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DES 


FRE I ORB 


DALLIANCE, DE PAIX, DE TREVE, 


} N 
DE NEUTRALITE, DE COMMERCE, DECHANGE, 
de Protection d» de Garantie; de toutes les Conventions, Tranmfaétions, 
Paétes , Concordats , ¿ autres Contrats, qui ont été faits en 
EUROPE, depuis le Regne de l'Empereur CHAR LE- 


MAGN E jusques à prefent; 
y AVEC 
j ÈS CAPITULATIONS IMPERIALES ET ROYALES; 
^7 les Sentences Arbitrales dans les Caufes importantes; les Déclarations de Guerre, les Contrats de Mariage 
des Grands Princes, leurs "Feftamens , Donations , Renonciations , & Proteftations ; les Inveftitures des 


grands Fiefs ; les Erections des grandes Dignités , celles des grandes Compagnies de Commerce, & en gé- 
néral de tous les Titres, fous quelque nom qu'on les défigne , qui peuvent feryir à fonder , établir ,ou juftitier 


LES DROITS ET LES INTERETS DES PRINCES ET ETATS DE L'EUROPE; 

Le tout tiré en partie des Archives de la TRES- AUGUSTE Maison DAUTRICH E , € en partie de 

celles de quelques autres Princes & Etats ; comme auffr des. Protocolles de quelques Grands Miniftres ; des Manuf- 

crits de la Bibliotheque Royale de BERLIN; des meilleures Collections, qui ont déja paru tant en ALLE- 

MAGNE, gwen FRANCE, en ANGLETERRE, en HoLLAND E, e ailleurs ; für tout des AGes de 
Rymer; & enfin des AUTEURS les plus effimés , foit en Hifloire, en Politique, ou en Droit 5 


PAR 


M J. DU MONT; 


ECUIER, CONSEILLER, ET HISTORIOGRAPHE DE SA MAYESTE IMPERIALE 
ET CATHOLIQUE. 


TOME IV. PARTIEL 
EL 


4 AMSTERDAM, 


Chez P. BRUNEL, Ri er G WETSTEIN, 
les JANSSONS à WAESBERGE, L'HONORE zr CHATELAIN. 


AL udo HW EE, 
Chez P. HUSSON sr CHARLES LEVIE R. 
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Ade nvention entre HENRI 6€? ERIC, ANDRU M, Magnum Ducem Lithua NN 
ANNO ( Freres, Ducs de Brunswich - Lune- nie ES Proceres Regni Polonite univerfos A da 
1501. bourg ; BERTHOLD Ev quá veteres Confwderationes inno- 15901. 

4 @Hildesheim és les Villes de Brunsw tur, diclum Regnum ES Ducatus in 
Hildesheim, Gottingen , Hanover, indivifum ac indifferens, Corpus 
beck , & Northeim, au fujet de la ı conglutinantur , mutunmgue promitistur 
brication de la Monnaye d'Argent, ES du Datum in Mielnik Sabbatho 
prix des Vivres à proportion de celui de proximo ante S. Simonis ES Jude Apofto- 
ladite Monnoye. A Hildesbeim 1501: 1 lorum Anno 1501. 1 
-——— RAY MUNDI Garcenjis C lis, ES Interpretation Es” Declaration fur aucuns Ar- TD 
Apojtolici à Latere per G [222 ticles du Traité de Trente , par le Roi ‘> S, 
Legati Confirmatio Duodecennalis LOUIS XII. PHI LIPPE, Priz- 
Suevici Proror ce PEjpagne. Fait à Blois le 13. De- 
Data in Op) cembre 1501. 17 
fis dano 1501. 8, Kalen Traëlatus Matrimonii inter JACOBUM 1501 
Bulla Pontificis ALE IV. Scotie Regem EY MARGARE- 2 f: 
qua prefato Cardinali TAM Fiiam HENRICI VIL Regis 1502 
tit d , es Catholicos, Anglia contrahendi conclufus, Datum in ous 
Trengas ac Inducias 5 di, Concorda= Palatio de Richemont die 24: Januari 24 Janv. 
tiones eorundem confirmandi t5c. Data 1501. 19 
Rome apud $. Petrum Anno Incarn. 1500: Tractatus Pacis ES Amicitie inter HEN- IT 
tertin Nonas. Octobris. Una cum alia Bul- RICUM VII. Regem Anglia 5 J A- 24. Janvier. 
diclo Cardinali faculta- COBUM IV. Regem Scotie conclafns 
, contra Principes, Pacem in Regio Palatio de Richemond die 24. 
wire uolentes , procedendi il- Januarii 1501. 23 
e compellendi, Data Rome apud S. Traité de Paix entre LOUIS XII. Ros 1502. 
, Anno lacarm. 1500, 3. Nonas de France tg FERDIN AN D t9? Avril 
4 ISABELLE, Roi €9 Reine d'Espagne, 5 PV 
———À Indulgentia per Cardinalem RAY MU N- au fujet du Royawme de Naples, par le- 
aso Jana DUM Ais, qui pro majori Fœderis Sue- quel LOUIS t? FERDINAND 
vici & Pacis generalis Cofirmatione pre- & ISABELLE promettent de ceder, 
ces ad Deum, Beatam Mariam Virginem , Pur ES l'autre,ce qu'ils poffedent dans ce 
lent impertita. In Oppi- Royaume, au DUC DE LU XEM- 
olenfis Diecefis, Anno In- BOURG, Fils aîné del Archiduc ,ES à Ma- 
8. Kalendas Februarii CLAUDE Fille de LOUIS, 
E -— ui doivent fe marier enfemble. Fait par 
7. Sept. PHILIPPE, Archiduc d' Autriche. A Lyon 


e 
le Magiftra . Avril 1502: 27 
les diférents qu'ils a ere Imperatoris M AXIMILIANI I. : 
au fujet des Tailles. AG quibus Episcopum Virodunenjem V AR Le 1. Mai. 
de la Nativité de la Sainte Vierge 1501. | CUM, de omuibus ES fingulis Feudis, 


7 Fendaliis , Regalibus , Furibus , Caffris, 
Recés de la Diete generale de l'Empire af Civitatibus , Öppidis, Terris, Arcibus, ES 
femblée a Nu rg, contenant une Re- Bonis,quecumque ES quascumque Virodu- 
ton de tran ladite AlJemblée de nenfes Episcop: à Romanorum Imperat 

emberg à icfort , pour traiter des bus ES S, Rom. Imperio in Feudum fusce- 
affaires de l'Empire qui reflent , ES dont perunt,ES precipue de eis, que in Literis 
on fait la Defignation; om y marque auf nomine tenus exprel]a funt , mveftit, Da 
ce qui a été fait ES traité avec le Légat tum in Civitate Imperiali Auguft 1. Mais 
da Pape, touchant le Jubilé. À Nurem- 1502. 29 

berg le Mardi jour de PExaltation de la Tractatus inter MAXIMILIANUM | ——— 

Ste. Croix Anno 1501. 8 I. Romanorum Regem tc. t$ HEN- 19 Juin 
.— Contrat de Mariage de PHILIBERT RICUM VIL Regem Anglia, ESc. fu- 
26. Sept. Duc de Savoye, avec MARGUERI- per Intercurfu Mercatorum, Dat. apud 
TE d'Autriche. Fait à Bruxelles le 26. Andwerpiam die 19. menlis Junii Anno 
Septembre 1501: I$) 1502. 30 

Traité de Paix, de Confederation ¿9 d’Al- Union des ELECTEURS de Saint-Em- —— — 

13. OG.  Jiance, entre le Roi LOUIS XII. & pire ‚par laquelle ils Sengagent à cultiver 5, Juillet. 
MAXIMILIEN 1, Roi des Romains, entr’eux une bonne ES Jincere Amitid ; avec 
par lequel ils conviennent que CHAR- promelle de s'affiffer reciproquemen: contre 
ES, Fils de PArchiduc PHILIPPE, toute violence} de veiller en commun con- 


tre tout Schisme dans l’Eglife,comme aufs 
au maintien de leurs Droits dans l'élediton 
d'un Empereur ou Roi des Romains; de 
Poppofer à la diminution de l'Empire, ES 


« CLAUDE PAinés des Filles 


4 2 de comparoitre tous les Ans, en perfonne, 

le Ro LOUIS fecourra l'Empereur c en certain lie à certain jour, pour y 
tre le Turc. Fait à Trente le 13. Octo- traiter emfemble des néceffités de P’ Empire. 
bre 1501. 5 A Gelabanfen le Mardi après la Fête de 
Ardior unio inter Regnum Polonia ts Mag- St. Pierre ES de St. Paul 1502. Avec 


23. O&. num Ducatum: Lithoaniæ per ALE X- les Lettres particulieres que lesdits Elec- 
Tom. IV. Part. I. - a2 2eurs 


ANNo 
1502. 


14. Août. 
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7. Sept. 


1503. 


11. Avril. 


24. Sept. 


2. Nov. 


7. Nov. 


12. Nov. 


Fe 
12. Nov. 


12. Nov. 
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teurs fe donnerent reciproguement, ES par 
lesquelles” ils comprirent dans PUnion , 
ceux avec qui ils avoient des Traitez de 
Paix civile, om de Confraternite. lbid. 31 
Tradatus mutua Pacis ES Amicitie inter 
MAXIMILIANUM I. Regem Ro- 
manorum ty HENRICUM VII. Re- 
gem Anglie conclufus. Datum apud Weff- 

_ monafterinm die 14. Augufti 1502. 34 
Protectorinm LUDOVICI Frarcorim 
Regis, FRANCISCO Marchioni 
Mantua pro fe, ejus Uxore, Liberis , Fa- 
milia, Subditis, ES univerfo ejus Dor 
concejjum. Datum Aften die 7. Septembris 
Anno 1502. 37 
Traité d' Arona, an Camp devant Lucerne, 
entre les Amballadeurs de LOUIS XII. 
Roi de France ES ceux des LIGUES 3 
du 1x. Avril 1503. enfemble la Ratifica- 
tion du Roi LOUIS XII. aux Ligues, 
du 24. jour de Mai 1503. A Lyon. 37 
Tradlatus Matrimonii inter FERDINAN- 
DUM Regem Cafilie  HENRI- 
CUM VIL Regem Anglie conclufus, 
quo utringue conv E de Conditionibus, 
guibus HENRI S Princeps Wallie, 
didi Regis HEN RICI VI. Elias, 
CATHARINAM, Fratris fui AR- 
TURI Piduam &ÿ didi FERDINAN- 
DI Regis Filiam , in uxorem ducere de- 
beat. Dat. in Civitate Barcinone die 24. 
Septembris 1503. 38 
Lettres des ELEC T EU RS de Mayen- 
ce, de Cologne, dz Palatinat, de Saxe, 
& de Brandebourg, par lesquelles, après 
la mort de JEAN Eleéeur de Tréves, 
ils reçoivent JAQUES fon Succeffeur, 
dans l'Union Eleclorale conclue à Gelnhan- 
Jen PAn 1502. Données à Francfort 
Sur le Mein le Jeudi après la Fête de tous 
les Saints 1503. 44 
Convention entre les ELECTEURS 
de l'Empire portant que, diverfes raifons 
les empêchant de Sajjembler tous les Ans 
Jelon la teneur de l'Union conclue à Gelz- 


baufen en 1$02. ils ne feront ces Affemblées” 


we de deux Ans en deux Ans, mais que 
Bar Miniftres ne laifferont pas de s’as- 
Jembler tous les Ans. À Francfort le Mar- 
di après la Fête de tous les Saints 1503. 


Imperatoris M AXIMILIANI I. Mak. 
datum, ad omnes Electores , Principes, 
Status, ES Subditos Imperü; quí, recenfi- 
tis variis Tribulationibus ,Chriftianis à di- 
vino Numine in pœnam immiffis, variis- 
que fignis ES miraculis editis , omnes ad 
capienda , & fecum contra Infideles con- 
jungenda arma feri exhortatur , in [pecie 
autem Erectionem Societatis Sanéto-Geor- 
gianz ab aliquot Principibus', Comitibas, 
Dynaftisque Imperii cum fuo. confenfu fac- 
tam, enarrat, fimul injungens, ut omnes 
ES finguli, tam Equites quam Pedites, ges- 
tanderum armorum capaces buic Societati 
Jefe jungant. Datum in Civitate Impe- 
riali Augufte die 12. Novembris 1503. 
Cum Ordinationibus ES Capitulis ejusdem 
Societatis San&to-Georgianz. Sub Loco és? 
dato eodem. 4$ 

Lettres de Empereur MAXIMILIEN 
l. aux Etats de l'Empire, où il leur or- 
donne de remettre entre les mains de fes 
Commiffaires Imperiaux Pargent provenn 
de la Collecte du Fubild ES de la Croifade 
par conceffion du Pape ALEXAN- 
DRE VI. afin que l'ayant reçu il puiffe 
faire fon Voyage de Rome ES marcher en- 
Suite contre les Infidelles avec la Societé 
de PEcu de St. George, ES fabvenir à 
tous les fraix de cette grande Expedition. 
A Ausbourg le 12. Novembre 1503. 47 

Ordonnance de MAXIMILIEN I. 
Empereur des Romains, am fujet de ceux 
qui veulent entrer dans la Societé de l'E- 
cu de Saint George, 69 entreprendre 
PExpedition contre les Tufidelles. A Aus» 


bourg le 12. Novembre 1503. 48 
Serteace rendue par MAXIMILIEN 
I. Roi de Romains am profit ALBERT 
& WOLFGANG Ducs de Baviere, 
contre RUPERT 6&9 fa Femme, dans 
la caufe ES litige quls avoient enfemble 
au Jujez de la Succeffion, Principauté, ES 
Domaine de feu GEORGE auff Duc 
de Baviere. A Ausbourg P’ An 1504. 49 
Accord entre les Seigneurs , les Princes ES 
les Villes de SILESIE, avec le Cha- 
ae de PErvéché de St. JEAN de 
RESLAW, fait € conclu par les 
Deputés de LADISL AS Roi de Hon- 
grie ES de Boheme, portant que deformais 
nul Evéque ne fera ¿lu qui ne foit natural 
du Pais ; que nul Fief on Benefice ne 
pourra être conferé par le Chapitre à d'au- 
tres qu'à des Bobemiens on Silefiens ¿Y 
quien toutes ces chofes le confentement du 
Roi fera néceffaire. A Breflan le Samedi 
après la Purification de la Sainte Vierge 
1504. Avec la Ratification du Roi LA- 
DISLAS,4 Bude le 18. Fevrier 1504. 


4 

Traité de Tréve pour trois Ans ‚entre FER. 
DINAND & ISABELLE > Roi 
ES Reine d'Espagne, tf LOUIS XII. 
Roi de France. Fait en P Abbaie de notre 
Dame de la Mejorada le 31. Mars 1504. 


$t 
Accord entre les neuf Cantons Suiffes ; 
BERNE, LUCERNE, URY, 
SCHWITZ,UNDERWALD, 
ZUG, GLARIS, FRIBOURG 
& SOLEURE Z'uze art, € la Vil 
le & Canton de ZURICH d'autre 
Part , touchant le Droit des Armes, de 
la Milice, ES de la Furi 7, à Stam- 
heim, Nusbaumen, S dega le Pont, 
Weinfelden ¿7 Burgen. Fait à Bade en 
Ergow le Mecredi après le Dimanche Qua- 
fimodo geniti 1504. 53 
Traité de Paix entre M AXIMILIEN |. 
Roi des Romains, ES PHILIPPE, Roi de 
Caßille Pune part t LOUIS XI. Roi 
de France d'autre part, par lequel PEm- 
A promet PInveftiture du Duché de 
ian an Rei de France , moyenant une 
certaine fomme ; le Mariage entre CH A R- 
LES Duc de Luxembourg , ES une Fille de 
France eft confirmé, & LOUIS aban- 
donne la protection de lElecteur Pala- 
tin. A Blois le 22. Septembre 1504. yg 
Traité entre MAXIMILIEN I. kot 
des Romains, & LOUIS XII. Roi de 
France , pour le Mariage de CHARLES, 
Duc de Luxembourg , depuis Empereur 
V. du nom Avec Madame CLAUDE 
de France, Fille dudit Roi LOUIS XII. 
4 Blois le 22, Septembre 1504. 56 
Traité de Confederation ES d Alliance entre 
LOUIS XII. Roi de France, € MA- 
XIMILIEN I. Roi des Romains, con- 
tre les VENITIENS. 4 Blois le 22. 
Septembre 1504. 58 
MAXIMILIANI I. Romanorum Tn- 
peratoris Edictum in caufa Comitis V IR- 
NEBERG JE de Subditis Imperii goa 
evocandis Romam , nec couftrigendis per 
Bannum Papale. Darum Anno 1505. $9 
Tabule Pacis falle inter M AXIMILIA- 
NUM I. Romasorum Imperatorem, PHI- 
LIPPUM I. Hispanic  LUDO- 
VICUM XI. Gallie Reges , quibms 
nonnulle conditiones ES inter eas palmaria 
de Inveftitura Mediolanenfi rate [unt habita 
die 4. Aprilis Anno 1505. Voyez le Sup- 
plement à la fin de la Ill. Partie pag. gs 
Ade de Foi t9 Hommage pour le Duché de 
Milan, rezz à MAXIMILIEN I. 
Empereur, par le Cardinal GEORGE 
d'Amboife , az nom du Rd LOUIS XII. 
A Haguenau le 6. d' Avril 1505. 60 
Inveftitare du Duché de Milan Es des Com- 
tez de Pavie € d'Anglicre, donnée par 
PEmpereur MAXIMILIEN I. a 
es 


ANNO 
1504. 


18. Fevrier. 


31. Mars. 


— 
20. Avril. 


22. Sept. 


4. Avtil. 


6. Avril. 


7 Avril. 


ANNO 
1505. 


29. Avril, 


3. Mai. 


MÀ 
25: Juin: 


a Juill. 


— 


io: Sept: 


30Decemb: 


150$. 
1506. 


9: Fevrier. 


1506. 


2g. Avril. 


DE LAL PART. DU TOME IV. 


Roi LOUIS XILES 4 fes descendans 
máles legitimes, ES an défaut d'eux a fes 
Filles. A Hoguenan le 7: d'Avril 1505. 


60 

Compromis entre ALBERT t? WOLF- 
GANG Dac de Baviere d'une part, 
ty FREDERIC comme eur des Fils 
de RUPERT auf Duc de Ba 
d'amire part; par lequel ils requiereut le 
jugement de MAXIMILIEN I. Ao 
des Romains fer la Canfe agitée entreux, 
au fujet de la Succeffion des Etats delais- 
Jés par le fen Duc GEORGE: Fair 
la Vigile de PAscenfion isos. 6t 
Accord c HENRI Paind, Duc de 
Brunswich-Lunebourg , ES Jes Etats Pro- 
viuciaux du Dische de BRUNSWICH, 
par lequel il leur promet de les manten 
69 proteger dans leurs Privileges, & de 
we rien entreprendre deformais fans leur 
fa es confentement. Fait le Fendi après 
le Dimanche Exaudi 150$. 62 
Capitula REIP UBLICÆ FLOREN- 
TINZ cum FRANCISCO GON- 
ZAGA Marchione Mantue, faper ejus 
inflitutione ES conducta in Capitaneum 
Generalem Exercitus Florentini ad duos 
Annes concluja. Actum Florentie die 25. 
unit Anno 150$. Cum RUM ed 
refati M is, data ut fupra. ec 
ie uius C pital Adam 
ibiden uii Anno ut fupra. 63 


de MAXIMILIEN 


ne part, t$ FRIDERIC comme Ta- 
teur des Fils de RUPERT «ff Duc 
de Baviere d'autre part, dans la Cafe 
agitée. entr'eux au fajet de la Succefion 
des Etats ty Domaines délaiffem par le 
feu Duc GEORGE. 4 Cologne le 30. 
Juillet 1505: Avec le Mandement dudit 
Roi aux Etats Provinciaux de Baviere 
à ce qu'ils ayent à fe conformer audit Fu- 
Doaué à Fevera le 20. Août 


XD Wu ta 
eur FRANCOIS, 
Sueceffeur an Royau- 
me de France, qui avoit faite , avec le 
Roi LOUIS XII A Segovie le 10: 
Septembre 1505: 71 
Convention entre LAURENT Evégue 
de Wurtzbourg t GUILLAUME 
Comte de Wertheim, par laquelle le Droit 
de Chafje eft accordé audit Evéque en quel- 
ques Lieux. Fait le jour ES Fête de St. 
Denis 150$: 72 
té de Paix , de Confederation , ES Al- 
liance entre LOUIS XII. Roi de Fran- 
ce, & FERDINAND Koi d’Espa- 
gne,ES du Mariage de GERM AINE 
DE FOIX, Niéce du Roi avec ledit 
Roi FERDINAND. ABl le 12. 
Oétobre 1505. Ratifié par le Roi d'Es- 
_ pagne à Segovie le 16. Octobre 1505. 72 
Conventio inter HENRICUM VII. Re- 
gem Anglie, t GEORGIUM Dacem 
‘Saxonie, de colenda mutua Pace iS 
ditia y itemque auxiliis fibi invicem i 
dis: Dat: Dresden 30. Decembris. Anno 
1505: ER 74 
Tradlatus Pacis ES Amicitie mutue inter 
HENRICUM VI: kegem Angle, 
tg PHILIPPUM Regem Caflelle 
conclufus: Dat: in Palatio Wyndefore die 
9. Februarii Anno 1305. 76 
Concordat entre HERMAN Elecfesr de 
Cologne , & le Chapitre de fa Cathedrale 
Tom. IV. Part. L 


78 

Trattatus Commerciorum inter HENRI- 
CUM VII. Regem Anglie, & PHI- 
LIPPUM Regem Caftelle conclufus: 
Dat. apud Weftmonafterium die 15. Mais 
Anno 1506. 83 
Contra? de Mariage de FRANCOIS 
DE VALOIS Comte d'Angoulesme, 
depuis FRANCOIS I, avec Mada- 
me CLAUDE de France, Fille du Roi 
LOUIS XUL Aux Montils-les-Tours le 
22. Mai 1506. Y 88 
Breve Ponifuiwm JU LIE Pape lI. ad 
FRANCISCUM GONZAGAM 
Marchionem Mantue emanatum s que eun 
Generalem Locumtenentem fui, ES Ro- 
mane Ecclefie Exercitus conftituit. Daz 
tum Imole die 25. Oclobris Anno 1506: 
Accedit alind. Breve JULII Pape If. 
ad eumdem ut fupra, quo fignificat, fe ei 
Vexilla Ecclefie mittere. Datum Bononia 
die 30. Decembris Anno 1507: , 89 
Recés pris £ conclu par ls CANTONS 
SUISSES Confederés en leur Affem- 
blée a Lucerne, portant qu'ils me veulent 
point troubler PÉmpereur MAXIMI- 
LIEN I. dans for Expedition pour Ro- 
me, mais que Sil vient a envabir les Ter- 
res du Roi de. France, en ce cas ils ne 
pourront pas Je dispenfer de fatifaire aux 
Traitez E aux Engagemens qu'ils ont avec 
ce Prince. Le Samedi avant le Purifi- 

_ cation de la Ste: Vierge Pan 1508: 00 
Teftament de MARGUERITE d’Au- 
triche Ducheffe Douariere de Savaye. Fait 

à Bruxelles le 20: Fevrier 1508. & 1’ Ad- 
dition de 17. Mars 1512. 90 
Traétatus Matrimonialis inter MAXIMI- 
LIANUM I. Imperatorem Romano: 
ram, ES HENRICUM VII. Regem 
Anglie pro contrabendo Matrimohio inter 
Cc ji ROLUM Archiducem Auflrie , 
Nepotém dicli Imperatoris 6 MARIAM 
Elam Regis Anglie conclufus. Dat. in 
Monafterio nove fundationis apud Brixiam 
die 22. Februari: Anno 1508. 93 
Tradatus Pacis, Amicitiarum ; Lige Y 
Confederationis inter MA X1MILIA- 
NUM I. Imperatorem Romanorum ejus- 
que Nepotem. CAROLUM Primci 
pem Hispaniarinm ab una, t HEN- 
RICUM VII. Regem Anglie ab alte- 
ra parte conclufus ES corfirmatus. Dat. 
in Opido Mechlinienfi die 26. Martii An- 
#0 1508. 102. 
Traité de Paix ES d’Alliance entre MA- 
XIMILIEN I. & CHARLES, 
Prince d'Efpague , fon petit-Fils , d'une 
part; & le Ko LOUIS XII & 
CHARLES ZEGMOND, Duc de 
Gueldres, d'autre. A Cambrai le 10. De- 
cembre 1508: 109 
Traité d'Alliance contre les VENITIENS 
entre le Pape JULES Il. MAXI: 
MILIEN 1. Roi des Romains, LOUIS 
XII. Roi de France & FERDINAND 
Roi d'Aragon , à Cambrai le xo. Decem- 
bre 1508. t 113 
Bulle du Pape JU LES Il. par laquelle il 
entre em la Ligue faite a Cambrai Pan 
1508. contre les V ENI TIENS , entre 
PEmpereer MAXIMILIEN I 
LOUIS XII. Roi de France, E FER- 
DINAND Ro d'Ârragon ; ES confir- 

ne ledit Traité. 116 
nentum publicum fuper contrato Ma- 
onio inter C AROLUM . Prisc 
pem Hispaniarum MAXIMILIANI 
l. Romanorum Imperatoris Nepotem. ES 
MARIAM, fe HENRIGI VIL 


Res 


ANNG 


1506. 


TIRE 
if. Mai. 


22. Mai. 


RATE LR 
25. O&tob; 


1508. 


29. Janvier; 


20: Fevrier; 


—— 


22. Fevrier 


26. Mars: 


—— a 
io Decemb; 


to.Decémb. 


1509. 


10. Mai. 


^19. Mai. 


14. Juin. 


23. Juill. 


29. Juill. 


A MÀ 
21. Juin. 


3. O&ob. 


— 


17. Nov. 


151. 
7. Fevrier. 


— 
28. Avril. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


Regis Angle. Datum im Palatio Regio 
Richemont die 17. Decembris Anno 1508. 


119 
Proteftation de Procureur de ROI DÉ 
FRANCE en fa Chambre des Comptes 
de Paris contre la foumifion dudit Roi 
4 l'Excommunication ES autres Cenfures 
Ecclefiaftiques , contenue dans [om Traité 
da 14. Mars 1508. avec le ROI DES 
ROMAINS, & contre le titre de Duc 
de Bourgogne gue celui-ci y prend. Du... 
Mars 1508. 120 
Lettre de CHARLES, Duc de Savoye à 
PEmpereur ES au Roi de France, pour 
être compris aw Traité de Cambrai contre 
les VENITIENS 4 Turia le 10. Mai 
Anno 1509. 116 


- Declaration de Roi LOUIS XII. par la- 


quelle il comprend CHARLES Duc 
de Savoye , dans la Ligue faite à Cam- 
brai le dixieme Decembre 1508. Fait an 
Camp près Pontolio , le 19. Mai 1509. 
"17 

Inveftiture de Duché de Milan, en execu- 
tion de Traité de Cambrai de 1508. don- 
née par MAXIMILIEN I. Empe- 
rear an Roi LOUIS XII. & à fes des- 
cendans máles , ES iceux defaillans, aux 
Filles. A Trente le 14. Fuin 1509. 118 
Accord entre HUGUES Evéque & Prin- 
ce de Conflance d'une part, td la Loma- 
ble CONFEDERATION HEL- 
VETIQUE d'autre part, far les 
Droits appartenants audit Evéque dans le 
Pais de Turgouw. A Zurich la Veille 
de Ste. Marie Magdelaine 1509. 121 
Union perpetuelle des Etats de la Principan- 
té de Hefle , faite ES conclue pour la 
commune dejenfe des Droits &$ Privile- 
ges, & le maintien de la tranquillité. Le 
Dimanche après la St. Jaques 1509. 123 
Trois Articles, favoir les Ill. IV. &5 V. de 
la Ligue faite entre LOUIS XII. Roi 


de France & les GRISONS, 
en l'Année 1509. 124 
Traétatus Pacis ES Amicitie inter HEN- 


RICU M VII. Angle Regem t? LU- 
DOVICUM XII. Francorum Regem 
eorumgne Amicos ES Capfiederatos , initus 
ES conclufus in Civitate. Londinienf 23. 
Martii Anno 1510. 125 
Decret. de P’Empereur MAXIMILIEN 
L & des Etats de PEmpire afjemblés en 
Ditte Générale à Augshourg , par lequel la 
Ville de HAMBOURG ef déclarée 
Ville Imperiale. A Augsbourg le 3. Mai 
1510. 127 
Tradtatus Pacis ES Lige inter FERDI- 
NANDUM Aragorum ES Sicilie Ec. 
Regem , itemque JOANNAM Regs- 
xam Caftelle,ejus Filiam ,ty HENRI- 
CUM VII. Regem Anglie conclufus. 
Dat. in Opido Montiffoni die 21 Funii An- 
#0 1$1O. 128 
Littere Apoftolice fummi Poutificis JULII 
IL. quibus Officium Confaloneriatus Sande 
Romane Ecclefie, FRANCISCO DE 
GONZAGA Marchiom Mantue con- 
ceditur. Date Bononie V. Nomas Och- 
bris Anno 1310. 131 
Traité entre LOUIS XII. Roi de France 
& MAXIMILIEN I. Erpereur, 
pour la Ratification ES Prorogation du 
Traité de Cambrai de 1508. A Blois le 
17. Novembre 1510. 132 
Ligue Hereditaire entre les Maifons d AU- 
RICHE, & d BOURGOGNE, 

& les Cantons om Ligues des SUISSES. 

it à Bade le 7. Fevrier 1511. 133 
Hereditaire de l'Empereur MAXT- 
MILIEN L pour fes Etats de la Han- 
te Cy Baffe Autriche, avec U L ADIS- 
LAUS Roi de Bobeme pour le Royan- 
me de Boheme , par laquelle M A XI- 
MILIEN I. promet à ULADIS- 
LAUS de ne jamais eutreprendre aucu- 
we hoftilité contre la Boheme ES de ne pas 


Permettre que les autres le . A 
Lintz le Lusdi après le Din es 
Rameanx 1511. 135 


35 
Conf. iater YF ERDINANDU M, 
Aragonie ES Sicilia Regem, t? HEN- 
RICUM VII. Regem Anglie pro t 
do Papa contra LUDOVICUM : 
Reger Francie inita. Dat. Burgis die 20. 
Decembris Arno 1511. 137 
de numero Mis mittendorum, 14 
e Regum Aragonie iS Anglie Confe- 
me conteuti mutatio. Dat. die 16. 
tii Anno 1512, 141 
Monitorium feu Decretam JU LU Pape, 
ad Prelatus , Capitula, ES Nobiles FRAN- 
CIA Sanétionem Pragmaticam app 
bantes y quo ad comparendum infra 60 
coram [ua Santtitate, & Concilio La: 
ranenfi, dicendasque comfas , quare 


Sanétio Pragmatica abrogarí non at, 
requiruntur, ES citantur. Datum Rome 
Anno 1512. 142 


Traité de Limites entre HENRI é ERIC 
Dues de Branswich-Lunebourg d'une part, 
& FRANCOIS aafi Duc de Bruas- 
wick-Lyunebourg , comme Adminiftrateur 


de VEvéché de Minden ‚dar 


bourg. A Heinrich-Stad le 9. Janvier 
1582 143 
Traité d'Alliance ES de Confederation entre 
LOUIS XIL Roi de France, ES JEAN 
& CATERINE , koi ES Reize de 
Navarre, par lequel ils fe promettent re- 
ciproquement de fe fécourir mutaellement 
contre leurs Ennemis, ES de ne leur don» 
ner point de pallage fur leurs Terres. Le 
Roi de Navarre promet de plus de décla- 
rer la Guerre à PAnglois , qui l'avait d.- 
clarée ala France. A Blois le 17. Fuil- 
der 1512. € ratifié par le Roi de Navar- 
re audit Blois le 7. Septembre fuivant , C 
par la Reine à Orthes, le 8. Aokt 1513. 


147 
MAXIMILIANI L Zmperatoris Az- 
gufti Mandatum de abolendis Adis ES De- 
cretis Conciliorum Turonenfis, 
€Y Pifani Anwo 1511 
Il. Papam celebra 
im Comitiis In 
Cum Schedula |. 
copum in Sejlione 


Datum Colonie 
us die 1. Sept. 1512. 
per Gurcenfem Epis- 
11. Concilii Lateranen- 
fis XVI. Oecumenici. 149 
Tranfadtion entre HENRI le Vieux, & 
ERIC Dues de Bra nswich- Lunebourg 
d'une part, & HENRI le Jeune aufi 
Duc de Brunswich-Lunebourg d'autre part, 
par laquelle ce dernier cede aux premiers 
Ja portion du Territoire de Gottingen ,pour 
d'autre Pais ES Droits dans celui de Lg- 
nebourg. A Minden le Vendredi après la 
St. Michel Anno iy20. 
Ade par lequel HENRI le Vieux € E- 
"RIC, Dxcs de Brunswich-Lunebonrg- , 
cedent ES iramsporteut à HENRI le 
Jeune, auf? Duc de Brunswich, toute la 
Portion Hereditaire qui leur appartenoit 
far la Ville de Lunebourg , referud pour- 
tant le Droit de Dewolution 69 de Rev 
lution. Fait le Vendredi après la St. Mi- 
chel 1512. 151 
Lettres de HENRI le Jeune Duc de 
Brunswich-Lumebourg, par lesquelles il 
cede la Ville de Hanover avec tous fes 
Revenus, Droitstg Furisdifions, à HEN- 
RI Painé, ¿Y ERIC fes Freres, Ducs 
de Brunswich-Lunebourg. Du Vendredi 
après la Féte de St. Michel 1512. 152 
Reglement ES Prolomgatiow pour dix Ans, de 
lla CONFEDERATION DE 
SUABE, 2 Augsbonrg le Lundi après 


la 


150. 
I 


1512. 
16. Mars. 


9. Juill. 


17. Juill. 


1. O&ob. 
1. Oétob. 

1. O&. 
11. Q& 


ANNO 
1512. 


Fasti nta 
10. Dec. 


——— 
13. Dec. 


1513» 


21. Mars. 


E 4 Avril. 


we ee 
5. Avril. 


^16. Nov. 


pe. 
1. Decemb. 


1513. 


— + 


1514. 


13. Mars. 


DE LAT. PART. DU TOME IV. 


la St. Denis de l'An 1912. I eff a pen 
près de la même tenur que la Prolongation 
qui avoit été faite pour 12. Ans à Es- 
lingen le 1. Fevrier 1500. 152 
JULIL Pape I. Bulla Citationis in Ses- 
fone IV. Concilii: Lateranenfis V. contra 
Prelatos §§ Nobiles F R AN C IL ZE 
San&ionem Pragmaticam faventes ES ap- 
probantess Data Rome Anno Incarnatio- 
nis Dominice ea Idus Decem- 
bris Pontificatus fui Anno X. 167 
Confederation pour trois Ans, des Contes, 
Barons, Chevaliers &§ Nobles, de la So- 
cieté de l'Ecu de St. GEORGE dass 
le quatres Parties de la Suabe,par laquelle ils 
conviennent de comferver la Paix entr'eux, 
Ex de fe défendre contre les hoftilités de 
leurs Ennemis, A Ehingen le 13. De- 
cembre 1512 168 
Accord entre la NOBLESSE de l'Ecé- 
ché PHILDESHEIM dune part, 
& la Ville 2HILDESHEIM Zan- 
tre part; par lequel renongant à leurs an- 
cienges discordes, les deux Parties fe pro- 
mettent un fecours mutuel ES reciproque 
contre toute injufte violence. Fait le Lun- 
di après le Dimanche des Rameana P An 
1513. 171 
Privileginm MAXIMILIANI I. Im- 
peratoris concefum REIPUBLICA 
JANUENSL, fuper variis Feudis , Lo- 
cis ES Terris per ipfam acquifitis ,adeo ut 
Territorium Fanuenfe extendatur , non fom 
lum à Monaco usque adCorunm fed etiam 
ad omnia Loca ultra Gorumm acquifita , 
Flumine Macre comprehenfo. Datum Au- 
gufte die 4. Aprilis 1513. 172 
Appundtuamenta, pro defenfione Ecclefie in- 
zr LEONEM X. Papam, M A XI- 
MILIANU M Zrperatorem, HEN- 
RICUM VIII. Anghe Regem &5 FER- 
DINANDUM Regem Aragosum , 
atta ES conclufa in Opido Mecklinenfi die 
$. menfis Aprilis Anno 1513. 173 
Traité fait entre LOUIS XII Roi de 
Frame , € les SUISSES, quand ils 
étoient devant Dijon, le treiziéme de Sep- 
tembre Pan 1313. 175 
Lnftrumentum tie Tractatus inter Pa- 
pam LEONEM X. t? LUDOVI- 
CUM XII. Francie Regem , initi. Qr 
prefatus Rex, in fequelam Adi yis 
Papalis, à Pifano Concilio , in vita J U- 
Lil.Pape per plurimos. Prelatos minus 
ritè indiélo, recedit, eique renuntiat, at- 
que liberè Concilio Lateranenfi zamgnanz 
vero ES legitimo adheret y promittens in- 
Super nullum. deinceps favorem. ditto Con- 
cilio fe prefliturum , quimimo omues im 
Terris fuis fub Imomine dicli Concilii per- 
Sifkentes abire fe faclurum. Signat. Anno 
1313. Indie, I. VI. OGobris. Cum Con- 
firmatione prefati Regis. Datum Corbeje 
die 26. Octobris Anno 1513- 175. 
LUDOVICI XIL Francorum Regis 
Donatio de Ducatu Mediolani, ts Comi- 
tatu Pavie RENATA DE FRAN- 
CIA ipfus Filie fecundo-genite fuisque 
descendentibus utrinsque fexus, Linea 
tamen masculina , feminine prelata; cum 
claufula fubftitutionis in favorem CLAU- 
DIE de Francia Primogenite Filie fue, 
t9 in defetlu descendentinm ab eisdem 
RENATA t? CLAUDIA, ;» 
favorem FRAN CISCI Dacis Valefii, 
ES Comitis Angolisme. Ada im Regal 
Palatio Parifienft die 16. Novembris Anno 
Domini 1513. 177 
Traité ES Articles de Mariage de CHAR- 
LES Prince de Caflille , avec Madame 
RENT E de France, deuxieme Fille du 
Roi LOUIS XII. ez incidemment il eff 
parlé 4! Alliance, Ligue offenfive , ES de- 
fenfive entre lesdits Roi ES Prince. A 
Blois le premier Decembre 1513. 178 
Ratification de LOUIS XII. Rot de France 
de la Tréve faite par FRANCOIS, Comte 


gom ,que de ceux d 
"Augleterre , MAXIMILIEN 
reur, JEANNE, Reise de Cas- 


tric Prince d'Espagne, dont il fe fai 


A Orleans le 13. Mars 1513. 


3 
auf fort. 
" 


XII. Roi de France, E la Seigneurie de 
VENISE ‚par lequel ils conviennent de 
S aider mutuellement à recouvrer ce qui leur 
a été pris en Italie, favoir la France le 
Duché de Milan, ts Venife fes Places de 
Terre ferme, que l’Emp 
Blois le 23. Mars 1513. ratifi 
21. Avril fuivant. 182 
Tradatus Pads (9. Amicitie inter LU DO- 
VIEUM XII. Francorum Regem ES 
HENRICUM VIL Anglie Regem 
in quo eorum Amici, Alligati ¿7 Confe- 
derati comprehenduntur actus ES com 
in Opido Londoniarum die 7. menfis Au- 
gef Anno 1514. 183 
Traétatus Matrimonii inter L'UDOVI- 
CUM XII. Regem Francia, t MA- 
RIAM, HENRICI VIIL Regis 
Anglie Sororem conclufus. Dar, in Civi~ 
tate London. die 7. Augufti Auno 1514» 
38 


I 

Infeudatios da Comité de Genevois &9 des 
Baronies de Faucigny :€5 de Beaufort, 
faite par CHARLES I, Duc de Sa- 
voye furnommé le Bon, 4 PHILIP- 
PE DE SAVOYE fr Frere. A 
Cambrai le 14. & Aodt 1514, TOI 

Contract de Mariage entre LOUIS XÍL 
& MARIE d'Angleterre, folennellemens 
publié dans PEglife des Celeffiss de Paris 
ES pallé par devant deux Notaires de Pa- 
ris, le quatorzieme Septembre 1514. 195 

Declaration de PEmperear MAXIMI- 
LIEN, par laquelle il confent que 
CHARLES, Prince de Caftille, [oit 
compris dans le Traité fait à Londres le 
7. & Avdt. 1514. entre les Rois de France 
& d'Angleterre. A Zefprak, le premier 
Octobre 1514: 196 

Lallega tra la Samità di N. Signore Papa 
LEONE X. & Signors SUIZARI. 

196 

Traité d'Alliance &§ Confederation Br 
LOUIS XII. Roi de France ¿$ JEAN 
& CATHERINE Roi & Reine de 
Navarre, A Paris le 20. Mars 1514. 
ty Ratifié par la Re: le 26. Mai 1515. 
après la Mort de LOUIS XII. 198 

Traité de Mariage de CHARLES 24- 
triche , depuis Roi d'Espagne , 69 Em- 
pereur ‚avec Madame RENE’E de Fran- 
ce, Fille du Roi LOUIS XII conte- 
nant en même tems une decifion de tous les 
differens entre le Roi de France EN ledit 
CHARLES, & une Ligue offenfive 
(9 défenfive entr'eux, A Paris le 24. 
Mars 1$14. 

Ade fait entre les Ambaffadeurs du 
FRANCOIS I & de CHARL 
I: Prince d'Espagne , touchant les d. 
reus an. fujet du Royaume de Navarre, 
en conféquence de Traité fait -à Paris 
an mois de Mars 1514. 

Traëtatus Pacis ES Amic 
FRANCISCUM I 
tg HENRICUM VII. Regen An- 

glie vonchufus. Dat. aped Wefimonafte- 

rium die 5. Aprilis Annu 3513. 204 

Declaration de FRANCOIS I. Roi de 

me tous les Privildges , Li- 

es, Chapitres de Paix faits 

par les anciens Contes de Provence ES des 
b2 Etats 


ANNO 
1513. 


1514. 


1514. 
16. Mars, 


1513. 


1514. 
23. Mars. 


1514. 


. Aoür. 


Sr 


Août. 


y 


——— 
14. Août, 


1514. 


LE à 


1515. 


20. Mars. 


24. Mars. 


ANNO 
1515. 


ms 
4. Mai. 


28. Juin. 


7. Nov. 


pu. A. 
22. & 24 
Decembre. 


13. Fevrier. 


1516. 


17. Juillet. 


e 
13. Août. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


Etats dudit Pais, ES qui 
pore ledit Pais a la Couronne. 
mois d'Avril 1513. 210 
Bulla LEONIS Pape; qua Prelai,Cle- 
rici &y Nobiles Sanétionem Pragmaticam 
profitentes pro ultimo ES peremptorio ter- 
mino monentur ‚ut aute Calendas Octobris, 


omui excufatione celfante , compareant. 
Datum Rome IV. Nonas Mari 1515. 211 
Donation faite par la Reine CLAUDE da 
Duché de Milan , au Roi FRANCOIS 


LIANUM J4aperatorem , © 
NAM WLADISLAI Hungaria Re- 
gis Filiam; bac Lege tamen adjecta, quod 
Fi alternter ex Nepotibus MA XIMI- 
LIANI,FERDINANDUS 
Archidux Aufirie, vel CAROLUS 
Dux Burguadie, ES Hispaniarum Prin 
ceps, prefatam Dominam ANNAM 
fra fpatium unins Anni à Dato prefentis 
in Uxorem ducere vellet ; prefens Contrac- 
tus inter MAXIMILIANUM & 
didam ANN AM pro caffo ES sullo ba- 
beri debeat. Hoc vero uou eveniente, infra 
trime[lre poft ES fupra Annum à die pra- 
fentis Coutradus computando , idem per 
Cohabitationem conjugalem inter ipfos con- 
fummandas fit. Adum Vienne die 22. 
Jalii 1515. 212 
Ligue, Confederation ES Amitie age de en- 
tre le Roi FRANCOIS I, le Pape 
LEON X, la République de FLO: 
RENCE, /e Duc @URBIN, & ton- 
te la Maifon de MEDICIS. A Witer- 
be le 13. Octubre 1515. 214 
Traclatus Pacis, Lige {9 Amicitie inter 
HENRICUM VIIL Anglia Regem, 
& FERDINAND UM Regem Ara- 
gonum , ejusque Filiam JOHANNAM 
Caftelle Reginam , initus Londini 19. die 
menfis Octobris 1515. Accedunt ES Com- 
miffiones Legatorum. utrinsque Regis. 214 
Pax t9 Fedus inter FRANCISCUM 
I. Regem Chriftianiffimum ab una, ES Do- 
minos magne, alte ES veteris LIGA 
ALEMANIZ fuperioris , parte ab 
altera initum ; quo inter alia prefatus Rex 
im recompenfam expenfarum im objidione 
Divionis habitarum promittit perfolvere ES 
enumerare fa eisdem. Dominis Confe- 
deratis 400000. Scutorum auri , nec mom 
in recompenfam expeu[arum in partibus E 
talie alia 300000. comfmmilium. Scutorum 
in terminis Es modis ibidem conventis. Ac- 
tum in Urbe Gebennenfi 7. Novembris 1515. 
218 

De liberatione. Magai Sigili THOMA 
Cardinali Eborum 22. die menfis Decem- 
bris fale ES de ejusdem Furamento 24. 
dicli menfis preftito Anno 1515." — 220 
Traclatus Commerciorum , inter CARO- 
LUM I. Hispariarum Principem , ES 
HENRICUM VII. Regem Anglie, 
conclufus. Dat. Bruxellis , die 13. Fe- 
bruarti Anno 1515. 220 
Revers donné par l'Empereur M A X 1M T- 
LIEN I. «JEAN III. Duc de Cle- 
ves, portant qu'il fatisfera l'Electeur ES les 
Ducs de SAXE pour leurs Droits ES 
Prétentions à la Succefion de GUIL- 
Duc de Fuliers , en forte 
ent abfolument , ES que ce 
fera fans qu'il em coûte rien am Duc 


22, 
Traité de Paix entre FRANCOIS d 
Roi de France t CHARLES, Roi de 
Caftille, €? de Mariage entre Madame 
LOUISE de France , Fille du Roi 
FRANCOIS,& ledit CHARLES 
Roi de Caftille. A Noien le 13. d'Aoñe 
1516. 224 


Bulla Coucordatorusa, 
in Sedem Apoflolicam: 
SISCUM I. Regen 


a parte 


LEONIS Pape 
r ipfum Es San 


Pap 


Ko. 


pe Annatas |: 
me ap: 


le; data 14. Kal. 
FRANCISCI Reg is pro 
ecutione diclorum Concordatorum im À 
Jus, ac in Delfinatu. Dat. 22. M 
1517. Accedunt Littere, tam Por 
quam Regie , de Dilatione ac Prolo 
tione Dilationis ad Concordata appro 
per Prelatos aliosque Regni Pra 
etiamnum renitentes. Damm Annis 1517: 
é 1518. ltem ejusdem Pontifici. 


icis Coms- 
titutio, de Anwatis, atque Littere de Fa- 
cultate Regi concelfa primum menfem Gra- 
duatis debitum nominandi, eque ac Concor- 
data adverfus omnes impugnatores prote- 
gendi. Anno 1516. ES 1518. Sequuntur 
FRANCISCI Regis Mandata de Re- 
gifiratione Concordatorum facienda in C. 
rits Eg de pwnis contravenientibus 1 
gendis. 2 
Liga inter LEONEM X. Papam Roma- 
num, MAXIMILIANUMI. 
Romasorum Imperatorem, CAROLUM 
I. Hispaniarum Principem tg HENRI- 
CUM VI. Regem Anglie, pro defe 
Sone Ecclefie inita. Dat. Londini die 19. 
Octobris Anno 1516. 240 
Sentence Arbitrale rendue par M. A X 1M I- 
LIEN 1. Empereur des Romains, entre 
ULRIC Duc de Wirtemberg, SABI- 
NE fe Femme, tg LOUIS DE 
HUTTEN far les diferents qui étoieut 
entreux. A Augshourg le 22: d'Oétobre 
1516. 245° 
Revers des Etats di Duché de WIRTEM- 
BERG, par lequel ils s’obligent de payer 
e PEmpereir MAXIMILIEN I. 
dans trois Ans,la fomme de 27. mille Flo- 
rius, en vertu de la précedente Sent 
Arbitrale rendue par le méme Empereur 
entre le Duc 6g la Ducheffe de WIR- 
TEMBERG . ©). Ied Seirlenn ide 
HUTTEN. Le 22. Octobre 1516. 247 
Explicatio Articuli de annuo cenfu Helvetiis 
reddendo, qui in prefata Liga 19. Oct. conti- 
netur. Dat. Londini die 7. Novembris Anno 
‚1516. 2yt 
Traité de Paix perpetuelle entre la FRAN- 
CE& les CANTONS SUISSES 
ES leurs Alliez ; moyennant, plus de fepe 
cens mille écus que la France s'engage de 
payer aux Suilles. A Fribourg le 29. No- 
vembre 1516. 2 
LEONIS X. Pape Bulla Revocationis, 
ES abrogationis San&ionis Pragmaticæ da- 
ta in Seffome XI. Comcili generalis Late- 
ranenfis V. Anno Incarnationis Dominice 
1516. quarto decimo Kalendas Jauuarii. 
252 
Lega Hereditaria fatta tral Imperatore MAS- 
SIMILIANO & CAROLO 4r- 
chiduca d’Aufiria con gli SUISSERI. 
Buda nell?’ Ungheria li 7. di Febraro 1517. 


25: 
Traité entre MAXIMILIEN L 3d 
pereur & CHARLES, Roi d'Espagne, 
d'une part , t FRANCOIS I. Kur 
de France d'autre part, par lequel ils pro= 
mettent de fe fecourir ES d'armer conjoin- 
tement contre le Turc A.Cambrai le 11. 
Mars 1516. 256 
FRANCISCI I. Gale Regis Litere 
pro Executione Coucordatorum inter fe ES 
Papam LEONEM X. de abrogatione 
San&ionis Pragmaticæ initerum. Date 
22. Martii. 1517. 257 


Que 


19. O& 


29. Nov. 


19. Dec. 


1517. 


7. Fevrier. 


1516. 


1517. 
11. Mars. 


22. Mars. 


164 O&. 


2. O&ob: 


2. Oétob. 


4 O&. 


DE LA I. PART. DU TOME IV. 


Quitance de GEORGE Evéque de Spire 
€s' de fom Chapitre, portant qu'ils ont re- 
gu de MAXIMILIEN I. Emperenr 
“des Romains la forme de quinze mille Flo- 
rims du Rbya, pour laquelle la Ville de 
Landau leur toit engagée. Donnée le 1. 

. Avril 1517: 257 

Union Hereditaire, ES Tranfaction. entre 
PHILIPPE, DITHER,& JEAN 
Contes d’Yembourg ES Budingen , faite 
par la médiatios des Comtes THOMAS 
de Reineck , PHILIPPE de Solms, 
EBERARD de Konigftein, t WOLF 
de Schoubourg , pour la confervation ES 
affermijlement de toute la Famille, ix de 
Jes Biens. A Mayence le Mecredi après 
la St. Barthelemi 1517... Avec la Confir- 
mation de TP Empcrenr MAXIMILIEN 
l. donnée à Augshourg, le 12. Septembre 
1518. Et le Renouvellement ES Comwfir- 
mation de la même Union par l'Empereur 
MAXIMILIEN Il. aux inffances,de 
PHILIPPE, LOUIS, WOLF, 
t9 HENRI, Cortes d’Yembourg. A 
Spire le 20. Juillet 1570. 258 

Ligue entre FRANCOIS L Rei de 
France 9 les VENITIENS, ex con- 
Sirmation du Traité de Blois ES pour re- 
gler ce que chacun doit fournir pour la 
défenfe sp ce quil pojlede en Italie, du 
23. Mars 1511. Faite le 8, Octobre 1517. 


, 263 

Reverfales Regis Polonie SIGISMUN- 
DI erga duos Status Regni Bobemie , fei- 
licet Statem Baronum , €9 Statum Mili- 
tarium quibus tanquam [nfceptus ab isdem 
Statibus Tutor ES Protector Regis Bohemie 
minorennis LU DOV ICH promittit, :p- 
fos , ES Regi Bohemia Terras in [uis 
Privilegiis ES Furibus fideliter confervare. 
Datum in Arce Brazlaw Anno 1517. Fe- 

. tía fexta die Sancli Galli. 264 
LEONIS Pape X. Literey de Facaltate 
FRANCISCO Regi Francie conceffa 
primum menfem Graduatis debitum nomi- 
nandi, eque ac Concordata aduerfus omues 
impugnatores protegendi. Rome XVII. Ka- 
lendas Juli 1518: : 264 
Confirmation de l'Empereur MAXIMI- 
LIEN I. fur l'Union bereditaire faite en 
1517. le 26. d’Aoät: entre les Comtes 
dYSENBOURG & BUDIN- 
GEN. Donnée à Augsbourg le 12. Sep- 


tembre 1318. ,264 
Accord fait ES paffé par Autorité de P'Em- 
pereur MAXIMILIEN I. entre 


ROGER Abbéde H eiffeabourg, ES le Ma 
giftrat de la même Ville ;touchant certains 
Droits ES Furisdictions que P Ábbé y pré- 
tendoit , lesquels demeurent entierement 
éseinss ES abolis. À Augsbourg en Diéte 
generale le 2: Octubre 1518. 264 
Traité Pune Ligue contre le Turc , entre 
FRANCOIS I. Roi de France.) ES 
HENRI VIII. Roi d'Angleterre , par 
Pentremife du Pape LEON X. le 2. 
Oétobre 1518: ratifié ES approuvé par 
PEmperear CHARLES V.qui y entra 
en vertu d’une claufe inferée audit Traité. 
A Saragoce le 14. Janvier 1519. 266 
Trattatus inter FRANCISCUM I. 
Regem - Francie: ¿7 HENRICUM 
VIII. Regem Anglie conclufus pro. contra- 
hendo Matrimonio inter FRANCIS - 
CUM Delphinum Viennenfem , predicti 
Regis Francie Ptimogenitum, Es M A- 
RIAM, Filiam dicli Regis Angle. Dat. 
Londini die 4. Octobris Anno 1518. 269 
Traité entre FRANCOIS I: Roi de 
France, & HENRI VIII. Ro d’An- 
leterre qui rend à la France Tournái, 
bas ER tg Saint-Amand ; Éd pour. le 
Mariage de FRANCOIS , Daufiz, 
avec MARIE ; Fille dudit HENRI 
Vill. A Londres le 4. Octobre 1518. 275 
Tradtatus pro coërcendis Piratis inter FRAN- 
CISCUM I. Regem Francia ,tg HEN- 
Tom. IV. Part. i: 


RICUM VII. Regem Angle conclu- 
fus. Dat. Londini die 4. Octobris 1518. 
280 

Lettres de CHRISTIERNE Il. Koi 
de Danemarc. , par lesquelles il renonvel- 
le avec FRANCOIS I. Roi de Fran- 
ce le Traité de Confederation fait entre 
LOUIS XII, Roi de France ts JEAN 
Roi de Danemarc, fon Pere, foit pour la 
liberté du Commerce entre leurs Sujets, om 
pour $ entr affifter contre leurs enhemis. A 
Coppenbague ‚le vintieme Novembre m 
281 

Union ES Confederation entre les Electeurs 
du Saint Empire ALBERT de Mayen- 
ce, HERMAN de Cologae , RICHARD 
de Treves., € LOUIS Palatin , con- 
clue après la, mort de PEmpereur MA- 
XIMILIEN Lpowr durer jusqu'à E- 
lection d'un nouvean Roi des Romains. Ils 
s'y promettent une afiftance ES défenfe re- 
ciproque ES de ne faire aucun monuement 
Jans le confentement,ES la volonté de tous 
enferahle. A Oberwiefel le Dimanche La- 
,tare 1519. 3 283 
Accord entre REIN HARD Evéque de 
Worms ES fon Chapitre d'une part, C9 
les Goufals ES Magiftrats de la méme Vil- 
le, d'autre part, fur les Diféreuts furve- 
Bus entreux „ au [hjet de choix C9 de 
nombre des Perfünnes qui doivent avoir 
féance ES voix dans le Senat ES dans.les 
Jugemens ; ce quieft reglé ES decidé par l'in- 
tervention des CommilJaires de l'Empereur. 
Fait le Vendredi après la Fete de la Pen- 
tecôte 1519. Avec, la Confirmation de PE- 
pereur CHARLES V. donnée à Worms 
le 24. Decembre 1521... . 284 
Decret des ELECT.E URS de P Empire, 
adreffé à CHARLES Archidür d An- 
?riche, par lequel ils lui notifient que ‚d’n- 
ne voix commune ,ils Pont élu Rot des Ro- 
mains, avec tres-humble priere de l'avoir 
pour agréable, ES en conféquence, de venir 
prendre le Gouvernement de l'Empire. A 
Francfort für le Mein le 28. Juin 1519. 


296 

Capitulation Imperiale de CHARLES v. 
Roi des Romains, contenant les Articles, 
Selon lesquels il promet de gouverner lEm- 
pire. À Francfort fur le Mein le 3. Fail- 
let 1519. 298 
Recès ES Compromis ordonné par les Deputés 
Confeillers d'A LBERT Eledeur de 
Mayence ‚de FRIDERIC Electear de Sa- 
xe, & de JOACHIM Eledeur de 
Brandebourg , entre, JEAN Evéque d’Hil- 
desheim, HENRI Painé Duc. de Bruns- 
wicb-Luuebourg , ES leurs Alliex d'une 
part, & HENRI de feune Duc de 
Branswich- Lunebourg , JEAN Conte 
d'Üldenbourg Es leurs Alliez d'autre part, 
portant que lesdits Eleéteurs affigrerent, 
dans le tems de fix femaines , aux fusditel 
Parties un Lien oi elles emvoyerort leurs 
Miniftres ES où leurs diférents feront em- 
fin accommodés ES terminés arbitralement. 
Fait le Samedi après la Fête de St. Martin 
1519. : : 304 
Accord entre JEAN Evéque q' Hildesheim , 
HENRI Duc de Brunswich; &y leurs 
Allez, d'une part, ty HENRI le Jeune 
é FRANCOIS few Frere Adminiftia- 
teur de Minden, tous denx aufi Ducs de 
Brunswich, avec leurs Alliez d'autre part} 
en[uite d'un Compromis qui avoit precede. 
Ils y conviennent que tous les Prifonnters 
ferons mis en liberté avant ‚la Fête de St. 
Martin, €? le Duc HENRI le etre 
y eff requis, en particulier , non [eulenient 
de rendre la liberté a trois certaines per- 
Sonnes, qui wy [nt pas nommées ; mais 
auf de les rétablir dans, leurs hieus , com- 
me ani de renvoyer libres, ES fans ran- 
gon ceux qui font Prifonniers à Dafel, ts’ 
de reftituer aux Pauvres tout ce qui leur a 
été pris ES qui Je trouvera encore en nature ; 
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Le refte de leurs diftrents dant. veferud à 
ane ulterieure ES finale Tranfactiom A 
Zerbft le Mardi après la Fére St. Vincent 
1520. 306 
Revers ou Lettres de non-prejudice données 
per la Regence ¿INSPRUCH aux 
buit Furisdictions dépendantes de la Mai- 
fr AUTRICHE az Pais des GRI- 
SONS touchant l'Hommage exigé par le 
Baillif de Caftel, au wom de l'Empereur 
CHARLES V. Fair a Infpruch le 22. 
Mars 1520. 308 
Tranfaétion entre les Ducs LOUIS, 
GEORGE, & ROBERT , Contes 
Palatins du Rhyn., Freres, par laguel- 
le LOUIS promet. à chacun des denx 
autres une certaine Penfion annuelle pour 
maintenir leur Etat, ES eux de leur côté 
renoncent à la Sucteflom , ES à tout le 
Droiz ys puuvoient y prétendre. A 
DeuxePonts le Dimanche Jubilate 1520. 
Avec lAéfe particulier de la Renonciation 
desdits Ducs GEORGE, & ROBERT 
dosuée par eux an Duc LOUIS leur 
Frere , datée du même Lien 69. du même 
jour. Comme aufli la Confirmation de cet- 
ce Renonciation de la part du Duc RO- 
BERT, faite le Samedi après la Fête St. 
Vit ES Saint Modefte 1537. - 309 
Traité entre FRANCOIS I; Roi de 
France & HENRI VILL koi d'Angle- 
terre, pour le payement de cent mille 
Francs par an audit Roi d' Angleterre , ES 
pour Pentretenement de Paix entre les 
Roiaumes d'Angleterre ES d’Ecoffe: A 
Guines le 6. Juin 1520. 312 
Accord entre HU GUES Evéque €? Prin- 
ce de Conftance dum Ke €9 les Seigneurs 
des buit Anciens CANTONS HEL- 
VETIQUES @autre part, tonchant 
les Appels, les Infractions de Paix, 65 les 
infliétions de Peines ‚dans les Villes de Kay- 
ferftul , € Klingenau, &» dans les Lieux 
ui en dépendent. A Bade en Ergomo le15. 
Sos 1520. Cet Accord eft appellé commu- 
nément Ja Sentencede Landenberg: 314 
Revers de PHILIPPE Landgrave de Hes- 
Je fur la Confraternité Hereditaire renonvel- 
lée par lui avec F REDE RIO EleGeur 
de Saxe EN avec les Ducs JEAN €S 
GEORGE, & HENRI, & far la- 
quelle auffi les Etats du Pass ont fait leur 
Hommage, abi sad fi en vertu dela di: 
te Confraternite Hereditaire ES par man- 
quement de Pofterité maftulise dans la 
Maifon de Saxe, les Etats de ladite Mai: 
Son Ini avenoient, il les confervera ES main- 
tiendra dans tous leurs anciens Droits ES 
Privileges. Donne à Caffel le Lundi après 
la Fête de St. Kylien 1520. 316 
Teftament de PHILIPPE de Gueldres 
Reine de Sicile; Ducheffe de Lorraine tf 

. de Bar da 13. Octobre 1520. 316 
Privilegia ab Auguftifimo Remanorum Im- 
peratore CAROLO V. Givitati AQUIS- 
GRANO partim confirmata , partim 
emendata , partim de novo indulta in Punc- 
20 Libertatis ab Wer irs conditione , Im- 
munitatis ab ommi Tributorum fpecie, Ex- 
emptionis ab omni extranea Furisdictione, 
gejtandisque extra Urbem armis ¿uti & ab 
omni impignoratione , aliisque pluribus mo- 
leftiis gravaminibusque: Colonia die 5. 
menfis Novembr. 1520: 318 
Recès Imperial entre ALBERT Evégue 
d'Hildesheim, HENRI l'aizé Duc de 
Brunswich, ES leurs Adberants Pune part, 
t? HENRI le eure €? ERIC auf 
Ducs de Brunswich, avec leurs Adherants 
d'autre part ; contenant que l'Empereur, 
comme fupréme Fuge | leur ordonne de 
comparoitre à la Diéte de l'Empire à 
Worms au tems de la Fête des trois Rois, 
d'y expofer leurs. Droits € Raifons ES d'y 
recevoir le Jugement qui fera rendu entr’eux 
par fa Majeffé €S par les Electeurs , en cas 
qu'ils wayent pas pu s'accommoder enfem- 


ble à l'amiable. Donné à Cologne le 15. 
Novembre 1520. 321 
C. KE te Cozducle fummi Pontificis L E Q- 
NIS X, cam FRIDERICO Mar- 
chione Martue firmata, quibas bic ad Jer- 
vitia © ftipendia [ue Sanctitatis ad 3. An- 
mos conducitur atque. Capitanens 300. E- 
quitum inflitnitur. Aum Mediolani die 
rr. Decembris Iadidlione 8. Anno 1520. 


322 
Union ES Accord entre GON TIER,ER- 
NEST, HOYER, GEBHARD 
“& ALBERT Contes de Mansfeld; a 
ils conviennent de divers moyens po 
tenir la Dignité de leur Maijon ES pour 
le bien de leurs Sujets. Fait le 20. De- 
cembre 1520. 324 
Paix de Bourg entre GONTIER, ER- 
NEST,HOYERN,& ALBERT 
Cortes de Mansfeld, au fujet du Chátcaz 
de Mansfeld, 69. de for territoire, 09 pour 
la fureté de leurs Per[ummes ES de leurs 
Biens. Fait le 20. Decembre 1520: - 327 
Statut Hereditaire établi parP HI LIPPE 
Comte de Solms, du cönjentement de fes 
Fils REINHARD, & OTTON, 
pour Phonneur ES le maintien de leur Mai- 
Jon; portant que tons leurs bieus 6. Domaines 
Jeront confervds enfemble fans partage, aw'ils 
les poffederont conjointement ES em com- 
mun, que les Filles ne pourront y rien pré- 
tendre fi long tems qu'il atra des Males, 
ES quelles Je contenteront d'une Dot, qui 
leur fera donnée. Fait le Mardi après le 
jour de la Purification de la Sainte Vierge 
1521. Avec la Confirmation de l'Empe- 
reur CHARLES V. Donne à Worms le 
25. Mai 1521. 329 
Contrat de Mariagé entré CHARLES 
Duc de Savoye t BEA T RIX de Por- 
tugal. Fait à Lisbonne le 26. Mars 1521. 
32 
Tradatus iterate — Coufüderatiouis d 
FRANCISCU M I. Regen Chriflia- 
nifimum ab una, 39 Dominos magne ES 
antique LIGA HELVETICA 48 
altera parte. Adam Lucerae die y. Mai 
Anno 1521. Cum Ratibabitione utritisque 
Partis. : 2 000057 
Tabule Federis fiabiliti inter CAROLUM 
V. Romanorum Imperatorem tY LEO- 
NEM X. Pontificem Maximim contra 
Gallos aliosque Italie Turbatores: Date 
Rome die 8: Mati Anno 1521. VOyez-les 
au Supplement ala fin de la 111. Partie, pag: 
6 
CAROLI V. Imperatoris Edicium no 
MARTINUM LUTHERUM, 
quo Sententiam Romani Pontificis contra 
eundem ejusque Libros prolatam confirmar, 
EN executioni mandat: Datum Wormatie 
in Comitiis Imperialibus die 8. Maii 1521, 


3 
Pade de "Confraternit entre les fix xb. 
teurs de MA YENCE,; TREVES, 
COLOGNE,PALATIN, SA- 
XE, & BRANDEBOURG, 
pour la commune defenfe de leur Digaitd 
Eledlorale, 69 la confervation de leur A- 
mitié: A Worms le Jeudi après la Pentez 
côte 1521: 338 
Paix publique ordonnée par l'Erpereur 
CHARLES V. de confeil de tous les 
Electeurs &ÿ Etats de l Empire , pour la 
confervation de la tranquillité & de la fA- 
reté generale dans tonte l'étendue de l’Em- 
pire Romain. A Worms le 36. Mai 1321. 
Rob 
Decret de l'Erpérent CHARLE sŸ. 
Sur les diférents de HENRI le jeune, 
& de HENRI l'aîné Dacs de Bruns- 
wich-Lunebourg, par lequel fa Majefte zom- 
me certains Commiljatres pour travailler 
à leur accommodement,avec Pouvoir aux 
dits Commiffaires ‚en cas quel accomutode- 
ment ne fe paille pas faire, d'y proceder 
par voye de jugemest & de a 
; "af 


ANNO 


1520. 
tr. Dec. 


20. Dec. 


20. Dec. 


152%; 


6. -k'evrier. 


8; Mai. 


8. Mai 


23. Mai: 


26. Mai. 


27. Mai. 


24. Juill. 


lo 


‘to. O&. 


4. Nov. 


24, Decemb. 


1522. 
x7. Mars. 


17. Mars; 


DE LA I PART. DU TOME IV. 


l'affaire dans le tems d'une année. Sa Ma- 
jelte ordounant auffi aux Parties de fe fon- 
mettre audit Jugement, ES de le mettre 
d'abord en execution, fous peine d’être pri- 
wés de toutes leurs Regales, Fiefs ES ax 
tres Biens, tc. A Worms le 27. Mai 
Born, 348 
Revers de PEmpereir CHARLES V. a 
FREDERIC UL. Electear de Saxe, 
portant que la ‘Regence qu'il a établie pour 
de tems de fon abfence ne devra préjndi- 
i "am Vicáriat qui appartient an- 
A Worms le dernier jour 


X521. 


349 
entre CHARLES Duc de Giel- 
& la Ville de ZW OÏ Fait le 8. 


7 321. 349 
Ban Imperial decerné par PEmpereur CHAR- 
LES V. contre les Freres Ducs de Bruns- 
wich HENRI Paint, & HENRI le 
jeune Evêque dP Hildesheim EN contre 
leurs Adberants, pour s'avoir pas obéi an 
Decret de An 1520. Ils y font privés de 
leurs. Regales ES Fiefs , déclarés Bannis Ci 
Proferits, avec Pouvoir à tous ES un cha- 
cum de proceder contre leurs Perfonnes ES 
contre leurs Biens , ainfı quil apartient 
contre tels ES femblables. Domné à Gand 
‚en Flandres le 24. Juillet 1521. 350 
Traité entre CHARLES V. Empe- 
veur,t? FRANCOIS I. Roi de Fran- 
ve pour la liberté de la pêche du Harang, 
conclu à Calais, ES ratifié par ledit Em- 
péreurs à Mons Capitale du Haynaut le 
2. Octobre 1521. 52 
Traité d'Accommédement procuré par FRI- 
DERIC Eletteur de Saxe, entre ERIC 
& HENRI le Feune Ducs de Brans- 
wich dune part, & OTTONEER- 
NEST» azfi Dies de Brunswich d'an- 
tre part, am fajet des Diférents qu'ils a- 
voient EN des hofislités furvennes entre 
ceux-ci t9 JEAN Evégue 4'Hildesheim 
Pere desdits ERIC &$ HENRI. Fait 
le Ferdi aprés le jour de St. Denis 1521. 
53 

Bulla LEONIS X. Pontificis mae 
qua HEN RICO VII. Titulum Defen- 
foris fidei confert. Dat. Rome quinto I- 
dus Octobris Anno 1521. 355 
Revers de CHARLES V. Roi des Ro- 
mins pour Pacceptation ES confirmation 
de la Capitulation Imperiale faite ES con- 
clue en 1319. par [fes Commiffaires avec 
les Electeurs de l'Empire ; prometant de 
Pobferver inviolablement em tous [es points. 
A Aix la Chapelle le 22. Octobre 1521 
Litere LEONIS X. Pontificis Rnb, 
quibus HENRICO VIII. gratias agit 
pro Libro contra LU THER UM ferip- 
zo: Dat. Rome die 4. Novembris Anno 
1521. $7 
Confirmation de l'Empereur CHARLE S 
V. fur l'Accord fait entre REINHARD 
Evégue de Worms & fon Chapitre Pune 
part, Es le Magiffrat de la même Ville 
d’antre part, Pan 1319. A Worms le 24, 
Decembre 1521. 358 
Prolongation de l'Alliance de Shabe pour 11. 
Annees conclue entre l'Empereur CHAR- 
LES V. comme Archiduc d' Autriche , € 
Duc de Wirtemberg, ALBERT Eler- 
teur de Mayence, CONRAD Evégue 
de Wurtzbourg, PHILIPPE Landrra- 
ve de Hejje-Caffel ; ES plufieurs autres 
Princes, tant Ecclefiaftiques que Seculievs , 
Etats ES Villes de P’ Empire, pour le main- 
tien de la Paix publique, ES la conferva- 
sion de leurs Droits ES Fiurisdittions res- 
pectives , comme auf pour la fürete du 
Commerce: A Ulme le Lundi apres le 
Remihisceré, Zfzzo 1522. 358 
Recès ts Conclufion des mêmes Princes ES 
Etats pour le meillenre ES plus entiere 
obfervation du Traité ci-deffus. Fait le 
même jour, ES au même leu. 377 


Confirmation on Ratification de Traité d'Ul- 
me par PEmpereur CHARLES V. 
A Bruxelles le 28. Mars 1522. 377 
Traité de Neutralité entre les Duché ES 
Comté de BOURGOGNE, pafff en 
vonfiderasiom des Suilles entre FRAN- 
COIS I. Roi de ce fF MAR- 
GUERITE 4 ffe d'Autriche à 
$. Jean de Laone Iı Juillet 1322. 


378 

Pada Cónventa per Dominum C APINUM 
tanquam. Commiffarium Marchionis Man- 
tue cum ALEXANDRO SAX A- 
TELLO ranquam Rebelle Ste. Roma- 
ue Ecclefie ;-quibus bic ditto Commiffario 
Arcem ES Caftrum Bagnarie cedit ira ta- 
men ut per enndem Commilfarinm ad Ur- 
bem Faventiam condncatur, promittens in- 


de ad um Marchionem fe iturmm, 
atque querelas ES Fura fua coram eo fe 
expoftn Zum 1522. Indittione X. 
die 28. Novembris. 381 


3 
Accird de QUE DLINBOURG fast entre E- 
RIC, & HENRI le Feane, Dacs de 
Brunswich-Lunebourg d'une part, à PE- 
vèché @Hildesheim d'autre part , dont 
ALBERT Electeur de Mayence , ES 
GEORGE Dac de Saxe ont été Me- 
diateurs, portant , entr’antres chofes, que 
les Chateaux, Villes, & Lieux de PE- 
véché, ES de la Ville d’Hildesheim qui 
font occupés par lesdits Ducs, doivent leur 
étre laiffez fans qu'om les p 
ni troubler dans cette juu 
Fépres de 1 Ascenfion 
1523. Avec les Co as de 
pere CHARLES V. & de Pape 
PAUL II % premiere à Pampelune 


me de 17. Decembre 1337. 
Trattatns Pacis, Confiederationis Cy Ax 
tie inter HENRICUM VIII 
Angle, & CHRISTIERNUM 
Regem Danis , jam abdicatum conclufus. 
Dat. Londini die 30. Funii Annoï$23, 386 
Lettres Patentes de FRANCOIS I. Ra 
de France, par lesquelles il commet 69 ins- 
titue Madame LOUISE DE SA- 
VOYE fa Mère, Dacheffe d’Ängonmois 
t9 d'Anjou, pour Regente dans le Royan- 
ime pendant tout le tems de fon abfence. 
Donnée à Gien fur Loire le 12. d’Aodt 
1523. Avec PExtrait des Regifires du 
Parlement de Paris, pour la Verification 
desdits Lettres, 389 
Declaration de FRANCOIS I. Roi de 
France, par laquelle il fe depart de tous 
les Droits fige avoir contre la Mai- 
fon de SAVOYE, Fair 2 Lyon le 10. 
Septembre 1523. 391 
Traité d Alliance entre FRANCOIS I. 
Roi de France, HENRI, Roi de Na- 
Verre. A Lyön le 26: Septembre 1523. € 
ratifié par le Roi de Navarre en for Cha- 
tean d'Oribés le 16. Olobre 1523. 392 
Confirmation del” Accord de Quedlinbourg 
conclu le 13. Mai 1323. entre les Ducs de 
BRUNSWIK- LUNEBOURG 
t? PEvéché de HILDESHEIM. 
Donnéepar P’Empereur CHARLES V. 
2 Pampelune le 20. POCtobre 1523. 303 
Balla CLEMENTIS VIL Pontificss 
Romani, qua HENRICO VII. Regi 
Anglie , Titulum Defenforis fidei confirmat. 
Dat. Rome tertio Non. Martii Anno 1523. 


39 
Diplome de FREDERIC L Roi de Du 
memare , par lequel les anciens Privilèges 
des Duchés de Slefwich € Holftéin fozz 
enpartie confirmes ES ratifiés ‚en partie chan- 
LÉ ES corrigés, tant fur ce egarde leCal- 
te dioi quel Adminifiration de la Fuftice,les 
Monavies ts autres chofes. A Riel le Vendre- 
di après P Ascenfion de notre Seigneur 1524: 


94 
Convention entre les ELECTEURS, 
PRINCES,U PRELATS dx Ss. 
€2 Em- 
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Empire Romain contre les excès d'Yvro- 
gnerie qui [e commettent portant qu'à Pa- 
venir on les empéchera ou entierement om 
le plus quil fera pofible , & que, pour 
prévenir les Blasphémes ES defordres qu'el- 
les caufent, chacun d'eux les défendra a 
Ses propres Officiers ES Sujets. Fait à Hei- 
delberg le Dimanche après la St. Erasme 


1524. 395 
Confederation des LIGUES GRISES 
ox de la RHETIE,e» dega ES au de- 
là des Monts, par laquelle ils s’obligent, 
pour enx ES pour leur Pofferit , a être 
toujours bons, fidelles ,chers Amis ES Al- 
liez les uns des autres, à Sentraider de 
fait ES de confeil, ES à wy épargner ni 
leurs Biens ni leurs propres Perfonnes ,aus- 
Ji longtems que la Terre oi ils habitent fub- 
Siftera; à tenir fürs les chemins publics, ES 
4 fe vendre reciproquement ES amiable- 
ment les chofes néceffaires. Le Vendredi 
après la St. Mathieu 1524. : 396 
Inveftitura ac Infendatio Ducatus: Mediola- 
ni,Comitatusque Papie €. Angleriæ in 
FRANCISCUM SFORTIAM 
LUDOVICI Flium;per CARO- 
LUM V. Romanorum Imperatorem: Da- 
Zum in al ur Anno 1524. pe- 
wultimo Octobris. 398 
Diplome de PEmpereur CHARLES V. 
par lequel pour la färeté des Depenfes fai: 
tes, ES à faire par la Maifos d'Autriche 
pour l'amelioration du Chateau de Ravens- 
berg 5 ¢9 pour la Landvogthey oz Bailliage 
Provincial de la Haute &5 Baffe Suabe , à 
elle auparavant engagé, il ajoute lesdites 
Dépenfes au Capital de l'Eggagement , en 
Sorte que la Maifon d Autriche ne foit point 
obligée de fe deffaifir de ladite Landvog- 
they, f£, en lui reftituant la fomme Capi- 
tale, on ne fatisfait aulfi à toutes lesdites 
Dépenfes.. Donné à Madrid en Caftille le 
20. Fevrier 1525. 419 
Contract de Vente fait ES palfé entre SE- 
BASTIEN Ade de Kempten ES fes 
Moines d'une part, £9 les Confuls ¿7 Ma- 
giftrats de la Ville de KEMPTEN 
d'autre part; par lequel, pour conferver 
eatr'eux la bonne intelligence ledit Abbé 6g 
Jes Moines cédent ES tranjportent auxdits 
Confuls ES Magifirats, tous les droits de 
Seigneurie, Jurisdiclion , Privileges, Fraits, 
Cens, Biens, ES autres qui appartencient 
à P Abbaye fur ladite Ville, pour la fomme 
de 26100. Florims de Rhye. Le Samedi 
avant le Dimanche Jubilate 1525. 420 
Articles poflerieurs au Contract de Vente ,les- 
quels P Abbé, le Couvent, ES le Magiftrat 
de KEMP T EN ont promis reciproque- 
ment d’obferver, iS d'accomplir. Le Sa- 
medi avant le Dimanche Jubilate 1525: 
426 

Traité de Tréve pour fix mois entre le Dua 
chefe FANGO ULESME, Mere de 
de FRANCOIS I. Roi de France Re- 
ente en France ,69 P Archiducheffe MAR- 
UERITE Goxvernante des Pais-Bas , 
pour Pabftinence de la Guerre; & la füre- 
té de la Pêche du Harang. A Breda le 
14. Juillet 1525. 433 
Conventiones inter C AROLUM V. ko- 
manorum Imperatorem tf FR AN CIS- 
CUM MARIAM SFORTIA 
Ducem Mediolani , quibus , ob ingentes 
fumptas in rene Ducatu impenfos , 
FRANCISCUS promittit folvere Im- 
peratori 600. millia Ducatorum auri , at- 
que cedit ES transfert prefato Augu/tiffimo 
t9 Sacce[foribus [uis quidquid Juris ES 
Adionis babet vel pretendit babere in Du- 
catu Barenfi ceterisque Bonis im Regno 
Neapolitano fitis. Adum in Palatio Ce- 
fareo die 27. Julii Anno Nativitatis Chrift 
1525. Mir 434 
Traité de Tréve pour trois mois entre CHAR- 
LES V. Empereur, FRANCOIS EL 
Roi de Frame ff HENRI VIIL Rot 


d'Angleterre ,pendant lequel temps il étoit 
permis à la Duchefe d'ALENCON 
d'aller en Espagne négocier la délivrance 
du Roi FRANCOIS 1. 4 Tolede le 
11. d' Aofit 1525. 435 
Traité de Paix, Amitié € Confederation 
entre FRANCOIS I. Rot de France 
& HENRI VIIR Roi d'Angleterre pour 
la délivrance dudit Roi FRANCOIS, 
& pour la liberté du Commerce entre leurs 
Sujets, fait par Madame LOUISE DE 
SAVOYE, Dycheffe d'Angoulesme, 
Mere du RF RAN COIS I. ES Re 
gente en France. A Moore le 30. dofit. 
1525: 436 
Traité de Paix fait en la Ville de Madrid le 
14. de Janvier de l'An 1$2$. entre CHAR- 
LES V. Empereur, ¿7 FRANCOIS I: 
Roi de France , dams lequel eff auf 
traités du Mariage dudit Roi avec Mada- 
me ELEONOR, Reine Donairiere de 
Portugal, Sœur dudit Emperear: 399 
Proteftation de FRANCOIS I. Roi de 
France faite à Madrid avant la fiznature 
du Traite de Paix ,le 14. Janvier 1525. 
Stile de France l'année commençant à Pá- 
ques, ES ftile d'Espagne 1526. Pannée 
commençant am premier Janvier. 412 
Tradéatus Pacis ES Amicitie inter HEN - 
RICUM VIII. Regem Anglie & J Az 
COBUM V. Regem Score conclufus. 
Dat: apud Villam Barwik die 15. Fanua- 
rH Anno 1525. MESAL6 
Confirmation de l'Empereur CHARLES V. 
Sur le Contract de Vente ES a! Achat paffé 
PAn 1525. entre l'Abbaie ES le Magifirat 
de la Ville de KEMPTEN: 4 Sevl- 
le en Andaloufie le 15. a’ Avril 1526. 441 
Accord fait ES conclu par la Médiation de 
LOUIS Eleéteur Palatin, entre HEN- 
RI Evéque d’Uirecht, comme Coadjuteur 
de l'Euéché de Worms, & fon CHAPI: 
TRE Z'une part, Es la Ville de WORMS 
d'autre part, au fujer de divers Points, 6g 
Articles qui étoient en difpute,entr'autres 
de la petite Accife dñé à lEvéché par les 
Boslangers, Ed d'une Redevance que la 
Ville doit aufs à PEvéque de deux Cruches 
d'Etaim remplies de Vin, ks d'une Bourfe 
rouge avec deux livres &y demi de Hellen 
ou Liards par chaque Année. Le renou~ 
vellement annuel du Magiftrat y ef? aboli , 
ES l’on y convient d’une autre maniere de 
Pélire ES de le confirmer ; comme auffi de 
ce qui regarde le fom des Cloches, la Lec- 
ture annnelle des Padtes devant les Com- 
munes de la Ville, la Forme du Serment y 
que doivent préter ceux qui entrent dans 
les Charges , les Declarations feditieufes 
des Prédicateurs , ES la Reftitutwn des 
Ornemens des Eglifes, ESc. A Heidelberg 
le Mecredi après le Dimanche Mifericor- 
die Domini 1526. 441 
Traité d' Alliance entre JEAN Electeur de 
Saxe , & PHILIPPE Landgrave de 
Helle ‚pour la defenfe de la Religion & des 
Ceremonies Chrétiennes. À Torgaw le Me- 
credi après le Dimanche Cantate 1526. 449 
Traité de Confederation , appellé la Sainte 
Ligue, entre le Pape CLEMENT 
XII. FRANCOIS I. Roi de France, 
la Seigneurie de VENISE, le Duc de 
MILAN, 6 la République de FLOREN- 
CE, contre l'Empereur CHARLES V. 4 
Cognac le 22. Mai 1526. ji 
Extenfion ES Prorogation de l'Alliance de 
Torgaw entre JEAN Elecleur de Saxe, 
& JEAN FREDERIC fx Els; 
PHILIPPE,OTTON,ERNEST, 
& FRANCOIS Daes de Brunswich- 
Luneboure; PHILIPPE Landgrave de 
Hefe; HENRI Duc de Mecklebourg ; 
WOLFFGANG Prince d’Anhalt , 
GEBHART , & ALBRECHT 
Contes de Mansfeld, pour leur commune 
défenfe , ES pour la féreté de la Paix. 
Faite à Magdebourg le 12. Jain 1526. 
Avec 


ANNO 
1525. 


———4 
30. Août. 


1525. 
1526. 


14. Janvier. 


en 
14. Janvier: 


is. Janvier. 


13. Avri Li 


18: Avril: 


ANNO 
1526. 


8. Août. 


8. Août. 


—— 


29. Sept. 


Yo, O&. 


3 Decemb. 


13. Dec: 


isi Det: 


1537. 


14. Janvier. 


H 7. Mars: 


DE LA I PART. DU TOME IV. 


Avec PAcceffion de la Ville de MAG- 
DEBOURG en cette Alliance 3 pre- 
mierement par. une Simple Ouverture du 
14. Juin 1526. puis par une Refolution 
formelle du 2$. du mème mois; enfin par 
un Revers, on Declaration fur ce fujet ,de 
la part de la Ville de Magdebourg , dudit 
jour 25. Fuin 1526. 455 
Traité entre FRANCOIS I Roi de 
France , & HENRI VIIL Rot. d’An- 
gleterre „par lequel ils conviennent de n’as- 
Lifier point l'Empereur CHARLES. V. 
Pun contre Pantre , 6? que le Roi d'An- 
gleterre tiendra la main. à ce que les Fils 
de Roi FRANCOIS, ótages en Ejpagne,, 
Joient mis en liberté, A Hamptoncourt le 
8. Aoft 1526: x NE 
Üontradt de Mariage entre JEAN FRI- 
DERIC Due de Saxe, Fils de JEAN 
Eledeur de Saxe, t9 SYBILLE K/- 
le de JEAN Duc de Fuliers , de Cleves 
ES de Berg ‚par lequel, entr’autres chofes, 
il eft dit ES. declaré,que ledit Duc JEAN 
& la Ducheffe MARIE fa Femme, ve- 
mant à deceder fans Hoirs males} en ce cas 
des Principantés de Juliers , de Cleves. ES de 
Berg , comme auff les Comtds de la Marck, 
t9 de Ravensbetg , avec toutes leurs dé- 
pendances, pelferont 9 appartiendrout à 
Yadite. Princeffe SYBILLE leur Fille. 
. Fait à Mayence le 8. @ Aodt 1526. 459 
Alliance particuliere entre JE AN Electeur 
de Saxe, tg ALBERT Due de Prus- 
fe ts. Marckgrave de Brandebourg , pour 
la défenfe de la Religion & des chofes qui 
en dépendent. A Konigsherg en Pruffe 
- le jour de Saint Michel 1526. 463 
Recés ES Conclufion prife par CASIMIR 
Marckgrave de Brandebourg Anfpach , avec 
le Prince GEORGE for Frere, fs avec 
Les Etats du Pais provincialement a[Jem- 
bids’, touchant la maniere dont om devra 
sy comporter en conféquence du Recès de 
« VEmpire fait à Spire jusques à la tenue 
d'un Concile Oecumenique, ou National, on 
jusques à ce qu'il eb foit slterientement 
ordonné. Fait à Onolzbach le Mecredi a- 
près la St. François 1526. : : .. ..46$ 
Diploma FERDINANDI L.Bohgmie 
Regis, datum. ORDINIBUS Regu 
BÔHEMIÆ; guo fe, libera eorum vo- 
luntate; justa libertates Regni , electum in 
Regem Bohemie recognoscit. Vienne die 13: 
Decembris 1$26. "S 469 
FERDINANDI Rimanorkm, Hunga- 
rie , ES Bobemie. Regis Litere , quibus 
Provinciis Regno Bohemia, ab antiquo ad- 
pertinentibus “ES  adjundlis omne adjuto- 
vium promittit fi quis contra eas. quidquam 
vi aliqua. attentarit. Datum Vienne 13. 
; Decembris 1ÿ26..:,1 + h 469 
FERDINANDI I. Romanorum 89 Bo- 
bemie Regis Litere ,quibus Compactatorum 
inter Concilium, BASILEENSE & 
Regnum BOHEMIZÆ ac Marchiona- 
tum MORAVIZ isitorum coner&atio- 
nem uti & aliorum Regni Privilegiorum 
inanutentioneña promittit. Datum Vienne 
15. Decembris 1526. 469 
Revers de FERDINAND I. Ro de 
Hongrie & de Boheme pour les Princes , 
Nobles ES Etats de SILESIE, portant 
gue, bien qu'ils n’ayeht pas été appellés a 
Jon Election en qualité de Roi de Bobeme , 
leurs Privileges ES Immunites wen [ou- 
friront aucun préjudice. A Vienne le 14. 
Fanvier 1527. 470 
evers ou Lettres des Provinces de JU- 
LIERS de BERGUE, & de RA- 
VENSBERG, portant Declaration ES 
Prome[fe d'obferver P Article de, Contract 
de Mariage de JEAN FRIDERIC 
Duc de Saxe, avec SYBILLE née 
Dicheffe de Fuliers, Cleves, ES Bergue, 
par lequel il eff dit ES convenn , que, fs 
le Duc JEAN €S le Duchefe MA- 
RIE fa Femme viennent à deceder fans 
Tom. IV. Part. I. 


enfans males, les dites Provinces pafferont 
@ ladite Ducheffe SYBILLE leur Fille. 

- Fait le Dimanche Remihiscere 1527. 471 
Traité entre FRANCOIS I. Rd de 
France & HENRI VII. Aoi d’Angle- 
terre, par lequel le Traité de Moore de 
1523. eft confirmé, qu'il y aura Paix per- 
petuelle entre les deux Roix; que Phn n’as- 
Jiffera les ennemis de l'autre; que la Fran- 
ce me fera point tromblée en la poffeffion des 
Seigneuries qu'elle tient; que le Roi d’An- 
gleterre me fera point | iuquieté pour ce 
quil poffede deca la Mer ; & que le Roi 
FRANCOIS I. lui payera tons les Ans 
cinquante fille Ecus. Avec Yes Ratifica- 

- tions des deux Roix. y 472 
Traité entre FRANCOIS I. Roi de 
Prasce,6€? HENRI VIII. Roi d’Angle- 
terre , par lequel ils conviennent que les 
deux Rois enverront leurs Ambaljadeurs 
à l'Empereur CHARLES V. pour 
Pexhorter à la Paix; qu'il fatisfera à ce 
qu'il doit au Roi d'Angleterre $ qu'il déli- 
vrera: les Fils die Roi de Frante, ES que 
MARIE Fille du Roi d’ Angleterre fera 
mariée avec le: Roi FRANCOIS I. 
ou avec HENRI Duc d’Orleans „fecond 
Fils de Roi. A Wefimunfter le trentieme 
ori 1303947 033 476 
Déclaration des Depstez de HENRI VIII. 
Roi. d'Angleterre , que fi l'Empereur 
CHARLES V. mes en liberté les Fils 
de FRANCOIS I Roi de Franre ES 
fatisfait au Roi d'Argletèrre de cé qu’il 
ini doit, les detix Rois ne feront plus la 
Guerre audit, Emperenr. À Weftinunfter 
le 30. Avril 1327. 481 
Revers on Lettres des Provintes de CLE- 
VES & de la MARCK , portant mé- 
me Declaration & Promeffe de leur part, 
que: celles des Provinces de JU D1E RS, 
de BERGUE , t de RAVEN S- 
BOURG: Du jour appellé Godis-Tag, 

~ apres le Dimanche Jubilate 1527. 482 
Traité entre FRANCOIS 1. Roi de 
France 6 HENRI VIL Ro d’An- 
leterre , pour l'entretien d'une Armée de 
trente mille hommes, de pié em Italie, ES 
de mille Hommes d'Armes , pour obliger 
PEmpereur a donner la Paix à la Chré- 
tienté. A Wéfimunfier le 29. Mai trus 


4 
Accord ES Capitulation du Pape CLE 
MENT VII, avec le Prince PORAN- 
GE & Jes autres Generauk de l'Armée 
de PEmpereur CHARLES V. qui le 
tenoient affiegé dans le Chateau St: Ange. 


Capitulatio conclefa, inter Cæfareum i 
citum in. Italia commorantem td CL E- 
MENTEM VI. Poistificem Maximum. 
Data die 25. Junii Anno 1527. Voyez- 
la au Süpplément à la fin de la III. Pa 
tie dé ce Tome. pag. 99. 

Tradrátus -Pacis, perpetue. inter FRAN+ 
CISCU M 1; Regem Francie t HEN- 
RICUM VII. Regem Anglie , item- 
que fuper atinuo cenfu Regi Anglie pendendo 
conclifus.. Dat: Ambiani die 18. Angufti 
Aro 1527» 487 
raité entre FRANCOIS I. Ro de 
France , &ÿ HENRI VII: Roi d'An- 
gleterre, portant que les demo Roix rece- 
vrout leurs penfions fur le Duché de Mi- 
lan, fi le Duc FRANCOIS SFOR- 
CE y eft rétabli: qué le Roi d' Augleter- 
re confentira au Mariege de la Reine E- 
LEONOR avec le Roi FRANCOIS 
1; qu'il fera Protedleur de la Paix entre 
l'Empereur CHARLES V: & le Roi 
FRANCOIS I; que les Marchands 
Anglois jouiront des mémes Privileges , dont 
ils jouiffoient aux Pais-Bas, 69 autant de 
tems que la Guerre durera entre? Emperenr 


EN lesdits Rois. A Amiens le 18; d'Août 

1527. 492 

Traité entre FRANCOIS 1. Roi de 
d 


France, 


ANNO 


1527. 
30. Avril. 


3o. Avi. 


go. Avril. 


AU 
iz. Mai. 


29. Mai. 


7. Juin. 


25. Juin. 


———— 
18: Août. 


pe 
18. Août 


—— 
18. Août. 


ÁNNO 


1527. 


To. 1$. 20. 
& 21. Sept. 


» = 
ti. Nov. 


26. Nov. 


7. Dec: 


TABLE CHRONOLOGIQUE «xc. 


France, € HENRI VII. Roi d^45- 
gleterre, portant que les deux Rois n'ap- 
promverout le Concile univerfel qui fera 
convoqué par le Pape, tant qu'il fera pris 
Sonnier de l'Empereur CHARLES V; 
que durant ce temps Pon n'aura nul egard 
aux Mandemens ES Brefs du Pape, s'ils 
Jont au préjudice des deux Rois, on de 
leurs Sujets mais ce qui fera ordonné postr 
le Jpirituel des deux Royaumes fera exe- 
cuté. A Amiens le 18, doct 1527. 494 
Offres faites par les Ambaffadeurs de FRAN- 
COIS I. Roi de France CHARLES 
V. Empereur, 69 les Keponfes dudit Em- 
peremr. A Palencia les 10. 15. 20. € 
21. Septembre 1527. 496 
Infirndion donnée à PEvéque de Tarbes , 
Ambajladeur du Roi de France F R A N° 
COIS L vers l'Empereur CHARLES 
Quint „fur le defi 6g l'intimation de Guer- 
re. À Paris Ponzieme Novembre 1527. 


$02 

Capitoli trà la Santita del Papa CLE- 
¿MENTE VIL Pontifice Maximo, & 
li Signori Capitanei dello Exercito Cafa- 
reo, ES ditto Exercito, per la liberatione 
di fua Sautita. In Roma à 26. di No 
vembre 1527: 486 
Capitula. conventa inter Ligam, San&iffi- 
mam runcupatam , videlicet CLEMEN- 
TUM VII Papam, FRANCIA 
& ANGLIA Reges , Cardinalem Ebo- 
racenfem , Dominium VENETUM, 
Ducem MEDIOLANI, Aezpabli- 
cam FLORENTINAM €9 Ducem 
FERRARIÆ una, t? FRIDE- 
RICUM DE GONZAGA Mar- 
chionem Mantue ab altera parte, pro ejus 
ingrelju in prefatam Ligam contra Exer- 
citum Celareum tune Temporis Urbem. Ro- 
main obfidentem. Adium Mantue die 7. 


Decembris 1527. Cum Ratificationibas 
Oratorum Lige de die 23. Decembris , nec 
won FRANCISCI Lrancoram Kegis 
die 26. Decembris 1527. fit 
Traité de Paix entre CHARLES V. 
Empereur & CHARLES Due de 
Gueldres. Fait en P Année 1528. $14 
Procès - Verbal de Pintimation de Guerre fa 
te par GUIENNE Herant-4' Aries 
de Roi de France FRANCOIS I. à 
?Emperear CHARLES Quint, le vint- 
deuxieme Fanvier avant Páques 1527. 

À 503 

Traité de Trêve Dour buit mois entre CHAR- 
LES.V. Empereur , FRANCOIS 
I. Roi de France, HENRI VIH. Ros 
@ Angleterre, t MARGUERITE 
d'Autriche , Gouvernante des Pais-Bas, 
Pour tous les Pais deca les Monts, ES dez 
la la Mer. A Hamptoncourt le 1 5. Juin 
1528. < y $15 
Interpretation d'un Article de la Tréve faite 
à Hamptoncourt le 15. Juin mille cing 
tens vint-huit, touchant la Jatfie des Liens 
des Particuliers qui en doivent jonir depuis 
la publication du Traité de Madrid jas- 
ques ala dite Tréve ,à la referve de ceux 
de la Duchefle de VENDOME & 
de Prince ORANGE; & auf de 
ceux de MARGUERITE Dacheffe 
de Savoye. A Malines le 30. Faille 1528. 


$1 

Contrat de Mariage de PHILIPPE ¿ 
de Savoye Comte de Geneve, avec CHAR- 
LOTE 4Orleans; paje le 17. de Sep- 

_ tembre 1528: 1 318 
Tradlatus Pacit inter HENRIC UM 
VIII. Regem Anglie t? JACOBUM 
V. Regem Scotia in Quinguensiura concla- 
Jas. Dat. Berwici die 14. Decembris An- 
#0 1528: $19 


FIN DE LAL PARTIE DUTOME if} 


ANNO 
1501. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


DROIID 


ES GENS: 


RECUEIL 


DES 


TRAITEZ D 


DEPAIX,DETREVE 
DE COMMERCE, 


ALLIANCE, 


, DENEUTRALITE, 
D'ÉCHANGE, &c. 


Faits entre les Empereurs, Rois, Princes, & Etats de l'Europe; 


depuis CHARLEMAGNE jusques 


I. | 

Vertileich zwifchen Zseitrich und rich Gebriz | 
den Hernoden zu 29raun(dovoeitt und Ati | 
neburg und Herrn 25ertolo Bifchoffert zu | 
Aüdefbeim ^ wie auch denen „Städten | 
DHraunfchweiy Dilbefbein” Göttingen, 
Hannover / Limbec / und £Tortbeins 
aufgerichtet. Worinnen fie fid) untereinander 
wegen aufrichtung einiger Silber Ming verabres | 
den/ auch wie folches anzuftellen berorbnen / und 
nach derfelben werth alle Victualien einrichten, 
Geben qu Hildefheim 1501. [Lunıs, 
Zeutfches Neichg» Archiv. Part. Spec. IV. 
Abtheil. IV. Abfaß IV. pag. 21.] 

C'eft - à - dire, 

Convention entre Henri & Eric, Freres, 
Ducs de Brunswich-Lunebourg; BERTHOLD 
Evéque d’Hildesheim, ES les Villes de Bruns- 
wich, Hildesheim, Gottingen, Hanover, 
Eimbeck, € Northeim, au fujet de la Fa- 
brication de la Monnoye d' Argent , ES du prix des 
Pivres à proportion de celui de ladite Monnoye. 
A Hildesheim Ann. 1501. 


KI Bartolo von be. Graben! 
by Bifchop tho Hildenfem und Admi- | 
niftrator der Kercken tho Berden! 
W und toy Sinrid und Erick Gebri- | 
der I au ber fülfften Gnade tho | 
Brunfehwick und Süneborg Harto: | 
Tom. IV. Part. I. , 


x 


à préfent. 


gen) bekennen vor tins | Ynfern Nachfolgern! Ste Anno 


ven und allen fichtigern diffes Breves opentlich | fo 


und alfo wy GObde tho Love / bem bilgen Rome IJOIe 


fehen Mike tho Ehren! Uns und tinferem Stift und 
Sande tho Mutte / und bem gemeine Ropmanne tho 
dem beften | uth vedelicken Orfaken undtydlitein Mahte 
feblage dem groten der Lande und aller Mohringhe 
vorderff/ be uth dem valle ber Múnte Ying und den 
Yinfexn/ oct dent gemeinen Mutte tho Bortórtingel 
Berkleyninge und Berderbe I eine Tyde her erwofer 
und enftan / uth Fnfen eigen Plicht / Darmede wy 
dem bilgen Nömefchen Nike eortoant / oct Uns fie 
ves und ber Finferen befte tho donde vorbafft und 
{childig fu! notthorfftigen entfunnen / ins merckes 
lichen und hochverftendigen geifteliche und wertliche 
Rede am Sabre als man fchreiff veffteinhundere und 
cin! des Fridages na dem Sondage Oculi, in der 
Stadt Hildesherr/ in und mit Kaffe Hnfer gangen 
Bollmacht geferdiget | neben den fülfftigen Finferen 
Reden darfüldeft tho nev Steve I wy oct de Ehrfas 
men Tinfere leve Getruwe Börgermeifter und Ras 
des Perfonen Lsferer Steve Brunfchwick 
4oilocebem, Göttingen, Hannover ı Lima 
bete und Clorebent/ na Unferm 25egeren 
und Beveble / wo men dem vorderfflichen Gehae 
ben vorkommen / wörder verhöden | unb be gefallen 
Münte ting und dem gemene Mutte thon beften in 
einen redelichen / uprichtigen! fruchtbaren Locp und 
ftandhafftigen Gand wedderum brengen und fóren 
môcbte I (ic. tho kid und onderlanct tho "i 

rats 


Anno 


150I 


RET TS e, Te ON 


2 


rahtfchlagen | tho erfchienende vorbefcheiden und ges 
fordert hebben! fect aldar tbe der Steve Jinfeve vere 
* ordente Dede | und De gefchichene der upgenanten 
Steve einer cindrechtelichen | vedelichen und tof 
drechtlicher Ordinanzien einer niger gemeine Di 
te vorgelicfet |. und vorent | de wy / So de 
Unfern gefchickeden Beden an Uns gel 
get” in alf orem Duncten und 2(rt [n 

barich erfant und gefunden, darım 
genommen uno bewillet bebberr/ Do wy 


25 


{chop und Seriogen Dorgenant / defühfftigen Orbi» | 


| 
nangien in allen Ohren Puncten na Sbrem Fuholden | 


le 


gegenwerdigen in unb mit Keaffe büficó fi nftd vor 


nantie denne [ubet von QBorbe tho Worte | 
Dirna evfofact. 

Ebo gedenchen dat up Hite Feydach na dem Som 
tage Oculi, des Sabes als man fehreff veffteitt 
Bundert wild ein / da Dee Stadt Hildenfem tippe 
dem SKabtbaufe darfilvef lr Ehriverdigen- in 
GH Baders Exluchtigen Hochgeboren Förften 
und Heren! Herren Barthold Bifchopes tho Hil- 
Denfem und der Kercken tho Werden Adminiftra- 
toris, Heren invictos des Giberen| und Sen 
Erickes Gebröder / beyde tfo Brunfehwick ud Sí 
neborch Hertogen | und oc der erlichen Steve 


fo 


DBrunfehwi | Hildenfem! Gottingen ! Hannover! | 
Embecte unb Sortem. volmechtige Medel! oorcb | 


verfchaffene der upgenandten Körften und 
Seren erjchenen/ und tho famenbe geweft | de den 
fehedelichen Ball und Berkleininge dev gemeine 
SGoldt- tnd Silver Mite mit tydtlichen Mabtfehle: 
ge der gemene Muthbarkeit thom heften betrachtet! 
bewogen I fich thor beften na Dem tudtlichem rath. 
schlage upp ende nach folgende meiningel geftalt/ For- 
ae und Weife van öhren Herfchappen gang gemeche 
tiglich voreiniget und vordragen bebben. 

Allo dat de Stede/ nach dem fe van den 
Sortem und Jen Münte tho Tehlande 
gnediclich verforgets van ftund an tho teen 


eine nige C üfper« Mite bem. geineinen nuth, and |. © 


fronnnen thon beften I tho (chlande mit nothtorffti. 
gam beforginge flitigen fcbüllen derdacht wefen/ doch 
thu erften WAnfange der nigen Münte |. febüllen 
Dic Stede anfenglich unter (ith ewe ber gefchicke> 
den Ctebe de nigen Münde tho feblande erwelen! 
de be nigen Mite thom erften diveh verftenoige 
Miüntenteftere 1 de by Eden vorfiricket ve Wickre 
und Witte thy holdenne (ehlan fehille! Belevede aber 
den Steden alle dichte Múnte tho fchlande na vor 
benómede Drdeninge/ fchall tho öhrem Kor ftan I fo 
fe de Münte genge hebben! oct mach ein Syutvefct 
Han dügen Steven hole Miinte fehlan up dife vor: 
genandte nige Ordenunge na rer Stadt und deg 
Landes gelegenheit + fo bat de na tvarbering vorbe- 
nomter Mite fid) darmede vorcinichde / nt erfte 
tivolff Srofchen up einen guden fulivichtigen Mín. 
fehen den Korforften Gilden ber twolff Krofehen de 
gemengede Marck holden fehall twolff Sot. fines 
Gilvers/ und der Stücke dev Krofehen fchullen we- 
fen feben und fedentich ber mengung / fo Éumpt be 
fine Mare Silvers up negende balff Minfche Git 
den undetwene Krofchen |. de up fesundertig Schil- 
finge I fo dirna crfolgende ware erfehlagen fehullen 
iperden. 

Com andern! und alfo vort fehillen de twe Ste 
de vou ben andern vordent fehlan laten vier unttoiite 
tig Srofchen up einen Rinfchen Gilden Korförften 
feblages | de am Golde und dev gewichte gut und 
vollftendig fy | ber Srofchen fchall de gemengede 
Marek hotden achte Lot fines Silvers und ein Ouen 
tin] und der Stücke fchullen up de Marck hundert 
und achte gefehlagen werden I alsdenn fo Eumpt de 
Marck fines Silvers aver mp megenden halven 


MAA 


11 heal! 
i ù | five Ménte) und eituntwintigfte Dele de 
fegelden Breves bewillen und annemen | de Orbe | 


| fhall/ affe denne fo vort in allen Steven I 


Halle ander frombde Gilden und 
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Minfche Girlden und epff Kıofehen des fülfftigen Anno 


5 1. und drey untwintig(te half? Dele dev 
vefftigefte Dele einen Kvofehen macken oefu(oen 
Gyctoeg, 

Sont berben frhullen wan den. tween Steven vct 


fesuadertig Krofehen vor einen Rinfehen Sáloen 
Korförften fchlages gemunter werden / berfutten 


Krofehen fcball de gemengede Marek holden fi 
und cin nein fi Silvers | und ber 
fehall wefen up eine Ma 


Half undertich Dele einen Krofchen Fnac) 
nigen Sülveren Münte ! de uppe Jacobi 
folgende Shren $itbgang gewinnen und en 


ab 
fo binnen und buten alferfenge Handel uno Kop 
Inanfehop I wormede be forbenente geen? und 
follentogen fepullca werden / doch Dar pdt 
by iB berebet | Dat be ungenandten $ unb 
Serra | fampt den Steven / je eher jo lever den van 
Gofler Düffen Anfchlag und Meyninge der t 
Mimte Ibarmnmne fe vafte marcklich mit öhrer 9 
te duffe Lanve- ver 


tio cf serfcbaffen 


ber van Gof 
Siilveren “gefehta. 
gen Mintel und de ocf thokünftig gefeblagen ware! 
fampt der jtfigen gandbafftigen Dive- Mintel na 
der nigen Mimthe na billichcit by ibehden gewerdert 
und geachtet | na brer rechten toerberung in den 
upgenandten ¡Oteden: und Sanden ber Förften und 
Hereen genommen werde / und darme f 

gen gehandelt / fo fchullen de Sórften | 5 


Stede ohve Sube des Mandages na Cantate 
gen Joilbenfem toeberumime tho finde in der 
gel und des Dinferdages vate fhund dara 
gen um des Seigers Achte I up dem Rat 
Hildenfen be Werderinge aller frömbper u f 
bafftigen jefiger Giloon und Sülvern Minte van 
den Steden tho vornemende utbgefertiget werden ! 
UND wo de OBerbetiage der Frhlendifchen und Gatice 
hafftigen Minthe alfo denne van. dem gefebicfebegen 
gebörlich I6illicp: unb unfirafflich befunden / fo febalf 
de ban den Forften umb Herren aebitlichet / thogelas 
then! der igen Mönthe up Sbrer Dagefettige de 
feye Bthgang geftadce 1 oct in Der. Heron Landen 
gehaiithaber! und by Macht gehotven werden! abne 
Sufage und Berhinderunge | und de Steve fehlen 
by den öhren ernftelichen bon werfchaffen na ber. ni 
gen Münthe.dat Brod gebacken I dat Beier gebru- 
wen! und dan alien andern Hantwarten | affe Since 
den! Schomackeren /Fleifehhanwern ac. dre Ware 
und Goff I be Dagelöhner oct vor she Arbeit mit 
der nigen Miünthe na werderinge der Ofoen / alles 
na redelicheit belohnee und gehandelt | darmede de 
Armen und Nicten jegen billicheit niche befchwert 
werden, 

Wert ock bat feck be fislve Kop veranderte ] alfo 
denne fehullen de genante Stede fo denne Rorne tho 
feblande unverpfichtiget font fonder de upgenannte 
Rede der Forften und Steve I fehullen und mögen 
denne up belechlicke Steve by eyn tomen / und na 
Notthorffe darover tho radende macht hebben, 

Ynd up dat de nigen Minte fandhafitig by spree 
Werde ind Gode 7 und unverdtuckee by Hhrer tp. 
fate geholden werde 1 fo fehall man de uigen Münte 
alle Sav tive! als einft am Mandage na Quafi- 


modoge- 


150r. 


ANNO 
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fehall up ein Loth gan fepen und Bertich | fo Pómpe Anno 


modogeniti ; und einft na Galli Confefforis 
vos Mandagesd befichtigen | und by Eden proberen 
laten] und mit buffer beredungen fchall den Fórften 
an ährer Hovericheit der Münte/ oct ben anderen 
Steven an der Gerechticheie Miinte tho fehlande! 
na buffer meninge nein WAforeck eoder verkörtinge ge 


fchein/ fundern eing joeren gerechtichcit! fampt buf | 


fer Bereininge gefund vorbehollen (inb. 

Pnd alfe wy Bifchop unb Hartoge torgenant / 
de fülfftige Dedinantie van ¿ns und den Steden ge 
aviflet und angenomen/ na öhrem Fuholden tho vers 
folgen / und der Öhrem begerliten ende tho geben ge 
neiget | und gewillet / hebben wy darna_avermals 
dins drepeliten und Hochverftendigen Geiftlichen 
und Wertlichen Rede im fülden Jahr jegen Hil’ 
denfen | des Mandages nach dem Sondage Can- 
tare uthgefardiget! darfulveft tinfer Steve eberge- 
nant! öhre merckeliche MadesPerfonen neven Une 
feren Seven oct erfchenen und getoeft I de vorfichti« 
gen und verftendigen Mifter Hermann Höter/ und 
Mefter Herman tho Brunfehwict / Mefter Divice 
Srall tho $üneborc | Mefter Cord tho Embecé/ 
und Melter Conse Mengel tho Hildenfem | alle 
Splüntemeifteré de jtfigen Olden in ben Geben / oct 
Ridlendefehen ganckharftige Münthel na öhrer vec, 
te Werden I cho proberen / tho vorföcken | und na 
Örer invendigen gôve / na der nigen Münte de En 
fere Steve fehlan werben / to werderen und tho fete 
ten / alfe fo danes in ber vor ertalden Ordinantien 
der nigen Münte verordnet I by fich gebat | und al- 
fo de Müntemeftere fic) ber Olden und Uehlendefehen 
ganckhafftigen Minte na Mottorffe ervaren und et» 
fundet { hebben fe Jinferen Neden und Steden bor. 
gunt/ wo fe de Olden und Vehlendefehen gancthaff 
tigen Münthe imwendiger gôde gefunden I oc two fe 
de fulfftigen mit der thotómitiger niger SDtünte vor. 
gelicket in einer vernotelden fchedelen vorclart/ over. 
Geantwortet! und alfo de Probe und Erbatinge der 
DOiden und Rehlendefehen Münthe I van den Münt 
mefters gefeheiden / dan nferen und der Steve gee 
fehieteden! na Anwifinge der notelen berathfchlaget! 
na öhrem Borftande nicht anders wan billich und 
hollitendig erant und befinden / hebben Anfe Medel 
mit jampt der Steven gefehicketen de Wierdevinge 
und fathe der Diden und Htblendefchen Mimthe/ na 
Anwifinge der vernotelden feedelen ock bewillet und 
Augenomen! de vernotelde fcebefen ber Müntemefter 
fudct van Worden tho Worden, alfe de overgeant- 
qoorbet und entfangen/ alfe hirna erfolget. 

Am Fahey als man fehreff veffteinhundert und 
ein! Dinsdages na dem Sondage Cantate , eb: 
ben wy Mofter Herman Höter und Mefter Herman 
tho Bronfchwict |. Mefter Diricé Prall tho Lime. 
borcht Mefter Cord to Embecke/ und Mefter Gon: 
e Mengel tho Hildenfem [ alle Mimtemefeers! uth 
Beovele der geichickede Rede des Ehrwirdigen in 
GO Baders und Hochgeboren Förften I infer 
gnedigen Herrn I des Bifchopes von Hildenfen ac. 
und Siren! Heren Hinriches und Erichen! Gebri 
deren’ tho Brunfehwich und Limeborel) Hartogen! 
fampt Den gefchickeden DNadesPertonen uth den 
Reden der Greve Brunfchwich | Hildenfem | Got 
tingen/ Hannover / Embecé und Northem/ de 9f 
den jguno Synlenbefcben I océ Wehlendefchen frome- 
Den ganckharftigen Miünte ve hiena ervolget /fampt- 
lich na laufften der Konft des proberenbes befichti- 
get vorfabt | de ty mit der thofómftigen nigen 
Münte de de Steve vorgenant | na WAuwifinge ei» 
ner Ordinantien Uns enthoget tho fehlan beraden 
vorglichct/ in Geftait!-Formen! Mathe und Lies 
fe! bima erfolgenbe | de Menninge der twolff fchul- 
len gelden ber Krofchen eine / de veiruntwintig 
fehullen gelven einen Gulden I fchalf holden de ge: 
mengede Marck vefftebalif Soth fines Silvers! 


Tom. IV, Part. I 


| De Marck fines Silvers up negen Gulden! und fes 
| Derfulven Keofchen und negen Penninge / und elf 
| tehalff Deil der vertcindebalff einen Penning mas 
| chen] Hildemfenfehe / Göttingfchel Embfehe und 
Goflerfehe Achtelinge cover Kortlinge de jkund 
ganchhafftig find/ einen vor feftehalff nien Penning! 
be man jgund mafenbe wert | fo fompe derfulven 
Achtelinge tive unvefftig und tie nigen Penningen 
vot einen Minfchen Gilden / fo Eömpt be fine March 
up achte Gilden und preunbertig Schillingen des 
fesundertich einen Gilden gelden / und drey nigen 
Penningen und vefftenhalden Deil der viffundere 
tichfte halff einen Penning maten. Mtatthias-Kro- 
fehen einen vor foin Penninge fomen cinunvertig 
vor einen Gilden und ein Penning I fo Fómpt de 
Mare fines up achte Gilden und ein Orth und vice 
Penningen | Burkrofen einen vor negentein Pens 
ninge! fo fomen vefftein und brep Penninge vor 
einen Gilden / fo Ébmpt de Marek fines up achte 
Gilden und einen Burkroffen / und jtliche Dele 
derfulven Burkroffen ein vor achte Brunfchwichfche 
Penninge fo omen vefftein vor einen Gilden! der 
Matthias Keofchen ein ber prep Brunstwichfche 
Penninge I fo Fommen vertich vor einen Gülven / 
ber DBrunswichfche Penninge teine vor den mien 
Krofchen I der ttvofoe einen Gilden gellen febullen / 
edder veiruntwintich Penninge na den Krofchen ges 
machet/ und vieff Brunswichfche Penninge vor ber 
Krofehen eine dev vicruntivintich einen Giilden gef 
len fehullen I ebber vor tivolbe ber nien geordente 
Pennings | brey Brunsivigifehe Penning und cin 
Berlp vor dev Krofchen cine der fesundertich einen 
Gilden gellen fepullen | edder achte dev nigen geore 
Dente Penninge! Hildenfehe | Sóttingiche | Ember 
{che und Goflerfehe Rortlinge ein Suwelc vor tive 
Brunswichifche Penning und cin Berling / fo Fompt 
vor einen Gilden preunvefftig und drey Berlinge! 
Marcéfche Krofehen ein vor drey Brunswichfche 
Penninge Bremer grotel ein vor dreu Brunswichfehe 
Penninge und ein Berdyn | de olden Lübefchen 
Schillinge einen vor vertein nige Penninge | de 
Roeder Witpennige vor einen nige Penninge! de of 
de Brandeborfche und Berlinfche febullen gelden 
gelicke de men fchlanbe wort up be Srofepen dev 
Peiruntwintig fehullen einen Gilden gelden / und 
hebben nte Probacien gethan up de Gilden! de 
bir na befchreven ftan I alfo der Korfórften! Geift- 
lichen und Wertlichen/ und ber gefunden dev nigen 
Ktofchen twolve der middeleven veiruntwintig / und 
der Heinften fesundertich möchten gewert (n I nem 
lich dev Artze-Bifchoppe Collen /Trive und Meng! 
des Pals -greven / und Bier(ehe Gülden I ves 
Marek greven | Der Heren van Gafen I Bremer 
Gilden I be be van Stwaßeborch fehlan (eit | nige 
gefchlagen Gilden! des Hartigen van Pomern / ber 
Steve Miirenberch/ Collen! Franckfort/ Mortlinge! 
Bafel |. Hamborch und $üneborc) / und dufe birna 
befchreven Gilden I alfe Emeder und Fronder Gil 
ben fon geringer/ Stlicker under den Korförften cin 
Ort des Goldes/ bann de andere Gilden! befunden 
wy nicht van den Werden / darup wy Erparinge 
gepat hebben | darumme moft men de alle in den 
Sanden dev Forften vorbeden / und pe vortebenen 
Gilden alle garn lathen. : 
So dane fathe beyde des Goldes und Miünte/ too 
De van ben Müntemeftern/ wo ertalt/ gefchen/ wo 
upgenandte Bifehop! Hartogen und Stevelin allen 
Puncten und Artiekelen angenomen und berwillet / 
annemen und bewillen de fcenclen ocf jegemvorpigen 
in-und mit Kaffe dußes Ynfes vorfegelven Breves! 
Und nachdem uth redelicfem bewege uno 
vollftendigen Orfaten / fo jenicht anders 
tho gelövende / de tecbticbeit Mfünte tho 
Az flande 


ISOF. 
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Anno flande an de Stede vorgenant/ var Lurfers | belangen I gereden tie Tins ein bem andern uno Anno 


1501. 


Bifchoppes und Jartogen vorgenant 7 feliz 


gern uno gelofflicien Vorfahren, Olvern | 


und Voreldern/ geomet und doch van den 


Seeders ane Unfer des Bifchops und Saarto- | 
gen trofteliche Bybeftandes Hülpe und Ge. | 


walt nutbarlic nicht mag 7 coder Ean vol- 
endet werden angefein de Stede in Linfez 
ren Stiffeen und Landen michts tho gebez 
den hebben/ darumme fo fchullen und willen 
Wy upgenannce 2oifcbop und Linfe Liafol- 
gers oc VOy Hartogen und Unfere Zrven/ 


Unfern Stedten ^ in der nige Whinte tru- | 


welichen befehötten/ befebermen/ banotbaz 
wen und vordedigen vor alles wemes und 
oc in Unferem Stiffte und Lander by allen 
den Unferen/ den vote tho gebeden bebben/ 


ernftlicfen und veftlichen Dohn vorfehaffen/ | 
uno by einem utbgefatten Bothe gebeiden | 


lather, Onfje Oroinantie der tigen Afünthe 
feftlict ^ ftatbafftigen und unvorimdes tho 
bolden > finde wo jeniger nederfellich gefunden 


eruftelich na utbgefatter Böche gebetert unb aeftrafe | 


fet erbe. 

Rad wy Börgermeifter und Rede ver Steve vor. 
genant I fehullen und willen ock denigen Munthe/ 
wo de in ber Ordinantien hiervor gefat verordset 
fiandbafftig / eruwelit / vaft und unver. 
rud't) oem gemeinen Yiutte thom beften/ 
in uno ait der Inwerdigen Gsdes uno oF 
der uthagefattert fchrodinge holden/ ood) un 
Kefehrlich eines + edder eines halves Droz 
[hen weniger und nicht höger vertlemers, 
und wo dar entjegen van Unser Füntes 
mefteren an Unfer bewuft gehandelt / dar 
mede Die Ordinantien oer White vorrucht 


und nicht geholden/ willen und fehullen voy | 
fodastes onbiülic? vornentest wo Yeborlick in | 
Steaff nehmen) voy fuller und willen init | 
Silpe unto Rade Unferer grredigen serres” | 
de nie uno andere Uthlendefche Golt und | 
Sülveren iYiüntbe buten de utbtefettene | 
troie Termine in der Ordinantien na Ocu- | 
li betwillet/ uchgefath fo vacFest des von nôbent | 


fon wil verfofen/ befichtigen und proberen 
latben, wp bat oufe gude Wolmeynige der nigen 
Munthe by Macht und Kraffe möge beholden 
werden. 

By Bifchop! Hartogen/ und Stede fambe und 
befundern/ willen und fehullen oct ein flieich Yipfein 
Hebben de nige und andere Munte dem Gemeinen 
Muth tho porvange und fehaden! alfe vele Far lang 
beimefic) und openbar gefchehen | nicht befiteven 
noch dotbrant | ebber anberft iven affe bord) be recto 
te tohelaten verfert ! und funft mit ber Munte gee 
handelt werde / und es befunden be nige Munte 90» 
ven begehrfichen / ftathaffteliten und fruchtbarliten 
ande / fo wie nicht anders ns vorhopen don were 
ben! erlangen / und der frómber Munte tho Fump- 
ftigen entberen möchten coder och Dat be Fithlendes 
sche Munte I de alrede too Hier bevoren angetogen/ 
befichteget/ probevet/ und mit der nie Munte vorge 
liter an dem Korne und Schrödinge verkleinet und 


Hernedert tere worden fbofumpftigen geworden | fo | 


mögen uüb fehullen wy Bifchop | Hartogen und 
Steven | cover Unfer der meifte Deil de fulfftigen 
verkleinden Munte gang verbeden | und fodane ver: 
bot fall dem Elcinften theile nicht entgegen fon / 
Wy DBifchop und Hartogen de Stede dar- 


tho befchiccern md befchermen/ fo wy den | 


Seeder alfe den Unferen fodanes plichtig und 
fcbufbig fon! alle 2Areicul und WDuncte / fampt und 
befundern too de hierbor ertalt! fo de ns Bifchop 
Hartogen und Steve I in fampt und eine juivelifen 


| 


zucker / ftetlich | aft und getruwctich wol tho bol 

dene! ane alle arge Lit und Geverde. 

Cho Whrtonde aller vorgefchreven Puneten und 
Urticulen | und dat de alle I wo de Hiervor ertale/ 
alfo beredet und vollentogen / ifj bufe jegentvordige 
Motele darover begrepen! verfachtet F de mit infor 
Difchop! Hartogen und Stede torgunt Fngefegele 
im Sar veffrcinbundert und cin | des Fenbages na 
Cantate bebeftet / ber den upgemelten Heren und 
Sorften einem jutveficfen ein I und gedachten Stee 
ben Brunswick und -Hilvenfem/ einer juwelichen ein 
vorfegeit geantwortet if worden I Find hieran und 
Ober fon geweft Yinfer vorertalten Bifchop | Harto» 
gen und Coteben vergrdenten Mede und gefchichede 
Nades-Perfonen! affe van infer Bartolo Bifchops 
wegen / die Wirdigen und Hochgelarden Unsere fes 
Hen andechtigen Tylo Brandes I Provert thor bif 
gen Crügel Henning Jarmard beive Doctores, 
infec Serien tho Hildenfem Domberen / de düch- 
tige Bartolo van Mutenbarge Ynfe Boget I unde 
{eve Getruwe/ van infer Hartoge Hinvickes wegen 
de Erwerdige |. Exafftige unde Diichtigen Finfe (es 
ben 2Endechtigen und Getenwen Borchero Abbet tho 
Middagefhufen/ Johannes Mifener Canonid Cun 
te Blafi; binnen Brunswick / Hüner van Sample 
den und Borchard von Gteinbarge/ van Aus Hare 
tege Grifes wegen de Erhafftige Johannes Hover 
Cangeler! de Düchtigen Grafmus van DBenetefen / 
unb Jointict van Hilton! Fnfe love Geernwen! 
van wegen ner der Stadt tho Brunswick de Er: 
famen Henning Calmes/ Gerwin Wittetop / Dies 
tick Schath I alle Börgemefter / und Mejter Hens 
ticé OBunftotp Secretarius, van tins der Stave 
ban Hitdenfer wegen! de Erfamen Henning Brans 
des/ Henning van Hari! Hinvict Galle / Hinvick 
van Kemmel alle Börgemeftersi Herman Soderis/ 
Hans Folctolt) Hinrich Ketkebrande | und Warner 
Winckelman Stabes Perfonen | van Hnfer ver 
Stadt van Gottingen wegen de Erfamen Hans 
Refe und Hinrich Gyfeler Stibemefter I van infer 
der Stadt dan Hannover wegen de Ehrfame Hanns 
DBlomen und Bolckmer van anderten Bórgemefters 
ban ing der Start van Embete wegen | de Efes 
fame Hinviches Ernftes Midemeifter/ und van Hug 
der Stadt van Morthem wegen! de Ebrfame Sins 
Lich Diyeftcoe Börgemefter. 

IE. 

Raymunor, Gurcenfis Cardinalis ES Apofolic; 
à Latere per Germaniam (Fc. Legati Confirma: 
tio Duodennalis Woederis Suevici Prorogationis 
Anno 1500. faite. Data in Oppido Hall Her- 
bipolenfis Diwcefs Anno 1501. 8. Kalendas Fe- 
bruar. (Qum BuLLa Pontificis ALEX an- 
DRIVI. qué prefato Cardinali poteflatem com- 
mittit pacificandi inter Principes Catholicos , Treu- 
gas ac Inducias indicendi , Concordationes eorwn- 
dem confirmandi Fc. Data Rome apud. S.Pe- 
trum Anno Intarn. 1500. tertio Nonas O&obris. 
Una cum ala BuLLa ejusdem Pape dite 
Cardinali facultatem. committens, contra Prin. 
cipes, Pacem ES Treugas inire nolentes, proceden- 
di illosque compellendi. Data Rome apud S. Pe- 
trum, Anno Jncarn. 1500. 3. Nonas Oftobris, 
[Jom. Prırıre. Dart, Volum. Rer. 

erman. Novum Libr. IL Cap. X X. pag. 

378. d’où l'on a tiré ces Pièces, qui fe trou- 

vent auffi dans Lu Nrc , Zeutfches Reichs 

Archiv. Part. Spec. Contin. I. Abtheil, 41. 
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RAÀxwex»vs Miferatione divina tituli Sande 
Marie Nove Sanéte Romane Ecclefie Presbyter 
Cardi- 
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Cardinalis Gurcenfi$ ad univerfam Germaniam, Da- | fecularis ; qui à nullo alio Commiffario noftro abfol- ANNO 
tiam, Suetiam, Frifiam , Prufiam., Omnesque & | vantur vel abfolvi poflint, nifi à prefatis Dominis Com- ~~ 
fingulas illarum. Provincias , Civitates, "Terras & Lo- | miffariis noflris , quibus his Litteris noflris damus & I jor. 
ca etiam Sacro Romano Imperio in ipfa Germania | concedimus au&oritatem & poteftatem eos abfolvendi, 


MAS 


ANNO 
I jor. 


fubje&a ac eis adjacentia Apoltolice Sedis de Latere 
Legatus. Ad perperuam rei memoriam. confiderantes | 
quod Dominus notler Jefus Chriftus de hoc Mundo | 
ad Patrem. ascenfurus nihil peculiarius legavit dileélis- | 
fimis Discipulis fuis quam ftudium ac amorem Pacis, 
putamus ad officium Sedis Apoftolice, & ejus Legato- 
rum pertinere, quandocunque inter Homines bone vo- 
Tuntaris Pax juffa & honelta conftituitur illam totis vi- 
ribus adjuvare. Cum autem Sereniffimus & Invi&tiffi- 
mus Princeps Dominus Maximilianus Romanorum 
Rex femper Auguílus , ac llluftriffimi Sacri Romani 
Imperii, Principes, Eleëtores, aliique Principes & Po- 
tentatus Germanice Nationis, videntes nihil effe Reg- 
nis, Provinciis, & Civitatibus. Chriftianis utilius quam 
inter fe Pacem bonam. & unitatem confervare. Fece- 
runt, inftituerunt de Anno Domini millefimo quadrin- 
gentefimo nonagefimo quinto, feptimo die menfis 
Augufti, Wormatie Pacem cum Articulis juftis & ho- | 
neílis. Deinde Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo, decima die menfis Septembris in Civitate Augus- | 
teni, quasdam Declarationes prefate Pacis adhibue- | 
runt; que omnia diligenter vidimus & perfpeximus. 
Super quibus Articulis Pacis ut eo melius & facilius 
Imperii Rebellibus & Pacis fraétoribus refiftere , ac 
eandem Pacem manutenere poflent. Sereniffimus Ro- 
manorum Rex cum certis Imperii Principibus, Eleéto- 
ribus; Episcopis, Prelatis , Comitibus , Baronibus , No- 
bilibus Suevie ac Imperii Civitatibus ad manutenendam 
diétam Pacem, Confederationem (quam vulgo nomi- 
nant Suevorum Ligam) inierunt ac contraxerunt. Pre- 
terea tam Ecclefialtice quàm Laice Perfone ; Jurisdic- 
tiones & Judices eorum quo melius concordes manere 
poffent , intra fe conftituerunt, compromiferunt ac pro- 
rogarunt. Et licet Imperii vires ad eam confervan- 
dam & defendendam per fe fufficiant, tamen Principes 
Lige prefate ac eorum Senatus Illuftris in Civitate 
Hallenfi cxiftentes nos obfecrarunt, quatenus Pacis ac 
ejusdem Declarationis necnon & Lige Sueyorum U- 
nionis ad Jurisdiétionis. prorogate Sedis. Apoftolice 
confitmationem ac munimen apponere dignaremur. 
Nos-autem confiderantes predictorum Principum ac 
Lige Suevorum prefate Senatus petitionem honeftiffi- 
mam fuiffe , tenore prefentium auctoritate noftre Lega- 
tionis diétami Pacem ac eorum Confederationem ac Ec- 
clefiafticarum Perfonarum prorogatam jurisdictionem 
per ftatutum tempus diéte Unionis approbamus & con- 
firmamus. Non obftantibus quibuscunque Canonibus 
& juribus in contrarium disponentibus ; que quidem 
Jura huic prorogate Jurisdiétioni contraria, per has 
præfentes noftras Litteras ad prefatum usque tempus 
fuspendimus & eorum vigori derogantes,, ac praedictam 
Pacem in virtute fanéte Obedientie ab omnibus Princi- 
pibus tam Ecclefiafticis quàm Secularibus & Populis 
Germanie inviolabiliter obfervari mandamus: Et hi- 
hilominus pro firmiori & diligentiori diéte Pacis obfer- 
vatione volumus & ordinamus ut quicunque dictam 
Pacem in Perfonas vel res Confederatorum aut Subdi- 
torum prefate Lige notorie leferit aut violaverit; vel 
quicunque etiam de violata Pace ex certis indiciis fus- 
pectus extiterit & purgationem jurejurando coram 
Commiffariis noftris paulo poft nominandis vel etiam 
coram Senatu di&e Lige fibi indi@am rite & pure non 
fecerit: Contra illum penis & cenfuris Ecclefiafticis , 
videlicet Excommunicatione , Suspenfione, & Interdiéti 
procedatur : ad quod exequendum Reverendos & ve- 
nerabiles nobis dile&tos Adelbergenfem , Premonftra- 
tenfis, & Sanéti Udalrici, Sandi Benedidi Ordinum, 
Conftantienfis & Auguftenfis Diocefeos, & Monafte- 
fiorum Abbates & Decanum Ecclefie Conttantienfis 
ac Moguntinenfis , Eyftetenfis, Bambergenfis & Her- 
bipolenfis Officiales, ac eorum quemlibet tenore pre- 
fentium conftituimus, deputamus, & ordinamus , ac 
eis per Hee fcripta committimus & mandamus, quate- 
nus omni excufatione ceffante, fub Excommunica- 
tionis pena Trina, cum monitione premiffa ipfi & 
eorum quilibet per fe vel alium feu alios, ubi, quan- 
do, & quotiens expedierit, & ipfi vel eorum alter de- 
fuper ad petitionem | Senatus dicte Lige vel Partium 
lefarum requifiti fuerint, folenniter publicantes , ac ei- 
dem Lige, fuper premiffis , efficacis defenfionis prefi- 
dio affiftentes, contra fractores ac violatores dite Pa- 
cis, per cenfuram Ecclefiafticam , & alia Juris remed 
omni appellatione & fupplicatione remota, procedant 
Invocato etiam de hoc, fi opus fuerit , auxilio Brachii | 


» 


vel ad tempus cenfuras predictas fuspendendi; dum- 
modo tum maxime, fi ad Illuftris Senatus Lige petitio- 
nem proceflum, vel fi ad Partis lefe petitionem fuerit 
proceffus inftitutus, Partes lefe (& non aliter) huic 


| abfolutioni vel ad tempus fuspenfioni confenferint; € 


ipfis prius de eorum confenfu plenam fidem fecerint. 
Et pro pleniori fide Apoftolica noftre Legationis auéto- 
ritate, Bullas Pacis, à Sanétiffimo Domino noftro Pa- 
pa; fpecialiter nobis defuper datas , huic Confirmationi 
noftre, de verbo ad verbum. inferi juflimus. | Quarum 
Bullarum Apoftolicarum tenores de verbo ad verbum 
fequuntut & funt tales. 

ALEXANDER Episcopus; fervus fervorum Dei 
dile&o Filio Raymundo , tituli Sanéte N e nove 
Presbytero Cardinali Gurcenfi,ad cariffimos in Chrifto 
Filios noftros Maximilianum Romanorum, & Johan- 
nem. Datie Reges Illuftres, ac univerfam Germaniam, 
Suetiam, & Norwegiam, Frifiam, Pruffiam; omnes- 
que & fingulas illarum Provincias, Civitates, Terras 
atque Loca , etiam Sacro Romano Imperio in ipia 
Germania fubje&ta, & illis adjacentia noftro & Apofto- 
lice Sedis Legato :. Salutem & Apoftolicam Benedic- 
tionem. Redemptotis ac Domini noftri Jhefa Chrifti 
in cujus ortu Chorus Angelorum in Altiffimis Deo 
& in Terra Pacem Hominibus bone voluntatis nunci: 
vit; & qui de Mundo tranfiturus ad. Patrem, Disci- 
pulis fais, tanquam bonum hereditarium unitatem re- 
liquit & pacem, vices licet immeriti gerentes in Terris, 
pro debito Paftoralis Officii; Pacem & unitatem ipfam. 
univerfo Populo Chriftiano ab intimis exoptamus ac ad 
pacem & unitatem Partium. illarum eo. diligentius in- 
tendere cogimur , ex quarum diflenfionibus majora & 
graviora in dies Reipublice Chriftiané discrimina pos- 
fent provenire; illa quoque.cordis affe&u libenter. 
curamus , per que eidem Reipublice Chriftiane nec 
fitatibus & imminentibus periculis utiliter valeat provi- 
deri; prout rerum & temporum qualitate penfata, id 
in Domino confpicimus falubriter expedire. Cum ita- 
que ficut; proch dolor! oculi cunétorum Chrifti fidelium 
luce clarius intueri. poffunt, immaniffimus Thurco- 
ram Tyrannus adverfus Dominicam Crucem in qua 
falvati & redempti fumus, Sathane vexillum temerario 
aufu:erigens & fundendi Chriftiani Sanguinis ardore 
nimis ‚eftuans , fuperiori & prefenti annis validifimam 
Claffem maritimam, maximum terreftrem Exercitum ad 
expugnandum Statum, Terras, atque Dominia dileéto- 
rum filiorum Nobilium Virorum Auguftini Barbadico 
Ducis & Domini Venetiarum inftruxerit diverfasque 
incurfiones effecerit , & multa millia animarum abdux- 
erit ac in miferabilem fervitutem redegerit, Villasque 
$. Loca plurima igni ferroque vaftaverit ac tandem 
Neopontum ; Motonenfem & Coronenfem. Civitates, 
aliaque Opida & Loca maritima circumvicina munitis- 
fima vi & Atmis ceperit , Chriftianis omnibus etiam 
Ecclefiafticis & Religiofis utriusque fexus, etiam Pon- 
tificali dignitate preditis , ac pregnantibus , cum femi- 
vivis corpusculis inibi repertis, crudeliflime cefis & in- 
terfe&his , ac aliis in durifimam fervitutem redactis; 
Templis Salvatoris noftri pollutis , & dirutis ac fuum 
malum & iniquum propofitum continue ferventius pro- 
fequens , & nil aliud die noctuque querens & excogi- 
tans, quam omnia Chriftianoram Dominia fue Ty- 
rannidi & fpurciffime Seéte fubjicere ac Legem Chrifti 
noftri fubyertere. Denuo validiorem Claffem majorem- 
que terreftrem Exercitum inftruat , ut omnia maritima 
Loca atque Portus Chriftianorum occupet , pateatque 
fibi deinde facilius ad Romane Ecclefie l'erras, & pre- 
fertim ad hanc almam Urbem in qua Petri Sedes eft 
collo@ata , & qua (quod Deus avertat) expugnata fe 
totius Orbis imperium facile occupare poffe non dubi- 
tat, acceffüs, & nifi celeriter occurratur prout res ex- 
poftulat , cum Dux & Dominium prefati ulterius per 
feipfos tanto furori ob graviffimas & intollerabiles im- 
penfas, quas eos hactenus fubire oportuit ,refiflere non 
poffint, formidandum fit ne Tyrannus prefatus Viéto- 
rie fuperbia elatus, Videns , Catholicos Reges , & 
Principes ac Potentatus, inter fe diffidentes, privatis 
commodis intentos, commune bonum negligere, ma- 
jora & irreparabilia damna inferat Chriftianis ; prout 
etiam fuperioribus annis in. diverfis Tertis atque Locis 
Germanie , Hungarie , Polonie, Croacie, & aliis eis 
finitimis , ac chariffimo in Chrifto filio noftro Maxi- 


miliano Romanorum Regi IHuftri fubjectis inferre non 
ceffavit, in maximam divine Majeltatis offenfam , nos- 
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tram ac Catholicorum Regum & Principum aliorum- 
que Chrifti fidelium ignominiam dedecus & jaéturam. 
Nos illius vices gerentes in T'erris, qui pro Mundi fa- 
lute de fummo Celorum folio ad ima descendens, car- 
nem humanam affumere & mortem fubire non abnuit, 
non fine maxima cordis amaritudine hec animo repe- 
tentes, ac etiam attenta meditatione penfantes ; quod 
retro aétis temporibus , Imperia, Regna, Provincias, 
Civitates, Terras , & Loca Chrillianorum ipfe perfi- 
diffimus Thurcorum Tyrannus occupaverit , “quotque 
Sacratiffimas Patriarchales, Metropoliticas , Cathedra- 
les , aliasque infignes Ecclefias pene innumeras ac 
utriusque fexus regularium Perfonaram Monafteria, 
Cenobia & pia Loca prophanaverit ac ruine fubjecerit ; 
quotque ornamenta Ecclefiaftica , Cruces, calices a- 
liaque divinis deputata minifteriis, conflaverit, & des- 
truxerit; ac, quod deteftabilius eft, Sanctorum vene- 
randa corpora & ipforum facras reliquias conculcave- 
rit, ac innumeros utriusque fexus Chrifti fideles ad 
damnatam Machometicam Seétam, füb di&a fervitute 
recipiendam coegerit , & nifi per nos ac Catholicos 
Reges, Principes & Potentatus, tante temeritati, tan- 
toque furori occurratar, quod majora detrimenta pro- 
pe diem fint proventura, & cum nos ad hujusmodi ne- 
ceffitates explicandas, Regesque Principes & Potenta- 
tus, Communitates & Dominia hortandum, requiren- 
dum, & monendum , ut femotis quibusvis diffidiis 
huic fan&ifimo operi vacent , ac fe ad reprimendum 
ipforum perfidifiinorum Thurcorum rabiem & elatus 
conatus accingant ad hujusmodi prefentes neceflitates 
quas & majores in foribus & prope futuros (nifi proti- 
nus obvíetur) cernimus declarandas perfonaliter pro- 
gredi non valeamus: Igitur de Venerabilium Fratrum 
noftrorum ejusdem San&e Romane Ecclefie Cardina- 
lium confilio ad circumfpeétionem tuam , quam po- 
tentem opere pariter & fermone in magnis expertam 
& arduis noftris ac ejusdem Romane Ecclefie Nego- 
ciis longa experientia comprobatam eximia probitate & 
fidelitate, confilii maturitate , morum elegantia, doc- 
trina fingulari eminentem ; aliis grandium virtutum do- 
nis‘, quibus Perfonam tuam illarum largitor infignivit 
altilimus , pollentem cognovimus. In cujus affeétu 
geritur prout firmiter tenemus , flu&tuantes turbines, 
& inter fe diffidentes quoscunque ad Pacis amenitatem 
reducere , direximus oculos noftre mentis de eadem 
circumipeétione tua fumentes in Domino fiduciam 
fpecialem ac fperantes indubie , quod ea que eidem 
circumfpeétioni tue, cujus in prefentia nobis pro in- 
cumbentibus eisdem Romane Ecclefie continue oneri- 
bus fumme perutili , pro tam celebris bone confecu- 
tionis votiva in prefentiarum carere compellimur duxe- 
rimus committenda , ad laudem omnipotentis Dei & 
Sedis Apoftolice ac noftrum honorem , necnon com- 
munem Chriftiani Populi falutem , tua exa&iffima & 
pervigili diligentia adimplere curabis ad prefatum Maxi- 
milianum Romanorum, & etiam cariffimum in Chrifto 
Filium noftrum Johannem Datie Reges Illuítres ac 
univerfam Germaniam, Frifiam ,, Prufliam, omnesque 
& fingulas illarum Provincias, Civitates, T'erras atque 
Loca etiam Sacro Romano Imperio in'ipfa Germania 
fübjeéta ac eis adjacentia ; non tamen cariffimis in 
Chrifto Filiis noitris Polonie, Hungarie € Bohemie 
Regibus, Iluftribus fubjeéta, tanquam Pacis Ange- 
lum noftro & ipfius Romane Ecclefie nomine proinde 
Legatum à Latere noftro duximus deftinandum ; prout 
etiam alios Legatos ad eundem effeétum ad reliquos 
Catholicos Reges, Principes & Potentatus de fimili con- 
filio deftinamus. Nos enim ut fructus optati , quos 
fperamus, fuccedant, eidem circumfpeétioni tue pre- 
fatos Romanorum & Datie Reges , ac ejusdem Sacri 
Romani Imperii Ele&tores etiam Prelatos omnesque & 
fingulos alios Catholicos Principes & Potentatus,Com- 
munitates, Populos & Dominia di&e Legationis tue, 
ut fi qui eorum inter fe vel alios, Regibus & Principi- 
bus fint diffidentes, inter fe Pacem componant feu In- 
ducias faciant ac quieti € falati fue totiusque Reipu- 
blice Chriftiane intendant & adverfüs eundem nephan- 
difimum Thurcorum T'yrannum , pro defenfione fi- 
dei, pro falute Patrie, & propria ac aliorum Chriftia- 
norum tuitione, proque tam communi & pernecefl 
rio bono fe ardenter opponant, arma fumant, iptius- 
que Tyranni reprobos conatus reprimere ftudeant: 
etiam per viscera Milericordie Domini noftri Thefü 
Chrifti , ejusque fan@iffimam Paffionem ac facri La- 
vacri fusceptionem , excitandi, monendi, requirendi, 
nec non omnes & fingulas diffenfiones & ditferentias 
forfan inter eosdem Reges , Principes & Potentatus 
fubortas & que forfan fuboriri poffent audiendi , illas- 
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que fedandi ac quosvis Pacis "Tractatus. & Confede- 
rationes inter eosdem Reges , Principes , Potentatus 
ineundi, & fi tibi opportunum vifum tuerit Treugas & 
Inducias ad tempus , vel ad tempora, dequo, vel qui- 
bus inter fe concordaverint indicendi ad hujusmodi 
Pacem fi ad illam tua accurata folicitudine induci pote- 
rant, vel Treugas & Inducias ipfas etiam cum Senten- 
tiarum & Penarum Ecclefiafticarum , & usque ad Inter- 
diéti in Locis, Terris, Regnis & Dominis illorum ; 
qui inobedientes forent, appolitionem exageratione ob- 
fervari faciendi vel mandandi. Necnon contra omnes 
& fingulos tam falutaris Negocii executionem impe 
dientes etiam cujuscunque dignitatis , ftatus, gradus; 
Ordinis, conditionis & excellentie, & quamvis etiam 
Patriarchali, Archiepiscopali, Episcopali, Regali , Re- 
ginali, Ducali, aut alia Ecclefiaftica vel mundana pre- 
fulgeant dignitate, fummarie, fimpliciter, & de plano, 
fine ftrepitu & figura Judicii, fola faéti veritate infpec- 
ta, etiam per Sententias, Cenfuras & Penas tam fpiri- 
tuales, quàm temporales procedendi. Nection omnia 
& fingula ad premiffum falutare Negocium neceffäria 
feu quomodolibet opportuna, etiam fi talia forent, que 
Mandatum exigerent magis fpeciale , & in generali 
Commiffione non caderent, gerendi , disponendi, ex- 
ercendi, faciendi, ordinandi, mandandi, & exequen- 
di ; Contradi&ores quoslibet & Rebelles etiam per eas+ 
dem Sententias , Cenfüras & Penas, ac alia opportuna 
Turis remedia , appellatione poftpofita , compescendi, & 
fi opus fuerit auxilium Brachii fécularis invocandi , ple- 
nam, liberam € omnimodam , tenore prefentium, li- 
centiam, auétoritatem & facultatem elargimur : firma 
fpe fiduciaque conceptis, eosdem Reges, Principes & 
Potentatus videntes tantam rei neceflitatem, id pro vi 
ribus libenter effe facturos; quodque infpirante pacifi- 
co Regum Rege, qui (ut dictum eft) ascenfürus ad 
Patrem, Pacem Jure quodam hereditario nobis reliquit 
in Terris, fomenta diflenfionum & bellorum quecun- 
que mota extinguere & falutaris Concordie ac inexti- 
mabile Pacis bonum producere modis omnibus fcies, 
voles, procurabis, &, ipfo Domino afliftente, efficies. 
Quocirca eidem circumfpeétioni tue pet Apoftolica 
Scripta mandamus , quaterius injunétum tibi Legationis 
onus hujusmodi , pro divina ac noftra & diéte Sedis 
reverentia, devote fuscipiens, fic illud utiliter, fic fol- 
licite,fideliter & prudenter, juxta datam tibi à Domino 
prudentiam exequaris, quod ex laboribus tuis; ftudio, 
fide & diligentia , divina favente clementia ; defiderati 
ac pacifici fruétus adveniant quos fperamtus inque il- 
lam, que fuas pacificasque caufas gerentibus celefti re- 
tributione impenditur feliciter palmam glorie confequi 
merearis. Datum Rome apud San&um Petrum. An- 
no Incarnationis Dominice millefimo quingentefimo. 
Tercio Nonas O&obris , Pontificatus noflzi , Anno 
nono. 

ALEXANDER Episcopus, fervus fervorum Dei 
dile&o Filio Raymundo tituli San&e Marie nove Pres- 
bytero Cardinali Gurcenfi. Ad cariffimos in Chrifto 
filios noftros Maximilianum Romanorum, & ]ohan- 
nem Datie Reges Illuftres, ac ad univerfam Germa- 
niam, Datiam, Suetiam, Norwegiam , Frifiam, Prus- 
fiam, omnesque, & fingulas illarum Provincias, Ci- 
vitates, Terras, & Loca etiam Sacro Romano Impe- 
rio in ipfa Germania fubjeéta & illis adjacentia, noftro 
& Apoltolice Sedis Legato. Salutem & Apoftolicam 
Benediétionem. Cum nos hodie te ad cariffimos in 
Chrifto Filios noftros Maximilianam Romanorum & 
Johannem Datie Reges llluftres , ac univerfam Ger- 
maniam , Datiam , Suetiam, Norwegiam, Frifiam, 
Pruffam, omnesque & finghlas illarum. Provincias, 
Civitates , T'erras atque Loca etiam Sacro Romano 
Imperio in ipfa Germania fubjeéta , & illis adjacentia 
pro nonnullis arduis univerfalis Ecclefie, & totius Rei- 
publice Chriftiane Negociis, & prefertim ad pacifican- 
dum Catholicos Reges & Principes ac Communitates 
& Potentatus inter fe diffidentes ac Treugas & Indu- 
cias inter eos indicendi, ac Pacem, Treugas & Indu- 
cias hujusmodi etiam per Sententias, Cenfuras & Penas 
Ecclefiafticas & temporales obfervari faciendi ut libe- 
rius huic Sanétiffime Expeditioni contra perfidiffimos 
Thurcos ac Chrifti nominis Hoftes faciende intendere 
valeant. Legatum noftrum de Latere tanquam Pacis 
Angelum de Fratrum noftrorum confilio duxerimus 
deftinandum: Nos confiderantes tante rei neceffitatem 
ac periculum fidei Catholice & toti Reipublice Chris- 
tiane imminens, quodque fi Pax ac Treuge & Inducie 
prediéte non fubfequantur , dicte expeditioni nullate- 
nus intendi poterit, circumfpeétioni tue, de qua in his 
& aliis fpecialem in Domino fiduciam ebtinemus, 
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etiam contra Reges, Principes, Communitates & Po- 
tentatus prefatos inter fe diffidentes, qui ad Pacem & 
Treugas hujusmodi nollent devenire , alias juxta fa- 
cultatis per nos tibi conceffe continentiam & tenorem 
procedendi , illosque compellendi plenam, liberam & 
omnimodam auctoritate Apoftolica tenore prefe 

concedimus facultatem. Datum Rome apud $ 
Petrum. Anno Incarnationis Dominice mil 
quingentefimo tercio, Nonas Odbobris, Ponti 
noftri Anno nono. In quorum fidem prefentes Litte- 
eri noftrique Sigilli juffimus & fecimus appenfione 
communi. Datum in Oppido Hall. Herbipolenfis 
Diocefis. Anno Incarnationis Dominice lefimo 
gentefimo primo oétavo Kalendas Februarii, Pon- 
s & Domini noftri 


no decimo. 


III. 


Indulgentie per Cardinalem RaxymunDum 
his, qui pro majori Foederis Sucvici €? Pacis 
generalis Confirmatione preces ad Deum, Beatam 
Mariam Virginem, ES Santtos effundent imper- 
tite. In Oppido Hall Herbipolenfis Diecefi 
Anno Incarnat, 1501. 8. Kalendas Feb: 
[Jon. Purcipe. Darr, Volum. 
Germ. Novum Libr. Il. Cap. XX. 
381. d’où Pon a tiré cette Pièce, 
trouve auffi dans Lu N16, Zeutfches Reiche 
Archiv. Part. Spec. Cont. I. btheil, LI. 
pag. 141. | 


AYMUNDUS miferatione divina Tituli Sande 

Marie Nove, Sanéte Romane Ecclefie Presbyter 
Cardinalis, Gurcenfis, ad univerfam Germaniam , Da- 
tiam, Suetiam; Norwegiam, Frifiam, Pruffiam,om- 
nesque & fingulas illarum Provincias, Civitates, T'er- 
ras; & Loca etiam Sacro Romano Imperio , in i 
Germania fubjeéta ac eis adjacentia Apoftolice Sedis 
de Latere Legatus. Univerfis Chrifti fidelibus prefen- 
tes Literas infpeéturis, Salutem in Domino fempiter- 
nam: | Quanto frequentius fidelium mentes ad opera 
caritatis inducimus , tanto falubrius animarum fuarum 
faluti providemus. Cum itaque, ficut accepimus , in 
fingulis Civitatibus, Terris, Oppidis, Villis, aliisque 
Locis ; Illuftrifimis Dominis Principibus , aliisque 
Confederatoribus , Lige Suevie fubjeétis, fingulis Quar- 
tis feriis pro memoria, manutentione & obfervatione 
di&e Confederationis , Lige & Pacis generalis, qui- 
dam pulfus Campanz fit ordinatus: Cupientes igitur , 
ut univerfi Chrifti fideles ad pulfum hujusmodi Cam- 
pane; pro memoria, manutentione & majori ipfius 
Lige, Confederationis ac Pacis generalis confirmatione, 


ac Populorum eidem Lige fübje&torum Pace & tran- 
quillitaté ac manutentione , fuas devotiffimas preces ad 


non autoritate Apoftolica , cujus Legationis officio 
fungimur in hac parte, omnibus & fingulis, utriusque 
fexus Chrifti fidelibus vere penitentibus & confeflis, 
qui ad pulfum diéte Campane eisdem Quartis feriis fuas 
devotiflimas preces, videlicet, qui Presbyteri & Cleri- 
ci fuerint; mum: Miferere mei Deus. Ali 
utriusque Sexus Laici , ter Orationem Dominic: 
totiens falutationem Angelicam, pro memoria & ma- 

ne ejusdem Li: int, centum dies d < 


mus & fecimus appenfione communiri. 
Oppido Hall Herbipolenfis Diocefis, Anno Inc 
tionis Dominice millefimo quingentefimo primo, oéta- 
vo Kalendas Februarii , Pontificatus Sat ni in 
Chrifto Patris & Domini noftri, Domini Alexandri, 
divina providentia Pape Sexti, Anno decimo. 


IV. 


7. Sept. sEntfcbicot stvifcben der Landfchaffe in Steñer! 


und Durgermeiffern und Bath der Stade 
Gres / bud) Bayferlid) 2 Werordnete 
Schiedsz Richter / der Steüren halber gee 
fprochen. Gefchehen zu Graig an Yinfer Sicben 
Srauen Abend — Nativitatis Mariæ 1501. 
LLunie, Seutfehes Reichs - Archiv. Part. 
Special. Contin. I. Abfag V. vom Steyr 
pag. 144. | 


C'eft - à- dire, 


Sentence Arbitrale vendue par les Commifaires Im- 
periaux entre la Province de Sryr1E €9 le 
Magifirat de Grarz fur les diférents qu'ils 
avoient entr'eux, au fujet des Tailles. AG 
la Vigile de la Nativité de la Sainte Vierge 150. 


MI Jacob von Landaw Nomifch Königlicher 

Majeftät 2. fanpbogt in Schwaben I und 
Dbrifter Bigthumb in feiner Königlichen Suaden 
Deder ı Defterreichifchen Erblanden / Sala Prager 
flat! 


Erb Parfchalch in Sárnten/ ac. zu der F 
Siegumid Schneitpect I andre von Cy 
Sehwanberg/ Seonhardt von Ernawı D 
Steyr | und SHemrich Eberpach Difeger au Rad. 
terfpurg feiner Königl. May. 2c. Hufirs allerguädige 
ften Jer Dátbel fo fein Königktich Day. jegt zu 
dem Landtag her verordent | und darzu bevelch und 
Gewalt geben haben ı bafi wir aller DBofehwarung 
balbı fo feiner Königlichen Gnaden/ getrewen Lande 
Schafft in Steyer I famentlich und fonderlich von 
ivegen dev Landts Handtveft | Rechtfertigung der 
Gbriften und Juden / Schuld und andere fachen 
halbı obligen/ handeln und endefehiodt thin follens 
bas datauff an heut bye! für fins kommen fein | et» 
liche Herzen und Sandlent/ fo die gemelt Sandtfchafft 
in Steyer/ memlich die von Prelaten! und die vom 
Adel! deshalben auf jm darzu verordnet haben I an 
einem 25urgermaifter] Richter und Rath ver Stade 
zu Gris an ftat ihe felbs/und der andern Stät und 
Maret dafelbs im Lande Steyer/ bes andern theilst 
und gaben ¿ns zu erkennen I wie fich zwifchen inen 
und beeber (ent! von wegen der Haufer und Gütter/ 
fo die gemelten Drefaten und Landtleut in den Stans 
ten! auch in Dorftetten und in den Burekfriven das 
felbs im Sand Steyr gelegen haben I etwas Syrrung 
unb Sivitracht hielten / und Die Wrtickel deshalben 
in der Lands Handveft begriffen I durch cin tail 
nicht als durch den andern verftanden werden wol 
tens Vino baten dus darauff zu beber fept nacho 
Ans fein Königlich Pay, wie vorftect! Der und ano 
Dever Zerung und, Befchwerung halb her verordnet 
und Gewalt gegeben fat I bafj wir diefelb Sante» 
KHandveft Darumb fehen I fie bavauff gegen einander 
verhören! und an ftat feiner Königlichen May. ent 
lichen entfchiedt barinnen thun folten | Daß wir bat» 
auff.Diefelb iv Sandts- Handveft für ins genommen! 
uberfeben / und given Wrtickel daviun gefunden har 
ben/ bie lauten alfo; Stem wo Prelaten/ Grafen! 
Serra! Ritter oder Knecht lin Stätten oder Märck 
ten / oder in dem Durcéfryben | Hauler und Güter 
haben! dic Ans keinen Grundt Dienft dienen! oder 
daranff kein gewöhnliche Stewr liegt / die folle 
binfür nicht geffeurt werden/ aber welch in Stäkten 
oder Märckten oder in Borftetten figen/ und Gewerb 
mit ben Burgern treiben I diefelben follen von irem 
Gewerb Steuen und mitfeiben / ungefehelich/ doch 
aufgezogen I welche barfür / von Uns und Wnforn 
"Borferbern gefreye fein ; Stem von ber Wirth wee 
gen I bie in den Heron» Haufern figen 1 in Stetten 
und Märcten / bic follen von ihrem Bewerb mite 
leiden I und in andern wegen gehalten werden I als 
Die Bürger, die nicht in ihren aigen Häufern figenf 
ungefehrlich. ind auff genugfam Berhor / nach vif 

sedn 
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teben und ividerreden / haben bie borgemefbten ser, | welcher aber / wider folch ftener und mitleiden / von ANNO 


ordneten Heren und Landtleuth 7 von Prelaten und | 
vom deli mit dem befchloffen. Nachdem fie fon: 
Derlich für all Befchwerung und Steyr gefreyt/ und 
in Erase folcher Greyheit und Landts-Handvefts fol: 
cher ihrer Häufer und Grund halb! lange Sar her 
ungefteurt und unbefchiwert blieben | dann allein was 
inon/ bie von Stätten und Merdten/ in den ergan 
gen Kriegslenfften / fürgenommen und fie unbiflich 
Darwider georungen haben. Sp mügen diefe Artic- 
tel in Anfehung des berürten alten Gebrauchs / auch 
der Sanpfchafften Freyheit nach | nicht anders 
verftanden werden) dan daß alle Sandtieut/ geiftlich 
und weltlich/ ihrer Haufer und Grundt halb/ fo fie 
alfo in Städten und Märckten haben I Steur und 
aller Sachen frey fein! und davinnen ir Wein und 
Lraid! fo vil fte des zu irer Motturfft nicht bedi: 
fen] wol verkauffen und hingeben mügen. Es mó» 
gen auch ihre Wircht mit Weinfehencken I Éauffen | 
und verkauffen für an/ Inhalt der Landts-Handveft/ 
Die lar in (ic) belt / bafi cin jeder in ber Miedern | 
Steyimard / Wein fehencken mag I handeln und | 
Gower treiben laffen. Davon follen diefelben Würth! 
Mitleiden inhalt des Artickels I doch daß fie wie der | 
ander Suwoner niche befehwert werden / auch welch | 
Prelaten oder Sandicuth fonderlich Freyhait haben! 
Daf man diefelben auch bey ihren alten Herkommen 
und Frenheiten bleiben laffe. Item fo haben die ge 
melten von Grag / an ftat ir! und ber andern be 
türten Státt und Maärckt befchloffin und angezeigt! 
inhalt der Sandts-Sanvoeff. Welches Han§ in 
den Vurekfeiden gelegen I und nicht Grund: Zing 
Dient [ oder darauff Feine gewöhnliche Steur ligt! | 
Die follen binfür nicht geftenrt werden. Wo aber 
Der keins! fo bann wirdet niemands ausgefchloffen / 
allein die barfür gefveyt fein oder weren / derfelben 
Srenbait fle zu hören begeren / wollen fie fic) gepir- 
lich gegen denfelben halten I vexrmainen auch das fie 
biffich von folchen ihren Käufern mitleiden / nach 
Dem fie ihre Wein | Getraio und anders darcin fe» 
gen | ferrer verkaufen und verfhümmern / auch et 
Lich under jn Führlich Bing davon nemen. tem! 
fo ift dev Grunde-Zing | von Hänfern/ feiner Ko 
nigh May. als Herrn und Sands-Fürften! ben fie 
ihren Königlichen Gnaden vervienen müffen/ auch 
Sábriich die gewöhnlich Stadt fteuer geben I darin 
niemands außzogen / noch ausgefehfoffen twurdet / 
Subalt iver Freyheit. : O6 aber iemands darfitr ge 
frevtrwor/ begehrten fie zu hören! oie torftet. tnd 
Darauff haben wir inem Ddicfelben Articket erklert / 
uno fie barum entfcheiden I erklären und entfchaiden 
auch wiffentlich mit dem Brieff alfo: welcher Sandt 
mann! Geiftlich oder Welttich / Hdufer oder Grund! 
in Städten oder Märchen! oder Purekfrieden Dat] 
Davon man den Landts- Firften Fein Grunbtbienft 
bient] oder darauff Fein gewöhnliche Steyr ligt! und 
fein Gewerb darinnen oder daraus treibt |. folf fine 
für ungefteure bleiben. Welche aber von ihren Ha 
fern kein Grunddienft dienten! oder da kein gewöns, 
liche Steur aufligt I und doch Gewerb treiben I Die 
follen von iten Gewerh | Steuern und mitleiden. 
Welche aber von ihrem Grunden und Hdufern dem 
SanptsFürften! Grunptdienft dienen! oder darauf 
gewöhnliche Steur ligt! diefollen in der Járlichen ge- 
wöhnlichen Statt oder Mart! ftcucen und mitleiden. 
Stan cs foll auch der gedachten Sandieut/ Pantraid/ 
Wein | inf + Zehendt und Perctrscht I fo fie ye 
zu Zeiten in ite Haufer/ in den Stätten! Märckten 
oder Purcfriden führen | und aber ir SDebürffen 
verkauffen | für tein Gewwerb gefchegt werden / fons 
ber mit ju deshalben gehalten werden / wie ber Ar 
ticfel in der Sands» Handveft begriffen / aufitveift] 
daß fie das alles in iv Hänfer führen mögen / und 
twas aber über ix ZSeburffen ift! verkauffen! Stem! 


e no c n 


Lands-Finften gefeept! und des die von Stetten 1 
Maärckten berichten | den follen fie | Syufaft ver 
Landts Handoeft/ dabey bleiben laffen, Stern! wo 
aber dic Burger fagten bafi oder jenes Hauß dient 
Grunde-dientt dem Sande-Fürften! odev/ es ligt ein 
gewöhnlich feuer barauff / und der Prelar oder 
Sandman fagt darzu nein / bat das auch in etlichen 
vergangen Jahren nicht geben / fo follen die von 
Stetten und Merekten! iven jal genugfamlich bey. 
bringen] wie recht ift/ fie thun das/ oder nicht! fo 
bleibet es bey dem vorgefchrieben Tinferm entfcheidt. 
Stem dann der Geft/ in der Herren /und Sandfeuth 
Häufer halb I bie follen und mügen Gewerb teeyben 
mit Éauffen und verkanffen / und davon mitleiden/ 
darinnen fie dann wider die Billicheit nit befchivere 
follen werden! doch foffen fie nicht Wein febenden. 
Nachdem in vemfelben Artictel der Würth halben! 
in bet Heren Käufer befehloffen wirdet/ fie follen in 
andern wegen gehalten werden als Die Burger/ Die 
nicht in ihren eignen Haufern (igen.  Jingefebrlich! 
und Dictweil diefelben nicht Düren Wein fehenchen! 
auch wider fonder Freyheit per von Grag ift/ follen 
es Die andern / fo in der Heren und Sanpleuth Haus 
fer figen | wie vorftehet / auch nit tum. nd des 
zu urtundt auff obgemelter beder Thail begeren! bas 
ben wir folches finfers Entfchiedts und erklärung! 
gwen Brief / in gleicher laut laffen fehreiben | und 
jeden Theil einen / unter finfern anhangenden eds 
fchafften gegeben. Doch Uns und allen Hinfern Er. 
ben one fchaden I befchehen zu Graig an Hafer (ic^ 
ben Frauen Abend / Nativitatis Marie, nach 
Gbrifti Geburt inr funffienbundert und erften Sar. 


V. 


Abfchied des Reid)s-Begiments zu Curr 
berg auf dem Convent alba befchehen / worine 
nen nach Erzehlung der abzuhandelnden DNeichgs 
Sachen befchloffen wird! den Reichstag von 
Ciiembera gen SrancFfureh zu derructens 
auch ferner meldung befehicht | was mit dem 
Päbftifchen Legaren in Punéto Jubilzi ge 
handelt worden. Dinberg am Gritag des $5. 
Creñgtag Exaltationis Anno tsor. Cum 
infertis Articulis inter Reverendum Dominum 
Legatum ES Senatum ac Conventum Imperii ra- 
Hone Jubilxi per Germaniam publicandi, ES 
colligende ex eo pecunie in Expeditionem contra 
Turcas deflinate. Una cum ejusdem Reveren- 
diffmi Legati Confirmatione Pacis Publicæ ab 
Imperatore MaxiMiLiANWo I. ES Statibus 
Imperi Wormatie die 7. Augufli 1495. fanci- 
te, C9 Amo 1500. die 10. Septembris Augufte 
Vindel. Declarationibus - illuffrate , authoritate 
Legationis fue fatta. [Jou. PuiLıpp, 
Darr, Vol. Rer. German. Novum. Lib. 

ap. IL pag. 222. $. 4. d’où l'ona tiré 

es, qui fe trouvent auffi dans Lunr G, 

Teutfhes Neichs » Archiv. Part. Gen. Con- 

unuat. unter Kayfer MaxrMiLrANo I, 

pag. 252.] 


C'eft - à - dire, 


Recès de la Diete generale de l'Empire affimblée à 
Nuremberg , contenant une Refolution de transfe- 
rer ladite Affemblée de Nuremberg à Francfort, 
pour y traiter des affaires de l'Empire qui reftent, 
ES dont on fait la Defignations en y marque auf 
ce qui a été fait C9 traité avec le Légat du Pape, 
touchant le Jubilé. A Nuremberg le Mardi jour 
de lExaltation de la Ste. Croix. Anno 1501. 
Cum infertis Articulis inter ESc. ut fupra. 


Wit 
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14. Sept. 


DU DROIT DES GENS 3 
Anno WI: Shurfürften und Shrften/ auch Churfürften/ | das bilffegele in ber offrgemelten Ordnunge zi 
SA Ginfien! Pralatení Graven) Herven./ und | 2fugfpurg auffgefagt I nicht gefallen ift] wie bas 
1501, p Heiligen Reichs: Statt bottfehafften und getoalt» | felbig Regiment und Eammer-gerichte wnberfalten 
haber} fo auff difem Königlichen tag allie zu | werde, 
Nürnberg erfchinen'/ und auch hernach mit namen | Berrer: nach dem von bem obgemetren schalten 
beftimpe fein: Thun Eunt offentich mit biefent ab | Reichstag zu Augfpurg auf von allen Stenden des 
fehid. 2618 wir und Finfer ber bottfehafften Herren) | Hayligen Reichs wegen I bottfehafften zu bem Kö 
von den wir gefant fein / und ander def Heyligen | nig zu Scanckreich gefant I’ zwifchen der Nömfehen 
Reichs Ehurfürften I Fürften und Stende! Ynfers | Königlichen Majeftät | und dem König zu Franck 
alfergnedigften Herens def Nömifchen Königs tc. | reich | auch des Herzogehumbs halben Mayland) 
auch der verordneren Statthalter / Negenten und | daß ein Cammer des Heyligen Meichs ift! fo ver 
Nat be Hevligen Reichs Regiment zu Nürmberg | jegt bevürt König zu Franckreich eingenommen I ine 
befchreiben und erborbern nach uff Gant Sacobs | halt ihrer Inftruction, ze bandfen / dye dann or 
tag | defi heyligen zwölf Botten tag nechft verfehie | viefer zeit winerkommen fein und ihrer handlung in 
nen I allhie zu Müremberg in gemeiner Criftenheit | folichen Relation getan I die fic) under andern 
def Hoyligen Reichs und Teütfcher Nacion | auff verrer handlung/ fo man zu befchluß in der ob» 


ANNO 
1501. 


fcehwehen und treffenlichen antigen / und fachen das 
beft und getrewfichft helffen zuwrathfehlagen! ze band: 
Yen und zu befehlicfen / bey den pet berarten State 
Halter | Degenten und Dáten erfehinen I fein Wns 
von inen under andern don Diefen nachbeftimpten 
Stucten ze handlen/ fürgetragen. 

Memlich: Wiewwol den Dronungen nach / durch 
den berürten Ynfern allergnedigften Heren den Nö 
wmifchen Konig! auch von Churfinfken! Fürften und 
ander Stend def Heyligen Neichs auff. dem nechft- 
gehalten Dicichstag zu WAugfpurg befchloffen | des 
yeg berirten Unfors allergnedigften Herrn Def No» 


mifchen Königs verordnete Statthalter und ctlich | 
Gurfürften/ Fürften und ander! als Negenten und | 


Mát des Heyligen Meichs Regiment I Daß zu une 
verhaltung und handhabung Fridens und Nechts in 
dem Heyligen Reich fürgenommen ift/ befegen/ und 
Dem ives pernmgens getreiwlich aufigewort: Seyen doch 
etlich ander Ehurfürften I Fürften und ander zu fol: 
fichem Regiment verordent / anfenglich nod) auff 
Die zeit! fo ihnen zu Éonunen gepurtt heit! nicht eve 
fchinen! finder außen bliben: dadurch die anzal bet 
Derfonen zu bempelben Regiment angefehen I noch 
nie alle bencinander Fommen / bargu auch in dem 
Heiligen Neich | die anzaig des Bold in den Par» 
ven | barauf die HALF! fo das Reich fich aetvéftel 
muge genommen werden / noch das cinpringen und 
exiegen def bilff« gelts von den Baiftlichens und in 
Stetten I wie fich dann obberürten Ordnungen nach 
gebürt bete | nit befcheen : darumb vie berürten 
Statthalter) Negenten und Mate fürforg getragen! 
Daß dicfelben Ordnungen zergeen wurden : und deff 
auch auf andern mercklichen treffenlichen anligen! 
nothurfften / befchwerden des Heyligen Neichs / in 
Krafft dev obberürten Ordnung anfangs Winferm al 
lergnádigften Heren den Momifehon König obgee 
melt / und die achtzehen Ehurfürften und Fürften 
auff einen tag / dev nun verfchinen ift / und forter 
mit Rat defielben Unfors allerguedigften Heren Kö- 
migs offt gemelt | unb ber fo in follichem antomen 


fein! ns und alle Chuvfirften! Fürften und Sten- | 


de des Heyligen Meichs auff diefen gegenwertigen 
MNeichstag erborbert und befchriben I fürnemlichen 


zu ratbfeplagen I toie man die obberürten fürgenom | 


men Ordnung in wefen bringen I behalten! und dev 
pollftrectung mache. 

Bud ob aber der anflag in folcher Oibnung be- 
griffen fr nit genugfam oder außtreglich erfinden 
wurde/ was alsdann verrer zethun oder fürgenemen 
fey: dadurch der Chriftenheit / Heyligem Meich und 


Teutfeher Nation geholffen wurde | dann ber me: | 


ver tel der Perfon, fo das Megiment befegen! nit 
fold haben I noch die ding verrer erharren mögen. 
Weiter dyweil die Perfon def Megiments | als yes 


berürt | verrer nit befoldet werden I auch der Heyli | 


gen dreyen König tag / dahin (icf das gelt J zu um 

derhaltung def Königlichen Cammer-gevichts in das 

Heylig Reich gelegt / evftreckt und näher I und 
Tom. IV, Parr. L 


| gemelten fach swifchen beeden dorgemelten Königen 
| fürnemen mrocht/ endet. Find dann nachmals bet 
| ebbeftpmipt König zu Franckreich fein bottfchafft qu 
den vorgemelten Statthaltern/ Negenten ! und Má» 
ten des Hayligen Meichs gefant und fein gerechtige 
| feit I fo er zu Mayland obberürt gehaben vermeintl 
anzeigen und bitten lagen; ihm das zu Ichen zu ver 
leihen] toolt er fich darumb I als ein getretver Echo 
mann gegen beni Henligen Reich halten/ und welis 
che des Meichs zugehörigen bem ungehorfam waren! 
auff feinen Goften ‘getverlichen belffen dem Senlis 
gen Meich zu gehorfam zubringen : Sollichs dann 
bagumat Durch das e&t Gerürf Regiment der Romie 
| fen Königlichen Majeftat offtgemele veréundets 
| Darauf zu letft. gevolgt/ daß dicfelben Sachen es 
handlen auff diefen gegentiertigen Neichs-tag bes 


feheyden : Demnacl) Dann des vorgemelten Königs‘ 


von Sranekreich botsichafft peto wiederumb allie iftt 
barumb mercklich nothurfft ervordert | in denfelben 
Sachen ! daran | als mengklich fool abzenemen 
bat! dem Hayligen Reich und Teutfcher Nation 
hohe und viel gelegen Ibeduncken und rathfchlag ze 
tuit. > 
Zum dritten : Ws infer allergnediger Herr bet 
Rómife) König zu derfchinen zeiten zu mebrmaffemn 
angefucht und begehrt bat / dag ibm von Churfür- 
ften I Fürften und andern Stenden des Hayligen 
Meichs hilff wider den König von Franctreich / auch 
qu eroberung Mayland gethan werde. Find yego 
abermals auff diefem Reichstag mercklich bewegung! 
Darauf fich fehtwerer anfechtigung | — cinptuch und 
gewalts/ von den berürtem König von Franckreicht 
und mehr andern hohen und treffenlichen gewält/ in 
das Haylig Neich und 3ubor an feiner Majeftár 
Grb(anben zubeforgen fey : auch wie treffenlich ber 
Beind Chrifti der Tiré peg im vüftung ftect | bie 
Heilig Chriftenhait angufechten / Daß zu unwidere 
bringlichem nachtail und ewiger verdructung volgen 
müge/ angaigen | und Darauff abermals auff das 
höchft an gemeine verfammlung begeren laffen hat) 
Dieweil bie obberärt fürgenommen Ordnung des haie 
ligen Meichs jren fortgang nochmals nit genommen 
hab ; fonder allcrley geprechen und tidermertigtene 
darin erfeheine : darumb in den vorberinten fehwehe 
ven und erfchrockenlichen anfechtung / der hilf fo 
nach laut ber obbeftimpten des Meichs Ordnung bes 
feheen fof | wif erwartet werden mag / feiner Majes 
| ftit entlich und ffatifid) bulff i wider den König 
von Sranctreid)/ auch zu eroberung Mayland/ und 
| widerftand dem Cürdfen zu thin; auf dem abere 
| mals nothurfft erfordert in den Sachen zu ratfchlas 
| gen I wie follichem fchwerem falle yu begeqnent 
[und feinen Königlichen Suaden antmurt zu ges 
| ben fev. 
Zum vierdten: Nach bem fid) bie State Bari) 
| bie on mittel zum Hayligen Neich gehört/ und dent 
bifher angehangen und gebienet Dat / yego in kurz 
| verfehinen tagen Maus ió Lund on allen beswang 
1 und 
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UND HO aus des Reichs gchorfant zu den Scehwei- 
gern gethan: bie auch Diefelben Schweiger / wider 
Den vertrag jungft swifchen der Königlichen Mayes 
ftát unb Sue auffgericht! unpillichen angenommen! 
Daf bem Heiligen Reich fchivern abfall bringen mocht; 
bas auch notturfft iff zu betrachten. 

Sum fünfften : Nachdem dev Hochmeifter Tout: 
fcben Ordens in Prewfen / fo bifiber mit feinen gue 
gehörigen Sanden und Leuten ! das Hailig Nömifch 
Reich erfent | und demfelben angehangen bat ; durch 
fein bottfchafft auff. diefem Neichs-tag qu extennen 
geben lagen bat I wie ec Diebor JEnferm allergnedig- 
ften Seven Konig obgemelt I auch den vorbeftimps 
ten Negiment angezaigt | daß jm weyland dex RS: 
hig zu Polen zu mercemalen zu dringen underftan 
den habs einen vertrag /darzu fein Borfordern Hoch- 
megfter geneftigt und gedrungen fein | nach acfonv 
men und ze halten I 3e fehtehren ; — darinn er fich 
aber auf urfachen! Daß ber ben Freyheiten feins Ou 
dens abbrüchlich were / und von dev gehorfam des 
Heiligen Reichs in dienfiparteyt des gemelten 9 
nigs zu Polen! erwelt werd; ber dergleichen anvor- 
berung und trangfal gegen jin auch füenemen/ und 
Wa er barinn nit vervolget / mit gewaltiger that! 
gegen jut und feing Ordens Landen und Seuten gefas 
ren möcht I gebetren 1 Sym bicvinn Hilff und troft 
mitzetailen und nit zuverlaffen; Sey er erpüttig / 
fich | wie fein Borvordern biffer getan haben I ge» 
treiwlichen 3u- bem Heiligen Reich 3e halten. 

So bat aud) der Maifter Leutfh Ordens I in 
Zeutfchen unb Welfchen Landen! durch fein verord- 
neten I fo ev auff diefem Dieichs-tag gehabt / für 


‚bracht! als er bann auff vorgehalten Neichs-tagen 


auch gethan! wie denfelben Teutfchen Orden) durch 
Den König zu Hifpamien/ cliche Hetvfer in Sicilien 
und Apulien abzuziehen | und in ander dann in 
Œeutfcher handen ze toenben underftanden foetbe: bas 
demfelben Orden und den Tentfchen zu merdlichem 
abbruch und nachtail | wo dagegen nicht gethan/ 
zaichen wurde; unb darinn abermals umb Düfff und 
fordernuß angeruffen I in bie beode ftu / bem Baie 
ligen Meich/ und Ecutfcher Nacion zu Eren/ und 
bebaltung! auch billichen gefcheen und perfelben Ore 
ben nift zu verlafien ftehen. 

Zum fechfien. Wiewol bievor auff gehalten 
Reich tagen /- gemeiner Chriftenhait |. Havligen 
Reich! und Tentfcper Nacion, ein gemeiner Sand- 
friden auffgericht! und mennigklichen durch das bei, 
lig Naich auf verkindet und ge halten/ auff das höchft 
geboten wirdet I dev doch täglich ! als offenbar ers 
feheint! oberfabren/ und darivider von den Stenden 
Des Halligen Neichs emporung gegen einander ge 
braucht! auch von Jr einem den andern befchedigt/ 
gugefchoben und biefelben enthalten ; und befcheen 
auch unauffhörlich auff des Heiligen Neichs ftragen 
Nauberey umd unmenfchlich mord : alfo bafi ber 
werbend Mann) und andere! unficherhait halben / zu 
wandeln verhindert wird | daß merklich fchedlich 
und gar unleidentich ift: auch zu vorkommen und 
forzunehmen bochlich nothurfft. Darzı was und 
Wie! wider bic jhenen | was Standts die fein / fo 
auff des Negiments erfordern / nicht erfchinen I gu 
bandlen fey. 

Zum fibenden : Nachdem die Müngmeifter in 
dem Halligen Reich mit den Guldin und Silbern 
Ming! wider Orbnung und zugeben def Münzens! 
würclich gefallen : Dadurch die Ming viel gerin. 
gert : Davon Dann bormabls auff gehalten Neichs- 
tágen auch gehandelt: aber dicweil Churfürften und 
Fürften bey denfelben tágen Perfönlich nit" erfcht- 
nen / zu ende nichts befchlogen : und fo dana auf 
demfelben bem Hayligen Reich und gemeinen nuß/ 
merklich und groß abbruch und uachtheil ente 
(iet | ift mothurffe Das 3e handle unb Orb 


LOMATIQUE 


j Mung Ddarinn fürzunemen und 3e machen, 

Darauff haben tit "mit vemfelben Regiment / 
auff follich obgefchriben und ander anligent handel 
und fachen || dadon auff vorgehalten Reichs tagen 
fürgenonmmen / Die pego auch angeyaigt fein / ein» 
nhtigklich bedacht / Daß febwebre und größe halben 
der fachen! fo zu handeln fein/ ohn der Königlichen 
Majeftat Perfönlich gegenwertigkeyt/ und auch ohn 
berrer erfücbung/ ander infer Mir-Churfürften und 
Stend I fo diefen Reichstag außen bliben ; nit fo 
of nuslici) ober fenebtberlich gehandelt werden mb» 
gen; und dacumb auch I nachdem fich etlich Churs 
fürften und Fürften offentich meveten lafen ; daß fy 
Sperfóntich in die Statt Dürmberg nit kommen wots 
len] mit rathe und gutem anfehen des Legaren! fo 
von der Päbftlichen heyligkeit/ dev Chriftenheit und 
beyligem Reich zu gut | und Frid und Drdnung in 
Zeuticher Nacion zu fürbern / mit bevel gefantr 
und auch vor dem berürten Enferm allerguedigften 
Heren Konig! zu dem obbeftimpten Regiment und 
berfammlung_befebeiven ift | Befcblofen | diefen ge 
gentartigen Meichs-tag gen Franckfurt zu bertuc 
ten | und den Gburfür(ten | Fürften und Stenden/ 
fo nitt allbie fein! folliches zu vertunden / den auff 
Sant Katherina tag fchierfé Fünfftig in aiguer 
Perfon bafelbft zu befuchen : Hatt fich der gemeft 
Däpftlich Legat erbotten/ neben follicher bey tine 
ferm allergnedigftem Herrn König offegemelt fleig 
zu Feren I fein Majeftat zu bewegen! und die Gbur» 
fürften I Sürften und Stende des Heyligen Reichs 
gubefchreiben / und zuermanen /fich auff ves beftimpe 
te zeit Perföhnlich gen Franckfurt zuverfügen ; auf 
bem allem fich tröftlich zu verfebeno / Der bemelt 
Tinfer allergnedigfter Herv König und bie Churfür- 
ften und Stend des Heyligen Meichs I fo pe nit 
alfbie fein I dafelbfthin auch kommen : dadurch in 
der vorberürten und ander der Chriftenhait 1 Haylie 
gen Reichs und Teutfcher Nation obligen I def 
dapferlicher und auftreglicher gerathfchlage und be- 
fehloßen werden müge. 

Stem: Nachdem zu außfertigung und gerung der 
beriwten bottfchaffe zu Srandkreich auch feindher/von 
underhalten wegen Sridens / Nechtens / und ande 
ver motQueffe des Hepligen Meichs bey fünff taufend 
Gulden ungevorlich von des Hayligen Neichs see 
gen Dargelihen und aufgeben / bie den funderfichen 
Stenden I fo follich Darlehen auf dem iren gethan/ 
nachden Die geit/ darinnen jhnen das ¿ubezaler gue 
gefagt/ auf und verfehinen aft /wider zu geben: und 
Die fo fic) den Sachen zu fürberung von des Sentía 
gen Reichs wegen dafür obligirr baben/ a fedigen 
und fchadloß ze halten gepürt : Sit Defhalben / dieweif 
daßelb Geld vormals anff dem gehaltnen Reichstag 
zu Augipurg/ durch gemaine befamníung des Say 
ligen Reichs bargu geben betvilligt / und angefagt / 
Heg durch Lng angefehen und befchloffen! das auff 
Cburfürften/ Fürften und gemeine Stend des Hay 
ligen Reichs gujesen! alfo Daß ein jeder fein aufflege 
in follicher I wie jhin bann verfindet werde | auff 
beu obbeftimbten fürgenommen Meichótag gen Franck 
furt mitbringen oder fehicken fol! ohn allen aufaug 
oder widerrede. 

Berrer : Als bie verordneten Statthalter und 
Mathe des Heyligen Neichs | ftattlichen hievor in 
vorfehinen tagen bericht worden! daß derfelb bacs 
melt Päbftlich Legat von der Nömifchen König. 
lichen Majeftát obgemele! angenommen und bewilfi- 
get! und an etliche und in beim Heyligen Reich mit 
dem Jubileo zugelaßen / und fürter durch vie 
Königliche Majeftät wb verrer und endlicher 3ue 
lafjung willen in das Heylig Meich zu demfelben 
Regiment) auch Ehurfürften |. Fürften und Stän 
ben |. auff diefen tag gefant : haben Diefelben Statt, 
halter | Regenten und Race! auch uachınals wir 
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ermogen | daß ibm Darüber eingang in dent Hai | 
ligen Reich nit zu fperren fep : und Darauff folis | 
1501. cher feiner gulaffung halber ibn Dicfe nacbberürte 
Artikel in Scbrifiten gugefanc! und fürhalten (af | 
fen! faut einer verzaichnuß/ von wort zu wort alfo | 


Iauttende : 


Berzaichnuß/ was Doctor Ludwig Probft zu | 


Gtutgarten / auff des anpringen I fo er von wegen 
def Legaten der Päbfklichen Heyligkeyt an das Re 
giment und verfammlung: gethan hat | wibermmb/ 
von wegen derfelben verfammilung an den Legaten 
antragen folle. 

Stem: im anfang anzuregen / wef (ich der Le- 
gat hievor Durch fein bottfchafft bey meinem gne 
bigfteu Heren von Mong! auch yegt bey dem Regis 
ment und verfammlung abermalß durch gemelten 
Doctor fubtigen | hat angeben laffen : welcher 


maf. fine würdigkeit von Tinfern Heyligen Bat | 


ter dem ODabft mit etlichen Bullen und gewalt 
aufigefertigt fey! das Guldin Sar) Cruciar, und 
gemeine Decimation , under den Geiftlichen be- 
rürent. at. 

Mun fey nit wenigers! daß alle mein gnedigfte/ 


guedige und gänftige Hervn def Negiments und ge | 


meiner befammlung I fo yego biebey cimvillig fein! 
als fich auch in allen zimlichen Sachen der Pähft- 
lichen Hayligkeit gehorfame willfabrung / und ihm 
als gefchicktem Legaten in feiner Legation gut» 
ftige fürberung zuerzaigen : aber zu guter undervich- 
tigkeit; wicwol fein Würpigkeit fic) durch je vor, 
Der bottfchafft Dette vernemen fafen feinen getvalt] 
das Geld davon herrührende I und anders nit zuge, 
prauchen | dana mit wißen / unb bafi fellichs bet 
Gbriftenfeit 1 auch Daneben dem Henligen Rémi: 
chen Reich und Teutfeher Nation, wider die Une 
glaubigen I und ander anfechter zu gue fellte anges 
Legt 1 aufgenommen und gebraucht werden; So 
Hatt man doch darneben bem Doctor Fudwig t» 
gentlich bericht getban/ weß die Nömifeh Königlich 
Majeftat mit fampt Churfirftens Fürften und qe. 
meinen Stende des Heyligen Reichs I follich ber 
fihwernuß und antigen vorbeviirter Artickel zuvor 


tonunen | geratfehlagt | geordnent und befchloffen | 


bett. Derhalben und damit follcher Ordnung und 
befchluß nicht gu wider gelebt werde } erfordert dic 
nothucfft / Den handel an jh felbs aygentlich quer» 
Teegen | wie fich alles gepürt. Darumb I wa der 
Segat zufagen und vergwiffen wolte / (ic) feines ge 
walts und bevehls in keinem Artickel ohn Mate I 
tvifjen / erlaubunf und verhenckuuß des Negiments 
und befamblung / fo yoko zu Nürnberg verfamíet 


und derfchriben ift I nicht zugebrauchen | wolten | 


Sybre Fürftliche Gnaden/ gnab und Freundfchafft/ 
geren weiter mit feiner Würpigkeit von fachen/ weg 
Die wotburfft erfordert | und leidenlich wäre / Hand: 
lens die auch bey jhnen felb(t | mit fambe denen / fo 
affbero zu kommen befchriben feinb.| ermegen I und 
alsdann fich zimlicher und gepirlicher wege Verter 
gegen jbm halten und vernehmen laßen I Doch alles 
alfo : Ba man fich feiner Legation mit ibm 
wurde vergleichen I Daß. alsdann vas Geld by Tout 
fcher Nation , gu verwahrung des Meichs Regi 
ment verfammlet/ exlegt und bemart] unb darinnen 
faynerlay iwiderruffen oder ander handlung gethan 
werde, Jn mafen fein. Omürbigfeit def hievor 
ond fein vorver bottfchafft auch fat vernemen 
apen. 

Stems Als auch under andern def Legaten ge 
walt und Bullen fich auff gemeine decimation 


under den Geiftlichen im Hayligen Reich erftvecken | 


mögen! hatt fein Würdigteit/ durch underrichtung/ 
fo Doctor Ludwig auffgerichteter Ordnung zu 
Augfourg halben feiner Würden thun würde! abzır 
nehmen.  Dieweil bie Geiftlichen berait an in folli» 
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cher Ordnung etivas hoch angefest fein I baf die 
decimation ganz befchwehrlich und unleidentich/ 
und algo in feinen weg zugelaßen fey; datumb def 
Megiments und verfammlung meinung denfelben 
Artickel in ruwe zeftellen und fallen laßın. 

Stem das Negiment und verfammlung langt 
auch an I wie fich der Segat der Päbftlichen Hey 
ligbcit ctivas weit feins getvalts geprauch. ^ Sum 
dertich Daß fein Miürdigkeit in menfibus Ordi- 
nariorum zulaffe und gebe | Gratia, Refer- 
vata, auch ander mehr Provifiones, dergleichen 
ad Jus Parronatus Laicorum &c. &c. die 
weil nun follichs ungehört und nit mehr im ges 
brauch gewefen / auch gleichermaß Concordatá 
Sedis Apoftolice & Principam Almaniz 
Elerlich Dagegen fein! fo fónne man ben 2fttictet in 
follich oder ander dergleichen colorirten form gat 
nicht zulaßen / und darumb erforder die nothurfft/ 
daß fein Winde zu vorderift aigentlich Declara- 
tion thuel ob fein Würde folic) Gratien , Col- 
lation, Provifion, Refervat ober anders ges 
ben bette! wie bie fonderlich nach aufiveifung ves 
beriivter befchivernuf folten verftanden und in ker 
ten andern geprauch oder Privilegium gejogen 
werden. 

Stem: Wa bie Häbftlich bottfchafft in Caufis 
Matrimonialibus oder andern zimblich fürfallen- 
den Sachen wie die gefein môchten/ difpenfiren, 
Abfolutiones ober vergleichen geben wolt I dag 
follichs allenthalben dermaßen fürgenommen werde 
daß es Confuetudini Patriæ nicht derogire: 
Sondern paff feiner Winde davinn verftendige und 
Erbere Commiffarien , vie zu yeder fach gleich» 
mäßig und dienftlich fein! fege/ daficlbig nach no» 
thurfft zu befichtigen / und bie biffichkaie | wie fid) 
gebürt! Darinit zu handlen; 

Die et alfo angenommen. und (ic) demnach site 
halten zugefagt und gewilligt ; und fein dDemnach 
verforgnuf ton jbme befcheen und genónumen | wie 
bernach volgt. 

nd iff auch durch Uns für guth angefehen / daß 
Doctor Sudwig Bergenbanf Probft zu Stutgert 
3c. auff das forderlich(E abgefertiget werden fol; 
follich obbeftimpt befchwerung / antigen. und genteie 
nec befammiung bedenchen und abfchid / das in guter 
Qetrewer meinung feiner Königlichen Miajeftär/ der 
Gbriftenfeit Heyligem Reich und Teutfcher Na- 
cion zu Gre! behaltung und rettung fürgenommen 
und gethan ift/ mit dem underthenigften anzeigen 
und bitten / bafi alfo guediglich ¿uvermercien | und 
dieweil der Neichs-tag auf angezeigten urfachen 
dorvuct wirdet | daß aus denfelben urfachen das 
Regiment und Cammer-Gericht auch dafelbfthin 
Derructt werde : Doch/ daß folchs mit wißen und 
willen der Nomilehen Kömglichen Majeftät bil. ge 
melt gefehehe. Darumb fol ber. gemelt Probie fein 
Königliche Gnad deGhalben erfuchen / und fo fein 
Majeftat darab nit mißfallens hat! alsdann dafeló 
Regiment und Gamer «Gericht dennoch ohn vere 
ziehen gen Franckfure rucken/ und fürter dafelbft ge. 
balten werden: und doch mittler zeit bif auff follich 
erkimdiäung der Königlichen Majeftät willens | aff 
hic zu Mürmberg verharren und bepertander in ide» 
fen bleiben. 

Stem: Wir Ehurfürften I Fürften! fo Perfon- 
lich allie fein und terrucung diz tags / tvie ebbe 
thet! bericht tragen follen / Hus wißen Danach 36. 
halten. . Und wie die botéfchafften yeder von feinem 
SHeren I bon dem et gefant ift / diefelben verruchung 
auch angaigen und verkünden |. fich Darnad) wiffen 
gefehicten | und dem nachzevolgen : dann qu 
fürberung der Sachen angefenen ift | da Ee 
nem | dev felbs oder durch bottíchafft auff die 
fem tag erfchinen I ur gewalt achabt / pepe 
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noch ermanung / mothurfft 
fein fol. 


Weiter: Machderr auff jest gemeltem Meichs-tag | 


zu Augfpurg gehalten / under anderm ein namlich 
Summa Gelts zu underhaltung des Königlichen 
Sammer Gerichts auff gemeine Stend des Heyligen 
Reichs zegeben I gefazt und angefehlagen ift: und 
aber etliche Churfürften / Sür(ten und Stände des 
Hevligen Reichs | vie über ir erfordern nochmals 
nit bezalt haben: ift vego den Sachen zu förderung 
abermals cinmiitigtlichen befchlogen I das nochmals 
Dafelh auffgefazt Geld I von denen | fo bas noch 
nicht gegeben haben! cingepracht werde; und welche 


barinn verrer feümig und ungeborfam wurben/ Das | 
Hon bem obberirtem Meichs Regiment | oder dem | 


Königlichen Cammer-Gericht darumb mit Peinli- 
chen Mandate! Fiscalifchen ladungen und andern 


Proceflen gegen peufelben fürgenommen | und | 


barauff bif zu entlicher einpringung follichs auf 
ffandts gefaren und procedirt werden fol und máüg/ 
tie (ic) gepütt. 

Ynd find bie von dem Negiment Churfürften/ 
Sürffen I aud) Churfürften | Fürften! Mrelaten/ 
Graven! Herrn und ber Stett bottfchafften und ge- 
walthaber! davon auch obgemelt ift. 

€burfürften. Berthold! Erzbifchoffe zu Mens! 
Shurfürft 20. anfang Derfóntich : hat in feinem ab- 
{chide gelafen Sohann Kuchenmaifter. 

Bon wegen Erzbifchoff zu Cólln und Admini- 
ftrator zu Paderborn! Johann Schene! zu Schein. 
perg. Gon wegen Philips Mfalzgrafe bey Nein 
Herzog Ludwig von Bayern! fein Sun... Bon ve 
gen Herzog Sriderichs zu Sachfen rc. Churfürft atv 


fangs Perjonlich / Hatt in feinem abfchid gelafien | 


Heinrich von Bina Ritter. Bon wegen Zoachims 
Margraffs zu Brandenburg | Dieterich von Difco 
Doctor. Bon wegen der Erzherzogen qu Defter- 
reich Ludiig Bergenhan§ Doctor. Probie zu 
Ctutgarten. 


Gaifilich Sürfter. Bon wegen des Erzbi- 


fchoffs zu Salzburg Doctor Zacob Hanfhaimer | 


Æbumberr zu Steifingen. Bon wegen Beit Bi, 
fchoff au Bamberg |. anfangs Perfontich I hat. in 


feinem abfchied gelagen Sconharten von Egloffitain | 


Thumberrn zu Bamberg. Johannes Bifchove zu 
Worms Perfönlich. Gabriel Bifchove tt Enftett 
Derfönlich. Sriverich Bifchove zu Augfpurg Ver. 
fóntich. Bon wegen Soren Bifchoven zu Wry 
burg! Peter von WAuffag! Ebumberr zu Würzburg. 
Bon wegen Subtvig/ Bifchoven zu Speyer! Hart: 
mann Suchf zu Dornhaim Sofinaifter. Bon we. 
gen Hawgen Bifchove zu Goftanj hat Doctor 
Ludwig Bergenhann§ Probft zu. Cotutaarten obbe- 
rürt gewalt gehabt. Bon wegen def Bifchove zu 
Regenfprrg haben wir der ErKbifchoff zu Meng ge 
walt gehabt. Bon wegen def Teutfchen Maifters) 
Sobanns Adelmann Thumbert zu Plomental. Seins 
rich 2(6t be GoghaugG zu Sanct Carneli! Canet 
Benedicten Ordens Perfönlich. ‚Bon wegen Sos 
banus Abten def Gobbauf. zu, Fuld I haben wir 
Ergbifchove Berthold zu Meng vorgemelt gemalt 
gehabt. Don wegen def Drobfts zu CHtvangen 
Der von Wefterftetten! Dechant def Stiffts va 


elbft. 

i Noemtlidy Sürften. Herzog Georg von Sachs 
fen 2c. anfang Derfonlich/ bat in feinem abfchid an 
feiner Statt gelaßen! Caefar Pflug! Ritter, Bon 
wegen Herzog Albrecht von Bayern! Doctor Die 
terich von Plieningen. Bon wegen Herzog Jörg 
von Bayern) Doétor Sebaftian Sllfimg und Hang 
von Herbilftatt. Bon wegen Herzog Flrichs zu 
BWiirtemberg! Doctor, Peter Jacob Probst zu 
Patenheim. Bon wegen fanbgraff Wilhelm zu 
Hefen! Peter von Dreßpach. Bon wegen Mar: | 


DIPLOMATIQUE 
grafe Chriftoff von Baden! Johana Awer root Anno 


| gu. Baden, 


| btt do begreifft 1 dic Fürftenehum / Land und Ge 
| picte def Grrsbifcboff zu Salzburg! der Bifchove qu 
Negenfpurg/ Freyfingen I Pafatos auch der Für 
ften von Bayern: ber Landgraf von Seücbtenberg / 
der Drelaten! Graven! Horra/ Frey und Reichs 
Stett! under und bey jhnen gefefien und gelegen. 

Giinther von Dinan I auf dem cif der be 
gecifft die Siftumb 1 Fürftentyumb / Land und Ge 
piete Dev Erzbiftumb zu Magdenburg und Befmen ; 
die Bifchonen zu Hildeßheim I. Halberftatt | Merfr 
burg! Sfhumurg / Meyfen! Brandenburg! Hoffe 
burg! Lübeck ber Herzogen zu Sachfen; die Mare 
zu Drandeburg | bie Sanbgraftbumb in Döringen; 
bic Landfehafic unb. Gepiete dev Herzogen zu 
Draunfchweig / Medelburg I Stettin | Pomernr 
auch Drelaten / Graven! Herrn I Frey und 
Reichs-Stett dev Ore gefeffen und gelegen 608. an 
die See, 
|. Appel von Sectendorfi/. Ritter | auf dem Bre. 
| fel Der do begrcifft Die Bilchoven von Bamberg / 

Würzburg |. Cyftett s den Margraven zu Branden: 
| burg / als Burgraven zu Mimemberg || auch die 
| Graven | Srey und Reichs: Stett / umb und bey 
| jn gefeßen and gelegen. 

Prélaten. Bon wegen deff Abts Son femp 
ten / def Abts von Sallimenfiwciler | def Abts qu 
Weingarten / def Ales zu Elehingen 1 yep bte 
von Ochfenbaufen | deG Abts von Dni! def Abts 
bon Dot; Def. Abts vow Dodteburg I dF Abts in 
der Nidernaw / def: Abt von Schugeried | Def 
Abts von Marcktal 1 der Mbtifin qu Buehnarw | 
Jodocus Probft zu. Höfen. 

Graver... Adolf Grave zu Stofiato I Here iu 
WBißbaden ven fein felbs und mit: geral Reinhar- 
ten Graven zu Seyningen und Heren zu Wefterburg/ 
und Cherharten von Ebftein Deren. zu Kunigftein 
und Mungenberg, Wolfgang Grave zu Detingen 
Derfönlich  : unb. mitrgemalt: Entel Friverichens 
Graven zu Zoller, Haug und Teich Graven au 
Montfort Perfóntich! und mit gewalt Fohatnfen 
Graven qu Montfurt | und Haugen Graven qu 
Montfort und Pfannenberg I auch der Graven und 
erm von, Selffenficin + Kirchberg | Gundelfingen 
| und der Trucfeßen zu Walburg. Bon tvegen Ses 
| bannfen Graven zu Meißen und Sarwerden | mo 
| don wegen OBilbelm von Smofinan eren au Mas 
| poléftein. Eafpar Doctíin Stitter. 
| Stey uno Reichs-Seete, Ach / Gilg von 
| Bifchofftab und Meifter Peter Secretari. Meg / 

Heinrich vow Hobhwifer Doctor. SAbeck, Harwi- 

cus Predivalt Prothonotarius. Speyer. Pauls 
von Laub, Francfurtr Fohanı von Sung. Mule 
baufen in bringen! Jörg Genfen. "Dorthaufen / 

Johann Deudler.: Hagnaw/ iWeieh Sungvogts 

mit gewalt der Stett! Colmar! Schletftatt/ 9. 

berebenfaim I. Kayfersperg | Mithaufen! Rofhaim / 

Miniter in Sanct Georgen Tal. Tivekhaim, Bon 

wegen Weißenburg im Elfag | Maifter Niclas 

Wend Gtatfehreiber. Notenburg an der Tauber 

hat Zörg Soltfchuber von Núremberg gewalt ge» 
habt. Schweinfurth. Martin Hohenioch. Bon 
wegen der Stott in Schwebifchen Pund Augurgi 

Nüremberg/ Hm] Eflingens Meüttlingen! Nérd- 

fingen! Hall Yberfingen! Gmünd’ Memmingen / 

Bibrach | Navenfpurg I Haylbronm! Kauffbewen 1 

Dündelfpühel! Windgheym Wimpfen/ Kempten / 

Dni! Weil Euttkirch 1 Biengen! Buchhorn I 

QBerde/ Pfullendorf |. Wangen) Alan | Bopfin, 

gen | Matheus Neivhart von film | und Sorg 

Soléfchuber von Nüremberg. 

Def zu Vrkund hab ich Johannes Kuchenmaifter 

an 


Bolfigang von Ahain Miter! auf. dem Zirdet TIOTe 
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an ftatt def Ersbifchoven qu Meng + Sch Hainrich 
pon Dinato! Ritter) an ftatt Herzog SHriderichs zu 
Sachfen Ebuefireften obgemeft von der Churfürften: 
Bir Frideric Bifchove zu Augfpurg. tind ich 
Doctor Dietrich von Plieningen | als gefandter 
meines gencdigen Heern Herzog Albrecht von Bayın! 
von der Geiftlichen und Weltlichen Fürften: Wir 
Heinrich Abe def Goghan§ zu Sanct Cornelis’ 
Sanct Benedicten Ordens/ pon der Prelaten: Wir 
Adolff Grave zu Nafaw Herr zu Wißbaden | von 
der Graven : Sind wir Burgermeifter und Rat der 
Statt Nürnberg I von Ynfer und ber Frey und 
Reich+Stett wegen ton diefer verfammlung / e nfee 
Infigel und Secret an diefen Abfehid-Brieff thun 
pruden. Geben und gefeheen zu Müremberg am 
Gti tag def Heyligen Creiig -tag- Exaltationis: 


Mach Chrifis Gepurt FinfFyehen Hundert und im | 


erften Sar. 


Articuli traëtati ES contlufi inter Reverendifimum 
Dominum Legatum, ac Senatum ES 
Conventum Imperii. 


Rimo: Quod per Germa 
idis infignioribus Imper: Loc 
ifimorum & .Illufttifimorum Archiepiscopo- 
rum, Episcoporum & Principum, .caterorumque Do- 
miniorum & Potentatuum Germaniz principalioribus , 
per eosdem defignandis , fiat publicatio Jubilæi, qui 
per menfem, vel ultra, prout expedierit , fecundüm 
moderationem Domini Legati & Legatorum Imperii 
in quolibet Locorum durare debet. T 

Et in Locis, in quibus fiet publicatio Jubilæi, de- 
putabuntur per Dominum Legatum & Legatos Impe- 
riales , fue Paternitati adjunétos vel deputandos, ab 
eisdem, Commiflarii & Confeffores, cum confilio ta- 
men Prælatorum , Plebanorum ac Præfeétorum aut 
Confulatus eorundem. Locorum. 4 

In Eccleñis vero infignioribus , in quibus fit publi- 
catio Jubilei, debent poni Capf pro pecunia colligen- 
da ex Sacro Jubileo; & quatuor clavibus muniri: pri- 
mam clavem tenebit Dominus Legatus: fecundam 
Senatus Imperii , vel Deputati ab eisdem: terciam prin- 
cipalior & dignior Perfona Ecclefis , in qua Capía 
conftituetur , & fi principalis Perfona fuerit abfens , cam 
tenebunt aliæ perfonæ digniores quz fuerint in Eccle- 
fia: quartam vero clavem tenebunt Reétores & Gu- 
bernatores Civitatum five Locorüm. 

Pecunia autem ex Jubileo colleéta fervetur & fide- 
liter cuftodiatur in hujusmodi Capfis Civitatis & Loco- 
tum , ubi pofite fuerint , & nonnifi ad requifitionem 
ac Mandatum Regia Majeftatis & Senatus, fi fua Ma- 
jeftas prefens Senatui prefuerit. Majeftate autem fua 
abfente, à Senatu , ad requifitionem & Mandatum Lo- 
cum tenentis fue Majeltatis & Senatus Sacri Romani 
Imperii portetur ad Locum ab eisdem. pro teinpore de- 
fignandum. y 

“Cum autem fint duo genera hominum confequen- 
tium Jubileum : illorum , qui veniunt ; & illorum , 
qui mittunt ad porrigendum manus adjutrices ; & quia 
confultius videtur poni T'axam , quam arbitrio Confes- 
forum committi ; quare Illuftrifimo Senatui hec Taxa 
ponenda videtur : Videlicet , quod omnes perfonæ, 
tam Ecclefiaftici quàm Seculares , cujuscunque. ftatus 
& dignitatis, quz propriis expenfis & propria menfa 
vivunt ; confiderent, quantum exponant, pro fe dun- 
taxat in una feptimana pro victu, tantundeni pro Ju- 
bilzo confequendo , in Capfam Jubilæi ponant. Po- 
terit tamen unusquisque pro uxore, pro filiis & aliis 
conjunctis perfonis fecum viventibus, ac tota fua Fa- 
inilia, fi vult, quantum cum illis omnibus in Septi- 
mana confumit, iu Capfam ponere; & hi omnes, pro 
quibus pecunia foluta fuerit , Jubileum confequen- 
tup ph . n 

llli vero, qui nori propriis, fed alienis vivunt im- 
penfis , confiderent ; quantum verifimiliter expone- 
rent, in una Septimana ; fi viverent propriis fampti- 
bus, & illud ponendo in Capfam, confequentur Ju- 
bileum. 

Sed quia Jubilæus etiam extenditur ad animas in Pur- 
gatorio exiftentes, illi ergo, qui pro Amicis & con- 
junétis voluerint obtinere Jubileum, tantum in Capfam 
Jubilæi ponant, quantum illi, fi viverent, verifimiliter 
in una Septimana pro viétu exponerent , & Jubileum 
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confequentur. Debet ramen hujusmodi pecunia 


, tam 
pro vivis, quàm defun&is, manibus propriis, vel ho- 
minis fidelitfimi 


i > qui non fit Confeffor, in Capfam 
poni. 


Dispenfationes vero Matrimoniorum & compofitio- 
nes, cum illis ; qui in gradu prohibito contr: i 
fimiliter & Votorum commutationes , 
cum Ufurariis, Simoniacis ; & aliis ha 
male & injuftè acquifita, ta: 
rios & Confetfores ; attentis facultatibus & qualitatibus 
Perfonarum, Negotiorum, & exceffüum : Ita tamen, 
quod abfolvendus manibus propriis , vel S 
fidelis, non tamen Confefforis 
Capfam. 

Mandetur etiarn omhibus Commiffariis & Confeífo- 
ribus , füb pcena Excommunicationis latæ Sententiæ , 
ne hujusmodi pecunias recipiant; aut aliquomodo tan- 
gant; fed abfolvendis & Jubileum confequentibus in 
Capfam ponendum committant. Neque aliquo modo 
in aliam locum , vel pium opus tales Pecunias con- 
vertendas confitentibus perfuadeant. 

Item Confeffionalia taxentur tria videlicet pro uno 
floreno Rhenenfi prout in aliis Indulgentiis ordinatum 
fuerat. Et illa per Dominum Legatum Reyerendifi- 
mum & Legatos Imperiales Commi. Locorum 
nümerata tradantur, qui Pecuniam ex his coll m in 
propriam Capfam po vibus muniendam : 
Quarum unam ter nus Dominus Le- 
Imperiales vel deputandi ab eis: 
terciam Gubernatores Locorum: Et de illa pecunia 
detur tertia pars Domino Legato pro expenfis ordina- 
riis & quotidianis; que fi Domino Legato non fuf 
ret quandoque , poterunt Domini Legati Imp 
de reliquis duabus partibus caufa mutui z iquid addere, 
& fue Paternitati tribuere: Et quantum fue Paternitati 
Reverendiffimæ mutuatum füerit , tantundem fibi de- 
falcetur in tertia fua patte fumme totius > Prefentibus 
femper Adminiftratoribus Locorui tertiam clavem ha- 
bentibus. 

ltem: Commifürii Locorum debent ad requifitio- 
nem Domini Legati & Legatorum Imperii Pecuniam 
ex Confeflionalibus colle&ani eisdem ad locum*ab eis- 
dem deputandum , cum rationibus & nominibus pro- 
pris, quibus data funt, mittere. 

Videtur etiam confültum, quod Illuftriffimus Sena- 
tus conftituat duos Legatos Sacri Imperii , qui fint curn. 
Domino Legato affidui, & faveant Indulgentiis , & 
cum Reverendiflimo Domino Legato omnia agant: 
inftituendo Commiffarios, & perceptores pecuniarum; 
& omnia alia huic operi neceffaria : Ita tamen, quod 
omnia procedant cum auétoritate & fecuritate Sacri 
Romani Imperii. 

Item: quod Legati Imperiales Senatui & Corimiffa- 
rii Domino Legato Reverendiffimo & Legatis Impe- 
rialibus præftent juramentum , omnia fideliter & di- 
ligenter fe aéturos juxta tenorem Commiffionis eis 
facte. 

Cum vero honeftum & neceffarium fit Reverendifi- 
mum Dominum Legatum habere ftatum pro qualitate 
Legationis fue, magnæque expenfe pro hujusmodi 
Jubileo publicando & promulgando neceffarie (nt: 
Ideo Illuftriffimus Senatus & totus Conventus Imperii 
ordinarunt Reverendiffimo Domino Legato tertiam 
partem pecuniarum, tam Jubilej, quàm Confefliona- 
lium: ita quod idem Dominus Legatus de hac tertia 
parte fibi ordinata ftatum faum teneat ; & omnes ex 
penfas & falaria pro Legatis Imperii , pro Secret 5 
Oommiffariis, Predicatoribus, Curforibus & pro qui- 
buscunque vel quolibet huic operi neceflariis, ipfe de 
illa tertia parte faciet, juxta Declarationem & Traéta- 
tum cum faa Reverendiffima Paternitate habitum. 

Et quia Dominus Legatus Reverendiffimus propofuit 
Senatui & Conventui Imperii juxta Inftru&ionem & 
Cominiffionem fibi à Sede Apoftolica factam , Sanc- 
tifimum Dominum noftrum, Sacrumque Collegium 
ftatuiffe & decreviffe, quod tota pecunia Jubilæi effet 
in manibus Senatus Sacri Romani Imperii: Ea de re 
ad petitionem Reverendiffimi Domini Legati, Illuftris- 
fimus Senatus Imperii promittet per Literas Paternitati 
fuz Reverendiffimz, tanquam Legato Sedis Apoftoli- 
cx, quod pecunia ex Jubileo Senatui præfentata expo- 
netur tota in Expeditionem Turcorum , & nihil extra 
movebitur: nifi illa tertia pars pro ftatu fue Paternita- 
tis, & aliis huic operi neceflärii deputato, juxta de: 
clarationem füperioris Articuli : Et hoc Senatus Jure- 
jurando firmabit. 

Quod fiat etiam generalis Confirmatio per Dominum 
Legatum Pacis faéte per Regiam Majeftatem & Impe- 
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rium, de data tali: Et mandetur omnibus Principibus 
& Civitatibus, ac aliis quibuscunque ut eam obfervent, 
fab poenis & cenfuris & ad hoc per Reverendiffimum 
Dominum Legatum executores deputentur. 

Item:Ne Violatoribus Pacis detur facilitas & occa- 
fio delinquendi , quod per Commiffarios Locorum fiat 
ubique publicum Edictum , & Confefforibus fpecialiter 
committatur, quod excommunicati ob fra&tam & vio- 
latam Pacem faétam per Germaniam, nonnifi per Re- 
verendifimos Dominos Archiepiscopos & Episcopos 
exemptos per Revcrendiffimum Dominum Legatum, 
pro obfervatione Pacis Executores Deputatos, de con- 
fenfu Partis lefe abfolvantur : & quod Incendiarii € 
Depredatores Ecclefiarum fecundum confilium Com- 
miffariorum, & non aliter abfolvantur. 9 

Cum autem pecunia ex Jubilæo colligenda non fit 
convertenda in alios ufus quám in Expeditionem contra 
“Turcas neceffarium erit locum futuri Conventus huic 
rei convenientem deligere, ad tractandum de tali Expe- 
ditione. Placet itaque Senatui confilium Domini Le- 
gati Reverendiffimi de conítituendo loco cummodiori 
future Dietz ac Conventus, ac de exhortando Regiam 
Majeftatem € Principes Germania tam Ecclefiafticos , 
quàm Seculares, ceterosque Status Imperii ad venien- 
dum perfonaliter ad hujusmodi Conventum proximé 
celebrandum. a s 

Nos Locumtenentes Regie Majeftatis & Senatus 
Romani Imperii. audivimus ex Reverendiflimo in 
Chrifto Patre Domino Raymundo , & Sanétæ Marie 
Nove Presbytero Cardinali Gurcenfi, Apoftolice Sedis 
ad Germaniam de Latere Legato, quantum fit defide- 
rium San&iffimi Domini noli Papæ ac Reverendiffi- 
morum Dominorum Cardinalium , ut per univerfos 
Principes, ac Potentatus fuscipiatur Bellum generale 
contra perfidiffimos Turcos , & quod prefatus Sanc- 
tiffimus nofter Papa de confilio & confenfu Reveren- 
diffimorum Dominorum Cardinalium per totam Ger- 
maniam decrevit proponi Jubileum & multas Indulgen- 
tias publicari ad effe&um , ut pecunie quz dabuntur 
per Chrifti fideles, caufa confequendi Jubileum & In- 
dulgentias hujusmodi, exponantur folum in ufüm belli 
contra ipfos Turcas gerendi, & quod interea pecunia 
confervetur integra & illefa, neque aliquo modo tan- 
£i debeat , quousque in di&um ufum Belli gerendi. con- 
tra T'urcos exponatur. Et vidimus Originalem Ins- 
truétionem per prefatum Sanétiffimum Dominum nos- 
trum datam fuper premiffis eidem. Cardinali Legato, 
annulo Piscatoris fignatam : Quod cum nobis fuerit 
jucundiffimum auditu, omnes unanimiter confenfimus, 
ut idem Cardinalis Legatus di&um Jubileum Nurm- 
bergæ publicaret, & per alias Germaniz Terras publi- 
cari faceret. Et cum optemus eundem DominumLe- 
gatum optimo animo infiftere publicationi Jubilæi & 
Indulgentiarum tenore prefentium, de confen(a totius 
Conventus Imperii, promittimus prefato Reverendiffi- 
mo Domino Cardinali Legato , quod bona fide con- 
fervabimus omnem pecuniam de Jubileo € Indulgen- 
tiis, per diétum Dominum Legatum publicatis ac pu- 
blicandis, colligendam ac nobis prefentatam, & nun- 
quam illam tangemus, neque tangi permittemus , nifi 
in Expeditionem contra Turcos, excepta tertia parte 
prediétaram pecuniarum, in ufum di&i Domini Reve- 
rendiffimi Legati , aliorumque neceffariorum , juxta 
tenorem Articulorum , inter Dominum Legatum & 
Senatum prenominatos concluforum, & in Conclufio- 
nibus Senatus & Conventus Imperii pofitorum : in 
quorum fidem & Teftimonium omnium premifforum 
prefentes noftras Literas Sigillis Illuftrium , Reve- 
rendiffimorum, Venerabilium & Nobilium ,. Princi- 
pum, Episcoporum, & Virorum videlicet Johannis 
Kuchenmeifters Do&oris, Reverendiffimi Archiepis- 
copi Moguntini Oratoris. Domini Ludwici Filii Il- 
luftriffimi Comitis Palatini , loco Genitoris fui. Do- 
mini Gabrielis Episcopi Eyftedenfis Domini Heinrici 
Abbatis Sanéti Cornelii Ordinis Sanéti Benedicti, Co- 
lonienfis Dicecef. Wolfgangi, de-Ahain, Equitis Au- 
rati. Johannis PON Fungen Magiftri Civium Impe- 
rialis Oppidi Francktordenfis fecimus nomine noftro 
ac totius Senatus muniri. Datum in Oppido Imperia- 
li Nurmberg undecima die menfis Septembris Anno 
millefimo quingentefimo pi 

Cum Sanétiflimus Dominus nofter Papa ob tuitio- 
nem Chriftianæ fidei , € Expeditionem contra feviffi- 
mam Turcorum immanitatem inftruendam Jubileum, 
cum plenaria peccatorum remiffione, inclite Germa- 
nie Nationi tali ratione concefferit, ut videlicet om- 
nes pecunie ex ipfo Jubileo € Indulgentiis hujusmodi 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| à Chrifti fidelibus colle& in premiffam caufam, & 


non in alios ufus omnino convertantur, conferve 
que, donec, quomodo exponi debeant, fuerit or 
tum... Nosque Raymundum & Sanéte Marie Nove, 
Sanéte Romanæ lefix Presbyterum , Cardinalem 
Gurcenfem, fue Sanétitatis Legatum, ad hoc munus 
iferit exequendum. Nos prefatus Raymundus con- 


venimus cum Illuftriffimo Sacri Romani Imperii Se 
natu Nurmbergæ congregato , ut omnes pecunie, ex 


preediétis Indulgentiis colleétæ, prefato Senatui, inte- 
gra & illefie prefententur, & ab illo tamdiu ferventur, 
quousque in diétum ufum belli gerendi contra Turcos 
exponantur: Illamque nunquam tangemus, neque tan- 
gi permittemus, nili in Expeditionem contra Turcos, 
excepta tertia parte pecaniarum prefatarum ; quam præ- 
fatus Senatus pro impenfis noftris, Legatorum , alio- 
rumque à nobis &, Senatu predicto pro Indulgentiis 
exequendis, & pecuniis colligendis deputandorum no- 
bis erogando deputavit , juxta tenorem Articulorum 
inter nos & ipfum Senatum concluforum. Et ut pre- 
milla omnia firmiter & inviolabiliter obferventur, no- 
mine Sanétæ Sedis Apoftolice , & noftro promittimus, 
& in verbo Legati Apoltolici pollicemur: Illasque non 
aliter per San&am Sedem Apoítolicam , nec per nos 
tangemus, nec tangi mandentur, aut quovis alio mo- 
do exigantur. In quorum omnium fidem & Teltimo- 
nium prefentes Literas fieri, noflrique Sigilli juflimus, 
& fecimus appenfione communiri. Datum Nurmber- 
ge Bambergentis Dicecef. Anno Incarnationis Domi- 
nice millefimo quingentefimo primo. 


DA OG 


», Confiderantes , quod Dominus hofter Jhefus 
Chriftus de hoc Mundo ad Patrem ascerifurus nihil 
peculiarius legavit dile&iffimis Discipulis fuis quam 
ftudium & amorem Pacis, putamus ad Officium Se: 
dis Apoftolice & ejus Legatorum pertinere, quan- 
docunque inter homines bone voluntatis , Pax jus- 
ta & honefta conftituitur illam totis viribus adjuva- 
re. Cum autem Sereniffimus & Inviétiflimus Prin- 
ceps, Dominus Maximilianus , Rex Romanorum , 
femper Auguftus, ac Muftriffimi Sacri Romani Im- 
peri Principes Electores , aliique Principes & Po- 
tentatus Inclite Germanice Nationís videntés nihil 
utilius effe Regnis , Provinciis & Civitatibus Chris- 
tianis, quam inter fe Pacem bonam & utilem ferva= 
re; fecerunt & conftituerunt de Anno Domini mil- 
lefimo , quadringentefimo , nonagefimo quinto , 
feptima die menfis Augufti , Wormatiæ, inter fe 
bonam, juftam, & fanétam Pacem cum Articulis 
juftis, & honeftis: Deinde de Anno Domini mille- 
fimo quingentefimo decima die menfis Septembris, 
in Civitate Augufta quasdam Declarationes præfatæ 
Pacis adhibuerunt, qu& omnia diligenter vidimus & 
perfpeximus. Et licet Romani Imperii Vires fuffi- 
ciant ad eam confervandam & defendendam, Illus- 
triffimus tamen Imperialis Senatus, totusque Con- 
ventus Nurmberge exiftens, nos obfecravit ut Pacis 
declarationem , ac confirmationem € | munimen 
auctoritate Sedis Apoftolice apponere dignaremur. 
Nos autem confiderantes ipfius [lluftriffimi Senatus 
& Conventus petitionem honeftiffimam effe, tenore 
prefentium , auctoritate noftre Legationis, dictam 
Pacem approbamus & confirmamus , ac eam in vir- 
tute fanétz Obedientiz ab omnibus Principibus, tain 
Ecclefisfticis, quàm Secularibus € Populis Germa- 
nie obfervari inviolabiliter mandamus. Et nihilomi- 
nus pro firmiori & diligentiori diétæ Pacis obferva- 
tione volumus & ordinamus, Ut, quicunque prop- 
ter violatam Pacem, aut purgationem fibi indictam , 


ciatus füerit, contra illum pcenis & cenfuris Eccle- 
fiafticis , videlicet Excommunicatione ; Suspenfione 
& Interdiétis procedatur. Ad quod exequendum 
Executores conftituimus & ordinamus, Reverendis- 
fimos Archiepiscopos & Episcopos exemptos Ger- 
manice lationis, nec non Archiepiscopum Rho- 
dienfem: Et volumus & mandamus ut hi, & quili- 
bet eorum per fe ipfum, aut fuum Delegatum , ad 
petitionem Partium lefarum, contra fraétores Pacis, 
ad poenas jam nominatas procedant, aut procedi fa- 
ciant, qui à nullo alio Commiffario noftro abfol- 
vantur, vel abfolvi poffint, nifi à predictis Dominis 
Archiepiscopis & Episcopis exemptis , quibus his 
noftris Literis damus & concedimus auctoritatem & 
poteftatem eos abfolvendi, vel ad tempus Cenfuras 

pre- 


» 
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& per eum non factam in bannum Imperiale denun- . 
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26. Sept. 


AUTRICHE 
ET SAVOYE, 


DU DROIT DES GENS. 


» predictas fuspendendi, dummodo tamen Partes 1z- 
» fe, & non aliter huic Abfolutioni , vel ad tempus 
» Suspenfioni confenferínt , & ipfis prius de eorum 
» confenfu plenam fidem fecerint. 


VI. 


Contrast de Mariage de PuitiBERT Duc de 
Savoye, avec MARGUERITE d'Autriche. 
Fait à Bruxelles le 26. Septembre, 1501, [S. 
GuicHENON , Hiftoire Généalogique de 
la Maifon de Savoye. Preuves. pag. 480. ] 


U nom de la fainéte & indivifée Trinité, du Pe- 

re, du Filz,& du benoift S. Esprit, de la glorieu- 

fe Vierge Mere, & de toute la Cour Celeftielle , A- 
men. Par ce publique Inftrument à tous prefens & à 
venir apparoiffe evidemment & foit notoire ; Que l'an 
de noftre Seigneur courant M. D. I. prins à la Nativi- 
té, & à la quarte Indi&ion en ce mesme an prinfe, 
& le vingt-fixiesme jour du mois de Septembre parde- 
vant nous Notaires & Secretaires foubfignés , en la pre- 
fence des Seigneurs & tesmoins defloubs escripts & 
nommés perfonnellement eftans & conftitués pour fai- 
re & conclurre le Traité de mariage , entre zres-haule 
ES puiflant Prince PHILIBERT par la grace de Dien 
Duc de Savoye, de Chablais &ÿ d'Aoufte, Prince & Vi 
caire perpetuel du S. Empire, Marquis eu Italie, Prin- 
ce de Piemont , Conte de Genevois , de Romont & de 
Baugé, Baron de Vuaud, de Gex, de Fouc ay, ES de 
Beaufort, Seigneur de Nice , de Verceil & de Breffe 
d'une part, € zres-baulte ES pup ute Princeffe Mada- 
me MARGUERITE d'Auftriche, Princeffe E? Doua- 
giere d'Espagne t9 de Caftille , Elle de tres-bault és 
zres-Iluftre, €S tres-Excellent Prince Maximilian par 
la grace ES clemence de Dieu Roy des Romains toufiours 
Augufte, de Hungarie, de Dalmacie ES de Croacie , &c. 
& Sœur de tres-hault & tres-puiffant Prince Phelippe 
parla mesme grace, Archiduc d’Auftriche Duc de 
Bourgoingnie, de Lothier, de Brabant, &c. C'eft affa- 
voir mondit Seigneur l’Archiduc & madite Dame la 
Princeffe fa Sœur, & Reverend Pere en Dieu Meffire 
Aymé de Montfalcon Evesque & Prince de Laufanne, 
& Magnifiques, Spe&ables & puiffans Seigneurs Mes- 
fire Hugues de la Palu Chevalier Conte de Varax , 
Coufin & Mareschal de Savoye ; Amé Baron & Sei- 
neurde Viry, Honorat de Buel Seigneur d'Escros, 
Pierre de Bonvillars Seigneur de Mefieres , Prefident 
de Savoye, Angellin Provanne Seigneur de Favolles 
Chevalier, Prefident Patrimonial, Doéteur en tous 
Droits, & Claude de Balleyfon Seigneur d' Avanchié , 
Confeillers, Chambellans , Ambaffadeurs & Procureurs. 
especiaulx de mondit Seigneur le Duc deSavoye , com- 
ment il appert par fes Lettres Patentes de Procuration, 
données à Geneve le unziesme jour du mois d'Aouft 
dernier paffé, deuément feellées en cire rouge & fi- 
gnées, lesquels Ambaffadeurs € Procureurs deffus 
nommés ont dit & expofé , en vertu du pouvoir à eulx 
donné par mondit Seigneur leur Maiftre à mondit Sei- 
gneur P'Archiduc, que mondit Seigneur le Duc de Sa- 
voye confiderant Paffinité & proximité de lignage, en- 
femble les Amitiez , Confederations & bienveuillances, 
par lesquelles luy & Meffeigneurs fes predeceffeurs ont 
eíté & font liés & conjoinéts avecques lesdits Seigneurs 
Pere & Frere de madite Dame, & leurs predeceffeurs ; 
auffi que fes Terres & Seignories de Savoye font prou- 
chainnes & contiguës des Pays & Seigneuries de mon- 
dit Seigneur l’Archiduc, lesquelles proximité de ligna- 
ge, Amitiés & bien-veuillances , mondit Seigneur le Duc 
eft toufiours defirant d'entretenir , raffermer & conti- 
nuer, & encores plus approcher à ce que fes Pays, Sei- 
gnouries & Sujets foient & demeurent en bonne Paix, 
amour, concorde & union comment ils font, & de 
tous temps ont cité avec mondit Seigneur l'Archiduc 


& Meffeigneurs fes Anceftres Duc de Bourgoingnie, | 


leurs Seignouries, Pays & Subjeéts, & de celuy mon- 
dit Seigneur le Duc de Savoye, a expreflement mandé 
& envoyé lesdits Ambaffadeurs & Procureurs par devers 
mondit Seigneur l'Archiduc , pour au nom d'icelluy 
Seigneur Duc de Savoye, luy demander en leal maria- 
ge à Femme & Epoufe madite Dame Marguerite d’Aus- 
triche fa Sœur, ainfi que paravant a efté pourparlé en- 
tre aulcuns Seigneurs, parens , amis & ferviteurs des- 
di&s Seigneurs Archiduc & Duc, laquelle choufe 
mondit Seigneur l'Archiduc, pour la finguliere amour 
& dileétion qu'il a à mondit Seigneur le Duc, & Mes- 
feigneurs fes predeceffeurs de moult long-temps ont 


ij 
eu à la maifon de Savoye & leurs Pays & Seignouries, 
lesquelles pareillement il defire continuer, & toufiours 
de bien en mieulx entretenir, & pour plus grant proxi- 
mité de fang & lignage eft affe&tionne, & defirant pour 
les raifons deffüsdites, & plufieurs autres jüftes du bon 
vouloir & confentement dudit Seigneur ion Pere, & 
auffi de l'advis d'aucuns des Seigneurs de fon fang, de 
fon ordre & de fon Confeil, a voulu & confent ledit 
Mariage eltre fait & commancé fous les conventions 
que s’enfuivent. Premiereinent que mondit Seigneur 
le Duc de Savoye prendra madite Dame Marguerite en 
leal Mariage pour fon Espoufe , ainfi que Dieu Pa or- 
donné, & Sainte Eglife s'y accorde , & pareillement 
Madite Dame Marguerite pour fon leal Mary & Es- 
poux Mondit Seigneur de Savoye , obtenues par luy 
für ce à fes coufts & despens, les dispenfations de nos: 
tre S; Pere, telles que befoin eft. Et Mondit Seigneur 
l'Archiduc en contemplation d'iceluy Mariage , pour 
auffi demonftrer l'amour qu'il porte à Madite Dame 
fa Sœur, luy a liberalement donné & promis en com- 
mencement de fon dot au proffit d'elle; & de fes hoirs 
la fomme de trois cents mille Escus d'or, outre & par- 
deflus fon Doüaire de vingt mille Escus d'or par an 


| qu'elle ha en Espagne & fes biens meubles , laquellé 


Íomme de trois cents mil Escus d'or Mondit Seigneur 
l'Archiduc fera tenu de payer en la Cité de Geneve ez 
termes convenus à fes propres frais & despens, laquel- 
le fomme fera tenu mondit Seigneur le Duc de Sa- 
voye afligner für tous fes biens, & pareillement lesdits 
Sieurs Ambafladeurs & Procureurs ez noms que des- 
us pour caufe dudit Mariage, au cas que ledit Mon- 
feigneur le Duc de Savoye voife de vie à trespas; fur- 
vivant Madite Dame en ce cas & non autrement don- 
nent à Madite Dame la Princeffe pour caufe de fon 
Doiiaire 4 fa vie tant feulement la fomme de douze 
mil Escus d'Or par an, lesquels luy feront aflignés fur 
le Comté de Romont, Pays de Vuaud, & de Fauci- 

ni par bonne, & leale affiette felon le taux de la 
Chambre des Comptes de Savoye, desquels elle jotiy- 
ra par fes mains incontinent apres le trespas de Mons 
dit Seigneur le Duc, faufve toufiours aux hoirs de 
Mondit Seigneur le Duc fur lesdits Comté & Pays; 
la Souveraineté & reflort. Et en cas de diffolution de 
ce prefent Mariage; Madite Dame & fes hoirs auront 
tous les Veffelles , tapifferies , bagues , joyaux & au- 
tres biens meubles, que lors feront appartenans à fa 
perfonne &a fon eftat, & moyenant ce que dit eft; Ma: 
dite Dame, outre & par deffus les renonciations par 
elle faites avant fon premier Mariage, a renoncé, au 
proffit de mondit Seigneur l'Archiduc, & de fes hoirs 
descendants de fon corps en leur Mariage tant feule- 
ment, à tout ce qu'elle peut, & pourroit jamais que- 
reller à la fucceflion de feu Madame fa Mere. Pro- 
mettans lesdites Parties d'obferver le contenu ez pre- 
fentes &c. Faiét & donné à Bruxelles en la maifon de 
Mondit Seigneur l'Archiduc, prefents, & à ce appel- 
les tres-Reverend & Reverends Peres en Dieu Meffi- 
re François de Buffleyden Archevesque de Befancon; 
& l’Evesque de Cordoxer Ambaffadeur du Roy d'Es- 
pagne, Maiftre Thomas de Plaine Seigneur de Ma- 
guy, Chevalier & Chancellier, Maiftre Henry dé Ber- 
gues Evesque de Cambray, Maiftre Charles de Croy 
Prince de Cimay, Maiftre Antoine de Berghes Abbé 
de S. Bertin, Maiftre Corneille de Berghes Seigneur 
de Zenemberghue, Maiftre Pierre de Lanoy Seigneur 
du Frenoy , Philibert Seigneur de Veré dit la Mouches 
Maiftre Pierre de Montfalcon Seigneur des Terreaux 
& de Prangin , Maiftre Pierre Gruet Protonotaire A- 
poftolique, Vicaire de Gerteve, Maiftre Girard de Playne 
Maiftre des Requeftes ordinaires de  Hoftel, Claude Bou= 
vard grand Escuyer d'Escuyriede mondit Seigneur l'Ar- 
chiduc, Simon de Chantrans Seigneur de Corbozan ; 
Alexandre de Saleneuve Seigneur de Sainterin ; Bar- 
thelemy de Soliers Seigneur de Villencufye, Philibert 
Roër Seigneur de Poyrin & Chabert de Scalingues des 
Comtes de Piozasque. Signé, HANNETON & DU 
Four. 


VIL 


(1) Traité de Paix, de Confederation, ES d' Al- 
liance, entre le Roi Lovis XII. € Maxı- 
MILIEN L Roi des Romains. Par lequel ¿ls 


COn= 

(1) Lans XML s'étant rendu puiffant en Italie par la conquête du Mia 

lanois, & de la moitié du Royaume de Naples, & n'ayant rien à crain- 

dre, que de la part de la Maifon d'Autriche , voulut faire ce Traité, 

dans lequel il fut trompé, & qui ne fit que prolonger la Treve, jusqu'à 
Pannée füivante. 


ANNO 
1501. 


13. Od; 


AUTRICHE 
ET FRANCE; 


Anno 
1501. 
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conviennent que CHARLES, Fils de? Archiduc Phi- 
Lippe, époufera CLaupe? Ainée des Filles de Fran- 
ce ; que le Dauphin de France époufera une des 
Filles de ? Archiduc , que l'Empereur accordera 


au Roi Louis PInveftiture du Duché de Milan, | 


ES que le Roi Louis fecourra l'Empereur contre le 
Turc. Fait à Trente le 13. Oftobre 1501. 
[FrepericLeonarp, Tom. II. pag. 


4] 


I N TER Sereniffimum atque Invidifimum Principem 
$ Dominum, Dominum Maximilianum, Romano- 
rum Regem femper Auguftum , &c. futurum Impe- 
ratorem, ex una; & Reverendiffimum in Chrifto Patrem 
& Dominum; Dominum Georgium de Ambafia, Ti- 
tuli fanéti Sixti Presbyterum Cardinalem, Archiepisco- 
pum Rotomagenfem , Apoftolice Sedis ad Galliam de 
Latere Legatum , atque. Chriftianiffimi & Sereniflimi 
Francorum Regis, generalem Locumtenentem, nomi- 
ne & vice ejusdem Francorum Regis, partibus ex al- 
tera, prefente Magnifico Domino Dom Juan Emanuel, 
Sereniffimorum Regis & Regine Hispaniarum Oratore, 
tractatum , capitulatum, & conclufum eft, prout fe- 
quitur. ads 

Imprimis predi@i duo Reges Sereniffimi omnem 
rancorem & odia inter fe deponant, extirpent, & pror- 
füs aboleant, nec non pro fe & Succefforibus, Vai 
lis, Subditis, Regnis, Patriis, Terris, & univerfis Do- 
miniis fuis, bonam, meram & puram atque finceram 
Pacem , Amicitiam , Benevolentiam , Intelligentiam , 
Ligam, Unionem ac Confcederationem inviolabilem & 
perpetuam, atque omni svo duraturam , faciant, fir- 
ment, ineant, & contrahant , contra quoscumque Hos- 
tes fuos præfentes & futuros, ad confervationem & de- 
fenfionem Regnorum, Statuum, $ Dominiorum fuo- 
zum, que in prefenti habent & poffident, ac in pofte- 
rum poflidebunt & tenebunt , exceptis tamen Confoede- 
ratis utriusque Regis , fimiliter etiam promittant & pol- 
liceantur eandem Amicitiam atque Confoederationem , 
&c. inter fe ipfos & Sereniffimos Regem & Reginam 
Hispaniarum , & Archiducem Philippum Auftriæ, & 
Succeflores fuos, reñovare, facere, & firmare velle, 
aded quód omnes hi fe invicem fraternè , ac bona fi- 
de, absque ulla fraude, & dolo profequantur. 

Item. Quod ambo fupra nominati Reges innovent, 
ratificent, approbent, & confirment Matrimonium con- 
clufüm inter Sereniffimos Principes Dominum Caro- 
lum, Filium Ilußrifimi Archiducis Philippi, & Do- 
minam Claudiam, Filiam Sereniffimorum Regis & Re- 
gine Francis. 

Et ut univerfis major pateat hujus fraterne Pacis , 
Intelligentie, & Confoederationis effe&tus , ii Serenifli- 
mi Reges de novo conveniant & approbent, quód Del- 
phinus Francie prefens aut futurus ; five fit Filius Se- 
reniflimi Francorum Regis , fi quem habiturus effet, 
aut alius quicumque, qui pro tempore fuerit, realiter 
& effeGtualiter , unam de filiabus predicti Illuftriffimi 
Archiducis Auftriæ, in uxorem ducat, ad optatum 
ipfius Delphini, & ut illud fiat per predictos Sereniffi- 
mos Reges, & eorum Succeffores atque Haredes efi- 
ciatur. 

Quöd Sereniffimus atque Chriftianiffimus Francorum 
Rex promittat, quod velit ex nunc & in antea perfo- 
nam & honorem atque conditiones Sereniffimorum 
Romanorum Regis & futuri Imperatoris , necnon Il- 
luftriffimi Filii ejus Archiducis Philippi, tanquam Fra- 
tris & Filii Cariffimorum füorum in omnibus rebus fo- 
vere, diligere; amare, profequi, defendere, honorare, 
& complecti, & prefertim Patrias Cæfareæ Majeftatis 
tempore abfentiz & Expeditionis fue proxime contra 
Turcas. Sic etiam ipfum Romanorum Regem, & ejus 
Romanorum Imperium juvare, augmentare , & illis 
quibuscumque inodis favere , ut in eorum priftinas & 
antiquas conditiones & honores reponantur. 

Item. Quod Chriftianiffimus Francorum Rex fecun- 
dim totam fuam potentiam juvet Sereniffimum Roma- 
norum Regem, futurum Imperatorem, contra perfidis- 
fimos Turcas Chriftianæ Religionis rabidos Hoftes, fi 
& in quantüm reliqui Chriftiani Reges & Principes, 
aut major eorum pats fuam Cæfaream Majeftatem 
etiam juverint. Et hoc proximis tribus Annis face- 
re teneatur. 

Quod Chriftianiffimus Francoram Rex polliceatur & 
promittat, pro fe ac Succefloribus fais, quod omni fua 
cura, diligentia, atque follicitudine favebit , & fecun- 


düm omnem fuam poffibilitatem juvabit , ut Serenifli- 


| jiciuntur , fa 


CORPS DIPLOMA TIQUE 


mus Romanorum Rex, futurus Imperator, aut Hære- 
des fui, poít mortem inoderni Regis Hungarie, ambo 
Regna Hungarie & Bohemiz , ac illorum Provincias, 
fecundüm quod honeftas poftulabit, & fue Cæfareæ 
Majeftati jus competierit , & Iuftriffimus Dominus 
Archidux, & Heredes fui , poft mortem Sereniffimo- 
rum Hispaniæ Regis & Regine, tanquam gener eorum, 
omnia Regna, Patrias, Terras ; & univerfa Dominía 
illorum, que nunc habent & juftè ad illos fpe&ant , 
confequantur, poflideant atque illis fruantur. 

Quod Chriftianifimus Francorum Rex omni ope; 
confilio, & auxilió juvet & faveat predicto Sereniffimo 
Romanorum Regi, futuro Imperatori ‚pro itinere illius 
Romam verfüs, & coronatione ejus ibi confequenda, 
€o modo ficuti fua Cæfarea Majeftas eumdem Franco- 
rum Regem requifiverit , & ipfe honeftè facere pote- 


Quod Chriftianiffimus Francorum Rex promittat & 
polliceatur , quód nequaquam ullo, aut quocumque 
modo, fe circa Subditos, & de rebus Imperii Romani, 
absque fcitu & voluntate Romanorum Regis intromit- 
tere velit, poterunt tamen nihllominus ambo: Reges 
Subditos utriusque Regui, ad omnia aliqua fua fervitia 
in fervitores accipere. 

Quoad octoginta mille. Coronas pro figillo traétetur 
de illo latius per Oratores Sereniflimi Romanorum Re- 
gis, ac Illuflriffimi Domini Archiducis Philippi, fecun- 
dum incepta & accordata: : 

Quantum ad Traétatus veteres & Foedera inter fuam. 
Cæfaream Majeftatem tanquam. Archiducem Auftriæ, 
& Ducem Burgundiz , & predictum Chrittianifimum 
Francorum Regem,& Pradeceflorem ejus,prius inita,& 
conclufa,atque pereufla hec omnia maneant in effe & 
vigore fecundum proloquuta inter Chriftianifimum Re- 
geni Francie, & Oratorem Illuftriffimi Archiducis. 

Quoad. Dominum Ludovicum , quod de continenti 
fibi Locus honeftus & fpatium quinque leucarum in 
Francia confignetur, ubi commodè unà cum fuis fe- 
cundüm libitum fuum ftare ire, venire & facere poffit. 
Et quoad Appun&uamentum fuum, pro eo & Succes 
foribus ejus, traétetur latius per Oratores Domini Ar- 
chiducis , infequendo illà que prius per illos proloquu- 
ta & accordata fuerint. 

Reverendiffimus Dominus Cardinalis (2) Ascanius 


ex carceribus liberetur, & ut fibi omnia fua Officia & 
Beneficia reftituantur , Chriftianiffimus Francorum Rex , 


illi omni cura & diligentia adfit, & curet, 
mis tribus Annis, idem Cardinalis non nifi 
paniarum Regis, aut Illuftriffimi Archiduc ippt 
Provinciis vitam degere & ftare poffit, & ad illud ob- 
fervandum , Sereniffimus Romanorum Rex, futurus 
mperator , promittat , fuaque Cefarea Majeftas, his 
tribus annis durantibus, cum Sereniffimo Francorum 
Rege, quod idem Reverendiffimus Dominus Cardina- 
lis Ascanius amplius facere debeat, conveniat. 

Quod Chriftianiffimus Francorum Rex, omnibus 
profugatis , libus, captivis & aliis Mediolanenfibus, 
qui Cæfareæ Majeftati tanquam fupremo Domino füb- 
faciet de bonis eorum rationem fecundum 
confuetudinem aliorum T ra&tatuum, ficuti latius in Con- 
ventu Francfordienfi, fecundüm zquitatem , honefta- 
tem & rationem determinabitur. 

Item. Quod Sereniffimus Romanorum Rex in pro- 
xima Dieta Francfordienfi , unà cum Electoribus , & 
ceteris Principibus Romani Imperii, folenniter, & ut 
moris eft, Chriftianiffimum Francorum Regem, aut 
ejus legitimos Procuratores, de Ducatu Mediolani in- 
veftiat, accepto prius homagio & juramento confuctis, 
fecundüm confuetudinem Sacri Romani Imperii. 

Quod Sereniffimus Romanorum Rex , futurus Im- 
perator, omni favore , ope, & confilio, Sereniffimo 
Francorum Regi adfit, ut predictum Ducatum Medio- 
lani; & omnia alia fua Regna, Provincias, Terras, & 
Dominia, que nunc poflidet, pacificè & quiete absque 
moleftia & inquietatione quorumcumque poffideat & 
teneat, quo magis inter utrosque Reges inite & con- 
clufæ Pax , Amicitia, & Confoederatio , amicabiliter 
& fraterné confervari & augeri ; atque , propter con- 
tractam utrinque affinitatem , Heredes ipforum tran- 
quilliús Hereditatibus fuis perfrui valeant. 

Quod 


(2) Mezerdi dit dans fon Hiftoire de France, Tom. 11. pag. 822 que 
ces deux Princes convinrent encore de fe liguer contre les Venitiens, & 
pour faire convoquer un Concile, afin de reformer P. 1 
que Je Cardinal d’_Amboife avoit deflein en cela de fe faire P; 
avoir fait depofer Alexandre VI. par un Concile Cela ne paroir point 
dans ce Traité. Il faut qu'on en fût convenu par des Articles fecrers. II 
y a une faute dans cet endroit de Mezeraé, où Pon lit Alexandre V. am 
lien d’ Alexandre VI, 


ue pro 


‘ANNO 
1501. 


13. Dec. 


AUTRICHE 
aT FRANCE, 


DU DROIT 


Quod Sereniffimus Romanorum Rex futurus Impe- | 
rator, polliceatur & promittat, fecundüm omne faum 
poffe, facere, quod Principes atque Status Sacri Ro- 
mani Imperii Pacem illam approbent, ratificent, atque 
confirment , in prima Dieta Imperiali , omni fraude 
femota, & fi quid in ifta Pace facienda aliud reliquum 
fuerit, pro bono aut honore utrorumque Regum, hoc 
traétetur folo fub beneplacito utriusque eorum amica- 
biliter. 

Hec omnia & fingula predicti Sereniffimus Roma: 
norum Rex, in fide & verbo fuo regio ; & Reveren- 
diffimus Dominus Cardinalis Rotomagenfis , vigore 
Mandati & Procuratorii fufficientis, quod à Chriftia- 
imo Francorum Rege habuit , ejusdem nomine pro- 
miferunt & juraverunt, & per præfentes promittunt & 
jurant bona fide, fine dolo & fraude, firma, rata, & 
grata perpetuo habere & tenere, ac inviolabiliter obfer- 
vare & adimpl In quorum fidem & T'eftimonium | 
prefentes Articuli duplicatim fcripti manibusque pro- 
priis Sereniffimi Romanorum Regis, & Reverendiffimi 
Domini Cardinalis Rotomagenfis fübfcripti , & figillis 
illorum muniti, atque cuilibet eorum exhibiti funt. Ac- | 
tum in Palatio Episcopali Civitatis Tridentine , Anno | 
1501. die decima-tertia Octobris. Sic fig 
MILIANUS. Regiffrata, & GEoRGIUS, Cardinalis 
Rotomagenfis. 

fort lesdites Lett. 
deux feels om cachets fur cire rouge , desdits 
des Roma ; 
leursdits fei 


i-delTus transcrites , [cellées de 
ours Rei 


Interpretation ES declaration fur aucuns Articles du 
Traité de Trente , par le Roi Low1s XII. ES 
Puicippre, Prince d'Espagne, Faite à Blois 


de 13. Decembre 1501. 

E font les réponfes , que le Roi a ordonné être 

‘nites aux chofes, qui ont été requifes & mifes en 
avant de Ia part du Roi des Romains, pour interpreta- 
tion, declaration, & entendement des Articles du Trai- 
té de la Paix faire entre lui & Monfieur le Legat, pour 
& au nom du Roi; & ce qui a été repliqué & deman- 
dé outre par Meffieurs de Befancon , Cambrai, de Ber- 
gues, Chievre, Prevót de Louvain, & autres Commis 
& Deputez dudit Roi des Romains, & de Monfieur 
VArchiduc fon fils, enfemble de la conclufion en la- 
quelle ils font demeurez avec le Roi. 

Premierement, touchant le troifiéme desdits Articles 
commençant Ez uz zziverfis , eft accordé, que le Roi 
Monfieur le Daufin, ou Monditfieur le Daufin , 
ont dedans le tems & terme defix Ans prochains 
aquelle des Filles de Monfieur l’Archiduc, 
fieur le Daufin prendra à femme ; & pourra 
neanmoins dedans lesditsdix Ans Monditfieur l'Archi- 
duc marier fes Filles , en avertiffant premierement le 
Roi à chacune fois qu'il en voudra marier aucune, pour 
favoir s'il la voudra choifir pour Monditfieur le Dau- 
fin, & celle qu'il choifira ne pourra être mariée, finon 
à Monditfieur le Daufin. 

Item. Quant au cinquióme desdits Articles commen- 
cant, Que Chriftianiffimus Françorum Rex, ledit Sieur 
declare, qu'il fera aide au Roi des Romains, foit par 
Mer, ou par Terre, de quatre ou cing-cens mille 
Francs pour le moins , pour les trois Ans mentionez 
dudit Article contre le Turc, outre & par deffüs la 
dépenfe qu’il a déja faite en cette Année pour fon 
Armée de Mer, laquelle eft de prefent en expedition 
contre le Turc, qui lui coûte trois-cens, mille Francs, 
& plus, pourvú que les autres Rois & Princes de la 
Chrétienté, ou la plus grande partie d’iceux, aident 
auffi audit Sieur Roi des Romains contre ledit Turc 
pour ledit tems. 

Touchant le huitiéme Article commençant, Quod 
Chrifhianifimus Francorum Rex. promittat. ES pollicea- 
tur, quod nequaquam fe circa Subditos Ef de Rebus Im- | 
ES voluntate Romanorum Regis 
romittere velit, le Roi entend cet Article, non feu- 
lement avoir lieu pour l'Italie, mais generalement 
pour tous lesautres Lieux & Pais, qui font de l'Empire. 
u neuviéme Article, commençant , Quoad 
/ le Roi fera content de pour | 
mme de deux-cens mille Francs, | 
on qu'il fut par lui dit à Mesditfieurs de Befancon, 
hievre , & autres Ambaffadeurs de Monditfieur 
Archiduc à Lion, en delaiffant la Valteline entre fes 
, comme elle eft de prefent , fans la mettre és 
mains de Monditfieur l’Archiduc , pour le tems de 
Tom. IV. Parr. L 


; Romani abique 
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trois Ans, felon que ledit Sieur Roi des Romains l'a 
requis & demandé à Monditfieur Je Legat, & que le 
Roi l'a depuis accordé ; & autres chofes, qui par les- 
dits Articles ont été accordées audit Sieur Roi des Ro- 
mains, tant de Monfieur le Cardinal Asc. ne, que du 
Sieur Ludovic. 

Et quant à Article commençant, Que Dominum 
Ludovicum, le Roi ne permettra pour rieñ qu'il foit 
mené en fenate , ni ailleurs, hors du Roiaume, par 
quoi n’eft befoin de parler de lui bailler argent pour les 
meubles, ni pour fa dépenfe , bien que ledit Sieur Ja 
lui fait; mais il fera content pour l'honneur du Roi des 
Romains, qu'il ait encore deux hommes avec lui ‚en 
enfuivant la requefte qui lui a été faite, & le traitera 
au furplus felon le contenu audit Article. 

Touchant la requefte faite par Madame Bonne, elle 
a fix-mille Francs du Roi, combien qu’il ne la trouve 
point en l’état des penfionnaires du feu Roi, quand il 
vint à la Couronne. 

Et quant au Sieur Hermes, s’il vient devers le Roi, 
il le fera gracieufement traiter pour l'amour de la 
Reine des Roinains. 

Item. Sera envoié la Ratification du Traité de Ma- 
riage de Monfieur le Daufin, & de l'une des Filles de 
Monfieur l'Archiduc, dont eft fait mention audit troi- 
fiéme Article, aux Ambaffadeurs du Roi, qui vont à 
la tournée de Francfort , en femblable forme que celle 
qu'ils ont baillé; & femblablement ont pouvoir dé re- 
nouveller les anciennes Amitiez & Alliances entre ’Em- 
pereur & l'Empire, & le Roi & le Roiaume. 

Et aprés que les chofes deflusd, ont été par ordon- 
nance du Roi, dites & declarées à, Meffieurs de Befan- 
con, Cambrai, & autres à ce ordonnez, & autres par 
le Roi des Romains & Monditfieur l' Archiduc ;& qu'en- 
tre autres points enfuivant ce que deffüsa été dit, qu'on 
laifferoit au choix du Roi des Romains de prendre & 
accepter pour toutes choles quelconques, tant pour 
PInveftiture de la Duché de Milan, & Comté de Pavie 
fusdits que pour autres querelles , qu'il voudroit pre- 
tendre, tant à l'encontre du Roi trépaffé, que du Roi 
prefent. Et auffi en delivrant franchement fans autre 
charge, tant du Sceau, que des Droits des Princes, 
Eleéteurs, & Confeillrs de l'Empire, au Roi ou à 
fes Commis, lui fera pour ce baillé , où à ceux qu'il 
voudra commettre pour le recevoir, quatre-vint mille 
Ecus d'Or, valant cent quarante mille Francs; ou s'il 
aime mieux d'avoir deux-cens mille Francs pour tou- 
tes chofes deffüsdites, & que la Valteline demeure en- 
tierement és mains du Roi, comme elle eft de prefent, 
fans la mettre és mains de Monfieur l' Archiduc ou d’au- 
tre qu'il y commettroit; en ce cas le Roi lui donnera 
la fomme de deux-cens mille Francs , felon ce qu'il 
fut derniérement dit aux Ambaffadeurs de Monfieur 
PArchiduc, au lieu de Lion ; & outre fera ce qui a 
été traité par Monfieur le Legat avec le Roi des Ro- 
mains touchant Monfieur le Cardinal Ascagne & le 
Sieur Ludovic. 

Et für les requeftes & remonftrations , que Meffieurs 
de Befancon , Cambrai, & autres, ont fait, afin de 
promtement paier telle des fommes deflusdites, qui fe- 
ra choifie par ledit Sieur Roi des Romains , felon & 
en la maniere que devant, le Roi defirant toûjours de 
complaire audit Roi des Romains , & fatisfaire 4 fon 
defir en cette partie , confiderant les remonftrances qui 
lui ont à cette fin été faites par les deffusdits , enyoie- 
ra au lieu de Metz cinquante mille Francs , lesquels il 
fera illec delivrer par fes Ambaffadeurs envoiez à Franc- 
fort, & autres qu'il commettra à ce faire prontement , 
en leur baillant & delivrant prealablement les Lettres 
de l’Inveftiture desdits Duché de Milan, Comté de Pa- 
vie, & autres T'erres adjacentes, bien & düement ex- 
pediées, comme il eft accoütumé faire en tel cas; & 
e furplus de ladite fomme fera paié un an aprés enfui- 
vant, à compter du jour de la date de ladite Inveftitu- 
re. Et au cas que ledit Roi des Romains choififfe les- 
dits deux-cens mille Francs, & fe departe de ladite 
Valteline, fera envoié audit Metz pour la delivrer en 
a forme que deffus , pareille fomme de cinquante mil- 
le Francs; & au bout de-l'an à compter du jour de la 
date de ladite Inveftiture, fera paié autre fomme de cin= 
quante mille Francs, & le refte montant à cent mille 
Francs, fera paié & delivré l’année aprés enfuivant. 

Et au regard des expulfez & bannis de Milan, le 
Roi entant que touche fes rebelles & déloiaux Sujets, 
lesquels lui avoient fait ferment de lui bons & 
oiaux, comme à leur Seigneur & Prince naturel, & 

neanmoins en contrevenantà leur devoir fe font rebel- 
¡lez contre ledit Seigneur, € ont feduit de tout leur 


pou- 


| 
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pouvoir fon peuple du Duché de Mil: r 
contre ledit Seigneur, ne feroit chof re,ni | 
raifonnable de les remettre au pais & à leurs biens, và 
que les gens de telle qualité ne font & ne doivent ja- 
mais étre compris; par droit & raifon, en quelque ge- 
nerale remiffion ou abolition qui fe faffe. Et quant | 
aux autres, qui n'ont point fait de ferment au Roi 
combien*que leurs biens foient confisquez audit Se 
gneur, attendu Edit par lui fait, qu'ils eüffent à re- 
tourner audit País dedans un tems prefix, fur peine de 
confiscation de Corps & de biens, ce qu'ils n'ont fait, 
ains fe font efforcez de faire la Guerre audit Seigneur; 
neanmoins s'ils viennent devers ledit Seigneur lui de- 
ander grace & pardon, comme il appartient, il leur 
donnera à connoitre , que la recommandation du Roi 
des Romains leur aura profité. 

Fait à Blois le treiziéme de Decembre , l'an 1501. 
nous prefens, af Signé, J. Co TEREAU, AN- 
CHEMANT: " 


VIII. 

Arétior Unio inter Regnum Polonie & Magnum 
Ducatum Lithuania per ALEXANDRUM 
Magnum Ducem Lithuanie ES Proceres. Regni 
Polonie univerfos fatta, qué veteres Confadera- 
tiones innovantur, dium. Regnum, C$. Ducatus 
in unum indivifum ac indifferens Corpus congluti- 
nantur , mutuumque promittitur. auxilium... Da- 
tum in Mielnik Sabbatbo proximo ante B. Simonis 
& Jude Apoftolorum. Anno 1501. | Conttitu- 
cie Statuta y Przywileie, Regni Polonix. Od 
Roku Páñskic 1550. 42 do Roku 1637. pag. 
53.1 


Te Nomine Domini, Amen. 


Prımorum Regum & Principum, precipuum 

munus effe folet , fulcire titubantia, recreare af- 
flicta, fedare tumultuofa & cunéta redigere ad unionem 
quandam & tranquillitatem. Concordia enim res par- 
væ crescunt, discordia maximæ dilabuntur. Inter hu- 
mana etenim mala, noxius averfiusque discordia mor- | 
talibus eft nullum. Tanto tamen Hominum noftrorum 
ac divinorum discuflu , fegregatio pejor execratiorque 
eft, quanto magis ceteras ferras illas & fanguinarias 
Nationes Orthodoxe Fidei immaniffimos Hoftes, tot 
contentionibus, tot preliis, tanto labore, tanto etiam 
lo, anoltris jugulis, a noftris cervicibus, a tem- 
plis & altaribus propulfare fatagimus. Ideoque explo- 
atum compertumque habentes , Unionem Inclyti Reg- 
ni Polonie, & Magni Ducatus Lithuanie, non folum 
nobis utilem , verum. etiam fummopere neceffariam : 
"Unionis autem ipfius, que maxime in Regnis Domi- 
niisque queritur, congruentior caufa eft unus, quam 
multi. Quocirca ille etiam rerum nature fagaciffimus 
interpres, ubi diutifimam, optimam > preftantiffimam- 
que regendæ ac gubernandæ univerfitatis rationem quæ- 
fierat, fic Homericis tandem verbis exclamat: REx 
únus fit, egregie infinuans cunéta alia facile veniri pos- 
fe, fi diverfarum gentium duntaxat RE x unus fueri 
hoc enim paéto diverfe Nationes , divería Dominia, 
diverfæ conditionis Status invicem, mutuo bene fenti- 
re, ad communemque Jurium conglutinationem , in 
unum quoddam ac individuum Corpus facillime reduci 
poífe. Proinde nos ALEXANDER, Magnus Dux 
Lithuanie , Samogitie , Ruffie, Kiovie &c. Domi- 
nus & Heres: Divina favente gratia, matura confide- 
ratione preterita tempora metientes , quando füb Divo 
felicis recordationis CA ZIMIRO genitore noftro, in- 
clytum Polonie Regnum, cum Magno Ducatu Li- 
thuaniæ fuiffet adunatum, clara experientia vidimus, 
utrumque Dominium fub felici hujusmodi Unione, & 
tranquilla Pace floruiffe , & fecunda prosperitate ad- 
miniftrata fuiffe, nomenque fuum usque ad externas 
Mundi Nationes eircumtuliffe. Adeo quidem ut non 
is Reipublice Chriftiang inimicis, fed lon- 
giflimo quoque intervallo , avulfis, formidabilis terro- 
rique füerat. Ideoque matura deliberatione , cum Pre- 
Baronibus, noftris, fuper hoc pre 

lunationem , & prefati Regni Po- 
ace Lithuanie , non folum uti- 
e pro felici utriusque fta- 
os & Oratores noftros , 
rem , Dominum Albertum, | 


tu fore, eamque pc 
Reverendum in CH 


| Episcopum 


| Barones, & ex Nobilitate præcipuos, illudque ju: 


CORPS DIPLOMATIQUE 


enfem: ac Magnificos 8 
Alexandrum Juriowicz Caftellanum Viln 
pitaneum Grodnenfem. Joannem de Zi 
latinum Trocenfem & Marflalcum M: 
Lithuaniz. Nicolaum Mikolaiowicz’, Subp 

Magni Ducatus noftri Lithuaniz , Capitaneum Biels- 
cenfem. Petrum Olechnowicz, Coquinz noftre Ma- 
giftrum, de noftro éxpreffo & noftrorum Prxlatorum, 
Ducum, Baronum & Procerum, Magni Du 
tri Lithuai ffenfu cum præclaris Ducib 
bus, Confiliariis & Proceribus Regni Polo 
fis, iniri, fieri concludentes ,atque mutuis inferiptioni 
bus jurejurando firmari voluimus atque mandavimus , 
per Articulos infrafcriptos, quorum tenor fequitur in 
hec verba: Quod licet veteres fuerint infcriptiones , A- 
micitie & Foedera, augmentum, & conditionem me- 
liorem promoventia Reipublice tam Regni' Poloniæ, 
quam Magni Ducatus Lithuania , tamen cum aliquid in 
eis videretur contineri, ab optima, & fyncera Frater- 
nitatis fiducia discrepans : Idcirco ob folidiorem com- 
munis & mutuz charitatis fraterne connexionem, per- 
petuam Dominiorum Defenfionem , communem, 
viternam, indubitatam fraternitatis fidem, Imprimis 
vero ad Dei & Salvatoris noftri Gloriam , & Dominio- 
rum noftrorum Sereniffimæ Regalis Familiz Polonia, 
Dominiorumque utrorumque eorundem, ab Nobiliffi- 
morum Polonie & Lithuanie Nationum, immenfi per- 
petuique honoris diffufionem ; decus , ornamentum 
corroborationem, honorificentiam & claritudinem , a 
Majeftatis mutuæ amplitudinem, fempiternam , veteres 
ipfas Confoederationes innovare & moderari decrevi- 
mus fub Articulis infrafcriptis. Primum quidem Reg- 
num Polonie & Magnus Ducatus Lithuanie uniann 
& conglutinentur in unum, & indivifum ac indifferens 
Corpus, ut fit una Gens, unus Populus, una Frat 
nitas & communia Confilia , eidemque Corpori unum 
Caput, unus Rex, unusque Dominus in loco & 
tempore aflignatis per prefentes,& ad electionem Con- 
ventionis votis communibus eligatur , atque abfentium 
obflantia Eleétio non impediatur & decretum Ele&io- 
nis in Regno femper fit, juxta Confüetudines, circa il- 
lud ex antiquo fervatas. Item, quilibet Episcopali, 
Palatinali Caftellanique Dignitate in ipfo Ducatu infig- 
nitus , juxta locum fuum affignatum in cligendo 
Rege, perpetuis temporibus votabit & confület, modo 
& ordine; quo confulunt Confili Regni. ltem. 
Quia corpus quodlibet falubribus remediis confervatur , 
& contrariis rebus profternitur; fic tam in adverfis, 
quam in prosperis rebus utrobique communi confilio 
ordinanda funt, & communi fimiliter auxilio exer 
da relevandaque omnia circa corpus & in corpore i 
contingentia. 

Item. In omnibus adverfitatibus, auxiliis , invicem nos 
utriusque Dominii Prelati & Barones juvare debemus, 
totis viribus & facultatibus „„prout communi confilio 
expedire videbitur, prospera & adverfa tanquam com- 
munia reputantes. 

Item. Moneta uniformis € equalis ponderis utrobi- 
que, ficut cetera omnia, communi confilio & affen- 
fu utriusque Dominii debet inftitui. Item. Quæcun- 
que Foedera etiam juramentis firmata, antea cum qui- 
busdam inita ; tamdiu obfervanda funt per Partem 
utramque, quamdiu contra jura & commoditates Reg- 
ni & Magni Ducatus Lithuaniæ nil excedere videbun- 


Ducatus 


| 
tur. 


Item. Quilibet denuo. in Confiliarium vel Dignita- 
rium, tam fpiritualem, quam fecularem , promotus, 
teneatur juvare Regi coronato Poloniz fidem, ac mu- 
tuam infcriptionum obfervationem. Item. Quicunque 
Capitaneatum , -vel Caftrum in adminiftrationem a 
Domino receperit, ille teneatur recipiendo jurare Re- 
gi: fcilicet quod de illo nemini cedet, nifi Regi eleéto 
& coronato. 

Item. Ut omnia quecunque nunc'pa&a fuerint & 
conclufa perpetuis temporibus, & firmiter, & inviola- 
biliter obferventur,juramentis & infcriptionibus firmen- 
tur, per fingulos Confiliarios illius Ducatus, atque 
men- 


tum ab illis requifitis fiat quotiens expedierit. 

Item. Qui ztatem discretionis attigerint , fi nomine 
Confiliariorum Regni pro juramento admoniti fuerint , 
illud præftare teneantur. 

Item. Domini Serenifimi, Domini Magni Du 
Lithuanie, Oratores & Confiliarii hic prefentes, jura 
bunt & promittent, feque obligent omnia paéta fervare 
fub fide & honore; & dabunt infcriptiones fub appenfis 
figillis, ad prefentia paëta, que fub tempore 
verfos Prælatos, Darones , Nobiles, & Boj 
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thuaniæ, firmabuntur Literis, Sigillis & Juramentis ca- | 
vendis. Quia Illuftriffimus Princeps & Dominus Alex- | 
ander Dei gratia Magnus Dux Lithuaniz &c. rata & | 
grata habebit omnia , hic ordinata , jurata, infcripta, 
promifla. 

Item. Ut una Pars alteri fit confilio & auxilio, quod 
Regia Majeftas, Jura & Liberrates , & Dignitates, & 
Officia utriusque Dominii, illefa confervaret , omnia 
Jura, Judicia, Confuetudines, Prerogativas & Liberta- 
tes fingulas , Conftitutionesque judiciarias ab olim in 
hactenus fervatas utriusque Dominii falva & falvas con- 
{ervando. Item. Quoties contigerit in Coronatione no- 
vi Regis, Jura Regni per Regem electum confirmare: 
tunc una etiam omnia Jura Ducatus Lithuanie, fub 
uno contextu debebunt confirmare. ltem. Ut circa 
omnia juramenta fienda, tam Confiliariorum moder- 
norum, quam futurorum, etiam Capitaneorum atque 
horum qui ex Nobilitate ad præftanda jüramenta ve- 
nient, premifforum obfervatio firmetur fide & hono- 
re. Item. Sic expreflum infcriptum, & juramento fir- 
matum, quod non queratur per aliquam Partium , ullo 
temporum, occafio adverfandi, ac contraveniendi pre- | 
fentibus Paétis neque dismembrandi iftius inclyti unius | 
Corporis, prefentibus uniti, compaéti & conglutinati. 
Nos itaque Alexander, Magnus Dux Lithuanie con- 
nexionem fempiternam: Et cui individuo corpori, u- 
num Caput, unus Rex, unus Dominus , occurrente 
vacatione eorundem Dominiorum, per utriusque Do- 
minii Confiliarios, debeat eligi, præfidere & domina- 
ti, ceterisque multis & laudabilibus utilitatibus & 
commodis, utrique Dominio conducentibus , in præ- 
infertis Articulis deferiptis, non modo ipfis pro eorum 
futura, verum etiam maxima Reipublice Chriftiane 
tuitione , incremento & confervatione profuturum. 
Imitantesque ‚ut decens & par eft, Divorum noftrorum 
Progenitorum & Anteceflorum veltigia faluberrima, 
quibus pro defenfione fortiori fubfiftentia Dominiorum 
eorundem firmiori, eam ipfam Unionem & connexio- 
nem ad effe&um deducere: ut ex eorum geftis & fac- 
tis apparet evidenter , conabantur eosdem Articulos 
tanquam honeftos , honori ac commodo , noflris, & 
noftrorum Dominiorumplurimum conducibiles , quo ad 
omnes eorum claufülas, Capitula, & Pun&a , lauda- 
vimus , acceptavimus , approbavimus , & ratificavimus, 
in eosdemque ex certa noflra fcientia, & animo bene 
deliberato, confilio & affenfu Prelatorum , Ducum, 
Baronum, Nobilium, noftri Magni Ducatus Lithua- 
nie accedente, confenfimus, laudamusque , accepta- 
mus, approbamus, ratificamus , & confentimus decer- 
nentes ea robur perpetue firmitatis obtinere. Promit- 
tentes in fide noftra bona Chriftiana , verbo noftro Du- 
cali, & fub onere, per nos preftiti juramenti, rios, & 
noftros Succeffores, Unionem , Connexionem Domi- 
niorum prædiétorum, prolis noftre , & noftrorum Suc- 
cefforum, multiplicatione non obftante , unius Domi- 
niiutrique Dominio prefidentia , temporibus futuris 
perpetuo duraturam, omniaque & fingula premifla, e- 
tiam in Articulis preinfertis contenta , declarata, & ex- 
preffa, inviolabiliter tenere, obfervare, & adimplere , 
cum effe&u, fine omni dolo & fraude, fubjicimus, & 
obligamus: : 

PROMITTIMUS infuper, Quod orhnes Prælatos, 
Duces, Barones, Nobiles, Proceres, & Communita- 
tes notabiliores , noftri Ducatus Lithuaniz condúcemus; 
ut omnia in præfentibus noftris Literis , ac preinfertis 
Articulis contenta , acceptent , approbent, ratificent, 
& confirment: eaque omnia ipfi, & eorum Succeflores, 
firmiter implere; & obfervare tenebuntur fub fide, ho- 
nore, & onere, præftandi juramenti , quod finguli 
{tare & facere tenebuntur, & debebunt: Literasque | 
er perpetuas , corum figillis munitas , Reg- 
kc dabunt realiter, & cum effe&u : ac pro aliis 
, Ducibus , Baronibus , Nobilibus , Proceti- 
bus, & Communitatibus notabilibus Magni Ducatus 
Lithuanie noftri nunc abfentibus cavebunt , & promit- 
tent, quod ipfi, & eorum Succeffores ; quantocyus, 
& cum primum requifiti fuerint fuper premiffis, ferva- 
re omnia premifía, fub fide, & honore, ac onere, 
præftandi juramenti per eos , quod tunc præftare tene- 
buntur. Literasque neceffarias , eo ordine ut præfer- 
tur, eorum figillis munitas, dare, & concedere tene- 
buntur, & debebunt. 
> quibus,Sigillum noftrum prefentibus eft 
fubappenfum, Teftimonio Literarum. Aétum & da- 
n in Mielnik, Sabbato proximo ante beatorum Si- 
nis & Jude Apoftolorum. Anno Domini, millefi- 
mo , quingentefimo primo. Præfentibus ibidem ad 


| Tractatus Matrimon 


premifía confentientibus Pralatis Reverendiffimo in 
Tom. IV. Part: I 


DES GENS. 


Chrifto Patre, Domino Alberto, Episcopo Vilne 
Necnon Magnificis, Strenuis & generofis Conf 
noftris, Alexandro Juryowicz , Caftellano Vilnen. 
& Capitaneo Grodenfi. Joanne de Zabrzezie, Palati- 
no, Trocenfi, & Marfchaico Magni Ducatus Lithua- 
nig. Michaele Duce Hlinenfi, Marfchalco Curie nos- 
tre: Nicolao Mikolaiowicz , Subpincerna Magni Du- 
carus Lithuaniæ , & Capitaneo Bielscenfi. "Joanne 
Mikolaiowicz, Marfchalco noftro, & Tenutario Wil- 
kienfi. Staniflao Zabrzezinski , Marfchalco noftro. 
Alberto Gaftoltowicz, Curien: noftro, Barthotio Ta- 
borowicz, Marfchalco noftro. Ä 
Capitaneo Breften. Georgio Halmnicz , M 
& Tenutario noftro Liden. Jacobo Dowoynowicz. 
Joanne Stecko Drohicienfi. Niemiera Mielnicer 
pitaneis. Georgio Goscicheiowicz. Georgio Dow: 
wicz, Tenutario Bydgoftien : Dignitariis & Offici 
noflris , ad premifla fimiliter perfonaliter exiftentibus 
& confentientibus: 


IX. 


inter Jacosum IV. Sco- 
tie Regem & MARGARETAM Filiam 
Henwrıcı VIL Regis Anglie comrähendi , 
conclufus. Datum. in Palatio de Richemont die 
24. Januari 1501. [Rymer, Fodera, 
Conventiones, &c. Tom. XII. pag. 787.] 


ÆCINDENTURA, 
Facrainter nos, Aolerrum Glasguenfem Archi~ 
episcopum, Patricium Comitem de Botboile Dominum Has 
lys ac Magnum Admirallum Regni Scoti Gardianum 
Occidentalium Marchiarum ejusdem, & 474; 
latum Ecclefie Cathedralis Moravier 
Excellentiffimi Principis 52:67, Dei gratia, Regis Sco- 
torum ad infrafcripta Commiflärios , Oratores, Am- 
baffiatores , Legatos , Procuratores , Deputatos , & Nun- 
cios Tpeciales & generales, ex una, 

Et, Reverendifümum ac Reverendum in Chrifto 
Patres, Henricum Cantuarienfers Archiepiscopum totius 
Anglie Primatem & Apoftolice Sedis Legatum, Illus- 
triflimi & Potentiffimi Principis Hezrici , Dei gratia 


am Pofla- 
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Regis Anglie, € Francie € Domini Hikernie Magni 
Sigilli Cuftodem, Ricardum Wintonienfem Episco 
ejusdem Domini Regis Anglie Privati Sigilli Cuftodem, 
& Thomam Comites Surrie "Vhefaurarium Angliz, e- 
jusdem Domini Regis ad infraferipta Commiffarios , O- 
ratores, Ambaffiatores , Legatos, Procuratores, De- 
putatos, & Nuncios fpeciales & generales, parte ex 
alterá, 

TESTATUR quód nos Commifarii, Oratores 
Ambaffiatores ; Legati , Procuratorés , Deputati , & 
Nuncii Principum predictorum, 

Confiderantes, &.pre oculis noftris habentes quód, 
Mediator Dei & Hominum, Homo Chriftus Jefus 
cüm pro redemptione generis humani de finu Patris in 
Terram descenderet, Pacem in primis hominibus nun- 
ciavit, deindè ascenfurus ad Patrem eandem, tanquam 
fingulare pretiofiffimum & peculiare munus, Discipulis 
reliquit & donavit, 

Ex quo fiquidem divino & praclariffimo munere, fi 
quid inter mortales bonum, fi quid utile, ff quid denis 
que Deo,gratum & acceptum reperiatur , id certe pro- 
cedit, & fine quo nichil firmum nil ftabile aut tranou 
lum in Orbe diu confiftere potett , : 

Cümigitur nil placidum fine Pacé Déo, non V 
Aram; ipfa Pax , potifime inter Reges & P 
perquirenda eft, ipfa ample&enda & fequenda , 

Et quoniam ipfa Pax in Amore, Beneyolentia, A fti 
tate, & fanguinis neceffitudine , que ex dignifimo Sa- 
cramento Matrimonit proficiscuntur & manant, maxi- 
mé requiritur, atque in hiis fuaviffimé refocillatur & 
nutritur , Matrimonium igitur & conj ugalebonum, unde 
Amor & Benevolentia, Affinitas & Sanguinis neceflitudo 
procedunt , bafes & fundamenta firmiffima Pacis & 
Concordie inter Reges & Principes effe certifimum 
judicavimus; 

Attendentes propterea illum propetifün animum 
quem ipfi Potentiffimi Principes noftti Scotie ES Anglie 


7 


aut 


| Reges ad Pacem inter eos & eorum Regna perpetuo fir- 


mandám & ftabiliendam geruñt, illámque tenerrimum 
atque precipuum Amorem firmamque Benevolentiam 
quibus alter alteri viciffi m afficitur, necnón penfatis il- 
lis fingularibus defideriis frequentibus inftantiis & con- 
tinuis folicitationibus quibus idem Sereniffimus Se 
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rum Rex penes Illuftrifimum Zzglie R 
ftetit & interceflit üt, ob intimas 
cipuos Amores quos ad eundem Regem gerit, & qui- 
bus ipfi Reges fe mutuo profequuntur, cum Precla- 
riffima Domina Margareta , ejusdem. Regis Anglie ac 
Iluftrifimz , Doming Regine Eliza Cariffimz 
Confortis fug File Primogenita, pre cunétis Principi- 
bus Mundi, Matrimonium contraheret 

Attenta prætereà illà ejusdem Sereniffimi Regis Ar 
glie animi conrformitate & benevolentia, qui tam jufti 
tim gratis támque honeftis præfati Confanguinei fui de- 
fideriis-, unde tot Pacis bona & commoda perpetuis 
futuris temporibus ipiis & eorum Regnis habundé pro- 
ventura funt, proptereà annuere atque affentire dignum 
duxerit , 

Virtute & auctoritate fufficientium Commiffionum , 
a prædictis Sereniffimis Principibus respective nobis in 
hac parte datarum, traditarum, & conceffarum (qua- 
rum Commiffionum tenores inferiüs fequuntur) ad 
laudem Dei, & Principum noftrorum predictorum 
Regnorum ac Subditoram fuorum honorem, Pacem, 
commoditatem , & utiliratem , omnes & fingulos Ar- 
ticulos fübfequentes , earumdem Commiffionum vigo- 
re & auctoritate , convenimus , concordavimus, con- 
traximus, & conclufimus, prout per prefentes conve- 
nimus , concordamus , contrahimus , & concludi- 
mus. 


INPRIMIS, nos,:Commiffarii, Oratores, & Pro- 


rem fepifimè 


curatores prædiéti, auctoritatibus prædiétis, conveni- | 


mus, contrahimus , concordamus , & concludimus, 
quod di&us Dominus Jacobus Scotorum. Rex, per fe, 
vel per Oratorem , Procuratorem , vel Commiffarium 
fuum fufficienti auétoritate in ea parte falfitum , Matri- 
monium per verba de prefenti , cum prefata Domina 
Margareta , que duodecimum «tatis fue Annum pe- 
nultimo die Novembris ultimo preterito. explevit, cir 
tra feftum Purificationis Beatæ Mariz proximó futurum 
realiter & cum effeétu contrahet, 

Et Matrimonium fic contra&tum, Confanguinitatis 
& Affinitatis gradibus, quibus quarto & quarto dictus 
Dominus Jacobus Scotorum Rex & di&ta Domina *Mar- 
gereta fe invicem attingunt , non obftantibus , juxta 
tenorem, formam & effeétum Dispenfationis Apoftoli- 
cz, per Bullam ejusdem in hac parte impetrate perinde 
valeat, ac fi hujusmodi impedimenta non effent , ita 
quód nullo modo licebit diéto Domino Facobo Regi 
nec dice Domine Margarete , ratione Confanguinita- 
tis & Affinitatis predictarum, ad. impediendum vel dis- 
folvendum Matrimonium prediéum quicquam per viam 
Juris vel facti obicere vel obici facere. 

Item, quód di&us Illuftriffimus Rex Angle, Pater 


ejusdem Principis Domine Margarete, cum effe&tu fa- 
ciet quód di&a Domina Margareta Filia faa, citra dic- 
tum feftum Purificationis, cum diéto Domino * 
Scotorum Rege, aut ejus in hac parte Oratore, Procú- 
ratore, vel Commiffario, ut præfertur, ad hoc auéto- 
rizato fufficienter , Matrimonium per verba de præfenti 
contrahet realiter & cum effectu. 


Am ve à : | 
Item, licet inter diétum Dominum Facobum Scoto- 


rum, Regem & dictam Dominam Margaretam Matrimo- 
nium, per verba de præfenti, citra diétum Feftum Pu- 
rificationis, ut premittitur, contrahatur , iidem tamen 
Commiffarti, Oratores, & Procuratores predicti Do- 
ihi Jacobi Regis Scotorum cum prefato Domino Rege 


E à a 
& ejus Commifiariis , Oratoribus, & Procura- 


e 


toribus prediétis, virtute Commiffionum fuarum pre- | 


ditarum, contrahunt & conveniunt ,. eidemque Regi 
Angle & Commiffariis , Oratoribus, & Procuratori- 
bus fuis predictis per prefentes promittunt , quód idem 
Dominus Jacobus Rex Scotorum di&tam Dominam Mar- 
garetam, citra primum diem Septembris , qui erit in 
Anno Domini millefimo , quingentefimo tertio.,’ ex 
caufa folennizationis aut confummationis predicti M 
trimonii vel alia caufa quacúnque , nullo modo fibi 
tradi, dari aut liberari petet aut requiret, 

Necnon quód idem Dominus Jacobus Rex Scotorum, 
per Literas fuas Patentes , Magno Sigillo fuo & manu 
fua propria figillatas , fignatas & munitas , € praefato 
Domino Regi Anglie ejüsve Commifhrio, Procur: 
toribus, vel Deputatis, in ea parte fufhcienter auétori- 
tis, citra primum diem Aprilis proximd futurum poft 

am prefentium tradendas & deliberandas, præfato 
Domino Regi Anglie promittet quód ipfe dictus Faco- 
bus Rex Sco 2 di&tam Dominam Margaretam, citra 
primum diem Septembris predictum, ex caufa folen- 
nizationis aut confummationis Matrimonii prædiéi vel 
alia caufa quacúnque, nullo modo tradi, dari aut libe- 
rari petet aut requiret. 


| 


| 


ffectiones & pre- | À 


CORPS.DIPLOMA'CTIQUE 


Item, dicto Matrimonio inter praefatum Dominum 
e Scotorum & memoratam Dominam Marraretäm, 
¡tum Feftum Purificationis , per verba de præ- 
fenti , ut premittitur, contraéto , predictus Dominus 
Rex Angle diétam Domina Margaretam Filiam fuam, 
Citra primum diem di&i mentis Septembris, famptibus 
& expenfis fuis; extra Regnum faum ad’ Limites Reg- 
ni Scotiz transmittet feu: transmitti faciet, & apud Ec- 
clefiam vulgariter. vocatam Lambertone Kirk, vel ali- 
quem alium locum prope eosdem limites, prefato Do- 
mino Regi Scotorum, ejúsve Commiffario, Procurato- 
ri, vel Deputato , Commiffariis , Procuratoribus, vel 
Deputatis, inea parte fufficienter per Literas predicti 
Domini Jacobi Regis Scotoram auétorifatis, pro Matri- 
monio inter ipfum& dictam Dozzizam Margareta Deo 
Duce folennizando & confummando, tradet & de 
berabit, tradíve & deliberari faciet: 
Ipfeque Dominus Jacobs Rex Scotornm eamdem 
ominam Margaretam , infra quindecim dies , diétas 
transmiflionem, traduétionem, & -deliberationern pro- 
ximo & immediate fequentes , in facie Ecclefie, fe- 
cundúm facrorum Canonum dispofitionem, folenniter 
disponfabit & in uxorem accipiet ; ipfámque deinceps 
tanquam Uxorem fuam legittimam in omnibus tenebit , 
reputabit, & traktabit. 
Item, idem Dominus co 


Scot a Rex, citra 


| primum diem Julii; qui erit in Anno Domini millefi- 


mo quingentefimo tertio , eidem Domize Margarete, 
ad terminum. vite fue , talem & tantam donationem 
propter hujusmodi nuptias, qualem & quantam dona- 
tionem aliqua Regina Scotiz unquam habuit ;in Villis, 
Dominis, Maneriis, Terris, Prediis, & Redditibus , 
efficacioribus viis & mediis quibus de: jure fieri poffit, 
faciet , dabit & concedet, 

Ipfimque, vel ejus Commiffarium , Procuratorem, 
vel Deputatum, Commiffarios , Procuratores , vel De- 
putatos ad hoc miflos & deftinatos , citra eundem pri- 
mum diem Julii, in realem , corporalem, plenam, & 
pacificam pofleffionem eorumdem effeétualiter mittet 
& inducet, mittive & induci faciet, 

Et, fi annui redditus diétorum Villaram, Dominio- 
rum, Maneriorum, Terrarum, & Prædiorum ad mi- 
norem Summam quàm duarm milliam Librarnm Ster- 
lingorum , fecundüm computationem & æftimationem 
que nunc fit & habetur in Anglia, & que faciunt & 
conftituunt fex millia Librarum Mowete nunc currentis 
& habentis curfum in Scotia, deduétis oneribus & ex- 
penfis quibuscúmque, fe, annuatim extendant , idem Do- 
minus Jacobus Rex Scotorum totum & omne illud quod 
in ea parte die Summe defuerit, in aliis Villis, Do- 
miniis, Manerüs, Terris , Prædiis , & redditibus , in 
ad præ- 


aliquibus Locis citra Mare Scoticum fituatis , 
ell; 


diétam Summam di Librarum St 
fe extendentibus , citra quintumdecimum diem præfati 
menfis Julii, diéto Anno millefimo quingentefimo ter- 
tio, füplebit & realiter perficiet , 

Et ipfa Villas, Dominia, Maneria, Tetras Predia, 
& redditus, quz ad hujusmodi Supplementum, ut pre- 
dictum eft, affignabit, citra eundem quintumdecimum 
diem Julii fupradi@i, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo tertio, diétæ Domine Margarete ad terminum 
vite fue, in Locis predictis , eficacioribus viis & me- 
diis quibus de jure fieri poflit, dabit & concedet, 

Ipfámque Dominam Margaretam vel ejus Commiffa- 
rium, Procuratorem , vel Deputatum, Commiffarios, 
Procuratores, vel Deputatos , pro hujusmodi poffes- 
fione adipiscenda deftinatum vel deftinatos , Citra eun- 
dem quintumdecimum diem Julii , in realem, corpo- 
ralem, plenam , & pacificam poflefionem eorumdem 
effeétualiter mittet & inducet, mittíve & induci £ 

Ac ctiam quód diéta Domina Margareta omn 
gula premifla, fibi in donationem propter nup 
ta, fine diminutione aut revocatione, auctori 
liamenti Regni Scotie, vel alio modo ‚aut quo que- 
fito colore, faciendis, tám in vita ipfius Domini Jaco- 
bi Regis Scotorum quàm poft mortem ejusdem, duran- 
te vità ejusdem Domine: Margarete waturali, fine ex- 
pulfione, interruptione , contradi&tione quacúnque, te- 
nebit & poffidebit ; 

Provifo quód dictus Dominus Jacobus Rex Scotoruza 
omnes & fingulos reditus, fructus , & proventus, ex 
prædiétis Villis, Dominiis, Maneriis, Terris, Prædiis, 
& redditibus, ex donatione propter nuptias eidem Do- 
mine Margarete, ut premittitur, dündis & affignandis , 
provenientes, durante vità fuâ naturali, precipiet & 
habebit , 

Quódque idem Dominus Facobzs Scotorum Rex, du- 
rante vita fua naturali, fumptibus & expenfis fuis, prat- 


fate 


colla- 
ate Par- 


ÁNNO 
1507. 


1502. 


Anno 
1501. 
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1502. 


DU DROIT 


fate Domine Margarete omnia & fingula , que ad 
apparatum corporis fui, ornatum domorum fuarum , 
veéturas, equitatus, füppelle&ilem, utenfilia, victum, 
& veltitum fua , ac rem familiarem & domefticam, 
& alias res quascámque, fecundüm honorem, ftatum , 
gradum , & dignitatem ejusdem Domine Margarete, 
neceffaria fuerint feu quomodolibet condecentia , nec- 
non Familiaribus, Domelticis, & Servientibus prefa- 
te Domine Margarete , tim Viris quàm Foeminis 
(quorum quidem Servientum viginti quatuor erunt An- 
glici, partum Viri partim Foemine ad optionem & e- 
le&ionem ejusdem Doe Margarete) exculenta, 
poculenta, itipendia, veltitus, veéturas, equitatus , ac 
omnia & fingula alia que eisdem Familiaribus , Do- 
mefticis, & Servientibus, fécundüm honorem & con- 
decentiam ftatüs & Dignitatis prefate Domine Mar- 
gerete , fimiliter neceflaria fuerint feu convenientia, 
fupportabit, exhibebit, preftabit , & miniltrabit, fup- 
portari, exhiberi, præftari, & miniftrari faciet ; 

Et quotiens & quando contigerit aliquem vel ali- 
quam dictorum Servientum Anglicorum obire, totiens 
& tunc licebit ditæ Domine Margarete, durante vita 
fui, in loco demortuorum vel demortuarum , üsque 
ad numerum duodecim Perfonarum , alios vel alias 
Anglicos vel Anglicas , ad fumptus & expenfas pre- 
diétos fubftituere & fubrogare: x 

Et, preter & ultra di&a apparatum, ornatum ,. vic- 
tum, & veftitum, & alia predicta fupra fpecificata ne- 
ceffaria condecentia & convenientia, idem Dominus 
Jacobus Rex Scotoram, durante vità fad naturáli, ei- 


dem Domine Margarete ad ufum proprium ejusdem 
Domine Margarete ex didis Villis, Dominiis, Ma- 
neris, Terris, Prediis', & Redditibus mille Libras 
legalis & ufualis Monete Scoti, jam currentis & ha- 
bentis curfum in Regno Scotie, que faciunt & cons- 
tituunt gwingentas Marcas Sterlingorum Moneta jam 
currentis & habentis curfum in Regno Anglie , in 
Feftis Pafche & San&i Michaelis per æquales portio- 
nes, tradet, dabit, & folvet, tradíve, dari, & folvi 
faciet, 

Cum quibus quidem zz/le Libris predictis eadem 
Domina Margareta, loco & nomine predi&orum Vil- 
larum, Dominiorum , T'errarum ; Prediorum , & 
Reddituum, durante vit naturali prefati Domini Fa- 
cobi Regis Scotoram tantum , tenebit & reputabit fe 
contentam, & de eisdem Villis, Dominis, Maneriis j 
Terris, Prediis, Redditibus » durante vita ejusdem 
Domini Jacobi Regis Scotorum, fe nullatenus intro- 
inittet , 

Licebitque eidem Domine Margarete predictam 
Summam mile Librarum & quamlibet inde parcel- 
lam, de tempore in tempus, durante vità prefati Do- 
mini Jacob Regis Scotorum ; in fuos proprios ufus & 
alienos, fine impedimento ipfius Domini Jacob; Regis 
Scotorum , vel cujuscúmque alterius, liberè ad votum 
fuum convertere & disponere, 

Et, fi contingat prefatam Dominam Margaretam 
diétum Dominum Facobum Regem Scotorum füpervi- 
vere , & poft ejus mortem fuperftitem fore > eadem 
Domina Margareta poft mortem ejusdem Domini Ja- 
cobi Regis Scotorum , in prediétis Villis, Dominiis, 
Maneriis, Terris, Prediis, & Redditibus , Statum, Ti- 
tulum & Poffeffionem fuos predictos , durante vita 
ejusdem Domine Margarete, continuabit & retinebit , 
continuaréque & retinere poffit & debeat, fruétúsque, 
exitus, proficua, & tedditus, ex eisdem provenientia , 
ubicámque ipfam Dominar Margaretam , poftea ha: 
bitare vel morari, vel ad quecúmque Regna pattes ex 
traidem Regnum Scotiz fe transferre tranfire vel mi- 
grare placuerit vel contigerit, pacifice, integre & ple- 
né, fine aliquali diminutione, 
fione, interruptione, vel contradiétione Heredum vel 
Succefforum prefati Domini Jacobi Regis Scotorara , 
aut alicujus vel aliquorum aliorum quorumcünque , 
durante vita ejusdem Domine Margarete , ad faum 
ufum proprium percipiet & habebit , percipere & habe- 
re poffit & debeat. 

Item, idem Dominus Rex Scotorum omnia & fin- 
gula Scripta , Literas, Munimenta > & Inftrumenta, 
predictam donationem propter nuptias, conceffionem 
& donationem omnium & fingulorum prediétoram 
Villarum , Dominiorum , Maneriorum » Terrarum, 
Prædiorum, & Reddituum, ac Miffionem, Traditio- 
nem, & Induétionem in realem Poffeffionem eorum- 
dem, necnon Suplementum dictorum aliorum Villa- 
rum , Dominiorum , Maneriorum , "Terrarum, Præ- 
diorum, & Reddituum, Concefionem & Donationem 
eorumdem ,. ac Miffionem, Traditionem , & Induc- 


impedimento , expul- | 


DES GENS. 


tionem in realem Poffeffionem eorumdem con 
tia, & fupradiéta tunc fada & habita, & que de Jure 
fieri deberent, prefato Domino Regi Anglie ejüsve 
Commiffario , Procuratori, vel Deputato, Commiffa- 
His, Procuratoribus, vel Deputa: ‚ad hoc füffcien- 
ter auétorizatis, citra predictum primum diem Julii, 
ad ufum predióte Dosire Marga > apud Villam 
Berwici tradet & deliberabit » tradive & deliberari 
faciet. 

ltem, prefatus Dominus Rex Anglie ejüsve Hx- 
redes & Succeffores, nomine dotis & pro totali plena 
& integra dote pro di&4 Do Margaretá , 
Domino Facolo Regi, ut præmittitur, Matri 
pulandà , zriginza millia Aureorzim Nobilin 
Nonirris, 


No 
m hab 
legali Moneta A 
enti di&is triginta : 
2 Anglicorum vocatorum À w- 
GELI NosiLIS, eidem Domino Jacobo Regi aut 
€jus Procuratori five Commiffario fufficienter au&ori- 
zato folvet aut folvi faciet in forma fequenti 
licet, 
In die Solemnizationis di&i Matrimonii , in facie 
Ecclefiz inter didum Dozizz; % cobum & prefatam 
Doninam Margare i fuis Perfonis, ut 
premittitur, facienda , Tex dies proximo fe- 
quentes eundem diem Solemnizationis, præfato Dore 
20 Jacobo aut ejus fufficienti Deputato in Villa Edin- 
burgi folvet aut folvi faciet Summam decem millinre 
diehornm Aureorim Nobiling in eisdem Nobilibus ‚vel 
ut di&um eft, in alia Moneta æquivalenti, d 
Et in eodem die ad annum » Vel infra fex dies proxi- 
mo & immediaté fequentes finem ejusdem Anni, qui 
erit annus primus completus polt Solennizationem pra- 
fati Matrimonii (videlicet) in Anno Domini millefi- 
mo, quingentefimo quarto , in Villa Coldingham 
Summam decem millium diorum Aureorum Nobiliam 
in eidem Nobilibus , vel, ut dictum eft, in alia Moneta 
æquivalenti, 
Et in fine Anni, tunc proximd & immediatè fequen- 
tis finem ejusdem Anni, qui erit fecundus Annus com- 
pletus poft Solennizationém Matrimonii prediéti (viz.) 
Anno Domini millefimo , quingentefimo quinto, in 
Villa de Coldingham , predictam Summam decem 
millium dictorum: Aureorum Nobilium in eisdem Nobi- 
libus, vel ut di&um eft, in alia Moneta æquivalenti, in 
plenam , perfeétam & ultimam folutionem diss Dotis 4 
diétorémque zrigizza millinm Nobilium / ureorum ‚pro 
eadem Dote, ut præmiflum eft , concefforum T 
Di&hísque Dominus Jacobus Rex Scotorum in om- 
nibus & fingulis memoratis folutionibus 2 
prediétis, ut premittitur, faciendi: 
Regi Anglie, ejüsve Deputato vel Deputatis, di 
folutionem facienti , Literas fuas Acquiet: ati 
Magno Sigillo fuo ligillatas & manu {a4 propri 
Ícriptas, tradet & deliberabit tr 
ciet , 


3 vide- 


in terminis 
> Prefato Domino 


n füb- 
adive & deliberari fa» 


Et in fingulis predi@is duabus folutionibus 


, in dicta 
‘ill ; mino Y Re- 
g Scotorum | ejúsve Commiffariis Procuratoribus vel 

“putatis, ut premittitur, faciendis, idem Dominus 
Jacobus Scotorum Rex providebit & Ordinabit quod 
Commiffarii Procuratores & Deputati Regis Anglie 
illuc eam ob caufam venientes & comparentes & pres 
diétæ folutiones apud Coldingham faéturi d cum pecu- 
niis przdi&tis falvo & fecurè erga omnes Scotos, peri- 
culo ejusdem Regis Scotorum, de Berwico ad predica 
tam Villam de Coldinghame accedere » & folutiones 
pradi&tas ibidem facere poflint & valeant. 


Item , fi predi@am Domina Margaretam absque 
prole de corpore füo , per eundem Dominum Faco- 
bum Scotorum Regem luscitatá ; ante aliquem termi- 


num folutionum predictarum (quod Deus avertat ) 
obire contigerit, tunc poft hujusmodi obitum Rex 47- 
gle ad nullam ulteriorem folutionem , prefato Do- 
mino Jacobo Regi Scotorum faciendam. >, Tatione præ- 
fentis Conventionis & Traétatás, aut alicujus Obliga- 
tionis, alteriúsve publice vel private fcripture, Signo 
& Sigillo fuo munite , in ea parte faéte & conceptz , 
nullo modo teneatur, obligetur aut altringatur , fed 
omnino ab hujusmodi folutionibus & earum qualibet 
liberatus, quietus & exoneratus ipfo fa&o habeatur & 
cenfeatur, ac fi nulla promiffio, obligatio aut conven- 
tio in ea parte facta füiffet ; hujusmodi obligationibus & 
feripturis, fic, ut præfertu 


1 Lértur, fignatis & figillatis , autquo- 
cumque alio modo faétis, ín nullo penitus obftantibus, 


C 3 Com- 


Villa de Coldinghame, predio Do 
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» 


> 
zZ 
Commi| 
& fünt tales, 


vero predictarum tenores Jequuntir 


Hexricus, Dei gratid, Rex Angle & Francie 
tg Dominus Hibernie, univ 6 gulis y. ad quo- 
rum notitias prefentes Litterz pervenerint, Salutem. 

Sciatis quód Nos, uu d 

De fidelitatibus, induftriis & providis circumfpedtio- 
nibus, dile&orum & fidelium Confiliariorum noltro- 
rum, Reverendiffimi in Chrifto Patris Herriei Archie- 
piscopi Cantuarienfis. Cuftodis Magni Sigilli noftri , ac 
Reverendi in Chrifto Patris. Ricardi Episcopi Winto- 
xienfis Cuftodis Privati Sigilli noftri, necnon cariflimi 
Confanguinei noftri Zhome Comitis Surrie Thefaura- 
rii noftri Anglie, quamplurimüm confidentes, — . 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiflärios, 
Procuratores, Factores & Deputatos facimus, coníti- 
tnimus, ordinamus & deputamus per prefentes, 

Dantes:& concedentes eisdem & cuilibet eorum in 
folidum conjunctim & divifim plenam, tenore prefen- 
tium, poteftatem & auétoritatem ac Mandatum gene- 
rale & fpeciale, pro nobis & nomine noftro , cum I- 
lultrifimo Principe Jacobo Scotorum Rege. Confangui- 
co & Fratre noftro cariffimo, ejüsve Oratoribus, Fro- 
curatoribus five Nunciis, ipfius nomine fuffieienti po- 
teftate munitis, de & fuper fponfalibus ac Matrimonio 
inter ipfum Dluftrifimum Principem Fratrem € Con- 
fanguineum & Præcarifimam Primogenitam Filiam 
nofiram Margaretam, fecundum dispofitionem Sacro- 
rum Canonuin contrahendis , & annuente Deo cum 
effe&u concludendis, 

Ac de & fuper Dote, Dotalitiis & Donatione propter 
fuptias, ex caufa hujusmodi Matrimonii , tractandi , 
conveniendi & concludendi, 

Tempüsque ac tempora modósque & formas pro 
hujusmodi Dote, Dotalitiis € Donationibus propter 
nuptias affignandi promittendi & appunétuandi, ejus- 
démque Dotis ac Donationis propter nuptias pofleflio- 
nem petendi, & in eandem pollefionem realiter & cum 
effe&tu iu noftro nomine mitti petendi , 

Necnon de & füper tempore, modo & forma Tra- 
duétionis ipfius precarifime Filiæ noftre in Regnum 
Scotis traétandi, concordandi , appunétuandi , conve- 
niendi, paciscendi & finaliter concludendi, 

Locáque € tempora pro prefate Precariffime Fi- 
lie nofire Traduétione,hujusmodíque Dotis five Do- 
mationis propter nuptias folutione ; ftatuendi , præfigen- 
di & limitandi, 

Ac etiam de & fuper ulterioris folutionis quarum- 
cünque Summarum Pecuniarum, prefato Iluftrifimo 
Principi Fratri & Confanguineo noftro, per nos, no- 
mine Dotis, pro prefata Filia »oflra, ad terminos ad 
in cafu quo ipfz Filia 


Ac cuic 
di&um Matrimonium impedire poffit palàm expreffé 
& in vim Fa@i in Scriptis renunciandi ; confimiliáque 
Securitates, Cautiones, Promiffa, Obligationes , Lite- 
rasque & juramentum a prefato Illuftriffimo Principe 
Fratre € Confanguineo noftro Scotorum Rege fimi- 
liter ftipulandi, petendi, exigendi & recipiendi , 

Cateraque faciendi & exequendi que circa premiffa 
neceffaria fuerint feu quomodolibet oportuna , ac 
etiam fi talia fint que de fe Mandatum exigant magis 
fpeciale, 

Promittentes , bond fide & in verbo Regio, nos ra- 
tom, gratum & firmum habituros & obfervaturos to- 
tum & quicquid per diétos ommiflarios aut eorum 
aliquem in folidum actums geftum feu in premiflis fac- 
tum fuerit, & fuperinde Literas noftras Patentes rati- 
ficatorias, approbatorias & confirmatorias ,in forma de- 
bita & autentica, prout opus fuerit, daturos. 

In cujus rei Teftimonium prefentibus Magnum Si- 
gillum noftrum apponi fecimus, 


f 


| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Tefte meipfo apud Weftmonafterium vicefimo otta- 
vo die Novembris, Anno Regni noftri decimo feptimo. 


Jacosus, Dei gratia, Rex Scotornm, univertis 
& fingulis, ad quorum noticias prefentes Litterg per- 
venerint, Salutem. 

Cüm æternus Deus, qui Machinam Mundi creavit ; 
omniáque & cuncta ipfius ambitu contenta regit & gu= 
bernat , in exordio nascentis Mundi fue Divine Ma- 
jeftatis Clementiam oftendens , Sacramentürn: Matri- 
monii, in Paradifo , ftata Ínnocentie , inter noftros 
primos Parentes , ad humani generis propagatio- 
nem & ipfius durabilitatem perpetuam , feliciter ins- 
tituit, 

Per quod almum Matrimonii Sacramentum , im- 
menfá bonitate cooperante divinà , Succeffione felici 
Reges regnant & Principes dominantur ; 

Ex quo etiam Matrimonio & ipfius Sacro Foedere 
Hoftilitates, Inimicitie , & alia enormia quamplurima 
inter Reges & Regna multotiens fedantur, tolluntur, 
atque ex animis pelluntur Principum; Amor, Dilec- 
tio, Comitas, Pax, Tranquillitas, atque Caritas ra- 
licantur , multeque alie Felicitates & Bona innume- 
confequuntur, firmantur, & ftabiliuntur: 

Nos igitur, 

Præmiffis attentis, ac tenerrimam affeétionem, amo- 
rem, & benevolentiam, ac Sanguinis neceflitudinem, 
quas erga Excellentifimum & Potentifimum Princi- 
pem Henrisum Anglie Regem Confanguineum & Fra- 
trem noftrum Amantiffimum. pura mente gerimus; 
Foederis Matrimonii facro vinculo oftendere pr&op- 
tantes, 

De fidelitatibus , probitatibus; prudentis; circum- 
fpeétionibus, & induftriis , dile&orum & fidelium Con- 
fulum noftrorum , Reverendiffimi in Chrifto Patris 
Roberti Glasguenfis Archiepiscopi , Patriti Comitis de 
Boitboill Domini Halis Magni Admiraldi Regni noftri 
ac Gardiani Occidentalium Merchiarum ejusdem, & 
Reverendi Patris Azdree Poftulati Ecclefie Qatbedra- 
lis Moravienfis, pleniüs confidentes , 

Ex matura deliberatione noftri Magni Concilii, & 
ex noftra fcientia , ipfos noftros Commiffarios, Ora- 
tores, Ambafliatores, Legatos, Procuratores, Depu- 
tatos, & Nuncios fpeciales & generales in folidum , 
conjunétim & divifim, facimus, conftituimus , depu- 
tamus, & ordinamus per præfentes, 

Dantes, committentes, & concedentes eisdem & 
eorum cuilibet in folidum", conjurictim &- divifim, 
noftram plenariam poteftatem & auctoritatem, ac Mans 
datum generale & fpeciale , pto nobis & nomine nos- 
tro, cum dicto Excellentifimo Principe Rege Angle, 
ac Sereniflimä Principiffà Margareta ejus Primogenità 
Filia Precarifimä, fuísve Commiffariis, Procuratori= 
bus, Deputatis, & Nunciis ad hoc fufficientem. potes= 
tatem ab eisdem habentibus, communicandi, avifandi, 
tractandi, appunétuandiz & finaliter concludendi de & 
fuper re úxoreá & fponfalibus per verba de futuro, feu 
Matrimonio per verba de prælenti, inter Nos & dic- 
tam Principilam, prout commodiüs, firmiüs  meliüs; 
& convenientiüs de Jure fieri poterit & debebit, verba 
fponfalia de futuro , feu Matrimonium de prefenti, 
per ipfam Principilam , aut diéturh Excellentifimum 
Principem Aughe Regem , eorümve Commiffarios, 
Procuratores , Deputatos , € Nuncios nomine dicha 
Principille, proferri petendi; 

Et noftris nomine & ex parte eädem cum ¿p/á Priz- 
cipiflé proferendi, confentiendi, dicendi, pronuncian- 
di, recitandi, & acceptandi prout, iuter diétum Excel- 
lentifimum Principem Angie Regem ejüsque Filiam, 
eorimve Commiffarios, Procuratores , Deputatos & 
Nuncios, ac di&os noftros Commiflarios, Ambaffia- 
tores, Procuratores, Deputatos, & Müncios , faerit 
concordatum , conventum, & conclufum, eadémque 
Sponfalia & Matrimonium per verba de prefenti, cum 
diétà Principiffà /argarerá nomine & ex parte noftris, 
realiter & cum effeétu celebrandi, contrahendi; & per 
ficiendi, 

Ac, cum ipfis Illaftriffimo Principe noftro Confan- 
guineo ejésque Filiá, fuisve Commitfariis , Procurato+ 
ribus, Deputatis, & Nunciis, de Dote; Dotalitio, & 
Donatione propter nuptias, necnon de auro ceterísque 
rebus pretiofis in hac parte promiflis feu promittendis , 
eáque qualitate & quantitate ; ac etiam terminis, - lo- 
cis, & modis folutionum & fatisfa&ionum , de 
tempore quo & quanto dicta Principiffa cum pre- 
fato Excellentifimo Prizcipe ejus Patre. moram 
faciet , ejtisque expenfis, & quibus forma & tem- 
pore ad nos venire. debebit ; conveniendi , appunc- 

tuandi, 
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iz : : idend: 
idi, paciscendi, concordandi, & concludendi, 


1 infüper, concordata, appunétuata, & pol- 
licita, inter dictum noftrum Confanguineum 4; 
Regem , nomine & ex parte dite Prizeipife ejus F 
eorúmve aut alterius ipforum. Commiffarios , Procu- 
ratores, Deputatos, & Nuncios ex parte una, & dic- 
tos noftros Commiffarios , Ambaffiatores , Procurato- 
res, Deputatos, & Nuncios ex parte altera, quan- 
tum nos tangit, omni fecuritate legittima legali & ho- 
nefta noftro nomine firmandi , fimilem fecuritatem ab 
ipfis feu eorum aliquo, quód a di&o Tractatu, fi, Deo 
permittente, ipfum firmari contigerit , non ‘recedent 
nec recedet, petendi & recipiendi; 2 

Dotem vero, & alia quectimque prædiéta , per dic- 
tum noftrum Confanguineum Anglie Regem nomine 
dite Principifie ejus Filie, aut eorum Commiffarios , 
Procuratores , Deputatos, € Nuncios pollicita feu 
promiffa hujusmodi Matrimonii occafione", petendi, 
requirendi, &vrecipiendi, de receptis Quittantiam feu 
Quittantias dandi , ac etiam Inftrumehta & notas Inftru- 
mentales Evidentiásque & Documenta quecúmque ne- 
ceffaria & oportuna petendi, levandi, & recipiendi, " 

Cateráque omnia alia & fingula faciendi, gerendi, 
ercendi que in premifüis aut circa ea neceffaria 
fuerint feu quomodolibet oportuna, & quz tantiNego- 
tii qualitas, cum ejusdem circumitantiis, dependent: Ep 
& annexis, exigit aut requirit ; Et que nos faceremus 
aut facere poffemus fi perfonaliter intereffemus y etiam- 
fi talia forent que Mandatum exigant magis fpeciale , 
"quàm prefentibus eft expreffum ; ES à 

Promittentes in verbo Regio, & fub obligatione om- 
nium & fingulorum bonorum noftrorum prefentium & 
futurorum, nos ratum , gratum, firmum, atque ftabi- 
le pro perpetuo habituros, nec revocaturos quicquid & 
quecúmque per dictos noftros Commiffarios , Orato- 
res, Ambaffiatores, Legatos, Procuratores , Deputa- 
tos, & Nuncios, aut eorum aliquem, in folidum ac- 
ta, gelta, pollicita, procurata, ftabilitäve fuerint in 
premiffis & quolibet premifforum. 

In cujus rei Teftimonium Magnum Sigillum noftrum 
prefentibus apponi fecimus , apud Szriveliz o&avo die 
menfis OGobris, Anno Domini millefimo quingente- 
fimo primo, & Regni noftri decimo quarto. > 


tua 


JAMES R. 


Sub Magno Sigillo de cerá albá 
pendente a candé Pergamene. 


In cujus rei Teftimonium huic parti iftius INDE N- 
TUR, penes dictum Excellentifimum & Potentifli- 
mum Principem Dominum Hesricum Anglie Regem 
REMANSURA, nos predicti Archiepiscopus, Comes» 
& Poftulatus Moravienfis , Commiffarii , Oratores, 
Ambaffiatores & Procuratores prefati Iluftriffimi & 
Sereniffimi Principis Domini Faced: Regis Scotorum, 
Sigilla noftra appofuiznus , & prefentes manuum noftra- 
rum fubfcriptione munivimus. 

Datum iz Anglia, in Regio Palatio de Richemont 
vicefimo quarto die menfis Januarii, Anno Domini fe- 
cundum curfum & computationem Ecclefiarum Sco- 
ticanz & Anglicane millefimo quingentefimo primo. 


RoBERTUS GLASGUEN. 
Parrix ERLE Orr BOTHVILE| 
A. MORRAVIEN. 


Sz 


b Sigillis fuis cere rubre a dup 
gamene peudeutibus. 


icihus Caudis Pepa 


X. 


Tratiatus Pacis ES Amicitie inter HENRICUM 
VIL Regem Anglie €9 Jaconum IV. Re- 
gem Scotie conclufus in Regio Palatio de Riche- 
mond die 24. Fanuarit 1$o1. [RYmER, Foe- 
dera , Conventiones, &c. Tom. XII. pag.793.] 


HE: INDENTURA, 
FACTA inter. Nos , Roberzam , Miferatio- 
ne Divinà, Glasguenfem Ärchiepiscopum , Patricinm 
Comitem Bothvile Dominum Halis ac Magnum 
Admirallum Regni Scotie Gardianum occidentalium 
Marchiarum ejusdem , & Andream Poftulatum Ec- 
elefie Cath is M ienfis, Wluftriffimi & Ex 
cellentifimi Principis Jacobs , Dei gratid, Regis Sco- 


| 


| 


> 


torum ad i 


a 
O 
ES 
5 


Deputatos & Nun- 


diflimum a 


n in Chrifto 


y 4 


oftol 


segatom  Illuftrifi 
7, Deigratià 
wi Hibernie Magni 
ton Episcopum eju 
vati Sigilli Cuftod 


lem Domini 
1, & Nobilerr 


item Si The 


Nuncios fpeciales & generales parte e: 
TESTATUR quód nos Commi 
Principum prediétorum , confidera 


Itera, 


& Oratores 


vincula copulent , uniant atque aftring; 


ceffitudinem atque affinitatem, Treu; m, Amicitiam, 
& Confoederationem , que inter dictos [lluflrifimos 
Principes noftros, ad terminum vite eorum & 

que diutiüs viventis, & ad unum Annum poft obi 
ultimi. decedentis, in prefentiaram effe d 
ac etiam Matrimonium , quod inter p 
num Jacobum Scotorum Regem & Multri 


ni Scot g 
renifimam Principem Do 


Domini Regis Anglie Filiam P 
tum Purificationis beatz Marie pro 
ta Conventionem & Concordiam inter nc 
rios, Oratores & Procuratores predictos 
bus in ea parte nobis fufficienter tributis 

habitas, Deo Duce, per verba de pr: 
tur, mature confiderantes & ante oculos E 
folum ad terminum vite utriusque 


Commiffa- 
auctoritati. 


imo 


ione ejusdem, 
omnia & fingula Capitula fequentia traétavimus, con- 
traximus, convenimus , concordavimus & conclufi- 
mus, ac per prefentes contrahimus , convenimus y 
concordamus & conclndimus, 

INPRIMIS, inter nos Commiffarios , Oratores & 
Procuratores predictos, nominibus & audtoritatibus 
quibus fupra, contemplatione Matrimonii & ob aufas 
prediétas , tratatum , conventum » concordatum & 
conclufum eft quód inter dictos Reges 8 5 
4lie eorumque Heredes & Succeffores prædiétos Reg- 

Le mus 8 
na, Patrias & Dominia, Terras & Loca quecunque 
eorumdem necnon Vaflallos, Ligeos Homines, Sub- 
ditosque fuos quoscunque prefentes & futuros tàm Ec- 
clefiafticos quàm Seculares, cujuscunque gradús, pr: 
minentiæ, flatüs & conditionis exiftant, etiamfi Archie- 
piscopali Ducalive alià Dignitate Ecclefiaftica vel Secu- 
lari quacunque præfulgeant, fit bon: » realis, fincera, 
vera, integra & firma Pax, Amicitia, Liga & Con- 
foederatio per Terram, Mare & Aquas dulces ac ubi 
que locorum, de c&tero & inantea, femper perpetuis 
futuris temporibus duratura. 

Item, inter nos Commiffarios , Oratores & Procu- 
ratores prediétos conventum, concordatum & conclu- 
fumelt quód nullus di&orum Principum eorámve Hæ= 
redum aut Succefforum prediétorum movebit. aut fa- 
ciet per fe, aut Subditos fuos , aut alios quoscánque 
moyeri aut fieri permittet, Guerram per Terram , Ma- 
re, neque Aquas dulces, adverfus álterum dictorum 
Principum vel eorum Heredes aut Succeflores- predi 
tos, eorúmve Subditos aut Ligeos fuos , nec dabit aus 
lium , confilium, vel favorem publicé vel ‘occultè ut 
hujusmodi Guerra fiat, moveatur vel e 
modo. 

Item, pro fecuriori firmitate & obfervatione Pacis ; 
Amicitiæ, Confoederationis , & Intelligentie predicte, 
inter nos Commiffarios , Oratores & Procuratores P 
diétos, conventum, concordatum, & concluf 
tenore præfentium, quód neuter Re i 


tetur quovis 
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nullúsque eorum Heredum & Succefforum prediéto- 
rum, quovismodo receptabit , aut a Subditis fu 
rum aliquis receptari permittet , aliquem vel a 
Rebellem , Proditorem , aut. Transfugam , Rebelles, 
Proditores , aut Transfugas de Crimine lefz Majelta- 
tis fufpectum reputatum feu conviétum, faspeétos re- 
putatos aut conviétos, É a H 

Et, ficontingat quód aliquis hujusmodi Rebellis , 
Proditor, five Transfuga , Rebelles , Proditores , aut 
"Transfuge in aliquem locum obedientie Principum 
praedictorum eorámve Hæredum aut Succefforum præ- 
di@oruin feu alicujus eorum tranfierit , fe contulerit vel 
declinaverit , tranfierint, fe contulerint feu declinave- 
tint , Princeps ille in cujus obedientia fic tranfierit „fe 
contulerit vel declinaverit , tranfierint, fe contulerint 
vel declinaverint, ipfis nec eorum alicui quoquo modo | 
dabit feu preftabit, aut a Subditis fuis dari feu preftari 
permittet confilium , favorem, auxilium, fübfidium 
aut afliftentiam publicè vel occultè ; fed poftquam per 
Literas illius Principum predictorum cujus hujusmodi 
Rebellis, Proditor feu Transfuga, Rebelles , Prodi- 
tores feu Transfuge extiterit five extiterint , alter ex 
Principibus hujusmodi requifitus fuerit , eos omnes & 
fingulos Rebelles, Proditores , & Transfugas imme- 
diatè & fine dilatione carceribus falvd & fecuré cufto- 
diendos committet, & infra viginti dies, diétam requi- 
fitionem proximo & immediate fequentes, eosdem Re- 
belles, Proditores & Transfugas & eorum quemlibet 
Literarum hujusmodi requifitionis latori aut alii ad hoc 
in hujusmodi Literis nominato five Deputato , omni 
allegatione ac excufatione , fraude, dolo autalio queli- 
to colore quocúmque ceffantibus, tradet & deliberabit 
tradíve & Weliberari faciet. y 

Item, conventum, concordatum & conclufum eft, 
inter nos Commiffarios, Oratores & Procuratores an- 
tediétos, quód omnes & fingulæ Literæ falvi Conduc- 
tüs, per alterutrum diétorum Principum hincinde qui- 
buscünque corum Subditis , five veri & fideles Ligei 
five Proditores aut Rebelles fuerint, cujuscumque fta- 

tis, conditionis, gradüs aut preeminentie extiterint, 
etiamfi Ducali , Archiepiscopali aliáve quacumque Dig- 
nitate Ecclefiafticä vel Seculari prefulgeant , Mercato- 
ribusque Gentibus Armorum feu cujusvis alterius infe- 
rioris conditionis Perfonis , ante hec tempora , fue 
quibuscunque datis verbis , tenoribus;five formis , five 
fub eorum magnis Privatis aut Signetorum Sigillis, vi- 
visve eorum vocum Oraculis:, aut aliter qualitercun- 
que & quandocumque, per T'erram five per Mare, ad 
certum tempus vel terminum vitz alicujus five aliquo- 
zum durature , conceflæ fuerint , prefentem per Trac- 
tatum five Conclufionem revocentur , caffentur, irri- 
tentur & adnullentur, ac pro revocatis, caffatis, irri- 
tis & adnullatis a præfenti die in antea expreffè habean- 
tur & reputentur, 

Et quód confimiles Literz hujusmodi falvi Conduc- 
tts, per neutrum dictorum Principum , eorumve He- 
redum & Succefforum predictorum , qualitercunque 
eorum alterutrius Subditis, veris & fidelibus Ligeis fi- 
ve Rebellibus aut Proditoribus, aut alicui Perfonæ ex- 
tere Perfonisve exteris , qui præfatis Principibus vel 
eorum alteri aliquando fervivit vel fervierunt , cujus- 
cumque conditionis, ftatús , gradüs aut præeminen- 
tie extiterint, etiamfi, ut premittitur , Archiepiscopali, 
Ducali aliáve quacumque Dignitate aut auctoritate Ec- 
clefiaflicà vel Seculari prefulgeant , Mercatoribusque 
aut Gentibus armorum , feu cujusvis alterius inferioris 
conditionis Perfonis , de cætero nullo modo concedan- 
tur vel annuantur per eorum aliquem , nec dari aut 
concedi per eos aut eorum alterum permittantur , nifi 
ad id alter eorum per alterum eorumdem Principum 
coggrue in fcriptis requiratur expreffé ; ita tamen quód, 
fi forté alter Principum predictorum hujusmodi Lite- 
ras falvi Conduétús dare placuerit ultra unum Annum 
ad fummum duraturæ, minimé concedantur, 

Et nichilominus, cafu quo de cætero quandocunque 
alter alterum diétorum Principum pro: hujusmodi Li- 
teris falvi Conduétüs, cuicunque Subdito fuo quibus- 
cunquéve Subditis fuis indulgendis , in fcriptis & de 
facto interpellaverit aut requifierit , ftabitur arbitrio € 
voluntati Principis fic interpellati an hujusmodi inter- 
pellationi acquiescere, Literásve hujusmodi falvi Con- 
duétús concedere voluerit an non , fecundúm quod 
eidem Principi fic requifito melius expediri vide- 
bitur. 


| publicè aut occulte ipfis Locis aut Incoli 


Item, fi aliquis Rex, Princeps aut alia Perfona quæ- 
cunque, cujuscumque ftatüs, gradüs , conditionis aüt 
præeminentiæ fuerit , etiamfi Imperiali, Regali, Ar- 
Chiepiscopali , Ducali aut quacumque alia Dignitate 


¡ Ecclefiaflicà five Seculari prafulgeant , nullo penitús in 


hac parte excepto, Regna, Terras, Patrias aut Domi- 
nia alicujus Regum predictorum eorumve Heredum 
aut Succefforum predictorum modo guerrino invade- 
re, turbare, aut quicquam quocumque Locorüm con- 
tra eosdem aut eorum alterum eorumve Statum, Jura, 
aut Poffefliones , caufa vel occafione quacunque, at- 
temptare vel ufurpare præfumpferit , Princeps , non 
invafüs,turbatus aut attemptatus,ad rogatum & inter- 
pellationem Principis invafi , cum tali ac tanta armas 
torum Copia de quali & quanta requifitus fuerit, ad 
expenfas tamen Principis interpellantis, & ad Vadia ac 
Stipendia in Regno & pro propriis Negotiis aut caufis 
ipfius interpellati ab ipfo dari & folvi folita & confue- 
ta, confilium, auxilium , favorem ac afliftentiam, bos 
ná fide omni dolo , fraude & negligentiä ceffantibus , 
& cum tanta celeritate & diligentia quanta in urgenti 
fimis rebus'& caufis propriis praftaret, totiens quotiens 
requifitum fuerit, realiter & cum effe&u , dabit , fa- 
ciet & præftabit; quibuscunque Contraétibus , Paëtis, 
Conventionibus, Ámicitiis, Ligis & Confcederationi- 
bus, cum quocumque Principe vel quibuscumque 
Principibus , füb quacunque verborum ferie aut qua- 
cumque alià firmitate aut auctoritate roboratis , in 
contrarium antehac initis aut conclufis, non obftan- 
tibus. 

ltem , conventum & conclufam eft quod Caftrum 
& Villa Berwici, cum antiquis Limitibus , & inhabi- 
tantes & incolæ eorumdem füb eisdem perpetua Pace; 
Amicitia, Liga & Confcederatione pro perpetuo fta- 
bunt & permanebunt, ita quód neque Sereniffimus 
Rex Scotie prediótus ejusve Heredes vel Succeffores 
predicti nec eorum aliquis per fe aut aliquos Subdito- 
rum Ligeorum aut Vafallorum fuorum vel alios quos- 
cámque Guerram, infultum, infidias aut obfidionem 
eorum, ne- 
que Excellentiffimus Rex Anglie predictus ejúsve 
Heredes vel Succeffores prediéti neque eorum. aliquis 
per fe aut inhabitantes Villam. feu Caftrum hujusmodi 
Guerram, infültum aut obfidionem di&o Sereniffimo 
Regi Scorie Tuisve Vafallis faciet aut quovismodo fieri 
permittet, 

Item, conventum & conclufum eft quod, fi aliquis 
Ligeorum unius vel alterius Principum prædiétorum 
eorámve Heredum aut Succeflorum predictorum re- 
paraverit, ædificaverit, feu, ut vulgariter dicitur, im- 
pofuerit le Fifch Garth de Esk, aut rumpat vel des- 
truat eundem, pro non attemptato reputabitur , & ni- 
chilominus alia attemptata quecúnque reparabuntur, 
fic quod 'reparatio feu diflru&io die le Fifeh Garth 
non impediat reformationem aliorum attemptatorum, 
nec introducet ruptionem prefentiunrPacis & Amici- 
tiarum. 

Item, conventum & conclufum eft quód in prefen- 
tibus Pace & Amicitia comprehendantur Amici, Con- 
fœderati & Allegati utriusque Principis Principum præ= 
diétorum , fi voluerint comprehendi , & eorum Regna 
& Dominia, fuper hoc per diftin@as & feparatas Lite- 
tas , Magnis Sigillis fuis figillatas , & utríque Princi- 
pum prediétorum, infra octo menfes proximo & im- 
mediaté fequentes datam præfentium, traditas & deli- 
beratas , animos fuos declaraverint , & idem defide- 
raverint, 


Et fpecialiter pro parte Regis Auglie, 

Rex Romanorum , 

Rex Ludovicus Francie, 

Reges Hispanie, Portugalie €? Dacie, 

Archids fire, 

Duces Venettarum , Ferrarie, 69 Sabaudie, 
Necnon Societas Mercatorum Hange Theutouice, 


Et pro parte Regis Scotia , 
Lodowicus Rex Francie, 

Johannes Rex Dacie, 

Rex Hispanie, 

Rex Romanorum, 

Archidux Auri , 

Gildrie Holfarie € de Cleif Dies, 
Et Marchio Brandiburgenfis, 


Quibus o&o menfibus elapfis , fi nulla Notificatio 
hujusmodi faéta fuerit Regibus prediétis, di&i Con- 
fcederati non intelligentur in hac parte aut Amicitia 
comprehenfi , 

Et, quamvis contingat diétum Regem Anglie ejüs- 
ve Heredes & Succeffores predictos vel eorum ali- 
quem Bellum feu Guerras contra aliquem vel aliquos 

diétorum 
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Anno diétorum Principum in hac parte comprehenforum 
NN 


xsor. Succeffores prodi 


— 


Rex Scotie ejúsque Heredes & 
eorum quilibet a quacúnque In- 
vafione, in Regnum Anglia & Loca ac Dominia ejus- 
dem , tim per fe quàm per fuos faciendà , omnino 
abitinebit ; licebit tamen Reg? Score eidem Principi 
contra quem Bellum ex parte Aegis Angle movebi- 
tur, auxilium, füblidium, favorem & fuccurfum fo- 
lomodo pro fua defenfione dare & impartiri , & non 
aliter nec alio modo ; hac nichilominus Pace & Ami- 
citià in fais effe&ta & robore illibatà & inconcuflä per- 
fiftente & perfeverante : 

Et, pari modo , quamvis contingat di&um Aegez 
Scotie ejúsve Hæredes & Succeffores prediétos aut eo- 
rum aliquem Bella feu Guerras contra aliquem vel ali- 
quos dictorum Principum in hac parte comprehenfo- 
rum.movere, idem tamen Rex Anglie ejúsque Hære- 
des & Succeffores predicti & eorum quilibet a qua- 
cámque Invafione, in Regnum Scotiz $ Loca ac Do- 
minia ejusdem , tàm per fe quam per fuos Subditos 
faciendà , omnino abftinebit ; licebit tamen prefato 
Regi Anglie eidem Principi, contra quem Bellum ex 
parte Regis Scotie movebitur; auxilium , fubfidium, 
orem & fuccurfum folomodo pro fua defenfione 
dare & impartiri & non aliter nec alio modo ; _hac 
nichilominus perpetuá Pace & Amicitià in fuis effectu 
A robore illibatà & inconcuffà perfiflente & perfeve- 
rante. o . 

Item, conventum & conclufum eft quod, fi aliquid 
contra præfentem Tractatum Pacis Confoederationis & 
Amicitiz vel aliquem. Articulum feu Capitulum ejus- 
dem per Ligeos, Subditos , Vafallos , Inhabitantes 
vel Incolas prædiétos vel eorum aliquem unius vel al- 
terius Partium prædiétarum vel alium aut alios quem- 
cúnque vel quoscúnque per Terram five per Mare vel 
Aquas dulces fieri vel attemptari contingat, propterea 
non erunt nec cenfebuntur rupte , infirmate vel ad- 
nullate prefentes Pax, Confoederatio & Amicitia , fed 
nichilominus in fuo robore permanebunt, & attempta- 
ta hujusmodi debité reformabuntur. 

Et (i hujusmodi Reformationes per Gardianos Mar- 
chiarum aut eorum Locatenentes , poft requifitionem 
five interpellationem , per partem gravatam & quere- 
lantem in ea parte debité faétas , minimé fiant, tünc 
Princeps, cujus Subditus fe gravatum aut dampnifica- 
tum praetendit , per Literas fuas requiret Principem, 
per cujus Subditum aut Subditos dampnum ant injuria 
irrogata pretenditur , ut damnificato Juftitia miniftre- 
tur & dampna refarciantur, 

Et cafu quo Princeps requifitus , infra fex menfes 
hujusmodi requifitionem proximo & immediate fequen- 
tes, Parti querelanti Juftitiam non miniftraverit feu mi- 
niftrari fecerit; non propterea Princeps , cujus Subdi- 
tus dampnificatus pretenditur , Bellum aut Guerras 
quovismodo movebit, nec Pacem direétè aut indireétè 
infringet aut violabit , nec ab aliis infringi aut violari 
permittet; fed, dicis fex menfibus elapfis , licebit ei- 
dem Principi , in cafü denegate aut non miniftratæ 
Tuftitie , poftquam de denegata Juftitia debité fibi cons- 
titerit, Literas Reprifaliarum fuo Subdito aut Subditis 
fic dampnificato aut dampnificatis , contra & fuper om- 
nes & fingulos Subditos illius Marchiæ, fi per "Terram, 
vel Portus & ipforum Crecas ac Villas & Villagia fu- 
per Litoribus ipforum Portuum & Crecarum exiften- 
tia earámque Inhabitantes & Incolas fi per Mare , ubi 
& in qua vel in quo vel quibus hujusmodi attemptans 
vel dampnificans tempore dampni vel attemptati facti 
habitabat vel moram trahebat, & non contra alium vel 
alios quovismodo , dare & concedere ; nec proptereà 
prefenti Paci, Amicitie, Ligæ aut Confcederationi in 
aliquo cenfeatur derogatum , fed omnia in præfenti 
Pace, Liga, Amicitia & Confoederatione inita & con- 
clufa in fuo robore, virtute & firmitate nichilominus 
manebunt, tanquam & fi nichil in contrarium aétum, 
fa&um, geftum aut attemptatum fuiffet. 

Item; inter nos Commiffarios , Oratores, & Pro- 
curatores predictos, conventum , concordatum, & 
conclufüm eft quód, quamvis dictus Dominus ‘faco- 
bus Rex Scotie vel dicta Domina Margareta ante tra- 
ditionem & deliberationem ejusdem Domine Marga- 
rete præfato Domino Facobo Regi (quod Deus aver- 
tat) diem fuum clauferit extremum , vel quód dicta 
Domina Margareta non deliberetur eidem. Domino 
Jacobo Regi ejúsve Procuratoribus aut Commiffariis 
ad hoc fufficienter,deputatis , ipfä fuperftite , termino 
ftatuto & promiffo, nichilominus præfens Traétatus 
perpetue Pacis & omnia & fingula in.eodem contenta 
in fuo robore pro perpetuo maneant & effectu, nifi 

Tow. IV. Parr. I. 


movere, idem tamen 


i 


bus Principibus corümque Heredes & S 
| D 


27 


alter Regum prædiétorum eorúmve Hæredum &:Suc- 
cefforum fuórum prediétorum alteri eorum , per Lite- 
ras fuas Patentes, Magno Sigillo fuo & manu fuá f 
gillatas, fübfcriptas , & munitas , infra duos menf 
poft obitum prafati Domini Jacobi ; vel prefata 
Domine Margarete, vel non tra n & deliber 
tionem ejusdem Domine Margarete termino ftatuto 
proximo & immediaté fequentes , ob easdem caufas 
vel earum alteram fignificaverit & declaraverit quód 
prefentem Traétatum perpetuæ Pacis extunc pro irrito 
& nullo tenucrit, habuerit, & reputaverit, & pro irri- 
‚to & nullo tenere, habere, & reputare voluerit, ipfä- 
que Domina Margaretà prefato Domino Scoto 
Regi, ejúsve Commiffario , Oratori , vel Procuratori 
traditá & deliberatà, prefens Pax € ejus T'ra&tatus , ac 
omnia & fingula in eodem contenta pro perpetuo in 
fuis permaneant robore & effectu , quibuscúmque aliis 
Conventionibus de ejus obitu vel non deliberatione fac- 
tisve habitis non obftantibus. 

Volumus prxterea , convenimus , contrahimus , & 
concludimus quód, in cafu quo contigerit prefentem 
Traétatum perpetuz Pacis, Amicitie, Lige, & Con- 
fœderationis, occafione mortis prefati Domini Jacobs 
Regis Scotorum vel profate Domine Margarete, ante 
traditionem & deliberationem ejusdem Domine Mar- 
garete , irritari , diffolvi, vel adnullari , quód tunc 
Traétatus Treuge , Amicitiæ, Pacis, & Confœdera- 
tionis, qui inter di&os Illuftriffimos Principes noftros 
ad terminum vite eorum & utrisque eorum diutius 
viventis, & ad unum Annum'poft obitum ultimi dece- 
dentis, de data vicefimi diei menfis Julii, Anno Do- 
mini millefimo , quadringentefimo , nonagefimo no- 
no,,initus fuit, contractus, & conclufus ,in omni fuo 
robore permaneat & effectu, tanquam fi prefens Trac- 
tatus perpetue Pacis, Amicitie , & Confcederationis 
nunquam initus , contra&us, vel conclufus fuiffet. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód Heredes & predicti Succeflores Principum pre- 
diétorum, & eorum finguli fucceflivè, infra fex men- 
fes proximo. & immediate fequentes mortem fui Ante- 
cefforis vel Predecefforis Regis, Literas fuas, præfen- 
tis Tradatüs & omnium & fingulorum Articulorum 
in eodem contentorum ratificatorias & confirmatorias ; 
Magno Sigillo fuo figillatas, & manu.íuà propria fub- 
Ícriptas , alteri Principi tunc fuperftiti & pro tempo- 
re exiftenti tradet & deliberabit , tradíve & deliberari 
faciet. 

Item, ad firmiorem & folidiorem Pacis, Confoede- 
rationis, & Amicitiarum predictarum confervationem 
& obfervationem , conventum , conclufum , & con- 
cordatum eft quód uterque Princeps Principum præ- 
dictorum præfentem Traétatum , ac omnia & fingula 
Capitula in eodem T'ra&tatu inita & concluía , infra 
trés menfes poft Matrimonium inter di&um Sereniffi- 
mum Principem Dominum Jacobus Scotorum Regem 
& di&am Dominam Margaretam per verba de prefen- 
ti contraéturh, jurejurando. perfonaliter ad Sanéta Dei 
Evangelia preítito, conveniet , vallabit, ratificabit, & 
confirmabit. 

Item, conventum & concordatum eft qudd prefens 
Traétatus, ac omnia & fingula Capitula in eodem con- 
tenta, citra Feftum Nativitatis Dominice , qnod fe- 
cundüm computationem Ecclefie Anglicane erit in 
Anno Domini millefimo quingentefimo fecundo , per 
Literas Patentes utriúsque Regum predictorum , Mag- 
nis Sigillis fuis figillatas, & manibus fuis propriis fub- 
Ícriptas & fubfignatas, confirmabuntur & ratificabun- 
tur; quas quidem Literas Confirmatorias & Ratifica- 
torias , ut premittitur, figillatas & fübfignatas , utér- 
que Principum predictorum alter alteri , .citra idem 
Feftum Nativitatis Dominice, viciflim tradet & deli- 
berabit, tradíve aut deliberari faciet: 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód utérque Principum predictorum , citra primum 
diem menfis Julii, qui erit in Anno Domini millefimo 
quingentefimo tertio , Refcriptum five Literas Apofto 
licas, in forma Juris efficaces ; ft ibus & expenfis 
fuis propriis ; impetrabit feu impel i 
omnia & fingula in præfenti T'ractatu. contenta ejus- 
dem Sedis Apoftolica auétoritate apptobabuntur & con- 
firmabuntur : 

Et, infuper, utérque Principum prædiétorum, eo- 
rúmve Heredes vel Succeffores , citra diétum primum 
diem menfis Julii ; inftanter € cum effe&u requiret 
Sacrofan&tam Sedem Apoftolicam & Summum Ponti- 
ficem quód ferat Sententiam Excommunicationis , nunc 
pro.turic & tunc pro nunc , in eum ex prediétis dud- 
cceffores pra- 


ANNO 
150r. 


1302. 
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Anno diétos & eorum quemlibet, qui prefentem Pacem, aut | tates, Intelligentias , Alligantias & Confoederationes , a- Anno 
aliquod Capitulum prefentis Traétatús violaverit , aut | liásque Paétiones & Conventiones componendi, pacis- 
15OI. violari permiferit, feu violationi per fe vel alios occa- | cendi, firmandi , ftatuendi & pro perpetuo robo- 150%. 
‘ fionem preftiterit, preter & ultraSententiam Interdic- | randi, ——= 
X502. ti in ejus Regnum, "Terras, Patrias, & Dominia;non .Necnon, de & fuper omnibus & fingulis contentio- 1502. 
obftante aliquo Privilegio in genere vel in fpecie illis | nibus, quæftionibus, Guerris ; caufis ; querelis, litibus; 
aut eorum alicui, fub quacúnque verborum ferie, con- | attemptatis & demandis; unà cum fuis circumftantiis, 
ceffo: Cui quidem Privilegio utérque Princeps Princi- | emergentibus, incidentibus , dependentibus ac conne- 
pum prædiétorum palàm , publicé, & exprefsè, & in | xis que, inter Nos & prefatum Excellentiffimum Prin: 
vim Padi renunciat : | cipem Aaghe Regem & Regna, Terras, Dominia, 
Et nos Commiffarii antedi&i,nominibus eorumdem, | Patrias & Loca, Subditos, Vaflällos, Alligatos, Con- 
füfficienti auétoritate nobis in hac parte attributá, eo- atos & Adhzrentes prædiétos, hincinde pendere 
dem modo renunciamus in hiis Scriptis, quas quidem untur, tra&andi, conveniendi , appun@uandi & 
Sententias , Cenfuras , & Pœnas ille Princeps Principum | componendi, 
predictorum, eorúmque Heredes & Succeflores to- | Necnon, quosctinque Subditos noftros Malefa&ores, 
tiens incu & incurrent , quotiens contra formam | homicidas, fures; latrones juxta Leges & Confuerudi- 
alicujus Capitulorum prefentis T'ra&atüs quicquam at- | nes Merchiarum Regni nofiri Scoti , debité puniri 
temptaverit vel attempraverint, aut per fe vel alios præ- | Promittendi, 
fentem Pacem inaliquo violaverit vel violaverint, feu |  Necnon Rebelles diéti noftri Confanguinei in Reg- 
violari permiferit feupermiferint ; & tamdiu eisdem Pce- | num noftrum fugientes, certis modo & formá eidem 
nis & Cenfuris irrititus & involutus, irrititi & involuti | Confanguineo noftro aut fuo fuffcienti Deputato tra- 
remaneat & remaneant, donec Paci & Concordia præ- | dendos & deliberandos , annuendi & confentiendi, 
diclis realiter & cum effe&u parare juraverit & jurave- | Necnon Leges, Statuta & Ordinationes pro punitio- 
tint: ne hujusmodi Malefaétorum de novo ftatuendi , conden- 
Acipfas Literas Apoftolicas Originales , modo & | di & ordinandi, 
formá premiffis impetratas , utérque Princeps Princi- Ac etiam de & fuper Litteris Scriptis & Bullis A- 
pum predictorum , alter alteri, citra di&um primum | poftolicis omnium & fingulorum premifforum Con- 
diem Julii, viciffim tradet, dabit , & deliberabit, tra- | firmatoriis, Approbatoriis & Ratificatoriis a Sede Apos- 
dive, dari, & deliberari faciet: tolicá, pro meliore confervatione premifforum, per 
Quas quidem perpetuam Pacem , Amicitiam, Ligam, | nos impetrandis , habendis & obtinendis, cum Claufu- 
Confoederationem , & Intelligentiam prediétas, cum Iis & Articulis de Sententià Excommunicationis in nos 
omnibus & fingulis Articulis & Capitulis in eisdem | & Perfonam noftram , ac de Sententia InterdiQi in 
compreheníis, nos, virtute & auctoritate nobis a diétis Regnum noftrum, Patrias, Dominia & Terras noftras, 
Principibus in hac parte conceffá, pro conclufis habe- fiT raétatum Pacis aut aliquod Capitulum ejusdem Pas 
mus. cis feu Traétatús, quem, inter nos & diétum Princi- 
Item, conventum, concordatum , & conclufum eft | pem, feu noftros aut ejus Commiffarios , iniri & con- 
quód utérque Princeps Principum prediétorum omnia | cludi contigerit , violaverimus aut violari permiferimus; 
& fingula Capitula prefentis "I ra&tatüs , vel faltem te- | traétandi, concordandi, appun&uandi > Obligandi & 
norem & effé&um eorumdem, in dignioribus Civitati- | concludendi, ac cuicúmque privilegio ,tám Juris quàm. 
bus five Opidis Regnorum fuorum, € præfertim in | fa&ti, fub quácúmque verborum ferie concefio aut con= 
Locis infignioribus Marchiarum fuarum , infra tres | cedendo, alicui Capitulo præfentis Traétatós quovis 
menfes proximo fequentes datam Conclufionis præfen- | modo derogatorio, palam exprefsé & in vim Paéti no- 
tis Tractatüs , inter nos Commiffarios diétorum Prin- | mine noftro renunciandi, 
cipum inita & conclufa, publicari & notificari faciet Ac etiam Securitates, Cantiones, Promiffa, Obligatio- 
cum effectu. nes, Litteras & Scripta figillata pro premifforum com- 
plemento, nomine noftro promittendi, tradendi & de- 
verd predictarmm tenores fequuminr ES | liberandi, ac Juramentum in animam noftram preftan- 
Sunt tales. di, confimiliäque Securitates, Cautiones , Promifla, 
Obligationes, Litteras ac Juramentum a prefato Seres 
Jaconus, Dei grati, Rex Scotorum, univerfis & | mifimo Principe ejúsve Commillariis fimiliter exigendi, 
fingulis ad quorum notitiam prefentes Littere perve- | ftipulandi & recipiendi , 


nint, Salutem. Univerfáque & fingula que, per prafatos Oratores , 
Sciatis quód Nos, Commiffarios , Procuratores , Deputatos & Nuncios 


De fidelitatibus, induftriis & providis circumfpe&io- | noftros aut eorum aliquem in folidum, appunétuata, 
nibus dileétorum & fidelium Confulum noftrorum Re- | conventa, conclufa & concordata fuerint val landi , ro- 
verendiffimi in Chrifto Patris Roberti Archiepiscopi Glas- | borandi & affecurandi per fidei interpofitionem & jura- 
guenfis, Patricii. Comitis de Boithvile Domini, Halis | mentum in auimam noftram preftandum, 
magni Admiraldi Regni noftri Gardiani Occidentalium Necnon de & fuper hujusmodi appunétuatis & con- 
Merchiarum ejusdem, € Reverendi Patris Azdree | clufis, ceterísque omnibus & fingulis przmiffa quali- 
Poftulati Ecclefie Cathedralis Moravienfis quampluri- | terctimque concernentibus , que, cum prefato Coz- 
mum confidentes, | fanguineo noftro , few ejus Commiffariis , Procuratori- 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , O- | bus, & Nunciis predictis, appunétuata, concordato & 
ratores, Procuratores , Legatos, Deputatos & Nun- | concluía fuerint, Litteras validas & efficaces pro parte 
cios fpeciales affignamus, facimus, ordinamus & cons- | noftra traétandi & deliberandi, Litterásque alias confi- 
tituimus per przfentes , | milis effeétüs & vigoris ex altera parte petendi & reci- 

Dantes & concedentes eisdem & eorum cuilibet in | piendi, 
folidum , conjunctim & divifim , noftram plenariam | Et generaliter omnia premiffa & premiflorum fingu- 
Poteftatem & auctoritatem ac Mandatum generale & | la qualitercúmque concernentia faciendi , exercendi, 
fpeciale, pro nobis & nomine noftro, cum Sereniffimo | & expediendi, ita & eodem modo ficuti nos ipfi facere- 
Principe, Cariffimóque Confanguineo, & Fratre nos- | mus & facere poffemus fi in propriä Perfoná noftra in- 
tro He: ^ zglie, ejásve Commiffariis, Procu- | tereffemus, & fi talia fint que Mandatum de fe magis 
ratoribus, Deputatis & Nunciis fufficientem Poteftatem | exigant fpeciale ; 

& autoritatem ab eo ad hoc habentibus , tam de & fü- | _ Promittentes bonà fide & in verbo Regio omnia & 
per verá, firma, perpetua & reali Pace atque Concor- | fingula. que, per prefatos Commiffarios , Oratores, 
dia, quam de & fuper Treugis & Guerrarum Abfti- | Procuratores, Legatos, Deputatos & Nuncios noftros 
nentiis ,- Ligis , Amicitiis, Affinitatibus mutuisque hinc- | aut eorum aliquem in folidum , appun&uata, promiffa, 
inde auxiliis & affiftentiis quotiens opus fuerit præftan- | concordata & concluía fuerint in hic parte, nos rata 
dis, necnon Intelligentiis , Alligantiis € Confoedera- | grata & firma habituros & obfervaturos , & füperinde 
tionibus quibuscunque inter Nos & diétum Serexiffimum | Litteras noftras Patentes Magno noftro Sigillo figilla- 
Principem Hwredesque & Succeffores, ac Regna, Ter- | tas, manuque noftrá fubferiptas, omnium & fir zulo- 
ras, Dominia, Patrias, Subditos , Vaffallos , Faven- | rum premillorum confirmatorias , ratificatorias & ap- 
tes, Confoederatos & Adhærentes noftros & fuos quos- | probatorias, in forma debit’, prout opus fuerit , daturos, 
cumque, hincinde ineundis, capiendis , componendis , In cujus rei Teflimonium præfentibus Magnum Si- 
lis & habendis, conveniendi, communicandi, | gillum noftrum apponi fecimus aps Striveling, octavo 
andi, concordandi, paciscendi, ac | die menfis Octobris, Anno Domini millefimo, quin- 
finaliter & integrè determinandi € concludendi, hujus- | gentefimo primo, & Regni noftri decimo quarto. 
modique Pacem & Concordiam , ac Treugas & Guer- | James R. 
rarum Abftinentias, Ligas, Amicitias, Fœdera, Affini- Sigillo aunifo. E 
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ANNO = 
1 jor. 


1502, 


DU DROIT 


HenNricus, Dei grati, Rex Angle ES Francie 
Dominus Hiberzie , univerfis € fingulis, ad quorum 
notitias prefentes Litteræ pervenerint, Salutem. 

Sciatis qudd Nos, “en died E 

De fidelitatibus , induftriis & providis circumfpeétio- 
nibus, dileétorum & fidelium Confilia iorum noftro- 
rum, Reverendiffimi in Chrifto Patris Henrici Archie- 

riscopi Cantuarienfis Cuftodis Magni. Sigilli noftri , ac 
cat: in Chrifto Patris. Ricardi Episcopi Winto- 
zienfis Cuftodis Privati Sigilli noftri, necnon Cariffimi 
Confanguinei noftri Thome Comitis Surria Thefaura- 
zii noftri Anglie, quamplurimúm confidentes, 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiflarios, O- 
ratores , Procuratores , Legatos, Deputatos & Nun- 
cios fpeciales affignamus , facimus, ordinamus & cons- 
tituimus per prefentes, UE 

Dantes & concedentes eisdem & eorum cuilibet in 
folidum , conjunétim & divifim , noftram plenariam 
Poteftatem & autoritatem ac Mandatum generale & 
fpeciale, pro nobis & nomine noftro , cum Illuftriffi- 
ino & Sereniffimo Principe, Cariffimóque Confangui- 
neo'& Fratre noftro Jacobo Scotorum Rege, ejüsve 
Commiffariis, Procuratoribus, Deputatis, € Nunciis, 
fufficientem Poteltatem & auctoritatem ab co ad hoc 
habentibus, tam de & fuper verá, firma, perpetuà, & 
reali Pace atque Concordia, quàm de & fuper Treugis 
& Guerrarum Abftinentiis, Ligis , Amicitiis, Affinitati- 
bus, mutuisque hincinde auxiliis & affiftentiis quotiens 
opus fuerit præftandis, necnon Intelligentüs, Alligan- 
tiis & Confcederationibus quibuscumque inter Nos & 
di&um Myftrifimum Principem Heredesque & Succes- 
dores, ac Regna, Terras ; Dominia , Patrias, Subdi- 
tos, Vaffüllos, Faventes, Confoederatos & Adheren- 
tes noftros & fuos quoscumque, hincinde ineundis, ca- 
piendis, componendis , celebrandis & habendis , conve- 
niendi, communicandi, tra&tandi, appunétuandi, con- 
cordandi, paciscendi, ac finaliter & integre determi- 
andi & concludendi, — 

Hujusmodique Pacem & Concordiam , ac T'rengas 
& Guerrarum Abftinentias, Ligas, Amicitias, Foede- 
ra, Affinitates, Intelligentias, Alligantias & Confcede- 
rationes , aliásque Paétiones & Conventiones componen- 
di, paciscendi, firmandi, ftatuendi & pro perpetuo ro- 
borandi, 

Nechon, de & fuper omnibus & fingulis contentio- 
nibus, queftionibus , Guerris , caufis , querelis , liti- 
bus, attemptatis & demandis, unà eum fuis circums- 
tantis, emergentibus , incidentibus , dependentibus ac 
connexis, que , inter Nos & prefatum Illuftriffimum 
Principem Scozorum Regem , & Regna, T'erras, Do- 
minia, Patrias & Loca, Subditos , Vaflallos , Alliga- 
tos, Confcederatos & Adherentes predictos , hincinde 
pendere dinoscuntur, traétandi, conveniendi , appunc- 


tuandi, & componendi, 
Necnon quoscúmque Subditos noftros Malefaétores, 


homicidas, fures, latrones, juxta Leges & Confuetu- 
dines Merchiarum Regni noftri Anglie, debitè puniri 
promittendi , 

Necnon Rebelles diéti Confanguinei noftri, in Reg- 
num noftrum fugientes , certis modo & forma eidem 
Confanguineo noftro aut fuo fufficienti Deputato tra: 
dendos & deliberandos , annuendi & confentiendi, 

Necnon Leges , Statuta & Ordinationes, pro punitio- 
ne hujusmodi Malefa&orum, de novo ftatuendi con- 
dendi & ordinandi, 

Ac etiam de & fuper Litteris, Scriptis & Bullis Apos- 
tolicis, omnium & fingulorum premifforum confirma- 
toriis , approbatoriis & ratificatoriis, a Sede Apoftolicá , 
pro meliore confervatione premifforum, per nos impe- 
trandis , habendis & obtinendis, cum Claufulis & Articu- 
lis de Sententià Excommunicationis in nos & Perfonam 
noftram , àc de Sententia Interdi&i in Regnum nos- 
trum, Patrias , Dominia & Terras noftras, fi Tra@a- 
tum Pacis aut aliquod Capitulum ejusdem Pacis feu 
Traétatús, quem, inter nos & dictum Principem, feu 
noftros aut ejus Commiffarios, iniri & concludi conti- 
gerit, violaverimus aut violari permiferimus , tra&an- 
di, concordandi, appunétuandi, obligandi € conclu- 
dendi, ac cuicúmque Privilegio, tàm Juris quàm fac- 
ti, fub quácúmque verborum ferie conceffo aut con- 
cedendo , alicui Capitulo præfentis Tra&atüs quovis 
modo derogatorio, palàm exprefsè & in vim Paéti no- 
mine noftro renunciandi , 

Ac etiarn Securitates , Cautiones, Promiffa , Obligatio- 
nes, Litteras & Scripta figillata, pro premiflorum com- 
plemento, nomine noflro promittendi, tradendi & de- 
liberandi, ac juramentum in animam noftram præs- 
tandi, 
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Confimiliäque Securitates, Cautiones, Promiffa, Obli- 
gationes, Literas, ac Juramentum a prefato Sereni, 
mo Principe ejúsve Commiffariis fimiliter exigendi, 
pulandi & recipiendi , 

Univerfáque & fingula que, per prefatos Oratores; 
Commiffarios , Procuratores, Deputatos & Nuncios 
noftros aut eorum aliquem in folidum, appund 


li- 


conventa, conclufa & concordata fuerint, vallandi, ro 


> 


borandi & affecurandi per fidei interpofitionem & jura- 
mentum in Animam noftram præftandum, 

Necnon de & füper hujusmodi appunétuatis & con 
clufis, ceterísque omnibus & fingulis premiffa quali= 
tercámque concernentibus, que, cum præfato Confans 
&aineo noftre, feu ejus. Commillariis, Procuratoribus 
Deputatis & Nunciis predictis , appunétuata , concor: 
data & concluía fuerint, Litteras validas & eficaces 
pro parte noftrà tradendi & deliberandi, Litterásque a- 
lias confimilis effe&tüs & vigoris ex altera parte peten- 

i & recipiendi, à 

Et generaliter omnia premifla & premifforum fingu- 
la qualitercúmque concernentia faciendi & exercendi 
atque expediendi, ita & eodem modo ficuti nos facere- 
mus feu facere poffemus fi in proprià Perfoná noftrà 
intereffemus , & fi talia fint que Mandatum de fe 
magis exigant fpeciale, 

Promittentes bond fide & in verbo Regio, omnia & 
fingula, que per prefatos Commiffarios , Oratores; 
Procuratores, Legatos, Deputatos & Nuncios noftros 
aut eorum aliquem in folidum, appunétuata, promiffa, 
concordata & concluía fuerint in hic parte, nos rata; 
qua & firma habituros & obfervaturos ; & fuperinde 

itteras noftras Patentes , Magno Sigillo noftro figilla- 
tas, manuque noftrá fubfcriptas , omnium & fingulo- 
rum premiflorum confirmatorias, ratificatorias & ap- 
probatorias , in forma debità, prout opus fuerit , datu- 
IOS. 

In cujus rei T'eftimonium has noftras Literas fieri fe- 
cimus Patentes. 

Tefte meipfo apud Wefmorafterium vicefimo o&avo 
die Novembris, Anno Regni noftri decimo feptimo. 

In cujus rei Teftimonium huic parti iftius IN DE 
TURA, penes didum Excellentifimum & Serenifli- 
mum Principem Henricam Anglie Regem REMANSU- 
RÆ, nos predicti Archiepiscopus , Comes, & Poftula- 
tus Moravienfis , Commiffarii, Oratores, & Procu- 
ratores prefati Excellentiffimi Principis noftri Facobi 
Regis Scotorum , Sigilla noftra appofuizus , & præfentes 
manuum noftrarum fübfcriptione munivimus. 

Datum zz Anglia, in Regio Palatio de Richemont; 
vicefimo quarto die menfis Januarii, Anno Domini fe- 
cundum curfum & computationem Ecclefiarum Sco- 
ticane & Anglicane millefimo quingentefimo primo: 


ROBERTUS GLASGUEN. 
Patrik ERLE orr BoTHVILE: 
A. MORRAVIEN. 


Sub Sigillis fuis cere rubre a duplicibus Candis Pera 
gamene peudentibus. 
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Traité de Paix entre Louis XII. Roi de France 
& FERDINAND € ISABELLE, Roi ES 
Reine d'Espagne au fujet du Rotaume de Ni aples, 
par lequel Louis & Ferpinanp € I- 
SABELLE promettent de ceder l'un ES l'autre, 
ce qu'ils: poffedent dans ce Royaume > au Duc 
DE Luxemsourg Fils ainé de T Archiduc» 
€ à Madame Cuaupe File de L O UIS; gui 
doivent fé marier enfemble , fait jar PuıLıp- 
PE, Archiduc d'Autriche. A Lyon le f. Avril 


1502. [Freperic LroNAnp, Tom 


11. pag. 9. ] 
op OUR la patification des diferends étans prefen- 

tement entre le Roi trés- Chrétien , & le Roi & 
la Reine d'Espagne, pour raifon du Roiaumede Naples 
ont été pourparlées les chofes qui enfuivent. 


2 


Pre: 


(1) Ce Traité ne fervit qu'à amufer les François, randis que les Es- 
pagnols fe préparoient à les chaffer entiérement du Royaume de Naples. 
A peine fur-il figné qu'ils mirent la main à l'œuvre pour cela, L 
d’Espagne s’excufa fur ce que PArchiduc fon Beau-fi i 


fi fon 
pouvoir: ce qui ficha fi fort P'Archiduc, qu'il retontn: #, où iL 
fit voir fes Inftruétions publiques & fecretes, & prouva , qu'il n'avoit 


fait que ce qu'elles portoient, Varillas, Hiffeire de Lonis Xll. Liv: Uy 


1 


ANNO 
150r. 


1502. 


1502; 
f. Avril 


ANNO 
1502. 


28 


Premierement, que le Roi trés- Chrétien rendra au 
Roi € à la Reine d'Espagne tout ce qui a. été , elt, & 
fera pris par fes Lieutenans , Capitaines , & gens de 
Guerre, tant en Calabre, que en Pouille, & ce qui 
eft de la part & portion desdits Roi & Reine d’Espagne, 
fans aucune chofe en retenir ou referver ; & le Roi & 
la Reine d’Espagne femblablement rendront & feront 
rendre. au Roi trés- Chrétien tout ce entierement qui 
aura été, ou fera pris par eux, leurs Lieutenans, Ca- 
pitaines , & gens de Guerre, tant en la Terre de Labour & 
de Brüffe, que autres Provinces , tant de la part d'ice- 
lui Seigneur Roi fans aucune chofe en retenir, ou re- 
ferver en façon que ce foit. | 

Et de ce qui refte & reftera à conquéter dudit Roiau- 
me, tant d'une part que d'autre, le Roi trés-Chrétien , 
& le Roi & la Reine d’Espagne, en uferont, felon qu'il 
eft contenu en la Capitulation du Traité d'entre eux 
au fait du partage dudit Roiaume, lequel Traité ils ob- 
ferveront & garderont, & feront obferyer & garder de 
point en point inviolablement ; felon fa forme & teneur, 
fans y faire ou fouffrir contrevenir direétement ou in- 
direétement, en façon que ce foit, € pour fournir, 
faire & accomplir les chofes fusdites, y feront envoiez 
bons Perfonnages d'un côté & d'autre, avec charge & 
plein - pouvoir à cet effet. : n 

Item. Et dés à prefent le Roi trés-Chrétien; pour 
“bien de Paix, donne & fe deveft, dépouille, & deshe- 
rite de la Couronnedu Roiaume de Naples, & entie- 
rement de toute fa part & portion audit Roiaume, au 
profit de Madame Claude fa Fille; & les Roi & Rei- 
ne d'Espagne femblablement donnent & fe deveftent, 
& dépouillent & deffaififfent de leurs Duchez de Cala- 
bre & de Pouille, & entierement de ce qu'ils ont audit 
Roiaume de Naples, au profit de Monfieur de Luxem- 
bourg, premier & aîné Fils de Monfieur Archiduc ; 
& en figne de ce , fe pourront dés maintenant madite 
Dame Claude & Monfieur de Luxembourg intituler & 
appeller Roi & Reine de Naples, & Duc & Duchefle 
de Calabre & Pouille: 

Et pour ce qu’il eft queftion de la Province de Capi- 
tanat, le Roi trés-Chrétien, auffi pour bien de Paix, 
fera content rendre & mettre és mains de Monfieur 
T'Archiduc tout ce qui a été & fera pris par fes gens en 
ladite Province, depuis la Guerre commencée devant 
lui Roi, & les Roi & Reine d'Espagne; & femblable- 
ment lesdits Roi & Reine d'Espagne, pour bien de Pai 
feront contens mettre és mains de Monfiieur.lArchi- 
duc Manfredoine ; Saint-Ange , € autres des Places; 
qu'ils tiennent en icelle Province , & la totalité dudit 

anat, tant ce qui en. demeurera és mains du Roi 
trés-Chrétien, qu'il tenoit avant la Guerre; à quoi il 
prétend droit, que l'entier refte d'icelui Capitanat que 
tiend Aonfieur P'Archiduc , tant ce que lui auront 
baillé le Roi & la Reine d'Espagne qui y prétendent 
droit, que ce que lui en aura baillé ledit Seigneur Roi 
trés-Chrétien , où il pretend femblablement droit, fera 
donné & baillé par lesdits Rois en forme de douaire & 
ufufruit à madite Dame Claude , & ce outre & par des- 
{us le douaire déja baillé, ou. à bailler, par le Traité 
de Mariage fait és autres chofes qui lui feront & pour- 
ront être baillóes ci-aprés, parmi ce toutefois que jus- 
qu'à la confommation du Mariage que deffus, ce que 
le Roi trés-Chrétien tient, & par ce Traité tiendra en 
ladite Province, fera regi, tenu , & gouverné au nom 
de madite Dame Claude , par quelque bon, grand 
& notable Perfonnage, tel qu'il plaira audit Seigneur 
nommer ; & que Monditfieur l'Archiduc tiendra, re- 
gira, & gouvernera, au nom de Monditfieur de Lug 
xembourg fon Fils, tout ce que lesdits Roi & Reine 
d'Espagne tiennent, & par ce Traité retiendront audit 
Capitar & feront , Monditfieur P Archiduc, & celui 
que le Roi trés-Chrétien dénommera , ferment folennel, 
& bailleront leurs Lettres & Scellez ‚de non rendre le- 
dit Capitanat, ni aucune des Places d'icelui, avant la 
confommation dudit Mariage avenue. 

Et où ledit Mariage par le trépas des Parties, ou de 
Pune d'icelles, avant leur venue & Âge competant & 
requis à confommation de Mariage, que Die ne veuil- 
le, ne parviendroit,* & fe confommeroit , en ce cas la 


Shretien, ainfi 
qu’il eft touché ci-deffüs; tant & jusqu'à ce que par 
Juges non fuspe&s , qui pat le commun accord de ceux 
ou celles ausquels le droit par ledit trépas feroit avenu, 
en feroit dit & en point de droit , n'eft toute- 
fois que plütót que du vivant desdites Parties en foit dit 
& apointé, {elon quoi que Pon aura à fe regler. 


CORPS DIPLOMA TIQUE 


lement par Madame Claude en vertu du Roi trés-Chré- 


tien, & Monfieur de Luxembourg, par le don 
& de 
la Cay 
Naples. 

ltem. En faifant les chofes deffusdites; pour le bien 
& entretenement de Paix, & afin que ci-aprés n'avien- 
ne chofe qui y puiffe caufer rupture , Monfieur l'Ar- 
chiduc, fi c'eft le plaifir du Roi & de la Reine d’Es- 
pagne, fera content de prendre la charge du Gouverne- 
ment & maniment de la part & portion y que iceux 
Seigneurs Roi & Reine ont audit Roiaume de Naples, 
tant en Calabre, Pouille, que autres Provinces étans 
de leur part & portion. Et le Roi trés-Chrétien de fà 
part commettra & deputera un bon, grand;-& notable 
Perfonnage, Amateur de Paix, qui regira, & gouver- 
nera fa part & portion, de maniere que diférends où 
divifions ne puiffent avenir entre eux, & leurs Deputez 
fous eux. 

ltem. Et ne commettra Monditfeur lArchiduc à 
la garde des Places & Offices de la part & portion, qu’il 
aura à gouverner , aucuns Perfonnages , desquels il 
ne foit bien für; & que de leurs fautes , s'ils en ci 
mettoient, il ne réponde; & de ce ; à l'Ordonnance 
du Roi & de la Reine d'Espagne , donnera-t-il fon Scel- 
lé en bonne forme. S 

Et le Roi trés-Chrétien en ce qui fera. de la part & 
portion de madite Dame Claude , ordonnera & fera, 
que celui auquel il en baillera le Gouvernement, fem« 
blablement n'y commettra ou deputera aucuns Perfon- 
nages, dont il ne foit für & desquels, fi faute y ave- 
noit, il ne réponde; & de lui fera ledit Sieur bailler 
fon Scellé en femblable forme: 

Pour plus grande fúreté d'Amitié & bien de Paix, 
& afin que chacun d'une part & d'autre foit plus aftraint 
à les entretenir, & auffi la Capitulation faite, Mondit- 
fieur l'Archiduc , ou fon Commis ; envoiera un ou 
deux bons Perfonages ,. pour voir faire le ferment à 
ceux, qui feront mis és Places, Charges; & Offices, 
de la part du Roi trés-Chrétien, & le dénommé € dé- 
puté dudit Sieur Roi envoiera femblablement en la part 
& portion desdits Roi & Reine d'Espagne , pour voir 
faire le femblable. 

Et pour ce que au tems de 1a Guerre, plufieurs cho- 
Tes ont été faites d'un côté & d'autre, par les Princes; 
Barons; & autres Sujets du Roiaume de Naples, en 
foi declarant ouvertement à ladite Guerre contre le Roi 
trés-Chrétien ; & lesdits Roi & Reine d'Espagne, il 
eft dit & accordé, que toutes offenfes , Rebellions, De- 
clarations Crime de Leze-Majefté , & autres quelcon- 
ques cas, que pourroient avoir fait & cominis lesdits 
Princes, Barons, Cite’, Villes , & Sujets dudit Roiau- 
me, d'une part & d'autre; comme dit eft, font & fe- 
ront par cette Paix, & la prefente Capitulation , quitez, 
remis, pardonnez & abolis , & ne leur en pourra en 
aucune chofé quereller, ou demander en maniere que 
ce foit, ains retourneront & reviendront tous & cha- 
cun d'eux, d'un parti & d'autre, à tous & quelconques 
leurs biens, maifons, Places; Terres , & Seigneuries 
en l’état qu'ils les trouveront, & en jouiront fi avant 
qu'ils leur apartiendront, & feront maintenus & con- 
fervez en leurs Privileges. 

Item. Et feront tenus lesdits Princes, Barons , Ci: 
tez, Villes, Communautez , & autres quelconques 
Vaffaux, ou Sujets, qui feront & demeureront en la 
portion commife à la garde de Monditfieur PArchiduc, 
de lui faire, ou à fes Deputez & Commis, ferment de 
fidelité, tel & en telle forme qu'ils font tenus , & ont 
acoütumé faire à leur Prince & Seigneur. Et fembla- 
blement ceux qui feront & demeureront en la portion 
à la garde de laquelle le Roi trés-Chrétien aura com- 
mis, feront tenus faire femblable ferment audit Com- 
mis d'icelui Sieur Roi; & d'un côté & d'autre feront 
lesdits Princes, Barons , Citez ; Villes; Communau- 
tez, Vaffaux & Sujets quelconques ; décharge & abfous 
de tous autres fermens, que par ci-devant ladite Guer- 
re durant, auparavant, & depuis, ils pourront avoir 
fait audit Sieur Roi trés- Chretien , & ausdits Roi & 
Reine d'Espagne, ou à leurs Lieutenans ou Commis; 
mais aufli où lesdits Princes, Barons, Citez, Villes, 
Communautez, Vaflaux, ou autres Sujets, de quel- 
conque état, ou condition , contreviendront au fer- 
ment, que par ce Traité ils auront & feront tenus fai- 
re,ou en maniere que ce foit contreviendroient à leurs 
leautez ‚il eft dit & accordé , qu'ils & chacun d'eux qui 
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a Reine d'Espagne, felon qu'il eft contenu en 
ulation du Traité de partage dudit Roiaume de 


Anno 
1502, 


ANNO 
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DU DROIT 
le feront, irremiffiblement, & fans jamais en avoir, ou 
attendre grace par Traité de Paix, ou autre moien , con- 
fisqueront Corps & biens au profit de leur Seigneur, & 
garderont für tout lad. Capitulation. 

Item. Et dés à prefent le Roi trés-Chretien par feûr 
Homme des fiens fignifiera à Monfieur de Nemours le 
prefent Traité, & expreflement lui ordonnera faire ob= 
ferver icelui, & faire cefler tous exploits & ates de 
Guerre; & Monditfieur l’Archiduc femblablement, au 
nom & de la part du Roi & de la Reine d'Espagne fi- 


gnifiera à Gongale Fernande, & lui ordonnera faire le 
Temblable. 


Et au regard du partage dudit Roiaume , ou de Pi- 
negalité d'icelui, & des Terres qui font encore de pre- 
fent indivifes, les Deputez deflus nommez, ou leurs 
Deputez, en decideront, & fe gouverneront felon «€ 
par la forme de la Capitulation. 

Item. Et feront compris en ce prefent Traité de Paix 
les Alliez d’un côté & d'autre, lesquels lesdits Seigneurs 
Rois feront tenus nommer & notifier l’un à l’autre de- 
dans trois mois prochains venans ; & dés maintenant 
lesdits Rois chacun de fa part ont denommé , & denom- 
ment pour leur Allié & Confederé, nôtre Saint Pere le 
Pape, & le Saint Siege Apoftolique; & les autres qu'ils 
voudront ci-aprés nommer , ils le feront dedans ledit 
tems que deflus. 

Le furplus que l’on a accoütumé mettre en Traiter, 
comme de confiscations données d'une part & d'autre, 
des feüretez à l'entretenement de ce Traité, des Con- 
fervateurs d'icelui , du nombre des Gensdarmes , qui 
s’entretiendront audit Roiaume , du fecours que les 
Gouverneurs d'icelui auront de faire l'un à l'autre ,où 
requis feront; de la delivrance des Marchands Fran- 
cois, & leurs biens & Marchandifes arreftez en Caftil- 
le, Aragon, & autres Pais du Roi de la Reine d'Es- 
pagne, & de leurs Sujets & leurs biens en France, & 
autres chofes generales, fe conclura & apointera faci- 
lement, & pour ce faire fe deputeront deux bons Per- 
fonnages du Confeil du Roi, & deux du Confeil de 
Monditfieur l'Archiduc. Fait à Lion le y. Avril 1502. 
Signé, Louis. Ez plus bas, PHILIPPE: 


‘Addition audit Traité. 


Pos la pacification des diférends étans prefente- 
ment entre le Roi trés- Chrétien , & le Roi & la 
Reine Espagne, pour raifon du Rojaume de Naples, 
ont été pourparlées les chofes qui s’enfuivent. 

Premierement, que ledit Roi trés-Chrétien, & les- 
dits Roi & Reine d'Espagne entretiendront , garderont, 
& obferveront d'une part & d'autre le Traité & Capi- 
tulation faits entre eux pour le partage dudit Roiaume 
de Naples, & aura ladite Capitulation $ Traité lieu 
en tous fes Points & Articles , felon fa forme & te- 
neur. 

Et pour ce qu'il eff queftion de la Province dudit 
Capitanat, en laquelle chacun desdits Seigneurs Rois 
pretend droit, & qu'à caufe d'icelle s'eft met la Guer- 
re, eft expreffement dit & accordé, que ce que ledit 
Roi tres-Chrétien tenoit en ladite Province du Capita- 
nat, avant que la Guerre commencát , fera mis és 
mains de quelque bon & grand Perfonnage , que ledit 
Sieur nommera comme en main neutre. Ft lesdits Roi 
& Reine d'Espagne mettront és mains de Monditfieur 
TArchiduc , comme en main neutre pareillement ; 
Manfredoine, Saint-Ange, & toutes les autres Terres, 
qu'ils tiennent & tiendront en ladite Province du Ca- 
pitanat. Et au regard de ce qui a été pris par ledit 
Roi trés-Chrétieñ, & fes Lieutenaris & Capitaines de- 
puis ladite Guerre commencée; tant en Calabre, que 
en Pouille, fera mis & reítitué és mains desdits Roi & 
Reine d'Espagne, fans aucune chofe en retenir, refer- 
vé ce qui a été pris en ladite Province du Capitanat, 
qui fera mis comme en main neutre és mains de Mon- 
ditfieur l’Archiduc. 

Et pareillement, fi par lesdits Roi & Reine d'Espa- 
gne, leurs Lieutenans & Capitaines, avoit été ou étoit 
is aucune chofe és Provinces & Terres de Labour & 


chofe en retenir. 

Item. Et feront tenus lesdits Sieurs Archiduc & ce- 
Tui qui fera nortimé de la part du Roi, tenir. ladite Pro- 
vince du Capitanat comme chofe neutre, & feront fer- 
ment, & bailleront leurs Lettres & fcellez ayxdits Roi 
trés-Chrétien, & Roi & Reine d'Espagne, de ne ren- 
dre ni reftituer ladite Province, qu'il ne foit prealable- 


P h 
la Bruffe, depuis ladite Guerre commencée, il fera mis | 
& reftitué és mains du Roi trés-Chrétien, fans aucune | 
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IMILIANI I. guiby 
VARICUM, de om- 
y, Feudaliis 3 Regali 
itatibus, Oppidis’, : 
quecunque. ES quascun 
Virodunenfes Episcopi 2 Romanorum Imperatori 
bus ES S. Rom. Imperio im Feudum füsceperunt , 
ES precipue de eis, que in Literis momiue tenus 
expreffa funt, inveflit. Datum in. Civitate In- 
periali Augufle 1. Maii 1502. [In Beylagen 
der Königliche en Schwedifehen Beschiverden die 
ber der Sranzöfifchen Gerichts Commern Mroces 
duren contra Sweybrucen fob Num. IX. in 
Appendice Contin. XLIM. Diar. Europ. 
pag: 303.] 


AXIMILIANUS Divina favente Clementía 

Romanorum Rex femper Auguft ac Hunga- 
E E TE de QUE ua ORE Ay 254 
riz, Dalmatie, Croatie &c. Rex, Archidux Auftriz 
Dux Burgundie , Lotharingie , Brabantiæ, S UM 
ee SS NS CRT neh 
Carinthiz, Carniolæ, urgie & Geldriæ, Land- 


i 


gravius Alfatie, Princeps Suevia , Palatinus in Habs 
purg , & Hannoniz Princeps, ix, Flan- 
dris, Tyrolis, Goritie , Arteñi, Hollandix, Selan- 


diz, Pherretis in Kyburg, Namurci , & Zutphanie 

Marchio Sacri Romani Imperii fuper Anafum Burgo- 
viz, Dominus Frilie, Marchie, Sclavoniz , *Mechii 
nie, Portus Naonis, & Salinarum &c. Notum faci- 
mus tenore prefentium univerfis. Firmiter ad falutem. 
æternæque vite gaudia nobis credimus provenire, cum 
Ecclefiarum commodis & profeétibus libenter intendi- 
mus, & eis Favorem Cefareum liberaliter imparti- 
mur. 

Hinc cum Venerabilis Varıcus Episcopus Virodu- 
nenfis, Princeps devotus nofter dile&us per legitimum. 
fuum Procuratorem JA cos vx MERs win ‚utrius- 
que Juris Doctorem , ut ex fide Inftrumenti nobis ex- 
hibiti clare conftitit, nobis humiliter fup it, qua- 
tenus fibi omnia & fingula Feuda , Feudalia Resalie 
Jura, Caftra , Civitates , T'erras ; Diltr us Ban 
nia, Arces, Resque & bona quæcunque , que & quas 
pro tempore exiltentes Virodunenfes Episcopi a nobis 
five aliis Divis Romanorum Imperatoribus & Recibuz 
Predecefloribus noftris ac Sacro Romano Imperio a 
Feudum fufcipere & habere confucverunt, & prafertint 
Res, Dominia & Feudalia fübfc :B 
ficium Comitatus ES Marchie Wir 
poteltate eundem Comita 7 
di, Comitem eligendi 
bendi, Y an quo 
Banno, & Curiam 
entis; Be 
mS. 
us, EY Bannd, Cu 
ta C9 fuis pertin 
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scunque Vafallos fuos , quomodolibet 
| fufceptis, prout. illa antiquitus Epis- 
i5, Predecefforesque fui a Sacro Imp 


præ- 
nominati de eisdem inveftire, ac fibi fueque Ecclefiz 
Virodunenfi omnia & fingula eorum Privilegia; Lite- 
ras, Jura, Libertates , Indulta , Donationes , Bona 
atque Poffeffiones, que & quas a Dive memorie Ro- 
manorum Imperatoribus & Regibus Prædecefforibus 
noflris ac aliis Principibus & Chrifti Fidelibus rite obti- 
nuiffe noscuntur approbare, ratificare, innovare & con- 
firmare gratiofius dignaremur. 

Nos igitur exiftimantes noftris applicari Thefauris, 
quod ad Imperii Subditorum, & precipue Spiritualium 
votaliberaliter erogatur , precibus predictis favorabiliter 
inclinati, praefato Episcopo Virodunenfi, recepto prius 
a Procuratore fuo præfcripto, debito ac in hujusmodi 
preftari folito Fidelitatis & Homagii Juramento, quod 
1s in animam ipfius Episcopi in manus noftras preftitit, 
in hunc videlicet modum: 

Ego Jacosus MErswın Doëor, Procurator 
legitimus Reverendi im Ghriflo Patris, Domini V A- 
R1C1 Episcopi Virodunenfis , juro , vice ES nomine C9 in a- 

imam ipfius Domini couflituentis , ad bec Sanéfa Dei 
> que corporaliter tango , quod ipfe Dominus 
ab hac die in autea fidelis erit Sereniffimo ES 
Zo Principi € Domino , Domino MAxımı- 
LIANO Romanorum Regi femper Augufto , Domino 
eo gratiofijimo, ES ommibus Succefforibus fuis Roma- 
worum Imperatoribus , aut Regibus legitime intrantibus, 
contra omnes. homines: neque unquam erit in confilio, ubi 
gericulum [uum , aut contra honorem, Statum, aut Per- 
ouam fuam. tradletur, neque confentiet, € ubi faerit , 
admonebit , fed bonum ES falutem fuam. juxta. poffibilita- 
defendet ES promovebit, ES cetera omnia faciet, que 
is Princeps ES Vafallus Sacri Imperii [uo vero Domi- 
fecere tenetur , dolo ES fraude prorfus femotis. Ita 
me Deus adjuvet ES bec Santa Dei Evangelia. 

Omnia & fingula Feuda, Feudalia, Regalia Jura, 
Caltra, Civitates, Oppida, Terras, Diftriótus, Arces, 
Res quoque & Bona, quacunque & quascumque & in 
quibuscunque confiftentes , que & quas pro tempore 
exiftentes Virodunenfes Episcopi a nobis, five aliis Ro- 
manorum Imperatoribus, five Regibus Predeceffotibus 
noftris, & Sacro Romano Imperio in Feudum fuscipe- 
re & habere confüeverunt, & praefertim Comitatus , 
Dominia & Res & Bona ut fupra fpecificata, Autori- 
tate noftra Regia atque ex certa fcientia conceffimus & 
contulimus , ipfumque inveflivimus de eisdem, con- 
cedimusque conferimus , & inveltimus prefentem per 
tenorem. Nec non fibi fueque Ecclefie Viro- 
dunenfi univerfa & fingula Privilegia , Literas > Jura, 
Libertates, Immunitates, Indulta, Donationes; Bona 4 
Poffefliones, Villas, Curias, que & quas ipfe, ac fui 
Prædecef Episcopi Virodunenfes præfataque Eccle- 
fia pro ipfis & a Ecclefia a præfatis noftris Præde- 
cefloribus & aliis Chrifti Fidelibus rite & rationabiliter 
obtinuerunt in omnibus fuis Tenoribus, Sententiis, 
Punétis & Claufulis de verbo ad verbum, prout fcrip- 
ta, feu fcripte funt, ac fi tenores eorum & earum fin- 
guli præfentibus inferti exifterent ,etiamfi de his in præ- 
fentibus Jure, vel de confuetudine fpecialis mentio fie- 
ri deberet, Autoritate noftra Regia approbavimus, ra- 
tificavimus, innovavimus & confirmavimus gratiofe ac 
tenore præfentium approbamus , ratificamus, innova- 
mus ac de certa noftra fcientia benignius confirmamus: 
Inhibentes univerfis & fingulis Principibus Ecclefiafticis 
& Secularibus, Comitibus , Baronibus , Militibus, No- 
bilibus, Clientibus , Officialibus, Magiftris Civium, 
Scabinis, Confulibus & Communitatibus Civitatum , 
Oppidorum & Villarum ,' ceterisque noftris & Impe- 
rii Sacri Subditis & Fidelibus , ne praefatum Episco- 
pum, & Ecclefiam fuam Virodunenfem , aut eorum 
Homines & bona adverfus noftre Approbationis, Inno- 
vationis , Ratificationis & Confirmationis Indultum im- 
pediant aliquatenus aut moleftent,aut fuos impedire feu 
moleftare permittant, quin potius noftro & Imperii 
nomine protegant realiter & defendant , ficuti noftram 
& Imperii indignationem graviffimam ac Pœnas in 
Privilegiis & Literis ejusdem Episcopi & Ecclefie fue 
Virodunenfis ; nec non Poenam quinguagi 
2 oluerint evitare; quarum med 
tatem erario nofiro, reliquam vero partem prefati E- 
piscopi & Eccletiz Virodunenfis ufibus decernimus appli- 
candam. 
quoque lege volumus & mandamus quod uni- 


verti & finguli Comites , Barones, Milites, Nobiles, 
i 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Clientes, Vafalli, Officiales ceterique Terrarum, Ci- 
vitatum & Locorum Episcopatus feu Ecclefie Virodu- 
nenfis Subditi noftri & Imperii Sacri Fideles Diledi E- 
piscopo fæpe nominato veluti vero & ordinario eorum 


| Domino in omnibus & fingulis tam judicialibus, quam 


extrajudicialibus , Jurisdictionum quoque temporalium 
S reverenter pareant , & debitam obedientiam 
dant: Noftris tamen. & Imperii Sacri Ju bus, 
autoritate & fuperioritate & cujuscungue alterius fem: 
per falvis; Prefentium fub noftre Majeftatis Sig 
penfione T'eftimonio Literarum. 

Datum in Civitate Imperiali Auguftz , die prima 
menfis Maii, Anno Domini millefimo quingentefimo 
fecundo, Regnorum noftrorum Romani feptimo deci- 
mo, Hungarie vero tertio decimo. 


XIII. 


Traëtatus inter MAXIMILIANUMI. Romano 
rum Regem, Sc. (9 Henrıcum VII. Regen 
Anglie, ESc. fuper Intercurfu Mercatorum. Dat. 
apud Andwerpiam die 19. menfis Funii Anno 
1502. [RymEr, Conventiones, Literæ, 
& Ada Publica, Tom. XIII. pag. 6.] 


UNivzxsis ET SINGULIS, ad quorum noti 

tias prefentes Literæ pervenerint , Corzelius de 
Bergis Aurei Velleris Miles, Dominus Temporalis de 
Melin & Zenenberghe, &c. Marescallus liluftriffimi 
Principis Domini Philippi Archiducis Anfirie , Henricus 
de Wittam Miles Aurei Velleris, Dominus T'emporalis 
de Berffce Gubernator Domini Karol; Dzcis Luxe 
burgenfis Ec. Fudocus Prant Miles Dominus Tempo- 
ralis de Blaesbelt, Ambafliatores, Procuratores, Ora- 
tores, & Commiflarii in hac parte Sacratiffimi ac Invic- 
tiffimi Principis Maximiliani Romanorum Regis femper 
Augufti, Salutem. 

Sciatis quod Nos, pro diéto Sacratiflimo Rege Ro- 
manorum, fuísque Heredibus & Succefforibus, atque 
ejus & eorum nomine, Auctoritate Nobis ab codem 
Rege per Literas fuas Patentes commiffä (quarum Te- 
nor inferiüs fequitur) cum "Venerabilibus Viris Karolo 
Somerfer uno Militum Ordinis Garterii ac Capitaneo 
Garde Iiluftriffimi Regis Angle, ac Magiftro Gzillel- 
mo Warham Legum Doétore electo in Episcopum Lon- 
donienfem , Ambaffiatoribus , Procuratoribus, Orato- 
ribus, & Commiffariis di&i Illuftriffimi Regis Anglia ad 
infrafcripta per ipfius Anglis Regis Literas Patentes 
Deputatis (quarum etiam inferiüs Tenor fequitur) con- 
venimus, contraximus & conclufimus , ac per Præ- 
fentes convenimus, contrahimus & concludimus om- 
nes & fingulos Mercium & Mercandifarum Intercur- 
füs fequentes Articulos; 

INPRIMIS, conventum , concordatum & conclu: 
fum eft quód omnes & finguli Mercatores Regni An- 
glie, Dominii Hibernie, Ville & Merchiarum Cale- 
fii, & eorum Faétores, Familiares, Negotiorum Ges« 
tores, & Miniftri, Naute, Magiftri Navium € Ma- 
rinarii poterunt de cetero navigare, ire, tranfire, & 
redire, per Terram, Mare & Aquas dulces, necnon 
eundo & redeundo converfari , effe & morari fecu- 
rè & libere in Patriis, Terris & Dominiis Sereniffimi 
Regis Romanorum, & etiam in Portubus & Litoribus. 
Patriarum, Terrarum, & Dominiorum predictorum , 
per ipfum Regem Romanorum auétorizatis (in Villis, 
videlicet, ubi Cuftumarii & alii Officiarii Regales fant 
ordinati ad vacandum & attendendum pro & fuper 
Introitu & Exitu Navium, Mercatorum & Mercandi- 
farum) & non alibi nec in aliis Locis, cum eorum Bo- 
nis & Mercandifis in Patriis, ‘Terris € Dominiis ipfius 
Regis Romanorum non prohibitis, ac cum Navibus qui- 
buscámque, € cum Mercatoribus Patriarum ; T'erra- 
rum & Dominiorum prediétorum , feu eorum Faéto- 
ribus, Familiaribus, & Negotiorum Geltoribus , ac 
Miniftris, necnon cum omnibus aliis Mercatoribus, 
cujuscánque Nationis exiftant, & corum Faétoribus, 
Familiaribus , Negotiorum Geftoribus , & Miniftris, 
de quibuscúnque Mercandifis & Rebus non prohibitis 
liberé mercari, emere, Commercium habere & vendes 
re, ac Mercandifas facere , 

Poterúntque ad & in predi&tos Portus & Litora Pa 
triarum , Terrarum & Dominiorum prefati Domini 
Regis Romanorum tàm eorum propria Bona quàm alie- 
na, ut præfertur, non prohibita , ducere vel duci face- 
re, & ab ipfis Portubus feu Littoribus, quotienscúm= 
que, quandocúmque, & quocámque voluerint, cum 

pres 


ANNO 
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DU DROIT DES GENS. 


prediéris Bonis, Mercandifis , & Navibus, fecuré re- 
cedere & redire : : 
Et pari modo omnes & finguli Mercatores Patria- 
rum, Terrarum & Dominiorum prefati Domini Regis 
Romanorum & corum Faétores, Familiares, Negotio- 
rum Geftores, & Miniltri, Naute, Magiltri Navium, 
& Marinarii poterunt de cætero fecuré & liberé navi- 
gare, ire , tranfire, & redire per Terram, Mare & 
Aquas dulces, necnon. eundo- & redeundo , conver- 
fari, effe & morari fecuré & liberè in dido Regno 
Anglie, Dominio Hiberniz , Villa € Marchià Calefii, 
& ctiam in Portubus & Litoribus eorumdem, per præ- 
tum Dominum Regem Angle auétorizatis (in V illis, 


ordinati ad vacandum & attendendum pro & fuper 
Introitu & Exitu Navium, Mercatorum & Mercandi- 
farum) & non alibi nec in aliis Locis , cum eorum Bo- 
nis & Mercandifis in dicto Regno Anglie, Dominio 
Hibernie, vel Villá & Marchiá Calefii non prohibitis , 
ac cum Na 
Anglie, Hibernie, & Calefie, ac Merchiarum ejus- 
dem, feu eorum Fa&oribus, Familiaribus, Negotio- 
rum Geftoribus , ac Miniftris , necnon cum omnibus 
aliis Mercatoribus cujuscámque Nationis exiftant, & 
eorum Fa&oribus , Familiaribus, Negotiorum Gefto- 
ribus, & Miniftris de quibuscámque Mercandifis & 
Rebus non prohibitis liberè mercari, emere, Com- 
mercium habere, & vendere ac Mercandifas facere, 

Poterúntque ad & in predictos Portus Anglie, Hi- 
berniz & Calefie, tàm eorum propria Bona quàm 
liena, ut prefertur, non prohibita , ducere vel duc 
cere, & ab ipfis Portubus feu Littoribus , quotienscúm- 
que, quandocámque & quocúmque voluerint, cum 
predictis Bonis, Mercanditis, & Navibus, liberè & fe- 
curé recedere & redire, 

Absque eo quod aliqui Mercatores Regnorum , Pa- 
triarum , & T'errarum alicujus Principis Principum præ- 
dictorum per ipfos Principes feu eorum Officiarios quo- 
vis pa&o redargui vel aliqua Pcena mulétari poflint, 
vel quód per eosdem ipfis Mercatoribus aliquod Damp- 
num, Præjudicium, vel Impedimentum fieri aut infer- 
1i poffit per viam Facti, occafione Guerra vel Depræ- 
dationum aut Attemptatorum factorum vel fiendorum, 
velalio modo ex caufa quacumque; Solvendo tamen , 
quantum attinet ad Mercatores utriusque Partis Partium 
predictarum, pro Bonis, Rebus, & Mercandifis fuis 
Jura & Theolonea pro eisdem debita & confueta. 

ltem , conventum eft quod prefentem Traétatum 
ac omnia & fingula Capitula in eodem contenta uter- 
que Princeps Principum prædiétorum, per Literas fuas 
Patentes, Magnis Sigillis fuis figillatas , & manibus 
fuis propriis fubfcriptas & fübfignatas, infra duos men- 
fes Date Præfentium proximè & immediatè fequentes , 
acceptabit , confirmabit & ratificabit, | R 

Omnésque & fingulos tam Juris quàm Faéti Defec- 
tus, & præfertim fi qui ratione Commiffionis aut Com- 
mifionum Principum prediétorum., ita ut, fi ad præ- 
fentem Traétatum, aut ad aliquod in eodem conten- 
tum, & Nominibus eorundem Principum per nos con- 
clufüm, in aliqua fua. parte, aliqua Commiffio Com- 
miffionum predictarum non fatis ampla ac fufficiens 
videatur, per fuas Litteras Confirmatorias , ut praemit- 
titur, fignatas & figillatas, fupplebit, 

Beneficióque omnium & fingulorum Canonum ac 
Legum (quos quidem Canones ac Leges pro hic ex- 
preflis habemus) quibus, propter defe&um alicujus 
Commiffionis Commiffionum predictarum, alicui Ar- 
ticulorum prefentis Tra&atüs , in parte vel in toto de- 
rogari poffit, in diétis fuis Litteris Confirmatoriis, pa- 
Jam & exprefsé remunciabit, & nos Commiffarii Prin- 
cipum prædiétorum eorumdem ,nominibus renuncia- 


Promittétque uterque Princeps Principum prediéto- 
rum, bona fide & in verbo Regio, omnia & fingula 
Capitula præfentis Traétatús, & in eis aut eorum ali- 
quo contenta, quantum ad eos pertinet, puré, fideli- 
ter ac inviolabiliter teneri, adimplere, & obfervare, & 
ab aliis teneri, adimpleri, & obfervari facere, néc con- 
tra ea aut eorum aliquod facere aut venire, fieríve aut 
veniri ullo unquam tempore confentire vel permittere: 

Quas quidem Litteras Confirmatorias & Ratificato- 
rias, ut premittitur, figillatas & fubfignatas , uterque 
Principum prædiétorum, infra diétos duos menfes, in 
Civitate Londoniarum, Commiffariis , fufficienter in 
ea 
díve & deliberari faciet. 

Item, conventum eft quód Sacratiffimus Romanorum 
Rex omnia & fingula Capitula prefentis Tractatús, vel 


cet, ubi Cuftumarii & alii Officiarii Regii funt | 


vibus quibuscámque , & cum Mercatoribus | 


te Deputatis, viciffim tradet & deliberabit, tra- | 


faltem Tenotem & cffe&tum eorumdem, in digni 
bus Civitatibus & Op riarum fuarum, imme 
té poft Traditionem n Litterarum Confirmato- 
riarum, publicari, notifi AC proclamari faciet cum 
effe&tu. 

Et di&us Sereniffimus Rex / 
7 i Capitula præfentis 
norem & Effe&um eorumdem , 
ditionem dictarum Litter: 
toriarum,in dignioribus C 
publicari, notificari, ac proclama 
fectu. 


millar 
Datum in Opp. 


| Sequitur Tenor C. 
| Cow toria S 
apud ¿Pefimonaft 
Regni 17. 


nifforum fi- 
; 2: 


fubfcripfimus. 
| „Data apud Azdwerpiam die decimá noná menfis Ju- 
nii, Anno Domini millefimo quingentefimo fecundo. 


XIV. 


Des Heiligen Romifthen Reichs Churfürften 
Vereinigung, tooburd) fie fid) gegen einander 
verpflichten in guter reciproemlicher Freund 
febafft zu (eben / die alten vertráge unter ihnen 
aufgerichtvernewen/ fich wechfelsweiftn Beyftand 
sider alle geiwaltfamkeit verfprechen ] wie auch wiz 
der alles Kirchen Schisina zu wachen ber Chure 
fürften gerechtfame in der wahl eines Nömifchen 
Keyfers und Könige zu beobachten! des Stómi 
fchen Reichs Schmälerung zu verbiiten/ auch Sabre 
lic) auf einen gewiffen tag Perföhnlich zufanı 
men zu fommnen/ und von des Heiligen Reichs 
notthueffe zu handeln verheiffen. Geben zu Geln- 
haufen auf Dienftag nach St. Peter und Parels 
Lag. Mit dem 25eybrief ver Churfürften / 
welchen einer dem andern ansgefteht/ und durch 
welchen fic Diejenige in Diefer Eynung ausnchs 
men! wit welchen fie vor berfelben bereits in 
Einmg und Burgfiiden gewefen. Sub loco & 
dato ut fupra. [Lunic, Zeutfches Reichs. 
Archiv. Part. Special. Abtheil. II. pag. 238. ] 


C'eft - à - dire, 


Union des Et E cT Ev ns de Saint Empire, par 
laquelle ils s'engagent à cultiver entr'eux une bon- 
ne ES fincere Amitié; avec promeffe de s’afifier 
reciproquement contre toute violences de veiller en 
commun contre tout Schisme dans PEglife ; me 
auf au maintien de leurs Droits dans Uélettion 

dun Empereur ou Roi des Romainss de s'oppofer 

à la diminution de T Empire , ES de comparoitre 

tous les Ans, en perfonne, en certain lieu, ES à 

certain jour , pour y traiter enfemble des : 

de PEmpire. A Gelubaufen le Mardi après la 

Fête de St. Pierre ES de St. Paul ıyo2. Avec 

les Lettres particulieres que lesdits EL ECTEURS 

Je donnerent reciproquement ES par lesquelles ils 

comprirent dans l'Union , ceux avec qui ils avoient 

des Traitez de Paix civile, ou de Confrateri 

Ibid. 
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Heiligen Ramifehen Reichs Erg Druchfes I Sri | Jerunge oder Gebvechen! fo zwifchen ihnen erac» 
150% drid) Herkog zu Sachfen des Heiligen Nömifchen | fen möchten] nach Ausweifunge des Neichs Orde- 
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1502, 


Reichs Erg Marchal! Land-Grafe in S bringen! | 
und Marggrave zu Meiffen/und Joachim Marc 
grave zu Brandenburg des Herligen Nómifejen | 
Reichs Erg - Kämmerer I zu Stern) Pommern! 
der Gaffuben und Wenden Herkogl Burggrave zu | 
Moremberg/ und Fürft zu Nügen I alle des Heil | 
gen Römischen Reichs Chusfürften; Defennen und | 
than tund öffentlich mit Diez Brieve allen den! | 
Die ibn fehen oder hören lejen. Als wir betrarht | 
unb zu Hergen genommen haben / wie infer | 
Churfiirftlich Berfamlunge gu Mug unb Not 
turffe des Heiligen Nömifchen Neichs anfangs | 
Köblich geordnet und herkommen ift. Auch wie (id) 
Dev und anderer beweglicher redlicher Vrfachen Dal: 
ben / und funberfich zu Handhabunge ber Churfl. 
Ehren und Wirden! etwan Finfere Borfarn und 
Bor-&ftern Churfürften löblicher Geächtnig | als | 
bit fürderfte Glieder des Heiligen Reichs | den | 
Eve! Mug und Eynigkeit des Heiligen Reichs zu | 
trachten und Thrennung und Schaden deffelben zu 
derbueten] gebüret / in freundlich Brüperlich Gy 
nung und Berfchreibunge gegen und mit einander 
begeben und getan haben! und funderlich des fegten | 
nach faut ayner Berfehreibung | des Datum ftehet | 
au Srandfort in dem Sabre! als man fehriebe nach | 
Cbrifti Yinfers Heren Gebt taufend vierhundert 
fechs und viergig Syabr! am Montag nach dem | 
Sonntag! als man in der Heiligen Kirchen finger 
Oculi. Dieweil aber all infer Borfaren und Bor- 
Eltern in ber gemeften brüderlichen Eynunge begrif- 
fen! verftorben/ auch der | fo nachmahle von den | 
andern Darin genommen feynd / einer meher/ dann | 
tir Ergbifchoff Toben zu Trier im Leben ift; So 
haben wir / als die Machfolger Unfer Borfaren und 
Dor Eftern/ auch angefeben und betracbt I foie fel- 
fami fwerlich und forgfaltig fic) die izzigen Setofte 
Dem Heiligen Chriftlichen Glauben I dem Heiligen 


Rômifchen Riche! und funderlich Deutfeher Nation 
und allen Stenden derfélben fich zu Zertrenmumngel 
Adfalt und Berkleinerunge feheinbarlich zeygen. Das 
Lumb und folches fo vyt möglich zu für kommen; fo 
haben wir als billich! den Sußftapffen Tinfer Bor- | 
farn und BorEktern I als Nachkommen und Gt 
ben verfelben |. nachgefolgt/ und GO dem allmäch- | 
tigen qu Sobe/ dem Heiligen Ehriftlichen Glauben] | 
der Römifchen Königlichen Diajeftát | dem Heili- | 
gen Nömifchen Reich! und funderlich Deutfcher 


Station zu Frieden! Ebre/ Muse und Frommen | | fi zu 
| nach Geftalt der Sachen I der Chriftenheit oder 


uns auch zufammen in freundlich"driderfich Eynun- 
ge und Verftäntniß getan / und Fins gegen und mit 
einander verpflichtet und verfchrieben | eerepnen | ver» 
pflichten und verichreiben Uns! in und mit Grafft 
Dis Brieves! wie hernach volget! nemlich: 

Sum crften I fo follen und wollen wir einander 
und Enfer jeglicher den andern mit guten! vechten/ 
und gangen toaren Trenen und Sreundfehafften me 
nen! haben und halten! und ümó feinerley Gach 
und Gefchiche willen! wie fid) das fügen oder ma- 
chen möcht! mit ober gegen einander 3u bebeden / 
Eriegen I fror oder Zugriffen kommen I in Fein 
Weiß on alle Severo. 

Yinb auf daß diffe Unfer Eynunge und Bertrag 
defto beftändiger fein und bleiben möge/ fo wollen 
toit! daß dic WAustrage! fo zwifchen infer jeden ges 
gen dem andern in befundern Berträgen und Bee- 
fehreibungen bierbor berfaft und ufgericht weren I 
auch differ Eynung halben! in Wefen und feváfften 
fein und pleiben | und hiermit repetiret und vernenert 
fein follen! als weren die von Wort zu Wort hirin 
begriffen! und verleibt. Wo aber ziwifchen etlichen 


unter Une nit funderlich ansträge oder verfaffunge 


nunge zu Worms verfchyner Zeit swifehen Chut 
Súrtten! Fürften und Fürft- mäßigen uffgerichtet / 
haben und fuchen/ und twas alda durch den Chut 
Sft) Fürften oder Fürftenmeßigen! fo von dem 
Sieger I laut bemelter Ordnunge I zu Richter anges 
nommen] in recht erfant und gefprochen wirdet dag 
soll beyde Theil ohn alle Weigerung annehmen! das 
halten und volziehen funder Geverd: 

Tino wer es Sach/ bafi jemandt I feet dev werd! 
niemand ausgenommen / epnichen unter Ung) von 
finen Churfürftenthumb/ Sürftentbumben] Herrlich 
Éciten/ Herfchafften! Freyheiten I Dfantfchafften/ 
Gerichten Geiftlichen und Weltlichen Anten/ Sof 


| ten! Geleiten ober Nechten bringen] oder mit Gee 


tvalt überziehen! beftigen / verunvechten ober verpans 
nen too(t! dev ober diefelben / den folchs begegnet 
mögen folches an fins Die andern gelangen laffen! 
und deshalben einen. Tag gen Meng I Srandtfurt 4 
Gelinhawfen oder Sulon / welcher der Stett eine 
Sunen geliebee I bekennen bobin wir auch perforts 
lich I oder welcher aus redlicher Shehaffe! die er auf 
fein Warheit by (inen Even und Winden mit fine 
Brive und Sigell betetoren wolt/ perfónfich zu fonte 
men verhindert were! fein vollmechtig Botfchaffe 
febicten | und nicht auspleiben follen / und alsdanie 
tathfchlagen und handeln I tie und welcher maf 
solch Befchwerunge oder Berunrechtunge abgewendet 


| werden foll/ und möge! unb wes wir I fo perfénlicts 


erfeheinen! und der Sete I fo perfonlich sufommen/ 
Wie obftettl verhindert weren / iut Nath für das befte 
ermeffen und beflieffen / baben follen wir einander 
Handhabung! Hilf und Benftand zu thun fehuldig 
fein! wie bann uff folchen Tag durch ¿Ens für qut 


| angefehen und befehloffen wirdet. Wir mögen auch 


Yinfern guäpigften Herrn den Nömifchen König das 
tin anroffen! ns dabey zu Hanthaben und zu behala 
ten. 

Wer es auch! daß eyniger Singlatube | Schis- 
ma oder anderivertige Emborunge | oder Gamme 
Íunge wieder bie Römifche Königliche Majeftát oder 
ander Obrigkeit in ber Chriftenheit/ oder dem Deich 
entftunde | do GOH¢ für (eo! fo follen und wollen 
foir ns dorin gufammen fügen mit $infern geifés 
lichen und weltlichen Meten 1 uf einen Tag gers 
Meng | &tandfort / Gelnhaufen oder Fulda! den 
bann cin Erg Bifchoff zu Deng! ber zu Zeiten ifr] 
ander Stett eine barumb befcheiden foul) und das 
elbft mit einander zum beften handeln/ wie ngs 


dem Reich niige und noffürfftig anfeben wirder on 
geverd. 

Serr follen und wollen wir obgenante Ehurfürz 
ften! in allen Sachen und Handlungen / die das 
Heilige Nömifche Reich und ins Churfürften/ von 
des Heiligen Nömifchen Meichs wegen antreffen / 
als ob yemandt! wer der ware! nach dem Heilige 
Rômifchen Reich ftimbe oder ftehen würde / und fich 
Des wntertoinben wolt / on Sinfee aller obgenanter 
Churfürften fámelich willen I wiffen oder Berhena 
qni! es were mit Bicaviat oder anders/ in welchers 
[ey weiß Das toere] anders! dann bon alters Sera 
kommen / oder 06 es antreffe Beftettigung oder wi 
ligunge zu einichen Sachen zu geben! oder 06 ini 
ge Rede! Teydung oder Werbung an einichen tine 
fern obgenanten Churfürften I van dev igtgnantert 
Stück und 2(rtifell wegen? quemel oder ob unzims 
lich fivertich Miandata oder Gebot / zu befchwerlichen 
Meucrungen oder unpflichtigen Dienften | an ins 
ingemein oder funderheit ausgingen/ ton wen das 
were! oder wo das her queme /darin follen wir / ober 
ner cinicher! nicht enntlich 2(nttvort geben! noch 

einicherley 
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Anno einicherley Beflieffung thuns wir thun es dann alle 


famptlich mit einander. Wer es aber! daß tir 


X502. alle fämbelich nicht eins werden möchten! was dan 


ufeinen genanten Tag / den ein Erg-Bifehoff zu | 


Maing! der dan zu Zeiten ift! gen Maing France 
furt/ Geinhaufen oder Fulda befeheiden! und die 
Sache in feinem Brieve benennen foll | fo folc Gach 
au Sim fomet/ oder er darumb ermanet wirbet/ on 
Geverde von ben under Sins / Die mit iren felbft 
teyben zu folchem Lage kommen) unb ber andern / 
vie von ehaffter Sache wegen! die fic uff die rechte 
Warheit bey ihren Fürftlichen Gen und Wirden! 
mit jren offenen verfiegelten Briven beterren follen/ 
mir sven felbft Seiben nicht formen Funden; SRátfel 
Die fie auch alébann mit Mache zu folchem Tag 


febicten | und doch nicht mehr bann ives Herren | 


Stymme haben follen! oder den merheren Teyllauf 
jee Gybe erkennen] Keinen funderlichen Borteyl da- 
rin zu fuchen! daß dein Heiligen Nömifche Reich 
allernugeft und bequemlichft fey! bobep foll es blei- 
ben] und wir follen alsdann dargu einander fámpt. 
fic) mit gangen Trewen! Landen! Leuten) Slofen ! 
amb aller infer Mache beholffen und beraten fein! 
und Fins von einander nicht fegen nod) febeiben I in 
Fein weiß! on affe Geverdes poc) mit Bebeltnis Fin 
fer veglichen feins rechten. : in 

Desgleichen follen und wollen wir tins binführ! 
bo wir Derfénlich oder durch $infet Wnwelde! zu 
Kavferlichen oder Königlichen Tagen erfehinen wer- 
Den! in Rathfchlagen! Antworten und Beflugen! 
aicht trennen noch von einander feheiden/ funder als 
sin wefen und Sammelungen bey einander halten / 
stehen und bleiben / und was wir alle | ober Der 
anehrer Teyll under $$n8 vor das beft im Naht er- 
ane(fen und befliffen! das zu anttworten oder zu tfun 
fen! dem follen wir alle gehellen und anfangen! ine 
anaffen denn vor alter bey Yinfern Borfaren und 
Doreltern löblich herkommen ift. 

Sinterftunbe fic) auch jemand in welchem We 
fen bas were I das Heilige Nömifche Reich over 
einiche fein Zugehörunge zu fineleren | abzubrechen / 
oder dem Meiche etwas zu empfremben! oder Das 
Miche zu entgliedern! dowieder follen wir fámprlich 
fein! und Yinfern Willen! Gunft over Berhendinig 
ibargi nicht thun noch geben! in Erin Weife / fundern 
inferni allergnavigften Herren! den Nömifchen So» 
nig! Darin anvuffen! das Heilige Reich babep zu 
Hanthaben und zu behalten / und were dergleichen 
ächt gefehehen vor darum difes Brives/ dargu fol» 
Yen wir auch nu fürbas Feine Beftettiqung oder Wil: 


dich] wie obftet. 

Und ob pentandt / wer der were! ¿ns Ehurfürs 
ften eynen oder mehr/ uf finen Straffen/ und Gti» 
tel zu Waffer oder zu Land! es were mit Feynt- 
Schafft oder one Seyntfchafft/ Zugriffe oder Befche- 
Diquug there! und ob yemands piefelben bie folches 
thaten/ wiffentlich baufet oder entbieít der oder bie 
follen in Ynfer und Ynfer yeglichs Stoffen I Stetten 
Gerichten! Landen und Gebieten kein Gfeit haben! 
auch weder gehaufer noch gehalten werden I finder 
wir follen und wollen Yinfer yeglicher dem andern! 
dein folchs Moth gefchehen! zuftundt I wan wir des 
erfucht und ermanet werden I getrewlich. bebolffen 
fein! das folches geftraffe werd! und ns davinn 
Don einander nit fd)einen. Wir follen und wollen 
auch mit Bufern Antleuten fchaffen und befécilen / 
Daß folchs alfo veftiglich gehalten werde! und weine 
fie Gleit geben! baf fie das unterfcheidlich aufne: 
suihen follen/ finder alles geverd. 

ind wäre es/ daß jemand I wer der ware! ton 
Difer infer Eynunge und Vertrag I oder einicher 
Járfachen wegen I fo daraus flieffen möcht! feinen 
Ungunft oder Argwillen/ es ware mit Feindfchafft / 
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oder füuft in ander Wege / wie DAG zuginge | an 
Vn§ famt oder befunders fegen wolt! dag folt Aus 
alle gleich fámelich angeben I und fic) Unter keiner 
von bem andern (cheiden! funder infor iglicher foll 
ben andern on Berzug Dorin( und dowieber getten> 
lich beyftendig I beraten und beholffen fein/ mit fei 
ner Nitterfehaffe | Schloffen / Stäpten I Sanden 1 
Seuten | und aller feiner gangen Macht! als lange 
des not if! an allerley Cintrege | Wiederredens 
Hindernif und Gerferde. Darum mögen wir auch 
Yinfern allergnädigften Joeren/ den Nómifchen Kö- 
nig! ins gu vertcidingen und zu handhaben | am 
ruffen. 

Und were es! daß cinicher unter ns obgenanten 
Ehurfürften von Todesavegen abgen würde do GOH 
lange vor fep] fo follen Die andern unter Bus! dic 
dan noch im Seben pleiben! des abgegangenen nac: 
kommen oder Erben uf den nechften Tag Unfors jer- 
Lichen Sufammenfommens! fo] wie hernach gefchrice 
ben ftat! gefchehen folle! nachdem ex zu Megierung 
feines Kubrfiirftenthinns kommen ift (gu jnen in dife 
brüderliche Eynunge und Bertrag emphahen und nes 
men! doch alfol bafi fie bicfelben Eynung und Bera 
frag qubor/ und ehe fie davein genommen werden! 
getrentich zu halten geloben I und zu den Sciligera 
fchweren I auch ive befiegelte Brieve! nach Ausweis 
fung dif Brifs/ Darüber geben / welche aber Unfer 
Nachkommen oder Erben das nicht thin tvoften f 
fo follen doch bie andern unter ding) bie Dann noch 
it $eben fein | fich getreufic zu einander halten 
nach Wusweifung diefer Ynfer bräderlichen Eynunge 
und Bertrag. 

And auff af dife tinfer brünerliche Eynunge und 
Bertrag defter beffenpiger fein und pleiben / auch 
befter auftichtiger gehandhabet / gehalten und vollzos 
gen werden môgel fo haben wir Uns bervilliget und 
verpflichtiget | und thun das bicnit dife Brive 
daß wir alle Sabre uf einen nebmlichen Zag/ und 
tegund Diefes erften Sabes uf S. Simon und Jude 


[ner Heiligen Apofteln Cag zu Abend nechft fonte 


wend! alfier zu Gelnhaufen! und fürder bie andern 
Sabre gen Meng! Grandfurt] Gelnhaufen oder 
Fuldal wie wir Vins dann in Ab(chid eines jeglichen 
Tags vertragen twerben/ in cigner Perfohn zu citte 
ander kommen/ und Hus von obliegenden Nortusffe 
ten des Heiligen Reichs und andern Sachen Difer 
Eynung nohtturfftiglich unterreden follen und wol 
(en. Wo aber Yinfer einer oder mehr redlicher und 
mercklicher Motfachen halben! bie ev uf fein rechte 


Yigung geben oder thun/ toit detfen es Dann (ámpt: Rees sab e AMORIS HOMI 
igung , | 


mit (inen offen Brieve und Sigell beteuven fole/ in 
cigner Perfohn gu erfebeinen verhindert were! und 
nicht kommen möcht I dev folt fein. trefflich Rethe 


| und Botfehafft mit gan&er Bolmacht febiéten/ in 


obberiivter Mag oon feinettegen zu handeln! funder 
geverd. 

Alle und iegliche vorgefebricben Seite I June 
und Artictell haben toit. obgenannten Kubefürften! 
yeglicher dent andern mit Handgebenden Trewer 
gelobet/ bey inform Fürftlichen Wirden und Evens 
und darnach lenplich zu den Heiligen gefchtworen/ 
yeglicher dem andern / Die wahr | ftat/ veft und 
unbderbriichentlich gu halten | gu bolfüren und zu 
thun! auch dowider nit gu fein/ gu fuchen oder sis 
than! geiftlich oder werntlich / bepmlich oder offerte 
lieh / in kein Weife 1 alle Gefehrde und Argelife 
genglich ausgefcheiden. Fino bes alles zu Hrkune 
und ganger Stetigteit! fo haben wir obgenannter 
Subrfürffen Ynfer yeglicher fein Safigel an bifen 
Brico tun benden / ver gegeben ift zur Gelnhanfer 
auf Dienftag nad) Sanct Peter und Pawıls Lag 
der Heiligen zwölff Boten! Anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo fecundo, 


E Derer 


ANNO 
1502; 


ANNO 


le 
29. Juin, 
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Derer Churfürften Beybriff. 
Loc. cit. pag. 241 | 


(59 Gott Gnaden tir Bertolt zu Men | 


Hermann zu Coflen | Fohann zn Trier! Erg 


Difchoffe des Heiligen Nömifchen Neichs durch | 


Germanien! Stalien! Gallien! und das Königreich 


Arelat Erg-Canglere Philips! Pfalg-Graf bey | 


Reyne! Herkog iu Beyerul des Heiligen Nomis 
fchen Reichs Erg-Truchfes/ Friederich I Herkog zu 
Gachfen | des Heiligen Nömifchen Reichs Ergo 
Marichal) Sandarafe in Doringe und Marggrafe 
zu Meiffen | und Joachim! Marggrafe zu Bran 
denburg/des Heiligen Nömifchen Reichs Gre Gne 
mer! au Stettin Pommern I der Gaffuben und 
Menden Herkog / Burggrafe zu Nüremberg und 
Fürft zu Rügen’ alle des Heiligen Nömifchen Reichs 
Churfirften. Bekennen öffentlich mit biefem Brice 
fe! als wit Uns aus treffenlichen beweglichen Brfa- 
chen und mercklicher Motdurfft in freundlich I brit 
derfich Eynung und Derftendniß/ immaffen etivan 
Huafer Borfarn und Bor-Eltern/ Löblicher Gedeehe. 
ifl auch gethan! und auf tins löblich Bracht/ mit 
einander begeben und verfchrieben haben! nach faute 
Der Briefe / darüber unter Jinfern anhangenden Jue 
figcln auf heut datum dig Briefs! albie zu Geylne 
Haufen ausgangen, Diachdem wit me mit andern 
auch in Config und BurgFriven find / demfelben 
nach fo wollen wir in der obangezogen infer brübet» 
lichen Eynung und Derftendrig ausgenommen ha» 
ben! und nehmen auslin Crafft dif Briefs alle diet 
anit den wir! oder Yinfer ieglicher I vor dev obberñr 
ten Hofer brüberficben Gburfürftfichen Eynung / jego 
athier aufgericht! in Eynung oder BurgFrieden ge 
ioeft! und noch feu! fo viel sir ober Tinfer iegli- 
eher diefelben! in Crafft folcher vorgcender Eynung 


oder Burg-Fricden! auszunemen fehuldig vetfchries | 
ben feyn/ doch fouft ber obberiirten Yinfer brübetlis | 
chen Eynung und zufammensthun gang unbetarifa | 


fenlich und unabbrichlich/ fonder geferde. Des zu 
Yirtund bat Unfer icglicher fein Sufigel an diefen 
Briefe lafen bengen. Der geben iff zu Seyínban 


fen auf Dinftag nach Sant Detevand PaulsTag | 


der Heiligen swalff Botten. Anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo fecundo. 


XV. 


Traëtatus mutue Pacis ES Amicitie inter M A x1- 
MILIANUM I. Regem Romanorum & He w- 
ricum VIL. Regem Anglie conclufus. Datum 
apud Wefimonafterium die 14. Auguffi 1502. 
[Rymer y Foedera , Conventiones , &c. 
Tom. XIII. pag. 22.] 


R Ex univerfis & fingulis, ad quorum notitiam pre- 
fentes Literg pervenerint, Salutem. 

Cüm quzdam Pacis & Amicitiarum Capitula, 

Inter Dile&os & Fideles Commiffatios noftros, Ka- 
solum Somerfez unum Militum Ordinis Garterii ac unum 
Camerariorum. & Capitaneum Garde noftre, ac Ma: 
giftrum Jzllielzasm. Warham in Episcopum Londo- 
nienfem Ele&um , nofiros veros & indubitatos Com- 
iffarios, Oratores , Procuratores , Fa&ores , Attorna- 
tos, Deputatos, & Nuncios fpeciales , pro nobis, Reg- 
nis , Terris , Dominiis , Subditis , Vaffallis, Amicis, 
Alligatis , Fayentibus , & Adhzrentibus noftris quis 
busctimque ex una, & Venerabiles ac Egregios Viros, 
QCoraclium de Bergis Aurei Velleris Militem Dominum 
temporalem de Melin € Zenenberghe, Sc. Marescal- 
Jum Illuftriffimi Principis Domini Philipp: Archi 
Auftrie , Henricum Wittam Militem Aurei Velleris Do- 
minum temporalem de Berfelles Gubernatorem Domi- 
ni, Karoli Ducis . Luxemburgenfis Fe. & Fadocuia 
Prant Militem Dominum temporalem. de Blaesveft, 
Ambafñiatores , Procuratores , Oratores , Commiffa- 
rios, Deputatos , & Nuncios Sacratiffimi Principi 
Fratris & Confanguinei noftri Carifümi Maximiliani 


N uk 


a Regis, pro eodem Fratre nok 
Domimis, Subditis , Incolis, V 
gatis, € Confoederatis fuis , partibus ex alte 
y  Jampridem hincinde communicata , tradata, ap 
| punétuata, conventa, percuffa, concordata fü & 
| conclufa, ficuti in Literis defuper confeétis pleniús ap- 


| Patet & continetur , 


| Quarnin quidem Litterarum Tenor Sequitur & eft talis, 


| „ UNIVERSIS ET SINGULIS, ad quorum noti- 

tias præfentes Litterz pervenerint, Cornelius de B. 
Aurci Velleris Miles Dominus Temporalis de M 
| Zenenberghe, &c. Marefcallus Ill 

Domini Philipp; Archiducis Aufirie, Heuricus de Witz 
| zam Miles Aurei Velleris Dominus Temporalis de Br 
| fel Gubernator Domini Karo Dacis L 
| fis, Gc. & Fudocus Prant Miles Dominus Temp 
lis de Blaesveft, Ambaflatores, Procuratores, Orato- 
res, & Commiffari in hac parte Sacratiffimi ac Invic- 
tiffimi Principis Maximiliani Romanornm Regis femper 
| Augufti, Salutem. 

Sciatis quod nos, pro di&o Sacratiffimo Rege Roma- 
worum Tuísque Heredibus & Succefforibus, atque ejus 
& corum nomine, auétoritate nobis ab eodem Rege 
per Literas fuas Patentes commiffà, (quarum Tenor 
inferiüs fequitur) cum, Venerabilibus Viris Carolo 
Somerfet uno Militum Ordinis Garterii ac Capitaneo 
Garde Iluftriffimi Regis Angle, ac Magiftro Wiiliel~ 
| mo Warham Legum Doctore Ele&o in Episcopum Lon- 
donienfem, Ambaffiatoribus , Procuratoribus, Orato- 
ribus, & Commiflariis di&ti Ulnftrifimi Regis Anglia ad 
infrafcripta per ipfius Regis Anglie Literas Patentes 
Deputatis (quarum etiam inferiús Tenor fequitur) con- 
venimus ,contraximus, & conclufimus, ac per prefen- 
tes convenimus, contrahimus, $ concludimus omnes 
& fingulos Pacis & Amicitiarum fequentes Articulos 2 

INPRIMIS, inter nos Oratores, Ambaffiatores, & 
| Commiffarios, nominibus Principum noftrorur appunc- 
tuatum, conventum, concordatum, & c f 
quód inter Carifimum Romanorum & itin 
Anglie Reges, eorum Heredes & Succeffores , Ri 
Patrias, & Dominia, "Terras, Diftri@us, & Ju 
tiones, ac alia Loca quecúmque fub eorum € 1 
tia vel Jurisdiétione exiftentia, Jure Hereditario vel 
Succefforio ad eos aut eorum alterum fpe&tantia & per- 
tinentia, necnon Vaffallos, Ligeos Homines, Subdi- 
| tósque fuos quoscúmque preíentes & futuros , tàm 
| Ecclefiafticos quàm Seculares , cujuscámque gradûs, 
| preéminentie , ftatús, aut conditionis exiftant , fit bo- 

na, realis, fincera, vera, integra, & firma Pax, Ami. 
| citia, Liga, Confœderatio,& Guerrarum Abftinentia, 
| Per lerram, Mare, & Aquas dulces, & ubique Lo- 
corum de cetero & in antea femper perpetuis futuris 
temporibus duratura. 

ltem , conventum $ conclufum eft quód nullus 
| :diétorum Principum movebit aut faciet per fe aut Sub- 
ditos fuos, aut per alios quoscámque moveri aut fieri 
permittet Guerram per Terram, Mare , neque Aquas 
dulces adverfus alterum diétorum Principum eorumve 
Subditos aut Ligeos fuos, nec dabit auxilium, confi- 
lium, vel favorem publicé vel occulté, ut hujusmodi 
Guerra moveatur vel excitetur quovismodo. 

Item , pro fecuriori firmitate & obfervatione Pacis, 
| Amicitiæ; Confoederationis , & Intelligentia predi&a- 
| rum, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód neuter Regum prediétorum, in füa Regna, Pa- 
trias, Dominia, Portus, Diítridus, Territoría, Obe- 
| dientias, vel Jurisdidiones, quovismod 
| aut a Subditis fais eorum alter receptari permittet ali- 
| quem vel aliquos eorum vel alterius eorum Rebelleni 5 
| Proditorem, ant Transfugam, Rebelles , Proditores , aut 

Transfigas, cujuscámque dignitatis, ftatús, gradú 

aut conditionis exiftant, etiam fi Ducali aut alii D gni- 

tate quactimque prefulgeant, de Crimine Lele Ma- 
| jeftatis fuspe&um , reputatum , feu convictum , fus- 
| peétos, reputatos, 'aut'conviétos, nec hujusmodi Re- 
| belli,Proditori, five Transfuge , Rebellibus, Proditori- 
| bus, five Transfugis,in fuis aut alienis Regnis, Patriis, 
| Terris, Dominiis , Obedientiis , Portubus , Diftriéta- 
| bus, Jurisdiétionibus dabit, aut a Subditis fuis dari feu 
| præftari permittet , verbo, fa&to aut fcripto aut alio mo- 
| do quocümque, confilium, auxilium, favorem, fub- 
| fidium, aut affiftentiam publicé vel occulte. 
| Item, conventum eft quód fi alter Regum prediéto- 
| zum aliquem velaliquos,fuum vel fuos, fuiffe € effe 
| Rebellem vel Rebelles, Profugum vel Profugos, & in 
| faa Regna, Patrias, Dominia, Terras , dul. e 

iflric- 


& 


fimi Principis 


dE 


M 


Anno 
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Diftridus, aut eorum aliquem receptum effe yel accep- 
tos aut ibidem latitare aut fé tenere, per Literas fua 
alteri fignificäri, aut declaraverit; tunc Pars illa, que 
hujusmodi Literas recepit vel cui taliter fignificatum 
aut declaratum fuerit , hujusmodi Rebellem vel Rebel- 
les, Profugum vel Profugos, infra decerg dies a dieSig- 
nificationis prediéte proximo & continué numerandos, 
tenebitur, illum & illos illico profctibere & bannire fub 
Poena capitali, & talem Profcriptionem five Bannum con- 
tempnentem vel contempnentes eadem Poená ftatim 
& fine dilatione aut excufatione quactimque effcétua- 
liter puniet feu puniri faciet. Vic 28 
Item, quia firma Amicitia inter Principes effe non 
poflit fi alter Principum Hoftes aut Rebelles alterius in 
fais Regnis , Patriis, Terris, Domini Obedientiis 
fe continere permiferit, conventum, concordatum, & 
conclufüm eft, quód utérque Princeps Principum præ- 
di&orum omnes & fingulos Rebelles, Profugum vel 
Profagos alterius Principis, qui jam in fuis Regnis, Pa- 
is, Dominiis, Villis, Portubus, Diftricti- 


tris, Tel 
bus, Obedientiis, Tertitoriis, aut Jurisdi&ionibus exis- 
tunt, ab eisdem Regnis , Patriis , Terris, Dominiis, 
Villis, Portubus, Diftriétibus , T'erritoriis, Obedien- 
tiis, aut Jurisdi&tionibus immediaté poft Datam præfen- 
tium, füb Pœna capitali; in Locis publicis, perpetuo 
banniet & profctibet; & fi eorum aliquis vel aliqui , poft 
& contra hujusmodi Proclamationem , Bannitionem , & 
Profcriptionem, in aliquo Loco Regnorum , Terra- 
rum , Dominiorum , Territoriorum , Diftri&uum, 
Portuum, Obedientiarum, aut Jurisdiétionum fuorum 
prædiétorum fteterit vel fteterint, vel in eadem Regna, 
"Terras, Dominia, Territoria , Jurisdiétiones , vel 
Portus redierit vel redierint, aut in eisdem vel eorum 
aliquo repertus aut reperti fuerint, Princeps, in cujus 
Regnis, Terris , Dominiis , Territoriis , Diftriétibus, 
Portubus, vel Jurisdiétionibus fic fteterit aut fteterint, 
vel ad que redierit vel redierint , aut in eisdem inven- 
tus aut inventi fuerint, eos & eorum quemlibet in ali- 
qua Civitate, Opido, vel Loco infigni, & in ejusdem 
Civitatis, Opidi, & Loci, Loco ubi capitales Execu- 
tiones fieri confueverint, infra decem dies poftquam fic 
inventus aut inventi fucrint, capitali Executioni publi- 
cé demandabit. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód Sacratiffimus Rex Romanorum,necnon Illuftriffimus 
Princeps Dominus Philipps Arcbidux Auftrie Cariffimus 
ejusdem Regis primogenitus , digniffimum & antiquis- 
fimum Ordinem "Garterii , quamprimüm poft Datam 
prefentium fieri poffet, admittent & acceptabunt: & 
eodem Ordine palàm & publicè utentur ; ac omnia & 
fingula Statuta , Ordinationes , & Confuetudines ejusdem 
Ordinis, nifi quatenus cum eis dispenfatum fuerit, in- 
violabiliter obfervabunt. 

Item, conventum eft, quód Illuftriffimus Re. 
glie, necnon Serenifimus Dominus Henricus P 
Wallie Cariffimus ejusdem Regis Filius & Heres, ap- 
probatiffimum Ordizem Aurei Velleris , quamprimüm poft 
Datam prefentium fieri poflit , admittent & acceptabunt: 
& eodem Ordine palàm & publicé utentur; ac omnia 
& fingula Statuta , Ordinationes , & Confuetudines ejus- 
dem Ordinis , nifi quatenus cum eis dispenfatum fuerit , 
inviolabiliter obfervabunt. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft 
quód in præfentibus Pace & Amicitià comprehendan- 
tur Amici, Confoederati, & Alligati utriúsque Princi- 
pis, fi comprehendi voluerint ,'& eorum Regna & Do- 
minia, & füper hoc amicos fuos declaraverint , & idem 
infra fex menfes exnunc proximo fequentes defiderave- 
rint; & fpecialiter pro parte Excellentiffimi Regis dz- 
gle, 

Rex Lodovicus Francie , 

Et Hispanie, Portugalie, Scotie, atque Dacie Re- 


ge 


Sy 

Archidux Azfirie, 

Duces Vezeciarum , Ferrarie, & Sabaudie , 

Necnon Soctetatem Mercatorum Hanze Theutonice , 
Et pro parte Regis Romanorum , 

Rex Ludovicus Francie , 

Et Hispanie & Scotia Reges, 

Necnon Philippus Carilimus Filius fuus As, 
chidux. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód omnes & finguli Heredes & Succeffores omnium 
& fingulorum Regum Angle €? Remanorum infra fex 
menfes proximo & immediatè fequentes obitum Princi- 
pis decedentis , Literas fuas , omnium. & fingulorum 
Capitulorum in prefenti Traétatu & datur. ejusdem 
comprehenforum &  concluforum Ratificatorias & 
Tom. IV. PART. Ll, 


rie Ar- 


{ 


DES GENS. 


Confirmatorias, Magnóque fuo Sigillo figillat: 
eorumdem Principum H s & Succelik 
tradent & deliberabunt, tradíve & deliberari facient. 

Item, conventum eft quód præfentem Traétatum ac 
RUNG fingula Capitula in eodem contenta utérque 

rinceps Principum predictorum, per Literas fuas Pa- 
tentes, Magnis Sigillis fuis figillatas € manibus fuis 
propriis fubícriptas & fignatas , infra duos menfes 
Datam præfentium proximé & immediate fequentes , 
acceptabit, confirmabit, & ratificabit, 

Omnésque & fingulos tam Juris quàm Fa&i defectus," 
& præfertim fi qui lint ratione Commiffionis aut Com- 
miffionum Principum predictorum, ita ut, fi ad præ- 
fentem "Tractatum, aut ad aliquod in eodem conten- 
tum, & nominibus eorumdem Principum per nos con- 
clufum, in aliqua fua parte, aliqua Commifio Com- 
miffionum predictarum non fatis ampla ac fufficiens 
videatur, per fuas Litteras confirmatorias , ut premit- 
titur, fignatas & figillatas, fupplebit, 

Beneficióque omnium & fingulorum Canonum 
Legum (quos quidem Canones & Leges pro hic expres 
fis habebit) quibus, ptopter defe&tum Commiffionum 


ris confirmatori palàm & expreffé renunciabit , & 
nos Commiflarii Principum predictorum eorumdem 
nominibus renunciamus per prefente: 

Quas quidem Literas confirmatorias & ratificatorias , 
ut premittitur, figillatas & fübfignatas , utérque Princeps 
Principum predictorum, infra diétos duos menfes, in 
Civitate Londoniarum , Commiflariis, fufücienter in 
ea parte deputatis, viciflim tradet & deliberabit, tradi- 
ve & deliberari faciet. 

Item , conventum , concordatum , & conclufum eft 
quód utérque Princeps Principum predictorum, infra 
quatuor menfes proxime & immediaté fequentes Datam 
dictarum Litterarum confirmatoriarum , per utrúmque 
Principem Principum predictorum, ut premittitur , fuis 
Sigillis figillatarum & fuis manibus fübfcriptarum & 
fubfignatarum, ac in Civitate Londonienfi Commiffa- 
riis utriúsque Principis Principum predictorum in ea 
parte fufficienter auétorizatis traditarum & liberatarum , 
Jusjurandum, tàm per Sanéta Dei Evangelia per eo- 
rum utrtimque corporaliter tacta, quàm ad & per Sa- 
crofandum Corpus Domini noftri Jefu: Chrifti, per 
eosdem corporaliter vifum , in præfentia illius quem 
Principes antedi@i duxerint deputandum, fine dilatione 
aut excufatione quacúmque dabit € præltabit , quod, 
boná fide & fine fraude ac dolo aut finiftra interpreta- 
tione quacámque , benè , fideliter ac inviolabiliter omnia 
& fingula Capitula prefentis Traétatûs , ac omnia i 
eisdem aut eorum aliquo contenta, tenebit, obferva 
& adimplebit, & ab aliis teneri , obfervari , & adim- 
pleri facict ac mandabit , nec aliquod contra aliquam 
partem alicujus Articuli prefentis Tractatüs publicè 
vel occulté fieri aut attemptari permittet , fed expreff& 
& cum effe&u contradicet & impediet. 

Item, Nos omnes & finguli Commiffarii utrisque 
Principis Principum predi&orum fatemur, per przfen- 
tes, nos & noftrüm quemlibet, ad San&a Dei Evan- 
gelia, per nos corporaliter taéta, nominibus eorumdem 
Principum noftrorum, ac in eorum animas Juramenta 
preftitiffe , cosdémque Principes & eorum quemlibet 
ad omnia & fingula Capitula, in prefenti "Tractatu ini- 
ta & conclufa, modo & formá quibus per Nos con- 
cluduntur, aftrinxiffe & obligäffe, ac per præfentes as- 
tringimus & obligamus, 

Item, conventum eft quód di&us Sacratiffimus Rex 
‚Romanorum omnia & fingula Capitula præfentis T'rac- 
tatüs, vel faltem tenorem & efle&um eorumdem, in 
dignioribus Civitatibus & Opidis Patriarum fuarum, 
immediaté poft traditionem diétarum Literarum con- 
firmatoriarum, publicari, notificari , ac proclamari fa» 
ciet cum effectu. 

Et dictus Sereniffimus Rex Anglie omnia & fingula 
hujusmodi Capitula prefentis T'ractatüs, vcl faltem te- 
norem & effeétum eorumdem , immediate poft traditio- 
nem dictarum Litterarum , ut premittitur, confirmatoria- 
rum, in dignioribus Civitatibus $ Opidis Regni fut 
publicari, notificari, ac proclamari faciet cum effeétu, 


Sequitur Tenor Commiffionis predittorum Oratorum 
ES Commiffariovum Sereniffimi Regis An 


Hexricus, Dei gratid, Rex Anglie & Fi 
€9 Domi Hibernia , omnibus , ad quos prefentes 
Literæ pervenerint, Salutem. 


Sciatis 


e 


* 


Anno 
yoz. 


& amicabi 


C 'OSRYPES : DEP 


Sciatis qudd Nos, 

De fidelitatibus, induftriis, & providis cireumfpec- 
tionibus, dileétorum & fidelium Confiliariorum noftro- 
rum, Karol: Somerfet unius Militum Ordinis noftri 
Garterit Capitanei Garde noltræ, ac Magiftri Wilhel- 
mi Warham Legum Doétoris Rotulorura Cancellariz 
noftre Cuftodis in Episcopum Londonienfem Ele&i, 
quamplurimüm confidentes , 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios, O- 
ratores, Procuratores , Deputatos, & Nüncios faci- 
mus, conflituimus , ordinamus , & deputamus per prz- 
lentes , 

Dantes & concedentes eis plenam, tenore præfen- 
tium, Poteftatem & Auttoritatem ac Mandatum gene- 
rale & fpeciale, pro nobis & nomine noftro, cum Sa- 
cratiffimo Principe Fratre & Confanguineo noftro Ca- 
riffimo Maximiliano Romanorum Rege, ejúsve Com- 
miffariis , Procuratoribus , Oratoribus , Deputatis, $ 
Nunciis, fufficientem Poteítatem & Auctoritatem ab eo- 
dem Sacratiffimo Principe ad hoc habentibus, tam de 
& fuper vera, firma , & reali Pace , Amicitia, atque 
Concordia, ac Ligis , Amicitiis, Confcederationibus , 
Treugis, Guerrarum Abftinentiis, Foederibus, Affi- 
nitatibus, Intelligentiis, quàm de & fuper quibuscúm- 
que Comerciis Exercitióque Commerciorum ac mutuo 
intercurfu Mercium & Mercandifarum, 

Inter mos, Heredes & Succeffores noftros, atque 
Regna, Terras , Dominia , Patrias , & Loca noftra 
quecúmque, & di&um Sarratifimum Principem, He- 
redes, & Succeffores fuos, atque Regna, T'erras, Do- 
minia, Patrias, & Loca fua quecümque, Subditos, 
Vaffallos, Confcederatos, Amicos, Alligatos, Faven- 
tes, & Adhærentes noftros & fuos quosctimque ineun- 
dis , capiendis , pasciscendis, conveniendis , compo- 
nendis, concordandis, concludendis, & habendis, 

Necnon de & fuper omnibus & fingulis contentioni- 
bus, queftionibus, Guerris, caufis, querelis, litibus, 
attemptatis, injuriis, gravaminibus, & demandis, una 
cum fuis circumftantiis ,emergentibus, dependentibus, 
incidentibus, & conuexis, que inter nos & prefatum 
Serenifimum Principem, ac Regna, Loca, Terras, 
Dominia, Patrias, Subditos, Vaffallos, Alligatos , 
Confcederatos, Amicos , Faventes, & Adhærentes nos- 
tros & fuos, hincinde pendere dinoscuntur, 

Conveniendi, tractandi, communicandi, atque ea 
omnia & fingula componendi , pasciscendi , appunc- 
ac plenariè & integrè determinandi, prout eis 
melius vifum fuerit & oportunum, 

Univerfíque & fingula que per eos appun&uata, 
conventa, conclufa, & concordata fuerint vallandi, 
roborandi , & affecurandi per fidei interpofitionem & 
Juramentum in animam noftram præftandum, 

Ac de & fuper premiflis, fic appunétuatis & conclu- 
fis, Literas vallidas & efficaces pro parte noftra traden- 
iberandi, 

Confimilésque Literas ab eodem Sacratiffimo Prin- 
cipe, feu ejus Commiflariis , Procuratoribus , Orato- 
ribus, Deputatis, & Nunciis exigendi, petendi, requi- 
rendi, & recipiendi, 

Ceteráque faciendi , exequendi , & expediendi que 
in premiflis feu circa ea neceffaria fuerint feu quomo- 
dolibet oportuna, etiam fi talia fint quz Mandatum de 
fe magis exigant fpeciale; 

Promittentes, bonà fide & in verbo Regio, nos ra- 
tum, gratum, & firmum habituros totum & quicquid 
per dictos Commiffarios , Oratores , Procuratores , De- 
putatos, & Nuncios noftros aétum, geftum, procura- 
tum fuerit in przmiffis, feu aliquo premiflorum. 

In cujus rei Teftimonium has Literas noftras fieri 
fecimus Patentes. 

Tefte meipfo apud Weltmonafterium vicefimo o&tavo 
die Septembris , Anno Regni noftri decimo feptimo. 
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30 


Per ipfum Regem. 
WARHAM. 


Sequitur Tenor Commiffionis predictorum Oratorum 
€9 Commiffariorum Sacratiffimi Regis Romano- 


rum, 
MaxiMiLIANUS, Divinà favente. Clementi’ , 

Rom Rex femper Auguftus, Uxgarie, Dalma- 

tia, Croatie (Fc. Rex, ARCHIDUX Zzffrie, Dux 


Burgundie, Lotaringie , Brabantia , Stirie , Carintie, 
Carnolie , Limburgie , Lucemburgie, & Gheldrie , 
LANTGRAVIUS Alatie , PRINCEPS Zuevie, 


LOMATIQUE 


¡Comes PALATINUS iz Habspurg , 

| Princers, & COMES Burgundie, Hi 
trie, Thirolis , Goricie , Artehe, Hollandio, 2 

erretis, Kiburg, Namurct, € Zutphanie, M A n- 

; L i fuper An. ES 

h 


| curo Sacri Roman 
vie, Dors Frizie, 
lizie, Po bris ES Sali 


étionibus , dilec= 


de Berghes, 
woftri Velleri ; 
riorum noftrorum, quamplurimüm confident 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , O2 
ratores, Procuratores , Deputatos, & Nuncios faci- 
mus, conflituimus , ordinamus , & deputamus per pr&- 
fentes, 
. Dantes & concedentes eis plenam , Tenore prefen= 
tium, Poteftatem & Auétoritatem ac Mandatum gene- 
rale & fpeciale, pro nobis & nomine noftro, cum Sa- 
cratiffimo Principe Fratre & Confanguineo noftro Ca- 
riffimo Hezrico Anglicorum Rege , ejúsve Commit 
Procuratoribus , Oratoribus , Deputatis , & Nun 
fufficientem Poteltatem & Auétoritatem ab eodem Sacra- 
tiffimo Principe ad hoc habentibus ,tàm de & fuper ve- 
ra, firma, & reali Pace; Amicitia ue Concordia, 
ac Ligis, Amicitiis , Confoe ionibus, Treugis, & 
Guerrarum Abftinentiis , Foederibu y Affinitatibus , & 
Intelligentiis, quàm de & fuper quibuscúmque Com- 
iis, excercitióque Commerciorum, ac mutuo & a- 
ntercurfu Mercium € Mercandifarum, 

Inter Nos, Heeredes & Succeffores noftros, atque 
Regna, Terras , Dominia , Patrias , & Loca noftra 
quecúmque, & diu Sacratiffimum Principe 


minia, Patrias, & Loca fua quecúmque , Subditos 
Vaflallos , Confoederatos, Amicos; Alligatos, Faven- 
tes, & Adhærentes noftros & fhos quoscámque ineun- 
dis, capiendis , pasciscendis, conveniendis, componen- 
dis, concordandis, concludendis, & habendis, 
Necnon de & fuper omnibus & fingulis contentio- 
nibus, quæftionibus, Guerris, caufis, querelis , litibus , 
attemptatis, injuriis, gravaminibus, & demandis, unà 
cum fuis circumftantiis , emergentibus, incidenti 
dependentibus, & connexis, que inter nos & prefatu 
Sereniffimum Principem , ac Regnas, Loca, Terras, 
Dominia, Patrias , Subditos , Vaflallos, Alligatos , 
Confoederatos, Amicos, Favehtes ,& Adhærentes nos- 
tros & fuos hincinde pendere dinoscuntur, 

Communicandi, tractandi, conveniendi , atque ea 
omnia & fingula comporiendi , pasciscendi , appunétuan: 
di, ac plenariè & integrè determinandi, prout eis me- 
lius vifam fuerit & oportunum , 

Univerfáque & fingula , que per eos appunétuata ; 
conventa, conclufa, & concordata fuerint, vallandi; 
roborandi , & aflécurandi per fidei interpofitionem & 
Juramentum in animam noftram præftandum, 

Ac de & fuper premiffis, fic appunétuatis & con- 
clufis; Litteras vallidas & efficaces pro parte noftra 
tradendi & deliberandi ; confimilésque Litteras ab eo- 
dem Sacratiflimo Principe feu ejus Commiffariis, Pro- 
curatoribus, Oratoribus; Deputatis, &, Nunciis exi 
gendi, petendi, requirendi, & recipiendi, 

Ceteráque faciendi, exequendi, & expediendi qua 
in præmiflis feu circa ea neceffaria fuerint feu quomo- 
dolibet oportuna, etiamfi talia fint quz Mandatum de 
fe exigant magis fpeciale ; 

Promittentes, bona fide & in verbo Regio, nos ra- 
tum, gratum, & firmum habituros totum & quidquid 
per dictos Commiffarios , Oratores , Procuratores , De- 
putatos, & Nuncios noftros aétum , geftum, feu pro- 
curatum fuerit in premiflis, feu aliquo premifforum. 

In cujus rei T'eftimonium prefentem fieri juffimus ; 
manu noftra fignatam , figillóque noftro impendenti 
inunitam. 

Dat. in Opido zoffro Kausheure, die vicefimá quartà 
menfis Aprilis, Anno Domini millefimo, quingentefi- 
mo fecundo, Regnorum noftrorum (videlicet) Roma- 
ni decimo feptimo, Ungarie vero decimo tertio. 


Sic Signatum, 
Sub Plica, 
Maxim 
Et fuper Plicam, 
Per Regem. 


MARMIER. 


DU DROIT DES GENS. 35 
Ane In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- | Cam Origine 
ZXNNO dem & Teftimonium nos), Sacratiffimi Regis Romano- rubea imp. 
1502, vum Commiffarii antedi&i , Sigilla noftra prefentibus 
502. appofuimus, & nomina noftra manibus noftris propriis | 
fubfcripfimus. 2 sk omuino conferre atteftor 
D: rpiam die vicefimà menfis Junii, 

Anno Domini millefimo quingentefimo fecundo. 
Nos, omnia & fingula fupradiéta Capitula ac omnia 
& fingula in eisdem contenta & fpecificata, rata, fir 
ma, & grata habentes, ea omnia & fingula pro no 
Heredibus & Succefloribus noflris , acceptamus, ap- 
probamus, & ratificamus , necnon, tenore prefentium , 
concedimus & confirmamus, Juramentúmque corpora- 
im ad Sanéta Dei Evangelia, quàm ad & per Sacro- 
m Corpus Domini noftri Jefu Chrifti, juxta mo- 
dum & formam Articuli per noftros Commiflarios nos- 
tro nomine conclufi , adveniente termino in eodem 
Articulo expreffo, fine dilatione aut excufatione qua 
nque præftare, ac omnia & fingula in eisdem con- 
tenta firmiter & inconcuflè teneri & obfervari verbo 

Regio promittimus per præfentes. 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi 
dem & Teftimonium hiis prefentibus manu propr 
fubfcriptis Sigillum noftrum apponi fecimus. 

Dat. apud Palatinm noftrum Weltm. quartode- 
cimo die Augufti , Anno Domini millefimo quin- 


i in pergamena feripto , ES Bullo in cer 

fo, ac p d fimiliter pergame- 

j ,adfervato im fecretiori Archi- y 502 
prafentem fumptam Copiar 


go Lupovicus Nob. olive 
H. Ocravıı DE Mazzııs Fe 
tins , Civis publicusque Imperiali anétor 
ritate Mantuæ Notarins ac didi fe 

joris Archivii Archiducalis Ca 


na 


La verum effe affirme 


Ego Jose»n Marta Cas- 
ejusdem: Ar: 
us, bac die 16. 


gentefimo fecundo , Regni veró noftri decimo fepti- | 
mo. 
XVI. 
i 4 x V 
7, Sept. Protectorium Lupovıcı Francorum Regis , XVII. 


Francisco Marchioni Mantue pro fe y ejus 
Uxore, Liberis, Familia, Subditis , ES. univer- 
fo gus Dominio concefum. Datum Aften die 7. 
Septembris Anno 1502. | Pièce authentique, 
tirée des Archives Archiducales de Man- 
touë. ] 


Traité d’Arona, au Camp devant Lucerne, entre 150 
re, entre 1503. 
les Ambaffadeurs de Lov1s XII. Roi de Fran- j 

ce ES ceux des LIGUES), de 11, Auril 1503. 11.Avril 

enfemble la Ratification de Ro Louis XII. E555 

aux Ligues, du 24. jour de Mai 1503. à Lyon. E 
[Freperic Leonarp, Tom, I V.] 


L Upovicus Dei gratià Rex Francorum , Neapo- 

lie, ac Jerufalem, Dux Mediolani Janueque Domi- L 
nus &c. Cum deceat Reges, & Principes optimum 
quemque tueri, & cumfervare eos prefertim in quibus 
ob excellentem gratiam, & auctoritatem precipue re- 
rum bene gerendarum fpes conftituitur habeamusque 11- 
luftrem Franciscum Marchionem Mantuæ nobis fi- 
dum , & amiciffimum: Qui in rebus noftris, $ tam 
prosperis; quam adverfis, fe promptum , & ex animo 
exibuerit : Deliberantes eundem cum Uxore, Fratribus ; 
Liberis, & Familia, ac Statu Marchionatus fui pro- 


Upovicus, Dei gratia Francorum , Neapolis 
& Hierufalem Rex, Dux Mediolani: univerfis 
& fingulis has prefentes* Litteras infpe&uris , notum. 
facimus , quod cum nuper per Chariffimum & diletum 
| Confanguineum noftrum Carolum de Ambofia ; Do- 
| minum Caldimontis , Magnum Magiftrum Franciz ; 
| & generalem Locum tenentem noftrum in noftro Me- 
| diolani Ducatu infrà fcripta Capitula per dilectum & 
| fidelem Confiliarium, & Cambellanum noftrum An- 
| tonium de Baffey Divionis Ballivum , Cumarumque 


ARS A Gubernatorem , cum Magnificis Dominis Confederatis 
tectum haberi: Prefatum Illuftrem Marchionem cum | noftris inferius nominatis ipfis tunc exiftentibus in cama 


jamdiétis Uxore, Fratribus, Liberis, Familia, Subdi- | po & obfidione contra Lucarnum faéta,traétata,& con- 
tis; Civitate Mantuæ, & alio fuo Statu, & Dominio | cordata à Domino Mattheo > Episcopo Sedunenti & 
quod nunc poffidet, harum tenore , accipimus; ha- | Comite Vallefiz > necnon Magnificis viris Dominis 
bemus, ac effe volumus in protectione, Amicitia, tui- | Voltrico de Magno Saxo , & Georgio de fupe S; a 
tione, & defenfione noftris : Promittentes in verbo | eorum Oratoribus. tunc ARE X A ed 

» prælentibus per nos ratificare, 


Principis deffendere, & tueri quandocunque cafus ac- wes BE K 
1 confirmare, & approbare facere p extite 
dat, quod Deus avertat: Prelibatum Illuftrem Mar- 2 PP re promiffum extiteri 


chionem cum prefatis Uxore, Fratribus , Liberis, Ci- Eh debo CAVE d DORA Are 
vitate, & Statu contra omnes eidem adverfantes ma- E ee 

nutenereque eundem in eo ftatu, tenuta, & pofleflio- 
nein quibus nunc exiftit , & hoc maxime quia preli- 


CarorLus de Ambofia, Dominus Caldimontis ; 


i 5 e F Meliani, Sagona T. 3; à > 
batus Illuftris Marchio promifit nobis, & Jurejurando | & Reindl oe Mase Pace ane 
2 ag E € e. il egit 


firmavit fe pofthac, & de cetero fore, & efle velle Ordini DATI TANT RSS Sum 
n E S É sn rdinis , & Chriftianiffimi i F 
nobis Amicum, & rebus noftris fautorem , & obfe- Regis & Ducis an a a NUM 
quentem Amicumque amicorum noftrorum, & Inimi- tes generalis : Univerfis & fingulis præfentes Die 
ru SERRES E Stipendia- Bras ery > 5 
cum inimicorum : Seque cum Militibus, & Stipendia- | noftras infpe&uris , notum facimus, quod cum nuper 
tis noftris fub conduéta fua quotiens vocatus fuerit ad | rima Maonificus & ftre us Miles A ns de Baffer 
fervitia noftra defuturum daturumque Pre- | ir: Si untae nous Males Antonius de Batley, 
fidiis noftris Cavitanels. Milidbus: Altmigäfien 8 Pedi Ballivus Divionis , & Regius Cumarum Gubernator , 
ns RE Rs \ ber Teritoritm © & Jarisaiói ex Commiffione noftra devenerit cum Magnificis Do- 
UE eerte ig a ex 24107 | minis inferius nominatis , qui erant in campo & obfidio= 
nem, Marchionatus fui tutum iter > liberum patfagium. > | ne contra Lucarnum ad Traétat 1s C. 1 fiones & 
atque comeatus, & viétualia jufto, & competenti pre- | pacis Capitula TOOLS regnen M ae. 
cio eundi, & redeundi quocunque locorum, & adver- |" Tenor Articnlorum Pacis inter Chriflianifimum Dos 
fum quoscumque nobis videbitur, & premifla facimus, | minum noftram Regem Francorum , Ducem Medio- 
falvis femper Sacri Romani Imperii Juribus quibus nul- | jan; &ci ex uña: Pt Ma if ¿ Dominos Vitos G 
latenus per has, aut alias quocumque modo derogare ER SOS. Ot ea 
FREE PER D NOT CUS US TRE AD © | federatos de Ury, Schuitz , & Undervalden füb fylva 
miencunus. ““atum Alten die 7. SeptembriS ANNO | principales, & generaliter omnes & fingulos Confedes 
Domini millefimo quingentefimo fecundo , & Regni WAT DT y eaves anes 
noticia 5 ratos füos complices, & cohærentes in campo Lucar- 
uno: no faéte & conclufz per Nobilem & ftrenuum Domi- 
num Antonium de Baffey, Militem, Ballivum Divio- 
¡ his Gubernatorem Cumarum in præfentia & mediis re- 
| verendi in Chrifto Patris, & Domini Matthei, Episco- . 
| pi Sedunenfis, Przfe&ti & Principis Vallefiz, generofi- 
que Viri Domini Voltrici, de alto Saxo Baronis. 
S: pendentis L: Primó. Quod d Rex tribus illis par? 
23 tibus 


Per Regem Ducem Medi 


ROBERTET. 


38 
tibus/Confederatorum principalibus de Ury, Schuitz, 
& Undervalden fub fylva libere refignet, relaxet, & 
præfentet Caltra, Oppidum, & Comitatum Bellinzonæ 
cum majore & minore Jurisdiétione , Fundo, Privile- 
giis, Immunitatibus, juribus, & pertinent iis uni- 
verfalibus, nullis demptis, nec refervatis taliter quali- 
ter ab antiquo ad hujusmodi Comitatum, Caftra, & 
Oppidum pertinuerunt, & pertinere folebant, unà cum 
duobus Villagiis ultra Montem cinerum, jus videlicet 
Honum & Medelia; que Villagia ceperunt cum Bel- 
linzona, & inde femper retinuerunt. Et quamvis ab 
antiquo ad Comitatum Bellinzone non ferviverint, ta- 
men Chriftianiffimus Dominus Rex poft hzc ad Comi- 
tatum affignavit, ita quod Chriftianiflimus Dominus 
nofter Rex pro fua Majeftate , fuisque Succefloribus 
Ducibus Mediolani, hujusmodi Caftra, Oppidum & 
Comitatum, cum præfcriptis duobus Villagiis renuntiet , 
& predictis tribus Partibus Confederatorum de Ury, 
Schuitz, & Undervalden fub fylva , Literis, quittan- 
ciis, feu inveftituris fufficientibus , & fide dignis in 
quietam pofleffionem reddet, & in antea fua Regia 
Majeftas, nec fui Succeffores nullam unquam præfu- 
mant habere quocumque titulo querelam, refervato ta- 
men jure Feudi Imperii, ita quod hec Donatio fue Re- 
gie Majeftati de cetero Dominio & Ducatu Mediola- 
ni nullum præjudicium imponere valeat, imo & præ- 
fcripto tres Partes Confederatorum debeant, & tenean- 
tur fuis expenfis hujusmodi Comitatum in Feudum ab 
Imperio confequi. 4 

Secundd. Quod fua Regia Majeftas citius quo fieri 
poteft, fuos Oratores cum pleno Mandato ad Confe- 
deratos dirigere debeat ad érigendum $ confirmandum, 
vel renovandum Capitula jam dudum faéta inter Duces 
Mediolani, & Confederatos cum omnibus Privilegiis, 
Exemptionibus, & Immunitatibus ultimó cum Ludovi- 
co Sfortia, & fuis Predecefforibus, conclufis, tam pro 
theloniis, pedagiis, quam aliis quibuscumque emendo , 
vel vendendo infimul commercia habendo. Et quod 
hec Capitula fe extendant ad omnes & fingulos Confe- 
deratos fuos complices, & coherentes univerfos, qui 
in antiquis Foederibus comprehendebantur , & juxta 
formam antiquorum Capitulorum. 

Tertió. Cum etiam moventur varie & diverfæ que- 
relie, videlicet à Domino Bpiscopo Curienfi & Subdi- 
tis trium partium de Bellinzona, Vallebreni, & aliis de 
Liga Grifea omnes illi debent , & tenentur querelas 
fuas primo oftendere, & declarare per Literas feu Tes- 
tes Patentes & füfficientes , coram videlicet Chriftianis- 
fimi Domini noftri Regis Locum tenente , feu aliis Com- 
3niffariis, vel Poteftatibus ad hec ab ipfo deputatis, & 
vifis uniuscujusque Literis & Juribus tales Regii Gu- 
bernatores primo attentare debent , ut illi fecundum 
jus fuum amicabiliter expediantur & contententur. Si 
autem id'amicabiliter fieri non poffet, decidantur de- 
mum tales querelæ tenore Capitulorum in præfcripto 
proximo Articulo confirmando, absque ulla alia appel- 
latione, vel contradiétione. 

Qnartó. Quod ex utraque parte omnes omnino ces- 
fent, & extinguantur innovationes theloniorum , peda- 
giorum , omniumque aliorum gravaminum de novo 
inftitutorum , vel in futurum inftituendorum , quam 
erga Bellinzonenfes illius Subditos, vel alios Confede- 


ratos Subjeétos ; & quód Incolz Comitatus Bellinzonz | i c 
| bamus, volentes expreffè , quod dicta 


hinc ultra omnibus utantur. Privilegiis , Exemptionibus , 
$ Immunitatibus, quibus alii Confederatorum Subjecti 
gaudere folent , Mercatores tamen Confederatis non 
attinentes teneantur, ficut ab antiquo confuetum eft ; 
& fpecialiter cönclufum eft, quod tam Subditis prefati 
Chriftianiffimi Domini noftti Regis, & Ducis Medio- 
lani, quà 
ibi citra habitantibus reddantur, € reftituantur ómnia 
& fingula fua bona immobilia, & pariter omnes & fin- 
guli fru&us, reditus & fimilia ex ipfis bonis immobili- 
bus provenientia, quz ipfis hucusque quovis modo an- 
te Guerram retenta fuerunt , ita quod omnes ex utra- 
que parte Captivi in præfenti Guerra liberentur absque 
aliquo damno, vel ulteriori queflione. Eft etiam con- 
clufum, quod omnes qui in præfenti Guerra intercepti, 
& juramentis fidelitatis ligati fint, abfoluti & liberi ad 
prittinum Dominum & Dominium fervire debeant. I- 
tem, quod omnes, & nemo præfcriptarum Ligarum 
preftabunt aliquod auxilium Ligæ Grifez contra IIlus- 
trifimum Dominum Joannem Jacobum Trivultium 


> 


Grifeam: Et ita quod ipfi de Liga Grifea remittant ad 
prifinum flatum. Terram Illuftrifimi Domini Joannis 


m illis de Bellinzona, & Vallebreni , aliisque | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Jacobi Trivultii, de fidelitate & juramentis per eos ac- 
ceptis, ficut crat. ante diétam Guerram in fequens dic- 
tum Capitulum. Aliter ilie Dominus Regius Locum 
tenens citra montes per præfentem proteftatur non elle 
obligatum facere ratificare per Regem Chriftiani 
dictam præfentem Compotitionem prout fuprà: Vi 
etiam, quod diétus Ilufiriflimus Dominus Joanncs Ja- 
cobus eft fervitor præfatæ Regia Majelta 

Quinto & ultimd. Quod cum prefe 
cis eitinétæ & abolite fint, penitusque eradicate omnes 
inimicitiz, differentie, & controverliæ usque in diem 


| prefentem quovis modo habite & fate , verbis feu fac~ 


tis, nec ab altera parte unquam in malum memoren- 
tur, nec recitentur , fed laudabilis Amicitia, & mutuum 
Foedus ante hujusmodi differentiam & Guerre motio- 
nem inter Partes initum, in fuo vigore cum omnibus 
fuis continentis firmiter perfeveret, & fecundum illius 
tenorem bona fide à Partibus teneatur. 

Et pro ipforum Capitulorum confirmatione 
fupra nominati Magnifici Domini Confederati 
tes antiquam Amicitiam , & Confederationem cum 
prælibato Chriftanifimo Rege & Duce, ut fupra recon- 
ciliatam & renovatam fervare , & in ea fideliter perma= 
nere, ad nos miferunt Reverendum in Chrifto Patrem, 
& Dominum Dominum Mattheum Episcopum Sedu- 
nenfem , & Comitem Vallefii, necnon Magnificos 
Viros Dominos Voltricum de Magno Saxo, & Geor- 
gium de füper Saxo, eorum Oratores , qui à nobis pe: 
tierunt, ut ipfos Traétatus, Conclufiones ,& Capitula 
fuprafcripta , per prefatum Chriftianifimum Regem & 
Ducem fuis Patentibus Literis confirmare, & ratifi 
facere vellemus. 

Nos itaque pariter confiderantes, ut ipis Magnificis 
Dominis Confederatis fit bona & perpetua Pax & Con- 
cordia, cum prefato Chriftianifimo Rege & Duce 
nobisque perfuadentes fuam Majeftatem Chriftianiffiz 
mam pro fuo inftituto, & innata Clementia bonam A- 
micitiam, & Pacem effe admiffüram , per has notlras 
promittimus füpra nominato Reverendo, & Magni 
ficis Dominis Oratoribus, quod prælibata Majeftas Re- 
gia Chriftianiffima ratificabit & confirmabit ipfos Trac~ 
tatus, Conclufiones, & Capitula fupraferipta, ac omnia 
in eis contenta , & ad ipfos Magnificos Dominos Cori- 
federatos , feu ad ipfos Reverendos & Magnificos Do- 
minos Oratores dictam Ratificationem , & Confirmatio 
nem in debita forma transmittet. 

In quorum Teftimonium prefentes fieri juffimus , 
noftraque propria manu fignavimus , & per füpra no- 
minatum Dominum Ballivum & Gubernatorem, quia 
Traétatui & Conclufioni ipforum Capitulorum interve- 
nit, pariter fignari & Sigillis utriusque noftrum figillari 
voluimus. Datas ARONÆ, die 11. menfis Aprilis, 
Anno Domini 1503. 

Et nos Lupovieus,Dei gratia Francorum , Nea- 
polis & Hierufalem Rex, Dux Mediolani, & præ- 
dicta Capitula fupra declarata & defcripta, grata & ra- 
ta habentes, & ipfis & cuilibet ipforum juxta, & fecun- 
dum eorum formam , & feriem annuentes & confen- 
tientes , ipfa eadem Capitula, & contenta in eisdem 
prout füperiüs de verbo ad verbum narrantur & annc 4 
tur, confirmamus, ratificamus & approbamus , ac te- 
nore prefentium de certa noftra fcientia, autoritáteque 
Regia & Ducali, confirmamus ; ratificamus, & appro- 
$, vole itula, & 
quodlibet ipforum, fint & exiftant tante efficacie, vas 
loris & virtutis, ficuti per nos prelentem & perfonali- 
ter tractata , paflata & concordata extitiffent. Et in 
fignum hujus has prefentes Literas noftras Confirmatio- 
nis, Ratificationis. & Approbationis, manu noftra fig- 
navimus, Sigillumque noftrum apponi fecimus. Da- 
tum Lugduni, die 24. menfis Maii, Anno Domini 
1503. & Regni noftri fexto. 


XVIII. 


Traëtatus Matrimonii inter FER DINANDUM 
Regem Caflilie & Henrıcum VII. Rege 
Anglie conclufus „quo utrinque conveniunt de Con- 
ditionibus, quibus H EN n 1 cu s Princeps Wal- 
lie, dici Regis Henr1c1 VII. Filius, Ca- 
THARINAMS Fratris fui An v v n1 Fiduam 
€ dii FER D1INAND1 Regis Filiam,in Uxo= 
rem ducere debeat. Dat. in Civitate Barcinone 
die 24. Septembris 1503. [Rymer, Foe- 
dera , Conventiones  &c. Tom. XIII. pag. 
76.] 
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ANNO 
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ANNO 
3503. 


DU DROIT 


Renımannss ET ELISABETHA. Dei gra- 
tà, Rex @ REGINA Caflelle , Legioris is 
gon , Sicilie citra & ultra Farum, Granate, Toleti ,V a- 
lentie, Galicie , Majoricarum, H ^alis, Sar ie, Cor- 
dube, Corfice, Murcia, Giennis , Algarbii, Algezire, 
Gibralteris, & Infularum Canarie , COMES & C Ox 
MITISSA Ba me, DOMINI Vizcaye E Moline, 
Duces Athenarum & Neopatrie, COMITES Roff- 
lionis & Ceritanie, MARCHIONES Oriftanni & Go- 
cian , à d ie 

In omnibus hujus feculi Negotiis quod magis in a- 
nimo noftro fixum femper habuimus atque habemus 
illud proculdubio eft, non folum Amicitiam & Foede- 
ra, que inter Nos funt & Serenifimum Lar icum An- 
glie Regem Charifimum Fratrem. noftrum & inter 
Regna & Subditos utriúsque Partis, confervare, verüm 
illa eadem omnibus Amoris & Confanguinitatis vincu- 
lis roborare atque augere , ita ut nibil addi ulterius 
poffit: 3 \ x A 

Invitat nos ad id preclara in omni genere virtus , quà 
Sereniffimus Anglie Rex Frater nofter Dile&tifümus 
plurimúm præftat, & , inter cetera , ejus integerrima 
fides: F 

Nihil enim gratius nihílque jocundius nobiseft , quam 
cum eo Amicitiam Confanguinitatémque habere , qui 
fidematanti faciat ut illam vite anteponat : : 

Accedit ad hoc Amor, Confanguinitas, atque Ami- 
citia, que inter nos & Predeceilores noftros fuere, 
Regni ejus & Dominiorum amplitudo , ac utilitas Reg- 
norum & Dominiorum utriúsque Partis; — 

Que quidem omnia nos merito inclinant ita velle u- 
tilitatem predicti Sereniffimi Regis Fratris noftri ejüs- 
que Regiz Domüs Anglie, ficut propriam noftram & 
Regie Domús noftre : i 

Acumulatur etiam ad hoc publica Chriftianorum u- 
tilitas; nam cüm Domus ifte Hispaniarum & Anglie 
bené unite fint maximé Deo infervire poterunt, & 
Chriftiane Reipublice magna beneficia conferre; &, 
fi hzc unio ante hec. neceffaria aut utilis fuit, nunc, 
propter Chriftianorum Discordias & Bella, hanc novam 
Unionem Confanguinitatis atque cognationis, que in- 
ter nos & Sereniflimum ##ghe Regem Fratrem nos- 
trum Dile&iffimum , per medium Oratorum & Procu- 
ratorum utrisque Partis, nuper firmata extitit, Chris- 
tiano Populo, inteftinis Seditionibus laboranti, utiliffi- 
mam & fingularem medelam fore non dubitamus , tan- 
tóque libentiüs ad illam. confirmandam venimus, quan- 
to nobis gratiffima eft. 

Quapropter univerfis & fingulis. mors: facimus 
quód, 

Cúm, inter nos & prefatum Sereniffimum Exricum 
Anglie Regem Fratrem. noftrum Dile&iffimum , per 
Ferdinandam Duque de Eftrada Magiftrum Aulæ, Con- 
filiarium , Oratorem, & Procuratorem noftrum , nomi- 
ne noftro, in vim Mandati feu Procurationis a nobis 
eidem conceffie , necnon per Reverendos in Chrifto 
Patres, Wilhelmsm Londonienfem , Ricerdam Winto- 
nienfem , Episcopos, & Willielmum Barons Legum 
Do&orem; Oratores, Commiffarios, & Procuratores | 
prefati Sereniffimi Regis Anglie Fratris noftri, ejus no- | 
mine, vigore Mandati feu Procurationis a Majeftate 
fua eisdem Episcopis & Legum Doétori conceffz, 
tractatum , compofitum , ‚concordatum , & capitu- 
latum fit, ut Illuftriffimus Ezriczs PRINCEPS Wal- | 
lie, Dux Cormubie , Comes Ceftrie Filius | 
legitimus & Hares diéti Sereniffimi Regis Anglie cum | 
Tiluttriffima Catherina Principe Wallie &S Infante Cas- 
telle ES Aragoaum Filia noltra Dileétiffima matrimo- 
nialiter copuletur, prout hec & alia in Compofitione 
& Capitulis prædiétis pleniüs continentur ; 


Quorum Tenor fequitur ES eft talis ; 


UNIVERSIS ET SINGULIS, ad quorum noti- 
tias prefentes Littere pervenerint, Reverendi in Chris- 
to Patres Willielmas Episcopus Londozienfis Cultos Mag- | 
ni Sigilli. Potentiffimi ac llluftriffimi & Excellentiffimi 
Principis Ezrici, Dei gratiá, Regis Anglie & Domini 
Hibernie , Ricardus Wintonienfis Episcopus Cuftos Pri- 
vati Sigilli ejusdem. Domini Regis, & Venerabilis & | 
Egregius Vir Dominus W4llielmus BaronsLegum Doc- | 
tor Cuftos five Magifter Rotulorum Cancellariæ ejus- 
dem Domini Regis, necnon Magnificus & Nobilis Vir 
Ferdinandus Duque d’Eftrada Magifter Aule & Confi- 
liarius Catholicorum Altiffimorum Potentiffimorám- 
que Principum Domini Ferdizazdi € Domine Eliza- 
bethe Gaftelle, Legionis, Aragouum, Sicilie, Granate, 


Esc. Regis ES Regine, Oratores , Commiffarii , Ambas- | 


t X 
DES GENS. 39 
fiatores, & Procuratores in hac parte fufficienter depu- 
tati, Salutem. 

Cum, inter prefatum Serenifimum Potentifimum I 
& Excellentifimum Dominum Dominum Enricum, 
Dei gratià, Anglia. Regem ES Dominum Hibernia, St 
predictos Catholicos Altiffimos Potentiflimösque Prin- 
cipes; Dominum Ferdizandum & Dominam Elizabe- 
tham Caftelle , Legionis , Aragı » Sicilie, Granate, 
ido. Regem UY Reginam, Amicitia, Unio, Intelligen- 
tia, Liga, & Confoederatio, per Oratores , Commis- 
farios , Procuratores; & Deputatos Principum predica 
tos, in ea parte fufficienter conflitutos & au&orizatos ; 
jamdudüm inita ; concordata, & concluía; ut, per 
Litteras Patentes, utrisque Principis Principum pr 
diétorum fuis Magnis Sigillis figillatas , & manibus fuis 
propriis fubfcriptas & fübfignatas , unà cum Jorejura 
do eorumdem, ratificata & confirmata fuerint, ex qui- 
bus quidem Amicitia, Unione; Liga; Intelligentia; & 
Contoederatione quzdam quati innata Benivolentia hinc- 
inde hactenus àccrevit, & in predictorum Principum 
cordibus adeó radicata confiftit quod, diviná favente 
gratiá, nullà prorfus temporum varietate minui aut dis- 
folvi facile poflit : 

Cümque prædiéti Principes, animadvertentes profa- 
tam Amicitiam , Unionem , Ligam, Intelligentiam , 
& Confoederationem, fi Sanguinis neceflitudine & Li- 
berorum conjunctione vallata foret ; longé firmiorem 
ftabiliorémque poffe fortiri efe&um , inter, bone me- 
morie, Illuftriflimum Artarum , quondam Wallie Prine 
cipem , & Potentiflimi Regis Anglie predicti Filium 
Primogenitum , & Serenifimam Dominam Carherinam, 
predictorum Inviétifimorum Dominorum Regis ES Re- 
gine Caftelle, Legionis, ESc. Filiam Carifimam ES A- 
martijimam , Matrimonium per verba de prefenticon- 
trahi procurárunt, & in facie Ecclefie cum omni fo- 
lempnitate Juris & aliis Cerimoniis in ea parte debitis 
& requifitis, juxta vim, formam & effe&um Traétatús 
& Conyentionis, inter prefatos Principes initi & con= 
clufi, realiter & cum effe&u folemnizari fecerunt , & 
quamvis prematura Morte, quod non fine dolore re- 
ferrimus , prefati quondam Principis Arturi predictum 
Matrimonium , quod inter ipfüm Principe & Serenis- 
fimam Dominam Kaerinam prediétam contraétum , 
celebratum, & confummatum fuerat, folutum fit; ob 
fingularem tamen affeétionem incredibilem mutuüm- 
que amorem, quo prefati Principes jamdudüm adinvi- 
cem, pre ceteris Principibus Chriftianis, colligati at- 
que uniti funt, & ad Amicitiam, Ligam, Intelligen- 
tiam , Unionem , Affinitatem , & Confœderationem 
prædiétas. continuandas , confovendas , augendas , & 
amplificandas, ac perpetuo obfervandas, tüm etiam ob 
ipfius Muftrifime Domine Catherine Modettiam , cæ- 
terásque virtutes ac natura dotes quas Sereniffimus Rex 
Anghe in ea videt effe maximas, & que fuam Serenita- 
tem ad hanc Affinitatem renovandam & reftaurandam 
magis invitant, 

Confiderando preterea quód non parva funt aut ne- 
gligenda Matrimonii Bona cüm ex hoc, tanquam Se- 
minario Reipublice , manant Liberi, Nepotes, Pofter{- 
que omnes, folent etiam per hoc mutuum charitatis 
vinculum omnia fore tranquilla; faufta atque fortuna- 
ta; 

ldcircó Principes prediéti, Divina favente grati , mo- 
ti, ad omnipotentis Dei laudem, gloriam & honorem; 
Catholice fidei exaltationem , & Reipublice Chriftiane 
tuitionem & defenfionem , ac pro pace, quiete, & 
tranquilitate, próque majoribus commodis & utilitati- 
bus Regnorum & Subditorum utriúsque Principis Prin- 
cipum predi&orum, inter Illuftriffioum Principem Do- 
minum Ezricum PRiNCIPEM Walle, DuckM 
Coruubie., t? COMITEM Cefrie , fecundogenitum 
Sereniffimi Regis Angle, & Sereniffimam Principem 
Dominam Catherinam prefatorum Serenifimorum Do- 
minorum Regis E Regine Caftelle, Legionis, Arago- 
uum, Ec. Filiam quartam , fafficienti dispenfatione in 
ea parte a Sede Apoftolicá impetratá primitüs & obten- 
tà, Matrimonium contrahendum & celebrandum fore 
deliberaverunt & decreverunt , & ob eam rem feliciter 
perficiendam fecerunt , ordinárunt, & conftituerunt eo- 
rum Commiffarios , Procuratores; Oratores, € Nun- 
cios fpeciales , videlicet ; pro parte llluftriffnmi Regis 
Anglia prediétos Episcopos & Gulielmum. Barons Cufto- 
dem Rotulorum Cancellari& ejusdem Regis, & pro 
parte prefatorum Regis ES Regine Caftelle, Legionis; 
Aragonum, &9c. prefatum  Magnificum Nobilem Vi- 
rum Zerdizandum Duque d’Eftrada Magiltrum Aule & 
Confiliariorum præfatorum Regis € Regine Caffelle , 
Legionis , Aragonum , &S'c. cum fufficienti authoritate 


Anno 


50% 


ANNO 
1503. 
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& poteftate tractandi , conveniendi , communicandi , 
concordandi , € concludendi de & fuper Matrimonio 
predicto , 'ejásque dependentibus, incidentibus  emer- 
gentibus, & connexis, tim fuper dote quàm fuper do- 
natione propter nuptias, prout ex eorum Commiflio- 
nibus pleniüs apparet & continetur, 


Quarum Tenores fequuntur ES fuut tales, 

Enricus, Dei gratió , Rex Anglie ES Dominus 
Bibernie univerfis & fingulis, ad quorum notitias præ- 
fentes Litteræ pervenerint, Salutem. y 

Quoniam, pro majori obfervatione & fecuritate Con- 
foederationis & Amicitie, que eft & inter nos & Sere- 
niffimos € Altiffimos Principes, Ferdiwandum tf Eli- 
zabetham Regem ES Reginam Caflelle, Legionis, Ara- 
gomum , Sicilia , Granate, Gc. Fratres & Confangui- 
neos noftros Cariflimos, & pro augmento Affinicatis 
voflrx, fuit tractatum quod, Preclariffimus Filius 
nofter Esricus PRINCEPS Wallie, Dux Cornubie, 
é Comes Ceftrie, contrahat Matrimonium cum Il- 
luftrifima Domina Catherina Infante Caflelle , Legionis, 
& Aragonum, & quia mens & voluntas noftra eft, fi 
eisdem Regi & Regine ita placuerit, quod predictum 
Matrimonium, Deo annuente , fiat & concludatur, 

Propterea, confidentes admodüm de fide, prudentia , 
legalitate, & animi integritate, Dile&orum & Fidelium 
Confiliariorum noftrorum ,Willielwi Londonienfis Epis- 
«opi Cuftodis Magni Sigilli noftri, ac Richardi Winto- 
anenfis Episcopi Cuftodis Privati Sigilli noftri, necnon 
Willielm: Baroms Magiftri & Cuftodis Rotulorum Can- 
cellariæ noftre , Tenore prefentium , de noftra certa 
fcientia deliberatè & confultd, omnibus melioribus via, 
modo & formá quibus de Jure & aliás poffumus & 
valemus, eosdem Episcopos & Willielmum Barons fa- 
cimus, conftituimus, creamus , & ordinamus veros, 
certos, legitimos , & indubitatos Procuratores, Orato- 
zes, & Nuncios fpeciales, & ad infrafcripta generales, 
ta tamen quod ípecialitas generalitati non deroget, 
nec é contra, ut iidem Oratores & Procuratores noftri 
pro nobis & nomine noftro , poffint traétare, concor- 
dare, & firmare, cum dictis Sereniffimis Rege €? Re- 
gina, Fratribus & Confanguineis noftris Chariffimis , 
Sponfalia & Matrimonium predidi Ezric? Fi zoffri 
Charifimi, cum prediéta Illuftrifima Principe ES Tn- 
jante Catherina , & promittere quod nos faciemus & 
curabimus dabimüsque operam cum effeéta quód Do- 
minus Illuftriffimus PrizcepsWallie Filius nofter Spon- 
dalia & Matrimonium faciet, concedet , & contrahet , 
per verba de præfenti , Matrimonium facientia, juxta 
ordinem Sanéte Romane’ Ecclefiæ cum di&a Illuftris- 
fima Principe ES Infante Catberiná predidd, cüm ipfe 
Filius nofter ad legitimam pervenerit etatem ad illud 
faciendum , concedendum , & contrahendum, & quod 
poftea celebrabit & confummabit dictum Matrimonium; 
cum dida Illuftriffima Principe & Infante Catherina ; 
prout & quemadmodum legitimi vir & uxor id facere 
debent , do 

Poffintque iidem Oratores, Commiffarii, & Procu- 
ratores noftri, nomine noftro & predicti Filii noftri , 
petere & recipere fimilem Promiffionem & Obligstio- 
nem a diétis Illuftriffimis Rege & Regina pro feipfis, 
& nomine prædiétæ Illuftrifimæ Principis & Zzfazzis 
Catherine , videlicet , quod ipfa»Princeps Domina 
Catherina Infans Caftello , Aragonum, ut prefertur, 
faciet Sponfalia & contrahet Matrimonium, per verba 
de prafenti, juxta ordinem Sande Matris Ecclefie 
Romane, cum diéto Muttriffimo Principe Exrico Filio 
moftro, & confirmabit & celebrabit cum eo di&um Ma- 
trimonium, prout & quemadmodum legitimi Vir & U- 
xor facere debent, 

Et ut poffint iidem Commiffarii noftri concedere & 
firmare quód prædiétà fieri deberent & adimpleri mo- 
dis, formis , temporibus , & Locis quibus dictis Ora- 
toribus & Procuratoribus noftris bene vifum fuerit, & 
prout ea concordabunt, concedent , capitulabunt, & fir- 
mabunt, |, 

Damus etiam Poteftatem & Facultatem prefatis Ora- 
toribus & Procuratoribus noftris ut poffint concordare 
& firmare cum diétis Sereniffimis Rege & Regina do- 
tem quam ipfi dare teneantur cum diéta Principe & Zz- 
Jante Catherina Filia fua, tàm.in Jocalibus atque lapi- 
dibus preciofis & in argento & veftibus & ornamentis 
Perfonæ & Domús fuz, quàm in Pecuniis, Summam , 
videlicet , & quantitatem que eisdem Oratoribus € Pro- 
curatoribus noftris bene vifa fuerit; ac terminis € Lo- 
cis quibus illam dare & folvere teneantur , & Conditio- 
nes, Pacta, & Conventiones que in folutione ejusdem 
dotis poni & concedi & firmari debent, 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Et nichilominus damus eisdem Oratoribus & Procu- 
ratoribus noftris Poteflatem & Facultatem ut poflint 
communicare & traétare füper augmento dotis & dona- 
tione propter nuptias, quæ debent dari & affignari dic- 
te Principi & Infants C. ^e pro fuitentatione fui 
flatüs , & in quibus Civitatibus , Villis, & Locis, & 
Redditibus, prout diétis Oratoribus & Procuratoribus 
noftris bené vifum fuerit, 

Et demüm poffint facere & fitmare omnia & fingula 
que , pro expeditione & complemento dicti Matrimo- 
ni, neceffaria , convenientia & oportuna eis videbuntur, 
& de predictis omnibus & fingulis poflint concordare , 
facere, & firmare ; nomine noftro; cum prefatis Se 
reniffimis Rege & Regina Confanguineis noftris, fierí- 
que facere, peteré, & inftare quecúmque Capitula & 
quoscánque Contraétus cum ilis Pa&is, Conditioni- 
bus, Obligationibus, Juramentis, fecuritatibus , pcenis > 
fubmiffionibus ,renunciationibus , & promiffionibus qui- 
bus voluerint , 

Et generaliter omnia & fingula facere & firmare, 
cujusctimque nature, qualitatis , & importantiz fuerint 
aut effe poterint, in prædiétis & circa ea, que nos 
facere poffemus fi in premiffis perfonaliter adeffemus , 
ctiam fi talia fint que ad ea conficiendum preceptum 
exigant magis fpeciale, 

Damúsque etiam & concedimus di&is Procufateri- 
bus & Oratoribus noftris plenum poffe quód poffint ju- 
rare, in animam: noftram, quod tenebimus , obferva- 
bimus, & adimplebimus realiter & cum effe&u omnia 
& fingula que füpra diétis & circa ea, nomine noftro, 
concordabunt, capitulabunt, jurabunt , concedent, & 
firmabunt, omni fraude, cautelá, & dolo ceffantibus ; 
poffintque fimile Juramentum petere & accipere ab cis- 
dem Sereniffimis Rege & Regina Fratre & Confangui- 
neis noftris; pro quibus omnibus & fingulis antedictis , 
cum incidentibus , dependentibus , & emergentibus ex 
eisdem & eis annexis , damus & concedimus prædiétis 
Oratoribus , Commiffariis ; & Procuratoribus noftris 
plenum pofle cum libera & generali Adminiftratione ; 

Promittentes in fide & verbo noftro Regio præfatis 
Sereniffimis Regi & Regine Fratri & Confanguineis 
noftris, & nos obligamus tenére & adimplere realiter 
& cum effeétu omnia & fingula que , in predictis & 
circa ea nomine noftro , per dictos Procuratores & O- 
ratores noftros fuerint fa&a , concordata, capitula- 
ta , affecurata , promiffa, jurata , & firmata, eisdem 
modo, & forma quibus ea concordabunt, capitulabunt, 
affecurabunt , promittent , jurabunt, & firmabunt, & 
nullo unquam tempore revocare , nec contra ea nec 
eorum aliquod facere vel venire aliquo tempore nec 
modo aliquo; fub obligatione omnium bonorúm nos- 
trorum Patrimonialium & Fiscalium. 

In quorum Teftimonium prefentem fieri juffimus, 


manibus noftris fignatam, Sigilloque noftro impendenti 
munitam. 


Telte meipfo apud Richemont 
Anno Regni noftri decimo o&avo. 


vicefimó die Junii; 


FERDINANDUS & ELıza 
Rex & Reeına Caffelle ; 
Sicilie, Granate , Toleli , Valenti@ , Galetie, Majori- 
carum, Hispalis, Sardinie, Gordubie , Corfice , Marcio, 
Giemis, Algarbit , Algezire, Gibraltaris, € Lofularuuz 
Cazarie, COMES € CowiTISSA Barcimone, D o- 
MINI Vixcaye & Moline ,D Gc Es Atherarin & Neo» 
parie, COMITES Rofilionis & Ceritanie , MAR- 
CHIONES Oritanni & Gociani, Ec. 

Quoniam, pro majori obfervatione & Tecuritate 
Gonfeederationis & Amicitie ; que eft inter nos & Se- 
renifimum Exricum Regem Anglie Fratrem noftrum 
dile&iffimum & pro augmento Affinitatis noftre fuit 
traétatam quod Illuftriffima Cazberiza Princeps Wallie 
ac Infans Caftelle ES Arragonum Filia noftra Charifime 
contrahat Matrimonium cuin Illuftriffimo Principe £z- 
rico Principe Wallie. Filio legittimo & Harede ejusdem 
Sereniffimi Regis Anglie Fratris noftri, & quia mens 
& voluntas noftra eft, fi eidem Sereniflimo Regi ita 
placuerit , quod prediétum Matrimonium , Deo an- 
nuente, fiat & concludatur; 

M Propterea, confidentes admodàm de fide, prudentia, 
legalitate, & animi integritate Nob.V iri Ferdizandi Duque 
d'Effrada Magiftri Aulæ & Confiliarii noftri, Tenore 
prefentium, de noftra certa fcientia deliberaté & con« 
fulto, eis omnibus melioribus vid, modo, & forma, 
quibus de Jure & alias poffumus & valemus , facimus 

conftituimus , creamus , & ordinamus noftrum ve- 
rum, certum, legitimum, & indubitatum Prócurato- 
rem, Oratorem , & Nuncium fpecialem, & ad infra- 


ta 


3 
» Aragonam , 


ANNO 


1503. 


ANNO 
1503. 


Du DROIT 


feripta genetalem , ita tamen quód fpecialitas genera- 
litati non deroget, nec e contra, vos exadem Fer 2 
dum Duque d' Effraa d 
mine noftro, poflitis traétare & concordare & firmare, 
cum prediéto Sereniffimo Rege Anglie Fratre noftro 
Sponfalia € Matrimónium predicte IIluftriffimz Prin- 
cipis & Infantis Catherine Fili: noftre Chariffimz , cum 
di&o Illuftriflimo Principe Wallie Enrico Filio legit 
mo & Herede didi Sereniffimi Regis Azglie Fratris 
noftri , & promittere quod nos faciemus & curabimus 
dabimüsque operam. cum effe&u quód diéta Iluftrifi- 
maPrinceps & Jzfazs Catherina Filia noftra predicta 
Spoñfalía & Matrimonium faciet ; concedet, & con- 
trahet, per verba: de præfenti Matrimonium facientia, 
juxta. ordinem. Sandz Romane Eeclefie, cum di&o 
Muftriflimo Enrico Principe Wallie Filio legitimo € 
Herede diéti Sereniffir tegis Anglie Fratris noftri, 
cüm ipfe ad legitimam pervenerit ætarem , ad illud fa- 
ciendum; concedendum , & contrahendum , & quód 
polteä celebrabit & confummabit dictum Matrimonium 
cum diéto Illuftriffimo. Enrico Principe Wallie, prout 
& quemadmodüm legitimi Vir & Uxor id facere debent, 

Pofütisque, nomine noftro & prediéte Principis & 
Infants Catherine Filie noftre, petere & recipere fimi- 
lem Promiffionem & Obligationem a diéto Sereniffimo 
Rege Anglie Fratre noftro ;.pro feipfo & nomine præ- 
dicti Ezrici Principis Wallie ejus Filii, videlicet, quód, 
cum zpfe Prizceps ad legitimam pervenerit etatem ‚ut 
profertur ; faciet Sponfalia.& contrahet Matrimonium, 
oer verba de prefenti, juxta ordinem Sanéte Matris 
Becletie Romane cum diéta llluftriffima Principe & 
Infante Catherine Filia noftra, & confummabit & cele- 
brabit cum ea dictum Matrimonium, prout & quemad- 
modum legitimi Vir & Uxor id facere debent; 

Et pofitis concedere & firmare quód predica fieri 
debent & adimpleri modis , formis , temporibus, & 
locis quibus vobis dicto Oratori & Procuratori noftro 
bene vifum fuerit, & prout ea vos concordabitis, con- 
cedetis, capitulabitis, & firmabitis, 

Damus etiam Poteltatem & Facultatem vobis pre- 
fato Oratori & Procuratori noftro ut poffitis concorda- 
re & firmare, cum diéto Sereniffimo Rege Angie Fra- 
tre noftro, Dotem quam nos dare teneamur cum ditta 
Principe & Infante Catherina Filia noftra ,tarh in Jocá- 
libus quàm in Lapidibus preciofis & in Argento & Ves- 
tibus & Ornamentis Perfone € Domôs fue, quàm in 
Pecuniis,, Summam, videlicet, & quantitatem qug vo- 
bis bene yifa fuerit, ac terminis & locis quibus illam 
dare & folvere tenemur , € Conditiones ; Pa&ta , & Con- 
ventiones que in folutione & reftitutione ejusdem Do: 
tis poni & concedi & firmari debent , 

Et nichilominus damus vobis Poteftatem & Facul- 
tatem ut poffitis petere & concedere augmentum Dotis 
& Donationis propter Nuptias & Cameram; que debent 
dari & affignari diGte Principi & Infanti Catherine Fi 
lie noftre pro fuftentatione fui flatts , € in quibus 
Civitatibus , Villis, & Redditibus ; prout vobis dicto 
Oratori & Procuratori bene vifüm fuerit ; 

Et demüm poffitis facere & firmäre omnia & fingula 
qua, pro expeditione & complemento di&i Mattimo- 
nii, neceflaria ; convenientia & oportuna vobis videbun- 
tur, & de prædiétis omnibus & fingulis poflitis con- 
cordare, facere & firmare, nomine noftro, cum prefa- 
to Sereniffimo Rege Azglie Fratre noftro, ficrique fa- 
Cere, petere & inftare quecúmque Capitula & quoscúm- 
que Tractatus, cum illis Paétis, Conditionibus , Obliga- 
tionibus, Juramentis , Securitatibus, Poenis , Submiflio- 
nibus, Renunciationibus, & Promiffionibus quibus vo- 
lueritis , 

Et generaliter omnia alía & fingula facere & firtna- 
re, cujusctimque nature , qualitatis , & importantiæ 
fuerint aut elle poterint in prediétis & circa ea, que 
nos facere poflemus fi in præmifiis perfonaliter adefle- 
inus, etiam fi talia fint quæ ad ea conficienda præcep- 
tum cxigant magis fpeciale; 

Damus. etiam & concedimus vobis dido Procuratori 
& Oratori noftro, plenum poffe quód poffitis jurare in 
animas, noftras quód tenebimus , obfervabimus , & ad- 
implebimus realiter & cum effe&u omnia & fingula 
que in.prædiétis & circa ea, nomine noftro, concor- 
dabitis , capitulabitis , jurabitis, concedetis , omni 
fraude, cantelá, & dolo ceffantibus , poffitísque fimile 
juramentum petere & accipere ab eodem Sereniflimo 
Rege Anglie Fratre noflro, pro quibus omnibus & fin- 


gulis antedi&is , cam incidentibus , dependentibus, e- 
mergentibus ex eisdem, & eis annexis, damus & con- 
cec 


dimus vobis plenum poffe cum libera & generali ad- 
miniftratione, 
Yom. IV. Parr. I 


, videlicet, ut,pro nobis & no- | 


pe 


DES GENS. T 


Promittentés, in fide & verbo Regiis, prefato Sere- 
| niffimo Regi Anglie Vratri noftro , & nos obligan 
nos tenere & adimplere realiter & ¿um effe&tu omnia 
& fingula qué, in predictis & circa ea nomine noftro; 
per vos diétum Procuratorem € Oratorem noftrum 
fuerint faéta, & concordata , Capitulata; & affecutata, 
promiffa, jurata, € firmata, eis modo & form) quibus 
vos ea concordabitis, capitulabitis, affecurabitis , jurabi- 
tis, firmabitis , & nullo unquam tempore revocare n 
nec contra ea aut eorum aliquod facere vel venire ali- 
quo tempore nec modo aliquo , füb obligatione om- 
nium bonorum noftrorum Patrimonialium & Fisca- 

lium 

In quorum Teftimonium prefentem fieri juffimus 
manibus noftris fignatam Sigillóque noftro inpendenti 
munitam. 4 

Dat. in Civitate Toleti die decimo menfis Maii , An- 
no à Nativitate Domini millefimo quingentefimo fe- 
cundo, 

Qui quidem Commiffarii; Oratores, Pocuratores! 
& Deputati, vigore & virtute fuarum: Commiffionum 
predictarum, fepiús de & füper prediéto Matrimonio; 
ejúsque dependentibus , incidentibus, emergentibus, & 
connexis prædiétis, communicantes, tractantes, tan- 
dem in hos fequentes Articulos convenerunt, concor- 
darunt, & concluferunt. 

INPRIMIS, inter prefatos Oratores ; Commiffa- 
rios, Procuratores, & Deputatos, conventüm , con- 
cordatum, & conclufum eft , quód præfatus Dominus 
Rex Anghæ, pro Inclitiflimo Principe Hezrico Filio [uo 
feeundogenito predicto, & predicti Domini Rex ES Re- 
gina Caffelle , Legionis, Aragonum, ESc. pro prefata 
Sereniflima Domina Catherina Vilia füa quarta, impe 
trabunt fet impetrari facient & procurabunt cum effec- 
tu a Sede Apoftolica Dispenfationem', füb plumbo, 
more Romanz Curie ac füb melioribus modo & form’ 
& verbis quibus de Jure efficaciüs valere poterit , ut 
diétus Illuftriffimus Prizceps Hezricus & pre 
niffima Domina Catherina poflint invicem Mattimonium 
contrahere per Verba de præfenti, non obftante impedi- 
mento Publice Honeftatis Juftitiz eo quód prefata Se- 
reniffima Domina Catberina contraxit. Matrimonium , 
per verba de præfenti, cum prefato Domino Arthuro 
prelibati Regis Angliæ primogenito ejusdémque Incli- 
tiffimi Enric; Fratre € Germano , non obftante etiam 
quód fint affines in primo Affinitatis gradu ; eo quod 
idem Matrimonium inter prenominatos Dominzum Ar- 
thurum& Serenifimam Dominam Catberizam in facie 
Ecclefie folemnizatum & poftea fuerat confümmatüm; 
& quód Bulla, fic impetranda, ejus fit vigoris, effec- 
tis, & efficacie, quód diétum Matrimonium & om- 
nia ex eodem fequutura perinde valeant , acfi nulla ta- 
lia Impedimenta quoquo modo contigiffent aut inter- 
veniflent 

ltem, converitum ;' concordatum , & conclúfim eft 
inter prefatos Oratores , Commiflarios, & Procuratores 
quód di&us Illuftrifimus Rex Anglie, pro Inclitiffimo 
Henrico Filio fuo fecundogenito, & prefati Domini Rex 
& Regina Caftelle, Legionis, Aragonum , &e. pro Se- 
reniflima Domina Catherina Filia fua 9c. procurabunt, 
omnemque diligentiam ; laborem, curam, opem atque 
operam præftabunt & impendent pro viribúsque effi- 
cient, ac eorum quilibet præftabit & impendet pro vi- 
ribúsque efficiet, infra duos menfes; traditionem Lit- 
terarum Pateritium prefatorum Regis €» Regine Gaflel- 
le, Legionis Esc. prefentis Tra&tatüs Confirmatoriarumi 
& Ratificatoriaram, Magno Sigillo fuo figillatarum & 
manibus fais fubferiptarum , præfato Reg? Anglie fac- 
tarum & deliberatarum, necnon traditionem five præ- 
fentationem diéte Dispenfationis, fic, ut prafertur, im- 
petrate, prelibato Inclitiffimo Principi Hesrico & præ- 
fate Domine Catherine faétam , tunc proximè & im- 
mediaté fequentes, idem Dominus Enricus & prafz 
Domina Catherina Matrimonium per verba de pr 
invicem contrahent. 

Item, cüm jamdudüm memorati Principes Ca/felle, 
Legionis , Aragonum, &ÿc: Rex ES Regina, pro Matri- 
monio inter predictum , pie memorie; Dominum 
Artburtim. Principem Wallie prefati Regis Anglie pri- 
mogenitum , & memoratam Do m Catherinam con- 
trahendo, per Litteras fuas Patentes , Magno Sigillo 
fuo figillatas & manibus fuis fübfcriptas, promiferunt 
$ obligärunt fe fuósque Heredes & Succeffores ad 
dandum & folvendum prælibato Anglie Regi fuisve Ex- 
ecutoribus € Deputatis in Dotem € nómine Dotis; 
cum præfata Sereniflima Domina Catherina Filia faa 
quarta, ducenta milia Scutorum Auri (unoquoque Scu- 
to quatuor Solidos & duos Denarios Stérlingos Mone 

te 
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42 
te Anglie valente) folvendorum temp 
cis, modóque & forma, prout in pra: 
Regina Cofielle, Legiowis, Aragon. tc. Literi 
tibus, defuper confectis fuóque plumbeo S 
latis, & Jurejurando ad Sanéta Dei E i 
dem corporaliter taéta, vallatis, munit 
pleniús continetur, 


, & roboratis; 


Cümque illius integre Summe, videlicet, discezto- | 
i - | Precio uncie tantum ut illi App: 


2 milium Scutorum 


& Procuratores predictos conventum, cencordatum, 
& conclufüm eft, quód neque præfati Rex E Regiza 
Caftelle, Legionis, Aragouum, So. neque prefata Do- 
na Catberiza , eorámve Heredes , Succeflores, vel 
Deputati, aut aliqui alii eorum: nominibus , prefatam 
Summam centum milium Scutorum , nec aliquam ejus 
partem , a prefato Illuftrifimo Rege Azglie , auta 
dido Dom 7 
rúmve Hæredibus vel Succefforibus , aut ab eorum Sub- 
ditis quovismodo , neque Jure Dotis neque ex aliqua 
alia caufa, occafione,re, vel materia quacümque nul- 
lo unquam tempore, repetent, exigent, aut requirent, 
repeti , exigi, aut requiri facient , procurabunt , aut 
confentient, fed a refolutione & reftitutione ejusdem 
Summe ceatum millium Scutorum fic, ut premittitur, 
folutorum, & cujuflibet ejus partis,.præfatum Aegem 
Aaglie & prediétum Heuricum eorúmque Heredes & 
Succeflores liberant & acquietant, & pro perpetuo ab- 
folvunt per prefentes. 

IxsuPER, inte nos Oratores , Procuratores, & 
Commiffarios predictos, conventum , concordatum, 
$ conclufum eft quod praefati Rex ES Regina Caftel- 
le, Legionis, Aragouum , Etc. pro Matrimonio, inter 
przdidum Dominum Prizcipem Walkie prefati Regis 
Anglie fecundogenitum , & memoratam Sereniffimam 

om: Catherivam predictorum Regis ty Regine 
Caftelle, Legionis, Aragonum, Esc. Filiam quartam, 
ut premittitur, contrahendo, folvent feu folvi facient, 
in Dotem fey nomine Dotis ; przfato Regi Anglie e- 
jüsve Executoribus vel Deputatis , ducenta millia Scu- 
torum Auri (unoquoque Scuto quatuor Solidos & duos 
Denarios Monete Anglicanæ) in Scutis Aureis ejusdem 
valoris vel in alia Moneta Aurea æquivalenti, de quo- | 
rum quidem ducentorum millium Scutorum duri me- 
dietate, viz. centum millibus Scutorum, predictus Rex 
Angle, dictos Regem 7 Reginam Caftelle, Legionis, 
Aragonnma, 9c. & eorum Heredes & Succeflores, 
berat, acquietat, exonerat ,: & abfolvit per prefen- 


um millia Soutorum Auri valoris pre- 
dicli folvenda, prefati. Rex ES Regina Caftelle, Le- 
gionis, A a, ES'c. folvent feu folvi facient prafa- | 
to Regi Anglie ejúsve Executoribus vel Deputatis, tem- 
pore, loco, modo, & forma , fübfcriptis videlicet, 
lidem Rex ty Regina Caftelle, Legiouis , ESc. eorúm- 
ve Hæredes vel Succeffores folvent feu folvi facient 
fexagiata ES quinque milia Scutorum Auri valoris fu- 
Pradiéti in Pecunia numerata, prefato Regi Anglie, e- 
jüsve Executoribus vel Deputatis in Civitate Londoniz, 
iufra decem dies proximos ante vel poft. Solemnizatio- 
nem diéi Matrimonii inter prefatum Dominum He 
sonia & prefatam Domigam Catherinam celebrandi & 
folempnizandi, in Scutis Aureis valoris predicti, vel 
inalia Moneta Aurea æquivalenti , in partem folutio- 
nis prefate Summe centum millinm Scutorum Aureor 
rum, que quidem Solempnizatio erit càm prefatus Do- 
winds Hevricus quintumdecimum ætatis fue Annum 


compleverit, dim tamen Illuftriffimo Regi Anglie, | 
decem diebus ante Solempnizationem diéti Matrimonii, | 


clarè & plane conftiterit totam & integram Summam 
duorum centuía milium Scutorum Auri, per eosdem Re- 
gem & Regina, Caftelle, Legionis , Aragonum., ES c. 
eidem Regi Angle Esc. modo & forma præmiflis fol- 
vendam & liberandam, in Pecunia numerata, Vafis au- 
i -nteis vel deauratis, ac in Jocalibus ac Marga 
is antedi&ti, €, ut praemittitur , eftimandis, 
tunc in Civitate Londoniæ effe folutam. 


rer 


> ejüsve Executoribus vel Deputatis, 
orum Auri valoris prediéti in Vafis 
enti feu Deaurati, jufto precio , per 
s Opifices Indigenas , ad hoc per 


u Vaiellis Auri. 
illius operis experto 


CORPS DIPL 


co ejus Filio Principe Wallie, eo- | 


| tioni, fori Privilegio 


OMATIQUE 


randos, 
, exiltimandis, qui, 
mqueunciam Auri, Argen- 


invim ju i fuiu 


mqu 


| ti & Deaurati juxta ejus verum valorem, prout uncia 


valebit in eo loco in quo fienda eft folutio tempore fo- 
lutionis; que Vata feu Vafella, ‘per unciam ut fupra 
appreciata , predictus Rex Azglie ejusve Executores 
feu Deputati. in partem folutionis accipiet , pro illo 
iatores illo tempore 
accipere voluerint, aut eodem tempore vendi poteri 

Similiter & eodem temporis contextu & lc 
Re Gaflelle, Leg 
en, Fc. Tolvent feu folvi facient , pra 
ejúsve Executoribus vel Deputat 
im wahris predicti im & perfectam 
us Summe 


} 
gine 


| rum & aliorum. Lapidum precioforum jufto pretio , per 
illius operis':Expertos Indigenas, Londoniz commoran- 
tes, ad hoc per Regiam Majeltatem Angliz deputan= 
dos & jurandos, exiftimandis; que Jocalia, fic ut fu- 
| pra appreciata, predictus Rex Anglie ejüsve Executo- 
res feu Deputati in partem folutionis accipiet, pro illo 
pretio tantum ut illi Appreciatores codem tempore ac- 
cipere voluerint vel aliis eodem tempore vendi poterint, 

Ad quam qüidem folutionem ce iliam. Scuto- 
ris Zi, tempore, loco , nodóque & for- 
má predictis, fepememorato Axglie Regi ejúsve Exe- 
cutoribus vel Deputatis fideliter & integraliter, per eos- 
dem Regem ty Reginam Caftel le, Legionis , Aragonuim, 
gc. eorámve Heredes & Succellores, faciendam , at- 
que inviolabilem ipfius folutionis obfervantiam , pref 
ti Oratores ,. virtute & auctoritate Commiflionis fue 
predic , & nominibus Principum fuorum predi&to- 
rum, przlibatos Gaftelle , Legionis, Edo. Regem ES 
Regivam corúmque Heredes & Succeflores ac Bona 
fua Patrimonialia & Fiscalia obligant & aftringunt , nec- 
non omnia Bona Subditorum præfatorum Reg Re- 
ine Cajtelle , Legionis , Aragonum , ESc. in forma 
Contraétis Garantitii executionem 


& promittunt bon? 


uu 


teg Cas- 


C e N > 12 
telle, Legionis, 9c. Heredum & Succefforam fuo- 


c 
fine caufa aut injufta caufa in 
omnique alii Juris Legum & 
ilio & fayori, & Juri & Legi 
ationem non valere nec fuf- 


Canonum: ftatutorum a 
dicenti generalem renun 
ficere nifi preceflerit fpeci 

Item, conventum , concordatum, & conclufum eft 
quod, cum praefata Do Catherina propter nuptias 
Donationem tempore Matrimonii , inter prenominatum 
Dominum Arthurum nuper Wallie PRINCIPEM,Cor- 
#nbie DUCEM, & Ceffrie COMITEM, folemnizati , 
& pro eodem Matrimonio confequuta fuerit, realém- 
que & effe&ualem pofleflionem ejusdem Donationis ha- 
buerit, viz. tertiæ partis Principatüs Wallie, Ducatüs 
Cornubie, & Comitatüs Ceftrie, inter Oratores, Pro- 
curatores, & Commiffarios utriúsque Principis Princi- 
| pum predictorum , conventum , concordatum , & 
conclufum eft, quód diéti Oratores, Proc 
Commiflarii dictorum Regis €7 Kegine Caffe. 
5, Aragonum , dc. tim nomine & expreflo 
eorumdem Principum, quàm ejusdem Do: 
vine, promittunt & fe obligant & aftringunt per præfen- 
tes, quód prædiéta Domina Catherina, ante decem dies 
proxime & immediate precedentes Solemnizationem 
Matrimonii inter diétum Illuftrifimum Dominum Hen- 
ricum & prefatam D. 7 Ce 7, ut premitti- 
tur, infacie Ecclefie celebrandi, in Perfona fua pro- 
pria, aut per fufficientem Deputatum fuum five Depu- 
tatos fuos, Litteras Patentes quas eadem Domina Ca- 


therina habet , de & fuper prediéta Donatione propter 
Nuptias, Magno Sigillo dictt Domini Ari munitas 
& figillatas, in Cancellariam prefati Domini Henrici 


Principis Wallie sc. anullandas , caflandas, cancel- 
landas, & irritandas, tradet, reftituet, furfum reddet, 
& deliberabit, tradive, reftitui furfum reddi, & delibe- 
! rari faciet, Et 


Anno 
1503. 


ANNo 
1503. 


DU DROIT DES GENS. 


Et diéti Oratores præfati Domini Regis Anglia, ejus 
nomine & Mandato , concedunt & promittunt per præ- 
fentes quód præfatus Dominus Henricus Princeps Wal- 
lía prætatæ Dow Catherine, in die Solemnizationis 
Matrimonii predicti, per Litteras fuas Patentes Magno 
Sigillo fuo munitas & figillatas, in Donationem propter 
Nuptias concedet rertiam partem omnium Terrarum, 
Tenementorum, € Reddituum Principatús Walliz, Du- 
catüs Cornubie, € Comitatüs Ceftriz, in tim amplis 
modo & formá ficut eadem Domina C'atherina habuit 
per Literas Patentes prefati Domini Arthurt, prefatús- 
que Rex Anglie Ec. easdem Litteras Patentes præfati 
Domini Henrici Principis Wallie, in unum menfem 
proximum poft Datam earumdem Litterarum, per Lit- 
teras fuas Patentes Magno Sigillo fuo. figillatas , eisdem 
modo & forma ratificabit & confirmabit , ficut confir- 
mavit predictas Litteras Patentes prefati Domini Arthu- 
ri; eadémque Sereniffima Domina Catherina cum ipfà 
fold Donatione propter Nuptias , absque quacúnque alia 
ulteriori alterius cujuscámque Donationis propter Nup- 
tias petitione vel exa&ione , erit & manebit contenta, 
nec quicquam amplius pofthac , de Poffeffionibus, Ter- 
ris, aut T'enementis prefatorum Principatüs Walliz, 
Dacatüs Cornubie, & Comitatüs Ceftriz , neque ra- 
tione primi neque fecundi Matrimonii, vindicabit , f: 
omni Juri tali five nunc competenti exprefsè renuncia- 
bit, & dictus Dominus Orator Regis & Regine Caftel- 
de, Legionis, Aragonum , C9'c. nomine & auctoritate 
Supremorum fuorum , promittit & per præfentes fe 0- 
bligat, quód diéta Muftrifima Domina Catherina , in- 
fra unum menfem proximè .& immediate fequentem 
traditionem & liberationem Litterarum prefentis Trac- 
tatüs Confirmatoriarum dictorum Regis ¿7 Regine Pa- 
rentum fuorum, omnia & fingula in prefenti Articulo 
contenta, quatenus eam tangunt aut tangent, meliori- 
bus modo & formá quibus de Jure fieri poterit, ratifi- 
cabit & confirmabit. 

Item , pro uberiori dile&ione nutrienda, & ad hoho- 
rem & complacentiam prefatorum Dominorum Regis 
€9 Regine Caftelle , Legionis , Aragonum , &gc. con- 
ventum, conclufum, & concordatum eft quod, poft- 
quam di&a Domina Catherina fuerit Regina Angliz, 
ultra prediétam Dotem tertie partis Principatüs, D 
catús, & Comitatüs prediétorum , habebit in Dotalitio 
ad valorem tertiæ partis reddituum omnium T'errarum, 
Tenementorum, € Dominiorum Coronz Angliz perti- 
nentium , que prediéta Dotalitia habebit duranteejus vitá. 

ltem, conventum & concordatum eft quód , fi con- 
tingat pertinere diéte Domine Catherine fucceflio dic- 
torum Regnorum Caftelle, Legionis , Aragonum, &c. 
per obitum fuorum Fratrum & Sororum ed Majorum, 
quod Deus avertat, quód tunc prefata Domina Cathe- 
rina, fuccedat in eisdem Regnis € Dominiis ac fi ibi- 
dem vitam ageret & præfens perfonaliter fuiffet. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód, fi contingat eandem Dominam Catherinam fore 
Anglie Reginam, conftante dicto Matrimonio, quód 
etiam tunc aded amplè & ita honorificé, juxta confue- 
tudinem aliarum Reginarum ejusdem Regni, dotabitur 
ficut alia Regina Anglie hiis aétis temporibus meliüs 
dotata fuit. 

Et, ut hec omnia fiant modo quo expreffa funt, 
di&us Dominus Rex Anghe obligat fe, Haredes & 
Succeffores fuos , & bona Patrimonialia & Fiscalia , 
necnon Subditorum fuorum in forma Contra&üs Ga- 
rantitii paratam. executionem habentis , promittítque fub 
fide & verbo Regio predictam Dotationem realiter & 
cum effectu, modo & tempore ut fupra, perficere & per- 
implere taliter, quod, ob defeétum Dotationis hujus- 
modi, didi Domini Rex Es Regina Caffelle , Legionis, 
Aragonum, (Fc. eorûmve Heredes vel Succeflores pos- 
fint, requifitione & amonitione premiffà ut inter tan- 
tos & tales Principes fieri decet , nedüm Bona ipfius 
Domini Regis, Hxredum & Succefforum fuorum ,ca- 
pere & ea pro ratà debiti diftrahere & vendere. 

Item, conventum, concordatum , & conclufurn eft 
quod, fi prefatus Illuftriffimus Princeps Hezricus Priz- 
ceps Wallie , ex prefata llluftriffioma Principe Domina 
Cazberiza, Filium habuerit, pofteáque, vitá Domini 
Regis Anglie durante , predittus Dominus Prizceps 
Henricus decefferit , quod Deus avertat, tunc dictus 
Rex Anglie procurabit , & re ipfà cum omni diligentia 
per viam Juris & Faéti efficiet ut prefatus Nepos fuus, 
Filius predidorum Domini Hezrici Principis & Domi- 

e Catherine, creetur in Principem Wallie, provide- 
bítque idem Rex quantum poterit ut poft obitum fuum 
idem Nepos faus przdi&orum Domini Hezrici & Do- 
minz Catherine primogenitus ipfi in Regnum fuccedat, 
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non obftantibus aliis quibuscúmque Liberis aut Nepoti- 
tibus füis procreatis feu procreatidis. 

ltem, conventum eft quöd prefentem Tra&tatum ; 
acomnia & fingula Capitula in eodem contenta, tam Pres 
fatus Rex Anglia pro parte fua , quàm præfati Rex E 
Regina Caffelle, Legionis , Aragonum pro parte fua; 
per Litteras fuas Patentes. Magnis Sigillis fuis figill 
& manibus fuis propriis fubfcriptas & fubfignatas ; infra 
fex menfes Datam prefentium proximè & immediate 
fequentes, acceptabit, confirmabit , & ratificabit omnes 
& fingulos tam Juris quàm Fadi defe&us , & praefertim. 
fi qui fint ratione Commiffionis aut Commiffionum 
Principum prediétorum, ita ut-fi ad prefentem Traéta 
tum, aut ad aliquod in eodem contentum, & nomini- 
bus eorundem Regum per Oratores, Commiffarios , & 
Procuratores prædiétos conclufurn, in aliqua fua para 
te, aliqua Commiffio Commiffionum prédi@arum non 
fatis ampla ac fufficiens videatur ‚per fuas Litteras con- 
firmatorias, ut premittitur, fignatas fupplebit, benefi 
cióque omnium & fingulorum Canonum & Legum, 
quas quidem Canones ac Leges Oratores, Commiffa- 
rii, & Procuratores prædiéti pro hic expreffas habent, 
quibus propter defe&um alicujus Commiflionis Com 
mifionum predictarum alicui Articulorum præfentis 
Traétatiis in parte vel in toto’ derogari poffit, in diétis 
fuis Literis Confirmatoriis palàm & exprefsé renuncia- 
bit, & diti Oratores , Commiffarii , & Procuratores 
Principum predictorum eorundem nominibus renuntiant 
per præfentes, quas quidem Litteras confirmatorias & 
ratificatorias , ut premittitur , figillatas ac fubfignatas 
utérque Principum prediétorum, infra diétos fex men- 
fes, in Civitate Londonia , Commiffariis fuis ; fuffi- 
cienter in ea parte deputatis, viciffim tradet & delibera~ 
bit, tradive & deliberari faciet. 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 
dem € T'eftimonium præfati Oratores, Commiffarii 
& Procuratores fupradiéti Regis Anglia , &e. Sigilla 
fua prefentibus appofüerunt, & nomina fua manibus 
fuis propriis fübfcripferunt. 

Dat. apud Richemont vicefimo tertio die Junii, Ans 
no Domini millefimo quingentefimo tertio; 


WirriELM 0S LonDoN; 
RicuARDUS Winton: 
Wittietmus BARONS. 


Nos igitur Rex & Regina predicti , vifis ; Perfpectis; 
mature & diligenter examinatis per nos Capitulis, Pac- 
tis, & Compofitionibus præinfertis, quia jufta & hones- 
ta funt, nobísque maximé placent & conducunt, om- 
nia & fingula fupradiéta Capitula ac omnia in eisdem 
contenta & fpecificata, rata, grata, firma, & illibata. 
habentes, ea omnia & fingula , pro nobis, Haredibus , 
& Succefforibus noftris , laudamus , approbamus, & 
corroboramus, necnon, tenore præfentium , concedi- 
mus, confirmamus, & innovamus , omnésque & fin- 
gulos tam Juris quàm Fai defe&tus , & prefertim fi 
qui fint ratione Commiffionis noftre predidte > ita ut 
fi ad prefentem Traétatum aut ad aliquod in eodem. 
contentum & noftris nominibus 'conclufum in aliqua 
fua parte diéta noftra Commiffio non fatis ampla ac füf- 
ficiens videretur, fupplemus per prefentes, beneficios 
que omnium & fingulorum Canonum aut Legum , quas 
quidem Canones atque Leges pro hic expreffas habe« 
mus , quibus propter defe&um Commiflionis noftre an- 
tediéte alicui Articulorum prefentis Traétatüs in parté 
vel in toto derogari poffit; palàm & exprefsé renun- 
ciamus in hisScriptis , 

Promittentes, bona fide & verbo Regio , tenere, 
complere , & realiter. & cum effe&u obfervare omnia 
& fingula in premiflis Capitulis , prout nobis incum- 
bunt, contenta & expreffa, nec ullo unquam tempore 
in contrarium venturi, quemadmodüm prédiétus Ora- 
tor nofter nomine noítro pleniüs & copiofiüs promifit , 
obligavit, & conceflit, ac füb Poenis, Vinculis, & O- 
bligationibus per ipfüm Oratorem in præinfertis Capitu- 
lationibus & Compofitionibus appofitis & expreffis, pro 
quibus omnibus & fingulis firmiter & inviolabiliter te 
nendis, complendis, & obfervandis omnia bona tioftra 
Patrimonialia & Fiscalia præfentia & futura fübmitti- 
mus & obligamus, 

Et ad validiorem premifforum firmitatem & robur fi- 
dem noftram & verbum Regium interponimus & obliga- 
mus, & etiam per immortalem Deum & fignum Sanéte 
Crucis kk ac Sacrofanéta Dei Evangelia manibus noftris 
propriis reverenter tata, coram Secretario noftro Nota- 
rio infrafcripto , Jurejurando aftringimur quód omnia & 
fingula præinferta & eorum quodlibet , prout nobis incum- 


bit, omni dolo, fraude, fimulatione, & quacúnque alia 
Hue fala 
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ANNO fifi machinatione ceffantibus , tenebimus, complebi- 


1503. 


2, Nov. 


mentum, alte: 


mus, & firmiter & inviolabiliter obfervabimus ; abfolu- 
tionem veró & relaxationem hujusmodi Jurisjurandi 
nullo unquam tempore petituri a So Poztifice, vel 
ejus & a Sede Apoftolica Legato aut Delegato feu Or- 
dinario aut alio. quocúmque abfolvere vel relaxare va- 
lenti, nec, fi proprio motu nobis detur aut conceda- 
tur, hujusmodi conceffione ufuri. 

In quorum omnium & fingulorum robur & firmita- 
tem prefentes , propriis manibus fübfcriptas, ac nos- 
tro Regio Sigillo munitas , per Secretarium noftrum 
Notarium infrafcriptum coram teftibus in publica for- 
ma fignari & redigi juffimus. 

Dat. & ad. per nos REGEM in Civitate Barchino- 
ne die vicefimo quarto menfis Septembris, Anno a 
Nativitate Domini millefimo quingentefimo tertio. 

Præfentibus ibidem, Reverendo in Chrifto Patre Di- 
daco de Deca Palatirenfi Episcopo Confeflore noftro, 
Bernardo de Rofes Marchione Denis Major Domo 
Majore noftro, & Petro Mumez de Gusman Clauenno 
Ordinis & Militie Calatravæ, Confiliariis noftris, tes- 
tibus ad premiffa vocatis , 

Et per nos REGINAM, in Civitate Segovie tricefi- 
mo die ejusdem menfis Septembris & Anni predidi , 

Prefentibus ibidem, Domino Ezrico Eurignez Pro- 
ceptore Majore Legionis, Garcia Laffo de la Vega, € 
Anthonio de Fonfeca, E Johanne Velasquez , Contiliariis 
noftris, teftibus ad premifla vocatis. 


Yo er Rey, 
Yo La Ryna. 


Signum mei Michaelis Perez d' Almacan Sereniffimo- 
rum ES Potextiffimorum Dominorum Regis & Regine 
predittorum Supremorum Dominorum. meorum Secreta- 
Tli, ac Apoftolicá ES Regia auctoritate publici. Notarii , 
qui premiffis omnibus ES fingulis, que fuerunt atta, fir- 
mata, ES jurata, per prefatum Dominum Regem , Bat- 
cinonz, una cum prenominatis teftibus interfui, eaque 
Sic fieri vidi ES audivi, ES in motam fumpfi, ideo pie de 
Publicum Infirumentum, alterius. manu fcriptum inde 
; ES im banc publicam formam redegi in fidem ES 
Leftimoninm omuium & fingulorum premi/Jorumts clanfi. 


ALMACAN Secretarius. 


Signum mes Lupi Cunchillos Serenifimorum Poten- 
Ziffimorimgue Regis & Regine predidtoram Supremorum 
Dominorum meorum Secretarii , ac Apoftolicá ES Regid 
auttoritatibus Notarii publici, qui premiffis omuibus ES 
Singulis, que fuerunt acta, firmata, ES jurata, per pre- 
fatam Dominam Reginam, Segovie, una cum prenomi- 
satis teflibus interfui, ideoque prefens pullicum Tnftru- 

ins manu fideliter. feriprum , inde confeci, 
ES in banc publicam formam. redegi in fidem ES Teftimo- 
ninm omuium ES fingulorum premifforum. 

Conftat de rafo corretto, ubi legitur, Domino Ezri- 
co Eurignez Praceptore Majore Legionis & claufi. 


CUNCHILLO Secretarins. 


XIX. 


Derer Chur fifkert von YT cis, Colli / 10 fale; 
Sachfen und Brandenburg Brief / too 
durch fie nach Abfterben Gourfürft Sobannfen zu 
Tier / deffen Succeflorem Ehurfürft Sacob indie 
Ehurfürften-Berein zu Gelnhanfen Anno 1502. 
aufgericht einnehmen. Geben zu Sranckfurth am 
Mayn auf Donnerfiag nach WAlerheiligen- Tag 
1503, [Lunre, Æeutfhes Neichs-Archiy, 
Part. Spec-J{6theilung IL pag. 241.1] 


C'eft-à-dire, 


Lettres des ELE c rEvRs de Mayence, de Co- 
logne, dz Palatinat, de Saxe , € de Brande- 
bourg , par lesquelles, après la mort de JEAN E- 
hetteur de Tréves, ils reçoivent Jaques fon 
Succeffeur , dans l'Union Eleëtorale conclue à 
Gelubaufen ? An 1502. Données à Francfort fur 


de Mein le Jeudi après la Féte de tous les Saints, | 
1503. | 
1 


CORPS DIPLOMA TIQUE 


SF On GOttes Graden Wit 2Sertolo su Wenn, 

Herman su Côllert / Krz-DBifchove durch 
Germanien und in Iitalien ¿Er Canzler/ 
Philips; PfalazGrave bey Reyne /ernog 
in Dayertt des Heiligen Römifchen Reichs 
Lis: Erubfef / Sriederich ^ *oermog 3u 
Sachfen / des Heiligen Romifthen Reichs 
Kr Mrfebelh/ Lantgrave in Dhoringen 
und Warggrave 3u Mfeiffen /uno Joachim 
MWerggrave zu Brandenburg des Heiligen 
ARónifcben Reichs Erg-Cammerer/su Ster= 
tin, Pommern/ der Caffarben und Wenz 
den Her30g/ Burggrave su Lürnbertt und 
Sürfte su Rügen! alle des Heiligen Römi- 
{hen Reichs Chur z Sürffen. Bekennen und 
tun Eunt offentlich mit difem Brive, Wis wir fins 
verfchiner Sept mit fampe ettocun dem Erwirdigen 
in GOK Bader! Heren Sohanffen Erg-DBifchove qu 
Zrier 2c. Hnfivm lieben Hbcgm und Mit: Shure 
Súrlten! loblicher Gedecbtnif aus treffeulichen bes 
weglichen Hrfachen und merglicher Notdurffe/ und 
funderlich GOTT dem Allmechtigen zu Sobe/ nens 
Heiligen Œbrifélichen Glauben | Mómifeben Reiche 
und Zeutfeher Nation gu Sieben | Ehre/ Mugs und 
Srommen/ in freiindlich / DBriderlich eynumg und 
Berftentuiß/ wie dann ctivann 3infere Borfarn und 
Dor-Elvern (oblicher Gebecbtuif / auch gethan/und 
auf fins föblich bracht / mit und gegen einander für 
dins! VUnfere Nachkommen und Erben begeben und 
verfchriben haben) nach (aut und inhalt der Haupt 
Berfehveibung! und auch des Bey Briefs) des aude 
nemens halber gu Geylnhanffen! auf Dinftag nach 
Sant Peter und Pauls des Heiligen zwölf Botten 
Zag! Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo fecundo under Unferu anhangenden Sunfigets 
ausgatigen) und dann nu der obgenant/ Herre! For 
hana / etwan Erg-Difehove zu Trier 20. der mit 
ns in ben berüvten Bufern Brivertichen Eynungen 
und Berfehreibungen verpflicht und verfchrichen ges 
Weft! mit tode abgangen! und darnach der Erwiirs 
dige in GO Herr Jacob 1 Beftetigter qu Gr + Bie 
fehove zu Trier 36. Sinfer befunder licber beim! 
Better und Mir-Kurfürft | mit demfelben Eng. Bi 
ftbumbe zu Trier. verfeben ift! fo haben wir obges 
nannte Churfürften in Craffé und nach Ausweifung 
Lnfer Brüperlichen Eynung und Berfchreibung und 
auch Des obberhrten Bey-Brives | den végemelten 
Hern Iacoben! beftetigten zu ier! als Machtome 
men des obgenannten Erg-Difchove Sohanns! Seo 
tigen! gu tinferm MieChurfinften in diefelpe Hao 
fer bräderlich Eynung und Berfehreibung anfgenoms 
men und empfangen. Demen auf und emphaben 
ime alfo iu fofi) infer brüperlich Eynung und 
Berfehreibung! in und mit. Craft dif Briefe, ind 
barumb Hat er ding Er Bifchove Bertolden vbges 
nannt! don dev bemelten Unfer Mit-Kurfürften und 
auch Sinfern wegen | zu voran | in Trewen | bey 
feinen Sürftlichen Even unb. Würden I gelobt / und 
darnach zu den Heiligen -gefchworen | inmaffen wir 
feiner Lieb Diemit tviberumó verfprechen I Difelbe 31» 
fer femptlich brüderlich Eynung und Berfchreibung 
mit allen iren Qyundten! Meynumgen und 2fzticteln 
tare! ftete] vefte und unverbrochenfich zu halten! 
zu dolfiiven und gu £hun/ und dowider nicht zu fein? 
zu fuchen | ober gu thun/ geiftlich oder werntlicht 
heimlich ober offentíich in zumal fein OBeife! affe 
Severde und Argelift bivinnen genglich ausgefcheie 
ben, Dos gu Hıkund haben wir obgenanten Chur 
fürften und iglicher fein Sufigel an dijon Brive thurs 
Henefen/ ber geben ift zu Sranckfurt am Mayn ge^ 
tegen I auf Donnerftag nach Alerbeiliqen Tags 
Anno Domini millefimo quingentefimo ter- 
tio. 


ANNO 
1 $93. 


ANNO 
1503. 
7. Nov. 


DU DROIT 


XX. 


Des Heiligen Bömifchen Reichs Eburfúrfter 
Vereis /worinnen fie übereintonmen / daß weiln 
fie alljabrlich in. cigner Derfon |. toie in der 
Gelnpaufifchen, Bereinde Anno 1702. ausge 
machet worden /. Wegen bic(er Virfacben niche 
‘Wohl beyfammen Éommen £ónten / fo folle folches 
alle 2. Jahr gefchehen; unterdeffen aber wollen 
fie doch Iabrlich bero Bottichaffter ¿ufamnen 
fchicten. Franckfurth am Dienftag nach Aller 
heiligen Lage Anno 1503. [Lunie, ut: 
fehes Reichs» Archiv. Part, Spec. Abtheil, IL. 
pag. 242. ] 


C'eft- à - dire, 


Convention entre les ELECTEURS de l'Empire 
portant que, diverfes raifons les empêchant de 
saffembler tous les Ans felon la teneur de l'Union 
conclue à Gelnhaufen en 1502 ; ils ne feront ces 
Affemblées que de deux. Ans en deux Ans 5 mais 
que leurs Miniftres ne laifferont pas de Saffembler 
tous les Ans. A Francfort le Mardi après la 


Fête de tous les Saints, 1503. 
gan Gods Gnade wir Bertol zu Meng! 

Herman zu Collen! Erg-Bifchofel Jacobi Be 
fictigter qu Trier I Dur) Germanien | in Stalien! 
durch Gallien und das Königreich Arelat] Erg-Eang- 
fer! Philips! Pfalg-Grafe bey Neyne/ Hevgog in 
Beyern / des Heiligen Nömifchen Neichs Cra 
Druchieß / Friedrich | Herkog zu Sachfen] des 
Heiligen Nömifchen Reichs Cre Marfehats Sano» 
Grafe in Sbringen/ und Margarafe zu Meiffen! 
unb Jobachim/ Marggrafe zu Brandenburg | des 
Heiligen Nomifchen Neichs Erg-Cämmerer! zu 
Stettin! Pommern / der Caffuben und ABenden 
Herhog/ Burggrafe zu Diiremberg und dürfte zu 
Miigen! alle des Heiligen Reichs Churfürften. p 
wir Ergifhofe zu Deng und Collen! auch wir 
Pfalg-Grave/ Hergog zu Sachfen und Marggrafe 
gu Brandenburg ac. iétbenant verfchiedener Zeit Ens 
mit fambt ctivan dem Grtvirbigen in GO Bater! 
Heren Fohaunfen/ Erg-Bifchofen zu Trier ac. ldb- 
ficber GedechtniG in freundlich! brivderlich Eynung 
und Berftendniß I inmaffen Bnfere Dorfarn und 
Bor Elteen auch gethan/ und auf tins bracht für 
Fins Vnfere Nachkommen und Erben! verfchrieben 
und verpflicht/ nach Ausweifung ber Briefe/ unter 
PBafern anhangenden Iufigeln darüber ausgangen | 
der Datum beldet zu Geylnhanfen / auf Dinftag 
nach Sant Peter und Pauls) der Heiligen zwölf 
Boten-Tag! Anno Domini millefimo quingen- 
tefimo fecundo , und darnach den obgenanten 
Jinfern lieben Obcim)Dettern und Mit Gburfürften] 
Heren Facoben! Boftetigten gu Trier! als Nach 
kommen obgemelts Evg-Difehofe Fohanns feligen I 
in folch Yinfer brüperliche Cynung und Berftendnis / 
nach aller ihrer Snbalt I Tebo albier aufgenommen 
und empfangen haben! und Dann in der obgentelten 
Pufer brüderlichen Eynung und DBerftenpnig ‚unter 
andern ausgedrudt und verfehen ift! baf wir alle 
Sabre einmal in eigenen Perfonen I an dev Mable 
ftatt cine in gemelter Eynung beftimpt wie tir ins 
ves in 2Cbfchico cing ieglichen Tages bes Sährlichen 
Zufannnenkommeng vertragen werden I zu. einander 
kommen follen. nd sir aber wu befinden | daß 
folch jäbrlich Zufammenkommen Ynfer eigen Pere 
fonen aus viel Sivfachen fchwerlich befchehen mag; 
Als bekennen toic affe fechs zu erft obgenanten Chur 
fürften/ und thin Fund öffenlich mit piefem Briefe, 


daß wir ins auf bent datum albier ferner verennigt 


DES GENS. 45 


und vertragen haben! unb thun bas! in Grafft big 
Briefs! alfo! daß wir | nu hinfür Hus nit cher? 
dann in zweyen Fahren cinmabl / in eigenen Der» 
fonen?. an der obgemelten Matftat eine] auf einen 
Zag! des wir oder Jinfere Státbe in Abfchied cing 
ieden Tags des jährlichen 3ufammentonunens oder 
Schictens fic) vertragen werden | jufammen. au fite 
gen unb tomen! Subalt und Ausweifung Gerfürtee 
Yinfer Eynung fehuldig fepn. follen I es were dann? 
daß in mittler Seit Der ziveyer Sabre alí treffenliche 
Sachen fürfallen 1 daß des Mokturffe Wafer’ aller 
perfönlichen Zufammenkommens eher erfordern und 
¿ns folchs durch einen Cre DBifehofe zu Meng oder 
Tinfere Mathe/ fo wir jährlich! wie hornach felget t 
gufanmen fepicten follen! oder ben unter Huns) den 
feld) Sachen fouderlich belangten/ nach (aut Ynfer 
Eymung verkündet und zu wiffen gethan wide! alé 
dan folle fic) Hafer Feiner verhindern laffen/ fonder 
in allermaffen in eigener Derfon als wir den ¿weyes 
Daten zukommen fehuldig feyn I fommen und nit 
auffenbleiben. Wie dann folchs die obgemelt Yufer 
brüderlich Eynung in folchen Fallen auch clarlich 
ausbrudt! doch follen wir niche defterminder alle 
Sabre! fo wie nit perfonlich zufanınen kommen! 
Tinfee treffenliche vollmächtige Borfehafft und SRátbe 
zufammen fchicten an der Malftat eine] in ber Sys 
nung beftimbt/ wie man fid) des im Abichied cing 
jeden Sufammentommens oder Schicens vertragen 
tíitdec/ alles das zu handeln! zu ratfchlagen und ¿le 
befchliffen 1 baf fo wir felóft in eigenen Peovfonere 
bey einander erfchienen / nach Laute und Snnbalt 
TYinfer Gynumg! zu thin Macht haben! ober haben 
folten/ ungeverlich/ doch fonff ber obberfirten dinfee 
britderlichen Eynung in andern 2(rtidein gang unab» 
brüchfich und unvergriffentich | alles ohn Geverde. 
Des zu Hrfund fat infer ieglicher fein eigen Suite 
gel. an diefen Briefe chun hencken. Der geben ift zu 
Standfurt am Maynı gelegen auf Dienftag nach 
Allerheiligen Tage Anno Domini millefimo 
quingentefimo tertio. 
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ANNÓ 
1503. 


Imperatoris MA xiMILIANI I. Mandatum, ad 12. Nov: 


omnes Elebiores, Principes, Status, €8 Subditos 
Imperü; qué , recenfitis variis Tribulationibus 
Chrifiianis 4 divino Numine in penam immiffis y 
"variisque Jignis ES miraculis editis , omnes ad cas 
Jienda , ES fecum contra Infideles conjungenda ar= 
ma feri. exbortatur 5 in fpecie autem Eretlionena 
Socictatis Sanéto-Georgianæ ab aliquot Princia 
dibus ; Comitibus, Dynaftisque Imperii cum Jo com 
Jenfu fatta , enarrat , Simul injungens, ut omnes 
ES finguli tam Equites quam Pedites ¿2efandoruns 
armorum capaces buic Societati fe fe jungant. Dan 
tum in Civitate Imperiali Augufte die 12. No» 
vembris 1503. Cum — Ordinationibus 69 Capi= 
tulis ejusdem Societatis Sanct 


0 - Georgian, 
Sub Loco ES dato eodem. [Jo». Puirippt 


Da rr, Volumen rerum Germanicarum No- 
vum Lib. I. Cap. I. pag. 214. ] 


NOs Maximilianus Romanorum Rex &c. Om: 

uibus & fingulis Principibus, Electoribus ac 
aliis Principibus Spiritualibus & Secularibus > Præla 
tis , Comitibus, Baronibus, ceterisque Sacri Ro- 
mani Imperii Subjeétis &c. ad quos he noftre Re: 
gie Liter& , vel earum Copie, quibus fides adhiberi 
poterit, pervenerit: gratiam noftram & omne bonum: 
Venerabiles ; Illuftres, Generofi, Nobiles, Honoran- 
di, Dile&i, Amici; Principes, Ele&ores ; Devoti 
& fideles; Nos non dubitamus vos tanquam Chrifti 
fideles Homines non ignorare ; quomodo multipli- 
citer Omnipotens Chriftiahitatem preteritis & jam nos= 
tris temporibus propter gravia peccata & deliéta cum 
diverfis terribilibus plagis punivit, $ ad meliorandam 
vitam monuit. Quod autem, proh dolor! parum con- 
fideratum aut corde perceptum exiftit ; quapropter 
hoc noftro evo plures différentiz , controverfiz & 

3 


3 tribus 


46 CORPS DIPLOMATIQUE 


x À c decors ifiani Mr 
ANNO tribulationes & deformitates in Chriftianitate oriun 


tur quam antea unquam auditum fuit. Propterea 


1503. Divina Majeftas ad majorem caftigationem & iram 


provocatur : Sicut & fubfequentibus rationibus & 
caufis facile percipi poteft. In primis Deus omni- 
potens, nos, tanquam fupremum Caput Chriftiani- 
tatis ante aliquot Annos cum uno diro & gravi lapi- 
de indifferenter duorum Centenariorum : qui cum 
magno attonitu ex Cælo ante nos, cum in Exercitu 
noltro ad refiftendum temerariis Gallorum conatibus 
fuimus, in patenti prato cecidit. Quem nos etiam 
in Ecclefia Oppidi noftri Enfisheim, apud quod ce- 
Cidit, ubi anteriorem Dominiorum noftrorum cir- 
cumjacentium Regimen noftrum obfervari & teneri 
confuevit, appendi juffimus , monuit, & incitavit, 
quod nos Chriftianitatem à peccatis gravibus & inor- 
dinationibus ducere , & in recognitionem falutiferæ 
vite erga Omnipotentem inducere, per quod fuam 
fanétam fidem augmentare , defendere & obtinere 
debeamus, Et in premifforum exemplum eodem 
tempore, cum ipfe lapis (ut prefertur) cecidit, in 
noftro propofito contra Coronam Franciz fortunam 
& victoriam clargitus eft. Nos igitur propterea ex 
Regio & Chriftiano animo devotoque corde talem 
admonitionem revolvimus. ‚Et premiffa omnibus 
Regibus Chriftianis , & vobis Sacri Romani Imperii 
Principibus Ele&oribus ac aliis Principibus: & Ro- 
mano Imperio Subditis & Adhærentibus manifeftavi- 
ius, cupientes, veítro accurrente auxilio, contra 
fidei noftre Inimicos debita reddere obfequia, nec 
tamen hactenus confequi quicquam valuimus. 
Quamobrem Omnipotens fpecialem plagam & gra- 
vem motburh venenatarum , peftilenticarum quoque 
puftularum, in univerfam Chriftianitatem mifit, quo 
morbo plura milia hominum usque in mortem & in- 
vincibilem dolorem infeéti funt. Et quamvis inno- 
cens etiam tali morbo inficitur , fit tamen aliis in 
exemplum (ut facra teftatur pagina) bonos quan- 
doque equo ac malos dolore & pcena afficit ; juftis 
ad animarum fuarum falutem, malis vero in vindie- 
tam malorum & peccatorum fuorum. Quia autem 
idem horribilis & inauditus morbus nohdum pro pce- 
na neque plaga Dei tentus füit: ideo in brevibus 
preteritis temporibus in inferioribus partibus Rheni , 
quafi in centro Chriftianitatis , alia & multo majora 
ammonitio & portenta ire Dei Crucum fanguinei 
& fanefti coloris inftar Sanétæ Paffionis in pluribus 
milibus hominum apparuerunt & vifa fünt, Qua- 
propter nos poftmodum in Augufta Conventui Sacri 
Romani Imperii, etiam plurimorum Chriftianorum 
Regum Nuncii: & Oratoribus hujusmodi dignam 
admonitionem & miracula (ut præfertur) manifes- 
tavimus : Defiderantes in premiflis de opportuno 
remedio providere , quo Infidelibus refiftentia fierj, 
omnia mundana maleficia five peccata extingui, & 
Chriftianitas ab Infidelibus redimi & defendi, ut ex- 
inde mifericordia Dei iterum obtineri & impetrari 
poffit , offerentes in ea re neque Perfone , neque 
fortunarum noftrarum rationem nos habituros: Nec 
id quidem profuiffe: Sed proch dolor! indies magis 
atque magis peccata atque maleficia per totam Chris- 
tianitatem aucta, eamque ob rem noftrá contra Infi- 
deles inftituta frangi confpeximus. Et quamvis in 
initio diéti Conventus Chriftianitatis & Sacri Roma- 
ni Imperii ftatus bene & mature mafticatus & ponde- 
ratus fuerit, demum tamen tantus inter nos inftigan- 
te Diabolo contemptus ortus eft: adeo quod con- 
tra Infideles ac alios in utilitatem pro Chriftianitatis 
& Sacri Romani Imperii ufu nihil haétenus cum uti- 
litate a&tum vel attemptatum fuerit. Quare etiam 
tota Chriftianitas & Sacrum Imperium in hunc usque 
diem in differentiis & deftruétione exiftit : per que 
inimici & perfecutores noftre fidei & Imperii Rebel- 
les cum potentiis corum notanter tali modo irrum- 
punt : Ita, quod vix poffibile fit potentiis eorum 
refiftere quod miferabile auditu eft , & nobis ac aliis 
Chriftianitatis Statibus in perpetuum fcandalum & 
contemptum. & indubie annalibus infcribi, ac nobis 
omnibus coram Deo & Mundo ad perpetuum op- 
probrium & notam tendet , & in extremo Judicio 
precipua animarum noftrarum. damnationis caufa 
erit. Preterea ultra hec omnia ipfe omnipotens 
Deus per fuam exuberantem mifericordiam amplius 
Chriftianitatem perquirens , & præcipuè Nationem 
Germanicam, fuper qua Sacrum Imperium, prop- 
ter Predecefforum faorum laudabilia pluribus cente- 
nis annis fortia & ftrenua faéta, in primis fundatum 
exiltit, in eorum obftinata ingrataque vita mitigan- 


dum, eosdemque in meritoriam unanimem & bea- 
tam vitam incitandum, quo fua amariflima paffio & 
memoria nou refiliat, noftraque fides non fupprimi, 
fed potius promoveri & confervari eoque multorum 
Chrifti fidelium anime ab eterna damnatione cufto- 
diri poffint. Et dat iftorum verum exemplum in 
hoc, quod jam iterato fua divina mifericordia tales 
Cruces, & alia omnia fue facratiffims Paffionis in- 
fignia, utplurimum majori ex parte funefti , fangui- 
neique coloris , quibus fimilia ante nunquam vifa 
fant , in utriusque Sexus hominum corporibus , & 
veftimentis , juvenibus & puellulis in multis locis 
fuperioris Germanis & precipue in noftris & Sacri 
Romani Imperii Provinciis Suevie & Franckoniz 
mifit, de quibus nos à pluribus fide dignis Perfonis 
informati fumus , etiam perfonaliter confpeximus. 
Non dubitantes, quin jam fingulis Chrifti fidelibus 
id pateat manifeftiffime, habemus etiam pro certo & 
credendum eft, ex quo talia miraculofa Signa plus 
in corporibus bonorum , quàm malorum apparent : 
prefumendum eft , quod premifla non folum prop- 
ter peccata , & mala facinora Nationis Germanice 
fiant : Sed ut Germani expeditioni in Thurcos ini- 
tium faciant : ceterasque Chriftiane Religionis Na- 
tiones ad concurrendum incitent ; cum Natio ipfa 
Germanica aliarum Potentiffima eamque ob caufam 
Cut prefertur) Imperio donata exiflat. Et quod 
noftra Sancta Religio per cjusdem Inimicos & perfe- 
cutores ad longos annos diverfimode & graviter im- 
pugnata , debilitata & preffa , Chriftianus Sanguis 
miferabiliter effufus , deflru&us , $ deletus : Nec 
non Sanéta Crux Chrifti fpreta & despecta exiítit, 
quibus fupradiétis per majorem partem Chriftianita- 
tis, & præfertim per illos, quos talis neceffitas non 
premit , hucusque minime attentum eft : Ex quo 
merito conjiciendum , omnipotentem Deum malum 
hoc amplius impunitum ferre non velle : Quo tan- 
dem Chriftianitas concordiam amplectendo vexillum. 
Sanétz Crucis erigat: noftramque fidem tueatur & 
defendat. Præterca noftra dile@a Conthoralis Ro- 
manorum Regina fignificari fecit : qualiter Virgo ce- 
libate vite , que cibo naturali in fex Annis circa 
non vesciebatur, & cujus etiam Virginis conditiones 
nobis bene funt cognitz , ipfi Conthorali noftre ex- 
pofuiffet, quod Sanéta Anna, quam pre ceteris ho- 
riorare confuevit, apparuillet,, fibique ut fue humili 
Famulæ demandaffet ‚ad repente eidem. noftra Con- 
thorali dicendum talia verba: Nifi tota Chriftianitas 
peccata dimittat, & fe emendet , ac meliorem vitam, 
quàm haétenus habuit, affümat , alias innumerabiles 
perfecutiones, tribulationes , & multa fuftinebit. Sub- 
junxit etiam Sancta Anna, quod Peregrinationes = 
Proceffiones , Orationes & alía divina opera fieri de- 
beant, per quz ira Dei placarí & ejus gratia obtineri 
queat. Cum nunc igitur Omnipotens Deus , nos 
tanquam Caput Chriltianitatis , & Nationem Ger- 
manicam pre cæteris per hujusmodi miracula , am- 
monitiones, & figna vifitat, tenemur merito premis- 
fà non in aliquem contemptum , fed pro Ípeciali & 
fingulari honore & gratia affumere & reputare: Ac 
fue Divine Majeftati gloriam , & honorem exhibe- 
re. Et nos fumus per ifta’ adhuc altius & plus inci- 
tati , quantotius arma contra Infideles affumendo 
corpori, rebus ac bonis noftris minime parcendo at 
etiam in omnis locis Sacri Romani Imperii & nos= 
trorum Dominiorum cum fumma diligentia , totis- 
que viribus , quantum in nobis eft , oninia peccata 
delere & abjicere. Et mox devotas Peregrinationes ; 
Proceffiones & Preces, ac alia divina Officia pera- 
gere & complere. Quare nos Maximilianus Ro- 
mamorum Rex & fapremum Caput Chriftianitatis : 
Vos omnes & fingulos & quemlibet veftrüm in fo- 
lidum , tanquam Membra & complices Sacri Impe- 
rii & Chriftianitatis fub falute animarum veftrarum, 
& amore Salvatoris noftri , & fub obligatione; qua 
nobis , Imperio & Chriftianitati obnoxii eftis, cum 
fumma diligentia exhortamur obnixe defiderantes , ne 
premiffas Chriftianitatis & Imperii differentias , tri- 
bulationes, plagas ; defuperque apparentia figna & 
miracula, exhortationes ; & amtrionitiones Omnipo- 
tentis contemnere , feu flocci facere , fed fummo 
corde ample&i : ac iterum & peremptori& moniti 
vos jamjam ab inftanti disponere, atque armare ve- 
litis, cum nos profeétioni noftre , quam in novo 
Anno proxime futuro vel paulo poft verfus Romam, 
ac deinde contra dictos Infideles facere inftituimus, 
initium dabimus. Ut nobis quilibet veftrüm pro 
majori fua potentia , fine omni renitentia , ac dila- 
fione 


ANNO 
1503. 


Anno 


1503. 


DU DROIT DES GENS. 


tione:ad: comitandumparatis, benevolique fitis: Et 
ut in premillo noftro iuftituto Viétoriam, Fortunam, 
&lTriumphum , ab Omnipotenti Deo confequamur : 
Idcirco vos in veftris Principatibus , Dominiis & 
Diftridibus, omnia victa & fcandala, que ut oculis 
yeltris confpicitis proeh dolor! fiunt ; fub poenis bo- 
norum. & corporum diftriétios inhibeatis: : Ac dein- 
de flatim continuando Proceffiones , Peregrina 
nes, Preces, & alia eisdem fimilia bona opera fien- 
da ordinetis & compleatis , quemadmodum fides 
nofira id exigit. Sicut etiam nos in Dominiis noftris 
itidem ordinari fecimus: Cum quibus Omnipotentis 
iram placare ac gratiam & mifericordiam , falutem 
& bonum ftatum. Chriftianitati impetrandum, Ideo 
exhibeatis vos, & teneatis vos in his, ut benivoli ac 
obedientes Chriftiani : quemadmodum nobis Sacro 
Romano Imperio, eique noftrz orthodoxe , & 
vobis ipfis obnoxii eftis , vosque bene deceat , & 
quemadmodum vos. omnes facturos minime dubitg- 
mus. Inde ab Omnipotenti Deo {pecialem merce- 
dem & ab hominibus honorem & laudem recepturi. 
Et nos etiam erga vos omnes , & veltrum quemli- 
bet in folidum gratiofe recognoscendum & recom- 
penfandum, & in bono nunquam obliviscendum. Et 
cum nos premiffis laudabilibus propofitis intendere- 
mus, Illuftres, Wilhelmus Dux Juliacentis, & Ru- 
dolffus Princeps in Anbolt, Comes Afthganiz ,noftri 
dile&i Amici, Principes & Confiliarii , ac Generofi 
ac Nobiles noftri , $ Sacri Imperii diledi fideles , 
Eytel Fridericus Comes in Zolr, noftræ Curie Ma- 
gifter & Capitaneus noftri Dominii Hochenburg , 
Felix Comes in Werdemberg, Leonardus de Frauen- 
berg Baro in Hag , noftre Curie fupremus Pincerna, 
Capitaneus in Haimburg, Wolfgangus Jerger, nos- 
ter Dapifer , perfonaliter coram nobis comparue- 
runt, & exponi fecerunt , quatenus ipfi hujusmodi 
preferipta feriofa & apparentia miracula , per que 
Omnipotens Deus totam Chriftianitatem ex ira & dis- 
plicentia fuorum gravium peccatorum & discordiarum 
hortatur, Etiam quod Infideles in paucis retroaétis 
Annis ex Regno Polonie ultra quinquaginta millia 
inter quos circa fex millia Nobilium. Fœminarum 
fuerunt : nec non ex Hungaria , Croacia, & Foro 
Julio ultra viginti millia: etiamque ex Dominiis Ve- 
netorum , Dalmacia , Morea, circa viginti millia 
Chriftianorum hominum interfecerunt , abduxerunt , 
& ad eorum malam damnofam SeSam coegerunt. 
ft huc usque his & aliis viis , cum eorum. crudeli 
& tyrannica fevicia Chriftianitatem graviter oppres- 
ferunt, & debilitarunt. Hec ex Chriftiano & nobili 
animo, corde revolventes, hâc de caufa in nomine 
Dei Omnipotentis & S. Georgii Martyris & Militis, 
ac noftri M. & aliorum Chriftianorum Regum, 
Principum Ele&orum ceterorumque Principum, & 
communis Nobilitatis nomine , quandam honeltam 
& laudabilem Societatem feu Confraternitatem infti- 
tuerunt & erexerunt: Que etiam hic inferius de ver- 
bo ad verbum fcripta invenientur. Nobisque fuper 
premiflis tanquam Romanorum Regi & Capiti 
Chriftianitatis humillime fupplicando petentes , qua- 
tenus nos in hujusmodi laudabilem Confraternitatem, 
ejusque ereétionem, confentire, & in eadem eorum 
gratiofiffimus Princeps € Dominus Confervator & 
Promotor gratiofus exiftere dignaremur. Quare nos 
(qui femper Infidelium refiftere conatibus inclinati ) 
idque nobis à Deo injunétum intelligentes, tale eo- 
rum honeftum & militare propofitum , ac bonam vo- 
luntatem, etiam commune bonum & confolationem 
que Chriftian ex ptemiffis oriri & contingere 
polfet : Et ut alii etiam ad hujusmodi incitari va- 
Teant, in honorem Omnipotentis Dei, & Sancti Geor- 
gii Militis & Martyris, ac defenfionem & proteélio= 
nem noftre orthodoxe Fidei, in dictam laudabilem 
Societatem ,. ut ns Romanorum Rex & füpre- 
inum Caput Chriftianitatis gratiofius confenfimus. 
Eorumque in premiflis gratiofiffimus Conferyator , 
Promotor & Proteétor exiftentes. Et candem cum 
honeftis & laudabilibus nomine & titulo ; 'videlicet 
preciofam & laudabilem Societatem Sanéti Georgii 
donando: Quam & prefentibus preciofam & landa- 
bilem $. Georgii Societatem nominamus. .. Statuen- 
tes & volentes , auctoritate noftra Regia decernen- 
tes, eam ita ab omnibus & fingulis nominari & vo- 
cari. Preterea etiam ex Regio & Chriftiano animo 
obtulimus nos, cum di&a laudabili Societate in pro- 
pria. Perfona contra Infideles proficisci ; ac corpus 
fortunasque noftras fideliter exponere, & cum hoc 
mediam partem Stipendii (prout in ordinatione huic 
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Societati. annt s continetur y oinnibüs & 
gulis , qui fe tali participes fecerint, perfonalit 
Íolvere volumus. Quare hortamur feriofius cupien- 
tes, ut omnes & finguli Equit dites ad arma 
fumenda capaces , hujusmodi preciofe & laudabili 
Societati fe jungant , quisque, juxta poffe faum: 
exequantur inftituta & tenorem : indubie ab omnipo- 
tenti Deo mercedem , à Mundo m 1 
confecuturi. Nos autem premilla er 
Ele&ores ac alios Principes amice promc 
ga alios cum emni gratiá recognoscere 
memoria collocare & tenere curabim N 
noftra & Sacri Imperii Civitate Augúlta. Die 
Noyembris Anno Domini M D III. Regnorum nos 
trorum Romani XVIII, Hungarie vero AJUL 
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Reyfers Maximiniant I. Außfchreiben 
an die Reichsftände das vom Pabft AL E x- 
ANDRO dem VI. wider die Ruglaubigen zuge 
faffène Cruciat-und Jubileum Geld denen 
Kayßerlichen Commiflarien folgen zu laffen um 
dadurch den Zug gen Nom von dannen toiper DIE 
Pnglanbigen mit der Gefellchaftt St. Georgers 
thun, und folche damit bezablen zu können, Ge 
ben in der Heiligen Neiche- Stade Augfpurg pen 
12. Novembris 1503. [Jou, PHILIPP. 
Darr, Volum. Rerum Germanicarum 
Novum Libr. II. Cap. I. pag. 221. $. 2. 
d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe trouve 
auffi dans L'uN1:c6, Eeutfches Meichs-Ar- 
chiv. Part. Gener. Continuat. unter Kayfır 
MAXIMILIANO I. pag. 261.] 


Cet -à - dire; 


Lettres de l'Empereur MAXIMILIEN I. aux 
Etats de P Empire, où il leur ordonne de remettre 
entre les mains de fes Commiffaires Imperiaux l'ar- 
gent provenu de la Collette du Fubilé ES de la 
Croifade par conte[fon du Pape ALEXANDRE 
VI. afin que l'ayant regu il puiffe faire fon F'oyas 
ge de RomeES marcher enfuite contre les Infidelles 
avec la Societé de l'Ecu de St. George, & 
Jübvenir à tous les fraix de cette grande Expedi- 
tion. . A Ausbourg le 12. Novembre 1503. 


Se Marimilian von Gottes Gnaden Stomp 
feher SKónig/3u allen zeiten Mehrer des Reichs) 

zu Hungern! Dalmatien! Croatien 16. Kinig/ Cry. 
Herzog zu Defterreich 1 Herzog zu Burgundi/ zu Bras 
bant umo Pfalzgraf 20. Embicten allen und jeglie 
chen Ehurfürften/ Fürften / Geiftlichen und weltlis 
chen" Preelaren! Graven! Freyen / Herent Rite 
tern und Kuechten! Haubtleüten! Bigthumben | Boge 
ten | Pflegorn | Berwefern I Wmbtleiten/ Schult 
heißen! Burgermeiftern? Nichtern! Nächen! Bur 
gern/ Gemeinden und fonft allen andern finfern und 
Def Meichs Yunderthanen und getvetoen | in was 
würden! ffandts/ ober wefens bie fein / fo: diefer tin 
fer Königlich Brief) oder glaublich abfcbrifft Davon 
fürkombel Unfer guad und alles gut. Chriviirdige! 
Hochgebsenen! Wohlgebohrnen! Exfamen und Eds 
ten! eben even! Obeimen/ Churfürften! Fürften! 
andächtigen und getremwen. 216 wir eücb hieneben! 
die unleidenliche befchiwehrungen I fo der Heiligen 
Ehriftenhait von den unglaubigen ohligen/ auch die 
fchainbate wwunderzaichen des Creüg / Damit ber All 
mechtig die Ebriftenbeit zu begerung ihres fimbdlichen 
lebens und behaltung feines Hailigen Hlaubens ermas 
net! und paf wir nf auf Königlichen und Chris 
ftenlichem gemiith infer lang fürgefezten Türekenzug 
qu vollbringen entfcblofen | unb zu Half deßelben ein 
theñerliche (6f. Sanct Georgen» Gefellfchaffe auff: 
gerichtet! nach per. Làng. angezeigt haben! wollen wit 
folchen inform zug 1 mit &anct» Georgen Gefells 
fehafie 


1503. 


Anno fdbafft! auff das fünfftig new Sabre oder tury b 


1503» 
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nach fürnehmen und anfaben/ und alfo nf b 
nächften auff tout und von dannen wider Die ungla | 
bige gugichen. ind nach dem in der Orbnung Ganct 
Georgemgefellfchaffte under anberm begriffen ift] bafi 
ein jeder) ber darin tompt! fich felbs mit halben 
Golde der coften underhatten-und wir den andern 
Halben theil geben) und bezahlen follen feiub durch | 
inf allenthalben in das Heilig Neich Commilla- 
rien verordnet / mit Dem bevelch/ alles gelt/ fo von 
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fhreiben Laffen y= twice aud ben. zug wieber die it ANNO 


glaubigen/ wie folcher anzuftellen! und was da 
bey objerviret werden folle. Geben zu Augfpurg 
ben. 12. Novembris Anno 1503... [| Lu- 
NIG, Œcutfchess Neich# Archiv. Part. Spec: 
Continuat. I: Sortftgung 1L. pag. 144: | 


Creft + a-dire, 


Ofdons de Maximitien I, Empercur des 


dem Cruciat und Jubilæum, das Weyland Dabft R a fujet de ceux qui veulent entrér dans 
Alexander ver nágft inf alg Nömifchem Konig / | é de l'Ecu de Saint Gxoncr; (9 
Oberften haupt und befehiriner der Chriftenheit tw: | A 


ber Die unglanbigen zugelaßen und geordnet/ barumb 
bann pie fünfftige DALE nichts darmit weiter zu 
bandfen haben! und algo foleh gelt. hinder bie 3o 
Kauffınans Gefellfchafften / tecfrentich in Seütfcher 
Nation befant | namlich die Sugger und OBellfer 
au 2fugfprug zulegen! in ber geftalt ; das $infer und 
def Heiligen Reiehs Kriegs-Haubtleiith | fo wir jest 
ctlich mit nf zuzichen verordnet haben/ dev bemol 
ten Sanct Georgem-Gefellfchafft (ihren Golds: ine 
Halt derfelben Gefelfchafft Drbnung I von folchem | 
geit ein halbe Quattember entrichten follen. tind 
wiewol Here Nayınımdus def Bäbftlichen Stuebís | 
zu Nom Cardinal und in den vergangnen Sabren | 
quíf die zeit Legat, fic) underftebet/ von follcbem | 
gelt das noch vorhanden ift] cin drittenthail zuerlan- | 
gen: So ift Hus doch nicht gemaint/ jm das zuge 

ftatten! auf der urfach/ bafi er bifber davon auch 

in dem Heyligen Reich fonft mehr empfangen bat: | 
Dann ihur/ feinem tocfén und bandlungen nach tool | 
gebürts wiewwohl er anjaígt | und auch an im felbs 

eins theils ift! daß er folches bey einem Regiment | 
au Nürnberg erlangt bat: So iff doch folches wider 

fein zufagen! Ying vorgethan / da wir ihn alf Le 

garen angenommen haben in Tehtfch Nacion, und 
defbalben durch unzimbliche Kiftigkeit | von dem be- 
melten Regiment / bie auff difimahl nicht volltom- 
menlich da getoefit fein | erlangt, Dem allem nach 
fo gebieten wir eüch allen! und eier jedem innfon- 
Devs bey den Pflichten! damit ihe ting und dem 

Heiligen Meiche und gemeiner Ehriftenbeit verwandt 

feit! von Nömifcher Königlicher macht | ernftlich 

mit Diefein Bricde | und wollen Daß ihr den gemel | 
ten fine Commiflarien,, ‚oder. den / fo fie weis 
fer bargu verorduen Werden / Mllich obbetüert Cru- 
ciat-umd Jubilæum gelt fo oibf Dep bey eiver jedem | 
gefallen und noch vorhanden ift / allenthalben haben 
und wie obfteth volgen fafict damit Denen von Sanct 

Georgen-Hefellfchafft bezahfung gefehehen/ und war 

Pinfern Zug vollovingen mögen und fonft niethandts 
andern! ganz nichts davon raichet! gebet! noch zu | 
nehmen geftattet/ in Feine weiß/ und eich. def nicht 
feget over widert/ noch bierinnen ungehorfamlich ete 
fcheinet : dardurch ihr gemielten Bufern und def 
Meichs Hauprleiithen nicht urfach gebet deGhatben | 
in ander weg gegen elich für sunemen und zubandlen/ 

damút foffic) foblic) und Ebrifilich fürttebmen nicht | 
verhindert! noch Ynfer Heyliger glaub fo fehuichen: | 
Lich ohn alle aegenwer vertilge werde. Daran thuct | 
ihe gufampt der bilfigkait Yinfet. ernftlich mainung | 
und fonder gefallen.” Geben in infer uid des Hei- | 
Ligen Reichs Statt Augfpurg au zwölften tag def | 
Monats Novembris, nach Ebrifti Geburt! fünff- | 
zehenhumdert umb im dritten | Fenferer Neiche/ "4 
Rômifchen int achtzehenden und pef Hungerifehen 

ám viergehenden Jahren. 
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| auch barauff guter meinung bedacht / wa 


n contre les Infidelles. 
ve 1503. 


NfÄnglich: Welcher in folcher- Durch bewegung 

des Allmechtigen und verrumbten Ehre darinn 
fein will! der foll fich in das buch zu dems bie feines 
Staudts fein/ felbs ober durch einen Notari eins 
febveiben/ und on tvaunen cin Dldttlcin gefüllt ift / 
oder Daß fich au ciner jeden zeit. nit fo viel einfchreis 
ben fieffen! dardurch es nur zum halben teil vechts 
foll der Notari das umderzeichnen / und toenn das 
nachmalen überfehriben wird I (oll. ers aberinaht fi- 
gniren und folche für und für alfo halten. 

Stem: Der zug wider die unglaubigen | darauff 
bif ehrlich | Nitterlich-fürnehmen geftelle fe | foil 
wehren ein gang Fahr [angl unb. fich cin jeder mie 
bem halben Sold oder Coften felbs underhaften! dav 
mit er theilhafftig werde follcher göttlicher und wett: 
licher Ehre. 

Den andern halben thail foll ver Kömifch Kö 
nig! als das Obrift haupt der Ebriftenbeit und die 
fer theügrlichen Gefelffchaffe 1 geben / bezahlen und 
darlegen, 

Stem: So follen die Miter’ Edelleie und andere 
brüder 1 fo fich in folch Gefellfchaffe-einfhreiben laf 
fen! von fund gu ber. Königl.. Miay. wo She Mas 
jeftàt ift/ mit brioflichem frhein von den Commis- 
farien, auff ein Quatember von bemelter sweyertey 
bezahlung! gerüft kommen / dafeloft wir! ihe König, 
liche Majeftát / ihnen Hauptleüt fesen | auch Orb» 
nung und allen befepaio geben I was fie weiter bande 
fen follen. 

Stem: Die! fo am erften qu ver Königl. May. 
tommen/ follen ber andern zukunffe by ihrer May. 
erwarten! damit einhelliglich und fruchtbartig mög 
gehandelt werden. 

Stem: Machdens zuverfichtig i(t/ daß maricher/ 
der in folch Chriftenlich und teirlich Gefellfchaffe 
Fommen | und doch er für fich felbs nicht vermoglich 
ift! folchen halben Sold aufzubringen fof ex fein 
Sreind/ Gönner oder Gönnerin | mannlich und 
weiblich Stand |. umb hilff und. Get erfuchen ift 
fotch gett 
in derfelben Sand kommen! das durch fpihlı Duebplo 
fehafft oder andern fachen gebraucht oder verfchiwendt/ 
Daf deshalb durch folliches ein ganzer höriszug ge 
riitt und verhindert wurde / follches fürzukommen / 
follen fie daffelb gelt I fo fie bey jn felbs oder jven 
freunden uffbringen! hinder bic gemelte Commifla- 
rien legen! die Dann folchs Hinder die ¿two gefctfe 
febafften 1 nemlich der Wellfer und Fugger zu Aug. 
fputg! tociter erlegen werden | damit fie 3u allen 
zeiten ihre bezablung/ wie das Sanct Georgen Ges 
fellfchaffe innfalt / davon haben mögen. 

Memlich : Wann der zug angebet das aínem je 
DEN zu einer Quatember feinen Sold! wie fic) einem 
jeden zu Noß und fu gebühre zw wiffens einen 


Aüsbourg le iz, N 
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Naifigen sehen gulden / Und einem Fußtnscht bier 
: ;. Oronuntt Romifcher Braylers Maxima Gulden für Gold und Schaden augeben | an eines 
“Dee LIA E i. high: a Gefellfchaffe jeden ende | auch da fic je zu zeiten fein werden | 
Gance Georgen. Cxbilotg /- betreffend Dieje- auff waffe und land geraicht und gegeben were 
uigel- fo in bemelte gefellfchafft fich wollen cin it x 
sten; 


DU DROIT 
rigliche Majeftit will auch das mit 
lich verfehen / und Darumb für allen | 
n al wann daran abgehet! Daffeld 


Stew: | 
foll darneben ein Ordnung gemacht werden / paf jc | 
zweyhundert zu Noß ein fandlein / und bann drep» | 


5o biefefóe zu Könige. May. kommen! 


bunden: 
ste 


zu Guef auch cin fandlein und cin Nottmeir 
1d Sendrich haben. 

Sem: Die bvüber difer thenerlichen gefellfchafft 
follen einander in ewig zeit bold und getrew fein! 
Damit fie folch Göttlich ehrlich Nitterfchafft deft bag | 
pollbvingen / und die Ehre und fobe/ fo fie barburc) 
augen) wann fie zufamen bey der Könige. Day. 

nen werden! behalten mögen. 

Stem: So haben der Römifche König/ und die 
Borangezeigte Erfinder / derfelben theñerlichen Lobti- 
chen Gefellfchafft » iby Dottfchafften zu etwa viel 
Cbriftenlichen Königen und frembben. Nationen ge | 
fandt/ und ihn die zuerkennen geben! fie auch in 
HALT folcher gefellfchaffe zubewegen. 

Stem: SOietocif auch die Hailig Gbriftenbait di 
fer zeit in guter ainigfcit ftebet || ausgenommen Die 
König aus Franckecich und Hispanien /zwifchen den 
denn zu gütlichem vertrag guet mittel zu finden fein! 
und auch eor guter zeit diefelben und, ander Chrifts 
liche Könige ¿ugefagt haben I fo fein Königl. Maje 
einen Zug wider die unglaubigen fürnemen paf fie auch 
ziehen und nach ihrem vermögen belffen wollen/ foll 
peshalben zu Nom mit dem Bapft und andern Kö 
nigl. Potefchafften gehandelt werden I damit folch 
ainung und fried gemacht werde | und beede Heer! 
Sranzöfifch und Spanifch I mitziehen! nachdem fie 
halben weg num empfor haben I und mit Gelt und 
allen Dingen darnach gefchicte feyen! 2c. Geben 
in Vinfer und des Heiligen Neichs Statt Augfpurg 
am zwölfften Tag des Monats Novembris, An- 
no Domini Fünffzehendundert und im dritten; Vw 
fever Riche des Momifchen im achtgzehenden und des | 
Hungerifehen im viergebonden Syabren, 


XXIV. 


Geridhtlicher Auffpruch Maxımınıanı I 
Romifchers Königs / in Sachen Albrechts 
und Wolffgangs Mmerzogen in Deayers cines | 
Dann Muprechts und feiner Gemahlin aitdern 
Theils gefprochen ; Crafft beffen die erftere in die 
nach Hergog Georgen. Dinterlaffene Fürftenthum | 
und Sande cingefege werden. Gefehehen Aufpurg 
im Jabr1504. [Lunre, Lentíches Reichs 
Archiv. Part, Spec. Continuat. II. Abfas 
L pag. 58.] 


C'eft- à - dire; 


Sentence rendue par MAXIMILIEN:T. Roi des | 
Romains au profit d'An BERT & Worr- 
GANG Ducs de Baviere, contre RUPERT ES 
fa Femme, dans la caufe ES litige qu'ils avoient 
enfemble au fujet de la Succefion, Principauté, 


& Domaine de feu Grorce auf Duc de 


Bavicre. 4 Ausbourg l'an 150%. 
R Achdein wit Maximilian | Sómifeber Kénig/ 

in Sachen sivicfchen denen Hergogen in Beyern/ 
Albrechten und Wolffgangen I an cinent; Dann | 
Nuprechten und feiner Gemahlin | am andern Theil | 
aus beyderfeits geführten Beweif und mündlichen | 
Borbringen Elárlich vernommen und verftanden | bafi 
Hergog George in Beyern/ guten Wndenctens! fei» 
nenähern Gefipten und Schwert-Schn-Exben | als ge | 
dachte Hergog Albrechten und Hergog Wolffgangen/ | 
Gobriere nach feinem Tode verlaffen und wir jose. 


| wie I nach Anzeigen Ynfers Fiscals derentn 


Tom: IV. Parr. L 
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befagten beyben Súrften Sergog Georgens Fürftens 
thum und Sande / auf do n empfangene Sehens» 
Pfliche /verlichen haben: So erkennen wir/ als Ms 
mifcher Kónig/ und vecbtet et Schon. Herr des 
Heil. Mom. Meichsi von Rechts wegen | daß die 
genante Hergoge Albrecht und Herkog Molffgang 
in gemeldtes von Hergog Georgen dinterlaffenes 
SHergogthum Oberund Nico yern | und andere 
in und aufferhalh Benyern gele Grafand Her 
fehafften I wie folche Herkog Georg von ins und 
bem Heil. Reich zu Sehen getragen und gehabt Lohne 
jemandts Einrede / cingefegt werden folle! wie wir 
Dann fie hiermit in Krafft dicfes Hreheils ein 
und eingefeget haben wollen I jedoch fins! ¢ 
mifchen Konig/ nach Bolhichung diefes Hnfers 
tichtlichen Wusfpruchs! Unfer Intereffe, und 


1 


rechtlich zu fuchen haben! porbehaltende. 
XXV. 


Vertrag zwifchen denen erre, Sürffen und 


Städten in Schlefien / und bem Gapítel nes 1 


Hohen Stiffs St. Johannis in Brefilau durch 
Hladiflail Königs in Vugarn unb Böhmen vers 
oronete Commiflarien gemacht! def lauts/daf 
Vinfort kein Bifchoff folle erwebfet werden! er fey 
dann ein Sjnlánpifcber des Kónigreichs Böhmen 
und der Zugehörigen Landen; item fo follen bir 
fort die Bifchoffliche Leben unb Beneficia niemane 
pen als Suwohnorn ber Cron Böhmen und Schle: 
fien verliehen werden! unb Diefes alles mit Gon» 
fens Sbro Sóniglichen Mayeftät 2. Geben zu 
Breplau am Sonnabend nach Purificat. Ma- 
rie 1504. Mit Adige ilabifat Ratifis 
cation. Geben qu Ofen ben 18. Februari 1504: 
[Lunie, LTontfches-Meichs «Archiv. Parr. 
Special. Abtheilung I. pag. 19. ] 


C'eft- à - dire, 


Accord entre les Seigneurs, les Princes ES les Filles 
de SıLesie, avec le Chapitre de l'Evéch 
St.Jeande Brestauw, fait ES conclu par 
les Députés de LavısLas Roi de Hongrie ES de Bo- 
heme, portant que desormais nul Evéque ne fera 
élu, qui ne [oit naturel du Po u 
Bénéfice ne pourra être ‘conferé le Chapitre 
à d'autres qu'à des Bohemiens ou Silefiens , ES 
qu'en toutes ces chofes le confentement du Roi fer4 
necejfaire.  Breflaw le Samedi après la Pı 
cation de la Sainte Vierge 1504. Avec la Raz 
tification du Roi Lapisuas ; 4 Bude le 


18. Fevrier 1504) 
A Vf Heute dato , haben aus Befehl des Durch, 
leuchtigften! Srofmáchtigften Fürften und Herrn/ 
Herin Hladiflawen I zu. Hungern und Bohaimen 
Königes rc. 2c. Hergogén in Sehlefien I ic. rc. tr 
fers allerlichften Bruders und gnädigften Herr 
Wir Sigmund von Gottes Gnaden! König Cafie 
mits zu Polen Sohn | ond Gafimir von venfelben 
Gottes Suaden/ Herkog in Schlefien / u Trop 
pato! Slogato! Tefchen! 26. Hauptmann in Ober 
und Mieder-Sehlefien/ und Albrecht von Kolowrat | 
Here zu Licbenftein! des Kö t 
fter Gautier! als vollindchtige 
miffarien! cin endlichen und gründtlichen Entf 
zwifchen denen Erlenchren Hochgeborne 
dem Wiirdigen | Hochgeachten Capitel gangen 
hoben Stiffts S. Sobannif zu Breßlaw/den Mol 
geboren Herren! Glen] Geftvengen!Mitterfch 
ten! Sanden! Stätten! und allen Sanwohnern 
Gemsine Schlefien I Ni Wap Q9 
X 


de 


igh. Diajeft M 


Anno 


1504. 


8/ mit jrer Bewilligung gemacht / gänglich 
n unb univiederrufflich / wie folget] endlich | 


Sum erfien; was antrift die Weblung cines 
Bifchoffsi baf nun noch Hinfort zu keinen Gezeiten 
ninmmermehr ein Bifchoff von Capitel foll erwwehlet | 
werden / -er fe bann / nemlichen aus Böhmen! Me 
hren I Schlefien 1 DOberrund Nider-Lauguig | oder 
andern zugehörigen und anhangenden Landen der Kron 
gu Böheim/ aus den Ständen förderlich ber Für 
fte! Herren! Ritterfchafft und Städtel bie bargu 
geniiglich exfant würden! und tüglich iveren / als 
und die Wehle eines Bifchoffes von alters fero nach 
Auffagunge dem Eapitel Dertichen und zugegeben / 
und Fein ander von den Auslándifchen zum Bifchof 
fe nicht gewehlet noch aufgenommen werden lin £ünff- 
tigen Zeiten) ungehindert! als fo der Königlichen 
Maj. in folcher Eleccion und Wehlunge / als dem 
Oberbervn gugebuhret. Dabey foll iege Here Fo» 
annes Œurfh Coadjutor. auff Päbftliche Beftät- | 
tigung! und Könige. Maj. Bewilligung | ob und 
fein Würde des jegigen Bifchoffs Tode exleber/ Di 
feboff feyn und daran ungeirret allenthalben bleiben, 

Zum andern! was betrifft. die Schen und Bene- 
ficia, fo ein DBifchoff oder Capitel qu confeciren 
haben t follen und wollen der Here Bifchoff nicht an 
Dern! Dann bemeldten Snnivobnern der Kron und 
Seblofien Seuten I fo darzu gefcbicte und wirdig/ vere 
feiben | das will und foll fic) der Here Bifchoff vor 
fich und feine Machfommenden zu halten [mit fampe 
bem Gapitel unter ihrem Brief und Siegeln ver 
fchreiben I und bie nachtommende Bifchoffe follen 
fich allewege dargu bricfflich bekennen I daß folche 
Sehen niemands! dann Einwohnern der Keon und 
Schlefien |. 20. verliehen I mit Unterfehein I wie | 
vermeldet/ denen die dDargu täglich fepn. — Sytent/ die 
Fürften/ oder welche Beneficia zu verfeiben unter | 
bem Biftyumb zu Broflaw) follen uno wollen auch 
nicht andern | dann Einwohnern der Kron und | 
Schlefien I 2c. folche ive eben verleihen I auff alle | 
bie Meynung! wie fich dev Here Bifchoff und Ca 
pite darenn betvilliget haben. Stem! die Kinigl. 
Majeft. foll von wegen der Wehlunge des Bijchoffer 
und Berleibung der Beneficien erfucht werden / bafi 
feine Königliche Majefrat Derwilligung gnavigtich 
Dargu gebe und beftättige/ und paf feine Königliche | 
Majeftár die Echen/ fo feine Königliche Majeftá 
in Schlefien au verleiben I aus Gnaden und licher 
ber Kron und Sehlefien Einwohnern / denn andern / 
verleihen. 3 ER Y Ca 

Sum dritten | toas belangends ift Die Geiftlighcie 
und Orduunge der Heiligen Chriftlichen. Kirchen! 
darinne weder Fürft noch Einwohner kein weltlicher 
fich fegen foll in feine Wege / fonbern ben Herren 
Bifchoff und Geiftlichkeit / fo einiger Sibertretter des 
Ehriften Glaubens befunden / Davinnen! nach Muse 
fag und Gewonheit des Bifkhunbs damit ungeivret/ 
thun und fchaffen (affe. — | 

Zum vicrdten/ was antrifft das Stück bes Qehene 
den | fo von ben Einwohnern der Fürftenthinnmer 
und Landen! den Geiftlichen zu geben gebüret/ foff 
ohn alle Wiederrede und Farhaltunge nach Frucht 
barkeit} als der Qehende ausweifet/ den Geifttichen 
gereicht werden! und bie Geiftlichen follen und wal. 
len folehen Getreide Sebenbe] fo ihn bre) Tage wife 
fentlich füran verkündiget | auff nem Felde nemmen, | 

Wo aber die Geiftlichen-in denfelben Tagen Die 
Zehende nicht annemment auff. Daß arme Seute niche 
Haden fommen? alsdann follen bie Einwohner 
Dorffs etliche Gefehwornen! die dazu im Dorffe 
ven nemmen! ihe Getreide beführen I befichti- 
gen u. ausfteden Was fid) dann nach Mandel 
Sahll und wie man den zZehenden 3u nemmen ple» 
tl findet! sehen 1 lafien / und das bre toegfüf 
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ven) barinne fic) bie Dricfferféhafé felbft verforgen 
follen. Wo aber dann die Seute und Banwerfchafft 
ben gehenden nicht geben! und (ic) Wwiderfegig mache 
ten! follen die Geiftlichen darumb die Herrfchafft 
des Grundes erfuchen und anfangen I bec ibn Darius 
ohn alles verziehen Helffen fol. Ob aber berfelbe Here 
das nicht there I dann follen und mögen fich die 
Geiftlichen gegen denfelbigen nach alter Gewwohne 
beit halten. Auch umb den gehenden von den wäften 
Gütern follen die Geiftlichen an den Enden / 100 ihn 
der zehende von den wüften Gütern in den verganges 
nen Jahren gegeben! noch alfo nemmen. Wo aber 
die nicht genommen feyn I follen fie ihn auch nicht 
nehmen! fo fange biG die Gator befegt I und ihre 
Srepheit ausgehe. Wlsdann nach Ausgang dev 
Srepheit! follen fie bie Geiftlichen/ was ihnen rechte 
lichen gebühret und zuftcher/ nemmen. Stems als 
die Geiftligheit ettvo vor Alters Gelt von den befege 
ten Gütern vor Getvaide-gehende und anders gee 
wonmen] follen fich bie Geiftlichen hinforder in dee 
me alfo verhalten! wo Getreide gegeben! noch Gee 
treide nemmen : Dergleichen auch) wo Geld von 
ibn genommen |. nochmahls nemmen/und dic Minto 
ge unb Mag! fo in dem Fürftenchumb oder Weich 
bib gánge und gebe ift! aud) bof fie nachihren 
Nenthen und zinfen/nach alter Gewohnheit! fetóft 
febicten | det Zinßfeuten einen gewöhnlichen Tag 
anzeigen/ auff daß biefelbigen armen geuthel nach 
Gewonbeit des Weidhbilds/ der Priefterfchafft ihre 
Ziuß und Renthe zur Gniige entrichten und geben 
mögen! WAlsdann bie Geiftlichen ihre gehend unb gue 
gânge auf arınen Perfohnen haben! und nichts nacio 
laffen! Daß die Geiftlichen auch unter fic felófttviee 
berumb/ was von ihren Leben! WAltaren und Benes 
ficien zum Gottesdionfe gebüfret 1 nicht enthalten 
oder fallen Laffen I fonbern ber Gottesdienfi villige 
(ich vollendet. Stems wo Bifchoffs vierdig oder 
Malder feyn | follen diel wie vor Alters! gegeben 
tverden/ es were Dann! Daß Die Perfonen und Bare 
fwerfhaft veriviifiet und arım I nicht acben ESnbten 
follen bende geiftliche und welttiche Herren dareyn 
feben unb nemmen/ was träglich und leidlich ift. 
Bo aber die Güter befect | und fic) die Scute das 
von nebreri/dann aber nach Gebühr Davon nemen / 
damit fich die Seute davon enthalten und beffern 1 und 
nicht zu Grund verberbet werden, 

Zum fünfften 1 fo fol niemands Gieitificpe noch 
Weltlichs dem andern nenive Sehencthanter auff 
richten! ober Handwverefer/ Landen! Stätten, oder 
einigen Machbarfehafften zu Schaven auffnenturen 
oder entfalten] fondern bie Geiftlichen und die von 
Abel zu iver Motturffti nach alter Sewohnheit/ ges 
brauc)en/ und ob das inbert eine 3trung getoinne / 
mögen bie Fürften und Herren Darchn felbft (eben. 
Wo bann von alters jemands privilegirt darbey 
banbbabet! und was Meuwerung ungegrünbt wider 
Dilligtcit andern Nachbarn zu Schaden aufgerichtf 
alfenthalben abgethan! und wie von Alters gehalten 
werden! uniibergeben eines jeden. Frepheit und Bee 
guadung. 

Zum fecbften! was antrifft die Hilffe neben devs 
Landen zu leiden / wann die Fürften ihre fintertbas 
nen unb Hülffe anfücben Ifo follen (ie auch die Hers 
ten des Capitels paru befebicten / unb begeren/ bie 
iren neben andern Sandicpafiter darbey zu halten? 
bann follen fic) Die Herren des Gapitels gegen dere 
felben Süvften und Herren! und Einwohnern der 
Schlefien! in welchen Sürftentbummen des Gapis 
tels Güter gelegen] devinaffen exgeigen/ beweifen und 
halten! als fichs aus alter Gewohnheit al(tvegen ge» 
gen denfelben Fürften und Gürftentfummen neben 
dem Lande des Eapitels gehalten haben / jedoch uns 
febadk. ihren Privilegien und Freyheiten. Dergleis 
follen auch widerumb die Sürffen und m die 

fetten 
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Herten bes Capitels/und die ihren fepíigen und Dante 
haben! wie ihrer Gnaden Borfahren dor Alters ge» 
than I wo fic) die Herren des Capitels gegen den 
Fürften) Herren und Einwohnern dex Seblefien/ 
wie oben vermeldet/ auch alfo verhalten werden. 
Zum fiebenden/ was antrifft ben Widerkanff oder 
Erbzinfe I welcher Priefter die Berfehreibung hat 
bey dem Bann) foll nicht bannen! es fey Daun I bafi 
Devfelbe Geiftliche folches acht Wochen autor ber 
Herefehaffe/ oder Gerichten / darunter die Schul 
Dige gefeffen! zu wiffen gegeben babe. Wird als 


dann ver Geiftliche nicht bezablet I mag er dacumb | 


mit geiftlichen Nechten mabnen/ und mit Proceffen 
profequiren/ tie das vor alters getvefen. Welche 
Drieffe aber auf Pfandung lautende/ follen fie ba» 
sub pfánden | und bie Herefchaffe und Gerichte 
follen in des Dfandes | wie recht! und Landes Ge 
wohnheit/ verbelffen. Dargu follen die Geiftlichen 
niemandé mit dem Bann befehweren/ warn allein 
vic Selbftfchufoiger / auff daß der Gottespienft ans 
dove nicht verhindert, 

Zum achten! wo durch Brant/ SHeerzägel Ster- 
ben/ und andere Zufälle/ Güter verwülter seven! 
Daf die Geiftlichen vafeldft mit den Seuten Mitlei- 
dung haben! ihn Frepund neben und mit der welt. 
lichen Herrfchaffe geben! dadurch die Leute fich bee 
fen / bie Güter wieder auffhautven ben Herrfchaff 
sen Beype iren. Qing geben I und Dienfte fkattlichen 
thun mögen. Stems nachdem viel Güteroon Be- 
fehtwerung der zinfe / ettoan [ange Jahr bif daber 
wüfte gelegen / auff Daß diefelbigen Güter auch ivie- 
Det aufgericht/ fie feyn erblich/ verpfindet /perfchric- 
ben oder vergeben / in welchen Sanden und Firften- 
thiamin und Weichbildern die gelegen I mögen 
vie Herrfchafft/ geiftlich ober weltlich devfelben/ ives 
gefallens barduff Zinfe machen und befegen. Wo 
auch geiftliche uno weltliche Herren an Dörffern! 
Gütern! oder zinfen Theil Hetten! und eines dem 
andern was zu Schaden Handlen I vermwäften/ oder 
an dem feinen qu irren gedáchtes foff heimlich noch 
offentlich nicht befehehen/ fonbern der Oberhert/ un 
ter Dem die Güter gelegen 1 foll felbft bavepn. fehen I 
ind tas leidfichen und träglich/ nach Gelegenheit 
und Güte der Dörfer und Gründe einen ungefähr 
Lichen Ausfaß machen! Damit keinem nit zu Sepa» 
den an feinem Einkommen | Zinfen / Menten und 
Dienften enzogen / ober vorgehalten werde. Were 
aber I daß wüfte Güter auff denfelbigen Gründen 
feyn würden! dazu fid) niemand halten wolte/ bie 
Erben davon verftorben! entlauffen und nit verhan- 
den! dann foll der Here des Srundes in dem nec» 
fren Weichbilde oder Stätten dreymahl ausruffen 
faffen I ob und fo fich jemands zu den Gütern und 
Grinden halten I oder Gerechtigkeit vermeynte an 
haben! fid) dargu finden folle. Würde fic) dann in 
nechftfolgender Seit! Sar und Zag! niemand barau 
betennensalsdann mag der Oberhere dicfelbigen Gi, 
ter und Grimde! feines toolgcfallens | und als am 
nüblichféen feyn tan! befigen! und dev alfo in bemet. 
ter Zeit nach dev offenbaren Wuseuffung (ic) nicht 
qu den Gütern hieltel berfelbe fol! feine Gorechtig- 
keit verfehwiegen haben. - 

Zum neundten/ fol nicmands ben andern init eiui 
gerley vidimus , Suffrumenten der Negiftern | ohne 
gute vedliche Beweifung mahnen / anders dann es 
nach Gewonbheit und Gerechtigkeit der gemeinen 
Schlefifchen Lande@gehalten wird | und ber folches 
auch gerüglich in Befisung und Gebrauch in fried 
fichen Fahren gehabt | fol (icf) derfelbig des noch af: 
fo gebrauchen. Wenn aber indert bey jemand Brief: 
fe! die verfchwigen/ oder nach Ausfagung des Für 
ftenthumbs Schlefien drey Jahr und achgehen Wo- 
chen verhalten worden I fell Feiner Damit forder qu 
ahnen haben, 


Tom. IV. PART. L 


jl 


zu 3ebenbeh]. ob irgends ein GBfarherr one Geo 
febeffte abftürbe / fo foll der Here Bifchoff noch welt 
liche Herrfchafft an feiner nachgelaffener Saab und 
Gütern keine Gerechtigkeit zu fich ziehen! oper mas 
babon nemen | fondern alles was alfo von deffel- 
ben Priefters Gütern bleiben! follen an die Rivchel 
ju Gottes Ehre und Ding dem Gottes Haufe ohne 
Wegerung gewandt werden] und niemand pi (ich 
damit beiverren / denn Die [denen es gemeiniglich. vous 
Kirchfpil Darzu gefe&t! vertrautvet wirdt. “mb 
bie &eftament und Gefchäfft foll und mag die Kin: 
Maj. als Oberherr / eine Oronung und Anfferung 
machen I wie und welcher geftalt folches gehaften 
foll weiden., Deräleichen mögen die Fürften in iven 
Erblichen Landen auch einträgliche und leidfiche Ore 
dung ausfegen | und alsdanin hierzu forberft be 
fehlieffen / wie es mit eben und Beneficien zu con- 
srmiren gehalten | welche crmerctt und befunden 
werden / fic) bey ber Kirchen ©. Syofannis und 
Stiffte zu halten gedenden / und die fie ad ftudia 
zu der februnge fehicden.! gegen benfelben fic vie 
Herren def Capitels mit ben Einkommen und pro- 
ventibus gebütlich nach alter Gewonheit! wie das 
Stifft ausgefagt/ verhalten. Solches alfo vor ting 
obgedachten Kon, Maj. vollmächtigen Commiffes 
rien die Sürften] Drálaten des geineinen Capitelst 
Hern! Nitterfchaffti Stätte und alle Ständer mit 
ihrer aller und wir Bolfmächtigen gefehickten Beye 
toefen bewilligt / und under Handgebenden Glauben 
und Trauwen zugefagt/ und auff paf folches binfôre 
der feftiglich und eiigficb | unzergänglich und une 
soiperrufflich gehalten foll werden! haben wir vorer 
melte Commiffarien vollmächtiglich alle orey Hayere 
Sugefigel! darneben Fürften I Prálaten! Hervens 
Rikterfchafft und Stätte! nemlich von Gottes Gras 
den! Sobannes Bifchoff zu Breßlauw I Fohannes 
von Sagen/ Glogaw ac. Johannes zu Oppeln / ac. 
Stibric) zu Signig! S'ticlafi zu Natibor/ Troppawi 
Carl zu Diünfterberg 1 Olffen! SHergogen! 2c. Job). 
Zurfo Coadjutor, und gemeines Capitel def fo» 
ben Stiffts ©. Joh. zu Broflaw! Herrn/ Ritter. 
fehasft dazu die Stätte Breßlaw | Schweinnig und 
Sawer ber Fürftenthimer nfer Fürftlich! ange 
born unb gebräuchlich Infigl toiffentlich an Diefen 
Dertrag vor ins! Unfer Machkömlinge und Erben 
bangen laffen. Geben zu Breßlaw/ am Sonnabend 
nach Purificationis Marie, nach Chrifti Gee 
butt 1504. Sabre. 1 
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Traité de Tréve pour trois Ans , entre FERDI- 
NAND € IsABELLE, Roi & Reine d' Es- 
pagne, C9 Louris XII. Roi de France. Fait 
en I Abbate de Nütre- Dame de la Mejorada, le 
31. Mars 1504. [FrrebericLEoNARD, 


Tom. 11.] 
FErpınannos € ErtsasET, Dei pratià Rex 

& Regina Caftelle, Legionis, Aragonum, Siciliæ 
citra & ultra Farum , Hierufalem, Granatæ, Toleti, 
Valentis , Gallecià , Majoricarum , Hispalis, Sardi- 
nie, Cordube; Corfice, Murciæ , Giennis, Algar- 
bii; Algeziré , Gibraltaris , ac Infularum Canariæ, 
Comes $ Comitiffa Barchinonz , Domini Viscaie & 
Moline , Duces Athenarum & Neopatrie , Comites 
Roffilionis & Ceritanis, Marchiones, Otiftani & Gocea- 
ni; univerfis & fingulis. prefentes Litteras infpeéturis , 
notum facimus, Quod inter nos, ex una, & Altiffimum 
& Potentiffimum Principem Ludovicum, Regem Fran- 
cie, Ducem Mediolani, &c. € Confanguineum nos- 
trum, ex altera, fuerunt tíactati, faéti & conclufi, ac 
faéta & concluía Articuli & Capitula Induciaram & 
"T reugarum tenoris fequentis. 

Imprimis fuit & eft concordatum , quód fit bora, 
fecura, & legalis T'reuga , Guerreque Abftinentia per 
tempus trium Annorum ‚inter Altiffimum & Potentis+ 

Gre 
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I $045 
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Anno fimum Principem Ludovicum , Regem Francie, Du- 


1504. 
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cem Mediolani, &c. Chriftianiffimum, parte ex una: 
& Altiffimos & Potentiffimos Principem & Principiffam 
Ferdinandum & Elifabet , Regem & Reginam Caltel- 
le, Legionis, Aragonum, Sicilie, Granatæ, &c. Ca: 
tholicos, parte ex altera; tam per Mare, & T'erram, 
quàm Aquas dulces, pro ipfis & omnibus eorum Re; 
nis, Terris, Dominationibus, Subditis , Alligatis , & 
Confeederatis, in quibuscumque Partibus exiftentibus , 
tam citra quàm ultra Montes, & fignanter per totum 
Regnum Sicilie citra Farum, per Mare & T'erram. Que 
quidem Treugæ erunt communicative & mercantiles 
tali modo & formá, quód durantibus illis Subditi & 
fequentes dictas Partes, feu alteram illarum , poterunt 
ire & proficisci, mercari & vehi facere, fecuré & fine 
aliquo impedimento perfonarum & bonorum fuorum, 
omnes mercantias & bona quecumque, in omnibus par- 
tibus & qualibet illarum fupradiétorum Principum, ibi- 
demque morari, ire & redire , tam pro fa&o Mercan- 
tiæ, quàm alia quavis caufà, provifo tamen , quód præ- 
textu & fab umbra prefentis predicte Treuge, dici 
commorantes, frequentantes, euntes & redeuntes hinc 
inde, non facient, neque procurabunt, directé neque 
indireétè, aliquid in prejudicium Principis , in patria 
feu in partito cujus ipfi fe invenient. 

Item. Fuit & elt concordatum, quód ,durante dicta 
Treuga, nulla executio, feu aliquod Guerre expleitum 
fiet hinc inde ab una parte, neque ab alia; nec capien- 
tur alique Civitates, Ville, Plateæ, Oppida, Fortali- 
tia, minusque prifonerii ullius Partiti, nec Navigia, nec 
alia bona per Mare, nec per Terram, quinimo id quod 
inyenietur captum & innovatum qualicumque modo, 
à di&is Partibus, feu altera illarum , poft diem quo 
prefens Treuga publicabitur , ut inferius continetur, 
reftituetur, reponetur, & reintegrabitur in eo ftatu, quo 
erit captum & innovatum, tempore diétæ captionis feu 
innovationis. 

Item. (1) Fuit & eft concordatum , quód quamvis 
fuperius dicitur , quod diétæ præfentes Treuge fint com- 
municativæ & mercantiles , quód. hoc intelligatur in 
omnibus Regnis , Terris , & Dominiis predictorum 
Regum & Regine, preterquam in predicto Siciliæ ci- 
tra Farum Regno, ficuti in aliis Regnis, Terris, & 
Dominis prediétorum Regum & Regine, tam per 
Mare quàm per T'erram. 

Item. Fuit & eff concordatum , quód prafens T'reu- 
ga publicetur & præconifetur in Civitate Neapolis , die 
vicefima-quinta menfis Februarii proximé venturi, An- 

ni præfentis millefimi quingentefimi quarti, & quod à 
dicta die incipiant currere prædiéti tres Anni ejusdem 
Treuge , & fubfequantur deinde confecutive : Que 
Treuga publicabitur etiam & preconifabitur in Civitati- 
bus & Villis Narbonæ, Perpiniani, Vaione, & Fon 
tisarabie , vicefimo-nono die prediéti menfs Februarii 
proximé venturi. 

Item. Fuit & eft concordatum, quod, durante dicto 
tempore Treuge, Subditi & alii qui tenent, & fequun- 
tur de prefenti partes feu partitum dictorum Principum, 
poterunt , refidendo in illo feu in illis, libere , fecurè, 
& fine aliquo impedimento, gaudere, uti, & frui Ter- 
ris, Hereditatibus , & bonis quibuscumque, quz dicto 
tempore Publicationis prefentis Treuge habebunt & 
poflidebunt corporaliter & cum effe&u in alio par- 
tito, 

Item. Fuit & eft concordatum , quód fi, durante 
di&a Treuga, aliqui Populi, Barones, feu alie Perfo- 
nz ex his que dicta die vicefima quinta menfis Februa- | 
rii proximé venturi, qua diéta T reuga publicabitur, ut 
prefertur, erunt füb obedientia prediéti Regis Francie, 
ubicumque fint, ab eadem obedientia deficient, & fe 
rebellabunt, & erigent figna prædiétorum Regis & Re- 
gine Caftelle € Aragonum, vel aliquis Baro, aut alia 
Perfona ex his que fequuntur, aut non fequuntur pre- 
di&os Regem & Reginam Caitellæ & Aragonum, fece- 
rit rebellare aliquas Perras ex his, que dicta die publi 

cationis Dreugæ erunt fub obedientia prediéti Reg 
Eranciæ, ubicumque fuerint, quód illis talibus , qui 
ante di&a Treuga Terras rebellare facient , non pos- 
i, per quamcumque Pacem intet diétas Partes 


du 
fit peper: 
faciendam, nec per easdem Partes, aut earum alteram, | 
poflit eis preftari auxilium, direétè vel indire&é , quin- 
imó tanquam rebelles & præfentis Treugæ Fractores 
puniantur; & illud quod rebellare fecerint à dicta die 


vicefima quinta menfis Februarii, proximé venturi, in 


(1) A la faveur de cet. Article, les Espagnols empêchérent qu’il n’en- 
tric aucun grain dans les cinq Villes qui reftoient aux Francois dans le 
Royaume de Naples; ce qui fit qu'elles tombérent entre leurs mains, Va- 
villas, Hifloire de Lonïs XM. Tom. Jy Liv, 1%, 


| durante dia Treuga’ 


| hujusmodi Treuga ad : 


| tes fibi in diéto Regno ad obedientiam fuam reducere 


| licui alie Perfonæ, contra alteram Partem, directe 


| gam, gaudereque, uti, & fruileffe&u ej 


| tempus in eisdem Articulis contentum , 


LOMATIQUE 


a, à qua die dicla Treuga incipiet currere, reftitua- 
tur ftatim, in eo ftatu in quo erat anteq illud re- 
bellare feciffent; poflitque Pars , contra quam innova- 
bitur, propria fua autoritate illud recuperare, & altera 
Pars illud refiftere, feu favore, aut alio quovis modo, 
impedire non poffit. 

Item. Pari modo fuit & eft concordatum, quód fi, 
durante di&a Treuga, aliqui Populi, Barones, feu aliz 
Perfone ex his, que diéta die vicefima quinta Februa- 
rii proximè venturi, qua dicta Treu 
prefertur, erunt fab obedientia pra 
Regine Caftelle & A conum , ubicumque 
eadem obedientia deficient & fe rebellabunt, & erigent 
figna prædiéti Regis Francie ; vel aliquis Baro, aut 
alia Perfona ex his, que fequuntur, aut non fequuntur 
predidum Francie Regem , # re aliquas 
T'erras ex his, que dicta die publicationis Treuge erunt 
fub obedientia predictorum Regis & Regine Caftellæ 
& Aragonum ubicumque fuerint, quod illis talibus , qui 
d ga Terras rebellare fecerint, non pos- 
lit peperci per quamcumque Pacem inter dictas Partes 
faciendam , nec per easdem Partes, aut earum alteram, 
poflit eis præftari auxilium dire&é vel indirecté, quini- 
MO tanquam rebelles & præfentis T reugæ Fraétores pu- 
niantur; & illud quod rebellare fecerint , à di&ta die vi- 
cefima quinta menfis Februari proxime venturi, in 
tea, à qua die dicta Treuga incipier currere ‚ut præfer- 
tur, reílituatur illico in co ftatu, in quo erat antequam 
illud rebellare feciffent ; poffitque Pars , contra quam 
innovabitur, propria fua autoritate illud recuperare, & 
altera Pars illud refi ere, feu favore, aut alio quovis 
modo, impedire non poffit. 

Item. Et cafu, quo pendente di&o tempore die 
Treuge aliquid per Capitaneos , feu aliquas illorum ¿Len 
iétorum Principum, gentes, aut alios quoscumque fe- 
quentes eorum partes, vel partitum tenentes, fieret con= 
tra & in prejudicium diétæ Treuge, propter 
non cenfebitur diéta Treu 


fitionem ; & illud quod innovabitur & fict per prædic- 
tos contra dictam 


atu in quo erat anteaquam innovaretur , poffitque Pars. 


H 


| contra quam innovabitur, propria fua autoritate illud 


recuperare , & altera Pars illud refiftere ; feu favore, aut 
io quovis modo , impedire non poffit. 

ltem. Fuit & eft concordatum, quód quoniam im 
prefentiarum prediéti Rex & Regina Caftelle & Ara- 
gonum habent pofleflionem totius prediéti Sicilie citra 
Farum Regni, & accidere poffet , quód pofteaquam 
iquorum notitiam devenerit 
aliqui Populi, Barones, aut alie Perfonæ in d do 
Regno ad discordiam & bellum feminandum, ut huju 
modi Treuga non fervetur, fab obedientia alte ius Prin- 
cipis ftare vellent, & non fub obedienti. di&torum Re- 
gis & Regine Caftelle & Aragonum , volunt die æ Par- 
tes quód fi, durante dito tempore Treuge, Te 
Barones, aut aliquæ aliæ Perfonæ inter dictum 
citra Farum Regnum , füb alia Obedientia, preter: 
diétorum Regis & Regine Caftelle & Aragonum, 


ES 


f 
: & Re e a fta- 
re voluerint, quod ipfi Rex & Regina poflint inobedien= 


quocumque modo voluerint; & hanc ob caufam Treu- 
ga non intelligatur effe fraéta. 

Item. Fuit & eft concordatum, quod durante dita 
Treuga, altera dictarum Partium non poflit preftare au- 
xilium, aut favorem alicui Principi , Potentatui , aut a= 
nec 


indire&é. 

Item. Et pariter tenebuntur di&i Reges & Regina 
nominare infra tres menfes, à die prefentium immedia- 
té fequentes ,diétos eorum Alligatos & Confoederatos 3 
quos intendunt effe comprehenfos intra dictam Treu- 
sdem. 

Item. Fuit & eft concordatungg quod predi&i Re- 
ges & Regina firmabunt perfonallfer & jurabunt hujus- 
modi Articulos & Capitula Treugæ, infra fexdecim dies 
proximé fequentes’, qui currere incipient à tricefima 
prima die hujus menfis Januarii: Anni præfentis 1504, 
& quod infra diétum tempus hujusmodi Capitula Treu- 
gæ tradantur ab una Parte ad aliam viciffim, videlicet 
ipfismet Principibus, vel pro eis, Oratoribus fuis. 

Et licet præinferti Articoli & Capitula fuerint aliis 
per nos ratificata, firmata & juramento vallata, infra 
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ANNO 
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1504. 


20.Ayril. 


DU DROIT 


tamen, quia voluntas noftra eft illos & illa, & omnía 
in illis contenta, tenere, adimplere, &.obfervare; igi- 
tur prefentium tenore approbamus , concedimus, & 
firmamus præinferta Treuge, Bellique Abftinentiæ , Ca- 
pitula & Articulos, omnia in illis contenta, & promit- 
timus & juramus ad Dominum Deum noftrum , & ejus 
Sanétam Crucem, & Sana quatuor Evangelia, mani- 
bus noflris corporaliter ta&a, in præfentia Spectabilis 
Joannis de Levi, Marescalli fidei; Domini de M i 
ce, & Senescalli Carcaffonæ , Oratoris per eumdem 
Altifimum & Potentiffimum Francorum Regem ad 
nos deftinati, quod tenebimus , implebimus , & obfervz 
bimus preinferta Capitula & Articulos, & omni 
illis contenta, videlicet ea omnia & fingula, quæ nos 
prædiétorum Articulorum & Capitulorum virtute adim- 
plere tenemur & aftriéti fumus, bona fide, omnique 
fraude, dolo & cautela ceffantibus , füb claufulis, pac- 
tis, obligationibus, & vinculis in præinfertis Articulis 
contentis. 

In quorum fidem & Teftimonium prefentes fieri jus- 
fimus manibus noftris fignatas , Sigilloque noftro impen- 
denti munitas. Datum in Coenobio Beate Virginis Ma- 
riz de la Mejorada, Ordinis Sanéti Hieronimi , ultimo 
menfis Martii, Anno à Nativitate Domini 1504. 

m, Yo EL REY, Yo LA REINA. 
igo MicHAEL PEREZ dALMAGAN, Secre- 
tarius Regis & Regine Dominorum meorum eam fcri- 
bi feci Mandato Majeftatum fuarum. 
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Vertras zwifchen ben Mein Hrthen der yore 
noffen als ern Lucers/ Ury, Shwiz/ 
Unterwalden / zug / Glarus/ Styburg/ 
und Solothurn cines! ban der Stadt Zürich 
andern Theils! wegen der Mannfehafft und Ge- 
richtsbarkeiten in Stammheim | Stufbaumen/ 
Stein! dichhalh der Brut! Weinfelden I und 
Burgeln. Gefchehen zu Baaden in Ergów ant 
Mittiwoch nach den Sontag Quafimodogeniti 
Anno 1504: {Tiré d'une Information pre- 
fentée à l'Empereur en 1716. de la part de 
l'Evéque & Prince de Conftance fous le 
titre de Grindliche Information über des Hoch- 
ftiffts Coftang Jurisdiction bey veffen in der 
Sehweig gelegenen Sandfchafft. aux Preuves 
Chap. VIIL Num. XXXIV.] 


Creft -à- dire; 


“Accord entre les neuf Cantons Suijfes, BERNE, Lv- 
cERNE,URY,Switz,UNDERWALD, 
Zuc, GLARIS, FRIBOURG € SoLEU- 
re d'une part, ES la Ville ES Canton de Lur1cH , 
d'autre part touchant le Droit des dimes, de la 
Milice , ES de la Surisditiion , à Stamheim , 
Nusbaumen, Stein dega le Pont, Weinfelden 
£9 Burgen. Fait à Bade en Ergow le Mecre- 
di apres le Dimanche Quafimodo geniti, 1504. 


OF Sy von Staten und Ländern Unger Eidguop- 
fchaffe Mátbel um dif nachgefchribnen Sach! 
init vollen Gewalt Yinfer Heren und Obern/ difer 
But zu Baaden in Ergow verfamltet; Diamlich von 

hi rich Folie des Nats und Hanns Groß 
vorfchrüber : bon Bern Caspar Wyler Fenprich: 
von Sucern Jacob Bromberg ale Schultheiß: von 
Um Hans Muchhcimb : von Schwis Weenher 
Pfuls von Buderwalden Erni Frind Sädelmeifter: 
von Zug Werneher Steinner/ Amman | und von 
Glarus Ulrich Landolt; thund fund menniglichen 
mit difem Brieffl als fic) dann etlich Serung gehate 
ten gehept bat zwifchen dem Goleu |. Strengen! 
Befien! Frommen | Fürfichtigen! Loren Burger 
meifter Mathen und ganger gemeind der Stadt Zu: 
rich! als von wegen jr und der jren von Stein eins 
und anders Theils Sehultheiffen I Sand: iman! 
iman! Nähten! unb Gemeinden! Berns Lucern d 
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Wald! Zug mit de 
hört. Betreffeno den $ 
Stein! auch Ober uni 
baumen/ Burglen und Winfelder 
Die vorgenanten Unfer Herrn und £ 
Orten 1 namlich Bern I Lucero 
Ruderivalden / 3ug/ Glarus) Si 
tuhen meinten! bietont fy all mic H f 
und getruen Eidgnoffen von Zurich in den 
nen Krieg | als fic) der zwifchen Sy 
Schwäbifchen Bund gebalten I das 
und die Landgrafffehafft in Turgow init b 
und fig! uffer Krafft und Genaden def Ulla 
gen Gotts gebolffen hatten erobern und zu i 
Handen ziehen! daß ihnen den fiben Orten 5 + 
lich Zurich/ $uceen] Beil Schwoß 133 
Zug und Glarus! bie Mannfehaffe an obbeftimten 
enden zu Obet und Mider> Stammyeim! Nukbau 
men! Binfelven/ und Derglen/ zu 


heim! Muß 
defiwegen Daß 
don den ni 


cinanderen in geinein berfolg/ uno zu dcheinen/ unt 
ín bem debcins Orts Gerechtigkeit / in der Miam 
febafft wyter ben des anderen Orts fürtveffen foft / wie 
fo Dan bic vor Dem Rrieg! funft allenthalben in dem 
SEurgoto mit cinanderen under cim $anbbogt der fiber 
Orten gen Murten/Srangen/ Bellog / unb anderftivo 
den Krieg helffen tollenfuren] zu sicher gebept het 
ten! am anderen baf die obgenanten Hufer Herren 
und gctruto lib Gingnoffen von den niin Orten! Ober 
und Nider Stammbeim!/ deßgleich Stufbamnen up 
fer dem Sand-geriche zu gichen underftand. Daß fy 
dahin von dem Sand: Gericht nichts laden! noch an» 
ber Webung bruchen laffen wölten | wie dann an 
anderen Enden in der Sandgraffiehafft/ darin dann 
Oheraind Driver Stammheim depglich Nußbaus 
men Auch gelegen I gebraucht würde | in vertcanen 
paf Sy das abftohn! unb Sy bie nin Ore das 
Land Gericht an enden bruchen Taffen folten I wie 
vorhar auch zu sheen! ba Daf von der Hon Coffang 
Handen geftanden gebrucht fige: darwider aber tine 
fer Herren und getroto fieb Ciognoffen von Zurich 
verhoffen | Sy heiten den Manfchafft an obbeftinr 
ten Enden! gu Oberamp Diver Stammbein/ auch 
Nufibaunen/ und befonper mit allen Straffen/ über 
eeren | über fnpoen/ über meyen / Marchen/ Stein 
tuden! Hawen / Stechen! on ju tod mit Motten 
und Berpotten/ und berglic) wol vierzüg Sabe uns 
ger eingebept! big an das Mallfiz buf inen Intrag 
nie befcheben fige] imb Daß alfo erkaufft darzu Hate 
ten it Vordern/ Winfelden/und Bürglen vor langen 
abren mit cin Erbburg- Meche an fy gebracht] tof 
fp bißhar mit inen gereifet Dátfen] und mit inen rei 
fen fölten) guter Hoffnung! man ließe Sy hinfüro 
Darby belyben, Hind bero von Stammheim halb die 
Differt ber Bruck meinten I dew aber die (echs Det] 
Sucern I Hei | Schwig I Endertvalden / 3: und 
Glarus! da inem bie Manufchafft mit fame iren 
Sidguoffen von Zürich dafelbs sufton foíte / und da 
man ab Land-Gericht dahin zu laden /und ander bafi 
Sand» Gerichts Bruch dabin zetund Betten]. tvíe an 
andere End in der anb Girafficbafft darin die Hip 
fer bie biffeit der Bruck auch legen! und die Kochen 
Gericht. Deßglich der Wildpann/ an nem end big 
uff das brit Zoch uff die Bruck in die Sano Graf 
febafft gehörten / und das Mider Gericht der 
der Bruck) und def Kurlins Huß auch! wiewol f) 
fich def fperven | und vermeinten/ fp die Gered 
keit nit alfo haben folten ir beger were d 
qu fon. Oargegen die von Stein! durch ih 
fcbafft fürieanbten. Gy fetten Stein die Statt 
famt den Dorftátten ennet und Diefeit O 
Bruck von dem von Klingenberger kauf 
underthath der Bruck | die Mideren Ge 
Rofroyl 1 mit aller Hervlicheit/ gowaltfas 
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S5rieff qu verbóren ingelegt / und werend / bie hie 


X504. pifere der Bruck bifpar/ mit allen Burgerlich Rech: 


ten! mit QBeinfchencéen | bem Timgelt I und anderen 
Dingen gehalten worden! wie dic in der Cotabt/ mit 
Cüten«agtoen |. Dienften / und anderem in ihre 
Math) Gericht | und andere Gewaltfamen gegen! 
und gefeßt/ als ob fi) in der Stadt gefeffen wären! 
daß ihnen nie niemand nichts davein geredt auch mit 
niemand gereifet hätten | ben allein für fich felbs/ 
oder mit iren Heren von Zürich. Syd unb fy in 
Fauffs toys zu ihren Handen an fp Eommen wären. 
Sn Hoffnung fo belieben zu (affe | wie f bißhär 
belgben figen/ damit inen ir Stadt und Maret nit 
gefehwecht werde / wie dann fámlich Artickel vorher 
mer Dann eineß | tu tagen qu Frawenfeld und zu 
Baden / von einem und dem anderen Teil! und vil 
mehr worten | unnot gu melden! fürgewind fino, 
Hierum dann wir obgenante Botren/ um Bermy- 
Dung. wüter Koftens und Mechtfertigung | uff Die 
Defelch I fo wir von finfern Herren und Oberen 
haben! fus ber fachen fo viel gemüeyt y je paf 
wir zwifchen den obgenanten Sinferen Herren unb 
Oberen einen follichen Bertrag gemacht/ abgeredt / 
und gegen einandern in der Frimdfehaffe und quetigs 
feit angenommen. haben! inmag wie hernach vergrif- 
fen! deme ift alfo. 

Def Erftens! Daß bie Mannfchafft zu Wberand 
Mider Stammheim Hinfir qu ewigen zeiten! infe 
ten Herrn und getriwen lieben Gibgnoffen von Sir 
Lich | ¿ugebóren und gufton fol! umgefumt von ine 
feren eren und Oberen den fechs Orten in all tvcegl 
und daß gemelt infer Seren und lich Mivgnofjen 
von Zürich |. dieweil Die Miperen Gericht! zu Ober- 
und Stiver Stammheim iven (igen | dafelós Bott 
und verbott an gehen Pfund heller zu tund Daben/ und 
auch fivaffen follen / mit Nahmen | Schlachen! 
guctenent / tounben |. fridverfagen | feinbrechen mit 
worten | Machtfchachen / übergünen I tibeveeren! ir 
berfchnüden! iibermenen/ und fo eins bas ander der 
er anfpricht 1 Reig Lauffen I und all ander dergleie 
chen Srâvel und Bues) doch das iv Vues um fom 
Vichs! an welchem der obgejchriben Fraffel /. die nit 
minder fin mögen) vorgerücter wyfe (die sehen pfund 
belles dic groff 25ucf fige 1 und niemand höher zu 
féraffen haben. Welcher aber frid mit Werden bres 
chen thet! als Marcken heimblich) Tag ald Nacht) 
on def Anftöffers willen verruckte I ufizuge! fazte/ 
oder Den anderen in einem Schalck der eren fchuldis 
gen und fprechen/ ex wäre cin Dieb / cin beim] 
ein Berreter |. oder pergleich Schelttwort brauchte/ 
bie einem fon Leib und Leben bernerten! und uff den 


worthen beharven thâte/ und pie uff den! dev cr ale | 


fo zu gercot bet]. bringen welt I berfelbig foll einem 
Land-Bogt in nabmen der Land Graffichafft/ von 
wegen der gehen Orten zu ftraffen gufton. Dekalich 
der Wildpann auch} welcher den überfehen were /und 
mag cin Land-Boge bie uff Land-Gericht batum. (a 
den! fürnemmen/ fuchen! und mit ihnen handlen 
als (ic) gebührt / welcher aber den andren vorgerür, 
ter wyfe/ ber eren. in einem zorn fehuldigee/ und 
nüß uff den bringen noch topfen will! den ev gefehuf: 
biget Dat ; fo fol die Straff! wie 061 Yuferen 
Herren und lieben Aidgnoffen von Zürich zugehören! 
und namlich fo fol! niemand um kein Gelt- Schuld 
noch vergleich Sachen gen Ober-oder Nider Stamm 
bein ab Sand Gericht yu laden haben I fonder all 
weeg vecbt Hon inen nemmen | in dem Gericht das 
tinn fp fipen. Der Sand-Bogt im Turgow mag 
auch cin Snecht ober gween zu Ober-und Divers 
Stammheim Dinfür Haber! bie ibm ín Mahmen 
xr gehen Drten fehwerine / was die gebórtind dag 
vergangen tareir/ bof der Sand-Grafffchafft zu ftraf 
feu zu finde! hine folliches gu offaen und gu fagen. 


CORPS DIPLOMATIQUE 
Anno Me Gerechtigkeit und zugehöre/ sie fy dann def 


SSE es 


Am andern fo fof dic Mannfchaffe zu Nußbaumen Anxo 


Tinferen Herren und Oberen den fiben Orten / Zürich! 
Sucern |. Grid Schwiß I Anverwalven |. Zug und 
Glarus sugebóren] und Wnfer Heven und lieb Aid 
guoffen von Zivich) mit ben Mideven Gericht da 
felbs gehalten werden | wie cin Edelman mit finem 
Gericht ver in der Sandaraffichafft (ise | gehalten 
Tofirbet. Am dritten zu Bürglen und zu Weinfel 
den/ Da feff fürhin zu ewig zyten das Burgreche 
Dafelbs gegen TEnferen Heren und lichen Widgnoffer 
bon Zurich abfin/ und an den enden Tinfer Herren 
und Obern die fiben Ort! wie vor begriffen / jedes Ort 
an der Manfchaffe und anderem/ als vil Haben als 
das ander. fin vierten und feften!fo fol die Manns 
fcbafft bie diffenthalb der Bruck Stein! ben vorgee 
nanten infeca erem und Oberen den fiben Ortfen 
zugehören. Defiglich fo follend die bochen Gericht 
inb ber Wildpan Bnferen Herrn und Oberen dew 
sehen Orten dajelbs zuefton/ und bafi ein Sand-Boge 
in Surgato dahin zu (aden und zh ftraffen babe ; was 
Dann ben Hohen Gerichten und der Sandgtaffichaffe 
zu ffraffen ¿uftabe I biG wf das Drift Sock uff Die 
Drud Stein | denen von Stein zugehören follen / 
und f) Dafelbs gurichten haben! wenn aber ein Ir 
teil ergienge/ mit ber einer / der uffen iubin kommen 
ivárel und nit in ben Mider Gericht fäßelbefchiwere 
Wer] fo mag er die für Land» Gericht in &urgat 1 
oder ein Sand-Bogt / alo finfer Heren und Oberi 
gemein Eidgnoffen appelliren , welcher aber in 
den nidern Gerichten (alfl ber folt davon appelliten; 
Sind follend die von Stein mit bem. Meinfcheeken 
bem Kıngelt/ und anderen dingen belyben | wie fo 
bißhär darbey beluben figen | und das gebvucbé ift! 
Daf es jnen an ive Maret in der Stadt und an 
derer jr Gerechtigkeit Keinen fehaden bringen! noch 
abzüchig feyn follen. ind bicmit follend alfo alf 
partheyen zu allerfpt um föllich obgemelt ivrung mit 
einanderen gütlich und freundlich bericht! vertragen I 
und entichiidigt fin! aud) einanderen Defifalb fürer 
und weiter nit mehr erfuchen/ fonder by difem Fine 
feret Bertrag I deg und Hernach on all intrag tmb 
Wwiderred belyben; Als wir obgenanten I Wleich S» 
ligl und Hans Groß Stadtfchriber Son wegen Ens 
fer Herren von Zürich und in item Mabmen/ als 
wir def oon jnen gewalt und Bevelch gehept/föllichg 
alfo.angenommen! auch zu halten zugefagt: find 
deßglüch fo haben wir obgenanten Caspar Wyler 
Senderich von Bern! Jacob Bromberg von Sucern 
Gchultheiff Hans Muchheim bon Siri / Wernher 
Pit von Schwig/ Erin Frid Sekefmeifter von 
Ynderwaldon! Wernher Steiner 2(miman zu Sug/ 
und Klrich Landolt von Glarus! don wegen Hofer 
erm | unb im irem. Mahmen/ als wirdeg von inen 
Sewalt und Befelch habend | und befunder auch 
für Ynfer guten Friind und gerrätven lieben 2(ipanofe 
fen von Fryburg! und Solothurn | bero wir tng 
uff rem ¿ufag ver su Tagen durch Bolten und 
Schriften befchehen / gemechtiget habend/ föllichs 
auch alfo angenommen | und zu halten zu gefagt. 
Hu alfo def zu wahrem rkund unb ewiger gedechte 
auf! bat Tenfer jeder fein eigen Synfigel offentlich 
gebenctt an difen Brie ¿men gfocp 1. uff Befelch [2 
ner Heren und Obern und befonders wir von Bern f 
Sucrn/ Bris Schwyg I Yiubertoafoen] Sug! und 
Glarus! für die obgendnten infer lichen und getrü- 
wen 2fibgenoffen von Fryburg und Solothurn! fo 
tool als für Wufer Haren) wir Burgermeifter und 
gange gemeind zu Stein bekennen iafer difer Des 
ticht/ und daß wir die auch alfo uff das vermech 
tiget! fo finfér Here Burgermeiffer und Nahe der 
Stadt Zürich I von wegen infer getobn hat! halten 
und ab) belyben wollen/ ohne fig und Widere 
ted! und def qu Hrkund haben wir Vnfer Stade 
Srifigel offentlich hieran gehenckt! für Ens und i 
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ANNO 
1504. 


22. Sept. 


AUTRICHE 
BI FRANCE 


DU DROIT 


fer Nachkommen! dev geben ift] am Mittooch nach | 
dem Sontag Quafimodogeniti , nach Chriftt | 


Geburt! fünffzehen Hunderes und im vierten Jahr. 
XXVIII. 


Traité de Paix entre MAXI MIL1EN I. Roi des 
Romains, € PHILIPPE, Roi de Cafille, d’u- 
ne part, Ef Louis XII. Roi de France, d'au- 
tre part. Par lequel Empereur promet l'Inves- 


ziture du Duché de Milan au Roi de France, | 


moyenant une certaine fomme ; le Mariage entre 
CHarLes Ducde Luxembourg , ES une Fille de 
France eff confirmé , & Louis abandonne la 
protection de l'Eleëteur Palatin, A Blois le 22. 
Septembre 1504. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. II. pag. 21.] 


AXIMILIANUS , Divina favente Clementia 

Romanorum Rex, femper Auguítus , ac Hunga- 
rie, Dalmatie , Croatie, &c. Rex, Archidux Auftriæ, 
Dux Burgundie, Lotharingie, Brabantie, Stirite , Ca- 
rintiæ, Carniole, Limburgie, Luxemburgie & Ghel- 
driæ, Lantgravius Alfatie , Princeps Sueviæ, Palatinus 
Habspurgie & Hannoniæ, Princeps & Comes Burgun- 
die, Tirolis, Goritiæ, Artefii, Hollandie , Zelandis 
Ferreti, Kiburgie, Namurci, & Zutphaniz, Marchio 
Sacri Romani Ímperii fuper Anafum, & Burgoviz , Do- 
minus fie, Marchie Sclavonice , Meclinie, Por- 
tus Naonis & Salinarum , Sc. Notum facimus univer- 
fis prefentibus & futüris , Quod ad laudem & gloriam 
omnipotentis dRedemptoris noftri Jefu-Chrifti, exaltatio- 
nem atque amplificationem totius Chriftiane Religio- 
nis, Orthodoxeque Fidei honorem, commodum, tran- 
quillitatem , & confervationem Statuum, & Subdito- 
rum noftrorum, atque Sereniffimi Principis , Domini 
Ludovici Francorum Regis, Fratris & Confanguinei 
noftri Cariffimi, necnon Sereniffimi Principis, Domi- 
ni Philippi, Caftelle, Legionis & Granate Regis, Ar: 
chiducis Auftrie, Principis Aragonum, € Ducis Bur- 
gundiz, &c. Filii noftri Cariffimi, bona, vera, fecura, 
fidelis, fincera, atque perpetua Pax, Unio, Amicitia, 
Foedus, Confcederatio, omni zvo duratura, facla, fir- 
mata ac concluía fuit & eft, die vigefimo fecundo men- 
fis Septembris, Anno Domini millefimo quingentefimo 
quarto, inter prefatum Francie Regem, parte ex una; 
& honorabiles , devotos, & fideles noftros, dileétos 
Philbertum Naturellum, Prepofitum Ecclefiz Trajec- 
tenfis inferioris, & Cyprianum de Serntein, Cancella- 
rium Comitatus noftri Tirolis, Oratores noftros, & 
Nobiles & Honorabiles, devotos & fideles noftros di- 
le&os, Joannem de Luxemburgo, Dominum de Vil- 


le, Carolum de Ranchicourt , Prepofitum Attrebaten- | 


fem, & Magiftrum du Bliol ipfius Regis Caftelle Ora- 


tores, Nuncios, ac Procuratores fpeciales ad hoc fpe- | 


cialiter deputatos, parte ex altera, in hunc qui fequi- 
tur modum. 

Imprimis, quód predicti Principes, videlicet dius 
Serenifimus Rex Romanorum , & Chriftianiffimus 
Francorum Rex, & Sereniffimus Caftelle Rex nunc, 
tunc vero Archidux Auftriæ, faciunt , ineunt , tractant , 
& coficludunt unam veram , bonam , finceram, & in- 
diffolubilem inter fe Fraternitatem , Foedus, Confoe- 
derationem , & Amicitiam , pro ipfis Hæredibus & Suc- 
cefforibus fuis, omni evo & tempore duraturam, aded 
quód; tanquam una anima in tribus corporibus ; erunt 
Amici Amicorum , & Inimici Inimicorum. Ita & ta- 
liter quod neuter eorum dabit uriquam direété, vel per 
indiretum, füb quocumque colore; caufa; aut oc- 
catione, que dici aut excogitari poffit, ulli Principi , 
Domino; Communitati , aut Potentatui , feu alicui qui- 
cumque fit, favorem , opem; auxilium aut fübfidium 
contra & adverfus alium ; quin imo tenebuntur dare 
fibi viciffim omne auxilium eis poffibile contra, & ad- 
verfüs omnes & fingulos cujuscumque flatus aut condi- 
tionis exiftant , eis feu alteti eorum bellum inferenti- 
bus. 

Item. Cum tanta fit Amicitia inter Sereniffimos præ- | 
fatos Reges , ut ipfi fint Amici Amicorum , idcirco in- 
ter ipfas Partes conventum eft, quód Sereniffimus at- | 
que Excellentiffimus Romanorum Rex nihil faciet aut 
attentabit tam in Ducatu Mediolani , & Patriis fibi in 
Italia fpeétantibus, quàm etiam in Terris & Dominiis 
Confœderatorum, & Recommendatorum fue Celfitu- 
dini, qui funt. IlJuftriffümi Sabaudiæ, € Ferraris Du- 
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ces, Montisferrati, & Mantue Marchiones , Domi- 
nium Florentinum, Communitates Senenfis & Lu 


n- 


tiam, quam ipfi debent Suz Majeftati, & 
mano Imperio, denegaverint. 

Si tamen contingat ,præfatam Cefares 
tranfire per Ducatum Mediolanenfem , : 
Chriftianiffimi Regis trans Alpes Dominia, t ex 
beri, ut par eft ,diétæ Cefarez Majeftati omnem hono 

: 1 
s 


rem, & comitatem quam poterit , & fac 
| ciari per fuos. Locatenentes,Cancella 
cipales Officiales, quód libentius fua Ce 
perfonaliter, fi ibi adeffet. 

ltem. Ad Sereniffimi & Chriftianiffimi Regis I 
| corum petitionem & irftantiam , Sereniffimus Roma- 
| norum Rex vul: indulgere, & indulget per prefentes, 
Duci Ferrarie, Marchionibus Montisferrati & Man- 
tuæ, Florentinis, Lucenfibus, Senenfibns , & Domi- 
no Alberto de Carpi, & Joanni Petro de Gon: 
omnia que ab eo die & tempore, quo Chrif 
Rex Carolus noviffime defun@us , primüm ingreffus eft 
| Italiam, usque. in hunc diem, contra fuam Maje 
tem tanquam Romanorum Regem, & Sacrum Impe- 
| rium commiferunt , aut quovis modo committere po. 
tuerunt, tam faciendo, quam omittendo , & propter 
que Feuda eorum, que à Sacro Imperio tenent, ip 
Sereniffimo Romanorum Regi devoluta, & confisca 
fuiffent, & eos ad prefati Francorum Regis petitionem 
abfolvit, & permittit redire in gratiam, & füb 
| & tutelam Sacri Imperii; & nihilominus poterunt p 
nominati Dux Ferrarie, € ceteri , remanere Conf 
derati,Servitores,& Recommendati Chriftianiffimi Fran- 
corum Regis, juxta tenorem Traélatus apud Triden- 
tum inter Cæfaream Majeftatem, & Reverendiffimum 
Dominum Legatum confe&i, pro quo ipfi deinceps 
Romanorum Regi, & Sacro Imperio, ficut ceteri Sub- 
diti, fideles, obedientes, fubditi & dediti effe debent 
& tenentur. 

Et fi de certero in his ,'que Romanorum Regi & Sa- 
| ero Imperio exhibere tenentur , rebelles, & minus o- 

bedientes erunt, aut aliquod aliud contra eum commit- 
| terent, quód tunc unusquisque Romanorum Rex, aut 
| Imperator, eos fecundüm viam, ordinem, aut Legem 
| Imperii punire poffit , & in ifto neque in aliis c s- 
| cumque Principatibus , Communitatibus , Civitatibus , 
Provinciis, Dominiis & Jurisdi@ionibus totius Italie, 
quocumque nomine appellentur, & ubicumque fituarz 
fint, que Romanorum Regi aut Imperio quovis modo 
fpeétarent, nullus Rex Francie unquam Romanorum 
Regi, aut Imperatori, neque Imperio , aliquod imp 
| mentum inferre, neque prefatis aut aliquibus contr 
| aut rebellibus Imperii, adjumentum, direété neque in- 
directe, dare , fed de his omnibus penitus abftinere velit 
| & debeat. 
|. Item. Tra&atum eft, quod prefatus Chriftianiffimus 
| Francorum Rex, non vult neque intelligit fe ingerere, 
neque intromittere fe Subditis , Feudis & rebus Imperii, 
five in Italia, five extra Italiam, nifi fecundüm quod 
fupra di&um eft, & formam Traótatus apud Triden- 
tum inter Sereniffimam & Excellentiffimam Cefaream 
Majeftatem & dictum Reverendifimum Dominum Le- 
gatum confe&li. 

Item. Quoad Inveftituram Ducatus Mediolani , quam 
Chriftianiffimus Dominus Francorum Rex cupit habere 
pro fe & Heredibus fuis , conventum eft , quód Sere- 
nifümus Dominus Romanorum Rex dabit infra tres 
menfes , à conclufione Pacis, ut fupra, Inveftituram 
ipfi Chriftianiffimo Domino Regi pro fe, & Hæredibus 
fuis Masculis, (1) ex fuo corpore descendentibus, & 
eis deficientibus, pro Filia fa primogenita, & pro Do- 
mino Duce de Luxemburgo, ejus Sponfo, conjunétim. 
Et fi contingeret eam mori, pro alia primogenita , que 
nubet predicto Domino Duci, vel alteri Filiorum Se- 
reniffimi Domini Regis Caftelle , & eis deficientibus 
fine liberis, pro Hæredibus Masculis prefati Chriftianis- 
fimi Domini Regis, qui illo tempore venient ad capien- 
dum inveftituram, & pro di&a inveftitura, & quibus- 
cumque aliis rebus, Chriftianiffimus Rex dabit Serenis 

fimo 


Ifitudo fa 


(1) Varillas remarque qu'on bláma le Cardinal d’Amboife, d’; 
foufert que Pon mit le mot de Descendans, à la place de celui de Suc 
Jears, ce qui exclüoir le Duc d*Angouléme héritier préfomtif de la Cou- 
tonne, én cas que Lomis mourút fans enfans mâles: mais il faut que 
| ceux qui ont blámé le Cardinal, de s'étre laiffé tromper, n'ayent pas 
pris garde au Traité , ou qu'ils en ayent eu une Copie différente de celle 
ci, puis qu’oms’y eft expliqué fi claitement , qu'il étoit impoflible de 
Sy romper. Warillas juitifie avec raifon le Cardinal d”.#mboife for cet 
Article. Voyez fon Hiftoire de Lois Xll. Tom, I. Liv, IV; 


fis, Dominus Albertus de Carpi, & Joannes Petrus de 1504 
Gonzaga, nifi fuperioritatem , honorem , & obedien- 
Sacro Ro- 


1504. ita quod infra tres menfes poft Datam hujus Pa 


56 CORPS DIP 


'ANNO fimo Domino Romanorum Regi (2) ducenta millia 


Francorum , fecundüm :quod fuit tractatum Blefis , 

is,pre- 
fatus Chriftianiffimus Rex mittat pro inveltitura, & ip- 
fe Dominus Romanorum Rex faciet & dabit eam. pro 


pradiétis Chriftianifimo Rege & Domina Claudia | 
em- | 
ro alia | 


Filia fua primogenita, & Domino Duce de Lu 
burgo ejus Sponío ; & fi contingeret eam mori, 


gis Caftelle, ut dictum eft; & fi contingeret , ut fi 
dictum eft, illos decedere absque liberis, & præfatus 
Romanorum Rex non daret inveftituram predictis Hæ- 
redibus Chriftianiffimi Regis , tunc Majeltas Cæfarea 
tenebitur reftituere dictis Heredibus predicta ducenta 
millia Francorum ; jure tamen , quod diéti Hæredes in 
di&o Ducatu, tunc habebunt, non obftante reftitutio- 
ne dicte Summe, ipfis integrè falvo remanente, intel- 
le&o tamen , quod fi contingeret in prædiéto cafu Elæ- 


redes füpra dictos mittere pro inveílitura, tunc illi | 


Heredes teneantur folvere juxta. confueta diétæ inves- 
titurg. 2 " 

Et quoad Regnum Neapolitanum attinet præfatus 
Chriftianiffimus Rex promittit præfato Sereniffimo Ro- 


manorum Regi, quód de cetero non traétabit, neque | 
appunétuabit de dicto Regno Neapolitano , cum Regi- | 


bus Hispaniarum, & Rege Friderico de Aragonia, nifi 
de voluntate dicti Sereniffimi & Excellentiffimi Roma- 
norum Regis; provifo tamen, quód prefatus Serenis- 
fimus Romanorum Rex polliceatur ipfi Chriftianiffimo 
Regi, quód non faciet aut non concludet de cetero 
Traétatum aut Appunétuamentum ullum cum diét Re- 
gibus & Regina Hispaniarum, & Friderico, nifi de fei- 
tu & voluntate ipfius Chriftianiffimi Regis. — T 

Et fi contingeret, quod di&i Rex & Regina Hispa- 
niarum non velint concludere Pacem cum prefato Re- 
ge Chriftianiffimo, hoc cafu di&us Sereniffimus Ro- 
manorum Rex non dabit dire&é vel indireétè, fub quo- 
vis colore, dicis Regibus Hispaniarum auxilium, fup- 
petias, vel favorem contra vel adverfüs dictum Chris- 
tianiffimum Regem, quinimo aperte fe declarabit bo- 
num Amicum, Fratrem $ Confoederatum dicti Chris- 
tianiffimi Regi ; 

Et quoad Filios Domini Ludovici Sfortie , quanquam 
ipfe Chriftianiffimus Francorum Rex in nullo eis tenea- 
tur, eft tamen contentus ob honorem & amorem præ- 
fati Sereniffimi Romanorum Regis , habita prefata in- 
veflitura, dare prediétis liberis aliquas Terras feu fta- 
tum in Regno Francie , unde poterunt honorabiliter 
vivere, poftéa quàm tamen prædiéti liberi ad hoc Fran- 
cic Regnum fe contulerint, & quamdiu in eo refide- 
bunt. ; 

Item. Quoad bannitos Mediolanenfes prefatus Chris- 
tianifimus Rex eft contentus remittere & remittit eis 
bona eorum & abfolvit eos ab omnibus delictis, crimi- 
nibus Majeftatis, & offenfionibus eorum, & illos 
in gratiam fuam redire permittit, modo ipfi teneant & 
adimpleant que ipfi per eos , aut Procuratores & Nego- 
tiorum geftores, fue Cellitudini promiferunt, exceptis 
tamen Domino Galea Sfortia, Alexandro Sfortia; Mi- 
chaele Sclafeta, Joanne Philippo Afflico , quondam 
Magiftro Hospitii diti Domini Ludovici, Matino Lo- 
denfi, Ludovico de Landriano, & Fratre fuo, Petro 
de Porres, Blafino Grinol, Hieronimo de Carcano, 
Oldrado Lampugnani, Bonogalea de Caftronovate, 
Joanne-Angelo, Frederico, & Ludovico de Landria- 


no, Fratribus ; Comite Ludovico Bergamin , Sforza | 


Sfortia, Generale Humiliatorum , Episcopo Loden 
Protonotario Sanéti Celfi , 
tro Corfis Comite , Hannibale de Balbiano,: Lazaro 
Immerat, Comite; Frederico de Verine, Francisco de 
Verine, Comite; Petro de Verine, Comite; Fregofi- 
no Joanne Antonio Bilia, Vincenno de la Taille, Sil- 
veftro Ladenfi, Antonio de Landriano , Francisco de 
Magno, qui non refidebunt Mediolani , nec in aliis 
Dominis in Italia exiftentibus , & nihilominus recipient 
fructus, reditus, & emolumenta bonorum faorum in 
diétis Dominiis exiftentium, tenebuntur tamen omnes 
& finguli, qui redibunt ad Ducatum Mediolanenfem , 
& cetera Chriftianiffimi R trans Alpes Dominia, 
preltare juramentum ad Sanéta Dei Evangelia, in ma 
nibus Officialium Locorum ad que redibunt, quód de 
cetero ipfi erunt boni & fideles Subditi Regie Majefta- 


(2) L’Auteur qu’on vient de citer dit , que l'Empereur demanda deux 
cens & fe contenta de fix vints mille Florins du Rhin, qui 
viloient alors environ 22. fols piece. Mezerai dit la même chofe, On 
peut accorder cela en difant que les deux cens mille Frdfics ‚dont il eft 


parlé dans cet Auicle, étoient pour toutes les pretentions de l'Empereur, 


A y 
Protonotario Trinelle, Pe- | 


T 


LOMATIQUE 


tis, nec ali 
molientur. 

| Convenerunt etiam Partes predi@e, quód Sacri Ro- 
| mani Imperii Principes Eleëtores, & ipfum univerfum 
| Romanum Imperium, fint hujus Pacis, Unionis, Foe- 
derum, & Concordiæ, & fingulorum in eis contento- 
rum Confervatores, ita, & taliter quód poffint & d. 

totis viribus affiftere ei i pred 

| tra alium non obferv: 

| _ ltem. Conventum eft, quód predicti Sereniffimi & 

Excelfi Domini Romanorum , anciæ , & Caftellæ 
Reges poterunt, infra tres menfes , à die Pacis facte 
| numerandos, fuos Confoederatos , quos in hac Pace 
| intelligunt. effe comprehenfos , alter aíteri nomine, & 
| ex nunc prefatus Chriftianiffimus Francorum Rex, de- 
clarat & nominat pro fuo primo & praecipuo Confcde- 
rato S. D. N, Julium II. Papam modernum. 

Poterit etiam Catholicus & Sereniffimus Princeps Do- 
minus Ferdinandus , Rex Hispaniarum , ingredi hoc 
Foedus & Amicitiam infra quatuor menfes; à die Pacis 
faéte, modo velit remittere Regnum Neapolitanum, 
quantüm ad eum attinet, Illuftriffümo Domino Luxeni- 
burgiz Duci ; & Chriftianiffimus Fraticorum Rex, fi- 
militer remittere portionem fibi in diéto Regnó compe- 
tentem dicte Claudie Fili fue; cujus quidem Regni 
Adminiftratio fpe&abit pradi&to Caftellæ Regi; quous- 
que fuerit confurhmatum Matrimonium inter predictos 
Ducem, & Dominam Claudiam , aut alio modo, de 
| confenfü prædiétorum Romanorum, F ancorum, His- 

paniarum , & Caftelle Regum , füper hoc Regnum 
Neapolitanum fuerit conventum. S 

Cumque preinferta Pacis, Foederis, Concordis & 
Amicitia Capitula, omniaque & fingula in illis con- 
tenta, nobis gratiffima fint , ae libentiffimo 
omnia feryare, exequi & complere, qua pro 
tra preinfertorum Capitulorum Pacis virtute fervanda 
& exequenda fint & complenda , idcirco: prefentibus 
Litteris noftris ; omnibus melioribus via, modo & for- 
ma quibus melitis & validiüs de jure poffumus & di 
mus, preinferta Pacis, Foederis, Concordis & Amici- 
tie Capitula, omniaque in illis & quolibet eorum con- 
tenta, juxta fui feriem & tenorem, laudamus, appro- 
bamus ratificamus, & confirmamus & corrobo: 
ac rata, grata, & firma, habemus & firmamus. Et in- 
füper promittimus & juramus ad Dominum Deum nos- 
trum, & ejus San&am Crucem, & Santa quatuor E- 
vangelia, manibus noftris corporaliter tata, bona fide , 
& in verbo Regio, & füb Cenfuris Apoftolicis, quibus 
nos in hoc cafu contraventionis fübjicimus, tenere , ad- 
implere & inviolabiliter obfervare, pro nobis , Here- 
dibus & Succefforibus, Regnis, Terris , Dominiis, de 
Ditionibus noftris omnia & fingula in prefentis Pacis , 
Voederis, Concordiz, & Amicitie Capitulis contenta, 
prout in eisdem cavetur & continetur, & contra ipfam 
quovis modo direété vel indire&é non facere nec veni- 
re, fub obligatione & Hipoteca omnium bonorum nos- 
trorum præfentium & futurorum ; nec non fub Peena 
perjuríi , quam Rex poflit tali cafü incurrere; & fi, quod 
Deus avertat, non adimplerentur integré omnia & { 
gula, per nos prediétis Sereniflimis Principibus promis: 
fa, volumus & confentimus ex nunc, prout ex tunc, 
quód ipfi, & neuter eorum, in nullo fit nobis per 
obligatus. 

In quorum omnium & fingulorum pr: 
timonium, præfentes Litteras manu noftr 
| Sigillique noftri munimine juffimus robc Datum 
in nofiro & Imperii Sacri Oppido Hag w , die 
| quarto-menfis Aprilis, Anno Domini millefimo quin- 

gentefimo: quinto , Regnorum noftrorum , Romani 
vigefimo, Hungariæ decimo fexto. 7 
XIMILIANUS. 

Ex font lesdites” Lettres feellées fur le repli en 
om cordons d'or ES foie noire. d'un grand Scel 
re (ge. 

Ez fur led. repli eft écrit , Ad Mandatum Domini 
Regis proprium. | Sezé an deffous, SERNTEIN. Es 
fur le dos, Regiftrata. J. COLLAVER. 


XXIX. 


Traité entre MAXIMILIEN, Roi des Ro- 
mains, € Lovıs XIL Roi de France, pour 
le (1) Mariage de CHARLES, Duc de La- 
xembourg , depuis Empereur V. du nom , avec 
Madame Crau DE de France, Fille dudit Roi 

Louis 


| quid contra fuam Majeftatem, aut Statum ; 
| 
| 


peant 
iéta obfervaverit con- 


animo ez 


orum T'es- 
fignavimus, 


| €) Tout Je monde fait que ce Mariage ne fe fit jamais. 


ANNO 
1504. 


ANNO 
1504 


DU DROIT DES GENS 


Lours XII. 4 Blois le 22. Septembre 1504. 
[Freperic Leonarp, Tom. II. 
pag. 26.] / 


Os Philbertus Naturelli, Prapofitus Ecclefie 
Trajeétenfis "inferioris, & Cyprianus de Serntein, 
rius Tirolenfis; & Vicecancellarius Curiæ Se- 
ii ac Invictiffimi Principis, Domini Maximiliani , 
tia Romanorum Regis femper Auguíti, ejus 
Coniiliarii, & illius apud Excellentifimum & Chriftia- 
nitfimum Francorum Regem Oratores, & Joannes de 
embourg, Dominus de Ville, primus Cambella- 
nus; Carolus de Ranchicourt, Prepofitus Ecclefie At- 
trebatenfis, Confiliarius , & Laurentius du Blioul, Se- 
cretarius Sereniflimi Principis Domini Philippi, Archi- 
ducis Aufttie, & Hispaniarum Principis; & ejus etiam 
apud prefatum Excellentifimum & Chriftianifimum 
Francorum Regem Oratores : Notum facimus univer- 
fis, quod nos predictorum Serenifimorum Domino- 
rum noftrorum. Romanorum Regis, & Philippi Aus- 
trie Archiducis, ejus Filii nomine, de fuo expreffo 
Mandato, & fuorum ad hoc fpecialium Procuratorio- 
rum, in bona & ampla forma expeditorum , virtute, 
cum eodem Excellentiffimo ac Chriftianiffimo Rege, ad 
majorem & firmiorem Matrimonii, antea inter [llus- 
tritfimum Dominum Carolum , Ducem Luxemburgi , 
ipfius Archiducis Primogenitum, & Sereniffimam Domi- 
nam Claudiam , præfati Chriftianiffimi Regis Filiam , 
traétati, fecuritatem , & ejusdem Matrimonii comple- 
mentum & obfervationem , in hunc qui fequitur mo- 
dum inivimus, traétavimus, $ conclufimus. 

Pro complemento & confummatione Matrimonii 
traétati & conclufi inter Illuftriffinum Dominum Ca- 
zolum; Ducem Luxemburgiz , & Sereniffimam Domi- 
nam Claudiam Francie, fuerunt advifate $ conclufæ 
fecuritates que fequuntu 

Primo, quod Chriftianiffimus Rex faciet obligari Do- 
minum Comitem Nivernenfem, Gubernatorem Bur- 
gundie, quód fi acciderit ipfum Chriftianiffimum Re- 
gem fine Heredibus masculis decedere, quód eo cafu 
diétus Comes reftituet puré & liberé ad manus Illuftris- 
fimi Domini Arthiducis Ducatum Burgundie; Comi- 
tatus Auxonie, Matisconenfis, & Antiffiodorenfis, & 
Barruni fupra Sequanam , ad utilitatem Domine Clau- 
diz, & Ducis Luxemburgiz, fi tunc temporum ipfe 
Dux non erit in ætate nubili ; & fi fit in ea state, præ- 
di&i Ducatus& Comitatus , & Dominium praedictum 
Barrenfe, ponentur ad. manus fuas, ad fuam & di@e 
Domine Claudie $ Liberorum füorum utilitatem M 
provifo tamen , quód dictum Matrimonium fit confum- 
matum , & quod non ftet quominus non fit confumma- 
tum per diStos Dominos Archiducem & Ducem Lux- 
emburgie, & de predictis etiam dictus Dominus Co- 
mes tenebitur praftare juramentum ipfi Domino Archi- 
duci; & fi contigerit diétum Comitem Nivernenfem 
mori vel deftitui, ille vel illi qui in locum fuum füfh- 
cientur, pares Litteras, & fimile Jaramentum tenebun- 
tur preftare. 

Item. Pro majore fecuritate predictorum, & ne fit 
in eis defetus, Dominus Dux Clivenfis, Comites de 
Dunois & de Vendosme; qui tenent & poffident aliquas 
Terras & Domini in patria Domini Archiducis, quas 
quoad hoc obligabunt, dabunt figilla fua pro obferva- 
tione predictorum. 

ltem. Quo magis pateat omnibus affectio , quam Se- 
renifimi Romanorum & Francis Reges, & llluftrifii- 
mus Dominus Archidux ; habent ad hujus Matrimonii 
complementum , & ad auferendam omnem fuspicionem 
in contrarium , predictus Chriftianifimus Francorum 
Rex eft contentus, cafu quo non habeat aliquos liberos 
masculos, & poft habitam Inveftituram Ducatus Me- 
diolanenfis, quód Gubernatores di&i Ducatus Medio- 
lanenfis, Ducatuum Janus & Britannis , Comitatuum 
Altenfis & Blefis, & aliarum Terrarum & Dominio- 
rum quz funt de fuo Patrimonio , & pariter & Capita- 
nei & Cultodes Arcium & Fortalitiorum dictorum, 


N 


& 
Ducatuum, Comitatuum & Dominiorum , faciant jura- 
mentum , quód fi contingat ipfum Chriftianifimum 
Regem fine liberis masculis decedere , ut di&um, in- 
continenti poft confummationem di&i Matrimonii, vel 
quód non ftet per ditos.Dominos Archiducem & Du- 
cem Luxemburgie , quominus confummetur ; quód 
ante diéti Gubernatores & Capitanei dabunt & ponent 
ad manus diéte Domine Claudie & Ducis Luxem- 
burgiæ, di&tos Ducatus; Comitatus , "Terras, & Do- 
ininia; & fi contingat aliquem Gubernatorem vel Capi- 
taneum dictarum "Terrarum & Dominiorum mori vel 
Tom. IV. Parr. I. 


deftitui ab Officiis fais , ii qui fuffcientur i 
acient fimile facramentum 
Archiduci. 

Conventum tamen eft, qu ege Chriftianiffimo 
decedente fine liberis masculis a quod fecundum 
Conventionem füpra diétam predicti Du atus, Comit 
tus, & Dominia fpectent didte Domine CI 
dictum eft, fuperftitibus una vel pluribus filiabu 
Chriftianiffimi Regis, fororibus præfatæ Domin 
die, quód ipfa tenebitur denter & honc 
fecandum ftatus earum conde entiam, in pecu 
tare. 

Et cafa quo per defe&um di&i Chrift 
Francie, aut di& Regine ejus confortis , feu dicia 
Domine Claudiz, didum Matrimonium non fidt, dic- 
tus Chriftianifimus Rex vult, & ex nunc cohfen t, 
quód diéti Ducatus Burgundie & Mediola ni, & Comi- 
tatus Aftenfis remaneat didto Duci Luxemburgie, & 
ex nunc cafü prediéto cedit & transfert dita Dominia 
cum omnibus juribus , que in eis habet € poffet ha- 
bere. 

Et fimiliter, fi per defe@tum diéti Sereniffimi Roma- 
norum Regis, aut Illuftriffimi Domini Archiducis , aut 
Iluftriffime Domine Archid æ confortis fuz, aut 
llluftrifümi Domini Ducis Luxembur enfis, dictum 
Matrimonium non fiat, hoc cafu > prefatus 'Serenifli- 
mus Dominus Romanorum Rex renuntiabit omnibus 
querelis, nominibus, rationibus , & aétionibus > quas 
nunc vel tempore futuro poteft petere vel querelare , 
pro quacumque caufa, colore aut occafione qua fit 
aut effe poffit in di&is Ducatu Medio ani, &.aliis Pa- 
triis, T'erris, aut Dominiis , qua diétus Chr i 
mus Rex tenet in Imperio. Et etiam diétus IHlluftriffi- 
mus Dominus Archidux renuntiabit omnibus Juribus, 
querelis & a&ionibus , quecumque fint, que & quas 
poffet habere, & pretendere in diétis Ducatu Burgun- 
die, Comitatibus Matisconenfi € Antiffiodorenfi, de 
Dominio de Barro füpra Sequanam, & etiam cedit & 
transfert ex nunc, cafü predicto, Chri(tianiffimo Regi 
& Illuftrifime Domine Claudie Comitatus Artefii , 
Quadralefii, & Dominia de Noyers & Chaftelchi- 
non. 

Item. Pro majori fecuritate, & amore € affectione, 
quos Chriftianiffimus Rex gerit di&o Domino Archidu- 
ci & Duci de Luxemburgo , & favore diéti Matrimo- 
nii, ex nunc donat liberaliter dictis Dominis Archiduci 
& Duci Luxemburgiz , vita eorum dumtaxat durante; 
Subfidium & compofitionem Artefii, eo modo & for- 
ma, quo aliàs fuit donata quondam Duci Philippo Bur- 
gundiz, € Duci Carolo , Filio fao ; provifo tamen, 
quód fe habeant erga di&um. Chriftianiflimum Regem 
ficuti tenentur facere. Refervatis tamen per Regiam 
Majeftatem omnibus juribus , regalibus & füpremitatis, 
quæ füb colore dicti; doni non intelligit in aliquo di- 
minuere, neque contravenire eis; & de hoc fient Lit- 
tere in bona forma: & etiam equum & rationabile eft, 
quód prefati Domini dent Litteras füx Regie Majefta- 
ti, per quas recognoscent, non Jure fuo, fed per mu- 
nificentiam & liberalitatem fuam ; didam compofitio- 
nem & fübfidium habere; ne in faturum delapfis multis 
Annis aliqui harum rerum ignari poflint contrarium prz 
tendere. 

Convenerunt etiam Partes pred ¿quod Sacri Ro- 
mani Imperii Principes Eleétores, & ipfüm univerfum 
Sacro-Romanum Imperium fint hujus Matrímonii, & 
omnium in Articulis predictis contentorum conferva- 
tores, ita & taliter, quód poffint & debeant totis viri- 
bus affiftere ei, qui prediéta obfervaverit contra alium 
non obfervantem. 

Cumque premiffa Capitula , ac omnia & fingula in 
iis, & eorum quolibet contenta , nobis grata fint, id- 
circo illa omnia & illorum quodlibet juxta fui formami 
& tenorem nominibus predictorum Doininorum nos- 
torum Romanorum Regis, & Philippi, Archiducis, 
ejus Filii & fuorum Mandatorum virtute acceptavimus; 
& per præfentes acceptamus, & eisdem nominibus & 
eorumdem füorum Mandatorum virtute , omnibus 


co eorum 
» ut fupra, diéto Domino 


e, 
melioribus via, modo & forma, quibus meliüs va 
& de jure poflumus & debemus, promittimus & in a- 
nimas predi&orum Dominorum noltrorum Romano- 
rum Regis, & Archiducis; & corum cüjuflibet , ad 
Deum omnipotentem, & ad Sanéta quatuor Evangelia 
corporaliter noflris manibus ta&a ; bona fide, & fub 
cenfuris Apoftolicis, quibus virtute Mandatorum qua 
füpra, prefatos Dominos noftros; & eorum quemli- 
bet in cafü contraventionis , fübjicimus , juramus pre- 
diétos Dominos noftros, pro fe, & Hæredibus, Suc- 
celloribús , Regnis ; Dominiis & Ditionibus fuis etiani 

fub 


6 
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& Archidux, in cafu tali 
ere poffunt, omnia & [fingula preinferta Capitu- 
la, & eorum quodlibet, fecundum fui formam & te- 
norem debere tenere, adimplere, & inviolabiliter ob- 
fervare , nec eos Dominos noftros, vel eorum alterum, 
per fe, alium vel alios, directé : feu indirecte, aut alias 
quovis modo, eisdem Articulis in aliquo unquàm con? 
travenire. Promittimus infüper nominibus & virtute 
Mandatorum , que fupra, eosdem Dominos noftros 


Regem, & ejus Filium Archiducem, & eorum quem- | 


libet, omnia & fingula, qux füpra per nos traétata, 
acceptata, promifla, & jurata, acceptaturos , ratifica- 
turos , approbaturos, perfonaliter etiam faper Santis 
quatuor Evangeliis fais manibus corporaliter tactis ,nec- 
non fub cenfuris, & aliis, que fupra, pcenis & obliga- 
tionibus juraturos, & fuas defuper Litteras Patentes in 
bona ac debita forma expediri mandaturos, & easdem 
ipfi Chriftianifimo Regi, vel fuo legitimo Oratori, 
Nuncio, vel Procuratori , ad manus daturos, quàm 
primum id ab eis ex parte ejusdem Chriftianiffimi Regis 
exquiretur, aut poftulabitur; & fi, quod Deus avertat 
prefati Domini noftri Romanorum Rex, & Archidux, 
omnia prediéta pro fe per nos traétata, acceptata & 
jurata, non obfervaverint , nos hoc cafir fuis nomini- 
bus & fuorum Mandatorum virtute volumus & con- 
fentimus ex nunc proutex tunc, quód ipfe Chriftianis- 
fimus Rex eisdem Dominis noftris, & eorum cuilibet, 
ín nullo fit obligatus. 

In quorum omnium & fingulorum Teftimonium, 
nos præfentes Litteras manibus noftris fübfignavimus , 
& eas nos Philbertus Naturelli, Joannes de Luxem- 
burgo, & Carolus de Ranchicourt propriis Sigillis nos- 
tris, & nos Cyprianus de Serntein, Sigillo ipfius Phil- 
berti, & Laurentius du Blioul, Sigillo prefati Caroli, 
in noftrorum abfentia accommodatis fecimus muniri. 
Datum Blefis , vicefima fecunda die menfis Septembris, 
Anno Domini 1504. 

Ainfi fgné, PHILBERTUS NATURELL1,Pre- 

ofitus lrajectenfis. SERNTEIN. JOANNES DE 

UxEMBOURG.'E. Rancuicourt. Du 
Briour. 

Et font lesdites Lettres feellées de cing feanx, om ca- 
chets, fur cire rouge. 
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Traité de Conféderation ES Alliance entre Louis 
XII. Roi*de France, € MaximiLiew I. 
Roi des Romains, contre les VENITIENS. 4 
Blois le 22, Septembre 1504. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. Il pag. 17.] 

(oor us DE CAR RET TO, Marchio Finarii, 

Electus Thebanus , & Petrus Filholi , Episcopus 

Siftaricenfis Sandiflimi Domini noftri, & Philbertus 

Naturelli, Prepofitus Trajectenfis , € Cyprianus de 

Serntain, Cancellarius Tirolis , Sereniffimi ac Excelfi 

Domini Romanorum Regis Nuntii, Oratores ac Pro- 

curatores , ab eis fpecialiter ad fequentia conftituti. 

Cunétis pateat & fit manifeftum. : û 
Quód cum Sandiflimus Dominus nofter Julius Pa- 

pall. per nos antè dictos Marchionem, & Siftaricen- 

fem, & alios ac etiam. Brevibus Apoftolicis, Serenitli- 
mos atque Excelfos Principes, Maximilianum Roma- 

norum, & Ludovicum Francorum Reges, repetitis vi- 

cibus inftantiffime admonuerit, ut tanquam veri & de- 

voti Filii Ecclefie vellent Sanétitati fue totis viribus 
afliftere, ad recuperationem eorum, que poftpofita fi- 
de, fpreto Numine, ac Religione omni negleéta, Vene- 
ti pluribus jam lapfis Annorum curriculis de beati Pe- 
tri ac Romane Ecclefie patrimonio invaferunt, ac in 
præfenti occupant & detinent indebité. Quare ipfi æ- 
quam de his confiderationem, ut par eft, habentes, at- 
que affidué ante oculos praponentes,. quantum Apos- 
tolicæ Sedi, (que ipfos Prote&oris & primi Filii loco 
femper habuit) debeant , quantaque Predeceffores eorum 
pro illius-tutela & defenfione fæpius egerunt, pro qua 
bellum toties adverfüs illius invafores fusceperunt , fus- 
ceptum & nunquam defertum pertinaciter gefferunt tot 


Annos. Adeo ut fepe fummum. in discrimen deven- 
tum fit. Ac etiam confulta frequentique mente revol- 
ventes illud peculiare ac univerfo Chriftiano Orbi peru- 


tile Foedus , jam dudum multis feculis inter Cefares 
ac univerfum Sacrum Romanum Imperium, & Chris- 
tianifimos Reges Predeceffores eorum, contractum , 


& bodiernum usque in diem inviolabiliter inconcuf 
que obfervatum; cui accedit illa unanimis Fraternitas 
atque indiflolubilis Unio, nuper inter di&um Sz fli- 
mum Dominum noftrum, ac prefatos Romanorum & 
Francorum Reges contracta, cujus perjucundam pos- 
feffionem nemo mifi mors ab ipfis auferet, jugiterque 
& alto animo cogitantes pregrandia' damna, injurias, 
& rapinas, quas ipfi Veneti multis jam labentibus An- 
nis, non folum ipti Romanz Ecclefie, & Romano Im- 
perio, necnon Serenifimo Romanorum Regi, ac toti 
Inclite Domui Auftrie, verúm etiam prefato Franco- 
rum Regi Chriftianiffimo, & fais Predecefloribus Du- 
cibus Mediolani intulerunt, & in dies inferre non defi- 
nunt, in grave animarum fuarum detrimentum, Apos- 
tolicæ Sedis, Imperii, ac diétorum Romanorum & 
Francorum Regum dedecus enorme, damnum, atque 
ignominiam , plerasque fplendidiffimas Provincias , infig- 
nes Urbes, Arces, & opulentifima Dominia, quorum 
nonnulla de beati Petri,aliqua de ipfius Imperii, & Do- 
mus Auftrie , ac etiam de Ducum Mediolanenfium 
Patrimonio funt & fuere, pluribus Annis tirannieè de- 
tinendo. Quz in prefenti etiam detinent & ufurpant. 
Hinc eft quod præfati Romanorum & Francorum Re- 
Bes; veri & obedientes Filii Ecclefie , Apoftolice Mo- 
nitioni in hac parte, ut tenentur , parere volentes ,.& 
tali tanteque injuriæ , damno , & ignominiæ occurrere, 
atque providere fuper omnia cupientes , pro communi 
commodo, honore, atque amplificatione Apoftolicæ 
Sedis, & ipforum Romanorum & Francorum Regum, 
ac eorumdem Succefforum , cum eodem San&iffimo 
Domino noflro Julio Papa II. per nos ante didos O- 
ratores fuos , fcilicet ipfe Chriftianiffimus Rex perfo- 
naliter, & ante diéti Dominus Philbertus Prepofitus, 
& Dominus Cyprianus, Cancellarius præfati Serenis- 
fimi Romanorum Regis Oratores , Nuntii , & Procu- 
ratores, ab eis ad hoc fpecialiter conftituti, & eam ob 
rem ad eumdem Chriftianiffimum Francorum Regem 
miffi, fecimus, inivimus, traétavimus, & conclufimus 
Pacta, Conventiones, & Foedera fubfequentia, & in 
præfentibus Litteris fpecificé defignata. 

Imprimis , quoniam ante di&i Veneti Apoftolicæ Se- 
di, ac Sacro Romano Imperio, Sereniffimo Romano- 
rum, & Chriftianiffimo Francorum Regibus, ac eorum 
Predecefforibus ,jam dudum ‚ut di&um eft, ufurparunt, 
atque ufurpant & detinent plurimas Urbes , Provincias , 
& Dominia , que Apoftolice Sedi antiquitüs & prefa= 
tis Regibus avito atque Hereditario Jure fpeétant & 
pertinent; tractatum & conventum eft inter nos ,quód 
San&iffimus Dominus nofter , Sereniffimus Romano- 
rum, & Chriftianiffimus Francorum Reges, infra ka- 
lendas Majas proximé venturas , ad tardius, communi- 
bus armis ad recuperationem eorum, que dicti Veneti 
eis detinent, hoftiliter eosdem Venetos invadent cum 
fufficienti numero & exercitu Militum, Equitum, & 
Peditum, quem unusquisque eorum infra dictum tem- 
pus in limitibus diétorum Venetorum conducet & mit« 
tet; nec prius à predicta Venetorum invafione fen Guer- 
ra defiftent, quàm omnino & integré Apoftolica Sedes 
recuperaverit Ravennam , Cerviam , Faventiam , Ari- 
minum, earumque Diftriétus, aliaque Oppida Imolæ, 
& Cæfene, cum Portu Cæfenatico , cum omnibus eo- 
rum juribus & pertinentiis, ac omnia alia, quz de fta- 
tu & Juribus Ecclefiz di&i Veneti occupant; & prz- 
fatus Sereniffimus Romanorum Rex recuperaverit Ro- 
veretum, Veronam, Paduam, Vicentiam, Trevifum, 
Forum-julium cum territoriis eorum , € omnia, que 
ipfi Veneti ab Imperio & continenti, & à Domo & Prin- 
cipibus Auftriæ ufürpant , & detinent. Ac etiam do- 
nec prefatus Chriftianifimus Francorum Rex recupe- 
raverit totaliter omnia & fingula, que ipfi Veneti à 
Domo & Ducibus Mediolani ufürpant, & detinent, 
videlicet Urbem Briffiz , & univerfum Briffienfem Dis- 
triétum , & Territorium Cremenfe, Bergamum & Ter- 
ritorium Bergami, Cremonam & Territorium Cremo- 
nenfe, Giraldadam, & generaliter omnia, que fuerunt 
antiquitüs de Ducibus Mediolani, & Prædecefforibus fuis. 

ltem. Et fi durante Guerra feu Bello unus exercitus 
egeat alterius auxilio, eo quod fit folus ab Hoftibus in- 
vaíus, alter exercitus omni dilatione femota tenebitur 
illi fuccurrere. 

Item. Et fiunus eorum prius recuperaverit Terras & 
Dominia fua, tenebitur ingenue , & fine dolo, alios 
adjuvare cum exercitu fuo , quoad usque illi etiam om- 
nia fua à diétis Venetis integre recuperaverint. 

Item. Poterunt etiam Tlluflriffimi Ferrariz Dux, Mar- 
chio Mantuz, & Dominium Florentinum , pro recu- 
peratione eorum , que dicti Veneti eis detinent , fe 


| huic Liga adjungere , dum tamen condecenter, & fe- 
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DU DROIT DES GENS: 


cundum quod videbitur San@iffimo Domino noftro, 
& præfatis Romanorum & Francorum Regibus ratio- 
nabile, rebus & fumptibus ad hanc rem neceflariis con- 
ferant. 

Item. Quod prefati Romanorum & Francorum Re- 
ges, ac alii Confoederati, debeant confervare perfonam 
San&iff. Domini noftri , Dignitatem, Jurisdiétionem, 
& Auétoritatem Sedis Apoftolice , contra quoscumque 
Hoftes earn perturbare aut. inquietare volentes. 

Item. Didi Romanorum & Francorum Reges; ac 
alii Confcederati, recipient in eorum protectionem 1- 
luftrifimum Dominum Guidonem , Ducem Urbini; 
ac etiam Illuftriffimum D. Francorum Mariam de Ro- 
vere Urbi Prefeétum , & in eorum Statibus , quos deprz- 
fenti tenent, vel deinceps legitime tenebunt, illos de- 
fendeüt contra quoscumque offendere volentes. 

Item. Quod prefati Sereniffimi Reges neque aliquis 
éorum, poffit capere feu ad ftipendium ejus conducere 
aliquem Baronem , fu Domicellum , feu alicujus 
Terre Vicarium, feu Capitaneum ,vet-aliquem Armi- 
gerum equitem, five peditem , Subditorum Sanétiffimi 
Domini noftri, fine expreffo ejus confenfu ; fimiliter 
faciet San&iffimus Dominus nofter de Subditis, Capi- 
taneis, aut Servitoribus dictorum Regum. 

Item. Conclufum eft, quod Sanétiffimus Dominus 
nofter, & prefati Romanorum & Francorum Reges, 
non poterunt ullo modo cum predi&is Venetis ; nifi 
éomiuni & unanimi cönfenfü , facere aut inire Pacem, 
Treugas feu Inducias , aut. quomodolibet alium Ap- 
punétamentum: á , 

Item. Si pro recuperátione di@arum Terrarum per 
ipfos Venetos occupatarum Sanétiflimo Domino nos- 
tro, & prefatis Regibus, videbitur per Cenfuras, & 
máxime per Interdiétum , procedere contra prefatos 
Venetös; Ducem & Magiftratus Venetiarum, Terras- 
que & Doininia eis fübjecta , ac eorum Subditos, te- 
neatur Sanctitas fua per dictas Cenfuras & Interdictum 
procedere contra fupra diétos Venetos; & € contra te- 
neantur San&itati fue adeffe prefati Reges , & alii Con- 
foederati, & quilibet ex eis, illam adjuvare: quo diéte 
Cenfurz 6 Interdi€tum effe&urn habeant, máxime con- 
cedendo, repreffalias Contra Subditos dictorum Vene- 
torum, & bona illorum dando in predam, prout alias 
faétum fuit, & ipfi Conftederati teneantur ex toto pos- 
fe; cum effe&u procurare, quód di&a Ordinatio exe- 
cutioni debite demandetur. 

Item. Prefatus San&iffimus Dominus nofter , & dic- 
ti Romanorum & Francorum Reges , fcribent Regi 
Hungarie ad alliciendum & inducendum eum ad recu- 
peratiónem eorum que diéti Veneti fibi indebité deti- 
nent, ad hoc ut fe præparet ad inferendum eis bellum 
circa diétas Kalendas Majas. 

Item. Fuit conventum, quód fi fpurciffimus Turca 
fidei noftre inimicus , ab iplis Veneus ascitus, prædic- 
tum Romanorum Regeïñ,aut alios invadet Chrifticolas, 
quód prefati 5; D. N. & Reges, ac alii Confoederati, 
qui lianc Ligam ingrefli fuerint, totis viribus, tanquam 
unum in robur conje&ti, communi Hofti veluti ad coiri- 
mune incendium extinguendum occurrent fecundum 
quod per Sanétiffimum Dominum noftrum, & pre- 
fatos Reges pro communi utilitate conclufum extite- 
zit: 

Item. Quod infra tepüs trium menfium quilibet 
eoruin teneatur nominare & in {criptis dare Confoede- 
tatos, Adhæfentes & Récommendatos quos unusquis- 
que eorum teneatur récipere, & quod ipfi Confædera: 
ti & nominati gaudeant beneficio præfentis Lige & Con- 
fœderationis, exceptis Venetis, cum T'erris & Subditis 
éorum, qui nullo modo recipi poffint. 

Ttern. Quod infra di&um tempus trium menfium pta 
fatus Sandtifimus Dominus nofter ae diétus Dominus 
Romanorum Rex, ratificábunt hanc Ligam € Confte- 
derationem , & alter alteri, ac etiam Regi Chriftianis- 
fimo Ratificationem fuam in autentica forma mittent ; & 
quod in Littetis Ratificationis omnes & finguli fupra- 
Ícripti Articuli fpecifice inferentur; & quód Sandifi- 
inus Dominus nofter , quoties requifitus fuerit, faciet 
omnia & fingula predicta rata habere per Sacrum 
Collegium Reverendifimorum Dominorum Cardina- 
lium. 

Cürmque preiniffa Foederis Liga & Amicitie Capitula , 
omniaque & fingula in illis contenta, nobis gratiffima 
fit, promictifnus nominibus quibus füpra, prefatos 
San&ifimum Dominum noftrum , & Serenifimum 
Dominum Regem Romanorum, libentiffimo animo, 
omnia ca facere, fervare, exequi, & complere , ac fac- 
turos , fervaturos , execururos , & completuros , que 


pro eorum parte, pro executione præinfertorum Capi- 
Tom. IV, Part. E 
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: 39 
tulorum Lige & Amicitie, fervanda exequenda fint & 
complenda. Idcirco, prefentibus Litteris noftris, & 
virtute Mandatorum noílrorum ; omnibus melioribus 
via, modo , & forma, quibus meliüs & validiüs dé 
jure poflumus & debemus, præinferta Foederis Li 
& Amicitie Capitula, omniaque in illis & quolibet co- 
rum contenta juxta fui feriem & tenorem laudamus ; 
approbamus, ratificamus, $ confirmamus , ac rata, 
grata, & firma habemus & firmamus; nominibus qui- 
bus fupra. 

Et infuper promittimus & juramus in animas precaz 
torum San&iffimi Domini noftri , & Serenifimi Domi: 
ni Romanorum Regis , Dominorum noftrorum, ac Do- 
minum Deum noítrum , & ejus San&am Crucem 
ad fanéta quatuor Evangelia manibus noftris corp 
ter ta&a, bona fide, & in verbo Pontificis, & Ri 
Sanétitatem fuam pro fe & Succefforibus fais, & Ca- 
faream Majeftatem tenere & adimplere, & inviolabiliter 
obfervate pro fe, Heredibus & Succefloribus, Regnis, 
Terris , Dominiis, & Jurisdictionibus fuis, omnia & fin- 
gula in præinfertis Foederis, Lige, € Amicitiz Copi- 
tulis contenta, prout in eisdem cavetur & continetur, 
& contra; quovis modo; direétè vel indireétè non fa- 
cere, nec venire, fub obligatione & Hipoteca omnium 
bonorum fuorum prefentium & futuroruni, necnon fub 
poena perjurii , quam Sanétiffimus Dominus nofter , & 
Dominus Romanorum Rex, poflint incurtere: 

Item. Quöd prefati Sanétiffimus Dominis nofter, 
& Dominus Romanorum Rex, & quilibet eorum, te- 
nebitur perfonaliter, & in propria Perfona, ad Sancta 
Dei Evangelia jurare, & firmare omnia faprafcripta, 
coram & præfentibus vel præfente eis, vel eo, quem 
vel quos videlicet Sanétiffimus Dominus nofter ad Do- 
minum Reger Rorianorum ,& Dominus Romanorum 
Rex ad San&iffimum Dominum noftrum, & Chriftia- 
nifimus Rex ad. prefatum Sandifimum Dominum 
noftrum, & Serenifimum Romanorum Regem; pro 
hujusmodi juramento ad ipfos mittent. 

Et fi (quod Deus avertat) non adimplerentur inte- 
gré omnia & fingula. per nos nominibus predictis pre- 
fato Chriftianiffimo Regi promiffa, volumus & confen- 
timus ex nunc, prout ex tunc; nominibus quibus fu- 
pra, quod fua Chriftianiffima Majeftas in nullo penitus 
fit obligata prefatis Sanétiffimo Domino noftro, & Do- 
mino Romanorum Regi. 

In quorum omnium & fingulorum Teftimonium 
prefentes Litteras manibus noltris fignavimus, & nos 
prefati Carolus Marchio , & Petrus Filholi, Episco- 
pus, & Philbertus Prepofitus , figillis noftris, & ego 
Cyprianus figillo ipfius Prepofiti in mei abfentia fecimus 
muniri. 

Datum Blefis, vigefima fecunda metifis Septembris ; 
Anno Domini millefimo quingentefimo quarto. f 
figné, CAROLUS DE CARRETTO, P. Fırno- 
L1, Episcopus Siftaricenfis,PHILBERTUS NATU 
RELLI, Prepofitus Trajeétenfis & SER NTEIN. 


Ex font lesdites Lettres feellées de cing feaux Jar ciré 
ronge: 


625 


XXXI 
MaxrMILIANIL Romanorum Imperatoris E- 
ditum in, Caufa Comitis VIRNEBERG E, 
de Subditis Imperii non evocandis Romam > Mec 
confiringendis per Bannum Papale. Dati” An- 


mo isos. [GoLbasri Conftitutiones Ima 
periäles, Tom. ILI. pag. 659. ] 


Ax1MILIANUS Dei gratia Romañorum Imipe: 
rator, & Rex Hungariæ, &c. Illuftrifimo Prin- 
cipi, Philippo Caftiliz ; Legionis & Granate Regi; 
Archiduci Auftrie, Duci Burgundiz , & Richardo Du- 
ci Lotharingiz , noftris Dile&is Fratri ac Filio: & Re- 
verendis, liluftribus, Nobilibus; Speétabilibus, noftris 
Confanguineis & affinibus, Electoribus , Principibus, 
Venerabilibus ac noftris € Imperii Dile&tis fidelibus; 
Jacobo Trevirertfi; & Hermanno Colonienfi Archie- 
piscopis, per Galliam Regnumque Arelatenfe & Italiani 
Archicancellariis, Alexandro & Johanni Marchionibus 
Bade , Comitibus in Spanheim, noftris Locumtenenti- 
bus in Provinciis Lucelbuígenti & Aschenfi, Wilhel- 
mo Lantgravio Heffiz , aliisque omnibus & fingulis; 
Praelatis, Comitibus , Baronibus , Equitibus, Minifte- 
rialibus, Capitaneis, Prefe&is, Officialibus , Sculte 


Advocatis, Curatoribus, Scabinis, Confulibus , Judi- 
cibus , Senatoribus, & omnibus aliis noftris Subditis ac 
Ha fidelibus ; 


Anna 
150 


15055 


Anno 
1505. 


6. Avril. 


EMPIRE 
Br ÉRANCE, 


60 


fidelibus in fupramemoratis Principatibus , Archiepisco- 
patibus, Comitatibus, Provinciis , Civitatibus $e Dis- 
triétibus, commanentibus, ad quos Regium hoc nos- 
trum Edictum , aut ejus debita Copia pervenerit, gra- | 
tiam noftram & omne bonum. i 

1. Illuftriffimi, Reverendi, Illuftres , dileéti, Frater, 
Fili, Confanguinei, affines, Eleétores ; Principes, Ge: | 
nerofi , Nobiles-, Speétabiles , noftri dilecti venerabi 
les, notum vobis facimus, quod nos Prepofito, De- 
cano & Capitulo Metropolitane Ecclefie Trevirenfis 
fcripfimus, eosque monuimus , ut ab : am 
Romz adverfus Nobilem noftrum & ii di 
lectum fidelem Philippum Comitem Virnebergæ infti- 
tuerunt, & ad quam eum per bannum Ecclefiafticum in- 
ducere paraverunt , abftinerent, & debito Juris ordine 
coram nobis aut noftra & Sacri Imperii Camera, velut 
ordinario & legitimo eorum judicio , & cujus nos fü- 
mus fupremus Judex, eum convenire & fufficienter pro- 
cedere acquiescerent , juxta Mandatum noftrum defu- 
per emiffum. 

2. Nobis tamen juratus noftre Camere Nuntius , 
qui prediétis Præpolito , Decano & Capitulo Ecclefie 
Trevirenfis antefatum noftrum. Mandatum infinuavit , 
per fe & Inftrumentum, retulit, eundem Prepofitum, 
Decanum & Capitulum , Mandatum noftrum contemp- 
fiffe, & in propofito fuo perfeverare ; & adverfus nos 


minatum Comitem Virneberge nihilominus füprame- | 


morata Cenfüra & Banno Ecclefiaftico uti, & nunc e- 
tiam conari ad ipfius Cenfuræ ac Banni proclamati exe- 
cutionem gravioribus modis procedere. Quamobrem 
idem Comes Virnebergæ humiliter nobis fupplicavit, 
ne fe, qui fe debito judicio fiftere obtuliffet, permitte- 
remus injufte ac inique per predictum Bannum & ulte- 
riores Cenfuras gravari. 

3. Quoniam ergo nobis, ut Romanorum Imperato- 
ri convenit providere, ne noftre & Sacri Imperii Juris- 
diétioni & fuperioritati per fpontaneam a&tionem in Lo 
cis & Judiciis incompetentibus inftitutam, fraus fiat : & 
ipfum etiam fepedi@um Prepofitum, Decanum & Ca- 
pitulum Ecclefiz Trevirenfis propter eorum contemp- 
tum, inobedientiam & contumaciam punire decreveri- 
mus: ideo mandamus ex plenitudine Romans Cefa- 
rez Majeltatis & poteftate Imperiali, vobis omnibus ac 
fingulis , fab comminatione noftrz.& Sacri Romani 
Imperii indignationis & pœnæ gravilime, infuper: pri- 
vationis omnium regalium, feudorum, gratiarum , pri- 
vilegiorum & libertatum, qua à nobis & Sacro Impe- 
rio habetis & mul&a centum Marcarum auri puri, Ca- 
mere noftra: irremiffibiliter perfolvendarum , feveriter 
ac volumus, ut omnes ac finguli, fimulatque hoc nos- 
tro Mandato aut ejus debita Copia requifiti fueritis, fz- | 
pediéti Prepofiti, Decani & Capituli Ecclefiæ Treviren- 
fis, proventus , reditus, cenfus, decimas > Curtes, 
predia & Jurisdiétionalia , ubicumque in veftris aut aliis 
Ditionibus poflident, & vos ea confequi poteritis , arres- 
tetis & filli curetis, vel ipfi detineatis ; & pro eorum 
equis expenfis cuftodiatis, aut cuftodiri noftro nomine 
jubeatis, neque exinde five multum five parum illis ex- 
hiberi aut repræfentari finatis , usque dum à temerario 
& contumaci propofito deftiterint , Mandatis ac juffis 
noftris obedienter pareant , & fupranominatum Comi- 
tem Virnenbergæ coram noftro & Sacri Imperii Came- 
rali Judicio, ut ordinario & legitimo 'ejus Judicio, fi 
caufam & actionem: fnam cedere nolint, conveniant, 
& (imul expenfas' atque fumptus, quos diétus Comes 
prôpter injuftos eorum. proceffus facere coactus fuit, 
juxta noftram & Cameræ noftre cognitionem , refun- 
dant. Volumus ut huic noftro- Mandato fideliter ob- 
temperetis, nullus ex vobis alium respiciat, moras al- 
terius fuæ prætexat excufationi aut alius denique alium 
expeétet: ne nobis neceflitas imponatur, ad contentam 
fuperius poenam & mulétam erga vos procedendi, &c. 
Datum Anno poft natum Chritum M.DV. 


XXXII. 
Atte de Foi € Hommage pour le Duché de Milan, 


rendu à MAXIMILIEN I. Empereur , par le 
Cardinal Grorce d'Amboile, au nom de 
Roi Lovıs XII. 4 Haguenau le 6. Avril 
ifof. [Freversc LEonaARD, Tom, 
IL pag. 40.] 


Go Georgiüs de Ambafia, Tituli Sandi Sixti 
Presbyter Cardinalis Rothomagenfis , ac Apoftoli- 
cæ Sedis de latere Legatus per Regnum Francia, pro- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| mitto & juro nomine & vice, & Mandato Sereniffimi 


ac Chriftianiffimi Domini Ludovici Francorum Reg 
uti Ducis Mediolani , vigore Mandatorum à pretato 
Chriltianifimo Rege mihi traditorum, in Perfonam & 
animam ipfius conftituentis, fuper Sacrofanéta Dei E- 
vangelia per me corporaliter tacta, Vobis Sacratiffimo 
& Invietiffimo Principi & Domino, Domino Maximi- 
liano, Romanorum Regi femper Augufto, Domino 
meo clementiflimo, Cæfareæque veltre Majeftatis Suc- 
cefforibus Romanorum Imperatoribus ac Regibus, Sa- 
croque Romano Imperio, quód prafatus Sereniffimus 
Rex Francorum, ut Mediolani Dux, cum ipfo Duca- 
tu & fuis pertinentiis vult & debet ex nunc. in antea 
Majeftati Veltre , tanquam "Romanorum Regi, fuo 
vero Domino, & Succefforibus fuis prefatis, efe fi- 
delis, obediens, & ferviens, bonum & falutem, utili- 
tatem & honorem Veftre Majettatis, & Sacri Romani 
Imperii, pro viribus promovere , damna avifare, & a- 
vertere, juxta omnem poffibilitatem fuam ; & fi ipfum in 
aliquo confilio effe contigerit , in quo contra Majefta- 
tem Veftram & Sacrum Romanum Imperium quidquam 
a&um aut attentatum fuerit, Majeftatem Veftram avi- 
fare debet, & velit. Et alia omnia facere & adimple- 
re, que fidelis Princeps Vaffallus Majeltatis Veltra € 
Sacri Imperii; eidem Majeftati Veftræ & Sacro Roma- 
no Imperio facere, exhibere, & præftare debet & tene- 
tur; dolo & fraude femotis. * Ita me Deus adjuvet, & 
Sancta Dei Evangelia. 4 
Auscultata & collationnata in Cancellaria Regia Ro» 
mana, & concordat cum Originali, in cujus rei fidem 
manu & figno mei Cypriani de Serntein, Cancellarii 
Tirolenfis, & Vicecancellarii Curiz Cefarez, fübfcrip- 
ta eft prefens Copia. A&um in Haguenau, die 6: A- 
prilis Anno Domini 1505. $zgz£, Lo SER NTEIN. 


XXXIII. 


Lnveftiture du. Duché de Milan, ES des Comtez 
de. Pavic €. d'Angliere-, donnée par 1 Empe- 
reur MAXYMILIEN I. 4% Roi Lovis XII. 
€ à' fes Descendans miles légitimes, ES au défaut 
d'eux à fes Filles. A, Haguenau le 7. Avril 1505. 
EDERIC Leonarp, Tom, 11. pag. 
4t. 


AXIMILIANUS ; Divina favente Clementis 

Romanorúm Rex femper Augüílus, &c. Ad 
perpetuam rei memoriam, tenore præfentium recognos- 
cimus, & notum facimus univerfis, quod ctfi Cafareze 
Majeftatis Celfitudo divinitús videatur in hac füblimi 
Imperii fui fpecula conítituta; ut pro cujusque meritis, 
noverit munificentiz & liberalitatis fuz partiri congia- 
rium, ad ea tamen animi fui aciem potiffimum dcbet 
intendere; quz non modo privati cujuspiam commodis 
cenfuerit profutura , fed quibus univerfe Reipublicz 
Chriftiane dighitati & faluti, (cujus imprimis Roma- 
mus Cefar à Deo optimo maximo cónftitutus eft pro- 
teétor, & propughator,) videat procul dubio falubriter 
fore confultum. 

Cüm itaque Sereniffimus Princeps. Ludovicus Fran- 
corum Rex, Frater nofter Cariffimus , per. Reyeren- 
diffimum in Chrifto Patrem Dominum Georgium de 
Ambafia Tituli Sanéti Sixti Presbyterum Cardinalem, 
&in Regno Francie Apoftolieum Legatum , Orato- 
rem, ac Nuncium fuum fpecialem , ad hoc Litteris 
& Mandatis füfficienter inftru&um ac munitum, nobis 
fupplicaverit, quatenus ipfum Regem pro fe, & Hx- 
redibus fui$ masculis ex fuo corpore legitime descen- 
dentibus, & eis deficientibus, pro Illuftri Claudia fua 
Filia primogenita, ac pro Illuftri Carolo Archiduce 
Auftrie , & Principe Caftellz, Duceque Luxemburgi, 
Sereniffimi "Philippi ' Caftelle , "Legionis, ac Granatæ 
Regis, & Aragonum Principis Nati noftri Cariffimi Fi- 
lio, € prenominate Claudie Sponfo, conjunétim; de 
fi ipfam Claudiam mori contingeret, pro alia primo- 
genita, que nubet primogenito Domino Duci Luxem- 
burgi, vel alteri Filiorum Sereniffimi Regis Caftellz, 
& eis deficientibus fine liberis, pro Hæredibus masculis 
prefati Sereniffimi Francorum Regis, qui illo tempo- 
re venient ad capiendam Inveftituram. Et fi continge- 
ret, ut fupradiétum eft, Ducem Luxemburgi & Clau- 
diam, aliamque Filiam Francorum Regis, & Filium 
Sereniflimi Regis Caftellæ Hluftrifimt Archiducis dece- 
dere absque liberis, & nos non daremus Inveftituram 
predictis Heredibus, teneamur reftituere illis ducenta 
millia Francorum, que accepimus pro di&a Inveflitura, 

Jure 


ANNO 
I505. 


7. Avril, 


Empire 
ET FRANCE, 


ANNO 
1505. 


DU DROIT DES GENS 


Jure tamen, quod diéti Heredes in diéto Ducatu tunc 
haberent, non obftante- reftitutione diéte: Summa, ip- 
fis integre. falvo «remanente. Intelleéto tamen , quód 
fi contingeret in prediéto calu Haredes fupra dictos 
mittere pro Inveftitura, tunc ipfi teneantur folvere Ju- 
ra confüeta diéte Inveltiture de Ducatu Mediolanenfi, 
& Comitatus Papiz & Anglerie quos ipfe Ludovicus 
Francorum Rex ad præfensitenet ac poflidet, & etiam 
de quibus pradeceffores fui: Duces Mediolani, à qui- 
bus-originem. traxit, ¿per Romanos Imperatores, aut 
Reges, inveftiti fuerunt , & que ipfi tenuerunt & pos- 


federunt, cum omnibus Civitatibus , Oppidis , Terris, 
Caltris, Arcibus, Villis; Dominiis, Diltriétibus , Feu- 


dis, feudalibus, ac aliis quibuscumque rebus & bonis 
ad ipfa. Dominia fpectantibus: & pertinentibus , noftra 
Cefarea auétoritate inveftire ;. iptique «Ludovico Regi 
& Heredibus fuis , ut fuprä'expreflum eft, non obítan- 
te Inveftitura priori eidem Ludovico Sfortiæ Prius ex- 
hibita, Jura omnia & regalia , quibus ab antiquo Me- 
diolani Duces legitime inveftiti , uf funt; ac quascum- 
que gratias , libertates , jmmunitates , privilegia; præemi- 
nentias, dignitates, Franchifias , Jurisdiétiones & Fa- 
cultates concedere &, impertiri dignaremur. A 

Nos in-arcano peétoris, noflri mature; ac confiderdtè 
revolventes inviolabilis Amicitie, Pacis, Foederis, U- 
nionis , & Concordiæ conditiones , quas nuper pro 
commodo & falute Chriftiane Religionis invicem ini- 
vimus, traétavimus, $ conclufimus, necnon & Nepo- 
tis noftri Cariffimi : Luxemburgi Ducis y prenominati 
cum Illuftri. Claudia ipiis. Ludovici Regis Filia futuro 
vinculo, & connubio, quantumque; emolumenti, uti- 
litatis, & ‘fecuritatis ex hac caufa noftra & tantorum 
Principum concordia & intelligentia exoriri poflit uni- 
verfo Populo Chriftiano , confideratis & ipfius tandem 
Ludovici Regis virtutibus , & tanti Regni: faftigio  ve- 
terique & antiqua Germanica Nationis cum Galliz Po: 
pulis Confuetudine , Commercio ; & Amicitia ad. amus- 
fim perpenfis, aliisque pluribus rationibus &. respeéti- 
bus animum noftrum ad hoc moventibus, que fingula 
recenfenda modo non fünt vifa, ut ea omnia ad perpe- 
tuum Chriftianæ rei bonum & Chrifti nominis Hoftium 
perniciem,in dies crescere & augeri magis poflint, ac 
ipfe Ludovicus Rex, beneficentia. noftre liberalitatis 
invitatus, eo alacriüs cum opulenti Regni fui opibus 
ac Subditorum viribus unà nobiscum ad profequendum 
Chriftiani Orbis publicum: & ' univerfale prefidium & 
adjuvamentum fefe accingat, & ad tutandam atque 
propagandam Redemtoris noftri fidem acer Chrifti miles 
nobis opituletur, ejusdem Ludovici Francorum Regis 
fupplicationi favorabiliter inclinati, recepto prius à præ- 
nominato Reverendiffimo Cardinali Rothomagenfi Ora- 
tore ipfius & Nuncio fpecialiter ad hoc deputato, debito , 
ac in hújusmodi preítari folito fidelitatis: & homagii 
juramento, quod is in animam ipfius Regis fui in pre- 
fentia noftra ritè & de more Cefares Curie noftre 
preftitit,, fano ad hoc accedente Principum , Comitum; 
Baronum & Procerum noftrorum confilio , ex certa 
Ícientia, & de plenitudine noftre Cæfareæ Poteltatis, 
prenominatum Ludovicum Francorum Regem , pro 
fe ,& Heredibus fuis masculis ex fuo corpore legitime 
descendentibus, & eis deficientibus , pro Mluftri/Clau- 
dia Filia fua primogenita , ac pro Illuftri Carolo; Se- 
reniffimi Caftellz Regis Filio prenominato , ipfius Clau- 
diz Sponfo, conjunétim , & pro alia primogenita ipfius 
"rancorum Regis, quæ nubet eidem Carolo, aut alte- 
ri Filiorum ipfius Caftéllæ Regis, diéta Claudia ex-hu- 
manis decedente, & eisdem deficientibus fine liberis, 
pro Hæredibus masculis prefati Sereniffimi Francorum 
Regis , qui illo tempore venient ad fuscipiendam' Inves- 
tituram, de prediétis Ducatu Mediolani & Comitatibus 
Papiz , Anglerieque, quos nunc ad præfens tenet & 
poffidet, & de omnibus , que ad ipfum Ducatum, € 
illius Dominia quoquo modo fpeétare & pertinere pos- 
funt, &'debent, ac de quibus Predeceffores fui Duces 
Mediolani.per Romanos Principes | inveftiti : ferunt, 
necnon & que ipfi Mediolani Duces; tenuerunt & pos- 
federunt, cum omnibus Civitatibus, Oppidis, Terris , 


Caftris, Arcibus , Villis, Diftri&tibus, Feudis, feuda- | 


libus, & aliis quibuscumque rébus & bonis ad ipfa Do- 
minia fpeétantibus & pertinentibus , que & quas pro 
tempore .exiftentes: Mediolani Duces’ä nobis, five aliis 


Romanorum Imperatoribus aut Regibus ; Predeceffori- | 


bus noflris , & Sacro Romano Imperio , in feudum 
fuscipere & habere confueverunt, folemniter & expres- 
fé inveftiendum duximus , & tenore prefentium inves- 
timus, ipfique Ludovico Regi € Heredibus fuis, ut 
fupra expreffóm eft; non obftante quacumque Invefti- 
tura præfato Ludovico Sfortie faéta, quam prefentium 


tenore revocamus , caffamus , & annullamus , regalia 
diétoram Ducatus € Comitatuum confüetà 7 ac qi 
cumque gratias , libertates , immunitates y privilegia ; 
honores , preemiuentias , dignitates, Franchifias „ju- 
risdictiones, Facultates concedimus & im: artimur 3 de- 
clarantes, quod fi contingeret , ut predictum eft, Du- 
cem Luxemburgi & Claudiam , aliamque Filiam prefa- 
ti Sereniflimi Francorum Regis, & Filium Sereniffimi 
Regis Caftellæ, decedere absque lib i 
nobis Inveftituram Heredibus relictis à prenomi 
Francorum Rege, teneamur reftituere ducenta millia 
Francorum fuperiús fpecificata , permanente tamen ju- 
re falvo, fi quod haberent in ipfo Ducatu p 
Heredes. Fa etiam adjecta, ut ante dictum eft, 
ditione, quód in dito cafu Hetedes ; qui mittere: 
Inveftitura, folvere debeat jura in conferendis hujus 
di Inveftituris confueta, non obftantibus in p 
aliquibus Legibus , Statutis , Confuetudin: 
auxiliis generalibus , vel fpecialibus , quibus poffet in 
premiffis quomodolibet obviari, etiamfi talia forent de 
quibus fpecialis & individua mentio faéta effet. llis 
enim.omnibus, in’ guantum preiniffis obftant ; de cer- 
ta hoftra fcientia & plenitudine: C. ex Poteftatis pror« 
fus: &.expreflè derogamus. - Decernentes , & hoc nos- 
tro Cefareo ftatuentes edicto, ea omnia & fingula per- 
petuam obtinere roboris firmitatem , noflris támen & 
Sacri Imperii Juribus inpr&miflis, ac alterius cujuscum- 
que in ceteris, femper falvis. Nulli ergo omnino ho- 
minum liceat hanc noftre Inveftiture & Conceffionis 
paginam infringere; velreis aufu temerario contraire. Si 
quis autem hoc attentare prefumpferit ; indignationem 
noftram graviflimam ,necnon poenam. centum millium. 
Marcarum auri puriffimi fe noverit incurfarum, qua- 
rum medietatem F five Ærarit noftri; refiduum vero 
injuriam pafforum ufibüs decernimus applicandum , te- 
nore prztfentium fub: noftri: Sigilli T'eftimonio: Littera- 
rum, Datum in Givitate;noftra Imperiali: Haguenau , 
die feptima Aprilis, Anno Domini millefimo 
tefimo quinto, Regnorum noftrorum, Romani vic 
mo, Hungaris vero decimo-quinto. 

Prefentes Littere Originales funt figillate ^ Sigillo 
Imperiali pendente cam Filis féricis coloris nigri & au- 
reati, exiflentes in manibus Reverendiffimi Domini Le- 
gati. 

Item. Et fuit expedita alia Littera fpecialis, &c. exis. 
tens in manibus Reverendiffimi fupra diéti Cardinalis 
Legati: 

Quamvis Matrimonium 'nón-fuerit intet prafatum 
Done Ducem; Luxemburgi, & Dominam Clau- 

iam. 


i- 


XXXIV. 


Compromifs — swifehen venen ersouer in 
Bayern Albrecht und Wolfgang eines’ bann 
Fridrich alg Bormiindern Hergog Ruprecht Sets 
liger Herren Söhnen andern Theils / worinn fie 
ihre ftreittige Succeffions: fach über Scréog 
Georgs hinterlaffenen Sanden I dem Eutfehien 
Sybro Königlichen Mayeftat Maxımınıanıl, 
untertverffen. Geben am Abend vor Himmel 
fabrt Gbrifti 1505. 


C'eft -à- dire, 


Compromis entre ALBERT € Worrcang 
Duis de Bavière d'une part , € FREDERIC 
comme Tuteur des Fils de Ru PE m v, auff Duc 
de Bavière d'autre parts par lequel ils reguierent 
le Jugement ‘de MAXIMILIEN I. Roi des 
Romains fur la Caufe agitée entr'eux , au fujet 
de la fucceffion des Etats délaiffés par le feu Due 
GEorGe., Fait la Vigile de P Ascenfion 1508, 
[Voyez- le ci-après fous le 30. Juillet de la 
méme année 1505. 


XXXV. 


Vertras swifthen Jpersos Heinrich bem Weltorn 
qu Draunfhweig und Lüneburg y und De 
nen. Ständer des. serpogthum 25raune 
fchweig aufacrichtet. Wodurch derfelbe diefen 

H 3 verfpricht ! 


A 


1505. 


29.Avrik 


8. Mai. 


ANNO 
1505. 


62 CORPS DIP 
por(pricht! fie bey allen ihren hergebrachten Pri- 


ben) auch nichts fonder ihrem vorwiffen und 
Confens, wie biffero gefehehen! vorzunehmen. 
Gefchehen am Donnerftag nach Sontag Exau- 
di 1505. [Lu x 1 6, Zeutfches Reichs-Archiv. 
Part. Spec. Abtheilung IV. Abfag IV. pag. 26.] 


C'eft - à- dire, 


Accord entre Henri l'aîné, Duc de Brunswich- 
Lunebourg, ES les Etats Provinciaux du Duché 
de BRUNSWICH) far lequel il leur promet de 
les maintenir ES proteger dans leurs Privileges ¿ES 
de ue rien entreprendre desormais fans leur fü 
€? confentement. Fait le Jeudi après le Diman- 
che Exaudi 1505. 


MP Hinrich de Elder von GHOvdes Gnaven | 
Hertoge tho Brunfchwict und Süncborg 2c. Bes 
fennen openbar in und mit büffem Breve vor fins! 
nf Erven! und als weme! So tv tho velemalen 
infer fehwarer vorplichte dee Seilde halven I da 
toy mede verhafftet fon / de Prelaten ! Ridderfeop 
und Stäve alle infer Lande! Reddinge! Halpe uud 
Croft! na Norwandtniße parto verhengende! gefor- 
dert hebben) de Jing in ganger guter Wohneynunge 
berfülben Seiilde chor mode Reddinge! manigfaldi- 
ge Landbede und Beyerzife gebinge tho jorliten Far 
ren vergönnet und thogelathen hebben | daruth top 
noch neyn Grodt reddent ber genannten Ccüfoe bee 
finden! ber Defate fo wy mm verffan/ dat top 3n- 
fe Prælatent NRipderfchop I Städe und Syntvonere 
Yinfer Lande! ane cindvechtig Regiment | Upfehent I 


uthgevent und borgegevene dorfegelde Macht! niche | 


geachtet/ und thor Holdinge gebracht lathen hebben! 
Darover de vorgenannte Landbede und Zinfegevinge 
Herfpildet/ und in ander End gegeben fon! ber uff) 
gefevten Moidfate tho valle. 

Deme vortinehe vorthofomende / fehlen und wil 
len wy/ und Lule Erven Breve und öhren Fnbolt/ 
be van Unfen Boreldern den genannten Stenden 
Ünfer Lande gegeben fon/ up de Kobede! Haverbere 
und Oeinft lubenbt! vor allen Holden und Holden 
nehmen! und fe unde de öhre darenboven | binnen 
und buten Landes I ane wene damit thowifen/ oder 
Geld darvor tho gevende/ nicht befchiveren noch bes 
fehweren latben/ jennigerley Wieg. 

Wy! finfe Erven und de tinfe enfchitlen noch 
enwillen oct be genannten Kobede I Haverbede und 
Denfte nicht fordern und upnemen lathen/ afne der 
genannten Prælaten | Nivberfcop und Stave Wee 
ten! Willen und Bollbort/ foudern der na Synbolt 
porfegelder Breve | de wy ühne narober gegeven/ 
fcbüflen und wilfen fins hebben und Holden! So toy 


ok van ben thobehörigen Mannen unb Meygorn | 


Yinfer Prælaren || Nidderfehop und Stride vele Bes 
fehattinge und ander Befwering boven verferivinge 
Herhenget und upgenommen lathen hebben / dorplich- 
ten wy Une!) Unfe Erven und de Unie gegenwardi- 
gen) fo dane wort mehr nicht tho entfangende, 

3» Dif Öne und den Sven nicht vorbeben noch vor 
5» beben fathen de freyen’ Strate / Water und 
,, Werder noch ben Hnfen ein fo danes geftaben 
so thodonde. 

Océ enwillen noch enfcüffen wy und Tinfe Erven 
nicht ftaden den Bogeden! Wndervogeden und Amp 


ten / Dat fe jennige beydenfte wp de Marine tho plo. | 


gebe! tho feigende edder Kafteberedinge tho Gerich, 
ten edder fonft verhengen fcillen. 

So wy od in vortyden jot(ife Síóte und Dör 
pere Unfes Sandes vorendert | vorgeven unde uthge- 
fettet und vorpendet hebben | vorplichten wy Hine 
und infe Erven ein fo danes forder nicht thodonde/ 


LOMATIQUE 


genannten Prálaten/ Midderfeop unde Städe, 


Tinfer Heren und Friinde! geneigt fyn wolden/ syne 
tho denende Jfo fcüllen und willen wy fo banen Denft 
und den Schaden darover fomende nicht up Finfe 
Lande unde Gide! fonbern up de jennige! de Ting 
dartho fordern/ vorhengen. 

Wy willen oc de velicheit tufes Hoffgefindes in 
ber baglifen Kofte/ Kledinge | und anders bey ns 
wefende/ affoon/ und der na Gelegenheit einen mae 
tigen thal holden und hebben, 

Dé feüflen und willen wy affftellen tat Man gele 
tho gevende den Suwendigen! oc den uthwendigen! 
beyde tho Perde und tho Bote. 

So oct vele Byftrate in Yinfet Sanden und forte 
derlicten borcf be Trendeln und den Wall mit mane 
nigeríen Gudern tho vorende geffadet worden fon! 
darover toy unb de finfe in dem Collen gevende unb 
Anders verfortet und beftadigt werden / vorplichtert 
W) Uns und Hnfe Erven! de ane [enger Borlettine 
ge und upholding! ,, affthoftellende | und dat fobae 
»» Ne Goedere und Wahre na olen Herkommende 
,, dorch Brunfwic und in andern Städen sten 
» Dorchgang holden und hebben fcüffen. 

Wur wy oc! der genannten Prælaten! Kinder 
| fcop und Städe Unfer Sande gegen einen jedermann 

tho Ehren und tho Rechter in Caden de darunder 

begrepen. (ou 4 mechtig fon | und deg Widerparts 
nicht! febülfen und willen wy Hufe Groen fe des 
nicht verlathen! fonder Shne mit Sanden und Süden 
des bey Befkandt verdedingen und reben helper. 

>, Wat od forber de mehrgenannten Prælaten i 
»» SRibberftop und Stáde mit den dhren infer Lane 
o> de fambt und befondern von Hinfen Doreloern 
, unb Vins fhlbeft in Privilegien] Gnaden Frey 
»» beiten und ofben Herfommende gebabt/ und noch 
» Jegeniverpigen hebben! foillen wy und fehllen ns 
> l Erven one und den Hhren de holden und holden 
», Lather. 

Our foy ed' jennige Schlve jegen Bev deeyer 
| Stände edder de dren Welch vortmehr winnende 
| Worden! de edder dene fcilfen toy und willen (tabe 
| tho anbttoorbenbe und de tho Mechte utfbragen vor 
| dem andern unpartyfchen Prælaten | Midderfcop 
| und Steden Enfer Lande kommen fathen/ Mur ivt 
| Aber toiberumb fick begevende tverbt | Dat jennig Seve 
| ban ben dreyen Stenden Ynfes Landes / coder der 
| dhren elc? jegen fins Scúlde und Gebreet Debben? 
| be feüffeit und willen wy och vor den genanten Cere 
| bett thor vorhöringe und tho Nechtes Wtbbrage toms 

men fathers alles-in Saten I de dem Rechten une 

bertoorpen fon! und darinne bendige hebben! ,. ty 
a» Dat under Huns des neyn tiopfarbicheit befunden 
»» (hall werden. : 

So ty oF in befunderheie befunden hebben / das 
| be genannte thogelathen Bei»Ziefe gevinge van den 
| vorberorden Preelacen | Nidoerfchop und Stedin 
Unfer Lande Wns bife vorgangen negen Sar over 
| dergiinnct » nicht enndrechtlic 7 und Fleine Sruché 
infer groten Seiilde | tho medereddinge! geban 
befft! und dat och etíife andere Herren und Steves 
| dav dat Beyer Hnfor Stadt Brunichwick geföyret 
Lund gebracht werde de Beyer-Ziefe gevinge oc ver 
|benget und jegentwerdigen brucen/ vem Rade ftp 
der Stadt tho Brunfepwick mit ven öhren in befone 
derheit tho mercklickem Schaden I der Orfate! wy 
de vorbendmbden Bevyer-icle gevinge des Brito 
fohwigifthen Beyers/und aller andern Beyere tines 
Landes! tor püßen nilefeff verfchenen negen Jaren 
upgefagt! und de Kleinicheit ber Mathe des Beers 
hebben affgedan I und doen de aff in Kaffe dies 
| Breves! over alle fánfe Lande! fo dat wy unde ine 

fe Erven defiloen Beyerziefe gevinge des genannters 
\ Beysrss 


fie 


e | St enfebege mit wetende /willen unb Bollborde der Anno 
vilegien und Frepheiten zu fchügen und zu bandha | N 
Wördet fick oct begevende / dat wy up anfinnen 1595» 


ANNO 


1505. 


DU DROIT 
Beyersi und de Kleinicheit nev Mathe vortmelr in 
Yinjen Landen niche fordern und oruten fatfen (cüllen 
und willen/ fonder na oldem Joerfonmenbe I wur 
iot van der Delevinge gewefen 1 ein fo dan gebolden 
und gebructer (chal werden. 
ud darup hebben de velgenannten Prælaten | 
MRidderfcop und Steve alle Hnfer Lande! Wns tho 
Ehren! Wolgefallen und der Seiilde mede tho Joül« 
pel und tho ttofte/ thein Syabe lang I vieffootlen 
fommene Laudbede/ na wontlicter Wiefel unb van 
Diver ber gefcheen I und ben sven tho nemende! je 
Pre) Gilden vor cine Marek thovekende | tho gelae 


then und verginnct | ber de erfte up Michaelis over | 


dat Sar! na Giffte vifes Breves fofgenbe] unb de 
andern ftedes over pat ander Sar Michaelis uptonv 
men fcülfen 7 und binnen Brunswick unverructt ge 
bracht und in be Mepdinge diner Seislde getert 
feüllen werden. 

Wry und de infe enfeiillen noch en toiffen och foto 
ter Laudfchattinge-tho andern Gaten vortmehr nicht | 
gebruden | Oct feüllen und willen infe genannten 
Preclaten] Nidderfcop unb Steve aller infer Lane 
De de cherberorden Schattinge eindrechtlicten ane jene 
nige Bebelp nunmehr van ben dhren Binnen Brung 
wick an einen Mentmeffer/ de man dartho fchicééens 
de werd! bringen] verfeigen und utbgeben Lather. 
Gefehehet aber/ dat jennig von den Stenben/ eb» 
Der etlife van den obren Hierinne mebberfollig und 
vorfatig worden I de fcüllem wy mit den andern 
Gtenden dartho divingen | bat be Dennoch cine fol» 
ge und bat geben ane Bertog und Horlettend/ und 
wenn de alldar by eyngetommen fini féüllen dartho 
feß van den Stenden 3infer. Sande van fins bartbo 
berordnet/ by den genannten Rentmeifter gefchickt | 
werden! de Finfer unb Sinfer Erben fulle Mache | 
heben feüllen 1 denfülden fambtfnmmen tforefenpe! | 
thoflicgende und thofchicende in Gutlicheit in de 
fivarften beftánbigffen Stibbe und Geuldes und fo 
pordans 

Tino effte Shin de gitlicheit tour entftünde I fo 
fehlten fe Bnfer und Unfer Groen macht hebben! dat 
de up Unfer Sanbftenpe tho Nechtes uthorage geftel- 
let mögen werben | von den thogevende und tho nee 
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und den Bhren | fampe und befonderisy be 
vorbenómboen Artist na Sbren Bermöge niche 
enfefoen | ebber holden tethen / fo enfeüllen fe oct 
fambt und befonders mit den öhren Ting und 
Sinfen Erven vortmehe niche vorplichter fon tho 
holdende! noch jennige Schettinge folgen to In» 
then | edder anders wes tho gevende noch tho 
, Horgonnende/ fo lange toy und Tule Erven ge 

neigt werden! $bne unb de Hhren de tho holder. 
del des YOy und Unfe Erven shite oct 
fambt und befondern nein Dorwith ge 
, feüllen und vollen. Dirt alle vu vor) re 
, und Buen Wy Hertoge Hinrich be Elder vor 

Ans und Yinfe Erven/ ben velgenannten Ynfın 
,. Prælaten | Ridderfeoppe | Steven I und den 
» foren] ffebe daft und unborbrofen wol tho bols 
,, dendel an affe Sift und Sälperede, 

Find des tho mehrer Betüchnüße hebben Wy vot 
Yung unde Une Erven Bufe Ingefegel witlichen don 
hengen an Düfen Breff/ und wy WArnolous Paper: 
meger /tho Cünte Egydien binnen Brunswick) Abt! 
Senior und Capittel der Kerken Sancti Blafii 
darfülveft / von wegen ber Preelaten/ Hiner van 
Sampleve und Süpefeff van Wenden! van wegen 
der Midderfcop! und Stade des Forftendoems! Ab 
fe de Nede tho Brungiwirk und Helmeftäde | van 
wegen der Stade! Bekennen in und mit päßem file 
ven Breve! bat ty uthe puller Mache aller Pre- 
laten! Ridderflop und Stade des Forftendoms tho 
BSrunfwick/ fo dele dat einen jfliden na fonera 
Stande und de fine beróre und beróren mag! alle 
vorgefehripene Ordtninge/ in Mtathen I wu torbe« 
vort! bewilligt und befulbordet hebbens willigen und 
befulborden de jegentverdigen / lopen und reden oct 
mit den HEnfen/ dife Ordninge 1 dem obgenómboen 
Tinfem guábigen Heren/ alfet bat Uns und de Sine 
fe bierinne belanget | ftebe / faft und undorbrocken 
thoholdende! und affe de geborfamen tho verfolgendel 
abne Geverde. tnd hebben des tho Ortunde vot 
Yins und alle andere Prælaren/ Nivderfeop und 
Stede des Förftendoms tho Brunfwict / infe Fue 
gefel und Secret an büfen Breff | beneben tinfes 
guadigen Serrn Sngefegel / witliten don bangen! 


mende in geböhrlicher tydt/ allem def wy in Rech: 
te plichtig fon, 
Wife oct infer Sanbesftábe alle tins boven de ges 


nannten fuffentomene Schattinge up Michelis nechfte | 


folgende Mede tho gelathen und vergönner hebben de 
$bre thogevende/ def if verlathen worden / dat men 
de alle oct tho Brunfwick by dem Nentmeiften wu 
vorberort/ cinbrechtliten bringen fehall) ber fivaren 
Schilde tho gude / uid tfo meberebbinge | up bat | 


Und difer Breve fon Dre van einem Sude/ der Dé 
cine by bem Gapitel der Rercéen Sancti Biafii de 
ander by Heren Hinvicke van Warberge / und be 
btibbe by dem Made tho Brunfivicé in Borwarins 
ge! den andern Cotenben alle mebe tho quoe! fon 
follen. Hno i£ gefchehen nach Ehrifti infos HEren 
Gebort im veffteindunderten und vifften Faves am 
Donnersdage na dem Sondage Exaudi. 


de Lande und de Snbeféten wunberborben und unbe | * 


drucket bliven mögen / Oct ane Yiufel Hufer Groen 
und der Hufen jennige Infoge unde 2(ffferinge dat | 
doen fcüllen und mögen, 

Lp dat oct defiilden Schattinge ven Luden infer 
Sande defte bregliten tho holdinge befommen möge I | 
bebben wy delgenannte Förfte mit Wederrade I twee 
tende | willen und Fulborde ber gedachten Finfer 
Sanditánde affgedaen/ und ffcllen jegentverbigen aff | 
alle Eofte der Kerchmiffe | der Kalande! ver Dé | 


pinge/ der Begengniffe / der Nichte und allen ans |. 


Dern Slote! dar de Lude Yinfeó Sandes eine Tydt | 
ober fick fer under andern mede befehweret unde in 
groten Schaden gebracht hebben! und efft der welcie 
in Unfem Lande fo briffe befunden worde I be büfe 
Droninge verachtede und nicht eriheloe! de fehat ci» 
nom Jowelcen verplichteben/ fo vacken he bat ric 
fet] re) Rinifche Gilden geben I ane alle Sacke I 
dar fick cim jglider (chal na wetter thorichtene 
De. 

>, Vind efft wy und $iufe Erver den cberbenóme 
+, ten Ynfen Praclaten; Nidberfcoppen/ Stáden/ 


} 
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Capitula RgrPvBLicu FLORENTINX 
cum FRANCISCO Gonzaca Marchione 
Mantue , fuper. ejus inflitutione ES condutta in 
Gapitaneum Generalem. Exercitós Florentini , ad 
duos Arnos conclufa: Aétum Florentie die 25. 
Juni Anm 1505. Cum Rarırıcarıo- 
NE prefati Marchionis data ut fupra. Nec 
non DECLARATIONE ains Capituli. Ae- 
tum ibidem die 26. Funit Anno ut fupra. [ Pie- 
ce authentique , tirée des Archives Archi- 
ducales de Mantouë. ] 


In Dei nomine , Amen: 
A Nxo ab ejusdem Domini noflri Jefa Chrifti fa- 
Jutifera Incarnatione millefimo quingentefimo quin- 
to, Indiétione oétava,die verd vigefima quinta menfis 
Junii. 
Pateat omnibus & evidenter fit notum qualiter 
Magnifici & Excelfi Domini Domini Priores Liber- 
tatis, & Vexilifer Juftitie perpetuus Populi Flore 


ANNO 


1505: 


25. Juin: 
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vac unà cum eorum Venerabilibus Coleggii e condotta tute ARN 
ANNO tabilibus decem Libertatis, & Pacis, & Confiliariis | ta la intera Comp ,4; ANNO 
1505 Confilii Oétuaginta Virorum Civitatis Florentie in füf- | Cavalli leggieri ne 
2” ficientibus numeris collegialiter congregati in Salla Efti- | di che gli fara 
va Pallatii Dominorum Florentinorum loco pro firii- | Cordotta el d 
libus peragendis eorum folite relidentiz pro eorum O£- | la Compags 
fitio'exercendo, ut moris effe confaevit. Juftis, & ra- Tte , che pigliafe 
tionabilibus caufis moti, millo, facto, & celebrato in- | detto $ e, 0 fua Gente, nie ıl tempo 
ter eos folempni & fecreto fcrutineoad Fabas nigras, & a condotta, fieno di detta Re-Pub. Fioren- 
albas illoque obtento per nonaginta unam Fabas ni- y excepto li Prigioni ES D 
gras del fz, non obftantibus duodecim Fabis albis del | /7 pero, cbe tutti li Prigioni di conto, 
wo, & omnibus fervatis, que in przdi&tis , & circa | À. Pub. Fiorentina, voles. 
predicta fervari debebant facientes omnia, & fingula | Zaglía a chi haneffi tali Pri 
infrafcripta vice, & nomine Magnifice & Excelfz Rei- 
publice, & Populi Florentini, & vigore Alktoritatis , 
Poteftatis , & Baliz eisdem concefle , & attribute fecun- 
dum Ordinamenta Communis Florentiz : Et in quibus, 
& ad quos refidet, & eft plena & pleniflima au&oritas, eje 
& poteftas infrafcripta peragendi fecundum formam di detti Sig, 
Statuti, & Ordinis Communis Florentis de materia loro perdu 
loquentis. Et omni meliori modo, via, jure, & for- | quatro cento nonar q z qua, alle quali cofe 
ma, quibus magis, melius, & validius , & efficatius | tinéfamente, ES contro a qualunche debba. effere obl ga 
potuerunt, & poffunt, conduxerunt in Capitaneum, & | cof? coz la perfona, come com le Genti 
pro Capitaneo Generali totius Exercitus Rei-Pub. & Jtem che ute la prefente Gondoita; el detto Signo- 
Populi Florentini, & ad ftipendia , fervitia, & foldum | re Marchefe, & fue Genti habbi ad have 
ejusdem infraferiptum Muftrifimum Marchionem Man- | 4 dert Signori Fiorentini Alloggamenti 
tug pro tempore cum provifione , ftipendio piacto , co- | ge gratis fecomdo el confueto de gli 
mitiva, conditione, paétis, Capitulis, promiffionibus, | ltem ch’ ella prefente Condotta Sinte 
obligationibus, modis, formis , & aliis, de quibus, & | facta com buona gratia della Maeft 
prout infra patrio fermone noftro continetur, & fcrip- | 20% altrimezti , nella provifione, protectione , ES fipen- 
tum eft videlicet: | dio della quale effo iniende, ES vuole perfeverare i: 
Imprima ch ello Uluftriffimo Signore Francesco Gonza- | alla morte. 
ga Marchefe di Mantona sintenda effere , ES fia Capi-| Item fia tenuto detto. Signore Marchefe acceptare la 
tano Generale della Magnifica td Excelfa R: Pub. ES | prefewte Condotta infra oclo di proximi futuri da 088: , al- 
Populo Florentino, ES di tutte le Gente cof a Cavallo, | frimenti fia nulla à dichiaratione de Magnifici 65 
come à pit per tempo e termine di due anni fermi, Es | el Signori Fiorentini e Jpectabili Dieci di Libertà ¿7 
durante deito tempo debbe fervire dita Excelfa R. Pub. | Pace, o delle due parte di loro. 
Sedelmente in ogni loro Imprefa, cofi ad ofefa, come a Quz omnia & fingula fupraferipta prefati Magnifici 
diffefa, ES contro a qualunque Prencipe 6 Potentaro,fal- | & Excelfi Domini Collegii Decem, & Confiliar 
ve le cofe cripte ,ES abbi tutte quelle preheminentie, | git vitatisFlorentiæ dictis modis,&: bus promi- 
ÈS obedientie da dicte loro Gente, che fono confuete dar- | ierunt mihi Antonio Notario, & Cancel cripto 
Si per detta R. Pub. à loro Capitani Generali : Er fia prefenti, & pro dicto Illuftrifimo Domino Marchio- 
tenuto, durante detto tempo, obedire al Magiftrato de gli | ne & ejus Hæredibus , & Succeflori ienti, 
Excel Signori | Fiorentim , 6g al Magifirato de Signori | acceptanti firma, rata, & grata habere, tencre, atten- 
Dieci di la Libertà ,e Pace della Citta di Firenze, ES lo- | dere; & obfervare, & contra ndh facere > Vel venire 
ro, ES di qualunche di loro Commellarii , €S flare, ES | modo aliquo, pro quibus omnibus, & fingulis firmi: 
imorare nel Dominio Fiorentino , ne di detto Dominio | ratis, & gratis habendis, & tenendis ; ac adimplendis , 
partire fenza licentia di detti Magiftrati, à loro Commis- | & obfervandis obligaverunt di&o Illuftriffmo Domi 
Jar. Marchioni, licet abfenti, & mihi Antonio Notario pra 
Item habbi di Condotta Huomini d' Arme trecento in | dito, & infrafcipto ut fupra prefenti, recipienti, & fti- 
quefto modo, cide „che di prefente habbi a fervire con buo- | pulanti predictam Maghificam , & Excelfam Rem-Pu- 
mini d’ Arie dugento , ES Cavalli leggieri cento, che | blicam, 8 Populum Florentinum ejusque bona omnia, 
computato due Cavalli leggieri per sino Huomo d Arme | & fingula prefentia, & futura. Renunciantes in pre- 
Jarno la fomma di cinquañta Huomini d’ Arme. Ext cofi | dicis omnibus, & fingulis ptioni non faéte Con- 
vergono a effere quegli con che di prefente ha ad fervire | duéte, obligationi, ac promiffioni ut fupra rei non fic 
dugento cinquante Huomini d' Arme ; ES il reftante in fi- | geiz, & non fic per om celebrati contra&us, ex- 
no in trecento Huomini d' Arme , debbe detto Signore Mar- | Cæptioni doli mali, conditioni indebiti , quod fine cau- 
chefe, ES fia tenuto infra due Mef dal di, che ne fara | fa, quod metus, vel injufta caufa, actioni in fa&um, 
ricercho da Signori Fiorentini condurgh nel Dominio loro Priyilegio Fori, benefiitio reftitutionis in integrum, om- 
à loro fervigi 69 debbino detti Signori Fiorentini pagargli nique alii Legum, Jarium, & Conftitutionum auxili. 1 
quello, ES quanto fi conviene ad proportione de gh altri privilegio, & favori, & fpetialiter, & nominatim L, 
dugento cinguanta Huomini d' Arme , che in fino a quello | gi, € Juri dicenti, generalem Renuntiationem non fuf- 
di gli haranno pagati ES debbino effere gli prefati Huomi- | ficere » feu non yalere. Quibus praecepi Guari giam 
zi d’Arme condotti, come di fopra, buoni, ES fujficienti, & per Guarintig am, vice & nomine Juramenti, prout 
intendendofi „che ogni Huomo d^ Arme babbi Cavalli quat- | mihi licuit, & licet fecundum formam Statutort ni; & 
tro, ES debbe detto Signore com detta Compagnia conti- | Ordinamentorum Communis Florentie , quatenus fa- 
muamente fervire deca. Re- Publica durante il tempo di | prafcripta omnia , & fingula attendant, faciant, & ob- 
detta Condotta come di fopra, coft nel Dominio loro, come | fervent in omnibus , & per omnia ; & quo ad omnes, 
fuora dove a detta Re- Pub. o Magiftrati di quella pia- | & omnia, prout & ficut. promiferunt continetur, & 
eu fcriptum eft. Rogantes me Antonium Notarium jam 
Item che dette Gente debbino effere raffegnate ad ogni | fepediétam, & infrafcriptum quatenus de prædictis pu- 
richiefta, ES volonta di detti Magiftrati 0 d’alchuno di lo- | blicum confitiam Inftramentum unum, & feu plura. 
vo Commiffario alla Francefe , non pajlando pero quattro | Ada fuerunt premifía omnia, & fingula in dicta Sal- 
volte Panno. la Eftiva Pallatii Dominorum Florentinorum ,præfenti- 
diem debbe la detta Re-Pub. Fiorentina pagare, £3 | bus teftibus ad premiffa omnia, & fingula vocatis, 
dare al detto Sigmore Marchefe la fomma, ES quantita | bitis, & rogatis videlicet : Domino Marcello Virgilic 
di filargi di groffi trenta tre migliaia netti da ogni reten- | primo Secretario, & Cancellario Rei Publice, & P. 
zione. Et debbefi pagare per ciaschuno Anno durante det- | puli Florentini, & Ser. Francisco Octaviani de Art 
to tempo; la quale fomma, ES quantita S'intenda effere, | tio Cancellario, & Scriba Reformationum Populi, & 
ES Jia cofi per il pagamento di dette Gente d' Arme, ES |. Communis Florentiz. 
Cavalli leggieri, come per provifione , e piacto della per- Item poftea diétis Anno, Indi&ione, & die. 
Sona di detto Signore Marchefe ‚la quale quantita fi gli deb- Uluftriffimus Dominus Dominus Franciscus Gonza- 
ba pagare netta, ES fenza alchuna retentione in queflo | ga Marchio Mantüæ conftitutus perfonaliter in præfen- 
modo, cio e la meta di detta fomma di prefente in Inogo di | tia mei Antonii de Vespucciis Cancellarii, & Notarii in- 
preftanza, & il reftante in fei pagette , ci e di due Mef | frafcripti prefentis, & pro, & vice & nomine Magni- 
in due Mefi una pagetta in fino allo intero pagamento, Es | fice & Excelf Rei Public > & Populi Florentini, & 
, cofi fi fegua di Anno im Anno durante la detta Com- | omnium, & fingulorum, quorum intereff, intererit, 
dotta. vel poterit in futurum quomodolibet intereffe recipien- 


tis, 


SR REO 


Anno 
1505. 


DU DROIT 


tis, ftipulantis, & acceptantis, & teftium, 
rum. Audita, cognita, & intellecta fuprafcript 
ione, Electione, & Conduéta de eo ficut tupra pro- | 
1 Capitaneum , & pro Capitaneo Generali 
itus Rei Publice, & Populi Florentini per 


tentorum fponte, & ex certa fcientia, & omni meliori mo- | 
do, quo potuit, & poteft fupradiétas Deputationem , 
Ele&ionem, & Conduétam,, & omnia, & fingula Ca- 
pitula inea, & eis, & quolibet eorum contenta, dis- 
pofita, firmata, & fa&a acceptavit , ac etiam ex abun- 
danti ratificavit, approbavit, & emologavit in omnibus, 
& per omnia, & quoad omnes , & omnia, & fingula, | 
& prout, & ficut in ea, & eis, & quolibet eorum con- 
tinetur,& fcriptum eft. Pro quibus omnibus, & fingu- | 
lis faprafcriptis firmis, ratis, & gratis habendis, tenen- 
dis, obfervandis , € adimplendis dictus llluftriffimus 
Dominus Marchio oblig: mihi Cancellario, & No- 
tario predicto, & infrafcripto ut fupra recipienti , fti- 
pulanti, & acceptanti ipfum llluftriffimum Dominum 
Franciscum Gonzagam , & cjus Filios, & Haredes, & 
bona omnia, & fingula præfentia, & futura ; nec non 
fidem, famam, Socios, & Comitivam ejus. Renuntians 
in predictis omnibus, & fingulis exceptioni non facte 
accæptationis, Ratificationis , obligationis ; & promis- 
fionis ut fupra, rei non fic gell, & non fic per omnia | 
celebrati Contraétus, exceptioni doli mali, condiétioni 

indebiti, quod fine caufa, quod metus , vel injufta 

caufa, in fa&um adtioni, Privilegio Fori omnique alii | 
Legum, Jurium , & Statutorum , € Conftitutionum | 
auxilio, privilegio, & favori, & fpetialiter, & nomi- | 
natim Legi, & Juri dicenti generalem renuntiationem 
non fafficere, feu non valere, cui Illuftriflimo Domi- 
no Marchioni præfenti, audienti, & confitenti precepi | 
Ego Antonius Judex Ordinarius, & Cancellarius præ- 

diétus & infrafcriptus Guarentigiam , & per Guarenti- 

giam, vice & nomine juramenti, prout mihi licuit, & | 
licet fecundum formam Statutorum, & Ordinationum | 
Communis Florentie & cujuscumque alterius Loci de | 
Guarentigia disponentis, quatenus predicta omnia, & 

fingula attendat, faciat, & obfervet in. omnibus, & per 

omnia, & quoad omnes, & omnia, & prout, & ficut 

promifit, continetur, & fériptum eft. Rogans me An- 


tonium Vespuccium Notarium predictum , & infraferip- 
tum, quatenus de prediétis publicum conficiam Inftru- 


mentum unum, & feu plura. 

Adta fuerunt premiffa omnia, & fingula in Civitate 
Florentie, & in populo Sanéti Michaelis Berteidi, & | 
in Domo Alfonfi Filippi de Strotiis fub diéto Anno 
Domini noftri Jefu Chrifti ab ejus falutifera Incarriatio- 
ne millefimo quingentefimo quinto, Indiétione oétava, 
& die vigelima quinta Menfis Junii , prefentibus teftibus 
ad premiffa omnia, & fingula vocatis , habitis , & ro- 
gatis, videlicet Domino Tolomeo Petri Spagnuoli de 
Mantua Secretario, € Cancellario Illuftriffimi Domi- 
ni Marchionis Mantuæ, & Blafio Bonaccurfii Blafii de 
Florentia Cohadiutore Domini Marcelli Virgilii pri- 
mi Secretarii, & Cancellarii Dominationis Florentine 
rogatis. 

Item poftea di&is Anno, Indictione, & die vero vi- 
gefima fexta menfis Junii. a ; 

Cum hoc fit, prout afferuerunt infrafcripte Partes, 
quod Magnifica, & Excelfa Res Publica Florentina con- 
duxerit fub die vigefima quinta prefentis menfis Junii 
in Capitaneum Generalem totius Exercitus Magnifice 
& Excelfe Rei Publice, & Populi Florentini Illuftris- 
mum Dominum Franciscum Gonzagam Marchionem 
Mantuæ, & di&a Conduéta etiam fuerit di&a die per 
di&um Illuftriffimum Dominum Marchionem accæpta- 
ta, & cum inter cxtera, que in Capitulis diétæ Con- | 
duéte continentur fit Capitulum hujusmodi tenoris , & 
continentiz videlicet. 

liem ch’ella.prefente Condotta s’intenda effére ES Jia 
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Dominus Franciscus Quirici Johannis de Pepis. . 
Antonius Averardi Antonii Silveftri de Serriitoris. 
Clemens Cypriani Clementis S gi. 


rnig LA 
Joh: holomei de Bartolinis. 


a Nicolai B; 


Decem Viri Libertat 
fimul adünati, fervatis ferv 
omnes fabas nigras del fr, & fecun 1 
& vica voce facientes infrafcripta omnia, & fing 
ce, & nomine diéte Magnificæ celf Rei E 
ce Florentine, & omni meliori modo, quo potuerunt, 
& poffunt ex parte una , de 

Et Muftrifimus Dominus Franciscus Gonzaga 
Marchio Mantuæ pet fe, & fuos Heredes, & Sub- 
ceffores, & omni meliori: modo quo potuit , & po- 
teft ex parte altera, volentes di&um Capitulut 
clarare convenerunt. Quod verba predicti C 
virtusliter importent, & fint hujus fenfus, & vir 
tutis videlicet. Quod dicta Conducta cum omnibus in 
ontentis debeat exprefle ratificari & approbari per 

janifimam Majeftatem Regis Francorum infra 
unum menfem ab hodie fimpliciter, & eo modo, & 
forma, & prout facta eft. Et cafu , quo infra dictum 
tempus non fieret dicta Ratificatio, & approbatio dicto 
modo per dictam Chriftianiffimam Regiam Majeftatem, 
Ex nunc talis Conduétio habeatur , ac fi faéta non es- 
fet, & fit nullius valoris , eficatie , vel effeétus. Et 
ex nunc diétæ Partes in diéto cafu illam annullaverunt. 

Infüper etiam diétæ Partes modo, forma, & nomi- 
nibus predictis , attento quod in Capitulis praedictis 
continetur , quod præfatus Iluftriffimus Dominus Mar- 
chio debet ftare'& morari in Dominio Florentino, ne- 
que de dido Dominio discedere poffit non obtenta li- 
centia à Magnificis, & Excelfis Dominis Florentinis , 
vel a Magnificis Dominis Decem Libertatis , & Pacis. 
Et tamen conveniens fit, quod tempore, quo dicti Ex« 
celfi Domini Florentini rettinerent eorum homines Ar- 
migeros , & Stipendiarios extra omnem factionem , ne- 
que urgeret aliqua caufa offenfionis , vel defenfionis; 
fed effent diSti Stipendiarii, ut vulgo dicitur, alle ffaz- 
ze; di&us Illuitriffimus Dominus Marchio poffet res 
dire Mantuam, & ibi morari. Convenerunt ut fupra; 
quod di&o tempore , & cafu dius Iiluftriffimus Do- 
minus Marchio poffit discedere de dicto Dominio Flo- 
rentino , & ei licitum fit morari Mantuæ, non obftante 
eo quod dicitur in di&ta Conduéta. Intelligentes tamen 
di& Partes, quod femper quando diéti Magnifici & 
Excelfi Domini Florentini , vel diéti Magnifici Domi- 
ni Decem revocarent illum, ut deberet redire a Man- 
tua, & manerein Campis Florentinis, teneatur, & de- 
beat obedire, Confiderantes quod non fiet ad incom- 
modum diéti Illuftriffimi Domini Marchionis, vel nifi 
urgente caufa. Que omnia & fingula füprafcripta, & 
infrafcripta diétæ Partes altera alteri, & & converfo 
didis modo; & nominibus promiferunt , & convene- 
runt ad invicem, & viciffim folemnibus ftipulationibus 
hinc inde ultro citroque intervenientibus firma, & rata 
habere, tenere, attendere, obfervare, & adimplere, & 
contra non facere, vel venire per fe, vel alium modo 
aliquo, tacite vel expreffe, aut fub aliquo quæfito co- 
lore. Pro quibus omnibus & fingulis obfervandis, & 
adimplendis prefati Magnifici Domini Decem Viri dic- 
tis modo, & nominibus obligaverunt dico Hluftriffimo 
Domino Marchioni ibidem prefenti, & ftipulanti ut. fu- 
pra, diétum Commune Florentis ejusque res; & bo- 
na omnia & fingula , prefentia & futura; & didus 
Iluftriffmus Dominus Franciscus Gonzaga obligavit dic- 
tis Magnificis Dominis Decem, & mihi Antonio No- 
tario jam fepediéto, & infraferipto, ut publice Perfo- 
ng ibidem præfenti, recipienti, & ftipulanti pro dicto 
Communi, & Populo Florentino , fe ipfam Muftrifis 
mum Dominum Franciscum Gonzagam, & cjus 
lios, Haredes, & Subceflores, & bona omnia & fin- 
gula, prefentia & futura, nec non fidem, & famam, 
Socios, & Comitivam ejusdem. Renuntiantes diétæ 
Partes, & qualibet earum, dictis modis , & nominibus 
fupradiétis omnibus & fingulis, exceptioni non facte 
Conventionis & promiffionis utfupra , rei non fic ges- 
tz, & non fic per omnia celebrati contra&us , excep- 


Florenti 
artito per 
um Ordinationem, 


facia con buona gratia della Maefta Chriftianifima, ES uon 
altrimenti, nella provifione , proteétione, ES flipendio della | 
quale efo intende ES vuole perpétuare infino alla Morte. | 
Täcirco Magnifici Domini 
Nicolaus Alexandri Filippi de Machiayellis. 
Pierus Francisci Neri Filippi del Nero. 
Tom. IV. Part. I. 


Rh generalem renuntiationem non fütficere , vel 


tioni doli mali, conditioni indebiti, quod fine caufa; 
quod mettis, vel injufta caufa, in fatum a&ioni, Pri- 
vilegio Fori, reftitutis in integrum, oinnique alii Le- 
gum, Jurium, & Conftitutionum auxilio, privilegio, 
& favori, & fpecialiter , & nominatim Legi, & Juri 


nor 


ANNO 
1505: 


ANNO non valere. 
2 fentil 
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Quibus quidem fupraferiptis Partibus præ- 
us, & dictis modis, & nominibus volentibus, & 
onfitentibus praecepi ego Antonius fudex ordinarius , 
i is infrafcriptus Guarentigiam ac per Guaren- 
ce & nomine juramenti , prout mihi licuit 
t fecundum formam Statutorum, € Ordinatio- 
num Communis Florentis , & cujuscumque alterius 
Loci de Guarentigia disponentis , quatenus predicta om- 
nia, & fingula attendant , & obfervent in omnibus, & 
per omnia, & quoad omnes, & omnia, & prout, & | 
ficut convenerunt, continetur, & fuprafcriptum eft. 
Rogantes me Antonium Vespuccium Cancellarium, & 
Notarium infrafcriptum diétæ Partes diétis modis, & 
nominibus, quatenus de prædiétis omnibus, & fingulis 
publicum confitiam Inftrumentum unum, & feu plura. 
Acta fuerunt premiffa omnia , & fingula in Civitate 
Flotentiz, & in Pallatio Dominationis Florentine, & 
in parte inferiori diéti Pallatii, € in Audientia extiva 
diétorum Dominorum Decem fub Anno Domini nos- 
tri Jefu Chrifti ab cjus falutifera Incarnatione millefi- 
mo quingentefimo quinto , Indictione octava, die vero vi- 
gefima fexta mentis Junii, Præfentibus teftibus ad præ- 
miffa omnia, & fingula vocatis, habitis, & rogatis ,vi- 
delicet Domino T'holomeo Pieri Spagnuolo de 
tua, Domino Francisco Domini Eufebii de Malai 
tis de Mantua ambobus Secretariis , € Cancellariis 
di&i Illuftrifimi Domini Marchionis Mantuz, & Do- 
mino Marcello Virgilio de Florentia , & Domino Ni- 
colao Malchiavello de Florentia ambobus Secretariis 
& Cancellariis Dominationis Florentinæ 


derfelben Gompromig und Berfchreibung baf fie 
Shro Kayferlichen 9Dtajeftát Entfeheid nachfolgen 
wollen Geben wie bieroben. [Lunic. 
Zeutfches- Reichs» Archiv. Part. Special. Ab 
theilung IV. Abfag T. pag. 635. ] 


C'eft- à - dire, 


Sentence Arbitrale de MaxiMtrLirw I. Roi des 


Romains entre ALBERT € WorLrGANG 
Duc de Baviere d'une part,  Friperic 
comme Tuteur des Fils de Rupert anff Duc 
de Baviere d'autre part, dans la Caufe agitée en- 
treux au fujet de la Succefion des Etats ($ Do- 
maines delaiffez par le feu Duc GEORGE. 4 
Cologne le 30. Juillet 1505. Avec le Man- 
DEMENT dudit Roi aux Etats Provinciaux dé 
Baviere à ce qu'ils ayent à fe conformer audit ga- 
gement. Donmé à Fevern le 20. Aoät jog. 
Les PLeınpouvoırs desdits Ducs à leurs 
Députés Gonfeillers pour Je Joumettre de leur part 
è la dite Sentence. Donnes la Vigile de  Ascen- 
Jion isos. Et INSTRUMENT de Compro- 
mis des mêmes Ducs, par. lequel ils requiérent le 


1505. 


Jugement de fa Majefté ES s'y foñmettent y dudit 
jour Vigile de P Ascenfion 1505. 


Ita verum e[fe affirmo 


L. S. Ego Antonius olim Ser Anaftafi Ser Ameri- 
gi de Vespucciis Imperiali auctoritate Judex Ordina- 
Rogge idi ARS aie por nee 
non Cancellarius Extraétionum 1ciorum Populi CNET TE 
Communis Florentis, prádiétis omuibus, $ fingulis in of St Morimilian von GGGtres Gnaden Rémi 
præfenti Carta, & oéto præcedentibus Cartis ædinis, feben Kimig/ gu allen Zeiten Mebrer des Meiehs / 
dum fic agebantur interfui, eaque rogatus fcribere fcrip- | 34 Sungern/ Dalmatic! Croatien 3c. Künig/ Ergo 
fi, rogavi, & publicavi, & in hanc publicam formam | Serbog zu Defterreich | Hergog zu Burgundi/ su 
Bu & in fidem me fübfcripfi , & folito mei figillo | Brabant/ und Pfalegaffe ac. Empieten den Erfas 
es men und Golen! jinjern Andáchtigen und bes Reichs 
Cum ejus Original authentico. in Pergamena ferip- | Heben Setrenen! allen Sandfaffen LHnterthanen fund 
20, fic ut fupra expedito in fecretiori Arcbiducali Man- | Berwanten des Firftenthumbs in niedern unb obern 
tug Archivio adfervato prafentem fumptam Copiam om- | Bayern! in was Würden / Standts oder Wefens 
mino conferre atteftor, Die feun/ fo Dis nachgıfchrieben Sachen berürt /und 
mit diefem Lnfern Füniglichen Brief! over gelaubs 
tae Ego Lupovicus Nob. olim | lichen Abfchrifft davon, erfucht werben! Tinfer Gnad 
Av H. Oc TAVII DE Mazziis E | any alles Gut. Erfamen md Eden 1 Sicben / Andache 
“eae Bus, Civis, publicusque, Imperiali anéto- | tigen und Gerreuen. Wir haben in den Ser 
DAN ritate , Mantuz Notarias ac dicli fe- 9 A x u in Den Srrungen 
ST NOM Dein drebadacals Arbres Cine tmb Spennen! fo fid) swifehen den Socbgebornen 
cellarius. In quorum fidem hic me, | Ullbrechten Unferm Schwager und Woiffgangen! 
Silica cum arteftarione , fubfiriphi bac | Scbriivern an sine! und weylend Herhog Mups 
die 15. Februarii 1720. rechten auch feiner Gemabel und nachfolgende ette 
309 Friedrichs, als Bormund deffolben Herkog Rups 
sechts gelaffen Kindern / alle Hfalg-Graffe bep Reys 
nel und Hergogen in Bayern Fnfern Lieben Dhey 
Men und Sürften anders Zayls | von wegen weylend 
SHergog Forgens von Bayern gefaffen Sürféenthunn / 
Land und Sout! Saab und Güter I fo viel ct des 
hinder fein verlaffen bat / gehalten auf Sinfetn ucehs 
a Jo > 1 i p : A us. | ften Pra ES Gn 5 mit Rath und Bentves 
d rer A fen Vnfer und des Neichs Ehurfürften! Fürften und 
ee bat die 16. | apor Stendel in mercélicher Ansahl! zwifchen den 
gemelten SPartheyen cynen endlichen. Spruch unb 
Enpfehied getban / den fy auch zu bayder feyot «Here 
lich Hergog Albrecht uno Herkog Wolfgang durch 
XXXVII ihe vollmachtig Math und Lntvald | und dann Hers 
5 fog Friedrich durch fich felbft | als Bormund! im 
30. Juill, Entfheid Maxımınıanı I. SRémiféhen Mahmen und ffatt feines Bruders Hergog Rups 
Königs ziwifchen denen erzogen in Bayern rechts gelaffener Kinder Hergog Othaynrichs und 
il) Albrecht und Wolfgang eines/ dann Friedrich Hergog Philipfen/ alfo angenommen und ing zus 
|| alf Bormund Nuprechts GSeeligen Herren gefagt! fic) auch des guungfanlich verfebricben bae 
| Söhnen andern Theils ob der Succeffions-Sach ben! folchen Spruch uno Endfehyd zu leben! und 
in Hergog Georgs binterlaffenen Landen. Ge: den feet und veft zu halten. Demnach gebieten wir 
fehehen zu Collen den 30. Fulit 1503. Sambt euch allen famentlich und cwer pebem infunderhayt I 
| Deffen Mandat an affe Ober und Nieder Bayri- von Rémifcher Küniglicher Macht ernftlich mit dive 
foe Sand-Stände) befagten Entfcheid geborfame | fem Bricffl und wbllen/ daß ihe ben obbcftpmmp: 
lich nach zuleben. Geben qu Ser den 20. Aus ten Ynfern Königlichen Spruch und Endfehid zwir 
gufti 1503. Meche auch infericten Bollmachten fehen den vorgenannten Partheyen Herkog Mloreck 
befagter Hergogen | bero Deputirten zu obbenan- ten und Hergog Wolffgangen! an cinem/ und Here 
| ten Entfepeio aufgefteher. Geben zu München 809 Svicorichen als Bormund anders tayls! in i 
ll | en 


ANNO 
1305. 


DU DROIT 


den feinen Qundteu und UActickelns fo viel dee ewer 
yeven berien wirbet | anhanget/ underworffen feyet/ 


und ben curwers tayls gctrewlich halter! und volzie | 


Hee und euch des nit feget noch Midert. Auch fap 
ner Parthey nun binfur von Datum des gemelten 


Unfers Spruchs und Endfhids anguoahen/ Fainers | 


{ey Rent! Mug! Gilt) Stewen | noch ander Ge 
Delle! wie dic genannt werden möchten | nit tayehet! 
noch geber/ fimber bie bel) euwern anden und Ge 
walt bebattet fo lang/ bis die Schloß) Stet Flee» 
ken Sande! £ewt! Gilt und Güter nach (amt defe 
felben Spruchs getaylet und yeder Parthey! das | 
fo jr biefelb Taylung zugibt I eingeantwurt toirdet/ 
alsvann mag yeder Tail folic) Rent! Mug) Gale! 
Stewrn/ und ander Gefelle von feinen Landen und 
Sinterthanen felbs einnehmen und empfaben / und 
bierein nit anderft handelt noch ungehorfamlich er» 
fcbeinet 1 als Lieb euch allen und eter peoem fey fin. 
fer und des Reichs fehwere Ungnad und Straff zu 
Herincyden. Daran thut jhe Enfer ernftlich May 
nung. _ Geben zu Fewr/ am ge. Tag des Dionats 
Augufti, Anno Domini funffgebenhundert und 
jur fünften : ner Reich des Momifehen int gr. 
$inb des Hungrifchen im roi. Jahren. N 

Wir Maximilian von GOES Gnaden Dómis 


fcher König! zu allen Zeiten Dierer des Reichs gue | 


Sungern/ Dalmatien! Groatien] c. König: Er 
Hergog sue Defterreich/ Herkog aue Burgundy/ au 
Soteringe/ zu Brabant! und Pfal Grave 120. Des 
Kennen /alß wir egt in den Srrungen und Spenen! 
fo fic) ywifchen den Hochgebohrnen Albrechten und 
OBoltigangen Gebrüdern | Pfale-Graffen bey Rent 
und Hergogen in Bayern rc. Unferm lieben Schwa: 
ger! Dheim und Sürffen an ainem: Ynd dem Hoch- 
gebornen Friedevichen / auch Mfallnkaraven bey 
Mheyn und Hergogen in Bayern rc. Ynferin lieben 
Diem und Fürften/ als Bormänder weilund feines 
Bruders Herkogen Nuebrechts von Bayrn Sunel 
Hersog Othainvichs |. und Hergog Philipfen feiner 
Bittern? anders theils? gehalten! ainen endlichen 
Spruch getbans ber von Wort zu Wort hernach 
gefchrieben ftehet. 

Bir Marimilian von Gottes Gnaden Nömifcher 
König I3 allen Zeiten Mehrer des Reichs zu Sun 
gern/ Dalmatien! Groatien rc. König) Erk-Hert- 
209 zu Defterveich! Hergog zu Burgundy! qu Lote 
zingei qu Brabant | zu Steyer! zur Kernten | qu 
Grain] 3u Symburg/ zu Sugemburg und zu Geldern; 
Land-Grave in Elfag: Sürft zu Schwaben: Pfalg- 
Graffe zu Habfpurg und zu Hönigaw : Gefürfter 
Giraffe zu Burgundy/ zu Flandern! zu Tyrol! zu 
Garg! zu Avehois! zu Holand) zu Seelandt zu 
Dot! zu Küburg zu Namur / und zu Zupffen: 
Sytarggratf oes Hailigen Römifchen Reychsider Enns 
unb zu Burgaw) Here zu Sricflanb | auf der Wine 
Düchen Marek I zu Meicheln! zu Portenato und zu 
Saimsı u 2. 

Botennen offentlich mit diefem Brieffl und chun 
fund allermengttich. ls fid) nach Abgang weilendt 
Des Hochgebohrnen Hnjers lieben Obeyin und Fürs 
ften] Hergoq Sórgen von Bayın | von wegen feiner 
verlaffen Fürftenthumb/ Sandi Sent! Hab und Gir 
ter | zwilchen den Hochgebornen Albrschten und 
Wolffgangen Gebriidern Pfalsgraffen bey Reyn und 
Hergogen in Bayın / Ynfern lieben Schwagern/ 
Dyeyınen und Fürften an einem: und toeplenbt Hert- 
309 Nüprechten von Bayın! in Namen feiner Ge 
mabel Frawen Elifabethen | deffelben Hergog Jór» 
gen Tochter und ihren Erben (anders Tayl : Strung 
und Spennen begeben haben! wir die für tng als 
MRomijchen König erfordert / verhort/und mit Fleiß 
uuterftanden die gitlich hyn zu Ligen und qu dertras 
gen/ und als die Gütlichhait nit ffat haben wolt/ 
Darin! als ordentlichen Nichter! Tag angefe&tlunp 
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Yrtail und Recht gefprochen. Nun fein svifehen 
denfelben Partheyen um Bollsiehung willen folcher 
Vrtayl und Nechtens mercklich Krieg und Auffrubt 
jerwachfen/ und in bem die genannten Herkog Sup^ 
| recbt und fein Gemabl mit Tod abgangen I und 
| Dannocht diefelben Krieg unb Luftiica in Namen 
| ihrer verlaffen Sin Dergog Othainticos uñp Herkog 
| Bhilipfen geübt. worden. Dieweil aber bie ing und 
| Denn Hailigen Reich in andern obligenden Sachen! 
| mexcélich_ Berhinprung pracht | und auch diefelben 
| Herkog Otbaintic)s und Hergog Philips) jr vogee 
| ber Sar noch nit erraichti haben wir dem Sailigen 
Reich Leutfcher Nation! und gemayner &briftero 
heit zu Anffenyalt/ Frieden und Güte! als Ramis 
feber König/ und Oberfter Geehab | bem das zuthün 
gebúct und giftehet | mit Willen und Zügeben des 
Hochgebornen Philipfen Pralg- Graf by Deyn ec. 
Unfers lichen Oheim! als ihres Alt Baters/ Damit 
folchen Krieg unb Ynrat abgeftelt 1 und fehweres 
?5lutbergieffen der Chriften-Menfehen und Berhs> 
tung und Berderbung dev Land und Seut verhiit I 
auc) das fo von ibrenttocgen gehandelt werd/ Ereffe 
tig fey/ und alfo die Sachen zu Fried und Ainige 
Feit formen / ben Hochgebohrnen Friedrichen! Dfalée 
Graffen bey Neon und Hergog in Bayen Hinferik 
lieben Oheim und Fürften den yes genannten Hergog 
Dthaynrichen und Herkog Dhilipjen? als jen gefips 
ten Sreund/ zu Tutor und Bormund gefegt und 
georonct/ und Darauf mit den gemelten Hergog Ile 
brecht und Hergog Wolffgangen! desgleichen mit 
Deinfelben Hergog Sridrichen als Tutor und Bora 
iub] im Mammen und an féat dev berürten feiner june 
gen Berrern! fo viel gehandelti daß fy au Sander fent 
AUS underteniger Gehorfam aff unb yeglich obbeftimpt 
Srrung unb Spenn! von wegen der Sürftentbum 
Sand/ Sewtl Hab unb Gütern I fo berfelb Hergog 
Sorg hinder fein verfallen bat! nichts davon ausge» 
nommen / gang frey I willtilich on alle Firwort 
auf Ung als Nom. Konig! jen rechten Herren und 
ordentlichen Dichter / zu endlichen Austrag und 
Entfehied geftellt/ und (id) gegen tins verfehriben / 
sugefagt und verfprochen haben! daß fo folchem Ine 
fern Austrag und Œndfchio in allen feinen Puncten 
und Articteln. gehorfamlich und ow alle Waigerung 
{eben und nachkommen |. und bartoiber nit fein noch 
handeln? noc) den jen oder jemants andern von 
jen wegen zethun geftatten follen und wollen! alles 
Subalt der Berfchrybungen von Wort zu Wort af 
fo lautendt: 

Don GH Gnaden wir Albrecht und Wolffe 
gang Gebrüper] Pfals-Graffen by Reyn / Hergogert 
in Obernaind Mieder-Baysın 2c. Bokennen als wit 
an ainem: und der Hochgeborn Fürften Hergog Fries 
derich von Bayrn 20. im Mahmen und an ftat ivet)e 
[cub ber Hochgebornen Fürften Hersog MNuprechts vor. 
Daya. Sin Hergog Othaintichs uio Herkog Phis 
lipfenzc. anders Sails Idie Srrungund Spenn fo fich 
bon wegen weilend Herkog Zörgens von Bayern 2c. 
gelaffen Fürftenthum! Sande und $etot Id anders / 
nichts ausgenommen / zwifchen ns au bender fent 
haltendt/ auf den WAllerdurchlauchtigten Großmech 
tigften Fürften und Herren! Herrn Maximilian, 
Ynfern allergnedigften Herrn als Mömifcher à 
nig! Yinfern rechten Seren und ordentlichen Nichter 
zu endlichen Wustrag und Endfehin acfteít/ bafj wir 
| demnach demfelben Hinferin allergnedigften Herendem 

Rômifchen König bey Yinfern Firftlichen Würden 
| augefagt und verfprochen haben! und thun wiffents 
| lich in Rrafft dis Brieffs. Ai] Daß wir. folcbem 
feiner Königlichen Majeftät Auftrag und Envichio 
in allen feinen Punckten und 2frtidieln gehorfamdicht 
| und on alle Waigerung leben und nachkommen / unt 
darwider nit fein noch handeln! noch den infeed 
actin geftatten follen und ‚wollen in Kain weiß/ ges 

f P treuficb 
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Anno treulió and ungeberficb. Des gu Urtund haben | betvilligen Compromif und Zuftellung der Sachen Anno 


1505. 


bayo Tinfere Synfigel an biefen Brief ge | 
tt. Der geben ift qu München an dem Haile 
ttf beub / als man 3aft von Eprifti Unfers | 


y Herren Geburt funffzchenhundere und fünff | 


uy. 

Wir Sejbrich von GHetes Gnaben Das Graf | 
bey Neyn! Hergog in Bayern ! und ber Hochgebor: | 
nen Sürften; Jinfeen lieben Bettern Herrn Othaiw 
ricos und Heren Philipfen Gebrivern | Dfategrar 
ven bey Meyn | Hergogen in Mydern und Dbern 
Bayern derorventer Bormund : Bebennen! als wir 
in Marien und an ftat. weyfendt des Hochgebornen 
Sörften Yinfers lichen Bruders/ Hergog Muprechts 
von Bayern Sin obgemelt Hertzog Otbainrid)s unb 
Hertzog Philipfen an ainem/ und bie Hochgebornen | 
Fürften Herren Albrechten und Herren Wolffgan- 
gen auc) Pfalts-Graffen bey Meyn/ und Hertzog in 
Obern und Mydern Bayern’ anders Tals: Die 
Serung und Spenn I fo fic) von wegen wevlends | 
Des Hochgebornen Fürften I Herren Forgen Pfaltz | 
Graffen bey Neynel Hertzogen in Nidern und O- | 
bern Bayern ac.  gelalen Sürffenthum/ Lande und | 
Scwt/ und anders / nichts ausgenommen) zwifchen | 
Uns bayper fent halten! auf den aller Durchfeuchti: | 
giften Fürften und Herren! Seven Maximilian, | 
Hömifchen König rc. Unfern alfergnebigiften Serrn/ | 
als Römifchen König ! infern vechten Heren und | 
ordentliche Michter / zu, endlichen Austrag und 
Endfehyd geftelt! da} whe pemmad) für tins felbs 
und der genannten infec Bettern wegen demfelben 


Jinfern allerguevigften Herrn dem Romifehen Ko» | 


nig bey Vinfern Fürftlichen Widen zugefagt und 
Herfprochen haben/ und thun das wiffentlich in Krafft 
dis Briffs/ alfo baf wir folchem feiner Königlichen 
Diajeftát Auftrag und Endichid in allen feinen 
Duncten uno Articteln gehorfamlich und on alle 
Waigerung leben und nachfommen/ und darwider 
nicht feyn noch Daubel nod) das den Tánfern zerhun 
geftatten follen noch wollen I in fayn weis! getreu» 
lic) und ungeverlich. Des qu Urtund haben toit 
Hufen Bormunpfihafft- Secret an diefen Brief ges 
bangen. Datum zu Gif auf Dornftag Ot. 
Jacobs bent Apoftoli , Anno Domini 
xjoy. 

Kuffolfich Berwilliguag und in Krafft bes Goetoalts] 
fo ins die Erfamen/ geferten Unfer andechtig und des 
Meyehs lieb Getvew / Tlrichs von Wefterftaten 
Thunb Here qu 2(ugfpurg : Fohanus. WAdelmann 
Gomimentherr zu Phunenthal : Wolffgang von 2f» 
banni Sigmund von Norbach | Han von Paul: 
fiotffl Doctor Weter GDawingartuer] Ludwig von 
Sonnen! Bareholomee Strend I und Dent Perin- 
ger von Hergog Albrechten und Hergog Wolffgan 
gen fürpracht I wie Dernacb folge, Don GOT Te, 
Guaden wir Albrecht und Wsolffgang Gebrüder / 
bayve Pfaltz, Graffen bey Meyn I Hevtgogen in D: 
bernd Midern Bayern 26. bekennen mit Diefem 
Brief Als dev Alerducchleuchtigift/ Srofmech» 
tigift Sürft und Herr) Herr Maximilian, Römie 
her Konigh zu allen Zeyten Mierer des Meichs/ 
Finfer/allergnadigifter lieber Herr und Schwager! 
ins Sebridern an aincm und dem Hochgebohrnen 
Fürften! Hertzog Srivrichen auch Pfalg-Graffen bey 
Reyna! und Hergog in Bayern! Unfern lieben Bet: 
teen] an flat und von wegen feiner jungen Bettern 
Sergogen Othainvichs und Philipfen Gebrädern 
wenlente feines Bruders Hergog Nuprechts Sín/ 
anders tayís: Jn nen fehtwebenden Serungen und 
Spennen weylende Taufers Bettern Herkog Forgens 
in Bayern ze. gelaffen Fürftenehumb/ Landt/ $etot 
und Gut/ darend und ligend! nichts ausgenommen 
berürend |. Gnfer bayden Caylen ainen gútlichen und 
endlichen Endichid-=<Zag anf infer au bayder Cat 


in je Königlich Majeftár aygen Perfoni als infer 
9ber-unb rechten Heren fre) on alle Girwore gefcheheny 
zu Coln am pip. Lag des Monats Mey vor jrer 
Königlichen Majeftat zu erfeheynen / und endlicher 
Handlung und Endichids in angeregten Serungen 
und Spennen zu getvartten / ernent und angefet hat. 
Machdem wir aber aus fundern merctlichen urfachen 
und Berhinorungen Ens biefer Sept aus Hnférm Fare 
ftentbumb perfóntich fo wept nicht tin mügen / fo haben 
wir bayo Gebrider Diebor benendt die Wirdigen | 
Beften! Exfamen! Hochgelerten I Fürfichtigen und 
9Bepfeu! infer Neten! Sandfeffen und lieben Gee 
trewen Felvichen von QBefterfteten | Thum Seren zu 
Augfourg: Sobann Avelmann / Commentherr zu 
Diumental: Wolffgangn von Dheym zu Wildnaw 
Unfern Hoffmayfter; Sigmunden von Norbacht 
Königklichen Haubtmann qu Regenfpurg/ band Mite 
ter: Hanfen von Paulftorffl Tinfern Biekthumd in 
niedern Beyern etc. Doctor Petern Pawwingart 
ner: Subivigen von Sennen: Bartholomeen Schrene- 
Een zu München! Beyten Devinger zu Gugvliftades 
beyot Ynfer Burgers qu diefem Eimigklichen Tag 
mit fampe Finfern Sandfchafften verordnet / und den 
allen famentlich und funderlich Unfern vollmechtigen 
Gewalt geben! und thu das hiemit und in &taqt 
dis Briefs folchen Kinealichen Tag an Unie ftat 
und aus Yinferm funden Bevelchy zu befuchen! Wns 
| fer Motinrfft! Sachen und Gerechtigkeit füviutras 
| gen und des Gegentayls bartbumn and 


g 
fürbringen gu 
widerfprechen labzelaynen und vernichten. Ob auch 
die Koniglich Majeftát mit Wilfen baydertayl gies 
| lich Handlung halten wolten auf infer Inftru&tion! 
| Deshalb ynen Hnfern Meten und Warwalden gegeben I 
| folich Handlung zu boven! gebirlich Mntivnrt 1 in 
gem DBevelch gemef! daga geben und fich nach Ge 
| ftaft infer Haren Gerechtigkeit! und behabts Mech» 
| tens in allweg. gebürlich gehalten. Wo aber init 
| Wiffen kayn envlicher Vertrag gefebehen möcht lauf 
| Unfer bayder Tayl Hindergang und freye Zuftellung 
| der Sachen zu jrer Königklichen Majestic !von deve 
| felben prev Majeftat nottürfftig Enpfehio-Brieff ba» 
| rüber zu begeren/ angunemen und Uns Die zu zeprin- 
| gen! unb alles anders) wie das Hnfer Motturfft ere 
| forbere und juen Jinfer Anwalde begeguen wirdces 
von infern wegen zu Handetul gethun und zelaffen ! 
| Wie toit dann feb perfonlich zugegen handeln] thun 
und laffen möchten. nd ob Die benannten infos 
| Rete unb WAniwalde merers Gewalts! bann bierinn 
| begriffen ift nottinfftig wurden! ben toeffen wir ión 
biemit vollkommenlich auch gegeben haben zu Sewin! 
Lau Berluftl und aller Handlung bis Hinfers Sins 
| dergangs auf dic Nömifch Königklich Majeftat. np 
| was alfo durch angeregt. infer Rete und Anwalde 
Lin diefem Huferm Handel von Gafern wegen gehans 
| Delt toivbet/ Das gereden tir bey Ynfern Fivrftlichon 
| Wirden und Worten! feet! ocft und aufteche/ andy 
| deshalb Finfer Sete und WAnweldt on Schaden ae 
| halten! mit Yrtund dis Briefs! burd) Wnfer bay: 
| der Hergog Albrechts und Herkog MWolffgangs ar 
| hangenden Iufiegeín beveftigt. Gefchehen zu Mine 
| hen! und angeregter Brief ift geben am Hailigen 
| Auffart Abent/ alf man salt von CHrifti Ynfers 
| lieben HErrn Geburt fiinffyehenhimdere und im fünf: 
| ten Sabre 
Haben wie vorgenanter König Maximilian auf 
Dicfein Ynfern gegenwertigen Tag! fo wir deshalben 
bayden Pareheyen erneut! mit wohlbedachten Mue 
UND zeycigem Mat zwifchen bayden vorgemelten Dare 
theyen in der angezeigten Sachen und Srrung Hurto 
309 Förgens verlaffen Fürfkenthum + Lande | Lowel 
Hab und Güter berirende! Wnfern endelichen Aug: 
fpruch u. Endithyd gethan u. gegeben. Thun nnb 
[anion ben auch witfentlich in Kaffe dies Brief’ 
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DU DROIT 


ANNO {Wie bon Wort zu Wore hernach gefehtiehen fre. 


het. ^ 
Anfängklich fhrecher und entfehayden Wir! daß 
aff und yegklich Beehde/ Feyenpfchafft und Wider. 
willen fo fich in diefer Kriege- Handlung zoifcben 


den Bartheyen] auch jin Dienern ! Anhengen und 
Derwanten begeben hat/ wie das feyn möcht nichts 
ausgenommen! gang todt/ ab und verzigen feyn: 


und bain Tail den andern / noch funder Derfonen 
Darin weder inner noch aufferhalh Mechtens/ mit 
Morten und Woreken nit crfischen/ anfprechen | recht 
fertigen / fehmehen I noch belaydigen fell! in Fayn 
Wei, 

AWeyter fprechen und entfehaiden wit! bafj Herts 
¿09 Sriedrichen! als Bormunde/ an frat und von 
wegen feiner Bettern Hergog Othaynrichs und Hert: 
309 Philipfen! jren Erben und Nachfommen! ver 
folgen und zuftehen foll an Schloffen! Stetten | San 
den! Setwten/ und Gulten mit der Maunfchafft 
und aller ander Hberkeit | Herrligkait! Gereeltige 
fait und Zugehörung. 

Stem Schloß und Stade Stetoburg an dev Thu 
Haw mit fampt ihren Herrligkaiten und Zugehörun 
gen] und variu herdishalh per Chunat/ anfferhalb 
Der Stade Ingolftatt mit jren Sugehorung! was 
Hertzog Jörg am Oberland verlaffen Dat! alles bis 
in zwanzig tanfende Guldin SXeinift) Nutz und 
Gelts nach gewöhnlichen Anfchlag: und was folch 
Dberland nicht ertragen mag! fell ihm erftat werden 
am Süiberlanb auch herdishalh der Chunaw/ und 
andern Sanden] fo Hertzog Albrecht und Hertzog 
DWolffgang am Morckau und vor dem Wald haben, 
Doch ausgenommen) was durch Hertzog Albrechten 
und Hertzog Wolffgangen hingeben iff. Find ob 
bie Guft herdishalb ber Thunaw die Summa der 
zwanzig taufend Guldin Neynifch Mus und Gelts 
nach obgemeldtem Anfchlag nicht ertragen mocht/ 
fo follen wir Macht und Gewalt haben bie Fbertew- 
ring und Crftatfung an andern Stucten enhalb auf 
ber andern Coepten der Shunaw ausjujaigen. 


SSteur/ über follich zwanzig tatofent Guldin Nes | 


hifeh Mus und Gelts fprechen wie Herkog Friedri- 
chen! alg Bormundt erblichen / wie vor (tatt/ noch 
bier tatofent Gildin Neynifch Mug und Gelts nach 
vorgemelten Wnfehlag! an Schloffen | Stetten I San 
den | Lewten und Gilten ! auf maffen | wie die 


zwanzig tawfent Gäldin Mus und Gelts/ wie wir 
Dann Die angaygen werden. 

Weiter fprechen und entichanden wir/ dag Hert 
jog Albrechten und Hergog Wolffgangen von Bas 
gern! ihren Erben und Nachkommen! zuftehen / vere 
folgen und bleyben follen all und gegklich ander Schloß 
€teit] Land] fet und Gilt! fo viel Der Herkog 
Syórg von Bayern über das I fo Serkog Friedrich! 
alf Bormund tergemeftet maffen güftehet hinter fein 
Serfaffen Daft] mit der Mannfchafft und aller ander 
Obrigtait! Herrligkaiti Gerechtigkeit und Zugehd 
zung / nichts Davon ausgenommen; 

Berter fprechen toit! dag Herkog Sriedrichen dif 
Bormund exblichen/ wie vorfteet] zuftchen und oet» 
folgen follen alle. Baarfchafft 1 Silber Sefchirr I 
Elaynatı Edelgeftain / Berlin und Gewant/ mit 
fampe aller andern varenden Hab fo in bayden 
Schloffen $anfbut und Bureshaufen feyn. Doch 
fol Herkog Friedevich! Kelch Meßgewandtl und 
{was zu dem Gogdienft gehöret I in dev Gape(n in 
denfelben Schloffen lafen mit fampt etlichen gemay- 
tiem Haufrat Inach feinem Geoallen. Gunftin al 
fen andern Sehloffen! Stetten und Fleten foll ai 
nent geben! fo Diefelben einnemen wirdet / bie farende 
Hab! wie die auf dem Tag Datum dif Spruchs 
darinn ift/be(enben; Dann von wegen des SGefehing! 
Büshfen! Bulver und ander ihrer Qugehirungs fo 
Hergog org verlaffen hat! fprechen wir pag. foley 
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gleich halb getaylee? sind idem TShanl das alb Arge: 
ben werde, 

Der Kaften ind Getvayds halben] fo noch bbb 
handen ift] fprechen wiv/ taf folichs auch alench 
balbs getayít! und ydem That pas hath gegeben. 
Und foll nach bewt dato nichts darvon verändert 
werden! big bie Zaylung deffelben Serrayos bofehe: 
hens allain was gr Unterhandlung derfelben Schtof 
noth ift/ darin follen auch bayo Partheyen bey ibven 
Pflichten tain Geverlichtait brauchen. 

Antreffende die Sehulde / fprechen wir! was ye 
dertayí nach weylend Hergog Sorgen Abgang von 
Schulden gemacht bat | Daß yeder apt vaffclo be 
gal. 

Wir fprechen auch / bafi von baydeh SPartheyen 
gegen allen und yeden interthanen lin was Stands 
oder Wefens vie feyn I diefer vorberiirten Srrung 
und Kriegsliuffon halben baynerlay Jingenad over 
Straffe firgenommien! funder alles todt und abfeyni 
und deshalben nichts gehandelt werden fol. 

Stem! was freyer Schulen pon Herkog Sorgert 
berütent/ die nicht aus Pflegen! Ampten! oder ane 
dern dergleichen verfehrichen fepn] fprecben tici dag 
biefelben durch Hergog Friedvichen alf Dormindel 
bezahft werden. Desgleichen was Herkog Jürg der 
maffen ausgeliehen oder Sehulden het I die follen 
Sergog Sricotichen zuftehen: 

Stem | was rechtfertig DVerfchreybungen 
SHergog Sorgen auf Schloffen 1 Stetten 
oder Flecken ausgegangen wweren! preci 
Die durch Hertzog WAlbrecht und Seres Wolffgang 
vollzogen werden follen. 

Wir fprechen auch | bafi yeder Tanl dem ande 
übergeb all briefflich Hrkund I Urbarbitcher/ und an 
der Gerechtigkeit | zu den Ctudin I Schloffent 
Stetten und Flecken/ fo ainem poen Belenben/ und 


werde, 

Ste) all Schloß! Stett und Flecken) fo Jette 
¿og Srivrichen als Bormundt 3ufteben] (oll cx von 
Ans alf Römischen Konig! alf ain Fürft des Reichs 
und Bormund im Damen u. von wegen feiner Bets 
tern Hertzog Othainrich und Hertzög Dbilipfen) 
ihrer Erben unb Nachkommen entpfaben/ wie itt 
Heiligen Meich herkommen und der Gebrauch ift. 
| Ausgenommen bie Stuck) too die Dartinder weten 
| Die von andern zu Leben berrärten und barum. Ting 
glaublicher Schein I darab wir begnügig find! fin 
bracht würdet, 

Jtem/ e$ foll ait yeder fein Yinterthanen/ fo ifti 
jufteben werden! bey ihren Freyhaiten und alten Hera 
kommen beleyben laffen/ und ihnen dic confirmitts 
und befteten! al fic) gebürt. 

Stem fo fprechen wie) daß ¿tvifchén dato bie 
Spenehs und ©. Michels- Tag nechfttänfftig bem 
genanten Hertzog Fricdvichen/alf Bormundtl crblis 
chen! wie obfteher I dife nachgefchriben Stuck abs 
getreten eingeantivortfet werden und bleiben follen. 
Demlich Schloß Meicheveshofen | Schloß und dic 
Stadt Lawgingen | Schloß md Stadt Höchftet ! 
Schloß und Stadt Gundelfingen! Schloß und 
Stave Haynegt I Stadt Gultzbach / Schloß ws 
Drardt Lengfeld/ Schloß unb Stad Belborffi Schuß 
und Stadt Semaro! Schloß und Mart Calmuntal 
und Stadt Weyden mit der Mannfchffe und aller 
ander Obertait! Herrligkait | Gerechrigtait/ Mute 
tung! Zu-und Eingehörungen. 

Item fo fprechen wie/ dag herwiberum betfetó 
| SHertzog Friedrich alf Bormund den yerzgenanten 
Hertzog Albrecht u. Hertzog Wolfgang / auch in 
Dev berürten Sept zwifchen bie und ©. Michel Tag 
| nechft Eomment / exblichen abtreten / einantiwurten 
| und übergeben foll all und Hegtlich Schlogl Circi] 

Sato! Lewe und Cft! mit der Mannfchafft und 
| 13 alles 
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aller ander Oberkait I Herrligkait! Gercchtigfait | 
Mugungen! Suund Eingehörungen! fo viel dev wey. 
land Hergog org über die yegbeftympten Schloß! | 
Stet) Lande! Lewt! und Gilt! hinter fein verlag 
fen und derfelb Herkog Friedrich als Bormund in 
halt. find die Taxation und Auszaigung dee 
Giilt nach obgemeldten Anfchlag folí befehehen auff | 
das allerfürderlicheft.. Doch foll Dicftlb Taxation 
und Yuszaigung endlichen vor Ganct Sórgen-Zag 
nechfitiiniftig geenbet und vollzogen werden! und mit 
berfelben Taxation foll auch auff den Tag! wie 
Denn die nachgemelten Commiflarii ernennen] aue 
gefangen werden. Und witler Zeit biß folcbe Ta- 
xation befchehen/ und Hertzog Friedrich dev nbbe. 
sitter vier und zwantzig taufend Galdin Mug und 
Gelts an Schloffen/ Stetten/ Landen und Sewten/ 
wie porftehet! gentzlichen verguügt ift/ fell Hertzog 
Friedrich als Vormund/ um den Ausftand derfelben 
Murty und Güít su- interpfande inbebalten biefe 
Std! auch mit der Mannfchafft und aller auper 
Obertait! Sertligfait / Gerechtigkeit! Nutzungen 
Quand Cingehorungen: Memlich Schloß und Stade 
Halferburg/ausgenommen das Rentinayffer- impr. 
Ftom Schloß und Stadt Tratonftayn/ Schloß 
wald mit Dettinger Forft /Schloß Dorfperg! Schloß 
Mermos / Stoß Marquartftayn Schloß Kling 
mit fampt feinem Ampt. Gnd fo er folchs lus» 
ftands vergnügt ift/ foller deffelben TEnderpfanbs Dem 
gemelten Herzog Albrechten und Hertyog Wolff: 
gangen wiederum abtreten. 

And vemnach fprechen toit] bafj peber Lay! prey 
peroronel fo die Gülten anszaigen und caxirn/ und 
die Taylung des Gefchätz und Getraids thun wie 
obfteher. Denfelben wollen wir Gewalt und Be 
velch geben! fic) ber Motturfft nach bey den Mars 
ffepen |. und wo noth ift / zu exfunden/ Snbalt Lin 
fers Mandars bem auch alfo Bollziehung befeheben 
fol. Lind wo diefelben fechs nicht einbellig wurden! 
oder nit ain merers machen! fo follen wir ainen Ob» 
mann ernennen / unb. welchen Tail derfelb zuftellet ] 
alfo daß er ain ımerers machet / dem foff un Wai 
gerung gelebt. werden, 

Wir behatten ins auch hierin bevor. 10b in ainem 
oder mehr Arrickein Serung oder Hinverffennnäf ein 
ficte) in was Scheyn das befchech! Daß wir barinn 
Erklärung und Erlaweerung zu thun Machte haben 
und es barbey in frafft dis Spruchs on alle Waige- 
zung beleyben/und nicht deftininder mit Bolziehung 
aller andor Artikel I fatot dis Spruchs procedirt 
und fürgefahren werden! und darin fainer auff Die 
felben Sreungen nit verzichen noch twaigern foll/ da. 
anit deshalben kainerley Srrung / Ynluft oder Wie 
permillen zwifchen den Dartheyen crache, 

Bnd dem allen nach haben wir alle ausgangen 
Achten und Aber» achten / wie die genannt werden 
mochten/ hiemit gäntzlich auffgehebt und abgetban / 
beben auff und chun die a6] ordnen und wollen auch 
wiffentlich in Krafft dif Briefs! daß mennibdi(id) 
4viederum zu feinen liegenden Gütern / wie ain ye. 
ber die vor devfelben Acht ingebebt hat/fominen und 
gelaffen werden fol. Das ift zu verftehen! die fo 
weiland Hertzog Nuprechten auch feiner. Semabel 
und nach ihrem Todt jren Haudtleuten anbengig und 
nit under Walt Graff Mbilipfen gefeffen ober in fei- 
nem Sold gewefen fein. Doch behalten wir Bugs 
hicvinn bevor Yufer Interefle von wegen Unfer Gee 
vecbtiafait! fo wie als Nomifeher Konig nach des 
genannten Hertiog Forgens Todt zu feinem Fürftens 
thu) Landen/Leiwten/ Haben und Gütern gehabt has 
ben. ind was wir bor Diefeom Spruch von Hert. 
309 Sorgen Gütern / Schulden und dev WAche boris | 
rendt/ vergeben haben! wie wie dann daffelb alles 
weiter crbleren werden. Es foll auch bierinn vor | 


behalten fein! was baid Dartheyen weylend Hertzog | 


| 
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finde. 


Herzog Wolffgang/ auch ber gemelt Hertzog Fries 
drich von Bäyern / als Tutor unb Bormund der 
vorangezaigten feiner Bettern Hertzog Otbdinticos 
unb Herzog Philipfen! in ¿rem Namen und an 
ihrer ftatt/ in folchem Huferm endlichen Spruch 
und Entfcheid verwilligt! wie vorfichet / und bey ihe 
aller Sürftlichen Ehren und Wirden zugefagt! taf 
fie bemfelben Hinfern endlichen Spruch und Entfchid 

Geftracts [eben]. den auch getrewlich falten] imd on 

alle Auszug und Waigerung volljtrecten! und bate 

wider nicht than ober handeln! noch bas ben ihren 

Oder pemandts andern don ihrenwegen zu thun nicht 

bevehlen oder geftatten follen und wollen. So fetzent 

ordnen und wollen wir von Nömifcher Königlicher 

Macht Bolltommenheit! wiffentlich in krafft Dies 

Drieffs | daß biefer Ynfer endlicher Spruch und 

Entfchid in allen feinen Pundten / Areictehn! Sus 

Daltungen! Mainimgen und Begreiffungen in ewig 

Beit (feet! Soft und unwicderviifAichen gehalten und 

dem all Partheien geftracks (eben und Bollzichung 

thun follen. O6 aber ain oder die ander Parthey 
demfelben in ainem oder mehr Punckten und 2(1tío 
cleln widerwartig fein/ unb bem nach feiner ?5egteifs 
funge nicht halten oder vollziehen wurden! das doch 
nicht fein foll! Daß davauff biefelb ungehorfam Para 
they ing allweg! fo offt das befchicht in infer RE 
tiglich Kammer ain Diilion lötigs Gold zu Straffe 
und Poen unableflich zu bezahlen verfallen fein und 
foll nichts beftminber biefer Ynfer endlicher Spruch 

Und Endfchid bey Keefften beleyben. ¿nd wir tools 

len alspann der gehorfamen Parthey dicfelb Poen 

ans finfer Kammer Dalbs raichen und geben. tno 

babe feyn getoefen die Ehrtvürdigen / Hochgebornen 1 

Wotgebornen / CEblen und Ehrfamen I Enfer Lieb 

Seven! Obeiment Ehurfürften / Fürften 1 Andecge 

tigen und des Neichs Gietreten : 

Herinenn | Ertz-Bifchoff zu Gon / des Heiligen 
Rômifhen Reichs in Ftalien Ertz-Eantzfer. 
Jacob! ErtzBifchoff zu Trier | des Heil. Nour 
Neichs in Gallien I und durch das Königreich 2E» 

telat Grey Rantaler. 

Sridviech! Hertyog zu Sachfen Land Graf in Toe 
Lingen und Diarggtafí zu Meychfen/ des Heils 
Roómifehen Reichs City Marfchalet. 

Joachim! Marggraff zu Brandenburg | Stettin I 
Bominern/ der Eaffuben und Wenden Hertzoge | 
Bug Graff zu Nürnberg! und Fürft zu Rügen / 
des Heil. Nom. Reichs Ertz.Ramımnerer, 

Sorg! Bischoff zu. Dabenberg. 

Sorentz/ Bischoff qu Wirtzburg. 

Gonrabt! Bifchoff zu Münfter und Adminiftra- 
tor des Stiffts Ofnabrugt. 

Johannes! Joertiog zu Sachfen / Sand-Graffe in 
Sovingen | und Marggraffe in Meychfen. 

Hainvich! dev Elter und Sainvich der Syünger auch 
Eriget 1 Hertzogen zu Braunfchtweyge und Sie 
nenburg. : 

Hainrich! Hertzog zu Mechelburg. 

Wilhelm Hertzog zu Gülch und zum Berg? 

Chriftoff Bifchoff zu Sriemfee, 

Peter! Bifchoff zu riff und 

Chriftoph | Bifchoff zu Laywach. 

UDdolff/ Graff zu Naffawı Here zu WiFsaden. 

ll a Graff zu ollerns Yiufer Hoffinaye 
ter. 

Philips! Graff zu Wialdegek. 

Zohan Graf zu Hollftain und Sehanembueg. 

Reinhart! Graffe qu Neinegck, 

Gigmundt Graff zu Supffen und 

Felix! Graff zu Werdenborg! und zu bom Sailigen 


Berg. 
Ebriftoff ! 
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Gfriftoff I Herr qu Giniburg) bes Heil. Rdn. Meids 

Erb-Sehenct. 

Sienbart von Srauenberg Freyhere zum Haag u: 
Gerlach Here zu Gofenburg! und dargu Unfer Hof 

Rathe. i 
Mathias Sang! Adminiftator des Stiffts Gureth! 

unb ÆbumDrobfé zu Augfpurg. A 
Ebriftof von Schorffenffain/ Coadjutor des Gtiffts 

Drichfen. 

Pauls von Lichtenftain! infer Marfehaleé. 

Gipprian von Serventein/ Unfer Cantzler. 

BWolffgang von Sülfart / ThunwZechant zu Aug: 
fpurg. 

Siegmund Pflug: 

Eraßınus Topler. 

Wilhelm von Molffitdin. 

Heringus Frick. 

Hainvich Haiden, 

Valentin von urdfaim Unfee Ramet-Procura- 

tor, Niscal, und 

Sobann Schnaidped I Kierer der Meche. y 
ithelin zu Pappenhain! des Heil. Mom. Neichs 

SrbMarfchaleé. x 

Und Unfer und des Heilgen Reichs Stare 
Straßburg: 

Sucbegek 
2(ugfpurg / wid 
Franckfurth | Borfchafften. 

Des zu Bréund fein diefer Spruch Brief ¿een 
in gleicher Saut mit Unferm Königlichen anhangene 
dem Suficgel gefertiget /und iebem Thail einer Aber. 
antiourt, Geben in Unfer und des Hailigen Neichs 
Stadt Cin! an bem dveifighten Tag des Mos 
nats Julii nach CHrifti Geburt funffzehenhun. 
bert und im fünfften/ Unfer Reiche des Römifchen 
im zwaintzigiften! und des Hungerifchen im fechse> 
Desiden Saren. 3 

Haben tng diefelben Hertzog Albrecht und Sert: 
309 Wolffgang duemuetigelich angeruffen und gebe» 
ten ihnen folchs Spruch Beicffs glaublichen Schein 
und Hrfund zu geben. Daß wir demnach den gee 
meldten Hertztog Albrechten und Heitzog Wolffe 
gangen von Baiern I des berärten- Spruch-Brietfs 
biefen Trangumpt-Brieff gleich dem Original law 
tend! under Buferin Königlichen anhangendem Sue 
fiegef befigelt | gevertigt und gegeben haben Junb than 
das wiffentlich in frafft dif Briefe / alfo af Die. 
fem Zranfumpt-Brief/ wo der fürgebracht wirdet/ 
an allen Orten gleich dem gemelten Original Glaw 
ben geben werden foll! ungeverlich. Geben zue Mie 
verwefel am achten Tag des Monats Augufti! nach 
Chrifti Geburt funffzehendundert und im fünfften / 
Jinferen Neichel des Nömifchen im zwantzigften / 
md des Hungerifchen in fechzehenden Sarn. 


Ad Mandatum Domini Re- 
gis Proprium Serenifis. 


XXXVIII. 


Pouvoir du Roi FERDINAND à fes Ambaffadeurs, 
de faire la même Ligue &§ Union, avec Monfieur 
François, Duc de Valois, futur Succes- 
Jeur au Royaume de France , qu'il avoit faite, 
avec le Roi Lovts XII. 
Septembre vgog. [FREDERIG LEONARD, 
Tom. II. pag. 33.] 


ErDINANDUS, Dei gratia Rex Hispanis; Sici- 
— lie citra & ultra Farum, Jerufalem, &c. univerfis 
& fingulis, ad quorum notitiam præfentes Littere per- 
venerint, Salutem. — Quamvis inter nos & Altiffimum, 
Potentifimum, & Fxcellentifimum Principem Ludo- 
vicum, Francie Regem , Mediolanique Ducem , &c. 
Chriftianiffimum carifimum ac amantifimum Fratrem 
& Confcederatum noftrum, peracta, firmata, compo- 


A Segovie le 10. | 


fita, perpetudque flabilita Pax 
deratio fit pro nob 
demum polter 
vitz noftre d 
medio cuftodiemus. 
mi Francorum Regi us neq 
quam neceffarium fit eam Amicitiam & Confoederatio- 
nem majori vinculo , quàm eft, conne&ere ; verüm 
nos prospiciendo ingentia bona que inde omnibus Po- 
pulis & Nationibus, eidem Chriftianifimo Regi Fratri 
noftro , nobisque, & Subditis fubfequuntur, & t 
mum Religioni Chriftianæ , neutiquam indecens videtur; 
quod res de qua tot & tam magna oriuntur bona; ve- 
luti eadem Amicitia & Confcederatio eft, conneétatur, 
iterumque firmetur omnibus modis, quibus conneéti; 
firmarique magis queat; privatimque componatur , con- 
folideturque inter nos, noftrosque Hæredes & Succes- 
fores, & Illuftrifimum Dominum Franciscum, (1) Del- 
phinum Viennenfem Confanguineim noftrum , qui 
poft longatempora & felices decurfos dies eidem Chris- 
tianiffimo Regi Fratri noftro in Gallia gratia Divina 
media fucceflurus eft, & fuos quoque Heredes & Suc- 
ceflores ; præcipuè cum hoc idem velit & cupiat idem 
Chriftianiffimus Rex Frater nofter. Quapropter confi- 
dentes de fide fingulari, prudentia, & integritate Viro- 
rum Spectabilium, Maguificorum; & Reverendorum, 
Confiliariorum noftrorum, Joannis de Silva, Comitis 
Cifontis, & affinis noftri, afliftentis Urbis Hispalenf 
& Thome Malferiti, Regentis Cfncellariz noftre, & 
Fratris Joannis Enguera, Magiftri in Sacra Theologia; 
Inquifitoris Hæreticæ pravitatis in Principatu Cataloniz ; 
tenore præfentis, de noftra certa fcientia , deliberate & 
confulto, eos omnibus melioribus via; modo, & for- 
ma, quibus de jure & alids poffumus & valemus, faci- 
mus, conftituimus, creamus , & ordinamus noftros 
veros, certos, legitimos, & indubitatos Procuratores , 
Oratores, & Nuncios fpeciales, & ad infra fcripta ge- 
nerales, ita tamen quod fpecialitas generalitati non de- 
roget, nec é contra; vos eosdem; Joaunem de Silva, 
Comitem Cifontis ,, Thomam Malferitum, & Fratrem 
Joannem Enguera,ut pro nobis & nomine noftro pos- 
fitis & valeatis tractare, concordare, facete; & firmare 
cum prædiéto Iluftrifimo Domino Francisco, Delphi- 
no Viennenfi , Confangüineo noflro, feu cum illis ; 
qui fuas vices & poteftatem habebunt ejus nomine , U- 
nionem, Fraternitatem Ligam, & Confoederationem 
ftriétiffimam , perpetuam ac indiffolubilem, cun&is fu- 
turis temporibus duraturam , fcilicet inter nos Hæredes- 
que & Succeffores noftros, ac Regna & Dominia nos- 
tra, & alias Terras omnes & Subditos noftros; tam 
Regnorum & Dominiorum noftrorum, quam Regno- 
rum € Dominiorum Caflelle, Legionis, Granate; 
&c. quorum Adminiftrationem $ Gubernationem per: 
petuam habemus , nobisque optimo jure pertinet , parte 
ex una; & eumdem Illuftrifimum Dominum Francis- 
cum, Delphinum Viennenfem , Confanguineum nos- 
trum, & Succeffores fuos, & Regnum Franciz, & 
Dominia ,& Subditos Coronæ Franciz , parté ex altera 3 
& poffitis quecumque Capitula & Inftrumenta & quos- 
cumque Traétatus Concordiz , Unionis , & Confæ- 
derationis & Ligæ, pro nobis & nomine noftro, cum 
eodem Illuftriffimo Delphino V iennenfi , Confanguineo 
noftro , ftipulati, facere & firmare , fieri facere , petere & 
inftare , cum illis paétis, vinculis , conditionibus ; 
promiffionibus , pcenis, fummiflionibus , juramen- 
tis , claufulis & cautelis quibus volueritis & vobis 
bene vifum fuerit ; poffitisque nomine noftro , fi os 
portuerit, nomihare Confervatorem die Unionis , 
Confederationis & Lige, ac etiam nominare Con- 
feederatos noftros, qui in eadem Confoederatione & 
Liga includi debeant ; & demum. poffitis facere & fir- 
mare pro nobis, & nomine noftro , omnia alia & fin- 
gula, quz pro expeditione, fecutitate, & complemen- 
to dide Unionis, Confcederationis & Lige , neceffa- 
ria, convenientia, & opportuna vobis videbuntur. Et 
de prædiétis omnibus & fingulis, & unoquoque eorum 
poffitis, concordare , facere, & firmare nomine noftto, 
cum præfato Iluftriflimo Delphino Viennenfi Confan- 
guineo noftro, fierique facere, petere , & inftare quæ- 
cumque Capitula , & quoscumque Contra&tus cum illis 
paétis, conditionibus, obligationibus , juramentis, fe 
curitatibus , pcenis , fummiflionibus , renunciationibus 
& promiffionibus , quibus volueritis, & generaliter om- 
nia & alia fingula facere & firmare, cujuscumque na- 

ture 


> Fraternitas, & Confæ- A 
noftrisque Succefforibus, & tota 


atam eterno & immortali Deo 


(x) Il n'avoit point cette qualité, n'étant ni Fils de France, ni Fils 
aine du Roi. Ainfi , c’eft une erreur du Secretaire de Ferdinand , qui 
Pa cru Daufin, parce qu'il éroit PHeritier préfomptif de la Couronne, 
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Patris, & Dominiis fuis quibuscumque, parte ex alte- 
ra, in hunc, qui fequitur, modum. 3 4 

Videlicet quód dieti Chriftianifimus & Catholicus 
Reges erunt tanquam duæ anime in uno & codem cor- 
pore, amici amicorum , & inimici inimicorum; & 
quód caufa, colore, vel occafione quacumque, que 
fit, vel effe poffit, non poterit, nec poffit aliquis eo- 
rum, nec etiam eorum Heredes & Succeffores poflint, 
dire&té vel indireéte, modo aliquo dare auxilium , fuc- 
curfum , aut favorem contra alterum, inimicis aut ad- 
verfariis fuis, fed tenebuntur & obnoxii erunt auxiliari 
& faccurrere unus alteri, adverfüs & contra omnes, 
pro fecuritate , cuftodia, defenfione & tuitione eorum 
Statuum , Regnorum , & Terrarum, Dominiorum & 
jurium quorumcumque; videlicet Rex Chriftianiffimus 
de mille hominibus armorum , feu lancearum ad mo- 
dum Francie ; & diétus Catholicus Rex tenebitur dare 
auxilium trium millium Janetarirorum ad modum His- 
panie inftruétorum , non obftantibus quibuscumque 
aliis Ligis per prenominatos Reges antea factis , vel de 
cetero faciendis cum quibuscumque Principibus, Do- 
minationibus , feu Communitatibus quibuscumque. 
Quibus quoad hec ipfi Chriftianiffimus € Catholicus 
Reges per prefentem Pacem & Ligam expreffé renun- 
ciarunt & renunciant. 

Item. Poterunt omnes Subditi utriusque dictorum 
Regum, cujuscumque ftatus aut qualitatis fint, ire, 
frequentare, morari, & ftare mercantiliter & aliter, ut 
eis videbitur, per lerram, Mare, & Aquas dulces, 
& per Terras & Dominia dictorum Regum, ficut ipfi 
poffunt facere in Terris & Dominiis fui proprii Regis. 
Et erunt fuspenfe & fuperfeffe executiones omnium 
3narcatum & reprefaliaram, que füerunt conceffe ex 
utraque parte per fpatium fex menfium fequentium, 
quo tempore pendente fiet debita diligentia per diétos 
Reges, vel fuos Commiffarios de concordando & con- 
cordari faciendo querelas & actiones , füb occafione 
& colore quarum diéte marce feu reprefalie fuerunt 
conceffz. 

Item. Erunt remifla odia & rancores omnes, & 
omnes offenfz utriusque partis, omnibus illis qui te- 
nuerunt & fequuti funt partes alterius dictorum Regum 
contra alterum, & maximé diétus Rex Catholicus in- 
iegré quittavit & remifit, quittat & remittit per prefen- 
tes, omnibus, Principibus & Baronibus , & aliis diéti 
Regni Sicilie citrà Farum, & fimiliter omnibus cujus- 
cumque Nationis fint , qui tenuerunt partem didi 
Chriftianiffimi Regis, totum odium, & omnem ranco- 
rem, & malam voluntatem, quam poffet habere con- 
tra eos predicta de caufa, dummodo ipfi faciant dito 
Catholico & Regine ejus conforti, que erit, homagia 
& debite fidelitatis Juramentum , prout facere tenen- 
tur. Et poterunt omnes prenominati, cujuscumque 
ftatus int, ftare & refidere, ubicumque eis bene vide- 
bitur, excepto quod mon ftent in Terris inimicorum 
di&orum Regis & Regine Catholicorum, aut cis fu: 
peétorum. Et nihilominus utentur & gaudebunt diéti 
bonis fuis in dito Regno exiftentibus, dummodo ipfi 
non impediant, quód Officiales diétorum Regis & Re- 
gine non exple&ent, exequantur, & officient in Prin- 
cipatibus, Terris, Baroniis, & Dominiis in diéto Reg- 
no Siciliz citra Farum exiftentibus , fic & eo modo & 
forma, qua antehac tempore aliorum. Regum Sicilie 
citra Farum fa&um exiftit. 

Item. Fuit concordatum, quód Princeps Rofani, 
Marchio Bitonti , Honoratus & Alfonfus de Sanéto 
Severino, & Fabricius de Jezualdo, & alii cujuscum- 
que qualitatis, ftatus & Nationis fuerint, qui penden- 
te Bello inter diétos prefatos Reges captivi fuerunt, & 
etiam carcerati detinentur per prefatum Catholicum 
Régem, vel per eos, qui ejus partes fequuntur, tam 
in Italia, Hispania, Caftella, Aragonia, & aliis qui- 
buscumque Locis, illicó ponentur in pura & plena li- 
beratione, absque alicujus pecunie folutione. Et pari 
modo fiet per predictum Ghriftianifimum Francorum 
Regem, fi funt aliqui Subditorum predicti Catholici 
Regis , vel alii, qui ejus partes tenuerunt , qui deti- 
neantur prædiéta ex caufa in Terris obedientie prefati 
Chriftianiffimi Regis. 

Item. Pari modo fuit tractatum, & concordatum, 
ge omnes & finguli Principes, Barones, Domini, 

ilites, & alii cujuscumque ftatus vel conditionis fint 
prediéti Sicilie citra Farum Regni, vel aliund& , qui 
partem diéti Chriftianiffimi Regis , contra prefatum 
Catholicum Regem tenuerunt & fequuti funt, vel eo- 
rum Heredes legitimi , illico. poft Matrimonium per 
Verba de prefenti fa&um & conclufum inter prefatum 
Catholicum Regem & Illuftriffimam Dominam Ger- 
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manam de Fuxo, reponentur & reftituentur integre in AN 
pofleflione & fruitione fuorum Principatuum, 'l'erra- 


rum, Dominiorum, & bonorum fuorum immobilium 15035 


quorumcumque , quz ipfi poflidebant ín initio dicti 
Belli, quod fuit Anno Domini 1502. in a late, tem- 
pore quo Armigeri Regis Catholici dix venerunt 
ad Tribaldam , & Dominus d’Aubigny venit. contra 
cos, quamvis per prefatum Catholicum Regem , vel 
fuos Locum tenentes , vel alios ad id Poteftatem ha- 
bentes, fuerint, vel fint alienata aut tranflata in alios > 
quacumque caufa, que fit aut effe poflit. Et fimiliter 
erunt reftituti in poffeffione & fruitione prediétorum 
fuorum bonorum que poflidebant prædiéto tempore 
& habebunt illa effeétualiter, quamvis illa fuerint a 
nata & tranflata in alios , quacumque caufa, quz fit 
aut efle poffit, per Regem Federicum, aut fuos Lo- 
cum tenentes , vel alios ad id habentes ab eo Potefta- 
tem, ficut diétum eft. Que alienationes per omnes 
prædiétos faétæ non poterunt præjudicare Juri petitorii 
nec poflefforii diétorum Principum , Baronum, & alio- 
rum eis fpectantium ad Bona que ipfi poflidebant in 
initio diéti Belli, dummodo prenominati præftent ju- 
ramenta & homagia debite fidelitatis præfatis Catholi- 
cis Regi & Regine. 

Item. In honorem San&iffimi Domini noftri Juli 
Papæ fecundi, Domino Prafeéto ejus Nepoti, tanquam 
illi , qui fequutus fuit partes Regis Francorum, refti- 
tuentur omnes Terre & Dominia , que & quas poffi- 
debat tempore aperti Belli inter Chriftianiffimum & Ca- 
tholicum Reges. De aliis autem Terris & Dominiis, 
quz tunc non poflidebat, fiet fibi prompta & expedita 
Juftitia per prefatum Catholicum Regem , feu ab eo 
poteftatem habentes. 

ltem. Et pari modo erit reftitutus & repofitus Re- 
verendiffimus in Chrifto Pater Dominus Cardinalis 
Ambatiz, Legatus Apoftolicus in Regno Francie, in 
poffeffione & fruitione, & proprietate libera Comitatus, 
Terre , € Dominii de Sarno, & Terre & Dominii 
de Gando, & eorum furibus, Dependentiis, & Perti- 
nentiis quibuscumque , ficut , & in modo & forma, 
quibus ftabat initio dicti Belli, non obftantibus aliena- 
tionibus faétis, vel que fieri potuiffent per didtum Re- 
gem Catholicum, vel ejus Locum tenentes , vel alios 
quoscumque. Qui Comitatus, Terre, & Dominia 
virtute hujus Pacis remanebunt fibi in omni Jure pro- 
prietatis, Dominii, & poffeffionis. 

Item. Reftituentur pari modo Regine Elifabet, vi- 
duæ Regis Federici quondam, omnes Terre omniaque 
Dominia & bona immobilia, que ei pertinuerunt in 
diéto Regno ante diétum Bellum, dum tamen di&a E- 
lifabet, & ejus liberi moram trabant, ubi predicto Ca- 
tholico Regi placuerit; & ad cognoscendum & deciden- 
dum, quid di&z Regine pertinuerit in dicto Regno, 
eligentur duo viri videlicet unus per prefatum Regem 
Catholicum ; & alter per ditam Reginam Elifabet; & 
interim antequam prediéti viri predictam decifionem 
faciant , tenebitur prefatus Rex Catholicus providere 
condecenter. pro viétu diétæ Regine, & liberis fuis, 
UE ipfa & liberi ejus morentur , ut di@um 
eft. 

Et pro majori fecuritate & manutenentia , & aug- 
mento diéte Pacis, Unionis, & Ligæ, extitit & eft de 
præfenti traétatum & concordatum (diéto Chriftianis 
fimo Rege fe fortem facienti, quantum ad hoc Illus- 
triffime Domine Germans de Fuxo, ejus propriz Nep- 
tis, fcilicet Filis Sororis fue, & per fupradidtos Ora- 
tores, Procuratores, pro & nomine Regis Catholici , 
virtute Poteftatis eis conceffie, promittentes facere rati- 
ficari per di&tum Catholicum Regem, & etiam omnia 
contenta in præfenti Pace,) Matrimonium di&i Catholi- 
ci Regis, & dide Illuftriffime’ Domine Germana de 
Fuxo. Quod fiet per verba de prefenti per prefatum. 
Comitem de Cifuentes, Procuratorem quoad hoc dic- 
ti Catholici Regis illicd, quod di&a Illuftriffima Domi- 
na applicuerit apud Chriftianiffimum Regem Avunculum 
fuum, & confümmabitur $ complebitur di&um Ma- 
trimonium citius quàm fieri poterit, & ad hunc finem 
diétus Chriftianiffimus Rex,poftquam dictum Matrimo- 
nium fuerit contra&um per verba de prefenti, mittet 
illicó diétam liluftriffimam Dominam Neptem fuam,ho- 
norificè affociatam , ficut decet, usque ad confines 
Regni Francie, que funt verfus Roffilionem , vel in 
parte Fontisarabiæ ad electionem Regis Catholici. 

Item. In favorem & contemplationem di&i Matri. 
monii di&us Chriftianiffimus Rex donavit, dedit ,ceflit; 
& tranftulit, donat, cedit ; & transfert per præfentes 
di&z Illuftriffime Dominz in Dotem € Matrimonium 
omnem Titulum Regis, jus, partem $ portionem; 

K quam 
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quam habet, & fibi competere & pertinere poffunt in 
dicto Regno Siciliæ citra Farum, fecundum portionem 
& divilionem diéti Regni fcriptam & contentam in 
Traétatu füper hoc facto inter di&os Chriftianiffimam 
& Catholicum Reges, & omne aliud jus, quod quo- 
libet modo poterit prztendere habere in diéto Regno, 
vel in illius parte, & fimiliter Regnum Jerufalem, qui- 
bus dicta INuftriflima Domina perpetuo & femper frua- 
tur ; tanquam fua propria dote, ac hareditate , & poft 
ejus obitum pro filiis masculis ex eà descendentibus in 
infinitum ; & in defe&um masculorum , pro filiabus 
ex ea descendentibus in infinitum; in quorum quarum- 
que defe&tum diétæ pars & portio,& jus diéti Regni Si- 
cilíz citrà Farum, & fimiliter Regni Jerufalem confti- 
tutum & conftituta in dotem prefate Illuftriffime Do- 
mine Germane, ut diétum elt, revertantur pleno Ju- 
re prefato Chriftianiffimo Regi, fuisque Hæredibus & 
Succefforibus , & ab eo caufam habentibus; tenebitur- 
que nihilominus prafatus Chriftianiffimus Rex , poft 
confümmatum diétum Matrimonium, dare & realiter 
tradere diéto Catholico Regi omnes Titulos, Litteras, 
Inftrumenta quecumque, quos, quas & quz, ipfe ba- 
bet de diéto Regno Siciliæ citrà Farum. 

Item. Ad recompenfandum aliquantulum praefatum 
Chriftianifimum Regem, pro magnis fumptibus & ex- 
penfis , quos & quas ex caufa prædiéti Regni Siciliæ 
citra Farum füfferre opportuit , prefatus Catholicus 
Rex tenebitur dare & folvere cidem Chriftianiffimo 
Regi, quantitatem & fummam decem centum millium 
Ducatorum boni auri, & re&ti ponderis, in decem an- 
nis immediaté fequentibus, equis portionibus, fcilicet 
in unoquoque diétorum decem Annorum centum mil- 
le Ducatos; incipietque primus terminus & prima fo- 
lutio uno Anno, poítquam dictum Matrimonium per 
verba de præfenti celebratum fuerit, ut prefertur. Quas 
quantitates præfatus Catholicus Rex tradi facere tene- 
bitur puré & liberè propriis fuis expenfis in Civitate 
Narbone; & ad hoc faciendum & implendum , & fi- 
militer folvendum omnia damna & intereffe , que & 
quas prefatus Chriftianiffimus Rex habere poffet per 
defe&um diétarum folutionum , vel alicujus earum, 
dictus Catholicus Rex fe obligabit fub Cenfuris Apos- 
tolicis, & füb obligatione omnium Regnorum, Ter- 
rarum, € quorumcunque bonorum fuorum,& ultra hoc 
dabit bonos & fecuros respondentes ad electionem & 
contentationem prefati Chriftianiffimi Regis , in Civi- 
tatibus Januæ € Avinionis, intra tres menfes proxime 
venientes. Et fi fortaffe contingeret, quod dictus Ca- 
tholicus Rex non poffet pro aliquibus annis & terminis 
diéte fammæ reperire responfales, quales ut fupra, ex 
nunc prout ex tunc obligat eidem Chriftianiffimo Regi 
omnes & fingulos Mercatores € Negociatores, & bo- 
na eorum omnium Regnorum & Patriarum, que pos- 
fidet de prefenti , quos in defeétum folutionis ante 
dictus Chriftianiffimus Rex poterit propria autoritate, 
per fe & fuos, nulla Juris folemnitate fervata, capere 
& eorum bona quecumque, quibuscumque in contra- 
rium facientibus, quibus quantüm ad predicta deroga- 
tur, prediétis minimè obftantibus , € de faciendo € 
complendo prediéta diétus Catholicus Rex dabit fuas 
Litteras in bona, & ampla forma præfato Chriftianis- 
fimo Regi intra predictos tres menfes. 

Item. Tra&atum & concordatum eft, quód fi acci- 
derit, quod ex prediéto Matrimonio non remanerent 
liberi, ob quam caufam diéta portio diéti Regni Sicilie 
citrá Farum , & Regnum Jerufalem, conftituta $e 
conftitutum in dotem predi&e Illuftriffime Domine 
Germanæ, poft ejus obitum reverterentur ad prefatum 
Chriftianiffimum Regem, & ejus Heredes, ut præfer- 
tur, di&o cafa ipfe Chriftianiffimus Rex, vel ejus Ha- 
redes, fi voluerint habere & recuperare diétam portio- 
nem prædidi Sicilie citrä Farum Regni, & Regnum 
Jerufalem , tenebuntur reddere & reftituere integré 
præfato Catholico Regi, vel ejus Haredibus totum il- 
lud, quod debité conitabit ipfum Chriftianiffimum Re- 
gem ex di&à fummá & quantitate Pecuniæ recepiffe , 
eo modo, quo illam receperit. 

Item. Fuit concordatum per diétos Oratores, quód 
in cafü quo Donatio propter nuptias feu Dotalitium 
habeat locum , di&a Iluftriffima Domina habebit ta- 
Jem & fimilem Donationem propter nuptias feu Dota- 
jitium , quam confueverunt habere Regine vidue in 
Regnis € Terris, que tenet diótus Rex Catholicus. 

Item. Eft tractatum & concordatum, quód inconti- 
nenti poft confummationem diéti Matrimonii Procura- 
tores diétorum Cbriftianiffimi & Catholici Regum, 
ftantes in Curia Romana fupplicabunt Sanditati Sum- 
Pontificis , & communi confenfu & fimul, quod 


DIPLOMATIQUE 


det Inveftituram diéti Regni diétis Catholicis Regi & 
Regine, & descendentibus ex eis , fcilicet cuilibet i 
forum, pro jure, parte, & portione quod cis pertinet, 
fic & fecundum quod fuperius fait dictum. ® 
Item. Quod Rebelles Chriftianiffimi Regis tam Reg- 
ni Francie, quam Ducatus Mediolani, Januæ, & alia- 
rum Terrarum & Dominiorum fue obedientiz, qui fe 
tranftulerunt, vel exinde fe transferent in Terras dicti 


| Catholici Regis, reftituentur , & realiter liberabuntur 


per ipfum , vel ejus ordinationem , prefato Chriftia~ 
niffimo Regi, fi illos petierit, & habere voluerit, Et 
pari modo Rebelles diéti Catholici Regis Coronarum 
Caftelle, Aragonum , utriusque Sicilie , & aliarum 
quarumcunque T'errarum € Dominiorum fuorum, 
qui fe tranftulerint in Terras obedientiz prefati Chris- 
tianiffimi Regis , reftituentur & realiter liberabuntur 
prefato Catholico , fi ipfos petierit vel habere vo- 
luerit. 

Item. Rogabunt di&i Chriftianiffimus € Catholicus 
Reges Sereniffimum Anglie Regem , quód hujus Pa- 
cis, Fraternitatis, & Ligæ confervator exiftat, & pa- 
riter nominabunt Confcederatos fuos ambz Partes in- 
fra tres menfes, poft prædiétum Matrimonium per ver- 
ba de prefenti celebratum immediate fequentes. 

Item. Fuit conclufum, quód perfe&o diéto Matri- 
monio per verba de prefenti , illico titulus Regis 
utriusque Sicilie & Jerufalem tribuetur di&to Catholico 
Regi, de confentu di&i Chriftianiffimi Regis, & non 
poterit diétus Chriftianifimus Rex de cetero illum ti- 
tulum capere , nec fibi attribuere, nifi in ca(u reftiru- 
tionis dotis, prout fuprà fcriptum eft. 

Que omnia fuprafcripta tenere, obferva & ad 
unguem adimplere , nos Oratores prenominati, no- 
minibus quibus fupra, promifimus & juravimus , pro- 
mittimus & juramus ad Dominum Deum noftrum, & 
ejus Sancta Evangelia , manibus noftris corporaliter 
taéta. In quorum omnium robur, fidem , & Tefti- 
monium has præfentes manibus noltris propriis figna- 
vimus, & Sigillis noftris communiri fecimus. Datum 
Blefis, duodecimá die menfis O&obris, Anno Domi- 
ni millefimo quingentefimo quinto. Et erat dicta Lit- 
tera figillata tribus Sigillis in Placarto , cera rubea, fu- 
per quibus erat fcriptum & fignatum, CAMES DE 
CIFUENTES, MALFERITUS Regens , Frater 
Joannes ENGUERA, Ordinis Predicatorúm. 

Ratifié par le Roi d'Espagne à Segovie le 16. Oc- 
tobre 1505. 

Collatio fa&a eft cum Originali exiftente in The- 
fauro Cartarum Domini Regis, per me Cuftodem & 
"Thefaurarium dictarum Cartarum , die fextà menfis 
Maii, Anno Domini millefimo quingentefimo decimo 
fexto. BupE. 
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Conventio inter HEN R1 cuM VII. Regem An- 
glie, ($ GeoncruM Ducem Saxorie , de 
colenda mutua Pace ES Amicitia, itemque auxi- 
his fibi imvicem mittendis. Dat. Dresden 30. 
Decembris Anno 1505. [RYMER, Foede- 
rà, Conventiones, &c. Tom. XIII. pag 
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Eoreius, Dei gratit, Dux Sexoze, LAwT- 

GRAFIUS Dorizg , MARCHGRAFIUS iz 
Meyszen , Regie Romanorum Majeftatis & Sacri Im- 
perii Gabernator Hereditarius in Frifia, omnibus ad 
quos præfentes he noftre Litterz Patentes pervenerint, 
Salutem. 

Cúm apud. nosmetipfos, rerümque experientià at- 
teftante Magifträ, confideremus , humanis in Rebus, 
Regnis, Principatibus, ac Dominationibus confervan- 
dis, Urbibus excolendis, Imperiíque finibus amplian- 
dis nichil effe conducibilius, Regum ac Principum in- 
ter fefe Amicitià 8 Confcederatione : 

Per hanc enim Pacis colitur auctor, regnant poter 
ter Reges, ac dominantur Principes, lucrifaciunt Ne- 
gotiatores, & ditantur Subditi : 


ANNO, 
1505. 


30. 


Volentes igitur crudeli prædiétorum deftitutrici Dis- * 


cordiæ precludi viam$ ac eidem omne fomentum au- 
ferre, & ea propter cum omnibus Sereniflimis Regibu 
Catholicæque fidei Principibus, quantum in nobis erit, 
Pacem ac Amicitiam habere cupiamus , 

Vifum eft tamen nobis , inter ceteros, fingularem 
Amicitiam, Ligam , & Confoederationem cum Sere- 
niffimo & Magnipotentiffimo Domino Domino Hen- 


Co. 
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rico, Dei gratià, Anglie ES Francia Rege ac Domino 
Hiberzie Domino ac Confanguineo & Amico noftro 
caríffimo inire, habere, & manutenere: dque nobis 
hon minüs perquam utile & expediens effe quàm ca- 
tum, gratum, & jocundum. 

Cum igitur, retroactis diebus , inter clariffimum 
eximium ac Magnificum Virum Magiltrum Nécolaum 
Weft Legum Do&orem , Oratorem , Procuratorem, 
five Commiffarium Sereniffimi ac Magnipotentiffimi 
Domini Domini Hezrici Anglie & Francie Regis ac 
Domini Hibernie Domini ac Confanguinei & Amici 
noftri carífimi ex una, € Strenuum ac Nobilem Mi- 
litem Dileétum & fidelem noftrum Regentem in Fri- 
fia & Confiliarium a fecretis Dominum. Wilhelmum 
Truchfes in Waltpurg Oratorem , Ambafiatorem, 
Commiifarium, five Procuratorem noftrum ex altera; 
quidam Articuli, five quedam Capitula tractata , com- 
municata, & concordata fuerint, ficuti in Litteris de- 
fuper confectis, fuis propriis manibus fubfcriptis, ple- 
nius apparet & continetur; 


Quorum Articnlorum , Capitulorum , five Litterarum 
tenor fequitur fub hac formé: 


Inprimis, traétatum & concordatum eft , quód in- 
ter llluftriffimum & Sereniffimum Principem Henri- 
vum Septimum , Dei gratià, Anglie Francieque Regem 
€9 Dominum Hibernie ex parte una, Illuítriffimám- 
que Principem Dominum Georgizz , Dei gratia, D u- 
CEM Saxózie , LANDGRAFIUM iz Doringen, 
MARCHGRAFIUM i2 Meyszen , Regis Romano- 
rum Mageltatis & Sacri Imperii Gzberzatorem Here- 
ditarium in Frifiä ex parte altera , Regna, Dominia, 
Patrias, & Loca quecúnque , necnon & eorum Va- 
fallos, Homines, & Subditos, tam Ecclefiafticos quàm 
Seculares, cujuscúnque gradús, ftatüs , & conditionis 
fuerint, tàm per Terram, quàm per Mare & Aquas 
dulces, ac ubique Locorum, ab hac die de cætero bo- 
ha, fealis, fincera, vera, integra, perfecta, firma 
Amicitia; Concordia, Liga, Unio, Confeederatio, 
& Pax firmá atque perpetua fit habita, & pro futuris 
perpetuis temporibus inconcuffé & inviolabiliter cufto- 
dita & confervata; ita quód Pattes predi@e , viz. pre- 
fatus Sereniffimus Rex Angle ES Francie , & ante- 
di&us Iluftriffmus Princeps Georgius Dux. Saxónie, 
fui Héredes, eorümque Succeffores fint veri, fideles, 
& perpetui Amici, Concordes , Alligati , Vinétiz $ 
Confœderati. % 

Item ; quód omnes & finguli utritisque di@orum 
Principum eorúmque Hæredum & Succefforum , aut 
eorum alterius Vafalli & Subditi , five (int Principes, 
Archiepiscopi , Episcopi, Duces, Merchiones, Co- 
mites, Barones, Mercatores , aut cujusvis ftatüs con- 
ditionísve exiftant, durante Pace antediétá , ubivis lo- 
corum fefe mutuis officiis profequantur , & honeftà 
affectione pertraétent, poffintque liberé, tuté & fecure | 
absque.alicujus offenfà aut Salvo-conduétu five licen- 
tià ubique perluftrare per Terra , per Mate & Aquas 
dulces navigare , hincindéque ad Portus, Dominia, 
& Diftriétus quoscúmque utriúsque ipforum Princi- 
pum, fuotum Hæredum & Succefforum citra & ultra 
Maré áccedere, in eisque quamdiu voluerint morari, 
mercati; Merces, Mercimonia , Arma, & Jocalia 
quecúnque, fi Statuta municipalia antehac fancita non 
obftent , emere & vendere , ac, ut eis placuerit, illinc 
ad partes proprias vel alibi liberé , quotiens duxerint 
abéundum, abire cum fuis aut conduétis vel commo- 
datis Navigiis, Plauftris, Vehiculis, Equis , Armatu- 
tis, Mercittioniis, Sarcitmlis , Boni$ , & Rebus qui- 
buscúmque, absque ullo impedimento , offenfä , ar- 
teftätione ob caufam Marce ; Contramarcæ, Reprifalia- 
ium, aut alià diftridione quacünque , tam in Terra 
quàm in Mari & Aquis dulcibus , quemadmodum Pa- 
triis in propriis liec omnia facerent , aut eis ea facere 
liceret, Statutis & Confuetudinibus Locorum útriús- 
que Principis in omnibus femper fálvis. — . 

Item; conyentum & concordatum eft ; quód neuter 
noftrúm Patrias, Dominia, Terrás, Civitates , Oppi- 
da, Portus, Cafttum älterius hóftiliter invadet aut ex- 
pugnabit , aut a fuis Subditis fic invadi aut expugnari 
permittet : fed expreffé & cum effe&u prohibebit & 
impediet ; ‘nec aliquis noftrüm alicui alteri cujuscün- 
que ftatús, grads , aut conditionis exiftat ; Patrias, 
Dominia , Terras, Civitates, Oppida, Portus, Cas- 
tra alterius invadenti aut expugnänti, invaderéve aut 
expugnare conanti confilium; auxilium, favorem, fub- 
fidium, Naves, Pecunias, Gentes armorum, Viétua- 


lia, aut aliam affiftentiam quamcúnque publicé vel oc- 
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culté dabit aut præftabit, nec a Subditis fais dari aut 
preftari confentiet, fed palàm & expreffé prohibebit & 
impediet. 

ltem, conventum & concordatum eft ; quod utér- 
que noftrüm contra omnes. Principes , vel alios quos- 
cúnque , exceptis infra excipiendis, qui Terras, Reg- 
na, Dominia, Oppida, Portus; Caftra, aut Civitates 
alterius noftrüm impugnare aut invadere nitantur aut 
molliantur, feu Guerram aut Bellum facere aut mo- 
vere prefumpferint aut attemptaverint, fi invicem mu- 
tuis auxiliis militaribus gentis armorum ; eipenfis ta- 
men opem interpellantis, quotiens opus fuerit adjuva- 
bit; in quorum auxiliorum preftatione, quantum ad 
numerum attinet Armatórum , habenda erit ratio fa- 
cultatis illius Partis, que de ferendá ope rogabitur feu 
interpellabitur, ut fcilicet ampliüs non teneatur , quàm 
tunc commodè facere poterit, confideratà temporis & 
Locorum opportunitate ,ac ftatu rerum fuarum ; quan- 
tum vero ad expenfas & Stipendia Militum attinet, il- 
la taxabuntur & moderabuntur , habito respectu ad 
forum Viétualium quod in partibus tunc temporis 
continget , fecundúm loci & temporis (terilitatem & 
ubertatem : Qui quidem armati ei cui fic conceduntur 
fideliter fervient , quamdiu eos duxerit retinendos, 
eisdémque , ut prefertur , flipendia fideliter per- 
folverit. 
Item, conventum & concordatum eft, quód di 
Amicitia durante neuter noftrûm quovis modo recep- 
tabit, aut a Subditis fuis receptari permittet aliquem 
Rebellem feu aliquos Rebelles ; Proditorem feu Pro- 
ditores , de Crimine lefe Mageftatis fuspeétum vel 
faspeétos, conviétum vel conviétos, Transfugam aut 
Transfugas ex Subditis alterius noftrúm fceleftam Fac- 
tionem contra alterum noftrüm machinantem feu ma- 
chinantes, nec hujusmodi Rebellibus feu Proditoribus; 
Rebelli five Proditori ubicúnque, five in aliquo noftre 
obedientie Loco, five alibi exiftat vel exiftant , ver- 
bo, faéto , ant fcripto confilium , auxilium , favo- 
rem, fubíidium , Naves, Pecunias, Viétualia, aut 
aliam affiftentiam quamcúmque publicé vel occulté 
dabit aut preftabit, nec. a fuis Subditis dari aut præftari 
permittet; fed hujusmodi Proditorem five Proditores , 
Rebellem five Rebelles , tanquam proprium Rebellem 
five Rébelles, Proditorem five: Proditôres , inimicum 
five inimicos capitalem five capitales ubique locorum 
profequetur: Ita quód ubicúnque eum vel eos capere 
poterit, ftatim & fine dilatione aut excufatione qua- 
cúnque poena capitis & mortis puniet aut puniri fa- 
ciet; & præfertim fi hujusmodi Rebellem five Rebel- 
les ,. Proditorem five Proditóres ad aliquem: Locum 
obedientie noftræ, vel alteriis noftrúm declinare, ibi- 
que effe, morari Vel latitare cognoverit: aut fi hoc per 
Litteras alterius noftrüm , cujus hujusmodi Rebellis 
five Rebelles, Subditi five Subditus extiterint five ex- 
titerit, alteri ex nobis fignificatum fuerit, eum vel eos 
immediaté, ut prefertur, capiet dut capi faciet, & fine 
dilatione aut excufatione quacúnque poenä capitis & 
mortis puniet aut puniri faciet, vigore hujus Amicitiæ, 
Confcederationis, & Lig. 
Item, conventum & concordatum eft quod ; fi in- 
ter prefatum Sereniffimum Anglie 65$ Francie Regem, 

7. & prefatum Illuftriffumum. Principe , eorimve 
Regna; Patrias, Dominia , Terras , Civitates, Oppi- 
da, Portus, Caftra aliqua contentio, controverfia five 
querela exorta fuerit, eadem controverfia , contentio , 
five querela per duos Confiliarios Sereniffimi Regis, & 
alios duos Confiliarios prefati Illuftriffimi Principis , 
qui in Villa Calefie infra duos menfes a tempore de- 
late querele convenire debent, amicabiliter. primüm 
tractetur, & infra uttum menfem a tempore quo fic in 
eadem Villa Calefie convenerint , amicabili compofi- 
tione terminetur, & finiatur: Ceterúm fi eadem quere- 
la, contentio, five controverfia , fic ; ut premittitur , 
diffinita five terminata non fuerit; conventum & con- 
cordatum eft, quód iidem Confiliarii, fepofitis omni- 
bus amore, odio, favore, partialitate, & timore quo- 
cúnque, infra unum, menfem tunc proximè & imme- 
diatè fequentem , eandem. querelam , contentionem, 
five controverfiam, juxta & fecnndüm quod fuis fanis 
confcientiis, quos in ea parte in Domino, oneramus,, 
& utérque noftrám onerat; equum videbitur , omni- 
no diffinient & terminent ; quorum quidem Senten- 
tiam, Decretum , Deffinitionem ; five Determinatio- 
nem utérque noftrüm approbabit ;. nichil unquam qui- 
búsvis remediis , quibus omnibus & fingulis utérque 
noftrüm renunciat per præfentes ; contra eam attemp- 
taturus. d 
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ANNO compendio coherceatur, & utrisque noftrüm Subdi- 
3 tis Juftitie complementum faciliüs miniftretur ; con- 
X jo. ventum & concordatum eft quód , quotiens aliquis 
? 


Subditus alterius noftrüm alteri de dam; 
aut aliquo gravamine quocúnque fibi inju 
relam defert five conqueritur , - totiens ille noltrúm, 
cui querela fic delata eft, duos ex fuis Confiliariis de- 
putabit, qui fuper caufa five querelá fic delatá fumma- 
tie; & de plano fine ftrepitu & figura Judicii proceden- 
tes, infra certum & competentem terminum pro cau- 
farum & Negotiorum qualitate brevem , annale tem- 
pus nullo modo excedentem, Juftitià mediante, finali 
Sententia decident atque de nent tam fuper damp- 
nis quàm intereffe Partium ; quorum quidem Judicium, 
Decreta, Juflus , & Sententia indilatè executioni de- 
mandabuntur, omni penitüs Appellationis remedio fu- 
blato. 

Item, conventum & concordatum eft, quód ab iftà 
Amicitia, Liga , five Confoederatione excipiantur pro 
parte Sereniffimi Regis Anglie €9 Francie Esc. Sa- 
cratiffimus Rex Romanorum ejusdem fue Mageftatis 
Frater cariffimus, Sereniffimus Rex Gallorum, lllus- 
triffimus Dominus Archidux Filius faus dileétus, nec- 
non Reverendiffimus in Chrifto Pater Johannes Epis- 
copus Leodienfis ; & pro parte Illuftriffimi Principis 
Sacratiflima Regia Majeftas Romana , llluftriffimus 
Dominus Archidux Aufirie , Reverendiffimus & Il- 
luftriffimus Dominus Fredericus Frater cariffimus pre- 
fati Principis, & Iluftrifimus Landgrafius de Helfen. 
Et preterea conventum eft, quod pro utraque Parte 
excipiatur Reverendiffimus Archiepiscopus Colozienfis. 

Nos verd omnia & fingula fupradiéta Capitula & in 


pno, injurià , 
{te illato que- 


eis contenta & fpecificata, rata, firma, & grata haben- 
& ratificamus , nec- | 


tes, acceptamus, approbamus , 
non, tenore prefentium , concedimus & confirmamus, 


atque inconcuffé tenere & obfervare verbo Principis 


promittimus; 

In quorum omnium & fingulorum fidem & Tefti- 
monium Magnum Sigillum noftrum præfentibus ap- 
poni fecimus. 


Dat. in Dresden. tricefimo die Decembris, Anno 


Domini millefimo quingentefimo quitito. 


Sub Sigillo prefati Ducis: de Cera rubeá , albe 


infixá, pendente a duplici caudd Pergamene: 


XLII. 


Tratlatus Pacis ES Amicitie mutue inter H ew 
',. Rrcum VII. Rege Angie, t9 Pur 
LiPPUM Regem Caftelle conclufus. 


Tom. XIII. pag. 123.] 


RE x omnibus, prefentes Literas vifuris vel auditu- 
ris, Salutem. 

Noverint univerfi quod, 

Ad laudem & honorem Omnipotentis Dei Crea- 
toris noftri) & gratiofe Virginis Marie Matris fue, 
necnon propter fingularem amorem , affe&ionem , & 
dileStionem quas. femper habuimus & habemus erga 
Sereniffimum & Potentiffimum Principem Philippum , 
Dei gratia, REGEM Caftelle, Legionum, ES Grana- 
te, PRINCIPEM Aragonum C9 utriusque Cicilie, 
ARCHIDUCEM Áuftrie, Ducem Burgundie, Lo- 
tharingie , Brabantie‘, Stirie , Carinthie , Carntole , 
Lumburgie, Lucemburgie , ES Geldrie, COMITEM 
Flaudrie , Habsburgen. Thirolis , Artbefú , Burgundie 
PALATINUM & Hanonie, LANDGRAVIUM Er 
fatie , MARCHIONEM Bargovie & Sacri Romani 
Imperii, Hollandie, Zelandie, Ferretis, Kiburey, Na- 
murci , ES Zutphanie COMITEM , Dominum 
Ff, MARCHIONEM Sclavonie ; Portusnaonis, 
Salinarum, € Meckeline ‚Fratrem Confanguineum & 
Filium noftrum carifimum, ac etiam propter nonnul- 
las alias caufas rationabiles ac bonos respectus & confi- 
derationes in hac parte nos moventes , & prefertim 
propter bonum publicum totius Chriftianitatis , 

Cum prefato Pbilippo Fratre. Confanguineo & Fi- 
lio noftro cariffimo fecimus , convenimus, conclufi- 
mus, & concordayimus, facimus, convenimus, con- 
cludimus , $ concordamus , per præfentes, bonam, 
finceram , veram, integram , fidelem, perfe&am, & 
firmam Amicitiam , Unionem , Ligam, Confcedera- 
tionem, & Pacem, per Terram , Mare, & Aquas 


Dar. in 
Palatio Wyndefore die 9. Februarii Anno 1505. 
[Rymer, Foedera , Conventiones , &c. 
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dulces, i los € prefatum Re, 
trósque & ipfius Heredes ac Succeflores, Regna, P 
tras; Dominia, Terras, Vaffallos ubditos quc 
cümque præfentes & futuros tam Eccleliafti 
Seculares , cujuscúmque gradüs feu conditionis exis- 
tant, etiam fi Archiepiscopali , Ducali , vel quacúm- 
que alia dignitate, flatu, aut gradu przfülgeant, fu- 
turis temporibus perpetuo duraturam. 

Item, convenimus, concordamus, & concludimus , 
quod nec nos, nec Heredes aut Succeflores noftri, 
quicquam agemus; faciemus; tractabimus , vel attemp- 
tabimus, agent, facient, traétabunt, vel attemptabunt, 
aut ab aliis agi, fieri, traétari, vel attemptari faciemus, 
confenfiemus, favent aut confenfient, quocámque in 
Loco, five in Terra five in Mari, Portubus vel Aquis 
dulcibus, occafione quacúmque, nullúmque præftabi- 
mus aut preftabunt auxilium , confilium, favorem, 
vel affenfum quód per alium vel alios quoscúmque ali- 
quid fiat, agatur , tra&etur, vel attemptetur in inju- 
tiam , prejudicium , aut dampnum dictorum Regis 
Caftelle Hæredum vel Succefforum fuorum # fed qui- 
buscümque fic, üt premittitur, contra predidum Re- 
gem Hæredesve aut Succeffores fuos infra Regna; Pa- 
trias , Dominia, aut Terras fuas prædiétas aliquid 
agentibus , traCtantibus ; vel attemptahtibus ; expreffé 
& cum effeétu contradicemus , renitemur, obftabimus; 
& impedimentum realiter preftabimus. 

Item, convenimus, concordamus, & cohciudimus; 
quód neque nos, neque Hæredes aut Succeflores nos- 
tri preftabimus vel preftabunt áuxilium , confilium ; 
vel favorem Hoftibus vel inimicis præfati Regis Cas- 
telle, Heredúmve aut Succefforum fuorum, eosdem 
aut eorum aliquem per T'erram ; Mare; vel Aquas 
dulces infeftare vel invadere volentibus ; | & fi aliquis 
vel aliqui , cujuscámque ftatüs, gradús, aut conditio- 
nis fuerint , five Allegati aut Confœderati noflri fint 
five non, Regna, Patrias, Dominia , & Terras piz- 
fati Regis Caftelle ,. Hæredum & Succefforum fuo- 
fum, que in præfenti, poflidet vel in futurum. dé Jure 
|-poffidere debet, per viam Guerre hoftiliter invaferunt 
vel aggreffi fuerint, aut injuriam vel dampnum eidem 
Regi Caffelle, Heredibus, Succefforibus ; aut Subdi- 
tis fuis , infra Regna , Patrias, Terras; & Dominia 
fua predi&a , inferre aut facere voluerint ; nos bond 
fide realiter & cum effeétu eosdem auxiliis militaribus 
Gentium armorum, expenfis tamen ipfius Regis C. 
telle, Hæredum, aut Succefforum füorum ; pro tui 
tione & defenfione eorumdem , quotiens opus fuerit; 
adjuvabimus feu adjuvabunt, quanto citiüs commode 
poterimus vél poterint, poftquam debitè ad hoc requi- 
fiti fuerimus vel fuerint; in quorum auxiliorum przs- 
tatione; quoad numerum attihet Armorum , habenda 
erit facultatis ratio ; ut, fcilicet , nos , Heredes aut 
Succeffores noftri non ultra teneamur vel teneantut ; 
quàm tunc commodè facere poterimus vel poteriht ; 
confiderata temporis & locorum oportunitate ac ftatu 
rerum noftrarum vel fuarum. 

Ac, imfuper, pro defenfione & tuitione Perfone & 
Statüs prefati Regis Caflelle , ejusque Heredum & 
Succeflorum , Regnorum , Patriarum , Dominiorum 
prædiétorum , contra invafores & hoftiles ingreflores 
eorumdem Regnorum, Patriarum; & Dominiorum ; 
qualescámque fuerint, nos præfatus Rex Angle ;Hz- 
redes & Succeflores noftri , fine fraude ; dolo; difi- 
mulatione, aut colore quocúmque, erimus de cætero. 
futuris perpetuis temporibus, prefati Regis Ca/telle; 
Hæredum & Succefforum füorum Amicorum Amicus 
& Amici, & inimicorum inimicus & inimici , fine ali- 
qua exceptione; non obftantibus quibuscúmque Alle: 
gantiis & Confoederationibus quas habemus , vel in 
futurum habere poterimus cum quibuscámque Regi- 
bus, Principibus, aut Communitatibus, qualescúmque 
illi fint aut erunt; necnon Perfonam, Status, Hono- 
res, Dignitates, Caufas, Res, & Negotia ipfius Se- 
reniffimi Regis Caffelle ; nobis intimo amore, fide & 
Amicitiarum Foedere conjunéti, & quem loco Filii 
| cariffimi & dileétiffimi reputamus , taliter cordi habe- 
bimus & traétabimus ; ficuti Pientiffimum Patrem Di- 
le&iffimi Filii Honores, Status , Dignitates ; Caufas, 
Res, & Negotia habere, reputare, & traétare decet & 
convenit. 
ltem, convenimus, concordamus, & concludimus, 
cum prefato Rege Caftelle, quód nec nos , nec Hæ- 
redes aut Succeffores noftri , nec Subditi noftri, nec 
eorum aliquis , Rebelli aut Rebellibus, Proditori feu 
Proditoribus , Profugo feu Profugis ipfius Regis Caftel- 
Le, Hæredum aut Succefforum fuorum , inobedienti 
Subdito , vel inobedientibus Subditis , cujusctimque 

gradüs, 


1 


os quàm — 


1505 


m Caftelle nos- ANNO 


ANNO 
1505. 
1506. 


DU DROIT DES 


gradús, flatüs, aut conditionis exiftat vel exiftant , ubi- 
cúmque locorum extiterit feu: extiterint , verbo, facto 
aut fcripto auxilium, confilium, vel favorem, Viétua- 
lia, Hospitia, Stipendia, Pecunias, Naves , Gentes 
Armorum, five aliud quodctimque fubfidium minis- 
trabimus , dabimus , pr&ítabimus , aut concedemus, 
miniftrabunt, dabunt; præftabunt, aut concedent, fi 
ve ab alio vel aliis quibuscúmque dari aut préftari, 
miniftrari vel concedi permittemus aut permittent, fed 
eundem five eosdem, tanquam proprium Rebellem fi- 
ve Rebelles, Profugum feu Profugos, Proditorem feu 
Proditores, tanquam capitalem inimicum five inimi- 
cos , ubicúmque locorum profequemur & profequen- 
tur, & ab aliis quibusctimque profequi curabimus & 
efüciemus, curabunt & efficient cum effectu. 

ltem; convenimus ; concordamus , & concludimus, 
quód nec nos; nec Heredes. aut Succeflores noftri, 
nec Subditi noftri , nec quivis alius fub Obedientia, 
Diftriétu, Jurisdiétione, aut Ditione noftris ; vel eo- 
rum aliquis Rebellem feu Rebelles , Proditorem feu 
Proditores , Profugum feu Profugos fuos prediétos, 
cujuscámque flatüs , gradüs ; aut conditionis exiftat 
vel exiftant , in Regna noftra; Patrias , Dominia, 
"Terras, Portus, Jurisdi&iones , Obedientias aut Dis- 
triétus quovismodo admittemus five recipiemus , ad- 
mittent five recipient, nec ab aliis quibuscúmque reci- 
pi vel admitti permittemus feu permittent; &; cafu 
quo deinceps hujusmodi Rebellem vel Rebelles, Pro- 
ditorem feu Proditdres, Profugum vel Profugos fos 
infra noftra Regna, Patrias, Dominia , Terras, Por- 
tus , Obedientias , Jurisdictiones ; aut Diftri&us effe, 
latitare ; aut quocümque alio modo etiam vi & cafu 
fortuito exiftere feu applicare , acceperimus vel quo- 
quo modo intellexerimus, fciamus , aut aliquo modo 
fuspitionem hujusmodi habuerimus ,. acceperint vel 
quoquo modo intellexerint , fciant , aut füspitionem 
habuerint tunc , absque omni fraude , dolo , malo 
ingenio, dilatione, excufatione, finifträ verborurn in- 
terpretatione , aut diffimilatione quacümque ; aut alio 
quovis quefito colore, illum five illos Rebellem five 
Rebelles; Proditorem feu Proditores, Profugum feu 
Profugos fuos; cujuscümque gradüs , ftatüs , condi- 
tionis ; aut dignitatis exiftat feu exiftant, ftatim & im- 
inediate & absque quactimque dilatione, capiemus aut 
capi faciemus; capient aut capi facient; realiter & curn 
effectu: eundemque five eosdem, fic captum five cap- 
10$; vinculis & carceribus effeétualiter mandabimus & 
committemus ¿ mandabunt & committent , atque il- 
tum five illos fic tutè & fecuré tenebimus & cuftodie- 
ius ; tenebunt & cuftodient : & præfatum Regem 
Caftelle; per Literas noftras propriá manu fubferiptas 
& fignatas, ejus rei quamprimüm poterimus aut pote- 
ritit advifäre, monere ; & certiorem facere curabimus 
& curabunt: atque illum five illos, fic, ut prefertur, 
captum five capto$; cuftoditum five cuftoditos, quam- 
primüm per Literas diéti Regis Caftelle ; Heredum 
aut Succefforum fuorum ad hoc requifiti fuerimus five 
fuerint, absque omni dilatione ; excufatione ; finifträ 
iiiterpretatione ; dolo , fraude, diffimulatione , malo 
ingenio, aut alio quovis quefito colore, aut caufä, 
usque ad & in Terras, Patrias; € Dominia ejusdem 
Regis Ga[lelle, per nos Subditos aut Officiarios falvd 
& fécuré conduci faciemus & facient realiter $ cum 
effe&u: ipfümque Rebellem feu Rebelles, Proditorem 
feu Proditores; Profugum feu Profugos, fic, ut præ- 
dicitur; in Regna, Patrias ; Tetras , Dominia diéti 
Regis Caflelle conductum vel conduétos, Commiffa- 
rio vel Commiffariis ejusdem Regis; per Literas fuas 
manu fuá fubfcriptas ad hoc auétorizatis (videlicet) in 
aliquo Loco ad hoc tuto & fecuro infra prædiéta Reg- 
ta; Patrias, Terras; & Dominia diéti Regis Caffelle, 
Heredum aut Succefforum fuorum; ftatim & inconti- 
üenter; & absque omni dilatione ; excufatione, finis- 
tía interpretatione; dolo, fraude; diffimulatione, ma- 
lo ingenio; aut alio quovis quefito colore aut caufä, 
& absque aliquo in contrarium faéto aut attemptato, 
pure, fimpliciter; abfoluté , & absque conditione qua- 
cúmque trademus & deliberabimus ; tradent & delibe- 
tabunt ; tradíve & deliberari faciemus & facient; 
fümptibus tamen & expenfis , pto hujusmodi fo- 
lummodo condu&u neceflariis & rationabilibus ; per 
requirentem vel ejus Commiffarium vel Commiflarios, 
tempore traduétionis & deliberationis hujusmodi, Per- 
fonis; que hüjusmodi conduétum fecetunt, indilaté 
folvendis. 

Item, convenimus, concofdamus, & concludimus 
quód, fi diétus Rex Caffelle, per Literas fuas manu 
fua propria fignatas & fübfcriptas , nos Heredes aut 
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Succeffores noltros advifaverit , monuerit , five cer- 
tiorem fecerit fuum vel fuos Rebellem vel Rebelles, 
Proditorem vel Proditores, Profugum vel Profugos, 
infra Regna noftra, Dominia, Patrias, Terras, Por- 
tus, Jurisdiétiones, Obedientias, aut Diltriétus, quo- 
quo modo, etiam vi, cafu fortuito aut @lio modo quo- 
cúmque, venire, exiftere, manere, applicari , aut la- 
titare, nos Haeredes aut Succeffores noftri, fic moni- 
ti, advifati, feu certiorati, ftatim incontinenti & abs- 
que omni dilatione, excufatione, five finiftra interpre 
tatione & diffimilatione quacümque; dolo, fraude, 
malo ingenio , aut alio quovis qu&fito colore, illum 
feu illos Rebellem five Rebelles, Proditorem feu Pro- 
ditores, Profugum feu Profugos , realiter & cum ef- 
feétu capiemus feu capi faciemus ; capient feu capi 
cient, & eum five eos & eorum quemlibet fic captum 
five captos, vinculis & carceribus effe&tualiter manda- 
bimus & committemus; mandabunt & committent , at- 
que in eisdem tutè & fecurè tenebimus & cuftodiemus ; 
tenebunt & cuftodient : atque illum five illos fic cap- 
tum vel captos, cuftoditum vel cuftoditos , quampri- 
mum per Literas diéti Regis Ca/felle , Heredam aut 
Succefforum fuorum , ad hoc requifiti fuerimus (ive 
fuerint, absque omni dilatione , excufatione, finiftrâ 
interpretatione , dolo , fraude; diflimulatione; malo 
ingenio, aut alio quovis quefito colore aut caufä, us- 
que ad & in Regna ; Terras , Patrias, & Dominia 
ejusdem Regis , per noftros Subditos aut Officiarios 
falvd & fecurè conduct faciemus realiter & cum effec- 
tu: ipfümque Rebellem five Rebelles, Proditorem vel 
Proditores, Profugum vel Profugos ; fic, ut premit- 
titur, in Regna, Patrias, Terras, & Dominia ejusdem 
Regis conductum vel conduétos , Commiffario vel 
Commifläriis ejusdem Regis ; per Literas fuas manu 
fua fübfcriptas ad hoc auétorifatis, videlicet, in aliquo 
Loco ad hoc tutó & fecuré j infra prédiéta Regna; 
Patrias , & Dominia diéti Regis, ftatim, incotitinenti, 
& absque omiii dilatione , excufatione , finifträ inter- 
pretatione , dolo, fraude, diffimulatione, malo inge- 
nio, aut alio quovis qu&fito colore aut caufa, & abs- 
que aliquo in contrarium faéto vel attemptato, puré, 
fimpliciter, abfoluté, & absque aliqua conditione vel 
contradictione quactimque, trademus & deliberabimus; 
tradent & deliberabunt , tradíve & deliberari faciemus 
& facient; fümptibus tamen & expenfis; pro hujusmo- 
di folummiodo condu&u neceffariis & . rationabilibus ; 
per requirentem , vel ejus Commilfarium vel Com- 
miflarios , tempore hujusmodi traditionis & delibera- 
tionis, Perfonis, que hujusmodi condu&um fecerunt; 
indilaté folvendis. 

Item, promittimus, concordamus, & concludimus 
quód, fi de noftro aut præfati Regis Caftelle expreflö 
concenfu, aflenfu , & concordi contra aliquem Regem; 
Principem , vel Principes , aut alias Communitates 
Bellum aut Guerras fimul inferri aut moveri contigerit, 
nullum Traétatum , Pacem, Treugam , aut aliquod 
Appunétuamentum cum illo vel illis aut aliis eos 
rum Hominibus , contra quem vel quos hujusmodi 
Bellum five Guerra geretur aut inferetur, fine expreffa 
prefati Regis Caftelle fcientia, confenfu; affenfu, & 
voluntate; faciemus aut fieri concenfiemus: 

Et, quia prefatus Rex Caffelle Frater Confangui- 
neus & Filius nofter cariffimus, fimili modo & forma 
fe Heredes & Succeflores fuos nobis; Heredibus & 
Succefforibus noftris aftrinxit, obligavit; & confoede- 
tavit, & inde nobis fuas Literds ,. manu fuá fübícrip- 
tas & tam magno quami fecreto Sigillo fuo munitas, in 
bona & fufficienti forma dedit , tradidit, & deliberavit, 

Nos promifimus & per prefentes promittimus ; bon 
fide fuper Honore noftro, & in verbo Regio, & fuper 
partem Ligni vete Sanéte Crucis ac fuper Canonem 
Miffe & Santa Dei Evangelia per nos corporaliter 
tadta folempniter juravimus quód prefentem Traéta- 
tum, & omnia & fingula in eodem contenta bene fide- 
liter & inviolabiliter tenebimus , obfervabimus; & per- 
implebimus ; ac teneri, obfervari , & adimpleri facie- 
mus , absque eo quod contra ea vel eorum aliquod 
quoquo inotlo dire&é vel indireétè ullo unquam tem- 
pore. veniemus ; aut quicquam faciemus , fierive vel 
veniri permittemus aut concenfiemus. 

In cujus rei T'eftimonium prefentes Literas manu 
noftrá propria fubfignavimus , & tam Magni quàm Pri- 
vati Hi noftri appenfione munivimus. 

Dat. in Caftro fe Palatio noffro Wyÿsdefire nono 
die menfis Februari , Anno. Domini millefimo quin- 
gentefimo quinto , & Anno Regni noftri vicefimo pri- 
mo. 


Per ipfum. Regem 
< XLII. 


ANNO 
1506. 
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25.Awril. Concordata fo stvifehen Cburfürff Hermann 


Krsbifchoff zu Colin” und dem Doma. a- 
pitul bafebft cines/ dann der Stade Cölln 
andern &beité aufgerichter worden 5 wodurch fie 
übereinkominen I was von Weltlichen oder von 
Seiftlichen Gerichten folle gerichtet werden! Item 
wegen des Geleits und anderer Stücke mehr. 
Gefchehen zu Eólín auf Donnerftag Sti. Marci 
Evangelifte 1506. [Limnæt Jus Publi- 
cum Rom. Germanicum "Tom. III. Lib. 
VII Cap. X. Num. 21. Lunıs, Sut 
fches- Reichs» Archiv. Part. Special. Abthei- 
lung III. Abfag III. pag.453. d’où l'on 
a tiré cette Pièce. OLDENBURGERI 
Limnæus Enucleatus Pars 11. Libr. IV. 
Cap. X. pag. 58. ] 


C'elt - à- dire, 


Concordat entre Herman Eleéteur de Colo- 
gue, ES le Chapitre de fa Cathedrale d'une part, 
& la Ville de CoLoGNE d'autre part, par 
lequel ils conviennent des Cafes qui devront être 
portées aux Tribunaux Civils, ES aux Tribunaux 
Ecckefafliques, comme aufh du Droit de Condui- 
te, ES autres matieres. 4 Gologne le jeudi Fé- 
te de St. Marc Evangelifie 1506. 


N Gottes Mahmens Amen. Wir Sacob von 
Troy / von GHKES Gnaden extveblter und bes 


frätigter der Kiechen qu Gamericb/ Süvft und Graff | 


zu Cambrifis/ Drobft zu Bonne! 2. Thun Eund 
und bekennen offentlich biemit 1 als ber Hochtoit. 
Digfter! Hochgebohrner Fürft unb Here! Here Her» 
mann! Exp DBifchoff zu Eóln I Churfinftl Herkog 
zu Weftphalen und zu Engeren] und Adminiftra- 
tor des Stiffts zu Pabeborn rc. Jinfer lieber Herr 
und Freund / die Ehrfamen und Weifen / Yinfere 
gute Freunde! Burgermeifter! Rath) und bie gan. 
ge Gemeind rer Stadt Colln! um allerley Anfpra- 
chen und Forderung / in feinem und St. Liebd. Kir, 
chen zu Colin | Mabmen I zu Nom I vor inform 
allerheifigften Bater dem Pabfe/ fürgenommen/und 
in Macht einer Remiffion zu Cobleng I etliche 
Declarationes tind Decreta , auch ein Yirtbeif 
zu Nom erlangt mag haben / darbon Dann von tuc 
gen der ebegérübrten Burgermeifter und Nath/ und 
ganger Gemeinde der Stadt Clin! appellitt wor- 
Den fein mag! alfo / daß bie Sache I in Handlung 
des Gelcids! bif an diefen Tag ungeduffert geftan« 
den hat! daraus dann faft groffe gefährliche Gebre- 
chen I Swift Frrung und Miftall entffanden ge 
weft fein! und aber die beide Partheyen/ um Enfer 
ficifiger Bitte und Begehrde willen / die wir aus 
zechtlicher | geíinoter / guter Meinung | und fürter 
Buwillen! Wieterwärtigkeit / und Eünfftige Auf 
rubr zwifchen den beyden Cheilen/ infonderheit auch 


fonft allenthalben gemeine Bewegung des Heiligen | 


Hömifchen Reichs 1  darzu mancherley Iinglict / 


Berderbnuf / Berftórung zuvor kommen / an fie | 


beyperfeits gethan I und freundlicher and gütlicher 
Sandlung/in folchen Gebrechen zwwifchen ihnen vor» 
gunchinen und zu verfischen I vergunnetchaben 1. daf 
wir demnach zwilchen denfelbigen beiden Partheyen/ 
mit ihren guten Willen / alfo lang und fo viel ge 
handelt I auch alfo mancherley Mittel zur Hinles 
gung! Bnfers Bedenctens bequem gefucht / und if 
men Vorgefchlagen / da wit zulegt die funden / und 
alfo die obgenannte Burgermeiften! Math und Ge, 
meind der Stadt Colin) mit dem gedachten Unfern 
ficben Herrn und Freund ı dem Cre Bifchoff oon 
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| gütlich und frenndlich vertragen und entfcheiden 
| haben / auff Form | Weife uno Maffen / wie von 
| Artículen zu Articulen und Puncten hernach gee 
| fehrieben folgt. 
Zum Grften] als Burgermeifter und Nath) mié 
| Graff und Schöffen des hohen Gerichts zu Colin! 
| biebebor gefagt und geordinitet haben / daß kein 
Bürger noch Eingefeffener in der Stadt Eölln! der 
| mit feinem Mit Bürger oder eingefeffen Mann oder 
Weiber um einiger Sachen willen] dic man Welt 
| lich richten ag! und fich in Cölln 3n richten gebüh 
ren) dag fie zu Anfprachen und Antwort vor einige 
Weltliche Gerichte kommen weren | und darnach 
| von dem Official, oder geiftlichen Richtern / In- 
| hibitionen und Mandaten I gegen die weltliche 
| Gerichte ober Richtern | ohne Berlaubnäß der In- 
hibition- Meifter 1 fo von einem Nath darzu gee 
fest worden / ausfenden oder ausfenden laffen! daß 
Man diefelben angreiffen 1 und in einen der Stade 
Thurn gefänglich legen 7 darinnen einen Monat 
lang Wafer und Bron zu effen | gefangen halten 
| PO I mit andern Sorderen I inbaltenden fepiveren 
Buffen und Strafen 1 laut defjelben gefegt 1 aus 
dem faft Srrung und Schwarbeit entftanden ift 
und nod) ent(tebet : mit ‘ 

Darum ift nun durch tus Sacoben | Elegirten 
und Confirmirten o6gerübrt | vertragen mit Wife 
fen und Willen dev beiden Partheyen obgefchriebent 
daß der Official, als geiftliche Richter) nun forte 
an in Keinen weltlichen Sachen die man weltlich 
in Cólín richten mag | und fich sr richten gebñbrent 
ba die Partheyon vor den weltlichen Nichtern in 
Gf. zu Anfprachen und Anttvorten kommen wee 
ren | einige Inhibition, oder Mandat ausfenden 
noch verleihen foll/ und were Sach! bafi durch den 
Official oder geiftf. Richter vorgefchtiehen | in 
weltliche Sachen geftale und gefchictt! wie obftehetl 
| einige Inhibition oder Mandat ausgefandt würde 
baf dann als nun I und nun als dann folche Inhis 
bition set Mandat unbindig / untrafftig | und 
alfo untüglichen I und tor untverth foll geacht uid 
gehalten werden / und bie weltliche Nichter niche 
fchuldig fein die Mandaten zu achten! fondern dies 
felbigen unangefeben I mögen und follen fie in dens 
vorftchenden Sachen procediten/fortfahrenturtheilen 
und richten und vermaffen handeln I als ob dic 
Mandaten nicht verfündiget/ noch vor fie kommen 
wären. 

Zum andern | indein aber der Official, oder 
geiftliche Nichter / vermeint/ daß die Sachen ihrer 
Natur! Geftalt und Herkommen I geiftlich werent 
und daruit Inhibition oder Mandat ausgehen 
Lieffe I deshalben Sivictracht und Zweiffel entftündel 
folches foll alsdann von Stund an / an bie Docto- 
ren der Facultäten beider Mechten | in Clin ges 
bracht werden‘ darüber zu erkennen und zu fprechen/ 
die auch folches fonder Verzug thu follen I ob vie 
Sachen ihrer Statue 1 Geftale tind Herkommen f 
| geiftlich ober weltlich gerichtet mögen werden/ und 
fich zu richten gebñbret: Befind fic) bann aus ihrer 
| Erkäntnäß/ daß die Sache weltlich wäre 1 foll alse 
dann der Official oder geiftliche Richter 1 folche 
ausgegangene Inhibition oder Mandat, ohne der 
Sparte) Soft wiederruffen und abtbun | mag auch 
der Rath ven Bürgern oder Eingefeffenen die folche 
| Inhibition gewotben hätten und ausgehen laffen 
| nach ihrem. Gefallen barum. ftraffen : ind tinde 
| bie Saehe geiftlich erkannt! alsdann foll die an dem 
| geiftlichen Nichter bleiben und geduffert werden: 
‚Es follen auch Die Doctores ver vorgefchrieberien 
| Facult. in dem Fall allein !- und fonft nicht länger) 
| noch weiter ihrer üblichen Pflichten und yb! damit 
| fie dem obgerührten Hnferm lichen Heren und Freund 

dem 
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| Céllu Imit ihrer beyden Seiten Wiffen und Willen AKNO 
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DU DROIT DES GENS. 


‘Anno dem Er Bifchoffen von Gülfn] oder dem Rath der | des vorgemelbten Gerichts sufammen tomen) als Anno 
6 Stadt Cotln/ forthin verwandt weren / ledig feyn! | das gewöhnlich des Morgens an bem Hoff und nach 
1500. mn infonderbeit ihre Eid darzuthun) daß fie in dice] Mittag an bem RathHaufer follen vie Botten den 
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1306, 


fem Fall recht erkennen und ausfprechen follen und! Gekümmerten I vor Gräfe und S 


tollen/ fo mannigmal als Moth gefchehe: 


| richt bringen I mögen auch don dem Bee 


choffen 1 ins Ge 


Dore 


Fürmerten 


Zum dritten I als auch eine Zeit hero der Offi- | Bürgen nehmen! vor Gericht alsbald zu folgen ] ges 
cial ober geiftliche Richter bes obgenannten Unfers | (Hehe aber der Kummer auffen gewöhntich Gericht 


lieben Seven und Freunds | des Erg Bifchoffs von | mds hrenlund Zeit vorftehend/erbote (ich dann der G 
Ela! unterftanden mag haben und unterftehet /Aber kümmerte in Coln Bürgen zu fegen/ auch die € 


Erb und Erb-Sahl) auch fiber Erbrented Fahy und | gen nennet! follen die Botten die genannte Bürgen 
Zinfe die auff den Erben und Erb-3ablen fteben / | auf begehren des BWekinmmerten befehicken I oder qu 
und fid) davon qu geben gebíibren | auch über pie | Denfelbigen Barger ihne führen! unb fo die befchick, 
Hberbawund Diammiung der Erben zu gebieten | iff | ten Bürgen vor Den gefümmerten nicht geloben noch 
nun durch ns vertragen | daß ver Official ober | fprechen wolten I und der gekünnmerter andere Bürs 
geiftliche Richter in dem die Erb und Erb-Zahf pie | ger nennet/ follen bie Boten darmit thun / wie vor» 
weltliche und auff weltlichen Enden gelegen fein | sefehrieben ftebet] und in miter Zeit I den Beküne 


fortan kein geiftlich Mandat darüber noch dargegen | 
ausgehen faffen I urtheilen noch erkennen foff | fon 

dern twas weltlich Erb und Erbyahl) Bawınd Rar | 
anung derfelbigen beriihre! foll von den weltlichen | 
Gerichten in Colas dahin die gehören! und Dinck | 
pflichtig feyn / underbindert vom Official oder 

geiftliche Dichtewn 1 bleiben I erkannt und geurtheilt 

werden! aber über die geifkliche Erben und Erb-Zah 

ten! auff geiftlichen Enden gelegen / und ben Geift- | 
tichen zuftändig / fol ver Official und geifkliche | 
Richter erkennen und urtheilen mögen / wie von | 
Ulters Meche und Gewohnheit getoeft / und noch 

ift. 
Zum vierdten! als von Alters herkommen / auch 

Gewohnheit geweft | und noch ift! daß alle Derfo- | 
nen /bie vom Official des Hoff zu Colla! durch fein | 
Mandat geladen | und derhalben vor Gerichte et» | 
febcinen / der Stadt Colln Fürward I Sicherheit | 
und Geleit haben! folches gebrauchen und genieffen 

und darum auch bon keinen andern Gerichten! nod) 

Richtern I geiftlichen noch weltlichen I foller und 

mögen? in andern Sachen varinn fie nicht geladen | 
100) geheifchen werden! bekümmert/ beläftige I oder | 
befchwehre werden! und fo darüber jemands geiftlich | 
ober weltlich in andern Sachen /'bánn barum er wie 

vorgeladen were | bekinmmert I beläftigt | over bes 

fehwert toürbe | follen vie Nichtere und Gericbtel 

geiftliche oder weltliche! fo bald folches vor fte durch 

Ladung oder fonft mit Kunden beygebracht / oder be: 
funden wide I den Geladenen von folchem Sum 
mer! DBerchiwernúfl oper Belaftigung/ quit und le. 
dig erkennen und erweifen. Sn diefem follen urge» 
fcheiven feyn und ausgenommen bie Derfonen! Die 
die Stadt Coin verwirekt hätten! oder auff derfelbi- 
gen Stade oder ihrer Bürger Schaden getveift / unb 

Des noch unverfohne meren : Die Perfonen fo berge 

fapen weren / follen Fein Geleid I Firwarte / noch 

Sicherheit in Gola haben | fondern durch andere 

Perfonren darzu gemombert und gemächtiget | fich 

verthábigen und Derantivorten mögen | unb fo je 

mands vor des Officials ausgegangenen Sadung dev 

Stadt Ciln Geleid hätte | und folches benbráchte/ 

folí ber Official den/ den er affo citivt! arreftirt] 

oder befchwert/ (offchelten I und des erlaffen / rind 

foll in dem gehalten werden! wie folches von Alters 

herkommen! und gewöhnlich getwelt iff. 

Zum Fünfften! als auch zwifchen ben vbgenann 
ten Jnferin lieben Herren und Freund/ dem Erg Bi 
fchoff zu Calln | darzu Burgermeiftern und Rath 
ber Stadt Cola Serthum und Gebrechen gewefen | 
feon I des boben weltlichen Gerichts halben Binnen | 
der gemelten Stadt Coln | haben Wir) Syacob| 
Elect. und confirmirter vorgerührt I! zwifchen den | 
Leyden Partheyen entfcheiden und vertragen]. im er 


| 


Werten in ihrer Bewahrnüß und Sicherheit behal- 
ten! und fo die zweitens genannte Bürger vor den 
Debimmerten auch nicht fprechen noch geloben woß 
len I alsdann den Bekünmnerten in die Hacht und 
Schloß bringen und liefern I wie folches ein alt 
Herkonmen und Getwohnheit gereft iff. 

Zum Sechften iin dem der Gekümmerter fich vers 
mafe Geleid zu haben I fol ber / von destvcgen ber 
Summer gefehegen! ihm fragen! von wen et folehs 
Geleid habe | und fo der Gekimmerter diefelbige 
nentet! bon Stund an fich zu den fügen | und uns 
das Selcid erfahren: befinde er dann / paff der Ge- 
Eünmmerter francs geleid hatte | fofl er alsdann und 
von und an/ in Macht des geleids!von dem utr» 
mer ablaffen! und darauf verziehen : Bediichte aber 
den) don Deswegen der Kummer gefehicht! vaf folch 
geleid mit Firwaty und Unterfehein gegeben were / 
desbalben dem gefümmerten das geleid nicht au fate 
ten kommen foll / und barum mit ifm Decht nehmen) 
und geben wolte | in dem folch Summer. gefchehe lin 
des Gerichts ren / als Graf und Schöffen gee 
wöhnfich / wie in bem nechften Bund vorgemeldt/ 
verfamiet fen I follen bie Botten den geftunmerten 
vor das Gericht bringen ] mögen auch von dem ge 
Eümmerten Bürge nehmen I fetbft vor das Gericht 
von fund an zu folgen: Gefchehe aber der Kummer 
auffer der gewöhnlichen Zeit vorgemelde / und der / 
von bestoegen der Kummer gefehehen were! nach ges 
thaner Erfahrung des gelcits kein genügen | fondern 
Derentgegen Einrede vermennt zu haben [und barum 
das Meche geben und nehmen toolte/ erbeut fich dana 
ber gefümmezter in Coin Bitegen zu feñen / bie er 
alsbald nennet I follen die Botten zu Gefinnen des 
gebiimmerten/ dem genannten Biirgen Botton fei 
den! oder ben gekünmmerten bey bie Bürgen bringens 
als vor(tebet : Und in dem die genannten. Bürgen 
por ben gefümunerten niche geloben noch fprcchen 
wolten / und Darm andere Bürgen nente 1 follen 
die Botten damit thun und halten | wie vorgefchriee 
ben ftebet / nnd gleichwohl für und für den gebíno 
merten in ihrer bewahrans haben und behalten / bis 
er die Bürgen und Glauben fegtl obet der! von dese 
tegen det Kummer gefchebe/! auf den Kummer vers 
ziehen hat | und two der gefünmmerter Die genannte 
Borgen nicht ftellen! noch fegen môchte/ auch der! 
von Destvegen ber Summer gefchehen I darauf niche 
verziehen wolte I alédana den getdmmerten in das 
Schloß und Hacht bringen I darinn er fo lang bleja 
ben und gehalten werden foll big daf der gefömmers 
ter fein angezogen geleit vor Graff und Schöffen! 
als das gewohnlich herkommen und geurkundt / bes 
weißt und herbracht wird] follen Graff und Schöffen 
dann alsbald] in Mache des geurkundten geleits in 
dem fich Daffelbe fo fern erfirectt I den gefómmerten 


ften von Kummer / fo aus Erlaubnüß des Gräfen [| von bem Summer. entheben I quit und ledig fagen 
Die Dotten des hohen Gerichts in Cölln einen mit | und ber] von deswegen Der Kummer gefchehen ift/ 
dem $eib befünnmerten! in dem ber Kummer gefche: | foll dem getdmmierten allen erfittenen Schaden / 
ben lin des Gerichts Whren/ als Gräfe und Safe) Stoften und Zehrung1Befferung und 2(6trag zu thar 


j 
4 


febuldig 
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fehuldig und ñ 
extennen I und ¿bm alsdann fürverlichs Nechtens 


verbelffen I Davan denfelben Fein Fúrmwand noch Ge: | 
{cit | ob cr daß hátte varfür geworben / vertragen | 
noch helffen folte. Ynd wann ber alfo gefommert | 
hatte |. Gingefeffen und Birger zu Cóln were |. mb» | 
gen Durgermeifter und Math den nach ihrem gefal 
len (traffen / um deswillen / Daß devjelbe unbillig | 
dem gegebenen geleit Eintrag getban / und fich das 
Gewidert hatte | und indem der gefummerte begehrt / 
feine Erledigung und Quitfcheldung des Kummers/ 
in das Gericht-Buch zu. fegen: Solches foll er/ wo 
es ibm geliebt zu thun/ mit eilff Schillingen vol: 
lentbvingen oder erlangen | und Darüber nicht be 
fehwert noch bebafft werben |. foubern ber den Sume 
mer vollentfubrel foll dem Gerichte fein gewöhnlich 
Hecht fehuldig feyn zu geben. | 

Zum Siebenden / indem die gemeine Rechte nicht 
wollen I fondern auf fehwere Straff und Duf ver 
botten I. dev Todten Leichnam zu bekömmern /. follen | 
fortan die Botten des hohen Gerichts feinen Todten 
Seichnam noch befchiveren noch bekömmern / und fo 
des Tovten nachgelaffene Sauf-Srau oder Kinder! | 
fo die Waren / oder fonft die mechften Erben / den | 
Kummer vor denfelbigen. Boften / oder die Richter 
entfchlagen und fich erbieten in des Eodten Schuld 
und ffatt zu treten / folches foll der Richter oder 
Die Botten von ihnen aufnehmen | den Kummer abs 
thin | und in das Gerichts Buch Yivfunben und 
fehreiben laffen. 

Zum Achten! fo den Grafen des hohen Gerichts 
geftohlen Gut zu fordern! und zu empfangen gebührt] 
denmach zwifchen den gemeloten Dartheyen durch 
Ans Jacob! Electen und Confirmirten obgefchrie 
ben | vertragen I dag nun füran der Gräfe das ge 
ftohlen Sut / bas ihme mit dem Dieb niche über« | 
Vieffert/ oder baben nicht funden /fondern auf andern | 
Enden were! und ber Graff folches einforberen und 
empfangen twolte I daß er alspann der Stadt Ge | 
ivaltimcificr | beyde | ober einen jeden von ihnen ber | 
fonder / zu (icf) nehmen und fordern follen / diefelbe | 
Geiwaltncifter/ beyde | oder einer befonder / fonder | 
gefährlich WufHalten ohn einigen Verzug / mit dem 
Grafen geben follen an die Ende! ba foleh geftohlen | 
Gut gelegen were! dem Sráfen helffen! daran feyn | 
und verfügen / daß folehs geftoblen Sut I des fey 
dicl oder wenig/ verwahrt und verfehloffen/ bent 
felben Sráfen I mit Anziehung und Wuffehreibung 
des Gerichts Gehreibers überlieffert werden, Gehörte 
Dann daffelbe geftoblene Gut einem Burger oder 
Eingefeffenen in Cain | fo foll der Gewaltineifter 
folches dem Burger ober Eingefeffenen fund thun? 
und alsdann bec Graff auf des Burgers oder Cin. 
gefeffenen Gefinnen/ dev were geiftlich oder weltlich/ | 
das geftohlen Gut | um einen Schild bem. Grafen | 
Dafür zu geben | von Stund an ohne Berzug oder | 
Einvede überlieffern und dargeben. | 

Zum Deundten / als vor Zeiten Burgermeifter 
und Rath der Stadt Coin mit Gräfe und Schöf 
feu des hohen Gerichts dafelbít famuntlich gefegten 
ordinitt und vertragen haben! bafi] wann jemands | 
an dem dorgenannten Gerichte I fo fern er dinge! 
verfolge) oder mit Yirtfeil und Necht ertounnen | 
were! Daß er Geld ober Pfand geben foll/ daß ale 
bann ber Gräfe bem Kläger einen Botten erlauben. | 
foll I mit ihme zu geben / unb Pfand zu gefinnen/ | 
und alfo derjenige ber gepfändet werden folte | Éein | 
Dfand geben noch folgen faffen wolte! Daß dann ber | 
Dott die Partheyen zum nachften Gericht | Doc | 
tvieberum vor Gericht zu kommen befcheiden folly | 
und wo derjenige / Der Pfand gewebre hat / nicht | 
vor Gericht tame / ober fo er dar käme) und fich | 
nicht Sevantivorten Éunte/ bafi bann der Gräfe zur 
fumo zu geftunen des Klägers! bie Pfanbung tbun | 


DIPLOMATIQUE 


pflichtig feon (mit $ittbeif und Necht | möge; Thäten dann bie Partheyen dem Gräfe bats Arno 


über einigen Widerftand I mit Gewalt I oder Bee 
feblieffung des Haufes/ das fof ber Gräfe von ftund 
an) an der Stadt Colla Gewalt Richter bringen / 
bie alsdann fammt / oder ihrer einer | ihren Borten 
nehmen / und mit dem Grafen geben zu belffen / 
Daf das Sauf aufgethan werde | und dem Kläger 
Pfand I vor feine verfolgte und crwonnene Sietbeif 
folgen möcht. Es follen auch die Gewalr-Nichter 
den Vngehorfamen und Widerfkeebigen ins Gefäng- 
nif legen! fo lang/ bis er dem Math und bem Gee 
richt |. vor folchen Gewalt / Hingehorfamkeit und 
Widerftrebung! Befferung gethan / und bem Grae 
fen feine Wette bezahle hatte: mit anderen forderen 
Sunbhalt deffelben Sefeges / das hiemit niche geline 
dert / gekünget noch gelegt feyn foll / fondern fortan 
ftatiglich gehalten werden ; und demnach ift durch 
Ying Zacoben |. Electen und Confirmirten vorftes 
bend als den Scheiv-Richter | vor nothdirfftig ane 
gefeben I und auch zwilchen den Partheyen vertras 
gen! daß Burgermeifter und Math follen allzeit ben 
neuen Getvalt Richtern | wann die geboren feyn/ 
und ihre gewöhnliche Ende gethan haben | bey dene 
felben gethanen Eyden ernftlich bleiben / dem gefets 
Dorftehend nachtommen/ und farmntlich oder einer 
von ihnen | auf Anfuchen und Crforderen des Grae 
fen I ibm gu folgen und zu helffen I daß das Hauge 
tie obgemelt | aufgethan werde / bie Gewalt abges 
ftetit I und dem Kläger Pfand folgen mögen / und 
two die Gewalt Meifter durch andere gefchäffte deur 
Gräfen auf Zeit feiner Forderung nicht felgen mach» 
ten! alsdann unter fic) einen gelegen Tag ernennens 
und fich des vertragen! Doch daß derfelbe Tag niche 
über acht Tag verzogen werde. Es follen auch die 
Partheyen! deren folche Pfandung ntit ber. gewale 
zu tiun! erlaubt ift; barfür nicht mebr bann sehon 
Albus cinmabf geben! und um dic Buß und Brüche 
des Grafen zu pfánden / foll gehalten werden (aut 
des Bertrags | in dem Sabe 1491. zwifchen ben 
vorgerährten Unferm Lieben Seren und Freunde / 
Erg-Bifchoff | und Burgermeifter und Nath dev 
Stadt Colln anfgericht. 

Zum Sebenden / wann anv Hohen-Gericht jemands 
um Schald alfo weit und ferne erfolgt /und mit tee 
theil und Meche verivonnen / dag dem Botton er 
laubt wird! den an dem Scibe au pfänden fo folle 
und mögen folches die VBotten thin / und Den! dee 
mit dem Leib alfo gepfánbet I in Die SHacht/ und am 
fein ander End bringen. Es follen auch Burger 
meifter und Nath / noch ihre Gewalt-Ntichter | bie 
Sorten an folchen Pfandungen nicht finberen | noch 
des gepfandten fid unterwinnen / es wäre banm 
Sach! daß fit durch den Gräfen I oder die Boten 
des obgemelten Gerichts darum angerufen und er: 
fucht worden | ihnen getvalt abgutbun und zu écbrenr 
darzu dann Burgermeifter und Rath! Desgleichen 
die Gewalt Richter fich guttwilliglich und bereit cre 
zeigen und beweifen follen! on gefebrde : Wo aber 
jemands um Seheltivort fo fern erfolgt wäre | taf 
man an pem Leib pfänden foll I unb auf den Boten 
nichts zu pfanden hatte I folches fell gefchehen in 
beyfeyn und zuthun der Stadt Gewalt-Nichteri fo 
offt dic Moth das erfordert | um Gewalt I Auf 
(auf! Sezancé! und Hneinigkeit der Burger qu veve 
hüten, 

Sum Gilften] follen fürbas alle Sachen! die 
vor Grafen und Schöffen angehaben | und anbáno 
gig gemacht weren/ alsdann bis aum endlichen 2(us» 
trag verbleiben / daran follen Burgermeifter und 
Rath / noch einige Partheyen oder Perfonen des 
Ratbs | keinen Eintrag noch Berhindernug thun! 
noch auch jemands das zu thun geftatien I auch be. 
fonder die Partheyen allda im Nechten hangendes 
nicht befenden | befebíen oder gebieten | und fouft 

mit 
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Wege 


ben Gerichten weichen od 
dann Sach! daß Bure 


I ff t 
b eh gehalten werde 1 follen Bar 
und Rath! mit des Maths que Zeit Klage 
nf oder andern Perfonen und Glicdern des 
| verordnen und fehaffen / auch auf cine 


en und befeblen/ daß keiner des Maths! er fen 


am Rechten feehende / vor fich befeheiden noch bes 
fenden! noch ihnen gebieten | noch einiger Hand wer 
fe vornehmen / darum die Partheyen von dem Gee 
richt laffen! oder weichen müffen. 
follen in bíefem ausgenommen feyn die Sas 
Sefchicht/ bie fich im Naths-Staat bege- 
ib durch den Nash zu féraffen und zu richten 
n dergleichen auch Die Sachen und Gefchich- 
/ die nach altem herkommen und gewohnbeit/ 
Griffe und Schöffen an die Meifter dev Aempter/ 
Baffelen und dergleichen Ende zu weifen_ pflegen / 
und fid) gebührend bie. auch Grafe und Schöffen! 
aus gefinnen des Maths unb der Partheyen I eon 
ich remittiren und weifen follen / an die Ende da 
fich das von altes herkommen and gebrauch zu rich? 
zen und zu févaffen gebührt | und folches thun obn 
Borgug amd einig Hindernns : Indem aber jemands 
Des Maths befunden würde / ber gegen Diefe Ordnung 
und Bertrag thäte I es ware mit abheifehen! befen- 
den / gebieten oder verbieten | auch fonft in einige 
andere weae! damit Das Hohe Gericht feinen frenen 
hts-3wang und Gang nicht haben möchte! der 
ie follen in die Hundert Marc Buß vorfiehend 
nem obgerührten Enferm Lieben Heren und Freund! 
(choff verfallen feyn! Darum Se. Siebb. 
Burgerimeifter und Rath der Stadt Colln I minds 
Lich oder fehrifftlichen erfuchen mag I den Bricher 
daran zu halten und zu vermögen | bezahlung dev 


bunbert Marck ©. Lich, unverzüglich zu thus /und | 


fo ein Nath in dem nächften Monath I nach obges 
melter Erfuchung das nicht thäte / foll alsdanı Se. 
Siebo. den Brücher in Colln mit Neche vornehmen 
und beklagen laffen mögen: 

Zum Zwölften nach dem Graf mb Schöffen 
des hohen Gerichts ihre befofnung von der Gemeinel 


nemlich von den Partheyen / die vor fte zu recht | 


fominen/ empfangen! Subalt der Gefege und Bers 
trag dariiber gemacht / und Gräfe und Schöffen 
vielleicht cine Beit hero von den Partheyen Geld 


gefordert und genommen haben mögen | um fic an | 


den Doctoren des Maths zu befragen I welches 
Daun qu merdlicher Schwachheit ben Partheyen reis 
chen mag I fo iff nun vertragen / daß fortan Gräfe 
and Schöffen von feinem Partheyen folches Geld 
fordern noch einnehmen | fondern wann ihnen Rath 
Der Mechts- Gelehrten von nôthen were I one off 
ber Dartheyen fuchen follen: Es foll auch Unfer (ie. 
bee Here und Freund I dev Erg Bifchoff orgemelt] 
und Sr. Sicbden Nachkommen / von den Doctoren 
und Rechts Geleheten begehren | baf fie Gräffen 
e n Pntervichtung des SRecbten / wo il» 
nen das bon nôthen feyn wird I guttoillig mittbcilen 
wolten. 

Zum Oreyyehenden I als wir Yacob{ Elect und 
Confirmirter obgerührt I zwifchen den terftebenben 
Partheyen gütlich vertragen / paff alle Kauff-Leute/ 
und fonft jedermann | mit ihrer Rauffinannfhaft 
und Gut! wie auch dieMahmen haben! ausgenoms 
nen bie Bent-Güter I die unter dem Mahmen und 
Gut begriffen I eor Coin den Mein auf und ab/ 
unverhindert tmb ungelege bon den von Gon wegen 
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a 


n fürnehmen oder thun/ Dammit ct | ihrer Kauffinanfchafft und I 


DE 


pehieruing üben und A 
ch y daß jemands 


} 


treiben mögen: Es wäre aber 


| mit feiner Kauffinannfchaffe und Gütern zu Colin 


raff und Buß von 100, Marc Cälnifch Payment | 


Partheyen an dem Hohen Serichtl | 


| nemlich Ynfers Herrn und Sreunds / D 


ans Sand führe) und allda all 


he anffchlüge luno 


| veräuffern oder berkauffen tolte |. Damit foll có. ge 


halten werden) wie fic nach ern Natur / 
Art und Gelegenheit zu thun gebührt I auch vo 
Alters herkommen und gewöhnlich ift! und vie Sí 
tert bic fic in den Wagenrund Kauff- 3 


fehoffe und der Stadt Wagen-und Kau 
zu hantieren oder gu wägen gebäbren/ mit 
es gehalten werden faut ber alten Tafeln / in den 
Wagen und Kauff-Haufern dorftegund hangende : 
auch dem Bertrag zwifchen Se. Liebden und dent 
Rath von Gàlln I in den Jahren 1495. aufacricht 
und gemacht: Was aber Dent Giiter/ als Salt! 
Haring! Bickling! Fijeh! Driig und gefalgen But 
ter] SAB! Honig! Oelig / fette QBabr! und alle 
andere Güter/ bie unter den Stabmen Bent-Giiter! 
von alters genant I begriffen und gehalten gewefen! 
| und noch feyn/ nichts davon ausgefeheiden! fo 
mands gebühren vor noch tangs Coln hin zu f 
| fondern folches Gut fil von den Enden und 
ten! da folches geklagt wird! auf denfelben 2 
und Afen ungenengt! wngetbeilt tmb unverruct 
Cn kommen / und allda ausamd abe e 
dent tie die Güter mit ihrer Certificatio 
das gewöhnlich ift! zu tomen pflegen! unb D 
bere Güter / fondern Certification, wie (icf n 
eines jedern Guts herkommen gebührt! und von 
ters gewöhnlich gewefen | und noch ift I verhantiert 
und verbraucht werden / und Diemit folche Erwer- 
bung und Beftätigung des Stapels / als Burgers 
meifter und Nath vorlangs/ von der Ron. Kayfer 
Lichen Majeftät erlangt mögen haben | weder Mache 
noch Jinmacht zugegeben | noch aufgenommen 
feyn. 

Zum Bierzehenden/ alg stifehen den obgerährtent 
Partheyen/ von geleit ins gemein | auch von gifft 
und gebrauch deffelbiger Hbergebung aefehehen I ift 
durch tins/ Jacob Electen und confirmirten ob» 
| gemelt I vertragen | daf Burgermeifter und Math 
der Stadt Cain | beffelbigen geleits in übung und 
gebrauch bleiben fol! | in aller maffen / wie fie und 
po Dorfabren folchs gegeben und gebraucht bas 

en. 

Sum Funffzehenden/ follen mit biefem Bertrage 
alle und jede vorhergehende Fürwarten und Dertrás 
gel und fonderlichen die Einigung ztoifehen dem ob» 
gedachten Enferm lieben Seven und Freund! Herrn 
Hermann I Cra Bifchoff von G(n I Sr. Siebben 
<humEapitul! Edelmann! Nitterfchafft | Städte 
und Sandfehafft | im Fahr 1473. auf ben Heiligen 
Pfingft-ANbendi aufgericht | und den andern inis 
gungen zwifchen bemfelben Enferm lieben Herrn und 
Freund an einem / fort Burgermeifter und Math dev 
Stadt Coin! am andern Theil! auch zwifchen den: 
felben Burgermeifter und Math I mit Gräffen unb 
Schöffen des Hohen Gerichts I gefegt I geordinirt 
und gemachtiin allen ihren Puncten und Claufulen/ 
fo viel in diefem Bertrage nicht verändert fey: 
ihren Kräfften verbleisen! auch! fo das von nörhen 
were / vernenert und berfunbiget werden. Wann 
nun Die vorgenannte Ynfere gute Freunde Burgers 
meifter! Nath und Gemein der Stadt Golln I alle 
und jede obgefehricbene Articul , Duncten und 
Stucke | in guten wahren Treen gercot und zuge» 
fagt haben 1 vor fich und ihre Nachkommen | bent 
vhgenannten Seren. Herman / Erk-Bifchoffen von 
Collen! $inferim lieben Herrn und Freunde und Se, 
Siebo. Dachtommen / feat I feft 1 underbrüchlich / 
und auffeichtig zie halten | darivieder nimmer qu 
ewigen Tagen zu feyn! P fun! noch 31 thun pct 

i fth 
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berjetóige Finfer lieber Here und Freund I der Erp- | 


1500. Difchoff vor fid)/ Se. Sieb. Nachkommen und | 


Gapitul 3u Colla) den gedachten Burgermeifter! 
Rath und Gemein gerebt und 2ugefagt 1 ihnen und 
ihren Nachkommen I gleicher Weife die obgefchries | 
bene Articul und Puncten allefamt I und jeden be 
fonder/ in diefen Concordaten begriffen I fo viel 
die Se. Sicbo. Nachkommen und Gapituí von 
Gin berühren I fae! fefé 7 und unverbrächlich! | 
Sürftlich und auffrichtig zu Halten! darwieder nicht 
au thun ! noch zu verfchaffen gethan werden I alles | 
ohne alle Sift und Gefibrde. 

Als auch devfelbe Lnfer Fieber Herr und Freund 
der CroDifchof vorfiebenb / an der Wabfelichen 
Heiligkeit auch von der Nömifch-Käyferlichen Mae 
jeftat! auff alle und jede vorgerñprte SPuncten/ Ar 
ticuln/ bievor erklärt | und andere Sachen in der | 
Commiffion begriffen! Die Derfelbige Yinfer lieber 
Here und Freund / der Er: Bifchoff vorftehend | 
barauff auch Citationem und Gebots Brieffe ge | 
gen bie obgenannte Burgermeifter und Nath der | 
Stadt Colín erlangt Lauch Proce mit Kumpfchaff- 
ten in einer Remiffion und anders | wie bie Dann | 
an einigen Enden darauff verhört und Hrtheil dare 
«uff ergangen weren! gehalten fat I haben wir Sa 
cob Elect. und confirmirt obgenannt | awifehen 
den Partheyen gutlich gefcheiden / und fie darum in 
Maffen! wie hernach folge! vertragen nemlich/ bag 
Der obgenannte fnfer lieber Here und Sreunb! bet 
Erg Bifchoffl Se. Siebb. Nachkommen | Erk-Bir 
ftboffen zu Cölln! auch Se. Siebd. Thum-Eapitulı 
famtlich oder befonder | folcher ausgebrachter und 
erlangter Emiffion zu Nom / bargu. auch von dev 
Römifch-Käyferlichen Majeftät auch die Citation, 
Remiffion, Proce§ und Hrtheil I Begengen: und 
anders / mit allen ihren Anhängen! Yimftánpen und 
Derfolge | gegen die ehegerührte 93urgermeifter] | 
Math und gange Gemeinde der Stadt Cólin/ minm 
mermehr fürtoerben! oder auch devfelben gebrauchen 
follen zu den etwigen Tagen + Desgleichen follen 
Durgermeifter | Rath und gange Gemeinde der 
Stadt Gôlln | der erlangten Käyferliche Majeftát 
Mandaten | mit inferirten Citationen I auch ber 
Pabfttichen Remiffion , Appellation, Gegen. 
gen unb anders | nimmermehe wider Den chegerübr 
ten Enfeen lieben Heren und Freund | Herrn Hew 
main! Erg Bifchoffen | Se. Siebb. Nachkommen / 
ZThumCapitel noch Stifft I gebrauchen I noch Dies 
felbigen Se. Lieb. Nachkommen | Thum» Capitul 
noch Stifft fürwenden zu den erigen agen | doch | 
follen (ie biermit folcher- Privilegien und 25vieffen 1 
Wie die cin jeder Theil vor fich ins Gericht gebraucht 
mag haben I in biefem giitlichen Entfcheid nicht ges | 
zogen I noch denfelben hiemit auch zugegeben / noch | 
abgenommen twerden /fondern Diemit foll aller Krieg! | 
Swietvacht und Procef! wie fich die zwifchen bey- | 
Den Partheyen ergangen haben / nichts baton aue | 
gefeheiden I génélich und zumahl aufgchaben und | 
gefallen feyn und b(eibenlgu ben exigen Cagen/fonder | 
gefahr und arge Sift/und fof auch ein jeder und feine 
Machtommen | 
und Stande I 
Anfangs des Pflichts geftanben Dat! in afler maf 
fort als ob folche Serung | Pflicht und Wroceg 
nicht angefangen oder getveft weren! Doch bicrinnen | 
ausgefcheiden Die Articul und Duncten die hievor 
erklärt und ertragen fto | damit foll auch alle 
Yngnad und Unwille | und Hnfreunofchafft 1 quoi 
fchen beyden Partheyen und allen denjenigen | fo 
Hon Leyden Partheyen darunter vertragen) oder ber 
Sachen vertoannt weren I fo fern diefelbe in andere 
Wege dem Stifft oder der Stadt Côlin nicht ver. 


feyn und verbleiben in dem Wefen | Parthe 
wie er vor Zeiten ber Sytrung und | 


toñeett Hatten | gduglich hingelegt I tot! ab und 


N 


DIPLOMATIQUE 


Anno febaffen/ in einiger Weife: Wie auch binivicoerum 


der 


giehen’feyn / und fofches bn affe Ge 
zu wahren Hrkund und ewiger Enthal 
wir Jacob von Troy | erwehlter und beftö 
genannt als Thadinge-Manıı I unb Schews-Rich 
tec] Yinfer Siegel an biefen Vertrags» Brief chun 
bangen. 
And fo tir Sermann / von GHeeg Graded 
Er Bischoff zu Côfin T und Churfürftl Sergog zu 
Weftphalen und Engern ac. Desgleichen wir Bure 
germeifter 1 Rath/ und gauge Gemeind der Stadt 
Solía zu Hergen genommen! und bedacht haben ven 
mercklichen groffen Fleiß, Mühe Soft und Webeits 
fo der obgenannte tnfer Lieber Freund und günftiget 
Herr von Cammevich | mit dem Berordneten des 
Bindigen Thum-Capitels |. die in mercklicher gee 
aahlı zufambt Burgermeifter 7 und andern gefcbicb 
ten Hnfers des Raths! die alle anand über bicfeu 
Handel getveft feyn / num bey die funffichen Wochen! 
zu Yenfer Goyder Sheil | Stiffts und Stadt I auch 
anderer umilfegender Sander Wohlfahrt und Befte 
dorgewandt und begehrt | und zwifchen den beyden 
Theilen in eigener Perfon/ fo lang an-und abgerits 
ten! bif Se. Fiebd. und Gnade beyde Dartheyen 
vorfiehend folcher Serung 1 Zwiträchtigkeit I gangs 
lic) und zumal gefehlicht und vertragen I gefricnet 
und vereinigt haben: Wuff daß dann folcher Bertrag 
und gitlicher Entfcheid in Ewigkeit befto fefter und 
unverbrächlichen gehalten werde bon Fins Hermanas 
Erg Öifchoffn zu Chl vorftehend | infer Nach: 
fommen / Capitul und Stiffe 1 auch von Burgers 
meifter und Math; und ganger Gemeind ter Stadt 
Colt Yinfere Nachkommen, Eräfftig und beftändig 
feyn und bleiben möge! fo haben wir Herthann Exp 
Bifchoffl und wir Dechant und Gapituf ber Thun 
Sirchen zu Collin! Sinfer und der vorftehend infor 
Kirchen und Unfors Stiffts Vinterfaffen zu genei« 
hem Mug! Qfufffunfft! Frieden | Wohlfare und 
Cinigkeit! auch forter Sivictrachts Mord / Brand! 
und £5(utzBerftortmng zu beyden Zheilen zu verhüten! 
mit veiffen und zeitigem Rath / Confens und Wile 
len aller Stände des gemeldten Hnfers Stiffts / ew 
Graffens Ritterfchafft Städt und Sanpfehaffer 
Und wir Burgermeifter | Rath und gauge Gemein 
der Stadt Colla / mit fame den genannten Safer 
lieben Herrn und Freund / dem Erg Bifchoff unb 
Capitul! aus vergleichen Arfachen und Bewegunß / 
auch mit einfelligem Rath und gutem Willen! Die 
fen obgenannten Entfcheid! Concordien und Bere 
ttag! mit allen feinen 2(rtícu(n / Puncten und 
Claufulen eingangen / und denfelbigen | toie obges 
melde ftébet | angenommen / und unter ins cine 
jede Parthey ber andern / in guten wahren Treuen 
zugefaget I gelobt und gerede | denfelbigen alfo feft] 
fiat) und unverbrächlich zu alten) darwieder nicht 
gu thun noch zu werben I toeber durch ins (elo(ts 
oder jemands anders von Bnfertivegen | heimlich 
noch offenbar! mit einiger Hand 9Beife | wie man 
bie auch erdeneken möcht I piefetbigen foffen alle au 
diefem gütlichen Bertvag gänklichen und zumahe 
ausgefcheiven feyn! nimmermebr zu gebrauchen ; und 
barum und zu mehrer Sicherheit |. follen wir beyde 
yen] Unfern allevheitigften Bater den Dabfrr 
desgleichen Gnfern allergnädigften Heren den Ns 
mischen Kagfer I in Vintertbónigfeit | und mit ges 
trenem Sleiffe bitten / bafi Se. Heil. eins mit Nós 
mifch-Kayferlicher Majeftätidiefen obgerährten Bere 
trag ı Concordien und Einigkeit I alfo annehmen 
zu laffen! beftätigen und befeftigen wollen / doch ob 
ne Ubbruch Ynferer jeder Theil an feiner Bertharis 
gung | Bertragung / Einigung! Brief und Sie 
gebt wie bie zwifchen Wns “Geyden vorftehenden 
auffgericht und gemacht feyn | bie affe follen in 
ihrem Suhale kräftig and mächtig verbleiben / 
anegefeheiden I Doch Diefe Duncten und Zrticula y 
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Wie die nun! als oben gefchrichen | ertragen 
enn. 

Bir haben auch des und allen vorgefebricbenen 
Sachen zu wahren Frkund und Bekäntnüß! famt» 
fic) und jeder Kheil von Huns obgenaunt I Srp Dee 
fchoff | Eapitul und Stadt I jnfonberbeit Ynfer 
Fürftlic) Capituls.uno Stadt: Gicgel mit gutem 
Willen an biefen Enefeheid-Brielf bey Des vorge, 
nannten Unfors fieben Herren und Freunds von Gam: 
merico Siegel thun hangen. Gefchehen in ber 
Stadt Cin! auff Donnerftag Sc. Marci des het» 
Ligen Evangelifien- Zag I im Sabe nach Ehriffi 
Tinferé Serra Geburt. 1506. 


XLIV. 


Traktatus Commerciorum inter Aen & 1c v M VII. 
Regem Angle, © PHILIPPUM Regem 
Caftelle conclufus. Dat. apud. Weftmonafterium 
die 15. Maii Amo 1506. [Rymer, Fo- 

dera, Conventiones, &c. Tom. XIII. pag. 


132.] 


RE 


x univerfis & fingulis &c. Salutem. : 
Cüm quzdam Pacis Amicitiarum & Mercium 


Inter Reverendifimum in Chrifto Patrem Mlliel- 
2, permiffione Divina, Cantuarienferm Archiepisco- 
torius *Anglie Primatem & Apoftolice Sedis 
"Legatum Cancellarium Anglie, Ricardum, permiffio- 
ne Divinà , Wyntonienfem Episcopum. Privati. Sigilli 
noftri Cuftodem-, Thomam Dokwra Priorem Sanéti 
Johannis Jerufalem in Anglia, & Nicholaum Weft Le- 
gum Doétorem, Confiliarios noftros, Oratores, Am- 
bafliatores , Procuratores, & Commiflarios noflros 
les, ex una, & Nobiles & Potentes Dominos 

ia de Croy Dominum de Sempy & de Par- 
wez Militem Ordinis Velleris aurei Camerarium,_Jo- 
hannem le Sauvage etiam Militem, Dominum Des- 
ambeke Prefidentem Flandrie, Petrum Auchemant 
Secretarium Ordinarium , & Zhomam Ifaak di&um 
Th d'Or Regem Armorum primarium , omnes 
Confiliarios , Oratores, Ambaffiatores, Procuratores, 
& Commiflarios, Sereniffimi, Excellentiffimi ac Poten- 
tiffimi Principis Fratris Confanguinei & Filii noftri ca- 
rifimi Philippi, Dei gratia, Re rs Gaflelle, Legio- 


Iimi 
, ES Granate, AR cHIDUCIS Anflrie ,, PRIN- 
€rPIS Arragonum ES utriusque Cecilie, Ducıs 
ie, Brabantie, Ec. C owx v1s Flandr: Pe. 

ro ipfo Filio noftro, “Terris, Patriis , Dominiis, Ci- 
vitatibus, Opidis, Caftris, Villis, Diftri&ibus, & Ju- 
zisdiétionibus fuis Brabantie , Flandrie , Limburgie, 
Lucemburgiz, Arthefii, Hannonie , Holandiz , Ze- 
landie, Namurci, & Mechliniæ, eorumdémque Mer- 
catoribus & Subditis, partibus ex altera, 

Jampridem hincinde conventa, concordata, & con- 
clufa fuerint, ficuti in Literis defuper confeétis pleniüs 
apparet & continetur , 


Qu 


Univerfis & fingu ad quorum notitias præ- 
fentes Liréræ pervenerint, Michaell de Croy Dominus 
de Sempi & de Pawes Miles Ordinis Velleris Aurei 
Camerarius, Johannes le Sauvage etiam Miles Domi- 
nus Deschambeke Prefidens Flandrio , Petrus Auche- 
at Secretarius Ordinarius, & Thomas Ifaak dius 
Thoifor d'Or Rex Armorum Primarius , omnes Con- 
filiarii, Oratores , Ambafliatores , Procuratores , & 


a Literarum tenor fequitur, & eft talis, 


, Sc: 
id infraferipta habentes , necnon Willielmas , permis- 
fione Divina , Car i 

gliz Primas Apoftolice Sedis Legatus Cancellarius In- 
vi&ifimi & Uluftrifimi Principis Domini Henrici , Dei 
gratià , Regis Anglie ES Francie , 69 Domini Hiber- 
Ricardus, permiffione Divina, Wintonienfis Epis- 
copus ejusdem Domini Regis Privati Sigilli Cuftos, 
Thomas Docwra Prior Sandi Johannis Jerufalem in 
Tom. IV. Part L 


nie, 


urfüs atque Mercatorum communicationis Ca- | 


niflimi Excellentiffimi ac Potentiffimi | 


ajıs Archiepiscopus totius. An- | 


DES GENS 


Anglia, € Nicholaus Weft Legum Do&or, Confi 
rii ejusdem Domini Regis Angliz, Oratores , Amba 
fiatores, Procuratores, & Commiffarii prefati Domi- 
ni Regis Anglie , & ab eodem etiam ad infrafcripta 
fufficienter Commiflione munii (quarum quidem 
Commiffionum tenores inferitis inferuntur ) Salutem. 
Cum, apud Sereniffimos ac Potentiffimos Principes 
& Reges noftros antediétos jamdudüm per Mercatores 
ac Subditos fuos nonnulle querele faétz fint, propter 
diverfimodas quæftiones & Difficultates, inter eosdem 
Mercatores & utrisque Principis T'heolonarios, Pu- 
blicanos, Cuftumarios , Scrutatores , aque Ballivos, 
& alios Officiarios , aliquamdiu ortas & habitas de & 
fuper novis Theoloniorum, Taxarum , & Impofitio- 
num exactionibus indebité ac de novo impofitis & col- 
leis, ac etiam Perfonarum, Rerum & Navium arefta- 
tionibus, necnon de & füper quibuscúmque Sententiis 
contra Mercatores Anglicos latis & pronunciatis, ac 
aliis multis Gravaminibus, in Terris, Patriis, Domi- 
niis, Portubus, Diftriétibus , & Obedientiis utriúsque 
| Principis , contra Traétatum Intercurfüs , ut iidem 
| Mercatores & Subditi afferunt , eis hincinde fa&is & 
| illatis, y 
| Propter quz Gravamina iidem Mercatores a mutuo 
| Commercio, penes ad tres Annos , fefe fubtraxerunt 
& abftinuerunt , in utriusque Principis ac Subditorum 
fuorum prejudicium & dampnum non modicum, 
Nos igitur, Principum prædiétorum Oratores , 
Confiderantes quàm vera, integra, ftabilis Amici- 
tia, Liga, Pax, & Unio fit inter ipfos Illuftriffimos 
ac. Potentiffimos Reges noftros, qui fe tanquam Pater 
Filium & Filius Patrem mutuis amoribus & dile&tioni- 
| bus ampleétuntur , nec inter eorum Subditos aliquam 
discenfionis materiam effe decet quorum Principes tan= 
to amoris vinculo conjunguntur, fet quicquid Princi- 
pes inter fe voluerint eorum etiam Subditi inter fe vel- 
le & profequi debeant, 
Ad prædiéta igitur gravamina , difficultates , ques- 
tiones , differentias, & ambiguitates componendas , tol= 
lendas, & refecandas fpecialiter ordinati, 
Convenimus ; concordamus, & concludimus im 
hunc qui, fequitur modum, 
Inprimis, conventum , concordatum, & conclufum. 
eft qudd omnia € fingula Capitula omnium & fingu- 
lorum Tra&atuum ., de & pro Mercium intercuríu 
inter Oratores € Commiffarios Regum predictorum. 
| ante hac tempora inita, concordata, & concluía, in. 
omnibus & per omnia (nifi quatenus Capitulis vel Ar- 
ticulis prefentis Traétarús aut eorum alicui expreflè 
| repugnaverint & contradixerint) quatenus concernunt 
| Mercium intercurfum in fuo robore maneant & effec 
tu; ita quód per nulla, in prefenti "Traétatu infcripta 
aut inferta , . vel fub quacümque verborum ferie fcri- 
benda aut inferenda, a beneficio Articulorum five Ca- 
pitulorum prefatórum, Traétatuum aut eorum alicujus; 
quatenus concernunt Mercium intercurfum , aliter 
quàm fupradiétam eft, quovis modo recedatur ; 
Quos quidem omnes & fingulos Tractatus predictos; 
quatenus concernunt Mercium intercurfum , pro hic 
infertis habemus & haberi volumus. 
| Item, conventum, concordatum ; & conclufum eft; 

quód a Mercatoribus Subditis utriásque Principis, aut 
| ab eorum aliquo, vel ab eorum Heredibus & Succes- 

foribus, Faétoribus, Attornatis , Negotiorum Geflo- 
| ribus, Servitoribus, aut Miniftris ratione alicujus aut 
| aliquorum Theolonii five Theoloniorum , Veétigalium, 
Cuftumarum , aut Exaétionum , ante Datam prefen- 
tium per aliquem Principum predictorum quovismodo 
pretenforum, eorum Hæredes aut Succeffores, Loca- 
tenentes, Burgimagiftros, Capitaneos , Ballivos, Sca- 
binos, Schultetos, T'heolonarios , Publicanos ,. Cus- 
tumarios, Legiflatores, aut alios Officiarios five De- 
putatos quoscámque , præfentes five futuros, nichil 
omnino , per viam fa&i aut Juris, aut Titulo quovis 
vel colore, exigetur aut requiretur ; fet quód utérque 
Principum prediétorum , eorum Haredes ; Succeflo- 
res, Locatenentes, Burgimagiftri, Capitanei , Dallivi 
| Scabini , Schulteti, Theolonarii , Cuftumarii , Publi- 
cani, & alii Officiarii five Deputati quicámque , præ- 
fentes & futuri, ab omni actione , clameo, petitione, 
| exa&ione, levatione omnium & fingularum Summa- 
rum Pecuniarum , quas & quam pro quibuscúmque 
Theoloniis, Impofitionibus, Cuftumis , Taxis , Vec- 
tigalibus, & Exaétionibus aut eorum aliquo, ab origi- 
ne Mundi usque ad Datam prefentium , contra Sub- 
ditos Principum prædiétorum respective habuerunt, ha- 
bent, vel habere poterunt vel'pretendunt, pro perpe= 
tuis futuris temporibus „per præfentes exclufi Rogat 
| 2 
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, nec pro eisdem T'heoloniis, Impofitio- 
s, Taxis, Veétigalibus, Cuftumis , aut Exacti 
s, in Perfonis, Navibus, Bonis, Mercand t 
s, prefati Mercatores aut Subditi , pro omni 
preterito tempore, quovis modo moleftabuntur , fet 
ab omnibus & fingulis T heoloneis, Cu t Impo- 
fitionibus predictis liberi & immunes imperpetuüm ha- 
beantur & reputentut. E 

ltem , quód nullorum Decretoràm , Judiciorum, 
Sententiarum interlocutoriarum five difünitivarum, & 
Procefüum Judiciariorum quorumetimque per quem- 
ctimque feu quoscúmque Judicem vel Judices , qua- 


; Dominiis , aut Obedientiis diétorum Principam 
aut eorum alicujus, direétè vel indireétè, contra Gu- 
bernatorem five Magiftrum & Societatem Nationis An- 
glicanz ; aut aliquem vel aliquos Mercatorem vel Mer- 
catores ejusdem Soeietatis, eörümve Hærédes aut Suc- 
C actores ; Attornatos, Negotiorum Gelto- 
fes, Servientes , aut Miniltros , vel contra aliquos 


Mercatores aut Subditos praefati Regis Caffelle Esc. 
A 


ducis Auflrie 6c. eorümve Heredes aut Succes- 
res, Attogpatos, Negotiorum Geftores, Servitores, 
Miniltros, aut aliorum prefatorum Principum Sub- 
ditos quoscámque , fub quacümque verborum ferie , 
de & füper Theoloneis, Impofitionibus, Taxis, Vec: 
“tigalibus, aut Exaétionibus , Perfonarum , Navium, 
five bonorum arreftationibus , aut aliis oneribus aut 
gravaminibus, faétorum diétoruín latorum & pronun- 
ciatorum, per prefatos Principes, eorümve Hæredes 
aut Succeflores, Locatenentes, Burgimagiftros , Ca- 
pitaneos, Ballivos, Scabinos, Séhultetos, T'heolona- 
rios, Publicanos, aut alios Officiarios five Deputatos 
quoscúmque prefentes vel futuros, ullo unquam tem- 
pore Executio fiet aut fieri permittetur. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 

quód omnes & finguli Mercatores Subditi præfati Il- 
luftriffimi Regis Anglie, cum Pannis Anglicanis, Bo- 
nis, Navibus, Rebus, & Mercibus quibuscámque, 
tam ad Opidum Bargenfe in Flandrea, per Terram, 
Mare & Aquas dulces, quàm ad Terras, Patrias, Do- 
minia, Portus, Villas, Opida, Civitates , ac Diftric- 
tus Brabantia, Lumburgie, Lucemburgie, Arthefiæ, 
Hanonie, Holandie, Zelandie, Namurci, & Mech- 
linie, libérè accedere, navigate, venite, morari, & 
perhendinare, & ibidem omnia Mercium genera, cum 
quibu: 
extiterint, emere & vendere, & cum eisdem Pannis, 
Bonis, Navibus; Rebus, & Mercibus ad alia Regna, 
> & Patrias quecúmque libere recedere poffint & 
valeañt : 
; quando ac quotiens contingat di&os Mercato- 
res Anglie, cum Pannis, Navibus, Rebus, Merc 
bus, & aliis Bonis predictis, ad dictum Opidum Bur- 
gente fe conferre , eorum Panni Al Naves > aut Bona 
predicta, ratione aliquatum prohibitionum, ordinatio- 
num, aut conflitutionum, ante hec tempora quacúm- 
que auctoritate factarum , nullo modo arreftabuntur 
aut confiscabuntur ; 

Non tamen licebit præfatis Mercatoribus Angliz aut 
eorum alicui in predicto Opido Burgenfe vel in aliquo 
alio Opido, Villa, vel Loco-diéti Comitatús Flandriæ 
Pannos fuos fcindere, nec quoquo modo tingere, ton- 
dere, aut per Fullones parari facere , nec aliter nifi 
per paccum vel paccos , vel integrum Pannum vel 
i os Parnos in groffo dümtaxat vendere & ex- 
& 

Item, conventüm, concordatum, & conclufüm eft 
quód, cüm diéti Mercatores Anglie , eorum Succes- 
for Factores, Attornati, Negotiorum Geftores, 
Miniltri, & Servitores, cum Rebus, Navibus, aut 
Bonis fais, ut praemittitur, ad Opidum Andwerpie in 
Brabantia fe conferant, non folvent ibidem, neque in 
aliquo alio Loco, per Terram, Mare, vel Aquas 
dulces-, illuc navigando, renavigando, neque ancho- 
rando vel ad anchoram inorando , eundo, vel inde 
redeundo aut revertendo , Theoloneum Zelandiz vul- 
gariter didum SEWESSHE Torre aut Hount- 
TorrE, fet folvent damtaxat Theoloneum fe- 
cundúm Taxam, in Privilegüs, eisdem. Mercatoribus, 
per bone Memoria , Dorminum Ducem Philippum, 
olim conceflis, fpecificatam : 

Et cüm præfati Mercatores Anglis, eorum Succes- 
fores , Factores , Attornati, Negotiorum Geftores , 
Servitores , & Miniftri ad Opidum de Berghers , vel 
ad Opidum de Migdelburgh , cum Bonis, Navibus, 
Rebus, & Mercibus fuis, ut predicitur, fe conferant, 
non folvent ibidem , neque in aliquo alio., per Ter- 


úmque Mercatoribus, cujuscúmque Nationis | 


cámque Commiffione aut auctoritate , in Terris, Pa- | 


| neum B 


| ram morando , eundo, vel inde redeundo 
| tendo, Theoloneum Ze 


DIPLOMATIQUE 


Aare, vel Aquas dulces , illuc navigando, re- 
o, neque anchorando vel ad anchoram mo- 
; eundo vel redeundo aut revertendo, Theolo- 


15 
rando 


ores Angliæ, cum Pannis, Bonis, 
fuis , ad Opidum de Bruges v 
idem, nec in aliquo alio Loco, 
Aquas dalces, illuc navigan- 
1orando, vel ad ancho- 


Et cam M 
Vavibus, aut Rebu 
nesint, non folv 

Terram, Mz 
ando, neque anc 


indie, vocatum SEWESSE 


Torre: 

Licebítque eisdem Mercatoribus in Fluétibus & A= 
quis Flandrie 9 Zelandia Naves fuas. anchorare .& 
ad anchoram cum eisdem morari & quiescere, & Mer- 
ces fuas ex Navibus fuis in alias Navas quascámque 
exonerare, & ad dicta Opida: de Bruges, Andw tpiæ, 
Berghers , & Middelburgh, & eorum quodlibet vehe- 
re vel vehi facere , absque folutione alicujus T'heolo- 
nei five Cuftume, nifi Merces fas in Navibus vendi- 
derint, vel ad Terram pofuerunt , & easdem Merces 
venditioni expofuerunt , aut Terras, Patrias ; & Do- 
minia prefati Regis Caftelle ESc. Archiduci Aufirie, 

ucis Burgundie pertranfierint, & ad alias Provincias 
easdem traduxerint. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód omnes & finguli Mercatores Terrarum, Patria- 
rum, Dominiorum dii Regis Caflelke Ec. Ar 
cis aufirie yc. venientes ad Regnum, Terras 
trias , Dominia, Portus , Diftriótus » Jurisdiétiones 
& Obedientias præfati Regis Angle, cum fuis Navi- 
bus, Bonis, Rebüs, & Mercibus quibuscúmque , fo- 
lita & confueta Theolonea five Cuftumas folv ent, fol~ 
veréque tenebuntur & obligabuntur ; jaxta & fecun- 
dim formam TradGatús Mercium intercurfüs, de Da- 
ta vicefimi quarti diei menfis Februari ; Anno Do. 
mini millefimo quadringentefimo nonagefimo quinto, 

Item, conventum, concordatum, & conclufüm eft 
quód, nullo modo licebit prefato Regi Gaffelle Cor. 
Archiduci Auftrie, nec diétis Burgimagificis , Capita- 
neis, Dallivis , Scabinis , Schultetis , Gubernatoribus 
Villarum , Opidorum , aut Civitatum fub Obedientia 
prefati Regis Caftelle, 69v. Archiducis Auflrie, Eÿc. 
exiftentium, aut eorum alicui, Pannos Anglicanos , 
ratione aliquorum Privilegiorum, per eundem Regerm 
Gaftelle ESc. Arch a Auftrie, Gc. aut ejus Pro- 
genitores füb quocumque verborum tenore conceffo- 
zum , aut ratione Statutorum , Ordinationum , 
Confuetudinum dictorum Opidorum, Civitatum, aut 
Villarum, ex aliqua Patria vel aliquibus Patriis prefati 
Regis Gaflelle Efe. Archidacis Anfh 2, Ec. vel ab 
earumdem Patriarum Opido , Vil orio, Ju 
risdiétione, aut Loco, dire&é vel indirectè, ad tem- 
pus vel imperpetuum, bannite vel banniri facere, vel 
Opidanos, Cives, aut alios in cisdem aut eorum ali- 
quo inhabitantes vel morantes, nè hujusmodi Pannos 
Anglicanos fcindant vel utantur, prohibere , aut ali- 
qua onera five gravamina fuper emptores & venditores 
eorumdem Pannorum imponere; Et, fi que talia facta 
aut impofita fint, teneantur omnino deponere & 
movere, & pro fic depofitis & ammotis per pr 
habeantur, cenfeantur, & reputentur 3 provifo t: 


aut 


, i : amen 
quód præfens Articulus, quoad prohibitam Pannorum 


Íciffuram , ad Civitates, Opida, vel Villas Comitatüs 
Flandrie nullo modo fe extendant: 

Et, fi prediétus Rex Caffelle Ebc. Archidux Aus 
trie tov. ejüsve Hetedes vel Succeffores : 
magiftri, Locatenentes , Capitanei, Ballivi, Schulte- 
ti, Legiflatores, Scabini, & alii Oficiarii quic que 
quarumcümque Patriarum vel Opidorum ipfius Regis 
Caffelle ESc. aliqua alia plura vel majora '1 heolonea, 
Impofitiones, Taxas, Veétigalia; Onera, aut Grava- 
mina, quim in füperioribus Articulis di&um eft, in- 
futurum füper Perfonas, Naves, Bona, Mercandifas, 
aut Res quascúmque di&orum Mercatorum Angliz, 

cétè vel indireétè , imponere aut levare voluerit, 
propofuerit, & decreverit, voluerint, propof erint , 
ant decreverint , vel né ipfi Mercatores Anglie ad 
dictum Opidurn Burgenfe cum Pannis Anglicanis ac- 
cedant, vel Pannos Anglicanos quovis modo bannire, 
aut ufüm eorum in fuis Patris, Terris , Dominiis, 
aut Ditionibus, Opidis, Villis, aut Civitatibus prohi- 
bere voluerit vel voluerint , tunc & in eo cafıı idem 
Rex Caftel 
redes, Succeffores , aut Locatenentes Magiftrum five 
Gubernatorem Mercatorum Nationis Anglicana, qui 
pro tempore erit, per anu annum integrum, proxi- 


mod. & immediaté praicedentem diem quo hujusmodi 
Theo« 
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DU 


Veétigalia, aut alia Onera aut Gravamina , ut preter 
tur, levari aut exigi, vel banna aut diétas prohibitiones 
facere decreverit aut deéreveriBt , per Literas fuas , 
fübfcriptas & fuo magno aut fecreto Sigillo 
s, vel per tres publicas Proclamationes, in Nun- 
publicis, tribus feparatis ac diftinétis diebus , fa- 
ciendas , & earumdem Proclamationum veras Copias 
prefato Gubernatori , infra oéto dies , tempus dicta- 
r amationum proximo & immediate fequen- 
s, fi eedem Copie a Scultetis , Ballivis , Villicis 
Majoribus, Marchionibus , Legiflatoribus, aut aliis 
Officiariis, aut eorum aliquo petantur & requirantur, 
tradendas & deliberandas , tàm de impofitione, leva- 
tione, & exactione hujusmodi Theoloneorum, Vec- 
tigalium, Onerum , aut Gravaminum præmiflorum, 


Jurisdiétionibus d Regis Caflelle Esc. Archiducis 
Aufiric ESc. ad & in alia Regna , Patrias , & Domi- 
nia quecúmque traducere & transportare , ac traduci 
& transp i facete. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód, tàm Mercatores Anglie quàm alii Mercatores , 
cujuscámque Nationis éxiftant, ad & per totum Co- 
mitatum. Flandrig & quecúmque alia Dominia 2 Pa- 
tias, Terras, Opida, Villas, Civitates , Jurisdiétio- 
nes, & Obedientias didi Regis Caflelle, ESc. Archi- 
decis Anfiric yc. prefatos Pannos Anglicanos , abs- 
que aliquA, ante hec tempora facta, vel in füturum , 
aliter quàm fupradi@um elt , per Regem Caffelle Sc. 
Archidacem Auftri faciendà , impofitione , ex- 
adione, forisfacturà , aut confiscatione (nifi in cafi- 
bus, quibus, propter crimina , Jura foris 


acturam, aut 
confiscationem expreffé concedunt & requirunt) per 
ipfum Regem Caftelle ESc. Archiducem Auftrie , &e. 
Burgimagiftros , Capitaneos , Ballivos , Scabinos, 
Schultetos, Gubernatores, Publicanos , Theolonatios, 
aut alios Officiarios quosctimque, fuper prefatos Mer- 
catores Anglicos vel alios , “cujusctimque Nationis ex- 
iftant, vel corum aliquem , aut fuper Pannos Angli- 
canos; direétè vel indireétè , exigendä vel levanda, li- 
berè & impune ad alia Loca quecúmque quorumcúm- 
que aliorum Regnorum , Patriarum, & Dominiorum 
vehere, traducere, vehi ac traduci facere poflint & va- 
gant : ac etiam Articulus de depofitione floreni & a- 
liorum onerum, Mercatoribus Anglie , & aliis Mer- 
catoribus cujuscúmque Nationis Mereium & Panno- 
rum emptoribus, impofitorum , in "'ra&atu de Mer- 
cium intereurfa , de Data vicefimi quinti diei menfis 
Aprilis, Anno Domini millefimo, quadringentefimo , 
nonagefimo nono , in omnibus & per omnia tenebitur 


DROIT DES GENS 


Theoloneum aut Theolonea, Impofitiones ; Taxas, ordinate in tri nsgrediendo illud certuin precium ; 


& obferyabitur ; Mercatores tamen non Anglici a fo- | 


lutione Cuftamarum & Theoloneorum antiquorum , 
virtute præfentis Articuli, minim? excludantur. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód null& Naves, Bona, Res , aut Merces Merca- 
torum & Subditoram alicujus Principum predictorum, 
eorumdémve Subditorum , Hæredum aut Succefforum, 
Fa&orum , Procuratorum , Negotiorum Geftorum, 


Attornatorum, Servitorum, aut Miniftrorum , pro a- | 


liqua caufa , culpa, offenfo, aut debito, crimine; aut 
deli&o alicujus Perfonæ vel Perfonarum particularium 
vel privatarum ; arreftabuntur, moleftabuntur, aut ab- 
ire quovis modo impediantur; fet folim Perfona of- 
fendens & delinquens, tea aut culpabilis, aut ere alie- 
no gravata , & ejusdem Perfonæ, Naves, Bona, & 
Merces areltari & detineri permittentur: 

Item, éonventum, concordatum , & conclufum eft 
quód , quotienscúmque continget Mercatores Angli& 
venire ad Nundinas Andwerpenfem , Bergenfem, vel 
alias Patriarum Domini Regis Caffelle Sc. Archidneis 
Auftrie Ec. ac etiam extra Nundinas , eis ibidem li- 
cebit emere tales Mercantias quales voluerint , & pro 
tali precio in quo fimul cum venditoribus convenire 
poterunt, absque co quod Superior ipforum Mercato- 
tum Anglie (vulgari nomine COURTMASTER 
nuncupatus) per fe feu cum aliquibus ejusdem Angl 
cane Nationis poffit Mercibus, pro Anglicis emendis; 


Precium.limitatum conftituere , feu aliquam posriáim | cem vel duodecim Janarum conditiones & differentias ; 


vis tamen Privi ac Libert 


atibus, diétis Merca 


. + ias 4 à oi E + A 
ribus "Anglicanis indultis & conceflis ; idem etiam ob- X $C 


fervabitur ex parte Subditorpm Regis Caftelle &e. Ar- 
chiducis Auftrie Sc. & in Nundinis prediäis, 

ltem , neque de cætero licebit Nationi Anelicane 
Statuta feu Ordinationés facere contra aliqua Opida feu 
Perfonas Patriarum prefati Domini Regis Cafelle toc. 
ir Ayfirie (Fe. ordinando quód Merces vel 


Archiditci 
Ville vel Perfonæ nullus emat Anglico- 


Bona t 
rum, nifi forte per di&tos Oppidanos aut præfatas Per- 
fonas Mercatores Anglis aut eorum Factores 


male 
a 


Item, Mercatores & Subditi Domini Regis #4 
deinceps quascúmque maffas auri vel argenti , vo 
Bullion, extra Patrias di&ti Domini Regis Caffelle Esc. 
Archiducis Auftrie (Fc. per eos feu eorum Deputatos 
vel Faétores emptas, vel aliter acquifitas , feu impos- 
terüm émendas vel acquirendas , licenter & impune, 
per quectimque Loca Patriarum di&i Regis Caftelle 
gc. Archiducis Anfiriz Cc. ducere feu duci facere; 
& ab eisdem Locis & Patriis in Regnum Anglis ; to- 
tiens quotiens voluerint, traducere & transportare po- 
terint & valebunt; provifo quód di&i Anglici feu co- 
rum Fa&ores hujusmodi Bullionam, pet fe aut eorum 
Fa&ores emptam feu, ut premittitur, acquifitam , unà 
cum Certificatione autentiquá Ville vel Oppidi ubi ip- 
fam Bullionam emerunt vel aliter acquifierunt , € de 
emptione feu acquifitione ipfius Bullione € quantitatis 
ejusdem Principali Officiario didi Domini Regis Cas- 
Telle Sc. Archiducis Aufirie ESc. vel in ipfius abfen- 
tia fuas vices gerenti; proximæ Ville polt introitum 
fuum in Patria dicti Regis exhibeant & oftendant ; fü- 
per qua oftenfione ipfi oftendentes T'eftimoniale feu 
Certificatorium, manu diéti Officiarii, vel ipfo abfente 
fuas vices gerentis , fignatum vel ipfius Sigillo figilla- 
tum, ab eo, cui talis oftenfio fiet , recipient & habe- 
bunt 3 : nichil penitús pro diéto Teftimoniali aut aliá 
quacumque caufà folvendo preter unum folidum gros- 
forum Flandrie : & cafu quo diétus Anglicus hujus- 
modi Bullionam ‚per fe vel fuos Fa€tores emptam feu, 
ut premittitur, acquifitam , educere voluerit, & in 
exitu a Patriis T'eftimoniale feu Certificatorium pr&- 
di&um non exhibuerit , tunc ponam illam incurret 
quam incurrerent extrahentes Bullionam infra Patrias 
di&i Domini Regis Cajtelle &yc. Archiducis Aufrie 
ésc. emptam ; & idem licebit Subditis ejusdem Do- 
mini Regis Caffelle Ec. Archiducis Anftrie in 
Anglia. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód Officiarii Principum prediétgrum & eorum utrius- 
que, ad ferutandum Mercandifas per Terram, Mare, 
vel Aquas dulces veétas vel vehendas ordinati , in vi- 
fitando Mercandifas vel Naves nil dampnificabunt dé 


Eye. 


| Bonis feu Mercibus. Subditorum unius vel alterius 


Principum preediétorum , fed ea bent & honefté trac- 
tabunt & vifitibunt absque violentia, frarigendo pugio- 
nibus vel aliis Inftrumentis quibuscümque barellos, 
faccos ; ciftas, farcinulas , feu allas paccaturas quas- 
cümque ; fi veró , ex nulla rationabili ant probabili 
caufa, hujusmodi faccos, barellos, ciftas, farcinulas 
aut alias Paccatores fregerint , apperuerint , aut difíol- 
verint, ad bujusmodi barellos , faccos, ciftas , farci- 
nulas, & paccaturas, recerfiendum , reparandum , & 
repaccandum fuis fumptibus & expenfis teneantur: 
Scrutatores dutem hujusmodi, in exequendo fua Ofri- 
cia, in Patriis Principum predi@orum , nullas exac- 
tiones faciant fuper ipfos quotum Bona feu Merces 
fcrutantür, nec eosdemi cogent ad venditionem fuarum 
rerum, aut alicujus partis, pro aliquo precio, per ip- 
fos Scrütatores contra voluntatem V enditorum ftatutoz 
& temeré contravenientes teneantur poena incarcera- 
tionis per unum menfen, unà cum dampno & inter- 
effe Partis lef; & ulterius ad beneplacitum Principis; 
in cujus Regno vel Patria deliquerint, eà Pecuniarum 
Summa multentur que Principi aut fuis Confiliariis vel 
Officiariis rationabilis videbitur. 

Item , quia in paccatura, fignatura & nomitiatione 
lanafum nonnulli defeétus , per Paccatores vel alios; 
poft noviffimurt intercurfum factam, reperti funt, ut 
afferant earumdem lanaruní emptores ; eo quod olim 
tfigitità fex vel triginta oéto lanarum genera in Stapula 
Calefii vendi confueverunt , hodié veró tantum de- 
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& eas quidem que melioris & carioris precii funt, de- 
teriores veró non fub fuis nominibus fed meliori 
mixtas, afferunt Venditores; ad hujusmodi erforibu 
obviandum , conventum , concordatum, & eonclu- 
fum eft quód Mercatores'Stapule Calefii deinceps fub 
fuis nominibus & Patriis propriis fideliter ad dictam Sta- 
pulam adducent feu adduci facient genera lanarum que 
fequuntur; videlicet, 
Bonas Lanas de L 


"cbe , pe- 
Jores Marche, 
Bonas Lanas de Cotteswold, mediocres Cotteswold, 
Pejores Cozzeswold, 
Bonas Lanas de Berkfbire, mediocres Berkfhire, | 
Bonas Lanas i#vewis Cotteswold, mediocres izve- 
ais Cot. 
Bonas 
Bonas 
Bonas 
Bonas 
Bonas 
Je) , 


de 


de 


Lindefey, mediocres Lisdefey, 
Keften, mediocres Ke/tez, 
de Rutland, mediocres Aulam: 
Holand, mediocres Holard, 

Lowe Lindefey , mediocres Lowe | 


Lanas 
Lanas 
Lanas 
Lanas 


de 


de 


Bonas Lanas de Norzbbolagd, 

Bonas Lanas de Northfolk, mediocres Northfolk, 

Bonas Lanas de Kent, mediocres de Kent, 

Bonas Lanas de Lindefey Marsfbe, mediocres Lin- | 
defey Marsfhe , | 

Licebítque Subditis diéti Regis Caftelle ESc. Archi- 
ducis Anfirie &ÿe. Lanas Calefii emere volentibus, 
easdem lanas in fua ac aliorum fue Nationis Perito- 
rum, quos fecum adducere volent , prefentia totaliter 
ex ferpelleriis & faccis extrahere vel extrahi facere, & 
fic extraétas per fingula vellera fi voluerint videre & 
Vilitare , easdémque lanas extraétas & vifitatas per ip- 
fos aut per Paccatorem vel alium. quemctimque etiam 
in eorum præfentia in faccos five ferpellerias reponere, 
recludere , vel repaccare , fumptibus & expenfis vifi- 
tantium & hoc fieri petentium fi eedem lanz bone & 
bené paccate fecundüm formam füper eosdem faccos | 
infcriptam reperiantur, fi non tunc expenfis Mercato- 
ris Stapulæ repaccatio fieri debet: & pro fia majori fe- | 
curitate fuper eisdem faccis five ferpelleriis, fi fibi vi- | 
deatur expediens, figna & marcas fuas apponere. 

Item, quia nonnulli Officiarii Civitatum € Opido- 
rum, Regnorum & Patriarum Principum predictorum 
& eorum Deputati, non fine magna eorumdem Princi- | 
pum displicentià, nonnunquam longé majora Veétiga- | 
lia, Theolonea, Cuftumas, Munera, Onera, Stipen- | 
dia, Regarda, Deveria, & Exaétiones , ac alia Mer- | 
Catoribus Subditis Principum prædiétorum nimis gravia | 
& onerofa, exigunt, extorquent, & requirunt , quàm | 
de Jure exigere aut requirere deberent; ad hujusmodi | 
ergo extortiones & exactiones perpetuis futuris tempo- | 

| 
| 


de 
de 


de 


ribus evitandum, abolendum, adnichilandum , $ ad-| 
nullandum, & ut Mercatores prediéti planiüs & ple- 
hiüs fciant & intellifant qualem & quantam Pecunia- | 
a ro Mercibus, Navibus, Bonis, & Re- | 
bus fuis Officiariis prædiétis folvere teneantur & de- | 
beant, conventum , concordatum , & conclufum eft | 
quód, in valvis domüs Cuftumariorum, we 
| 


rum, five Theoloneorum, in fingulis Civitatibus $ 
Opidis fubfariptis (videlicet, in Civitate Londoniæ in 
Anglia, in Opidis Burgenfi, Andwarpie , Barg. & | 
Middelburgi predictis) publicé affigatur & fuspendatur 

una Tabula alicujus Sigilli autentici appenfione muni- | 
ta , ita quod Mercatores predicti liberam habeant & | 
habere poffint facultatem eam accedendi , infpiciendi, | 
& legendi, quódque in illa Tabula fideliter fcribantur | 
& annotentur oninia & fingula Vectigalia, Theolonea, | 
Cuftume, Munera, Onera, Stipendia, Regarda, De- 
yeria, Exa@tiones, & Jura, Civitatibus & Opidis præ- 
diétis ac corum Officiariis pro fingulis quibusctimque | 
Mercibus, Navibus, Bonis, & Rebus illic per Terram | 
Mare & Aquas dulces inveétis vel inde evehendis res- 
peétivè debita & folvi confueta : & fi quis Officiario- | 
rum. prædiétorum vel forum Deputatorum quicquid 
füpra & ultra infcripta & annotata in Tabula predicta 
ab aliquo Mercatorum prediétorum pro Mercibus, 
Navibus, Bonis, aut Rebus füis, nomine Theolonei 
Veétigalis , Cuftume , Muneris , Oneris , Stipendii, 
Regardi, Deverii, vel Exaétionis direété vel indireétè, 
€ vel occultè petat , exigat , vel recipiat , etiam 
f ei offeratur, Officiarius & Officiarii, & eorum 
Deputati talia indebitè petentes, exigentes vel recipien- 
tes, & coram Confiliariis vel Officiariis Regis illius 
Patriæ, in qua fic deliquerint, inde conviéti, non fo- 
lum carceribus, ad oéto dies ad minus in eisdem con- 
tinuè remanfuri, & ante deliberationem ab eisdem Par- 


> 


En 


| tionibus & attemptatis, contra Tra&tatum excercitiú 


LOMATIQUE 


ti lefe fa 


æ fati: 


acturi, mancipal 
in cujus R 


trium I 


orum fuorum, 
ignà pcená Pecuniarià multabuntur : & né hec 
P 


conventum , concordatum , & conclufum eft, 
quód nec prefens T'ra&tatus «nec aliquis Articulus five 
Capitulum , nec aliquid in eisdem contentum, ad R 
na Caftelle , Legionis , Granate , aut alia ejusdem 
Regis Caftelle‘ Regna quecúmque , aut eorumdem 
Regnoram Mercatores vel Subditos quoquo modo di- 
recte vel indire&é extendatur , aut de eisdem. Regni 
eorumdémve Regnorum Mercatoribus 
quovismodo intelligatur ; fe 
fingula pro Terris, Patri 
Opidis, Caftris, Villis , Diftriétibus, Jurisd 
Brabantie, Flandrie, Limburgie, Lucemburgiz, / 
thefii , Hannoniz , Hollandiæ, Zelandie , N 
& Mechliniz , ear mdémque Terrarum , P. 
Dominiorum , Civ atum , Opidorum , Caftroru 
Villarum, Diftriétuum , Jurisdi&ionum Mercatorib 
& Subditis dumtaxat conventa , concord , & con 
clufa fuiffe & effe per prefentes cenfeantur & ha- 
beantur. 

Item, conventum; concofdatum, & conclufum eft 
quód llluftriff dus Dominus’ Rex Zzg/ antedi&tus 
infra tres menfes proximo & immediate fequentes Da- 
tam prefentis Tractatús, Literas fuas Patentes, M 
no Sigillo fuo figillatas & propria manu fuà fubferip- 
tas, confirmatorias ac ratificatorias omni & fin; 
lorum Capitulorum præfentis T'ra&atüs ; quatenus 
fum Dominum Regem Zzglie aut ejus Subd 
cernunt aut concernere poterunt, 
Domini Regis Caffelle Sc, Arc 
in Villa Calefii , fufficienter in hac parte auctori 
tradet & deliberabit , aut tradi & deliberari faci 
mandabit : & fimili modo dictus Dominus Re 
telle, Dr. ARCHIDUX Aaffrie, Dux B 
Brabantie, Comes Flandrie, € infra tres m 


m, 


La o 
proximd & immediate fequentes Datam prefe 
tatüs, Literas fuas Patentes, in bona & fufficienti 
má factas & conceptas , Magno Sigillo fuo figill 
& propriá manu fuá fubferiptas & confignatas, c 
matorias ac ratificatorias omnium & fingulorum Capi 
tulorum præfentis Traétatús , quatenus ipfum Domi- 
2 Caftelle &c. Archiducem E 
aut ejus Subditos concernunt aut cor 
Commiffariis di&i Domini Regi 
lefii, fufficienter in ea parte 2 atis, tradet & de« 
liberabit, tradíve & deliberari faciet & mandabit. 


untur Lenore 


5. Conauzi[fro, 


3 


Puirrppüs, Dei gratid, Rex Coffelle; Legi, 
Aufirie , 


za 


ARCHIDU 
; Dux Burgund 
, Car 7 


mis, sade ; 


Pri» 


Log y 9 #5 

burgen. Tirolis, Arthefii , Burguudie PALATINUS 
ts Hanonie LANDGRAVIUS E 
Burgovie 69 Sacri Romar 
lan € 


, univerfis 
fingulis , præfentes Literas infpecturis, S 

Cüm, ex parte Mercatorum Anglic: tionis, 
"Temas , Ditiones , & Dominia noftra incolentium , 
orta fit nuper & delata quzdam querela apud Illuftr 
fimum ac Potentiffimum Principem Fratrem & Con- 
fanguineum noftrum tanquam Patrem chariffimum Az- 
glorum Regem, faper quibusdam per eos affertis e 


m- 
que Commerciorum atque mutuum ufum amicabilém- 
que & utilem Mercium & Mercatorum intercurfum, 
jampridem per noftros & ejusdem Fratris & Confan- 
guinei noftri in hac parte Deputatos, Oratores, Com- 
miffarios, & Procuratores, pro Regnis, Patriis, T'er- 
ris, Ditionibus, Dominiis , Subditis, & Vañallis fuis 
& noftris initos, concordatos , & pulcherimè conclu- 
fos, prout in Literis didorum Commiflariorum de- 
fuper confe&is , & per nos Principes antedi&os 

con 


ANNO 
X 506, 
é 


ANNO 
1506. 


DU DROIT DES 


confirmatis , latiüs continetur & fpecificatur, 
m facinus quod nos; à 

Pro hujusmodi querelä , fic, ut premittitur, Ortà, 
penitus extinguendà , & ipforum in hac parte attemp- 
tatorum per eosdem Mercatores affertorum debità re- 
formatione , ad omnes ambiguitates & differentias 
tollendum, necnon pro firmiori obfervantià hujusmo- 
di Tractatis Commerciorum & amicabilis Mercium 
$] rum intercurfüs pofthac € imperpetuum ha- 
bendà , faciendá , & obfervandä, 

De fidelitatibus, induftriis , & providis circumfpec- 
onibus , dile&orum & nobis fidorum , Domini Mi- 
elis de Croi Domini de Sempi Confanguinei, Con- 
, Cambellani & Ordinis noftri Velleris aurei Mili- 
, Domini Job le Sauvage etiam Militis, Do- 
mini Deschambeca Confulatús noftri Flandrie: Prefi- 
Magiftri Petri" Auche ¿ Secretarii noftri 
, & Thome Ifaak alias Thoifor ¿'Or, plena- 
riè confidente: 

Tpfos quatuor feu eorum tres àut duos , ex certá 
fcientià, noftros Oratores , Ambaffiatores , Procura- 
$ Nuncios fpeciales ad preediéta fpecialiter & 
expreffé commifimus, ordinavimus , St deputavimus, 
committimus ; 
fentes, 

Dantes & concedentes eisdém quatuor feu tribus 
aut duobus corum plenam & omnimodam Poteltatem, 
Au&oritatem , & Mandatum fpeciale , per easdem 

æfentes , eundi & fe transferendi , pro & nomine 
noftro , d eundem Illuftrifimum ac Potentiffimum 
Principem Fratrem. Confanguineum & optimum Pa- 
trem noftrum, Anglorum Regem, j 

Et cum ipfo, feu ejus Oratoribus, Procuratoribus ; 
Deputatis, & Nunciis, fuficientem Poteftatem & Auc- 
toritatem ab eodem Fratre & Confanguineo noftro ha- 
bentibus, de & füper quibuscúmque hujusmodi Com- 
merciis excercitióque Commerciorum ac mutuo & a- 
micabili Mercium & Mercatorum intercurfu , inter 
Nos, Heredes, & Succeffores noftros, atque Regna, 
"Terras; Patrias ; Ditiones, Dominia, & Loca noftra 
& fua quecúmque, Subditos, Vaffallos, Confoedera- 
tos, Amicos, Alligatos, Faventes , & Adhærentes 
noftros & fuos quoscúmque , continuandis & obfer- 
vandis ; ac de & fuper reformatione quorumcümque 
attemptatorum, fi qua fint contra formam & tenorem 
Traétatús Libertatum & Privilegiorum predictorum 
illata & perpetrata, tractandi , appün&tuandi , concor- 
dandi, & finaliter concludendi, atque de & fuper T'heo- 
lonis noftris Brabantiz & Zellandie , pro quibus nu- 
per Gita eft queftio , moderandis, &, fi expedire 
videatur, ad certum tempus vel imperpetuum quie- 
tandis; 

Necnon füper hujusniodi appundtuatis, concordatis; 
& conclufis, cxterísque omnibus & fingulis , premiffa 
qualitercámque concernentibus , que cum prefato 
atre & Confanguineo noflro , feu ejus Commiffa- 
riis; Procuratoribus; Deputatis , & Nunciis, appunc- 
tuata; promiffa, concordata, & concluía fuerint, Li- 
teras validas & efficaces pro parte noflra tradendi & 
diftribuendi, Literásque alias confimilis effeétús & vi- 
goris ex alteta parte petendi & recipiendi, 2 
Et generaliter omnia & fingula præmiffà & premis- 
forum fingula qualiterctimque concernentia faciendi , 
excercendi , & expediendi , ita & eodem niodo ficut 
nos ipfi faceremus & facere poflemus fi prefentes & 
perfonaliter intereffemus , etiam fi talia fint que Man- 
datum exigant magis fpeciale quàm przfentibus fit ex- 
preflum, : 2 ; 

Promittentes ; bona fide & in verbo Regio & Prin- 
cipis; nos ratum, gratum, & firmum habituros id to- 
tum & quicquid per. diétos Oratores, Commiffarios ; 
Procuratores, Nuncios; & Deputatos tioftros, feu eo- 
zum tres aut duos acum , geftum , feu procuratum 
fuerit in premiffis, feu aliquo premiflorum. 

Tu cujus rei T'eftimonium præfentes Literas manibus 
noftris fubfignavimus, necnon Magnum Sigillum nos- 
trum eisdem duximus apponendum. 

Datum in Opido dé Falemnbbe in Regno Anglie, 
die quartà mentis Aprilis , Anno Domini millefimo 
quingentefimo quinto ante Paícha  & Regni noftri fe- 
cundo 


Sic Signats 
PuiriPPOUS. 
HENRICUS, Deigratiä, Rex Anglie & Francie 


tg Dominus Hibernie , omnibus , ad quos prefentes 
Litere pervenerint, Salutem: 


ordinamus , & deputamus per præ- | initos, conc 
| in Literis didorum Commiff 


| 


G EINES: 
, Cüm, ex parte Mercatorum Subditorutn noftrorum, 
erras, Ditiones , & Dominia Illuftriffimi Principis 
Philippi, Dei gratia, Reers Coftell 

Granate, ARCHIDUCIS 4 
Arragonum Exc, D'Ucrs Burg 
Brabantie , Stirie , Cari, 
Lucemburgie , ES Gel; 
Hashu! Tirolis ,~ Arthefii , j4 
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a 


PRINCIPIS 
, Lotharingie , 


is, Ki 
Domr 


Salinar: 


zie COMI 
nie, Port 


TIS, 


rela apud nos, fuper quibusdam ; per eos affertis, ex- 
a@ionibus & attemptatis contra Traétatum excerc 
tiúmque Commerciorum atque mutuum ufum amica- 
bilémque & utilem Mercium & Mercatorum intercur- 
fum jampridem per noftros & ejusdem: Filii noftri in 


| hac parte Deputatos, Oratores , Commiffarios , & 


Procuratores , pro Regnis, Patris, Terr 
bus, Dominiis, Subditis , & Vaffallis fi 
initos, concordatds , € pulche 


is, Ditioni- 
noftris , 
rimé conclufos, prout 
orum, defüper confec- 
tis, & per nos Principes antedi&tos confirmatis, latiüs 
continetur & fpecificatur, 

Notum facimus quod nos, 

Pro hujusmodi quereld , fic, üt premittitur , ortá, 
penitús extinguenda, & ipforum in hac parte attempta- 
torum per eosdem Mercatores affertorum debitá refor- 
matione , ac ad omnes ambiguitates & differentias tol- 
lendum, necnon pro firmiori obfervatione hujusmodi 
Traétatús Commerciorum & amicabilis Mercium & 
Mercatorum intercurfüs-pofthac & imperpetuum ha- 
bendá; faciendä, & obfervand’, 

De fidelitatibus , induftriis , & providis circumfpec- 
tionibus, Reverendiffimorum in Chrifto Patrum, # 
lielmi Cantnarienfis Archiepiscopi totius Anglie Prima 
tis & Apoftolicæ Sedis Legati Cancellarii Angliæ, À 
cardi Wyntonienfis Episcop: Cuftodis Privati Sigilli nos- 
tri, ac, dile&órum & fidelium Confiliariorum noftro- 
rum, Thome Docwra Prioris Sani Johannis Jeruf 
lem in Anglia; & Nicholai Weft Legum Dodoris ; 
plenarié confidentes, 

Ipfos quatuor feu eorum tres aut duos , ex certi 
fcientià, noftros Oratores , Ambaffiatores ,. Procura- 
tores, & Nuncios fpeciales ad predidla fpecialiter & 
expreffè commifimus , ordinavimus , & deputavimus; 
committimus , ordinamus, & deputamus per præ- 
fentes ; 

Dantes & concedentes eisderh quatuor feu tribus aut 
duobus eorum plenam & omnimodam Poteftatem, 
Auétoritatem , & Mandatum fpeciale , per easdem 
prefentes, cum ipfo Fiho' offro , feu ejus Oratoribus , 
Procuratoribus, Deputatis ; & Nunciis , fufficientem 
Poteftatem & Auétoritatem ab eodem Filio tioftro ha- 
bentibus, de & füper quibusctimque hujusmodi Com- 
merciis excercitióque Commerciorum ac mutuo & a- 
inicabili Mercium $ Mercatorum intercurfu ; inter 
nos, Heredes; & Succeffores noftros ; atque Regna; 
Terras, Patrias, Ditiones, Dominia, & Loca noftra 
& fua quecúmque, Subditos, Vaffallos; Confcedera- 
tos, Amicos, Alligatos; Faventes , & Adhærentes 
noftros & fuos quoscümque ; continuandis & obfer- 
vandis , ac de & füper reformatione quorumcümque 
attemptatorum, fi qua fint contra formam & tenorem 
Traétatüs Libertatum '& Privilegiorum predictorum 
illata & perpetrata ; tra&tandi , appunétuandi ; concor- 
dandi, & finaliter concludendi ; atque Theoloneorum 
ipfius Pilii noftri in Patriis fais Brabantié & Zellaridio, 
pro quibus nuper orta eft quæftio, moderandi, &, fi 
expedire videatur , ad certum tempus vel imperpetuum 
quietationem petendi , 

Necnon füper hujusiñodi appun&uatis , concordatis, 
& conclufis, ceterísque omnibus & fingulis, premiffa 
qualitercémque concernentibus, que cum prefato Fi- 
lio noftro , feu ejus Comimiffariis , Procuratoribus,, 
Deputatis; € Nunciis ; appunétuata; promiffa, con- 
cordata, & concluía fuerint, Literas validas & effica- 
ces pro parte noftra tradendi & diftribuendi , Literás- 
que alias confimilis effe&üs & vigoris ex altera parte 
petendi & recipiendi , 

Et generaliter omnia & fingula ptemiffa & premis- 
forum fingula qualitercámque concernentia faciendi ; 
eïcercendi ; & expediendi, ita & eodem modo ficut 
nos ipfi faceremus & facere poffemus fi prefentes & 
petfonaliter intereffemus ; etiam fi talia fint que Man- 


datum 


Anni 


o 


t? 1506, 


Anno 
1506, 


Contrat de Ma 


88 CORPS 


datum exigant magis fpeciale quám præfentibus fit ex- 
preffum, > 

Promitrentes, bona fide & in verbo Regio & Prin- 
s, nos ratum, gratum, & firmum habituros id to- 
m & quicquid per dictos Oratores , Commil ios, 
Procuratores, Nuncios, & Deputatos noftros , feu 
eorum tres aut duos, actum, geftuin, feu procuratum 
fuerit in premiffis, feu aliquo premiflorum. d 

In cujus rei Teftimonium has Literas noftras fieri 
fecimus «Patentes, 

Telte meipfo apud Weftimonafterinm vic 
ilis, Anno Regni noftri vicefimo primo ) 
In quorum omnium & fingulorum premifforum 
Teftimoni 
res, Procu 
diétorum fi 
nofttis. fubí 
fuimus. 

Datum & a&um in Civitate London. die ultimo 
menfis Aprilis, Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo fexto. 


no die 


ores , & Commiffarii Principum præ- 
1ominati , prefentes Literas manibus 
vimus &. eisdem Sigilla noftra appo- 


Sic Sigmar: 


Micgarr Cror. 

Jona LE SAUVAGE 

PETRUS AUCHEMANT. 

Tuomas Isaak. 

WiLLIELMUS CANTUARIEN. 

R. Winton. 

Tuomas Docwra Prior San&i 
Johannis Jerufalem. 

Er NichHoLaus WEsr. 


im atque fidem nos Oratores, Ambaffiato- | 
> 


| d'autre part, aie 


| ce ci-aprés decla 


DIPLOMATIQUE 


& deliberation , avons ja fait faire en I 
deflusdits les fi illes de nôtre Fille & Couün, 
tention & deliberation , l’âge, qui leur eft requis, ve 
aire parachever, confommer & accomplir ledit Maria- 
ge, au Traité & pourparler duquel entre nous, & nó- 
tre tres-chere & tres-amée Compagne la Reine, & au 
nom de nótre Fille ne part, & nôtre tres-chere & 
tres-amée Coufine la Comteffe d' Angoulesme, au nom 
& comme aiant le bail, gouvernement, & l'adminis 
tration d 


Ôtredit Coufin le Duc de Valois, fon Fils 


ites , conclus ccordez les 
T'raitez, Accords, Promefles par paétion de convenan 
t & desquels la teneur enfuit. 
Au Traité de Mariage, qui fe feta & acc mplira par 
le vouloir, & plaifir de Dieu , tres excellente & 
fante Princeffe, Madame Claude de France , & 
haut & tres-puiffant Prince, Monfieur le Duc de 
lois, ont été par le Roi & ia Reine pour & au nom de 
madite Dame, promettant lui faire ratifier & confen 


elle venuë en âge; & haute & puiffante Princeffe M: 


| dame la Comtelle d’Angoulesme, pour & au nom de 


| 


Nos autém , omnia & fingula fupradi&ta Capitula, | 


€onventa, concordata, & concluía, ac omnia & fin- 
gula fuperinde confecta & in eisdem. contenta & fpe- 
Cificata, rata, firma, & grata habentes , ea omnia. & 
fingula, pro Nobis; Hæredibus , & Succefforibus 
noltris, quatenus nos aut noftros; Subditos concernunt 
vel concernere poterunt, verbo Regio acceptamus, ap- 
probamus, laudamus, & ratificamus , necnon, tenore 
præfentium, concedimus & confirmamus , ea omnia 
& fingula firmiter & inconcuffé tenere & obfervare; 
teneríque & obfervari facere promittentes. 

In quorum omnium & (fingulorum premifforum 
fidem & Teftimonium hiis prefentibus , manu noftrá 
propriá fubfcriptis, Magnum Sigillum noftrum apponi 
fecimus. 

Dat. apud JZ'effzzozaflerium quinto-decimo die men- 
fis Maii, Anno Domini millefimo quingentefimo fex- 
to, & Anno Regni noftri vicefimo primo. 


XLV. 


age dé FR ANCOISZe VArLOrS, 
ED'ANGOULESME ; depuis FRA N- 


Com: 


| fera tenu Monditfeigneur le Duc de Valois de chacune 


| voir au Roi & à fes heritiers, ce 


cos]. avec Madame Cuaupe deFran-| 


cE, Fille du Roi Lours XII. Aux Montils- 
les-Tours le 22. Mai 1506. | FREDERIC 
Leonarp, Tom, II. pag. 43.] 


518, parla grace de Dieu Roi de France: A 
s ceux qui ces prefentes Lettres verront, Salut. 
avis & meüre deliberation des Princes, 
& Seigneurs de nôtre fang & lignage, Prelats, & gens 
de nôtre Confeil, & autres grands & notables Perfo- 
nages , aflemblez en grand nombre, (1) obtemperant, 
& inclinant'au 
cations ; & requeftes, qui nous ont été faites, tant de 
la part des fusdits Princes & Seigneurs de nôtre fang, 
que des Deputez deleguez des Princes, & groffes Villes 
& Citez de nôtre Roiaume‘, qui pour ce fe font retirez 
vers nous en nôtre bonne Ville & Cité de Tours, nous 
avons conclu & deliberé pa 


grand & évident bien , profit, utilité, & feureté de 
nosdits Roiaume; País, Seigneuries, Sujets, & chof 


lique d'iceux , faire traiter le Mariage de nôtre tres- 
amée Fille unique, Claude de France, a- 
nôtre tres-cher & tres-amé Coufin le Duc de Va- 
lois, Comte d'Angoulesme; & en enfuivant ledit avis 


(1) Louis it promis fa Fille par plufieurs Traitez, 3 Ohar- 
les Duc de L epuis Empereur, feignit d'avoir été contr. 
de manquer parole par les Etats du Royaume; mais on lui fit Ph 
nur dc n'en rien croire, 


mc RATS 


tres-inftantes & humbles prieres, füpli- | 


r ledit avis, & pour le trés | 


Monditfieur de Valois fon Fils, traitées & accordées 
les chofes qui enfuivent. 

Premierement, incontinent qué Madame Claude de 
France, & Monfieur le Duc de Valois feront venus 
en age requis pour confommer & accomplir led. N 
rage, il le confommera & accompli En faveur & 
contemplation duquel Mariage, le Roi conftitué en dot 
& Mariage à madite Dame fa Fille les Comtez deBlois; 
d'Aft, & Soiffons, Seigneuries de Coucy, & tout cc 
qu'il a au Roiaume, qui n'eft que de l'apanage, en re- 
tenant neanmoins & refervant à lui l’ufufruit desdits 
Comtez, Terrés, & Seigneuries ; fà vie durant, Et 
cas qu'icelui Seigneur; que Dieu doint, delailfe enfant 
male aprés fon decés, toutes & quantes fois que bon 
lui femblera avoir & retirer à lui lesdites Comtés ER 
res & Seigneuries, en baillant à madite Dame 
fes heritiers, autres Terres au Roiaume, avec ti 
préeminence de Duché. Et la Reine confitue c 
& Mariage à madite Dame fa Fille la fomme de 
mille Ecus d'Or, lesquels fe paieront à deux ter 
par égale portion, à favoir cinquante mille, un 
prés les noces, & confommation dudit iV 3 
autres cinquante mille, l'autre an prochain « 


fois qu'il recevra lesdits deniers „«iceux bien 
affigner für fes Terres & Seigneuties prefens & 
au profit de madite Dame Claude , & de fes heri 
lesquelles chofes font de vrai patrimoine & he tage 
pour madite Dame, & fes heritiers descendans de fon 
Corps, au deffaut desquels elles retourneront , à fa- 
leffus conf 
tué en dot. pour ladite Dame, & femblablemier 
Reine & à fes 1 lesdits cent mille Ecus. 
Item. Plus a été traité & accordé , que s'il avenoit 
que Dieu veuille , que la Reine ait er 1 
pourra dispofer de la Duché de 
fondit fils, & lui delaiffer & bail 
& faire le veut , nonobftant le contenu au contrat dir 
Mariage du Roi & de ladite Dame, auquel qu ce 
iceux Sieur & Dame ont expreffément derogé & déro- 


gent par ces prefentes , le furplus neanmoins du T 
té demeurant en fa force & vigueur en toutes autres 
chofes ; & fi Doüaire a lieu, & que ledit Sieur parvien- 
ne à la Couronne, en ce cas ladite Dame aura le Doiiai- 
re, que les autres Reines de France ont accoütum 
d'avoir; & ledit Sieur ne parvenant à la Couronne, fera 
doüé au tiers des Terres & Seigneuries d’icelui Sieur. 
Savoir faifons, aprés avoir bien entendu les Points & 
Articles ci-deffus contenus ,qui ont par nous , nótred. 
Compagne; & nótredite Coufine és noms que deffus , été 
conclus, arrêtez, confentis , accordez , nous promet- 
tant en bonne foi & parole de Roi, € für nôtre hon- 
neur, les tenir, & faire tenir, garder & accomplir de 
nótre part; fans aller ou fouffrir aller au contraire, en 
quelque maniere que ce foit; & iceux entant qu'ils tou- 
chent à nótredite Fille, faire ratifier, confentir, & a 
gréer par elle, felon leur forme & teneur ,& à ce obli- 
gerons nous & nos hoirs, & biens. En témoins de ce 
nous avons figné ces prefentes de nôtre main , & à icel- 
les fait mettre nôtre fcel. 

Et nous Anne,par la grace de Dieu Reine de Fran- 
ce, Duchefle de Bretagne, fur ce duement autorifée 
de Monfieur le Roi, confeffons lesdits Points & Ara 
ticles ci-deffüs inferez avoir été & être ainfi entre nous 
faits, conclus & accordez, & promettons de nôtre part 
en bonne foi & parole de Reine, les tenir, entreteni A 
garder, obferver & accomplir de point en point, felon 

leur 


ANNO 


soo, 
1500. 


gy. OG. 


DU DROIT 


t forme & teneur, fans aller, ou permettre aller ni 
venir au contraire, dire&tement ou indircétemeñt, en 
quelque maniere que ce foit ; & iceux faire ratifier & 
confentir par nótredite le”, comme contenu eft es- 
dits Articles. En témoin dequoi nou 1 
prefentes de nôtre main , & à icelles fait mettre nôtre 
feing ; & requis aux Notaires & Secretaires de Mondit- 
fieur ci-deffous , les figner à nôtre requette. 

Et nous Louife, Comtefle d'Angoulesme , Dame 
Hs; > Romorantin , Millé, & Chiffe, aiant le 
ivernement , & adminiftration de nôtre trés- 
cher & trés-amé Fils le Duc de Valois, Comte d'An- 
goulesme, reconnoiffons & confeffons lesdits Articles 
‘is incorporez avoir été & être faits, arrétez, con- 
clus, & accordez entre Monditfieur le Roi & Mada- 
me la Reine, & nous, comme ci-deffus eft contenu, 
promettons de nôtre part en bonne foi & parole de 
Princeffe , les tenir & faire entretenir , garder , obferver, 
& accomplir, fans enfreindre , ni aller au contraire, 
en quelque maniere que ce foit; & iceux entant qu'ils 
touchent à nótredit Fils le Duc de Valois faire ratifier, 
confentir, & agréer par lui, le tout felon leur forme 
& teneur, à ce obligeons nous, nos Sujets, & biens ; & 
pour plus grande aprobation, avons figné ces prefentes 
de nótre main, à icelles fait mettre nôtre Scel, & ou- 
tre avons requis aux Notaires & Secretaires de Mon- 
ditfieur, qui ont reçu le commandement de ces prefen- 
tes, les figner à nôtre requefte. Donné aux Montils- 
les-Tours, le 22. jour de Mai, 1 1506. & 
de nôtre Regne le neuviéme. fi figné y LOUIS, 
Anne, Louise. Et en fabfcription: Par le Roi,de 
confentement à la requefte de la Reine, & Mada- 
me la Comteffe d'Angoulesme:à ce prefens Monfieur 
le'Cardinal d'Amboife, Legat de France; vous les E- 
véques de Paris & Nantes; les Seigneurs de Rohan & 
de Rieuxs & de Sens, Chancelier de Bretagne; Mais- 


tre Jean de Gannay , premier Prefident de la Cour de 
Parlement de Paris; Jean François, General des Fi- 
nances de Bretagne, & autres prefens. A; jd, 
ROBERTET ET GEDOUIN, Et fcellé du Scel en 
double queuë de cire jaune & rouge: 


pernai 


XLVI. 


Breve Pontificiom Junıı Pape Il. ad FRAN-| 


cıseum Gonzacam Marchionem Man- 
tue emanatum s Quà eum Generalem Locumtenen- 
tem fui ES Romane Ecclefia Exercitus conflituit. 
Datis Imole die 2$. Octobris Anno 1506. Ac- 
cedit'aZud Breve ] v 11 Pape U. ad eundem 
ut fuprà. Qué fignificat, fe ei Vexilla Ecclefie 
mittere.. Datum Bononie die 30. D cembris An- 
no 1507. | Pièces authentiques, tirées des Ar- 
chives Archiducales de Mantouë. ] 


Jurıus PAPA II 


D! LECTE Fili Salutem, & Apoftolicam Benediétio- 
nem:Egregia tua virtus, ac fidessrei militaris fcientia, 


& animi magnitudo quibus Majores tuos Belli gloria | 


claros, non folum equiperas, fed exuperas , quacun- 
que dum Inclite Reipublica Veneta Capitaneus Ge- 
neralis efles in prima juventa maxima documenta etiam 
cum Potentiffimo Rege fignis collatis dedifti, & dein- 
de cariffimi in Chrifto Filii noftri Maximiliani Roma- 
norum Regis Illuftris, ac Ludovici Sfortie tunc Ducis 
Mediolani , & noviffime cariffimi etiam in Chrifto Fi- 
lii noftri Ludovici, Francorum Regis Chriftianiffimi 
Locumtenens Exercitum ejus in Regnum Neapolita- 
num duxifli, merito nos inducunt, ut tue Nobilitati 
pre ceteris Prefe&turam Exercitus noftri; ac San&z Ro- 
mane Ecclefie demandare velimus , fperantes quod 
iuo du&u , tuaque virtute , & auétoritate dileétifima 
Civi Bononie Tyranide prout cupimus libe- 
rabitur, & reliqua que tibi committenda duxerimus , 
bene, ac fideliter peragentur. Quocirca te Exercitus 
noftri, & Ecclefix antedicte omniumque Gentium ar- 
migerarum nobis, & di&e Ecclefie militantium Gene- 
ralem Locumtenentem noftrum , ad noftrum ; & Se- 
dis Apoftolice beneplacitum , facimus ; conftituimus, 
& tenore prefentium deputamus, cum facultate, & 
poteftate Exercitum, & Gentes ipfas duétandi, quo dig- 
nitas, & Status nofter, ac diéte Ecclefie poftulabunt, 
& à nobis tibi injun&um fuerit, jubendi quoque, & im- 
andi omnibus Duétoribus comeftalibus, & Militibus, 
ceteraque omnia ordinandi, imperandi ,& exequendi,que 
Tox. IV. Parr. L 


per 


avons figné ces | 


DES GENS. 


| ali 


2 
59 


ii Generales Exercitus,& Gentium armigerarum Ec 
fiz antediétz Locumtenentes pro tempore ordinare,jubé 
re, & exequi potuerunt, Mandantes proinde Ductori 

| bus comeftabilibus , & Militibus antediétis ut Juffioni- 
bus, $ Ordinationibus tuis tanquam noftris plene par- 
cant & obediant in quantum noftram gratiam promere- 
ri i nationem evitare defiderant. Tu igitur; 
ibernare, & te gere: : 
lefia quo te tanto 

| profequitur , per te non folum fua Jura confe 


> 


Deo cujus caufa agitur, tuos greflü 
gente. Datum Imolæ fab Annulo Piscatoris, die xxv 
O&obris M. D. VI. Pont. noftri Anno tertio. 


S1GISMUNDUS. 
Jurıus Para II. 


IvEcTE Fili Salutem, & Apoftolicam Ben. Su- 

periori proximo menfe dum mole effemus = 
Joannesque Bentivolus qui Civitatem noftram Bono- 
nie, gravi Jugo fervitutis premebat : Quique nec pa- 
ternis monitis noftris nec cenfuris Eccleliafticis mo* 
vebatur Armis effet urgendus Nobilitatem tuam pre ce- 
teris aliis belli Duétoribus noftrum Generalem in Exer- 
citu noftro , & Sanéte Romane Ecclefie Locumte- 
nentem elegimus, creavimus, ac deputavimus, ut tua 
auétoritate, eximiaque virtute, fide quoque, & rei 
Militaris fcientia in maximis Bellis fepe fpeétata Res 
noftre, & ejusdem Ecclefiz, tunc, & quotiens opus 
eflet. bene feliciterque procederet figna tamen vexilaque 
noftra ‚ac prediétæ Ecclefiz tunc eidem tue Nobilitati 
non dedimus nondum enim erant perfecta. Que nunc 
à nobis folitis precationibus benedicta , per dilectum. 
Filiutn Ludovicum Comitem Canofiz Virum Egre- 
gium mittimus. Cape igitur, Fili dile&iffime, vexille 
ipfa alacri animo: Et {pem certam viétoriæ fi quando 
erit pugnandum animo concipe ; nulla enim pro nobis, 
& Sanéta Romana Ecclefia , nifi jufta, & legitima 
Bella, que Deus omnipotens celeftibüs favoribus pro- 
fequi folet, gerenda erunt. Datum Bononie fub An- 
| nulo Piscatoris die xxx. Decembris M. D. VIL. Pont 

noftri Anno quarto. 


SIGISMUNDUS. 


Cum diobus Originahbus fie ut fupra expeditis more 
Curie Romane in Pergamena con[criptts » & ball in 
| cera rubea impref]o munitis , ES Jic ut fupra e itis 
in fecretiori Archiducali Mantuz Archivio ad) 
prefentes fuprafcriptas Copias omm conferre 
teftor , 


cellarins. 
folita cum atte 
S2 die xy. Fe 


Tia werum efe affirm 


Ego Josepu MARIA Cas: 
TILEONUS ejusdem Ár- 
chivit Prafedus, bac die 16. 


Februarii 17 


XLVIL 


Abfchied Gemeiner Aidgenoßfcbaflt auf ben 
gehaltenen Tat zu Lucerss befchloffen I Daß fie 
nemlich bey Köyfers MAXIMILIANI I. 29. 
Horfeyenden Römer - Zug zwar toollen Fil fit: 
zen! doch af ber Käyfer deb Königs in Franck 
reich Sande in diefem Zug nicht angreiffe; denn 
too Diefes befchähe I € fie tbun I was thee 


3135 


150 


Anxo 


1506, 


E 
Us 


Janv: 


za osx 


| 90 CORPS DIPLOMATIQUE 
| Anno + Seefehreibungen gegen Grancreich erfornerten. | nach, inform vermögen / niennbert haben toellen ; ANNO 


Dat. Sambitag vor Purificationis Mariæ | damit wir als die erkennt unb geacht werden | fo 


AL A Q 
| 1508. Anno 1508. [Jom. PuiLirr. Darr, | yetivederm tapl gern teften nach zimlichen billichen 1509. 


|| Vol. Rerum Germanic. Novum. Libr. IL. | dingen/ wann wir Toifien! vas wir yetivederm tapé 


\ 


Cap. VII. pag. 576. $. 52. ] 
C'eft-à-dire, 


Reces pris ES conclu par les CAN rows Suis- 
SES Confederés en leur Affemblée a Lucerne 
portant qu'ils ne veulent point troubler P Empe 
MAxiMILIEN I. dans fom Expedition pour | 

ne, mais que, sil vient à envahir les Terres | 

i de France, en ce cas ils ne pourront pas 

enfer de fatisfaire aux Traités ES aux En- | 

ens qu'ils ont avec ce Prince. Le Samedi | 
vant la Purification de la Ste. Vierge, Pan | 

1508. | 


WI gemeiner Mingnoßfchafft von Cotett unb 
Sender! sufambt infer aller zugewanten Má» 

te unb Sänppotfen | Diefer zeit von Sinjern Beren | 
und Obern wegen I auff yes gehaltem tag qu Lu- 

cern verfammelt; thun fund und erfcütern tins in | 
und mit frafft diz Abfchaidts : daß auff Seiner | 
dato vor Rus erfehinen find! die Wolgebornen/ 
Seln/ Strengen! Beften/ focbaelebrten und wei 
fen Seren I mit Damen: Here rich Sar! von 
boben Sar Freyhervs Herr Sang von Landow Nite 
tec! Sobann Shad! Doctor, Seres beider Rech, 
ten! und Hanf von Sandenberg zu allten Elingen ; 
Su Namen def allerdurchlenchtigiften I geoßmech | 
tigiften I uniibertwindlichiften Fürften und Herrn / 
Herren Marimilian | Nömifchen Künigs I zu allen 
zeiten Merer dep Reichs 20.20. Unfors allergnedige 
ften Herren I und an ng / jen in dem fürnomen | 
Seiner Königlichen Majeftat Nomzug / auff ma- 
nigfaltia anfonnen! Yinfer entlich antiourt zu geben | 
rt: haben twit Diefer nachfolgenden Maynung 
nach allem handel / entfchloßen und veraint: 
Memlich dergeftale: Mach dem tvir Aydgnoßen hier 
vor Syr Kuniglichen Majeftat im Romyug! allein 
die Ger der Kaijertichen Gron zu erlangen I und | 
funft nyemandts das Sein nement zu vollkeingen | 
Horhelffen zugefagt: und dann darnach Se Kuniglic | 
chen Majejtat Uufern Ratépotten |. fo wir auff den 


| fehuldig: So feyen der Kunig von Francéreich und 
| Wie dannocht in mercklich beraynungen I verfchrei- 
| bungen und freunofchafften verfaßt | DAB wir auch 
| enden müßen/ jm barmmb ctivas zu thun fein: wies 
| ol wit Uns aller Sachen gern entfehlahen und fe. 
| ben toolten/ guten Frid und Son. — iub dabey ift 
an Sunigliche Majeftat Ynfer Diemfütig beger | das 
mit wir Aydgnofien ruwig bleiben | daß Sein Ku 
niglich Majeftat bie Bufern fains wegs auff noch 
annemen wolle: auch mit dem Frangofifehen Kunig 
gleicherweif verfchafft wird; dag alles vermerct fein 
Kuniglich Majeftat im alfergnepigften und beftent 
alf es auch in gutem befchicht. Wellen umb. vic 
felb Se Kinigtich Majeftat wir undertenigs gebore 
fans und verpflichts willen! qu bedienen ban. Da- 
tum und befchloßen dif mapnung mit SEnfern ges 
ivetven Lieben Aydgnoffen/ der Statt Lucern, ais 
gen offem ingedructtem Secret Snnfigel lin Jr und 
Ynfer aller namen verfigelt: Geben an Sanibftags 
vor Purificationis Marie don Chrifti Geburt ger 
¿alle fünffzehenhundere und acht Sar. 


XLVII 


Tefament de (x) MarGuERITE d'Autri- 
che Ducheffe Douairitre de Savoye; fait à 
Bruxelles le 20. Février 1508. €S l'addition du 
17. Mars 1512. [S. Guichenon, His- 
toire Généalogique de la Maifon de Savoye. 
Preuves. pag. 481.] 


M2 RGUERITE Archiducheffe d’Auftriche, & de 

Bourgongne, Ducheffe Doiiairiere de Savoye, 
Comteffe de Bourgongne , de Charrolois, &c 
voir faifons que nous eltans faine de corps, d 
de penfée, & entendement, la Dieu g 
l'inftabilité de cette vie, à laquelle 
fiette, & qu'il n'eft chofe plus cer 
ne plus incertaine que l'heure d'icelle , non vou 
deceder isze/fat de ce mortel Monde en l’autre, 


dispofer , & ordonner des biens que Dieu‘ nous y 


donné, & prefté, avons, apres avoir prealablement fait 
le fi de la Sainéte Croix en noftre face, en nom 
de nte, & individue Trinité du Pere , du Fils, 
| & du S. Esprit, fait , condit, & ordonné, & dispo- 


letft gehalten tag binauf gen Kauffbehren qu Se | fé, faifons , condiffons, ordonnons , & dispofons 


Majeftat gefcbicét I entoecten/ und Ying zu dem vor 


| noftre Teftament, & ordonnance de derniere volon- 


unb nach fehreiben lafien bat: wann wit Gr Majes | té en la maniere que s'enfüit , en .révoquant tous 
fiat den Sun fürgenommen Somjug unberdingt/ | autres Teftamens que pourrions avoir faits avant la 


und wider mennighlich yu thun nit verhelffen! das 
wir dann (tif figen | und bie infera zu Feinem Fürs | 
fien noch Heren zugiehen lafen wollen: bafi wir folch 
Se Majeftat Mefeblaben an Hnfer gemainden af 
lenthalben gebracht | den handel zu vil tagen / fo 
wir defibalb angefest |. aigentlich ertvegen I ermeßen 
und Heb fett don denfelben Yinfern Gemainden/ und | 
in Uns felbft befchlieflich erfunden haben: daftins | 


datte de cettes. 

Premierement dés maintenant, & à toufio 
recommandons noftre ame à Dieu notre Cre 
à la Glorieufe Vierge Marie fa Mere noftre / 
te, à noftre bon Ange , & à toute la Cour cele 
Paradis, luy fupplians par fa grande, & infinie b " 
& le merite de fa paflion que à l'heure de noftre trespas 
face mifericorde à noftre ame , & la recoive en fon 
| Royaume de Pa 3 
Item nous eflifons la fepulture de noftre corps en 


nous 


der yeggemolt fiirfehlag algo ftill zu figen / angenám | P'Egtife du Convent de fün& Nicolas de Tolentin lez 


und gemaint fey I 


dius in folchem zu geborfamen. | Bourg en Brefle, lequel avons fondé, & faifons pre- 


Winfchen darauff Jr Kuniglichen Majeftät qu Die | fentement edifier, & conftruire , voulons , & ordon- 


fer Gor heilfam glickh I und fehen das von berfen 
gern : bod) das Sr Majeftat ben Franckreichifchen | 
Kunig | an feinen inhendigen Landen in dem Nome 
zug/ jm bie eingunemen nit befchedige; wann (i. e. 
Daun ) fo fere das nit befcheen! und wir durch ben | 
vermelten Kunig von Srancdreich} Uns Def qu bes | 
ichten | angeruffe I warden wir | Ynfer verfchreis | 
jnad) / in den cinreifenden Sachen handeln / 
das | fo wir fehuldig und pflichtig waren : begeb es 
fich aber 1 daß die Nönifch Kinglich Majeftacs 
von wem Das ode] an dem Nomzug geitret oder 
gehindert werden | folte Sy gelauben | das ting 
fernlichs auc) nit (ich wär und pie Yinfern pabey / 


nons que par les. Executeurs de noftre prefent T 
ment cy-apres nommez, foit acheté un ou deux 
tels qu'ils adviferont pour mettre fur noftre corps, & 
à chascun quarré desdits draps ou drap, foient mifes 
nos armes en brodure , & voulons eftre inhumée em- 
prez le corps de feu noftre Tres-chier Seigneur , & 
Mary le Duc Philibert de Savoye que Dieu abfolve, 
du cofté feneftre , & au dextre fera le corps de feu 
Madame de Bourbon fa Mere, & le corps de mondit 
Seigneur, & Mary au milieu. 

Item voulons, & ordonnons que le jour, & l'heure 
de noftre trespas, & durant le temps que l'on gardera 
noftre corps en la maifon , où aurons rendu noftre 

esprit 

(x) Cette Princeffe fit un Codicille en 1530, que Pon verra fur cet« 


te annéc-là, 


20. Fevr 


Savorm, 


ANNO fT 


1508. 


DU DROIT DES GENS 


rit à Dieu, que Ies Preftres, & Religieux dudit Lieu 
ent convoqués, & appellés, & entour noftre corps 
foient par eux dit le Pfautier, Vigiles des Morts, &au- 
tres Suffrages , & Oraifons accouftumez ; & apres ce 
que noftre corps foit porté à la plus prochaine Eglife 
de la maifon où trespafferons , & illec gardé durant 
trois jours, pendant lesquels ordonnons que tous Pres- 


tres, & Religieux eftaus audit lieu où trespaflerons, 
comme autres y furvenans chantans Mefles , foient 
convoquez, & appellez , & par iceux chascun desdits 
trois jours foient dites , & celebrées en ladite Eglife 
baffes Meffes, & par les Preftres du corps de ladite E- 
glife chascun desdits trois jours, trois grandes Mefies 
Tolemnelles à Diacre, & Sous-Diacre, affavoir la pre- 
miere du Saind Esprit, la feconde de Noftre Dame, 
& la tierce de Reguiem, avec Vigiles des Morts à neuf 
Píeaumes, & neuf Leçons chascun desdits trois jours, 
ausquels voulons eftre diftribué pour lesdites grandes 
Meñés, & Vigiles à chascun desdits trois jours fix Ii 
vres Tournois, qu'eft pour lesdits trois jours dix-huiét 
tivrés Tournois, & pour chascune baffe Mefie, cing 
folz Tournois. 

ltem voulons , & ordonnons qu'au jour de noftre 

trespas, & pour accompagner , & conduire noftredit 
corps quant il fera mis dehors de ladite maifon où fe- 
rons trespaffez , foit fait pour noftre luminaire deux 
cens torches de cire chascune de trois livres pefant, & 
que pour les porter foient choifis, & efleus deux cens 
pauvres, & à chascun d'eux foit donné une robbe, & 
un chapperon de drap noir à la discretion de nosdits 
Executeurs,lesquels pauvres porteront ainfi habillés les- 
dites torches, & les tiendront ardantes durant que l'on 
chantera lesdits trois jours, à chascun desquels pauvres 
outre lesdites robbes & chapperons, voulons eftre don- 
dé chascun desdits trois jours deux fols Tournois, afin 
qu'ils foient tenus prier Dieu pour nous, & avec ce 
voulons, & ordonnons quatre gros cierges eftre faits à 
1a discretion de nosdits Executeurs, qui feront mis ar- 
dans jour & nuit durant lesdits trois jours à l'entour 
de noftre corps. 

Trem en outre voulons, & ordonnons que foit don- 
né, & diftribué en aumosne aux pauvres, la fomme de 
douze cens livres Tournois pour unefois, à fçavoir au 
Tieu que trespaflerons la tierce partie, & les autres deux 
tierces aux pauvres qui fe treuveront lesdits trois jours 
didnt que lon fera l'exeque, & enterrement de noftre 
en PEglife du Convent dudit S. Nicolas de To- 
lentin. 

Item plus voulons , & ordonnons qu'incontinent a- 
pres noftre trespas par trente un jours continuels,& par 
un Religieux reformé, & devot, foient dites, & cele- 
brées trente une Meffes à commencer les dire dez le 
jour, ou lendemain de noftre trespas, auquel voulons 


eftre donné dix livres T'ournoifes pour une fois. I 
tem donnons , & leguons au Curé de la Cure où 


nous trespaflerons pour tous droiéts qu'il pourroit avoir, 
& quereller fur nos biens la fomme de vingt livres de 
femblable monnoye pour une fois, & à la fabrique de 
V'Eglife d'iceluy Curé la fomme de foixante livres pour 
une fois, & aux Hospitaux dudit lieu où trespafferons , 
a fomme de cent livres dite monnoye auf pour une 
fois , afinRque foyons participante ez biens, & prieres 
qui fe feront esdits Hospitaux , & que ledit Cure, & 
Parroifliens de ladite Eglife, & pauvres desdits Hospi- 
zaux foient tenus prier Dieu pour nous. 

Ttem voülons, & ordonnons qu'apres lesdits fuffra- 
és chantez durant lesdits trois jours, comme dit eft, in- 
continant, & le pluftoft que faire fe pourra noftre corps 
foit mené, & porté audit Convent, & Eglife de S.Ni- 
colas de T'olentin comme par nosdits Executeurs fera 
advifé , lequel nôtre corps voulons eftre accompagné 
par nos principaux Serviteurs & Officiers veftus en deüil 
felon leurs eftatz au Convent de S. Nicolas à nos frais 
& despens , & apres qu'il fera par les Religieux dudit 
Convent receu & mis en leur Eglife dudit S. Nicolas, 
le premier, fecond , & tiers jours füivans foient dites 
& celebrees baffes Meffes par tous venans, & auffi trois 
grandes Meffes folemnelles du S nt Esprit, de Noftre- 
Dame, & de Requiem avec Vigiles des Morts, neuf 
Pfeaumes & neuf Leçons, ausquels voulons eltre payé 
comme deflus, à fcavoir aux Religieux dudit Convent 
de S. Nicolas pour toutes lesdites grandes Meffes & 
Vigiles desdits trois jours, dix-huiét livres Tournois à 
ceux qui celebreront lesdites baffes Mefles pour chas- 
cun cinq folz Tournois. 
oulons & ordonnons pour la reception de noftre 
corps en ladite Eglife de Saint Nicolas de Tolentin & 
enterrement que noftre luminaire foit fait comme les 

Tom. IV. PA 


or 


trois jours apres noftre trespas, enfemble la Chappelle A wy 


ardente que l'on a accouftumé faire pour tels Perfon- 
ages , & qui feroit advifé par lesdits Executeurs de 
femblable nombre de torches, & portées par femblable 
nombre de pauvres habillés auffi de robbes:& de chap- 
peron de deüil, que leur voulons eftre donné comme 
aux deflusdits, & que lesdites torches ardentes, durant 
le fervice qui fe fera lesdits trois jours, & que chascun. 
desdits trois jours foit donné ausdits pauvres , tenans 
Jesdites torches deux folz Tournois ,affin qu'ilz foient 
tenus prier Dieu pour nous, & auffi que quatre gros 
cierges ardans foient mis à l'entour de noftre corps, 
comme ausdits trois jours apres noftre trespas. y 

Item outre la fondation que ferons, & avons espoir 
faire audit Convent , & Religion , voulons & ordon- 
nons que par les Religieux dudit S. Nicolas foient dits 
& celebrés en ladite EE ife douze Anniverfäires folem- 
nels qui fe diront & chanteront, à fgavoir le premier à 
tel jour que noftre corps fera recen , & mis en ladite 
Eglife, & les autres unze Anniverfaires le premier Sa- 
medy de chascun mois de l'an enfuivant , esquels jours 
lesdits Religieux chanteront une grande Mefle de Ategziezz 
à Diacre & Sous-Diacre, & apres ladite Meffe diront 
fur noftre fepulture les Pfeaumes de Miferere mei Deus, 
& De profundis clamavi, le Libera me Domine , & les 
Colleétes des trespaffés, & la veille desdits jours Vigi- 
les en haut à neuf Pfeaumes & neuf Leçons ; & que 
durant lesdites Vigiles & Mefles, foient mis l’un des- 
dits draps fur noftre corps: & fepulture, & quatre cier- 
ges allumés aux quatre carrés de noftre fepulture. 

Item donnons & leguons à PEglife de noftre Convent 
de S. Nicolas toutes les faintes Reliques au'avons & au- 
rons au jour de noftre trespas tant du. fuft de la fainte 
Croix, du faint Suaire, offements de Saints & Saintes, & 
toutes autres Images de Saints & Saintes qu'avons & fe- 
ront trouvées à noftredit trespas,& qui pourroient fervir 
à decorer iceluy noftredit Convent; lesquelles voulons 
incontinent eftre portées audit Convent, & que nosdits 
Executeurs de nosdits biens facent faire caifles & Reli- 
quaires à leur bon advis pour mettre lesdites Reliqués: 

Item en cas qu'au jour & heure de noftre trespas le- 
dit Convent, Eglife & Fondation dudit S. Nicolas de 
Tolentin qu'avons conclu & deliberé faire avec auffi 
les fepultures felon les Patrons qu'en avons fait pren- 
dre ne fuffent faites ou parachevées , voulons & ordon- 
nons iceux Convent, Eglifes & Sepulture eftre parfai- 
tes felon lesdits Patrons , & ladite fondation eftre ac- 
complie de ce qui fe treuvera refter de la fomme de 
douze cens florins monnoye de Savoye , de laquelle 
fomme le voulons fonder de Rente annuelle & perpe- 
tuelle , & fondons dés maintenant à la charge de tous 
nos biens , moyennant laquelle fondation entendons 
les Religieux Viceluy devoir dire tous les jours de Yan 
une grande Mefle de Requiem à Diacre & Sous-Diacre 
pour l'ame de feu mondit Seigneur & Mary, de Ma- 
dame fa Mere, & pour la noftre. 

Item avons affocié & affocions en la participation de 
toutes Meffes, Oraifons, &.Suffrages qu'a jamais fe~ 
ront faites & dites en noftredit Convent de S.Nicolas, 
à fçavoir l'Empereur Monfeigneur & Pere, & feu Ma- 
dame ma Mere; & aufli feu mon tres-cher Seigneur & 
Espoux; Monfeigneur Philibert de fori vivant Duc de 
Savoye , & duquel le corps eft inhumé & enterré en 
PEglife dudit Convent S. Nicolas de Tolentin. 

ltem donnons & leguons aux Curé & Familiers des- 
fervans en l'Eglife de N: Dame de Bourg la fomme de 
$400. florins monnoye de Savoye, pour d'icelie fomme 
de soo. florins acquerir Rentes & cenfés pour la fon- 
dation & dotation dudit Anniverfaire, lequel nous fon- 
dons & voulons eftre dit & celebué en l'Eglife S.Nico- 
las de T'olentin par ledit Curó & Familiers le Vendr. 
des 4. temps aptes les Brandons chascun an perpetuel- 
lement; à {çavoir cedit jour la grand Meffe de Reguier 
à Diacre & Sous-Diacre, & ladite Meffe finie fur noftre 
corps, & fur les corps de fei mondit Seigneur € Mary, 
& de Madame fa Mere ; les Pfeaumes, Sufirages & 
Oraifons felon Pufage de PEglife qu'ils tiennent,& ont 
de couftume dire pour les trespaffés, & la veille Vigile 
des Morts à neuf Pfeaumes , & Leçons qu'ilz diront 
auffi en ladite Eglife S. Nicolas, & que fur noftre fe- 
pulture foit l'un desdits draps à ce ordonnés cy-deffus, 
& aux quatre quantons allumés quatre cierges qui fe- 
ront fournis par ceux de noftredit Convent. 

Item auffi donnons & leguons aux Freres Mineurs 
du Convent S. François dudit Bourg , la fomme de 
trois cens florins de ladite monnoye de Savoye pour 
une fois, pour d’icelle fomme acquerir Rentes ; & cens 
à leur profit, pour la fondation , dotation , & deflerte 
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d'un Anniverfaire, lequel nous fondons & voulons eftre 
dit & celebré , chascun an le jour du Vendredy d 
quatre temps prochains, & apres la Pentecofte par lesdi 
Freres Mineurs, à fçavoir cedit jour Ja grand Meffe 
de Requiem aufli à Diacre € Sous-Diacre, :& apres la- 
dite Meffe far noftre corps, & de feu mondit Seigneur 
& Mary, & madite Dame fa Mere, les Pfeaumes, Su 
frages, Oraifons, & Vigiles des Morts comme deffus. 
Item donnons & leguons aux Freres Prescheurs du 
Convent dudit Bourg, femblable fomme de trois cens 
florins monnoye de Savoye pour en acquerir & achep- 
ter Rentes, au profit dudit Convent pour la fondation 
& dotation de femblable :Anniverfaire ; lequel voulons 
eftre dit, & chanté chascun an le Vendredy des quatre 


temps apres la Fefte de Sainte Croix en l'Eglife dudit | 


S. Nicolas par lesdits Freres Prefcheurs » Alcavoir la 
Mefie de Reguiem à Diacre & Sous-Diacre > & apres 
ladite Meffe dire fur noftre corps & fur celuy de mon- 
dit Seigneur, & Mary,-& de Madame fa Mere lesdits 
Pfeaumes, Suffrages & Oraifons ,. & la veille chanter 
lesdites Vigiles aufli à neuf Pfeaumes & neuf Leçons, 
& que femblable lumiere foit par eux faite de quatre 
cierges durant lesdites Vigiles & Meffes , & auf par 
lesdits Religieux dudit S. Nicolas , ledit drap mis fur 
noftre Sepulture comme deffüs eft dit. 

ltem auffi aux Religieux de l'Hospital S. Anthoine 
dudit Bourg,donnons & leguons la fomme de trois cens 
florins dite monnoye de Savoye pour une fois,pour fon- 
der & celebrer par les Religieux dudit Hospital,tous les 
ans un Anniverfaire qu'ils feront tenus venir dirc en la- 
dite Eglife de Brou , le Vendredy apres la fainte Lucie 
auffi ; & par la maniere que par les autres Religieux 
deffus nommés, avons cy-deffus touché > & declairé, 


& afin que foyons participante és Prieres & Oraifons, | 
& œuvres de mifericorde qui fe feront audit Hospital. | 


Item donnons & leguons à la Fabrique de l'Eglife 
Noftre-Dame dudit Bourg , la fomme de cent florins 
dite monnoye de Savoye pour une fois, pour conver- 
tir & employer à la reparation & edifice de ladite Egli- 
de, affın que les Parroiffiens d'icelle foient tenus prier 
Dieu pour nous. 


Item auffi donnons & leguons à l'Hospital de ’Hos- | 


tel Dieu dudit Bourg la fomme de cent florins monnoye 
deffüsdite, 
tal, afin d’eftre participante és œuvres de mifericorde 
qui fe font, & feront en iceluy Hospital. 

Item donnons & leguons aux Sceurs de fainte Claire 
dudit Bourg la fomme de trois cens. florins monnoye 
que deflüs , affin que foyons participante és Prieres & 
Oraifons d'icelles, & qu'elles foient tenues prier Dieu 
pour nous. 

Item donnons & leguons à*la Maladerie dudit 
Bourg, pour l’entretenement & reparation d’icelle, la 
fomme de cinquante florins monnoye de Savoye pour 
une fois. 

Item voulóns & ordonnons à nosdits Executeurs 
qu'apres noftre trespas, & dans l'an & Jour, outre les 
Meffes & fuffrages deffusdits pour le Salut de noftre 
ame, qu'ils facent dire & celebrer le nombre de dix mil 
Meffes , tant és Eglifes Parrochiales & Religions de 
noftre Conté de Bourgogne, comme de noftre Pays 
de Breffe, en les diftribuant en chascune Eglife par tel 
nombre qu'ils adviferont , & pour chascune Meile foit 
payé cinq folz Tournois. > i 

Item donnons & leguons pour l'augmentation & edi- 
fice de la maifon que l'on a commancé édifier audit 
Bourg , pour retiter les pauvres malades de Pefte, la 
fomme de trois cens florins monnoye de Savoye pour 
une fois, affin que foyons participante aux bien-faiéts, 
& charités qui fe feront en ladite maifon. 

Item, voulons & ordonnons que par nosdits Execu- 
téurs feroient envoyés deux des Religieux du Convent 
dudit S. Nicolas de Tolentin à Rome , pour illec dire 
& celebrer deux Meffes de Regziem ; à fçavoir l'une 
en P'Autel de Ara Celi, & l'autre en l'Autel de Mon- 
fieur S. Sebaftien pour le falut de noftre ame, & qu'ilz 
foient payés & contentés à la discretion de nosdits Exe- 
cuteurs , & ce le pluftoft qu'ils pourront, apres noftre- 
dit trespas. 

Item en outre voulons & ordonnons que par nosdits 
Executeurs foient eflevées & choifies, tant en nos Pays 


de Breffe que Comté de Bourgogne, cent jeunes filles | 


pucelles preftes à marier, ausquelles avons donné & 
legué , donnons & leguons en aumosne à chascune 
d'elles pour une fois la fomme de cinquante livres 
"l'ournoifes pour leurs Mariages , afin. qu'elles prient 
Dieu pour nous. 

Item voulons & ordonnons que tous nos Serviteurs 


Ee 


s | foient, 


pour acheter Rentes au profit dudit Hospi- | 


CORPS DIPLOMATI QUE 


| Officiers, Penfionaires & autres, de quelque eftat qu’ils 
leur foit payé outre , & par deflus ce que leur 
| devons de leurs gages ou penfions à l'heure de noftre 

trespas fix mois de gages, afin qu'ils foient tenus d'ac« 
| compagner noftre corps à fon enterrement; & aufly vou- 
| lons femblablement eftré payé à noftre Dame d'honneur, 
| Femme de chambre, & autres eftans à noftre fervice. 

Item voulons & ordonnons que quarente jours apres 
noftre trespas noftre eltat & despenfe foit fourny & 
| entretenu en noftre Hoftel où decederons par les Exe- 
| cuteurs de noftre Teltament tout ainfy que fi eftions 

en vie. 
| Item voulons & ordonnons que toutes debtes qu'a- 
| Pres noftre trespas feront trouvées par nous deuésà qui 
| que ce foit, & auffi tous dons qu'aurions fait en noftre 
| vie par nos Lettres feellées de noftre Seel , ou Cedu- 

les fignées de noftre main à aucuns de nos Serviteurs & 
| Officiers,que lesdites fommes foient payées für nos biens 
| par nosdits Executeurs par ceux ou celles à qui elles 
| feront trouvées raifonnablement deucs y Ou par nous 

données, & de ce chargeons expreffement nosdits Exe- 
| cuteurs, & chascun d’eulx, & leur remettons für leur 

confeience d'en faire leur devoir , & Monfeigneur mon 
| Neveu noftre Heritier cy-apres nommé. 

Item, & au cas que noftre tres-chere & tres-amée 
Sœur la Baftarde de Savoye , eftant prefentement avec 
nous ne fut colloquée par Mariage avant noftre trespas, 
€n ce cas nous luy avons donné » donnons & leguons 
pour une fois für tous nos biens la fomme de dix mille 
livres Tournois; enfemble les habillemens > bagues & 
joyaux qu'elle aura ou pourra avoir au temps de noftre 
trespas ; & fi elle alloit de vie à trespas fans hoirs, 
voulons la moitié de ladite fómme retourner à nos 
hoirs ; & que'de l'autre moitié elle puiffe dispofer à fon 
plaifir; & ce outre & par deffus ce que noftre tres-cher 
Seigneur & Frere le Duc de Savoye luy pourroit don- 
ner pour fon Dot & Mariage. 

Item pour la bonne confiance qu'avotis és loyautés 

Perfonnes de nos tres-chers & bien-aymés Coufins 
le Prince de Cimay , Henry Comte de Naffau , des 

Seigneurs de Chievres & Berghes, Meffire Guy de la 
Baume Comte de Montrevel noftre Chevalier d’hon- 
| neur, Laurens de Gorrevod Baron & Seigneur de Mun- 
taney, Meffire Mercurin des Seigneurs de Gatinare , 
| noftre Prefident de Bourgogne , & de Meflire Loys 
Ochin noftre Confeffeur & Aumosnier les avons choi-, 
fis, efleus & nommés, eflifons & nommons Execu- 
| teurs de cettuy noflre prefent T'eftament > és mains 
| desquels voulons & ordonnons que tous nos biens, 
meubles & immeubles qui de nous demeureront apres 
noftre trespas, felon les Inventaires qui en font ou fe- 
ront faits, foyent mis & deflivrés par ceux qui les au- 
ront en garde , & aufly baillés par Inventaire ausdits 
Executeurs, pour par eux ou les deux d'eux , faire & 
entierement accomplir tout le content en noftre pre- 
fent T'eftament, Ordonnance & derniere volonté, à 
| chascun desquels nosdits Executeurs donnons & leguons 
Ia fomme de cinq cens livres pour une fois, affavoir à 
ceux qui vaqueront en ladite execution. 

Item avons donné & donnons par noftre prefent Tesa 
tament à nosdits Executeurs, & à chascung.d'eux. 
voir , authorité & faculté de prendre en Teurs 
tous nosdits biens , meubles & immeubles 1 & 
comme deffüs eft dit, & aufly de recevoir on fai 
cevoir toutes nos debtes qui nous feront deties 
de noftre trespas, pour les employer & 
& fatisfaire aux chofes par nous leguées & ordonnées 
Cy-deffüs , de faire & conftituer Procureur 9v Procu- 
reurs, tant pour pourfuivre devant tous Juges pour re- 
couvrer nosdits biens, meubles & debtes , que pour ac: 
complir l'execution de noftre Teftament, & faire quit- 
tance de'ce qu'ils en recevront, lesquelles voulons va« 
loir aux debiteurs qui les auront payées, comme fi les 
avions faiétes de noftre vivant, Ou par noftre Heritier; 

Item & afin que noftre T'eftament foit en tout mieux 
accomply, & qu'aucun empeschement n’y foit fait, de 
noftre certaine feience, franche & pure volonté, avons 
fpecialement hipothequé & obligé , hipothequons & 
obligeons tous nosdits biens ; tant meubles qu'autres 
prefens & à venir, que voulons eftre pris & diftribués 
premierement & avant toute œuvre, jusques aux fom= 
| Mes contenues, & affinement de l'exécution de noftre 
Teftament. 

Item pour la bonne confiance qu'avons des idoinetés 
& loyautés de Maiftre Louys Barangier , & Jean de 
Marnix nos Secretaires, les avons commis & deputé, 
commettons & deputons avec nosdits Executeurs pour 
| tenir & faire contrerolle tant de nosdits biens & debtes 
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ANNO Venans és mains de nosdits Executeurs, comme aullyy 


de ceux qui feront par leur advis, óu Ordonnance bail- 


1500, lé € deflivrés pour l'execution de noftre Teftament , 


& des deniers venus en leurs mains, '& à l'ordonnance 
de nosdits Executeurs despencés, & en tenir le comp- 
te à nosdits Executeurs que commettons à ce, ausquels 
nos Secretaires donnons & leguons à chascun trois cens 
livres pour une fois , & pour leurs journées, despen- 
ces & falaires, avons à chascun d'eux donné & legué 
trente fols pour chascun jour qu'ils vaqueront avec 
nosdits Executeurs, & par leur ordonnance à.l'execu- 
tion dudit T'eftament. 

Item voulons & ordonnons que fi au jour & heure 
de noftre trespas noftre tres-cher & tres-amé Frere le 
Duc Charles de Savoye à prefent , ou les ayans caufe 
de luy, cy apres n'avoit fatisfait at contenu du T raitté 
fait entre luy & nous quant à la reftitution de l'Escar- 
boucle & Monde d'or qu'avons prefentement en nos 
mains pour gage ; & il les voulfit avoir & retraire; 
qu'elles luy foient, & aux ayans caufe de luy reftitués, 
en fatisfaifant à ce qu'il nous eft deu, & felon le Trait- 
té fait & paffé à Strasbourg entre mondit Seigneur & 
Frere.& nous, non autrement. 

Item voulons & ordonnons que tous legats & dons 
que pourtions encore faire cy-apres par Codicille, ou 
autre Ordonnance escrite ou fignée de noftre main, ou 
de l'un de nos Secretaires , & feellées de noftre Seel, 
foient de telle valeur. & vertu comme cettuy noftre 
prefent Teltament, & qu'iceux nos dons foient fournis 
& accomplis tout ainfy que le contenu de ce prefent 
Teftament. 

Item de noftre propre bouche nómmons & inftituons 
T'Empereur Monleigneur & Pere en la legitime que luy 
compete , & pourroit de droit competer & appartenir 
en tous nos biens, & pour autant le fupplions & vou- 
lons qu'il foit content, le privant du furplus de nosdits 
biens qui de nous demeureront apres noftre trespás, 
outre ladite legitime. 

Item quant au refidu & furplus de nosdits biens, hoi- 
rie, droiéts, ation , fucceffion, taifóns & reclama- 
tions à nous competens & appartenans , & qui nous 
competeront ou appartiendront au jour de noftre tres- 
pas ; & desquels n'avons cy-deffus tefté & dispofé, 
tefterohs, dispoferons & ordonnerons cy-apres, à fça- 
voir de noflre propre bouche & parolle avons nommé 
& inftitué, nommons & inftituons noftre vray Heritier 
univerfel feul & pour le tout Monfeigneur mon Neveu 
Charles Archiduc d'Auftriche Prince de Caftille & Duc 
de Bourgogne , moyennant qu'il fera tenu payer nos 
debtes, appaifer nos clameurs, faire, & fouffrir faire 
& accomplir les legats & chofes par nous deffus or- 
données , bailler & donner à nosdits Exécuteurs & 


Commis toute ayde & affiftance pour l'entiere execu- 
tion de noftre Teftament. 


Et en cas que mondit Seigneur & Neveu noftte He- 
ritier iroit de vie à trespas fans Enfans de luy procréez 
en loyal Märiagé avant nous , que Dieu ne veuille, 
nous avons fubltitué & fübftituons à mondit Seigneur 
Neveu & Heritier le Seigneur Dom Fernando fon Fre- 
re; & au cas qu'il allaft de vie à trespas fans hoirs; 
Mesdames mes Nieces & leurs Sœurs par esgale por- 
tion ; & en cas qu'elles allaffent de vie à trespas, nos 
plus prochains Parens, qui en defaut d'eux & par droit 
nous devroient fücceder & à nosdits biéns, moyennant 
auffy qu'ils feront tenus de faire & accomplir, payer; 
ou fairé payer , & fupporter fur nosdits biens les cho- 
fes contenués & declairées en noftre prefent T'eftament, 
tout ainfy comme euft det faire mondit Seigneur & 
Neveu Heritier que deffus. 

Et lequel noftredit Teftament ; ordonnance & der- 
niere volonté, vouloris valoir felon Droit escrit, & s'il 
te vaut par ledit Droit,qu’il vaille felon les canoniques 
Sanctions; en implorant fur ce la benignité du Droit 
Canon, & reboutant la rigueur du Droit Civil, & s'il 
ne vaut par ledit Droit & Canoniques Sanctions, qu'il 
vaille par forme de Codicille ou par Donation à caufe 
de mort faite entre les vifs, & aufly feloit les couftu- 


mes & ufances de noftredite Comté de Bourgogtie, & | 


par toutes autres meilleures formies & manieres que 
Teftament par escrit, nuncupatif; Codicille, ou Do- 
nation à caufe de mort peut & doit mieux valoir , tion- 
obftant quelconques couftumes, ufances où ftyls, fai- 
fans au contraire de noftredit prefent Teftament , le- 
quel voulons demeurer en fà force , vigueur & valeur 
perpetuelle, & iceluy eftre leu & publié par devant le 
Juge ordinaire où trespafferons ; afin de perpetuelle 
memoire , & lequel noftre prefent Teftament avons 
comme deffus leu, & recité en la prefence de Meflire 


DES GENS. 
Guy de la Baume Comte 
Gorrevod Baron de Mon 


de Montrevel , Laurens de 
tanay, Mercurin de Gatinare 
Prefident de Bourgogne , Louys Seigneur de Sainéte 
Joyre nos Confeillers , Henry de Hamericourt nof 
Escuyer d’Escuyrie, Meflire Louys Oquin noftre Au- 
mosniér & Confeffeur, & Anthoine de M vent noftre 
Chappellain T'esmoins à ce appellés & par nous nor- 
més, & ainfy l'avons figné de noftre main, & requis 
à Maittre Louys Barangier & Jean de Marnix Notaires 
& Secretaires Imperiaux à ce prefens, cedit noftre pre- 
fent Teftament reciter, ftipuler, recevoir. & figner 
pour plus grande fermeté d'iceluy ,. auquel voulons 
aufly eftre mis noftre Seel. Ainfy fait & pafle en la Ville 
de Bruxelles en noftre Garderobbe le 20. Fevrier 1’. 
1508. Indi&ion douzieme. Signé MARGUE 
& plus bas, DAR ANGIER & MARNI X. 
Madame; outre ce que deffüs a depuis, deciaré & or 
donné, & requis eftre adjoufté cette prefente Claufi 
le à ce prefent T'eftament , & fa derniere volon 5 
affavoir que fi apres fon decés & trespas l’on treuve 
quelque Codicille escrit de fa propre main , & 


an 
DRITE, 


gné 
gné 


tant feulement d'elle, & de fon Confeffeur ,. & fellé 
de fon petit Seau , & de celuy de fondit Confefleur, 


qu'iceluy Codicille & escrit foit fuivy & accomply par 
lesdits Executeurs de fon Teltament , tout ainfy que 
S'il eftoit de mot à autre ihferé en ce prefent Tella. 
ment ; & en tesmoignage de ce elle a figné cette Ad- 
dition de la main, & pour corroboration & validité de 
ce a requis & ordonné à Jean de Marnix Notaire deftus 
nomimé & fon Secretaire le figner avec elle? prefens à 
ce Meffire Guy de la Baume fon Chevalier d'honneur; 
& Comte de Montrevel , le Baron de Montaney Gou- 
verneur de Brefle, & Meffire Loys Oquin fon Con- 
feffeur le 17. Mars 1512. Siené MARGUERITE 3 
ES plus bas, MARNIX. 


XLIX. 


Trabiatús Matrimonialis inter MAXIMILIA= 
NUM I. Zperatorem Romanorum, & Hu n= 
RICUM VIL Regem Angie pro contrabendo 
Matrimonio inter Carotum Archiducen 
Aufirie, Nepoiem difi Imperatoris 5 € Ma- 
RIAM am Regis Angle conclufus.. Dat. 
in Monafterio nove fundationis apud. Brixiam die 
22. Februarii Anno 1508. [Rxmrr;, Foe- 
dera, Conventiones; &c. Tom. XIII. pag. 


171.] 


MA XIMILIANUS j Divinä favente Clementiä j 

Eleétus Romanorum IMPERATOR Temper Au- 
guftus, REx Germanie & Hungarie, Dalmatia, Croa= 
cie, Sc. ARCHIDUX defi», Dux Burgundie , 
Lotbaringie, Brabantie , Stirie, Carinthie, Carniole ; 
Limburgie , Lucemburgie , 69 Gheldrie ; LANT- 
GRAVIUS Alfatie, PRINCEPS Suevik ; PALA- 
TINUS in Habsburg 69 Hanonie, PRINCEPS & 
COMES Burgundie, Flaudrie ; Tirolis, Goritie Ar- 
th, Hollandie, Zelandie, Ferretis, Kibisrg? , t9 


Dusburgii, MARCHIO Sacri Romani Imperii [uper 
Anafum ES Burgovie, Dominus Frifie; Marchie, 
Sclauonie , Mechlinie , Portusnaonis à © Selinarum; 
recognoscimus & notum facimus, teiiore præfentium ; 
gniverfis & fingulis prefentes Literas vifuris & infpec- 
tutis, 

Cum nuper; ad Dei Omnipotentis Laudem & Glo- 
riam & totius Chriftians Religionis exaltationem & 
augmentum , Magnifici & Honorabiles fideles. nobis 
dile&i Facobus de Lucemburgo Dominus de Fienne: 
Confanguineus Locumtenens & Capitatieus nofter ge- 
neralis Comitatum Flandri& & Arthefig , Johannes 
Dominus de Bergis, Confiliarii & Cambellani noftri 
ac Milites aurei Velleris, necnon Laurentius de Gor- 
renodo Bato Motithanefii Gubernator Patriarum Bres- 
fie; Johannes le Sauvaige Doininus de Scaubeca Pre- 
fidens Confulatüs Flandrie , $ Philippus Haneton 
Primus Secretarius & Audientiarius nofter in Provin- 
ciis noftris Burgundiæ fuperioris & inferioris, tanquam 
Oratores , Procurstores , Commiflarii, & Deputati 
noftri; tam noniine noftto proprio quàm etiam tuto- 
tio Mluttris Karol; Archiducis Aufirie , Principis His: 
paniarum , Ducis Burgundie , Brabantie, 5c. Filii 
ac Nepotis noftri cariflimi, ac etiam tanquam Oratores; 


Procuratores, Commiflätii , & Deputati did Nepo 

tis nofiri per eum, de auctoritate, voluntate, affenfu; 

& confenfu noftro tanquam Avi paterni legittimique 
M 2 
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Tutoris & Adminiftratoris Perfone ac bonorum didi | 
Nepotis nofiri , Patentibus noftris ac fuis Literis & | 
Mandatis debité expeditis fufficienter fuffulti , Juffu € 
Mandato noftro modo quo fupra , in Oppido Califie , 
die vicefimo primo Decembris Anni prateriti, conve- 
nerint, tra&averint, & concluferint cum Venerabili 
Ricardo Episcopo Wintonenfi Cuftode Privati Sigilli Se- 
reniflimi Principis Domini Hezrici Regis Anglie ES 
Francie C9c. Fratris & Confanguinei ac Confoederati 
noflri carifimi, Zhoma Comite de Sorrey Thefaurario 
Anglie, Thoma Dockwra Priore Sanéti Johannis Jhe- | 
rofolimitani in Anglia , Gilberto de Talbot Deputato 
Califie, Nicolao Heft Legum Doctore , Confiliariis , 
Oratoribus, Procuratoribus , Commiffariis , & Depu- 
tatis ad hoc etiam Literis prefati Sereniflimi Regis Ax- 
glie fufücienter inftruétis, de & fuper Matrimonio & 
futuro Connubio, Deo & Sanéta Matre Ecclefià fa- | 
ventibus, celebrando & confummando inter prefatum 
Uuftifimum Carolum Archiducem Aufirie Principe: 
Hispaniarum €9c. Nepotem noftrum carifimum ex 
una, & Illuftrem Principiffam Dominam Mariam pre- 
libati Serenifimi Regis Anglie Filiam carifimam ex 
alia, ac Dote, Dotalitio, traductione, pcenis, alifsque 
claufulis, conditionibus, & qualitatibus , modísque & 
formis, latiüs contentis , declaratis & infertis in Literis | 
& Capitulationibus per eosdem prenominatos Oratores 
utriúsque Partis confectis & conventis , 


Quarum quidem Literarum ipfins Capitulationis tenor, 
de verbo ad verbum, Sequitur, ES eft talis, 


Universis & fingulis, ad quorum notitias præ- 
fentes Literæ pervenerint , Nos, 

Jacobus de Luxemburgo Dominus de Fiennes, de 
Erkingham, de Armentieres ‚de Zotteghem &c. Locum- 
tenens & Gubernator Comitatuum Flandrie & Arthe- 
fii, Johannes Dominus de Bergis fuper Zomam & de 
Walham, Milites Ordinis aurei Velleris , Confiliarii & 
Cambellani Sacratifimi ac Potentiffimorum & Excel- 
lentiffimoram Principum Maxiriliani, Divina faven- 
te Clementià, REGrs Romanorum lemper Augufti 
& Domini Karoli, eâdemgratià, Principis 4 
parie, ARCHIDUCUM Auftrie, D'UCUM Bargun- 
die, isc. CoMIıTUM Flandrie, iS. Laurentius de 
Gorrenodo Baro Monthanefii , Gubernator Patriarum 
Breflie , Johannes le Sanvaige Miles Dominus de 
Scaubeca Præfes Confulatús klandrim , & Philippus 
Hanetoz Primus Secretarius. & Audientiarius , Orato- 
res, Ambafliatores, Procuratores , Commiffarii , & 
Nuncii fpeciales prefatorum Dominorum noftrorum 
Regis Romanorum & Principis DR RUES ac Sere- 
niflimz & Inclitiffime Principiffe Domine Margarete 
dufirie €) Burgundie Ducille Vidue Sabaudie, » 

Notum facimus quód , cum Conjugium feu Matri- 
monium cà fit utilitate, oble&amento , honore, lau- 
de, ac gloria , ac mortali hinc hominum generi in- 
choando frugalius, propagando jucündius, confervan- 
do decentius aut honeftius primus ipfe hominum opti- | 
mus Pater Deus inveniendum aliud duxerit nichil , id 
quoque, uti optimum eft omnium quibus divina nos 
donavit Clementia, fic non nifi a Clementiffimo atque 
Deo folo optimo inventum eft, in quo poftmodum, 
quanquam de Virgine, tamquam fecretiore in umbra- 
colo nasci voluit: 

Pro ftabili igitur firmiffimóque fundamento perpetui 
Foederis mutuzque atque indiffolubilis Amicitia utritis- 
que Domüs Anglie & Burgundie , ad landem & glo-* 
riam Omnipotentis Dei Salvatoris. noftri primi hujus 
fan&iffimi Sacramenti Inftitutoris, tam Fidei Religio- 
nisque Chriftianæ vim, robur, & incrementum Prin- 
cipibus noftris , fuis Succefforibus , eorum Regnis, 
Patris, ac Subditis faluberrimè confulere cupientes, 
per nos Oratores predictos, ad hoc fpecialiter ordina- 
tos, deputatos, & auétorifatos per predictum Aegez 
Romanorum, tam per fe zt Regem. Romanorum, quàm 
per eundem a£ Avum ES Tutorem prefati Principis 
Hispaniarum. ac eundem: Principem auctoritate & as- 
fenfu Tutoris fui predicti, necnon per predictam Do- 
minam Dacijjam , per Literas & Commifliones fuas 
diftinétas hic inferiüs infertas , cum Reverendo in 


Principis ,' Henrici, Dei gratid n Kegis Angle & Do- 
ie, Thoma Comite Surrey Thefaurario An- 


LOMATIQUE 


Califii, & Magiftro Nicholao Weft Legum Doétore, 
prefati Regis Anglie Confiliariis , & ad infraferipta 
ejusdem Regis Oratoribus, Commiffariis, Procurato- 
ribus, & Deputatis, per Literas & Commiffiones fuas 
fimiliter hic inferiüs infertas ordinatis & auétorifatis , 
fuper Matrimonio, autore ducéque Deo contrahendo 
inter di&um. Illuftriffomum Principem Hispaniarum: , 
Archiducem Aufirie, Ducem Burgundie 9c. parte ex 
una, & Preclarifimam atque Illuttriffimam Dominam 
Dominam Mariam prefati Illuftriffimi Excellentiffimi 
ac Potentifimi Regis Angle yc. Filiam charifimam 
altera, traétavimus , convenimus , & conclufimus 
in formam & modum qui fequitur, 

Inprimis, conventum, concordatum , & conclufum. 

eft, inter Oratores prediétos, nominibus & auctoril 
tibus quibus fupra, & præfati Oratores, Commiffarii , 
& Procuratores. Regis Romanoram , tam ut Regis Ro- 
wm quam ejusdem Regis ut praefati Pri 
Espantar. Avi paterni ES Tutoris legittimi,ac etiam 
diéti Prizeipis. Hispaniarum , autoritate tamen confen- 
fu & affenfu dicli fui Tutoris, necnon diétæ Domine 
Margarete. Ducilfie Sabaudie prefati Karoli. Amite, 
promiferunt & per præfentes promittunt, quód præfa- 
tus Sereniffimus & Excellentiffimus Prigceps: Carolus 
Princeps Hispaniarum, Archidux Auftrie, Dux Bs 
gundie, Comes Flandrie £g. per Oratorem vel Ora- 
tores , Commiffarium vel Commiffarios ,. Procurato- 
rem vel Procuratores fuum vel fuos, ad hoc fufficien- 
ter auctorifatum vel auétorifatos, & conftitutum vel 
| conftitutos , atque ad Sereniflimam & Titufteiffiiriam 
Principem € Dominam Dominam Mariam didi Re- 
gis Anglie Filia, Cariflimam ; in Regnum" Anglie 
miffum vel miffos fponfalia , per verba ad hoc apta, 
citra Feflum Pafchæ proximo & immediate. füturüm 
poft Datam prefentis "'ra&atüs, coram duobus Apos- 
tolicá & Imperiali auétoritatibus Notariis & Teftibus 
ad hoc fpecialiter vocatis & rogatis, cum eadem Sere- 
nifima Principe Domina Maria realiter contrahet & 
cum effectu. 
. ltem, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos, nominibus & auctoritatibus 
quibus füpra, & prefati Oratores Regis Angie promi- 
ferunt, & per pre fentes promittunt, quód prefata. Se- 
reniffima Princeps Domina Maria Sponfalia , per ver- 
| ba ad hoc apta, cum prefato Principe Hispaniarum, 
ejúsve Oratore vel Oratoribus, Commiflario feu Com- 
miffariis, Procuratore feu Procuratoribus , füfficienter, 
ut prefertur, ad hoc auétorifato vel audtorifatis, € in 
Regnum Anglie ad eam millo vel miffis , locis, ter- 
minis , modisque & formis predictis , coram -Nota- 
He Teftibus prediétis realiter. contrahet & cum ef- 
fe&tu. 


Procuratores didorum Regis Romanorum & Principis 

2 uciffe nominibus, auétori= 
tate, confenfu , & aflenfu predictis promiferunt 
per præfentes promittunt, quód præfatus Princeps His= 
paniarum, per Oratorem vel Oratores, Commiffarium 
vel Commiffarios , Procuratorem vel Procuratores 
fuum vel füos, ad hoc, poft quartum decimum ætatis 
fuz annum expletum ,  fufficienter auétorifatum vel 
auétorifatos, & conftitutum vel conftitutos , infra qua- 
draginta dies, poftquam ætatem quatuordecim Anno- 
rum impleverit, proximó fequentes, ad prefatam Prin= 
cipem Dominam Mariam in Regnum Anglie miffüm 
vel miffos, coram duobus Apoftolicá & Imperiali auc» 
toritate Notariis & Teftibus ad hoc fpecialiter vocatis 
& rogatis, cum eadem Domina Maria Matrimonium, 
per Verba de præfenti ad hoc apta , realiter contrahet 
& cum effectu. " 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , nominibus & au&oritatibus 
quibus füpra , & præfati Oratores dicti Regis Anglie 
promiferunt, & per præfentes promittunt ; quód præ- 
fata Sereniflima Princeps Domiza Maria, fimili modo, 
tunc & ibidem, coram Notariis & Teftibus predictis , 
cum prefato Principe Hispaniarum ejúsve Oratore vel 
Oratoribus, Commiffario vel Commiffariis , feu Pro- 
curatore vel Procuratoribus , ad hoc fufficienter, ut 
prefertur, auétorifato vel auétorifatis , $ conftituto 
vel conftitutis , & ad eam fimiliter , ut fupradiétum 
eft, miffo vel miffis , Matrimonium per verba de 
præfenti ad hoc apta realiter contrahet & cum ef- 
fectu. 

ltem, conventum, concordatum , $ conclufum eft, 
inter Oratores praedictos , nominibus & auétoritatibus 

quibus 


pes; 
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quibus 


Princip 
te, confenfu. & affenfu predi t 
prefentes promittunt quód ; fi prefato Regi Anglie 
placuerit, aliquo tempore poftquam prefatus Princeps 
tis fue annum im- 


farios, Procuratorem vel Procuratores per pre 
72 Mariam ad Matrimoni ut prefertur , 
eosdem Prizeipem His & Dominam 
contrahendum fufficienter auétorifatum vel 
auétorifatos,tunc prefatus Princeps Hr. 
ram Notariis & T'eftibus ad hoc vocati 
codem Commiflario vel Commiffariis 5 


Oratore vel 
Dratoribus , Procuratore vel Procuratoribus ; ad eum 
fic ut prefertur millo vel miffis , ac fufficienter ad hoc 


ut prefertur auétorifato vel auétorifatis ,Matrimonium 
per verba de præfenti ad hoc apta realiter contrahet & 
cum effeétu 

Item, conventum, concordatum, & conclufum elt, 
er Oratores predictos , nominibus & auctoritatibus 
quibus fupra, & predi&i Oratores dicti Regis Anglie 
promiferunt , & per prefentes promittunt quód idem 
Rex Heredésvé & Succeflores fui, fuis fumptibus & 
expenfis, transmittet & traducet transmitti feu traduci 
facient prefatam Dominam Mariam Filiam fuam ca- 
riffimam , taliter támque honorificè ut decet talem tan- 
támque Principem transmitti feu traduci > infra tres 
menfes predictum contractum Matrimonialem , polt 
prafati Principis Hispaniarum quartum. decimum æta- 
tis fue Annum expletum , per verba de prefenti ut 
profertur contratum, proxime & immediate fequen- 
tes usque ad & in Opidum de Schufa , idémque Prin- 
ceps Hispaniarum , infra o&o dies , diétam traduétio- 
nem in predictum Opidum de Sclufa fa&am. proxime 
& immediate fequentes, cum prefata Domina Maria 
palàm publicè & folempniter, juxta Canonicas Sanc- 
tiones &, ut moris eft , in facie Ecclefie Matrimo- 
nium publicè contrahet & folempnifabit; volunt tamen; 
concedunt & concludunt Oratores Partium prædiéta- 
rum quód prefata Domina Maria, poft predictam tra- 
du&iotiem continué erit & manebit in cuftodia Com- 
miffarioram prefati Regis Anglie , donec & quous- 
que predictum Matrimonium , inter di&um Princi 
pem Hispaniarum & ipfam. Dominam Mariam , fuerit 
in facie Ecclefie debité celebratum & folempnifa- 
tum 

Iter, Conventum, concordatum & conclufum eft, 
inter Oratores predictos nominibus & auétoritatibus 
quibus fupra, & prefati Oratores di&i Regis Anglie 
promiferunt , & per præfentes promittunt quod idem 
Rex Anglie Hæredésve aut Succeffores fui, pro Ma- 
trimonio prefate Domine Marie cum. præfato Prin- 
cipe Hispa 5:4 habendo & contrahendo nomine Do- 
tis Dotalitii ; feu Donationis propter nuptias , dabit, fol- 
vet & deliberabit , feu dari, folvi & deliberari faciet 
prefato Principi Hispaniarum. ejüsve Deputato five 
Deputatis, Summam ducentarum ES quinquaginta mil- 
dium) Coronarum auri , Vel earumdem verum valo- 
remi, terminis, locis, modísque & formá fubfequen- 
tibus 3 

Videlicet, idem Rex Auglie Heredésve aut Suc 
ceffores fui, ejusve aut eorum Deputatus feu Deputa- 
ti, ante folempnifationem diéti Matrimonii, configna- 
bic vel confignabunt , deponet vel deponent in mani- 
bus Metcatorum Societatis Feronimi Friscobaldi , aut 
alterius Mercatoris fufficientis & ydonei in Opido Bru- 
genfi commorantis , certain millia Coronarum auri 
‘quequidem centam millia Coronarnm auri , 
rümdem verum valorem , idem Rex Anglie , Hare- 
désve aut Succeffores fui , ejúsve aut eorum Deputa- 
tus vel Deputati; folvet aut folvi faciet, folventve aut 
folvi facient prefato Principi Hispaniarum, ejus De- 
putato vel Deputatis ad hoc fufficienter auétorifato vel 
auctorifatis ; in eadem Villa five Opido Brugenfi, in 
Pecunia numerata , infra quatuor dies folempnifatio- 
nem di&i Matrimonii proxime & immediaté prece- 
dentes , 

Et, eodem, die, Anno revoluto ; in di 
quinquaginta millia Coronarum auri , vel ea- 
m verum valorem in Pecunia numerata , 

Et in Anno ex tunc proximo fequente», in eodez 
)pido , alia quinquaginta millia Coronarum auri, vel 
earumdem verum valorem in Pecunia numerata, 
in Anno extunc proximo fequente in eode;z Opi- 


ir 


3 


to Opido 


vel ea- | 


do alia qui, 
dem verum valorem, 
perfeéta & integra dicte 
partis five parcello ejusdem. 

Item , conventum, conc tum & conclufum eft 
inter Oratores prediétos quód, 3 
Si prefata Domina Maria , 
lempnifato , ante complementum folutionis p 
Summe tarum ES quinquaginta millium. 
uri & cujuslibet partis ejusdem, fuscitatà & 


Pecunia numerata; pro plena 
is folutione & cujuslibet 


dicte 


diéto Matrimonio fo- 


obierit, 

Eo cafu prefatus Rex Angle, Heredes vel Suc- 
ceffores fui, Summam & Summas, de dictis duce 
ingnaginta milibus Coronarum ari tunc deb 
five debitas, reftantem feu reftantes, non folverint, five 
termini folutionum tunc cefferint & preterierint five 
non, prefato Prizcipi Hispaniarum, tgc. Heredibus 
vel Succefforibus fuis; fi di&a Proles five Soboles fic 
fuscitata tempore folutionis fiende fuperftes fuerit, 
folvet & deliberabit folvive & deliberari faciet absque 
difficultate quacámque: 

Si verd, tempore mortis ejusdem Domine Marie, 
ulla ex predicto Matrimonio Proles fuerit fuscitata 
& procreata ; eo cafu praefatus Rex Anglie Hæredes 
& Succeflores fui omnes & fingulas Summas, pro ter- 
minis tunc ceffis & elapfis debitas , prefato Pr; 
Hispaniarum , Ec. ejúsve Hæredibus vel Succefforibus 
dumtaxat benè & fideliter locis; modis & formis præ= 
diétis folvet & deliberabit, folvive & deliberari facere 
debeat & teneatur; pro refiduo verb Summe vel Sum- 
marum , pro dicta Dote fic ut profertur conflitutz 
terminis tunc futuris folvendæ , prefatus Rex Anglie 
fuique Hæredes & Succeffores; virtute præfentis T rac- 
tatüs, ipfo fao quieti immunes & exonerati erunt & 
remanebunt. 

Item, conventum ; concordatum & conclufum eft 
inter Oratores predictos , & Oratores prefati Regis 
Anglia promittunt , quod Muftrifimus Ze Anglie 
pro folutione di&orum -duceztoru & quinquaginta 
millium Coronarum auri , pro Dote & nomine Dotis 
diz Domine Marie Filiz lux ditto Princip: Hispa- 
siarum bene & fideliter facienda modo; forma, locis 
& terminis fuperius fpecificatis ; non folum obligabit 
fe Heredes & Succeflores fuos, Regna; Patrias, Ter- 
ras, Villas & Opida fua quecúmque, ac omnia Bona 
fua mobilia & immobilia, Perfonásque & omnia Bona 
omnium & fingulorum Subditorum fuorum ubictim- 
que fuerint reperta, per fuas Literas Patentes, Mag: 
no fuo Sigillo figillatas , $ manu fuà fubfcriptas, & 
in debita ac füfficienti forma fa&as , præfato Princip: 
Hispaniarn Heredibus & Succefforibus fuis, verum 
ctiam curabit & realiter & cum effe&du faciet quód 
Major Stapule Califie ES Societas ejusdem obligabunt 
fe & Societatem Stapule prefato Princip: Hispaniarun 
Heredibus & Succefloribus füis, per Literas fuas Pa: 
tentes & auétenticas, in debita & fufficienti forma fac- 
tas, tamquam particulares Perfonas que nunc funt & 
que pro tempore erunt, ita quód Obligatio Corporis 


| feu Collegii non deroget Obligationi particulari, nec 


è contra, ac eorum Succeffores eorúmque omnium & 
fingulorum Bona mobilia & immobilia ubicúmque fue- 
rint reperta tam per Terram quàm per Mare ; quód 
predicti Major ES Socieras eorúmve Succeflores dic- 
tam Summam decentarma ES aqueginta millium 
Coronarum auri & quamlibet ejus partem , fi per ip- 
fum Regem Angle aut ejus Heredes aut Succeffores ; 
ut premittitur, non folvatur , realiter & cum effectu 
eidem Principi Hispaniarum Heredibus & Succeffori- 
bus fuis ejúsve aut eorum Affignatis & Deputatis, fi- 
milibus modis , locis & terminis quibus per præfa- 
tum. Regem Anglie foluta fuiffet, folvent aut folvi fas 
cient. 
Et, pro defeétu hujusmodi folutionis , licebit præ- 
fato Principi Hispaniarum , Heredibus & Succeflori- 
bus fuis, de & fuper Perfonis, Bonis & Rebus dicto- 
rum Majoris ES Societatis Stapule prediéte ubicúm- 
que repertis, przdi&ta ducenta ES quinguaginta millia 
Coronarum atri vel earumdem verum valorem levare, 
capere , exigere & detinere : & , cafu quo prædiétæ 
Litere Obligatotie dici Regis Anglie er ii Sta= 
pule per prefatum Principem  Hispasiarim ejusve 
Commiffarium vel Commiflarios repertæ fuerint , 
tione forme aut materie earumdem aut alio quov 
modo, minus fufficientes aut invalide , dictus Rex 
Anglie , per prefatum Principem Hispan: m füper 
hoc certior fa&us , totiens quotiens requifitus fuerit , 
tenebitur alias Literas debitas & fufficientes debitéque 
& fuffi 


ANNo 
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& fufficienter reformatas , 
Certificatorium proximo ali prafato 
paniarum ejúsve Depntato vel Dep 
fufficienter auétorifato vel audorifatis t 
berare cum effeétu. 

Item, ut prædiéta Sponfalia & Matrimonium, i 
prefatos Principem H pan m & Dominam Mariam, 
locis, terminis, modisque & formis füpradi&tis indu- 
bié realiter & cum effe&tu contrahantur, folempnifentur 
& debitum fortiantur effe&tum , conventum , concor- 
datum & conclufum eft , inter Oratorés predictos, 
quód prefatus Rex Roman nomine füo proprio 
tamquam Rex Romanorum , ac etiam tutorio nomine 
& tamquam Avus & Tutor ejusdem Pri 
rum, ac diétus Princeps Hispaniarum , 
expreffo confenfu ejusdem Regis Avi & Tutoris füi, 
necnon prefata Domina Margar iffa. Sabandi 
per fe paratas & diftinétas Literas fuas Patentes, Mag- 
nis fuis Sigillis vallatas & manibus fuis fubfcriptas, 
prefato Sereniffimo Regi Angle Heredibus $ Suc- 
cefloribus fuis ob ligabunt, & eorum quilibet obl igabit , 
fe Haeredes & Succeffores fuos ; Regna, "Terras, Pa- 
trias, Dominia, Villas & Opida fina quecumque, ac 
omnia Bona fua mobilia & immobilia prefentia & fa- 
tura ubicámque fuerint reperta , necnon Perfonas ac 
Bona omnium & SE Subditorum faorum, 
cujuscumque gradüs , ionis exi 
fab pena ducen um ES 1 
marum anri, quód predium Me trimor inter 
predictum *Principem His rum & prefatam Do; 
mam Mariam, fi ad legittimam nubendi ætatem perve- 
nerint , debitum juxta formam præfentis Traétatús 
fortietur effe&tum : Idémque Rex Romanorum auéto- 
zitate tutorià, prefatúsque Prizceps Hispaniarum auc- 
toritate, confenfu & affenfu præfati Regis Romanor 
Avi & Tutoris fui,ac diéta Domina Duciffa realiter & 
cum effeétu facient & quilibet eorum realiter & cum 
effe&u faciet quod, 

Tlluftres Speétabiles & Clarifimi Domini ; 
licet , 


ad hoc 
dere & deli- 


vide- 


Karolus de Croy Pu de Chimay, 

Henricus Comes de No Dominus de Breda; 
Johannes Comes de Egmonda, 

Fredericus de Egmonda Comes de Buen Dominus 


de San 
de Luxemburgo Dominus de Fiennes, 
bes, 

le Croy Dominus de Chiey TES, 

aburgo Dominus de Ville, 
re de Croy Dominus de Rueux, 

cus de Witham Dominus de Beerffel , 

Carolus Baro de Lalaing , 

Philibertus e P. ^yre dictus la Mouche, 

Johannes le 4 ige Dominus de Scaubeca Prefi- 


Fe ya Thefauratius Generalis, 
Et P. oz Primus Secretarius & Audien- 
tiarius , 

Per Literas fuas Patentes validas & efficaces, Sigil- 
lis Armorum fuorum figillatas & manibus fuis fub- 
feriptas, 

Necnon Burgimagifiri, Gubernatores, Scabini,Con- 


fules, Thefanrarti & Communitates RE 
farum de Br xella, Andwerpia, «Brugis, pris, Cor- 
zraco , Novoportz , Dordraco, Le Amjterdam, Mid- 


de Iburg 
& Co 
que nun 
tio Corporis feu Collegii non deroget oblig: 
culari, nec & contra, 

Per Literas fas Patentes & autenticas, validas & ef- 
ficaces , illis fais communibus figillatas , Prefato 
Regi Anglie Heredibus & Succefforibus fuis obli ig: 
bunt fe Hæredes & Succeffores fiios , Villas , Oppida 
ac omnes & fingulos Opidanos pro tempore exiftentes, 
& Communitate: fuas , ac omnia & fingula Bona fua 
mobilia & immobilia, præfentia & futura ubicémque 
Bonus reperta, fub poena ga m Coro- 
narum “quod prædiét trimonium inter 
prenominaain Principem | Hispa um & prefatam 
DomizasfMariam , cüm ad 1 & lepittimam 
nubendi cm pervenetint , juxta formam præfentis 
"T'ra&tatüs ut premittitur, debit perficietur: 

Et, fi forté fteterit aut-ftabit per prefatum Prizci- 
pem Hispaniarum vel parentes fuos , vel eorum ali- 
quern, aut alium quemcümque, aut per penc 
modum aut eventum preterquam per prefatam Dos 
Mariam, aut ejus Partem, vel per mortem alte- 


Ziericzee, ES Mecblizia, tamquam Corpora 
> ac etiam tamquam particularés Perfonas 
funt & pro tempore erunt , ita quód obliga- 
ationi parti- 


gi 


m. 


nium , per verba de prefenti , p 

1 quartum statis ejusdem Princi- 

itur, contrahatur, & modis,ter- 

mis fupradiétis in facie Ecclefie de- 

r, tunc & in eo cafü dicti Rex 
s Hi 


s & Succeffore s fui 


pn dens 


tarum C9 quinq 
quamlibet ejus p 
Comites, B. 


| romari 7 & Ben ejus partem d 
hujusmodi repudiationis , prefato Reg? An: 
ibus & Succefforil uis fine dil 
ne, refiftentia vel excufatione qu cümque, in ( 
Londoniarum , folvere tenebuntur ; li 
glie fuisve Heredibus aut 
&a Summa dac a ts 

Auri & quælibet ejus p 
gem "Ro orum Principem Hispan 
Dzciffazz „ut pre »fertur , folvenda,vel fi predida Sum- 
mag: à Coronerur per diétos 
ones & Don : 


prefertur , folvenda, & qualibet ejus pars t eae pr 
tur, non folvatur, cade Summam dic 

y vaginta mills Corozarum Auri & 
ejus partem a praefato Rege Rom 
i um, & Duci ¡fa Sabaudie , 
cefloribus fuis > eorámque Regnis » 
Dominiis, Villis, Opidis € Subdit 
mobilibus & immobilibus præfentibus & futuris ubi- 
ctimque repertis , eee diétam Summam ; 
ginta millium Coronarum Auri de & fuper Ofinibus | 
"fingulis Perfonis, Bonis mobilibus & immobilibus dic- 


quamlibet 


corúmque bonis 


torum Pr de e Chi mary y Comitz Do 
FRE H0TZ «> TOP HI» , Cor- 
Ja » 2 un ES Comm corum 
Her dec & Ar 5 ubictimque im per Ter- 
ram quàm per Mare repertorum , fine contradi étione 


aut refiftentia quibuscámque liberè exigere, levare , ca- 
pere, poffidere & detinere: 

Et parimodo Iluftriffimus Rex 
Romanorum & Pr Acipi Hi 
s fuas Patentes manu fuá fab 
gillo figillatas , obligabit fe Heredes & Sueceffores 
fuos, Regna, Patrias , Terras & Domini: 
cúmque,ac Bona fua Omnia mobilia & immobi 
fentia & futura ubicúmque fuerint reperta , 
Perfonas & Bona omnium & fingulorum Subd 
fuorum, cujuscúmque g gun. ; ft: atts aut conditionis 
exiftant y fub Pœna duce 
ie di&um Pr: 
minam Mar 
venerint, debitum Eck 
fortietur effe&tum. 

Ac, infuper, idem Rex Axglie curabit ac realiter 
& cum effe&u ciet quód Sereniffimus & Illuftriffimus 
Princeps He; 5 ve E Wallie, Dtx-Cor- 
anbie & COMES Cefh Filius fuus & Heres C 
riffimus , per Literas fuas Patentes, manu & Sigillo 
fuis communitas , obligabit fe Heredes & Succeflores 
fuos, ac omnia Bona fua mobilia & immobilia prefen- 
tia & futura ubicúnque fuerint reperta fimiliter in 
Summa ducentarum Q9 qui Y 
rum Auri, 

Nec non quód, 

Illuftres Speétabil es & Clariffimi Domini ; 
licet, 

Fo s Comes Oxo: 
Thomas Comes Arus 


d 


i ætatc em pe 
i formam præfentis Tradtatús 


vides 


| ‘Thomas Comes Surrey, 
| Geo s Comes Salopie , 
| Henricus Comes Nortbum 


v. Dominus de Bet 

arcy Dominus de Darcy 

H zlhelmus tg ers Dominus de Hornby d 
as E “Dominus de Dacre, 

7 Dominus de Berners, 

us de Montjoy, 

ord Mil 


| 
| 
{ 


Is 


508. 


2 


ntium (quod Deus avertat) quo minus ANNO 


ANNo 


1508. 


Per Literas fi 
lis Armorum fuorum figil 
fc 


as Patent 


miónie 

3 
am, tamquam Corpora & Col- 
m particulares Perfonæ , que 
3 ita quod obligatio 
gationi particu- 


Corporis feu-Colle 
lari, nec e cofitr 

Per Literas fuas ! 
ficaces , Sigillis (uis 


tentes & auctenticas validas & ef- 
communibus figillatas , prefatis 
; Hæredibus 
abunt fe Heredes Suc- 
ac omnes & fingulos Opi- 
& Communitates fuas , 


5 


2 


& futura ubicümque fuerint 
fub pena qmizQuagimta milliem Coronarum 
auri , quod prefatum Matrimonium.inter prefatum 
Principe Hisp ia & prefatam Dominam Ma 
cúm ad maturam & legittimam nubendi ætatem per- 
venerint, juxta formam præfentis Traétatüs, ut premit- 
titur, debitè perficietur : - 

Et, fi forte ftererit aut ftabit per prefatam Dominam 
Mariam, velparentes fuos , vel eorum aliquem , aut 
alium quemcümque , aut per quemcúmque modum 
vel eventum , preterquam per prefatum Prizcipem 
Hispaniarum aut ejas partem, vel per mortem alterius 
contrahentium (quod Deus avertat) quo minus dictum 
Matrimonium, per verba de prefenti, poft completum 
quartum decimum etatis ejzsdem Principis Annum, 
ut premittitur, contrahatur modis, terminis, locis & 
formis fupradiétis & in facie Ecclefiz debité folempni- 
fetur, tunc & in eo cafu diétus Rex Anglie, ac dictus 
Princeps Wallie , Heredes & Succeffores fui, dictam 
Summam ducentarum ES quinquaginta. millinm Coro- 
zarum auri & quamlibet ejus partem , ac dicti Comi- 
tes, Barones &§ Domini, Majores, Aldermanni, Vi 
comites, Ballivi, Gonflabularit ES Communitates Civi- 
tatum , :Opidorum & Villarum'eorumye Hæredes € 
Succeflores diétam Summam guinquaginta millium 
Corowarum auri & quamlibet ejus partem , in poenam 
hujusmodi repudiationis , diétis Regi Romanorum & 
Principi Hispaniarum, Heredibusve aut Succefforibus 
fuis, fine dilatione aut excufatione quacunque folvere 
tenebuntur; licebitque predictis Regi Romanorum & 
Principi Hispaniarum | luisve Heredibus & Succeflo- 
ribus, fi prædiéta Summa ducentarum ES quinquagi 
millium. Coronarum auri & quelibet ejus pars p. 
tum Regem 4 
tur, folvenda 


reperta , 


RY 


five predicta Summa guing 
lium Coronarum auri per dios Comites, B. 
Dominos, Majores, Aldermannos , Vicecomites 
wos, Conftabslartos ES” Communitates ,ut profertur , fol- 
venda, & quælibet ejus pars, ut præmittitur, non fol- 
vatur, eandem Summam ducentarum ES quinguaginta 
melliam Coronarum auri, & quamlibet ejus partem, a 
prefatis Rege Anglie & Principe Wallie , eorumve 
Heredibus-aut Succefforibus , Regnis, Parriis , Ter- 
ris, Dominiis, Villis, Opidis & Subditis, eorumque 
Bonis mobilibus & immobilibus prefentibus & futuris 
ubicumque repertis, necnon dictam Summam guia- 
quagiata millizm Coronarum auri de & füper omnibus 
& fingulis Perfonis Bonis mobilibus & immobilibus 
dictorum Comitum, Baronum € Dominorum , Majo- 
um, Aldermamuorum , Vicecomitum , Balhvorum , 
Conftabularioram Et? Communitatum & eorum. Here- 
dum & Succefforum ubicumque tám per Terram quàm 
per Mare repertorum, fine contradictione aut refiften- 
tia quacumque , liberé exigere, levare, capere, pofli- 
dere & detinere. 

Item, conventum, concordatum & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , quód non folúm omnes & 
fingule Literæ Obligatoriæ utriusque Partis Partium 
predictarum, verüm etiam omnes & fingule Literæ 
præfentis Traétatús confirmatorie, de quibus fit men- 
tio in prefenti Tra&atu, in debita & fufficienti forma 
expedite, Commiffariis ttriusque Partis, ad hoc debi- 
té auctorifatis hinc inde , in Civitate Londoniarum, 
citra Feftum Pafchæ proximó futurum poft Datam præ- 
fentis T'ra&tatüs, & ante prefati Oratoris aut prefato- 
rum Oratorum Principis Hispamiarum , pro Sponfa- 
ibus inter eundem Priscipem & dictam Dominam 
Mariam contrahendis , in Regnum Anglie adven- 
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lie & Principem Wallie, ut premitti- 


tum , effe&ualiter tradentur & deliberabuntur. 

. Item, conventum, cöncordatum & conclufum eft; 
inter Oratores predictos , nominibus & auctoritatibus 
quibus fupra; & prefati Commiflarit Procuratores 
rum Regis Ron 2? & Principis Hispaniarum 
ac Domine Dacifje, nominibus , auétoritate , confen- 
fa & affenfü quibus fapra, promiferunt & per prefen- 
tes prothittunt quod idem Prizceps Hispaniarum, auc- 
toritate & confenfu dicti Regis Romanorum, Avi & 
Tutoris fui, contemplatione Matrimonii & Dotis præ- 
diétæ , per Literas fuas Patentes , Magno Sigillo fuc 
figillatas & manu faa fübferiptas ac in debita & fufi- 
cienti forma expeditas, dabit & concedet pre: 
mime Marie, pro Dotalitio, Doario, five Dor 
propter Nuptias ejusdem Domine Marie , 
fingula illa & eadem Caftra, Caftella, Opida, Villas, 
Terras, Patrias, redditus € proventus reddituumque 
& proventuum Affignationes , que Domina Reliéta 
Domini Caroli celebris memorie olim Dacis Burgun- 
die, ESc. aliquo tempore vite ejusdem Domine Mar- 
garete nomiue Dotis vel alio titulo caufa aut occa- 
fione quacunque babuit , tenuit & pofledit, infra Pa- 
trias, T'erras , feu Dominia Burgundie , Brabantiz ; 
Limburgie, Luxembmgie , Flandrie, Arthefii, Ha- 
noniz, Zeellandie ,*Hollandie, Namurci, five Mech- 
linie, vel infra eorumdem aliqua feu aliquod 
alibi , 

Quibus quidem Caftris, Caftellis , Opidis, Villis, 
Terris, Patriis, redditibus & proventibus, reddituám- 
que & proventuum Affignationibus , cum eorum Ju- 
risdiétionibus , Immunitatibus , Privilegiis , Libertati 
bus, Juribus ; & Pertinentiis univerfis, ita plenè & li- 
bere & in tam amplis modo & forma prout dicta Do- 
mina Margareta unquam habuit , tenuit , & poffedit , 
prefata Domina Maria habebit , tenebit, poflidebit , 
gaudebit, & utetur , ad ufum & utilitatem fuam pro- 
priam, in modum Dotalitii , Doarii , five Donationis 
propter Nuptias, quamdiu vixerit im humanis , ubicám- 
que locorum moram traxerit feu habitaverit , infra 
Dominia, Terras, & Patrias prefati Prizeipis Hispa- 
ziarum in Regno Angliz five alibi, 

Ad que Regna, Patrias, T'erras, five Dominia, & 
alia Loca liberé & absque impedimento aut contradic 
tione quacámque diéta Domina Maria fe couferre po- 
terit; cafu quo.ipfa eundem Prizcipem, Hispani 
füpervixerit , 

Quas quidem Literas Patentes ,in debita & fufficien- 
ti forma, ut pra fertur, confectas € expeditas , præfa- 
tus Princeps Hispaniarum, die & tempore folemniza- 
tionis Matrimonii prædiéti, Commiflariis dicti Regis 
Angle tunc prefentibus, prefato Regi Anglie , ejüs- 
ve Heredibus aut Succefforibus tradendas , ad ufum & 
utilitatem prefate Domine Marie , tradet & delibera- 
bit, feu tradi & deliberari faciet; provifo tamem quód 
minuta & verum exemplum diétarum Literarum Pa- 
tentium, ante traductionem prefate Domine M. 
ad prefatum Regem Anglie & ejus Concilium mitta- 
tur, ad effectum quód maturá cum deliberatione vi- 
deantur & examinentur an bené fufficienter & utiliter 
concipiantur in commodum & utilitatem di 
ne Marie 

Et, cafü quo predicte Litere Donationis & Con- 
ceffionis , nomine Dotalitii , Doarii , five Donationis 
propter Nuptias, ut premittitur , faciendæ , per præ- 
fatum Regem Anglie ejúsve Heredes & Succeflores 
ejúsve aut eorum Commiffarium vel Commiffarios re- 
perte fuerint , ratione forme aut materie earumdem 
aut alio quovis modo, minus fufficientes aut invalide, 
di&us Princeps Hispamiarum , per prefatum Regem 
Anglie ejüsve Heredes , Succeflores, vel Commifla- 
rios predictos fuper hoc certior faétus, totiens quo- 
tiens requifitus fuerit, tenebitur alias Literas autenticas 
debitas & fufficientes debitéque & fufficienter reforma- 
tas & emendatas, prefato Regi Anglia feu ejus Hære- 
dibus vel Succefforibus, aut ejus vel eorum Deputato 
feu Deputatis, in ea parte fufficienter au&orifatis, ad 
ufum & utilitatem prefate Domine Marie, tradere & 
deliberare , feu tradi & deliberari faceré , infra duos 
menfes diem quà dictus Princeps Hispaniarum fuerit 
de prædiétarum Literarum infufficientia, ut prefertur, 
certior faétus proxime & immediate fequentes. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 


ve 
2 


"HER 


| quibus fupra, & pyefati Oratores diétorum Regis Ro- 
norum, Principis Hispaniarum, & Domine Duciffe 
promiferunt , & per præfentes promittunt præfatum 
Principem Hispaniarmia mandaturum & realitér effec- 


De 


inter Oratores predictos, nominibus & auctoritatibus 


| turum quód omnia & ER. inen Caftra , Caftélla y 


ANNO 
1508: 


ANNO 
1508. 


Dominia, Opida, Ville, Terre, Patrie, redditus , 
& proventus , reddituúmque & proventuum afligna- 


tiones, per fæpediétum Przcipezz Hi zar per 
Literas fuas Patentes, manu {ua fubfcriptas , & fuo 


Magno Sigillo figillatas, pro Dotalitio, Doario, five 
Donatione propter Nuptias, prefate Domine Marie, 
ut praefertur, datas & conceflas , dandas & conceden- 
das, infra tres menfes di&i Matrimonii folemnizatio- 
nem proximó & immediaté fequentes , ultra & prater 
diétas Literas Patentes , per confenfum & Judicium 
Hominum Feudalium , Dominorum , & Locorum a 
quibus descendunt & dependent, melioribus modis, 
viis, & formis quibus de Jure aut illarum Patriarum 
obfervará prefcriptáque Confuetudine fieri poffit, & 
quibus illa omnia aut eorum aliqua fuerint affecurata 
prefate Domine Margarete ,aliquo tempore vite fue, 
prefate Domine Marie plenè & perfeétè affecurabun- 
tur & fecura efficientur. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , auctoritate , confenfu , & 
affenfu quibus fupra , $ Oratores prafatorum Regis 
Romanorum , Principis Hispa 


& ultra predictam Dotem , Dogrium , five Dona 
nem propter Nuptias, prefata Domina Maria habebit, 
tenebit, & poffidebit, ad ufüm & utilitatem fuam pro- 
priam, tale & tantum Dotalitium, Doarium, five Do- 
nationem propter Nuptias, in omnibus &, fingulis aliis 
Regnis, Terris, Patris, & Dominiis, in quibus prz- 
fatus, Prizceps Hispaniarum polthac fuccedet & que 


pofüdebit , aut que eidem Prizcipi quocúmque Jure | 
aut Titulo in futurum evenient, contingent, aut acci- | 


dent, vel fic evenire , contingere , aut accidere pote- 
runt aut debebunt , quale & quantum aliqua Regina 
vel alique Regine, Principiffa vel Principiffæ, Domi- 
na vel Domine illorum Regnorum , Terrarum , Pa- 
triarum , & Dominiorum de Jure aut Confuetudine 
eorumdem aliquo umquam tempore habuit, habere de- 
beret, aut confuevit , habuerunt , habere debuerunt, 
aut confueverunt , cafu quo eadem Domina Maria 
prefatum Principem Hispaniarum fapervixerit. 

Item, conventum , concordatum , & conclufum eft, 


inter Oratores predictos , nominibus. & auctoritatibus | 


quibus fupra, & præfati Oratores Regis Anglie promi: 
ferunt, & per prefentes promittunt , quód prefata 
Domina Maria & proles fae ex ifto Matrimonio pro- 
creatæ venient & fuccedent in omnibus Succeffionibus 
collateralibus ,in quibus de Jure vel Confüetudine tim 
in Regno Anglie quàm alibi poffent & debebunt fuc- 
cedere qualitercámque. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , nominibus & auétoritatibus 
quibus fupra, quód prædiéta ducenta ES quinquag 
millia Coronarum auri, pro Dote foluta erunt & re- 
manebunt ipfi Domino Princip: Hispaniarum five ex 
ito Matrimonio fit proles fuscitata five non , absque 
eo quod di&us Rex Anglie , praefata Domina Maria, 
aut eorum Heredes debeant aut poffint ea repetere vel 
Jus aliquod in eis pretendere quovis quæfito colore aut 
ingenio , nec in Bonis quibuscúmque ipfius Domini 
Principis vel fuorum Hæredum prefentium vel futu- 
rorum : 

Provifo tamen quod ipfa Domina Maria, fi faper- 
ftiterit , Dotalitium five Doarium predi&um , velti- 
menta, ornamenta, fupelleétilia, & jocalia fibi perti- 
nentia aut etiam fervientia ad decorem fuz Camere 
aliaque Dona & Gratuitates , per eundem Dominum 
Principem Hispaniarum , conftante diéto Matrimonio 
prefate Domine Marie concedenda & fienda , libere 
habeat , teneat, poffideat, & in proprios ufus con- 
vertat. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 


inter Oratores predictos , nominibus & auétoritatibus | 


quibus fupra, & prefati Oratores Regis Anglie pro- 
miferunt & per præfentes promittunt quód , fi contin- 
gat prefatam Dominam Mariam ante di&um Princi- 
pere Hispaniarum fine Liberis ex ifto Matrimonio pro- 
creatis discedere, tunc & in eo cafü omnia Bona mo- 
bilia, Jocalia, Clenodia, Supelledilia, & alia quer 
cúmgque, per ipfam Dominam Mariam reliéta, erunt, 
remanebunt & fpcétabunt ad ipfum Principem , abs- 
que co quod diétus Rex Angle aut fui Hæredes ali- 
quod Jus in cis pretendere poterunt aut debeant; pro- 
vifo quod diéta Domina Maria, inifto cafu, de pre- 
dictis Bonis mobilibus, jocalibus , clénodiis, fupellec- 
tilibus, & aliis fupradiétis, ad valorem viginti millinm 
Coronarmm auri, libere teftari & per Teftamentum 
fuum disponere poffit & valeat. 


> & Decif[e pro- | 
miferunt  & per præfentes promittunt quód , preter | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Iterh, conventum , concordatum , & conclufum eft, 
auctoritate, confenfu, & affenfu predictis, quód pre- 
dictus Rex Anglie, & prefatus Rex Romanorum tam 
fuo nomine zz Rex Romanorum , quàm nomine & 
auctoritate Tutoria pro diéto Principe Hispaniarum , 
ut Avus & Tutor ejusdem , ac idem Prizceps auéto- 
ritate, confenfu, & affenfu prædiétis, necnon dicta 
Domina Ducifla fpecialiter beneficio cujuscúnque res- 
titutionis in integrum , de Jure, Confuetudine, aut 
Statuto Minoribus concello quód non'fit Tutor, aut 
quód non fit folus aut in folidum Tutor, quód onus 
Tutelz in fe non affumpfit, aut Tutelz five adminis- 
trationi fe non inmiscuit , exceptioni Contraétús in 
rem & utilitatem Pupilli non fa&i aut gefli, exceptioni 
non numerate Dotis non numeratæ Pecuniæ rei non 
fic geftæ, necnon Legibus, Statutis , aut Confuetu- 
dinibus T'utoris realem & perfonalem præfentiam in 
Caufis & Negotiis Pupillum tangentibus , requirenti- 
bus, & exigentibus, fimulati Contra&tüs , necnon Le- 
| gibus Predia Minorum five Judicis Decreto, aut alio 
modo obligari aut ypothecari prohibentibus, exceptio- 
ni pene non folvende per principales Contrahentes 
vel eorum Parentes in Sponfalibus & Matrimoniis ap- 
pofite , & generaliter omnibus Legum & Canonum 
appellationibus, querelis , & provocationibus , excep- 
| tionibus & defenfionibus, & aliis Juris & Faéti benefi- 
ciis.quibuscámque pure, fponté, & abfolutè in Scrip 
tis & in vim Pa&i in fuis Literis Confirmatoriis ex- 
preffé renuntiabunt & quilibet eorum renuntiabit nc 
nos diéti Oratores utriúsque Partis Partium prædiéta- 
rum, tam nomine di&i Regis Angle, quàm nomine 
Regis Romanorum, ut Regis Romanorum & ejusdem 
| Regis ut Avi & Tutoris prediéti, ac prefati Principis 
Hıspaniarum auétoritate , confenfu , & affenfu diei 
Regis Romanorum, ac nomine prefate Daciffe , fpe- 
cialiter beneficio cujuscámque reftitutionis in inte- 
grum, de Jure, Confuetudine, aut Statuto, Minori- 
bus conceffo quód non fit Tutor , aut quód non fit 
folus aut in folidum Tutor, quód onus Tutele in fe 
nonaffümpfit, aut T'utelz five Adminiftrationi fe non 
inmiscuit , exceptioni Contra&üs in rem & utilitatem. 
Pupilli non fa&i, non gefti, exceptioni non numeratæ 
Dotis, non numerate Pecuniz, rei non fic geftz, 
| necnon Legibus, Statutis, aut Confuetudinibus Tu- 
Oris realem & perfonalem præfentiam in Caufis & 
| Negotiis Pupillum tangentibus, requirentibus, & exi- 
| gentibus, fimulati Contra&üs , necnon Legibus Pre- 
| dia Minorum five Judicis Decreto aut alio modo obli- 
| gari & ypothecari prohibentibus, exceptioni poene non 
| folvende per principales Contrahentes vel eorum Pa- 
rentes in Sponfalibus & Matrimoniis appofite, & ge- 
neraliter omnibus Legum & Canonum appellationibus, 
querelis , & provocationibus , exceptionibus & defen- 
fionibus, & aliis Juris & Faéti beneficiis quibuscánque 
puré, fponté , & abfoluté in hiis Scriptis , & in vim 
Pa&i renunciamus. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores praedictos , nominibus & auctoritatibus 
quibus fupra, quod tam prefatus Rex Anglie , quàm 
di&us Rex Romanorum tàm per fe & nomine Proprio 
tamquam Rex Romanorum quàm Tutorio nomine & 
tamquam Avus & Tutor prefati Prineipis Hispania- 
rum, & idem Princeps auctoritate & confenfu ejus- 
dem Tutoris fui, necnon prefata. Domina Dnciffa, per 
diétinétas & feparatas Literas fuas Patentes , Magnis 
Sigillis fuis figillatas & manibus fuis fubfcriptas , pre- 
fentem Traétatum ac omnia € fingula Capitula in eo- 
dem contenta acceptabunt, rätificabunt , & confirma- 
bunt, & eorum quilibet acceptabit, ratificabit, & con- 
firmabit , ac etiam omnes & fingulos tim Juris quàm 
Faéti defe&us & praefertim, fi qui tales fint, ratione 
Commiffionis aut Commiffionum Rega, Przzcipis & 
Ducifle predi&torum , eo quod ad prefentem Trada- 
| tum vel aliquid in eodem contentum, nominibus dic- 
torum Regum, Principis & Daciffe, aut eorum ali- 
| cujus nomine, per Oratores predictos conclufum, i 
aliqua fui parte aliqua Commiffio- Commiffionuin fua- 
| rum non fatis ampla aut aliter infufficiens videatur , per 
| dictas fuas Literas Confirmatorias, fic, ut premittitur; 
figillatas & fignatas , fuplebit , beneficióque omnium 
| & fingulorum Canonum ac Legum, quos quidem Ca- 
nones & Leges Oratores prædiéti pro hic infertos ha- 
beri volunt, quibus propter defe&um alicujus Commis- 
fionis Commiffionum predictarum alicui Articulorum 
præfentis Traétatús in parte vel in toto derogari poffit, 
in diétis fuis Literis. Confirmatoriis palàm & expreffé 
renuntiabunt , & eorum quilibet renuntiabit ; & nos 
Commiffarii predi@i eorumdem Regum, Principis , & 
! Ducife, 
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Duciffe, nominibus, au&oritate, confenfu, & affenfu 
quibus fupra, per præfentes renuntiamus , & easdem 
Literas Ratificatorias & Confirmatorias , fic, ut præ- 
fertur, fa&as, fignatas , & figillatas , idem Rex Ro- 
manorum E Princeps Hispaniarum & Domina Duci 
prefato Regi Anglie, ejúsve Commiflario vel Com- 
mifíariis ad hoc fufficienter Deputato vel Deputatis, 
citra Feftum Pafchz, & ante prefati Oratoris vel Ora- 
torum , pro fupradiétis fponfalibus contrahendis , in 
Angliam adventum , in Civitate Londoniarum tradet 
& deliberabit, feu tradi & deliberari faciet ; & idem 
Rex Anglie confimiles Literas Ratificatorias dicti &e- 
gis Romanorum , Principis. Hispaniarum , € Domine 
Ducifle Deputatis , ad hoc fufficienter auétorifatis, 
tunc & ibidem tradet & deliberabit , feu tradi & deli- 
berari faciet cum effe&u. 


Sequitur tenor Commiffionis prafatorum Regis Roma- 
morum ES Principis Hispaniarum, 


M AxiMILIANUS,Dei gratià, RomanorumREX 
femper Augultus, Hungarie, Dalmatie, Croatia, Sc. 
& Karolus, eadem gratià, PRINCEPS Hispaniarum, 
utriúsque Sicilie , Jerufalem &c ArCHIDUCES 
Aufirie, DUCES Burgundie , Lotharingie, Braban 
tie, Stirie, Carinthie , Carniole ," Limburgie,, Lu- 


cemburgie , ES Gheldrie, COMITES Habsburgen. 
Handrie, Thirolis, Arthefü , Burgundie , PALATI- 


ni ¿9 Hanonie, LANTGRAVIL Affatie, MAR- 
CHIONES Burgonie ac Sacri Romani [perii , Hol- 
landie , Zeellandie, Ferretis, Kiburgi, Namarci, & 
Zutphanie‘ COMITES, Domini £e, Marchie, 
Sclavonie , Portusnaonis, Salinarum, ES Mechlinie , 
univertis & fingulis , prefentes Literas infpecturis, Sa- 
lutem. 

Notum facimus quód nos, 

De fidelitatibus , induftriis , & providis cireumfpec- 
tionibus, dile&orum &: fidelium noftrorum, ¿Jacobi de 
Luxemburgo, Domini de Fiennes Confanguinei Lo- 
cumtenentisque & Gubernatoris noftri , Comitatuum 
Flandria & Arthefii , ‘fobannis Demimi de Berghes, 
Confiliariorum & Chambellanorum noftrorum, Mili- 
támque Ordinis noftri aurei Velleris , Laurentii de Gor- 
renodo , Baronis Monthanefii Gubernatoris Brefiiæ, 
Fobanzis le Sauvaige , Prefidentis Flandrie Militis & 
Confiliarii noftri , € Magiltri Philippi Haneton Au- 
dientiarii & Primi Secretarii noftri , quamplurimüm 
confidentes , 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , O- 
ratores , Procuratores, Faétores , & Deputatos ordi- 
navimus, fecimus, $ conftituimus , ordinamus , ,faci- 
mus, & conftituimus per prafentes , 

Dantes & concedentes eisdem , quatuor aut tribus 
ex eis, plenam tenore præfentium, Poteftatem & Auc- 
toritatem ac Mandatum generale & fpeciale, ita tamen 
quód fpecialitas generalitati non deroget, nec è contra, 
pro nobis & nominibus noftris (videlicet) nomine 
oftri Regis, tam pro nobis & nomine noftro proprio 
tanquam Rege Romanorum, quàm Tutorio nomine & 
tanquam Avo Paterno, & legitimo Gubernatore & Ad- 
miniltratore corporis, & bonorum noftri Principis 
Hispaniarum , & nos Carolus auCtoritate & expreffo 
confenfu wofiri Regis , ut Avi & Tutoris fupradiéti, 
cum Sereniffimo , Excellentiffimo , & Potentiffimo 
Principe Henrico, Dei gratià, Angle ES Francie Re- 
ge, Fratre Confanguineo & Confcederato noftro ca- 
riflimo, ejüsve Commiffariis , Oratoribus, Procurato- 
ribus, Deputatis, & Nunciis ad hoc ab eo fufficien- 
tem Poteftatem € Auétoritatem habentibus, de & fuper 
Sponfalibus, per verba ad hoc apta , & futuro Matri- 
monio, inter nos Prizcipem Hispauiarum & Sereniffi- 
mam ac Preclariffimam Principem & Dominam Do- 
minam Mariam dicti Regis Anglie Filiam naturalem 
& legitimam, Deo Duce, contrahendo. & folempni- 
fando, prout meliüs, firmiús & convenientiüs de Jure 
fieri poterit, ac de & fuper Dote & Dotalitio, Doario 
& Donatione propter Nuptias, caufà & contemplat 
ne ejusdem Matrimonii hinc & inde fingula fingulis 
congrué referendo conftituendis, dandis, tradendis, & 
folvendis , necnon de & fuper quantitatum & Pecu- 
niarum Summarum terminis , locis , modis, formis, 
& conditionibus pro hujusmodi Dotis , & Dotalitii, 
Doarii, five Donationis propter Nuptias conftitutione, 
ceffione, donatione, traditione, & folutione ejusdém- 
que folutionis ex caufis inter Oratores utritisque Partis 
appunétuandis & concordandis ceffatione , ac etiam de 
& fuper tempore, loco, modo, & forma Traduétio- 
nis prefate Domine Marie Regis Anglie Filie in 
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| Terras & Patrias noftras pro diéto Matrimonio inter 


ipfam & nos Principem Ll ium contrahendo & 
folemnifando , flatuendis & præfigendis , traétandi, 
communicandi, conveniendi, & concludendi, 

Ac infuper, pro præmiflorum omnium & fingulo- 
rum complemento, & quód prædiétum Matrimonium 
inter nos Principem Hispaniarum & predictam Domi- 
nam May ,. & folemnifatio ejusdem cum eadem 
Domina & nobis Principe prediéto debitè. contrahen- 
tur & folemnifabuntur., cum ad legitimam nubendi 
etatem pervenerimus, fecuritates, cautiones, promiffa, 
& obligationes, Literásque obligatorias penales prefa- 
ti Regis. Anglie, ac Domini Principis Wallie aucto- 
ritate & de expreffo confenfu, & aflenfu ipfius Regis 
Domini & Genitoris fui in debita & fuflicienti forma 
fa&a & expedita, necnon Literas Obligatorias tot & 
talium Dominorum , Baronum, Majorum , Viceco- 
mitum, Ballivorum, Conftabulariorum , Civitatum , 
Opidorum , Villarum , & Communitatum praefato 
Regi Anglie Subditorum , quot & quales five qualia 
per Commiflarios noftros nominabuntur , fimiliter in 
debita & füfücienti forma, factas, fignatas , figillatas, 
& respective expeditas , 

Quibus quidem Literis Obligatoriis prefatus Rex 
Anglie, necnon Dominus Prizceps Wallie, auctor 
te, confenfu, & affenfu quibus fupra , diéti Domini, 
Barones, Majores, Vicecomites, Ballivi, & Confta= 
bularii , & eorum finguli fe & eorum quemlibet Ha- 
redes & Succeffores fuos, ac Regna, Terras, Patrias, 
Dominia, Civitates, Villas , & omnia Bona fua mo- 
bilia & immobilia, præfentia & futura ubicúmque fue- 
rint reperta, necnon omnes & fingulos Subditos & 
Opidanos fuos ac Communitates fuas, eorumdémque 
omnia & fingula Bona prefentia & futura ubicánque 
fuerint reperta , fingula fingulis congrue referendo, 
nobis, Hæredibus & Succefforibus noftris obligabunt & 
eorum quilibet obligabit , füb certà Pecuniarum Sum- 
má, Pœnæ nomine , per Commiffarios utriúsque Par- 
tis limitandà , nominandà, & determinandà, nobis, 
Heredibus, & Succefforibus noftris folvendà, & per 
nos, Heredes, & Succeflores noftros , libere absque 
contradictione cujuscámque , fuper ipfis Aere Angle, 
Domino Principe Wallie , Dominis, Baronibus , Ma- 
joribas, Vicecomitibus, Ballivis, Conftabulariis , Hære- 
dibus & Succefloribus, Regnis, Patriis, Terris , Vil- 
lis, Opidis, Subditis, Opidanis, Communitatibus, & 
Bonis prediétis, & eorum fingulis ubicúnque locorum 
repertis, levanda, exigendà , recipiendà, & detinen- 
dá, fi per prefatum Regem Anglia, Principem Wal: 
lie, Dominam Mariam, eorûmve parentes aut eorum 
aliquem aut per quemcúnque modum vel eventum, 
preterquam per nos, vel per mortem naturalem alte- 
rius noftrüm contrahentium (quod Deus avertat) fte- 
terit quo minus dictum Matrimonium inter nos Pris 
cipem Hispaniarum & Dominam: Mariam locis, ter- 
minis , modísque & formis inter Oratores utrisque 
Partis defuper concordandis & concludendis , per ver- 
ba de prefenti, ad hoc apta, contrahatur & in facie 
Ecclefiz debité folemnifetur, ftipulandi, petendi , exi- 
gendi , & obtinendi , 

Ac de & fuper eisdem Literis Obligatoriis , füb ea- 
dem forma ac poene quantitate in eisdem Literis ap- 
ponendis, earumdémque Literarum traditione & de- 
liberatione communicandi, traétandi, conveniendi, & 
concludendi , 

Confimilésque Securitates , Cautiones, Promiffa ; 
Obligationes, Scripturas, & Literas Obligatorias Pa 
nales, nominibus.noftris (videlicet) 20/20 Kege tam. 
pro nobis ac nomine noftro proprio tamquam Àege 
Romanorum quàm Tutorio nomine & tanquam Tuto- 
re noflri Principis Hispaniarum , & nomine #0/; 
Principe, de au&oritate, confenfu, & affenfu »e/frz 
Regis, Tutoris & Avi prediéti, in debita & fufüicienti 
forma faétas & expeditas, necnon Literas Obligatorias 
fimiliter Poenales tot & talium Doraizorum , Baronwu 
Burgimagiftrorum, Sabinorum , & Conf; 
nitatum , Oppidorum, & Villarum nobis Subditorum, 
quot & quales five qualia per Commiflarios præfati 
Regis Anglie nominabuntur , fimiliter in debita & füf- 
ficienti forma, fa&as, fignatas, figillatas, & respedti- 
vé expeditas, quibus quidem Literis Obligatoriis Nos, 
necnon di@i Domini, Barozes , Burgimagiftri, Scabini, 
& Con[ules , fe & eorum quemlibet Heredes & Suc- 
ceffores noftros & fuos , ac Regna, Terras, Patrias, 
Dominia, Civitates, Villas, & omnia Bona noftra & 
fua mobilia & immobilia præfentia & futura ubicúnque 
fuerint reperta , necnon omnes & fingulos Subditos 
noftros & Conciyes ac Opidanos fuos ac Communita- 
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gulis congrue referendo , pref to 


f gi Anghe Here- 
dibus & Succefforibus , fuis obli S 


bligabunt, 


& eorum quilibet obligabit fub certà Pecuniarum Sum- | 


má, poene nomine," per Commiflarios utriúsque Pa 
tis limitandà, nominandà , & determinandà, prefato 
Regi Anglie, Principi Wallie,'ac E 
cefloribus fuis folvendä , & per eosdem liberè absque 
contradiétione cujuscúnque , de & fuper zobis & præ- 
diclis Dominis, Baronibus, Burgimagifiris , Scabimis, 
& Confulibus , Heredibus & Succefloribus noftris & 
fuis, Regnis, Patriis, Terris, Dominiis, Civitatibus, 
Villis, Opidis, Communitatibus , Subdi 
bus, & Opidanis, & Bonis predictis 

lis ubicánque locorum repertis levandà, exigenda 


à, 


aut eorum aliquem aut per quemcámque modum vel 
eventum ; 
Principem Wallie vel diam Dominam Mariam, aut 
ejus partem, vel per mortem naturalem alterius con- 
trahentium (quod Deus avertat) fteterit quominüs 
dictum Matrimonium inter mos Principem Hispaniarum 
&ipfam Dominam Mariam locis, terminis , modís- 
que & formis, inter Oratores noftros defuper concor- 


dandis & concludendis, per-verba de prefenti, ad hoc | 


apta, contrahatur, & in facie Ecclefie folemuifetur, 
nomine noftro promittendi & concedendi, ac de & fü- 
per eisdem Literis Obligatoriis & earum formis & poe- 
nis & poenarum quantitate, in eisdem Literis apponen- 
dis , earumdem Literarum traditione & deliberatio- 
ne, communicandi, tractandi, conveniendi, & con- 
cludendi, 

Ac infuper pro nobis, auctoritate , confenfu , & 
affenfu quibus füpra fpecialiter & expreffé renunciandi 
beneficio cujusctimque reftitutionis in integrum , de 
Jure, Confüetudine , aut Statuto Minoribus conceffo , 
quod nos Rex non fumus Tutor aut quod non famus 
folus vel in folidum Tutor, quód onus tutele in nos 
non aflumpferimus , aut tutele vel adminiftrationi nos 


non immiscuerimus, exceptioni Contra&üs in rem & | 


utilitatem Pupilli non faéti & gefti, exceptioni non nu- 
merate Dotis, non numerate Pecunie , rei non fic 
geftæ, necnon Legibus, Statutis , € Confuetudinibus 
‘Tutoris realem & perfonalem prefentiam in Caufis & 

egotiis Pupillum tangentibus, requirentibus , & e: 
gentibus, fimulati Contra&tüs, necnon Legibus, Præ- 
dia Minorum , five Judicis Decreto , aut alio modo 
obligari aut ypothecari prohibentibus, exceptioni poene 
non folvendæ per principales Contrahentes vel eorum 
Parentes in Sponfalibus & Matrimoniis appofite , & 
generaliter omnibus Legum & Canonum appellationi- 
bus, querelis, provocationibus, exceptionibus , & de- 
fenfionibus, & aliis Juris & facti beneficiis quibuscán- 
que puré, fponte , & abfoluté in Scriptis , & in vim 
Pa&i realiter € cum effeétu renunciandi, 


Similes quoque Renunciationes vel alias oportunas | 


a prefato Sereniffimo Rege Angle ejúsve Oratoribus 
recipiendi & ftipulandi , ‘ 
Ceteráque omnia alia univerfa & fingula in premis- 


fis & circa ea neceffaria faciendi , dicendi, gerendi, & | 


exercendi, que nosmet faceremus fi prefentes & per- 
fonaliter intereffemus, etiam fi talia forent que de fe 
Mandatum exigerent magis fpeciale quàm prefentibus 
fit expreffum ; 

Promittentes, boná fide & in verbo Regio ac Prin- 
cipis, nos ratum, gratum, ac firmum habituros id to- 
tum & quicquid per di&os Oratores, Commiffarios , 
Procuratores , Nuncios , & Deputatos noftros , feu 
eorum quatuor aut tres ex eis , acum, geftum, feu 
procuratum fuerit in premiffis, feu aliquo premiffo- 
rum. 


In cujus rei T'eftimonium has noftras prefentes Li- | 


teras Sigillo noftro Archiducali, quo haétenus in mo- 
dum provifionis ufi fuimus, juffimus communiri. 

Datum in Oppido zoffro Mechlinenfi, die duodecim 
menfis Oétobris, Anno Domini millefimo quingente- 
fimo feptimo , Regnórum verd noftri Regis , videli- 
cet, Romanorum vicefimo fecundo , & Hungariz 
decimo o&tavo. 


iptum id quod fequit 


Ez fuper plicam eft fe 
Per Dom 


icem in eorum Concilio. 


10s Regem & Arch 
Domini J 
Ina S. 2, 
Comitibus de Naffon ES de Buren, 


» 


rgareta. Anfirie & Burgundie Daciflé 


s, eorumdémque omnia & fingula Bona prefen- , 
tia & futura, ubicümque fuerint reperta , fingula fin- | 


æredibus & Suc- | 


s , Concivi- | 
ac eorum fingu- | 
re- | 
cipienda , & detinendà , fi per nos noftrósve parentes | 


preterquam per prefatum Regem Anglie, | 


LOMATIQUE 


Dominis ‘de Chier de Fill. 
Domino 
Domino oh 
bantiæ, 
Magiftro ‘Fob 
| cilii , 
| Et aliis prefentibus. 


de Zenenberghe, 


io Bra- 


e de Vorft Milite Cance 


ane Pieters , Prefide Magni Con- 


Sic fignat? 


VERDE Rue. 


witur Tenor Commiffi 


Cum Sacratifimus & Invictiffimus Iluftrifimique 
Principes Domini Maximilianus Romanorsi Rex fem- 
per Auguftus , & Karo : 
chidux Auftrie &c. Domini Genitor ac Nepos noftri 
Metuendiffimi & Honorandiffimi , fuos creaverunt & 
deputaverunt fpeciales Oratores, Commiflärios, & 
Procuratores » Magnificos & bené dilectos noftros, 
Dominum Facobum de Luxemburgo Dominum de 
Fiennes, Locumtenentem & Gubernatorem Comita- 
tuum Flandrie & Arthefii, Confanguineum noftrum 
Fohannem Dominum de Berghes, Milites Ord 
rei Velleris ,  L de Gorrenodo Baronem 
Montanefii, Gubernatorem Breffiz, Yohazzem le Sa 
vaige Prefidem Flandrie Militem, € Philippum Ha- 
»etoa Audientiarium & Primum Secreta 
Dominorum Regis & Principis , ad t 
trimonium vel Sponfalia per verba de futuro inter 
fatum liluftrifimum Dominum Principe ES 
ducem Nepotem noftrum ex una , & Hluftriff 
Dominam Mariam Filiam Seteniflimi & Potent 
Domini 4; Regis, Confänguinei noftri Hono: 
| diffimi ex alia , & fuper viribus diéti Matri 
Sponfalibus , Dotéque , & Dotalitio , ac Dona 
propter Nuptias , locísque ac terminis folutionis ea- 
rumdem, aliísque hinc inde requifitis, convenie 
terminandum, & finaliter concludendum , & aliàs prout 
| in Literis eorum facultatum latiüs continetur ad q 
debita habeatur relatio, 

Cümque requifite fuerimus in hujusmodi 'T 1 
fiendo noftram prebere facultatem aflenfümque & con- 
fenfum tamquam di&i Domini Prizcipis amita, quam- 
vis de neceflitate minimè requiratur , ac tamen dicte 
requifitioni nobis facte favorabiliter annuendo, 

De integerrimá fide , probitate ; & induftria diéto- 
rum Dominorum Oratorum merito confif®, eosdem , 
in quantum nos attinet & nomine quo fupra , etiam 
Oratores noftros circa premifla decrevimus & decerni- 
mus per prefentes , 

Ad predictum Matrimonium de affenfu & confenfu 
noftris quantum expediat, ac etiam de & fuper oblig 
tione pœnæ nomine noftro fiendà , pro fecuritate & 
complemento ipfius Matrimonii , cum prefato Sere- 
nifimo Axghe Rege aut cjus Deputato, tractandum, 
conveniendum , € concludendum, prout melius no- 
verint expedire, Ligásque, Confoederationes, Intelli- 
| gentias , & Amicitiarum Foedus inter hanc noftram 
| Burgundie Domum € prefatum Azglorum Regem ac 
ejus pofteritatem renovandum , & alia univerfa € fin- 
| gula in premiflis & circa ea necefläria faciendum que 
| nosmet faceremus fi prefentes & perfonaliter intereffe- 
| mus, etiamfi talia forent que de fe Mandatum exige- 
rent magis fpeciale, cum & füb promiflionibus , rele- 
vationibus, renunciationibus , ratihabitionibus , & aliis 
Claufülis, in talibus oportunis, juramento noftro fir- 
matis. 

In quorum premifforum Teftimonium has , manu 
noftrá ac per Secretarium noftrum fignatas Sigillíque 
noftri munimine roboratas ,, duximus concedendas. 

Dat. Mechlinie die quartá decimà Novembris mil- 
lefimo quingentefimo, feptimo. 


Sic fignatas fub plica , 


MARGUERITE. 


er plicam, 
am Duciffam premen. ejus Juffü & ex- 
preffo Mandato. 

| MARINX. 
| 


| 
| 
| 
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3 y promiffa, & obligationes , Literásque Obligatorias Poe- Aye 

Anno Sequitur Tenor Commillionis prefati Regis Angle. | nales in debita & faflicienti forma fa&as; tam prefati ANNO 
1 omar 47 ro fe ríe H ü 3 

i 508. Regis Romanorum pro fe & per (e ac nomine fuo pro- X $08. 


HENRICUS, Dei gratid , Rex Angle & Fran- | priotamquam Re 
cie t Dominus Hibernie , univerfis & fingulis , ad | Romanorum Tuto 
quos prefentes Litera? pervenerint, Salutem. præfati Prizcipis Hispaniar ;, € 

Sciatis quod Nos, de confenfu tamen ,-& aff 

De fidelitatibus , induftriis , & providis circumfpec- | T'utoris & Avi fui, ac eti 
tionibus Venerabilis in Chrifto Patris Ricardi Episcopi | rete, fuis. Magnis Sigillis figillatas , & 
ubfcriptas , necnon. Literas Obligatorias fimilit 
nales tot & talium Domi Sou 
rum, Burgimagiftrorum, Communitatm 
& Villarum, prefati- Prinoipis Hispaniarı Subdit 
Jerufalem in Anglia, Magiftri Nicholas Weft Legum | rum, quot & quales five qualia per nos aut di&os nos- 
Doétoris ; & Gilberti Talbot Militis Deputati noftri | tros Commiffarios nominabuntur, fimiliter in de 
Califii, Confiliariorum noftrorum , quamplurimüm | fufficienti forma fe 


5 Romanorum quàm ipfius. Regis 
o nomine, & tanquam Tutori 
> moe ER 


m E jo 


tas & manibus fuis fubleriptas, & 


confidentes , Sigillis fuis ( videlicet) Sigillis Armorum, & S 
Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios, @- | communibus respeétive figillatas , 

ratores, Procuratores, Factores , & Deputatos ordi- Quibus quidem Literis Obligatoriis præfatus Rex 

navimus, fecimus, & conftituimus , ordinamus, faci- | Romanorum & Princeps Hispaniarum ,nominibus, e 

mus 


& deputamus per prefentes , toritatibus, confenfu & affenfü quibus fupra, ac pre- 
antes & concedentes eisdem , quatuor aut tribus | di&a Domina Duciffa, necnon diéti Domini, Seul: 
ex eis, plenam , tenore prafentium , Poteftatem & | Scabini, Burgimagifivi, fe & eorum quemlibet Hære- 
Auétoritatem ac Mandatum generale & fpeciale, pro | desi& Succeflores fuos , ac Regna, Terras, Patri 
nobis & nomine noftro cum. Sacratiffimo Principe | Dominia, Villas, Opida, & omnia Bona fia mol 
no, Divin favente Clementià , Romanormm | & immobilia , prefentia & futura ubicúnque fuer 
femper Augufto , ac Hungarie , Dalmatie, | reperta, necnon omnes & fingulos Subditos & Opida- 
ce. Avo Paterno ac Tutore legittimo Guber- | nos fuos ac Communitates fuas , eorumdémque om: 
& Adminiftratore Corporis & Bonorum Illus- | nia & fingula Bona prefentia & futura ubicúnque fi 
triffimi & Sereniffimi Principis Carol? , eadem gratia, | rint reperta, fingula fingulis congrue referendo, n 
Princıpıs Hispaniarum utriusque Sicilie ES Feru- Hæredibus & Succefloribus noftris obligabunt & 
faler Esc. & cum eodem Principe Carolo, auctoritate | quemlibet obligabit, fub certà Pecuniarum S 
tamen & expreflo confenfu ejusdem Regis ut Avi & | pænæ nomine, per Commiflarios utriúsque Parts li 
Tutoris fui, ARcHIDUCIBUS Axfirie, Duci- | mitandá, nominandá, & determinandà, Nobis, Hz- 
ie, Brabantie, Stirie , Garinthie, Car- | redibus, & Succefforibus noftris folvendà, & per nos, 
le, Limburgie, Luxemburgie, ES Ghel: Heredes, & Succeffores noftros , liberé absque con- 
MITIB Habsburgen. Flandrie , Thirolis , Art plis Rege Roi 
Burg e, PALATINIS EY Hanome, LANT-| Domini: 
GRAVIIS Álfatic, MARCHIONIBUS Burgorie, 


fue 


eorum 
mma 4 


és Romani Imperii, Hollande, Zeellandia, Fer- 
ret € ci, ES Zutphasie CoMITI- 
Bus, Dominis Frifie, Marchie, Sclavosice , Por- 
znsnaonis, Salinarum, ES Mecblinie, Fratre & Con- | 


fanguineo ac Confcederatis noftris , ac Sereniffima & 
Preclarifima Domina Domina Margareta Auftrie ES | 
2 di ie, prefati Regis Ro- 


ie vidua DucifJa Sabaz 
m Filia unica, & di&i Principis Hispaniarum | 
nfanguinea noftra cariffima, eortimve Com- | 
miflariis, Procuratoribus , Deputatis , & Nunciis ad 
hoc ab eisdem. Rege Romanorum tam per fe & nomi- | prefatum Principem Hispamiarum & Dominam Ma- 
ne fuo proprio tamquam Rege Komanorum quàm ab | riam locis, terminis, modísque & formis , inter Ora- 
eodem ‘Futorio nomine & tamquam Avo & Tutore | tores utriúsque Partis defuper concordandis & conclu- 
prafati Principis Hispaniarum , & ab eodem Principe | dendis, per verba de prefenti, ad hoc apta, contraha 
Hispanic de exprefüs confeníu & auétoritate prefati | tur & in facie Ecclefize debité folemnifetur, ftipulandi, 
Regis Romanorum "Vutoris & Avi fui, ac prefata Do- | petendi, exigendi, & obtinendi, 
ná Duciffe conjunétim vel divifim fufficientem Po- Ac de & fuper eisdem Literis Obligatoriis , $ ea- 
teftatem & Auétoritatem habentibus , de & fuper Spon- | rum formis ac pœnis, ac poenarum quantitate, in eis- 
falibus, per verba ad hoc apta, & Matrimonio per verba | dem Literis apponendis, earumdémque Literarum tra- 
e præfenti fimiliter ad hoc apta inter prefatum Prin- | ditione & deliberatione , communicandi , tractandi, 
cipem Hispaniarum , & Sereniffimam ac Præclatiffimam | conveniendi , & concludendi , E 
Principem & Dominam, Dominam Mariam Filiam Confimilésque , cautiones , fecuritates , promiffa 
noftram Cariffimam, Deo Duce , contrahendo & fo- | obligationes , & Scripturas , & Literas Obligatorias 
lempnifando, prout meliüs , firmiüs , & convenien- | poenales ; in debita & fufücienti forma, fadtas, manu 
tiüs de fure fieri poterit, ac de & fuper Dote & Do- | € Magno Sigillo noftris communitas, necnon Literas 
talitio , Doario & Donatione propter Nuptias , caufà | Obligatorias fimiliter poenales tot & talium Dawzizo. 
& contemplatione. ejusdem Matrimonii. hinc: & inde, | ra, Majorum, Vicecomitum , Ballivorum , Conftabu- 
fingula fingulis congrue referendo, conftituendis ; con- | Jeriergzz Civitatum, Opidorum, Villarum, & Com- 
cedendis , dandis, tradendis, & folvendis , necnon de | munitatum nobis fübditorum, quot & quales five qua- 
& fuper quantitatum & Pecuniarum Summarum termi- | lia, per Commiffarios præfati Regis Row mornin , Pr = 
nis, locis, modis, formis, & conditionibus pro hujus- | eipzss Hispaniarum, & Domine Duciffe nominabunt ki 
modi Dotis, & Dotalitii, 'Doarii , five Donationis | fimiliter in debita & fufücienti forma fa@a 
propter Nuptias conftitutione, conceffione , donatio- | manibus fübfcriptas, ac fuis Sigillis ( videli 
ne, traditione , & folutione ejusdémque folutionis, ex | lis armorum , & Sigillis communibus respe&iv 
Caufis inter Oratores utriásque Partis appunctuandis | latas, 
& concordandis, ceffatione, ac etiam de & füper tem- Quibus quidem Literis Obligatoriis vos necnon dicti 
pore, loco, modo, & forma traductionis prefate Fr- Domini, Majores, Vicecomites, Ballivi, € Conft 
lie nofire in Terras & Patrias prafati Prizes His- | laris, & eorum finguli, nos & fe Heredés 
a, pro diéto Matrimonio inter ¿p/am & ean- | ceffores noftros & fuos , ac Regna , Terras, Patrias, 
] contrahendo & folemnifando, fta- | Dominia, Civitates, Villas, Opida, & omnia Bona 
ndis & prefigendis, tractandi, communicandi, con- | noftra & fua mobilia & immobilia, prefentia & futura 
veniendi, & concludendi, | ubicúnque fuerint reperta, necnon omnes & fingulos 
Ac infuper, pro premifforum omnium & fingulo- | Subditos noftros & Con nos fuos € Com- 
um complemento, & quód prediétum Matrimonium | munitates fuas, eorumdémque omnia & fingula Bona 
inter prefatum Przz 


pem Hispaniarum & Filiam nos- | pra (entia & futurs cámque fuerint reperta, fingu- 
ti m, & folemnifatio ejusdem , cum pre- | la fingulis congruè r do , prefato Regi Ro 
fatus Prizceps Hispaniarum & Fila woffra predicta, | rem , Princip Hispania & Duciffe Sabanı 
d legitimam nubendi etatem pervenerint debitè con- | Heredibus & Succefloribus fuis, obligabimus & obli 


à Pec 


j 3 niarum 


ga 


entur & folemnifübuntur , fecuritates, cautiones, | gabunt, & eorum quilibet obligabit , fub c 
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niaram Summa , pœnæ nomine, per Commiffarios 
utriúsque Partis limitandá , nominandá , & determi- 
nandá, prefato Aeg; Romanorum , Principi Hispania- 
m, & Domine Ducifle, ac Heredibus & Succetio 
ribus fuis folvendá, & per eosdem , liberè & absque 
contradiétione cujuscúnque, de & fuper mobis & præ- 
diétis Dominis, Majoribus, Wicecomitibms, Ballivis, & 
Cozflabularis , Heredibus & Succefforibus noflris & 
fuis, Regnis, Patriis, “Ferris, Dominiis, Civ ] 
Villis, Opidis, Communitatibus , Subditis ; Concivi- 
bus, & Opidanis, & Bonis prædiétis, dc eorum fingu- 
lis ubicúnque locorum repertis levandà , exigendi, re- 
cipiendá, & detinendà, fi per prefatam Dominam Ma- 


riam Filiam noftram, ejúsve Parentes aut eorum ali- | 


quem aut alium quemcünque , aut per quemcümque 
modum vel eventum, preterquam per prefatum Do- 
minum Principem Hispaniarum vel ejus Partem , vel 
per mortem naturalem alterius contrahentium. ( quod 
Deus avertat) fteterit quominüs dictum Matrimonium 
inter ¿p/am & prefatum Priacipem Hispaniarum lo- 
cis, terminis , modísque & formis , inter Oratores 
noltros defuper concordandis & concludendis , per 
verba de præfenti, ad hoc apta, contrahatur, & in fa- 
cie Ecclefie folemnifetur, nomine noftro promitten- 
di & concedendi, 

Ac de & fuper eisdem Literis Obligatoriis, & earum 

formis & poenis & poenarum quantitate, in eisdem Li- 
teris apponendis, earumdemque Literarum traditione 
& deliberatione , communicandi , traétandi, conve- 
niendi, & concludendi, 
Ac infuper pro nobis a di&o ege Romanorum, 
prefatóque Pri; 
rúmve Commiflaris, auétoritate, confenfu, & affen- 
fu quibus fupra petendi , exigendi, & ftipulandi, ut 
{pecialiter beneficio cujuscúnque reftitutionis in inte- 
grum, de Jure, Confuetudine, aut Statuto Minoribus 
conceffo, quód non fit Tutor aut quód non fit folus 
vel in folidum T'utor, quód onus Tutelæ in fe non 
affümpfit, aut Tutele vel Adminiftrationi fe non in- 
miscuit , exceptioni Contraétús in rem & utilitatem 
Pupilli non faéti aut gefti, exceptioni non numerate 
Dotis, non numerate Pecuniæ, rei non fic geftæ, 
necnon Legibus, Statutis, $ Confuetudinibus T'uto- 
ris realem & perfonalem præfentiam, in Caufis & Ne- 
gotiis Pupillum tangentibus, requirentibus & exigenti- 
bus, fimulati Contractds, necnon Legibus Prædia Mi- 
norum, five Judicis Decreto aut alio modo obligari 
aut ypothecari prohibentibus , exceptioni poenz non 
folvendæ per principales Contrahentes vel eorum Pa- 
rentes in Sponfalibus & Matrimoniis appofite , & ge- 
neraliter omnibus Legum & Canonum appellationibus, 
querelis, provocationibus, exceptionibus, & defenfio- 
nibus , aliis Juris & faéti beneficiis quibuscúnque 
puré , fpontè, & abfolutè in Scriptis & in vim Pa&i 
realiter & cum effe&tu renuntient & eorum quilibet re- 
nuntiet; fimiliter pro nobis & nomine noftro , quate- 
nus ad nos attinet, omnibus & fingulis exceptionibus 
prædiétis realiter & cum effectu renuntiandi , 

Cateráque omnia & fingula faciendi & exequendi 
quz circa præmifla neceffaria fuerint, feu quomodoli- 
bet oportuna, etiam fi talia fint que de fe Mandatum 
magis exigant fpeciale; 

Promittentes, bonà fide & in verbo Regio ac Prin- 
cipis, nos ratum, gratum, & firmum habituros & ob- 
fervaturos totum & quicquid per diétos Commiflarios, 
Oratores, Procuratores, Actores, Factores , & De- 
putatos noftros, quatuor aut tres eorum aétum, ges- 
tum, concordatum, conventum, feu in premiffis con- 
clufum ac factum fuerit, & fuper inde Literas nos- 
tras ratificatorias, approbatorias , & confirmatorias in 
forma debita & autentica prout opus fuerit daturos, 
fupplentes omnes defeétus hujus Commiffionis tim 
Juris quàm faéti fi qui fint & pofteà forté appa- 
ruerint. 

In cujus rei T'eftimonium has Literas noftras fieri 
fecimus Patentes. 

Telte meipfo apud Wellmonajterium o&avo die men- 
fis Decembris, Anno Regni noftri vicefimo tertio. 

PorTER. 


In quorum.omnium & fingulorum robur € Tefti- 
monium has prefentes Literas Manibus noftris fubfig- 
navimus & Sigillis noftris communiiznus. 

Datum in pido Califie vicefimo primo die menfis 
Decembris , Anno Domini millefimo quingentefimo 
feptimo. 

Sic fignatas Super plicam. 
J. ve Luxems. 


atibus, | 


cipe Gaffelle, Hispamarum , &e. eo- | 


a E 


LOMATIQUE 


J. ve BERGHES. 
L. DE GoRRENOD. 
J. LE SAUVAIGE. 
HANETON. 


Quocirca, animadvertentes qüanta commoda ex ip- 
fo Matrimonio nedüm Populis & Regionibus ipforum 
futurorum Jugalium fed tote Chriftiane Relig:oni pro- 
culdubio fint fperanda, tam ex futura Sobole , quàm 
| utritisque ipforum Jugalium optima Illuftratione & pre- 
clara Indole, non inmerito fingulari affe&ione move- 
mur, illias Matrimonii perfe&ionem defiderare & an- 
muere, vilis itaque præinfertis Literis & Capitulationi- 
bus, ac illarum continentia diligenter perfpecta, matu- 
ro fuperinde habito confilio cum Principibus, Comiti- 
bus, Baronibus, $ Proceribus noftris, non per erro- 
rem aut improvidé,fed de noftra certa fcientia motú- 
que proprio , omnia & fingula per dictos Oratores 
noftros gefta, negotiata, capitulata, & conclufa, in 
præinfertis Literis feriatim defcripta & contenta, rata 
& grata habentes ,pro nobis ac nomine noftro proprio, 
noltrisque Heredibus & Succefforibus quibuscúnque, 
tam conjunétim , quàm. divifim, laudavimus , confir- 
mavimus, ratificavimus, & approbavimus, laudamüs- 
que, confirmamus , ratificamus , & approbamus , ac 
roboris firmitatem perpetuo obtinere volumus. & de- 
| claramus per prefentes ; 

, Promittentes , boná fide noftrá in verbo Regio , om- 
nia & fingula , in prædiétis Literis & Capitulationibus 
contenta & defcripta, tam conjunétim quàm divifim, 
in quantum nos concernunt & concernere poffunt, 
nomine noflro proprio , rata, grata, & firma haberé 
| eaque adimplere & inviolabiliter obfervare, juxta dic- 
| torum Articulorum præinferrorum feriem & continen- 
| tiam , fub poenis ac renunciationibus in ipfis Literis & 
Capitulationibus ad plenum contentis & defcriptis, & 
praefertim renuntiamus expreffé, puré , fpontè, abfo- 
lutè, & in vim paéti per præfentes fpecialiter beneficio 
cujuscúnque reftitutionis in integrum de Jure, Con- 
fuetudine , aut Statuto Minoribus concello quód non 
| fumus Tutor, aut quód non fümus folus aut in foli- 
dum Tutor, quód onus Tutele non affümptimus aut 
Tutele five adminiftrationi nos non inmis uimus, ex- 
ceptioni Contraétis in rem & utilitatem Pupilli non 
fa&ti aut gefli, non numeratz Dotis, non numeratz Pe- 
cuniæ,reinon fic geftz,necnon Legibus,Statutis,aut Con- 
fuetudinibus Tutoris realem & perfonalem prefentiam, 
in Caufis & Negotiis Pupillum tangentibus , requirenti- 
bus, & exigentibus, fimulati Contraétús , necnon Le- 
gibus Predia Minorum five Judicis Decreto aut alio 
modo obligari aut ypothecari prohibentibus , exceptio- 
ni pœnæ non folvendæ per principales Contraheñtes, 
vel eorum Parentes in Sponfalibus & Matrimonio ap- 
pofitæ, & generaliter omnibus Legum appellationibus , 
querelis, & provocationibus , exceptionibus & defen- 
fionibus , & aliis Juris & facti beneficiis quibusctingue, 
fupplentes etiam per prefentes omnes & fingulos, tim 
Juris quam facti defectus, & prefertim fi qui tales fint 
ratione Commiffionis noftræ, eo quod, ad prefentem 
Traétatum nomine noftro per Oratores prædiétos con- 
clufum, in aliqua fui parte Commiffio noftra predicta 
non fatis ampla, vel quód non fit fub nomine noftro 
proprio expedita, aut aliter infüfficiens videatur. 

In quorum omnium & fingulorum fidem, & Tefti- 
monium has Literas noftras Patentes, manu, noftrá 
propria fubfignavimus & Sigillo. noftro jufimus com- 
muniri. 

Datum in Monafterio Nove Fundationis 4974 
Brixina. Ordinis San&i Auguftini Canonicorum Re- 
gularium, die vicefimá fecundá Februarii, Anno Do- 
mini millefimo quingentefimo oétavo, Regnorum nos- 
trorum Romani vicefimo tertio, Hungariæ verd deci- 
mo oétavo. 

Maxi. 


S 


Ad Mandatum Domii 


i Imperatoris. 


RENNER. 


Sub Sigillo Magno [uo Cere rubre pendente a filis fe 


ricis Ligneaque Pixide mum 


L. 


Traëtatus Pacis, Amicitiarum, Lire ES Confe- 
derationis inter MAXIMILIANUM L J 
peratorem Romanorum ejusque Nepotem CAR o- 
LUM Principem Hispaniarum ab una, ES Hg n- 

Ricum VII, 


ANNO 


1508. 


26.Mars, 


ANKO 
1508. 


U! DR OPT 


nicuM VII. Regem Anglie ab altera par- 
te conclufus. Fc atas. Dat. in Opido 
Mechlinienfi die 26. Martii Anm 1508. [Ry- 
MER, Foedera , Conventiones, &c. Tom. 
XIII. pag. 200, | 


M^ XIMILIANUS ; Divini faveite Clemeritid, 
Romanorum Y PE R AT OR & femper Auguftus, 
Germanie, Hungarie , Dalmatie , Croacie , Sc REX, 


& Garolus , Dei y ; ARCHIDUC Aufirie, 
Hispuniarum , utriusque Sicilia ES Phe- 

rufalem, &c: Duces Bar; otharingie 4 Bra- 
baatie , Stirie, Carinthie, Carniole, Limburgie, Lu- 
2 ComITES Flandrie, 


i@, PRINCIPES 
ARCHIONES Burgonie 69 Sacri. Roma- 
e, Zelandia, Ferretis, Kiburgi , 
ante, COMITES , Dominus 
Sclavonie , Portusnaonis , Salina- 
, univerfis & fingulis , prefentes | 
Literas infpeéturis , Salutem. 

Sciatis quód , \ ; i 

Cúm, vicefimo primo menfis Decembris, novis- 
fimé prateriti , dileétt & fideles noflri , Facobus de 
Luxemburgo Dominus de Fiennes Confanguineus Lo- 
cumtenens & Capitaneus nofter, generalis Comitatuum 
noftrorum Flandrie & Arthefii, Johannes Dominus de 
Berghes, Confiliarius & Cambellanus nofter, Lanren- 
tins de Gorrenodo Baro Monthanefii Gubernator Bres- 
fix, Johannes le Sauvaige Dominus de Scaubeca Præ- 
fes Confulatüs noftri Flandrie , & Philippus Ha- 
zeton Primus Secretarius & Audientiarius nofter, Ora- 
tores , Procuratores , Commiffarii , $ Nuncii noftri 
ad hoc fpecialiter per nos Maximilianum predictum 
tanquam. Avum Paternum, Tutorem € Adminiftrato- 
rem legitimum Perfone & bonorum noftri Caroli 
Principis Hispaniarum , & nos Carolum Principem 
predictum etiam nomine noftro, de au&oritate tamen, 
affenfu , $ confenfu noftri Imperatoris turc Regis 
Romanorum , inierint , convenerint , traétaverint, & 
concluferint cum, Reverendo in Chrifto Patre Illuftri- 
bus & Magnificis, Ricardo Episcopo Wintonienfi Cus- 
tode Privati Sigilli Sereniffimi, Excellentiffimi € Po- 
tentiffimi Principis Hezrici, Dei gratià, Regis Anglie, 
Domini Hibernie t9c. Fratris Confanguinei & Con- | 
fœderati noftri Chariffimi , Zhomé Comite de Surrey | 
Thefaurario Anglie , Thom Dockwra Priore Sanéti 
Johannis Jerufalem in Anglia, Gilberto de Talbot De- 
putato Califie , € Nicholao Weft Legum Doétore , | 
Confiliariis , Oratoribus, Commiffariis , & Deputatis | 
præfati Regis Angle, ad hoc etiam per Literas fü 
fufficienter conftitutis & deputatis , nonnullas Li 
Amicitias , Confœderationes, & Intelligentias perpe 
tuas inter prefatum Regem Ayglie , ejásque Heredes | 
& Succeffores, Regna, Patrias, Dominia, & Subdi- | 
tos ex una, & nos Principem Hispaniarum, Heredes | 
& Succeffores noftros, Regna, Patrias , Dominia, & | 
Subditos ex alia partibus, latiüs contentas , declaratas, | 
& infertas in Literis fuper hoc confeétis , per diétos | 
Oratores, Procuratores, ac Commiffarios noftros, De- | 
putatis ipfius Regis Angle prenominatis traditis & ex- 
peditis , 


Quarum quidem Litterarum tenor fequitur, 


& eff talis, 


Universis & fingulis, ad quorum notitiam præ- 
fentes Literæ pervenerint , Nos, 

Jacobus de Luxemburgo Dominus de Fiennes, de 
Erkingham, de Armentieres de Zotteghem &c. Locum- 
tenens & Gubernator Comitatuum Flandrie & Arthe- 
fii, Fobannes Dominus de Berghes €Sc. Milites Ordi- 
nis'aurei Velleris, Confiliarii & Cambellani Sacratiffi- 
mi ac Potentiffimorum € Excellentiffimorum Princi- 
imiliani , Divinà favente Clementià , Re- | 
zoru Temper Augufti, & Domini Karol:, | 
eidem gratià , PRiNCIPIS Hispaniarum, ic. AR- 
CHIDUCUM Asfrie, Ducum Burgundie , Bra- 

á Gc. CoMITUM Flandrie, Ec. Laurentius 
do Baro Monthanefii , Gubernator Patria- | 
rum Breflie, Johannes le Sanvaige Miles Dominus 

e Scaubeca Præfes Confulatüs Flandrie, & ee: 
pus Hanetor Primus Secretarius & Audientiarius , 
ratores ,. Ambaffiatores, Procuratores, Commiflari, 
& Nuncii fpeciales prefatorum. Dominorum noftro- 
rum, Regis Romanorum & Principis Hispaniarum , ad 


DES GENS. 


infraferipta pet. eosdem füfficienter au&orifati ; 
tuti, & deputati, Salutem in omnium Salvatore: 

Sciatis quód nos, pro præfatis Sa 
niffimis Principibus , Romanorum Rege & Principe 
Hispaniarum , videlicet , pro ipfo Rege tanquain Tu- 
tore, Gubernatore & Adminiftratore Corporis, & bo- 
norum dicli Principis Hispaniarum, & pro ipfo Prins 
cipe, auctoritate, confenfu; & aflenfü cjusdem, Regis 
Tutoris fui, eorúmque nomine ; au&toritate ; confen- 
fu, & affenfü quibus füpra , nobis ab eisdem Rege & 
Principe, per Literas fuas Patentes commifTà ( quarum 
tenot ihferiüs describitur) cum Reverendo in Chrifto 
Patre ; Iluftribus Speétabilibus ac Preftantiffimis Vi- 
ris, Ricardo Wintonienfi Episcopo Cultode Privati Si- 
gilli Muftrifimi, Excellentiffimi & Potentiffimi Prins 
cipis, Henrici, Dei gratia, Regis Angle ES Francie 
& Domini Hibernie, Thoma Comite Surrey Thefaur 
rio Anglie , Zhomá Dockwra Priore Sanéti Johannis 
Jerufolimitani in Anglià ; Gilberto Talbot Milite Or- 
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dinis Garterii Deputato prefati Regis Angle Ville fuz 
Califie, & Magiltro Nicholao Weft Legum Doétore , 


prefati Regis Anglie Confiliariis , & ad infrafcripta 
ejusdem Regis Oratoribus, Commifläriis, Procurato- 
ribus, & Deputatis, per Literas & Commiffiones fuas, 
quarum tenor etiam inferiüs describitur, ad Laudem & 
Gloriam Omnipotentis Dei, & totius Chriftiane Reli: 
gionis Reipublics exaltationem, ac Regnorum , Pat 
rum, & Subditorum prefatorum Regis Anglia & P. 
cipis Hispaniarum, communem. utilitatem, pacem, & 
tranquillitarem convenimus , concordavimus, contraxi- 
mus; € conclufimus, ac per prefentes convenimus ; 
concordamus, contrahimus, & concludimus omnes & 
fingulos Pacis, Amicitiarum , Lige; & Confcedera= 
tionum Articulos fequentes. 

Inprimis, inter nos Oratores prediétos, nominibus; 
audtoritate, & confenfu quibus fupra, &c. conventum; 
concordatum , & conclufum eft , quód inter prefatos 
Regem Anglie & Principem Hispaniarum , eorámque 
Heredes & Succeflores , Regna, Patrias, Dominia, 
"Terras, Vaffalos, & Subditos quosctimque præfentes 
& futuros, tam Ecclefiafticos, quàm Seculares , cujus- 
cúnque ftatús, gradús, feu conditionis exiftant, etiam- 
fi Archiepiscopali, Ducali, vel quacünque alià Digni- 
tate, flatu, aut gradu præfulgeant , fit bona, fincera, 
vera, integra , fidelis , perfecta , & firma Amicitia; 
Unio, Liga, Confoederatio, & Pax per Terram, Ma- 
re, & Aquas dulces, ac ubivis locorum futuris tem- 
poribus perpetuo duratura. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos, & prefati Oratores Regis 
Anglie promiferunt , & per prefentes promittunt, quód 
nec idem Rex Anglie , nec Hæredes & Succeflores 
fui, quicquam aget, faciet, traétabit, vel attemptabit, 
agent, facient, tra&tabünt, vel attemptabunt , aut ab 
aliis agi, fieri, tractari , vel attemptari faciet vel fa- 
cient,aut confentiet vel confentient,quocúnquein Loco, 
fivein Terra,five in Mare, Portubus,vel Aquis dulcibus; 
occafione quactimque, nullámque præftabit aut præfta- 
bunt auxilium , confilium , favorem , Vel affenfum, 
quod per alium, vel alios quosctinque aliquid fiat 
gatur, traétetur,.vel attemptetur in injuriam , praju- 
dicium , aut dampnum di&i Principis Hispaniarum , 
Haredtimve aut Succefforum fuorum, fed quibusctim- 
que fic, ut premittitur, contra predictum Principe 
Hispaniarum , Heredésve aut Succeffores fuos , infra 
Regna, Patrias, Dominia, aut Terras fuas predictas , 
aliquid. agentibus , tratantibus , vel attemptantibus , 
expreffé & cum effe&u contradicet & contradicent, re- 
nitetur & renitentur, obftabit & obftabunt , & impedi- 
mentum realiter præftabit & præftabunt. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft; 
inter Oratores predictos , & prefati Oratores Regis 
Romanorum & Principis Hispaniarum , mominibus, 
audtoritate, confenfu , & affen(u quibus fupra, pro- 
miferunt & per præfentes promittunt, quód nec idem 
Princeps Hispaniarum , nec Hæredes aut Succeffores 
fui, quicquam aget, faciet, tractabit , vel attemptabit, 
agent, facient, traétabunt , vel attemptabunt , aut ab 
aliis agi, fieri, traétari, vel attemptari faciet vel fa- 
cient, aut confentiet vel confentient , quocúmque in 
Loco, five in Terra, five in Mari, Portubus, vel A- 
quis dulcibus , occafione quacámque , nullámque 
preftabit aut præftabunt auxilium, confilium, favorem, 
vel affenfum , quód per alium vel alios quoscámque 
aliquid fiat, agatur, tra&tetur, vel attemptetur in inju- 
riam, prejudicium , aut dampnum di&i Regis Angle, 
Heredúmve aut Succefforum fuorum, fed quibusci 
que fic, ut premittitur , contra prædiétum Regen ^t 
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Dominia, aut T'erras fuas predictas aliquid agentibus, 
ibus , vel attemptantibus expreffé & cum effe&tu 
contradicet & contradicent , renitetur & renitentur, 
obftabit & obflabunt, & impedimentum realiter præfta- 
bit & preltabunt. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
nominibus & au&oritatibus quibus fupra, & Oratores 
prefati Regis Avglie promiferunt, & per præfentes pro- 
mictunt, quod neque præfatus Rex Anglie , neque 
Heredes aut Succellores fui , preftabit aut preftabunt 
auxilium, confilium, vel favorem Hoftibus vel inimi- 
cis prefati «Principis Hispaniarum , Heredúmve aut 
Succefforum fuorum , eosdem, aut eorum aliquem, 
per Terram, Mare, vel Aquas dulces infeltare vel in- 
vadere volentibus ; & fi aliquis vel aliqui cujuscúnque 
flatüs, gradús, aut conditionis fuerint, five Alligati 
aut Confcederati fui fint , five non , Regna, Patrias, 
Dominia , & Terras praefati Princ:pis Hispaniarum , 
He 
poflidet, aut in futurum de Jure poffidere debet , per 
viam Guerre hoftiliter in int vel aggrefli fuerint, 
aut injuriam. vel dampnum eidem JPrzzcipi Hispagia- 
ram, Heredibus, Succefforibus, aut Subditis fuis, in- 


um aut Succefforum fuorum , que in prefenti | 


5 à 5 Ate | 
fra Regna, Patrias, T'erras, & Dominia fua predicta | 


inferre aut facere voluerint , prefatus Rex Azglie bo- 
ná fide, realiter, & cum effestu , eosdem Principem , 
Haredes, & Succeffores fuos , auxiliis militaribus Gen- 
tium Armorum; expenfis tamen ipfius Prizcipis His- 
ram, Heredum , aut Succeflorum fuorum , pro 
Tuitione & Defenfione eorundem , quotiens opus fue- 
rit, adjuvabit feu adjuvabunt, quanto citiüs commodè 
poterit vel poterint, poftquam debité ad hoc requifitus 
fuerit vel fuerint; in quorum auxiliorum præftatione 
quoad numerum attinet Armatorum, habenda erit fe 
cultatis ratio, ut fcilicet prefatus Rex Anglie, Here- 
les aut Succeffores fui, non ultra teneatur nec tenean- 
tur, quàm tunc commodé facere poterit vel poterint, 
confideratà temporis & locorum oportunitate , ac fta- 
tu rerum fuarum ; ac infuper pro defenfione & tuitio- 
ne Perfone, & Statüs prefati Principis Hispaniarum , 
ejúsque Hæredum & Succeflorum, Patriarum , Ter- 
rarum, Dominiorum predictorum , contra invafores 
& Hoftiles Agreffores earundem. Patriarum & Domi- 
niorum qualescánque fuerint , prefatus Rex Angle, 
Heredes & Succeffores fui, fine fraude , dolo, diffi- 
mulatione , aut colore quocámque , erit € erunt de 
cetero futuris perpetuis temporibus prefati Prércipis 
Hispaniarum , Heredum & Succeflorum fuorum Ami- 
corum Amicus & Amici, & inimicorum Inimicus 
& inimici, fine aliqua exceptione ; non obftantibus 
quibuscánque Alligantiis & Confcederationibus quas 
babet & habent, vel in futurum habere poterit vel po- 
terint, cum quibuscámque Regibus, Principibus, aut 
Communitatibus , qualescúnque illi fint aut erunt: 
necnon Perfonam, Status, Honores, Dignitates, 
Caufas, Res, Negotia ipfius Sereniffimi Pr: 
Hispaniarum , libi intimo Amore, Fide, & Amicitia- 
rum Fœdere conjunéti, quem loco Filii Cariflimi & 
Dile&iffimi reputat , taliter cordi habebit & traétabit, 
ficut Pientifimum Patrem Dileétifimi Filii Honores, 


> 


reputare, & tractare decet & convenit. 

Item, conventum , concordatum $ conclulum eft, 
inter Oratores predictos , & Oratores prefati Regis 
Romanorum. & Principis Hispaniarum , 
auétoritate, confenfu, & affenfu quibus fupra, promi- 
ferunt, & per præfentes promittunt, quód neque præ- 
fatus Priaceps Hispan: 
ceffores fui, præftabit vel præftabunt auxilium , confi- 
lium, vel favorem Hoftibus vel inimicis prefati Regis 
Angle, Heredámve aut Succeflorum fuorum , eos- 
dem, aut eorum aliquem per T'erram, Mare, vel A- 
quas dulces infeftare vel invadere volentibus ; & fi ali- 
quis vel aliqui cujuscürique ftatüs, gradüs, vel condi- 
tionis fuerint, five Alligati aut Confoederati fui fine, 
five non, Regna, Patrias, Dominia, & T'erras præfa- 
ti Regis Angle , Heredum & Succefforum füorum 
que in præfenti poflidet vel in futurum de Jure poffi- 
dere debet , per viam Guerre holliliter invaferint vel 
aggrefli fuerint, aut injuriam vel dampnum eidem Re- 
£i Anghe , Haæredibus, Succefforibus, aut Subditis 
iuis, infra Regna, Patrias, Terras; € Dominia fua 
prediéta inferre aut facere voluerint, prefatus Princeps 
Hispaniarum, bona fide, realiter, & cum effe&tu , eos- 
dem Regem Anglie , Heredes ES Succeffores fuos , auxi- 
liis Militaribus Gentium. Armorum , expeníis tamen 
ipfius Regis Anglia, Hæredum, aut Succefforum fuo- 


tus, Dignitates, Caufas, Res, & Negotia habere, | 


nominibus , | 


um , neque Haeredes aut Suc- | 


| ipfius Sereniflimi Regis Anglie 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


Anno Heredésve aut Succeffores fuos, infra Regna, Patrias, | rum, pro tuitione & defenfione eorundem, quotiens 


opus fuerit , adjuvabit feu adjuvabunt, quantó citiüs 
commodé poterit vel poterunt , poftquam debité ad 
hoc requifitus fuerit vel fuerint ; in quorum auxiliorum 
præftatione, quoad numerum attinet Armatorum, ha- 
benda erit facultatis ratio , ut fcilicet prefatus Prz- 
ceps Hispaniarum , Heredes aut Succeffores fui non 
ultra teneatur vel te tur, quàm tunc commodè 
facere poterit vel poterint, confideratä temporis & 
locorum oportunitate, ac ftatu rerum füarum ; ac in- 
füper pro defenfione & tuitione Perfonæ & Statüs præ- 
fati Regis Anglia, ejúsque Heredum & Succefforum , 
Regnorum , Patriarum , T'errarum , & Dominiorum 
prædiétorum, contra Invafores, & hoftiles Agreffores 
eorumdem Regnorum, Patriarum , & Dominiorum, 
qualesctimque fuerint , praefatus Prizceps Hispania- 
rum, Heredes, & Succeffores fui, fine fraude, dolo, 
diffimulatione, aut colore quocámque , erit & erunt 
de cetero perpetuis futuris temporibus prefati Regis 
Angle, Hæredum, & Succefforum fuorum Amico- 
rum Amicus & Amici, & Inimicorum Inimicus & 
i, fine aliqua exceptione ; non obftantibus: qui- 
buscúmque Alligantiis , $ Confcederationibus quas 
habet aut habent, vel in futurum habere poterit vel po- 
terint cum quibuscumque Regibus , Principibus aut 
Communitatibus > Qualescunque illi fint aut erunt: 
prefatus quoque Princeps Hispaniarum: Perfonam , Sta- 
tus, Honores, Dignitates, Caufas , Res, & Negotia 
of , fibi intimo Amore, 
Fide, & Am rum Foedere conjunéti , quem loco 
Patris Chariffimi & Dile&iffimi habet. & reputat , tali- 
ter cordi habebit & traétabit , ficut Amantiffimum Fi- 
lium Pientiffimi Patris Honores, Status , Dignitates , 
Caufas, Res & Negotia habere , reputare y & traétare 
decet & convenit. 

1 Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos, nominibus & auctoritatibus. 
confenfü & affenfü ; quibus fupra, & Oratores præfati 
Regis Angle promilerunt & per prefentes promit- 
tunt, quód nec præfatus Rex Anghe, nec Heredes, 
aut Succeffores fui , nec Subditi fui nec eorum aliquis, 
Rebelli feu Rebellibus , Proditori feu Proditoribus, 
Profugo feu Profugis ipfius Principis Hispaniarum, Hæ- 
redum, aut Succefforum fuorum , inobedienti Subdito, 
vel inobedientibus Subditis, cujuscúnque gradûs , fta- 
tüs , aut conditionis exiftat vel exiftant , ubicúmque 
locorum extiterit feu extiterint, verbo, facto aut fcrip- 
to, auxilium, confilium, vel favorem , Viétualia, Hos- 
pitia, Stipendia, Pecunias, Naves, Gentes Armorum, 
five aliud quodcúnque fubfidium miniftrabit , ' dabit, 
preftabit, aut concedet, miniftrabunt, dabunt, præfta- 
bunt, aut concedent, five ab alio vel ab aliis quibus- 
cúnque dari aut preftari, miniftrari vel concedi permit- 
tet aut permittent , fed eundem five eosdem tanquam 
proprium Rebellem five Rebelles, Profugum five Pro- 
fugos, Proditorem feu Proditores, tanquam capitalem 
Inimicum five Inimicos , ubicámque locorum profe- 
quetur & profequentur , & ab aliis quibuscúmque fic 
profequi curabit & efficiet , curabunt & efficient cum 
effectu. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , & Oratores prafati Regis 
Romanorum , & Principis Hispaniarum, nominibus & 
auctoritate, confenfu, & affenfa quibus fupra, promi- 
ferunt, & per prefentes promittunt, quód nec præfa- 
tus Princeps Hispaniarum , nec Hæredes, aut Succes- 
fores fui, nec Subditi fui, nec eorum aliquis Rebelli 
feu Rebellibus , Proditori feu Proditoribus , Profugo 
feu Profugis ipfius Regis Anglie, Hæredum, aut Suc- 
cefforum fuorum, inobedienti Subdito, vel inobedien- 
tibus Subditis , cujuscúnque gradús, ftatús, vel con- 
ditionis exiftat vel exiftant , ubictimque locorum exti- 
terit feu extiterint, verbo, faéto, aut fcripto auxilium, 
confilium, vel favorem, Viétualia, Hospitia, Stipen- 
dia, Pecunias, Naves, Gentes Armorum, five aliud 
quodctimque fubfidium miniftrabit , dabit , præftabit, 
aut concedet , ^miniftrabunt , dabunt , preftabunt aut 
concedent, five ab alio vel aliis quibuscámque dari vel 
præftari, miniftrari, dari aut concedi permittet aut per- 
mittent, fed eundem five eosdem, tanquam proprium 
Rebellem five Rebelles, Profagum feu Profugos, Pro- 
ditorem feu Proditores, tanquam capitalem Inimicum 
five Inimicos, ubicümque-locorum profequetur & pro- 
fequentur, & ab aliis quibusctimque fic profequi cura- 
bit & efficiet , curabunt & efficient cum effe&tu. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , & Oratores prefati Regis 
Angle promiferunt & per prefentes promittunt, quód 
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Heredes , aut Succes- 
fores fui, Subditi fui , «nec quivis alius fab Obe- 
dientià, Diftri&u, Jurisdictione, aut Ditione fuis, nec 
eorum aliquis Rebellem feu Rebelles, Proditorem feu 
Proditores , Profugum feu Profugos diéti Pri 
Hispaniarum , cujuscúnque ftatús, gradüs aut condi- 
tionis exiftat vel exiftant, in fua Regna , Patrias, Do- 
minia, Terras, Portus , Jurisdiétiones , Obedientias , 
aut Diftridus quovismodo admittet five recipiet , ad- 
mittent five recipient, nec ab aliis quibuscúmque reci- 
pi vel admitti, permittet vel permittent , & cafü quo 
deinceps hujusmodi Rebellem vel’ Rebelles , Prodito- 
rem feu Proditores , Profugum vel Profugos infra Reg- 
na, Patrias, Dominia, Terras, Portus, Obedientias, 
Jurisdiétiones, aut Diftriétus dicti Regis Anglia cffe, 
latitare, aut quocámque alio modo, etiam vi aut cafu 
fortuito exiftere feu applicare acceperit , feu quoquo- 
modo intellexerit, fciat, aut aliquo modo fuspitionem 
habuerit , acceperint, vel quoquo. modo intellexerint , 
Íciant, aut fuspitionem habuerint: tunc absque omni 
fraude, dolo, malo ingenio, dilatione, excufatione , 
finiftrá yerborum interpretatione , aut diflimulatione 
quacúmque, aut alio quovis quelito colore, illum feu 
illos Rebe!lem feu Rebelles, Proditorem feu Prodito- 
res, Profugum feu Profugos, cujuscámque gradús, 
flatüs, conditionis, aut dignitatis exiftat five exiftant, 
ftatim. & immediate , & absque dilatione quacúmque 
capiet aut capi faciet, capient aut capi facient realiter 
& cum effe&u ; eundemque five eosdem fic captum 
five captos, vinculis & carceribus effectualiter manda- 
bit & committet, mandabunt & committent , atque il- 


nec pr&fatus Rex A 


lum.five illos fic tutè & fecuré tenebit & cuftodiet , | 


tenebunt & cultodient, & prefatum Prizcipem Hispa- 
riarum , Heredes & Succeffores fuos per Litteras fuas 
proprià manu fubícriptas & fignatas de eà re quampri- 
mum poterit aut poterint, advifare, monere & certio- 
rem facere curabit & curabunt ; atque illum five illos, 
ficut prefertur , captum five captos , cuftoditum five 
cuítoditos , quamprimüm per Litteras dicti Principis 
Hispaniaram, Hæredum aut Succefforum fuorum, ad 
hoc requifitus fuerit five fuerint, absque omni dilatio- 
ione, finiftrà interpretatione, dolo, fraude, 
diffimulatione, malo ingenio, aut alio quovis quæfito 
colore, aut caufà usque ad & in l'erras , Patrias, & 
Dominia ejusdem Priacipis Hispaniarum , per íuos 
Subditos & Officiarios falvd & fecurè conduci faciet, 
& facient realiter & cum effedu , ipfámque Rebellem 
feu Rebelles , Proditorem vel Proditores, Profugum 
feu Profugos, ficut predicitur, in Regna, T'erras, Pa- 
trias , € Dominia diéti Principis Hispaniarum, con- 
du&um vel conductos , Commiflario vel Commiffa- 
riis, ejusdem Principis Hispaniarum , per Literas fuas 
manu {ua fubícriptas ad hoc auctorifatis , videlicet, in 
aliquo Loco ad hoc tuto & fecuro infra predicta Reg- 
na, Patrias, Terras & Dominia diéti Principis Hispa- 
ziarum, Hæredum vel Succefforum fuorum, ftatim & 
incontinenti, & absque omni dilatione , excufatione , 
finiftrà interpretatione , dolo , fraude, diffimulatione , 
malo ingenio , aut alio quovis quæfito colore , aut 
caufà, & absque aliquo in contrarium facto aut attemp- 
tato, puré, fimpliciter, abfoluté & absque conditione 
quactimque tradet & deliberabit  tradent & delibera- 
bunt , tradive & deliberari faciet & facient, fumptibus 
tamen & expenfis pro hujusmodi folummodo conduc- 
tu neceffariis & rationabilibus, per requirentem , vel ejus 
Commiffarium vel Commiflarios , tempore traditionis 
& deliberationis hujusmodi Perfonis , que hujusmodi 
conductum fecerint , indilatè folvendis. 

Item, conventum, concordatum & conclufum eft, 
inter Oratores predi&os , € Oratores prefati Regis 
Romanorum , E Prineipis. Hispaniarum , nominibus ; 
auétoritate, confenfu, & affenfu quibus fupra, promi- 
ferunt & per prefentes promittunt quód nec prefatus 

"acebs Hisp m , nec Heredes aut Succeflores, 
nec Subditi fui, nec quivis alius fub Obedientià , Dis- 
triétu, Jurisdictione, aut Ditione fais, nec eorum ali- 
quis Rebellem feu Rebelles, Proditorem feu Prodito- 
res, Profugum feu Profugos diéti Regis Arglie, cu- 
juscánque.gradüs, ftatüs , aut conditionis exiftat vel 
exiltant 


quovismodo admitret five recipiet, admittent five reci- 
pient, nec ab a 
mittet feu permittent. Et cafu quo deinceps hujus- 
modi Rebellem vel Rebelles, Proditorem feu Prodito- 
res, Profugum vel Profugos, infra Regna, Patrias, 
Dominia, T'erras , Portus , Obedientias , Jurisdiétio- 
nes, aut Diftridus diéti Principis Hispaniarum, elle, 
Tom. IV. Parr. L J 


; in fua Regna, Patrias, Dominia, Terras, | 
Portus, Jurisdi&tiones, Obedientias , aut Diftrietus | 


quibusctimque recipi vel admitti per- | 


DES GENS. 


latitare, aut quocunque alio modo , etiam vi , aut ca- 
fü fortuito exiltere feu a cceperit , fcu. quo- 
quomodo intellexerit ,.fciat , aut aliquo. modo. fuspi- 
tionem habuerit , acceperint , vel omodo intel- 
lexerint, fciant, aut fuspitionem hal tunc abs 
que omni fraude, dolo, malo i , dilatione ; 
atione, finjiträ verborum interp tatione, aut di 
fimulatione quacumque, aut alio quovis qu 
re,' illum feu ¡llos , Rebellem feu Rebelles , 
rem feu Proditores , Profugum vel Profug 
cunque gradüs, ftatús, conditionis, aut digni 
iftat five exiftant, ftatim & immediat 
cunque dilatione capiet aut capi fe i 
pi facient , realiter & cum effeétu , eundémc 
eosdem , fic captum five captos , vinculis & 
bus effeétualiter mandabit & committer, ma 
committent , atque illum five illos fi 
tenebit & cuftodiet, tenebunt & cuftodient , & prefa- 
tum Regem Angle, Heredes & Succeflores fuos ‚per 
Litteras fuas propria manu fubferiptas & fignatas , de 
eàre , quamprimúm poterit aut poterint, advifare, 
monere & certiorem facere curabit & curabunt, atque 
illum five illos , ficut prefertur, captum five captos ; 
cuftoditum five cuftoditos , quamprimüm per Litteras 
diéti Regis Anglie, Heredum, aut Succetforum füo- 
rum, ad hoc requifitus füerit five fuerint, absque om- 
ni dilatione, excufatione, finilträ interpretatic do 
lo, fraude, diffimulatione , malo ingenio , ‘ant : 
quovis quæfito colore, aut caufá, usque ad & in T'er- 
ras, Patrias , & Dominia ejusdem Regis Auglie , per 
fuos Subditos aut Officiarios, falvd & fe condu 
faciet & facient realiter'& cum effe&tu, ipfamque Res 
bellem feu Rebelles, Proditorem vel Proditores, Pro: 
fugum vel Profugos, ficut predicitur, in Regna , T'er- 
ras, Patrias, & Dominia dicti Regis Anglie, conduc- 
tum vel conductos ,  Commiflario vel Commilfariis , 
ejusdem Regis Anglie , per Litteras fuas manu fuá 
fubfcriptas ad hoc auétorifatis, videlicet in“aliquo lo- 
co ad hoc tuto & fecuro infra prediéta Regna, Ter- 
ras, Patrias, & Dominia dicti Regis Angle ; Here- 
dum, & Succefforum fuorum, ftatim & incontinenti ; 
& absque omni dilatione , excufatione , finiftrà inter- 
| pretatione, dolo, fraude, diffimulatione , malo inge- 
nio, aut alio quovis quæfito colore , aut cau & 
absque aliquo in contrarium facto aut attemptato, pu- 
| ré, fimpliciter, abfoluté , & absque conditione quá- 
cumque tradet & deliberabit , tradent & deliberabunt ; 
tradíve & deliberari faciet & facient ; fumptibus tamen 
& expenfis pro hujusmodi folummodo conductu ne- 
ceffariis & rationabilibus , per requirentenr, vel ejus 
Commiffarium vel Commiflarios , tempore traditionis 
& deliberationis hujusmodi Perfonis , que hujusmodi 
conductum fecerint, indilaté folvendis 

Item, conventum; concordatum, & conclufum eft; 
inter Oratores predictos , : & Oratores prefati Regis 
Angle promiferunt, & per præfentes promittunt quód. 
fi diétus Prizceps Hispaniarum , Heredes, aut Suc- 
ceffores fui, per Literas fuas, manu fuá proprià fig- 
natas & fübfcriptas, praefatum Re Inglie, Here- 
des; aut Succeffores fuos, advifaverit; monuerit, five 
certiorem fecerit, advifaverint , monuerint , five cer- 
tiorem fecerint , fuum vel fuos Rebellem vel Rebel- 
les, Proditorem vel Proditores; Profugum vel Profu- 
gos, infra fua Regna; Dominia , Terras , Patrias 
Portus , Jurisdictiones , Obedientias , aut Diftri&e 
quoquo modo etiam vi, cafu fortuito , aut alio modo 
quocunque venire, exiftere, manere, applicare, aut 
latitare ; idem Rex Anglie, Heredes & Succeflores 
| fui, fic moniti, advifati, feu certiorati; im incon- 
tinenti, & absque omni dilatione , excufatione, five 
finiftra interpretatione , & diffimulatione quácumque ; 
dolo, fraude, malo ingenio, aut alio quovis quzfito 
colore, illum feu illos; Rebellem five Rebelles; Pro- 
ditorem five Proditores ; Profugum feu Profügos , réa: 
liter & cum effe&tu capiet feu capi faciet, capient feu 
| capi facient, & eum five eos, & eorum quemlibet , 
| fic captum five captos, vinculis & carceribus: effeétua- 
| liter mandabit & committet , mardabunt & commit- 
| tent, atque in eisdem tuté & fecurè tenebit, & cuflo- 
diet, tenebunt & cuftodient; atque illum five illos, fic 
| Captum vel captos; cuftoditum vel cuíloditos; quam- 
primüm per Literas di&i Prizcipis Hispamiarum, He: 
redum , aut Succeflorum fuorum; ad hoc requifitus 
fuerit five fuerint , absqué omni dilatione , éxcufatio- 
ne, finifträ interpretatione , dolo, fraude, diffimula 
tione , malo ingenio , aut alio quovis quæfito col 
& caufà, usque ad & in Regna, Terras, Patrias, « 
| Dominia ejusdem Prizeipis Hispaniarum , per. fuos 
i Subdite 


cure 


em Ang 


e 


ciet 
lem five Rebelles, Proditorem v 
gum vel Profugos , ficut premittitur 
trias, Terras, & Dominia ejusdem Prizeiprs Hispa 
viarum, conduétum vel co miffario vel 
Commiffariis ejusdem Prizcip;. im per Lit- 
teras fuas manu fuà fubferiptas ad hoc auélorif 
videlicet in aliquo loco ad hoc tuto & fecuro inf 
Regna prædi@ta, Patrias, Terr: 
Principis Hispantarum, ftatim. incon 
omni dilatione , excufatione , finiftr? 
dolo, fraude, diffimulatione , m ingenio, aut alio 
quovis quefito colore, aut caufá, & absque aliquo in 
contrarium facto vel attemptato pure, fimpliciter; ab- 
folute, & absque aliquâ conditione vel contradiétione 
quácumque, tradet & deliberabit, tradent & delibera- 
bunt, tradíve & deliberari faciet & facient: fümptibus 
amen & expenfis pro hujusmodi folummodo condu&tu 
s & rationabilibus, per requirentem, vel ejus 
G um vel Commiffarios , tempore hujusmodi 
traditionis & deliberationis , Perfonis que hujusmodi 
condu&um fecerint indilate folvendis. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
inter Oratores prædiétos, & Oratores prefatorum Re- 
gis Romanorum ES Principis Hispaniarum, nominibus, 
auctoritate; confenfu, & affenfü quibus fupra, promi- 


> 
in Regna, Pa- 


ati, & absque 
interpretatione , 


ferunt ,-& per prefentes promittunt , quod fi diétus | 


Rex Angle, Heredes aut Succeflores fui, per Litte- 
ras fuas, manu fuá proprià fignatas & fubfcriptas, præ- 
fatum Principem Hispaniarum , Heredes aut Succeffo- 
res fuos advifaverit, monuerit, five certiorem fecerit ; 
advifaverint, monuerint, five certiorem fecerint, faum 
vel fuos, Rebellen five Rebelles , Proditorem vel Pro- 
ditores:, Profugum vel Profugos , infra füa Regna, 
Dominia , Terras:, Patrias, Portus , Jurisdiétiones, 
Obedientias, aut Diftriétus quoquo modo , etiam vi, 


re, manere, applicare, aut latitare, idem Prizceps 
P m, Heredes & Succeflores fui fic moniti , 
ati, feu certiorati, ftatim incontinenti, & absque 
omni dilatione, excufatione, five finiftrà interpretatio- 
ne, & diffimulatione quacúnque, dolo, fraude , & ma- 
lo ingenio, aut aliquo alio quovis quefito colore, il- 
lum feu illos, Rebellem feu Rebelles, Proditorem feu 


Proditores, Profügum feu Profugos, realiter & cum | 
- 2 o , 


tu capiet feu capi faciet, capient feu capi facient: 
& eum five eos , & eorum quemlibet fic captüm five 
captos, vinculis & carceribus effeétualiter mandabit & 
committet 3 mandabunt & committent , atque in eis- 
dem tuté & fecuré tenebit & cuftodiet , tenebunt & 
cuftodient; atque illum five illos, fic captum vel cap- 
tos; cuftoditum vel cuftoditos, quamprimüm per Lit- 
teras dit Regis Anglie, Hæredum aut Succefforum 
fuorum , ad hoc requifitus fuerit five fuerint , absque 
omni dilatione , excufatione , finiftrà interpretatione, 
dolo, fraude, diffimulatione , malo ingenio, aut alio 
quovis quefito colore & caufà, usque ad & in Regna, 
Terras, Patrias , & Dominia ejusdem Regis Angle, 
per fuos Subditos aut Officiarios falvd & fecurè con- 
duci faciet & facient realiter & cum effe&u, ipfümque 
Rebellem five Rebelles., Proditorem vel Proditores, 
Profugum vel Profugos, ficut premittitur, in Regna; 
Patrias, Terras, & Dominia ejusdem Regis conduc- 
tum vel conduétos ,; Commiffa vel Commiffariis 
ejusdem Regis Anglie, per Literas fuas manu fuà fub- 
fcriptas ad hoc auétorifatis videlicet in aliquo loco ad 
hoc tuto & fecuro , infra prædiéta Regna, Patrias, Ter- 
ras, & Dominia diéti Regis Angle, ftatim inconti- 
nenti & absque omni dilatione", excufatione , finifträ 
terpretatione , dolo ,. fraude, diffimulatione , malo 
ingenio, aut alio quovis quefito colore, aut caufà, & 
absque aliquo in contrarium facto vel attemptato, pu- 
ré, fimpliciter, abfoluté, & absque aliquà conditione, 
vel contradiétione quacumque, tradet & deliberabit , 
tradent & deliberabunt , tradive & deliberari faciet & 
facient :. fumptibus tamen & expenfis pro hujusmodi 
folummodo conduétu neceffariis & rationabilibus, per 
requirentem , vel ejus. Commiflarium vel Commitfa- 
rios, tempore hujusmodi traditionis & deliberationis , 


Perfonis quee hujusmodi conduétum fecerint indilaté 
folvendis 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , & prefati Oratores Regis 
Anglie promiferunt, & per prefentes promittunt, quod, 
fi de prafatorum Regis Anglie & Principis Hispaniarum 
expreffis confenfu, affenfü , & concordià contra ali- 
n Regem , Principem , vel Principes, aut alias 


s, € Dominia diéti | 


fortuito, aut alio modo quocümque venire, ex- | 


| proprio, ut Rege Romanorum, Y 


s fimul 
moveri contigerit, præfatus Lex Ang U 
im, Pacem, Treugam, aut aliquod Appunétua- 
mentum cum illo vel illis, aut aliis eorum Hominib 
contra quem vel quos hujusmodi Bellum five Guerra 
geretur aut inferetur , fine expreffa prefati Prizcipis 
Hispaniarum fcientia, confenfu, aflenfu, & voluntate 
faciet aut fieri confentiet. 

Item, conventum, concordatum, & conclufüm eft, 
inter Oratores predictos , & Oratores præfati Regis 
Romanorum. & Principis- Hispaniar , nominibus 
uétoritate, confenfu, & affenfu quibus fupra, promi- 
ferunt, & per præfentes promittunt quod , fi de præ- 
fatorum Regis Anglie & Principis Hispania 


t 


preffis confenfu, affenfu, & concordiá contra aliquem. 
Regem, Principem, vel Principes, aut alias Commu- 


nitates, Bellum aut Guerras fimul inferri aut mov 
contigerit , prefatus Prizceps Hispaniarım nullum 
Traétatum , Pacem, Treugam, aut aliquod Appunc- 
tuamentum cum illo vel illis , aut cum aliis eorum 
Hominibus, contra quem vel quos hujusmodi Bellum 
five Guerra geretur vel inferetur, fine expreflä præfati 
Regis Anglie fcientià, confenfu, affenfu, & voluntate 
faciet aut fieri confentiet. 

Quas quidem Ligas, Confcederationes, & Promis- 
fiones prediétas, & earum quamlibet ,ac omnia & fin- 
gula in Capitulis fupradiétis contenta , prefati Orato- 
res didorum Regis Roman & Principis Hispania- 
rum , pro prefato Rege Romanorum, pro fe & per fe; 
ac nomine fuo, tanquam Rege Romano , ac etiam. 
pro eodem Rege & prefato ipe Hispa, , de 
ejusdem Regis Romanorum, Tutoris & Avi fui ando 
ritate, confenfu, & affenfu , eorámque Héredibus St 
Succefforibus inierunt, traétaverunt, concordaverunt , 
concluferunt, & acceptaverunt , & per præfentes in- 
eunt, tracant, concordant, coneludunt, & ep 
tant; promittentes per præfentes , quód ea omnia & 
fingula idem Sacratiffimus Rex Kon 7, tanquam 
Rex Romanoram , integraliter obfervabit & adimp 
bit, juxta eorundem formam & tenorem ; & quód ci- 
tra Feftum Pafchæ proximé & immediaté futurum poft 
Datam prefentium, & ante Contractum: Sponfülium , 
inter prefatum Prizcipem Hispaniarum , & Sereniffi 
mam Dominam Dominam Mariam dicli Regis Ang, 
Filiam Chariffimam , Deo Duce, contrahendorum , 
fuas Litteras, hujus Tra&tatüs & omnium & fingulo- 
rum Capitulorum in eodem contentorum, ratificato- 
rias, confirmatorias , & acceptatorias , nomine fuo 
nu fuà fignatas, & 
fuo Magno Sigillo figillatas, præfentibus fimiles, prz- 
fato Regi Anglie, ejüsve Deputato vel Deputatis, ad 
hoc füfficienter auétorifato vel auétorifatis zz Civitate 
Londoniarum tradet , tradíve faciet; qui quidem Rex 


| Angle, tunc & ibidem tenebitur alias fuas. Literas Paz 


tentes confimiles prefato Regi Romanorum , ejüsve 
Commiflärio ad hoc fufficienter auétorifato, fimiliter 
tradere & deliberare, tradíve & deliberari facere; & fi 
contingat, quod minimé creditur, quód prefatus Rex 
Romanorum hoc facere neglexerit , remanebunt ni- 
chilominus omnia & fingula que fupraferipta funt, 
quantum ad prefatum Prizcipem Hispaziarum , Hx- 
redes & Succeffores faos attinet , firma & ftabilia , & 
per. eundem Principem , Haredes , Succellores, & Sube 
ditos fuos, juxta fui formam & tenorem, inviolabili- 
ter obfervabuntur & adimplebuntur. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores prediétos , nominibus & auctoritatibus 
quibus fupra, quód neque prefatus Rex Arglie, ne- 
que prefatus Rex Romanoram , per hujus Traétatús 
Ratificationem, Acceptationem, aut Confirmationem; 
aut per aliquid in eodem contentum, poflit aut debebit 
recedere a Traétatibus ; Pacis ; Amicitiarum, Ligz; 
& Confeederationum, inter eosdem. Reges per eorum 
Commiffarios antehac initis, contractis ; € conclufis 
de Data wicefimi diei menfis Juni, Anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo fecundo , ac per feparatas Litteras 
Patentes prefatorum. Regum , videlicet , dicti i 
Anglie de Dati quartidecimi diei 7 Angufti, À 
zo Domini fupradicto, & prefati À Romanorum de 
Datá vice octavi diet menfis F 
approbatis, ratifficatis, & confirmatis , ac poflea per 
eosdem Reges folempniter juratis, nec eisdem aut a+ 
licui eorutndem Traétatuum Capitulo quoquomodo 
contravenire aut derogare ; fed quód iidem Traéta- 
tus & ‘omnia in eisdem contenta in pleno & per= 
fe&to robore fuo maneant & effectu; præfenti Trac- 
tatu , vel aliquo in eodem contento, in aliquo non 
obftante, 


Trem, 


ANNO 
1508. 


Anno 


1508. 


DU DROIT DES GENS: 


Item, conventum, concordatum, & conclufum ef; 
inter Oratores predictos , nominibus & auctoritatibus 
quibus fupra, quód neque prefatus Rex Angle, ne- 
que diétus Prizceps Hisp m, per præfentem "T'rac- 
tatum vel aliquid in eodem contentum poffit aut de- 
beat recedere a Traétatu Pacis, Amicitie, Lige, & 
Confeederationis inter prefatum Regem Angle, &; 
celebris Duel He Philippum super ^R em ‘Caffe ellie 
prefati Pri Hi spanıarum Patrem , 
pro fe, 
corda vum & conclufo, de Datá aom diei 
Domini millefimo quingentefimo quinto 
nec eidem aut alicui ejusdem Traétatús Capitulo quo- 
quo modo contravenire aut derogare ; fed quód idem 
*Praétatus in omnibus & per omnia in fuo pleno 
& perfecto robore maneat & effectu , præfenti T ra&tatu, 
vel aliquo in eodem contento , in aliquo non obs- 
tante. 

ltem, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
inter Oratores predictos , & Oratores praifati Regis 
Romanorum & Principis. Hispaniarum , nominibus , 
auctor 
ferunt, & per prefentes promittunt , quód aprafatus 
Princeps , tam dictum Tradatum Ami- 
um inter prafatum Regem Angle, & bone me- 
morie Philippum super Regem Cajielle; 
pro fe, Heredibus, & Succefforibus fuis, initum, con- 
cordatum » St conclufum , de Dati zoz; 
gari, Anno Domini mille mo, quingentelimonquin- 
zo, & omnia & fingula Capitula in eodem Ti ractatu 
contenta, quám etiam præfentem Traétatum, & om- 
uia & fingula Capitula in eodem contenta, poftquam 
decimum quartum «tatis fuz Annum attigerit, per Li- 
teras fuas Patentes, in debitá & fufficienti forma fac- 
tas. mana fuá fubfcriptas , -& Magno Sigillo fuo figilla- 
tas, & harum feriem de verbo ad verbum conti nentes, 
qua indocumq ue & quotienscumque per diétum Regem 
Anglie, ejusve Haredes aut Succeffores, per Nuncios 
aut Litteras ad hoc requifitus & interpellatus fuerit , 
confirmabit & ratificabit, easdémque Litteras Ratifica- 
torias & Confirmatorias-, fic , ut profertur, fad 
diétus Princeps Hispaniarum præfato Regi Anglia, 
ejúsve Deputato vel Deputatis, ad hoc au&ori(ato vel 
auctorifatis, infra duos menfes, dictam requifitionem 
& interpellationem , requifitiones & interpellationes 
proxime & immediate fequentes , iz Civitate Londo- 
ziarum tradet & deliberabit, feu tradi & deliberari fa- 
Ciet ; idémque Rex Ange confimiles Literas Rati 
catorias & Confirmatorias 5 prefati Principis Hispa- 
arum Oratoris Deputato , vel Commiffario ad hoc 
fufficienter auctorifato, tunc & ibidem fimiliter tradere 
& deliberare tenebitur & obligabitur, prout per præfen- 
tes tenetur & obligatur. 

Item, conventum , concordatum , & conclufum eft; 
inter Oratores prædiétos , nominibus & auétoritatibus 
quibus fupra, quód tim prefatus Rex /zglie, quàm 
dicus P. "bs Hesperian 5 AUD confenfu , 
& aflenfü i tor 2, Avi & Tutoris fui, 
præfentem Traétatum, ac omnia & fingula Capitula 
in eodem contenta, per fuas. Literas Patentes, in de- 
bitá & fufficienti forma factas, Magnis Sigillis fuis fi- 
gillatas & manu fuá fübfcriptas , confirmabit & ratifi- 
cabit, füplendo omnes & fingulos tàm Juris quàm Fac- 
ti defeétus , fi qui tales fint , ac etiam beneficio om- 
nium Legum & Canonum, necnon omnibus & fingu- 
lis tàm Juris quàm l'a&i exceptionibus, etiam fpecia- 
lem & expreffam renuntiatiofiem requirentibus , in vim 
Paéti renunciando ; quibus etiam omnibus & fingulis 
nos dicti Oratores, nominibus , auctoritate, confenfu, 
& affenfu quibus füpra , expreffé & in vim Padi in 
hiis Scriptis renunciamus ; 

Quas SE m Litteras Ratificatorias & Confirmato- 
¿tus Prizceps Hispaniarum , citra Feftum 
Pafchæ proxime futurum , & antequam fuus Orator 
five Commiffarius pro Sponfalibus cum di&a Domina 
Maria contrahendis, in Angliam venerit , in: Civitate 
Londoniarum pr: to. Domino Regi Anglie , ejüsve 
Commiffario ad hoc fufficienter deputato | (edet & de- 
liberabit, aut tradi & deliberari faciet; & idem Rex 
Anglie confimiles fuas Literas Patentes Commiffario 
dicti Prizcipis Hispaniarum. ad hoc fufficienter auéto- 
rifato, tunc & ibidem tradet & deliberabit , 
& deliberari faciet; 


RY 


m 


aut tradi 


^ tenor Commijlions prefatorum Regis Roma: 
norum ES Principis Hispaniarum, 


MaxımıLıanus,Dei gratiä, Romanorum RE x 
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ate, confenfu, & affenfu quibus fupra,promi- | 


Windefore | 


abus. & Succefforibus fuis, inito, con- | 
fis Fe- | 


| femper Auguftus, £ 
& Karolus, ea dem g 
utriúsque Sicilie 3 2) 
cuc ,;D UCES Bun 


rie. 


ARCHIDUCES 
Braban= 


ufalem &c. 
edie, Lotharingie, 
3 Limburg 
3. € held ie; COMITES Hapshi hgen: 
» Thirolis, Arthefii , Burgun » PALATI- 
ng romney wie soe Alfa 3 Mar: 


sole 


Selavo 
univerfis & To. AR præfentes us 
ris, Salutem. 
Notum facimus quód nos, 
De fidelitate, s circomfpeétionibus , Si 
triis , dile&torum & fidelium noftrorum , 
Luxemburgo, Domini de Fiennes Confanguinei Los 


; 
ris & le&u- 


dus- 


de 


cumtenentísque & Gubernatoris noftri ; Comitatuum 
Flandrim & Arthefii, Johannis Do de Berghes, 
Confiliariorum & Cambellanorum noftrotainl Mili 
tümdiüe Ordinis noftri aurei Velleris , Laurenti "de Gor- 
fo, Baronis Monthanefii Gubernatoris Breffiz ; 
Fob nie Sanvaige 3 Militis Præf Flandrie, & 


| Magiftri Philipp: Blanctin » cem dr Primi Secre- 


Patrem fuum, | 


| ratores; Procuratores , 


tarii noftri, quamplurimüm confidentes , 
Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffari 


s; O- 
Factores 2 & Deputatos faci 
mus, conftituimus; ordinamus ; & deputamus per pres 
fentes, 

Dantes & cs eisdem ; & eorum cuilibet ; 
conjunétim & d divifim, plenam , tenore prefentium ; 
Auétoritatem, Poteftatem, ac Mandatum generale & 
fpeciale , pro nobis Kege Romarorim Tutorio nomi- 
ne, & tanquam Tutore noflri Nepotis Principis H 
paniarum, & nobis Principe predio, de confenfa & 
an&oritae ejusdem Regis i: Tutoris Avi & Domi 
noftri Metuendi en cum. ces imo & Potentiffi 
Principe Hen 


& 
Nunciis ad hoc ab eodem Rege Angle Potefistem & 
Auétoritatem fufficientem habentibus , communicandi; 
tractandi, appunétuandi , conveniendi, & concluden- 
di de & fuper Amicitiä, Ligá, Confcederationibus, & 
Intelligentiis zzzer nos, nominibus quibus füpra; He 


ejüsve omita. Hibenratotibues, 5 Dap putatis ; 


redes & Succeffores noftros, Regna, Patrias, Terras ; 
Dominia , Subditos , Alligatos ; & Confoederatos nos- 
tros ex una, & pra a xum Regem Anglie, Heredes & 
Succeflores "aos, ejúsque Regna ; Terras, Patrias 
Dominia, Subditos, Alligatos; & Confœderatos, par 
tibus ex alter’ , ineundis; habendis, capiendis, conve 
niendis, & concludendis ; 

Ac de € füper premiffis, ficut prefertur, appunc- 
tuatis ; conventis , conclufis, Literas validas & eff 
ces, M: s fuis communitas ; petendi, exi+ 
gendi, & recipiendi , 

Necnon confimiles Litteras nofttas Patentes, mani- 
bus & Sigillis noflris fimiliter communitas. promitten- 
di, tradendi, & del liberandi ; 

Caterique omnia & fing gula faciendi & exequendi, 
que circa premitfa scelti) a fuerint; feu quor m: 
bet oportuna, ac etiam fi talia fint; que de fe Manda 
tum magis exigant fpecidle , quàm præfentibus fit ex« 
preffum ; 

Promittentes, bona fide &-in verbo Regio ac Prin- 
cipis; nos ratum, gratum, & firmum habituros & ob- 
fervaturos totum & quicquid per diétos Commi ios; 
Oratores, Procuratores, Faétores, & Deputatos, aut 
eorum aliquem , a&um ; geltam ; conventum, feu 
conclufüm fuerit in premiffis ; feu aliquo premiffo- 
rum; & fuperinde Litteras noftras Patentes Ratificato- 
rias, Confirmatorias, & Approbatori: s,tempore, mos 
do, loco, & forma, prout inter #9/fros & præfati Re- 
gis “Angle Oratores, Procuratores , $ Commiffarios 
conventum fuerit , concordatum & conclufum, datu- 
ros, tradituros , & deliberaturos; 

Dantes infüper prefa noflris Oratoribus & Com- 
miffaris auctoritatem & facultatem promittendi , quod 
nos Princeps Hispaniarum, ca omnia € fingula, per 
ipfos Oratores noftros traGahda, capitulanda, & con- 
cludenda , dum ad congruam ztatem pervenerimus ; 
de novo confirmabimus, rati jmus, & approbabi- 
mus, cum Claufulis ad hoc debitis & requifitis. 

In cujus rei Teftimonium has noftras prefentes Li: 
teras Sigillo noftro Archiducali, quo hactenus dn mos 
dum. provifionis ufi fuimus, juflimus communi! 


Datum in Oppido noftro Metblisenfi, die duodecimá 
9 2 menfis 


108 CORPS DIPLOMATIQUE 


menfis Octobris, Anno Domini millefimo quingente- 
fimo feptimo , Regnorum veró: noftri Regis, videli- 
cet y Romanorum vicefimo fecundo , & Hungarie 
kc. decimo: octavo, 


& 


El f 


Super plicam eft fe 


Per Dominos Regem & Archiducem in corum Concilio, 


iptum id quod fequitur. | 


td Anfirie ES Burgundie Duciffá | 


ses, de Ville, de Zenenberghe, 
de Egmona 


de Vorft Milite Cancellario Bra- 


e Pi 


rs , Prefide Magni Con- 


Ep aliis prefentibus. i 
Sic figna? | 


Ver DE Rue. 


ar Tenor Commiffionis prefati Re 
Angle: 


Henricus, Dei gratià, Rex Anglie €. Francia | 


& Do Hibernie, univerfis & fingulis , ad quos 
entes Litere pervenerint; Salutem. 

Sciatis quód nos, 

De fidelitatibus , indufiriis, & providis circumfpec- 
tionibus Venerabilis in Chrifto Patris Ricardi Episcopi 
Wintonienfis , Cultodis Privati Sigilli noftri, ac Cha- 
rifimi Confanguinei noflri Zhome Comitis Surrie 
Thefaurarii nofiri Anglie, necnon, Dile&orum & Fi- 
delium noftrorum, Thome Dockwra Prioris Sanéti Jo- 
hannis Jerufalem in Anglia, Magiftri Nicholai Welt 
Legum Do&oris, & Gilbert: Talbot Militis. Deputa 
noltri Caleliæ, Confiliariorum noftrorum , quamplu- 
rimüm confidentes , 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiflarios, O- 
ratores, Procuratores , Factores, & Deputatos faci- 
mus, conftituimus , ordinamus , & deputamus per præ- 
fentes, 

Dantes & concedentes eisdem , quatuor aut tribus 
eorum , plenam , tenore prefentium , Poteftatem & 
Auctoritatem , ac Mandatum generale & fpeciale, pro 
nobis & nomine noftro cum Sacratiffimo Principe 
Maxtmiliano, Diviná favente. Clementià , Romanorum 
Rece femper Augufto, ac Ungarie , Dalmatie, Croa- 
> Esc. & Sereniflimo ac Illuftrifimo Principe Ca- 


2, Stirie, Sc. Fratre, & 
ederatis noftris. Chariffimis , 
eorúmve Commiflariis, Procuratoribus, Deputatis , & 
Nunciis ad hoc ab eodem. Rege Romanoru, Tutorio 
i & tanqu 


rum, & ab eodem Principe E , de con- | 
fenfu & auétoritate ejusdem Re Ror a, Tuto- | 


x Avi fui, Poteftatem & Au&toritatem fuff 
us communicandi , traétandi , appun 
i & concludendi de:& fuper Ami 
gi, Confcederationibus , & Intelligentiis izzer wos, 
Heredes , & Succeffores noftros, Regna , Patrias, 
, Dominia, Subditos, Alligatos, & Confcede- 
os ex una, & prefatum Regem Romanorum, 
tanquam Tutorem prediéti Prizeipis Hispaniarum, & 
eundem Prixcipem Hispaniarum, Heredes & Succes- 
fores ejusdem Principis, ejúsque Terras, Patrias, Do- 
minia, Subditos, Alligatos, & Confœderatos , parti- 
bus ex altera, ineundis, habendis , capiendis , conve- 
niendis ; 

Ac de & fuper premiffis, ficut prefertur, appunétua- 
tis, conventis, conclufis, Literas Patentes validas & 
efficaces, manu & Magnis Sigillis fuis communitas, 
petendi, exigendi, & recipiendi ; 

Necnon confimiles Literas noftras Patentes, manu 
& Sigillis noftris fimiliter communitas , promittendi, 
tradendi, & deliberandi, 

Cateráque omnia & fingula faciendi & exequendi, 
que circa pramiffa neceflaria fuerint feu quomodoli- 
bet oportuna , etiam fi talia fint que de fe Mandatum 
magis exigant fpeciale , quàm prefentibus fit ex- 
preffum ; 

Promittentes , E 
tum, gratum, & firmi 
tum & qui 


entem 


fide & in verbo Regio, nos ra- 
m habituros & obfervaturos to- 
quid per diétos Commiffarios , Oratores , | 


at CS 


| datum, & conclufüm, daturos, tradituros, & de 


n Tutore prefati Prizcipis Hispa- | 


Procuratores , Faétores, & Deputatos , aut éorum 
aliquem , acum , geflum, conventum, feu conclu- 
{um fuerit in premiffis , feu aliquo premiflorum ; & 
fuperinde Literas noftras Patentes Ratificatorias, Con- 
firmatorias, & Approbatorias tempore, loco, modo , 
& forma, prout inter noftros & prefatorum Regis Ro 
manorum & Principis Hispasiarum Oratores, Procu- 
ratores, & Commiffarios conventum: fuerit , concor- 


raturos 
In: cujus rei Teftimonium has Literas noftras fieri 
fecimus Patentes. 
Tefte meipfo apud. Weft 
fis Decembris, / 


‘afterinm octavo diemen- 
Anno Regni noftri vicefimo terti 


PORTER 


In quorum omnium & fingulorum robur € Tefli- 
monium has præfentes Literas Manibus noftris fubfig- 
navimus & Sigillis noftris comuniviinus. 

Datum in Opido Califie vicefimo primo die menfis 
Decembris , Anno Domini millefimo quingentefimo 
feptimo. 

Sic fignatas fuper. plica 


2. 


I DE LUxEMBURE. 
J. DE BERGHES. 

L DE GORRENODO. 
J. LE Sauvargr. 
HANETON. 


Fueritque in decimo tertio diéti præinferti Tra&atüs 
Articulo inter cetera conventum , tractatum, concor- 
datum, & conclufum quód, 

Nos Maximilianus , tunc Rex , nunc verb Roma- 
norum ‚Imperator, tim nomine noftro proprio & priva- 
to, ac fub Titulo noftro Regis Romanorum , quàm 
Tutorio & Adminiftratorio nomine Perfonæ & bono- 
rum. zoffri Karoli Principis Hispaniarum , 

Et nos Prizceps Hispaniarum. de au&oritate , affenfu 
& confenfü zoffri Imperatoris, 

Predi&um Traétatum in omnibus & fingulis fuis 
Articulis, Partibus , Punétis, € Capitulis , ratum & 
gratum habebimus, illümque acceptabimus, confirma- 
bimus , ratificabimus, approbabimus , ac inviolabiliter 
obfervabimus : & cà caufà Literas noftras Patentes, 
figno: nofiro manuali & Sigillo noftro communitas , 
præfato Sereniflimo Reg? Anglia, Fratri & Confangui- 
neo nofiro cariffimo , ejúsve Commiffariis vel Depu- 
tatis , in Civitate Londoniarum expediri & deliberari 
mandavimus, citra Feftum Pafche proxime futurum, 
prout latiüs in dicto Tra&atu , & fingulariter in pr 


di&o decimo tertio illius Articulo expreflè conti- 
netur; 

Hinc eft quód nos, 
| © Preinfertum Ligarum , Foederum, Amicitia , ac 
perpetuz Intelligentiæ Traétatum, per dictos noftros 
ac dicti Regis Anglie Oratores faétum & tonclufum, 
cum omnibus & fingulis fuis Partibus, Punétis, Arti- 
culis, & Capitulis , tam in fpecie quàm in genere, r: 
tum & gratum habentes , Conventionique ac Promis- 
fioni di&orum Oratorum noftrorum circa premiffa 
| fa&is, ut par eft, fatisfacere volentes; 

Pro nobis, nominibus, au@oritate, affenfü & con 
| fenfu, quibus fupra, laudavimus, acceptavimus , con- 
| firmavimus, ratificavimus , & approbavimus , lauda- 
| müsque , & ratificamus , acceptamus , confirmamus , 

emologamus , & approbamus , ac roboris firmitatem 
perpetuó. obtinere volumus & declaramus per præ- 
fentes. 

Promittentes , bonà fide & in verbo Imperatoris ac 
Principum , omnia & fingula in preinferto Ligarum, 
| Amicitiz , ac. perpetuarum Intelligentiarum T'ra@atr 
contenta & defcripta, tàm in fpecie, quàm in genere, 
rata, grata, & firma habere ; eaque cum omnibus & 
fingulis fuis: Articulis, Partibus, € Pundis , fingula 
fingulis referendo , pro noftrà parte, & in quantum 
nos attinet aut noftrá intereft & intererit, inviolabiliter 
& perpetuo obfervare: & nunquam per nos, vel alium 
contra ire, dicere, opponere, vel venire, feu contra 
ire volenti in aliquo confentire clàm, palàm, tacité, 
vel expreflè, quovis quefito colore; fupplentes omnes 
& fingulos, tim Juris, quàm Fa&i defeus, fi qui ta- 
les fint, ac etiam renunciantes omui beneficio omnium 
Legum & Canonum, etiam omnibus & fingulis ín vim 
Paéti tim Juris, quàm Faéti exceptionibus , fpecialem 
& expreffam renuntiationem requirentibus ; 

Declarantes tamen , tenore prefentium , qnód per 

hujus. 


ANNO 
1508. 


ANNO 
1509. 


(4) o 


10. Dec. 


u plutôt 
o. 


DW DR O!'T 


cis, Amicitiarum , & Confoederatio- 
num, alias, per Oratores soffri Imperatoris , ad id 
füfficienter inftruétos , ac etiam di&ti Regis Anglia , 
initis, atis & conclufis inter nos Imperatorem 
€x und, & pra 
fanguineum noftrum Ca 


ifimum ex alia partibus, fub 
Anno Domin Île 


appro 


? Le 
Indéque per utrúmgue noftrúm folemniter ju- 
ratis , nr ‘ 
Nec etiam a Tra@atu Pacis, Amicitie, Lige & 


Filium. zoffrz 
Genitorem 


actatuum Capi- 
tulo quoquo modo contra venire aut derogare, neque 
illis per premiffa quovis modo derogatum iri, quin- 
ymo eosdem Traétatus hic proxime defignatos , cum 
omnibus & fingulis Clanfulis & Capitulis in eis conten- 
tis, in fio robore permanere, ac debitum executionis 
efte 
præfenti Tractatu, fuperiüs ad longum inferto , inde 
confecto , aliisque, que in contrarium obici poffent , 
non obftantibus. 

In quorum premifforum T'eftimonium biis Literis 
Patentibus; manibus. noftris propriis fübfcriptis & fig- 
natis, Sigillum noftrum juffimus appendi. 

Datum in Opido »oflro Mechlinienfi , die vicefimá 
fextà menfis Martii, Anno Domini millefimo , quin- 
gentefimo feptimo (2), Regnorum vero noftri, Impera- 
toris (videlicet) Germania vicefimo tertio, € Honga- 
rie, &c. decimo oétavo. 


Maxi. 
CHARLES: 
Per Dominos, 
IMPERATOREM, 
Er ARCHIDUCEM: 
RENNER 


LT. 


Traité de Paix C9 @ Alliance entre MAxıMI- 
LIEN I. & CHARLES) Prince d'Espagne, 
Jon petit-fils, d'une part; ES le Roi Lours 
XII. € CHARLES DEGMOND, Duc 
de Gueldres , d'autre. A Cambrai le 10, De- 
cembre 1505. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. Il. pag. 46; ] 


AxiMILIANUS; Divina favente Clementiá E+ 

lectus Romanorum Imperator , femper Auguftus, 
&c. Rex Germanie, ac Hungarie , Dalmatie, Croa- 
tig, &c. Archidux Auftrie, Dux Burguridie, Lotha- 
tingie , Luxemburgie , Brabantiz , Stiriæ , Ca- 
rinthiæ , Carniole , Limburgie , &  Gueldrie; 
Lantgravius Alfatie; Princeps Suevi& , Palatinus in 
Hasburg, & Hannoniæ ; Princeps & Comes Burgun- 
die, Flandrie, Tirolis, Goritie, Artefii, Hollandia, 
Zelandiæ, Ferretti, in Kiburg ; & Zutphanie, Mar- 
chio Sacri Romani Imperii fuper Anafum , € Burgo- 
viz; Dominus Frifie, Marchiz , Sclavoniz, Portus- 
naonis , Salinarum , & Mechliniæ. Recognoscimus, 
& præfentium tenore notum effe volumus univerfis, 
quód nihil in rebus humanis exifimemus falubrius; 
commodius & optabilius ; ac pro communi utilitate 
«que neceflarium, quam fan@æ Pacis reverentiam , & 
mutua hominum Commercia , Societates , Amicitias , 
& Foedera ; quibus etiam patviffimas res ad fummas 
opes, Dignitates & Honores excreviffe multorum ex- 
emplo patet. E contra verd fevos bellorum tumultus; 
& adverfa mortalium peétora & arma ; etfi plerasque 
arifimas & florentifimas Respublicas dejeciffe ; ac 


8 


Gum. fortiri debere. decernimus & declaramus ; | 


s evertifle notifimum: fit: "amen Respublica 
1 


| tam follicito fludio , 
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nunc temporc 
fidelibus: eft gr. 
nominis hofte , aliique infideles 
hinc occafionem capientes in dies eorum vires accres- 
cendi , tantüm nunc invaluerint ; ut nifi rabidus illo- 
rum impetus contundatur, & huic prefentifimo malo 
à fidelibus maturo confilio & remec Preveniatur, ul- 
gioni noftre & 


viora pericula in dies nobis imminere ab illis plurimum 
fit timendum. Quam rem, nos qui Religionis noftr 
jacrofandtx, & communem totius Reipublice 
tianæ utilitatem , exaltationem , honorem, f. 
confervationem femper alto. peétore gerimus , fepius 
ac fepius nobiscum revolventes, & pre oculis haben- 
tes, ad nullam unquam rem Mundi tantüm aspir 


lutem. & 


oncordiam , & Pacem, ut aliquando fociis 
isque Armis, ad exterminandam commu- 
m Hoftium truculentiam & barbariem , | commu- 
io contra perfidos Turcos füsciperetur: 
cedente ad hoc San&iffimi in Chrifto Patris 
& Domini, Domini Julii fecundi, Divina providentiä 
San@æ Romans ac. Univerfalis Ecclefie Summi Pon- 
tificis, Domini noflri Reverendiffimi exhortatione , qui 
& paternis fuis admonitionibus 
toties apud nos , aliosque Chriftianos Principes j pro 
hac Unione fienda indefinenter inllitit ; | & follicitavit: 
Cümque imprimis fenferimus Serenifimum & Excel 
lentiflimum Principem , Dominum Ludovicum Re- 
gem Francie, &c. Fratrem noftrum carifimum; ad 
fanétam Unionem , Concordiam , ac Pacem nobis- 
cumineundam , que ac nos fummo animi fervore 
defiderantet inclinatum : Nos ea de caufa. nuper Iilus- 
triffimam | Principiffain Margaretam , Archiduciffami 
Auftriz, Duciffam Burgundiz, relictam Sabaudiz , 
liam noflram cariflimam , ad Civitatem noftram Im 
rialem Cameracenfem mifimus, que vigc 


pe- 
e pleni ac 
fufficientis Mandati noftri, tanquam fpecialis noftra in. 


hac parte Procuratrix, cum Reverendiffimo in Chrifto 
Patre , ‚Domino Georgio de (1) Ambafia ;-. tituli 
Sandi Sixti ; Sande Romane Ecclefie. Presbitero 
Cardinale, & Archiepiscopo Rothomagenfi ; Sedis 
Apoftolice per Franciam de latere Legato ; amico 
noftro cariffimo, à predicto Sereniflimo Fratre noftro 
Francie Rege illuc etiam cum pleno Mandato , tan- 
quam fpeciali illius ad hoc Procuratore transmiffo ; poft 
inultos Traétatus & disputationes habitas circa diffe- 
rentias, queftiones; & controverfias inter nos; Illus- 
triffimum Archiducem Carolum, Hispaniarum Princi- 
pem, &c. Nepotem noftrum carifimum, & prefatum 
Sereniffimum Fratrem noftrum Regem Francie, & Do- 
minum Carolum de Gueldria ; alis de Egmonda, ver: 
tentes, inivit, fecit, conclufit, & juravit , ác Litteris 
fuis roboravit Pacem & Concordiam , juxta Capitul: 
Puncta ; & Articulos accordatos. Qu ram Litter: 
rum, Capitulorum ; Pun&orum; & Articulorum tes 
nor de verbo ad verbum fequitur, & eft talis: 


ARGARETA, Dei gratiá ex Archiducibus Aus- 

trig, & Ducibus Burgundie , reli&ta vidua S 
baudiæ, (2) &c. Recognoscimus , & prefentium t 
nore profitemur , notumque volumus elle univerfis; 
quód ad laudem & honorem omnipotentis Redemptoris 
noftri Jefu Chrifti , exaltationemque $ augmentatio- 
nem totius Chriftiane Religionis, ac fidei Catholici 
& Ortbodoxe , necnon ad honoreii , commodum ; 
tranquillitatem , tutelam, & confetvatiotiem R 
rum; Dominiorum, Statuum ; $ Subditorum 
tiffimi & Invictiffimi Principis & Domini ; Domini 
Maximiliani, Romanorum Imperatoris femper Augufti; 
Germanie, Hungariz , Dalmatiz , Croatia 
gis, Archiducis Auftrie, Ducis Burgur 
&c. Comitis Palatini, &c. Doinini & Gen 
Metuendiffirhi, & Sereniffimi & Chrif 


oris noftri 
mi Domi- 


(1) Le Roi Louis XIL fit ce Cardinal, le 
te Paix , & Ini donna un fi ample Pouvoir, q 
le charger d' nes Inftruétions pa 
le Cardinal, quí, quoi que fo, ts de fon Maftte, é- 
toit encore plus porté pour fes interérs particuliers , conclut un Trait 
tout- France, & qui lui fe perdre depuis le Di 
ché de Milan. ez à cela qu'il ne put réfifter 2 la tentation de fe 
voir tête à tête negocier avec Marguerite ,ce qui lui enfla fi foit le com 
rage, qu'il cut, qu'il devoit par complaifance accorder à peu prés rout 
ce qu'on lui demandoit. | 1 

(2) Gouvernante des Pals-Bas , düränf la Minorité de Charles; dep 
Emperetti, À 
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faut pas étre fürpris, fi 


ANNO 
1508. 


Anno 


1508. 


110 


ni Ludovici, Francorum Regis, &c. ac Illuftriffimi 
Principis Caroli, Archiducis Auftriæ , Hispaniarum 
Principis , &c. Nepotis noftri cariffimi, ad exaltationem 
quoque Sanétiffimi in Chrifto Patris & Domini , Do- 
mini Julii fecundi, Divinà providentià Sande Roma- 
ne ac Univerfalis Ecclefie Summi Pontificis, Dor 
ni noftri obfervandiffimi, qui tanquam bonus Eccletiz 
fibi commiffie Paftor, & follicitus Pater , pervigili cu- 
ra & ftudio crebrisque admonitionibus , ad excitandos 
Chriftianorum Principum animos laboravit , ut fepofi- 
tis & abolitis inteftinis fimultatibus, & contentionibus, 
concordiam, & fraterni Amoris Fcedera ampleéteren- 
tur, & contra Ecclefie Romane, & fanétæ Religionis 
noftre Hoftes, concordibus armis fe unirent , illisque 
tanto acriüs refiftere poflent. Nos tanquam locum & 
em tenens, & Negotiorum Geftrix & Procuratri 
atque in hac parte Procuratorio nomine füpra diéti S 
cratiffimi Domini Maximiliani, Romanorum Impera 
toris, &c. Domini & Genitoris noftri Metuenditiimi, 
vigore & virtute Mandati noftri fufficientis , cujus te- 
nor de verbo ad verbum hie fequitur, & elt talis. 


AXIMILIEN, par la grace de Dieu élu Empe- 

reur des Romains , toüjours Augufte, Roi de 
Germanie, de Hongrie, de Dalmacie, de Croatie, &c. 
Et Charles, par la méme grace Archiduc d'Autriche, 
Prince d’Espagne, des deux Siciles, de Jerufalem,&c. 
Duc de Bourgogne, de Lothier, de Brabant, de Sti- 
rie, de Carintie, de Carniole, de Limbourg, de Lu- 
xembourg, & de Gueldre, Lantgrave PAlface, Prin- 
ce de Sueve, Palatin de Hasbourg , & de Hainaut, 
Prince & Comte de Bourgogne, de Flandre , de Ti- 

d'Artois, Gorice, de Hollande, de Zelande, de 
Ferrette ; de Kibourg , de Namur, & de Zutphen, 
Marquis du Saint Empire, & de Burgau, Seigneur de 
Frife, farla Marche de Sclavonie , de Portenau, de 
Salins & de Malines : À tous ceux qui ces prefentes 
Lettres verront, Salut. Comme pour le bien & utili- 
té de toute la Chrétienté, & éviter les maux & incon- 
veniens, qui par la continuation des diférens, divifions, 
& diffenfions étans entre nous , & tres-haut, tres-ex- 
cellent & tres-puiffant Prince nôtre tres-cher & tres- 
aimé Frere & Coufin, le Roi de France, fe peuvent 
enfüivre, foit avifé étre tenu une journée par aucuns 
nos Commis & Deputez , & ceux d'icelui nôtredit 
Frere’, en nôtre Cité de‘Cambrai, le huitiéme jour 
d'O&obre prochain, fur tous & quelconques diférends 
& queftions, qui font & peuvent être entre nous deux, 
nos Roiaumes, Pais, & Sujets. Savoir faifons, que 
nous, ces chofes confiderées, mêmement que ne fa- 
vons perfonne en qui mieux nous nous devions con- 
fier, que en la períonne de nótre trés-chere & trés-a- 
mée fille unique de nous Empereur, & tante de nous 
Charles, Dame Marguerite, Archiducheffe d' Autriche, 
& de Bourgogne , Duchefle Doüairiere de Savoie; 
icelle avons commife, deputée, ordonnée, & établie, 
commettons, deputons, ordonnons, & établiffons par 
ces prefentes nôtre Procureur General, & certain mes- 
fage fpecial , en lui donnant plein pouvoir, autorité , 
Mandement fpecial, de fe trouver à icelle journée, 
traiter, pacifier, conclure , & accorder de par nous, 
& en nôtre nom, avec ledit Roi de France, ou fes 
Commis € Deputez à ce , tous & quelconques difé- 
rends, queftions, debats, malveillances & rancunes, 
qui font & peuvent être entre nous, & ledit Roi de 
ace, nosdits Roiaumes, Pais, & Sujets, Amis & 
Allier. Auffi de faire, traiter, & conclure toutes A- 
mitiez, Confederations , & bonnes Intelligences, qui 
fe peuvent & doivent faire entre bons Freres & Cou- 
fins, leurs Roiaumes, País, & Sujets, Amis, & Al- 
liez & Bienveillans d'iceux, jurer en nôtre ame les te- 
mir, entretenir, & obferver, & de en ce faire, comme 
aufli leurs circonftances & dépendances tout autant 
comme nous mêmes ferions , fi prefens en nôtre per- 
fonne y étions, jacoit ce que la chofe requift Mande- 
ment plus fpecial. Promettant en bonne foi avoir & 
tenir ferme, flable, & agreable à toújours , tout ce 
qui par nôtredite fille fera fait, conclu, paffé & accor- 
dé touchant les chofes deffusdites, & leurs circonftan- 
ces & dépendances, & de le ratifier, fans Jamais alle 
Aire, ni fouffrir être fait , ores , ni au tems à venir, 
aucune chofe au cont n témoin de ce nous a- 
vons fait mettre nôtre Scel à ces prefentes. Donné 
en nôtre Châtel de T'ournhout , le quatorziéme jour 
de Septembre, l'an de grace 1508. & de nos Regnes, 
favoir de celui des Romains, le vint-troifiéme; & de 
Hongrie , &c. le dix-neuviéme.  Sigré deffous, 
MaxiMILIEN. Er f le repli: Par PEmpe- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


reur, & Monfeigneur l'Archiduc , R'ENNE 


Hidie cum Reverendiffimo in Chriflo Patre, Domi- 
no GeorGio de Ambafia , tituli jandi 
Misti, Sanöle Romane Ecclefie Presbytero 
Cardinale y €S Archiepiscopo Rothomagenfi, ES 
per Franciam Apoflolico de latere Legato , tan- 
quèm Procuratore , nomine [upraditli Sereniffimi 
& Chriftianifimi Principis , Domini Lu po- 
vıcı, Francorum Regis, ESc. vigore & virtu- 
te ejus Mandati fufficientis, eujus tenor etiam de 
verbo ad verbum fequitur , ES ef talis. 


Ours, parla grace de Dieu Roi de France: A 
tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sa- 
lut. Comme puis aucuns tems en ca fe foient quis ¢ 
cherchez aucuns bons moiens , & convenables exp 
diens & pourparlez, par aucuns gens vertueux, & no- 
tables Perfonnages ‚pour venir à quelque amiable Ac 
cord & finale Paix des diférends étans entre nous, 
tres-haut, tres-excellent , & tres-puiffant Prince, nó 
tre tres-cher, & tres-amé Frere & Coutin , l'Empereur, 
P'Archiduc d'Autriche, fon Fils, & nôtre tres-chere & 
tres-amée Coufine, la Ducheffe Doüairiere de Savoie, 
&c. fafille, Et tellement y a été vaqué, entendu, & 
procedé , que une Tréve de fix femaines a été entr 
nous prife & acceptée , pendant laquelle nos Deputez , 
tant d'un cÓté que d'autre, fe doivent trouver & a 
fembler en la Ville de Cambrai , pour en icelle befo- 
gner, vaquer, & entendre à faire & accomplir ladite 
Paix finale, ou prendre aucune bonne longue Tréve, 
ainfi qu'il appert par les Lettres Patentes , qui en ont 
été par entre nous depuis aucuns jours en ca expediées. 
Et foit ainfi que nous defirant de tout nôtre cc 
toutes chofes vivre en paix, repos, & tranquil 
feulement avec nôtre-dit F'rere & Coufin , m 
avec tous autres Princes Chrétiens, connoiffant pa 
tement le grand & ineftimable bien, felicité, pro 
utilité qui vient de Paix; & au contraire les mau 
innumerables inconveniens, qui procedent pour raifon 
de la Guerre. Nous à ces caufes, & afin que chacun 
puiffe clairement connoitre , que à nous n'a tenu, ne 
tient, ne tiendra, que ladite Paix ne fe faffe & partaffe 
entierement, & que ne vivions dorenavant avec nôtre- 
dit Frere & Coufin , & lesdits Fils € Fille, en toute 
amour, bonne fraternité , & loiale dile&ion , avons 
voulu élire & choifir en nôtre Roiaume quelque bon, 
grand, notable, & vertueux Perfonnage, pour faire & 
traiter de ladite Paix finale, ou longue Tréve, comme 
dit eft, auquel nous avons toute feüreté & fiance. Sa- 
voir faifons, que nous ce confideró, & pour la tres- 
grande, bonne , entiere, & parfaite confiance, que 
nous avons de la perfonne de nôtre tres-cher & tres- 
amé Coufin, le Cardinal d'Amboife, Legat en Fran- 
ce, & de fes fens , loiauté , prudence, integrité , & 
longue experience; fachant aufli certainement que lui, 
autant, ou plus que nul autre, a un fingulier zele,en- 
tier & fervent vouloir à ladite Paix, & que pour à icel- 
le parvenir & accomplir, n'y voudra épargner fa per- 
fonne, le labeur d’icelle, ni autre chofe. Icelui nô- 
tredit Coufin le Legat, pour ces caufes, & autres bon- 
nes confiderations à ce nous mouvans, avons ce jour= 
dui, fait, commis, ordonné, deputé , conítitué, & 
établi ; faifons , ordonnons , deputons, conftituons, 
& établiflons nôtre Lieutenant General, & Procureur 
fpecial quant à ce , & lui avons donné & donnons 
pouvoir par cesdites prefentes, d’icelle Paix finale, ou 
longue Treve, traiter & conclure, & pour ce faire a- 
vec nótredite Coufine la Doüairiere de Savoie, & au- 
tres Deputez de nôtre Coutin l'Empereur, foit au lieu 
de Cambrai, ou ailleurs, où fera par entre eux avifé 
faire & paffer tels Articles & conditions de Paix finale, 
ou longue T'reve, que fera par entre eux accordé, & 
iceux pour & en nótre nom jurer folennellement ainfi 
que en tel cas appartient, & autrement y faire befogner, 
vaquer, & entendre, tout ainfi & par la forme & ma- 
niere, que nous mêmes ferions, & faire pourrions, fi 
prefens & perfonellement y étions. Promettant en 
bonne foi, & parole de Roi, avoir agreable, tenir fer- 
me & ftable tout ce que par nôtredit Coufin le Legat 
aura été, ou fera fait, traité , paffé, conclu & accor- 
dé, & juré pour ladite Paix finale, ou longue Treve, 
ainf que dit eft, fans jamais venir, ou faire venir au 
contraire, & icelle Paix finale, ou longue Treve, & 
tout ce que fait aura par lui été, confirmer, ratifier, & 
approuver toutes & quantes fois que requis en ferons , 
& d'en 
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DU DROIT DES GENS. 


& d'en bailler Lettres Patentes en bonne forme... 
témoin de ce nous avons figné ces prefentes de nótre 
nom, & à les fait mettre nôtre Scel. Donné à 
Roüen, le vintiéme jour d'O&obre, l'an de grace 15 
& de nôtre Regne le onziéme. Sé, Louis. 
für le repli: Par le Roi, vous, & autres prefens, Ro 
BERTET. 


T 


8. 
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Traétavimus, egimus , inivimus , convenimus, & 
conclufimus omnes & fingulos infrafcriptos Articulos. 

Imprimis, quod actum & conclufum eft inter Pro- 
curatricem & Procuratorem prenominatos, nominibus 
quibus fupra, quod inter praefatum Sacratiffimum Im- 
peratorem, tam nomine fuo proprio, quam etiam Tu- 
torio & Adminiftratorio nomine ipfius IHuftrifimi Do- 
mini Principis Hispaniarum, & Archiducis Auftriæ, ex 
una parte; & prefatum Chriftianifimum Regem Fran- 
cie, ex altera, pro fe, eorumque Subditis , Regnis, & 
Dominiis quibuscumque, fit una bona, vera, fidelis, 
legalis, fincera, ac indiffolubilis Pax, Unio, Amici- 
ia, Liga, Fraternitas, & Confoederatio, duratura ad 
am utriusque ipforum, videlicet Sacratiflimi Impe- 
ratoris, & Chriftianiffimi Regis Francie, & per unum 
annum poft , ó ipf ex nunc omnem rancorem , & 
odia inter fe deponunt ,'& extirpant, & prorfus abo- 
lent. 

Item. A&um eft, quód fit inter ipfas Partes una fpe- 
cialis Confcederatio contra Turcos , & alios Infideles 
ac Hoftes Chriftianæ Religionis. Ita quod rebus eorum 
compofitis, dum eisdem videbitur, ad ipfam expeditio- 
nem intendere debeant. Quod fi unus ipforum > Sa- 
cratiffimi Imperatoris, ac Chriftianiflimi Regis Fran- 
ciæ, vellet invadere ipfos Turcos, aut alios Infideles, 
& Chriftianæ Religionis hoftes & inimicos , tenebitur 
alter illi invadere volenti pro poffe affiftere , & oinne 
auxilium ac favorem preftare, alliciendo ad hanc glo- 
riofam expeditionem Sanétiffimum Dominum noftrum, 
ceterosque Reges & Principes totius Chriftianitatis. 

Item. Quod in hujusmodi Pace, Unione, Amici- 
tia, Liga, & Confcederatione , comprehendantur , & 
expreffé comprehenfi intelligantur omnes Subditi, Vas- 
falli, Amici, & Confoederati utriusque Partis, tam 
Citra, quam ultra Mare, citraque & ultra Montes, & 
ubicumque exiftant. Et in fpecie ambe Partes nomi- 
narunt communiter pro eorum Amicis & Confoedera- 
tis San&iffimum Dominum noftrum , Sereniffimosque 
Reges Anglie , Hungarie , & Aragonie , pro fuis 
Regnis & Dominis. 

ltem. Contemplatione Majeftatis Cafarex , a&um 
& conventum eft , quód durante uno anno proximo , à 
die publicationis & ratificationis Partium numerando , 

hil de faéto , aut vi armata attentetur contra Sereniffi- 
mos Regem & Reginam Navarre , eorumque Regna 
& Dominia, nec per Chriftianifimum Regem Fran- 
cie , nec per Illuítriff«g!um Dominum Gaftonem de 
Foix, Ducem Nemofii, nec per alios quosvis eorum 
Subditos, Amicos, & Confoederatos, direété, vel in- 
dire&é , aut quovis exquifito colore. Verüm quan- 
tüm ad ea Dominia que tenent fub fuperioritate & Ju- 
risdiétione Regni Francie, poterit contra eos juridicè, 
& omnibus Juris remediis procedere, & eos compesce- 
re, ut pareant judicatis. Quantüm verd ad jus Regni 
Navarre , & ea que non funt fübje&a Coronz Fran- 
ciæ, remaneat ipfo Anno durante omnis controverfia 
in fuspenfo. Interim tamen & ante ipfius anni lapfum, 
poterunt Cefarea Majeftas & Chriftianifimus Rex 
Franciæ inter fe tra&are de aliquo bono remedio fe- 
dandi & componendi hujusmodi differentiam & con- 
troverfiam dicti Regni Navarre. 

ltem. Quia Chriftianifimus Rex Frantiæ voluit 
etiam pro ejus Confcederato expreffé includere Domi- 
num Carolum de Gueldria, alias de Egmonda, quem 
tamen Majeftas Cæfarea propter non acceptatas T'reu- 
gas fex hebdomadarum , immo propter illarum ruptu- 
ram, prætendebat totaliter ab hujusmodi Traétatu ex- 
cludendum , & quatenus includendus foret, debere 
1 eundem Gueldrenfem cogi ante omnia reftitue- 
re ea, que ex Ducatu Gueldriz recuperavit, feu ve- 
riüs occupavit poft initam Pacem, feu Treugam, cum 
quondam Cereniffimo Rege Caftelle , ex Oppidis & 
Caftris , que per di@um "Tractatum Pacis, feu T'reu- 
ge erant per eundem Sereniffimum Regem Caftelle 
poffidenda , donec de Juribus Partium effet cognitum. 
Quz funt in fümma quatuor Oppida , & tria Caftra 
per ipfum Gueldrenfem rupta Pace, feu T'reuga , oc- 
cupata ultra Oppidum Wefp , & Caftrum Mude, in 
Hollandia capta , in quibus ipfe Gueldrenfis nullum 
jus poteft pretendere. A&um e(t, quód pro bono 


FIL 
| Pacis, & contemplatione ipfius. Chriftianiffimi Regis 
| Francie includetur ide ldrenfis in hoc Traétatu, 

his conditionibus , v cet, quod ipfe Dominus Ca- 


rolus de Egmonda primó & ante omnia de continenti; 
& infra quadraginta dies poft datam præfentis 'raéta- 
tus, relaxer, & libere reftituat Illuftriffimó Domino 
*Archiduci, & Principi Hispaniarum , ditum Oppidum 
Wefp, & Caftrum Mudz, in Hollandia occupata. Et 
quantum ad alia occupata in Ducatu Gueldriz in quo 
| utraque Pars jus prætend idem illud Negotium 
| cum fundamento finaliter decidatur , & terminetur, 
utraque Pars teneat, gaudeat, & potfideat Oppida & 
Caftra, quæ nunc tenent cum fuis Juribus, pertinen 
tiis, & dependentiis quibuscumque. . Nec poffint , nec 
debeant fe invicem inquietare, direétè , nec indirecte, 
donec de Juribus Partium fit cognitum. Pro qua cog- 
nitione fienda, ex nunc eliguntur communiter & con- 
corditer Arbitri,feu Compromiffarii hujus differentia , 
videlicet, idem Sacratiffimus Imperator, & Sereniflimi 
Francis, Anglie, & Scotiw Reges. Ita tamen quod 
ipfi Sacratiffimus Imperator , & Chriftianiffimus Rex 
Francie , tanquam viciniores , infra unum menfem 
| proximum eligent, quilibet ipforum ; duos aut tres 
| probos, honeltos, & idoneos viros, qui preflito prius 
| juramento fideliter vifitandi & referendi , habebunt con- 
venire in loco per eosdem Imperatorem , , & Regem 

anciæ , eligendo & ibidem videre, & vilitare Jura 
Partium, & totum Negotium diligenter examinare, & 
omnia alia expedientía & neceffaria facere ; & hujus- 
| modi vifitatione facta > & proceffü per eos plené ins- 
| truéto,, referent ipfis quatuor Arbitris & Compromifà- 

ris. Et pro ipfa vifitatione Jurium fienda; ambæ Par 
| tes exhibere teneantur eorum Jura in manibus dictorum 
deputandorum, infra duos menfes poít ele&tionem & 
deputationem ipforum. Qui Arbitri & Compromifla 
infra annum. à die publicationis & ratificationis Cæfa- 
ris, & Chriftianiffimi Regis Francie, vel citiüs, fi fie- 
ri poffit, judicabunt & terminabunt, & proferent eo- 
rum laudüm & decifionem fuper hujusmodi differen- 
tiis & Juribus Partium. Et fi ipi Compromiffarii & Ar- 
bitri non poffünt fimul. in uno loco convenire ad pro- 
lationem Sententiæ arbitramentalis ; feu laudi , quili- 
bet ipforum poffit deputare unum Delegatum in locum 
fui, qui Partibus vocatis fimul conveniant aut fuper 
loco differentiz, aut alio loco per eos eligendo, & fu 
per ipfis differentiis Sententiam proferant. Quse prola- 
tio fic faéta perinde valeat ac fi per ipfos Arbitros facta 
foret. Cui cognitioni & decifioni ipforum Arbitrorum 
& Compromiflariorum,five eorum Deputatorum & De- 
legatorum, ambe Partes cogantur; & teneantur flare 
& acquiescere fine contradictione quacumque. Et 
cuicumque Partium fuerit ipfe Ducatus Gueldii fic 
adjudicatus, teneatur altera Partium reftituere quicquid 
ex ipfo Ducatu detinere , feu occupare comperietur ; 
atque in omnibus hujusmodi Sententic ferendz parere , 
fub pcena perditionis pretenfi Juris Partis non obfer- 
vantis. Verúm,fi ipfi Arbitri & Compromiffarii non 
poflent ex jufta & rationabili caufa infra annum hujus- 
modi controverfiam decidere. & terminare, licitum erit 
eis ordinare incontinenti lapfo anno aliquem honeftum 
modum quo ambe Partes in ipfo Ducatu Gueldriz fe 
regere & gubernare debeant, donec pleniüs de Juribus 
Partium effet cognitum per eosdem Arbitros, qui pote- 
runt, fi ad id concordes communiter exiftant , & non 
aliter , dictum compromiffum femel tantúm proroga 
rata femper manente hujusmodi Pace & Concordia in. 
| ter Partes contrahentes. Et fi interim fuper poffeffione 

diétarum rerum & pertinentiarum controverfia orire- 
tur, non debeant, nec poffint ipfi, via fa&i procede- 
re, fed remittant hujusmodi controVerfiam ad Arbitros 
eligendos & deputandos per Cæfarem , & Regem Fran- 
ciz. Et fi ipfe Dominus Carolus de Gueldria, alias 
de Egmonda , aliquod premifforum non obfervaret j 
feu quovis modo in aliqua parte contraveniret, direc- 
| té vel indireéte , five non reftituendo Oppida Hol- 

landiæ, de quibus füprà, five non acceptando & rati- 
| ficando hujusmodi Traétatum , in quantum eum con- 

cernit, five etiam non parendo pronuntiandis & ordi 


| eidem Gueldrenti nullo modo auxilium , feu favorem 
| preftabit, immo operam dabit cum effectu, quód e 
Subditi ipfius Chriftianiffimi Regis Francie nullo mo 
auxilium , feu favorem eidem Gueldrenti præltabunt ; 
adeo quód ipfe Gueldrenfis in altero dictorum cafuum 
nullum penitus habebit auxilium ; prefidium, feu favo- 


rem 
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nec à fuis , 
xquilito 


Quia per Treugam fex hebdomadarum nu- 
le 


Item. 
per initam inter Majeftatem Cefaream fuo, & nomi 
Illuftritimi Domini, Principis Hispaniarum, & Arc 
ducis Auflriæ, ejus Nepotis, & Chriftianiffimum Re- 
gem Francie, fuo, & nomine Domini Caroli de Guel- 
dria, alias de Egmonda, inter cetera ipfe Chriftianis 
fimus Rex Francie expreffé promifit, bona fide, & in 
verbo Regio, pro fe, & dito Domino Carolo de Guel- 
ria, quód pendente ipfo tempore fex hebdomadarum 
interteneretur ipfa Treuga fine aliquali innovatione, € 
fi quid contrarium factum effet, faciet ipfe Chriltianis- 
fimus Rex Franciæ id reparari, & ad priftinum ftatum 
reponi, & vice-verfa Majeftas Cefarea itidem promifit 
pro fe, & dicto Illuftrifimo Domino Archiduce. Id- 
eo actum & conventum eft quód, quicquid hinc inde, | 
durante ipfa T'reuga fex hebdomadarum , occupatum, 
feu attentatum apparebit in prejudicium ipfarum Treu- | 
garum, contra quoscumque in eadem T'reuga nomina- 
tos & comprehenfos debeat hinc inde incontinenti 
reftitui, & reparari, ac ad priftinum ftatum reduci , 
omni exceptione ceffante. Et quód Chriftianiffimus 
Rex Francie id cum effe&u exequi faciet, tam pro fe, 
quàm pro dicto Domino Carolo de Gueldria. Et iti- 
dem faciet Majeftas Cæfarea profe , € Illuftriffimo 
Domino Archiduce, | 

Item. Quoniam ipfe Traétatus quoad Gueldriam 
habet effe&tum Pacis, a&um eft, quod Mercatores & 
Subditi , hinc indè libersm habeant converfationem, | 
aditum & tranfitum in Dominiis, € ad Dominia alte- 
rius Partis , quodque particulares Perfonæ habentes 
Bona in Territoriis alterius Partis , 6 Confoederato- 
rum, redeant hinc inde ad poffeffionem bonorum fuo- | 
rum, & potiflimè viri Ecclefiaftici, quibus nullum pe- 
nitüs debet fieri impedimentum hinc indé in pofliden- | 
dis eorum bonis Ecclefiafticis , que in Dominiis alte- 
rius Pa confifterent. Et infuper, fi fint aliqui cap- 
tivi hinc indé , quód ii reftituantur hinc inde, dando 
captivum pro captivo. Et fi plures fint captivi ex una 
parte, quód illi admittantur ad compofitionem fecun- 
dum taxam ordinariam , & haétenus confuetam in ipfo 
Bello Gueldrenfi, falvis iis, qui jam nunc compofue- 
runt pro redemptione eorum captivitatis quorum com- | 
pofitiones firme maneant. | 

ltem. Etiam ultra predictos Confcederatos, Amicos, 
Jafalios , & Subditos , ut fupra communiter nomin 
tos & comprehenfos , nominantur pro parte Majeftatis 
Cæfareæ , & expreffé includuntur de prefenti , Illus-?] 
triffimi Duces Juliacenfis, & Clevenfis, Reverendiffi- | 
inus Episcopus ' ectenfis , Comes de Horn; No- 
bilesque, & Vafalli Gueldriæ , tenentes partitum M 
jeftatis Cæfareæ, € Illuftriffimi Principis & Archiduets. 
Et pari modo, pro parte Chriftianiffimi Regis Francie, 
ex tunc nominantur & includuntur , Reverendiffimus 
Dominus Episcopus Leodienfis , & Dominus Robe 
tus de la Mark, Dominus de Sedan , & etiam Subditi 
& Vafalli tenentes partitum Gueldrenfem. 

Item. Quoad alios Confoederatos, Amicos , Vafal- 
los, & Subditos , quos utraque Pars particulariter 
bet, & nominare praetendit, & qui in hujusmodi Trac: 
tatu in fpecie nominati impræfentiarum non fuerunt, 
licitum erit utrique Parti , videlicet, Sacratiffimo Im- 
peratori, & Chriftianiffimo Regi Francie, illos nomi 
nare infrà quatuor menfes proximos , qui tunc nomi- 
nandi perindè intelliguntur in hujusmodi Tra@atu 
inclufi, ac fi ex nunc expreflé & fpecificé nominati 
fuitfent. 

Item. A&um eft, quod pendente hujusmodi Pace, 
donec ipfe IIluft nus Princeps & Archidux ad vige- 
fimum fuz statis annum pervenerit , fuspendatur ho- 
magium & fidelita que. præftari deberent Chriftia- 
niflimo Regi Francie ratione eorum , que moventur 
de feudo Coronæ 


ge 


| 
minentiis & gra- | 
bus tenebat quondam Sereniflimus Rex Caftel- | 


tiis, qu 
lx tempore ejus vice & mortis , videlicet tam quoad | 
dona & Subfidia Subditorum , & compofitiones ordi- | 


arias, Comitatuum Artefii, & Qi aliorum 
Dominiorum, & locorum fubditorum Coronz Fran- 
cie, quam quoad permiffionem granariorum, & Gabel- | 
> & curfum falis Salinarum in Du- | 

erris adjacentibus , ac fuspenfio- 
m Viennenfium, quàm etiam quoad | 


Caftelle. Necde cetero , pro iis qui in Co 
Burgundiz attentantur uris 


| Princeps & Archidux fing: 


| litate benignè concedet. 


| niffimi Regis Caftelle, ultra 


OMATIQUE 


alia omnia , quibus ipfe Sereniffi 
Caftellæ tempore ejusvite & mortis 
batur, falvis tamen femper in omnibus Juribus Superio- 
is. Et quód quecumque impedimenta in prediétis 
appofita, ex parte Chriftianiffimi Regis Francie, tol- 
lantur & amoveantur, ac reducantur ad eum ft 
in quo erant tempore mortis ipfius Sereniffimi Re 


> 


Subfidiorum ipfius Comitatus , quoscum« 

ibidem bona habentes , talia impedimenta apponantur 
ad requifitionem cujusvis Subditi Regii , fed teneantur 
tales Subditi recurrere ad remedium Juftitie. . Refti= 


Et pro iis, ac etiam pro Subfidio nu- 
per donato, & accordato à Statibus Comitatus Artefi 
& aliis, que impofteràm continget donari & acc 
ab ipfis Statibus, dentur, & expediantur per Chriftia 
niffimum Regem Francie Litteræ in bona forma. E 
poterunt ipfa auxilia & compofitiones levari per fim= 
plicem quitanciam ipfius Illuftriffimi Principis, per ma- 
nus receptoris diétæ compofitionis, feu Subfidii dept 
tandi, juxta morem folitum & confuetum. Eo tame 
pa&o, quód pro ipfis auxiliis & compofitionibus c 
nariis Artefii fic levandis teneatur ipfe Mluftriffimus 
is duobus annis impetra 
& obtinere. Litteras Licentiæ veiba: "Subhdia. 
Qua tamen petitas & requifitas ipfe Chriftianifimus 
Rex Franciæ, durante ejusmodi Pace, ex ejus libera- 
Et idem fiet quantum ad do- 
na granariorum & Gabellarum falis. 

Item. Quia Nobilis Ludovicus de Orleans, Mar: 
chio Rotelini, afferebat, fe fpoliatum Caftro Joux, & 
€x adverfo prætendebatur nullum effe fpolium fed il- 
lud juridicé captum , tandem pro bono Bacis, & ne 
majora propter hec minima perturbentur, aum eft 
quód ipfe Marchio Rotelini, & ejus Uxor, tam rés» 
pectu pretenf& fpoliationis ex parte (ui allegatz , affer- 
torumque damnorum, ut protenditur , paí rum 
fupportatorum ad caufam ipfius capture Caftri Joux 
necnon oci 


ifione Juris hinc inde prætenf in ipfo Cas- 
tro, ac etiam aliis attentatis in Comitatu Burgundiæ, 
teneantur juri flare , & judicato parere coram Judice 


competenti , & ubicumque de Jure debebunt : tema- 
nente interim ipfo Caftro Joux , cum omnibus fuis 
pertinentiis & dependentiis , in manibus Officiariorum 
Majeftatis Cæfareæ, & Illuftriffimi Principis & Archi- 
ducis. Et nihilominus interim durante hujusmodi cog- 
nitione, nec ipfi Marchio Rotelini, & ejus Uxor, ha- 
beant caufam querele , aétum eft, quód teneant & 
poflideant Caftrum Noyerii in Ducatu Burgundiz fi- 
tuatum , cum fuis redditibus, juribus, & pertinentiis 
excepto granario falis, quod non intelligitur de perti- 
nentis ipfius Caftri. His conditionibus , videlicet 
quod fiat Inventarium de omnibus mobilibus tam in 
ipfo Caftro Noyerii nunc, quàm in Caftro Joux tem- 
pore capture exiftentibus. Et quód fi contingat ju- 
ridicé terminari Caftrum Joux non effe reftituendum 
eidem Marchioni, & Uxori, in eum cafüm ipti Mar- 
chio, & Uxor, nullam penitüs facient quæftionerh de 
ipfo Caftro Joux , imó etiam incontinenti libere re- 
laxabunt Cæfareæ Majeftati, feu Illuftrifumo Domino 
Archiduci > di&um Caftrum Noyerii cum omnibus 
mobilibus ut fuprà inventarizandis, fine contradictione 
quacumque. Et pari modo , fi judicaretur di&um 
Caftrum Joux reftituendum fore eidem Marchioni, & 
Uxori, tunc etiam mediante reftitutione ejusdem Caftri 
Joux, relaxaretur fimiliter di&um Caftrum, Noyerii 
cum mobilibus & pertinentiis. me 

Item. Quia in Comitatibus Flandrie & Artefii pre= 
tenduntur multi abufus faéti per Officiarios Chriftia- 
niflimi Regis Francie , poft mortem quondam Sere- 
n e nen folitum, ac preter 
formam Privilegiorum $ Confuetudinum antiquarum 
ipfarum Patriarum, conventum eit, quód, tencatur 
una amicabilis Dita in loco concorditer eligendo, & 
ibidem convenientibus Deputatis hinc inde infr tres 
menfes proximos, omnibus reétè discuffis & exami- 
natis, componantur hujusmodi controverfiæ amica- 
biliter. Quod fi f non poffit, tunc ad Juris reme- 
dia recurratur , hac Pace & Concordia nihilominus 
firma manente. 

Item. Aétum eft, quód omnes antique querele & 
actiones hinc. inde pretenfz inte Imperium, Domum 


Auftri urgundiz , & Coronam Francie, de quibus 
in præfenti Tractatu nulla fit mentio,quantúm ad opera 


fadi 
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faéti remaneant in füspenfo, & in fuo robore, duran-, 
te hujusmodi Pace, & fint falva Jura utriusque Partis 


hinc inde, quibus per hujusmodi Pacem feu Cóncor- 
diam nullum fiat prejudicium. " 

h. Adtum eft, quod Majeftas Cæfarea tenea 
uram d. de univerfo Ducatu & Statu Medio- 

lani, Comitatibus Papiæ, Angleriz, &c. Dhrif ianiffi- 

mo Regi Francia, vel Procuratoribus fuis, pro fe, & 

ejus liberis, ac descendentibus masculis, & in defec- 

tum masculorum , pro Domina Claudia, ejus filia , | 
ejusque futuro fponfo , ac liberis , ac descendentibus | 
eorum masculis ex ipfo Matrimonio , & ex corpore 

dile Domine Claudie legitimé procreandis. Et fi 
contingeret , quod Deus avertat, ipfam Dominam 
Claudiam decedere absque descendentibus masculis , & 
Chriftianiffimum Regem Francie aliam vel alias fus- 
cipere filias, fiet Inveftitura pro illa , que erit primo- 
genita, vel pro alia, quam Rex Chriftianiffimus ad ip- 
fum Ducatum eliget, ac pro eo cui contingeret illam 
desponfare, & eorum liberis masculis descendentibus. 
Et fiat ipfa Inveftitura cum claufulis neceffariis & op- 
portunis, ad inftar Inveftiturz alias faéte in Haguena- | 
no. Et ad eum finem , Majeftas Cæfarea renuntiat | 
alteri Matrimonio antea traétato inter ipfam Dominam 

Claudiam, & Principem Carolum, cum poenis in ip- 

fo priori Matrimonio appofitis. Et his mediis, tene- 

bitur Chriftianiffimus Rex Francie pro omni Jure dicte | 
Inveftiture, & de novo fiendæ, folvere Majeftati Cx- | 
faree Summam centum millium Coronarum , feu Scu- | 
torum auri folis in auro. Et hoc, per manus eorum, 

qui di&am Inveftituram recipient, & die ipfius Invefti- | 
ture fiendæ, de qua die convenietur. 

Item. Aétum & conventum eft, quod tractata in 
‘Tridento, Blefis, & Haguenano , inter ipfas Partes, 
in iis in quibus per prefentem "T'ra&atum non expreffé 
derogatum fuir, remaneant in fuo robore, & debitum 
fortiantur effeétum , ac in prefenti Tractatu & Con- 
tractu expreffé repetita forent. 

Item. Si füper intellectu hujusmodi Traétatus, vel 
aliis; inter Imperatorem , € Regem Francie oriretur | 
aliqua queftio, vel controverfia, quod decidatur ami- | 
cabiliter, & non deveniant ad opera faéti. | 

ltem. , Conventum eft inter easdem Partes , quód 
San&iffimus Dominus nofter , Sereniffimique Reges 
Anglie & Aragonie , ac etiam Sacri Romani Imperii 
Principes, fint hujus Pacis, Unionis, $ Concordiz, | 
& fingulorum in eis contentorum, Confervatores & Fi- 
de-juffores, & totis viribus affiftent ei qui prædiéta ob- 
fervaverit contra alium non obfervantem. 

Item. A&um & conventum eft quod pretextu hujus- 
modi Pacis & Concordiæ fiat abolitio generalis de qui- | 
buscumque criminibus , deliétis , offenfionibus , feu | 
injuriis, faétis, commiffis, & perpetratis per Subditos | 
utriusque Partis, in Dominiis alterius, in Gueldri: 
vel alibi, durantibus Guerris & diffenfionibus prace- | 
dentibus, & caufa Guerre. Et remittatur hinc inde | 
Subditis utriusque omnis pcena incurfa, revocenturque | 
& annullentur Sententiæ, banna, defeétus, contuma- | 
iz, pœnæ, & mulétæ, per quoscumque Judices or- | 
dinarios, vel extraordinarios, ea occafione adjudicatæ, | 
ita quód deinceps Subditis unius Partis liber fit aditus | 
ad Dominia alterius. 

Item.  A&um eft , quod Sacratiffimus Imperator ; 
fuo, & Tutorio, & Adminiftratorio nomine ejusdem 
Iluftriffimi Principis & Archiducis , ejus Nepotis, & 
Chriftianifimus Rex Francie pro fe, ac etiam Domi- 
nus Carolus de Gueldria, alias de Egmonda , in iis 
que pariter eum concernunt , teneantur infrà unum 
menfem proximum à die publicationis prefentium nu- 
merandum , hujusmodi Tractatum Pacis & Concor- 
die, ac omnia & fingula ibidem contenta, fingula fin- 
gulis referendo, ratificare, laudare, & approbare, Lit- 
terasque fuarum Ratificationum hinc inde in forma de- 
bita expedire , & tradere, eaque omnia propriis jura- 
mentis fuper Sanéta Cruce & Sacris Evangeliis firma- | 
re, & fefe pro pleniori obfervatione Cenfuris Ecclefias- 
ticis fubjicere, cum renuntiationibus , ac obligationi- 
bus, & aliis claufulis opportunis. 

Item. Quód hujusmodi Traétatus Pacis & Concor- 
die publicetur in Imperio , ac Regnis & Dominiis | 

sque Partis, & regiftretur in Camera Imperiali , & | 
is in Curia Parlamenti ; & in Camera Computo- | 
rum , prafente & confentiente Procuratore generali 
Chriftianiffimi Regis Francie. Et itidem fiat in Curia 
Magni Confilii Muftriffimi Domini Principis & Archi- 
3, &c. & in Camera fuorum Computorum. 

Que quidem omnia & fingula fuprà dida, ut pre- 
mittitur , conclufa, & traétata , promifimus, & pro- 
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| 
| 
} 


| manibus-taétis præftito, ratifi 


| que Canone, ac Sanétis Dei Evangeliis man 


| noftro Cæfareo , tam noftro & Imperii Sacri , 


| par Louis XIT. 2 Bourges le 13. Mars | 


mittir 


Principi: 
mento noftro corporaliter fuper San&is D 
nar £ ari, laudati, & apı 
ri facere infra tempus preftatutum , & cum otnnibus 
Claufulis füpra contentis , videlicet , per ipfum Sacra- 
tiffimum Imperatorem , Dominum, & Genitorem nos- 
trum Metuendifimum ,tam fuo nomine proprio ‚quam 
etiam Tutorio & Adminiftratorio nomine ipfius Illus- 
trifimi Principis & Archiducis ; Nepotis noftri , & hoc; 
fub obligatione omnium bonorum noftrorum prefe 
tium & futurorum., & cum renuntiationibus , & aliis 
claufülis neceffariis: In quorum omnium fidem has 
noftras Litteras manu noftra propria fubfignavimus, & 
Sigillo noftro folito juffimus communiri. Datum in 
Civitate Imperiali Cameracenfi, die decima menfis De- 
cembris, Anno Domini millefimo quingentefimo oc- 
tavo. Sic fignatum, MARGUERITE: 

Nos igitur Imperator ante dictus de premiffis omni- 
bus ac fingulis traétatis & conclufis pleniffimè infor- 
mati, ac de eisdem plenam notitiam habentes, ex cer- 
ta noflra fcientia & libera voluntate, tam noftro no- 
mine proprio, & Sacri Romani Imperii , cujus vices 
& adminiltrationem gerimus & obtinemus , quàm etiam. 
Tutorio & Adminiftratorio nomine ipfius. Hluftriffimi 
Archiducis Caroli, Nepotis noftri, hanc Sanétam P: 
cem & Concordiam inviolabiliter obfervandam fi 
pimus, ac omnia & fingula illius Capitula , ut premit- 
titur, traétata, & conclufa, juxta fui feriem € 
rem, in omnibus & fingulis fuis Pun&is , Claufi 
Articulis, omnibus melioribus via, modo , 
ordine , quibus melius & validius de Jure pofi 
& debemus, laudamus , approbamus , ratifi 
confirmamus, ac rata, grata, & firma prefentium te 
noré habemus, ac perpetuam roboris firmitatem obt 
nere volumus. Et infuper promittimus expreflè per 
præfentes, füb vinculo & religione juramenti per nc 
prefentialiter fuper vero ligno fanéte Crucis, S 


DAC 
JUS nos- 
tris corporaliter taétis preftiti, bona fide , & in verbo 
quam 
Tutorio & Adminiftratorio fupra diéti Nepotis noftri, 
Archiducis Caroli nomine, pro nobis, Hæredibus, & 
Succefforibus noftris , omnia & fingula in preinfertis 
Capitulis contenta, prout in eis continetur & cavetur j 
in quibus nos concernunt , & pro parte noftra rı 
ciunt, tenere, attendere , adimplere , atque inviolabi- 
liter obfervare , & contra ipfa quovis modo, direété 
vel indireétè, aut quovis exquifito colore, non facere; 
nec venire, fub obligatione & hipoteca omnium bono- 
rum noftrorum præfentium & futurorum , necnon fub 
Cenfuris Ecclefiafticis , quibus nos exprefle fubjicimus, 
& quas in cafu non obfervantiæ predictorum contra 
nos per Sanctam Sedem Apoftolicam ipfo fa&o fulmi- 
nari volumus, & confentimus, ita ut ab iis nullatenus 
abfolvi debeamus, nifi prius conventis & promiflis fü 
pra diétis paruerimus.  Renuntiantes hoc ipfo petitioni 
re tionis & dispenfationis juramenti, abfolutionique 
Cenfurarum, & omni exceptioni tam Juris, quàm fac- 
ti, quibus contra premifla, vel aliquod premifforum , 
dicere, facere, vel venire, aut ab eorum obfervantia 
quomodolibet nos tueri poffemus. In quorum. om- 
nium & fingulorum predictorum fidem & Teftimo- 
nium, prefentes noftras Ratificationis & Approbationis 
Litteras manu noftra propria fignatas ,s& fubfcriptas , 
noftri Imperialis Sigilli munimine juffimus roborari: 
Datum in Oppido noflro Mechliniz , die vicefima 
fexta menfis Decembris , Anno Domini millefimo 
quingentefimo oétavo , Regnorum Germanie vicefi- 
mo tertio, Hungariæ vero, &c. decimo-nono. M a- 
XIMILIANUS. Ad Mandatum Domini Imperato- 
ris. BARANGIER: 

Le fusdit Traité de Cambrai fut v 


ifié & com 
vivant, ES 


ne "abl. 


au Parlement de Pai le 22. du me 


verifid j 


LII. 


Traité d' Alliance contre les V  NYTYENS entre 
e Pape JuLes II. Maxıminıenl. Roi 
des Romains, Louis XII. Roi de Frame, 
& FerDiNanD Roi d’ Aragon. A Cam- 
brai le 16. Decembre 1508. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. II. pag. 58. Lunre, 
Teutfches Reichs-Archiv. Part. Spec. Con- 
tinuat. I. Abtheil. I. Abfatz I, pag. 128. & 
P pour 


Anño 


10, Dec. 


ETVARR AS 
GON 3 cons 


NISE, 


AIT 


CORPS 


pour feconde fois. pag. 132. (1) | 
NALDI Continuatio Annauum CÆsAR. | 
Baronil, Tom. XX. Anno 1599. 
Extrait. ] 
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MAxmırtanus , Divina favente Clementia, 
ele&us Romanorum Imperator femper Auguftus, 
Rex Germanie, & Hungarie, Archidux Auftriz , Bur- 
gundie, Lotharingie , Brabantiæ, Stiriæ & Carinthiæ, | 
ac Marchio Sac. Rom. Imperii &c.  Recognoscimus 
& præfentium tenore notum effe volumus univerfis, | 
quod quum. Sandiffimus in Chrifto Pater & Dominus 
Julius Divina Providentia Sacrofanétæ Rom. Univer- 
falis Ecclefiz Summus Pontifex, Dominus nofter. Re- 
verendiffimus, fepius & repetitis vicibus , nos pariter | 
& Sereniffimum atque Excellentiffimum. Principem , 
Dominum Ludovicum Regem Francia, Fratrem nos- 
trum chariffimum , aliosque Chriftianos Principes ins- 
tantiffimé admonuerit, ut tanquam veri & devoti Filii 
Ecclelie , vellemus ad confervationem Reipublice 
C ane intendere , que in dies à truculentiffimis 
Turcis & ceteris Infidelibus maximas jacturas patitur , 
ac etiam ad confervationem jurium & bonorum Sanéte | 
Sedis Apoftolice , atque Beatitudinis fax totis viribus 
noftris afliftere ad recuperationem eorum, que poft- 
pofita fide, omnique Religione contemtà , nulla habi- 
ta ratione æquâ, honelta & jufta, Veneti pluribus jam 
annis de Beati Petri & Sanètæ Romane Ecclefie Pa- | 
trimonio tyrannicé invaferunt , üfürparunt & occupa- 
runt, ac de præfenti nullo jufto titulo indebitè occu- 
pant & detinent. Cui exhortationi Sanctiffimi D. N. 
nos Imperator prefatus pro fincera noftra in Sedem 
oftolicam obfervantia, (ut par eft) parere volentes, 
hujuscemodi defenfionem &  confervationem | Reip. 
Chriftiane, nec non incrementum Sanétæ Sedis Apos- 
tolicæ, juxta Majorum noftrorum veftigia & exempla 
tanquam etenim illius Advocatus & Prote&or , cum 
fammo defiderio ample&ti & fuscipere fuimus femper 
ex animo inclinati : confiderantes etiam graviflimas 
ja&uras, injurias, rapinas, & damna, que prefati Ve- | 
neti, nedum Sacrofaníte Sedi Apoltolicæ, fed & Sa- 
cro Romano Imperio, Domui Auftriz, Ducibus Me- 
diolani, Regibus Neapolitanis , & aliis multis Princi- 
pibus violenter intulerunt, illorum Bona, Poffeffiones, 
vitates, Oppida , perinde ac fi in communem om- 
nium perniciem confpiraflent, tyrannicé occupando | 
x ufü .. Propter quod-non folum falubre, utile 
im, fed & omnibus predictis neceffarium 
imamus, ut omnibus ad juftam vindictam ex 
;, tandem reftinguendam infatiabilem Venetorum 
cupiditatem & dominandi libidinem tanquam ad com- 
mune incendium accurratur, junétisque viribus $ Ar- 
mis Bona per eosdem Venetos ablata & occupata recu- | 
rentur. & reintegrentur. Eaque de caufa nuper Il- 
luftrifimam Principiffam Margaritam Archiduciffam 
Auftrie, Duciffam Burgundie , reliétam viduam Sa- 
baudiæ , -filiam noftram Chariffimam , ad Civitatem 
noftram Imperialem Cameracenfem mifimus , que vi- 
gore pleni & fufficientis Mandati noftri tanquam fpe- 
cialis noftra in hac parte Procuratrix , poft conclufam 
generalem Pacem inter nos, & füpra nominatum Se- | 
renifimum Fratrem noftrum Regem Francie , cum | 
Reverendiffimo in Chrifto Patre, D. Georgio de Am- | 
bofia tit. San&i Sixti, Sande Rom. Ecclefie Pres- 
bytero Cardinale Rothomagenfi , ac Sedis Apoftolicæ 
per Franciam de latere Legato, facienti fe hac in p: 
te fortem nomine Sanétifiimi D. N. etiam jam die 
Sereniffimi Regis Francis, Fratris noftri ad hoc depu- 
tato Procuratore , ac cum Speétabili Jacobo de Al- 
bion Milite, Sereniffimi Regis Arragonum Oratore, 
& ad hoc etiam fpeciali Procuratore , tractavit, inivit, 
fecit, conclufit & juravit , ac Literis fuis roboravit, 
Foedus., Confœderationem, Unionem ,& Ligam con- 
a ipfos Infideles ; ac etiam contra Venetos , juxta 
tula, Punéta & Articulos: qua Literarum, Ca 
rum, Punétorum, & Articulorum tenor de verbo 
m fequitur, & eft talis. 

Convenimus, tractavimus , egimus , & ini 
conclu 
los: 


ad vert 


mus 
is omnes & fingulos infrà fcriptos Articu- | 


(1) 
oiled 


5 mais 
apereur Max 
s pour la 


| trie, ac Chrif 


| tatum & conveñtum eft inter nos nominibus 


| niffimique Francie, & A 


| nam 


| nent & occupant, videlicet Tranum , 1 
| Otrantum, & Gallipol 


DIPLOMATIQUE 


quia hodie 
> Cardinali Rothom: 
Domini Ir i! 


nomir 


genfj, Legat 
, & CI 
imus & cc 
jonem. 
m inter cetera Sanétif in Chrifto Pat 
& Dominum , Dominum Julium fecundum, Di 
Providentià Santte Romane Ecclefio Summum Pon- 
tificem, Dominum noftrum obfervandiffimum, & S 
lufimt 
vavi 
ilios fuos Confæc 
feu Confœderati 
maximum præjuc 
crique Romani Im 
ianiffimi Regis Fran: 
catus Mediolani, ipfiusque Sereniffimi Re 
nie, ad caufam Regni Neapolitani , 
nicé & violenter occuparunt, & d 
fentialiter ufurpant, occupant, & detinent quam p 
rimas Provincias, Urbes, € Dominia ipfis Sancti 
mo Domino , lmperatori & Regibus p i 
lingula fingulis referendo, pleno Jure pe 


tuor menfes 
& eidem E 
niam Veneti i 
Apoftolice, S 


erat 


nentia, trac- 


tis, quód nec Sacratiffimus Dominus Imperatc 
manorum , nec Chriftianiffimus Francorum Rex de- 
beant, nec poffint Ducem & Dominium Venetorum 
aut eorum Subditos , nec alios communes Hoftes, con 
tra quos movendum eft bellum, pro Confoederato , vel 
Confoederatis fuis nominare, feu hüic Paci & Conf 
derationi hodie faétæ qualitercumque includere. Quin- 
imó prefatus Dux & Dominium Venetorum , atque 
eorum Subditi , à prefata Pace € Confoederatione 
lebent effe exclufi. 

Aétum & conventum eft , quód fit una fpe- 
cialis Liga, Unio, Amicitia, atque Confcederatio in- 
ter Sanétifimum Dominum noftrum Papam, pro quo 
prefatus Dominus Cardinalis Rothomagenfis fortem fe 
fecit , & ejus Ratificationem prefentibus Traétatibus 
Ligæ atque Confoederationis à Sanétitate fua exhiben- 
dam promifit; & inter predictos Sacratiffimum Do- 
minum Imperatorem Romanorum , & Sereniflimos 
Francie atque Aragonie Reges, contra ipfum Ducem 
& Dominium Venetorum , atque eorum Subditos , pro 


recuperatione, feu reintegratione omnium deperdito= 
rum. 
Item. ‘Pro celeriori hujus rei expeditione actum & 


con 


itum eft, quod ip HIS. Dominus, Sere- 
oniæ Reges, ipforum qui 
libet cum fufficienti militum & peditum exercitu , ac 
cum artillería neceffaria, teneantur infrà diem priman 
Aprilis proxime venturam , pro recuperatione ante dic- 
ta, communibus Armis eosdem Venetos hofti 
vadere, nec priüs à prediétainvafione , feu Guerra, 
aut Armis, per aliquem ipforum defiftatur, quin on 
ninó & integré Apoftolica Sedes recuperaverit Raven- 
, Cerviam, Faventiam , Ariminum , earumque 
Diltriétus , ac etiam Oppida Imole & Cefene , cum 
omnibus eorum Juribus, & Pertinentiis, ac omnia al 
que de Statu & Juribus Ecclefie Romane di&i Vene 
occupant, & detinent, & prefatus Sacratiffimus Imp 


n 
i 


| rator recuperaverit Roveretum, Veronam , Paduam , 


Vicentiam, Tervifium, Forum- Julium, cum Terr 
toriis & Pertinentiis eorum , necnon Patriarcatum A- 
quilegienfem, cum fingulis fuis Pertinentiis , omniaque 
alia Loca & Dominia per ipfos Venetos in hoc ultimo 
Bello capta & occupata ex T'erris & Dominiis Domus 
Auftrie, & generaliter omnia ea, que ipfi Veneti tam 
à Sacro Romano Impe quà Domo Auft 
abftulerunt, & de prefenti ufur , detinent, & oc- 
cupant: & pari modo Chriftianiflimus Francorum Rex 
recuperaverit totaliter Brixiam , Cremam, Bergamum, 
Cremonam, Geradaddam , cum fingulis ipforum Lo- 
corum Diftrictibus, Territoriis, & Pertinentiis, & ge- 
neraliter omnia, que fuerunt antiquitüs de Ducatu & 
Domo Mediolani , & Predecefforum ipfius. Chriftianis- 
fimi Regis in eodem Ducatu : & fimiliter ipfe Serenis 
fimus. Rex Aragonum recuperaverit ea omnia, quz ip- 
fi Veneti de Regno Neapolitano , & ex Pradeceffori- 
bus in ipfo Regno, quovis modo abftulerunt, & ufi 
parunt, ac de prefenti quovis colore ufürpant, d 
jufium, 
uæ de Reg- 


& omnia ali; 
no Neapolitano per eos occupantur. 


I 
(2) Les Auteurs Francois prétendent que ce Traité fut tout-à-fair des- 
avantageux à la France ; qui fe chargea de faire tous les frais de la 
| Guerre & d'en courir tout le risque , fans en tirer autant de profit que 


| les autres Conféderez, 


ANNO 
1508. 


DU DROIT DES GENS, 


Item. Quantum ad hanc invafionem contra ipfos 
Venetos fiendam per Majeftatem Cefaream , quia 
Majeltas fua noviflime inivit Treugam cum ipfis Vene- 
tis triennalem , quam fine aliqua occafione honeftè 
rumpere non poffet , actum & conventum eft, quod 
ipfa Majeftas Cefarea mittere debeat aliquas Copi 
Armatorum fuorum. in auxilium Sanétifimo Domino 
noftro, ita ut die invafionis fiende , videlicet prima A- 
prilis, apud San&itatem füam, fi velit, fint conftitu- 
i, ‘& eidem in dicta invafione fienda affiftant , & ad- 
cant ; & inde ipfe Sanétiflimus Dominus nofter 
at eidem Sacratiflimo Imperatori , ut tanquam 

Advocatus, & Prote&tor Ecclefiz, fue San&itati cum 
omni potentia affiftat, ad recuperanda Bona Ecclefie 
Romanz; tuncque Majeftas fua infra quadraginta dies 
fequuturos poft primam Aprilis, una cum Imperio , & 
Exercitu inftruéto , atque Artilleria „ex latere fuo etiam 
contrà ipfos Venetos rumpere tenebitur, & contra il- 
los {ub hujusmodi colore omni potentia infiftere. 

Item. Si unus Confoederatorum predictorum priüs 
recuperaverit Terras, & Dominia fua , tenebitur inge- 
nue, & fine dolo , alios adjuvare cum exercitu fo, 
quoad usque illi etiam omnia fua Dominia à dictis Ve- 
metis integrè recuperaverint. 

Item. Si durante Guerra feu Bello contra ipfos Ve- 
netos unus Exercitus egeat alterius auxilio, eo quod fit 
folus ab hoftibus invafus, alter Exercitus omni dilatio- 
ne femota tenebitur illi füccurrere. 

ltem. Poterunt etiam Illuftriffius Dux Sabaudiz, 
pro Regno Cypri, & Dux Ferrariz, & Marchio Man- 

us , pro recuperatione eorum , que dicti Veneti eis 
detinent, & occupant, fe huic Ligæ adjungere, & in 
hac Confcederatione fe includere, & pro inclufis habe- 
buntur, fecundüm quód de inclufione diétorum Prin- 
cipum latius inter Imperialem Majeftatem > & Chris- 
tianifimum Francie Regem convenietur. Verim, 
quantum ad inclufionem ipfius Ducis Ferrari , con- 
ventum eft, eam non aliter fiendam , nifi cum condi- 
tione folvendi unam Summam Pecuniarum Cefaree 
Majeftati, ad arbitrium San&iffimi Domini noftri, & 
Chriftianiffimi Regis Francorum , propter actiones 
quas habet ipfa Majeftas Cæfarea contra ipfum Ducem 
Ferraris. 
Item. Quantüm ad Sereniffimum Regem Arago- 
num, in hac Liga & Confederatione principaliter in- 
tervenientem , quía in predi&o generali Tractatu Pa- 
cis, & Concordiæ , hodie inter Imperialem Majefta- 
tem , 
idem Rex Aragonum per eos tanquám Confoederatus , 
& Amicus communiter eft nominatus & comprehenfus, 
pro fuis Regnis & Dominiis. Aétum eft & conven- 
tum, quód quæftiones Regnorum Caftellæ, tam circa 
Gubernium, & Adminiftrationem pretenfam per ip- | 
fum Regem Aragonum , vice & nomine Regine Cas- | 
telle, ejus Filis, quàm circa Jura Principatus pertinen- | 
tia Illuftriflimo Domino Principi & Archiduci, circa- | 
que fecuritates Succeffionis fuz ,ac quoad Dotem, feu | 
Dotarium Serenifim& Regine Caftelle , necnon alia | 
dependentia, emérgentia, & connexa ad caufam ipfo- | 
rum Regnorum , tractabuntur amicabiliter inter Partes | 
per Arbitros concorditer eligendos. Et ne expeditio | 
præfentis Confoederationis & Ligæ contra Venetos per- 
turbetur, fed unusquisque ipforum Confeederatorum | 
ad eamdem expeditionem liberiüs accedat , Majeftas | 
Cefarea, nec lllufiriffimus Princeps , & Archidux, | 
feu pro eo agentes, hac expeditione durante, & donec 
ad illius finem fit deventum, & per fex menfes poft, | 
per viam facti, aut alias, direétè vel indireétè, nul- | 
lam facient queftionem de pr&diéto Gubernio Regno- | 
rum Caftellæ, & aliis dependentiis, fed interim rema- | 
nebunt hujusmodi controyerfie , & omnia alia concer- | 
nentia Regna Caftelle in fuspenfo , & in eo ftatu, in | 
quo nunc funt.. Et hac expeditione perfecta debent | 
d itri hujusmodi controverfiam infra przfa- | 
menfes, vel etiàm antea , fi velint; amicabil 
ter tractare , & ambas Partes ad amicabilem compofi- 
tionem inducere. | 

Item. Quia in eodem Tra&atu Pacis hodie falto, 
conventum eft de Inveftitura Mediolani, fienda absque | 
jus temporis præfin e, ideo, ut etiam Pecu- | 

tione ipfius Inveftiture folvende, in hane expe- | 
ditionem contra Venetos meliüs converti poflint ; ac- 
1 & conventum eft , quód ipfa Inveltitura fieri de- 
illa die, qua invafio effe&tualiter faéta apparebit 
pro parte Chriftianiffimi Regis, contra eosdem Vene- 
tos; & quód tunc ejus Procuratores, di&am Invefti- 
turam recipientes , exburfent Summam centum millium 
Coronarum auri in auro. Et quód fiat ipfa Inveftitura 
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| 


& Chriftianiffimum Francorum Regem init, | 
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ea conditione, quod ipfe Chriftianiffimus Rex Franco- 
| rum teneatur recuperare fua, & juvare Cæfaream Ma- 
| jeftatem pro recuperatione ufurpatorum per Venetos; 
quo usque id perfe&é fa&um fuerit. Que quidem 
| conditio nihilominus in Litteris Inveftiturz non appo- 
| netur , imo concedentur & fient ip(e Litter; Inveltitu- 
| re fine ipfius conditionis expreffione , 8 puré fecun- 
| dum formam Invettiture factz in Haguenano. Ita quod. 
in ipfa Inveflitura comprehendantur, & expreffé com- 
prehenfa intelligantur Dominia recuperanda ab ipfis Ve- 
| netis, ex parte Chriftianiffimi Regis, videlicet Brixiæ , 
| Creme, Cremonæ, Bergami, Geradaddæ, & ea om- 
nia, que funt de antiquo ftatu. Mediolani, € Ducatu 
ejusdém , cum eorum Pertinentiis & Diftriétibus qui- 
buscumque. 

Item. Quod etiam fit facultas Sereniffimo Regi An- 
gli fe includendi in hac Confcederatione & Liga con- 
tra Venetos , five ad offenfionem, five ad defentionem 
tantüm, five ad utrumque fimul , prout ei meliüs vi- 
debitur. Pro qua inclufione fienda eidem Sereniffimo 
Regi in præfenti Traótatu refervatur hinc indè locus 
| congruus. 

Item. A&um eft, quód fi aliquis ex prenominatis 
| Confœderatis, quod Deus avertat, ante hujusmodi ex- 
peditionem, vel ctiam ipfa expeditione durante, ab hoc 
| feculo migraret, quód Heres, vel Succeffor fuus; 
poflit eamdem expeditionem perficere , & illi infiftere 
jin locum defun&i, fi voluerit. Quod fi nollet , ni- 
| hilominus ceteri Confeederati expeditionem ipfam lau- 
| dabiliter exequantur 
| Item. A&um & conventum eft, quód fi aliquis præ- 
dictorum San&iffimi Domini noftri Pape, & Serenifüi- 
morum trium, videlicet Imperatoris, & Regum Fran- 
Cim , atque Aragonie, prefentem Confcederationem 
& Ligam non acceptaret, aut non ratificaret, aut non 
exequeretur, quod is à præfenti Traétatu, atque Con: 
foederatione exclufus effe cenfeatur, & alii Confoede- 
rati in nullo'ei fint obligati ; & tamen nihilominus fir 
ma maneat hec Confcederatio quoad ceteros, qui prop- 
| terea eam exequi tenebuntur pro eorum Pace. 
| , Item. Quod prefati Sacratiffimus Imperator,& Chris- 
| ttaniffimus Francorum Rex, ac alii Confederati, de- 
| beant confervare Perfonam San&iffimi Domini noftri , 
| Dignitatem, Jurisdiétionem , & Auétoritatem ipfius ; 
| ac Sande Sedis Apoftolice , contra quoscumque Hos- 
| tes eam perturbare feu inquietare volentes. 
ltem. Quöd pariter recipient in, eorum proteétio= 

nem Illaftriffimum Dominum Franciscum Mariam de 
| Rovere, Urbis Prefetum, & in ejus Statu & Domi- 
| niis que de præfenti tenet, vel deinceps legitime tene- 
bit, eum defendent contra quoscumque eum offendere 
| volentes. 

Item. Quod nullus ipforum Confederatorum poffit 
quovis modo inire Pacem, Treugas, five Inducias, aut 
quodlibet aliud Appun&uamentum cum predidis Ve- 
netis , mifi accedat etiam omnium Confcederatorum 
expreflus confenfüs. 

ltem. Quód San@iffimus Dominus nofter debeat 
per cenfüras , & maximé per interdictum , procedere 
contra ipfos Venetos, Ducem, & Magiftratus Vene- 
tiarum , eorumque Subditos , ac Terras & Dominia 


| eis fubjeéta, contraque omnes fautores & auxiliatores 


eorum , ac ipfos Sacratiffimum Imperatorem; Regem 
Chriftianiffimum, & alios Confoederatos invocando ad 
preftandum brachium feculare. Concedendo etiam 
contra ipfos Venetos, & eorum Subditos, repreflälias, 
& dando Bona illorum in predam. Quibus fic actis , 
ipfi Sacratiffimus Imperator , & Chriftianiffimus Rex; 
ac alii Conftederati tenebuntur Sanétitati fue adefle; 
atque eamdem juvare, ut ipfe Cenfure, & Interdic- 
tum, ac alia Ecclefiaftica remedia debitum executionis 
effectum fortiantur. Et ifta fiant ante diem invafionis 
fuperiüs declaratam. 

Item. Quöd San&iffimus Dominus nofter; Sacra- 
tifimus Imperator , & Chriftianifimus Francorum 
Rex, mittant, & fcribant conjunctim ad Sereniffi- 
mum Regem Hungarie , ad alliciendum eum & ins 
ducendum, ut huic Lige € Confcederationi fe adjun- 
gat, & in ea fe includat pro recuperatione eorum ; 
quz dici Veneti fibi indebité detinent, & ut fe pre- 
paret ad inferendum eis Bellum circa diétam diem pri: 
mam Aprilis. 

Item. Fuit convehtum, quód fi fpurciffimus Tur: 
cus, fidei noftre Chriftianæ inimicus, ab ipfis Veneti 


3 
accitus, aut aliàs , invadat Chrifticolas, quód præfati 
San&iffimus Dominus nofter, Sacratiffimus Impera- 


tor, Chriftianiffimus Francorum Rex, & alii füprà no- 
minati, qui hanc Ligam ingreffi fuerint , totis viribus 
E tans 


00, 


CORPS 


tanquam unum in robur conjeétis, 
luti ad commune incendium extingue 
debeant , fecundum quod per Sanétiffimu 
noftrum, Sacratiffimum Imperatorem, 
mum Regem , ac Regem 
tate conclufum extiterit. 
tem. Quod omnes ipfi Confœderati , 
Confederationem & Ligam ingredi voluerint : 
tur infra duos menfes proximè venturos hujusmodi 
: luum cum omnibus & fingulis ‘it I 
re, laudare , & approbare , ac Litteras fuarum 
itificationum in forma debita , debitisque eorum. Si- 
munitas expedire, una cum fabmiffione Cenfura- 
m Ecclefiafticarum, fübque eorum corporalibus ju- 


116 


minum 


riti 


qui hanc 


ramentis, ac bonorum obligationibus, & aliis claufulis 
opportunis in ampliori forma. 
Que quidem omnia & fingula fupra dia, ut pre- 


r, concluía & tra&ata , promifimus, & pro- 
ius pei fentes , in quantum nos concernit, 


bona fide noftra, in verbo Principiffe, ac fub jura- 
mento noftro corporaliter fuper Sanétis Dei Evangeliis 
manibus taétis preftito , ratificari , laudari , & appro- 


bari facere infra tempus preftitatum, & cum omnibus 
claufulis faprà contentis, videlicet per ipfum Sacratis- 
fimum Imperatorem , Dominum & Genitorem noftrum 
Metuendiffmum , tam fuo nomine proprio , quàm 
etiam Tutorio & Adminiftratorio nomine ipfius Illus- 
trifimi Domini Principis & Archiducis, Nepotis nos- 
tri, & hoc, fub obligatione omnium bonorum noftro- 
rum, prefentium & futurorum , & cum renuncíatio- 
nibus, & aliis claufulis neceffariis. In quorum om- 
nium fidem has noftras Litteras manu noftra propria 


fignavimus , & Sigillo noftro juffimus communiri. Da- 
tum.in Civitate Imperiali Cameracenfi , die decima 


menfis Decembris 


MARGUERIT 
N°: igitur Imperator ante diétus de pramiffis om- 
nibus & fingulis traétatis , & conclufis, pleniffi- 
mè informati, ac de eisdem plenam notitiam haben- 
, ex certa noftra fcientia, & libera voluntate, hanc 
anétam Unionem, Confoederationem , Foedus , & 
Ligam inviolabiliter obfervandam fuscipimus, ac om- 
nia & fingula illius Capitula , ut premittitur , tracta- 
a & conclufa, juxta fui feriem , & tenorem in omni- 


Anno Domini 1508. Sic figratum, 


bus fuis Punétis, Claufülis & Articulis, omnibus me- 
lioribus via, modo, forma, & ordine , quibus melius 
& validius de Jure poffümus, & debemus, laudamus, 


C , ratificamus , & confirmamus, ac rata, 
ta, & firma prefentium tenore habemus , & perpe- 
tuam roboris firmitatem obtinere volumus. Et infu- 

- promittimus expreffé per prefentes, fub vinculo, 
eligione juramenti per nos præfentialiter fuper ve- 
¡eno Sanéte Crucis, facroque Canone , ac Sanc- 
Dei Evangeliis manibus noftris corporaliter taétis 


fir 


præftiti, bona fide , & in verbo noftro Cæfareo, pro 
nobis, Heredibus, € Succefforibus noftris , omnia & 
fincula in præinfertis Capitulis contenta, prout in eis 


continetur & cavetur, in quibus nos concernunt, & 
pro parte noftra respiciunt, tenere , attendere , adim- 
plere , atque inviolabiliter obfervare , & contra ipía 
quovis modo, direétè vel indireétè , quocumque ex- 
quifito colore non facere, nec venire, fub obligatione 
& hipoteca omnium noftrorum bonorum prefentium 
& futurorum , necnon fub Cenfuris Ecclefiafticis, qui- 
bus nos expreffe fubjicimus , & in cafu non obfervan- 


tie predictorum , contra nos per Sanétam Sedem A- 
poftolicam ipfo fa&o fulminari volumus, & confenti- 


mus, ita, ut ab iis nullatenus abfolvi valeamus , nifi 
prius conventis & promiflis fupra dictis paruerimus. 
Renuntiantes hoc ipfo relaxationi & dispenfationi jura- 
menti, abfolutionique Cenfurarum , ac exceptioni , tam 
Juris, quàm fa&i, quibus contra premiffa , vel ali- 
quod premifforum, dicere, facere, vel venire, aut ab 
eorum obfervantia quomodolibet nos tueri poffemus. 
1 quorum omnium & fingulorum predictorum fidem 
eftimonium, prefentes noftras Ratificationis & Ap- 
is Litteras manu nofträ propria fignatas, & 
tas, noftri Imperialis Sigilli munimine juffimus 
ari. Datum in Oppido noftro Mechliniæ , die 

a fexta menfis Decembris, Anno Domini 1508. 
n noftrorum , Germanie vigefimo tertio, 
> vero decimo nono. Sie fignatum, MAXI- 
us. Ad Mandatum Domini  Imperatoris, 


DIPLOMATIQU 
| Bulle du P 
Aragonum , pro communi | 


tenean- | 


-m contentis | 


| mini Romanorum Regis femper Augufti , Imperatori 


pe Junes II. 
en la Ligue faite à Caml An xy 
Venrriens, entre l'Empereur M A x 141- 
Lien I. Lours XII. Ro de France, ES 
FerDINAND, Ro d'Aragon, € confirme 
ledit Traité. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. IL pag. 63. d’où l'on a tiré cette Pic- 
ce, qui fe trouve auffi dans Lu N16; Teut- 
{ches Reichs-Archiv. Part. Spec. Contin. I. 


pag. 131.] 
(1) E LIUS Episcopus, Servus fervorum Dei, uni- 
verlis & fingulis prefentes Litteras infpecturis , 
Salutem, & Apoftolicam Benedictionem. Petierunt à 
nobis magna cum inftantia per Oratores fuos ad hoc 
fpeciale Mandatum habentes, cariffimi in Chrifto Filii 
noftri , Maximilianus , Ele&us Romanorum Impera- 
tor, femper Auguftus, Ludovicus, Francorum Chris- 
tianiflimus, & Ferdinandus, Aragonie & Sicilie Ca- 
tholicus, Reges, ut Confcederationem & Ligam inter 
ipfos in Civitate Cametacenti , per dile&um Filium 
noftrum Georgium, Sandi Xifti, Presbyterum Cardi- 
nalem, noftrum & Apoftolice Sedis in Francia Lega- 
tum, qui etiam pro nobis de ratihabitione promifit , di- 
le&amque in Chrifto Filiam, nobilem mulierem Mar- 
garitam Archiduciffam Auftrie , Duciffam Sabaudiæ 
reliétam , & dilectum Filium Jacobum de Albion, ad 
hoc de füfficienti Mandato fuffultos , pro exaltatione 
Sanéte Crucis tractatam, & die decima menfis Decem- 
bris, Anno Domini 1508. conclufam , cujus Confæ- 
derationis & Ligæ nos, ut pote fidelium omnium Pa- 
trem, Caput effe voluerunt, quam Imperator Electus , 
& Reges ipti ratificarunt , ratificare & nos per Litte 
noftras vellemus , cum omnibus & fingulis Capitulis 
infra fcriptis, in eisdem Confeederatione & Liga con- 
tentis. Cui petitioni nos, qui omnes curas & cogita- 
tiones noftras ad propagationem & exaltationem no 
nis Chriftiani femper convertimus, quique ab exordio 
noftri Pontificatüs Principes Chriftianos inter fe diff 
dentes paterna cura & caritate ad Concordiam revc 
vimus, ac Pacis inter Imperatorem ele&um, & Lu 
vicum, Chriftianiffimum Regem prædiétos nupe 
clufe, fuafores & auctores fuimus, ed libentius d 
mus annuendum , quód fperamus Confoederatior 
Ligam hujusmodi Reipublice Chriftiane utilem. & fa- 
lutarem futuram, Deo & Salvatore noftro Jefu-Chris- 
to, cujus caufa agitur , honor & gloria queritur 
jutore. Quocirca Confoederationem € Ligam p 
tas harum ferie in tempore debito ratificamus &'appro- 
bamus, easque cum omnibus in illis contentis Capitu- 
lis gratas , ratas , & firmas habere & tenere in verbo 
Pontificis Romani promittimus ; hodie enim de ipf 
rum tenore atque continentia legitimè certiores facti 
fuimus, ac de prefatorum Regum ratihabitione per pu- 
blica Inftrumenta nobis exhibita, fimulque, ut prefer- 
tur, ad eam ratificandam fuimus requifiti, quam utpo- 
te in tempore debito à nobis factam iidem Oratores re- 
ceperunt atque acceptaverunt. Tenor aurem Capitu- 
lorum fequitur, & eft talis: Imprimis, quia hodie nos 
cum prefato Reverendiffimo Domino Cardinali Roto- 
magenfi, Legato, &c. 
atum Rome, apud Sanctum Petrum , Anno In- 
carnationis Dominice (2) 1508. ro. Kalend. Aprilis, 
Pontificatüs noftri Anno fexto, fub plumbo. J urrus 
Papa II. Signatum, S1GISMUNDUS. Et fur le re- 
pl, D. DE Comitinus. Es fur le dos, Regiftra- 
ta apud me SIGISMUNDUM. 


Da; 
1 


(x) Le Pape n’entra dans la Ligue de Cambrai, qu'après avoir offert 
inutilement aux Venitiens de la rompre, pourvà qu'ils lui rendiffent 
Ravenne & Fayence. 

(2) 1508. eft fans doute une faute pour 15095 puis qu'autrement la 
Ratification du Pape auroir précedé le Traité même. [Du] 


Lettre de CHARLES, Duc de Savoie, à PEm- 
qureur , ES au Roi de France y pour être compris 
au Traité de Cambrai contre les VENITIENS. 
A Turin le 10. Mai 1509. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. II. pag. 64.] 


Arorus, Dux Sabaudiz, &c. univerfis faci- 
mus manifeftum , quód cúm noviffimà ad nos 
venerint Legati Sereniflimi & Invi&iffimi Domini, Do- 


eledii, 


1508. 


1509. 


10. Mai. 


DU DROIT 


ele&i , Domini noftri metuendiffimi ; qui fibi 
tionis exigentia , nobis explicarunt non- 
m {tas Sua inviétióli 
cupiat, in beneficium & commodum Irtuftz 
1 Sororis noftre, Honorifice Domine 
Auftria & Burgundia: Nos autem, qui 
tati, pro viribus morem gerere & obfequi, 
Huftrifimæ Sorori noftre gratificari cupi- 
riptis annuerimus , tum pro noftra in eam- 
atem obfervantia, & in ipfam qnoque [llus- 


ommis- 


eide 

ipli quoque 
mus infr 
Ma 


freti 


u, 


nobis defutura non 


ut fcilicet pro recuperatione noftri Regni Cypri, 
fit unquam eadem Majeftas ; fed 

m omnem ad hoc, in noftri 
übere dignabitur , juxta renun- 
atos. Hinc eft, quód intellecto 
præfatorum Legatorum tenore "T'ra&tatus 
Foederis, feu Confoederationis & Unionis, inter eam- 
dem atiflimam Imperialem Majeftatem hinc , & 
Sereniffimum Dominum Francorum Regem inde inita- 
rum, fatto & conclufo, de & pro recuperatione Ter- 
rarum & rerum eisdem per Venetos diu occupatarum , 
in quo quidem Traétatu dignati fuerunt, nos cum eis, 
pro recuperatione quoque diéti Regni noftri, benigni- 
ter includere: volentes nunc reliquum , quod in nobis 
eft, circa infra fcripta adimplere, confifi de intemerata 
erga nos fide, prudentia, gravitate, & longa experien- 
tia, Magnifici, ac Spectabilium bene dilectorum fide- 
lium Confiliariorum, & Cambellani noftrorum, Ame- 
dei, Baronis Viriaci, & Mercurii de Gattinara, Prefi- 
dis Brefie & Burgundie, & Benediéti Tortelleti, Do- 
mini Montisaftructi, 1 giftri hospitii noftri, ex noftra 
certa fcientia, eosdem ferie prefentium facimus , cons- 
tituimus & deputamus Procuratores noftros fpeciales 
& generales, ita quod fpecialitas generalitati non de- 
roget, nec è contra; ad videlicet fe coram Imperiali 
Majeftate, pro & nomine noitro prefentandum , ibi- 
demque, aut alibi, ubi expediens fuerit & opportunum, 
confentiendum & declarandum , & ita mentis noftre 
effe declarandum, afferendum , & profitendum , quan- 
locumque di&um Regnum noftrum Cypri ,' & illius 

tegramque repetitionem , & confecutionem, 
“te Confcederationis', virtuteque ejus, quo in 
di&is Confeederatione & Unione comprehenfi & inclu- 
fi fumus, confequuti fuerimus, & eo ipfo quo pacificé 
ejusdein Regni pofleffione frueremur , eadem Illuftris- 
fima Domina, & Soror noftra habebit & confequetur à 
nobis pro fe, & vita ejus durante, duntaxat , & ita ei- 
dem remittimus fuperioritatem & refortum fuper Patriis, 
Terris, & Dominis Breffig & Foucigniaci, & aliis; 
que pro ejus Dotalitio tenet, aut tenere poffet in Patria 
Vaudi, excepta ea, hoc partim ad ufumfruétum, & 
falvo nobis & noftris jure proprietatis ;falvis etiam no- 
bis, & refervatis Homagiis, Fortificationibus Villarum, 
fervitiis tempore Guerræ, & aliis omnibus debitis fide- 
litatibus , citra tamen prejudicium dictarum Jurisdiétio- 
nis, & Refforti prefate Illuftriffime Dominæ, referva- 
tis etiam nobis donis, & fubfidiis pro Dotibus , quin 
etiam pro fingulis annis, citra Prejudicium ufusfruétus 
prefate Tlluftriffime Domine, nobis liceat fieri facere 
nomine noftro unam Cridam voce Præconis, pro con- 
fervatione jurium proprietatis, ut fuprà nobis referva- 
tæ, omnimodam poteftatem eisdem propterea confe- 
rendo, de & fupra premiffis , quatenus expedierit , con- 
trahendi, promittendi, conveniendi , jurandi in fidem , 
& animam noftram, bona noftra obligandi, renuntian- 
di, & alia faciendi in præmiflis neceffaria pariter & op- 
portuna, que nos ipfi faceremus , fi prefentes & per- 
fonaliter adeflemus ; etiam fi talia forent, que Manda- 
tum exigerent magis fpeciale, ita & taliter quod, uno 
abfente, reliqui duo premiffa exequi & adimplere va- 
eant. Promittentes propterea boná fide noftrà, & in 

verbo Principis, ac fub noftrorumobligatione bonorum, 
habere ratum , gratum, & firmum, quicquid per eos- 
dem Confiliarios & Procuratores noftros, feu duos ex 
ipfis , in alterius abfentia actum, geftum, di&turn , con- 
clufum, promiflum, & conventum fuerit, in premis- 
fis, & ci eaque ratificare ; & nunquam contra fa- 
cere, dicere , opponere, vel venire , neque contrave- 
nire volenti confentire, juribus premiffis forté contra- 
riantibus. Renunciando cum € fub claufulis, & fo- 
lemnitatibus in talibus opportunis; has in premifforum 
Teftimonium concedentes. Datas Taurini, die deci- 
ma menfis Maii 1509. per Dominum, prefentibus Lu- 
i, Comite Montismajoris , Ma- 
refcallo Sabaudis; Jacobo, Comite Maxini Guberna- 
irum; Antonio de Ginfino, Domino Di- 
ente; Janus de Duino; Domino Vallis- 


& op 


quód prefidium 


| 
| 
| 
| 


DES GENS: 117 


Yíare 


Scutifero Sc 
gniaco, Apoftolico Pr 
alleifonis; Francisco Prou: 
ni Confilii3 Joffredo Paf 
phano de Capris, Financ 
generali. 


Antonio de IR 
o; Claudio, Domino 
1, €x Colla libus Mag- 
, Advocato Fiscali; Ste- 


rum Sabaudie Thefaurario 


mu 


; 
tonotai 


O vs Charles, Duc de Savoie, &c 

que comme le bon plaifir 
Imperiale, € du Roi Tres-Chrétien , en f 
Traitez de Confederation, Union, & Concor 
le recouvrement & conquéte des piec 1 
furpées de long-temps par les Venitiens , été de 
nous comprendre audit Traité pour nôtre Roiaume de 
Chipre, en la forme & maniere, que aprés ferc ift 
par les Seigneurs; & que depuis aions fatisfait 
que par les Ambaffadeurs desdits Seigneurs a été a 
Pource eft-il, que nous defirant être purement & 
plement compris audit Traité, envoions p: 
dit Sieur Roi, nos tres-chers bien-amez & feaux Con- 
feillers & Chambellan, Janus de Duin, Seigneur 
Valdifere: & Meflire Francois Proyane , Collate 
de nôtre Confeil refident , ausquels de nôtre certai 
fcience, par ces prefentes , donnons plein pouvo 


plein 
mandement fpecial, de fuplier & requerir audit Roi; 
pour nous & en nótre nom, d'étre compris audit T rai- 
té comme deffüs, & à demander & accepter les Let- 
tres d'inclufion neceflaires , enfemble d’être prefens à 
la promefle, qu'il plaira audit Seigneur en faire; iccl- 
le accepter, de promettre & jurer, que enfemble pro 
mettons & ferons de nôtre côté tout ainfi & en la ma- 
niere qu'il apartiendra , & generalement faire & accom- 
plir en cet endroit ce que nous-mêmes ferions, fi nous 
y étions en perfonne-, encore qu'il y eût ch qui 
requift pouvoir & mandement plus fpecial, & promet 
tons en parole de Prince, & fous obligation de 
biens, avoir ferme & agreable tout ce que par les fus- 
nommez ,nos Confeillers & Deputez, pour nous, & à 
nôtre nom fera fait, arrêté, & accompli en ce que dit 
eft, mais le ratifier, fans venir, ni faire au contra 
& ce fous les claufules & folennitez en tel cas requife 
& neceflaires. En témoin de ce, avons figné ces pre- 
fentes, & fait fceller de nôtre fcel. Donnéà Turin 
le 12. jour de Mai, l'an de grace 1509. Par Monfei- 
gneur, Meflicurs Louis, Seigneur de Miolans, Comte 
de Montmajeur; Maréchal de Savoie; Antoine de 
Gingin, Seigneur de Divonne; Prefident; Angelin 
Provana, Prefident Patrimonial , Claude Seigneur de 
Belleifon ; & Etienne Capris , General de Savoie;à ce 
prefens. 


Declaration du Roi Lours XII. par laquelle il 
comprend CHARLES; Ducde Savoie, dans la 
Ligue faite à Cambrai le dixiéme Decembre 1508. 
Fuit au Camp près Pontolio , le xo. Mai 1509. 
[Freperic Leonard, Tom. Il. 
pag. 66. d'où Pon a tiré cette Pièce, qui fe 
trouve auffi dans Lunre, Teutíches Reichs- 
Archiv. Part, Spec. Contin. I. Pag. 132.] 


L Outs par la grace de Dieu Roi de France; Duc 
de Milan, Seigneur de Gennes, &c. A tous ceux 
qui ces prefentes Lettres verront, faluti Comme en 
enfuivant le Traité & Confederation fait en la Ville de 
Cambrai entre tres-haut, tres-puiffant & tres-excellent 
Prince, nôtre tres-cher & tres-amé Frere & Coufin 
l'Empereur, d'une part, & nous d'autre ; pour le re- 
couvrement des Pieces & Terres, que les Venitiens 
ont detenu & occupé ; detiennent & occupent, tant 
au Siege Apoftolique , audit Empereur; & à nous, à 
caufe de nôtre Etat & Duché de Milan, qu'à plufieurs 
autres Princes & Seigneurs, ait été entre autres chofes 
dit & traité , que nótre tres-cher & tres-amé Coufin le 
Duc de Savoie Charles II. de ce nom pourra être coin: 
pris fi bon lui femble, audit Traité, pour le recouvre- 
ment du Roiaume de Chipre, qu'il pretend lui apatte= 
nir,felon ce que par nôtredit Frere l'Empereur & nous 
feroit avifé; favoir faifons, que nous ,ce confideré ; & 
aprés ce que avons été certifié; que entre les Ambas- 
fadeurs de nótredit Frere l'Empereur, & les nôtres, & 
nótredit Coufin Duc de Savoie,a été conclu de ce Que 
par lui fe doit faire en cette entreprife. Avons entant 
que à nous eft, compris & enclos, comprenons & in- 
cluons audit Traité & Confederation nótredit Coufini 
le Duc de Savoie, pour en tout & par tout jouir & 
ufer du benefice d'icelui Traité, & contenu en icelui 


3 tout 


19. Mai: 


France gi 
Savors, 
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toutainfi queles autres Alliez & Confederez font & pour 
ront faire ci-après. En témoin de ce nous avons fait 
mettre nôtre feel à ces prefentes. Donné au Camp | 
prés Pontolio, le dix-neuviéme de Mai, Pan de grace | 
1509. & de nôtre Regne le douzieme. Sigré, R o- | 
BERTET 


OMATIQUE 


reque & antiqua Romanorum Principum & Germanice 


| Nationis cum Francorum Regibus, & Gallica Gente, 


Fœdere, Amicitia, commercio , antiquaque confuctu- 
dine ad amuflim perpenfis, aliisque pluribus rationibus 
& caufis animum noftrum moventibus , & precipue ad 


| perpetuum Chriftiane Religionis & rei publice com- 


| modum , Chriftianique nominis Hoftium perniciem, & 


Inveftiture du Duché de Milan, en execution du 
Traité de Cambrai de 1508. donnée par MAX 1- 
MILIEN I. Empereur, au Roi Louxs XII. | 
ES à fes descendans mâles y ES iceux defaillans 
aux Filles. A Trente le 14. uin 1509. [FRE-| 


DERIC LEowARrD, Tom. Il. pag. 16.] 

M AXIMILIANUS , Diviná favente Clementià, 
Romanorum Imperator femper Auguftus , ac Ger- 
manie, Hungarie, Dalmatie, Croatie, &c. Rex, Ar- | 
chidux Auftriz, Dux Burgundiæ, &c. 

Ad perpetuam rei memoriam , tenore prefentium 
cognoscimus, & notum facimus univerfis, Imperialis | 
Celfitudinis culmen , cui divino munere præfidemus, ad 
totius Chriftiani Orbis tutelam , & Orthodoxe Religionis 
confervationem propagationemque à Deo optimo ma- 
ximo conftitutum intelligentes, ad ea potiffimüm men- 
tem, ftudium , animique aciem dirigimus , que non 
tam fingulorum commodis, quàm univerfæ Reipublice 
Chriftianz faluti, dignitati, amplitudinique conducere 
arbitramur. Cum itaque fuperioribus temporibus, infti- 
gante humani generis Holte, omnisque discordiæ, dis- 
fenfionis, & zizaniæ feminatore, inter Chriftianos Prin- 
cipes, & Porentatus, multa & varia bella , maximeque 
discordiæ , contentiones , & rixæ, proh dolor! ex- 
Orte, non modo variis calamitatibus , atque incommo- 
dis, fingulorum Subditos affecerint, verum etiam im- 
maniflimis noftre Religionis Hoftibus, ad invadendos 
Chriftianorum fines, magnaque Imperia € Regna ‚am- 
pliffimasque Provincias occupandas , occafionem ani- 
mumQque praftiterint, ad eorum s atque audaciam 
reprimendam , Salvatorisque noftri fidem propagandam , 
nil magis quàm veram &intemeratam inter Chriltianos 
Principes, & eos maxime, qui viribus, potentia, vir- 
tuteque præftant, Pacem , Concordiam, F'oedus , Ami- 
citiamque, profuturum arbitremur, & maxime inter 
nos, & Cariffimum, Confanguineum, & Fratrem nos- 
trum, Ludovicum, Regem Francorum Chriftianiffi- 
mum necnon Romanum Imperium, atque Francorum 
Regnum. Quorum auctoritate, & viribus, & reliquos 
Potentatus Chiltianos, in Officio atque Amicitia con- | 
tineri, & Chriftiani nominis Hoftes ab injuria arceri, 
prorfusque opprimi haud difficile poffe, jampridem 
compertum eft. 

Que omnia in arcano pectoris noftri maturé & con- 
fideratè revolventes, quantumque commodi & emolu- 
menti ex Traétatibus Pacis, Concordie , Confoedera- 
tionis, Ligæ , & Amicitie , nuper in Civitate noftra 
Imperiali Cameracenfi ; per & inter Cariffimam Filiam 
noftram Margaretam , Archiducillam Auftriz, Duci: 
fam Burgundie , Brabantie , &c. viduam Sabaudiæ, 
noftro, & Reverendiffimum & Illuftrem in Chrifto P 
trem, Dominum Georgium de Ambafia, Tituli Sanc- 
ti Sixti Presbytetum Cardinalem , & Archiepiscopum 
Rothomagenfem, atque in Regno Francie Apoftoli- 
cum Legatum, prefati Sereniflimi Principis , Domini 
Ludovici Francorum Regis Chriftianifimi nomine, & 
Mandato, initis; & conclufis, univerfo nomini Chris- 
tiano exoriri poflit, dictos Tra&atus, & omnia & fin- 
gula in eis contenta, prompto atque alacri animo rati- 
ficavimus & approbavimus, Litterisque noftris Paten- 
tibus, perpetuæ firmitatis robur habere decrevimus. 

In quibus quidem T'ra&atibus , cum inter cetera fpe- 
cialiter atque expreffé conventum & conclufum extite- 
rit, ut nos noftro, ac Sacri Romani Imperii nomine, 
præfato Chriftianiffimo Regi de Ducatu & univerfo St 
tu Mediolani, czterisque Civitatibus; Terris, € Juri 
bus; pro fe , fuisque Heredibus , & modis ac forinis 
inferius expreffis , ac defcriptis , Inveftituram concedere 
in forma autentica dignaremur ; cümque præfatus Rex 
Chriftianiffimus ex Ducibus Mediolani originem trahat, 
medio Illuftris quondam Domine Valentine , Avie 
fue, Filiz quondam Illuftris Joannis Galeacii, Medio- 
lani Ducis:nos cupientes diétos Traétatus Pacis, Lige, 
Confcederationis , & Amicitiæ, quantum in nobis eft, 
perpetuo atque inviolabiliter obfervare, fraternamque 
benevolentiam cum predicto Rege Chriftianiffimo , 
continuis officiis ac beneficiis fovere & adaugere, ip- 
fius prefertim virtutibus , & tanti Regni faftigio , vete- | 
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ruinam, ac Sacri Romani Imperii decus & ornamen- 
tum, utque ipfe Ludovicus, Rex Chriftianiffimus , be- 
neficientia noftre liberalitatis invitatus , eo alacriüs, 
cum opulenti fui Regni opibus, ac Subditorum fuo- 
rum viribus, unà nobiscum ad perfequendum Chriftia- 
ni Orbis Hottem, & ad publicum atque univerfäle pre 
fidium & auxilium, fefe accingat , atque ad tutandam 
& propagandam Redemptoris noftri fidem acer Chrifti 
miles nobis opituletur , ejusdem Sereniffimi Ludovici 
Francorum Regis fupplicationibus inclinati, rec 
priüs à prefato Reverendiffimo & Illuftri Domino C. 
dinale, Nuncio $ Procuratore ad hzc fpecialiter defti- 
nato, (prout nobis conftitit Litteris Patentibus predicti 
Regis & Ducis Mediolani, datis Pischeriæ, die quinto 
prefentis menfis Junii, fübfcriptis manuali figno ejus- 
dem Regis, ac per Aoertet Secretarium fuum fignatis, 
& figillatis, in cera rubra,) debito ,ac in fimilibus pra 
tari folito fidelitatis & homagii juramento , quod idem 
Procurator & Nuncius, in animam diéti Regis fui, in 
prefentia ritè, & de more Curie noftre Oxfareæ nobis 
preftitit, fano ad hoc & maturo accedente Principum , 
Comitum , Baronum , & Procerum noftrorum confilio, 
€x noftra certa fcientia, & de noftre Cæfareæ potellatis 
plenitudine , fprenominatum Ludovicum Francorum 
Regem Chriltianifimum , pro fe, & Heredibus fuis 
masculis , ex fuo corpore legitime descendentibus, & 
in defe&um masculorum , pro Illuftriffima Domina 
, ejus Filia, illiusque futuro Sponfo , ac libe- 
ris, & descendentibus eorum masculis, & ex ipfo M 
trimonio , & ex corpore diéte Domine Claudia legiti- 
mé procreandis. Et fi contingeret, quod Deus aver- 
tat, ipfam Dominam Claudiam decedere absque des- 
cendentibus masculis , & prefatum Regem Francie , 
aliam, vel alias fuscipere filias, pro illa, que erit pri- 
mogenita, vel pro alia, quam Rex ipfe ad ipfum Du- 
catum eliget, ac pro eo cui contingeret eam desponfa- 
ri, & eorum liberis masculis descendentibus ; & eisdem 
deficientibus fine liberis, pro Heredibus masculis prz- 
fati Francorum Regis, & maximé pro Francisco, Du» 
ce Valefii, € Comite Engolismenti , quantum ad dic- 
tum Ducatum & Statum Mediolani, ejus Hærede 
deinde pro aliis, qui illo tempore venient ad fuscipien- 
dam Inveftituram de univerfo Ducatu & Statu Medio- 
lani, & Comitatibus Papiz, & Anglerie, quos nunc ad 
prz fens tenet & poffidet, necnon de Comitatibus ac Do- 
miniis Brixiæ, Cremonz , Bergomi , Creme, & Gla- 
tee Addux, his proximis diebus € manibus Venetorum, 
illa injuftè ufurpantium $ occupantium , vi armorum 
per prefatum Regem Fratrem. noftrum recuperatis, ac 
de omnibus que ad ipfum Ducatum, ac illius Domin a, 
quoquomodo fpeétare & pertinere poffunt & debent, 
ac de quibus Pr&deceflores fui Duces Mediolani, per 
Romanos Principes inveftiti fuerunt, necnon & que 
ipfi Mediolani Duces tenuerunt & poffederunt, cum 
omnibus Civitatibus, Oppidis , Terris, Caftris, Arci- 
bus, Villis, Diftri&tibus, feudis, & aliis quibuscumque 
rebus ; Juribus , ac bonis, ad ipfa Dominia, vel ipforum 
occafione fpe&tantibus & pertinentibus; que , & quas, 
pro tempore exiftentes Mediolani Duces, à quibus dic- 
tus Rex Chriftianiffimus originem traxit, à nobis five 
aliis Romanorum Imperatoribus aut Regibus , Prede- 
cefforibus noftris, à Sacro Imperio Romano in feudum 
füscipere & habere confueverunt, folemniter & expres- 
fé inveftiendum duximus,ac tenore prefentium inves- 
timus. Ipfique Ludovico Regi, ac Heredibus fuis ,ut 
fuprà expreflum eft, (non obitante quacumque Inves: 
titura Ludovico Sfortim, & ejus Hæredibus , aut aliis 
facta, quam prefentium tenore, & de noftre Cæfareæ 
poteltatis plenitudine revocamus, caflamus, & annul- 
lamus,) Regalia di&orum Ducatus, Comitatuum , & 
Dominiorum confüeta, & quascumque gratias, liber- 
tates, immunitates , Privilegia , honores , preeminen- 
tias, dignitates, Franchifias, Jurisdictiones, & facul- 
tates concedimus. & impartimur , declarantes infuper, 
quód fi contingeret, ut predictum eft, prenominatum 
Regem, prefatam Dominam Claudiam, & ejus Spon- 
fum futurum, aliasque Filias ,& eorum Sponfos absque 
liberis decedere, non dantibus nobis Inveftituram H&- 
redibus reliétis à prefato Francorum Rege, teneamur 
reftituere ipfis Heredibus fummas centum millium 
Francorum, ac centum millium Scutorum auri & in 
auro 


ANNO 
1509. 


Anno 


1508. 


17. Dec. 


DU DROIT DE 


auro ad folem ; que duæ fummz ascendunt ad fummam 
centum quinquaginta quinque millium, centum feptua- 
ginta duorum fcutorum auri ad folem , & quinque £o- 
lidorum Turonenfium, permanente tamen jure faivo , 
quod haberent in ipfo Ducatu prenominati Horedes. 
Fa etiam adjeéta conditione, quod in diéto cafu Hæ- 
redes, qui mitterent pro Inveftitura habenda, folvere 


debeant jura in hujusmodi Inveflitura confueta. Non | 


obftantibus in premiffis aliquibus Legibus, Statutis, Con- 
fuetudinibus , auc alis auxiliis generalibus, vel fpecia- 
libus, quibus poffet in premiffis , aut aliorum aliquo 
quomodolibet obviari, etiamfi talia forent, de quibus 
fpecialis & individua mentio facienda effet. Que om- 
nia hic pro expreflis & fpecificatis haberi volumus. Il- 
lis enim omnibus, in quantum præmiflis obfiftant, aut 
in futurum obfiftere poffint, de certa noftra fcientia, & 
Cæfareæ Poteltatis plenitudine, prorfus & expreffé de- 
rogamus. Decernentes , & hoc noftro Cæfäreo fta- 
tuentes Edicto ‚ea omnia & fingula perpetuam obtinere 
roboris firmitatem. Noftris tamen , & Sacri Romani 
Imperii Juribus, ac alterius cujuscumque in ceteris, 
femper falvis. Nulli ergo omnino hominum liceat 
hanc noftre Inveftiturz & Conceffionis paginam infrin- 
gere, aut ei quovis aufu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attentare prefumpferit, indignationem nos- 
tram graviflimam, ac centum mille marcarum auri pu- 
iffimi fe noverit irremiffibiliter incurfurum ; quarum 
medietatem , fisci , five xrarii noftri , refiduam vero 
partem, injuriarum pafforum ufibus decernimus appli- 
candam, prefentium fub noftri Regni figillo Littera- 
rum. 
Datum in Civitate noftra T'ridentina , die quarta de- 


cima menfis Junii, Anno Domini millefimo quingen- | 


tefimo nono, Regnorum noftrorum , Romani vigelimo 
quarto, Hungaris verd vige(imo; 


LIII. 


Lnfirumentuim publicum. fuper. contratto Matrimonio 
inter CaRoLUM Prinipem Hispaniarum , 
MAXIMILIANI I. Romanorum Imperatoris 
Nepotem & M A R1AM, Filiam Henrici VII. 
Regis Anglie. Datum in Palatio Regio Riche- 
mount die 7. Decembris Anno 1508. [R Y MER, 
Foedera , Conventiones, &c. Tom. X III. 
pag. 236.] 


Im Dei nomine, Amen. 


PE R præfens publicum Inftrumentum cunétis appa- 
reat evidenter quod, 

Anno Do aillefimo quingentefimo octavo, Indic- 
tione duodecimà , Pontificatús San&iffimi in Chrifto 
Patris & Domini noftri Domini 72/;, Divina Provi- 
dentid, Pape fecundi Anno fexto, menfis vero Decem- 
dris. die decimo feptimo, 

In quadam magna Camera, infra Palatium five Ma- 
nerium Regium Iluftrifimi , Excellentiffimi & Potentis- 
fimi Principis Domini noftri Metuendiffimi , Hezrici, 
Dei gratià, Regis Anglie & Francie ac Domini Hi, 
e, Richemonnt vulgariter nuncupätum, 

Goram eodem. Excellentifimo & Potentiffimo Do- 
mino noftro Rege, 

In Nobilium, Huftriimque Virorum ac Reverendis- 
fimi & Reverendorum Patrum Archiepiscop: , & Epis- 
coporum, Ducis, aliorúmque Procerum € Magnatum 
inferiüs nominatorum, noftrümque Ricard: Spencer & 
Jobannis Barett publicorum auctoritate Apoftolicá No- 

orum fübfcriptorum , prefentia 

Conftituti perfonaliter, 

Nobilis € Illuftris Vir Fohannes de Bergis faper Zo- 
mam & de Walham Camerarius & Miles Ordinis aurei 
Velleris , 

Ma xiMILIANI, Divina favente Clementid, E- 
lecti Romanorum Imperatoris femper Augufti, ac G 
mania , Hungarie , Dalmatie y Croacie , isc. R 
necnon Karoli, Dei gratià Archiducis Auftrie, Prin- 
cipis Hi. m, utriusque Cicilia € Ferufalem Esc. 
Commiflarius, Orator, Procurator, Faétor , & De- 
putatus , 

Habens inter cetera, in fue Procurationis Mandato 
contenta (quod in præfentia fupradiéta realiter produxit , 
exhibuit , atque tunc ibidem per Magiftrum gz 

len Damme Imperialem Secretarium. public 
t) plenam p 


? 


legi 
oteftatem, auétoritatem, & Mandatum 
& fpeciale, tam prafati Romanoram Imper: 


| 
| 


| Maria, antefati Metuendiffimi Domin 


| mine quo füpi 


vis nominc 
quam Avi 
Perfonz & 
chiducis Principis E 
nomine ipfius Ka 


1 tutorio:nomiae & tan- 
natoris , & Adminiftratoris 
rotis fui Cariffimi Karoli 4; 
iéti, quam eti 
& Principi 


lia, per verba ad hoc 


a Do 
i noft 


, nomine pr: i 
ducis Auftriz, Principis Hispaniarum &c. & 
liter & cum effectu contrahendi, ceteráque f 
prout in fuz Procurationis Mandato , tunc ibidem, 
premittitur, realiter exhibito & perle&o , Sigillo 
Sacratiflime Cæfareæ Majeftatis atque ipfius Arc 
cis € Principis Hispaniarum, quo in Negotiis commu- 
niter eos tangentibus, ut afferitur , utuntur , figillato 

atque per eosdem, ut apparuit , fübfcripto & fignato, ple= 
niüs continetur, ex una, 

Necnon fupradiéta Clariffima Domina Maria R 
Filia, perfonaliter & pro feipfä , partibus ex alter, 

Poft certas Orationes, 

Matrimonium & ejus Dignitatem, ac non 
commoda & quierem Regnorum & Reipubl 
tiane, que exinde fubfequuntur, concernentes , 

Per Reverendiffimum Patrem Dominum /7/liefa. 
Cantuarienjem Arch opum totius Angliz P 
& Apoftolice Sedis Legatum Anglis Cancellarium pri- 
mo, & per Nobilem Virum Dominum Yohazz 
Sanvage Militem Dominum de Scaubeca Prefidentem 
Confulatüs Flandrie fecundo loco, elegantiffimé pro- 
pofitas , J 

Sponfalia ‚in præfentia fupradiéta, publicé adinvicem 
contraxerunt fub infrafcripta forma verborum ; videli- 
cet, 

Primo , prefatus Nobilis & Illuflris Vir & Domi- 
nus Johannes de Bergis fuper Zomam , Commiffarius ; 
Orator, Procurator, € Factor füpradi&us, & eo no- 
mine accepit prefatam Clariffimam Domizam Mari 
per manum dextram, & dixit eidem, ad Recit: 
prefati Domini Jobawsis le Sanvaige, 
ma, 

Le treshault ES puijlant Prince & mon Tretredoubte 
Souverain Seigneur Charles, par la grace de Diez, Prin- 
ce d’Espaigne, Archiduc d'Auftriche ; Duc de Bour- 
goingne &c. par moy Jehan Seigneur de Berghes , for 
Commillaire & Procureur ad ce, par fa Commiffion ES 
especialle Procuration, prefentement leue, declairee ES 
publice ,. foufhfaument conftitue ES ordonme , ES moy 
moyennant ES a vous ce figniffiant, VOUS PRENT, 
Dame MARIE, A SA {ME ET ESPOUZE, 
ET EN VOUS SE CONSENT COME À SA VRAYE 
FEMME ET ESPOUZE, 

Et mon dit tresredoubte Seigmeur vos 
pour luy vous promefiz, que, d' 

: "elle vie, il vous aura tiemd 
me ES Espouze, 

Et fur ce, en verte ES pouoir deffus dites, il, ES m 
pour luy, vous en baille fa foy. f 

Et incontinenter , retraétis eorum manibus 
Clariffima Domina Maria, denuo accipiens 
Nobilem & Illuftrem Virum Dominum Yo» m de 
Bergis , Oratorem & Procuratorem præd um, per 
manum dextram, dixit eidem verba fequentia; vide- 
licet, 

Je Marie » par vous Jehan Seigneur de Berghes 
Commifjaire Procureur de treshault 69 puillant Pri, 
ce Charles, par la grace de\Dieu, PRINCE d'Espaigne 
ArcuHibuc d'Auftriche, é Duc Burgoigne, z e 
par fa Commiffion ES especialle Procu ; 
ment leue , declairee ES publice , for nent co; 

ordonne; 9. vous moyennant ES à moy ce fig 
PRENS LE DIT SEIGNEUR CHARLES f 
Mary ET ESPOUX, ET EN LUY JE CONSENS 
COMME A MON Mary Er Espo 

Es à luy ES à vous pour lui je promellz 
avant durant ma naturelle vie, je l'aur 
repputeray pour mon Mary ES Espoxx, 

Ez fur ce ly baille & a vous i 

Quibus peractis , immediaté poft hujusmodi verborum 
hincinde prolationem, idem Orator & Procurator, no- 
, in fignum Sponfalium hujusmodi; 
eandem Clatifimam D. m. M. deosculatus 
eft, & Anulo aureo fuberravit , & ipfius digito medio 
impofuit, E 

Quem Anulum ipfa Clariffima Domina M 
Sponfa ejusdem Karol Archiducis Auftrie, Pr 
Hispaniarum &c. gratanter recepit & acceptavi 


„Tea 


H2 
N 1onem 
füb hac for- 


promet , ÈS moy 
ant ÈS durant 


ipfa 
prenotatum 


de 


ce 


pour fy % 


„ut 
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ANN Super quibus omnibus & fingulis , tam diétus Do- 
ANNO mi Johannes de Bergis fuper Zomam & Walham 

1508 Commiffarius, Orator, & Procurator, quàm Clariffi- 
ma Domina Maria prenominata , nos Notarios fupra 


& fübfcriptos, unum vel plura exinde conficere publi- 
cum feu publica Inftrumentum five Inftrumenta inftan- 
ter requifiverunt & requifivit, & eorum utérque. 

Ada funt hec omnia & fingula, prout fuprafcribun- 


tur & recitantur, füb Anno Domini, ac Indiétione, | 


& Pontificatu, menfe, die, & loco prediétis, 
Prefentibus tunc ibidem, 


Nobilibus IMuftribúsque Viris , 

Domino Lazreztio de Gi 
fii Gubernatore Brefliæ, 

Domino Sigimondo Plough Doétore, 

Domino Andrea de Burgo Præpoñto de Caftella, 

torum peratoris ac Principis Hispaniarum 
atoribus & Ambaffiatoribus, 
Necnon, 
Reverendiffimo in Chrifto Patre & Domino Domino 
Willielmo, Dei gratia, Cantuarienfi Archiepiscopo totius 
Anglie Primate & Apoftolice Sedis Legato Anglis 
Cancellario : 

Præpotentéque Domino Domino Edwardo Stafford 
Duce Bukkingham: 

Reverendis Patribus, A 

Ricardo Winatonienfi Cuftode Privati Sigilli , 

Ricardo Londoni 

Ricardo Norwice 

Et Jacobo Elienf, 

Dei gratia, Episcopis: 

Necnon , 

Tluftribus Viris , 

Thoma Fitz Alaya Comite de Arundella, 

Fohanne Veer Comite Oxonie Magno Camerario & 
Admirallo Angliæ, 

Henrico Percy Comite Northumbria , 
gio Talbott Comite Salopie Senescallo Hospitii 


Regii , 
Henrico Bourgchier Comite Effexie, 
Ricardo Grey Comite Kantie , 
Thoma Stanley Comite Derbie , 
Edwardo Courtenay Comite Devonic , 


7i Ormonde Comite Ormond: 

Charolo Somerfett Domino Herbert Camerario Re- 
gio,. à : ; 

Thoma Dokwra Priore Sancti Johannis Fernfalem in 


A rico Stafford Filio Domini Hearici super Dacis 
Bukkingham, 

Willielmo Willoughby Domino Willoughby, 

Edwardo Sutton Domino de Dudley, 

Roberto Radelyff Domino Fitzwater, 

Thoma Weft Domino de la Warre , 

Georgio Fitzhugh Domino Fitzhugh, 

Thoma Fenys Domino Dacre de Souch, 

Johanne Bourgchier Domino de Bernes, 

Willielmo Blount Domino Mountjoye, 

Roberto Willoughby Domino de Broke; 

Thoma Darcy Domino Darcy; 

Ac aliis , 

Teftibus ad premiffa vocatis fpecialiter & rogatis. 

Et ego Ricardus Spencer, Clericus Lincolnienfis 
Dicecefis , publicus au&oritatibus Apoftolicà & Imperiali 
Notarius, præfatique Reverendiffimi in Chrifto Patris 
& Domini Domini Willelm:, Permiffione Divina , Caz 
zuarienfis Archiepiscopi totius Anglie Primatis & Apos 
tolice Sedis Legati in ipfius Curia Caufarum & Nego- 
tiorum Audientiæ Regiftrarius Regiftríque Cuftos & 
A&orum Scriba in eadem, quia Literarum Commiffio- 


num five Mandati Procuratorii Originalis , de quo fu- | 


pra fit mentio, produétioni, exhibitioni , leéturæ, 
Sponfaliorum Contraétui, & Verborum, tam per No- 
bilem & Illuftrem Virum Dominum JoPazzem de Ber- 
gis fuper Zomam Commiffarium, Oratorem, Procu- 
ratorem, & Fa&orem fupradictum , nomine quo fupra 
Procuratorio , quàm fupra fpecificatam Clariffimam Do- 
mina Mariam ,hincinde ‚ut prefertur ,fa@tæ prolationi, 
füberrationi Anuli traditioni & receptioni, caterísque 
premiffis omnibus & fingulis, düm fic, ut prefertur, 
coram prenominato Illuftrifimo Potentiffimóque Prin- 
cipe Domino noftro Rege , in prefentia Dominorum Spi- 
ritualium € ‘Temporalium aliorúmque Procerum & 
Magnatum fuperiüs fpecificatorum, fub Anno Domi- 
ni, Indidione, Pontificatu, menfe , die, & loco in 
Capite prefentis Inftrumenti füperiüs plenius defcriptis, 


TUS REOR Ur 


odo Barone Monthane- | 


LOMATIQUE 


ntur & fierent , unà cum Magiftro 5. 
Notario publico & Collega meo inferi 
bente, præfens perfonaliter interfui , 
| fingula fic fieri vidi & audivi ; ideó præfens pub 
Inftrumentum, exinde confeétum, méque aliur 
cupato per alium fideliter fcriptum ,. publicavi , 
| banc publicam formam redegi, ac figno & nomine m 
folitis & confuetis fignavi in Fidem € T'eftin 
remifforum rogatus & requifitus ; Et conftat m 
| eidem Notario de interlini hujus dictionis 
| inter xii. & xiii. lineas præfentis Inftrumenti 
| computando, fuperiüs facta, 

| Et ego Johannes Barett Clericus Londonienfis Dic 
| cefis, publicus auétoritate Apoftolicá Notarius , p 
fati Reverendiffimi Patris Domini Zllielzi , De 
Cantuarienfis Archiepiscopi & Ecclefie fum Me 
tice Chrifti Cantuarienfis Prerogative Regiltrarius & 
Regiftrorum Cuftos, quia præmiffis omnibus & fing 
lis, dim fic, ut premittitur , fub; Anno Domini, Inc 
tione, Pontificatu, ac menfe, die, & loco in initio 
hujus Inftrumenti pleniüs defignatis & inferiptis coram 
prenotato Excellentiffimo & Potentiffimo Principe & 
| Domino nofiro Metuendiffimo Rege, in Reverendiffi- 
mi Patris "Archiepiscopi fupradiéti & aliorum Domino- 
rum Spiritualium & Temporalium Proc 
| Magnatum fuperitis fpecificatorum prefe 
tur & fierent, unà cum Magiltro Ricardo S ‘ 
blico auctoritatibus Apoftolicà & Imperiali Nota 
Collega meo fe (uperiüs fub{cribente, prefens perfona- 
nterfui, eaque omnia & fingula fic fieri vidi & 
audivi, igitur prefens publicum inftrumentum > per 
alium fideliter {criprum, me tunc 4 præpedito ne- 
gotiis, exinde confeci, publicavi; & in hane publ 
| formam redegi, fignóque & nomine meis fo 
| confuetis fignavi, & me hic fubfcripfi in fidem 
| timonium premifforum ad hoc fpeci 
Conftat etiam mihi Fohanni Be 


> 
„a capi 


lit 


BO 


ett Notario de ii 


1- 
terliniarià dictionis, ezzastar, de qua füperiüs fit men- 
| tio. 


LIV. 


PROTESTATION du Procureur de Rot ve 
France en fa Chambre des Comptes de Pa- 
ris, contre la Soumiffion dudit Roi à 1 Excom 
nication ES autres Cenfures Ecclefiafliques, con- 


le Roi des Romains, ES contre le titre de Duc de 
Bourgogne que celui-ci y prend. Du... Mars 
1508. [ Preuves des Libertés de l'Egliíe 
Gallicane Tom. I. pag. 52. Extrait du Regis- 
tre de la Chambre des Comptes cotté X. 
Fol. IX**, XVIII. verfo. ] 


E Procureur du Roy noftre Sire en 14 Chambre 

des Comptes a proteíté & protefte , que combien 
que par les Traiétez de Paix faits entre le Roy & lé 
Roy des Romains tant en fon nom que comme Main- 
bour , ou ayant la garde de l'Archiduc d'Autriche 
qu'on entend publier ce jourd'huy en ladite Chambre 
ledit Archiduc fe dit Duc de Bour, ;ogne, & que ledit 
| Roy noftredit Seigneur fe foit obligé a entretenir ledit 
| Traiéte de Paix fur peine d'excommuniement , & autres 
cenfures contenues audit Traiété; que ce ne puiffe nui« 
re ne prejudicier au Roy noftredit Seigneur, & fes Suc- 
ceffeurs Rois en la poffeffion , jouïflance, Seigneurie, 
& droi& dudit Duché de Bourgogne reüny a la Cou- 
ronne, & auffi protefte que ladite Submiffion fur lesdites 
Cenfures ne oblige, ne puiffe lier le Roy noftredit Sei- 
gneur, comme nulle, & eftant contraire & derogean- 
& Preeminences du Roy 
wend, MOLINET. 


| 
| 
| 


| te aux Droits, Prerogatives 
à caufe de fa Couronne. 


LV. 


chen Gnaden servi Huco DBifchoffer 
zu Coftans 7 und der Süblichen f£iotqnofe 
{haffes wegen Seiner Hochfürftlichen Gnaden 
in der Sandgrafffchafft Thurgaum habenden 
Hecht! und Gerechtigteiten. Gefchehen Zürich 
an Gant-Maria Magdalenen-2(bent. De 
Anno 1509. | Pièce tirée d'une Informa- 

tion 


j 


câque omnia & 1508. 


o 
(o) 


508. 


9. 


tenue dans fon Traité du 14 Mars 1508. avec Mars. 


| Vertrag entswifthes Seiner Hochfürftliz 21. Juill, 


ANNO 
1509. 


DU DROIT 


tion de Droit préfenté 
1716. de la pat de VE 
Consvance, fous le Tits 
Information iit Soc 


que & Pr 

e de Grinmbliche 
Coftang Ju- 
ig gelegenen 
Chap. V III. 


en dn der. Sd 
Preuves 


‘Aux 


C'eft-à-dire, 


Posts 
ES la Lo 


LVETIQU 


HuçGues 


npten/ von Stetten und Sendern 
tobiebaffe Math Ider 3pt von Yin 
berg mit vollem Se wa al in ae 


namlich "pon Zurich Math i 


en von Sehwyg Meinrat 
j| von Puterwalden Dernolt 
Def Rats | von Zug Wernher 
Alt» Winman/ und Seronimus Cotafer def 
Nats! von Glarus Ylrich Landolt ves Mats; thun 


fund mangklichem mit bifem Dricffi dis jeß zu mee | 


remalen! an infer Heren und Obern! och ns ge 


fangt ift /alferíen Syerumgen] fo fic) halten zwifchent | 


den Hochwürdigen Fürften und Serra! Serm. Hu- 
gen DBiichoffen zu Cofteng I  Hnférm guedigen 
Herrn! und getreawen lieben Buntguoffen / von 
wegen Siner Fürftichen Gnaden ien Yinpertonen / 
Berwandten / und gerichtlichen Oberfeiren I tn der 
Landgraffichafft im Thurgauw begriffen an eins! 
und tins Ciotgnoffen als Synnfaber bemelter San 
graffichafft and 
genanten Anfer Herren und Obern Yas mit vollen 
Gewalt zu der Sach gefehiben und geordnet haben! 
zu befuchen / dicfelben Srrungen / mit Unferm gud- 
Digen Herren von Cofteng in der Sutlichteit ¿unit 
inb hingutund! damit jeder Ceil / hinfür mc) 
| wonach Gr fich halten folt | und als d 
Halo cin Tag ber gen Zurich vernimpt ift gewefen/ 
und vor Hufercs guedigen Heren von Goftenó we 
gen bor iin find erfchinen mit vollem Gewalt! die 
en! Hochgelerten! Eden! Steengen ] und 

r Peter von Hertenftei / T e 
8 zu Cofteng / und Thumm «te 
Œ zu Bafel/ Here Johann 
Doctor fines Gnaden Syufiafes | Here Sig | 
cob. von Anrwyl Mitter) Hoffmeifter / und Hans 
Landemberg zu alten Klingen Boge zu Geyer 
boffen! mit denfelben wir über Sachen gefeffen find! 
and babent von Artickel zu Wrtickel davon Men See 
bept | und Fins dero giitlicl und friintlich mit ein 
andern bercpnt und betragen I wie hernach gefchrie. 
ben 1 fiat! und namlich alf: 

Stem des erften / das all und jed Unfors gnebi 
gen Herrn von Gofteng und fins Cotiffté Endertos 
nen und Bertvanten/ in vermelten hochen Gorichten 
ber Landtgeaffichaffe gefetfen / fewer follen I cin 
gemein Sand Gefehrey und einen Sandtregt gehor- 


Des 
bi 


So! 
DON 


fam ze fin / doch den Eyp/ fo fo finen Särftlichen 
G efehworen haben! und fürter in zu 3ei« 
te en ‚von Cofteng I wie von Alter ber» 


erden! 


ben! in all weg vorbebal: 


on Schaden 
em am andern | “als Linfer guediger Hert von 
fs et ac in finer 


.IV. Part. I 


à l'Erapereur en | 


| bein alt Burgermaifter! | 
sd ip des Nats! von fugerit | 
zu Gityan des Rats! von try ae Zick! | 


| und ber überig halb 


ers Teils | das da uf folichs bic of» | d 
| Grad! und je Sriffes Sbeit bogriffend I daf ive 


Sa | 


BE $ GES 
ben Gerichten | in der Sandtgrafff 
gelegen]. fien unb mit ein 


Werde/ Daf perfet 
appelliren foften. 
nen Sinftlichen Suader 
und angehören find! t 
ner Gnade 9ti 
ner Gnaden Ger 
mit Wrteil bejcbto 
gen ve fi teil app 


(fo-1- welche fü 
ifr perwarit! 
J fo ut fi? 


be NT 
| &oftenf! oder fir 
felbs mit Lrteit och ve it gu fin! fo 
möcht Er die appelliren! für ink ce Herren und D: 
| bern gemein Eideguoffe nl peßgleichen fotl es och mit 
appelliren gehalten werden von wegen der Gerichs 
ten! fo vom Srifft Cofteng Sechen find. 

Stem am dryten! des Wilpans balb | wie wol 
dev / ber bemelten Graffichaffe! als von ir Ober 
Feit wegen I qu ftât | ift banocbt Wujern guedigen 
Herrn von Coftang I von tins uff fonbrer Sreunt 
fcbafft nachgelaffen I das fin Fürftlichen Guad in 
Seen Gerichten wol mög Fagen laffen! uno ob fin 
Fürftlichen Gnad begehrte andern das Hagen in fie 
nen Gerichten zu verpieten I fo.mag fein Gnad cis 
nen Sand Bogt varumb ancuffen I der foll denn das 
berpieten by eine Buß / und ob jeman das übderfehel 
fol bie Buf ingezogen und geteift / und namlich ine 
fer gnedigen cu bon Cofteng halbs werden! 
Yas Cidtgnoffen | und 06 
fin Sürftlich Gnad gern wyter iu der Sandtgraff: 
fchafft Midern Gerichten Fagen walte | mag fin 
Gnad das an einem Lande-Dogt erlangen I und jui 


I und fo einer T 


Seil 


| barumb bitten. 


Stem am ierbten / antreffend Sree Fürftlichen 


Diener! Burger / oder Sinderfaffen nit für {rb nbde 
riche follen f genommen werden. Sf ab 


wandten für Hs Sands LU Sericht zu ae 
p " Ed hers Vp en Ad Die Sberfeit und 
beyn ung 


boit / i b ju tte ü 
Ra tut des D 


follen d doch fo fell vor v uf nis Sands 
Gericht erkent werden / 9b der Handel Malefizifch 
fco! ober nit. 

Stem am finffeer! ber Gepott und Berpotter 
Halb 2c. SE abgeredt bafi die Land-Gorichts Kueche 
in Se Fürftlichen Gnad Midern Gerichten in der 
Landte-Grafffehatfe 1 niche I daß ben Ntidern Gea 
vichten zu verpieten zu fiat! zu gebieten haben |. fours 
ber jr Sürftlichen Guad bey wen Botten und Bere 
Potten bliben follen / aber wie viel Dem Mal 
und dem Land» Gericht mit Kuntfchafft | oder 


Fürfttichen Gne 


dern Dingen zugehört | Sup ‚mugent Die Sand 
| tics Kuecht! fo ein Sand: 7 Boge inen das bevehlen 
Jif getund gebieten | wo och ein Land-Sevichgs 
| Knecht am eim Gericht ftat / uno der hort das 
| eot Meche etwas gehandelt mürbe/ das beni Male- 
| fiz zugehört fo mag Er wol gepieten in eins fanbte 
| Bogts Namen I über diefelben Sach nit gurichten f 
fonders dag vie für die Oberfcit gewifd/ unb als dan 
| darnach in deyen den nechften Sand» Gerichten! foll 
| och bie Sach fürgenommen/ und erfinden werden / 
ob femlicher Handel dem hohen oder dem uibert Gé 
wicht auftanpe / 190 "TON in folcher Sit ı E 
| fe 


ANNO 


1599; 


andern an fin 
pal fe das Malefiz und Soch-G 
enu vie p en at hes au 19e) 


di te $i 
oder FACE iten ve 
Verpott och tun möge Je DA 
überteetten / follen gertrafft werden / und dic ftraif | t 
allein ns Eidtgnoffen zugebören, N 

tem am fiebenden / daß kein unverfümbpotter | Sj 
on anat b angenommen werden folte | in Sa- | richte 

vie das Malefiz ni it antreffend 20. yf abge | f 
| 100 ein folicher unverlümdotter Mani de Sandt-Bogt dene I fo dere aber 
gen ein Sandt-Dogt verklagt iff I in ber Seftalt | en mit einandern zu fc en tel die 
$ Malefiz nit berürt | unb ein Landte Dar zug: ehörtind 1 fo fol Er dewedernt 
Boge zu demfelben grif ffeiu unb. Sun vengélich anne |< en! tan aber cin 1 Kuccht 
men fallen wolte! fo foll cin Landwybel I oder cin | a f 
Sand: Gerichg» Knecht a ir Firftlichen Gnaden | Xt Ex wol by Sym (tan. 

AUmpeiiana gan / und Jin daß fürleggen / im zu Stem am fünf oae: | devs 
verheiffen | Das ber Man eim Spit Doge ¿urecht toelcher einen Tod feblag in dev Graf 
ne tug! oder aber im I wo ex die Lroftung If abgerede I bon. ‚welchem das befehi 
nit gabe! bebolffen figel daß er zu eins pee Bogts feb dic 
Handen vengklich angenommen werde, t 

Seem ant achtenden I def Fridens halb x. ft 
abgevedt | das Se Fürftlic) Gnad und gemein 
Eydrguoffen binfür einen Friden zugepieten haben 
follen! iu der “goftalt | wenn Frid SEAT oder bet 
mit ber hand ufgenommen { und der mit Obortfenl 5 
over verglichen iiberfeben wirt | fo follen cin Sandt: | den/ und doch a 
Dogt und Se ch Gnad denfelben mit ei Machtomme 
andern nb fünffzehen Gulden | das Buß fin fot! Dfinn 
ftcaffe davon folchor Buß itn Fürftlichen Gnaden den Gericht Taine (ell P 
(b Teil zugehören foil) und tins Cidtgnoffèn  Snaden! und Se Ctifft def gefenst fint 
erig halb Theil | aber fo ber Frid mit pen Stein am fechtgebenden | ift och bered 
Werchen! daß einer den andern fEiche! Haut I oder follichem als vorftat / wie im 
fehlecht lübergangen wirt I fo (oll diefeld Straff al | haben! das weder Enfer guediger 
foin fins Cidtgnoffen zufton / und mit geding | fo | noch Wir Eidtgnoffen I alo Y 
pu weber Se Surftlichen Gnad noch cin Land» | núgit binder ci ern Dertadingen oder na 

Boge debciner hinder Dem andern nichg vertädin follen I und ob fic) debeineft Span beg 
gen. finfer Gnediger Herr von Softeng v wölte w 

Item am nünden | ter Feid verfeyt ber fof zu | wir Eidrgnoffen / oder ein Sandt- Bo egt unberftun 
Buß verfallen fin fünff Gulden on Guad/und folc) | ben zu Ynforn Handen zu ziechen | das nit dent 
Frid verfagen möcht fo aróblich befchehen/ das wur» | Malefiz , oder Hochen Gericht | fondern denen 
de höcher geffrafft / je nach geftalt der Sach I und | Kleinen zugehörte 1 fo follen wir deffelben beiberfi 
folich Buß fol dann Luter gnebigent Heren von | zu Lütrung kommen / uff das Land. 
Coftang halb zufton! und ber ander halb Teil Ung | Wwenfeld / und was fich dafelós parumb c 
Cibtgnoffen. baby foll es dan bliben. 

Stems am gehenden! des Qarthyens und Scheis | Stem am fiebengehenden ift berebt 7 bafi tiefer 
bens halbac. Fk abgevebt | welcher fich Parthyet/ | Bertrag Uns Cidtgnoffen an andern der Sande 
oder Den andern in einem Scheiden hawt! ber fol | Grafffchafft och Uufern Guedigen onte von 
zu Buß verfallen fin I gehen Guldin I folich Bug | fteng an andern finer Gnaden OF 
fol halb Fran Gnaden / und der ander halb Teil | tigfeiten und Sarfommen | och infonders an der 
Hing Cidtguoffin zugehörn. | Puntnug/ fo Shr Fürftlichen Gnaden und Sino in 

Stem am einfifften I welcher ben andern über  Unfer Eiotgnofifchaffe vor mit einaudern haben! in 
offen Marchen fiber grabe (fiber eve über fchnit über | alftveg unvergriffen! und unfchädlich fin follen; 
mayte / über gunt I oder Aber hate | folich Buß foll | Item am achgehenden I fo follen bíemit fi 
bald Yen Sürftlichen Gnaden I und der ander halb | Frrungen gütlich und feintlich ber 
Zeil Uns Eidtguoffen zugehören! und toit die mit | und entfcheiden heiffen unb fin! och 
ein c auperi zu firaffen haben. andern! deghalb fürer noch toyter nit mer orf Es 

tem aut zwölfften | per Strafen y halb oder fonder by vifem Bertrag jest und hernach vı 
Srafflen | fo fich an offuen Sträffen een ift | Suntrag und Widerred I biyben | geverd uni 
Sinfec Befehlug alfo! daß bie Sträff und ray Tins | lift farcin vermitten ; ind def alles gu tx 
en fotea zuftan folle /namtich mas Bug daran | nen Bıkund | fo haben wir obgenaun ten © 
In halb Ynforst guedigen Herren von Go» | Ort DBotten! Wufer jeder fin eigen Fnfiegel offenlich 

der ander halb Theil ins Gibt | gebeucit an bifen Brief! infr Herren und Dberni 
enormen / wenn einer uff den andern | | und Dt Nachkomment och Uns / vbgefchribner Ding 
feyer Riche» Straß wartete in Fräffel | E 
I und Su fepavigette | Daffelb foll ding | Wir Hugo von Gottes Gnaden 95ifcboff su Ge 
fer allein zu fteaffeu zugehören. | ftang ac. DBekennen fius och biemit wiffentlicb / 

chendeu / wenn och einer ben ane | dah die obbemelten Hufer Mat und Faroald von 
erforderte / und fid) Derfeló ver | [es int difer Gach Bevetich und vollkommen Ge 
walt 


dent | taf j Sande sid g 
) ieff tragen / und im 9X 
awále wider einen procedirn mögen! ı 
vyter in den Midern ten wider 


ba mag cin 


2 


bs i twiter f 
gefchlagen 
an fi gebe Iten wets 
| oder 


wirt 


— ee 


ANNO 


1509. 


Walt gehept | und wie haben och folicher Bittrag 
angenommen | gereden und verfprechend och Datuff 
für Ling und finfet ewig Diachtommen | by Tinfet 
BWirden und Eren! difen Bericht und Bertrag güt 
lic! och getreu p ungerbrochen zehalten | Dent 
¿egeleben I dabo aebefiben | und Darwider nimmer ge 
Handlend noch ¿ctund jeg unb Darnach! und def yu Ob 
cherheit und Gescugtnuf haben wir obg 
o Winjer Bifchöfflich Sufi 
laffen! an difen 5 
SERPS 


och offerte 
v as und 


n 
eq. 


agdalenen bent | 


Vufers Sieben Heren Gepurt! gezale fünf 
deve und neun Sabre 


1001 des Fürs 
babung devo 


Ruhe- Stands |. aufgerichtet auf. 
Jacobi Anno 1509. | Lunie, 
Reichs: Archiv. Part. Spec, Continuat. IT. 
heilung IV. Sortfegung II. Abfag V. III. 
pag. 769. | 


C'eft - à - dire; 


dé- 
voits ES Privileges, ES le ma de 
5o Le Dimanche après la St. Ja” 


fenfe des Di 
la tranqui 
ques 1509. 


"tien 


Gn dem Ciamen der untheylbarer aller 
hetligfken Dreyfaltigkcics Amon. 


ORS Pralaten 1 Graffen/ Nitterfchaffe und 

Stadte! mit fampr cingelcibten und guetvand- 
sen Gravefchafft ves Löblichen Fürftenthumbs zu 
Seen I bekennen cinbelliglichen unb unbertbeplt / 


thuen auch kunde allen gegenwärtigen unb künftigen! | 


bafi wir zu Hergen genommen und betracht | wie 
auch Hufere Aeltern und Borfordern ehrlich und 
nûglich gethan haben I daß durch Einigkeit! € 
und Handhabung der Gerechtigkeit/ ber Wil 
ge GO höchlich geehveti gelobt Lauch Landt/ Louth 
Städtel Commun, und derfelben gir gemeinem 


Senten/ Städten 


ftórung Lund unüberwir 
1 alg wir etlicher maffen bey 


ch: 
gebobenen Fürften und Heren/Heven 


{ weyland. Sandtgrafíen qu Heflen! Gras 
seflenbogen / zu Dies 7 qu Ziegenhain 
Herrn feeligen und 
funden und gefpüh- 


fen zu Rag 
nd Nidda 2c. Unfers guadigen 
en Gedächtnuß Zeiten e 
ret habenlalfo daß in €. 5. ©. dreyjabrigen Strand» 
Heit und Sepiwachheit! etliche Mißgönner uno Ber- 
Hinderer ver Wohlfareh und gemeines Mugens des 
Fürftenthung zu Heffen! ©. S. G. und fonderlich 
im legten Syabr bewegt und geteiget haben | das 
p unb merclich ander Sandtfchafften um 


Yinfer gnädige Fürften und Heren von Heffen / kein 

Krieg | Behde oder neue Mungen follen anfaben 

oder uffeichten! on gemeiner Ständte Des Sürffem 
Tom. IV. Part. I. 


enanter Bie | 


und allgemeinen | 


ches | 


de | 


halten 1- d¢ 
herkommen ur 
gemeine $a 


Súr 
| Dek-gu recht ode 
mögen! 3 


febafft! für 
Erbnehmen ¢ 
gen und offenbabrlic 
| Berbrüderung oi 


nfern gnddige 
en Erben ode 
A 


oder Abbruch Sy 


DObrigtciten n 
galien! Zinfen! 9 
Ihrer Girl. Gn. 


Renten] § 
lem 
ft 


form/ wie hernach f 

Und erftlich alfo] ob fi 
mehr aus Hafen gnadigen 
gnábigen € 


1 


e en] len und tv 
kommen! Erben! um 
als que Zeit angef 
dienfilich/und nach e 
lich bitten I bi 


Uden und Dd: 


| tiget würbe/ das Mech 
auch nicht wolte an 
len und wollen sy 
| Seit feyn toitb/ ) tt 
| gen | Hilfe 1 Beyf 
| Schirm thun / 


bt und Billig: 

ge) alles uff 
meiner Sandtfchafft | wie 
1 gefcbeben ift | ferner ob 
1 Zeiten einer oder mehr 
afer and ft qu Heffen I je: 
| mands ben und Drachkommen! 
in 


iter ins Win 
| Q 2 


CORPS 
151 Múrdens over Stands 
ugnaden anfehen / oder 
| und fich der oder dic | 
then / und doch baff 
u und Fürften nicht ans 
ole werden I fo follen und 
Men wir Prælaten I Graven | Nitterfch 
Rafere Freund! infeen gnadi 
ich zu fertigen/ und für folch f 
roen fuferer 


Der 


q 


toumen oder geftattet 


be zu guábig | 
UND two das nicht gefehehe! das wir in Écinen Weg 
verhoffen I fo follen und wollen wir alsdann Finger 
Freunde nicht yergewaltigee 1 fondern Diefelbigen 
nach Kuferm beften vermögen bey ihrem rechtlichen 
j | wie oben gemeldel handthaben / febu&en 
nen. 

D aber begebe I DAG Tinfere Freunde oder 
en / einer ober mehr | von fremden Für: 


fe 
je 


«MAR 
ften/ € 
fe vergew 


altiget | oder angefochten wurde! und doch 


Diefelben ihr Meche uff Fins erböthen und erleiden | 


móchten! fo follen wir auch biefc(ben Bnfere reum 
de nach WUnfern beften vermögen an Enden und Ov 
ten fich gebübret |. uff Meche und Billigkeic verbie 
ten I wo die aber nicht angenommen wolt werden! 
alsoann zum beften fepugen I fcbivmen 1 und bey 

f ben! wäre es auch Sach! dag jemand 
eigenem Muthwillen / und wider 
get! inner oder auffer Sande! und 


über unterftunbe jemanbt {ver der wäre I ¿1 befche- 
digen oder Getwalt anzulegen / das follen wir alfo 


efchehent in keinen Weg geftatten! foubern in 
Vermögens I als Liebhaber des Nechtens und 
darwider ftattlich gedenken / wurde auch 


indiefer freundlichen Bereinigung und Bers 
g begriffen! und alfo wie gemeldet / unbilfi- 
jochten I damit Dann derfelbe fein 

legen und Befchiwerung / au einem Austeage 
führen unb bringen möge / fo foll und mag et folc) 
feine Befehwerung und Anliegen breyen Werfonen 
Sandichafft davinn ev gefeffen ift 1 Hagen und 
farbringen I nehmlich einem aus den 95váfaten I ci | 
ven aus ber Nitterfchaffel und einem aus Den Sean: | 
ten! diefelben follen alsbald und unberbalten! fo fern 
fie ver Handel fo tveffentfic) anficht I uf gemeiner 
Sanoíchafie Stoffe und Schaden / die Drélaten | 
Grafen Ritterfchaffe und Landfchafft an den Spieß 
uff einen nabmbafften Tag befchrieben und dem Des 
fehwerten fürter | nach Inbale Diefer Einigung ge: 
trenlich vecholffen und gerathen feyn. 

Wir wollen auch / bafi dire Einigung! Berbri- 
derung und Freundfchafft einem jeden aus ius Ltvie | 
der Mahuren | Wefen und Stande ift |. niemandes | 
ausgenommen]. an feinen Eyden! Mflichten! Gna- | 
den | Freyheiten / ob dic von Nómifchen Kayfern | 
König | Sürften | oder femands andern gegeben toe 
ven | obuichadlich | fonder Machtheil feyn und blei: 
ben! alles ohne Gefelrde. 

And dieweil wir alfo für Uns und fern Altern 
und Borfordern | bey us felberft in acitigen borges | 
Jen evfandt haben / 
inigiing und Freund 

) und rechtmäßig! auch | 
tu guadigen Sürften uid Herten I zu Spree | 
aden Gerechtigkeit und Fürftlicher Obrigkeit | 


ge 
u 


h 


i 


gue Inuglich und ehrlich ift/ und in kung | 
1 tourbet; So haben wir fampt und be | 
Unfer / unb ander der Prälaten I Sra. | 
chafft und Städten Stabmen auch | 
tích und Mandar berfelbigen I und aller RIA 


JTE 
au unterthániger 


afen oper jemand andern unbilliger Wei | 


an Recht fich nicht wolte begnügen laffen/ und bar» | 


oruchtich over nachtheylig/ fondern Sanden/ | 
| fins und allen Ständen gedachtes Fürs | & 


pre und ¿ulaffung ¢ 
Mechtens I befeftiget I ratificivet / bewill 
angenommen / bie alfo hinfürter unverbrü 


D 


| ohne allen Hintergang! zu ewigen Zeiten fampt und 


jonder gu halten! darauf einer den andern in gue 
ten Treuen und G(auben] Hand in Hand zugefagt/ 
gelobt] und zu den Heiligen gefehworen hat! ange 


» zeigte Einigung in allen ihren Muncten / Subaltung 
t fonmen zu faffeul | 


und YUArticuln getreufic) zu halten! und darvon nicht 
zu weichen: Fino des alles zu wahrer etude und 
Sicherheit aller vorgefchrieben Dingen/ haben wir 
Dietrich von Cleve! Sandt-Comprur der Bailer 
zu Marpueg/ und Johann Wpe zu Breydenar 
Vins und Hafer Prälaten I wir Philips ver ¢ 
| Grave zu Waldeck I Stadthalter der Graffichafft 
| Mavensherg/ und Wilhelm von Sain! Grave yu 
BWitgenfiein / Here qu Homburg I für ns! und 
von wegen der andern Graven! Hermann uch 


[id] 


| Sitter $ubetvig von Boinehı ( von Bere 
Lebfch) der alter | G6 Gámmeter zu J { Soft 


von Baumbach Philips von Francker 
| Don Meiffenbergt! Gatpar von 
| Helin von Dor 
| Dev Nitterfrha 


\ ydenbach | 
genbergtt Philips M 
uno bon we 


(ife: 


Me 


| febaffel für ins! Hnfer Nach Erben und 
| Erbnehmen/ und wir die Burg SRátbe 
| der Städte Eaffel I Marpurgl - Efchwe 
| ge/ Svepfe und Wetter / für Tias und re Mache 


gomeiner Sandfchafft und obnerm 


des Sueftenehumbs zu Heffen 1. Hnfère Snfiegeln an 
biefen Brief gehangen | jcben ift uff Sonntag 


nach Jacobi, Anno Funfl 


ben Hundert und int 
Neundten Sabre. 


13€ 


| (L. S.) (L.S.) 
| Comptue zu Marpurg. Ape zu Drepdenart. 
| (LS) Barre 
Philips der älter Graff Wilhelm Graff zu 
zu Waldeck. Wittgenftein. 
(L.S.) (L.S.) 
Herriman Schenck Ludewig vos 
Ritter. Boinchurge. 
(L.S.) (ES) 
| Sittig von der Ber. Soft von 
Tepic) ber älter. Banmbach. 
L.S.) CES) (ES: 
piles von Sohann von Cafpar von 
Srandenftein, Reiffenberg. Dreydenbach. 
LVII. 


(1) Trois Articles, favoir les LIL IF. G Pr 


de la Ligue faite entre Lours XII. Roi de E 
France ES les Grisons , faite en? Anné 
1509. [Mercure François, dans 1’ 
pendix du Tom. X. pag. 16. ] 


TIL uu E 

Ligarum quotiens nobis 
noftris expedierit vel vifüm fueri 
pendiarios , aut Soldatos ex 


anfire per eorum Terras, V 
a, ipfius tamen Soldatis folve 


garum non permittent quod aliqui 
Subditis veniant contra nos & Patrias, 


(x) Quoi qu'on n'ait pu rronyer , que ces trois Articles de cett: 
gue, on a cru ne devoir pas les négliger, 


A FRA 
t€ ET LES 
JRISONS, 


A 
1509. 


NNO 


1510. 


23.Mars, 


pus, & Thomas Comes 


DU DROIT 


noftros, tam citra quam ultra montes ad ferviendum in 
Guerra Inimicis noftris quibuscumque , nec ad inf 
rendum aliquod damnum nobis, aut Subditis, Terris 
& Dominiis noflris, quinimo fub gravibus pcenis € pu- 
blica proclamata , & alia prout expedierit generaliter 
aut particulariter prohibere & impedire dictos fuos Sub- 
ditos teneantur , ac contrafacientes gravibus poenis tan- 
quam infraétores prefentis "Tractatus , punire. Nec 
iter debeant permittere aliquos Soldatos exteros , vel 
i cumque Perfonas volentes venire ad damnum 


& offenfionem noftram, feu Terrarum, Dominiorum 


Subditorum noftr 
rum Terras, Valles, Villas & Territoria, quinimo ta- 
les tranfire volentes toto poffe fuo teneantur impedire. 

V. Item quod fi contingat dictos Confoederatos nos- 
tros trium Ligarum aétualiter vexari, € Bello molefta- 
n fois Terris & Dominiis externo Bello feu Guerra, 
pollicemur & promittimus adverfus omnes & quoscum- 
que fidele auxilium, juvamen & defenfionem noftris 
propriis expenfis 


LVIII. 


atus Pacis ES Amicitie inter Henricum 


151 


VIIL. Anglie Regem € Lopowicum XII. | 


Francorr: 


m Regem corúmque Amicos ES Confede- 


ratlos, us ES conclufus in Civitate Londonienf 
23. die Martii Anno 1y10.. [Rv ME nj Con- 


iones» Literas, & Acta Publica, Tom. 
XIH. pag. 270. ] 


Niversrs & fingulisad quorum notitias prefen- 
tes Liter pervenerint Salutem. 

Cum in rebus humanis nihil fit Deo gratius, nihil- 
que Hominibus acceptius, nihil denique ad augendum 
confervandámque Respublicas conducibilius quàm fir- 
ma Pax, fincera fidelísque Amicitia, & vera Principum 
Concordia, 

Nos igitur Richar. 
privati Sigi 


lus Wintonienfis Episcopus, Cuftos 
lli IIluftriffimi ,, Excellentiffimi & Potentiffi- 

Henrici, Dei gratia, Regis Anglia ES Fran 
£ Hibernia, Thomas Dunolmenfis Episco- 
rie , Thefaurarius præfati 
Domini noftri Regis Anglie, Oratores, Ambafliato- 
res, Commiffarii, Procuratores & Nuncii fpeciales e- 
sdem Regis Angli ad infrafcripta fufficienter au&to- 
rizati , 

Pro firma Pace, fideli Amicitia & vera Concordia in- 
ter eundem Illuftrifimum Principem Henricam Regem 
noftrum, ac Chriftianiffimum Principem Lodowiezm 
eädem gratià, Francorum Regem, eortimque Alleg 
tos, Confoederatos, & Subditos, atque eorum Regna, 


cie Cy Dom. 


Patrias , Terras & Dominia quecúmque habendis & | 


tenendis, 

Cum Illuftribus Viris, Magiftro Antonio Bochier, 
Abbate Sanétiflimæ Trinitatis Fiscanenfis & Sandi Au- 
doeni Rothomagenfis, Radulpho de Lanzoy , Baillivo 
Ambienuenfi, Cambellano ejusdem Francorum Regis 
ordinario , € Azthonio de Darnrizolles Marescallo Hospi- 
tii fui Militis, Ambaffiatoribus, Commiffariis, Procu- 
atoribus & Deputatis præfati Francorum Regis ad hoc 
fufficientem auctoritatem habentibus , conyenimus , con- 
cordavimus & conclufimus, ac per prefentes conyeni- 
mus, concordamus & concludimus articulatim prout 


quód bone, fincere, firme, perfecte fint 
& inviolabiliter habeantur & obferventur Pax, Amici- 
tia, & Foedera inter Potentiffimos Anglie & Franco 
rum Reges antedictos , eorúmque Patrias & Do: 
ua quecümque, Heredes & Succeffores , Vaffallos at- 
e Subditos fuos pre 


Tas, > 
Quod dig Amicitie, Pax € Foedera fuum habeant 
effectum immediate polt datam prefentium, & durent | 


vità utriusque Principum prædiétorum durante, & per 
unum 
morie 


S: 


ni fignificare, & eundem per Literas fü 
fubfcriptas certiorem facere teneatur , utrum 

am ad ulteriora & ampliora tempora pro- 
e, an de novo inire & contrahere velit & intendat. 


rum , permittere tranfire per eo- | 


nnum integrum poft mortem Principis primo 


Ita tamen quod Succeffor Principis primó morientis | ali 
am Annum Principi fuperftiti mortem Prede- 
ma- 


>, Bella, Guer- 


Tra&atum, ut premittitur, compre! 
inter dicla inclitiffima Regn 1 
quecúmque, ubiqu r 
tora Maris & Aquas dulces 

Item , quód omnes & fir 
| Principum , eorumdémque Hæredum € 
ut alterius eorum, ipforúmque Al 
I nprehenforum , 
Principes, Archiepiscof 
Comites, ones , 
s conditionisve exiltant, durante Pace anted 
ubivis locorum, fefe mutuis. ofüciis profequ 
| honeltä 
Pof €, tute & fecuré , absque ali 
| offenfa, falvo Conduétu , five Licentià, ubique per 
| luftrare per Terram, Mare & Aquas dulces - 
| hincinde, atque ad Portus, Dominiz iétus quc 

cümque utriusque ipforum Principum citra $ ultra M 
re accedere, (düm tamen numerum Armatorum cen- 
| tum fimul non excedant) eisque quamdiu voluerir 
dem morari, mercari Merces , Mer 
& Jocalia quecúmque (fi § 
fancita non obflent) emere & v 
cuerit illinc ad Partes propri 
duxerint ab eisd abire , cum fuis a 
commodatis Nay Plauftris , Vehiculis, Equis, 
Armaturis, Mercimoniis, Sarcinulis, Bonis. & Rebus 
fuis quibusctimque, absque ullo Impedimento, Off 
fa, Areftatione caufà Merce, Con omercæ, Repri 
liarum, aut alia Diftri&ione quacumque, tàm in Terra 
quàm in Mari & Aquis dulcibus , quemadmodüm pro- 
priis in Patrüs hac omnia facerent, aut eis ea facere li- 
ceret. 

Item, quód omnia munera five onera, ab aliquo dic- 
| torum Principum in cujusvis eorum Patriarum five Do- 
| miniorum partibus citra aut infra quad ginta & feptem 
| Annos ante datam prefentium impofita , Mercatoribus 
| aut Subditis alterius Principis ejusve Heredum & Suc- 
| cefforum nociva , durante hac Pace, penitus fi 
| tinéta; & quod talia aut confimilia, hac Amici 

rante, amodó non imponantur ; falvis tamen femper 

quoad alia omnibus Regionum, Urbium & Locorum 

Statutis & Confuetudinibus, quibus nichil, quoad co- 
| rum Jura, per premifla der ogatum cenfeatur. 
| tem, quód omnes Mercatores , etíi neti, Flo- 
| rentini five Januenfes fint, poflint per Mare & Aquas 
| dulces, armati pro cuftodia & tuitione fuorum Cor- 
| porum, Bonorum, N: n & Mercium, armati vel 
| mon armati, cum fuis propriis Mercibus aut 2 is, 

in Navibus , Carracis aut Gateis propriis five lienis in 
| hoc Regnum noftrum Anglie (fcilicet). dicti Veneti; 
| & in Regna Francie Anglie & eorum utrumque 
| (fcilicet) diéti Florentini & Januenfes ; tutè, liberè & 
| fecurè venire, & abhinc quo velint abire ; durante A- 
| micit Eta , quandocúmque & quotiensc 
| voluerint, absque violentia , difturbio > molef 
| gravamine quocumque , per dictos Anglie & F 


1CO 
| rum Reges, five eorum aliquem , aut éorumdem Hæ- 


icuju 


| redum & Succeflorum, five ipforum aut 
| Subditos quoscúmque ; provifo tamen 
| Veneti, in veniendo & revertendo, nici 
cient neque attemptabunt contra predi 
minia, Tetras & Subdita Anglie & F 
| contra eorum Confederatos aut Subd 
| que. 
|. Item, di&i Ambaffiatores & Commiffionar 
| & Francie Principum predictorum, pro Principibus 
fais & nomine eorum, promiferunt quód , c e ter- 
mino predicto , neuter diétorum Principum contra a- 
lium ejúsve Allegatos & Confteders predictos quic- 
| quam aget, faciet , tra&tabit vel attemptabit quocumque 
| in loco, five in Terr ne quacum- 
que: Nullique præftabit au Ten- 
im quód per alium vel : 
| tetur, vel attempte 
| terius, ejusve, ut pi 
foederatorum : 
aliqua Belli 
tum eft, 


al S eor 
quód prædiét 
hil hoftiliter fa- 
a Regna, Do- 
rancie , neque 
itos quoscum- 


Anglix 


m, ejtisve, ut pr 
A eo & Confcede Sees s 

Allegatos & C onfced ratos prabeatur, 1 
liquid attemptans vel Belli fus 
uper hoc ad 


N 
| nic t 2 
| ammovebit, ita quod dein 


Q 


ÁNNO 


5} 


ATA QUE 


REGES Arrog 


um fabfeq 


PISCOPU 


s durantibus , neuter 
ptabit , nec a Sub- 


Kant 


nem contra fe 
S, nec hujusmodi Rebellibus five 
lli five Proditori, qui in aliquem 
m Regum" feu alterius eo- 
feu. declinaverit, quovismodo 

ubfidium aut as- 
viginti dies, poftea 
1, cujus hujusmodi 


um re uifitus fuerit, eum vel eos 
ri aut alii 


; tunc & in ipfo ca- | Liter 


to five deputal 


mye Commi: 
ad hujusm 


im Judices, proce- 
n & Aref 


am caufam, non poffit 
| 


irmiori & inviolabili predi darum 
æ & Foederum obfervantia & conferva- 
& nominati fint, 


tione, el 


E esit Anglie 
ex c neutris Principum predictorum Can- Ex parte Serenifimi Regis Angle, 
à a impofterim concedantur aliquæ 
am, Merce aut Controm ew nifi 


inc pales Deli inquentes & eorum Bona 


ugue Portuum Ar : i 
nens vel Deputaius ; Regis Angle Ville 
tempore exiftentes : 


aniffimi Franc 


anie , Reverendiffimus 
to Pater Dominus Georg 
lis Legatus 
s necnon 
/eHens bris Ch Manila Rene in ipfo Ducatu 
ie, & etiam pro aliis partibus Regni quibus 
non erunt nominati Confe ores, 

Pro Patria Lingue Occitane Reverendiffimus in 
Chrifto Pater Dominus Cardizalis Albienen 

Pro Patria & Ducatu de Gzyezze Dominus Dax de 
nevilla 
Pro Patria a E Ducatu Brit 


T 
L 


¡e Dominus de Mon; 


de le Gruéture, 
gundie Domi 


Por tugalie REGES, 
s PR 4) 


fferi int, Succeflores eorum , in flatu Guber- 
eu Locumtenentis Patri , in quibus com- 
ntur, quoad hanc Confery atoriam , 
loco ipforum G onfe atorum. 


| 
| 
E 
| 
| 
E Jui quidem Confervatores diétorum Principum & 
| 
| 
| 
| 


natoris fc 
mittuntur, habel 


triusque eorum , & duo aut unus ipforum ex parte 
faltem Pri j abditorum dampnificantium, qui fu- 
per hoc requirentur, habeant feu habeat auctoritatem & 
poteftatem, virtute hujus "l'ra&atüs, ipfos dampnifi- 
fe vocandi, cc 


cantes cora 


endi & examinandi, 


ANNO 
1510, 


DU DROIT 


& ipfos fic examinatos fecundúm quod Juftitia exi i 
requirit convincendi & puniendi, attemptata & dampna | 
contra vires hujus TraCtatús illata, unà cum exper 
Dampuificatorum , reficiendi & repar andi, 

i ngat ipfos Confer V per ipfos Prin- 
vel ipfos Commis- 
dictorum attemp- 
inter eos fuperinde concor- 


dare 
refer 
cantium , 
men d ita cau! 


non v 


dampnifi 
dum ta- 
oribus aut unius 
la fammariè 
minetur 6 & felici marte termi- 
oufervatorum ex utraque parte 
e & diffinitive Praecepta & De- 
ilatè dabuntur executioni , non 
ionibus quibuscumque. 

m prediétorum , quan- 
i Principis fuf- 
s 


& ne 
netur, 
Sente 
creta incc nit 
obltantibus App 

Item, quód ute 
do per Oratores & Commi 
ritatem habe ntes 


‘Subd tis qu 


poterunt obferva adimpleri f fa- 


tangunt aut tangere 
Gere cum ett ; R 
imunicatum & conclufum eft quod prefa- 
[trit imus Prir » diétam Amici- 

nter cum & Ch rift «e Regen, 
titur , contr 4s atque DES é ngula Ca- 
radice in i , per Litteras 


propria fabri, Se Jurame nto vall D 
m & di&a 


er eum confirm: a & jurata , per tres Sta- 
tus Regni Anglis (videlicet, per Prælatos & Clerum ; 
Nobiles, & Communitates ejusdem Regni) rité & de- 


bite convocatos in primo Parliamento , poft datam pre- 


um celebrando, ratificari & confirmati faciet : 
equè Chrift lianiffimus Rex Francie Amicitiam 


& Capitula antediéta per fuas Literas Patentes, fuo | 


> Sigillo figillatas, manúque propria fubfe iptas, 
Juramento vallatas , ratificabit & confirmabit, ip- 
nque Amicitiam & Capitula, fic per eum confirma- 
ta, ratificata, & jurata, per tres Status Reghi fui 
Francie (videlicet per Prelatos & Clerum, Nobiles, 
& Communitates ejusdem Regni) ritè & debité convo- 
catos, infra tres menfes , di&um Parliamentum in An- 
glia,ut premittitur, celebrandum proximo & immediate 
Tequentes, ratificari & confirmari faciet: 
Quodque utérque Principum prædiétorum predictam 
Amicitiam & omnia Capitula antediéta per Sedem A- 


poftolicam & auétoritatem ejusdem, infra duodecim | 


menfes proximó & immediate datam præfentium fe- 
, confirmari , vallari & roborari pro viribus 
bit & cum effeétu faciet. 
or utérque Principum predictorum , infra 
terminum fupradiétum duodecim menfium, inftanter & 
cum effeäu, requiret Sacrofanétam Sedem Apoftoli- 
cam & Summu m Pontificem quód ferat Sententiam 
Excommunic , nunc pro tunc & tunc pronunc , 
in eum ex pr s duobus Principibus qui omnia & 
fingula Capitula, in prefenti Tractatu contenta, qua- 
tenus ipfum concernunt, non obfervaverit , prater & 
ultra Sent m Interdiéti in ejus Regna, Terras, Pa- 
& Dominia; non obftante aliquo Privilegio in ge- 
nere vel in fpecie illis aut eorum. alicui, per quod ef- 
fe&us prefentium quomodolibet impediri poffet , fub 
mque verborum ferie conceffo ; cui dicti Princi- 
m, publicè & expreffé renunciant , & cui nos, 
ibus eorumdem , 
te nobis attributà , 


iper nos, Sereniffimi & Chriftianiffimi Domini 
^ a Regis Ambaffiatores & Commiffarii | 
antedié i, promittimus & eundem Dominum noftrum 
premum Regem Chriltianiffimum , Poteftate, ut præ- 
ab ij fo nobis conceflä , obligamus per præfentes, 
quód idem diétus nofter Æ Rex omnia & fin- 
emiffa ratif t, autorifabi confirmabit 
aliter & cum effectu pro BU fua exequett 
que premifforum tenor exigit & requirit, fu 
que Literas Pa atentes, debité co fecta Magno Sigillo 
{uo mui „iu uftrifimo Principi & Fratri Confangni- 
neo fuo c uiffimo Auglie Reg? fupradito , infra fex 
s Datam prefentis Traétatus proximo. & imme- 
quentes ,. deliberabit deliberarive faciet : 


faciet , 


| 
od eo ipfo & extunc caufa illa | 
| 


fufficiente auctoritate in hac | 
renunciamus expreffé in Hs. | 


D E 


ES. GE N°$: 


glie'omni 
& confir 
| fua eXequetur 
& requirit, 
magno Dit Sigillo m 


mé & immediate fequentes , deliberabit delib 
ciet. 

In quorum omnium & fingulorum fi 
nium nos Chriftianiffimi Domini 
& Amb 


BBAS Fisca 
OUL DE La 
DARIZOLLES 


NOY. 


(1) [La même date fe trouve ainfi couchée au long dans PA@e du 
fladeurs du Roi de France prétérent pour l'ob 
X qui füit immédiatement après dans le Re- 


Cependant on ne fauroit doute 
deux end 


mis en marge. 
Pr à RACINE 
que le 21. d'Avril de ce éme Ann in 
I5to, qui fe trouve à la pag. 277. dudit Recueil , Ue lequel il 
la Date du23 Mars 1510. y eft cot au long, 
y a nul doute que ce ne foir la veri ble. 1 


LIX. 


J&ayferó Maximinrasr I. und der gefamb» 2, À 
ten zu MAugfurg verfamleten BWeichs2 Stände 
Decretum , baf Hamburg eine Reid)s: 
Stadt fey. Act. Augfpurg den 3. Maii 
xsro. [Curist. GASTELIUS de o: 
tu Publ. Europe Noviff. X X XII. pag. 109 
d’où l’on a tiré cette Pièce, qui fe tibuve 
auffi dans Lunre, Toutfehes Reichs Ar- 
chiv. Part. Spec. Continuat. IV. Abthei 
fug VIII. 2(6fa XXIII. pag. 965.] 


> puis que fon P 
, & dans PARE du zo. 


Ceft - à dire, 

| Decret de l'Empereur M Ax1MYLYEN T. € de 
Etats de l'Empire affen en Diete Générale à 
Augsbourg. par lequel la Ville de Hambourg eff 
déclarée Ville Imperiale. A Augsbourg le 3. Mai 
IfIo. 


o Hf ber Konigl, Winde zu Dennemarc | re. und 
| ** Herkog Friedrichs zu Holftein Schreiben! auch 
Fibres Gefchichten Crfücben / DBitt und Begehren an 
bie Kom. Kayferl. May. tnferm affecandbigften 
Heren! unb die Chur-Fivften! Fürften und Staind 
des Neichs! fo auf diefem Reichstag zu 2(ugfpurg 
verfamlet getvefen / befcheben / die Stadt Hamburg 
antreffende! ift denfelben Gefchiekten Diefe Antwort 
gegeben worden. 

Nachdem bie Kayferl. May. auch Die Chur-Für 
| fen $ Fürften und Stände des Neichs/ aus viel 
taies und glaubwirdigen Hekunden unb Huterriche 
tungen! auch fonderlich aug allen Anfchlägen! von 
| langen abren hero I und auf diefe Zeit hero! im 
| ‚Heiligen Reiche befehloffen I und geimachel cigente 
| lich bericht feynd / Daß bie gemelbte Stadt Hane 
| burg allwegen (fit! und als cin Stadt des Heil. 
| Reichs angefchlagen I geachtet und gehaften I auch 
| zu dem Reich gehörig und wie cin ander Stadt 
| des Reichs! von weiland Mömifchen Stapfern und 
| Königen mit fondern Gnaden I Privilegien und 
| Freyheiten! und fonderlich der güloenen Y Pi bat 
!] ben! 


21. Juin, 


IR 
b oc iss 
gen pM a 
br gebiibe! und 


5 Dacau in den ge 


| wie ane 


feu! ober abgefonder 
anders) ann für cin Neiche 
So will jhe Kay 


und nicmants 
und Defbaen à 
Stadt zu halten 
auch den Cour 
aug febulbigen ic 
Hamburg b pale at 
maffen zu behalten. [ 
zu Denne up oder acimelbter Hertzog zu Holftein 
itt folchen befchwert zu fen 1 ober bey derfelben Stadt 
er Gerechtigkeit ju haben vermeinten] fo tib» 
gen ft folche Ihre Sprüche vor vem Kayferl. Game 


Os 


Derhtens | ohne einige Verhinderung 
¿flucht geftattet! und verholffen werden folle. 
fug fpurg am 3. Tage des Monats May 
Anno decimo. 


Ad Mandatum Domini Impera- | 
toris & Congregationis Im- 
perii. 
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s, ad quorum notitiam oon noftra 
2 per enerint, S m. 

Etfi, fuadente Natura & Ratione diétante, cum om- 
ibus Chrifti Principibus honeftifime Pacis & fanc- 
ti ting Concordiz Foedus habere volumus & vehemen- 
ter optamus , utpotè qui totius. Ch hriftianæ Rel 
animos & vires conjunck: 
ideramus , ut , Bellis inter 
a Chr iorum arma fané 
Chriftiani nominis Hoftes convertantur; multó tamen 
optamus & nos maximé juvat illorum Principum 
im firmiorem & Unionem habere perpetuam , qui- 
buscum. & E & amoris vinculo conjunéti fumus, 

Serenifimi atque Potentiffimi Pri 
= e Re Fratris & Filii noftri Carif 
num conftat ficut nos ipfos 
iftianorum omnium P cis 
ri, cum quo , quemadmo- 
inus neminem nifi 
ellum vel injuriam inferre 
, ad confi 
me 


dum ftatuimus & paci 
ndere nulli vel 


fic 


obeffe vel cog its irei 
A oc itaque Juttiffimo propofi 
toribus 
icabunt 


móque. con- 
Partis (quo- 
nti poteftate 
x Potentis- 
Filii noftri Dile&iffimi ex 


Ri 


Keg 


Fratris & 


fimi 


e Jl anne R Caftel- 
Filis noftra Cl RE 


, Confœderationis, & Pacis Capitula con- 


Des Neichs/ vor | 


s) Amicitiæ, Tier, ONE Tee | 


innen gefetget | 
ert worden! | 


cricht vd und rechtfertigen! dafelbft ihnen | 1 


DUM | 


| 
| bus vifam eft , 
| 


| 
Itera, nomine, noftro & præfa- 


PS DIPLOMATIQUE 


L18; ad quorum noti 
it, NOS, 
5 E ctor, 


R E 
L ifionem fuas (« (quar am tenor inferiü 
inféritur) or, Ambaffiator, "Pfad & 
miffarius füfficienter & legitimé deputatus & au&ori- 
Z atus , 


E Land 777713 & 


vz de Villa Ragud Catholici A 


agonum Cg c. € nomine fuot c quàm pro Sereniffima & 
Excellentiffima P. rincipe Domi a Joanna Caftelle, L 
ions, fua charifiima (cujus 
Perfonz & bonorum curam dus Rex Aragonum leg 

| timè gerit) & nomine quisas Regine Orator, Am- 
| bafliator , Procurator, € Commif sus per Literas 
& Commiffionem ejusdem Regis Aragonum (quarum 
tenor etiam inferiús inferitur) fufficienter & legit 
us & auctorizal itus, 

m facimas quod , 

Quamvis i inter, Sereniffimos atque Excellentiffimos 
| P. tincipes , Her Celebris memoriæ , nuper Ar- 
um Catholicum Regem Ferdinandune 
betham, clare memorie, tunc Regem; ES Re- 
Caftelle, Legionis, Aragonum , Sicilie, antehac 
s & Amicitie F "ceder: À percüffa , inita, & Conte 
fuerunt, pro fe fuísque Hæredibus & Succefforibus in 
i 2m confervandis , Regnis , Terris, 

| Patriis , & Domini Subditis , Val lis, & Confe- 
deratis fuis. quibuscúmque, perpetuis futuris tempori- 
bus duratura, 

Qui: i tamen, pretextu affinitatis mediante hoc faus- 
to & felici Matrimonio inter prefatum Potentiffimum & 
Excellentiffimum Principem Hearicum, Dei gratiä , 
Angle Regem modernum, & Serenifimam Dominam 
Katherinam Anglie Reginam predictorum Ferdi 
& Elizabethe Filiam preclariffimam, inite & cont 
te, novus accrevit amor atque dile&tio , fortioráque 
vincula mutue Amicitie , conjunétiorésque nexus fan- 
guinis neceffitudine conflantur , 

Congtuum igitur & confentaneum eisdem Principi- 
ut non modo ea que prius concluía 
funt inconcufsè atque inviolabiliter. obferventur , fed 
etiam novis quibusdam amplioribus & efficacioribus 
claufülis roborentur atque firmentur , 

Unde cunéti palàm innotescere poterit quód eos, 
quos Sanguinis propinqnitas affinitatisque connexio con- 
junétiffimos fecit, animorum etiam concord aliter 
confolidet, ut prospera atque adverfa æquanimiter tol 
lerent , fortunásque fuas omnes communes habeant, 
mutuóque adjutorio illatas injurias propulfare & feipfos 
| in Statubus fuis confervare velint, 

Hinc eft quód, 

Prædiétis prioribus Amicitia , Pace, Ligh , Concordii , 

| f & Confcederatione , fi & quatenus “Articulis prefentis 

| Traétatás aut eorundem Articulorum alicui non con- 
trarientur aut derogent, in omni fuo robore & firmita- 

| te permanentibus , 

Nos, Thomas ES Ludovicus predicti, prefatorum II- 
luftrifimorum ac Potentiffimorum Principum noftro- 
rum Regum €9 Regine Joanne prediétorum Oratores 

| € Commiffarii , fufficientibus auctoritatibus ad hoc ful- 
iti, nominibus eorum & pro eis concordamus, con- 
trahimus, & concludimus Articulos fequentes , 

Inprimis, nos Oratores & Commiffarii predicti, ad 
laudem Dei & pro falute totius Chriftianæ Religionis, 
próque confervanda dignitate & auctoritate necnon de- 

| fenfione comunium Statuum fupremorum noftrorum 


m 
145 


dz 
2d 


ac- 


| Regum ES Regine Joanne predictorum, fecimus , con- 
venimus, conclufimus, & concordavimus , facimus, 


convenimus, concludimus, & concordamus per præ- 
fentes, bonam, finceram, veram, integram, fidelem, 
perfeétam, & firmam Amicitiam , Ligam, Unionem, 
lutelligentiam , Conftederationem, & Pacem „per Te [- 
ram, Mare, & Aquas dulces, inter præfatos "Pu rincipes 
noftros Reges ¿Y Regizam ou " prædiétos, ipforúm- 
que He æredes & Succeffores, Regna, Patrias, Terras, 
& Dominia, ac quoscúmque Vaflallos & Subditos u- 
trínque, prefentes & futuros, tàm Ecclefiafticos quàm 
feculares, cujuscúmque flatüs, gradûs , aut prehemi- 
nentiz fuerint , etiamfi Archiepisec opali, Ducali vel qua 
cümque alia dignitate , flatu , aut gradu præfulgeant, 


futuris temporibus perpetuo duraturam 
Item 


Anno 
1510, 


ANNO 
1510, 


DU DROIT 


Item,nos, Ota 
lamus, & conclu 


nus quód. neuter diétorum Princi- 


mittet, quocúmque in loco, five in Mari, I 
Portubus , vel. Aquis dulcibus , caufá vel occafione 
quactingue, nullúmque dabit vel præftabit auxilium, 
confilium, vel favorem, ut per alium vel alios quos- 
cünque aliquid fiat, agatur, tractetur, vel attemptetur 
in injuriam, prejudicium, aut dampnum alterius Re- 
gum & Regine predictorum, eorúmve Heredum aut 
Succefforum, fed quibusctimque, ut premittitur, con- 
tra alterum eorum, ejúsve Heredes aut Succeflores 
aut eorum aliquem , infra Regna, Patrias, Dominia, 
aut Terras fuas, aliquid agentibus , traétantibus, vel 
attemptantibus, alter corum, contra quem nil tale ac- 
tum, geftum, ve! attemptatum fuerit , exprefsè realiter 
& cum effe&tu contradicet, renitetur, obftabit, & im- 
pedimentum realiter præftabit. 

Item, nos, Oratores predicti , convenimus , con- 
cordamus , & concludimus quod nullus Prizcipam nos- 
forum, neque Heredum $ Succefforum 
fuorum aut alicujus eoruni aliquis, præftabit auxilium , 
confilium, vel favorem Hoftibus vel Inimicis alicujus 
eorum ejúsve Heredum & Succefforum predictorum, 
ipfos aut eorum aliquem per Terram , Mare, vel A- 
quas.dulces offendere, infeftare, vel invadere volenti- 
bus; Et fi aliquis vel aliqui, cujusctimque ftatüs , gra- 
düs, aut conditionis fuerit vel fuerint, five Alligati aut 
Conftederati fui aut eorum alicujus fuerint five non, 
Regna, Patrias, Dominia, aut Terras alterius corum 
prediétorum, corúmve Haredum aut Succefforum aut 
cujus eorum, per viam Guerre , hoftiliter offende- 
greffi fuerint aut Guerram de fa&o fecerint , vel 
per aliquem Subditorum fuorum fieri mandaverint aut 
permiferint , & Princeps fic invadens Guerram faciens 
aut fieri mandans vel permittens , fuperinde per Prin- 
cipem invafum & contra quem Guerra facta fuerit ad- 
monitus & requifitus, ab hujusmodi Guerra non ces- 
faverit & ab eadem realiter ac de facto totaliter defti- | 
terit, & pro hujusmodi attemptato & Guerra faéta dig- 
nam emendam & quod juftum fuerit facere negaverit | 
& neglexerit ,& Rex fic invafus, aggreffüs, & offenfus | 
propter invafionem & offenfam hujusmodi aut juftitiam 
uperinde requifitus denegatam & negleétam contra 
eundem invadentem, offendentem, & Guerram facien- 
tem fe Hoftem manifefté declaraverit ,.& Bellum ac 
Guerram contra eundem publicé indixerit & realiter a- 
gerit & fecerit, tunc & in ifto cafu fi idem Rex fic in- 
vafus vel offenfus Regum prædiétorum non invafum 
nec hoftiliter aggreffum vel offenfum ad Bellum & 


tores prediéti, convenimus , concor- | buiffer‘, 


| quàm ñomine Sereniffime Principis ,F' 


Guerram contra invaforem hujusmodi publicé indicen- 
dum & aétualiter faciendum requifierit , debitá Sum- 
monitione Principi invadenti, ut a tali invafione defiftat 
prius per eundem faéta, idem Rex fic requifitus ftatim 
pott ipfam Requifitionem & Summonitionem fe Regis 
aut Principis fic invadentis Hoftem publicè declarabit, 
proclamabit, & manifeftabit,ac Bellum € Guerram fi- | 
militer indicet, ac infra fex menfes diétam Requifitio- | 
nem proximo & immediaté fequentes Guerram aétua- | 
liter, fi ille Rex fic invadens Gallorum Rex fuerit tunc 
in Perfona fua , quód fi Gal/orzzz Kex non fuerit fed a- | 
liquis alius Rex Princeps aut Dominus fit, quicunque il- 
le fuerit; tunc per Capitaneum € Locum fuum tenen- | 
tem, cum potentia armata & inftruéto exercitu per | 
Terram & Mare contra eundem propriis fuis expenfis 
aget& faciet, neutérque Regum predictorum, poftquam | 
Guerram hujusmodi inceperit ; ab eadern absque alterius 
eorum expreflis notitia & confenfu quoquomodo in 
parte vel in toto ceflabit vel defiftet , aut Treugas vel 
Pacem cum Rege vel Principe, contra quem Guerta 
hujusmodi geritur, faciet vel traétabit. 

ltem, fi contingat (quod Deus avertat) quód alter 
di&orum Principum noftrorum , omni dolo , colore, | 
fictione, & fraude femotis, ex aliqua caufa legitima & 
neceffaria, ut corporis infirmitate, prepeditus fuerit; 
aded quód iii termino ftatuto , in Perfona propria} in 
eafu propriam Perfonam fuam exigente, cum fua po- 
tentia ullo módo ; ut premittitur ; Bellum gerere ne- 
queat, quód tunc, fi alter ipforum Regum , termino 
ftatuto, in Perfona propria, in cafu predicto ; vel per 
Capitaneum in cafu propriam Perfonam fuam non exi- 
gente, contra Hoftem cum potentia procefferit & Guer- 
ram realiter inceperit, Rex fic impeditus tempore ad 
lioc limitato & prefixo potentiam qualem fecum ha- 


Tom: IV. PART: I; 


DES GEN 
ia i5 LM 
n Perfona p 
cum uno Ca 5 ittere teneatur , & real 
& cum effectu transmittet ; fic quód per utriúsque 
gis potentiam contra hujusmodi communem Holtem 
Bellum geratur & continuetur pari ac timili modo ac fi 
utérque Princeps in Perfona propria in aciem proceffis- 
fer & Bellum aétualiter geffifler. 

Item, nos, Oratores prediéti, conveni 
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er 
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tem fam redigerit vel alio modo quocúnque 
ravérit vel obtinuerit , ille Rex Regüm prediétorum 
fic recuperans vel obtinens, per alterum Regem Regum 
predictorum ad quem ea de Jure fpe&are dinoscuntur 
requifitus, fine difficultate & dilatione quactimque i 
Kegi requirenti reddere, tradere, & deliberare tenebitur 
& debebit. 

ltem, inter nos, Oratores praedictos, conventum, 
concordatum & conclufum eft quód z/ergze P. 
noftrorum predictorum , quando per Oratorem live 
Commiffarium alterius Principis fufficientem auctorita- 
tem habentem ad hoc debité requifitus fuerit , juramen- 
tum corporale præftabit quód omnia & fingula in pre- 
fenti l'ra&tstu fpecificata & contenta bene & fideliter ob- 
fervabit & adimplebit, & a Subditis fuis, quatenus ip- 
fos Principes & eorum quemlibet tangunt aut tangere 
poterunt, obfervari & adimpleri facient, & eorum qui- 
libet faciet cum effectu. 

Infüper, conclufüm & concordatum eft inter nos, 
Oratores predictos, quod prefens Traétatus ac omnia 
& fingula in eodem contenta, infra num a die 
Date prefentium , per Regem. Angle praedictum & 
di&um Regem Aragowwm, tam nomine fuo proprio 
fue Do- 
mine ‘foanze Regine Caffelle , cujus Perfonz & bo- 
norum curám gerit, respeétivé ratificabitur & confir- 
mabitur, fuas Literas Patentes , confirmatorias præfen- 
tis Traétatús, omnes & fingulos Artículos de verbo ad 
verbum continentes , debité confe&as , Magnis Sigillis 
fuis munitas & manibus fuis fubfcriptas , infra tempus 
predictum hincinde mittent ,tradent & deliberabunt , tra- 
dive & deliberari facient, effecttimque prefentis Trac- 
tatüs quatenus eos & eorum quemlibet tangit realiter 
& cum effeétu perficient & exequentur, & eorum qui- 
libet perficiet & exequetur. 


u 


Tenores vero Comn 


7 fequunt: 


> 1% bec verba. 


Henricus, Dei gratià, Rex Anglie, Dominus 
Hibernie , omnibus ad quos præfentes Literæ pervene- 
rint, Salutem. 

Quamquam nulla major diuturniórve inter Mortales 
Amicitia comparari queat , quàm ea que affinitatis vin- 
culo folidatur; ad eam enim Natura Homines pronos 


| finxit, Ratio compellit, Sanguis Sanguinem devincit, 


ita ut, fi aliqua in re ab ea discederemus , contra natu- 
rz debituin facere videremur, 

Ob eámque caufam Serenifimus & Invictiffimus & 
Excellentiffimus Princeps Ferdizandus , Dei gratia, REX 
Aragónum, Sicilie citrà & ultra Farum , Hierufalem, Va- 
lentie, Majoricarum , Sardinie & Corfice, COMES 
Barchinone, Dux Athenarum ES Neopatrie, COMES 
Roffilionis ES Ceritanie, MA RCH10 Oriftanni ES Go- 
tiani, Pater nofter Dileétiffimus , a nobis & nos ab ipfó 
meritó expe&are debemus omnia que a Filio erga Pa- 
trem & a Patre erga Filium ac inter veros Fratres con- 
ferri poffint , 

Verüm, ut Amor & Amicitia, que inter nos eft; 
omnibus quibus poterit modis m3jus indies fuscipiat in- 
crementum ; 


nolmenfis Episcopi Oratoris noftri plurimum confidentes; 
Prefentium tenore; de noftra certa fcientia delibera- 
té & confultó , eis omnibus melioribus vià,modo & 
forma quibus de jure & alias poflumus & valemus , fa- 
cimus, conftituimus , creamus & ordinamus noftrum 
verum, certum, legitimum & indubitatum Procuratorem; 
Oratorem & Nuncium fpecialem & ad infrafcripta ge- 
neralem,ita tamen quód fpecialitas gerieralitati non de- 
roget; nec € contra, ut, pro nobis & 
poflet & valeat traétare, concordare, 
cum prefato Ferdinando At Aragonum , 


noftio 


5 ut præfertut , venillet, AR 
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noftro Di!e&iffimo, ac etiam Ser 4 & Excellen- | 

tillimá ‚Regina Caflelle , Le e 

ejusdem Regis Aragonum Y us Perfone & bo- 


norum curam idem Rex legitimè gerit) vel cum Pro- 
atoribus, feu Deputatis ab eis, Amicitiam, Unio- 
nem & Confoederationem ftri&tiffimam perpetuam & in- 

jlubilém , cunétis futuris temporibus 
(fcilicet) inter Nos ‚Heer: & Succeflores noftros, ac 

sna, Dominia & Subditos noftros ex una, & di&um 
rifimum Patrem noftrum Reg , nec- 
non dictam Sereniffimam Reginam Caflelle , . He- 
lésque € Succeffores fuos, ac Regna, Domi 
tos utriusque eorum, partibus ex altera, 
t poflit quecúmque Capitula, Inftrumenta & quos- 
ünque Contra&us Amicitie, Unionis € Confoedera- 
, pro nobis & nomine noftro, cum cisdem Se- 
mis Rege , Patre noftro & Regina Caftelle, Ec. 
rocuratoribus feu Deputatis ab eis, ftipulari, 

re & firmare, fieri facere, petere & ins- 
n illis paétis , vinculis , conditionibus, pro- 

bligationibus , poenis , fecuritatibus, ju- 
claufulis & cautelis quibus voluerit & illi be- 
1 fuerit , 
jue nomine noftro & pro nobis nominare Con- 
oftros qui in eadem Amicitia, Unione & 
tione includi debeant , 
iter poffit, nomine noftro , omnia alia & 
e & firmare, cujuscúnque nature & im- 
nt aut effe poterint, in predictis & circa 
nos facere poffemus, etiamfi talia fint que ad 
ciendum præceptum exigant magis fpeciale. 
eterea fibi & concedimus plenum poffe ut 
poffit jurare in animam noftram quód tenebimus, ob- 
fervabimus & adimplebimus cum effeétu omnia & fin- 
gula que in predictis & circa ea nomine noftro con- 
cordabit, capitulabit, jurabit & firmabit, & illa ratifica- 
bim & quód nullo unquam tempore illa revocabi- 
mus, nec contra ea aut eorum aliquod faciemus vel 
veniemus fub obligatione omnium bonorum noftrorum 
Patrimonialium & Fiscalium. 

In cujus rei Teftimonium has Literas noftras fieri 

fecimus Patentes. 
Telte meipfo apud Weftmonafter: 


Maii, Anno Regni noftri fecundo. 


& 


rament 


ne vifu 


us 
37 


m vicefimo die 


ANDUS, 


‘ar 


Dei gratia, Rex Aragonum , Si- 
un, Lherufalem, Valentie, Ma- 
ts Corfice, COMES Barchinone, 
& Neopatrie, COMES Roffiliozis 
i | ES Gociani. 
m nulla major diuturniórve inter Morta- 
les Amicitia comparari queat quam ea que afhnitatis 
vinculo folidatur, adeam enim Natura Homines pro- 
nos finxit , Ratio compellit, Sanguis Sanguinem devin- 
cit, ita ut, fi aliqua in re ab ea discederemus, contra 
nature debitum facere videremur , 

Ob eámque caufam Sereniffimus & Excellentiffimus 
Princeps Henricas Anglie Rex Filius nofter Dilectiffi- 
mus a nobis & nos ab ipfo meritó expectare debeamus 
omnia que a Patre erga Filium & a Filio erga Patrem 
ac inter veros Fratres conferri poffint, 

Verüm ut Amor & Amicitia, que inter nos eft, om- 
nibus quibus poterit modis majus indies fuscipiat incre- 
mentum, “rate: j 

De fide, prudentia , legalitate & animi integritate 
reftri No Dilecti Contiliarii & Oratoris noftri Le- 
rroz de Villaragud plurimüm confidentes, 
ium tenore de noflra certa fcientia, delibe- 
tó, eis omnibus melioribus vià, modo & 
jure & alias poffümus & valemus, fa- 
i creamus & ordinamus noftrum 
verum, certum, legitimum & indubitatum Procurato- 
rem, Oratorem & Nuncium fpecialem & ad infraferip 
ta generalem , ita tamen quód fpecialitas generalitati 
non deroget, nec è contra, vos eundem Ludovicum 
Carros de Vilaragud abfentem tanquam prefentem ; 
videlicet, ut, pro nobis & nomine noftro ac etiam no- 
mine Sereniflimæ & Excellentiflime Joanne Regine 
Caflelle, Legionis, Granate, &c. Filiæ noftre Charis- 
fime (cujus Perfonæ & Bonorum Curam & Adminis- 
trationem nos legitime gerimus) poflitis & valeatis trac- 
tare, concordare, facere & firmare cum prefato Sere- 
niffimo Rege Anglie Filio noftro Dile&tiffimo, vel cum 
Procuratoribus feu Deputatis ab eo , Amicitiam, U- 
nionem & Gonfcederationem flri&tiff imam perpetuani & 
indilfolubilem cunétis futuris temporibus duraturam 
(fcilicet) inter Nos & dictam Serenifimam Regizam 
Caflelle Filiam noftram , Heredesque & Succeflores 


e 


“a 


duraturam | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


noftros, ac Regna € Dominia & Subditos utritisqu 
noftrüm parte ex una, & eundem Sereniffimum JJez- 
ricum Angle Regem Filium noftrum, & Succeffores 
fuos, ac Regna & Dominia fua, & Subditos fuos par- 
te ex altera, 

Et pofitis: quecúnque Capitula & Inftrumenta & 
quoscúnque Contractus Amicitie, Unionis & Con- 
onis, pro nobis & nomine noftro ac diéte Se- 

egine Caftelle Filis noftre, cum eodem Se- 
gle Rege Filio noftro, feu cum Procura- 
toribus vel Deputatis ab eo ftipulari, facere , concedere 
& firmare, fieri facere, petere & inftare, cum illis pac- 
tis, vinculis , conditionibus , promiffionibus > Obliga- 
i penis, fecuritatibus , juramentis , claufulis 
cautelis quibus volueritis & vobis bene vifum fue- 


& 
rit, 

Poffitísque, nomine nofiro & pro nobis, nominare 
Confoederatos noftros qui in eadem Amicitia, Unione 
& Confœderatione includi debeant , 

Et generaliter poffitis, nomine noftro & prefate Se- 
reniffime Regine Caftelle Filie noftre , omnia alia & 
fingula facere & firmare, cujuscámque nature & im- 
portantiæ fuerint aut effe poterunt, in. predictis & cir- 
Ca ea que fuerint neceflaria & oportuna, € que nos 
facere poffemus ; etiam fi talia fint que ad ea conficien- 
dum preceptum exigant magis fpeciale : 

Damus praterea & concedimus vobis plenum poffe 
ut poflitis jurare in animam noftram quód tenebimus , 
oblervabimus & adimplebimus realiter & cum effeétu 
omnia & fingula que in prædiétis & circa ca nomine 
noftro concordabitis, capitulabitis, jurabitis & firmabi- 
tis & illa ratificabimus, & quód nullo unquam tempo- 
re illa revocabimus, nec contra ea aut eorum aliquod 
faciemus vel veniemus füb obligatione omnium Bono- 
rum noftrorum ac diétæ Sereniflimæ Regine Caftelle 
Filiz noftre Patrimonialium, & Fiscalium. 

In quorum Teftimonium præfentes fieri juffimus 
proprià manu fignatas Sigilloque noftro impendente 
munitas. 

Dat. in Filla Allipleti die fexto menfis Januarii, 
Anno a Natiyitate Domini millefimo, quingentefimo 
decimo. 

In quorum omnium & fingulorum fidem & Tefti- 
monium ego prefatus Thomas Episcopus Dunolmenfis, 
Sereniflimi Regis Anglie ad faprafcripta Orator & Com- 
miffarius fufficienter & legitime Deputatus, prefentes 
Literas Patentes manu mea fübferipfi & Sigillo meo 
communivi. 

Dat. Lozdon. vicefimo quarto die menfis Maii, An- 
no Domini millefimo, quingentefimo decimo. 


Tuomas DUNOLMEN. 


Cúmque preinferta Amicitix , Lige, Unionis, In- 
telligentiæ, Confoederationis & Pacis Capitula & om- 
nia & fingula in eis contenta nobis gratiffima fint & 
maximé placeant ,& velimus libentiffimo animo eaom- 
nia exequi & adimplere que pro parte noftra in prein- 
fertis Capitulis promiffa extiterunt, proptereà prelenti- 
bus Literis noftris, tam zomine noflro proprio quàm no- 
mine prefate Serenifim® & Potentifimz Johanne, Re- 
gine Caftelle, Legionis, Granate, ec. Filie noftre 
Dile&iffimse (cujus Perfonæ & Bonorum „ut prefertur, 
curam legitime gerimus) omnibus melioribus vid , modo 
& forma quibus mel & validiüs de jure poffumus 
& debemus, preinferta Amicitie, Lige, Unionis, In- 
telligentie, Confcederationis, & Pacis Capitula, om- 
niáque & fingula in illis & quolibet eorum contenta, 
juxta fui feriem € tenorem , laudamus, approbamus, 
ratificamus , & confirmamus, ac rata, grata, & firma 
habemus, &, fi neceffe eft, ea omnia & fingula de no- 
vo concedimus & firmamus; 

Et infuper promittimus & juramus ad Dominum 
Deum noftrum Jefüm Chriftum, & ejus San&am Cru- 
cem, & Sanéta quatuor Evangelia corporaliter & ma- 
nualiter per nos tacta, tenere, adimplere & inviolabili- 
ter obfervare omnia & fingula in preinfertis Amicitiz , 
Lige , Unionis, Intelligentie, Confcederationis & Pa- 
cis Capitulis contenta , prout in eisdem cavetur & con- 
tinetur, & contra ipfa quovis modo direété vel indi- 
re&é non venire, fub obligatione & Ypotheca omnium 
bonorum noftrorum. & prefate Sereniffimæ Regine 
Coftelle Filiz noftre prefentium & futurorum , necnon 
& fub poena perjurii quam Rex poteft tali cafu incur- 
rere. 

In quorum Teftimonium prefentes manu proprià füb- 
fignavimus , figillisque diétæ Sereniflime Regine Caffelle 
Filiæ noftræ & noftro impendentibus juffimus roborari. 


Dat 


© ANNO 


1510. 


DU DROI 


Joni die vicefimo primo menfis 


1 Dat. in Opido Me 
ANNO Junii, Anno a Nati 
1510, tefimo decimo. 
ÿ Yo EL Rey F. 
Subter Plica; 

Dor s Re. 
MicHArr 


¡Perez DALMACAN? 


LXI. 

. O&, Littere Apoflolica Summi Pontifiis Juurr II. 
quibus Officium Confaloneriatüs Sante Roma- 
ne Ecclefie, FRANCISCO DE GoNza- 
sa Marchioni Mantue conceditur. Date Bo- 
nonie Y. Nosas 080 ris Anno 1510. | Pièce 


authentique des Archives Archiduc: 


de Manto: 


Urrvs Epi 
E 


io Nobi 


Viro Francisco de Gonzaga Marchio 
ni Mantue $'*. Romane Ecclefie Confalonerio Salu 
tem, & Apoftolicam Benedi&ionem. Dum ad infig- 

nem generis claritatem ,. inconcuffamque devotioni 
& fidei conftantiam, ac preclara Domus, & Fan 
Gonzagorum erga confervationem & deffenfionem, | 
ac incrementa Status, & honoris Ecclefie Romani- 
que Pontificis, que hactenus per eos impenfa, & per 
te etiam more Predecefforum tuorum gefta funt , & 
quotidie laudabiliter geruntur, aciem 1 tre mentis di- 
rigimus , decens, & dignum meritó exiftimamus , ut 
perfor am tuam, ficut precipua quedam virtutum. ex- 
allen SL m: jori laude prefulget , ita fpetialis, & 
precipui: honoris titulo decoremus. Cum itaque Con- 
faloneriatus Ste, Romane Ecclefie, ex eo quod Nos 
nuper iniquitatis filium, & perditionis Alumnum AI- 
fonfium Heftenfem , ob quam plura ejus graviffima 
exceflus & delicta, etiam Rebellionis , & lefz Ma- 
jeftatis crimina, notoria, indubitata, & manifefta, & 
nullo modo excufabilia per eum perpetrata majoris Ex- 
communicationis, & Anathematis Sententiam perjurii , 
& Sacrilegii reatus, ac Rebellionis, € lefe Majeftatis 
crimir immabiliter incurtiffe , omnibusque , & fin- 
gulis Privileggiis , Gratiis, Libertatibus, Immunitatibus , 
Vicariatu , & Ducatu Ferrarie, aliisque Feudis , lo- 
cationibus, honoribus, dignitatibus etiam. Confalone- 
eterisque Civitatibus, Caftris ,' Opi- 
tiis , Loc cis , furibus , Jurisdictionibus , & 
bonis quibt uscumque, quæ quovis modo obtinebat in- 
perpetuum omnipo privatum, & inhabilem, & indig- 


num ad illa, & quelibet alia fimilia, vel diffimilia im- 
pofterum obtinenda. Civitatesque Caftra, Opida, 'T'er- 
Tas alitia, Loca, & omnia alia prediéta confis- 


cata fuiffe, & effe de Venerabilium Fratrum noftrorum 
ejusdem S'e, Romane Ecclefiæ Cardinalium confilic 
pariter, & affen(u, ac Apoftolice poteftatis r 
ne, & ex certa noftra fcientia per alias noftras Litteras 
declaravimus , ac fententiando, privavimus , vacave- 
rit, & vacet ad præfens. Nos cur 
Loca eidem Romane Ecclefiz mediate, & immediate 
fubjecta, illorumque Incolas, & habitatores prospere 
& in Pacis dulcedine confervari, protegi , 
lorumque nepharios aufüs , quí feva cu 
ditate du&i Civitates , & Loca ipfa temerè invadere, | 
" reprimi ad Perfonam tuam ge- | 
confpicuam , quamque mt ultiplicium | 
us decoravit Altiffi lus, noftre men: | 
occulos ac (pera antes, quod res Bellica | 
ipfius Ec que tuo du&u aufpicioque gerentur, | 
Cum tua élus in re millitari virtus quadam divini- | 
tüs ad v« licitate multis , & arduis in Bellis fepe 

alias a nobisque fuperioribus proximis Annis in expe- | 
ditione Bononienfi probata, dum tibi generale Guber- 

nium Gentium Armorum ad noftra, & ejusdem Ro- 

mane Ecclefie Stipend millitanciam commifimus , 

fatis nota nobis exiftat bene , prospereque fuccedent, 

quodque illa fcies , & poteris, opitulante Altiffimo, | 
provide regere , & feliciter gubernare; füper hiis cum | 
eisdem I ibus noftris matura habita deliberatione | 
Confaloneriatum predictum cum illius honoribus , one- 

ribus, ac ftipendiis , & emolumentis confuctis de eo- | 
rundem Fratrum confilio, Apoftolica au&oritate , a 
fcientia, & poteftate fimilibus concedimus tibique ut de 
cetero te Confalonerium ejusdem St Romane Ec- 
clefie nominare , inf 


& occupare nituntur 
neris s Nobili 


itate 


convenit ,compescere, ac omnia , & fingula alia, que 
pro honore noftro ejusdemque Ecclefie , ac ftatu pa- 
cifico, prosperoque, & tranquillo Civitatum , $ Lo- | 
corum ejusdem Ecclefiz, ac Gentium Armorum hu- | 

Tom. IV. Parr. L ¿ 


ate Domini millefimo quingen- | 


x à 
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jusmodi expe eris ordinare, trattate, & exés 
qui libei sdem confilio & aflens 
fu, ac teftatis plenitudine ple- 


Filiis moderno Capitaneo 
iétoribus Gentium Armo- 
clefiæ hujusmodi milli- 
ntibus, ut tibi tanguam 


Romane E æ hono- 
ordinationibus 
fi noft 


m fibi confervare, & indi 
int. MORS autem , quo 3 


quam in huj 
exercere in man 
Pon i 


sus noftris , & pro e 
le hujusmodi Cor 
udabiliter exercendo , folitum præft 
a Juramentum, & fi, quod abfit, te : 
devotione noftra , & ejusdem Ro 
lefie deviare contingat, Confaloneriatus ac 
ceffent ; & expirent. Quocirca 
Venerabili Fratri Raphaeli i Epi iscopo Portuenfi, & pro 
| tempore exiftenti Camerario noftro ac dilectis Fili 
Gentibus Camare Apoltolicæ per Apoftolica (cripta 
mandamus, quatenus in premiflis eficacis deffenfionis 
præfidio affiftentes Litteras prefentes ubi & quando 
| expedierit, fuerintque defuper requifiti, folemniter pu: 
| blicantes , non permittant, te per quoscumque defü- 
per quomodolibet. indebité moleftari , feu ir un 
Contradiétores per cenfuram Ecclefiafticam , appella- 
tione poftpofita compescendo , invo 
fi opus fuerit, auxilio brachii feculari q 
bus communiter, vel divifim ab eadem fit Sede indul- 
tum , quod interdici ,' fuspendi , vel excommunicari 
non poffint per Litteras Apoftolic as non SET ple- 
nam, &expreffam, ac de verbo ad verbum de indulto 
hujusmodi mentionem. En igitur ut tali titulo qui 
non nifi maximis Principibus , Ducibusque Bellorum 
in arduis rebus per Romanos Pontifices , aut Sanétam 
Sedem Apoftolicam tribui folet , præditus, atque auc- 
tus rem noftram , & ejusdem Ecclefie, prout confue- 
villi, bene, fideliter, atque féliciter gerens, ut de te 
reétum juditium feciffe videamur ‚a nobisque merito 
condemnari , & ingentem gloriam tibi comparare ,. & 
pofteris tuis relinquere poflis, prout favente Altiffimo 
non dubitamus effe facturum. Nulli ergo omnino ho- 
minum liceat hanc paginam noftre Conceffionis, In- 
dulti, Mandati, & voluntati s infringere , vel ei aufu 
temerario contraire. Si quis autem hoc attemptare 
prefumpferit, indignationem Omnipotentis Dei 
torum Petri & Pauli Apoftolorum ejus fe noverit in- 
curfuram. Datum Bononie Anno Incarnationis Do- 
minice millefimo quingentefimo decimo. Quinto nos 
nas Octobris Pontificatus noftri Anno feptimo. 

| SIGISMUNDUS 

DE CURIA; 


obedien 
mane E 
conceffio hujusmodi 


| 
| 


eel 
ppenfs 


Bi 


DE COMITIBUS 


0 Des 1 
Ma 


JoserH Maria Cäs- 
ILEONUS. ejus Ar 
, hac die 16. 


len 


ANNO 


X510, 


rem noftrum devo 


fiu 
lis, 
toris noftri 
| proprio 


to 


ibilis , fide- 


argo, Confil & Ora- 
egem refidentis , motu 
ac animo noflro deli 
amen revocationem quorum cumque 
orum noftrorum, eosdem Gurce 
atum, & Andream, 


"Ure Louis XII. Roi 
MAXIMILIEN I. 


tenore pret 
Or 
MI 


res & P: rocuratores , 
egotii Geftores & quicquid me 
effé vice é 
tranfigend 
troborand & de 
rroborandum, & de novo r 
candum cum Sandifimo in Chrifto Patre & 
Domino Julio 11. Divina providentia S. R 


lius de Jure 
nomine noftro, ad 


‚olumus 
beatur Pa 
tur & cor 
perfifte 


cum ni U 
ordia, quibus Resp 
iur, ut fine his ne 


blicæ ud tuen- 
uandiu 


pe A | & univer Ecclefiz Summo Pontific Domino 
= >] ro Re HR ARTE 
que illa Unio- | zo 9 Re Princ PIRES 
ternitate inter Sacratifii- | H NS Er 
Pe otentiflimur a P Principem , Dominum Ma: ingarie 


MARGE qu bi $ 
Auguftum, |; 


[ mum, & in- | 
ter nos m n Ci Cracenfi, die | 
a Decembris.1508. per Iluftrifimam Domin 


> Sereniffimo I 
Statibus, € Dominiis fuis , 
rum Feedus noftrum Cameracenfe priüs inte 
tum, & eclarandi ac interpretandi & prorogandi 
etam ex Archiducibus Auftriæ, Ducibus Bur- we pole DE s ans se jae nes A Bae 
gundie , viduam reliétam Sabaudie, Confobrinam nos- | 4; & d e i de A ES Rate a eee 
tram cariffimam, in hac parte prefati Imperatoris. G lay E te "^n REI BERN pouty me: 
nitoris fui Procuratricem , & per R. quondam Domi- | 459 nn ur 2 5 BEE SB s& Eye ande pen 
num Georgium de Ambafia, Cardinalem Rothomagen- (Suba pec MEIpentiDus ag CONNERS ex Alexis Sande 
fem, & in Regno Franciæ Legatum Apoftolicum, no- | P^ © continuando contra MEDI & alios, quoscum- 

E 2 | que communes Hoftes nares & illud de novo infe- 


mine nofiro é & in bac parte Procuratorem Mandata E Lg RS pu Y 
: am inita, fadla, & concluía, non folúm endo , ac d fione nova de acquirendis ab Toflibus 
cgnis, Dominiis, ac Subditis noftris acceffe- noftris facie ida. Dantes & cor entes prefatis s-Mat t 
fin fütarum per e poterit, fed & tota Chris- | theo Pr i, & Andres 5 Confiliariis & O 
ia : cipere poterit > que procul noftris, ple nam & amplam F oteftatem. agendi, gerend 
ifta. Í ne & Concordia amborum | & exercendi omnia & fingula i in premiflis neceflaria 
trorum fuscepit tranquillitatem,exaltationem & au ex ca opportuna , jurandi i In animam nota e 
nihil tantopere nobis curandum exiftiman Cor am omni 
a&iffima ill a Uni one, Ami Eus, 
fal 


torem fem; 


Frat 


nos ini- 


rent magi ciale. Que omnia rite 
ivolumus. P 'onentes prefatos Gur 
tit EE illa Unione 8 & Pace e; | cenfem, & ‘Andi am , Oratores & Procuratores quoad 
etiam ad polteros noftros diffufa Status, Regna , Do- | REST & circa ca Cum omnibus fuis purae & 
nia & Subditi utrinque noftrüm tranqui tate; & fe. | CME gentibus, aane & T ds -t el quod £s 
itate augeantur & confervent Propter quod ad Rn»: AM Bra en & SO UN! fuerit, nullo 
laudem Dei omnipotentis, ejusdemque Matris inteme- | “2 guaniste pOr COBUAY EDULE S 
non ad ir um & bonum non tam nos- | Ut quovis exq 10 colore , 
znorum, Dominiorum, & Subditorum ni > qure pou Audi ph 5 

im totius C nos hodi noftri appenfione muni 
Ab Match > noflro Infpruch die 16. menf 

ii frorum , 


p 


centi, & Sacri Rot y 
mo-qu 


| Ja: DE Ramussrs. 


Dux Burg 
Cüm 


gimus, inivim 
ulos Articulos infra f 
ft & conventum, qu 
cera, & indiflolt 
aternitas, & Confoederatio 
am Imp. tam. nomine 
1 rio & Adm i 
it Illuftrifmi Domini Archiduci 
is Hispaniarum, ac Nepotis fui, 
Chriltianifimum Regem Fra 
itriffimam Dominam Margar 
& Reverendi 
n Rothomagenfem , Gal 
ibant in Civitate 


, videlic 


lus Or 


i ESSE 
cupientes pre cate- imprimis , 
5 | bona, legs 


mo Principe Domi- | 77 
eC 4 (RU nio, 
& Confanguinco | . 
E >> in pr 

ameracenfe jam 

1amlibet fui par- 
ctiam arétiüs an NO be- 
ell; Y noftram cons- | 

Subdi itorum. | 


tem 


ris. illud idem f 
no Ludovico , 


noftto 
dudum i 


jus 


proprio , 


| 
| mine fup 
{ 


mutuam 


noftrorum, & un 


Nunc igitur pro ha 
amus Nobilem 
Gurcenfem Principem , 


imum quondam Domi- 
iarum Legatum 


Camera 
ima Dece 
conclufa, ac jurata, 
pforum , videlicet i 
imi Regis Francie , 
ficuti in eodem Traétatu P. 
non folum rata & firma , & invic 

tempore fupra fcripto , fed etiam quód 
extenfa & p i fit, quam etiam di&z: 
es nomini juibus fupra eximiè ex- 
tendunt & prorogant ad vitam primó proximorum, 
Here- 


Cut fait après que 
mié L 


equel ils convenoient, 
pliqueroient, toi 
Qu'ils comm 
t s'être 


per- 


point d'égar 
celui de ¢ 


limitation de 
& où on Ie dépoferoir 


ANNO 
1510. 


DU «D.R&ZOSPGT A D.E S ,G EN 


ceflorum, tempore mortis utrit 


Haredumque & Svc 
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crites Villes & Pa cavoir eft, de Zu- 


que eorum € ftentium, cum omnibus & fingulis Berne > Lu auitz , Undervald 
: ag ds à utz, UT 2 
ifulis , Conditionibus , & ous] les Offices fo- 
tu contentis, quz hic pro | rains laris, I y 


$, & infertis h: 

eftates. 

m. Aëtum eft & c onventum , quód pe 
y 5 & Aunicitiæ, omni 
enus intelligatur ef 

aliquo contraventum 
fed omnia € 


res proxime. futur 
oret " B itteras Ratifica 
bito Sigillo fuo munitas 
e Cenfurarum Ecclefiaftic 
li, ac bonorum obliga 
s apertius in ampliori forma. 4 
od hujus prorogatio “1 
x omnia fupra dila mieu 
kis & Dominii ] i 
ur in Camera Imperiali, & Pari 
& in Camera Gor 
Procuratore 


tionis fue 


C nus e omnia & fingula. predicta nobis fi 
violabil iter obfervare, & exeq 
bus melioribus 


cupis 


noftris, omn 
na, & ordine, quibus meliú 


à do 


bentur, ut haberi volunt præfa- 


T pre 


ila in eo- 
1 comprehenfa fint, & in fno robore re- | jeéts qui font 


are, laudare, | utilité de 
ma 


in fi 


it. gi 


s & val 


dic- | publiqt 
aque alia ^ 
ilum, 


te- 


{ 


, Solleure, Schaffouze, 
rs al, & le Pays 


pentzel , d'a 
ement à 
s nous 


conftituc 


t fous no. 


qui nt de nous , 
ingulferemen nos Pais H 
foin pour le bien , 


la | n'ayant e 


adva 


12 | treteni 
cur 


n |té; & les ¢ pref 
venients , ausquels au 
tomber 

Nous pour ces caufes , 
tions des I 
BOURGONG 
fins desdi 


& incon- 
>urroient 


ons & Li 
& profiter : 
# l'Archi 


depuis en vertu 
arich le: Sc une 


diüs de Jure poffumus & debemus , pr&inferta proro- pt, 
ionis E étatus Cameracenfis Capitula & Ar- avec ic s des Li- 
E i x i in eisdem expreffa & con- | gues. 


ita juxta feriem & tenorem. lauds 
ratificamus , confirmamus, ac 
, & habere volum. 


mus, appr 
ata, gra 
Promitte 


& quatuor ejus E 
ualiter tacta, tenere, adimplere , 
ter obfervare omnia & fingula in 
tulis cc 
conftituit 
nunt & respi 
rum noftror 
necnon fi 
dere poteft. Ac etiam ad pred 
per præfentes confentimus, quoad poffü 


& conttrit per quascumque Cenfuras 
etiam in for 


La five continetur, in quantum nos 


m prefentium , & futurorum I 


oni ju 
ioni qt 
ae 


licumque tam juris quàm fa 
yum premiffa, vel aliqua 

1 e, autab eorum ob 
Passen 1$. 


fingulorum 


fen ites Litte 


de 


Regni noflri 


Lo 


ecimt 


um E d f 


] 3 lamento, vig 
die Novembris , Anno mille quingente 


mo. $; PICHON 


LXIII. 


C$ les 


DN du Tom. x pag: 41 


AXIMILIAN, efleu par la grace de Die 


reur des Romai ns, tousjours Augu 
Germanie, Hongrie, Dalmatie, &c. Ar 
tr , Duc de Bourgogne, Brabant, &c. 
t comme Curateur au nom & à ca aufe de tr 
che, Duc de Bourgogne 


Prince d f 
Noftre bien aymé Neveu , d’une part: 
les Bourgmaiftres , Advoyers , Amans , Co 
Bourgeois, Payfans, & Communautez des 


emiflis C 
ntenta & exprefla , prout in eisdem cavetur, | à caufe de nos Pays , 
concer- | bien aymé Coy 
iunt, & {ub obligatione omnium bono- | efcheus 


ex h 


me, Comte de Fla idres & d 


obamus , 
t firm 
in verb 


Regio nots >, & fub bona fide noftra , necnon juran- | de 
Jominum Deum noftrum > & ejus San&am | té & bonne voifinance 
angelia, per nos corpora- | d’Auftri 


& invic 


hipote 


» pcena perjurii, in quod Rex tali cafü inci- | Prince Archiduc Charles à caufe de for Cow 
antiam | Bourgong i 


compe 


vb # Ü 


ROBER- 


François, dans 


n 
Cy 


efiafticas | nous deux : P 
na Camera y Te nunciantes ipfi relaxationi | tion, avons p 
amenti ,abfolutionique Cenfurarum, | vellé % 


Cantons 


u Empe- 
> Roy de 
oh 
uc d’Aus- 
Pour nous, 


Pareillement nous. lesdit 
1a | confideré la bonne & incliné 
0 | noftredit tre 
vons raifonr 


curs des Ligues ayans 
volonté envers nous de 
onoré Seigneur l'Empereur, & SUE luy 
blement demonftrer ‘obey 
e, comme auffi a and 
he & de Bourgongne : Pour 

»- | fons, à la gloire & lotiange de Dieu Tou Pu 
Nous Maximilian. Empereur, & Archiduc d’Auftriche, 
lesquels par le decez de noftre 
in PArchiduc Sigismund nous font 
ftiénnent à noftre Gouvernement, 

dudit noftre bien aymé-Neveu & 


, ou 
, | comme Curateur 


li | celle, pour nous, &l 
ar bon advis, faine 
r enfemble 


x meure del 
Pun avec I renou- 


Es 


pe 


& confec juemment 
il s’enfuit. 

Premierement , Nou 
perpetu 
15 ceux qu 


nt en noftre proteé 


tement font où par 
on l ou 
con & E font & feront-abs- 
VEM ou en une chacune de nos 
Villa 
Esc dentata cond 
vec leurs Marchand 
non dot 


| 


D 


s chofe 
feurement les u 
miablement aller, venir & n 1 
chement denous lesdites Parties, &f ns 

nc > , ou impofition de nouve 

mis fus à l'advenir: Le tout fidellement & (ans 
tromperie. 

| Nous 
les noft 


qt itable 


it Empereur Maxi 
itier & Su 


1 &l'Ar 
fleur, enjoignons à tous nos 
ou ceux 
en nos 


| qui prefentement , 
tre protection, def À 
que autre f 
| ou autrement aftraints > den’ reste 
P desdits Cantons & Lig 
5, ou qui leur ferc 


15 , qui in (4 
mettre aucunement 


ncommodité de nous ou des 


dites Li 
s que par nous & 
R3 


eurs, prome 


ANNO 
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Subjeéts qui prefentement font, ou par cy-apres feront | 
en noftre pr oteétion & deffenfe , ou qui nous feront | 


ations ou autre aftrinétion b 
ontre lesdits tres-honorez 

mpereur Maximilian, & l'Archiduc Charles fon he- 

ritier, & leurs Succeffeurs, & tous leurs Pays & Sub- 

jeéts comprins en cel Ligue , ou qui font, & cy a- 


tenus par obl 
rien entreprins 


S 


pres feront fous leur deffenfe &. prot 1 
trainéts en quelque façon que ce foit ; & ne leur 
donné gene ralement ou particulierement aucune fasche- 


oir guerre, ny ne per rons 


rfonnes de 


nel 


ute c de eae foy, & fans dol. 

Et afin que ce loiiable Appoinétement & Alliance 
entre n i es nos Succeffeurs, He: 
8 tant t plus ferme & ftable. 
s’il advenoit cy-a- 


s advilé 
que no "mpereur Max ximil 
prins en cefte "Ligue (comme dit-eft ) ou nous Archi- 
duc ( ^harles , noftre Comté de Bourgongne , & nos 
Heritiers. & Succeffeurs , fuffions par force ad aillis ou 
envahis par qui que ce Pourroit eltre , que nous les 
Cantons des Ligues à leur requefte aurons fidel regard 
à ce qu'ils ne foient preffez ny moleftez contre droi& 
& raifon. Au femblable, fi lesdits des Ligues eftoient 
his & de force aff par qui que ce peuft eltre ; 
ce cas, nous Empereur Maximilian, comme Ar- 
chiduc d’Auftriche , avec nos Pays comprins en celte 
Ligue; auffi nous Archiduc Charles , avec noftre Com- 
té de Bourgogne, & tous nos Heritiers & Succeffeurs, 
à leur requefte, aurons un bon & fidel regard fur eux, 
alin que lesdits des Ligues ne foient contre equité & 
raifon preffez ny moleltez. 

Nous lesdites Parties, pour la manutention d'une 
bonne Paix & Union , ns expreffement accordé, 
que les Pays. & Subjects de nous Maximilian Empe- 
reur & Archiduc Ch iarles, qui ne font nommez en cefte 
perp petuelle Alliance, ainfi qu' on les pourroit nommer, 
n'entreprendront jamais en facon quelconque par Guer- 
res ou autrement à l'encontre desdits Cantons des 
Suiffes, ny en general, ny en particulier, ne envers 
leurs Subjeéts , tant ceux qui leur appartiennent pre- 
fentement, que ceux qui par cy apres leur pourroient 
appartenir. Ne auffi lesdits Cantons des Suiffes , ny 
leurs Pays, "Terres & Subjets , qui prefentement leur 
appartiennent, 
ront appartenir , tant en general qu'en particulier, n’en- 
treprendront par Guerre ou autrer ment jamais en ma- 
niere que ce foit, à l'encontre des Pays, T'erres, Sub- 
gets Cainfi qu’ n les pourroit nommer) de nous Em- 


pereur M: n , & del'Archiduc Charles, bien 
oient comprins en cefte perpetuelle Alliance, 
afin. que cette prefente perpetuelle Alliance & Intel- 


ice foit plus fermement & inviolablement obfervée 
nul de nous desdites Parties ne confen- 
tra à fes Sujets, ny à nul de ceux 
nnent, ou qui en la facon fusdite leur 
aints & Alliez , de faire aucune entreprife 
; courfes, Ou ravages für les Terres, Pays, 
de l’une Partie fur l’autre ; ains la Partie 

s d’où pieced ont telles entreprifes fera 
ontinent par l’autre Partie admoneftée d 
ment y remedier , & y donner l'ordre requis : & en 
cas qu'il s'en trouvait aucuns qui ne vouluffent ot 
iceux feront punis à la discretion de leur Sei 
Superieur. 

Nul de noi 
vrons doresna 
liance, Co 


lites Pa 
nt les Sujets les uns des autres en Al- 
irgeoifie, Sauve-garde, proteétions, ou 
deffenfe: fi ce n’eit quelque particulier qui aille refider 
& demeurer avec leur mesnage des Pays de l'une de 
nousdites Parties en l'autre, à cefte condition toutes- 
fois que telle refidence ne portera aucun preju aux 
droiéts & couftumes du lieu d’où il fe fera retiré. Auffi 
fi aucune de nousdites ies youloit trai&ter & entrer 
en quelque autre Alliance de Prince , elle fera tenué 
& obligée de zoufio usdıt LEE 
ment per ics du feu Roy Lo 
la Liga , & cefte Decl. 
comme chofe ae & équitable. 

Et (i doresnayant nousdites Parties, & nos Subje&s 
refidans en nos Pays, ou qui nous appartiennent à nous 
deux Pa , Ou qui prefentement font, ou au temps 
advenir feront en noftre proteétion & deffenfe, ou par 
autre obli gation abftraints à nos Principautez, Pays, 
Gomtez à gneuries comprins en cete Alliance, a^ 
voient € ponvoient avoir adion generale ou particu- 


rs referver 


ire 


M RARE RUP 


rs, Sub- | 


il ne fera | 
Seigneurs | 


n, & nos Pays com- | 


ou qui en la maniere fusdite leur pour- | 


prompte- | 


dues 
| 


| Archiduc Ch: 


| euffent efté 


ATIQUE 


lie e a l'encontre les uns des autres, & dont les P 
miablement accorder: en ce cas PA 

à fa Gontre-p artie droiét & Juf 
les Reverends Princes & Seigr 
1 ou N. 
advenir ; tellement que le Deffendeur fera tenu respon- 
dre en Juftice à l'A&eur, & f ré à la dem - 
dans trois mois apres qu'elle aura efte faite; de forte 
que ces demandes, responfes, & seats fe de 
faire dedans ledit terme , fans plus long dela ay 

2 onnance d iu Dr t futt plus s longuement 


er 


pre 


yesque de ‘Balle : 


mencée ou intentée, du ‘tout entierer nent vt 
dans le terme de fix mois: & fi P une des Partie 
Soren SUEDE jit, en ce cas, à la requefte & demande de 
la. Partie obeiffante , | fera procedi en l'affaire : 
& ce qui fera jugé fera inviolablement obfervé , fans 
appellation quelconq on que neceflité urgente 5 


finc 3 
ou autres chofes legitimes en cela y donnaflent em pes- 


chement. 

Quant à ce qui touchera les fiefs, 
fions > debtes d'Argent ; ou femt bles chofes , elles 
feront pourfuivies en Jul ftice pardev celle de i 

gneurs des lieux , foit ou fur la Ieliderice du a Deiten- 
deur, ou au lieu où il fe fe 
ra executé ; fauf à celuy qui fe trou le Y 
peller pardevant la Souveraine Juftice, l'Arreft "m la- 
quelle fera entierement executé & obfervé. 

Quant caufes d 
referyero nt la Jut icune en leurs 
Pays: & fi en aucuns lieux Te eft refu à l'une 
dite Parties, le Demandeur pourra la requerir par- 
devant les deflusdits Evesques de Conftance où d 
Bale, dedans un mois: & pour la feureté de: 
de celuy E emportera gain ade cauf 
advife, 


heritag, 


en 


230 


Qs 


a 
o 


de l'affaire 5 U 
affeurance à l'autre | a ou ^ 
afin que venant à perdre la cauft irc a, de le re- 


compenfer de fes Interells & D: 
les Juges deputez en telles canfe 
tant plus libres d'en 
obligeront par esct 
de ce qu'ils ordon: 
quelque façon que 

Et pour autant 


Or afin que 
& di fferents foj 
end e le Jugemene d 


ont, ne de’s’en ‘prendre a eux en 
ce foit. 
que le p 


arrefte i& Cantons des Ligues, à 
fçavoir S Dy» Schuitz E 
Underva uis les Villes de 
Bafle ouze font entrez 


en p nc lesdits 1 
| tons), + & tintenant des Cantons des Lig 
comme auffi l'Abbé de PAbbaye de S. Gal, la V ille 
de S. Gal, & le Pays d'Appenzel: enfemble "leurs Vil- 


les, 


Chattea m Pays, Terres & Subjet: It en- 


auffi avec lesdits douze 
de Com 
expres confentement de nous 
les , 
arrefté & conclud que Testis de Balle , 
oleurre & Sch: enfemble l'Abb: 


le de fain& Gal ys d’Appentzel , 
ront doresnay tenus & eftim 
tant en al qu'en particulier en 


Poinéts & Arti 
cy-apres fpeci 


s cy-devant.,  & en-ceux qu 
> escrits & nommez , co 
E iE escrits & compris 
Accord perpetuel , & Ligue here tout dol 
excepté, 

Et quant aux Poin&s & Articles com 
pointement pe: Koy Lor 
Ligue 


& 


audit 


audit it Ap- 


sen 


Te 


wes , dont iln iet 
on ou me en cefte loi 
Alliance, il a efté advifé & conclu, que tous € 
chacun lesdits Articles demeureront entieren 
mement en tout leur contenu, forme & vis 
ainfi & en la mesme fori me & maniere que 
toient expreffément , particulierement , ou 
ment cy descrits, fpecifiez & compris. 
exceptez. 

Et pour éviter le fujet de toute malveillance entre 
nous lesdites Parties , nos Subjets & , aefté 
conclu , que toutes Baro! es d’injures ns deffen- 
& là où telle deffenfe feroit transgreflee , le 


generale- 


Tous dols 


AU 


E 
trans- 


ANNO 
1511. 


28.Avril. 


DU DROIT 


transgrefleur fera puny felon l'exigence des paroles, | 
ou du fait. 

Auffi nous Empereur Maximilian, & Archiduc Ch: 
les, & nos Confeillers des Pays & Comté de Bourg, 
gne compris en cefte Ligue , la ferons publier de dix 
ans en dix ans, pour tant mieux la fçavoir , garder. & 
entretenir. 


Et nous Sieurs desdites Ligues femblable- 
ment auffi la ferons republier de dix ans en dix ans, a- 
vec injonétion à tous nos Subjets de l'obferver , & n'y 
contrevenir. x 

Nous les fusdites Parties avons fingulierement refer: 
vé en cette Alliance & Declaration le Sain& Siege A- 
poftolique, & le Sain& Empire , € tous ceux avec | 
squels premierement nous formes en Alliance; Con- 
fe tion, Intelligence, ou Combourgeoifie. 

te noftre Ligue hereditaire & Declaration renou- 
vellée en tous les Poinéts & Articles cy-deffüs,tant en | 
general qu’en particulier , fera par nous lesdites deux 
Parties ‚nos Heritier & Succeffeurs & Sujets, qui pre- 
fentement font , ou par cy-apres feront fous noftre 
protection & deffenfe, ou autrement Alliez & abftraints, 
doresnavant & à perpetuité fermement & inviolable 
ment gardée & obfervée : tous dols & tromperies ex- 
cept 

Et fur ce, de grace fpeciale , nousdit Empereur 
Maximilian promettons pour nous , & comme Cura- | 
teur de noftre bien-aymé Neveu & Prince Archiduc 
Charles, de donner les prefents cy-apres fpecifiez an- 
nuellement ausdits Cantons, à fcavoir, à chacun des- 
dits Cantons particulierement deux cents florins de 
Rhin; & à PAbbé & à la Ville de Sainét Gal, & au 
Pais d'Appentzel , chacun aufli cent florins de Rhin, 
payables le jour de PInvention Sainéte Croix en la 
Ville de Zurich, fur la quittance fuffifante & compe- 
tente de ladite Ville de Zurich. 

Plus, nous Empereur Maximilian promettons, que 
dez que noftre Neveu l'Archiduc Charles prendra 
Yadminiftration de fes Principautez & Pays hereditai- 
res, de faire donner ausdits des Ligues les Lettres a 
tentiquement féellées de fon acceptation de cette pre- 
fente Alliance & Intelligence, en tous fes Poinéts & 
Articles. 

En vertu & corroboration desquelles chofes , nous- 
dit Empereur Maximilian avons fait mettre le fcel de 
nos armes à ces prefentes Lettres, tant pour nous ,que 
au nom & comme Curateur & Tuteur de noftredit 
né Neveu & Prince Charles Archiduc: nous 
s & promettans pour nous & noftredit bien-ay- 
reu & Prince , & pour nos Heritiers Succes- 
feurs, & en parole d’Empereur, de garder , obferver, 
tenir, & accomplir fidellement , fermement & inviola- 
blement tous les Poinéts & Articles cy-deffus fpecifiez 
& escrits. 

Et nous les Bourgues-maiftres, Advoyers, Amans, 
Confeillers , Bourgeois , Payfans, $ Communautez 
des deffusdites Villes & Pays des Ligues : enfemble le 
Seigneur Abbé, la Ville de S. Gal, & Pays d’Apent- 
zel,avons pour perpetuel tesmoignage fait appofer nos 
feaux à ces prefentes, nous obligeans & promettans 
aufi, tant en general, que particulierement ‚pour nous 
& nos Succefleurs, par le ferment que nous avons ju- 
ré à nos Villes & Pays, de fermement & inviolable- 
ment garder & accomplir tous les Poinéts & Articles 
cy-deflus mentionnez & escrits, qui furent faits à Ba- | 
de en Urgou , le Vendredy 7. jour de Fevrier, l'an 
apres la Nativité noftre Seigneur Jefus-Chrift courant 
quinze cents & unze. De noftre Regne des Romains 
le 25. & de celuy de Hongrie le 20. 


LXIV. 


Maxımınıanr L Aómifchen Rayßers 
Inftrument ber PLrbeirtiguna / fo zwifchen 
Shine ratione der Sürffentbumer Defferreich / 
unter» und ob ber Enf eines! und Bonig Wla- 
diflacis in Böhmen ratione diefer Cron auf | 
gerichtet worden / und darinnen Gr verfpricht | 
nun und zu ewigen Zeiten nichts feimofeefiges 
Wider biefe Cron vorgunehmen / noch dergleichen 
¿ugeftatten. Geben am Montag nach dem Dali. 
tag sir. [Lunics Geutfes Meichs. | 
Archiv. Part. Spec. Abtheil. I. pag. 22. ] 


C'eft - à- dire, 


Union bereditaire de l'Empereur MaxımıLıenl. 


| M3 Maximilian , 


| und Dfals-Graffe ac. 


| Eund allermänniglich | 


DES G E Nes: 


pour fes Etats de la Haute 
ULabıstaus 


ME 


239. 


> Roi de Boheme pour lz 
de Boheme par laquelle Maxi Mi- 
LIEN promt à ULabisLaus de ne ja- 
mais entreprendre aucune bi ^ contre la Bo- 
heme, & de ne pas pe re que les a 
faflent. A Lintz le Lundi après le D 
des Rameaux 1511. 


von Gottes Guaben 

wehlter Rómifcher Kayfer / gu allen Ze 
Mehrer des Reichs in Germanien/ in Hung 
Dalmatien! Eroatien 2. König | Erg: He 
Defterreich | Hergog zu Burgund I zu 25 tl 
Bekennen für tins! Ynfere 
Erben und Nachkommen! und Wufere interthanen! 
Binferer Erg Fürftenthumen | Defkerreich I unter und 
ob der Engl öffentlich mit Diefem Brief tmb than 
daß tir ingeheim Ynferg 
Hergens und Gemüchs Bevenckens für ¿ns genome 
men I angefehen und betrachtet den Briderlichen 
Willen und Einigung! Parimnen Wir! unb der 
Durchlauchtigfte Sür(t Here Wladislaus zu Sun 
gern) zu Böheimb/ Dalmatien | Eroatien 20. $3» 
nig unb Marggraff zu Mähren! Bnfer lieber Oheiny 


| Bruder und Ehurfärft/ bem gefipten Geblüt nach 
gegen einander stehen. 


ind damit dann folcher 
Brüderliche Willen und Einigung swifehen ns 
und Hufen beyden Königreichen I Fürftenthumen! 
Landen und Leuten gehauffet | und dicfelben durch 
Frieden und Einigkeit! daraus gewöhnlichen gemeis 
nee Mus und Aufachmen der Land und Seut erwachs 
fet | und ein Land Dem andern defto bas Handrei- 
chung tun] und gegen einander Handthierung und 
Gerwerb treiben I in guten und glücklichen Aufnehs 
ment und beftändigen Wefen bleiben mögen. Dem» 
nach und zu Fürderung gemeines Muses I und der 
berührten Ynfer beyder Königreich und Fürftenthur 
men Aufnehmen und Wohlfarth | haben wir! und 
der obgemelbt Unfer lieber Oheim und Bruder/ durch 
infer beyder Bollmächtig- verordnete und gefandte 
SRátbe! mit wohlbenachtem Muth und gutem Wile 


| len / Wiffen und Sugeben! zwifchen Hufern Firften- 


thumbens Defterreich unter und ob der Enf eines» 
und Seinge Lieb Cron gu Böheim I anders theilst 
einen ewigen Frieden / Erbeinigung und Berbund- 
auf fürgenommen] aufgericht und befchloffen/ nehme 
ficben alfo: 

Bon erften I daß wir / Yinfer Erben oder Mache 
fommencn Erg» Hergogen zu Oefterveichs unter und 
ob ber Enf/ durch Unfere eigene Perfonen und tins 
fere Yutorthanen I von Ynfern wegen zu Éünfftigen 
etvigen Zeiten I Feingr gefuchten oder erbacbten dit 
fachen hatben/ einigexley tincinigteit) Seindfchafftr 
Berwaftung oder Beraubung I wieder ©. $. Gron 
Böheim / noch S. $. br Erben 1 Nachkommen! 
nterthanen und Fuwohnern / in was Standes 
oder Wefens die feyud/ nicht üben/ thun/ noch gee 
brauchen wollen! folches auch Yufern Hnterthanen | 
Buferer Firftenchumben Oefferreich / unter und ob 
der Enß/ und andern darinn wohnenden keines wee 
ges zugeben berbengen und geftatfen / und ob fichs 
qutvuge und begebe/ daß aus dem berührten Hnfern 
Fürftenthumen! Durch einen oder mehr Unferev fins 
terthanen/ in Die boftimpte Cron zu Böyeim! Seis 
ner $. ober ihren Unterthanen freventlichen einigers 


| (ey Schaden immaffen und Geftalt cines Raubs/ 


augefuget und gefchehen! und demfelbon nachkommen, 
und iius oder den Finfern ver gedachten Winferev 
Fürftenthumen / Sumvohnern! wes Standes odie 
Wofens der oder Die feyad! folches angezeigt wurder 
follen wir alsdann I ohne alles verziehen / mit Hine 
fern Finterthanen denfelben Thätern nachkommen ı 
von Hanf zu Hanh | Mann zu Mann! Gain 


3 


au 


ES Baje Autriche, ANNO 


1511, 


136 


zu Gaffen / Ge 
arte! Gafte 


f su Gefehloß I M 
Gaftel! und silet an 
tee gewichen ift. 
Unterthan einer einen folchen 
haujet! bofet! berberg 5 folí bargu 
ceden! den Tháter mit den abgetragenen und ente 
frembbten Gütern zu überantworten, à 
Wo ex aber das niche chun! auch Den oder dic | 
felben Chater in Unfer Hand und Gewalt zu über | 
antworten fid) wiederen würde : follen wir afsann | 
folchen Bergunner | und der Mifhándler Furderer | 
und Enthalter 1 son fund an belägern I und fo es | 
Sothourfft erfordert | Seiner S. jegigen unb fünf. 
tigen! oder der beftimpten Cron zu Dôbeim Berwe- 
fern zu erfennen geben! damit fic Yns oder den Tur | 
fern / diefelben Thäter und Mishänd(er gu getoin | 
nen gr Hullf fehicten. Eno fo nun ©. Sieben oder | 
Die gemeldten des Königreichs Böheim Bertoefér/ 
dins ober den Hufern/ den oder dicfelben Mifhänd 


O5 aber Yinfer 


tet werden! und das fibrige! fo in denfelben Finfern 
Gürftentbumben und Herrfchafften verfaft und gele | 


von den infern / im jegt beftimmten 3infern Für 
nend / Buterthanen und Berwandten! wes Stan | 
Des oder der oder Die feyen | aus denfelben 
infra $ thumben / feines weges I Éciner fr 
fach halben 1 wie vie Mahmen haben oder exdacht 
werden möchten! Seiner $. oder angezeigter Gron | 
Böheim Fanwohnern und Fnterthanen/ Abfag und 
Schd zu thun mit nichte nicht geftatfen I_ zugeben 
noch verbengen. nd wer Darivieder / über diefe 
Yinfere Erbeinigung / freventlichen thäte I folches 
überfuhrer und fid) einer 2{bfag (wie vor angezeigt) | 
gebrauchte I gegen dem und denfelben foll man fich / | 
immaffen wie oben begriffen ift. I 
halten, 

Ferner I ob einer ober mehr infec Yintertfanen 
und Sunivogner / in dem mebrgemeloten Finfern | 
Fürftenehumen gefeffen! wider Seiner $. Yntertha- 
nen und Fanwobhuer in der jeptberährten Gron Vi | 
heim wohnend | in was Stand ober Wefens die | 
feyen I und Erbfchafften I Sehulden ! Grund und | 
Boden! zu lagen hätten : follen fie den oder dice 
felben / zu denen fie alfo Spruch au haben ‚Hermey- 
nent vor feinem ordentlichen Gericht | dahin dann 
folcher Handel gehört I wie fich gebürt / fürnemen: 
Tin die Devordnete deffelben Gerichts Richter / 
furderlichen 2fustrag und Endfchaft/ 

es Bergichen/ wie müglicb I than und abfer 
nl unb was bafelbft/ durch Ddeffelben verordnete 
ichter | für Meche erkennt und gefprochen wird! 
follen die Partheyen demfelben nachtomnen / und 
fic) keiner weiterer Appellirung darüber gebram | 
chen! fondern an dem fáttigen und begnugen faffen: | 
nd wo der Kläger bey den verordneten Richtern / 
vor Gericht I in ziemlicher Zeit endlichen 2(ustrag 
und 2(bfcbieb nicht erlangen möcht I als dann mag 
er folch Sachen und Handlunge bey tus oder tne 
fern Stadthaltern und Rathen fuchen, | 

Machmahl wollen wir von Hinfertivegen / die ge 
melten Sinfere. Stadthalter und Náthe | denen fo 
aus der Cron zu Bóbeimbl qu Hnfern Enterthanen) 
Det beriihreen Fenferer Syürftentbumb unter dev Enf / 
au fprechen und zu Hagen haben! gen Weiten! und | 

| 


i AI 


CORPS DIPLOMATIQUE 


gen und berordnen / und ihnen befeblen/ damit bie 
Sachen durch fie in dveyen Monaten/ den nechften 
endlichen ausgetragen und abgefertiget werden | bod) 
mit folchem Ynterfcheid 1 daß bie benante fechs vers 
ordnete Mathe/ fo gis folchem Austrag abgefertiget/ 
aller Gelibd/ Tren und Ynterthanigkeitamit fie ins 
und dem genannten Enferm lichen Oheim und Bru 
ber verpflichtet! dismabis Tins qu beyverfeit vor Y 


ander folgend. 
Dbmann für Recht gefprochen und 
flenthuinben Defterreich! unter und ob der Ens woh | daran follen fic) beyde Partheyen 


erfandt tvirpt / 
genügen faffens 
und deme nachzuleben / in einen Monat necbft dare 
nach folgende / ohne alle Wegerung / und alles ap- 
pellit / unwiderruflich verbunden und verpfliche 
feyn. 

Und welcher Theil Kundfchafften und Gegeuge 
Huffen fürzuftellen notturfftig ift! und diefelben ohite 
gewerlich Auszug und Berlangerung die Sachen in 
obbeftimpter Zeit nicht vollenden / und fürbringen 
möchte 1 fell Dadurch piefer Frieden und Einigung 
nicht zerbrochen feyn : fondern wo der Kläger oder 
Antworter der beviihreen Kundfchafften und Gegeuge 


haben und ver: | nuffen | in den obgedachten Tinfern Fürftenthumen 


Defterreich ] unter und 06 der Eng fürzuftellen bat 
fell ex folches in dreyen Dierzehen Tagen thin. Wo 
es aber auffer Sandes ware / foll das in achsehen 
Wochen / wie dann der Sebrauch ift | befchehen. 
Tinb nachmahln / durch die obgedachten Richter und 
verordnete Math und Obmann I Die berührten Sas 
chen bis zu End ausgetragen / gehandelt und abge- 
fchiedet werden! on alles weiter verziehen und vers 
längerung. Desaleichen wo fiche guttüge und bes 
gebe 1 daß etliche Tinterthanen aus der mehrbeftimps 
ten Cron Böheim! zu Enfern Wuterthanen Hnferer 
Fürftenthumern Oefterccic) / unter-und ob der Ens/ 
Befchädigung und ánderer zufallenden Sachen / gu 
Finfftigen Zeiten zu fprechen und zu Hagen häten 
und gewinnen: follen fie folche Sachen und Hands 
[ungen! erftlich, vor ins oder Ynfern Stapthaltern 
und Mathen obbegriffen/ fuchen. 

Nachnahfn wollen wir! oder an Kufer tates 
ie jogtbeftimpte Stadthalter und Rathe an die vore 
berührte Ende und Mahlftadt I wie vor angezeige 
ift/ terorbnen und Befelch thun/ Damit in benfelbie 
gen Sachen gleicher weife was fich gebübret I ges 
handelt! und endlichen abgefchievet werden. 

Es fol! fich auch niemand von den finfern in offte 
gedachten 3infeen Fürftenthumen Defterreich / unter 
und ob der Ens) wohnend/und gefeffen | wee Stan 
des ober Wefens Der ober Die feynd | Feiner frembe 
den ausländifchen Sachen | Spruch und 2nfordes 
tung I wie bie Stabmen hätten J fo viefelben ©. £. 

oder 
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der Gron Böheimb Fuwohner betreffende / toi | 
Sein Lieb und perfelóon Königreich Bohetinb 


Dev 


151I. Gintethan annehmen! brauchen! zu fich ziehen! da- 


mit beladen / auch niche fürbern in feme Wege. 
Solches wir / noch die, offegenannte infer Statthal- 
tor wb Státbe | nicht geftatten/ zugeben noch verhen- 
gen wollen. Wo aber das überfahren wide | feti 
Der ober Diefelben Jibertrerer | von Uns oder Ynfern 
Statthaltern und Näthen I tie fich gebührt I ge 
ftrafft werden | unb ob befchehe I bafi dadurch eini 
ger von ber gemeldten Cron Böhmen Funwohnern 
einigen Schaden empfing I oder empfaben wurden! 
folle dem ober denfelben | fo dermaffen von ben 
Roertretern beläftiger 1 alle Schäpen nach billichen 
wiederkehret werden 

Es ift auch dev berührte Frieden und evblich Ber- 
einigung in Uufern Fürftenthimben unter-und ob 
Der Ens/ damit des ein jeder wiffend/ und fic) bat» 
nach qu richten haben I Öffentlich verfundet und an 
gezeiget worden. 

Hud damit dann folch Frieden Erbeinigung und 
DBerbundnug jegt/ und hinführo in ewiger Seit/ feet! 


feft! unzerbrochen gehalten! und defto mehr Beftand ! 


und Glauben gefunden werden möchte 1 haben wir 
au wahrer / fefter / fleter. Fihrkunden / für $us! ne 
tere Erben! Nachkommen und Sintertbanen] Ynfer 
Syn (ieget an biefen Brieff gehangen I darunter wir 
Vins! für Ynfere Erben/ Nachkommen und inter 
thanen | verpflichten und verbinden alles Dis wahr! 
fect 1 feft / unzerbrochen zu halten und zu vollziehen 
fo in dicfein Brieff gefehrichen und begriffen. Der 
geben ift am Montag nach dem PalmTag / nach 
Ehrifti Rnfers lichen Herten Geburt fünffzehenhun- 
Dore und im cilfften/ inferer Seide des Momifchen 
im fechs und zwangigften / und des Hungerifehen im 
gwen und ¿angigften Sabren. 


LXV. 


deratio inter FERDINANDUM, Arago- 
uie € Siilie Regen, € HENRI cuMVIII. 
Regem Anglie pro tuendo Papa contra Lv p o- 
vicum XII, Regem Francie, inita. . Dat. 
Burgis die 20. Decembris Anno 1511. [Ry- 
MER, Foœdera, Conventiones, &c. Tom. 


XIII. pag. 311.] 


E E 
M. 


RDINANDUS, Deigratiä, RE x Aragonum, Si- 
citra & ultra Farum, Hiernfalem, Valentie, 
ricarum, Sardinie ES Corfice, COMES Barchi- 

thenarum 69 Neopatrie, COMES Ros- 
Marcuio Orift ES Go- 


turis, notum facimus quod, 

Quum pro fuscipienda San&e Romane Ecclefis 
is noftre defenfione perneceffarià , cui deficere 
non poflumus, eáque liberandä ab oppreffionibus, 
violentiis, atque injuriis nonnullorum Chriftianorum , 
qui, proh dolor! illam hoftiliter invadunt, & Scisma, 
quod contra illius individuam unitatem fübortum eft, 
injuftè fovent, opportuerit Sereniffimum & Potentiffi- 
mum Principem Henricum Anglie Regem, Fratrem, 
Filium € Confoederatum noftrum chariffimum ex una, 
nósque, fübfcriptos nominibus , ab ipfa Ecclefia requi- 


fitos & monitos , partibus ex altera, polliceri eidem | 


E ic opem effe laturos & totis viribus affuturos ut 
priftinam recuperare libertatem & ftatum , diétimque 
Scisma tollere, & ejus inimicos diffipare poffit, 

Er pro eo tàm fanéto agendo negotio , absque ta- 
men prejudicio, novatione & derogatione aliorum prio- 
rum Traétatuum & Capitulorum que cum dicto Sere- 
niffimo Rege Fratre & Filio noftro rata & firma ha- 
bemus, nova iniverimus, concordaverimus & conclu- 
ferimus cum eodem Intelligentiæ, Fœderis, & Unio- 
itula , per Mandatarios utrisque Partis jam 
& jurata , & in publico folenníque ipfius for- 
me documento incorporata, 


fir 


Tow. IV. Parr. 1 


DES GEN S. 


Cujus tenor eff, 


UNIVERSIS ET SINGULIS, ad quorum noti- 
tiam prefentes Literæ perveneri T 


Catholici Principis Dei gratià 
gonum , Sicilia: citra & ultra Farum, I 
ad infrafcri àm pro ipfo Carb 


72, quàm pro Sereniflima & Potentiffima 
i sna Gaffelle , Legionis ,' Gra i 

Filia fua chariffima; cujus Perfonæ & bo- 
norum curam idem Catholicus Rex Ar wm legitti- 
mé gerit, & nomine ejusdem Regine Orator, Procu- 
rator, & Commiflarius, per Litteras & Commiflio- 
nem ejusdem Carholici Regis Ar. a (quarum 
nor etiam inferiüs inferitur) fufficienter & legi 
deputatus & auétorizatus, 

Notum facimus quód nos, 

Animadvertentes quod omnes Chriftiani Reges & 
Principes, qui ex optimi Dei benignitate fapra B 
ros mortales fublimati funt & excelfi , totà mente & 
omnibus viribus fummoperè niti decet atque invigilare, 
ne in confpe&u Altiffimi beneficiorum acceptorum 
immemores & ingratos fuiffe arguantur ; néve a Catho- 
lica fide & Sanéta Ecclefia, quz ejus facratiffimo fan 
guine fundate & ere&e funt, averfos habuifle dican- 
tur mentis occulos, compertámque habeamus predic 
tos Sereniffimos Principes noftros plurimum cupere 
bonos'& fideles in vinea Domini Operarios imitari, 
exaltationíque & augmento fanéte Fidei, quantum eis 
Deo dante, licuit, femper fuiffe intentos, 

Quod fuum ut magis procederet defiderium cum om 
nibus Chriftianis Regibus Foedera junxere, Amícitiám- 
que & Pacem firmavere, perpetuámque fore optabant , 
adverfus Chriftiani nominis Hoftes comparatä ingenti 
Claffe, adduétis commeatibus , inftruéto validiffimo 
exercitu expeditionem parabant , 

Cum fübito, nihil minus Majeftatibus fuis fuspican- 
tibus, allatum eft Dononiam, Ecclefiæ Civitatem pri- 
maram , Ludovic Francorum Regis Chriftianiflimi 
Copiis oppugnari atque in ea Sexe, gravique oppres- 
fum valitudine; Pontificem , & Cardinales , cum fua 
Curia obfideri, 

Quod fané Nuncium Majeltates fuas Regias maxi- 
mé commovit, cüm Pontificis & San&tz Ecclefiz ze- 
lo, tum ipfius Regis Galloram, Celfitudinum fuarum 
Confanguinei & Confoederati, caufá; 

Ideóque, per Literas , Nuncios , atque Oratores 
fuos , continuo ad Pacem & Concordiam omni cum 
affectu ipfos Portificein t9 Gallorum Reges hortari; 
rogare, precari & obfecrare Majeftates fue cepére, nec 
unquam poftea deftitére, 

Quapropter, ac etiam fuá paterná pietate permotus 
Pontifex , licet infignibus laceffitus effet injuriis, fe- 
pius ad ipfum Regem Francorum Nuncios & Litteras; 
Concordiz & Pacis honeftiffimas continentes conditio- 
nes, deftinavit , 

Quibus noftrorumque Principum precibus nihil pro- 
ficientibus, noviffimo loco , ad eundem Aegez Illus- 
triffimi Scottie Regis Orator, qui apud Sedem Apofto- 
licam, fui Regis nomine, fanétam in Fidei Hoftes ex- 
peditionem follicitabat , plenis cum Mandatis miflus 
eft, ut ipfo Ludovico Reg; omnium injuriarum ve- 
niam atque paterne dilectionis affeétum & charitatemi 
fincerámque Pacem afferret & promitteret, dummodó 
a Civitatibus Ecclefiz impofterüm vellet abftinere, & 
| a fuscitando fovendóque in San&a Dei Ecclelia perni- 

tiofo Scismate defifteret, brevique cecomenicum gene- 
| rale Concilium, quod jam a Poztifice indictum publi- 
| cattimque eft, pro reformatione Univerfalis Ecclefiz 
füturum affirmaret , 

Qus omnia eidem 
| fuere ,immo illa negle: 
| quorundam Rebellium 
occupavit, in eámque T 


acorum Regi minimè grata 
ipfimque interea Bononiam; 
ium proditione , inyafit & 
1n0$, in contemptum gra- 
| viffimámque Sedis Apoftolice jacturam , reduxit fovet 
| ac tuetur , San&zque Romane Ecclefie exercitum 
| bis fudit fagavitque , ac Caltris exuit , atque eti. 
infuper Concilium , unà cum nonnullis Ca 
(bus; .ut a Romana discederent Eccle 
Y 3 


1 4 


eniretur , 
eidem 


Regis du 
> pro componendá E 
Legatus miflus eft , pleni 
cum Mandatis , nihilaliud ab eo petens nifi ut ab ir 
ceptis discederet, arma adverfus Pontificem & Eccl 
iam non fumeret. 

Cúmgque Pontificis Legatus nihil a Rege impetrare 
potuiffet , Sereniflimi Principes noftri , ut nihil inexper- 
tum relinquerent, poftremb Oratores fuos ad eundem 
Ladovicum Regem deftinärunt, eidem fraternè confü- 
lentes ut fefe ab Ecclefie offenfione & diéto Scismati- 
co Concilio abftinere, Pacémque cum Pozz;fice & Ec- 
cléfia componere vellet; quod fi feciffet, eos in Ami- 
citia fua permanfuros , fin autem Majeltates fuas Ec- 
cleliæ tuitionem deferere non poffe polliciti funt. 

Que omnia Frazcorum Rex omnınd fprevit. 

Quas quidem ob res , iidem Sereniffimi Prizcipes 
moftrs magno animi merore, ut par eft, affecti funt; in- 
telligentes, apertéque cognoscentes, quantum hac am- 
bitione, iu Fide Catholicá, in Dei Ecclefiä, $ Chris- 
tiana Republica, excitaretur incendium ; quod nè lon- 
gius ferpat, atque in Santa Fidei, Religionis, & Ec- 
clefiz, ceflantibus Majeftatibus prefatis, progrediatur 
excidium , nos prefati Comites Y Ludovicus füpra- 
fcripti, Oratores, Procuratores, & Commiffarii eo- 
rumdem Serenifimorum & Potentiffimorum Princi- 
pum noftrorum Regum & Regine Joanne, respecti- 
ve pro ipfis, € eorum nominibus, ad laudem & glo- 
riam Omnipotentis Dei Domini noftri Jefu Chrifti, & 
totius cœleftis Curie Triumphantis, ac pro defenfione, 
exaltatione, & augmento Catholicæ Fidei, Religionis 
Chriftiane , & Sande Matris Romanz Ecclefie que 
opprimitur, atque ad ipfius Sanétiffimi Domini noftri , 
qui Caput eft ejusdem, inftantes & multiplices requifi- 
tiones, exhortationes, & admonitiones, tàm pér Bre- 
via Apoftolica , quàm per Nuncios , eisdem Regibus 
noftris fepiús fa&as, inimus, contrahimus & concludi- 
mus Articulos fequentes, 

Imprimis, inter nos Oratores prediótos , nominibus 
quibus fupra, eft initum atque conclufum quód prafa- 
tis Sereniffimis Regibus Anglie ES Aragonie placet fas- 
Cipere , prout modo & forma fubfcriptis fuscipiunt, 
onus defenfionis Sanétæ Ecclefie Romane Matris 
noftr contra ornnes illam invadentes feu oppug- 
nantes, 

Item, quia prefatus Sereniffimus Rex Aragonum, 
ut Deo Optimo Maximo & Ecclefiz debitum perfolvat, 


utque laboranti Ecclefi in urgentiffima neceffitate, in | 


qua modo elt, fuccurrat, tanquam Princeps Catholi- 
cus decrevit & per prefentes promittit Arma in illius 
propugnationem aflumere , & Sandifiimo Domino 
noftro Pape Julio Secundo & Ecclefiz militanti per 
Italicas Regiones fuppetias ferre,donec, opitulante Deo, 
liberetur ab oppreflione, violentià , & lefione que illi 
inferuntur, ac donec eidem occupatum Patrimonium 
recuperatum fuerit & Ecclefig reftitutum. 

Et quia idem Sammus Pontifex & Sacrum Reveren- 
ditfimorum Cardinalium Collegium , cenfendo opere 
pretium atque conveniens fore, pro liberanda Ecclefia 
a dicta violentia, oppreffione atque jaétura, né per Re- 
giones Italicas modo, fed per confinia etiam que dicti 
Sereniffimi Principes noftri habent cum Gallia, illi opi- 
tulentur , & prefertim ex quo Anglia tàm multum 
diftat a Terris, quas Ecclefia habet in Italia, ut per- 
quàm difficile foret dicto Sereniffimo Reg: Ánglie, il- 
luc Subfidia mittere , nomine Sanéte Romane Eccle- 
fiz Matris noftre, dictos Sereniffimos Principes nos- 
tros monitum & hortatum miferunt, ut laboranti Ec- 
clefiz opem ferant, Bellum cum Frazcorum Rege per 
corum confinia, que habent cum Gallia, in. Ecclefia: 
defenfionem gerant & congrediantur , potiffimum per 
Ducatum Aquitanie, illam ad Regiam Coronam An- 
gli Jure antiquiflimo pertinere afferendo ; adeó ut dic- 


tus Sereniflimus Rex Anglie Ecclefiæ opem ferendo | 


Jura fua confequi poffit; quam quidem ad rem Eccle- 
fie favorem fe daturos eidem fponté pollicentur; ic- 
circo per & inter nos prefatos Oratores, Commiffa- 
rios, & Procuratores , nominibus Sereniffimorum Prin- 
cipalium noftrorum conftituentium , eft initum atque 
conclufum quód dicti Sereniffimi Principes , tanquam 
Ecclefie & Sedis Apoftolice propugnatores, cüm pri- 
mum dictus Sereniffimus Kex Aragonum fe per partes 
Italie, pro auxilio & defenfione Ecclefie contra Ga/- 
a Regem publicó & apertè declaraverit , armáque 

cli auxilium realiter & cum effe&u fumpferit 

fic etiam dictus Sereniffimus Rex Anglie , tempore ad 


| hoc congruo & convenienti, declarabit fe publicè & 
apertè pro auxilio & defenfione Ecclefiz contra Gallo- 
2 Regem , & de facto auxiliabitur Ecclefiæ , unà 
cum ditto Sereniffimo Rege Aragonum ejus Patre, 
mittendo Gentes fuas atque exercitum ad bellandum 
Gum Frascorum Regem , 

Et, pro premiflorum executione di&us Sereniffimus 
Anglie Rex in auxilium. ac defenfionem canfe Eccle- 
| fie ac fue proprie, per torum menfem Aprilem , An- 
| ni millefimi quingentefimi duodecimi proximè futuri, 
| ad confinia Ducatüs Aquitaniz vel ad ipfum Ducatum 
| mittet, & illic fuftentabit fuis propriis impenfis exerci. 
tum fex milia Armatorum oppugnanti glicorum 
j Peditum , cum bono (videlicet) copiarum militarium 
| Duétore generali , tormentis & aliis machinis bellicis 
| opportunis & ad militarem exercitum pert 
munitum, ut, Deo favente , diétus Ducatu 
nie Corong Anglie recuperetur; quódque diétus Se- 
reniffimus Axglie Rex illinc exercitum faum non re- 
vocabit feu amovebit, neque Conventionem áliquam 
faciet cum Francorum Rege , nifi de communi Con- 
cordia, ac fpeciali & expreflo ejus & dicti Catholici 
Regis Aragonum confenfu. 

Item, eft initum atque conclufum quód di&us etiam 
Catholicus Rex , pro defendenda & auxilienda Eccle- 
fia, próque opitulando diéto Sereniffimo Regi Anglie 
ejus Filio, per totum di&um. menfem Aprilis, nomine 
fuo & dite Serenifime Regine Caffelle cjus Filig , 
ad confinia didi Ducatüs Aquitanie vel ad ipfum Du- 
catum mittet, & in eodem Ducatu fuftentabit fuis pro- 
priis impenfis exercitum quingentorum equitum Catha- 
| fraétorum (id eft, gravis Armaturæ) & mille ac quin- 
| gentorum Equitum levis Armature , necnon quatuor 
| mille Peditum oppugnantium, cum bono Copiarum 
militarium Generali Duétore , tormentis & machinis 
| bellicis opportunis & ad militarem exercitum pertinen- 
| tibus munitum; aded ut ipfi ambo exercitus uniti Bel- 
| Jum gerant per diétum Ducatum Aquitanie , pro de- 
fendenda fubveniendáque Ecclefia, & pro fatagendo 
recuperationi di&i Ducatüs Aquitanie Corong Ángli- 
canæ prediéte; quódque diétus Catholicus Rex exer- 
| citum fuum illinc minimé revocabit vel amovebit, nifi 
de & cum communi Concordia atque expreffo ipfius 
& diéti Sereniflimi Azglie Regis ejus filii confenfu. 

Item, eft initum atque conclufum quód per princi- 


pales Capitaneos utriúsque exercitús defignentur & de- 
putentur quatuor viri ydonei Bello experti (videlicet ) 
| duo Anglici qui Gentes hujusmodi Armigeras equites 
| & pedites necnon Artillariam exercitüs Hispanorum 
fingulo menfe, quamdiu in hac expeditione continua: 
bunt, recenfere & vifitare debeant, fi re&é inftruéti 
| € muniti numerásque completus fuerint : $ pari mo- 

do duo Hispani ydonei Bello experti per principalem 

Capitaneum exercitüs Hispanorum deputentur > qui 

Copias & Artiliariam exercitüs Anglicorum fingulo 

menfe, durante hujusmodi expeditione , fi reóté ins- 
| truéti & muniti fuerint & né deficiant in numero re. 
cenfere & vifitare debcant. 

Item, quoniam eventus Belli dubius eft > atque ifi- 
ter bellicos apparatus & fudores fzpenumeró morta- 
litates, cedes, captivitates aliaque infinita pericula eves 
nire folent, quibus numerus Copiarum paulatim dimi- 


nuitur, & in tali eventu , né refidui ex Copiis qua 

hac expeditione proficiscentur viribus & Potentiä ini- 
micorum conterantut , expediens & perquam neceffa- 
rium vifum eft ut huic morbo duplici medio providea- 
tur; igitur conventum & conclufum eft quód , fi per 
mortem; captionem aut alio quovis cafü fortuito con: 
tingat numerurn exercituum aut copiarum Anglicorum 
five Hispanorum minui, & co pretextu minus poten- 
tem & magis imbecillem fieri , utérque Princeps Prin- 
cipum predictorum , pro parte utriúsque eorum res- 
peétivé , non modo teneatur numerum illum, fic, ut 
praemittitur, occafionibus predictis diminutum , fecun- 
dim ratam predictam fuplere , virósque Bello aptos 
| & ydoneos loco eorum , fic, ut prefertur, deficien- 


| tium aut demortuorum, illico fubltituere & furrogare, 
| quibus integer numerus ab initio Profectionis hujusmo- 
di defignatus conftitutus continuó reficiatur , ut inte- 
| ger permaneat; fed etiam, cafu quo potentia inimico- 
rum fic accreverit quód Copia hujusmodi contra eo- 
| rum vires prævalere nequeant, nifi numerus predictus 
augeatur & fuppletio ad paritatem fiat, tunc ad hujus- 
modi vires propulfandas & debellandas talis numerus 
| Armatorum per utrúnque ex Principibus noflris res- 
| pectivé & fecundüm ratam , ut premittitur, de con- 
fenfu utrisque quamtociüs defignetur, & in Ducatum 
| Aquitaniæ ilico mittatur, qui viribus & conatibus 
diets 


ANNO 
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DU DROIT DES GENS. 


s refiftere valeat; fuper quo bona fides utriusque | 
incipis poft intimationem eis & eorum cuilibet. per 


Pr 
eorum Capitaneos debitè, fa&am oneretur , fic quód, 
vt periculum. magis evitetur, fuccurfum & prefidium 
absque mora ferant & mittant. D à. 

ltem , quia Regnum Anglie a Ducatu Aquitanie 
tantum diftat, tótque impedimenta Marisque discrimi- 
pa intervenire & accidere poffent, quominus Viétualia 
& Comeatus , quibus hujusmodi exercitus Anglorum 
faftentari poterit , a Regno illo in didum Ducatum 
traduci & apportari queant, inter nos Oratores prædic- 
tos conventum , concordatum & conclufum eft, & 
prædiétus Orator Regis Aragonum promittit, quod per 
predictum Regem Aragonum: ordinabitur ut fufficiens 
Vi&ualium provifio precio rationabili per fuos. Deputa- 
tos fiat pro fuftentatione diéti exercitús Anglicorum 
fumptibus & expenfis ejusdem exercitús per Providato- 
rem five Proviforem dicti exercitüs folvendo in locis 
Ditioni & Poteltati prefati Regis Aragonum fubditis & 
fubjectis , ditto Ducatui Aquitanie magis vicinis & 
approximatis, fic quod Viétualia & Commeatus hujus- 
modi, per vecturas , ob id, per Deputatos ejusdem 
Regis providendas , ad Caftra exercitüs Anglicorum, 
quotiens opus fuerit, de loco ad locum & tempore in 
tempus, durante dicta expeditione , realiter & cum ef- 
fe&u traducantur , fimili modo & eodem pretio quo 
exercitui di&i Regis Aragonum per Deputatos ejusdem 
Regis providebitur : ac infuper quód fimiles & fufficien- 
tes Veéture,, fümptibus, $ expenfis Thefaurarii Guer- 
re five Deputati ejusdem Regis Anglie , pro Artilia- 
ria, Machinis , Inftrumentis Bellicis , aliisque omni- 
bus rebus, diéto exercitui in Bello neceffariis, de lo- 
co ad locum, & tempore in tempus, quotiens ut præ- 
mittitur opus & neceffarium fuerit, infra didtum Du- 
catum transferendis & vehendis , etiam per Deputatos 
ejusdem Aegis Aragonie provideantur. 

Item, conventum, concordatum & conclufum ett, 
quód Principes predicti pro cuftodia Maris, defenfio- 
ne & tuitione ejusdem, Naves , cum Gentibus Armo- 
rum & c&teris habilitamentis neceffariis ad Bellum Na- 
vale fufficienter inftruétas , citra finem menfis Aprilis 
proximé futuri , realiter & cum effe&u ad Mare mit- 
tent; Rex, videlicet, Arglie, pro parte fua, tria mil- 
lia virorum bene € füfücienter armatorum , in Navi- 
bus ad Bellum Navale fufficienter paratis & inftruétis, 
qui Mare, inter le Trade & Oftium Thamifiæ, ab in- 
curfu Inimicorum & Hoftium pro viribus tuebuntur , 
cuftodient & defendent , 


fuis fumptibus & impenfis, | 


citra finem di&i menfis Aprilis, realiter & cum effectu | 


mittet. 

Et Rex Aragonum , pro parte fua, etiam tria millia 
virorum benè & fufficienter armatorum in Navibus ad 
Bellum Navale gerendum füfücienter inftruétis , qui 


Mare, ultra le Trade, ab incurfu Inimicorum & Hos- 


tium in eà parte fiendo , citra finem dicti menfis Apri- 
lis , fuis etiam impenfis , realiter & cum effeétu 
mittet. 

Et quilibet Princeps Principum predictorum præfa- 
tum numerum Gentium Armorum ac Navium , mo- 
dis & formis fupraferiptis , per fex menfes, finem dic- 
ti menfis Aprilis proximè & immediate fequentes, fu- 
per Mare & in locis prefatis continuabunt & manute- 
nebunt, ac, quotiens. opus fuerit 8 neceffitas ingrue- 
rit, quilibet Principum predictorum dictum numerum 
tàm Navium quàm Armatorum , non folüm duranti- 
bus fed.lapfis diétis fex menfibus, mutuo eorumdem 
confenfu augere vel diminuere poterit. : 

Nec licebit alicui Principum prædiétorum diéam 
Claffem cum Gentibus Armorum , nec aliquam par- 
tem ejusdem , fine expreflo confenfu alterius, revoca- 
re aut diminuere; &, fi contingat hujusmodi exerci- 
tum aut Claffem maritimam , five aliquam eorundem 
parterh Inimicorum infultibus capi, profterni aut expug- 
nari, tunc Princeps, cujus fic Claffis aut exercitus, 
captus, proftratus aut expugnatus fuerit, dictos Clas- 
fem & exercitum ; quàm citiüs fieri poterit ; plené re- 
ficiet, reftaurabit, refarciet. 

Et, ut eo melius tutius atque expeditius Copie An- 
glorum 'exercitüs ab Anglia in Ducatum Aquitániz 
traducantur, inter nos Oratores predictos, nominibus 
quibu$ fupra, conventum, concordatum & conclufum 
eft, & prefatus Orator Regis Aragomie per prefentes 
promittet quód , pro trajeétu & transfretatione hujus- 
modi exercitüs fex milium Anglicorum in di&um Du- 
catum Aquitanie, idem Aragonum Rex , citra finem 
menfis Martii proxime futuri, mittet feu mitti faciet 
quadraginta Naves (quarum alique effe debeant Por- 
tagii trecentorum doliorum, & relique omnes cujus- 
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liorum) cum Armamentis, Gubernatoribus, Nautis & 
aliis neceffariis fufficienter inftrud 
amptoniæ, vel in quemcúmque :alium Portum Regni 
Anglie per prefatum. Regem Ar, nominandum , 
inibi recepturas diétas Copias pro traje&tu & transfre- 
tatione earundem; pro quarum quidem Navium naulo 
& conduétu , precio rationabili , a Regno 

di&um Ducatum Thefaurarius Gue 
Anglie folvere tenebitur. 

Item, fi & cafu quo ipfo in Bello per di&um Catho- 
licam. Regem Aragonu caperentur aliqua O 
Loca diéti Ducatüs Aquitaniæ vel aliunde, 
poffeffione vel quafi Progenitores Regis Angli 
quando fuerint; in eo cafu diéta Oppida & Lo: 
monitum di&ti ‚Sereniflimi Azglie Regis vel Capita 
fui Generalis, mox reftitui debeant Capitaneo Genera 
li & Gentibus diéti Sereniffimi Regis Anglie , absque 
dilatione, difficultate aut contradictione ob rem, cautam. 
vel occafionem. quamcámque. 

Item, fi & cafu quo, ditto aperto marte durante, 
diéti Sereniffimi Reges Anglie ES Aragonie oppugnat 
effent , vel eorum alter oppugnatus effet , exergitu 
Frascorum Regis extra dictum Ducatum Aquitani, 
aliqua parte Regnorüm & Dominiorum eorumdem , eo 
in cafu præfati Angie €) Aragonum Reges, & utér- 
que eorum pro ipforum parte, confulant propugnatio- 
ni Regnorum atque Dominiorum forum , & oppug- 
nationi diéti Frazcorem Regis, fibique invicem & abs- 
que omni fraude opitulentur , fecundüm quod rei ne- 
ceflitas poposcerit ; continuando nichilominus exerci- 
tus in diéto Ducatu Aquitaniæ prout prius 

Item, animadvertentes quód dictus Sximmus Ponti- 
fex Sacris Canonibus & Sanétis Ecclefie Doctoribus 
inherendo , ac etiam pro tuenda Ecclefie unitate, con- 
vocavit Oecomenicum Generale Concilium in Alma 
Urbe Roma, cómmuni omnium Patria, apud Latera- 
num, ad exterminandas (fcilicet) Herefes &:Scisma- 
ta infürgentia, ac etiam ad.reformationem Ecclefie 
ineundam, & propter alia divinum obfequium concer- 
nentia, proque exaltatione Sanéte Fidei Catholice & 
Bono Reïpublicæ Chriftiane ; quódque omnes Chris- 
tiani Principes diéti Concilii convocationi parere & ad 
illud eorum Oratores & Procuratores mittere aftrin- 
guntur ,. afferitur quoque dictum Francorum Regens 
prædiéto Lateranenfi Concilio refragari , Schismaticúm- 
que Concilium; quod ipfe contra omnem Juris ordi- 
nem apud Pifas. Civitatem convocari procuravit , pro- 
fequi facere.velle ; eft initum atque conclufum quód 
dicti Sereniffimi Reges , tanquam Ecclefiz defenfores ; 
fuffragabuntur & auxilium præftabunt Concilio Late- 
ranenfi , per prefatam Sanétitatem canonicé convo 
to., & non modo. fe omnimodé opponent Concilio 
Scismaticorum , fed. etiam omnibus & fingulis Adtis ; 
Statutis & Ordinationibus in eodem fa&is feu fiendis re- 
fragabuntur contradicent & refiftent , & fic, Ecclefiz 
favendo, defendent illam ; una cum. illius Patrimonio 
dignitatéque & libertate Sedis Apoftolice, ut Principes 
Catholicos: decet. 

Item, eft initum atque conclufum quód , poft. con- 
clufa & firmata hojusmodi Capitula per Oratores & 
Procuratores diétorum Sereniffimorum Regum Anglie 
& Aragonie , nomine earumdem. Regiarum Majefta- 
tum, unus aut alter ipforum Sereniffimorum Regum 
nullam poffit facere Pacem, Treugam, Ligain neque 
Confœderationem cum di&o Francorum Rege , nifi de 
& cum communi Concordia & expreffo confenfu dic 
torum amborum Sereniffimorum Regum Anglie ES 
Aragonie. 

Item, eft initum:atque conclufam quod per hujus- 
modi Capitula non intelligatur aliqiatenus derogatum 
iri Capitulis Confoederationis aut alicujus alterius T'rac- 
tatüs, antehac inter dictos Sereniffimos Reges Angle 
ES Aragonie faétis & firmatis ; immo illa perfeverent 
in fuo robore & effectu. 

Item, eft conventum atquè conclufum quód hujus- 
modi Traétatus & omnia & fingula in eo contenta ra- 
tificabuntur per diétumi Sereniffimum Regem Angle; 
& per dictum Catholicum Regem Aragonie tim ni 
mine proprio quàm diéte Sereniffime Prizeipis Foan- 
ne ejus Filie, cujus Perfonæ ac bonorüm. cüram ge- 
rit, respcétivé, intra tempus quatüor menfium, a die 
quo.per nos predictos Oratores & Procuratores firma- 
ta fuerint, computandorum, fuäsque Litteras Patentes 
Confirmatorias prefentis Tractatús, omnes & fingulos 
Articulos præinfertos de verbo ad verbum continentes? 
debité confectas, magnis Sigillis eorum respe&tivé imu- 
nitas, & manibus propriis ipforum fubferiptas ! intra 


$i tempus 


in Portum South- 15115 


ANNO 
1511, 


140 CORPS DIPLOMATIQUE 


tempus præfixum decernent, ac mutuo fibi mittent, & 
tradi facient, effectémque præfentis T'raétarûs, quate- 
nus eos & eorum fingulos tangit , realiter & cum effe@u | 
implebunt perficient & exequentur, &:eorum utérque 
implebit, perficiet & exequetur. 


Tenores vero Commiffiouum fequantur , in hee 
"verba. 


HENRICUS, Dei g 


f , Rex Anglie ES Francie | 
ES Dominus Hibernie , Chariffimis Confanguineis fuis , | 
Thome Comiti Surrie Thefaurario & Marescallo An- | 
glie, & Georgio Comite Salopie noftro Capitali Senes- | 
0, Salutem. 
Sciatis quód, 

Quüm plures noftre Chriftianz Religionis & Catho- 
lice fidei cultores, tim veio & ipfe Swimmus Pontife 
Julius fecundas Chrifti Vicarius ad nos fcripfit, quem- 
admodum  Chriftianorum quidam , nullà Dei Hono- 
ris habirä ratione, Boxoniam Civitatem & ejus Comita- 
zum, qui ab antiquo cenfus Ecclefiæ Patrimonialis fem- 
per extitit, armis invaferunt & hoftiliter occupärunt 
atque, quod pejus eft, individuam Dei Tunicam diy 
dere cupientes , Ecclefie ftatum & tranquillitatem 1æ- 
tifero Scismate perniciofíque divifione perturbare co- | 
nantur & opprimere, aliáque efficere que nimirüm ad | 
Ecclefie dedecus & ejus Patrimonii detrimentum at- 
que ruinam fpeétare videntur , que quidem res nobis | 
attulit quàm maximum dolorem , fiquidem non eos pu- | 
tabamus Ecclefie Dei injurias illaturos, qui eam, fi | 
non discefliffent ab Officio, jure tueri debuerant, 

Nos igitur quoniam Maximus Romane Sedis Antis- 
tes, cui equum eft parere nos, per Litteras & Nuncios 
hortatur ut Ecclefie noftrum præftemus auxilium , 
quüm Romanam Ecclefiam Chriltiane Religionis Ca- 
put efle & optimam parentem non ignoremus , 

Cümque minimé dubitemus Deum Optimum Maxi- 
mum nobis & reliquis Regibus Chriftianis in "Terra 
Principatus € Regna commififfe , quorum bonis & 
emolumentis, & in Ecclefie defenfione, & in honore 

Pontificis ejus Vicarii, qui in ea Chrifti nomi- 
fidet, uterentur, cujus voluntati femper obfequi 
defiderantes caufá Pacis atque. Chriftianorum omnium 
future quietis & falutis, 

De fidelitatibus igitur, induftriis & providis circum- 

fpe&ionibus veftris plenarié-confidentes , 
Affignavimus, fecimus, conítituimus, creavimus & 
dinavimus vos conjunétim & divifim noftros veros & 
indubitatos Commiflarios , Oratores , Ambaffiatores, 
Procuratores & Deputatos fpeciales & ad infrafcripta 
generales , ita tamen quód fpecialitas generalitari non 
deroget, nec € contra, 

Dantes & concedentes vobis , conjun&im & divifim , 
tenore przíentium, plenam poteftatem & auctoritatem 
ac Mandatum generale & fpeciale, pro nobis & nomi- 
ne noftro , 

rma, integra & illefà manente Amicitia & Confæ- 
deratione, izter Nos , & Sereniffimum ac Potentifimum 
Priucipem Ferdinandum Regem Aragonum Se. Patrem 
& Fratrem noftrum Chariffimum , ante hac fadá & 
firmatá, 

Traétandi, concordandi , faciendi & firmandi cum 
eodem $ ifimo & Potentiflimo Rege Aragonum 
Patre & Fratre noftro Dile&iffimo , pro ipfo & fuo 
nomine ac etiam nomine Sereniflime & Potentiffimz | 

e Regine Caflelle, Legionis, Granate, Esc. Fi- 
lie fax Chariflimo, cujus Perfonæ & Bonorum curam 
& Adminiftrationem idem Sereniffimus Rex Aragozum 
legittime gerit, vel cum Procuratore , Oratore & Nun- 
cio ab eo, aliam, bonam, meram, puram, firmam & | 
validam Unionem , Colligationem , Intelligentiam, 
Ligam, & Confoederationem, tam pro defenfione Ec- 
cletis Sanéte Dei, & confervatione & recuperatione | 
rimonii ipfius Ecclefie, ac etiam confervatione & 
defenfione dignitatis & auctoritatis prefati Romavorum 
ficis, quàm etiam pro conficiendis aliis quibus- 
cúmque rebus, quz defenfioni & confervationi ac be- | 
icio communium Statuum noftrorum conducere vi- 
debuntur, & fuper predictis, quecúmgue Capitula & 

] ta, & quoscúnque Contractus Unionis , Col: 
ionis, Intelligente, Lige & Confoederationis pro 
nobis & nomine noftro, cum eodem Sereniffimo Rege 
Aragonum Patre. noltro , ac dicta Sereniffima Regiza 
n feu cum Procuratore, Oratore & Nuncio 
indi , faciendi , concedendi & firmandi, 
fieri faciendi, petendi & inftandi cum illis, pa&is, vin- 
culis , conditionibus , promiffionibus , obligationibus , 
fecuritatibus, juramentis , claufulis & cautelis quibus 


ab 


| tis, jurabitis & firmabitis, & illa rat 


| voluntati femper obfequi def 


| bus melioribus vià, modo & fc 


volueritis & vobis benè vifum fuerit, 

Et generaliter omnia alia & fingula nomine noftro 
faciendi & firmandi cujuscúnque nature & importan- 
fuerint aut effe poterint, in prediétis & circa ea , 
quz fuerint neceffaria & opportuna , & que nos facere 
poffemus , etiam fi talia fint que ad ea conficienda pre= 
ceptum exigant magis fpeciale; 

Damus preterea & concedimus vobis, conjun&im 
€ divifim, plenum poffe ut poflitis jurare in animam 
noftram quód tenebimus , obfervabimus & adimplebimus 
iter & cum effeéta omnia & fingula que in predic- 
& circa ea nomine noftro concordabitis, capitulabi- 
bimus, & quod 
nullo unquam tempore illa revocabimus , nec contra 
ea aut eorum aliquod faciemus vel veniemus, fub 
gatione omnium Bonorum noftrorum Patrimon 
& Fiscalium. 

In cujus r 
noftrá propria fignatas fieri fecimus Patentes. 

Tefte meipfo apud Weftmonaflerium decimo die No« 


vembris, Anno Regni noftri tertio. 


,FERDINANDUS, Dei grati, Rew Arazonum, Sim 

citra ES rum, Hierufalem, Valentie, Ma- 
joricarum , Sara & Corfice , Comes Barchinone, 
Dux Athenarum 65. Neopatrie ; Comes Roffilions 
& Ceritanie, MARCH10 Oriftanni ES Gociani , uni- 
verfis & fingulis, ad quorum notitiam præfentes Litte- 
re noftre pervenerint, notum facimus quód, 

Cum plures noftre Chriftiane Religionis & Catho- 
lica fidei cultores, tim verd & ipfe Sammus Pontifex 
Julins fecundus Chrifti Vicarius ad nos Ícripfit, quem- 
admodum Chriftianorum quidam, nullà Dei honoris 
habitä ratione, Boxowiam Civitatem & ejus Comitatum 
qui ab antiquo cenfus Ecclefie Patrimonialis femper 
extitit, armis invaferunt & hoftiliter occupárunt, atque , 
quod pejus eft, individuam Dei Tunicam divider 
pientes , Ecclefie flatum & tranquillitatem let 
fcismate perniciofáque divifione perturbare conantur & 
opprimere, aliáque efficere que nimirum ad Ecclefiz 
dedecus & ejus Patrimonii detrimentum atque ruinam. 
fpeétare videntur, 

Quz quidem res nobis attulit quàm maximum dolo- 
rem, fiquidem non eos putabamvs Ecclefie Dei injurias 
illaturos qui earn, fi non disceffiflent ab officio, jure 
tueri debuerant, 

Nos igitur, quoniam Maxin e Sedis Antis- 
tes, cui æquum eft parere, nos per Litteras & Nuncios 
hortatur ut Ecclefie noftrum præftemus at ium, cûm 
Romanam Ecclefiam Chriftiane Religi Caput effe 
& optimam Parentem non ignoremus , cámque minimé 
dubitemus Deum Optimum Maximum nobis & reliquis 
Regibus Chriftianis in Terra Principatus & Reena com- 
miffiffe, quorum bonis emolumentis & 


"cclefioe 
defenfione & in honore Sum; us Vicarii, 
qui in ea Chrifti nomine præfidet, , cujus 


i erantes caufa Pacis atque 
Chriftianorum omnium future quietis & fa Intis , 

Confidentes de fide , prudentia, legalitate & animi 
integritate veftri Nobilis Dileéti Confiliarii & Oratoris 
noftri Lsdovici Carroz de Villaragud in Anglia refiden- 
tis, 

Prefentium tenore deliberatè & confultó, eis omni- 
rma quibus dejure & a- 
lias poffumus & valemus, facimus , conftituimus ,Crea- 
mus & ordinamus Procuratorem, Oratorem & Nun- 
cium noftrum fpecialem & ad infrafcripta generalem, 
ita tamen quód fpecialitas generalitati non deroget , 
nec € contra, vos eundem Ludovicum Carroz de Villa- 
ragud abfentem tanquam prefentem, videli et, ut pro 
nobis & nomine noftro & ctiam nomine Sereniffime & 
Potentiflime Fohanze Regine Caffelle, Leg? 
nate, Sc. Ville noftre Chariffime , cuju 
Bonorum curam & adminiftrationem nos 1 


Perlona & 
ttimé ge- 


A , integrá & illefà manente Amicitia $ Confe- 
deratione, inter Nos & Sereniffimum Principem Anglie 
Regem Fratrem & Filium noftrum Charifimum ante. 
hac factà & firmatá, 

Poffitis & valeatis traétare , concordare, facere & 
firmare cum eodem Sereniffimo & Potentiffimo Anglia 
Rege Fratre & Filio noftro Dileétifiimo , vel cum 
Procuratoribus feu Deputatis ab eo aliam , bonam, me- 
ram, puram, firmam, & validam Unionem, Colliga~ 
tionem, Intelligentiam, Ligam & Co nfcederationem , 
tam pro defenfione Eccleliz Sanéte Dei, & conferva- 
tione & recuperatione Patrimonii ipfius Eccle 2, ac 
etiam confervatione & defenfione dignitatis & autori 
tatis 


Anno 
I5IZ, 


ANNO 
2511, 
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tatis prefati Romani Pontificis, quàm etiam pro confi- 
ciendis aliis quibuscúnque rebús quee defenfioni & con- 
fervationi Ecclefiz, & faluti totius Populi Chriftiani, 
& prefertim defenfioni & confervationi ac beneficio 
communium Statuum noftrorum conducere videbun- 
tur, 

Et füper prediétis poffitis quécünque Capitula & 


Inftrumenta , & quoscúnque Contra&us Unionis, | 


Colligationis, Intelligentie, Ligæ € Confcederationis, 
pro nobis & nomine noftro ac diétæ Sereniflimæ Regi- 
ze Filiz noftrz, cum eodem Sereniffimo Azglie Rege 
Filio noftro, feu cum Procuratoribus vel Deputatis ab 
eo, ftipulari, facere, concedere & firmare, fieri face- 
re, petere & inftare, cum illis pa&is, vinculis , condi- 
tionibus, promiflionibus, obligationibus , fecuritatibus; 
juramentis , claufulis & cautelis quibus volueritis & vo- 
bis bene vifüm fuerit , 

Et generaliter poflitis, nomine noftro & prefate Se- 
reniffime Regine Filis noftre , omnia alia & fingula 
facere & firmare, cujuscánque nature & importantiz 
fuerint aut effe poterint, in predictis & circa ea, que 
fuerint neceffaria & opportuna, & que nos facere pos- 
femus, etiam fi talia fint que ad ea conficiendum pr&- 
ceptum exigant magis fpeciale ; 

Damus praterea & concedimus vobis plenum poffe 
ut poflitis jurare, in animam noftram , qued tenebi- 
mus, obfervabimus, € adimplebimus, realiter & cum 
effe&tu , omnia & fingula qt in predictis & circa ca 
nomine noftro concordabitis , capitulabitis, jurabitis 
& firmabitis, & illa ratificabimus , & quód nullo un- 
quam tempore illa revocabimus, nec contra ea aut eo- 
rum aliquod faciemus vel veniemus , fub obligatione 
omnium Bonorum noftrorum , & prefate Sereniflimæ 
Regine Filie noftre, Patrimonialium & Fiscalium. 

In quorum Tefimonium prefentes fieri juflimus 
manu proprià fignatas Sigillóque noftro impendenti 
munitas. 

Dat. in Oppido Vallifoleti die tricefimo primo menfis 
Julii, Anno a Nativitate Domini millefimo quingente- 
fimo undecimo: 

Data & a&a fuerunt omnia & fingula in prainfertis 
Capitulis contenta, prout fuprafcribuntur & recitantur, 
apud Weftmonafterium die decima feptimá menfis No- 
vembris, Anno Domini, fecundüm curfum & com- 
putationem Ecclefia: Anglicana , millefimo quingente- 
fimo undecimo. 

In cujus rei Teftimonium nos Comites Oratores , 
Commiffarii, & Procuratores Excellentiffimi € Poten- 
tiffimi Principis noftri Henrici Angle Regis predicti &c. 
huic Paging five Scripture, penes Sereniffimum Prin- 
cipem Aragonam Regem Catholicum remanfurz , Sigil- 
la nofira appofüimus & manuum noftrarum fübfcrip- 
tione munivimus , Anno , die & loco prefcriptis: 


T. SURREY: 
G. SROVESBURI: 


Cümque prainferta Unionis & Intelligentie ac Foe- 
deris Capitula & omnia & fingula in eis contenta nobis 
gratiflima fint, & maxime placeant , ut Deo Optimo 
Maximo & Ecclefie Matri noftre debitam gratitudinem 
perfolvamus, & velimus libentiffimo animo ea omnia 
exequi & implere, que, pro parte noftra & Sereniffi- 
me ac Potentiffime Regine Caftelle Vilis noftre cha- 
riffime, in ipfis Capitulis promiffa (unt, 

Eam ob rem, præfentibus Literis noftris , tam no- 
mine proprio quàm prafate Sereniffimz & Potentiffi- 
me Regine, cujus Perfonæ ac Bonorum curam legit- 
time gerimus, omnibus melioribus vid modo & formá 
quibus meliús & va diüs de jure poffumus & debemus, 
preinferta Foederis, Intelligentie, & Unionis Capit 
la, omniáque & fingula in illis & quolibet eorum co) 
tenta, juxta fui feriem & tenorem, laudamus, appro- 
bamus, ratificamus, & confirmamus , ac rata, grata, 
& firma habemus, ac etiam, fi neceffe eft, ea omnia 
& fingula de novo concedimus & firmamus, 

Et infuper promittimus & juramus ad Dominum 
Deum noftrum Jefam Chriftum , € ejus fanétam 
Crucem, & fanéta quatuor Evangelia corporaliter & 
manualiter per nos tacta , tenere, adimplere & inviola- 
biliter obfervare omnia & fingula in ipfis Capitulis con- 
tenta & exprefía prout in eisdem cavetur & continetur, 
& contra ea quovis modo direété vel indireété non ve- 
nire, fub Ypotheca & Obligatione omnium Bonorum 
noftrorum & prefate Sereniflime Regine Gaffelle Fi- 
lie noftre Patrimonialium & Fiscalium , prefentium 
& futurorum, necnon & füb poena perjurii quam Rex 
poteft incurrere tali cafu. 


4t 


In quorum Teftimonium prefentes manu propi 
fabfcripfimus , Sigillisque die Sereniffime Regine Fi- 
liz noftre ac nofiro impendentibus jufiimus commu- 
niri. 

Dat. Bzrgis die vicefimà menfis Decembris, Anno 
a Nativitate Domini millefimo quingentefimo undeci- 
mo. 


Evo ex Rey. 
Dominus Rex mandavit mihi 


MicHAELt PEREZ DALMACAN 


LXVI. 


Ariticul de numero Militum mittendorum, in prefa- 
ta Regum Aragonie ES Anglie Confeederatione 
contenti mutatio. Dat. die 16. Martii Anno 

1512. Rymer, Foedera , Conventiones , 
c. Tom. XIII. pag. 324.] 


Uamvrs, in quodam Traératu, de Dat: diei de- 

cimi feptimi menfis Novembris , Anno Domini, 
fecundüm curfum & computationem Ecclefie Angli- 
cane , millefimo quingentefimo undecimo , inito & con- 
clufo inter nos Lodowicum Carroz , Thomam Comitem 
RY Thefaurarium & Marescallum Anglie, & Geor- 
gium Comitem Salopie , Oratores , Procuratores, & 
Commiflarios Sereniffimorum Principum Ferdinand: Es 
Henrici Aragonum &§ Anglie Regum. Potentifimorum 
fupremorum noftrorum , vigore & auctoritate Commis- 
fionurn a diétis Principibus noftris nobis in ea parte res- 
pe&ivé datarum (quarum tenores de verbo ad verbum 
in eodem Traétatu inferuntur) inter cætera continea= 
tur, 

Quid dius Seremiffhmus Anglie Rex, im auxilium 
canfe Ecclefie ac fue proprie , per toium menfem Apri 
lem, Anni Domini millefimi quingentefimi duodecimi pro- 
zimi futuri, ad, confinia Ducaths Aquitanie vel ad ipfuuz 


ur 


ichum mens 
s Filie Re- 
el ad ip[um 
abit. fuis 
Cathas 


oportunis ES ad Militarem Exercitum pertinentibus mu- 
witum ut ipf ambo Exercitus uniti Bellum gerant per 
dictum Ducatum Acquitanie, pro defende da fubvenien- 
daque Ecclefia , ES pro fatagendo recuperation: didi Du- 
caths Acquitanie Corone Anglicane predide ; 

Prout in eodem Tractatu latiis & diffüfiüs contines 
tur, 

Nichilo tamen minus nos , confiderantes magnam 
& validam Potentiam Regis Gallorum, qui indies 1nagis 
ac magis vires viribus accumulans, exercitibus hujus- 
modi non modo refiftere, fed eosdem conterere, pro- 
fligare, & debellare nititur , volentésque futuris pericu 
lis, quantum cum Deo poffamus, confülere & provi- 
dere, per quam neceffarium nobis vifum eft, quód dic- 
ti Exercitus, tam ex parte Azghe quàm Arragozie Re- 
qii tupremorum noftrorum , crescat & augeatur : proin- 
de, inter nos Oratores , Commiffaríos & Procuratores 
predictos, nominibus & auctoritatibus quibus füpra, 
conventum, concordatum & conclufum eft, 

Quod, pro parte Regis Anglie, preter & ultra nu- 
merum Copiarum Peditum in dido Traétatu express 
fum, fumptibus & expenfis fuis provideatur numerus 
quingentorum oppugnantium Anglicorum 3 fic quod 
Éxercitus Anglicorum, qui in hac expeditione Acqui- 
taniæ proficiscetur, extendat in toto ad numerum fex 
millium quingentorum, cum Capitaneis, & aliis Inftru- 
mentis bellicis in ea parte neceflariis & requifitis ; féque 
transferat ad confinia di&i Ducatüs vel in ipfum Du- 
catum, tempore ad hoc in eodem T'ra&tatu prefixo & 
conftitüto : 
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Et pro parte Regis Aragonie, augeatur numerus | 
Cathatractorum ad mille quingentos Equites gravis Ar- | 
mature, crescatque numerus Equitum levis Armatu- 
re ad totidem (videlicet) ad mille quingentos, fic quod 
numerus totalis Cathafra&orum fic additus, unà cum 
aliis in di&o Traétatu expreflis, extendat ad duo mil- 
fia, & Equites levis Armaturæ ad tría millia, 

Qui, juxta conventa in eodem Tractatu , feipfos, fi- 
mul cum Peditibus inibi expreffis, in didum Ducatum 
Acquitaniz tempore ad hoc per Traétatum ftatuto reci- 
pient; 

Provifo, quód medietas ftipendiorum numeri tam 
Cathafradorum quàm Equitumlevis Armature, fic ut | 
premittitur , adauétorum (videlicet) Cathafra&orum ad | 
feptingentos & quinquaginta, & Equitum levis Arma- | 
ture ad totidem fe extendentium , durante hujusmodi | 
expeditione, fumptibus & impenfis di@i Regis Angle | 
fuffentetur & folvatur. 

Data & acta fuerunt omnia & fingula predicta prout | 
fupra fcribuntur & recitantur die decima fexta menfis | 
Martii, Anno Domini millefimo, quingentefimo duo- 
decimo 

In cujus rei Teftimonium ego Lodowicus Carroz, 
Orator, Commiffarius & Procurator Excellentiffimi & 
Potentiffimi Principis Ferdizandi Arag Regis præ- 
di&i,& huic Pagine five fcripturz , penes ereniffimum 
Principem Anglie Regem Catholicum remanfure , 
gillum meum appofui & nominis mei fubfcriptione mu- 


Super plicam ES caudam. 


Don Luis Carroz de Villaragud. 
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Monitorium feu Decretum Jux.x1 Pape, ad Pre. 
datos, Capitula,€? Nobiles FRAN c12& Sanc: 
tionem Pragmaticam approbantes; Qué ad com- 
parendum infra 60. dies coram fua Santtitate, ES | 
Concilio Lateranenfi, dicendasque Caufas, quare 
dista Sandtio Pragmatica abrogari non debeat , 
requiruntur, ES citantur. Datum Rome Anni 
1512. [Conciliorum Regia Collectio Tom. 
XXXIV. pag. 206. Lasser Collectio, 
Tom. XIV. Col. 98.] 


L1 US Episcopus Servus Servorum Dei ad futuram | 
rei memoriam, Sacro approbante Concilio. 


L Ic£T Sacrorum Canonum inftituta Sanétorum Pa- 
trum € Romanorum Pontificum Predecefforum 
noftrorum & in generalibus legitimis Conciliis pro de- 
fenfione Ecclefiaftice libertatis, dignitatisque Sedis A- 
poftolice tuitione, confultiffima deliberatione fancita, 
inviolabiliter ab omnibus cuftodiri oporteat ipforumque 
Decreta, veluti divina infpiratione edita, immutabilia | 
cenfeantur, Romanus tamen Pontifex ‚qui Regis æter- 
ni, rerumque & jurium omnium conditoris. locum, 
licet imparibus meritis, tenet in Terris cum hujusmodi 
Decreta faluberima & honefta Hominum calliditate & 
ambitione vergi confpiciat in abufüm, & humanas tra- 
ditiones Chrifti Legibus anteferri , ut Ecclefiz indemnita- | 
ti & libertati opportune fubveniat & prefumptam curet 
deponere malitiam perverforum eorumque conatibus 
occurrat: interdum cogitur abufiones & human astra- 
ditiones hujusmodi nullas & invalidas declarare & ab- 
rogate, prout temporum & locorum qualitate penfa- 
ta, id conspicit in Domino falubriter expedire. Du- | 
dum fiquidem displicenter per nos pluries accepto, per 
multa temporum fpatia, per nonnullos Prelatos pre 
fate Gallice Nationis & Nobiles Laicos,ac alios illis £z 
ventes prefertim cujusdam Sanétionis pretextu, quam | 
ipfi Pragmaticam vocant, Apoftolice Sedi Sanétæque | 


Romane univerfalis Ecclefiz Capiti, libertati & auctori- 
tati enormiter dettaétum , Canonibusque prefatis dero- 
gatum fuiffe, rem adeo perniciofam in Dei offenfam, 
& Ecclefie prefate vilipendium & evidens detrimen- 
tum, amplius ferre nequeuntes , cum Sanélio ipfa ab 
omni ad id poteftate carentibus , nullorumque Roma- 
norum Pontificum aut generalium legitimorum Conci- 
liorum au&oritate fa&ta, fed quodam abufü tantum in 
illis. partibus introduéta & obfervata fuerit illaque cuin 
in ea contentis nulla & invalida merito declarari & ab- | 
rogari debeat ; quam etiam clare memorie Ludovi- | 
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| Ecclefie Romanæ prefate & Apottolice Se 


r É 
À 


U 


jus Patenti- 
etur, Sacr 
a Seffione , de- 
arum, bujus- 


cus XI. F. g ut 
bus Literis defüper confeétis plenius conti 
Lateranenfi Concilio approbante , in qu: 
clarationis & abrogationis per nos facien: 
modi negotium & discuffionem Venerabilium Fratrum 
noftrorum Romane Ecclefie prefate Cardinalium 5 & 
aliorum Prælatorum Congregationibus.in Lateranenfi 
Sala fuperiori, quatenus opus foret, faciendis; relatio- 
nemque discuffionis nobis & Lateranenfi Concilio pre- 
fato faciendam commifimus , Gallicosque Prelatos, 
Capitula Ecclefiarum & Monafteriorum, Parlamenta , & 
Laicos illis faventes; cujuscunque dign: > etiam fi 
regalis exifterent, Sanétione præfata abutentes feu illam 
approbantes, omnesque & fingulos alios, fua commu- 


| niter vel divifim intereffe putantes,.per Edictum pu- 


blicum, cum ad partes illas tutus non pateret acceflus ; 
in Mediolanenfis, Aftenfis & Papienfis Ecclefiarum 


| valvis affigendum , moneri & citari infra certum com- 


petentem terminum prefigendum ad comparendum co- 
ram nobis & Concilio prefato caufasque dicendas , qua- 
re Sancio praefata, illiusque corruptela & abufio in 
concernentibus auctoritatem , dignitatem & unitatem 
Cano- 
numque predictorum & Ecclefialticz libertatis violatio- 
nem, nulla & invalida declarari, decerni & abrogari 
non deberet. lllosque fic monitos & citatos arétari & 
teneri , ac fi perfonaliter moniti & citari fuiflent, fta- 
tuimus & ordinamus, ac*quintam Seffionem decima 
quarta Kalendas Marti, quz erit quarta Feria poft pri- 
mam Dominicam Quadragefime proxima future facien- 
dam, eodem Sacro Concilio Lateranenfi approbante ; 
indiximus. Nos igitur, quorum intereft, ne indefen- 
fe libertatis Ecclefiaftice ratio in extremo Judicio a noz 
bis requiri poffit, & perverforum & ambitioforum pro- 
fervia diutius convalescat , declarationis, abrogatic 
& discuffionis negotium; monitionis & citationis Sta 
tutum & Decretum hujusmodi debite executioni de- 
mandare, omnes & fingulos Galli Capi- 
tula, feu Conyentus, Parlamenta & dventes ; 
cujuscumque dignitatis , etiam fi regalis ex iterint, Sanc- 
tione prefata abutentes , feu illam approbantes , om- 
nesque alios & fingulos, fua communiter vel divifin 
intereffe putantes, ut prefertur, ex certa noflra f 
tia, auctoritate Apoftolica , tenore pr&fentium, prir 
fecundo, tertio & peremptorie citamus, moner 
requirimus, quatenus infra f ginta Í 
die præfentium in locis fupradiétis « 
dum, quotum viginti pro prime ; ginti pro fe- 
cundo, & reliquos viginti dies pro tertio & perempto- 
rio termino monitione canonica affignamius ad compa- 
rendum coram nobis & Concilio Lateranenfi prefato 
caufasque dicendas , quare Sanétio prefara, illiusque 
corruptela & abufio in concernentibus au&oritatem ; 
dignitatem ac unitatem Eccfefie Romane & Sedis A 
nonumque & Ecclefiaftice libertatis predi@orum vio- 
lationem ; nulla & invalida declarari , decerni & abro- 
gari non debeat. Quo termino affignato, five compa- 
rere fic moniti & citati curaveriht; five non ad execu- 
tionem Negotii, Decreti abrogationis & Statuti predic+ 
torum illorumque & aliorum in premiffis neceffario- 
rum, prout juftum fuerit, eodem Sacro Lateranenfi 
Concilio approbante, procedemus. Et cum pro Cita- 
tionibus & Monitionibus hujusmodi ad partes illas tutus 
non pateat acceflus, ne prefati (ic moniti & citati , alii- 
que quos prefentes Liter contingunt , valeant de pres 
miffis ignorantiam allegare , & pretextu ignorantiz 
hujusmodi aliquod velamen excufationis affumant , voi 
lumus Literas ipfas in valvis predictis juxta Decretum 
€ Statutum. hujusmodi affigi, & ipfam affixionem pu- 
blicari. Decernentes etiam , quod earundem Litera- 
rum publicatio fic fa&ta perinde eosdem fic monitos de 
citatos arétet ac fi Litera ipfe die afixionis & publicas 
tionis hujusmodi eis perfonaliter le&z & infinuatæ fo. 
rent, cum non fit verifimilis conje&ura, quod ea que 
tam patenter fiunt, debent apud eos incognita remane- 
re: non obftantibus Conititutionibus & Ordinationibus 
Apoftolicis contrariis quibuscunque, feu fi monitis 
citatis prædiétis vel quibusvis aliis communiter vel di 
vifim a diéta Sede indultum exiftat, quod interdici ,Lus- 
pendi vel excommunicari non pofünt , per Literas A- 
poftolicas non facientes plenam &expreflam ac de ver 
bo ad verbum de Indulto hujusmodi mentionem. Nul- 
li ergo omnitio hominum liceat hanc inam noftra 
citationis, monitionis , requifitionis , af gnationis, vo 
luntatis & decreti infringere , vel ei aufü temerario con- 
traire. Si quis autem hoc attentare præfumpferit, ind 
nationem omnipotentis Dei ac beatorum Petri & P. 
li Apoftolorum ejus fe noverit incurfürum. 
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Datum Rome in publica Seffione , in Lateranenfi Sa-* bet ober gegeven un get 


cro-Sandta Bafilica folenniter celebrata Anno Incarna- 
tionis Domincæ 1512. 
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.CránesVergleich zwifchen Seintidh unb Eric) 
erzogen zu Draunfchweig unb Lúsez 
burg einesund Francisco erBogert zu Drau 
fchweig alff Adminiftratoren des Stiffts 
linden andern theils aufgerichtet; Worin 
nen von denenfelben / dem Gift zu Winders 
Der an der Herrfchafft Hoya engogene Theil übers 
geben mit allen Gerechtigkeiten | Gütern I und 
SRentfen] und wegen abwendung Fünfftiger zwi» 
trachten / zwifchen ber Herrfchafft Hoya | und 
dem Stifft zu Minden cin Mahlftein gefese 
wird. Geben am Freytag nach Kiliani 1512. 
Mit Julii Herzog zu Braunfehweig und Li 
neburg Confirmation. Geben zu Heinvichfeade 
am 9. Jannuari 1582. [Lunie, Zeutfches 
Neichs- Archiv. Part, Spec. Abtheilung IV. 
2008 IV. pag. 28.] 


C’eft-à-dire, 


Traité de Limites entre Henri & Erie Dues 
de Brunswich-Lunebourg d'une part ,€9 FR AN- 
gois auf Duc de Brunswich- Lunebourg > com- 
me Adminifirateur de l'Evéché de Minden d'au- 
ire part. On y convient que lesdits Ducs reftitue- 
vont à l'Evéché une certaine partie de la Seigneu- 
rie de Hoya qui lui avoit été Joufiraite, & l'on 
y détermine les Limites dudit Evéché. Fait le 
Vendredi après la Féte de St. Quilian 1512. 
Avec la Confirmation de JuLes Duc de 
Brunswich-Lunebowg. 4. Heinrichfladt le 9. 


Janvier 1582. 

S $n Gottes Gnaden toy Hinvid de Gftere] und 

Erick Gebrödere | Hertogen to Brunswick und | 
Lüneburg; bekennen und betügen openbar in und met | 
diificin Breve / vor tins | Ble Erven I nafolgende | 
Förften! oc alle bejenige I de des mit Ms un von 
Rentivegen möchten tho bobube triegen |. und als 
were; So und na peme toy mit fambt dem Hoch 
werdigen in GO! Hochgebohrnen Forften Fran- 
cisco, beftevigten Adminiftrator des Stiffts tho | 
Minden! Hertogen tho Brunswick und Süneborg ac. | 
fon frünplifen leben Ohem/ Heren und Gefaddern | 
mit Hilpe und Schickunge des Allnächtigen / oct | 
Made unb Byftandt $ifer Herren und Frimde/ de | 
Herfchop van der Hoye! mit alle dren Schlöten! | 
Steven! Weigkbolden! Dörpern! Gerechticheiten! | 
und Thobehöringen! nichts uehbefcheiden I ubt veb 
ficken und beweglicten Orfacken! ingenomen und tho 
Hufen Händen gebracht: Als wy dan parunber bes 
finden! und met wahrhafftigem Schyne underrich- | 
tet feyn dat der Gerechticheit der fülden Herfchop! 
ein nabmbafftig und medic Debl/dem Stiffe tho | 
Minden in Bortyden is entogen | und afhenig gee | 
worden! hebben wy tho Harten und Sinne getogen! | 
Dat de werdigen und Erbaren Ufe leven andächtigen 
und befundern! Hern! Hern Dom: Probftl Dour | 
Deeken Hund ganze Gapittel der Kerefen tho Minden! | 
bem gemelven Fefen leven Ohem und Beddern/ ubt 
Willige Gemobthe un fnderficher Thoneigung | vor 
einen Adminiftratorn def genandten Stiffts! ein 
dráchtig gefofren und angenehmen | und pacümme | 
dem erftgedachten fem leve Ohem und Beddern/ | 
oct fienen Love werdigem Eapittel und Perfonen dev 
Kersten tho Minden! fodane Gödere) Nenthe unb 
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gegenwärtigen ober] in 

u und tho eigen Tr 
ift tho blivende der wy 


^ 


| Krafft vifes Breves! e 
| den! bey dem gemeldten € 
| bruckende tebre gefath hebben | uni 
fetten I fick derfülden Sebhlite/ Seve 
und Renthe / na öhrer beften Much ur heit 
tho gebructende! ane fe! fer Erben! offte mcde- 
| befebrevenel oc jemands von unfentwegen Berbine 
| derung offte Snfage | darby wy fe oct handhaven! 
befchütten! befchermen! un nah Yaferm Vermögen 
Herdedigen willen / ohne allen Behelp! Sift uno Ge 
febre unb dadoreh in thoffnfftigen Typen /twifchen 
dem gemeloten Unfen leven Ohem/ und Geveddern! 
Syner Seve Capittel | JEnderfaten 1 Berwandteni 
lins und jinfen Medeverwandten | nein proves 
Grríngel ofite Tiopdracht iin ber Schnaden! Feld: 
marden/ Höltingen un Gerechticheit entítaen! und 
ertafen bór(fen; Go hebben wy tivifchen dem ges 
meldten Stifft und Serfchop tho Minden und Hoyer 
eine ewige Sehnehde getogen / und Mtablfteine feto 
ten labten/ immahten und Wyfe ed an Guben! fo 
bierua beftimmet und uehgedrucket is/ unb wat alfo 
up des Stiffts deble in follicter Schnede begrepen 1 
in allen gddeven / nichts dardon uthbefcheiven/ wu 
bat bilfite Mahmen eigene! fchall alfo erfflicten by 
dem Otifft tho Minden Hyven: Dierntick de Depe- 
now met alle öhren Thobehsringe/ un de Hoff ths 
Stellingen Ifamt alle demjenen dat up jenner Syth 
na Maden ligt! in Holchel Welder Wather! Wir 
febe und Weiden! nichts davon utbbefcheiden | mit 
den neden un overn Strdden/ un eigenen Süden / un 
aller Gerechtigkeit! fo de Graven von der Hoye dat 
mögen gehabt hebben! dartho de Obenftebermarder 
mee Holtenhoffen / un den Diinderivalde |. affe de 
Graven thor Hove füflange barit tho hebben bermeint 
tváren/ nichts uhtbefcheiden | met den Dörpern und 
Hodffen 25onfor(t! un Wermeffen I mit allen Dore 
pern/ Hoffen und Süten I nichts ubtbefeheinen! fo 
da in ber Ovenfkender Marck gehörich I un gelegen 
fon met aller Gerechticheit und thobehsringe. Stews 
that de Graven von ber Hove thovoren tho Heweren 
gebat hebben! met ben Höven und aller Gerechticheit? 
bie Marfeh vor dem Petershagen I de Hoffe tho 
Kütenhufen! mit allen Hoffen/ fo beffülben Graven 
up der Mortbörde/ un in dem Stiffte tho Minden 
Hadden! fou dat Stabmen eigents Alle wey dat von 
Stet weghen hebben mag mit dem Hoffe tho Minden 
un Sube! met aller Gerechtichkeit und alle andere 
Gitdere! fo be Graven an dem Ore inne gehat/ vor 
un in dem Diindertvalde / wo dat üm lang ligt suit 
aller Gerechticheiti Thobcbóringe und Overicheit } 
in mabten de Giraffe von der Hoya in Webren und 
Brüctin gebat hebben! fehall by dem Stiffe bMyven; 
Stems wat de Graven thor Hove tho Winthem ges 
Dat Hebben! dat foe in Dörpern! Höfen! Holtmar 
den! offte eigenen Süden / mit aller Gercchtichoit i 
Overicheit und Thobehöringe / in mabten ohne dat! 
na $ube ber Berfehrivunge! verftabt was / un fin 
Socten her/ mit ber Meringer und Berdlinger Mar: 
de/ dem na fall de Schnade bor de Bolen bergabn / 
vor dem Brelkampel tin als me denn up dat Sefere 
velch Fommen mach lun dann wedevinn na der gr 
gerben / Hor der Geggerden Berl dar befü(be Seager: 
de dem Stiffe tho Minden hören und bliven fehall / 
un fo na der Becke /De vom Bogelfange dacht komme 
tente up de Deckel baer de Sandiveg erft nae dem 


| Boeckholte geith I dat Schnedebrocet! de Boliche! 


ve Bolen! und fo alles vor bem Sehmedebrocct ber | 
iventbe in be Nennen up ven Hagenthun/ wenthe iu 
| de Wefer I als dat eine Thobehöringe is der Schíós 


Gerechtigkeit fo ohn in Bortyden afgetogen | un wy 
defiilven igunb wedere crovert hebben] gänklichen me 


telbroch! de KiuG tho Miaffeberge! un fehällen alte 
| diefe Gerechtichcit | Soltmarche und Oberichcit by 
¡dem Joufe thor Schlötelboreh und bem Sriffte tb 
| 


ANNO 
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von; Stem up ber andern Syde der We | — Semnad) wir mit fampt dem Hochwivdigen in Anne 
de Hagenthun in be Wefer geith) un den. E Hochgebohrnen Fürften | Francisco, befte- hy 
over de Wefer up den He I Koppel fcholle 1 Adminiftratore des Stiffts zu Minden! 1512: 

de Gericht! Dvericheit und Gerechtichet oct by der | Hergogen 31 Braunfchweig und Lüneburg ac. 2c. tne 

Schlötelroch un dem rit tho Minden biyven/ | fern freundlichen lieben Oheim/ Herrn und Bettern/ 

alle vor Den Modendahl nach der Sydenwifch/ im | dureh Hülff uno Schickung des Almáchtigen! auch 

ben Ort da nach den Hockem/ üm de Hocken alle | Muth und Beyftand infer Herren Freunde! die 

vor dem Felde Der] affe ne Grave daher geitb ; De | Herrfchafft von der Hoya! mit allen ihren Schlöf- 

Graven up HinderMtufeler her! ba de Mußleringer | fern! Städten! Weichbilden | Dorffern I Gerech- 

Wyden up dat Brosch na den Kelecken un na Dres | figfeiten und Zugehörung / nichts ausbefcheiden / aus 

ftorpe met der Kelecken/ fchall ock by dem Cotifft | tedlichen unb beweglichen Hrfachen eingenommen 

byeen] und fo van Dreftorpe na Hudeftorp | bas | und zu Jinfern Händen gebracht] darbey aber befune 

von dem Landguudel her/ und dat Dorp Joubbeftorb | den Lund mit wabrbafftigen Schein unterrichtet feyn/ 

met aller Æbobebôringe und Gerechticheit nichts | bafi cin nabmbaffter und merdficber Theil von deve 

ubtbefcheiden | wes de Sraffen daran gebat hebben! | felben Hertfehaffe Gerechtigkeit |. dem Stiffe zu 

fampt dem Dergerfteter Holte) (chal! oc by dem | Minden vor diefem engogen und entwendet worden; 

Gtiffte bfyben] unb alle! Dat un forder ín be Ober: | WG haben Wir zu Herzen und Sinne gezogen/ daß 

ftover Maré gehöre) mit dem groten Fonde/un füft | die Wirdige und Ebrbare / Unfere liebe andáchtige 

nichts darvon utbbefepciden/ un wes nun mehr in | und befondere SHetren/ DomProbft! Dom. Dechant 

difer Schnade light! fo geteictent is / na Dem | und ganges Capitel der Kirchen zu Minden! ge 

Stifte tho Minden mit Dorperen! Hoven) eige- | melbten Enfern lichen Ofeim und Better / aus swil- 

nen Shen! Tegenden/un aller thobehöringen! Holt» | ligem Gemüthe | und fonderbahrer Zuneigung | 3x 

Hon! Wathern! Marfehe/ Wifehen und Weyden; | einen Adminiftratorn des genannten Stifits ein 

Diith alle (chalk blyven by dem Stifite tho Minden! | Dellig erfobren und angenommen! und darum erftges 

met Gerichtel SRecbticbeit | Dvericheit un aller Thor | Dachtem Vnferm lichen Obheim und Bettern / auch 

bebóringe! als dat de Grave von der Hoya mag ge | feinen liebwerthen Capitul und Perfonen dev Fire 

pat hebben ; Bor der Wath) ed von wegen ber | chen zu Minden! fotbane Güter] Menten und Gee 

Schlörelborg | Gerechticheit gebat! wenth tho Eftor» | vechtigkeiten! fo ihnen hiebevor engogen I und wie 

pel. Sandesberge fülves un twey Hoffe tho Schengen! | aniego wieder corbert haben I gänglich übergeben und 

fchail alle by der Schlötelberg un dem Stiffte tho | geben fic biemit über! in Krafft diefes Brieffs/umb 

Minden biyven / fambt dem Gude thor Sebenotoe | erblich und zu erigen Zeiten bey gemeldten Stift 

genanbt dat Myggehug (met aller Gerechticheit | umb. | zu bleiben / welches wir Denn auch wieder in den bolle 

Dat Stedegeld vor Der Sebenotve tho Brächtorp/fchall | kommen habenden Gebrauch) und Pofleffion gefegt 

dee by dem Stifften tho Minden / und dem Hufe | haben wollen und hiemit fegen / um fich derfelben 

thor Schlöttelborg blyven/ wat oct finders dat Stiffe | Schlöffer | Geveehtighciten | Güter und Renten! 

tho Minden’ un infunderheit dat Capitel un Derfos | nach ihrem beften Mugen und Bequehmligkeit zu 

nen der Kereken darfülves noch hebben in Güderen! | gebrauchen! ohne Unfere! Ynferer Erber oder Mite 

Tegenden! Hoven! eigenen Liden/ Renten / pu» | befchriebenen/ auch jemands von den Ynftigen Ber- 

fen un Wpkömmingen / fchal 36nen daran neyn Affe | hinderung oder Cincede/ babe wir fie auch bande 

brick nod) Enghinge thogemochten werden! befun: | haben! befcbügenibefcbiemen und nach Hafen Ber 

dern fe fredefaind naf alle eren Willen | un mit | mögen verthatigen wollen! ohne allen Behelffi Lift 

Gnaden brucken laten / als vorberührt i8/ wat in | und Gefehrde. 

püfer Schnade begrepen nichts davon uhtbefcheiden) Und damit in Eünfftigen Seiten) zwifchen gemelos 

fcbatf alfo erfflicken / um tho ewigen ben / ohne | ten Bufern Lieben Oheim und Bettern/ feiner Sbden 

Pafer obgenandten Förften | Unfer Exven I Ampt | Capitul, Yentertyanen/Berwandten! und ns und 

fiiven / oder jemandes von Unlentwegen Berbinder: | Unfern Mitverwandten! kein 2(ufeubr | Zrrung oder 

mie oder Synbracbt bey dem Stifte blyven/ un dat | Zwietracht auf den Grangen I Felomarcien/ Höl- 

de Graffen von der Hoya in demfulffen Stifft /oder | &ungen und Gerechtigkeiten entfteben und erwachfen 

vüfer Schnade gebat hebben 7 nichts uhtbefcheivden / | boten ; So haben wir zwifchen bem gemelotert 

un wu dat billic? Namen hebben fehall/ dat wy ale | Stiffe und Herrfchafft zu Minden und Hoya eine 

fo gang hiemede an datfülde Stifft tho Minden toy» | ewige Schnahd (Grangfeheidung ) gejogen I und 

fen I dat toy alfo vor Uns /un Lye Sroen/ un Mac | Mahlfteine fegen lafen /auf Wet und Weife es auch 

|) Hönfingen in guden waren Truwen | fkede un feffe | zu Ende diefes beftimmer und ausgedrucket ift. Eno 

unverbrocken wohl tho heftende/ gereben un geloven/ | was alfo auf des Stiffts Theile in folcher Schnahd 

funder allen Behelp I argelift oder Gefährde; Des | begriffen I in allen Gütern nichts / wie es billich 

tho wahren Bekendntis hebben wy obgenandte For(ten | SUibmen haben mag! davon aus befcheiden! foll al 

vor Vins! Unie Erven und Makommen/ tnfe Syn. | fo erblich bey dem Stiffe zu Minden bleiben : 

gofegelte tho Ende ifes Breves witfiden hangen |», Liehmblicdy die Diepenay mit aller ihrer 

tabren ; Un gegeben nal der Geborth Cheifti/ Ynfes | ,, zubehör und der Hoff su Sellingen / 

Seen | dufend fünffhundere und twolff Sabe am | fampt all denjenigen! was auf jener Seiten! nach 

Frytage! na Kyliant des Heilige Mertelerss | Maden liege I an Gebholg! Feldern/ Waffern | Wie 

fen/ und Weiden! nichts davon aus befeheiden/ mit 

(L. S.) (E SOR 


Anno 
1512. 


den Ntiedern unb Obern Stróden und eigenen Seu» 
ten! und affer ,, Gerechtigkeit / wie fie die 
„ Graffen von der Hoya mögen gehabt bas 
Die Zochteutfche Uberfesung lautet alfo: | ,, ben; Darzu Die Ovenfteder Marc" mit 
|» Spolten/ Hoffen’ ao dem Miinderwalde/ 

Cj? On GOks Gnaden! wir Heinrich ber Aeltes | wie es die Graffen zu Hoya fonften darin zu haben 
vel und Erich! Gebrüdere Herzoge zu Braun. | vermeinet haben / nichts ansbefcheiden! mit Dem 
fehweig und Lüneburg ac. bekennen und bezeugen in | Dörffern I Höffen uno Senten! nichts ausgenomen / 
and mit diefem Brieff/ vor Yns/Ynfere&rben und | fo da in der Obenfteber Mare’ gehörig und gelegen 
nachfolgende Fürften/ auch alle viejenige/ fo deshat | fem mit aller Gerechtigkeit und Zubehör. ,, Seen, 
ber mit ius und von Ynfernttvegen etwas möchten | ,, YOas die Graffen von der Hoya vorbirt 
qu than betonen? aff nebintich: „ 54 Heweren gehabt haben/ mit den Sodio 
i » fn 


DU DROIT DES GEN 
Anno » fet und aller Gerechrigtciten/ die March 


y, vor oem Petershageity die dffe su Bitz 


1512. |, terhaufer mit allen Höffen/ fo diefelbe Graf 


fen auf ner Mordbörde | und in dem Stiffe zu Min 
den Hatten! wie es Mahmen hat! Alles was wir von 
ihrentwegen haben môgen/ mit dem Hoffe qu Din 
den und Hude/ mit aller Gerechtigkeit / und allen 
andern Gütern) fo die Graffen an dem Ort innen 
gehabt / vor unb in dem Minderwalde/ wo es berum 
liegt! mit aller Gerechtigkeit! Sugebbr und Dbrig 
keit} wie es die Graffen von der Hoya in poffes- 
fion und Gebrauch. gehabt haben I folches fol! bey 
dem Stiffte bleiben : Stem was bie Graffen zur 
Soya qu Windheinr gebabt haben! es fey in Dörf 
fern! offend SolgMarcden/ oder eigenen Louten! 
mit aller Gerechtigkeit! Obrigteit und Zugehér in 
snagen es ohne bem I laut ver Derfchreibung / vers 
landen war! und um Sodumbern / mit der Merci 
ger und Bredelinger Mark; Demnach fil vie 
Sehnahd/ durch die Bolen hergehen/ vor sem Bofl: 
Lampe! und wie man dann auf das Leferfeld tom- 
nen mag unb dann wiederum nach der GSegger 
den/ Hor der Seggcrden Der] Da dicfelbe Seggerde 
dem Stifft zu Minden ¿ugebóren/ und Bleiben fotl 
und fo nach der Bach! die vom Bogelfang herab 
flit! bis an die Bach! wo ber. Gand Weg erft 
nach dem Buchholg aebet! das Schmedebruch |. bie 
Bollifehe! oie Pollen! und fo alles vor dem Schnee 
be Bruche her I bis in bie Minne auf den Hagen. 
», 3oun bis in dic Wefer! als welches eine Subehs. 
, zung ift? gue Schlüßelburg! die Glaufe zu Ma 
,, Beberg I und follen alle diefe Geveehtigtciten? 
», Holgmarel und Obrigkeit bey dem Haufe zur 
e te po und dem Stuffc zu Minden blei, 
;, ben. 

Seer! auf bet andern Seiten ber Wefer/ top bet 
Hagenzaun in die Wefer gebet I und bann über ber 
Mefer/ auf ben Hedbeden! Koppelen! foll bas Ge 
richt! Obrigkeit und Gerechtigkeit | auch bey der 
SHlifelourg! und bem Stifft zu Minden bleiben / 
fodann vor den Notbenthal/ nach der Sybentvitch 7 
und den Ort da nach den Hocken | unb die Hocten 
allen vor dem Felde her/ wo der Graben hergebet! 
den Graben hinauf hinter Mißeler her! wo die Dti» 
feleringer weinen auf den Bruch nach den Selecfen] 
und nach Breftorpe! mit den Kelecken fol auch bey 
dem Stiffte bleiben! und dann von Preftorpe nach 
Huddeftorp/ über das Sand» Gundel her / und das 
Dorff Huddeftorp mit aller Zugehör und Gerechtig- 
Feit) nichts ausbefcheiden / was die Graffen daran 
gehabt haben! fampe den Hergerfterter Hole ! fof 
auch dem Sriffe bleiben! und alles toas noch mehr 
in die Ovenftdoter Marc gebóret / mit dem groffen 
Forde und fonft | nichts davon ausgenommen/ unb 
was noch mehr in Diefer Schnahd liegt / fo bem 
Stiffe Minden gugecignet ift] mit Dörffern! Hof 
fen/ eigenen Leuten’ Zehenden und allen Sugehsri- 
gen) Hölkern! OBaffern/ Marfchen! Wiefen und 
Weiden! Diefes alles fol! bleiben bey dem Stift zu 
Minden I mit Gericht 1 Gerechtigkeit 1 Obrigkeit 
und aller Zugehör/ wie es Der Graff von der Hoya 
mag achabt haben! toas er auch forders von wegen 
der Schlüßelburg Gerechtigkeit gehabt I bis nach 
Eftorpe | Sandesberg | und das Steven «Geld zu 
Holghaufen I und ein Hoff dafelbft! unb zwey obf» 
fe zu Senfen follen alle bey der Schlüßelburg/ und 
den Stifft ju Minden bleiben I fambt dem Guth 
gue Sevennawel Myggenhuf genannt mit aller Ge 
rechtigkcit! und das Stede-Geld vor der Levennawe 


i 


5 145 


eigenen Leuten! D 
haben! daran foll it 
diz sugemuthet! fo 
fen in friebfamen Geb 
den 

Was nun! wie vorberiihre ift / in biefee Gajnad 
begriffen! nichts Davon ausgenommen! foll atfo erf 
lich und zu erigen Zeiten ohne infer obgenandeen 
Sürften] nferer Erben! Z(mpttcutbe oder jemg 
von HAnferntwegen Berhindernüs ober Eintracht / boy 
bem Stifft bleiben L und was die Grafen von der 
Soya in felbigem Stift oder diefer Sehnad gehabt 
haben! nichts ausbacheiden wie es billich Mabhmen 
haben mag: Welches wir Dierinit gang an Daffılbe 
Stiffe zu Minden verweifen/ und folches vor Wns? 
Anfere Erben und Nachkommen in guter wahrer 
Teens ftát] feft] und unverbriichlich affo wohl qu 
halten gereden und geloben/ obit allen Behattfy Urge 
lift oder Gefehrde: Des zu wahrer 3iovbunb haber 
wir obgenandte Fürften | vor Jing / Hufere Erben 


en! Zi 
ein Abbruch noch Praju- 


tauch guábig gelaffen er 


qu Beuchtorp/ foll auch bey bem Seiffe qu Mtinden | 


und bem Haufe que Schlüffelburg bleiben. 

Was auch mebrers das Stifft zu Minden/ und 
infonderheit das Capitul , und Die Perfonen der 
Kirchen DafelbfEl an Gütern! Sebenben I offen! 
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| 


und Machtommen Enfere yaftegel I qu Ende Diefes 
DBrieffes! wiffendlich bangen laffen. Bud gegeben 
nach ber Geburth Cheifer Bnfers gyxErrit cin 
tanfend fünff hindert und wolf Sabe. Am Freya 
tag nach Kiliani des Heiligen Mätterers. 


as.) CLES) 
Confirmirter Greng-Vertrag de Anno 1582, 
Où Gees Gnaben] wir Julius! Herzog qi 


cio ig und Süncburg 2c. Thun Fund und 
bekennen biemit öffentlich! für fins / Wnfere Erben 


| nd Nachkommen! gegen allermanniglich/ das tas 


die Ehrwürdige und Chrenvefte / Sinfere. befondere 
liebe günftige 1 Er Dom-Probft 1 Dom-Dechants 
Senior und ganges Capitul des Don Stiffts Mine 
den? demütig fürbracht I und zu erkennen gegi ben T 
Obwohl Anno 1512 Freytags nach Kiliani Mar- 
tyris, die Greng-Gebrechen und Serungen/ ¿mé 
feben dem Stift Minden! und Hırrlchaffe Hoval 
durch vie Hochgebohrne Fürften! Herren Heinricher 
dem eltern und Herrn Crichen | Gebrüderel Hers 
zogen zu Braunfehweig und füneburg ec. Hochlöbl: 
Chriftiniloer Gedächtnis / Unfere geliebte Serrer 
Groß-Bater und Better /nach Anweifung ihrer Lop. 
darüber aufgericbten Brieff und Siegel! o angebend : 
Bon GHttes Guaden / wir Heintich dev Lelter/ und 
Erich! Gebrüder] Herzogen zu Braunfehweig und 
Lüneburg ac. nd endigt fich: Geben nac) der Ge 
burt Chrifet Unfors Hrn ^ 1512, Sabrs/ ant 
Srentage nach Siliani des Heiligen Merterers; ento 
febeiden und vertragen / borauf auch der Syr Bir 
fcboff und Dom-Capitul alle die Sticke / fo in bem 
Bertrag begriffen! und de Stifft Minden erb-umd 
ewiglich guaecignet! etliche Sabre in tubefamer pos- 
feffion gehabt |. und noch bili) haben folten! fo 
Weite c8 gfeicbtoobt an deme | daß die Graffen zur 
KHoyal nach Unfors Betten! Bifchoff Franken qu 
Minden £obtlicben Abgang.) und daß Kufer acliche 
ter Hore unio Better beyde Hochlöbl. und Ehriftinile 
der Sedächtnüs fid) des Haufes Petershagen anges 
maffet! inmafen ©. £. daffelbe auch erliche Jahre 
inne gehabt] und mit dem Stiffe und Dom-Capi- 
tul in Zweyhelligkeit geftanden / folche Stücke bent 
Stifft folgends mit der That engogen | und noch 
täglichs thâten fürenthalten. Beil aber hochernans 
te Firften zu Brannfchweig I obgemelten Grengs 
Bertrag für fichl ihrer Lieben Erben! Fürften zu 


| Braunfehweig feltiglich zu halten] fich/ wie gemela 


det! verfehrieben! paf wir alfo der Erb-und Lchense 
Sürft ber Graffen zu Hoyal folchen Bertrag für 
Ting und Bufere Erben / wie wir bann ihres Erachs 

T ting 


fen 1 und Einkommen ANNO 


fiel nach allen ihren Wife 35125 


ANNO 


1t wolten/ Damit! fo die 
Sinfere Erben gelangen 
| ba wir dann dem. Stift Minden alle und 
Stucte/ in de Bertras ge begriffen I möchten 
ecu erblich cinräumer feeflen auch bie 
inne fpecificirt: die ewig bleibende 
nabo I zwwifchen dem Minden und Herr 
fehafit Hoya feyn uno bici 
Warn wir dana aus e 
ter Derren Bitte 
Aufer (6b lichen Bo 
el uy bal ten fd 


aefeben ins aud 


9 


berpfii Sli Dancben | pe wir und Hnfere Gu. 
ben / 


fo bald bie Graffich 
grlanget! alle biet im gem (ten Bertrage 
e und begriffene 
alle ihres Sr J 

ewig bey dem Stifft nen. zu i Steben! 
choff und Capitul zu Minden/ ohn allen 
bigliche Getvebre und Poffes- 
um cinantiworten/ Mi EE 
Darinn genannte Schnaboe! fir ein 
chen dem Sune | 
bafft Hoya reputiten! achten 
af in folchen Gerichten und 
Hichen und. Weltlichen begütertet 
ich un | aufierbalb der Graff fen zu Hoya | 
n Gra Beverage | an feinen € Rech: 


au A 


unb 


unfebadlich I eo Das eut in keine Wege [^ 
chwehren / fonder den Bilchoffen und Capitul 
ben a allen und ieden Stüden bey dem Stift erblich 
| Sürftlich fchügen und vertharigeny auch 
ey wobhlgedachten Graffen zur Hoya die 
ernftliche 3 [bung thun fafen | nag wegen dev 
Hoi Seiten! das Stifft und deffen Hnterthas 
nenicht follen wider Meche unb Billichkeit befchweh. 
yet werden I wir verpflichten fins auch hiermit wif 
fendlich | dDaG wir bey pem jegigen Graffen sur Hoya | 
Die andbige Befordernng thun wollen / Dag er dem 
Bifchoff und Sour apital des Otiffts Minden das 
Ampt und Hauß Steigerberg! gegen Erlegung des 

fand Schillings I nach Anweifung der Graffen 
4 ya angegebenen Revers Brieffen |. wofera 
wohlgemeldter Graff! folehes unt beftändigen Syn 
reden und relevantibus exceptionibus bey feinem 
geben nicht ablehnen würde abtreten und einréumen 


"; Wis (ober und verfprechen wir 
> Unfere Erben I bafi wir und Yinfere 
feyn wollen! fo balde die Grafffchafft 
Jing und Unfere Srben gelan 
dem Bischoff und E Dom-Ca pitul des Stiff 
ben! gegen Frlegun 
Antwcifung dev Graffen ue Hoya 
Brieffen/ ermeldtes An [ 
mit aller feiner Gere cht ig 
ne alle Eintede und 
zaumen/ und bas fe à parinn bef 
thábigen | und Dagegen. nicht befchiveren. 
Daun der gehende qu Schauerden im Ampt Ehren 
burg gelegen! welcher der DomsProbftcy zu Min 
9 und fte) Safe 51 au bey Sci: 


Erben dar 
Hoya an 


ten enla Doin - Mrobft 
feclig t Meuenburg gefängli ch Verftricht 
uud gehalten | burg) bie Graffen zur Hoya der Dom: 


Probitey de 
weyland Seren 


o entiwender und {poliret ! und 
Balen Barenfehied I Eansler feli 


CORPS DIPLOM 


1 fchuldigi renoviven|ap- | 


chen / gemetb- 


| Richet li eben Bette un 1 


jafft Hoya an ting und Yin | 


voblgemelter Grafffich in dem weiger 1 


y des Pimd- Schillings | I nach 


| allen ihren D 


n und d 
Want | 


PTI QUE 


igen No 


ge 


Bruder 
tern! allerhand Gefälle! Sinfe 
tou nen auc) eslicher Pfarr 


atf en 


e seu 


Yiufere Ei: Bt 
berweifiung unter dato 
Martii Anno "ge Bir | 
melbte 
Bory 


a obitus, 
snationis , vel ob libi j iftam c cau- 
fam vaciren wird] ben Hochwivd 
nen Fürften! Herren Seinvieh 5 
au Halberftadt | Herzogen qu D und £i 
neburg, 20. Ynfern freundlichen fieben Sohn und 
Gevattern! zu einem Difehoffen au poftuliter 
fprochen / immaffen fie Dann derowee gent ¢ 
wöhnliche abgehandelte Capit latio 
SInfiegel eine Eráfitige Expectati 
wit gegen Sie in allen Gnaben gu erkennen gen 
ae loben und Derfprechen Wir 
daran feon wollen / dag Dochern 


ed TY gegen gemeloren Dertn von < 
tul und Stiffe Minden I Sahat folc 
lation ver M " und erbürgt! folches T 
i $ ftàt | feft und unver 
b volun all Bef brbe aus 


nf (fen und 
eho als dann vie 
Stände 


cn vu un al jeho und 
Igemelte Dom-Ea età 
uno Tinte : i 
D verthädis 
be fic) auch! 
Diener und 
n" Sohn ges 


gen! nach aller Unfer Macht ; 
daß viclgemeltes Dom-Capitul , ihre 
Beh pd biefer tins unb i 
febe henen Derfprechung der fürftehenden poftula- 
I Graff oder Stand! wider SX 
Feit wide befehtwehren! folche B: 
n wie | wann Die em y zu c 


rang wi 
en! ohne 

yädigen | febigen 
{jew wie ihnen und dent Ió 
en de 


Y ANNO 


1512 


DU DROIT DES GENS, 


Anno den fecligen 2Bor (tern 1. ihrem Suchen nach! in 
Guaden und für ¿ns und iafere Erben hiermit auch | 


1512. 


17. Juill. 


RANCEET 


renoviren thun. 

Welches alles Wir hochgedachter Fürft für Yns/ 
infere Erben. und Machtommen  alfo ftät | veft und 
unverbrochen I in guten Treuen und Glauben I bey 
Siufern Fürftlichen Ehren I ohne alle Exception, 
gereden und geloben zu halten! des zu Hrkund haber 
wir biefen Brieff/ mit eigenen Händen unter{chries 
ben | und mit Ynfern angebangenem Fürftlichen Sn» 
ficgel befeftigen laßen I Der gegeben ift Heinrichs 
Stadt bey Unferm Hoflager! am 9. Januarii, im 
Syabt nach Chriftt Ynfers HErrn und Seeligma- 
chers Geburth! cin taufend finff Hundert gwey und 
uchbig. 


JULIUS, 


LXIX. 

Traité d' Alliance ES de Conféderation entre Louis 

XII. Roi de France, ES JEAN ES CATERI- 
ne, Roi (9 Reine de Navarre. Par lequel ils 
Je promettent reciproquement de fe fécourir mutuel- 
Jement contre leurs Ennemis, ES de ne leür donner 
point de pajlage fur leurs Terres. Le Roi de Na- 
warre promet de plus de déclarer la Guerre à T afn- 
glois , qui Pavoit déclarée à la France. A Blois 
de 17. Juillet 1512. ES ratifié par le Roi de Na- 
varre audit Blois le 7. Septembre fuivant, ES par 
la Reine à Orthes, le 8. 4obt 1513. [FrE- 
peric Leonarp, Tom, Il. pag. 85. | 


EAN, par la grace de Dieu Roi de Navarre, Duc 
de Nemours, de Gandie, de Montblanc, & de Pe- 
guafiel, Comte de Foix, Seigneur de Bearn, Comte de 
Penthieure, de Perigord, de Bigorre, & de Ribagorce, 
Vicomte de Caftelbon, de Limoges, Marfan, Turfan, 
Gavardan, € Neboufan, Seigneur de la Cité de Bala- 
guer, & Pair de France: A tous ceux qui ces prefen- 
tes Lettres verront, falut, favoir faifons, que comme 
dés le dix-feptieme jour de Juillet 1512. entre le tres- 
Chretien Roi Louis XII. de ce nom, d'une part; & 
mos amez & feaux Etienne, Batard d’Albret, nôtre pre- 
mier Chambellan, Baron & Seigneur de Mioffens; A- 
lexandre de Saint- Gelais, Seigneur de Laníac, & de 
Cornefou, auffi nôtre Chambellan ; Maiftres Pierre Ra- 
mond du Perier, & Pierre de Biachs, nos Confeillers, 
les tous nos Ambaffadeurs , Procureurs , & aians ex- 
preffe charge à ce faire au nom de nous, & de nôtre 
tres chere Compagne la Reine de Navarre, ; 
certaines Alliances & Confédérations aient été traitées , 
conclaés,:& paffées, & für ce oétroiées Lettres Pa- 
tentes par ledit Seigneur, & nosdits Ambaffadeurs res- 
peétivement. Desquelles Lettres oétroiées audit Sei- 
gueur par nosdits Ambafladeurs la teneur s'enfuit. 
N Ovs Etienne, ard d'Albret, Baron de Mios- 
fens, premier Chambellan ; Alexandre de Saint- 
Gelais, Seigneur de Lanfac, auffi Chambellan; Pier- 
xe Ramond du Perier, Juge d'Appeaux de Bigorre; & 
Pierre de Biachs, Confeillers , Ambaffadeurs, & Pro- 
fp de tres-hauts & tres-excellens Princes 
les Roi & Reine de arre: À tous ceux qui ces pre- 
fentes verront, favoir ns, que comme lésdits Roi 
& Reine de Navarre, nos Seigneurs & Maitres defirant 
faire fervice & plaifir au tres-Chretien Roi de France, 
Se s & alliez, ainfi que ont été leurs 
Predeceffeurs; & auffi voiant les grandes entreprifes, 
qui fe font pour endommager ledit Roi tres-Chretien, 
& fon Roiaume, affe&ant y obvier de leur pouvoir, 
tant pour la proximité du fang qu'ils lui attiennent , que 
ponr l'amour qu'ils ont toûjours porté & portent audit 
Seigneur, & fon Roiaume, nous aient envoiez devers 
icelui Seigneur, avec puiffance fuffifante pour traiter & 
accorder aucune bonne Alliance, afin que dorenavant 
Tom. IV. Part. L 


| 


puiffent mieux v 
lun à l’autre. Aujc 
ge & puiflance, del 


s’enfuit. 


EAN ET CATERINE, par la grace de 
& Reine de Navarre, Ducs de Nemour 
de Mo: nc, & de Pegnafiel, Comt. 
arn, Comtes de Bigorre, de 
gorce, Vicomtes de Cattelbon , de Lime 
Marfan, Turfan, Gavardan, & Neboufan, S 
de la Cité de Balaguer , & Pairs de F 
ceux qui ces prefentes Lettres verront ; f i 
tion, favoir faifons, que comme ainfi foit que voulant 
fuivre les faits des Rois de ce nôtre Roiaume nos Pre- 
deceffeurs „qui de tout tems furent & ont été en bonne 
Paix; Amitié, Union, & Concorde avec les tres-Ch 
tiens Rois de France & leur Roiaume : Et nous defi- 
rant faire le femblable, avons par ci-devant travaillé, & 
fait pourfuite à tout nôtre pouvoir, d'avoir la méme 
alliance avec le tres- Chretien Roi à prefent regnant, 
pour la bonne volonté & affection que de ce avons, af- 


ord 


ges, 


| fe&tant plus icelle que nulle autre chofe, laquelle bon- 


nement jusques ici n'a eû lieu de s’enfüivre, obftant 
les plais, procés, & diferends , que avec nous it 
Montieur fon Neveu nôtre Coufin, que Dieu abf 


m # 1 e5 
lequel pour être perfonne tant conjoínte dud. tres-Chre- 
tien Roi, l'avoit de tenir pour recommaridé ; & puis la 
volonté de nôtre Seigneur a été ordonner c lui, dont 


de fon decés & trépas nous fentons , comme la raifon 
veut, pour être fi prochain parent dudit tres - Chr 
Roi & nôtre; & comme ceux qui mieux eüffent ain 5 
voulu, & defiré quelque moien d’être venus à bon a- 
pointement, ainfi que plufieurs fois l'avons táché, à 
ce que ledit Seigneur eût de tout rec fervice; m: 
concorde du diférend n'a pú jusques à prefent pren 
fin, ni conclufion. Nous defirant de nôtre part, tant 
pour la fucceflion de nos Maifon , Roiaume > & Sei 
gneurie de Bearn, que pour l'obligation & devoir en 
quoi fommes envers ledit tres-Chretien Roi, pour cau- 
fe de ce que tenons fous fa Jurisdiétion comme Roi, 
& de ce nôtre Souverain Seigneur, mettre entant que 
à nous eft nôtre Etat & Maifon en fon honneur & fer- 
vice, esperant puis Poccafion eft expirée par le decés 
dudit Monfieur fon Neveu, le plaifir dudit Seigneur fe- 
ra de nous recevoir & traiter comme nôtre volonté lé 
requiert & merite. Parquoi gardant & confervant la 
Paix, Union, & Concorde, qui de totjours, com- 
me dit eft, a été, & eft entre ledit tres- Chretien Roi, 
fes Predecefleurs, & fon Roiaume, nous auffi, les nó- 
tres, nôtre Rojaume, & Seigneurie de Bearn, & l'o- 
beïffance & fidelité que lui devons pour les autres Ter= 
res, & Seigneuries, que tenons étans fous fa Jurisdics 
tion comme Roi, & d'icelles Souverain Seigneur, & 
au demeurant non contrevenant à nôtre préeminence, 
autorité - Roiale , & dite Seigneurie de Béarn. Et afin 
que de nouveau fe puiffe prendre & affeoir plus grand 
amour, & feureté, faire & confirmer quelque bonne Az 
mitié , Alliance, Confederation, & Accord, pour évi= 
ter & Óter toutes imaginations & mauvaifes penfées à 
chascune des Parties, avons deliberé & accordé, deli- 
berons & accordons d’envoier vers fa Majefté nos Am- 
baffadeurs , Procureurs , & Meflagers ; & pour exécuter 
nótredite deliberation, & nous confiant à plein des fuf- 
fifance, loiauté, prudhommie, & bonne diligence de 
vous nos amez & feaux Etienne, Bâtard d'Albret , Ba- 
ron de Mioflens, nôtre premier Chambellan; Alexan- 
dre de Saint-Gelais , Seigneur de Lanfac,& de Corne- 
fou, auffi nôtre Chambellan; Meffire Pierre Ramond 
du Perier, Juge d’Appeaux de nôtredit Comté de Bi- 
gorte ; & Pierre de Biachs; Licentié és Lofx , nos Con- 
feillers , qui étes perfonnes feables, & qui en befognant 
& negociant és chofes deffüsdites, travaillerez & pro- 
ce que à nôtre honneur , préeminence, & au- 
garder apartient ; & pareillement au demeurant , 
à ce que devons & fommes en obligation, & le bien 


| nôtre, & de nos Sujets, Roiaume, Terres, & Seis 
| gneuries , de 


tre certaine fcience, propre mouvement, 
& autorité Roiale, en là meilleure forme & maniere, 
quededroit & de fait pouvons & devons, à vous autres 
les deflusdits Etienne, le Bâtard d'Albret, Alexandre 
de Saint-Gelais, nosdits Chambellans , Meffire Pierre 
Ramond du Períer, & Pierre de Biachs , nos Confeil- 
lers, à tous enfemble, ou les trois de votis, par la te- 
neur de ces prefentes avons nommez & nommons, 
créons, faifons, & inftituons nos Ambaffadeurs , (Pros 
cureurs, & Meflagers generaux & fpeciaux, en telle 
maniere que la generalité ne deroge à la fpecialité, ni 
au contraire; c'eft à favoir, que avant toutes chofes 
Ta vous 
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de reprefenter pardevant la M 
de France, & de nôtre part lui pre 
toute obeïffance & feauté en ce que devon 
atenus; & au furplus de ndere état, Amitié, Allian 
& Confederation, en le fupliant 
recevoir, & de fa part répondre 
entiere volonté, en acceptant 


> 


à cette nôtre bonne & 
e nôtre devoir & priere, 


& correspondre par œuvre, ainfi que nôtre fainte in: | 


tention & affection le merite. Et afin que fur ce avec 
fadite Majelté, ou les períonne , ou perfonnes, qui 
pour negocier avec vous feront deputez , a ant fuffifant 
pouvoir & femblable à celui-ci, ou autre à fuffire, vous 
autres nos Ambaffadeurs, Procureurs , & Meflagers, 


on les trois de vous, puifliez fans prejudice de nôtre | 


autorité Roiale, & Segneurie de Bearn, ne contrev 
nant à l'obligation de fidelité que devons audit tres- 
Chretien Roi, comme dit eft, mettre à effet pour for 
tification & augmentation de Paix, Union, Amitié, & 
Confederation, qui dés à prefent eft , pour plus gran- 
de corroboration, aprobation, & certaineté des volon- 
tez & contentemens des amus és différends paffez, & 
feureté pour l'avenir. Si le plaifir dudit Seigneur eft, 
de vous faire tant de grace d'entendre au Mariage de 
Madame Renée, & de Dom Henri , Prince de IN 
varre nôtre Fils & heritier , donn: ant, & fa 
fant toutes & chacunes les feurete 


accoütumées , demandant auffi, prenant & acceptant 
les pareilles feuretez dudit Seigneur, tant au fait dudit 
Mariage, comme femblablement ausdites Amitié , Al- 
liance, Confederation, Union, & Concorde ; vous 
donnant pouvoir, autorité, & mandement fpecial, que 
fur toutes & chacunes les chofes deflusdites puifüez ca- 
pituler , o&roier , affirmer , promettre, accepter, & 
concluretout ce que verrez que befoin fera, pour feure- 
té & fermeté de ce que deffus , encore que les cas fi 
fent de telle condition, que de leur nature requiffent 
plus grande confulte & deliberation de ce qui en lapre- 
fente Procure & Pouvoir va expreflément inferé; & 
noins de jurer tout ce que aurez promis, conclu 
affirmé, & arrefté, pour & au nom de nous, de le te- 
nir, obferver, & garder, & pareillemen: de prendre & 
recevoir le méme iérment, ou femblable, donnant aus- 
fi, o&roiant & concedant à vous autres lesdits nos 
Procureurs, Ambaffadeurs, & Meflagers, à tous join- 
tement, ou aux trois de vous, à caufe des chofes fus- 
dites, leurs circonftances , & dependances en general 
& particulier, tout nÓtre pouvoir & puiffance par ces- 
dites prefentes. Par lesquelles promettons en nôtre foi 
& parole Roiale, que pour le prefent, & à tout tems 
à venir aurons pour ferme, ftable, & agreable tout ce 
que par vous, ou les trois de vous, fera fait, promis, 
juré, accepté, affirmé, procuré , negotié, arrefté & 
conclu für ladite Paix , Union, Amitié, & Confede- 
ration, & aufli audit Traité de Mariage, & toutes au- 
tres chofes deffusdites, leursdites circonftances, apen- 
dances, & dependances, felon que par vous autres fe- 
rafait, promis, offert, affirmé, conclu, juré, & ac- 
cordé, fans jamais faire choíe , ni venir au contraire; 
& ce fous obligation & hipoteque de tous & chacuns 
nos biens, meubles, immeubles , prefens & à venir, 
nous foumetant à toutes autres obligations & foumis- 
fions, à ce & en tel cas requifes & accoütumées, Et 
pour plus grande feureté & aprobation d'icelles, avons 
mandé faire les prefente: fignées de nos mains, & fcel- 
lées du fcel de nos armes. Donné en nôtre Cité de Tu- 
delle Je, feptieme jour de Mai, Pan de grace 1512. 
Ainfi Signé, JEAN, CATERINE. Par Comman- 
dement du Roi & de la Reine, J. D'ESTURGEON. 


Vons traité, conclu & accordé Paix, Union, 
£ Amitié, Alliance avec led. tres-Chretien Roi, en la 
forme & maniere qui s’enfuit. 

Et premierement, que bonne, feüre, vraie, & loia- 
le Paix, Union, Amitié, Confederation, & Alliance 
perpetuelle, fera & eft faite, conclué & accordée entre 
ledit tres- Chretien Roi, & nosdits Ambaffadeurs & 
Procureurs desdits Roi & Reine de Navarre au nom 
que deffus, pour le Roi tres-Chretien , fes enfans má- 
les & femelles, nez & à naître, fes Succeffeurs , Roiau- 
me, Duché de Bretagne, & autres Duchez, Comtez, 
Terres, & Seigneuries, qui lui competent & appartien- 
nent, Païs & Sujets perpetuellement & à toüjours d'u- 
ne part : Et lesdits Roi & Reine de Navarre nosdits 
Seigneurs & Maitres, leurs enfans mâles & femelles, 
nez &à naître, leurs Roiaume, Pais, Terres & Sei- 
gneuries & Sujets d'autre part; tellement qu'ils feront 


jfRrirez | lesdirs Roi & Reine de? 
& fommes 
| 


5 pa 
& priant nous vouloir 


, promefles, Capi- | 
tulations , & obligations en femblable cas neceflaires & 
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amis , & enñer 
DOUTFO 


des ennemis 


; & ne nt ledit Roi tres-Chretien, ni 


feurs, pour quelque caufe, couleur, ou occafion que 
e foit, & puiffe être, donner aide, fecours, faveur, 
affiftance aux ennemis desdits Roi & Reine de Na- 
varre, ni eux aux fiens, ni jamais faire Guerre par eux 
ni par interpofées perfonnes, directement ou indireéte- 
ment, esdits Roiaumes, Duchés, & autres Pais, Ter- 
res & Seigneuries quelconques audit Roi tres-Chretien, 
& ausdits Roi & Reine de Navarre, leurs Hoirs & Suc- 
ceffeurs , apartenans ; mais ledit Roi tres-Chretien , fes- 
dits Hoirs.& Succefleurs, feront tenus & obligez d'ai- 
der & fecourir de tout leur pouvoir lesdits Roi & Rei- 
ne de Navarre nos Seigneurs & Maîtres, & leurs Hoirs 
& Succeffeurs , envers tous & contre tous, de quelque 
autorité, préeminence , condition, ou dignité qu'ils 
foient, fans nul excepter, pour la feureté, garde, de- 
fenfe, & tuition dudit Roiaume, Pais, Terres & Sei- 
gneuries qui leur competent, & peuvent competer & 
apartenir, & à leursdits enfans mâles & femelles. E 
areillement lesdits Roi & Reine de Navarre, nosdits 
Seigneurs & Maîtres, leurs Hoirs & Succeileurs feront 
tenus & obligez de faire le femblable envers ledit Roi 
tres ien, fesdits Hoirs $ Succeffeurs, & leur ai- 
der & fecourir de tout leur pouvoir envers & contre 
tous, de quelque état, autorité, préeminence, condi- 
tion, ou dignité qu'ils foient, fans nul excepter, pour 
la feureté, tuition, garde & défenfe de fondit Roiau- 
me, Duché de Bretagne, Pais, Sujets, Terres & Sei- 
gneuries, étans deçà les Monts , à lui apr artenant, & 
qui lui peuvent competer & appartenir , & à fesdits en- 
fans máles & femelles. Et davantage, íi ledit Roi 
tres-Chretien avoit à befogner pour quelque fon affaire 
des gens & Sujets desdits Roi & Reine de Navarre; 
nos Seigneurs & Maîtres, ils feront tenus lui bailler & 
envoier, en tel nombre qu'il faura demander & reque- 
rir à fes dépens. 

Item. Et fi aucuns Princes, ou Prince étranger, quel 
qu'il foit; (1) vouloit pafler par lesdits Roiaume , Pais, 
Terres, & Seigneuries dudit tres- Ohretien Roi , pour 
aller faire Guerre contre lesdits Roi & Reine de Navar« 
re, nosdits Seigneurs & Maîtres, en leursdits Rojauz 
me, Pais, & Seigneuries, ledit Roi tres-Chretien ne 
leur donnera paflage, mais y obviera de tout fon pou- 
voir. Et s’il avenoit, que faire ne le pút, il en aver- 
tira lesdits Roi & Reine de Navarre , & les requerra 
qu'ils lui envoient gens-d' Armes , avec autre aide , pour 
refifter aux ennemis, & obvier qu'ils ne paffent par fes- 
dites País, Terres, & Seigneuries. Et femblablement 
lesdits Roi & Reine de Navarre, nosdits Seigneurs & 
Maitres feront tenus & obligez ne donner aucun pas= 
fage à aucun Prince, ou Princes étrangers , qui vous 
droient paffer par lesdits Roiaume , País , Terres, & 
Seigneuries , pour venir faire la Guerre contre ledit 
tres - Chretien Roi, en fesdits Roiaume, Duché de 
Bretagne , Pais, Terres, & Seigneuries quelconques 
mais l'empécheront de tout leur pouvoir. Et s'ils ma 
voient pouvoir de refifter, ils en avertiront le tres-Chre- 
tien Roi, pour aprés leur aider de fes Gens d'Armes, 
& autre aide, en maniere qu'ils ne paflent par leurs- 


ou 


| dits Roiaume, Pais, Terres, & Seigncuries quelcon- 


ques. 

Item, Eta été traité & accordé, que tous les Su- 
ets de quelque état ou qualité qu'ils foient , d 
dee & desdits Roi & Reine de Note 
Seigneurs & Maîtres, pourront dorenavant aller, fre- 
quenter, fejourner & demeurer , marchandant ou au- 
trement, ainfi que bon leur femblera, par Terre, Mer, 
& Eaux douces, és Pais & obeïffance l'un de l'autre : 
feurement & fauvement, fans qu'on leur puiffe mettre 
ou donner aucun arreft, détourbier , ou empéchement 
en leurs Perfonnes, Marchandifes , & biens quelcon- 
ques; en paiant toutefois les droits & devoirs dûs & 
accoütumez. 3 

Item. | Et eft parcillement traité & accordé, que en 
cette prefente Paix, Union, & Alliance, font & feront 
les Alliez & Confederez du Roi tres-Chretien , & du 


Roi 


(1) En vertu de cet Article le Roi de Navarre refufa paffage au Roi 
Catholique für fes Terres, & ce Prince qui ne cherchoit que ce prétex- 
te, s'en fervir pour conquerir la Navarre, que l'Espagne a tolijcurs pose 
fedée depuis, Il fit croire à fon Armee , que le Roi de Navarre étoit 
fauteur d'Hérétiques , parce qu'il étoit allié à Louis XII, que le Pape 
Jules 11. avoit excommunie, La plüpart des Chroniques d'Espagne & 
plufieurs Auteurs imprimez, ont foutenu que la Navarre fut conquife 
en vertu d'ane Bulle de Fules IL qui la donnoit au premier occupant. Le 
Koi Catholique méme fe vantoit de l'avoir ; mais il ne la montra jamais; 
aucun Hiftorien ne la raporte, & peifonne ne Pa wus. Yoyız VA niis 


Las Hif, de Louis Xll, Liv, X, 


Pun Anxo 


varre, leurs Hoirs & Succes- 1 $125 
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Roi & Reine de Navarre, lesquels fe pourront nom- 
mer dans trois mois, & par Lettres Patentes fignifier 
l'un à l'autre. 

Item. A été & eft aufli traité & accordé, que doren- 
avant le Roi Tres-Chretien ; & les Roi & Reine de 
Navarre, & leurs Hoirs & Succeffeurs, feront tenus & 
obligez nommer & comprendre les uns les autres res- 
pectivement és Traitez, Amitiez , & Alliances, qu'ils 
traiteront ci-aprés avec quelque Prince ou Potentat que 
ce foit. 

Item. Et pource que les (1) Anglois , anciens en- 
nemis du Roiaume & Couronne de France , font des- 
cendus vers Fontarabie, en intention d'invader ledit 
Roiaume , & faire audit Seigneur toute la Guerre & 
dommage qu'ils pourront, le Roi & Reine de Navar- 
re, nosdits Seigneurs & Maîtres, feront tenus ,incon- 
tinent la Publication faite de ladite Alliance & Amitié, 
eux declarer ouvertement contre lesdits Anglois , & 
autres ennemis dudit Seigneur , qui feront en leur com- 
pagnie , & leur faire toute la meilleure & plus forte 
Guerre que faire pourront: 

Item. Et feront tenus en outre lesdits Roi & Reine 
de Navarre, approuver, paíler, & jurer cette prefente 
Alliance, & Amitié, pour eux, leurs Hoirs, & Suc- 
cefleurs , & d'icelui bailler ou envoier au Roi Tres- 
Chretien leurs Lettres de Ratification, fignées de leurs 
mains, & fcellées de leurs Seaux, en bonne & ample 
forme, dedans un mois prochain venant. 

Item. Et pource que par ci-devant a été faite Allian- 
ce par lesdits Roi & Reine de Navarre , avec le Roi 
@ Aragon, & la feuë Dame Ifabelle, Reine de Caftil- 
le, fa Femme; par laquelle Alliance fut dit & accor- 
dé, que fi aucuns étrangers vouloient paffer par le 
Roiaume de Navarre, & autres leurs Pais, pour aller 
faire la Guerre contre lesdits Roi & Reine de Caftille 
és Espagnes, lesdits Roi & Reine de Navarre ne leur 
donneront paffage. Et auffi ne permettront que lesdits 
Roi & Reine de Caftille, ou autres étrangers, paffas- 
fent par ledit Roiaume de Navarre , & autres leurs 
Terres, Pais, & Seigneuries, pour faire la Guerre en 
France, a été & eft convenu & traité, que ledit Arti- 
cle, en la forme qu'il eft declaré ci-deffus, demeurera 
en fa force & vertu, & le pourront obferver, entrete- 
nir, & garder lesdit Roi & Reine de Navarre. 

Toutes & chacunes lesquelles chofes deffusdités en 
la forme & maniere qu’elles font ci-deffus écrites ,trai- 
tées , & accordées, nous fusdits Ambaffadeurs , en 
vertu de ladite puiffance fur ce à nous donnée, pour 
& au nom desdits Roi & Reine de Navarre, nos Sei- 
gneurs & Maîtres, leurs enfans, mâles, & femelles; 
nez & à naître, Hoirs & Succeffeurs , avons promis & 
juré,promettons & jurons fur le fuft de la fainte vraie 
Croix, & les Saints Evangiles de Dieu , pour ce ma- 
nuellement par nous touchez , entretenir, garder ; & 
obferver entierement de point en point felon leur for- 
me & teneur, fans venir ni fouffrir venir au contraire, 
en quelque maniere, ni pour quelque caufe, couleur, 
ou occafion que ce foit. Et à ce nous avons obligé 
& obligeons par cesdites prefentes, tous & chacuns les 
biens, meubles & immeubles, prefens & à venir quel- 
conques desdits Roi & Reine de Navarre , nos Sei- 
gneurs & Maîtres. : 

Pour ce eft-il que nous aujourdui étant en la prefen- 
ce dudit Roi Tres-Chretien , dedans fa Chambre à 
Blois, prefens & affiftans illec les Cardinaüx d'Albret 
& de Prie, Monfieur d’Albret, notre Pere , l'Evéque 
de Paris, le Sieur du Bouchage, le Treforier Rober- 
tet, & autres: Aprés que les fusdites Alliances nous 
ont été montrées, & leues, icelles, & toutes & cha- 
cunes chofes en elles contenuës , en la forme & ma- 
niere qu'elles font traitées & accordées , & ci-deffus 
écrites, nous, pour nous, nos enfans, mâles, & fe- 
melles, nés & à naître, Hoirs & Succeffeurs ; avons 
efi pour agreable, ratifié ; & approuvé, ratifions, & 
approuvons par ces prefentes ; & auffi avons promis & 
juré, promettons & jurons fur le fuft de lá vraie Croix, 
& Saints Evangiles de Dieu , par nous manuellement 
touchez , en parole de Roi, & fur nôtre honneur, te- 
nir, garder, & obferver de point en point, felon leur 
forme & teneur , fans venir ni fouffrir venir au con- 
traire , en quelque maniere , ni pour quelque caufe, 
couleur, ou occafion que ce foit ; & à ce avons obli- 
gé & obligeons, par cesdites prefentes, tous nos biens, 
meubles & immeubles, prefens & à venir quelconques. 


(1) Us attendoient avec leur Flote le Roi Catholique , qui leur avoit 
promis de les joindre : mais comme fon unique vuë étoit de conquerir 
la Navarre; il fe moqua d'eux, & les fit fi long-tems attendre, qu’ils 
s'en retournerent de dépit fans rien faire, 


DES GENS 
En témoin de ce nous avons oétroi 
tres, fignées de nôtre main, & à icelles fait mettre nó- 
tre fcel. Donné à Blois, le feptieme jour du mois de 
Septembre, Pan 1512. Sigzé, JEAN, Ez fur le re- 
pl, par commandement du Roi de Navarre, DE LA 
Jus. Et ratifié par la Reine Catherine à Ortes le 8, 
Aouft * 1513. 
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ces prefentes Let- 


* La Copie de Leonard marque ici 1515. mais dans le Titre de la 
Pièce il y a 1513 , qui, felon toutes les apparences, eft la véritable 
Date. [Dum] 


LXX. 


MäximicranNt peratoris Augufi Man. 
datum de abolendis Altis t6. Decretis Concili 
Turonenfis , Anno 1510. ES Pifam 
1511. contra Jurium 11. Papam celebrato- 
rum. Datum Colonie im Gomitüs Imperialibus 
die 1. Sept, 1ft2 Cum Schedula leta per 
Gurcenfem Episcopum in Seffone LIT. Concilii 
Lateranenfis X V Al. Oecumenici.  [GoL= 
pasrı Conftitutiones Imperiales. Tom. ILL. 


pag 484.] 


M2 XIMILIANUS, Divina favente Clementia, E- 
leétus Romanorum Imperator femper, Auguftus; 
ac Germanie, Hungarie , Dalmatie, Croatie, &c. 
Rex: Archidux Auttrie: Dux Burgundie, Brabantie, 
&c. Comes Palatinus Hannonig, &c. Recognosci- 
mus & tenore prefentium notum effe volumus univer- 
fis, cum imprefentiarum nos deftinamus in Italiam & 
ad Urbem, Venerabilem Mattheum Episcopum Gur- 
cenfem, Principem, Confiliarium & Locumtenentem 
noftrum Generalem in Italia , devotum ac dilectum; 
pro quibusdam rebus noftris ibi faciendis: idcirco nos 
de ejus dexteritate ; ingenio atque rerum gerendarum 
peritia plurimum confifi , motu proprio, & ex certa 
Ícientia, ac animo deliberato fecimus , conftituimus, 
creavimus, & ordinavimus, ac tenore præfentium fa- 
cimus, conftituimus, creamus & folenniter ordinamus 
prefatum Gurcenfem Principem & Locumtenentem 
noftrum ; Procuratorem, Aétorem ac Negotiorum 
noftrorum geftorem fpecialem , omni meliori modo, 
via, jure, forma & ordine; quibus melius & validius 
de Jure poffumus & debemus , ad comparendum pro 
nobis & nomine noftro in Synodo feu Concilio Late- 
ranenfi fuperiori per Sandifimum in Chrifto Patrem 
$ Dominum, Dominum Julium II. Sacrofan&tz Ro- 
manz-ac univerfalis Ecclefie Summum Pontificem ; 
Dominum noftrum Sanétifimum , de confenfu Sacri 
Reverendiffimorum Dominorum Cardinalium Colle= 
gii indiéto & denunciato, & illud approbandum & pro= 
Íequendum , & fi & in quantum opus foret, illud ad 
alium locum & ad aliud tempus transferendum , etiam. 
ex toto tollendum & extinguendum, necnon revocan- 
dum; annullandum, & irritandum, & penitus delen- 
dum omnia & fingula ea, quæ per Ecclefiam Gallica- 
nam in Civitate Turonis eodem Anno fuperiori fue> 
runt acta, concluía & deliberata: & fimiliter ad revo- 
candum omnia & fingula Mandata $ Procuratoria, fi 
qua à nobis emanaverunt, pro Indictione Concilii Pi- 
fani, quod nonnulli Cardinales tunc indixerant, & idem 
Concilium. Pifanum penitus tollendum & extingue 
dum. Dantes & concedentes eidem Gurcehfi Prin 
Locumtenenti & Procuratori noftro plenam & amplam 
Poteftatem gerendi & exercendi omnia & (fingula in 
præmiflis, & circa ea neceflaria & opportuna ; juxta 
dexteritatem fuam , prout magis videbitur expedire; 
necnon ad faciendum omnia & fingula , que verus & 
legitimus & indubitatus Procurator, liberam & genera- 
lem facultatem habens, circa premiffa facere poffet , 
& que nosmet facere poflemus; fi premiffis perfonali- 
ter intereffemus, etiamfi talia forent que Mandatum 
exigerent magis fpeciale: ponentes di&um Procuratos 
rem noftrum , quoad præmifla, totaliter in locum nos- 
trum. Infuper promittentes in verbo noftro Cæfareo ; 
& fab bona fide noftra , nos gratum & ratum habitu- 
ros, quicquid per prefatum Principem Locumtenen- 
tem & Procuratorem noftrum, in premiffis & circa ea 
cum omnibus fuis dependentibus, emergentibus & con= 
nexis, actum ; dictum, transaétum, concordatum feu 
conclufum fuerit, & nullo unquam tempore contras 
venire dite&e vel indirecte, aut quovis inquilito colo- 
re vel caufa, de jure vel de fa&to, etiamti de jure pos- 
femus. Supplentes preterea omnes & fingulos defec- 
tus tam Juris quam x in premifíis aliquo mo- 
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do potuerunt evenire. Promittentes « it fi banen Herlicheiden An-und Tob 


toge Ernft und Otto fin 


darnegefé 
tien Cone / to 
gen gebat/ unde 


n. noftrum tractanda à 
et, quod nos omnia & 


rata, grata, & firma habebimus & obf 
rum T'eftimonio Literarum fi n 
roboratarum. Datum in C 
lonia, die prima mentis Sept 
MDXIL Regnorum noftrorum 
Hungarie vero XXIII. 


Jing davane nicht-bebeltlich / oct nichts utbefcpes 
| Den/ denne allene de achteden prevende in der Gero 
| fen. Sancti Blafii tho Drunfchivig/ be fehullen $ 
“| fe Dedderen tom einen. | und wy Hertoge Hinrich 
| Heren Otten Cone |. und afer beider Erben von 
Per Regem. | Des Landes to Gottingen wegen! cin umb de andern/ 
Ad Mandatum Cefarez Majes- | eorfebnen | alfe wy fuft (auge gedan hebben / darto 
tatis proprium. | beholde wy Hertoge Hinrict Hertogen Olten feliger 
Schedula leta per Gurcenfem Episcopum in Ses- | Some LET Hu NA ES La 
tone III. Conciliz Lateranenfis XV II. Oecu- andere Sjeiftliche un PE Petula pe bon 
Mit Ar der Herfchop to Everftein berfóntenbe / wat der im 
mensch vel, upever/als. Sande to Göttingen gelegen |. allene toverlehuendes 
Go vigore diéti Mandati Cefärex Majeftatis, Cle- | jun maten tinfe olderen tovorn gedan / dartho Gore 
mentifümi & Invi&tiffimi Principis, ad abolendum | late top eígemefte Hertoge Hinvich/ Serrn Offer 
omne Schisma , sued in FCR o pol Sones alle Ovevicheit md Huldinge/ de Hufe Els 
5 pro executione Capitulor ıclufo - | i d 5 Gon inf QC iss 
I UR EL noftro, revoco quodcunque | deren Jn der Gifioctunge fwiften Kufem Dedderen 
Mandatum qualitercunque conceffum Conciliabulo | und Uns! an dev Sta to Hannover togefallen/ mit 
Pifano, & Procuratores quoscunque, qui in diéto Con- | aller Gerechtigkeit | to der Santen infor Bedderen 
ciliabulo intervenerunt , & omnia aéta & agenda per | und Shrer Erven Handen I erfflicken togebructende T 
illud Conciliabulum ; que declaro irrita & nulla no- | unde Don der derticht/ Ying darane och nichts vorbes 
mine prefate Cefaree Majeftatis , & adhereo Sacro | pofpen | dene affene de Friheit/ de Hufe Sinterfaten! 
& Canoni > Lateranenfi Concilio , Ecclefiam univer | Bales Landes Suneborch von opem berÉoiente/ bue 
falem reprefentanti, rite & 1 me congregato. De- | à Stad San: EAT NE 
claro etiam Majeftatem Cæfaream nunquam dediffe | ten und binnen der tad Hannover | to pbrer juni 
Mandatum ad prefatum Conciliabulum. | unde Rp 1 gebat I dev wy ohne nicht tovers 
LXXL | gevende hebben. 


à Segen foliche verlatunge des Landes to Göttingen 
Vertrag. zwifchen Hersog HEINRICHEN | und Hannover/ hebben wy Sinrich de Older | uno 
bem eltern/ und ypergog ERICHEN jü 


| Erich! Gebrodere I vor thus Hufe Erven erfflichen 
Sraynfchweig an einem ; und Herzog | verlaten / and verlaten jegenwerdigen / jun Kraffe 
Heinrreonen ben Singern ju Lönenburg | düffes Breves I de Slote Meinerfen I den Campe / 
am andern Theil! worinn diefer jenem fein 2(utfeil | de Hrien vor dem OBolpe / de Overicheit / Huldin 
am Land Göttingen / gegen andere Orte amd | ge] Tollen unde Nenthen an der Stadt Lineborgt 
Gorechtigkeiten im Lineburgifehen cediret. Min 


il | mit aller Gribeit und Gerechtighcit/ de Sollen to 
den Sreytags nach Michaclis ıyı2.. [Horr- | Higacker und Schnakenborch I und alle berfüibei 
Stötel Gerichte | Stad und Sollen! Thobehörins 
gen! Gerecbtigbeiben |. Gerichten! Holten! Belden 1 
Wildbanen! Bifehereyen? Geiftlichen und OBclt(i» 
chen Sehnen |. und allen Overicheiten de Uns parane 
inn dev Erddelinge fenigerley Wife mögen togefallen 
fin! to des genanten Hufes Beddeven Hertogen Hine 
tiches | feligen Hertogen Otten Sohns / und finer 
Seve Erven Handen erfflichen togebruckende. us 
datane nicht bebeltlich oct nichts utbefcheden I fimo 


LEDERUS, Hrfachen des Tentíchen Kriegs. | 
Tom. I. Lib.IV. pag. 1155. Lunic, Stute 
fches Reichs» Archiv. Part. Spec. Abtheil.IV. 
Abfag IV. Num. XIX. d’où Pon a tiré 
cette Pièce. ] 

C'eft- à-dire, 

Transaction entre Henne le vieux, & Eric 
Ducs de Brunswich-Lunebourg d'une part, ES 
Henri le jeune auf Duc de Brunswich 
Lunebourg d'autre part , par laquelle ce dernier 
cede aux premiers fa portion du Territoire de Got- 
tingen, pour d'autres Pais & Droits dans celui 
de Lunebourg. A Minden le Vendredi après la 
St. Michel, Anno 1512. 


You GHts Guaden! wy Hinvie de older / Hine 
tit] Hertogen Often feliger Sohne und Erick | 
Geveddeve unde Broder! Hertogen tho Brunfehwig 
und £uneborg 1 bekennen openbar in und mit dife 
Breve! vor fins und alle Uinfe Erven/ dat wy Jing 
amine dat Sand tho Göttingen / fine tobehoringe/ 
und andere Stöte und Stede herna befchreven! cute 
ficken verdragen hebben I fo / bat toy Hertoge Hin: | 
rick! feligen Hertogen Otten Sone! alle nie Une | 
fpracte und Gerechtifeit/ des Landes to Göttingen / | 
an Sioten! Steven! Flecken! Dorpen! Gerichten! | 
Gehrden! Clofteren! Sanden! üben Holten! Bel | 
den / QBiltpanen I Gerichten I Gebeden! Geiftlice | 
fen unde Wertlicten Lehnen / Barchwercken / und 
allen Overicheiden! nuttingen unde tobehöringen erff | 
ficken verlaten hebben! und dohn fo dane erffliche | 
Berlatinge jegeniverbigen! inn und mit Krafft ouf: 
fes Breves / den genanten Linen Beodern Hertoge 
Hinriche dem Elberen/ und Hertoge Ericte! und of» 
ter Seve Erven erfflicten togebrufenpe | mit alle fo 


| ber allene dat Dorp Schanlage / mit dent halven 


Sehrwolde / und de Achtwart des Lehewoldes / und 
dat be Dorpere Wenthufen 1 groten und (utter 
DBrunsrode mit Gerichte edder anberft jun dat Gee 
tichte tom Campe nicht mehr fehullen getogen wees 
den) ocf bat Hufe Bedder Hertoge Hinrich de Züns 
get! des Gerichts tom Camper mit dev Schattinge 
nicht wider gebrucke I denn allene an den Derperent 


| de fin Seve fimft lange dartho gehat und gebruchet 


hebben / De mogen fin Love und verfülden Groen / 
fenfurbet na Shrem Gefallen gebructen I und ns 
Hinriche und Eviche Gebrödere | by dem andern 
toy fibber der Brunfehwigifehen Beide gebat I bli. 
ven laten. 

Dem allem nal bebben ty obgemelte Fürften alle 
drey/ infer ein dem andern / alle Gerechtighcit de 
Tinfer jolict wo vorgefchreven |. togetcifent jun Fino 
fen fonderlicten Breven overgewifee / dat fich de 
benomeden Stede I Lande und Lupe | cin jflich na 
finem dele to richtende hebben. 

Ynd offt folcher ouerwifinge und verfatinge niche 
genoch were! fo fchullen und wilfen wy de Hufe cin 
Dent andern bon / fo efe Hufer jolichem Moe unb. 
?5cbeff finde wördel Yinfern ein dem andern darane 
nicht hindern. 

Wo oct jemand von Uns mit ffeben I edder ans 

dern 


"n1! f^ +} 
gent fo Wate Anno 


1512, 


Anxo dern to evboloit 


ES IZ. (puffo 


DU DROIT DES GENS. 


gen DAGer vorgefchreven und ander | eerfegeft; Gegeven to 


fine Gerechtiqheit to Yintoillen queme /  earinne 
n nou) enivillen wy / Gnfer en dem andern 
tegen! und derhalben die Huterthanen Enfer 
y tobehörich | eim Dent andern entegen nicht 


nid 
joli. 


en möge, : 
Hivmede fefollen. alle andere Borfehrivinge und 
Berdrachter von Jinfen Oldern und fine vormals/ 
des Landes to Göttingen halben ufgericbtet 1 macht 
los und vernichtiget fin! und Dife jegenmertige Dor- 
fehrivinge! to fampt infer oldern Crffoclingel Exffe 
vordrachten unb Bundnäßen / fo vele dere hirmede 
nicht verandert / by vuller Mache bliven 7 oc bord) 
Aus und Jinfe Crven tho allen fiben veftiglic ge 


Holden werden! fo dat dife erffliche Berlatinge/ wo | 


ndertt borgerórter Wife ebber fünft 


an Hufen hergeprachten Fürftlichen & 
licen an=und OBiberfellen] 9d fampt Leben gané 
unfchedclich und unaffbrechlich fin fehat, 

Ma bem oc jun der Berdracht! wy fampelicó der 
Herfchop tov Hoye halven wpgerichtet 1 tins 
e be Grindevivold mit aller finer tobebóritte 
ele des Hoyefch getoeft / togefallen und ge 

mebe jun büfe Berdracht getogen und aff: 
bat toy darvon den don Migenborch I alfe 
$ Beodern Anterfaten I ene temelicte Bentinge 

ver Fringe und Erholdinge des Gebumwes an 
brügge vergonnen willen 1 allene dat fe 
geringen Sorftpenntg don einem juives 
er Holtes 
fehnllen I to ortonpe Finfes egendomes/ und office be» 
fulven van Digenborch der maft im Grinderwolde 
gebruten wolde/ fchol be nicht anders / bann mit Hine 
fes Hertogen Erickes / ebber des jenen Willen! ge 
fcheben I de infe Sloe tor Wolpe inne hedde/ und 
wollen folcher Driffe ben von Migenborch gönnen 
und ffaden | von einem jeblicéen fivine togebenbe 


febütten noch bandhaven I fundern temvwelicten be- | 
Holpen und beraden fin? Dat Wafer jolid dat fine | 


tn Erffoctingen getban 1 ns allen | 
Littel! und erffe | 


up Yinfer Slot tor Wolpe geben | 


m: 


wen! na Grifti Y 
im twolfiten £y 
des billigen Legs 


Gebort! Y 
a 


Engels Tage. 


LXXI. 


Uberweifung Hergog HEINRICHS bes Holtes 
tel und Hergog Er1cHs zu Braun(chweig, 
der Stade Küneburg/ an Herkog He 
RICH ben Singer zu Lunenburg 7 fodurct 
jene an diefen alle Sybre auf bemeldte Stadt von 
Shreve Erb: Thcilung wegen habende Obrigfcitt, 

Jura und Gefälle cedivet / doch den Erbliche 

t Miederfall fich vorbehalten. 

adis 15:2. [ 


DERUS racer 5 4 j 
Tom. E. Lib IV. Cap. XXV. pag. 1534. 
Lunre, Æoutfen Neichs- Archiv. Part. 
Spec. Abthcil. IV. Whfag IV. Num. XXIE 
pag. 37. d'où Pon a tiré cette Pièce. | 


C'eft-à - dire, 


Alte par lequel Henri le vieux € Eric, 
Ducs de Brunswich-Lunebourg, cédent ES trans- 

à Henri le jeune, 

ue la Portion be 

la Ville de Lunebourg 

ut le Droit de Devolution ES 

Fait le Vendredi apres la St. Michel 1512. 


on Gottes Guaden 1 Wir Heinrich ber älter ] 

und Erich) Gebrüder Hergogen zu Braunfche 
weig und Lüneburg / entbieten Euch! ven Ehrfamen 
DBürgermeiftern | Marhmannen! Burgern und gare 


| ker Gemeine der Stadt Lineburg / Ynfern gunftigen 


als toy to tiven van andern / de nicht achtivart dar | 
inne bebben | nemende worden; Cot fehollen och de | 


von Nigenborch des furholts und Brüggehoftsinicht 


wider to batoenbe hebben J wenn alfo de fehnede ut: | 


Wifet! de by tiden des Graven van Der Hoya geteft/ 
aver defulven fehnede uth towifende | oct wat de 
Sorftpennig und tal ber Maftfehivine toefen 1 
bord) wat geftalt be Brukinge gefcheen fepal! hebben 
10) Hertoge Erich to fampt Anfen Beodern mechtir 
gen! an Jinfen Leven Broder Hertoge Hinricke bert 
Eloeren geftalt] de fodanes angenomen I Ying bet» 
fulveft/ coder durch finer Leve Mbhede vor Düßem ne 
gefttomende Sani Martini Lage! endlichen to» 
Dordragende | und befülbew Bordracht jun fonderli- 
x t tho befeftende. 
nfer und infor interthanen gres 
> erringe were 7 edder ento 
en up des andern Aufl 
| de gepreten verbóren und ber 
och fruntlic/ edder fo bat ente 
kunde Ina Lude infor Erffoordracht verdragen ter. 
den; und wen de gebrecken/ fo infer tive belangen! 
fo fehail ber prübbe van Uns bendeler fin / bor des 
Mot worde | to gütlichem edder rechtlictem Ende! 
ivo gefehreven/ tobringende. 


nige bal 


N 


ves! fampt und einem juwelichen befondern] geloven 
unde reden wy Hinrict de Doce! SHinvic Hertögen 


Dtten feliger Sohne! und Erich/ alle Hertogen to | 


Ye 


DBrunfehwig und Süneborch] vor fins und Huf Er 
ven! bey fiufeu Sürftlicken Ehren I jun guten wa- 
ren trutwen I ftede | vefte und unverbrocken wol to 
boldende | hebben des to orkunde druger Breve! bre 
geliches £ubes I mit Tinfen anhangenden Sngefegel 


vd | 


Alle vorgefehreven Stück und Artichel dufes Dre | 


| than! und thus das gegemiver 


i 
| 
i 


Willen! unb thun Euch zu wiffen I DaB wie dem 
Hochgebohrnen Fürften/ Herrn Heinvichen! Hergo- 
gen zu Branfchweig und Lineburg/ Hergogen Ote 
ten feligen Sohn! TEnferm lieben Bettern/ ale Une 
fere Menthe! infe! Zollen / Stadt, Bogtheye / mit 
aller Zubehörunge/ auch Huldigung/ und alle Obere 
keit] verfagt und underfagt/ Die wir fonft lang von 
Ynfer Erb-theilung wegen; an Gud) und der Stade 
Süneburg gefabt! ganglichen und alí überlaffen und 
geengent haben I Derjeldigen Exbliche Berzicht gee 
glich | in Krafft b 
fes Briefs | verlaffen euch auch Eype | Geläbner 
and aller Bertvantaiffel fo ihe inst der gedachten 
Dbrigkeit | und Gerechtigkeit halber fcufoig / weie 


| fen ench damit Exblichen an den obgemeldten Wafers 


lioben Bertern 1 damit nach feiner Lieb zu richten! 
fins darinn nichts vorbehalten/ dann allein den Gr» 
licen Un-und Wiederfall) Ob fein Sieb und verfel- 
bigen Erben! fonder Manuleibs Erben abgiengen ! 
das GH guáviglichen friften wolle. Gébin su Min 
den mit Ynfcen anhangenden Ingefiegeln 1 nach 
Ebrifti Hnfers HEren Geburt] fünffjehen hundert 7 
im zwölften Jahre! am Freytag nad) Sanet Mie 
chaclis des heyligen Erg-Engels Tage. 


LXXIIL 


Anwerfungs-drieff Herzog Hernricus 
des Simgern ;  toorinnen berfelbe Hergögen 
HEINRICH den? ICH Gé 
brüdert veto und 
une ex / fambe 
n] Bogteyen und 
Lift. Geben am 
ag 1512. [Lunic, 
Archiv. Part. Spec. IV; 
f6fa& IV. pag. 36.] 


Tentfehes Y 


Wbeheit. I 


1.Oétobi 


1.Oétob} 


152 CORPS DIPLOMATIQUE 
¡O ied | gciten Merer def Neichs/ in Germanien qu ute ANN 
x C'cft- à - dire, gara! Dalmatien! Groatien 1. Fônig! Erzherzog ee 
1512. zu Defterrcich/ Herzog zu Burgundil zu Brabandı 1312. 


Ordnung der zebenjäbrigen sEynung und uu 1 
eo E 2 biche Fe zu | dam zu Monjperg. Melchior zu Neyfenfpurg. Die 


Lettres de Henri le jeune Duc de Brunswich- | 
Lunebourg , par lesquelles il céde la Ville de Ha- 
nover avec tous fes Revenus, Droits, ES Fu- | 
visdittions, à Henri l'aîné, €? Eric fs! 
Frevesy Ducs de Brunswicb. Luuebourg. Du Fen- 
dredi après la Fête de St. Michel 1512. | 


DID GHoes Gnàben wy Hinvicl / feligen Here 

Otten Sohne / Hertoge tho Brunfehwig und | 
Sünebord) | entbeden jw erfamen Burgermeifter / 
Mhade I unde ganger Gemeinheit der Stadt Hane 
mover | infern gunftigen Willen I und don jw bir 
wiede to ivetende | dat toy den Hochgebornen For 
fte 1 Heren Heinvicke Dem oldern / und Herrn E- 
Yicfe 1 Gebrodern / Hertogen tho Brunfchwig und 
Simeborch / Iinfern fruntlicten leben Bedderen! alle | 
Rente | Tinfe | Colle |. Grad / Bogedie | und de | 
Huldinge |. och funften alle und jflicée Nente und | 
Dvericheit / verfat und underfat { nichtes darvan | 
uthbefcheden/ alfe wy de fuft fang von Ynfer evffoc- | 


linge wegen / an fv und ber Stadt Hannover qe | 25 


bat! genglichen und alle vor voll overgelaten und 
Geeigent hebben | allene utbbefcheven Yinfe armen 
SEnderfuten uth der Gravefchafft Boraywedel Be 
fribung | buten und binnen Hannover! mit obver 
Hith unb Synmanberinge / fo von Divers hertomen! 
UND wie dne nicht tho begevende hebben / berfüfbigen 
erfflide Derticht gethan! und don jegenwerdigen in 
Kraffe Düßes Breves! verlaten jw oct Edel Goff. 
£e / und aller Gerwandnife gy ns der gedachten | 
Dperichheit und Gevechtigheit balven fehuldig I wis 
fen jo davinede erfflicten an de obgemelte Hufe Les 
Hon Geddern! damede na óren Seven tho richten! ting 
barinnen nichtes vorbeholden | dann allen den erf 
ficken An-und Wiederfall! offt óre Seve ebber ore 
Œrven I fonder Manslives Erven affgingen | dat 


zu Gheldern/ Graf zu Flandern! zu Tirol ac. und 
von denfelben Genaden wir Gare 1 nef Heiligen 
Stuís zu Meng Exzbibifchofel def Heiligen RE 
mifchen Reichs durch Germanien Erskanzler und 
surfürft. Gabriel! Bifchoff zu Goff, Hugor 
Difchoff gu Coftens. Heinrich / Bifchoff zu Auge 
fruta. Bilal  Pfalzgrave bey Rhein! Sırzog 
in Obern und Dideen Bayern. Friverich/ Mavs 
grafe zu Brandenburg! zu Stetin! Pommern) der 
Cafuben und Wenden Herzog! Burggrave zu Nie 
temberg! und Fürft zu Rügen Dechant unb Go 
pite der Stifft zu Mens / Effet und Aupfpurg: 
Sohains Rudolf! Abt zu Kempten SoG qu Sab 
mensweiler, Gunrat zu Kayßhaim. Hartmann gu 
Weingarten. Sohanns zu Aelchingen. Petrus zu 
Are. Endrif zu Dchfenhaufen. Cunvat zu Dot. 
SB zu Noggenburg. Sohannf in der Weifenaw. 
Jodans zu Schufeneied. Simon zu Marchtal. 
Aebbte, rich} Drobft zu Wortenhaufe 5 


zu Hailpronn ; Philips ton Selmitart zu Words 
Commenthur, Wolfgang und Soachim! Genktternf 
Grafen zu Deringen. Chriftoph und rg / Geprit: 
ber |. Herren zu Limpurg/ des Heiligen Reichs Erb 
febencten Semperfreg. Wilhalm Truchfäß 1 F 


zu Küngfeggerberg. Conrad von Sehellenberg ju 
Sufingen | Hanf von Diengenato qu Rômpnat/ 
Adam don Frundefperg zu Mundelhelheim | Dictes 
tid) von Plieningen Doctor , alle vier Miter, 
Meya Gißin! Hevea Albrechts von Nechberg Set. 
Bitiwe. Wilyaln Guß von Gufenberg / Hof 


GO guedigen friften wolle. Gegeven mit Hnfen | Marfchalek 20. Burekare Hans von Ellerbach zu 
angehangem Sugefegel | na Chrifti Gebort vifftein | Laupheim. Hans Marichale der Citer zu Bibers 


Hundert/ im twolfften Gare am Fridage na Sunte 
Michaelis des hilligen Erk- Engels Tage. 


LXXIV. 


ExfkeecFung des x 
Schwaben / zu Augfpurg auf Montag nach 
St. Dionyfius Zag Anno Chrifti 1512. | 
Mann tome faft wegen eben derjenigen ume 
ten] welche in der 12. Fährigen Crlängerung zu 
Eflingen den 1. Februarii Anno 1500. aufge 
sicht worden / überein. [Jom. PHrcipr. 
Darr, Vol. Rerum Germanic. Novum 
Libr. II Cap. X XI. pag. 382. d’où Pon | 
a tiré cette Pièce, qui fe trouve auffi dans | 
Lunic, Teutíches Meichs- Archiv. Part. 
Spec. Cont. I. Abtheilung IL pag. 145. ] 


C'eft - à - dire, 


bach. Gontat von Nietheim ber Elter zu Angelberg; 
Erekinger und Simprecht von Nechberg zu hoben 
Rechberg! Geprüder. Walther von Hüenheim au 
Sirchaim. Walther und Hanf von Hi beim qu 
Hoholtingen/ von Syr und Fes Bruders’ Melchior! 
| mad Ses Bruvers Bern feligen Kinder wegen. De 


polt qu 9Dtagenfief! alf drey von Stain / Gieprüber 
unb Better. Gf vom Kungfeck/ zum Kungfeggers 
berg. Ludwig bon Freyberg zu Oepfingen. Sirg 
von DBienzenaw zu Kempuat. Jorg von Weinbding 
zu Sünfitett. Euftachius von QWefternaclh zu Sandós 
trot. Sarg von Bohenftain zu Adelmangfelden. 
Hlrich von Werdenaw zu, Waltenhaufen. Yiírich 
von Lameck zu Gppisbaufen. org Niether zu 
Dorfperg. Beiten Surg Kinder. Elifabeth Sáttes 
| (erin) Witwe gu Gijemburg. Eucharius Sim 
gelter zu Æebfinbaufen. Förg von Argen. Martin 
Rucklin zum Noten. End wir des Heiligen Reichs 
Stet! Augípurg/ Nivemberg / Win! Eflingens 


here zu Waldpurg. Hans von Küngfeet I Feeyhere . 


| aur singe. al Viberfiagen! Ginümb/ 
Rerlen rolongation pour dix an 1, | Memmingen! Bibrach! Navenfpurg! Hailpronni 
piss odes ps vk Sue Es sa | Kauffbeüren! Dimekelfpühel] QBimpfen / Windts> 

| Augsbourg le Lundi après la St. Denis de PAn | Sein! Kempten! Word | Gui | Pfullendorffr 
| 1512. di efl à-peu près de la même teneur que Beil! Wangen ! gehtkiech Ela I Dopfingen und 
| la Prolongation qui avoit été faite pour 12. ans à | Buchhorn. Bekennen und tun fund offenbar mit 
Eslingen le x. Fevrier 1500. diefem Briefe: Nachdem etwa viel Sab und zeit 

| $ d Dutch das gan oa Ka ai Zeutfcher 
CM be "n Dricpaltiahei | Nation, aus mierchlichen nothurf tigen und guter 

Sn os ok de ia urfachen! Kaiferlich auch Stuniglicb/ unb des Sois 

wen Maric. und def heiligen Mitters und Mare ligen Momifehen Reichs Landfrinen fürgenonmen 

trers Saut Jorgen. Wir Mapimilian! von Got. geordnet und gefezt/ auch noch vor augen fein. Dare 

tes genaden! erwölter Nömifcher Kaifer I au allen | auff zu mehrer Handhabung und vollsiepung € 


DU DROIT 


Sandfriden |. tor etfich verfebinen Sabrni ein derai- 
nung und buntuß def Landts zu Schwaben aufangs 
auf acht Sar lang gemacht! bie! nachfolgend drew 
Sac) und qu (ctft swoiff Jar erftrecft I und bif qu 
außgang follicher gwôff Jar gehalten worden! wie 
dann das alles an jm felbs ift/ und dic Brief unb 
verfchreibungen darumb aufgangen/ aigentlich ge 
ben zu erkennen. — 2fffo I und fo wir Kaifer Maxi- 
milian, auch wir Churfürften! Fürften! Prelaten! 
Graven I Freyen! Herren! Ritter | die vom Adel 
und den Stetten bievor gemelt/ den oberúrten ge 
mainen Sandfriden nachdem der Gott vem Allnäch- 
tigen zu lob/ auch Æeütfcher Nation zu gut! und 
umb gemeins fridts | vechts und nug willen ange 
feben und fürgenommen ift| zu auffen und zu me 
ren fonder genaigt fein! unb darben exmofen/ was 
que / ting und frommen /, allen vertwanten des 
Bundts zu Schwaben! auch dem Heiligen SXomi 
fchen Reiche und dem gemelten gemeinen Landfri- 
den! auf follicher veveinung und Duntuuf zu 
Schwaben! bifher kommen und gefloffen ift] ind 
füro künfftiglich Fommen und flieffen mag. Darum 
auf den und andern! Œrbarn redlichen und genugfa 
men urfachen/ ting bargu mercélich und nothdurff 
tiglich bewegende: zufordeift zu banthabung def ob» 
gemelten gemeinen Sandfridens / und infonderbait/ 
unb das tir! Kaifer Maximilien bey den obbe- 
ftimpten / Hnfern lieben Dieven I Oheimen / und 
Def Meichs lichen getrewen) Ehurfürften! Fürften/ 
SPrelaten/ Graven! Svepen Heren! Sitten d den 
von Adel und def H. Reichs Stetten I und bie 
felbe bey nf als Shvem natürlichen und rechten 
Hetin! und bem Heiligen Nömifchen Reichs auch 
wit all/ bey Yinfeen Fürftenthumben! Landen / Herve 
fchafften/ Leiten! Hervlichkeiten / Oberciten/ inn 
Habenden gütern I vechten! gerechtigkeiten! freihei- 
ten und altem herkommen defter bai! in frib und 
bey recht bleiben: Darzu ben jbenen / fo Yinfj/ 
ober die Ynfern/ wider den obgemelten Sandfriden | 
vecbt oder billichkeit/ aubefcbtobren underfteen tout» 
nen] deft fruchtbarlicher und ftattlicher widerftand 
hun? unb begegnen | und den Sandfriden handha- 
ben! auch Dag der Kauffınan I bilgrin und funft 
menuiglich beft ficherer und feidlicher handeln und 
foandeln mögen: haben wir Kaifer Maximilian , 
AG Erzherzog qu Defterreich/ und wir Ehurfürften/ 
Fürften I SPrelaten | Graven / Freyen / Sitter 1 
Knecht! bie vom Adel und def 5. Reichs Seett I 
Die obberürte berainigung und bundtnuf des Sandts 
qu Schwaben! noch eben. Sar die nechften/ nach 
datum dig Briefs folgend! erftreckt und erfengert! 
unb Hug barauff famentlich und fonderlich von 
netwen Dingen / diefelben zehen Sabe fang / in ver 
tragé und pacts weife/ mit und gegeneinander 
freves gutes willen und gemüté 7 vertragen! ver 
aint And verpunden: Ceftrecken/ erlengern/ vettras 
gen! verbinden und veraynen nf auch vezo mit 
rechter woifen I in Érafft diz Briefs 1 wie folliehs 
¿um beftendigften! béchften und beften on alles vi 
Derfprechen) rafft und macht hat! haben foll und 
mag! in alfmoeg / auf form! maynung und maf | wie 
bernach gefehrichen ftat. Find dem ift alfo. 


Tit. r. 
DAG dic Bundtsverwantert eimanoct / mit 
guten rechten und ganzen tretien / meinen, 
babes halten und fürdern foller, 


Zum Erften: follen und wollen wir Kaifer Ma- 
ximilian, alf Erzherzog zu Hefterreich I und wir 
Ehurfürften! Fürften/ Prelaten! Graven! Freyen / 
Ritter! Kuccht und Reichs Stott I diefe zeit der 
erftrecften aimung |. mit tnfern zugehörigen! der 
wir mächtig fein! dinanber famentlich und funders 
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«Lich! mit guten rechten und ganzen tteiven | mamen/ 


haben balren und fürdern /getvewlich und ougeverlich. 
2 
andern nichts unfruntlidys fürnemen/ fono 
dern bey dem Aandfriden und rechten bea 
leyben lafien foll. 


Wir vorgemelte Sanfer Maximilian, af Cry 


Herzog zu Deftcrreich! Churfürften I Fürften 1 Pres 
laten! Graben / Freyen I Nitter | Recht / und 


Neichs-Stett die Unfern und die 1381 gaiftlich oder 
weltfich 1 erblich oder jr febenfang / zu verfprechen 
fteen | ber wir mechtig fein! follen und wollen auch / 
Die vorbeftimpte zeit! Diefer evfirectten aimung auf! 
nichts unfruntlichs gegen und widereinander fürne 


men und üben : Gonder ein yoder den andern bey 
dem gemelten Sandftieden und rechten bleiben Ing 
fen! und die fpenn und Sachen I fo fic) fürobin bie 
zeit auf! zwifchen fus und den Tinfern / erheben 


und begeben werden! mit recht auftragen! und eins 
ander / weiter oder anders | nicht betombern/ noch 
umbtreiben! darn mit recht I nachvolgender weife, 


3. 
Welche die Richter im Bund fein folleit und 
vie die Kayferl. Niayefkät den gewelt und 
den gerichtsswang geben und bevolen bat. 


Memlich: fo follen pest und hinfiro dic ebberürte 
zeit der erffreckten ainung aufi! prep weyf verften: 
dig Mann zu Nichtern ernennt und verordnet wer 
den: Memlich einer von Enf Kaifer Maximilian, 
alf Fürften von Defterreich / und nf obgenanten 
andern Gburfürffen und Fürften. Der ander von 
Ang Prelaten! Graben! Sreyen/ Seren I Ritter! 
Knechten. Find ber det von Ynf obgenanten 
Stetten; ber yedem! Subfticuten , und den fo je 
ibnen/ wie Gernach ftebet/ gefezt toerben ı faments 
lich und onderlich wollen wir] Kaifer Maximi- 
lian, alg Römifcher Kaifer I Ynfern Kaiferlichen 
gewalt und gerechtsswang gegeben und bevolhen has 
ben. Diefelden drey Mann follen swifehen ing obs 
gemelten dreyen tailen / zu yeder zeit richter fein? 
mit dem underfehidl alf hernach gefehrieben fever. 


4. 
Wie 2&ayferl. Wavyeltst olg Farle von Des 
flerveich / Cburfürften / Sürften / Gre Com- 
mun ober unbertbanen der anfitrag def 
Rechten gegen einander füchen follem. 


Ob wit Kaifee Maximilian , als Sütft von 
Hefterreich/ und wir Gurfürffen und Fürften/ hie 
Vorgenant/ einer zu dem andern/ ober Enfer einer 
Oder mer) qu Def andern Communen , oder cing 
unbertbanen gu bem andern | FEnfer Súrften einem 
oder mehr] oder feinen Communen fpruch gewun: 
nen: So foll folche Sach berechtigt terben vor ders 
Michter! ber von Buf obgenanten aiit Maxi- 
milian, alf Sürften von Oefferreich} sind dng bett 
andern Churfirften und Fürften / alé vorftät/ dara 
qu ernent unb Herordnet ift; a(f einem gemeinen 
Richter! ber auch alfbann den Stab in der hand 
haben folí. find fo ferr fich ber antwurter an den 
andern obgemelten givehen Nichtern / die von Auf 
den Prelaten! Graven) Freyen I Herren / Nittirf 
Kuechten! und inf den Stetten I alf oorfteet] ers 
nennt unbt verordnet find! alf für beifizer von bai» 
verley tail wegen! beniigen laffen will: So foll es / 
def Élagenden tayls halb/ auch babe beleyben! und 
von cinichem teyl weiter zu dem gemeinen Nichtct 


nit gefege werden, 


Ob aber dem antivurter / vie 
V dbges 


iDaf eiit yeder Dundtsverwarter gent ocn * 


ANNO 
1512; 


ANNO 
1512. 
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obgemelten siveen verordnete Richter als für zufäg]| oder ren Prelsten / das Recht füchen ANNO 
von baiver tail wegen/ zu haben nit veraine ware, | follen. ; 
daß allwegen im anfang zu feinem willen ftcen foll. 1512. 


So foll und mag derfelb antwurter/ sien ander gue 
fá3 ligan dem obgenanten gemeinen. Dichter fezen. | 
Dagegen fol und mag der Elager! die ofberürten 
¿wen andere Richter / fo alG obftet | verordbnet find! 
auf feinem tayl alg zufäz bey dem gemeinen Mich- 
fer figen lafen: oder auch 2teen ander) für zufäz ni 
Derfégen/tvelches ibm am füglichften und gelegenften 
fein will. 


y. 

Wie Ravferl. YYTaseft. alg. Süvft von Des 

fkerreih/ Churfürften, Sürften/und Tre 

Prelaten/ die “frets und die nen su vers 

Iprechen. flehen ^ gegen Prelaten / Gra- 

ver” Sreyen, nern Ritter und Becht, 
das recht füchen foll. 


Gewunnen aber tir] obgenanter Kaifer Maxi- 
milien, alf Fürft von, Defterreich | oder wir aw 
dern Khuvfirften! und Fürften / Ynfer Wrelaten/ 
bie Ynfern/ oder die UnG suverfprechen fEeheni 
famentlich oder funderlich/ zu Yu obgenanten Dre: 
laten! Grafen! Freyen! Heren Nittern und Kuech- 
ten! in gemain oder Tinfcr ainem oder mehr innfone 
der zufprechen: So foll follche Sach berechtigt wer» 
den / bor dem Richter / bet von inf Prelaten/ 
Graven! Sreyen! Herrn! Nittern und Knechten/ 
Alf obfteer | darzu verordnet ift alf einem gemeinen 
Richter! der auch alfdann den ftab in ber band ha: 
ben foll. Find fo ferr (ic) ber antivurter an den 
andern ¿tenen verordent Nichtern I alf fiw beyfizer 
von beiderteil wegen! benügen faffen will! So foll 
es es Elagenden tails halben aud) dabey beleiben / 
UND von einichem tent weiter su dem gemeinen Mich- 
ter nit gefezt werden. Ob aber dem antivurter dic 
given andern Herordnet Richter! alf für sufas] von 
baider tail wegen! zu haben nit vermeint wir daß 
allweg im anfang zu feinem willen fteen follen! So 
foit und mag berfeló antwurter ¿wen ander zufäz 30 
bem ohgemeltent gemeinen Richter fezen. Dage- 
gen foll und mag aber der Klager die andern gwen 
werordneten Michter! auf feinem tent! alf sufeg bey 
dem gemeinen Richter fizen (affe! oder auch ziween 
ander für zufäz niverfezen/ welches Sin am füglich 
ftc und gelegneften fein willen. 


6. 

Wie Rayferl. tYfavyeftót. alß Sürft von Dez 
fterreid), Churfürften Fürften Gre rez 
lates Die ren ^ oder die nen su verz 
fprechen flchen / getters den Stetten das | 
vecbt fuchen follen. 
Defaleichen. Gewwunnen wie Keifer Maximi- | 

lian, ober wir obgenante Ehurfürften | oder Für: 

fien! Wafer. Drelaten I die VUnfern/ oder die ng | 
auberfprechen (teen / famentlich oder fimbertich/ zu 
inf obgenanten Stetten I in gemain I oder Finfer | 
ainer oder mehr iunfünber zu fprechen: So foll folche | 

Sach berechtiget werden | vor dem Richter der von | 

An obgenanten Stetten aff vorfteber/ paru veror- 

net ifl. alf einem gemeinen Richter! ber auch af, | 

Dann den ftab in der hand haben foff : und der beifis 

ger und zufaz Dalb1 (off es auch aller form ung maf | 

fen gehalten werben! wie bor underfcheinen ift. | 


Mis 
Wie Drelaten ^ Graver 7 Herten) Ritter, 


die nen zuverfprechen ftebom y gegen 1 


Bayfel, May. Churfürften / Sh ls werden. 


Communen in Stetten! Miercéten/ oder 
die dem andern tail/ oder den 
| wären! ober 
Sach! vor dem 
Aneche und die Stett 7 die Yrews oder | tails Marth 


Herwinerum: Ob wit obgenante Wrelaten/ Grae 
fen | Freyen / Heren I Nittel Suecht I oder wir 
borgenante Ste die Enferm! oder bie ting qu vers 
fprechen fteben/ famentlich oder funderlich / fprud) 
geivinnen zu Enf obgenanten Käfer Maximilian, 
alg Fürften von Defkerreich oder Huf andern Gut; 
fürften und Súrften / Ynfern Wrelaten in gemain/ 
oder ainemr I oder mehr inmfonder/ fo folle follich 
Sad) berechtiget werden vor den Michter / der von 
Kaifer Maximilian, alf Fürften von Defterreicht 
und nf andern Ehurfürften und Fürften! wie vore 
féchet / Dargu verordnet ift / alf einem gemainens 
Michter? und der gulag halber foll es aber allermaß 
gehalten foerben | wie vorftehet. Doch fo follen Dies 
tinn aufgenommen fein! Vnfer obgenanten Kaifers 
Maximilians und infec Churfiirften und Fürften 
Náte und Diener; gegen und mit denfelben foll es 
zwifchen Unger und jnen gehalten werden nach faut 
ains jeden beftallung- 


8. 

Vor wem die Prelsten/ Grave, Freyer 
Sperren die vow Adel/ die Grew over die 
Suen gu verfprecber ftebort /ainander rechts 
vertiges foller. 


Defglcichen: Warden wir! bie Wretatens Gras 
Hen! Sregen | Serrn I oder die von Adel! ainer 
oder mehr die Hnférn/ ober die Ting suverfprechen 
ften/ zudem andern under ng fprud) gewinnen 
diefelben follen vor Enferm georoneren Dichter be 
techtiget werden I und ber zufäz halben alfermafe 
gehalten werden/ wie oben begriffen ift. 


9. 

Wo prelatenz Graven/ Sreyen ^ Ritter, 
Anecht) auch die Stett/ die ren / oder 
die nen su verfprechen ftem 7 ainander 
rechtvertigen follen. 


Gewinnen aber wir obgenante Wrelaten | Gras 
fent Sreyen! Seven | Ritter und Knecht / in ge 
Main oder innfonder/ die Yinfern I oder die nf zus 
verfprechen ften/ zu Ying obgenanten Stetten | Ans 
fer ainer oder Mer 5 Oder Herwiderumb wir obgenane 
ten Otett die Hinfern / oder die ting ¿uderiprechen 
ftehen / qu Sing obgenanten Prelaten / Grafen I 
Sreyen / Hevrn | Nittern und Kuecheen in gemain/ 
oper Vinfer dinem oder mehr innfonber zu forechen / 
fo foll folche Sach alliveg vor bom Richter / ber 
don def antivurtenden tayls Parthve! alf Dorftect/ 
Dargu verordnet ift] alf einem gemainem Nichter/ 
der auch alfoann den Stab in der Hand haben folly 
berechtiget und zu demfelben Richter gefezt werden I 
allera wie vor begriffen ift. 


10. 

Wo derfelbett tasl einer / die feet y ober die 
Ihm suverfprechen ffeben die Commu- 
nen in Stetten? Märkten oder Dörffern 
def andern teils rechtfertigen foll. 


Ob auch Yinfer ainich fapl/ bie feinen] oder bie 
Ibm zuverfprechen ftehen | fpruch getounnen au 
: Dörffern 
feinen undertvorffen 
guderfprechen ffunden: So foll folliche 
Dichter] der von def anttvurtenbent 
i even! alf obftet I darzu verorbtct ift] 
mit den ¿ufázen / nach vorbernstem unberfebaib bee 


Do 


ANNO 
1512. 


DU 

II. 3 

Von wen die Thumb-Dechant und Capiz 

tel / auch dic Thumb ern su Mens” 

sEyftctt und Augfpurg gerechtfertiger werz 
den follen. 


DROIT 


Gewunnen aber wir Marimilian | Churfürften 
und Fürften; oder wir Prelaten! Grafen! Frere! 
Herren! Die vom Adel oder SGtett! die Ynfern! oder 
Die Uns zuverfprechen ftehen famentlich oder funber 
fich 1 yu Thumb-dechant und gemeinen Capitel gu 
Meng! Enftett oder Augipurg! oder zu den Thumb 
Heren dafelbft / ainem oder mehr under jnen 1 bee 


fouder zufprechen I, daß dann Dechant und Capitel | 


gemainlich | vor Sum Bifchoff l als einem gemai- 
nem | mit gleichen zufag I und die Æbiunb-Sorrn 
fonderlich vor ihrem Dechant vechts fein follen. 


12. 
Wades Recht getters den Sursee / 5 averm 
Hinderfaßen oder Underrhanen defucbt 
werden (oll. 


Ob aber infer ainich tapf / ingemain oder infin 
Dev! die Hufern oder die Lng suverfbrechen fteen/ zu 
des andern tails Burgern/ Gepawrn! Hinderfäßen 
oder Underthanen zuiprechen gewinnen; Daßelbig 
foll gefchehen an dens end in den Gericht! ba ber fo 
angefordert wird/ gefeßen ift. Doch alfo daß dem 
‚Kläger aufitráglicos und fürderlichs Nechten gegen 
Sin verholffen werd. . Es wäre bann / daß infer 
ainicher theil oder bie feinen | mit dem andern oder 
den feinen anders herkommen und im-gebranch wave. 


13: 
Der Richter Aid. 


Ynd diel fo alfo] wie torfteth] zu Richtern und 
aufäzen geordnet und gefezt werden / follen Sbrer 
pflicht und Wide! von allen tailen ben fie verwant 


find! ledig gezelt werden in den Sachen darinn | 


man für fie kommen wirdet I und darzu Aid leyplich 


qu Gott und den Heiligen fehwehren / felicem Se | 
treulich und mit fleiß obzufein! und nach des! 


richt 


DS und gemeinen Nechten! auch nach vepfichen! 
Erbern und leidenlichen Oronungen I Statuten und 
gewonhait der Fürftenthumben | Herrfchafften und 
Gerichten I bie für fie bracht werden |. dem boben 
und dem nibern gleich zu richten / unb tein Sad) 
fic) dagegen bewegen zu lafen. Auch von den Par. 
theyen oder pemandts andern I keiner Sachen bal: 
ben! fo im Gericht hanget oder bangen wirdet / kein 
gab |. febencte J oder einigen nus / durch fid) felbs 
oder ander/ Wie das erdacht werden mag zu nemen 
oder nehmen zu lagen. Auch Fein fimber Parthey 
oder Anhang und sufaff lin urtailen zu fchen und qu 
machen I und keiner, Parthey gu vaten oder zu wat» 
nen! oder was in rathfehlagen und Sachen gehane 
belt wirdet 1 ben Partheyen oder mpemands au off» 
men} vor ober nach der urtail. Auch die Sachen 


aus böfer meinung nit auffaubalten oder zuvergichen/ | 


ohn ales geberd, 


TA. 
Def Gericht-Schreibers 2110; 


Hetgleichen foll der Gericht - Srhveiber |. fo zu 


follichem obberürtent Gericht zu yeden zeiten auffae | 


nommen Würde | den Dreyen georbneten Michtern 

geloben und sun Savligen fcbteben / feinem Ambt 

getreulich obzufein/ mit aufffehreiben/ fefen und an. 

derm : auch die Brief und urkund! bie in Gericht 

bracht werden! getvewlich bey dem Gericht zubeiva- 

ten] und den Partheyen oder pemand anders zu off 
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S 
) nen I was 
| Richters 
heimlich 
lefen oder 
| eingelegte i 
| zu geben I on urlaub uno erf 
| auch keiner Parthey wider d 
au warnen / und kein fehenckin 
au nuz nemen. zu lagen / wie 
erdencken möchte: fondern fich feit 
| Deff man fich zu poder zeit mit im vert 
au (afer I alles on araliff. 


jou 
1 DAS 


/ 


If. 

Dort wen die Spam und Ærbfell eigen 
frevel ^ oie geltftraffen oder dergle 
buf antreffen ^ qerecbtvertiqet werd 
follen. 


Warn aber Cpenn wurden / umb Erbfall oder 
| aigen/ auch nb frävel / die Geltftrafen over bit? 
| gleichen Puf antreffen: So follen Die güter in den 
| Gerichten davinn (ie tigen » oder davein fy gehirn/ 
| und die frável allda fie befcfcben I berechti 
den. : Doc ob der / oder die / fo alfo 
| ten] an den Enden nit wolten qu recht ft fo (off 
Der Here/ under dem dev oder bie freveler fizen/ fo 
bert er ben oder die / in feinen Oberkayten und Ges 
bieten betvetten mag I auf erfordrung def / dem ver 
frevel zuftacı fehuldig fein den freveler paru. qu bal 
ten! fid) in das Gericht I da fich der frevel begeben 
bat( qu ftellen! und bafelbft recht ergehen zu lafen. 
Dem auch der oder die freveler geborfam fin follen. 
| Doch bafi ain yeder freveler auf fein erfüchen und 
| bigebren mit ficherheie und, glait zum rechten durch 
den I dem det feebel zuftchet I verfehen | und gegen 
demfelben freveler nichts anders fürgenommen noch 
gehandelt werden I dann fo vil Das Meche an dente 
felben End zugibt, 


16. 
| Woalefischendel und Sacer die Ler antref? 
fen folles ausgenommen fein. 


|. Es follen auch in allen vor und nagerchribuen Sas 

| chen! ausgenommen und unvergriffen fein dic Mae 
lefizhenvell und Sachen fo die Ger antreffen / unti 

| Derhalben gehalten werden wie yeder tail! Durch here 

| gebrachte freiheit in übung ift /. ober Defbalbon vers 

| trag/ oder funft alten gebrauch Dat. tnd. fo ver 

| Eaing dofelben Ores vorhanden wav! fol es deGhale 
ben gehalten werden! wie reche iff. 


y 17. 
Don den Lehen uno Pfantfchaffterr 


Sp aber Spenn wurden umb Schen oder Mfande 
| fcbafften 1 da dann bain, tayl der Schenfchafft oder 
Prantichafft bekantlich weren! fo fol das Leben vor 
| dem. Sebenberen und den Sepenmannen / und bie 
Pfandt(chaffe vor bem. Dfandheren / wie fi 
pürti berechtiget werden. Ob aber bie 9D 
ber Schenfchafft oder Wfandtfchaft nit 
wären! fondern die ain Parthye Sermaint | 
gut darumb Spann! gar oder zum tail aigen I und 
Die ander Hermaint! Daf es gar ver zum tail Sebert 
oder Pfand war: oder Spann wurden umb Die gee 
Wweore/ gebrauch |. innhaben I dienftbarkeit der $eferi 
oder (ofanbgüter | oder funft vergleichen Sachen 
follich Spenn follen gelcíttere und aufigrtrage 
den vor dem gemeinen Richter def ¿Dundes I mit 
gleichem zufaz / wie obftat: alfol daß biefelben an- 
f tÉennen | wa folche Sachen mit recht ausge 
führe werden follen, 

1 V2 


18, Walt 


ANNO 
1512. 
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Mann fic yetweder tayl für ainen innbaber 
def Spännigen guts haben / oder cim 
Spawn ifE/ welcher tayl Clager oder aseo 
yourter fein foll, 


Ha fich aber begebe I daß fich pettocoet tayf für 
einen innhaber def guts) darumb Spann war! hielt! 
oder Spann wurden / welcher tayl Kläger oder ante 
tourter fein fol : oder yeder tail vermaint gerechtige 
feit zu haben zu dem gue / fo foll von baiben tailen 


geloßt werden / und welchem tail das fofe aufálft] | 


Der foff macht haben auf den obgemelten oveyen et 
vierten und veroreneten Michtern | ainen zu einem 
gemeinen Richter zu ermelen, Bor demfelben gee 
meinen Richter foll alsdann foffid) Gach / mit den 
gufázen) wie vor ftchet/ erleitert werden: alfo bafi 
in des teils / dem das (of ¿ugefallen if I macht fte 
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| auch! als Romifcher Scaifee? in krafft bif Bri 
| bafi obvermelt Nechtvertigung I Yrtaiín | E 1 
| tion und Peenen fürderlich und on alles verziehen 
| befchehen folfe] wie von Richtern! Zufegen/und der 
| Berfammlung des Dundts gehandelt / erkant und 
| fürgenominenwird I one finfer und allermennigliche 
irrung und verhindrung in alfweg. Doch fof biere 
| inn unbergriffen feyn? fo yemand auferhaib ber S 
| chen / fo entfezen antreffen! von ainicher Tirtaill bon 
| einem gemeinen Nichter/und den zufäzen gefprochent 
| appellirt , verficherung thâte/ wie ver Articul bier 
nach begriffen zuläßt: alfo I daß devfelben urteil nit 
volftreckung befcheben I fondern die Sach bey dev 
appellation bleiben foff ) wie vecht if. 


23. 
Wie man von den Richtern def 25undes 
appelliren foll. 


ben foll/ bie andern zween verordnete Dichter 1. für 
benfizer. fizen gu fafen | oder ziveen ander nider zu 
fezen! wie bicoor underfeheiden iff. 


Und ob ainicher tail ecrmeiut mit einer urtaif ber 
fehtvört zu fein außerhalb des | fo die entfegung au 
betrifft | mag dann derfeló tayl durch fid). felbs oder 
| feinen anivald I der dargu vollmechtigen gewalt het? 
| Darftan / innerhalb gehen tagen nach geiprochenem 
urtaill fo fert ex anderft vor bem Nichter appelli- 

| ren will/ und fehwebrn einen 2(9b zu Gott und den 

Doch follen in diefer erftreckten Eynung unver | Heiligen 7 daß er acht und dafiw bab | daß ibm 
griffen fein! die Sachen! fo vor biefem TEnferm zu» | appellirens noth thue / und Daß cr Feins verzugs 
famen thin und Berbindenuß mit recht angefangen | halben! noch aufi geverden zu appelliren unberftanv/ 
fein und bangen. Bas aber fachen zwifchen Dat» | fo fol er zu appelliren gugelagen werden : doch /daf 
theyen/ die in der vorigen zwolfjährigen / auch in | et bem alsdann | wider den er appelliren will) fis 
Dicfer exftvectten Eynung begriffen 1 noch anfengig | Herbeit erbiet zu than) mit gütern oder bürgfchafft: 
teren / bie follen vor diefem georbnetem Michter/ oder fo dev vermelten zweyer keins in feinem sermo 
Wie vor underfcheiden ift/ in dem ftand fie bangen/ | gen wars mit dem 2Cib | ob ev in dev appellation 
angeronunen {und faut pisfer Herfagung geendet Sach oerluftigt turd! dag derfelb fins Foftens und 
Werden. | fchadens an ju bebommen mög | und foll egemelt ff 
| cherheit bor bem Michter in Monatsfrift/ nach fol 
| ficbenr exbicten I auff einen benanten tag! von ifme 
| beyden Partheyen ernennt befchehen, Ob auch bie 
| Partheyen follicher ficherheit ftviftig wurden! ob die 

mit gütern] bürgfebafft oder dem Wid vollzogen folt 
Richter zu Rechte Fompt | alí dilatorias excep- | werden! bafi foll auch zu Grfantnufi defilven Miche 
tiones ober auffzug / 06 et dic farguwenden feft] | ters ftehen. Co aber in abtvefen- des Nichturs vor 
Oder fürtoenben fopft |. ainsmals firzutvenden fehul. | einem Notari appellirer wurd |. foll das in gehen 
big fein. | tagen nach erganguer urtheil befehehen! und follich 
| appellation in zwanzig tagen! nachdem die befches 
hen ift] bem Richter von der Marthey verkündet 7 
und dabey erbotten werden I obgemelten Wid und fir 
nd bictoei aber behabt urteil und Meche wenig | CDerbeit zu thun: bie auch der Richter nach follichem 
fencht bráchten I wo denfelben I nach ihrer innhalt | Ctbicten in Monats friff den nechften nemen. follı 
nit vollftreckung gefchehen folt: haben wir von allen und beyden Partheyen auf einen benanten fag darzu 
tailen enbelliglich befchlogen: paf ein yeder Richter! derkünnen, | bo aber follich Wid/ ficherheit und ev» 
wor dem / obgemelter mafen I als einen gemeinen bieten derfelben/ wie obgemelt ift/ der appellirend 
Richter! mit den zufügen / wie dovftebet / gevechri- thei nit that/ fo fol die appellation verlafen nup 
get wird! fehuldig fein fell ainen yeden! bei) bem fo | gefallen fein! und Die urthcill wienbftect/ voliftrecte 
mit uvteil und Sect vor Syon erlangt! zu handha, | Werden. Go auch die Dartheyen durch fic) felbs 
ben und vollfivectung zu thun I und dem foibertap(! | appelliren wollen I follen fie den Aid durch fich 
bey zimlichen geft- Denen / daran zu halten. So felbs fepwebren: Wo aber durch einen antvald ap- 
fece ipu aber follichs zu fehwähr ift/ fol ex das auf | pellirt wurde/foll ce darzu gewalt Haben und in bie 
den negften gemeinen verfammlung tag des Burints | Seele ber odor def von der wegen geappellivt wird | 
anbringeniund alsdann von den Stenden bes Pundts | fehwehren. Doch foll. diefer Articul allein binden 
nit abgefeheiden / fondern entlich geratfchlagé fürge: | wo von der Krrheill tor einem gemainen Nichterns 
nommen und gehandelt werben | damit Derfelb in | und den zufügen / wie pbfteet / gefprochen geappellire 
Hale feiner behalten urtail und gemeins Pundts wee | wurd / dann fónft] ob Communen oder funder 
gen cingefegt I und feiner urteil Execution und | Perfonen vor Sen Obern! ordeulichen und andern 
vollftreckung gethan | Dardurch die manigfaltig tag | Gerichten fürgenoumen wurden! foff es mit appel- 
und antuffen I fo bifher an vielen Orten entffanden | liren gehalten werden / nach cines yeden Gerichts 
ift! fürkommen werd. herkommen frenbeit | brauch oder gewonfcit | oder 
fo dev fainó tor augen wär I innhalt gemeins 

22. Rechten. Doch fo foll von Feiner vor- oper beye 

Aaiferlicher Mlajeftist Gasung über die | urthail geappellire werden! die die End urtheil nit 
Rechtvertigung / urtallen und Execution. | auf ibt trägt/ oder ber befehiverd) durch die appel- 
lation , fo von der End urthail befchiche | nit wie 

And wir Kaifer Maximilian I wollen und fegen pue mag werden: pafe(big auch I vb dic or 

{ there 


19. 
Anßnemung der Sachen 7 fo vor dicfer Wiz 
mung mit Recht angefangen fein. 


20. 
Daß aim yeder antrourter all dilatorias ex- 
ceptiones sinsmals fürwenden foll. 


Es fl auch eim yener anttourter/ fo für nef andes 


2t. 
Yon oer urtailitvollftrecFurq uno Execution. 
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ANNO theyen batumb fpennig fourben/ gu feütrung fic» | mit den benfizern und gufdson/ tie bot unberfebaidens 


1512. 


ben foll / qu den jhenen bie folch urtheil gefprochen | 


haben! bie Darumb ju rechtlich erfantuuf thun follen. 


24. à : 

Wie der Richter dem appellirenden , aim 

3eit 34 profequirung der appellation auff- 
legen (oll. 


Es fol! auch cin jeder Dichter des Pundts/ fo er 
bie appellation zulaßti wie die Gerichts Ordnung 
des Dundts innbalt | fehuldig feind bem appelli- 
renden ein ¿e it und Termin bey dreyen Monaten 
ungeverlich/ die appellation zu profequiren, und 
fich bem Richter anzuzeigen! auffzulegen und zu bes 
ftiminen I wie fic) gebürt I damit nyemand unbilli- 
eher weiße verzogen oder anffgehalten werd. 


25. 
Ait Oorbeheltung in den appellations-S%#- 
chen. 


Doch ift durch Ving zu allen theilen abgerede! ob 
Hinfüro über Fury oder lange zeit 1 des appellirens 
halben / durch gemeine Stend des Reichs! ain ane 
Her Ordnung am Cammer-Geriche fürgenommen 
und befchloßen wurd daß es alsdann mit dem ap- 
pelliren, demfelben gemág/ durch dns PDuntsyer- 
Wwanten auch geendert und gehalten werden fol, 


26. 
Daf Hauptlesie und Rat des ulite 3u vez 
der zeit macht babes das Puntstericht 
34 reformiren und Oronung 30 machen. 


Wir haben us auch zu allen teilen qu fhedrung 
des Punts Gericht! und damit einem geben Punts 
#crwanten | mit bent minften Koften 1 zum fürber: 
Vicbftzn berchehe/ was billich und recht fen I mitcin. 
ander veraint und vertragen I Daß nfer verordnet 
Hauptleit und Rate zu yeder zeit mache und gewalt 
haben follen/ das Punts. Gericht zu reformiren , 
und befer Ordnung und maß des Gerichts fürzune 
men und zu machen I wie ffe nach gelegenheit der 
Sachen und Lauff fürderlich mg und gut anficbt. 


55. 

Daß fein Bundteverwanter den anders 
überziehen/ entfesem^ pfanden/ noch die 
feinen vaben foll. 


Wie obgenannten Kaifer Marimiliant Ehurfür- 
fen! Fürsten, Prelaten! Graven! Freyen | Mit- 
fer; Knecht und Stett 1 die Yinfern und die ins 
guverfprechen fteben I follen auch einander I oder ye: 
mandts under Ying | bie feinen oder bie ihn suber 
fprechen fteben! nit überziehen des feinen! feines ge 
brauchs oder alten herkommeng I wider recht I und 
den egemelten Landfriden nit entfegen! pfenden/ 
oder die feinen vaben : Wo aber das befchehe | daß 
doch nit fein fol | dargegen mit der that I wider 
Hecht nit gehandelt: Sondern! wo yemandts über 
zogen 1 wider Mecht entfezt / gepfendt ober Die fet: 
nen gefangen wurden! wie obgemelt ift! mag er das 
an ben Richter | der von feines gegentheils Parthey! 
als vorfterh | verordnet ift / langen (afen / ben ans 
vuffen und begern / mit demfelben zu verfügen I den 
entfesten wider einzufezen / bie Dfandung wider zu 
geben und die gefangen ledig zu lafen: find fo das 
befchebe: will dann ber] dem gefchehen ift! umb die 
that ibt zugefügt ben fo ihm fchaden ober überzug 
getbaa bett] mit Sect fürnemen! das mag er thin 
in vier Monaten den negften ungevorlich I vor dem 
iegtgemelten Michter! als einem gomainen Dichter! 


ift. Wo aber pem / der follichs gethan hott I dag 
Toibergebeu | cinfezen oder ledig faffen I wie obftat! 
auff erfuchen feine Michters) ohne verziehen zu chun 
nit gemaint werelfo follen Doch in gwenen oder dreyen 
tagen! bey einer gimlicben Gelt« poen] fo ber Richter 
nach geftalt der Sachen zufezen macht haben folly 
die Pfand twider gegeben I unb bie gefangen levig 
gegelt werden / bif zu außtrag des Mechten. Mo 
aber follich widergeben der Pfandung I over ledig 
lagen der gefangenen vor gemelter maß nit befchehen 
wolt : alsdann folle des bejchedigten Joauptmanu 
auf fein anruffen! bie Mate des Dundes an ein ges 
legen Malftatt fürderlich. befchreiben ; — bafelbft fie 
tathfchlagen I handeln und fürnemen follen I damit 
dem obgemelton erfuchen des Richters unberyogene 
lich, Bolg gefcheher und foll nit deftminder nac) ver 


j entfezung oder übergeiff der obgemelt Richter! ohn 


verziehen anff anruffen des Elagenden in acht tagen 
darnach | fürderlich Necht-tag in ber Sach für fich 
und die beyfizer und 3ufdg / tie vor ffetb | fegen, und 
bie Sach / ber entfezung ober cingriffs in Monctés 
feift ver nechften I darnach mit Reeht endlich ente 
feheiden: tind was alfo mit recht erkennt wird / dara 
bey foll es ohne tonigerung beleiben I und von ftund 
an vollzogen werden : Es ware bann / bafi das 
gemein Recht. in deinfelben fall zu appelliren 
¿ulicg. Dafelbig auch qu Señteung des berürten 
Michters | mit fampt den zufügen ftefen (oll 5 und 
fo fich in Decht erfindet/ paf der Elagend theil wie 
der Decht entjest wäre I fo foll der WAutwurter ibn 
ívider einfegen I und ibm allen Eoften und fchadent 
ibm der Sachen halben auffgeloffen entricht nlauf 
máfigung des Nichters | und nicht deffiminder Dette 
felben Kläger fein gerechtigkeit efbalben I gegen 
Dem entfezer vorbehalten fein Finnhalt gemein Hecha 
tens. Wo (fid) aber mit Roche erfindet! daß der 
ffagenb thail! umb das fo er Hage! nicht recht noch 
fug gehabt bett : So foll ber Heger dem antwurter / 
allen offen und fehaden der Sachen halben auffate 
loffen 1 nach mäßigung des Michters ablegen I und 
fo (ic) alfo in Necht erfindet | baf das Bahen over 
Pfenden von dein antivurter billich befchehen wäre: 
fo follen ibme die Pfandung und gefangen I fo etf 
wie obfteeti auff erfuchen des Nichters/ bif zu aufs 
teag des Nechtens binauf gegeben und ledig gesalt 
Dette] wider zugeftellt werden. Mit den auch bete 
feló antwurter nachmats I wie fic) gepürt | handeln 
mag: Doch ob yemand gefangen wird um malefiz- 
Handel! damit foll es gehalten werden wie recht ift. 


28. 
Yoaminben Rechtvertigungendeß Pundts/ 
ein tbeil mit feinen zufäzen/ nit erfchin. 


Ynd ob in folchen Sachen der entfegung oder 
Gbergriffét oder in ainichem andern Diceor gemelten 
Nechtvertigungen I fo fich vor ber brepen Richter 
aínem/ als einem gemainen Richter! mit beyfizern 
und ¿ufázen/ als obftcth! zu handeln gebüren | ein 
tail fambt feinen zufügen! auff angefesten tag als 
ber gehorfam erfchin I und der ander theil und fein 
zufazen nit erfchinen I unb das auch ehbaffte noth 
vor bem Michter nit erfeheine : fo folf der Nichters 
auff antuffen des gehorfamen teils und feiner zufäg/ 
fo engegen warn nicht deftininder in Recht fürgebeul 
Wo fic) Das zutun gebürt/ in aller geftalt als 06 dev 
toipertail mit fampt feinen zufägen) engegen ware, 


29. 

Wann für die verotonete Richter anders 
fubftituire und eeorortet werden follen. 
Hud ob fich begdb! bafi bet pbgeme(ten verorbuc 

V 3 sen 


ANNO 
1512, 


Anno ten Richter aimer oder mebe/ inainticher Sad 
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Secünpfcbafft oder ander urfach w 
ter fein folt oder möcht ; fo foll o 
Stand des Bundts! Hon 
ordnet ware I unverzogentid 
ftatt/ in follicher Gach fub 
ben / der auch alsdann in perfect 
und zu handeln macht haben foli] 
Orducten Dichter einer war! wie vo 


ob ex Der ver» | 
eth. 


| 


30. 
Tay. devo 


alt tribe die 
Jalb def 


e 


Wie die Rayferlic 
ab und anf 


gesetigen” tm 
Di au Zwingen 7 uno d b Com- 
miflari 34 oronmei. 

| 
Wir Kaifer Marimilian haben auch als Romie | 


fcher Kayfer zu fürdrung des echten 1 den dreyen 
Hichtern des Punts! fo zu yeder zeit geordnet fint | 
oder werden / i nfern Kayferlichen gewalt und mache | 
geben und bevelhen / und tun das biemit I daß fo 
au jeder acit! fo bie nothurffe erfordert/ in Yenferim 
als Römifchen. Kaifers nahmen / und von SEnfern 
tuegen/ Die gegetigen fo innerhalb und außerhalb des 
Punts zu verbôen / erkant werden I bey zimlichen 
Speenei des Rechten sivingentauch Commiffarien, 
fo feyen im Bundt oder niche I qu verhdrimng folcher 
¿eligen I ordnen und geben) denfelben follich verbos 
zung zu thun / gebieten follen und mógen I tie fie 
sug und gut anficht. 


31 | 
die Puntsvermantes "Je Oberkeit die 
r(am mit entziehen / uno voa der (per 
ihnen gehört und aufactraget 
werden foll. 


Daß 


Es follen auch die Communen oder 3inbertban 
Pins Puntsoerivanten zugehörig 1 ¡fren Serra / ibe 
Dberkait und gehorfans / nit entziehen / fondern bie 
zu yeder zeit halten / in maß (i) fehuldig féin / und 
von alter herkommen iff. Ba fie aber vereinten! 
Daß wider fie unbifficher tcife | wider alt horton: 
men! und anders! dann fie fehuldig waren / gehans 
belt oder fürgenoinmen toutb I fo follen fie (ic) dano 
noch wider ihre Herrn nit abwerffen! oder in einich 
ungehorfam begeben : Gonder das an Die gemaine 
PBerfanuntung des Bunds gelangen fafen I die bain 
tal gegen einander firderlich und Summarie ver. 
Hort und fleiß Haben follen 7 fp gunlicher weiße güt- 
) miteinander zu berainen: Ob aber die gütlichkeit 
finden werden möcht / wie dana bain tail! | 
Durch die VGerfammlung des Dunts ihrer Srrung | 
und Spena halber enefcheiden werden / baben follen | 
und wollen wir gu allen tailen! den behaltenden tail | 
Handhaben! on Serung und geverde, 


S DIPLOMATIQUE 


fer ainung 
fein! daß 


ev erinnert werden / gu fei. 
en und behalten follen! m 
(ten. vermögen / alles getrenlich 


i und unge 
barlich | als ob Die Gach Wufee yedes aigen wär, 


Hund ob fr 


Mam wider eveyle wird! foll fo dem! 
Des fy € ift | wie bie erobert wird / Wider ges 
antwortet werden.” Was aber daneben von Haben 
gemunien und erobert wirdet I foll an gemeine beük 
kommen: Was aber vor ‚gefangen bracht wirbct/ 
foll zu des willen fteben/ der (ie nidergeworffen hat! 
bie in fein Gericht quftellen und recht gegen ihnen 
ergehen zu lafien oder diefelben in ber gemein Haupt 
(cit band qu ftellen. Möchten aber follich sugrifff 
gefangen oder Mame nit erobert! und zu frifcher tat 


| evenle werden / und fid) die Gach umb verbrechung 


des Sandtftidens oder dicfer aynung! wie obftat! zu 
einem täglichen Krieg begeben | oder daß wir! die 
Anfern und die ns zuverfprechen fteben Livie obere 
gelaut/ gemainticlh oder funderlich 1 funft unerfolge 
Mechts I ober wider bif WAyaung | wie ebftat I be 
Friegt tourben + Oder daß ns) den Sinfern 1 oder 
bie Pins auverfprechen fehen I wie oben gemelt | ais 
mery oder mehr Hufer over ihr Sand Scût/ Schloße 
Stett 1 Deveftigung |. Märcte oder Dörffer | ober 
dergleichen abgewunnen wurden! ofnerfolgt und uns 
erlangt Rechts wider gemelten Landfriden over diefe 
Aynung! wie obftet mit gewale oder funft/ in wels 


| chen Weg das befchehe I und wir das widerumb jue 


gewinnen underftehen Wurden : ober Daß wir / die 
Hufern/ oder die tind zuverfprechen ficken! wie ober 
gelaut I mit gewalt oder macht unerfangt und tine 
erfolgt Nechtens / wider den gemelten Sandfridert 
Oder biefe Aynigung / Abersogen/ Belegert | Wafer: 
oder ihr Sand/ $eüt! Schloß, Stettl Dörffer oder 


| Beveftigung! wie obftet I belegert wurden /umb das 


alles! und auch ander nothdurfftig antigen! fo bent 
Pind oder feinen verwanten zuftehen wird! follor 
Wit! auf erimanung des Hauptinans! fo hilff/ trofs 2 
bet cinanders begert / an cin gelegen end befchriben 
und erfordert werden! und durch dine felbs | oder 
Unfeve Rite cxfebcinen : bafelbft wir / oder Hufer: 
Rate | mit andern des Punts zugeordneten Máter 
und Haupeleiiten! rathfehlagen und fürnemen follent 
wider follich Fridbrecher oper verleser diefer Wiuungl 
Hilff oder anders guthun/ fo zu follichem nach geles 


| genbert der Sachen / Sand und Tinfer Wuntsvers 


Warten vermögen! die norhurfft erforderc/ den Sande 
friben und vif 2Linung damit zu banthaben | es fey 
mit täglichen Krieg] mit Befesung | Schloß! Stettl 
oder ander Dedeltigung! oder au ainem Beldzug, 


33- 


Wie yeder Stand. def uito einen Haupts 
mann fezen und haben foll. 


32. | 

Wann yemand im Punts wider veche/ deit| nb damit fo viel fattlicher mit zeitigem ot 
J.anofrioen^ oder oiefe ainung angegeif> | wolbetrachtem Rac/ fruchtbarlich gehandelt I und 
fen oder befchedige vouro / wie man nachz | Hinfftiger fchad verhüt werd I fo fegen, I ordnen und 
eylort uno bil(f sm (ol. | wollen wird daß die seit folcher erftreckten. Winungl 


| an§l durch Uns Kaifer Marimilian / als Erz Hero 

Und ob yemand I Wer dee ober die wären I Yng | gogen su Ocfterveich/und Ens Chuciieften und Fa 

Kaifer Marimilianlals Erz» Herzog zu Oofterveich! | ften vorgenant! ain gemeiner Hauptmann: def 

fins Ehurfürften und Firften! Prelaten! Graven ( | chen von Ens Prelaten! Graven! Freyen/Rittern 
nf Herren! Ritter! Knecht und Meichs.| und Knechten auch cin gemciner Hauptinanns und 
ergeineft! Die Unfern! oder bie Ens erblich | von Uns obgemelten Neichs- Stetten I auch ein gee 
eben lang! Geiftlich oder Weltlich ¿uver. | meiner Hauptmann zu den fürfallenden handeln 
en fichen 1 geimainlich oder fonderlich / uners | des Punts und aufrichtung / nachvolgender maß 
€ und unerfangt des Rechte wider gemelten | denfelben firgenonmmen und gefezt werd: 96 es fich 
feiden! oder bíefe Hufer ainung! angriffen oder | begeben wurd / bafi Knfer ainicher tail ober dic fin 
wurd | fo follen und wollen wir in allen | fern! oder die fins zu verfprechen (teben / wie obges 
bloßen! Stetten! Landen und Gebieten! melt! bebriege I befchedige I belcgert! oder überzogen 
) wurden? 


E 


DU DROIT 


griffen ift ; oder bafi Ying funft Sachen fuefallen! | 


1512. parum wir der Berfamlung def Bundts nothduefftig | 


wurden: umb dag alles foll Unfer yeder tail! feinen 
Hauptman wie vor underfeheiden ift! erfuchen! daß 
er on verzug! Jing Puntsverwanten/ twie nachvol: 
gend ber Math halben begriffen wird’ an ein gelegen 
end befchrich) pafelbft wir Puntsverwanten zu allen 
theilen erfcheinen/ und handlen follen I wie oblaut / 
und die nothurffe erfordert. 


34. 

Wieviel Rayfel. May, Churfürften und 
Sürften Stimmen Jm Kat def punte 
babes follen. 


And damit fridlich | fruntlich und gleichmehig th 
dem Mat und befchluß deffelben gehandelt werd! fo | 
haben wir Puf veraint und vertragen? verainen und 
dertragen Auf auch Diemit! dag wir Kaifer Maxi- 
milian, alf Ergherzog zu Ocfterveich / zwu (tym 
men und tir Uriel Ersbifchoff zu Meng Gabriel 
Bifchoff zu, Eyfrett 1: Heinrich Bifchoff zu Augfpurg/ 
Wilhalm Hergog qu Baiern ) Friverich Margraf 
au Branpenburg/ oder Unfer Rate an Wafer Statt! 
membich yeder Fürft ein Stimm I im Nat bef 
Bundts und nit mehr haben follen : alfo/ ob wir 
gleich viel Nat in Unfors abtvefen (chicken wurden! 
follen doch die von TYinfer yedes wegen I nit mer] 
dann Hnfer anzal der Stimm haben / und doch alle 
den Nat bef Bunds fehwehren wie heinach vol. 
gen wird. dnd ob wit Kaifer Marimilian I alf 
Erghergog zu Defterreich 1 Churfürften! und Für | 
ften/ Diff oder ander nothurffe von beni Bund be: | 
geven wurden! fo follen wir ber begerend Grütft und 
infer Mat I def Nats die zeit abfteen/ und Enfer | 
Stymm einem andern Fürften SSunbtébertvanten 
zuftellen | damit fins Súrften an den Stimmen 
nighgit abgeng: 


| 


3 
Wie die Prelsten/ Craven; Stegen, Kits 
ter und Knecht ir Stimmen haben follen. 


Defalcichen follen wir Prelaten | Graven /Freyen! 
Ritter / Knecht fiben Stimmen haben I und nit 
mehr: doch alfo : daß von ns Prelaten etlich ; 
pon ns Graven und Herten etlich/ und bie Abris 
gen von Ans Ritter und Knechten Darzu verordnet | 
werden. 


36. 
Wie die Reichs-Stete ins Bund Ge im 
men haben follen. 


Defigleichen follen wit bie Neichsftet Bundts. 
verivanten auch fiben Stimmen und nit mehr bas 
ben. Doc) ob die Sach darumb hilff ober beger 
an den Bundt gefehehe! Bus Prelaten! Grafen/ 
Sreyen! Ritter! Knecht oder NeichGtett! einen 
oder aine antreffen | ber in follichem Mat oder Stimm | 
verordnet war! fo fol ber / oder diefelben! alß vor» | 
ftat! vie zeit im Math abfteen / und follich fein/ 
oder Jr Stimm ainem andern jm genoß/ ¿ufrcllen | 
und bevehlen. 


37: 
Daß es allweyert bey den Sibert Stimmen 
von yedenı Stand beleiben (oll. 


Es ift auch innfonderheit befchloßen I ob hinfüre | 
mehr Churfürften ober Fürften in ben Hund génome | 
men wurden] daf es allwegen bey den fiben Sim. | 
men von pede Stand beleibens alfo daß wir Rai | 
fee Maximilian ¿wo ftimmen! und wir andern | 
Kurfürften und Sürften alle fechs Stimmen und nit 
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AXNo wurden I foie it Dhgemelten necbften Articul be | mer haben / und tus beffalben ob Fnfer gleich 


mehr wérben/ mitcinander nach billichen Dingen Der? 
gleichen und verainen follen. 


38. 
Der 3oauptleüt Aid; 


Die alle! fo alGo im Nat gebraucht werden [2H 
fen auch dem Mar def Bundts | wie hernach volge! 
fébivebren. - Hind erftlich: So follen die Saupticüty 
ben/ fo fi erwölt haben! geloben und fehwöhren qu 
Gott und den Heiligen I Bnfer Kaifer Maximi. 
lians, als Exzhergogen zu Defterreich | und infor 
ber Churfürften und Sürften: defiglcichen Tinfer der 
Sprefaten ] Graven! Sreyen! Heren! Ritter / Knecht 
und der Stett | und all anderer Wuntsverwanten 
Cer! unz und wolfatt/ nach irem beften vermögen 
zu betrachten und zu fürdern/ unb fehaden zur ware 
nen! und in follichen ihren Mmpten gleich und ges 
mein/ dem Armen! alf dem Neichen zu fein! und 
follichs alles zu bandlen und zu thun/ wie fich/ lane 
und innhalt der Oronung und aynung def Dunes 
fag gebürt /darzu den Mat def Bundts zu verfeyweie 
gen! bif in Seen todt/ Es tvrggbann / dag jn jols 
lichs durch den Rat def Pundts zu Öffnen sugelagers 
wurd. 

39. 
Der Rat Aid 


Es follen auch alle Rat! fo in bef dunt Rat 
erorbnet ober eingeloßen werden | Heder I andern 
MRaten def Punts! aidtspflicht thun I allen theilen 
gleich und gemain zu fein / und einem als dem ane 
bern des beften und negften/ feinem verftchen nach! 


| gu raten und zu helffen/ und in def Punts Sachen! 


darumb er von feins Herrn wegen gebraucht wurdet! 
trewlich'3u handeln! und den Nat! anfierhalben fois 
nem Herrn! und des gefehworen Näten die follichs 
auch bey jhren gethanen Pflichten 1 zuverhelen 
fehulpig fein follen / zuverfchweigen bis in ihren tobt/ 
alles getreñlich und ungevärlich. 


4O- 0% 
Das Manptleit und Rat mögen Keänderg 
werden. 


Es mögen auch Hauptleiiten und Rath aus che 
haffe oder andern urfachen geendert/ und ander an 
je ftatí gefezt werden! in affer aeftalt/ wie oben bes 
geiffen ift. : 


41. 
Was der LT ercr teyl der Rath befthleige/ 
foll son allen bundtsverwanten vollzogen 
werden; 


Was auch ourch den meterntagl der Mat sorge 
melt! in handlung des Bundts / fo für fie gehört 
und kommen! befchloßen wirdet dabey foll es beleie 
ben! und von allen SSunbtebertvanten | wie fic) dag 
einen yeden/ nach innhalt Diefer ainung zu tun ges 
pürt! teffaogen werben; 


pes: qe 
Wie die drey Hauptleiie ein mebrers más 
cher follen, 


Und ob bie Rat under jnen nit ein mereta machen 
fondern in giveen oder mer gfeich theill der Cini 
men. nach | zerfallen wurden: Go follen die drey 
SHauptleñt / vorgemelt ain mebrers machen : algo 
wellichem tail! fo alle dey einhellig oder der Mertaif 
außer ihnen zufalle / bem foll vollziehen gefcheben ! in 
allermaf! als ob follichs/ durch ben Mietern tail der 
Rte! wie obftat! befchloffen worden wäre; 

Wee 
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z 2 | fo haben wir ding yest frenwilliglich / nachfoaer 

ADS diuo D ‚ans west Trepteilliglicb / nachfogender ANNO 
Wie mam einem die Half und beylegung | ruffung veraint unb vertragen : algo bas wir zu Ros 

X517. su thun erkennen mo befchliefens foll. | und zu fuf wolgeruft haben und halten follen. Item 1317 


Es follen auch | vorgemelte Nat und Hanptleit 
nit erkennen | oder befcbliefen/ daß man einem Diff 
oder beylegung zu thun/oder nit fehuldig feye : Son 
dern darumb) wa ihnen durch bie Parthey/ fo Dilff 
oder beplegung begert/das dic wider den Saubfriben / 
oder Diefe ainung/ befricgti überzogen Ibelegert [oder 
funft dergleichen maffen befchedige/ anzeigt und bey» 
bracht I. durch offenbar that! handlung / oder dergleis 
chen! oder funft fcheinbarlich / ober glaubwürdig bes 
weifen wird / alfdann zuerkennen und entfchlieffen/ 
nach. gelsgenheit der Sachen I Sand und vermögen 
Yiuferé Puntsswerwanten / wie und welcher acftalt/ 
und mit wieviel die Half fürgunemen. fey/ zu tágfi 
ehem oder Hauptkrieg | oder zu befagung! Stett/ 
Schloßl: oder ander befeftigung tnd foll in dem 
fein tayl für den andern / fo Hilff zu thun (chuldig 
ift! befehwebre werden! bann fo vil ibm / in nach 
dolgender Riftung auffgelegt tvürbet : alfo /daf von 
yedem tail nach feiner anzal gleich bilff genommen 
und gefchehen tod. 


44 
Ob ainidy tayl von Rater anfbelib 7 wie 
es gehalten werden foll. 


Wir wollen auch I fo der Hauptmann auff an 
tuffen der Parthey I fo bilff begerts bie Stend def 
Spunbté] wie (id) nach Laut der cinung/ wie obge- 
ancít] zu thun gehort/ befchreibt / daß die on allen 
perjug erfeheinen) tnd ob ainicher thail aufóleíóen 
würd! fo follen bie gegenwärtigen oder erfehinen! 
nicht beff minder in ihrer handlung und Dil fir 
fart} und die Stimmen undercinander erfegen / Das 
mit daran nit mangel fey: und was von den gegen: 
wertigen befehloffen wirdet/ daß foll der aufiblcibend 
theil/ nach feiner anzal/ auch belffen vollgichen. 


AT. 
Sn was geftaleı die Kit Def 25nnbto; cis 
Herr anftand oder frio machen mögen. 


Es follen auch! bie bemeften Nate macht haben! 
au yeder zeit! fo fy nach geftalt der Sachen! nus 


und gut anficht! einen auffande oder frid des Eriegs | 


zu machen und anzunemen! doch follen fy! £cinen 
endlichen bericht eingeen oder machen! Es fey danni 
Der oder bie | bem oder den verumrechtung oder bee 
fehedigung gefchehen war/ zuvor bargu berufft/ und 
j wn widerfabren/ Daran er ober fp/. billich 
nach der Mate erfantunß | ein benñgen haben. Emb 
und ander notbourfftig bendel dof Bundts und 
verwanten / die zeit der auffrur oder Friegs! fof» 
geotbneten Rate un Hauptlent zu den auGrichti: 
gungen und Bundishandlungen/ wie vor gelaut/ 
berorbnet/ an einen gelegen end verfammler / mit 
und beyeinanper bleiben | rathfehlagen und fürnemen/ 
DAG zu nug und furdrung def Bundts dienftlich 
geacht mag werben. 


46. 
Wie die ansalder hilff/su Rof und Fuß von 
den Stennden def Bundts angenommen 
ift. 


Und damit thir Bundisverimanten den fríben Def 
ftattlicher underhalten! und in auffenen und Strícgs 
làuffen! unfern twiderivertigen feuchtbarlichen bege- 
nen mögen/ und der widerwill |. fo deshalb zwifchen 
An erwachfen möcht] fo ein faut dem andern Hilf 
zu chun qufflegen wird / verhut und vermitten bleib: 


| lich: Mir Kaifer Maximilian zweyhundert zu 
Mob! fechsgehenhundert zu fuf. Wir Exgbifchoff 
| Uriel zu Meng hundert fibenzig zu Sof] Sunffhun- 
dirt zu fuf. Gabriel Bifchoff zu Coftett Dicrzig 
zu Siof/ zweghundert funff und zwanzig qu fuf. 
Damgo Bifchoff zu Eófteng/ zwölf zu Roßı fiche 
‚sig qu fuß. Heinrich Bifchoff qu Augfpurg! vier» 
[aig zu S8 / brittbalbbunbert zu fuf. Wir Hers 
| 309 Wilhelm zu Baiern/ zweyhundere zu Nos 
vierzehenhundert zu fuf. Mir Margraf Friderieh 
| gu Brandenburg! hundert und fünffzig zu 9tofi/ fünffe 
| bunbert ju fuf. Mir die Mrelaten! Graven / 
| Sreyen/ Ritter und Kuecht/ fünfzig zu Roß/ tae 
| fend zu fuf. Wir Burgermeifter und Rath der 
Statt Minenberg mit fambe ber Stat Wines. 
| bain fibengig zu Sof! fechshundert zu fuf ; unb 
wir Dic andern Reichs Stett all/ bundert und dreie 
| fig zu Nof I drew und ¿ivangig hundert zu fuf. 
Darzu yi zu Hundert Raifigen Pferden I acht Was 
| gent und zu hundert zu fuf] drew Wagen/ fo mit 
| fchauffeln/ hawen und Éettin / auch Haggenbiich fer 
| und ander notburifé gefchicét | verordnet (open. Gs 
| wäre dann/daf bie Hauptleit und Sát def Bunotey 
nach gelegenbeit der Sachen I mehr oder minder 
Wagen aufjegen! oder erkennen wurden, 


47. 
Def in täglichen Erieg over felosutt / ein 
tayl über den andern in der ansal feiner 
bulff befchwert werden foll, 


| O: Ob fich begeben wird I bof dic ae und 
Hauptlelite vorgemelt / einen täglichen Krieg oder 
Deldgug? befehlieffen wurden : So follen von obge- 
| melter vüftung fl) die Dilff nemen und ordnen: doch 
feinen tayl über den andern befchwähren! fonder bey 
| gleicher anzahl yedes gebahrenden tails Deíeiben laffen. 


48. 
| Wie man weiter und größer Diff erkennen 
foul. 


O5 auch Rat und Hauptleit vorgemelt anfehen 
fourd / der notbburfft nacb/ bafi der febwaht oder macht 
det wider Darthen fo flare’! daß weiter und groffér 
bilff/ der zu begegnen! motfbürfftig wurd: Go fol 
len fi) bic angufegen und zu ordnen gut macht babens 
| doch Daß Die / nach vorigem anfchlag I angefehen 
[und gefezel und fein tayl für den andern weiter bes 
| fehtvert werd! Dann wie oben gelaut iff. 


| n 49. 

| Der! fo bilff begert / mag dic extant Diff” 
gar oder sum tail annehmen, Doch nach 

gleicher anzal. 


„Hund ob bie Nae und Hauptleit tins Kaifer Vias 
rimilian / als Crébergogen zu Defterreich / und 
| G bur fürften | Súrften! Declaten) Graben / Freyen d 
Ritter / Kuechte und Neichs-Stett qu täglichen 
| Krieg | Beldzug ober underhaltung infer Stet 

Schloß oder befeftigung bifg zu tun befchlieffen und 
| erkennen wurden: So foll in Def macht fteben | dens 
Diff gefcbicbt I und mitgetailet wird | wie die bes 
| fchlofien und extant ift/ gang oder zum tayl augunes 

men/ und fo er die alfo zum tayl aunimpt/ foll das 

gefchehen nach anzal eines peben belffers gebuhrene 
| ten theillund alfo vor ben Näten def Bundes geote 
| Dnet werden / damit ber [aft gleichmäßig actep(t und 
| fo diel feipenlicher getvagen werd, — 
| Die 
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à ce OS : 
Die fo übersutg beforgen 7 follen ire Land 
Stete/ Schloß und ander Deveftigung in 
queer verwabrung uno Biftung halte. 


Yınb das auch der Foft vervingevt/ unb Hinfftiger 
fchad vermitten bleió/ follen und wollen wir Dunds- 
Periwanten/ fonder die [fo an den Orten gelegen fein! 
oder überzugs für ander beforgen men) ner Land/ 
Stet | Schloß I amd ander Beveftigung in guter 
verivahrung und rüftung / mit gefchickten Leiten! 
Buchten! Pulver) bley unb anderm gegetig dargu 
nothourfftig haben und halten / auch mit gebew. zu 
Dev teebr dienende bargu mit Käften I Sifrung und 
Sprofanben I Tarinn vorfehung thun | nach gelegen 
Heit Unfer yedes vermögens? damit fpott! fchad und 
nachtcil verhit bleibs dann zu befazung Sand / Seütl 
Stet! Schloß und ander Beveftigung I wir einan 
dec Hilf au tbum nit (chuldig fein follen. 


er : 
Ware brerimt der geprech und mant alfo 
ro wär. 


Es were bann / Daß der geprech und mangel alfo 
grof/ Daß der/dem Die zugehörig warn! mit feinem 
Horindgen die nit befezen möcht : defibalben aus dev 
gothdurfft die Nate und Hanpeleñt vorgemelt I ber 
schließen und erkennen warden / grogern fchaden ba» 
tnit firzutommen :  alsnann follen wir Bundtsver 
toanten bie thun I bod) nach anzal eins venen. gebir 
temen tails anff Finfer felbs Foften und (japon. 


SN 12. 
Wann es die norhurfft erfordert 7 wie dic 
Diff außgetheile werden foll. 


$6 fich auch begeben fourb ! daf wir Bundtsver 
foanten tnfer bilff muften taylen! alfo! daß der ane 
Griff oder der übersug von finfern Beinden / mehr! 
bann an einem Orth fid) wider ins begab: Ober daf | 
fvit ben Beinden alfo. gefeffen wären | dag von not | 
Wegen/ wir Unfer Land/ Seht! Schloßl Stett und 


, Boveftigung in guter verwwarung und befesung haben 


folten oder müßten : bafi alles follen bie Rate und 
Sauptieñt beirachten / und in außtailung und ane 
nebimung ver Diff für augen nemen / und ain tail 
für den andern nit befchwebren? damit! fo viel mög 
fic) ift! gleichmäßiger faft und Eofk getragen wird: 
alfo/ vind in ner goftalt! daß ver/ fo vem handel ge 
fofen! der Geind affe fund suverfichtig und getváte 


DES G 


Wir wollen « 
Krieg begeb/ dag 
werden | Daß folche 
und fehaden. Derg 
gehalten foll werden. 
ven! Freyen) Ritter und Knee 
jer Prarimilian I als Erz: He 


ten 


Dilff kommen I und in Hate 
gen fein |  fürter in Tnferm fof 
fcbaben bey ¿ns bleiben. Doch follen fie (ich 1 
ber Lifting benügen lagen! an der! fo man 
fern mittapft! ales getreufic) und ungevärlich. 


4 ay. 

Wie die gefchickten su der Diff” der / voibet 
oie man fie brauchen willy Veind werden 
tollen, 


Bud ob wir Bundtsverwanten zu täglichen Krieg 
| aimanber Hilff tin wirden/ wie oblaut] fo follen die f 
| fo wir febicten I bero I wider die man fie brauch 


De 


A 
wirder/ Beind werden/ und alsdann den geo 
Hanptleiten um auf bie Beind 3ureiten] u e 
befchedigen Imit andern geborjam und gewärtig f. 
und nit von den Hauveleiten reiten on erlauben der» 
felben. : 


56. : 
Wie es mit dem ^ das geivuninen Oder eros. 
bert wird gehalten werden foll. 


Hud dieweil Wir Bundisverwanten follich bitfg 
zu täglichen Krieg / bem Beldzug / oder ber beivas 


| tung und befezung der Schloß I Stett und Befeftir 


gung Lauf infer felbs foften und fchadenthun: Was 
dano in folchen Sachen von tng oder tnfern Hanpts 
(ciiten getounnen odet erobert wirdct I nichgit qug» 
genommen? bann allein vahrende hab / diefeló auch 
où cin gemein beüt kommen foll/ es waren Schloß 
Stett 1, Befeftigung oder ander ligende güter und 
büchfent den Beinden abgewinnen! daß foff aetaile 
toerben nad) anzal cing jeden tails gefehictten Bolcksf 
und follichs denfelben Herrn oder Statt I dev fie gee 
febictt Het 1 zugehören. Doch I dictweil Wrelaten ? 
Graven! Freyen/ Heren! Ritter und Knecht I im 
Yuferm Eoften/ und auf iften fchaden fein werden f 
foll Uns Fürften | derfelbig Prelaten | Gravenr 
Sreyen | Jerem | Hitter und Kuecht acbührender 
tail 1 der gewinnen Schloß | Steet. Deveftiquag 
oder ander ligender güter und büchfen/ als vorftech / 
zuftehn und verfolgen: Es ware dann/ daß von Fina 
fern tail des Byndts / gegen Hufen Beinden oder 


tig ware / fein Sand I Seite! Cote! Schloß und 
Defeftigung in hut bat |. HinauG Defier minder Hilf 
tun. bedurff. ; 


PED 
Wie es mit eylender. Hilff und demfelben 
Foften gehalten werden foll. 


Es were Dan qu eplender bilff Males taf dic 


Sach nit verzug haben oder leiden möchte / narinn | 


foll nach gelegenbeit der Gach I gleich I als ob fy 
eins yeden aigen ware! gehandelt werden : und ob 
an demfelben ein mercklicher oder übermäßiger foft 
aufflauffen wurd / daran follen die jhenen I fo alfo 
éplendts oder Kürzlich nit heften mbgen erfordert tere 
Dent oper kürze halben ber zeit |. alfo eilend nit Det» 
ten kommen mögen / nach anzal ains yenen gebürene 
den tails auch geben | damit die Sach fo viel môg- 
Lich ift! gleich zugang. 


54. 
often und fchadeit dic 
Artes gefchehen foll: 


Tom IV. PART, l 


Hölff su täg- 


tidertartigen Seht niedergeworffen oder gefangen 
würden in enfer Dienft. Dessleichen | ob von 
Jinfeen Beinden gegen ins Lehe niberfeaen oder ge- 
fangen. wurden / dicfelben gefangen follen gegencin 
ander | Doch in gleicher maß ledig gegelt werden, 
And 05 übrig gefangen vorhanden waren /die in ire 
fer Fürften pienft angenommen / und daß in inferni 
toften gefehehen wäre / follen tins Fürften suftehen, 
Go aber in gemeinen koften des Buridts fchätbar 
| und treffenlich Derfonen gefangen würden / diefelber 
| gefangen follen gemain fein. Doch foll man alfıweg 
Edel und erber Burger! auch zayfig und funft ges 
| fangen Seht I gegen einander ledig (offen I uingebers 
ich. 


‘ 57. 4 : 
Wait Shlop” Stere/ sdet Defeffigung 
Uns abgewunnen ^ ourd) Uns wider eros 


bert yourdert, 

| 

| nd ob Wir Bundtsoctivanten  dinanber Diff 
[tum würden / wub erobrung | Fnfer abgeivonnen 
| Schlößer! Stett oder Sram! fo in zeit diefer 


ab 
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ainung befchehen war I und follich Schloß / Start | 
r DBefeftigung (^ widerumb durch ns erobert | 
alfo follen fo! Denn befj fie vor gewefen fein! | 
und in biejet zeit abgetwunnen / tiber geantwure | 
werden. 

58. 


Zn den Ender) da bilff befchicht/ foll simb | 
liftung7 und anders gleich feder £auff bez | 
feellee werden. 


Und wie offt wir einander Hilff thun ind sufchic | 
Een werden! wie obftet/ fo follen ber] oder die / an 
denfelben Enden / dahin ibn Dilff gefchiche I beftellen! 
und bey dem vleißigften darob fein! Daß den fnfern 
in gleich failem tanff / umb ihren Wfenning / life | 
zung und anders / fo fie notfburfftig / gegeben were | 
be. Darzu follen und wollen wir aff Bundtsver | 
ivanten ainen freyen Marckt an dem End I da ber | 
Belozug! oder das Lager ift! halten und darob fein | 
fo vit müglic ift | Daß alle Drofand in gleichem | 
aimficben Eoften! fiac) gelegenbeit dev zeit und faüffel | 
Dem Hore oper (eger midge zugehen: 


59. | 
Went von Súrfter oder Stetten teholffen 
wird / foll den ^R offert umb. Pulver uno 
orders Kezeüg felbs tragen. 


Wann auch Uns Srürften] ainem ober mebr/ die 
gemelten Drelaten 1 Grafen |. Srepen / Sitter I 
Knecht und Neichs- Stett susichen. Ob wir dann 
zu follichem Püchfen | Pulver und andern zeig / in 
Beld gehörig / nochdurfftig und brauchen würden 
fo foll follichs on der gemelten Wrelaten | Graven! | 
Sreyen/ Matter / Snecht und Reichs» Stet koften 
und fchaden gefchehen 1 und von ins den Fürften / 
fo gebolffen wird, pargegeben werden. Dergleichen 
foll von Stetten I fo wie andere Bundtsverwanten 
ihnen alfo zu Dü(ff Éommen |. ohne tnfern und der 
Bufern Eoften und jchaden auch gefebeben: Es ware | 
dann! dag ein teyl dem andern! mit Pächfen/ Puf: | 
ver oder andern gegcfig fo ce das wol bett] und perl | 
Dem geholffen wirt/ befiefben in mangel ftànbel und 


in dev epí das nit befommen möcht | fo foll der has | 


bend tayl! dem andern leihen und fürfezen ungever- 
fich: doch / daß nach außgang def Kriegs 1 ber indem 
fürgefege wird/ dem/ der ibm folliches tbut |. wider: 
geben und widerlegen fo I alles getrenlich und un. 
geverlich. 


60. 
Wart man den Prelaten/ Sreyeity Heren 
uno vom Adel su Hilff fompt 7 wer den 
foften. tragen foll. 


Wa aber wir Kaifer Marimilianr als Gri Beto 
¿09 gu Defterreich und wir Churfarften | Súrften) 
und Die Neichs- Stet Bunptsverwanten! den Dre, 
{aten/ Graven! Freyen! err und vom Adel qu 
Hilff Fommen und zugichen werden / wie yest gemelt 


El und f) bann in folchem / alg vorftech ( Biche | 


fen | Pulver I zeig und anders ing Beld gehörig, 
nothuefitig wurden: So follen die gedachten Mate 
def Pundts dariber fien / rathfehlagen und exmef | 
3en/ wer) und wie man folche zeug! Birchfen und | 
Pulver |. nach gelegenheit der Sachen darterhen : | 
und foll der Foft I fo Darinit aufflauffen wird / von 


CORPS DIPLOMATIQUE 
follen I inmbale ft Anno 


verfehen und gehalten werden 
ben Articuls. 


6r. 


| Yon einem Kemeinen dauptman in ries 


laöffen und feinen 3ugeoroncion Nöten. 


Damit auch tie aff Bundtsvertwanten in Kriegs 
fäffen/ fo biet fruchtbarlicher und fkattlicher handeln 
mögen! iff abgerede! bafi Wir Kaifer Darimilian 
alliveg ainen Fürften I ber im Bund fey I zu einen 
Dberften Belohanptinann def Bundes fürnehmen / 
und auf Anfern nignen foffen underhalten follen! 
und mögen zu demfelben Wir andern Fúrften Bunte 
Derivanten 3tocen : dergleichen Wir Die Wrelatens 
Graven! Freyen! Miter und Rnecht/ zween; und 
wir die Cotett I auch sween Kuiegs-Mátl I bie ber 
Krieg derftendig und erfaven feyen Aber infer Bold 
otbnen und fegen follen und wollen! mit denen / und 
nach Mat verfelben dev Oberfk gentain Belohaupte 
madn/ im Beld auch funfé und anderff nit handeln 
fol und mag : denen auch Dorauff alle Bundtspera 
Wwanten! fo zuziehen | gehorfam und gewirtig fein? 
ANC) pflicht und Dufoigung tbun follen! tie fich qe 
pürt. 


62; 


Daß keiner Def andern Veind/ der fürfeht 
bers enthalter, belffer oder belf É 
fec nit foll enthalten bauen? bofen zc. 


Bir obgenanten Kafer Marimilian 1 als eji 
Herzog zu Defterveich I und wir Churfürften |. Fürs 
ften 1 Prelaten 1. Grafen I Freyen I die vom 2(bef 
und Neichs- Stetten vorgemele / auch die Yinferud 
und die ins Gaiftlich und Weltlich zu verfprechen 
ftehen! det wir mächtig fein I follen und wollen foie 
ner Def andern offen Feind gemainlich oder infonderl 
bero fürfchieber / enthalter und helffer oder helfferse 
betffev fo bald ding bie ogrfunbt zu wißen gethant 
oder Wit felbs geivar werden! in allen und yeglichers 
Vnfern Schlößen 1 Stetten 1 Merten) Ds 
unb Gebieten! toiffentlic) nicht enthalten I Kaufen! 
Dofen! Azor! tuencten I noch gefährlich binfchteben I 
bilff 1 fücbrung I noch beyftand thun : Sonver die 
felbs annehinen/ und in Écagrt infer Oberkait) gegen 
der odet denfelben handlen und fürnemen) aff 06 es 
diner yedes aigen Sach wäre ; Darzu dem tlagens 
den theif rechts ungefauinbt I gegen ibn ergehen zu 
lagen und verhelffen auch ber Peintichon geftvengen 
frag dem Hagenden! nach gelegenheit/ auch glandlis 
eher und erberer anzaigung def handels geftatten/ und 
in afferma furgeben | alf. ob es Yinfer yedcs aigen 
Sach wäre. Darwider wir auc) außerhalb per» 
willigiing def Hagenden / bem] oder den Beinden) 
ihren enthaltern/ belffern oder anbenger/ toie obftet/ 
| Fein ficherbcic/ troftung oder glait geben follen oder 
wollen | alles inhalt gemeines Sandiridens. Gone 
| bern follen und wollen toit | Y Schloß 1 Gif 
| und Befeftigung/ ainander offen haben tmb haltens 
wider Fenfer Bernd I Die darinn und daran zu fire 
chen und angunemen) und mit den zu handlen / wie 
obgemelt iff. Wir follen und wollen auch ainandey 
in dem alfo! mit Math bilff und beyftand ver Hna 
fern fürderlich und beholffen fein I alles getrewlich 
und ungeverlich. 


fer 


Has den Fürften zum halben theil: Bon Ying ben 
gemelten Drelaten! Grafen! Freyen und von: Woof | 
zum vierten theil/und von ¿ns den berürten Meichs. 
Stetten I auch zum vierten tail getragen und bes | 
galt: und follen darzu Zeigimeifter geordnet werden] | 
bie follichs in vermabrung nehmen I und barum | 
berechuung thuen | doch Aber bie vertwarung der | 
tetti Schloß und Befeftigung die! wie obftehetl | 


63. 

Es foll Fein Richtung auffgensmmen werd 

den / die aufgefagten Leben feyen dann 
wider geliben. 


And ob thir Bundtsperivanten fambt oder fondere 
Krieg oder auffeur I ainander gu Hilf in Érafft 
bicfeg 


in 


DU DROIT DES GENS. 
g kommen twirden und Jinfer (eben auff» | utd hindan 
fagten foll kein richtung aufgenommen werden! | auch ver 
fins | Y 9 Dienern und ¿ugemanten | Dief 
fegen Dann utor Hufere unpifre (eben wider geliben. | ur 
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gefezt fein I alle ervolgte und erlangtel Ann 
und händel/ fo von yemand, in 


ANNO biefet ain 


1512. 


6%. 
Vorbehaltung in diefer aynuny. 


Bundesverivanten und den finfern! und Jinfecn. gicbung mit befehehen war: darinn follen wir a 
verivanten bevor / Finfer gerechtigtcit | qu Yenfern | der auch bebolffen fein! umb vollziehung deff 


Dienftbarkeiten / 
SPraneichafiten. 


lebenfebafften J Öffnungen und 


65. 
Die fondent vertrág Kayferl. frjageftót / 
Churfirfien und Süvften follen in zeis der 
3i ynume ruben. 


bergog zu. Defterreich ; defaleichen wir ander Chut 
fü mo Fürften Bundtsverwanten/ etlich fonder 
Heriveg und Dilfffich ainungen gegen «und mitcinan: 
dee! auch Sinfern Landen und Seuten haben / follen 
Diefelben auftrág und Hilfflich ainungen? die seit Def 
Bundts ruhen und (till féchen / und mit Hilff und 
außtsäg bleiben bey ver ainung des Bundts. 


: 66. 
Daß man einander vor außländifchen und 
frembden gerichten handhaben (oll. 


O6 auch wir Bundtsverivanten fampe over fom | 
Der! mit frembben oder aufldndigen Nechten geift- | 


ficben oder weltlichen! dahin wir zu recht oxbenfich 
mit gehörten! wider den Landfriden / ober Diefe aye 
nung! bekömbert ober umbgctriben wurden liber Das 
Ait) oder die Mujer! oder Bnfer verwanten | an 


bilfichen Enden! (aut def Landfeidens und diefer ay | 
mung firzuéomunen ting nit toanacrten |. oder das | 
berfagten | darwider unb darinn follen und wollen 


{ir cinanoer getrewlich belffen/ handhaben I fchügen 
1100 (hirer) damit wir fremboer und au&(anbiaer 
gericht entladen werden! und bey zimlichen und bil 
Yichen rechten! innhaft deg Landfridens und difer ai 
nung beleiben mögen. Wir follen und wollen auch 
Yiwjer Huberthanen argu halten / bem auch getretwe 
fid) nachkommen / und ihnen Datvider zu handeln 
vit geftatten/ alles getrentich und ungeverlich. Doch 
foll es mit den Chorgerichten der vorgemelten Bir 
schoff gebatten werden! wie bon alter herkommen ifr. 


67. 
imb Sahen/ darumb mar fich in dicfe diz 
nung begeben / (oll man einander nach 
eufgang der Eye beholffen (eis 


And ob (id) fügen wird! bafi yemand/ wer der 


Oder Die Waren! die in Diefer ainung mit begriffen | 


wären / aínen oder mehr! außer Ynfern Bundtsver 


ivanten] und Die Enf! wie obftat I zu verfprechen | 


finden! exfuchen und anfangen: würden! umb Su: 
chen! bie fich in und bon diefer ainung wegen! Die 
weil die gewárt / begeben und verloffen heiten: da» 
finn follen und wollen wir! nach diefer verfehreibung 
innbalt / fo die aufigangen ift! Danmocht/ dem / oder 
Denfelben | beraten und beholffen fein I in gleicher 


dveife und alliweg! alg ob Diefe ainung Daunocht wee | pig it: Doch fo follen die 


rete, 
68. 
Was 
sußgenommen fein folles. 


jinb in diefer Vnfer aittumg follen aufgenommen 
Tom IV. Part; I 


| 


| 


| waren) de 


: 3 OY \ gelegenheit einer geben. Sach! in frafft der Eynum 
Recht und benocl in diefer eig | à E. 


ifig fleen 
dann! buff 
gege 


am 
Wen. 


69: 
Was einer erlangte bar” teten oot jer 
die nie im Pund begriffen jetit 7 wi 
mit. gebalten werden (ell. 


Aber das! fo einer evlangt/ evvolgt/ oder darumb 


| vertragen und deff in gerár/ oder innhaben Former 
Find nach dem Kaifer Maximilian , alf Erb: | 


ware! gegen den jhenen fo in dicfe 


tung nit bes 
griffen waren! barben follen wir get 


inander 


|bandbabent fchigen! fehirmen! und nit verlaffen. 


70. 
Welcher Hyndtsverwanter yemano a: 
halb def punte; wider den Lan 
aiming beEcieqt oder befch 
eni foll Fein bilff befchehen. 


Ob auch wir! Kaifer M 
hergog zu Defterreich ; wir Churf 
Drelatent Graven! Segen /. Herrn 
und Wir Neichs- Stet obgenant! die Tim 
Die ns quberfprechen fecen/einen oder mehr fir fic) 
felbs1 pon freyem willen! oder fünft yemand anffers 
halben diefer verdinung / befehedigen oder befriegerr 
‘wurden! tvider Den gemelten Landfrinen / und dife 
aynung: darinn follen wir anbern/ dic Hafern und 
Die Hus ¿uberfprechen fteben/ dem/ oder denenfelben/ 
Oder Den jhreu/ oder pemand von ihren wegen Fais 
Hilff fohuldig fei. 


7X. 

OD fich yernand ; außerhalb def Dundes) 
umb fpenn und Trtung / c ethent 
Dundtsvermanten / für die Richter 
def Dundes unverwegerts rechten tot era 
bieten umb Sachen die mit entfesum an» 
treffen; 


Ob auch wir Bundtsperfoanten /ainer oder mehr 
gegen yemandts / aufferhalh Def Bundes! Syrrund 
und Speen getbunien / umb. Sáchen I die nit ente 
fezung antreffen! und fic) dev! fo nit im Pund ift / 
ungemaigerts Nechten | auf Die-drey Richter des 
Dundts tat erbieten: So foll dem Bundtsverwanten 
in follicher Sach) von des Bundts wegen! auf fein 


Rechtötage angefezel und fürter nach b 
Dronung procedirt werden. Wo ab 
außerhalb bes Bundes ift! follichem feinen 
vor dem Bundtsrichter nit volg thin / 
rechten. nicht nachkommen wird 


dem Bundtsperwanten/ ferner unverhindert auf 


| fein antuffen / von dem Bund Execution und filff 


deben: wie man ibn z innb 


t ber Gynimg ! (buts 
üt unb Nat des 
t haben! nach 


Bundts! allivegen getva 


zuerkennen] ob es bey bem. Mechterbieten / fo a 

aufferhalb deg Bundes tät / bleiben : oder / fo 

Sach fo gevartich wäre/ 06 dem Bimdtsverwan 

unangefehen Def Drecht exbicteng | Wieder den fo à 
X 2 


jm 
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im Bue Gel pil eben foll! damit fein) 76. 
A im Bund war! Dilff befchehen fe quit f UE (gets 
| 2 Bundtsperwanter des feinen unbillicyer weife entfegu | Daß Fein Puntsverwanter def ander 
| | 1512. pergiweltigtl oder befehwert werd. derthanen/ binoerfé (fer und sugebd 
| wider den andern nit annehmen foll. 


I 
| 
| 
| Dargu foll Tinfer ainicher Bundtsvcrivanter! des 
| andern Bundtsverivanten | unberthanen/ hinderfäß 
Yind in Diefer erftreckten aynung follen aufgenon | fen oder zugehörigen | wider den Sandfriden | ober 
men und Dinban gefest fein! all alt Sachen I die funft | Durch Seibaigenfchaffe/ oder funft/ wider den 
fich tor der zwölf. Sébrigen aynung def Bundts | andern Puntéverivanten nit annehmen! fchüzen noch 
¿u Schwaben begeben und verlanffen haben. fchirmen | in Fein weiß. Doch! ob yemand von 
| mißtat oder fehulden wegen / (eût zuentbaften/ ais 
73. | feli) oder Königliche Freiheit bett bag foll bicrinn 

Die Bundtsverwanten mögen fid) zu Sürz | unvergriffen fein. 
ften/ Súxfigenoffen oder Communen, f# | 
einung^ Dundenuß/ dienft/ (diem ober 77 
ve vol begebest/ Ooch die aynung ftey | Es foll Ecins que in Punt qenomnen werz 


vfgcrnommer. | ett def perfon nit im Puno ift. 


2. 
AU ale Sachet” follar aufgenommen fein. 


Und ob wir Kaifer Marimilian | als Ery-Hergog | Es follen auch yemandes hab und güter I in gee 
zu Defterreich ! und wir Ehurfürften! Fürften! Dre | Melten Enferm Bund nit auffgenomman werden! 
laten/ Graven! bie vom Adel und Meichs-Stetten/ | Der mit feiner felbs perfon im Bund nit begriffen 
Spunbtéberwanten] die Unfern! und die Jinf zuver ift: jonber ob pemaub | fo nit in Ynferm Bund 
fprechen ftcen/ Ting zu andern Fürften! Süvfigenop | wars in trieg twider Ving Begriffen wird! fo follen 
fen / oder Communen , in ainung | Püntunß/ | def oder derfelben hab und güter/ fo fy in Hufen 
bienft] fchicm ober vertrag begeben wollen! das fol: | Sürftenthumben / Sanden 4 oder gebieten I oder an 
len wir qu thun gut macht haben I doch in affieg | andern Enden Tígen haben I von tins Dundtsvere 
bie apnung def Punts frey angenommen, tvanten/ fambt oper fonderlich! von à Ian 
ober umb Eainceley ander Sach wegen /wie die Nas 
74. men baben mochten/ in ainicherley tocife noch weal 
Wie man ander mehr in pun nehmen foll, | nit gefchige! gefcbirmt! noch angenommen werben! 
| fenbemn in aller Bebo und Beintfchaffe fein und feehul 
Db fich auch yemand/ wer ber war! in biefe 4310 | WIE ander ber Beind hab und güter. 
fer ainung def Pundts zu Schwaben begeben mole! | 
fo poll das! durch infer drey Saupticit nach def | 78. 
Punts ordnung Fallen Stenden def Bundts verfünt! | Die Durttevermanten follen fein frembo ans 
und nachmals auf einem gemainen verfammlungs | fprach wider aitander ait fish favffenz 
tag angebracht werben Lund was alfoann durch inf bringen oder nehmen. 
drey Hauptleht und Nate! ainbellig/ ober mit bem | : 
mereri bofehloffen wirb/pem feli Wufer aller Punts} Air ogenantee Kaifer Marimitian / Churfiirfionr 
Derivanten halb unverhinderlich volg gefchehen. And | Sürften! Drclatent Graven! Freyen! Herron) die 
fo aljo I durch Hinfer gemein Sauprieñc und Rats, Som nel und Reichs -Stett vorgemelt / die tne 
einbellig / ober mit bem merern yemandes in diefe fora! und die fins ¿uverfprechen ftefen I follen und 
Unfer ainung genommen wirdet; Dem/ oder den» wollen von yemand /fo in Diefer ainung nit zeiffen 


felbca/ follen von Hufen dreyen Hauptiefiten) une) ift]. frembo anfprach wider Yinfer mit Bimdtsver- 
der ihren Snfigeln | Brief unb verfchreibung von! toanten! ober bic Iren / nit tanffen I oder in ander 
Jimfer aller Stennd def Pundts wegen gegeben und wweife oder wege wie fid das fügt] an fich bringen 
befigelt Revers von ihnen empfangen werden/ unb | oder annehmen / umó faineriep Sach willen! in bie 


y 


fol! diefeld AFF zu teglichem krieg vom Beldzug und nen weg/ ungevorlich. 
befazung der Sehlof! Ung allen Dundtsderivanten | 


au bilff kommen. | 


75. Die fonder hilff raflchaffe Tirol 
Bat und tester / fo mit exblich oder Ye fez | verwillige, 
benlang angenommen fein / follert wider | m y 
den Landfuden uno punt nit befehwers | tind nachdem wir Saifer Marimilian | diner 
werden. | bifff halo! infer Graffichafft Tivoli au ffetbatb ct 
| Éantutifi diefer epnung 3urbun anbringen gethan bas 
Ob aud) wir obgenanten! Kaifer Maximilian) ben wir andern DBundtsverwanten/ 330 Non. Kay 
als Erzherzog zu Oefterveich I und tor Ehurfürs | fer, Maneft. zu undertänigem gejallen bewilligee 
ften! Firften! Preigten! Giafen! Freyen / Heren/ und begeben! und thin vas mit rechter Wwiffen in 
die vom Adel und den Stettin def Pundes | frafft vif Briefs) auf meinung / wie hernach ges 
ain oder mehr ander Prelaten! Graven! Freyenz | fehriben ftetb] und dem ift alfo. 96 die Graf 
Herren! Hom Adel! oder ein ober mer Stett/ jo ing Tirol] jest in dem Dencoifeben Krieg) oder binfüe 
erblich/ oder je lebenlang/ zu fepirmen! oder guvers | ro in andern dergleichen Sachen Ifo don def Meichs 
| fprechen nit guftümben ! qu Sát | Diener. oder deriprnch | wegen! ohn ir Math und willen angefangen! mit 
enommen hetten ober aunemen würden: So fois gewalt oder macht überzogen! angegriffen oder bee 
t| oder diefelben I von fins | dem I ber fy ale | fchenigt wird! So follen berfelben Graffcbaft Zivof 
ie obfteth / angenommen bett | oder annemen | allein zu veftung und anffenthaltung land und (eit! 
wider egemelten Landfeiden wider benanten | von Huf andern Bundtsverwanten zu Dilff gefchicée 


à Punt und fein verwanten nit gefchigt und | werden! dvitthalb hundert su Hof / unb ditthalb tano 
gefchivine werden / und berfeló $iufet Punt/ bem | fend zu fufi/ davinn bie Rom. Savfert. Mayo. alg 
over penfelben fo alfo angenommen tocren oder fût: | Erzherzog zu Defterteic) / mit Syrer anzal nit begrifs 
ben] in Frafft Diefer Hufe vevainung/ Hilf gu tun | fen (cin: Sondern foll. folliche bü(ff alfeim / durch 
auch nit fdulbig fein. | inf andern Bundtsperiwanten gefehehen! mb ach 

i Siem 


Anno 


1512. 


DU DROIT 


Sem anziehen vier Monet lang in follicher Hilff ber | 
(eiben: mit dem underfehaid: daß au geyten follicher 
Hilffl von Mdm. Kavferl. Mayefk. wegen brey lun | 
von nf andern Bundtsverwanten auch drey I alf | 
pon yedem Stand pe Bundes ainer | unb barzu | 
on baiden tailen ein ohnpartheifeher Obmann I an | 
das Ort/ da bilff befehiht verorbnet werden follen: | 
Diefelben fechs perfonen follen in dev zeit der vier | 
Monat! nach gelegenheit der Saiff und Sachen! 
allwegen macht haben I auf She aid qu erkennen! | 
ob ber hilff der bier Monat fang noth! oder ob die, 
vor aufigang der vier Monat gar absuthun! oder zu 
anindern fep? auch/ 05 fich begdb/ daß der Érieg und 
überzug der Graffchafft Tirol zu aufigang ber vier 
Monat fo befehwebhrlich obleg! daß weiter Hilf not 
thätel Sollen die gemelten Sechs perfonen mit 
fampt dem Obmann I zu yedergeit abermahls nach 
gclegenbeit der Sachen und ber Bundtsverwanten 
vermögen! auff ihr aid zu erkennen macht haben! ob 
und wie Viel zeit bie obberürt Hilff/ gar oder aum tail! 
nach aufigang dev vier Monet befcheben fol. Und 
was alfo zu yedergcit! obgemelter maf mit pem ao | 
ven] durch bie Sechs Perfonen erkennt | oder fo | 
fie fich gleich tapfen] mit def Obmans volgfpruch | 
gefprochen wird I dabey fell es bleiben I und alfio | 
vollftveckt werden. Es ift auch innfunderheit fieri | 
abgeredt; Go offt mynderung ber obbeftimpten half 
Durch obgemelt evtantamf/ oder funft fürgenommen 
íird/ af follichs allwegen befchehen foll! nach gleis 
cher anzal eins yenen tails gofehictten volés! damit 
Fein tayl für Dem andern bejchwert werd. 

Es (off auch obbemelt bewilligung dee Diff] Yung 
Kaifee Maximilian , aff. Erzherzogen zu Defter- 
reich] und Ynfern landen und fetten | fo in der ai. 
sung dof Bundts begriffen! funft in andern Bällen! | 
an der gróficen Dilff und anberm /innfalt der Eynung! | 
unbergriffenfic) fein7 und defibalben allivegen mit er. 
kantauß und andern gehalten werden! wie (ic) nach 
ordnung def Bundts ainung gebürt. Doch ift bey | 
dein allen bedingt und beredt: So wir andern 
Bindisverivanten der Graffehafft Tirol! mit obges 
anclter bewilligten Hilff erfcheinen I wie obftat] daß 
toit Dann derfelben zeit! der Hilff def Reichs! ob die 
vor augen war! auch dev geöffern Hilf! inhalt der 
Bundes ainung! überbebt und vertragen fein follen, 
Doßgleichen! fo die groß bil ber Grafichafft Ti 
zoll inhale der Eynung créant wird! foll diefelb zeit 
Die obgemelt betvilliget hilf auch abfein: affo/ daß 
man folliche Hilfen! famentlich miteinander autbun 
nit fehuldig fein (off. tnd damit in Fünfftig zeit / 
tie weit Die Graffchafft Tirol Begreiffen foll/ deft: | 
minder Srrung erwachten/ haben wir Kaifer Maxi- | 
milian, ting mit der Berücten Ynfern Bundtsver | 
ioanten! yest veraint und Hertragen! daß der Graf: | 
schafft Tirol die nachfolgende Grentzen fein follen, | 
amtlich: Berner Claufen / und was an der Etfch | 
beranff gegen Trient gelegen iff. Darnach am ait | 
dern Ort/ def Garetfees ( und was auch gegen Trient | 
gelegen ij/ auch Reiff und Schloß Beneden und | 
was darzu gehört. Und am dritten Orth 1 toas zum | 
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J 


^ 80. 

Rimifcher Bayferl. Way. begnadumt der 
Rauberey/ abfagerey und ander befehedtz 
tung halb dem Punt sete 


Bud nad) dent merctlich und viet muttoiffigee 
Rauberey/ abfagerey und bofcbebiaung! wider den 
Sandfriden und alle vecht und billichkeit / eutfteben 
wollen folches zu fürfonumen und zu wenden | | 
ben-wir Raifér Maximilian , al Röwmife i 
fev! Diefer erftvecften einung def Bundts zu Schtwa; 
ben / biefe guad und frepbeit gethan und gegeben: 
¿fun und geben yezo on Rom. Kavyfert. mache wif 
fentlich in Évafft diff Briefs / in maß wir ihnen auch 
Defhalben Hufen befonder freihait-Briefvertigen und 
geben lagen. wollen I Dergeftalt : So pemanb foili- 
chee muthwilliger raubery oder vergivaltigung oder / 
daß er den thätern I eutbaftang / fürfcbub! Rat! Hilf 
oder beylegung gethan bete! in verdacht ftehet ; daß 
ban ain yeder follicher verdachter/ fo er unfebuldig 
zu fein vermeint! auf erfordrung ber Hoptleit und 
Mat des Bundts fehuldig fein toll) vor juen zu ere 
feheinen / und (icf defbalben qu derantivorten, Find 
fo fere ibm bon dev Derfammlung def Punts! nach 
Berhorung feiner entfehuldigung / purgation mit 
feinem aid zu thun aufferlege wird I follichs alfo zu 
dollbringen. Hnd twelcher/ oper welcher auff follichs 
erfordern nit erfcheinen | oder fic) obgemelter 
fen! mit dem aid nit purgiren tvürben / baf dan 
gemainer Bund gegen dem ober. denfelben | auch 
ihren haben und gütern/ amt dapferm Ernft fürnes 
men und Handlen foll und mg! damit follich mig 
haudlung geftraft und gevochen werd. ; 


81. 
Der Puneverwanten Erben und nachkomz- 
mort / follen Die seit auf im Bund beleiber, 


Gefügte fich auch! daf wir Kaifer Maximilian, 
und wir Ehurfürften! Fürften! Wrelaten! Graven / 
Srepen/ Sitter) Kuecht/ ainer oder mibri in zeit 
Diefer ainuug mit tobt abgeben würden: So follen 
nicht deftminder ufer jedes Erben und Nachkommen 
mit Yinfern Sürftenthumben Stifften/ Grafichaffe 
ten / Herefehafften / Sanden / Seiten) Stetten | 
Schlogen und Gebieten I bie zeit auf in dieser ais 
nung bleiben : al§ auch Finfer underthanen jollichs 
bey den aiden und Pflichten / damit fie Buß ıbren 


Herren verbunden / fhuldig fein foffen / au halten 
und zu vollziehen, 


82. 
Wann der fErsbifiboff su Mens’ Bifchoff 
sue yftitt/ oder Dichoff su Angfpnrg mit 
toot abgtentie / Coadjutor oder Admini- 


{trator annähmen/ wie es qebalter wer 
den fall. i. 


Kind ob (id begäbe | ba Gort terbüt/ vag wit 


Stifft Trient gehört in Madenon! gegen Bref j und | obgenanten! Erzbifchoff Friel zu Mons! S5itdboff 
dem Herzogthuinh Mayland gelegen. Auch bie | Gabriel zu &pftett] oder Heinrich Bifchoff zu Auge 
Grafen von Ladron ; darnaclh das Binfchgew das | fpurg! finfet einer oder mehr? vor anfigang viefes 
binein greniz/ big an Wormfer Boch und die Gras, ainung oder büntnufl mit tobt abgiengen! oder tine 
wen Punter. Darnach Die andern Confin und fer Stifft übergäben! Adminiftraror, Coadju- 
Gtenigen! gegen den Grawen-sPundter und den Aid | tor, ober wie man den Damen geben môcht/ are 
genoffen | fo vor affmegen im Mund getvefit fein. | nehmen würden: So follen und wollen wir obgenicls 
Darnarh das andern Confin das tal Baltzian/mit | ten Eapitel zu Mens! Enfrett und Avgipurg kein 
den sweyen Clanfen! Sayter und Cofel. Stem bie | andern ertválen/ noch annemen / Er verichreib fief 
alten Confin bif gen Beiitelftein I und hinab mit | bann mit fampt inf / auch in biefem Bund zu fein / 
einfchließung der Hervfohafft Lienz und nit menter. | und alles das zu thun/ fo die obgemelten infer gne» 
Darnach hinauf anf Ratemburg! Kopfkainund Riz | big lich Horrn und wir Capitel I innbalé Diejer ais 
bihel /fo nf Kaifer Maximilian in Intereffe wor- | nung unb 6untuuf verfchriben fein, 

ben find. 2 

x 


c 


2 


ÁNNO 


15125 


ias». 


ANNO 
X512. 
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83. 
Daf mai den Capiceht su Viens” fEvftett 
und Yugfpurg su ihrer Sreyen Chur bey- 
find thus woll, 


finb ob yemand / wer dev fodr | zu obgemelter 
zeit! Buß obgemelten Eapitel / oder denfelben Stifft 
oder feine verivanten/ befriegen / befchenigen I uber 
ziehen! ober Ynfere freye Gur oder Wahl eines 
Eünfftigen Erzbifchoffs oder Bifchoffs zuverhinnern 


underftehen wird: So follen und wollen wir ander 
Bundtsoerwanten obaemeít] demfelben Capitel auf 
fein anfuchen und feinen verwanten / alfoann treu» 
Lich) bilff/ Dat und beyftandt thun] in aller map! 
alf wir 


gen demfelben Ergbifebofr | Bifchoff und 
inbale diefer ainung funft verfehriben und 
fein. 


84. 

Ob yemand in diefer ainung begriffen 7 oie 

nit figlen wird/ Daß die Dannocht fraffe 
babes foll. 


Es ift auch fonderlich bierinm bevedt I ob Yinfer 
bemelten Prelaten/ Freyen! Ritter! Kuecht/ oder 


| Der andern Cet). Schloß und Ft 
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88. 
ale der DSifhoff su Coféeits im 
Bund fein (oll. 


ft auch firnemlich! tnfer 95 
zu 13 Halb/ abgeredt und befch) 
mit allen und yeglichen Schlo) 
ten/ fo wir 
gen dem Bund ligen haben / m 
bargu mit infern geiftlichen! fo in 
wanten Oberkeiten und gerichten gefefien / von 
| ihnen belehuct find! in diefe ung def Punts 
zu Schwaben begriffen fein follen; bergeftalt I daß 
wir der Schloß und Stett Merburg I Ma 
und Maderach Balb] und was dargu gehört 
nen Bund/ wider menniglich I niemand a 
men! bilffehun! und barinn Öffnung 
ftatten] und veßgleichen von gemainen 
derfelben Schloß und Ctett Merfburg! 
und Staberacb. hath) und was darzu gehört I a 
| wiver menniglich/niemano auggenommen / Hil 
fébeben foll / wie fich innhalt der ainung ge 
ten Halb/ fo wie 
außerhalb Morfourg || Miavektorff und Naderach $ 


ff Haugen 
D it 


"t UND ger 


»/ ng 


Steft fo mit nabinen hievor gefchrieben fteben | ainer | 


oder mehr/ diefe ainung/ nit befighen würden: dag | 
Dannocht nit deft minder follche ainung I aller Stend 


halb def Bunts Erafft und macht haben foley on alf | 


Sting mid verhindrung. 


Prov 
"A aiferliche Miajefear foul einer Haupeniann | 


der im Bund fey/ über Ye Stee und ges 
bict int Land Schwaben verordnen; 


Bir Kayfer Maximilian, follen und wollen | 


auch allweg einen Hauptnan im Sand zu Schwa 
ben / der im Bund fe) / derordnen ; bem bevelhen 
und getoaft geben] bafi Derfelb mit SEnfern undertha- 
nen affenthalben in infern Stetten und gebieten 


fehaffen und verfügen foll/ damit alle obgemelt | 


Bundesverwanten! Die jren/ und Die jen! wie hie 
vor gemelt/ zu verfprechen ftand/ gebandhabt und 
ihnen Half) beyftand und alles anders) innbalt Die 
fer aiming! befehehe und voliftreckt werd, 


86. 


Melche Land 
YYfaseft. wegen im Bund fein folles. 


nd auff das! fo follen/ von infer Saifer Ma- 
ximilien, al; Gr3bergogen zu Oefterveich wegen! 
allein in diefer ainung begriffen fein alle und yegliche 
Sandı Schloßl Stett und gebiet I fo wir von Hr 
feum Batter! Erzherzog Gigmunden von Defterreich/ 
Seliger gedechtuuf/ überbommen und everbt haben / 
mit cinfehlicfung der Grenigen und Gegitdiefu dev 
Sraffehaffe Tirol I wie vor angezeigt ift. 


87. 
Wie lang oie erftcecunt def Bundts 
weren folle? 


Tino foll bif infor erftreckte ainung und buntniß | 
f heit: datum dif Briefs anheben‘! und von fn: | 
ben Graver Lag Purificationis nechftkünffe 


Marie, fo man nach Ehrifti geburt fünffzehen Dune | 


bert unb Dueto unb Zwanzig zat] salen wirdet! wails | 
vent beftehen! kraft und macht haben und gehalten 


erden! en all Se 


und elt von Bayfer. | 


ng und verhindrung in allege. 


und was bargu gehört / auch her /difihalb Meins und 
5obenfecé gegen bem Bund li [ (en vor 
gemeinem Bundi und Eng 25 
aidgenofen und die Statt Cofte y 
fein: alfo/ daß wir von Derfelben wege 
noch ber Bund Tinf wider die Aidguo 
| Statt Goftens Diff au thun nit (chu 
doch (oil fouft jeder tail dem andern! 
ber menniglich bilff beweifen! wie fich nach laut ber 
Eynung gebiwe. 

Gs follen auch gemeiner Bund und feine pervoane 
ten! Yinfer Gaiftlichen I fo in dev Bun 
ten Oberfaiten und gerichten gefeßen sind vor 
belehnet find! zu yedergeit zu vecht hanthabens u 
wider recht nicht vergwaltigen lafen! funder nc 
| bebe bet Conung! bil(f] Rettung und beyftand 
| tbun. 

Was aber wit! Sehlog) Stet und 
bab def Rheins unb Bodemfecs I auf 
| gegen ven Widgnoffen ligen ba 
und veglich! follen dem Bund nichts verwant | auch 
der Bund von derfelben wegen Diff zu tun nit 
fchuldig fein. Doch ob tinfer Gaiftlichen oder welt. 
lichen! bie dem Bund! wie torftebt/ nit vermande 
find! durch ber Bundtsverwanten land und gebiet 
pegt oder binfüro wider recht subergtvdítigen under» 
ftanden widen : So follen Dis táter) it anbenget 
und Defffet I durch die Bundtsverwanten) wiffenté 
| fich nit enthalten! noch Durch. gelaffen/ finder zu 
| vecht gehandhabt werden! wie dann follichs ober Sant 
| [rip vermag. à 


n haben! fi 


Bleek, 


y! 


on 
09. 
Abred swifthet Wiargraf Sriderichen 
Drandenbyrg und der State Krürmiberg 
befcbeben. 


Berrer : Sft ziwifchen infer Margrafs Grive 
tichs zu Brandenburg | und infer Burgermeifter 
und Rat der Statt Nirmberg abgeredt und befchlofs 
fen: paf wit beiderfeit aimanber/ innhatt dicfer 3e 
heujährigen erftrectung bilff zu thun nit (ebuldig fc 
follen. Ob aber Sinfer ainicher tayl den anderen 
Tiber recht vergivaltigen wird / So foll gemeiner 
Bund dem vergewaltigetem tapf / innbalt der Eye 
nung] Diff und beyftand tfun / und darzu yoder zeit! 
ainem pedem tail I bey dem / fo er gegen bem ane 
bern tail mis vechte erlangt I handhaben. 


Dag 


ÁNNO 
1512, 


DU DROIT 


geo Dés UrtEuno. 
1512 

Pind auff folliches alles) haben Wir Kaifer Ma- 
gimilian | biefe erftvecite 2finung und Bundenuf/ 
auch all und yeglich obgefehriben Stuck I Duncten 
und Artickeln 1 laut biefer Berfchreibung I als Ni» 
mifcher Raifer |. wißentlich confirmirt, beftátigt 
und verwilligt / und als Erzherzog zu Defterreich 
willightch angenommen! und than das alles Diemit 
in Érafft DIE Brieffs/ gereden und verfprechen auch 
bey Hnfern Kaiferlichen Worten und Winden! für 
Hus! Enfer Nachkommen und Erben I ven allem 
zu leben und nachzukommen! und darwider nit gute | 
fein I noch zu thun? Feins wege. 

nd def alles zu wahren VUrkund / haben Wie 
als Nomifcher Staifer | und als Erzherzog gu De 
fterreich! Ynfer Raiferlich Sufigel öffentlich fafen | 
bencéen an diefen Brief. So haben Wir obgenans | 
ten Ehurfürften 1 Sürften 1 Wrelaten ¢ Graven! | 
Freyen/ Ritter? Knecht! und Wir Burgermeifter 
und Rate der vorgemelten Reichs Stetey folche et» | 
fivectte Berainigung und Bundenuß / inhale Diefer | 
DBerfehreibung! auch williglich angenommen. Ge 
veden und verfprechen für Gns/Hunfer Nachkommen 
amd Erben | nemlich/ Wir Churfürften unb Fi 
fren bey Unfern Firftlihen Worten. Wir Thum 
Dechancund Gapitel zu Meng! Eyftett und Aug: | 
fpurg bey guten tvetoen an aidts Statt: tnd wir | 
phgenanten Prelaten I auch Dechant und Capitel | 
qu Ellwangen! Comburg und Buchaw / defagleichen| 
Wir Graven! Sreyen |. Sitter | Knecht und Bur: | 
germeifter und Mite der Meichs. Stett vorgemelt | 
bey Enfern gefehwornen Widen! fo wir darumb yu 
Gott und den Heyligen gethan haben ; die berürte 
erftveckte, Minung und Duntnuf in allen ihren 
Stucken! Pundten und Articteín | (aut dif Briefs) 
zu halten |. der nachzukommen und Bolg zu thun/ 
auch dawider nit zu fein/ noch fchaffen gethan ter 
den! in kein weiß noch weg. 

And def alles zu wahren und offitem Hrkundı fo 
haben Wir obgenanten Churfürften und Fürften! 
Wir Thunb-Dechant und Gapitef zu Mens Ey. 
ftctt und Augfpurg. - Wir Prelaten obgemelt : auch 
Oir Dechant und Eapitel zu Ellwangen! Conberg 
und Buchaw.  Deßgleichen Wir Graven /Freyen/ 
Ritter und Knecht |. wie Wir all von Namen zu 
Mamen / im anfang diefer Berfchreibung nachein 
ander gefchriben ftehen / Hufer Safigeln I und Wir 
Burgermeifter und Rat der borgemelten Neichs 
Stett I Yinfer Stet aller Snfigel 1 auch offentlich 
than bencfen an biefen Brief. Welcher Brief 
bre in gleicher (aut gemacht fein! der Wir obge. 
nanter Kaifer Diarimilian ! auch Ehurfürften nnd 
Fürften einen: Wir Prelaten) Graben! Freyeni 
Ritter und Knecht ainen 5 und Wir obgenante 
Reichs Stet auch einen angenommen haben. Ge 
ben uno gefchehen zu WAugfpurg I auf Montag nach 
Gant Dionifius Tag I nad) Córifti Ynfers Sieben | 
Serra Geburt / Fünffzehendunnert und im zwölf. 
ten Jaren 


| 


LXXV. 


0, Dec, Juri: Pape 11. Bulla Citationis in Seffone IF. 

Concili¿ Lateranenfis V. contra Prelatos ES 

Nobiles Francie Santtionem Pragmaticam fa- 

ventes ES approbantes. Daía Rome Anno Incar- 
nationis Dominice 1512. quarto Idus Decembris 
Pontificatus fui Anno X. | Conciliorum Col- 
le&io Regia. Tom. XXXIV. pag. 204. 
PnıLırpı Lasser Concilior. Collectio, 
Tom. XIV. col, 100. ] 


DES G 


E 


| 


| 
| 
| efenfionique 
| ac Fidei Catholics trang) 
| nis & folicitis {tu 

| & Individuz Trinitatis laudem, & gl 
| approbante Concilio, Literas noft 
| emanatas ', em Concilio not: 
Curie Officiales, € illorum 
formavimus, approbamus & 
per nonnullos poftea tunc e 


Jurrus Epic 


pet 


m Tel meh 


d 


tem juxta intentionem noft 
pe preffos , & cum illis alios di 
Na , nunc in prefato Con 


pervertere poffe 
fuerit, particulariter decla 
in aliis Seffionibus 
rendas, 3 
exequan præcipimus & mandamus. 
jam per multa temporum fpatia p 


Infup 
los Pra 


tos Gallice Nationis ; & nobiles Laicos, a 
faventes , præfertim cujusdam Sanétionis 
quam ipii Pragma vocant, À 


Sanéteque Ron 
tati & auctoritati enormiter det 
nonibus derogatum fuerit ; nos r 
in Dei offenfam , & Ecclefiz 
evidens imentum; amplius 
Sanétio ipfa ab omni ad id leg 
nullorumque fammorum Ponti 
legitimorum Conciliort 
dam abufu tantum in ill 
vata fuerit, illaque cum 
da merito declarari & = r 
memorie Ludovicus 


adeo perniciofam 
vilipendium & 
nequeuntes, cum 

[tate carentibus, 
t generalium 


| Rex abrogavit, utin ejus Patentibus defüper 
confedtis plenius continetur. Declaratic itur & 


abrogationis per nos faciendarum hujusmodi negotium 
& discuflionem Venerabilium Fratrum noftrorum Ec- 


clefie prefate Cardinalium , & aliorum Prelatorum 
Congregationibus, quas in Lateranenfi Sala fuperiori , 
quatenus opus fuerit, facient relationemque discuflo- 
rum in prima , aut aliis Seffionibus , prout commode 
3 COM- 


| fieri poterit, nobis & Sacro Concilio approbante 
mittimus ; Gallicosque Prelatos , Capitula E 
rum & Monafteriorum, Parlamenta , & Lai 
faventes, cujuscumque dignitatis, etiam fi re . 
terent, Sanctione præfata abutentes, fe lam appro- 
bantes , omnesque & fingulos alios fua communiter 
vel divifim intereffe putantes , per Edi&tum publicum , 
cum ad Partes illas tutus non pateat fus in M 
diolanenfis , Aftenfis & Papienfis Ecclefiarum valv 
affigendum, moneri & citari infra certum. competen- 
tem terminum præfigendum, ad comparendum coram 
nobis & Concilio prefato, caufasque dicendum , quare 
Sanétio, prefata , illiusque corruptela & abufio in con- 
cernentibus auctoritatem; dignitátem & unitatem 
clefie Romans & Apoftolice Sedis , Sacrorumque 
nonum & Ecclefiaftice libertatis violationem null 
invalida declarari, decerni, & abrogari non debeat 
losque fic monitos & citatos arétari & teneri, 
perfonaliter moniti, & citati fuiffent , ftatuimus 
cernimus. Ulterius omnes & fingulas provifioı 
collationes beneficiorum Ecclefiafticorum , confirma 
tiones ele&ionum & poftulationum ; conceffionum 
gratias, Mandata & Indulta quecumque, tam « n 
quam Juftitiam, feu mixtim concernentia ; c 
que tenoris exiftant, que, prefentibus pro 
beri volumus, per Synagogam vel Co 
fanum, illiusque Schismaticos Adi 
concefía, quamvis fint nulla & inv 
tamen cautela, nulla & irrita; nul 
momenti effe, omnesque & fin 
dignitatis, flatus; gradus, nobi 
ditionis exiftentes , quibus conceff 
rum commodum , ütilitatem feu hor 
libet respiciunt, nullos eorum fru&us, 
vertus fuos facere, vel 
rum reftitutionem , & 
rum premifforum con 
nifi beneficia ipfa & 
fes a Data prof 
no dimiferint , 


, aut quo- 
quomodo- 
itus & pro- 


fe, 
orum, & 
iffionem teneri , 
ia eis conceffa infra duos m 
tium computand: i CC 

n aliis Benefi 


o 


jufto titulo poffi 


Anno 
1512. 


. Deráinigune und Gefelfchafft St. Georgertz 


168 


Sacro approbante Concilio, decernimus. 
quoque, redditus & proventus hujt 
pecunias Decimarum per dictum Con 
tarum, exactos & exigendos , expedi 
deles faciendæ applicamus. Ut autem Dec 
formationis & nullitatis Sanétionis 
gerenda mature exequi , & prefati 
lium hujusmodi venturi , quorum aliquo 
veniendum arripuiffe accepimus , commoc 
fint, quintam Seffionem decimoquarto K 
tii, quz erit quarta feria poft primam Dom: 
dragefimæ proxime future, faciendam, præfat 
Concilio approbante, indicimus. 

Nulli ergo omnino. hominum liceat hanc paginam 
noftræ approbationis, innovationis, pr&cepti, manda- 
ti, commiffionis, monitionis, citationis, ordinationis, 
decreti, applicationis € indiétionis infringere, vel ei | 
. Si quis autem hoc attentare 
indignationem Omnipotentis Dei ac 
Beatorum Petri & Pauli Apoftolorum ejus fe noyerit 
incurfurum. d 

Datum Romz in publica Seffione in Lateranenfi ía- 
crofanéta Bafilica folenniter celebrata, Anno Incarna- 
tionis Dominice 1512. quarto Idus Decembris, Pon- | 
tificatus noflri Annó decimo. 


aufu temerario contraire. 
præfumpferit , 
> 


Ja. QUESTEMBERG. 
LXXVI. 


Schilots von Grafen | Sreyen! Mitterfehaffe 
und gemeinen Woel dev vier Diertail im Land zu | 
Schwaben Anno 1512. zu Ehingen aufge | 


richt uff Lucie. Sie orbnen! daß biefe zu 10» L 


ver ficherheit. befchehene Bereinigung. folle brep | 
Sjabr bauren ; und vergleichen fich zu dem Ende | 
ber art und weife unter einander feiep «unb feeunb | 
fich leben ; und allen gewaltfamen Angriffen wie | 
verfichen zu können [Jom. Puarrrer, 

Dart, Vol. Rerum Germanic. Novum | 
Libr. TI. Cap. XXII. pag. 400. d’où l’on | 
a tiré cette Pièce, qui fe trouve auffi dans | 
Lunic, Zeutfches Meichs- Archiv. Part. | 
Spec. Cont. I. Abtheilung LI. pag. 164: ] 


C'cft- à- dire, 


Confederation pour trois ans, des Comtes, Barons, 
Chevaliers €9 Nobles , de la Societé de l'Ecu 
de St. GEORGE dans les quatre Parties de la | 
Suabe, par laquelle ¿ls conviennent de conferver | 
la Paix entr'eux , ES de fe défendre contre les | 
boflilités de leurs Ennemis. A Ehingen le 13. 
Decembre 1512. 


ou Mahmen ber Heyligen urigerihanibarlichen | 
Drevfaltiakeit Amen. ^ Wir Ntachbenanten | 
N.N. Graven! Freyen! Heren/ Ditterfchaffe und | 
gemeiner Joel nes Landts zu Schwaben I befennen | 
offentich! und thun fund allermenniglich mit biefem | 
Brief. Demnach Ynfer Welter und Borfaren def | 
Heyligen Rómiichen Reichs verwanten und 3ugt« | 
borigen/ vorviclen Jahren ain gemain Bruderlichel 

freundliche und auftrágliche veraynung/ verftentnug | 
und Gefellfchaffe under def Heyligen Ritters Sanct | 
Georgen Schilt im Land zu Schwaben I qu under | 
Haftung Fridens! Dechtens/ Ehe / nug und guteni | 
angenommen / bey und Miteinander verfchriben und | 
Herpflicht gewefen I und nachbaurfich und guter ie 

nung gelebt; und follich Winung/ Gefellfehaffe und 

pfliche bey bem Heyligen Momifchen Reich löblichen | 
bergebracht I und aff ins Éommen und gewachfer | 
ift; auch was Ehren! Friden I nis und guts ihnen 

Darang entfprofen 1 bedacht ; haben tir demfelben | 
nach mit zeitigem vorrath I wolbevächtlich mit vech- | 
tein tigen und gutem willen /erftlich Gott dem IU- 

snechtigen zu Glory! Eby und Lob! auch au auffung 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| vichten $; 


und Frides willen |. und in fo 
j Vinfec Borálter ‘guothat und (lich 
ertominen / auch ain Gefelfchaffe | Winigung und 
verftändenuß/ mit und gegeneinander Angenommen 
tnd gefchlofen/ damit wit in guten Ehren! Œrbars 
keiten und fruntlicher ainigkeit 1 bey dem Heyligen 
Nömifchen Nich Königl. und Kaiferlichen aufge 
bfriben |. auch Sinfera. Ehren 1 Freyheis 
ten! Grafffchafften I Sc ! Stetten Heres 


| febo fften 1 Gerichten und Gebiethen |. Señten uno 
| Gütern I alt herkommen 1 gut gewohnhaiten I der 


Ynfern und denen I die ins und den Gnforn guveve 
forechen ftand und verwandt (int | Geiftlich und 
Weltlich | beleibens und zu recht und aller billichkeit 
defter bag gehandhabt werden möchten I mit benfele 
ben Yinfern Schloffen I Stetten Gerichten Soaten 
und Gebieten! wie oblaut! fo wir yego haben | oder 
fürohin überkowmen ; Diefe tnfere freundlich: und 
DBrüderliche veraimigung I verftändtnuß und {fe 
fcbafft! für ting und infer Erben lauch die Hnferns 
und Die Hus oder ben Hnfern zuverfprechen frend und 
vertvanbt find! Geiftlich und Welttich /gitlich und 
getrewer mainung | dvey Sabe! die nechften I nach 
dato diefer Hufer verftandtang ainander volgende / 
mit unb gegeneinander angenommen! derpflicht und 
befchloffen : annehmen I verfehreiben I verpflichten 
und befchliegen die auch hiermit wißentlich und in 
trafft dif Briefs! pe&o alfbannl und dann als yego 
veftiglich und fiat gu Daten I und vartviber nit zu 
fein! noch zu thun in feinen weg: 

And nembich zum Exften alfo: So ift diefes tus 
fers hernach volgenden (blichen uftrags zu fürderlis 
hem ufiteag Merhtens und der Sach I auch au vers 
bütung viel mühel Goftens und fehadens/ zu gutent 
11103 und frommen! Yinfér aller vathfehlag angefehert 
und befehlofen! paff. ain gemainer verftindiger und 
sefepiciter Saubtmann / uf dem Adel gewehlt und 
genommen / unb diefer tnfer Qfinung und Gefell: 
febafft vier Diertail gemacht und gefest | und aufi 
jedem Biertel ¿een vernünftig und derftándia us 
dem del erkießt werden follen: Ufo : 06 fich bee 
geb 1 in zeit diefer Hinfer veramigung | daß einer 
oder mehr under ns! Ynfern Crben/ oder ben dine 
fern an finen Greyhaiten/Eeren) leiden! feüten und 
gütern I in alter herkommen und guoten gewohnheitt 
gemainlich oder fimberlich! wider Meche und gemets 
ten Kaiferlichen Sanbfeiben I vergeraltigt I übers0s 
gen! gefangen! belegert ober befchedige | angviffent 
ober entfezt wurden / wiel ton toent/ pber tas ges 
flat das befchehe: So foll oder mag ver oder oje 
fo alfo imber tins! Ynfern Erben oder ben Sinfern / 
entfegt] ü6ergogen/ vergewaltiget oder beftbebigt wee 
ve! follichs am obgemelten 3infern etwalten Sanpts 
Mann und guberordnete Mach fchrifftlich ober münbe 
lich gelangen (agens bie fich alfoan fardertichen und 
on all verzug/ an cin gelegen end zufamen berfügen/ 
bie oder derfelben befehwerden hören und vernemen? 
und fo fic) follichs devimafien! wie oben / mit der 
vergwaltigung angezaige ! erfunden / follen fie die 
befehwerden dem widerteyl in fehrifften aufchicéen > 
und beinfelben batauff von Jinfer aller wegen / wie 
fich dann vor jedem gegiembe! bitten | begebren und 
erfordern/ follich fürgenommene befcbtoefrung gegen 
denfelben under ting! ober deficíben beriwanten/ abs 
guftehen! auch ber Gefanguug! entwert! gewaltige 
oder genommen | hab! feüt | oder güter I fo viel f 
oder toas der Demfelben Tinfermr verwanten oder dew 
feinen engogen'/ entwert I oder befchehen wäre |. ins 
Hergogenlich widerumb zuerläßen/ in zu antwurten! 
und in den Stand / Alf vor follicher Dergivaltigung 
gewefen/ wider zuftellen / und fic) darumb rechteng 
vor feinem ordenlichem Richter I Haubtmann oder 
ten | ober denen! fo als obfteet / Hon Finfer ay: 
nigung Darzu erforbert! doch Écinenr theil mit Sipps 

fchafts 


fe ANNO 


1512 


DU DROIT 


Anno fbafft otrivant fein. benigen fafen : mit dem ane 


1512. 


Hang! ba dif widerkeren/abftellen / unb endlich Recht | 


Pott bey vemfelben veracht/ und Yinfern mitberivan- 
ten dardurch zu gegewähr und zu bezablung def fei» 


nen mit der that zu Danblen geurfacbt ! auch ain | 


checlay fürnemen / damit er fic) ner freüntliche 
bérainigung nach Öffnung Unfer Schloß und Flecken 
au gebrauchen netbüt(ftig! daß wir ibm das mit vor 
fteen foflen/ noch möchten! fonder bas wir ibm ge 
meinlich oder fonderlich / fe vor und nach acfchriben 
ftat! verftatten und wie fid) unferthalb gebirt/thun 
und beholffen fein follen und wollen. 

Zum Andern: Hino fo alfo über tufer (ollich et^ 
pictten und vecbtpott! bas vecht/ widerkern und ab 
ftellen 4 nit befcheen und angenommen würd: alf 


dani follen und mollen wir ainander die obgemelten | 


VUnfor Schloß und Flecken? zu erhaltung eins jeden 
under fins und afer 


Mit ein jeder nach) feiner nothurffel Darauf und.dar- 


ein fein ficherheit und enthalt finden und gebaben | 


anögen: doch allweg uff ains jeden felbs aigen Foften/ 
foie hernach volge: und daß ein jeder den Burgfris 
den in demfelben Schloß oder Flecken zu halten! 
schwören! und dem glauben! wie fic) nach gewobne 
Heit defelben Schloß follichs aebüvt] ungevartich. 


Zum Dritten: Soll auch infor jeder / oder fein | 


Erben! ob ir einer oder mehr under fins und den 
Sinfern/ oder denen! die Yns ] oder den Hufern gue 
verfprechen fand und bertvant weren/ obangeregter 
anafen. gefangen überzogen! vergwaltigei belegere / 
enties oder befchädige wurden / unb ihnen uff infor 
erfordern oder fchreiben/ daß fein nit widertert | dic 
Befchwerd abgeftellt || und das Decht vor feinem or: 
dentichen Richter oder Hauptman und Raten diefer 
Siufer Prüperlichen veraynigung nit angenommen 
wurd! und derfelb mit dev that und gegenwer wider 
feine befchädiger und vergivaltiger aynig handlung 
fürnemen ovér thun wolte: affibann foll dem oder 
denfelben befehadigten und übergognen / nach gelegen. 
Heit der Sach! von gemainem -aubtinan und Ra 


then! troft und filff erfent werden ; die auch alf 
dana I nach geftalt ber Sachen I die Dit qu mine 
Dern und zu mebren/ vollkommen mache amd gewalt 


haben follen. 


Zum Vierten : Soflen und wollen wir all / und | 
jeder allain und befonder | 06 ainer oder mehr dent | 


andern an fein glimpff 7 Ebr oder fuog hörte reden 
Hon wen oder Wie das gefchehe + Demfelben JEnfera 


mitgefellen | bif uff in berantivurten / UND jm Das | 
fo cvfe ein yeder mag/ zu wißen verfügen. Defgleis | 
chen auch Wnfer Feiner Dem andern obn recht an fei» 


n glunpff / fuog noch Ehe nit reden! noch fonft 
ichts unfretintiichs thon ; noch Bnfer Feiner gegen 
audern I ben feinen / noch denen / Die ihnen que 
ben ftand und verwant find / in unguotnichts 
al noch 


ins / den Unfern oder denen! die fine 
sn guberfprechen fand / und servant 


wie hernach ftat. 
Welcher su $i 


und den Ynfern/ 


faut fin! alfo fpriich und vorderung au dem andern 
fetten oder gewinnen / in zeye Dieter Yinfer veraini- 
pumb foll fich ein jeder under fine gätlich / 
tliche'aini 


ußtrags benügen lafien: alfol 
bafi der antiwurter uf 
fehriffelich ober miümtfic): erforderung 1 in ainem 


Tom. I 


Mitverwanten ! follichs feins | 
antigens und gevechtigécit! zu allen yebgenanten fein | 
geichäfften obbftimpte drey Fahr lang öffnen I unb | 
nach erkantnuß def Haubtinans und der Rad ba: | 


mit gewaltiger that handlers üben! | 
015 befonder / ob (ic fpenn oder Gr. | 


oder entffunden/ umb was fach / wiel | 
ag Das wae / nit anders fuchon noch 


fern zu verfprechen ftanb und der. | 


Fett tit verfangen werden möcht! | 


Def Elägers begebhr/ erftel ge: | 
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Monat dem nechften I demfelben Hager Dre) under 
Bus fo jar mit Sippfchafft in der andern oder 
dritten linicn nit verwandt 
gen und gefehriffelich oder m 
auf bann der Häger ainen zu gema 
| und wellichen er algo uf den fu 
| erwöhlt / dem antwurter vert : 
| erfornem gemainem / auch dann nach foll 
| Fünbumg baid thail! Eláger und anttvurter i 
| Monat dent nechften umb. annemung à 
und firderlicher tagfazung bitten! ba fich auch den 
devfelb erforn unb angenommen Gémain 7 nit de 
| geen noch widern / fonder ben Partheyen in Dierzes 
hen tagen den nechffen darnach entlich rechtlich fe 
(gen unb verkünden / bie alffoan uff follicher tagfa« 
zung zechelich erfcheinen! und jeder theil Juramen- 
tum Calumniæ, daß ift der aid für geverd/ € 
und fchwören / und unberivandt seen bon 2 
Wa oder wen er wolt! fo jm bargu gefällig / t 
der andern ober Dritten linie mit freiimpefchafe nit 
verant fint/ zu im fegen ; diefelben gemein und ¿ue 
fag follen alfoann bie Dartheyen gegen a 


inem cxwóhlen/ 
1 Dreyer 


ie 


hören I und gütlieh I ober 06 daß nit fein n ht! 
rechtlich entfchciden; alfo I daß follich recht / nach 
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erlangten Recht | mit beni zulegen beraten | 6 
fen und beyftändig fein/ alles wie Der drift Articul 
nef qulegens halber Diebor zu erkennen gibt | getveits 
lichen unb ungevärlichen. Borie aber dig fpinn 
Geiflich Sachen oder handel! und (cher) vie follen 
gerechtvertigt werden! wa die von recht oder gero 
fait hingehören. Defgleichen uinb erbjehafft 1 ats 
gen] frebel/ Haubtvecht oder fall! iu den Gerichten 
| barinten (ic) bie begeben I uit recht gehbt und auff 
getragen werden] aungeverlich. 

Deßgleichen und zum Sechften : So follen die 
Hnfern / und die / fo Wns und jnen zuderfprechen 
fand und vertvant (tut | gemainlichen und fonder(is 
chen / umb jr vordevung zu und uBfbrüch vecht von 
einander nomen und geben) geben und nemen alor 

Y . bag 


1 


ANNO 


1512; 


Anno bof allwegen der Cliger der 
Gericht dara 
ugehörig itt) und nird 
naßen und alfo vor 


ANNO 


sade H 
t werden uin 


zu le 9b 
ycuicinen Rechten appel 
1 fein: berfelbe mag fich 
wn! aß nechiten und obern/ Dingen od | 
, UND nirbert anderft wohin: und ne und ho gegen noc n ntu 
willen ger 1 unb ber. | man und Kâten/ und drei! fo fie gu fol 
Ges Coftens und Schadens / zu folcher | nuf zu ihnen erfordert I def auch em yeder 
i Gen werden / noch. dev Gerichte | Saubtimann macht und gewalt haben folle/n 
ion anzunemen fehuldig fein! der | cher oder welche alfjo von jn unb den Státben erfor 
lirend ein thayl möge dana glauben und lenp. | bert wurden / follen (ich 2 des nit wider 
ch qu Gott und den Heptigen febwiren / bafi. fol» | fondern bem Hanbiman und Näthen da 
fid) appellation nit gefchehe uf keinen. geverden! | fam feyn bey den Ayden und Pflichten der Whar 
noch umb uffjugs willen. / def widerthails feines | Derwande! fürnemen und handlen follen |. damit fols 
Mechten! fonder allein. au$. nothurffe I und dag er | hem getvalt und fürnemen! fo vil muglich ift I wis 
he appellation in Rechten achte gegrimber! | derftand befcheben I und wie baf alfo durch Diefelden 
auch ihm dic appellation, als fied! als bie Gach | derordbucten/ auch def Coftens und funft | aller fas 
fey | und auch dem widertheil 1 ob ev im Rechten | chen halb/ angefehen und fürgenommen wurdet dent 
feiner appellation verfuftigt wurde / feinen Coften foll cin yeder under Hns/ ohn allen ufzugl atu» und 
und fehaden DeGhalb nach ertantnug def Rechten | toiberung! auch on alles vergichen I fraté und bold 
Heure cin Mainifchen Guiden qu | thon! und feiner. uff den andern wag 1 
buch abzutragen und zu bezehlen veutrôft. Ob aber | ziehen, 
bet appellirer bey foichem gefchwornen appt behatt! Zum Sefenben : Ob fich begeb / 
Daß er teöftung oder bürgfchafft nit vermag I fo foll | maudts / wer dev tere.) zu fchaff 
Vidts vertraut I und der von ibn | Wien! bon dem aimer oder mehr t 
ben ; und follen beyd theyl on all | und die uffgefagt botte / dag y 
gern! als vorfteet) gehalten fein und bem. | Deren Fein bericht ufigenom: men werder 
nachkommen! fo von denfelben def Gerichts» Jerem. ben Diefer Pnfer Aynung veewante 
und, Dori mit urthail erfant würdet. Berbrten | leben uffgegeben bett 1 were Dann Uns 
ic fi en uno Geiftlich fachen / defiglei- Wider geliben / oder zu leihen gem 
en x aigen oder Exrbfihafft 20. die follen oder miigen | wie fich gobiwe. 
a ceprosurigt werden an ben enden / auch wie ob | Zum 2Lilfften : Soll e 
fect). Doch follen verichreibungen! vevbricffte fehuls | fonverlichen Coften zu t stich 
perl iv inuhalt nit gelegt / fonder hierinn verbes | legt! und nach erfantnuf Ha 
halten und ainem jeden baron in allweg unfchäd- | Dalten- unb demfelben nachkommen tuer 
fich. feyn. welcher oder welche alfo ye qu seiten qu 
Zum Sibenden : Entftünden aber Spenn oder | und Maten durch ias verwanten diefer Hufer tere 
ng zwifchen fins / und Fain theil Hláger feyn | aunigung mit ainbelliger oder dev mebreen nut 
oder jener thent ve vmepnte | cr oder bet ander | erivehlt werden / die follen fid) def underhindert ay» 
y fein! oder bafj beed theil) innhaber unb | niche: fürwore beladen! und nit fperen noch widern 
ques | darumb fich Daun der fpann bielte/ | in keinen. weg 
il pen audern defihalh mit Mecht fürner | Zum Zwölfften: Damit unnäßer Cot und 
ein never fich bey feiner bermainten ges | will in bezablung der uffgefegten Stein verb 
tigkeit oder innhaben handhaben welt: | fo haben wir ¿ns famentlich beraint und b a o 
{oil alíimegen cin peder ben entichaiden bor daß ein jeder uff def Hanptmans erft erfuchen I f 
1 und Maths fo ye zu zeiten fein / cinpfa- | uff gemeinen Coften gefchehen folle ı fein wffge 
D er aud) fehuldig fein! und fie fid) def | Steur und hilffgelt | inhale def Haubtmans 
N lago! | und Fein tbei mit gefärlicher that! | ben / bezahlen + Ba aber aimer oder mehr vaffbig 
ft / gegen dem andern / befibalb nit thaten/ und parinnen fátomig erfcheinen Wurden; 
ch anders fürnemen noch tbuni bann | foff alßdenn ber Hauptmann / fo 9e zu zeiten feyn 
t ift. ioutbet | foflicbem ußftand uff ains moa 
n Uchtenden: Ob ainer oder mehr under fins | ften mit ermahnmg bey dev Pflicht 1 
forüc) oder eorberung zu pemandts uferba(b diefer | Heder Diefer veraynigung ve 
Singer bereinigung Deften oder gewinnen / es war | ift! cevordern! darinnen Ecins 
umbErb/ aigen fchuld oder anders/ fo nit ‚gefängt- | ain: Heder verwandter gehorfam fei 
nu! entfagung/ Überzug oder dergleichen Sachen? | Zum Dreyzehenden : Sn dem 
oie pore 


TÍ 


Ö 
Dann siege ainan 


und 
bemann 


idero 
bleibt 


melt find / mud der geftalt becürte: und dem | und fonderlich Hafer allerhayfigft 
lich endtich und inlendig Recht niche | deßgleichen auch Zufer allergn 
nöchel oder geverlich verzogen würde/ tub | mifch Kaifer/ al Romig cher $i 
(81 vor den jenen! fo (aut diefer Unfer veran. ft von Defterreich | und Unf 
iau verordnet find! erfunden | fo follen wir | Herzog Ulrich von IBurtemberg ac 
rinnen mic Half und cath vor Haubelefith | men und vorbehalten feyn follen. 
11 zurecht unDaller billichteit / innbate nn Bierzehenden Daß ain pter infor Ge 
afer vereinigung / wie obfteeth/ Bepolffen. | f Jaffe bermanten follen und mögen 1 im ihren 
f en und verpflicht fein, verpffichtung/ macht und gewalt haben / fich 
i Suinten ; Wied fich iacit Diefer Vnfer | à E zu gu ujlónbigen dürften und Deren]. mit ftem Dienfes 
unbers 


Diger 
genoims 


¿ANNO 
1512. 


DU DROIT 


unverhiedert biefer Yinfer deraynung thun und bet» | 
pflichten : Doch woll ain yeber in demfelbrgen bier: 
innen fein] und infer aller Gor I mug 1 und infer 
ter und vorfarn loblich Dertommeni frepbeiten und | 
gewonhaiten/ mit guter gewißer wol bedenckhen und 
ermefen. O6 auch aimer oder mehr mit feinem (eibl | 
gegen ainichem Fürften ober Heren | wer dev oder | 
bie weren! in dienfisocrpflicht | verbunden ober ver: | 
want | fo follen doch niche deftminder Defelben ne | 
fers verwanten hab unb gáter! Schloß und Flecken! 
Sinfer Prüperlichen veraynigung anhangig I bey 
fändig | Halfflich und erfehieglich feon. 

Bir haben auch darzu und zum Funffzehenden ! 
bif infer veraynigung und gefellfehafft / gemainlic) 
und miteinander zu mehrn und zu mindern vorbehal 
ten; daruff all und yeder Yinfer alain und befonder! 
fur fich und fein Erben/gelopt und leyblich zu Gott 
und den Heyligen gefivorn 1 follich Yinfer Prueder- 
fich und freuntlich verapnigung / und alles dag bar 
inn gefehriben fret! in allen Stucen! Puncten I Ar 
tidhcin und Claufeln ohn all ufgug / cin und toi- 
Derred 1 getvewlichen halten / und ven nachzufome 
men; alles trewlich und ungevarlich. Mic irtund 
dig Briefs mit infer yoders aigen anhangenden 
Safigel verfigelt und geben I uff Lucie in Chine 
gen: als man gezöhlt eim taufend funffhundert und 
zwölf Sar. 

Die nachbenanten Graven/ Freyen! Seven und 
Hom Adel) haben uff nechft verfehinen verfamblung 
tag zu Ehingen I uff Lucia» Anno &c. duode- 
cimo , bic gefellfchafft und verainigung angenomo 
anen und zugefagt. 

Ulrich Graff qu Montfort. Chriftoph Grave zu 
Werdemberg. Heinrich Grave zu Lupffen. rich 
Grave yu Helffenftain. Sebhweickher Freyhere zu 
Gundelfingen. Cunvad Thumb Philips vom Rech: 
berg. Dieterich Spat. Sigmund von Berg / der 
älter, Ulrich von Knóringen. Hanf von Freyburg. 
Scbaftian von Nippenburg 1 Ritter! Wolff von 
Gultlingen Ritter. Reinhard von Neineckh/ Mare 
chalet. Wolff von Honburg I Ritter | Pangrag 
von Stoffeln. Albrecht von Welden. Blrich von 
MRicthain. Conrad von Stadion. Cafpar von Es 
rolzbaim. Cafpar Codjend] Ritter. Soreng von 
Belterfidtten. Mauris von 2((fmaufbofen. Georg 
von Nechberg | zu Stauffnet. Conrad von Shine 
Hard! Ritter. Wlrich von Graffneth. Heinrich 
Seife! von Butler. Hang Gif. Hanf Spät 
von Granaw. Graft von Gift. Renhard Spät. 
Hanf und Georg von Staindaim/ Geprider. Nu 
Dolff von Ehingen. Dieterich von Weoler, — tuo» 
dofff von Ebnen. Hanf und Cafpar bon Exolzhaim. 
Wilhelm von Zilluhard. Arbogeft von Freyberg. 
Georg von Bobenftain/ bet Jünger. Wolff und 
Albrecht von Freyburg | Geprider. Ludwig und 
Burdart von Freyberg | Sort von Schynaw. Bern. 
ber Schenckh. Thomas von Ehingen. Hanf von 
BWerdnow zu Wendlingen. Ludwig Späth! ber 
Singer. Hanf von Chremberg. Wilhelin von 
Wyttingen. Hanf von OBpttingen. Hanf Heinrich 
von Bubenhofen. Seinbart und Wilhelm von IBSN 
wart). Hanf von Ow. Feel vom Berg. Georg 
von Div zu IBachendorf. Adam von Freyburg. Eno 
Driff von Hochnect. Wolff von Stammheim. Sein» 
Dart von Meihaufen. Wernher von Meühaufen. 
Georg Spätt. Georg von Ow zu Hurlingen. Kırni 
ton Hienighhaim. Wilhelm von Reifchach zu Diet: 
fuit, Deel Sigmund von Berg. Ludwig von Sta: 
Dion. Bernhard Ludwig und Wilhelm von Bern 
haufen. Georg von Weinboingen zu Symbftätten, 
Conrad von Neyfhach. Mar Stumpf. Ludwig 
Graff zu Lowenftein. Balthag Adelman. Conrad 
von Sickingen. Berthold von Mefterftätten. Mil 
Helin don Neyperg. Ciichaving von Natienftain zu 
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Nattenftcin. Wilhelm von Degenfeld. Balthaf von Anno 
Hertsenftein. Hang von Schellemberg. Wilhelm 

und Sigmund von Stozingen. Gerwig und Georg 131 
von Sulmatingen | Geprüder. FoF von Herkten: 
ftein. Beron von Sertenftein. Mang Marjchalc, 
Jacob und Marquard vom Stain! Geprüder; Sii 

ger Spat. Conrad von Stuben | Chriftoph von 
MWofchenfeld. KRuorolf Graff ju Sulz. Ed von 
Renfchach I dev Alter. 26. 26. 


LXXVII. 


Vertras zwifchen des Stieffts Hildegheim 1517 
Ritterfhaffe 7 und ber Stadt Hildegbeint 
getroffen ; wodurch fie fich untereinander all 21. Mars: 
bißhero zwifchen ihnen fehwebenden unwillens 
halber vergleichen! Dann auch einander gu fibüte 
zen | und wider all Feindliche angriffe beholffen 
zu feyn verfprechen. Geben Montage nach 
Palmarum Anno 1514. [+08 16, Leute 
fehes Reichs» Archiv. Part. Spec. Contin. I. 
Sortfegung III. Abfag XI. pag. 168. ] 


C'eft - à- dire; 


Accord entrela Nos esse del Evéché pHi i= 
DESHEIM d’une part, la VaL rg p'Hir- 
DESHEIM ¿autre parts par lequel veuongant 
à leurs anciennes discordes , les deux Parties Je 
promettent un facours mutuel ES reciproque contre 
toute injufte violence. Fait le Lundi après le Di- 
manche des Rameaus , Pan 1513. 


| OEY, Bartolot de Elder / Bartoldt de Jünger! 
Sivert! Hanf und Harbort van Rútenbargel 
Tile de Elbcr unb Dirid / Tile fone Söhne! de 
Barner! Henny Nufcheplaten 1 Hans | arme 
| und Suvolff be Sünger van Oldershaufen | Hinvict 
gan Nheden 1 Dovid fin Gohne/ Statius van 
Mönnickhufen! Bartoldt und Cord Bort Gebrides 
vel Tedel dan Walmoden 1 Cord van Obergen? 
| Srnft Wrifbarg! Borchert und Bartolot van Ga- 
| denftedel Diricé Freefen! Eruft van Dógen? Hite 
| tif van Bortfelde/ Borchert Freefen! Lovewig une 
| de Syoft van Schwichelde 1 Hildebrand / Borchert 
| und Cordt/ Giebróbere van Galdere! Frederic und 
Delrict van Weverling, Sivert und Freverid Gee 
bróvere von Rófinge! Hinvict und Albret / Gebr» 
bere van Hardenberge | Hanf van Nebden! Corde 
dan Secre 1 Lippoldt und Hinvic | Gebradeté dan 
Stöttem/ Corde van Steinberge | und Givert fin 
Bedder tom Wifpenftein/ bekennen alle openbare in 
differ Breve! vor als wene/ fo alfe de Sticht van - 
Hilde(fem Manne mit deme Erfamen Made I und 
den gemeinen Fuwohnern der Stadt tho Hildenfem 
| to nütte/ Fromen unb Cindracht/ dem Stichte van 
| Hildengem und ns allen tom beften / in enynge 
und einer Berdracht fitten / na Lude Segelen und 
| Breven] darover gegeben I dav wy do ter Tid! do 
defülde Berdrache upgerichtet und gemacket warth/ 
nicht mede inne gendmet noch begrepet find/ fo vers 
| willen unb derplichten wy tins in Macht büfice Dres 
| fes 1 bat voy fo bane angehaven Derdiacht mit dene 
| jenen! be de verfegelt hebben / vullentomen in alle 
| Doren Duncten unde Artickeln holden willen und 
fcbütfen/ fambt und befunderen abre. alle Gefehrdes 
fo 16 vorder nun verfprocten/ dat Sinfere ein des ane 
ber befke wette und dhoe / unb vor finen Schaden! 
| bar He dene tho tocffenbe rege! twerve / dar he bat 
| mye Bofehede Don mücbte 1 Oct if bewillet und bes 
fevet/ tan den vorsendmd. Stichtmänten affen des 
de in büfe Berdracht begreppen fin / und Ying deme 
Rade ber Made der Stadt tho Hildegem borbendme/ 
affe wehree 1 bat jemand van Sins allen mit rove 
Y 2 efte 


Anno 
1513. 


4 Avril. 
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effte mittoifligen Behden haftigen over gefallen effte 
befchediget werde/ Des wy tho rechte mechtig eren! 
dat wy anderen alle denfülden van ffunb/ fo bra ven 
wy mögen! na alle infe Macht entfetten und tho 
halpe temen willen! abne Sofebroe! wy wollen oct 
und fehüffen vor denfülven Recht beden und dar fick 


de Segenveel Enferm rechtbeden nicht wolde benógen | 


laten/ und fo mit der Gewalt vortfaren/ fo willen 
und fchülden 1051 fambe denen jennen dede fo bedren» 
get wordel öhne nicht verlaten I finder Shine bebñil | 
pen und beraden fin I na alle Unfere Machel und | 
ifft wy fo Dennes mit tvehme to-toiberen Hawillen 
und -feyden quemen! fo willen und fchollen wy 35] 
ein vor bem audern.niché fchuent edt en fy Gacke/ 
wo, hebben Hus erften fo danes untviffen fäntlicken 
vorciniget und vortragen ifft toy oct infor Frinde 
welckeren buten Landes in 3infe Hülpe tódem/ dede 
fuft mit infeven Welckeneen in Sram und diu 
willen ftünben | denfelben wolden top fambtlicten 
liven] dewile fo dane febde fiimbe. Bnfer eine en | 
feball oct des anderen Gidnde effte Derechters mit 
Witfchop niche bufen effte begen in neiner WyF. 
De vorbenömende Sticht Manne willen ed ber van 
Hildenfem Beer in ohren Gerichten frye tappen las 
ten/ fo dat von Older ber geftbeben 167 unde 
willen oct in óbren Rrôgen | fúlveft nicht feyle 
bruroen^ fondern dat oct holden | alfe dat van 
Older wente berto geweft io / unde derfülven 
Han JSifbenfom gíidere aff unde tho in dbren Gerich- 
ten feye wancken! unde frye bóren faten! na Sude 
Segelen und Breven/ dene füleen van Hildenfem 
van Enferm gnadigen Heren von Hildenfem unde. fi 
nev Förftlichen Gnade werdige Capittel parover ges 
geven/ abne alle Sefábroe | nde ifft oct jemande 
van denen vorbendmeden Sticht Mannen welder 
were I de duffen Berdrache nicht mede verfegelen 
worde/ deme fülden (chal fe oct nicht bacthlicl tweferi/ 
unde eur (coal barbord) bicrinede nicht getrenctet noch 
gebroden fin! fünder by Fülle Mache blieven! und 
10) dorbenómede Sticht-Männe und wy de Math 
der Stadt tho Siloenfém bekennen openbare in dif 


fem Breve vor als wehme/ dat wy alle ouffe vorge- 
fehreven Sticke) Punct und Artickel duffes Breves! | 
ein jutvelcé fambt und befünbern! $iufer ein deme | 
andern in guben waren Trewen / ftedel vaftl une 
verbrocten / ohne alle Gevchrde wolthoholdende/ unde 
Hobben def tho forder Bekäntniffe und gnugfamer 
Zucheniffe infer Sngefegele witliden neben an buf 
fen Brecff heten bangen! na Gbrifti Hufes Herren 
Gebort Buffeinbundert dara im Derteinden Sabre 
Mondages na Palmarum in dev Hilligen Baften, 


LXXVIIL 


Pri 
EIPUBLICE JANUENSI, /uper 
is, Locis ES Terris, per ipfam acqui- 
rium ‘fanuenfe extendatur , 
Solum à Monaco usque ad Coruum, fed etiam 
ad omnia Loca ultra Coruum acquifita, Flumine 
Macre comprehen 
prilis 1513. [Pièce tirée d’une Information 
de Droit publiée à Milan par ordre du Roi 
d'Espagne en 1633. fous le Titre de Discuffio 
Quæffionis Salarie Finarienfis. | 


AxrMiLIANUS Divina favente Clementia E- 


efie 


I > 
in Kyburg, Namurci 


, € Zucphanie , Marchio Sacri 


Datum Augufie die q. A-| 


DIPLOMATIQUE 


ani. Imperii fuper. Anafum, & Burge 
wifi, N &S 


unc officium 1 
i Orbis Regimir nitus creditum e 
s,cum noftros acSacri Romani Imperii Subditos, 
que fideles in fuis Juribus, Privile; atque Liberta- 
tibus confervamus illefos, ac illa em, juxta eorum 
in nos, & Sacrum Imperium divosque Predeceffores 
noftros Romanorum Re atque imperatores. colla- 
ta exposcunt, confirma: dimus , at- 


re. Cum igi- 
rii ;fideles Dilecti 
ritatis noftre Im- 
lis Januæ in nos, & Predeceffores noftros Ror 
tores , Sacrumque Ir 
que opportüna obf 


tur fpe&tabiles noftri , & Sacri Im 


e X 
Cives, Confilium , & Communitas C; 


peria 
norum Reges, atque Impe 
rum, multa & varia uti 
contulerint & pre ceteris Urbibus fe ipfis Pr&deceflo 
bus noftris, ac Sacro Imperio femper devotiflimos, 
que obfequentiffimos exhibuerint, adeo ut,eorum exi- 
gentibus meritis , fingularibus gratiis ,. honoribus, privi- 
legiis, libertatibus, & preheminentiis ultra alias Urbes 
lint decorati , ut in ipforum Przdecefforum noftro- 
rum Imperatorum , videlicet Frederici primi , H - 
cundi, Henrici feptimi , Caroli quarti, & mundi 
Literis, atque Privilegiis , quarum tenores , ac fi de 
verbo ad verbum inferte.effent prefentibus, volumus 
pro expreffis haberi, clarius continetur. Cumque Ja- 
nuenfes ipfi nobis expofuerint fe, ab annis ducentis, & 
pluribus citra, acquifiviffe Caftra Illicis , & Amelie, 
Trebiani, Arcnle, & utriusque Vefani, & aliorum Lo- 
corum adjacentium , que tenuerunt, & de novo tenent, 
& per quorum territoria labitur lumen Macre , & in 
Mare influit, expofuerint etiam fe ab antiquiffimis tem~ 
poribus citra, aquifiviffe Civitatem Sarzanæ, Oppida Sar- 
zanelli, Flacimelli , Caftrinovi ,,Ortinovi, & deferta 
Menia Lunz cum agro adjacenti, & cum eorum ju 
bus, & pertinentiis usque ad littus Maris, & quæ pos- 
fiderunt, & etiam 'poffident , petierintque Jurisdiétionem 
fuam ,territorium, & diftriétum ad dicta omnia, & fin- 
gula loca. per eos, ut fupra, extendi, & prorogari, caque de 
benignitate. Cæfarea fibi confirmari, & de novo conce- 
di. Nos qui Januenfes ipfos , propter fingulares eorum 
virtutes; ac merita, quibus fe nobis devotos, & obfe- 
quiofos exhibent, fingulari Clementia, atque gratia nos- 
tra Cæfarea profequi volentes ipfis bus, Conf 8 
Communitati Januæ, habita tame ri 
& Proceribus noftris matura deliberatione , e 
tia, ac de plenitudine Imperialis poteftatis no omnia 
eorum Feuda , Privilegia , Jura, Libertates , honores, gra- 
tias, concefliones, ordinationes , laudabiles confuetu- 
dines, atque indulta laudamus ,' approbamus, ratifi 


| mus, innovamus, confirmamus, ac de novo concedi- 


mus, ac ca, & quodlibet: eorum ad omnia, & fingula 
Loca, de quibus fupra, Terras, Diftriótus, atque Do 
minia, que ipfi Cives , Confilium, & Communitas Ja 
nuenfis tempore predictarum Conceffionum ci tio- 
nabiliter acquifiverint, etiamfi ultra flumen Macre e: 
xiftant, extendimus, ita quod in eisdem Locis, ut præ- 


| fertur , acquifitis, tamquam Territorio fuo ; prefatis Pri- 


vilegiis uti & frui valeant & poffint, ac fi ipfa Loca , 
Terre, Diltriétus, ac Dominia in ipfis Predecefforum 
noftrorum, aut noftris Literis fpecialiter effent infer- 
ta, & antiquitus in eorum Territorio , & Diftriétu com- 
prehenfa, & quod quidem Territorium, & Diftri@um 
Januen. extendimus, & declaramus extendi debere non 
folum à Monaco usquead Coruum, fed etiam ad omnia 
Loca ultra Coruum, & ut fupra acquifita , lumine Ma- 
cre comprehenfo , ipfisque Januenfibus omnia, & fingu- 
la, que à nobis, & facro Imperio in Feudum depen- 
dent, ac predida omnia, & fingula concedimus , & 
de eisdem, quatenus opus eft,de novo inveftimus , non 
obftante quacumque caufa, feu occafione preter quas 
premifla Feuda cadere potuiffent in commiffum , & ad 
nos, ac Sacrum Imperium effe devoluta cenfeantur , 
ut ipfi Cives , Confilium, & Communitas Ja übe- 
riori à nobis gratia fe noscant effe refeétos, p. de- 
liberatione, fcientia, & poteftate ipfis concedimus , & ex 
mero liberalitatis arbitrio elargimur auctoritatem , & fa- 
cultatem in ipfa Civitate noftra Imperiali Tanuz publi- 
cé legendi in facra Pagina, in utroque Jure,Pont 
delicet & Cæfareo, in Artibus, Medicina,atque aliis 
libus Artibus ‚in eisdemque Facultatibus , premiffo exa- 
minis rigore, noftra auctoritate magiftrandi, doétoran- 
di, licentiandi , & minores Gradus conferendi, juxtà 
confüetudines, & privilegia aliorum Studiorum, feu 
Univerfitatum Italia, & quemadmodum ipfis ab Apos- 
tolica Sede effe afferuerunt indultum , premiflis non 


ob- 


No obf 


DU DROIT DES GENS 


ibus quibuscumque Legibus, Confticutionibus, | 


Statutis, Confuetudinibus , Privilegiis , feu Exemptioni- 
bus, per præfatos Pradeceffores noftros, per nos, aut Suc- 
ceffores noftros Romanorum Reges, feu Imperatores 
datis, vel conceflis, feu in pofterum dandis, vel con- 
cedendis. 
di Predecefforum noftrorum, ac noftris, Literis, Gratis, 
& Conceflionibus obviare poffent in aliquo, aut dero- 
gari, pro nullis, invalidis,ac non conceffis haberi volu- 
mus, & pro infcélis ab omnibus reputari in omnibus, 
ac per omnia , prout Predecefforcs noftri fepe diéti 
declarayerunt, falvis tamen , in omnibus & fingulis 
premiffis, noftris , ac Sacri Romani Imperii Juribus. 
Nulli ergo omnino hominum, hanc noftre laudatio- 
nis, approbationis, ratificationis, innovationis , confir- 
mationis, extenfionis ; conceffionis , inveftiture, ac re- 


fervationis paginam infringere, vel ei quovis temerario | 
| 


aufu contrahire. Si quis autem hoc tentare præfump- 
ferit noftram graviffimam indignationem, ac poenam 


incurfurum. Quarum medietatem Fisco noftro Cæfa- 
reo, reliquam vero partem ipforum Januenfium ufibus 
decernimus applicari. 
Teftimonium premifforam has Literas noftras Sigilli 
noftri appenfione juffimus , & fecimus communiri. Da- 
tum in Civitate noftra Imperiali Augufta. die quarta 
menfis Aprilis, Anno Domini millefimo quingentefimo 
tertio decimo, Regnorum noftrorum Roman. vigefimo 
octavo. Hungarie vero vigefimo quarto 


1621. die decima nona Julii. 


Ex Originali, ia per, ameno conferipto en Sigillo Mag- 
no pendente, exiflente in Comperis Sandi GRORGI1, 
cum aliis. Privilegiis , que per Syadicum dictarum Cor 
perarum de more confervantur , ES odinatur., licit. 
Salvo Esc. 


JOANNES ANTONIUS SAMBUCETUS 
Not. pub. Genuen. ES predidtarum Com- 


‚perarum Syadicas. 
LXXIX, 


il, APPUNCTUAMENTA, pro Defenfione Eccle- 
Sie , inter LEoNEM X. Papam, Maxımı- 
LIANUM Jmperatorem, Henrıcum VIII. 
Anglie Regem ES FERDINANDUM, Regem 
Aragonum, atta ES conclufa in Opido Mecklinen- 
Ji die 5. menfis Aprilis duno 1513. | Ry ME n, 
Conventiones, Litera: & Acta publica, Tom. 


XII. pag. 354. ] 
UN: ERSIS & fingulis, ad quorum notitiam 

præfentes Liters: pervenerint, Nos, Edwardus Po- 
zyages, Eques auratus Ordinis Garterii & Contrarotula- 
tor incliti Hospitii Excellentiffimi. & Potentiffimi Prin- 
cipis Henrici, Dei gratià, Regis Anglia ES Francie & 
Domini Hiberaie, Johannes Yong Vicecancellarius An- 
glie , Thomas Boleyg & Richardus Wyngfeld, Milites 
pro corpore præfati Sereniffimi Regis, Confiliarii , Am- 
baffiatores, Legati, Oratores, Commiffarii & Nuncii 
ejusdem Regis Anglie & Francie Domini noflri Me- 
tuendiffimi,yvigore, auctoritate & virtute Commiffionis 
noftre nobis ad infrafcripta per eum. date & conceffie 
(cujus tenor hic inferiüs fcribitur) rité ordinati legitti- 
me conftituti & fufficienter auétorizati falutem in om- 
nium Salvatore. 

Compertum enim eft, tam divino quàm humano Ju- 
re, omnes Homines teneri & ab Amicis propulfare in- 
juriam & eorum aftli&tis rebus fuccurrere, multo magis 
Ecciefiæ caufam illiusque Rectoris atque Paftoris om- 
nes füscipere & tueri debent. 

Cum itaque, hiis Annis proximè elapfis , quamplu- 
ma Dominia & Civitates Ecclefie fübje& per La- 
orum Reges & illi Adherentes hoftiliter 
invafæ, diréptæ & occupate, Regnaque Patrie & Do- 
minia ad nonnullos Chriftianos Frincipes jure pertinen- 
tia ufürpata & vi detenta fuerint , prout in præfenti deti- 
nentur ;aded ut tim de Urbe Romana, de captura vel 
expulfione Summi. Pontificis felicis recordationis uir 
fe i, quàm expugnatione & fubjeétione multorum. 
Principum non. mediocriter timeretur, &, quod dete- 
rius eft, pernitiofum Scisma fuscitatum fuerit, quod 
verifimiliter tendere potuiffet in diuturnam Ecclefia 

niverfalis vexationem & totius Reipublice Chriftiane 


Quz omnia, & fingula, quatenus hujusmo- | 


I 
centum marcarum auri puri irremiflibiliter fe noverit | 


In quorum omnium fidem, &| 


Ji 


173 


in tempore , Providen- 
us caufa precipue agitur, præs- 


perturbationem, nifi auxilium 
| tia quadam divinà, cuj 
| titum fuiffee. 

gitur nos prædi@i Oratores , Procuratores & Com- 
miflarii prefati Regis Anglia & Er à Domini noftri 
Metuendiffimi, qui modis omnibus Mane cupit Ec- 
| clefiam ab hujusmodi & aliis quibuscúmque infeftatio- 
nibus liberare, & Jura uniuse jusque Principis recupe- 
rare, pro eodem, ejus nomi [m Mandato & Auétori- 
tate, & virtute Commiflionis noftre pra cum 
San&iffimo Domino noftro Le 


E 
Ponti 


M 


| D Que Y 7720 

| & cum Excellentiffima & Sereniffima Domir a Marg É 
|reta Auftrie Archiducifja, Duciffa ES Comitijla Bure pi 
| die, Vidua Relicla Sabaudie , Cariffimi Fratris Domini 


| Maximiliani Imperatoris. Eledti femper. A ugufi Fi 
Dileétiffima, Mandatorià ac Procuratrice ejusdem 7; 
ratoris Elecii, ad quem prz cxteris fpe&at Protes 
Defenfio tàm Chriftianitatis quàm Sacre Romans 
clefiæ, vigore & auctoritate Commiffionis fuz ad in- 
rafcripta plenam & fufficientem au&oritatem habent 
(cujus tenor inferius defcribitur) necnon cum Serenis 
fiino & Potentiffimo Principe Domino Ferdinando f 
Catholico Aragonum, utriusque Cicilie ES de Ternfalem, 
tam pro fe quàm pro Sereniffima Domina Johanna Re- 
gina Caffelle , Legionis 69 Granate,Filia faa Chariffim: 
cujus Perfonz , Regnorum $ Dominiorum Bonorúr 
que curam & adminiftrationem idem Rex Catholics 
gerit, ad Laudem & Gloriam Dei omnipotentis, & to= 
tus Religionis Chriftiane tranquillitatem & pacem, 
comunicavimus, tractavimus & conclufimus omnes 
& fingulos Articulos. fequentes , 
In primis, inter nos Oratores predictos , nominibus 
quibus fupra, traétatum, comunicatum & conclufiüm eft 
| quód omnes & finguli T'ra&atus Amicitiarum, Confæ- 
derationum five intercurfüs Mercium > ante hac inter 
Partes prædiétas , per fe, Progenitores aut Anteceffo 


d. 


| x Grads AR PC 
| Oratores vel Commiffarios fuos respective , füb quibus- 


cúmgue verborum formis , initi, concordati & conclufi, 
| quibus non eft expreffé derogatum ac quos pro hic in- 
| fertis haberi volumus, in omni fuo robore permaneant 
& firmitate;ita quod per prefentem Tra@atum aut ali- 
qua Capitula in eodem contenta non cenfeatur aut in- 
telligatur quovismodo eisdem Traétatibus aut alicui 
eorumdem derogatum. 

Item, traétatum, comunicatum , & conclufum eft 
quod , inter Confoederatos predictos > eorumdémque 
Heredes & Succeflores , Regna, Patrias, Terras, Do- 
minia, Vaffallos , Subditos, Alligatos & Confcedera- 
tos fuos quoscúmque, prefentes & futuros, tám Eccle- 
fiafticos quàm Seculares , cujuscúmque gradüs, condi- 
tionis, aut preeminentiz exiltant, etiamfi Archiepisco- 
pali, Ducali, aut quactimque alia dignitate, ftatu , aut 
gradu præfulgeant, aut præfenti Ligæ fe non Opponen- 
tes aut contravenientes, fit perpetua, bona, pura, fin- 
cera, vera, integra, fidelis, perfe&ta , & firma Ami- 
citia, Unio, Liga, Confoederatio & Pax ‚per Terram, 
Mare & Aquas dulces, ac ubique locorum futuris tem 
poribus perpetuo duratura: 

Erúntque iidem Confoederati, & eorum quilibet, pro 
defenfionibus ac tuitionibus Sande Romane Ecclefie 
acPerfonarum & Statuum fuorum, eorumdémque He- 
redes & Succeffores, necnon Imperii , Regnorum , Pa- 
triarum, & Dominiorum jam per ipfos aut eorum ali- 
quem poffefforum, aut poiteà Jure Belli vel quovis a- 
lio modo recuperandorum aut poffidendorum, contra 
prefatum Ludouicum Francorum. Regera comunem eo- 
rum Hoftem, ejúsque Haredes & Succeffores , ac alios 
ejusdem Ludoviei ejúsve Haredum aut Sueceflorum 
Fautores & Adhærentes quoscámque, fine fraude , do- 
lo, diffimilatione , aut colore quocúmque , de cxtero 
futuris perpetuis temporibus , non folúm fibi invicem 
| Amici, fed etiam Amicorum Amici, & Inimicorum 
Inimici, fine exceptione quacumque ; dabüntque iidem. 
Confcederati fibi hincinde contra prefatum Le4ovi 
Francorum Regem comunem corum Holtem * 
Heredes & Succeflöres , quotiens & quando y 
quem Confcederatorum invafum , offenfum , five hos- 
tiliter aggreffum requifitus aut requifiti fuerint, fumpti- 
bus & expenfis requirentis , mutuum auxilium & füc- 
curfum boná fide fine dilatione quacúmque; non obs- 
tantibus quibuscúmque Alligantiis & Confcederationi- 
bus, quas Confœderati prædiéti vel eorum aliquis ha- 
bent vel habet aut in futurum habere poterit vel pote- 
|. runt cum quoctimque vel quibusctimque Regibus , Prin- 
| eipibus, aut Comunitatibus, qualeseiimque illi fint aut 
| erunt; quibus expreffé derogatum non cen tur; Sal- 

vis & exceptis Ligis & Confcederationibus initis & fac- 
| tis cum Sereniffimo Rege Aragonia comuni eorum Ami- 


ca 


ANNO 
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co (fi que fint) quibus in nullo derogatum cenfea- 
tur. 

Item, quoniam præfatus Ludovicus Francorum Rex 
comunis Hoftis diu detinuit ac in pre(enti per vim & 
violentiam contra Jus & Phas detiuet & ufurpat non- 
nulla Regna, Mucatos, Principatus, Dominia , Patrias, 
Terras , Civitates , & Opida Confcederatis prædiétis 


respective fpe&tantias pro igitur recuperatione omuium | 


& fingulorum premifforum, fic, ut premittitur , injus- 
té occupatorum , tractatum , comunicatum, & con- 
clufum e(t quód Confoederati prædiéti , omnes & fin- 
guli, infra triginta dies a Data prefentis Tradtatús im- 
mediaté computandos , per publica Ediéta & Procla- 
mationes palàm declarabunt & eorum quilibet declara- 
bit fe inimicum & Holtem diéto Ludovico Francorum 
Regi, & infra duos menfes Datam conclufionis hujus 
Traétatús proximo fequentes Bellum Invafivum contra 
eundem, fumpribus & expenlis fuis , per feipfos, aut 
Capitaneum vel Capitaneos füufficientem vel fufficientes 
feu Exercitüs Ducem vel Duces, realiter & cum effec- 
tu, facient & quilibet eorum faciet; videlicet , 

S; 
wincie , vel in Delphinatn , aut aliis Terris & Dominiis 
Regi Gallorum fabditis & fubjeëtis extra Icaliam, . 

Cefarea Majeftas in Reguo Francia vel Patriis obedien- 
tibus & parentibus Regi Gallorum extra Italiam, 

Rex Anglıe in Aquitania , Picardía , Normania, vel 
in aliis Terris & Dominiis Regi Gallorum fubjectis , 

Et Rex Aragonum in Patria de Bearne, Langedoke, 


& Aquitania, vel aliis Terris & Dominiis Regi Gallo- 


rum fubditis & fubjeétis, 

Extra Italiam, ubi idem Confoederati omnes & fin- 
guli comuni Hofti maximè nocere & officere. pote 
runt, 

Erúntque Exercitus dictorum Confoederatorum , qui 
ad hujusmodi Bellum invativum obligantur , potentes 
& bene inüru&i, tim in Peditatu quam in Equitatu, 
Artilaria & aliis Inftrumentis bellicis in ea parte ne- 
ceffariis & requilitis, fic quod finguli eorumdem Exer- 
cituum comune: Holtes invadere, contra eosdem Cas- 
tra metari, Civitates & Opida obfidere, ac potentiis & 
maliciis eorumdem refiftere & obviare ,ac eosdem cum 
effc&u expugnare valeant, 

Nec ab hujusmodi Bello fic, ut premittitur , incepto 
vel incipiendo diéti Confcederati aut eorum alter defiftet 
aut defiftent, feu Pacem , Treugam, vel Belli indu- 
cias cum iplo comuni Hofte, aut cum aliquibus aliis 
qui fe preíenti Confcederationi velint opponere, direc- 
té vel indire&é tra&abunt , capient , aut concludent, 
absque notitia, confenfü , & expreffo affenfu aliorum 
omnium & fingulorum Confaederatorum, 

Item , tractatum , comunicatum , $ conclufum eft 
quód nullus Coufeederatorum predictorum permittet 
aliquos ex Subditis fuis diéto Regi Ludovico Heredibus 
vel Succefforibus fuis in Bellis fervire , aut ftipendia ab 
eodem recipere; fet ipfi omnes & finguli per Edictum 
expreffüum & folempne palàm interdicent , prohibebunt 
& præcipient, tempore Publicationis prælentis Tract 
tüs, né aliqui Subditorum fuorum , fab poena Capitis 
& confiscationis omnium bonorum, taliter faciant; 
quód, {i hujusmodi præceptis. contravenerint , ipfa poe- 
na absque venia multentor : licebit tamen omnibus & 
fingulis Confoederatis hincinde habere Subditos fuorum 
Confcederatorum in fuis ftipendiis ad inferviendum eis 
in fuis Bellis , Principe, cujus Subditi fuerint , expres- 
£8 non contradicente. 

Item, tractatum, comunicatum, & conclufum eft 
quód Imperator, fi jam non reyocaverit , revocabit il- 
lam au&oritatem füam , Cardizalibus Schismaticis pro 
iabolo antehac conceflam & tributam, im- 
mediaté poft hujus Traétatús Pubiic tionem ; quam re- 
vocationem infia menfem proximo & immediaté extunc 
fequentem , per fuas Literas Patentes , auct enticé facts 
eisdem Cardinalibus intimabit, ac omnia & fingula, vi- 
gore & poteftate di&te auctoritatis fue, per eos facta & 
fienda, exnunc prout caffa & ir reputabit & habe- 
bit. 

Item, tra&atum , 


? 


comunicatum, & conclufum eft 
quod Sandifimus Dominus nofter teneatur & debeat 
contra quoscümque , quavis auétoritate vel dignitate 
Ecclefiaticà vel Mundan etiam Regià fulgentes & 
praeditos, hujusmodi Lige & Foederi fe opponentes , 
eisque aut eorum alicui au ium , confilium , & favo- 
rem præftantes, tam in Italia, quàm extra, cenfuras & 
poenas Eccleliafticas fulminare & publicare prout opus 
fuerit, ac quotiens & quando per Confoederatotes præ- 
diétos, aut eorum aliquem, vel per eorumdem Com- 
miffarium, aut Commiffarios requifitus fucrit. 


n&ifimus Dominus nofter Papa in Provincia Pro- | 


| Flandrie, prefato Imperatori , vel dite Domine A : 


| 
| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


m, & Procufato- ANNO 


Item, inter Oratores, Mandato 
rem prediétos tra&tatum, comunicatum , & conclufum 
eft quod ad maximos fümptus fubeundos per Cfzreziz 
Mageftatem , pro adimplemento & executione rerum fu- 
pradiétaram, & Bello prediéto contra diétum Lzdoui- 
cum Francorum Regem gerendo , inferendo , & conti- 
nuando , Sereniflimus Kex Angle t Francie dabit & 
numerabit, vel per Commiffarium fuum aut Commis- 
farios fuos fufficienter in ea parte auctorizatum vel auc- 
torizatos, dari vel numerari faciet, Z2peratori vel Do- 
mine Archiducifle, eorümve aut ejus legittime Depu- 
tato vel Deputatis , centum milia Coronarum auri, im 
Corozis aureis vel in auro equivalenti, terminis , modis , 
locis, & forma fequentibus ; videlicet, 

Di&us Rex Anglie &9 Francie folvet , dabit, trad 
vel per Commillarium aut Commiffarios 
dari, aut tradi faciet, in Opido de G: ; 


chiducille, eorámve vel ejus Procuratori vel Procura 
toribus (recipiendi & Acquietantias faciendi in bona & 
fufficienti forma diéto Serenifimo Regi Ánglie ES 
Francie, ejúsve Commillario vel Commiffariis plenam. 
Poteltatem habenti vel habentibus) triginta quizque mi= 
lia Francorum auri , intra menfem poftquam diétus Zzz- 
perator declaraverit fe Hoftem & Inimicum praedicto 
Regi Gallorum. 


jg a Coronárum atiri,in loco præ- 
nominato, Perfonæ vel Perfonis predictis, intra tres 
menfes diétam Belli inchoationem & ejusdem continuas 
tionem proximo & immediate fequentes. 

Item, tratatum , comunicatum, & conclufum eft 
quód, per prefentem TraSatum , Cefare2 Mageftas 
non intendit, aliquo modo , derogare ‘Traétatibus Pa- 
cis, cum quibuscámque Regibus vel Principibus initis 
vel confirmatis per fuam Mageftatem tanquam T'utorem 
& Maniburnum Sereniffimi Principis Carol fui Nepotis 
€ Fi Charifimi & fuarum Patriarum & Dominio- 
rum, nec,-fub fpecie & pretextu dicte Confcederatio- 
nis, inprefentiarum initæ, tra&ate & conclufz , declas 
rare dietum Sereniffimum Principem & Patrias f 
quo modo ad Bellum contra diétum Regem L = 
quinimmó in dicta T'utoria qualitate vult & intelligit 
Pacem cum quibuscümque Regibus & Principibus fer- 
vare, & obfervare facere per prefatum Prizcipem ,faas 
Patrias & Subditos. 

Item , tractatum, comunicatum , & conclufum eft 
quód omnes & finguli Confcederati predicti, & eorum 
quilibet, prefentem Tra&atum ac omnia & fingula 
Capitula in eodem contenta, infra terminos fubfcrip- 
tos; 

Videlicet, Sandifimus Domine 
gonum tam pro feipfo quàm pro Regina Caffelle (cujus 
Perfonæ , Regnorum & Bonorum curam & adminiftra- 
tionem gerit) infra duos menfes Datam prefentium 
proximo & immediate fequentes, 

Ac prefatus Imperator nomine fuo , & di&us Rex 
Anglie infra unum menfem Datam præfentium proximè 
& immediate fequentem, 

Per fuas & cujuflibet eorum Literas Patentes debit 
confeétas, Magnisque fuis Sigillis figillatas & manibus 
fubfcriptas acceptabunt, confirmabunt & ratificabunt, 
& eorum quilibet acceptabit , ratificabit , & confirma- 
bit; 

Renunciantes & renuncians fpecialiter, ac in vim 
pacti, exceptioni dicenti atum , um, aut geftum, 
nominibus aliorum vel alterius nomine effe nullum vel 
minus validum, prætextu generalis vel fpecialis Man- 
dati quod ad taliter ai, facti , & geíti meliorem fir- 
mitatem , perfectius robur & validiorem efficaciam præ- 
cedere debuit, ac etiam omnibus aliis tàm Juris quàm 


fa&i exceptionibus & exceptionum generibus , Appella- 
tionibus , Provocationibus , Privilegiis, Beneficiis,' & 
Defenfionibus quibuscámque , que & quas pro hic in- 
fertis haberi volumus , per que aliquid dici, alligari, 
vel objici poteft contra prefentem Traétatam vel con- 
tenta in eodem, quo mediante a diéto Traétatu vel Ar- 
ticulis in eodem infertis recedi poteft direété vel indi- 
re&é quovis quefito colore ; fupplentes omines etiam 
& fingulos tam juris quàm facti defe&us maxime auc- 
toritatis Commiffionis vel Commifionum omnium 

Cou- 


1513. 


orun dictorum, 
idem, yel ob inhab 
1% quibus vel cui 


vela 
litatem Perfonarum ve 


eft, vel fi 


us Confcederatorum prædiétorum quod fubs- | 
iam & effe&um præfentis T ractatüs vel alicujus Ar- 
ejusdem impediger, extenuaret , diminueret, 

; id per fuas Lite 
um. mero motu & 


ex 
& corum quilibet fuplebit, 
beat atque fi omnia folempni- | 
Eta effent : 

Et quód ipfi & eorum quilibet ea omnia & fingula 
I us'eos aut eorum Auen nop aut tangere | 


? firmitatem 


ffeëtn, bene 
bit, Sf ciet > adimplebit, & excque- 


tur, s Li eae Confirmatorias bor 


fid 
promittet, verum ctiam in PT Orten vel Or 
torum fuorum vel.eorum alicujus tunc 
xiftentis vel exiftentium ac coram No 
s per dictos Oratores 
folempniter , a quo die Feftivo , intra Villa. 
fuper Sacrofan@a Dei Evangelia & 
fe per cos & eorum queml | 
tos jurabit , ipfasque Literas Confirmatorias , 
una cum Initrumento publico fuper præfato Juramen- 
to per diétos Notarios debitè cout tàm diéti Ora- 
tores quàm diéti Confoederati ipfis Oratoribus tunc & 
ibidem viciffim dabunt & tradent & quilibet eorum da- 
bit & tradet; ptovifo femper quod fi dicti Sendtifimus 
Dominas v & Rex Aragonum intra Terminum fu- 
pra fpecificatum prefentem Traétatum & fingula Ca- 
pitula in eo contenta & inferta non acceptaverint , rati- 
ficaverint, & confirmaverint, aut eorum alter non ac- 
ceptaverit, ratificaverit, & confirmaverit, nichilominus 
tameninter Cefaream Mageftatem & di&um Regem An- 
liz, Heredes & Succeflores hincinde fuos valebit , & 
in vigore, robore, ac firmitate fuis perpetuo permane- 
bit. 
Item, auétoritatibus quibus füpra, conventum con- 
cordatum , & conclufum eft inter Oratores & Precla- 
riflimam Dominam prediétam quód in prefenti Tra&a- 
tu comprehet dantur & includantur omnes & finguli A- | 
i & Alligati Partium predictarum fub- | 


pu- 


g 


Yequenter nominati. 

Imprimis, pro parte didi San&iffimi Domini s 
Maximi, & Catholici Regis Aragonum, ac | 
e Caftelle , Reges , Principes, Comunitates, & 
Respublica quos vel quas denominabunt infra tempus 


duorum menfium a Data hnjus Foederis numerando- 
rum; 


Et pro parte Sereniffimi Regis Azglie REGES Scoto- 
win, Dacie, Hungarie , Polonie, Portugalie, Dux 
xonie, E OMUNITAS Henze Theutonice , & EI- 


vel; 


> 
Et pro parte Sacratiffimi Imperatoris Se &Po- 


tentifimi Ladiflazs Hungarie. REX, REGES Por 
galie, Scotie, Dacia , Polonie , P oa Elec- 


tori, Electores Sacri. riada Imperä, Duces Cle- 
venfis, F enfis, ES EPISCOPUS Trajectenfis; 

Et nichilominus relinquuntur & remanent loca aliis 
Regibus, Principibus , Ducibus , Comunitatibus quibus- 
cümque, ad effectum "premifforum hanc Ligam & Foe- 
dus ingredi volentibus. 


is Sereniflimi Regis Anglie ES Francie Gg 
, Dei gratia; Ge. 


RTICHS 


iffims Imperatori. 


favente Clemen 


> Romane: 


fant omnia fupradiéta data € concluía in Opi- | 
e ? Domo Habitationis prefate Illuftriffime 
Domine À je die quintà menfis Aprilis , Anno 
Domini millefimo quingentefimo decimo tertio poft 
Pafch y 
Præfentibus ad ea Nobilibus & M: 
nuis Viris, Johanne Domino d 
ris, Laurentio de Gorre c Montanefii, Gerba- 
xii & de Morne Gubernatore Bo Domino Gerar- | 
de Playze Milite Domino Ruppis Prefide P 
ii Sereniffimi Prizcipis Caftelle , ac Thor lly | 
Sereniffimi Anglie Regis Solicitatote in Curia pr&- 


nificis & + Stre- 
ite aurei Velle- | 


| ge æ Roi 
| de Sánéto Severino yu 


i n noft TOUR n appen 
2, & loco premi 


venire Ta mM 1513. 
LAS, Hiftoire “de Louis XII, 
G) LE Roi quitte tout le Duché de M 

Comté d'Aff, les Chateaux de M 
Cremone avec l'Artillerie étant en iceux , t: 


ilan que Comté d'Aft. Ceux qui fo 
bagues 


t dar 


àuves en leur | bail- 


illes , Terres, Chä- 


tiennent, lesquels 


teaux, & odis 


le Roi retient. 


Empereur 
, & tous fes Allicz 
Jourgogne, & tous oa 
tilshommes, & autres, qui ont été 
r N & de 
nte Guerre & 
où qu'ils foient. 

Le Roi doit payer à Meffeigneurs des Ligues quatre 
cens mille Ecus, à fcavoir deux cens mille 
& autres deux cens mille à la Saint M. 
vant. 

Le Roi doit auffi payer an Duc de Wirter nber g pour 
fes frais, courfes, & dé épens , huit mille E 
tans, & au Maitre de Artillerie deux mille E 
taris. 

Le Roi ne peut lever esdits Pais de mesdits Seigneurs 
des Ligues gens fans leur confentement; & fi ils ne le 
ferviront point à l'encontre dudit Seigneur Empereur, 
| ne fes Alliez, ni ne bailleront gens pour ce faire, aufli 
nuls autres qui foient Alliez avec eux. 

Et fi l’un de ces points ; & tous les autres ne font 
gardez & obfervez, l'Appointement eft nul en tout. 


Appointe- 
le Com- 


fervice dudit Sei- 
Meffeigneurs des Ligues en là 
Armées, retourneront à leuts biens 


cus comp 


(1) La Trimonille , qui s'étoit jeté dans Dijon 
conclut ce Traité fans en avoir aucun pouvoir, & fauva par-là la 
ce qui étoit fiar le point de perir. Car les Suiffes, contens de ce Traité ; 
levérent le fiége de Dijon, & s'en rérournérent che: 
desavoua la Trimouilles is offrit de Pargent aux Su > 
Pabandon du Duche de Milan, ce qu'ils ne voulurent pas a 


LXXXL 


Lnfirimentum publicum Traëtaths inter 
Leonem X. $ Luoovıcum Franc 
Regem initi. Quo prefatus Rex in fequelam 
Admonitionis Papalis, à Pifano Concilios in vita 
Jurir Pape per plurimos Prelatos minis vità 
indiéto, recedit , eique venuntiat , aigue lib 2° 
Concilio Lateram (ji tanquam vero & legitimo ad- 
beret 5 promittens Inter nullum deinceps favo- 
rem dito Concilio Je pr eflitu 7 D omnes 
in Terris fuis fub nomine di 
abire fe fabturum. Signat. Ai 
VI. OBobris. 


Papam 


Concilii p 
6 1913 
Cum CONFIRMATIONE 
prefati Regis. Datum Corbeje die OGobris 
^ 6 1513. [ Collegio Regia Conciliorum, 
Tom. XXXIV. pag. 318. ^L A BBEI Con- 
cilior. Collcétio. Tom. XIV. co 9. 


Ig R1 volumus manifeftum, quod cum Cariffimus 

Confanguineus nofter Fr cus tituli Sanéti An- 
geli, Sanéte Romane Ecclefie Diacorius Se dnas 
ariter nonum atus, & diled 
> Magiftri , Clàudius de Sey- 
& Ludovicus Forbin Dc mi- 
nus de Soler num Dominum noftrumi 
Papam Leonem decimum impr fentiarum Oratores j 
tamquam Procuratores noftri & Procuratorio nomi 
certas promiffiones , obligationes & fubmiffiones fece 
tint prefäto Sandiffimo Domino noftro per Initres 


mentum 


ac fideles pula ii noftri 
fello ele&us À is 


4 


6.OGob; 
yi E 


ANNO 
1513. 


+ tionibus perfuadentes 


— = 
56 

176 

mentum f 

bi prefati San&ifimi Domini noftri 


& Norarii Apoftolici receptum , cujus tenor fequitur 


& eft talis. 


In No 


ne Domini, Ame 


UNIVERSIS prefentes infpect 
tum , quod fuperioribus annis bone 
fecundo Pontifice maximo in huma 


memo 
agente , fubdo- 


le, falfeque fuggeftiones Inimicorum atque æmulo- 
tum Sereniffimi & Chriftianiffimi Ludovici 4 rancorum 
Regis, apud eumdem Julium usque adeo im luiffent , 
quod illum adverfus dictum Regem obfequentifimum 


Filium, & Ecclefiz primogenitum exp apertum 
acerrimumque Hoftem effeciffent. Et licet idem Rex, 
quantum fieri potuit >. patienti animo d ti Pontificis 
impctum que iracundiam tolerare ftatuiffet , Íperans 
ali quand » fore ut fue Sanélitati reconciliaretur , nihil- 
ominus er opinionem diéti Regis evenerit, quod 
multi Ecclefiaftici , etiam Sanétæ Romane Ecclefie 
Cardinales , aliique. doétiffimi € præftantiffimi viri, in 
Civitate Pifana fub nomine Concilii generalis convene- 
rint, aflerentes firmiter , .& pluribus coloratisque ra- 
fe dicti Concilii congregandi 
ce 


> 
mam poteftatem habere , 


multis de caufis leg; 
dente etiam ad hoc cor à n 
Romanort iperatoris ele&i , pretenfum Conci- 
lium 1 usque Rex ex confilio 
i & aliorum doétifi 
clefiz & Nationis Gallicanz diclo p 
fo Concilio Pifano adheferit , Prelatosque qui ill 

legitime congregatum effe arbitrabantur , ad præten- 
fum Concilium prefatum ire permiferit, illudque in 
“Ferris, Regno & Dominiis ac Ditionibus fuis conti- 
nuare p fas faerit , & illius Decretis & provifionibus 
paruerit, & in Regno & Dominiis fuis prediétis pareri 


& 


fecerit, non quidem ut Sanéte Sedi Apoitolicæ, aut 
Sante Romanz Ecclefie (quod abfit) maculam ali: 
quam aut fcifluram fchismaque inferret , fed predictis 


nfiliis, fuañonibus, dhortationibusque indu&us, 
prefertim quia caufæ, proprie , per quas ad id facien- 
dum motus fuit, Perfonam ejusdem Julii Pontificis a 
ut prefertur > provocatus fuerat, 
cernebant. Cumque poftmodum prefato Julio Ponti- 
fice vita functo, & Sandifimo Domino noflro Leone 
decimo in ejus locum ad Summi Apoftolatus apicem 
tque univerfalis Ecclefiz regimen aflumpto, intellexe- 
rit prefatns Rex Sanétitatem fuam infequendo in hac 
parte gelta præfati Julii, diétum prætenfum Concilium 
Pifanum , tamquam minus legitimum , & a non ha- 
dentibus pote ftatem indiétum , nec non omnia in eo 
gelta damn: fle & improbaffe , & dictum Concilium 
‘Lateranenfe tamquam rite & legitime indiétum, ejus- 
que omnia gelta & Decreta approbafle, fueritque poft- 
modum per fi im Sanétitatem tam per Literas in for- 
ma Brevis, quam alias diverfimode paterne admoni- 
tus, uta diéto pretenfo Concilio, tamquam minus 
anon habentibus poteftatem indi&o , recederet, 
& di&o Lateranenfi tamquam vero, indubitato , uni 
cumenico Concilio adhærerct, ipfeque Rex fo- 
sionis zelo atque inftinétu adduétus , fperans 
eratam univerfalem Chrifti Fidelium Pacem aus- 
piciis prefati Sanétiffimi Domini noftri Leonis Pap: 
decimi præfto. adfuturam , ac propediem , favente 
Domino, unanimi Chriftianorum Principum & Popu- 
lorum confenfu , Arma in Orthodoxe fidei commu- 
nesque Hoftes convertenda éile : 


quo, 


rite 


fenfü & au&oritate Sereniflimi | 


precipue con- | 


confiderans infuper, | 


quanti fit in his & ceteris rebus omnibus Summi Pontifi- | 


quam præfertim vite munditia atque in- 
12 fant in prefato Sanétiffimo 
ua, paternis fue Sanétiratis mo- 


s auctoritas , 
nocen i 
Domino noftro perfp 


fententiz potius quam alterius cujuscun- 


auctoritati & 
que mortalium , 
dicavit, prefertim ubi fcand 
fcillura , pro fingnlari quam 
mum Domin 
licam. gerit devotionem , g 
Fr Regum Predecefforum fuorum non folum 
itari; verum etiam, fi fieri poteft , anteire cupiens, 
inimadvertens præfertim quod per mortem prefati Ju- 
omnis odii & fuspicionis materia eft extinéta , & 
nonnulli ex prenominatis Cardinalibus , n 

s, qui diétum pretenfum Concili 

m illi renuntiarunt , 
Hinc eft quod in preefenti 

mini noftri Leonis Pape dec 


um Ecclefiz imminet € 
tga. Ré) San&iffi- 
m Apofto- 


quo 


& 


nt. 


étius & feverius femper ftare ju- | 


s & fualionibus abunde permotus , quippe qui illius | 


| vero, unico & legitimo, adhæferunt. 


| bunt, 


| adherentiam predictorum nomi. 


| bus & fingulis, 


| Do&ores feu G 


in 'Ch 
icus E em Diaconus Car 
Sanéto Severino vulgariter nuncupatus , nec den Re- 
s in Chrifto Pater Dominus Claudius de Sey 
aff Denis ac Magnificus & gener 
Forbin, Dominus de Solerii 
Ludovici Francorum Regis P 
& fingula infra fcripta pers 
unt conf ftantibus Literis Patentit 
m 


verend 
fello ele&us M 


,cum 
di&to præ- 


tenfo Pifano Concil io, penitus discefl 
narie renuntiaverunt, ac pure, libere & 
crofanéto. Lateranenfi Concilio predi 


Curatorio nomir 


quo füpra promiferunt, quod præfa- 
tus Rex 


niflimus nullum deinceps favorem, 
nullamque | afliftentiam dicto pretenfo Concilio Pifan 
quoquo p: &o præfta quinimo SU in C 
dani aut alibi in Regno, Terris, € Dc 
s, fub nomine dicli prætenfi Conci ii Pi 
perfiftentes infra unum menfem proxime 
faciet ; & pertinaciter refiftentes cujuscunque dues 
gradus itatis aut conditionis fuerint Ecclefiaft 
5, de facto cjiciet & expellet ac pro Schis- 
habebit , & contra eos velut Es d omne 
Mandatum prefati Sanétiffimi Domini noftri etiam 
fi opus fuerit, procedet. Et ulterius 

atores nomine quo fupra 
nominatum Chriftianifimum Regem faturum. & 
curaturum cum effeétu , quod fex Prolati & quatuor 
aduati ex honoratioribus, ex numero 
eorum pu prædiéto pretenfo Concilio Pifano interve- 
nerunt, de ftinabuntur ad eumdem Sandifimum Do- 
minum noftrum Papam nomine diéti pretenfi Concilii 
Pifani, & cum legitimo Mandato per illud pro tem- 


pore reprefentantes , tam eorum quam aliorum om^ 
nium qui diéto Concilio adheferunt , nomine fa&o. 
Qui Prelati & Doctores feu Graduati infra Kalendas 


nuarit proxime futuri coram lua nétitate perfona- 
liter c comparebunt, diétoque Concilio Pifano pure & 
fimpliciter renuntiabunt, illudqu abjurabunt , & ve- 
niam atque abfolutionem a fi tate humiliter in 
forma convenienti, € fue Sanctitati accepta, poftula- 
& ulterius diéto Concilio Lateranenfi tamquam 
unico indubitatoque , tam fao quam aliorum 
ac neerebunt ; & fe 
incorporabunt : quodque fi premifla facta non füerint, 

atus Rex nulli eorum qui ditto pretento Concil io 
ifano interfaerunt, aut favetunt, opem auxilium aut 
favorem dabit adverfus Sanéte S Apoltolicæ aucto- 
ritatem , quin imo prefati Sanctifimi Domini noftri 
Sententias, Decreta & Cenfuras contra eos exequi fa- 


vero, 


ciet fio poffe, etiam manu forti & armata, fi opus 
fit absque ulla fimulatione vel fre Bt ulterius pro- 
miferunt præfati Procuratores , quo füpra nomine, 


quod quam primum commode fieri poterit venient al 
qui Prælati & infignes Viri, nomine totius Ecclefie 
Gallicane cum fufiicienti Mand ato, qui dido Con 
lio Lateranenfi adhærebunt & affiftent , quemadmo- 
duin ceteræ Nationes ; que omnia. & fingula prenc 
nati Procuratores promiferunt ratificari facere per pre- 
fatum. Chriflianiffimum Regem in bona & fufücienti 
forma, cum preinfertione præfentis Inftr deett de 
verbo ad verbum , intra quadraginta dies proxime 
futuros , fub obligationibus $ fubmiffionibus in for- 
ma. 

Ego Fridericus Diaconus Cardinalis San&i A 
de Sancto Severino ita promitto. 

Ego Claudius ele&us Matfilienfis manu propria ita 
promitto. 

Ego Ludovicus de Soleriis manu propria ita pro- 
mitto. 

Ego Petrus Bembus Clericus Ventiarum , San&ifi- 
mi Domini noftri Pape Secretarius ac publicus Apos- 
tolica auétoritate Notarius, quoniam premiffis omni- 
dum fic, ut predictum eft , in ante- 
cubiculo Sanétiffimi Domini noftri Pape , atque in 
ejus præfentia , Reverendiffimorumque Dominorum 
Antonii Sn Sandi Vitalis. Presbyteri Cardinalis Pa- 
pienfis , & Petri tituli i Presbyteri Cardi- 
nalis Md & Laurentii San&orum quatuor 
Presbyteri C. ardinali s de Pucciis , ac Julii Sandz Ma~ 
in Dominica Diaconi Cardinalis de Medicis, trac 
ntur & fierent , præfentibus etiam Teftibus ad id 
po Aldimario, Latino de Benafäis, ac 

Joanne 


ingeli 


16. Nov. 


CAT 


DU DROIT DES GENS. 


Joanne Lazaro Pulica , & requifitis , rogatus interfui , 
eaque ita fieri vidi & audivi, & hoc ipfum publicum 
Inftrumentum , aliis impeditus negotiis, alterius ma- 
nu fcriptum confeci, & in hanc publicam formam re- 
degi, fignumque meum atque nomen in predictorum 
fidem appofui. 

Anno Domini 1313. Indiétione prima , die fexta 
menfis Octobris , Pontificatus ejusdem Sanétiffimi Do- 
mini noftii Anno I. Signatum. Idem B. Hinc eft, 
quod nos de diétis promiffionibus , obli nibus & 
fabmiffionibus totoque tenore diéti Inftrumenti prefe: 
tibus inferti, ad totum informati, ex certa noftra fcien- 
tia & Regia auctoritate omnia & fingula in dicto Ins- 
trumento conteñta harum tenore laudamus , ratifica- 
inus & approbamus, illaqüe Obfervare & attendere, in 
nulloque contravenire vel facere aliqua ratione vel 
caufa promittimus bona fide noftra, & in verbo Regis, 
ac fub exprefa obligatione omnium bonorum noftro- 
rum préfentium & futurorum. In quorum fidem præ- 
fentes manu noftra fubfcriptas juflimus Sigilli noftri 
munimine roborari. 

Datum Corbeiæ die vigefima fexta menfis O&tobris , 
Anno Domini millefimo quingentefimo decimo ter- 
tio, & Regni noftri decimo fexto. 


LXXXII. 


Lupovicr XII. ramorum Regis Donatio de 
Ducatu Mediolani €? Comitatu Paviæ RE- 
wat de Francia ipfus File fécundogenitæ 
fuisque descendentibus , utriusque fexus , Linea 
tamen Masculina, Feminine prelata; Cum clau- 
fila fubfiitutionis in favorem CLAUDIA de 
Francia primogenite Filie fue; ES in deffettu 
descendentium ab eisdem RENATA €9 Cr Av- 
pia, in favorem Francıscı Ducs Va- 
fi, €S Comitis Angolisme. Atta in Regali Pa- 
latio Parifenfi. Die 16. Novembris Anno Do- 
mini 1513. [Pièce Manuscrite; tirée de la 
Bibliotheque Royale de Berlin, ] 


Ta nomine Domini, Amen. 


Hrs prefentis publici Inftrumenti donationem. 
infra feriptam in fe continentis feries cunétis pa- 
teat evidenter, & fit notum quod Anno ejusdem Do- 
mini 1513. Indictione fecunda, menfis vero Novem- 
bris die 16. Pontificatus Sanétiffimi in Chrifto Patris 
& Domini noftri, Domini Leonis, divina providentia 
Papæ decimi, Anno primo, in noftrorum Notariorum 
publicorum fubferiptorum, Teftiumque infra nomina- 
torum prefentia perfonaliter conftitutus Chriftianifli- 
mus & Serenifimus Princeps Ludovicus Dei gratiä 
Francorum Rex, motus bono & paternali amore, di- 
Icétioneque; quos habebat & gerebat, habet & gerit er- 
ga chariffimam & amantiflimam ejus Filiam Dominam 
Renatam de Francia, & ut ipfa Domina Renata me- 
lius ejus ftatum interteneat , , & altius fublimiusque 
Matrimonio copulari ; fuorumque conditionis & fta- 
tus virum commodius reperire valeat , iis de caufis & 
rationibus , aliisque quam plurimis bonis contideratio- 
nibus ipfum Dominum Regem ad id, ut agebat *, mo- 
ventibus , quodque fue voluntatis erat , & eft infra 
fcripta modo quo infra declarantür , fieri & integrum 
effectum fortiri ex füa liberalitate, motu proprio, cer- 
ta fcientia, plenaria poteftate , & auctoritate regali & 
ducali, donavit, ceflit & transportavit, ac præfentium 
tenore , donat , cedit & transportat , donatione inter 
vivos fa&4, € aliis melioribus, modo & forma, qui- 
bus melius poteft & debet de Jure , confuetudine, & 
ufu, prefate fis chariffime & amantifime Filis Re- 
hate de Francia ab eo per prius , in quantum opus 
erat, ut dicebat , emancipata, nobis Notariis fübferip- 
tis omnia & fingula in præfenti publico Inftrumento 
conterita pro eadem Domina Renata ftipulantibus & 
acceptantibus fuum Ducatum & Patriam Mediolani , 
ac Comitatum Pavie unà cum Caftris, Villis, Civita- 
i Urbibus, fingulisque fuis pertinentiis & depen- 

prærogativis , præeminentiis, & aliis Juribus 
ac deveriis quibuscunque ab iisdem Ducatu & Comita- 
tu dependentibus ; nil excepto, nec refervato pro de 
isdem Ducatu, Patria, Mediolani, Comitatu Pavie, 
Caftris, Villis, Civitatibus, Urbibus plenarie gauden- 
do per didam Dominam Renatam , & Descendentes 
ab eadem perpetuo, quandiu erit aliquis fuperftes , fuc- 
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ceffive'de uno ad alterum præferendo masculos fzmi- ANNÓ 


neis, ordineque primogentture fervato, tam in mas- 


culis, quam in foeminis, & in defectu descendentium 1 $13: 


ab eadem Domina Renata, pofteritatisque ejusdem vo- 
luit, ftatuit & exprefíe ordinavit; vultque, ftatuit, & 


expreffe ordinat idem Dominus nofter Rex * que prefa- * Où quid: 


ti Ducatus Mediolani & Comitatus Pavie Terreque & 
+ Domine fubfcripte fint, fpe&tent & pertiu 
fime & amantiffime ejus Filie Claudiz de 
eamque revertere, descendentesque ab eadem perpetuo, 
qu 

& forma fupra fcriptis, & in defeStu descendentiun 
eisdem Renata & Claudia, ipfius Domini noftri Regis 
chariffirnis & amantiflimis filiabus , pofteritatique ipf 
rum, voluit & ordinavit idem hofter Dominus Rex, e 
rumque ferie vult & ordinat dicti Ducatus Mediol 
& Comitatus Payie, Terræque & Dominia fi 
ta fint , fpeétent & pertineant perpetuo c 
amantiffimo ejus Nepoti & Filio Franci 
lefii, & Cómiti Angolesmi , descendentibus. ab eodem , 
& ad eum revertentur, & in defeétu premifforum red- 


eant & revertantur ad ea, ad que de Jure fpe 
Linea Sanguinis & parentelle Domine Valentine Me- 
diolani cum præfatis Terris & Dominiis eidem Domi- 
no noftro Regi obventis descendentes , qus quid 
Ducatum Médiolanenfem, Comitatum Paviæ, Villas. 
Civitates, Urbes, Caltra & Dominia fuprafcrip 
ipfum Dominam noftrum Regem modo pr&mi 
nata condent teneri € poflideri nomine præfatæ Do- 
mine Renate de Francia, ejüs Filiæ ac fub eadem. 
Cui quidem Domine Renaæ idem Dominas nofter 
Rex tradidit & deliberavit, tenoreque præfentium dat 
& deliberat poffeffionem & gaudentiam virilem & ac- 
tualem, quas ipfe Dominus nofter Rex habet & habere 
poteft in diétis Ducatu Mediolani , Comitatu Paviz, 
Villis, Civitatibus, Urbibus, Caftris, Terris € Do- 
miniis fuprafcriptis € predeclaratis; de [ 
fione & gaudentiis fe deffaifivit atque deveftivit , præ- 
fentiumque Litterarum, five fucfinam & inveltituram 
relinquit & dimittit ad commodum & vtilitatem diétæ 
Domine Renate fue Filie, faciendo ipfam Dominam 
Renätarn Dominam & pofleffatricem rerum prædecla- 
fatarurn per præfentium traditionem ; promittens idem 
Dominus nofter Rex, in verbo Regio & per fidem fuain 
in manibus noftrorum Notäriorum publicorum fub- 
fcriptorum corporaliter preftitam, quoquo modo non 
venire, nihilque dicere aut facere contra præfentes , fed 
obfervare, intérteneré pérpétuo & inviolabiliter & abs- 
que revocatione omnia & lingula fupra dicta & ipfo- 
rum quodlibet fub hypotheca & obligatione omnium 
& fingülorum fuorum bonoruin fpecialiter & exprefle, 
"Terrarum. & Dominiorum prædeclaratorum , pro 
quanto opus effet & facere poterat ipfe Dominus nos- 
ter Rex fine præjudicio eorum que fupra continentur. 
Promittens infuper idem Dominus nofter Rex, diéto 
ejus juramento medio & fub obligatione fupra fcripta; 
garantizare & defendere res füpra fcriptas per eum do- 
no datas prefate Domine Renate de Francia; ejus 
Filis, erga & contra quoscunque, revocando prout & 
revocavit ferieque prefentium revocat idem Dominus 
nofter Rex, & fingulos contraétus , dispofitiones & 
traétatus quoscunque, quacumque occafione ante diem 
pr&fentis publici Inftrumenti per ipfam Dominum nos- 
trum Regem , aut alterum pro eo & di&a Domina 
Renata de Francia ejus Filia, factos ‚accordatos, con- 
trarios aut prejudiciales quoquomodo diéte charifimæ 
& amantifimæ Renate ejus Filiæ diétisque donationi 
noftri Regis, derogahdo eisdem pro quatito, opus erat & 
eft de diétis fuis plenaría poteftate, motu proprio, cer- 
tà fcientià & auétoritate regali & ducali, quorum teno- 
rem voluit & tenuit idem Dominus nofter Rex, vult- 
que & tenet pro expreffo in his prefentibus in quan- 
tum mentionem fpecialiorem requifierant ; quibus non 
obftantibus ac claufulis quibuscunque in eis, contentis 
Voluit idem Dominus nofter Rex fupra fcripta fuum 
plenum & integrum fortiri effe&um, fimiliter deroga- 
vit, harumque ferie Litterarum derogat , pro quanto 
opus eft, ipie Dominus nofter Rex, de ditis füis certa 


fcientia, motu proprio, plenatid poteftäte & auétoritate 
regali & ducali, omnibus & fingulis dispofitionibus Ju- 


ris, Confuetudinis , ü r quas effeétus Dona- 
tionis, Ceffionis, & transportus prefentium impediri, 
dati, aut annul váleret quoquo modo , maxime 
Juri requirenti infin , In donationibus omni- 
busque aliis fingulis contrariis & pr iciabilibus his 
que fupra feribuntur ; & pro majori fecaritate premis- 
forum voluit, confenfit, & decrevit idem Domints 


nofter Rex, fibique placuit, vultque, confentit & de- 
cernit ; 


ancia, ad vs fabfiript 


andiu aliquis.erit vivens, de uno $ & alterum modo + Ou ad, 


1513. 


* IL manque 
ici quelque 
chofe. Le 
Copifte a 


fuivans, qui 
font dans 
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dent: mea 


cum figne & 
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cernit, fibique placet , quod diéta Donatio per eum 
modo premiffo tacta fuum plenum & integrum fortia- 
tur effe tum , melioribus modo & forma quibus fieri 
poteft & debet per Donationem inter vivos , per mor- | 


tem, aut aliam quamcunque dispofitionem & volun- | T 


tatem perpetuo & irrevocabiliter absque quod contra- | 


veniantur; de quibus promiffis omnibus & fingulis, prz- | 
fatus Dominus nofter petiit a nobis Notariis publicis 


fapra fcriptis fibi fieri atque tradi publicum Inftrumen- | 
tum, feu publica Inftrumenta, unum vel plura. À 
fuerunt hec in regali Palatio Parifienfi fub Anno, In- 
dictione, menfe, "die , Pontificatu prædiét 
tibus ibidem Reverendo in Chriflo Patre & Domino 
Domino Arphing Poilo miferatione Divina - -| 
- - - ac Nobilibus Viris 

s Imberto Baftarus Cambellano præfati Domi- 
ni noftri Ordinis Milite, & Domino temporali de Bou- 
o & Florimondo Roberti Milite , Thefau 
refati Domini noftri Confiliariis Teftibus | 

Er plus bas eft écrit ce qui 


ad premitt a aditantibus. 


Ego Martinus Bernhart Clericus de Parifiis Or inis 
in Artibus Magifter publicus Apoftolica & Imperiali 
umque Curiarum Univerfita- 


auétoi tibus , V enerz f 
tis & ipiscopatüs Parifienfis Notarius, nec non diete | 
C à fü- | 


us, Qué 


Poo Parifienfis Ser iba jurat 


ur 
pra fe 
fingulis hans ut fupra feribuntur ‚per ante diétum Do- 
minum noftrum Regem dicerentur & fierent unà cum 
prenominatis 'Tettibus , infrafcriptoque Notar 
fens fui, ideo huic præfenti publico Inftrumento m 
nu mea fcripto fignum meum publicum & confuetum 


unà cum figno & fubfcriptione diéti Notarii fübícripti 


appofui in fidem , robur, & Teftimonium veritatis 


Er encore plus bas eft écrit 


puma requifitus. 
ni s'enfuit. 
E ego - - - - - Presbiter 
ex Decretis Baccalaureus publicus Apoftolica & Impe- 
riali au&boritatibus, Venerabilisque Curie Episcop: 
Parifienfis INotarius , ac ipfius Curie Episcopalis Scri- 
ba juratus, quia fupraferipte Donationi , ceterisque 
promiffis omnibus & fingulis, dum, ut fupra fcribun- 
tur, per ante dictum Dominum noltrum Regem dic 
rentur , agerentur & fierent unà cum prenominatis 
Teftibus fupraferiptoque Notario prefens fui. Ideo 
præfenti publico Inftrumento manu * füpra fcripti 
appofui in fidem, robur, & T'eftimonium ve- | 
ritatis premifforum requilitus. 


Traité ES Articles de Mariage de CHARLES, | 

Prince de Gafille, avec Madame RENE’E de 
suxieme Fille du Roi Lovıs XII. 

» incidemment il eff parlé d' Alliance, Ligue of- 

fenfive ES défenfive entre lesdits Roi ES Prince. 

A Blois le premier Decembre 1513. [Fre- 
DERIC Leonarp, Tom.Il. pag. o1.] 


SU R ce que le Sieur de Breves, Pannetier de la Rei- 
ne, a raporté à ladite Dame , de la part du Roi 
Catholique, 


qu'il étoit content de venir à une bonne | 
Paix, Amitié, & Alliance avec le Roi Tres-Chrétien, 
pour vivre en paix le demeurant de leurs jours, & plû- 
oh convertir les AEM contre les Infideles , que icel- 

es entretenir contre les Chretiens E icelui Roi Tres- 
Crete aufü, de fa part, defire l'Amitié & Alliance 
d'entre ledit Roi Catholique, & lui, € pour ce fa eS 
eft convenu de faire, paffer, & accorder les Articles 
qui s’enfuivent. 

Premierement, Que le Mariage d’entre le Prince de 
Caftille, ou ee fon Frere, au choix & éle&ion dudit 
Roi Cath e, & de Dame Renée de F rance , fille 
foit traité & accor- 
& juré par lesdits deux Rois Tres-Chretien & Ca- 
tholique, & en ce faifant , ledit Roi Tres-Chretien 
donnera à f. fille Dame Renée, 
lan, Comté de Pavie, & aufli fa Seigneurie de Gen- 
s enfans máles & femelles des- 

3 lesquelles Duché, Comté , & 
s, fe pourront aifément recou- 
, icelle Alliance faite & accordée. 


isnée dudit Roi Tres-Chretien , 


é, & 


| Pavie, 


| Sujets » deleurr 


Item. Sera content ledit Roi Tres-Chretien, en fai- 


Mariage, quitter & delaiffer tout fon droit 
me de Naples, au profit dudit Roi Catholi- 
en dispofer & faire entierement fon bon 


ement les arrerages deûs audit Roi 


dudit Roiaume 
a content ledit Roi Tres-Chrêtien, que fi- 
tôt que la conquête dudit Duché de Milan fera faite, 


que icelui Du meure és mains dudit Roi Catho- 
lique, d le is di & CODICE Deutschl enfans 
i Age de conf 


cun an telle fomme qui fera fée, tant pot 


| tenement de ladite Dame Renée , comme auffi pour 


les frais qu’il aura convenu faire au recouvrement du; 
dit Duché. à 
Item. Promettra icelui Roi Tres-Chretien , aider à 


lesdits Duché de Milan, Comté de 
: ie de Gennes , pour ledit Roi Catho- 
lique, & leurs enfans, envers tous & contre tous, & 
pour ce faire, y employer toute fa puiffance. 

Item, Promettront lesdits deux Rois l'un à l'autre, 
en parole de Roi, & par ferment fur les Saints E 
giles, & Canon de la Meile, & fuft de la vraie Croix, 
de faire paffer & accord r ledit Mz ariage, & entrete 

& que fi-tót que le its enfans feront en 
ie feront folennifer en face de fainte Egl „ Par pi 
les de prefent, & confommer fans aucun delai ni ;re- 
tardement , & jureront jamais ne venir au con > 
direétement ou indire&ement, & ne donner confente- 
ment à la rupture d'icelui 

Item. Pour feureté dudit Mariage, ledit Roi Tres- 
Chretien fera content mettre dés à prefent , & fi-tót 
accordé , és m dudit Rot 
; fon Château de Godeffa de Gennes, pour 
le garder & "conferver ausdits Prince, ou 
Dame Renée ,jusques à ce qu'ils foient er 
fommer ledit Mariage. 

Item. Pour plus grande feureté dudit Mariage, les- 
dits Rois Tres-Chretien, & HS olique , feront p 
mettre & jurer aux Prir Eo x Barons de leurs Roiau- 
mes, Pais, T'erres, & S Seigneuries, & aux bonnes Vil- 
les & Communaute’ ; que de t tout leur pouy oir 
ge, & 1e don- 
neront confentement à y rupture d feront 

iftance à eux poffi ble contre ceux qui ds vous 

; directement ou indireétement 
dit Ma ariage ; & quant à ce lesdits x Rois 
donneront puiflance par ce prefent Traité à leursdits 
ter, en cas qu'ils vouluffent y 
[ & leur remettront 


conferver & 


nir contre lesd 
quitterc ont leurs fe 
& fujeétion, & les exemteront d'eu 
travention. 

Item. Et pour ce que lc 
fondit Frere, & pare 
France, pourroit aller de vi 
mation dudit M 
fon que ledit Ch 1 lable 
dit Duché de Milan, & Comté de P avie , 
partenances, demeuraffent és mains dudit Roi Cz ho- 
lique, icelui Roi Catholique promettta & jurera coms 
me deflus, & fera pro e & jurer tous les P. rinces , 


de con- 


Caftille, ou 
madite Dame Renée de 
as avant la conf 

cas ne feroit 
a, ni fe bl 


| Seigneurs, Riou & bonnes Villes des Roiaumes de 


Caftille, & des deux Siciles, & autres fes Pais, Te 
res, & Seigneuries, & aufli ceux qui feront de par lui 
ordonnez au Gouvernement dudi Duché de Milan, 
& à à la garde des Places d’icelui, & aufli dudit Gode£ 
fa, qu'en ce cas , & à la fimple requête & demande 
ae "en fera ou fera faire ledit Roi Tres-Chretien , il 
rendra & baillera ou fera rendre & bailler és mains du- 
dit Roi Tres-Chretien , & dela Reine , ou de leurs 
enfans descendus de leurs corps, ou de leurs Commi 
& Deputez, lesdits Duché de n, Comté de P: 
vie, Villes, Citez, Chateaux, & Forterefles d'ice 
& pareillement ledit Châtel de Godeffa , : 
difficulté ni dilation aucune, & fans qu'ils foient tenus 
en demander Lettres d'aquit & décharge dudit Roi Ca- 
tholique , lequel dés à-prefent par vertu de ce prefent 
Traité leur en donne pouvoir & faculté , & les quitte 
& abfout de tous fermens & promefles Pils lui 
pourroient avoir faites. 
ltem. En faifant ledit Traité de Mariage 
deux Rois feront, accorderont, & jureront bonne, & 
vraie Amitié , feure Alliance '& Confederation pour 
eux, & leurs Sujets, Roiaumes, Pais, T erres & Sei- 
gneuries, tant decaque delà les monts, à la conférva- 
tion, tuition & défenfe, & auffi recouvrement d'iceux, 
envers tous & contre tous, fans perfonne excepter, de 
quel- 


, lesdits 
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1513. 


1513. 


1514. 
13. Mars. 


FRANCE, 
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ARRAGON, 
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TERRE) ET 
Ecosse 


DU DROIT 


quelque état ou préeminence qu'elle foit ; & feront 
amis des amis , & ennemis des ennemis de l'un & 
de l'autre. 

Item. Promettront aider l'un l'autre de toute leur 
puiffance, quand befoin en fera, pour latuition, con- 
fervation, & recouvrement de leursdites Terres & Sei- 
gneuries, & de les y emploier incontinent cette prefen- 
te Alliance, en la forme qui fera avifée & accordée 
entre eux , pour plus aifément parvenir à leur inten- 
tion. 

Item. Pour le moien de cette dite Paix, Amitié, & 
Alliance, les Sujets desdits deux Rois pourront com- 
muniquer & marchander les uns avec les autres à leur 
bon plaitir, par Mer & par Terre , & Fleuves naviga- 
bles, en gardant & paiant les droits & coütumes des 
Pais desdits Seigneurs. 

Jtem. Promettront ne donner aide , confort, fe- 
cours, nifaveur aux ennemis les uns des autres, di- 
rectement ou indireétement , & avertiront l'un l'autre 
des pratiques & machinations, qu'ils entendront être 
faites contre eux, ou l'un d'eux, & le plütót qu'ils 
pourront. 

Item. En cette prefente Alliance feront compris les 
Alliez d'un côté & d'autre , lequels feront nommez 
d'un côté & d'autre dedans trois mois , à compter du 
date de la conclufion de ce prefent Traité. 

Item. Et dés à prefent fera en cette prefente Allian- 


ce compris nôtre Saint Pere le Pape, & laitlé lieu ho- | 


norable à l'Empereur, Roi d'Angleterre, & autres qui 
voudront entrer en cette prefente Alliance, en rendant 
par icelui Roi d'Angleterre audit Roi Tres-Chretien fa 
Ville & Cité de Tournai. 

Item. Pour feureté de cette prefente Alliance, les- 
dits deux Rois, T'res-Chretien & Catholique, feront foû- 
miffion à nôtre Saint Pere le Pape, & aux Cenfures A- 
pottoliques , lequel nôtre Saint Pere fera Confervateur 
& Proteéteur de cette prefente Paix & Alliance, fi c'eft 
fon bon plaifir. 

Fait à Blois le premier jour de Decembre , 
1513. Ainfi fignd 


TET. 


Pan 
Louis. Ez plus bas, ROBER- 


LXXXIV. 


Ratification de Lovıs XII. Roi de France de 
la (1) Tréve faite par François, Comte d'An- 
goulesme , au nom du Roi, fs de JAQUES 


Roi d' Ecoffe, dont il fe faifoit fort , ES de Pier- | 


re de Quintana , pour FERDINAND Roi 
@ Aragon, tant en fon nom, que de ceux des Rois 
Henri @ Angleterre, MAXIMILIEN Em- 
pereur , JEANNE, Reine de Caflille, ES 
CHARLES, Archiduc d'Autriche, Prince 
d'Espagne , dont il fe faifoit aufi fort. A Or- 
Jeans le 13. Mars (2) 1513. [FREDERIC 


Leonarp, Tom. II. pag. 93. | 
LU»ov:cvs, Dei gratia Francorum Rex, Dux 

Mediolani , ac Janus Dominus, univerfis præ- 
fentes Litteras infpeéturis Salutem, &c. 

Imprimis, quód faéta publicatione prefentis Treugæ 
quilibet prefatorum Principum tollere & levare debeat 
hinc inde in di&is fuis Regnis & Terris ubicumque 
exiftentibus, tám per Mare, quàm per Terram & 
quas dulces, omnes offenfiones, & abítineat & ceffet, 
& ceffare & abítinere debeat ab offenfis omnibus , ^ ita 
quód durante diéto tempore unius anni aliqua predi 
tarum Partium, per fe, nec per alium, five alios, direc- 
té vel indirecté, quovis modo, colore vel caufa, non 
poffit bellum feu offenfionem aliquam aliquo modo 
ferre alteri Parti, neque præftare auxilium, confi 
favorem , & adjutorium Gentium, Pecuniæ, Armo- 
rum, Navigiorum, nec Victualium, Artillerie , Pul- 
veris, nec Munitionnis di&z Artilleriz fervientis, ali- 
cui inimico bellum praefatis Principibus , vel alteri eo- 
rum, inferenti, feu inferre volenti in diétis fuis Regnis 
& Dominiis ubicumque exiftentibus , quocumque mo- 


(x) Cette Tréve ne fervit qu'à affurer au Rei Ferdinand la conquête 
de la Navarre, ayant employé ce tems à rafer tous les Châteaux de la 
Nobleffe du Pais; qui étant peu contente de fon Gouvernement fe fe- 
toit redonnée à fon Seigneur lépirime. 

(2) Suivant la maniere de ce rems-l4, felon laquelle l'année ne com- 
mengoit qu'à Pâques, ce qu'il ef bon de remarquer une fois pour tou- 
tes , pour ne pas croire que quelques Traitez fuivans ne foient pas mis 
dans leur ordre , parce que les mois de Janvier, Février & Mars, 
quelquefois Avril parojtront être mis après Mai, Juin, &c, de la méme 
année. 


Tow. IV. PART. I. 


e 


"| nibus taétis Sacrofanétis Evangeliis, jurav 


ium, | 
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do, titulo, five caufa imprefentiarum poffeffis ; & hec 
promittimus realiter & bona fide, & fine fraude, à præ- 
fatis Principibus inviolabiliter obfervari. 

Item. Quód prefatus C auiffimus Rex Francie 
nihil attentet ante nec poft has Inducias initas > & du- 
rantibus ipfis , direétè vel indire contra Ducem 


s ij dir ; 
Maximilianum Sfortiam, nec contra Ducatum M 


lani , mediaté vel immediaté fue Majeltati Cefare 


2 


fubditos. 

Item. Quód de cetero omnes & fingu 
Principum Subditi, Mercatores, po ant tàm 
per Mare, quàm per Terram & Aquas 5 traufire 
hinc inde, & ftare cum omnibus Mercantiis € eorum 
bonis & rebus, & converfari, merca; & tra 
curé & liberé, ubique, & per omnia Lo 
eorum, ficut & prout faciel 
ante inchoationem præfentis belli, omni impedimento 
& contradictione penitüs amotis & ceflantibus, duran- 
te tempore Treuge predicte. 

Item. Quód , durante prefato tempore Treugz, Guer- 
ra nulla aut offenfio quevis , vel oppreflura, non po- 
terunt, feu poffint, fieri per prefatos Reges & Princi- 
pes in Patriis & Dominationibus eorumdem ubicumque 
exiftentibus, direété vel indireétè, quovis quælito co- 
lore. 

Item. Quód Curfores, & alii Nuncii predictorum 
Principum Regum poterunt à cetero currere & discur- 
rere per prediéta eorum Regna & Dominationes, tim 
per Mare, quàm per Terram , durante diéto termino 
Treugæ, absque impedimento quocumqu 
| ltem. Quód præfens Treuga publicetur & præconi- 
| fetur in Civitatibus & Oppidis Baione, € Fontisrabi 

Narbonz, & Perpiniani, & in locis maritimis prefer 
| tis Maris Oceani, ubi pro meliori obfervantia videb 
| tur expedire, videlicet , pro parte prefatorum Dor 
| norum Chriftianifimi & Catholici Regum Baione 
| Fontisrabie, Narbona & Perpiniani, die decima Apri- 
| lis, Anni præfentis millefimi quingentefimi decimi ter- 

tii; & pro parte Sereniffimorum Imperatoris, & Caro- 

| li Principis Hispanie , & prefatorum Sereniffimorum 

| Angliz & Scotis Regum, infra duos menfes , à tem- 
| pore datæ præfentium. 

Item. Conventum & conclufum eft , quód prefati 

Principes ratificabunt & jurabunt hujusmodi Capitula 
| Treuge , videlicet Chriftianifimus Rex € Catholicus 
infra viginti dies; & prefatus Imperator, & Rex An- 

gliæ, ac Illuftriffimus Princeps Hispaniæ , infra duos 

| menfes, à die date prefentium numerandos; & quód 
infra diétum tempus hujusmodi Capitula Treuge 

ratificata tradantur ab una parte ad aliam viciffim, hoc 

tamen expreffé declarato , quod inter diétos Sereniffi- 

mos Imperatorem, & Regem Anglie, ac Sereniffimos 

| Francorum Regem Chriltianifimum , & Scotie Re- 
| gem, & dictum Principem, incipere debeat Abltinen- 
| tia Guerre, & obfervantia omnium in prefentibus Ca- 
pitulis contentorum, adveniente ratificatione prædiéto- 

rum Imperatoris , & Regis Anglie , & Principis His- 

| paniæ; propterea nos prefati Procuratores, virtnte dic- 
| torum Mandatorum nobis conceflorum, nominibt 
| quibus füprä, promittimus hinc inde fupra diétam Tre! 
| gam , € omnia & fingula füperius in diétis Capitulis 
, & grata habere, tenere, 


| contenta, firma, rat 
e, ac inviolabiliter obfervari facere, & e 


| 


i prefatorum. 


| fer 

liter, & in totum adimplere, & non contra face 
| cere, vel opponere , direétè vel indirecté quomodo- 
| cumque, & ita in animas Principum noftr 


& fingula predicta bona fide & fine fraude & inte; 

| obfervare. In quorum fidem & Teftimonium , pr 
fentia Capitula Treuge fcripta duplicata , ut utrig 
Parti tradantur, nos Procuratores prædiéti nominibus 

| ante di&is propriis manibus fubfcripfimus , figillisque 
| noltris figillavimus & fecimus, vigore diétorum N 

| datorum per diétos noftros Principes nobis conceffo- 

rum, quorum tenor fequitur, & eft talis. 


Ovis, par la grace de Dieu Roi de France: A 
tous ceux qui ces prefentes Lettres verront. Coma 
me pour parvenir au bien de Paix & pacifier les difé- 
rends, qui font de prefent en la Chretienté, connois- 
fant les maux, inconveniens & dommages avenus , & 
qui pourront avenir ci-aprés, par les exploits de Guer- 
re, qui fe pourroient faire en la Chretienté durant les- 
dits diférends , au grand detriment d’icelle, & retar- 
dement de la fainte & fru&ueu(e expedition contre les 
| Infideles ennemis de nótre Sainte Foi Catholique, a- 
vons été & fommes contens pour ces caufes & conli- 
| 


derations, entendre de nôtre part audit bien de Paix; 
2 & pour 


Anno 


1513. 


1514. 


A rn 


180: 


& pour ce faire, commencer de prendre Treve & Abs- 
tinence de Guerre avec tres-hauts, tres-puiilans & tre 
excellens Princes, l'Empereur, & les Rois Catholique 
d'Aragon & d'Augleterre, & Prince de Caftille, pour 
el tems, & ainfi qu'il fera avifé. A cette caufe con- 
fiant à plein de la perfonne de e tres-cher & tres- 
amé fils le Duc de Valois , Comte d'Angoulesme, 
nôtre Lieutenant-General , & de fes fens, prudence, 
fuffifance, loíauté, & experience, icelui avons fait, 
nommé, conítitué , & établi, faifons, nommons, 
conftituons, & établiffons nôtre Procureur general & 
fpecial quant à ce, & lui avons donné & donnons par 
ces prefentes pouvoir & Mandement fpecial de faire, | 
traiter, & accorder, capituler, pafler , & jurer ladite 
Treve & Abftinence de Guerre, avec Maître Pierre de 
Quintana, Secrétaire dudit Roi Catholique étant par 
deçà pour ce faire pour & au nom dudit Roi Catholi- 
que, & aiant pouvoir fuffifant & fpecial quant à c 


& 
pour tel tems & en telle forme, que par icelui nótredit 
fils & ledit de Quintana fera avifé , & tout ainfi que 
nous mêmes ferions, & faire pourrions, fi prefens y 


3 


étions en pre perfonne, jaçoit qu'il y eût chofe qui 
requift Mandeinent plus fpecial ; promettant en bonne 
foi & parole de Roi, avoir agreable , & ratificr tout 
ce que par nôtre dit fils aura été & fera fait, traité, 
conclu, & juré touchant ladite Treve & Abftinence de 
Guerre, avec ledit de Quintana, fans aller ni fouffrir 
aller ores ni pour le tems à venir au contraire, di 
tement ni indireétement , en quelque maniere que ce 
foit. En témoin de ce nous avons figné ces prefentes 
de nôtre main , & à icelles fait mettre nôtre feel. 
Donné à Orleans le 12. jour de Mars, Pan de gra- 
ce 1513. & de nôtre Regne le fviziéme. Sic figma- 
zum, Louis, fuper marginem ver: Par le Roi, 
RoBErTET. 


ERDINANDUS, Dei gratià Rex Aragonurn, Na- 

vartæ, Sicilie citra & ultra Farum, Jerufalem, 
Valentie; Majoricarum , Sardinie , & Corficæ, Co- 
mes Barcinonæ, Dux Athenarum € Neopatrie, Co- 
mes Roffillionis & Ceritanie, Marchio Oriftani & Go- 
ciani, confifi de fide, prudentia, fufficientia, & inte- 
gritate viri dile&i Secretarii noftri Petri de Quintana, 
præfentium tenore , de noftra certa fcientia & conful- 
to, omnibus melioribus via, modo, & forma, quibus | 
meliüs & validiüs de Jure & alias poffümus & valemus, 
facimus, creamus , & foleminiter ordinamus vos eun- 
dem Secretarium noftrum Petrum de Quintana, noftrum 
verum, certum, & indubitatüm ac fpecialem Procura- 
torem, & ad infra fcripta etiam generalem, ita quod | 
fpecialitas generalitati non deroget , nec & contra: 
delicet, ut pro nobis & nomi 


1e noftro , 3 
mine Sereniffimorum € Potentiffimotum Pri: 
Maximiliani , Romanorum Imperatoris 
femper Augufti, qui per Li fi 
rum credentiam nobis ad infrà fci 
omnimodam conceflit facultatem , & 
Regis, Fratrum noftrorum cariffimorum, pro quo Se- 

reniffimo Rege Anglic Fratre noftro idem Sereniffimus 

Imperator Frater nofter fortem fe facit, quód Serenitas | 
fua ratificabit ea que vos omnibus ante diétis prefen- 

tium virtute firmabitis, ac nomine Sereniffimz Reginæ 

Caftelle, Legionis, Granate, &c. filie noftre 
fime, cujus perfonz & bonorum curam 1 
mus, ac etiam nomine Illuftriffimi Pri 


> 


ici Anglie 


Potentiffimo Principe Ludovico , Francorum Rege 
Chriftianifimo, feu cum quocumque & quibuscumque 
Procuratoribus fuis ejus nomine, parte ex altera, bo- 
nam, veram, & finceram Treugam, Inducias , feu 


| mittentes & jurantes in bona fide & verbo Regio, ea 


| Chaftellet de Paris, furent prefents en leurs perfo: 


| Charles, Duc desdits Duchez , Conneftable 
ce, ftipulant en cefte partie pour Damoifelle Renée de 
Bourbon, Seure de mondit Seigneur le Conneftable 


que Mandatum exigerent m 
præfentibus eft expreffum ; dantes & 
s vobis prefato Procuratori noftro in præ- 


| prædiéta , & quolibet predictorum > ac 
dependentia & annex S, plenum, liberum , & 


generale itum, ac etiam {peciale , ubi exigitur , 
cum plena, Jibera , & generali fpecialique admini 
tione, poteftate, & autoritate , promittentes nos per- 
petuó firma, rata, & gr habituros quæcumque vos 
diétus Petrus de Quintana Procurator nofter in præ- 
diétis & circa predicta, & quolibet prædiétorum, du- 
xeritis facienda, & promittenda, & contra ea vel eo- 
rum aliquod non facere, dicere, opponere, vel venire 
per nos, vel alium, aliqua ratione vel caufa. In quo» 
rum Teftimonium przfentes fier juffimus manu pro- 
pria fübfignatas , figilloque noftro impendenti munitas. 
Datum in Oppido Majore&i , die 16. mentis Fe- 
bruarii, Anno à Nativitate Domini millefimo quin- 
gentefimo quarto decimo. Sic fignatum , Yo EL 
REY. 

Inferius verb, Dominus Rex mandavit mihi Michaeli 
Perez Dalmaçan. Ada & faéta fuerunt hec in Civi- 
tate Aurelianenfi , die 13. menfis Martii prefentis An- 
ni millefimi quingentefimi terdecimi. Sic Jignatum , 
FRANÇOIS, PEDRO DE QUINTANA, figillas 
tum vero eorum figillis. 

Notum igitur facimus » Quod nos füpra fcriptam 
Treugam & omnia & fingula fuperius in diis Capitu 
lis contenta, rata, grata, & firma habuimos & habe- 
mus , ratificavimus & ratificamus per prefentes > PrO= 


omnia & fingula didam Treugam concernentia fupe- 
rius feripta tenere & obfervare, atque inviolabiliter ob- 
fervari facere , & effeétualiter & in totum adimplere, 
& non contra facere, dicere , vel opponere , directe 
vel indireétè quomodocumque. 

In quorum Teftimonium, has prefentes fieri juffi- 
mus, & manu noftra fignavimus, figillique noftri mu- 
nimine corroborari fecimus. Datum Aureli, die I4. 
menfis Martii, Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo decimo-tertio ,& Regni noftri decimo-fexto. Sigue, 
Louis. Es fur le repli: Per Regem, RosEr- 
TET. Scellé d'um grand fecan de cire jaune pendaus 
à double bande de parchemin: 


LXXXV. 


Traité de: Mariage entre le Duc ANTOINE de 
Lorraine & Renx'e de Bourbon, fait le 16. 
de Mars 1514. [Bateıcourr, Traité 
Hift. & Crit. fur l'Oig & la Genéal. de la 
Maifon de Lorraine, &c. Aux Preuves, pag. 


ccxxviij. ] 
A Tous ceulx qui ces prefentes Lettres verront , Ga- 

briel Barron & Seigneur d’Alegre, S. tJuft, Meil- 
lau, Troyet, Saint Dier, & de Puzzol > Confeiller 
Chambellan du Roy notre Sire, Commis & Garde de 
la Prevofté de Paris, Salut. Scavoir faifons que par 
devant Claude Martin, & Jean Augirart Nottaires du 
Roy notredit Seigneur, & de par luy eftably en fon 


nnes 
tres-Excellente & tres-puiffante Princeffe Madame An- 
ne de France, Duchefle de Bourbonnois & d Auver- 
gue, & tres hault & tres puiffant Prince Monfeigueur 
de Fran- 


ceffationem & Abftinentiam Armorum & offenfionum | madite Damoifelle prefente à ce, acceptante d'une p 


omnium in omnibus Regnis & Dominiis noftris , & 
prafatoram omnium Sereniffimorum Principum utrius- 
que partis, tàm per Mare, quàm per Terram & Aquas 
dulces, per tempus , quod vobis bene vifüm fuerit, | 
cum illis paétis, articulis, promiflionibus, oblig 
bus, & conditionibus, quz & prout ac ficut vobis vi- 
debuntur atque placebunt, poffitisque fuper Treuga & 
Induciis prædiétis facere & firmare unum & plura pu- | 
blica Inftrumenta, cum quibuscumque promiffionibus , 
ftipulationibus , pactis, obligationibus, juramentis, 
claufulis , & cautelis , prout & ficut vobis videbitur 
expedire, atque placuerit, & generaliter poffi 
alia & fingula facere, que in prediétis, & c 
pendentia feu emergentia ex eis, que uti 


, neces- 


a, & expedientia fuerint & quomodolibet opportu- 


n 
eb: 


na, & que vobis videbuntur, & placebunt, quaque 


neur Anthoine 
Jar, & maditte 


Damoifelle Renée de Bourbon. Et premierement , 
Que mondit 
moifelle Renée de Bourbon à Femme & Espoufe 
ladite Damoifelle mondit Seigneur le Duc à Marit & 


igneur de Lorraine prendra maditte Da- 


Espoux , 


» feu fieri facere. poffemus, ANNO 
¡e ANN 


1513. 
514. 


1 


16,Mars, 


DU D 


E e, fi Dico & Sain&e Eglife fi accorde nt. En 
aveur duquel Mariage, & pour l’accompliifement d'i- 
y, mondit Seigneur le Conneftable baillera & pay 
r le dot de ladite D: 
is » Libvres t tourné 


imoifelle la fomme de fix 
s, en la forme & és termes 
la 


voir contant en lannel, 

rente mils Libvres tournois; & le fürpl 
montant à quatre-vingts dix mils Libvres 
é 4 raiton de dix mils Libvres tour- 
nois par an, à commencer le pre jement dés le 


premier jour aprés l'an revolu dudit Mariage confamé 
& accomplys & ce au lieu & V 


que ladite f ngts | i 
tournois , foit eurde par lesdits futurs conjoinets, 
mondit Seigneur le Conneftable , en deffault de paye- 
ment de chacune: fon de dix mils Libvres tournois 
par an , s'obl yer & continuer la fomme de huit 
cents Libvres tournois de rente & revenu chacun an, 
& ainfy Vañ en an, jusques à fin de paye, laditte ren- 
te rechaptable, en payant & rembourfant le fort princi- 
pal, & arrerages s’aucuns en font escheus. Ec pour 
l'aflignation de laditte fomme, & en deffault de 
s payemens, comme deflus eft diét, mondit x 
nneltable a especiallement obligé & hy- 
Terre & Seigneurie de Montasgu lez On- 
valant & qui fera valoir par chacun an 
trois mils Libvres tournois de rente & revenu, notam- 
ment tant fur icelle Terre de Montasgu, que fur les 
autres Terres plus prochaines. Et au cas que deffault 
yauroit d’aulcuns desdits emens, mondit Seigneur 
le Duc de Lorraine dés à prefent comme pour lors ,& 
pour lors comme dés à prefent, fe pourra de fon du 
thorité mettre en faifine , poffeffion de ladite T: & 


1 etre 
zueurie, pour en lever laditte fomme de hui& cents 
par chacun an, fans rien diminuer du 
fort principal : moyennant laquelle fomme de fix vingts 
mils Lib , maditte Damoifelle par fes foy 
& ferment fur les Sainétes Evangilles de Dieu , a re- 
noncé à touttes fucceffions directes & colateralles ja 
escheües, & aufly à toutes fucceflions à eschoir de Pe- 
re & de Mere, Freres & de Sœurs, au profit de mon- 
dit Seigneur le Conneftable 3 des Hoirs & descendans 
de fon corps & ayans caufes ; & deffaillant mondit 
Seigneur le ‘Conneltabl e, & fesdits Hoirs, au proffit de 
Monfieur F rancois de Bourbon Duc de Chaftellerault 
aufly fon Frere, des Hoirs descendans de fon corps & 
ayans caufes. Pareille & femblable renonciation fera 
faiéte par mond gneur de Lo: e,& maditte Da- 
moifelle de luy fufifan fée, incontinant a- 
prés led. Ma A accompli. En faveur 
duquel Ma ur de Lorraine a dowé 
oufe, de la fomme de 
le rente & revenu, en toute 
moyenne , & baffe , les manoirs: & 
“laces Cy-aprés defignées pour rien comp- 
"affict de laquelle rente & reve- 
y feront baillez les Cháteaulx , Places & Mai- 
fons, de E iville au Jart en Lorr: ine, & de Gondre- 
court en Barrois , meubles, uftancilles raifonnablement, 
pour fon ufage tant feulement, & laditte rente & 
e dep rachain en prochain desdits Cháteaulx, 
tié en Lorraine, & l'autre moitié en Barrois „des- 
ılx & rente ladite Damoifelle fera Ya ie 
ire aura lieu, fans aulcune délivrance 
n de heritier ne autre apprehenfion de fait. Plus 
a efté accordé que au cas que dudit Mariage y ayt enf- 
fans furvivans mondit Seigneur le Duc de Lorraine , 
que madite Damoifelle leur Mere aura & prendra, fi 
bon luy femble, la quarte partie des meubles , & des 
conquefts qui feront fait durant & conftant ledit Ma- 
riage, & ce outre & par deflus fondit Dowaire, fes 
hat eS, bagues & j| qu'elle aura apportez, 
& que luy feront donné, & lareftitution des deulx tiers 
de fondit dot; & ou cas que dudit Mariage ny ayt aul- 
cuns enffans furvivans mondit Seigneur de Lorraine, 
maditte Damoifelle en outre de fesdits Dowaires, hz 
billemens, joyaux 6 dot, prendra fi bon luy femble 
la moietié desdits meubles & conquefts , en payant la 
moietié desdittes debtes. Et où ladite Damoifelle ne 
vouldroit és cas deflusdits accepter l’une ne l’autre 
sdites portions de meubles & conquelts , elle pren 
ra fesdits dot & Dowaire entierement & fans aulcune 
diminution , avec lesdits habillemens, bagues & joyaulx. 
cas que reftitution de OE eutt lieu à ladite Da- 
i UD & 


Bine de i 


ladite f. 


OIT DES 


u: Q 
GENS. 161 
fans prendre aulcune chofe desdits meubles 
conquelts. Et où elle efliroit la portion desdits 
meubles & conquefts , ne luy fera reftituée que les deulx 


tierement, 


thiers desdits fix vingts r Libvres t ois, à tels & 
femblables termes, lieux , obligation & feureté que le- 
dit dot aura efté payé. Et où madite Damoifelle de- 


cedroit fans Hoirs descendans de NONO Ou iceulx 
hoirs fans descendans d'eulx , en icel uy cas les deux 
thiers de laditte fomme de fix vingts mils m res tour- 
nois feront pareillement reftitué à mondit Seigneur de 
Bourbon ‚ou à fesdits Hoirs & ay ans cat fes; & à faul- 
te d'eux, mondit Seigneur le Duc de Ch 
à fesdits Hoirs & ayans caufes,aux termes é 
en la forme & maniere que laditte jme auroit elté 
payée; & en deffault de payement de cun desdits 
termes ‘du rembourcement des deux thiets de laditte 
fomme de fix vingts mils Livres tournois, ou de ce 
qu'en auroit efté payé , mondit Seigneur de Lorraine, 
fesdits Hoirs & ayans caufes feront tenus dés à prefent 
comme pour lors, & deflors comme à pr 
& continuer pour chacune fomme de di 
la fomme de huiét cents Libvres tournois de rente & 
revenu par chacun an, & ainfy d’an en an, jusques à 
la fin de paye, icelle rente raci eptable: , en payant & 
rembourfant le fort principal, 
en font d'heus. Et pour l'atf 
tution € payement desdi 


erault ou 


de 


de 


gnation de 
s huiét cents Libvres de rente 


& revenu, mondit Seigneur le Duc de Lors ne espe- 
ciallement oblige & hypotecque la Terre & Seigneurie 


de la Prevofté de la N 
laquelle Ter 


e au Bailliage de Bañf 

rre mondit Seigneur de Lorraine fer 
fournir, & faire valoir, notamment jusques à la fom- 
me de trois mils Libvres tournois de rente & revenu, 
d fase Ferre maditte Damoi estes H OUS 8 ayans 


Fe o & ayans caufes , & à faulte de eux mon- 
dit Seigneur le Duc de Chaftellerault , fesdits Hoirs & 
ans caufes, fe pourront mettré & déclairer aucthori- 
en poffe fon & faifine, pour en lever laditte fom- 
me de huit cents Libvres tournois par an, fans aulcu- 
ne diminution du principal; car ainfy a efté accordé 
entre lesdites Parties. Lesquels Traiétez , Accords, 
Promefles, Convenances, & toutes les chofes deffüs- 
dittes, & en ce s prefentes Lettres contenues & escrip- 
tes, & chacunes d'icelles, lesdites Parties promirent & 
jurarent par les foy & ferment de leurs Corps pour ce 
par elles jurez & baillez corporeilement és mains des- 
dits Nottaires, avoir agreables , tenir ferme & efta- 


aller, venir, faire ou dire contr 
fuft ou foit, par voye d'erreur, d 
vance, ne autrement, cc nent que 
eftre, ains rendre & pa Pune à l’autre 
procés, tous cou iíts , rais, despens, domm: 
terelts qui faiét encourus feroient par d 
chofes deflusdittes, ou d'aulcunes d'elles non 
tenues & non accomplies, foubs l'obi 
Tue biens, * ge ceulx de leurs Hoirs , 


les & im- 
ties en ont 


$ ix Juris- 
diétions & contraintes des | ] tions, où 
lesdittes Seigneuries font fcituées & affifes ; pour le 


contenu en cesdites prefentes Lettres du tout entretenir 
& accomplir, & renoncerent en ce faifant expreflément 
icelles Parties, par leursdits fermens & foy, à toutes 


| Monfeigneur Loys de Bourbon Prince de Roche 


exceptions, deceptions comme ma , d'er- 
reur, lezion, circonvention , d'igno de de 
vance, à tous ordre de Droit escrit, Ca non, & Civi 


à tous’ barrats, cautelles, cavill ations, raifons , defft 
ces, oppofitions , à en Lettres d’eftat , de grace, 
reliefs, impetrations, venfations , abfolutions , & g 
neralement à toutes autres chofes , que tant de faiét 
comme de Droiét, de Us, Couftumes & autrement , 
ayder & valoir pourroient à l'une d'elles & à Paurre 
nuyre, pour venir, faire ou dire contre ces Free 

leurdit contenir & prof ; ; & maditte Dame, & ma- 
ditte Damoifelle àtous Us, Stils, Droits, C ¿fumes 
Libertez , Franchifes , Privileges , Statuts , Ediéts & 
Ordonnances qui feroient ou pourroient eftre au con- 
traire, & qui feroient faits, donn & introduits pour 
les Femmes, & en leurs faveurs, & mesmement au Se- 
natuscon ulte Velleyan , & au "Droi& difant general 
Renonciation non PRE En tesmoing de ce, Nous 
à la relation desdits Nottaires , avons mis le Seel d 
ite Prevoflé de Paris à ces Lettres, qui fu 
faites & paflées triples, ceftes pour mondit Seigr 
de Bourbon, és prefences de hault & puiffant € 


Yon, 


ANNO 
1514 


182 
Anxo Yon, Mefüre François de Vienne Seigneur d 


1513. 
1514. 


23. Mars. 


FRANCE ET 
VENISE, 


cnm 


de Steinville 


nois, Senefchal de Bourbonnois , Loys 
Seigneur dudit lieu, Senefchal de Barrois , 

de leurs Seigneur Decoufant, Jean d’Elbon 
Sieur de Sain& André, Jacques de Grey Seigneur 
de Diors , Meflire Jean Brinon Chancelier d'Alenceon, 
Alexandre Guyot Secretaire de mondit Seigneur de 
Lorraine, & Guillaume Marlat Secretaire de mondit 
Seigneur de Bourbon, le Vendredy feziesme jours de 
Mars, Pan mil cing cents & quatorze, & Sigzé C. 
Martin, & AugırART, & feellées à double 
queue, à cire verte. 


LXXXVI. 


Traité de Paix ES Confederation entre Louis XH. 
Roi de France, &9 la Seigneurie de V E NYSE. 
Par lequel ils conviennent de s’aider mutuellement 
à recouvrer ce qui leur a été pris en Italie, avoir 
la France le Duché de Milan, Venife fes Pla- 
ces de Terre ferme, que l'Empereur occupoit. A 
Blois le 23. Mars 1513. ratifié à Vemife le 21. 
Avril fuivant. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. II. pag. 97.] 


la Chrifii nomine, Amen, 


Nxo Salutis millefimo quingentefimo decimo- 

tertio, die vicefima-tertia Martii ante Pafcha, in 
Blefis. Cunélis pateat evidenter & fit notum, quod ad 
laudem & gloriam omnipotentis Dei Salvatoris Domini 
noftri Jefu Chrifti , exaltationem. atque amplitudinem 
totius Chriftianz Religionis , honorem & commodum 
amborum Statuum, videlicet Sereniffimi & Chriftianis- 


fimi Principis Domini Ludovici , hujus nominis duode- | 


cimi, Dei gratia Francorum Regis, Ducis Mediolani , 
&c. & Inclitiffimi Venetorum Dominii, bona, vera, fi- 
delis atque perpetua Pax, Renovatio* Anticitie , Con- 
fœderationis & Ligas perpetuo duraturæ , facta, inita, 
& concluía extitit & eft inter prefatum Chriftianiffimum 
Regem Franciz Ducem Mediolani , fuo & Succeffo- | 
rum fuorum nomine usque ad infinitum parte ex una; 
«€ Magnificum & Clarifimum Dominum Andream 
Gritti, Procuratorem Sanéti Marci, & circumfpeétum 
Aloifium Petri Secretarium , Nuntios , Sindicos, & | 
Procuratores fpeciales Illuftrifimi Domini Leonardi 
Lauredani Ducis, atque Éxcelfiffimi Venetiarum Do- 
minii, parte ex altera, cum paéiis , modis, conditio- | 
nibus, Articulis, & Capitulis infra fcriptis. | 

Primo, quod prefati Rex Chriftianiffimus & Iluftris- | 
fimus Dux pro eis & eorum Succefforibus Regibus 
Francorum, & Venetiarum Ducibus , atque antedictum 
Venetum Excelfum Dominium , fant atque erunt per- | 
petuis temporibus Amici & Confoederati, modo & for- 
ma infra fcriptis , adverfüs & contra omnes & quoscum- 
que, nemine omnino excepto, etiamfi fuprema digni- 
tate fulgerent. Hoc tamen declarato , quod refervetur | 
locus honorificus Sanétiffimo noftro Pontifici Maxi- 
mo ingrediendi hoc F cedus , fine tamen præjudicio præ- 
fentis Confoederationis, & cum omnibus alíis modis, 
conditionibus & Capitulis in præfenti Contraétu conten- 
tis. Qui quidem prefati Chriftianiffimus Rex, & Mus- | 
triffimus Dux, € Dominium Venetorum, erunt amici 
amicorum & inimici inimicorum , ita & taliter quod 
neuter eorum dabit unquam direétè vcl indire&é , fub 
quocumque | : 
excogitari poffit, ulli Principi, Domino, Communita- 
ti, aut Potentatui, quicumque fint aut effe poterunt, 
favorem, fubfidium, opem aut auxillium contra & ad- 
verfüs altum. 

ltem. Poterunt Incole & Subditi utriusque Partis, 


ire, morari, mercari, & negotiari tute & fecurè, per | 


Terram, Mare, atque Aquas dulces & Flumina, in 
Patria, Dominiis, & Provinciis alterius Ditioni & im- 
perio fubjeétis, perinde ac fi effent veri & originarii 
cole & Subditi iliius Principis & Dominii, cujus Pa- 
trias & Dominium adibunt. Nec patientur 
i mus Rex & Inclitum Venetum Dominium in eo- 
Patriis & Dominiis tam Terra, quam Mari, ali- 
s Piratas aut Predones ad damnificandum Subditos 
alterius. 
Item, Quia prefatus Chriftianiffimus. Rex, fummo 
auxiliante Deo, vult & intendit in prefenti recuperare 


rum 


e Lifte-) qnondam Domino Ludovico Sfortia, q 


| tinetur ; 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ue 


poft modum 
ei occupata fuere, & nunc occupantur per quoscunque 
fint qui velint: ex alio latere, quoniam prefatus Illus- 
trifimus Dux & Dominium Venetum volunt & inten- 
dunt in præfenti recuperare omnes Civitates bsil-ertaso 
Caílra, Fortalitia, Arces & Loca que ipfi poflidebant 
ante prefens Bellum, que poftea occupata fuer unt, & 
nunc occupantur per quoscumque fint qui velint, trac- 
tatum, conventum, conclufum , & provifum eft, quod 
præfatus Sereniffimus Dux, € Illuftriffimum Dominium 
Venetorum indicent & aperté moyebunt & inferent Bel- 
lum contra omnes & fingulos detinentes, & Occup 
tes di&um Ducatum & Dominium Mediolani, C - 
tes, Terras, Caftra, Fortalitia, Loca & Dominia e+ 
jusdem Ducatus, ut füpra , cum eorum exercitu tam 
hominum armatorum quàm equitum levis armaturæ 
& peditum ftipendiatorum fumptibus & expenfis prefati 
Domini Venetiarum, cum una bona banda Artillariæ 
fufficienti & idonea pro tali expugnatione facienda us- 
que ad totalem & integram recuperationem diéti Duca- 
tus & Dominii Mediolani, & omnium Villarum, Cas- 


| troramque diéti Ducatus & Dominii Mediolani, ut fu- 


pra, & quz tenebantur per prefatum Chriftianiffimum 
Regem in prima recuperatione di&i Status & Dominii 
Mediolani de Anno Domini 1499. & etiam prout in 
tertio Capitulo Confcederationis fatæ inter prefatos 
Chriftianiffimum Regem, € Illuftriffimum Dominium 
continetur, & juxta formam & tenorem ipfius Capituli 
tam circa Ducatum & Dominium Mediolani > quàm 

pitulo cons 


Chriftianiffimus autem Rex teneatur eodem 
tempore mittere exercitum fuum in fufficienti numero & 
tam hominum armatorum & levis armature, quàm 
peditum & Artillariz , fumptibus & expentis fue Ma- 
jeftatis, pro facienda dicta expugnatione, & recupera- 
tione, tam Status Mediolani , ut fupra, quàm omnium 
Civitatum, Villarum, Caftrorum , Árcium, & Fortali- 
tiorum, que prefatum Iluftrifimum Dominium pos- 
fidebat ante præfens Bellum, ut fupra , declarando ta- 


circa Dominium Januenfe , prout in ipfo Ca 


colore, caufa, aut occafione quz dici aut | 


In- | 


ræfati Chris- | 


Ducatum Mediolani , & omnes alias Civitates, Ter- | 


ras, Caftra, Loca, € Dominia ipfius Ducatus & Do- 
minii Mediolani , & que fua Majeftas recuperavit à 


men, quód Civitates Cremonæ & tota Glara Abduæ 
cum fuis Diftriétibus € Territoriis , & omnibus Locis * 
Caftris, Villis, Fortalitiis, Fluminibus & Aquis fis, 
que omnia ante præfens Bellum poffidebantur ab Illus- 
trifiimo Dominio Veneto, & antea per quondam Do- 
minum Ludovicum Sfortiam , que vigore feptimi Ca- 
pituli prime Confoederationis pervenerunt in manus II- 
luftrifimi Dominii Venetiarum, funt & effe intelligan- 
tur & remaneant Sereniflimo & Chriftianiffimo R gi 
prafato , ac Illuftriffimum Dominium Venetorum cedit 
& transfert omne jus prefato Sereniflimo & Chriftianis- 
fimo Regi, & Succefloribus fuis , tam maribus quàm 
foeminis. Crema autem cum toto füo Territorio 
fimiliter Bergomum & Brixia cum T'erritoriis fuis, C 
tra, Fortalitia, Ville, Aque , Flumina , Jurisdi 
nes, & omnia alia Loca , quz prius pofitdebantur ab 
Diuftrifimo Dominio Veneto, fint & effe libere intel- 
ligantur Illuftriffni Principis & Dominii Venetorum, 
Sereniffimus & Chriltianiffimus Rex cedit & transfert 
omne jus fuum, fi quod fortè haberet, prefato Sere- 
niffimo & Illuftriffimo Venetorum Dominio: diéta au- 
tem Loca, Arces, l'erre, Urbes, & Fortalitia, quæ 
recuperabuntur, tam pertinentia & fpeétantia Chriftia- 
niffimz Regie Majeftati, quàm Tluftrifimo Dominio 
Venetorum, prout de die in diem recuperabuntur ita 
confignentur immediaté & remaneant in manibus Do= 
minorum füorum, ut füpra. 

Item. Conventum & promiffum fuit, quód circa de- 
fenfionem communium Statuum in Italia, tractari d 
| beat & concludi cum Deputatis aut deputandis à Ch 
| tianiffima Majeftate fua, cum Deputatis aut deputan- 
| dis ab Illuftriffimo Dominio Venetorum > & per illum 
modum & formam quæ ambabus Partibus vifa faerit 
| conveniens, procedendo femper in omnibus fincerè & 
bona fide, prout inter bonos & veros amicos decet. 

Item. Conventum & provifum fuit, quód Subditi Ci- 
vitatum & Locorum Lombardia: {peétant Inluftrifti- 
mo Dominio Veneto, qui caufa Chriftianiffime Regia 
Majeltatis exularent, & eorum bona confiscata, feu 
fuspenfa, aut quovis modo impedita fuiffent, ab ipfo 
Illuftrifimo Dominio ab exilio liberentur , & eorum 
bona ipfis reflituantur, (ficuti erant ante prefens 
Bellum. Ft fimiliter, fi Subditi Civitatum € Loco- 
rum prædiétorum Lombardiæ à Illuftriffimi Domi- 
nii prefati exules effent fa&i à Chriftianifima Majelta- 
te, & eorum bona quz haberent in Locis & Dominiis 
Chriftianifimæ Majeftatis effent confiscata, vel füspen- 
fa, aut quovis modo impedita ; quód revocentur ab 
| exilio à Chriftianiflima Majeftate, & in bonis fuis ex 
! tenti- 


Anno 
1513. 


1514. 


DU DROIT DES GEN 


vy tentib 
ANNO reftituantur. Mint 
1513. Item. Circa Artillarias que reperientur in ía, & 
273” in aliis Locis & Fortalitiis fpe&antibus Illuftriffimo Do- 

minio, de cetero recuperandis , 
D) EAT tum fuit, quod Artill: j æ que fuiffent Chriftianiffin 
Majeltatis ; fint & effe debeant ipfius Chriltianiffimi 
Regis. 

Item. Quód tam ftipendiati, quàm Nobiles, Cives, 
& Subditi liluflriffimi Domini. Venetiarum, Captivi 
Regii 
Majef tis fue reperi entur, liberé & immediate rel 
tur, prout convenit vere Amicitiæ & Confoederationi, 
quæ nunc firmatur inter d ædiétas Partes. Ut fimili- 
ter omnes ftipendiarii , Nobiles , Cives, & Subditi 
Chriftia ifimæ Majeftatis , qui forent captivi in Urbibus 
limi Dominii, liberè & immediaté relaxentur. 
C onclufam & firma itum fuit quond fü rel naue 


Atl 
i & qui in Regno Francie & in ceteris Domin 


ps firmata , ovatà; | abili remaneant in füo 
robore & vigore in Partibus non repugnantibus recupe- 
rationi Statuum ambarum Partium , ut fupra, & prefen- 
tibus Capitulis & Trad 
Eb promiferunt pre: 
tianifíin us Rex - perfonali 
Clar 
fpectus A lot us Petri 
ninii, &c. (1) 
Aprilis 1513. 


. & circum- 
jus, nomine præfati Do- 


, Secre 
Datum in nof 


(1) Cette derniere date eft i 


hors de place & apartient fans doute à 
Ja Ratification des Venitiens. 


[Dum] 


LXXXVII. 


(1) Tradtatus Pacis ES Amicitia inter Lupovicum 
XII. Francorum Regem ($ Henricum 
VILL. Anghe Regem im quo eorum Amici, Alli 
gati ES Confederati comprehenduntur , aëtus C8 
conclufus in Opido Londoniarum , die 7. menfis Au- 
gufli Anno 1514. RYMER, Conventiones , 
Literæ, Aéta publica, Tom. XIII. pag. 
413. d’où Pon a tiré cette Pièce, parce qu'el- 
le y eft plus complete & plus exacte que la 
Copie qui fe trouve dans le Recueil de Fr &- 
DÉRIG LrowARD, Tom. II. pag. 100.] 


> Août. 


Niversis & finguli is,præfentes Literas infpec- 

turis, nos L cus d? "Orleans Dux de Longav 
la, Ma RC HIO d 
bellanus, Johannes de Selua T Do&or , Curie fu- 
amenti Normaniz primus Prefidens, 77 
Miles Francie Generalis , Chriftianiffimi 
S reniffimi Inv i ac Potentiffimi Principis Z#40- 
Dei gratia, Frazcormm REGIS, Ducis Medio- 
lani , & Domini G Oratores , Procuratores, 
Ambafliatores, & ad infrafcripta Commiflarii, Deputa- 
ti, Salutem; 


D 


Notum facimus & fciatis quod , quamvis inter eun- 
dem C hriftianifimum Ludovicum Francorum Regem & 1- 
m, iS llenti imum ac Potentiffimum Prin- 
cipem. 1 ia, Anglie Regem&g Dominum 
EHibernie, edema aliqueindiad bitum geltúmque fuerit, 

Confide imus Rex zoffer & fe- 
er eos fanguinis necefli- 
m Compaternitatis vin- 
$ du m utilis ac necef fuerit Subditorum 

bilis converfatio, tum. propter Reg- 
à propter mercium intercurfum, 
iltiani Sanguinis effufionem 
atque omnem Belli vim in efferatos Barbaros 
i Hoftes cruentiffimos convertere, 
noftri Leozi 


tudo & 
calum, 


Pape decimi paternis 


rum perfü 


recibug meatum acceflionis ad 
eam rem aff t 


m Dei Om- 
is Marie, totiúsque 
rie coeleflis, | & Chriftianæ gionis exaltationem 
& incrementum, ad equas Pacis conditiones acceptan- 
dom animum induxit. 

Nos igitur, prefati Chriftianifimi Potentiffimi & In- 


imæque Vi gin 


Re 


(x) Ce même Traité fat renouvellé, avec quelques petites additions, 
entre François 1 & Henri NAIL à. 1 d'Avril 1515, On le trou- 
ye dans Rymer, ibid, pag. 47 


us in Locis & Dominiis Chriftianifime Majeftatis 


onventum & firma- | 


Ducali Palatio die 11. | 


q 
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viétiflimi Principis Ludo Dei gratia ; Francorum ANNO 
R : ‚ Ducıs Me &Donını Gezze Con- 
filiarii , Oratores >, Amt ; Commiflarii, Procu- 1514 
i fpec 


| ratores, & Nunci 
| nter auétorifati, 

Pro firma Pace, fideli Amicitia & vera Concordia, in- 
ter eundem Potentifimum & Chriftianifi 
noftrum & prefatum Illuftrifimum Principem Her 
Anglie Regem eorúmque Alligatos, Confueder 
Subditos, qui per præfentem Traétatum compr 
tur, ac eorum Regna, Civitates, Patrie 
pida , Villas, Territoria, Caftella, Dominia, & 
| ca quecúnque, hujus “Traétarús tempore per eorum ali- 
quem Hablas tenta, poffeffa, aut occupata, habendi 
tenendis, & inviolabiliter obfervandis , 

Cum Generofo & Haftri Domino Zhoma Duce Nor- 
folchie Thefaurario & Marescallo Anglia, & Reveren- 
diffimis in Chrifto Patribus & Dominis Dominis; Tho- 
ma Episcopo Lincolnienfi in Arc 
Poftul, & Ricardo Episcopo Wyn; 
ci Oratoribus , Ambas- 
Procuratoribus , & Nunciis 
fpecialibus ad hoc fp aliter depputatis & fufficientem 
auctoritatem habentibus, convenimus , pacti fumus, 
concordavimus, conclufimus , atque auétoritate Com- 
miffionum noftrarum (quarum tenores inferius infe- 
runtur) per præfentes convenimus , paciffimur, con- 
cordamus & concludimus articulatim, prout fequitur, 

Inprimis, quód bone, cinceræ, firme , & perfect 
fint & inviolabiliter habeantur & obferventur P 
citia, Fœdera, & Concordia izter 
antedichos , corúmque Regna, Civitates, s, Ter- 
ras, & Dominia, Caftra, Villas, Tertitoria, Opida, 
& Loca quec inque modo” per eorumdem Regum unum 
alterúmve habita, tenta, poffeffa, vel EU Orat intér- 
que eorum Heredes & " Succeffores , V los, Inco- 
las, Habitatores, atque Subditos fuos, ac quosctinque Al- 
ligatos & Confaderatos utritisque , per prefentem T'rac- 
tatum Pacis inferitis comprehenfos, per Terram, Ma 
re, Portus Maris, Aquas dulces, & ubicúnque loco- 
rum} ita quód omnes injuriæ, moleftationes , & grava- 
mina, offenfe ac dampna quecúnque uni Principum 
predictorum , ejúsve Regnis, Patris, Terris, Caftris; 
Villis, Opidis, Civitatibus, Territoriis aut Dominiis, 
Incolis , Habitatoribus aut Subditis, diéti Belli five Guer- 
re occafione, per alterum Principum ejüsve Subditos 
Armigeros , Gentes Armorum, Alligatos , aut Con- 
| foederatos quoscúnque, quoviscúnque modo aut occa- 
fione quacánque, per Terram, Mare vel Aquas dulces, 
qualitercúnque quandocúnque aut ubictinque fa&a & 
illata, penitús aboleantur , & utrínque per quemlibet 
Principum predictorum omnin6 remittuntur , & per præ- 
fentes abolentur , delentur, & remittuntur, & ita ab 
eorumdem memoria prorfus deleantur, ut neuter Prin- 
cipum predictorum, ejüsve Subditus aut Confoedera- 
tus, ut prefertur (cujuscúmque ftatüs gradús aut con- 
ditionis exiftat) alteri Principi ejúsve Confoederatis 
predictis aut eorum Subditis , ejus rei gratia , ¢ quicquam 
vultu, verbo, facto aut rt improperet aut impi ngat ,aut 
quovis modo feu quæfito colore id vindicare intendat 
aut prefümat, aut per alios direétè vel indireétè vindi- 
cari procuret aut finat. 

Item, conventum , concordatum & conclufüm eft 
quód diétæ Amicitiæ ; Pax, & Foedera fuum habeant 
& fortiantur effectum immediaté poft Datam prefe 
i & durent vizá e Regum predictor. 
egrum poft Mor: 
„teneatürque Succeflor P. 


&um Ant num Bee 


ipta fuf- 


ato, 


Privati Cuftode di&ti Regis Hex 
ris’, 


fiatoribus, Commif 


* 11 femble 
wil fandroit 
i Pradecelfor 


per LES fuas manu fui fubfer prs certiorem facere 
utrum hanc Amicitiam & Pacem ad ulteriora & amplio- 
ra tempora prorogare , an de novo inire & contrahere 4 
velit & intendat. 

Item, quód, durante termino predi&o , Bella , Guer- 
re, Hoftilitates, & Inimicitiz quecúnque zzzer p 
tos Reges eorumdémgue Heredes & Succeffor E 
fallos, ; Subditos & Confoederatos quosctimque qui per 
pre sfentem Tr tatum, ut premittitur, inferiús com- 
prehendentur, corúmque Subditos ; necnon inter IIlus- 
triffima Regna, Patri: Dominia , Caftra , Vil- 
Lass Territoria , Civitates ; & Opida quecúnque per 
eorumdem Regum unum alterúmve nunc habita, tenta, 
poffefla, aut occupata, cor úmque Habitatores & Inc 
las quoscúnque, per ram, Mare, Litora Maris, 
& Aquas dulces, ac ubic úmque locorum omnino ces- 
fabunt. 

Item, quod omnes & finguli zriusque diclorum Pri: 


forum, fe trous 
ve dans le 
Renonvelle- 
ment de ce 
Traité entre 
devi VII. 
& François I; 
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cipum éorumdémque Hæredum & Succefforum, aut { 
eorum alterius, ipforámque Alligatorum in hac part | 

comprehenforum , Vaflalli & Subditi , diétorúmque 
Regnorum, Patriarum , Terraram, Dominiorum, Cas- | 
tellorum , Villarum , T'erritoriorum , Civitatum & Op 
dorum Incolæ & Habitatores , five fint Archiepiscopi, 
Episcopi, Duces , Marchiones, Comites , Barones, 
Mercatores, ac cujúsvis ftatüs conditionísve exiftant, 
durante Pace antediétá, ubique locorum fefe mutuis 
Officiis profequantur & honeftà affe&ione pertraétent, 
poffintque liberè, tuté & fecuré absqueullä offenfà,Salvo- 
conductu five Licentià , ubicúnque perluftrare per Ter- 
ram, Mare & Aquas dulces navigare binc inde, atque 
ad Patrias, Dominia , Portus & Diftriétus quoscünque | 
utriúsque ipforum Principum citra & ultra Mare acce- | 
ere (düm tamen numerum armatorum centum fimul 
non excedant) licebítque eisdem quamdiu voluerint i 
dem morari, mercari, Merces,Mercimonia ,arma & jo- | 
calia quecúnque, fi Statuta municipalia antehac fancita 
nom obftent, emere, vendere, ac, uteis placuerit , illinc 
ad partes proprias vel alibi, quotiens duxerint abeundum, | 
abire, cum fuis aut conductis vel comodatis Navigiis, | 
| 


Plauttris, Vehiculis, Equis, Armaturis, Mercimoniis, | 
Sarcinolis, Bonisque & Rebus fuis quibuscúnque ; abs- 
que ullo impedimento, oftenfa , arreftatione etiam ob cau- 
rcæ, Contromarce , Reprefaliarum , aut aliá 


one quacúnque, tàm in Terra quàm in Mari | 
& in Aquis dulcibus, quemadmodüm Patriis in propriis | 
hec omnia facerent aut eis facere liceret: 

Item, quód omnia munera five onera, ab aliquo 


orum Princip úsvis eorum Patriarum five 
Dominiorum partibus , citra aut infra quinquaginta & 
duos Annos ante Datam prefentium , impofita Merca- | 
toribus aut Subditis alterius Principis ejúsve Hæredum | 
& Succefforum nociva , durante hac Pace, penitús fint | 
extincta, & quód talia aut confimilia, hac Amicitiá 
durante, ammodd non imponantur ; Salvis tamen fem- 
per quoad alia omnibus Regionum, Urbium & Locorum | 
Statutis & Confuetudinibus , quibus nihil quoad eorum | 
Jura per premiífa derrogatum cenfeatur. 

Item, quód omnes Mercatores etiam Were & Flo- 
rentiai poflint, per Mare & Aquas dulces, armati pro 
cuftodia & tuitione füorum corporum, bonorum, Navium 
& Mercium, vel non arimati, cam fuis propriis Mer- 
cibus aut alienis in Navibus, Carracis aut Galeis propriis 
five alienis, in Regna Francie & Anglie & eorum al- | 
terum five utrimque tute, liberè & fecuré venire, & ab 
hinc quo velint abire, durante Amicitià antedi&tà , quan- | 
docúnque & quotienscúnque voluerint,absque violen- | 
tid, dillurbio, moleftid, aut gravamine quocúnque per | 
nglie ES Francorum Reges , five eorum aliquem | 

Heredes & Succeflores five ipforum aut ali- | 
cujus eorum Subditos quoscünque. | 
ltem, diéti Ambafliatores & Commiffarii Fanci 

h m predictorum , pro Principibus fu 
nomine eorum, promiferunt & per præfentes promit- | 
tunt quód, durante termino præfentis T'ractatüs , neu- 
ter diétorum Principum contra alium , ejúsve Alliga- 
tos & Confæderatos, aut contra Regna; Patrias, Ter- 
ras, Dominia; Caftra, Villas, Territoria ; Civitates, 
& Opida quecúnque, per eorum unum aut alterum ha- 
bita, tenta, poffeffa, aut occupata, eorümve Habitato- | 
res aut Incolas; quicquam aget, faciet, tra&tabit, vel 
attemptabit quocúnque in Loco, five in Terra five in | 
Mari, occafione quacúnque, nullíque præftabit auxilium, | 
confilium, vel affenfum quód per alium vel alios ali- | 
quid fiat, agatur, tractetur, vel attemptetur in preju= 
dicium vel dampnum alterius; ejúsve, ut predictum 
igatorum & Confoederatorum; Et, li per alte- 
rum eorum fecus fiat, aut aliqua Belli fuspitio contra 
tum eft, Aliigatos & Con- | 
fœderatos pra ceps, fic in contrarium ali- 
quid attemptans vel Belli füspitionem inferens , füper 
hoc admonitus $ requifitus, illicd illam Belli fuspitio- 
nem auferet & incontinenti amovebit 

Item, quód deinceps in Villi: 
toire, Pyeuues, , aut in aliquibus Portu! 
quibuscúmque, füb obedientia Regis Francoruim exilten- | 
tibus, nullatenus recipiantur , manuten ur aut favo- 
rifentur aliqui Armigeri , aut Gentes armorum, quecun- 
que facientes aut excercentes latrocinia , deprædatio- 
nes, furta, excurfus, piratias ; aut malefa&a, contra 
fectum præfentis Traétatüs, per T'erram ; Mare aut 
Aquas dulces, füper & contra Subditos præfati Regis | 
inzlie, ejúsve Alligatorum & Confoederatorum fubfe- 
quenter comprehenforum , Regna, Patrias, Terras, 
Dominia, Caftra, Villas, Territoria, Civitates, & 
Opida, aut eorum Bona quacumque : Et pari eodém- 


Princi, 


| Amicitiis comprehenfos , aut 
| fallos , Regna , Patrias , Terras , 


GORPS DIPLOMATIQUE 


que modo in Villa Calif: 
25, vel in aliquibus Por 


tubus a 


rum, quaecunque facientes aut excercentes latrocinia 
dep: tiones, furta, excurfus, piratias, aut malefac- 
ta, contra effe&um prefentis l'ra&tatüs , per Terra: 
Mare ant Aquas dulces, füper & contra Subditos præ- 
fati Regis F "n, ejúsve Alligatorum aut Confoe- 
deratorum fubfequenter comprehenforum aut eorum 
Bona quæcunque: Et, cafu quo fecus fiat, uterque 
Principum prædiétorum, eorámve Amicitie Conferva- 
tores, caufà fummariè & de plano fine figura judicii 
cognitá, pro parte fuà & quathenus per fe aut Subditos 
fuos aliquid fuerit in contrarium attemptatum , plenam, 
integram & promptam faciet juftitiam , reftitutionem & 
reparationem. 

Item, fi per hujusmodi Armigeros aut Gentes armo- 
rum, preter féu contra præmifla aliqui Prifonarii fue- 
rint captivati, Gentes arteitate, aut Bona quacunque 
Capta, & caufa hujusmodi captionis aut arreftetionis 
propter rati em aliquam caufam non poffit ram 
fummarié discuti & terminari, tunc & in ipfo cafu pri- 
mo & ante omnia per Confervatores fübícriptos, co- 
rúmve Commiflarios aut Locorum. Ju ices, procede- 
tur ad hujusmodi Prifonariorum & arreftatorum ac bo- 
norum captorum deliberationem & recrédentiam feu 
reflitutionem, preftita tamen fufficienti cautione > Ar 
bitrio præfatorum Confervatorum , Commiffäriorum $e 
Judicum. 

Ie, quod ex neutrins Principsiia predictarum Cans 
cellaria aut alia Curia impofterüm concedantur aliquas 
Litere Reprifaliarum Marce aut Contromarcæ, nifi 
fuper & contra principales delinquentes & eorum bona 
eortimve fautores, & hoc in cafu manifefte denegatio- 
nis Juftitie, de qua per Literas fummationis aut req 
fitionis & prout de jure requiritur fufiicienter conftabit : 
Neutérque Regum predictorum , eorámve Officialium, 
Juftitiariorum , aut Miniftrórum ab aliquo Regnoram, 
Patriarum, Civitatum, Villarum, Caftrorum , Opido- 
rum, Dominiorüm ; T'ertitoriorum , aut Locorum, per 
aliquem eorumdem Francorum Es Anglie Regum, ut 
premittitur, habitatorum , tentorum, poffefforum, aut 
Occupatorum ; aut ab eorum Incolis , Hal s, aut 
Subditis quicquari ratione Domini ,Süp „Ap- 
pellationis , Jurisdiétionis, Refforti, aut alterius Juris 
aut caufe cujuscumque , petet, exiget, vendicabit, re- 
cipiet , aut quoquomodo admittet. 

ltem, quód fi, durantibus Pace & Athicitiis præfs 
tis, aliquid contra vires & effeétus earumdem, per Ter 
tas, Mare aut Aquas dulces, per Principes predidtos , 
eorúmve Vaffallos aut Subditos , aut Alligatos in 
eorum Subditos vel Vas- 
Dominia , Caftra, 
Villas, Territoria, Civitates, & Opida per eorumdem 
Principum unum alterúmve nunc ter a, poffeffa, aut 
occupata, eorimque Habitatores & Incolas quoscum- 
que; fuerit attemptatum ; a&um aut geftum ; nichilomi- 
nus tamen hec Pax five Amicitia in fuis viribus ,duran- 
te termino prefentis Traétatús, permanebit, & dampna 
relarcientuf, attemptata reformabuntur, & capta refti- 
tuentur, & pro ipfis attemptatis folomodd puniantur 
ipfi attempratores & dampnifficantes & non al 

Item, conventum, concordatum , & conclufutà e(t, 
quod zeuter. Principum preditlorum quicquam, aget, fa- 
ciet, traétabit, vel attemptabit , aut ab aliis agi, fieri y 
tractari , vel attemptari faciet, permittet , aut confentie 5 
quocunque in Loco, five in Terra five in Mari, Po: 
tubus Maris , vel Aquis dulcibus , occafione quacun- 
que, nulltimque præftabit auxilium, confilium > favo- 
rem, vel aflenfum quód per alium vel alios quoscum- 
que aliquid fiat,agatur vel attemptetur, direété vel in- 
dire&é , tacité vel occulté, in injuriam , præjudicium 
aut dampnum alterius ejúsve Heredum aut Succeflo- 
rum, Regnorum , Patriarum ; Terrarum , Dominio- 
rum, Caftrorum , Villarum, T'erritoriorum , Civita 
tum, aut Opidorum, fic, ut præmittitur , per eorum 
iquem habitorum, tentprum, Occupatorum, vel pos- 
feflorum; fed quibuscunque, fic, ut premi titur, con- 
tra unum eorum aliquid molientibus, agentibus, trac- 
tantibus , vel attemptantibus, alter expreflè & cum ef- 
fe&tu contradicet, renitetur, obftabit & impedimentum 
realiter & quantum poterit preftabit. 

Item, quód, dictis Amicitiis durantibus , neuter Re- 
gum predictorum quovismodo receptabit aut retinebit, 
nec a Subditis fuis eorum alter receptari aut retineri 
permittet, aliquos Rebelles five Proditores de crimine 

lefe 


y 


1 


1514. 


ANNO 
1514. 


DU DROIT 


le (e Majeftatis fuspe&os , aut Transfagas ex Subditis al- 
terius dictorum Regum fceleftam faétionem contra al- 
terum diétorum Regum machinantes; nec hujusmodi 
Rebellibus five Proditoribus , Rebelli five Proditori , qui 
in aliquem locum obedientiæ diétorum Regum feu al- 
terius eorumdem declinaverint feu declinaverit, quo- 
vismodo dabit confilium , auxilium, favorem , fubfi- 
dium, aut afliftentiam; féd eum aut eos, infra viginti 
dies pofteaquam, per Literas alterius eorumdem , cujus 
hujusm Rebelles aut Rebellis Sübditi aut Subditus 
extiterint five iterit, alter eorum requifitus fuerit, 
eum vel eos Literarum hujusmodi requifitionis latori , 
aut alii ad hoc in hujusmodi Literis nominato five Dep- 
putato, tradet, reltituet & deliberabit , tradive reftitui & 
deliberari faciet. 

Item "conventum, contordatum, & conclufum eft 
quód prefati Reges , pro tuitione & deffenfione  perfo- 
harum fuatum & Statuum , Regnorum, Patriarum, 
"Terrarum, Dorhiniorum, Civitatum, Opidorum, Vil- 
larum, Caftrorum , & Territoriorum fuorum , nunc 
per eorum unum five alteruth tentorum , habitorum, 
poffefforum , five occupatorum , contra invafores & 
hoftiles aggreffores quoscunque , fine fraude, dolo, 
diffimulatione , aut alio colore quocunque, fint & 
erunt de céteró durante vità utriusque ámicorum ami- 
€i & inimicorum inimici, fine exceptione aliqua ; non 
obftantibus quibuscumque Traétatibus, Ligis, Alligan- 


tiis, Amicitiis, & Confoederationibus per eorum unum | 


five alterum habitis, contractis, conclufis, & quocum- 
que modo confirmatis, aut pofthac habendis , contra- 
hendis, five confirmandis , cum, quibuscunque Princi- 
pibus, cujuscunque ftatds, gradüs, aut dignitatis ex 
tant, aut Communitatibus , qualescunque fuerint aut 


erunt: Et, 4 aliquis vel aliqui, cujuscumque ftatüs, | 


gradús, aut conditionis exiftat vel exiflant, ctiam fi 
ütriusque. vel alterius eorum Confanguineus, Affinis , 
Confoederatus, aut Alligatus, Confanguinei, Affines, 
Confœderati, & Alligati fuérit vel fuerint , € quocum- 
que neceflitudinis vinculo utrumque aut eorum alterum 
attingat five attingant, Regna, Patrias, Dominia , Ter- 
ras, Caftra, Civitates, Opida, Villas, aut Territoria, 
per eos vel eórum alterum nunc habita , poflefla, te 
ta, aut occupata, per viam Guerre hoftiliter invaferit 
vel aggreffus fuerit, invaferint five aggreffi fuerint, aut 


injuriam vel dampnum alteri Prizcipam predictorum | 


ejusve Subditis , Incolis five Habitatoribus infra Regna, 
Patrias, Dominia, Terras, Caftra, Civitates, Opida, 
Villas, aut Territoria prædiéta inferre aut facere volue- 


rit vel attemptaverit , voluerint vel attemptaverint , Priz- | 


veps nok 14v 


quando opus fuerit & quanto citius commodè poterit 
Poftquam debité requifitus fuerit , fumptibus tamen & 
expenfis auxilium petentis aut requirentis, habitá tamen 
temporum loci &  ftatüs rerum fuarum ratione, adju- 
vabit modo & forma fequentibus ; videlicet , 

Rex Angle Francorum Regi, lic, ut prefertur, in- 
valo , pro Guerra feu Bello ad deffenfionem fuam, ut 
prefertur, per Terram gerendo , dabit decem milia Ar- 
chitenentium aut aliorum Peditum fufficienter armato- 
fum, autalium mínorem numerum quemcumque, fi 
& quathenus petantur aut requirantur , petatur aut requi- 
fatur: Et pro Bello navali ad deffenfionem , ut prefertur , 
gerendo quinque milia Hominum fufficienter armatorum, 
¿um Navibus ad Bellum hujusmodi aptis, atque Bom- 
bardis five T ormentis bellicis , Pulvere, Lapidibus, Telis, 
Viétualibus ; Armamentis, & aliis quibuscunque ad Bel- 
jum navale gerendum neceffariis , fufficienter initructis & 
tanto hominutn numero convenientibus, aut alium nu- 
inerum minorem qüemcunque, fi & quathenus petan- 
tur aut requirantur, petatur aut requiratur, fumptibus 
tamen & expenfis petentis aut requirentis : 

Et ptefatus Ludovicus Francorum Rex predicto Re- 
gi Anglie , pro Guerra five Bello ad deffenfionem, ut 
prædicitut, per Terram gerendo, dabit mille & ducen- 
tas lanceas Armis,Equis validis & aliis more Gallico 
fufficienter apparatas & inftruétas , que ascendunt ad 
numerum déceth millium Equitum , vel alium nume- 
ium inferiorém quemcunque, fi & quatenus petantur 
aut requirantur, petatur aut requiratur : Et pro Bello 
navali ad deffenfioneni geréndo quinque milia Homi- 
hum fufficienter armatorum cum Navibus ad Bellum 
hujusmodi aptis , atque Bombardis five T'ormentis & 
aliis quibuscunque ad Bellum gerendum neceflariis fuf- 
ficienter inftru&is, & tanto hominum numero.conve- 
hientibus , & quemlibet numerum minorem fi & quathe- 
nus petantur aut requirantur , petatur aut requiratur , 

Tom: IV. PART. L 


us boná fide realiter & cum effectu Priz- | 
cipem fic. hoftiliter imvafum pro tuitione & deffenfione | 
fu auxiliis militaribus gentium armorum quotiens & | 


DE SG ENS: 


fümptibus tamen & expenfis petentis aut 
Item, conventum, concordatum, & conciufum el 
quod dici Reges , pro Juribus fuis in Regnis; P 
le ivitatibus, Opidis, Villis.& Ter- 
ritoriis per alios detentis & occupatis recuperandis, unus 
alteri bona fide realiter & cum effeétu fuppetias & au- 
& concedet, quantd ci- 


165 
2 


equirentis 


xilium gentis armorum dabi 
tiüs comodè poterit, poftquam debitè ad hoc requifitus 
fuerit, fumptibus tamen & expenfis petentis aut requi- 
rentis, modo: & forma fequentibus ; videlicet, À 
Dictus Rex Asglie prefato Regi Ludovico , ad Jus 
fuum , ut prefertur , recuperandum , pro Bello per 
Terram gerendo , dabit quinque milia Architenentium 
aut aliorum Peditum füfficienter armatorum, & quem- 
libet numerum inferiorem ‚fi € quatenus petantur aut 
requirantur , petatur aut requiratur: Et pro Bello nava- 
li, ad jus fuum, ut pretertur, recuperandum, fimiliter 
quinque milia Hominum füfficienter armatorum, cum 
Navibus ad hujusmodi Bellum aptis , atque Bc rdis 
five T'ormentis bellicis , Pulvere , Lapidibus; Telis 
Viétualibus, Armamentis & aliis quibuscunque ad B: 
lum gerendum neceflariis fufficienter inftruétis, & tan- 
to Hominum numero convenientibus , & quemlibet nu^ 
merum minorem, fi & quatinus petantur ant petatur, 


fumptibus tamen & expenfis petentis aut requirentis : 
Et preefa lovicus Rex prædiéto Regi Anglie; 


pro Guerra five Bello ad Jus fuum, ut præfertur ‚re 
perandum per Terram gerendo, dabit fexcentum L 
ceas Armis,Equis validis & aliis more Gallico fuffic 
ter apparatas & initruétas , que ascendunt ad quinque 
milia Equitum , & quemlibet numerum minorem, (i 
& quatinus tot petantur aut réquirantur, & pro Bello 
Navali fimiliter ad Jus fuum recuperandum quinque 
milia hominum füfficienter armatorum, cum Navibus 
ad Bellum hujusmodi aptis, atque Bombardis five Tor- 
mentis bellicis, Pulvere, Lapidibus , T'elis , Viétuali- 
bus, Armamentis, & aliis quibuscunque ad Bellum 
gerendum neceflariis fufficienter inftru&is & tanto Ho- 
minum numero convenientibus , & quemlibet numerum 
minorem ‚fi & quatenus tot petantur ; fumptibus tamen 
& expenfis petentis aut requirentis. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód, fi caufa aut occafione hujus Traétatús Amicitize 
vel alicujus alterius Traétarús cujuscámque , inter præ- 
fatos Reges nunc initi , habiti , fa&i , & conclufi, de 
data præfentium, contra eorum unum Guerra five Bel- 
lum ortum , geftum aut motum fuerit per alium Princi- 
pem. quemcünque cujuscúnque ftatús, gradüs , aut con- 
ditionis exiftat, etiamfi Confanguineus , Affinis aut Con- 
foederatus & Alligatus fuerit utrisque aut eorum alte- 
rius & quocámque neceflitudinis vinculo utrumque five 
alterum attingat, & Rex ¿lle contra quem hujusmodi 
Guerra five Bellum movetur, alium Aegezz in verbo 
Regio & fuper honore fuo per Literas fuas certiorem 
reddiderit Guerram five Bellum. pro hujusmodi caufa 
moveri, ftabitur hujusmodi certifficationi: Et Rex fie 
fadlus certior, bonä fide. realiter & cum effedu , sl; 
cui Guerra five Bellum ,fic ut prefer: movetur , fappe- 
tias & auxiliúm gentis armorum fümptibus fuis propriis 
dabit & concedet , quotiens & quando opus fuerit, & 
quanto citiüs commode poterit poftquam fuper hoc cer- 
tior faétus & debite requifitus fuerit modo & formá fe- 
quentibus ; videlicet , y 

Prefatus Rex Anglie, dido Regi Ludovico, fi Bellum 
aut Guerra contra eum, caufa vel occafione prediétis, 
per quemcúnque alium Principem, ut prefertur, mo- 
veatur, pro Bello Navali hoc cafu gerendo, fumpti- 
bus & expenfis fuis propriis, dabit & concedet fex mil- 
lia Hominum fufficienter armatorum, cum Navibus ad 
hujusmodi Bellum aptis, atque Bombardis five T'or- 
mentis Bellicis, Pulvere, Lapidibus , Telis, Viétuali- 
bus, Armamentis, & aliis quibuscúnque ad Bellum ge- 
rendum neceffariis , fufficienter inftruétis & tanto Ho- 
minum numero convenientibus , & quemlibet numerum 
minorem, fi & quatenus petantur vel petatur ; & præfa- 
tus Ludovicus Rex , predicto Regi Anglie ;fi Bellum aut 
Guerra contra eum, caufa vel occafione prediétis per 
quemctingue alium Principem”, ut prefertur , movea- 
tur, pro Bello Navali hoc cafu gerendo ; fumptibus & 
expenfis fuis propriis; dabit & concedet fex milia Ho- 
minum fufficienter armatorum , cum Navibus ad hujus- 
modi Bellum aptis, atque Bombardis five Tormentis 
Bellicis, Pulvere, Lapidibus, Telis, Viétualibus, Ar: 
mamentis , & aliis quibuscúnque ad Bellum gerendurñ 
neceffariis Mfficienrer inftruétis, & tanto Hominnin nu- 
mero convenientibus , & quemlibet numerum minorem; 
fi & quatenus petantur five petatur. i 

Item, quód fi, de communi & expreffo confenfu, 

a atfenfa 


a 
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Anno 3ffenfü & concordia utriúsque Regum pred &orum, 
! N contra alium Principem vel Principes cujuscümque fta- 
I$ 14. tüs, gradús, dignitatis, aut preheminentiz exiftat aut | 
| 
| 


diani 
præd 


Tarchiarum , & Subditi ejusdem Xe 
is Homicidio 


exiltant, aut contra Communitates quascúnque Bellum 

five Guerra fimul inferri aut moveri contig 

eorum, Traétatum, Pacem, Treugam, 1 

Appunétuamentum quodcámque, cum il 
contra quem vel quos hujusmodi Bellum 

fic motum illatum aut geltum fueri 

Hominibus , Commiffarits vel Dep 

ri procurabit aut confentiet fine utriúsc 

tia, confenfu, affenfu, & vo 

Item, quód in prefenti Tr: 

| comprehendantur Amici , Al 

| que Partis fübfequenter nominati ety 

Pro parte Regis Francorum, San&ifimus Dominus 

nofler Papa Leo decimus, Ecele/ 

Sedes Apoflolica , Sacrum Impe 

Scotiæ, Portugal 
» Dices Sal 


t, neuter 
ducias, aut | re tenebuntur, 
o vel illis Quod verd ad mutuam Converfationem Co: 
re Guerra | cium, & Mercium Intercurfum inter Suhditos utr 
1 | que Regni fpectat ‚Item, Subditi in omnibus & per om- 
nia fe mutud habebunt & tra@abunt > prout tempore 
ultime Pacis fe habere & traétare debebant & tenebs 
tur. 
|. Item, quod Alligati & Confor 
licet, prefatus Rex Scotie & E à 
tres, reliqui verb ab una vel altera parte compreher 
(falvo Sa; imino nofiro Tupradiéto qui absque 
termini prefinitione fit comprehenfus) infra duodecim 
| menfes datam præfentis Tra&tatüs proximó & imme 
| te fequentes, per Literas fuas, Magno Sigillo fao fi- 
ie, Gueldriæ, | gillatas & m: s fuis fignatas, Principi eos compre- 
3 uium Fl hendenti, fi per ipfum voluetint comprehendi , d 
wes Mantux, Mon bunt & fignifficabunt , idemque Princeps alteri Princi- 
Sedano; pi infra diétos tres menfes quoad Reger Scotie & Pr 


am 


erati predicti, vid 
ceps. Caffelle 


ne fe trouve- 


Ie B Et pro parte Regis Anglie , San&iffimus Dominus cipem Gaftelle, & quoad fra duodecim men- 
lement de ce nofter Leo Pontifex Maximus , Ecclefia Roma- | tes, per Literas Magni 


figillatas & mani- 
æ Comprehenfio- 
; eandem Declarationem notif- 


"FExaité, 


ua, ta Sedes A} », 8c omnia | bus fuis fignatas, pref: 
Opida, Civitates, Caftra, Ville ,& Territoria ad Pa- | nis declaratoriis annexa 
trimonium Sanéti Petri & San@æ Romanx Ecclefiz | ficabi & fignifficabit. 
ipeétantia & quoquomodo pertinentia, Sacrum Impe- Item, actum & concordatum eft » quod fupradiéti 
Tim, & lluftriffimus Princeps Carolus Pri ceps Cas- | pro comprehenfis Alligati € Confoederati nominati 
/ : Auftrie &c. ejusque Hæredes & Suc- comprehendantur, in quantum concernit Ducat 
ceflores, nécnon Ifluftrifima Domina Domina Mar- | diolavi 2, Commitatum Afte 
gereta Impe Filia & prædiéti Principis Admita as T'erras & Dominia a exiftent 
Archi, ja A „ac omnia & fingula ejusdem Prin- | bus przdi&tus Rex Eranco 7 jus pretendit. 
cipis C le Dominia, Ducatus, Comitatus, Civita- Item, conventum & concordatum eft 
tes, Opida, Ville, Territoria, & alia quectingue füb | tus Chriftianiffimus Rex 7 
Obedientia dili Principis exiftentia, ac omnes & fin- fentis Tr 
guli ejus Subditi Incolz & Habitatores quicánque (fal- 
bus fuperioritatis Refforti & aliis Juribus eidem 
egi Chriftianiffimo competentibus & absque iítorum 
um præjud ») Rex Dacie, necnon Clever. Fa- | firmabit, & fi quatinus pe 
liacen. & Ve a Duces, Dominia Venetorum 69 amplis modo & formá quàm à 
, Ou bien Florentinorum, Comunitas € Societas + Ance Theo- | fuerunt. 
Tet tonicæ » Anthonius Dominus * de Ligue, & Helve Item, pro firmiori & invi 


Lua 15 tempore C. 


labili 

, comme FONICA Re 4 X à ? 
ces deux mots five Szrezezfes. Amicitiz & Foederum obfervantia & confer atione, e= 
font é 


1 Item, quamvis di&i Rex & Regnum Scotie füerint | 
ES 7 comp ifi & nominati pro parte dicti Chriftianifimi | 
ment. Regis Francorum, fuit tamen & eft expreffé conventum | 

*C'etfans & concordatum, quod fi prefatus Rex Scotie, aut ejus- 
pd dem Regis Locumtenens vel Gardianus Marchiæ vel | diei Chriftianiffimi Regis & etiam pro , Paz 
preflion pour Marchiarum cum quocúnque nume © , vel aliquis alius | tria,& Dominiis in quibus non reperiantur alii Confer- 
de Lime com- Subditus vel liqui alii Subditi dicti Regis Scotie, Man- | vatores nominati. 
rede dato vel permiffione przdi&i Regis Locumtenentis vel | Pro Picardia Dozzizz 
vellement. — Gardiani fimili, modo cum quocünque numero, poft | & Gube 

$1 femble Quintum decimum diem menfis Septembris proximo + fa- Pro Lingua Occitana Do Dux Borboz 
gwil faudroit_ eurum (quem quidem T'erminum prefati Oratores Chris- cumtenens & Gubernator in di&a Patria. 
qu tianiflimi Regis habent & füper fe affumpferunt ad præ- Pro Burgundia De 
Dee fatum Regew Scotia vel ejus Concilium fuper hujusmo- | & Gubernator in d 
bris plàtôt dicomprehenfione & ejus conditionibus certificanduin) "ro Normania Dominus Magnus S. 
wi dem. hofliliter vel violenter invafc rit vel invaferint ,autexcur- | tenens Regis in dicta Patria, 
fum fecerit vel fecerint in Regnum Angliæ,& fuper Subdi- | Pro 
tos ejusdem homicidium, incendi im , depredationes | cumtenens Regis in di&a Patria. 
| 


Iecti & nomi 


funt ex parte Chriftianiffimi 77 


I 


"ro Patria & Ducatu Aquitanit Domizhs Dux de 
Valloys' Comes Angolismenfis Locumtenens Generalis 
"i 


de Piennes Locumtenens Regis 
lator in diéta Patria. 


; Lo: 


arescallus & Lo: 


vel violentias fecerit vel fecerint, hujusmodi compre- Pro Camp: 45 Dorval Locumtenens & Gu- 
henfio eo ipfo pro nulla habeatur ; vel fi aliquis Subdi- | bernator in diéta Pa 
tus vel Subditi predicti Regis Scotie, fine Mandato vel | Pro Mari À 


Permiffione ejusdem Regis ejúsve Locumtenentis vel | aie: 
Gardiani ; cum numeto tricentarum Perfonarum vel Et, pro parte ipfius Serer 
fupra, hoftiliter vel. violenter invaferit vel invaferint, | cellarizs, 9 7 
aut excurfüm fecerit vel fecerint, in Regnum Anglie, lus, Cuftos qu 
& fuper Subditos ejusdem homicidium , incendium, | vel Deputatu 
furtum , vel rapina fecerit vel fecerint , & prefatus Rex | cxiftentes: 
Scotie, ejúsve Locumtenens vel Gardianus Marchia vel | Qui quidem Confervatores dictorum Prin 
Marchiarum eorum qui hujusmodi invafionem vel es 
curfum fecerint, fuper ; Per Gardianum vel Lo- 
cumtenentem Marchiæ vel Marchiarum Regni Anglis, | per hoc requirentur, ha 
infra quam vel quas fa&ta eft hujusmodi invafio vel ex. | poteftatem virtute hujus T' 
curfüs, admonitus vel fammonitus , infra quadraginta | tes coram fe vocandi & exami 
dies ex tunc proximó fequentes ablata non reftituerit, | natos , fecundüm quod Juftitia exigi 
dampna non refarcierit, & juftitiam fecundum exigen- | veniendi & puniendi > ac etiam dam 
tiam & merita caufæ ac juxta & fecundum Ritum > Le- | hujus Tra 
ges, & Confuetudines Marchiarum illarum tempore ul- | rum reficiendi & reparandi, & fi conti 
im Pacis , in hujusmodi cafibus vatas & ufitatas, | fervatores per ipfos Principes fic, ut premittitur, no- 
rit, predicta comprehenfio fimiliter pro nulla | minatos, vel ipfos Commifi r Reformatione 
veró cum minori numero fan hujusmodi aliquorum diétorum attemptatorum fore discordes & 


ipum & 
hi o. AES zi E 
utriúsque eorum, & duo aut unus ipforum , ex parte 


| faltem Princ iffücantium qui fu: 


& requirit, con- 
pna contra vi; 
atüs illata unà cum expenfis dam; 


iones , excurfus , homicidia , depralationes vel | inter eos fiperinde concordare non valent, quód eo 
violenti» , fiat Juftitia modo & formá contentis i ipfo & ex tunc caufa illa refera 
Praétatibus ultime Pacis; Subditorum fic dara 


Et pari modo Rex Anglie, ejus Locutütenens , Gar- 


que Prin 


Anno 
1514. 


}11 faut fans 
Houte füpléer, 
Temi. qui a 
te omis par 
inadvertence, 
devant fui; 
comme on le 
trouve dans 
ledit Renou- 
vellement de 
ce Traité, 


DU DROIT DES 


fervatore a 
ventiland 
& feli um 
pro utraque. parte Sententiæ interlocutoriz & diffiniti- 
vz, Praecepta & Decreta incontinenti € indilatè dabun- 
tur executioni ; non obftantibus Appellationibus qui- 
buscunque. à 

Item, quód utérque Principum prædiétorum', quan- 
do, per Oratores five Commiffarios alterius Principis 
fufficientem auctoritatem habentes , ad hoc debité re- 
quifitus fuerit, in eorum præfentia, ta&is Sacrofanétis 


unius vel utrisque Principis Concilio, 
a fummariè & de plano coram eis examinetur 


Ev angelis, Juramentum corporale præftabit quód om- | 


& fingula in præfenti Tractatu fpecifficata & con- 
a bene & fideliter Obfervabit & adimplebit, & a fuis 
Subditis quatenus ipfos tangunt aut poterunt obfervari 
& adimpleri facient cum effe&u. 

Item, concordatum & conclufum eft quód utérque 
Principúm prediétorum prefentem Amicitiam, Ligam, 
& Confoederationem, infra quindecim dies datam præ- 
fentium proximó fequentes, in infignioribus Regni fui 
Civitatibus, Portubus Maris & Opidis, publicabit aut 
publicari faciet realiter & cum effectu. 

. Item, quód prefatus Illuftrifimus Rex Anglie pre- 
fentem Amicitiam, fic inter eum & Chriftianifimum 
Franc Regem, ut premittitur, contractam , atque 
omnia & fingula" Capitula predi&a in hiis Literis con- 
tenta, per Literas füas Patentes fuo Magno Sigillo fi- 
gillatas: manúque propria fubfcriptas & juramento val- 
latas, ratifücabit & confirmabit , ipfámque Amicitiam 
& dicta Capitula fic per eum ratifficata, confirmata, & 
jurata per tres Status Regni Angliæ, videlicet, per Præ- 


latos & Clerum, Nobiles, & Communitates ejusdem | 


Regni, ritó & debité convocatos , in primo & proximo 
Parliamento poft Datam prefentium celebrando, ratif- 
ficari & confirmari faciet. 


Et pariformiter Sereniffimus Rex Francorum Ami- | Li 


am & Capitula antediéta , per fuas Literas Patentes 


Magno füo Sigillo figillatas ac manu proprià fubfcrip- | 


tas & Juramento vallatas, ratifficabit & confirmabit, ip- 
fámque Amicitiarn & Capitulá per eum confirmata , rz 
tifficata & jurata, per tres Status + fui Francie ; v 
delicet, per Prælatos & Clerum, Nobiles & Commu- 
hitates ejusdem Regni, rité & debité convocatos, infra 
tres menfes didum Parlamentum in Anglia celebran- 
dum proximo & immediate fequentes ; ratifficari & con- 
firmari faciet , 

Quódque utérque Principum predidorum, Amici- 
tiam & omnia Capitula antedi&a, per Sedem Apoftoli- 
cam & Auétoritatem ejusdem, infra duodecim menfes 
proximo & immediaté Datam præfentium fequentes , 
confirmari, vallari & roborari pro viribus procurabit & 
cum effeétu faciet. 

Et infuper, utérque Principum prediétorum, infra 
terminum fupradiétum duodecim menfium inftanter & 
cum effe&u, per Commiffarium vel Commiffarios fuos 
ad hoc fufficienter auctorifatos , requiret Summum Poz- 
zificem quod ferat Sententiam Excommunicationis , nunc 
pro tunc & tunc pro nunc; in eum ex, predictis duo- 
bus Principibus qui omnia & fingula Capitula in prefen- 
ti Traétatu contenta quatenus ipfum concernunt non 
obfervaverit, propter & ultra Sentgntiam Interdiéti in 
ejus Regna, Terras, Patrias, & Dominia; non obftan- 
te aliquo Privilegio in genere vel in fpecie illis.aut eo- 
rum alicui, per quod effe&us prefentium quomodoli- 
bet impediri poffet , fub quacúnque verborum ferie con- 
cello; cui diéti Principes palam, publicé & expreffé re- 
nunciant, & cui nos, nominibus eorumdem füfficienti 
auétoritate in hac parte nobis attributa, renunciamus 
expreffé in hiis fcriptis. 

Item, conventum & concordatum eft, quód prædic- 
tus Rex Anglie omnia & fingula premiffa ratifficabit , 
au&orifabit, & confirmabit, atque realiter & cum ef- 
fe&u pro parte fua exequetur & faciet que premiffo- 
rum tenor exiget & requiret, fuásque Literas Patentes 
inde debit cotife&as Magno fuo Sigillo munitas & ma- 
nu fuá fubfcriptas Chriftianiffimo Francorum Regi Fra- 
tri & Confanguineo füo Cariffimo , infra quadraginta 
dies Datum præfentis Traétatûs proximó & immediaté 
fequentes, liberabit liberaríve faciet. 

Et pari eodémque modo diétus Francorum Rex om- 
ia & fingula premifla ratifficabit, auctorifabit, & con- 
firmabit , atque realiter & cum effe&tu pro parte fua ex- 
équetur & faciet que premifforum tenor exiget & re- 
quiret, fuásque Literas Patentes inde debitè confeétas , 
Magno fuo Sigillo munitas & manu faa fubfcriptas , Fra- 
tri & Confanguineo fuo Cariffimo Anglie Reg: fupradic- 
to , infra quadraginta dies Datam præfentis Tra&tatüs 
proximo & irrimediaté fequentes, liberabit liberarfve faciet. 
Tom. IV: PART. E 
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is, ad 


Lupovicus, Dei gratià Francor Rex, DUX 
Mediolani & anne DOMINUS,, univerfis præfentes 
Literas infpeéturis, Notum facimus quód nos, 

De Fidelitate, Induftrià, & providä circumfpeétione 
Cariffimi & Dile&tiffimi Confanguinei noftri Ludovic; 
| d’Orleans Ducis de Longavilla Magni Francis Cambel- 
lani, & dile&orum & fidelium Confiliariorum noftro- 
rum , Magiltri Fohanzis de Selva Jurium Do&oris Cu- 
rig noftri Parlamenti Normaniæ primi Prefidentis, & 
Thome Bobier Militis Generalis Francia quamplurimüm 
confidentes, 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , Am- 
| bafliatores , Oratores , Procuratores > Deputatos, & Nun- 
| cios fpeciales facimus, conítituimus , & ordinamus per 
prefentes, 

Dantes & concedentes eisdem , aut duobus eorum, 
tenore Prefentium, Poteftatem & Auétoritatem ac Man 
datum generale & fpeciale, pro nobis & ñomine nos- 
tro, cum Sereniffimo Illuftrifimo & Potentiffimo Prin- 
cipe Henrico, Dei gratià, Rege Anglie Fratre & Con- 
| fanguineo noftro Cariffimo , ejúsve Commiffariis ; Am- 
baffiatoribus, Oratoribus, Procuratoribus, & Deputa- 
tis ad hoc fufficientem Poteftatem habentibus , tim de 
& fuper Pace, Amicitia, Liga, & Confcederatione ; 
| quàm de & fuper mutuo & amicabili Intercurfu Mer- 

cium & Mercandifarum, zzzer zos & prefatum Anglie 
Regem Heredes & Succeffores noftros, atque Regna, 
Patrias, Terras, Dominia & Loca noftra quecúnque; 
necnon Subditos, Vaflallos, Confcederatos , Amicos ; 
Alligatos , & Adhærentes noftros quoscánque habendis 
& contrahendis, 
| _ Et praefertim de & fuper Traétata Pacis, Amicitiz , 
igæ, Confederationis; inter celebris memorie Caro- 
| /um dudüm Francorum Regem € Wultriffimum ac Pos 
tentiffimum Principem infignis memorie Hexricum nu- 
per Anglie Regem, apud Stapulas , per Oratores fuos 
hincinde fufficienter auétorifatos inito, concordato & 
conclufo, & poftea per Nos per Literas noftras Paten= 
tes Magno Sigillo noftro figillatas & manu noftrá fub- 
| fcriptas ratifficato & confirmato; innovando five reno- 
vando; 

Ejusdémque Tra&atüs Articulis ab eodem fübtra- 
hendis ‚delendis & diminuendis , aliisque novis, quati- 
nus dictis Commifíariis noftris vifurn fuerit expedien 
eidem addendis , aliósque Articulos faciendi; conden: 
di, traétandi & concludendi, 

Necnon fuper Traétatu Pacis, deinceps faéto & con- 
clufo apzd Londonias inter prefatum. Fratrem & Con- 
fanguineum noftrum & Oratores , & deinde per Nos 
ratifficato Blefis, in prefentia Orátorum predidi Fra- 
tris & Confanguinei noftri; & füper Articulis ejusdem 
Tradtatüs innovandis & renovandis , addendis & dimi- 
| nuendis , novos, Articulos faciendo & expediendo ; prout 

prædiétis Commiflätiis noftris vifum fuerit , 

Ac de & fuper eodem Traétata per Literas noftras 
Patentes Magno Sigillo noflro figillatas & mahu nos- 
tra fübfcriptas binc inde ratificando & confirmando , 

Communicandi, tra&tandi, concordandi , & conclu- 
dendi, atque ad prædiéta omnia & fingula bené & fide- 
liter perimplendum quodcúmque Jurameñtum in Ani- 
mam noftram preftandi, nósque ad hujusmodi Jura- 
mentum taétis Sácrofanétis Evangeliis perfonaliter præs- 
tandum atque ad impetrandum Bullam five Refcriptum 
Apoftolicum in debita & fufficienti forma faétum & ex- 
peditum, in quo omnia & fingula in di&o Tractatu 
contenta &, fpecificata Sedis Apoftolics, aü&oritate 
confirmabuntur , appofitis Poenis & Cenfuris Ecclefias- 
ticis in nos & Perfonam noftram & Hæredum noftro- 
rum, & Sententià Interdi&i in Regna, Patrias & Domi- 
nia noftra, fi & quatenys contra predictum Tractatuni 
| ejúsve Particulam in aliquo fecerimus, venerimus aut 
contra fieri feu veniri confenferimus Nos & Pérfonam 
noftram aftringendi & obligandi ; 

Ac omnibus & fingulis tam Juris quàm faéti excep- 
tionibus etiam fpecialem Renuntiationem tequirentibus 
pro nobis,& nomine noftro expreflé in vim Padi re- 
nunciandi , 

Cateráque omnia & fingula faciendi,gerendi & ex: 
cercendi qu in premiffis aut circa ea neceflaria fuerint 
feu quomodolibet opportuna , & que tanti Negotii qua- 
litas, cum ejusdem circumftantiis , dependentiis & anne- 
xis , exigit aut requirit , & que nos faceremus & 
|facere poffemus fi perfonaliter intereffemus , e- 

tiam fi talia forent quz Mandatum magis exigant fpe- 
| ciale quàm Prefentibus eft NE 

a 2 


ANNO Rae 
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Promittentes ,bonà fide & in verbo Regio Nos ratum | 
ratum habere quicquid per diétos noitros Procura- 
tores, Ambaffiatores circa premiffa adum ,geftum , pro- 
miffum, & juratum extiterit , & contra ea aut aliqua 
ipforum nullo modo contravenire, immo ipfa manut 
nere & inviolabiliter obfervare ac per noftras Patentes 
Literas confirmare. Et 
In cujus rei Teftimonium has Præfentes manu propria 
fignavimus & eisdem Sigillum noftrum apponi fecimus 
Datum apud San&um Germanum en Laye die vicefit 
nona menfis Julii, Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo decimo quarto, & Regni noftri decimo feptimo. 


Siguatum , 
B Lors. 
Super plicam. 


r Regem. 
ROBERTET- 


i caudá 


Sub Sigillo Magno Cera albe a dupli 
Pergamene pendente. 


radia Commiffio HENRICI Regis. 


NRICUS, Dei gratià, Rex Angle 
us Hibernie , univerfis & fingulis pra 
Literas infpeéturis, Salutem. 

Notum facimus quód Nos, à 

De fidelitate, induftrià, & providà circumfpe&tione 
precariffimi Confanguinei noftri Thome Ducis Norf 
7 hefaurarii & Marescalli Anglie , & Reverendifli- 
mi in Chrifto Patris Zhome Episcopi Lincolnenfis in Ar- 
chiepiscopum Eboracenfem poftulati, ac Reverendi in 
Shrifto Patris Ricard: Wintonienfis Episcopi Privati Si- 
gilli noftri Cuftodis , Confiliariorum noftrorum , quam- 
plurimüm confidentes iR 

Ipfos noftros veros &indubitatos Commiflärios , Am- 
bafliatores , Oratores , Procuratores, Deputatos & Nun- 
cios fpeciales facimus , conftituimus , & ordinamus per 
præfentes, 

Dantes & concedentes eisdem ac duobus eorum, te- 
nore præfentium, poteftatem & auétoritatem ac Man- 
datum generale & fpeciale , pro nobis & nomine noftro, 
cum Chriftianiffimo Principe Ludovico Fran 
Duce Mediolawi,& Genue D'oMix 0; ejús 
miffariis, Ambaffiatoribus , Oratoribus , Procuratoribus , 
& Depputatis ad hoc fufficientem Poteftatem habenti- 
bus, tàm de & fuper Pace, Amicitia, Liga, & Con- 
foederatione, inter Nos & prefatum Francorum Regen 
Heredes & Succeffores noftros, atque Regna, Patrias, 
"Terras, Dominia, & Loca noftra quzcunque, nec- 
nonSubditos, Vaffallos, Confcederatos, Amicos, Al- 
ligatos, & Adhærentes noftros, quàm de & fuper m 
tuo & amicabili Intercurfa Mercium & Mercandifa- 
rum inter eosdem Subditos noftros quoscúmque haben- 


* Tout ce dis & contrahendis, * Ec. 


qui fuit dans 
cette Com: 

miffion eft de 
la même te- 
near, mutatis 
dis. que 


mito 


In cujus rei Teftimoniüm has Literas noftras manu 
hoftra fignatas fieri fecimus Patentes. 

Tefle meipfo apud We/fmozafteriam fecundo die Au- 
guíti, Anno Regni noftri fexto. 


dans celle du 


Roi de Fran- 
de forte 
qu'il feroit 
inutile de le 
éter ici. 


ce : 


ye 


Sic Signatum, 
HENR. 
R. THROCMARTON. 


Sab Magno Sigillo dicti Illuftriffimi Re, 


a duplici candá Pers 


is Anglie 
gamene pendente 


In quorum omnium & fingulorum premifforum 
Teftimonium atque fidem nos, Oratores , Ambafliato- 
res & Commiflarii Chriftianiffimi Regis F 
tedi&i, has Literas Patent eri 
Sigillis noftris, unà cum appolitione manuum noftra- 
rum, munivimus & robotavimus. 

Datum iz Civitate London. die feptimà menfis Au- 
gufti, Anno Domini millefimo, quingentefimo, deci- 
ino quarto. 


I 


Lovs DORLEANS, 
JOHANNES DE SELUA; 
Tnunowas Bonıer. 

5 illis [uis Papyro obduclis à duplici 
Pergamene pendentibus. 


Se 


cand 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ncorum an- | 
fieri fecimus, easdémque | 


LXXXVIII. 
, à ni 1 
Trattatus Matrimonii inter Lupovieum XII. 
Regem Francie € MARIAM, HENRICIT: 
VIT. Regis Angle Sororem conclufus. Dat. 
in Givitate London. die 7. Augufti Anno Ifl4. 


[R y mer; Foedera, Conventiones » &c. Tom. 
XIII. pag. 423.] 


UN" ERSIS & fingulis , ad 

fentes Littere pervenerint , 
Dux de Longavilla, Marchio de R 
Francie Cambellanus , Johannes de 5 
tor Primus Prefidens in füpremá 
Normaniæ, Thomas Bohier Miles Gene 
Oratores, Ambaffiatores , Procuratores , & Nuncii fp 
ciales Chriftianiffimi Laudovici Francorum Reg: , ad in- 
frafcripta fufficienter auétorifati, Salutem. 

Cüm, inter eumdem Chriftianiffimum Principem Lz- 
dovicum, Dei gratiá, 7 
luftriffimum, E 
cipem Herricum, 
ex alterá, Pax, Amicitia, Liga, Coiifoederatio piis me- 
diis, paternis monitis, & crebris petitionibus, Sand 
fimi Domini noftri Leo lecimi , aliorúmque 


quorum nótitiam pr 
udovicus d’Orleans, 
Magnus 


amenti 
Alis Fran 


Pire wea 
Principum Interceflionibüs inita, tractat: > concordata, 
& conclufa faerit, 

lidem Principes, eamdem Amicitiam fidam , firmam; 
& finceram fore non medíocriter cupientes , ob firmio- 
rem ejusdem obfervantiam artius aliquod vinculum ad- 
jicere ftatuerunt, 

Ceterúm cüm ad Benevolentie $ Amoris, ex quo 
vera gignitur Amicitia , incrementum & confervatio- 
nem nichil fit usquam præclarius aut efficacius, quàni 
Sanguinis neceffitudo aut affinitatis vinculum, 

Prefatus igitur Chriflianifimus Rex 4, 
cum Preclarifimä $ Splendidifimá Princip 
Mariä, Potentiffimi Regis Anglie Sorore Cariffi 
trimonium contrahere poffit obnixé expoftulavit : 

Potentiffimus equidem Rex Zzglie prospiciens quàm 
fit hec Pax & Amicitia Sumo Pontifici grata, aliísque 
Principibus accepta , quantáque ex cá toti R igioni 
Chriftiane & utilitas & tranquilitas proveni poflit, e- 
jusdem Chriftianiffimi R crebris petitionibus anhuens 
& affenfum preftitit expreffum. 

Nos igitur Oratores prediéti, pro Matrimonio inter 
prefatum Chriftianifimum Regem Ludovicum & preno- 
minatam Preclarifimam € Splendidiffimam Prir 
Dominam Mariam, ejusdem Potentiffimi Regis Anglie 
Sororem Carifimam, Deo Duce, habendo & contra 
hendo, cum Generofo Illuftri Thoma Duce Norfolchi À 
Thefaurario & Marescalo Anglie , Reverendiffimis in 
Chrifto Patribus & Dominis Dominis, © Epi. 
Lincolnienfi in Archiepi Elo 
& Ricardo Episcopo | ; 


f us, Commiffariis; 
Procuratoribus, & Nunciis fpecialibus dicti IHuftriffimi 
Anglie Regis, ad infrafcripta fpecialiter deputai 
fuficienter au@toridatis, & fpeciale Mandatum habenti 
bus, ad honorem & laudem Dei Omnipotehtis; & 
Gloriofe Virginis Mariæ, totiúsque Religionis Chris- 
tiane; ac Regnorum, Patriarum , & Subditorum Re: 
gum predictorum communem utilitatem ; pacem , ac 
tranquillitatem conveninius, paéti fumus, cor cordavi- 
mus, & concludimus atque auctoritate Comn ionum 
Regum prediétoram (quarum tenores inferiús inferun- 
tur) per præfentes convenimus , paciscimur, concor- 
| damus, & concludimus articulatim , prout. fe quitur, 
Inprimis, conventum, concordatum, & « 
eft inter Oratores predictos , nomi 
quibus füpra, & di&i Oratores prefati Chriltianiffimi 
Regis Ludovici nomine ejusdem promiferunt & per 
prefentes promittunt , quód prefatus Chriftianis- 
fimus Rex Ludovicus per Procuratorem fuum vel 
| Procuratores fuos fufficienter auétorifatum vel auc- 
torifatos , ad hoc fpeciale Mandatum habentem vel 
habentes, & ad Præclariffimam & Illuftrifimam Prin- 
cipem & Dominam Dominam Mariam , dicti Re- 
gis Anglie Sororem Cariffimam , in Regmm Anglis 
miflum vel miffos, Matrimonium per verba de prxfen- 


nclufüm 


ti ad hoc apta infra decem dies entium pro- 
ximó & immediaté fequentes, coram duobus Apoftoli 
cà & Imperiali auctoritate Notariis & Teftibus ad hoc 
Ípecialiter vocatis & rogatis 
Principe Domina Maria re 


effe&tu 


5 
) 


ANNO 


514. 


DU DROIT 


Ttem , conventum & concordatum eft, & prefati | 

Oratores Regis Anglie promiferunt & per prefentes 
promittunt, quod di&a Sereniflima Princeps Domina 
Maria Matrimonium per verba de præfenti ad hoc ap- 
ta cum præfato Chri/tiamifimo Rege ejüsve Oratore 
vel Oratoribus, Commiffario vel Commiffariis , Pro- 
curatore feu Procuratoribus, fufficienter , ut præfer- 
tur, ad hoc auétorifato vel auétorifatis i 1 Regnum An- 
gliæ ad eam miffo vel riffis termino modóque & for- 
má predictis, coram Notariis & Teftibus , ut prefer- 
tur, realiter contrahet & cum effectu. 
Item, conventum & concordatum eft, € Oratores 
Chriftianiffimi Regis Ludovici promiferunt , 
quód fi prefato Regi Anglie placuerit aliquo tempore 
poft di&um Contractum Matrimonialem, fic, ut præ- 
fertur, in Regno Angliz habitum & faétum , ad eum- 
dem Regem Ch ifimum mittere Oratorem vel O- 
ratores , Comm m vel Commiffarios , Procura- 
torem vel Procuratores, per prefatam Domizam Ma- 
viam ad Matrimonium , ut prefertur , inter eosdem 
per verba de præfenti contrahendum fufficienter auéto- 
rifatum vel auétorifatos, quód tunc prefatus Rex Chris- 
¡fimus Ludovicus cotam Notariis & Teltibus ad 
hoc vocatis & rogatis , cum hujusmodi Commiffario 
vel Commiffariis, Procuratore vel Procuratoribus ad 
eum, ut prefertur , millo yel miflis, ac fuflicienter 
ad hoc auétorifato vel auétorifatis, Matrimonium per 
Verba de præfenti ad hoc apta in Perfonà fuà realiter 
contrahet & cum effeétu. $ 

Item, conventum & concordatum elt , quód idem 
Rex Anglie, Horedes vel Succeflöres fui, fais fump- 
tibus vel expenfis transmittet & traducèt , transmitti 
feu traduci faciet, transmittent & traducent, transmitti 
& traduci facient préfatam Illuftrifimam Principem 
Dominam Mariam Sororem fuam cariffimam taliter , 
támque honorificé, tám in apparatu Perfone fue quàm 
in Supelle&ili; vafis aureis, & argenteis , Margueritis, 
Lapidibus pretiofis ; & ceteris Jocalibus ornatam , ut 
decet talem tantamque Principem transmitti & traduci, 
infra duos menfes predictum Contraétum Matrimonia- 
lem proxime & immediatè fequentes , usque ad & in 
Villam vocatam Abbatis Villam; quódque idem Rex 
Ludovicus infra quatuor dies ; eandem Traduétionem 
in prædiétum Locum proxime & immediate fequentes , 
cum præfatà Iluftriffimà Principe Domzz4 Maria fo- 
lemniter juxta Canonicas San&iones & ut moris eft in 
facie Ecclefie Matrimonium in dicto Loco de Abbatis 
Villa contrahet & folemnifabit: volunt tamen, con- 
cedunt; & concludunt Oratóres Partim prediétarum, 
quód prefata Domina Maria poft dictam traduétiônem 
erit & continué manebit in cuftodià Conimiffariorum 
prefati Regis Anglie ;. donec & quousque predictum 
Matrimonium inter fepenominatum Regem Ludovi- 
cum ES ipfam fuerit in facie Ecclefie debitè , ut pre- 
dicitur, celebratum & folemüizatum. 

Item, conventum & concordatum eft, quód dictus 
Rex Anglie, Heredes &'Succeffores fui; pro Matri- 
inonio prefate Dominz Principis Dorine Marie cum 
dito Rege Francorum habendo & contrahendo , no- 
inine Dotis dabit, folvet & deliberabit, dati vel folvi & 
liberari faciet praefato Chriftianiffimo Regi Ludovico, 
ejúsve Deputato feu Deputatis Summam guadringen- 
tarum vailium Coronarum agri, vel earumdem verum 
valorem , folvendarum modo & forma fequentibus ; 
videlicet, præfatus Rex Francorim confiderans dictam 
traduGionem cum Apparatu , Supelleétili, Vafis aureis 
& argenteis; Margueritis, Lapidibus pretiofis, & cæ- 
teris Jocalibus prædiétis honorificentiüs , fumptuofiüs-, 
iplendidiásque per prefatum Regem Anglie Fratrem 
fuum cariffimum fieri, ob amorem fimúlque & hono- 
rem faum , idque non poffe fieri fine gravioribus ex- 
penfis præfati Regis Angle, quam ex equo facere te- 
heatur & conveniat, habénsque earunidem expenfarum 
ationem , inedietatem di€torum gzadringentorum mi- 
m Coronarum anri, id elt, ducenta milia earumdem 


des, & Jocalia prædiéta, que prefatus Rex Chrifkia- 
nus , ob amorem & affeétionem quam habet erga 
itam Iuftriffimam Dominam Mariam, inextima- 
ta recipere contentus erit, ad diétam Summam ducen- 
darum, milium Coronaram mullathenus ascendant , pro 
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acceptis & folutis habebit, & de eisdem prefatum Re- 
gem Angle ejüsque Hzredes & Succeffores per Litte- 
ras fuas Patentes, Magno fuo Sigillo figillatas & ma- 
nu fuá fignatas, de Data diei proxime immediaté fe- 
quentis dictam folempnifationem , liberabit, acquitabit, 
exonerabit , & abfolvet , & exnunc prout extunc EM à 
extunc prout exnunc, cafu prediéto adv eniente, liberat; 
acquitat, exonerat , & abíolvit per præfentes, diétás- 
que Litteras Quictantiales Commiffario vel Commis- 
fariis prefati Kegis Azglie ad hoc auétorifatis cádem 
die tradet & liberabit; provifo quód cafu reftitutionis 
adveniente dictus Chrifkiarifimus Rex ejüsque Suc- 
ceflores tenebuntur folúm & dumtaxat ad reftitutio- 
nem eorum Vaforum , Margaritarum; Lapidum, Su 
pellectilis, aliorúmque bonorum, que diéta Illuftriffi- 
ma Domina Maria fecum portaverit feu portari in 
Dominium Francis fecerit, unà cum expenfis f: 
in diélis traduétione & transmiflione, aliámque medie- 
tatem prefate Summe guadringentorum mi 
marum auri predict. id eft, ducenta millia ec 
dem Qorogarum prefatus Rex Francorum percipiet & 
habebit per manus fuas proprias de noviflimis illis ds- 
centis millibus Coronarum predictarum ultimis termi- 
nis folvendarum parcelle #zis milli Jive decies 

lium Coro m predictarum , quas idem 
m per fcriptum fuum obligatorium de 
¡ei feptime menfis Augufti, Anno Domini mil- 
elimo quingentefimo decimo quarto, prefato Regi A 
glie ex aliis caufis in eodem fcripto expreffis folvere 
tenetur; de quibus quidem dwcentis milibus Coronarum 
predictarum parcelle predicte prefatus Rex Ar 
predictum Regem Francorum , ejüsque Heredes & 
Succeffores exnunc prout extunc , & extunc prout 
exnunc liberat, acquitat , exonerat, & abfolvit per 
præfentes. 

Item, conventum & concordatum eft , quod præfa- 
tus Rex Francorum , contemplatione hujus Matrimo- 
nii, per Litteras fuas Patentes Magno Sigillo fuo fi- 
gillatas & manu fuá fubfcriptas, ac debitá & fufficien- 
ti forma factas & expeditas dabit & concedet præfatæ 
Domine Marie talem ac tahtam & tim citó Doua- 
rium five Donationem propter Nuptias,qualem & quan- 
tam ac quàm citd aliqua Regina Francie , & prefer- 
tim talem ac tantam qualem & quantam ac eandem 
quam Przclariffima Domina, celebris, memorie, Ar- 
za ultima Regina Francie, aliquo tempore vite fuo 
habuit, tenuit & poffedit ;& de eodem Douario five Do- 
natione propter Nuptias ipfam fecundüm Leges, Sta- 
tuta, & Confuetudines Regni Francie aded fecuram 
reddet & affecurabit , ficut prefata Domina Azza aut 
aliqua alia Regina Francie de Douario five Donatione 
propter Nuptias unquam affecurata fuerit aut affecura- 
ri debuerit: quod quidem Douarium five Donationem 
propter Nuptias præfata Illuftriffima Princeps Domina 
Maria tenebit & poflidebit, eisdémque & eorum fin- 
gulis gaudebit & utetur ad utilitatem füam propriam , 
in modum Douarii five Donationis propter Nuptias, 
quamdiu vixerit in humanis, ubicámque locorum mo- 
ram traxerit five habitaverit infra, Regnum Franciæ vel 
in Regno Anglie feu alibi,tám libere, amplé & fecurè 
quàm di&a Domina 4x2 aut aliqua alia nuper Regi- 
na Francie unquam tenuit ; habuit, & pofledit : lice- 
bítque prefate Domine Marie, cafu quo dictum Re- 
gem Francorum fapervixerit, tute, liberé & fecurè in- 
fra Regnum Francia manere, ac inde in Regnum An- 
gliæ aut alium Locum quemcámque cum Joca 


lium Coro- 


m 
> 


US, 
auro & argento & orini Supelleétili fuà , & Servito- 
rum, Familiariorum & Officiariorum, & aliis fuis Re- 


bus quibuscúnque fecuré, tutè & libere venire, & ibi 
quamdiu voluerit moram trahere, & illinc in Regnum 
Francie redire, quotiens & quando eidem Marie pla- 
cuerit, absque tunc Regis Francorum aut alterius cu- 
jusctimque ftatüs, gradüs, aut conditionis exiftat con- 
tradiétione, moleftatione , vel impedimento quocüm- 
que: quas quidem Litteras Patentes & Affecurationem, 
in debitá & fufficienti forma factas & expeditas , præ- 
fatus Francorum Rex die & loco folempnifationts Ma- 
trimonii prædiéti ; ‚ante tamen eamdem follempnifa 
tionem, Commiflario dicti Regis Anglie tunc præfen- 
ti eidem Regi Angle ejüsve Heredibus aut Sueceffo- 
ribus tradendas ad ufüm & utilitatem prefate Domine 
Marie tradet & liberabit , tradíve feu liberari faciet; 
provifo femper quod mynuta & verum exemplum dic- 
tarum Litterarum Patentium per quindecim dies ante 
traduétionem prefate Domine Marie proxime prz- 
cedentes ;. mittantur ad prefatum Regem Anglie & 
ejus Concilium, ad effe&um quód maturá deliberatio- 


! ne videantur; infpiciantur, & examinentur, an benè 


Aa3 


ANNO 
1514. 


ANNO 
I$14. 
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fufficienter & utilliter fiant & concipiantur in commo-) trimonio per verba de præfenti ad hoc apta, inter Nos 


dum & utillitatem diéte Domine Marie 
Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, | 
quod pre 


| & prefatam Sereniffimam Principem Dow, 
dicti Regis Anglie Sororem carifimam , Deo Duce, 
a Domina Maria non folúm Dotem,Doua- | certis locis, terminis, modo, & formá contrahendo 


2 Mariam, 


rium, five Donationem propter Nuptias , eidem Do- | & folemnizando > prout meliüs, firmiüs, & convenien- 


minz. Marie per di&um Chriftianifimum Regem Lu- | t 
dovicum , ut prefertur, affignatum , datum , conces- | 


iüs de Jure fieri poterit, 
Ac de & füper Dote, Dotalitio, Doario, & Dona- 


füm, & affecuratum tenebit , lucrabitur, & poffidebit | tione propter Nuptias, caufà & contemplatione ejus- 


um Ae 


tamquam Dona faa propria, cafu quo pref 
Francie füpervixerit , durante vita faa nal ] 
rum etiam habebit, lucrabitur , & poffidebit omnia & 
fingula alia Jocalia, Supelle&tilem omnem, ac Res & 


5 


Bona alia quecúmque que Regine Francie poft obi- | má traduétionis præfatæ Dow 
N Patrias pro diéto Matrimoni 
Dominam Mariam folemnizando, flatuendo & profi- 
gendo, 


tum Regum Maritorum fuorum habere, lucrari , & 
poffidere confüeverunt aut debuerunt , eisdem omnibus 
& fingulis quietè & liberè utetur & gaudebit , durante 
fuá naturali, five ex ifto Matrimonio Proles fue- 
rit fuscitata five non , ubicúmque locorum , ut pre- 
fertur, moram traxerit five habitaverit, aut moram tra- 


concernentibus diéti Matri 
candi, conveniendi, & concludendi, & nos pro præ= 


gem | dem Matrimonii, hinc inde fingula fingulis congrué 


maturali ; ve- | referendo , conftituendo , dando, tradendo, & fol- 
vendo, 
Ac ctiam de & fuper tempore, loco, modo, & for- 


e Marie in "Terras & 
inter nos & prefatam 


Ac fuper omnibus aliis connexi 


s, dependentibus, & 
nonii tra&tandi, communi- 


here five habitare voluerit. à miflis obligandi, & vice verfà obligationes recipiendi, 
Item , cafu quo diétus Chriftianiffimus Lzdovicus | Paéta quecúnque licita & honelta ineundi, concordan- 


Rex Fr 


wm Tuperviveret eidem Illuftriffime Domi- | di, jurandi in animam noltram , & omnia alia 


ci 


= 


nx Maria, fusceptis ex ed Liberis, vel non fusceptis , | di, prout facere poflemus, fi præfentes perfonaliter in- 


tunc & eo cafu di&us Chriftianiffimus Rex Dotem, tereffemus , 
Claufulis oportunis ; 


Douarium , five Donationem propter Nuptias, unà 
cum omnibus Bonis mobilibus ejusdem Domine Ma- 


unà cum renunciationibus & omnibus 


Promittentes , bond fide & in verbo Regio, quic- 


rie confequetur, habebit & lucrabitur, & quantum & | quid per dictos Oratores & Procuratores noftros in 


€o modo quo folitum eft fieri fecundüm Confuetudi- | l 
nem Regni Francie , & maximè inter Reges & Regi- 
nas Francis. 

Item, conventum & concordatum eft, quód utér- 
que Regum predictorum per Literas fuas Patentes, 
Magnis Sigillis fuis figillatas & manibus fuis fübfcrip- 
tas, prefentem Traétatum ac omnia & fingula in eo- 


cefima nona menfis Julii 


hac parte actum, geflum, & conclufum fuerit ratum , 


gratum & firmum habituros, & inviolabiliter obferva- 
| turos. 


In cujus rei Teftimonium has præfentes manu noftra 


fignavimus, & Sigillo noftro roborari fecimus. 


Datum apud Sand Germanum en Laye, die vi- 


; Anno Domini millefimo, 


dem contenta acceptabit , ratifficabit, & confirmabit, quingentefimo , decimo quarto > & Regni noftri deci- 
easdémque Litteras, fic, ut prefertur, fignatas & fi- | mo feptimo. 


gillatas , infra quadraginta dies Datam præfentium 
proximè & immediate fequentes viciffim & mutuó tra- 
det & liberabit, tradfve & liberari faciet cum effe&u. 


Sequuntur tenores predictarum Commifionum 


Lunovicus, Deigratiä, Frantorum Rex; Dux 
Mediolani, & Janue Domizus,ESc. univertis & fingu- 
lis, præfentes Litteras infpe&uris, Salutem. 

Notum facimus quod, 

Cum inter [luftrifimum & Potentiffimium Princi- 
pem Henricum , Dei gratià, Anglie Regem, Fratrem 
& Confanguineum noftrum chariffimum ex uni, & 
Nos ex alia partibus, Pax, Amicitia, Liga, & Con- 
foederatio piis mediis , paternis monitis > & crebris ex- 


Bignatum , 
Lors: 


Super plicam. 
Per Regem. 


ROBERTET 


Sab Sigillo Magno de Cerá albd pendente a ca 


Pergamene. 


HenRicus, Dei gratid, Rex Angie ES Fran 


& Dominus Hibernie , univerfis & fingulis præfentes 


hortationibus Sandifimi Domini noftri Leozis Pape | Literas infpe&uris, Salutem: 


decimi, aliorúmque Principum interceffionibus, habi- 
tà etiam ratione Corifanguinitatis & Compaternitatis, 


Chriftianiffimum Principem Z44owicum Fi 


Notum facimus quód cum ¿mter Nos. ex unà, & 
ncorum Re= 


inter nos contraéta, inita, tra&ata , & concluía fue- | gem, Fratrem & Confanguineum noftrum Cariffimum 


rit, 


partibus ex alterá ; Pax, Amicitis 
Quam Amicitiam & Confcederationem firmam & | deratio piis mediis, paternis moni 


; Liga, & Confe- 
s, & crebris exor- 


finceram fore non mediocriter cupientes ; tationibus, San&iffimi Domini noftri Leonis Pape de- 


Ob firmiorem ejusdem obfervantiam, confiderantes | c 


imi, aliorámque Principum interceffionibus , habità 


quód ad Amoris & Benevolentie , ex quo vera gigni- | etiam ratione Confanguinitatis & Compaternitatis inter 
tur Amicitia , incrementum & confervationem nichil | nos contraéte , inita, traétata , & concluía fuerit y 
fit usquam preclarius aut efficacius, quàm Sanguinis | quam Amicitiam & Confœderationem firmam & fin- 
neceflitudo, aut Affinitatis vinculum, | ceram fore non mediocriter cupientes > ob firmiorem 


Nos igitur pro di&à Amicitiá firmandA, ac pro fin- | ejusdem obfervantiam, confiderantes quód ad amori 


cero Amore quem habemus ad Illuflriffimam & Præ- | & benivolentiæ, ex quo vera gignitur Amicitia, incre- 
clariffimam Dominam Mariam Sororem prædi@i Sere- | mentum & confervationem nichil fit usquam præcla- 
niffimi Regis Anglie Fratris noftri, quam omni virtu- | rius aut efficacius, quàm Sanguinis neceffitudo aut Af- 
te & venuftatis {plendore ornatam pro comperto ha- | finitatis vinculum, 


bemus, obnixè expoftulavimus a prefato Fratre noftro 
Rege Anglie , ut illam nobis Matrimonio copulari 
confentiret , quem aflenfam, ut per Oratores nos- 
tros certiores facti fumus , grato & fraterno animo | 


Nos igitur, pro di&a Amicitiä firmand} , ac pro 


fincero Amore quem prefatus Chriftianiffimus Franco- 
rum Rex habet ad Mluftrifimam & Preclarifimam 
Dominam | Mariam. Sororem noltram dile& 


ffimam, 


annuit, | quam omni virtute & venuftatis fplendore orzazazz pro 
Nos igitur (cupientes diétum Matrimonium fuum comperto habet, obnixé expoftulavit a nobis ut illam 


fortiri effe&tum ) confidentes de induftriá , fidelitate & | 


eidem Matrimonio copulari confentiremus : cujus de- 


probitate Chariffimi & Dilectifimi Confanguinei noftri | fiderio fatisfacere cupientes affenfum prebuimus & gra- 


Ludovici d'Orleans Ducis de Longavillé, ES Marchio- | t 
mis de Kothelya, Francie Magni Cambellani, necnon, 
dile&orum & fidelium Confiliariorum noftrorum , Ma- 
giltri Jobauzis de Selma, Jurium Do&oris , in Curiä 


0 ac fraterno animo annuimus; 
Nos igitur cupientes didum Matrimonium fuum 


fortiri effe&um , confidentes de induftrià , fidelitate; 
& probitate Precariffimi Confanguinei noftri Thorac 


Parliamenti noflri Normaniæ primi Prefidentis , ac | Dacis No d »lcie Thefaurarii & Marescalli Angliæ, ac 
Thome Bohier Militis Generalis Francie ; damus & | Venerabi fimi in Chrifto Patris Thome Episcobi Lin- 
concedimus per præfentes eisdem dictis noftris Orato- colnienfis in Archiepiscopum Eboracenfem Poftullati, ac 
ribus , aut eorum duobus Poteftatem & Mandatum | Reverendi in Chrifto Patris Ricardi Wintonienfis Epis- 


fpéciale, & expreffüum , cum Potentiffimo Rege An- | copi Cuftodis Privati Sigilli noftri, Confiliariorum nos- 


glie, Fratre noflro, ejúsve Oratoribus, Commiffariis, 
Procuratoribus, Deputatis, & Nunciis fpecialibus, ad 


trorum, 


Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , 


hoc fpeciale Mandatum habentibus , de & fuper Ma- | Ambafliatores > Oratores , Procuratores, Deputatos, 


& 


Anxo 
1514. 


ANNO * Nuncios fpeciales ad infr: 


1514. 


4. Àoüt. 


SAVOYE, 


DU DROIT 


ripta facimus , confti- 
tuimus, & ordinamus per prafentes: 

Dantes & concedentes eisdem noftris Oratoribus, ac 
eorum duobus Poteftatem & Mandatum fpeciale & 
expreffum., cum prefato Chriltianiífimo Fran um 
Rege Fratre noftro, ejúsve Oraroribus, Commiffari : 
Procuratoribus, Deputatis, & Nunciis fpecialibus ad 
hoc fpeciale Mandatum habentibus, de & fuper Ma- 
trimonio per verba de præfenti ad hoc apta inter præ- 
fatum Chriftianiffimum Frazcorum Regem & praefatam 
Sereniffimam Dominam Mariam Sororem noftram ca- 
riffimam, Deo Duce, certis locis, terminis, modo, 
& formá contrahendo & folempnifando, prout meliús, 
firmiüs & convenientiús de jure fieri poterit, 

Ac de & fuper Dote , Dotalitio , Douario, & Do- 
natione propter Nuptias , caufà & contemplatione 
hujus Matrimonii hinc inde fingula fingulis congruè 
referendis, conftituendis , dandis , tradendis, & fol- 
vendis, ac etiam de & fuper tempore, loco, modo, & 
forma traduétionis & traditionis prefate Domine Ma- 
rie, in Terras & Patrias predic Regis Fratris noftri 
pro dicto Matrimonio inter prefatum Chriftianiffimum 
Francorum Regem , & praefatam Dominam Mariam 
folempnifandis, ftatuendis, & præfigendis. 

Ac fuper omnibus aliis annexis & deppendentibus & 
concernentibus di&um Matrimonium tractandi; com- 
municandi, conveniendi, & concludendi , & nos pro 
premiflis obligandi, p 
"Et, vice verfä,. obligationes recipiendi, Paéta que- 
cümque licita € honefta ineundi, concordandi, juran- 
di in animam noftram , & omnia alia faciendi , prout 
facere poffemus , fi prefentes perfonaliter intereflemus, 
uni cum Renunciationibus & omnibus Claufulis opor- 
tunis; 

Promittentes , bona fide & in verbo Regio; quic- 
quid per dictos Oratores & Procuratores noftros in 
hac parte aétum, geftum, & conclüfum extiterit, ra- 
tum, gratum & firmum habituros ac inviolabiliter ob- 
fervatüros. 

In cujus rei Teftimonium has Literas noftrás manu 
nofträ fignatas fieri fecimus Patentes. 

Tefte meipfo apud Weftmonafterinm fecundo die 
"Augufti, Anno Regni noftri fexto. 


Sic fignatuno, 
HENRY R. 


THROCMARTON. 


Sub Magno Sigillo dicti Luftrifimi Angli Regis à 
duplici Candá Pergamene pendente. 


In quorum omnium & fingulorum premifforum 
Teftimonium atque fidem Nos, Oratores, Ambaffia- 
tores & Commiffarii Chriftianiffimi Regis Francorum 
antedicti, has Literas Patentes fieri fecimus , easdém- 
que Sigillis noftris, unà cum appofitione manuum nos- 
trarum, munivimus & roboravimus. 

Datum iz Civitate London. die feptimá menfis Au- 
gufti, Anno Domini millefimo; quingentefimo, deci- 
mo quarto. 


Loys D'ORLEANS, 
JOHANNES DE SELUA; 
Tuomas Bouter. 


Sub Sigillis predicto, 
bus candis pende 


m Commijlariorum à duplici- 
bus. 


LXXXIX. 


Infeudation du Comté de Genevois € des Baronies 
de Foucigny €9 de Beaufort, faite par Ci A m- 
LES Ill. Duc de Savoye furnommé le Bon, 
à PuıLippE DE SAvOYE /on Frére. A 
Chaimberi, le 14. d'Aoft 1514. [S: Gur- 
CHEN ON, Hiftoire Généalogique de la Mai- 
fon de Savoye. Preuves. pag. 616.] 

In nomine Sande C9 Individue Trinitatis An 


s Aem. 
* 
Nxo à Nativitate ejusdem Domini fupremo, cur- 
rente millefimo quingentefimo decimo quarto. In- 
di&ione fecundá & die decimá quartà menfis Augufti. 
Univerfis fit notum,& manifeftum, quod Illuftriflimus 
ac Excellentiffimus Princeps & Dominus nofter, Do- 


DES GEN &, 19: 


minus Carolus Sabaudie Dux Nonus, Chablafi & Au- 
guíte , Sacri Romani Imperii P inceps V. 
perpetuus, Marchio in Italia, Princeps P. 
Comes Gebennefii , Baupiaci & Roton 
| Vaudi, Gay & Foucigniaci , Nicizque > Verfellarum 
ac Brefliz, &c. Dominus. Cüm Don nium & Titu- 
lum Excelfi Ducatus Sabaudiæ ; AC Patriarum éidem 
adjacentium, ob mortem Illuttriffimi & Es iffimi 
nunquam delendæ memorie , Dómini Dor i PI 
berti Sabaudiz Ducis, ejus Fratris primogeniti , 
nutu jam diu confequutus adeptusque fuit AC 
Diis faventibus , inter maxima Bellorum diseri 
qu& inter Reges & Principes Chrifticolas, & præ 
ejus circumvicinos, non fine magna ftrage viguerunt, 
cum omni Populorum di&o Ducatui fübditorum con- 
venit, Pace tranquillitatéque; non fine maturo conii. 
lio, diligentia & immenfis laboribus, adeo rexit & gu- 
bernavit, ut apud quoscumque mortales , miram ac 
fere incredibilem fibi laudem inde comparaverit, Co- 
gitans & animo revolvens, quod etfi diéti Ducatus Sa 
baudiz dignitas, tam ex forma Juris, quam ex vetus 
tiflima & antiqua Con(uetudine , hujus Sereniffimz & 
Inclit Domus ac Profapie Sabaudie, indivilibilis fit, 
& Ducatus ipfe cum fuis pertinentiis quibuscumque, 
integro Statu ad Primogenitum masculum, fecundum 
divinas & humanas leges, pertinere dignoscitur, quem 
vel aliquod ejus notabile membrum ,; alienare, vel in 
totum appropriare, non conveniat, feiens tamen quod 
proprium & peculiare, Dominiorum Principum , fe 
infeudare & liberalitate & munificentià 
maxim, qui fibi fanguine jun&i fant & 
ficiuntur ; ut illum nedum tueri & protegere ; fed & 
| ampliare dilatareque femper ftuduerunt, animadverten- 
| tes quoque fingulares cumulatifimasque , non folum 
| animi dotes, quibus IIluftris & Excelfus Dominus Phi- 
lippus de Sabaudia, ejus Frater dile&tiffimus , fülgens 
extolli meretur, fed & fuavem finc amque devotio- 
nem & obfervantiam obfequendique promptitudinem ; 
quas à teneris annis , erga prelibatum Illuftriffimum 
Dominum noftrum Ducem , ftudiofiffimus exhibuit. 
Idcirco nolens eundem Illuftrem € Excelfum Domi. 
num Philippum, quem non modo Fraterno, fed Pa- 
terno femper affe&u amantiffimé profequutus eft, præ- 
miffis virtutibus & meritis fais exigentibus , Paternis & 
Fraternis dignitatibus , in totum carere; verum eundem 
altius efferre & tantá fecum m 


nontium, 
montis, Baro 


, Uti in eos 
Statui fuo af- 


ppus, fe 
opportunè fovere fufteñtareque va- 


leat, pariter & ne portione fibi in bonis Paternis & Fra- 
ternis quomodolibet fpe&tante, fe privatum dicere va- 
leat, pro omnique Jure quod eidem Illufiri Domino 
Philippo competere poffet ad prefens modocum- 
que & qualitercumque; in bonis quibusvis tam Pater- 
| nis quam Fraternis & tarh avi $, quam proavitis, me- 
moratus Illuftriffimus & Excelfüs Dominus nofter Dux 
Carolus , habito per prius fuper premiffis Comitum, 
Baronum; Confiliariorémque fuorum, maturo Con- 
filio, ex ejus certa fcientia & fpontanea voluntate, ac 
de fuz poteftatis plenitudine & C&farea autori 
in hac parte fungitur, dat & concedit in Feudum & ti-ep 
tulo Feudi Nobilis, antiqui Aviti & Paterni; prefato 
Illuftriffimo & Excelfo Domino Philippo de Sabaudia ; 
ejus Fratri dile&iffimo, prefenti ftipulanti & re 
ti, pro fe & fuis Heredibus € Succefforibi 
infra nominatis ; 
Baronias Faucigniaci & Bellifortis > unà cum Caftri: 
Villis , Territoriis & Mandamentis eorundem ; fi 
infrafcriptis eundem faciendo, creando, contti 
titulando & ordinando Comitem Geben 
Foucigniaci & Bellifortis , ad hujusmodi D 
Comitatus & Baroniarum extollit 3.& exal 
poteftate & facultate reemendi , eu rehabendi Res; 
Caftra, Jurisdi@iones ; de membris ipfius Comi 
exiflentes , & quz antea tempore Infeudationis £ j 
per divine memoriz Amedeum , pro tunc Sabaudie 
Ducem, Illuftri Domino Philippo ejus Filio; Comiti 
Gebennefii creato & de ipfo Comitatu inftituto > tan- 
quam de membris ipfius Comitatus habebantur Be PEL, 
eundem Dominum Philippum ¿Pro tunc Comitem G 
bennefii , tanquàm de membris ipfius Comitatus po: 
debantur, nec-non omnes & fingulas poffeffiones C 
trorum , Dominiorum & aliarum rerum & bonorum 
quorumcumque, fituatorum in prediétis Con 


tate, quà 


Saronem 
"nitatem 
cum & 
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diæ Ducem celebrato; refortiantur, fortiriqué tenean- ANNO 


ÁNNO bennefii, & Baroniis Foucigniaci & Bellifortis obven- | 
E: turas, unà cum omnibus & fingulis hominibus , homa- | 
I514. Feudis mobilibus & immobilibus, mero & mixto | 


Imperio , omnimoda Jurisdiétione, Superioritatibus , 
Reffortis , directis & utilibus Dominiis , Facultatibus , 
Talliis, Cenfibus, Servitiis, Juribus, Regalibus & Tri- 
butis pérfonalibus & realibus, decimis, prediis , vena- 
tionibüs, piscariis, aquarum curfibus , pedagiis, pon- | 
tanagiis, feriis, nundinis, leydis, Juribus, Patronatus 
Ecclefiafticorum Beneficiorum, ceterisque Dominis, | 
Preeminentiis, Prerogativis, Exitibus, Emolumentis, 
juribus & Pertinentiis univerfis Comitatus , Baronia- 
rum, Caftrorum, Villarum, Locorum € Mandamen- 
torum predi&orum, quibus bone memoriz D. Comi- 
tes Gebennefii, qui pro tempore fuerunt, utebantur & 
ufi funt, falvis femper & exceptis, præfato Illuftr. Do- 
mino noftro Duci & five in Ducatu Succefforibus, om- 
nibus & fingulis , infra per di&um Illuftriffimum Do- 
minum Ducem refervatis , füb modis , conditionibus, | 
obligationibus , ordinationibus & refervationibus infra | 
fcriptis ; quos & quas prælibatus Illuftriff. Dominus 
nofter Dux ftatuit & ordinat, perpetuo & inviolabiliter | 
f Etprimo refervat , excipit & eximit ipfe 
111. D. nofter Sabaud. Dux, à fuperius in genere con- 
ceffis , ad opus fui € predictorum fuorum in Ducatu 
fücceff. de ipfis Comitatu Gebenn. & Baronia Fouc. 
Caftra, Villas, Territoria & Mandamenta Rumilliaci 
in Albanefio Ball. Trochiarum , Caftri Galliardi & T'er- 
niaci, cum Pedagio Pontis Areris, Gebennefii, & Vi- 
riaci, unà cum aliis eorundem refervatorum feu reten- 
torum, pertinentiis univerfis, nec-non homagiis, fide- 
litatibus, Feudis, mero & mixto Imperio, omnimodà 
Jurisdi&ione, fupetioritatib. reffortis , Dominorum & 
Dominiorum, Caftrorum, Locorum & Mandamento- 
rum Aulz nove & alte Ville , que omnia etiam an- 
teà léguntur refervata in infeudationibus feu dispofitio- 
nibus per Illuftriffimos Dominos Amedeum , de hinc 
Ludovicum Duces Sabaudiæ, Illuftribus Dominis Phi- 
lippo & indé Jano de Sabaudia, pro tunc ordine fuc- 
ceflivo; fingula fingulis referendo, Comitibus Geben- 
nefii faétis,prout ex tenore Actuum & Documentorum, 
fuper premiffis confeétorum & celebratorum , plenius 
legitur contineri, ad quos & qua debita habeatur rela- 
tio. Pro quorum quidem detra&torum , refervatorum 
de predictis Comitatu Gebennefit & Daronia Fouci- 
gniaci uberiori recompenfa , ipfe IIluftr. D. nofter Dux | 
Carolus , eundem Illuftrem Domin. Philippum ejus | 
Fratrem, Comitem Gebennefii & Baronem Foucignia- 
ci & Bellifortis, ut fupra creatum, inveftit titulo præ- 
to de Caftris, Villis & Mandamentis Fabricarum | 
Ugine, Greyfiaci in Gebenneño, Feffonorum veteris 
& novi, Arlodi Turrisque Comitalis de Chaftel , de 
Verbouz, de Monthouz , nec-non de Caftro, Villa 
& Mandamento de Gordans, in Valle bona fituatis , 
unà cum Jurisdiétione, Homagiis, fidelitatibus & per- 
tinentiis füis ac aliis fuperiús in conceffione ipfius Co: 
mitatus, Baroniarum Foucigniaci & Bellifortis conces- | 
fis, & fuperius declaratis. Item vult & refervat pre- 
libatus INuftriffimus Dominus nofter Dux, quod in 
perpetuum, omnes & finguli Barones , Bannereti, Vas- 
falli, Homines, Nobiles & Ignobiles, Communitates 
& quicumque Subditi prædi@orum Comitatus Geben- 
nefii at Baroniarum Foucigniaci & Bellifortis aliorám- 
que Cafttorum, Villarum & Mandamentorum , præ- 
fato Illuftri Domino Philippo ut fupra concefforum , 
primitis & ante ipfum lIlluftrem Dominum Philippum 
& ejus Liberos & Sücceflores predictos , nec-non 
quoscumque alios Dominos & Perfonas, fint indiffo- | 
lubiles immediaté & perpetuó obligati & aftridi , ad 
fidelitatem ligiam & univerfa fidelitatis obfequia præs- 
tanda, predicto Illuft. D. noftro Duci & fuis in Du- 
catu Saccefforibus, qui pro tempore fuerint ; tenean- 
türque ipfam fidelitatem dim recognoscent & homa- 
gium præftabunt præfato Illuftri D. Philippo & fuis Li- | 
beris & Succefforibus masculis, in Inftrumentis hujus- 
modi recognitionuff & -hornagiorum fpecialiter & ex- | 
preffé declarare & fine quacumque exceptione referva- 
re. ltem refervat prefatus Illuftrifimus Dominus 
nofter Dux, quod di&us Illufttis Dominus Philipp. & | 
fui liberi & Succeffores prediéti , -nec-non Barones, 
Bann. Vaffalli & quicumque alii Subditi eorundem, ad 
caufam di&orum Comitatus, Baroniarnm , Caftrorum, 
Villarum & Mandamentorum predictorum, ne 
$ quorumcumque Dominiorum , Villarum , 
rum & bonorum , per eundem D. Philippum & fuos 
Succeffores acquirendorum , de Franco Allodio vel a- 
lios infra Limites & juxta contenta in Teftamento, per 


| & recurratur, appellarique & recurri poffit ad pr: 


prefat. Illuft. Dominum Amedeum; pro tunc 


ato Illuftrifimo Domino noftro Duci (uisque 
liberis & Succefloribus prediétis, qui pro tempore erunt 
Duces Sabaudiz & ad ipfos Illuft. Duces Sabaudiz; 
pro tempore exiftentes , per viam recurfus & fecunda- 
rum Appellationum,ut infra declarabitur,in quibuscum- 
que Caufis , tam civilibus, quam criminalibus , poffit; 
& debeat, per quoscumque recurri, ac in ipfis recur- 
fu & appellatione , habeant & tene r ipti Dominus 
Comes, Bannereti & cæteri Officiarii ac Subditi ejus- 
dem, parere & efficaciter obedire , quibus etiam non 
licét nec poffit hujusmodi recurfus & fecundarum Ap- 
pellationum medium omittere , vel ipfo tacito aut 
omiffo, ad alium quemcumque recurrere, provocare ; 
füpplicare aut alias querelare quovismodo & ulterius ne 
permixtione Jurisdiétionum turbentur Officia Jufticiz ; 
refervat & declarat prefatus Iluftrifimus Dominus 
nofter Dux, quod tam ipfe Illuftris Dominus Philip- 
pus Comes Gebennefii € fui Heredes & Succeffores 
predicti quam Barones & Bannereti ejus Subditi haben- 
tes Jurisdiétionem & Imperium , habeant primos fuos 
Judices ordinarios, qui de Caufis ordinariis, tam civili- 
bus quam criminalibus, primam habeant cognitionem; 
de huic vero à Judicibus tam ejusdem Illuftris Domini 
Comitis , quam eorundem Baronum , Banneretorum 
& Nobilium Jurisdi&ionem habentium eidem Illuftri 
Domino Comiti ut fupra Subditorum , feu à Senten- 
tiis & Gravaminibus per eos ferendis , quotiescumque 
cafus occurret , appelletur & prononcietur immediaté ad 
ipfum Illuftrem Dominum Comitem, feu ad ejus Con- 
filium , coram quo cognosci & decidi debeant omnes 
Appellationum & Gravaminum Caufz,à litibus Senten= 
tiis predictorum Judicum ordinariorum amittende, in 
quo quidem Confilio unà cum ceteris ejusdem Illuftris 
Domini, Comitis , quos deputare voluerit Confili 
fit unus Preüidens , à cujus quidem feu diéti Confili 
Ordinationibus , Sententiis & Gravaminibus appelletur 
liba- 
tum Illuftrifimum Dominum noftrum Ducem & ejus 
Succeflores , qui Ducali Sabaudiæ Dignitati pro tempo- 


| re preerunt, feu ad ejus Magnificum Chamberiaci re- 


fidens Confilium , coram quibus cognoscantur, venti- 
lentur & decidantur tales Appellationum recurfus, fen 
Gravaminum caufz. Item refervavit & refervat præli- 
batus Illuftriffimus Dominus nofter Dux ; in prædiétis 
Comitatu Gebennefii & Baroniis Faucigniaci & Belli- 
fortis ac aliis Caftris, Villis ,, Locis & Mandamentis ; 
per ipfum IWuftrifimum Dominum noftrum Ducem 
prefato Illuftri Domino Philippo ut fupra traditis & 
infeudatis, quod ipfe Illuftrifimus Dominus Duí 
fui Succeffores in Ducatu Sabaudie, habeant & p 
piant in perpetuum, Cavalcatas & fuccurfus indi 
tes, quoties opus fuerit , tàm à Nobilibus quam Po- 
pularibus, ut & quemadmodum habebunt & percipi 
à Subditis fuis Ducalibus immediatís. ltem quod in 
quibuscumque fublidiis per prefatum lliuflriffimum 
Dominum noftrum Sabaudie Ducem & fuos in Du- 
catu Succeflores , imponendis & fiendis ; fervetur omni- 
no modus , ordo & forma qui fequuntur , respcétu 
diéti Illuftris Domini Comitis & Subditorum fuorum : 
Videlicet quód ipfe Illuftris Dominus Comes habeat 
medietatem eorundem Subditorum , quoad homines 
fuos immediatos ; feu de rata ejusdem contingente ; 
quo vero ad Subditos fuos mediatos, videlicet homines 
Ecclefiafticos, Baronum , Banneretorum & Jurisdiétio= 
nem habentium , etiam aliorum Nobilium Jurisdiétio= 
nem non habentium , eidem Domino Comiti ratioñe 
predictorum Infeudatorum prefatus Illuftriffimus Do- 
minus nofter Dux , ipfa fubfidia percipiet & percipere 
habebit, prout & quemadmodum eadem fubfidia hac- 
tenus impofita & conceffa percipere folitus eft & hoc 
absque eo quod præfatus Illuft. Dominus Comes, nec 
fui predicti aliquid in eis confequantur , aut percipere 
poflint, quoad ipfos homines mediatos. Item refer- 
vavit & refervat idem Illuftriff. Dominus Dux, à 
diétis in Feudum datis, infequendo refervationes anti- 
quitus fa&tas, per Tiluft. bone memoriz Duces Prede- 
ceffores fuos, quod diétus Illuftris Dominus Philippus 
Comes & prediéti Succeffores fui , non poffint nec 
eisdem liceat quomodocumque, aliquas Monetas cu- 
dere feu cudi facere nec titulum feu jus eas cudendi 
habere ; neque fuper ipfis Monetis quicquam ftatuere 
vel ordinare, fed Monetis prædiéti [lluftriffimi Domini 
nofiri Ducis fuortimque Succeflorum in Ducatu Sa- 
baudiæ, in prefatis Comitatu Gebennefii , Baroniis & 
aliis Villis, Locis, Territoriis & Mandamentis tibi ut 
prefertur , conceffis & infeudatis , prorfus utantur , Sta- 
tutisque & Ordinationibus Ducalibus circa ipfius Mone« 


tas 
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DU DROI 


edire & eas i 


tas fatis & fiendis omnino parere & o 
violabiliter obfervare teneantu 
luuftciffimi 


celicis 


leant, in ipfis Terris & Locis acquilitis, Jus Monetas 
cudendi habentibus, juxta ea quæ in dicta dispolitione 
Ducis Amedei, circa hec leguntur, contine Item 
magis in fequendo tenorem Feudorum & Dignitatum , 
illit per prefatam Illuftrifimum Dominum noftrum 
icem expreffé retentum & refervatum, quod ipfe 
is Dominus Philippus Comes , vel ejus in dido 
Comitatu Succeflores fupra defignati , non poffint nec 
valeant vendere, hypothecare vel alienare diétum Co- 
mitatum, nec prementionatas Baronias, nec aliqua de 
Villis & Caftris prementionatis , nec partem eorun- 
dem, nec etiam in Feudum de novo concedere ; fine 
licentia præfati Illuftriffimi Domini Ducis Sabaudie, 
aut fuorum in dicto Ducatu Succefforum. Item etiam 
refervatum extitit, per expreffum , per prelibatum Il- 
luftrifimum Dominum noftrum , quod dictus Domi- 
nus Philippus Comes, vel fui, facere feu inire ne- 
queant aliquam Ligam aut Confuetudinem Confoede- 
rationis cum aliquo Principe, vel aliquibus Principibus, 
aut Comitibus & Potentatibus , feu co eosdem, 
fine fcitu & fcientia prefati Domini Ducis. Item a- 
liundé fuit refervatum , ordinatum & expreffé reten- 
tum per prælibatum Illuftriffimum Dominum noftrum 
Ducem, quod diéto Illuftri Domino Comiti Gebenne- 
fii fuccedere debeant , in dictis Comitatu & Baroniis 
fibi datis , conceflis & expreflis Filii masculi legitimi 
& naturales & de legitimo Matrimonio procreati tan- 
tum; descendentes in infinitum per re&am lineam, à 
memorato Illuftri Domino Philippo ; & illis deficienti- 
bus fine Filiis leg 
abfit; revertantur dicti Comitatus & Baroniæ, & alia 
Loca prementionata, ad llluftriff. Dominum Ducem 
Sabaudie , qui pro tempore fuerit hoc modo : videli- 
cet quod fi contingat ipfum Illuftrem Dominum Co- 
mitem Gebennefii ab humanis decedere, cum uno vel 
pluribus Filiis masculis ab eo , fine Filiis legitimis & 
maturalibus masculis , quod abfit, & legitimo Matri- 
monio procreatis ut fupra; quod tunc & eo cafu, pri- 
mogenitus ex ipfis Liberis masculis & fecuta morte 
sdem primogeniti absque Filiis masculis legitimis & 
aturalibus, fecundogenitus masculus fubfequenter 
gradu in gradum, femper primogenitus folus & in- 
dum fuccedat , in dicto Comitatu Gebenneñi, de 


natis, poflit ipfe Illuftris Dominus Philippus Comes , 
& polt eum in diéto Comitatu Succeffores, advenien- 
tibus ipfis cafibus, disponere , inter alios & ejus Filios 
masculos, fecundum quod eis expedire videbitur, in- 
fequendo tamen formam & refervationem fupra & in- 
Item aliundé fuit refervatum, quod dic- 
tus Illuftris Dominus Comes & fui liberi masculi , in 


di&is Comitatu & Baroniis Succeflores , teneantur & | 


debeant pro predictis Comitatu, Baroniis & bonis fu- 
perius conceflis, omnino & femper recognoscere eum. 
qui Ducali Sabaudie Dignitati præfuerit, & eidem debi- 
tum fideliter Juramentum præftare , juxta veteris & no- 
ve fidelitatis formam in Jure descriptam, fic enim fu- 
per premiffis & infra fcriptis omnibus & fingulis actum 
fuit & conventum inter eundem Illuftriffimnum Domi- 
num noftrum Carolum Ducem ex una & llluítrem 
Philippum Comitem Gebennefii , ut fupra creatum ex 
a, per pa&um expreffum, folemni ftipulatione val- 
jatum. Item actum fuit & conventum inter eos, quód 
fi alter eorundem ab humanis decederet , quod abfit, 
line liberis masculis & legitimo Matrimonio ab eis no- 


mine $ armis Inclitifimæ Sabaudie Domus descen- 
dentibus, relictis & fuperftitibus aliquibus Filiabus le- 


'itimis ab eis procreatis , unà vel pluribus, quod ¡lle 


Filiz fuperftites debeant per: fuperititem Sueceflorem , 


fccundum eorum ftatum alimentari, usque ad 
bilem statem, & cum ad eandem nubilem etatem 
pervenerint ; teneatur & debeat ille talis Succeffor fu- 
períles, eas maritare & eisdem dotes congruas dare & 
aflignare, cum earum munimentis ftatum ipfarum con- 
cernentibus. Item actum fuit, conclufum & conven- 
tum inter prefatos Illuftrifimum Dominum Ducem & 
Uluftrem Dominum Comitem quod mediantibus præ- 
Tow. IV, Pant. I 


hoc tamen falvo jux- | 


| Jure Legitimæ & (up 


| nis; F 
| tiones, fibi quovismodo in diétis bonis, 
| reditaribus competentes , de Legitima & Jure petendi 


ipfe II- | 


mis & naturalibus masculis, quod | 


| adjeétionibus & ceteris preannotatis , inveftivit, per 


s autem Caftris, Terris, Locis ac bonis prenomi- | 


| proptereà conftituendo , idem Illuftrifimus Domi 


DES GEN“. 
miffis Infeudatis $ remiffis , di ftris Dominus 
Comes Gebennefii , fe contentum reddat de omni & 
toto eo quod eidem quomodolibet competere poll, 
lementi ejusdem Legitime, tam à 
urali debite , & portio! e eidem 
ppo quomodolibet competente & 
bus ac Heredit Pa 
roavitis & quz Jura & 
Feudis & E 


Jure fcri 


F 
Illuftri Domino F 


competituris in bonis & 


to, quam na 


"rà & 


ternis; Aviti 


Supplementum diétæ Legitime, fpecialiter ipfe ih 
Dominus Comes de Juribus fuis , ut aflerit, informatu: 
tenore præfentis Inftrumenti diéto Illuftrifimo Dom 
no noftro Duci ftipulanti & recipienti , pro fe & tuis 
prediétis in diéto Comitatu Succefloribus quittat , ce- 
dit & remittit cum pacto valido, de ulteriüs quicquam 
non petendo ac fub vinculo Juramenti, per ipfum Il- 
luftrem Dominum Philippum in manibus mei Nota 
taétis corporaliter Scripturis, füper premiflis renon 


lippo & fuis prediétis or 
fubltitutionibus 
Predecefforum Saba 


nibus prenarratis ac etiam 
s, in Teftamentis Illuftriffimorum 
ie Ducum , & etiam tenoribus 
Inveftiturarum à Sereniffimis Imperatoribus, de Duca- 
tu Sabaudiz & aliis rum, per quas masculi exclu- 
dunt femellas in fuccedendo. Item € quoniam Illus 
triffima Domina Margareta de Auftria & Burgundie 
Duciffa Doareria Sabaudiæ, habet Doarium füper dic- 
ta Baronia Foucigniaci, ac Caftro & Mandamento de 
Gordanis, adeó quód conftante diéto Doario, præfa- 
tus Hluftris Dominus Comes, fructus & emolumer 
eorundem Baroniæ & Mandamenti , commodè per 
pere non poteft, igitur prefatus Illuftrifi 1 
nofter Dux , in recompenfam diétorum fruétuum & 
emolumentorum, tradidit, conceffit & aflignavit, præ- 
fato Illuftri Domino Comiti, fammam inter eos con- 
ventam, füper proventibus & emolumentis Locorum 
& Caftrorum , Beugefii, manibus tamen Spectabilis 
Domini Generalis Sabaudiæ, donec, Doario predicto 
finito, precedentibus Litteris Patentibus, fubfequenter 
& aliundè , per præfatum Illuftriffimum Dominum nos- 
trum Ducem, fuper hoc conceflis, per me Notarium 


OT) 
ius Dor 


| & Secretariüm prædiétum fubfignatis , de quibus qui- 


dem Comitatu Gebennefii & Baroniis Foucigniaci & 
Bellifortis , ipfe Illuftriffimus & Excellentiffimus Do- 
minus nofler Dux , prælibatum Illuftrem Dominum 
Philippum, prefentem & ut fuprà recipientem , füb de 
mediantibus refervationibus , »retentionibus , pariter & 


ditionem unius enfis evaginati, per eundem Illuftriffi- 
mum Dominum noftrum Ducem , in manibus ipfius 
Illuftris Domini Philippi, Comitis & Baronis , po 
per prefentes, inveflivit Titulo Feudi , Nobilis, anti- 
qui, -aviti & paterni, quódque naturam Feudi Nobi- 
lis, antiqui, & avi fapiat & importet , cüm etiam om- 
nibus & fingulis Hominibus, Homagiis, Fidelitatibus , 
Caftris, Fortalitiis, Oppidis , Villis, Feudis, Retrofeu- 
dis, Nobilibus, Ignobilibus, mero mixtóque Imperio, 
& omnimoda Jurisdiétione, altà, media € bai, Re 
fortis direétis & utilibus, Dominiis , T aleis, Cerifis, S 
vitiis & Tributis Perfonalibus , Realibus, Decimi 
Prediis, Mercatis, Nundinis, Leydis, Pedagi 
nationibus, Nemoribus, Montibus, Plani 
Pratis, Vineis cultis & incultis, Aquis , 


luminibus , 


| Aquagiis, Pontanagiis , Juribus Patronatuum Benefi- 


ciorum Ecclefialticorum, Piscationibus, Vedtigalibus, 
Juribus, Regalibus ceterisque Dominiis, Pr&eminen- 
tiis, Dignitatibus , Exitibus & Emolumentis, furibus 
& Pertinentiis univerfis fingulísque, que Illuftres Co- 
mites Gébennelii habere confüeverunt, ea omnia & fin- 
gula, eidem Iiluttri Domino Philippo Comiti , ut fu- 
prà, Ducali munificentià intégraliter conferens, ipfe 
Illuftrifimus Dominus nofter Sabaudiz Dux, falvis 
femper fuperiús refervatis & illefis permanentibus, 
conftituens ipfe Illuftriffimus Dominus nofter Dux, 
eundem Illuftrem Dominum Philippum, in ipfis Dis 
nitatibus & ceteris prementionatis , füb tamen previis 
refervationibus & retentionibus prætaétis , que femper 
falve fint , Procuratorem , ut in rem fuam propriam 
conftituendo , eidem Illuftri Domino Philippo & fuis 
memoratis, fub eisdem tamen vationibus , que 
jugiter in fuo effe permaneant, Jura, Aétiones reales 
perfonales, mixtas & hypothecarias, directas, Præ- 
toriásque & Civiles, eidem Illuftrifimo Domino no 
tro Duci in prediétis Dignitatibus , rebüsque & J 
bus füperiüs Infeudatis competentes & competentia. 


nofter D 


ux easdem Dignitates ; res & Jura tenere & 
Bb poffi- 


CORPS DIPLOMATIQ 


, Vice & nomine præfati Illufris Domini 
1ec loco. & tempore fe ingerente cor 
em pofleflionem apprchenderit , eamq 
di eidem Illuftri Domino Philippo , 
bus preannotatis, 
am eidem conferendo i i 
r Dux, atque dando. Quibus fic a 
2ominus Philippus C & Baro jam di 
3, iu confpeétu antefati Illuftriffimi Domini noftri 
Jucis confiftens, debitum füum erga præfatum lilus- 
trifimum Dominum noftrum Ducem > ejus Fra 
obfe idiffir s reddere, {cienter 


m dictis Cc 
RT 


i- | litas adfi , nec non de 
ilem | nefii Baroniisque Foucis 
esappre- | lis, s, Oppidis , 
ib reten- | quibus ipfe Illuftris Don 
ut füprà, e 


nomina 


,Mec- | 1 noftr 
Homi--| fimum & füos 

sque rebus , & | Homines Nobiles 
| 


1 Villis, 
», Fide > Homagiis, 
bonis in & fuper quibus titulum re 
eft, fe titit & recc 


lique Ligii & fic 
pit, & conftiturus | no fuo nat Que tenentt 
vit, pollicitus eft & i 
um & fidelitatem ligiam , 
s Mundi, & hoc fuper 
quo ego Secretarius & Nota- 


& deben 


X5 
Comes Gebennel 


minus Philippe 


tus, de Juffu memorati Illuftris- | ci & Bel , in hoc fad 
i Domini nofiri I is, tenebam reverenterque ca- | rum Jur e um, omni Juri Canoni 


ius & Domini Ph 
ibus jun&is, 
[tri Ducis, eju 
te oris osculo 


coopertc 
manu 


rebúsque & exc 
ixilio , contra p 
onere quovismodo, & fig 
tati dicenti 
folemnitatibus, in talibus | errorem aut circonvention 
unis. | ter æ & exci 
& expreffé precipiens , præfatus i 


qua contra premifla, n aliqua pc 
is Dominus Dux, univerfis & fingulis Ba- ipfe IlInftris Dominus P 


t, ex 


jannerctis , s, Hominibus Nob > ut fupra, omni 
obilibus , Villis dis, Caftris, Univerfita- metus, & in fact 
tibus, Communitatibus , Scindicisque, Fidelibus & lam vel 
D jue , 


Subditis, pr lorum Comitatus & 
tenus füb & mediantibus tamen refe ationibus , adjec- 
ionibus & retentionibus antediétis, que fr 
remaneant, prefato Illuitri Domino Phil | que ætatis io, Privilegi l 
diétis obediant , pareant, respondeantque & affis- | Locorum Confüctudinib. Juribúsque Canoni 

ji homagiaque & fidelitates præftent, fpecifi- | vilibus & Municipalibus 

ant, & alia faciant, ad que Illus- | veniendum contra premifla 
no Domino noftro , ratione premifforum ante | vare poffent. quomodolibe 
item titulationem tenebantur , falvis prætaétis, & | dicen alem renu 
ilefis, ut faprà ftantibus , quoniam de eisdem homa- | ciali precedente, Y olens 


»aroniarum , qua- 


, omni : 
oni Ju i, & in integrum reftitu 


omnibus 


nanter, Juri 
valere; niti 1 


1em no 


ciali 5 utem , ftatuens & jubens 
fiis & fidelitatibus , poft tamen ipfum llluftriffimum | ipfe Illuftriffimus Dominus nofte > quód hoc ereétio- 
Dominum noftrum Ducem, priüs per eos preftitis, ip- | nis, creationis, five tituli datioi > decoratior )- 


> Huftrifimus Dominus nofter Dux, illos de eis, me | mitatus & Baror 
Notari io ejus , more publice perfone flipu- | vel Heres fuus , : 
lante folemniter & recipiente, ad opus omnium & fin- | Die 
gulorum, quorum intereft & intererit, folvit ex nunc, | fue in 
I rout ei 


m Inftrumentum, nullus Succeffor 


QT 


juscúmque 
atis exiftat ,-infri leat , vel prefüm 1 
nationis poena perpetua. De quibus omnit 

tunc, & & contra, quittat per prefentes cum | premiflis prefatus Illuftriffimus Dominus nofte 
reffo , de non petendo , falvis > ut füprà, | Juffit per me dictum Notariur 
retentis exiftentibus.  Promittens infuper ipfe Illus- | opus ejusdem prelibati Domini ( 
triffimus Dominus nofter Dux , bond fide, in verbo | fieri duo & plura tenoris ejusdem 
Principis € Fratris , & füb obligatione & hipotheca | Ada & publicata fuerunt in Mas 
nium & fingulorum bonorum forum, mobilium | beriaci arta. mi 
& immobilium, prefentium & futurorum, predictam | Nativitatis Dominice currente m 
tituli dationem ac ‘cetera omnia & fingula ,. in hujus- | mo decimo quarto , Indictione fe 
modi Inftrumento descripta , quantum ad eum per Anno fümptá ; < 
nent, füb refervationibus tamen & retentionibus pre- | luftri D. Franc. de Luxembu 
E gratas & firmas habere, perpetud, & te- | Re wifto Patriby 
& nunquam contrà facere, dicere, opponere vel | benn. Aymone de Montef 
venire, nec contra facere volenti, in aliquo confentir | Gorrevodo Maurianen. Episcoy gnificisque , fire 
& eadem omnia, ipfe Illuftrifimus Dominus nofter i ntibus Dominis Ludovico Comite, Cam 
Dux valere voluit , proprio motu & fcientià , quibus i rdino de Sat 
fupra, non obftantibus aliquibus Legibus , Canonicis | Domino Pancalerii , Philiberto de Palude Comite de 
Statutis, Confuetudinibus , Litteris impetratis & impe- | Varax ; Car. de Montebello Comite Inte montium ; 
trandis ac aliis quibuscumque in contr i ofis Carolo de € i 
bus, quil aci, Ludovico Dom 
riali autoritate, Francisco 


s Perfona c 
d 


> die de 


& præfentibus 
ecomite M 
D. Joanne de Sabaud. 'G 


Bert 


15 ipf 


o de 
rescalli Dom 
¡[one Domino 
16H Germani , Speétabilibú 
andro Domino Aule Nov 
» Pro | no Domino Caftri Veteris Ma 
ento confimili, jam fu- | vico Chabodi Domino de L 
obligatione omnium bono- | Gabriele de Laude Collaterallibus 
m, mobilium | Camberiaci Refidentis ; Francis 
m, in quavis | Preyffiac 
rerum fpecie confiftentium , etiam quovis nomine nun- s Fis 
upatorum , fe & fos lidos , perpetuo exiftere Joanne Odineti, Joanne de Challes tifferis Duca- 
os ac legales Homines, Vaffallos , Ligi iribus aliis. T'eftibus Notabilibu 
> praefati Illuftriffgni Domini noftri & rogatis. Sigzé; VULLIE 
ejus Honorandiffimi Fratris ac fuorum in Du- 
itate Succefforum , ipforámque honorem ‚ut 
ac commodum , ubique totis viribus procu 
mnum autem & aliud quodcumque impedimen- 
ho poffe evitare, illaque eisdem revelare, quam 
primum ad eorum pervenient notitiam , & fibi poffibi- 


is, quoniam illis & | Baro 
non intendit, promit- | Ale 


Su 


neisco de 
10 Scatiffi 


tens ea propter ipfe Illuftris Do 
fe & fuis predictis, fub ju 
perius per eum præltito se 
im füorum, univer 
& immobi 


ue 


| (1) Ma- 


14. Sept; 
XIL fg XS ESE 


ET ANGLES 


ANNO 
1514. 


DU DROIT DES GENS 


(1) Marte d'Angleterre, folennellement pu- 
blié dans 1 Eglife des Celeflins de Paris, © pas- 
fe par devant deux Notaires de Paris, le qua- 
torziéme Septembre 1g14. [FREDERIC 
Leonarp, Tom,IL. pag. 110. | 


In Nomine Domi 


, Amen. 


AY JUS publici Inftrumenti ferie cunctis pateat ev 
denter & fit notum quód Anno ejusdem Domini 
millefimo quingentefimo decimo - quarto , Indiétione 
fecunda , mentis vero Septembris die decima-quarta , 
Pontificatus Sanctiffimi in Chrifto Patris & Domini 
noftri, Domini Leonis Divina providentià Pape deci- 
mi Anno fecundo , in nofirüm Notariorum publico- 
rum fübfcriptorum, l'eftium infra nominatorum ad hec 


vocatorum in Ecclefia Celeftinenfium Parifiis, & intra | 


folemnia Miffie per Reverendiffimum in Chrifto Pa- 
trem & Dominum, Dominum Renatum de Prie, ti- 
tuli fanéte Sabine, fanéte Romane Eccle(iz Presbite- 
rum Cardinalem , Episcopum Baiocenfem , alta voce 
ate, præfentia perfonaliter exiftentes Sereniffimus 
& Chriftianifimus Princeps Dominus nofter , Domi- 
nus Ludovicus Dei gratia Francorum Rex , ex una; 
& Nobilis & potens Vir Dominus Carolus, Comes 


Wigornig , Dominus de Gomer, primus Cambella- | 
ipis. Domini | 


nus Potentiffimi & Excellentifimi Prir 
Henrici, Anglie Regis, Procurator, Orator & Am- 
lator, ac Nuncius fpe literatoriè conftitutus 
Præclatifimæ ac Sereniflime Principis ac Domine, 
Domine Marie, dicti Domini Henrici Anglie Regis 
Sororis, per Litteras Procuratorias præfatæ Domine 
Marie fua manu fübfcriptas , ac ejus Sigillo rotundo 
in Cera rubea cum duplici cauda Pergamenea impen- 
dente figillatas, quarum tenor fequitur. 


Aria Francorum Regina, & Soror Potentiffimi 

Invi&tiffimique Regis Anglie & Francie, univer- 
fis & fingulis prefentes Litteras infpe&uris Salutem. 
Sciatis, quod cüm in quodam Tractatu matrimoniali 
de Data feptimi diei menfis Augufti ultimi preteriti in- 
ter Potentiffimum & Illuftriffimum Anglie & Francie 
Regem, Fratrem noftrum carifimum, € Chriftianiffi- 


mum Príncipem Ludovicum Francorum Regem, ma- | 


ritum noflrum dileétifimum , per Oratores fuos ad hoc 
hinc inde fufficienter au&orifatos, concordato & con- 
clufo pro Matrimonio inter nos, & di&um Chriftia- 
nifimum Regem, nunc maritum noftrum , tunc ha- 


bendo & contrahendo inter cetera contineatur , quód | 


poftguam nos cum Procuratore five Oratore diéti 
Chriftianiffimi Regis ad hoc fpeciale Mandatum haben- 
te Matrimonium per verba de præfenti contraxerimus, 
(quod quidem tertio decimo di 
mo preterito perquam libenter fecimus, ut per Inftru- 
menta publica defuper confeéta fatis luculenter conftat) 
idem Chriftianiffimus Rex Ludovicus cum Oratore 
noftro, per nos fufficienter autorifato, ad eum in Reg- 
num Francie miffo, fimiliter Matrimonium per verba 
de prefenti contrahere debeat & teneatur , prout in 
quodam Articulo defüper confecto pleniüs continetur. 
Nos igitur folennifationem ejusdem Matrimonii mag- 
nopere cupientes , & quidquid nobis per ditum Traéta- 
tum adum incumbit adimplere volentes, de indus- 
t 
riffimi Confanguinei noftri Caroli Comitis Wigorniæ, 
Domiai de Harbeos & de Gomer , primi Camerarii 
Potentiffimi l'ratris noftri predicti, eumdem Carolum 
cariffimum Confanguineum noftrum tenore prefentium 
fecimus, ordinavimus, & conftituimus , facimus, or- 
dinamus, & conftituimus noftrum verum & indubita- 
tum Procuratorem , Oratorem , Anibaffiatorem , ac 
Nuncium fpecialem, dantes & concedentes eidem Po- 
teftatem & Mandatum fpeciale pro nobis & nomine 
o prefatum Ludovicum Francorum Regem Chris- 
imum affidandi & desponfandi , ^ fidem noftram 


tianiff 


ceffe Sœur de Henri VIII avoit beaucoup de beauté & 
int. On prétend qu'elle n'époufa Louis , lequel elle pré- 
yoit ne pouvoir garder long-tems , que parce qu'il n’y avoit point 
alors de Prince dans l'Europe auquel elle püt prétendre , & qu'elle ai- 
moit mieux @tre Reine de France une heure , que fille toute fa vie, 
Louis XII. n’etoit pas en état de fe marier, ayant beaucoup d'infirmi- 
tez. Cependant il avoit de l'inclination pour le Mariage , & le portrait 
de la Princefie d'Angleterre , qu'il avoit vii, lui avoit donné dans les 
On ajoüte qu'il n'avoit point d’eftime pour le Comte d’Angou- 

qui lui devoit fucceder , duquel il avoit accoutumé de diré, ce 
" gátera tes 11 étoit donc bien aife d'avoir un Succefleur, en 
étant mort environ fix femaines après fon Ma- 


en 
quoi il ne téüflit p 


Tom. IV. PART. I, 


menfis Augufti ulti- | 


, fidelitate, integritate , & fingulari prudentia ca: | 


195 


fpondendi & etiam per verba de prefenti Matrimonium 
| cum eodem Chriltianifimo Francorum Rege contra- 
hendi , necnon omnes honeftas folennitates dictum 
Aé&um Matrimonii per verba de prefenti concernen- 
tes, confideratis Dignitatibus & Excellentiis Perfonarum 
contrahentium , & omnia alia & fingula neceffaria feu 
opportuna diétum Aétum concernentia, & que nos fi 
præfentes effemus , faceremus , & facere teneremur, 
faciendi, exercendi, & peragendi , promittentes bona 
fide & in verbo Principis , quód quidquid per di&um 
Carolum Confanguineum & Procuratorem noftrum 
dictum, faétum, promiflum, geftumve fuerit, ratur 
gratum, & firmum habebimus, & inviolabiliter obfer- 
vabimus. In quorum fidem & T'eftimonium has Lit- 
teras noftras Patentes manu noftra fübfc mus, & 
Sigilli noftri appenfione communivimus. Datum in 
Civitate Londinenfi , vicelimo fecundo die Augufti, 
| Anno Domini millefimo quingentefimo quarto decimo. 
Trox. Mag TOR». Sigaatum, MARIE. 


3 X altera parte idem Dominus nofter Rex cupiens, 
& fummoperé , ut judicari poterat , defiderans Ma- 
trimonium per generofüm & Illuftriffimum Principem 
Dominum Ludovicum d'Orleans, Ducem de Longa- 
villa, Marchionem de Rotelin , Magnum Francie 
| Cambellanum , ipfius Domini noftri Regis Procurato- 
| rem, Ambaffiatorem € Nuncium fpecialem , ejusque 
| Procuratorio nomine cum di&a Domina Maria con- 
tra&um perfonaliter contrahere, quandam membranam 
papiream , quam tunc füis tenebat manibus, Gallico 
fermone confcriptam legit, dixit, & protulit voce alta 
& intelligibili, verba fequentia continentem. 


E Louis par vous Charles de Sombre[fet , Comte de 
Worceffre, Commiflaire ES Procureur de tres-hau- 
te ES Excellente Princefle Marie, Sœur de tres- 
tres-excellent ES ti 
re, à ce par fa Com 


fente 


ant, 
s-puillant Prince le Roi a’ Augleter- 

ifion ES [peciale Procuration, pre- 
leur declarer ES publier fuffifamment confi 
ordonné, ES vous moiennant , à moi ce fi- 


gnifiant par ladite Marie a Femme: 
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quam fimiliter fais tenebat manibus , alta voce & intel- 

ligibili dixit, legit, & protulit, verba fequentia conti+ 
8i ? > > 

nentem. 


A tres-hante EY tres-excellente Princeffe Marie, par 

la grace de Dieu, Reine de France, ES Swur de 
mon Souverain Seigneur , par moi Charles de Sombre. 
| fet, Comte:de Worceftre , fon Commiffaire ES Procu- 
reur, à ce par fa Commiffion ES Procuration fpeciale 
prefentement l4ë, declarée C9 publiée ; fuffifamment 
conftitud ES ordonné, ES moi moiennant , ES vous cé 


| fig ifiant, vous prend Louis, a fom Mari (9 Epoux, 
& ma tres-redoutée Dame vous promet, ES mot pour 


elle vous promets, que dorénavant, ES durant fa na- 
turelle vie, elle vous aura, obeira, tiendra ES reputera 
pour fon Mari &5 Epoux , ES fur ce en vertu ES pouvoir 
defjusdit , elle ES moi pour elle vows en baille fa foi. 
Que leéta & prolata idem Dominus nofter Rex ; ac 
Ambaffiator fuas manus dexteras invicem tetigerunt ac 
| junxerunt ; de quibus premiffis omnibus & fingulis 
| idem Dominus nofter Rex & Ambaffiator nomine quo 
fupra petierunt, prout eorum quilibet petiit à nobis No- 
tariis publicis fübfcriptis, fibi fieri atque tradi publicum 
| Inftrumentum feu publica Inftrumenta ; unum vel plu- 
| ra. Ada fuerunt hæc in antediéta Ecclefia Celeftinen- 
fium, fub Anno, Indiétione, menfe, die, & Pontifi- 
catu predictis, prefentibus Dominis Francisco Britan- 
niz & Valefii Duce, & Comite Engolismenfi; Ludo- 
vico de Borbonio, Principe de Rupegironis ; Ludovi- 
co d'Orleans Duce de Longavilla, & Marchione de 
| Rotelin, Magno Cambellano Francie; Joanne Stuart, 
Duce Albanenfi; Domino Ludovico de Graville, Ad- 
mirali Franciæ ; Reverendiflimo ac Revereiidis in Chris- 
to Patribus Dominis , Georgio de Ambafie , Archie- 
piscopo Rothomagenfi ; Stephano de Poncher , Pari- 
fienfi ; & Erardo de Marchia Carnotenfi & Leodinenti 
i Bba Epis= 


ANNO 
1514 


CORPS DIPLOMATIQUE 


declarationis 


ris Dominis, Imberto de Ba- | dito A tai 
ram 


s; Nobilibus 
Cambellano di&i Domini noftri Regis, Ord 
e; Domino temporali de Bouchagio; & Florimon- | pre 
bertet, etiam Milite, T'hefaurario Francie; an- | Tutor orem non habenssharum Teftimonio 
V tediéti Domini noftri Regis Confiliariis, unà cum plu- | Litterarum Sieilli noftri appenfione munitar 
l ? ribus aliis Teftibus ad hac vocai ido noftro Infpruk, die prima r 
ni millefimo quingentefimo quarto 
norum noftrorum, Romani vicefimo 

no quinto. Sic fie 


1 atem , vel fl ANNO 
ifimus Princeps. effet legitin So 15140 


| ET ego Martinus Mesnard, Clericus s oriun- | d 
a & | no, He 
ica, MAXIMILIANUS. Er f 


EM dus, in Artibus Magifter, publicus Apoftoli I 
pli 
datum Domini Imperatoris proprium,RE x 


Imperiali: au@oritatibus , Venerabiliumque Curiarum IE. 

confervationis Privilegiorum Apoftolicorum Univerfi | 

| tatis & Ep copalis Parifienfis Notarius, necnon. dicte: | P, bas, Præfens Copia collationata & concordata eft 

| Curiz piscopalis Scriba juratus, quia premiflis omni- | cum fuo vero Originali per me. ; HANETON. 

bus, & fingulis ,dum, ut fur feribuntur , dicerentur, | 
agerentur & fierent , unà cum prenominatis "T'eftibus , XCIÍ 
ac Notario infra fcripto prefens fui. Ided huic præ- X d 
fenti publico Inft umento , manu liena fideliter fcrip- La Less tva In Santità di N. Sin Exo 9. Bet: 
to, fignum meum publicum .& confüetum , unà cum E "X Ju fs e E e je i er 
figno & fübfcriptione diéti Notarii infra fcripti , appo- NE A. 6 Sig ori SUYZ AR [Sur un ancien 
fui in fidem, robur; & T'eftimonium veritatis præmis- Manuscrit. ] 
forum requifitus. 


T ego Joannes Cartier; Presbiter Dioccefis Garno- 


tentis in Decretis B calaureus , publicus Apofto- | eti, Aurazi, Configlies 
& Imperiali au&oritatibus , Venerabilisque Curia | Ze Cita, Pach, & S, 


| 
Episcopalis Parifienfis Notarius , ac ipfius Curie Au- | Lega Helvetica, di Alemagna alta, 
dientiarius juratus, quia premiflis omnibus & fingulis, rich, a, Urania 
dum,ut füpra fcrit untur ; dicerentur , agerentur & fie- | fotto & 
prenominatis T'eftibus, ac Notario fu- 
fcripto præfens fui, idcirco huic præfenti publico 
Inftramento,manu aliena fideliter fcripto,fignum meum 
publicum & confuetum unà cum figno & fubfcriptione 
di&i Notarii fupra. fcripti appofui , in fidem € Tefti- 
monium premiflorum veritatis requifitus: 57224; ME s- 
NARD & CARTIER: cn 


le gor i 
CRE 
» & facciamo fapere apertam. 
(mo con la prefente Lettera , che effe 
tecelfori, ES usi verfo la Santa Sede R 
y dediti, ES ottimamente à ei, ES malisme 
lediti , | ; e disce ajlime 
XCI. Hi paffeti Anni , con Pobligo , the noi 
3 Sudditi, Fedeli Chrifliani, 63 da be, 

x .O&ob, Declaration de l'Empereur Maxımınie Ny par | Lu d uto rd Po = day 
ype laquelle A confent que Cuar LES; Prince de | Bio 0222 ES bar 
Elia ^r Caflille, foit compris dans le Traité fait à Lon- | Chiefa, & al S 
Gastitim dyes le 7. Août 1514. entre les Rois de France | Signor Leone deci ga 
ES @ Angleterre. A Infpruk, le premier Ofobre PA M vA del Mie pa i a. der 

al tcarto de la Santa Madre Catolica Chie 

IfI4. "REDE " d i 

f14 [FREDERIC Leonarp, Tom. Noftro Signor y o Di 


11. pag. 113. ] & Confervatore 


li uoflri 


>, Com 


M A XIMILIANUS, Diviná favente Clementi, E- abraino haute, le quali app 

^ leétas Romanorum Imperator femper Auguftus, 7 
ie , Hungaris , matie , Croatie, &c. ^ 
e, Dux Burgundie, Brabantig, dri, ES gratioh 
us, &c. Tenore prefentium pro- | re, & buona fucceffi 
fe omnibus , quód cum | /e zo; pred: 
n Tra&atu Pacis conclufo in Civitate Londoniarum, | predetio zoftro Santiffimo P. 
die feptima menfi Auguíti noviflimé preteriti, inter | fezze regrante Papa , 
Oratores , Commiffarios , Procuratores & Ambafliato- | mezzo di fue Lettere in 
res Sereniffimoram & Potentifimorum Regum Fran- | rate foto l'Ancllo del E 
corum, & Anglie , Fratrum & Confanguineorum | mandate ; ha ricerc 20 5 
noftrorum cariffimorum,expreffé dicitur contineri, quód | mo ES Re "ffo Signor , 
inter ceteros Confoederatos in dito Pacis Traétatu | vo di Ver » di S. Santita , Es 
comprehend: Sereniffimus Carolus Hispaniarum | Legato Arab ffiatori tos Agente, ES Man 

tiato  accioche la Sant, 
ac omnia & fingula ejus Dominia, Ducatus, Comita Ja, Santa Sede, fua Beatitr erta loro; C. 
tus, Civitates & Oppida, Ville , "Territoria , & al Paefi ; Genti, e Sudditi, Es ilmente accioche 
quecumque Loca fub ejus obedientia conftituta ; feu | Citra, mf iy Sudditi, ES Ar: 
exiftentia, ac omnes & finguli ejus Subditi ; Incole & | fempre mat fiamo à 7. ES mai i b 
Habitatores quicumque,dantes eidem Principi terminum | Zaizente non faro Siggetti ; ES [formati , ne febia 
trimeftrem à Data di&i Tra&atus immediaté fequen- guendo le veftigie di noftri Anteceffori ; com buowo a 
tem , per Litteras fuas Patentes eisdem Sereniffimis mo, ES matura con e, confi ES vera fien- 
Regibus declarandi, fi in Tra@atu Pacis per eos facto | zz , havemo determinato di 


Gerir 


a, ES fuoi 


» © 
Papa Leone al 
e anco fua Si 
a di 2m B 


4 WO com. 


comp 


Princeps, Archidux Auftrie , Filius nofter cariffimus, | ottexuto , ES y 24. 
| 


Puno con Paliyo 


| comprehendi voluerit , prout in diétis Articulis latiüs anirfi, ES ligarfi, con li fottofe Capitali, Lighe, ES 
contineri dicitur. Nos igitur ; qui præfati Sereniffimi Inteligentie nel modo, ES forma, come forto dopo l'a 


Principis filii noftri cariflimi ; ejusque Statuum , Do- | fe dechiarera. Cioe, 


miniorum, & bonorum quorumcumque tutelam, five Imprima Pace, ES v 
curam & legitimam adminiftrationem gerimus, noftrum | tare moi Suizo 2 
defuper confenfum , auétoritatem, & Decretum im- | zi; 

| partimur,concedentes & auctoritatem noftram præben- 

tes eidem Sereniflimo Principi, licet abfenti, ut pro fe, | A 

Ducatibus , Comitatibus , & quibuscumque Patriis, Et in Teftimonio di 

Dominiis , & Subditis fuis, ditam Pacem acceptet & | re, ze accettare com alenu 

approbet, ac per Litteras fuas Patentes noftro commu- | Camu: »9 Città, alcune forte di Lega, A; 

ni Sigillo figillatas , € manu fua fignatas declaret & | Intelligentia, ES Pace, avanti j 

fignificet præfatis Sereniflimis Regibus, quód ipfe vult | zoi fi a autifati , ES p do à 

& intendit in diéto Traétatu comprehendi, & ejus be- | dentro “fi, ES comprefi. 

neficio uti; decernentes hujuscemodi declarationem & Ez ogni volta , che noi Confe lera, à li 

notificationem , per eundem Serenifimum Principem | pinqui, pertinenti €? Sudditi qui fotto in 

fiendam, futuram ejusdem roboris & momenti s 8€ fi | da qualcheduno à forza contro la noftra bib 


e la fita p 


ne conviene v 


DU DROI 


ai, 0 contra li noftri Pu 
re guerre 
Propone! [ero o, 
Wi y in tal ca- | 20 de la noftra Lega, 
di procurare & à a | fe paghe d 
zze del bando, & altre p paghe per uno 
lerne , come fe noi folJemo con Capitano hav 1 
ta R P| re S, Santita del che li Ci 

e richiedera E altri fi debbano contentare. 
> in tempo di quefta La paga de Fanti debe a 
di forte che haves- | ado fe partono da à 
mo tal äinto, o alle cafe loro, ES la paga del 

Mefe gli debba » 


er data quando fe par 
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> Intel- ANNO 


i & dechiara- 
duno Capita- y $14 


are al me- 


D 


qu; di. Ghehra fi fag qe i 
0 bifozno di aiuto , ES che 
in tal cafo ne promette S. San, 
le aiuto, ES la Spe Z tamente à con patio, che li Fanti, qi 
noi Sa per nofira difenfione di mandarne cinque- | à Caf debbouo a 
cento Cavalli leggieri, ES D mantenere fino Ei fi- | poffibile , ES il bifogno ? 
= de la e nerra d fu a 2 Seas 5 C9 appreffo ne | ufare inganno me duolo alcumo. 
vol dare, ES fpedire À re la Beine dur Er fe effi Fanti de la noftra Lega faceffero , 3 Je 
Ano, «ca c commodamente in cafo , ES | vellero lebe cofa im un Mefe 3 Ja poco " o aff: 
o di tal G «are, ES foccorrere. | tamem non gli debbe e[fer 

do S. Santi ta fefe agravata di qualche par- E 5 paga di q 
Guerra » © moleftata da Qualche potenti Si- | debbe ejfe 2 Mel 
2 de PImpei n Rodi Francia, Spagna, | bifogno, come 5 C9 da 
ES co potenti ; al? hora S. | bono feriver di Me 

obligata darme detti Cavalli | Ez come mo 


emo debba effer obligata di pe feriti , fi 
duno Anno, ; al te e; ut fupra. pagare, ES d. 
polliamo conoscere la libe- | fono nel fuo fero 


Er accio che noi Suizar 
ralita, ES amore di S. Sn, ne promette effia darne altrimenti tra 
o | Et accio che | page 


avanti »Qgm Anno, mentre quefta "Legá durera, nel giorn : 

de tre Re, farne pagare , Es háver nella Città di Lu- | 20 inganno alcumo y Sia Sas 
^ nomimatamente à ciafumo Camtone de xiij. Can- | piacer fio, pu) com 

& Vallefani orimi di Rheno | mezzo del fuo Theforiero, 


larne la prima | tere, oL fidare tal b 
Sa; á 


ar 


perd minnito la loro paga, 
ello, ES la prima leva loro 
tanto je S. Santita ne ha di 
zi poi per la p. 
Mefe > ut fupra, 
vole fuole ave, 
imalalfero , 
gear couclufo, e 
a paga bro à e fi sali, 
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> 
cen ie Pi 4 Sede Ro. " obligata di dargli cofa ales 


S appreffo. defendere ES mom Ona volontà , non gli ue d. N 
ne perm Père » che not in fal Privilegi, Er fe come fua 8: atita Fe 
ES altre noftre vecchie bone ufanze, ES discenfioni mo- | bavefimo sn medefimo ammo X co 
leftati fiamo , änzi im tal confirmation volerze augu- | Cafa de Medici ; la Citta, & Rep. di Fiorenz 
mentare detti Pri vilegii , 69 gratie , come quefto co- | milm Pilla iffimo Signor Oitaviano Duce di Ge 
2 honefto di fure 4 la S. Ro. Chiefa. Hoa , ES la Gitta di Genona > HO m » che 
Sautità non debbe effer obligata dare il Jio aiá- | Santa Romana Chiefs , com le Jue pert ie 
ii otra , che per li xij. Canton; de la noftra Le- | mente la diria pe dona di S. Santita fo 
ga, C9 maggior fécurezza: & difenfione di S. Santita | diffe efe, ES mantenute, accio s, 7 arato, che 
preftarlo ancora a li noflri verchi Collegati , ES propia predeita Caja de Medici, la Citta 6 Re 
qui, come à alla Cafa di Dio di Santo Gal ; Valle- | za, come CEDE ù progen wie ES Patria d 
es , tre Leghe ar e, a la Città di Biel, Melbufe Parimente il detto. Illufirifimo Duce Otta 
la Citta di nds debbano effer effe 
di non voler man- me, ES protettione moflra di noi S; 
E Here: patire, ne dare, preflar, u commet- | tità di modo, che noi Helvetii 
Ro io CUL alls brie, di moi Suizari; | biamo wandare li noftri 7 diuto) ES à fenfim 
y quejto mel Stato Ecclefiaftico és loro, come noi per vigor della pr fente Lega fiamo de 
A Er "Mu Monte Apennino, della Citta di Bo- , ES óbligari à S. antita , Be ^ 
, & del Po; & de quel fume verfo Milano , ancora dare iS auimero de la faga; ES pe 
zener effi tali per [uoi nemici, ES contrari pro- | do; che 7 


J HiT ORO. 

la quale fem 
4 C9 animo verfo 
2 moltiplicare Phonor, frutto, ES 
dandone annnale penfione, ES affici 


concea 


b 


2 


IXdri, come 
in fimil maniera dol 


home nel mo~ 


e à di una 
Heloetii cer- 
lita soffra 
undone nel 


Vice verfa, accio , che $. Santitá poffi compr dere; 
vedere la dev votione, a fitione , ES fiagolar defid 710 
duals noi Sz Em tenemo , ES have- 


L oftro 

0 pis 3. Santits & la S. el Chiefa, vogliamo, ES | Stato, wel? avenire con i nofire fe colligalfe com 

Je obligamo not in alcuno és via are e, 7 alcuno im Italia, a ee "lli tali dobbiamo noi effe obligar; 
alcuna forte di Lega, pris à MUT C9 Inteligentia | di mandargli i 


toffré Fanti, & per la paga loro ainte 
con ae[[uni Re, Principi, Signori , Potentati, ue EC gli, de caf che noi per 


altri, fia chi voglia, fenza la ri latione di $: Santita modo >, Come moi per vigor de la pi efente Lega fiamo 
& de la Santa Sedia Romans, C fe &S. Beatitudine obligati dip flare aiuto a S. Santi ta; ES quelli di Jua 
piacera di comprenderla, ES: ae rla in éffe Lege, | Santità faranno in Lega accetta i; debbano antora tanto 

a in tempo di Guerra, come di Pace, darne da loro 
Steffi una particolare pei » Secondo la qualità d 
loro Stato , ES come mezzi di S. Santita com 
201 ace 


cid (arem ricercati in quel 


S 


dobbiamo 
Palo, ais 20, fav 
fo alenao alli uemici contraria, à 
& ella $ a Romana Chiefa ; d o 

2 rl, ES cont gli , come fe follero 
propri, e tutto in buona, ES real fi 
ato di zal aiuto ejlere v 
tite , poflo da canto ogn 


éonceder 


à tutta prid 


efi; ES concluf 
derat: di S. Sans 
perd che al pi 
Z alcuna con là 
atolico di A: 


tita 
ercati, ne coffretti | fente S 
uganno, duolo ; e Ape di Vinetia ; 


NOM > 9 altri fimili. 


"cora de la Lega noftra, q. ali haveremo La prefente Lega f. 


ite non 


Ha con S. Santi 
, ¡ella per tutta la vit 
un Anno j e non 


efidio di 3. Santita, zari debbe du 
scaduno Cantone , ES Magiftrato debbiamo | di S. Santità ; d P 
pitanei, Luogotenenti ? Bander. li, EN altri ty paffato che fara À sal tempo , debba quefta Lega 
| d predetti Fanti,ES à ciascuno di effi Fanti finita, ES 10 Vale, me obliga alcumd 
per paga al inefe Fiorini di Rheno quat- | tra Puna, e Paltra parte, falvo fe tal Lega con buond 
CA volonté de ambe due le M foffe prolongata. 
i 


PLOMATIQUE 


nnent & procedent de Paix , 
üderant auffi , que nous & 


é ancora la © 


Sup à, me pion di 


Union, Annb 
el) 


nos Pre- 


& pud de : 


| Anno 


i not Heh 


mei di. che per 

1514 Lega portare danno, ES | deceffeurs de tout tems ont été en bonne Pa Ami- ISI4, 

| YE vecch e di noi He poti? 5 tié, Union, & Concorde avec les feus Tres-Chretiens —=—, 
| reflare nel. Sao vigore , ES fecoma Rois de France, voulant enfuivre nosd. Predeceffeurs, LS ES 


à Monfieur le Roi, le bon & grand 


effer offervata. avons remontré à 
| Noi li predetti Helver defir , que nous & la Reine nôtre compagne avons 
III d'Iddio volontariamente, eú € avons à lui, & à fa Couronne, & mémement 

MI tato la prefente Lega, "T P pour 1 proximité du fang, qui eft entre nous; & afiri 
Articoli , ES oppenioni dolum. à m" d'enfüivre nosdits Prededéduro , & continuer ladite 


bonne Amitié, Paix, Union, & Concorde, que nous 
& nosdits Predecefleur s ont & avons eué avec les feus 
Tres-Chretiens Rois de France , lui avons requis fût 
fon bon plaifir d'accorder aucun Traité d'Amitié, Al- 
liance, Intelligence , & Confederation, tant en fon 
nom, que de fes Hoirs, & Succefleurs ; promettant 
tant par nous, que par nótredite compagne, & par nos 
Succefleurs máles & femelles, icelles entretenir, ob- 
ferver & garder, promettant auffi faire rati 
& aprouver, & avoir pour agreables lesdites Alliances 
à nótredite compagne ; lesquelles ledit Seigneur , 
pour l'amour & affeétion qu'il nous a porté & porte, 
nous a accordées, & nous auffi à lui, en la forme qui 


Chriflis 


S. Jar a 
di cap colla, 


Santa Romana Sede, 
lica Fe 
confirmiamo moi per noi, 
noftra buona, ES vera Fede, 
veramente y ES ftabilmente offer ware, fod sf 
e feguire la prefente Lega, Unione , & 
“polie da banda ogni imgamuo , e duolo, 
> ogni cattiva intentione. y 
in vera ferma fede , buona Teftim 
noi li predetti Com 
erna, Urania, Sui 
ons lea, Friburgo , Solodoro 
> fatto eS dere à la pri 


y Paef. | s'enfuit. 
FA Capel , € Et premierement , que bonne, feure Ai Al- 
Patriote de vij. UAE dee? Pag? a P Valle efani, ES | liance, Confederation, & Intelligence, fera & eft fai- 
moi li Signori delle tre Leghe grife confeffiamo arco te conclué, & accordée, entre ledit meur, & fes 


Succefleurs, Roiaume, Duché de Bret gne, & autres 
| Duchez , Comtez , T: erres & Seigneuries , qui lui com- 

petent & apartiennent, Pais, & Sujets perpetuellement 

& à toújours, d’une part: Et nous, & nôtredite com- 
| pagne, nos enfans males & femelles , & nos Succes- 
buoni EL » Fideli, | feurs, Roiaume de Navarre, Pais, Terres, & Sei- 
S fatta la. pre- | gneuries , qui nous competent & nos Sujets, d'autre 
| Part: tellement que nous ferons amis des amis, & en- 
nemis des ennemis, les uns des autres , & ne pourrons, 
ni nos Hoirs, ni Succeffeurs , pour quelque caufe, cou- 
leur, & occafion que ce foit & puille être, donner 
de, fecours, faveur, ni affi ftance aux ennemis dudit 
gneur , ni de fesdits Succeffeurs , ni jamais faire 


apertamente Jingolaria nte noi li Patriotti in | 
defe col favor, wolonta , ES faputa del predetto nofiro 
il er Cardinale Seon, q 
tro Regnante Signor, C9 Principe del Paefe 
una com li predetti Signor: Helvet 
Paefi. noflri. fingulart 
Tonfederati, habbiamo inhita, ES 
fente Leg one, ES Inbelligentia con fua S 
& la Santa Romana S. j 

'acceffori di veramente , ES ftabilment 
0, ES à tutto Joris Sodisfare fenza ingann 
luolo alcuno , come li predetti Signori He ee 
ati , © in vera Fede del Jap. 


> 


ty 
moftri Confec 


babbiamo noi li Patriotti di Vallefani fatto WE a | Guerre par nous, ni perfonne interpofée, dire&ement 
zefta Lettera il Sigillo della Città di Seon. Es noi | ou indireétement , ausdits Roiaume , Duché , autres 
li Santo Gallo, ES li Borgomaftri delle C | Pais , Terres & Seigneuries quelconques, aud 


gneur, ni & Succefleurs apartenant 
72 tto appendere li communi Sigilli per noi C9 | ferons tenus & obligez de fecourir & aider de tout 
nofirt Succeffort a quefla Lettera, della quale 'ne fono | tre pouvoir ledit Seigneur , & fes Hoirs & Suc 
Slate fe lue del medemo temore , à ciascuna | envers & contre tous, de quelque autorité, condition, 
parte, ut füpra, a S. Santita dattone una, ES Palira | ou dignité qu'ils foient , fans nul excepter , pour la 
a noi Helvetii, ES > Culle aH prefati. Data, XD tuition, garde, & défenfe dudit Roiaume, Duché de 
im Zurich alli x. di Decembre M. D. XIIIL. Bretagne , Pais, Sujets , Terres & Seigneuries étans 
decà & delà les monts , audit Sei igneur apartenantes , & 
qui lui peuvent competer & apartenir, & à fes Succes- 


“Gallo, Melbufem € Biel, habbiamo pa 


atte 


XCIII. 


ae Et pareillement ledit Seigneur, fes Hoirs & 
h ^ 7 |, Succeffeurs, feront tenus & obl igez de faire le fi 
i ] "in > 
1514. Traité d' Alliance & Confederation entre Louis | ble envers nous, & nosdits Succeffeurs , & nous aider 
e— XII. Roi de France & JEAN & CATHE- | & feconrir de tout leur pouvoir envers & contre tous, 
1515. RINE Roi €¢ Reine de Navarre. A Paris le | de quelque état y qualité 3, COL idition, autorité , prée- 
20. Mars 151 ES ratifié par la Reine le 26. | Minence , ou dignité qu’ils foient aus nul excep- 
20.Mars. Jr Tene pour la feureté , garde & defe & recouvre- 


Mai 1515. après la mort de Louis XII. | 
[Freperic Leonarp, Tom.Il. pag. | 


114] 


G> ERINE , par la grace de Dieu Reine de Na- 
parte, Dane de Bearn, Ducheffe de Gandie, de 


Montblanc, &de Pegnafiel , Vicomteffe de Chátel- | 
bon, &c. A tous ceux qui ces prefentes Lettres ver- 
ront, Salut. Savoir faifons, que comme puis nague- 


ment de nôtredit Roiaume, 
ries, qui nous competent & apartiennent, & à nosdits 
enfans mâles & femelles. Et davant: fi ledit Sei- 
qoe a à befogner pour quelque affaire de nos gens 

& Sujets, nous ferons tenus de lui en ae & b 
ler en tel nombre qu'il faura demander , & requerir à 
fes dépens. 

Item. Et fi aucun Prince, ou Princes étrangers, 
quel qu'il foit , vouloit paffer par nosdits Roiaume, 


Pais ES & Seigneu- 
FRANCE kT » 1gneu 
NAVARRE 


re entre le Tres-Chretien Roi de France Francois Te 
de ce nom, d’une part, & le Roi de Navarre nôtre 
Seigneur & Mari, au nom de lui & de nous, d’autre, 
ait été fait, conclu, & paité certain Traité d’ Amitié , 
Alliance, & Confederation , & par icelui le Roi nó- 
tredit Seigneur & Mari ait promis de faire par nous ra- 


Pais, Terres & Seigneuries, pour venir faire la Guer re 
contre ledit Seigneur, ou fes Succeffeurs en fon Roiau- 


| me, Pais, & Seigneuries , nous ne lui donnerons pas- 


fage, mais y obvierons de tout nôtre pouvoir; & s'il 
avenoit, que faire ne le puiffions , nous en avertirons 
ledit Seigneur, & lui requerrons nous envoier Gens- 
darmes, & autres Aides, pour refifter aux ennemi: 


tifier ledit Traité d' Amitié, Alliance, & Confeder 
tion, ainfi que plus amplement eft contenu és Lettres 
Patentes, par ledit Roi nôtre Seigneur & Mari fur ce 
oétroiées ; desquelles la teneur s’enfuit. 


qu’ils ne paffent par nosdits Roiaume , Terres & 
Seigneuries quelconques. Et pareillement ledit Sei- 
gneur, & fes Succeffeurs , feront tenus & obligez de 
| ne donner aucun paflage à aucun Prince, ou Princes 
Ean, par la grace de Dieu Roi de Navarre, Sei- | étrangers, qui voudroient paffer par leurdit Roiaume, 
gneur de Bearn, Duc de Nemours, de Gandie, de | Pais, Terres & Seigneuries, , Pour nous venir faire la 
Montblanc, & de Pegnafiel, Vicomte de Ch? Atelbon, | Guerre à nosdits Roiaume, Terres & Seigneuries quel- 
&c. A tous ceux qui ces prefentes Lettres verront ; | conques ; & s'ils n’avoient puiffance pour y refifter, 
Salut. Savoir faifons, que nous confiderant & con- | ils nous en avertiront , pour aprés leur aider de nos 
noiflant par effet les grands maux & inconveniens ave- | Gendarmes, & autres Aides, en maniere qu'ils ne pas- 
nus par ci-devant , & qui peuvent avenir à caufe des | fent par leursdits Roiaume, Pais, Terres, & Seigneu- 
divifions , qui ont été & font entre les Princes Chre- | ries SER ae 
tiens; & au contraire les biens innumerables & inetti- | Item. A été traité & accordé, 


que tous les Sujets 


DU DROIT DES GE 


X 


XY "enn (1) TR 
ANNO de, quelque qualité qu'ils foient dudit Seigne (1) F RA NO 
"TT fes Succeffenrs ; & de nous, & de nos Succel France: 


frequenter , fejourner, & | verront, Salut. 1 
r infi que bon | Couronne, & mêmeme 
douces, és | Couronnement, nôtre tres 
nent & fauve- | Prince d’Espa gne, Archiduc d'Autricl 
ment, fans que l'on leur puiffe mettre ou donner au- | devers nous, Henri, Comte de 
cun arreit, détourbier „ou empéchement en leurs p | Michel de Croy ,' Seigneur de 
fonnes , Marchandifes, & biens qu 1elconques >, en | fes Confeillers & & Chevaliers de 1” Ordr 
| 


1514. pourront dorenavant aller 
— — d meurer marchandement & autrement, 
1515. le leur femblera, par Te re, Mer, & Eau 

País & obéïff ince l'un de I’ autre, feurei 


e Vianden; 
Couf 


païant toutefois les Droits & Devoirs deüs & accoütu- | Michel de Pavie , Do&eur en The 
mez. PEglife de C ili 
Item. Auffi a été traité & accordé, qu'en cette | tre d'Hôtel; Mercurin de Gatti 
prefent Amitié , & Confederation, fonti& feront com- | Jean Caulier, Maitre des E 
pris les Alliez & Confederez dudit Seigneur » & de} Gilles Vandesdamme, fon 
nous, lesquels fe pourrc is mois , | & Procureurs fpecia 
& par Lettres Patentes Pun à l'a declarer le defir & affeétion qu "ila de vi 
| bonne, vraie, entiere, & patfaite Ami 

Auffia été dorenavant | davantage d'y Bis alliance de 
" | plai : z 

| 

| 


gneur, fes Ho s, & nous & 
nôtre Compagne, & nos Hoirs & Succeffeu 
tenus & obligez nommer. & comprendre le 
autres respe&tiveme Traitez, Alliances, A: 
& Confederations q nous traiterons c j 
ince, ou iat que ce foit. 
es chofes deffüsdites en le 
x fus écrites, traitées, & 
neur pour lui & fes Succeffeurs, & | 

jucceffeurs , chacun partant q 
, avons promis à & juré , | 
ons & jurons fur le fuft de la vraie Croix, & | 

ngiles de Dieu, pour ce manuellement par ( 

nous touchez, & en parole de Roi, & fur nôtre hon | puté de nôtre part, Antoine du Pra 
neur entretenir , garder , &, obferver® entierement de | Celier de France; Jean d’Albret 
point en point felon leur forme & teneur, fans par nous | gneur d'Orval; Odet de Foix, 
ni de nous venir, ni fouffrir venir au contraire,en | NOS Coufins; René, Bà 


Bárard de 
quelque maniere, ni par quelque caufe, couleur, ou | 4 Imbert de Batarnai, Sieur 


| chere & t 

quoi nou la mémoire la} 
oz | & ignage, d celui nôtre Coufin le 
it vivre non feulemen 


ices, en 


nce 


forme & 


caufes été contens c 
e Amitié & Mariage, 
r & traiter avec lesdits 
eureurs dudit Prince, avons comt 


Tu für c 


tendre à la 
mun 


lui touche & peut touche 


occafion que ce foit. Et outre, nous avons promis | de nôtre Ordre ; tous n ifeillers & 

& juré comme deflus faire ratifier, aprouver, & avoir {peciaux quant a ce. Lesq aprés plufieurs commu- 
pour agreable ledit Traité d'Amitié, Alliance & Con- | nications faites ne font finalement 
federation ci-deflus mentionné, á la Reine nôtre Com- | Condescendus à traiter, capituler Hes p: 


fignées de fa main, les Points, Articles, Chapitres , & Conv enánc D 


agne,, & de ce faire envoier Lettre 
2 ^. " 1 
en la forme & maniere, qu'il eff ci- aprés declare 


& fcellées de fon fcel, dedans le premier jour de Juin 
prochain venant, & à tout ce que dit eft, entant que à 
nous & à nos Succefleurs touche, & peut toucher, te- A U nom & loüange de Dieu nôtre Createur 
nir & entretenir, avons obligé ES obligeons par cesdi- glorieufe Vierge Marie, & de toute la Cour cele 
tes prefentes tous & chacuns nos biens; meubles & im-|te, Amen. A tous prefens & ir, foi i 
ubles , en témoin de ce avons | Manifelte, comme tres-haut & tres-puiffant Prince 
igué cesdite > Par la grace de Dieu Prince des 
nôtre feel; & nous.a bail neur de tout ce Archiduc d'Autriche, naguere venu en âgé de p 
que deffus Lettres Patentes fi (a € té, étant par la tres-Sacr 
de fon fcel. Donné . jour de Mars, | Seigneur & grand-Pere, émancipé , & mis hors de tu 
i figué dedan pli, JEAN. Et az\ le & maïnbournie, & aiant pris à foi l'entiere admini: 

s ar le Roi, DE La Tv S. tration & jouiffance des Pais, & Seigneuries à lui 
partenans de la fucceffion de feu tres-recommandé 
Our eft-il, & que nous enfüivant le vouloir du | memoire le Roi DomPhilippes de Cattille fon Seigneu 
Roi nôtredit Seigneur & mari, & parles confider & Pere, & Fils dudit Seigneur Empereu defirant 

tic hs esdites Lettres declatées , Cejourdui, avons rati- | fesdits País & Sujets entretenir en bonne Paix, Union, 
avons eú & avons pour agreable le- & tranquillité, c cor ant que quafi en un m VN ins 
nce & Confederation par nôtredit Sei- | tant, & au méme tems, tres- hault , tres-excellent, & 
ait, conclu ,& paffé avec ledit trés-Chre- | tres-puiffant Prince François, ‚premier decenom, Be 
en Rol, à avons promis. & juré, promettons & ju- Chretien Roi de France, a été élevé à la Dignité Rc 
rons für la Sainte Croix & Evangiles. de Dieu , ma- | le, & fuccedé à la Couronne, & que pour la corres- 
nuellement par nous touchez, & en parole de Reine, | pondance & viciffitude desdi ites fhe ceffions , contempo- 
entretenir , garder, & obferver entierement ledit 'Trai- | tances, avec la conformité de Pa âge en jeuneffe desdits 
té d'Alliance & Confederation de point en point, felon | deux Princes, entre lesquels n'avoit encore été entamé 
fa forme & teneur, fans par nous venir, ni foufftir ve- | aucune pique ou inimitié, & ne s'étoient en rien offen- 
nir au contraire, en quelque maniere , ni par quelque | fez l’un l'autre , ains auroïeñt la carte blanche d’ 
caufe, couleur, ni occafion que ce foit. En témoin | côté & d'autre, il esperoit par volonté divine fe pouvoir 
de ce avons figné ces prefentes de nôtre main, & icd trouver la conformité,union, & viciffitude des com- 
mettre nôtre {cel. Donné en nôtre châtes 1 de Pau, munes intentions & volont , intrinfeques desdits Sei- 
26. jour de Mai, l'An 1515. né, CA Ben © | gneurs, pour les joindre & allier perpetuellement en- 
: Par la Reine?l 1 "Evéque de Conferans , & nn au bien & augmentation de toute la ch ofe pu- 
Scigneurs de Gerdereft, Senéchal de Bearn, & | blique Chretienne, & exaltation de la fainte 
Andovins, & autres prefens, DE Domec que; icelui Seigneur Prince ait poar 
| ledit Seigneur "Roi; haut & puiff 
| Comte de Naffau , & de V nden, Seigt 
XCIV. | & Meflire Michel de Croy , 


prefentes de nôtre main, & fait mettre | Char 
ledit Sei 


ée Majefté de PE mpereur,, fon 
im 


le 2 


Breda, 
-Py, fes 


Chambellans , Confeillers, & ( rs de fon O 


de la Toifon d'Or, & autres fes Ami 
le Maria Jo Cx , y 7, d tet 51 42 
e. Mariage de San ARLES d'Autriche, d | deurs, tant pour rendre fon devoir de ce qu'il tient en 


-Roi d' Espa; avec Mada- | fief de la Couronne de F que pour Jui fi pp lier 
RENE de Fy le b du ? Roi Lovıs | d'avoir ledit Sieur Prince, , & Sujets,en bon- 
me tems une decifion de tous | ne Amour, Amitié, & I & pour fonde- 


lifferens entre le Roi de France ES ledit | y bids HUM 
ca e 1 ne fut mis jon; fi 
M | tx) Ancın des A iat mis à exécution; fi ce ; 

| 

| 


les 


CHARLES, (9 une Ligue offe 


"fi 


EJEA- | un Article fecret, qui n’eft pas contenu ici, & qui porto 
fiv e entr eux. A Paris lez4. Mars IfI4. [E R E- | ur du Prince d'Orange, qui étoit élevé 


nt eu de repos 
DERIC LEONARD, Tom. Il. pag. 117.] dere 2 


CORPS DI PL 


ireté &-perpetucl lien d 
& accorder à Maris 
que Jedi it Sei 


200 


ment 


S 
& 


»urre 
ié; les quel- 


le 


le: 


tems prefent choilir en toute la Chretien 
offres & requêres ledit Se 
reables , méme confider: 
xtrait de fleurs de lis & 


Prince é 


gneur 


descendu d’Empereurs, 
que par | 
qui 


s fucceflions at 
luifont apparentes de lui 
és, a & eft apparent d'avoir tant de 


beaux, 


& grands: Pais , Roia umes & Se gneuries , que ledit 
Sieur Roi de prefent ne pot “plu hautement, ni 
plus grandement allier par Mariage madite Dame R 

née, qu'avec ledit Seigneur Prince des Espagnes, & 
qu'il n'y a nul lien plus ferme, ni plus ftable, pour la 


perpetuation & entiere confervationd' Amitié, & Union, 
entre lesdits Sieurs Roi & Prince, que par alliance & 


conjonction de Mariage, qui felon Dieu & felon 
nature; & aufli confiderant , que les, País dudit 
gneur Prince font voifins & contigus aux País & Roiau- 


me dudit Roi tres-Chretien, & que felon les admones- 
hens que le Prince des Philofophes , Ariflote, bail- 


oit à Alexandre 
tretenement des Roiaumes, Seigneuries, & chofes pu- 
les Amitiez , Alliances, & Compagnies fe doi- 
vent faire, conftituer, & établir entre ceux , qui font 
fants , & foi aider les uns aux autres, & qui font | 
voifins, & fe peuvent, voir & conferver ei 
foudainement fe fecourir, comme font lesdits Sieur 
Roi tres-Chretien, & Prince des Espagnes, en faifant 
laquelle Amitié & Alliance, foit vrai femblable que de 
tant plus elle doit être perdurable, & porter bon fruit, 
puisque | aracine eft entiere, & non infectée d'aucune 
pique ou ini imitié. 
tion, fondement perpetuel, 
celle Amitié, gangs Union, & Intelligence, entre 
les Deputez dudit Sieur Roi, & les Ambatfadeurs du- 
eur Prince, fous les bons plaifirs desdits Sei- 


dit oe) 
gneurs Roi & Prince, ont € 
Mariage & Amitié, en la forme & maniere quis’ 
fu 


Premierement. Que le Roi & la Reine fa com 
autorilée comme il 
& confentement, en parole de Roi & Reine, & p: 
folennelle ftipulation promettront & jureront fur la 


ne, 


appartie ent, d'un commun accord 


vraie X & furles Saints Evangiles de Dieu, par 
eux & chacun d'eux corporellement toüchez , & en la 
prefence du Saint Sacrement de l'Autel, & vrai Corps 


denótreSauveur & Redempteur Jefus- Chrift , fous les 
peines & obligations ci-deffous contenues & écrites, 
aire, & procurer par effet, que Madame Renée, Sœur 
de ladite Reine, & belle- Sœur dudit Roi tres- Chretien, 
aprés qu'elle aura accompli l’âge, de fept ans, & durant 
la huitieme année de fondit âge, fera fiancée par paro- 
les.de futur à Monfeigneur le Prince d'Espagne, & 
aprés icelle Dame Renée venué à l’âge de ipa Ans 
complets, elle par parole de prefent prendra pour fon 
legitime Mari & Epoux , ledit Seigneur Prince, avec les 
folennitez fur ce requifes , fi & entant que nôtre Mere 
Sa ainte f accorde & confente. Semblablement, 
] Monditfieur le Prince , en vertu 
du pouvoir qu'ils ont, & eux faifans forts pour ledit 
leur maître, auquel ils feront ratifier 
i inb lable forme tout le contenu en ce 
t & jureront en la méme maniere que 


ant le Japs « de la huitiéme année de fon- 
€ ague , par Procureur 
B! 

nt de TE pouvoir & a? fpecial , 
e Dame Renée par paroles de futur, & aprés icel- 


Dame venué en âge de douze ans complets, Mon- 
tfieur le Prince par par de prefent , avec les fo- | 
leunitez fur ce requifes , prendra madite ea Renée 
àF emme & Epoufe, fi & entant que nôtre Mere 


& confente. 
de nó 


life s'y accorde Lequel Mar 
folennifé en face Mere Sainte 
ans deux mois aprés que icelle Dame aur; 
compli P âge de douze ans ; & au cas que pour la fo- 
erfeétion dudit Maris ; fullent neces- 


is & dépens du Roi & de la Reine, avant 
les: & aprés que ledit Seigneur Prince 
aura en perfonne,ou par Procureur > époufé 
ame Renée par paroles de prefent; feront tenus 
ur Roi & Reine , pour l'a 
re mener & conduire icel 


le Dame 


e le Grand, pour la confervation & en- | 
> P 


Pour ce elt-il que pour l'introduc- | 
& indiffoluble feureté d’i- | 


ifez les Articles desdits | 


it icelle Dame Renée accompli l’âge de | 


fiancera | 


ires aucunes pe fes, el Mes feroient obtenués & im- | 


ccompliflement | 


LOMATIQUE 


ment , 


rendre à leur s & dépens ¢s ais 
le Prince d'Espagne, a favoir en Ja Vil- 
s que Mondittieur le Prince foit pou 
lors.en la Comté de Flandre, ou en fes País à l'envi- 
; & 3 au cas i pour lors ledit Seigneur Prince foit 
ou autre lieu en Espagne , le Dame ter 
les de Baionne ow Narbonn I 
Prince ; & ns deux m 
aura douze ans PORC 
Dame Renée, tant pour le d 
; pat ternel & maternel ; que pour la dot 
icelle appartenant du côté de la Couronne, comme 
Fille de Roi, icelle Dame aura fix cens mille Ecus 


it fucces- 


d’or di poids au foleil, desquels fix cens mille 
d'or, le Roi baillera en argent comptant, à Mondit- 
feigneı ur le Prince, cent mille écus d'or au foleil, au 


ion & confommation dudit Maria- 
ge; lle écus d'or au foleil au bout de 
Pan, & icelui complet & revolu. Et pour les qu ire 
ceus mille écus reftans, aura icelle Dame la Duché de 
Berri, enfemble toutes fes appartenances & dépend 
| ees, BOUE en ous r fes mains fans que le Roi yxe- 
> fors la Souv RES PHomma 
's cate drales, & autres de fondation ro 
iaux, & ceux dont par gero. la con- 
partie üt à fes Jug 
it-Pierre-le- Monttie 
rs a Sel, ledit Sieur Prince & Dar 
t par grace, & en prendront Lettres en la 1 
niere que font les autres Princes de France, & 
tant pour elle, que pour fes Hoirs & Succeileu 
nos & femelles descend: ins. ve 


Jour de la folennifa 
ge; & autres cent mi 


n- 


| 
| 
| pOnguess 


a paier po ur une fois par ledi it Sie pk oil ou a fes Succes- 
feurs. e laquelle Duché de Berri, en la q 
deffus, comme chofe dotale, & fous la cha 
at, jouira Monditfieur le Prince d'Espagne, 
| tinent que icelle Dame Renée qu fe ra renduë 
| vrée , & que ledit Mari ; 
| comme dit eft. Et outre “Ce, EE ts 'Seign ur Roi & 
| Reine feront tenus meubler vétir, & enjot J 
| Dame Renée, de bons & fafüfans meubl 
joiaux , felon qu'il artient à tell 


appa 
appa 


€ 
Dignité Roiale; moiennant ce que deflus, madite Da- 
e de 


me Renée, elle venué audit 
du confentement & autorité dud 
Mari, & avant la confommatic 

noncera entierement à tous droits de fucceffion p 
nelle & maternelle, & autres que :lconques , qui lui ap- 
partiennent de prefent, pour quelque caufe ou Occafion 
que ce foit, & qu’elle pourroit pretendre , demander, 


ans complets, 
o» Epoux & 
i dudit Maria, 


e 


ou quereller esdites fi sceflior as fur les biens de la 
Couronne y comme Fill ance, avec les feurete 
qui feront lors avifées par ls P. Et quant aux 
fucceflions collaterales & transverfale , qui lui pou 


roient écheoir ci-aprés, pource que lesdits Ambafla- 
deurs dudit Seigneur Prince perfiftoient de les referver, 
& qu’elles demeuraffent faines & entieres i & de la y 
du Roi étoit perfifté, que icelle Dame dit auffi à icel- 
les renoncer, & quitter toutes fucceflions, non feule 
ment €cheués , mais aufli aux fücceflions futures, 
qui lui pourroient Écheoir ci-aprés; a été 
cette difficulté. fera refervée jusques au tems d 
| fiançailles, & lors entre lesdits Sieurs Roi & Pri: 
| ra appointé & declaré, fi ladite renoncia 
ceffions futures fe devra faire, ou non. Reciproque- 
ment du côté de Monditfieur le Pri ince, fera ladite Da- 
me Renée doiiée de la fomme de vint- cing mille éc 
d'or au foleil de rente annuelle, fa vie durant, qui loi 
fera affignée par Mondi itfeigneur le Prince, ou fes he- 
ritiers „de ans fes Pais étans du reffort du u Roi, fi avant 
que faire fe pot urra; & le refte és um: 
les maifons & Fortereffes pour 
y en aura une meublée ainfi qu'il appartient” à fon état, 
pour fa demeure ; ; laquelle maifon , & toutes utres, 
qui lui feront baillées &affignées ‚elle fera tenue main. 
teni, & entretenir en bon. & fuffifant état , comme 
uairiere & viagere doit & eft tenué de faire. Et fi le 
cas avenoit que Monditfieur le Prince a jour & 
heure de fon trépas für actuellement Roi de Caftil 
nant & pofledant icelui Ro aume, le Doiiaire de ms 
dite Dame fera de trente mille écus d'or au foleil 
rente annuelle fa vie durant, & l'affigner comme des- 
fus: & fi le cas avenoit, que aprés la confommatio 
dudit Mariage , madite Dame Renée allât de vie 
; avant “Monditfeigneur le Prince fon mari; fa 
delaifler enfans procréez dudit Mariage, en ce cas la 
te Du 


& 


de 


pa 


ns 


ANNO 


ANNO 


1514. 


Lj15. 


DU DROIT DES GENS, 


te Duché de Berri retournera au Roi, ou à fes Succes- 
feurs de la Couronne, & d’icelle fomme de deux cens 
mille Ecus, les cent mille demeureront avec les meu- 
bles & joiaux à Monditfieur le Prince, & aux fiens, à 
la charge de paier les dettes contraétées durant ledit Ma- 
riage; & les cent mille Ecus feront rendus au Roi, ou 
à tes Succefleurs, en deux ans confecutifs aprés le tré- 
pas d'icelle Dame, à favoir par chacun desdits deux 
ans, cinquante mille Ecus. Et par le contraire, fi 
Monditfeigneur le Prince alloit de vie à trepas, furvi- 
vant madite Dame Renée, elle renoncera dedans Pan 
du decés lesdits deux cens mille Ecus ; ou ce qui en fe- 
ra paié , icelui Duché de Berri ou ce qui aura été baillé 


Sr RER | 
pour le rachat outre fondit Doüaire, € auffi gagnera & 


emportera les meubles, habits, bagues, & jojaux qui 
feront baïllez & deputez à l'ufage de fa perfonne, & 
ne paiera aucunes dettes. Que s'il avenoit, que Dieu 
ne veuille,que madite Dame Renée venué en âge de 
puberté, en voulút confentit ou proceder au parfait & 
confommation dudit Mariage, ou que ledit Mariage 
rompit par le Roi, la Reine, ou autre de leur part; 
durant la minorité & pupillarité de ladite Dame, ou 
que par autre moien quelconque à faute ou coulpe du- 
dit Sieur Roi, de ladite Reine, .ou d’icelle Dame Re- 
née, ledit Mariage ne fortit effet , en ce cas ledit 
Sieur Roi & Reine, & chacun d'eux entant qu'il lui 
peut toucher, confentent dés maintenant, pour lors, 
& déflots pour maintenant, que le Comté de Ponthieu, 
Villes dé Peronne, Mondidier & Roie, Saint- Quen- 
tin, Corbie, Amiens, Abbeville, Montreuil, le Cro- 
toi, Saint-Valeri, Dourlens, les Châteaux d'icelles, 
leurs appartenances & dépendances, demeurent & ap- 
partiennent à Monditfieur le Prince d'Espagne; & dés 
maintenant en ce cas, le Roi cede & transporte audit 
Sieur Prince lesdites Comtez , Villes & Châteaux, 
Seigneuries, Chátellenies , avec toutes leurs apparte- 
nances & dépendances, droits & actions qu'ils preten- 
dent; ou pourroient avoir fur icelles. Et pour l’en- 
tretenement de ce que dit eft, le Roi fera que les 
Gouverneurs, Baillifs, Capitaines, & Chátelains des- 


dites Comtez, Villes, Châteaux, & Chátellenies des- | 


fusdites , par fon expreffe ordonmance , & en les quit- 
tant quant à ce de leurs fermens & promefles, pro- 
mettront & jureront aux Saints Evangiles de Dieu, 
par eux corporellement touchez, & en la preferice du 
Saint-Sacrement de PAutel, & de la vraie Croix, 
qu’en cas de rupture dudit Mariage, par faute du Roi, 
de la Reine, ou de madite Dame Renée; iceux Gou- 
verneurs , Baïllifs, Capitaines , & Chátelains cha- 
cun endroit foi, bailleront , & delivréront purement 
& liberalement, fans contredit ou empéchement quel- 
conque és mains de Monditfeigneur le Prince d'Espa- 
gné, ou de fes Commis & Deputez , lesdits Comtez ; 
"Villes, € Châteaux, Seigneuries, & Chátellenies des- 
fus declarées, & toutes leurs appartenances & dépen- 
dances, pour en jouir par ledit Seigneur Prince, fes 
Hoirs ; & Succeilèurs à perpetuité , comme de leur 
propre chofe, fans en attendre aucunes Lettres ou Or- 
donnances dudit Seigneur Roi, en baillerdnt lesdits 
Gouverneurs, Baillis ; Capitaines , & Chätelains de 


ce que deffüs leurs Lettres & Scellez à Monditfeigneur | 


le Prince, en eux foumettant & leurs biens à la Juris- 
diétion & coërtion des Cenfures Ecclefiaftiques & Apos- 
toliques, en la meilleure forme qu'il fera avifé; les- 
quels Scellez ainfi baillez , s'il avenoit que avant la per- 


fe&ion dudit Mariage, & accompliffement des cho- | 


fes deffusdites , aucun desdits Gouverneurs, Baillis, 
Capitaines, ou Chätelains , qui auroient baillé lesdits 


Scellez allaffent de vieà trépas, ou fuffent demis & de- | 


pofez de leurs états, ceux qui feront fubrogez en leurs 
lieux, avant de prendre la poffeffion desdits Offices, fe- 
ront tenus faire à Monditfieur le Prince femblables pro- 
mefles & fermens, & en baillét femblables Scellez. Pour 
plus gran: ureté des chofes deflusdites, le Roi fera 
par effet que Jes Princes de fon fang & du Roiaurne; tels 
que Monditfieur le Prince d'Espagne voudta nommer, 
jureront & promettront für leur foi & honneur ; les 
mains touchées és Saints Evangiles de Dieu, & en la 
prefence du Saint Sacrament de l' Autel; de tenir main par 
effet à Pentretenement de ce prefent Traité, fans faire, 
ou fou étre fait aucune chofe au contraire; & en 
cas de contravention de la part du Roi & de la Reine, 
ou de madite Dame Renée, promettront de non les ai- 
der, aflifter, ou favorifer, ains au contraire porte- 
ront toute aide , faveur, & affiftance à Monditfieur 
le Prince d'Espagne, & fes Sujets pour l'entretenement 
dudit Traité, nonobftant leur fermens & promeffes 
qu'ils pourront avoir envers le Roi ; desquels par ce 
Tom IV. PART. L 
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Traité en cas de contravention , ils demeureront quit- 
tes & exemts desdites promefles & fermens. Bailleront 
auffi lesdits Princes du fang, & autres Princes du Roiau- 
me, qui feront denommez; leurs Lettres & Scellez ‚fe 
foumettant pareillement à la Jurisdiction & coërtion 
desdites Cenfures Ecclefiaftiques & Apottoliques , en la 
forme qu’il fera avifé. Outre ce, lesdits Princes, & 
autres Seigneurs du Roiaume aians biens & her: y 
Pais de Monditfeigneur le Prince, & même Meffieurs 
les Ducs & Ducheffes de Vendosme € de Longuevil- 
| le, Madame la Gomteffe de Vendosme ; Louis 
fieur de Vendosme, Prince de la Roche, le Seigneur 
| de Laval, & autres femblables , obligeront & foumet- 
tront pour l'entretenement de ce prefent Traité, quant 
audit Mariage, leursdits biens , Terres, & Seigneuries 
| tenués & mouvans en fiefs, ou arrierefiefs , de Mon- 
ditfieur le Prince, à peine de les perdre & confisquer 
| à perpetuité au profit de Monditfeigneur le Prince & 
des fiens; en cas de contravention dudit Mariage du 
côté du Roi, de la Reine, ou de ladite Dame René 
| & bailleront auffi de ce leurs Lettres & Scellez cont 
| nant ce que deffus; avec femblables föumiflions & cen- 
| fures. Afin que la chofe foit plus ftable, du confen- 
tement dudit Seigneur Roi, douze des bonnes Villes 
| du Roiaume; telles qu'il plaira à Monditfieur le Prin- 
ce de nommer, confentiront autant qu'en eux eft au- 
dit T'raité de Mariage, & icelui agréront; & renon- 
ceront à tout ce que ci-aprés ils pourroient dire ou al- 
leguer au contraire; & de ce bailleront leurs Lettres & 
Scellez, par lesquels ils promettront eritretenir cedit 
Traité, & tous les Points & Articles y contenus. Et 
s'il avenoit; que Dieu ne doint, que le Roi, la Reine; 
ou ladite Dame Renée; y contrevinffent, en ce cas ils 
ne les aideront; ou favoriferont , ains au contraire don- 
neront toute aide; faveur, & afliftance à Mondit Sei- 
gneur le Prince d'Espagne, & à fes Pais & Sujets, pour 
ledit entretenement de ce Traité, nonobftant les fer- 
mens & fidelitez, qu'ils ont envers le Roi, desquels; 
quant à l'effet de cette obligation , & feureté pour la 
| confervation dudit Mariage, ils demeurerorit quittes & 
exemts. Et pour plus grande corroboration desdites 
promeffes & feuretez dudit Mariage ce prefent Traité 
fera paffé par le Roi en fon Confeil, enregiftré & veri- 
fié en la Cour de Parlement à Paris, és Chambres des 
Comptes Genéraux für le fait de la juftice des Aides & 
du Trefor; en la prefence & de l'exprés confentement 
| du Procureur du Roi. Toutes lesquelles folennitez ; 
feuretez, & promeffes le Roi fera entierement, & par 
effet accomplir, & en fera delivrer loiaument, & de 
| fait les Lettres & Dépêches necefläires dedans trois mois 
prochains; & dés maintenant en la prefence des Am- 
| baffadeurs de Monditfeigneur le Prince y étant led: 
Seigneur , en forme & maniere que deffus, fera le 
ferment & promettra par icelui , d'entretenir & obfer- 
| ver toutes lesdites promefles, & tout le contenu en cé 
prefent Traité, fous l'hipoteque & obligation de tous 
& quelconques fes biens prefens & à venir, fous le mé- 
mé ferment, ledit Sieur renoncant à tous privileges & 
exemtions, en vertu desquels il voudroit ou pourroit 
dire être exemt des Cenfures Ecélefiaftiques , & ne pou- 
voir être contraint par icelles; & aufli à toutes dispen- 
fations qu'il pourroit obtenir de nôtre Saint Pere le Paz 
pe, ou des Saints Conciles generaux ; & auffi renon- 
| cant àtoutes Conftitutions & Edits Roiaux ; Ordonnan- 
ces faites, ou à faire; contraires du prejudiciables à ce 
que deffus ; fe foumettra lui; fes Hoirs & Succeffeurs; 
| & leurs biens quelconques, à la Jurisdiction & coër- 
tion Ecclefiaftique de nôtre Saint Pere, & du Saint 
Siege Apoftolique , pour y étre contraints par toutes 
Cenfures d’Eglife, comme par Juge competant élu & 
choifi du confentement des Parties; & que dés main- 
| tenant ledit Sieur en dérogeant à fon privilege pout 
| Pobfervation desdites promefles, feuretez , 
nemens dudit Traité, s'oblige en là forme de 
bre Apoftolique, & paffe procuratión {pe 
| vocable, pat laquelle il conftitué Procureurs irrevoca 
bles en Cour de Rome, tels qu'ils feront prefentement 
denommez, pour € au noni du Sieur pardevant nôtre 
| Saint Pere, & le Saint Siege Apoftolique , conteffer 
| judiciellement tout le contenu en ce prefent Traité, & 
| fubir condannation fpontanée à l'obfervance qu 5- 


1e des 
fus , fous la peine desdites Cenfures jusques à l'Interdit 
| inclufivement; & de tout ce que dit eft, en baillera Los 
Lettres & Scellez ,enla meilleure forme qu'il fera avi- 
fé. Par le coritraire , s’il avenoit, que madite Dame 
| Renée venuë en l’âge de douze Ans complets, Mon- 
ditfieur le Prince d'Espagne ne vouluft proceder à la 
| confommation & folennifation dudit Mariage; ou que 
; Ce 4 
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t Mariage rompift par fa faute; en ce cas Mondit- | & fi le Roi ou Monditfieur le Prince, veulent ci-aprés Ar o 


igneur le Prince dés maintenant , cede & transporte | faire quelque jufte conquête, icelui d'eux , qui la vou- 
i | 1514. audit Sieur Roi les Comtez d'Artois & Charolois dra faire, la communiquera à Pautre , & 
| m s { s'entr'aider felon que par eux lors fer 
te Amitié font compris les Alliez, Amis 
rez de chacun desdits Seigneurs Roi & Prince 
en dedans fix mois; s'ils y veulent étre compris 
tenus en faire declaration par leurs Lettres P2 
TUE Lettres, & Scellez , qui fe doivent bailler de la part du | les envoier à celui, qui les aura denomme 
| Roi, & en la méme forme & fubftance, à favoir tant € favoir à l'autre; lesquels Allic 
des Scellez & Promefies des Gouverneurs , Baillis, Ca- | derez ; feront nommez dedans huit jours par chacun 
pitaines & Chátelains desdits Comtez d' Artois desdits Sieurs Roi & Prince, & fi aucuns d sdits Alliez, 
rolois, & autres Places deflus obligées & a: Amis, & Confederez, étoient refufans ou dil 
dit entretenement, que des Scellez & Promefles des | bailler leurs Lettres declaratoires de 
Grands Maîtres, Vaffaux & Sujets des Pais de Mon- 
ditfeigneur le Prince, & méme de ceux , qui ont des 
biens fous la fujetion du Roi; aufli des Scellez & Pro- 
mefles d ats , & femblablement les 
fera verifier, enteriner & enregiftrer en fon Grand-Con- 
feil à Malines, en fes Finances, & en fa Chambre des 
Comptes: Et fera Monditfieur le Prince femblables fer- | Roi rendra en foufrance les foi & hommas 
mens, obligations, renonciations, & foumiflions aux | Prince d'Espagne eft tenu lui 
Cenfures , conftitution de Procureurs en Cour de Ro- | tez, Terres, & S gneuries qu'il tient fous fon obé 
me, & de toutes autres chofes endroit foi, & felon ce | fance, jusques à ce que ledit Seigneur Prince d'Esp 
que le peut toucher; en la méme forme & fübftance à gne aura l’âge de vint ans; & neanmoins, fi cependa 
laquelle s'obligera ledit Seigneur Roi , comme dit eft; | 1! fe trouve eri perfonne avec le Roi , lui pourra faire 
& à même tems. Lesquelles feuretez , obligations,fou- | lesdits foi & hommage, & à ce fera par ledit Sieur re- 


en- tenus y 5 I 4. 
A cet- ae 


; 1315 


M 


í miffions, & peines; fortiront leur plein & entier effet; | cu. Et pource que en enfuivant le Traité de Cambr: s 
fi entant que lesditsSieurs Roi & Prince dedans la hui- les Deputez du Roi, & de Monditfeigneur le Prince 
tieme année dudit âge de madite Dame Renée, & | fe font trouvez & affemblez és Villes & Citez de Tour- 
avant lesdites Fiançailles , foient d'accord , & aient ap- | nai & Cambrai; pour traite »appointer , & c er plu- 


| i 
pointé de ladite renonciation pour les fucceffions futu- | ficurs doleances & plaintes faites d’un côté & d'autr 
res, foit de laiffer icelle renonciation future, ou de la | touchant les Jurisdictions, Reffórts , & Souverair 
; & au cas que lesdits Seigneurs Roi & Prince ne | des Comtez de Flandre & d'Artois ; en quo; 
fe puiffent appointer & accorder d'icelle renonciation | difoit & maintenoit être foulé & empêché, 
future, & pour ainfi n'y auroit espoir de la perfection | Affemblées & Communications „a été par lesi 
dudit Mariage, en ce cas, lesdites Parties , quant au- | mis & Deputez appointé de plufieurs desdi 
dit Mariage, demeureront en leur liberté , & feront | & plaintes ; afin que c aprés un chacun fe puiffe 
lesdites peines & feuretez de nul effet: Et quand à l’e- | & conduire felon la raifon, fans rien entrepren 
tretenement du furplus de l'Amitié, & Alliance con- | uns für les autres ;& afin que toutes lesd 
tenue & declarée en ce prefent Traité, demeurera en | mifes en avant, & autres que l’on y pourroit mettre ,& 
fa force & vigueur, quant à tous les Articles & Points | dont Pon, fe voudroit plaindre, puitlent ét ; 
y contenus, nonobftant la rupture dudit Mariage: nées, decidées, & appointées , lesdits Sieur 
ltem. Que une ferme , enticre, feure; & parfaite | leurs Deputez au premier jour d’Aouft prochainement 
Union, Intelligence, Confederation , & Amitié, eft | venant, en la Cité d'Arras , avec pouvoir fi 
aite & concluë entre ledit Sieur Roi, & fes Roiaume | icelles vuider; decider, & determiner , & 
& Sujets, d'une part; & ledit Seigneur Prince d'E dr: à envoier audit jour; paiera pour tout 
gne; Archiduc d'Autriche, fes Pais, Terres, Seigneu- | terefts; & dommages > à celui q 
ries, & Sujets, par lui à prefent poffedez, fes Roiau- | fomme de dix mille Livres tourno: ;& 
mes, Pais, Seigneuries , & Sujets qui lui font fucce- | & appointeront des Hommages, Reflort, Jurisdi@ion ; 
venus, & échus, $ ceux qui ci-aprés lui pour: | & Droits pretendus par Monditiieut le Prince és Com 
roient fucceder, avenir, & écheoir , incontinant & à | tez de Boulogne, & de Guines, avec les pertes, dom- 
mefure qu’ils lui feront fuccedez, d'autre; par laquel- mages, & interefts, qu'ont fupporté les Marchands du 
| le iceux Seigneurs Roi & Prince, & leurs Hoirs, s’en: | Roiaume, & des Pais de Monditfieur le Prince, du- 
tr'aimeront, cheriront , & oriferont l’un l’autre; | rant la Guerre d'entre les Roiaumes de France, & 
comme bons parens & amis, en mettant en oubli, & | d'Angleterre: & dedans. lequel premier jour d’Aouft 
aboliflant toutes injures , rancunes , haines € malvei feront par Monditfieur le Prince; envoiez, & illez 
lances; de fait & de parole, fi aucunes avoient été le | és mains de Commit aires, qui feront ordonnez de par 
tems paflé entre leurs Predeceffeurs; au moien de la- | le Roi à ladite journée, les noms de ceux dudit Roiau- 
quelle Amitié, Union; & Intelligence, les gens d'E | me; qui auront fait lesdits dommages, & dont on fe 
glife, Nobles , Marchands ; € autres Sujets desdits | plaint, afin qu'ils foient évoquez & à pellez à icelle 
Seigneurs Roi & Prince; pourront hanter, communi- |journée ; pour en répondre, & en cas de défaut ou 
| quer, & converfer marchandement , & autrement les | contumace, y eftre procedé par lesdits Commiffaires à 
uns avec les autres ; és Roiaumes , Pais, Terres, & | ladite journée; felon qu'ils aviferont être à faire pour 
Seigneuries desdits Seigneurs ; méme mener & con- |raifon. Le femblable fe fera de la part du Roi, aux 
e par Mer, Eaux douces; & par Terre, esdits Roiau- | Commiflaires de Monditfieur le Prince; de ceux, dont 
mes, País, Terres, & Seigneuries , toutes manieres | aucuns Marchands du Roi fe plaindront: En contem- 
de vivres, danrées, & Marchandifes ; en bonne feure- | plation d'icelle Amitié, Monditfieur le Prince, & fon 
té, en paiant tant feulement les anciens tonlieux , pea- | prochain Hoir mâle descendant dudit Mariage, joui- 
ges, pallages, debites, & autres droits ; que de toute |ront, poffederont, & prendront de gface & pardon du 
ancienneté l'on a accoütumé paier; fans les contrain- | Roi, à leur profit chacun an, l’aide ordinaire d'Artois; 
dre à paier les impofts & fubfides mis fus durant les que Pon dit Pancienne compoñtios d'Artois, à commen. 
Guerres, ni autres quelconques impofts depuis dix ans, | cer dés Ie premier jour de Decembre dernier paffé ; par 
foit l'écu d'or fur le tonneau de vin; Pimpoft ou | les mains du Receveur commis par le Roi, & par leur 
congé für le fel, ou autres quelconques, & avec ce, | fimple quittance, en la forme & maniere accoûtumée 
moiennant lesdites Alliances , Confederations; & Ami- | du tems du feu Roi de Cañille ; Pere de Monditfieur 
il tié, le Roi & Monditfieur le Prince feront tenus aider | le Prince, parmi ce que Monditfieur le Prince d'Es- 
| & affifter l'un l’autre, à la garde, tuition, & défenfe pagne baillera Lettres au Roi fignées de fa mair > & 
de leurs Roiaumes, Pais, Terres, Seigneuries, & Sujets, | fcellées de fon Seau, par lesquelles il confeffe icelle 
que à prefent ils tiennent & poffedent, leur font échus compofition apartenir au Roi, & qu'il l'a & tient par 
& écherront ci-aprés, contre ceux qui offenfer & inva- | don & grace de lui; & ce afin que par longue fücc 
der les vondront, aux dépens toutefois de celui qui de- | fion de tems; Pon ne puiffe dire icelle apartenir à 
mandera l'aide, & ne peuvent & ne pourront le Roi, | lui Sieur Prince, & l'avoir preferit, Er fi con 
ni Monditfieur le Prince, par eux ni par autre, directe- | accorde le Roi ; que Monditfieur le Prince, & fon 
ment ou indireétement , favorifer les ennemis l'un de | Hoir mâle iflu de ce Mariage , puiffent lever & exiger ; 
Pautre, de Gens d’Armes , d'argent, d'Artillerie, de | ou faire lever & exiger toutes & chacunes les aides & 
biens, paflages, vivres, ni autres chofes quelconques, | fubfides, qui leur ont été ou feront ci-aprés confen- 
€h facon que ce foit, le tout fans fraude & mal-engin; | ties, & accordées par les Etats du País & Comté d'Ar. 


| . tois, 


ANNO 


SIS. 


LS IA. 


tois, fans que pour les lever il leur convienne apr 
chacun accord & confentement avoir Lettres du Koi, 
finon de dix Ans en dix Ans, pour. lesquels premiers dix 
Ans, le Roi leur f er & de 


fes Lettres. Qi 
& Seigneuries de Noiers, fuge unen: Ch 
la Perriere , avec os & dépendances, 


pource qu ’elles ont été baillées. & transportées à ] 
dame de Savoie, Tante de Monditfieur-le Prince d 
pagne, pour une portion de fes droits maternels , & 
Roun en jouir fa vie durant feulement , & aprés fontré- 
pas le tout doit retourner à Mondi 
atx fiens, madite. Dame jouira du bel 


e de cette 


Amitié, & Alliance, en laquelle elle fera nommément 
comp vec tous les Pais, & Sujets qu'elle tient, 
refervé quant au Domaine de ladite Seigneurie: de 


Noiers, qui demeurera és mains du Duc & Ducheffe 
de Longueville 
tenués & d 


es au Traité de Cambrai; en faifant 
part ce en quoi ils font pour ee tenus en 
tu dudit "Traité de Cambrai, 
la part de madite Dame de Savoie a 
levée desdits. Comté, Seigneu 
s, enfemble les prifes, & lev 
iainmife, attendu la contradi 


& Grenier à fel 


diétion 


aite de la part de 


raires , tel- 
lement qu'il n Veit bonnement poflible pour le pref nt 
aire icelle mainlevée fans connoiffance de ES été 
avifé pour non empêcher la conclufion du furplus dé 
ce prefent Traité , que madite Dame baillera fur ce re- 
quête au Roi, lequel lui fera 
ve juítice , fommairement & de plain ans figure de 
procés. Er femblablement lesdits Duc & Duches- 
fe de Longueville , & lesdits Seigneurs de Caftenoy, 
& de Soie, & & autres aians aucunes Places occupées & 
empéchées au Comté de Bourgogne , demanderont jus- 
tice en la Cour de Parlement à Dole, à l'encontre des 
détenteurs & occupateurs, & autres qu’il apartiendra, 
laquelle leur fera auffi adminiftrée fommairement & de 
plain, fans forme ni figure de procés. Et aprés que la- 
dite mainlevée fera obtenué de la part de madite Da- 
me de Savoie, Monditfieur & elle, chacun endroit foi, 
Journ durant cette prefente ‘Ami é, desdits Comté 
le Charolois, Terres, & Chátellenies de Noiers, & 
Chic chinon, Chaufüin ; & la Perriere, tout ainfi, & 
les mêmes préeminences, & graces , qu'en jouis- 
foit le feu Roi de Gattill e, Pere de Monditfieur, au 
tems de fon decés, à favoir madite Dame fa vie du- 
tant, & aprés, Monditfieur le Prince, en la méme 
qualité, & ce quant aux dons & fubfides des Sujets 
desdits Comtez & Seigneuries, en la maniere accoütu- 
mée, en baillant par ledit Roi femblables Lettres qu'ils 
ont eú par ci- devant y, & auffi quant à la permiffion & 
Oétroi des Greniers à fel, & droits de Gabelle d'iceux , 
en prenant Lettres du Roi de deux Ans en deux Ans; 
outre que le cours du fel de Salins; & diftribution d'i- 
celui en la Duché de Bourgogne ; & Terres adjacen- 
tes, fera entretenu en la maniere accoütumée. Que lá 
urfeance & foufrance des mille Livres Viennoifes fera 
entretenué durant cette Amitié en la forme accoûtu- 
mée, en o&roiant par le Roi au profit de Meffeigneurs 
Dame, pour les arrerages pretendus du: paflé ; fem- 
ables Lettres d’aquit & décharges, qui furent oc- 
Roi de Caltille, Les nominations des 
Grenetiers & Controlleurs de Charolois ; & d’icelles 
Seigneuries de Noiers , € Châtelchinon, feront faites 
par - Monditficur le Prince d’ Espagne; & madite Dame 
ía Tante, respeélivement, chacun en fon tems, en la 
forme accoütumée, fans tien innover par ce prefent 
Traité d'Amitié: & l'inftitution desdits Officiers fe fe- 
ra par le Roi à ladite nomination, fans pareillement 
rien innover aux gages , & mettre nouvelles charges 
ur le droit de Gabe lie : & avec ce lesdits Grenetiers & 
Controlleurs, durant le tems de cette Amitié, & dudit 
Oétíoi de droit de Gabelle , rendront leurs Contes & 
Controlles, ainfi qu'ils faifoient du vivant & au tems 
du trépas dudit feu Roi de Caftille, en delivrant feule- 
ment à la Chambre des Comptes à Dijon le double 
des Comptes, qu'ils auront reridus pardevant les Au- 
diteurs des Comptes de Monditfieur le Prince, ou de 
madite Dame fa Tante, le droit de Souveraineté en tout 
& par tout gardé au Roi „pour vuider les diférends étans 
entre les Officiers du Roi au Bailliage de Sens, & quar- 
tiers de Langres, d’une part; & les Officiers de madi- 
ie Dame an Comté de Bourgogne, & Bailliage d’A- 
mont, à caufe des Villages de Precy-le-grand, & Bel- 


mont-les-nonnes, d'autre part ; & aufli pour decider 
Ton. IV. PART. L 


eur le Prince, & | 


felon les conditions & qualitez con- 
ant à ce qui de | 
té requis d'avoir 


S depuis ladite | 


iminiftrer bonne & brie- | 


| tenu au Trai ait 


| gé, demeureront en 


, & que | 


| du ferment & publication de ce prefent Tra 


aire de Ch: aus- 
utez aucuns 
, tant de la part 
, & de madite 
ine le pr 


miér Jour de Novem! pour 
déterm liner & 2 i Que 
dorenavant po ı Com 
té de Bourg P iement 
des fubtides dudit. C. perfon- 


nes aians des biens 
Sujets du Roi, feront tenus les 


a juftice, en la forme 


e, n'aura lieu c 
> Bourgogne aians 
s prejudice 
ant en leu 


dudit Comté d 
Duché, en ou 
traitées, 


ic celles demeu 


en ce Tr 


ité, & aus 


n côté 
iable de 


quels tant d 


Empire, E 
& ‚eront tenus 


en la prefence desdits Ambaffadeurs de 
Prince, comme dit eft, lesquels auffi fe 
ble en vertu de leur pouvoir ; aprés Mor 
Prince en la prefence des At id ; 
Roi pour ce envoier devers lui, r. 


ront Lettres en bonne forme, contenans ce que dit 
lesquelles feront delivrées d'un côté & d'autre ave 

enregiftremens , verifications, & enterinemens def 
mentionnez, enfemble les autres fcelléz € feu: 
dans trois mois prochains ; à commencer 


dimus, ou Copie autentique duquel prefent 
ajoûtée pleine & entieré foi comme à l’O 

Ce prefent Traité d'Amitié, All e & Confe 
tion à été conclu & accordé , en la forme & man 
ci-deffüs écrite, par les Commis & Deputez i 
par les Ambaffadeurs dudit S 
fous le bon pl 
moin de ceor 


nce 


eur 
fir desdits Sieur Roi & P. 
t figné ces prefens Art 


cles de leur 


manuels, le^24. jour de Mars, Pan 1514. E 
Collationné. Extrait des Regiftres de la Chainbre des 
Comptes; BOURLON 


Alte fait entre les Ambaffadeurs du Roi E R À N- 
goıs I. & de Cuanrzs, Pri 
ge, touchant les différens au fujet du Roiaume de 
Navarre, en conféquence du Traité fait à Par 
au mois de Mars 1514. [FREDERIC LEo- 
NARD, Tom. Il. pag. 128.] 


UR cé que les Deputez du Roi ont dé 
Ambaffadeurs de Monfieur le Prince d'Esp: 
le Roi, en gardant le Traité d'Amitié fait 
Monditfieur le Prince, peut & pourra 
ter & aider le Roi de Navarre à la tuition o 
vrement dudit Roiaume de Navarre, occupé par le Roi 
d'Aragon, Grand-Pere de Monditlicur le Prince, & 
pat lui denommé fon Allié, & le Amt 
ont foutenu & foutiennent le contraire, pour ce que 
par ledit Traité d' Amitié, eft dit entre chofes , 
que iceux Sieurs Roi & Prince , leur Amitié durant 
pourront pourfuivré leurs droits & querelles par voie a- 
miable , ou:de juftice, & felon ce doivent regler les Al- 
liez d’un côté & d'autre 
A cette caufe a été avifé, pour mettre fin audit difés 
rend, que dans fix mois proch: inement venans, iceux 
SeigneursRoi & & Prince, pourront, ainfi que par Cha un 
fera avifé, envoier leurs " Ambaffadeurs par dey t 
Roi d’Aragon, pour le perfuader de vôulolt prendre 
Cc 2 . jours 


& enten 


lif 


FRANCE EX 
EspAGN 


ANNO 
1514. 


2515. 


1515. 
$. Avril. 


Franc 
ET ANGLE- 
TERRE, 


miable pour vuider les diférends étans entre 
1 Aragon & de Navarre , & ‘ou l'un d'eux 
ne fe voulût order, moienneront de les faire con- 
descendre à élire Arbitres. 

Et file Roi d'Aragon ne vouloit entendre à ladite 
voie amiable, ni s’en raporter aux Deputez du Roi & 
de Monfieur le Prince, ni élire Arbitres, ou ne vou- 
loit obtemperer & fournir à l'Ordonnance des Deputez, 
ou Arbitres, ou que les chofes deffusdites ne foient ac 
complies dedans un an par la faute desdits Sieurs Roi 
d'Aragon, ou Prince, esdits cas ledit Sieur Roi d'A- | 
ragon demeurera forclos du benefice dudit Traité d'en- | 
tre iceux Seigneurs Roi & Prince. Et pareillement fi | 
ledit Roi de Navarre ne vouloit entendre à ladite voie | 
amiable, ni s’en raporter aux Deputez desdits Sieurs Roi | 
& Prince, ni élire Arbitres, ou ne vouloit obtemperer | 
& fournir à l'Ordonnance desdits Deputez ou Arbitres, | 
Où que à fa faute les chofes fusdites ne fuffent dedans 
Van accomplies, esdits cas icelui Seigneur Roi de Na- 
varre demeurera forclos dudit Traité d’Amitié d'entre | 
iceux Seigneurs Roi & Prince. En témoin de ce, nous 
Deputez & Ambaffadeurs fusdits, avons figné ces pre- 
fentes de nos Seings manuels & promis un chacun ei 
droit foi respe&ivement les faire ratifier & av dir agrea- 
ble ausdits Seigneurs Roi & Prince. Fait à Paris le 
dernier jour de Mars, Pan 1514. avant Pâques. Aizf 
Signé, HENRI DE Nassau. MICHEL DE | 
Cn ox. MicHEL DE Pavız. CAULIER. MER- 
CURIN DE GATTINARA. VANDESDAMME. 


ice 


XC. 


Tratiatus Pacis ES Amicitie mutue inter Fra N- 
ciscum L. Regem Franie  HENRIcUM 
VII. Regem Anglie conclufis. Dat. apud Weft 
mosafterium die y. Aprilis, Anm 1515. [R.v- 
MER, Foedera , Conventiones, &c. Tom. 
XIII. pag. 476, d’où Von a tiré cette Picce, 
qui s'y trouve entiere; au lieu qu'il n'y en a 
qu'un Extrait dans leRecucildeF REDERIC 
Leonarb, Tom. II. pag. 129. ] 


Niversis & fingulis, præfentes Literas infpec- 

turis, Johannes de Selua Jurium Doétor Curie Su- 
prema Burdegalenfis Primus Prefidens, & Petrus de la 
Guiche Miles ejusdem Loci Dominus Baillivus Ma 
conenfis & Lugdunenfis , Chriftianiffimi, Sereniffimi, In- 
viétifimi ac Potentifimi Principis Frazeisci , Dei gratia, 
Frascorum Rxuc1s,Ducis Mediolani tg Domın I 
Genue,; Oratores , Procuratores, Ambafliatores,& ad 
infrafcripta Commiflarii Deputati , Salutem. 

Notum facimus & fciatis quod, 

Cüm Pax inæftimabile Bonum a Chrifto Redemptore 
noftro veris Chrifticolis pro fummo munere datum & 
relictum , a Regibus & Principibus Chriftianis fit maxi- 
méinquirendum & affeétandum ac fummo defiderio fais 
Regnis € Subditis procurandum , fine qua Chriftiana 
Religio, Jufticia cæteræque virtutes detrimenta patiantur, 
& vitia virtutes fe efle mentiuntur. 

Confideraates etiam commoda & utilitates que re- 
troaétis temporibus & maximé füperioribus Annis Reg- 
norum Francie & Anglie Incolis ex Bono Pacis & 
Regum Amicitia fupervenerint, & pofthac indiès pro- 
venire poterunt, quotque calamitates, ærumnæ, defo- 
lationes, & incommoda ex Bello paflim exoriantur, 

Igitur nos, præfati Chriftianiffimi Potentiffimi & In- 
vi&tiffimi Principis Confiliarii , Oratores, Ambafliäto- 
res, Commiflarii, Procuratores, & Nuncii, ad infra- 
fcripta fufficienter au&torifati , 

Pro firma Pace, fideli Amicitia & vera Concordia, in- | 
ter eundem Potentifimum & Chriftianifimum Regem | 
hum & Uluftrifimum & Potentifimum Principem 


| Per Literas fuas manu fuá fübfc. 


n Anglie Regem 5 Dominum Hibernie „ejusdem | 
Chriftianiffimi Regis Confanguineum & Fratrem Cariffi- | 
mum, eorumdémque Subditos, Alligatos,Confoederatos, | 
qui per præfentem Traétatum comprehenduntur, ac eo: | 
rum Regna, Civitates, Patrias, T'erras, Oppida, V illas, 
T'errito 
jus Tra 


ia, Caftella, Dominia ,& Loca quecúnque, hu: | 
étatüs tempore per eorum aliquem habita, tenta, 
1, aut occupata, habendis , tenendis & inviolabiliter 
vandis, 

Cum Reverendiffimo in Chrifto Patre Domino 7%0- 
ma miferatione Divinà, Eboracezfi Archiepiscopo, Ge- 
nerofo & Illuftri Domino Thoma Duce Norfolchie The- 
faurario & Marescallo Angliz, & Reverendo in Chris- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


mnipo- 
2 „ totiusque 


mus, & conclufimus, atque autoritate Commiffionum 
noftrarum (quarum tenores inferiüs inferuntur) per 
prefentes convenimus , concordamus, & concludimus 
artículatim , prout fequitur , 

Inprimis, quód bone , cinceræ, firme, & perfedis 
fint & inviolabiliter habeantur & obferventur Pax, A: 
micitia, Foedera, & Concordia inter Potentifjimos 
Reges antediétos, eorümque Regna, Civitates , Patrias, 
Terras; & Dominia, Caftra, Villas, Territoria , Opi- 
da, & Loca quocúnque modo per eorumdem Regum 
unum altertimve habita, tenta; poffeffa, vel Occupata, 
intérque eorum Heredes & Succeffores, Vaflallos , In- 
colas, Habitatores, atque Subditos fuos, ac quoscün- 
que Alligatos & Confcederatos utriásque, per præfen- 
tem Tractatum Pacis inferiüs comprehenfos, per Ter- 
ram, Mare, Portus Maris, Aquas dulces, & ubicún- 
que locorum; ita quod omnes injurie, moleftatio- 
nes, € gravamina ,offenfie ac dampna quecúnque uni 
Principum predictorum , ejüsve Regnis, Patris, Ter- 
ris , Caftris , Villis , Opidis , Civitatibus ; Territoriis 
aut Dominiis, Incolis, Habitatoribus aut Subditis , dic- 
ti Belli five Guerre occafione, per alterum Principem, 
ejúsve Subditos, Armigeros, Gentes Armorum , Alli- 
gatos, aut Confoederatos quoscünque » quoviscánque 
modo aut occafione quacünque , per Terram , Mare vel 
Aquas dulces, qualiterctinque, quandocúnque aut ubis 
cúnque faéta & illata, penitús aboleantur, & utrínque 
Per quemlibet Principum prædiétorum omnino remi 
tantur, & per præfentes abolentur, delentur, & remi 
tuntur, & ita ab eorumdem memoria prorfus deleantur 
ut neuter Principum predictorum, ejásve Subditus aut 
Confœderatus, ut praefertur (cujuscámque ftarûs ,gra- 
düs aut conditionis exiftat) alteri Principi ejúsve Con- 
foederatis predi&tis aut eorum Subditis, ejus rei gratia, 
quicquam vzlin, verbo, facto aut sur improperet aut 


| impingat, aut quovis modo feu quefito colore id vin- 
| dicare intendat aut præfumat, aut per alios direétè vel 


indire&é vindicari procuret aut finat. 

Item, conventum, concordatum, & conclufitm eft 
quód did Amicitia , Pax, & Foedera fuum habeant 
& fortiantur effedum immediatè po Datam prefen- 
tium, & durent viz ut usque Regum praecedentium du- 
rante ES per unum Annum 1mtegrum poft mortem Pri 
primo morientis, teneatúrque Succeflor Principis 
primo morientis, infra dium Annum Principi Supersa 

; mortem Predeceflorum fai fignificare; & eundem 
riptas certiorem facere 
utrum hanc Amicitiam & Pacem ad ulteriora & am- 
pliora tempora prorogare, an de novo inire & contra- 
here velit & intendat. 

Item, quod, durante termino prediéto > Bella, Guer= 
te, Hoftilitates, & Inimicitie quecúnque inter prafas 
tos Reges eorumdémque Hæredes & Succeffores ; Vas- 
fallos, Subditos , & Confcederatos quosctimque, qui 
per prefentem Tra&atum, ut premittitur, inferiès com= 
prehendentur, eorúmque Subditos , necnon inter Tllusa 
triffima Regna, Patrias, Terras ; Dominia, Caftra, Vil- 
las, T'erritoria , Civitates , & Opida quecúnque per 
eorumdem Regum unum alterámve nunc habita, tenta; 
poffeffa, aut occupata , eorúmque Habitatores & Inco- 
las quoscúnque , per Terram , Mare, Litora Maris, & 
Aquas dulces , ac ubicámque locorum omnind ceffie 
bunt. 

Iter, quód omnes & finguli utriusque didtorum Prin- 
cipum ; eorumdémque Hæredum & Succeffo um, aut 
eorum alterius, ipforámque Alligatorum in hac Pace 
comprehenforum , Vaflalli & Subditi >, diétorimque 
Regnorum, Patriarum, T'errarum, Dominiorum , Cas. 
tellorum , Villarum , Territoriorum , Civitatum , & 
Opidorum Incole & Habitatores , five fint Atchiepis= 
copi, Episcopi, Duces, Marchiones, Comites, Baro- 


| nes, Mercatores, ac cujúsvis ftatüs conditionísve ex- 


iftant, durante Pace antediélá, ubique locorum fefe 
mutuis Officiis profequantur & honeftà affe&ione pera 
traétent : poffintque libere, tuté & fecurè absque ullä 
offenfà Salvo Conduétu five Licentiá, ubicúnque per- 
luftrare per Terram, Mare & Aquas dulces navigare 
hinc inde, atque ad Patrias, Dominia, Portus, & Dis- 

triétus 


Anno 
1 5 1 So 


ANNO 


1515. 


DU DROIT 


triétus quoscúnque utriúsque ipforam Principum citra 
& ultra Mare accedere (dúm tamen numerum armato- 
rum centum fimul non excedant) licebítque eisdem 
quamdiu voluerint ibidem morari , mercari , merces, mer- 
cimonia , arma & jocalia quecúnque, fi Statuta Munici- 
palia antehac fancita non obftent, emere, vendere, ac 
ut eis placuerit illinc ad partes proprias vel alibi libere, 
quotiens duxerint abeundum, abire, cum fui aut con- 
ductis vel comodatis Navigiis ‚Plauftris, Vehicul 
quis, Armaturis, Mercimoniis , Sarcinolis, Bonísque 
& Rebus fuis quibuscünque, absque ullo impedimento, 
offenfä , arreftatione etiam ob. caufam Marce, Contro- 
marca, Reprefaliarum ‚aut alia diftriétione quacúnque, 
tam in Terra quàm in Mari & in Aquis dulcibus , quem- 
admodüm Patris in propriis hec omnia facerent aut 
eis 


acere liceret. 
Item, conventum & concordatum eft, pro libero & 
pacifico intercurfu mercium & mercatorum utriusque 
Principis, quod, durante Pace prædictà, feu ejusdem 
Pacis termino ; nulla Navis armata, & ad Bellum feu 
Guerram parata & inftruéta egredietur feu egredi per- 
mittatur Portus maritimos Regnorum Francie & An- 
gli nifi prius fatisdederit » bonámque & fufficientem 
cautionem & fecuritatem conftituerit in manibus Ad- 
miraldi Francie feu ejus Locumtenentis vel alterius 
Judicis ordinarii illius Loci quoad. Naves Francie, & 
Admiraldi Angliz feu ejus Locumtenentis aut Couftu- 
mariorum prediétoram Portuum quoad Naves Angliz, 
de non invadendo, moleftando, depredando , vel of 
fendendo Subditos utriusque Principis aut eorum 
alterius, nec eorum Alligatos & Confœderatos, nec 
eis injuríam aliquam inferendo vel quovis quefito co- 
lore inferri procurando, füb poena Publicationis Na- 
vium & Punitionis Corporis cum reftitutione omnium 
Bonorum & dampnorum quibuscumque illatorum. 
Item, quod nulla Extraneorum Navis ad di&um 
Bellum feu Guerram parata aut inftru@a recipiatar de 
cætero, durante diétá Pace, in prefatis Regnis Franciæ 
& Anglie; nulláque Alimenta, Comeatus, Viétualia, 
Tormenta, feu alia quecunque Armamenta vel Subfidia 
eisdem Extraneis, pro dictis Navibus inftruendis & pa- 
randis, præftentur, vendantur, feu quovismodo imi- 
niftrentur, ymó penitús denegentur: nec fimiliter ptæ- 
de, res, bona, feu Mercanture deprædatæ & capte, 
per diétas Extraneoram Naves feu earum Nautas, ali- 
quatenus in diétis Regnis Francie & Anglie venales 
recipiantur feu venditioni exponantur aut vendi finan- 
tur;imó omnis favor & Commercium ejusdem Extra- 
neis Nautis tamquam Privatis feu Predonibus omnino 
denegetur : & fi hujusmodi Naves in aliquo Portu Fran- 
cie vel Anglie anchoris affixe vel colligatz fuerint & 
earum Nautæ eas egrediantur, & Civitatem, Villam, 
Oppidum, vel Caftrum illi Portui proximum, prædas 
vendendi aut Viétualia emendi gratià vel ex alià quà- 
cunque caufà, intraverint, licebit Incolis illius Loci 
tàm Naves quàm eos unà cum Prædis capere & Cufto- 
dix mancipari, ac pro comiffo jufté in eos animadver- 
tere, ut poena eorum fit metus aliis hujusmodi facino- 
ra deinceps committendi: 
Item, quód omnia munera five onera ; ab aliquo 
dicto Principum, in cujásvis eorum Patriarum five 
Dominiorum Partibus, citra aut infra quinquaginta & 
duos Annos ante datam prefentium impofita, Merca- 
toribus aut Subditis alterius Principis ejúsve Hæredum 
& Succeflorum nociva, durante hac Pace, penitüs fint 
extinéta, & quód talia aut confimilia, hac Amicitia 
durahte , ammodó non imponantur ; Salvis tamen fem- 
per quoad alia omnibus Regionum, Urbium & Locorum 
utis & Confuetudinibus; quibus nihil quoad eorum 
er premiffa derrogatum cenfeatur: 
> quod omnes Mercatores, etiam Venez; & Flo- 
#, poflint; per Mare & Aquas dulces, armati pro 
& tuitionefüorum Corporum , Bonorum , Na- 
vium & Mercium, vel non armati , cum füis propriis 
ibus aut alienis in Navibus , Carracis aut Galeis pro- 
five alienis, in Regna Francie & Anglie & eo- 
tum alterum five utrimque tuté , liberé & fecuré venire, 
& ab hinc quo velint abire, durante Amicitiä antedictà, 
quandocúnque & quotienscánque voluerint , absque 
violentiä , difturbio, moleftià, aut gravamine quocún- 
que per diétos Axglie ES Francorum Reges , five corum 
aliquem, aut eorum Heredes & Succeffores , five ip- 
forum aut alicujus eorum Subditos quoscúnque. 
ltem, dicti Ambaffiatores & Commiflarii Frazcie ty 
Angle Princips dictorum , pro Principibus fuis & 
nomine eorum promiferint & per prefentes promittunt 
quód , durante termino prefentis T'raétatüs , neuter 
diétorum Principum contra alium, ejúsve Alligatos & § 
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contra Regria, Patrias, Tetras 
) illas, Territoria, Civitates, & O- 
pida quecúnque, per eorum unum aut alterum nunc 
habita, tenta, poff fa aut occupata, corúmve Habita- 
tores aut Incolas, quicquam aget, faciet, tractabit, vel 
attemptabit quocúnque in Loco, five in Terra five in 
Mari,occafione quacünque, nullique præftabit auxilium, 
confilium, vel affenfum quód per alium vel alios ali- 
quid fiat, agatur, tractetur, vel attemptetur in preju- 
dicium vel dampnum alterius , ejüsve, ut predictum 
elt, Alligatorum & Confeederatoram; Et, fi per alte- 
rum eorum fecus fiat, aut aliqua Belli fuspitio contra 
alterum, ejüsye, ut predi&tum eft , Alligatos & Con- 
feederatos praebeatur, Prizceps, fic in contrarium ali 
quid attemptans vel Belli fuspitionem inferens > füper 
hoc admonitus & requifitus, illicd illam Belli füspitio- 
nem auferet & incontinenti amovebit. 

Item, quód deinceps in Villis Boloz ?  Deidre , Mos- 
toire, Fyennez, aut in aliquibus Portubus aliisve Locis 
quibuscümque , fub obedientia Regis Francorum exiíten- 
tibus, nullatenus recipiantur , manuteneantur, aut favo- 
rifentur aliqui Armigeri , aut Gentes armoruin, quæcun- 
que facientes aut excercentes latrocinia, deprædatio 
furta, excurfüs, piratias, aut maleracta , contra effec- 
tum prefentis Traétatús, per Terram, Mare aut Aquas 
dulces, fuper & contra Subditos pretati Regis Anglie, 
ejusve Alligatorum & Confcederatoruin fü 
comprehenforum, Regna, Patrias, Terras, Dominia, 
Caftra, Villas, Territoria , Civitates, & Opida, aut 
eorum Bona quécumque: Et pari eodemque modo in 
Villa Califii, Caftellis, de Hames E Guysnes, vel in 
aliquibus Portubus aliisve Locis quibuscunque fab obe- 
dientia Regis Anglie, five citra five ultra Mare exilten- 
tibus, nos recipiantur, manuteneantur ; aut favoriscen= 
tur aliqui Armigeri, aut Gentes armor 
facientes aut excercentes latrocinia , depræd 
furta, excurfüs, piratias, aut malef éta, contr 
tum ptefentis Traétatús, per Teerras , Mare aut Aquas 
dulces, füper & contra Subditos prafati Regis Franco- 
rum, ejusve Alligatorum aut Confoederatorum fübfe- 
quenter comprehenforum ,aut eorum Bona quecunque: 
Et, cafu quo fecus fiat , zsergue Prizcipum dictos 
rum, eorumve Amicitie Confervatores ; cauf fumma- 
riè & de plano fine figura Judicii cognitá, pro parte 
fua & quathenus per fe aut Subditos fuos aliquid fuerit 
in contrarium attemptatum , plenam ; integram & promp- 
tam faciet Juftitiam, reftitutionem & reparationem. 

Item; fi per hujusmodi Armigeros aut Gentes armo- 
rum, preter feu contra premitla aliqui Prifonarii fue- 
rint captivati, Gentes arreftatæ, aut Bona quecunque 
capta, & caufa hujusmodi captionis aut arrettationis 
propter rationabilem aliquam caufam non poflit tam 
fummarié discuti & terminari, tunc & in ip 
mo & ante omnia per Confervatores fübí 
rumye Commiffarios, aut Locorum Judices, procede- 
tur ad hujusmodi Prifonariorum & Arreftatorum ac 
Bonorum captorum deliberationem & recredentiam feu 
reftitutionem ; preftitá tamen fufüicienti cautione Arbi- 
trio prefatorum Confervatorum , Commiffariorum & 
Judicum. 

ltem , quód ex zeutrius Principum prediétorum Can 
cellaria aut alia Curia impofterim concedantur alique 
Literæ Reprifaliarum Marce aut Contromarcæ, nifi 
füper & coritra principales delinquentes & eorum Bona 
eorumve fautores, & hoc in cafü manifeftæ dencgatio- 
nis Juttitie, de qua per Literas fummationis aut requi. 
fitionis & prout de Jure requiritur fufficienter conttabiti 
Neuterque Regum prædiétorum , eorumve Officialium, 
Juftitiarioram, aut Miniftrorum ab aliquo Regnorum ; 
Patriarum; Civitatum, Villarum, Caftrorum, Opido- 
rum , Dominiorum ; Territoriorum , aut Locorum ; 
per aliquem eorumdem Francorum ES Anglie KRegum ; 
ut premittitur, tentorum, poflefforum, aut Occupato- 
rum, aut ab eorum Incolis, Habitatoribus, aut Subdi- 
tis quicquam. ratione Dominii, Superioritatis , 
pellationis , Jurisdiétionis, Refforti ; aut alteri 
aut caufe cujuscunque, petet, exiget ; ven 
piet ; aut quoquomodo admittet: 

Item, quod, fi, durante Pace & Amicitiis prefatis 3 
aliquid contra vires & effe&us earumdem , per Terras; 
Mare aut Aquas dulces, per Principes predictos > €o- 
rumve Vaffallos aut Subditos, aut Alligatos in hiis A= 
micitiis comprehenfos, aut eorum Subditos vel Vaffal- 


bfequenter 


um, quecunque 


a eftec- 


lo alin pri- 
criptos , eo- 


| los, Regna, Patriäs, Terras, Dominia, Caftra, Vil- 


las, Territoria, Civitates ; & Opida per eorumdem 
Principem unum alterumve nunc tenta, poffefia 
occupata, eorumque Habitatores & Incolas quo: 
que, faerit attemptatum, actum aut geftum , nich 
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dampna 
refarcientur, attemptata reformabuntut, & capta refti- 
tu r, & pro ipfis attemptatis folomodd puniantu 
ipfi attemptatores & dampnifficantes & non alii. 

Item , conyentum, concordatum , & conclufüm eft, 
Principum prediclorum quicquam aget ; fa- 
ciet , traétabit , vel attemptari faciet , permitte it 
ODE quocunque in Loco, five in Terris five in 


ntu 


nque, nullumque præftabit am 
lium , favorem, vel affenfüm quód per alium vel z i 
quoscunque aliquid fiat, agatur vel attemptetur , direétè 
vel indire&é, tacitè vel occulté, juriam , prejudi- 
cium aut dampnum alterius, ejusve Heredum aut Suc- 
cefforum, Regnorum, Patriarum , T'errarum, Domi- 
niorum, Caftrorum, Villarum, Territoriorum, Civi- 
tatum, ant Opidorum, fic, ut premittitur, per eorum 
aliquem habitorum, tentorum, occupatorum 
feflorum ; fed quibuscunque, fic, ut premittitur , 
contra unum edrum ali molientibus , agentibus, 
tractantibus, attemp 
Te&tu contradicet, renitetur , obftabit & impedimentum 
er & quantum poterit præftabit. 

Item, quód, di&is Amicitiis durantibus , neuter Re- 
gum prediétoram quovismodo receptabit aut retinebit , 
nec a Subditis fuis eorum alter receptari aut retineri 
permittet, aliquos Rebelles five Proditores de Crimine 
lefie Majeftatis füspe&tos, aut Transfugas ex Subditis 
alterius dictorum Regum fceleftam faétionem contra 
alterum dictorum Kegum machinantes; nec hujus- 
modi Rebellibus five Proditoribus , Rebelli five Prodi- 
tori, qui in aliquem Locum Obedientiz dictorum Re- 
gum feu alterius eorumdem declinaverint feu declina- 
verit, quovismodo dabit confilium , auxilium , favorem, 
fübfidium , aut affiffentiam; Sed eum aut eos, infra 
viginti dies polteaquam, per Literas alterius eorurndem, 
cujus hujusmodi Rebelles aut Rebellis , Subditi aut Sub- 
ditus extiterint five extiterit, alter eorum requifitus fue- 
rit, eum vel eos Literarum hujusmodi requifitionis La- 
tori, aut alii ad hoc in hujusmodi Literis nominato fi- 
ve depputato , tradet, reftituet & deliberabit, tradive 
reftitui & deliberari fac 

Item nventum , Cor tum, & conclufüm eft 
quod prefati Reges, pro tuitione € defenfione Perfo- 
narum f m & Statuum , Regnorum, Patriarum, T'er- 
rarum, Dominiorum , Civitatum , Opidorum, Villa- 
rum, Caftroruin, & Territoriorum fuorum, nunc per 
eorum unum five alterum tentorum , habitoruni, pos- 
feflorum, five occupatorum, contra invafores & hofti- 
les aggreffores quoscunque, fine fraude, dolo, diffi- 
mulatione, ant alio colore quocunque, fint & erunt 
de cetero; durante vita utriusque, Amicorum Amici & 
Inimicotum Inimici, fine exceptione aliqua; rion obs- 
tantibus quibuscumque Traétatibus, Ligis, Alligantiis, 
Amicitiis, & Confoederationibus per eorum unum five 
alterum habitis, contraëtis, conclufis ; & quocurnqué 
modo confirmatis, aut pofthac habendis, contrahendis, 
five confirmandis, cum quibuscumque Principibus, cu- 


O 


juscunque ftatüs, gradús, aut conditionis exiftant, aut | 


Communitatibus qualescunque fuerint aut erunt: Et, 
fi aliquis vel aliqui , cujusctimque ftatüs , gradüs , aut 
conditionis exiftat vel exiftant , etiam fi utriusque vel 
alterius eorum Confanguineus , Affinis, Confoedera- 
aut Alligatus, Confang 
& Alligati fue 


, & quocunque ne- 
alterum attin- 
, Caftra, Ci- 
vitates , itoria, per eos vel eo- 
rum alterum nunc Ita 5 E ta, aut occu- 
pata, per viam Guerre hoftiliter invaferit vel aggreffus 
fuerit, invaferint (ive agrefli fuerint, aut injuriam vel 
dampnum alteri Prize iétorum ejusve Subdi- 
tis , Incolis, five Habitatoribus infra Regna, Patrias, Do- 
minia, Terras , C: , Civitat Opida, Villas, aut 
Territoria prediéta inferre aut facere voluerit vel attemp- 
taverit, voluerint vel attemptaverint , Przzceps zz in- 
s bona fide, realiter & cum effeétu Princi 
[am pro tuitione & defenfione fua auxiliis 
ntium armorum quotiens & quando opus 
fuerit & quanto citids commodè poterit poftquam de- 
bit requifitus fuerit, fumptibus tamen & expenf 
lium petentis aut requirentis , habità tarnen temporum, 
loci & ftatüs Rerum füarum ratione ; adjuvabit modo 
& formá fequentibus ; videlicet, 
Rex Ang rancorum Regi, fic, ut prefertür, in- 
vafo, pro Guerra feu Bello ad deffenfionem fuam, ut 
profertur , per Terram gerendo , dabit decem milia Ar- 


Portubus Maris, vel Aquis dulcibus, occafio- | 
ilium , confi- | 


vel pos- | 


, alter expreffe & cum | 


fines, Confeede- | 


LOMATIQUE 


chitenentium aut alior&m Peditum fufficienter 
rum, aut alium minorem. numerum quemcur 


| mato- 
que; fi 

| & quathenus petantur aut requirantur , petatur aut re- 

| quiratur: Et pro Bello- Navali ad detfenfionem, ut 

| prefertur , gerendo quinque milia Hominum fufficienter 

IE orum, cum N 

ne Bombardis fi 


| bus 


ut alium numerum minor 
herus petantur aut requirantur; 
mptibus tamen & expenfis p autrequirentis: 
ranciscus Francorum Rex predicto Re- 
je, pro Guerra five. Bello ad deffenfionem, ut 
itur, per T'erram gerendo, dabit mille & ducen- 
as armis,Equis validis & aliis more Gallico faf- 
| ficienter apparatas & inftruétas, que ascendunt ad nu 
merum decem millium Equitum, vel alium numerum 
| inferiorem. quemcunque , quatenus petantur 
requirantur, petatur aut requiratur : Et pro Bello Nava- 
li ad deffénfionem gerendo quinque. mi ominum 
fi armatorum cum Navibus ad Bellum hu 
modi aptis , atque Bombardis five T'ormentis & 
quibuscunque ad Bellum gerendum necefläriis [uff 
ter inftruétis, & tanto Hominum nun 
büs, & quemlibet numerum minorem fi. & quathin 
petantur aut requirantur, petatur aut requiratur 
tibus támen & expenfis petentis aut requirentis. 

Item; conventum , concordatum , & -conclufm 
eft quód di; Reges , pro Juribus fuis in Regnis , Patriis 
Terris, Dominis, Civitatibus, Opidis, Villis, & Ter 
| ritoriis per alios detentis & occupatis recuperandis, u- 
nus alteri bona fide, realiter & cum effectu , fuppetias & 
auxilium Gentis armorum dabit & concedet, quantó ci- 
tiüs comodé poterit, poftquam debité ad hoc requifitus 
fuerit, fumptibus tamen & expenfis petentis aut requi- 
rentis, modo & forma fequentibus 

Diétus Rex Anglie, prefato Regi g 
fuum, ut præfertur, recuperandum , pro Bello per Ter- 
ram gerendo, dabit quinque milia Architenentium aut 
aliorum Peditum fufficienter armatorum, € quemlibet 
numerum inferiorem fi.& quatenus petantur aut requi- 
rantur, petatur aut requiratur: Et pro Bello Nav 
ad Jus fuum , utpræfertur , recuperandum, fimiliter qu 
que milia Hominum fufficienter armatorum, cum } 
vibus ad hujusmodi Bellum aptis, atque Bomt 
ve T'ormentis bellicis, Pulvere, Lapidibus, Telis, Vi 
tualibus, Armamentis & aliis quibusc ad- Bellum 
gerendum neceflariis fufficienter inft ctis, & tanto Ho- 
| minura numero convenientibus, & quemlibet numerum 
| minorem fi & quatinus petantur aut petatur fumptibus 
tamen & expenfis petentis aut requirentis ; 
| Et prefatus Franciscus Rex predióto Regi Anglia; 
| pro Guerra five Bello ad Jus fuum, ut prefertur , recu- 
| perandum per T'erram gerendo ; dabit fexcentas Lanceas 
| armis, Equis validis & aliis more Gallico fufficienter ap- 
paratas & inftruétas , qui ascendunt ad quinque milia 
| Equitum , & quemlibet numerum minorem, fi & qua- 

tinus tot petantur aut requirantur: & pro Bello Nava li, 
| fimiliter ad Jus fuum recuperandum , quinque milia Ho-- 
| minum fufficienter armatorum, cum Navibus ad Bel- 
lum hujusmodi aptis, Bombardis five T'ormentis bel 
| cis, Pulvere, Lapidibus, Telis, Viétualibus, Armamen= 
tis, & aliis quibuscúnque ad Bellum gerendum neces- 
| fariis fufficienter inftruétis & tanto Hominum numero 
| convenientibus, & quemlibet numerum minorem fi & 
| quatenus tot petantür aut petatur, fumptibus tamen & 
| expehfis petentis aut requirentis. 

Iteni, conventum, concordatum ; & conclufum eft 
| quód, fi, caufà aut occafione hujus T'ra&atüs Amicitiz 
| vel alicujus alterius Traétatús cujuscumque, inter pra- 
| fatos Reges nunc initi , habiti, facti, & conclufi, de 
| data præfentium, contra eorum unum Guerra five Bel- 
| lum ortum,geftum aut motum fuerit per alium Prir 
| pem quemcúnque cujuscúnque ftarús, gradüs ‚aut cor 
| ditionis exiftat , etiam fi Confanguineus, Afinis'aut Con- 
| foederatus & Alligatus fuerit alterius, vel utriúsque, & 
| quocúnque neceflitudinis vinculo utrumque five alte- 
| rum attingat , & Rex ille, contra quem hujusmodi 
| Guerra five Bellum! movetur, alium Regem in verbo 
| Regio & fuper honore fuo per Literas fuas certiorem 

reddiderit Guerram five Bellum pro hujusmodi caufa 
| moveri, ftabitur hujusmodi Certifficationi: Et Rex, 
| fic factus certior ; boná fide, realiter & cum effectu Al, 
cui Guerra five Bellum fic ‚ut prefertur , movetur ‚fuppe 
tias & auxilium Gentisarmorum fumptibus fuis propr 
| dabit & concedet, quotiens & quando opus fuerit, & 
quante 
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ANNO | 
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DU DROIT DES 


quanto citiüs commode poterit poftquam fuper hoc cer- 
ior factus & debitè requifitus fuerit modo & form: 
quentibus; 

Videlicet , EUR fi 

Prefatus Rex Anglie, di&o Regi Francisco, fi Bellum 
aut Guerra contra cum caufà, vel occafione 
prediétis, per quemcünque alium Principem, ut præ- 
fertur, moveatur, pro Bello Navali hoc cafa gerendo 
fumptibus € expenfis fuis propriis, dabit & concedet fex 
Milia Hominum füfficienter armatorum cum Navibus 
ad hujusmodi Bellum aptis , atque Bombardis five T'or- 
mentis bellicis , Pulvere, Lapidibus, T'elis,. Viétuali- 
bus, Armamentis, & aliis quibuscúnque ad Bellum 
gerendum neceffariis , fufficienter inftru&is & tanto 
Hominum numero convenientibus , & quemlibet nume- 
rum minorem fi & quatenus petantur vel petatur; & 
prafatus Franciscus Rex predicto Regi Anglie „fi Bellum 
aut Guerra contra eum, caufa vel occafione prædiétis, 
per quemcúnque alium Principem, ut profertur, mo- 
veatur, pro Bello 
& expenfis fuis propriis ; dabit & concedet fex milia Ho- 
minum fufficienter armatorum , cum Navibus ad huju 
modi Bellum aptis , atque Bombardis five Tormentis 
bellicis , Pulvere, Lapidibus, Telis, Viétualibus, Ar- 
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mamentis, & aliis quibuscünque ad Bellum gerendum | 
neceffariis fufficienter inftruétis, € tanto Hominum nu- | 


mero convenientibus , & quemlibet numerum minorem 
fi & quatenus petantur five petatur. 

Item, quód fi, de communi $ expreffo confenfu , 
affenfü & concordia útriúsque Regum prædiétorum , 
contra alium Principem vel Principes cujuscámque fta- 


tis, gradüs, dignitatis; aut preherninentie exiftat aut | 
üt contra Communitates quascánque Belluni | 


xiftant , 2 


avali hoc cafu gerendo, fumptibus | 


N 


live Guerra fimul inferri aut moveri contigerit, neuter | 


eorum Tractatum, Pacem, Treugam ; Inducias, aut 
Appunétuamentum quodcúmque, cum illo vel illis con- 
tra quem vel quos hujusmodi Bellum five Guerra fic 


motum, illatum aut geftum fuerit , aut cum eorum Ho- | 


minibus Comrniffariis, vel Deputatis ; faciet vel fieri 
procurabit aut confentiet fine utriásque illorum fcien- 
tia, confenfu, affenfu, & voluntate expreffis. 

ltem, quod in prefenti Tractatu Pacis & Amicitis 
comprehendantur Amici, Alligati & Confoederati ntriús- 
que Partis fubfequenter nominati; videlicet ; 


Pro parte Regis Francorum ; 


Sandifimus Dominus nofter Papa Leo deci 
Ecclefia Romana, 
Ac Sandia Sedes Apoftolica’ 


Sacrum Imperium , 


Reges ES Regna Hungarie, Scotie , Portugalié ; Da- | 


Cie, Navarre, 
Duces Sabaudie, Lothoringie, Gueldria; 
Dux t9 Dominium Venetorum, 
Dominium Florentie ; 
Episcopus Leodienfis ; 
Marchiones Mantuz, Montisfetrati, & Saluciatum; 
c; 
Dominus de Sedano; 


Et pro parte Regis Angle, 
San&iffimus Dominus nofter Leo decimus Po 
Maximus , 

Ecclefia. Romana; 

Et Sanda Sedes Apoffolica ; Y 

Bononia, ac omnia Opida, Civitates; Caftra, Ville, 
& Territoria ad Patrimonium San&i Petri & Sande Ro- 
mane Ecclefiz fpectantia & quoquomodo pertinen- 
tia, 

Sa Imperium; 

Et Illuftriffimus Princeps Carolus. Princeps Caftelle, 
Archidux Auftrie, ESc. ejüsque Hetedes & Succeflo- 
tes; 

Necnon Illuftriffima Domina Domina Margareta 
Imperatoris Filia & predicti Principis Amita Archidu- 
eifja Auftrie; ESc. 

Ac omnia & fingula ejusdem Principis Caftelle Do- 

inia; Ducatus, (acm Civitates, Opida, Ville, 
ia, & alia quecúnque fub obedientia diéti Prin- 
cipis.e itia, ac omnes & finguli ejus Subditi Incole 
& Habitatores quicúnque (falvis Juribus Superioritatis 
Reforti & aliis Juribus eidem Regi Chriftianiffimo compe- 
tentibus & absque iftorum Jurium prajudicio, ) 

Rex Daciz, 

Necnon Clevenjisy Fuliacenfis ES Venetorum Du- 
ces, 


| termini præfinitiorie fit comprehen 
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Venetorum & Florentinorum), 
as ES Societas Hanzz Theutonice, 
E Dominus de Lig 
five Suetenfes. 
Item, quamvis diéti Rez é? Legs fuerint 


comprehenfi & nominati pro parte 
Regis Erancorum ‚fuit tamen & eft expre 

& concordatum , quod fi prefatus 4 Scotie’, aut e- 
jusdem Regis Locumtenens vel Gardianus Marchiæ 
vel Marchiarum cum quocúnque numero , vel aliquis 
alius Subditus vel aliqui alii Subditi diti Regis Scotie, 
Mandato vel permiflione prediéti Regis Locumtenen- 
tis vel Gardiani fimili modo cum quocúnque numero, 
poft decimum quintum diem menfis Maii proxime fu 
turi, (quem quidem terminum prefati Oratores Chr 
tianiffimi Regis habent & füper fe affumpferunt ad pr 
fatum Regem Scotie vel ejus Concilium , fuper huj 
modi comprehenfione & ejus: conditionibus cer 
dum) hoftiliter vel violenter invaferit vel invaferi 
excurfum fecerit vel fecerint in 
per Subditos ejusdem homicidium, 
dationésve, violentias 
comprehenfio eo ipfo pro null 
Subditus vel Subditi predicti À 
dato vel permiffione ejusdem Reg 
nentis vel Gardiani, cum num 
rum vel fupra} hoftiliter vel violenter inv: 
vaferint aut excurfüm fecerit vel fec 
Anglie, & füper Subditos, ejusdem homicidium, in- 
cendium, furtum rapinas fecerit vel fecerint, & 
prefatus Rex Scot úsve Locumtenens vel Gardia- 
nus Marchiæ vel Marchiarum eorum qui hujusmodi 
invafionem vel excurfumi fecerint , fuper hoc, per Gar- 
dianum vel Locumtenentem Marchiæ vel Marchiarum 
Regni Anglie, infra quam vel quas fata eft hnjusmo- 
di invafio vel excurfus, admonitus fu i 
fra quadraginta dies ex tunc. proximo fequ 
non reftituerit, dampna non refarcierit , & J 
cundúm exigentiam & merita cauf a Juxta, € fecun- 
dum Ritum, Leges, & Confuetudines M ; 

rum, tempore ultimæ Pacis, in huju 
fervatas & ufitatas, non fecerit , predi&a compreden- 
fio fimiliter pro nulla habeatur ; fi veró cum minori 
numero fiant hujusmodi invafiones, excurfus, homi- 
cidia, deprædationes, vel violentiæ, fiat Juftitià modo 
& forma contentis in Traétatibus ultime Pacis; 

Et pari modo Rex Angle, cjus Locumtenens , Gar- 
diani Marchiarum, & Subditi ejusdem Regis Anglie, 2 
predictis homicidio , incendio, depredationibus, vio- 
lentis, furtis; vel rapinis abítinebunt , & erga Kegenz 
Scoti & ejusdem Regis Subditos in omnibus & per 
omnia æqualiter & modis predictis fe habebunt & ha- 
bere tenebuntur ; 

Quod verb ad mutuam converfationem , commer- 
cium , & mercium intercurfum inter Subditos utriásque 
Regni fpeétat; idem Subditi in omnibus & per omnia 
fe mutuó habebunt & traétabunt >,Prout tempore ulti- 
me Pacis fe.habcre & tractare debebant & tenebantur. 

Item , quód Alligati & Conftedetati predicti , videli- 
cet, prefatus Rex Scotie ES Princeps Caftelle infra « 
tres, reliqui verb ab una vel altera parte comprehenfi 
(falvo Sazéfifimo. Domino noftro J'apradicfo qui absque 
fus) infra duodecim 
menfes Datam prefentis Traétatús proximo & imme- 
diatè fequentes, per Literas fuas; Magno Sigillo fuo 
figillatas & manibus fuis fignatas , Principi eos compre- 
hendenti, fi per ipfum voluerint comprehendi, decla- 
rabunt & fignifficabunt: idémque Princeps alteri Prin- 
cipi, infra di&os tres menfes quoad Regen Scotia ES 
Principem Caftelle, & quoad. reliquos intra duodecim. 
menfes, per Literas Magnis Sigillis fuis figillatas 82 
manibus fuis fignatas, præfatis Literis diéte compre- 
henfionis declaratoriis annexas , eandem declarationem. 
notifficabit & fignifficabit. 

Item, aélum & concordatum eft , quód fupradi&i; 
pro comprehenfis Alligatis & Confoederatis nominati, 
non comprehendantur, in quatitum concernit Ducatum 
Mediolani, Dominnm Genue , Commit. en 
& alias T'erras & Dominia iz Lombare 
quibus predictus Rex Frazcor: 

Item, conventum & concordatum eft , quód præ 
tus Chriftianiffimus Rex Fr zs tempore conf 
tionis prefentis Traétatós, omnia € fingula Privilegia 
Mercatoribus Anglicis infra Civitatem Burdegalenfem ; 


ftianiffimi 
€ conventum 


aut 


gliæ, & fu- 
pr 


um, 
erint, huju 


ve Locumte 
perfona- 
ferit vel in- 
erint in Regnum. 


a exiltentia, in 
» Jus pretendit. 


1 


| eis per eundem Regem aut ejus Predeceflores ante hac 


conceffa, & per eum vel eos confirmata, ratificabit & 
confirmabit, & fi quatinus petatur de novo concedet in 
tam, 


¿ANNO 
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uerunt 


tam amplis modo & forma quàm aliquando b 
& ufi fuerunt. À 
tem, pro firmiori & inviolabili prediétarum Pacis, 
Amicitie & Foederum obfervantia & confervatione, e- 
Je&i & nominati funt ex parte Chriftianiffimi Zrazcorum 
Regis, 
Pro Picardia Dominus de Piennes Locumtenens Re- 
gis & Gubernator in diéta Patria. 
ro Normania llluftrifmus Dominus Dux Alenco- 
2i Regis Locumtenens & Gubernator in diéta Pa- 
tria. 
Pro Ducatu Britanie Dominus Riezx Marescallus 
Locumtenens & Gubernator in dicta Patria. 4 
Pro Patria & Ducatu Aquitania Dominus de Lantri- 
co Marescallus, Locumtenens & Gubernator in dicta 
Patria. T 
Pro Patria Lingus Occitan Illuftriffimus Do f 
Borbonii Francie Coneftabilis , Locumtenens & Guber- 
nator in dicta Patria Occitana. 
Pro Patria & Ducatu Burgundie Domizus de la 
moille Locumtenens & Gubernator in eadem Patria 
Pro Campania Dominus Dorual Locumtenens & Gu- 
bernator in dicta Patria. , ? E 
Pro Mari, Admiraldi Francie, Aquitanie ES Britan- 
"te. 


5 


Et, pro parte ipfius Sereniffimi Regis 


Cancellarius, 
Thefanrarins, 
Cajtos Privati Sigilli, 
tirallus , 
Cuftos quinque Portuum Anglie ) i yd 
Et Locwmtenens vel Deputatus Regis Anglie Ville 
Califie pro tempore exiftentes: — UPS 
Qui quidem Confervatores diétorum Principum & 
utriúsque eorum, & duo aut unus ipforum , €x parte 
faltem Principis Subditorum dampnifficantium, qui fu- 
per hoc requirentur , habeat feu habeant auctoritatem 
& poteftatem virtute hujus Traétatès ipfos dampnifican- 
tes coram fe vocandi & examinandi , & ipfos fic exami- 
natos, fecundüm quod Juftitia exigit & requirit , con- 
veniendi & puniendi, ac etiam dampna contra vires 
hujus Traétatús illata unà cum expenfis dampnifficato- 
rum reficiendi & reparandi, x To] 
Et fi contingat ipfos Confervatores per ipfos Princi- 
pes, fic, ut premittitur, nominatos, vel ipfos Com- 
smiflarios fuper reformatione aliquorum. di&orum at- 
tempratorum fore discordes & inter eos füperinde con- 
cordare non valentes , 
illa referatur Concilio Principis Subditorum fic damp- 
nifficantium, aut fi opus fit utriúsque Principis; dim 
tamen diéta caufa, five coram Confervatoreaut unius vel 
utriusque Principis Concilio ventilanda , fammariè & 
de plano coram eis examinetur & felici marte termi- 
netur, & di&orum Confervatorum pro utraque Parte 


Sententie interlocutorie & diffinitive Præcepta € De- | 


creta incontinenti & indilaté dabuntur executioni ; non 
obftantibus Appellationibus quibuscunque. 

Item, quód utérque Principur predictorum, ‚quan- 
do, per Oratores five Commiflärios alterius Principis 
fuficientem au&oritatem habentes , ad hoc debitè re- 
quifitus fuerit; in eorum prefentia, taétis facrofandtis 
Evangeliis, Juramencum corporale præftabit quód om- 
nia & fingula in prefenti Tractatu fpecifficatà & con- 


tenta bené & fideliter obfervabit & adimplebit , & a fuis | 


Subditis quatenus ipfos tangunt aut tangere poterunt 
obfervari & adimpleri facient cum effedu. * i 
Item, concordatum $ conciufum eft quód utérque 
Principum prediétorum prefentem Amicitiam , Ligam, 
& Confcederätionem , infra quindecim dies Datam 
prefentium proximo fequentes; in infignioribus Regni 
fui Civitatibus, Portubus Maris & Opidis , publicabit aut 
publicari faciet realiter & cum effeétu. ; 
Item, quód præfatus Iufrifimus Rex Anglia pre- 
fentem Amicitiam , fic inter eum & Chr 
Francorum Regem, üt premittitur contr &am , átque 
omnia & fingula Capitula prædiéta in ! Literis con- 
tenta, per Literas fuas Patentes fuo Magno Sigillo fi- 
gillatas manúque propria fubfcriptas & J 
;, ratifficabit & confirmabit ; ipfä 
& diéta Capitula, fic per eum ratifficata, ‚confirmata, 
& jurata, per tres Status Regni Anglie (videlicet, per 


Prælatos & Clerum, Nobiles, & Communitates ejus- | 


m Regni) rité & debitè convocatos, in primo & pro- 
atam præfentium celebrando; 
iet. 

nus Rex Fre 


rum Amici- 


quód eo ipfo & ex tunc caufa | 


aniffimum | 


mque Amicitiam | 


LOMATIQUE 


iam & Capitula antediéta , per fuas Literas Patentes 
| Magno fuo Sigillo figillatas ac manu proprià fubferip- 
| tas & juramento vallatas , ratifficabit & confirmabit ; ip- 
| famque Amicitiam & Capitula per eum confi ata, ra 
tificata, & jurata, per tres Status Regni fui Franci 
t, per Prælatos & Clerum, Nobiles, & Com 
| munitates ejusdem Regni) ritè & debite conyocatos , 
| infra tres menfes di&um Parlamentum in Anglia cele- 
| brandum proximó & immediatè fequentes, ratifficari & 
| confirmari faciet, 

|. Quódque utérque Principum prædi@torum , Amici- 
| tiam & omnia Capitula antediéta, per Sedem Apottol 
cam & auctoritatem ejusdem, infra duodecim menfes 
proximó & immediaté Datam præfentium fequentes , 
confirmari, vallari, & roborari pro viribus procura- 
bit & cum effectu faciet. 

Et infuper, utérque Principum predi&orum , infra 
terminum fupradiétum duodecim menfium , inftante 
& cum effe&u , per Commiffati vel Comt 
fuos ad hoc füfficienter au&orifatos , requiret $, 
Pontificera quod ferat Sententiam Excommunicationis , 
nunc pro tunc & tunc pro nunc, in eum ex predicti 
| duobus Principibus qui omnia & fingula Cap 
prefenti Traétatu contenta quatenus ipfum concer 
non obfervaverit, preter & ultra Sententiam Interdi&i 
inejus Regna, Terras, Patrias, & Dominia: non obs- 
tante aliquo Privilegio in genere vel in fpecie illis aut 
corum alicui, per quod effeétus prefentium quomodo- 
| libet impediri poffét, füb quacünque verborum ferie 
| conceffo ; cui di&ti Principes paläm, publicè & expreffé 
| renunciant , & cui nos, nominibus eorumdem , fuffi- 
ciente auctoritate in hac parte nobis attributa ,renuncia= 
mus expreffé in hiis fcriptis. 

Item, conventum & concordatum eft, quód prædie- 
tus Rex Anglie omnia & fingula premifla ratifficabit , 
auétorifabit, & confirmabit, atque realiter & cum ef- 
feétu pro parte fua exequetur & faciet que premiffo- 
| rum tenor exiget & requiret, fuásque Literas Patentes 
inde debitè confeétas , Magno fuo Sigillo munitas & 
manu fuà fubferiptas , Chriftianiffimo Erancoruí Reg? 
Fratri & Confanguineo fuo cariffimo , infra quadraginta 
dies Datam prefentis Tra&atüs proximd & immediate 
| fequentes , liberabit liberarfve faciet; 

Ez pari eodémque modo diétus Francorum Rex om- 
| nia & fingula premiffa ratifficabit , au<torifabit, & con- 
| firmabit, atque realiter & cum effectu pro parte fua ex- 
| cequetur & faciet quie premifforum tenor exiget & re- 
| quiret, fuásque Literas Patentes inde debité confe&t Sy 
| Magno fuo Sigillo munitas & manu fui fubfcriptas , 

Fratri & Confanguineo fuo Cariffimo Azz Regi fu- 

pradiéto, infra quadraginta dies Datam præfentis Trac- 

| tatüs proximo & immediaté fequentes , liberabit libera- 
| ríve faciet. 
{ In quorum omnium & fingulorum pr&mifforum 
| Teftimonium atque fidem nos, Oratores, Ambaffiato- 
| res, & Commiffarii Chriftianifimi Regis Zrazcoruzz 
antedicti, has Literas noftras Patentes fiei fecimus , eas- 
| demque Sigillis noftris, una cum appofitione manuum 
noftrarum munivimus, & roboravimus. 

Datum apud Civitatem Londo za die quintá men- 
fis Aprilis, Anno Domini millefimo quingentefimo de- 
| cimo quinto. 


unt 


" tenores dictarum Commi 


"HH y 


Franciscus,Deigratià, Frazcor 
| Mediolasi, & Genue DOMINUS, univerfis, pre 
| tes Literas infpecturis, notum facimus quód nos, 
| fidelitate, indultriá, & providà circumipeétione, 
| Dile&orum & Fidelium Confi rum noftrorum , 
| Magiltri Jobanzis de Selua Jurium Do&oris Curie nos- 
| tre Parlamenti Burdegalenfis primi Prefidentis, & Do- 
| mini Petri de la Guiche Militis ejusdem. Loci Domini 
| Ballivi Matisconenfis & Lugdunenfis, confideñtes , 
Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios, Arti- 
bafliatore$, Oratores, & Procuratores , Deputatos & 
Nuncios fpeciales facimus, conftituimus & ordinamus 
| per præfentes, 
| - Dantes & concedentes eisdem tenore prefentiuin po- 
teftatem & auctoritarem ac Mandatum generale & fpe- 
ciale, pro nobis & nomine noftro , cum Sereniflimo , 
Illuftriffimo , & Potentiffimo Principe Hezrio, Dei 
| gratia, Rege Axglie Confanguineo noftro Cariffimo , 
jusve Commiffariis , Ambaffiatoribus , Oratoribus, Pro- 
curatoribus, & Deputatis ad hoc fufficientem Potelta= 
tem habentibus, tàm de & fuper Pace, Amicitia, Con- 
| foederatione & Liga, quàm de & fuper mutuo & ami- 
cabili intercurfu mercium & Mercandifarum , ister nos, 


ANNO 
1515, 


Anno € pre 


1515. 


DU DROIT 


fatum Anglie Regem, Heredes & Succeflores | 
noltros, atque Regna, Patrias, Terras, Dominia , & | 


Loca noftra quecunque, necnon Subditos, Vaffall 
Confeederatos , Amicos, Alligatos , & Adherentes 
noftros quoscunque, habendis & contrahendis , 


Et præfertim füper Traétatu Pacis, Amicitiæ, Li- 
ge, & Confcederationis, j E 
Inter, celebris memorie, defunétos Ludovic m Re- | 
gem Francie, Heuricum nuper Regem Angle, & dic- | 
tum Illuftriffimum & Potentiffimum Principem ezri- 
ac Regem, apud Londonias feptima die 


inde fufücienter auctorifatos , inito , concordato & 
) 


> . 
Pofteáque per ditum Regem Ladovicam, nuper de- | 


n&um, per Literas fuas Patentes Magno fuo Sigillo 
gillatas & manu fuà fubfcriptas, ratificato & confir- 
mato, 

Innovando five renovando, 

Ejusdémque Traétatús Articulis addendis , fübtra- 
hendis  delendis, & diminuendis, alifsque novis, qu 
tenus dictis Commiffariis noftris vifum fuerit expediens, 
addendis , aliisque Articulis faciendis , condendis, 
tractandis, & concludendis, 

Ac de & füper eodem Traétatu, per Literas noftras 
Patentes, Magno noftro Sigillo figillatas & manu nos- 
trà fubfcriptas , hincinde ratificando $ confirmando, 
communicandi, traétandi, concordandi & concluden- 
di, atque omnia & fingula prædiéta benè & fideliter 
perimplendi , 

Quodcunque Juramentum in animam noftram pres- 
tandi, ac ad hujusmodi Juramentum , tactis facro- 
fandis Evangeliis, perfonaliter preftandum, 

Et ad impetrandum Bullam feu Rescriptum Apofto- 
licum, in debita & fufficienti forma factum & expedi- 
tum, in quo omnia & fingula in diéto Tra@atu con- 
tenta & fpecificata Sedis Apoftolice auctoritate confir 
mabuntur , appofitis Poenis & Cenfuris Ecclefiafticis 
in nos Perfonam noftram & Hæredum noftrorum, & 
Sententià interdiéti in Regna , Patrias, &. Dominia 
noftra , fi & quatenus contra predictum Tractatum 
ejusve particulam in aliquo fecerimus , venerimus aut 
contra fieri confenferimus , nos & Perfonam noftram 
aftringendi & obligandi ; ac'omnibus € fingulis tam 
fa&i quàm Juris exceptionibus , etiam fpecialem re- 
nunciationem requirentibus, pro nobis & nomine nos- 
tro, expreffé in vim Paéti renunciandi, 


Ceteráque omnia & (fingula faciendi , gerendi, & | 


exercendi, que in premiflis aut circa ea neceffaria fue- 
rint feu quomodolibet opportuna , & que tanti Nego- 
tii qualitas, cum ejusdem circumftantiis, dependentiis, 
S annexis, exigit aut requirit, & que nos faceremus 
aut facere poffemus fi perfonaliter intereffemus , etiam. 


fi talia forent que Mandatum magis exigerent fpeciale | 


quàm prefentibus eft expreffum ; 

Promittentes, boná fide & in verbo Regio, nos ra- 
tum & gratum habere quicquid per dictos noftros Pro- 
curatores, Ambafliatores, & Nuncios circa premiffa 
a&um, geftum, promiffum , & juratum extiterit , & 
contra ea aut aliqua ipforum nullo modo contravenire, 


Gus die decima quarta menfis Marti, 
Anno Domini millefimo , quingentefimo , decimo 
quarto, & Regni noftri Anno primo. 


| poteftatem & auctoritatem 


uguíti ultimo lapfi , per Oratores fuos hinc- | 
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dentes, 
{pfos noftros veros & indübitatos Commit 
Ambaffiatores, Oratores, & Procu: Deputatos 


acimus , & ordi- 


& Nuncios fpeciales 
namus per prefentes , 
Dantes & concedentes el 


em, tenore prefentium 
Mandatum generale 
Ípeciale , pro nobis & nomine noftro, cum Chriftia- 
niffimo Principe Francisco Francorum REGE, Du 
Mediolani, ES ze DOMINO Confanguineo nos- 
tro cariffimo, ejúsve Commillariis, Ambaffiatoribus , 
Oratoribus, Procuratoribus, & Depputatis ad hoc fuf- 
ficientem Poteftatem habentibus; tàm de & fuper Pa- 
ce, Amicitiá, Confoederatione € Liga, quàm de & 
fuper mutuo & amicabili intercurfu Mercium & Mer- 
candifarum, zzzer os € prefatum Francormia Re, 
Heredes & Succeflores noftros, atque Regna, P. 
Dominia, & Loca noftra quecúnque, necnon Su 
tos; Vaflallos, Confoederatos , Amicos, Alligatos; 
| & Adhzrentes noftros quoscánque , habendis. & con- 
trahend 


| & Confoeder: 


celebris memoriz , 
um Kegem i 

2 feptima die mentis Au 
| Oratores noftros hincinde f 
inito, concordato & conclufo, poftea, per 
| tum Regem L 
ras noftras & fuas Patentes Magr 
gillatas & manibus noftris fübfcri 
confirmato , 

Innovando five renovando, 

Ejusdémque Traétatús Articulis addendis , fubtra- 
hendis, delendis, & diminuendis, aliósque novos qua- 
tenus diétis Commiffariis noftris vifum fuerit expediens 
addendis, faciendis, condendis, tractandis, & de no- 
vo concludendis, 

Ac de & fuper eodem Traétatu per Literas noftras 
| Patentes Magno noftro Sigillo figillatas & manu nos- 
| trà fübferiptas hincinde ratificando $ confirmando, 
communicandi , tractandi, concordandi , & conclu- 
dendi, atque omnia & fingula prediéta bene & fideli- 
ter perimplendi, 

Quodcúnque Juramentum in animam noftram pres- 
tandi; ac ad hujusmodi Juramentum taétis facrofanétis 
Evangeliis perfonaliter preftandum ; 
| Et ad impetrandum Bullam feu Rescriptum Apoftoli- 
cum, in debitá & fufficienti forma factum & expedi- 
tum, in quo omnia & fingula in dicto Traétatu con- 
tenta & fpecificata Sedis Apoftolice auctoritate confir- 
mabuntur, appofitis Poenis & Cenfuris Ecclefiafticis in 
nos, Perfonam noftram € Heredum noftrorum, & 
Sententià interdiéti in Regna ; Patrias, € Dominia 
noftra, fi & quatenus contra predictum Tradtatum 
ejúsve particulam in aliquo fecerimus , venerimus, aut 
fieri confenferimus, nos & Perfonam noftram aílrin- 
| gendi & obligandi, ac omnibus & fingulis tàm Faéti 
| quàm Juris-exceptionibus , etiam fpecialem renuncia- 
| tionem requirentibus, pro nobis & nomine noftro ex- 
preffé in vim Pa&i renunciandi; 

Ceteráque omnia & fingula faciendi , gerendi , & 
| excercendi que in premiffis aut circa ea neceffaria fue- 
rint feu quomodolibet oportuna , & que tanti Nego« 
tii qualitas cum ejusdem circumftantiis , deppendenti- 
bus, aut annexis exigit aut requirit, & que nos face- 


PERI. 
noftris 


atifficato 6 


Sig fignatum ; 


FRANCOYS. 
Per Regem. 
ROBERTET. 


Dei gratia, Rex Anglie, Francie , ES 
, univerfis ,præfentes Literas infpec- 


is, Salutem. 

atis quód nos, 

litate , induftrià, & providà circumfpe&tio- 
£torum & fidelium Confiliariorum noftrorum, 


De 
tie, dile 
Reverendiffimi in Clirifto Patris Z/ome ; miferatione | 


Divina , Archiepiscopi Eboracenfis , Precarifimi Con- 

fanguinei noftri Thome Dacis Norffolchie, Thefaura- 

rii & Marescalli Anglie , Reverendi in Chrifto Patris 

Ricardi Wintonienfis Episcopi Privati Sigilli noftri Cus- 

todis, ac Domini Johannis: Yong Legum Doétoris 
Tox. IV. Parr. IL 


remus aut facere poífemus fi perfonaliter intereflemus, 
| etiam fi talia forent que Mandatum magis exigerent 
| fpeciale quàm præfentibus eft expreffum ; 
| Promittentes, bond fide & in verbo Regio nos ra- 
| tum & gratum habituros quicquid per dictos noftros 
| Procuratores , Ambaffiatores & Nuncios circa præ- 
| miffa adum , geftum , promiffum, & juratum extite- 
| rit, & contra ea aut aliqua ipforum neque verbo aut 
| faéto quovismodo veniemus, fed ea omnia & fingula 
manutenebimus , & inviolabiliter obfervabimus , ac 
| per Literas noftras Patentes, in boná & fufficienti for- 
| má confeétas , & Magno Sigillo noftro munitas & 
confignatas, confirmabimus. 

In cujus rei Teftimonium has Literas noflras fieri 
| fecimus Patentes. 

Tefte meipfo apud efi 
prilis, Anno Regni noftri fexto. 


uum quarto die As 


JOHANNES DE SELUA: 
P. DE LA GUICHE: 


i Dd 


ie, quamplurimüm confi- ANN 


e 


rios 5 1515: 
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at nuire, prejudicier ne ae 


ra leursdits 
vilègés tant an t 


$ que nouveaux donner 
r iceux faite y 
Roy Loui 


qui confirme tous les Pri Fra 
| chifes, Chapitres de Paix, faits par 
Il] vence Comtes de Provence ES les Etats d. 
qui véumt ES incorpore ledit Pais à la Couronne. =, que D bfol 
faite qu (x) mois d'Avril 1615. [N OEL| tez, Forcalquier , & Terr centes 

| à » les R i 7, | tous & chacuns les dits Priv O , Liberte 
. Gairn E RD, dans les Remontrances de la | à Co ; 

| ANobleffe de Provence au Roi, pag. 128.] 


ET Pro: 


it ie 4 & À 
I 3 ¡y adjoines & unis > adjc uniffons à nous & à y 
Wl ANNO | dite Co à icelle Couronne ne au Anno 
| | 151 5. CV | Roya t aucunement pour ce fübalternc 15 re Fe 
H | | Pour met ad caufe ou occafion eis. ce foit ou pui 
fire " 4) " » 
Déclaration de FRAN ors I. Roi de France | eftre, ores ne pour le TURIN à venir; ne auffi pour ce 
| 
le 


Ege 


xx) 


DRAN 
Co 

Jacent 
antolt aprés 
Pere le Roy Lo 
nos tres-chers & bien-am 
de nosdits Pays & Comt 
envoyé devers nous noftre 


ce de Dieu Roy de Frau 
quier, & ‘Terres ad- 
idvenir, Salut. Cor 
trépas de feu noftre tres-cher & bi 
s dernier decedé, que Dieu abfolve, 
les Gens des trois Eftats 
Tent deputé, delegu 
€ & feal Confeiller A 


015, par la gre 
ite 


Ron o&royez , Confirmez 
ar les feus Roys , Reynes, Comtes 
ys, que cy-devant ont efté au- 
E Generaux, & grands Ser 1X, 
nous jd avons nde nouvel & d’abondant confirmez , 
> approuy irmons, lotions, approuvons, 
de noftre certain grace fpeciale, pleine puis- 


E: \ ES fance & authorité Royale 5 tes 
toine de T ende Evesque de Riez; Nobles Louis d'A fignées de noftre main, pour en jouir par eux & cha- 
goult Baron de Sault, Boniface de Caftellane Sieur de | cun d'en ; tout ainfi & } forme & m: qu'ils 
St. Julien, Je: ‚ontevez Sieur de Co gnac Gr | ont pat cy-de ment joui & jouiflent & ufent* 
par de Caftellane Sieur d’E ntrecaftel, René de M: © | promettans en bonne foy & parole de Roy, & j 
ron Sieur de Peiniery tre Louis Chapucy Licen- tn 3 


& entret 


i leur garde , Obferver 
| dite Union & adjo n&ion infeparab 

3 , & à toûjours voulons qui 
Í üsdits en jouiffent pleinemer t & pa 
| aucun contredit ou empéch 
conques autres Lettri 


on [ vir , enfemble la- 
cié és Droi 


$; Aix, & Leonard Froiffard 
Sieurid’Iftres, le mballadeurs, & Procureurs Ge- 
neraux en cette partie, pour nous faire ainfi qu'ils doi- | 
vent & font tenus faire à leur vray 
rain Seigneur & Comte desdits Pays, Comtez , 


1 


er- 


ou 


rcs adjacentes, le ferment de fidelité, hommage & re- | pourroient avoir efté fait o8 Een à ce'con 
connoif e de nosdits Pays , Comtez, & Terres res , lesquelles fi aucunes eft: ipré ave 
iceux adjacentes ; ce que par vertu du Pouvoir à EUX | que aucunement puiffent Prejuc icier à cesdites p. 
donné, & commis en cette partie, par les gens desdits | tes, nous avons quant à ce , de noflre certa ine 
Eitats, tant Prelats, Gens d'Eglife, Nobles, Commu- | ce, & plus ample authorit 6 révoquées & c 


nautez, gen lement & parti ilieremént , dont il nous 
‘eft paru en nos mains , pour & au nom desdits Geñs 
des trois Eftats de tous nosdits Pays, Comtez, & Ter- 
entes deflusdites , tenués de nous, & à nous 


voquons & c flons , & icelles dés main nt comme 
pour lors declaré & declarons nulles, & de nul ef 
& valeur, pofé ores qu'elles ne foient fi ex 
fpecifies, nonobftant auffi quelconques autr 


efles ne 
Ordon- 


lans; ausquels foy & hommage nous les avons | nances , Reftriétions , Mandemens ou deffenfes à ce 

h J riétions , Manden ffer à ce 

à (auf noftre droit , & l'autruy. Lesquels Am- | contraires, Si donnons en Mandement à nos ‘À 
eurs & Procureurs nous ayant requis que pour le | & fe le grand Senéchal de Provence, gens de nos- 


profit & utilité de nous, des gens desdits Eftats, 
& de nos Pays, voulfiflions toújours tenir fous noftre | de noftre Char bre & Archifs d 
main & Couronne lesdits Pa ays & Comtez, Terres & | Prócureurs'au 
Seigneuries, & les Manans & Habitans en iceux , en | & Officiers, ou à leurs Utenans 
nos rnains fous noftre Seigneurie & obéiffance feris & dr venir, & $ d 
fans jamais les aliener, transferer, permuter , & dé partiendre á 
membrer en autrés mains par nous , ou nos Succes- | pj; 
feurs Roys de France, en quelque maniere que ce 
foit; mais les adjoindre , unir & incorporer infepara- 
blement à notlredite Couronne , en gardant & obfe; 
vant au farplus leurs Privileges , Libertez , Conven- 
tions, Chapitres de Paix, Coûtumes, Loix, & autres | garder de poinét en poin a 
anchifes , & facons de vivre , comme fait a été ci- | que de ce on ne paiffe pr 
devant par nos Predeceffeurs, & dernierement par feu | nous voulons que:cesdit 
noftre dit-tres-cher Seigneur & beau- pere le Roi Louis, | bliées & enreciftré 
que Dieu abfolve; & fur ce leur impartir nos graces, | Chambre de nos ONE, A Pa 
& Lettres convenables. | Scavoir faifons que nous, les | ces prefentes on pourra avoi fogner en pl 
chofes deflusdites confiderées , & le grand, fingulier | lieux , nous voulons que au 4/7725 d'icelles 
amour, & loyauté & fidelité dont lesdits des Eltats, | Seel Royal foy foit adjoûrée comme ce prefent Or 
Habitans & Subjets de nosdits Pays & Comtez ont en- | gina], Er afin que foit chofe ferme & (table . 

tierement ufé envers nos Predecefleurs Roys & Com- | jours-m als, nous avons fait mettre noftre 

tes desdits Pays , depuis qu'ils font venus en leur: | prefentes, fauf en autres chofes noftre dre 

mains & obeiffance, & esperons qu'ils feront envers | tray en toutes. Donné à Paris au moi 

nous, & comme ils le nous ont amplement fait dire & | de grace mil cinq cens & quinz & de "noftre Re 
| remontrer; voulant par ce, comme bien le meritent, les | Jomte de Pro- 
Anver gne Con- 


tre Confeil Royal, Mailtres R Archiv aires 


AO & 


rionaux & 


gym 


, Ou com 
t fi comme 3 luy 
entes ils faffent lire 


, que cesdites pref 
enregiftrer e 
| Cours & Auditoires de 1 
de perpetuelle memc 

leurs Libertez & Pri s ont 
| rsen > Obfervent & g; et & faflent o 


es , pu- 
ius Perle RO 
Et pource que de 


5 d 4 x = | le premier. FRANCOIS. Par ie Roy 
cherir & favorablement traiter en leurs affaires, & leur | vence. Les Ducs de Bc 'urbonnois & d 

Binlerfick SE decem e 
fubvenir liberalement en iceux, afin que de MIEUX en | neftable de France, de Vend osmois , les Comtes de 
eux ils ayent caufe de perfeverer & continuér en | Saint Paul & de Nevers; vo Vionfieur René] 
leur bon vouloir. Pour ces caufes, & autres à ce nous 


T 3 FE | de Savoye , grand Senéch 1, Gouverneur & 
mouvans, avons pour jou & Lea Succefleurs R | nant General pour le fleur audit & autres 
E de France voulu & voulons avoir & tenir nosdits Pays ptefens. J. CHARBONNIER. Contenior. 


& Comtez de Provence , de Forcalquier, & Terres | 
a centes > fous nous & nosdits Succeffeurs à ladite | 
Couronne de France perpetuellement & nféparable- | 
ment, comme yray Comte & Souverain Scigne r d'i- 
, fans ce que Jamai ils en puiffent eftre alienez, | moy fon Confeiller, Au iteur , 

uez ne transferèz en quelque perfonne ne pour | vaire audit Pay 
quelconque caufe ou occafion que ce foit , ou puiffe =” 
re, en tout ou en partie: & quant à ce les av ons 


P. MAWLLARD: 


confervé 
ionné ps 
crei taire & Arch 
DE Br AUMOND. 


o 


5, ni par pen fi elle apattienr | 


à l'Année 15 5, [Dum] | XCVIL 


ANN 
1515. 
4. Mai. 


i28. Juin. 


Fray 


DU DROIT 


XCVII. 
Bulla Leonts Pape 5 Quá Praelati, Cleric, 
ES Nobiles Sarétionem Pragmaticam profitentes, 


Pi ultimo ES peremptorio Termin mone: 

te Calendas Offobris, omni excufatione ceffan- 
compareant. Datum Rome 1V. Nonas 
Amb 1515. | Colleétio Regia Conci- 
Las- 
. Tom. XIV. col. 


2 5 


lioréms Tom. Kxkıv. pag. 432. 
BEI Conciliorum Collc& 


"vorum Dei ad perpetuam 
moria , Sacro gaerobante Concilio. 


Un inter alia in hoc Sacro Concilio expedienda, 
quid fuper San&ione , per nonnullos Prælatos | a 
mis, tam Clericos quam L 
Nobiles ac alios illis faven , quam ipfi Pragmati 
vocant, edita, determinandum & declarandum foret, 
expedire & declarare fummopere defideraremus , prout 
etiam felicis recordationis Julius Papa II..Predeceffüt 
nofter hujus Concilii indiétor defiderabat , & Prælati 
& alii Clerici, ac Laici prefati ad comparendum tam 
coram prefato Julio Predeceffore, quam nobis pluries | 
ati fuerint , & eorum contumacia in diéto Concilio 
ius allegata , feu ufata extiterit: cumque poft 
modum pro parte Praelatorum, Clericorum , & Lai- 


corum ,etiam Nobilium, ac Fautorum predictorum, ad feles Dona 


hoc, üt prefertur, legitime vocatorum , alleg 
fuerit, nullum locum , per quem transeundum effe 
ut tute venire ad comparendum in diéto Concilio pi 
fent, habere : nos ne eo pretextu quoquo modo fe 

excufare poffent , a Communitate Januenfium, per 

quorum loca tute ad Romanam Curiam ad allegandum 

ea, que in hujusmodi caufa Pragmatice allegare vo- 

luerint, venire poflint, amplum Salvum Conduétum 

concedi curavimus, & eisdem affignari. Et ne aliquid 

amplius contra premiffa allegare , & juftam poffint 

pretendere ignorantiam , Clericos & Laicos, etiam | 
Nobiles, etiam Prælatos , & Fautores, Clericorum- 

que ac Sæcularium Collegia, ad eorum contumaciam | 
convincendam, Sacro approbante Concilio, de novo 

pro ultimo & peremptorio termino requirimus & mo- 

nemus , ut ante Kalendas Oétobris proxime futuri , 

omni excufatione & dilatione ceffantibus , legitime 

comparere debeant : quem terminum & dilationem 

hujusmodi, ex caufis predictis ad omnes excufationes 

tollendas , ad dictam diem Kalendarum O&tobris pro 

ultima & peremptoria dilatione , ut prefertur , proroga- 

mus, & de novo concedimus & affignamus. Quo ter- 

mino elapfo, ad ulteriora & terminationem diéti nego- 

tii etiam definitiva Sententia procedetur , eorum con- 

tumacia & non comparitione minime obftantibus , in 

prima ex tuhc futura Seffione , quam ad hoc & alia 

quam plura utilia peragenda , videlicet undecimam Ses- | 
fionem , quz erit die quarta decima Decembris poft 

Feftum Beate Lucia proximé futurum, praefato Sacro 

approbante Concilio, indicimus. 

Nulli ergo omnino hominum liceat hanc pa 
noftrarum requifitionis , monitionis , prorog: ationis , | 
conceflionis , aflignationis & indictionis infringere, 
vel ei aufu temerario contraire. Si quis autem hoc at- 
tentare pra x fumpferit , indignationem Omnipotentis Dei 
ac Beatorum Petri & Pauli Apoftolorum ejus fe nove- 
rit incurfurum. 

Datum Rome i 


n publica Seflione , in Lateranenfi 
facrofanéta Bafilica folenniter celebrata , Anno In- 
mis Dominice millefimo quingentefimo deci- 
into I V. Nonas Maji Pontificatus noftri An- 


XCVIII. | 


Donation. faite par la Reine CuaupeE du Du- 
ché de Milan, au Roi Francois L fon 
Epovx. Du 28. Juin 1515. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. 11. pag. 132.] 


LAUDE, par la grace de Dieu Reine de France, 
Ducheffe de Bretagne, &c. A tous ceux qui ces 
prefentes Lettres verront, Salut. Savoir faifons, que 
nous confiderant le bon & entier amour , que nôtre 
tres-cher & tr ju Seigneur Monfeigneur le Roi, 
Tom. IV. PART. I. 


nam |J 


DES GE 


nótre confort & 


> 


& Epc oux , nous a toúj 


211 
ours porté par ci- ANNO 


do ait; & spout le remunerer du don 
qu'il lui a plü faire de chez @ Anjou, Angoumoi: 151$ 
& Comte 7 du Me X de Be aufort, & foi charge 


| du M: de nôtre tr a & ti 
fadame Renée ae) rance, & nous 
nôtredit Duché de Bretagne: 
miles , enfes qu'il a cc 
pour la conquête du. Duché de Mil: TM 
res & neuries à nous 
les peines & travaux , que nötr 
prend continuellement , pour 
grand & quafi infini argent q 
tant du vive 
le Roi Lou 
ho S du Ro 


iage 


s-amée 


Sœur 


cc LUE 


jene 


Pais 
dit Seen 
icelles 


Ouvrer. 
irs Anné 
Per 


cher Seigneu 
lve, que depui 

pour conquerir 
garder lesdits Duché Milan 
ludit Pais d'Italie 
[ nôtre Sang , 
igneurs , Sujets & aux du | Roiau 
me, ont expol leurs perfonnes & biens en fa 
dites conquétes. Sur ces ca ufes, & ¢ 
reciproque, que portons à nôtredit Seig 
& à la Couronne de France , 
extraite, defirant la prosperité & augmenta 
de tout nôtre coeur; für ce bien con 
fuffifamment , entant que befoin feroit , de nos ed 
Seigneur & Epoux , de nótre propre mouyem 
rale volonté 5 pleine puiffance, & autor 
ufant du Privilege écrit en droit, par leq 
ne font fajetes aux Conftitutions & Coútu E 
ions faites par les femmes à leurs maris du- 
rant leur Mariage non valoir, à icelui nótre ae 
& Epoux, a ‚ce prefent, He & fi 


tre vii irrevoca 
Terres & Seigneuries à nous ap I 
maniere que ce foit, audit Pais d'Iralie, tant & fi a 
vant qu’elles fe comportent & entendent, fans y rien 
referver, pour d'icelles jour par nôtredit Seigneur & 
Epoux ; & s’il nous furvit fans hoirs des 
nótredit Mariage , ou aprés le trépas d'iceu 
dans, s'il leur furvit aprés nôtre decés, comme de fa 
propre chofe & heritage ; at en bonne foi 
& parole de Reine, de garder & obferver les chofes 
deffusdites, & ne venir jamais au contraire pour quel- 
que caufe, raifon, ou moien que ce foit, direct 
| ou indireétement ; & fi promettons les garantir & dé- * 
fendre envers tous & contre tous, & tous inte- 

| refts & dommages, que Monditfeigneur le Roi pour- 

| roit avoir, fi ladite Donation ne fortoit fon plein & 
entier effet, & ce, fous l'hipoteque & obli, m de 
tous, & chacuns nos biens, & mémement d ts Du- 
ché de Milan , & autres Terres & Seigneuries deffüs- 
dites, & renonçons à oues exceptions, tant de droit 
que de fait; & voulant, lesdits cas avenant, qu'il en 
puiffe prendre poileffion toutes fois que bon lui fem= 
blera, En témoin 


en que 


Die vigelima-oétava m 
quingentefimo dec 7 


Funit , Anno mille 
> Donatio 


Rege 


noftro 


XCIX. 


C un "a&us duplicis farm 


RIAM Lispani 
WEA Re p 

NAM WLADISLAI Hu 
bac Lege tamen adjebtá 
Nepotibus MaxımıLıanı, E 


pus Archidux ufrie, vel CAROLUS 
Dux Burgundie His 
p efatam“ Dominam AN: 


i à Dat ato prefentis in Uxorem 
prefe inter MAxtmr 


unius Ani 
vellet. 3 


LIANUM ÉS diam ANNAM pro caffo €? 
nullo baberi deb 


3 
infra trimefire poft ES fupra annum à die pre- 
Sentis Contraëlus computando, idem per Cohabi= 

da tationem 


mem Conjugalem inter ipfos confummandus fit. | 
Gum Vienne die zz. Fulii 151$. [Lo N- | 
DORPII Acta publica Tom. IV. Libr. IV. | 
g BALBINI 
ni Bohemiz De- | 
Epiftol, Part, I. Epiftol. 
LXXVIIL pag. 100. Lunics Teut- 
es Reichs-Archiv. Part. Spec. Contin. I. | 
tzung I. Abfatz IV. von Ofterrei 
pag. 38. d’où Pon a tiré cette Pièce, Joan. | 
Samgucus in Appendice rerum Ungari- 
Bonrinit Hiftoriam Ungaricam , 
532.] 
N°: Maximilianus , Divina favente Clementia Ro- 
N manorum Imperator, femper Auguftus, ac Ger- 
manis, Hungarie, Dalmatie, Croatiz &c. Rex, Ai 
t Dux Burgundie, Lotharingie , Br: 
Carinthiæ, Carniole, Limburgie, Lu- 
burgiæ, € Geldrie : Landgravius Alfatiz , Prin- 
ceps & Comes Burgundiz, liindiz, Tyrolis, Goriciæ, 
rthefie , Holandie , Selandiæ , Fereti in Kyburg, 
Namurci & Zugranie, Marchio $. R. Imperii , fupra 
Anafum Burgonie , Dominus Phrifiz, Marchio Sla- | 
vonie , Meclunæ, Portus Naonis & Salinarum &c. 
Nos Ladislaus Dei gratia Rex Hungarie, Boëmi 


bant 


LS EZ 
Dalmatie, Croatie , Rame, Servia, Gallicis, Lo- 
domeriæ , Cumanie , Bulgari Marchio Moraviz, 


Dux Silefiz € Lucemburgenfis , ac Marchio Lufatie 
Nos Sigismundus cádem gratià Rex Poloniz ,% 
nus Dux Lituanie, Rufiz, Prufie &c. Domi- | 
nus & Heres, tenore prefentium recognoscimus & ad 
n rei memoriam. notum facimus univerfis : 
m fuopte nature noftre inftituto ea, que ad 
ornamentum, dignitatem, amplificationem, & confer- 
ionem Regnorum ac Subditorum noftrorum , qui- 
us divina dispofitione fumus præfeéti , fpeétare nobis 
videntur, Pace, Concordià, atque Amicitià potiüs 
lo ftudio five officio quærenda putaverimus, ac 
rtim Amicitiam atque Fraternain inter nos Unio- 
> quamvis alias a neceflitudo Sanguinisque 
lri&ta conjunétio inter nos intercedat , novis & arétio- 
ribus vinculis ftringere atque confolidare cogitaveri- 

: quó cæteri Chriftiani Principes , exemplum nos- 
rum imitati , facilius etiam inter fe ad fanéta Pacis 
dera coi & Religio Chriftiana propriis atque 
armis aliquando fubnixa fibi 


ipfi decori , confervationi & incremento , fuis vero 


Hoftibus immaniflimis formidini ac demüm exitio effet 
" Cumque ejus rei caufa ex multis nunc annis 
fuper Sponfalibus , quàm vinculis Matrimonialibus 
noftros Maximiliani Imperatoris & Wladislai Re- 
gis Nepotes & Liberos formandis effet traétatum alias: 
tandem divino annuente favore his Negotiis extremam 
manum apponere voluimus, & in hoc celeberrimo at- 
que fanétiffimo Conventu noftro, quem Deus propi- 
tius fua Benignitate clementer indulfit ac fieri ordinavit 
ultra ea, que ad publicam univerfalis Chriftiane Reli- 
gionis utilitatem inter nos ata & confultata funt, me- 
moratos Sponfaliorum & Matrimoniorum Tractatus 
felici fine atque conclufione duximus firmandos atque 
fanciendos. Itaque ad laudem & gloriam inprimis Dei 
i imi & ad utile Religionis incrementum, nec 
non ad perpetuam tranquillitatem , quietem , ftabilita- 
tem, atque confervationem, non tàm noftram, quàm 
Nepotum, Liberorum, Regnorum, Dominiorum, & 
Subdi oftrorum, ad hos infra fcriptos Contrac- 
tus & Traétatus devenimus. 

primis contraéta , celebrata & firmata funt Spon- 
ia per verba Matrimonialia & de præfenti cum fo- 
ennitatibus & ceremoniis in hujusmodi Aétibus inter- 
ire folitis & confueti r Sereniffimam Dominam 
ariam, noftri Maximiliani Imperatoris Neptem cha- 
nam, & Sereniffimi quondam noftri Philippi 
iftelle Filiam , ex una: & Sereniffimum D. 
n Hungarie , Boëmiæque Regem, noftri 
lai Regis Filium chariffimum parte ex alter’: 
e ad hoc mutuo & expreffo , quantum per 
m licuit , eorum confenfu & voluntate, proferente 
> Rege Ludovico hac verba formalia : Ego Lz- 
icus accipio te i m legitimas Uxo- 
: contra autem ipfa Domina Maria pronunciante : 
laria accipio te Ludovic in omeum legitimum 
coram Reverendiffimo in Chrifto P. Domi- 
no, Domino Thoma, tituli S. Martini in Montibus 


1o 


fat 


tam 


rur 


nobis 


| folenn 


Presbytero Cardinale , & Archiepiscopo Strigonienfi , 


CORPS DIPLOMATIQUE 


& Patriarcha Conftantinopolitano , 
de Latere Legato, hujusmodi Contr: per annu- 
lorum fubarrhationem & alia neceflaria firmante & 
lennizante hac potiffimum lege & fine : ut fuccedente 
per tempus legitima atque idonea ætate præfati Domi- 
nus Ludovicus Rex , Domina Maria hujusmodi 
Matrimonium per copulam carnalem , ut convenit, 
inter fe confumere debeant. Quod indubitanter ita fu- 
turum nos Maximilianus & nos Wladislaus Rex in 
/erbo noftro Cefareo & Regio promittimus. 
Secundd ‚nos Maximilianus hodiè Contractum M: 
trimonialem cum Serenifima Domina Anna noftri 
i Regis filia chariflima per verba de prefenti & 
m a&um neceflaria & proferri utrinque foli 
i imus 


Apoftoli 


Imperatoribus hec ver 
Ego Max 

am Uxorem : 
Ego Anna accipi 


um Ma 


bus: 


aétum nos- 
tr lem, per annulorum fübarrhationem 
& alia ad hec requilita & adhiberi folita firmante & 
zante. Priusquam tamen nos Maximili 
€um Domina Anna præfatà cóntraheremus coram No- 
tariis ac Teftibus fpecialiter ad hoc requifitis & vocatis, 
nos Maximilianus & ipfa Domina Anna folennem pro- 
teftationem fecimus & declaravimus , quod fi alte 

Nepotibus noitris Maximiliani, videlicet aut Iluftrifi 
mus Ferdinandus Archidux Auftrie, five Sereniffir 
Dominus Carolus, Dux Burgundie & Hispaniarum 
Princeps , dum modó is à Contra&u cum Domini 
Regnatà olim Ludovici Regis Francia filia , alias fa&o, 
liber & immunis fieret , & opportuna San@iflimi Do- 
mini noftri & Sedis Apoftolice dispenfatio interveni- 
ret, cum prefata Domina Anna infra fpatium unius 
Anni Datá prefentis Contra&us proxime faturi con- 
trahere vellet : quod iftud de expreffo confenfu & vo- 
luntate amborum noftrorum fieri poffet : & præfens 
Contra&us inter nos Maximilianum Imperatorem & ip- 
fam Dominam Annam in io cafu annihilatus, ai 
latus & caflatus effe debeat: prout in Inftrumento E 
teftationis defuper confeéto latiüs continetur & expri- 
mitur. 

Debemusque ac volumus nos Imperator Maximilia- 
nus hujusmodi Contractum Matrimonialem cum Do- 
mina Anna, nifi alter Nepotum noftrorum in tempo- 
re prefixo, unius videlicet anni , eam per verba de præ- 
fenti ducet per copulam carnalem infra trimeltre poft 
& fapra Annum, à die præfentis Contraétus compu- 
tando, confumare & complere, & in hunc finem pre- 
fata Domina Anna ad manus noftras fuit tradita & li- 
berè confignata. Nos verb Wladislaus Rex cum utra- 
que ifta Matrimonia non folüm de confenfu & volun- 
tate noftra, imd.ex ardentiffimo noftro defiderio facta 
funt : ut praefatam Filiam noftram chariffimam dote 
decenti & convenienti honeftaremus, eidem,F ilie noftre, 
Anne ducenta millia florenorum Hungaricorum Dotis 
nomine tenore prefentium infcribimus & affignamus : 
ità tamen, quod Pecuniz hujusmodi folutio, neque ad 
prefens, neque tempore confumationis fieri, fed ad 
illud tempus differri debet, quo chariffimus Filius nos- 
ter Ludovicus, cum Domina Maria Matrimonium per 
copulam confummabit. Cui Dominz Maria fimiliter 
ut infra patebit, ducenta millia lorenorum Hunga 
corum Dotis loco funt infcripta. Hoc namque Matri- 
monio filii noftri cum Domina Maria per copulam 
confümmato hujusmodi Dos utrinque compenfata & 
neutra Partium ad illius folutionem alteri obligata fit 
vel effe debeat. Ut autem viciffim nos Maximilianus 
Imperator Dominam Annam, ut par effet , debité & 
ingenuè remuneremus : loco Donationis propter Nup- 
tias feu Contradotis eidem Domine Annæ reditus an- 
nuos viginti quinque millium Ducatorum Hungarica- 
lium fuper certis Caftris, Locis, feu Territoriis nos- 
tris in tenore præfentium aflignamus: videlicet medie- 
tatem illorum redituum in Provinciis noftris Auftrali- 
bus inferioribus , videlicet fuper Oppidis & Caftris Ju- 
denburg, Leolen, Stira , Lembach , ad S. Hippoly- 
tum, & Gars, unà cum omnibus ac fingulis ipforum 
Territoriis, Diftritibus & Emolumentis: alteram 
tem medietatem in Comitatu noftro T'yrolis, videlicet 
fuper Oppidis & Caftro Ympft, Caltarn , unà cum 


ex 


| Officio in Altenburg , & fuper Oppido & Caftro in Ra- 


tenberg, unà cum eorum omnibus pertinentiis, ut fu- 
prà, adícribimus, unà cum omnibus aliis, que vel ex 
Privilegio, Confuetudine, aut de Jure Provincie nos- 
tre Auftralis Archiduciffz debentur pro Contradote. 
S 
S 


fo- 1515, 


ANN 
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o Si autem iftorum locorum per nos affignatorum redi- 
tus ad præfcriptam fummam non ascenderet, ex aliis 
reditibus noftris hujusmodi defe&um, ut par eft, fup- 
plere , usque ad integrum valorem Summe viginti 
quinque. millium Ducatorum Hungaricalium curabi- 
mus, & pari firmitate promittimus , ipfamque Domi- 
nam Annam ftatim poft confummationem Matrimonii 
inter nos per copulam in poffeffionem fupra di 


torum 
locorum ponemus & introducemus : Curabimusque ut 
omnes Officiales ac Subditi fupradiétorum locorum 
Dominæ Annæ per nos affignatorum homagia, & alia 
fidelitatis juramenta eidem Domine Anne præftare de- 
beant. Ipfaque Domina Anna de omnibus iftorum 
Jocorum Officiis ac Perfonis inftituendis ad arbitrium 
fuum disponere poffit & valeat: ità videlicet, ut pre- 
fata Domina Anna hujusmodi reditibus vitá fua duran- 
te uti, frui ac gaudere & ex illis ftatum füum fuftinere 
& intertenere poffit & valeat. 

In cafü autem , quo alter ex Nepotibus noftris 
Ferdinandus aut Carolus cum præfatà Domini con- 
traheret, nos unà cum Sereniffimo Principe Domino 
Ferdinando Arragonum, utriusque Sicilie € Hierufa- 
lem Rege Catholico, communium Nepotum noftro- 
rum avo concordabimus & providebimus : ut Domina 
Anna pro fapradiéta Summa Contradotis viginti quin- 
que millium Ducatorum Hungaricalium convenienter 
ac fufficienter affignetur & aflecuretur. 

Circa verd Contraétum Domini Ludovici Regis cum 
Domina Maria, nos Imperator eidem Domine Mariæ, 
Dotis nomine, fimiliter Summam ducentorum mil- 
lium florenorum Hungaricalium, tenore prefentium , 
ascribimus & aflignamus recompenfandam tum fuo 
tempore cum alià Dote , ficut fuperiús expreffum eft 
clarè. Viciffim vero nos Wladislaus Rex, nomine cha- 
riffimi filii Ludovici,loco Donationis propter Nuptias 
five Contradotis, præfatæ Domine Marie reditus an- 
nuos valoris viginti quinque millium florenorum Hun- 
garicalium fuper bonis ac locis in Regnis noftris Hun- 
gariæ & Boëmiæ, Reginis aflignari folitis ,infcribimus, 
& per tenorem prefentium affignamus , videlicet in 
Regno noftro Hungarie Maromarciffium , tum Ca- 
mera Salium & Caítrum Hwrth cum quinque Oppidis 
& aliis poffeffionibus: in Regno autem noftro Boëmiæ 
Hradecz, fupra Albim fluvium , Chrudim Dwor , € 
Jaromirz cum attinentibus, unà cum aliis omnibus, quee 
vel ex Privilegio, Confuetudine, aut de Jure præfato- 
rum Regnorum noftrorum Reginis debentur pro Con- 
tradote. Quibus omnibus ipfa Domina Maria tempo- 
ribus vite fue liberé gaudere , uti ac frui poffit ac va- 
leat, hoc pa&to, ut fi fupradiéta fumma in eorum re- 
ditibus Summam prefixam videlicet viginti quinque 
millium florenorum Hungaricalium non attingeret : 
quod de aliis reditibus noftris hunc. defe&um fupplere 
debeamus: fi autem hanc Summam viginti quinque 
millium Ducatorum excederent, nihilominus id totum 
Domine Marie cedere debet : ipfamque Dominam 
Mariam ftatim poft confummationem Matrimonii cum 
Filio noftro Domino Ludovico per copulam in pos- 
feffionem fupraditorum Locorum ponemus & intro- 
ducemus: curabimusque, ut omnes Officiales ac Sub- 
diti præfatorum Locorum Domine Marix per nos as- 
fignatorum homagia & alia fidelitatis juramenta eidem 
Domine Marie preftare debeant. Ipfa quoque Do- 
mina Maria, de predictorum Locorum Officiis & Per- 
fonis inftituendis & ftatuendis ad arbitrium fuum dispo- 
nere poffit ac debeat. 

Hzc duo Matrimonia tametfi ad laudem inprimis 
Dei gloriofam & propagationem Regalis Sanguinis , 
qualis debet effe finis & intentio Sacramenti Matrimo- 
nii à nobis inftituta & firmata funt: tamen, fi Deo e- 
terng placeret, ficut omnes mortalitati obnoxii fumus , 
revocgre ad fe (quod tamen longiüs abeffe velit) unum 
ex Sponfis & Sponfalibus ante vel poft Matrimonium 
per copule confummationem : ita inter nos conventum 
& conclufum eft, & inprimis in cafu , quo Sponfum 
five Maritum Domine Annz five nos, five alterum 
Nepotum noftrorum ex humanis ante copulam disce- 
dere contingeret , quod tunc prefate Anne Summa 
centum millium Ducatorum in fpatio unius anni tunc 
mé futuri perfolvatur ; aut jocalia tanti valoris fe- 
cundum veram zftimationem ad numerum centum flo- 
renorum Hungaricalium, que apud Provinciales nos- 
tros inferioris Auftriz deponere debemus ‚in Conventu 
non folutionis fupradiétæ Summæ centum millium flo- 
renorum Hungaricalium tradantur , cum conditione 
tamen, nos aut Heredes noftros de Dominá Anná aut 
Heredibus fuis hujusmodi jocalia cum Summa memo- 
rata centum millium Ducatorum Hungaricalium redi- 
mere poffe. 
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Pro quà re Praelati , Comites , Barones, Nobiles, 
Comitatus > Omnesque Status & Ordines Provinciæ 
Auftriæ fufficienter fub fide atque honore fio, &füb 1 
hypothecá omnium bonorum fuorum mobilium & im- 
mobilium fe obligabunt : quod in fupra fcripto cafu 
Summa centum millium Ducatorum Hunearicalium 
absque diminutione aut jocalia ipía à nobis apud eos 
deponenda manibus prefate Domine Annz aut Sere- 
nifimorum Regum Ungarie & Boëmiæ, five aliorum 
quos Serenitates fue aut Regna ipfa ad hoc deputabunt 
in Arce Pofonienfi tradent € aflignabunt , omni dolo 
& fraude & quávis machinatione finiftra procul rer 
tis. Quod ut faciant illis tenore prefentium p: 
mus, injungimus & mandamus, ipfosque ab omni obli- 
gatione fübje&tionis, fidelitatis & obedientie , quibus 
nobis & Hæredibus noftris funt aftriéti, ad hunc dun- 
taxat effectum abfolvimus & liberos fore circa execu- 
tionem predi&orum expreff& pronunc & ex 
nunc declaramus. Hi autem qui ejusmodi uniam 
five jocalia in fupradiéto cafu ad Arcem Pofonienfem 
perferent numerum ducentorum, five Equites ‚five Pe- 
dites fuerint, excedere non debebunt. Similiter mo- 
riente ante confummationem Matrimonii per copulam 
Sponfo prefate Domine Anne, quicunque is fi 
idem Provinciales noftri ipfam Dominam Annam cum 
omni honeftate, falvis perfonis & omnibus s fais & 
omnium füorum,ad ornnem ejus atque Sereniffimorum 
Regum voluntatem , & arbitrium ad Regna paterna, 
Pofonium videlicet aut Znoymam, reducere debebunt 
& tenentur. In cafu veró quod unam ex Spontabus , 
anteMatrimonii confummationem per copulam,mortem 
obire contingeret, nihilominus alteri Sponf&, que fü- 
perftes erit, Dos expreffa, videlicet ducentorum mil- 
lium Ducatorum, perfolvatur. Similiter fi unus ex 
Maritis poft Matrimonii confummationem fatis. conce- 
deret, & Uxor relicta ad fecunda vota tranfire vellet 
eidem relicte Summa illa ducentorum millium Duca- 
torum perfolvi , & ipfa relicta ftatim reditibus pro 
Contradote fibi affignatis , fibi cedere debet. Interim 
veró & quamdiu folutio Dotis ducentorum millium 
Ducatorum non fit , reditus annuos &#tatum fuum 
tenere & percipere poterit ac debet. Que omnia fu- 
pradiéta inter nos Maximilianum noftrosque Nepotes ; 
ac noftros Wladislai Filium & Filiam contraéta, fir- 
mata & conclufa, poftquàm matur deliberatione præ- 
habitá & à nobis fancita funt, Procerum utriusque Im- 
perii ac Regnorum noftrorum accedente confilio, gra- 
ta, rata, firma habemus, eaque omnia in fide ac ver- 
bis noftris Regiis, obfervare, exequi , ac adimplere pro 
nobis, Nepotibus, Liberis, & Heredibus atque Succes- 
foribus noftris , neque ex illis quoquo modo contrave- 
nire direétè vel indire&é , ex quocunque caufa, occa- 
fione, five colore, à dolo ac fraude penitüs exclufis, 
tenore preefentium promittimus & nos obligamus. Nos 
vero Sigismundus Polonie Rex, poftquàm hec omnia 
fupradiéta , nedum in prefentià noftra , fed & cum 
Ícitu & voluntate atque confenfu noftro, fancita atque 
firmata funt : nosque, ut fic fierent , omni operá & 
ftudio laboravimus, rati non tám præfatis Majeftatibus 
Sacratiffimi Cefaris & Fratris noftri Hungarie Boë- 
miæque Regibus , Regnis & eorum liberüm , fed & 
univerfe Reipubl. Chriftiänæ, rem tim fanétam & fa- 
luberrimam profuturam, eadem fide noftra Regia, at- 
que in verbo ingenui Principis prefentium tenore pro- 
mittimus , nos, omni fide, ftudio , ac opera noftra, 
quantum fieri per nos poterit, ut fupradiéta omnia ob- 
ferventur, exequantur, integra atque illefa conferven- 
tur, & manu teneantur, & compleantur, finceré atque 
ingenuè curaturos atque elaboraturos. 

Ad hec nos Maximilianus Imperator, Wladislaus & 
Sigismundus Reges ‚pro premifloram omnium confir- 
matione San&iffimum Dominum noftrum requirimus ; 
fi Contraétus fupra fcripti debitis folennitatibus vel per- 
fonarum state, aut alia quavis caufa five defe&u non 
fatis effent fulciti: ut Beatitudo fua ad incrementum 
Pacis & univerforum falutem hujusmodi defe&us fup- 
pleat, & omnia, ut ata fant , confirutet & approbet ; 
omnibus in contrarium facientibus derogari. In quo- 
rum omnium fidem indubitatam, atque T'eftimonium 
nos tres prefati Principes ternas conformes Literas 
manibus & Chirographis noftris propriis fübfcripfimu 
ac Sigillis noftris Imperialibus atque Regalibus com 
müniri fecimus. Cumque res ifte etiam confilio & 
induftria atque operá Reverendiffimorum Cardinalium; 
füpradi&ti videlicet Strigonienfis & Sedis Apoftolic 
Legati, Matthæi S. Angeli Diaconi , Cardinalis Gru- 
cenfis, Coadjutoris Saltzburgenfis, & noftri Imperato 
ris Locum tenentis in Italia generalis , ate , tractata 
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& Re Au manibus fuis prefentes Literas s Matertera contraéto affinem , & 
majus robur & efficaci duxerunt fubfi Xem , noftros fecundum carnem & 
1515. $ ee Datum in Civit. V - Dominica die Fef | cendentes in infinitum, ac eos in diéta Civitate Floren- 1515 
JE Magdalene , 22. uno 1515. Regno- tina in eo ftatu, in quo ad præfens exiftunt, manutene- à 
rum noftrorum noftri Max ii Regni Romanor re, Gin q scumque eorum bonis, tam in Domi- 
ngarici vero 26. noftri autem ^W ladislai nio Florentino, quàm alibi ubicumque locorut i 
- Bohemiz verd 45. noftri autem ent tentibus , necnon in Civitatibus , Caftri is 


entium A 
corum des- 


| | Regni Poldntz 9. Locis omnibus, quas & que de p 
Nositaque prefatus W1 lad 1s Rex Hungarie & Boë- | in futurum poflidebunt, etia: 3 
mig &c. ut hoc fü nplum ex Literis | petud confervare. Nos verd verfa vice eidem Fran- 
Origi inalibus F dus scum cum Cafa- | cisco Chriftianiffimo Regi, in fide & 


rea "Maie | mani Pontificis, promittimus & per prz 
transfc ibi f fei neri volumus ad tuendum & defendendum 
San&iffimus DR is nofter SERES & indubitatam | tum Mediolani, necnon Terras, & Potentatus , quos 
illo quoque noftro corroborari jus- | ipfe Chriftianiffimus in diéto Duc enti 
fimus. | tenet & pc idet , ac tenebit & poflidebit urum ; 
| necnon 
C. | & Plac 


itionem inter 
gem initam non 


q uod per præfent 

| nos & prædiétum Cl hrifti jiffimum 1 
13. OG. Ligue, Conféderation ES Amitié perpetuelle entre Y fint nec effe intell ink 
: Roi Francois I, /e Pape Leon X, Lige , quas quil 


et noftrum 


ü Pu République de Por oit le Duc "o U aa | | nio als ro en n aliquo non 1 pr 
d Fronrw- ; P a a di api liq I 
M Pus Un BIN, & toute la Maifon de Mepicts. A | cent , & fine illorum AO fe poflint, quæ, 
id BIN, be le 13. Ottobre 1515. [Fre DERIC fupra’ diétis Capitulis falvis femper anentibus, falv 
i Leonarp, Tom. 11. pag. 137. | | maneant & fervari debeant , cüm per nos ad effeétun 
t | duntaxat univerfalis Pacis, & in Turcas fan&z ex 
à | ditionis, initæ & firmatæ fuerint. Ita ad hoc, ut 
G » quód nos & preditus Ci | fanéta expeditio , que nobis femper animo infedi 
, & uterque noftrûm reciprocè | fummo defiderio à nobis affectata fuit, o. on! fi b 
obligati fimus, quantum quemque noftrum contingit, | impedimento, ad finem optatum celerit 
ad tuitionem & defenfionem Perfonarum, Status, & | & effufioni humani Sanguinis inter Chriftianos tandem 
Diguitatis utriusque ad invicem, adverfüs quoscumque | finis imponatur. Promittimus unà cum pre 


Hottes , inim: 


cos & adverfarios, nullius cujuscumque | tianiffimo Rege dare operam, ut fiar Pax 
ratione aut. excepti 


e habita. | inter eosdem Principe Chriftianos , ut 
Item. Quod prædiétus Chriftianiffimus Rex tutari & | nus exercitus adverfüs immanifimum T' 

defendere teneatur & debeat Perfonam noftram, & Sta- | temque fidei Chriftiane faciliis moveri & SOM 
tum omnem Ecclefiafticum , Terrasque omnes & Do- | poffint. 
minationes , quas Ecclefia Romana de præfenti poflidet In quorum fidem , prefentem fcripturam fieri, 
& tenet, fimulque juvare nos & auxilium nobis præs- | annuli Piscatoris Sigilli juffimus Tu o muniri. 
tare ad re ecuperandum à quibuscumque pro tempore | Datum Viterbii , die 13. menfis O&obris, Anno In- 
occupatoribus, feu detentoribus, quecumque Bona ad | carnationis Dominice 1515. Pontificatus noftri An- 
Ecclefiam jufte fpe&antia, necnon etiam tutari atque | no 3. Ita eft. PETRUS BEMBUS 


defendere quecumque impofterum Ecclefia debité $ | 

juftè quefierit & poffederit ; de Juftitia autem liber | , (2) Varillas dit qu'il y eut un Article qui portoit que 7. épon- 
dd A EE j Ds onis d feroit une parente de L ce qui a i f 
ftari debeat d ationi noftre. Per prefens autem | x le Bologne, Mere de Cat 


fois I, Lu L 


Capitulum non intelligatur in aliquo derogari aut præ 
4 i Dominis Veneti quoad quæ de SES | 
poflident , ita quod idem Chriftianiffimus Rex non CI. 

poffit in fuam prote&ionem, tuitionem, aut defenfio- 4 

nem recipere Terras E cclefiz, quas nos immediate te- | Traftatus Pacis, Lige t9 Amicitie inter Y HEN- 19 aj 
nemus & poffidemus ; & fi quas ipfe Rex ha&enus in | RICUM V I IL lie Regem PER: 

am protectionem receperit illis fpecialiter & exprefl& Can » & x 


renuntiare teneatur; ita quod fi de cætero aliquis Vas- DUAE DUM Regen: À gus of aes 
à Feudatarius , feu Vicarius dicte Romane liam JoHan NAM Cafell nitus 
clefiz, in Dee & defenfione diéti Regis effe v: Londini 19. die menfis Oftobris is H? f.  Aice- 
luerit, illos aut aliquem ex eis non recipiat fine fcitu dunt ES Commifliones Legatorum utriusque Resi 


agonum. ac 


n 


endere teneatur. Ita quod | tores , Gomiffarii , Ambafliatores , 


SEHEN Sa asque. o i à A id [Rymer » Conve ntiones > Literz & A 
prejudicio Juriur ccieliæ & ipfa Cciel 
fat fine præjudi E 2| publica, Tom. XIII, pag. j20.] 
beat declarationi noftra, ac receptionibus hactenus per 
ipfum Regem fa&is renunciari debeat, ita quod pr /ERSIS & fingulis, prefentes Litteras ins- 
atui Mediolanenfi facere capi de Terris Ec- | dus de Mefa , | "miffione Divinà, Zr 
'ro convenienti pretio > füper m 10 conveni copus , Sereniflimi & Catholici Principis 
liás conventum fuiffe ir | luttriffimeque Domine JOHANNA Regine Cajte Île 
cis recordationis Julium Papam fecundum P. redeceffo- € cujus Perfone & bonorum idem Rex 
em, $ hoc ad noftram & primi Succefloris | 
noftri Capitula hujusmodi fervare volentis vitam dum- as, miferatione Divinà Sacri 
tem & Rempublicam Florentinam Patriam noftram glia Primas Apoftolic Se us, 
dulciffimam, quam paterna dileétione in visceribus ge- | fimi & Inv iGtifimi Principis HENRI prr Dei £ 
fonam noftram tueri & de 
peculiarem tuitionem & fincerum patrocinium totam | zati, legittime conftituti, & fpecialiter deputati, Salu- 
Domum & Familiam noftram de Medicis, que ex be- | tem &c. 
plus Familie infignii pila honeftata & decorata fui! iquam inter prefatos Sereniffimos & Potent 
He dile&os Filios Nobiles Viros Julianum, Fra fimos Principes corámque Progenitores & Antece 


excepta, de quo tamen præjudicio ante omnia ftari de- 
dictus Chriftianiffimus Rex teneatur fal omne neceffa- | U pecturis, leéturis , vel dituris , Nos, Es 
arii Ohriftianifl limi Reg NANDI Zr ue Sicilie R 
rem noftrum, & clar: moriz Ludov curam & adminiftrationem legittimé ge- 
ta quod prædiétus Chri iffimus Rex Civita Presbyter Car ors 
rimus caritatis, non fecus ac Statum & propriam per- | | Regis Anglie ES Fran 
idem Chriftianiffimus Rex teneatur fuscipere in fuam | Nuncii fpeciales , ad. infrafcript nter qe 
ficio Predecefloram ejusdem Regis Lil liis in füpre Sciatis quód, 
trem germanum, ejusdem Regis ex Matrimonio. cum | res, pro fuorum Regnor um tranquillitate ac Subdito- 


| rum utilitate & quiete, nonnullos Traétatus Pacis, A- 
SuSE CA mE Mau ie Pape | micitiæ Foedera & Concordia ac Unitatis vincula tem- 
fut épouvanté , apres q vis, eu gagué la Bataille de Mar. | POribus retroaétis inita, conventa & concluía fue- 
guan. rint; 
k 


Quia 


ANNO 


1515. 
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uia tamen ex temporum varietate humaneque na- 
ture mutabilitate, que femper in d us vergit, que- 
dam occafiones & cauíe, temporibu jasinodi Foe- 
derum initorum & Peisufinrgm minimè præcogitatæ ; 
hincinde acci: quibus a priori- 
bus & antiquis did Pacis & Amicitix Conditioni ibus, 
Conventionibus , Capitulis & Conclufionibus quibus- 
cúnque liquido & manifeftè conftat effe receflum, 

Et quoniam. fine Pace (quà nihil f 


hn 


peré minimé vivitur, 
itcd nos, Ors tores, Comit arii, Amba Rens 
& Ro uratores p: Concor Him & À 
iam inter prenominatos Ifaf ftriffimos Principes, 
qui pateras pietatis neceflitudine Confanguinitatis 
nexu & Affinitatis vinculo conjun&i funt, pro urare, 
reint > & de novo ftabilire fümmoperé cupientes , 


vigore. Commiffionum & Poteftatum n 


bis 
Princ ipibus respe&tivé traditarum & co 


ceff 


ad 


arum , 
omnem deinceps dubictatis fcrupulum prorfüs ampu- 


fequitur ) 


tandum & de endi um, hunc de novo (qui 
Amicitie, Unionis & Concordia e & Paci ac 
Futuris temporibus perpetud duraturum , cum Capitu- 
lis, Articulis & Conditionibus fequentibus, ad laudem 
1onorem Omnipotentis I 
riz, totiúsque Curie cœleftis , ac Crifti 
nem & incrementum, contr mn Lt 
Sc ncludimns i in hunc qui fequitur modum: 
1 nis, ud omnes Injurie, Moleftationes , OF 
Gr: wai & Dampna quecúnque, per dic- 
Principes T xi Marive , Portubus Ma , vel 
Au s dulcibus ‘ubictinque comiffa hinc inde faéta & 
perpetrata, deleantur, remittantur & 
tur ; ita quód neuter Principum alteri, 
quicquam vultu, verbo , facto aut 
j & quód de catero inter fe, ec 
redes & os s, fuäque Regna, Dominia, Pa- 
trias & Loc ecúnque inprefentiarum per éos pos- 
t necnon eor im Vafallos, Homines & Subditos, 
tàm Ecc $ quàm Seculares, cujuscúnque fa 
gr conditionis fuerint; tám per Terram, 
quàm per Mare & Aquas dulces, ac ubique locorum, 
bona, realis, fincera, vera, integra, perfedta , & fir- 
ma Amicitia, Concordia, Liga, Unio, Intelli entia, 
Confoederatio ; & Pax firma atque perpetua fit habita 
& pro futuris "temporibus inconcuflé & inviolabiliter 
cultodita; ita tamen quód neuter diétorum Principum, 
nullúsque fuorum Heredum & Succefforum, contra 
eorum alterum , per modum Invafionis, quicquam 
aget, f ciet , aétabit vel attemptabit , aut ab aliis per 
modum Invafionis agi, fieri , tra&ari , vel attempt: 
bit, faciet, confe ntiet 
in loco, five in Mari , 
Maris vel Aquis dulcibus , caufä vel occafione qua- 
cünque, sr gie dabit auxilium , confilium , vel 
rre a ut per alium vel alios invadere volentes a 
atur , tractetur, vel atemptetur, in inju- 
b pra ejudicium, aut dampnum alterius Rega $ 
Regine predictorum, fuorúmve Heredum & Sücces- 
forum; fed quod Partes prediéte corúmque Heredes 
& Succeflores fint veri, fideles , & perpetui Amici, 
Concordes, Alligati, Uniti, & Confcederati ad con- 
fervandum feipfos & corum alterum é fuos prediétos 
Heredes ac Succeffores in fuis Statibus , Regnis & 
Dominiis per eos impræfentiarum pofíeflis”, & ad de- 
fenfionem eorum contra omnes Homines Mundi abs- 
que aliqua exceptione feu refervatione ; ita quód qui- 
Gne Princeps vel alius Regna, Terras, Dominia, 
feu Loca prefatorum Ze & Regine Heredum & 
Succeflorum fuorum, ut prædicitur , per Terram vel 
Mare, quovismodo vel caufa offendere vel invadere 
moliatur, pro viribus fuis illum vel illos refrænal unt, 
impedient & „pr o fio poffe illi refiftent realiter & cum 
effectu : deo Principem vel alium quemcúnque, fic hos- 
tiliter invadentem, Princeps, non invafüs , fi ad hoc 
per Principem invafüm requifitus fuerit, ub ab omni 
one defiftat monebit & requiret, fi gnificans quód 
quo ab incepta invafione non defiftat fe altriétum 
am, vigore Confoederationum inter eos it 
‚ad preftandum eodem Principi fic ut premi 
tur invafo opem, fucurfum, f rem, affiftentiam & fub- 
dium cum effe&u ; quoque Principes & eo- 
am Hæredes ut predicitur, contra quoscún que, inva- 
volentes , adinvicem fe juvabunt, quandocúnque 
& quotienscúnque opus füerit auxilio , Cum omni 
bona fide & absque dolo , fine ali- 
fecund: m infra fequentem ; 


is 


tos 


ejus rei gratiá, 


rum He- 


; Portitos 


anétius) Concor- | 


(quà nihil | 


& Beate Virgin ais M = | 


prorfüs abolean- | 


nutu. improperet | 


| 


| cum convenienti coeleritate, juxta hujusmodi Re 
| tam facere feu agere teneantur , 


| quis’, Armaturis , Mercimor 
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Si contingat prefatum Ser 
zum &c. & llluftriffimam € le Reginam, {aos Hee- 
redes & Succeffores , Hominibus armatis I Equeftribus , 
vel Pedeftribus aut Sagittariis, vel Navibus ar 
aliis auxiliis bellicis, contra fuos hujt 


Invafores 


inpofterum indigere, ac pro & füper eisdem Subfidium. 
a pee Inviétifimo Prin Anglie ES Es Re- 
ge, ejúsve Haredibus & Succefforibus pr 


redi&i > & 
s vel Nuncios 

in eo cafa idem 
Rex, ejú 


de & absque d fücultate, 


fuper idem indigentia per Litter 
ienter requ fierit vel requifierint , 
i&i&iffmus 4; é 
redes & Succeffores , bond 
cum celeritate conv RUE juxta hujusmodi Reques* 
tamr; facere feu e teneatur & teneantur ad eum 
numerum Armis i iorum ac Navium 
armatarum, feu aliorum au 
rerum & temporum oportunitate propri 
te confi pr: æftare poterit & poterunt , 
tamen fis rati onabi 
gine Caffel 
quidem expenfe 
iabito respectu 


nc temporis conti 


f 


rit, fecundúm loci & ue. is ub 
TL 


tem: diéti vero 

ti feu ali xilia be [ed pre 

& fideliter prefatis Reg y 7 2: 
le, fuisque Heredibus & aie effo! in 


Guerris defenfivis circa p Ta infervient per 
& per Mare, fecundüm mentem , ordinationem & vo- 
luntatem predictorum Reg um 
Succefforum fuorum ; Qe uxerint reti 
Wende 
Et, pari modo, fi contingat prefatum Invi&iffimum 
4 Francie Regem , cjüsve Hæredes & Suc- 
ceflores predichós homin ibus armatis E jueftribus vel 
Pedeftribus aut Baliftariis 
auxiliis bellicis, contra füoj Humor li i Invafores im- 
pofterüm indigere, ac pro & füper eisdem Su 
a predictis Sereniffimo Rege Aragonum, & Tiluftris~ 
fima Regina Caffelle , eorámque “Heredibus & Suc- 
cellotibus predictis, & fuper hujusmodi indigentia per 
Litteras vel Nuncios füfficienter requifierit vel requis 
fierunt, in eo cafa idem Carholi gonum & 
Illuftriffima Regina Caffelle , eorámque Hæredes & 
Succeffores , bona fide , absque difficultate aliqua, 


r& Regine E 
maid eos 


ad eum num 
ac Navium ar 
rum quem rerum 


Armigerorum & Bal liftariorum , 
rum few aliorum iliorum belli 
& temporum oportuni aque neceffitate con- 
fideratis præftare Po. tibus tamen , ftipendiis 

it us prefati Potentiffimi “Anglia 
"cie Regis, Heredia & Succefforum füorum; 
que expenfe & f buntur & moderabuntur 
habito respectu ad F "i&ualium , 
bus tunc temporis contigerit , 
poris ubertatem aut ft rilitatem ; 


quod in parti- 
ecundtim loci & tem 
qui quidem Armigeri 


& Baliftarii, ac Naves armate "feu alia auxilia bellica 
prefatorum Regi. Aragon um & Caftelle de- 


bite & fideliter prenominato Azg: ; 
ejusque Heredibus & Succefforibus in ipforum Guer- 
ris defenfivis circa premiffa infervient per Terram & 
per Mare, fecundüm mentem, pus onem & volun- 
tatem ipfius Ang Regis, Heredum & 
Succeflorum füorum quadra eos duxerit ant duxe- 
rint retinendos. 

Item, concordatum & conclufüm eft; quód V 
li, Homines & Subditi prefator 
Mercatores quàm czteri : keine “tute, 
absque alicujus Licentia Salvive Cond 
vel fpecialis petitione vel impettatione 
fatorum Dominorum utri sque Princif 
corúmque Heredum & Succefforum Portus, Domi- 
nia, Caftra, Civitates , Fortalitia , Oppida, Jurisdic- 
tiones, & Diftriétus quoscúnque, cum fuis conduétis 
vel accommodatis Navibus, Plauftris , Vehiculi: 
s, Boris, & Rebus qu 


ES Francie Regi, 


buscünque , tam per Terram , quàm per m & A- 
quas dulces atque omnem Loc quot & 


m de du 
& 
$ 


quandoctinque 1d. faciend 
equ y ire & disced 
luerint omnis generis Merc 


in eisd 
$ 


E 
Mercimonia emere & 
mercari, negotiari, morari, atque perhendi- 
, necnon ab eisdem cum fuis Rebus, Mercibus 
E Mercimoniis & Bonis quibuscúnque falvd & fecur 
per Terram, Mare, & Aqua as dulces abire & recede 
re, & in omnibus & ubique ita juftè & honefté tratta: 


buntur 


On. 


ANNO 
1515; 


RAGE 
a e 


o 
po aes 


à 
a 
1 


ANNO 


1515. 
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buntur ac fi effent Originarii & Subditi proprii; Juri- 
bus, Statutis & Confuetudinibus Locorum in omnibus 
femper falvis. 

Item, concordatum & conclufüm eft quód. præfati 
Catholicus Aragonum Rex Eÿc. € Mluftriffima Regi- 
na Caltelle, eorúmque Heredes & Succeflores, præ- 
fati Sereniflimi Regis Anglie ESc. Heredum & Suc- 
cefforum forum Rebellibus quibusctinque, præfenti- 
bus & futuris, contra prefatum Illuftrifimum Regem 
Anglie Esc. ejus Heredes & Succeffores prediétos per 
Terram , Mare, & Aquas dulces, ex caufa vel occa- 
fione quacúmque præfente vel futura, concilium, auxi- 
lium, vel favorem , publicé vel occulté, dire&té vel in- 
direétè non dabunt nec præftabunt , aut aliis quovis- 


modo juvabunt, nec Subditos predicti Sereniffimi Regis | 


Anglie Ec. ejásve Heredum & Succefforum prædic- 
torum Rebelles in fuis Regnis, Terris, Dominiis, 
Locísve fcienter receptabunt receptaríve facient , nec 
in eisdem morari aut auxilium vel favorem habere per- 
mitten 
lem capient vel capi facient & ad manus Regis An- 
¿lie tradent vel tradi facient : X 

Et, fimili modo, predictus Potentiffimus Rex Ar- 


gle Sc. ejúsque Hæredes € Succeffores prefatorum | 


Catholici Regis E Regine, eorumque Heredum & 
Succeflorum Rebellibus quibuscúnque prefentibus & 
futuris contra præfatos Regem ES Reginam, eorúmque 
Heredes & Succeffores, per Terram, Mare, & Aquas 
dulces , ex caufa vel occafione quacunque, præfente 
vel futur , confilium, auxilium vel favorem publicó 
vel occulté, directe vel indireétè non dabunt nec przs- 
tabunt aut aliàs quovismodo juvabunt, nec Subditos 
prefatorum Catholici Regis & Regine , fuorámve 
Succefforum predictorum Rebelles in fuis Regnis, 
Dominiis, Locísve fcienter receptabunt receptaríve fa- 
cient, nec in eisdem morari aut auxilium vel favorem 
habere permittent; &, fi morari in eisdem Terris pre- 
fumpferint, eosdem capient vel capi facient & ad ma- 

od e predictorum tradent & tradi fa- 


cient. 
Item, concordatum & conclufüm eft , quód præ- 
diéti Catholicus Aragorum Rex & llluftriffima Regina 
corúmque Hæredes & Succeffores in omni Liga, Pa- 
ce, Treuga, Confoederatione, & Unione quactinque, 
quam cum aliquo Principe, Univerfitate, Communi- 
tate , Societate, vcl Homine quocánque ab hac die 
de cetero concordabunt & concludent, prefatum Se- 
renifimum Regem Anglie Esc. ejúsque Heredes & 
Succeflores,ut predicitur, fpecialiter & nominatim com- 


le, Oppidi, feu Portús unde exitura eft , capiant 
fuffücientes Securitates a Dominis feu Poffefforibus , 
Magiftris , Patronis, vel Burfariis Navis, ad duplum 
valoris Navis, Apparatús , & Viétualium ejusdem, 
quód Magiftri, Marinarii, Naute & omnes in ea Na- 
vi exiftentes cujuscúnque ftatús vel conditionis exiftant 
fervabunt hanc Pacem, erga quoscúnque Subditos, 
Patriarum, Regnorum, Dominiorum , Terrarum al- 
terius Partis, & nullam eis injuriam feu violentiam in 
Terra, Mari, Fluminibus, aut in Portu aliquo facient 
feu inferent ; &, fi hujusmodi fecuritates præftare no- 
luerint , non permittent ipfi Majores, Gubernatores & 
Officiales predictorum Oppidorum , feu Portuum ubi 
cafus ille acciderit, Navem hujusmodi quoquomodo 
exire: quotiens autem fecuritatem premiffam Majo- 
res, Gubernatores & Officiales predicti exigerint, feu 
reciperint, dabunt Litteras auétenticas fub eorum Sigil- 
lo Pofle us, Magiftris , feu Burfariis illius Navis 
ita aflecurate, teftificantes iftam fecuritatem præftitam, 


Et, fi morari in eisdem Terris præfumpferint, | 


ad finem ut, Literarum um vigore, Navis ht 
| modi alios, ad quos forfitan Portus applicabit, liberè 
aleat : providebunt etiam prefati Reges & Prin- 
: Heredes & Succeffores,ut premittitur, 
Litteras, ad fuos Gubernatores & Officiale: 
Oppidorum & Portuum fuorum Regnorum & Domi- 
niorum mittendas , taliter quód ipfi omnia & fingula 
premilla de tempore in tempus obfervabunt & obfer: 
vari facient: Et prefati Officiales teneantur , infra qua- 
draginta Dies proximè fequentes a die requifitionis fibi 


| 


faétæ per Partem dampnificatam computando: equi 
predictam obligationem contra Magiftrum Navis, & 


it: & quod 
rum , hacte- 
OS conces- 


| gus Fidejuffores qui tale damphum intt 
| omnes Littere Marcharum & Reprefal 
nus per predictos Reges & Predeceflores 
| fie contra Subditos alterius Partis , fint fü dc 
vigore-earum nulla executio f pofüt, fed de novo 
| fiat Requifitio ad inftantiam dampnificatorum & eis 
fiat Juftitia per Superiorem dampnificantis , & in ejus 
denegationem fervat forma in fimilibus cafibus con= 
fuetà poffint dari & concedi Marche feu Reprefaliz 
| contra Subditos & Vafallos Principis Juftitiam dene- 
gantis. 

Item, quod, fi per Subditos predidorum Regum 
vel per aliquem Subditorum unius vel alterius Partis, 
| eorumdémve Hæredum & Succefforum , ut prædici- 
tur, quicquam in pofterüm ubique locorum , contra 
| vim , formam, & effectum præfentis 'Tra&tatüs & Con< 
| clufionis Pacis, Concordiz, Amicitie, Lige , Unio- 
| nis, & Confcederationis , faétum vel attemptatum fue- 
rit (quod Deus avertat) illud fic fatum vel attempta- 
| tum, quotiens id acciderit, ad requifitionem Partis; 
contra quam id fatum vel attemptatum | effe prætendi- 
| tur, per debita & oportuna remedia reftituatur & re- 
| paretur 3 fed per hoc huic præfenti Pacis; Concordiæ, 
Amicitie, Lige, Unionis, & Confoederationis Trac- 
tatui in nullo præjudicetur , nec propter tale factum 
vel attemptatum eadem Pax, Liga, Unio € Confæ- 
| deratio rumpi vel difolvi cenfebitur , fed nihilominus 
| in fuo robore permanebit & effectu. 

Item, concordatuín, conventum $ conclufam eft 
quód, fi aliquis Vafallus, Homo vel Subditus unius 
Partis per Vafallos., Homines , vel Subditos alterius, 
contra vim, formam & effeétum præfentis Traétarús 
& Concordie, in aliquo lefüs & dampnificatus fuerit, 
| & fuper hoc in illis Locis , & per illos Judices ubi & 


uerit, cum 
is fai Principis ad 
ffe&um Off 
is remedio 
vel 


clufum eft quód, fi aliqua Navis Hispaniæ, Anglis, 
vel alterius Loci fub Dominio & Ditione prediéto- 
| rum Principum vi ventorum quaffata fuerit & pala 
| Naufragium, & Bona vel per Aquarum vehementi. 
| vel per aliam quancúnque caufam ad Littora alterius 
Principis perdu&a fint , quód tunc Prepofitus vel O£- 
| ficialis illins Loci ftatim & incontinenti, poft habitam 
| notitiam in quorum manibus hujusmodi Bona feu Mer- 
| cimonia funt, facient fieri Sequeftrum omnium præ- 
dictorum Bonorum feu Mercimoniorum fic falvato- 
| rum; Et, fi Pars leía, infra viginti menfes, per figna 
| fua confueta vel per alias legitimas probationes, pro- 
| prietatem probaverit , quód illico bona Propriet: 
| reftituantur, provifo quód , fi di&a Bona feu Me 
monia fint de rebus que fervando falvari non poffunt, 
quód in tali cafu predicti Prepofiti vel Officiales pos- 
! fint & debeant hujusmodi Bona & Mercimonia vende- 
| re & precium fervare ad utilitatem Proprictarii: Et, fi 
I 


infra tempus prædiétorum viginti menfium aliquis Pro 
prietariug 


JUs- ANNO 


1515. 


Anno 
1515. 


DU DROIT 


arius. non venerit, tunc fervetur Jus comune il- | 
gni ubi hujusmodi Bona applicuerint; falvota- | 
men ei vel eis , qui hujusmodi Bona in Mari Littori- 
büsve recuperaverint , pro. ejus vel eorum laboribus , | 
juíto & rationabili falario per quatuor legales homines | 
ad hoc juratos taxando. 

Item, quód utérque Principum predictorum, quan- 
do per Oratorem vel Oratores , five Commiffarium 
vel Commiffarios alterius Principis fufficientem aucto- 
ritatem habentem, vel habentes ad hoc de quifi- 
tus fuerit , in ejus vel eorum præfentia, tactis facro- 
lanétis Evangeliis , Juramentum corporale præftabit, 
quód omnia & fingula in præfenti Traétata fpecificata 
& contenta bene & fideliter obfervabit & adimplebit, 
& a fuis Subditis quatenus ipfos tangunt aut tangere 
poterunt obfervari & adimpleri faciet cum effe&u. 

Item, conventum: & concordatum eft, quód præ- 
di&us Rex Catholicus & Regina, omnia & fingula 
premiffa ratificabunt, auétorizabunt atque realiter & 
cum effe&u pro parte fua exequentur & facient que 
premifforum tenor exiget & requiret , fuásque Literas 
Patentes , inde debitè confeétas , magnis fuis Sigillis 
inunitas & manu diéti Catholici Regis fubferiptas , præ- 
fato Regi Anglie cjásve Deputato vel Deputatis in 
hac parte fufficientem auctoritatem habenti vel haben- 
tibus , infra fex menfes Datam prefentis Traétatús 
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obligationibus, penis , fecuri 
fülis, & cautellis quibus volu 
fum fuerit, 

Et generaliter poffitis, nomine noftro & prefate Se- 
reniflimæ Regine Caflelle Filiz noftræ, omnia alía & 
fingula facere & firmare, eujuscümque nature & im- 
portantiæ fuerint aut effe poterint, in predidlis & circa 
ea que fuerint neceffaria & opportuna, & que nos 
cere poflemus, etiam fi talia fint que ad ea conficien- 
dum preceptum exigant magis fpeciate. 

Damus, prætereà, & concedimus vobis plenum po 
| fe, ut poflitis jurare in animam noftram quód tenebi 
mus , obfervabimus & adimplebimus realiter & c 
efteóa omnia & fingula que in prædiétis & circa 
nomine noftro concordabitis, capitulabitis , jurabitis & 
firmabitis, & illa ratificabimus , & quód nullo unquam 
tempore illa reyocabimus ; nec contra ea aut eorum 
aliquod faciemus vel veniemus, fub obligatione omnium 
bonorum noftrorum , ac dicte, Seréniflimæ Regine 
Caftelle Filiæ noftræ, patrimonialium & fiscalium. 

In quorum Teftimonium prefentes fieri Juflimus 
propria manu fignatas Sigillóque noflro impendenti 
munitas 

Dat. in Oppido de la Ventofilla, die fecunda menfis 
Maii, Anno a Nativitate Domini millefimo quingen- 
tefimo quinto decimo. 


atibus, juramentis, clat- 
eritis, & vobis bené vi- 


proxime & immediatè fequentes , liberabunt liberaríve | 
facient cum effectu; | 

Et, pari codémque modo pr. Angli | 
omnia & fingula premifla ratificabit, auétorizabit , | 
confirmabit , atque realiter & cum effe&u pro parte | 
fua exequetur & faciet que premifforum tenor exiget 
& requiret, fuásque Literas Patentes, inde debitè con- 
feétas , Magno fuo Sigillo munitas & manu fua fub- 
fcriptas, predictis Carholico Regi &9 Regime; vel eo- 
rum Deputato aut Deputatis in hac parte fufficientem 
auctoritatem habenti vel habentibus, infra fex menfes 
Datam prefentis Traétatús proximé & immediatè fe- 
quentes liberabit liberaríve faciet cum effeétu. 


iffior 


Sequuntur ten 


res Comm 


n 


sarum ES Neopatrie, COMES | 
1 e, MARCHIO Oriftazni & | 
Gotiani, de fide, prudentià, legalitate, & animi inte- 
gritate veltri Reverendi in Chrifto Patris Zr. Ber- 
zardi de Mefa Episcopi opolitani, Confiliarii & O- 
ratoris noftri dileéti plurimúm confidentes » prefentium 
tenore, de noflra certa {cientia , deliberaté & conful- 
td, eis omnibus melioribus vid, modo & formá qui- 
bus de Jure & alias poffumus & valemus , acimus; | 
eonftituimus, creamus, & ordinamus noftrum verum, 
certum, legitimum, & indubitatum Procuratorem , O- 


Ut, pro nobis & nomine noftro , ac etiam nomine 
Sereniflime & Potentifimæ Foaune Regine Caflelle , 

egionis, Granate, Esc. Filie noftre cariffime, ( cu- 
jus Perfong & Bonorum curam & adminiftrationem 
nos legittime gerimus) poflitis & valeatis traftare; con- 
cordare, facere & firmare; cum Sereniffimo & Poten- 
tiffimo Principe Henrico Anglie Rege , Fratre & Filio 
noftro cariffimo, vel cum Procuratoribus feu Deputa- 
tis ab eo, Amicitiam, Unionem, & Confcederationem 
i&iffimam, perpetuam. & indiffolubilem cun&is fu- 
turis temporibus duraturam; fcilicet, 

Inter nos & diétam Sereniflimam Regizem Caftelle 
Filiam noftram, Heredésque & Succeflores noftros , 
ac Regna & Dominia & Subditos utriusque noftrüm 
parte ex una, 

Et eundem Serenifimum Hezricum Anglie Regem 
Fratrem & Filium noftrum dileiffimum, & Succeffo- 
res fü ac Regna & Dominia fua & Subditos füos 
parte ex altera, 

Et poffitis quecúnque Capitula & Inftrumenta 3.6 
quoscúnque Contraétus, Ámicitiz, 
fœderationis 
Sereniflime 


" 
5 fà 


, Cum eodem 

e Kege Filio noftro, feu cum Pro- 

curatoribus vel Deputatis ab eo, ftipulari facere, con- 

Cedere, & firmare, fieri facere, petere & inftare, cum 

ilis paétis , vinculis , conditionibus; promiffionibus , ! 
Ton. IV. PART. L 


Yo ev Rey. 
Subier Plicam), 


Dori 


Rex mandavit mibi, 


PETRO DE QUINTANA. 


HENRICUS, Dei gratia., 
cie, ES Dominus Hibe 
litate , & animi integr 
Chrifto Patris Thome, miferatione Divina » Sacr 
Sante Romane Ecclefie. Presbiteri Cardinalis Eboruin, 
Anglie Primatis & Apoftolice Sedis Legati ;.. Confi- 
liarii noftri quamplurimüm confidentes > ; prefentium 
tenore, de noftra certa fcientia , deliberaté & conful- 
td, eis omnibus.vid , modo & formá quibus de Jure & 
alias poffumus & valemus , facimus , conftituimus, 
creamus & ordinamus noftrum verum , certum, le- 
gitimum , & indubitatum Procu orem, Oratorem ; 
& Nuncium fpecialem & ad infraferipta generalem, 
ita tamen qudd fpecialitas generalitati non deroget, 
nec € contra, vos eundem Cardinale abfentem ta 
quam præfentem, pro nobis & nomine noftro, pof 
is & valeatis tractare; concordare, facere & firmare 
cum Sereniffimo & Catholico Principe Ferdizaxdo A- 
ragonum ES utrinsque Sicilie Rege Ec. Fratte & Pa- 
tre noftro cariffimo, vel cum Procuratoribus feu De- 
putatis ab eo ; videlicet , ut pro fe ac nomine fuo ac 
etiam nomine Sereniffima & Potentifime Fohane Re- 
gine Caffelle, Legionis, Granate, &c. Filie fum c 
rifie (cujus Perfon& $ bonorum curam & adm 
niltrationem ipfe Aragonim Rex Esc. legittime gerit ) 
Amicitiam, Unionem € Corifoœderationem ftri&iffi- 
mam perpetuam & indiffolubilem cun&is futuris tem- 
poribus duraturam (fcilicet) inter zos & Succeffores 
noftros, ac Regna & Dominia noftra , Sübditos 
noftros parte ex una, & eundem Catholicum Princi- 
pem, Aragonum ESc. Regem, atque dictam Serenifli- 
mam Aegizam Caftelle Filiam fuam; Heredésque & 
Succeflores fuos , ac Regna, Diminia & Subditos utrius- 
que eorum, parte ex altera, 

Et, poffitis quecúnque Capitula & Inftrumenta, & 
quoscúnque Contraétus, Amicitie , Unionis & Con- 
fœderationis , pro nobis & nomine noftro, cum eo- 
dem Catholico Aragonum Esc. Rege, feu cum Pro- 
curatoribus vel Deputatis ab eo, pro fe & nomine fuo 
ac diéte Sereniffime Regine Caffelle Fili fue, hi 
pulari facere; concedere, & firmare, fieri facere, pe- 
tere, & inftáre, cum illis paétis y vinculis,. conditio- 
nibus; promiffionibus , obligationibus , poenis; fecuri- 
tatibus, juramentis, claufulis, & cautelis quibüs vo- 
lueritis & vobis bené vifum fuerit, 

Et generaliter poffitis ; noinine noftro ; omnia alia 
& fingula facere & firmare ; cujuscúmque natura 
& importantie fuerint aut effe poterint ; in prædic- 
tis & circa ea. que fuerint neceffaria & oportuna ; 
& que nos facere poffemus , étiam fi talia fint 
que ad ea conficiendum preceptum exigant magis 
Ípeciale ; 

Damus pretereá & concedimus vobis 
ut pofüitis jurare 
mus , 


Rex Anglie ES Frar- 
e, de fide, prudentia, leg: 
e veftri Reverendiflimi 


; D plenum poffe 

u in animam. noftram quód .tenebi- 

obfervabimus & adimplevimus  realiter..& 
E 


26 cum 


Anno 
1515. 


aN ov. 
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cum effe&u omnia & fingula que in predictis & circa 
ea nomine noftro concordabitis, capitulabitis , jurabi 
& firmabitis, & illa ratificabimus , & quód nullo unquam | 
tempore illa revocabimus , nec contra ea aut eorum ali- | 
quod faciemus vel veniemus , fub obligatione omnium | 
Bonorum noftrorum, Patrimonialium & Fiscalium. | 
In cujus rei Teftimonium has Literas noftras manu | 
noftra fignatas fieri fecimus Patentes. eal 
Dat. apud We/tmonafterium duodecimo die O&tobris, | 
Anno Domini millefimo quingentefimo quinto decimo, 
Regni vero noftri feptimo, 4 
In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- | 
dem & Teftimonium nos prefatus Berzardus de Me 
Trinopolitanus Episcopus his præfentibus Literis manu | 
noftrà fübfcriptis Sigillum noftrum apponi fecimus. 
Dat. London. decimo nono die Oétobris, Anno Do- 
mini millefimo quingentefimo quinto decimo. 


Subter Plicam , 


BERNARDUS DE MESA Zrinopolitanus 
Episcopus. 


CII. 


Pax § Fedus inter FRANCISCUM I. Regem 
Chriftianifimum ab und, ES Dominos Magne, 
alte ES veteris Lıs & ALEMANIZÆ Supe- 
rioris parte ab alterá initums qué inter alia pre- 
fatus Rex in recompenfam expenfarum in obfidio- 
ze Divionis, habitarum promittit perfolvere, ES 
enumerare facere. eisdem. Dominis Confederatis 
400000. Scutorum. auri nec non in recompen[am 
expenfarum in partibus Italie alia 300000. com- 
fimilium Scutorum , in terminis ES modis ibidem 
conventis.  AGum in Urbe Gebennenfi 7. Novem- 
bris 1915. [Pièce tirée du Volume C VII. 
des Manuscrits de la Bibliotheque Royale de 
Berlin, pag. 25.] 


Os Petrus de la Guice, Dominus di&i Loci, Mi- 
les, Balivus Matisconenfis, & Senescallus Lugdu- 
nenfis, Confiliarius & Cambellanus ordinarius Chriftia- 


| volens & quod aliquandiu crebris inim 


homicidiis, incendiis, rapinis & aliis exceffibus in am- 
barum Partium eorumdemque Subditorum , & Colli- 
gatorum non modicam jacturam , perniciem , & gra- 
vamen procefferunt, unde tamen Illuitrifimo, € Ex- 
cellentiffimo Principi & Domino Domino Carolo Sa- 
baudiæ &c. Duci qui antedicto Chriftianiffimo Re- 
giarctifmo Sanguinis nexu & obfervantia, prefatis ve- 
ro Magniticis Dominis de Liga indiffolubili fcedere 
devincitur. Placuit veterem & antiquam illam Unionem 
& Amicitiam qua ante dice Partes jungebantur , quan- 
tumque eadem utrisque Partibus profuerit, etiamque 
utilitas & commoditas fola Pace provenit confiderare ; 
tiis agitatum 
fuit, vera Pace & Amicitia reparare, ante dictas ambas 
Partes pia perfuafione fua inducendo & commonendo 
ut nos tanquam Oratores & Mandatarios in hanc Ur- 
bem Genebenfem derivarunt: Tandem duétu, fafa & o- 
pera prefati Illuftriffuomi Domini Ducis qui à di&is Par- 
tibus tanquam fidus ele&us fuit Mediator, bona & ma- 
tura prehabita deliberatione , ad infra fcripta Pa&ta , Ca- 


| pitula & Conventiones Divina favente Clementia, de- 


venimus eaque acceptavimus, & firmavimus modis & 
formis qui fubfequuntur & tales fant; 

In primis quod inter Chriftianifimum Dominum 
Franciscum Regem Francie ex una parte, & Magnifi 
cos Dominos Magne Lige Alemaniæ Superior 
tera parte, hinc inde ceffent omnes inimicitiz , diffida- 
tiones, & Guerrarum turbines, quod omnes & fingula: 
Actiones , querelz , impetitiones que quomodolibet ori- 
ri, provenire & fieri poffent ex diétis Guerris haétenus 
inter Partes habitis & agitatis, five id fit ex homicidiis , 
rapinis, incendiis & aliis excefibus mediis fubfequenti- 
bus omnino caffatz , irritæ, pacate , nulle & abolite fint 
& effe debeant, ita & taliter quod occafione ipfarum. 
neutra ante dictarum Partium alteram per fe vel fuos 
ullo unquam tempore , quomodolibet inquietare , per- 
turbare aut impetere poflit feu valeat, ceteris tamen 
Aétionibus & querelis quz ex diétis Guerris & eorum 
dependentiis non procefierunt, cui vel quibus compete- 
re dignoscantur, exceptis & refervatis. 

ltem debebunt omnes & finguli præfatarum Partium 
armati Subditi, conjunéti & attinentes per ipfos vel 
fuos vel in Terris aut in Mari detenti, capti feu venditi 
prorfus & omnino relaxari. Et ex eo prefatus Chriftia- 
niflimus Rex quoscunque Helvetios eorumque attinen- 
tes Confeederatos & conjun&os penes Regiam Majes- 
tatem , aut ejusdem Officiarios , Milites, Capitaneos 


nifimi Domini Francisci Francorum Regis, Anthonius | conjunétos & Confoederatos ut fupra detentos captos 


le Vifte, Dominus de Fresne, Miles, Confiliarius & 
Magifter ordinarius Requeftarum Hospitii, & Andreas 
le Roy Silentiarius & Secretaiius jam di&i Chriftianis- 
fimi Regis, nomine, & Mandato fufficienti ejusdem 
Regie Majeftatis ad ea negotia que fubfequuntur per- 
agenda & expedienda , . ordinati & deputati Oratores 
ex una; Et nos Jacobus Crebel , & Conradus Enge- 
lart ex Confulibus de Thurego, Guillielmus de Dies- 
bach, Miles, Scultetus, Jacobus de Vattennuil olim 
Scultetus, & Bartholomeus de Madiis, ex Confulibus 
Bernenfibus, Petrus Zuz Rais, Melchior Zuz Gilgenn, 


feu venditos impune & fine aliqua compofitione , exac- 
tioneque liberari faciet : Eis de Litteris fecuritatis & 
| Salvi Condu&us providendo ut inde tuté & absque mo- 
leftia corporum $ bonorum ad proprias zd 
valeant. Ea tamen Lege & conditione ut praefati F 
nifici Domini & Confoederati erga ante diétum Chriftia- 
nifimum Regem obligati fint respectu Subditorum & 
Servitorum fuz Majettatis fuorumque Adherentium e- 
tiam illos de Cuneo Illuftriffimo Domino Sabaudiz Du- 
| ci Subditos & in Urbe Bernenfi detentos eosdem pariter. 
impuné & fine exactione ad relaxandum & liberan- 


& Wernherus de Meggenn, Miles ex Confulibus Lu- | dum. 


cernenfibus, Joannes Ochfer de Urania, Joannes Werhn- 
li, Buri de Scuviz , Petrus Wirts Ammanus, & Joan- 
nes de Enuvil, de Underwaldenn füpra Sylvam , Gas- 
pardus Zelger de Underwalden fub Sylva, Thomas 
Stocker & Conradus Nusbeumez de Zug , Joannes 
Michel de Glarona, @tonhardus Grieb Doctor, & | 
Joannes Galitian , de Dafilia, Rudolphus de Praroman, 

Scultetus, Joannes Fachterman, ex Confulibus, Pe- | 
trus Bungiet, Thefaurarius & Johannes Godion Bur- 
gimagifter . Friburgenfis , Nicolaus Conrad Scultetus , 


Deinde prefatus Chriftianiffimus Rex ante diétis Do- 
minis Confcederatis remittere & expedire debebit Litre- 
ras Confcederationis aliorumve Traétatuum inter Do- 
minum Maximilianum Sphortia, & jam dictos Domi- 
nos Confoederatos erectas, & viceverfa debebunt ipfi 
Domini Confcederati Regie Majeftati pariter remittere 
& prefentare Litteras Traétatus Pacis in obfidione Di- 
vionis & in Galera faétas, pariter Litteras Confcedera- 
tionis prefati Domini Maximiliani Sphortia penes ipfos 
exiftentes , ita tamen quod ipfa remiflione prefentibus Ca- 


Benediétas Hugi T'hefaurarius antiquior, Joannes Sol- | pitulis nihil prejudicii inferatur. 


li olim Banderetus, & Petrus Hebelt, ex Confulibus 
Solodorenübus, Joannes Zigler , de Schaffhufenn, | 


Item quod in hoc Pacis Traétatu includantur inclu- 
faque & comprehenfa intelligantur , Capitula, inter 


Laurentius Sutter Amanus , & Udalricus Faller de 

Appencel , Joannes ‘Carli de Chur, de Liga Grifea, 

Chriftianus Suder de Sanéto Gallo, Joannes Schebin- | 
ger nomiue Domini Abbatis & Hominum Monatter 
ejusdem Loci de sanéto Gallo, & Joannes Werra no- 

mine Patriotarum Vallefiz, nominibus Dominorum & | 
Superiorum noftrorum pariter ad ea negotia que fübfe- | 
quuntur peragenda & expedienda deputati & ordinati Ora- 
tores altera parte; prefentiam tenore notum fieri volu- 
ariter & maniteftum , quod cum varie queltiones, | 
ıliones Guerrarumque turbines & infultus inter | 
Chriftianifümum Dominum Franciscum Francorum 

zem ex una, & prefatos Magnificos Dominos Mag- | 
,alte & veteris Ligæ Alemaniz altera parte fuerint | 
rte, Ex quibus etiam multa mala & incommoda | 


quondam Chriftianiffimum Dominum Ludovicum 
Francorum Regem, & fepefatos Magnificos Dominos 
Confeederatos ratione Ducatus Mediolani inita & con- 
tracta, præfertim circa exemptionem & immunitatem pe- 
dagiorum, gabellarum ceterorumque onerum & exaétio- 
num, etiam ob caufarum civilium impetitionum & dis- 
fenfionum juftificationem , & decifionem juxta diéto- 
rum Capitulorum formam & tenorem: cum hoc etiam 
ut qui poft datam dictorum Capitulorum cum prefatis 
Magnificis Dominis Confoederatis Foedus & Civilegium 
contraxerunt ipfa immunitate & exemptione , etiam jus- 
tificatione caufarum frui & gaudere debeant; falvo 
tamen. & excepto Domino Cardinali Episcopo moderno 
Sediamenfi , exceptisque alliis omnibus, fi qui funt extra 
limites Lige & alterius Nationis & Lingue quam Ale- 

maniz, 


Anno 
1515. 


ANNO 
1515. 


DU DROIT 


maniæ, eisdem Magnificis Dominis Confoederatis con- 
junétis & Confcederatis. 

Item quod Privilegia , Libertates & Immunitates Mer- 

catoribus & Subditis prefatoram Magnificorum Domi- 
norum Confæderatorum per Chriftianiflimos Franco- 
rum Reges qui pro tempore fuerunt fi que in Civ ate 
Lugdunenfi funt conceflæ & obfervari folitz eisdem 
juxta ipforum tenorem confirmari & obfervari debebunt ; 
Praeterea placet Chriftianiffimo Francorum Regi eos 
omnes qui pro Servitiis Domini Maximiliani Sphortia 
ad Partes Alamanie profeéti funt , vel fe ad Caftrum 
Mediolani, Lugani, Lucarni & alia Loca per diétos 
Magnificos Dominos Confoederatos habita & poflefla 
receperunt. Et maxime Dominum Galiatium Viceco- 
mitem, Dominum Fædericum & ceteros Comites A- 
ronz , Jacobum Philippum Saccum Doétorem , Gabrie 
lem Marcellinum, Dominum Petrum Pafterle, Domi- 
num Jacobum de Galera, Joannem Petrum de Ripa de 
Luino, Gerum Hardinum Morefinum cum fuis Filiis 
Baptifta, & Hieronomo de Lugano , & alios omnes, 
qui ex caufa prædicta Regiam Majeftatem offenderunt 
gratiofe traétare, ipfisque ignoscere & indulgere. 
Ita ut absque lefione corporum & bonorum ad ædes 
proprias reverti poffint, & valeant. Viceverfa in qu 
tum eos contingit qui ex Subditis Magnificorum Do- 
min 
tis interfuerunt, optat & petit Regia Majeltas illos ipfos 
confimili favore & benevolentia tractari debere. 

Deinde ut præfati Magnifici Domini Confoederati 
fingularem Regie Majeflatis in eos benevolentiam cog- 
noscant prefatus Chriftianiffimus Francorum Rex eis- 
dem Magnificis Dominis Confoederatis propria libera- 
litate & in recompenfam miffionum & expenfarum in 
obfidione Di 
faciet fummam quatuor centum millium Scutorum au- 
ti de Sole, pariter & in recompenfam miffionum & ex- 
penfarum in partibus Italie per prefatos Magnificos 
Dominos Confcederatos , & fuos hactenus factarum 
ipfa Regia Majeftas ultra jam dictam fummam perfol- 
vet, & enumerari faciet cum effectu fummam trecen- 
tum millium confimilium Scutorum terminis & modis 
fabfequentibus , qua quidem fumma mediante, fæpe- 
fati Magnifici Domini Confcederati nihil unquam pete- 
re aut quærulari habebunt , ratione jam dictarum ex- 
penfaram & miffionum, neque etiam Traétatus in lo- 
co Galerate , nec quoque alterius Traétatus in dicta 
obfidione Divionis per Dominum de la Trimoille nul- 
lam ad it poteftatem ,ut Oratores Regii affirmant, ha- 
bentem fa&orum. 

Et ut prefati Magni Domini ' Confcederati ante 
dito Chriftianiffimo Regi reciproco animorum affectu 
correspondeant & de cetero uberiora fcandala eo fa 
lius cohibeantur, ipfi Magnifici Domini Confcederati 
Caftra, Loca, Jurisdiétiones & Mandamenta Lugani, 


Lucarni, Domus Offule Vallis Telline, Clevani & alia 


quecunque de Ducatu Mediolanenfi cum fuis perti- 
nentiis in manibus diétorum Dominorum Confcedera- 
torum illorumque de Liga Grifa à tempore dictarum 
Guerrarum extiterunt, præfato Chriftianiffimo Regi feu 
ab eo deputando remittere & relaxare & expedire habe- 
bunt, ita ut præfentium Capitulorum figillatione & pri- 
ma folutione habita, ea tunc jam diéta Loca & Caftra 


evacuata Regia Majeftati prefententur & remittantur, | 


falvo tamen Caftro, Jurisdiétione, Diftritu, & Man- 
damento Bellizone cum fuis pertinentiis univerfis: Et 
pro recompenfa & fatisfa&tione diétarum T'errarum, Lo- 
corum, & Jurisdi&ionum ut füpra reftituendorum te- 
nebitur , & debebit Chriftaniffimus Francorum Rex præ- 
mentionatis Magnificis Dominis Cohfoederatis realiter 
perfolvere & expedire fummam trecentorum millium 
Scutorum auri de fole, que fummæ omnes ut füpra 
mentionatæ ascendunt ad fummam decies centum mil- 
le jam dictorum Scutorum ita perfolvendorum & ex- 
pediendorum, videlicet prima die menfis Januarii pro- 
xime inftante, ducentum milia Scutorum auri de fole, 
& fequenti Anno & confimili die Januarii pariter du- 
centum milia, & deinde Annis fingulis fubfequentibus 
termino e quibus fupra confimilem fummam du- 
centum millium Scutorum usquein complementum fo- 
fumme : Solutiones vero predicta 
Jernenfem fümptibus & expenfis Regis de- 
entur: Et de premiff& folutionibus ita 
nebitur Chriftianiffimus Francorum Rex Litteras obli 
ionis in bona & valida & fufficienti forma prefati 
is Dominis Confcederatis expedire. 
prementionati Articuli Pacis firmitatem ‚robur 
am habeant, Partes fæpe fate , videlicet Chris- 
rancorum Rex, Magnificique Domini Con- 
a IV. PART EL — 


lutionis ante 


ad Urbem 


E 


m Confoederatorum in Servitiis Regie Majefta- | 


ionis habitarum perfolvere & enumerare | 


iendis, te- | 


D. ES 2 G Er Ness 


| fœderati in communem ipforum utilitatem perfonarum- 
| que rerum & bonorum fuorum defenfionem , Foedus, 
| Amicitiam, Unionem & Intelligentiam, invicem con- 
| traxerunt modis & formis qui fubfequuntur & tales 
| funt. In primis, quod jam diéte Partes cum ipforum 
Dominiis, Patriis, Terris, Jurisdi&tionibus, Subditis & 
Incolis ex nunc inantea hujusmodi Fœdere durante, 
inter fe quietè & pacificè vivere, nullaque alteram Guer- 
| ris, Bellis, violentiis feu injuriis quoquo modo grava= 
| re feu moleftare debeat. fi forte altera diétarum 
| Partium ejusque Subditi ab altera Parte , vel fuis quic 
| quam petere feu querulari voluerit , debebit omnino 
| Juftitia Parti imploranti adminiftrari juxta formam Ca- 
|pitulorum inter Sereniffimum quondam Dominum 
| Ludovicum Francorum Regem & Magnificos Domi- 
nos Confcederatos ob Ducatum Mediolani concepto- 
rum & initorum. 
| ‚Item quod nulli diétaram Partium liceat alterius Par- 
| tis Hoftes, inimicos & adverfarios fcienter fovere, fus 
| tinere, tueri vel apud fe & Dominia fua permittere, 
| quin imo eosdem quantum poffibile fuerit cohibere & 
contineredebebunt. Et fi contingeret fepe fato Chriftia 
niffimo Regi in Regno fuo Francie vel in Ducatu Me- 
diolanenfi, Dominio Januz , Comitatu Aftenfi, & aliis 
| Terris, Caftris, Villis, & Dominis Reg 
tam citra quam ultra Montes ,. Bellum moveri, tunc 
| & eo cafu præfati Magnifici Domini Confoederati pro 
| defenfione ipfius Chriftianiffimi Regis Subditos fuos 
| eedem Regie Majeftati bona voluntate fervire volen- 
tes, numero tamen convenienti ad fervitia & ftipend 
ejusdem Chriftianiffimi Regis ipfiusque fumptibus & (t 
pendiis accedere permittant, ita tamen & provifo, 
|quod ipfi tales ftipendiati & Subditi Dominorum 
Confcederatorum ad fervitia & ftipendia ejusdem 
| Chriftianiflimi Regis vocari & levari non debeant fine 
eorumdem Dominorum Confcederatorum confenfu , 
| fcitu & voluntate, quos infuper tali bello durante ipf 
Domini Confœderati non revocabunt nifi propriis Bel- 
lis gravarentur: Quo cafü etiam fuos permittere & ad 
fervitia Regis proficisci minime obligabuntur. Et vice- 
verfa fi contingat jam diétos Magnificos Dominos Con- 
fœderatos aliquibus Bellis feu Guerris affici feu pertur- 
| bari, eo tunc Chriftianiffimus Francorum Rex eisdem 
| Dominis Confoederatis efficax exhibebit & præftabit 
| auxilium cum effectu, numero videlicet quingentarum 
| Lancearum & mille Sagittariorum munitorum & ordina- 
torum cum decentibus & opportunis Bombardis feu 
Artilleriis in Regie Majeftatis fumptibus & expenfis , 
quos & quas Regia fua Majeftas non recufabit nec re- 
| vocabit, etiamfi propriis Bellis gravaretur. 

Item quod ambarum Partium fuorumque Confoede- 
ratorum , Mercatores, Oratores , Nuncii, Servii, Pe- 
regrinii & Subditi cujuscunque ftatús, gradús & quali- 
tatis exiftant, cum eorum perfonis, Mercantiis, rebus & 
bonis quibuscunque in ipforum Terris , & Dominiis 
| benigne recipiantur & pertra&entur ; Ita quod ipfis li- 
| ceat per di&as T'erras, Patrias, & Dominia ire, profi- 
| ciffi, redire, verfari, negotiari liberé & impune & fine 
| illicito impedimento eis in perfonis vel bonis inferendo 
& absque eo quod pedagiorum & aliorum onerum ex- 
a&iones preter antiquitus folitum innovari debeant; Et 
pro fingulari benevolentia qua prefatus Chriltianiffimus 
Francorum Rex ante dictos Magnificos Dominos Con- 
foederatos profequitur, Regia fua Majeftas eisdem Do- 
minis Confcederatis tredecim Cantonorum liberaliter 
perfolvi & expedire faciet fummam duorum millium 
Francorum Regis, pro quolibet Cantono fingulis An- 
nis hujusmodi Foedere durante , in Loco & Civitate 
| Lugdunenfi, & in Feíto Purificationis Maria. Et in- 
cipiet incipereque debebit prima. folutio in proximo ad- 
venienti Fefto diéte Purificationis Marie ; Quantum 
| vero Wallefienfes, & illos de Liga Grifa ci rnit, 
| Regia Majeftas eosdem in penfionibus perfolvendis per- 
| traétabit pro ut à Sereniffimo quondam Ludocico Rege 
ultimo pertraétati fuerunt. 
it autem & obfervabitur hujusmodi Foedus in- 
concuffé ad vitam Chriftianiffimi Francorum Regis & 
| decem Annos poft ipfius deceflum immediatè fequen- 
tes. 
|. Demum parte & nomine Chriftianiffimi Francorum 
| Regis in premiffis omnibus & fingulis refervantur Sanc- 
| 
| 
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ta Sedes Apoftolica, Sacrum Romanum Imperium , 
Sereniffimi Anglie, Scotis, Navarre, € Dannemar- 
| chie Reges , llluzriffmus Archidux Auftriæ, Com 
| Flandriz, Illuftriffimus Dominus Sabaudiz Dux, diétæ 
| Regie Majeftatis avunculus , Illuftriffimi Duces Lotha- 
)ringiz & Geldriæ, nec non inclita Domus de Me- 
| dicis, Dominium & Corne as Venetorum, ac Res 

ew ndus 


Anno 
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verendus Episcopus Leodienfis ,aliique omnes qui cum | 
prefato Chriftianiffimo Rege Fœdus & An ici 
traxerunt, ubi & quando prefati Magnifi 
Confederati tales ut fupra per Regiam Majeftatem re- | 
fervatos bello invadere & aggredi pretenderent ; 

Parte vero & nomine pretatorum Magnificorum Do- 


DIPLOMATIQUE 


Idemque. Reverendiffimus | Cardinalis Sigillum pre- 


| ditum. de prefato Invictifinen Rege ‚in prefentia fupra- 
i | momimatorum recepit. 


MEMORANDUM quid, : 
Vicefimo quarto die menfis Decembris, qui erat Vi- 


minorum Confoederatorum refervantur Sanéta Sedes | gilia Natalis Domini millefim quingentefimo decimo 


Apoftolica, Cei inum 
Imperium, Inclitifima Domus Auftrie, llluftriffimi 
Domini, Duces Sabaudig, & de Wirtemberg, ac Mag- 


nificus Dominus de Vergi, Marescallus Burgundie & in Lermis Sai 
cæteri omnes qui cum prefatis. Magnificis Dominis | dinahis Eborac 


ia Majeftas , Sanctum Romanum | quinto, & Anno Regni Do 


ini Regis nunc feptimo , 
Reverendiffimus in Chrifto Pater & Dominus Domi- 


nus Thomas, permiflione Diviná | Lituli Sancti Ciriaci 


(ante Romane Ecclefie Presbiter Car- 
Gs Archiepiscopus & Apoftolice Sedis 


Confoederatis Foedus, Civilegium & Amicitiam haéte- Legatus ; Anglis Primas & Cancellarius, in prefentia 
Rus contraxerunt, ubi & quando Regia Majeftas, tales | Illuftriffimi Metuendiffimi Domini Regis, tunc exiften- 
ut füpra per prefatos Magnificos Dominos Confoede- | tis in Manerio fao de Eltham , fizitis Vesperis, in Ca- 


ratos, refervatos bello invadere & aggredi prætenderet. | pella ejusdem Manerii 


taétis per eundem Cancellarium 


Que omnia cum ita à nobis,nominibus & authoritate Sacrofan&tis Evangeliis, ad Officium Magni Cancel- 
quibus fupra, aéta, ordinata & concluía funt, & quz pro | lari Anglie per præfatam Regiam Mageftatem aflump- 
nobis & Superioribus noftris pollicemur, firmitatem, ro- | tus & conftitutus > corporale præflitit Juramentum : 


bur & efficatiam habere. Quare in fignum & Teftimo- 
nium bas Litteras duplicata vice, fubinde fieri & Si- 
gillis noftris prefatorum Petri de la Guice & Antho- 
nii le Vifte nomine prefati Chriftianiffimi Regis, etiam 


Cujus tenor fequitur , 


Ye fhall fwere that well and truly ye [ball ferve our 


noftrüm Jacobi Grebel de Thurego , Guillielmi de Dies- | Soverayn Lorde the Kyng and his “People in the Office 
bach, Sculteti Bernenfis, Petri Wirtz, Ammani de | of Chaznceller : 


Underwaldenn , Thome Soker de Zug, Rudolphi de 


And ye [hall do Right to all maner People, pore and 


Praroman , Sculteti Friburgenfis, & Nicolai Conradi, | riche, after the Lawis and Ufages of this Realme: 


Sculteti Solodorenfis, nominibus noftris & ceterorum 


Confociorum noftrorum quorum vices füpplemus ,du- | ill ye hall 


ximus munienda. Promittentes infuper bona fide, quod | 


And truly ye fhall counceill the King, and bis Cox 
ne and kepe: 
And ye fhall wot kaowe mor fiffer the hurt nor dise 


omnia & fingula prænarrata firma & grata obfervabun- heretyng of the King, zor that the Rightis of the Crowne 
tur, & Litteræ Originales per Secretarium Urbis Ge- | 4¢ discrefed, by any mean, as fer forth as ye may lett: 


benenfis conficientur, Sigilloque Regie Majeftatis & 
infuper | 


And, if ye may wot lett it » ye Shall make it clerely 


gillis fingulorum Cantonorum firmabuntur. | 224 expresly zo be knowne to the King, with your true 


Quibus etiam Litteris ut fupra ercétis, figillatis & hinc in- | advice and counfell ; 


de præfentatis prefentes Littere manibus noftrorum 


be 


And that ye fhall doo and purebafe the Kingis pro- 


ante dictorum Oratorum veniunt remittendz omni do- | fe iz all that ye maye. 


lo & fraude & finiftra machinatione femotis. A@um 
in Urbe Gebenenfi, feptima die menfis Novembris 
Anno poft Nativitatem Domini noftri Jefu Chrifti mil- 
lefimo quingentefimo decimo quinto. 


CIII. 


De liberatione Magni Sigilli Viomaz Cardinali | 
Eborum 22. die menfis Decembris fathe ES de| 
ejusdem Juramento 24. ditti menfis preftito Anno 
1515. [Rymer , Conventiones, Litera, | 
&c. Tom. XIII. pag. yzo.] | 


As Gop HELPE YOU AND THE HOLY 
EvANGELIEZ. 


CIV. 


Trattatús Commerciorum > inter CaroLum I. 


Hispaniarum Principem , (9 Henrıcum 
VII. Regem Anglie conclufas. Dat, Bruxel- 
lis, die 13. Februarii Anno ists. [Rv MER, 
Foœdera , Conventiones » &c. Tom. XIII. 
Pag. $39. ] 


M EMORANDUM quad, — N R Ex univerfis & fingulis prefentes Literas infpec- 
Die Sabbati (videlicet) vicefimo Jecundo die De- 


cembris, Anno Regni Regis Henrici o&avi feptimo , cir- 
citer boram primam pojt meridiem ejusdem diet, 

In quadam alta ES parva Camera > Siti 
ejusdem. Domini Regis, apad. Wella 


imus in Chrifto Pater Willielmus Sane 
tuarienfis Archiepiscopus , ¿mc Cancellarius Anglia , 


turis, Salutem. 
Cúm, dile&i & fideles noftri , Cuthbertus Tunftall, 


Willielmus Kayght , utriúsque Juris Profeflores , Con. 
tata in Palatio | filiarii noftri, & Thomas Spyrell Miles 
fferinm, prope | & Commiffarii noftri ad infrafcripta Mandatum a no- 
Mente, bis habentes fpeciale, 


> Procuratores 


Pluribus ac diverfis Conventibus, Colloquiis 3c discep- 


a tationibus præhabitis cum » Speétabilibus & Magnificis 
us Cancellarit | Viris, Domino JZzllrelzo de Croy Domino de Chiernes 3 


iftens , in quadam Baga de albo corrio inclufum, | Domino Johanne le Samvaire Equite Aurato Domino 


fe 
mis Sacrofz 


‚ia | de Efcaubeca, & Domino Michacle de Croy Domino de 
€ tradidit, liberavit Sempy , Confiliariis ; Procuratoribus , Oratoribus ,& 
v, Commiffariis, Mandatum fufficiens & Ípeciale haben- 
"afentia, Reverendifimi in Chrift Patris Tho- tibus, Iluftriffimi Principis. Carol; PRINCIPIS His- 
atione Diviná, Tituli Sandi Ciriaci in Ter- pani 


rum , ARCHIDUCIS Auffrie, Ducis Ba 


te Romane Ecclefie Presbiteri Cardina- |gundie, Brabantie, ESc. Confanguinei noftri Charifi- 


lis Eboracenfis Archiepiscopi Anglie Primatis & Apos- | mi, 


tolice Sedis Legati, Caroli Ducis Suffolciz, & Wil- 


In vim Mandati fibi crediti nuper certum Tra@atum 


lielmi Tbrogmarton Prothonotarii Cancellarie dich; Do- | intercurfaum mercium & Mercatorum conceperint , fir- 
mini Regis : | maverint & concluferint cum prefato Illuftriffimo Prin- 


Íder 


lefuz , a prefato Arch 


“eft, raditum ES liberatum , tu; 


ze Dominus Rex Sigillum illud , in Baga illa cipe, ejus Principatibus , Regnis & Subditis, ex alia, 
ISCOPO » #2 Predicum | uti diffucius in Literis & Mandato Legatorum , Procu- 
"c ES ibidem aperiri ES | ratorum & Commiffariorum prefati Illuftriffimi Princi- 


extrabi fecit , ES fic apertum 5 extratium vidis ES pis continebatur, 


perfpexit : 
NS 


Quarum exemplum prefentibus inferi de verbo ad 


> 12 prafen- | verbum juffimus , 


Omnibus & fingulis, præfentes Literas vifuris ,audi- 


Bagam , Signero Reve- | turis & infpeéturis, Cuthbertus Tunftall & Iillelzgs 


iquo. debitis per- 


Kayght , utriúsque Juris Profiores, & Thomas Spy- 
ardinali exs- | ze// Miles, Oratores, Ambafliatores , Legati, Procu- 

dit & liz | ratores, & Commiffarii in hac parte Sereniffimi ac II- 
€ tuc & | luftrifümi Domini noftri Hezric Oétavi ; Dei gratia, 
eodis, Profi- Regis Anglie ES Francie & Domini Hibernie fofficien- 
» © Advanta- | ter & legittimé deputati, Salutem. 


Notum facimus quód, 
Cüm nuper, inter nos & Illuftriffimi Domini Caro- 
di 


> 


Anno 


1515. 


TST Fe 
1516. 
13. Feyr, 


Anno ? 

1 $1 j. 

1516, RC in Oppido Burgenfi Communicatio habita fi 
D 


DU DROIT 


jarnm Principis Legatos , Orato- 
res, & Commiflarios , fuper Gravaminibus contra 
Tra@atus intercurfaum Mercium & Mercatorum Sub- | 
ditis diétorum Principum illatis ac reformatione eoru: 


;, Dei gratia, Héspe 


In qua nos Subditis di@i Domini noftri Anglie & | 
Francie Regis multa Gravamina , contra alios Traétatus | 
intercurfuum, & præcipuè contra quendam Traétatum | 
Anno Domini millefimo quadringentefimo fexto , inter, 
bong memoria, Principes , Hearicum feptimum Anglie, | 
& Philippum Caftelle tunc Reges , initum, illata propo- 
fuimus; : 

Ac tim reformationem eorumdem Gravaminum 
quoad preterita, quàm obfervationem diéti ‘Traétatds 
millefimi quingentefimi fexti Anni in futurum , petere- 
mus & requireremus , : 

Didi Sereniflimi Hispaxiarum Principis Commiffariis 
afferentibus di&um intercurfüs Tra&atum zzi mille- 
Jimi quingentefimi fexti nunquam habitum neque per | 
Mercatores utriusque Partis receptum fuiffe pro inter- 
curfü, cüm nunquam confirmatus vel in ufu fuiffet, 
aut aliás quoquo modo obfervatus , quinimmó per alium | 
fubfequentem derelidus , &, fi in ufa vel obfervatus | 
fuiffet, quod nunc obitu tamen & deceflu, bone me- 
moriz , Principum , qui eum confecerant , tanquam 
perfonalis, extin&tus fuiffet, cúmque nullum penitüs | 
in eo verbum effet quód Heredes & Succeflores fuos 
quoquo modo obligari potuiffet,ac multa etiam in me- 
dium adducentibus, per quz nullo modo ad dicti Trac- | 
tatüs Auni millefimi quingentefimi fexti obfervationem | 
tenerentur & obligarentur , 

Nobis autem , ex adverfo , adfirmantibus eundem | 
"T'ra&atum dicti zzillefrzi quingentefimi fexti Anni, fuf- 
ficienti auétoritate initum $ conclufum , realem effe 
perpetuum ac per utriúsque Subditos pro intercurfu 
receptum, nec ab eodem per aliquem Traétatum fub- 
fequentem receffum , &, propofito quód confirmatus 


non fuiffet, hoc tamen non potuiffe tollere T'ra&tatum | 


prius fadum, nec per obitum bone memoriæ Princi- 
pum, qui eum confecerant, illum extin&um fuiffe , fed 
poft Mortem eorum durare, cüm in eo manifeftè ap- 
pareat dictos Principes, Haeredes & Succeflores fuos per 
eum obligare voluiffe, ac plurima alia allegantibus per 
que dictus Traétatus obfervari etiam per Heredes & 
Succeffores deberet , 

Nos tamen, ex certis, juftis & legittimis caufis, Rem- 
publicam & communem utilitatem Principum prædic- 
torum & eorum Subditorum concernentibus & animum 
noftrorum in hac moventibus, cum, Magnificis Viris, 
Domino Guilhelmo de Croy Domino temporali de Chier- 
nes primo & Majori Cubiculario diéti Sereniffimi His- 
paniarum Principis, Domino Fobanne le Sauvaige Do- 
mino de Escoubeka ejusdem Sereniffimi Principis Can- 
cellario, Domino Michaele de Croy Domino de Sem- 
py, ejusdem Sereniffimi Hispaniarum Principis Confi- 
liariis, Oratoribus, Legatis , Commiffariis, & Procu- 


ratoribus , fufficientem poteftatem & auctoritatem per Li- | 


teras Patentes ( quarum tenor inferiüs fequitur) ab eo- 
dem habentibus, nomine Illuftriffimi Regis noftri , con- 
venimus, contraximus & conclufimus ,ac per præfentes 
convenimus , contrahimus & concludimus, prout in fe- 
quentibus Articulis continetur, 

Inprimis, quód di&a contraverfia, de perpetuitate & 
efficacia feu robore diéti "Tra&atüs millefimi quiu- 
gentefimi [exti Anni, fine prejudicio di&orum Princi- 
pum, vel eorum alterius, usque ad quinque Annos a 
Data hujus præfentis Provifionis integrè complendos 
differatur; ita quód per præfentem Provifionem nihil 
roboris aut firmitatis prediéto Traétatui aut aliquibus 
ejus Capitulis detractum & diminutum, feu adjectum 
& appofitum fit aut cenfeatur: Et quód, hac præfenti 
Provitione poft di&os quinque Annos finitos expirante, 
diétus Traétatus & omnia € fingula ejus Capitula in 
eo ftatu fint & effe&tu, quoad diétos Principes, & al- 
terutrum eorum, quo erant ante præfentem Provifio- 
nem. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód omnes & finguli Subditi Regnorum & Dominio- 
rum diétorum Principum , eorundémque A&ores , Fac- 
tores, Negotiorámque Geftores, ac eorum Servitores 
$ Miniftri, cum Rebus, Navibus, Bonis, & Merci- 
bus fuis quibusctimque, ad omnia & fingula Terras , 
Patrias, Dominia, Civitates, Oppida, Villas, Caftra, 
Portus, Jurisdiétiones, € Diftriétus utriusque Principum 
predictorum accedere , navigare per Terram , Mare vel 
Aquas dulces, venire , morari & perhendinare, ibique 
omnium Mercium genera, cum quibuscúmque Mer- 


y 
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catoribus cujuscúmque Nationis, emere, vendere, per- 
mutare, & cum eisdem vel aliis Bonis, Navibus, Re- 
bus, & Mercibus fuis ad alia Regna, Loca, Portus, Y 
& quemcúmque vel quecúmque Locum vel Loca vo- 
luerint recedere , & omne genus Commercii invicem I 
excercere liberé & licité valeant, juxta & fecundüm 
vim,formam € effe&um Traétatús intercurfüs Mercium 
de Data vicefimi quarti diei menfis Februarii , Anno Do- 
mini millefimo quadringentefimo nonagefimo q 
Articulorum fübfequentium, durante Provifione præ- 
fente. 
Item, conventum, concordatum, $ conciufum eft, 
inter nos, Commiflarios, Deputatos, Legatos , & Pr 
curatores predictos , nominibus quibus füpra , quód, 


ibidem neque in ali 
Aquas dulces, illuc navigando vel renavigando, ne- 
que anchorando vel ad Anchoram morando, eundo 


vel redeundo, pro Bonis, Rebus, Navibus, aut Mer- 
cibus fuis Theolonium Zellandie , vocatum Sur- 
WESHT TOLLEN aut HounD Torten, aut 
aliquam aliam exaétionem vel impofitionem ; fed folvent 
dumtaxat Theoloneum fecundüm taxam, in Privile- 
giis, eisdem Mercatoribus per bone memorie , Do- 
minum Dacem Philippum olim conceffis , fpecificatam : 
Et cüm praefati Mercatores, eortimve Actores, Faéto- 
res, Negotiorum Geftores, Servitores, & Miniftri , ad 
Oppidum de Berghes vel ad Opidum de Middelbourgh, 
cum Bonis, Navibus, Rebus , & Mercibus fuis; fe 
conferant , non folvént abinde, neque in aliquo alio 


| Loco, per Terram, Mare vel Aquas dulces illuc na- 
| vigando, renavigando, neque anchorando vel ad An- 


choram morando, eundo vel redeundo , pro Bonis, 
Rebus, & Mercibus fuis, Theolonium Brabanticnm aut 
aliquam aliam exa&ionem vel impofitionem, fed dum- 
taxat folvent Theoloninm Zellandie vocatum ZEE- 
WESHT TOLLEN. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód omnes & finguli Mercatores Brabantie, Flandrie, 
Lumburgie, Luxemburgie , Arthefii, Hannonie, Hol- 
landie, Zellandie, Namurci, ES Mechlinie , venien- 
tes ad Regna, Patrias , & Dominia præfati Sereniffimi 
Regis Anglie, aut inde recedentes, cum fuis Navibus , 
Rebus, Bonis, & Mercibus quibuscámque, folvent 


| folveréque tenebuntur & obligabuntur Theolonea feu 


Cuftumas , juxta & fecundüm vim, formam & effetum 
dicti Traétatús Mercium intercurfüs, de Data 


icefims 


| quarti diei menfis Februarii , Anno Domini millefimo qua- 
| dringentefimo nonagefimo quinto. 


Item , conventum , concordatum , & conclufum eft 
quód a neutris Principum predictorum Mercatoribus 
five Subditis prædiétis, eorúmve Faétoribus, A&ori- 
bus, Negotiorum Geftoribus , Servitoribus , aut Minis- 
tris , rationealicujus vel aliquorum Theoloni five Theo- 
loniorum , impofitionum , taxarum, vectigalium, cus- 
tumarum, aut exa&tionum ‚ante Datam prefentium per 
aliquem Principum predictorum quovis modo preten- 
forum, nichil omnind per Principes predictos, eorum- 
démve Hæredes aut Succeffores, Locatenehtes , Bur- 
gimagiftros, Capitaneos, Ballivos, Scabinos, Schulte- 
tos, Theolonarios , Publicanos, Cuftumarios, Legis- 
latores , aut alios Officiarios five Deputatos quoscám- 
que præfentes five futuros , per viam Fadi aut Juris, 
aut alio quovis colore, exigetur aut requiretur; fed 
quód Principes prediéti , & quilibet eorum, Heredés- 
que & Succeffores, Locatenentes, Burgimagiftri , Ca- 
pitanei, Ballivi, Scabini, Sculteti, Theolonarii, Cus- 
tumarii, Publicani, & alii Officiarii five Deputati qui- 
cúmque prefentes & futuri, & eorum quilibet, ab om- 
ni clameä, petitione , exactione, & levatione omnium 
€ fingulorum fummarum Pecuniarum, quas aut que 
pro quibuscúmque Theoloniis, Impofitionibus , Cuftu- 
mis, Taxis, Veétigalibus, & Exactionibus aut corum 
aliquo, ab origine Mundi usque ad Datam prefentium, 
contra Subditos predi&os vel eorum aliquem , conjunc- 
tim vel divifim, habuerit vel habuerint, habet vel ha- 
bent, aut habere poterit aut poterint , per prefentes ex- 
cludantur exclufique habeantur & cenfeantur: nec pro 
eisdem Theoloniis, Impofitionibus , Taxis, Veétigali- 
bus, Cuftumis, aut Exactionibus in Perfonis, Navi- 
bus, Bonis, Mercandifis, aut Rebus prefati Mercato- 
res vel Subditi pro aliquo preterito tempore quovis mo- 
do moleftabuntur ; fed ab omnibus & fingulis Theolo- 
niis, Cuftumis, & Impofitionibus prediétis liberi & 
immunes imperpetuum habeantur & reputentur per prz- 

Es 3 fentes, 


AK 


515. 
516. 


ANNO 


1515. 


1516. 
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propter predicta da- , 


fentes, ac cautiones & fidejuffion 
tæ per præfentes fimiliter relaxentur. 

Item, quód nonnullorum Decretorum, Judicioru: 
Sententiarum, Interlocutoriarum , Difünitivarum , & 
Proceflüum Judiciariorum quorumcámque, per quem- 
ctimque feu quoscámque Judicem vel Judices quacúm- 
que Commiffione aut auctoritate, in Terris, Patriis, 
Dominiis, aut«Obedientiis Brabantie, Fl 
burgie, Luxemburgie, Arthefi , 
Zellandie, Namurci &$ Mechlinie, dire&t£ vel indirec- 
te, contra Gubernatorem five Magiftrum & Societa- 
tem Mercatorum Nationis Angli D aliquem vel 
aliquos Mercatorem vel Mercatores cjusdem Societa- 
tis, eortimve Heredes aut Succeffores 
tores, Negotiorum Geftores, Servitores, aut Minis- 
tros; vel in Regno Anglie contra aliquos Mercatores 
aut Subditos earumdem Patriarum Braazzie , El ie, 
Esc. eorámve Heredes aut Succeffores, Aétores, Ne- 
gotiorum Geftores, Servitores , aut Miniftros , fab 
quacámque verborum ferie, de & fuper Theoloniis, 
Impofitionibus, Taxis, Vectigalibus,ac Exa@tionibus, 
Perfonarum , Navium five Bonorum Arreltationibus, 
aut aliis Oneribus aut Gravaminibus, factorum, diéto- 
rum,latorum & pronunciatorum per Principes predic- 
tos aut eorum aliquem, eorámve Heredes aut Succes- 
fores, Locatenentes, Burgimagiftros , Capitaneos , Bal- 
livos, Scabinos, Schultetos , Theolonarios , Publica- 
nos, aut alios Officiarios five Deputatos quoscumque, 
prefentes vel futuros, vel eorum aliquem, ullo unquam 
tempore executio fiet aut fieri permittetur. 

Item, de cætero non licebit Mere 
Statuta feu Ordinationes facere contra aliqua Oppida 
feu Perfonas Patriarum Catholici Prizcipis Hispa 
ram, per que Merces vel Bona alicujus Ville nullus 
emat Anglicorum nifi forté per dictos Oppidanos aut 
prefatas Perfonas Mercatores Angliæ aut eorum Fac- 
tores maletraétati, fraudati ‚aut aliter dampnificati fue- 
rint: Et fimiliter , € converfo, aliquibus Oppidis feu 
Perfonis Patriarum Catholici Principis non licebit face- 
re Statuta feu Ordinationes contra Mercatores Anglicos 
feu eorum aliquem, per que Merces vel Bona eorum- 
dem alicujus Oppidi , Patriæ feu Ville nullus emat nifi 
per d Mercatores maletraétati, fraudati aut dam; 
nificati fuerint: nec etiam in Nundinis nec extra Nun: 
nas licebit Mercatoribus Anglicis Mercibus per eos e- 
mendis pretium conftituere limitatum, feu aliquam Poe- 
nam in transgredientes illud pretium ordinare: fimili- 
ter, € converfo, Subditis Catholict Principis in Nundi- 
nis &e Nundinas non licebit Mercibus per eosdem 
ab Anglicis Mercatoribus emendis pretium conftituere 
limitatum, feu aliquam poenam in transgredientes illud 
pretium ordinare. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód, infra unum Annum a Data prefentium , certe 
Dieta feu Seffio affignabitur, in Loco, de confenfu u- 
triusque Principis ad id deputando , in qua Oratores 
Deputati fu Commiffarii ipforum Principum conve- 
nient, fufficienti Mandato fuffülti, ad communican- 
dum, componendum, & finaliter terminandum om- 
nes querelas feu querimonias Subditorum utriúsque 


Faétores, Ac- | 


toribus Angliz | 


Principis tàm generales quàm particulares , tàm contra | 


Theolonarios , Cuftumarios , Stapularios , Efficiatos, 
Mercatores, quàm alios quoscámque, per quos ipfi 
Subditi fefe gravatos dampnóque affeétos dicunt: Et, 
ante diffolutionem ipfius Diese feu Sefionis , tenebuntur 
di&i Oratores Commillarii feu Deputati füper fingulis 
Gravaminibus ac querelis hincinde rationabilem provi- 
fionem ordinare, Gravamina tollere , & reftitutionem 
condignam realiter & cum effectu procurare & facere. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód Principes prediéti prefentem Traétatum ac om- 
nia & fingula Capitula in eodem contenta , infra tres 
menfes proximo fequentes, per fuas Literas Patentes , 


manibus fuis fübícriptas, confirmabunt & ratificabunt, 
ac eorum utérque confirmabit & ratificabit , ac bon 
fide & in verbo Regio & Principis fe obfervaturos effe 
promittent, & eorum utérque promittet : præfatasque 
Literas Confirmatorias & Ratificatorias Oratori feu 


Ora 


aciet : confimilésque Literas Confirmatorias & 
Ratificatorias ab eodem feu eisdem recipiet. 


r tenores Commiffionum, de quibu; 
fit mentio, 


HENRICUS, Dei gratid, Rex Angle ES Francie 


Jribus alterius viciflim dabit & tradet aut dari & | 


| füper quit 
| bus, Differentiis 


| ciorum atque 


| gatos, Commif 


OMATIQUE 
= 

7D Hibernie, omnibus, ad q 

venerint, Salutem. 

im, ex parte Mercatorum noftrorum , Terras, 

itiones, & Dominia Caroli Iluftriffimi Princ "n 

Confanguinei noftri Cariffimi Mercium 
ium , orta & delata fit nobis quere 

am, per eos affe 


y Di 


atum úmque Comr 
c mutuum ufum amicabilémque & 
Mercium & Mercatorum intercurfum, 

Superioribus Annis per, celebris memori: 
noftri Hezrici Chariffimi Regis Anglie ES F 
Domini E €, 6, bong memorie, Pbilippi tunc 
Caftelle, in hac parte Deputatos, Oratores , Com- 
niffarios, & Procuratores, pro Regnis, E 7 
ris, Ditionibus , & Dominiis eorumdem Principum, 
initum, concordatum conclufum , 

Prout in Literis diétorum Commiffariorum , defuper 
confectis , latiüs continetur & fpecificatur , 

Notum facimus quód nos, 

Pro hujusmodi querelis, fic, ut premittitur, ortis & 
delatis, amovendis , abolendis & penitüs extinguendis , 
ac pro ipforum in hac parte attemptatorum & per eo 
dem ertorum debitá reformatione, & ad omnes am- 
biguitates, contraverlias, lites , difficultates, & dif- 
ferentias omninó tollendas , necnon & pro firmiore ob- 
fervatione hujusmodi Traétatús Commerciorum & ami- 
cabilis Mercium & Mercatorum intercurfüs pofthac im- 
perpetuum habendä & faciendä, 

De fidelitatibus, induftriis , & providis circumfpec- 
tionibus regiorum. Virorum , Cuchberti Tunftall, 
Willielmi Kayght, Ricardi Samp[oz , utriüsque Juris 
nom , Confili Z home Spynell 


t 


ptatis cont 


iorum noftrorum, Z4o 
is, Thome More Armigeri, & Fohannis Cy 
orum Nationis Anglicane Patrias 


Gubernatoris M. 


| & Dominia diéti Confanguinei noftri negotiandi gratia 


frequentantium , plurimàm confidentes, 

lpfos fex, quinque, quatuor, tres, vel duos eorum, 
ex certá fcientiä, noftros Oratores , Ambaffiatores , Le 
arios, Procuratores ,-& Nuncios fpe- 
ciales per præfentes conftituimus, ordinavimus, & de- 


H t : 2 
| putavimus, conftituimus, ordinamus, & deputamus, 


Dantes & concedentes eisdem fex , quinque, quatuor, 
tribus, vel duobus eorum , plenam $ omnimodam 
poteftatem , auctoritatem & Mandatum fpeciale , cum 
Dile&o Conf; ineo noftro, feu ejus Oratoribus, Am- 


baffiatoribus, Legatis, Commiflariis, Procurator bus, 


| & Nunciis, plenam poteftatem & auctoritatem ab eo 


habentibus , de & fuper quibuscámque Commerc N 
Contraverfiis ibus, Differentiis, Exaétionibus , At- 
temptati cercitióque Commerciorum , ac mutuo 
& amicabili Mercium & Mercatorum intercurfv, 7, 
zos, Hxredes, & Succeffores-noftros, atque Regna, 
Terras, Patrias, Ditiones, Dominia, & Loca noftra 
& fua, & Subditos fuos & noftros quosctimque, trac- 
tandi, conferendi, continuandi, & firmandi, 

Ac de & füper reformatione quorumcúmque attemp- 
tatorum, contra formam & tenorem Traétatús Lib 
tum & Privilegiorum , alias a Prædecefloribus didi 
Confanguinei molli Subditis $ Mercatoribus. noftris 
conceflorum , concordandi, prorogandi, & fuper pro- 
rogatis appunétuandi & concludendi, 

Abolitiones quarumcúmque Sententiarum. & earum- 
dem Executionum in Perfonas & Bona petendi & obti- 
nendi, concedendi & faciendi, 

Ac füper appunétuatis, concordatis, & conclufis, 
cæterisque omnibus & fingulis premiffa qualitercámque 
concernentibus, que cum prefato Confanguineo nos- 
tro, feu ejus Oratoribus , Legatis , Procuratoribus, 
Commiffariis, & Nunciis ,appunétuata, concordata & 
conclufa fuerint, Literas validas & efficaces pro parte 
noftra tradendi & liberandi; aliásque confimilis e 


debitè confeétas, Magnisque fuis Sigillis figillatas, & | & vigoris ex altera parte petendi, 


Ac de & füper Traétatu & fingulis Articulis & Ca- 
pitulis in eodem contentis & infertis Literas Confirma- 
torias, Magno Sigillo noftro confignatas, tradendi & 
liberandi; & fimiles ejusdem vigoris & roboris ab eo- 
dem Principe vel ejus Commiflariis petendi , exigendi, 
& recipiendi, 

Et qualiter omnia & fingula premiffa & pramifforum 
fingula qualitercámque concernentia , faciendi, excer- 
cendi, & expediendi, ita & eodem modo ut nos ipf 
faceremus & facere poffemus fi premiffis perfonaliter 
intereffemus, etiam fi talia forent que Mandatum e- 
gant magis fpeciale quàm præfentibus fit expres- 
fum; 

Promittentes, boná fide & in verbo Regio, nos ra- 

tum 


- ANNO 


NNO 
j15. 
516. 


DU DROIT DES GENS. 


tum, gratum de firmum habituros id totum & quicquid 
per dictos Oratores, Commiflarios , Procuratores ,Nun- 
cios, & Deputatos noftros, feu eorum duos, actum , 
geftum, aut factam fuerit in premiffis. 

In cujus rei Teftimoninm Magnum Sigillum noftrum 
prefentibus hiis duximus apponendum. _ s 

Datum Lozdizi Anno Domini millefimo quingente- 
fimo decimo quinto, fecundo die Oétobris , Regni nos- 
tri feptimo. 


Carozos Dei gratia, PRINCEPS Hispaniarum, 
atriusque Gicilie , Jerufalem , tc. AR CHIDUX Aus 
trie, Dux Burgundie, Lotharingie , Brabautie , Sti= 
rie, Carinthie, Carniole, Lumburgie , Luxemburgie, 
Es Gheldrie , Comes Handrie, Hasbrugen , Tirolis, 
Arthefii , Burgundie PALATINUS ty Hanonie , 
LANTGRAVIUS Alfatie, PRINCEPS Zenvie , 
Marcuio Bergonie 6j Sacri Romani Imperii , Hol- 
landie, Zellandie, Ferrettis, Namurci, ES Zutphanie 
Comes, Dominus Frife, Marchiarum , Sclavo- 
nia, Portusnaonis, Salinarum, ES Mechlinie omnibus , 
ad quos præfentes Literæ pervenerint, Salutem. 

Cüm, ex parte Mercatorum noftrorum , Regna; 
Terms, Ditiones , & Dominia Sereniffimi Prin pis 
Confanguinei noftri Cariflimi Hewrici , Dei gratia, Ke- 
gis Angle Mercium caufà frequentantium , orta & de- 
a fit nobis querela de & fuper_quibusdam , per eos 
affertis, Contraverfiis, Litibus , Differentiis, Difficul- 
tatibus, Exaétionibus , & Attemptatis , contra Traétatum 
Excercitiúmque Commerciorum atque mutuum ufum 
amicabilemque & utilem Mercium & Mercatorum in- 
tercurfum, 

Superioribus Annis per quondam , piæ memor 
Philippi Regis Caftelle Genitoris noftri Cariffimi, &, 
bone memorie, Henrici tunc Regis Anglie in hac par- 
te Deputatos , Oratores , Commiffarios , & Procura- 
tores, pro Regnis, Patriis, Terris, Ditionibus , & Do- 
miniis Principum , initum, concordatum & conclu- 
fum, 

Prout in Literis diétorum Commiffariorum , defuper 
confe&is , latiüs continetur & fpecificatur , 

Notum facimus quód nos, 

Pro hujusmodi querelis, fic, ut premittitur , ortis & 
delatis , ammovendis , abolendis, & penitüs extinguen- 
dis, ac pro ipforum in hac parte attemptatorum & per 
eosdem aflertorum debitá reformatione , & ad omnes 
ambiguitates , contraverfias, lites, difficultates, & 
differentias omnino tollendas, necnon & pro firmiore 
obfervatione hujusmodi Commerciorum Traétatüs & 
amicabilis Mercium & Mercatorum intercurfüs pofthac 


125 


imperpetuum habendá & faciendi , 

De fidelitatibus , induftriis , & providis circumfpe&tio- 
nibus Domini Gzzlbelmi de Croy Domini Temporalis 
Chierne: 


de imi & Majoris Cubicularii noftri , Domi- 
ni vaige Domini de Efcaubeka Cancella- 
zelis de Croy Domini de Sempy , Fo- 
hannis le Hallewyn Domini de Maldehem, Magiftro- 
zum, Georgii de Thamfia Præpoñiti Caffellenfis, & Phi- 
lippi Ubalant , Confiliariorum noftrorum , plurimüm 
confidentes , 

Ipfos fex, quinque, quatuor, vel tres eorum , ex 
certa fcientia, noftros Commiffarios , Procuratores , & 
Nuncios fpeciales per prefentes conftituimus , ordina- 
vimus, & deputavimus, conftituimus , ordinamus , & 
deputamus , 

Dantes & concedentes eisdem fex , quinque , quatuor, 
vel tribus eorum plenam & omnimodam poteftatem, 


SP) 
$ 


anétoritatem , & Mandatum fpeciale cum diéto Confan- | 


guineo noftro, feu ejus Oratoribus, Ambaffiatoribus , 
Legatis, Commiffariis, Procuratoribus , & Nunciis ple- 
nam poteftatem & auétoritatem ab eo habentibus, de & 
duper quibuscúmque Commercüs, Contraverfiis, Liti- 
bus, differentiis, exactionibus , attemptatis, excercitió- 
que Commerciorum, ac mutuo & amicabili Mercium 
& Mercatorum intercurfu, inter nos , Heredes & Suc- 
ceffores noftros , Regna, Terras, Patrias, Ditiones, 
Dominia, & Loca noftra & fua, & Subditos fuos & 
noftros quoscámque traétandi, conferendi , continuan- 
di, & firmandi, 

Acde &füper reformatione quorumcúmque attempta- 
torum, contra formam & tenorem T ra&tatüs Libertatum 
& Privilegiorum, alias a Predecefforibus noftris Mer- 
catoribus concefforum , concordandi, prorogandi, & 
fuper prorogatis appunétuandi & concludendi, 

Abolitiones quarumcámque Sententiarum & earum- 
dem Executionum in Perfonas & Bona petendi & obti- 
nendi, concedendi & faciendi , 

Acremiffionem & liberationem cujuscámque Theolo- 


| 
N 


223 


nei feu quoramcúmque Theoloniorum, Cuftumarum, ANNO 


Taxarum, Impofitionum , feu Veétigalium, nobis aut 
Predecefloribus quovismodo debitorum , fimiliter con- 
cedendi & faciendi, ac petendi & obtinendi , 

Ac fuper appunétuatis ,concordatis & conclufis , cæ- 
terísque omnibus & fingulis, premiffa qualitercúmque 
concernentibus , que cum prefato Coxfanguineo noftro, 
feu ejus Oratoribus , Legatis , Procuratoribus, Com- 
miffariis ,& Nunciis appunétuata, concordata, & cons 
clufa fuerint, Literas validas & efficaces pro parte nos= 
trà tradendi & liberandi ; aliásque confimilis effeétús & 
vigoris ex altera parte petendi , 

Ac de & füper Traétatu & fingulis Articulis & Ca- 
pitulis in eodem contentis & infertis Literas Confirma- 
torias, Magno Sigillo noftro confignatas, tradendi & 
liberandi; & fimiles ejusdem vigoris & roboris ab eo- 
dem Rege vel ejus Commiflariis petendi , exigendi, & 
recipiendi , 

Ft qualiter omnia & fingula premifla & premifforum 
fingula qualitercámque concernentia faciendi , excer- 
cendi, & expediendi, ita & eodem modo ut nos ipfi 
faceremus & facere poffemus fi præmiflis perfonaliter 
intereffemus , etiam fi talia forent que Mandatum exi- 
gunt magis fpeciale quàm prefentibus fit expreffum; 

Promittentes, boná fide & in verbo Principis, nos 
ratum, gratum & firmum habituros id totum & quicquid 
per diétos Commiffarios, Procuratores, Nuncios, & 
Deputatos noftros, feu eorum tres, actum, geftum aut 
fa&tum fuerit in premiffis. 

In cujus rei Teltimonium Magnum Sigillum noftrum 
præfentibus his duximus apponendum. 

Datum in Opido noftro Bruxelles. Anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo decimo quinto, nono die mentis 
Decembris. 


Sic fignat. fuper. Plicam , 
Per Dominum Principem. 
HANETON. 


In quorum omnium & fingulorum fidem, T'eftimo- 
nium & Approbationem nos Oratores, Legati , Ambas- 
fiatores , Procuratores, & Commiffarii prædiéti Ilus- 
triffimi Regis Anglie fapranominati , prefentes Literas 
Sigillis noftris figillavimus & manibus noftris fübfcripfi- 
mus. 

Datum in Oppido Bruxellenfi die vicefima quart’ men- 
fis Januarii, Anno Domini millefimo quingentefimo 
decimo quinto. 


Sic fubferiptum , 
CUTHBERTUS TUNSTALL 
WiLLIELMUS KNYGHT. 


THOMAS SPYNELL. 


. Et, inter alia prefati Traétatús Capitula, ultimo ips 
fius Articulo preinferto diétum concluftimque fit , 


| quód tam ipfe prenominatus Dominus Rex quàm nos, 
| intra trimeftre a Data Confignationis Literarum præs- 


criptarum, confirmabimus, ratum habebimus & appro- 
babimus dictum Tractatum, omniáque & fingula Ca- 
pita, Punéta & Articulos in eo defzripzos & contentos, 
utérque quidem fuis Patentibus Literis, debitè confeétis, 
Magnoque fuo Sigillo & proprià manu auétorifatis & 
fubicriptis, perdpfum itidem “Praétatum nos aftringen- 
tes, & utrámque promittentes, fide Regia publica & 
in Principis verbo, di&um Tra&atum finguláque ejus 
Capita nos mutud & inviolabiliter obfervaturos & tui- 
turos, 

Notum facimus quód nos, prefcriptis rité penfätis, 
ratúmque & gratum habentes quicquid in premiflis per 
prænominatos noftros Confiliarios,Procuratores & Com- 


| miffarios, cum prenominatis etiam Oratoribus, Pro- 


curatoribus, ac Deputatis præfati Domini Anglie Regis 
agitatum, tractatum, geftum , conclufümque fuit , 
volentésque tàm ipfum Tractatum quàm quicquid ejus 
pretextu & vigore præftare tenemur , quantum ad nos 
attinet, exequi & complere, dictum Tractatum fingu- 
láque ejus Capita & Articulos in co descriptos laudavi- 
mus, accepimus, confirmavimus , ratum habuimus , & 
approbavimus , laudamus, accipimus , confirmamus , 

ratum habemus, & approbamus fide prefentium ; 
Promittentes , fide fincerà, fub noftri Honoris vadi- 
monio, & in Principis verbo capeffere, obfervare ac 
tueri, capescíque obfervari atque inviolabiliter & inte- 
gré tueri facere , dictum Traétatum gae in eo 
descrip- 


1515. 
1516, 


ANNO 
1515. 


ar) 
1516. 


17, Juill. 


- gelenußf und wir aber diefer zeit / der fchiwären 
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ejus 
notlri 


descripta ;ità quod prefato T; 
Articulis nullo unquam tempor 
contraveniemus aut contravenir i 

In cujus rei Teftimonium prefentibus noftrà manu 
fubferiptis noftrum juffimus appendi Magnum Sigil- 
lum. ^ 2 

Dat. in Oppido noftro Bruxellenfi Anno poft fesqui- | 
millefimum decimo quinto more Gallicano die decimá 
tertià Februarii. 


Subfignatum , 
CHARLES 
Et fuper Plicam, 
Per Dominum Priicipem, 


HANETON 


Per ipfum Regem. 


CV: 


Aayfers Maximruranil. Revers, sert 
308 Johann dem III: zu Cleve gegeben! daß | 
Gr ben C borfürfter und die Hersoge zu Sac | 
fes um ihre forderung und gerechtigkeit | fo fie | 
auf bie verlaffenfchaffe SHergog Wilhelins qu Go 
Tic zu haben dermennen/ zu frieden fteffen wolles | 
Daß fie fid) der gänglich verzeihen I ohne Hergog 
Syobanns fehade und entgcltnuf. Geben Füffen 
den 17. Julii 1516. [Lucri Veronenfis 
Mantiffa Diplomatum "Tractatui de Suc- | 
ceflione Juliaca & Clivenfi adje&ta pag. 


69. ] 
C'eft - à - dire; 


Revers donné par l'Empereur MAX1MILIEN I. 
à Jean III. Duc de Cleves, portant qu'il fa- 
tisfera 1'Elecienr ES les Ducs de Saxe pour leurs 
Droits € Prétentions à la Succefton de GuiL- 
LAUME Duc de Fuillers, en forte qu'ils y re- 
noncent abfolument , ES que ce fera fans qu'il en 
coûte rien au Duc JEAN. A Fuefen le x7. Fuil- 
det 1516, 


op St Maximilian, ton Gottes gtiabeti ertwöhl. 
ter Nömifcher Kayfer/ zu allen zeiten Mehrer 
def Reichs in Sermanien! qu Hungarn! Dalma» 
tien! Groatien ac. König Ertibertzog zu efter» 
reich) Hertzog zu Burgund/ qu Brabant / und 
Pjalggraff re. 10. Betennen ] Alf wir Gnedighich 
bewillige haben I daß wir bem Hochgebohenen 3e | 
Hanfen bem Jungen Hergog zu fete! Hufen (jes 
ben Oheim! und Súrften/ von fein und der Hochgee 
bobrnen Marien / wayland Hergog Wilhelms von 
Site) und Berg! Ynfer Mubm und Süvftin finer | 
Gemab{! wegen! mit deffelben Hergog Wilhelms | 
verlaffen Sürftentbum unb Sandel belichen / und | 
gegen Bezahlung fünfzig tanfend gol» Gulden febene | 
gelot] auch überantwortung feiner Sehwefter / die 
Sochgeboben Enfern lieben Oheim Ghburfürft und 
Herren die Hergogen zu Sachfen umb ihre forbes 
rung und gerechtigkeit/ fo fie zu denfelben Süvften. 
thumen und Landen zu haben vermeinen/ zu frieden 
ftellen! und biefefb fein fehtwefter Ehelichen berber: | 
tatben wollen! alles ohne fein und feiner Sand ent, 


Kricaslaiif und anderer mercklicher gefchäfft halber 
mit den genannten Hergogen zu Sachfien nicht ento 
Lichen handlen mögen! bafj wir demnach dein gemel 
ten Herzog Johanfen von Clewe zugefagt haben/ 
und thin das wiffentlich in Keaffe diefes Brieffs / 
Das wir diefelben Herkogen zu Sachfien! in swey 
Jahren | demnechfe um ibe’ vorberübrt forderung 
und gerechtigkeit au feiden fielen. follen und wollen! 


| de leurs Roiaumes, Pais, Tetres & Sei 


alfo Dag fie fich ber gánglicicia versiber und begeben! 
alles ohne Ynfers lieben Ofcim Herkog Fohanfens 
von Elewer und feiner Sand und $eütb fchaden und 
Entgeltnußi mit Tirfunb Diefes Briefs / beftegelt 
mit Lnferm Kayferlichen Infiegel. Geben zu Sif 
fen an ficbengehenden Tag def Monaths Julii 
Anno decimo fexto, Yinfers Reichs def Msn 
chen in 31. und def Hungavifehen in 27. Sahrenze. 


Per Regem. 
CVI. 


Yaité de Paix entre FRAN Cors L Roi de Fran- 
ce 8 CuanLEs » Roi de Caftille,ES de Ma- 
riage entre Madame Louise de France, Fille 
du Roi François, ES ledit CHARLES » Roi de 
Cafille, A Noion le x3. doût 1516. [Fre. 
DEric Leonarp, Tom. I. pag. 138. ] 


M 


FR: NÇOIS, par la grace de Dieu Roi de France, 

Duc de Milan, & Seigneur de Gennes, &c. 

(1) Ce font les Articles lesquels à Phonneur, gloi- 
re, & loüange de Dieu né Createur, la glorieu- 
fe Vierge Marie, & de toute la Cour celefte, ont été 
traitez, accordez, & conclus eritre les Ambañad 
& Deputez de tres-hauts, tres: Excellens & tres-puiffants 
Princes, le Roi tres-Chretien Fran de ce nom, 
& le Roi Catolique Charles, c'eft à f oir de la part 
, Che 3 


ieu, l'Evéque 
refident en la Coür d 


evres, fon 
n le Sauvage , Che- 
on Chancelie 


/ille & 
Cité de Noion, au premier jour de ce prefent mois 
d'Aouft, en enfüivant la conclufion prife à une autre 
journée; qui dernierement fut tenué en ladite Ville de 
Noion; pour traitter » tant l'affütance de la bonne A- 
mitié, Confederation, Alliance & Intelligence, qui eft 
entre lesdits Rois, & la faire & rendre plus exacte & 
durable, au bien, feureté & repos d'eux, foulagemen 

& pacification de leurs Roiaumes, País, Terres & Sei- 
gneuries, & Sujets, que pour autres grandes matieres 
concernant la Paix, le bien & utilité d'eux »& de leurs- 
dits Roiaumes, Pais, T'erres & Seigneuries, & Suj 
lesdits Ambaffadeurs garnis chacun des Pouvoirs 
fans desdits Seigneurs Rois & Princes deffus nommez, 
quant à faire, conclure, & accorder les chofes qui s’en- 
fuivent. 

Premierement, combien que etitre lesdits Rois ¢ 
Chretien & Catoligue ait été & foit prife par Ie T 
té, qui füt fait à Paris le 24. jour du mois de Mars 
1514. bonne Amitié, Confede ation, Alliance, & In- 
telligence, en laquelle il n'a été rien innové "une part 
ni d'autre; neanmoins pour plus de corroboration 
elle, lesdits Ambafladeurs fachent la vo- 
lonté & fingulier deür qu'iceux Seigneurs Rois tr 
Chretien & Catolique ont de vivre & demeurer en 
te Amitié, Confederation & Alliance > à été ex 
ment dit & accordé, que bonne, feure; v e, loiale, 
& indiffoluble Amitié, Union Fraternelle, Intelligen- 
ce, Confederation, & Alliance Perpetuelle, eft & fera 
de nouveau prife entre les Rois Chretien & Cato- 


| lique, pour eux & leurs Succeffeurs Rois, & chacun 


neuries, tant 
teca que delà les monts, en façon qu'iceux Seigneurs 
Rois dorenavant feront bons, vrais, & lojaux Fre 
Amis, Confederez , & Alliez , amis des amis, & 
mis des ennemis, pour la garde, tuition, & défe: 
leurs Etats, Roiaumes, Pars, Terres, & Se gneu 
& Sujets, tant decà que delà les monts, s'entr'aime- 


ront, cheriront, & garderont chacun bien & loiaument 
de tout leur pouvoir la vie, l'honneur, & les Etats lun 
de 


(1) Les conditions de ce Traité furent fort diverfement publiées de 
part & d’autre, Varillas dit que les deux Inftramens , fi differens Pure 


de l'autre, font tous deux dans la Bibliothéque du Roi, au fecond Vo- 


lume Traitez de France avec l'Espagne, Vaxiiias Hifeire di 


Exangors L Liv, IL 


Anno 
IS 46, 


13. Aout; 


France xr 
EsPAGNE, 


» 
NO de l'autre , 


DU DROIT DES GENS 


fans fraude, dol, ou machination quelcon- 
que, & ne favoriferont , ou foutiendront quelque per- 
fonne que ce foit , l’un à l'encontre de l'autre. 
Mémement ne donneront paflage, aide, faveur, as- 
fillance, ou recueil par leurs Villes & Pais, foit de 
vivres, Artillerie, Gens, argent, ou autres chofes, à 
celui ou à ceux qui par invalion pourroient ou vou- 
droient porter nuifance ou grevance l'un à l'autre, di- 


re&ement ou indirectement, en quelque maniere que | 


ce foit, & feront tenus aider, & aflifte lun à l'autre 
A ladite garde, tuition , & défenfe de leurs Etats, Roiau- 
mes, País, Terres & Seigneuries à prefent qu'ils ont, 
tiennent, & pofledent, tant déca que delà les monts, 
envers & contre tous ceux qui invader ou offenfer les 
voudroient, fans nul excepter , aux dépens toutefois 
de celui qui demandera l’aide, fanf, que le Roi Cato- 
lique pourra aider & aflifter à l'Empereur fon grand 
Pere, à la garde, tuition, & défenfe de fes Etats, Pais, 
Terres & Seigneuries ; & auffi ledit Seigneur Roi tres- 
Chretien demeurera en fon entier d’aider aux Venitiens, 
& enfuivant le Traité qu'il a avec eux, lequel demeu- 
rera en fa force & vertu; toutefois fi lesdits Venitiens 
vouloient courir fus audit Roi Catolique , au Roiau- 
me de Naples, ou Sicile, & ailleurs en fes Roiaumes, 
Pais , Terres, & Seigneuries , ledit Roi tres-Chretien 
fera tenu lui donner aide , par la maniere que deffus 
eft dit. 

Etfi iceux Rois & Princes vouloient ci-aprés faire 
aucune jufte conquête, celui d'eux qui la voudra fai 
la communiquera à l'autre, & par comm accord 
ront tenus s'entr'aider felon ce qu'entr'eux fera lors 
avifé. 

Item. Et pourront les Sujets desdits Rois, de leurs 
Roiaumes, Pais, Terres, Seigneuries, licitement con- 
verfer enfemble, aller, venir, demeurer & frequenter 
feurement & fauvement, tant en fait de Marchandife , 
qu'antrement, par Mer & par Terre, & Eaux douces, 
fans que par eux, ou leurs biens foit ou puiffe &tre fait, 
mis, ou donné aucun empéchement , ou dommage, 
au prejudice les uns des autres, en paiant feulement les 
anciens Peages, ordinaires à tous lieux , & autres de- 
voirs, en la forme & maniere que de toute ancienneté 
Yon a accoûtumé de paier. 

Item. S'il avenoit, que Dieu ne veuille, que aucun 
dommage füt fait, donné ou procuré à l'un desdits 
Seigneurs Rois, ou leurs Serviteurs & Sujets , fitoft 


qu’il viendra à la connoiffance de celui, par qui ou par | 


les Serviteurs & Sujets duquel le dommage auroit été 
donné ou procuré, incontinent & fans delai le fera re- 
parer, & punira ou fera punir les delinquans , felon 
l'exigence des cas, & comme infracteurs € perturbateurs 
de Paix, Amitié, & Alliance; & en cette Amitié, 
Confederation feront compris les Amis, Alliez & Con- 
federez de chacun desdits Seigneurs Rois. 

C’eft à favoir, de la part dudit Seigneur Roi tres- 
Chretien, noftre Saint Pere le Pape, le Saint Siege A- 
poftolique, le Saint Empire, Electeurs & Princes dud. 
?mpire, les Rois d'Ecoffe, de Hongrie, les Ducs de 
Savoie, de Lorraine & de Gueldre, les Huit Cantons 
des Ligues qui font entrez en l Alliance dudit Seigneur 
Roi, la Ligue-Grife, les Seigneurs de Venife, de Flo- 
rence, & Luques, le Marquis de Montferrat & de 
Saluces , l'Evéque du Liege , & le Seigneur de Se- 

dan. 

Et dela part du Roi Catolique, nótredit Saint Pe- 
re le Pape, la Majefté Imperiale , les Ele&eurs, & 
autres Princes dudit Saint Empire , les Rois de Hon- 
grie, de Boéme, & Danemarc , d'Angleterre & de 
Portugal, Madame Marguerite, Archiducheffe d'Au- 
triche, Douairiere de Savoie, Tante dudit Roi Catoli- 
que; les Ducs de Lorraine , de Savoie, de Saxe, de 
Cleves, de Juliers, & de Brunswic, & leurs Serviteurs 
& Sujets, le Marquis de Bade, l'Evéque de Cambrai, 
avec les Duché, Ville & Cité de Cambrai, & Comté 
de Cambrefis, avec la Cité, Ville & Etats d'Utrech, 
les Ligues des Suiffes , les Comtes de Horn & de Wer- 


dembruch, les Citez, Villes, & Etats des Pais de Lie- | 


x & de Loz, les Citez & Etats de Metz, les Barons, 
Nobles, & autres Sujets du Pais de Gueldre, tenans 
le parti dudit Seigneur Roi Catolique ; & pourront nom- 
mer, fi bon leur femble, les autres Alliez dedans huit 
mois prochainement venans, s'ils veulent être compris, 
feront tenus en faire declaration par leurs Lettres Pa- 
tentes, & les envoier à celui, qui les aura denommez, 
pour le faire favoir à l’autre: & fi aucuns desdits Alliez, 
Amis, & Confederez étoient refufans ou delaians de 
bailler, donner les Lettres declaratoires de l'áccepta- 
tion d’icelle Amitié dedans le tems fusdit, ou aprés les 
Tom, IV. PART. I 


| bien qui en dépend en maintes manieres , & qu 


| & liberalement condescendre ; outre qu 
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les Traitez ci-defl 
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J 
avoir baillées , faffent contre & au prejudice d’icelle 
Amitié, ladite Anaitié quant ausdits Seigneurs Rois de- 
meurera en fa force, vertu, & valeur. 

Item. Et pour ce que par ladit Traité fait & conc 
à Paris entre lesdits Rois tres-Chretien & Catolique, 
auroit été convenu & accordé , que ledit Roi Catoli- 
que prendroit en Mariage Madame Renée de France, 


Fille de feu tres-recommandée memoire le Roi Louïs 


XII. dernier decedé, que Dieu abfolve, elle parvenuë 
en l’âge requis pour la confommation dudit Mar 
avec certaines conditions contenués audit Traité 
moins depuis que le trépas du feu Roi d’A 
intervenu, ledit Roi Catolique confiderant , que des 
Roi tres-Chretien & de Madame la Reine fà Com; 
gne eft iffu€ Madame Louife , leur Fille ainée € uni- 
que, leur a fait remontrer qu’il defiroit fingul 
l'avoir pour fa Compagne & future époufe; ta 
la hauteur & noblefle du fang dont elle eft ifluë, que 
pour plufieurs autres bons regards & confide 
les requerant tres-inftamment qu'ils vouluflent c - 
perer à fadite requelte, & que lesdits Roi & Reine tres- 
Chretiens entendant le bon vouloir & affection qu'i- 
celui Roi Catolique a en cette matiere , & le gra 


de Mariage eft le plus für & le plus convei 
felon Dieu & nature, qui foit pour conferver Amour 
& l'Alliance des Princes, & icelle augmenter, & tenir 
plus ferme & ftable, ont été contens d'y entendre , 
s confiderent, 
que plus hautement & honorablement ils ne pourroient 
marier ni alier ladite Dame leur Fille, ni à Pri 
quel ils portent plus d'amour, ni dont ils defirent 
plus l'Amitié, Confederation & Alliance, ni pareille- 
ment qui foit plus requife pour la confervation & en- 
tretenement en toute feureté de leursdits Etats, Rc 
mes, Pais, Terres, & Seigneuries & Sujets; & à c 
te caufe lesdits Ambafladeurs fachant les vouloirs & 
intentions desdits Rois & Princes leurs Maitres en 
cette matiere, ont expreflement traité, conclu, & 
accordé , que ledit Seigneur Roi tres-Chretien, & Ma 
dame Claude de France la Reine, fa Compagne & E- 
poufe, fur ce düement autorifée de fondit Seigneur 
Epoux le Roi tres-Chretien, en parole de Roi & Rei- 
ne, & par folennelle ftipulation, promettront & jure- 
ront fur les Saints Evangiles de Dieu, que pour ce & 
chacun d'eux toucheront en la prefence du Saint Sa» 
crement, du precieux corps de nôtre Sauveur & Re- 
dempteur Jefus-Chrift, fous les peines, & obligations 
ci-deffous contenués & écrites , faire & procurer par 
effet, que madite Dame Louife leur Fille aprés qu'elle 
aura l’âge de fept Ans, & durant la huitieme année de 
fon âge fusdit, fera fiancée par paroles de futur audit 
Seigneur Roi Catholique, & aprés icelle Dame venuë 
en age d'onze Ans € demi accomplis, & elle par pa- 
roles de prefent prendra pour fon legitime mari & é 
poux icelui Roi Catolique , avec les folennitez req 
fes, fi Dieu & Sainte Eglife s’y accordent. 

Et auffi lesdits Ambafladeurs dudit Seigneur Roi Ca- 
tolique ont promis & accordé qu'icelui Seigneur Roi 
Carolique jurera en femblable maniere que deffus, 
qu'aiant madite Dame Louife accompli l’âge de fept 
Ans, & avant l'expiration de la huitieme année,il par 
Procureurs aiaus caufe de lui, pouvoir & mandement 
fpecial, fiancera madite Dame Louife en paroles de fu- 
tur, & aprés icelle Dame venué en l’âge d’onze ans 
& demi accomplis, ledit Seigneur Roi Catolique par 
paroles de prefent, avec les folennitez requifes fur ce 
prendra à Femme & Epoufe madite Dame Louife, fi 
Dieu & Sainte Eglife s’y accordent, & feront impetrées 
à communs dépens les dispenfes, (1) tant du ferment, 

fait pour le fait dudit Mariage fi 


(x) Ces Dispenfes furent accordées par le Pape Leo 


importance on ne l'a pas infeyée ici. 
(2) Ce Mariage ne s'accomplit pas plus que ceux qu'on a 
tez de ce Prince avec les autres Filles de France, & dont on 
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roir en la Ville de Lille, au cas qu’il y 
D ju il y 


| Anno r lors, en la Comté de Flandres , ou 
IM 15 16. d’environ; & au cas qu'il für en Caftill 
en Espagne, icelle Dame fera delivr 
| | pignan, ou Fontarabie, au choix du 
EDAM & dedans deux «mois aprés que ladite D 
onz Ans & demi accomplis , & qu’ 
{ill | te Dame par paroles de prefent, en fav 
| plation dut Mariage, ledit Seigneur Roi tres-Chre- 
| tien fon Pere lui conitituera en dot , & audit Roi C 
que fon futur Epoux, tout le droit, r 
tion & querelle qu'il pretend lui competer & aparte- 
nir au Roiaume de Naples, & aufli la meubler a & en- sh rs, en bonne 
joaillera de tous meubles, habits, jojaux t OM trente mme écu 
Él & par ce moien elle & fondit futur E- | & les y r 
poux, iere qu'il fera avifé, renon- | ñoit M 
ceront à à tous droits paternels , maternels, & collate- 
raux , qui lui feront & pourront écheoir & avenir ,pour | fi 
que ce foit, au profit des enfans máles dite fomme, les M 
e desdits Roi & Reine tres-Chretiens, | tans audit affignat de Doüa E 
es, ou descendans d'eux. Et s’il a- | les il y en aura une meublée, ainfi & com 
ne veuille, que devant Page te tient fon état pour à fa demeure , lesquelle 
t Roi C atoli que allát ifons feront tenués & toutes RE. qui fe 
, ladite Dame prendra ledit Seigneur In- | pour ledit Douaire, en bon & fufhfanı 
fille , fon Frere, $ "il n’étoit | me Donairiere Wiagere gus & d tenu 
lors marié à la Fille d’Hongr Et s'il avenoi it; que | Item. A été 
Dieu ne permette, que madite Dame Louife allät de | de l'une ou de | 
vie à trépa devant lesd. onze Ans & demi accompli ges n'étoient pa 
& que de la groflefle d'enfant que la Reine à de pie | ne inffent enfans , ou aire ial ignée mnes d 
fent, vinft une Fille , ledi Seigneur Roi Gaolquer la | ce cas chacune des Parties deme 
prendra, ledit de onze Ans & demi accomplis; & | action audit Roiaume de Naples, tels qu'ils y pre 
fi icelle Fille de vie à as devant la confom- | dent prefentement. 
mation » Prendroit madite Dame Renée. Et fi ledit | Et outre a été expreflement capitulé 
Roi Catolique, que Dieu ne veuille, decedoit devant | accordé entre les Ambafladeurs desdits 


Ann 
1516, 


orefence des Ambaffz XU du Roi tres- 
feureté dans le tems ci-deffüs dc 
ere que ledit Roi tres-Chreti 
de la fienne 

" ce prefent ' 


Roi a dotier 


us d'or 
dme fi 


ces de prochain en pons 


venoit, que Die 


onze Ans & demi accomplis, led: 


de vie à tr 
fant Dom F ernand de C; 


; convenu, & 


l'accompliffement dudit Mariage à l’une desd. Dames, | que fi icelui Roi Catolique prenoit parti 

ledit Seigneur Infant de Caftille entre a en fon lieu, & | marioit fans attendre l’âge parfait de mad 

fera tenu prendre à future E poufe l’une lesdites Dames | Louife, ou E autres, en la forme que deffüs, ou el 
felon l'ordre deffusdit , fi toutefois il n’étoit lors ma- le étant d’âge ne vouloit re & accomplir ledit M 


rié à Le e d'Hongrie; & aufli que madite Renée | inti que deffus eft dit, ou autrement, 

ne fût lors alliée en autre lieu, fous les cond tions, & | mentou indireétement, trouvoit mojen, ou 

aufli les renonciations desdites Succeffions paternelle lui ou par autre, que ledit M genevinftä ef 

& ma aternelles, collaterales, prefentes & futures des- | cution, esdits cas , & un chacun d'eux donn ra, ced zi 


ús declarées. & transportera dés-à prefent comme pour lors, to 
Et pour ce que de prefent pour le bas à âge de madite | droit qu'il pretend avoir audit Roiaume de IN; ples 
Dame Louife, & autres Dames deffus nommées dont | cà le Far, audit Roi T. C. ou à fes Su 
eft fait mention, led. Mariage ne fe peut faire & ac- | & reláchera & quitt ta lesdits fermens ; que E C 
complir, à cette caufe pour Ta feurcté d' icelui, & afin & Sujets du Roiaume ; pourr 
que les Parties Me enclins d’icelui parfaite en | avoir envers Jui, & confentira qu'ils recoiven 
tems & lieu, & le mettre à execution , feront données | tent ledit Roi tres-Chretien audit Roiaume de 
retez d'un côté & d'autre telles &- femblables par | lequel y renoncera à fon profit, & en c 
+, qu’elles furent de rement convenués &accor- | me le fera ledit Seigneur Infant de Caftill 
dées entre les Commis & Deputez desdits Seigneurs | en cas que ledit Roi Catolique de 
Rois, & par eux ue au Traité de Mari age, qui | Vie à trepas, & que en enfuivant le contenu a 
deflors fut accordé fe devoir faire entre icelui Roi Ca- | té, feroit fubrogé au lieu de fondit Frere, d'avoir 
tolique & madite Dame Renée; lequelles obligations | prendre pour Fem ne & Epoufe madite I 
retez demeureront en leur force & vertu quant à | ou les autres, en l'ordre & és cas ci-deflüs fpeciien & 
ce prefent Traité, en la forme & maniere que fi elles | declarez , à ce obligeront & hipotequeront tous & cha- 
y étoient mot à mot de prefent inferées. cun leurs biens, & y fera confentir & donner Lettres 
Et pour plus gr ande feureté & corroborati fcellées des princip aux d'icelui Roiaume de Naples de- 
promeffes d’icelui Mariage, ce prefent Traité fera pa dans le tems qu’il fera avifé au jour de la 
par le Roi en fon Confeil, 14, enregiftré & verifié | de cedit prefent Traité 
| en la Cour de Parlement à Paris , fes 16 chambres des Et fi pareillement ledit Roi tres- -Chretien , 
n € omptes, & Generaux für le fait de la Juftice des Aides, | Dame Louife fa Fille, & les autres Dame: 
& du Trefor, en la prefence, & de Pexprés confente- | leur égard, directement > empéchent , & ne ye lent 
ment du Procureur du Roi. donner leur accord & confentem nt en tems d û, con 
Toutes lesquelles folennitez , feuretez , & promes- | me ci-deffas eft mentionné, que ledit Mariage foit P 
fes, ledit Roi tres- Chretien fera entierement , & par | fait & accompli, & el lle ,' ou les autres Dames, 
effet accomplir, & en fera delivrer roiaument & de | füccederoient audit Mariage en fon lieu, delivré 
les Lettres & Dépeches neceflaires dedans trois mois | dit Roi Catolique, ou Infant, pour l'accompliffem 
aprés la ratification de cedit Traité, laquelle ratifica- | dudit Ma: age, dedans le tems deffüsdit, ésdits cas, & 
tion fe fera par ledit Seigneur Roi tres-Chretien dedans | chacun d’iceux, ledit Seigneur Roi tres-Chretien fera 
fix femaines , prochaines, en la prefence des Ambaffa- | telles & femblables donations, & renontiations dudit 
deurs dudit Roi Catolique orme & maniere que | Roiaume de Naples, au profit dudit Roi Catolique, & 
deffus, fous l'hipoteque & igation de tous & quel- de fondit Frere resp -&ivement, avec les obligations & 
cong us es fes br s ,prefe feuretez contenues audit prefent Traité, en feront re- 
miff ciproques, & confentira que ceux dudit Roiaume de 
y qui fe - nommeront le jour de la ratification , Us & Naples baïllent lesdites feuretez. 
femblables, qui font conte audit Traité de Paris. Ec | Et pour autant que ledit Roiaume de Naples eftte 
reciproquement s'il avenoit , que madite Dame | en fief de PEglife, pour plus grande corroboration & 
ife en cas qu'elle decedát , les autres Dames en ites, lesdits Seigneurs Rois, 
1e deff l’âge desdits onze Ans & der aité fera fait & conclu, & par 
; icelui Roi Catolique ne voudroit pr eux ratifié, juré & promis , pourfüivront par "enfem- 
& folennifation dudit Mariage, ou | ble par leurs Ambaffadeurs, que nôtre Sai nt Pere le 
rompit par fa faute; en ce cas ledit | Pape ait à I agréer, ratifier, & approuver r, pour le bien 
e dés maintenant fe foumet aux | de Paix de toute la Chretienté. Et au cas que madite 
ions, conftitutions de Procureurs, Hee Dame Louife, que Dieu ne veuille, avant l'accomplis- 
nuës audit-Traité de Paris, | fement dudit "Mariage , iroit de vie à trepas, & que 
ce fortiront leur effet, comme elle: | l'autre Fille, qui pourroit iffir de 1 la prefente groffe € 


madite 


obl 
= avenir , fous leurs fou- 


u 
& 


e, ou ma 


dat, que és défauts del 
Tres-Chretien, pour reto 
t pour Re | tend audit Roiaume de } 
alladeurs | rembourfer ce qui auroit 
que des- | d Ara gon, & ce qui fer 
Ss Rois i a 


a esdlles 


] prealablement 
onné par ledit feu Roi 


ccordées & paflées en 
Et feront par Jess 
prouvé 
1s resp 


aires 


rement dudit Roiau: 
fus eft 4 


sua du retour, 


e Mari ne fait les frui 
à ce que le Mariage foi 
nne pour foûtenir les charges & frais | 


ut, que | dit Roiaume de Na 
pli, & que | | fomme 
pour les fruits que.c 
nfe audit S | 
ife, lesdits Amb Chretien aider e 
t Et pareillement eft accordé , gu 
reciproque, quant audit Seigneur Roi” 
retien, | & ne lui pout a la don 
a fomme | fon droit dudit Roiaume de 
m- | ter mplation , & pour dot de 
| fille, ou des autres, és cas .d 
| fes contenues en ci 
dit droit, & aux In 
| & ne s'en pourra fai 
cent mille écus p | quelque facon & m 
qui fe fera de madite Dan CLR. ou de l’une de | Item. En contemplation de c 
| 
| 


p es, comit 
qui lui eft refervée, 


Catholique dont 
gneur Roi 
nt dudit Mari 
au Soleil 


transport 
F 


plifement “dud 


Ou. jus 


s Dames , lits onze le Roi Catholique ,. & fon prochain Hoir n 
& dant dudit Mariage , jouiront , poff 
dront de grace & pardon dicelui R« 
profit, chacun en l'Aic 
i | Pon dit l'ancienne compofitic 
| cer le premier jour dt 
a- | Íé, par leur f 
ceveur commis par le 
bonne, | en la for & manie 
oix dudit Roi Canines à un ter- | Roi de Caftille, Pere d Ro 
avant à deux termes , l’un en ladite | ce que ledit Roi Catholique donne 
onne, ou de Lion, audit choix | fcellées de fon feau , audit F 
té de paiement desdits cinquante mille | lesquelles il confeflera icelle com E 
au foleil tespe&ivement, ledit Seigneur Roi Ca- | Roi, & qu'il a & prend par don de grace de 
ue, fous Cenfures Apoftoliques, & fous l'obli- | afin que par longue fucceffion de tems l’on ne 
) de tous fes Roiaumes , Pais, Terres, & Sei- | dire icelle apartenir audit Roi Catholique ; & 1 
3, & biens qu'il a és Pais d'Espagne , Sicile, | prescrit. 
s, & Aragon, Comtez de Rouflillon, Sardai- | Item. Confent & accorde icelui Seigneur Roi 7 
& autres qui lui font échuës € avenues par le | Chretien , que. le Roi Catholique , & fon Hoir mále 
as dudit feu Roi d'Aragon: & outre donnera bons | descendant d Mariage , puifle lever & exiger toutes 
& feurs répondans, à l'éle&ion & contentement dudit | & chacunes les Aides & Subfide , qui ee ont ét d 
-aprés confentis & accordez par les Etats du 
er paiement qui fe fera de ladite fomme de País & Comté dlArtois fans que pour les lever il con- 
e écus. Et s'il avenoit que ledit Roi Catho- | vienne aprés chacun accord & confentement , avoir 
e püt pour nes années trouver répondans*| Lettres d Odtroi dudit Roi Tres-Chretien , finon de 
tels, dud dés à prefent pour lors, & dés-lors pour | dix ans en dix ans, pong lesquels | premiers dix ans, ice- 
ntenant, oblige au dit Seigneur Roi Tres-Chretien, | lui Roi Tres-Chretien fera c onner & déliy: 
s & Negoc fans de tous fesdits Pais | fes Lettres audit Roi C ] 
dua avenus E échus par le trépas dudit | Item. Auffi eft tra accordé, $ conclu, que Ma- 
(us eft dit; lesquels en | dame la Ducheffe d'Autriche, Dotiairiere de Savoie; 


parc 
conf 


à leu 


welt, 


le premier paiement écher 
ifion de ce prefent Tra 


Roi Tres-Chretien , & Citez de Gennes & Avignon, | feront 
au prem 


7 i igneur Roi Tres-Chretien | aura mainlevée du revenu des Greniers à fel des Come 
pourra de fa propre autorité, Pour lai & les fiens, fans | tez de Charolo tha chinon, & Noie nant 
rder aucune folennité de droit, prendre, & arrefter | ledit revenu par Lettres & Oétroi dudit Se r Roi 
urs biens quelconques , jusques au paie- Tres-Chretien, qui lui feront données felon & en en- 


imes, nonobftant toutes chofes qu'ils fuivant le T de Paris;aura auffi Het Dame n 
1 contraire , ausquelles quant à ce | levée desdits Comté d rolois, 
1 dérogé B & de faire & accomplir les | ries, € Places de Chateauchinon, 
Tusdites , ledit Roi Catholique donnera fes | Pertiere, moiennant toutefois que prealablem 
bonne ; ample & valable forme audit Roi | donnera à Madame la Duchefle d - Long evi 
i ledans le tems de la Ratification de ce | | guere demeurée Veuve du feu Du Lor 

| en Terres & Seigneuries, valant de revenu net 
pareillement eft convenu & accordé, que | que valoient les Places, Terres, & Seigneuries 
, que madite Dame Louife, où l'autre fille | apartenans, qui lui font tenués & 
i viendra aprés, ou ante Dame R née, ausquels | du Comté de Bourgogne , ainfi qu'elle 
üsdits touchez, ledit Seigneur Roi Catholi- | par les Papiers & Regiltres de ceux qui en 
it Infant fon Frere , feront mariez en la | recepte aupa i 


ravant ladite detention ; pour partie c 
furvivoient icelui Roi Ca- | revenu, ou pour le tout, fi le peut porter 
> & que dudit Mariage ne | me de Savoie, donnera à ladite Duchefle | 
ant, ou que la lignée d'eux | ville, les Terres & Seigneuries de Ct 
Seigneur Roi Tres-Chretien, | leges er autant qu "l 
& fes Succeffei Rois, retourneront au droit & que- | reve 1 
relle qu'ils pretendent audit Roiaume de Naples ¿ & 

1 pourra madite Dame Lonuife , ou les autres 
ispofer , toutefois en ce faifant le Roi fera 
tenu d "en donner dot audit Roiaume, ou ailleurs, de 
quel fomme raifonnable , comme à leur état 


aillit, en ce c: 


| Ch 


le fi aucune yen 
donner & affig 


Chateauchinon ;- & autres dum à m2 
Ff2 
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à la valeur & conc 
vé que valoient lesdites | 
g ies ainfi detenués & occ 
pour en jouir par ladit 
Í ls à ce que lesdites I 
& occupées, lui foient renduës n 
celles Places de Chauflins & la Perriere étoient 
pour autant qu'elles f retable 
Dame fera tenuë audit cas lui donner autres Terres & 
Seigneuries de femblable revenu, & pour faire l’év 
5 eciation du revenu desdites T'erres füs- 


nommées , feront commis & dep L, à fav 
art dudit 5 Seigneur Roi Tres-Chretien, un M 


à Dijon ; & dela /p: 
alee de Savoie , Maitre Hugues N 
& Maître des Requeltes ordin 
ji Catholique , lesquels fe 

harolois,le premier jour du 


f ille fa recompenfe en la 
; & au fürplus pource que ladite Da- 
entant que le revenu & émolument 
que le feu Duc de Longuevi evant pris & 
levé desdits Comté »eigneurie de Cha- 
teauchinon , ou des Greniers à fel dudit C 
PNE non, € Noi pour recompenfe 
igneuries detenués , fe monte 
ae que le revenu d’icelles Places occ 
Dame de Savoie, envoiera devers le Roi lui remontrer 
ue la rail r de l'autre plus que mon- 
' le revenu desdites Terres, pour lui en faire la 
1. Et quant à la permiffion desdits Greniers, 
O8 rois, Subfides , & Gabelles de Cháteauchinon, 
iers , & res, & auffi de la furfeance des mille 
livres Viennois en la Saunerie de Salins , diftribution 
du fel d'icelle en la Duché de Bourgongne, € Terres 
es, & nominations des Officiers , ledit Sei 
Roi Tres-Chretien en donnera fes Lettres, pour 
ar madite Dame de Savoie, fa vie durant, 
és fon trépas pat ledit d Catholi lique, le tout fe- 
ledit Traité de Paris, de ce faifant mention; & aura 
madite Dame de Savoie dés maintenant mainlevée des 
Greniers , & autres droits deffusdits. 

Item. Et pource que par ledit T'raité de Paris a été 
ordonné & conclu , que lesdits deux Seigneurs Rois, 
i s Deputez au premier jour d'Aouft lors 
in venant, en la Cité d' Arras , avec pouvoir 

fufifant pour vuider , decider, & determiner des per- 
5 tes, *interefts > & dommages , que les Marchands du 

Roiaume, & des Pais dudit Roi Catholique, avoient 
fapportez durant la Guerre, qui avoit été auparavant 
entre les Roiaumes de France & @ Angleterre, laquel- 
le journée fut depuis cont inuée au premier jour de ERE 
vier enfüivant, auquel jour pour aucuns grands affai- 
res furvenus l’on ne püt envoier , & n'y a été fait au- 
cune chofe, & font lesdits Marchands demeur: ns 
avoir raifon ni reftitution de leursdites pertes, lesdits 
Ambafladeurs defirant être pourveú à l'inda 
ceux March ands, & que la raifc 


é de 


ucoup 
madite 


Tar a raifon leur foit afin 
r la dépenfe qu’il conviendra faire en tenant 
e journée, ont prefentement avifé , accordé, & 
lu, que de la part dudit Roi Tres-Chretien feront 
de Paris, deux bons & loiaux Mar- 
ien , entendus, & experimentez au 
andife , lesquels auront autorité d'icelui 
r Roi , recevoir les plaintes & doleances, 
aration des pertes & d dommages fodtenus 
nds des Pais & S. igneuries dudit Roi 
e, & les noms & farnoms de ceux qui ont 

fait & commis lesdits dommages, ouir & entendre tout 
ce que lesdites Parties voudroient dire > propofer , € 
leguer d'une par & d'autre, & icelles Parties ouies 
ure de pre rdor 


commis en la Ville 


fommairement , & ; ner für 
Ja reftitution & recompenfe desdits domi , felon 


| ba 


mnité d'i- | 


| dit qu 


que en leurs loiautez & confciences ils verront être à 
faire par taifon : & de la part dudit Roi Catholique, 
feront auffi commis & deputez en la Ville d’Anvers, 
deux M ands de la jualité que de fus, jestitels au- 
ront pouvoir & autorité d’icelui Roi Cathc lique , de 
vc declaration des Parties, noms | 


ra la Pro- 


Senténe 
1 forte de chofe jugée, 1 
1i forte de chofe jugée, 


comme 


> 
ux SUA | 


| LEoNrs 


clu & acco 
au Traité de F , touchan 
querelles, & actions des 


fait de Navarre pourrc 
cette prefente Amitié 
2s & pr »melles , que ledit Sei 
en avoit avec le feu Roi de IN: 3 
aprés plufieurs remontrances & inftances 
lado Curs dudit Sei koi Tres- 
rs du 
Ü >bo= 
> cette mm nte Amit €, Confeder Al- 
>, & pour Óter toutes occafions de troubles & 
hemens d’icelles , ont acco 
oi Cat D fera en [es Ps 


& la Re ine, 


iue: par les Amb 


envo 


que aur 
Reine, 3: de fes eus , ledit Seigneur 
e Reine, & fes dits en- 
en maniere qu'ils fe devront rai- 
ina euch contenter, fans toutefois que p 

Article le D 


fans, felon la raifon, 
a 


r ce pre- 
Tres-Chretien fe departe de PAI- 
lia nce, Pro: Traité qu’il avoit avec ledit feu 
Roi de Nava e; d & oh Reine , laquelle demeurera en 
force & vertu, au cas que ladite R ne ferdit con- 
elon la raifon comme dit eft. Et avenoit 
que ledit Roi Catholique n’al He esdits Pais d’Espag 
dedans huit mois inement venans , dits 
adeurs de ladite Dame pourront aller de He 
igneur Roi Catholique, là où il fera, le quel 
fera la raifon , comme s'il étoit esdits 
pagne. 

tont été, 


il 


Pais d'Es- 


par les Ambaffadeurs desdits Rois, nom- 
prefent Traité, nótre Saint 
Apoftolique , le Saint 


Empire, Eleé 
& feront tenus affifter de leurs pouvoirs la I 
entretiendra ce prefent Traité de F 
tre de celle, qui ne le voudra entr 
obferver 

Toutes lesquel 
tes, ainfi t 
baffadeu 


eurs, & Pr d'icelui, qui pourront 
Partie, qui 
à l'encon- 


les chofes ci-deffus contenues & écri: 
tées, conclués, & accordées, nous Am- 
deputez desdits Seigneurs Rois Tres 
holique, deffusnomn , €n vertu de nos 
> avons pro- 


Pouvoirs qui feront donnez lun à Daute 
mis, & promettc 
approuver ; 
Cz 


ns faire 
& jurer pat iceu 
atholique, chacun en nôtre 
fix femaines prochainement v 
& en enfuivant la forme À Ir 
clarée. I 


rat 


enans, le tout felon 
re qui deffüs eft de 
gné ce prefent Traj 


| té dem do feings manue 15,8 fel llé du feing de noseA rs 


mes, en ]a V ille & Ci ité de Noion , le treizieme j 
du mois E Aouft 1516. Ainfi figné, ARTUS Gour- 


FIER, l'Evéque de Par JEAN Orivier. G. 
DE CROY. JAQ LE SAUVAGE, & P. Ha- 
NETON. 


(4), Cet Article eft affez conform 
POriginal que Jes Espagnols p Säle t cinq ans après: mais Va 
Pautre Original portoit que la Navarre feroit reftituée dans fi 
PAlbrer : que fi dans un terme fi court Charles ne pou- 
s ille, à cette refürution, François 1. pour- 
la recouvrer , fans contrevenir au pré 
quí eft bien peu aparent. Le méme Auteur ajoûte que 
portoit , que fi l'Empereur vouloit rendre Ve; 
x mois , on lui donneroit cent mille écus pour le 


quí étoit contenu dans 


mois 
voit 
roit e 
fent Traité : ci 
ce même Tr: 
Vénitiens dan: 


té 


dédommager de fes frais, le vouloit pas, Charles le laifferoit 
1 vuider la querelle. le ne paroit point dans cette Copie. 
VARILLAS) Hiffoire de FRANÇOIS I, Liv. IL 


CVII. 


Pape X. Bulla Concordatorum „ inter 
lum’ ES Santtam Sedem 

FnaNwcriscu f. 
rallicum à parte alt 
Sanctionis à 
» Papa Regi nominati 2 
0 Pape Annatas fuper eisdem concedi 


icam, ab und, 
em Gallie ate 
tione 


e apud Santium Petrum. Anno Intar- 
nationis 


18.Aoút. 


VEG Lise 
ET LA 
FRANCE, 


ANNO 
‚1516. 


DU DROIT DES GENS. 


nationis Dominice 1516. quinto-decimo Kalend 
Septembris. 
Concil 


" 
Cum Burna Confirmationis in 
Lateranenfi folenniter data 14. Kal. 
Januarii 1516. Er Francisco: Regis Lit- 
teris pro Executione di&torum Concordatorum in 
Regno fio, ac in Delfmatu. Dat. 22. Marti 
1517. Accedunt.LITTER&, tam Ponti 
cie quàm Regie , de Dilatione ac Prolongatione 
Dilationis ad Concordata approbanda, per Pre- 
latos aliosque Regni Proceres, etiamnum reniten- 
Datum Amis 1517. © 1518. Item 
dem Pontificis Con@irurro de An- 
is, atque Lirrera de Facultate Regi 
effa primum menfem Graduatis debitum no- 
eque ac Concordata adverfus omnes 
impugnatores protegendi. Anno 1516. ES 1518. 
Sequuntur Francisci Regis Mandata de 


CORCE 


& p^ penis contravenientibus infligendis. (Pu 1- 
Lippr Lasser Collectio Concilior. Tom. 
XIV. col 358. Ejusdem CoLLEecrio 
in Concilio Lat . Seffion. XI . 291. 
Corrrcrro0 Regia Concilior. Tom, 
XXXIV, pag. 481. Etatus Concorda- 
torum Perro Resuro Auctore , & 
Gioffatore , per totum. BULLARIUM 
Magnum, Tom. I. pag. 577. Lsisntrz, 
Mantiffa Codicis Juris Gent. pag. 161.R A v- 
NALDI Contin. Annalium Cas, Baro- 
Nir, Tom. XX. Anno 1516. par Ex- 
trai. (1) ] 


TTL vs «B 


ERA NCISCUS, Dei gratià Francorum Rex, Me 
diolani Dux, Aftenfis Comes, ac Genue Domi 


nus, or has Litteras lecturis, Salutem. Cüm 
non pridem füper(tite adhuc Ludovico, memorie com- 
mend à 


Lege, Socero noflro, cujus anime pros- 


tiffimus 


pi , Sacrum Lateranenfe Concilium 
fzpius editis Decretis , eundem Socerum noftrum ad 
ejusdem Concilii Conventum evocaffet , cum eóque 
Regni noftri Curias fummas ( quas Parlamentarias vo- 

) clefiam.infüper univerfam Gallicam cunc- 


camus ) 
tasque Regni noftri Gentes, Delphinatisque noftri Po- 
tentatus, admonendosque cenfuiffe, ut fi quid auéto- 
i i afferre, fi qua jura citare, fi rationes con- 
fentaneas palam edifferere poffe confiderent , quomi- 
nus Sancio Pragmatica ejusdem Concilii au&oritate 
antiquaretur, abrogaretur, induceretur, que etiam 
nuila pronunciaretur , & Schismatica id infra diem 
diétis Decretis prefixam efficerent. Quo negleéto ,ta- 
lis denique Sacro approbante Concilio decerneretur, 
dudum autem ftatimque nobis diadematico faltigio di- 
vina benignitate auctis, Regnumque aufpicato ineunti- 
bus, cüm rurfus ejuscemodi Ediéta alia atque alia ab 
eadem auétoritate manantia nobis innotuiffent, noftris- 
$ cclefie Gallicanz , ac Subditis Populis 
*di&o noviffimo ac caufæ peremtorio fpes nobis effet 
ganda n , ut fi ulterius cun&ari in ani- 
mum indux m omnino videremur in hec 
discrimina inci 
tionis D: 


bant: ideo nos animo repu- 
lius Pragmatice Sanétionis 
promulgationem , indignitas rerum ,. ac deformitas in 
Regno noftro Patriäque Delphinali graffaretur ; cum 

cet res nummar 
xa eft, ea max 


tantes qua 


fubr 


: cum Peregri- 
is fepenumero don: 
bus Apoftolicis, quas Exp 
tivas nuncupabant generatim imque füperftitum 
hominum, fpirantiámque Sa a eleétiva, mixta 

collativa in di ortis eorum'conferrentur , qui 
eis fangebantur, id quod cum bonis moribus non con- 


(1) De toutes ces Copies sla plus co 
rangée DE 


‚la plus complete, la mieux 
e , Celt celle du Pere Labbe, C’eft par 
donne en double après celle de la Colle&ion Ro: 


afli pour cela que nous avons cra devoir la préferer aux au- 
tres; même à celle de Rewfe, [Dua] 


& la mieux diftinguée 


| 


| 


| 


venit , tum verd alieni fati votum habet adj 
Poftremd cum Sacerdotiorum controverfix 
facræ in Curia Romana di ceptarentur ingenti noflro- 
rum hominum dispendio, & incommodo , ex quo fe- 
qui plerunque neceffe erat , ut qui vel famptibus fup- 
peditari, vel labori fufficere nequir nt, hi aut furi fo 
Cedere, aut caufas deferere , ac pro derelictis habere 
cogerentur ; . fimul ea accedebat deformitas, ut Litte- 
s liberalibus incumt 


ne Litterarum 
tandem amor & Scientia per incuriam exolescerent. 
Quum igitur fummoperé nobis videndum effe exiftima 
remus , ne hujusmodi indignitas in Reguo noftro e 
riretur, id quod futurum intelligebamus , tempori utri= 
que inferviendum effe duximus , ac tel noftris peri= 
clitantibus pro re nata confülendum , imminenti 
detrimenta minore ac leviore dispendio redimenda. 
Quare cum Bononiam cum omni noftro Comitatu ve- 
niffemus exhibendæ gratià reverentiz Sandtifimo Patri 
noftro Leoni X. Pontifici Summo, quam ei Francia 
Reges majores noftros , ut proximos ac maximos fa- 
crofanéte Ecclefiz filios exhibuiffe, novimus, obnixis 
precibus ab eo contendimus, ut fi Pragmatice nomen 
omnino effet abrogandum , faltem > illius, bona 
fua, Confiliique venia certas nobis leges, conditiones- 
que meditari comminiscique liceret, quibus imperium 
noftrum fupradiétum in pofterum uteretur. Quod ad 
ea quidem pertinet que Sanétione Pragmatica 
tur, quibus noftris precibus exorata Pontificis Sanétitas 
(nam ei quoque cordi erat Regni noftri Ecclefias reétè 
atque ordine adminiftrari) haud ægrè nobis indul 
Conventa quedam nobis meditari commentarique 
ret Pragmatice Sanétionis vicem Regno ac Potentatui 
fapradiéto utique prebitura, que ipía ejusdem Confi- 
lii autoritate affenfuque confirmarentur, quam homo 
logationem vocant, cum irritante Decreto hujus com- 
mentationis curam , cüm tunc fua San&itas & nos 
mandaviffemus viris quibusdam confultiffimis , ita con- 
fe&a temperataque funt ea Conventa , ut pleraque 
Pragmaticæ Sanétionis Capita firma nobis pofthac ra- 
taque futura fint; qualia funt ea, quæ de refervationi- 
bus in univerfum , aut figillatim faétis ftatuunt de col- 
lationibus , de caufis, de früftrationis apellationibus , 
de antiquatione Conftitutionis Clementine, quam Li- 
teris vocant , de liberè quieteque poffidentibus , de 
Concubinariis, quædamque alia, quibus nihil iis Con: 
ventis derogatum abrogatumque fuit, nifi fi in quibus- 
dam capitibus nonnulla interpretanda immutandave 
cenfüimus , quod ita referre utilitatis publicæ arbitrare- 
mur. Quod verd ad Ele&iones pertinet, minimé quod 
optabamus obtinere potuimus , caufis in didis Conven- 
tis latiffimé infertis , ac nihilo fecius , tamen cüm ab 
ejusdem Pontificis Sanétitate dilationem femeftrem im- 
petraffemus iis rebus tranfigendis , fuper iisque viros 
multos doétrina eximia, Literarumque peritia preditos, 
ufüque rerum callentifimos confuluiffemus , tandem 
de eorum Sententia, quando ita ferebat ratio difficul- 
tasque temporis rerumque nos circumftantium necefli- 
tas, fæpè diéta Conventa in Regno noftro ac Delphinatu 
promulganda cenfuimus, ita ut Sanétionis vicem inftar- 
que plenum habeant,quorum Conventorum feu appro- 
bationis Concilii tenor fequitur, & eft talis; 


LAOS 


IL 


llà aprob 


is Conco 


Leo Episcopus, Servus Servorum Dei ad pe 
tuam rei memoriam Sacro approbante Concilio, Divis 


ublica Chriftiana, & Apolto 
laudabili & provida noftra Ordina 
bus Fratribus noftris Sanct: 
nalibus conceffa, ac ad effe 
tuta, ordinata, decreta, faétave fünt, plenam robor: 
firmitatem obtineant , illis nihilominus interdum (S 
cro approbante Concilio ) noftræ innovationis & ap 
probationis robur adjicimus, ut ed firmius illibata per- 
F £3 d t. 


one cum Venerabil 
Romane Ecclefiz Cardi- 
&um hujusmodi gefta, ft: 


ANNO 


1516, 


lii pi afid 


eorundem c 


lentes, in I 


»edem dévotione 


e orum folita erga eandem 
i verent. Nuper fiquidem ut E 
àncta unione confervarétt 
inonibus à Romanis E 
generalibus Conciliis dunt 
nflitutiones, quas de cæter 
tice Sar ibn & contentorum in ea Ri 
pro bono Pacis & Concordiz , ac illius communi & 

li i > in Chrifto Filio noftro 

niffimo, dum Bo- | 

atas, & cum | 

ig examinatas , & de | 

eorum confilio cum prefato Rege concordatas, & per 

ipfius Regis legitimum Procuratorem acceptatas , de 

eorundem Fratrum confilio, & unanimi confenfu, fta- | 
tuin inavimus , pes in noftris Literis defu- 

per confeé , quarum tenor fequ 


ficibus & Ss 
editis uterentur, 
loco Pragt 


um Rege C 
Curia efferr 


nonie 


Concordatorum: | 


Oo Episcopus, Servus Servorum D 
tuam rei euer: rimitiva illa Eccl 
lari Petra à Salvatore noftro Jefu Chrifto fundata, A- 
poftolorum præcôniis elata , Martyrumque inguine 
confecrata & au&a, ubi primüm, juvante Domino, per 
Orbem T'errarum lacertos movere ccepit: providi at- 
tendens quantum oneris humeris impofitum haberet , 
quot Oves pascere , quot cuftodire , ad quot el 
ndere cogeretur , divino | 
inftituit, Dicecefes diftinxit, 
scopos creavit, & Metropolitanos prefecit, ut tan- 
quam membra capiti obfequentia cunéta fecundum ejus 
volunt: falubriter in Domino gübernaret , & tan- 
erenni fonte, Romana videlicet Eccle- 
ne angulum quidem Dominici Agri 
fic fices 


i, ad perpe- 


fia in DES 


fia , deut 


unc le it alii Romapi Pont 


rentur, cujus propi 
12 opitulante irtutes colere, & vitia | 
tus extirpare , ita & nos tempore noftro & præ- | 
facere & curare debemus,que | 
isdem Ecclefie conducere 

opter omnes vepres que unioni hujus- 

 & fegetem Domini pullulare non 

prorfus & extirpare, ac virtutes in vi 
nea Domini inferere fatagin Sané inter ar 
mentis noftre revolvent quod Traétatus inter pie 
memorie Pium II. Sixtum IV. Innocentium VIII. 
Alexandrum VI. & Julium II. Romanos Pontifices 


lio ea 


modi obfif 
finunt, tollere 


D 


Predeceffores noftros, & memorie Reges Fran- 
cie Chriftianiffimos fuper abrogatione certæ Conftit 


tionis in diéto Regno Fi 
ca vocatur , runt. 
fatus Nunciis ad 
Regem Chriftianiffimt 


anciæ vigentis, que Pragmati- 
ixtus LV. præ- 
Oria: L dovicum X. Fran- 
m deftinatis tantis eidem 
ipfe Pragmaticam Sanc- 
nquam in feditione & Schismatis 
s Literis abrogaverit, ta- 


ten 
mi , nec etiam Literæ Apof fto- 
lic cordata , cum Oratoribus 


præfatum. Sixtum Præde- | 


expeditæ per Prælatos & 
ni recepte non fuerunt, 
cclefiafticæ illis parere, 
i predictorum aures p 
æ Conllitutioni inherere 
or in p 
m Ecclefiam 


onem Ver 
(de quorur 
orum Cong 
i em Concilio faci 


numero tunc eramus) & aliorum 
»ationibus relationemque discuffo- | 
m commifit : Gal- 


rvaretur à E unes | niac 
| attec 


eo 


ed 


d cerni, & 
forma Juri 
ur, diétusq 


placuit, rebus f 


Salus u 
B 


fiftat 
quip 


Pop li profi 
tura deliberz 


atern 
honorem 
Pragm: 


Et cüm ex E 


libus & Metropolit mis ac Monafteriis 


ci 


teltat 


tores ipfi eti 
idoneiorem, & 
alicujus rei t 


vel alium interpofitis, el 


eligere fponte 
fervarent, fed c 


in anime fux præjudi cium venirent , ut nobi s notc 


conftat ex crel 


a nobis & Predecefforibus noft 
idem Franciscus: Rex 


verus obedientiz: 
obedientie (in 


quàm p communi & pu 
locum di&z Pragmatice Sar 
pitulorum in ea contentorum , Le; ges & Conftitatione 3 
infra fcriptas invicem tracta 
Sanétæ Romane E 


minatas , & de 


Regium Advocatum Oratorem fu 
Franc isco 205 


De Regia m 


De eorunden 
fenfu, ex ce 
ne, 


ac omnium & f 
torum, videlice 


are Sanétio pre: 
atem , & unitatem Ecclefiæ R 


Abertatis violationem nulla & im 
abros i art 


in Preto € 


te Clementia ad Summi Apoftolatus apicem 
fuiffemus , 
E ,& Pe 


Regno def 


, nonnullæ 
s paétionibu 
one & non 
n fi ante electionem per eos fi 


Paper 


ftatuimus & ordinamus, q judd de cætero p 
futuris temporibus loco d 


iamfi regal 
u illam 
lios fua communi 
Ediétum publicum ( 
eret acceffüs ) in certis Ecclefiis 
im, moneri, & citari ; intra cert 
rminum dum , ad com; 
in Concilio præfato, caufasque di 
‘ata in concernentibus a 


os. 


is , facrorumque Canon 


non deberet. 


que Julitts 


ui nis exer 


nosque divina 


& contra Prelatos , Capitula, Con- 
rfonas hujusmodi ad nonnullos A&us 
1 es Pacem elle vi 


fiodoro 
iquilli 


üt, & utilitas Gentium cuftoditur. Ma- 


FH 
edie 


per ‘onal 
M yeltate füa coram d 
s horta ati mon tis, ut a 
tó animo liben 

abrenunciar« 
Romane Ecclefix , 
i, vivere, ac Mand 
pro tempore emanarent par 


pof 


LU SUN 


ones ad Beneficia abrovate. 


le&ionibus, que in Ecclefiis C; 


tra 


le part culari . amore ( 
e perjurii r 


1$, 


atu fierent, cüm elec- 


od 


non eum quem promiffione aut d 
iis, feu prece vel precibus per f 
onem procurare didiciilent, 
ju t, juramentum hujusmodi non 
ontra proprium hujusmo. ramentum 


& r 
petitis 
noftris paternis monitis, tana 
us parere volens, tam pro bono 


us 


x fi 


qua magnum meritum veré confift 


ica Regni fui utilita 
lonis ac fingulor 


as & cum! ibus noftr 
lefie Cardinalibus diligenter ex: 
eorum confilio , cum praefato R 
dile&um filium Rogerium Barme, 
um ad hoc ab eodem 
ad nos deflinatam , habentem ad hoc 
ens Mandatum acceptavit. 


0% 


n Fratrum confilio , & unan 
noftra fcientia , & poteft: 


co 
is plenitu 
tuis 
Pragmatice. Sanétion E 
ingulorum Capitulorum in ea conten 
t ut de cetero Cathedralibus & Metro- 


itanis Ecclefiis in diéto Regno, Delphinatu, & Co- 
itatu Dienfi ac Valentiæ, nu 
ceffionem in manibus noftris , & Su 


C & pro tempore et 
efforum nos- 


Jicosque Prælatos, Capitula, Ecclefiarum & Monafte- | trorum Romanorum Pontificum" canonice intrantium 


a- | f 


riorum Conventus ac Parlamenta, & Laicos illis 


onte fact: 


am v. 


acantibus illarum Capitula & Canonici 


NNO A. 


DU DROIT 


cedere non po d illarum occurrente huj 
i vacatione Rex ie pro tempore exiltens 
m gravem Magiltrum feu Licentiatum in Theolo- 
, aut in utroque, feu in altero Jurium Doétorem, 
L i Univerfitate famofa & cum rigore 
, & in 27. fue etatis Anno ad minus confti- 
às idoneum intra fex menfes à die vacatio- 
farum earundem computandos nobis & Suc- 
cefloribus noftris Romanis Pontificibus, feu Sedi præ- 

l & Perfona per Regem hujusmodi 
N noftros, feu Sedem 
i contigerit prefatum Regem 
ificatam ad dictas Ecclefias 
s & Succeffores feu Sedes 
nominata eisdem Ecclefiis 
cre debeat. Sed teneatur idem Rex in- 
s alios menfes à die recufationis Perfonæ nomi- 
æ non qualificatz , folicitatori nominationem non 
uenti confiftorialiter faéte intiman- 
o alium fupradiéto lificatum 
Alioquin (ut dispendiof Ecclefiarum 
tioni celerite 
per nos € Succeffores noftros , feu 
de Perfona, ut prefertur, qualificata, 
pud Sedem predictam 
etiam nulla didi Regis precedente 
videri poflit. Decernentes elec- 
mifla attentatas ; ac provifiones per 

ftros, feu Sedem hujusmodi fac- 
idas exiltere. 


prediétam provideri. 
Perfonani taliter 


minim 
tra tre: 
n 
a 
q 


nomir 


nenda , necnon Reli 
entis fcientiz & excellentis DoGrinz , qui 
i fui Ordinis regularia Inftituta ad Gradus hujus- 
itione premiffa 
de eorum perfonis dictis Ec- 
s pro tempore vacantibus ad diéti Regis nomina- 
tionem per nos & Succeffores noftros ; feu Sedem 
hujusmodi liberé provideri poffit. 


T 
De Monafte 


ju 
modi affümi non poffunt , fub prohit 
E 


minimé comprehenfis, fe 
cle 


ITULUS 


VE 


ure electivis: 


Monatteriis verd & Prioratibus Conventualibus, & 
veré eleétivis, videlicet in quorum ele&ionibus Capitu- 
lum quia propter , fervari, & confirmationes eleétionum 
hujusmodi folenniter peti confueverunt; in Repno, 
Delphinatu , & Comitatu , hujusmodi nunc & pro tem- 
pore etiam per fimilem ceffionem vacantibus ; illorum 
Conventus ad electionem feu poftulationem Abbatis feu 
Prioris, procedere non poffint, fed idem Rex illorum 


in eate viginti trium annorum ad minus conftitu- 
tum, infra fimile tempus fex menfium à die vacationis Mo- 
nafteriorum & Prioratuum hujusmodi computandorum, 
nobis & Succefloribus noftris; aut Sedi hujusmodi no- 
minare, > Perfona per Regem hujusmodi Monas- 
terio vacanti nominata , per nos & Succeffores noftros, 


confulatur) Ecclefia | 


| 


feu Sedem-hujusmodi provideri , Prioratus veró Per- | 


fons ad illum per eundem Regem nominate conferri 
debeat. , Si verb idem Rex Presbyterum fecularem, 
aut Religiofum alterius Ordinis , aut minorem viginti 

i Annorum, vel alias inhabilem, nobis aut Suc- 
us noftris 


t; talis nominatus recufari ; & nul- 
; fed Rex ipfe intra tri- 
a diéto modo intimandæ 
fupradiéto qualificatum 


ata illi providere , ad 


P. minato , Prioratus ipfe per nos , & 
Succeflores noftros feu predictam Sedem conferri de- 
beat: a in diétis novem menfibus effluxís , nulla, 
feu d a minus idonea, & modo premiffo non 


&a nominatione, ac etiam vacantibus apud 
im , femper, etiam nulla diéti Regis e 
atione per nos & Succeffores noftro 
feu Sedem predictam, Monafteriis provideri : Priora 
tus vero Perfonis, ut præfertur , qualificatis duntaxa 
conferri liberé poffint. 
confirmationes, necnon prov 
ceffores nof 
pro tem; 
iimu 


Sedem pre 
peétata nom 


tros, ac Sedem prædiétam, contra premiffa 
ore factas, nullas, irritas & inanes effe de- 


Eleétiones autem & illarum | 
iones, per nos & Suc- | 


nfra di&um femeftre, feu Sedi hu: | 


| primo m 


| ferre teneantt 


D 


‚ Per premiffa tamen non intendimus in ali 
dicare Capitulis Ecclefiarum & Conventibus 
riorum, & Prioratuum hujusmodi Privile 
poftolica proprium eligendi Prelatum obtinent 
quo minus ad eleétionem Episcoporum ac Abbatum 
Priorum, juxta Privilegia eis concefla, libere pre 
dere poffint , juxta formam in eorum Privileg 


con- 


tentam. Et fi in eorum Privilegiis forma aliqua ex- 
preffà non fuerit,tunc formam Concilii*rener lis, cap 
quia propter tantum fervai 


teneantur: dummodo de 
effis hujusmodi per Literas Apofto- 
s authenticas fcripturas docuer nt, omn 
obationis eis in boc ademta. 


fibi con 
as, {eu ali: 
à fpecie p 


Volumus quoque & ord 
Delphinatu, Comitatu pr 
alique Grati expeétativo, ac 
refervationes ad vacatura Be 
predictam non fiant ; & fi de f 
aut alias, à nobis & Succefloribus nc 
dila emanaverint, illas irritas & ing 


TI UT IX 


De Canonicis ad effectum crea 


In Cathedralibus; Metropolitanis , & Coll 
clefiis , in quarum Statutis caveretur ex reflé , quód 
nullus ibidem Dignitatem , Perfonatum , Adminiftratio: 
nem, vel Officium obtinere poffit, nifi in illis a@u Ca- 
nonicus exiftat; Canonicos ad effedum duntaxat inibi 
obtinendi Dignitatem ; Perfonatum , Adminiftrationem 
vel Officium hujusinodi, & non confequendi primar 
Prebendam Vacaturam , creare poffe intendimus 


Tirurtus X 
De Gollatiozibus ES primo de Prebend preceptoriah. 


Statuimus infüper, quód ordinarius Collator in una- 
quaque Cathedrali ac etiam Metropolitana Ecclef 
Canonicatum & Prabendam Theologalem inibi con- 
fiftentem conferre teneatur uni Magiftro feu Licentiato, 
aut Bactalaureo formato in Theologia, qui per decennium 
in Univerfitate ftudii generalis privilegiata ftuduerit;ac o- 
nus Refidentio, Leéture & Prædicationis au fübire vo- 
luerit,quique bis aut femel ad minus fingulas hebdoma- 
das,impedimento ceffante legitimo, legere debeat. Et 
quoties ipfum in hujusmodi Lectura deficere contige- 
rit, ad arbitrium Capituli per fubftra@ionem diftribu- 
tionum totius hebdomade puniti poflit: & fi Refidentiam 
deferuerit, de illis alteri provideri debeat. Et ut libe- 
riús ftudio vacare poffit, etiamfi abfens fuerit à divini: 
habeatur pro prefente, ita ut nihil perdat. 

T 


DT CLOUS XI 


em 


Graduatis nominati. 


Simplicib 


Patroni Ecc 
tici, quicunque fuerint, ultra diam Præbendam 
"Theologalem, quam, ut prefertur, qualificato conferre 
teneantur, tertiam partem omnium I 
natuum, Adminiftrationum 
rumque Beneficiorum 
lationem , provifionem , tionem, pr&fentatio- 
nem, feu quamvis aliam dispofitionem quomodolibet 
fpe&tantium, viris Literatis, Graduatis & per Univerfi- 
tatem nominatis conferant. Hoc modo, videlicet in 
nfe poft prefentium acceptationem, & earum 
publicationem, prefati ordinarii Collatores, Dignitates, 
Perfonatus , Adminiftrationes, & Officia ad eorum col- 
lationem, provifionem , nominationem , præfentatio- 
nem, feu quamvis alis pofitionem , ut præfertur, 
fpeétantia, Graduatis hujusmodi , qui Literas fuorum 
Graduum cum tempore ftudii debité infinuaverint , Cor 

Seneficia veró que in duobus feque: 
> contigerit ; illa juxta 


tibus menfibus va: 


munis 


m 
ni 
| 
ll) 32 CORPS DIPLOMATIQUE 
| e 
Ju 4, munis dispofitionem Perfonis idoneis liberé conferre, | 
| ANNO fu Perfonas idoneas ad illa præfentare teneantur. Be- | Di TOUS ANY. Anno 
I | 1516. neficia autem , que in quarto menfe vacare contigerit | € : 15 16. 
| viris Graduatis per Univerfitatem nominatis (qui Gradus | De zz e Literarum tempore 
il & nominationis Literas cum ftudii tempore debite infi- | gefimali. 
iH Mi nuaverint) conferre feu præfentare teneantur. Bene e 5 
|| cia veró quz in quinto & bus vacare conti- | T'eneanturque prefati Graduati tam fimplices quàm 
| | gerit , fimili modo Perfonis idoneis liberè conferre, | nomin: ti Patronis Ecclefiafticis aut Collatoribus ordi- 
| IM) eu Perfonas ad illa præfentare poflint. Beneficia au- | aris | Gradus aut nominationis Literas hujus- 
| Hy tem que feptimo menfe vacare contigerit , graduatis , | I odi infinuare debent ) Lite as füorum Gradus & no- 
| qui fimili modo Literas G s cum tempore ftudii de- | minationis, certificationis temporis ftudii , atteftationis 
i bite infinuaverint, conferre teneantur. Beneficia vero | Nobilitatis, duplicatas dare ac fingulis Annis tempore 
| que octavo & nono menfibus vacare contigerit, pari- | quadragelime per fe aut per Procuratorem faum Col- 
modo Perfonis idoneis conferre, feu Perfonas idoneas | latoribus, Nominatoribus, feu Patronis Ecclefiafticis , 
ad illa præfentare teneantur. Beneficia autem que in | aut eorum Vicatiis eorüm nomina & cognomina infi- 
menfe decimo vacare contigerit, Graduatis nomina- | nuare. Et eo Anno quo prafatam infi ionem fa- 
tis, qui gradus & nominationis Literas cum tempore | Cere omiferint, Beneficium in vim Gradus aut nomina- 
ftudii debité infinuaverint, per eosdem Ordinarios con- | tionis hujusmodi petere non poflint: & fi Collatoribus 
ferri , feu ipfi ad illa prefentari debeant. - Beneficia | ordinariis aut Patronis Ecclefiafticis in menfibus depu- 
autem que undecimo & duodecimo menfibus vacare | tatis Graduatis fimplicibus,aut Graduatis nominatis non 
contigerit per eosdem Ordinarios Perfonis idoneis juxta | eflet Graduatus aut nominatus ‚qui. diligentias præfatas 
Juris communis dispofitionem conferri, feu ipfi ad illa | fecerit , collatio feu præfentatio per Collatorem feu 
prefentari debeant. É | Patronum Ecclefiafticum etiam eisdem menfibus facta 
| | alteri quàm Graduato vel nomi 
Tirurus XIL ji ite cenfeatur. Si tamen Graduatus fimplex aut no- 
minatus Beneficium poft infinuationem Grad it no- 
Decretum irvitans in favorem Graduatorum. | minationis , in menfibus eis affi ierit , 
| inter 1 uam inu 
Si quis verd cujuscunque ftatus, etiamfi Cardinalatus, | NON füpervenerit qua 
Patriarchalis , Archiepiscopalis., aut Pontificalis, vel | Nomen infinuare debuerit , nefic 
alterius cujuslibet Dignitatis,contra prædiétum ordinem, | CUM capacem ipfumque illud confequi p 
& qualificationes fuperiüs ordinatas, de Dignitatibu decernimus. 
Perfonatibus, Adminiftrationibus , vel Officiis , feu qui- | 
busvis aliis Beneficiis lefiafticis hujusmodi aliter | Tour 01 us XVII 
quàm modo prediéto dispofuerit,dispofitiones ipfe fint | 
ipfo Jure nullæ; collationes quoque & provifiones, ac | 
dispofitiones ilorum ad immediatum Superiorem de- | 
volvantur , qui eisdem Perfonis modo præmiflo qua- 
icatis , providere teneatur : & fi contravenerit , din aftici inter Graduatos, 
ium Superiorem devolvantur provifio & prefentatio | Qut Litteras Gradus cum tempore ft é ione 
hujusmodi gradatim , donec ad Sedem Apoftolicam | Nobilitatis debité infinuavérint,quoad Beneficia in men- 
fiat devolutio. e poffunt m 
Quo verd ad Beneficia in men- 
Tırurus XIIL | fibus graduatis nominatis deputatis antiquiori nominato 
| confe feu antiquiorem nominatum , qui Literas 
De Tempore Studi. | nominationis , temporis ftudii & atteftationis Nobili- 
| tatis debité infinuaverit, prefentare feu nominare te- 
Preterea volumus quod Collatores ordinarii , & Pa- | neantur. 
troni Ecclefiaftici prefati Dignitates, Perfonatus , Ad- |  Concurrentibus autem nominatis ejusdem anni Doc 
minittrationes, & Officia ac Beneficia in menfibus gra- | tores Licentiar icentiatos Baccalariis 
duatis & nominatis, affignatis vacantia, illis Graduatis | € riis formatis in Theologia , quos favore ftudii 
fimplicibus aut nominatis illa conferre, aut ad illa eos | Theologici Licentiatis in Jure Canonico, Civili, aut 
duntaxat prefentare,qui per tempus competens in Uni- Medicina præferendos effe decernimus : Baccalaureos 
verfitate famofa fluduerint. Tempus autem compe- | Juris Canonici, aut Civilis, Magiltris in Artibus volu- 
tens decennium in Magiftris feu Licentiatis , aut Bac- | mus preferri. Concurrentibus autem pluribus Doéto- 
calariis in "Theologia, feptennium verd in Doétoribus |ribus in diverfis Facultatibus Doétorem Theologum 
feu Licentiatis in Jure Canonico, Civili aut Medicina; | Doétori in Jure; Doétorem in Jure canonico Doétori 
quinquennium autem in Magiftris feu Licentiatis in | in Jure civili: Doétorem in Jure civili Do&ori in Me- 
Artibus cum rigore examinis à Logicalibus inclufivè ant | dicina præferendos effe decernimus. Et idem in Li- 
in altiori Facultate ; feptennium autem in Baccalariis | centiatis & Baccala fervari debere volumus. Et fi 
fimplicibus in Theologia, quinquennium vero in Bac- | in eisdem 13 acultate & Gradu concurrant, ad datam no- 
| calariis Juris Canonici aut Civilis , in quibus Baccalariis | minationis feu radus recurrendum efle volumus. “Et 
Juris Canonici aut Civilis, fi ex utroque parente nobi- | fi in omnibus iis concurrant , tunc volumus quód 
les fuerint, triennium effe decernimus. Collator ordinarius inter eosdem concurrentes grati- 
| ficare poffit. 
Tinr virus XIV: 
Tar UL U'S XVIII 
De prima infinuatione ES exbibi 
| De Beneficiis ex; De. Repleti De Re- 
uati & nominati Collatoribus ordi- gula Regularia Rega s. “De generibus Voca- 
nariis feu Patronis Ecclefiafticis femel ante Vacationem tomum que ad Graduatos non pertinent. 
Beneficii de Literis Gradus.feu nominationis & de præ- | 
fato tempore ftudii per Literas Patentes Univerfitatis in Volumus autem quód nominati Literas nominationis 
qua ftuduerint manu Scribe & Sigillo Univerfitatis fig- | ab Univerfitatibus in quibus ftuduerint obtinentes in no- 
| natas fidem facere teneantur. | minationum Literis Beneficia per eos poffeffa, & co- 
!i rum verum valorem exprimere antur, alioqui Li- 
Piet UL US. XV. | tere nominationis hujusmodi eo ipfo nulls fint , & effe 
cenfeantur. Si quis vero ex dictis qualificatis , gra- 


fimplicibus aut nominatis tempore vacationis 
in menfibus eis deputatis vacantis duas obtineat 
Cüm vero probatio Nobilitatis fieri debeat ad effec- | Præbendas in Cathedralibus aut Metropolitanis aut 
t Nobiles gaudere poffint beneficio minoris | Collegiatis, feu Dignitatem vel Præbendam , vel aliud, 
temporis ftudii,tunc Nobilitas ipfa per quatuor Teftes | feu alia, Beneficium, feu Beneficia, quorum infimul, 

in judicio coram Judice ordinario loci in | vel cujus fruétus, reditus & proventus tempore Refi- 
us ille de cujus Nobilitate ex utroque pa- | dentiæ, & horis divinis intereffendo, ad Summam du- 
re debet etiam in Partis abfentia probari , centorum auri de Camera ascenderent, Beneficium in 
| 3 | vim Gradus feu nominationis hujusmodi tunc petere, 
| | | feu confequi non poffit. Et infuper,quod tam Graduati 
fimplices 


ome Nobilitatis | duatis 


De prob 
| Benefic 


tum , 


deponet 


DU DROIT DES EET ONE 


i Beneficia in menfibus eis as-[  Declarantes profequentes hujus 

s vacantia petere & confequi poffint fecundum | Beneficia fub illi s comprehenfa , ordi nar 
propri Perfonz condecentiam , & conf ormitatem a N & Graduatis fimplicibus & nomin: 
videlicet Seculares fecularia ia, & Religiofi regularia Be- | nosque & Succeffores noftros Jure p 
ita quód Secularis nominatus Bes| tat&®, Perfonatus, Adminiftrationes & 
anti a, preetex que Beneficia Ecclefiaftica fecul 
tu cujus tioni: Apoltolic à H contra Re- | dinum regularia , quecumque 
ligiofus fecularia Benefic i imè | qualificata, tam in menfibus gra 
poffit. Quödque Beneficia. fimplic ter , A ex caufa | nominatis, quàm ordi 


ices quàm nomina 


neficia 1 
neficia regularia in menfibus deputatis y: 


ca, 


permu luatis fimplicibus $ no- | natis vacantia , ad etiam fab diétis 

minatis : ratis itia eis non fint affe&a nec debi- | | henfa, 1 iberé confe 

ta , fed ex caufa permutationis cum permutantibus Statuimus infüper quod in provifionibus quas Pe 
duntaxa fimpliciter verd vi antia Beneficia hujus- | nis quibusvis de Benefic d 


vaca itibus , feu certo mod 
os Ordinarios liberé : 


per nos & Succeffores no llros , ac 
predictam , etiam motu proprio etiam promotis 
Ecclefias Cathedrales & Metropolitanas, ac M 
ria, ut obtenta per eos Beneficia retinere poffint, fieri 
contigerit illorum verus annuus per Florenos,aut Du: 
catos auri de Camera, aut libras Turonenfes , fe 
terius monete valor , fecundum communem ef 
| ionem exprimi debeat. Alioquin gratie ipf& fine ipfo 
Jure nulle. 


vacaturi: 


T ra vu nus XIX 


Parochialibus in Villis mn 


Statuimus quoque quód Parochiales Ecclefiz 
atibus aut Villis muratis exiltentes , non nifi Ära 
nis modo premi iflo qualificatis , aut faltem , qui per 
tres Annos in Theologia vel altero Jurium ftuduerint, Terre 20 Ss XT, 
feu Magiftris in Artibus,qui in aliqua Univerfitate pri- 

ita ftudentes Magilterii Gradum adepti fuerint, | De Canfí; 
confefantur. 


| . Statuimus quoque & ordinamus quod in 
Tiruros XX Delphinatu & Comitatu. prædiétis 
Cautie exceptis majoribus in Jur e 
tis, apud illos Judices in partibus qui de 
fuetudine præf cripta vel Privilegio illarum c 
habent, terminari & finiri debeant. 


De Univ 


- aut Cons 
itionem 


Monemus autem prefati Regni Univerfitates , fub 
pœna pri tionis omnium & fingulorum Privilegiorum | 
à nobis, & à Sede Apoftolica obtentorum, ne Colla- Dr tO burs) xXIVv. 
toribus feu Patronis Ecclefiafticis habeant aliquos no- 
minare, nifi eos qui fecundum prefatastempora (tudue- 
rint; & fecundum diétarum Univerfitatum Statúta ad 
Gradus & non per faltum promoti fuerint: quód fi fe- Et ne füb umbra Appellationum , qué nimium & 
cus fecerint, ultra nullitatis poenam, quam in prefata- | nonnunquam frivolé interponi confueverunt , atque 
rum nominationum Literis declaramus Univerfitates | etiam in eadem inftantia ad prorogationem liti um fæpè 
ipfas declarandi Privilegio ad tempus fecundum culpe | multiplicari , injuftis vexationibus materia præbeatur : 
qualitatem. fuspendemus. | volumus quod fi quis offenfus coram fuo Judice Jutti- 
tie complementum habere non poffit, ad immediatum 
ERA ADOS RI Superiorem per Appellationem recurfüm habeat: nec 
ad aliquem Superiorem, etiam ad nos & Succeffores 
noftros, vel Sedem predictam, omiflo medio. Nec 
à Gravamine in quacunque inftantia, ante difinitivam 

Si quis autem Graduatorum aut nomihatorum , in | Sententiam , quomodolibet appelletur , nifi forfitan 
menfibus deputatis Collatoribus ordinariis, aut Patro- | tale Gravamen extiterit quod in diffiniti 
nis Eccle(iaíticis Beneficium vacans, in vim Gradus aut | quiret, & eo caf nonnifi ad immedi 
nominationis petierit, & Collatorem ordinarium in vim | licet appellari, 
præfati Gradus aut nominatjonis in proceffü pofuerit, | 
& taliter moleftaverit, illum ultra expenfarum, dam: | Dox Tig Bars “Xx 
norum, & intereffe condemnationem , fructibus fui 3 
Gradus & nominationis privandum effe decernimus. De Exemptorum Appellat 
Eodemque vinculo Collatores ordinarios, & Patronos 
Ecclefiatticos, quibus Graduati & nominati debitè, ut Si quis veró immediaté fubje&us Sedi Apoftolice, 
füpra , qualificati fuorum Graduum & nominationis ad eandem Sedem duxerit ippellandum, Caufa com- 
Literas inbnusverti,. aftringimus: ut.Beneficia ad,eo- | mittatur in partibus per Rescriptum, usque ad finem li- 
rum. Collationem vel præfentationem fpeétantia , in | tis, videlicet usque ad tertiam X 
menfibus Graduatorum fimplicium $ nominatorum va- | inclufivé; fi ab illis appellari contigerit. Nif 
cantia , extantibus prefatis Graduatis aut nominatis de- | defe&tum denegatæ Juftitie , aut juftum mel 
bité qualificatis illa profequentibus , aliis 
duatis aut nominatis non conferant, fab poena fuspen- | caufarum e 
fionis poteftatis conferendi Beneficia in o&o mentibus | gitimé alis 
illo Anno ad Collationem e 
liberam fpeétantibus, 


olis 


Appellationibus. 


De Patr 


is à Graduatis non moleftane 


reparari ne- 
um Superiorem 


5 


um: & 
quám Gra- | tunc committi debeat in partibus convicinis, $ cum 


expreffione. ' Quz etiam de illis 
quàm per juramentum , co 
rum ac præfentationem | à Sede Apoftolica deputandis conftare 
| ceflüs autem contra premiffa 


s: à attentatos, 
| tos effe volumus, ac Refcripta contra premiffa impe 


TL T 6 LUS y AA DL trantes, in expenfis, damnis & intereffe condemnari 
| debere decernimus atque declaram: C 
De Mandatis Apoftolicis. | | Romane Ecclefiz Cardinales ui f 
4 » 2 


clefia continuè laborant , nec non, d "ide e Sed 
Statuimus & ordinamus quod quilibet Romanus | cia Officia fua acu exercent 
Pontifex femel duntaxat tempore fui Pontificatus Lite- | creto non pu mus compr 
ras in forma Mandati, juxta formam inferiüs annota- | 
tam dare poffit, hoc modo, idelicet: Unum Collato- | DIS 
Y habentem Collationem decem Beneficiorum, in 
uno: habentem autem Collationem quinquaginta Bene- 
ficiorum, & ultra,in duobus Beneficiis duntaxat, gra- 
vare poffit : ita tamen quód in eadem Ecclefia Cathe- Statuimus etiam & ord 
drali , vel Collegiata unum Collatorem pro tempore | que in partibus terminari deb: 
in duabus Præbendis, non gravet. | pore pe "ndentes , fat 
Et ut obvietur li bus pate occafione Literarum Man- | vationis Beneficiorum per eos obtentorum, eo ipfo in 
datorum hujusmodi oriri poffent, Mandata hujusmodi | currenda , infra biennium terminare de Pa 
ma,que eft inferiüs annotata,dari volumus,quam | verd diffugiens, & expeditionem ipfius Caufe malitiofé 
ad perpetuam rei memoriam in Cz ncelle ria Apoltolica | impediens ~ gravif flime per eosdeín qe mulétetur 
& in illius quinterno regiftrari mandamus. | etiam usque ad privationem Juris in hujusmodi pre 
M. IV. PART. I | Gg 


sium , Lis à 


B. © 
S 


ram eis pro t 
pcena Excommunicationis & 


T o: 


cet 


NNO 


1516. 


234 CORPS 


ceífa pretenfl, fi eis vifum fuerit: fuper quo eorum, 
confcientias oneramus: 


Tırucus XXVIL 


À fecunda Interlocutoria, ES tertia, defin 

provocetur. 

Ab Interlocutoriis autem fecundd, à definitivis ve- 
rd tertió provocare non licere decernimus , fed volu- 
mus fecundam Sententiam Interlocutoriam confor- 
mem & tertiam definitivam ; etiam conformem (omni | 
mora ceffante) executioni debite mandari debere, | 
quacunque Appellatione interpofita non obftante: 


Tı 7.01 0.54 XXVIM, 


De Pacificis Poffefforibus. 


Statuimus, quod quicungue, dummodo nori fit vio- 
lentus , fed habens coloratum titulum, pacificè fine 
lite Prelaturam; Dignitatem,Perfonatum & Adminiftra- 
tionem vel Officium , feu quodcunque Beneficium Ec- 
clefialticum triennio proximo hactenus ; vel pro tem- 
pore poffederit feu poffidebit in petitorio vel poffefforio 
à quodam, etiam ratione Juris noviter reperti, moles- | 
tari nequeat, preterquam praetextu hoftilita is, aut al- | 
terius legitimi impedimenti , de quo proteftari, & illud | 
juxta Concilium Viennenfe intimari debeat. Lis au- 
tem hoc cafu quoad futuras controverfias intelligatur, 
fi ad executionem citationis, Jurisque fui in Judicio, | 
vel exhibitionem , aut terminorum omnium obfervatio- 
nem proceflum faerit. je NE 

Monemus etiam Ordinarios ut diligenter inquirant , 
ne quis fine titulo Beneficium poffideat , & fi quem 
Beneficium fine titulo poflidere repererint , declarent 
illi jus non competere, cujusvis temporis detentione 
non obftante, de ipfoque Beneficio poffit illi, dummo- 
do non fit intrufüs, vel violentus, aut alias indignus, 
vel alteri idoneo provideri. 


Tırurus XXIX. | 


De publicis Concubinariis. 

Et infuper flatuimus ¿ quod quicunqúe Clericus, 
cujuscunque Conditionis ; Status, Religionis n Digni- 
tatis , etiamfi Pontificalis , vel alterius præeminentiæ 
fuerit , qui poft przfentium notitiam, (quam habere 
præfumat poft duos menfes , poft earundem præfentium | 
publicationem in Ecclefiis Cathedralibus factam ; quam 
ipfi Diecefani omnino facere teneantur , poft quam 
pra fentes ad eorum notitiam pervenerint) fuerit publi- 
cus Concubinarius, à perceptione fru&uum omnium 
Beneficiorum füorum trium menfium fpatio fit ipfo | 
fa&o fuspenfus : quos (uus Superior in fabricam , vel 
aliam evidentem Ecclefiarum utilitatem , ex quibus hi | 
fructus percipiuntur , convertat. - Necnon hujusmodi | 
publicum Concubinarium , ut primüm talem effe no- | 
verit, mox fuus Superior monere teneatur ; ut infra| 
breviffimum terminum Concubinam dimittat : & fi il- 
lam non dimiferit, vel illa dimiffa ; aliam ‚publice re- | 
fumferit , jubemus ut ipfum omnibus. fuis Beneficiis 
omnino privet. Et nihilominus ii publici Concubina- | 
rii, usque quo cum eis per fuos Superiores, poft ipfa- | 
gum Concubinarum dimiffionem , manifeftamque vite 
emendationem fuerit dispenfatum , ad fusceptionem 
quoruncumque Honorum, Dignitatum N Beneficioru m, 
Officiorumve fint inhabiles. Qui, fi poft dispenfatio- 
nem, recidivo monitu, ad hujusmodi publicum Con- 
cubinatum redierint, fine fpe alicujus dispenfationis ad 
predi&a prorfus inbabiles exiftant. \ 

Quód fi ii ad quos talium correctio pertinet, eos (ut 
praeditum eft) punire neglexerint , eorum Superiores 
tam in ipfos de neglectu , quàm in illos pro Concubi- 
natu modis omnibus digna punitione animadvertant. 
In Conciliis etiam Provincialibus & Synodalibus adver- 
fus tales punire negligentes 5 vel de hoc crimine diff 
matos, etiam per fuspenfionem à collatione Beneficio- 
rum, vel alia condigna pœna feveriter procedatur. Et 
fi ii quorum deftitutio ad nos & Sedem prædiétam fpec- | 
tat,per Concilia Provincialia aut fuos Superiores propter 
Concubinatum publicam reperiantur privatione digni, 
ftatim cum proceffu Inquifitionis ad nos deferantur. Et 
eadem diligentia & inquifitio in quibuscunque genera- 
Zapitulis,etiam Provincialibus,quo ad eos fervetur: 
poenis aliis contra predictos, & alios non publicos Con- 
cubinarios à Jure fkatutis, in fuo robore permantüris. 


2» Went, & per fuum Superiorem admor 


DIPLOMATIQUE 


Publici autem intelligendi funt non folum hi , quo- 
rum Concubinatus per Sententiam aut Confeflionem 
in Jure fa&am , fed per rei evidentiam , Que nulla 


I"pofüit tergiverfatione celari, notorius eft, fed etiam qui 


mulierem de incontinentia fuspeé 


am & n 


N cum 


effeétu non dimittunt. 

Quia verd in quibusdam Regionibus nonnulli Juri. 
dictionem Ecclefiafticam habentes > Pecuniarios quæftus 
à Concubinariis percipere non erübescunt , 
eos in tali feditate fordescere, fab poena malec 
xterne , precipimus ; ne deinceps fub pa&o, condi- 
tione, aut fpe alterius queftus talia quovis modo tole- 
rent, aut diffimulent. Alioquin ultra promiffam ne- 
gligentiz pcenam , duplum ejus quod propter ea acce- 
perint reftituere , & ad pios ufus omnino convertere 
teneantür & compellantur. 

Ipfa autem Concubinas, aut fuspedtas Przlati om- 
nibus modis curent à fuis Subditis, per auxilium , & 
brachii fecularis invocationem , fi opus fuerit , penitus 
arcere, qui etiam filios ex tali Concubinatu procreatos; 
apud Patres fuos cohabitare non permittant 

, Jubemus infüper, quód in prædiétis Synodis & Ca- 
pitulis præmifla publicentur, & ut quilibet fuos Subdi 
tos ad ipfarum Concubinatum dimiffionem moneat di- 
ligenter. 

Injungimus preterea omnibus feculatibus "Vir 3 
etiamfi regali prefulgeant dignitate , ne ullum quale- 
cunque inferant impedimentum , quocunque quefito 
colore, Prælatis, qui ratione Officii fui adverfus Subdi- 
tos füos pro hujusmodi Concubinatu & aliis cafibus fibi 
à Jure permiffis, procedunt. 

Et cüm omne fornicationis crimen Lege divina pro- 
hibituth fic, & fab poena peccati mortali$ neceflario 
evitandum, monemus omnes La COS, tam uxoratos; 
quàm folutos > ut fimiliter à Concubinatu abitineant: 
Nimis enim reprehenfibilis eft > Qui uxorem habet, & 
ad aliam uxorem feu mulierem accedit. Qui verd fo- 
lutus eft, fi continere nolit, juxta Apoftoli confilium; 
uxorem ducat. Pro hujusmodi autem divini obfervan- 
tia præcepti, ii ad quos pertinet, tam falutaribus mos 
nitis, quàm aliis remediis omni ftudio laboreüt. 


EDO LAO RE 


De Excommuticatis non vitam 


Statuimus infuper , quód ad vitandum feandala & 
multa pericula, fübveniendumgte Confcientiis timora 
tis, quód nemo deinceps à communicatione alicujus 
in Sacramentorum adminiftratione vel receptione, aut 
aliis quibuscunque divinis > Vel extra, praetextu cujus- 
cunque Sententiz aut Cenfure Ecclefialtice j feu Sus- 
penfionis, aut privationis, ab homine vel à Jure gene- 
raliter promulgate , teneatur abítinere ; vel aliquem 
vitare, vel interditum Ecclefiafticum obfervare : nifi 
Sententia, Prohibitio, Suspentio , vel Cenfüra hujus- 
modi fuerit, vel contra Perfonam, Collegium, Uni- 
verfitatem, & Ecclefiam, aut Locum certum, aut cer- 
tam , à Judice publicata , & denunciata fpecialiter & 
expreffé , aut notoriè in Excommuñicationis Senten- 
tiam conttiterit incidiffe , quod nulla poffit tergiverfa- 
tione celari , aut aliquo Juris fuffragio excufari , eum 
à communione illius abftinere volumus , juxta Cano- 
nicas Sanétiones. Per hoc tamen hujusmodi Excom- 
municatos, fuspenfos, interdiétos ; feu prohibitos non 
intendimus in aliquo relevare » neque eis quomodoli- 
bet füffragari. 


Pyros te MX XI 
De Interdi&is non leviter ponendis. 


Et quoniam ex indiscreta Interditorum promulga- 
tione, multa confueverunt fcandala evenire, ftatuimus 
quód nulla Civitas, Oppidum, Caítrum , aut Locus 
Ecclefiaftico fapponi poffit Interdi&o , nifi ex caufa feu 
culpa ipforum Locorum , aut Domini, feu Re&oris 7 
vel Officialium. Propter culpam autem feu caufam al- 
terius cujuscumque private Perfonæ hujusmodi Loca 
interdici nequaquam poffint auctoritate quacunque or- 
dinaria vel delegata , nifi Perfona priüs fuerit excom- 
municata , ac denunciata , feu in Ecclefia publicata , 
aut Domini feu Re&ores vel Officiales ipforum Loco. 
rum, auétoritate Judicis requifiti hujusmodi Perfonam 
Excommunicatam infra biduum inde cum effetu non 
ejecerint , aut ad fatisfaciendum compulerint. Quà 
etiam poft biduum eje&à , recedente vel fatisfaciente, 

moz 
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DU DROIT 


mox divina refumi poffint, quod etiam in pendentibus 
locum habere decernimus. 


XXXIL 


T LT UeL US 


De fublatione Clemen 


Necnon Conftitutionem de eorundem Fratrum nos- | 
trorum confilio editam, quà cum irritanti Decreto fta- | 
tuimus, decernimus & ordinamus , quod extunc de 
catero perpetuis futuris temporibus de ceffione Regi- 
minis, & Adminiftrationis Ecclefiarum & Monafterio- 
rum facta per eos , qui Ecclefiis & Monafteriis ipf. 
preerant, feu illam Adminiftrationem, feu Commen- 
dam, aut ut aliis unitam aliàs obtinebant, feu refigna- 
tione aliörum quoruncunque Beneficiorum Ecclefiafti- 
corum, feu ceffione Juris in eis, vel ad ea quomodo- 
libet competentis , aut privationis , vel depofitionis , 
aut cenfuram fulminatione, etiam in Literis Apoftoli- 
cis à nobis & Sede Apoltolicá etiam motu proprio pro 
tempore emanatis, que in manibus Romani Pontificis 
faétæ dicuntur, contentis , etiamfi füper illis narratis 
fondaretur intentio , conftare & apparere deberet per 
Inftrumenta vel Documenta authentica ; alio- 
n tam in Judicio quàm extra illud narrativis, & as- 
ous hujusmodi in pr&judicium tertii minime fta- 
ri, nec ex illis alicui præjudicium afferri deberet, nifi 
de ejusmodi narrativa & affertione , etiam in Literis 
Apoltolicis facta, altero ex premiffis inodis doceretur, 
innovamus, illamque perpetuis futuris temporibus in- 
violabiliter obfervari mandamus. 


X 


YY 
LA 


¡DA DUELOS PDP 


De perpetua ftabilitate Concordatorum 

Et quia ad fupradiétam Concordiam cum prediéto | 
prefato Francisco Rege, ob illius finceram devotionem, | 
quam erga nos $ Sedem predictam habet , cum ad | 
preftandam nobis reverentiam , & filialem obedien- 
tiam, ad Civitatem noftram Bononie perfonaliter ve- 
nire diguatus eft, confentimus, illamque inviolabiliter 
obfervari defideramus : illam verd contraétus & obli- 
gationis inter nos & Sedem Apoftolicam predictam ex 
una: & prefatum. Regem € Regnum füum ex altera | 
ibus, legitime inniti , vim & robur obtinere, ac | 
illi & prefentibus in aliqua fui parté , per quascunque 
Literas & gratias per nos & Succeffores noftros defu- | 
per concedendas derogari, claufulamque, cum earun- 
dem derogatione præfentium tenore latiffimé extenden- 
da, ad quod ezdem præfentes Literæ & earum tenor, | 
pro expreflis habeantur in quibusvis Suplicationibus pro | 
tempore fignatis appofitam, nihil penitus operari, & il- 
lius vigore in Literis Apoftolicis fuper ipfius Suplicatio- 
nibus conficiendis , quicquam per quod præfentibus aut 
alicui particule de contentis in eis derogaretur, feu de- | 
rogari videretur , narrari non poffit. Et fic per quos- | 
cunque Judices & Commiffarios, etiam caufarum dicti 
Palatii Apoftolici Auditores, & prefate Romane Ec- 
clefiæ Cardinales, in quibusvis caufis fuper premiffis , 
vel eorum aliquo pro tempore motis judicari, definiri | 
& fententiari debere , fublata eis aliter fententiandi & 
definiendi omnimoda facultate & auctoritate , necnon | 
irritum & inane quicquid fecus fuper his, vero aliquo | 
à quoquam quavis auctoritate etiam per nos & Succes- | 
fores noftros prefatos , fcienter, vel ignoranter conti- 
gerit attentari, decernimus. | 

Volumus autem , quód fi prefatus Rex præfentes | 
Literas, ac omnia & fingula in eis contenta, que in | 
prima futura Seflione prefentis Concilii Lateranenfis | 
approbari & confirmari facere promittimus , infra fex 
menfes 
di comp 
ea perpet 


t 


à die approbationis & confirmationis hujusmo- | 
andos non approbaverit, & ratificaverit, & | 
uis füturis temporibus in Regno fuo, & om- 
Locis & Dominiis didi Regni, per omnes 
Os, G alias etiam Ecclefiafticas Perfonas , ac 
Parlamenti, acceptari , legi, publicari, jurari, 
ri ad inftar aliarum Conftitutionum Regiarum, | 
atione, le&ione , publicatione , juramento 
ediétis, infra predi&um tempus per | 
omnium & fingulorum fapradi&orum Patentes Literas, | 
aut authenticas Scripturas nobis non transmiferit, aut | 
Nuncio noftro apud Regem exiftenti per eum ad nos 
mittendas non confignaverit, & deinde fingulis Annis | 
etiam legi (prout alia ipfius Francisci Regis Conftitu- | 
tiones, & Ordinationes , quz in viridi funt obfervan- 
tia , obfervari debent) inviolabiliter obfervari cum ef: | 
fe&u non fecerit , prefentes Liter , 
Tom. IV. Part. L 


fiaftice & authoritati Sedis Apoftol 


| Parochialis Ecclefia vel ejus perpetua Vic 


| N. premifforum meritorum fuorum intuitu § 


| tes, & abfolutum fore cenfentes , 


| vel alterius pro eo nobis fuper hc 


¡ eleétiva non e 


& inde fecuta | 


DES GENS 


quecunque fint cafla & 
momenti. 

Et quoniam omnium que in Regno 
& Comitatu prediétis aguntur 
mus, Confuetudines, Sta 


shor 
'ODOTIS 


la, nulliusque r 


Delphinatu ; 
m non habea- 
15, Libertati Eccle- 
ice r edis li quomodolibet; 
præjudicantia, fi qua in Regno , Delphinatu , & Co- 
mitatu prediétis alias quàm in præmifis exiit: nt; 
non intendimus nobis & hujusmodi Sedi in quo 
prejudicare, feu illa tacité vel expreflè quomodolibet 
approbare. 

Et nihilominus præfato Francisco , & pro ten 2 
exiftenti Francorum Regi, in virtute fanétæ Obedien- 


tic mandamus , quatenus per fe vel per alium , feu 
alios in Dignitate Ecclefiaftica conftitutos , præfentes 
Literæ , ac omnia & fingula in eis contenta , quando 


& quoties opus fuerit , publicari , 
obfervari faciat. Contradi&ores , cuji 
tatis & præeminentiæ fuerint, per Cer 5 E 
cas, & pecuniarias poenas, aliaque Juris & faéti qu 

opportuna remedia (appellatione qualibet omnino poft- 
pofita) compescendo. Non obftantibus omnibus fu 
pradiétis , aut fi aliquibus communiter vel divifim 
eadem fit Sede indultum, quod interdici , fuspendi, vel 
excommunicari non poffint : per Literas Apoitolicas 


ab 


non facientes plenam & expreflam , ac de verbo ad 
verbam de Indulto ejusmodi mentionem. 
T I TU LUN SX X CIV. 
Forma Mandati Apoftolici. 
Leo Episcopus, Servus Servorum Dei, Venerabi- 
li Fratri Episcopo N. & dile&is Filiis Capitulo, fingu- 


lisque Canonicis lefie N. Salutem € Apoftolic: 
Benedictionem. Vite ac morum honeltas y -aliaq 
laudabilia probitatis & virtutum merita, füper quibus 
dile&us filius N. apud nos fide digno commendatu 
Teftimonio, nos inducunt, ut fibi reddamur ad g 


" " : . o 
tiam liberales. Hinc eft, quod nos cupientes ut e 


| dem N. juxta illius que olim per felicis recordatio« 


nis Gregorium Papam nonum Predecellorem nos- 
trum, ad tunc Episcopum Noviomen: directa extitit , 
quz incipit , /Mazdazzz , & aliarum duarum , illam 
immediaté fequentium Decretalium formas de Cano- 
nicatu & Prebenda, aut Dignitate, Perfonatu, Admi- 
niftratione , vel Officio veltre, vel alterius Ecclefiæ, 
aut alio Beneficio , cum cura, vel fine cura , etiam fi 


ia, aut Ca- 
pella , five perpetua ‚Capellania fuerit, ad veltram 
collationem , nominationem , feu prefentationem , & 
aliam quamcumque dispofitionem communiter vel di 
vifim pertinente provideri poffit. Ac volentes pr 


facere fpecialem, ipfumque à quibusvis Excommuni- 
cationis, Suspenfionis, & Interdi&i , aliisque Eccle- 
fiafticis Sententiis , Cenfuris & poenis à Jure vel at 
homine, quavis occafione vel caufa latis , fi quibus 
quomodolibet innodatus exiftit , ad effe&um præfen- 
tium duntaxat confequendum , harum ferie abfolven- 
necnon omnia & 
, & fine cu 
Apoftolicis di 
ac in quibus & 


fingula Beneficia Ecclefiaftica cum cu 
que prefatus N. etiam ex quibusvis 
penfationibus obtinet & expediat : 


| ad que jus fibi quomodolibet competit, quacumque; 


quotcumque & qualiacumque fint ,  corumque fruc- 
tuum, redituum , & proventuum veros annuos valo- 
res, ac hujusmodi dispenfationum tenores præfentibus 
pro expreflis habentes, motu proprio noh ad ipfius N. 
oblatæ petitionis 
inftantiam, fed de noflra mera liberalitate discretioni 
veltre per Apoftolica Scripta mandamus , Quatenus fi 
vobis communiter vel divifim pro alio non feripferi- 
mus, qui fimile Mandatum, aut fimilem gratiar 
fequatur Canonicatum & Prebendam, aut D 
Perfonatum , Adminiftrationem, vel Offic 


n veftræ 
vel alterius Ecclefiæ, aut aliud Beneficium Ecclefiafti- 
cum, cum cura vel fine cura (etiamfi P. 


ochialis E 
a, aut Ce 
ad veltram collationem , 


clefia , vel ejus perpetua V 
perpetua Capellania fuerit ) 
provifionem , prafentationem , nominationem , feu. 
quamvis aliam dispofitionem pertinentem(etiamli Digni- 
tati, Perfonatui , Adminiftrationi , vel Officio hujusmo- 
di cura immineat animarum, dummodo talis Dignitas 
lat) cum creatione in Canonicum 
veltra vel alterius E iz, etiamli in ea S 
Privilegio expreffé caveatur, quód nulli de D 

Gg2 
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6 Coes 


|jusmo: 
nonobí ie certo Canont 
teétum DUEB iDig gnitatem , } Perfon 


malonate Ap oftol c 
de illo etiam prov 
uod poft menfem , poítquar 

atæ fuerint, extra Rom 
» cum plenitudine Juris 

, pertinentiis fuis deni N.c 
in illa aut i lo provideatis ipfum ad 
vel illud pr ræfentetis aut 


Can nic um & in Fr: 
1 


velq 


ıferatis, & 
lum, illam, 
nque N. in 
Ecclefie 


ac 
Adi ira ti 
ftallum fib 


tudine Jutis Canon 


em vel OR Ti 
choro, & loc in Capital o cum plen 
ig : inducentes eundem N. 
vel atorem fuum ejus nomine in corporal 
1 nem C; icatus & Præbendæ aut Digni 
atus, Adminiftrationis vel Officii; feu Beneficii 
modi, juriumque & pertinentiarum univerforum 
&orum : defendentesque inductum , ac facientes 
N. vel pro eo Procuratorem predictum ad Prebendam 
aut Dignitatem, Perfonatum , Adminiftrationem, vel 
Officium , feu Beneficium hujusmodi ,. quodcunque 
fuerit (ut "moris eft) admitti: fibique de illius vel illo- 
rum fruétibus , reditibus, proventibus, juribı ob- 
ventionibus univerfis integrè responderi. Non obftan- 

üt fupr de certo Canonicorum numero, 
titutionibus & Ordinationibus Apoftolicis ) 
, vel alterius Ecclefie juramento , Con- 


firma tione Apoftolica , vel quavis firmitate alia robora- | 


itis & Confuetudinibus contrariis quibuscumque 
aut fi vobis, communiter vel divifim , ab Apoftolica 
fit Sede indultum quód ad receptionem vel provifionem 
alicujus minimé teneamini , quodque de Canonicatibus, 
& Præbendis, feu Dignitatibus, Perfonatibus, Adminis- 
ionibus vel Officiis, veftre vel alterius Ecclefie , 
aliis Beneficiis Ecclefiafticis , quibuscumque , ad ves- 
n collationem, Pro fionem, præfentationem, no- 
nem, quamvis aliam dispofitionem communiter, 
vel "diviti pertinentibus , nulli valeat provideri per Li- 
teras Apoftoli s plenam & expreffam ‚ac 
de v cd ad verbum dé Indulto ejusmodi mentionem. 
Et qualibet alia diétæ Sedis indulgentia generali vel fpe- 
ciali, nque teno! iftat, per quam præfent 
bi 1s non expref 
jusmodi gratiæ impediri valeat quomodolibet , vel dif- 
de qua cujusque toto tenore habenda fit in 
s Literis mentio fpecialis, feu fi diétus N. pre- | 
1s non fuerit ad præftandum de obfervandis tatutis & 
Confuetudin itis veftræ vel alterius. Ecclefi fig folitum 
juramentum , dummodo in abfentia fua per Procuratc 
rem idoneum , & cum ad Ecclefiam ipfam accefferit 
corporaliter illud præftet. Datum, &c. 


XV. 
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TU rrrüs X) 


m Executorializm Mandati Apoftolici. 


Forma Li 


sg IMILI modo Leo &c. Dile&is Filiis N. & N. ac 
ılibus Salutem & Apoftolicam Benediétionem. 
Hodie c cupientes ut Dile&o Filio N. Clerico N. die- 
üxta Hus je s per felicis recordationis 
lecefforem noftrum ad tunc 
;piscopum Nom iomen. direda extitit, que incipit Maz- 
i duarum illam immediaté fequentium 
anonicatu & Prebenda, aut Dig- 

E dminiftratione 
alio Beneficio Ecclefiaftico cum cura vel 
fine cura vel pr ri poffit, motu proprio venerabili 
Fratti noftro Episcopo N. & Dile&is Filiis Capitulo 
ingulisque Ecclefie N. per alias Literas noftras man- 
imus, quatenus fi eis communiter vel divifim pro 
io non as pfiffemus, qui fimile Mandatum aut fimi- 
n profequeretur , eidem N. Canonicatum 


dant aut Diga ala Per CR Admi- 
n Ecclefiz N. 


nitate , 
clefig N. aut 


em, sl m , nomin: 
n dispofitionem communiter 
fi quem, qu 1, vel quod, poft menfem 
tionem earundem Literarum, vacare con- 
lenitudine Juris Canonici, ac omnibus | 
nentiis fais, prout ad eos communiter , 
, conferrent, & aff ent , aut 


iner 


i 


im collatio- | 


DIPLOM 


m, vel totaliter non infertam effectus | 


vel Officio Ec- | 


IQU 


refentarent , eligerent , nominarent, feu 
1 i pleniüs 
) ctioni veftræ per Apoltoli 
pta motu fimili mandamus, quatenus vos, vel 
t unus veftrum per vos, vel alium feu alios; fi 
itulum, € Canonici prediéti, Canoni 
1 nitatem , Perfonatum ; Ad- 
, vel Officium, aut Beneficium hujt 3 
conferre, é affigt 'e, ac de illis 
cufaverint, feu diftulerint ; aut negl 
rint Canonicatum & Præbendam, aut Dignitatem, 
1, Adminift nem; vel O ium fea Be 
neficium hujusmodi cum plenitudine Juri 1onici , 
nibus juribus & pertinentiis fupradiétis eisdem N. 
fignare, nec non eundem N. ad i 
, & in Canonicum reciper 
atrem (fallo fibi in Choro , & loco in E ipitulo 
fignatis) omniaque & fingula alia in dictis Literis cor 
tenta, aliàs juxta earundem continentiam, atque for- 
mam in omni & per omnia facere, & ex 
ratis , contradiétores (prout juftitia fuadebit) ad hoc 
| compescendo , non obf ntibus omnibus , que diét 
s voluimus non obfiare. Datum, &c. 


eum z 
dei 


A211 Us 0, A XOSSGVIIE 


Pro Regular 
de etur. 


rum 


hi iceat hanc Pag nam 
noftrorum Statuti, Ordinati onis , fus i 
nis, declarationis, pr&cepti , inj néons, em nis 
innovationis, confenfi decreti, voluntatis, permi 
fionis, & mandati , aufü temer i 
contraire. Si quis aute umfe 
indignationem omnipotentis 
Pauli Apoftolorum ejus { 
| Rome, Tn 8. Pet 


runt. ‚ut in corpore myftico , fana videl 
| petua charitas & Pax inviolata 
| bra diflentiant , ea commodé fuo rc niantur 
co magis obferventur qu clarius conftiterit ipfas 
ras ea matura & falubri deliberatione à nob 
Sacro Lateranen. approbante Concilio ) ap 
innovatas, quà ftatute & ordinate fuerunt 
| earundem Literarum fübfiftentiam , ali I 
| non indigerent. Ad abundantiorem tamen ca 
| ut ea tenaciüs obfe ventur, & difficiliüs tollantur , 
tantorum Patrum fuerint majore approbatione mun 
Literas predictas , cum omnibus & finguli S 
Ordinationibus, Decretis , Diffinitionibus , P 
| ventionibus , promiffione. , Voluntate ac pœnis, 
tione, aliisque omnibus & fi 
tentis illa præfertim quá volui 
Franciscus Rex 1 fupradi 
in eis contenta, intra 
computandos non a per 
petuis futuris tempor us in Regno fuo, & aliis Locis 
| & Dominiis diéti Regni, per omnes Prælatos, & alias 
Ecclefiafticas Perfonas ‚ac Curias Parla entorun 1 accep- 
tari, legi, publicari, jurari, & regiftrar i 
rum Conftitutionum Regiarum , & de 
lectione, publicatione , juramento, & reg 
di&is intra prediétum tempus per 'omnium & fi 
rum fupradiétorum Patentes Literas , aut authenticas 
Scripturas nobis non transmitteret Nuncio noftro 
qu ipfum dare exittentis wis eum ad nos de ti 


inhibi- 


quód fi P 
Glas Literas ac omni 


legi (prout alie pm s 
Ordinationes, que i n viridi funt obf: 
debent) inviolabiliter obfervari cum eff 
Litera ipfe, & inde fecuta quecunque. cffent, 
nulla, nulliusque roboris vel momenti (S 
nenfi Concilio approbante) Apoftolic 
poteftatis plenitudine approbamus , & 


au&ori 
ınovamus : 


que inviolabiliter & irrefragabiliter obfervari € cuit 
ri mand s: roburque perpetua firmitatis in eve 


did 


Anno 
1516. 


DU DROIT 


& 


diétaram approbationis, & rat ionis, & non aliter | 
nec alio modo obtinere , omnesque in diétis Literis com- | 
prehenfos ad ipfarum Literarum ac omnium & fingulo- | 
rum in eis exprefforum obfervationem , füb cenfuris & | 
ponis, ac aliis in eis contentis, juxta earundem Litera- | 
rum tenorem & formam teneri, & obligatos effe d 
cernimus, & declaramus. Non obftantibus Conftitu- | 
tionibus & Ordinationibus Apoftolicis, ac omnibus il- 
lis que in diétis Literis volumus non obftare; cateris- | 
que contrariis quibuscunque. y | 
Nulli ergo omnino Hominum liceat hanc pa m 
noftræ Approbationis , Innovationis , Mandati , Decreti , | 
& Declarationis infringere, velei aufu temerario con- | 
traire. Si quis autem hoc attentare prefumferit, indig- | 
nationem omnipotentis Dei, ac beatorum Petri & Pau- | 
li Apoftolorum ejus fe noverit incurfurum. Datum | 
Romz in publica Seffione, in Lateranenfi Sacrofanéta | 
a folenniter celebrata. Anno Incarnationis Do- 
minicæ millefimo quingentefimo fextodecimo, quarto | 
decimo Calendas Januarii , Pontificatus noftri Anno | 
quarto. Sic figraium. Vila. Je. Salut. BEmMBUS.| 
JoANNES DE MADRIGAL, Et dorfo regif | 


1 
ud me Bembum 


> 


va 


ap 


IO REZO XXXVIIL | 


re Patentes Regie pro acce] 
Concordatorum. 


Quo circa dileétis fidelibus Confiliariis noflris ad | 
præfens tenentibus, & qui in futurum noftra tenebunt | 
Parlamenta, omnibusque Juftitiariis Regni noftri, & | 
Delphinatus, ac Comitatus noftrorum, ceterisque Of- 
ficiariis & Subditis noftris, & eorum cuilibet (prout ad 
eum pertinuerit ) mandamus , diftriétius injungentes 
quatenus omnia premifla & fingula teneant , € cufto- | 
diant & confervent in fui roboris plenaria firmitate , & in | 
caulis quibuscunque occafione premifforum de cetero 
orituris & emerfuris, fecundum deliberationes & con- 
clufiones prefcriptas judicent, pronuncient, & fenten- | 
tient; atque ab omnibus Subditis & Incolis noftrorum | 
Regni; Delphinatus ,ac Comitatus inviolabiliter faciant 
in omnibus & per omnia obfervari, predictas Perfonas | 
Ecclefiafticas & Seculares, ac earum quemlibet in om- 
nibus & fingulis fuperitis expreffis, ab omni turbatione, 
violentia, impreffione, moleftatione, vexatione , dam- 
no, & impedimento teneantur, protegant, pariter & 
defendant. Omnes & quascunque Perfonas cujusvis 
conditionis ac ftatus fuerint,contra facientes aut venien- | 
tes, taliter puniendo, quód in pofterum cæteris cedat 
in exemplum. Quoniam fic fieri volumus & jubemus 
per præfentes. In cujus rei Teftimonium Sigillum nos- | 
trum præfentibus Literis duximus apponendum. Da- 
tum Parifiis, die 13. Maii , Anno Domini 1517. & 
Regni noftri 3. Sic figs. Supra plicam per Regem,| 
Dominis Ducibus Alenconii, Borbonii , & Vindocen. 
Vobis Dominis Dorval , de la Trimoille: de Boyfi: 
Magno Magiftro Baftardo Sabaudiz, de la Palice, & 
de Chaftillon, Marescalibus Francie; & aliis præfen- | 
tib; ROBERTET. 


ARESTUM 
Verificationis Parlament. 


Le&a, publicata , & regiftrata, ex ordinatione & de 
precepto Domini noftri Regis, reiteratis vicibus fa&o, 
in prefentia Domini de Trimoilla, primi Chambellani 
di&i Domini noftri Regis; ad hoc per eum fpecialiter 
miffi, Parifiis in Parlamento XXII. die Martii, Anno 
Domini millefimo quingentefimo decimo feptimo. Si 
f 2, PICHON: 


Tir uv rts XXXIX 
De prorogatione dilationis ad approbandum Coucorda- 
ta, tam à Prelatis Regni quàm ab aliis Perfo 


mus, five illi revocationi obediretur, five non obedire- 
tur, que unicuique reétè fentienti latiffimé conftare 
poffunt, certa iniverimus cum Sanéta Sede Apoftoli 


DES GEN S. 237 
Concordata , in quibus inter ca , quod 


infra fex menfium fpatium, illa publicari 
necnon jurari in Curiis noftris Parl 
mus, Ecclefiamque Gallic; 
nullius effent momenti , 
temporis, aliis etiam urg 
ficere valuimus. Idcirec 
incideremus ; & 
cordatorum ft 
fum di&i fpatii fex mentium unius 
obtinuimus. Caterúm, cúm 
ter cætera etiam caveretur, quod verus valor 
rum in illorum impetrationibus exprimend 
dum erat ne ambitiofi 


& regiltrari, 
amentorum e 
nam illis confentire, 
nullatenus ob brevitatem 
4 s negc ccupati per: 

verebamur 

torum Con- 


quod 
ate di 


Apottol 


no noftro Papa Leone decimo Rescriptum obtir 
quód impetrati 
obtente , infra Annum illius Rescripti (in quo ve 
lor non fuiffe expreffus afferitur) nullius valori 
menti effe declararentur. Quarum Bullarum , fe 
criptorum tenor fequitur & eft talis. 


APE OMIS X PS 


Papa ad 2 


opis | m pro 
ad approbandum Concordata 


putan. 4 


L E o Episcopus, Servus Servorum Dei, Ck 
in Chrifto Filio Francisco} 
fimo, Salutem & Apoftolic 
| fiquidem inter alia cum irritantis appofitione 
ftatuimus & ordinamus , quod ex tun 
rentibus Cathedralium € Metropoli 
rum ac Monafteriorum 
tu & Comitatu Dienfi 
| tionibus, Dileéti E 
| riorum Conventus ad El feu Poftulatione 
|turorum Archiepiscoporum , Episcoporum ac J 
tum , Ecclefiarum & Monafteriorum vacantium pro 
tempore hujusmodi procedere non valerent , fed M. 
jeftas tua ad Ecclefias & Monafteria hujusmodi fic va 
cantia , infra certum tunc exprefli temporis fpatium 
nobis & pro tempore exiftenti Romano Pontifici Perf 
nas idoneas certo tunc expreffo modo qualificatas, ad 
eandem nominationem per nos & Romanum Pontifi 
cem húfusmodi Ecclefiis & Monatteriis eisdem pra; 
ciendas nominare valeret: prout in noftris inde confec- 
tis Literis (in quibus voluimus quód fi Majeftas tua; 
omnia in illis ftatuta , ordinata & contenta, infra fex 
menfes poft tunc proximam futuram Seffionem Latera- 
nenfis Concilii tunc vigentis, non approbaret & confir- 
maret, & à Prælatis ac aliis Regni tui Perfonis tunc 
expreflis approbari non faceret, Literæ ipf» nullius es- 
fent roboris vel momenti) pleniüs continet Quum 
autem ficut exhibita nobis pro parte tua, petitio conti- 
nebat, Majeftas tua propter varias occupationes, qui- 
bus ad præfens implicitus exiftis, ac ex cert ratio- 
nabilibus caufis infra dictum femeftre infra quod ad- 
huc exiftis, in di&is Literis contenta, per Prælatos & 
Perfonas Regni tui hujusmodi approbari facere poffe 
commodé non confidat: nos itaque tuis in hac parte 
füpplicationibus inclinati, femeftre predictum (infra 
quod adhuc exiftis) ad Annum à data prefentium com- 
putandum , auétoritate Apoftolica tenore prefentium 
prorogamus , pariter & extendimus , nonobflantibus 
Conftitutionibus & Ordinationibus Apoftolicis: necnon 
omnibus illis que voluimus in ditis Literis non obs- 
tare, ceterisque contrariis quibuscunque 

Nulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam nos- 
tram prorogationis & extenfionis infringere, vel ei au- 
fu temerario contraire. Si quis autem hoc attentare 
prefumferit, indignationem omnipotentis Dei, ac bea 
torum Petri & Pauli Apoftolorum ejus fe noverit in- 
curfurum. Datum Rome apud Sanétum Petrum, An- 
no Incarnationis Dominice millefimo quingentefimo 
decimo feptimo. Calendis Julii. Pontificatus nofiri 
Anno quinto: 


E 


TUE EN XLI 


LUS 


Alia prorogatio petit 
putan 


Franciscus Dei gratia Francorum Rex, Me- 
diolani Dux, & Genuæ Dominus, Univerfis prefentes 
ı Literas infpe&uris, notum fit & manifeftum , quód cum 


] Gg jams 


3 


ANNO 
1516. 


55 mendofe E 
egitur agere, 
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jamdudum à Sanéta Sede 
poftolice per nos obtentæ fuiffent , quibu 
fra quod nos & Ecclefia Gallicana approbare 
mus Concordata inter Sanctam Sedem Apc 
nos, inita per Annum prorogatum extiterat : m 
quia durante diéto Anno , aliis occupati negotiis dic- | 
tam approbationem & confi ioner Prelatis & a- 
liis Pe Tonis ibidem expretiis approt ri, feu confirmari, 
tinimé fecerimus , i idcirco alias Literas Apoftolicas ab 
eadem Sede obtinuimus , quibus Annum jam dictum ad 
alium à fine illius computand 


m denuo pr 
mus, prout in dictis Literis ( quarum tenor fequitur) 
pleniüs continetur, 


Apoftolica certz Lite 


emeítre in- 


CLII. 


bar T UL 1.5 


Leo Episcopus, Servus Servorum Dei, Chariffimo | 
in Chrifto Filio Fr i Chriftia- | 
niffimo, Salutem & Apoftolic m Benediétionem. Du- | 
dum fiquidem inter alias , cum irritantis appofitione 
Decreti, fi tuimus & ordinavimus, quod ex tunc de cx 
tero occurrentibus Ecclefiarum Cathedralium & Me 
tropolitanarum, ac À ft am in Regno Francie 


cisco, Francorum Re 


& Delphinatu, ac Comita en. & tin. con- | 
fiftentium vacationibus Dileéti Filii Eccletiarum Capi- | 
tula & Monafteriorum Conventus, leétiones feu | 


Poftulationes futurorum Archiepiscoporum, Episcopo- | 
rum, ac Abbatum Ecclefiarum € Monafteriorum va- 
cantium pro tempore hujusmodi procedere non vale 
rent. Sed Majeltas tua ad Ecclefias Monaftetia 
hujusmodi fic vacantia infra certum tunc expreffi tem- 
poris fpatium nobis, & pro tempore exiftenti Romaiio | 
Pontifici Perfonas idoneas certo tunc expreflo modo 
qualificatas, ad eandem nominationem, per nos & Ro- | 
manum Pontificem hujusmodi Ecclefiis & Monalter 
eisdem præficiendas nominare valeret : ac voluimus, | 
quód fi Majeftas tua omnia in illis ftatuta , ordinata, | 
conventa infra fex menfes poft tunc proximam futuram | 
Seflionem Lateranenfis Concilii tunc vigentis non ap- | Y 
probaret, & confirmaret, & Praelatis , & alis tunc 
expreffis Regni tui approbari non faceret ,* Liter ipfæ | 
nullius effent roboris vel momenti : Et deinde pro par- | 
te tua nobis expofito, quod Majeltas tua proptef varias 
occupationes quibus tunc implicitus eras, ac $ certis 
aliis rationalibus caufis infra diétum femeitre infra quod | 
adhuc exiftebas in diétis Literis contenta” per Prælatos | 
& Perfonas Regni tui hujusmodi approbari facere com- | 
mode ron confidebat: nos per alias noftras Literas fe- | fi 
meílre predictum infra quod tunc adhuc exiftebas ad 
Annum à data pofteriorum Literarum hujusmodi com 
putindum prorogavimus , er & extendimus, prout 
In fi jiterí. ictis pleniüs continetur. Cum | 
autem, ficut exhibita nobis nuper pro parte tua petitio 
continebat , Majeftas tua Literas priores predictas , jux- | 
ta voluntatem noltram predic m approbavit, & con- | 
firmavit, & publicari fecit , & approbari facere inten- 
debat feciflerque, nifi à Literarum priorum editione, ac | 
tuis approbatione & confirmatione, ac earundem prio- 
rum Literarum publicatione bujusmodi temere apella- 
tum fuiffet. Et propterea nobis humiliter fupplicari fe- 
cifti, ut Annum prædiétum infra quem adhuc exiftis, 
ad alium Annum prorogare de benignitate Apoltolica | : 
dignaremur , nos itaque hujusmodi fupplicationibus in- 
clinati, Annum predictum infra quem adhuc Majeftas 
tua exiftit, alium Annum à fine primi Anni hujusmodi 
compu andum, auctoritate Apoftolica tenore præfen- 
tium prorog: imus parite extendimus , nonobítantibus 
premiflis, ac Conititutionibus Apoftolicis, necnon om- 
nibus illis, qu e in prioribus & polterioribus Literis pr&- 
dictis voluimus non obftare, ceterisque contrariis qui- 
buscunque. Datum Rome apud San&um Petrum. 
Anno Incarnationis Dominice 1518. 6. Calendas Julii, 
Pontificatus noftri Anno fexto. 

Qu ue dil ledtis & fidelibus Confiliariis noftris Curias 
us, nec non Seneschalli 
iisque Juftitiari is & Officiariis | 
ms & i injur pins, quatenus | 

| 
| 
| 
1 
| 
| 
| 
| 


al 
mandar 


tris regif rent , ut fi pro rebus 
us, illis quis egere * I 
extrahere POR & vale at. 


in dies occu 
is Regit Hs il 


es 8 1 


&arum B Abs originale exhit berent 
& quatenus opus eft, ex noftr 
ia; & pott plenitudine , ita fore ordi- 


certa fi 


| eorundem, E 


| hujus nibus expeditione augendi « 
ad effe&tum poffeffi nem Benefici 
quendi, Lite à fuper i 


| tum Petrum. Anno Incarnationis Do 
| quingentefimo de 


ATI Q UE 
cujus rei Tell 


< 


noftrum 
1 > atum 


518 


jum , 
ponendum. 


Anno Domini 
. GEDOYX. 


Mar VD vs LL, 


P. T. 


Prorogatio is de Annatis. 


LEo Episcopus, Servus Servorum Dei, ad perpe- 
tuam re m. Romanus Pontifex (cui tot tan- 
taque in fj piritualibus & temporalibus provi aincum- 
bunt) rer temporum qualitate penfata , nonnu la 
prout ad cunétorum Clericorum Beneficia 
ca, à Sede Apoftolica pro tempore im} 
moda & utili tes , ac 
oportere confpicit, falubr Or din t & di 
per fi quidem inter Couttitutior 
Chrifti fidelium Pacem & 
rum confilio, cum Chariflimo in 
Franc um Rege CI 
deliber atione concordatas , ft: ituimu S 
nib bus s quas Ber fonis quibusv is Regni 
s & Comitatus Dienfis & » ale 
antibus , Le u certo modo y 


m com- 
iandum 
N 


rifto Filio nottro 
lianitfimo , 


ranciæ ac Delphi- 
unen. de Benefici 
ris, per nos & 
im, etiam mc 
prio, etiam promotis ad Ecclefias Cathedrales 
tropolitanas & Mon: afteria (ut obtenta per eos Beneficia 
« re poffent) fieri contingeret , illorum v 
nuus per, Florenos, aut Ducatos auri de C. 
L Turon. {eu alterius Monete valor fecundum 
communem &ftimationem exprimi deberet , alioquin 
gratiz ipfe effent ipfo jure mille. Cüm autem (licut 
accepimus) Lepe contingeret Perfonas Del- 
phinatus ac Comitatus hujusmo odi vacatione Beneficio- 
rum in Locis remotis Regni, tatus 

obitum 3 
eorum veri valoris notiti 
valoris hujusmodi noti 
Pontifice impetrandum celerem 
predictam deftinare, & fignaturam fupplic 
illorum impetratione , cum facult y 
ralorem Beneficiorum hujusmodi in Literarum füper 


Re 


lphinat 


minus vera valoris 
expedire , & 


tía eis à not 


fione veri valor C 
impetrarunt) [uper propterea Solia 
Nos qui Subditorum nc oft m commoda libente 
procuramius, ac eos à litibus & expenfis , quantum cum 


Domino poflumus, relevamus motu proprio , ac 
certa noftra fcientia Apoñtolicæ poteltatis pl 
tudine, ftatuimus & ordinamus, quod de cætero 


petuis futuri s femporibus i 
fiaftica in Regno, Delphinatu , € Comitatu predictis 
per obitum duntaxat va antia, fi verum annuum valo- 
rum Beneficiorum in Li Apottolicis , que f 
dictis Benefi edite fuerint non exprefferint, infra 
ses à die datæ Li um ear undem computanc 

valor ipfi 


etrantes Beneficia Eccle- 


rundem fieri confueverunt 
pfarum Literarum expeditio 


petere, ipfig que O 
ni prefidentes > 
betivonem , valoren 
rem, i 
ducere & corrigere petrantes pro augmento 
s expreffi "du ntaxat Annatam Camere Apoftoli 
folvere debeant & teneantur , decernentes quascunque 
impetrationes pofteriores de dictis Beneficii ione 
non expreflionis veri val ris EE unosi in ictum 
Annum fe lli i pro 
infe&is haberi debere. Nulli ergo pitan liceat hanc 
paginam noftrorum Statuti , Ordinationis , & Decreti in- 
fringere, vel el aufu temer ntraire. Si quis a 
tem hec attentare præfumferit , indignationem omni 
potentis Dei, ac beatorum Petri & Pauli Apoftolorum 
ejus fe noverit incurfurum. Datum Re ome , apud Sanc- 
linice: millefi no 


no fexto. 
catus noftri Anno quarto: 


De Regiftration 


Quocirca dile@is & fidelibus Confiliariis Curias nos- 
s Parlamenti tenentibus,nec non Seneschallis , Bail- 
vis, Prepofit 
harum fe mandamus & injungimus , quatenus prz- 
fentium tenorem fuis in Regiftris regiftrent, ut fi pro 
rebus & negotiis in dies occurrentibus illis quis egere 
potuerit; ex diclis Regiftris illas extrahere poflit, & va- 
leat: cui extra&o debito modo fa&o , talem fidem ha- 
beri volumus ‚ac fi predictarum Bullarum originale ex- 
hiberent. Nam fic fieri volumus , & quatenus opus 
effet ex noflra certa fcientia & poteltatis plenitudine ita 
fore ordinamus. Datum Ambafiz, die duodecima men- 
fis Aprilis, Anno Domin? millefimo quingentefimo de- 
cimo octavo, & Regni noftri quarto.. Sar le reply eft 
escript ‚per Regem fi fignéR OBERTET} ES féellé à 
double qu eire jan 


Taco EWSUXEV 


date primita menfem Gradu 
tum nominandi. 


425 debi- 


Franciscus Dei gratia Francorum Rex, Me- 
jani Dux, Genue Dominus. Cüm fupetioribus die- 
bus certa iniverimus Concordata cum Sandifimo Do- 
mino noftro Papa Leone decimo, quibus inter cetera 
ordinatur quatinus Beneficia vacantia primo menfe. poft 
publicationem illorum afficiantur Graduatis fimplicibus. 
Verüm, cüm ex diverfitate temporum quibus jam diéta 
Concordata publicata in Parlamentis noflris fuere, diéto- 
rum menfium diverfitas confufionem litium educatri- 
cem generare verifimiliter potuiffet. Nos igitur , ut 
di&z confufioni obicem apponeremus à jam di&o Do- 
mino San&iffimo Domino noftro Papa Literas Apos- 
tolicas obtinuimus. Quarum tenor de verbo ad ver- 
bum inferius deferibitur, quibus permiffum & conceffüm 
eft illum primum menfem exprimere nobis ac nomina- 
re licere. Fapropter facultatem nobis à Sede Apofto- 
lica pr&di&a conceffam infequentes , confiderantesque 
di&a Concordata in Cutia noftra Parlamenti Parifius in 
menfe Martii ultimé preteriti fuiffe publicata, menfem 
preteritum Aprilis , diétam publicationem immediaté 


Tequentem, pro proximo menfe eligimus & nomina- | 


mus. Ex cujus initio ordo & computatio fequentium 
menfitm ‚ut qui menfes Graduatis fimplicibus, necnon 
Graduatis nominatis; ac ordinariis Collatoribus fpeétant, 
fciant; & juxta illorum ordinem Beneficiis in illis vacan- 
tibus provideatur, tenorem di&orum Concordatorum 
infequendo , nullo habito respe@u ad tempus publicas 
tionis eorundem Concordatorum in aliis Curiis noftris 
Parlamenti fa&z. Quocirca dileétis € fidelibus Con- 
filiariis noftris Parlamenta Parifius, Tholoze, Burde- 
gale, Rothomagi, Divione, Gratianopoli tenentibus : 
necnon ceteris noftris Juftitiariis & Officiarlis, manda- 
mus & injungimus , quatenus has præfentes Literas 
noftras publicare habeant: necnon in fuis Regiftris re- 
giftrare, ut nemo ignorantiæ caufam prætendere poffit 
aut valeat; & juxta tenorem jam diétæ facultatis nobis 
concefiz, & declarationis per nos faéte, proceflus ju- 
dicare habeant, quia fic fieri volumus , rion obftanti- 
bus quibuscuhque in coritrarium facientibus. 


Dirivttio $ XT. yal 


Sequitur tenor dittarum Literarum. Apoftolicaram. 


Leo Episcopus ‚Servus Servorum Dei, Chariffimo 


d 


im fiquidem inter alia cum irritantis appofitione De- 
creti ftatuimus & ordinavimus, quód ex tunc & cætero 
occurrentibus Ecclefiarum Cathedralium etiam Metro- 
politanarum ac Monafteriorum in Regno Francie, & 
Delphinatu, ac Comitatu Dien. & Valentinen. confis- 
tentium vacationibus : -Dile&i Filii Ecclefiarum Ca- 
pitula, & Monafteriorum Conventus ad Eleétiones feu 
Poftulationes futurorum Archiepiscoporum ; Episcopo- 
ram, ac Abbatum Ecclefiarum & Monafteriorum va- 
cantium pro tempore hujusmiodi procedere non vale- 
rent, fed Majeftas tua ad Ecclefias & Monafteria hujus- 
modi fic vacahtia infra certum tunc expreffi temporis 
fpatium , & nobis & pro tempore exiftenti Romano 
Pontifici Perfona$ idoneas certo tunc expreffo modo 


| manum Pontificem hojusmodi Ecclefiis & Monaf 


que Juftitiariis & Officiariis noftris, | 


Chrifto Filio Francisco , Francorum Regi Chriftia- | 
fimo, Salutem & Apoftolicam Beriedictionem. Du- | 


fiftentium vacationibus: dileéti Filii Ecclefiarum C: 


tiodem per nos & Ro- 


teriis 
eisdem preficiendas nominare y et: prout in noftris 


inde confe&is Literis (in quibus inter ali quód primo 
menfe poft earundem Literarum acceptationem «& pu- 
blicationem ordinarii Collatores, Dignitates, Perfona- 
tus; Adminiftrationes & Officia ad eorum c tionem, 
provifionem , nominationem ; præf 3 
quamvis aliam dispofitionem fpeétantia, 
plicibus füb certis modo & forma tunc ex 3 
re & de illis etiam providere deberent ; cavetur) pleniüs 
continetur, Quum autem, ficut accepimus » propter 
diverfa Tribunalia plurium Parlamentorum in Regno 
Delphinatu, & Comitatu prediétis confiftentia, in qu 
bus Litegas in eis conftitutas & expreffas Conftitutioi 

publicart & acceptari diverfis temporibus propter Loco- 
rum diftantiam , oportet fuper primo menfe (qui ordi- 
nariis Collatoribus ad conferendum graduatis conced 


Gar- 
tur) quis fit, plures lites & dispendia partium fuper hoc 
exoriri contingere poffit , nos litibus & dispendiis hujus- 
modi pro noftri Paftoralis Officii debito obviare volen- 
tes, & ne quis menfis fit deinceps hujusmodi dubi 
aut hefitari contingat Majeftati tue, ut poft publi 


O- 
nem & acceptationem Litterarum Concordatorum hujus 


modi primum menfem hujusmodi quis fit exprimere 


nominare poflit & valeat , motu proprio , noftra 
certa fcientia, auctoritate Apoftolica, tenor entium 


licentiam & facultatem concedimus , pariterque indul- 


| gemus , non obftantibus omnibus que in eisdem Literis 


voluimus non obftare, ceterisque contrariis quibu: 
que. Datum Rome , apud Sanctum Petrum, 

Incarnationis Dominicz millefimo 
mo octavo, decimo feptimo Calendas Julii, Pontifica- 
tus noflri Anno fexto. Sic fignatum [pra plicam , Ja 
QUESTEMBERG. In Teftimonium quórum his præfenti- 
bus Sigillum noftrum duximus apponendut Datum 
Baugiaci die vigefima quinta menfis O&obris, Anno 
Domini millefimo quingentefimo decimo o&avo , E 
Regni noftri quarto. Per Regem. GEDOIN. Lecta; 
publicata, & regiftrata T'holofz in Parlamento vigefima 
fecunda Novembris, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo decimo octavo. MIiCHAEL1S, y 


scun- 
Anno 
uingentefimo deci- 


Titoros XLVIL 


De pena temerè venientium contra hij: 
cordata. 


Franciscus Dei grati. Francornm Rex, Me 
diolani Dux, & Genuæ Dominus, univerfis præfentes 
Literas infpeéturis Salutem. Cum pro corroboratione 
necnon obfervatione Decretorum Concordati per nos 
cum San&iffimo Domino noftro Papa Leone decimo 
initi, neceffarium ac utile foret ut à Sanéta Sede Apos- 
tolica illius Concordati prote&ores conftitueremur, ut 
utroque mucrone inftitutis Concordatorum non paren- 
tes ferirentur. Literas Apoftolicas à jam di&a Sede 
Apoftolica obtiriuimus, quarum tenor inferius descri- 


| bitur. Quibus illorum Concordatoruin proteétio hobis 
| conceffa eft. Quocirca dileétis & fidelibus Confiliariis 


hoftris Parlamenta noftra Parifius, Tholofe, Burdega- 
le, Rothomagi, & Gratianopoli tenentibus > necnon 
cæteris noftris Juftitiariis & Officiariis mandamus &injun- 
gimus quatenus juxta facultatem nobis conceffam eo- 
rum Concordatorum infra&tores pcenis legitimis afficiant: 
Et ea que in contrarium dictorum Concordatorum a 
tentaverint revocent, & in priftinum flatum reducant 
feu reduci faciant; compescendo compescendos , om- 
nibus viis rationabilibus & debitis. Et ut nemo jam 
di&a noftre prote&ionis ignorantiam pretendere valeat; 


| eas præfentes publicare, & in Regiftris fuis regiftrare fa- 


ciant indilaté: quoniam nobis fic placet, & ita fieri vo- 
lumus, non obftantibus quibuscunque in contrarium 
facientibus. 


Tirütus XLVIIL 
De Protectione Concordétoram Francie Regibus conceffas 


Leo Episcopus Servus Servorum Dei, Chariffimo 
in Chrifto Filio Francisco, Francorum Regi Chriftia- 
niffimo, Salutem & Apoftolicam Benedictionem. Du- 
duni fiquidem inter alia cum irritantis appofitione De- 
creti ftatuimus & ordinavimus, quod ex tune de cæte- 
ro occurrentibus Ecclefiarum Cathedralium etiam Me- 
tropolitanarum ac Monafteriorum in Regno Franci 
& Delphinatp, ac Comitatu Dienfi & Valentin. cor 


tala 


5 
1510. 
19. O& 


. Liga inter LEONEN 


COR 


Monafteriotum Conven 
lationes futurorum Archiepi coporur 
rum, ac Abbatum Ecclefiarum & Monaf 
ium pro tempore hujusm 
rent , fed Majettas tua ad E 


&ione 
“pisco 


erioru 
e non vak 


as & Monafteria hujus 
preffi temporis 
¿mpore ex siftenti Romano Pon- 
erfonas Hees certo tunc expreffo mod o qua ifi 
, ad eandem nominationem pe 
ntificem hujusmodi Ecclefiis & Mona! 
pre ficiendas nominare valeret: pro=ut in noftris ind 
C Literis (in quibus Majeltati tuæ, & pro tem 
enti Francorum Regi in virtute fanél 
dientiæ, quód per te vel alium, feu ali 
Eccle fiaflica conftitutos easdem Liter s, ac Omnia & 
conte ndo & quogen 
invio i 
cor 


le 


[terii 


biliter c man- | 
1etur. Cum a ut acce- 
ni, Delphinatus , & Comitátus 
Sorum, à quorum cordibus Dei timor al 
jusmodi & per eas editas Conftitutionc 

ente piene acceptare re i 


& Cenfurart 


lasphemi 
düsmim. , verbo 
dant. Nos 
cri tü i 
discufla, ftat 
inviolabi 
pro noltri Paftoralis O: let 
quanquam aliis Literis noftris ten 
venire nitentibus. Occurrerimus, eorumque 
xerimus motu proprio, & ex noftra certa 
de Apoftolice poteftatis plenitudine, cüm d 
larem patella item , speelert tim E 


obferventur , | 
volentes , 
s contra- 
a obitr 


omnium 
timos proteéto- | 
necnon quorumvis 
ire tentantium 


itores : 
& $ eis contenta ve 
cujuscunque dignitatis, ftatus, gradus, ordinis, condi- | 
tionis, vel nobilitatis exiften. ac quacunque mundana 
dignitate fulgentium, invictiff oos Oppugnatores auc- 
toritate Apoftolica tenore prefentium conftituimus, & 
Er itamus, on obftantibus omnibus que in diéti 
Lite uimus non obltare, ceterisque contrariis 


quibuscunq atum Rome, apud Sanctum Petrum, 
Anno Incarnationis Dominice millefimo quingentefi- 
mo decimo octavo, decimo feptimo Calendas Julii, 


Poniificatus noflri Anno fexto. Ste fignatuim fub pli- 
ca. JOAN. SADOLETUS 5 C9 fzpraplicam „JA. QuESTEM- | 
BERG. In T'eftimonium quorum his prefentibus Sigilli 
m duximus apponendum. Datum Baugiaci die 
1a quinta menfis O&obris, Anno Domini mille- 
gentefimo decimo o&avo, & Regni noflri 
Per Regem. GEDOYN. 


quarto. 


CVIII. 


X. Papam Romanum, M a- 
XIMILIANUM L Romanoru 
CAR RoLUM Il. Hispaniarum J ipem ES 
vnicuM VIII. Regem Anglie, pro de- 
e Ecclefie imita. Dat. Londini, die 19. 
OR. is Anno 1516. [Rymer , Feeder: 
Conventiones, &c. Tom. XIII. pag. £56. ] 


NIVERSIS & fingulis, ad quorum notitiam præ- 
fentes Litere perven Dn nos Thomas, Miferatio- 
ne Divina , Tit Sand fancle Roma 
tcclefie Presbiter. Car Arch Opus, 

æ Primas € Apolto 1 mque | 


ice acr 


I borum 


Anpliæ 2 

& Priv Cuftos , Confiliarii, C 
Ambaffiat 8 S Commi : 
tiffimi & Principis He 


An ac Dor 
cripta fufficienter deputati conftituti & ai 
m in unis m Salvatore. 

nos Oratores prediéti, 
uétoritate ejusdem Metuendiffimi & Po- | 
tentiffimi Regis noftri nobis ab eo per fuas Literas Pa. 
tentes c & mmiffà , quarum Literarum | 
tenor inferius oad verbum infe 


DIPLOMATIQ 


| verendo in Chrifto P. 


| niorum, 


| integra, 


scopo, Potentiffimor 


iatoribus, & C 
inatorum 


necnon 

L edin Or: ore pro 
apud prefatum Dominum noftrum 
, & in he &u Oratoribus pr 
Me 5 
Dei, 
leftis, & ‘© thc odo 
ns exaltationem & 
anéteque Romane Ecc 
enfionem & confe 
Perfonarum & Dig 


ation 
atum Prir 


l'errarum , Opidorum, V 
Caltrorum erritoriorum fuorum cu 
rumdem tuitione & defenfic 
tranquillitate & quiete 1 
cipum, fuis finibus minimé 

li & aliena invadendi 
con pt scatur 


, quibus 

liber 
r rum 
orum indiffolubili Unione, fid 
tia, ad diétam Ligam & Confa 
citiús invitentur € alliciantur, 

Ex quo non folum univerf 
Reipublicz fubfequi , verüm etiam 
nifimos Thurcas, unanimi omnium 
Principum confenfu pariter. & affenfu, 
haberi & fieri O, que 
diffentione , , fimult 
huncúsque d 
venimus, con 
mus, 
concori 


generalis 


, eorun 


m pra 
orday imus > contras 


ntes 
primis, conventum 
10d, inter 

| tentiffirr 
| Haredes € 


abitato- 
turos,tàm 
lignitatis, 


que prefen 


itu five gradu præfulge 
"Terras, Domin 
ppida, & Loca qua 
per-eorum aliquem habita, tenta, pofi 
ta, Ir RTI eris fit bona, fi 
rma Ami 


Caftra , 


& oc 


„per 
5 ubique lo- 
corum, futuris temporibus perpetud duratur a. 

ltem, conventum, concordatum , 
quod, pro confervatione , tuitio; 
tum , Perfonarum & Statuum pr 
rum, omnium & fingulorum E 
rumdémque Heredum aut Succeflorum, R 
riarum , Ter rum, Dominiorum, Civi 
lar um; ano contra Inya 


m eft 


n 
> 


o- 


ut contrad is iones ita quód fi poft 

Potentatus , f 3 it 
que, per fe vel Locumtenentem, C: 
neralem , aliúmve quemcúimque, poter 
lo vel magno Exercit o quovis modo, c 
1 indire Ferras, Domi 


Me BE À P rin 
aut alius quicú 
pitaneum ge 
vá 
re 


1, aut 


Regna, F 


A 
1516. 


NNO 


DU DROIT 


itates , Opida, Territoria , five Loca que- 
torum Conf ratorum aliquem impræ 
entiarúm habita, tenta, pofiefla, & occupata, five im- 
poíterüm habenda, tenenda, pofiidenda, & occupanda, 
holtiliter invaferit vel pertur averit ‚aut invadi feu per- 
turbari procuraverit, five cuiquam ex Confoederatis vio- 
ntiam aut iE dampnum grave vel intollerabile inferre, 
e attemptaverit ; tunc & in eo cafu Prin- 
Mon He vel, ut premittitur , damp- 
atus , cupi iens habere fuppetias dictorum Confoede- 
im pro fua defenfione aut dampnificatione , ut 
predicitur, tenebitur admonere & requirere omnes & 
fingulos Confoederatos , per fuas Literas Patentes ma- 
riptas ‚ac fuo Sigillo figillatas , fuper hujus- 
valione, perturbatione , violentia, & dampnifi- 
m ne, qui, füper hoc certiores effc&i, &, ut præ- 
mittita admoniti & requifiti , tenebuntur unanimiter 
& unico contextu unà cum ipfo requirente, Regem , 
itum, five Comunitatem fic inva- 
dentem aut hujusmodi invalionem fieri, ut predicitur , 
procura antem , perturbantem , violentiam , dampnum f gra- 
e vel intollerabile inferentem facientem , vel irrogan- 
tem, per Oratores , Literas five Nuncios Taos, mone- 
bunt & requirent eorum quilibet ut ab hujusmodi hos- 
ili invafione & Guerra five procuratione ejusdem per- 


P 
turbatione; violentia & dampnificatione totaliter defiftat, 
& ab eadem & eisd 


nem, » figniticantes. eidem. Mud vigore E virtute iftius 
F'cederis five Ligæ fenfivæ, tenentur ipfi Confoedera- 
ti omnes & finguli fibi nvicem affiftere , fuppetias da- 
re, & fe mutuo "defendere , quod fi illico & absque mo- 
ra facere recufaverit aut diftulerit , tunc omnes & fin- 
guli Confoede ati, infra menfem extunc proximo. fe- 
quentem , Holtes & Inimicos Regis, Principis; Po- 
tentatüs , five Comunitatis fic invadentis, perturbantis , 
dampnificantis, five violentiam inferentis, aut invafio- 
nem, perturbationem , dampnum , five violentiam 
hujusmodi fieri procurantis , publicé & exprefse decla- 
rabunt & manifeftabunt, ac fic declarabit & manifefta- 
bit eorum quilibet , ac infra duos menfes extunc proxi- 
md & immediaté fequentes ad fummum absque omni 
dolo, fraude , malo ingenio, aut alio quovis colore 
five excufatione quactimque, Regna, Patrias, Terras, 
& Dominia, Regis, Principis à Potentatüs , five Co- 
munitatis aut alterius cujusctimque, fic ut prefertur in- 
vadentis, perturbantis, dampnificantis, feu violentiam 
inferentis vel hujusmodi fieri procurantis , ab ea parte 
que fibi propinquior exiftit, vel qua id comodius fieri 
poffe fibi vifum fuerit, unanimiter & uno contextu in- 
gredientur & hoftiliter invadent ; ac fic ingredietur & 
invadet eorum quilibet, propriis fais expenfis realiter & 
cum effe&u, cum tanto & tim valido Exercitu, tim 
Equitum quàm Peditum , Equis, Armis, Bom- 
bardis E & Inftrumentis bellicis aliisque rebus qui- 
buscumque, ad tanta Belli molem neceflariis & requi- 
ftis , ac fufficienter inftruéto, quanto & quali inferius 
itu ; videlicet, 


viginti milibus Peditum , Equis, Armis Bombardis , 
umentis bellicis aliisque rebus quibuscúmque ad 
Bell lumgerendum neceffariis & requifitis fufficientérque, 
ut prafertur ; inft firuétis & communitis, loco, tempo- 
re, modóque, & formá præfcriptis, T'erras & Domi- 
nia communis Inimici antediéti propriis fuis ce 
hoftiliter invadet & aggredietur, ac Bellum realitérque 
cum effeétu geret & profequetur , 

Potentiffimus verd Rex Anglie cum quinque mili- 
bus Eq n & viginti ibus Peditum, etiam Equis, 
Armis, Bombardis , Inftrumentis bellicis , ceterisque 
rebus quibuscúmque ad Bellum gerendum neceffariis & 


requifitis fufficienter ‚ut prefertur ,inftru&tis & comuni- 
tis, loco, tempore, modóque , & forma prædidis, 
Terro nia prefati comunis inimici propriis fuis 


hofti 
er cum effectu geret & prolequetur, 


expenfis | iter invadet ac aggredietur , ac Bellum 


Necnon diéti Catholici Hispaniarum, N: 
m quinque millibus Equitum & 
bus P. editum, Equis, Armis, Bombardis, Inftrumen- 
ei alifsque | rebus quibuscémque ad Bellum ge- 


arre ESc. 


ruétis & comunitis , loco, 
forma prediétis, Terras & Dominia comu- 
nis inimici antediéti proprii fuis expenfis hoftiliter inva- 
dent & redientur, ac Bellum realiter & cum effectu 
gcrent & profequentur , 


e tempore, mo- 


óqu 


elas cum quinque milibus Equitum & | 


viginti milli- | 


ceffariis & requifitis etiam, ut prefertur , fai | 


DES GENS. 24 
| Pac uerrarum Abftinentiam, fntel- 


| ligent 
cum comuni inim 


unétuatic 


n aliam quamcümque 
c ) co, per fe vel per alium. five alios , 
inire, facere it concludere, vel p. 
ti, facienti , traétanti, aut co dud , live 
aut concludere volenti, tacité v , direétè v. 1 
indire&é , confentire nullo modo poi unt, aut eorum 
aliquis poterit, absque fcientia, notitia & voluntate om- 
nium & fingulorum pr&di &orum Confoederato 
de expreflo confenfu eorumdem. 
Item, conventum & concordatum eft ut fupra quód; 
fi Rex, Princeps, Potentatus vel Comunitas feu quivis 
lius; aliquem Princ 
dicitur „invadens ; perturbans , violentiam five 
ut fapra, inferens vel ea RE 
poflideat Dominia, Terras, Loca Maritima 
aut Littora, Mati Hispanico, Brittanico , aut 
nico adjacentia live contigua, tunc & eo ci fu, 
tiffimi Anglie ES Hispamarum Reges, non fol um per 
m, modo & formá fupraferiptis ;Guerram f fac 
verüm etiam per Mare Bellum gerent, & eorum ut 
i t, cum tanta Navium clafle qu: 
ur, Mil Homi 


im ac 


um five Confoederatorum , ut pre: 
dampnum, 
as, habeat, Es vel 
, Portus, 


B litibus f 
Bombardis five Inftrumentis bellic 
& aliis quibuscúnque ad Bellum Navale gel 
| ceffariis & requifitis fufficienter inf 
| Quam infra menfem, poftquam did 
ti comuni, fic ut præfertur , induci &i 
Mare realiter & cum effe 5 
mittent ac mitti curabunt ac facient, ac fic mittet & 
mitti curabit & faciet corum utérque modo & 
fequentibus ; videlicet, 

Potentiffimus Anglie Rex Naves;quinque m 
Hominum armatorum ac cæteris neceflariis , fimi 
| prefertur, inftruétas & ad Bellum Na 
aptas, ut predicitur, mittet , 

Necnon Catholici £ 


paniarum , N . Reges 
Naves, quinque millibus Hominum armatorum & 
ceteris neceflariis , fimiliter ut prefertur , inftruétas, ad 
Bellum Navale gerendum aptas, ficut predi&tum eft, 
mittent , 

Que quidem Naves omnes & fingule ad Mare com- 
munis Hoftis Regnis , Patris, Terris & Dominiis proxi- 
mum adjacens navigabunt, ac ibidem continué rema- 
nebunt huc & illuc nav igando , communem Hoftem, 
ejúsque Regna, Patrias, l'erras, & Dominia ac Subdi- 
tos fuos quantum poterunt moleftando , Tele ac cæte- 
ros Amicos $ Confcederatos eorumque Regna , Pa- 
trias, "erras, & Dominia defendendo , ac quoti 
quando opus fu fimul fe conjungent ut uni 
bus comuni Hofti refiftere atque cundem infeftare & 
debellare poflint , nec licebit alteri Regum predictorum 
Naves , fic ut prefertur , miffas inde revocare , aut earum- 
dem Navium five Hominum numerum diminuere fine 
mutuo eorumdem expreffo confenfu & voluntate; fed fi 
cafu aliquo contingat numerum Navium aut Gentes A 
morum Hoftium invafione aut Maris tempeftate capi, de- 
vinciautalio quovis modo diminui , quod Deus avertat; 
tenebitur ille cujus Claffis, fic ut prefertur, cafu capietur 
five deminuetur ,illam infra menfem de novo refic 
& ad perfe&tum numerum füperiüs limitatum realiter & 
| cum effeétu refarcire & reparare ‚fine omni dolo, frau- 

de, dilatione aut alia excufatione quacumque. 

Item, conventum & concordatum eft ‚ut fupra , quod 
nullus Confoederatorum predictorum, corúmve Hære- 
des & Succeffores, vel alius quisquam eorum alicujus 
| nomine five auctoritate, fcientià vel confenfu , cum alio 
quocúnque Principe non Confoederato , Tradarum 
Pacis gud Guerrarum five Belli Abftinentiæ in 
prejudicium prefentis Confcederationis iniet, faciet, con- 
trahet, traétabit, aut concludet, five iniri, fieri, con- 
| trahi, traétari, vel concludi procurabit aut permittet, 

vel inire, facere, tractare; aut contrahere , vel con- 
cludere volenti quoquo modo tacité vel exprefsè con- 
| fenfiet, fine expreffo confenfu, affenfu , & voluntate 
omnium & fingulorum Confoederatorum prediétorum; 
& fi quid tale alicui Confoederatorum pr ædiétorum mo- 
tum vel fuafum fuerit, ille, cui mota aut fuafa 
fuerint, ftatim & immediaté $ absque omni dilatione 
id ipfum cxteris Confcederatis claré per fuas Literas 
| fignificabit & explanabit, cum omnibus & fingulis éjus- 
dem motionis & fuafionis qualitatibus & circumftantiis 
| & fi contra aliquem Confœderatorum predia 
| fu spitio fuper hoc exoriatur, ille; 
oritur füspitio , per aliquem Glonfiéderato yum moni- 
| tus & requifitus ftatim. & immediate ejusdem fuspi- 
tionis occafionem quamprimüm amovebit & amoveri 


À qua quidem invafione defiftere, aut "Tractatum | curabit. 


om. IV. 


PART: I. 


Hh Item; 


ANNO 


242 CORPS DIPLOMATIQUE 


Item, conventum & concordatum eft, quód nullus | 
Confeederatorum prediétorum aliquid ager, faciet,trac- | 
tabit vel attemptabit, aut ab aliis agi, fieri, tra&tari , vel 
attemptari procurabit five procurar confentiet , quocán- 
que in loco five caufa & occafione quacumque, in 
praejudicium, dampnum vel injuriam alicajus eorum- 
dem, eorümve Regnorum , Terrarum , Patriarum, 
Dominiorum, Civitatum, Villarum, Opidorum, Ter- 
ritoriorum, aut Subditorum quorumcúmgque, aut ali- | 
cui alteri aliquid tali facere volenti, conanti five molien- 
ti confilium, auxilium, affenfum, vel favorem dabit 
five preltabit aut dari five preeftari , tacitè vel exprefsè, 
confentiet aut procurabit, fed omnibus viis & modis ac 
totà poteftate fuá refiftet ac realiter & cum effeétu obs- 
tabit , impediet & contradicet, ac Principem five Confæ- 
deratum contra quem talia molientur , ejus rei, per 
fuas Literas manu fuà fübfcriptas ac Sigillo fao figilla- 
tas, quamprimüm poterit certiorem faciet. N | 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód datur cuilibet Regi five Principi Chriftiano, Poten- | 
tatui vel Communitati in hanc Ligam, Amicitiam, vel 
Confoederationem, intrandi & ingrediendi locus, ejus- 
demque beneficio utendi & gaudendi infra oéto menfes 
poft Datam prefentium imediatè fequentes, dumodd ad 
id acceflerit concors & unanimus omnium & fing. lo- 
rum Confcederatorum confenfus & affenfus; ac infra 
idem tempus Rex , Princeps vel Comunitas five Poten- 
tatus, per Literas fuas Patentes, manu fuá fubfcript: S 

Magno Sigillo fuo figillatas & corroboratas, fe in- 
gredi velle prefentem Ligam fingulis Confoederatis præ- 
diétis fignificaverit ac declaraverit, ac etiam eandem 
Amicitiam & "'ra&atum, necnon omnia & fingula Ca- 
pitúla in eodem contenta, per alias fuas Literas Paten- 
tes etiam faa manu fabferiptas & Magno fuo Sigillo fi- 
gillatas, infra duos menfes extunc proximo fequentes, 
confirmaverit, ratificaverit, & approbaverit, ac ad ob- 
fervandum omnia & fingula Capitula ejusdem Trada- 
tús Juramentum preftiterit corporale. 

Item, conventum & concordatum eft quod, per præ- 
fentem Amicitie Traétatum aut aliquem ejus Articu- 
Ium non cenfeatur derogatum five receffum ab aliqui- 
bus Traétatibus Pacis & Amicitie, five Mercium in- 
tercurfüs, inter aliquos Confcederatorum prædiétorum 
ante hac initis, fa&is, & conclufis , fed quod perma- 
neant in fuo robore & virtute, nifi in quantum præfen- 
ti Traëtatui contrariantur & repugnant , quibus quan- 
tum ad illum Articulum vel Articulos folúm, fi quis 
t lerit, derogatum & ab eisdem receffum effe vo- 
lumus per præfentes. 

Et quoniam {upradiéti Confeederati firmiter fibi per- 
fuadent, ac indubiè fperant San&iffimum Dominum 
Dominum noftrum Leozem Decimum Papam moder- 
num, propter nonnullos , egregios , falutares ac præcla- 
riffimos eficétus, necnon ingentia & falutaria beneficia, 
que ex hac Liga univerfæ Reipublica Chriftianæ ejus- 
demque tranquillitati & quieti verifimilite proventura 
funt, eandem Ligam prompto, grato ac libenti animo 
acceptaturum, & prefertim quód ex ca univerfalis tan- 
toperè expectata & affeétata Pax, poft tot discordias, | 
fimultates ac diuturna Bella in maximum & pene irre- 
cuperabile totius Reipublicæ Chriftianæ dampnum, detri- | 
mentum & dispendium hucusque habita & continuata, | 
incunctanter pervenire & fubfequi fperatur ; ex quo no- | 

s aliqua & fœlix expeditio contra immaniffimos | 
Phurcas Crucis Chrifti atrociffimos Hoftes geri, fieri & 
inflrui poterit , idcirco diéti Principes Confoederati om- 


| 


Z tas integro 
ejusdem Liga beneficio, cum omni effe&tu ipfius & 
commoditate , utetur & gaudebit eisdem modo. & for- | 
mà quibus ipfi principales Confcederati & Contrahentes 
quovis modo uti & gaudere debeant & poffint ; dum 
tamen Sazdlizas f. cafu quo hanc Lig ptare& | 
intrare ac beneficio ejusdem uti voluerit, Articulos & | 
| 


apitula ad que przdiéti Confoederati obligantur & as- 
antur , 
on 
rum Conf 


t 
t 


:deratorum hoftiles aggreffores & invafores, 


| modi acceptandum duxerint, Confoederatisque predic 


nem five dampnum h 
in contr 
condecer 
Capitula in ipfa Li 


smodi fieri procurarites, quàm 
nibus farcinis { üm ratam 
iam omnia & fingula Articulos & 
à comprehenfa , concordata & cun- 
cluía firmiter & inconcuísé pro fua parte perimplebit & 
obfervabit : Et infuper Sententias Excommunicationis 
in Perfonas aliquem Confcederatorum invadentes aut 
invadere procurantes, ac Interdi&i in corum Regna, 
Patrias, Dominia, Tetras , Civitates, Opida, Villas, 
& Territoria quecúmque, feret & fulminabit ac ferri 
& fülminari faciet & mandabit absque dilatione , excufa- 
tione aut alio quovis quæfito colore; ac Sentencias fic 
latas publicè denunciabit ac denunciari realiter & cum 
effe&u faciet & "mandabit » cum earumdem Sententia- 
rum aggravatione, fi & quantum in {ua contumac 
perfteterint aut perfeveraverint „aut fteterit & perf: 
Yerit eorum aliquis, quas quidem Sententias aut carum 
aliquam quovismodo non revocabit,füspendet, re 
vel ab eisdem abfolvet fia Sanélitas per fe, vel p 
lium, tacité vel exptefse ‚aut fic fieri permittet vel con- 
fenfiet, fine voluntate & confenfa expreffo ceterorum 
Confcederatorum ; fuper quibus omnibus & finguli 
fic , ut premittitur , faciendis & perimplendis , za $ 
tas, fi in præfentem Ligam intrare volueri 3 
menfes poft Datam præfentis Tra&atüs proximó & im- 
mediaté fequentes, non modd animum voluntatem & 
intentionem füam declarabit » fed etiam prefentem T rac- 
tatum ac omnia & fingula in eodem content per fuas 
Literas Patentes fuo Sigillo Plumbeo munitas & robo= 
ratas approbabit, ratificabit & confirmabit, féque ad fir- 
mam obfervantiam eorumdem per easdem Literas fuas 
aftringet & obligabit. 

Item, inter nos Oratores predictos , unanimi confen- 
fü & aflenfu ac nominibus Pri icipum noftrorum princi- 
paliter contrahentium , conventum 3 Concordatum, & 
conclufum eft quód in præfenti Traétatu & Foedere no- 
và & antiqua Liga Socie: as, ac Cantoni Hel- 
vetiorum omnes & finguli includantur & comprehen- 
dantur , ejusdémque Confcederationis beneficio & com- 
| moditate ad omnem effe&um qui exinde fequi poterit 


utantur & gaudeant , modd comprehenfionem hujus- 


tis adherere, & ad dictorum Confcederatorum ftipend 
contra quoscúnque arma gerere, nullíque alii Prin 
contra eos aut eorum aliquem infervire decreverint, fe 
altringerint & obligaverint ; 

Et ut dici Helvetii , quos Principes noftri ob corum 
merita, virtutes, probitates, & res ftrenué geftas inti- 
mo amore perfequuntur, eo citiüs ad id invitentur & 
alliciantur, nos Oratores , Ambaffiatores, € Commis- 
farii predicti , communi concordiä nominibus & anéto- 
ritatibus Principum noftrorum & de expreffo Mandato , 
confenfu, affenfu eorumdem > non modó decrevimus 
certam annuam portionem, penfionem, five largitio. 
nem, comuni contributione omnium di&orum Con- 


foederatorum & aliorum hanc Ligam ingredi volentium, 


s conttitni, affignari, dari, & folvi,fed etiam Trac 
tatus, Conventiones , Obligationes » Securitates, & Paéta 
hincinde füper hoc fieri, concludi, & firmari de- 
beri. 

Sed quoniam di&is Principibus Dominis noftris fu- 
premis , nobísque eorumdem P: incipum Oratoribus ad 
prefens otium,tempus aut commoditas concludendi, 


| fuper hujusmodi penfione, portione, five largitione dic- 


tis Helvetiis aflignandis & conftituendis, non dabatur, 
eo prefertim quod traétandi modus, confuetudo, & 
forma contrahendi in fimilibus cum prefatis ds Hel- 


| vetiis ufitata nobis incognita exiftit , 


Nos igitur Oratores predicti , au&oritate & poteftate 
Principum noftrorum nobis in h Parte datis & con- 
ceflis, promittimus , & eosdem Principes noftros om- 
nes & fingulos per præfentes aftringimus & obl mus, 
quód ipfi & eorum finguli respective, né temporis pro- 
craftinatione ant dilatione dich He/vez; e bantur & in 
aliorum partes declinent,illico & absque mora deftinabunt 
& mittent, ficque corum quilibet deftinabit & mittet Ora- 
torem five Oratores fuum aut fuos fufficienti Plena & 
ampla poteftate & inftruétione fulcitum feu fulcitos , ad 
tractandum , communicandum , paciscendum, & fi 
naliter concludendum cum diclis Dominis Helve 
tam de & füper prædiéta comprehentione , modo & for- 


| mà pre fcriptis fienda quàm etiam annue penfionts , por- 


tionis five largitionis affignatione , tim in comuni 
quàm in particulari , ipfósque Principes omnes & fingu- 


im pro füorum Statuum & Perfonarum | los ad hujusmodi portionis five largitionis fic conlti- 
o & affiftentia contra quosctimque diéto- | tuende € affignandæ folutionem efficaciter aftringendi 
& obligandi, modis, formis, temporibus, & locis in 


perturbatores ac dampnificantes, ut fupra, velinvafio- | ea parte advifandis , prefigendis & affignandis. 


Item, 


Anno 
1516. 


| ANNO 


1516. 


tem conventum & concordatum eft quod omnes & fin- 
guli prefati Confœderati , infra duos menfes Datam 
præfentium proximo & immediatè fequentes , prefen- 
tem Traétatum ac omnia & fingula Capitula in codem 
contenta, per diftinétas & feparatas Literas fuas Paten- 
tes, harum feriem de verbo ad verbum continentes, 
manu fuá fubfcriptas & Sigillo füo Magno figillatas, 
fuplentes omnes & fingulos tám Juris quam faéti defec- 
tus, fi qui ratione Mandati vel alio quovis modo for- 
tallé intervenerint, ratificabunt, approbabunt, & con- 
firmabunt,ac easdem Literas Patentes Confirmatorias, 
fic ut prefertur fübfcriptas & figillatas, fingulis Confoe- 
deratis, eorúmve Commiffariis , Oratoribus, aut Pro- 
curatoribus ad hoc fufficienter deputatis & auétorifatis , 
infra dictum tempus, tradent & liberabunt feu fic tradi 
& liberari facient, tradétque liberabit feu fic tradi & li- 
berari faciet, eorum quilibet realiter & cum effe&tu. 

Item, conventum & concordatum eft quód omnes 
& finguli Confoederati prædiéti, quando per Oratorem 
five Commiffarium alicujus eorundem fufficientem auc- 
toritatem & poteftatem habentem ad hoc debitè requi- 
fiti fuerint & eorum quilibet requifitus fuerit , tactis Sa- 
crofan&is Dei Evangeliis , Juramentum corporale præs- 


tabunt & praftabit ille fic requifitus, in præfentia Ora- | 


toris five Commiflarii predicti, quod omnia & fingula 
in prefenti Traétatu fpecificata & contenta bene & fi- 
deliter obfervabunt & adimplebunt ac obfervabit & ad- 
implebit eorum quilibet, necnon a Subditis fais & eo- 
rum cujuflibet quatenus ipfis tangunt aut tangere po- 
terunt obfervari & adimpleri facient & faciet eorum 
quilibet cum effe&u. 


Seguientur tenores Commiffionum y 


Henricus, Dei gratiä , Rex Anglie, ES Fran- 
cie, € Dominus Hibernie , univerfis & fingulis , ad 
quorum notitias præfentes Literæ pervenerint , Salu- 
tem. 

Recognoscimus & , tenore prefentium, profitemur 
quód nos, 

Ex animo cupientes quietem & tranquillitatem Po- 


pulorum nedüm fidei noftre commifforum fet etiam | 


univerfæ Chriftianitatis, & ad reprimendam infolentiam 
cujuscámque in contrarium adnitentis , 
Operz precium duximus nos cum Sanétiffimo in 


Chrifto Patre Domino Leone decimo, Sacrofanétæ Ro- | 


mane & Univerfalis Ecclefie Samo Pontífice, ac Se- 
reniffimis & Potentiffimis Principibus Regibus artiori 
vinculo Sanguinis nobis conjunétis , ac ceteris Stati- 
bus, Univerfitatibus & Populis nobis finitimis, ut tan- 
dem reliquum vite , quod nobis Omnipotens præftare 
dignabitur, illud fervitio Divine Mageftatis impendere 
poffumus , 

Nos igitur, 

Confili de fide, prudentia & dexteritate Reverendiffi- 


mi in Chrifto Patris Domini Zhome, Permiffione Divi- | 


ná, Titul Sanéle Cicilie trans Tiberim, Sacrofanéte Ro- 
sane Ecclefie Presbyteri Cardinalis, Eboraceufis Archie- 
piscopi, Anglie Primatis & Apoftolice Sedis Legati , 
Cancellarii Regni noftri Anglie, ac Cariffimi Confan- 
guinei noftri Zhome Ducis Norffolcie , Marescalli & 
Thefaurarii di&i Regni noftri Anglie , necnon Reve- 
rendi in Chrifto Patris Thome Dunolmenfis Episcopi ; 


Cuftodis Privati Sigilli noftri , Confiliariorum noftro- | 


rum, motu proprio, & ex certa noftra fcientia, ac a- 
nimo deliberato, plenarié confidentes, 

Conftituimus , creavimus & ordinavimus , ac, tenore 
prefentium, conftituimus , creamus ,& ordinamus præ- 
fatos Dominum Cardinalem, Ducem , & Episcopum, 
conjunétim & d 
& Negotiorum infrafcriptorum Mandatarios fpeciales , 
omnibus melioribus modo, vià , jure & formá quibus me- 
liüs & validiús de jure poffumus & debemus , fpeciali- 
ter & exprefsè, vice & nomine noftro, traétandi, tran- 
figendi, componendi, concordandi , & concludendi, 

Cum prefato Sanétiffimo in Chrifto Patre & Domi- 
no Leone decimo Sacrofanéte Romanæ ac Univerfalis 
Ecclefie Summo Pontifice , 

Ac Sacratiffimo Principe Maximiliano , Divina faven- 
te Clementià , Romanorum lMPERATORE femper 
Augufto, ac Germanie, Hungarie, Dalmatie , Croa- 
cie, Gc. REGE, ARCHIDUCE Aufrie, DUCE 
Burgundie, Brabantie , Fc. COMITE Palatino Ec. 

Ac; 

Catholicis Principibus, 

Domina Jobarma & Caro REGiBUS Caftelle , 
Legionis, Granate, Aragonie , Navarre, utrisque Ge- 
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, Stirie , Carintbis 
t9 Geldrie, C o- 
MI ie , Hasburgen. Tirolis, Arthefie, Burs 
gundie PALATINISCS Hanonie, LANTGRAVIIS 
Elfatie, PRINCIPIBUS Sxevie, MARCHIONI- 
BUS Burgonie ES Sacri Romani Lupe Hollandie, 
Zelandie, Ferretis, Chib Y Zutph 
CoMiTiBUS , DoMIN e 
Sclavonie, Portusnaonis, Salinarum, Mechlinie, 

Necnon Domınıs Helvetiorum , 

Et aliis quibuscómque Privcipibus, Rebus Publicis, 
& Potentatibms qui diétum Foedus intrare. voluerint, 

Vel ipforum Oratoribus , Procuratoribus , Agentibus, 
vel Mandatariis, Mandatum fufficiens ab eisdem Poz- 
tifice, Imperatore, Regibus, Principibus , Dominis , Sta- 
tibus, ES Communitatibus habentibus ; 

De & fuper Unione, Amicitià integra, mutvá In- 
telligentiá, ac indiffolubili Confoederatione , & Liga 
fpeciali,fuper defenfione mutuá feu offenfione, fi opus 
fuerit, contra quoscámque, confervatione Unionis & 
Dignitatis Sanéte Matris Ecclefix, & commodo & de- 
core noftrüm omnium, pro nobis & Succefforibus nos- 
tris, cum Conventionibus & Articulis prout conven- 
tum fuerit & eisdem Oratoribus noflris expediens & o- 
portunum videbitur, & aliis dependentibus , emergenti- 
bus, connexis, & annexis, 

Dantes & concedentes eisdem Procuratoribus noftris 
plenam & amplam Poteílatem gerendi & excercendi 
omnia & fingula in premiffis neceffaria & oportuna, 
que veri, legittimi & indubitati Procuratores, liberam. 
& generalem Poteftatem habentes , poffent, & qua 
nosmet facere poffemus fi in præmiflis perfonaliter præ- 
fentes effemus , etiam fi talia forent que Mandatum 
mapis fpeciale exigerent; non obftante quacámque clau- 
fulà, aut re alia quactimque requifità , que nos hic pro 
infertis & expreffis habere volumus, 

Necnon jurandi ia animam noftram ; 

Promittentes omnia & fingula, que per eosdem Pro- 
curatores noftros geíta , aéta, tractata, & conventa 
fuerint, rata & grata habituros, & ea omnia & fingula 
approbabimus & ratificabimus, & rata & firma tenebi- 
mus, harum Teftimonio Literarum Sigilli noftri app 
fione munitarum. 

Dat. in Civitate noffra Londonie vicefimo die O&o« 
bris, Anno Domini millefimo quingentefimo fexto des 
cimo , Regni veró noftri octavo. 


TH 
T 


anim 


Per ipfum Regem. 


PORTER: 


im, noftros Procuratores, Aétores, | 


MAXIMILIANOUS, Divina favente Clementia E- 
ledlus Romanorum YM PER ATOR femper Auguftus, 
ac Germanie, Ungarie , Dalmatie , Croatte Ec. REX, 
ARCHIDUX Aauftrie, Dux Burgundie, Brabantia, 
Comes Palatinus, Esc. tenore præfentium recognos- 
cimus & profitemur quod, 

Quamvis Pacem, Unionem mutuámque Concordiam 
inter Chriftianos Principes femper ex animo defideraveri- 
mus, & omni ftudio ac folicitudine apud univerfos fe- 
ré Chriftiani Orbis Principes folicitaverimus, 

Edo&i quantum inteftina illa Chriftianorum Princi- 
pum inter fe discordia & diffentio hactenus Rempublicam 
Chriftianorum turbaverit, afflixerit, & illius vires con- 
triverit, & quod gravius ducimus Chriftiani nominis 
Hoftes animo & viribus invalescentes opulentiores red- 
diderit , nihilominus cum nonnullorum Principum ac 
Potentatuum Chriftianorum animi usque adeo effræna= 


| tá dominandi libidine videantur fuccenfi , ut nec cu= 


Hh 2 


ANNO 


1516. 
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Sed Amici noftri 
Reverendifimum Dom 


Eundem 


omni meliori modo, via, torm 4 & or > quit 
& effi us de jure poflumus ac debemus 
mus & deputavimus , ac tenore prafentium co 


deputamus & ordinamus Pr ren 
rium noltrum fpecialem ,. ad tra&andum , proloquen- | 
m & concludendum, vice ac nomine noftro, cum | 
tiffimo in Chrifto Patre, Domino Le 
Providentiä, Sanéte Roma efiz Samm 


omino noftro Reverendiffimo, & cum Sereniflimis 
li Francie, 


Principibus Domi 
Carolo Hi: 
& Filio noftro Chariffi 
toribus plenum atque faf 
tibus, Confoed em , Unionem , Intelligentiam , 
feu Ligam, pro communi omnium rerum noftrarum | 
confervatione , ad mutuam defenfionem contra quos- | 
ctimque unum aut plures ex nobis offendere volente 
i i 5» conditionibus , ficuti magis commo- 
ito: Reverendiflimo Domino 
zis videbitur , 

edentes eisdem Reverendiffimo Do- 
plenam ac omnimoda "acultatem & 


, aut cum eorum Procur: 


ter 
ponendi & concludendi q 
effemus , facere poflemus, 

Necnon jurandi in anin 
mittendi 


am noftram, & de rato pro- 


ntes infuper in verbo noftro co omni 
Sula, ut premittitur prefatum. Reverendiffi- 
ominum Card ce concludenda; in quantum 
unt, firmi tque inviolabiliter velle fer 
vare & exequi, & illis edd quam, nullo quafito colo- 
re, vel caufa, directe vel indirecte , Contravenire, & hoc 
x Hipotheca omnium Bonorum noftro- 
rum mobilium & immobilium, dolo & fraude penitüs | 
feclufis, harum T'eitimonio Literarum Sigilli noflri ap- 
penfione munitarum. 

Dat. in Civitate noftra Imper 2 die vicefima 
quinta menfis Septembris , Anno Domini millefimo | 
quingentefimo decimo fexto ; Regnorum noftrorum 
Romani tricefimo primo, Unga 
timo; 


& fii 
mum Z 


E veró vicefimo fep- | 


Per Regem. 


rium ad Mandatum Majeftatis Cefaree. 


SPERANTIUS. 


M AXIMILIANUS, Divini favente Clementi, E+ 
&us Romanorum Im PE RATOR femper Auguft lus, | 
ac Germanie, Ungarie, Dal , Croatie Sc. REX 
ARCHIDUX 7 e, Dux Bares ndie , Brabant, ie, 
Gc. Comes Palatinus, Es recognoscimus > ac te. 
nore prefentium, profitemur qudd nos, 

Ex animo cu ¡pientes quietem & tr: anquillitatem P. opu- 
lorum nedüm fidei noftre comifforum , fed etiam uni- 
verfa Chriftianitatis , & ad reprimendam. infolentiam 
cuj mque in contrarium adnitentis, opere precium 
duximus Nos, cum San&iffimo in Chrifto Patre & Do- 
mino Domino Leone Decimo Sacrofan&e Romane ac 
niverfalis Ecclefie Sus ce Domino noftro 

idiffimo, ac Sereniffimis & Potentiffimis Prin- 
Regibus artiori vinculo Sanguinis nobis con- | 
> ceteris Statibus & Univerlitatibus & Popu- | 
nobis finitimis, ut tandem & reliquum vitz quod 
is Oi tens preftate dignabitur illud fervicio Di- 
s impendere poflimus, cüm igitur nuper 


Pont: 


deftinaverimus, ad Sereniffimum Principem & Excel- 
lentiffimum Dom um HH um Angle ES Francie 
Coufi guineum $ F Tatrem noftr & Carifli- 


sacri Fidelem 
Gual em Deciane 
rm & peragen- 


Confiliatium & ee 
dum hujusmodi Negotia, de fide, prudentia & 
e ipfius Bartholo Oratoris noftri, 
htem tanquam prefentem motu proprio & 
ex certa fcientia ac animo deliberato , 

amen: rev: ocationem quoramcünque 
orum noftrorum, 


orum 
& praefertim illius quod nu- 
dederamus pro Faedere particulari inter nos & Se- 
10s ipfum Rege. am Reginam 
', E, clare memoriz , quoque Ferdinandum 
m Aragon, fed femper in fuo robore permanen- 


mus & ordinavimus, &, teno- 


ciens ad id Mandatum haben- | 


conftituir 


oc 


torem , 
ium Íp 
i,Jure & forr 
imus & debemu 


fe, y 
pon ene 


> concordan 
no in € hin 1 o Patre 


q 
Fidelibus Dile 
quibus únque Py 


beri: fufficiens ab 


> Pri 


bus if abe: ibis, 
mutuá Intell 


ione o 


& t Digi tatis San 
mmodo & decore 
n pro offenfione & expeditic 
omunes Hoftes noftros q oscting. 
& Succefforibus noftris cum Con 
culis prout conventum Vin ; & eidem Ora 
diens & oportunum | videbitur , & aliis depe 
emergentibus , connexis > & annexis, non derogandc 
tamen in aliquo necún : aliqua c 
derationibus particularibus 
Pontifice, Regibus & Comuni. 
bore flantibus & permanent bus 

Dantes és concedentes m " Oratori no ftro plena 
amplam Poteftatem g exc 
fingula in premiffis necefläria & oporti 
legittimus & indubitatus Procurator , (bx 
lem Poteftatem habens, poffet, & que 
poffemus fi in premiflis perfonaliter pra 
etiam fi talià forent boe Mane at 
gerent, non obftante q 
quactingue requ 
habere volumus, 

Promitrentes omnia & fingula quæ pe 
torem. acta, gefta, traélata, € conven 
turos, & ea omnia & fingula 
& ratificabimus & “grat 
timonio Literarum $ 
rum. 

Dat. in Landeck die vicefimá 
no Domini millefimo quine 
Regnorum noftrorum Romani tri 
r efimo fexto. 


tris Ecclefie & 


& 


iliis noftris Confc 


rte 


oemus cu 


n eisdem 
» fed eis in fuo ro- 


fexto, 


rig ve- 


Max. 


JoBANNA ET CAROL v 
SES Caftelle ,, Legionis 
L que Siti E jori 
a ¿Co hice y ESc. ARC Rose 

Minibar iem p 
Limburgie, L 
indrie , Hasbu 
D HE PALATIN 9 
RAV1I1Elatie, PRIN 


4 


NES Burgosie S Sac 
Zellandie en s, Cibr es) 


Comites,Dominif 
Po > Sal: 
fingulis præfentes infpe&uris 

Cüm nuper, ob noftrorum R Regnorum, Principatuum, 
Domini rum, Confoederatorúmque q ietem , tutelar 
& am lificationem nos, Reverendum in C xifto Paz 


ifie, Marchiars 
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trem Fr Mefa copum Helven= 
Jem ad Sereniffimum Potentiffimumque Regem Ang 
Fratrem & Avunculum noftrum Charifimum deft i- 


verimus, ut in ejus aula & apud ipfum tanquam Ora 
tor & Legatus nofter verfaretur , Rel -búsque noftri 
fiduè intenderet , cenfeamtsque " ipfum. fufficientem a 
nobis auctoritatem habere ut ea quæ e ipfe, ex noflra, A. 
micorum, Confcederatorum Populorúr nque noftrorum 
utilitate , dignitate € amplificatione effe compererit , ge- 
y rere traêtaré éque poffit, tamen, quia rerum futurarum 


S. GEN $ 
| Anno & a 
CIA 
1516, 


lo noftro notiffi 
s penitus 


| 
atum Mandatum 
i, & pro 


fi fpecific 


volentes , 
diéto Reverendif 


s, tam cum ipfo F 
ue Confi | 
us, quàm cum | 


oftri obfer- 
à quibuscünque, 


, omnes & | 
os noftros & | 
us noltrúm fub- 
ac Paéta, 


ce 
Domino noftro Papa, C. 
eorum aliquibus, aut qu 
paciscatur, & conclud 
nofiro nomine pro Helve: rus Do- | 
minio & Republica, ipfos in iftam Foederum ita inito- 
rum conditionem & fponfionem ituros , & fi locum 
habere & in ipfis comprehendi voluerint locum hat 


turos, accepto etiam ab ipfis vadimonio ac Jurejuran- 
do quód contra nos & hanc noftram Confeederationem 
& in ea comprehenfos Armá non füment,nec fumen- 


è vel occultè fuo Milite , commeatu vel Armis | 
Opitulabuntur , fed quotienscúnque a nobis Confoede- 
ratis requifiti fuerint Arma in ipfos & quoscúnque | 
alios Hoftes noftros & alicujus noftrüm accipient, 
eúmque Hoftem habebunt quem nos habituri fu- | 
mus, 

Damus irrevocabile & indeficiens Mandatum præfa- 
to noftro Oratori, ut noftro nomine confentiat, pro- 
puletur Penfi 


Foederum ineundorum exprimendas , 
Promittimásgne in Regium noftrum Pectus atque 
acramentum , fub quacúnque obligationum forma & 
borum cónceptu , nos perpetud ratum, gratum, & | 
abile habituros quicquid in premiffis , etiam fi e 
preffiore Mandato egere viderentur , per Oratorem | 
noftrum prefatum nomine noftro geftum , tractatum 
concluftimque fuerit. 
In quorum omnium fi 
0, quo nos C 
ufr fuimus, & noftri 
ecimus. 


E 


dem ac T'eftimonium præfen- 
s Principatüs noftri tem- 
ominis fubfcriptione muniri 


nofiro Br: 
, Anno I 
o decimo fexto 


eufi, vicefima quartä 
omini millefimo quin- 


; & Regnorum noftrorum | 


In quorum omnium & fingulorum premiflornm 
"efti lem, nos Oratores , Ambaflia 
Porentiffimi 2 Anglie ant 
as noftras Patentes fi cimus , eas- 
noftris unà cum appofitione manuum 
aus & roboravimus. 

^e vicefimo nono die menfis O&o- 
Domini millefimo quingentefimo decimo 


noftrarum muniv 


L 


Dat. 
A 


| Mteheer des Reich 
| Dalmatien / Cro 


| Dag (ie folche Srrungen zu Wafernt endlichen 


| term Mabe! rechten Oif 


| Diefen Yufern endlichen € 


| von Adel I 


| fichften zu handeln. 


À 
i 


Æntfeid Rómifiber J&asfevs 
LIAN des erften/ in Sachen ein 
und Zivietracht halber I 
Ulrich zu Wöürtem! 
Sabina / tie aud) 
*outten / erhalten haben, 
den 22. Octobtis 1516, 
fches Meichs- Archiv. Part. 
11. Abfag VI. pag. 724. ] 


C'eit- à- dire, 


ë par 
des Romains , 


itrale ren 


MAXIMILIEN 


entre ÜLRIC 
de Virtimberg , Sa BINE fa Fem 
Lovis pe HutTEN far les dife 


étoient ent 


1f16. 


A A 


gsvourg le 22.4 


%3t Maximilian von (99$ © 
 wählter Nömifcher. Kayfer / zu 

l in G i 
im] $ 


Dekennen öffentlich mit » 
Briefe vor us |. XEnfere Nachkommen I und £ 
Fund allermadnnigtich! als fich Srrung und E pá 
zwifchen der Hochgebohrien Fra 
Kogin zu Würtemberg und Deck] 3 
pelgart / Hnfér lieben Muhmen und Fürftin / und 
Unferim und des Reichs lieben Getreuen Sudtvigen 
von Sutton / feinen Söhnen | Einckel und Mite 
Verwandten zu zweyen Theilen I und dem Sochges 
bobrnen Tilrichen I Hergogen zu Wiirtenberg und 
zu Deck | Grafen zu Mümpelgart I Wriferin lieben 
Schwäger und Fürften! am dritten Theil schalten | 
Darein wit ins! als der nechften Freund einer ge 
feblagen! und mit allem fleiß bey allen Partheyen/ 
Krieg / Uuffeuhy und Bhut-Bergieffen I fo daraus 
ermachfen möchten! zu verhüten / fo viel gehandelt 


und Entíchico gefegt. 
Daß wir demnach mit wohl: 


ler Partheyen/ fo in Die 


uch und Entítheso ges 

than haben! thun auch den jego wiffentlich / mit und 
in Krafft diefes Briefs/ wis bernach folgt. 
Anfenglich foll und will beincloter afer Schwa: 
get und Sürft | Hergog Hlrich von Ofürte erg 
Yns! als ber geforjame Sürft Unterthanige Dicner/ 
feinem rechten Heren zu unterthänigen Gefallen | 
mit fame Ying) und finfern Wiffen und Wille 
©. £. Sürftentfum ein Regiement I bie ned 
fechs Jahr lang wehrend! fegen und verordnen / 


nem 
mit 


frontier | tapfferm und redlichen Seuten I aus peni 
felben S. £ FSürftenehumb 1^ nemótic einen £ 


Hofinciféer/ Ganfler] einen von Prálaten / 
und zweene Hon Stätten zu tà 
Handeln und Ausrich gen | bie ©, Loo. | 
halter und Näthe binen: 
und Siegel regieren I auch in folc 
Handeln und Ausrichtungen allen Y 
und Macht zu verwalten und zu regie? 
ner $. haben! auch derfelt ) 

feyn follen 1 Sy. €: ihrer 
Ehrer Mug und Woh 
den zu verhiten / und fonf 


tur 


en und $ 
1/ und 
ten gum beffen unb gctreus 


euten/ 


Ferner! fo fell und will ©. £ ns abe 
unterthanigen gefallen | be 
H 


mals ju 
willigen! paf wir eine 
3 Perfor 
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Devon nach Unfern gefallen in folch Degiment ver, Darzu berorbneten Commiffarien die Wort fügen: Anno 
Ill EU pronen/ derfelb in allen Berwaltungen der oóberübr: | Wir haben folches nit getebt I und ob wir folches 6 
Im | 1516. ton Mit Regiorung feon | und Uns und Hinfern | gerebt! fo hätten wir Yinfer guávigen Frauen His 1519. 
| Nachkommen ant Reich allein gefchivoren fen felll | reche getban / denn wir nichts anders von Hafer 
I nemlic) Unfors Schwagers und Súrftens SL Kin |gndbigen Frauen wiffen / denn was einer Hoch» 
Wi dev! Sand und $eut| Gr! Mug und Wohlfart zu | gebohrnen frommen SFirftin wobigebübrt und zus 
ll fehaffen! und Schaden qu verbüten I und fenft gum | ftebt. 
WI beften und trentichften zu handeln. | Stem! bie Sandfchaffe des Herkogthumbs Wire 
| Stem | 06 aufjerba(b täglicher Händel und Aus | temberg foll fic) notbburfftiglich für fich fämptlich 
| richtungen /fchtwere treffenliche und tapffere Sachen | und unterfchiedfich gegen ins verichreiben! Jus auf 
| feiner £. derfelben Süvftenthunb 1 Sand I. Seute/over | 3. Weinachte negft nach einander Funfftig |. auf 
andere mercéliche EHehafft betreffend I je zu Zeiten | jeden berfelben Neun taufend Gulden Rbciniich} das 
fürfallen würden / fo follen bie obgemeldte Stadt: | fich in einer Summa / fieben und zwangig taufend 
Halter und Nähte Macht haben / mit feiner £. Gulden Nheinifch (aufft I zu bezahlen I das ferner 
MWiffen und Willen noch zweene von Prälaten!| an die Ort und Cabe! nac) Huferu willen und wohl 
zweene von ber Nitterfchafft/ sweene von Städten! | gefallen! zu wenden. 
aus feiner Liebden Fürftenthumb zu ihnen zu be] Darauff foll aller Ynwill I Aufenhe | Bnlufel 
fehreiben / welche mit ihnen I und fie mit denjelbi- | Stvietracbt und Wiederwerrigkeit / fo fich aller Su 
gen in bemeloten fehtweren Sachen nach dem beften | temgen halben I givifehen bemeldter Buf Mubmen 
und getrenlichften / was feiner $, auch derfelben unb Fürftin Sabina | Hergogin zu OBürtembergl 
|| Kind) Sand und $eute] Ehv/ Nug und Wohlfart | desgleichen Kufern Lieben Bettern und Fürften Wile 
A feyn wird! fanbelu] bey den Pflichten | die fie fei | Delinen und Eudivigen/ Hergogen zu Bayern | Gee 
ner $. deshalben thun follen I und feiner Kiebven zu | brüderen |. Hillebrande Kutfchern | Dietrich Spas 
jedem mal) fo folche tapffere Handel firfallen | zu | ten I Jorgen Stauffer zu Plofenftaffen | Han 
Denfelben Handelungen verbuaben/ ob feiner Sieben | Dieterich von Wefterftein I auch Ludwigen von 
geliebt darbey zu feyn / das dann in C. £. Willen | Hutten / feinen Söhnen | Bettern I und bemeldten 
und Gefallen gu than und zu laffen ftehn foll. Go | Hnfirm Schwager Herbog Ulrich von Würtembergf 
dann ©. $, vargu nicht fommen / oder dabey feyn | auch ihrer aller Anhänger und Bertvandien innere 
Eöndte oder tvo(te | fo follen und mügen (ie nichts | bald jrev und andern Landen gefeffen | oder bie in 
defto minder fortgehen. So fern aber ©.£. darbey | biefem Handel verdacht fiud/ oder werden möchten 
feyn/ fel und will €. £. mit und nach ihrem Dabre | auch allen andern I in was Würden | Stands oder 
Handeln, doch S. Sicbven ihe Sürfiic)e Obrigteit | BWofen fie feynd / genennt / oder gebeifen werden 
und Herrlichkeit vorbehalten. | möchten / fo je ein Theil gegen bem andern mit 
Die gemeldten terorbenten /verfammleten Stadt, Worten! Werden! Thatenz Schriften I oder in 
Halter und Rathe /follen und mügen auch durch fic) | andere Wege gehandelt I over cinig Half! Bey 
felbfe oder ihre Befelchhaber / alle Rent/ Gites und | ftand/ Borfehub | Naht ober That gethan und bee 
ander ©. £. Einkommen! einnehmen und empfaben/ | wiefen hätten I heimlich und offentlich / in was 
und davon Schulden! Gülten und andere Noth. | Schein oder Wege das befchehen were | gang toot / 
durfft ausrichten und bezahlen. Doch zuforderft | ab I und hingelegt feyn I auch ein Theil gegen den 
foll ©. $. Zährlich zu ihren Handen und Sinterbal | andern F feinen Lciben | Saab und Gütern / durch 
tung eine folche Summe Gilden / wie ©. £. fid | fich oder jemands von ibrent wegen |. in Hnguten 
der/ nach Bermügen ihres Lands/ mit ihrem Rath] | oder einigen Rechten I geiftlichen und weltlichen 
mit ihnen vertragen und vergleichen werden I geben | Nicht rechen noc) fürnemen I fonder gang unb gar 
und folgen (affa! berfelben Summa fid) ©. £. bes | hingelegt, auch daß alle diejenigen ! fo obbemeldten 
nügen laffen/ auch ihnen an allen andern einnehmen | Enferm Schwager und Finften von Würtembirg 
und ausgeben / nach obberührter Negierung | nicht | ¡bre Sehen oder andere Pflichte aufgefchrieben oder 
Eintrag nod) Berhinderung thun. Auch ©. $. anfgefagt hettens wieder zu ihren Lehn Eommen/ unb 
dintertbanen / noch niemands andern zu than / ges | ihnen folche Wuffag oder Aufichreibung / daran kein 
fratten fell und will. |Machtheit 1 Schaden / oder Berhinderung gebebre I 
Stem | ©. $. folk auch verfelben Kanpfehaffe | fondern alle und jede Pevfon gegen einander gericht 
| Unterthanen/! auch allen Prlegera und Amptleutens , und gefcblicht fepn. 
| durch Sy. $. offnen Bricff eruftlich beféblen und ge, | Solchen obgemelten Bertvag! Spruch und Cute 
| bieten! bafi fie bey den Pflichten / damit fie S. £, | fehied/! haben alle Theil vor fich und ihre Erben und 
vertant feyno/ biefen Bertrag/ den S. 8. Huns gu | Nachkommen angenommen unb zugefagt / ben in 
unterthinigen Gefallen angenommen. unb bewilliger | allen und jeden Puncten und Arrickeln geftracdts zu 
Hat! annehmen dem geleben und nachEommen/ und | halten! darwider nichts zu tbun I noch gethan tere 
Dawider niche feyn / Dargu den obberührten ©. $.| den zu geftatten/ in feine Weg noch Wifi | bey 
| Statthalter und Mäthen in folcher Negierung/ | Vermeidung Hnferer und des Keichs faurer Hngnad 
| | mit der Maß / wie obftebt] an SG $. ftatt ge. | und Straf |. auch Acht und Oberacht I anderer 
| horfam feyn / und darwider Feines wegs handeln | Poenen und Buffen in Wafern uno des Meichs 
nod) thun. Land: Frieden | Königlichen Reformation, unb 
Seem | nfer Lieben Muhmen und Sürftin on | gilden Bullen begriffen / darem wir als Nómifcher 
Mintenberg betreffende! foll Hufer Schwager Her | Kaifer! aus Hnferer Kaiferlichen Bolitommenteit/ 
fog rich fins zu Ehren und unterthanigen gefal- | Macht und rechter Wiffen! einen jeben/ der wider 
| len | willigen I daß Sy. f. Jäprlich zu ihrer unter, | diefen Hufern Spruch und Eutfchied obgemelpt ; 
haltung gen Augfpurg eine Summe Gulden/ibrem | jet und hinführo in einigen oder mehr Puncten und 
Widem und Morgengabe gemäß | vor voll gereicht Artikeln durch fic) oder jemandts andern von il» 
und zugeftellt werden. | rent wegen handeln oder fürnehmen wurden in was 
Es jollen Fhe. Sicbden auch alle ihre Keinot/| Schein das befchehel daß er und dicfelbige jet] als 
Kleider | Gefchmuc | Geband I Silber-Gefchire/ | dann! und bann als jego/ ohm einiger fernerer De- 
fampt ander fahrenden Saab 2j. $. zugehörig Aber | claration und Erklärung / umb folche ihre ober 
feine Berhandlung in Ynfer und des Reichs Acht! 
Aberacht und andere Poen, Straf und Buß I in 
Unferer und des Reichs Ordnung / Königlicher Re- 
formation 


u. 
a Steffan Weiler | und Sebaftian Len 
pels Tromters Cochter Mann I follen vor Unfern 


Anno formation und aufgerichten Sand» Frieden begtif: 


1516. 


o 
dd 


DU DROIT 


fen gefallen! und wider jr Leib | Haab und Güter 
mit der That/ und in ander Weg gehandelt und 
fürgenommen werden foff und möge / wie fich das 
gegen infer und des H. Neichs Achtern und Ange 
horjanen zu thun gebiibet/ ungefehrlichen, j 
u TYivtunoc/ haben wir Unfer Siegel an die 
fm Brief achangen. i 

Bud wir Wilhelm von GHES Guaden! Pfalge 
Graff bey Myein! Hergog in Bayern! für fius und 
an ftatt / und von wegen Hufe lieben Bruders 
0g Ludwigs! unb als Gewalthaber ber Hoch 

Fürftin | Frauen Sabina | Hergogin zu 
Mürte und zu Del Gráfia zu Mümpelgart/ 
Vnier heben Schwefter. 

Und wir Flrich von GOttis Gnaden! Herkog 

zu Würtemberg und zu Deck I Grafe zu Mlümpel 
art. 

i Und Ich Ludwig von Hutton Ritter I für mich 
und meine Söhne und Bettern. 

Bud wir alle obgemeldte vor alle Uufere Berwand- 
son! Anhänger und Beyftdnder. 

Bekernen/ dah wir in obgemelote ArtiellSprüch 
und Bertrag / durch den Allerduvelleuchtigiten / 
Sroßmächtigften Fürften und Herrn | Herrn | 
Maximilian, Mom. Kaifer! zu allen Zeiten Mel: | 
ver des Meichs I Knfern allerguädigften Herten! mit 
Ynfern guten Willen unb Wohtgefallen / tie obfte, 
bet | aufgeriche und befchloffen ift / bewilliget I die 
in allen und jeden Puncten und Artichein I fo viet 
derer Hnfer jeden betreffen | angenommen / und au 
vollziehen zugefage haben! dawider nicht zu handeln! 
zu thun/ oder jemands anders zu thun geftatten I in 
Feine weiß. 

Wo wir aber hiewider thäten oder zu thun geftat- 
ten! fo follen und wollen wir jego als dann und dan | 
als jego in Nous. Kaif Maj. und des Heil. Neichs 
Ache! Aberacht und andere Poen und Buß | in 
bemeldter Kaif. Diajeft. und des Reichs Land- Fries | 
den und aufgerichten Ordnungen begriffen I gefallen.| 
und erkläre feyn/ und Tas zu folchen fürnehimen von 
Ynfern nterthanen / Bunds-Berwandten/ Lnfern 
guten Herrn und Freunden feine. HALF) Sücfcbub 
oder Denftand gethan werden | auch Hnfere inter | 
thanen ihrer Erb-Pflicht | Bunds- Genoffen ihrer | 
Geewandtuug | und Winfere Herrn und Freund if 
ver Zufag und Bertvilligen / genglich erledigt und 
extaffen feyn. Und des zu tvabrem Hrtundr / haben 


3 


tir ol pter Wilhelm! 9ojal&gratf bey hein] | 
und Herkog in Bayern I für ns, Vinfermr lichen 
Brude y Ludwigen und Tiufere liebe Schwe- 


fice Frawen Cabinen / Hergogin zu Würtemberg | 
und wir lich Hergog zu Würtemberg / und ich | 
Ludwig von Hutten Ritter! für mich! meine Cone! | 
weiland Hanf von Hutten verlaffen Sohn / und 
meine Better! und Unjer aller Berwandten Enfer | 
gel! auch neben Kayfert. Majeft. finfere | 


y en Heren Sufiegel an diefen Spruchs | 
eff / der drey gl 


lautend gefertigt] und jedem 
n ijt/ gebangen. 

und des H. Meichs Stadt Auge | 
des Monats Octobris] nach Chrifti 
Reiche des Nömifchen im 
. UND des Hungarifchen fin 27. Sabre. 


CX. 
Revers beet. Land-SGtinde des Sermon 
tbube 10% erg; worin (icf biefelbe ge. | 


»Kayferliche Mayeftät ver» 
t| befage den vorftchenden / 
crgog/ deden Gemahlin / und 
J 1 Ludwig Hon Hutten gemachten Entfcheid 
und Dertrag |. zu zahlen auferlegte 27000, Gf: 


DES GENS, 247 


den / durch 3..Sahe "Termin ohne Verzug je 
Derzeit zu Wennacheen zu entrichten. Geben 
am 22. Octobris 1516. | Lunic, Sut» 
fehes Neichs - Archiv. Part. Spec. Cont. II. 
Sorrfegung II. 2(6fa$ VI. pag. 727. | 


Creft- à- dire, 


Revers des Etats du Duché de Wır v EMBER G, 
par lequel ils Sobligent de payer à l'Empereur 
MAxIMILI i. dans trois ans, la Sim 
de 27 


veur entre le Duc ES la Du 
TEMBERG le Seigneur 
Le 22. Ottobre 1516. 


e HumvTEN. 


| OBS Machbenannte! mit Namen: Johannes aut 


Maulbronn! Sebaftian zu Swyfalten] Gree 
geri zu Blawbeuren | uno Sebaftian qu Sorel! 
Achte | Ludwig Graff zu Sówenftcin | Sert zu 
Cxbarpffenect] Conrad Thum von Mewburg | rs 
Marfchalet | Philipps von Nippenburg |. ets 
Send! Hoffineifter WoifF von Guúltlingen! Nite 
ter | Erb« Cammerer des Firftenthums Mürtens 
berg zu Wildberg und Nagole / Baftian von Nips 
penburg | Ritter zu fauffen | Philipps von Mechs 
berg zu Göppingen! Hanf Sconbard von Reifchach 
zu Wiperg) Wolff von Bubenhofen zu Bahlingen 1 
Gitel Hanf von QMieningen zu Marpach / Big 
fe/ tind Hang $emlin] Sobanne U fubtvig 
Stehlin! Martin Singer] Syorg nbuch / on 
Stutigarten / berlin Rotemburger | Hanf Rince 
fen! Hanf Steiger | Hanf Oehfenbach I Jacob 
Dachtler! Hang Mer) Choman Greber | Melchior 
HOF vou Tübingen / Tiri) Gebhard von Tira 
Jörg Geißberg von Cicpernbor(f Bogt I Martin 
Hui! Martin Hecht Mathes Herman Aberlin 
Jung / Han§ Vracher/ Peter Ecker) Barehlons 
Surg / Wolfgang Maler von Kirchen / Cafpar 
Nyg von Göppingen | Berehthold Hag von Mara 
pach | Baftian Bening von Weinfperg / Finters 
Amptleuth! Hanf WAndler) Merlin Hiller) Hang 
Sirfner/ Sang Stiger/ Steffan Schertlin! Mena 
del Bog von Herrenberg | Wendel Ochfenbach Bogtl 
Michel Gyrbach/ Baftian Adam vou Dorn ftetteud 
Han§ Hofer / Erhard Buchtin von Dornbeim f 
Melchior Heberlin Bogt / Heinrich Bub! Benedict 
Bettel von Blawbeuren! Hanf onnenbart / Bas 
ftian Breng von Ealw/ Hanf Hug von Safeífteiul 
Endris Schertlin von Dulingen I Gabriel Sonfer 
von Ehingen! Coulin Schmid berlin von Berge 
delo! von Rofenfelo | Heinrich Hofer von Sulg/ 
Melchior Schreyer von Hornberg I als von Prálas 
ten! Grafen] Ritterfchaffe unb geuieinee Sandfchaffe 
allbie zu Blauwenbeuren jego verfammier, 

Nachdem Nom. Känferl. Majeftát Hufér aller 
guadigfter Herr! gwifehen bem Durchleuchtigen 
Hochgebohenen Fürften und Hein! Heren Whrichons 
Hergogen zu Würtemberg und zu Sedo | Grafen 
zu Mompelgarde / Hinferin guábigen Heren an eie 
nem / unb der Hochgebohenen Fürftin Tinfer gnädis 
gen Frauen! Frauen Sabina! gedaches Hufers Gide 
digen Herrn von Würtemberg Gemahel am andernf 
und Dann Herrn Ludwigs von Hutten / Ritter von 
fein und feiner Sreunofchafft wegen am dritten heilt 


| auf heut dato einen Bertrag auffgericht sind bes 


ftátigt I dación bann Ge. fü 
Derm gemeiner Sandfchafft des unbe Wiis 
temberg auffgelegt gehabt | daß dic C. Käyferliche 
Majeftát ausrichten und uff Zeit und Zihl | wie 
hernach folget 1 namlich XXVIL M. Gulden 
Hibcinifch I in Glo bezahlen I unb daß auch Sybro 
Kayferi. Majeft. folche Summa Gulden von ges 

meiner 


f. Diajeft. unter ane 


Anno 


b uad 


rubr abwenden uno ius u 
offentlich mit diefem Brieff | und thin Fund aller: 
manniglich für Ans I Ynfer Machtor 
ben! daß wir für ins 1 
wegen aller iy t SAD) Graffe Dritter 
febaffe und Sandfehafft gem eldts Fürftenthumbs! 
folche obgemeldte Summa XXVIL M. Gulden 
uj Ying und gemeine Landfel WIE zu bezahlen I gee 
nommen und derhalben Kayferl. Majeft. bey $ tine 
fern Nechten! Wahren und Treuen an Ends ftatt 
gelobt I zugefagt und verfprochen haben I und tbun 
i t und in Keaffe Bric f[8] Daß wir gu 
ift Nom. Käyf. Majeft. derjelben Nachtome 
men aur Reich} oder wer diefen Lnfern Brieffimit 
v Majeft. gutem Willen uno Willen innbat / 
umb obgemeldte | Summa XXVII. M. Gulden 
cin norhpürfftige Sandläuffige Schulo-? eibi 
Hiegwifchen und Sanct Lucie Lag fehierft tü 
tig / von us und andern obgemeloter Sandjchatfe 


Derfertigt und verfiegelt/ überantworten und behäns | 
dau daß wir bey obge- 


bígen follen und wollen / 
nucloten Yinfer Treuen Shee Maj effát gelobt und 


(gi und fo lang I 
meldte Schuld» Berfehrerbung überantwort haben! 


fie und ui gemeldte Summa XXVII M. Sub | 


den vechte Bürgen und Selbs - Schuloner feyn und 
bleiben follen und wollen / folche obgemeldte gange 
Summa XXVII. M. Gulden! gemeldtem Y 
fim alfergnädigften Heren bem Nömifchen Käfer! 


ff / wie obftehet | inbat/ von Yinfer 
Saab unb Güter | wo wir obgemeldte 
Derfchreibung uff gemeldte Zeit | wie ob 
bt iberantworten / hu nächftfolgenden Hei- 
ahlen. So wir aber offte 
ung Gberantiworten / foll 
ge alsbald wieder überantwort 
und alsdann in dexfelben Schuld» Ber 
g wir affe auch famentlich und unverfcheis 
ich verpflicht feyn I Daf wir mit Ei: Land» 
Tt vorgemelot Now. Kavferl. Majeft. fchierft- 
ü ge Heilige Weyhnachten ohn allen Verzug 
u den/ namlich IX.M. Gulden Rheinfch 
in Gold | Desgleichen auff. nächftfolgende Heilige 
Woyhnachten über ein Sabe IX. M. Gulden gee 
ter Wehrung | und dann zuleßt von denfelben 
Beyhnachten fiber ein Fahy Fommend! aber 
8 IX. M. Gulden Mheinifch ausrichten und 
follen und wollen / und ns darinn nichts 
noern laffen I wie Menfeben- Sinn folchs cr» 
en Eóndé ober möcht I fondern demfelben alfo 
ftracts mit angezeigter Bezahlung Folge thun I alles 
treulich und ungefährlich. Def zu wahrer Yrkund 
haben wir Die Aebte zu Zionfalten und Blawbeuren! 
von wegen ber Prälaten Hufere Abtey- Funfiegel / 
und wir Ludw 1 Grafe zu Lowenftein! und Con: 
rad Thum | 
penburg | Gib: | und Wolff von Gitlin. 
gout! Ritter / Eb: (Gà never von wegen ber Nite 
aft | Unfer eigen Infiegel/ und wir vorge 
von Stutgardel Vrach! Kirchen und Blaw- 
i iae Städt gemein Infiegel I von gee 
£ und Aembter wegen b eftenthums 
D ig | alle wiffentlic) au t bieten Brief gee 
I dev geben ift am 22. Zag d 
r. Anno Domini 1516. 
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tes Allemagnes = Zurich E Berne, Lucerne, Ury 
Schuitz, Underva! & deffous le I Bois, 2 
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Païs & Seigneu 


eu euferdbl a 
ne Majeur, C 
des trois Ligues Griles ; le 
e Milhuzen de l'autre part 


noti- 
i foit 
troverfes , inim 1 
foient fuscitées & 
te A s’en elt en & a autres j 
à confid 
I pourroit adve - 
& quil elt 


& danger qu 
nir de tell Fufion de 
fort necef 
lotiange foit orné & mul 
& temporels , que bonne Pu. £ mitié & 
pour éviter aux maux € dangers qui par fü 
temps pourroient adv "foit : 
entre nous; pour lesquelles raifons, nous lesdites E 
tics au nom de nôtre Sauveur , qui eft Proteéte 
tous Amateurs dé Paix, avons pl 
femble nos Ambaffadeurs. au 3 
moyens de Paix ; à 1: 
vons per lag 


e & pro 


n pouvoir en ladite 
nos Ambafladeurs Illuftre S 
e, Comte de Vil & de T'endes, 
Gouverneur & Lieutenant de nôtre Pr 
de Provence, nótre cher & bien amé Couf in Conf 
ler & Chambellan ordinaire , & ave 
dens & fages le Sieur Louïs Fou: 
res , & Charles du Plefüs nó 
feillers, & Nous desdites Ligues 1 
tes Allemagnes nos Ambafladeurs de tous | 
Confederez & adjoints , aufli avec plein pouvoir 
puiflance, avons acceptez & concluez une Paix & A 
mitié durable & perpetuelle, en la for 
y-aprés de point en point ett fpe 
ierement doivent totallement eltre ab 
& accordées toutes inimitiés , querelles ¢ 
font fuscitées entre les Parties depuis le 
commencement de cette Guerre jusques aujourd'hui, 
foit pour fait d'homicides , pilleries , butins 3 f 
autrement: deforte que nulle des Parties à à cauft 
ne puiffe aucunement molefte 
refervans altes & affaires que quel ques- uns pone 
avoir pareillement non mouvans de cette Gu 
fes dépendances , lesquels doivent eftre decide 
le contenu des Chapitres dreflés entre le Roi Louïs 
XII. en fon vivant Duc de Milan & les Ligues, com- 
me cy-aprés en un extrait desdits Chapitres” elt cla aire- 
ment contenu. 

Secondement, doivent eftre livrez les Prifonniers des 
deux Parties, "foient eftre pris ou vendus fur Ti 
fur Mer, aux Châteaux, Villes ou autre part, fans au- 
cune rancon ni dommage > & les laiffer retourner en 
leurs maifons franchement & librement fans aucune 
moleftation. 

Troifiémement , doivent les demandeurs ou que- 
relleurs de nôtre País des Ligues qui ont particulie- 
rement querellé ou demandé au Roi qx uelque 
non mouvant de cette Guerre , avoir & che 
droit, fuivant le contenu des Chapitres ci-aprés men- 
tionnez. 

Quatriémement , tous ceux qui aprés la datte de 
Chapitres font entrez en Alliance & Combe ourgeoilie 
avec nous ledit Seign. Roy Louis XII. & nous des 


de 
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ou vers d'autres Princes 75 
voudroient men 
sues, & le cas 


pourroient avoir été doi i 
bor memoire les Rois: d Pre en la V | 
Lion. ll plat à nous ledit Seigneur Roi Duc de | nt fur peine de corps & de biens; & fi 
Ligues de s transgreffoient ceci ; ic feront: rap 
s du Duché & | en leurs maifons , & feront punis felon le 
e quelque eftat & dignité qu | tés: ¿Au femblable , nous desdits Ligues ne 
s pour le fervice du.Sieur Maximili en nulle maniere nous-mémes, ni nos S 
ne, ou qui fe font en- | tir ne fouttrir aller au Service “des Princes 
ilan, Lucerne & Lugan, | & Communautez qui voudroient prétendre. & end 
s des Lig I cet | mager ledit Seigneur Roi en fon Royaume de Fr 
cle avons & voulons donner & | en fon Duché de Milan, eigneurie de Genes, ( 
articulierement r Roialle à tous & un cha- | d'Aft, ou en a? fes Terres & Pais de dec 
cun qu’ de forte que fans domma- | delà les: Monts & fingulierement y pourvoir, 8 faire 
1 Is puiffent retourner en leurs | defenfes fur peine de corps & de biens, & fi quelques- 
| uns transgreffoient telles.d s, feront: rappe 
bons Amis des Li- | punis felon leurs démerites :5 & i 
de nótre Roialle | lesdites deux Parties aider l'un à 
anche volonté | requis, ains l'ont remis. à la bonne fo 
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Seigneu 
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alliez, devons en no 


or 


gneuries franck 


que lesdi Sieurs c des Li | Marchands, Amb: afladeurs ; Pelerins, a 
Confederez , ont 1 1 quelque eftat & Dignité qu'ils foient, puiffent loi 
voulons aufli faire délivrer 1s mille écus aux | vent avec leurs corps , biens & marchandife re 
termes s fpecifiez , aiani les ommes, lesdits | ment aller, trafiquer & venir par tous nos Pais, exer- 
Sic i ne. d it nous demander autre | tents trafiques fans aucune moleftation ne 


chofe à caufe desdits frais & fouldes mouvans de 
te Guerre , quant à ce que l’année pañlée fuiva 
Traité de P: Alliance faite à Geneve, & le 
par ce prefent Traité doit eftre café , lit. Sei 
Roi eftoit tenu à deux cens mil écus 
livré la fomme de 

tons & nos Confed 
dreff 


es'ou autres charges finon. commé du 


iere & parfaite Amitié que 
e igneut | ons ausdits Sieurs des Li- 
> ja a efté dé- es y voulons & devons leur donner liberallemer 
á aucuns Can- avoir aux treize Cantons, à un chacun, parti 
rez fuivant les quittan S fur ce | rement auffi au Pais de Walais deux mil francs, 
ME fomme eftant ainfi délivrée , doit | leur faire délivrer annuellement en la Ville de 
s fept cens mil écus, & rabattuë | au jour-de Nótre-Dame de Chandeleur, commençant 
à ceux qui Pont receué. Le refte desdits (2) fept cens | à la prochaine venant & toüjours enfuivant au méme 
mil écus, incontinent ce Traité dreflé „dev ra eftre de- | jour. Et quant aux Grifons nous voulons qu'ils foient 
livré à nous des C & Coalliez qui n'avons en- | entretenus en la maniere qu'ils eftoient par feu de no 
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core receu nôtre part à l'autre terme qui fera le pre- | ble recordation le Roi Louis XII. Item promettons 
iier jour de Janvier. pr n. Nous ledit Seigneur | ausdits treize Cantons. outre la fomme fusdite leur 
Roi devrons faire dé zenerallement HE Srs. | paier.& délivre annuellement encore deux mil francs, 
des Ligues les autres deux cens mil écus. Item, au | comme iceux les ont dép à leurs Coalliez , 
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Et l'année enfuivante 1519. les autres cent mil $5 à la Ville de 
tant Jesdits termes obfervez, ladite fomme des- | s de la C omté de 


fept cens mil écus devra eftre païée & fatisfaite & | Gruieres fix cens f ncs, à fcavoir à ceux de 
nent aux termes prédits , nous | & à ceux de deflus | lten quatre cens francs 
fer LE tenus faire déliv ä-nos | ceux de la Ville de compris ceux qui 
e de Berne , pour laquelle | deffous le Volten , enfemble ceux qui font de la: Sci- 
nous duis au donner ausdits Seigneurs | gneurie de Corbie N dherans, les autres 
15 amis des Ligues Lettres obligatoires, fuffifan- | deux cens francs 
en bonne forme. Unziémement, doivent eftre refervés & confirmés 
iémement , afin aus les Articles de ce prefent | à ceux de Bellinzone, Lugan & Lucerne, à ceux de 
Praité demeurent fermes & ftal bles, nous lesdites Par- | Meyenthal & à tous ceux qui leur appartiennent tous 
ties 108 Re oiaumes , Seigneuries, Pais, Sujets, & leurs Privi ileges & Libertez qu "ils ont eu , & obtenu 
oresnavant vivre enfemble en bon- | d'un Duc de an tant de Peages , achapts de fel, G 

n fans aucunement fe molefter l'un | belles & autres chofes: de forte que doresnavant ils { 
par Guene ou autrement , & fingulierement | puiffent aider entierement desdits Privileges. 
on & confirmation de cette Douziémement; touchant les Chäte aux de Lr 
"fé que "il advenoit, que Dieu ne veuil- | Lu Bi Cu Meyenthal avec leurs app? ] 

€ que nous ledit Seigneur Roi donnons le choix 


oubles &/émotions entre nous les deux | advilé 
ocedera l'une contre l’autre nullement | ausdits nos bons amis des Ligues , qu'il s fe puiflent 
e Guerre, ains fe rend decidé | entre ci & un an revoluss’ils veulent, retirer lesdits Chá= 
ablement , ou parj voye de Jufti e- | teaux & Pais fusdits, ou pour cela prendre & recevoir 
n le contenu des Chapitres que | trois cens mil écus comme aupara t en a efté tenu 
les Sujets desdites Parties ne Eh aller lencontr propos, & s'ils veulent prendre l'argent, ne doit feu- 
lement eftre entendu Lugan; Lucane & ie ia 

€, U- | mais auffi le País de la Valtolit 
puiffe tant mieux être ob- | Pla is qui appartenoient au Ducl 
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Bellinfonne avec fes apparte 
| entre les mains de 
as le Boi 


afin que toute bonne volor 
x Amiti 


8 
eS 


S és.mains 
i. Jhâteau de 


été ptomís au 
el on p 

> Koi d'A 
d à 


té fait pour les obliger 


at voir ci-deffü: 


é le Lord Cramer 
Duché d 


nous ; 


fins 
permi: 


er plus | Comme 


VARILLAS» Hifteire de FRAN | Treiziémement , afin que cette P2 
| finance ne fe puiffe rompre par inftigation 
Tom Y. E } D € 


Traité du Roi 
Lowis XIL 
avec les Swis- 
fes 


250 


esprit, a elté advifé & conclud , que icelle doit perpe- 
tuellement durer & inviolablement eftre obfervée en 
tous fes Points & Articles entre les Rois & Couronne 
de France, & generalement toutes les Ligues. De par 
nous ledit Seigneur Roi eft refervé en cette dire Paix & 
Amitié en toutes & fingulieres chofes cy-deffus écrites 
nôtre Saint Pere le Pape Leon X. le Saint Siége Ro- 
main, le Saint Empire, les tres-Illuftres Seigneurs, le 
Catholique Roi d’Espagne nôtre cher & bien amé beau- 
fils, les Rois d'Angleterre , d'Ecotfe , de Navarre & 
de Dannemark , le Duc de Savoye , nôtre bien amé 
Oncle, les Ducs de Lorraine & de Geldres, .& PEx- 
cellente Seigneurie & Communauté de Venife , Illus- 
tre Seigneur Laurens & la Maifon de Medicis, la Sei- 
gneurie & Communauté de Florence, & Reverend 
& discret Evéque de Liege & tous autres, qui jusques 
à prefent ont efté en Alliance & Amitié avec nous par 
telle maniere que fi lesdits des Ligues vouloient op- 
primer ou mener Guerre allencontre de nôtredit Saint 
Pere le Pape , le Saint Empire ou autres nos Alliez 
cy-devant nommez en leurs Pais qu'ils tiennent, vou- 
lons ausdits non Alliez fidellement & inviolablement 
tenir & obferver, en fatisfaifant à nôtre promeffe, les 
Alliances & autres Confederations que devant la datte 
des prefentes avons eu avec eux. Mais fi le cas adve- 
noit que les cy-devant nommez Sieurs & Coalliez vou- 
loient opprimer ou mener Guerre allencontre desdits 
Sieurs des Ligues en leurs Pais & Seigneuries, comme 
cy-deffus eft dir & declaré au huitiéme Article ; alors 
nous ledit Seigneur Roi ne devrons permettre aux nô- 
tres aller contre lesdits Seigneurs des Ligues comme 
eft declaré audit huitiéme Article , lequel laiffons en 
fon entier , tous dols exclus. Et de par nous lesdits 
Alliez font refervez nôtre Saint Pere le Pape Leon X. 
le Saint Siege Romain , Imperiale Majefté, le Saint 
Empire, PExcellente Maifon d’Auftriche, les Illuftris- 
fimes Sieurs de Savoye & Virtemberg , Ílluftre Sieur 
Laurent & la Maifon de Medicis , la Ville & Com- 
mune de Florence , le Sieur de Bergey Maréchal de 
Bourgogne, nôtre ancienne Alliance , & tous autres 
avec lesquels nous avons Alliance, & Confederation 
& Combourgeoifie, par telle maniere & condition que 
fi ledit Seigneur Roi vouloit opprimer ou mener Guer- 
re allencontre de nótre Saint Pere le Pape , le Siege 
Romain, l'Imperiale Majefté, le Saint Empire ou au- 
tres nos Alliez, fidellement & inviolablement tenir & 
Obferver, fatisfaifant à nôtre promeffe , les Alliances 
& autres Confederations que devant la. datte des pre- 
fentes avons eu avec eux. Mais fi le cas advenoit que 
les cy-devant nommez Sieurs & Coalliez vouloient op- 
primer ou mener Guerre allencontre ledit Seigneur Roi 
& fes Pais & Seigneuries , comme cy-deffus eft dit, 
& declaré au huitiéme Article ; alors nous desdits Li- 
gues ne devrons permettre aux nôtres aller allencontre 
ledit Seigneur , comme amplement eft fpecifié audit 
huitiéme Article , lequel laiffons en fon entier, tous 
dols exclus. 

Et pour autant que aux autres Articles cy-devant 
mentionnez eft declaré que les querelles & demandes 
entre nous les deux Parties, nosdits Sujets fe doivent 
amiablement ou par droit appointer & moienner felon 
le contenu des Chapitres par cy-devant faits & dreffez 
entre le feu Roi Louis XII. jadis Duc de Milan & 
nous desdits Ligues. Il s'enfuit un Extrait desdits Cha- 
pitres , lesquels doresnavant doivent eftre obfervez 
entre nous lesdits deux Parties & font tels. 

Afin que par faute de droit il ne furvienne aucun 
differend ni querelle , eft clairement dit & prononcé, 
que fi au temps à venir entre ledit Seign. Roi & nous 
desdits Ligues, nos Pais & Sujets en particulier ou en 
general furvenoient noifes , controverfes ou querelles 
qui pourroient émotions füsciter, qu’alors tel cas ad- 
venant, pour obvier à tel differend, une chacune desdi- 
tes Parties doivent élire deux hommes de bien, Ama- 
teurs de Juftice € craignant Dieu, pour Arbitres , les- 
quels quatre Arbitres devront fignifier un jour compe- 
tant ausdites Parties qui feront en différends > fi telle 
querelle ou differend eftoit pour fait d'Heritage ou au- 
tres chofes de biens ou perfonnes du Roiaume de Fran- 
ce ou autres Pais de deçà les Monts, foit le deman- 
deur ou querelleur refidant deffous l'une des Parties ou 
deffous l'antre , doit le droit de marché eftre declaré 
en la Ville de Payerne ; & fi le differend fe mouvoit 
pour fait de biens od perfonnes du Duché de Milan 
ou autres Pais delà les Monts, doit eftre le droit de 
rché ais au lieu dit la petite Abbaie , auquel 
eu lesdits Juges & Arbitres , & les Parties ou leurs 
ocureurs qui foient fuffifans devront comparoir, & 
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devant toutes chofes jureront lesdits Arbitres à Dieu & 
aux Saints, de fuffifamment ouir & entendre les droits 
d’une chacune Partie, & en telle affaire droitement & 
juftement proceder, & fans favorifer perfonne, donner 
leur Sentence. Toutefois par le confentement des 
deux Parties, pourront au commencement effayer d'ap- 
pointer le différend amiablement , & fi lesdites Parties 
n'y vouloient condescendre , alors & comme dit eft, 
pourront proceder juridiquement & donner leur Sen- 
tence felon la rigueur de Juftice, & l'avis de leur Con- 
fcience, aiant Dieu devant les yeux , dedans un mois 
aprés le jour que le droit fera commencé , toutefois 
devant toutes chofes durant ce temps, feront lesdits 
Arbitres & Moienneurs libres & quittes de leur fer- 
ment, que font ou feront tenus à aucunes des deflus- 
dites Parties , auffi devront lesdits Arbitres eftre con- 
traints par les Seign. & Superieurs de prendre telle 
charge, & ce qui lera connu par lesdits quatre ou par 
le plus d'eux , devront lesdites deux Parties tenir & ob- 
ferver fans appellation quelconque, toutefois fi lesdits 
Arbitres en donnant leur Sentence amiablement ou 
Jurisdiétement n'étoient d'accord : ains que deux & 
eux fuffent contraires l'un à l'autre en leurs opinions, 
alors le demandant pourra élire un Moyen qui foit , 
comme ci-deflüs eft declaré, Prud'homme, aux Parties 
non fuspeét, & des País prochains, comme en la Vil- 
le de Coyre, ou au Pais de Walais & du Confeil des- 
dits lieux, & devront lesdites Parties le prier de pren- 
re charge dudit affaire fes Seigneurs & Superieurs, & 
devront auffi contraindre à ce faire, lequel Moien en 
la forme & maniere comme deflus eft declaré desdits 
quatre Arbitres devra jurer, & tout ce que par lesdits 
uatre Arbitres & ledit Moien ou le plus d'eux fera 
connu & fentencié amiablement , ou par rigueur de 
uftice, devront les deux Parties entierement & invio- 
lablement tenir & obferver fans aucune appellation, 
toutefois que premierement les deux Parties y don- 
nent leur vouloir amiablement ; & fi davanture l'une 
des Parties ou fes Procureurs par mépris ou vitupere, 
ou fans bonne & jufte caufe ne vouloit comparoir par^ 
devant lesdits Arbitres , il devra avoir perdu fa cau- 
fe & condamné aux coûts & dépens; toutesfois & 
quantes qu’un tel Moien fera éleu , il fera tenu com- 
me les autres un mois aprés fon éleétion de comparoir 
aux journées de marché & donner fa Sentence , & 
afin qu’il foit befongné entre les deux Parties plus 
feurement en toutes chofes , a efté advifé que nulle 
desdites Parties, ni aucunes perfonnes particulieres ne 
devons nous déclarer par défenfes , entreprifes de 
Guerre ou autres innovations, ains enfuivre les Or- 
donnances , Sentences & Declarations desdits Arbi- 
tres , à peine de perdre la caufe principalle, coûts & 
miffions. 

Et fi aucuns particuliers de nous desdites Ligues a- 
voient ou pouvoient avoir action & querelle envers ledit 
Seigneur Roi à caufe des biens ou autres chofes fituées 
delà ou deca les Monts, le demandeur fera tenu faire 
entendre fa demande à fes Seigneurs & Superieurs, & 
fingulierement declarer qu'il ne peut recouvrer ou ob- 
tenir fon debt , aétion ou demande dudit Seign. Roi 
ou de fes Officiers en France ou à Milan, & fi nous 
lesdits Seigneurs & Superieurs dudit demandant con- 
noiffons & declarons fa demande eltre jufte & raifon- 
nable , ferons tenus avertir le Roi que avons veu & 
bien entendu le droit dudit demandeur , lequel nous 
femble eftre raifonnable, priant & admoneftant Sa Ma- 
jefté, vouloir fatisfaire à nôtredit Sujet, & fi ledit Sei- 
gneur Roi lui fatisfaifoit de forte que puiffions avoir 
bonne occafion nous contenter , i] fera tenu comme 
fatisfait, & doresnavant non plus molefter ledit Seign. 
ni fes Sujets delà ou decà les Monts; mais fi ledit Sei- 
gneur ne le fatisfaifoit ou contentoit de fa demande, 
lors il pourra demander ledit Seigneur pardevant les 
Arbitres & Moiens comme cy-devant eft declaré ; tou- 
tefois chacune Partie ne devra élire qu'un Juge en la 
Ville de Coyre , ou au Pais de Wallais qui foit du 
Confeil desdits lieux, & aux Parties non füspectes. Et 
ce que alors fera fait & conclud par lesdits Juges par 
Sentence de Juftice ou amiablement devra avoir lieu 
& inviolablement eftre obfervé fans aucune revocation; 
& à Poppofite s'il advenoit que quelques perfonnes 
particuliers Sujets de nous, ledit Seigneur Roi & Duc 
de Milan euffent querelles & differends à nous desdi- 
tes Ligues, le demandeur doit venir devant les quatre 
Arbitres & le Moien, & proceder en fon affaire com- 
me eft declaré au precedent Article. En aprés eft 
conclud que tous les Sujets de nosdites Ligues doivent 
eftre contraints à fatisfaétion de dettes connues, que 
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par Lettres où témoignage les pourront montrer: de- 
forte que celui à qui la dette eft deuë puiffe avoir bon- 
afion de fe contenter , & s'il advenoit que le 
n'eüt pour fatisfaire à fa dette, l'Officier de 
ou du Lieu oü ledit debteur fera fa re 
fera tenu à la Requefte du demandant faire & execu- 
ter Jultice allencontre dudit debteur felon la coútume 
dudi ¿mais de tous autres affaires & aétions qui 
po ient fusciter entre les Sujets des deux Parties & 
autres Perfonnes particulieres, le demandant fera tenu 
chercher le répondant au lieu où il fait fa refidence par 
telle condition qu 
répond: 


Lieu 


la Seigneurie & Superiorité dudit 


e bonne & briefve Juftice audit demandant, 
es dilations : deforte que la vuidange 
re foit faite dedans dix jours , finon que 
ent de Parties, ou que les témoins e 
hibez dedans ledit terme de dix jours ne puiffent com- 
paroir, la chofe fut prolongée, & fi le Juge du Lieu 
dudit répondant par cantelle differoit ou prolongeoi 
la Sentence, ou que ledit répondant ufät de dilations; 
A quoi Nous ledit Seign. Roi,& Nous desdits Ligues 
devons & voulons prévoir en toute diligence, lors le- 
dit Juge ou le répondant, celui qui aura fait la faute, 
fera tenu reftituer & payer au demandant tous coûts & 
miffions qu'il auroit fodtenu pour cette affaire, non- 
obtlant fi ledit demandant fe fent cl il pourra 
fi dre fa den e, & fe plaindre à la Souve- 
Seigneurie dudit debteur, pour faire appoin- 
ter & conclure tel différend, & fi tel affaire vient par- 
levant Nous, ledit Seign. Roi feróns tenus le remettre 
evant nôtre Confeil étroit, ou en bailler la Char- 
aucuns dudit Confeil ; & mettre peine que audit 
it dedans dix jours aprés pour le principal, 
coûts & miffions, & pour la faute du Juge & 
que deffus, lui foit faite fatisfaétion ainfi que r: 
requiert ; & en cas de défaut ledit demandant pourra 
venir, fi fes Superieurs lui permettent, à Payerne ou à 
Prell pellé la petite Abbaye par-devant les Ar! 

tres & Moienneurs, comme cy-deflus eft dit & declaré, 
& femblablement fi le debteur eftoit refidant riere Nous 
desdites Ligues, & que le demandant Sujet dudit Sei- 
gneur Roi & Duc de Milan nous fift femblable de- 
mande, nous devons l'ouir & entendre de nôtre côté, 
regarder de lui faire telle fatisfaétion comme au pre- 
cedent Article a efté mentionné dudit Seign. Roi Duc 
de Milan & fes Officiers, en outre Nous ledit Scign. 
Roi devons commander, fur haute briefve punition,tous 


re ent 


raineté à 


& finguliers nos Sujets dudit Duché de Milan qu'ils | 


ne faflent aucuns empéchemens aux Marcharids & Su- 


jets desdits Seign. des Ligues nos bons amis, afin qu'ils | 
3 & a | 
3 


puiffent vendre & employer leurs marchandife 
efté auffi advifé que nosdits Sujets ne devront faire ne 
tranges aucu- 
iques, Statuts ou Ordonnances publiquement, 
Itement, dont lesdits Sieurs Sujets pourroient es- 
tre fruftrez de leurs trafiques & marchandifes , & fi 
quelques uns contrevenoient à ceci , & que empéche- 
ment fût fait à partie, celui qui auroit fait ledit empé- 
chement, fera tenu & contraint, à la requefte de l'au- 
tre, à fatisfaCtion de pertes, coûts & miffions qui pour- 
roient eftre furvenués. En aprés a efté advilé que fi 
quelqu'un eft emprifonné en la Ville ou Duché de 
Milan pour debtes, querelles ou autres juftes raifons, 
qu'il fut liberé cauteleufement par le Juge & fans le 
Íceu & confentement de celui qui auroit efté caufe de 


s fcures; que'alors le Juge ou Officier qui auroit 
lâché le Prifonnier , foit tenu fatisfaire à ladite debte. 
Item, celui qui feroit Sujet de nous ; lesdites deux 
Parties promettront à un autre lui fupporter tous coûts 
s, & qui le peut teftifier & monftrer par 
Nous lesdites 
Parties voulons q roles proferées & promifes 
foient corroborées par Peftet , & que celui qui aura 
romeffe, foit tenu fupporter coûts, miffions, 
le principal, tous droits & Statuts à ce con- 
traires ceffar En aprés Nous ni les nôtres des deux 
Parti gaguer l’un 
ion pour d connués qui pourront eftre 
iées par Lettres ou fuffifans témoignages ou 
os demerites que quelques-uns pourroient avoir 
= l'autre Partie, & celui qui y contrevien- 
nu fupporter au demandant tous coûts, qui 

ce pourroit avoir foütenus. Et pour ce 
que nous ledit Seign, Roi de France & Duc de Milan 
|, Tom IV, PART; L 


| 


| fentes nous ledit Seign. Roi 
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detout n 


e coeur defirons de fubvenir ; 
grande liberalité ausdits nos bons ami 
leur avons reconfirmez & renouvellez par ces prefen 
tes toutes leurs franchifes qu'ils ont au Duché de Mi- 
lan, & àvons permis que tous & finguliers desdi 
Villes , Pais & Coalliez qui font > 
Paix & Amitié, foient Bourgeoi 
Ambaffadeurs, Meflagers, Peleri 1 
Nobles, Gens d'armes & de pied, de quel nom, eftat 
& Dignité qu'ils foient , puiffent avec leu 
chement & feurement' fans aucun empé ment aller 
& revenir par tout nôtre Duché de Milan enfemb 
avec leurs biens & Marchandifes qui font ou 
recouvrez aux Pais ; Terres & Seigneuri 

| ledit Scign. Roi Duc de Milan , & de ? 
| Ligues & Coallie 


avec plus 
la igues 
es Ligues; 


le, & 


de nous, 
us desdits 
de l'Alliance des hautes Allema- 
rte qu'ils pourront par tout ledit 1 
ux foffez de la Ville mene 
ites marchandifes fans pe 
gabelles ni autres charges, foit audit nôtre 
Milan ou en d'autres Villes, Comté ou B: 
dit Duché , refervé le peage dedans lesdi 
Milan , lequel on ne paiera finon comme du ps 
Nous voulons aufli qu'ils ne paient aucun P 
che beenfs, ou d'autres beftial duquel li 
tes bêtes foient venuës ou nourries: 


& vendre leurs 


ot par ces pre- 
Duc de Milan, & nous 
desdits Ligues declarons que perforine ne fe doive ai- 
der de cette liberté & franchifé, finon ceux qui font 
de cette Paix & Amitié, comme cy-deflüs eft declaré, 
| & ceux qui font de ladite Alliance des Hautes Alle- 
| magnes & Sujets d'icelle; 


T ayant Nous François, Roi de Fr. nce, Duc de 
Milan, &c. Et nous des Ligues tant des Vil 
| que des Païs ordonné, conclud & acce 
divine ce Traité de Paix & Amitié ; enfemble 
Chapitres pour nous.& nos. Succeffeu 
Ambaffadeurs , nous ledit Seign. Roi ps 
roialle, & nous desdites Ligues par nôtre bonne 
promettons tenir & entierement obferver lesdit 
| pitres de Paix & Amitié, & tout ce qui eft compr 
contenu en ces prefentes Lettres, fans aller ni con 
venir autrement allencontre ; & pour plus grande as- 
feurance, corroborations & teftification tout le conte- 
| nu de Ceftes , Nous ledit Seign. Roi avons pendu à 
| icelles nôtre Scel Roial, & nous lesdits Alliez al 
voir de Zurich, Berne, Lucerne, Uric ,. Schuitz 
Undervalden deffüs & deffous le Boys, Zug, avec 
les Offices , Glaris, Baíle, Fribourg , Solleure ; 
Schaffuzen, & Appentzel; nos Sceaux, enfemble ceux 
de l'Abbé & des Bourgmeftres, Confeil & Commus 
| nauté de la Ville de Saint Gallen, aufli les Sceaux des 
| trois Ligues Grifes du País de Walais & de la Ville 
de Milhuzen , & ont efté faites & dreffées deux Let- 
| tres femblables, dont nous ledit Seign. Roi avons re- 
tenu l'une , & nous desdites Ligues l'autre. 
conclud en la Vil 
| Saint André 1516. 


s Cha 


(a 


t 5 Fait & 
le de Friburg le Samedi veille de 


CXII. 
| (1) Explicatio Articuli de annuo cenfü Helvetiis seda 
er. Dat. 


[R v- 


* 1-4 J * KR M 
| dendo » Qui in prefata Liga cont 
Londini die 7. Novembris Anno 1516. 


7 


MER, Feedera; Conventiones, &c. Tom. 
XIII. pag. 569. ] 


que in Tra@atu Pacis, 
enfivi, mos Ambas- 
arios & Oratores Maximiliani Sa 

is, & Sereniffimorum Prin- 
7 ac Caroli Cath 


RCI , 


ci R üm inito & conclufo 
vef fis Ofobris Anti Dans 


entefimi decimi fexti, provifüm , concord: 


decretum fuerar, 


quod eis adhæreant 


5 2, 
ui five Comm 


COR tueretur 
Prout in di 


tinetur , 


&o * atu diffufiüs & copiofiüs con- 


liz 
(1) Cette Explication a été transpoféé ick 
être mile à Ja fuite 


Qui 


ar mégarde ; 


elle 
Traité raporté ci-devaht fous le À 


Le) 


ANNO 
E d 


am Y 

252 CORP DIP 
Quia tamen per di&um Tr at Im Jur as odi 

gitio, portio, five provifio 

no ium nominata ice detigt 


Aou f 


uotannis , Amicit 


tur & defignetur 
Nos igitur Oratores predicti, v 
eio im noftrorum fF 
fionum noftrarum a diétis Prin 
te nobis respective datarum, 
vimus & conclufimus 
rum Principum 4; 


e & nomine Prin- 


1s noflris in ea par- 
convenimus, concorda- 
pro parte Sereniffimo- 
bolici Regum, Summa 
uri bene Se i 
nis, durante di 
ur; Videlicet, 
e quindecim milli 


roli Catholici Regis alia qu 
"iia / 

C 
nem, 


quoque 


Majeftas portionem five largitio- 
uam diétis Helvetiis fe aliis Confcederatio- 
nibus dand: m contribuendam aftrinxit, pro 
parte fuá, fideliter perfolvet: [ 
.. Quod fi hujusmodi Summa, pro continendis di&is 
s in hujusmodi Amicitia , non fu 
pro communibus & privatis largi- 
vel fà rcinis Opus erit, inter nos dictos Cafa- 
ree Majefta ‚aroli Catholici Regis Oratores, no- 
minibus & Principum noftrorum prædiéto- 
tum , Cor concordatum & conclufum eft 
Eh tunc & in eo cafu , diéti Cefarea Majeftas & 
#5 Rex totum & omne id, quod preter & ul- 
m Florenorum aur 
pro eorum publicà & privatà largi- 
one, five intertentione opus erit , «quis 
pottignibns perfolvent , & eorum quilibet perfolvet, 
aut perfolvi faciet, modo Portio, hujusmodi fupererro- 
Summam fe güllium Florenorum attri non excedat. 
infüper, intra nos Oratores predictos conven- 
ncordatum & conclufum eft quod, fi dicta 
m Flor m auri per Cefaream ES 
«tes ad enendum Helvetios in 
pul lico ac privato & particulari minimé fafficiat, tum 
na, per didos Confcederatos principaliter con- 
ntes, fuper, his qui prædiétam Ligam communi 
enfu ipforum Confoederatorum adınitt ent & ingre- 
dientur, taxabitur , pro intertenendi s Helvetiis , 
in publico & & privato, applicabitur, convertetur & ero- 
gabitur, ut eo pretextu dictis Helvetiis , ex omni par, 
te provifis , ipfi unanimiter eisdem Confeeder: 
bentiüs adhæreant & indiffolubili vinculo conjungantur 
Ad quarum omuium & fingularum Summarum, ut 


tum, c 


premittitur, folutionem modo & form locísque & | 


tem poribus ad hoc per Oratores dictarum Majeftatum 
apud didlos Helveti ios, agentes defignandis , deputan- 
dis, pr efigendis, aciscendis, ac promittendis, fic, ut 
premittitur, bene & fideliter f 
(6, aree Majeftatis, Auglie &§ Catholici Regum,Com- 
miflarii & Oratores, vi gore & auétoritate Commiffio- 
num nobis per Principes noftros in hac parte datarum 
um , eosdem Principes noftros € eorum 

tenus eos respe&tivé tangit & concernit, 


«f 


per | 


Promittentes quùc 
ræfentem Articulum 
duos entes 1 


in eod 


n contenta , 
i nmediate, & 


fervantiam bona fide po 
eorum quilibet fe 4/F 

In quorum omnium E fingu 
monium nos Ora 


5 due 


orum fidem & Tefti- 


e Majeftatis pre- 


fenti Articulo, manibus noftr ipto, Sigilla nos- 
tra appofüimus A ; 
at. Lo: 7. die menfis Novembris, Anno Do- 
L 7 > 


mini fuprafcripto. 


MATHEUS CARDINALIS SEDINIENS. 


B. DE Com. 


redictorum, & a 1a oritate Commis- | 


fiendam, nos, diétorum | 


|Leonts X, 


| procedi petitum fuiffet nos divina f 


| a 
| intereffe putantes , 


CXIII. 
Bulla Revoca 


gationis Sanétionis Pragmatica da 
ione XL, Concilii 


no Incarnatic 


bd 


a in Ses 
eneralis Lateranenfis Y. An- 
1516. quarto decimo 


Kalendas iorum Collectio 
Regia PHILIP pr Las- 


Collectio. Tom. XIV. Ea 

BuLLarıum Macnum Tom. I. 
575. RayYnaLpr Continuatio 
nalium Cas. Baronıı Tom. XX. Ann 


Concilior. 


Servus m Det ad perpetuam 


rei memor: e Concili 


2, Sacro 


As TOR æternus gregem fuum usque 3 d confum- 
mationem Sæculi dq: am deferturus , ita > A\pos~ 
tolo Tefte ut Pio expiando pri- 
mi pu inobedientiæ peccato J 
ad mortem : 


», obedientiam dilexit , 


migraturus v 
in foliditate Petre Petrum ejusque 
Succeffores Vicarios fuos inftituit, quibus ex Libri Re- 
gum Teftimonio ita obedire neceffe eft ut qui non 
Obedierit , morte moriatur. Et ut alibi legitur > inEc 

clefia effe non poteft , qui Romani Pontific s Cathe- 
dram deferit: quoniam Augufti ino Gregorioque auéto- 
ribus , fola Obedientia eft Mater cuftosque omnium 
virtutum, fola fidei meritum poflidens qua, quis- 
que infidelis convincitur , etiamfi fidelis effe videatur. 
ltaque nos, eodem Petro docente , foliciti effe debe- 


Mundo ad Patrem, 


mus, ut que a Romanis Pontificibus Prædecefloribus 
noftris, prefertim in Sacris Conciliis pro obedientiz 
hujusmodi, auctoritatis , libertatisque Ecclefiaftice & 


Sedis Apoltolice defenfione , mature x legitim 
caufis inchoata fant, noflris ftudio, & cura & dili; gen- 
tia debite abfolvantur, & ad optatum finem perducan- 
tur: fimplicium quoque anime , quarum etiam ratio» 
nem Deo reddituri fumus , a dolis & laqueis tene- 
brarum Principis liberentur." Sane feli 
Jahn: Papa fecundus Predeceffor nofte ;poft indictum, 
x legitimis tunc expreflis caufis, de Venerabilium Fra- 
and fuorum Sanéte Rom: € Cardinalium, 
de quorum numero tunc eramus , confilio & affenfu, 
Sacrum Lateranenfe Concilium , provide confiderans 
cum eodem Sacro Lateranenfi Conc; r 
Regni Francie corruptelam , quam illi P 
Sanétionem vocant, cum maximo animarum ,Dericulo 
& fcandalo, ac Dignitatis Sedis A 
to & vilipendio , retroactis tempo 
ic ejusdem Pragmati æ Sanétionis eodem 
obante Concili utiendum certis tunc nomi- 
tim deputatis C certe Con- 
gationi Btig quamquam Sandio prefat: 
ex multis nullit: fübjaceret, Schismaque n 
nifeftum foveret & contineret , $ propterea 
aliqua minime precedente , per fe irrita, nulla & inv 
lida declarari potuiffet , ex amen 
idem Julius Pradeceffor Gallicos Prælatos , „Cap 
Ec clefiarum € Monalteriornm, Parlamenta & Laicos 
illis faventes, & diéta Sanétione utentes , omnesque & 
ulos alios in premiffis fua communiter vel divilim 
per Ediétum publicum , cum ad 

partes illas tutus tunc non pateret acceffüs, in Me 
diolanenfis , Aftenfis & Pa apienfis clefiarum val 
affigendum , monuit & citavit, ut infra tunc expreffam 
terminum, coram eo & diéto Concilio comparerent , 
caufasque dicerent , quare Sanétio prefata , illiusque 
corruptela & abufio in concernentibus auctoritatem. 
Romane Ecclefie, € facrorum Canonum, ac Eccle- 
fiaftice libertatis violationem, nulla & invalida decla- 
rari non deberet. Cumque "dito Julio Predeceffore 


in humanis agente, diverfis impedimentis caufantibus , 
citatio exequi & reprod: ici, ac negotium abrogationis 


hu 


modi plene discuti, ut intentio ipfius Julii Prede- 
uerat, non potuiffet, fed eodem Julio P 
ceffore rebus humanis exempto , citatio ipfa legitime 
executa, & per Procuratorem Fiscalem Sacri Concilii 
promotorem reproduéta , ipforumque citatorum non 
comparentium contumacia accufata & ad ulteriora 
ente Clementia, 
ad Summi Apoftolatus apicem aflumpti , omnibus rite 
penfatis , petitionis predicte ex certis caufis nullum 
tune 


ANNO 
1516. 


ionis ES abro- 19. Dec. 


ANNO 
‘1516, 


DU DROIT 


mus. Ac deinde cum per diétos 
dive impedimenta allegarentur , 
quare in termino eis, ut prefertur, przfixo comparere 
non potuiffent, ut omnis juftæ exculationis & querela: 
occafio eis auferretur, terminum citationis & monitio- 
nis hujusmodi prefixum , eodem Sacro approbante 
Concilio, ad alium tunc expreflum terminum jam diu 
efiluxum in diverfis Seffionibus pluries prorogavimus. 
Cum autem moniti & citati predicti , fublatis jam om- 
nibus it s, effluxisque omnibus terminis, co- 
di&o Concilio non comparuerint , nec 

comparere curaverint , ad allegandam caufam, quare 
San clarari non debeat , ita ut exe- 
cutioni ultra locus non fit, poffintque merito contuma- 
i,prout exigente juftitia reputanfhs : nos 
5 gmaticam Sanétionem, vel po- 
tius, ut diétum eft, corruptelam, Schismatis tempore 
à non habentibus potel 
ti Reipublicz Ecc 
coniormem, & àc 
corum Rege Chi 
que 
dié 


tunc 


responfum d 
monitos & ci 


ram nobis & 


que Sanétæ Dei nullatenus 
re memorie Ludovico XI. Fran- 
iftianiffimo revoca 
bolitam , au&oritatem, libertatem, ac dignitatem 
Sedis violare ac diminuere , facultatemque Ro- 
mani Pontificis pro tempore exiltentis, de Sanéte Ro- 
mane Ecclefie Cardinalium , pro Univerfali Ecclefia 
aflidue laborantium, Virorumque doctorum Perfonis , 
quibus abundat Curia, & quorum Confiliis Sedis Apos- 
tolice & Romani Pontificis atque Univerfalis Ecclefiæ 
auctoritas & poteftas confervantur , negotiaque dirigun- 
tur & in prospero ftatu confoventur, Ecclefiis & Mo- 
nafteriis, eisdemque Perfoni s Ec- 
clefiafticis juxta eorum Status exigentiam providendi, 
penitus auferre , Praelatis vero Ecclefiafticis illarum 
partium caufam prebere, ut ipfi nervum Ecclefiaftice 
plinæ obedientie fanctum frangant & violent, ac 
contra nos & Sedem prædiétam eorum Matrem cornua 
gant, & eis ad premiffa audendum viam aperire, ip- 
mque notorie nullitati fubjacere , nulloque nifi ali- 
us temporis feu potius tolerantiæ cujusdam admit 
culo fulciti, & fi Romani Pontifices Predeceffores nos- 
tri prefati, prout ipfi fuo tempore fummopere optare 
demonftrarunt, corruptelam & abufionem hujusmodi 
vel malignitate temporum, vel alias illi providere, & 


> 


in totum occurere non valentes, fuis temporibus tole- | 


rafle vifi fuerunt, confiderantes tamen ab ipfius Bituri- 


cenfis Sanétionis editione vix Annos feptuaginta fluxis- | 


fe, nullumque infra hoc temporis fpatium preter hoc 
Lateranenfe Concilium legitime fuiffe celebratum, in 
quo cum (disponente Domino) conftituti fimus, ab e- 
jusdem improbæ San&ionis extirpatione & totali annul- 
itione , fine noftra & tantorum Patrum in præfenti Con- 
cilio congregatorum nota, ac noftre & dictorum illa 
utentium animarum periculo , abftinere feu defiftere 
non pofle, Auguftino tefte , judicamus atque cenfe- 
mus. Et ficut pie memoriæ Leo Papa I. Przdeceffor 
nofter, cujus in hoc libenter, quo ad poffümus, vefti- 
gia imitamur, & quz in fecunda Ephefina Synodo te- 
mere contra Juftitiam & Catholicam fidem gefta fue- 
runt, poftmodum in Calchedonenfi Concilio manda- 
vit ac fecit, pro diéte fidei firmitate revocari:ita € nos 
a tam nefariæ Sanétionis & contentorum in ea revo- 
ione retrahi aut defiftere, falva confcientia, ac nos. 
tro & ipfius Ecclefiz honore , non poffe , aut debere 
cenfemus. Nec illud nos movere debet, quod Sanc- 
tio ipf 
ta,& 
ne re ta & accepi 
tranflationem ejusdem Bafileenfis Concilii, per felicis 
oriz Eugenium Papam quartum, etiam Prædeces- 
forem noftrum , factam, a Bafileenfi Conciliabulo, feu 
potius Conventicula, que prefertim poft hujusmodi 
tranflationem Concilium amplius appellari non mere- 
t xtiterint, ac propterea nullum robur ha- 
cum etiam folum Romanum Pontifi- 
ore exiflentem , tamquam auétoritatem 
iorum in- 


pro I e T 
r omnia Concilia habentem, tam Cor 


& poteftatem I 

s Sanétorum Patrum , ac alio- 
1m Romanorum Pontificum etiam. Prod 
noftrorum, Sacrorumque Canonum Decretis , fed pro- 
pria etiam eorumdem Conciliorum confeflione manifes- 
te conilet: quorum aliqua referre placuit, reliqua ve- 


ro, utpote notoria, filentio praeterire. In Alexandri- 
na enim Synodo, Athanafio ibidem e iftente, Felici Ro- 
mano Ponti > eadem 


ynodo fcriptum fuiffe legi- 
mus, Nicenam Synodum flatuiffe non debere absque 
Romani Pontificis auétoritate Concilia celebrari, Ne 


tem, editam , reliqua Chris- | 


Y Fab | 
am, Caflatam, at- 


, & in ea contenta , in Bafileenfi Concilio edi- | 
pío Concilio inftante , a Bituricenfi Congregatio- | 
a fuerunt , cum ea omnia poft | 


endorum, transferendorum, ac diflolvendorum ple- | 
abere, nedum ex Sacre Scrip- | 


efforum | 


DES GENS, 


que nos latet, etiam eumd 
| phefinam fecundam Synodum 
life, Martinum etiam Pa 
| Concilio Senenfi poteft. 
| nulla confenfüs ipfius Cor m 
Ephefinam quoque primam Synodu 
Calchedonenfem eidem Leoni , fextar 
feptimam Hadriano, oétavam Nico 
Conftantinopolitanam Synodum Hadriano 
Pontifici Prædecefloribus noftris maximam re erentiam 
| exhibuiffe, eorumdemque Pontificam Inftitutionibus 
Mandatis in Sacris Conciliis per eos edi 
| reverenter & humiliter obtemperaífe. Unde 
Papa & ceteri Episcopi Rome congregati fcribentes 
de Concilio Ariminenti Episcopis in lllyrico conttitu- 
tis, prejudicium aliquod per numerum Episcoporum 
Arimini congregatorum fieri non potuifle tet 
quandoquidem conítet, Romanum Pontificem, 
ante omnia decebat fpeétari Decretum , talibus non 
| buiffe confenfum 
univerfis Sicili 
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ftu- 


Concilium 
a dedilfe: 


am 
Romano 


S & factis 


antur i 
cujus 


eumdemque Leonem Pontificem , 
ipiscopis Icribentem , idem 


luifle 


| apparet. Confüeveruntque ani iliorum. 
| Patres, pro eorum, que in fuis Conciliis gel! fuerunt; 
| corroboratione a Romano Pontifice {ub riptionern , 
| approbátionemque humilit re & obtinere, prout 
| ex Nicæna & enti hujusmodi, 

& fexta Conftantinopolitana, & 1 lem Nice- 


na, & Romana füb Symacho > tarum- 
| que geftis, necnon in Aimari Libro.de Synodis mar 
fefte colligitur , quod etiam novifiime Conftantienfe 
| Patres feciffe conflat. Quam lauda 
nem fi Bituricenfes & Bafileenfes fe 
modi moleftia procul dubio careremus, Cupientes 
quoque hujusmodi negotium ad debitum finem perdu- 
ci, ac tam vigore citationum haétenus à nobis, & pr 
fato Julio Przdeceffore ex abundanti emanatarum , quam 
aliorum premifforum, que ita notoria funt, ut nulla 
| valeant excufatione aut tergiverfatione celari, etiam ex 
noftro Paftorali Officio procedentes , Omnesque & fir 
gulos, tam juris quam fa&i , defe&us , fi qui forfan in 
premiffis intervenerint, füpplentes , ex certa noftra 
fcientia, & de Apoftolice Poteftatis plenitudine ‚eodem 
Sacroapprobante Concilio, tenore prefentigm prefatam 
| Pragmaticam Sanétionem feu corrupte LÀ , ejusque 
| approbationem quomodolibet emanatan , omniaque & 
| fingula Decreta, Capitula , Statuta, Conttitutiones , five 
Ordinationes in eodem quomodolibet contentas , {eu 
etiam infertas , ac ab aliis prius editas , nec non confue 
| tudines, ftylum, ufüs, five potius abufüm , ex ea in 
hanc usque diem quomodolibet emanatos feu obferva- 
tos, nullius roboris vel momenti fuiffe & effe decerni- 
mus, & declaramus. Necnon ad abunda: 
telam eamdem Bituricenfem Sanétionem fi corrupte- 
| lam, ejusque approbationem tacitam vel expreflam, ut 
prafertur, & in ea contenta omnia & fingula, etiam 
inferta quecumque revocamus, caffamus 5 
irritamus, annullamus ac damnamus, & pro infeétis , 
revocatis, caffatis , abrogatis , irritatis , annu is, & 
damnatis haberi volumus , decernimus & d "claramus. 
Et cum de neceffitate falutis exiftat omnes Chrifti Fide- 
| les Romano Pontifici fübeffe, prout divine Scripture & 
San&orum Patrum Teftimonio edocemur ‚ac Conftitu- 
tione felicis memorie Bonifacii Pap 
decefforis noftri, que incipit , am Se 
claratur: pro eorumdem fidelium anim 1 
Romani Pontificis & hujus Sanéte Sedis füprem 
toritate, & Ecclefie Sponfe fue unitate & pote 
| Conftitutionem ipfam, facro prefente Con 
bante, innovamus & approbamus, fi 
cio Declarationis fanéte memorie Cl 
que incipit , Merwit ; inhibentes ‚in virtute f; 
dientiæ, ac füb pcenis & cenfuris i dicendis; omn 
| bus & fingulis Chrifti fidelibus, tam Laicis quam Cleri. 
cis fecularibus, & quorumvisOrdinum etiam M 
cantium Regula 
| cujuscumque ft 


i fuiflent , hujus- 


orem cau- 


abrogamus , 


m 


| etiam Sanétæ KR 
chis , Primatit 
E 
lg 


na 
| , Archiepiscopis, 
| aftica vel mund 
| , Omnibusqu 
| tis, \Glericis, Capitulis, & Conve 
| Ordinum predictorum Res 
| rum Abbatibus , Prioribus , 
| 

1 


riar- 
iscopis , & quibus- 
ana, vel quavis alia Dig- 
is & fingulis Præla- 


cipibus, Baronibus, I 
Regiis, Judicibus, Advocz 
| Ecclefiafticis vel Secu 


tis, Notariis & T 
aribus , & quibusvis 


| nis Ecclefiafticis Regularibus & Soscularibus, ut pra 
| tur, quacumque Dignitate fulgentibus, in præfato E 


i li 3 


3 


s fuis in. y 5 16, 


CORP 


Delphinatu & ubicumque 
te vel indirecte, tacite vel 
quomodolibet exiftentibus , vel pro tempore futur 
ne de cetero præfata Pragmatica Sanétior [ 
corruptela, quomodolil E 
preffe, directe vel indirecte , aut quovis 
colore vel ingenio , in quibusque A&ibus 
vel extra judiciali bus uti, feu el 2 

fecundum eam judicare, aut quos 
vel extra judiciales, fecundum di 
rem vel Capitula in ea contenta, per 1e y 
alios nullatenus facere præfumant , aut per al 
i f 'atam P agmatic 
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no Francie 
matica , dir 


Sancti ionem, aut in ea co 
ulterius in domibus fu $, aut aliis locis publicis v 
privatis teneant: quini mo illam ex quibusvis Archi 
etiam Regiis, feu Capit 
fex menfes a data præfentium computandos ‚del 
feu deleri fa t, füb majoris Excommunicationis late 
Sententig nec non quoad Ecclefiafticas , & Regulares 
Perfonas predi&tas ,omnium etiam Patriarchalium „Me- 
tropolitanarum, & & aliarum Cathedralium Ecclef 
Monafleriorum quoque & Prioratuum etiam Conven- 
tualium, & quarumcunque Dignitatum aut Beneficit 
rum E cclefiaft corum Scecularium, & quorumvis DE 
num Regularium privationis, & inhabilitatis ad illa in 
pofterum. obtinend: vero ad Seculares $ pa 
Excommunicationis, nec non amiflionis quorumcum- 
que Feudorum, tam a Romana qu 
quavis ca aufa obtentorum, ac etiam inhabilitatis ad illa 
in pofterum obtinenda , inhabilitatisque ad omnes & 
fingulos A&us legitimos quomodolibet faciendos, infa- 
mesque ac criminis lef Majeftatis in jure expreffis poe- 
eo ipfo, & absque ulteriori declaratione per om- 
nes & fing ulos fupra diétos f fi (quod a abfit) contra fece- 
t incurrendis : a quibus vigore cujuscumque facul- 
2 a Conteffionalibus, qui 
I vis verborum formis conces- 
um, nifia Romano Pontifice canonice 
nte, velalio ab eo ad id iu fpecie facultatem ha- 
bente, præterquam in mortis articulo conftituti, abfol- 
vi nequeant ; non obftantibus premiffis , nec non Cons- 
titutionib: 4 rdinationibus , Decretis ac Statutis, A- 
poftolica, quacumque alia etiam Conciliari auéto- 
itate quomodolibet, etiam ex certa fcientia & Apofto- 
tice | Poteltatis plenitudine editis & ema: natis , & fœpius 
innovatis, repetitis, confirmatis & approbatis: quibus 


illor omnium & fingulorum tenores, ac fi de ver- 
bo ad verbum infererent um premifforum , 
pro fufficienter ex} fertis habentes, illis alias 
in fuo robo: e permanfuris, fcientia, poteftate & teno- 


re pra 
is a 


er & exprefle derogamus contra- 
Jommunitatibus, Univerfita- 
'inatis, etiam Car- 
b HSL Ble M ar- 


aut prop” 


lici, fuspen 
int per Litera: 


terea privari, inhabiles reddi non “pot 
Apoftolicas non facientes plenam & expreffam, 
verbo ad verbum, de indulto , hujusmodi mentionem: 
& quibus que aliis Privil dulgentiis à & Lite- 
ris A poftolicis generalibus , fpecial 
tenorum exiltant , per que prefentibus non 
totaliter non inferta, effeétum earumder 
leat quomodolibet vel differri, & de quib: 
s de verbo ad ve erbum habenda 
Null i ergo omnino hominum 
Y ipplementi, Decre eti, Decla: 
tionis , Caffationi 5, Abrogationis , Irrita- 
is, D mnationis, Voluntatis, Confti- 
\pprobationis, Inhibitionis, & 
vel ei auf temerario contraire. 
prefumpferit , indignationem 
os De, ac beatorum Petri & Pauli Apofto- 
lorum ejus fe noverit incurfurum. 

Data Romei in publics beftione, in Lateranenfi Sa- 
) Anno Incarna- 
tioni E Du 1516. qu arto decimo Kalendas Janua- 
Pontificatus noftri Anno quarto. 


pr 


S quorum- 


tenorit 


M Annullati 
tutionis , Innova 


rii, 


J. Sarvit 


mn 


aribus & Locis prediétis, in- | 


rum; | 


c de | 


impediri va- | 


ic in noftris | 


| 
| 
| 
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te Hoi vi pres 


y Hi 


qu 
¡pea co 
altro modo 


Ancora hab 
lo predetto, 
tri Sudditi, 
obediranno ; 

Caftella, 0 Luoghi 
per il che ne Ja 
Similmente all 
| la comm 


Hi of 


| tre per tinen 


| 
| eon "utt à 
i 


DU DROIT 


ANNO duca, Heredi ES Suece[fori [od Paefani ty Gente DUE 

NW prefa in quefta Lega, Gy Unione ES à tutti quelli che 
p 5 37. al prefente à per Panvenire Jono D diveranno aggiunti a 

uot Haderenti in generale à in particolare non fia ad al- 

de moffri Pach, à Città 6 Caftella licito di far 
à fcandalo , per il quale pote/]e wascer Guerra 0 

"enientia. . 

Ex actio che quejta laudabile inclufione E Unioi i 
tra moi predette Parti ES Succef]ori, Sudditi ES perti- 
come di fopra, poffano perfeverare com maggiore 
intelligenza havemo noi formato ES per quello dichiara= 
so; Si accade[Je in lomgo 0 poco tempo , che noi Impe- 
ratore 0 li Pach noftri comprebenf in quefta Unione 
come di fopra , ES noi Carlo Arciduca nel noflro Con- 
tado di Borgogna , à i moffri Heredi ES Succeffori, da 
alcuno fia che fi voglia fuffero aggravati ES fuppeditats 
che moi predetti Suizzeri dobbiamo hav al noftro fi- 
dele risguardo fopra [ua Maeftä Cefarea à fipra delli 
foi accio loro non fiano aggravati contra la ragione ES 
dovere. 

Se nella medefima forma accadeffe im longo 0 poco 
tempo , che noi predetti Suizzeri da alcuno fia chi fi 
voglia foffimo aggravati ES fuppeditati, che all? bora noi 
Imperatore come Arciduca con li predetti noftri Paefı 
comprefi in quefla Unione , ancora noi Carlo Arciduca 
di Auftria col noftro Contado di Borgogma, ancora gli 
Heredi ES Succeffori di noi debbano bawere im loro fi- 
risguardo ES provifiowe accio che loro non fiano 
aggravati ES coffretti contra la ragione. ; 

Et per meglior pace ES tranquillità. havemo uoi pre- 
dette Parti in quefto fpecialmente confentito che il moftro 
Imperatore Maffimiliano & Carlo Arciduca, Pach ES 
Genti in quefta perpetua Unione comprefi i nomi de quali 
verfolapredetta Lega generale ES fpetiale non fono comprefi, 
zà ancora à fuoi Sudditi pertinenti a quelli i qual all’ 
hora, al prefente à per Pauvenire nella predetta forma 
fono à diverranno aggiunti ES pertinenti non debbano in 
alcun modo ufare ne far cofa di mala openione di Guer- 
va. 

Similmente noi predetti Suizxeri dobbiamo fare ver- 
Jo loro, ut füpra. 

Ne debba per Pauvenire alcuna Parte delle predette 
soi due i [uot Vaffalli pertinenti ES aggiunti concedere 
Puno all altro ne con detti Pach 0 Huomini à alcuno 
Sia chi fi voglia in Guerra, im rumore 0 in contrario er- 
rore andare à trattare à far quella Parte di noi che ac- 
cadeffe queflo che fubbito quella come per queffo gli 
farà demandata ES ricercata da altri à che lei medefi- 
ma li intendeffe debba fubbito, ut fupra. 

Et noi predetti tutti dui ee ty Arciduca di 
Aufiria ES à noftri Pac Sudditi à appartenenti 
& quelli che à noi à im particulare à ia generale al 
prefente à per Pauvenire com vera difefa à protettione 
fono à diveniffero agiunti ES” pertinenti à moftri Princ 
pati, Paefi, Citta à Ginrisdittioni comprefi in quefta 
Lega de Suizzeri com i loro Sudditi ES pertinenti, 6 
quelli che all’ hora nella medeffima forma al prefente à 
zell Panvenire in generale 6 im particolare , [omo à fa- 
ranno agginnti Co pertinenti, prefto predetto Imperatore 
ES Carlo ES loro Paefani Esc. 

Nella medeffima haveffero à acquiftate querele à liti, 
à attiont,6 pretenfioni,che in quel cafo le Parti buona- 
mente com ragione po[Jauo effere accordate, che l'auttore 
polfa richiedere la fua contraria Parte alla ragione & 
per il fine avanti alli Bw. Vescovi di Coftanza, ES 
Bafilea, prefeuti ts futuri, cofi che la Parte che fara 
richefla debba prefentarfi alla ragione. la quale fia fatta 
nel medeffimo tempo fenza altra tardità, [alvo fe fecon- 
do la forma delle Leggi foffe vitardata pin. Pero tal 
megotio doppo che fara principato ES giufHficato in termi- 
ze di tre mefi debba effere foruito , & fe una Parte 
non comparifte obediente debbe effere proveduto quello 
che fara gindicato fenza alcuna Appellatione, ni muove- 
ve ne fupplicare , [aluo fe alcuno in quefta produra gran 
necefhta à per altra caufa folle impedito. 

Pero le differenze ES came continenti, Fendi Here- 
lari, beni immobili , violenza , ES debbiti piccoli di 
ili cau[e debbano efjer litigate ES conosciu- 
ze nella prefente forma. 

Effi Fendi avanti il Signor del Feudo, ES fecomdo la 
gione dell Heredita ES canfe in ginditio de ‚Luoghi, 
ve [omo i bent, EN dove le violenze [om fatte, [alvo 
"ello che ba fatto violenza foffe retirato fuor di det- 
ta Giurisdittione ES che wole[]e fuggire che all’ bora o- 
#0 po[Ja care pin oltra la ragione contra di quel- 
egito , ES lale differenze ES liti, 
tii Gindici ordinarii ove effi ret hanno habitatione, 
bano proce[Jare (F feguire ES quello che uelle 
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i 
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predette caufe y liti ‚Ginditii iz ogni caufa farà conoscia- 
fo C9 gindicato di ragione che quello in ogni modo dà 
| Zutte le Parti debba. effere offervato fenza alcuna dila- 
tione, appellatione ES fupplicatione, [alvo che nelle cofe 
| dramobil: proprii ES Hereditarii beni, fi fentiffe per qual 
che fentefJa alla proffima Superiorita di tal Ginrisdittio- 
ne dove la predetta fentenza fara ftata, fe à lei 
le parera neceffari quello che fopra. tal cafo della Supe= 
riorita fara conofeinto di ragione quello che di fopra 
fa effeguito , ES uelle canfe criminali debba a ciascu: 
effere refervata la Superiorita il fe le prefenti richiefte 
|domande ad alcuno fi lascialfero mancare di ragione , i 
{termine di un Mefe in cinca poffa ricercar la [ua rag: 
«e dalli predetti dui Giudici, cid e il Vescovi di Cufla 
za C9 Bafılea, ut fupra. 

Acció che ancora per Panvenire fi fía guardato di tal 
violenza, richiella ES ginfisficatione, e flato parlato ES 
conchinfo avanti che loro entrino im ragtome fecondo Por- 
dinatione del Giuditio,che Puna Parte ES Paltra debba 
dare ficurta , ES quelli che non haveffero il modo gli 
debba far promettere fe egli perdeffe che ciasche 
Sta fodisfatto del damuo ES che quefta canfa da quelli 
| Gindici eletti a quefto fime dovefi continere tal discor= 
| dia, canfa ES megotio ; pin preflo fi debba lafciare da 
canto che gli arbitraments ES Jüllicit#dini loro fiano pi 
libere. 

Debbano fempre le discordanti Parti, avanti che co- 
minciano la lite, in feritto obligarfi verfo quelli Gindicé 
eletti per tale arbitramento di non pigliarli in alcuna 
mala opinione, ES come 2 flato conchinfo per il primo 
Ré di Francia Lodovico nella perpetua Intelligenza. 

Similmente nell’ Unione Hereditaria per ih noflro Zio 
Sigismondo Arciduca di buo. mem. doppo fatto fi che noi 
predetti otto Cantoni, cio à Zuricht, Berna, Lucerna, 
Urania , Ondervald , Zug , Schunitz , 69. Clarona in 
effi flanno comprefi. 

Ma noi le predette Citta Bafılea, Friburg , Solodoro , 
Schiafufen, ES con li predetti otto Cantoni della pre 
detta Lega, ancora noi Abbate: con l'Abbadia , ES Citta 
di San Gallo, ancora il Paefe di Apenzel con la woftra 
Città, Caffella, Pach ES Luoghi fiano dal? hora in qua 
venuti com li predetti 12. Cantoni im perpetua ragione 
civili delli Paefi aggiunti fc. ut fupra. 

Et noi PImperatore Maffimiliano , & Carlo Arci- 
daca ESc. accettamo nella perpetua Unione „ut füpra, 2 
predetti di Bafilea , Friburg , Solodori , Sch i 
Monafterio ES la Citta di San Gallo come gli altri fü- 
detti Cantoni, ut füpra. 

Er accio che in predette Parti fi levino tutte le dis- 
cordie fi à conchinjo che ad ogni parte ceffi tutti 3 di[[- 
honefti atti & parole, ES quello che contrafara fía con: 
dannato fecondo la forma delle parole feuza favore al- 
CH 

Ez ancora che ogni diverranmi da ogmuna delle Par= 
ti fi faccia leggere la prefente Unione in Prefenza de 
gli moffri per meglio [aper quello che fi ha da offerva- 
re. 

Ancora noi predette Parti habbiamo rifervato la Sede 
Apoftolica Romana ,D Imperio ES tutti quelli con li qua 
li noi framo in obligo. 

Ancora habbiamo rifervato la Lega , Unione, Intelli- 
genza, Ragione Civile ES Ragione de’ Parti ES ques- 
ta noftra Hereditaria Unione, Dichiaratione , Rinovatio- 
ne con meglioramenti, debba in ciascuno in generale ES 
particolare di noi Parti predette, noffri Heredi ES Suc- 
ce[fori Ec per Pauvenire inviolabilmente EY fenza frau- 
de fia offervato ES effeguito. i 

Ez fopra di quefto per fpecial gratia confentimo noi 
Imperatore per noi toh come Protettore di Carlo Arci- 
duca per aumentatione de buona volontá dare ogni An- 
no alli predetti Suizzeri nella Citta di Zuricht il di di 
Santa Croce di Maggio, ES à ciascuno de’ predetzi 
Cantoni per honoranza ducenta Fiorini di Reno, ES all 
Abbate di San Gallo ES al Paefe d’Apenzel cento Fio~ 
rini ogni Anno per ciascuno fin tanto che il predetto 
Carlo Arciduca entrara nel pofeffo de fuoi Stati Heres 
ditarit. 

Et volendo ancora noi Imperatore che Carlo pervenu= 
to alli fuoi fufficienti anni confermi ES corrobori la pre- 
| fente Unione cow giuramento Ec. Et in fede della 
prefente figillata col Sigillo. di noi Imperatore &§ Carlo 
Arciduca (9 Heredi, ES Succellori di ambi dui, ci o- 
bligamo com le »oftre Imperial: parole inviolabilmente 
Efe. fervare, ES effeguire tutti gli Articoli della Lega 
| Helvetica , ES o habbiamo attaccati i woflri Sigilli 
\&9 giuriamo di offervare Esc. 7 
| Data in Buda nell? Ungheria li 
ira Imperio moffro 


os 


) 7. di Febraro 1517: 
Anni 25. ES di Ungheria Anni 21. 
CXV, 


a, il 


ANNO 
1517. 
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| | 1516 CXV. 


. ufifant quant à ce € 
| Ta M autres, le Bs 
17, {foie enire MAXIMILIEN 1 & font enfemble nouvelle Capitulation , 15 


CHARLES , Ro dk. pagne 5 
Francoıs I. Roi de Fran 
aus par lequel. ils promettent de fe fecos i6 d'ar- | roger aucunem dits Tr 
mer conjointement contre le Turc. 1 Cambrai 
le 11. Mars 1516. Pre oe Leo-| 


| NARD, Tom. lI. pag. 150. ] 


ance & Fraternité perpetue 
le tout fans rien innover 


traité ; 
trois Pr 
cordé: 
derniere 


| I: T. 
la grace de Dieu Roi de Caftille, | de la C 
enade , d'Aragon , de IN avarre, | Cunes 
lem, de Valence entre 


po 
s, remif 


e , de Sardaigne, de Corlique ed hiduc | Mois d’Avı inement venant , pour 2} 
2 uc de Bourgogne, de Lothier, de B jour, lieu, & fo Vil fera par lesdits Pr 
de Carintie, de Carniole, de Lim- | clu & avil i pou 
iburg , 6 de Gueldre, Comte de confirm & corroborer les Amitiez, I 


Allia ices naguere pri 
dre p lus étrc 
e nouvelle 
quell 


e, de Hasb bourg, d 1, d'Artois,de Bour- 
gne, Palatin de Hainaut, Lantgrave d’Al ;Prin- | tr 
ce de Suabe, Marquis de Burgau, & du Saint Empi- | feront p 


re ,de Holla nde „de Zela s. le l'errette, de Kibourg, tior 


, & les re 
ir enfem 


> par 


e ils fe lieront, 


de nouvel, d'étre doresnavanr 


de N: & de ZA phen, Comte Seigneur de Frize, 
d ie, dePort-naon, de Salins , & Freres, Amis, Allies, & 1 


& ennemis d’ennen 


: À tous ceux qui ces prefentes Lettres ver- 
Con me; à la Convention nag uere tenuë x 

Cambrai entre les Ambaflädeurs, | Pais, T 
si O jommis , & Deputez de tres-hauts, tres- | que delà les Mon 
ns Princes, Maxin 


lien, par la | Bat deront chacun bien & 1c 
Dieu Empereur des Romains toüjours Augus- 
te, nôtre tres-cher Se gneur & nd-Pere , € Fran- | fans "te ude, dol, ou 
çois, par la même grace tres-Chretien Roi de F 
premier de ce nom, nôtre tres-cher Frere & bon Pete, | contre de l’autre, n 
& les nôtres, pour traiter entre nous trois Princes des- | aide, faveur, ou a 
fus nommez , de plus ferme, étroite foit de vis Ar 
Alliance, & Confederation , que n’avions eüe aupa- | fes quelconques 
ravant; nosdits Ambaffadeurs, en vertu des Pouvoirs | roient ou voudroi 
2 ez d'une part & d'autre , aprés plufieurs grevance, à eux 
ions eux für ce tenues, aient le onzie- | & Sujets, directement ou 
ars dernier pa(fé , entre autres chofes , niere que ce foit ; ai 
rdé,& conclu certaine nonvelle Allian- | & afli(ler Pun Pau 
Amitié, Ligue , & Confederation entre nous, en | te >, tuition, & 
arée és. Ar > Terres, & 


éfenfe de leurs Etats, I 
igneuries , & Sujets , tar 
S’entraimeront , cheriront, & 
iument de tout le 
a vie, l'honneur, & les Etats l'un. de 
ination que 


erres , 


ace, | favoriferont quelque perfonne que ce 

nement ne donn 
ce, par leurs Villes, & 
illerie, geus, argent 
à celui ou ceux qui 
t porter 


ront -paflage 


nuif 


forme & manicre contenue & de les & | mes, 
dont la teneur s'en tiennent & poffedent , :ti 

| aprés, tant decà que con- 

A U nom & à honneur & lotiange de Dieu nôtre | tre tous, qui offenfer & invader les voudroient , fans 

EA Createur, de la tres-glorieufe Vierge Marie, & de | nuls excep x cens Hommes, aux dé- 


s de celui qui fe is de dor 
i aideront l’un à Pau > 
qui les demander 


fecov 


la Cour celefte: À tous prefens & à venir. Soit 
ire & manifefte, que comme dés le mois d’Aouft 
lé, entre tres-hauts , tres-puiffans , & tres- | de celu 
rance tres-Chretien F'ran- | le cas 
t ; & le Roi Catolique 

utre, ait été fait, con 

Amitié, Fraternité, Al- | 
contre tous; & de- | 


s le Roi de Fr 
de ce nom, d’un 


ces ne - fal nt lors 
dits Prir 
I voir en leur pro; 
é femblable Traité de Pai vegans , ni autrement foútenir 
& Confederation entre | les rebelles ale: 
& tres-puiffant Prince Ma- | de quelque 
eu Empereur toújours Au- | tion n qui Is fülent vu de g 
Chretien Roi de Fra 
, d'Amitié, HEROS cuns de leursdits su 
ration ont € dept folennelle- | tre eux, ou !’ı "aider 
: trois Princes respec favor r,& er l'un l'autre, au ret boutement, pu- 
rendre encore lesdites Ami- 1 sdits rebelles, & : reduc- 
ances plus étroites, fer- tion à vraie & due oberffz le gens de ierat 
trois Princes "defi: de pied, en tel nomt enm & en la mani 
Freres, & | que deffüs $ fant ja font au 1 
s de leurs vies, pour le bien, | Que pour y 
ment de leurs Sujets, profit, utilité, la Sainte Foi 
de toute la C bretienté , aient en- | € 
c'eft à favoir, | 


u, & arref 
1ce & SU 


ces ne 


A ond, ás 
Fraternité, Allia 

aut, tres- 
ximilien, par la, ¿ 
guite, , d’une part 


gens; d 


y Pi 
Catolique, de leur | 
Chevalier de l'Ordre 
i , Grand Pre- 
dudit Roi Catolique; Meffire Jean 


Escambecque, | 


Roi Catol olique ; Jáques Fi illingher , 
| nances dudit E mpereur, Sieur 
n eton, premier 
ique, aians 


àl an fix: mois 
nans, fe tiendra une journée devers 1 
Chretien, & les Deputez du Roi € 


diférends qui peuvent être entre 1 


hilippe Ha 


Roi tres- 


de l'Or- 


(1) On dit que ce fut Le» X. qui rompit cette En 
x des Francois qu'il diloit être la cafe qu'en lui avoit enlevé 1 
| Duché d'Uibin, 


DUO DROIFTDES GENS. 


ANNO nitiens, à laquelle journée chacune des Parties envo yes 
ra les Deputez, pour remontrer fon droit, & y voir 
1516. ordonner appointer , felon & en enfuivant la fou. 
miffion par eux faite ausdits Rois tres-Chretien & Ca 
1517. tolique. Et ont lesdits trois Princes laiffé & refervé 
lieu à nôtre Saint-Pere le Pape, pour entrer en cette 
prefente Ligue, Alliance, & Confederation, comme 
Chef & Protcéteur d’ieelle. Toutes lesquelles chofes 
ci-deffüs contenues & écrites i es & accor- 
ées, lesdits Sieurs de Chie Trefo- 
& Addian s de Boifi, Evéque 
Paris, Prefident Ol or de France 
deffus nommez, en vertu É 


, & és noms & 
qualitez que deffus , ont promis , & promettent faire 
ratifier, dgréer, confirmer, & jurer par its Sieurs 
Empereur, Rois tres-Chretien, € Catolique, chacun 
en fon regard, dedans le mois d’Avril prochain Venant. 
En témoin de cé, ont les deffusdits figné ces prefentes 
de leurs mains Fait fceller de leurs Seaux eh ladite 
Ville & Cité d mbrai, l'onzieme jour de Mars Pan 
1516. f ,G. DE Croy. J. LE SAUVA- 
cr. J. WirriNGER. HANETON. ARTUS 
GouFFIER, VEVEQUE DE Parts, J. OLi- 
VIER, ROBERTET. 


3 T il foit entre autres chofes contenu & declaré es- 
dits Articles, que ledit Traité feroit par nous Prin- 
flus nommez , juré, confirmé, ,& approu- 
vé, & que d'icelle i & ation, cha- 
cun de nou r 
Patentes à 
nous conf 
& comme 


dúés & pertinentes. Save 
rand & ineftimable bien, 

pe i é peut avenir, 
nous, comme à toute la Chretienté ‚aions ledit T 3 
& tout ce que par nosdits Ambafladeurs , Procureurs, 
befoigné, accordé, & 
conclu en cette p: es, Nous icelui L'rai- 
té, &tout le contenu es deflus inferez & trans- 
crits, avons accepté, juré, loüé, agréé, confirmé , ra- 
tifié, & approuvé, acceptons ,jurons, lotions, agréons, 
confirmons, ratifions, & approuvons par Bes prefen- 
tes, promettant par icelles en parole de Roi, far nôtre 
foi & honneur, & pour autant que toucher nous peut, 
garder & obferver, fournir , & accomplir inviolable- 
ment tout le contenu au Traité deflusdit, felon fa for- 
ur , fans jamais faire ou aller , ni fouffrir fai- 
au contraire, en maniere quelconque, fauf 
que la veu de nous trois Princes deffus nommez , men- 
tionnée audit Traité, & laquelle nonobftant autrés oc- 
cupations qui nous font furvenués, n'avons pú faire ni 
accomplir.au terme pour ce promis & limité par ledit 
"Traité, eft d'un commun accord de nous trois, con- 
remife à tels jour & lieu; que par Jesdits 
curs, P Commis , & Deputez , que 
& noüs, envolerons bref 
devers ledit Seigneur Roi tres-Chretien, pour la ratifi- 
cation de cedit Tr lera contenu , accordé , & conclu 
avec icelui Roi tres-Chretien , ou fes Confeillers, tels 
qu'il lui plaira à ce deputer & ordonner ; & ce E 
judice dudit Traité d’Amitie , & icelui demeura 
furplus en fa force, vigueur, & vertu... En témoin de 
ce nous avons figné ces prefentes de nôtre main, & à 
icelles fait mettre nôtre Scel. Donné en nôtre Ville 
de Lyere, le 14. jour de Mai l'an de grace 1517. & 
de nótre regne le fecond. €, CHARL Et 
fur le repli; par le Roi, VERDERUE. Et fcellé fur 
double queue d'un grand Seau de cire rouge. 


CXV I. 


22.Mars. Francisci I. Gallie Regis Liter pro Exe- 
cutione Concordatorum inter fe ES Papam 
Leonem X. de abrogatione Sanétionis Prag- 
matics initorun Date 22. Martii 1517. 
[ Voyez-les ci- devant fous le 18. d'Aoút 
1516. pag. 237. fous le Titre XXXVII] 


Amb: 
Monditfeigt 


CXVII. 
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Æeutfchen Neich$- Archiv. Part. Spec.Con- 


tin. I. Sortfegung LIL. pag. 272: ] 
C'eft- à-dire; 


ie 
E 
EN 
3 
3 
E 
& 
(e) 
ti 
o 
LI 
[2] 
a 
ty 
a 


XIMILI 
me de q ille Florins 
le la Fille de Landau kur 


née le 1. Avril 1517. 
of Syt Gorg von Gees guadBifchoff iu Speyr! 
Pfalg- Grave bey Mhein / und Hergoge in 
Beyern/ End wir Dechant und Capitul Def bunt 
Stiffs dafelbft! bekennen fammentlich und infonders 
beit für. Ving und alle Vinfere Nachkommen / -ebeae 
| meltes Stiffts/ und thun Funde allermenniglich mit 
biefem Brieffel Machdeme der WAAerdurehleuchtiatt I 
Sroßmächtigft Fürft und Here / 
lian, Rönifcher Keyfer | 
Here /die Statt Landaw mit aller j 
| Mugen/ Renten! Gefällen! Stadt-S 
ten! Burglehent und aller andern Obrigkeit! Hoch» 
und Diedern Gerichten! wie wir dann Die ungher 
von Nömifchen Keyfern und Königen/ auch Shree 
Kevyferl. Dajeftár PfandsweiF inne gehabt und bere 
bracht | wiederum mit Unferm guter Yiflen 
uno Willen um funffschentaufend Gulden 
| Rbcinifch su Seiner Reyferlichen Tsjeftit 
uito dem Heil.Reich gelöft/ welches Pfand- 
| Schillings voür dan su gutem völligen Uns 
fun Vernügen woblbesablet und ufgericht 
finds auch alle bie Pfand-Briefe I fo wir über bie 
Stadt, Sandato und andere Pfand. Stücke fagende 
inngebabt! zu benanter Keyferl. Diajeftár Handen 
and Gewalt überlifert und hinuf gegeben! alfo. daß 
die Ans und finferm Stift I auch Ynfern Nach 
kommen nicht mehr Mug oder gut feyn follen: So 
fagen wär darauf für ns und tinfere Nachkommen 
die bemelt Nömifchen Keyferlichen Maojeftät Hinfern 
allergnädigften Heren! für fich und alle Shrer Mas 
jeftát Nachfommen Nömifche Könige und Keyfern 
am Neiche! Def vorbeftimmten vooblbesabten 
Pfand-Schillings der Sunffsebety tanfend 


r 


inf 


. Gulden Rheinifch biemit gang freye/ quit 


ledig und lof; Wir fagen auch Surgermeiftes/ 
MRhate und gange Gemeinde ber Stadt fanbatv/ 
und alle ihre Sunwohnere und Burger frep! ledig 
und lo! aller dev Gerechtigkeit fo wir biffer zu 
ihnen gehabt / und noch haben möchten; bei 
Uns auch für Uns und Unfere Flac tommest 
| it Araffe 016 Drieffs/ aller Anforderung 
und Gerechtigkeit / fo wir der angezeigten 
Derpfénoung balben an die vorbemelte Stadt 
| Landaw mit aller zugebórung / wie vor bez 
| fine gehabt haben / und bis auf diefers 
| Cag gehabt haben môchten/ in der allerbez 
| fte Sorme/ D das nach Vermöge aller Rech» 
| sen am allertvafftiafter: befchehen und befte= 
| ben mag, Werfen fie damit wieder ait dic 
| ómifcbe Aeyferl. Wajeflät 7 linferit allers 
| gnödigften Herren und das Heilige Reid), 
| irt befter Sorme wie wir das tburt Eöndten 
| oder folgen. Wir und Unfere Nachkommen follen 
Lund wollen auch angezeigter und erlöfter Berpfäns 
| Dung halben! und toas deren anfangen anöchte Jauch 
| aller anderer Außzüge/ unb fonderlich def, daß wie 


ANNO 


x. Avril. Quitting George 25ifhoffs und des Capítuls | fprechen Möchten | wir tweren Der, dorangezeigten 
zu Speyer bey wider-Einlöfung der Pfandweis | Funffzehentaufend Gulden Pfand Sehillings niche 
vor fünfzehen taufend Gulden Nheinich! innege | wohl bezahlt I oder hätten bic nicht zu Ynfer und iu 
habter Stadt Landau! Sybro. Momifclh Kapfer: | fers Stiffts guten Mugen empfangen und gewendet | 
lichen Mayeftät Maxımirrano dem exften | kein weitere Anforderung mehr an die Mómifch Kary» 
gegeben. Geben den x, 1517. [Lunic,| fl Dojeftát noch bie Stadt Sandar und die Soren 


Tox. IV. PART. lL ! Kk havent 


ANNO 
1517. 
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Herziegen und begeben haben. Dann das und Hie 
fere Nachkommen nichts dariider befchirmen noch 
behelffen folle! weder Freyheit noch Gnade von y 
fern Heiligen Battern den QDàbften | Rômifchen À 
nigen und Kayfern/ auch allen andern Freyheiten! 
damit finfer Stiffe jege gefreyet | beguadet/ ober 
Fimfftiglich erwerben! und das bem zu wider über» 
kommen möchten/dann wir Ens def alles mit fame 
Dem Rechten gemeiner Bergeihung widerfprechende/ 
bicmit in Krafft dif Brieffs ganglich verzigen und 
begeben haben wollen / alle Gefährd und Argelift 
biecinn vermitten/ und das zu einem offenen wahren 
Hrtundt/ ins und Hnfere Nachkommen aller ob: 
gefcoricbener Dinge hiemit veftiglich zu halten und 
zu überfagen | fo haben” wir Bifchoff Georg obges 
nandt infor Fufisgel : Hnd wir Sedan und Ca: 
pitul Def vorgemelten Stiffts | Bnfers gemeinen 
Capittels Fnfiegel thu bencéen an diefen Berzigts 
und Duittungs-Brieffe/ der geben ift mf den Erften 
Sage Aprilis, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo decimo feptimo. 


CXVIIL 


" 


26.Aoüt, Zrbseinigung und Vererag swifchen denen Ota» 


fen Philipp! Diether I und Syofaun zu nfen- 
burg und Sudirges/ durch finterbanblung 
derer Graferr Thomas von BWeineck / Philipp 


au SolmslEberbard zu Rönigftein und Wolff | Artidein! gnädiglich confirmi 


von Schonburg zu erhaltand Confolidirung 
all ihrer Sraffund Herfchafften! auch Mahmens 
und Stammens auffacrichtet zu Mayng am Mit 
oc nach Bartholomzi 1517. DBenebft der 
Confirmation Shro RómibDLA ayferlichen 
Tffayeftáót MaximicranrL Geben Auge 
putg den 12. Septembris. Wie aud) Sybro 
Arayferlichen tYfajeftét Maximitrani Il, 
Renovitund Beftittigungs Brief über obbemel- 
te Erbeinigung in favorem derer Grafen Philipp 
Gorg. Ludwig! Wolff und Heineichs zu yfenz 
burg ertheilet. Geben Speyer den zo. Julii 
1570. [Lunre, Zentiches Reichs Archiv. 
Part. Spec. Continuat. II. Abtheil. VI. {6 
fag XXX. pag. 608. ] 


C'eft- à - dire, 


Union Hereditaire 5 ES ransa&ion entre Pur- 
LiPPE, DiTHER, & JEAN Contes d'Y- 
SEMBOURG € BUDINGEN, faite par la 
médiation des Comtes Tomas DE Rer 
NECK, PHILIPPE Dx SoLms, Ese- 
RARD DE KowicsTEIN , (9 WoLr 
DE SCHONBOURG, pour la confervation ES 
affermiffement de toute la Famille ¿ES de fes biens. 
A Mayence le Mecredi après la St. Barthelemi. 
1517. Avec la Confirmation de l'Empereur 
MAXIMILIEN I. donnée à Augsbourg le 12, 
Septembre 1518. Et le Renouvellement €? Con- 
firmation de la même Union , par l'Empereur 
MAxIMILIEN IL aux infances de Pui- 
LIPPE, GeorGe, Louis, Worr, & 
Henri Contes d’Yjembourg. A Spire le 20. 
Juillet, 1570. 


om St Maximilian bet Andere von Gomes 

Gnadent erwehlter Nömifcher fer / au ale 
len Zeiten Mebrer des Meichs / in Germanien] zu 
Hungern | Boheimb | Dalmatien | Croatien und 
Selavonien! König! Erk- Herzog zu ODefterreich/ 
Herzog zu Burgund | zu Brabant | gu Steyr! zu 
Sárndten/ zu Grain / zu Sügenburg |. zu MWürten- 
berg! Oberund Nieder Sehlefien ! Fart zu Schwer 


DIPLOMATIQUE 


haben! fondern Ying bero génélich und gar bicmit | 


beni Marggrafe def Heil, Nom. Neichs/3u Bir Anno 


| gato! zu Mähren! Oberamd Dieder-faußuf/ Gee 
| fürfterer Graf zu Habipurg! qu Tyrol I zu Pfid! 


zu Kieburg und zu Gorg ac. Sand. Graf im Elfaß 


| Sere auff der Windifehen Marc izu Dortenato und 


| qu Saling 2c. 
|. Bifennen offentfichen mit diefen Brife und-thun 
| Funde allermániglich | Daf Lins bie Edlen Wnfere 
und des Neichs liebe Setrewen / Philips-und Georg 
bon Dfenburg /Grafen zu Büdingen / für fich felbft | 
| und an ftatt ihrer Gebtiver unb Bettorn / Sudwigen! 
| Wolff und Heinrichen von Yfenburg! Grafen zu 
| Büdingen / underthdnigft zu erkennen gegeben! was 
maffen ihre Boreltern/ weyland Graf Ludwigs von 
Pienburg hinterlaffene dre Söhne I nemblich pbi 
lips! Dicther und Syobann / alle von Dienburg! 
Grafen zu Büdingen Gebrüdere/zu Erhateung und 
| Confolidirung aller ihr verlaffenen Graff-und Herre 
| febafften deffen Mahmens und Stammens/ein Brie 
| derliche Erbeinigung und Bertrag / wie ev ziwifchen 
ihnen felbft und nach ihrem tödtlichen Abgang ihren 
| binterfaffenen Agnaten und Erben gehalten werden 
| folte/ vechtimäßiger freundlicher Brüderlicher Weiß 
erthaidingel anfgericbt! befchloffen und verficgelt. 
|. Welchen Bertrag dann Sy su befto befferer /ftcif 
‚fer / univicoervufflichen Haltung und Bollziehung 
| Hernacher durch) webland Käyfer Maximilian, ine 
ferin geliebtem Heren und Kr Anderen! Hochmilter 
Gottfeliger Gedächtnäß I in allen feinen Vuncten / 


beftätten laffen I und Sy aber folche iekt gehörte 
| confirmirte und approbirte Erb» Ainigung und 
| Dispofition, als ihrer Serrfchafften höchftes Kieis 
| nodt/ benghens andern ihren beiefflichen trtunden 
und Sufifimenten! in einem fondern Gewölb (bats 
gu ober varein Feiner ohne vem andern Éommen tone 
‚nen! ) wohl verwahrt liegent gehabt / mid derents 
| einiger Berfohrung oder Befchädigung zum wenige 
| ften nit verfehen/ fo fepe ihnen doch nechft verfchies 
| nenes 69. Sabre im Monath Julio aus Göftlicher 
| Berhänetnüß berfelbe Erb-Bertrag durch eine unver 
|febene gewaltthätige groffe Warfer Gxflutb oder 
Ciel nebens andern Brieffen und Handlungentan 
Siegel und Schriften corrumpirt und fcbabbafft 
worden / den fp Hus alfo! wie ev in bemeltem Ge 
Wwolb befunden! in originali fürbracht fo von Wore 
| zu Worten hernach gcfchrichen fteet | unb alfo lauter: 


3 St Maximilian von GHftes Gnaden! Ex 
S wehfter Nömifcher Käyfer zu allen Zeiten 
Miebrer des Reichs! in Germanien! zu Hungary 
Böheimb I Dalmatien 1 Eroatien / König! Erg 
Hergog zu Defterreich! Hergog zu Burgund] zu Bra» 
band I und Mfalg-Grafe x. DBekennen Öffentlich 
mit biefem Briefe | unb thun fund allerınänniglich/ 
alg die Edlen/ Unfere und des Neichs liebe Getre, 
went Philips) Dicther und Johann von PVienburgi 
Grafen zu Büdingen | Briere! ins durch ihre 
Erbare Bottfchafft anbringen und zu erfennen geben 
faffen | wiewohl fie nach Abgang weilandt Graff 
Sudwigs von O)fenburg Fhres Bateria! cin Brie 
Derlichs freundlichs Regiment und Wefen/ Subale 
etlicher Verträge I zwifchen ihnen auffgericht/ cin 
Zeitlang fambhafftige obngertheilt bey und mit ci. 
nander gehalten! und nach Ausgang der Iahr- Zahl 
in folchen Berträgen verleibt | denfelben freundlichen 
Willen und einträchtiger Negierung ihnen foloes 
auch ihrer Graffichafft und Huterthanen zu Muss 
und Wohlfahrt weiter Folg zu thun | wohl begierig 
und geneigt gewefen. 

Co wehren fich doch des aus etlichen trefflichen 
Ürfachen verhindert / und batumb Enderungen zu 
thun bewegt worden I dehalben etliche ihre angebohr, 
ne und nicht gefipte Steunbte hernach gemelt! nach 

viel 


1517. 


DU DROIT DES GENS. 
, Anno diel gehabter Erkundigungen und Handlungen/ mit 
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mit, gum Exften I fo fol Graf Diether mit den Rather 
ihren guten Wallen und Borwiffen/ eine gründliche | ein gleichmäffig Theilung und Mutfchirung machen! 
1517. Teilung | Mutfehierung und Bereinigung ihrer umb bie gang Grafffchafft ir Anpe / Schloß / 
Batterlichen verlaffenen Grafffepafft und Erbfehafft | Srett | Mugung unb Sugebôrote / auffechalben def / 
halben gwifehen ihnen betaidingt/ fürgenommen und | das Graff Diethern in feinem Bertrag zugeftelle ijtl 
gemacht hätten / nach Fuhalt cines Bortrags-Brieffsl | und folche Murfchieung nach ihrer aller Beften ane 
Darüber verfertiget/ und ausgangen! von Wort au | gefehen! und nach Gelegenheit der Graffichafft und 


Anno 
15174 


Morten alfo lautend : 


EJE 


derfelben inbertfanen | Briderlich / friedlich und 
gleichmäßig fegen und ftellen/ und fo fy es dermag- 


Se Thomas Graff zu Neinect! Thumb Gu(ter | fen vergleiche/ follen fie folches baiden Gebrüdern I 
des Grifits zu Maing! Wir Philips) Graff | Graf Philipfen und Graf Sohannen anzaigen und 


zu Sols) Wir Eberhard! Graf zu Königftein! | mit ihren willen diefelbige Murfehieung auf Lois 


und Dich) Here zu Epftein/beyde Herren zu Mint 
zenberg/ und wir Wolff von Schönburgl Here zu 
Glaucha und Waldenburg/ bekennen und thun Fund 
in diefen offenen Bricffe gehn allermanniglich! als 
bie Wohlgebornen Philips! Diether und Johann! 
Gebrüder von Pfenburg | Grafen zu Büdingen! An 
fore freundliche liebe Schwäger und Bettern! nach 
tóotlichem Abgang weyland des Wohlgebornen Suds 
wigs von Yfenburg/ Grafen zu Büdingen! Shres 
Battern ferliger / unter fich ein Briverlich freund 
fic) Negiment und Wefen gehalten I und derhalben 
etliche Bertrage auf ein Syabr/3abte zu wehren auf 
gericht / welche Zahr-Zaht nunmeht verlauffen und 
erfchienen fegnd. 

Haben Wir aus freundlicher treuer Meynung 
zwifehen obgemelten Gebrüdern fürgenommen / fie 
weiter zu bereínigen] daß fie in folchem unvertfjeif, 
ten gleichmäßigen Brüderlichen Willen und Wefen 
noch länger bey einander bleiben! und Shrev Graff 
fehafft und inderthanen fambelich fürgewefen web» 
ren) aber folches bat fic) aus etlichen Berhinderun 
gen und Brfachen nit zutragen oder fchicken mögen, 

Darumd Wir nach Sybrer Liebden Willen und 
Gefallen (ie umb Fhre Bätterliche Graffichaffe und 
Srbfehaffe gegensund mit einander Gütlich gemut- 
fepicret! vereinige/ und grünbfich vertragen haben, 

Yind thun das mit aller Sybrer guten Wiffen und 


Willen! in und mit Grafft dig Briefes/ toie hero | 


nach volget. 

Anfánglich haben Wir mit Enferm Schwager 
und Bettern! Graf Diethern gehandelt | und den 
gelben als einen getrewen Bruder und Fürfteher der 
Graffichafft dahin vermbgt | daß fein Sieben aus 
feopen eigenen Willen feinen Gebrädern der Graffe 
schaffe und derfelben Huderthanen/ vargu. Fhrer aller 
Mahmen! Stammen und Herkonmen zu Ehren! 


Mug und QBoblfabrt / fein baren Gehrüdern ento | 
toichen ihnen nachgelaffen/ und mit einem iembli. | 
chen und wenigern / bann ihme in Meche gebübret | 


botte 1 fein Abtritt und Wbfchied genommen fat /nach 


Laut und Inhalt fonderlicher Berfchreibung darüber | 


auffgericht. 

Hund dieweil Graff Diether (id) in dem der Graff 
febafft zu gut alfo Brüverlich und trewlich ergaiget : 
So haben Wir Sone weiter gebeten und verindgt I 
bafi er die Curation feines Bruders Graf Philips 
fen genommen! und (ic) der trewer Meinung auch 
beladen hat / und ift daramff abgeredt 1 daß Graff 
Diether folcher feiner-Curarion auff Bitt und Bes 
gebr dev beyder Wrüder-fürderlich bey ver Obrigkeit 
confirmitet und beftättigt foll werden! nach Form 
und Ordnung dev Nechten, 


ftcllen! alfo daß baide under (icf foifen follen! und 
| ibe jedlichem fein Soif unverhindere zuftehen) volgen 
‚und eignen / unb foll bevorab das Schloß I Stett 
| und Statt-Gericht Büdingen gemein feyn/ und bleis 
(ben! und dermaffen gleich getbailt! ag! als ict 
miiglich / Fünfftig Srrung zwifchen Sybnen allen vore 
‚kommen werde/ defigleichen foll Statt und Schloß 
zum Hains in der drey Eich! Graff Philipfen und 
| Graf Johannes gemein fein! und die Thailung in 
| Gulten / Renthen und Nugungen/fonft under ihnen 
zuegleich gefeheen Idoch ift auff Diegmahl für gut und 
das nüßlichft angefehen/ bafi beyde Gebrüder au vers 
meithen unnottürfftigen Koften / ein gemein Winpte 
mann und gemeinen Kellner im 2(mpt Hain haben 
und Halten follen I alfo I dab ter Amptnann fein 
Ampel und der Kellner fein Kellerey/ von baider 
Herren wegen zu gleichen Mugen verfehen/ vermals 
ten und ausrichten I dergleichen Bereiver | Wilde 
und Wald Förfter und andere gemeine Knecht/ und 
iedlichen Herrn über ihr Wmpe gelobt und verpfliche 
fein follen! doch ob unangefehen def swevfácbtigen 
Softeng / dev Gebrüder einer] fein Thail für fic) ine 
fonderheit vertoglten und verfehen wolt (affe! folle 
ihme hernach unbenommen feyn/ und damit fie von 
allen Æbailen in ihren Gemeinfehafften defto friede 
licher bey einander figen und bleiben mögen! fo foll 
| in Gift Dreyer Monath negft folgende durch Graf 
Dicthern und die Rathe/an ieglichem Orth ida Gee 
meinfchafft ift! ein beftändiger Burg-Fried mit eis 
nem freundlichen! friedlichen 2Custrag und Berfaß 
fung aufgericht werden I barburd) Srrung/ fo ¿ivis 
| feben ihnen und ben Ihren fich begeben möchten! 
hingelegt / und fie in Briiderlichen guten Willen 
defto friebficber bey einander bleiben! auch inwilfen 
M Tincinigfeit vorkommen und abgeleget werden 
möge. 

Sürter ift betaidinge unb abgerebt 1 da Graf 
Johann foll alle Lehen vom Reich | Srürften und an» 
bern Lchen-Herren/ von fein und feiner Brüder wee 
| gen! empfaben und tragen]. und folch Empfangnift 
dergleichen/ fo er bie Schen gu verdienen erfordert 
wird! foll auff Graff Phitipfen und Graf Sobanns 
gleichen Coften und Berlegung befchebent und fo 
| Graf Johann mit Toe abgienge | fol alliveg der 
¡Aeltift_von Dfenburg! von fein und anderer feines 
| Mit Stambs und Erben wegen / die Schenempfahen 
Lund tragen/ alfo! daß bie Sehen allwegen gefambt 

und undertheilt jónen allen 7 und dem Stamb que 
| gutb Idurch einen Sehen- Träger empfänglich beréonte 
| men und herbracht werden / fo folle Graf Diether 
| fein Sebenlang alle weltliche Sehen ifo von der Graffe 
fehaffe rühren I von fein und baider feiner Brüder 


Fürter haben Wir mit Rath und Wilfen Graff wegen leihen I und Pflicht von Mannen darhber 


Diechers/ und Fhrer aller Dreyer Näthe fürgenom- 
men! die andern ziwsen Gebrüder Graff Philipren 
unb Graf Fohannen gegen einander gleichmäßig 
freundlich und Brüderlich au vertragen | und bey ihnen 
allen des Bolg und Berwilligung erlangt! barum 
Diefelbe zween Gebrüder für fich! ihre Erben und 


empfaben/ wie bifher) nach Abgang Graf £udivigs 
| fines Batter Seeligen gefehehen und gehalten wor» 
| ben ift. 
\ Und fo Graf Diether mit Todt abgebet! fo folle 
| alsdann der Aeltift von Bidingen die Schen in obges 
| melter Miaf/ von fein und anderer feiner MitEr 


Nachkommen /gegen und mit einander gemutfchiret/ ben wegen / fein Sebenlang auch leihen und nach 
bereinet und Dertragen/ und thun in und mit Grafft | deffelbigen Todt/ foll der 2teltift im andern Stamb 
Dich Briefs! wie Hernach folger! Memblich und | jest berübrter Geftalt CETT leihen! und foll ale 
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fo für und für von einem Stamb em Abfchrifft von 

Maur Buch! vergleichen von bett reverlalen all | 
zeit auff fein Sefinnen mitgecheife/ und nichts daran | 
verhalten! auch Die Originalia in gemeiner Der: | 
wahr gehalten werden | und was Lehen Deimb(terbenl 

unb dev Grafffehaffe anfallen würde follen gu ieber | 
Zeit under dic Stämme zuegleich gethailt I unb je 

devin Stam fein Gebührnüß daran gelaffen werden! 

Es foll auch berjenig! fo que jederzeit bie Schen leihet! 

Macht haben I den Marston qu vergdmten / Sybre 

$ebeu in Wittumbs: 28:18 auf eine Leibs Zucht. zu 

verfehreiben doch allen Herven an ihrer Mannfchafft 

und Aigenthun’ unabpriichlich! aber mit Leihung 

der geiftlichen Scheu! foll. es gehalten werden! wie 

beruac folget: 

Remblich / daß ein jeder Graff die Geiftlichen 
Seben vor fich verleihen fol! die er in friner zuge 
theilten Landfchafft de jure patronatus zu derleis 
bea hat! was aber von Geiftlichen Leben im Schloß 
Stade unb Gericht Büpingen zu verleihen find! bie 
follen von den dreyen Gebrädern in Zeit ipres Lebens 
in umbgchender Ordnung geliehen werden | wie es 
fcit ihres Baters Graff Ludwigs Geeligen Code da- 
mit gehalten worden iff. } 

Dergleichen follen die Griftliche Lehen zum Hain 
UND anderswo da Sy gu leihen! durch Graf Dhis 
lipfen | und Graff Syobannen I unbt ihre Erben! 
alternatis vicibus auch verlichen / und alfo für und 
für obn Cintrag ober OBicoerrebte | bey ihnen allen 
unb ihren Machtommen | "gehalten werden ; tnd 
dieweil mit Empfändnöß und Leihung ver Schen ] 
das Aufeominen und Wohlfahrt gemelres Stambs! 
tie oblaut] bedachel fo ift zu weiteen Wufenthals 
tung! und Mehrung des Grambs/ Stabuiena und 
Wefens der Gvaffehaffe! bierin bepächtlich I Hehe 
lid) und eygentlich ferner betaidinge! befcbtoffen und 
abgeredt! ob Graff Philips over Graf Johann! Zr 
Since oder Fhve Erben mit Todt abg:ben! und kein 
männlich. geborn Seibs Exben I fondern allein tweltli- 
che Töchter im Leben verlaffen warden! fo folten | 
Diefelbe Töchter an dev verlaffenen Sanpfehafft und | 
Grafichaife Ihres Daters tein Thail/ Gerechtig 
Feit oder Grbichafft haben I fo fern und als lang 
männlich Pecjohnen des Stambs im Leben wären, | 


OMATIQUE 


bewilliget und begeben ! und thun das durch vicfen 
Bertrad in Craft dief Briefs | ba ihe Feiner fein 
zugetheilte Landfehafft | Mugung und Renth/ ope 
merklich Hofachen unb fonderlich Berwilligung und 
Zuelaffen der andern/ oder ihrer Erben! nicht vers 
pfänden! verfegen / eerfauffea oder vertwwechfeln auch 
diefelbige fein Sandfchafft! Teftament-Donation- 
oder Sehirms-Weife niemand raichen /ingeben/ noch 
verichrciben folfel in suemabt fein Weife/ fonder wo 
ihe einer oder ihre Erben aus antiegender Nothdurfft 
etwas verfügen! dertauffen oder verpfändten müftel 
ber feft derfelbig den andern feinen Brüdern oder 
ihren Erben cin viertel Sabre guoohe twiffentlich und 
Fundlich anbiethen! und ziemliche Kauffs oder Bere 
Pfändung demnfelbigen geftatten lauf güstlich Erkands 
HIS und Mäßigung ihrer beyderfeits nechft Berwane 
then! Sreunbten und Näthen. 


Wo aber der ifm, bem ber Kauff oder Pfrandte 
feharft angebotten | folches nicht annehmen funt opéy 
wolt/ als dann folle der Berkauffer oder Berpfinder 
Macht haben! einem Srembden feines gleichen I oder 
ber nicders! und nicht höhers Standes wäre / fofches 
que raicben / ingregeben oder ¿ue verkaufen / bod) 
nicht anders dana auf eia Wirderkauff/ und denfele 
ben Wiederkauff in all wegel ime I feinen Erben 1 
und einem ieplichen feines Stambs fúrbebalten! uno 
ob einer fo unartig und vergeflich feyn / unb Diefen 
gefegton Artikel freventlich oder mit Grfebroen f 
quewider (eben / und überfahren wirdte/ fo folle ber» 
felbige Hberfabrer gue jeder Zeit ben andern feines 
Stambs mit folcher That ohne weiter Grtanbnuf 
zu Porn verfallen feyn | mit fo viel Gelts opor 
Weber! als des Kanf-Selds geweft wares und wo 
er fich derfelben Pocn auch tviebern/ und die nach 
ber Aberfahrung/ auf befchreiben/ in Monathe-Frift 
nicht ausrichten! vergnügen | oder in icót gemelter 
Zeit nach der Gefehicht barumb ¿ue güetlicher Gre 
Fanpnuf der Freunde nicht Lonmmen wirdte ; So fort 
und ınag der betrogen und verlegt Tayl an Orthens 
ba cr mit bem Jiberfabrer in Gemeinfchafft over 
Thailung figt! an denfelben Galton) Renthen und 
Mugunigen! bet obgemelten poen felbft erholen Juno 


Doch follen den Töchtern / fo obgemelten Fall 
erlebten} von ihres Batters Eigenthumb werden / | 
nd folgen / ihe gebührlich legirima, und ob Sybnen | 
von der Sandtichafft etwas pro legitima ¿ugebóre, | 
Das follen dic Manns-Crben des Sranuns mit Geie 
oder jährlicher Penfion nach zimblicher Achtung 
abzulegen haben I damit bie Sandtfbafft allwegen 
bey dem Stamb bleibel und in frembbe Séuidt nit | 
ertwachfen máge | und foll in foicher Whiegung kein | 


ficb damit vergnügen! und foll damit wieder gemein 
Recht! Burg Sieden! Brüderlich Einigung oder 
Befchreibung nit gethan haben! dann die ohgemelte 
Gebridere in diefem Fall, und zu whivellicher Bolle 
gichung dich BWreickels! der und aller anderer Bas 
Helifs! Uuszhgel! Defenfion und Frepheit/ für fich 
und ihre Erben wiffentlich fich begeben und verziyen 
haben! fonder alle Geverdte. 


Weiter ift abgerebt und bertaidingtl ob bet obger 


Saw oder, Obvigheitd fondern allein Die jährliche | melten dreyer Gebrüder einer / umb fein zugethailte 
Sfugung] nach gemeinen Brauch / und der Sandts  Landfehaffe oder Exbftück cines ober mehr mit Reche 
Gewondeit angefehlagen werden ; ud Damit folle | angeiprochen wwirdte) foll er fein Brüvern oder ihre 
fich bicfelben Törpter befätigen und begnügen faffen/ Erben zum echten verkünden unb mit ihrem Rath 
und ihren, gánglichen und gütlichen Abfchicde von | und Biffen fich in Recht defendiren! alsvann (ots 
aller und jeder Sres Battern fecliger verlaffenen | len auch dic Gebrüder oder ihre Erben fbuldig ferns 
Graffichafft und Srb-Giter nehmen und haben/ Es | dem Beklagten in Stecbten gue heiffen! Rath uno 
follen auch alle dev Grafifhatft Originalia und | Beyftandt gue than) ten Krieg mit an fich zue nef» 
HaupeBricffe! gen Büdingen ins Gewöld gelegt] | men! und Die Sache trentich que Endte gue führen ; 
UND einem jeden zu feiner Mothourffe Copia davon | Wide aber Darüber folche Sandfchafft ober Erbftück 
mitgetheilt/ auch dermaffen verfchloffen werden /dag | mit Meche aberfangt s So follen Die Gebrüder! fáimbte 
ber Briider keiner ohuc den andern Darüber Formen | lich Demi der es alfo vechtlich verlohren hat nach 
möge. | Angahl ihres Thails Bergleihung und Crftattung 
Jud wo ihr einem noth fein wird! etliche Origi- | thun/doch folle Graf Diether mit folcher Erftattung 
nalia gue haben! folle demfelbigen mit Wiffen der | unbeláftigt/ unb nichts bominber in oßgemeltem Salí 
andern zuegelaffen hoc) Daf es it benenter Zeit wiee | der Erftathung feiner Gebrüder gewärtig fepn] mi 
decum ins Gerwölb geantivortet und Daftibfé bc« ob über Éur& oder lang aus biefem Dertrag einige 
baíten werde; Syerung | Sweiffel ober ungleicher Berftande eiufteles 
Es haben fich auch alle rep Gebriioer ebgenant! | over Da fich der obgerühtten Graff Whilipfen und 
Graf Philips, Graf Diether Inn Graff Johann) | Graf Fohanns Thailung | auch des Burg-Frieden 
aus rechrer Qiffen! mis frene eigenen Willen) | oder anberer angegaigten 2Gctidfel nicht einträchtiglich 
i dee 


ihnen FLEE! ihren Coen und Grafffchafft zu gut! Anno 


1517. 
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mit ihren Ehlichen Gemahlen zu Dittgab worden 
ift! foll ihr iedlicher viefelbige Suegab bevorab bebat 
en] und Darauf t| wie obftcbet! bie Thuilung 
füraenommen werden. 
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und qu Grun et und ders 
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er 


nern! fi) aus Die 
tr € f mit zu Grunde bey» 
und abgelegt/ u e Diener deehalben Feiner foi 
lichen $ingaab over Aras y ig feu! alle 
verde und Argelift: hierin ganglich ausgefchioß 


De 


Def qu Uekund haben Mir vier? als Hnverthai: 
bi infor poolicher fein eigen Synaeficgel an dice 
(eich fantrend chun Genten / und 
ther und Johann I Gebridere 


— 


Dinburgl © 
t diefe obgemelte Mutfchirung und Bertrag nit 
infer aller und Hafer jedes befonder guter When 
und Willen! auc) gutem Bedache I zeitliche ge 


offer Hiwill) fo goi | 


en qu Biviagen / Gefertten / dag | 
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n haben! | 


aud) follen und wollen die drey | 


| trag beu andern re 


Î Lieb zugetheilt werden? | 
ten und Herkominen! | 


babten Math und rechter Bien! toic oblaut/ ab: | 
gereot | befchehen und aufgericht ift | den Wit auch | 


fambt(ic) und fouberficb I und bevorab Wir Diet 
ber) an Statt Bnfers Beuders! Graff Philipfen/ 
als fein gefeßer Curator, alfo danctbarlich ange: 
nommen / und nehmen den gutwilfiglich an! in und 
mit Grafft vif Dricffs | geveden und verfprechen bey 
Vnfern Ehren | Glauben und Krewe! fir Aus | 


Yinfet Erben und Nachkommen | daf Wir folchen | 


Bertrag in allem feinem Sudaleı Gfaufutn und 


gichen/ Darivieder vini 


ehe tun oder handtlen 
follen noch wollen I durch ins felbftl oder jemand 
Von: unferntivegen / in-oder aufferhalb Neches! in 
gucmahl tene Weißt Dann ir fir fins! Wafer 
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Erben uno Nachkommen Wis toiffenitfid) beziehen Anno’ 


und begeben haben! 


Hd thun das Durch diefen rief] affe und je» 13 U7- 


licher Freyheit | Mechts / Auszugs | Behelffs und 
Ginrede! die Hus fambrlich oder Tiufer jedem infor 
Devheit gegen Diefen Bertrag gueftatten fotnen miele 
ten/wie die in Geiftlichen ober Weielichen 9tecbten 
verfehen feya! ober bey der Obrigkeit aus eigener Bee 
wegnüß aegeben oder beríieben möchten werden /ab 
fo ta Wir ch Rufere Erben derjelbigen und aller 
anderer Auszüge | fo viel que Widerfechtung Dieß 
Vertrags dienct/ oder dienen mag! barque Fein ab- 
folution vder reftitution hierüber # 
langen! oder erlangt annehmen! noch Ying bito gee 
brauchen I fürwendten | ober mit cinigerley Weiß 
dacanf (tetoven Oder behelffen follen I mit Worten! 
Werden] oder in ander Geftalt | heimblich noch 
fentlich | wie das inier erfinden werden moot in 
tein Weigel und def que mehrer Bekräfftigung und 
fteter Haltung! baden Wir Diether! als Curator 
Tiuferé Bruvers! Graf Philipfen! für fein £icbben! 
hte Erben und Wns je(óft! und Wir Syobamu für 
Pas auch für Bayer aller Erben und Machkommen/ 
infer jeder den andern diefen Dertrag mit handege 
benden Trewen gelobt | und feiblich que GOTT 
UND feinen Heiligen gefehworen( und Uns auf dicfele 


und | bige gethane Pflicht weiter betvilligt: 


Daf allwegen der Melriff Tinfers Srambs! der 
que Megicrung feines Cheils tompel folle diefen Bere 
gitrenden Serra auch geloben und 
fehweren | unverbeüchlich zu halten! unb. zu Feiner 
Erb Huldigung zuegelaffen werden / er hab Dane 
folche Geliibd und Birpflichtung subor getyan/ und 
die mit fsinem fonderlichen Bey Brief bekräfftiged 
und beftáttigt | alle Geverde und arge Lift hierin 
gänglich ansgefebloffen. 

Def zu Ubréund hat Ynfer jeder Diefen Bertrag 
init feiner eigenen Hand umderfchrieben | und Darzue 
fein eigen angebsrit Sufiegel wiffentlich Sievan thus 
hencken! der geben ift in ber Stade Mains) am 
ag! als 
tart zahle nach Ehrifti Rufers HENNEN Gee 
binth (taufende 1jünff Hundert und [pbengeben Fahre: 


Philips vow Kfenburg / Graf 50 Bodine 
Gen^ mpr. 


Diether von Yfenburg 7 Graf su Bioinz 
Geity mpr. 


Tobamt von Nfenburg, Graf 34 Biidvine 
gén mpr. 

Hud datanff demathiglich arteuffen unb bitten Tas. 
fen! def Wik folchen obberiihrten Berttags- Brief, 
iit allen feinen Articécla | Iubaltungen ! Mainun 
gen tino Begreiffungen! als Stbinifcher Kayfer / que 
confirmiten/ und zue beftättigen gnddiglich geruhe 
ten! def babe Wir angefchen / folch ihre fleiffige 
zimbliche 29i] iub daruimb mit wohlbsdachten 
Much) gutem Rath und rechtent Wife! den 96 
gemelten Bertrags-Bricff/ in allen und jeden feinen 
Artictelns Fuhaltungen! Mainunge uno Begreyfs 
fangen! als erwöhlter Nomifcher Kayfer/ guddiglich 
confirmirt und beftáttet/ confirmiren und beftäte 
ten den auch von Nömifeher Käpferlicher Mache 
"Beliténimenbeit und rechter Willen! in Craft dif 
Brieffs/ maien’ ordnen unb wollen! dag Der in 


| allen feitten Artickeln / Snhaltungen! Mainungen 
Meinungen treutic) ^ fett und feft halten! und voll: | 


und Degrciffungen frafftig und bündig feyn/ auch 
die gedachte Gebrüder! Sore Erben uno Machtome 
men/ daran von jemands wer Der ware! nit géivret 
oder gehindert/ fondern ohne mannigliches Cintrag 
und Wienerfprechen | dabey bleiben und gctuffen/ 
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und def nach aller Mothourfft genieffen und gebrau-) 
chen follen und mögen / und ob darin einiger Gebrech | 
oder Mangel] der nach Auffegung gemeiner- Recht! | 
Sreyheit | Statuten. oder Gewondeiten / Abpruch | 
oder Berlegung bringen möcht! es were aus Bergel 
fenbeit/ ober Sicbrung der Wort | ohne Saufterkeit 
der Mainung/ oder fonft einiger Geftait / tie Das 
Ammer erdacht | oder in picfer dinjer Sâvjerlichen 
Confirmation und Beftáttigung befchehen wehren! | 
oder in einiger Weiß erfunden würden I folche Miän- 
gel affe und iedliche befonder erfüllen und erftatten 
Wir jego als dann/ und dann als jeßo/wöllen auch! 
Daf ben genannten Gebrüdern I ihren und Nach 
kommen! gang keinen Schaden oder Stacbtbeif ges 
pehren I daß auch weilandt Graff Ludwigs Fhres 
Batters Gefchäffts und Ordnungen I auch die Ber 
trag! fe nach deffelben ihres Batters Abgang durch 
fie drey Gebrüder under einander gemacht / unb et. 


liche Fahr gehalten und gebraucht / nach Snbalt ci. | 


nes befondern Artickels in berüfrtem Bertrag def: 
halben begriffen / gauglich und zumahl vernichtet / 
caffirt und abgethan feyn/ auch binfurt kein Krafft 
oder Wirkung haben follel und thun das alles von 
obbeftimbrer Noinifcher Käyferlicher Macht Boll 
Fommenheit /wiffentlich in Grafft bic Briefs / boc) 
Uns unb dem Reich an Ynfern! und fonft mani: | 
niglichen an feinem Nechten und Gerechtigteiten! 
uno fonderlich Grafen Anthonien von Dfenburg / de§ 
gedachten Graf Philipfen von Dfenburg Sohnrahn | 
der Dispenfation , fo Wir ibme am jüngften zu 
Erfüllung und Erftattung feines unvolléommen Wl 
ters/ auch der Emancipation, cura und Admi- 
niftration , nach Snbait Unfers Käyferlichen 
DBricffs! deFhalben ausgangen! des Datum ftchet / 
Geben in fínfec und des Reichs Seavt Augfpurg/ | 
den Meunzehenden Tag Auguíti, nach Ehrifti Ge | 
buttb! Sunffsebenbunpert und achtzehenven / Winfe | 
ter Reiche des Nömifchen im brey und drenfigften/ 
und def Hungarifehen im neun und swangigften | 
Jahren | gnadiglich gegeben und augeftellt baben/ 
in allweg unverggrcifflich und unfchädlich. tind ge 
biethen darauf allen und jedlichen I Hufen unb des | 
Reichs ChurFivften/ und Fürften! Geiftlichen und 


Weltlichens Prälaten! Grafen! Freyen! Herren | 
Rittern 1 Suechten | Haubtleuthen | Bigdomben / 
Schultheifen) Burgermeiftern! Richtern /Rathen/ | 
DBirgern und Gemeindten/ und fonft allen andern/ | 
Hufern und des Reichs VUnderthanen/und Gerreu: | 
en] in was Würden! Srandtes oder Wefens dic | 
feindt/und fonderlich allen und jedlichen I ber enam | 
ten Graff Dbilipfen | Dierhers und Fohanns von 
Pjenburg Gebrüder | Wuderthanen | Zugehörigen 
und Berwanthen! Edlen und jin Evlen/ Geiftlis 
Hen und Weltlichen/ wo und an welchen Enden 
bic in Ihren Grafffchafften! Serrfchaffren | Schlof 
Stetten! Märckten! Dörffern/ Sleckon / Gebierhen 
oder fenft gefeffen / wie die genant feinb/ niemand 
ausgenpinmen / ernftlich und veftiglich mit diem 
DBricfel und wollen | daß fie bie obgemelten Graf: 
fen Philipfen! Diethern und. Fohannen von Yfin- 
burg Gebriider/ und ihre rben/ an dem obbeftunb- 
ten Bertrag! auch allen Puncten und 2(cticteln / 
barinnen tie fir ftect begriffen / und dicfer Yinfere 
Kayferlichen Confirmation und Beftättigung nicht 
Hindern noch irren! noch fic) in eingen Meeg bar» 
wieder fegen/ erzaigen oder handlen/ fonbern fie ba» | 
bey deftiglichen handhaben fehügen / fchiemen und 

bleiben! und der geruwiglich gebrauchen / und geniefe 

fen laffen/ und dartvieder innoch aufferhalb Rechts 

gang nichts thuen/ noch handtlen/ noch def jemandté 

andern aue thun geftatten I ober verfchaffen heimlich | 
noch öffentlich in Fein Weiß / als Lieb, einem jeden | 
feo Wafer und des Reichs fchwehre Yingnabt / und | 
dargue eine Poen / nemblich funffsig Marc (tigo | 


Golts zu vermeiden! die ein jeber fo offt er fresents 
lich Hiertwieder thäte/ ns halb in Yinfer und def 
Reichs Cammer! und den andern halben Theil den 
gedachten Graff Philipien/ Diethern und Johana 
nen! und ihren Erben / unabläßlich sue bezahlen 
verfallen feyn folle... oit Uhrkund icf Briefe bee 
ficgelt! mit Xafeem Käyferlichen anbangenden Sus 
fegell Geben in infer und des Heiligen Reichs» 
Stadt Augfpurg den Zwölfften des Monaths Sep- 
tembris, nach Chritti tinfers fieben HErin Ge 
bubrt | funffzchenhundert/ und im achtsehenden | Tir 
ferer Reiche des Römifchen / im Drey und drenffige 
fier) und ber Hungarifehen im neun und jivangigs 
ften Syabren. 

Quo ns daranff allerumderthänigft augeruffen 
und gebetten / dag Wir ihnen folchen tegt inferirten 
bon bemelten ihren Vor Eltern aufgerichten Bertragi 
Damit er bey feinen Winden und Cräfften auch furte 
bin zu ewigen Zeiten unangefochten bleiben möchte / 
mit allem Inbalt! als Nömifcher Käyfer/ wieder 
umb zu verneivten | ju confirmiren/3u ratificiren/ 
aufurichten und que beftäkten / guadiglich grubes 
ten, 

Welch Fhe underthänigft Bitten! auch die getres 
wen unb nüé(ic)en Oienft/ fo bemelte Ihre Bore 
Eltern und fie weilandt Hnfern löblichen Borfahrens 
auch dius und dem Heiligen Reich in mannigfaltige 
Ween erzaigt haben! und fie fambt ihren Brüdern 
und Bettern! binfüro niche weniger gue thun/ fid 
underthänigft erbietben | auch wohl thun mögen! 
und folfen] Wir mit Gnaden angefehen /und haben 
darumben mit wohlbenachtem Muth! guten Raths 
und rechter Wiffen/ ie&t gehörte inferirte und von 
Sáyfer Maximilian tinfevem gefiebtem Herrn und 
Ahr Heren confirmirte und approbirte Gre 
Ainigung unb Dispofition , in allen Sheen Dunce 
ten] Claufeln! Wrtickelns Subhalt/ Mainungen und 
DBeareiffungen! als Rômifcher Käyfer) Gnadighich 
Toieberumb aufgericht/ ernewert / confirmivet/ ra- 
tificitet/ und beftettet I ernewern / confirmiren/ 
ratificiten und beftetten folchen ihren aufgerichteten 
ErbrBertrag/ von Kömifcher Käyferlicher Macht 
Bollkommenheit wiffentlich in Grafft dif Bricffs 1 
tas Wir Sónen daran von Rechts oder Bilfichkeit 
wegen zu vernewren/ 35 confirmiren / zu ratifici- 
ven) und zu beftetten haben! und mainen / otonen/ 
fegen und wollen | daß nun Dinfüro in etvige Zeit 
obbemelter von Dfenburg / Grafen zu Bidingens 
auffgerichter und von Käyfe: Maximilian confir- 
mitten und beftäftigten Erb Ainigung und Bertragt 
in allen feinen 2feticie(n] Puncten / Inhalt! Meie 
nungen und 5egreiffungen / kräftig! bünbig unb 
mächtig fepn / von männiglichen aller Orten und 
Endten! innevamd aufferhalb Gerichts / feet! teft 
und unverbrüchlich gehalten und vollzogen werden 
folle! auch fich bie gepachten Grafen zu Büdingen / 
Sevettern und Gebrüder! Shee Erben und Mache 
Fommen /Deffen alles ihres Inbalts ohne mánniglichs 
Eintrag oder Wiederfprechen! halten / erfecuen/ ges 
brauchen und genießen follen und mögen don Meche 
oder Gewohnheit! von allermänniglich unverhindere/ 
doch Ting und dem Heiligen Reich abn Yinfer Dorige 
fet] und fonft mánniglic) an feinen echten und 
Gerechtigkeiten unvergriffen und unfehälich. 

Und gebiethen darauff allen und jeden Gur Fürs 
ften! Fürften! Geiftlichen und WBelttichen /Prälae 
ten! Grafen. Freyen/ Herren! Rittern/ Rnechten 
Sauptleuthen I Sand Bögen | Bigedomben/ Vigo 
ten/ Dflegern/ Berwefern / Amptienthen! Schulte 
heifien/ Burgermeiftern! Nichtern/ Sf dtben / Bure 
gern! Gemainden/ und fonft allen andern Anfern 
und des Neichs Ynderthanen und Setrewen/ was 
Würden! Standes oder Wefens die feynd/ und fons 
ften allen und jedlichen der genanten Graf Philip 

fin 


ANNO 
1517; 


1517. 


Oétob. 


LANCE ET 
ENISE, 


DU DROIT DES GENS, 


ANNO fet und Georgen! Gebrüder I auch ihrer Bettern! | 


Sudiwig! Wolff und Henrich von Yfenburg! Gras 
feu zu Büpingen I Underthanen I Zugehörigen und 
Gervanthen | Edlen und Jin. Eolen I Geiftlichen 
und Weltlichen I wo und an welchem Ende die in 
ihrer Sraffichafften! Herrfchafften | Schlog! Stet- 
ten] Darren I Dörffern / Flecken I Gebieten] 
oder fonft gefeffen / wie bie genant feyndt ] niemand 
ausgenommen | eruftlich und veftiglich mit Diefem 
Brief | und wollen | Daß fy obgemelte Grafen zu 
Büdingen) Gebrüder und Better! an obbegriffenen] 
¿wifchen ihnen aufgerichteten Bertrdgen und Erb» 
Einigung! und diefer infer darüber gegebenen Kays 
ferlichen Confirmation nicht hindern noch irren! 
fondern fie deren geruhiglich gebrauchen | genieffen! 
und gänglich dabey bleiben faffen/ infonderbeit auch 
fie fetbft folchen Bertrag in allen feinen Puncten I 
Artikeln | Mainungen mb Inbaltungen / under 
einander ffracts nachkommen und geleben | darwie 
ber nichts thun/ handlen oder fürnehmen / noch des 
jemand andern zu thun geftatten/ in kein weiß I als 
ficb einem jeden fey | die Straff in obangeregten 
VUnfers lieben Herrn und Sr: Anheren inferirten 
Brieff gefegt/ zu vermeiden I Die ein jeder / fo offt 
er freventlich biertoieber thäte / Fins halb in Yinfer 
und des Reichs Cammer / und den andern halben 
Zbail obgemelten Philipfen und Georgen / auch 
ihren Better $ubteigen 1 Wolff und Henvichen! 
allen von Dienburg! Graffen zu Büdingen / unab- 
Käßlich que bezahlen I verfallen feyn folle L mit br 
fundt die Brieffsibeftegelt mit Finfern Kayferlichen 
anbángenden Iufiegel / der geben ift in Hafer und 
des Heiligen Neich Stadt Speyer I den swansige 
ften Tag des Monats Julii, nach Chrifti finfers 
lieben HERMM und Heylandts Geburth Ifunff: 
gehenhundert und im fiebenzigften / Yinferer Neiche 
des Momifehen im Achten I des Hungarifchen im 
Siebenden / und des Böheimbifchen in ¿ten und 
zwangigften Sabre. 


MAXIMILIAN. 


Daniel Archiep. Moguüt. V: 
Joh. Bap. Weber. 


Esa 


Ad Mandatum Sacre Cefaree Majes- 
tatis proprium. 


A. Erftenberger. 


CXIX. 


Ligue entre Frangois I. Roi de France & les 
VENITIENS , en confirmation du Traité de 
Blois ES pour regler ce que chacun doit fournir 
pour la défenfe de ce qu'il pofféde en Italie, du 
23. Mars 1511. Faite le 8. Oftobre 1517. 
[Freverıc Leonarp; Tom. Il. pag. 


154. ] 


ER ANCISCUS, Dei gratia Fraticorim Rex; Me- 
diolani Dux, & Genus Dominus, univerfis præ- 
fentes Literas vifüris ac infpe@uris notum facimus, 
quód nos pro corroboratione ac majori firmitate & de- 
claratione Traétatuum jam pridem faétorumi, conclu- 
forum ; & initorum inter quondam bone Memorize 
Ludovicuth Regem Chriftianiffimum defunétum, So- 
cerum noftrum ex una ; & Inclitum Venetiarum Do- 
minium ex alia; tractavimus & conclufimus cum præ- 
fato Domino Traëétatum, cujus tenor fequitur; & eft 
talis. 


Hnisr: nomine invocato ; Amen. Noverint 
univerfi & finguli, quód Anno Salutis 1517. die 
$. menfis Oétobris ad laudem & gloriam Omnipoten- 


tis Dei Salvatoris 
dinem Chrifti: 
S "eren: 


Francisci, hujus nominis p 
Regis, Ducis Mediolani , 
clitiffimi Venetiarum Domi 
fam fuit inter prefatum CI 


conclu- 
n 


e Ne- 
gem, Mediolani Ducem , inum; fuo 
Y Succefforum fuorum nor 1 infinitum , 


parte ex uni; € Magnificum € Clarif 
num Joannem Baduarium , Do&orem & 


Syndicum, & Procuratorem fpecialem Illu 
y > 


mini Leonardi Lauredani, Ducis 
mi Dominii V um, parte ex alterà ; 
vis Fœdus, & Liga alijs inita ; concl 
Blefis die 23. Martii, Anno 1512. inter 
rie quondam Sereniffimum Ludovicum Regem Chris- 
tianifimum, ex unà; & Procuratores, necnon Syndi- 
cos Illuftriffimi Domini Leonardi L: i; & In- 
clitiffimi Venetiarum Dor dud to 

dim per diétum Ducem Venetiarum, 
Indi&tione prima Anni millefimi quingentef 


(gis , iterüm ap- 
probata per Literas diei 26. Martii Anni 1515. more 
Romano computando, nechon pariter confirn per 
jam ditum Sereniffimum, & Potentifimum Princip 

& Dominum , Franciscum primum hujus 1 
Regem Chriftianiffimum , per fuas Pater 
diei vicefimi-feptimi menfis Junii 1515 
men Pontifice Leone X. & bonis Ecclef 
fenfam refervatis, ut fuis Literis eddem di 
per Robertetum Secretarium receptis in præfentia Mag- 
nifici Domini Marci Danduli conftat ; fit firma & va- 
lida, & nullà majori indigeat validitate: "Tamen 
evidentiorem omnium notitiam , & ut omhes intelli- 
gant prefatos Sereniffimum & Chriftianiffimum Regem, 
& Illuftriffimum Ducem , & Dominium Ver 
ar&iffimo vinculo conjunétos effe , futuro 
tuo & indiflolubili nodo optimi fincerique Fa 
vin&os, voluerunt prefatam ipfam Ligam, ficut p 
fertur, initam & confirmatam , refiri & renov 
per prefentem Traétatum , ficque eam cum om 
Pa&is, Conditionibus, € Articulis præfenti Tr 
non repugnantibus, refirmant, renovant, volun 
intendunt eam remanere debere in fuo robore & 


oad of- 


re, Summo tanien Pontifice Leone X. & bonis Ec- 
clefiæ quoad offenfam, ut fuprà, exceptis. 
Verüm , cüm in prefato Foedere & Alliañcia fit 


Capitulum dicens ; quód circa defenfionem commu- 
nium Statuum in Italia traétari debeat & concludi cum 


| Deputatis aut Deputandis à Chriftianiffima Majeftate, 


unà cum Deputatis aut Deputandis ab Illuftrifimo Do- 
minio Venetiarum, per illum modum & formam ; que 
ambabus Partibus videbitur conveniens , procedendo 
femper in omnibus finceré & boná fide, prout bonos 
& veros Amicos decet, conveniens & neceffarium vi- 
fum & ambabus Partibus antediétis , per prefentem 
Traétatum dare modum & formam prefato Capitulo. 
Ideoque prefatus Invi&tiffmus & Chriftianifimus Rex 
Franciscus promittit & fe obligat, habere & tenere in 
Italia continué tam Pacis tempore, quàm Belli ;. ad 
confervationeri, tutelam, & defenfionem communium 
Statuum in Italia Lanceas oétingentas more Galliæ; & 
fi fortè evenerit quód aliquis Princeps ;. Potentatus, 
Dominia, Communitates , feu quivis alius; quocun- 
que nomine nuncupetur ; etiamfi fuprema dignitate 
fulgeret, bellum inferrent , vel inferret; & aétualiter 
invaderent, vel invaderet Statum, Terras, vel Domi 
nia Illuftriffimi Dominii Venetiarum in Italia, fe obli- 
gat & pollicetur ; & obligatum effe vult, & intendit 
dare in auxilium & fubfidium prefato Illuftriffimo Do: 
minio. prædiétas Lanceas o&ingentas, & etiam Pedites 
fex millia, & unam bandam Artillerie fufficientem & 
idoneam: & hec omnia & fingula, fumptibus & expen- 
fis fuis, videlicet ipfius Regis Chriftianifimi ; usque ad 
Bellum finitum; llluftriffimus autem Princeps; & Ex- 
cellentiffimum Venetiarum Dominium promittit & fe 
obligat habere & tontinué tenere ad confervationem,tu- 
telam , & defenfionem communium Statuum , tam 
tempore Pacis; quàm Belli, in Italia, oétingentas Lan- 
ceas more Italia: 

Item, fi occurreret, quód aliquis Princeps, Poten- 
tatus, Dominia, Communitates , aut quivis alius 
quocunque nomine nuncupetur , etiamfi fupremá Dig- 
nitate fulgeret, inferret vel inferrent Bellum, & actua- 
liter invaderet vel invaderent Statum , Terras QE. 

D0- 
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Dominia prefati Regis Chriftianiffimi in Italia , polli- 
cetur & fe obligat, & obligatum eHe vult, & intendit 
dare in auxilium & fübfidium prefato Chrift 
Regi prædiétas Lanceas octingentas,& Equites levis ar- 
mature quingentos, & Pedites bonos, kin facto belli 
expertes , fex millia ; item unam bandam Artill 
fufficientem & idoneam ; $ hec omn 


P 
tione, prout veros amicos, bonos, & excellentiffimos 
decet. 

ltem , promiferunt ambæ Partes, videlicet ipfe 
Chriftianiffimus Rex perfonaliter , & praefatus Magni- 
ficus C nomine prædiétôrum Illuftrií 
& inclitifimi Dominii Venetiarum, & virtute Mandati 
inferiús inferti, bene, legaliter & integré cuftodiri fi 
cere & obfervare omnia & fingula in prefenti Tractatu 
contenta, & j unt füpra Santa Dei Evangelia, 
is Rex pro fe , & jam diétus 
ati Huftrifimi Ducis, & incli- 
um, cuftodire, & obfervare, 
m di&um Traétatum. 
ftimonium ,. nos Franciscus Rex 
imus , has præfentes manu noftrá fignatas 
Sigillo noftro munire fecimus, & nos Joannes Badua- 
rius, Syndicus & Procurator predictus , figno noftro 
manuali fubfignavimus , & Sigillo noftro munivimus , 
Anno & die, quibus fupra. 


CXX. 


16. Oct. Reverfales Regis Polonie S1iGISMUNDI erga 


duos Status Regni Bon EM, fcilicet Statum 
Baronum, ES Statum Militarium, quibus tan- 
quam fusceptus ab iisdem Statibus Tutor € Pro 
tector Regis Bohemie minorennis Lupovıcı 
promittit, ipfos , ES Regni Bobemie Terras in 
Juis Privilegiis ES Furibus fideliter. confervare. 
Datum in Arce Brazlaw Anno 1517. Feria 
fexta die Sancti Galli. [Bausını Miscel- 
lan. Hiftor. Regni Bohemiæ Decad. I. Lib 
VIII. Epiftol, Part. I. Epift. LXXIX. pag. 
ros. Lumrcs Teutfches Reichs- Archiv. 
Part. Spec. Cont. I Abtheil. I. Abfatz I. 
von Böhmen, pag. 99. d’où l'on a tiré cette 
Pièce. ] 


Os Sigismundus Dei gratia Rex Polonie, Mag- 

nus Dux Lithuanie, Ruffie, Pruffieque, &c 
Dominus € Hares. Recogn 
mus tenore prefentium univerfis. Quia cum duo S| 
tus Baronum € Militarium Regni Boemie fponté & 
libera eorum voluntate fine præjudicio Jurium & li 
tatum fuarum. Nos in Tutorem & Proteétorem illius 
Regni unà cum Sereniffimo & Excellentiffimo Princi- 
pe, & Domino Domino Maximiliano divina favente 
Clementia, Romanorum Imperatore femper Augufto, 


ac Hungarie, Dalmatie, Croatie, &c. Rege, Archi- | 


duce Auftrie, Duce Burgundie, Brabantie , & Comi- 
no, Fratre & Confanguineo noftro chariffimo 
ad legitimos Annos Sereniffimi Principis & Do- 
vici, Hungarie & Boemie, &c. Regis & 
hionis Moraviz , Nepotis noftri chariflimi , per 
nfignes Oratores füsceperint ea lege , ut ipfos 
Regni Boemiæ Terras, ac Dominia ad id pertinentia : 
in eorum Privilegiis, Juribus, Ordinationibus, Infti- 
tutionibus, & laudabilibus Confuetudinibus ac etiam 
fide feu Religione prout in Literis à priscis Romano- 
rum Imperatoribus & Regibus, ac etiam à Sereniffimis 
Boemie Regibus deluper conceffis ; fimiliter à bone 
memorie, Sereniffimo Wladislao Hung 
miz Rege , Germano noftro chariffimo , confir 
& novis Literis per Status etiam Regni Boem 
& in tabulam, feu Regeftrum Reg cript 
& continetur , confervare dignaremur , ita ut Rex 
Boëmiæ illorum Dominus facere tenetur. Nos con- 
iderantes eorundem Statuum Regni E fingula- 
rem fidem, bonum animum & confide 1 erga nos, 
& eorum honeftam poftulationem promifimus ipfis fab 
fide & Dignitate noftra Regia , & tenore prefentium 
promittimus & pollicemur. Quod unà cum prefato 
Sereniffimo Fratre noflro Romanorum Imperatore , 


ianiffimo | 


: | 
mi Ducis, 


mus & notum faci- | 


arie & Boc- | 


| inviolabiliter ob 


pertinentes & pe 
Juribus , Ordinationibus 
eorum bc & lau 
€Ham in 


in Regno Boe 


tiofe permit 


fi qui effent 
mix agg 


& pro 


q 


Boémiz, tine 
dolo & fraude. Harum Teftimonio Literarum quibus 
Sigillum noftrum eft appenfum. Datum in Arce nos- 
tra Brac e Sandi Galli Anno Do: 
mini millefimo, quingentefimo , decimo feptimo , Reg» 
ni noftri Anno undecimo 


CXXI. 


Lzowrs Pape X. Litere, de Facultate Fran 
Cisco Regi Francie conceffa primum menfen 
Graduatis debitum. nominandi 5 «quà ac Concor 
data adversns omnes impugnatores pr li 
me XV IL, Kalendas © 1518... [Voy 
la ci-devant fous le 18. d'Aoüt 1516. pag. 
239. col. 1. ] 


ez: 


CXXII. 


Confirmation Jhro Röm.R ayferl. WT aveftde 
Maximicranr 1. über die Anno 1517. 
den 26. Augufti, sifthen denen & sen qu 
afenburg und udinger aufgerichtete Gib» 
Einigung, Geben zu Augfpurg den 12. Sep- 
tembris 1518. 


C'eft -à- dire, 


Confirmation de l'Empereur Maximitien Î. 
Jar TUnion hereditaive faite en 1517. le 26. 
d'Aoft entre les Comtes p'YskNBOURG 
BUuDINGEN. Dome 2 Augsh 
Tembre 1518.  [Voyez-la ci-devanc 
d'Aoüt 1517. pag. 258.] 

CXXIIL 

Vertrag bue) Maxımırıan den T. RS 
mifchen KR Ver” atoifcben Nudigern Abeer 
zu YOeifenburg im Llfaf, und den Durs 
germeiftern und Reths álba/ von ívegen 
einiger von dem Abbe an den Rath zu prae- 
tendiren fabenben Recht und Gerechtigteitens 
gefchloffen ; wodurch obbemelter Rath von fos 
thanen Forderungen gánglichen befreyee worden. 
Sefchehen zu Augfpurg auf dem Reiche. Tao den 
2. Octobris 1518. [Lunic, Œrutfches 
Reichs» Archiv. Part. Spec. Cont. I. Forts 
fegung TIL. Abtheitung IIl. 205/08 X XI. 
pag. 306. ] 


C'eft - à-dire, 


Accord fait ES paffó par l'autorité de [Em 
MAXIMILIEN I. entre Roger Abbe de 
Weiffenbourg, ES le Magiflrat de la même P 
touchant certains Droits ES 
P Abbe y prétendoit , lesquels demeurent enti 
ment éteints ES abol A Augsbourg en Diél 
generale le 2. Obtobre 1518. 


AXIMILIAN fon SHE Gnaden Eriehl- 
tee Römifcher Kayfer / 2c. SSefennen für 


| Uns und Hnfere Nachkommen am Reich! offentlich 


mit Diefem Brief und thun Éund allermánniglis 
chen : Nachdem ns als. erwehltem Nómiichen 
Kayfer auftebet und gebüfret | FEnfer und des Heilie 

gen 


Anno 


1518, 
15. Juin 


12, Sept 


2. OGtol; 


DU DROIT 


¡Arno gen Deichs Untorehanen und Goettenen] und fonder- 


1518. 


lich dic! fo fich allzeit aegen- Eng unb dem Heiligen 
Reich in gehorfamer Dienftbarkeit für andern ved» 
Lich handeln und exzeigen/ bor Schaden und Mach- 
theil zu verbütben ; unb wann fic nun cine gute | 
it ber / gwifchen dem Chriwiirdigen Unfern und 

8 Reichs Fürftend! Nudigern I Abbe | unb den 
en Ynfern lieben Andächtigen feinem Con- 
Stiffes zu Beiffenburg im Elfaf an ci | 
sim; und Jinfern des Reichs lieben Getreuen/ Dur: 
germeifter) Nath und Gemeind der Stadt dafelbft 
zu Weiffenburg andern theils/ von wegen etlicher 
rticul hernach benant ! Srrung I Spann und 
Qwytvacht gehalten | deshalben uns beede theil zu 
offtermalen umb Unfer gnávige Hilf unterthinig- 
lic) anfuchen und bitten laffen 1 Daß wir demmach 
angefehen und betrachtet haben / gedachtes Abbts 
und feines Convents zu OBeiffenburg! Desgleichen. | 
Burgermeifter! Nath und Gemeind der Stadt dar 
f fithige Bitte | und die getrene willige 


felbften be 
Dienfte | fo fie ins und dem Heiligen Reich bif: 
ber williglich gethan haben und binfübro wohl thin 
follen und mögen! unb gu Berhiithung Wiuratbs/ 
OBienerwillens | Yineinigfeit/ Koften und Schaden/ 
fo ihnen weiter Daraus erachfien möchte! und zu | 
Auffnehmung und Erhaltung cines ordentlichen gue 
ten Regiments und. Policey I bemeltes Stift und 
Stadt Weiffenburg/ 26. beyde angezeigte Parteyen 
für Vins erfordert | und erfklichen gedachten Ynfern | 
mud des Reichs Fürften und fein Convent in fei: 
nen Befchwerungen verhört | und als fie Uns für 
bracht und angezeigt | Daß ihe Stift Recht und | 
Gerechtigkeit gehabt / wann Burgermeifter und | 
Math zu Weiffenburg ihren Math befegen wollen! 
fo haben fie einen 206bt bargu verkündt dabey zufeyn; 
Desgleichen die gemelten von Weiffendurg einem 
Abbe und Stifft Huldigung gethan. Ferner follen | 
fie und ibr Borfahren von Sranenperfonen/ die vor 
ihren Mannen mit Tod abgangen feyn in gemelter | 
3iufet und bes Neichs Stadt Weiffenburg I und | 
in Dev Mundat fefibafftial Hauptrecht/ desgleichen 
den Haupt Zing | unb wo ber nicht entricht toorben 
fege |. Beutelvecht gehabt haben. Item fo follen 
auch dotmaln einem 2(65t und Convent zu Weir | 
fenbutg don den Wiefen I fo in dev Marek gelegen 
feo I cin Zehend I nemlichen von einer Morgen 
Vielen ein Saumagen oder vier Pfennig dafür 
Bezablet worden feyn. Item mehr follen biefent | 
Abbe und Convent zu Weiffenburg Ehlen! Maagl | 
Gewicht in der Stadt Weiffenburg auffzufegen ge: 
walt! Stem die Frevel und Einigung von den Ge 
meinen Walden allein eingenommen babens Dargu 
follen ihnen auch halben theil des Schas gelts / fo 
von dem Slofbolg in der Sautern gefallen ift I ge 
folgt! und den Bannewein / nomlich acht Cag vor | 
Pfingften/ und acht Tag darnach I mit der groffen 
Maaf ausgefchenctct | und der Stadt Weiffenburg 
Davon fein Yngelt bezahlt haben I mit mehrern | 
Articulen begrieffen/ in welchen ihnen bißhero zum | 
theyl von bemelten Burgermeifter und Nath der | 
Stadt Weiffenburg Cingrief und Sevung befche: | 
Hen were: Daranff haben wir bemelte von QBeifr | 
fenburg auch vernommen unb befunben I daß diefels | 
ben Abbt und Convent; und ibr Stiffe folcher 
angezeigten Puncten/ zum theil nicht im gebrauch I | 
genanten von Weiffenburg ihnen auch alle | 
nicht geftändig getvefen feyn ; und fte demnach alfo | 
rach ihrer Geyder guugfamen Berhor | Ned und | 
web | und allem ihrem fürbringen mit ihrem | 
und guten Willen I diefer ob und nach | 
fehriebenen Articul mit einander gütlichen vertrar | 
gen und vereiniget und gwifehen ihnen diefen nach | 
folgenden Bertrag und Entfcheid gemacht | aufges | 
eicht und befchlofen / Den fie auch qu beederfeyt 


Tom. IV. Parr. I: 


| jeßo 1 wiffendlich in Krafft die 
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freywilligen angenommen und su halten und ju voll’ ANNA 


ziehen! für fich und ihre Nachtommen zugefage/ ge 

tobt und verfprochen haben / den wir auch in allen 

feinen Pundten und Articulen | Nömifcher 

Kanfer ihe beeder rechter Herr bewilligen! confir= 

miren und beftätigen! jego a nul und Dann als 
f Ad 


Œxfélichen follen die benanten von Weiffenburg 
binfür gegenwärtigen noch zukünfftigen 2(66t in Eve 
fegung ihres Raths zu erfordern noch Huldigung su 
thun  desglcichen Sauptrecht von Frauen I fo vor 
iren Mannen obgemelter maaffen abfferben I bargu 
auch den Hauptzing unb Beutelvecht I noch den 
Zehenden von einem Morgen Wiefen / als den 
Saumagen oder die vier Pfennig dafür zu geben 
und zu bezahlen | nicht fehuldig |. fondern hiermit 
ganglich befrepet feyn. nd damit angezcigter Der 
trag in-allen feinen Puncten und Articulen vent 
gemeinen Mann deffo baf in Wirden und Geo 
dachtnüß bleiben und gehalten werden / fo orbnes 
und fegen Wir! daß hinfihro in Ewigkeit folcher 
Rafer Bortrag alle Fabre qu der Zeit 1 fo Burgers 
meifter und Nath ihrem Gebrauch nach! wie ane 
bere Unferen und des Neichs Stádte fehwiren/ von 
Articuln zu Articuln verlefen / und in den ges 
melten Eyd ausgedruckt gefeget werden folle. Desa 
gleichen fo offt cin neuer Wbbt crweblet wird I folk 
tt (ic) gegen Burgermeifter 1 Nath und Gemeind? 
und hinwieder die Stadt gegen genanten Abbe und 
feinen Convent verfchreyben/ angezeigten Bertrag 
zu halten I der gehorfamlich nach gu fommen und 
zu geleben ; Doch fonft tins und bem Heyligen 
Reich und männiglich an feinen Mechten und Gee 
rechtigkeiten wnbergriffen. tind follen hiermit alle 
und jede Freyheiten! Derträg/ Gab! und Beftäti- 
gung / bie wieder dicfen Finfern Bertrag und Ente 
feheyd in einem oder mehr Articuln und Pundten 
weren | ober Finfftiglich feyn wirden I aufgehebt / 
tod und abfeyn 1 und feine Partey fich derfelbent 
bicfen Bertrag sutvicber/ gebrauchen noch bebelffen. 
Was aber bende Parteyen ander Meche | Freyheit! 
Bertrig/ Obertcit! Herrligkeit und anders/ der (ie 
in Yibung unb Gebrauch und dicfem Bertrag niche 
wiederwartig feon! haben I die follen in ihrem Wee 
fen beftändig fey und blenben. Desgleichen folle 
mit diefem nfern Kavferlichen Dertrag / aller 
Bnwill / Serung und Spänn | fo (ic auf heutigen 
Zag zwifchen ihnen gehalten haben / auch alle An. 
fprüch und Forderung / fo cin They! zu bem andern 
gehabt | und zu haben vermeinet bat! es feyn umb 
aufgehaben Nugung und Schaden I nichts ausge 
nommen / gang auffgehebt I cafliret | tob und abe 
feyn! und kein They dem andern! weder inner noch 
aufferhalb Rechtens darumb nichts fehuldig fepn/ 
fondern dicfen obgemelten Bertrag in allen feinen 
Puncten und Articuln gehorfamlich (eben / nachs 
kommen I und bierivicoer nicht tun / noch des je 
mands don ihren wegen zu thun geftatten / in keine 
Weiß 1 als lich einem jeden Thenl fey Hinfer unb 
des Meichs fehwere Ungnad und Straff / und dare 
zu eine Poen! nemficb gehen tanfeno Gilden Nheye 
nifch zu vermeyden/ bie cin jeder Theyl I fo dicfens 
Bertrag in einem ober mehr Articulen zuwider 
handelt / oder nicht Bollziehung thut! Hus halb 
in Finfere und des Reichs Gammer / und dem 
andern halben Theyl bem gehorfamen Daltenden 
Theyt unabläßlich zu bezahlen verfallen feyn fol. 

Des zu wahren Uhrkund haben Wir diefer Bor 
trág zween gleichlautend gemacht! unb jedem S bent 
cin unter finfeem. Kayferlichen anhangenden Sufies 
gel verfertiget |. übergeben faffen. y 

So bekennen Wir vorgemelter Nadiger I Abbe 
und Convent, und Wir Burgermeifter | Math 
und Gemeind! für ns und alle Ynfere Machtome 


meti 


e 
8 


266 CORPS DIP 


Anno men an dem Stifft und Stadt zu Beiffenburg am 

8 Rhein I dab der Allerdurchleuchtigft | Grofimäch 
1519. gofte Fürft und Heer |. Here Maximilian, Et 
weblter Nömiicher Kafer 2c. infer Allergnädig- 
fier Herr I diefen obbefchricbenen Bertrag mit Hin 
fer aller guten Willen und Wiffen auffgericht und 
befehloffen I den Wir auch alfo angenommen |. qu 
halten und zu vollziehen! für ns und infer Nach. 
Fommen/ She. Kayferl. Majeität an Gpbltatt zuge 
fagt! gefobet und verfprochen haben / Dartwieder niche 
au thun I noch zu handeln / bey Berlierung ber ob 
ang:zeigten Poen und Buß. nd des zu Hhrkund 
haben Wir obgemelter Mudiger | Abbe tinier und 
Hufers Convents und Sriffts zu Weiffenburg; 
ino Wir Burgermeifter und Math von Finfer 
und Gemeiner Stadt wegen | verfelben Stadt 
Sufiegel an diefen Brieff und Bertrag auch ge 
benget. DBefehehen und gehandelt auff Unferm 
Kapyjerlichen Neiche-Tag zu Augfpurg | und an 
dern Tag des Monats Octobris, nach Ehrifti 
Geburt) Funffzcehen Hundert und im achgehenden/ 
infer Neiche des Römifchen im bre) und Dreyfig- 
ften/ und des Hungarifchen im neun und swangige 
fren. 


CXXIV. 


2.O&ob. Traité d'une (1) Ligue contre le Turc, entre 
François I. Ro de France, & Henri 


O VIII. Ro d Angleterre y par Pentremife du | 
p Pap Leon X. le 2. Odlobre 1518. ratifié 
ET van ES approuvé par l'Empereur Cua RLES V. 
D une qui y entra en vertu d'une claufe inferde audit 
IR Traité. A Savagoce, le 14. Janvier 1519. 


[Freverıc LeowarD, Tom. II. pag. 
169. d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe trou- 
ve auffi dans Rymer, Federa , Comventio- 
nes, &c. Tom. XIII. pag. 624, & dans le 
LVIIT. Vol. des MSS. de la Biblioth. Roya- 
le de Berlin, pag. 143. où elle n'eft pas fi 


complete. ] 

C^ ROLUS, Dei gratià Rex Caftelle, Aragonum, 

Legionis, utriusque Siciliæ , Jerufalem , Navar- 
re, Granate, &c. Decet Reges & Principes , quo- 
rum cor in manu Dei confiftit, ut de univerfis Regnis, 
Provinciis, & Populis eorum cure fuprema dispofitio- | 
ne commiffis, taliter protectionem, & tuitionem füs- 
cipiant, ut fub foelici Regimine prosperé gubernentur, 
& in ftatu pacifico ac tranquillo feduló conferventur. 
Id autem magis ad Catholicos Reges & Principes per- 
tinet , quorum ftudia & conatus in Orthodoxæ fidei 
exaltationem , divini nominis gloriam , ac univerfz 
Reipublice Chriftianæ amplitudinem , femper debent 
effe dispofita, ut in his conftantia fidei , probata fince- 
ritas, ac fingularis devotionis affe&us obfervantiáque, 
& reverentia erga Deum optimum maximum, ejusque 
in Terris Vicarium , clariffimé dignoscantur. Cum 
itaque S.D.N. Leo Papa X. tanquam ipfius Omnipo- 
tentis Dei vices gerens in Terris, more boni Paftoris, 
ad confervandum gregem fibi commiffum , ne lupus 
ille rapax T'urcus immaniffimus Chriftiani nominis 
Hoftis, continué querens quem devoret , poffet quo- 
vis modo Chriftianum ipfüm gregem impetere , feu 
opprimere: dudum per fuos Legatos de Latere ad uni- 
verfos Chriftianos Reges & Principes deftinatos cura- 
verit hos omnes disponere, ut depofitis inter eos armi: 
fublatis inimicitiis, fedatisque & pacatis univerfis etiam 
Chriftianorum discordiis & controverfiis, communibus 
Armis, omnes Chriftianorum vires contra ipfum pu- 
blicam Chriftianæ’ Religionis Hoftem di poffent. 
Cujus S. D. N. hortatibus ac perfuafionibus perci, 
tueramus jam pridem , pro ipfa univerfali Chri 
rum Pace, Feedus inire, cum eodem S. D. N. Sacra- 
tiffimoque Romanorum Imperatore,paterno noftro Avo 
colendiffimo, Sereniffimisque & Potentiffimis Franco- 
rum & Anglie Regibus, &c. ad eumque effectum pro 
ipfo Foedere ineundo Mandatum. dederamus amplifi- 


(x) Cette Ligue n'eut aucun effet, à caufe de la Guerre, qui s'élcya 
ea méme tems entre les Princes Chrétiens, 


LOMATIQUE 


mum Elnenfi Episcopo , Oratori noftro in / 
commoranti, ut cum pra ceterisque Chrift 
Regibus & Principibus , eorumve Oratoribus 
tellatem habentibus , hujusmodi univerfalis Pa 
nomine Fcedus percuteret. Verüm, dum Man 
noftrum fic expeditum transmiffum foret per biduum 
antequam illuc Mandatum ipfüm applicuerit, inter O- 
ari ac Deputatos, eorumdem Se- 
, & Anglie Regum, Fœdus 
hujusmodi percuffum fuerat. In quo ipfe $. D. N. Leo 
Papa decimus, Cafarea Majeftas, & nos, cum eisdem. 
Francorum, & Anglie Regibus, tanquam principaliter 
contrahentes, & Confederati inclufi fuimus, ea 
lege adjeéta, ut infra quatuor menfes, poft nc 
tionem ipfius "Tractatus nobis facta i 


ficatorias 
ias, ac per Oratorem , vel Oratores 
entem ad hoc autoritatem habentes , nos ad ob- 
fervantiam diéti Traétatus, juramento corporali füper 
hoc præftando obligare & aftringere , ac requirere & 
rogare diétos Anglig, & Francorum Reges, ac eorum 
utrumque, quatenus pro principaliter contrahente re- 
cipiamur & acceptemur, gaudeamusque beneficio dici 
Traétatus, acfi in conclufione ejusdem Foederis Man- 
datum noftrum affüiffet. Alioquin autem elapfo ter- 
mino pro comprehenfo dumtaxat , non autem pro prin- 
cipaliter contrahente haberemur » Prout latius in Arti- 
culis hujusmodi Traétatus & Foederis , fub die fecunda 
Odtobris, Anni Domini 1518. conclufis & traétatis legi- 
tur contineri, quorum tenor fequitur, & eft talis. 
UN: VERSIS & fingulis, ad quorum notitias pre- 
fentes Littere pervenerint , nos Thomas Dux 
Norff. Magnus "T'hefaurarius , & Marescallus Angliæ: 
Thomas , Episcopus Dunelmen. Cuftos privati Sigilli 
Potentiflimi & Invi&tiffimi Principis Domini noftri Hen- 
rici, Dei gratià Regis Anglie & Francie , & Domini 
Hibernie; Carolus, Comes Wigorn., Dominus de 
Herbert, & de Gower, Camerarius di&i Domini noftri 
Regis; Nicolaus, Episcopus Elien. Orator ; Com- 
mitlarii, Procuratores , & Ambafliatores dicti Poten- 
tiffimi Regis Domini noflri ad infra fcripta füfhcienter 
deputati, & legitime conftituti, Salutem. Cúm nihil 
| magis Chriftianos Principes deceat, quàm fidem Chris- 
ti, à quo omnis poteftas data eft, & per quem Reges 
regnant, propagare & dilatare , ac Chriftiani nominis 
Hoftes ubique terrarum compescere , refrenare , in- 
feétari, profequi, & longé à Regnorum fuorum Timi- 
tibus profligare, & exterminare; ac immaniffimus Tur- 
carum Tyrannus jam pridem innumeris, tam Peditum 
quam Equitum copiis, & immenfa multitudine machi- 
narum omnis generis inftru&tus, Bellum ingens in Sol- 
danum intulerit , atque eo devicto, & militibus ejus 
ad internecionem cefis, vi&or evaferit , duo ampliffi- 
ma Imperia ad unum reduxerit. Ne igitur predictus 
Catholicæ fidei inimicus, ea Viétoria tumidus & infla= 
tus, in Chriftianorum fines irrumpat , virusque fuum 
lethale evomat, ac omnes Copias fas ad Chriftianum 
nomen delendum convertat , Potentiflimis, Sereniffi- 
mis , & Invi&iffimis Anglie, & Francorum Regibus, 
&c. diétis nefariis Turcaram Tyranni conatibus obfifte- 
re, Chriftianeque Reipublice amplificationem , nec- 
non Pacis univerfalis propagationem intimo cordis a£- 
fe&u cupientibus, ad hoc idem etiam fuadente & hor- 
tante S. D. N. Leone Papa decimo , commodiffimum 
& maximé neceffarinm vifum eft, cüm non facile tan- 
te Turcarum Potentiæ unus Princeps , quantumvis 
magnus & opulentus , poffit refiftere; cunctis poftpo- 
fitis fimultatibas, Ligam Foedusque defenfivum Statuum, 
Regnorum, & Dominiorum fuorum, inter S. D. N. > 
| Imperatorem, Anglie , Francorum , & Hispaniarum 
Reges, principaliter contrahentes, iniri , componi, & 
conclu ex quo univerfalis Pax tantopere defiderata, 
& nece a felicibus aufpiciis non modo indubie fe- 
quetur, verum etiam ceteri Principes ad diétum Fe- 
dus ampleétendum alacriüs faciliüsque allicientur, dic- 
tique communis Hoftis, & crudeliffime belluæ injurias, 
unitis viribus, commodiüs & propulfäre , & repellere 


poterunt. 
N°: igitur prefati [lluftriffimi & Potentiffimi Prin- 
cipis, Confiliarii, Oratores , Commiff Pro- 
curatores, & Ambaffiatores , fufficienter autorifati pro 
| firma Pace, Amicitia, & vera Concordia, inter eum- 
dem Potentiffimum & Sereniffimum Regem noftrum, 
& Chriftianiffimum Principem Franciscum , Franco- 
rum Regem , ejusdem Domini noftri Regis Confan- 
! guineum & Fratrem carifimum eorumdemque Subdi- 
tos, 


DU DROIT 


, Alligatos, & Confederatos, cum Egregiis & Mag- 
cis Viris, Guillermo Gouffier, Domino de Bonni- 
veto, Milite Ordini necnon Cambellano ordir 
riftianiflimi Francorum Regis, ac Adi 
hano de Poncher , Episcopo Parifienti ; Fran- 
rdi, Milite; Domino de Campode- 
io, Senescallo Tholof x Gubernatore Rupellæ; 
ino ejusdem Chrilti mi Regis; & Nicolao 


, etiam Mil Dor 


cie; Ste 


av 


iarum præ- 
fimi Regis ; Oratoribus , Pro: 
, & Ambafliatoribus ejusdem, ad infrà fcripta fuf- 
¡enter & legitimè deputatis & autorifatis , ad hono- 
rem & laudem. Dei Omnipote 
Virginis Marie, totiusque Curia cœleitis, & Ch 
ionis exaltationem & incrementum , conveni- 
mus, concordavimus , & conclufimus , atque autori- 
rate Commiflionum noftrarum per præfentes conveni- 
mus, concordamus , & concludimus arti im, prout 


entiario 
didi Chrifti 


Imprimis , conventum, concordatum, & conclu 
elt, quod inter predictum S. D. N. Leonem Papam X. 
Cæfaream Majeftatem , & Illuftriffimos ac Potentiffi- 

Anglie, Francorum , & Hispani: = 


Succeflores, Vaflallos, Incolas & Ha- 
bitatores ; ac Subditos quoscumque , prefentes & fu- 
turos, tam Ecelefiafticos, quàm Seculares, cujuscum- 
que dignitatis, ftatús, gradüs, aut conditionis exi 
feu quacumque dignitate, ftatu , five gradu prefulg 
eorumque Regna, Patrias, Terras, & Domini 
vitates, Caftra, Territoria, Villas, Oppida, & Loca 
quocumque modo per eorumdem aliquem habita, te 

, pofleffa, & occupata; fit bona, fincera, vera, ir 
, fidelis & firma Amicitia 


Item, conventum, concordatum , &.conclufurn eft, 
quód pro tuitione, confervatione, & defenfione Per- 
fone, Dignitatis, & Autoritatis 5. D. N. Leonis Pape 
X. & Sacrofanéte Sedis Apoftolice , Dignitatum, Per- 
fonarum , & Statuum predictorum Confoederatorum 
omnium & fingulorum, & eorum cujuslibet; eorum- 
que Heredum aut Succeflorum , Regnorum , Patria- 
rum, Terraram , & Dominiorum, Civitatum , Cas- 
trorum, Villarum, Territoriorum, contra Invafores , 
Perturbatores ; & Hoftiles Aggreflores quoscumque, 
prædiéti Confoederati omnes , & finguli eorum, per- 
petuis futuris temporibus erunt amici amicorum , & 
inimicorum inimici , invicem Alligati & Confoederati, 
fine aliqua exceptione aut contradiétione; ita quod, fi 
pofthac aliquis prefatorum Confcederatorum , aut i 
hoc Foedere comprehenforum , feu alius quicumque, 
per fe, vel per, Locumtenentem, Capitaneum genera- 


lem , aut alium quemcumque , potenti, valido , & | 
magno citu; vel alio quovis modo, directé vel 


indireétè, Re Patrias; Tetras; Dominia, Caltra, 
Civitates, Oppida, Territoria, five alia Loca quecum- 
que , per diétorum Confoederatorum aliquem impre- 
entiarum habita; tenta; poffeffa; aut occupata, hofti- 
erit, vel perturbaverit, aut invadi feu pertur- 
averit, five cuiquam. Confoederatorum vio- 
m, ferre, 
re, vel irr e attentaverit ; tunc ; & in eo cafu 
Princeps invafus cupiens habere fuppetias dictorum 
Confoederatorum pro fua defenfione , ut predicitur, 
bitur admonere & requirere omnes & fingulos Con- 
deratos, per fuas Li Patentes , manu fua fub- 
iptas ; & fuo Sigillo figillatas , fuper hujuscemodi 
invafione. Qui fuper hoc certiores effe@i,&, ut prz- 
mittitur, admoniti & requifiti, tenebuntur unanimiter 
& unico confenfu, unà cum ipfo requirente, Regem , 
Principem , aut alium quemcunque, five de dictorum 
Confcederatorum numero fuerit, five non , fic inva- 
dentem, aut hujusmodi invafionem fieri, ut pred 
tur, procurantem , & eorum utrumque invafionem aut 
procurationem facientem, fi qui tales fuerint, per O- 
ratores, Literas, five Nuncios fuos monere & requi 
rere, monebitque & requiret eorum quilibet 
hujusmodi hoftili Invafione & Gu 
tione ejusdem, totaliter defiftat , vel defiftant , & ab 
dem ac ab eisdem ceffet, feu ceffent realiter & cum 
& pro diétis fic attentatis , & damnis 
utis, condignam rependet emendam & 


liter in 
bari p 


lent 


cur 


aut damnum grave vel intolerabile ir 
g 


5 


cederis , five Lig 
pfi Confcederati omnes & finguli 
X IV. PART. I, 


ARE 
ge de enfiv 
fibi 1 


æ , tenen- 
nvicem à; 


Villeroy; | 


iis , gloriofiffimeque | 


ut ab | 
y live procura- | 


atisfac- | 
ites eidem, five eisdem, quód vigore | 


DES GEN S. 
| tere, fuppetias dare, & fe 
| illico & absque mora f: 

| rint, diftulerit, aut dif 
Confoederati infra menfem e 
tem, fe Hoftes & inim 
| tatüs, five Communitai 
| hujusmodi fieri procurantis 
| invafionem aut prócurationem h 
blicè & expreffé 
declarabit & manifef 
menfes ex tunc prox & imme 
fummum, absque omni dolo, f 
aut alio quovis quæfito colore , fiv 
cumque, Regna, Patrias, Terras; 
Príncipis aut alterius cujuscumque , 
adentis , vel invafionem procur 8 rum 
| utriusque, five de di@orum Confoederatorum numero 
| fuerit, five non; ab ea parte que fib quior ex- 
iftit, vel quà id commodiüs fieri pofle À 


omnes & fingu 
è fequen- 


, Poten 


| unanimiter unicoque con gredientur, & hc 
nvadent,ac fic ingredietur, & hoftiliter invadet eo- 
| rum quilibet, fuis propriis fumptibus & expenfis, præ- 


1 


fatus Sané 
ralem, fiv 


ffimus Pater, per Capitaneum fu 
Deputatum legitimum ; prefati vero Pr 
cipes per fe, vel per Locumtenentes fuos, realiter 
| cum effe&u 5 cum tanto & 
| Equitum ,quàrn Peditum; equis 
| mentis bellicis, aliisque rebus 
, Belli molem necefläriis & requi , ac füfficiente 
inftruétis , qualis ad profligandos communes Holtes 
| & éorurh malitiam coércendam & comprimendam fu£ 
ficere potetit. 
Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
| quód fi Rex, Princeps, feu quivis alius aliquem Prin- 
cipem, feu Confcec 
vel invadi procur: 
| rum numero fuerit, five non, 
| deat Terras, Dominia, 
| Littora, Mari Gallico , E 
Germanico adjacentia five contigu 


& 


1 tam 


annico, aut 
& in eo 


‚tur 


Potentiffimi & Illuftriffimi Anglie , Francorum , & 
Aragonum Reges, non folüm per Terram, modo & 


forma fuprafcriptis ; Guerram facient , verüm eti 
per Mare Bellum gerent, & quilibet eorum geret & fa- 
Ciet, cum tali & tanta Navium Claffe, Militi 
Hominibus armatis, Bombardis , five Inftrumentis 
Bellicis, Telis, Viétualibus, & aliis quibuscumque ad 
bellum Navale gerendum neceffariis & requifitis fi 
cienter inftru&is , qualis ad profligandos communes 
Hoftes , .& eorum malitiam coërceridam & compri- 
mendam fufficere poterit. Quam Claffem infra men- 
fem, poftquam dictum Bellum Hofti communi, ficut 
profertur , "indici & inferri coeperit , ad Mare realiter 
| & cum effe&tu propriis fuis expenfis mittent , aut mitti 
| curabunt & facient, ficque-mittet ac mitti curabit & fa- 
ciet eorum quilibet : quæ quidem Naves, omnes & 
| fingulæ ad Mare communis Hoftis , Regnis , Patriis, 
Terris, & Dominiis proximè adjacentibus navigabunt , 
ac ibidem continué remanebunt, huc & illuc navigan- 
do, communem Hoftem, ejus Regna, Patrias, Ter- 
ras, Dominia, & Subditos ipfius, quantum poterunt; 
moleftando ; fefe ac ceteros Amicos & Confcederatos, 
| eorumque Regna, Patrias, Tetras & Dominia defen- 
dendo ;ac quoties & quando opus fuerit , fimul fe con- 
Jungent, ut unitis viribus communi Hotti refiftere, at- 
que eumdem infeftare ac debellate poffint. Nec lice- 
bit alicui Regum predictorum Naves aut Exercitum 
maritimum , ficut premittitur, ad Mare deftinatum, 
vel deftinatas , revocare aut minuere fine mutuo co- 
rumdem expreffo confenfu & voluntate. Sed fi cafu 
| aliquo contingat; numerum Navium, aut Gentes Ar- 
morum, Hoftium invafione, aut Maris tempeftate ca- 
pi, naufragari, aut alio quovis modo dimir 
Deus avert: ebitur ille, cujus Claflis, f 
| fertur, cafu capietur, five diminuetur , 
| menfem de novo reficere, reparare, & re 


liter & cum effe&u, fine omni dolo, f 
ne, aut alia excufatione quacumque. 


Item, conven 


tum, concordatum, & conclufüm eft; 
quo 


precedentis Articuli invafiones non extendantur 

Confoede: redióbrum, 
rebellionem in Dominum & Superio- 
um molientes, aut quoquo modo facientes , nifi 
i iquem Confeederatorum pra 
s comprehenforum, ad hoc inftigatus, 
ovocatus, inductus, perfuafus, vel in hoc adj 
| aut favorifatus fuerit; quo cafü Confcederati pred 
' & eorum finguli, tam gente invadentem, quàm c 
Lla 


ANNO 


1518. 


em., & prov rocantem , 
n, aut favori 
ur, invadent. 
conventum & co 
dorum C onfceder: ito 
ficut prefertur, per Ca 
feu Locumtenentem, inv 
rit per Regna , Patrias, Domini lia, P iCvitaté 
Territoria, Villas, five Oppida , Portu 
Aqu s dulces, alicujus Ci nfœderatorum predid 
vel inferiús comprehenforum, ire, equitare, nay 
& exercitum ducere , Confeederatus ille ad hoc 
fitus non folüm liberum tranfitum ^ acceffum , 
ceffum per hujusmodi Loca absque 


m communem Hoft 
ineum p um ge 


s, aut 


& re- 

ude, dolo, im- 

pedimento feu refiftentia conc det, verum eti as eidem 

fic tranfire & 
ti, Curr 


æcumque ta to Exerci- 
tui neceffa bit, aut cum effectu 
dari & realit aciet , fumptibus tamen 
& expenfis tranfeuntis , five tranfitum requirentis, 
Provifo femper , quod us Princeps , aut ejus Ca- 
pitaneus 
Exercitum d cens, r 
tentabit , vel agi, 
permictet, in Principis 
cedentis, ejusve Sub 
judicium. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód nullus predictorum Confcederatorum, vel in hoc 
Traétatu comprehenforum , durante I x Amicitia 
predictis, permittet Subditos fuos fervire in Bello ali- 
cui dictorum Confoederatorum contra alterum , nec 
Milites externos quoscumque, five Pedites, five Equi- 
tes non fibi Subditos, per fe, vel per alium , ftipen- 
diabit, vel conducet , aut conduci faciet , feu eorum 
Opera, eti jam fibi gratis oblata, utetur contra aliquem 
predictorum Confœderatorum, feu inferiüs compre- 
henforum, five contra eorum "Subditos , Regna, Pa. 
trias, & Dominia, aut in eorum damnum five præju- 
dicium; & fi quis eorum fecus fecerit, aut quovis mo- 
do.in contrarium attentaverit, pro transgreffore hujus 
Amicitie , & Pacis univerfa iolatore , penitus ha- 
beatur, rato manente inter ceteros præfentis Traétatus 
contractu. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód nullus predictorum Confoederatoram principali- 
ter contrahentium, vel in hac Liga comprehenforum, 

liquem V. affallum aut Subditum alterius , cujuscumque 
fla atús, gradüs, dignitatis , aut conditionis exiftat, in 
proteétionem , tuitionem , five defenfionem quovis 
modo fuscipiet aut acceptabit, vel ab alio quocumque 
füscipi, aut acceptari confentiet, aut procurabit, in- 
confülto & non confentiente Domino, cujus eft Vas 
fallus aut Subditus , nec ui tali, vel aliquibus talibus 
confilium, auxilium , affiftentiam , vel favorem , d 
reétè vel indire& , dabit, vel preltabit, darive aut pres- 
tari faciet, vel procurabit. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód nullus Principum predictorum quicquam aget, 
faciet, tra@tabit, vel atrentabit, aut ab aliis agi, fieri, 
tractari, vel attentari fa et, permittet , aut con i 
quocumque in Loco, five in Terris five i in Ms 
tubus Maris, vel Aquis dulcibus , Occaf ione qua 
que, nullumque præftabit auxilium, confilium , favo- 
rem, vel affenfum, quód per alium, vel alios quoscu m- 
Ex vel attentetur, direétè vel in- 
vel occulté , in injuriam, prejudicium, 
inum alicujus eorumdem, ejusve Heredum aut 
forum, Ran orum, Patriarum, T'errarum , Do- 
miniorum, ( orum, Villa irum, Tetritoriorum, Ci- 
vitatum, aut Oppidorum, ficut premittitur , per'eo- 
rum aliquem habitorum, tentorum, occt ipatorum, vel 
pof florum ; fed quit Duscumque ; ficut premittitur , 
contra eorum aliquem aliquid molientibus u 
traétantibus, vel attentantibu 
eorum quilibet , expreffé & c üm effe&u contradi et, 
renitetur , obftabit, & impedimentum realiter & quan: 
tum poterit praftabit. 

Item, conventum, concordatum, & concluf 


is, feu Locumtenens, ficut pra i 


hil hoftiliter 
eri aut attentari procurabit, vel 
tranfitum, ut premittitur, con- 
itorum damnum, aut grave pre: 


um eft, 


1fœderatorum, aut aliorum quorumcunque in hoc 
"Tra&atu comprehenforum , | quovis modo in Regnis 
, aut alicubi locorum, favorifabit, intertenebit , : 
bit, aut retinebit , nec à Subditis fais eoram ali- 
quis receptari , ari, interteneri aut retineri per- 
mittet aliquos. R. , five Proditores , de crimine 
lale Majeltatis fuspeétos , & transfugas ex Subditis ali- 


cep 


, didi Conf œderati, & | 


od je diétis Ainicitiis durantibus , nullus dictorum | 


! dem pref 


ocum obedien- 


ehenfor 


qui in aliq 
torum, fiv 
1, declin 
confiliu 


quam p 
aut Rebelle 


‘1 eos, 
id hoc 


rum hujusmo 
in hujusi i 


s nomin 
iberabit, 


five de 
tradive , relticui 3 


m, cor 
quód in præfenti Tracts 
hendantur Amici, Alli; 
Parti 
gis Ar 
Porte 


cordatum, $ conc 
Pacis & Ami 
ti & C 
enter nomin: ati, vi 


Reg 


a Imperato- 
idus , Hi 


x eh of Auftrie ; Ferdi 
Regis F rater x & Domin 


n 


Jomus de Mec 


Dux Fe erraria 


pro parte 


ske x Un- 


gariæ, Rex N: 
minium Florer 
Dux Sabaud x Lotharin: 
Fe 4 7 us Marchio 
isfe > um, 


Sanétitati factam , 


Y fi velit. pro princ 
contrahente haberi , 


tenebitur per Bullas f 
orias & ratifi fentis Foederis « 
fe velle acceptare præfentem Traétatum , & fe ad om- 

ula in hoc Foedere contenta, tenüs Sanc- 
o blig 5 


pro principalit contrahente in p 
minatus Mandatum füfüciens 
hendum in conclufione prefer 
Angliz non habuerit, tune inf 
notificationem hujusmodi Tra& 
mé & immediate fequentes , 
Patentes, Magno fo Sigillo figillatas , & man 
fübfcriptas, prefentis Tractatüs ac omnium & fin 
rum Articulorum in eodem contentorum ', 
ipfum concernunt, ratificatorias & confirm: 
per Oratorem vel Oratore f 


u no- 
d principaliter contra- 
'"Tra&atus in Regno 
quatuor menfes , poft 


quibus fe ad obfervantiam di&i 
mento corporali füper hoc pr: 


& rogare dicic 


do & formá 
giis ne dic 
lioqu 


acceptetur , gaudeatque in tam 
beneticio præfentis T° rad 


in, 


| fi intra diétos quatuor menfes id, ut premittitur non 


cerit, tantummodó pro comprehenío , & 
cipaliter contral F cætéros omnes Conf 
tos prit cig $, rato manente inter eos 
Jontraéta , habeatur & repue 
quód pro principaliter contra? 
fuerit nomin: 
entum, concordatum ,& conclufüm e 
1 cumque Traétatibus inter aliquos C 
foederatorum, vel comprehenforum prac diélorum 
te datam præfentium , initis aut cónclufis 
quibus Articulis eorumdem, nullo pacto fit aut videa- 
tur per præfentem "Tractatum receflum , aut eisdem 
aliquo modo derogatum ; gs quód prediéti Tra &a- 
tus omnes & f finguli A 
finguli Arti 
fi fuerint , quätenüs } 
culo ejusdem , non funt contrarii, in fuo Pleno per- 
eant robore & effectu 

Item, conventum, .concordatum , & conclufam eft, 
quód omnibus & fingulis aliis Principibus, ac Reg 'gibus 
& Dominis datur $ conced tur locus congruus ES coi 
decens intrandi præfentem Ligam & 
dummodo intra oéto menfes fe in 
acceptare & intrare velle PE ugs 
nis füis Sigillis figillatas , & 


ng in- 


tetur, non obftante 
fuperius 


Anno 
1518. 


* Il man- 
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ui fe trouve 
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DU DROIT 


declaraverint, necnon per easdem ad obfervantiam dic- 
te Ligæ & Foederis,ac omnium & fingulorum Articu- 
lorum in eadem contentorum, quatenüs eos concer- 
nunt, aut concernere poterunt, fe realiter & cum effec- 
tu obligaverint; & quód diéti principaliter contrahentes 
tenebuntur defendere dictos Reges , Principes, Poten- 
tatus, & Domixia, ac omnes alit & finguli in hoc Trac 
tatu comprehenfi tenebuntur tam dictos principaliter 
contrahentes, quàm feipfos, mutuó defendere, fump- 
ibus tamen, ut prefertur, requirentis, five requiren- 
tium. 

Item, cúm prefati Potentiffimi Anglia & Chriftia- 
niffimus Francorum Reges, hujus fanétæ Ligæ & Con- 
foederationis primi autores , fefe indiffolubili quodam 
affinitatis vinculo perpetuó conjunxerint, conventum 
& concordatum eft inter eosdem , quód licet inter cæ- 
tera in prefenti Tr 
principaliter contrahens in Perfona fua, five per Depu- 
tatum fuum, communem Hoftem ipfos, aut eorum a- 
liquem, inyadentem, aut invadere procurantem, cum 
ea Potentia, tam terreftri, quàm navali, prout fupe 
elt descripta, füis propriis expenfis invadere teneatur uno 
fimul & eodem contextu ; prefati tamen Anglie & Fran- 
corum Reges pro defenfione Perfonarum , Statuum, 
Regnorum, Patriarum, & Dominiorum fuorum, per 
eos , aut eorum alterum impræféntiarum ubicumque 
poffeflorum, in propriis Perfonis, cum tanta Equitum 
& Peditum manu ac Navium Claffe , quanta & quemad- 
im füperiüs eft descripta, fe mutuó defendent con- 
tra invadentem, aut invafionem procurantem, ut præ- 
mittitur, quemcumque absque ulla exceptione, eum- 
dem five eosdem hoftiliter invadent $ aggredientur, 
bellumque contra ipfum vel ipfos, bona fide, absque 
omni dilatione, fraude, & dolo, realiter & cum effec- 
tu gerent. Ac infuper licet alii pro principaliter con- 
trahentibus fuperiús nominati, aut eorum aliquis, pre- 
fentem Traétatum, aut aliquem Articulum in eo con- 
tentum , non obfervaverint , vel contravenerint, (ive 


non obfervaverit , vel contravenerit , prefens tamen | 


Contractus , & omnia & fingula in eodem contenta, in- 
ter eosdem Potentiffimum Ángliz, & Chriftianiffimum 
Francorum Reges, pro Perfonarum , Statuum , Reg- 
norum, Terrarum , & Dominiorum fuorum tuitione , 
confervatione, & defenfione, firma & rata manebunt, 


pii iyi E 33 | 
eumdemque Traétatum, ac omnia & fingula in eodem | 


contenta, quatenüs eos concernunt, inconcuffé & in- 
violabiliter obfervabunt , non obftante quód cæteri id 
non fecerint, pei 
re recufaverint, feu eorum aliquis non fecerit, perim- 
pleverit, aut facere recufaverit. 

Item. Conventum, concordatum,’& conclufum eft, 
quód omnes & finguli Confoederati * per Oratores five 
Commiffariós alicujus eorumdem fufficientem au&ori- 
tatem habentes, ad hoc debitè requifiti fuerint, in eo- 


+ rum prefentia, tatis Sacrofanétis Evangeliis , juramen- 


tum corporale præftabunt quód omnia & fingula in 
præfenti Tractatu fpecificata & contenta bene & fideli- 
ter obfervabunt & adimplebunt ,ac à fuis Subditis , qua- 
tenüs ipfos tangunt aut tangere poterunt, obfervari & 
adimpleri facient cum effeétu: & idem juramentum in 
is redaétum, & manu fua fubfignatum Oratori fi- 
ve Oratoribus hujusmodi tünc prefentibus tradet. 

Item. Conventum , concordatum, & conclufum eft , 
quód omnes & finguli Confcederati principaliter con- 
trahentes oninia & fingula premiffa ratificabunt, auto- 
rifabunt, & confirmabunt, atque realiter & cum effec- 
tu pro parte fua exequentur , & facient, & eorum quili- 
bet ratificabit, auétorifabit, & confirmabit, atque rea- 
liter & cum effe&u pro parte fua exequetur & faciet, 
que premifforum tenor exiget € requiret ; fuasque Lit- 
teras Patentes defüper debite confectas Magnis fuis Si- 
gillis figillatas , ac manibus fuis fübfcriptas, diétis Con- 
foederatis, principaliter contrahentibus , & eorum cui 
bet ‚intra quatuor menfes date præfentis Traétatus pro- 
ximè & immediatè fequentes , liberabunt & tradent 
tradive att liberari facient, & eorum quilibet tradet & 
liberabit, aut tradi & liberari faciet. 

Nos igitur intentioni primævæ , quam, ut premitti- 
tur, conceperamus , inhaerere cupientes , potiüsque 
fpeétantes ipfius rei gefte fübftantiam , vim & effe&um, 
quàm fupervacuas verborum formulas, nihil aliud quàm 
bonum publicum, univerfalemque Chriftianorum Pacem 
pre oculis ferentes , hujusmodi Traétatom Pacis & Fce- 
deris, cum omnibus & fingulis Capitulis & Articulis 
prenarratis, prout füperiüs de verbo ad verbum infe 
runtur, ratum & gratum habentes , laudavimus, ratifi- 
cavimus, & approbavimus, laudamusque, ratificamus, 
& approbamus per prefentes, atque ea omnia füperiüs 


aétatu contineatur, quód quilibet | 


mpleverint, aut facere, vel perimple- | 


»| OGobris Anno 1518. 


DES GENS. 


inferta, iis modis & formis quibus t 
quantum nos concernunt, & 
tant, nos fervaturos & integr ecuturos promittimus 
& pollicemur, ad idque nos, Heredes & Succeffo- 
res noftros obligamus & aftringimus, i 
feu contradictione ceffante , hec o: 
| geliis per nos taétis, jure 
intendamus deinceps cum lem Sereniffim 
| rum & Anglie Regibus fraterno- amore pe 
| vinciri, eosdem, & ipforum quemlibet , per | 
tras requirendos ac rogandos duximus , qi 
anquam principaliter contrahentem, fic inclufum reci- 
piant & admittant, & ipfi vice verfa eorum Patentes & 
autenticas Literas , has noftras recipiendo, expediri fa- 
| ciant, per quas juxta ipfius "'ra&atüs formam viciffi- 
| tudinarià obligatione nos fic, tanquam principaliter 
contrahentem inclufam $ comprehénfum r 
| acceptando , foveant & obfervent , benef 
"T'ractatüs , 


1$ NOS= 
tenus nos, 


piendo & 


nobis in di&o Traétatu attribut nominamus, & com- 
prehendimus , videlicet primó S. D. N. Sanétamque 
Sedem Apoftolicam , ac omne Cardinz]ium € legium, 
dictum Sacratiffimum Imperatorem , Sz rumque Impe- 
rium, ac ipfius Imperii Ele&ores, & Principes, * 
niffimos Reges Ungarie, Bohemie, Poloni 
Portugalliæ, Sereniffimam Dominam Marg: 
mitam noftram, pro fe, & 
am Comitatüs Burgundiz ,quàm aliorum Dominiorum 
fui Dotarii, necnon Illuftrem Dominum > Ferdinan- 
dum de Caftella, Aultria, & Burgundia, Fratrem 
noftrum, Illuftresque Duces Sabaudiz , Juliacenfem, 
& Clevenfem, Dominos Episcopos , Leodienfem 18 
Trajeétenfem, Dominium Helvetiorum, & omnes Liz 
gas Germanie ; Dominium Florentinorum , & totam 
infignem Familiam de Medicis; Dominium Senenfiam, 
St omnes ipfius Civitatis Cives, Vaffallos & Subditos ; 
& Dominum Robertum de la Marchia, Dominum de 
Sedan; & ad prædiéta omnia juxta ipfius Tractatús fora 
mam explenda, conftituimus Oratorem & Procuratorem 
| noftrum , Reverendum Philibertum Naturellum , Præ- 
pofitum Trajeétenfem , Cancellarium Ordinis noftri 
aurei Velleris, Confiliarium & Oratorem noftrum apud 
Chriftianiffimum Francorum Regem, Fratrem noftrum 
Carifimum ; cui quidem Mandatum cum pleniffima 
| poteftate concedimus prædiéta omnia & fingula, prout 
conventa funt, exequendi, juramentumque requifitum 
füper his omnibus noftro nomine preftandi, ac in ani- 
mam noftram fubeundi; reciprocum quoque juramen- 
y tum ab eisdem Sereniflimis Regibus exigendi, ac ad o« 
| pus noftri præftari petendi , ceteraque omnia in præmis- 
| fis omnibus & circa predicta implendi , & impleri fa- 
ciendi, aliaque neceffaria & opportuna gerendi & exer= 
cendi, quæ nos ipfi faceremus, & facere poffemus , fi 
| prædiétis perfonaliter intereffemus, harum Teltimonio 
Literarum, Sigilli noftri majoris munimine roborata- 
rum, manuque noftra fübfcriptarum. Datum in Ci 
tate noftra Cæfaraugufta, die decima-quarta menfis Ja- 
nuarii, Anno Domini millefimo quingentefimo dec; 
mo-nono, Regnorum yerd noftrorum Anno tertio. 
Ainfi figné, CHARLES: ES fur le ri pli, per Regem, 
| HAUVARD. Et feellé en lacs de fi 
d'un grand feel de cire verte, pendant au r 


ere- 
e, Dacis; 
ietam , A- 
Terris ac Dominiis fuis; 


CXXV. 


Traëfatus inter FRAN CIscuM I. Regem Fran- 
| de 6 Henrıcum VIII. Regem Anglia 
conclufus pro contrabendo Matrimonio inter Fr an- 
ciscuMm Delphinum Viennenfem, preditti Re- 
gis Francie Primogenitum, € Mariam, Fi- 
iam di Regis Angle. Dat. Londini die 4. 
[Rymer, Foedera , 


|. Conventiones &c. Tom. XIII. pag. 632.] 


Niversis & fingulis,ad quorum Notitias pre- 
féntes Litteræ pervenerint, nos, Gxiliermas Gouf 
| fier Dominus de Botiiveto, Miles Ordinis necnon Ca 
| bellanus ordinarius Potentiffimi & Inviétifimi Princ 
| pis & Domini noftri Francisci, Dei gratià, E 
Regis Chriltianiffimi ,ac Admira 
| de Poncher Episcopus Parifienfis , Fra 
vardi Miles Dominus de Campodenario, Senesca 
Tholofe & Gubernator Rupelle, Cambellanus diéti 
Chriftianiffimi Francorum Regis, Cj Nicholaus de Nex 
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ANNO 
1518; 


ÁNNO 


151 


o 


CORPS 


files Dominus. de Villeroy Secretarius 1 
limi Reg Aud 
S Oratorés , Commiffarii , Pr 
es ejusdem Chriftianiffimi Re 
cienter deputati & legitime cons 
xrifati, S Salutem. 
, int 
Potentifli 


DI 


dictu 


orum fuo: 
univerfalis Pax & 


Pun. i 
tvationem perp 


> 


ili, Amore cor- 
ac animorum fi 
Gere & confced 
itatis vinculum , 
timonio , inter Iluftrifimum 
hinum Viennenfem prodi 


Chrif 


kam contra- | 
Xerint, Mi 

Nos igitur prefaci Chriftianif mi Regis | 
Confiliarii, Oratore arii tores, & | 


Ambaf Matores, fufficier ati, de Matrimonio, | 


inter prædiétum Illuftriffir ER um | 
diéti Regis Francorum Chriftianiffimi ¿ & Illus- | 
triffimam Mariam di&i Regis Angli: » contra- 


hendo, cum, Il 
Dominis, 7h 
& Ma 1 
Cuftode Privati € 
Carolo Comite IW. Worte, Don ino ae RAIDE & det Go- | 
wer , Camerario d imi R 
cólao Ep copo Elienfi, etiam Confili 
Commiffariis, Procuratoribus , & Ambafüistori ejus- | 
dem otentiffimi Ang Regis, ad i infrafcripta fuffici 
ter imè deputatis & au&borifatis , convenimus , 
concordavitr ,& conclufimus atque auctoritate Com- | 
miffionum noftrarum (quarum tenores inferiús inferun- 
tur) per prefentes convenimus , concordamus , & con- | 
articulatim , prout fequitur, 

conventum , concordatum, & conclufum 
Oratores predictos , t ne & auétoritate | 
a, quod prefatus Chriftianifimus Frazcoru | 
per Procuratorem fuum vel Procurato- | 
res fuos fufficientem au&oritatem & fpeciale Maridatum 
habentem vel habentes, & ad Regem Anglie milfum vel 
intra quatuor menfes Datam præfentis T' | 
j uentes , coram duobus Apofk 1 | 
ate Notariis & Teltibus ad hoc fpecia- | 
atis, pro prefato Pi o Delphino, 
ejus nomine,'cum limo Re 
dm ai, fimiliter in in fantia 
fponfalia per verba ad hoc 


ieláurario 
2 opo Da nolimenfi 


CIS CE 


at 


nfante, & 


Item, convi 
] lus Angle Rex, pro Fi 
ine, cum eodem © 
flo vel ATS 2 Spon 
idem coram Notariis 
liter cont ral ECOL ERIS 


Za przdicta & 
Oratoribus, ut 
lia per verba ad hoc 
ibus, ut pre- 
1 ter pre- 


; Procuratore | 
e, fafücientem 


5, 
onfali orum ors &um 
ia, pro Filio fa 


ram Notarii 


um effe&u contral 
Item, conventum, conc 
predict Oratores Re 
præfatum Frazco 


atum, & concluf 
"m pror IT 


m eft, 
ittunt , & 
fuum per præ- 
10 & cum effe&u 
oftqu: im prefatus | 
Regis Fi ilins | 
2 Del- | 
ffarium 


im Re 


torem vel 


Procuratorem 


& Mand 
& in R 


¿Mariam 


mitfum vel” "miffos | 


Regnu 


illimi Regis Ang gliæ, | pi 


| cialiter ad hoc vocatis & rogati s contrahet. 


raéta- | P 


| fuis fumptibus & expenfis, transmittet & t 


| tuor menfe 


| Ecclefie Matrimonium in di&o Loco de Abbatis V 


Ft UE 
a ad hoc a 
iis & 


falia per verb 
coram Not: 
rogatis, re: contrahet & cum ctte&u. 

em, conventum, concordatum , & conclufüm eft, 
& pred Oratores prefati Regi: 4 pro i 
tant, & prefatum Regem Angle Dominum 1 
per fi quód idem Potentiflim 
tu curabit quód SEE 
dem tempore, {pondebit & 


iali 


iram in Sp onfum 
phinun 


lium coram Notariis 


ancıscum De 


auctorit 


Item, conventum, conco: 
i Oratores. À 
ancorum Dominum fuum per 

» quód idem Chriítianiffimus 7 
ymnind & cum RW. curabit quód , quai 
mas ejusdem Chrift 
mum fue etatis Annur 
s menfes exturic proximó fequen- 
wus, per Oratorem vel ET 
arium feu Commiffarios , Procuratorem feu 
tores ab eo fufficientem auétoritatem $ Man- 
d hoc habentem vel "habentes; 
fatam lliuftriffimam Principem Mariam in R. gnum An- 
gliæ miffum vel miflos , Matrimonium per verba de 
fenti ad hoc apta cum eadem Illuftriflima M dic- 

ti Regis Angl m Notariis & Teftibus fpe 


ltem, conventum, concordatum , & concl 
& predi&ti Oratores Regis Anglie promittunt ; & pre- 
fatum Regem Angle Dominum faum per prefentes o 
(E “quod prefatus Rex omnino & cum efleQu 

jit quód prædi "ba fua cum eodem Oratore 
a Oratori acisci Delphini, ut profertur; 
millo vel miffis , neue per verba de pr i 
ad hoc apta tunc & ibidem co 3 
ut praefertur, realiter contrahet & cum e 
liter præfati Oratores diéti Chriftianiffimi Regis 
rum promi tunt, & eundem Franco 
fentes obligant quod 


n eft, 


m Regem y 
omnino & cum effec 
m Oratore vel O 
iis, Procurator 


Marie , em 
auctoritatem habente vel tibus, & in Re num 
Francie ad eum miffo vel miffis , intra tres menfe 
dictum Matrimonialem Contraétum immediate 


tes, Contraétum Matrimonii ‚per verba dé præf 
ad hoc apta, coram Notariis & Teftibus ad hoc fpecia- 
liter voca t rogatis, realiter & cum &u con- 
trahet. 

Item, conventum, cor 
quód idem Rex Ang glie 


cordatum, & concluft 
Heredes & Succefk 


mitti feu traduci faciet , transmittent & tr aducent, tr 
mitti & traduci facient , præfatam 111 
riam Filiam fuam Cariffit jam, ta a 

cè, tam in apparatu Per 
tili Vafis aureis & arg nteis 
pretiofis ac ceteris Jocalib 
tantámque F 


rgaritis & Lipidibes 
am ut decet talem 
Principem transm itti |& traduci , intra qua- 
s predictum Contradum matrimonialem 
iaté fequentes usque ad & in Vil 
vocatam Abbatis Villam : Quódque idem Fra 
Delphinus ,infra quatuor d ndem traduétionem in 
predi&um Locum proximé immediate fequent 
cum ata Illuftrifima Prize 2 folenniter 
juxt O nétiones & ut moris eft , in f 


M. 
Mar 


la contrahet & folennizabit ; volunt tamen , concordant 
& concludunt Oratores Partium prediétarum quód 
prefata [lluftriffima María, poft diétam tradué 


onem, 
erit continué remanebit in Cuftodia Commiffariorum 
præfati À Anglie , donec & quousque predi& 


De 


Matrimonium inter fep. nomi 
sin & ipfam Illuftriffimam M 
v debite , ut predicitur, celebratum é 
conventum, concordatum , & concl 
dicto Matrimo 


tum Fran 


cle 
Item 
quod di 


ANNO 


1518, 


iNNO 


1518. 


DU DROIT 


triffime Marie antedi@æ, cum dico Delphino Fran- 
corum Regis Primogenito Filio, ut prefertur, habito 
& contraéto nomine Dotis & pro Dote, diétæ Mluftris- 
fime Marie dabit & folvet, daríve & folvi faciet dic- 
to Delphino ejúsve Deputato five Deputatis Summam 
tricentarum triginta trium millium Cor onarım bomi auri 
Es jufh ponderis terminis , modis & formà fequentibus; 
videlicet , rabo 4 

Primam Medietatem in die Solennifationis Matrimo- 
nii & traduétionis dictz Illuftriffims Marie, feu intra 
oéto dies extunc proximo fequentes , EA 

Et aliam Medietatera intra Annum extunc proximó 
fequentem. y ^ / 

Pro qua quidem prima folutione five medietate, & 
fimiliter pro fecundà, fic ut prefertur , folutis, præfa- 
tus Francorum Rex & Delphinus, aut eorum in ea par- 
te fufficienter Depputatus , Litteras Acquictanriales , 
diftinétas & feparatas, ac fufficientem in forma Juris A- 
pocham, manibus fuis fubícriptas , dicti Regis Angle 
Commiffariis dabunt, tradent, feu dari & tradi fa- 
cient. 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód prefatus Francorum Rex & Dominus Delphinus , 
cum auctoritate & expreffo confenfu ejusdem Chriftia- 
niflimi Genitoris fui, per feparatas Literas Patentes eo- 
rumdem Regis & Delpbizi , manibus. fuis. fubferiptas à 
& Magnis Sigillis fuis figillatas, ac in debita Juris for- 
ma conceptas , dabunt, concedent & conftituent ac as- 
fignabunt prefate Illuftriffime Marie, in Oppidis , Cas- 
tris, Civitatibus, Villi e 1 
cum omnimodá Jurisdiétione eorumdem füpremä „me- 
dia & infimä, Dignitatibus , Previlegiis , & Prerogativis 
quibuscúnque, talem & tantam five tanti & confimilis 
valoris annui donationem propter Nuptias five Doa- 
rium, qualem & quantam aliqua Regina Francie, & 
prefertim talem & tantam ac tanti & confimilis valoris 
annui qualem & quantam Preclariffima Domina, ce- 
lebris memorie , Azza Regina Francie aliquo tempo- 
re vite fuz habuit, tenuit & poffedit , vel Maria, prefa- 
ti Porentiffimi Regis Anglie foror & Francia Doage- 
ria, in præfenti habet & poffidet ,in omni cafu & even- 
tu, five Delphinus ad Regem pervenerit five non: Et 
de eodem Doario five Donatione propter Nuptias aded 
certam & fecuram reddet & affecurabit , ficut præfata 


Domina Azza olim, feu Domina Maria hodié Doa- | 
geria, vel aliqua alia Regina Francie de Doario five | 
onatione propter Nuptias unquam certa & fecura feu | 


aflecurata fuitaut affecurari debuerit : Quod quidem Doa- 
rium five Donationem propter Nuptias prefata Illuftris- 
fima Princeps Domina María habebit , tenebit & poflide- 
bit, cafu quo prefatum Delpbinum Maritum fuum fu- 
pervixerit: Quo quidem Doario five Donatione prop- 
ter Nuptias ‚ut predicitur, gaudebit & utetur, ad utili- 
tatem fuam propriam, in modum Doarii five Donatio- 
nis propter Nuptias , quamdiu vixerit in humanis , in 
omni cafu & eventu, five Delphinus ad Regem perve- 
nerit five non, ubicánque locorum moram traxerit, 
five habitaverit intra Regnum Francie vel in Regno 
Angliz feu alibi ,tàm liberè ,amplè & fecurè quàm dic- 
ta Domina Azza, feu Domina Maria, vel aliqua alia 
Regina Francie umquam tenuit , habuit & poffedit: Li- 
cebítque prefate Illuftriffime Marie, cafu quo dictum 


Delphinum tupervixerit, tàm liberè & fecurè infra dic- | 


tum Regnum Francie permanere, ac inde in Regnum 
Anglise aut alium Locum quemcúnque , cum Jocalibus, 
auro & argento ac omni Suppelleétile fuo, & Servien- 
tibus Familiaribus & Officialibus, ac aliis fuis rebus 
quibuscánque, fecurè, tute & liberé venire, & ibidem 
quamdiu voluerit moram trahere, & illinc in Regnum 
Francie redire, quotiens & quando eidem Illuftriffime 
Marie placuerit , absque tunc. Regis Francorum aut 
cujusvis alterius, cujuscúnque ftatüs,gradüs aut con- 
ditionis exiftat , contradiétione ; moleftatione vel impedi- 
mento quocünque: Quas quidem Literas Patentes Doa- 
rii five Donationis propter Nuptias, in forma debita , va- 
lida & efficaci confeétas , prefatus Rex Francorum & 
Delph c 
prediéti, ante tamen eamdem Sollennizationem , Com- 
miffario five Commiffariis diéti Regis Anglie,tunc præ- 
fenti vel prefentibus, eidem Aeg; Zzglie ejüsve Here- 
dibus aut Succefforibus tradendas, ad ufum & utilita- 
tem prefate Illuftriffime Marie, tradet feu tradi faciet; 
Provifo femper quód Minuta & verum Exemplum dic- 
tarum Literarum Patentium , per quindecim dies ante 
tradu&ionem prefate Illuftriffime Marie proximo pre- 
cedentes, mittantur ad præfatum Regem Anglie & ejus 
Concilium , ad effe&um ut maturá deliberatione vi- 
deantur, infpiciantur , & examinentur, an in bona, fuf- 


, Tetritoriis , five Dominiis, 


zs, die & loco Sollennifationis Matrimonii | 
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| ficienti, valida, & efficaci forma fiant & concipiahtur, 
in commodum & utilitatem di& Domine Marie. 

Item, conventum, concordatum, & conclu eft, 
quód, fi, celebrato dito Matrimonio , prefatus Del- 
phinus decefferit, predictà Iluftrifima Mari fuperfti- 
te, tunc præfata Illuftriffima Maria Uxor ejus, five ha- 
buerit Liberos ex eo five non habuerit, non folúm Do- 
tem & Doarium five Donationem proptdfiNuptias, eidem. 
Illuftriffime Marie per Delphis; Filium fuum ; de 
| prefati Regis Genitoris fui confenfu , ut præfertur ,aflig- 
| nata, data, concefla, & affecurata, tenebit, lucrabitur 
& poffidebit tamquam Bona fua propria durante vita 
fuä naturali, verüm etiam lucrabitur & poffidebit om- 
nes & fingulas expenfas traduétionis fue, ac omnia & 
fingula Jocalia, Veftes , Margaritas , Lapides pretio- 
fos, ceteráque ad ornatum ejus deftinata, & omnem 
Suppelleétilem mariti & fuam,ac res & Bona illa que= 
cúnque que Regine Francie vel alie Domine polt 
obitum Maritorum fuorum habere, lucrare & poffidere 
confueverunt aut debuerunt, eisdémque omnibus & fin- 
gulis quieté & liberé utetur & gaudebit durante vitá fuà 
naturali, five ex ifto Matrimonio Proles fuerit fuscita- 
ta five non, ubicúnque locorum, ut prefertur, moram 
traxerit five habitaverit , aut moram trahere five habita- 
re voluerit. 

Item, cafu quo di&a Illuftriffima Maria, Delpbino 
Marito fuo füperítite , moriatur , nullis reliétis ex hoc 
Matrimonio Liberis , tunc & in eo cafu diétus Delphi- 
| ws Dotem, unà cum omnibus Bonis mobilibus ejus- 

dem Illuftriffime Marie , confequetur & habebit, ac 
lucrabitur in quantum & eo modo quo folitum eft fieri 
fecundúm Confuetudinem Regni Francie , & maximè 
inter Reges Francie & Reginas: Et cafu quo di&a Do- 
mina Maria, Delphino fuperftite, premoriatur , reliétis 
| ex hoc Matrimonio Liberis, tunc & in eo cafu didi 
| Liberi integram Matris Dotem confequentur & repetent, 
modo & formá füperiüs descriptis quibus Mater repete- 
repotuiffet aut debuerit; Jocalia verb, Gemmas, La- 
| pides pretiofos , Veftes, & Foderaturas dictus Dominus 
| Delphinus confequetur & lucrabitur, in recompenfa- 
| tionem famptuum Funeralium di&z Domine Marie. 
| Item, ut prædiéta Sponfalia & Matrimonium inter 
præfatos Principes Frazciscum € Mariam Locis, ter- 
minis, modísque , & formis fupradiétis cum effe&u 
| contrahantur & follennizentur , concordatum & conclu- 
fum eft, inter Oratores prediétos, quód præfatus Frax= 
corum. Rex Chriftianiffimus, per Literas fuas Patentes, 
Magno fuo Sigillo vallatas , & manu fuá fübfcriptas, 
prefato Sereniffimo Regi Anglie, Hæredibus, & Sucs 
| cefforibus fuis obligabit fe, Hæredes , & Succeflores 
fuos, Regna, T'erras, Patrias , Dominia, Villas, & 
Opida fua quecúnque, ac Bona fua omnia & fingula, 
mobilia & immobilia , prefentia & futura, ubicúnque fue- 
rint reperta, necnon Perfonas ac Bona omnium & fin= 
gulorum Subditorum fuorum , cujuscünque gradús , 
ftatüs, aut conditionis exiltant , fab poena guingento- 
| ram millium Coronarum auri , quod predictum Matri- 
| monium inter predictum Principem & præfatam Illus- 
| triffimam Mariam , fi ad legitimam nubendi etatem. 
pervenerit, ac omnia & fingula, in hoc Traétatu com- 
| prehenfa , debitum juxta formam prefentis Tra&tatüs 
| fortientur effe&um : 
Et quód neque per fe, neque per alium quemquam, 
| clam vel apertè, direétè vel indire&é , procurabit aut 
| procurari faciet feu procuranti affenfum preftabit quód, 
durante minore etate Principum prædiétorum, aut al- 
terius eorumdem, vel etiam poft lapfum ejusdem , dic- 
| tus Delphinas Sponfalia per verba de prefenti five de fu- 
| turo feu etiam Matrimonium per verba de prefenti cum 
alia contrahat ; immó pro viribus fuis volenti refiftet , 
impedimentum præftabit, providebitque ne id per pre- 
| fatum Delphinwm fiat, committatur aut quovis modo at- 
temptetur : 

Idémque Rex Francorum realiter & cum effe&u fas 
ciet & curabit quod Illuftriffimi , Spe&abiles & Clariffi- 
| mi Domini; videlicet, Carolus Dux Allenconi, Caro- 

lus Dux Burbonii , Ludovicus Dux de Vindocinii, 
& Ludovicus Princeps de Rupofuerionis , per Lite» 
ras fuas Patentes validas & efficaces , Sigillis armo- 
rum fuorum figillatas , & manibus fuis fübfcrip- 
tas: Necnon primarie Civitates five Opida Regni fui; 
videlicet , Civitas Parifieafis , Civitas Rothomagenfis , 
Civitas Aurehanenfis , Civitas Lugdunienfis, & Civitas 
Turonenfis , tamquam Corpora & Collegia ac etiam 
tamquam particulares Perfonæ qui nunc fünt & qui pro 
tempore erunt, ita quód obligatio Corporis feu Colle- 
| gii non deroget obligationi particulari, nec è contra; 
per Literas fuas Patentes validas & efficaces , Sigillis 


cam“ 


\ 
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mu © fato Regi 
No communibus We eee Regi 4 
& Succefforit abunt fe Heredes 
Qi RR 
1$10. fores fuos, Vi c omnes & fin 
= nos pro tempore exiltentes & Communita 
omnia & fingula Bona, mobilia & immot 


E pidum Briffolke tan: 1518 
imquam particu- 

) tempore erur 
ot bli gatio Corporis feu Collegii non de 
i particulari , nec € contra, per Literas fuas 


rimonium inter: enominatum Pri idas & efficac 
& Illuftriffimam Mariam, cúm i & legiti- | » prafato Regi E 
| mam nubendi etatem pervenerint, ac omnia & fingula | ribus fuis ob igabunt fe 
1 hoc Traétatu comprehenfa, juxta formam præfentis Oppida ac omnes & f fing ale ^s Oppidanos pro tem= 


c omnia & fir 
& futura, v 


forum n 


Tradart ut præmittitt 
| Et, fi forte fteterit aut ftabit per præf 
vel Parentes fos ,vel eorum aliquem aut alium quem- | 
cúnque, aut per quemcúnque modum five eventum, 
praeterquam per prefatam lliluft n Mariam, aut 
ejus Partem , vel p hentiurn | i 
(quod Deus avertat) quo minus diétum Matrimonium, | ac omnia & fingula inh 
per verba de 5 , poft completum quartum deci- | ta f rmam præfentis T 
i Annum, ut emittitur, con- | perficientu 
s, locis, & formis fupra- | Et, fi € fteterit aut ftabit per prefatam 

| 

| 


| gula Bona mobil & immobilia, pra 
nt reperta, ma poena 4 


cénque fue 


| 
| 
| pore exiftente Communitates fi 
| 


étatu comprehenfa 
, ut premittitur, d 


luftris- 
liquem, 


modis, termir 
e Ecclefie debité foilennizetur, & omnia | fimam Mariam, vel Parentes füos,aut eorum 
a 4 i 


hoc a tu comprehenfa impleantur ; | Vel alium quemcúnque modum five eventum preter. 
ea ht | quam per prefatum Dominum Delph 
ceffor | Partem, vel per mortem alterius contrahenti 


TOuarum auri, pre ; nec- De avertat) quominus diétum Matrimoni 
non Comm ‘ates, corúmve Heredes & St FES > poft com letum qu 

prediétam Summam & quamlibet ejus partem, in poe, | Annum diéte Illuftriffime „ut pre 
nam hujusmodi Repudiationis , pre: | He- | , & modis, locis, terminis, & 
redibus & Succefloribus fuis . , fine dilatione , contra- | pradiéis in facie Ecclefiz: debite follemnizetur , & om- | 
d ne, refiftentia , vel excufatione quacúnque , in & fingula in hoc Tr a&tatu. comprehenfa impleantur | 
Civitate L ond onienfi folvere tenebuntur : tunc & in eo cafu di&tus Anglie Rex, & Suc- | 
2 fufsque Hæredibus | ceffores fui dictam Su imm lim Co- 
So fi pradicta Summa qui m mil | ronarum auri, ac 7 
C oronarum anri & quelibet ejus pars per diétum | diéti, ne non Prim 
Francorum Regem ‚ut prefertur , folvenda, vel fi prædic- | & Co itates, corúmve Hæredes 
ta Summa pe a ill oronaram auri, per prædié am Summa m & quamlibet ejt 
diétos Duces ty Dominos, ut præfertur ; folvenda, vel «fi : 
prædiéta sn per P: Civitates five Opida fi- 
militer, ut prefertur , VEM. & quælibet ez umdem 
Summarum, ut pr nittitur, non folvatur, eandem Sum- 
mam gas 7 & quamli- 
oria Ape > Ejúsque 
nis, Patriis, rene Dominiis , Villis , Oppidis, | quælibet ejus pars per dicium 
& Subditis ANS qus mala & immobilibus; | oe »folvenda, vel { fi predict d q 
prefentibus € futuris ;ubicunque Hee Bs necnon dic- zie Corogarzm r diétos Duces &F 
2 7 um auri | Ut pret ertur, folve enda vel fi praedicta Summa per P 
de & füper om lis Perfons Rob | ar: itates five Oppida fimiliter, & qualit 
bus & immobilibus diétorum D; "um. pars, ut premittitur, non folva 
n Haredum & Succef 74 m Coronarum anri & quamlibet ejus 
rtem a prefato Zaglie Reg e ejúsque Regnis, 2 
Terris, Dominiis, Villis, Op ,& S ditis eortir 
que Bonis mobilibus & immobilibus , nee entibus & fu 
turis a necnon dd 


æfato Re; 
ue C He eau & Succ foribn s, fi pre 
um Cor 


gentorum mill 


pidis Ae 
I im quàm pet Mare repertis , fine contradiétione 
aut refiftentia quibuscúnque, liberé exigere , levare, 
capere , poflidere, & detinere: 
15 t pari modo conventum & concordatum eft, quod 
prefatus Potentiffimus & Iluftriffimus À | 
parte fia, per Lite: tentes, 1 
lo figillatas & manu fua fubfcri 
co Chriftianiffimo- Hæredi 
fuis obligabit fe, Hæredes & S 
"Terras, Patrias, Domini i 


s,Bonis mobilibus & mobil is dic- 
Cg Dominorum) ac Heredum & Succes- 
+P forum corum ubicúnque tim per Terram quam per | 
usque & Succef oribus Mare repertis , fine contradictione aut refiftentia quibu 
colores fuos, Regna, | cúnque, liberé exigere, levare , capere, poflidere, & 
5, & Oppida ‘faa que- | detinere. 
| ctinque,ac Bona fua omnia m a & immobilia , præ- ltem, conventum & conco atum eft, inter Orato- 
fentia & futur: „ubicüngue fuerint reperta, necnon Per- | res prædiétos, quód omnes & fingule Litera obligato- 
fonas & Bona omnium & fingulorum Subditorum fuo- | riæ utriásque Partis Partium pr: ediétaram , de quibus 
rum, cujusctinque ftatüs +g sradús; aut conditionis e- füperiüs fit mentio, in debita & finfficienti ifc 
ant, fub poena guingen 7 ıllium Coronaruns au- | predicitur, expedite, Commiflariis utriú 
77 quód predictum Mate monium inter prediétos Prin- | hoc debitè auctorifatis, hincinde, in Civit 
cipem Delphinum & prefatam Iluftrifimam Mari nienfi Commiffariis Regis Anglie, & in C 
fi ad legitimam nubendi etatem pervenerit, ac omnia | fienfi Commiffariis Regis Francor intr; 
& fingula in hoc Tradart e omprehenfa debitum juxta | menfes proxime fequentes poft Datam præfentis Tr 
formam præfentis T'raétatüs fortietur effe&um: Et quód | tatüs, effe&ualiter tradentur. 


3 


neque per fe neque per al ium quemquam, clam vel a- Item, conv entum, concordatum, & conclufü im à eft 
m direétè vel indireSté , urabit aut procu quód profatus F corum Rex , co n aliquo Judice 
fac 


te minore state Princif prædiétorum aut alteriuseo- | publicis in Aétorum Scribas per eundem ] 
am poft lapfum ejusdem, di&a Illus- | f mptis, & aliis Teftibus ad hoc fpeciali 
Sponfali de præfenti five de | rogatis, ac in prefentia Commi feu Comm io- 
onium per verba de præfenti glie ad hoc fufficiente deputato- | 
ime immo pro viri is volenti feu | rum, infra quatuor menfes Datam roam proxi- | 
pr ebítque né id | mó fequentes, perfonaliter comparebit, ue, liber? ; 
fiat, committatur aut | fponte, & voluntarie fubmittet eidem Ju ejus Ju- 
risdiétioni & Cohertioni , Jurisdiétior i 
r & cum effe&u faciet | cis prorc 'gando , & coram eodem Judice tic 
iffimi Domini; videlicet, | nali fedente, in pr Jommiflarii fe 

mas Dux No; thfolcbive, riorum , Notariorum & Teftium prædi 
LX Tarchio Dorfetie „per | (ponte & ex ejus certa fcientia tunc & ibidem recognos- 
s Patentes validas & efficaces, \ eillis armo- | cet & confitebitur, palàm, publice € exprefsè, fe præ- 
rum fuorum figillatas & manibus fuis fubferiptas; nec- | fentem Traétatum , per Orator es & Procuratores fuos 

i 


| 

| 

T | 

, feu procuranti affenfum præftabit quód, duran- | Ordinario pro T Tribunali fedente, ac duobus Notariis - 
| 

| 


rumdem, vel e 
triffima / Mar 
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entem auétorita pro Sponfalibus & 
b 
[luitriflimi Le 
sdam modis 


ipecit 


tem habentes, 


»onio inter 


A Filiam ha- 
tormis, & Capitulis in 

‚teciffe, contraxifle & con- 
requiret idem Francorum Rex 
ro Tribunali fedentem, ut in 


riam 
$3 ido, fub quibu 
m. ple 
clutiffe, etieé 


prafai 


D 


ode nius 


litér 


em, tunc 


Perfonam fuam Sententiam Excommunicationis, & in 
Regnum, Patrias, & Domir a quecúnque Senten- 
tiam interdicti in fcriptis fei & fülmin iet, exnunc prout 


extunc, & extunc prout exnunc, nifi , ut predicitur , PTE 
fatum T'raétatum ac omnia & fingula Capitula ejusdem 
fideliter obfervabit, & obfervari ab aliis quantum in ip- 
fo eft fa é pened io eventunon obfervationis hujus- 
I aut alicujus ejusdem Articuli, idem 
dem dn actorum Kegein fic excommunicatum 
n, Patrias, & Dominia fua quecúnque in- 
ifle & efle denuntiablt & denuntiari faciet & 


&atü 


E 


, rogabítque infuper idem Rex Notarios pre- 
dictos ut fuper premiflis omnibus & fingulis unum 
vel plura conficiant Inftramentum vel Inftrumenta 

uétenticum feu auétentica figuis &  fübferiptioni- 
xum Notaric rum fignatum feu fig gnata; atque 

I " Infiru- 

ilio. Sigil- 

lo ilem requifitionem com- 
muniri f Quorum qu trumen- | 


illatum , 3 Commiffario vel Commiflariis 
is Angle tunc prafenti vel præfentibus 
corum tunc & m tradet feu tradi faciet 
effedtu 


i 


coram aliquo Judice or- 
dinario pro I ribunali Bee c duobus None pu- 
s in AG p rt nu Scribas per eumdem Judicem affump- | 
bus ad hoc fpecialiter vocatis & Toga 
Commifiarii feu Commiflárioram 
orum ad hoc fufficienter deputato- | 


ga- 


ates s per fonaliter compatebit , féque liberé, fpon- 
& voluntarié fübmittet eidem Judici & ejus Juri - 
diétioni & Cohertioni, Jurisdiétione ejusdem Judicis 
prorogando, € coram eodem Judice, fic pro Tribu- 
i fedente in prefentia Commiffarii feu Commiffaz 
riorum , Notariorum & Teltium predi&orum; libere, 
fpontè & ex ejus certa fcientiatunc & ibidem recognos- 
cet & confitebitur, palàm,publicé & exprefsè, fe præ- 
fentem Tractatum per Oratores & Procuratores füos , 
i&toritatem haben pro Sponfalibus &| 
monio inter Iluftrifimam Mariam 1 am fuam 
& Muftrifimum Frazcisczzz Delphinus dicti Chriftia- 


tes, 


odis, formis, & Capitulis in eo- 
eniús fpecificatis , feciffe, contraxiffe & conclu- 
effectualitérque requiret idem Kex Anglie prafa | 
tum Judicem , tunc pro Tribunali fedentem, ut in Per- 
fuam Sententiam Excommunicationis ; & in 
Patrias s& gun Sr D Sententiam 


fonat n 
Regnum; 


& extunc prout. xnunc , nii, ut pra citur 
m Tra&atum ac omnia & fingula Capitula e ejus- 


de 
in ipfo eft, faciet ; & Quod, in eventu non obfervationis 
hujusmodi Tractatús aut alicujus RME Articuli, i- 
dem Judex eumdem Anglie Ke; i 
ium ac Regnum, P fua quecún 
interdicta fuite & efle denuntiabit aut denuntiari faciet | 
Rogabitque infuper idem Rex Anglie 
prædiétos ut füper premiffis omnibus & fingu- 
1 vel plura conficiant Inftrumentum vel Infru 
a auétenticum feu auétentica , fignis & fübfcrip- | 
am Notariorum fignatum feu fignata, at- 
"ut Judicem fimiliter rogabit ut idem Inftru- | 
Sigillo fuo communiat, aut aliquo alio Sigil- 
entico ad fuam fpecialem requifitionem commu- 
ciet & procurabit; quorum quidem Infirümento- | 
rum unum, in pu icam formam , fic ut prefertur 
daétu zillatam , Commiflario vel Commiffar: 
efati Regis 5 cora, tune prefenti vel pra: ERR. 
n Rex Anglie tunc & ibidem tradet feu tradi faciet | 


Ss eor 


n € u. 
n, conventum, concordatum & conclufüm eft 


fi contingat ditum Dominum Delphinum ante 
nifatum Matrimonium ab hac de migrare (quod 
avertat) & didus Francorum Rex ahum Filium 


entem tunc habuerit, eo cafu Matrimo- 
nter didum alum Elium & dictam Dominam 
fi Santa Mater Ecclefia per Dispenfationem 
PO M: EVAP'AR ER 


1 fuum. Primogenitum De/pZr- | 


atuor menfes Datam prefentium proximo | 


deliter obfervabit, & obfervari ab aliis, quantum | 


AT 
Lu 


DEISHGE 


aliter hoc permittat , fub eisde 
in omnibus & per omnia, tám in cc 
| Donationis propter Nuptias fi 
tionis & lucri corumdem, alterutri 
hentium , in omnibus calibus füperi 
petentium, contrahetur füb fimilit 
quibus in enti ” u de 
| tam D 


5 


» 


71 
jam contrahendo 
modo, fi contingat dictam 
nte Sollennifationem Matrimonii 
(quod Deus avertat) & diétus Anglı 
m Filiam tune habuerit, eo cafu Matrin onivt 
di&um Dorminum Delphinum & diétam aliam 
| Regis An fi Sanéta Mater Ecclefia per Dispen 
| nem vel aliter hoc permittat, fub eisdem modo & for 
omnibus & per omhia , tàm in conttitutic 


nunc 


The 
e. 


| mà, in 
Dotis & Donationis propter Nuptias five Doarii ; qu: 
repetitionis & lucri eorumdem, alterutri diétorum Con 
trahentium ‚in omuibus cafibus fuperitis exprgflis, com- 
petentium, contrahetur füb fimilibus. modo & forma 
quibus in prefenti “Praétatu de Matrimonio, 
tum Do a Delpbinum jam viventetn & . 
ım Mariam contrahendo, fuperius eft e 
Sed conventum, concordatum & 
quód predictus Chriftianif ffimus f 
| Oratore vel Oratoribus , Cor 
| Procuratore feu P 


inter dic- 


r tocürator ibüs 
quamprimüm ad hoc per eosdem Orator I 
res, Commiffarium vel Comr 
tus fuerit, absque omni. dilatione s 

| Dei E angeliis ; juramentum in fcubtis pr: 
prefentem Traétatum Matrimonialem , i 
fingula Capitula in eodem contenta , bon’ fide obfer- 

vabit, & ab aliis, quantum in eo erit realiter & c 
effe&u obfervari faciet ; idémqt ventur 
prefertur, in fcriptis redaé um & preltitun, 
fad propria tunc & ibidem fignatum, Oratori vel Ora 
toribus prefati Regis Anglie ibidem preferiti vel præfen- 
tibus realiter tradet: 

|... Et fimiliter Rex Angle) coram Oratore vel 

| ribus , Procuratore vel Procuratoribus , Commiflario 
vel Commiffariis prefati. Franco Regis, quan 

| mum ad hoc legitima fuerit + quifitus, absque om 

latione, tactis Sacrofanétis Evangeliis , Juramentur 

fcriptis ‘procftabit quod prefentem ' Traétatum Matrim 
nialem, ac omnia & fingula Capitula in eodem cont 
ta, bona fide obfervabit , € ab aliis , quantum in € 

realiter & cum effe&tu obfervare faciet; idémque fuum 

| Juramentum, fic ut prefertur ‚in fcriptis prefticam, & 
| manu füà proprià tunc & ibidem fubfignatum, diétis 
| Oratoribus prefati Regis Frazcorzzz ibidem prefentibus 
| realiter tradet. 

| Item, conventum , concordatum ; 

eft quód uterque Régum prædiétor: im E 

| fuas Patentes, Magno 1 fuo Sigillo figillatas & m inibus 

| fuis fubferiptas , pr: æfentem Traétatum ac omnia & fin- 

gula in eodem contenta acceptabit , abit & intra 

| quatuor menfes Datam prefentium proximo fequentes 

| confirmabit ; easdémque Literas”, fic ut prefertur „fig- 

natas & figillatas, intra dictos quatuor menfes , vici 
t mutuo, tradet tradíve faciet cum effectu 


(E 
ar 


Orato- 


) erit; 


& conclufum 
> per L 


Sega v temores Commiffionun 


FRanciscus, Dei gratia, Franc 
diolari Dux, & Ge: OMINt 
Literas nae Salutem. 


univerfis 


? 


ratio nuper innov 
m Amicitiam & Confoede 
firmam & finceram fore non mediocriter de 

Atque ided, ob d m. éjusdem 
confide ntes 5 quod ad & be 
tía) increm: 
m praclarius 
guinis neceff itudó aut A. 
monio; inter Cariffimum Fili 
tum Franciscum Delp 


ionem 
mus. 

obfervantiam , 
evolentiz (ex quo 
tum & conférvatio- 


bilita. fuerit, e cand 


contra- 
Confan 


hendo, cum d 
guineo noftro ( Amo tra&andum ac dictam Illus- 
triffimam Me in Uxorem & Sponfam dicto £z 
fro Cariffimo petendam duximus, 


Mm 


274 CORPS 


De fidelitate, induftria & provida c 
Dile&orum & Fidelium Confiliar 
Guillermi: Gouffier Domini de Bo 
Ordinis necnon Cambellani ordin 
civ, Stephani de Porcher Episcopi Parifienfis, Franci 
ci de Rupecavardi Militis Domini de Campodens 


umfpeétione, 


io 
Senescalli Tholofe & Gubernatoris Rupelle, Cambel- 


lani noflri, & Nicolai de N iam Militis Domi- 
ni de Villeroy Audientiarii Franciæ ac Secretarii Finan- 
ciarum noftrarum, plené confidentes , y 

Ipfos & eorum quemlibet, conjunétim & divifim, 
noítros veros & indubitatos Commillarios, Ambaflia- 
tores, Oratores, Procuratores, Deputatos , & Nun- 
cios Tpeciales & generales facimus , conftituimus , & 
ordinamus per prefentes , 

Dantes & concedentes eisdem & eorum cuilibet , con- 
Junétim ‚ut prefertur, & divifim , tenore prefentium , 
poteftatem , facultatem , au&toritatem , ac Mandatum 
generale & {peciale, ita quód generalitas fpecialitati non 
deroget, nec e contra, pro nobis & nomine noftro, 
ac di&i Filii. noftri Carifimi, fpecialiter & exprefse 
petendi a præfato Illuftriffimo Principe Cariffimo Fra- 
tre ts, Confanguineo noftro , feu ejus Oratoribus , Procu- 
ratoribus & Deputatis , Zllufßrifimam Principiffam ejus 
unicam & Primogenitam Filiam, desponfandam Caris- 
fimo € Dile&iflimo Filio noftro Francisco Delphino 
Vienneafi, juxta formam Capitulorum defüper confi- 
tiendorum : Pa&ta quoque, Conventiones & Promiffiones 
de temporibus, locis & forma Contractüs & Celebratio- 
nis Sponfaliorum & Matrimonii inter eosdem: necnon 
fuper Dote, Dotalitio, Doario ‚five Donatione propter 
Nuptias, caufà & contemplatione ejusdem Matrimonii 
& Sponfaliorum, hincinde fingula fingulis & respeéti- 
ve referendo, conftituendis, dandis, tradendis, & fol- 
vendis: ac etiam Paéta quecúnque de lucris, reftitutio- 
nibus & repetitionibus dictorum Dotis, Dotalitii, Doa- 
tii, five Donationis propter Nuptias ; ac etiam alias 
quascúnque Conventiones dicta Sponfalia, Matrimo- 
nium , Dotem, Dotalitium, Doarium , five Donatio- 
nem propter Nuptias concernentes , cum omnibus aliis 
fuis annexis dependentibus & emergentibus, traétandi, 
concordandi, paciscendi, conveniendi , & concluden- 
di, nósque Heredes & Succeffores noftros , Regna, 
Patrias, Dominia, &' Bona noftra, necnon Subditos 
noftros & eorum Bona ubicénque reperta , ad conven- 
torum obfervationem obligandi & aftringendi, & 
praterea nos Regnum, T'erras , & Dominia noftra que- 
cünque ad conventorum & concluforum inviolabilem 
obfervationem fub Cenfuris Ecclefiafticis quibuscúnque 
& in forma Camere Apoftolice ac alias, prout eis vide- 
bitur, fimiliter obligandi & aftringendi, ac infuper nos, 
Heredes, & Succeffores noftros füb quacunque pcena 
etiam pecuniaria per eos conventa ad obfervationem 
omnium & fingulorum per eos in hac parte conclufo- 
rum obligandi, & preterea pro nobis & nomine noftro 
promittendi quód Primarii Proceres & Civitates Regni 
noflri etiam quacúnque poena pecuniaria per eosdem 
Commiffarios conventa, per feparatas fuas Literas fuf- 
ficienter faétas,fignatas & figillatas , fefe obligabunt 
quod omnia & fingula per Oratores noftros fuper præ- 
diétis Sponfalibus & Matrimonio conventa fideliter ad- 
implebuntur & perficientur, nósque ad hoc effeétuali- 
ter procurandum pariter aftringendi & obligandi , ac fü- 
per hujusmodi conventis , concordatis, & conclufis cum 
dicto Illuftrifimo Azglie Rege Confanguineo noftro 
Cariffimo, feu ejus Oratoribus, Commilíariis, & De- 
putatis Literas validas & efficaces pro parte noftra tra- 
dendi, aliásque confimilis effe&üs & vigoris ab ipfo vel 
eis petendi & recipiendi , plenámque prætereà poteftatem 
Juramentum in animam noftram præftandi quod. tene- 
bimus & adimplebimus realiter & cum effe&u omnia & 
fingula que in prediétis & circa ea nomine noftro con- 
cordabunt, convenient, jurabunt, firmabunt, & con- 
cludent, ac quod illa ratificabimus & nullo unquam 
tempore revocabimus nec contra ea vel eorum aliquod 
faciemus vel quovis pacto veniemus , fimiléque Jura- 
mentum a di&o Rege Aaglie Confanguineo noftro 
Carifimo præftari videndi , petendi & exigendi , 

Ac generaliter omnia & fingula nomine noftro & 
noftri Cariffimi predicti faciendi; jurandi, excer- 
cendi, & firmandi cujusctimque nature & importanti 
fuerint aut effe poterint in prediétis & circa ea necefí 
ria € oportuna, & que tanti negotii qualitas cum ejus- 
dem circunftantiis , deppendentibus & annexis exigit aut 
requirit, & que nobis facere liceres fi premiffis perfo- 
naliter, etiam fi expreffis longe majora fint , aut talia 
forent quz de fua natura ad ca perficienda Mandatum 
exigant magis fpeciale quàm præfent bus fit expreflum ; 


Je» contrahendo, cum dito Illuftriffimo F 


DIPLOMATIQUE 


farios, Procuratores, Nuncios, & Deputatos noftros 
feu eorum quemcúnque a&um, geftum, conventum > 
juratum, faétum fuerit in premiffis, & contra ea vel 
ipforum aliqua. nullo modo contravenire ; immo ipfa 
manutenere & inviolabiliter obfervare. 

ln cujus rei Teftimonium præfentibus hiis; manu 
noftra fignatis , Sigillum noftrum duximus apponen- 
dum. 

Datum Andegaven. die ultimo menfis Julii, Anno 
Domini millefimo quingentefimo decimo o&avo ; & 
Regui noftri quarto, 


FRANCOYS. 
Per Regem Ducem Mediol. 


Heborn 


Sub Sigillo Magno cere albe a duplici 
Pergamene pendente. 


‘ \RICUS, Dei gratia, Rex Anglie, 69 Fr 
ce, ES Do s Hibernie , untverfis & fingulis , præ- 
fentes Literas infpe&uris, Salutem. 

Notum facimus quód, 

Cum inter nos & Illuftriffimum & Potentiffirnurn Prin- 
cipem Zranciseum , Dei grati, Francorum Regem Fratrem 
& Confanguineum noftrum Cariffimum vetus Amicitia, 
Liga, & Confeederatio nuper innovata & ftabilita fuerit, 

landem Amicitiam & Confeederationem firmam & 
finceram fore non mediocriter defideramus, 

Atque ided, 

Ob firmiorem ejusdem obfervantiam, confiderantes 
quód ad amoris & benevolentis (ex quo vera gignitur 
Amicitia) incrementum & confervationem, nihil fit u 
quam praclarius aut efficacius quàm Sanguinis neceffi- 
tudo aut Affinitatis vinculum , 

De Matrimonio, inter Cariffimam Filiam noftram 
Dominam Mariam & dicti Illuftriffimi Regis Francorum 
Filium Primogenitum Franciscam Delphinum Vi 


HCOTAI 
Rege Confanguineo noftro Cariffiino traétandum du- 
ximus, 

Nos igitur , 

Confifi de fidelitate , induftria & provida circutnfpec- 
tione, Dile&orum & Fidelium Confiliariorum noftro- 
rum, Zhome Ducis Norffolchie Magni Thefaurarii & 
Marefcalli Anglie, Reverendi Patris Thome Dunel; 
Episcopi Cuftodis Privati Sigilli noftri , necnon Caroli 
Comins Wigorgie Domini de Herbert & de Gower Ca- 
ii noftri, & Reverendi Patris Nicolas Episcop; E- 
plené confidentes, 

Ipfos & eorum quemlibet, conjunctim & divifim, 
noftros veros & indubitatos Commiffarios , Ambaffiato- 
res, Oratores, Procuratores , Deputatos, & Nuncios 
fpeciales & generales facimus, conftituimus, & ordina- 
mus per præfentes, 

Dantes & concedentes eisdem & eorum cuilibet , 
conjunéim , ut prefertur, & divifim , tenore prefentium , 
poteftatem, facultatem , auétoritatem, ac Mandatum 
generale & fpeciale, ita quod generalitas fpecialitati non 
deroget, nec é contra, pro nobis & nomine noftro ac 
dicte File noftre Cariflime , fpecialiter € exprefie , 
cum Oratoribus , Procuratoribus & Deputatis diéti Illus- 
fimi Francorum Regis de Sponfalibus & Matrimonio , 
inter [uftriffi Principem. Franciscum Delphinum 
Y, Z[ez Primogenitum di&i Francorum Regi 
Cariffimam € Dileétifimam Filiam noftram Mariam, 
juxta formam Capitulorum defuper conficiendorum 


"fes 


| tractandi : 


Pacta quoque, Conventiones & Promiffiones de tem- 
poribus, locis & forma Contraétüs & celebrationis Spon- 
aliorum. & Matrimonii inter eosdem : necnon fuper 
Dote, Dotalitio , Doario , five Donatione propter Nup- 
tias, caufá & contemplatione ejusdem Matrimonii & 
Sponfaliorum, hincinde fingula fingulis & respeétive re- 
ferendo, conftituendis, dandis, tradendis , & folven- 
bis: ac etiam pacta quecúnque de lucris , reftitutionibus 
& repetitionibus diétorum Dotis, Dotalitii, Doarii, fi- 
ve Donationis propter Nuptias ;ac etiam alias quascün- 


| que Conventiones diéta Sponfalia , Matrimonium, Do- 


tem, Dotalitium, Doarium, five Donationem propter 
Nuptias concernentes, cum omnibus aliis fuis annexis, 
dependentibus & emergentibus , traétandi, concordan- 
di, paciscendi, conveniendi > & concludendi, 
Nosque 


Anno 
1518, 


DU DROIT DES 


es & Succe 
a, & Bona noftra , necnon Subditos 
rum Bona ubicúnque reper 
ationem obligandi & aftringendi, 


ósque Here 
Patrias , Domit 
noflros & 

torum obfer 


res noftros , Regna, 


1 obfervationem fab Cenfuris Ecclef 
& in forma Cameræ Apoftolice ac alias 
ebitur fimiliter aftringendi, & obligandi, 

Et infüper nos Heredes € Succeflores noftros füb 
quacunque poena etíam pecuniaria per eos conventa ad 
obfervationem omuium & fingulorum per eos in hac 
parte concluforom , 

Et praterea pro nobis & nomine noftro promittendi 
bd Primarii Proceres & Civitates Regni noflri etiam 
jue poena pecuniaria per eosdem Commis- 
a, per feparatas fuas Literas fufficienter 
& figillatas , fefe obligabunt quód 
fingula per Oratores noftros fuper prædic- 
1; & Matrimonio conventa fideliter ad- 
implebuntur à icientur, nó:que ad hoc effeétua- 
liter procurandum pariter obligandi & aftringendi, 

Ac fuper hujusmodi conventis, concordatis , & con- 
clufis cum diéto Chriftianiffimo Francorum Rege , Com- 
miffariis, & Deputatis Literas validas & efficaces Con- 
fanguineo noftro Cariflimo, feu ejus Oratoribus, pro 
parte noftra tradendi, aliásque confimilis effe&tüs & vi- 
goris ab ipfo vel eis peten 

Plenámque prater 


fub quac 


fario 


omnia ¢ 
tis Spont 


à poteftatem juramentum in ani- 
mam noftram præftandi quod tenebimus & adimplebi- 
aliter & cum effe&u omnia & fingula que in 
circa ea nomine noftro concordabunt , con- 
ient, jurabunt, firmabunt, & concludent,ac quod 
illa ratificabimus & nullo unquam tempore revoeabi- 
mus nec contra ea vel eorum aliquod faciemus vel quo- 
vis pacto veniemus, 

imiléque Juramentum a diéto Illuftrifimo Rege 
ejusve Ambaffiatoribus ad hoc poteftatem 
habentibus præftari videndi , petendi , & exigendi, 

Ac generaliter omnia & fingula nomine noftro & 
Filiæ noftre Cariffime prædiétæ faciendi, gerendi, ex- 
cercendi, & firmandi cujuscámque nature & impor- 
tantiæ fuerint aut effe poterint in predictis & circa ea 
neceffaria & oportuna, & que tanti negotii qualitas 
cum ejusdem circunftantiis deppendentibus & annexis 
exigit aut requirit, & quæ nobis facere liceret fi præ- 
miflis perfonaliter intereffemus, etiam fi expreffis lon- 
ge majora fint, aut talia forent que de fua natura ad 
ea perficienda M um ,exigant magis fpeciale quàm 
prefentibus eft expreffum ; 

Promittentes, bona fide & in verbo Regio , nos & 
diétam Filiam noftram ratum , gratum & firmum habi- 
turos id totum & quicquid per dictos Oratores, Com- 
mill: , Procuratores, Nuncios, & Deputatos nos- 
tros feu eorum quemcúnque aétum, geftum, conven- 
tum, juratum, aut factum fuerit in premiflis, & cor 
tra ea vel eorum aliqua nullo modo contravenire; im- 
mó ipfa manutenere & inviolabiliter obfervare , ac per 
noftras Patentes Literas confirmare. , 

In cujus rei Teftimonium præfentibus his, manu nos- 
trà fignatis, Sigillum noftrum duximus apponendum. 

Dat. London. primo die Oétobris, Anno Domini 
millefimo quingentefimo decimo oétavo , Regni vero 
noftri decimo. 

In quorum, omnium € fingulorum premifforum fi- 
dem & Teftimonium nos , Oratores, Commiffarii & 
Procuratores antedicti Domini noftri Chriftianiffimi Re- 
7, prefentibus "Literis , manibus noftris 
ptis, Sigilla noftra appofuimus: 

Data in Urbe London. die quarto menfis O&obris , 
Anno Domini millefimo quingentefimo decimo oétavo. 


Super Plicam , 
G. GOUFFIER. 
SrEPHANUS PARISIENSIS EPISCOPOS. 
F. DE ROCHECHOVART. 
DE NEUFVILLE. 


bee a duplicibus ca 


illis fuis. cere r 
"e pendentibus. 


CXXVI. 


Fuance Lraité entre Francois I. Roi de Frame, © 
stAxcts Henri VIIL Roi d'Angleterre, qui rend à 
COS Tom. IV. PART. I. 


Ni 4.O&ob. 


a, ad conven- | 
nos Regnum, Terras, & Dominia nos- 


;ecünque ad conventorum & concluforum invio- | 
fticis qui- | 


lis Per- | 


GENS. 
la France Tournai, Mortagne, ES Saint--Aman 
€ pour le Mariage de Francois, Daufin, 
avec Marie, Fille dudit Henri VIII. 
A Londres le 4. O&obre 1518. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. Il. pag. 156, d’où l'on 
a tiré cette Pièce, qui fe trouve auffi dans 
R Y MER, Fcedera, Conventiones, &c. Tom. 


XIIL. pag. 642. ] 
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| Niversis & fingulis, ad quorum notitias prz- 
| fentes Literæ pervenerint. Nos Thomas, Dux 
| Nortfolcie, Magnus Thefaurarius ,& Marescallus An- 
| glie; Thomas, Episcopus Dunelmenfis , Cuftos Pr 

vati Sigilli Potentiflimi & Invi&iffimi Principis Dom 
| ni noftri Henrici, Dei gratia Regis Angliæ & Francie, 
| & Domini Hiberniz; Carolus, Comes Wigorniæ, & 
Camerarius 

de 


E 
9 
5 
>» 
A 
NES 


| Salutem. 
| Principem Henricum, Dei gratia Anglie , & Chriftia- 
| niffimum Principem Franciscum, eadem gratia Franco- 
rum Reges, indiffolubilis Amicitiæ, & Pacis perpetue 

contrada, & conclufa fuerint, atque ad fi 
miorem eorumdem Fcederum corroborationem A ffinita 

| tis vincula per Sponfalia, & Matrimonium inter [luftriffi- 
| mam Principem Dominam Mariam , dicti Regis An- 
| glie iliam Unicam, & Sereniffimum Principem Domi- 
| num Franciscum , Delphinum Francie, & diéti Chris- 
tianiflimi Regis Filium, habendum & contrahendum 

| fuperaddita fuerint. Quod quidem Matrimonium, Deo 
| bene favente ; felicem: & fauftum in totius Reipublic: 
| Chriftianz tranquillitatem fortietur 
m igitur & favorem dif 


|, Ob gi 
| 


| Feeder 


|clufi, & ut omnia hinc inde tollantur , qué poflent 
inter prefatos Principes finiftram aliquam generare fus- 
ici Prin- 


| nem, nos prefati Illufttiflimi € Potentiffimi 
| cipis, Confiliarii, Oratores, Commiffarii, Proc 
| res, & Ambafliatores predicti, pro traditione Ci 
| Tornacenfis, unà cum territorio, & aliis ejusdem ap- 
| pendentis, cum Egregiis, & Magnifieis Viris, Guil- 
| lermo Gouffier, Domino de Bonnivet, Milite Ordinis, 
necnon Cambellano Ordinario Chriftianiffimi Franco- 
| rum Regis, ac Admiraldo Francie ; Stephano de Pon- 
| cher, Episcopo Parifienfi ; Francisco de Rupecavardi , 
| Milite, Domino de Gampodenario, Senescallo Tolo- 
fe, € Gubernatore , Cambellano ejusdem Chriftia 
| niflimi Francorum Regis; & Nicolao de Neufville, e- 


autoritatem habentibus , convenimus , concordavimus ; 
& conclufimus, ac per præfentes convenimus , concor- 

damus, & concludimus articulatim , prout fequitur. 
Imprimis, conventum , concordatum , & con 
fum eft, quód diétus Rex Anglis , ejusve Deputatus , 
five Deputati, fufficientem auctoritatem ab eodem ha- 
bens, vel habentes, tradet, feu tradi faciet intra qua- 
draginta dies confirmationem præfentis Traétatus pro- 
xime fequentes, prefato Francorum Regi, ejusve De- 
atem 


| 
que, & S. Amandum, & Jurisdiétionem, Superiorita- 
tem,Reflortum, cum pertinentiis ali fis , ad 
| Summatn fexcentorum millium Coronarum auri, boni 
auri & jufli ponderis æftimatam , unaquaque Corona 
valente in pecunia Gallica triginta quinque folidos T'uro- 
nenfes. Et pro eadem Summa idem Rex Francorum 
| fe debitorem prefato Regi Anglie , ac Heredibus , & 
| Suceefforibus fuis per præfentes conitituet, quam qui- 

dem Summam fexcent. millium Coronarum auri pro 

eadem Civitate & Territorio, cum fuis pertinentiis qui- 
| buscumque, di&o Regi Anglie , vel ejus Heredibus 
| & Succefforibus, feu eorum Deputatis, bene & fideli- 
| ter folvet, feu folvi faciet, locis, terminis, modisque 

& forma fequentibus. Videlicet in die traditionis dic 
| tes Civitatis quinquaginta millia Francorum in C 
| auride Sole, pro exoneratione Militum tunc in E 
| M m 2 
| 


(1) Elle avoit été affiégée & prife pac les Anglois après la fameufe 
| Fournée des Eperons. ls y avoient fait conftruire un Château , que Fran 
çois I, paya bien chérement , comte il paroit par ce Traité, 


mmediat 
1518. que milli Francorum in Coronis : 

primo die Novembri tunc pr 
quenti in diéto Oppido Caleti 
millia Francorum in Coronis aur 
menfibus in fex menfes in dicto 


ati quin 

Sole, & in | 
mmediate fe- 
, alia viginti quinq 


| 
| 

| 
| 


> in} 
icorum in 
iéta integra 
um boni auri, & 
jufti ponderis, fuerit plene & integraliter foluta ; pro | 
qua quidem folutione, ficut prefertur, bene & fide- | 
liter, absque omni dolo, fraude, aut dilation quacum- 
que facien ancorum Rex per Litteras fuas 
entes, manu fua fubfcriptas , ac Magno (uo Sigillo 
illatas , bona fid in verbo Regis , obligabit fe, Hæ- | 
eflo Sy 
bona fua quecumque, mobilia & immo- 
a ,præfentia & futura ubicun que, Subditosque fuos , | 
orum bona umque fuerint reperta, renur | 
do in hac Te, ac in vim pacti, omni P | 
vilegio, Cautelæ, beneficio, ac omnibus & fin- 
ptionibus & defenfionibus tam juris , quàm | 
nque, quibus præfentium effeétus quo- | 
impediri poffit; & quód infuper ad omnium | 
& fingulorum premifforum firmiorem obfervantiam | 
incorum Rex obligabit fe-fub poenis Came- 
, & per Obligati 
Item. Conventum, concor 
quód prefatus Rex Fr: 


B 
es fuos , Regnum, Terras, Patr 


re Apoftoli 


m, & conclafum eft, | 
coram aliquo Judice | 


ordinario pro T'ribunali fedente 1obus Notariis pu- 
indem Judicém.affumptis , 
ialiter vocatis & rogatis, ac 


æ, ad hoc fufficienter deputati five depu- 
fatorum , intra quatuor menfes Datam præfentis Trac- | 
tatus proxime fequentes , perfonaliter comparebit , fe 
que libere, fponte & voluntarie fubmittet eidem Judici, | 
& ejus Jurisdiétioni & Coértioni, Jurisditionem ejus- | 
dem Judicis prorogando, & coram eodem Judice fic 
pro Tribunali fedente, in præfentia Commiffarii feu Com- 
miffariorum,. Notariorum & Teltium predictorum, li- 
bere, fponte; & ex certa fua. fcie tia, tunc & ibidem 
Iecognoscet, & confitebitur palam, publice, & expres- 
fe fe ex Contraétu valido, effic i, & a Jure permiffo, 
debere prefato Regi Angliz , ejusque Heredibus & Suc. 
cefforibus, Summam fexcentorum millium Coronarum 
boni auri, & jufti ponderis unaquaque Corona valen- | 
te in pecunia Gallica trigintaquinque folidos Turonen- | 
€ ndam locis, terminis ,modis & formis inpræ- | 
ctatu fuperius {pecificatis ; effe&tualiterque re- | 
diétus Rex Francorum prefatum Judicem tunc | 
pro Tribunali (edentem, ut in Perfonam fuam Senten- 
tiam Excommunicationis in fcriptis ferat & fulminet, e: 
nunc prout ex tunc , & ex tunc prout ex nunc, nifi, 
ut profertur, f itam Summam fexcentorum millium 
Coronerum boni auri & jufti ponderis, valoris preediéti, & | 
quamlibet ejus partem, locis, terminis, modis & for- | 
ma predictis folvar, aut folvi faciat ; & quód in even- 
tu non folutionis hujusmodi , aut alicujus ejusdem par- 
tis, idem Judex eum fic excommunicatum fuiffe aut 
effe denunciet, denunciari faciat & mandet ; rc gabitque 
infuper idem Rex Notarios predictos, ut fuper præmis- 
fis omnibus & fingulis unum vel plura conficiant Ins- 
trumentum , vel Inftramenta, aut autenticum vel au- 
tentica, fignis, & fubfcriptionibus eorum Notariorum 
fignatum f ignata, atque eumdem Judicem fimiliter 
vit, ut idem Inftrumentum Sigillo fuo communi: 7 
liquo alio Sigillo autentico ad fuam fpecialem re- 
quifitionem communiri faciat & procuret. Quorum 
quidem Inftrumentorum vnum in publicam formam, 
ficut prefertu &u figillatum Commitfario 
vel Commiffariis pr is Anglig tune præfenti 
vel prefentibus, idem R ncorum tunc & ibidem 
tradet feu. tradi t cum effecta. 

Item. Conventum, acum & conclufum eft, 
quod omnes & fingula injuriæ , moleftationes > grava- 
mina, damna , & offenfe quecumque Regi Franco- 
rum, ejusve Regno , Patriis, Villis, Oppidis, Civi | 
tibus, Terris , Territoriis , & Dominiis, Incolis & | 
Habitantibus eorumdem, aut Subditis quibuscumque 

ancorum, per Cives, Incolas , Habi 
os diétæ Civitatis Tornacenfis 8 


usdem Regis Fr 


Subd 


tores, at 


ritorii ejusdem, Armigeros , Gentes armorum quoscum- 
que ites, five Equites, p ) Regi Angliæ, 
Civitati, tempore quo diéta Civitas fuit fub | 


Regis Ang 


fervientes, cujuscumque Nationis | 


| die Civi 


cum 


ue, per Terram, Mare, & Aquas dulces 


| litercumque , quandocamque , aut ubicumque 
Datam prefentium, & illate peni 


Francorum Regem aboleantur & rem tamtur , 


+g 


tus per diétum 


& per 


prefentes abolentur & remittuntur, ita ut ab e 
memoria prorfüs deleantur. Quódque diétus Franco- 
rum Rex, ejusve Subditus ,aut Confoederatus quicı 


que, cujuscumque ftatus, 
tat, eisdem Civibus; Inco 
itis ‘Torr 


idus, aut condition: 


cenfis, & Territor 


Armigeris, Gentibus armorum, five Pedit 
5 A c. . * 
quitibus quibuscumque, prefato R gi Angliæ a 
itati, tempore, quo dicta Civitas fuit füb 


elie , fervientibus 
9, aut n 


ejusdem Regi 
quam vultu, verbo, fad 
probret, aut inpi 
lore id vi 
vel per ali 
fito colore, vindicare vel u 
nat. 

Item. Conventum, concordatum , & cc 
quód Cives , Incolæ, & Habitatores diéta 
nacenfis,& Territori ejusdem, erunt in eadem € 
fimili, ac tanta libertate, in omnibus & per om 
qua füerunt, antequam dicta Civitas & T'erritor 
jusdem in di 
tus. Rex Ang 
Obedientia , jur > fidelitatis fibi præftiti 
tús exonerabit, liberabit & abfolvet, prout per f 
tes exonerat , liberat & abfolvit, ita quod omnes 
guli Cives ,Incole & Habitatores dicke Civitai 
Territorii, adeb quietè, & pacificé viv 


u impropere 


are vel ulcisci contendat , aut p 


sci procuret, 


lufi 


cum Territorio de diéto Rege Francorum eisde 
do & forma, & aded libere teneant, ficut priús 


runt, & vixerunt , antequam. in manus 
Regis Anglie pervenerunt. 

Item. Conventum, concordatun , & cor 
quód cüm Cives Tornacenfes, & e 
Habitatores , in traditione didte Civitatis & Terri 
manus prefati Regis Angliz facta , promif 
Summam quinquaginta millium Coronarum at 
vendam eidem, Heredibus, aut Succefk 
tis locis, & termini 
Summz certa portio, & pars refidua eft, 
luta: diétas Francorum Rex de refiduo di&tz 
nondum folute fe debitorem Regi Angli 
Heredibus & Succefloribus conftituit ;$ 
mam pro dicta Civitate, & nomine ejusdem, r 
Regi Angliæ, ejusque Heredibus & Suc flori 
Oppido Calefiz, terminis & modis tunc conven 


lufü 
isdem | 


eamden 


5 directe vel indirecte , feu quovis alio quæ- 


ivitatis To! 


is € 


5, Habitatoribus aut Subditis 
-Jusdem ‚aut 
bus , five E- 


ut dic- 
ditione 


Jus rei gratia quic- 


t, ex- 


1gat , vel quovis modo feu quafito co- 


amat, 


aut di- 


m eft 


> 


& con- 
nia, in 
um e 


onem Regis Anglie devenit ; & quód dic- 
ie eosdem omnes & fingulos ab omni 


$, peni- 


prelen- 
& fin- 
tis , 


t & Civitatem 


In mo- 
tenue- 


& poteftatem 


im eft, 
e, & 
torii iu 
ider 
iri fol- 


ibus füis cer- 
tunc conventis; cujus quidem 


1Sum- 
præfaro 
ibus in 
tis fol 


vet, feu folvi faciet, absque. omni dolo, fraude, ant 


dilatione quacumque. 

Item. Conventum , concordatum > & con 
eft, quód ante traditionem diéte Civitatis in 
prefati Regis Gallorum, diétus Rex 
Deputatus, five Deputati poflit & debes 
debeant omnes Bombardas , tormenta 
res, lapides, pila ferrea & plumbea, 
torum be]licorum, five armorum invafivorum 
fenfivorum genera quecumque , quocumque 1 
cenfeantur, necnon Viétuali: 


lie, e 


a, 


ac alia Inftrum 


clufu 
ma 
Jus 


in 


> àc poffint & 


pulve- 


aut 
1omine 


lia, omniaque & fingula alía 


per prefatum Regem Anglie, & ejus Deputatos pro 


tuitione, defenfione, & falvá cuftodia diétæ Ci 
& Territorii, vel alía qi acumque caufa, empta 
ta, five ordinata, & inibi repofita, absque ir 


pe 


vit 


dimen- 


to, moleftatione, gravamine, aut contradi@ione juris, 


vel fa&i prefati Regi 
inhabitantium diétæ Civitatis Territorii, a 
alterius ejusdem Regis Subditi , cujuscumque 
gradus, aut conditionis exiftat , liber 
Cere, asportare, & transvehere , per 
& Aquas dulces di&i Regni F 
gliæ, five ad Oppidum Calefiz > aut locum 
quemcumque, quotiens, quando, & quoc 
do voluerit, aut maluerit. 
Francorum quemcumque, five quo 
tes, gravantes, & contradicen 


erram , 


ancie, in Regnum An- 


s, five impedire , 


Francorum » live Civium, aut 


cujus 
ftatus , 


& quiete abdu- 


M 


alium 


mque mo- 
Et quod prefatus Re 


mo 


leftare, gravare, & contradicere volentes, five conan- 


tes, realiter, 6 cum e 
que omni quzfito colore refiftet. 
Gallorum Rex, pro antediéta transvection 
torum Bellicorum , & ceterorum pr 
Subditos fuos provifionem fieri fa 


Inftr 


tétu impediet , & eisdem al 
Et quód pradi@us 


umen- 


üifforum , per 
et, tam Hominum, 


equorum, & curruum, quàm cimb rum, plauftrorum , 
navium, & aliorum quorumcumque, ad transvectio- 
nem eorumdem neceffariorum , ad expenías tamen dic- 


ti Regis Angli. 
Item. Conventum , concorde 


n, & conc 


lufum 
(TA 


Anno 


1518, 


, Anno 


1518. 


DU DROIT DES GENS, 


| dentur (x) tot Obfid 


eft, quód fi per prefatum Regem Francorum, aut per 
alium fue partis quemcumque, vel per aliquem alium 
modum , quàm per mortem Illuftriffimorum Princi- 
pum, i, Delphini , dicti Francorum Reg 
primogeniti, & Domine Marie, dicti Regis Anglic 
filie, {teterit, quominus Matrimonium inter eosdem, 
vel alios eorumdem Regum liberos, in alio Traétatu 


Matrimoniali de data prefentium per dictos Angliz, | 


& Francorum Reges , initum, & conclufum , debi- 
tum fortiatur effeétum ,tunc prefatus Francorum Rex, 
ejusve Heredes , aut Succeflores , dictam Civitatem 
Tornacenfem cum adj: 


centi fuo Territorio, Superio- | 


ritate, Refforto, Jurisdiétione, aliisque fuis furibus , & | 


pertinentiis univerfis , unà cum 
pore perceptis , nulla habita ratione reparationum per 
di&um Francorum Regem interim fa&arum , eidem 
Regi Anglis , feu Heredibus € Succefforibus fuis, 
ejusve, feu corum Deputato , feu Deputatis, absque 
omni dilatione , dolo , fraude, malo ingenio, aut 
contradictione quacumque, realiter & cum effe&tu im- 
mediaté reftituet & tradet , vel reftitui & tradi faciet, 
in eodem flatu & libertate, quo fuit tempore, quo de 
manibus Regis Anglie eamdem recepit: eruntque Ci- 
ves diétæ Civitatis , & T'erritorii ejusdem, ab omni Su- 
perioritate, Reflorto, obedientia, juramento, & fideli- 
tate Regi Francorúm præflitis, penitüs abfoluti & exo- 
nerai : quo cafu Rex Anglie , ejusque Hæredes & 
Succeflores , omnes Pecuniarum Summas de dictis 
fexcentis millibus Coronarum auri, tunc per Regem 
Francorum eidem folutas, diéto Francorum Regi eis- 
dem terminis, modo & forma, quibus easdem recepit, 
reddere, refolvere, & reftituere tenebitur. 

Item. Conventum, concordatum , € conclufum 
eft, quód fi per prefatum Regem Anglie , aut per 
alium fue partis quemcumque, aut per aliquem alium 
modum, quàm per mortem dictorum Principum Del- 
phini, & Marie, aut aliorum dictorum Regum libe- 
rorum, ut prefertur, fteterit, quominus diétum Matri- 
monium debitum fortiatur effe&tum,tunc prefatus 
corum Rex,ejusve Heredes, aut Succeffores, dicta 
Civitatem Tornacenfem, cum adjacenti fuo Territorio 
fibi retinebit , vel retinebunt. Quo cafu nihilominus 
di&tus Francorum Rex , ejusve Hæredes , aut Succes- 
fores, Summam fexcentorum millium Coronarum au- 
ri, valoris prædiéti, boni & jufti ponderis , vel refi- 
duum ejusdem, tunc non folutum , fub modo, for- 
ma, &.terminis folutionis in prefenti Tractatu fupe- 
riüs fpecificatis, dicto Regi Anglie, ejusve Hæredibus, 
aut Succefforibus, folvere tenebitur , & obligabitur, & 
per prefentes tenetur & obligatur. 

Item. Conventum, concordatum , & conclufum 
eft, quod didus Rex Francorum , poft traditionem 
diéte Civitatis T'ornacenfis, & Territorii ejusdem, fi- 
bi per præfatum Regem Anglie, ut prefertur, facien- 
dam, nihil omnino aget, faciet, tradtabit, vel atten- 
tabit, aut à diétis Civitatis & Territorii Civibus, Inco- 
lis & Habitatoribus agi, fieri, traétari, vel attentari fi- 
net, vel quovis modo, clam vel apertè, permittet, 
quod in prejudicium, damnum , jaéturam, five dis- 
pendium Subditorum Caroli, Regis Hispaniarum Catho- 
lici, quovis modo, direétè vel indirecte, cedere poffit; 
fed quod diéta Civitas Tornacenfis, & Territorium, 
Civesque, Incolæ, & Habitatores eorumdem , in om- 
nibus, & per omnia, verfüs diéti Hispaniarum Regis 
Subditos fe gerent, & habebunt, ficut ante traditionem 
di&z Civitatis, & Territorii, in manus prefati Regis 
Angliz factam gerere & habere confueverunt , & fe 
obligaverunt; & quód di&a Civitas, & "Territorium 
ejusdem, in omnibus, & per omnia, in eodem ftatu 
verfüs Subditos di&i Hispaniarum Regis reponatur , 
quo fuit ante traditionem diétæ Civitatis, & Territorii, 
in manus dicii Regis Anglie. Et pari modo diétus 
Rex Catholicus , € Subditi ejusdem Regis, in omni- 
bus, & per omnia , erga diétam Civitatem ‘Tornacen- 
fem, & Territorium, Cives, Incolas, & Habitatores 
eorumdem fe gerent, & habebunt. 

Item. Conventum , concordatum , & conclufum eft, 
quód pro firmiori & fideliori obfervantia, tam præfen- 
tis Tra&atus , quàm Traétatas Matrimonii de data 
prefentium habiti & conclufi per Regem Francorum 
antediétum , ejusve Deputatum , five Deputatos, ad 
hoc fafficientem autoritatem habentes, eodem die quo 
Civitas Tornacenfis cum ejus appendentiis in manus 
Regis Francorum, ut fuprà di&um eft, tradetur, præ- 
dicto Regi Anglie, ejusve Deputato, vel Deputatis ad 
hoc fufficientem autoritatem habenti, vel habentibus , 
& in manus ejus ,feu Deputati, aut Deputatorum fuo- 
rum, in Civitate Londinenfi dabuntur , & realiter tra- 


uétibus medio tem- | 


| ejusve Deputatum five Depv 


| manferit infoluta, fed folüm : 


277 


convenientis , 
fumptibus fuis 
quibus Rex Anglix bene contentabitur, qui loco pi 
noris fervabuntur, & penes diétum Regem; 
Cultodia 
remanebunt, donec, & quousque omnia & fingula in 
dictis Tractatibus füb modis & formis in eisdem con- 
tentis , fuerint per dictum Regem HF 
Herede aut Succeffores fideliter & cum effe&tu ob- 
fervata, & perimpleta. Quo cafu Rex idem Angi 
ejusve Deputatus feu Deputati ,tunc præfatos Obfide 
absque omni dilatione aut contradictione quacumque 
prefato Regi Francorum, ejusve Deputatis five a 
natis reddere, & in manus fuas reftituere tenebitu 
fi diéti Obtides, vel eorum aliquis interim mori 
tunc in locum eorum, vel ejus, morientium feu m 
rientis , dictus Francorum Rex intra menfem , poft- 
quam per dicti Regis Anglie Litteras fuper hoc certior 
faétus fuerit, alios five alium Obfides five Obfidem , 
confimilis qualitatis, valoris, & Patrimonii, cum qui- 
bus di&us Rex Anglie contentabitur ; fimi in Ci- 
vitate Londinenfi dito Regi Anglie , feu ejus Depu- 
tato, five Deputatis, tradet, & liberabit, feu tradi & 


yaloris , 


liberari faciet realiter & cum effectu, totiens quotiens 
diétus cafus mortis alicujus eorumdem evenerit. Et 
cafü quo dictus Rex Francorum aliquem dictorum 


Obfidum propter ægritudinem, Matrimonium celebran- 
dum, aut aliam caufam quamcumque, domum & in 
Patriam repetere € revocare voluerit, tunc dictus Fran- 
corum Rex ante traditionem dicti Obfidis,ut prefertur, 
revocandi, alium confimilis qualitatis, & xl 
cum quo diétus Rex Anglie contentabitur , in dicta 
Civitate Londinenfi, di&o Regi Anglie, ejusve De- 
putato, vel Deputatis dabit & tradet, feu dari & tradi 
faciet, quo facto licebit fic revocato in Regnum Fran- 
Cic, & in Patriam redire. 

Item. Cüm in quodam Articulo Traétatus Matri« 
monialis de data præfentium inter predictos Anglie, 
& Francorum Reges , de Matrimonio inter prædiétos 
Sereniffimos Principes Dominum Delphinum , di 
Regis Francorum Primogenitum , & Dominam Ma- 
riam, prefati Regis Anglie filiam , habendo & cele- 
brando, fit conventum, quód di&us Rex Anglie, pro 
di&o Matrimonio, nomine Dotis, & pro Dote dabit 
& folvet, dari & folvi faciet ditto Delphino , ejusve 
Deputato, feu Deputatis , fummam trecentorum tri- 
ginta trium millium Coronarum auri boni & jufti po 
deris, terminis, modo & forma fequentibus , videlicet 
primam medietatem in die Solemnifationis dicti Matri- 
monii, feu intra octo dies ex tunc proximé fequentes ; 
aliam medietatem intra annum ex tunc proximé fe- 
quentem; conventum, concordatum , & conclufum 
eft, quód diétus Francorum Rex , ejusve Heredes & 
Succeffores , ex refiduo Summe diétorum fexcento- 
rum millium Coronarum auri, pro Civitate T'orna- 
cenfi, ut prefertur, folvendæ, & die Solemnifationis 
Matrimonii predicti remanenti non foluto, Summam 
centum fexaginta fex millium & quingentarum Coro- 
narum auri, predicto die Solemnifationis Matrimonii , 
nomine medietatis Dotis dic» Domine Marie, & in 
plenam , perfe&tam , & integram folutionem ejusdem 
medietatis nomine diéti Delphini filii fui, & ad ejus 
ufum retinebit: & de eadem Summa fic eum no- 
mine di&i filii fai , & ad ejus ufum retenta, fe pro 
Rege Anglia diéto filio fuo debitorem conftituet , & 
eumdem Regem Anglie , ab ulteriori folutione dicte 
Summe nomine medietatis Dotis di&o Delphino fa- 
cienda , per Litteras fuas Patentes Magno fuo Sigillo 
figillatas, & manu fua fübfcriptas, totaliter eo cafu li- 
berabit ; pro reliqua verd medietate dicte Dotis intra 
annum, ut predictum eft, folvenda, fuprà nominatus 
Francorum Rex , ejusve Hæredes & Succeffores , ex 
di@is fexcentis millibus Coronarum auri Summam 
fexaginta fex millium & quingentarum Coronarum aus 
ri fibi retinebit in plenam , integram, & perf tam fo- 
lutionem ejusdem, fi tanta Summa de diétis f a 

t 


& quingentarum Coronarum a 
Jus pars, eo ca 
fa idem Rex Francorum, ejusque Heredes & Succe 
fores, Summam remanentem pro folutione i 
cunde medietatis pro rata ejusdem, nomine didi fi 
fui retinebit, ac de eadem Summa ficiper eum nomine 

M m3 diéti 
que François 1. donna furent les Seigneurs de la Ro- 


chepot, & Moy , de Montpezat, de Marstie , de Eugueville , de Mortmars 
de Milun, & de Grimanlt, 


boni, ANNO 


ANNO 
1518. 


RES DIP 


m retenta , f pro Rege 
o Filio Luo debitorem c eum- 
ab ulteriori folutione artis me- 
s dicto Del} facienda per Litreras fuas 
entes s, Magno fuo S gillo figillatas , 
fübfcriptas , tota liter eo cafu | 
partem. diétæ Summz centum fe 
quingentarum Coronarum a 
ejusve Hæredes aut Succeffor 
gi, aut ejus Deputato, nomine Delphini 
vet & fupplebit , aut folvi & sal eri fac 
perfeétam , & inte; 
Dominz Mari itutæ 
reliqua parte fic f m nomine di&i Filii fai & Mis) us 
ufüm in plenam folutionem totius Dotis recepta, diékus | 
Francorum Rex , ejusque Hæredes & Succellores , 
pro R m confti- 
tuet, gem Angliz ab ulteriori folutione 
i præfato Delphino facienda , per 
s » Magno fuo Sigillo figillatas, 
am Dotem folut am effe | 
eo cafu liberabit: quas q 
tur i confectas , cidem Reg 
o, feu De putatis , dabit & tr 
kt t fi contingat , 
to Regi A 


di&i Fil 
Anglia die 


dem Rege 


& manu fua | 


m vero | 
1 & | 
Angliæ, 
rum Re- 


I 


diéto Filio fuo fe debitor 


unc & in eo cafu, de . predicta Summa tre 


1 & triginta trium "n ium Coronarum 
ind nomine Dotis folvetur, nec aliquid de 
ama fexcentorum millium. Coronarum auri 


um Regem Francorum , feu ejus Hæredes, 
nomine Dotis retinebitar. Et fi quid nomine Dotis 
HAE aut retentum fuerit, id totum executoribus 

diéti Regis Anglie , per di&um Regem Francorum, 
ejusque “Hered les & Succeflores , refolvetur ; & quan- 
quam hoc cafu nulla Dos fuerit per Regem Áng e da- 
ta, in receptione tamen Dotis, fi dicta filia Deipt hinum 
fupervixerit, tantum folvetur ei per Francorum Regem, 
ejusque Hæredes € Succeffores, quantum folveretur 
nomine Dotis ex parte Regis Anglie, fi fua Filia non 
füccefferit in Regno. 

Item. Conventum, concordatum & conclufum eft ; 
quód prefatus Chriftianiffimus Francorum Rex coram 
Oratore, vel Oratoribus , Commiffario, vel Commi 
far „Pro curatore , vel Procuratoribus præfati Regis 
A ES ; quamprimüm ad hoc per eosdem Oratorem 
Commiffarium vel Commiiffarios , legi- 
imé requi fitus fuerit , absqu ilatione, tactis 
I y ngeliis , juramentum in Scripti 
ac omnia & 
ain eodem contenta , bona fide obfer- 

4 aliis, qu lantum in ipfo erit, realiter & cam 
efrecta obfer 1 à idemque juramentum , ficut 
prefertur in Scriptis redactum & preeftitum, ac manu 
ibidem fignatum, Oratori vel Orato- 
s Anglie ibidem prot nti vel prefen- 

; & fimiliter Rex Angliz coram 
atoribus , Procuratore vel Procuratori- 
o vel Commifl ariis prefati Francorum 
j imé fuerit requilitus , 

absque omnt ugue taétis Sacrofanétis E vangeliis | 
juramentum in Scriptis præftabit , quód prefentem 
Traétitum , ac omnia & fingula Capitula in eodem 
contenta , bona fide obfervabit, & ab aliis, quantum 
in eo erit, i x cum effectu obfervari faciet.  I- 
n fuum , ficut præfert » in Scrip- 
& manu fua propria tunc & ibidem fub- 
fignatum , diétis O JS RES egis Francorum 
ibidem præfentibus re 

Item. Conventum, concordatum , & conclufüm eft, 
quód uterque Regum predi&to rum = Litteras faas 
Patentes, M gno Pp Sigill nibus fuis 
fubferiptas , pr em Traéta atam, ac emi & fingu- | 
la in eodem tes acceptabit, ratific , & intra 
quatuor menfes datam præfentium pr Reed reducer: 
confirmabit, easdemque Litteras, ficut prefertur, { 
natas, intra diétos quatuor menfes viciffim & mutuo 
tradet, tradive faciet cum effectu. 

Sequuntur tenores Commiffion 
RICUS, Dei gratia Rex Ángliz Francie , 
Dominus Hiberniz, univerfis & fingulis, ad quo- 
m notitias præfentes Littere pervenerint, Salutem. 
imus, quód nos de fidelitate, induftria , & 
provida circum ARES dileétorum & fidelium C onfi- 
liariorum noftror um , a Ducis Northfolcie, 
i Thef aurarii & Maresc lli Angli. lie ; Re erendi 
; Dunelmenfis Episcopi , Cuftodis Pri- 


ftabit , quód prefentem T'ra&atum , 
fit igula Cap 


sculorum , quod Das avertat, in | Regno f c- | Conditior 


| & Ditionem noft 


| bus noftris 


| cumque , 


| füper dita traditione , & d 


LOMATIQUE 


ati Sigilli noflri; necnon C: roli, Cor 
Domini de Herbert & de Gower, Camerarii noltri; & 
olai, Episcopi El ienfis, plurimt 


Reverendi E I 
fidentes, ipfos , & corum quemlibet , conjunétim 
& divifim , "noflros veros, legitimos , & indubitatos 
Oratores , Procuratores d Amb: fliato es & RE rios 
noftros g ad inf 


& conftiruimus A dantes ( & co 
, & eorum cuilibet, conjunétim, ut pr 
eralem & Mandatum 
litas Speci alitati non derc oget , 
; pro 1 nobis & nor noflro cum Chris 
tianiffimo Principe , isco, Francorum Ri 
Confanguineo noftro cariffimo , "vel cjus Oratoribus, 
Procuratoribus , Amba ffiatoribu s, Commiffariis five 
Deputatis , füfficientem autoritatem ab eo habentibus, 
de & fuper traditione ac deliberatione Civitatis Torna 
cenfis, & l'erritorii ejusdem , Abbatiæ Sanéti Amar 
di, ac Caftri five Oppidi de Mort gne, cum fuis per 
tinentiis & dependentiis, ad manus dicti C onfanguinei 
noftri Francisci Regis, vel Deputatorum fi 10rum, f 
quibuscumque Patti ;.€ apitu lis, A onditionib 
al onventionil bu 1$, cum &o 1 Re rum, c 
Commilff pude c Bow conc 
& concl ude udis ne E asmodi P 
x Conventionibus 
buscum m fupe buscumque Pecu 
Summis, pro traditione one di 
| Tornacenlis, quantumvis magnis per p 
corum R i Hæredes & Succeffores, no 
| bis, r Succefloribt I i 
| aut eorum. Dep ; certis locis , termini 


nec & cont 


1 


| que & forma fo vendis, tra&andi, commur ,pa- 
3 concordandi , & conclude: di mque 
Franciscum Regem , Herede & Succeffores fac 


necnon Regnum , 


T'erras , Patrias, & Do 
| Res & Bona fua que umque, ac Subdi 
cumque, eorumque Bona mobilia & immob 
| cumque faerint reperta , pro Summis hujusm 
| Cis, terminis, modisque & forma inter Oratores nos 
&os , & diétum Regem I rancorum, ejusve 
iffarios, aut Deputatos , utrinque conventis & 
concord fideliter folvendis, aftr 
gandos , paciscendi, & conveniend 
refiduo cujusdam Pecuniarum Summ: 
| red Ki 5 

(és, eo tempore quo Ci 
is dederunt nobis, 
miffis, & ea ratione nobis, & eis debi > & remanen 
tis adhuc non folute , ipfum Franciscum Re gem, & 
Succeffores fuos, Nobis, I dibusque & Succeflori 
lebitores conttituend os», fubrogandos, obli- 
gandos, & aftringendos, conveniendi & conclude adi, 
vel alias promi iffiones rec piendi, que eisd 
toribus noftris rationabiles videbuntur; pfumque 
corum Regem , Regnum, Terras, & Dominia fi a 
quecumque, ad inviola bilem conventorum & conclu 
forum obfervantiam , füb Cenfuris Ecclefiafticis quibus- 
& in forma Camera Apoftolice , ac ali 
prout eis "videbitur, nobis aftringenda & obliganda, f 
militer paciscendi & conveniendi ; ac ulterius pro fe- 
curitate, firmitate, & obfervatione omnium & fingu- 
lorum Pa&orum & M fi 


endorum tam 
liberatione di&a Civi 
Tornacenfis, quàm fuper Matrimonium inter c 
mam Filiam noftram Mariam , & Fr nciscum, Del- 
phinum Viennenfem, Filium predi i Francisci, Regis 
Francorum , contra&tum , Obfides Regni fui Fran. 
cie, Nobiles boni & füfficientis valoris quos- 
cunque & quotcunque eis expedire videbitur in ma- 
nus noftras dandos & tradendos , alio: que Nobiles 
boni & fufficientis valoris , fi ipfi, vel eorum ali- 
dpa. > in locum ejus, vel eorum fübftitaen- 
ndi, & nobis obligan 
ejusve Oratori- 
$5, five Nun 


infuper cum did Rege F 
bus, Procuratoribus , Amb 
fuficienter & le gitimé deputatis, ad cau , queftio- 
nes, controverfias , different & occafiones quas- 
cumque, que inter nos, & dictum cariffimum Fra- 
trem noftrum Francorum Regem , mutuum amorem 
& benevolentiam diminuere 1 vel fuspick 
fimulta atem aliquam generare 


;- quovis pacto poffent, 
& amovend: tractandi, communicand 
conv eniendi, & concludendi , ecnon de & fuper res- 
titutione & fatisfa&ione quarumcumque deprædatio- 
num, rapinarum , aut injuftè ablatorum à Subditis 
noftris , vel didi Regis Francorum , hinc inde per 


"Terram, 


ANNO 
1518. 


ANNO 


1518. 


DU DROIT DES GENS. 


Terram, Mare, & Aquas dulces , antehac fa&torum , 
vel impofterüm fiendorum , ac de modo & forma 
ejusdem reltitutionis & fatisfaétionis utriusque Subditis, 
tam pro praeterito , quàm pro futuro tempore facien- 
darum, & de deputatione Judicum ad cognoscendum , 
procedendum , definiendum, & exequendum de & fu- 
per eisdem cum dicto Rege Francorum, ejusve Ora- 
toribus , Procuratoribus, & Commiffariis , fimiliter 
tra&andi, communicandi, & concludendi , & nos, 
Hetedes & Succeflores noftros , pro hujusmodi refti- 
tutione facienda obligandi & aftringendi; ac fuper hu- 
jusmodi conventis , concordatis, & conclufis cum 
di&o Chriltianiffimo Francorum Rege, Confanguineo 
nofizo cariffimo, five ejus Oratoribus, Commillariis , 
aut Deputatis , Litteras validas & efficaces pro parte 
hoftra tradendi, aliasque confimilis, effe&tus & vigoris 
ab ipfo vel ipfis petendi & recipiendi , plenamque præ- 
tereà Poteftatem juramentum in animam noftram præs- 
tandi, quod tenebimus & adimplebimus realiter & cum 
effe&u omnia & fingula, que in prædiétis, & circa ea, 
nomine noftro concordabunt, convenient, jurabunt, 
firmabunt , & concludent 5* ac quód illa ratificabimus , 
& nullo unquam tempore revocabimus ,nec contra ea, 
vel eorum aliquod, faciemus, vel quovis pa&o venie- 
mus ; fimileque Juramentum à dicto Chriftianiffimo 


Rege Francorum, ejusve Ambafliatoribus ad hoc Po- | 


teftatemshabentibus, præftari videndi, petendi, & exi- 
gendi, ac generaliter omnia & fingula nomine noftro 
faciendi, exercendi, & expediendi, cum fais inciden- 
tibus, emergentibus, dependentibus , & connexis qui- 
buscumque, cujuscumque nature feu importanti fue- 
rint, que in premiffis, vel aliquo premifforum , ne- 
ceffaria faerint, feu quomodolibet opportuna, etiamfi 
talia fuerint, quede fua natura ad ca perficienda man- 
datum exigant magis fpeciale , quàm pra fentibus fit 
expreffum , & que nobis facere liceret , (i premiflis 
perfonaliter præfentes intereffemus ; promittentes bona 
fide, & in verbo Regio , nos ratum, gratum & fir- 
mum habituros id totum, & quicquid per di&os Ora- 


tros, feu eorum quemcumque , a&um, geftum , con- 
ventum, juratum, aut fadum fuerit in premiffis, & 
contra ea, vel eorum aliqua, nullo modo contraveni- 
re, imo ipfa manutenere, inviolabiliter obfervare; ac 
p. noftras Patentes Litteras confirmare. In cujus rei 


eftimonium , przfentibus his manu noftra fignatis | 


Sigillum noftrum magnum duximus apponendum. Da- 
tum Londini , primo die O&obris , Anno Domini 
millefimo quingentefimo decimo oétavo, Regni verd 
noftri decimo: Per Regem. 


Ranciseus, Dei gratia Francorum Rex, Me- 
diolani Dux, & Gente Dominus; univerfis & fin- 
gulis Litteras præfentes infpe&turis, Salutem. Notum 
facimus, quód nos de fidelitate , induftria , & provida 
circumfpe&tione dileétorum & fidelium Confiliariorum 
noftrorum , Guillelmi Gouffier , Domini de Bonnive- 
to , Militis noftri Ordinis , necnon Cambellani ordi- 
mari, ac Admiraldi Francie ; Stephani de Poncher, 
Episcopi Parifienfis ; Francisci de Rupecavardi, Mili- 
tis, Domini de Campodenario , Senescalli Tholofz, 
& Gubernatoris Rupelle , Cambellani noftri; & Nico- 
lai de Neufville, etiam Militis, Domini de Villeroy, 
Audientiarii Francie , ac Secretarii nanciarum nos- 
trarum, plurimüm confidentes, ipfos, & eorum quem- 
libet, conjunctim & divifim, noftros veros , legitimos, 
& indubitatos Oratores, Procuratores , Ambafliatores 
& Nuncios noftros generales ,'& fpeciales , ad infra 
fcripta ordinavimus, fecimus, & conftituimus , ac per 
præfentes ori inamus, facimus, & conftituimus. Dan- 
tes & concedentes eisdem , ac eorum cuilibet, con- 
junétim, ut profertur , & divifim, Poteltatem genera- 
lem & Mandatum fpeciale, ita quod generalitas fpi 
cialitati non deroget, nec è contra, pro nobis , & no- 
mine noftro, cum Illuftriffimo Principe Henrico , Re- 
e Anglia, Confanguineo noftro cariffimo , vel ejus 
Oratoribus, Procuratoribus , Ambaffiatoribus, Com- 
miffariis, five Deputatis fufficientem autoritatem ab eo 
habentibus, de & fuper traditione ac deliberatione Ci- 
vitatis Tornacenfis, € Territorli ejusdem , Abbatie 
fanéti Amandi , ac Caftri five Oppidi de Mortaigne, 
cum fuis pertinentiis ac dependentiis , ad manus nos- 
tras, vel Deputatorum noftrorum, fab quibuscumque 
dis, Capitulis, Conditionibus , & Conventionibus 
¡to Rege Anglie, ejusve Commiflariis aut De- 
is, conveniendi , concipiendi , & concludendi, 
on de & fuper hujusmodi Paétis, Conditionibus, 
Contraétibus , & Conventionibus quibuscumque , ac 


mus; 
1 


9 
etiam füper quibuscumique Pecuniarum fummis pro 
traditione diétæ Civitatis Tornacenfis. , quantumvi 
magnis , per nos noftrosque Hæredes & Succeffores y 
prefato Regi Anglie, aut ejus Horedibus & Succeflo- 
ribus, five ejus , aut eorum Deputatis ; certis locis 
terminis , modisque & forma, folvendis tratandi, 
communicandi, paciscendi , concordandi , & conclus 
dendi, nosque; Heredes & Succeffores noftros, nec- 
non Regnum, Terras, Patrias, & Dominia, ac Res 
& Bona noftra qu&cumque, ac Súbditos noftros quos- 
cumque, eorumque bona mobilia & immobilia ; ubi- 
cumque fuerint reperta , pro fümmis hujusmodi , lo- 
cis, terminis, modisque & forma inter Oratores nos- 
tros prediétos, & dictum Regem Angliz, ejusve Com- 
millarios aut Deputatos , utrinque conventis & concor- 


datis , fideliter folvendis aftringendi & obligandi : & 
preterea pro refiduo cujusdam pecuniarum Summe 
di&o Regi Anglia, ejusque Heredibus € Suc bus; 


per Cives Tornacenfes, eo tempore quo Cives dictse 
Civitatis fe in manus & ditionem dicti Regis Anglia 
dederunt, eisdem promiffe, & ea ratione Sue Majes- 
tati debitz, & remanentis adhuc non folutæ, nos , Hæ- 
redes & Succeflores noftros, diéto Regi Angliz, ejus- 
que Hæredibus & Succefforibus, debitores conftituen- 
di, fubrogandi, obligandi & aftringendi, vel alias pro- 
mifliones faciendi, que eisdem Procuratoribus noftris 
rationabiles videbuntur , Nosque, Regnum, Terras; 
& Dominia noftra quecumque , ad inviolabilem con- 
ventorum & concluforum obfervantiam fub Cenfuris 
Ecclefiafticis quibuscumque , & in forma Camere A- 
poftolice , ac alias, prout eis videbitur, aftringendi & 
obligandi, ac ulteriüs pro fecuritate, firmitate, & ob- 
fervatione omnium & fingulorum Paétorum € Conven: 
tionum faciendarum, tam fuper dicta recuperatione & 
traditione diétæ Civitatis Tornacenfis , quam fupe 
Matrimonio inter cariffimum Filium noftrum Franeis- 
cum, Delphinum Viennenfem, & Illuftriffimam Ma- 
riam, Filiam Regis Angliz predicti contracto , Obfides 


| Regni noftri, Nobiles boni & füfficientis valoris quos- 
tores, Commiflarios, Procuratores , & Deputatos nos- | 


cumque & quotcamque eis expedire videbitur, in ma- 
nus didi Regis Anglie dandos & tradendos, aliosqué 
Nobiles boni & fufficientis valoris, fi ipfi, vel eorum 
aliquis moriatur, in locum ejus , vel eorum , fübfti- 
tuendos, paciscendi, promittendi , & nos obligandi, 
ac infuper cum dito Rege Anglie, ejusye Oratoribus, 
Procuratoribus , Ambaffiatoribus ; five Nunciis fuffi- 
cienter & legitimé deputatis, ad caufas , quæftiones, 
controverlias, differentias, & occafiones quascumque, 
que inter nos, & di&um cariffimum Fratrem noftrum 
Anglie Regem , mutuum amorem & beneyolentiam 
diminuere , vel fuspicionem, aut fimultatem aliquam 
generare quovis pacto poflent ,tollendas & amovendas, 
tractandi, communicandi, conveniendi, € concluden* 
di; necnon de & füper reltitutione & fatisfaétione qua- 
rumcumque depredationum , rapinarum , aut injufte 
ablatorum à Subditis noftris , vel diti Regis Anglia ; 
hinc inde ubicumque per Terram, Mare, vel Aquas 
dulces, antehac factorum, vel impofterum fiendorum, 
ac de & fuper forma ejusdem reftitutionis & fatisfaétio= 
nis utriusque Subditis , tam pro preterito, quàm pro 
futuro tempore faciendarum , & de deputatione Judi- 
cum ad cognoscendum, procedendum, difüniendum , 
& exequendum , de & fuper eisdem cum di&o Rege 
Angliz , ejusve Oratoribus, Procuratoribus, & Coin- 
millariis, fimiliter tra€tandi , communicandi; & con- 
cludendi, & nos, & Heredes & Succeffores noftros, 
pro hujusmodi reftitutione facienda obligandi & aftrin- 
gendi; necnon ad omnia & fingula per eosdem Orato- 
res, Procuratores , Ambaffiatores five Nuncios noftro 
circa premifla, vel eorum aliqua; tra&ata; communi- 
cata, & conclufa, per nos, & ex parte noltra fideliter 
adimplendum, nos, Heredes & Succeffores noftros ; 
ac bona noftra ubicumque reperta , necnon Regna, 
Patrias, & Dominia noftra , Subditosque noftros ; ac 


eorum bona ubilibet inventa, aftringendi & obligandi, 


ac fuper hujusmodi conventis , concordatis ; & con- 
clufis, cum diéto Illuftrifmo Anglie Rege; Cons 


fanguineo noftro cariffimo, five ejus Oratoribus ; Coms 
miffariis aut Deputatis , Litteras validas ; $ eficaces 
pro parte noftra tradendi , aliasque confimilis effectus 
& vigoris , ab ipfo , vel ab eis petendi & recipiendi , 
plenamque praterea Poteftatem juramentum in animam 
noftram præftandi, quód tenebimus & adimplebimus 
realiter & cum effeétu omnia & fingula, que in pre- 
diétis, & circa ea; nomine noftro concordabunt ; cons 
venient, jurabunt ; firmabunt & concludent; ac quod 
illa ratificabimus ; & nullo unquam tempore revocabi- 
nec contra ea, vel eofum aliquod faciemus ; vef 

quoyis 


3 


prelta- 


bus, emergentibus, de 
buscumq 


feu 


ea perficienda, 
iale , quàm præfentibus 
cere liceret , fi premiflis 
prefentes intereffemus ; promittentes bona 
ide, & in verbo Regio ; nos ratum ; gratum , & fir- 
jum habituros id totum & quicquid per diétos Orato- 
tes, Commiffarios, Procuratores, Nuncios & Depu- 
tatos noftros, feu eorum quemcumque um,geitum, 
conve uratum, aut fac a in premiflis, 
& contra, ea vel ipforum aliqua, nullo modo c a- 
venire, imo ipfa manutenere, & inviolabiliter ob 
per Litteras noftras Patentes confirmare, In 
rei Teftimonium, prefentibus his manu noftra 
s figillum noftrum duximus apponendum. I 
is, die ultimo menfis Julii, Anno Do- 
itefimo decimo octavo, & Reg- 


latum exigant magis fpe 
Tum, & que nobis f 


m,j 


mini mill o quin 


ni noftri quarto. Sic //rzazz ca fubtus, F RAN- 
GO1S, C9 fuper replica; Per gem. 
In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 


dem & Teftimonium, nos O 
Procuratores antedicti Domini noftri Illuftriffmi Regis 
Anglis prefentibus Litteris manibus noftris fübfc iptis, 
figilla noftra appofuimus. Datum in Urbe Londinen- 
fi , die quarto O&obr Anno Domini millefimo 
quingentefimo. decimo o&ayo. 


ores, Commiffarii, é 


CXXVII. 


25 
dis 


latus pro coërc 
cum I. Regem Francie , 
VIII. Regem Anglia conclu, 
Jj Jobris Anno 1518. [ » Fœ- 
Gonventiones, &c. Tom. XIII. pag. 
f d’où l'on a tiré cette Pièce, qui fe 
trouve auffi dans le LVII. Vol. des MSS. de 
la Biblioth. Royal 
le 2. Oétobre ; m: 
coup près fi e 
Rxmer.] 


s où elle n'eft pas à beau- 
acte ni fi étendue que dans 


ER SIS & fingulis, ad quorum notitias pre 
Littere pervenerint, nos, Guillermus G, 
fier Dominus de Boniveto,Miles Ordinis necnon Cam- 


bellanus Ordinarius, Potentifimi & Invi&iffimi Prin- 
cipis & Domini noftri Frazcisc;, Dei tid , Eranco- 
^ Regis Chriltianiffimi ac Admiraldus Fr ncig, 


er Episcopus Po enfin. Fr 
Miles, Dominus de Campodena- 
rio, Senescallus Tholc ( 


15e 


leroy Secret 1 
gis, ac Audientiariu ciæ , Confiliarii, Oratores, 
ommiflarii, Procuratores, & Ambafliatores ejusdem 
Chriftianiffimi Regis, ad infrafcripta füfficienter depu- 
tati & legittime conftituti & au&ori ati, Salutem. 

Notum facimus quód, 

Cum inter diétum Chriftianifimum rzco; um, & 
Potentiffimum ac Sereniffimam Hezrieum, Dei gratia, 
Anglie Reges nonnul atuta Ordinationésque 
bono Pacis utrisque Regni, M ritimísque ac P 
depredarionibus cohercendis, dampnis & injuriis hinc- 
is refartiendis, jam olim edita fuerint, ac per 
nos Principes Ls 

"um duod 2. 65 Henricum or 
s confirmata & innovata , cum qui- 
a depredationum abolitionibus, 
r præfentes derogare ; 


de illa 
luftrifli 
memor 


S, prop- 
m, Judicún 


b ut € mentibus Subditorum erafa | 
a exiftimentur, | 
i una Regis | 


Jratores , Commiffarii, Procuratores , | 
| 


connexis. qui- 
portantie 
nifforum, ne- 


e de Berlin pag. 127. fous | 


is | no, fine ftrepitu & fi 


cum quondam , bone | 


d 


| [iluftriffimos Principes Æ 
| 4 


Re item conc 
rte utriüsqv 


nd prospic 


idieti Potentifimi Reg 
^? Domino de: Herbe 
ti Illuftriffimi Regi 
+, etiam Confiliariis, Oratori 
; Commiflariis, Procuratoribus > & Ambafliatori- 
bus ejusdem Potentiffimi Anglie Regis ad infrafc 
ta füfficienter , & legitime deputatis & auétorifatis ; 
convenimus , concordavimus conclufimus , & per 
| prefentes convenimus concordamus , & concludi- 
mus in hunc qui fequitur modu : 

Inprimis, pro abreviatione litium, cor: Ju 
| quibusctinque, füper fpoliationibus, dampnis , injuriis 
| pro controverfiis & litibus pendentibus & interefle pens 
dente 


Gower, Camerario d 
Ni 


bus 
| bus 


quas damnificati conqueruntur füpra modum 
in faum dispendium protellatas > desperantes etiam 
ullum unquam finem imponi Propter Appellationum & 


aliorum incidentium multiplicitates 
| clufum & concordatum eft > quo 
|caufe , coram diétis Judicibus pendentes, ab eis 
€Xnunc prout extunc adyocentur, & cum Proc 
ad Judices inferiàs nominandos & conftituend 
| hoc A&ores maluerint) devolvantur 


ordinatum ¿CONS 
omnes hu di 


tantur: 


| &; né inferiores Judices fe difficiles reddant in trans- 
mittendo Proceffüs coram. eis habitos ad dictos Judi- 


es, ordinatum eft quod prefati Ju 
a decem: dies; a tempore req 
terutrum Partium numerandos , hujusmodi Proce 
dictis Commiffariis transmittendos , tradere, e 
poenam triginta Marcarum argenti, fisco R 'gio 
| candarum, incurrant; & nichilominus; fi fort 
| caufis ipi Judices pofteà procedant, eorum in 
| & irritus fit Proce flus, nifi, expreffo confenfu Par 
illie ubi ceptum eft Judicium terminari optantium, dic- 
torum Judicum Jurisdiétio prorogata fuerit. 

Item ; pro componendis & terminandis querelis; 
| tàm his quz poft ultimam abolitionem nate haétenu 
| remanent indecife, quàm his que futuris & perpetuis 
| temporibus nasci & moveri poterint > provifum con- 
clufum & concordatum eft, quód per utriüsque 
ni Principes deputabuntur in utróque Regno Judice 
videli 


nis fibi p: 


Admi 


; 
guo Anglie , in Civitate Lo 
adimiralles ; fea eorum V 
m À 5 

TB: Regno autem Franciz , 
| Admirallus , Viceadmirall 

tes, & primus ibidem 
| der 

Ad quos utriusque Regis Subditi resp 
fe in promptu aditum babere pofie. 

Item, quöd Jud fic depputati, in fuis respectiv 
locis , querelas & lit gquascúnque , pretextu mariti- 
morum incurfuum & Piraticorum Latrociniorum ja 
natas & pendentes, fi in ipfis fuerit caufis con 1 
infra femeftre tempus, partibus inftantibus 
& de plano , fine ftrepitu & figura. Judicii, proceden- 
| tes, finali Sententià determinent; caufas v 
quibuscánque Judicibus pendentes , in qu 
| fit conclufum , ztereà quascunque alias natas feu 
| hascituras, motas feu moven is, fummariè & de P 

ura judicii, & fold a 
| infpe&tä , procedentes , infra certum terminum 
petentem, pro Caufarum € Negotiorum qualitate bre- 
vem, annuale tempus nullo modo exced item, finali 
Sententià decident atque diffinient tam fuper dampnis 
& fpoliationibus quàm intereffe Partiur 

Item, quód horum Judicum Decreta, Juffas & Se 
tentiæ, tam interlocutorie, quàm difünit 
nenti & indilaté , per utrisque Regr 
respeétivè Offi 


D 
rentes 


in Ci 


om- 


æ, inconti- 


gravatas pretend 
ema Concilia diétorum Principum 

terius eorumdem pro reformatione hujusmodi. G 

midis recurrere; pr 

illius Sententiz peti 


ava- 
ita tamen per eum cautione qui 
t executione de co relli 


ANNO 


1518. 


DU DROIT DES 


quod per Sententiam obtinuit in eventum contrarie 
Sententiæ : in quibus quidem Conciliis feu altero eo- 
rumdem diétæ Caufæ infra fex menfes , pofteaquam 


Proceflus primorum Judicum ibidem fuerint introduéti | 


& recepti, finali Sententià terminabuntur. 

Item, quia difficile aut prope impoflibile erit fpo- 
liatoram Perfonas comprehendere aut Domicilia eo- 
rumdem cognoscere , fatis erit illos citari five adjor- 
nari, in Portubus aut Opidis fuo Principi fabjeétis lo- 
co ubi damnum illatum eft propioribus , per PR o- 


CLAMA generale Preconis voce perfonante tubà & | 


afüxione querella, aut aliter fecundüm modum & for- 
mam publici Ediéti, in utróque Regno, Locis, Ter- 
ris, & Dominiis eisdem Principibus fubditis & fubjec- 


tis fieri foliti & confueti ; que quidem Præconifatio, | 


geminata competenti intervallo, non minus quindecim 
dierum , vim peremptorii habebit: tenebuntúrque Ju- 
dices & Officiales Locorum damnificatis feu. eorum 
Procuratoribus poftulantibus , ad Mandata Judicum 
deputatorum, illam facere fi 
deputatis dare 
que erit per omnia paris auctoritatis, roboris & ef- 
fe&üs ac fi reus ter fuper hoc perfonaliter citatus 
fuiffet. 

Item, quia opus eft utriásque Principis Subditis al- 
teri "Preces & Libellos fupplicatorios porrigere, ut in- 
de Refcripta principalia obtineant , provifum eft pro 
comoditate Subditorum in utriúsque Regis Concilio 
certos Confili s debere deputari , ad quos utriásque 
Regis Subd ant fe in promptu aditum habere poffe, 
& a quibus Sollicitatores de beneplacito Principis pos- 
funt certiores reddi. 

Item , ut impofterim latrociniis Piraticis obvietur , 
ac fincera Pax firma inviolatáque Amicitia inter eos- 
dem Principes eorúmque Subditos jugiter perfeveret, 
cautum & prospeétum eft quód quandocunque aliqua 
Navis indigena exitura eft ab aliquo Portu Regnorum 
Francie five Angliæ, 
niorum ejusdem fubditorum, Admirallus , Viceadmi- 
rallus, feu eorum Vicesgerentes talis Portús, Oppidi, 
Ville aut Civitatis unde exitura eft capient idoneam 
cautionem a Dominis Capitaneis, Excercitatoribus, Præ- 
feétis, Magiftris feu Burfariis Navis hujusmodi, ad va- 
lorem Navis apparatüs & Viétualium ejusdem, quód 
Excercitatores , Magiftri Marinarii, & Nautæ, ac om- 
nes in ea Navi exiftentes fervabunt Pacem erga quos- 


cunque Subditos alterius Principis, & nullam eisdem | 
injuriam, dampnum feu violentiam in Terra, Mari, | 


Aquísve dulcibus aut in Portu aliquo facient ‚inferent 


aut inferri procurabunt; preterea obligabuntur praefati | 


Magiftri, Excercitatores & ceteri , præeminentiam in 


Navi habentes , quód non fuscipient aliquos vectores | 


nautas aut viros militares, nifi prius illos ftatuerint aut 
exhibuerint coram Admirallo , Viceadmirallo, aut eo- 
rum vices feu Officia gerentibus , 
mina in publico Regiftro fuper eos conficiendo fcribi 
facient. 

Item, antequam Navis hujusmodi Portum egredi 
permittatur omnes , ibi exeuntes & qui profeétuti in ea 
funt, jurabunt follemniter coram ditto Adi: 
ceadmirallo, aut eorum Vicesgerentibus , quód ipfi in 
expeditione illa in quam profe&uri funt navigando, 
eundo, ftando, aut redeundo nullum dampnum, vim, 
injuriam facient ,inferent aut inferri procurabunt alte- 
rius Regis Subditis, Terris , aut Dominiis , per Ter- 
ram five Mare, aut Aquas dulces; fimili quoque Ju- 
ramente follenniter præftando promittent quód de qua- 
libet preda, captura, manubiis five fpoliis adducent 
duos aut tres viros , in capta Navi præcipuum locum 
obtinentes (ut Magiftrum , Submagiftrum , Patronum, 
aut hujusmodi conditionis) quos Admirallo , Vicead- 
sairallo, aut eorum Officiariis exhibebunt, ut per eo 


dem aut eorum alterum debité examinetur, ubi? fuper | 


quibus ? & qualiter Navis five Bona capta fint ? nec 
facient aut fieri permittent aliquas predarum,fpoliorum, 
Mercium, aut bonorum per eos capiendorum divifio- 
nes, partitiones, tradditiones , permutationes ; aliena- 
tionésve, priusquam fe, viros captos, Bona & Mer- 
ces integrè Dominis Admirallo, Viceadmirallo, aut eo- 
tum Vicesgerentibus reprefentaverint; qui de illis di 
poni, fi equum putabunt, permittent, alias nihil hujus- 
modi permiffuri. 

Item, jurabunt quód, poftquam reverfi fuerint five 
appulerint aliquem Portum diéti Regni unde exierint, 
cum fuis Navibus, Apparitoribus & Spoliis, fi que cap- 
ta fint, incontinenti & indilaté iidem reddent certiores 
Admirallum , Viceadmirallum, fea eorum Officiarios 
illius Portús, a quo egreffi fant, de eorum prada, Spo- 

Tom. IV. Part. I. 


"on 5 | 
ri idoneé, & Judicibus 
¿te Præconifationis certificationem, | 


eel 
T'errarüm, Locorum aut Domi- 


qui illorum. no- | 


"allo, Vi- | 
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| liis, Mercibus & Bonis fui 
| rum Officiariorum Decreto & permiffione non permit- 
tentur aliquid ex Mercibus transferre, permutare, ve 
dere; vel alienare, ad que implenda & integrè per 
venda diétus Capitaneus; Magifter, Submagilter, Bur: 
, Socii, & entiam in Navi 
| fe obligabunt, fatisdabunt & fidejubebunt p 
& Bona, unus pro aliis omnibus, qui unà profeé 
in Navi funt ; de quibus Securitatibus & Cautionibus 
| confici facient publicum Inftrumentum , quod Admi-~ 
rallo five Viceadmirallo aut eorum Officiariis tradent ; 
ac fimile ab eis capient; &, quocunque delati fuerint , 
indé abire liberé permittantur: 

Item, tenebuntur diéti Capitanei, Magiftri, Excer- 
citatores , Socii, Burfarii, & alii preeminentiam in 
Navi habentes traddere cautionem ydoneam , de hiis 
inviolabiliter obfervandis usque ad æftimationem Navis 
| Apparatüs & Viétualium; alias & nifi omnia premifla 
impleantur non permittetur illa Navis abire : quod fi 
Admirallus aut is qui prefidebit illo Loco € Portui 
maritimo , unde aliqua Navis egrefla fuerit , Cautio- 
| nem & Juramenta predicta cum effe&u non exiget; 
| hoc cafü fuo proprio nomine tenetur damnum paflis, 
aut Regi, fi per eum Parti lefe fatisfatum fit , de 
omnibus damnis & interefle, per dictam Navem & eos 
qui in ea fuerint illatis. 

Infuper Edicto publico interdicetur, fub Poenis i 
carcerationis Corporum & confiscationibus bonorum , 
Mercatoribus aut aliis , cujuscunque ftatüs conditio- 
nísve exiftant, ne emant, dono, permutatione aut alio 
quovis titulo feu colore accipiant, celent, occu 
teneant, receptent, aut hujusmodi fieri procurent 
| permittant , Merces aut Bona deppredata quecunque 
| abduéta Mari, antequam Admirallus, Viceadmiralls 
aut eorum Vicesgerentes declaraverint predam & cap 
turam jufti & legitimi lucri effe. 

Item, prefati Judices, in dictis Londonenfi & Ro- 
thomagenfi Civitatibus , fic ut premittitur,respectivée de- 
| putati, teneantur infra quadraginta dies, a die requifi- 
tionis fibi fat per Partem dampnificatam computan- 
dos, exequi predi&am obligationem , poftquam de 
hujusmodi Spolio fibi conftiterit , contra Dominum , 
Poffefforem, Magiftrum, Excercitatorem, feu Burfarium 
Navis, aut eorum Fidejuffores qui tale damnum intu- 
lerint : aut, fi compertum fit predam ab alterius Re- 
| gis Subditis, Terris, Regnis, five Dominiis abdu&tarà 
& ablatam effe, Caufa fummarié & fine ftrepitu & fi- 
| gura Judicii discuffa, indilaté Bona capta, damna & in- 
| terefle reftitui Spoliatis jubebunt, atque Sententia , que 
per diétos respe&tivé depputatos Judices tam contra 
| Capitaneos illos, Magiftros, Socios, Burfarios & alios 

Præeminentiam in Navi habentes feretur , quinetiam 
| contra Fidejuffores juxta tenorem obligationum in ea 
parte preltitarum , & per Admirallum , Viceadmiral- 
Ium, vel eorum Officiarios receptarüm , incontinenti 
per eosdem Judices five eorum alterum executioni de- 
| mandabitur , omni penitüs Appellationis remedio fub- 
| 
| 


lato ; 

Licebit tamen Parti, que fe pretextu hujusmodi 
Sententiæ gravatam prætendit , ad fuprema Regni 
Concilia, pro reformatione hujusmodi Gravaminis, 
| recurrere, præftità tamen priüs ab utráque Parte cau- 
| tione , ab ea (videlicet) que Sententie Executionem 

obtinuit, de rebus, obtentis per Sententiam, reftituen- 
| dis expenfis; damnis & interefle fi in Caufa fuccubuerit ; 
| que quidem Concilia infra fex menfes, pofteaquam 
| Proceffüs primorum Judicum illic introducuntur , dic- 
tas caufas finali Sententià terminabunt: 

| Item, auétoritate Regià per Admirallum ; Vicead- 
mirallum , feu eorum Vicesgerentes Litigatoribus ; 
| dim Jus fuum profequuntur , plena dabitur fecu- 
ritas. 

Item, providebitur per Literas Regias ad Admiral: 
| lum, Viceadmirallum, & eorum Vicesgerentes , taliter 

quód ipfi omnia & fingula premiffa obfervabunt feu 
| obfervari facient ; & publicabuntur fuper his Princi+ 
| pum Decreta in Portubus & Locis maritimis utrisque 
| Regni. 

Item, pro majore fecuritate Partis dampnum pañlæ 
conventum & ordinatum eft quód, poftquam comper- 
tum fit Predam ab alterius Regis Subditis factam aut 
| Spolium commiffum effe, conflito. de hoc fummarié 
| & de plano fine ftrepitu & figura,Judicii, fit in optione 

Partis dampnum pañlæ vel uti predictis & aliis Juris 
remediis contra principales offendentes, & contra Per- 
fonas, ut premittitur , obligatas ; vel adire ipfius Regni 
Principem, per cujus Subditos dampnum jam cont: 
effe illatum, qui ex Subditorum. delido pro preter 
Nn depræ= 


; quorum vel altérius eo- ANNO 
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omnem injuriam & omne interefle pro preteritis d 
predationibus predictis reftituere tenebitur; pro futuris 
autem depredationibus, cafu quo Sententia fuper re 
titutione lata intra tres menfes , Parte dampnum paifa | 
hoc petente, non demandetur E ecutioni , fecundüm 
quod juftum erit, tunc ipfi Francorum ES Anglie Re* | 
ges respective ad reftitutionem omnino obligabuntur , | 
& eamdem facere realiter tenebuntur. ; provifo quód 
Pars fic dampnificata , cui per Principem fuerit fatis- 
fa&tum , cedet eidem Principi omnes Adiones & alia 
quacünque remedia, que alias ei competunt tàm ver- 
fus delinquentes, quàm verfus quoscúnque alios pre- 
textu hujusmodi Spolii. ‘ d 
ltem, quia diverfe porreéóte funt querellä, & veri- 
fimiliter impofterüm porrigi poffunt ; füper fpoliatio- 
nibus, dampnis, & injuriis in prejudicium Foederum 
antehac per Terram perpetratis & commiffis ; provi- 
füm & conclufum eft, quód prefati Judices deputati 
peréque pari modo & infra idem tempus füper his 
decidere & determinare debeant , quemadmodum 
fuper deprædationibus & fpoliationibus in Mari com- 
mifíis. h 

Tenor Commiffionum noftrarum, quoad premiffa , 
inferitur in Tra&atu Tornacenfi, de Data prefentium, 
"inter prædiétos Reges inito & conclufo. : 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 
dem & Teftimonium nos, Oratores, Commiflarii, & 
Procuratores antediéti Domini noftri Chriftianiffimi 
Regis Francorum, prefentibus Literis, manibus noftris 
fubferiptis, Sigilla noftra appofuimus. i 

Data in Urbe London. die quarto menfis O&tobris, 
Anno Domini millefimo quingentefimo decimo octavo. 


G. GOUFFYER. 

STEPHANUS Episcopus PARISIEN 
F. DE RocHECOVART. 

De NEUrvILLE. 


Sub Sigillis fuis Cere rubre a duplici canda Per- 


gamena pendentibus. 


CXXVIIL 


Lettres de Curistierne II. Roi de Dane- 
marc, par lesquelles il renouvelle avec FRAN- 
goıs I. Ro de France le Traité de Confédera- 
tion fait entre Lours XII. Roi de France, 
€ Jean Roi de Danemarc, fon Pere, Soit 
pour la liberté du Commerce entre leurs Sujets, 
ou pour s'enir'affifier contre leurs ennemis. A 
Coppenbague , le vintiéme Novembre 1 f18. 
[FREDERIC Leonarp, Tom. II. pag. 
168. ] 


CE RISTIERNUS, Dei gratiâ , Dacia, Norve- 

iz, Slavorum , Gottorumque Rex, Ele&us in 
Regem Sueciz, Dux Slesvicenfis, Holfatiz, Storma- 
rie, & Ditmarfie, Comes in Oldemburg & Delmen- 
horft, manifeftum facimus univerfis & fingulis prefen- 
tes noftras Litteras infpeëturis, compertum effe nobis, 
jam olim noftros Inclitiffimos Progenitores Daciz Re- 
ges, cum Chriftianiffimis Francorum Regibus, Foede- 
ra percuffiflc; Confiderantes itaque nullum Imperium 
facile absque Amicis flare poffe , & rem fandiffimam 
Amicitiam Deo optimo maximo pergratam fore » qua 
párye res crescunt , cum discordia maxime dilabun- 
tur, eadem Foedera nunc, & in futurum , cum Ex- 
cellentiffimo € Chriftianiffimo Principe , Domino 
Francisco, Divina favente Clementia Francorum Re- 
ge, Mediolani Duce ; & Genux Domino , Fratre, 
Confanguineo, & Confcederato noftro cariffimo, con- 
tinuari, & magis atque magis in dies augeri, commu- 
ne effe defiderium utrique noftrum innotuit. Nos ita- 
que Predecefforum noftrorum veftigiis inherentes, ex 
una; & Nobilis ac maguificus Vir Franciscus de Bor- 
dellis, Baro Colunciarum , ejusdem Chriftianiffimi 
Fratris & Confoederati noftri, Confiliarius, atque O- 
rator, Ambaffiator, Nuncius, Procurator, cum fpe- 
ciali Mandato, Commiffione , & Procuratorio fuffi- 
cienti ad nos deftinatus & deputatus , nomine dici 
noftri Fratris , & virtute Mandati, € Commiffionis 
hujusmodi, partibus, ex altera ; Amicitiam, Ligam, 
& Confcederationem jamdudum initam inter Po: 
tentifimos Principes nuperrimé defunétos 3 fcilicet 


CORPS DIPLOMATIQUE 


deprædationibus , faétis a tempore Pacis ultimo init | Reges Joannem, Genitorem noftrum, & Ludovicum, 
inter Reges prædiétos, obligabitur ac dampnum paffis | ejusdem Fratris noftri Socerum, juxta tenorem Litte- 
s | rarum defüper confeétarum , 


ita priús ad hoc ma- 
tura confultatione, nunc & in perpetuum renovamus , 
confirmamus ; & per præfentes penitüs ratum habemus, 
prefatis Litteris inter defunétos Reges predictos hinc 
inde confe&is, tam quoad mutua Commercia terres 
iria, quam maritima; aut aliter aquatica, & alia que- 
cumque in eis contenta , in fuo vigore & robore om- 
nino duraturis, ac in futurum permanentibus. 
Preterea, feliciori tam Regiarum Perfonarum, quàm 
Regnorum & Subditoruni utriusque ftatui, maturiüs 
confülentes; habita cum fideliffimis Confiliariis noftris 
diligenti confültatione & deliberatione, prefato majo- 
rum noftrorum Fœderi ascribimus , appunétuamus, 
concorditer volumus, & in verbo Regio promittimus , 
üt quandocumque Chiiftianiflimus Rex , Frater 8 
Confoederatus nofter ; contra A nglos ; pro recupera» 
tione Civitatum, Dominiorum, feu Terrarum, quas 
vel que ipfi Angli in Francia jam detinent ; Bellum 
habuerit , aut, fi & quando adverfüs, & contra præfa- 
tos Anglos, ipfam aliter provocatum , Bellum; & 
Bellicam expeditionem fuscipere contigerit; feu quan- 
documque nos'adverfüs infidos & rebelle A 
Suecos, Bellum habuerimus , aut fi & quand 
füs Civitatem Lubecenfem , & ali i 
tes ipis Lubecenfibus adherentes > Nos p 
Bellum & Bellicam expeditionem füscipere | 
ex tune uiiusquisque noftrüm requifitus 


eis providere de fufficientibus ViGualibus, feu de con: 
dignis Stipendiis, quibus poflint commode in Patriam 
fuam redire , provifo tamen quod non fine temporis 
faltem trium menfium intercapedine alter alterum de 
habendo ejusmodi auxilio & Populo cofiimonefaciat 
Sit tamen unicuique noftrüm , qui pro tempore princi- 


paliter, & pro fe Bellum ita, ut prefertur, fusceperit ; 
& ab altero auxilia impetraverit , femper libera poteftas, 
oblata opportunitate, cum Hofte Inducias; feu Pacem 
pacisci, quando ipfi Regnisque ejus condecens 4 feu 
utile videbitur. Hac tamen lege & conditione; ut al- 
terum auxiliarem , & ejus Regna , atque Subditos , in 
tali Pace, feu Induciis alter Íemper comprehendat. 

Obligantes nos, & Heredes ac Succeflores noftros 
atque promittentes bona fide, & ín verbo Re io, F 
ternam hanc renovationem , corroborationem, Am 
tiam, & Confederationem, juxta & fecundum prefen- 
tium noftrarum , & predi@arum Litterarum tenores ; 
quoad omnia & fingula in eis contenta inviolabiliter 
femper manutenere & obfervare omnino ;& contra ea, 
aut aliqua ipforum, nullo modo contravenire; 

In quorum omnium fidem & robur perpetuum Sigil- 
lum noftrum prefentibus Litteris manu noftra propria 
fubferiptis juffimus appendi. Datum in Caftro noftro 
Haffnienfi , vicefima die menfis Novembris , Anno 
noftre falutis 1518. 


CXXIX. 


Verein und 25ünbnnf zwifchen des Heyligen 
Römifchen Reiche Cburfürffen^ nemlich AL 
bertum zu YYfaynts / 
Reicharden zu Trier | und Ludwiges zu 
Pfals nach dem Abfterben Sapferá Maxı- 
MILIANI L big zu Extwehlung eines Mömifchen 
Königs gefchloffen | wodurch fie einander zu 
fehägen und fchirmen / und keiner ohne der ane 
bern deep wiffen und toillen einige Tinrube angue 
fangen] verfprechen. Geben zu Oberweifel/auff 
Sontag Letare 1518. [Lunres Teute 
fehes Neichs- Archiv. Part. Spec. Abtheil, 


II. pag. 243.] 
C'eft- 


1519. 


Herman zu Coll, 19.Ayril. 
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; foll auch keiner des andern Feind ober Micdetiode A 
Anno C'eft - à - dire, tigen haufen / beherbergen oder fürfchichen I noch ci AME 
| X519. nig andere gegónftigung thun! noch durch bie feinen 1519» 


Union ES Conféderation entre les Electeurs du St. 
Empire Auwerr de Mayence, HERMAN 
de Cologne, RicuarD de Treves, (2 Louis 
Palatin, conclué après la mort de l'Empereur 
MaxiMirreN I. pour durer jusqu'à l'E- 
leétion d'un nouveau Roi des Romains. Is sy 
promettent une affiftance ES défenfe reciproque | 
ES de ne faire aucun mouvement fans le confente- 
ment , ES la volonté de tous enfemble, A Ober- 
aviefel le Dimanche Laetare 1519. 


gan Gottes Gnaden wir Albrecht I der H. Nós 

mifchen Kirchen | S, Ehryfogoni Priefter / 
Cardinal / zu Maing und Magdeburg Erg Bifchoff! 
Adminiftraror zu Halberftadt/ Marggraff zu Bran 
denburg/ qu Stetin/ Pommern! ber Caffuben und 
Menden Hergog! Burggraff zu Nürnberg / und 
Fürft zu Rügen) Herman Crée Bifchoff zu Colin! 
Reichard Erg-Bilchoff zu Trier I durch Germa- 
mien] Stalin! Gallien! und daß Königreich Are 
fat! Erg-Canglar I und Ludwig Pfalg- Graff bey 
Mein! Hergog in Bayern ErkeTruchfäßi alle des 
H.R. Reichs Churfürften. Bekennen und thun 
fund offentlich mit biefem Briefe I nachdem wey» 
Land der Allerdurchlauchtigft/ Grofmácbtigftl Hoch 
geborn Frft und Herr | Here Marimilian / Er 
weblter Nomifcher Kayfer! Seliger und Hochlöblie 
cher Gedächtnüß/ nad) dem Willen des Allmächti- 
gen von diefer Welt verfchieden/ barburc) das Heie 
lige Mómifche Reich cines Weltlichen Ehriftlichen 
Hauprs in Mangel ftebet | und Zeit und Mahl tate 
sie fid) nac) Orduung der Heiligen Gefege gebüh- 
ret | zur Wehlung cines. Eúnfftigen Römifchen So» 
nigs beftimme und ernennt feyn / und (ic) aber jego 
allerhand Aufruhr und Empöhrung im Heyligen 


thun geftatten/ fondern follen das ‘alles! fo viel Aus 
allen famelich oder fonderfich müglich I firtommen! 
wenden und abfehaffen! ihnen auch! do Wafer einer 
einiges Gewerbs oder anders innen wird! vag über 
Vins alle fámelich ober fonderlich dienen mécbte! (off 
er die andern alle def don ftunb warnen! damit fich 
ein jeder darnach mit feiner Sandfehafft rüften und 
febicten mögel und wäre es Sache, (da 698 vor 
fey) daß finfer einer oder derfelben Berwandten 
und fintertbanen von iemands/ wer dev ware! toic; 
der def Meichs Sand: Frieden und güfpen Bulle ane 
grieffen toürbe! follen die andern von (tunb 1 fo dc 
innen werden! auch unerfuche nacheylen (affen] und 
gu croberung und erfangung per entfrembben Haabe 
oder Unterthanen / nicht anders (ic) erzeigen und 
halten als ob es fie felbft belangend / oder fo infer 
einer durch jemands überfallen oder belägert wurde / 
ober werden wolt/follen und wollen wir andere Drey! 
fo fern wir des bierbten / ber alfo überzogen wäre 
oder werden wolt I’ zurecht mächtig feyn I oder fein 
Sieb für ins andern brepen / Def Nechten leyden 
mag / demfelben auf fein erfucben / zum erften alfo 
viel zu Noß und Fuß ex an Jinfer jeden gefinnen 
würdet I doch baf ev im Neifiigen über zwenhundert/ 
und zu Fuß I über vierhundert / nicht begehe / dare 
fiber auch infer jeder zum. erften zu fchieten I niche 
febuldig feyn follen / zum fürberlicbften und unges 
fáumpt auf Hafern Schaden / und dig I dem man 
bie Hilff thuet L often zufchicken 1 denfelben ife 
beften Delffen / retten 1 fehigen I fehiemen / und zu 
toieder-eroberung des / fo feiner Lieb alfo entfrembo 
wärel auch zu 2L uffaft gewaltiges Inhalt over bers 
auge! getvenlich HA und Beyftand thun! und in 
dem allen nicht anders erzeigen und halten / als ob 
es Unfer eigen Sach wäre /und Ynfer Land und Lente 


Reich eräugen und begeben / und zu beforgen | daß 
mitler Zeit ber Wahle jemebr / two nicht mit zeitli» 
chen Nathe davein gefeben /. zu Derkleinerung und 
Berwäftung Teutfcher Nation! auch erfehrecklichen 
Blut Bergieffen und anders ent(teben und etivach» 
fen möchten. Wenn aber ng I als ben höchften 
Gliedern und Säulen des Heil. Rômifchen Neichs! 
aus fehuldiger Pflicht und aufgelegten 2(mpt ge- 
Hahre | folchem zu fürkommen / und Gried und Ci 
tigkeit / fo viel müglich! zu erhalten I fo haben wir 
vier Churfürften bey Rhein |. obgemeft tings! als 


| antreffe I und twas alfo wiederum erlangt oder eros 
| bert würde/ fo des Fürften/dem die Hülff gefchicht/ 

getoeft wäre | foll ibm daffelbig frene | ohne eynig 
| Fürgedinge | wieder zugoftellet und ibm gegeben were 
| bus. ob fich aber begebe / bafi in folchem durch Ung 
| fámelich eynig Stadt over Fleck Unfern Feinden 
¡und OBiebertvártigen abgenommen und evobert würs 
| del daß fell tins alle/ fo babe geweft/ zugleich gee 
| büfren! und ob folche 2Lufrube zum Feld Lager Forme 
| men / unb man weiter Joül(f / bann gefobert / von 
| nöthen fein würde | foll FEnfer ieglicher auf def I fo 


wir jogo allbier zu Oberwiefel verfammler / imb | Hberzogen ift] weiter anfuchen einen gefchicéten fei» 
nachdem tins die andern Hnfeen Mit» Churfiieften | net Mátbel ber Kriegs-Läufft verftändig lan gelegen 
etwas entfeffen 1 Ott dem Allmächtigen zu Sob | Mahlftatt zufamımen derordnen/ fich weiter Joüfffel 
und Gore! zu handhabung und erhaltung des Land»  Zugugs/ und wie es mit allen Sachen fürter gebale 
Friedens / unb Yinfer jedes Obrigkeit 1 Hevrlichteit/ | ten werden foll | zu unterreden/ zu rathen und zu 
Gerechtigkeit Friede und Einigkeit l auch zu fchug | Feblieffen/ und was durch fie alfo befehloffen würde, 
und fehieme Bnfer Fürftenthum I Lande und Hilfe | Dem fell als durch ins fürderlich nachkommen wer» 
nachfolgender Punct unb 2frticu(/ big fo lange ein | den, Daf! ob einiger auf Vins felbft von temands übers 
Ramifeher König /und weltlich Haupt der Ehriften zogen ware / foll er bem andern Sülffe zu (chicken nicht 
Heit einmüthiglich eriveblet | und fürter mit der à ichulvig feyn/und fell hierin keine gefehrde gebraucht 
niglichen Krohnen/ wie fic) gebührer! gekröhnt ift/ | Werden ; ob aber Yinfer ¿teen einmahls überzogen 
und nicht länger! cintráchtiglich vereinigt und zu, und überfallen wurden / fol! die Hilff der andern 
fammen verbunden | unb thuen das hiemit unb in | steven zugleich unter Die ziveen / fo alfo überzogen 
Kaffe diefes. Briefe. Und zum erften fo follen | waren oder wurden | getheilt werden I alles getreue 
und wollen wir einander treulich meinen! ehren und | lich und ungefährlich. Es foll auch infer feiner 
fürdern | fehügen und fchirmen 7 wie fic) wohl daß ohne den ander) mit benfelben | gegen bem I ober 
gebühret und geziempr. Sum andern follen und | denen / wie vobr / alfo famtlich gehandelt hätten! 
wollen wir unter Lins felbfEl oder Finfer einer gegen | Fein  @vene oder Rathung annehmen | oder bes 
niemaubé andern /ohne ber ander dreyer wiffen und | deithungen laffen / in was Schein das befchehen 
willen! die obgemelte Zeit! Ying kein 2(uffrubr und | möcht! und damit Ynfer aller WAmpt-Seute und diu 
Empörung erwecken | oder anzufallen unterftehen / | terthanen def Wiffens haben | und dara). vichton 
welcherley Seftalt oder Tirfachen das befehehen tint môgen / fo Yinfer jeglicher den feinen dif Enfer 
ber möcht! noch iemands andern des/ don Ynfernt | Gonung und Berftándtnig zu erkennen geben I mit 
wegen | oder für fich felbft / daß wir ungefebrlich | befelch 1 ob Yinfer einer angegriffen oder befchadige 
mächtig feyn/ 3u thun. geftatten oder zulaffın I es | würdet I-baß des andern Ne und psit 
| ne 
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nen! fo fie bas inne toürben | für fich felbft/ oder} 
auf Erforverung / wie gemelt | nachfolgen | und | 
HUF und Recht thun/ als ob es fic felbft belane 

gend/ und foll in diefer Rafer Chuarfiirfttichen Ey 

nung niemands ausgenommen. feyn/fondern ein ieber/ 
dem allen obgefchriebener Maß nachkommen und zu 

belffen fchuldig feyn / es fey wieder wen es wolle 
ausgefcheiden Hnfern alferbeiligften Bater den Pabft] 
und das Heil, Nómifche Reich I. alle gefebroe Din: | 
ban gefegt. Dicfe obgefchrieben Dunict und 2(eticul 
gereven und verfprechen wir obgemelt vier Churfür | 
sten fame und fonderlich/bey tafern Ehurfürftlichen 

Ehren und Würden! die obgemelt Zeit aus Itreulich 

zu halten zu vollzichen I und one alle Außug oder 

Weigerung nachzukommen | fonder alle Gefehrde. | 
Def zu firfunb hat Tinfer ioglicher fein eigen Sjufie 

gel an diefen Brief thin benden I der geben aft qu 

Dberwiefel auf Sonntag Laetare. Anno Dommi 

millefimo quingentefimo decimo nono. 


CXXX. 


Vertrag zwifchen Reinhardt‘ BSifchoffen and | 
dem Capitul zu YOorms an einem /dann denen 


Dürgermeiftern und Rath dafelbft andern | 
teils | durch Wäyferliche- Commiflarien über | 
ben entftandenen pena «unb: Syrtungen / von wee 
gen befagung des Maths und Gerichts / getroffen; 
Worinnen durch einig auffgerichte Areickelt die 
waß und weiß aufigeoricket wird / wie'es Darmit 
gehalten werden folle. Sefchehen aut Freytag 
nad) dem Heiligen Pfingft-Tag Anno’ 1516. | 
Sande Fhro Römifchen: Rayferlichen AT | 
yoftáft Carls des fünfften Confirmation. Ge. | 
ben zu Worms den 24. Octobris Anno 1521. | 
[Lunig, Zeutfches Meichs «Archiv. Part. 
Spec. Abtheil. 1 LI. Continuar. I.: Sottfeguñg 
Ill: pag. 308. ] 


C'eft -à- dire, 


Accord entre REIN WARD: Evéque de Worms 
& fon Ghapitre d'une parts ES: les Confals € | 
Magifivats de la même Ville, d'autre part y Jur 
des différents furvenus entr!eux, au fujet du choix 
& du nombre des Perfonnes: qui doivent” avoir | 
Seance ES voix dans le Senat &$ dans les Fugemens; 
ce qui eft wegle ES décidé par l'intervention des | 
Commiffaires de l'Empereur: Fait le Vendredi à- | 
presila. Fete de. la Pentecôte 1f19. Avec da 
Confirmation de ? Empereur CHARLES V... don- 
nee à Worms le 24. Decembre 1521. | 

om Se Karl ber Süuffte von GOHS Gave é | 

E welter Römifcher Stepfee! zu allen Zeiten Mel» 

ser des Meichs | 2c. König in Gerimanien! qu af. | 

tilien/ zu Arragon/ gu Legion! beyder Sicilion/3u 

Hierufalem / zu Sungarn/ su Dalinacion! zu Croa: | 

cien! zu Navarra! zu Granaten! qu Tholeten! qu | 

Balengl zu Gallicien y Diajoricarun/ qu Hifpatis | 

Sardinien Covdubie | Gorficfel Múrtie / Siemisi | 

Algarony WAlgetives qu Gibrateavis | -tinb- der Ju 

fulen Canarie 1 auch dev Fafuten Synbiarumi! Ind 

Terre firme des Meeres Oceani, &c. Gti Sergog | 

zu Dofkerveich! Hergog zu Burgundi / zu Sotterigé} | 

zu Drabant/ qu Steyer | Kärnten! Crayny Some | 
burg! Lügemberg 1 Geldorn / Wirtemberg + Gala: | 
brien/ Athenarums Deopatrie! 2c. Grafe zu Flan: | 
dern! gu Habfpurg! zu Thiroll / au Garg I Marfila- 
nil zu Wrthois! unb Durgundi / Pfalg-Grafe au | 

Henigawl zu Holands zu Selandı qu obiret] au | 

Kyburgl zu Namur) qu Mafilien | zu Seritan/ unb 

au Zutphanum LanoGeaffe in Elfag | Marggrafe 

au Burgawe! zu Dviftanil qu Gogiani lund des 
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Heil. Min. Reichs Fürft zu Schwaben 
nía Afturiazc. Here in Srieflanbt /ar i 
fcben Maret) zu Portenawe! zu Bifcaia/ zu Mas 
nía / zu alins! zu Tripoli und zu Mecheln! sc. 
Detennen ffir Uns und infer Nachkommen am Reich 
öffentlich. mit diefem Brieff/ und thun Éundt allermans 
niglich 1 Daß der erwirdig Neinbare Bifchoff 
SBermbs/ Viufer Fünftel und die Erfamen tir fer lich 
andächtig Dechant und Gapittel des Lhumb-Stiffts 
dafelbft vor Wns erfchienen feyn/ und gaben ting 
zuerkennen/ wieder Hochgeborn £udtivig/ Y 
beym Rein! und Hergog in Beyern! b 
Romifchen Reichs Erg Drucéfes/ infer lieber Obens 
und Chur Fürftl nach 2(6fferben weníande des Ale 
lerourchlcuchtigften Kenfer Maximilians (5b6 
Sedáchtnis Tinfere (ieben Hexen und 2fnfereen jm 
allen Zeilen in Guaden und guttem | durch etliche 
feine verordent treffenliche Nhäte/ Die Srrung und 
Spans fo fic) gutte Zeit swifehen ihnen an citen 
und ben erfamen Hnfern und des Neichs lichen: Gee 
trewen | Burgermeiftern [. N hat und Gemein der 
Stadt Wormbs ander theils / gebalten I. mit-ibr 
aller Berwilligung añtlichen Dingulegen [umb dercint! 
und deshalben einen Bertrag/ den (ie. in allen Ebeis 
len angenommen! und zu vollzichen/. ¿ugefagt! auf. 
gericht | und gemacht haben! der von Worten au 
Worten alfo lauter: 


l 


Ja Maen der Heiligen | imteilbaren Drevfate 
tigkeit! Bekennen und thun kunde offenbar) in 
und mit Krafft dif Brieffs allermänniglich bie ine 
immer fehen! Hören / oder Tefen. Mir nachbetiane 
ten Shock Beltin Here’ zu Erpach! Burekgrafe 
zu Wibail S(oreng] von Benitigen! der Pates Fänge 
ler! Diether | von Munfingen I bepbe der Meche 
Doctores, und Zaifolff von Woelaheim. * 2(le Geb 


Herren Neinhardten DBifchoffen qu Words und 
feiner Graben Fürften Bifchoff Sobannefen auch 
Dechant unb: Capittel veffelbigen feiner Graven 
ThumbeStiffes an einem! ud ven fürfichtigen Era 
famen und Weifen | Burgermeifter! Ryat und Ges 
mein báfelb qu Wormbsl anders Teils / etiva lange 
Zeit Syceutigl 'Spenmt und’Gebrechen! umb Defäts 
zung Des Mhats 1 Gerichts | des 5utgermeifters] 
Gepultéfen! Nichter unb anders ; auch berebat^ 


| ben erlangten rteil and! ander Sachen! als Soft 


LBagel 2c.: fo die von Woes au ihren Handen 
bracht/ gehalton / S atumb dani unger zu SHinlegung 
derofelbigen ‘viel gätliche "Tag fürgenommen! und 
fleiffige Pinterhandkungen ‘befchoben I und befonbete 
lich ani jüngften burd) wenlandt den UAllerdurehlirch 


| tigften 1 Gropmdcheigften' Fieger und Heren / Herrn 


Maximilian, Römifeher Kayfer zu allen Zeiten 
Mehrer des Reichs in Germanien | zu Hurigarn | 
Dalinatien 1^ Groaciét' 20. König | Erg Hergog au 
Oefterreich/ Hergoge zu Burgundt I qu Brabant/ 
und Dfalg-Graffel 2c. Hinnfern allergnádigften Sen 
bocbtoticbér "Gebácbtnüs 1" auf ^ necpffbertuditam 
Meichs-Cag zu Wugfpurg! fo etfid) Commiffari- 
en bargi -"berorpenet /-und nach vielfältiger Tintero 
handling / ein breve fehlen und darneben cin 266, 
fcücibt geben Taffen / die aber nicht zu allen Zeilen 
angenommen noch zugefchrichen | und der Handel 
fürther qu Tagen gefepoben. Die gemelt Nomifey 
Kayferlich Majeftár Unfer -allergnábigfter Herr in 
mitler Seit Tovts verfcheiden/ alfo Daß ber Handef 
nachmabls onentfebeiben an den Durchleuchtigften / 
Hochgebohrnen Fürften wid Herren! Heren Ludwie 
gen! Pfalg-Geraffen bey Rhein! Hergog in Bayern! 
des Heiligen Mom. Meichs Erg Crunchies 1 Shure 
Súrften/in den Landen des Mheing /Schwaben und 
Hranckifehon Rechtens Fürfeher und Vicari, &c 


| Hofem guadighten Dern gewachfen/ des Sürfkliche 
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Guad von WAmpts wegen | auch den Marthcion zu | 
Gut auf ihe Unfuchen/ weithern Onrbat | der fich | 
mit der Seit zutragen haben mbcht/ guvertomnen | | 
ver Sachen betaven/ Tag angefegt / etlicher, Maß 
perbóven/ und Bericht geben laffen I und dns bene 
nach an feiner Guaden ftatt qu. der Sachen verorde 
net] mit Befelch die zu fordern und trewen/ auch | 
anüg(icben Fleiß diefelbe hingulegen! und zu Dertrag 
zu bringen] anzuwenden. Dem toit dann gehorfam | 
lich nachkommen! jede Parthey infonDerbeit/ Durch 
ihe dargu verordnete in allen Puncten und Avticelul 
nach dev Lange gehört i bero mbitáno! Gelegenbeitl 
Anbeng/ Befchwert und anders ftaítlich. erlernt | fie 
pen und. allen jrem befchehenen Bericht I'fürgewend- 
tem Sicif nud embfigem Anhalten nac) I mit not: 
türffriger Erinnerung das Ebrel Nutz) und Guts 
¿nen zu, beyden Seiten./ wie fie guermeffen fetten | 
aus. ihrer Einigkeit und zeitlichen Seieden/. fo ein 
Enthelter der Gerechtigkeit! der Land uud aller twee 
felichen Ding aft. zu flee; — :Darneben toas. Yn 
rats! Schadens und Machtheils | jnew auf folcher 
Zwitvacht! Widerwille und SincinigfeitI bie je nichts 
gut geberen thut/ bier entítanden / unb Ehufftigficb 
¿utachfen! und folgen möcht / fo viel gefucbt I. ge 
banbeít I und erlangt/ dai fic fich mit guétenr wiffen 
und Willen nachfolgender forma, Geftalt/ Map 
uno Weife/ aller ihrer irrung/ die fic diefer Zeit ge 
gen.einauder gehabt I, oder zu haben bermeinten | von 
Artikeln zu. Articteln I durch Jins.vereinigti ente 
fcheiden und vertragen laffen; 


I. 
Wie viel nun. hinführe Perforien den What 
befigen utd wes Standes fie feyn follen. 


eehunlich und zum Erften! als fich in Defegung 
des Nhatsı te(felbigen Perfon! und auch ver Bure 
getineifter. Sable! def, Brauchs/ und Hertommens 
in felbigen Gpenns oder Zwitracht gehalten! Sit 
abgeredt und beteydingt/ Daß num fürter fechs und 
Drenfig Perfor des figenden Rhas qu Wormbs fein 
follen! MNemlich 1 fechs von der Ditterichafft 1 wo 
man die bebomunen mag! Swalff von den Sefchlech- 
teu oder fo viel mehr! als bere von der Mitterfchafft 
Mangel fein würde | achgehen von den Sünfften | | 
Derhalben fich die Zunfft zu Wormbs mit einander! 
und nachfolgender Meinung vergleichen follen: 


IT. 
Wie viel der von der Ritterfchaffe 35 
YOormbs fegn/ aud) wie diefelbigen gez 
fcbicks feyn follen. 


Es foll infer gudbiger Here von Wormbs tind | 
feiner Süvfilichen Snaden Nachkommen auch jest 
per hernach zu-jener Scit!. und feiner Guaden Gc 
Tegenheit zwölf von Woe! bie feiner. Guaden und 
des Stifftg Lchenmann fein] zu benennen! uno. gen 
OBormbs zu derordnen/ aus denen! unb nit aus aite 
Dern bon ber Nritterfehaffe! den Nhat nach Anzable 
der vou ber Mitterfchafft zu nemmen feyn/ Macht 
haben! bie dann wie nachfteth der Stadt Wormbs 
fico gehalten! und unbefchwehrt bleiben follen: 


111. 

Was Sreyheit die swolff von der Ritter- 
{caffe in der Stade YOormbs haben’ | 
auch wes Befchwerde fie entladen fein 
follen; 


Die iz. dou bet Nitterfchafft 1 fo qu Wormbs 
obgemelter maffen cintormmnen / die follen alle gwol ff! 
oder fo viel der unter derfelbigen Zale fein werden! 
und Diefen nachfolgenden Eyy gethand Die Srepbeit 1 
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{AS (ie für gefeepter 
Handt Fünfftigli n wirden | perfe 
bend und aller Bürger Hwwerden/ als Stews 
cr] Neifen/ und Schagungen I follen fie faripe 
und funder entladen. fein; Was fie aber ftenerbar 
Giitter hetten I fauffem! oder. Gberfommen in der 
Stadt Wormbs) und ihrem Burgerban / in was 
Littel| ober Schein das fein wivde 1 davon follen 
fic thun wie ander, ingefellen Bürger I es were dann! 
daß (ic (ic) besbalben mit der Stadt güftlichen vers 
trügen/ oder aus ber freyen Handel fre) unfkeurs 
bar Güter kauften! was fle auch zu jem Hauge 
brauch und finterhaltiing deffelben 1 als Wein! Korn! 
oder dergleichen von ihren eigen Güttern Menthen | 
Gilthen I oder Zinfen | wachfen und fallen | over 
fonft Einkommens hetten | ober kauffen würden. Das 
felb foll ihnen und - jedem infunder alles gang frey 
ausund einzuführen! und, zugebrauchen unbefchwert 
feyns Was (ie aber in der) Stadt vorkanffen/ und 
Wein vom Zapffen verfchenchen oder dafelbft inn 
der Stadt erkaufft betten]- und, binauf. führen wol 
ten! davon follen fie thin: imeinsund ausführem! 
wie ander Bürger und Cinwonder dev Stade 
Wormbs ; diefelbigen von der Nitterfchaffe follen 
auch des Melgelts zu jrem Haufbrauch I besgfeichen 
fie mit jren Derfonen/ Wachens 1 Hüttens7 Mei 
fens! und aller ander Perfönlich Befehwerung fuen! 
unb barfür zu geben nights. febuldig feyn. 

Uber in Mottivfften! fo Diefelben von dev Nite 
terfchafft! fie feien inners oder aufferhalb der Stadt 
Wormbs! durch ander pony Dibat erfordert werden! 
follen fie die Stade und: Durban mit ihren Woes 
fon helfen / rettens fchägen uud. handehaben. 


= 


Wer oder welche: von Gefeblechten fein | ges 
beiffen oder geacht werden follen, 


Rud follen viefe nachbenanten von Gefchlechten 
geheiffen und benant foerben Nemlich I die eins ers 
bern alten: Herkonunens / WapenGenof I und vois 
ihvensgehen I: Renthen Lund Giilten leben. | Sere 
gleichen. /ver Batters. oder Fir-Elter im Mahe qu 
Wormbs erlich abr bergangen I amd fie fich von 
jen Nenthen / und Gülten nebren. Auch die fo 
fonft exberf Wefens! Mapeng-Genof | und niche 
Handtherger feyn.ivDarzu Dieihenigen / fo dvey oder 
vier Fare zu: Wormbsgewohners - Auch von ihren 
Giilten und Renthen gelebt haben. 

Es follen auch Biel: fo: fic) zu obgemelten der Gee 
fehlecht Perfonen vermabelen / uud nicht Handtwer- 
ger fein! von Gefehlechten geacht und gehalten were 
ven wb foflen die Frombden nit Handtiderger dar 
durch In die fo. erber Wefeus | and Herkommmeng 
anderßwo geweft und fid) gen Wormbstheten und 
nicht fo viel Sar dafelbft gemobner better! mit bey: 
der Theil, bewilligen in Math su kommen! nicht aus 
gefchloffen: fein: 


V. 
Wie die Sow deruzünfften fo su QA bate? 
Perfonen gezogen! werden 7 we[cbiche und 
qualificirt feys follen; 


Es fol: auch éimjeber/ fo aus den Sanfften/ gu 
einer Maths-Perfon erwehle wide) gu-oder über 
bic gemein. Gefrhicklichteits wie nachgemelt sum tes 
tighten bre) Gare in der Stadt Wormbs bánfilico 
geivobnet und Bürger geweft feyn: Es wvere dann 
Dag fid) die Theil deshalben I einer andern I oder 
mindern Zeit vereynen Würden: 


VE 
Was Gefhicklidhkeit cit joer/ osu YOormbe 
Na 3 E 


aben T oder aus fiever A uo 
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in Schriften erneunen] und anzeigen! der barans ANN 


zu einem Abate: Freund genommen und : 
erwehlt würde / er fey vom Adel/ Gez 
(&lechten/ oder Zünfftiger/ haben foll zc. 


Ein jeder / fo zu Wormbszu einem NRaths Freunde 
fürgenommen und erwehlet würde / der foll Ehelich 
geborn/ niemandts Seibeigen/ über fünff und want, 
¿ig Syabr aft] cin Che Mann / Widrwer/ over fonft 
mit feiner Saufbaltung guts Gerächts/ und erbers 
Wefens feyn. 


VII. 
Wie und durch wer die Sechs von der Rit- 
£erfcbafft genommen und erwehler werz 
den follen. 


nd follen bie Seche von ber Mitterfehafft Durch 
Yinfeen gnebigen Herrn von Wormbs | oder feiner 
Gnaden Nachkommen aus den obbeftimpren Zivälf: 
fen vom Adel! dic des Stiffts Lehenmann feyn 
jegt oder hernach alliwegen nach Anzahl eriweit und 
genommen werden. ind wo cin Bifchoff von 
Wormbs/ diefelbigen nicht all! oder temen vom A 
dell haben möcht! jest oder bernach nit benommen 
feyn/ fo viel er der Mangel Hee aus den Gefchlech- 
fen! too ber auch uit fo viel) aus den Zunfften/ au 
nemen. unbenommen fonder fücbebalten fepn] ees 
malen die erften fechs von den Gefcblecbten exe» 
{et werden. 


VIIL 
Wie die zwölffiaus den Gefehlechten follen 
gezogen und erweler werden. 


Die 3tvbl(f aus den Gefehlechten follen affo er 
swelst werden! Memlich) Sechs durch fie felbft von 
Gefchicchten/ und zu Erfüllung der obgemelten 
Zwölffer durch die fechs von der Ritterfchafft ober 
fo in ihre Stadt genommmen/ und die exften fechs 
von Gefchlschten obangegeigt! neun Perfonen aus 
ben Gefchlechten over wo ber nicht fo viel aus den 
Zunfften/ einem Bifchoffe zu Wormbs anzeigen | 
Daraus cv fechs Fiefen oder erweblen I alfo! paf es 
mit den furigen Serhfen zwölffe (eg. 


"IX. 

Wann die von der Ritterfchafft/ oder die 
in thre Stadt gewachfen / uno ^ die von 
Gefiblechren in dem jerig / und 3weifpelciz 
ger Mieynung fein würden/ wie es gebal- 
ten (oll werden. 


Ob fid) bann begebel bafi die von ber Ritter, 
fchaffe! oder die in ihre Stadt gejogen/! und die er, 
ften fechs von Bejeblerhten inn derfelbigen Vieunder 
Baht I fid) jreen I nicht eineci fonder zweifpeleiger 
Meinung fein würden! fo. follen: fie fich desbalben | 
bey dem Eyde/ mit bem Sof entichcinen laffen, 


X. 
Wie und durch wen die achzeben Zünffeiger, 
erwelet und gezogen werden follen. 


Die Uchgehen von Sünfftigen 1 follen alfo ertie. 
fet werden, Das aus fichengehen Zunfften fo in der 
Stadt LBormbs! Nemlich! Doer-Megler/ Weber 
SwHilther/ Kramer! Schneider! Becker/ Bender/ 
Aderleuel Schmit! Schufter | Sauver] Weinfehrs. 
ter! Sifeber! Sackträger | WeineGarleut/ Simmer. 
leut und Kirfner/ fen! jebe Sunfft in fonder! aus | 
ihnen felbft/ oder einer andern | amen erbar Mann / 
Gezicre oder qualificirt/ wie obbegriffen ift | nemmen 
und ecticfen | diefelbigen einem jeden Difchoff qu 
Wormbsl allwegen acht Tag vor trium Regum | 


bann je aus zweyen/ jeder Sunfft einen nemmen/ der 
den Nhat mit fampe anbern die Geordent zeit befig 
UND Herwef. 

nd dieweil des Achtzehenden noch mangelt/ fo 
follen bie obgemelten ficbengeben / fo ber Bifchoff 
von Wormbs / aus ben vier und dreifigen orkige 
bat! nachmabí noch ¿wen erbar Mann / aus den 
guufften erveblet / einem Difchoff ernennen / aug 
welchen zweyen alsdann der Dafchoff noch einen 
fol! wehlen /3u den obgemelten ficbenzeben/ damit die 
Sable der achgehen von Sunfften ezfüflet werde. 

Hind damit in der Erkiefung der obgemelten von 
gunfftigen ber Derfon halben nit Serung einfatf/ fo 
follen Die Sunfft alle Iwie fie im har in einer Ore 
Dnung nacheinander figen / in derfeibigen Drdnung 
bie Perfonen erkiefen I und anzeigen! auf daß nicht 
cin Perfon von mehr Zunfften/ als einer/ ermele 
Werde. 

Yinb follen all obgémette Rhats-Freund in hat 
und Gerichts-Sachen zu Wormbs/ durch ander je 
gttfanen Pflichten zu rhaten/ und Reche zu fprechen 
nicht irren noch hindern) es betreffen dann bie Haine 
del ihre Schen- Herren |. afébann. follen fie abtretten d 
und zu rhaten/ oder zu fprechen nit fchuldig feyn. 


XI. 
Wie die Städt-Wfeifter und 25ürgermeiffer 
34 YOormbs 5u tiefen feyn/ und ervebles 
werden follen. 


ES follen bie obangezeigten feda und dreiffig 
Nhats-Freunde des erffen Sabes benennen | given 
von ber Mitterfchafft /tvo fie firhanden) fenft aus 
ben Gefehlechtern durch einen DBifchoff zu Mormbs 
dargeben | benennen / aus denen ein Stäptmeifter 1 
und ziven von ben Zunfften/ daraus Durgermeifter, 
Tinb das ander Jahre gwen von ben Gefchlecbtens 
baraus ein Städtimeifter [unb ¿wen bon den aunfftigen 


| aus ben ein SSürgermeifter / dur ein jeden Bio 


fchoff ! ser feiner Guaden Stadthalter evwelce were 
den! und foll alfo für und für ein Jar umb das ane 
ber geben und in etvige Zeit gehalten werden, Doch 
alfo / Daß ein jeder Städtmeilter und Burgerinieis 
flee) nach Ausgang feines Apta Fars wey Sabre 
hberfiche und feure/ in derfeibigen Zeit auch weder 
gu Öurgerimeifter! oder Städtmeifter ertveblet noch 
angenommen/ aber zu andern 2femptern |. mittler 
eil spol gebraucht werben, 


XIL 
Sorma des Kidts fo ein jeder Städt NMicis 
fier, Durgermerfter, Scultis / ein bac 
uno Gerid)ts-Perfon tbur foll. 


IH N. gelobe und febtvere! dag ich Rémifcher 
Kéavferlicher Majeftat/ meinem allergnädigiten und 
rechten Heren | und meinem gnedigen Herrn dent 
S5ifcbeff M. dem Stifft und der Stadt qu Wormbs | 
holt und treto (eon / ihre Meche / Srenbeiten/ gute 
Gewohnheit un Handfeft! fonderlich nach Bermde 
ge Des jimaft durch die Pralg- Grafifehen / als 
Provifor.und Vicarien/ des Heiligen Nömifchen 
Meichs Mhate aufgericht « und confirmirten Bers 
trags/anfahend: im Namen der Heiligen unteilbaren 
Dreyfaltigkeit | berkennen und thun tunde offenbar 
26. und fich endet/ auf Freytag nach dem 5 ingen 
ligen Pfingftag ^ im Jar alg man galt nach Chrie 
fti Yinfers lichen Heren Geburt taufent füuffbunpert 
und Süeungeben 5 handthaben! fchirmen foil! und 
wil meins beften Bermígens ben Frieden belffen 
fürdern I refen/ und recht Gericht tbun! Geiftlis 
chen und Weltlichen! niemand sausgenommen/ und 
ivann ich ber Urceil zu fprechen gefragt! swil ich die 
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forechen don finnen und von Wiken | nach meiner 
beften Berfidudtuif | und dem Armen I und Den 
Reichen gleich bevor fepn / fo fere und ich mage. 
Auch des Nibars Heimlichkeit verfchtveigen / und 
der Stadt qutt in feinen andern Mus wenden! dann 
wie mir von einem Mhat befolen und aufgelegt 
wirde/ auch alle Statura umb Coagungen! fo ge 
feat fein oder werden | doch nicht wider obgemelt 
Freyheit und Bertrage/terewwlich halten obn alle Ge 
ferde! als mic GO helff und die Heiligen. 

find nachdem fid biefe Form des Gidts) nicht 
fo gleich ¿utrcge I fo foll jegtl oder hernach einem 
jeden nach Gelegenheit feines Ynpts | ein befonderer 
yb] oder Forma deffelbigen geftellt werden: 


XII 
Wie und niit was Sorns auch voditit/ wo 
oder am welchen Ort folcher jestaemelter 


ZEyde zu gefchehen fey/ oder Keftatt werz | 


den foll. 


Es follen vie fechs und brepfig Derfonen unter 
denen Städtmeifter und Burgermeifter auch be 
griffen! alle fampt und befunder/ wie obftehetl et» 
weblet/ auf einen nemlichen Zag! des fid) finfer 
guediger Here bon BWormbs mit Burgermeifter/ 
hat und Gemeinde / bafelbft jest zum Anfang vere 
einen in Beofein infer theidings » Lente oder ander 
vie Tinfer guedighter Herr Pfalg-Grafe Churfürft I 
ac. an Ynfer/ftatt verorbnen lafjen wird! Morgens 
tamb fieben tren fo balbe die Hoffgloct wie von 2f» 
fer here geleuttet in der Thumb Kirchen eerfamíet 
erfeheinen/ und in Gegenwertigteit eins Bifchoffs/ 
ber feins Stadthalters den Gibt vorgemeldter Maß 
fepweren, 


XIV. 
Wie es betriád) jedes Jars mit 2oefapuiitg 
des Rabts gchalter” auch wie viel Perz 
fon abrrettert/ und erfeizt werden (ollas, 


So iuit die Wahl obgedacheer maffen fügenou 
dren und gehandelt widen / fo follen zu Ausgang 
Des erften Jars zwölf Perfonen abtectten | Memlich/ 
aiden erftbenanten aus ber Mitterfchafft/ und vier 
erftbenanten von den Zwwölffen aus den Gefchlechten! 
dd die fechs erftbenanten von den dchgeben / aus den 
Zünfftent und an ihre ftatt ander zwolff / nemficb 
zwen aus der Hitterfchafft! vier aus ven Gefchlech 
ten unb fechs von sünfftigen genommen! wie oben 
begriffen ift! ber Gebür nach! exwehlt werden. 

Zum andern Sar / follen aber zwölff ben erften 
nachfolgend abtreten! und wieder zwölf / nemlich/ 
¿wen aus ber Ritterfchafit! bie ner Bifchoff erftlich 
ach den ¿tenen erften ernent hat | desgleichen dice 
son den Gefchlechten durch diefelben von Sefchlech- 
ten! und fedis von Zünfften alles (aut obangeregter 
Ordnung/genommen werben. 

Zum dritten Sar! follen die legten swalff abtret- 
ten / und wieder zwälff an derfelbigen (tat | nemlich 
átven von der Nitterfchaffel vier von Sefeblechten I 
and fechs von Zünfften an ihre ftat genommen und 
einem Bifchoff preefentirt werden / und alfo der 
Rat mit dem Dritten Teil alle Sabre exfege! auch 
für und für in efvige Zeit alfo gehalten werden. 

Doch wann die MhatsFreunden! fo zu jedem 
Sabr von der Ritterfchaffe! von Gefchlechten! ober 
Zünfften abtretten follen die ein Sabe feyren/ und 
nit wieder fürgeftellt/ noch in Rat gezogen werden! 
aber darnach mögen fie wol I nemlichen Die given 
Hon ber Nitterfchafft Durch cin Bifchoff (vie gwen 
von den Gefchlechten durch die von den Gefchlech- 
fen! und aus den Dreyen von den Gefchlechten! fo 
von ber Nitterfchaffe und Gefehlechten angezeigt 


o 
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fóllen werden / durch cin Bifchoff! und bie fechs von 


den Zünfften durch Die bon Zünfften/ in maffen wie 
obgentelt ¿(E erwelet und gebraucht werden, 


Wie die Zwölf To in der zwölffer f£att fo 
abgetretten feyn/errelt werden fid) bala 
ten uno tbun follen. 


Find nachden jedes Sabes zwölf aus dem bac 
abtretten/ und swolff ander / wie obftech / erivelt! und 
an jte ftat wachfon! dicfelbigen follen wie von alter 
Here an dev fale-ftiegen ausgeruffen und fie darnach 
alfewegen und cines jeden Fars den nechiten Tag 
nach trium Regum, fo fern der nicht cin Feyers 
tage! fonft den nechften Wercktage darnach/ umb 
fieben 3E6ren nach dem Seutten der HoffGlocen im 
| Bifchofflichen Salel ober 06 jne gelegener und mehr 
gelieben volt] in ber ThumbKivehen cefeheiren! fols 
ches einem Bifchoff yu Wormbs durch etlich aus 
jnen anzeigen laffen! dahin felbft Dev qu komme 
men / oder die feinen zu berorbnen in Des oder Deve 


| das ift] was bit» 
fer Vertrags inhale und vermag/ zu £hun fcbufoi 
feyn | urbitig machen | auch alsbald ben 
gemelt ift| und wie jne Die fechs und br 
Anfang gethan/thun; davaffter/ wie ander gus 
Gericht! figen und halten. 

Dergleichen und 3ufórberft bie newer evwvelter 
Stadt- und Burgermeifter! ber ents arch au fe 
fen werden! und thun follen /vermbge dis Bertrags | 
und jit Städt-und Bürgermeifters Sber lauten 
Eydts. 


XVI. 

Wann einer ober meber Q&bator fremit 
Tode abttientte; ober auffer Lande : 
oder anderer Urfachen balb nicht 
Rbas bleiben £ünot/ wie es 3u halten fey 


Ob fiche auch begebe/ daß einer I oder mehr aus 
ben Mhats Freunden mit Tode abgieng! aufer Sans 
de zöge | oder aus andern ehafften Hrfachen Dem 
Rat nit ausivarten / oder fürfein finde) alsdann 
fol durch einen Bifchoffl die von Gefchlecht oder 
aünfftigen! welche Teil folches betreffen ift/in Mos 
natsFrieft ein ander an fein fat erkiegtl fürge 
fehlagen! und erwehlet werden. Find foll berfclb/ 
fo alfo im Sabre an eins andern ftat erkiege wirdt / 
in der jährlichen Berenderung /wie der fo vor int ges 
weft! oder abgangen ift! feen und begriffen werden. 


XVII. 


Stade Durgermeifter und Whats- Freustz 
de bat halten/ den befines aud) bane 
deln folle, oder mögen. 


Wiewol Hinfer guediger Herr don ABormbs atte 
gezeigt I und etwa fang daranf behart/ das von Ab 
ters herkommen! der Nhat in Hohen / dapffern oder 
mercélichen Sachen in Bifchofflichen Sale zu bal» 
ten fey! und folt werden. So ift doch fo viel mit 
feinen Gnaden gehandelt und gered! daß fein Gnas 
de und beto Thumb-Fapittel Znfern gnadigften Herr 
Pfalg-Graffen Chur-Firfter/ ac. zu Ehren und Gee 
fallen! auch der Sachen zu gut! und umb Sriedfes 
bens willen! davon geftanden und zugelaffen | dag 
Städt -Burgermeifter / und Nhat in niedern und 
hoben Bürgerlichen Sachen /ihven Rat und Hand» 
lung auf dem Hang /das der Bürgerhoff genant/ obi 
Eintrag halten mögen! Doch wo etwas fein ga 
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chen Gnaden! dem ifft! Qofaffbeit! oder andern | 
ichts befehwerliches zuffünde/ davinn fie fein Gnade | 
umb Moat aus Motourfft erfichen würde I daß fie 
dann zum wenigften jedes Fahy einmahl gu fein 
Fürftlichen Guaden in Bifchofflichen Sale zu torre | 
wien] und jren Nhat mit zutheilen nicht verfagen 
wolten und folten. 


| 
XVIII. | 
Mit was Weife ein 25ifcboffl die vow Bes 
féblechten ^ und die von zün 
3Sbatezperfonen / auch Städtzmeifter und | 
Dürgermeifter darftcllen / auch ertiefes | 
und wehlen foll. | 
Es foll auch ein jeder Bifchoff bey ben Plichten! | 


fo er eim. Nomifchen Kapfer oder König geryan hat! | 
oder ju thun fchuldig iff! und die von der Ritter: 


© 
| ffen feyn und genennt werden! das Gericht helfen 


CORPS DIPLOMATIQUE 


benennen doch alfoı daß im erften Saher des AB Anno! 


trettens einer von ber Mitterfchaffti wo die fütfanpen] 
und des andern Gars einer von den Gefcht: 
nent/ und gezogen werde / Damit jede 
bre) Stende der Mitterfchafft/ der Ge 
ber zünfftiger in DBerwaltung der hobe Vempter 
feyen I und alfo in ewige Zeit von Sare zu Jaren 
umbgeben/ darnach foll ein Bifchoff aus den andern 
ausgangen fechfen zunfftigera ein Greffen ertwehlen / 
ber dann fampe den übrigen gehen fo ich D 


Dp. 


befigen und SErtcil fprechen fol. 
XXII 
Wie die Richter 7 oder 2óüttel gezogen 
oder bestent werden follen. 


Es follen auch die Richter / oder Büktel des Gee 


fchafft! die don Sefchlechten und Zünfften! bey ihren | riches nun. hinfür beftándig feyn | und aífo erwelt 


Gyben |. fo fie darmmb chun follen die Nbre wie ob: 
ftebet dargeben / erwehlen/ und fürfchlagen / die from / 
gefchickt/ und verftändig feyn |. ihres beften Bernd: 
gens! unb alfo das zu keiner Zeit zwen Bräper/ oder 
Batter und Son fanmentlich oder miteinander in 
Rbat Fommen noch befigen, 


XIX. 
Wie die gemelten Rhars-Perfonen/teehrt/ 
gehalten/ und was er Davor haben (oll. 


Und follen die Städt-Burgermeifter und Nats 
Sreundt / wie fid) das altem Hertommen und in 
des Heiligen Nömifchen Reich Städten Gebrauch 
nach wol gegimpt/vor Augen gehalten / und geehrt 
werden/ je jeder auch ber zu täglichem Dibat wie 
bftehet gehet/ berofalben bann Maf und Oroenung 
fürgenommen werden fol! /járlichs fechs Gilden als 
ter Stiftung und Gebrauch nach! haben und emp» 
faben! doch ansgefcheiden des erften Sarg. 


XX. 

Wie der Schulteis Greff/ Scheffe ober 
ander Perfon des Gerichts su YOormbs 
ist anfenglich erweblt / genommen und 
verordent follen werden. 


Und als Yinfer qnediger Here von Wormbsi des 
Scbulteiffen und Gerichts halben angeben/ wie er 
ein Schulteiffen frey zu fegen und zu geben! vergleis 
chen ein Greffen und given Michter 1 Gerechtigkeit | 
gebebe/bero auch in Befig geweft | und mit Sicteil 
erlangt babe | ift nach langivitiger Unterhandiung | 
bie Sach dahin bracht | Daß ein ganger Nhat zu 
QBormbs! das erft Jar zwölf Derfonen benemmen / 
neinlichen gwen aus der Nitterfchafft / vo die Horhans 
den! vier von Gefchlechten I oder fechs/ too bie ¿en 
bon ber Nitterfchafft nicht zu befommen/ daraus 
ber Bifchoff ein Schulteiffen! und fechs von zünffe | 
tigen! aus denen fein Grab / oder bero Nachkom- 
men Bifchoff ein Grefen nemen und ertvehlen! Die | 
alle das Gericht zu Wormbs das erft Far gang aus 
befigen |. dex Sreff auch bie übrigen gehen Schöffen! 
ávie von alter bero Fommen! Yrteil fprechen follen. 


XXI. 


Wie Schulteis / Graff ^ Gericht und 
Schéffen/im 3weítten und andern nado: 
folgenden abren erweblt ^ genommen 
und befent werden follen. 


Aber im zweiten und allen nachfolgenden Zaren ı | 
fell ein Sifchoff zu Wormbs, aus den zwölffen/ fo | 
vom Naht abtretten/ zufürderft ein Schulteifen aus | 


ben fechfen von der Nitterfchaffe und Gefchlechten | 
y 


werden | Das demeifter | Burgermerfter und 
Rat zu Wormbs vier Perfobn/ die fie achten iu 
folchein Michter-oder Bütscl-Ampt gefebicte zu feyn 
‚einen Bifchoff zu Wormbs anzeigen / darauf fein 
| Guade gwen liefen / die auf ein Schulteiffen und 
das Gericht warten. Auch fürter/ wie der Gebrauch 
| und JSerfommen / handeln / und zum Dochten gee 
bietten (offen. 

Bann auch it einen I ober fie beyde nit mehre 
| Richter oder 25ütel fein wolten / oder geurlaubet 
würden / fo follen Stádtmcifter 1 Burgermeifter / 
und Nhat! fo offt das gefchicht I ¿two oder vict ane 
| ber Perfon einem Bifchoff3u Wormbs benennen /bat» 
aus fein Gnade und des Nachkommen wiederumb 
| cin oder given lin ber abgangen! ober geurlanbten ftatt 
| wehlen und Eiefen fol. 


XXIII. 

Wann ein Schulteis/ Grefe / obet Richter, 
mit Code abgiengen oder fonft aus Uf 
chest von ihren Ampten femen / wie es dis 
mit gehalten foll werden. 


für 


Ob ein Schulteis vor Ausgangs feins Sars mit 
Zoot abgieng oder fonft aus Frfachen von folchent 
feinem Ampt abftind! und demfelbigen nit vorfein 
möcht fo foll cin ander Schulteis/wie obftet/ dass 
feld Sare aufgenommen werden. Dergleichen fol 
es auch mit dem Grefen und den zweyen Nichtern 
gehalten /dicfelbigen auch wie von Biter herol an der 
Stiegen auggeruffe werden. 


XXIV. 
Wo einer oder mebre Schöffen mit Code 
abgingen/ oder aus Urfachen abtenen 
wie es ins felbigen gehalten (oll werden. 


Wo aber einer oder mehr Schöffen mit Tode abe 
giengen/ oder fonft aus rechtmefigen Yirfachen von 
Gericht femen/ foff kein ander an deffelbigen/ oder 
berfelbigen ftat lin folchem Sabre genommen werdent 
foridern das Gericht, mit ben uberigen verfehen fepn / 
es were bann! daß aus ben gwoiffen fechs gezogen 
weren I fo möcht man an des abgangenen ftatt / wot 
einen aus den Zünfften nemen I Damit das Gericht 
nicht ge(tümmelt/ fondern fáctico befegt werde. 


XXV. 
Mas cit Schulteis und die Schöffen von 
ihren. ZEmptern jébilihs empfaben und 
baben follen. 


Und als bishere ein Schufteis von feinem Ampti 
unb die Schöffen von ihrem Dienft/ nichts anders 
gebebt haben | dann das! fo in Die Bichs gefallen 
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nun biufüc ein jeder Schulteis eiu Fuder Wein und 
pier Gilden darzu/l und ein jeder Schöffe vier Gat 
den haben foll und fell nas Gelde fo in bie 258055 ges 
felt/ zu andern der Stade Mugs angelegt werden. Doch 
fo follen denen von Adel und andern die Mugung! 
fo fic auf dem Sehulteiffen Ampt und tweltlichem 
Gericht haben I und von einem VBifchoff zu Sehen 
tragen! vor allen Dingen Davon folgen und ausgericht 


werden. 
XXVI 
Wo die Gericht gchaltens auch an welchen 
Orten Schulteis und Schöffen 3u recht 
fizen follen. 


Rud als infert gnediger Hert von Wormbs ber 
gert Daffelb Gericht wiederumb wie von alter here in 
dem Gerichts Haufe vor dem Bifchofflichen Gale/ 
neben dev Geiftlichen GerichtsSruben zu halten 
und etwas ernfthafftig Darauf getrungen. Da if 
fo viel mit fein Gnaden geredt und gehandelt! Daß 
fein Fürftl. Snad/ Unferm guedigften Herren Dfalgs 
Graffen Ehurfürften! als Berfehr und Vicari zu 
Ehren und fecundlichen Gefallen | auch umb Fried- 
febens und Einigkeit willen+ zugelaffen I daß folch 
Gericht nicht an der alten obgemelten ftatt) fondern 
auf dem Burger-Hoff dernebens Stuben! da es jegt 
ein Zeitlang getveft? nun Dinfür mag gebalten mer 
Den, 


XXVIL | 
Wie es mit dem Gericht feiner Sorme und 
Proceflen 3u halten fey. 


Und nachdem Wir fins genglich verfehen / daffel- 
big Gericht hab fein gut Serfomen/ Form! Oro 
ung und Mefen/ babe) c8 two fie da ift] bleiben 
foltı wo aber jeg befchwerlichs/ oder unformlichs 
einflieffen / oder verhanden were! dem follen Bure 
germeifter und Mhat fampt Sehulteis und Schöf 
fen fürderliche Einfehens thuns und barob feyn) das 
folchs abgeftelt I und 3u- guttem formlichen Wefen 
und Ordnung geführt werde. Doch daß Hufen 
guedigen Heren von Wormbs darzu verkündet! ob 
fein Gnad wolt auch jemandts darzu zu verordnen 


haben. 

XXIIX. 

Jit was DBurgerlichen Sache möge appel- 
litt werden ^ wobin/ oder durch wen die 
appellation befchehen 7 und wie es dero- 
balben gehalten foll werdeit, 


Su Bürgerlichen Handeln! foll in Betrachtung | 
Dabender Srenbcit! in Sachen dic unter Funffeig 
Gulden weren/oder beiffen/nit geappellirt werden I 
anfgefeheiden/ fcmeb! Gre] und Erb -Zin§-Gae 
chen davinn aus Geoffe und Mercklichkeit derfelbigen | 
au appelliven I niemandts adgefehnitten fey foif | 
unberbindert einiger Gewohnheit oder Srenbeit. | 
So und wann aber ein Parthey in Burgerlichen 
Händeln! von einem Rat! ober Gericht | in. Sas 
chen fiber Funffsig Gulden treffen I appellireri 
würd ober twolt / foll erftlich folc Appellation, | 
dor cim Difchoff gefebehen I doch ob darnach der | 
Appellant begeren wurd / die Sach von einem Bi. 
fcboff an daß Keyferlich I Königlich I ober des Hei | 
ligen Reichs Kammer-Gericht qu weifen I ehe und | 
¿udor die Sach der Appellation vor vemfelbigen | 
Difchoff angefangen | fo foll ein jener Bifchoff zu | 
Wormbs diefelo Gach der Appellation, vor jt | 
Majeftát oder derfelbigen Kammer Gericht weifen/ | 
Dem dann Die Partheien folg zu tbun fchuldig | 
feyen. Dem gutoider auch nichts geferlichs erlangt | 
gefegt/ oder geordnet folí werden. 
Tino ob fic) begebel dag beyde Parthcien widen 
Jom. IV, PART. l. 
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appelliren/ fo foll ber appellitt vor ben Appel- 
lanten verffanden werden. 


XXIX. 
Wie in Peinlichen / oder Blutfachen, die 
Leib ober Leber betreffen + au handel 
und su procediren fey. 


Sn Blut Sachen die Leib oder Leben berüren fori 
tie don alter her dic Gerichtlich verhöre/ Process; 
Handlung und Spruch I auf dem Bifchofflichen 
Sale befehehen! oder wo es denen bon Wormbs der 
Malftatt halb mehr gerellig und gelegner fein woit! 
folchs auf dem Burgerhoff zu thin! fo ift fo viel mit 
Tinfecm gnedigen Serra don Wormbs gehandelt/dag 
feine Gnade/ und feiner Gnaden Thumb-Cappittet 
daffelb Unferm gnebigften Hern Pfalg-Graffen und 
Gefattern! sc, zu Ehren auch den Sachen zu que 
und umb mehrer Gelegenhet willen I zugelaffen doch 
daß der verurteilt alsdann im hinaus-füren zunor zur 
Stiegen! ober dem Stein! wie vormahls/bracht/ 
und Damach fürtber zur Gericht: Statt geführt 
werde, 

Und das durch Stäptmeifter || Bürgermeifter I 
Schulteist Stat! und Gericht die Yirteif gefpros 
chen werden! und der Srademeifter/ Birgermei- 
fter] oder der Gehulteis den Stab in der Hande 
haben! und dev Yirteif. fragen | Doch das unter vier 
und zwangig Derfonen nit 3irteif fprecfen] und 
twas cinbelliglichen oder mit dem Miehrern zu tire 
theil unb recht erfant winde! das foll alfo tofengoe 
gen werden. 

XXX. 


Wie / und wo^ der geftrafft austerufft / 
und geführt werden (oll. 


Ein jeglicher dev an Leibe oder Leben gefttafft (ol 
werden! ber MI auf offnem MarcPlan! vor pet 
Ming zu ABormbs/lant der gefprochenen Xivteill 
ausgerufft/ von dannen an die Sale» ftiegen! und 
further an die Nichtftatt / wie fiche gehint / gefiires 


Lund bafelbft faut gefprochener Frteil gehandelt were 


den. 
XXXI. 
Wer dem Krachtichter in WolenférecFuntys der 
Urteil beholffen feyr foll. 


Es foll binfür auch Feiner von dein Stat! oder 


ANNO 


1519, 


Gericht zu Wormbs 7 dem Diachrichter in Bolen- * 


| fireefung der gefprochen Yirtbeif weder mit Seitter 


noch dem Made ober in andere Wege beholffen fepu/ 
fondern was der Dachrichter zu handeln hat! bas 
foll ec durch fich felbft! fein Knecht! und die ihus 
vom Stäptmeifter | Burgerineifter und Schulteißen I 
bargu verordnet werden) thun) volingichen und ins 
felbigen fonft wie fichs gebürt gehalten werden. 


à XXXII 
em die, Rbats-Knechte teloben und 
fhweren/ und wer fie auch befoloes foll. 


Die Rhats-Knecht follen von einem Städt Bit: 
germeifter und Rhat zu Wormbs aufgenommen? 
befolt | unb bekfeidt werden! ihnen auch gelobt und 
gefehwohren feyn. 


XXXIIL 
Wie es mit zollen/ Wag / Gewicht Gelor/ 
vito ander Krunungen/ fo ein Difco su 
Wormbs bat gehalten fol werden. 


Alle Boll! Wage! Gewicht» Gefbt / und andes 
ve Mubung / wie die Mahmen haben mögen |. fo cit 
Bifchoff vor dem und ehe die von Wormbs dicfelbis 
gen ZU Wage! Gewicht» Geldt! und ander Mires 

Oo jungen 


Aims 


xs 


JA O a E 


SM 


1 
N 


ANNO 
1519. 


290 
zungen gu jeen anden bracht haben I in 
noffen! und gebraucht die follen fein 
ner Gnaden Nachkommen / unb bero f 

fen wieder inn gu haben I gugcbrauchen / und juge» 
nicfen/ uftebeni volgen! on Eintrag bleiben: dabey 
fein Guad durch die von Wormbs auch geichirmet 
und gehandthabet werden folle. 


XXXIV. | 


Don zoll und WOrggeloe an den Porter” 
ito wie cs Damit gehalten foll werden. 


Hachdem ein Bifchoff zu Worbs ber Endes hice 
vor ein Geldt oder Pforten»Zol gehabt! paf die 
von Worms zu ihren handen genommen! und ein | 
Meggelot | oder mebhrers batgu/ mögen erlangt haben. 

Da ift abgerebt! daß folchesi es fey ja Wege-oder 
Zol-Geldt genandtl an den Pforten I nun binfure 
famenthafft eingenommen / daran einem Bifchoff | 
ber halbe Theil fre unbefchwert / und Denen von 
OBormbs der ander babe Theil zu Steuer und Def | 
fering der Weg! Stege! und Ynterhaltung verfele 
bigen volgen! doch follen vor der Teilung bemelts 
Gelts die 26. Pfundt 13. Schilling und 3. Heller 
ben Herren zu S. Martin I fo auf demfelbigen Zoll 
und Weggelt fieth/ bezahlt! Darzu dem gemeinen 
Knecht fo das Gelot cinnimpt/ fein Lohn und Gee 
püre vor allen Dingen davon werden und gedyhen. 


XXXV. 

Wen derfelb Anrecht verbunden auch wer 
die Schlüffebzu der Debiles haben foll, 
Es foll devfelh 2(ufbeber und Knecht! beypen/ eie 

nem Difchoff und der Stadt gefehworen fepn/ und 

jeder Teil einen. Schlüffel zu dev Behältnüs berfeibis 
gen! darinn das fürgemelt Geldt ift/ haben/ und 
fich felbjt dev Zeit vereinen / zu welcher und wie offe 

im Sav fie gebffnet werden folle. 


CORPS DIPL 


OMATIQUE 


auch/ wie folche 
recht ift/ zu 


fien 2c. ind finfer "der vier Ce 
Yinfers gnebigen Herren von Wormbs! Loh 
ter und Mann! welches bie von Worn 

auf gnungfame fürgehende Berhöre und 
fcbeipt und Erkäntnüfß (teen auch bey dew! was da 
entfcbeiben oder etant wird) entlichen ungeweigert 


bleiben, 

XXXVIII. 

Wie es die von Wormbs mit dem Ade 
tbe Lehen balber/ fo fie etlicbe al 
tebabt/ und genoffen haben halten follen. 

| Die von der Stadt Wormbs follen auch denen 

| Dom 2Cocf alle ihre Schen? fo fie von inn gehabt has 
ben] mit fampe künftiger Nükung und Gerechtige 

Feit! devo Eigenthumb des Difchoffé ift! unb durch 

| Dicfelbigen von Wormbs an [ 

| 


1 Bon 
t ers 


b. 


ben! Dag fie Den derfef dev au 
geben / und zu Förderung v 


fen, 
XXXIX. 
Wie und wem von Adel jee Fre 
Gerechrigkcit zu halten. 


Ye 


Es follen auch denen von Adel ihre Freyheit und 
Gerechtigheit/ ber fie vor biefer Secthumb in der 
Stadt Wormbs gerniglich in Young und Gebrauch 
gemefen/ ober fcithere berfelbigen vereinigt und vor» 


XXXVI 

Wie cit 25ifcboff Pfaffbeit 7 Prelsten) | 
uno Die ficbenzchen Dórfier/ memlich ı nor | 
beim 256feppenbeim / Winfchbeins / Off: | 
ficit ^ Groß Sulsbeim/ Heppenheim / 
lieder Slerfcbeimz Hocheim/ Pfiffelkeim/ 
Kenifelyeim / 25obenbeim / Borbeim / 
Merih ^ RleinzrTütteßheim/ Lamperz 
then” hoffben - und Llortheinty fo vor. | 
mals diefes Pfortenz oder Weg- Gelors | 
ants frey gewefts nun binfür gehalten 
werden foller. 


Gs follen auch bic (icbenseben Dörffer obgemelor / 
ihre Freyheit zu des Bifchoffs Toi behalten! und 
nemlıch des halben Teils folchs Zollsı Mfortenoder 
Weg. Geldts gefrenbet feyn/ alfo I ba fre von eis 
nem Wagen nicht mehr dann einen Pfennig! und 
von einem Karren ein Heller zu bezabíen fchuldig 
feyn/ und weiter nicht befehmert / und mut. etlichen 


Spráfaten und Geiftlichen I des Endts auch wie von | 


Alter Hore gehalten werden, 


XXXVIL 
Wie es mit den Leben von einem Dido 
und Seiffe Wormbs berrürenb fo etliche 
zeit bere otentpfanten blieben fcin /- gez 
balten foll werden. 


Es follen auch in Krafft diefes Dertrags / die Bir, 
ger und Snwoner qu Wormbs/ alle ihre £eben/ vou 
einem Bilchoff dafelbft zu Leven rürenb | und bisher 
fonderlich in diefer Frrung mt empfangen fepit/ bes» 
gleichen der Spanfweldel durch ein Perjohn / die 
der Rath zu Wormbs darzu verordnet | von einem | 
Difcoff zu Leven Fragen! und ampfabent der fie | 


tragen feyn/ zugeftelt werden und behalten ohn dee 
to von Wormbs und aller mánniglichs Berbinde 
tung. Bo aber nec) einige Syrrung oder fpennige 
Stud weren/ derhalben foll zum förderlichiten zu 
Hinkegung derfelbigen auch gehandelt werden. 


XI 


| Belangen des Geric 


enc / erftlich 
Sachen/ fs 


die obn Mittel Geifilid) feyn. 


Es follen auch alle Sachen die ohn Mittel geift 
| ch und dem Geiftlichen Gerichts-3ivanct zuge 
fen! als Ebefachen! Sebent! und vergleichen 
| del! Hor den Geiftlichen Gerichten zu Wormbs fure 
| genpimmen/ eingefürt und berechtigt werden. 


XLI. 
| Wann der Rläger die 3imfbar Gütter vera 
folge / oder holen will ^ für welchen 


Gericht das befcbeben foll. 


Was.aber von Gütern die Burger und wektlich 
Inwobner zu Wormbs inhetten | oder binfür ibas 
| ben wirben / und Unferm gnebigen Herrn von 
| Wormbs den Stifften undGeiftlichen in der Stadt 
| Wormbs umb Renth || Gult 1 Sinfe/ oder andere 
| Schuld! verunterpfandt / oder verpflicht weren / oder 
| twurden/ Dicfelben Güter follen allein vor und an 
dem weltlichen Gericht zu Wormbs/ wo Recheens 
Moth ift! verfolge und anfgehohlt werden. 


XLII. 

Wann der Geifttid) Alager umb lanter bes 
Eentlich Schulot/ die Gutter nicht verfolz 
gen” noch aufhoblen / fonder dic Perfon 
beclagen wolt! wie es zu baleen fey. 


Bo 
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Ofso aber bie Neneh! Sing! Gite! over Schuldt / 
pen Geiftlichen in der Stadt Wormbs zugehörig! 
{auter! bekentlich | ober durch gleublich Krkundte! 
als Brief! Siegel, Sele Bücher | Negifter I und 
dergleichen tecbtindpig Bewerung | betveiflich find! 
und der Geiftlich Kläger nicht auf die Gitter | fon 
der allein Perfönlich klagen wolt I oder wirdel ale 
dann foll des Klagenden Teil auf fein WAneiiffen durch 
Städtmeifter  Burgermeifter | oder Schulteis zu 
Bors in gebürenden Zeit / als nemficben in fechs 
Rochen / den nechften zu bezahlen I und zu geben 
webolffen werben. 


LIII. 
Wann Perfönlich qetlage umb ginfe oder 
Gilt die nicht betentlid) oder lanterbar 
feind: 


Wann auch diefelbigen Perfônlichen Sprüch nit 
fauter! noch betentlich weren/alsdann foll alfwegen 
der bemelt Kläger dem Antworter am weltlichen 
Gericht zu Wormbs nachfolgen | Es were dann 
Sach! daß ein Theil gegen dem andern des gemei- 
nen Recbtens und feines ordenfichen Gericht- Swangs 
erziehen] und das dem Stäptmeifter/ Burgermei« 
fier! oder dem Sehulteifen glaublich angezeigt Hatt! 
oder anzeigen möcht/ alsdann foll derfelb Kläger 
Macht haben! faut feiner habenden Berfchreibung 
qu Hagen wie fichs gebhrt / ober das jme dem Kläger 
laut ber gemeinen Recht! und des Heiligen Meichs 
Hidming das Mecht eerfagt ober verzogen twerde. 


XLIV. 
Art welchem Bericht die Geiftlihen/ fo fie 
Eauffen oder verkauffen/ YOerfcbaffe chun 
oder hemmen mögen. 


Die Geiftlichen Perfonen zu Wormbs mögen je 


liegenden Bitter! fo fic befeglich inhaben! mit Fauf | 


fen I verfauffen! oder MWerfchaffe / damit zu thun 
ihres Gefallens unter (id) felbft für bem Geiftlichen 
oder weltlichen Gericht zu Wormbs wol verhanplen, 


XLV. 
Wo die Werfchaffe weltliher Bütter zu 


Wormbs befcheben/ und derhalben fou | 


verholffen werden: 


OF jemands zu Wormbs auf weltliche Sükter 
Berfchreibung unib Rent)! Gilde I ober Zinfe aufrich- 
£n tôle oder Arde / der mag folches vor Geiftlichem o» 
ver Weltlichem Gericht zu Wormbs wolthun. Aber 
die Werfchafft fol darhber in JarsFrift / ben ned)» 
fien dor dem weltlichen Gericht I Dafelbft gefcheben / 
ob aber bas nicht gefchehe / fo foll Die weltlich Ober. 
Hand der Ort im ferher Hilff des Dechtens Darüber 
au thun nicht fchuldig (pn; 


XLVI. 

Wie die zeigen in Geifilicben und andern 
Sachet vor die Official gehörig und anz 
ae feyni gehört und qesveungen werden 

oen. 


ind als in Sachen dem Geiftlichen Gee 
richt anbengig/ Anhaltung und Bezwand der Zeus | 
gen Rundtichafft zu geben | Jrrung entftanden. Da | 
ift gemittele! daßı was Geiftlich Sachen vor dem | 
Official und Geiftlichem Gericht! wie obftebt ans | 
bengig werden! parium fo die Motturffe erfordert / 
Daß die geladen Zeugen! an demfelben Ort fehweren 
und gehört werden follen So mag derfelbig Geift- | 
lic) Dichter diefelbig Perjon Kundfchafft zu geben 
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anhalten und gtoitgen: Aber in weltlichen Bars 
gerlichen Sachen! die vor dem Geiftlichen Gericht 
bangen] follen auf Anfuchen des Geiftlichen Riche 
ters die von Wormbs die Zeugen dargu halten I ihe 
Gezeugnöß für ben geiftlichen Richter zu geben! wie 
fic nach Ordaung und der Stecbten gebürt! und wo 
er das auf Anfuchen in dreyen Wochen niche thers 
darin fáumig würde. fo foll der Geiftlich Richter 
vaffelb zu thun gut Macht haben; 

Es were dann ein Bifchoff / ein Prælat, ober 
bero Official , durch bie Bapftlich Heiligkeit cin 
Römifchen Kayfer und Konig / oder bero Commis- 
farien erfucht und jnen befoblen Zeugen und Kundts 
febaffe qu verhörend und zu zwingen! alsdann follen 
ein Bifchoffi der Preelar, bero Official oder Vi- 
cari demfelben gehorfamlich zu (eben | und nachzus 
kommen! duch diefen Dertrag nit gebunden feyn ! 
und unverfivictt bleiben, 


XLV II. 
Wer Tutores usd Curatores unmündigen 
Binders ziehen und geben (oll. 


Es follen auch binfür Städtmeifter! Burgermeis 
fter und Rath der Statt Wormbs/ den unmindi 
gen Kindern und andern Perfonen I fo Turel oder 
cura nottür(ftig feyn! Tutores oder Curatores, 
wie (ic) gebire! geben! diefelbigen Derfonen weren 
dann geiftlich | oder alfo qualificitt I daß die deme 
felbigen weltlichen Gerichts Zwange nit unbermürf? 
fig! alsdann (oil follichs durch die Geiftlich Dbber- 
hand! em Bifchoff I feiner Guaden Vicarien! 9» 
ber Richter befchehen: 


: XLIIX. 

Wo mio ar wellihem Gericht einer Pfaff? 
beit untjeweibet weltliche Diener und Gea 
finde in Bürgerlichen Sachen jrer Perfort 
enbendig su recht ftehn follen. 


Als auch ver Geiftlichen Brot Gefinde und Dies 
| ner Gericht Swangshalb vie Partheyen fireitig gee 
| twefen/ und jede denfelbigen haben wollen. 

Da ift gemittelt und erlangt/ daß ber Geiftlichen 
ungereibet weltlich Gefinde nun binfüro alle den 
Geiftlichen Richter und des Gerichts Swangt in 
| Bürgerlichen Sachen underworffen feyn follen/ als 
| (0 /daf wellicher fich eins oder mehr umb Schuldent 
| Berpflichtung! Bürgfebafft! Teftament, Scheite 
wort! Straich! auch Kauffen und Berkauffen/ over 
ander dergleichen Contracten und Sachen I Biive 
| gerlich! bas iff) fo er jme felbs zu Muß Gelts hale 
ber fein Klage geftelt ! und nit que Straffel noch 
umb Frevel wolt fürnemen/ daß berfelb follichs für 
einem Bischoff zu Wormbs ober mit Geiftlichem 
| Richter und Gericht gu thun oder handeln follen. 

Es were dánn cing Widervechtens halb / ober daß 
el (ic) des verziehen oder in andere Wege verfchries 
ben oder verbunden heft! bem fic nachzu kommen 
| gepüren walt! alsdann foll es bey denifelbigen blcis 
ben / unb durch diefen Wrtickel Dem nichts benommen 
feyn noch werden: 


XLIX. 

| Wo und an wellichem Bericht etites iz 
(offs und Pfaffheit ungeweiber weltliche 
Diener und Gefinde im boben freres 
peinlichen und malefiz-„indeln und Sas 
chen zu Recht fiche und angenommen / 
verware und geftraffe werden follerr. 


Aber in Malefiz-und peinlichen ftröffbarch gtofs 
fen Handeln/ als bie leiblich Straff oder das Leben 


mit dem Mechten und feines Gerichts Zwang wol 
Tom IV: PART: IL 


beriven were |. als umb Bergebens Mothzüchtigen! 
Oo ; more 


Anna 
1519» 
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ANNO tren! tobtfchlege [- ftelen I brennen /tanben/ und) 


vergleichen! fóllen fie die fo fHllich That begangen / 
weltlicher Sant undecworffen feya. 
Es fallen auch Stättmeifter! Burgermeifter und | 
Math fie anzungmen und zu vertoaren mit peinlichen | 
Fragen und funft alsdann über fie qu richten / wie | 
fichó nach rechtlicher Oronung gebürt | auch gegen | 
jue zuhandeln darzu Graff anlegen! ohn Cintrage | 
der Geiftlichen I der Seen und allerınennigklich I gut | 
Macht han. | 
Doch foll fEllich des Thatters antbenben [mit in des | 
Geiftlichen Sang! noch fo er ibme dem Geiftlichen 
que Kitchen oder fonft auf der Gaffen vor ober nach 
gebotybefcheben. Es were bann bie That gang offen 
bar und Fimtlich /algvann mage es woll feyn/ doch | 
tit on eins Stottroder Burgermeifters oder Derfelbigen 
Fürwefer /fampe einen oder ¿tenen vom Math? die 
Den Mißhanvdelermeffeniauch auffeben féflen/Daf durch | 
die Kucche in des Geiftlichen Haug darneben nit | 
gemutwilliget oder Befehádigung fürgenommen tocre 
bel es were danıı bafj bie Berhandlung und frevens | 
lich That in cing Pviefters oder Geiftlichen Sauf 
feinem Heren zu wider! verlauffen! alsdann foll er | 
ber Thätter an jet gemeloten Ortten/ bie er vers | 
ioürcét] auch on Denfeyn gemelter Perfonen I mögen 
angetafter werden! und gar zu male nit frey fep. 
Yinb wo anders fürgenommen / fo foll die Weltlich 
Oberhand zu Wormbs dicfelbigen Thätter zu firaffen 
umb den Schaden ob eyniger zugefügt were) zu ter 
ven! anhalten ober felbs ben dargulegen fehuldig fepu. 


L 


Wo und an wellichent Gericht eine Pfaff? 
beit ungeweyher weltlich Diener und Ge-| 
finde int niedern und Fleinen Malefiz - und 
peinlichen Hendel und Sachen zu recht 
fichen/ angenommen’ verwartund geftrafft 
werden follen. | 


OBo der Malefiz-unb Peinlich Handel aber! ait 
Seib oder Leben) fonder epnen Frevel ober Buef auf 
Gelt geftelt betref I fo fol baffelb Yngeweyhet der 
Geiftlichon Gefind! oder Chater den Frevel wie Cie 
nander verivirdt/ begangen ! und der weltlichen D- | 
brigfeit zu Wormbs zu bezahlen oper abzutragen 
febuldig feyn. 

Doch follen fie nit gleich ourch diefelbige weltlich | 
Hand oder Obrigfeit deventhalben mögen angenon | 
men! fonder suvor 2{btrag zu thun einmal ober ¿wen | 
gútlich erfucht und ermant werden! tbeten fic dann 
paffelb! vertrigen fich / ober weren dem mit Bers | 
ficherung für weltlichem gephrendein Richter zu 
Words zu vertheidigen wrpietigh fo foll es dabey | 
gelaffen! fie auch nit weiter Darüber getrungen noch | 
befchwert werden. 

Wer es aber Sach! daß fich berfelb Diener ober 
ungewcibor der Geiftlichen Gefinde cines oder meber 
über folliclh añtlich Erfuchen! fid) des Abtrags (per: | 
ven und des Mechten mit Berficherung für weltli- | 
chem Gericht tweigern wolt / fo fofl follichs dem | 
Geiftlichen feincin des fenecbté oder Gefinde Her: | 
ven eröffnet) und an jnen gefonnen oder begert ters | 
Den! daß er denfelbigen feinen Knecht oder Gefinde 
Dabin! Daß es ber zweyer W ten gieng! hielt 
oder vermbcht/daf der Ge tit an Diefelbigen 
zu aefinmen I nit underlaffen! aber doch derenhalb 
Weiter zu tbun nit fehnldig feyn. | 

Wo dafleld dana in viergehen Tagen ben ned | 
eit Darnach folgend auf bes Geiftlichen und Wfaffen | 
dlung nit befebche/ fo foll bie weltlich Oberteit | 
ábann/ ben oder Die fenglich angunemment und | 
dev zweyer wberlauten Ding cing zu thun/ ober jun | 
thorn ju: geben: angubalten 1 Macht haben. Doch | 
ba. follichs in dem Gall nit in des ODriefters Sauf | 


| bet! doch in Sachen bie real-und liegende Git 


noch fo ev ihin nachgchet! fonder zu andern Zeiten 
unb Ore} da man in betretten mag/ underftanven 
werden. Damit: auch diefelben Thater in initier 
Zeit qu Machtheil der Stade sind auch benen pie 
ne Birgerlich qu beklagen filkhetten | nit entenfs 
fern noch Qinwegé tbun möge, 

So iff bevacht und bancben abgeredt 1 fo und 
Wann einer ober meher des aus redlichen Wrfachen 
in Berdache fiel ober ftünbe | daß Der ober dice 
felbigen dann zu 2Cbtragé qu thun oder mit Berfi- 
cherung zu Meche zuftehen durch die Weltlich Obere 
keit! oder fo es der Kläger begern würde | möchte 
beköert und angenommen/ und ob fie fich des fpessen! 
¿u thurn geführt und Sertoabrt werden. 

Es follen ober mögen auch ber Geiftlichen oder 
Pfaffheit Weltlich Gefinde/ fo das bey Mechtlicher 
Weile Yinfug teciben/ oder Mufrubr in der Stade 
machen Wölt | Abtrag zu thun oder zu verwaren bis 
Morgens | fo fie Fein Pflicht thun wollen / anges 
nommen werben. 


LL 


Wo und ait welchem Gericht eins Bifchoffs 
oder Pfaff bheit ungeweiher weltlidy Diener 
und Gefinde in Real-Sachen die liegende 
Giitter berüren feiss 55 Recht fteben fols 
leit und fürgenonmmen werden mögen, 


Es follen der Geiftlichen Brot-Gefinde und Dies 
ner] toictool fie als obftetb] jver Perfon halb ¢ 


betreffen] vor dem Weltlichen Gericht zu Wormbs 
au recht zu. fecha fehuldig feyn ! in 9)taffeu und wie 
von andern obgemeldt iff worden. 


LIL 


Wo der Geiftlichen Gefinde die Burger 64 
der ^jmvobrer su Wormbs mit Recht bes 
flagen/ auch wie fie ins WViderrechten 31 
Recht fteber follen. 


Warn auch der Geiftlich oder Pfaffheit ungeweihe 
Gefind | einen Burger oder Weltlichen zu Wormbs 
in den obgemelten ihr gleichen oder andern Fallen 


| mit Recht anfprechen/ oder beffagen wolten! fo fof» 


len fie daffelb inhalt diefes Bertrags I vor. OBelt(i» 
chem Gericht. | oder Mhat zu Wormbs/ wie (icf 
dann nach Natur der Sachen zu Hagen gepürt und 
nirgent anderswo/ thun noch fürnemmmen / auch zum 
tviverrechten zuften fehuldig feyn | unb im felbigen 
obgemelter Frenheit (ic nicht behelffen I fondern da 
er das Reche giebt / dafelbft auch wie fichs gebürt 
nemen] und bertoieperumb 2c. 


LIIL 


Wer die Geiftlichen Perfon/ und wie die in 
der Stadt Wormbs umb verfchuldt Saz 
chen mögen gefenglidh angenommen wer 
oem 


Es follen auch Stäptmeifter! Burgermeifter und 
Rhat der Stadt Wormbs nit Macht haben! Gifts 
liche Perfonen wiffentlich wider ihren Bifchoff zu 
verglcitten/ oder zu fehirmen/ vb aber ein Bifchoff 
fein Stabthäfterı Vicari, oder Official , einig 
Beiftlich Perfonen umb verfehulde Sachen in der 
Stadt Wormbs fenglich annemen laffen wiirde/ 
alsdann foll folches mit eines Stätmeifters ober 
Burgermeiftors zu Wormbs OBiffen befchehen. Hud 
ob zu folcher Fängnüß ein Bifchoff oder fein Vica- 
ri der Gtabt-Ruecht begeren wiirde ! fo follen jme 
bie nicht geiweigert werden. 

LIV. 


ANNO! 
1519 


ANNO 
1519. 


' Stavemeifter | Sürgermeifter und Rhat zu Wormbsl 
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LIV. | 

Wie die Beiftlichen Geriches Kichter/ Ad- 

vocaten / Notariem / Procuratorn , 1110 
Pedellen zu YWormbs gefreye feyn follen 


Des Bifchofflichen und anderer Geiftlicher Ge 
vicht drey Richter! ort) Advocaten/ tre). Nota- 
zien/ brey Pedellen/ und vier Procuratoren | des» 
gleichen der Keller im Bifchoffl. Hoff su Wormbs fol» 
Yen ihrer Derfobn und Saufhaltens hatber/als ein geift- 
ficher! aller Bürgerlicher Befehwerdt gelediger und 
gefrepbt feyn und bleiben ! alfo/daf fie nicht veifen/ 
wachen/ noch bitten borffeu | dargu im cinund aues 
führen/ auch fauffen und vergleichen zu ihrem Gee 
brauch! wie bishere fres fthen und bleiben follen. 

Aber doch darneben ober in ihrem Ende den fie 
ihren dhern oder dem Gericht thun/ eingebunden 
werden! daß fie in Hinguttem noch geferlicher Wei- 
fe wider gemeine Stade Wormbs nichts handeln 
noch fürnemen follen over- wollen! doch follen fie ob 
Dicfelbigen Hdufer | Gärten I ober ander liegend 
Gütter / die vor in der Bürgerlichen Stadt Stewer 
íveren | an fic) bringen oder Handtierung treiben 
würden! alspann der Stadt Wormbs davon thun 
und bezahlen wie ander ingefeffen Bürger dafelbft zu 
Wormbs thun, 

Aber von andern ihren Güftern und Berdienften 
Der ftatt weither zu thun nicht fehuldig fepn. 

ind mögen neben den obgemeldten ficbenzehen 

gperfon der Gericht auch andere Geiftlichs und 
Weltlichs Standts advocitn und procuritn. I 
ber was derfelbigen Weltlichen über obbeftimprer 
Zale! die follen nicht gefreyet feyn/ fondern einer 
Stadt Wormbs Bürgerliche befchwert helffen tra. 
gen und thun I wie ander ingefeffen Birger das 
elb. 
f Diefen Artikel fol! infer gnediger Herr von 
Wormbs von fich felb(t und feiner Gnaden Gericht 
bewilligen und annemen/ und bey den, andern Præ- 
laten fo auch Geiftlich Gericht und Gerichts Zivang 
haben allen getvewen und müglichen Fleiß anwenden! 
Daß fie pergleich auch than. 


LV. 


Wo und wie die Juden su Wormbs su rede 
fteben/ und auch einem Bifchoff zu chun 
febuldig fev follen. 


Die Syuben follen in peinlichen Sachen vor 


und in Bürgerlichen Sachen vor dem StadtSes 
richt bafelbft alícin zu recht ftepen/ und ob aber des 
Wucherns und derogleichen halben Spenn cinfieíen I 
bie follen am Geiftlichen Gericht zu Wormbs ge 
rechtfertigt werden? und was der Bifchoff in ander 
Wege ver Füpifchheit halben Gerechtigkeit bat! die 
follen ihme unbenomen und unabgebrochen! fondern 
wie von alter zuftändig fein und gereicht werden. 


LVI. 
Wie ein Bifchoff su YOormbs einreitten 
folly und mit wie vicl Pferden. 


Die von MWormbs follen einen jeden Bifchoff zu 
BWormbs! wie von alter herkommen ift! qu feiner | 
Gelegenheit lafen einreitten. Doch wann er das 
thun will! fo foll fein Gnade und des Machtomen 
folchs den von Wormbs allezeit zum tvenigften drey | 
oder dict Wochen darfür zu wiffen tbun! und nit d 

hundert. Pforde mit ibme in die Stadt 
Worms bringen! es befchehe bann mit genanter ber 


von Wormbs guiten Willen und Willen. 
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LV1. 


Was7 waits und wie ein Difchoff su feiz 
nem Æinroitten geloben und fur Schrifz 
ten über fid geben foll. 


Gin jeber Bifchoff | fo qu Wormbs cinveitten 
will! dev foll in feinem Cinveitten im Gelde für der 
Stadt Wormbs! mit feiner gerechten Hande auf 
fein Bruft gelegt! dicfe nachfolgendt Gelübve thuns 
been fo dic Städtmeifter |. Burgermeifter | und 
Mhat dafelbft jme entgegen fenden I darneben auch 
der Stadt cin verfehrifftlich | verfiegelt/ Erkunde 
geben. Darinn er bekent folche Glübde gethan qu 
haben und treulich nachkommen wall. 

Wie N. Bifchoff zu Wormbs geloben und vere 
fprechen by Tinfern Fürftlichen Wirden und waren 
Borten/daf Wir unb Unfer Stifft des H. Reichs 
Stadt Wormbs | allen jren Bürgern und Symvoly 
nern/ all ihe Freyheit und Reche von Ramifeher 
Kayfern und Königen auch den Bifchoffen 3u 
Wormbs erfangt und herbracht/ ufo arzt ihr gue 
(dblich Herfommen und Gewohnheit /- fouders nach 
vermöge júngft aufgevichten/ und durch Pfaly-Grafe 
fe Ludtwigen Chur-Sürften und des Heiligen Noun 
Reichs Firfeher und Vicari , &c. confirmitten 
Bertrags Unfors beften Bermögens handthaben und 
fchirmen wollen / ohn alle Argelift und Geferde. 


LVIII. 


Was? wo und wies auch su welcher zeie 
die von der Stadt Wormbs einem jeden 
Bifhoff als balde nach feinem einveitten 
fbhweren follen. 


Machfolgend follen bie von der Stade Wormbs 
einem jeden Difchoff / alsbald er eingritten ifel in 
dem Bifchoffl. Sale zu Wormbs diefen Hernach be 
ftimpten Gybt nut aufgereckten Fingern thun. 

Wir von Ynfer und ganger Gemeine wegen / beg 
Heiligen Reichs Stadt Wormbs / geloben und 
fihweren euch dem Hochwerdigen in GO Batter 
und Herren! Herren N. Bifchoffen zu. Wormbs 
Yinferm guedigen Serrn getrew und holt zu feynd 
und vor Schaden zu tarnen / auch euch und emerit 
Stiffe alle ewer Recht und Freyheit /und darzu gue 
(o6lic Herfommen und Gewohnheit / fonberlic nach 
vermbge jüngft aufgerichten und durch Pfalg-Grafe 
Ludtwigen Churfiirften/ und des Heiligen Römifchen 
Reichs Fürfeher und Vicarien | 3€. confirmirten 
Bertrags und gitlichen Entfeheints zu handhaben 
und zu fehirmen Hnfers beften Bermigens! ohn Ars 
gelift und Geferde I als ns GO Heiff und die 
Heiligen, 


LIX. 

Was die vor YOormbs einent Bifchoff su 
thun auch wie fie fich gegen ein Thumbs 
Capittel mad) feinem Abfterben bis eins 
andern new erwebleen 25ifcboffo Ankunfft 
baleen follen. 


Was die von Worms einem Bifchoff zu tburt 
fchuldig feyn/ das follen fie jme oder feinem Stande 
halter ausrichten und thun er fey eingeritten? und 
hab fein Regalia empfangen oder nit. Wo fid) 
auch begebe! daß ein Bifchoff mit Tode abging! 
und Rie von Wormbs dein Bifthumb etwas fcbufbigl 
oder zu thin pflichtig weren | follen dicfelben von 
Wormbs mitler Zeit bis ein ander Difchoff ertuchle 
wirde/ die Exftattung einem Thumb Capittel thun / 
und fic) in aller Maffen gegen demfelben Gapittel/ 


Als 06 ein Bifcheff in gs Toete / halten und bee 
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tocifen. Dergleichen ein Chumb-Capittel herwieders | were! jrer Gelübde und Eyde in denfelbon Suchen 
und gegen ihnen an ftatt eines Bifchoffs wes derfrl> | ledig fagen/ dermnach fie bey einander erfchienen und 
qu tbun fehuldig auch thun und halten (oil. | fie jeer Fertyumb verhören/ und was fie in Gütte pet 
| nicht erlangen! erheben noch hinlegen mögen! endte 

LX! | (ic) zu entícheiben Macht haben/ und fic) in eines 


Wie es mit dem Daumeiftern Unfer Sras 
wen Kirchen su Wormbs Ocffimng des | 
God's halben der Endes gehalten fell | 

werden. | 

| 

Zu Unterhattung ves Bawes Unfer Fratven Kir | 
then zu Worms follen nun hinfür vier Baumeifter! | 
nemlich | einer von einem Bifchoff der nicht von | 
ber Dricfferfchafft |. fonder von der Burgerfehatfe | 
fey / und einer von Stábtmeifter/ Burgermeifter | 
uno Mhat zu Wormbs/ und alfo gwen WBeltlichen! | 
und ¿wen vom Capitrel derfelbigen Yinfer Samen, | 

Stift aufgenommen und beftele werden! die auch | 

derbalben globen und fepieren/und wie fichs gebíirel | 

handeln follen. E 
Es follen auch zu ber DBeheltnüs datinnen das | 

Bate und Stotégelnt verfelbigen Kirchen ligt! oret) 

Schlüffel gemacht werden! und jeder Theil einen 

haben! damit einer ohn den andern / biefe(big Be 

haltnis nit öffnen noch verwalten möge/ und follen 

Die vier Baumeifter alle Yare jrer Handtlung /auch 

Innemeng und AYusgebens andern vier zugeordne- 

ten Männern! nemlich/ einer vom Bifchoff! ¿wen 

vom Capittel! und einer von der Stadt! wie fid) 
das wol gezimpt! Nechnung thun. Doch das Cae 
pittel qu infer lichen Frawen ungezwungen feyn/ 

Die given zu dererdnen / fonder ob jnen geliót felbft 

bsy den andern zweien feyn, 


LXL 


Wo diefer Vertrag und su welches Zeiten 
derfelb (oll verlefen werden. 


Diefer obgefchriebner Vertrag I fol allegeit zu 
vier Jahren oder umb Gefchicklichkeit willen! in 
jedem Schaltjare | auf ein nemlichen Tag I alg 
altera Johannis Baptifte , wo devfelv anderft 
ein Werektage! funft unb Yoann es ein Sonutag / 
fo foll es auf den necbften Montag darnach! derglir 
chen wo er in der Ablaswochen gefallen / duf den 
nechften Wercktage | darnach den Geiftlichen 
in ber Thumb- Kirchen in Beyfeon zwener Bir 
ger! fo durch Städt und Burgermeifter/ auch dem 
hat darzu derordnen und den Weltlichen auff off 
nem Dag oder Mhathaufe zu Wormbs in Beyfeyn 
ziveier Geiftlichen durch ein Bifchoff dahin verord- 
net! verlefen und alfeseit den Geiftlichen / ben Sünff 
ten und andern zu Wormbs bey ihren Pflichten ba 
zu ericheinen etlich Tag barfür I bargu verkünde 
werden. 


LXII. 

YO ams Wiißzoder ungleicher Verffandt und 
Duung Diefes Vertrags halb einfallen 
wide / wo die erörtert oder entfcbeiden 
foll werden. 

| 


Wo auch über kurs ober lang Zeit in biefem Bere 
trag in einem oder mebre 2fctideel | Mig-oder ungleie 
cher Berftande unde Syerung quftel / fo foll bie cin | 
Parthey / bie ander zu gütlichem Gefprech | und | 
zu gelegen Tagen erfordern! und fo fie zu allen Sei» | 
len! alfo erfchienen I gütlich unterreen / Sinoften | 
zu verhätten / des gútlich vereynen und vertragen. | 
QWo fic aber on vertragen von einander fehicden/ fo | 


halben Fahre von ber Zeit Des erften Neichs-Tag 
anzurechnen! es würde bann aus Motturfft der Sas 
chen durch fie lenger Seit erfent / einer einhelligen 
techtimeßigen Yrteil und Erkäntnäsl die fic auf ihre 
Eyde thun follen | tereinigen was fie dicfelbigen fechs 
¿ufege! auch famentlich oder der mubter Teil aus 
ihnen fprechen/ erklären und entfcheiden | bafi es das 
bey obn-appellirt! reducitt/ oder fupplicirt un: 
Geweigert bleibe! und bem nachgegangen würde. 

980 fie aber tein Merers machen | noch cinèr/ fore 
ber zwifpaltiger Meinung weren/ fo follen die fechs 
fich cing Obmanns vereynen/ oder die Wartheien je 
der ein Obmann benennen! und cin Soff getvorffent 
werden / welcher unter bert. zweyen Obmann bleibe? 
vor den follen die Handlung und der Seehfer Spruch 
gelegt werden! er Die zu feinen Handen nemmen / die 
Mit Fleiß befichtigen und ermefen / und varnach 
auf feinen Eydt/ ven et defhalben than fol) bet bes 
melten Zufege Spruch einem! nach feiner beften 
Berftendtnüs bem rechtineßigften und biflichften Zeil! 
einen Zufall thin in zweyen Mon nach iiber. 
antivortung bes Handels die Gerichts Acta ober 
Schriften und ver Sufag-Spruch. nd welchen 
Spruch er alfo ein Zufall thun tofitbe/ vex foll von 
joven Leil! fo vie Sach berürt/ obgemetter maffen 
ohn cinichs Widerfegen angengimmen / volenfirecte 
und gehalten werden. 

Degebe fich auch I taf der Obmann oder der Ware 


| theien ertvehlten Perfonen und Zufege einer ver 
| mehr mit Lode abgiengen | auflindig/ oder mit 
Kranckheiten/ Alter! over ander Ehehafften dermafs 


fen beladen würden! daß fie der Obmannfchaffe oder 
Sufagung nit mehrer fürfepn/noch auswarten môche 
ten! alsdann foll der Teil dem folcher Abgang am 
dem Zufaß befchehen were! ein ander wehlen ober ges 
ben] und mit dem Obmann | wie obficher! gehalten 
werden, 


LXIIT. 


Wo ander Sachen / aufferbalb dis Vertrags 
einfallen, erörtert oder gerechtfertigt (ole 
len werdert. 


LBasfich aber fonft Zerung! Zivietracht / oder Hane 
bel über Diefem Bertrag/ und derfelbigen inbaltender 
Puncten zwifchen ben Teilen begeben! sutrügen! de 
ber entfteben möchten! der foll und mag je eins dag 
ander für feinem ordentlichen Nichter | over faut 
des Heiligen Mom. Meichs aufgerichten Ordnung! 
erfuchen und fürnemen | bie auch in biefem lugs 
trage nicht begriffen noch verfaft! barn die Teil 
derbalb zu diefer überlauten forma mit nichten dere 
ftviekt oder verbunden feyn. 


LXIV. 


Welche Steybeittem ^ Verträge / Urtbeil + 
Gabe und Beftettigung beftehen bleiben 
oder nicht follen. 


Es follen biemit aneh alle und ide Getwohnheie 
ten! Freyheitten! Dertrege! Urtelgabe und Beftettis 
gung/ fo diel fie wider diefen Bertrag in einem ober 
mehr Articfel und Puncten weren/ oder Eünfftigli 
chen feyn wirden aufgehebt und abfein / unb kein 
Parthey fich derfelbigen in folchem diefem Bertrag 


fel jede Parthey broy weltliche Standts benennnen | zu wider brauchen noch bebelffen. 


und 3ufammen zu fommen/ vermógen die fich auch / 
wo ihe einer ober meher einiger Parthey verwande 


Was aber obgemelt Partheyen für ander Necht I 
Frenheit und Bertreges fo nis wider Diefen mn 
cin) 
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habe Dabey follen disfelben fo viel fie in Krafft 
und Brauch beftendig fein und bleiben. 


LXV 


25efdbluf oif Vererags und was Sordez 
rung oarim begriffen fey follen, 


Damit follen beyde obgemelte Wartheien und bie 
jren aller Srrung/ Miffel! Zwitracht und Spenn/ 
bic fid) swifehen ihnen bis auf dato dis Bricffs/ y 
gen einander gehabt! ober haben mögen! für fich /jre 
Mitverwandten/ Anbengern und Berdachten | auch 
bero Nachkommen genklich und gar darzu endtlich 
und grändtlich zu erigen Tagen entfcheiden / gerich- 
fet! gefchlichtee I auch vertragen fein und bleiben! 
fein Zeil an den andern! weitter dann obftebet/ ciuis 
ge Klag! Spruch! oder Forderung derenbalb I twee 
Der durch fich felbft oder jemandts anders miner inch» 
re haben oder flirnersiment mit oder on recht in ciniche 
Meifel fondern biefelbigen alle! auch die fo umb 


aufgehaben Mugung! Soften und Sebeden befchehen | 
möchten | nichts ausgenommen auch gefafter Hinwil | 


und anders fo Daraus erwachfen ober gefleffen feyn 


möcht gang aufgehebt! caffivé tore! abel und ge | 


fallen] kein eit. dem andern /wedcer innet noch auf 
ferhalh Mechtens darumb weiters nichts fehuldig | 
noch pflichtig feon/ fonder Diefen obgemelten Ber 


trage in allen Puncten und Artickeln gehorfamlich | 


feben und nachkomen! und darwider nit thin noch 
des Femands von ihventivegen zu thun geftatten in 
feine tocife noch Wege! bey Bermeidung des Heili- 
gen Nömifchen Reichs I deffelbigen Fürwefer und 
künftigen Nömifchen Königs ober Keyfers fchwer 
Yinguabe! parju Berwirdung und Bezalung einer 
Peen I nemlichen | Sunffiig Mard Löktigs 
Golts bie ein jeder theil ber biefem Bertragin einem 
oder mehr Wrtickeln nit lebt nachfolge thet /oder qu 
wider handelt! verwirdt und verfallen /haib der fco» 
nigl. Majeftat/ und den andern halben Teil der ge. 
horjamen Partheien/ an der úberfaren wirdt /onab- 
leflic und ohn alle Widervede zu bezahlen’ und zu 
entrichten! und nicht defto weniger Diefen Entfcheidt 


und Bertrag der ungefrencét und ungefchiwecht" bey | 


feinen Wirden beftchen und bleiben folli zu halten 
schuldig (epu. 

Aber den fondern Yerfonen | fo unter fich fefbft 
oder gegen den Theilen/ fonff Forderung oder ln. 
foruch haben! foll durch dicen Bertrag nicht beno» 
men! fonbern fürbehalten feyn. 


LXVI 


Wie beyde Teil diefem Wererag bewilligt 
angenommen und 5u vollnsiehen sugefage 
haben. 


Belches alles dann beyde Teil auch alfo ongenst 


angenommen] bewilliget/ gugefagt /verfprochen und | 
mit Handgebenden Lrewen gelobt | darzu cin Eydt | 


jedes wie (id) gébürt qu Gott und den Heiligen ge: 
febworen haben! getrewlic) und unterprücbfic) dem 
sachzukoinmen! auch frett und deft zu halten! darzu 
auch je ein Theil das ander an folchem feinem sugeor: 


denten Mechten! Gerechtigkeiten! Oberkeiten! Herr: | 


lichteiten und Freyheiten! nun hinfiwo nicht zu ver: 
hindern | gu jreen/ qu derlegen) unb engen]. oder zu 
fchmetern. 


fol einich Sreybcit! Gnade Ibegaben! Ablolution, 
Reftirution und dergleichen die jeinandt von techs 
ten ac bi 
den Bäpften! Kayfern! Königen/ oder andern Po- 
tentaten! erlangt eren oder würden! ivann fie fid) 


Darwider auc) vit zu feyn/ gu thun! | 
noch fchaffen gethan werden in einig Weife oder Wer | 
gel wider das alles dann die Theil nicht febiemen | 


eben I oder Yon Lnfern Heitigften Batern! | 
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| gu beyden Zeilen devo aller begeben]: auch genslich 
| bon und zumal nit gebrauchen follen/ wollen 
| noch mögen alles getveulich ungeferlich. 


i LX VII. 
Urtund und Verfiegelung. 


Aller vorgefehrieben Ding und Sachen zu rechter 
Hrkunde und waren Gsgeuguis/ fo haben wir die ges 
melten! Schend: Belton Herr zu Erpach | Burg 
gtaffe zu Asch! Floreng von Benningen der Pralg 
Cangler/ Diether von Minfingen I beyde der recht 
Doctores . und Zaifolff von 2Loelfibeim mit guttum 
Wilfen Yinfer eigen angeborn Fngcfiegel an diefes 
Bertrags Libel der ¿wey gleichlautent feyn! als Bee 
febthaber /und Fnterhandfer und teydings-Seute thun 
| Dencten. 
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famuncntlich und befonder Iftehtl veft und unverbrüch, 
lich zu etvigen Seiten zu halten, darwider nicht zu 
feyn/ zu kommen! su handeln’ oder zu thun/ noch 
zu Schaffen gethan werden | in toeife oder. einiche 
Wege die Mentchen Sinne erdencen! oder fürne 
inen möcht. Und infonderheit gereden wir bey ben 
vorgethanen Eyden/ nit rechter Obiltur/ und als 
hoch Wit das fprechen mögen und follen | das wir 
Reinbart Bifchoff und Yinfer Nachkommen daran 
fein und verfchaffen wollen / das kein Ganenict inn 
cinich Capittel oder Stift! noch zu der Déaffbeit/ 
oder einicher Mubung der Dfrunden gelaffen wet» 
den /und wir Bürgermeifter und Math zu Wormbs 
teinen Burger in Bafern Sat zum Gefchleehren in 
bie Zunfften noch jemandts zu Tinferm Burger von 
neiven in Funfftigen Zeitten empfahen oder zu laffen 
follen noch wollen! er hab dann Diefen gegenwertigen 
DBriefft Sibel/ Erklerung I Enticheidel Nächtung 
und Bertrag I mit allen feinen Puncren und Artico 
teln in temen gelobt [unb zu den Heiligen gefchinos 
ren zu halten | barmiber nicht zu feyn/ zu Fomen 
oder zu fun; inn aller Maß als Darvor von tng 
gefchrichen ftebet. 

Wir follen und wollen auch bis. gegenwertig güte 
lich Exblerung | Bertrag und Entfcheid einer gangen 
Pjaffheit! Bürgern! SünfftenZunb Gemeinden bif 
| an 
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an nechft Montag nach C. Simon und Gude der | leuten / Bigtumen I Bogten |. Pfiegerh! Amptléw Anne 
1519. 


Heiligen Apofteln Zag on allen Berguge/ verbin ten! Schulteifen! Burgermeiftern I Richtecn DD 
deen und Aufhalt öffentlich verfünben und firlefon ten! Burgern! Gemeinen und fonft allen andern 
laffen! daf fie folch Ertlerung I gûtlich Enfcheive/ | Yinfern und des Reichs nterthanen und Getrewen/ 
NRachtung und Bertrag auch fehweren und daffelb | in was Wirden | Stats I oder Wefens die feyn! 
je zu vier Karen wie obfteher amit dem Ene verneve | ecnfelich mit diefem Brief! und wollen! das fie 
en wollen und follen/ alfo zu ewigen Zeiten gu hal | die gemelten Bifchoff/ Dechant / und Capittel def 
ten /alle arge Lift und Gefehrde Hierin ausgefeheiden | Thumbftiffts qu Wormbs und ihre Nachkommen an 
und hindangefest. ¡dem obbeftimpten Bertrag! und diefer infer Con- 

Fino darumb wir offtgenanten Darthcion! Rein | firmation und Beftettunge/ niche jrren noch bine 
hart | Bifchoff 1 aud) Dechant und Capittel des | dern/ fondern fie def alles rübiglich gebrauchen! ges 
Æbumbftiffts zu Wormbs/ und Burgermeifter und | nicffen) und genslichen dabey bleiben faffen/ und fie 
Rath bafelóft Unfer und der Stadt groß Ingefiegel | Dawider nicht dringen I bekimmern oder befchiveren 
an diefe RáchtungoDricff thun hendten. | noch def jemandts anderm zu thun geftatten in feine 

Yinb qu noch mehrer Sicherheit! Wir Neinhare | Weifer alf Lieb einem jeden fep Ynfer und des Reichs 
Difchoff auch wir Dechant und Capittel jeagenant! | fchwere Engenade und Straff/ und dargu ein Peen/ 
Die Wirdigen und Hochgelehrten Herren Dechant | nemlich/ Biergig Mare (tias Golts zu vermeiden? 
und Eapittel der Stifft C. Paul I Sanct Andrei | die ein jeder fo vffe er freventlich hierwider ther! tins 
Sana Martin! und Unfer lieben Frawen / unb wir | halb in Xinfer und des Reichs Kammer I und den 
Burgermeifter und Nhat | die fiebengehen Zimfft/ | andern halben Theil bem obgemelten Bifchoff/ Der 
nemlich! Obermegler/ Webber! Schilter Kramer! | chant und Capittel! bes Thumbftifftes zu Wormbs 
Sehneiver/ Becker! Bender! 2(cferleut | Schmidt! | unablaßlich zu bezahlen verfallen fein folle/ ongefer- 
Sehufter! Sauwer/ Weinfchrötterl Fifeher/ Gack: del mit Urtunde dif Brieffs befigelt mit Enferm 
trager/ Weingartenteute! Zimmerleute und ftüvfner | | Keyferlichen anhangenden Sngefigel. Geben in tne 
gebetten und vermöcht | bafi fie ihr jenes Capittels | fer und des Heiligen Reichs Stadt Wormbs/ ant 
und Sünfft Ingeficgel zu den Tinfern haben ge | Bier und Zwengigften Tag des Monats Decem- 
bendt. | bris nad) Ehrifti Geburth im Funffzchenhunvere 

Und wir die von Stifften /memtich Dechant und | und ein und Zwengigften.  UWnfers Reichs des SR» 


Capittel S. Paul) ©. Andre! ©. Martin! und 
Vnfer lichen Frawen. nd wir die von Sünfften/ 
Ober Mebler! Weber s Schilter! Krämer Schnei, 
per! Becker! Bender! WAckerlout! Schmit! Schw 
macher! Sauver! Weinfchrötter! Fifcher/ Sadtra 
get! Weingarleutel Zimmerleute und Ritfner/ be, 
tenen tins öffenlich/ daß wir auf Degeren und 
Bitten des Hochwirdigen Fürften und Herrn/ Herrn 
Neinharths Bifchoffs / auch ber wirdigen Hochge 
forten und erfamen Dechant und Capitel des Thum. 
Stiffts zu Wormbs / und der fürfichtigen erfamen 
weifen Burgermeifter und Rats dafelbft infer gne- 
big und gunftig liebe Herren | dargu für Hing und | 
Finfer Nachkommen Unfer jedes Stiffs! Capitels | 
und Sünfften Sngeficgel I an diefem Bertrag haben 
thun bencéen auf Freytag nach dem Heiligen Pfing- 
ftag! im Gare als man galt nach Wnfers lieber Here 
ton Geburt | Taufent Funffhunderé und Senn | 
eben. 

: Sind baten ns darauf demutiglichen pas wir als | 
Rim. Kenfer! folchen aufgerichten Vertrag I mit | 
allem feinem Snbalt zu confirmiren und zu beftcti> 
gen gueviglich gerüchten. Des haben wir angefehen / | 
foich jre bemütig Bite! und dartımb auch gt Berbü 
tunge kunfftig Serung und Spenn + mit wobhlbedach | 
ten Miut/gutem Mat | und rechten Wiffen I den | 
obgemelten Bertrag/in allen feinen Worten! Pune: | 
ten] Arcicteln! Klaufeln/ Subaltungen und Be | 
greiffungen / gnediglich confirmirt und beftettet | 
confiriniren und befteten den auch von Nömifcher 
Keyferlicher Macht wiffentlich in Krafft dif Brieffsl | 
was wir daran von Rechts und Billigkeit wegen! | 
confirmiren und beftetten follen und mûgen/ und | 
mepynen/fegen und wollen/ das folcher Bertrag nun 
binfúx in allen feinen Worten Rlaufufen /Puncten / | 
Artikeln! Meynungen! und Begreiffungen / gang | 
Écefftig und mácbtig fein und bleiben. tnd die ob 
gemelten 23ifeboff! Dechant / und Capittel des Thum 
ftiffts zu Wormbs und ihre Nachkommen‘ fich des 
gebrauchen und genieffen follen und mögen von aller: | 
ánmiglico onverhindert. Doch fius und dem Heir | 
ch an infer Oberkeit/ Herligkeit | und Ge | 
brigéeiten unvergeiffenfich und onfehedentich / und 
gedicten davanf allen und jeden Gur dürften | Fire 
ften! Geiftlichen und Weltfichem I Prelaten / Grafs 
fon! Freyen! Seren] Rittern! Kuechten / Haupt 


| mifehen im andern Lund dev ander aller im fünfte 
| ten abren. 


Barolus. 


«4d Mandatum Domini Imperatoris 
groprium. 


Albertus Cardin. Archican. 
sft. 


Nicolaus 3icgler! Vice- 
angel, 


CXXXL 


Decretum Electionis nef Heyligen Nômifchen 
Reichs Churfirften! an Erghergog Carl qu Des 
fterreich ergangen/Ktraffe beffen (ie Shine verkunden! 
daß fie denfelben zum Nomifeben Konig cinhels 
liglich evtweblet haben I auben bittende/ fothane 
wahl gnddiglich anzunehmen! und dem Heyligen 
Rômifchen Reich fleißig und getreülich vorzuftc 
ben. Geben Sranctfurt am Mayn bem 23. Ju- 
nii 1519. [Gor pas: Politifche Reiche 
Handel. Part. T. Tit. XX XI. pag. 45. Gegen 
wärtige Berfaffung der Kayferlichen Regierung 
in Æeutftbland. pag. 745] 


C'eft-à-dire, 


Decret des ELECTEURS de l'Empire, adrefé à 
CHARLES Archidue d'Autriche, par lequel 
ils lui notifient que, d'une voix commune, ils Pout 
éli Roi de Romains , avec très-bumble priere 
de l'avoir pour agréable , ES en conféquence, de 
venir prendre le Gouvernement de l'Empire. A 
Francfort für le Mein le 28. Juin 1519. 

D En Ullerourchlenchtigiften | Großmächtigften 

Fürften! und Herrn/ Herrn Carin Gebohrnen 

Hergogen zu Defterreich/ Konig zu Hispanicn! Beye 

der Gicilien/ und Ferufjalem | Herzogen zu Durs 

gund/ zu Braband/ Graf zu Habfpurg/ zu Flane 
bern/ ac. — Yinfern gnädigften Seren]. Enbieten wir 
von Gottes gnaben Albrecht ber Heiligen Rómifchen 

RKirchen d 


» 


ANNO 
¡19 19» 
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Kircher! Titels San Chryfogoni, rielter | gen I eine Meß vor 
Cardinal. zu Maynz I Herman zu Cólln / Het» | umb nach voilendu 
Weftpfahln | und Engern | Neicharde zu | Wafer jeder fonder 
Erg Bifchoff/ def Heil. Römifchen Reichs | daß Heilig Evangelium die Eyde 
Hermanien! Station! Gallien! und das S$« | liche Gefüge und Giiloene B h 
ch Arefat | Erz: Cangler I Ladislaus, Her | Seiblich zu Gott und den Heiligen gefehworen und 
Hbrifter Canglét zu Böheimbi aff | gethan I und ins darnach in die Cammern Ida man 
fehiekter und Befelch Haber der | die Chur und Wahl einer Mom. Königs zu halten 
Lund Cron zu. Boheim! Ludwig | pflegt! gefügt 1 Dafelbft die handlung der Chure an 


u Geift fügen laffen! 
Ic nbttich und 
yen Altar! auf 
ie bie Kayfera 


u © 
DBollmáchtiger 
Königlichen AB 
Diag: Graff bey Rhein! Herzog in Bayern; Fries | gefangen / und nach Zeitigem Nathe und Will ge: 


Deich Herzog zu Cacbfen |. Sandt Graf in Charing! | babter Ermefung! auf mercélichen beweglichen ir 
und Data: Graf zu Meiffen! diefer Zeit beyde Def | (ache! und fonderlich merctlicher obligender fachen 
Heil. Röm. Reichs Vicarien und Berwefer/ und | halber | bie Heilige Chriftenheit / und Rômifch 
Soachim Marggrafzu Brandenburg I zu Stettin! | Reich belangent/ die handlung ber Chur und Wat 
Pommern I dev Caffuben | und Wenden Herzog/ | in vie künfftigen Tage einträglich verftrectt und 
Burggraf zu Nürnberg I und Fürft zu Nûgen/ defi | continuirt, bif auf Montag den fieben und zane 
Heil. Nom. Reiche Erg-Truchfeß! Er Marfchaleti | zigften Tag ehegepachtes Monats Junii, und alf 
und Erg-Cammerer I alle def Heil. Nóm. Meichs | derfelbe Montag erfchienen ware] und tir mittler 
Chuvfiirften! fer unterthanig! (chuldig und willig | zeit nicht befto weniger unter ns vielfältige bands 
dienft mit allem fleif zuvor; Wiewohl wii dem | lung dev obberührten gtoffen ner Chriftenheit-und 
Heil, Róm. Reich I atf ander Glieder | nach Mi: | Neichssfachen halber gehabt / haben wir abermabís 
mifchen Kayfern und König | alle weg mit forgfäl | in vorgenanter St. Bartholomeus $ 
tiger pflicht und verwandeniß zugethan / und ver | Meffe von ner Lieben Frauen! mit git 
wandt feynd/ fo gebübrt] und geziemmet Ying doch! | ren fingen laffen ! und nach auf [ 
folch infer Berwandtnif | pfliche und forgfahltige | in obberübrter Gammern die handlung der 
Feit in verfedigung bef Heil. Nömifchen Reichs | fo | lung fürgenohmen. ud nach gel 
daffelb feines natürlichen haubts und verwefers bes | bedacht dic Wahle unb Chur! cinmutbig 
vaubt] in mangel ftehet / einig und betrübt worden | den nechftfomenden Dienftag darnach erffrecti 
ift, mit mehrern und höchern Fleiß I Arbeit) und | continuirt, auf welchen Dienftag wir zu f 
Gunbfigfeitf zu vollftvedfen und zu bedenden. Dar» | Tag zeit bafi Ambr ber Heiligen Meffe ab 

um] und fo das Heil. Mus. Reich durch Todlichen | von dem Heiligen Geift mit giemlichen El à 
abgang def Allerourchlcuchtigften! Großmächtigften | Sierben fingen laffen / und haben nachfolgends in 
Fürften und Heren / Seven Maximilians erwebl. | der Gammerp darzu geordnet / die handlung der Wahl 
fen Rômifhen Kayfers zc. Hochlöblicher geddche | und Chur in Mabmen def 2fffmácbtigen mit cine 
uifi| verledigt und einig geworden ift] haben wir | trachtigen gemüch zu vollbringen fütgenobmen] und 
Albrecht Cardinal, als Erg-Bifchoff zu Viayng | Wir Albrecht I Cardinal, als Erg-BijchorF zu 
obgenant/ dem Allmächtigen Gott zu Lob und Eh. | Mayng rc. ber andern Wnferer Mit-Cburfürfren 
ven | dem Heil. Mm. Reich und Griftenbeit zu | und gefehictten Bottfchafften Stim und Vora, nach 
Nugl Tvoft/ und Wehrung obbevichtcten tnferm | Ordnung und gefege darüber gemacht | von jenen 
Mir-Ehurfürften ; nemblichen: Herrn Herman gu | fonderlich gefraat und erforfcher und Wie anderer 
Gé(Ín | Herren Reicharden zu Trier! Erg-Bifchof | Churfürften und gefchictte Bortfehafften I famtticl 
fen ac. Herrn Ludowigen König zu Boheim ac. | herwiedcrumb bon ebegemelten Herin IAlbvechten! 
Seen Ludwigen Pfalg-Grafen bey Mein) ac. | Cardinals! alg Erg - Difehoffen zu Mayng Stim 
Herren Friedrichen Hergogen zu Sachfen! 2c. Seven | und Votum, auch gefragt und geforfchet | in Deus 
Soachim Marggrafen zu Brandenburg ac. nfern | auch erfunden) baf Wir alle einmüthiglich und eine 
befonderen Sieben Freunden! Bettern! Brüdern und | trachtiglich / Feiner wiederfprechend/ ner Stim und 
Mit Ehurfürften / alf wir den Todelichen abgang | Vota in Ew. Königl. May. Perfohn gegeben! ges 
bemeldts infers gnábigften Herrn / deff erwehlten | ffalt / und dirigirt haben. Darumb Wir Her 
Nóm. Kayfers I in Unferm Ctifft Mayng erfaf» | mann zu Collin) Meichard zu Trier! Cre-Bilcholfe/ 
ren / ein nahınlich zeit I innhalts der Kayferlichen | Ladislaus | Here qu Sternberg I Befelchhaber def 
Gefese 1 ernennt I und fehrifftlich chun verkünden! | Königs und Cron zu Böheimb I Ludwig Pfalge 
nebmblich Daß fie von dem fiebengehenden Zag be | Graff beym Mhein 2c. Friedrich Herzog zu Sach, 
Monats Martii , inwendig dreyen Monathen nechft- | fen / und Joachim Margaraff zu Brandenburg zc. 
folgenden I durch fich felbft | ober ihre gefchictten | | obgenannt / fämtlich und Yinfer jeder infonderbcie 
Bollmächtigen Bottfchafften oder Berwwefern / mit | Herren Albrechten/ Gri» Bifchoffen zu Mayng ac. 
ganzem vollem gerale perfepen I an Städten und | vollen getvalt und Macht geben! in feiner Lieb und 
Enden fic) folches I nach Snbalt ber Sefágen dar, | Yufer aller Mahnien Et. $. Guaden und Windel 
über gemacht I zu thun gebührt | erfcheinen folten; | zum Mom. König und künfftigen Safer! mit half 
zu Debent] zu bandien / und überein zu Eoinmen! | Def WAllindchtigen zu erhöhen I zu erwwehlen I zu fie 
mit andern ihren Mit. Churfürften/ einen Eünffeigen | fen/ zu nennen/ ju pronunciren, und zu publi- 
Rómichen König | der zu Kayfer exwehlt werden | ciren, das auch alfo durch feine Liebe | wie (ic) 
felt | at erwehlen und qu machen I dafelbft zu blci- | gebühret 1 exftlicl bey Sins in der Ehur-Cammeren 
ben I big die Wahl und Chure volltomentlich off | in Schriften gefehehen I und nachfolgend auf ben 
endet wäre | auch fonft zu thun! zu bandien und qu | Seftener obgenanter St. Bartholomeus - Kirchen 
vollführen! wie fich nach Inbalt der Gefege darüber | dem Bolcth in groffer Zahl verfammlet / öffentlich 
Gemacht! gebührt | unb dic nothdurffe that erheifchen. | verkünth und publicirt worden ift! mit nachfolgen 
ME nun vor ausgang vbangezeigter Weile fich vor | der Singung def Lobgefangs Te Deum Lauda- 
gemelte Churfürften | und von wegen Joertn fub. | mus, und anderen gewöhnlichen Zierden/ Geremos 
ívigs König zu Bdheim! und der Gron Dafelbf der | nien und Freud: Solche Unfere einmüthige Shur und 
Edle Herr Sadislaus von Sternberg Obrifter Gang | Wahl an Sw. Rónigl. May. Derfobn/ durch Uns 
ler gemelbter Gonnen! zu Frandfurth am Mayn | ganz gueter und getreuer guberficht und mainung 
erfchienen / haben wir aufm Freytag den fichenge | gelegt und gefehehen! verfunthen Wir Ew. Sonigl. 
henden Zag def Monaths Junii in Sanct Bar- | May. ganz unterthänigff | und dienftlichs dei bite 
tholomeus Sird)/ vafetbft mit Ehrlichen Zierum | send! Civ. ônigl May. wollen folch Huferer Chur und 

| 


A Pap Wahle! 
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Anno Sable! Unfern fonderlichen hochen willen und ber 


trauen nach! guadiglich und guthwillig annchmen/ 


1519: und empfaben/ bem Heil, Stm. Reich und gema: 


ner Chriftenheit/ gethreulich! frieolich! 1 sig 
vorfeyn | und fürftchen I Ying alle | und Ynfer je 
glichen befonder / als Ew. Kouigh May. und def 
Heil. Reichs nechfte glieder / fame dem ganzen 
Sim. Reich | auch Hufere Sanbt und Seuthe | in 
gnddigem befelch haben! in ber ganzen Chriftenheit! 


gebracht | auch mit meinem gewöhnlichen Mah 
und Zeichen | mit fambe anzeigung der obbenar 
Hochwiirdigiten 1 Durchleüchtigften I’ $ D») 
nen Súeften und Herren! aller Churfürften und ge 
febictten Bottfchafften I ihren Gieglen begeichnets 
zu Hrkunde I glauben und gegeugnäß I aller und jes 


=} 


| der obgefehvichener Dinge gebeften / und fonderlich ere 


| Balle 


und dem Heil. Mom. Reich) Fried und Einigteith | 


Machen / handhaben und erhalten / und fonft alles 
Das thun/ das einem Momifehen König gebühret! 
unb gehöret / getreulich und fleißiglich; das wollen 
wm Diefelbe Ew. König. May. als Unfern guädig- 
ften Heren | Wir mit vermögen Scibs und Gu 
auf allecunterthanig(t | getreulichft und ffeigigftl 
williglich und gern verdienen Def zu Yrkund ha 
ben Wir Albrecht zu Mayng 20. Herman zu Col 
ac. Neichard zu Trier ac. Erz-Difchoffen; fabis; 
fato! 5 


| unterfcbiepfich anges 
UN 
| alfo! wie obbe 


eve zu Sternberg! Ludwig Pfalh- Graf bey | 


Rein / Friedrich Hergog zu Gachfen | und Soa | 
chim Marge Graf qu Brandenburg obgenant I ar | 


fer jeglicher fein Infiegel an diefen Brief thun 


bencken und mit even offenbabren Gchribern / die | 


tir Aolbrecht Erg-Biichoff zu Mayng barumb 
erfucht und requirirt haben I unterfchreiben faffen. | 
Geben und gefcheben zu Franckfurth am May ge 
fegen! Maynzer Bifithumbs im Chore / und Gan 
mern der Thüre Sanct Bartholomeus: Kirchen / 
im Chor) nad) Ehrifti Bnfiers Lieben Herrn Gee 
butt) 1sro. in der Siebenden Momer Zünß-Zahle 
Indictio genannt! Pabfthumbs def Alexheiffigften 
in Gott Batters) und Seri Leonis Wabfts def 
Zehenden im Siebenden Fahr feiner Negierung / 
auf Dienftag ben 28. Tag def Mtonaths Junii, 
die neundt Stundt Bormittag / in beyfein und ge 
geniverthigkeith ber Ghavirdigen / OBürbigen/ Wohl: 
gebobrnen/ Edlen/ Hochgelehrten und Ebren- 2B» 
fte | Unfer Sieben Freundten | Andáchtigen! Geo 
freuen I und befondern Herren Syeremia Bifchoffen 
zu Brandenburg Lorengen Cruckhieffen von Baners. 
felden zu Mayng I Heinvid) Neuß von DBlawen / 
Here zu Graig! zu Collen beyde Thumb-Dechant / 
Botten | Grafen und Herren zu Stolberg und 
Wernigerode! Michal Grafen zu Wertheim) Phi 
kippen Grafen zu Solms 1 Horrn zu Minzenberg / 
Bolten Grafen von Hemftein! Degenharts Witt) 
Doctor, Göllnifchen Cangler / Chriftophelfen / 
Heren zu Schwanberg | Dozlaus von Scheffero/ 
Sande» Schreiber der Gron zu Böheimb | Floreng 
von Anmingen Doctor, Pfalggräfftichen Gang. 
{evs / und Sriedrichen Thoma! Haubtmans zu Wey- 
mar! alg Sezcugen darzu und fonderlich gebet- 
gen. 

Dieweil ich Martin Joel von Bifchoffheimb/ 
Clerick Maynzer Difitumbs! auff Päbitlichen und 
Kanferlichen gewalt Offener Lund der Ehrwürdtigen) 
Wirdigen | Hoch und Wohlgebohrnen Herrn De 
chand! und Capitul dof oum» Stiffts zu Mas ng 
gefehworner Notari unb Secretari, bey Singung 


und Dollbringung der Heyliger Meffe/ feiblichor | 


gebung und thuung der Eydt/ entdeckung und con 

firmirung der Wahl | erforfchung wird gebung der 
Stimme und Gewaltgebung |. Erwehlung I ange 
fprechung und öffentlicher gemeiner aufrucffung und | 
publicirung! auch allen und jeden andern dingen / 
ba fie alle wie obgefchrieben ftefet / gefcheben und | 
volbracht worden jeynd/ mit fambt den nachgefehri- | 
benen Notarien/ und vor angezeigten Zengen ge | 
gentuártig geteeft fin | Diefelben alle und jeder for: | 


| edidi 
| agen I durch die Wahl ber Hochwürdigen/ Ere 


fordert. nd nachdem wür George Grackher von 
9! Clevick! Wirgburger Bifthums I von 
Jer gewalt Offenbarer Notarius, und 
Maynzifcher Math unb Secretarius , bey allen 
und jeden obgejchricbenen Sachen und Dingent 
durch ben obgefchriebenen meinen Mit: Notarien 
iget | mit fambt den obbenenne 
ten Zeugen Perföhnlich geweft / bie alle und jeve! 
bit! ergangen und gefehehen I gefes 
hört] darumb fo hab ich! trit fambt dens 
meinen Mit-Notarion! dicfen gegen» 
off uno Inftrument, durch einen ane 


oy Ir 
$a 


ben und gel 
obbenannt 
feártigen 
peti 


fiegelt/ darüber gemacht! publicirt, und "m dicfe 
offene Form bracht 1 Daß auch mit meiner aygen 
Hand unterfchrieben/ und meinen Mahmen /gunabs 
men! und gewöhnlichen Zeichen unterzeichnet/ qu glass 
ben! und gezcichnif aller und jeglicher obbefchriches 
Le Dinge I paru fonderlich berueffen und erfor 
ett. 


CXXXII. 


YOabl-Capitulation Ihre Rsmifay» Königs 3. Juil 


lichen Wiayeftst CarorıV. enthaitend die 
Articuln! wornach derfelbe das Heylige Nöntie 
fehe Reich zu herrfehen verheyfet, "Geben au 
Standfuré am Mayn ben 3. Julii 15 19. 
[Carısrorm. ZIEGLERS MWahl-Ca- 
pitulationes pag. 7. d’où l’on a tiré cette 
Pièce, qui fe trouve auffi dans Limn xx 
Jur. Publici Imperat. Roman. Germanici 
Tom.I. pag. 12. Lımnzı Capitolatio- 
nes Imper. & Regum Romanorum. pag. 
38. Gorpast Part II. der Reiche» 
Gagungen. pag. x8r.] j 


C'cft- à - dire, 


n Imperiale de Cua Rz Es V. Roi des 
5, contenant les Articles, felon lesquels il 
de gouverner D Empire, 4 Francfort fur 
le Meyn le 3. Juillet 1519. 


07261 


WIR Carle der Finffte / von GHites Gua 

den / Erwählter Nömifcher König, Erg. 
Herkog zu Defterreich | König zu Hifpanicn / bene 
der Sicilien und Hierufalem/ He u Burgund 
unb Brabant | Graff zu Habsburg / zu Flandern 
und Tyrol 2c. bekennen offentlich mit Diefem Örieffel 
und tbun fund allermänniglich. Als Wir aug 
ig des Alimächtigen in furg veraangenen 


Teürbigen unb Hochgebohrnen | Albrechten/ ber 
Heil. Kirchen des Titels S. Chryfogoni Cardinal 
au Mayng und Magdeburg Erk-Bijchoffl Admi- 
niftrator des Gtiffis Halberftatt: Sermann zu 
Colin! und Richarter zu Trier) Erg-Bilchosfens 
des Hevyligen Nómifehen Reichs in Germanien/ 
Stalien/ auch Gallien I und durch bafj Königreich 


derlich aljo gefcheben und vollbracht I gefehen und | 2(vefaten I Erk-Cangler: Subvoittem ^ Wf E 

Mis 5 RE z B DA ger/ Dialggrafe 
gehört] barumb fo hab ich das offen Inftrument | fen bey Stfepn! und Drogen in il Nice 
durch einen andern Nocarien getreulich gefchriben | | per, Bayern : Stioericben, Hergogen zu Sach 


gemacht/ unterfchrieben / und in biefe offene Form | 


fen I Sandgrafen in Thüringen / und Marggrafen 
au 


\nno qu Meiffen: 


1519. 


DU DROLT 


ind Joachim Marggrafen zu Bram | 
denburg/ zu Stettin! Pommern) der Caffuben und | 
Menvden Hergogen! Burggrafen zu Nürnberg! und 
Fürften zu Rügen! des Heyligen Römifchen Reichs 
Gr Zruchfes! Exp Marjchale/ und Gre. Câmmes 
tor! Hnfera lieben Freunden | Never | beim unb 
Shurfürften [au der Chr und Würde des Kömifchen 
Königlichen Namens und Gewalt erhaben I erhöhet 
und gefeget pn] der Wir tins auch! GO zu 
$061 bem Heyligen Reich zu Ehren I und umb Der 
Ebriftengeit und Teurfchen Nation! auch gemeites 
MNugens willen | beladen. Daß Wir Jens I dem 
nach aus feeyen guadigen Willen I mit denfelben 
3infetri lichen Freunden / Meven! Oheim und Gut: 
fürften/ diefer nachfolgenden Artickell Geding- und 
Spactstbeif vevegniget! Die angenommen I bewilliget! 
und zu halten I zugefagt haben! alles wiffentlich / in 
Kraffe dies Briefe, 


Diefe Capitulation bát XXXIV. Ariel. 
Der I. Artikel. 


Der König verfpricht oie Römifche Kirchel 
uno den pabft/ als derfelben Advocat, 
su befhügen ; und obne Anfehung der 
Derfonen die Gerechtigteic im seyligen 
Reich su hegen. 


Zum CErften ldap wit in Seit folcher Königlichen 
Würde! Ampts und Negierung I die Ehriftenheit 
und den Stuhl zu Rom I auch Päpftliche Heylig: 
keit und die Kiechen I als derfelben Advocat , in 
gutem Befehl und Schiem haben; darzu/ infonder» 
Heit in dem Heyligen Neich! Fried | Meche und 
Eynigkeit pflangen I auffrichten und verfügen follen 
und wollen: paf die ihren gebührlichen Gang! dem 
Armen als dem Neychen gewinhen und haben! auch 
gehalten I und denfelben Hrbnungen I auch Sreyher- 
ten / unb alten Söblichen herkommen nach! gerichtet 
ioerben. folle. 


Der II. ArticFel. 


Der Rönig will des Reichs Gefás und Ord- 
nungen confirmitert/ und folche mit ez 
vwilligung der Stände im Krotbfall vers 
befjecn. 


1L Wir follen und wollen auch bie | fonderlich 
Porgeinicldee Gilden Bull! Königlichen Sanbfriebenl 
and andere des Hel. Reichs Ordnung und Sefeg! 
confirmiten / erneuern ; und wo Noth) biefelben 
mit Nath Unfer und des Reichs Ehurfürften! Für 
ften und andern Standen | beffern | wie bas zu jee 
Dergeit Des Meichs Gelegenheit erfordern wird. 


Dex III. Arcickel: 


Gaye der Honig su daß Er ein Ioblicbes 
Regimene mir (commen Perfonen Ceutz 
[ber Clation auffeihten/ die Gebrechen 
int Zeyl. Reich reformiren /und abfonder- 
lid) dem Vicariats /Ampt Oabey Feinen 
Eintrag thun Iaffen wolle: 


III. Dargu'ein löbliches ehrlich Negiment/ mit 
frommen I annehmlichen I tapfferen I verftándigen/ 
rodlichen Werfonen | Teutfcher Nation |. neben etli» 
chen Ehurfürften und Fürften/ wie vormals bedacht! 
und auff ber Bahn gemefen I wie zum gefehictlich- 
fren qu bedencten feyn mag! auffrichten und fteffen ; 
damit die Mängel Gebrechen und Befchwerungen 


allenthalben im Hevyligen Reich abgeleget | reformii- 
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tet / und in gutes OBefen und Orbnung gebracht Anno 


werden: Doch Hnfern lieben Obeim und Chuvfhrften/ 
Pfalg und Sachfen ( an ihren Nechten und Frey 
heiten! was fie des Vicariaré-2{mpts halben haben! 
unfhänlich. 


Der IV. Artikel. 


YO der Rönig des Reichs Stände in ihrer 
4oobeiten; Gerechtigkciter und Gewalt/ 
bleiben Iaffen: und ibren an bey ihre Re- 
galia, Privilegia &c. beffatigest. 


IV. ind in affe Mege 1 follen und tollen toic 
bie Teutfehe Nation I das Heylige Nóm. Neich! 
und die Ehurfürften / als die forderften Glieder def- 
felben! auch andere Firften! Graffen! Herren und 
GStande! bey ihren Hoheyten! Winden | Nechten? 
Gerechtigtciten | Macht und Gewalt / jeden nach 
feynem Stand und Ween I bleyben faffen I ohne 
infer und mánnigliches Sntrag und Berhinderniß: 
und ihnen dazu ihre Regalia, Dberteiten / Freye 
heiten Privilegien / Pfanpfehafften unb Gerech« 
tigkeiten | auch gebrauch und gute Gewohnheiten! 
fo fie bißhero gehabt haben / oder in Wbunge gewefen 
feynd / zu Wafer und Sand | in guter beftandiger 
Form! ohne alle weigerung confirmiven und beftds 
tigen | fie auch darbey I als Nömifcher König Da 
ben) fehagen und fehiemen / doch männiglichen an 
feynen Rechten unfchadtichen. 


Der V. Artickel 


Erlaubet der Adnig dem Churfiirftlichers 
Collegio, daß es möge in feinen und des 
Heil. Reichs Angelegenbeiten/ sufammert 
Fommert; und voill demfelben folches nicht 
vervoebren ^ fondern alles anädiglich auf: 
nehmen. 


V. Wir faffen auch qu daß die gedachten fechs 
Ehurfürften! je zu Zeyten! nach vermôge der Gil 
den Bull und ihrer gelegenheyt! zu ihrer und des 
Sel. Reichs Nothourfe | auch fo fie befehtwerlich 
Obliegen haben! zufammen Fommen mögen / Daffel- 
be qu bedencten und zu berathfchlagen ; das wir auch 
nicht verhindern noch irren / und defhalben feine 
fingnad noch OBibermillen gegen ihnen / fäntlich 
noch fonderlich / fehöpffen noch empfaben | fonderiy 
fing in bem und andern ber Gilden Bull gemäß? 
guábiglich und unvertvenflich halten follen und wollen. 


Der VI. Artickel. 


Der König foll die Empóronger und Bind: 
nuffe/ der Unters wider ihre Obere / aba 
fhaffen ^ und folchens Unheil mit diefer 
ihrem Rath und Hülffe fürkommen. 


VI. Wir follen und wollen auch alle ungicim(is 
che] häffige Bindnug |. Derficictung und Sufame 
menthun der Ynterthanen! des Adels und gemeinen 
Boles! und die Empörung | 2fuffcubr und, unge 
bührliche Gewalt gegen den Ehurfürften ı Sürften 
und andern fürgenommen! und die Dinfiro gefchehen 


| möchten! auffheben | abfchaffen: unb. mit ihrer ber 


Shurfürften | Fürften und anderer Stände! Rath 
und Hülffe bran feyn/ daß folches / wie fichs gebübe 
ret und billic) ift I in fünfftigen Senten verbokten 
und fürkommen tverbe. 


Der VII Artickel, 


Soll der König keine Verbindnnf 7. in des 
Ppa Reichs 


1519; 
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Reichs Handeln; mit frembden ratios | 
nen 7 ohne Zinwollligung oer Churfürften | 
nffeichten. | 
| 
VIT. Wirfollen und wollen darzu für Tins (elfe | 
als Nömifeher Konig! in des Reichs Hándeln/ auch | 
Feine Bindanß oder Eynigung mit frembder Nation! | 
oder fonft im Reich machen : Wir haben dann gue 
vor die fechs Gburfürften I defbalben an gelegenen 
Mapiftatten! zu ziemlicher Sept erfordert /und ihren 
willen fämtlich | oder des mehrentheils auf ihnen! 
in folchem erlanget, 


Der VIII. Artickel. | 


Der König will einem jeder Stand su dem | 
jenigen 7 fo ibm oder feinen Vorfahren 
ohne Recht genommen worden / wieder | 
verhelffen / und fie oabey/ fo viel fie dazu | 

Reche babes / ohne Saumnuf 7 Tchüsen | 
und fchirmen. | 


VITL Was auch bie Zeyt bero einem jeben | 
Gburfürften / Sürffen | Herren und andern | ober 
Boreltern und Borfahren/ geiftlich oder weltlichen 
Standes I bergeftalt ohne Recht 1 gewaltiglich ge 
Monimen/ oder abgebrungen follen und wollen wir 
der billichkeie/ wie fich im Recht gebühret | wieder 
gu bent feynen verheiffens bey folchem auch/ fo viel 
er Meche bat I handhaben | fehagen und fchiemen/ 
ohne alle binoerung | auffhalt oder faumnug. 


Der IX. Artickel, 


Soll der König obre Willen der fimtlicben 
Cburfürften/vom Reich nichts veräuflern.: 
fonder vielmehr fic) bearbeiten umb das 
jenige wieder Oarzu 3u bringen/ welches 
oóvon gekommen. 


IX. Zu dem und infonberbcit follen und wollen 
Wit) dem Heyligen Reich und deffelben Zugehörun. 
gen! nicht allegn/ ohne wiffen I willen und gulaffen | 
gemeldter Churfürften fámelich nichts bingeben! | 
verfchreyben / verpfänden! verfegen | noch in andere 
ivege Herduffern oder befchiveren: fondern Uns auffe 
Déchfte bearbenten I und allen müglichen Sleyf und 
Grnft fürwenden / dasjenige / fo davon kommen / 
als verfalfene Firftenehimer/ Herrfchafften unb an- 
dere / auch confilcirte und unconfifcirte merckliche 
Güter/ bie zum theyl in anderer frembder Nation 
Hände / ungebührlicher weyfe gemachfen I zum fere 
derlichften wieder Dargu bringen | zueignen | auch 
Darbey bleyben laffen : doch mánniglich an feinen 
gegebenen Privilegien! Nechten und Gerechtigkei- 
sen unfchädlich. 


Der X. Artikel: 


Auff der Churfürffen gefinnen foll der 7497 
nig febffem ^ wann er ichtwas / dem 
55. Bom, Reich 3nftándites y nicht recht. 
méffig timon bitte / folcbes demfelben 
Reidy unverzüglich wieder zu Handen 
wenden. 


X. Und ob tvit felbft oder bie Yinfern ichtes /baf 
dem Heyligen Reich zuftändig/ und nicht verlichen/ 


noch mit einigem vechtnaffigen ZTitul bekommen 
Tore oder wärde/ inne hätten / daß follen und tol: | 
len wir bey Hnjern fchuldigen und gethanen pflich- | 
ten! demfelben Reich ohne Verzug | auff ihrer dev | 


Ghburfürften gefinnen / wieder zu handen wenden / 
auffellen und folgen faffen. | 


Der XI Art: 


Werfpricht der König fic nachbarlich mie 
oen anftoffenden Chriftlihen Gewälten 
su baleen / eines Krieg ohne der Stánde/ 
wenigfiens der Churfürften ^ Vorwifler 
anfangen / noch einiges Rrietsvolck ins 
Reid) führen, doch daß er / da ex oder 
das Reidy angegriffen würde ^. fid) alss 
dans aller Hülffe gebrauchen mag. 


XI. Wir follen und wollen ns darzı ! in Seit 
bemelbter Ynfer SXegierung / friedlich und nachbare 
lich gegen den anftoffenden umb Ehriftlichen Gewäl: 
ten halten ; fein. Gezänd | Fehde noch Krieg! in 
oder aufferbalb bes Reichs! von doffelben wegen dite 
faben oder unternehmen: noch cinid) frembo Krieges 
olt ine Reich führen! ohne VBorwiffen! Math und 
Bewilligung der Neichs- Stände I zum twenigften 
der fechs Churfürften: Wo wir aber von bes Reichs 
wegen | oder das H. Reich angegriffen und befriegt 
widen | alsdann môgen wir Ting Dagegen aller 
Hiilffe gebrauchen. 


Der XII. Wrtickel. 


Der Romig fell dic Reichs¿Stánde ^ mit 
Beichstägen/ Aufflager zc. obne Urfach 
nicht befchweren/ noch die Steuren ohne 
wiffert der Churfürften anfeaen noch aufz 
ferbalb des Reichs keinen Reichstag aus» 
fehreiben. 


XII. Dergleichen fies bie Churfürften/ und ane 
bere beffelbigen Neichs» Stände / mit den Meichs- 
tâgen/ CangleyGeld / Machreifen 1 Auflagen oder 
Steuer I nnorhöärfftlich und ohne teblic) und 
tapffere Sitfac /nicht beladen noch befchive tinh 
in zugelaffenen motbpücfftigen Fallen I bie Steuer | 
Auflagen und Reichs Tag / ohne wiffen und willen 
der fechs Churfürften | wie obgemelos | barsu erfors 
bert! nicht anfegen noch augfchreiben : und fonder 
lich keinen Reichs Tag aufferhalb pes Reichs Cente 
{cher Station! fürnehmen oder ansfchreiben. 


Der XIII. Artikel. 


Der König will alle Heros umd Königliche 
2(empter mit eitel Genefeher von Guten 
bertommen befezen : und folchest Yemps 
teu nichts entziehen Iaffen, 


XIII. Wir follen und wollen auc) Yinfere $5» 
vigliche und des Neichs Wempter am Hoff / und 
fonft im Neich/ mit keiner andern Nation/ bann 
gebohrnen Teutíchen 1 die nicht nicdorg Standes 
noch Wefens/ fondern namhaffte redliche £eutel von 
Sirfien 1 Graffen! Herren! von Adel I und fonft 
tapffers guten Herkommens / hohen Perfonen bes 
fegen und verfehen. Auch. die obbenaunten Aemps 
ter bey ihren Ehren! Würden! -Gefällen | echten 
und Gerechtigteiten bleiben I. und benfelben nichts 
entziehen oder entziehen laffen I im einigen Wegi 
fonder Gefährpe. 


Der XIV. Axtickel, 


VO der König in des Reichs Handlungen 
keine andere Sprache als Tentfch und 
Late gebrauchen Iaffen/ auffer an 
Orten / d4 gemeyniglich eine andere it 
Ubung iff, 


XIV. 


Ans 


E | 


ANNO 


DU DROIT 


XIV. Dargu in Schrifften und Handlungen 
des Reichs feine andere Zungen noch Sprach ge 


(X519. Brauchen laffen/ dann die Teutfehe oder Sateinifche 


Zungen: Es wäre dann an Orten / da gemeiniglich 
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mit ihrer der Cfurfürften 1 Fieften: und. andever 
Stände Nath / wie dem zu begegnen / hievor auch 
gedacht und vorgenommen | aber niche vollfivectt 
worden! gar abthun. 


eine andere Sprach in Hbung und Gebrauch ftundel | 


alsdann mögen wiv und die Hufen ns Derfelben | 


bafelbft auch bebelffen. 
Der X V. Artichel. 
Der König foll die Stände des Keichsiund 


ihre Unterthanen mit rechtlich =oder, gütz | 


lichen Tagleiftungen aufferbalbdes Reichs 
nit erfordern/ fondern fie allerfeits bey ib» 
ren Privilegiis bleiben laffen. 


XV. Auch die Ehurfürften! Fürften! Prälaten 
Grafen! Herren und den Adel! auch andere Stän 
De und Ynterthanen des Reichs | mit vechtlichen 
oder gütlichen Tagleiftungen I aufferhaib Teutfcher 
Nations und von ihren ordentlichen Michtern nicht 
bringen / erfordern noch fürbefcheiden : fondern fie 
alle und jeden infenberbeit / im Reich I laut ber 
Gilonen Bullen auch wie des 5. Reichs Oronung 
mid andere Gefeg vermögen! bleiben [affe 


Der XV I. 2rtichel. 


Goll dex König fein beftes Vermögen beym | 


PabfE anwenden/ damit nicht ferner wiz 
der die Concordata Principum in Eccle- 
fiafticis gehandelt : Feine verbottene Gez 


fellfehaffeen dDeßwegen fürgenommen / fon | 
dern vielmehr folche Concordata Princi- | 


pum gehalten werden mögen. 


XVI tnd als über und wider Concordata 
Principum, auch auffgerichte Dertráge zwifchen 
ber Kirchen / Päbftlicher SHepligkeit |. oder dem 


Stuhl zu Nom und Teutfcher Station! mit unfág: | 


lichen Gratien) Reícripten! Annaten der Stift! 
fo täglich mit Mannigfaltigung und Erhöhung dev 
Officien am Römifchen Hofflaud) Refervation, 
Difpenfation, und in andere Wege I zu Abbruch 
ber Stiffe Geiftlichkeit 1 und ander gegebenen Frey 
heiten Idarzu zu Machtheil Juris Patronatus , und 
Der Sehen» Herren I ftetige und ohn unterlaß öffent 


lich gehandelt : Derhalben auch unleydentliche und | 


verboftene Gefellfehafften und Contract oder 
S5ünbnuf (als wir bericht) firgenommen und auff 
gerichtet werden ; Daß follen und wollen wir mit 
ihe | dex Churfürften und anderer Stände Matl/ 
bey Enferm Heyligen Batter dem Papft/ und Stuhl 
au Rom I Unfers beften Vermögen abtvenden und 
fürkommen ; auch barob und daran feyn / dag die 
vorgemeldten Concordata Principum und auff: 
gerichte Berträgel auch Privilegia und Frenheiten/ 
gehalten! gehandhaber I denen veftighich gelebet und 
nachkommen werde. 


Der X VII. Articel, 


Der König foll die groffe Gefellfepaffeen der 
Aauffleute/ welche ihres eigenen YOillens 
gehandelt, mit des Reichs Stände Rath 
gar abtbun. 


XV IE Wir follen und wollen auch bie groffe 
Gefellfchafften der Rauffleute ! Gewerbslente I fo 
bißhero mit ihrem Geld regieret I ihres Willens ge- 
handelt I und mit Theurung viel Yngefchicklichkeit 
bem Xeich I 
mereflichen Schaden | Machtheil und Befehwerunge 
eingeführet I cinfübren/ und noch täglich gebähren! 


deffen Snwohnern und Hnterthanen | 


Der X II X. BWreickel. 


Soll der König ohne zulaffen der Cburfüra 
[tent einen neuen zoll geben; nod) einigen 
alten erhöhen. 


XIX. Wir follen und wollen atch infonder 
heit |. dieweil Teuefche Nation und daß Heylige 
| Nömifche Reich! zu Wafer und Sante! gum Hoche 
ficu vor damit befchmeret I nun hinfüro keinen Soll 
pon neuem geben/ noch einigen alten erhöhen! ohne 
befonder Math / Willen Willen und Zulaffen ner 
bemncloten fechs Ehurfürften wie vor uno offt gemelt- 


Der XIX. Artickel. 


Der König will niche gefcheben laffen/ def 
die Ehurfürften am Rhein durch Förder 
zungs= Drieffe und fonften über das ers 
kommen / int ihren Zollfeeyungen mehr 
befchweret werden follen. 


XIX. tind demnadh etliche Zeit die Churfüre 
ften am Nheyn! mit vielen und aroffen Sotffveputte 
gen! über ihre Freyheit und Herkommen/ offtermals 
durch Förderungs-Brieffe / und in andern Wegen! 
erfücht und befchiveret werden I das follen und wol» 
len wir als unträglich abftellen y fürfommen / und 
zumal nicht verhengen noch zulaffen/ fürter mehr zu 
üben noch zu gefcheben. 


Der X X. Artichel, 


| Der König foll die vor denen ReichsStäns 
don 7 wegen ihrer gefchwöächten Sreyheiz 
ten” andeftellce Rechtfertigungen/ nicht 
verhindern. 


XX. nb infonderheit follen und wollen tie 
auch! ob einiger Churfürft / Fürft oder ander / fei- 
ner Regalien | Sreyheit/ Privilegien Recht und 
Gerechtigkeit halber / das bey ihm gefchwächt! gee 
fehmälert / gemindert I genommen / engogen / bee 
Eunimert oder betrübt worden / mit feinem Gegen 
theil und ABidertodrtigen zu gebuhrlichen Rechten 
kommen! ober fürzufordern | umterftehen tvolt! ober 
| auch anhängig gemacht hätte I daffelbe und alle ans 
bere orventliche fehwebende Mechtfertigung niche 
| verhindern noch verbieten! fondern den freyen firactcn 
Sauff (affer. 


Der XXI Artikel. 


| Der König foll die Keichs/Stinde felbffers 
nicht vergewaltigen / noch andern su thus 
verbengen / fondent im Sall einiger Anz 
forderung die Sache zu gebübrlichers 
Rechten felle / und wann fie das vrbiez 
| zig fes” es su keinem Krieg’ Raub oder 
fonften Eommen laffen. 


XXI Wir follen und wollen auch bie Chute 
fürften! Sürften! Prälaten! Graffen/ Herren | und 
andere Stande des Meichs felbft nicht vergewaltis 
gen / folehes auch nicht fehaffen / nod) andern zu 
| tbun verhengen ; fondern wo wit! oder jemands ans 
ders zu ihnen allen / oder einen infonder zu fprechen 
Hatten | oder einige Forderung fürnebmen ( diefelben 
fame und befonder! 2fuffrube! Ziwietracht | und ane 
| Pp3 Dern 


ANNO 
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dern Hnrath im Heyligen Deich zu verhüten | auch, Ehurfürften! Gürften / und anderer Stände des ANNO 


Fried und Einigkeit zu erhalten / que Berhór und Reichs iets gewinnen I iberfommen oder zu Sans 
gebührlichen Rechten ftellen und kommen laffen/ und | ben bringen I das alles follen und wollen wir pen 
mit nichten geftatten! in deren oder andern Sachen! | Reich zuwenden und zueignen: Wo wir aber in 


batinnen fie ordentlich Necht leben mogen/ unb Das 
utbictig feyn / mit Ranh! Mahme! Brand! Fehr 
ben / Krieg oder ander Seftale zu befchädigen I ane 
augveiffen oder qu überfallen. 


Der XXII Artikel. 


Der König (oll einer RetchszStand oder | 
andern obse Urfach und ungebort/ in oie | 


Acht oder Ober2Acht erklären / fonder 
bierinnen nach Ausweifung der Keichsz 
Sasıngen verfahren. 


X XIL Wir follen und wollen auch fürkonimen! 
und Feines weges geftatten! Daß nun binfüro/ hohes 
und nieder Standes | Churfürften | Fürften oder 


andere | ohne trfachs auch unverhört I in die Act | 


oder Ober Acht gethand bracht und erkläret werden; 
foudern in folchen ordentlicher Drocef | und des 


Heyligen Nömifchen Reichs vor auffgerichte Gat: | 


zungen in dem gehalten und vollzogen werden. 


Der XXIII. Artichel, 


Soll der Aönig dice Reichs- Steuer der] 
Städte, und andere Gefälle, fo de ohne | 


aller Churfürften Bewilligung / in befortz 
derer Perfonen Hände gewachfen /: votez 
derum sum Weich sieben. 


XXIII. tnd nachdem daffelbe Nömifche Reich 
fat und hörhlich in Abnehmen und Geringerung 
kommen / fo follen und wollen wir I neben andern! 
vie Reichs» Steuer ber Städte I und ander Gefäl- 
fel in fonderer Perfonen Hände gewachfen und ber» 
fehriebenı wieder zum Reich ziehen und nicht ge 
ftatten 1 daß folches bem Neich und gemeinen Mus 
wider Neche und Billichkeit entzogen werde ; Es 
wäre bann I Daß folches mit rechtmäffiger Bewili- 
gung der fechs Ehurfürften befehehen wäre. 


Der XXIV. Artickel. 


Der A nig foll alle bem Reich beimfallenoe 
mercdlicbe Leben 3u Unterhaltung des 
Reichs und der Köyfer einziehen. 


XXIV. Wann auch gehen bem Reich und Ang | 
bey Zeiten Ynfer Regierung eröffnet | und levigli- | 
chen heimfatlen werden / fo etivas merckliches ertras | 


folchent ohne der Ehurfürften / Fürften I und andes 
| rer Stände wilfen und willen ichts fürnehmen! dar: 
‚innen follen fie ¿ns zu belffen unverbunden feyn! 
| unb Wir nichts befto minder das jenige fo wir in 
| fofchem erobert oder gewonnen häften oder würden! 
| und dem Reich zuffünde I dem Reich wieder zufteh 
| Len und: zueignen. 


Der X X V I. Artickel, 


| Alles was die sween Vicariem des Socilitrest 
Reichs / binnen währender Vacanz, nad» 
den ReichszGefagen / abbandlen / folle 
der König genebm balter und confirmi- 
ren. 


XXVI Wir follen und wollen auch alles das! 
|fo burch bie zween des Heyligen Reichs Churfür- 
| ften und Vicarien in mitler Zeit | fo das vacirt/ 
laut der Gilden Bullen I und nach Bermóge des 
Reichs Orbnungen I gehandelt und verliehen I ges 
nehme haben | auch confirmiren und ratificiren / 
[in dev allerbeften beftändigen Form I wie (ic) daffels 
be wohl gegieme und gebübret. 


Der XX V IL. Artickel, 


Der Rönig folle mit olf der Keichss 
Stände denen Münzz-Niäneln fordera 
licbft fürkommen und in beftándige 102 
vung ftellen. 


| XXVII tnd nachdeme im Reich bigher viet 
| Befchwerung und Mängel der Mimge halben ges 
weft I und noch (eon I wollen wir Diefelben zum fürs 
derlichften mit Rath dev Gburfürften] Fürften und 
| Stände des Reichs zufür kommen / und in boftäne 
| Digliche Ordnung und Wefen zu ftelen / möglichen 
Fleiß antvennen, 


Der XX V ILL. Articel. 


| Der König folle fic) einer Succeffion over 
| Ærbfthafft des Ron. Reichs unterwoinz 
| Oen: Zaingetten die Churfürften bey ihrer 
| feeyers Wahl ungedränge Iaffenı und de 
| von jemands darroider gehandelt wiirde 


folches vor nichtig halten. 
XXVIIL nd infonderbeit follen und wollen 


gen! als Fürftenthuml Grafffchafften | Herifchaff | wir tins auch keiner Succeflion oder Exbfchafft 
ten! Güte] unb dergleichen Idie follen und wollen | des offt ernannten Nömifchen Reichs anmaffen! 
tir ferner niemands verleyhen | fonbern zu Winter» | untertoinben | noch in folcher geftalt unterziehen! 
baltung des Neichs/ Fnfer und ander nachkommen | oder darnach trachten I auff Uns felbft | Ynfer Gre 
ber König und Safer behalten I einziehen und in- | ben und Nachkommen / oder anff jemand anders 
corporiten | biG fo (ange baffelbige Neich wieder | unterftehen zu wenden : fondern wir | vergleichen 
qu Wefen und Aufnehmen fount: doch Wns von | Ynfer Kinder | Erben und Machtommenden / dic 
wegen aller Enfer Erblande und fonft manniglichen | gemefbten Churfürften / ihre Nachkommen und Er: 
an feinen echten und Fregheiten unfchartich. ben I gu jeglicher Zeit bey ihrer feeyen Wahl / wie 
de von Alters ber auff fie tommen | die Gilden Bulls 
Der X X V. Artikel, Päbftliche Meche | und andere Sefeg ober Freyheis 
2 CE ten dermbgen/ fo es zu Fallen Fâm/ die Mothburffé 
Wann der König mit Hilf der Reichss | und Gelegenheit erfordern wirde/ geruhiglichen bfeis 
Stände etwas gewinnet/ folle folches dens! ben I und gang ungedrängt laffen : Wo aber vatoie 
Reich zukommen: Und da er ohne der | ber von jemands gefucht / gethan / ober bie Churs 
Stände Willen etwas fürnimme / das fürften in dem gedrungen tvirden / das bod) keines 
SÆroberte wann es dem Reich gehörig ^ | Weges feyn foll / das (oll, nichtig feu! und alles 
dennoch oem Reid) wieder sucitqmnen. dafür gehalten werden. Y: d 


XX V. Wo wir auch mit Rath und SA ber | 
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9. 
Der König foll feimerter(ten Hoff gen Lien 
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Der X XIX. ArticFel. 


berg ausfchreiben. 


XXIX. Wir follen und wollen auch Tinfern 
erften Hoff gen Nürnberg / inmaffen wie von Alters 
im. Reich herkommen! anfegen und ansfchreiben. 


Der XXX. Artikel, 


Der Rönig will sum böldiften ficb ins Reich 
verfügen / und die Aömifch-Rönigliche 
Crow empfabem : Seine Kefidens und 
Soff haleung des mehrern theils int Acid) 
halten, und dahin trachten / daß er auch 
die Käyferliche Crom zum fchierften er 
lange. 


XXX. Wir follen und wollen ¿ns auch I gum 
balbeften es müglich und füglich | heraus ins Neich | 
Zeutfcher Nation! Perfonlich fügen / die Rômifche | 
Königliche Cron I wie Uns als erwählten Romi 
fchen König wohl gegicnt/ empfaben I und anders! | 
fo fich degbalben gebühret I thun : Auch Ynfer Kö 
nigliche Nefideng / Anmwefen und Hoffhaltung in 
dem Heyligen Momifehen Reich Teutfeber Station! 
allen Gliedern) Ständen und Ynterthanen deffelben | 
zu Ehren / Mugen und Guten I ves mehrertheilsi | 
fo viel müglich haben und halten und nachfolgend I 
fo wir die Königliche Cron I wie obftehet I empfans 
ge haben I fins zum beften befleiffigen I die Raye | 
fertiche Cron auch in ziemlicher oelegener Zeit zum | 
feyierften erlangen I und ns in dem allen dermaf | 
fen erzeigen und betweifen / daß Ynferthalben an | 
aller Müglichkeit tein Mangel gefpiret noch ter» | 
imercket werden fol. 


Der XXXI. Artickel. 


Der König ver(pricbt denen Churfürffen mit 
eisen leiblichen ££y67 allem obftebenben 
getreulid) nachsutommen, und nicht ez 
pun DAB Darmider tetbon werden! 
folle, 


XXXI. Solches alles! und jedes befonder / wie 
obftcbet / haben wir obgemeldter Erwählter Nomi: | 
feher König | den gemeldten Ehurfürften gerebe/ 
periprochen | unb bey Bnfern Königlichen Ebren/ | 
Würden und Worten! im Namen ber OBarbeit 
zugefagt |. thun daffelbe auch hiermit und in Krafft 
biefes Brieffs | inmaffen wir bann def einen leiblie | 
chen Eyd zu GO und den Heyligen gefehiworen! 
Daffelbe feat! feft! unb unverbrochentlich zu halten! 
bem getreulich nachzutommen / bartoiber nicht zu 
feyn I zu thun noch zu fchaffen gethan werden / in 
einige weiß oder Wege | Die möchten erdacht 
Werden. 


Der XXXII Artikel. 


Der König foll allen mit Rath des Heyl. 
Rout. Reichs+Ständen bereits auffigerich- | 
teten und noch auffsurichtenden Retchsz 
Gefeger/ unerhörter Sache, nichts 3uz | 
wider ausgehen laffen. | 


XXXIL Wir follenmd tollen auch in die 
fer Zufagung der Gilden Bulle! des Reichs Oro 
nungen unb Gefegen | fo jego gemacht |. over fünff- 
tig durch ¿ns | mit ihrer der Churfürften und Für 


ften! auch anderer Stánde des Heyl, Reichs Rath! 
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möchten auffgerichtet werben 1 gutvider / fein Re- 
fcript oder Mandat oder ichts anders beiehwerlt: 
hes! unverhórter Sache! ausgehen laffen I oder qu 
gefchehen geftatten! in einige weiß oder wege, 


Der X XXIII. Artikel, 


Alles was vorermeldten Puncten zuwider 
ausgehen möchte / folle caffiret und tove 
fev: und im Sall der Cloth der besech- 
renden Parthey Darüber fehrifftliche Urs 
Eund ertheilee werden. 


XXXIIL 96 aber diefem und andern vorge» 
meldten Articuln und Puncten einiges zuwider er 
langet I oder ausgehen würde / das alles foll. Fraffte 
(of / todt unb abe feyn I inmaffen wir es auch jette 
und alsdenn! unb dann als jegumd I hiemit caflirenf 
tödten und abthun : und wo noth | ber begebrenden 


| Parthey berfalben nothoinfftig Hirfunp I und brief: 


lichen Schein zu geben / die wir ihnen auch zu gee 
ben und toieberfabren zu laffen/ jehuldig fepn follen 
argen: Sif und Gefahrd bierinnen ausgefcheiden. 


Der XX XIV. Artikel. 


SHE der Befchluß Caroli V. YOablzCapi- 
tulation. + 


XXXIV. Def qu Befund I haben wir diefer 
Brieff fechs in gleicher Form und Saut gefertiget I 
und mit Ynferm Königlichen anhangenden Fufieged 
beträfftiget / und jeden obgemeldten Ehurfürften eis 
nen überanttvortet. Geben am dritten Tag des Mos 
nats Julii , nach Chrifti Geburt |. Sünffschenbune 
bert im neungehenden; Jinferer Reiche des Momie 
pos im erften I und der Hifpanifchen im vierdten 

abre. 


Carl. 
Ad Mandatum Regis proprium. 
Clic. Ziegler, 


Des Rómiiben Bayfers Caroli V. Lieben, 
Verfchreibung und Confirmation, der 
»orgefesten Capitulation, 39 Aad vor 
der Crönung vollsogen. 


WI Carol 2c, bekennen und thun Fund öffent, 

fich mit Diefem Brieffl als in dem nechft vere 
fehienen Zünffgehenhunderten unb neungehenden Zahıy 
nach Finfer Wahl sum Rómifeben König die Hoch, 
toürbigften | Shrwirdigen | Hochgebohrnen Fürften! 
Whatthaus / der Heiligen Nomifchen Kirchen 


| Tituli S. Angeli Diacon. Cardinalis , und 


Erg-Bifchoff zu Salgburg: Sríorib ^ Orale 
Graff bem Nhein 1 pers in Bayern : Ts 
mic! Marggraff zu Brandenburg; Eberhard / 
Bifchoff zu $üttig! Hergog zu Bouillon unb Graff 
zu Sof: Bernbards Bifchoff zu Trient: ein 
rich Graffe zu Diafan I Jinfere liebe Freundes 
Obeimen und Andachtigen : Auch bie Wohlgebohrs 
nen und Edlen / fiufere Mathe und lieben getreuen 
Mearimilisn von Bergen! Here zu Siebenbergen; 
Cipriast von Serrentein! fnfer Tirolifche Gange 
(er: Paulus von Arusdorff : Jacob Billinger: 
Chicolaus Ziegler und Tohannes Nenner) nach 
Berindgen Yinferó ihnen derohalben unter finjern 


| Sufiegel zugeftelten völligen Gewals I als Yinfere 


Commiffarien und Gewalthaber I fic) mit den 
Hochwirdigften und Ebrivirdigen / auch Sochges 
bobrnen Süvften/ 5n. Albrechten 7 per H. Ron. 

Kirchen 


ANNO 
1519. 


304 
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nalı zu Mayn und Magdeburg Erg Bifehorfen! | 
Adminiftratorn def Stiffts Halberftadt : Ber 
charter zu Trier) und Harman zu Eblin/ Erb 
hoffen! defi Heiligen Römifchen Reichs durch 
Germanien) Station und Gallien! und'das König 
reich Urclat! Erg-Canglera: Ludwigen/ Pfalé 
Graffen beym Rhein / und Hergogen in Bayern : 
Sricdevicherrs Hergogen zu Sachfen! Sandgrafen 
in Thüringen | und Diaragraffen qu Meiffen; und 
Joachim / DMiarggraffen zu Brandenburg I zu 
Stettin; Pommern I. der Caffuben und Wenden 
Hergogen! Burggrafen zu Nürnberg | und Súrften 
zu Rügen def Hevligen Nömiichen Reichs Erg 
Zruchfes! Erg Marfchalln und Cämmerer/ Ynfern 
lieben Freunden / Deven/ Dheimen und Churfür 
ften! GH dem Allmächtigen zu Lobel dem Heyl; 
Reich zu Ehren! und um gemeines Mugens willen! 
etlicher Wrtickel | Gedings-und Parts Weile in 
Vnferm Namen! und an Wafer (tatt vereiniget! bts 
williget/ vertragen | angenommen / und zu haften! 
augefagt baben/ wie bie alle in eine offene Form gee 
ftellet / und ihnen unter ¿Enferm Namen und ange: 
Dangtem Infiegel übergeben feyn/ alfo fauteub: 


MT Carl der Sün(fte/ von Gottes Sita: 

den! Ermwöhlter Nömifcher König! Erk-Her- 
Bog gu Defterreich Konig zu Hifpanien sc. Der 
datum fteher ant briffen Tag def Monaths Julii, 
nach Ehrifti Geburt | Fünffzehenhdundert und im 
gehenden! Unferer Reiche be Nömifchen im 
Erften | und ber Hifpanifehen im Bierdten Fahr. 
Bud aber gedachte Unfere Commiffarien und Ge 
walthaberen! babeneben bevübrten Yinfeen Freunden! 
even! Oheimen und Churfürften/ Sufage getban/ 
Daß wir diefelben WAvtickel 1 fo wir heraus in das 
Heilige Diómifepe Reich tommen I Perfönlich er 
neuen! and mit Yinferin Cyd beftätigen und bekräff, 
tigen follen ac. 

Daß wir demfelben nach | je&o in Unfer Ankunfft 
in Toutfche Nation! und vor empfangener Rônigli. | 
chen Grónung / alle und jede Punct und Artikel 
Davon obgemelt] wie die durch Diefeiben Tinfere ver 
ordnete Commiffarien und Gewalthaberen I mit 
berährten Jinfern Freunden | even und Oheimen/ 
den Gburfürffen betheidingt | bewilliget und ange 
nommen! auch in Hinferm Namen und Siegel aug | 
gangen/ und ihnen fibergeben feyn) aus freyem ande 
digen Willen igo von neuem bewilliget 1 angenom | 


men und zu halten I Dargu auch fonft alles Das que | 
thun das Ans als Nömifchen König gebühret I zu 

G Ott und den Heiligen gefehworen haben! und thun 

Das hiermit wiffentlich in Rrafft diefes Brief! alle 

Argelift und Gefahrde hierin gänglich ausgefcheiden. 

Def qu Vrkund haben wir Unfer Snfiegel an diefen | 
Brieff tun Bend] Dev geben ift ac. 


Tbro Rsusifeher Reyferlichen Majestic 
Caroli def V. £0 / wie diefelbige folchert 
vor der Cronung, im der Sacriftey zu Aa- 
chen geleifter/ lautet alfo: 


Os toit mit Worten berichtet fegri | und Die ge 

ftelten Artictel / durch Hufere Commiffarien 
auf infer Wahl zu Franckfure betvilliget und am 
genommen inhalten! dem wollen wir Carol, Er. 
wöhlter Nómitcher Konig ac. alfo ffát und getreu: 
lic) nachkommen und halten. Auch fonft alles das | 
than! das Vins / als Noimifehen König I gebührt 
als Ans GO Helff und die Heiligen, 


CXXXIIL 


2. Nov. Recefs und Compromifs, fo ture) derer Cur» | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


firfkerts A lbrechts zu WFayns/ Friedrichs qu Ann) 
Sachen 7 und Soachims zu randenburg 
abgeordnete Rathe/ zwifchen Heren Johann 25% 154 


{choff zu Spildefibeimb 7 Herzog Hei 
dem Altern zu Braun(chweig und S üneburt 
und bero Mit» Kriege: Verwandten aneinem/dann 
Herzog Heinrich dem Füngern zu Braun. 
fehweig und Lüneburg, Johann Grafen qi 
Oldenburg! und andern bero Mit- Krieg 
wandten antern Theils, mit beider E 
fen und willen aufgerichtet I und wor 
bet worden / daß obbenante Churfürften à 
innerhalb fechs wochen die Mahl-fkatt benennen! 
biefelbe verhören | und folgends zu vertragen trach- 
ten follen, Gefchehen am Sonnabend nach 
Martini 1519. [Lunre, Teutfches Reichse 
Archiv. Part. Spec. Cont. II. Abfag I V. 
pag. 265. ] 


C’eft-à-dire, 


Recès ES Compromis ordonné par les Deputés Con- 
Jeillers TALBERT Eltieu de Ma 
FriDERIC Elefteur de Saxe, ES à 

cuim Eleöteur de Brandebourg, 

Evéque d’Hildesheim, Hen 

Brunswich-Lunebo: 


leurs Alliez d'autre part, portant q 
leëleurs affigner dans le tems de fix fi 
aux fusdites Par 
leurs Mi 


DU heut Sonnabend nach Martini nach Gorifti 

Rufers HEren Geburt! fünff schenbunbdert/ bate 
nach im neungehenden Sabre / haben ber Sochiwire 
bigften in GO Baters/ Durchleuchtigften/ Durch 
[eucbtigen Hochgebornen Fürften unb Herrn Heren 


Albrechtsi der Heiligen Nömifchen Kirchen Cardi 


| nals! 20. qu Magdeburg und Meng Erk-Bifchoffsr 


Primaten| des Heiligen Némifeben Reichs in Gers 
manien Er. Canglers/ Adminiftratorn zu Hale 


| berftabt! und Herrn Friedrichs Hergogen zu Sachs 


fen! befefbigen Reichs Erg-Marfehalee und Bicas 
rien! 2c. Heren Joachims Margegrafen gu Brane 


| Denburg/ deffelbigen Reichs Erg - Cammerers Churs 


fürften von Meing! Sachfen und Brandenburg /und 
Herrn Sohanfen I auch Hergogen zu Sachfen/ ac. 
Räthe/ nemblich! wir Borho/ Graff unb Herr zu 
Stolberg / und Wernigenrode Hoffineifter /2c. Hang 
bon Wertter/ Hauptmann des Stiffts Halberftadti 
Wolff von Weißenbach 1 Philips von Sepligfcht 
bende Mitter/ 20. Chriftoff Groß! Dictrichen von 
Hartenberg und Buße von UAlvensleve | von Sybrer 
Shurfürftlichen und S. ©. darzu fonderlich verord» 
net! zwifchen dem Hochwirdigen / Durchleuchtigen 
Hochgebornen Fürften | Wolgebornen / und Soler 
Hern! Sere Johannfen Bifchoffe zu Hifdes 
Hergogen zu Sachfen / Engern und Weftphalent 
Seren Heinvichen Hergogen zu Braunfchtveig unb 
Süncburg | Hergogen Otten feeligen Söhnelund Herrn 
Anthonien / Herrn Johann / Herrn Syobften |. Gee 
bridern und Bettern /Graffen von Schaumburg und 
Holftein | Heren Sobften | Heren Erichen Gebriie 
been] Graffen zur Hoye! Herrn Simon! Sere zur 
Lippe) Heron Frieverichen/ Hervn zu Diffolt | und 
allen andern ihren biefes Darts mit Kriegs Bertvand- 
ten eins | und Joertn Heinvichen / Iergogen zu 


| Beaunfehiweig und Lüneburg! zc. vem Syüngetn/ 


Hevrn Johann Graffen zu Oldenburg und Delmen- 
borft! fo viel er DIG Kriegsund Bebe Brrivandters 
fans 


A 
|1519. 


uno fünpt andern 


DU DROIT 


8. ©. mit Kriegs Bertvandten 
auperfeits] im ihrer vebdelich beginnung / darinnen 
Shre Fünf. ©. mit devfelbigen beyderfeits mit 
Kriegs Berwanten | diefer Zeit gegen einander ge 
fanden I qu Friede | Berhör/gätlichen Handelung 
und mechtigen, Erkandnüß mit beyderfeits Wilfen 
und Willen nachfolgende rtictel abgerebt und ver» 
einiger. 

1. Erftlich follen die drey Hochgedachten Chur 
fürften Unfere guebigfte Herren inwendig fechs Wo- 
eben nach dato diefer Abrede unverzüglich Tag und 
ORaíftatt benennen! vie Darteyen diefer Sachen ver 
wand unb anbángig vor fid) befeheiden / fie von al: 
len Theilen nach Mothourff nachfolgender Gebrechen 
halber I öffentlich gegen einander I in die Feder zu ve 
Den! damit es wol eingenommen! ferforen / darauff 
Fleiß vorwenden? (ie in ber Güte zu vertragen. Ob 
aber die Güte entftunde! fo follen dicfelbigen Gebre- 
Chen! uff Nömifche Königliche Mayeftät uff vorbe- 
nante bre) Churfürften auch Hergogen Syofannfen 
von Sachfen/und Hertzogen Heinrichen von Miech- 
Bnfer allergnedigften! gnebigfte und gnedige 
Heren geftalt feyn/ bie Partheyen durch Fhrer KH 
Nigh Majeftät Churfürftlichen und Fürftlichen Gua: 
deniémechtigen Spruch endtlich zu entfcheiden dem 
auch von beyden Parteyen! alfo wie gefprochen! ge 
folget und gelebt fol werden. Ob aud) Nömifch 
Königliche Mayeftär zwifchen Hier und Michaelis 
nechfttünfftig nicht in das Nömifche Meich und 
Teutiche Lande Éommen | ober auch dew Spruch! 
amit ben benannten Gbutfürften und Sürften / zwwifchen 
bier und Michaclis nechftkünfftig niche chun tvürbel 
fo follen algdann hochgenachte Churfürften und Für- 
ften/ viefen mechtigen Spruch ! zwifchen Michaelis 
obgenielt und Martini fchierft | darnach untorfato 
ten! und ohne alles vorziehen /vor (ic) felbft zu thun 
macht haben! thun/ und unverhindere vollenden | 
Damit die Parteyen Dadurch ihren endlichen Yußtrag 
erreichen / bekommen und erlangen mögen! und von 
ihrer Churf. und F..G. des kein Berzug noch Ber 
Hinderunge gefphret werde : begebe fichs aber! daß 
ber benanten Zeit dev Ehurfürften einer nach GHttes 
Willen verftürhe / fo fol dev folgende Ehurfürfte dev | 
an deffelbigen ftatt Eömmet I an der ffatt und ftelle | 
folchen Spruch neben den Ehurfürften und Fürften 
zu thun macht haben! verftürbe aber ber andern 
Fürften einer/ fo fof cin ander dürfte an deffelbigen 
ftat von den Churfürften zu fic) gezogen werden, 
Begebe fichs. aber! daß ner Churfürft over Fürften 
einer mit Schwachheit beladen I daß er zu folchem 
Spruche zu kommen verhindert wirde/ fo foll er ei 
men mit Dollmache an feine ftat bargu verordnen / 
damit defibalo Fein Wuffhalt oder Berhinderung ge: 
fehchen vörffte. 

2. Der Durchlauchtige Hochgeborne Fürft und | 


ex 


©. 
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Dagt wirdet / toieberumb cinguft 
taufenb Gilden ohne alles ver 
S. Martins Tag gen Hilde 
und alfbald/fo folche Befehr 
ubergeben toürbet/ fol barauff 
oben gemelt unverzüglich ang 
und betagt werden. 

3. Alle Gefangene! fie fteben zu wenn fie wollen! 
die in diefem Kriege von Anfange bif ander dar 
ber gelegen I follen auff genu 
und unvorzüglic) von allen Theilen zwwifchen b 
und Martini in dem zwantzigften Fahre fehie 
künfftig betagt werden. — Syn der Zeit fol man auc 
mit der Schatzunge unb Mahnurige gegen fie fille 
fteben | und was mitler Zeit durch K 
Mayeftät bie Churfürften und à 
Fall wie oben gemelt I durch Die € 
Sürften alleine ! wie die Gefangen 
werden follen / gefprochen/ fol vißfale 
folchem Spruch bleiben / von allen The 
derrufflich gehalten und erfolget werde 

4. Des Durchlauchtigen Hoch: 

fen und Heren I Hertzogen E 
fehweig ac. Schatsungen halben I was de UND 
Leute betrifft I fol es in dem Stande I wie es icto 
féehet! bleiben. 
. Was aber Hertzog Heinrich 1 und gedaches 
SHertzog Erichs Gemahls derhalben anzufechten ba» 
ben I fol auch big uff obbemelte Erkandnüg und 
Spruch geftellet I und was allda erfand und gc 
fprochen! dem folle auch nachgegangen und gelebet 
werben. 

6. Der Hochwirdig Durchleuchtig Hochgeborne 
| Fife / ver Bifchoff von Minden fof wieder zudem 
Bißthumb gelaffen. werden / doch alfo | bafi suvot 
uff den Tag/ den die Churfürften inwendig den fechs 
Wochen benennen und gehalten fol werden ! jedes 
Theils Klage und Antwort durch Fhve Churf. und 
§. ©. vorhört darauf She Ehurf. und F. O. Ber 
erbnunge follen zu machen haben! damit jeden 
Theil beftendiger weiß fich an dem andern Theilan 
Gleich und Recht begnügen (affe! hinfürder auch 
Friede und Einigkeit zwifchen ıhne möge erhalten 
werden! und fol dev Bifchoff alfbald nach endung 
| diefes Tags! in dem Stift wiederumb eingelaßen 
werden. 

7. Was aber Gelt(childe 1 Schäden und anders 
halben ein Theil zu bem andern zu fprechen bottes 
tas des in ber Gite! durch die Churfürften uff dew 
felben Tag nicht vertragen wide / fol auff. erkands 
HAG Rom. Kou. May. der Ehurfürften und Fürften! 
ober im Fall! wie obgemelt I durch die Churfürften 
und Fürften! alleine auff bie Zeit / wie oben in den 
andern Artikeln angezeigt | zu verfprechen geftaft 
werpen, 
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(en /oder fünffgehen 
nl uff bemelten 
mb gu überreichen I 
ige auffgericht und 
Wilhelm wie 
18 gelaffen 


Herr! Here Wilhelm Hertzog qu Braunfchweig und 
Lüneburg! fol aus Gefängnüß gelagen I und big auff | 
Martini in dem zwantzigften Sabre betagt werden 
Doch uff fein Gelübvde und Eydes Berpflichtunge / da | 
gu uff nothdiirfftige Berfchreibunge | babe) und neben | 
dich hochgedachter Hertzog Heinrich von Braun: | 
fchweig ber Finger fampt den Ständen der Braun | 
fchweigifehen Sandes / und dem Rethe per Stadt | 
Braunfehiveig nad) Mothourfft auch vorfchreiben 
folle! bafi Hertzog Wilhelm alle dasjenige! was 
Durch Nómifche Königliche Maveffät 1 hochgedachte 
Cburfürften und Fürften I oder im Fall wie oben ges 
welt! durch dic Churfiirften und Fürften alleine) wo 
es in ber Gite niche vertragen I mechtiglich gefpro- 
chen würde/ welcher geftalt ©. 5. G. endlich des | 
Gefengnhs entlediget fol werden! daß baffelbige al: 
fo nach vermügen des Spruchsi ftett I feft! und 
unwiederrufflich gehalten werde! auch fid uff Mar: | 
tini indem zwangigiten Jahr, wie ©, S. O. bes | 
Tom. IV, Part. I. | 


8. Molfchweine- Maftgelt | und andere Gefelle / 
fo jego auff Martini vergangen / vortragt getveft / 
Daf fol bi zu dem nechfttimfitigen Tage / ben die 
Ehurfürften anfegen werden / beyfammen bleiben! 
und nach Weifunge der Ehnrfürften fürder danrit gee 
balten werden: 

9. Der Chur-Firfien uffgerichten Neccf halben / 
in welchen fich jeder Theil von dem andern mit fo 


| bergehunge deffelbigen befehwert zu feyn beklagt oder 


ichts daran zu haben vermeinet/ fof es auch zu ob» 
gedachtem Spruch und QGrfanbnüf geftelt wees 
den. 

10, Was auch in Diefer netven Behdes entboruns 
ge und DBeginnung von beyden Theilen gebvande 
fcbagt! folche Brandfehagunge fol die Helffte wie 
fie geivilliget I jeden Theil folgen und unb die an» 
dern Helffte | wie bie andern Artikel oben vermelder f 
ju erkendnüß geftellet werden! damit fol nicht einge 
zogen fepn/ was für dem erften Churfürftlichen Dies 

q cf 
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Anno (ef gebvandfehaget? das fol jebeem Sheil biemit une, gen Otten feligen CoobnI unb Horr Simon Herr jut Anne 


begeben feyn. | 
1r. Burchhardten von Galders Behde-Gache fol | 
geficifiigen werden! zu tortragen/ Ob das nicht ge | 
febebe/ fol fid) Hergeg Heinrich der Singer ac. fois | 
ner nicht annehmen! jhme auch nicht Borfchub oder 
Fürderunge in feiner veherlich Beginnunge / wieder | 
den Stiffe Hildensheimb thun. | 
12. Es haben fich auch die brey Súrften I Sent | 
lich ber Bifchoff von Hildesheimb! Hergog Heinrich 
von Bramifchweig und Lüneburg | Hergogen Otten | 
feligen Sohn I und Herkog Heinrich von Braun 
fchweigi2c. der Singer bewilliget amit diefer ftate 
ficher Fried und Einigkeit! erhalten /jhrer felbft und 
Derfilbigen Sanbfcbafft Schaden verhütet werde / dag | 
ein jeder feiner Landfehafft fehreiben und anzeigen 
foll! daß fich dic Sandfchafft alle deey sufammen fot 
len betagen! davon jinterrebumg und Handlung zu 
baben/ Ob bie drey Fürften einer oder mele! (ic) in | 
Kriege und Belde gegen einander begeben wolten! | 
daß fie alle Die prep Finftenthumberewlich sufammen 
fegen follen! fich zu unterfteben diefelben Brfachen/ 
Darvon fich die Behden begeben möchten! zu dortra» 
gen. Ob aber ein Theil gegen dem andern fich des 
nicht wolt begnügen laffen/ Daß bemelte pre) Land: | 
febafften algoann | deme! der fich ber Billichkeit | 
wolt weifen faffen! búlfflich und alfo beftendig wee | 
tent damit ber ander Theil dahin gedrungen und 
vermöger/ uff Das Krieg und Empóbrung dardurch | 
Horfommien und verfütet werde! Daß auch jede Land» | 
fchaffe diffals/ daß eine bey ber andern zu erhaltun | 
ge des Friedes thun würde damit wider jhre Fidel | 
Mflicht und Bertvandnif gegen jhren Heren nicht | 
folt gethan haben! und im fall ob es die Mothnurffe | 
erfordert/ follen die Churfirften und gürffen! dar | 
auff ber endliche Spruch gefteffet ift I neben den | 
obangezcigtendreyen Sanofchafften bem baltendenTbeil | 
Hülff und £5epftanb thun! damit biefer Abrede une | 
verhindert nachgeganaen unb gefolgt werde I würden | 
aber auch fonft zwifchen Hochgedachten Fürften ge 
ringe Zrrfall diefem Rece§ entgegen vorfallen! die 
durch ihre Sreundfchafft oder Nathe nicht vertragen 
wirden/ bie follen auch durch die Landfehaffe unter | 
fanden werden zu vertragen I 06 aber folches durch | 
fte nicht vertragen würde / fo follen der befcbtoert | 
Fife! und bie Sandfchafften ven obgenachten Chure | 
fürften fchreiben und bitten jhre Mathe bey die Lando | 
fchaffe zu fehieken! damit Diefelbigen Durch Die ge | 
fehichten Rathe und Landjehafften zu volleiftunge des | 
SRecef I auch endlich entjcheiden und vertragen tere | 
den. | 
13. Es fol auch Fein Theil der Fürften dem ano | 
dern feine Feinde wiffendlich unterfchleiffen! haufen | 
oder hegen! in dem dDarinne einer des andern gegen | 
dem Feind zugleich und recht mechtig ift | unb fof | 
jeder Theil dem andern des Mechten |. gegen feinem | 
Feind in feinem Feind in feiner Sandfchafft geftattens | 
uff das Freundfehaffe und Cinigécit zwifchen jhnen | 
erhalten werd. | 
14. Darauff follen von allen Theilen die Fürften | 
fampt jren mit» Kriegsverwwandten |. ihr Rricgsvolcé | 
fafeu abziehen! und fol die Bebe hiermit gang auff» | 
geboben/ und abgethan fein und bleiben! (ich Dinfüre | 
ber oben angegeigter Artidel und Gebrechen nach | 
vermóge diefer Whrede/ fect! feitel unb underbrüch- | 
lichen fic) haben zu halten. Sofches alles haben 
beyde Part! fampt jhren mit: Kriegsverwandten ges | 


| Sippel or fich unb andere ihre mit«fricasbermanb» 


tenais eines | und Here Heinrich der Singer Sert. 

309 qu Braunfehweig und Lineburg! rc. vor fic S. 

§- ©. Bruder den Bifchoff von Minden und Herte 

zogen Wilyelm und ihre Mit-Kriegsverwandten an 

ders theils | uno Wir Bothe Graf unb Here ay 

Stolberg und Wernigeroda / Hoffineifter Wolff von 

Weiffenbach | Ritter 20. und Dietrich von Harter. 

berg! als der obbemeldten Churfürften und Fhrften 

Näthel und vie den Recefs und Abreve zwifchen 

den Partheyen auffgericht! jeder fein Synfiege( / in 

Mangel deffelbigen fein Wetfchafft vor tins und die 

andern mitgefchidten Sátbe | fo im Neceß oben bes 

nant! und fich biemit gebrauchen | wiffentlich an 

biefen abgeredten bewilligten Meceß thun hengen/ der 

gezivenfacht/ und jedem Wart gleichs fauts einer gee 

geben ift im Jahr und Tages wie oben febet. 
CXXXIV. 

Vertrag vder Recefs svifehen Johann Hifebofa 
fest zu <piloefhein / und Heinrich erzogen 
que Sraunfchweig und Lüneburg ^ auch al 
len Mit» Kriegs- Bertvandten eines) bann Heine 
rid) bem  Syüngern 4»erpotem zu Braun 
[chrocia/und aller mit RKriegs Berwanten andern 
Theils! über vorgehenden Compromifs aúfiges 
richtet ; Wodurch (ie befchlieffen und abreden | 
daß erftlich alle gefangene bif auff Martini ohne 
allen vergug betagt werden; Daneben wegen dreyer 
gefangenen bey Hergog Heinrich dem Süngern 
anfuchen befebebe I dicfelbe mit erftattung ihrer 
Saab und gitern lof zu machen! bar die gefane 
gene zu SDafjel ohne entgeld ledig zugeben/ bie gee 
nommene Haab und güter/ ben armen Señthen fo 
viel deren vorhanden I toiberum au verfchaffent 
und was nicht aógerebt mag werden / big zur 
Haubtfach relerviret werden folle. Geben zu 
Zerbft den Dienftag nach Vincentii 1520. 
[Lunıs, Œetfhes Reichs» Archiv. Part. 
Spec. Abtheil. IV. 26108 IV. pag. 42.] 

C'eft -à-dire, 

Accord entre Je AN Evéque d Hildesheim, Hs w- 
RI Duc de Brunswich , ES leurs Alliez d'une 
part,t9 Henri de jeune ES Francors fon 
Frere, Adminifivateur de Minden, tous deux auf 
Ducs de Brunswich , c leurs Alliez d'autre 
part , enfuite d'un Compromis qui avoit p lé. 
Jis y con: sent que tous les Prifonniers feront 
mis en liberté avant la Fête de St. Martins €9 
de Duc Henri le jeune y eft requis, en parti- 
culier, non feulement de rendre la liberté à trois 
certaines per [onnes , qui n'y font pas nommées , mais 
auffi de les rétablir dans leurs biens comme auf 
de renvoyer libres ES Jans rançon ceux qui font 
Prijonniers à Dafel, ES de reflituer aux Pau- 
vres tout ce qui leux a été pris ES qui fà trouvera 
encore en natures Le refle de leurs Diférents étant 
refervé à une ulterieure ES finale Transaëtion. 
A Zerbfi le Mardi après la Fête St. Vincent 
1j20. 


3 Sy von GHttes Gnaden ! Albrecht) der Sois 
ligen Nömifchen Kirchen des Titels Sancti 


williget und angenommen | Daffelbige (tette und fefte | Chryfogoni Cardinal! zu Dining und Magdeburg 
unverbrochen zu halten. Erg Bifchoff 1 Primat des Heiligen Nömifchen 
Zu wahren Betandnif anvergeplich ftetter und | Reichs! in Sermanien Erg Cangler/ Adminiftra- 
fofter Haltunge haben die Hochwirdigen/ Durch, | tor des Stiffts Halberftadt rc. Friedevich Herkog 
Teuchtigen/ Hochgebornen Fürften! und Edler Mol. | zu Sachfen! befitlben Neichs Ers-Marfehalce/ und 
geborner Herren! Herrn Johann Bifchoff zu Hildes. | der Zeit Vicari Gc. Soachim Margaraff zu Brans 
boim! Hergog Heinrich von Braunfehweig! Hergor | benburg I beßelbigen Reichs Ned singel d zu 
Stekint 


159% 


1520. 
2,4. Jany. 


Anno Sketin! Ponunern | der Cafiuben und 


j1520. 


DU DROIT 


Wenden | 
Heryog/ alle Churfürften! von Maint; | Coacbfe | 
und Brandenburg 2c. Heinvich Herzog zu Mechelu- 
bura/ Fürft zu Wenden / und Srieverich Ehud: | 
Hauptinann zu Weinmar / alg gefehictter Hnfers 
frcundiichen lieben Oheimen und Bruders | Herzog | 
Sobanfen zu Sachfen 2c. Bekennen und tóun fund! 
Daf wir auf die &agfagunge / fo wir nach vermöge 
ines aufacrichten Compromifs und Anlaf zwifchen 
Hwirdigen in GO Batern unb Hochgebohe | 
bfgebobrn und Edelen) Heren or 


bannièn Bifehoff qu Hildesheimb | Herzogen au | 
Sachfen! Engern und QBeftpbalen/ Hexen Heinti: | 


chen! Herzogen 3u Braunfchweig und Süneburg feligen 
Herzogen Otten Sohn! und Anthonien Johann 
Sobften / Gebrüdern und Dettern/ Graffen von 
Schsumburg und Hollftein! Simon Heren que 
Lippe! Sobften und Erichen Gebrüdern Graffen zur 
Hoye! Fricdrichen Herrn zu Dieffholt und allen 
andern ihren des Parts mit- Kriegs: Brrivandten / 
cing / Hevrn Francisco Adminiftatorn zu Minden! 
auch Herrn Heinvichen/ dem Singern! Gebiidern I 
auch Hirzogen zu Braunfchtveig und Lüneburg fampt 
ihren mit» Kriegs « Berwandten anders theils albier 
gen Zirbft angefazt/ daranf die Partheyen erfchienen/ 
und zum theil ihren Getwalt überfehicket 1 auch ihre 
Mothdurfft darauf von allen Theilen I bis zum Des 
fehluß der Sachen fürgebracht/ diefen Abfcheid auf 
nachfolgende 2Ecticfe( / mit Bewilligung und Anne; 
nung der Partheyen obberüct gemacht. Erftlich oer 
Gefangenen halben’ foll es bey befehehencr Abreve 
bleiben. 
vermbge des Compromils bis auf Martini betagt 
werden! ohn allen Ynterfcheid und Berzug / und foll 
2.) daneben Dreyer Gefangenen halben aufs fleißigfte 
bey Herzog Heinvichen dem Jünger Anfuchen befche 
hen Diefelben prey Gefangen zum fürderlichften obne 
Entgelt mit Erftattung ihrer genommen Saab und 
Schäden (of zu machen! mit Anzeigung und Bee 
weguiih Unfer der Churfürften und Fürften/ auch 
Daf fich fein Lieb hiefür beffelben nach feinem höchften 


Bermögen/ etboten haben! und fein Lieb daran bey | 


fich keinen Mangel fpüren laßen I Darmach 3.) die 
Attemptata fo an Dafel und den brepen. Dörffen 
mit Mabmen Befer | Borwelt und Wentenfen! 
begangen feyn follen! diefe Wbrede gemacht! Mebnr 
fich | daß Herzog Heinrich au Brunfehweig ber 
Singer feiner Lich Erbieten nach / die gefangenen zu 
Dafel/ ohne Entgeld ledig geben / die genommen 
Saab foviel der fürhanden/ den armen Secuten/ dese 
gleichen dem Sungfraw+ Klofter zum Sambfpring / 
Die entivandten Schwein ober Werderimg wiederum 
verfchaffen/ fonder bie Schäven betreffend/ Dietveif 
Herzog Heinrich von Braunfehweig nicht in Abres 
ben! daß der Schade an Daßel in erftrecktem fried» 
lichem Anftand | alg Donnerftags des Abends 
Sancti Martini durch Seiner Liebden Tinterthanen 
befchehen / doch mit diefem Behelff/ daß feiner Lich 
Den von der Zeit an bevint Erftrectunge nicht müglich 
geiweft! folchen erftvediten Anttand gemelten feiner 
Sicbe Finterthanen zu verfümdigen. Möchte dann 
Seine Liche glaublich beybringen I tere fein Liebe 
auf denfelden Fall dem Gegenpart/ folcher vermein- 
ten Artempraten halber) noch zu Zeit nicht ver 
pflichtet | fondern würde diefer Handel bis in Die 
Hauptfachen billich verfehoben I darfelbft feine Der: 
terung zu nehmen. Sim Fall aber fein Liebe obbe- 
(timpt bebelfi/ dag feiner Liebe folehe Erftrectunge 
Seiner Liebe Unterthanen zu vermelden I nicht mig: 
fich geweft I nicht nachbringen / würde folches 
biílic) vor Attemptata geachtet und angefehen / 
and darauf fein Liebe! daß folcher Schadel doch fo 
er zuvor] dem Mechten gemäß! ausfündig gemacht! 
dem Befchädigten erftatter/ bey feiner Liebe Enter: 


Tom. IV. PARTAL 


Memblich | Daß alle Gefangene I nach | 
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thanen den Thatern zu verfchaffen verpflicht Gleich: 
falls! 4.) nachdem fich fern Liche von und abe des 
Difchoffs von Hildesheim Wuterthanen | alf. folten 
fie in berührten friedlichen Anftand auch attempti- 
tet] uno nehmlich feiner Liebe drey | Befer | 
Borwelt und Wentenfen / und cin 
befchedigt | und von Grund aug 
welches doch dev ander theil I maf € 
ftand befchehen nicht geftendig | Würde nu: 
febweig folches vechtmefig nachbringen! we 
auch vor attemptata zu achten | und £ 
mit den feinen alf den Thátern/daf folcher 
auch zuvor wie recht ausfündig gemacht/ erlegt au 
verfchaffen fehäldig / too aber folche attemprata 
auch niche ertocifet] wird dicfelb Handelung gleich 
der andern auch billich big sur Hauptfach reiervirt! 
und dafelbft gedreert | Fürder 5.) bet entiwandten 
Schwein halben! foll und will Herzog Heinrich dem 
Klofter zum Sambfpring zwifchen hier und Laetare 
Bezahlunge und Borgniigunge verfchaffen! bergfeie 
chen die Gefangene qu Dagel foffen in derfelben Zeit! 
ohne Entgelt ihrer Gejángnüfe entfebiget | auch 
ihnen ihre Schagung! was fie Der ausgeben haben! 
twidergeben werden | und Dieweil 6. Das vortragen 
von dev beyden Partheyen bejcheben / weitlän 
und lange erffractt/ dardurch wir obberührte Hände» 
ler Kürz halben dev Seit! und aus mannigerley fürs 
fallender Borhinderunge I zu flcifiger 3iberfebunge 
wap Erwegung folches Fúrbringens daraus Mitte 
zu füchen / in der Güte vorzufchlan | bequemlich 
nicht haben fommen können I auch daß folches wir 
Häandeler nicht haben abharren mögen / verhalben 
Toit mit Bewilligung beyder Partheyen bicfen Tagl 
dem Compromifs des Orts/auch vem erften durch 
Vinfer und dev andern Ynfer mit Churfürften bargit 
gefebictten Näthelaufgerichtem Anftand unfehedtich! 
bis auf dem Sontag Vocem Jucunditatis fchiers 
ften albie zu Serbft einzukommen zu derftrecton Dies 
fergeftalt/ daß darfelbft nach Hbsrfehunge albier ges 
| febeben Fürbringens gütliche Mittel follen gefucht/ 
| und den. Dartheyen fürgefchlagen/ und darauf mit 
Fleiß gehandelt werden! die Partheyen nach vermis 
ge des Compromifs gätlich zu vertragen! und dag 
mitler Seit die vielgedachten Partheyen bon allen 
Æbeilen fampt ihren Berwandten fich gegen cinane 
der friedlich. halten I ein Theil gegen dem andern 
init der Chat/ ober in Ungut nichts fürnebmenr 
oder handelen/ fondern das Compromils in allen 
feinen Articfeln und Puncten trewlich und ungefehr- 
lich halten/ vou welchem theil aber Dafclbige über» 
gangen/ und etiwas mit der That gegen dem andern 
theil fürnehmen würdet/ So follen und wollen wir 
7») obbemelte Ehurfürften und Fürften alf Hendeler 
bem haltenden Theil wider den nicht haltenden &beif 
rathen und helfen | damit das Compromifs ge: 
bandbapt werdel Befchlicßlich 8.) Yinfers Ohaymen 
das Adminiftratores von Minden halben / fol fois 
ne Liebe auf eine Berfehreibunge / wie wir die haben 
begreifen laffen/ gefertigt und vollenzogen/ daß die 
auf Dienftag nach Invocavit zu Braunfehweig 
Pnfern Mathen gedreyfacht fibergeben werde fo fol» 
len diefelben Hufer Rathe fürter alsbald mit feine? 
Siebe Nátben ins Stiffe bringen I und der ander 
Theil ige den Stiffe inne bat] vor denfelben Side 
then vorlagen! und twiederum an fein Liebe eife 
doch den Graffen von der Hoya an ihren väterlichen 
Gütern! fo fie in biefem Kriege wieder eröbert/ uns 
fehedlich/ bie follen diefelben Graffen innen bepals 
ten von Huferm Obcimen von Diinden ungehindert) 
Es würde dann Sein Liebe die mit Meche erlangen! 
Es follen auch Sein Liebe Clauwefen Nottorp/ der 
Fchde halben | davinnen er gegen feiner Liebe geftans 
Den! bie Sühne wieder geben! und bey dem feinen 
bleiben fafen! Doch Daf berfelbige feine Fehde auch 
Qqz abjtelle 


08 CORPS DIPLOMATIQUE 


Anno abftelle und fic) an Gleiche und Rechte beanfigen | i 
fafen. oem dana Ynfer Oben von Minden efterreich 

> pie Borfchreibunge |. wie vorangescigt / aufrichten | we Eyrol/ Wuferem rechten natürlichen 
fell! wo ex alsdanit der Haltunge halben br ere | Erb- Herren und Sandt-Fürften folche Erbhulvig 
funden wirde! So wollen wir benannte für» | guthun | unterhänigklichen erboften haben! vod) da 
ften und Zürften dem andern theil rettig und bälfflich | ihnen folches an allen ihren folchen alten Fre 


2 02 


bHergogen zu © 


1520, 
à 


I 
f 
feo]. und damit folche Borfchreibung gehalten! und | Brieffen | Privilegien/ Bräuchen und Hex 

| ; beni Derchádigten fein Schade / den ihme fein Liebe | keine Meuccung oder Abbruch bringe noch ge 
thun wirde/ eríegt werden/ auch ferner. fo wollen 9.) | fondern mit Begehe! daß ihnen die durch bie 

wit das Compromils, und was darauf beredt oder | nigliche Majeftác für fich felbft und ihres 

gehandelt I nicht halten würde / dem andern theif | tegen confirmirt und boftettet werde, 

Hi fFand vettig feyn | damit demfelben Compro- | auff ihr Erfuchung fagen wir ibne wiff 

mifs unverbrüchlich nachgegangen / und Dargegen | Kraffe piefes Dricffs gu! daß ihnen folc) € 

. nicht gehandelt werdel alles getrcwfich unb ungefehr | gung an ihren alten Freyheiten / Privilegien und 

fic). Solches alles zu Bekräfftigunge uno Tivfunp | Sertomnen! fo fie haben I fein Steurung und Ab» 

haben wir dicfen 2(bfcbien mit Bunfern Secreten bes | bruch Bringen noch geben! auch bey obgemeldter Roe 

feftiget! und ieber Parthey einen geben laffen! Se | niglichen Majeftät fo viel bandien follen unb wollen! 

febeben zu Serbft Dienftags nach Vicentii marty- | daß Shr Kónigl. Majeftár für (ich felbft und in Y 
tis Anno Domini funffgehenhundert zwanzig. | men Shrew Mtajeftat Bruder | Cre Hergoger 
| dinanden/ bat auch re EM odd infor 
: betbeit folch ihre alte Sreyheit/Brieffv Privilegien) 
CXXXV. | Gehräuch und En fo fie fa l ges 

22 Mars Div KRetier jnnforuay den acht Gez | lich in fechs Monaten ben nechften nach getbaner 
22. Mars. LORI RUE HE a Res | Erbhuloigung gnebiglicb confirmirt und beféctt| in 
runt baf ihnen bie vom Boige zu Goff in | MARI wie die vormahls von vorigen tan 

nahmen Kayfers Caro L ı V. abgeforbete Erbhuf | UND Sueften von Oefterreil gegen folcher Erbhulpie 

digung zu keinem. macheheil geveichen folle. us | [e eee haben I gs n A Lie rer 

fprugg den 22. Martii 1520. [ Deduction | Roniglichen Majeftat Inftegel Confirmations: 


des 10, GerichtenBundts in der Sehweis wohl | Deieff! wie fich gebfibet / gewiflichen überantiooctet 


bergebrachter Mechte à. de Anno 1622. dans 
Lunie, Grund: Defte Europäifcher Potengen 
Gerschtfamen Part. II. pag. 759. où il ren- 
voye à {es Reichs Archiv. Part. Spec. Con- 
tin. I, Sortfegung I. 206fa6 V. pag. 239. ] 


C'cft - à- dire, 


Revers ou Lettres de non-préjudice données par la 
dInsPRUCH aux buit Furisdittions 
tes de la Maifor @AUTRICHE au 
Grifous, touchant U Hommage éxigé par 
aillif de C às EL, au nom de l'Empereur 
Cuarues V. Fait à Infpruch le 22. Mars 


1520. 


SAFZNN der Römifchen und Hifpanifchen RE 
E niglichen Diajeftát | 2c. nfers allergnedigften 
Heren Sands Hofemeifter! Marichal! Cangler/ 
Statthalter und Negenten zu Funfpruck | bekennen 
und thun Fund offentlich mit piefem Brief / nachdem 
{uns obbemelter Königlicher Majeftat Statthalter ı 
Negenten und Math / Ihrer Majeftat Obriften Ne 


giments aller nideven und oberen Defterreichifchen |: 


Firftenthümen! und Landen I in Krafft ihrer voll. 
Eommen Gewalts/ ferner von Fhe Könige. Maj. 
Und Fürftlichen Guaden wegen Macht und Gerwnle | 
geben haben! in ihrem Mabmen allenthalben in den 
undiren und vorderen Defterreichifchen Landen / Herr 
febarften und Gebieten Erbhulvigung und Pflicht 
auffzunemmen/! und fo wir bann aus treffenlichen 
en Witfacben dicfér Seit von der Regier 
nisch nicht. ziehen! noch iemanbs aus 
ten mögen! fo haben wir den Eblen I Be | 
ften! Hutdreichen von Schlandersberg / Vogt zu | 
Eaftels und der acht Gerichten in Chur-Wablens | 
vor verfchiener Zeit credenz und inftruction zur | 
gefandt: in welchen wir ihme ferner Gewalt geben 
auch befohlen haben! in Namen wie obftehe | von 
den 8 Gerichten in Chur Wahlen! feiner Berto» 
fung in 991008 in biefer Firftl. Grafffhafft Troll 
und in andern erblichen Súrftenthumen! Landen und 
‚SHeerfchafften befehehen iff I gewöhnliche Crbhuldi- 
gung und Pflicht auffzunemmen und zu empfaben. 
Dieweil fic) aber die Underthanen Dafelbft auf bee 


werden folle. Bud des zu Yrtunde fo hab ich Jörg 

Here audirmian] Marfchald obgemetres Regiments 
| zu jr prud*| und Hauptinann zu Ortenburg für fich 
| felbft] und in meiner mit-verwanten Negiments/ 
| mein eigen Snfiegel bicran gebendit. Befehehen que 
| Sufpruc ame ¿wen und 3tvanfigfien Tag des Mos 
| nats Martii, nach Ehrifti Geburth funfficbenDune 
bert und im 3tvangigften Jahr, 


CXXXVI. 


Vertrag zwifchen Zermog Subivig <erñod zo.Avtil 
Georgen I und Herzog Ruprecht -Pfalsz 
Grafen bey Ahein Gebrüvdern aufaericbt/ woe 
Dutch Joer&eg Ludwig denen andern gwenen eine 
Jährliche Summam Geldts zu bero Staat zu 
geben verfprechen; dargegen Diefe auf allen ihren 
Erbtheil umb darauf habende Anfpräche renuncii- 
ren. Dat. Sivcpbrüden am Sonntag Jubilate 
1:20. Mit Der Verzicht/ welche Hergog 
Georg und Ruprecht ihrem Herrn Bruder Herts 
309 Sudwigen gegeben fub loco & dato eodem. 
Wie auch diefer Bergicht Confirmation von 
Seiten Hergogs Nuperti. Act. aufin Sonntag 
nach Viti und Modefti 1537. | Electa Juris 
Publici Curiofa pag. 132. Lunic, eut 
fes Neichs- Archiv. Part. Spec. Abtheil. 
1. 2Abfag IV. pag. 643. d’où Pon a tiré 
cette Piece. ] 


C'eft-4- dire, 


Transaëtion entre les Ducs Lovis, GEORGE * 
@ RonEnT,Contes Palatins du Rhin, Freres, 
par laquelle Lo wis promet à chacun des deux 
autres e certaine Penfion annuelle pou 
tenir leur Etat, ES eux de leur có noncent À 
la Succeffion, ES à tout le Droit qu'ils pouvoient 
y prétendre. A deux Ponts le Dimanche Jubila- 
te 1520. Avec l’Afle particulier de la R.&- 
NONCIATION desdits Duis Grorce, (9 
RozrEnr donnée par eux au Duc Lowis kur 
Frere, datée du méme Lieu, & du méme jour. 
Comme aufli 14 Confirmation de cette Renoncia~ 

tion 


Main- 
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ANNO 
1520. 
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tion de la part du Duc Ron n m5 faite le Sa 
medi après le Féte St. Vit (9 Saint Modefte 
1537: 
GIN GOs Gnaden | wir Ludwig | Georg 
und Ruprecht | Gebridere / Pfalggraffen bey 
Rhein! Hergogen in Bayral und Graffen zu Bel 
firkunden männiglichen mit diefem Brief. 
AiG tweyland dev Hochgebohrne Fürft! Herr Alex 
ander, Pralsgraff bey Nhein! Hergog in Bayern 
und Graff zu Beldeng | Sinfer freundlicher lieber 
yere und Bater feelig löblicher Gxpächtnüs vor fc 
ner Sicboen zeitlichem Abfchied von viefer Welt cin 
Köbfich fürftlich Teftament und legten Willen auf 
gericht / des Sunhalt wir gefeyen/ Hoven lefen/ und 
que Wifend tragen I und in folchem Uns Herkog 
Sudwig etc. in feiner. Liebden nachgelaffenen Erb 
fcbafften ! Sanofchafften und Herrfchafften zum re 


gierenden Fürften aber dins Hers. Georgen und | 


Seg. Nuprechten/ gue Geiftlichkeit georpnet I daß 
wit tins alle Prep Demnach mit fiufer aller guten 
Omiffen und Willen | auch zeitigem vorbedachtem 
Rath! ungezwungen und ungedrungen | und aus 


fonderlicher / freundlicher! briverlicher Lieb/ fo wit | 


zu Hauff tragen! dargu mit gutem Wiffen/ Willen 
und Zulaffen ber Hochgebohrnen Furftin |. Frau 
Margarethen! Pfalagraffin bey Rhein! Herkogin 
in Bayern! und Gravin zu Beldengl nier lieben 
Frau Mutter/ und geordnete Botmimderind fambt 
Ssbter Liebden zugeordneten Matlyen /. deffelbigen bal: 
ben vereinigt und vertragen haben / immaffen bernach 
folget : 

f Meinlichen und sum erften/ daß wir Hergog Sud 
fig vorgemeldt Finfere ernennten lichen Brüder 


Hergog Georgen und Herkog Muprechten die Zeit | 
ihrer £6b. nach dato dis Bricffs Bertrags/ zu Cr. | 
fatlung ihres Bienniumbs! auf einer Univerfitzet | 


feyn werden? in Hnferm Koften und Schaden | mit 
Dienern und Kuechten gebührlicher Weis halten unb 
verfeben follen | und wir vorgemelter Hergog Ludwig 
gtc. Unfet Erben und Nachkommen follen gedachten 


nfern Brüdern Herkog Georgen und Herbog up» | 


rochten! fo Sy. £p. wieder von der Schul kommen! 
und eignen Staat halten wollen I alsdann! auch 


nicht che! alle Jahr Lebenlang auf jeglichen! : oo. | 
fl. Rheinifch zu den Friften! allwegen gum halben | 
Syabr drithalbhundert fl. an Gold/ oder an Mingen! | 


vechter Landtwchrung) wie bie jederzeit der Churfürs 
fien Hrdnung und Wehrung nachigebel gänge und 
genehme feyn wird/ gen Gôllni Trier) oder Straß: 
burg! an welches Ort Sy. $6b. wollen! Uns deren 
cine zubor allenwegen zeitlich verfündigen faffen/ bee 
zahlen und ausrichten, follen I und wäre es Sach 
Daf die vorgenannte Winfer lieber Bruder Herkog 
Georg! ober Herbog Ruprecht I ihr einer oder der 
ander mit Lodt abginge! Das GO lange verhalte / 
alsdann follen und wollen wir Hergog Ludwig > 
fer Erben und Nachkommen / vem andern Ynferm 
Bruder! fo im Leben verbleibet I fein (ebtag lang zu 
Den vbgemelten soo. fl. hoch 200. ff. inmaffen wie 
obftehetl des Fabes zu zweyen Frifken! don ber Zeit 
des Wbfterbens an zu rerhnen! bezahlen und austich- 
ten! und follen wir Herkog etc. vor Uns! Hufere 
Erben und Nachkommen über den abgefegten Dune. 
ten der fünffhundert Gulden halten! gegen ernann- 
sen Ynfern ficben Brüdern | Hergog Georgen und 
Hergog Nuprechten verfehreiben | und Sybren Lich» 
ben gebührliche Berfehreibung und Berficherung 
thun mit fteten Ynterpfanden und Bürgen I wie 
das Hievor weyland Hergog Ullbrechten und Zohan 
fen ect. fo auch zu geiftlichem Stand georbnet getoce 
fen! gegeben worden! und daß in folcher Berfchreis 
bung von dem néchffen Arricul der zweyer hundert 
Gulden halben! inmaffen der gefest! auch Meldung 
geishehen (oil 
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| 
und wann jinfere Brüder | Hergeg Georg und 
Hergog Ruprecht! fammelich/ oder Syrer cincr/wie 
obftebet! eigenen Staatl Kottenund Schaden We 
fen halten werden / Ihrer Sicbd. aus brüperlicher 
Siebe und Sreundichaffe jeglichen ziween Dergulte und 
fonft zwölff gemeine Leine Bec Dargu ¿te 
bundert Gulden anfangs zu Steuer eines Hauge 
Haltens/ geben! zuftellen und bezahlen! unb als dine 
fer lieber Bruder Hergog Georg zu Zeiten feines 
Haufhaltens auch Haufrat tt will! und Daffets 
big zu der Hochgebohrnen Fürftin! Wafer freundlis 
chen lichen Frau Mutter! werde fich im felbigen gee 
gen ihrer beyder Licbd. Miitterlich erzeigen! Dergleis 
chen Wirt als ein Bruder auch willig und geneige 
feyn wollen. ind als jegund ein Capitelftart m 
| Trier durch Abfterben Jerem. Ppilipfen von Kries 
hingen etc. feeligen ledig toorben/ und Yinfer licher 
Bruder! Hergog Georg in Erafft einer Nömifchen 
Beguadigung / Privilegien und Difpenfarion 
hme die gugufteben meinet | (ic nunmehr Neinharde 
Graff zu Wefterburg / Herr zu Lcininaen/ ' anoni- 
| Cus zu Trier darcin geícblagen/ follen und wollen 
tit vorernandter Hergog Ludwig! dicfelbiae Gapite 
telftatt zu Mom auff Enfer feibft often und Scha« 
ben] unb in gedachtes Anfers Bruders Hergog 
Georgii Nahmen bif gu Gewinn oder 2Bcrfuft auge 
führen! doch follen wir Herkog Sudwig etc. in teafft 
ehegemeldten infers lieben Bruders/ Hergog Grove 
gen Nömifchen Begnadigungen/ Privilegien und 
Difpentation bey Dechant und Gapitiel des Thun 
Stiffts zu Trier/ um Sufagung der nechft vaciteite 
den Gapiftelftatt diefelben Ynferm Bruder Herkog 
Georgen zugufteen guten und möglichen Gif arts 
Febren] und fo wir bie erlangen/ follen wir die Ms. 
| mifche Nechtfertigung der obgemelten fegigen vaci- 
renden Gapittelftatt auszuführen nicht fcbulbig.feon / 
und wäre es Sach I bafi Wir Hergog Ludwig die 
Zufagung bey Dechant und Gapiffel zu Trier obges 
meldet! Herkog Georgen mit ver nächften vacitene 
den Gapittelftabt zu verfehen nicht erlangen? tarzu 
in der Mömifchen Mechtfertigung / fo um jchig obe 
gemeld vacireub Gapittelftatt angeftellt foll werden) 
verlieren und nicht erlangen] follen wir nicht defto 
| minder guten möglichen und briderlichen Fleiß und 
Ernft ankehren! gedachten Tinjern Bruder) Herkog 
Georgen zu Trier] zum förberlichften einander Cac 
pittelftatt zu erlangen! unb / da vorgeriihetcr maffen 
folch Gapittelftapt | alfo zu Trice’ in obgefchribener 
Weg einem crlanget tvirb I follen ifie Horgog 
Georgen Ynfern lieben Bruder derobalben an der 
obgemeldten Sr. Lied jährlichen Penfion nights 
abbgehn noch abgefchlagen werden. 

Dagegen haben wir vorernente Herkog Georg 
und Hergog Mupreche bewwillige und 3ugefagt/ unter 
andern) 068 Sach wäre | und fid) begeben toürbe/ 
daß finfer Bruder Hergog Ludwig ete. Durch fich 
felbft/ oder andere feine Herren unb qute Freund/ 


Yins Hertzog Georgen oder Hertzog Muprechten eis * 


nige Pfund /Beneficium , Canonicat, Præben- 
ten oder Dignitäten überfommen und erlangen tvve 
del und biefelbige Pirind/ Beneficien! Canoni- 
cat, Præbenten oder Dignität inf cinemp 
welchem fie bann erlanget / hundert Gulden Niutzungl 
oder mehr ertragen mögen / oder würben/ disant 
follen allwegen demfelben unter Ying! welchen fie 
denn alfo erlangt würde /gegen hundert Gulden Mute 
zung diertzig Gulden abgefchrieben! Unfer Penfion 
ernandten Gnferm Bruder Hertzog Ludwigen Sr. 
$60. Erben und Nachkommen ihres Theis abgeben! 
und follen und wollen wir Sertzog Georg und Sert: 
409 Ruprecht gegen Huftrm Bruder Hertzog Suns 
wigen) viel ernenndel und Sr. $bb. £cibs: Manns 
| Lchen-Erben! fürberlicben cin erblichen ynivicoerruffs 
| Qq3 fieben/ 
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erticb « Miittertich» Wnherelich-Anfrdulichamd | Lig 
efterlich Erbtheil /umb des Sr. Liebd. einen noth: | 1 
Dinffeigen guugfamen Berzichts Brieff unter Y 
eignen Snfiegel/ und mit Unfer eigen Handfehr weil obgem D 
verfiegelt und untertcbrieben/ daran Se. So. unb | guädige Herren! Hergog Ludwig | Herkog Georg 
deren Leib SDtanmefcóné Erben in allen Diechten gee; unb Hergog Muprecht folchen 2Bertrag mit Sybren 
big und ficher feynl alles gegen ber Berfchreibung | felbre gurem Wiffen und Willen auf- und angenome 
Sr, Ihr, und Laut des Dertrags zuftellen foil/ men! fo willigen wir auf She Bitte und aus eme 
bergeben/ behandigen und zuftellen! und wir Diefge- | genden 3ivfacben datina/ auchorifiven und betraff 
nannte Gebrüder | Hergog Ludwig! George und | tigen auch denfelbigen mit allen Bnftdnden und 
Ruprecht! haben je einer Dem andern vor tins ns | Herrlichkeiten! wie wie qu thun Macht haben! ine 
fere Erben und Nachkommen allen and jeden) wie | und mit Krafft dis Brieffs. Und haben zu Befund 
obftehet / fret / weft und unverbritchlich zu geleben | wir Margaretha obgemeldte Fuer eigen Sufiee 
und nachzukommen! bey Unfern Fürftlichen Ehren! | gel zu Ende di f thun bencéen I das wir die 
Mürden und GiMauben | in Unfere Hände verfpro- | Näthe Uns diefer Zeit/ wie bisher in andern mehr 
chen! gelobt und zugefagt/ verfprechen/ geloben und | Sachen befcheben/ mit gebrauchen. Datum 3ivey 
fagen auch einander in-und mit Krafft Diefes Brieffs | brücken auf Sonntag Jubilate, Anno Domini 
biefen Bertrag mit allen feinen Pundten und Arti- | funfizepenbundert und zwangig. 

cuin /-tnb was hierinnen gefepricben ftebet] mabe!) Wir Ludwig von GOES Gnaven/ Pfalg-Graff 
(tet! weft unb unverbrichlich zu halten |. darwider | bey Mhein! Hergog in Bayern! und Graff zu Bele 
simmer qu (eval zu thun/ noch fehaffen gethan tuer: | deng/ befenien] bafi diefer Bertrag und was in dies 
Den! Durch fins felbftl ober jemands anders / Heine | fem Brieff gefehrichen ftebet] mit Tinferm gutem 


Hen Siegeln zu befiegeln. Und wir 
c. fame Dic zugeoronete Mäthe/ Die- 
re Yinfere freundliche liebe te und 


trogen | 
bierqu qefübrr over auverft gehandelt I bann gefchrie. | zu Beldeng! bekennen! daf Diefer Bertrag und was 
ben ware worden! noch aller ander und jeder Hrfas | in Diefem Brief gefchrieben fteher/ mit Unform gue 
chen Halber/ wie die erdacht und Mammen haben mich: | ten freyen Willen ergangen und gefehehen ifel in 
ten! Feine ausgenommen! nicht abfolviren / noch | Urtund piefee Sinfer eiguen Handfehrifft. 
Darwider reftituiren laffen! auch ns fonft Feiner 
Sreoboit oder Bevelff/ lo den Füngern unter ihren Renunciation Hergog Georgs und Hergog Naps 
Sabren/ geben und in Nechten zugelaffen | rechts. | Electa Juris Publici Curiofa Loc. 
wir eigentlich erinnert feyn/ oder einiger) ^ Cit. pag. 137. [Lunre, Zeutfches Reichs 
e Guapen! Freyheit oder Firftands von Yng| Archiv. Loc. Cit. pag. 645. d'ou l'on a tiré 
gemaltfam | geiftlicher oder weltlicher Obrigkeit || ^ cette Pièce. ] 
Débftent Kayfern oder Konigen | ober ihren Ge-| 
walt berrübren/ die ins erworben wären / ober von | C'eft-à-dire, 
einiger Beweguiis! oder fonft erworben oder gege-| 
ben möchten werden! befonder fo 33nà noch Hiuferm | Renonciation des Ducs Grorce € Roper; 
Füritlichen Herkommen zuftehen oder gebühren michs | 
ten! nichts ausgenommen! hiewider annehmen! be | SIN G O9 TS Gnaben I Mir Georg und 
belffen ‚gebrauchen noch fürziehen follen noch wollen / | Ruprecht Gebrüder] beyde Pralkgrafen bey 
Dann wir Jing vor Huns ud all Unfer Erben und! Dbcin/ gogen in Bayern und Grafen zu Dels 
Nachkommen] des u. alles Süiltandes fo hientwie- | deng I inden mánniglichen mit biefent offen Dero 
der gefeyn möcht I ganglich verzichen und begeben | fiegelten Brieff/ für 3inél Wafer Erben und Mache 
Haben; Verziihen und begeben ns auch des alles | konnen! alf weyland ber Hochacbohruc Grürft Here 
und jegliches aus rechtem Willen bey Hufen vorge Alexander, Pialg-grafí bey Rhein | Herkog in 
nandren Mflichten lin Krafft Dies Brieffes getrentich | Bayern und Graff zu Beldeng infer freundlicher 
und ungefehelich, Ware es auch Sach! daß Diefer | lieber Here und Bater fecliger (oblicher Gedächtnäs 
Dertrag! in einem over mehr Puncten! feiner For | vor feiner Licbd. zeitlichem 2(bgana aus viele 
men mangelhafftig wäre I denfelben Mangel I wie | Samimerthal ein löblich Fürftich Teftament und 
völlig ber feyn folt/ wollen wir hiemit/ als ware | legten Willen aufgericbt! und in felbigent unter ane 
Dev mit ausgetcuctten Worten Dicrinue gefchrieben! | dern Uns ziween vorgemeldte Gebrüder zur Seifttichs 
gefege unb erfüllt haben! wollen auch folchen Man» | keit georduet. pl 
gel bey vorbeftimmter Linfer Pflichten einander anf) Wan wir num folchem tnfers vorermeloten licben 
8 andern Anfuchen allwegen ohne allen Auszug / | Herr und Baters Hergog Alexanders feel. Teftae 
Augen und erfüllen. Zu wahren Frkumd aller ob, | ment und legten Willen alf gehorfame Söhnenach- 
bricbenen Ding haben wir Hergog Ludwig! Herb. | zukommen willens/ auch fins darinn ergeben/ und 
Georg! und Herkog Nupreche! Hnfer jeder fein ci- | Daun dev Hochgebohtne Fürfel Here Ludwig Défaite 
gen Snfiegel qu Cud dis Bertrags ?5rieffé] derer | graff bey Mhein! Hergog in Bayern und Graff zu 
aiween aufgeric jedem Theil einer übergeben | Beldeng! Ynfer freundlicher lieber Bruder! alf dev 
enct/ und folchen Bertrag unten am Ende | geordent regicrende Fife) Singer jeder fein lebenlang 
fer jedes eignen Hand nnterfehrieben/ und zu | mit einer ehrlich und erbarn jährlichen Penfion und 
táfftigung haben wir die obgemelbre En | Gülten/ fanibt andern mehr/ Yins jährlichen dicfele 
Mutter) als Winfer Dorminberin und | bigen zu reichen und zu geben! faut ehegerürtes 110» 
| fers lieben Seven und Baters feel. Teftament und 
| festen 


1520, 


ANNO 
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fegten Willen! und darüber aus fonderlicher freunde 


licher briverlicher Lieb I Laut fonderticher Defchrei- | 


bung fein Sicbden! Tinfer jenem deshalben übergeben 
und 3ugeftellt/ des Anfangs: a 
Bon GOES Gnaden | wir SDtatgaretóa 1 Pialg- 
graffin bey Rein etc. und fich endetl Der geben ift 
zu Zwegbrücken uf Montag nach dem Sontag Ju- 
bilate im 1520. Jahr I briderlichen und frcundlis 
chen verfehen hat I damit wir_daun wohl benügig / 
und Hafer Sebenlang Knfern Staat tobt ausführen 
mögen / barum fo haben wir beyde Gebrüder fame 
und befonder aus fonderticher Lieb und Sreunpfchafft! 
fo wir zu vorgemeldten Hnferm freundlichen lieben 
Hruder! Hergog Ludwigen tragen/ und dieweil wir 
Finfers Lcibgedings / alg obftehet | wohl verfichere und 
benüglich feyn I auch aus andern vielmehr renlichen! 
mereflichen Ehehafften u. Urfachen! tins dazu be 
toegenb/ dem ichterwehnten Enferm lieben Bruder 
Hergog Ludwigen und feiner Liebden Lcibs-Mtanns- 
Erben! ber auch zugegen I und folches danckbarlich 
angenommen | alle und jede Tiufer jenes famt und 
befonder / Bäterlich | Mütterlich! anherelich aute 
fréulich oder ander Erb 1 EroReche und Anfäll 
und alle andere Tinfere Gerechtigkeit in ber ftarden 
oder ausfchliegennen Linien / two diefelbigen herrühren 
mögen! fo tins jegund angefallen und anerftorben 
feynd/ oder künffriglich anfallen oder anfterben mich 
tent exblich/ eigentlich I urtheilig Iumtviedereufflich | 
gar und gánglic) übergeben | augeftelft und fein Siefib. 


poen Mánnl. Leibstihng-Erben an infer. Statt | 


geerbt und zu Erben gefegt: übergeben und zuftellen 
auch folches zu des gemeldtes Unfers lieben Bruders 


Hergog Ludwigs und feiner MannéSeibs-Sebens Er | 


ben Handen und Getvalt / und erben fie an Yufer 
Statt mit rechtem Willen! in unb mit Krafft dis 
Briefs in allerboften Form! Sicherheit und Getvabr 
fan wie dann folches an allen Gerichten geiftlichen 
und weltlichen! oder aufferhalb Mechts nach Sands 
brauch für alermänniglichen allerbefte Krafft Macht 
und Bıftand haben (oil I gefchehen und verforgt wer» 
ben fan/ oder mag. +Alfo bag ner vorbemeldt itn» 
fer lieber Bruder! Hers. Ludwig und feiner Lieb. 
Seibs- Manns LehnsErben diefelbige odgemeldt! Yinfer 
Grófcbafft und Gerechtigkeit an Unfer beyder Stattl 
uno in Ynfer bepber Mabimen entpfahen! annehmen! 
bamit inoder aufferhal Nechtsthun und laffen nach 
ibrem fetbft Wohlgefallen | unb alg mit andern ihrer 
Siebben eigenen und Gib. Gütern in aller ber Maaf/ 
alfi ware es bor ordentlichem Gericht übergeben / unb 


Sur fiebb. bain gerbe / auch mit Hetbeil und | 


Recht Eráfitig erkennt I und wir damit gethan haben 
folten oder möchten Ifo wir das in Wnfer felbft eigen 


Hand behalten und fie Damit nicht geerbt 1 und bee | 
Yinfer Erben und | 


gabt hatten! ungehindert Fnfer / 
männiglichg von Hafen wegen. 

Wir follen und wollen auch an gedachten Enferm 
Lichen Bruder Hergogen $ubmigen! und feiner Sieb» 


den ScibesMannesLehens-Erben deshalb kein ot: | 


Derang noch Anfprach haben I inmoch aufferbaló 
Rechts! durch ¿Ens felbft | noch andern von Hufen 
gegen zu keinerley Weiß und QBege/ dann toit beyd 
Sins fame und befonder folcher aller $infer jedem 
obgemeldten Œrbichafften | erblicher Gerechtigkeit | 
auch aller und jeder Forderung und Anfprach/ fo 


wir deshalben haben Eónten oder möchten! gat und | 


gänglich verziehen und begeben haben I verzeihen und 
begeben : 
tigfeit! fanunt aller und jeder Forderung Wo An 


fpracb! fo Ying deshalben gebähren möchte / alles! 


wie obfteber | mit Enferm rechten guten BWiffen!.| 


torgebabtem Rath I wiffentlich! ubrthatl. exblich | 


ewiglich / unwiederenfflicy/ in dev allerbeften Form! | 


Sicherheit und Gewarjam | wie bann ein aufrichtis 
ger venlicher! erblicher! ewiger | urthatlicher und 


fins auch folcher Erbfall u. erblicherGerech: | 
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univiederrufflicher Derziegt in allen Nechten I geift 
lichen und weltlichen! auch nach Sands Sitten und 
Gewohnheiten alferbefte Krafft Macht une Beftand 
haben mag/machen auch herrlich Pact und Geding! 
obgefegterimaffen nicht mehr zu fordern in und mit 
Kaffe viefes Brieffs und auf bafi biefe tiufere Er 
bung! Zuftellung| Berziegt | Pact , Gerding und 


| alles das! was hierinn gefehrieben ftehet I für allen 


Richtern! Gerichten und Manniglishen I von Fins 
fer Erben und Nachkommen wegen unwiederrufflich 
Krafft! Macht und Beftand habe/ und (tracks une 
wiederfprechlich darbey bleibe. So haben wir beyd 
fanunt unb befonder an cines rechten gefehwornen 
Eypsftatt gelobet und Yinfere Creu geben I folcher 
Erbung! Zuftellung / Bergiegt / und was hierinn 
gefehrieben ift/ ftett| veft! wahr/ unberbrücblicb zu 
balten und demfelbigen nachzukommen/darwider nime 
mer zu feyn/ zu thun/ noch fchaffen gethan werden/ 
durch Ens felbft/ ober jemandts anderft/heimlich 0» 
ber offentlich/ mit oder ohne Gericht / geiftlichen 
oder weltlichen! noch in ander Weg die jemauté 
baben/ finden/ erwerben / oder erbencton Ebute | ober 
möchtel oder jeßund funden / erdacht oder erfunden 
wären und befonder follen und wollen wir fins von 
Diefer Erbung und Zuftellung I Bergicgt | Gelübd 
unb Eyo/ und alles | was bierinn gefchrieben ift / 
nimmermebr abfolviren I noch ting durch die Obere 
band/ um dag wir noch zur Zeit unter Ynfern voigts 
bahren und unter fünfpunb gwangig Jahren feyn/ 
oder Feiner ander mehr Hrfachen! refticuiven laffen I 
bargu follen amb wollen wir auch I daß wir in fol 
chem über den halben Theil des rechten Werthsüber 


gen! Gelegenheit der Erbfehafft nicht recht bericht 
getvefen oder Yinfers gebübrticben Antheils des na» 
türlichen Nechteng unvergnñigt feynd I noch auch Die 
Exception, Sunred ober Muszug der Meehten die 
fagen I gemeine Berziege fepe unkrafftig ! es gehe 
bann 3ubor ein gefonderter/ Das anders gefchrieben | 
dann in Wahrheit gebanbelt/ noch einig ander Frey 
heit und Behelffi fo den Füngern unter ihren une 
mündigen Jahren gegeben / und in Nechten zugelafe 
fen fep! deren wir! twas fic auff ibn tragend/ ci: 
gentlich bericht unb unterwiefen fepnb | ober einig 
ander Gnad/ Freyheit ober Fürftand / von was Gee 
waltfam / geiftlicher oder weltlicher Obrigkeit 1 Mabe 
ften/ Sánfern! Königen I oder ihrem Gewalt here 
rühren! ob fie ns gleichwol von andern erlangt! 
oder aus cigner Bewegnüß gegeben werden möchten! 
biertoieber nicht annehmen / behelffen / gebrauchen 
noch fürgieben/ dann wir vor us I infer Erben) 
Machtommen/ und mánniglichen von Hufertwegent 
des und alles anders Firftands! fo hierwieder gefeyn 
möchte/ bey den obgemeloren Unfern Pflichten und 
Geliibden vergicgen und begeben haben: verzeyen und 
begeben tins auch des alles und jedes aus rechten 
Bien! in und mit frafft dis Brieffs. Wud ob dies 
fe Erbung I Zuftelung / Berziegt und alles! was 
bierinn gefchrieben ftebet / einigen Mangel hatten ı 
oder hierinn erfunden würden | den wollen wie für 
Uns! infer Erben und Nachkommen! als (tünb er 
mit ausgedrudten Worten bicrinn/ erfüllt bau] und 
auff des ernennten Winfets lieben Bruders Hergog 
Sudwigs | Seiner Lhd. Manns-Scibs-Lehus-Crben / 
bey Hnfer vorgefehehenen Pflichten und Gelübden! 
Denfelbigen allivegen erftatten und erfüllen/ allerdings 
ungefährlich. nd des alles zu wahren Hrtund ba» 
ben wir beybe unb Jinfer jeber befonder fein eigen 
Hand unten an diefen Brieff gefchrieben | und zu 
mehrer Bebráfitigung aller obgefchriebener Ding Hine 
fer eigen Infiegel auch zu Cad dif Bricfis tun 
hencfen / der geben ift auff Montag nach dem 
| Sonntag Jubilate im funffgehenhundert und zwan« 
igften Jabr» 
| a Bir 


führe/ betrogen! hintergangen! gedrungen! gegtotttte * 
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ANNO it Georg von GHttes Gnaden! QDfalg Graff | confirmitt I und beftá I ratificiten! A rnc 
ein Hergkog in Bayern! und Grav ju Bol: | confirmiren und beftättigen auch folchen i 1520 
620 à = + 2 
1520 etennen paf dicfe Grbung I Zuftellung/ Der | mehr angeregten und bievor gethanen Be 1 15 


Helibd/ und was in Diefem Dricff gefchrie- 


fft. 

Wir Ruprecht von 60€ € € 6 Guaden 9ofafte 
Grav bey Rhein! Hergog in Beyern! unb Grav | 
au Beldeng/ bekennen I daß diefe Erbung/ Zuftel- 
kung! Bersiege/ Gelhbd) und was in diefem Brief 
gefehrieben ftefet I als anit Unferem guten/ frepen 
Willen ergangen und gefehehen if. Fa Hrfund 
Diefer infor eigen Handfehrifft. 


fel) 


Diefer Berzicht Confirmation von feiten Hergogs 
Ruperti. | Electa Juris Publici Curiofa pag. 
140. Lunte, Loc. Git. pag. 650. d où l'on 
a tiré cette Pièce. ] 


C'eft - à - dire, 


malión du Duc ROBERT, 


Nuprecht von GHttes Gnaden/ Qofal&atab 
bein! Herkog in Bayern und Grav zu 
181 Bormunder: Bekennen und thun fund 
bar mit diefem Brief! für tins! Vnfer Erben 
und Nachtomm Machdem wir as verruckter 
Faby neben und fambe bem hochgebohtnen Fürften ! 
Heren Ludwigen | auch Pfalggrafen bey Nbein/ 
in Beyern und Grafen zu Beldeng/ Hnfein 
freundlichen Lieben Bruder fecliger und Löblicher 
Gedachtais! eines ewigen! crblichen und beftánbis | 
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fwolten/ verziegen. Yinb aber nach dev Hand durch 
Sehictung des Allmáchtigen und aus Chriftlichem 
Bedencten fins in ben Stand der Heiligen Ehe zu 

aben wir nun damit zwifchen | 
Anfern Via Leben Erben und dem | 


Sochacbobrnen Srürften/ Jocrrn Wolfgang ! Pfals- 
graffen bey Rhein! Hergogen in Bayrn und Grae 


ven qu Boldeng | Hinferia freundlichen ficben Bets 
tern! im Fall baf toit us vermáblen warden! 
kein Serung! Sandi Mifverfiand und Swiftigteit 
einfallen ten! mit 3eitigen Math 1 guter ver: 
acbtung! ohne gestivungen/ ohne ge | 
es Willens zu freundlicher! | 
her Borfommung iegtberihr- 
it! fo fich vermuthlich sutragen | 
11 oberineldten Bnfern 2Bergiegt / | 
: Bon GHttes Gnaden/ toit 
: Graffen bey 
nl und Graven zn Bel: | 
eng ; und fid) am dato endet! ber geben iff aufın | 
mtag nach dem Sanntag Jubilate im fünffze 
benbundert und giwangigften Fahr | in der allerbes 
ften Weife! Form unb Geftalt/ fo/ baf vermöge ge | 
meiner geiftlicher und weltlicher gefchrichenen Mech» 
nd fonderlich nach Gewohnheit biefer Fürften- | 
Landes und Gebiet befehehen fan! foll oper | 
in allen feinen Artickeln I Punkten I und bee | 
vorab ben Subftantial Claufuln | von More zu | 
Wort | fie fechen gleich im Anfang I Mittel ober 
Ende! keines ausgenommen/ fo bald wir 3in8 ver. 
heyrathen/ it alsdann! unb Dann als ießt ratifi- 


| nabiba: 


‚erneuert unb alfo devhalh weitere Ber 
| ten Worten und bey den Mflichten I fi 


| ten nf 


| wáttige Ratification , Confirma 


eft, quód prefatus Chriftianifimus Francorum R 


wie vorlaut I hiemit wiffentlich | ausorücttich 
ig in unb mit Svafft dis Brieffs |. alfo! 
daß fius folther Uufer voriger Bersiegel ohn anges 
fehen eingefallener vorgerührter Beränderung! in al 
maß Sachen und Fällen! nichts ausgefe 
gen Hochaed. Unfers freundf. fiel 5 
und löbl. Gedächtnüs nachgelaffenen wannlichen 
en Dettern 
Erbe 


gt Hiemit gar und à 


fehreibung über und von Vins geben hätten! und ges 
reden darauf bey Unfern Fürftlichen Wir 


v 


erhanen 2Bergiegt inverleibt | für Y 
Erben und Nachkommen daß toit Ting v 
em Bergiegt! Feinerley OBeife oper 
gel fie fey ich innover { 
tomen / oder fius deffelbig 
deny fürnehmen noch fuchen follen od 
ches auch nicht dure andere oder 

alfo zu gefchehen verfchaffent oder verfcba 
Cinigerley Mag! wie das Menfehen-S 
ten möchten: alle Gefehrde und 
ausgefchloffen/ beyund hindangefese. 


n faffent 
abtrach> 
lift hierin 
Daß alfo zu 


Gewiffer Befagung auch Bekräfftigung aller vorge 
febricbener Dinger fo haben wir biefe Finfere ge 


ion und 


ftáttigung Fnfers vorgethe 
ziegts mir infer eigenen Hand unterf 

darzu mit Ténferm angebohrnen gewöhnficher 
cret befeftiget 1 Actum aufin Sambftag nach 
Viti und Modefti des Sabre! als man zahlt von 
der Geburt Gorifti Wafers licbens HEren funfficbens 


| Dimbert und im ficben und deeyfigften. 


Ruprecht von GOrtes Gua 
Graff bey Rbeins Herz 
emuno Graffsu Velo 
andfchriffe. 


CXXXVII. 


té entre FRaNGoIs I. Roi de France, E? 
Henri VIII Roi 


tre les Rot. Ye T 
Guines le 6, I "FREDERIC LE 


J oS 
NARD, Tom. II. pag. 179: ] 


Enricus, Dei 


gratia Rex Anglie & Francie, 
& Dominus Hit iverfi 


fi fingulis ad 


D 


Aartii ultimo preteriti , 
verendiffirnum Dominum 
de latere Legatum , fufficienti 
dictorum Regum munitum , 
fuerit, ne quid ex hujusmodi conventu & cong 1 
firmiorem Amicitiam pro dictorum Regum conjunc 
tione requireretur , fed ut folidior firmiorque inter cos- 
dem Amor, benevolentiaque accresceret > Inter quos 
jamdudám affinitatis neceffitudo contraéta eft , didi 
Reges"ob diéti Matrimonii contemplationem > 
am corroborandam inter eosdem 
m, mediis & interventu diéti Rev ] 
Cardinalis convenerunt , concordarunt 5 & conclu 
runt , ac per præfentes conveniunt, concordant, & 
concludunt articulatim, prout fequitur. 

Imprimis, conventum, concordatum, & conclufiun 


¡ANNO 
3520. 


DU DROIT 


Franciscus, Heredesque & Succeffores fui , poft ulti- 
mum terminum folutioni 
rum auri in Litteris Ob) 
Regis 
millefimo quingentelimo decimo quinto fpecificati, & 
dicto Regi Anglie certis terminis folvendi transactum, 
finitum, & elapfum, fingulis Annis, donec & quous- 


que llluftriffimus Princeps Franciscus , Delphinus | 


Francie, prafati Chriftianiffimi Francorum Regis pri- 
mogenitus, cum Illuftriffima Principe Domina Maria, 
prefati Anglie & Francie Regis Potentifimi nunc Fi- 
lia unica & dileétiffima , Matrimonium per yerba de 
præfenti contraxerit, & in facie Ecclefiæ folemnifave- 
rit juxta vim, formam, tenorem , & effeétam cujus- 
dam Tractatus de Data quarti ‚diei: menfis Oétobris, 
Annó Domini millefimo quingentefimo decimo octavo 
defüper faéti, conclufi & confirmati, folvent, feu fol- 
vi facient prafato Regi Anglix, ejusve Deputato five 
Deputatis , Summain centum millium Francorum, 
unoque Franco valente viginti Solidos T'uronenfes, in 
Coronis auri de Sole, boni auti, & jufti ponderis, qui 
numerus Francorum facit numerum quinquaginta duo- 
rum millium fexcentarum & triginta Coronarum auri 
de Sole & fexaginta Solidorum T'uronenfium, loco, 
terminis, modóque & forma fequentibus , videlicet pri- 
mo die menfis Maii diétum ultimum terminum proxi- 
mé fequenti, in Oppido Califiz , in Coronis auri de 
Sole quinquaginta millia Francorurfi, unoquoque Fran- 
co valente viginti Solidos Turonenfes , qus faci 
Summam viginti fex millium trecentarum & qu 
cim Coronarum auri de Sole & triginta Solidorum T'u- 
tonenfium , cafu quo dida ultima & finalis folutio 
predicti millionis primo die menfis Novembris pro 
mé precedenti expirare contigerit; & primo die menfis 
Novembris ex tunc proximé fequenti, in eodem Oppi- 
do Califiz, fimiliter in præfatis Coronis auri alia quin- 
inta millia Francorum predictorum; & primo die 
Mail es ximé fequenti, pariformiter in dicto 
Oppido Calefiz, in Coronis auri valoris predicti alia 
quinquaginta millia Francorum ; & fic de termino in 
terminum, & de anno in annum , donec & quousque 
di&um Matrimonium inter præfatos Sereniffimos Prin- 
cipes didum Dominum Franciscum , Delphinum Fran- | 
cie, & Dominam Mariam diéti Potentiffimi Regis 
Anglix filiam unicam, modo & forma præmifla con- | 
tractum & folemnifatum fuerit. Et cafu quo di&a ul- | 
tima & finalis folutio prefati millionis Coronarum au- | 
ti, primo die menfis Maii expirare contigerit, tunc | 
diétus Francorum Rex , Heredesque & Succeffores 
fui folvent , feu folvi facient prefato Regi Anglie, 
ejusve Deputato five Deputatis, primo die menfis No- 
vembris ex tunc proxime fequenti; in Oppido Califiz , 
in Coronis auri de Sole quinquaginta millia Francorum 
valoris prediéti ; & primo die menfis Maii ex tunc 
proximé fequenti, alia quinquaginta millia Francorum, 
& fic de termino in terminum, & de anno in annum; 
donec & quousque dictum Matrimonium inter prefe 
tos Sereniffimos Principes Dominum Franciscum Del- 
phinum Francie, & Dominam Mariam diéti Poten- 
tiffimi Anglie Regis filiam nunc unicam ; modo & 
forma premiffa contractum & folemnifatum fuerit. Et 
cafu quo diétum Matrimonium non fortiatur effectum, 
ceffabit folutio præfentis prefate Promiffionis, & Con- 
ventionis, falva tamen Obligatione predicti millionis 
de Data prædiéta, pro folutione Summarum, que re- 
fiduæ ex di&o millione reftabunt folvendæ. 

Item. Conventum & concordatum eft, quód cafu 
quo prefatum Matrimonium inter fupra nominatos Se- 
ieniflimos Principes, Franciscum Delphinum, & Do- 
minam Mariam prefati Regis Anglie Filiam unicam, 
in facie Ecclefie, ut prefertur ; fuerit folemnifatum, 
fupradiétus Chriftianitimus Francorum Rex, ejusque 
Heredes & Succeffores folvent, feu folvi facient dicto 
Regi Anglis , ejusve Deputato five Deputatis, fingu- 
lis annis, durante vita naturali ejusdem Regis Angliz, 
didam Summam centum millium Francorum valoris 
prædiéti in Coronis auri de Sole boni auri, & jufti pon- 
deris, loco; terminis, modoque & formis füperiüs 
fpecificatis. 

Item. Conventum, concordatum , & conclufum 
eft, quod fi diétum Matrimonium inter prefatos Sere- 
niffimos Principes, Franciscum Delphinum , & Ma- 

iam , realiter fortiatur effeétum, & Rex Angliz , dicta 
unica Filià Domina Maria reli&a , fine liberis masculis 
decefferit, quod Deus avertat , ac eadem Sereniffima 
Princeps Maria in Regnum Anglie tanquam Heres 
fucceflerit , atque ea ratione prefatus [lluftriffimus 
Princeps Franciscus Delphinus , Jure dide Domine 
Tom. IV. Part: I. 


DES GENS. 
ris (uz , Rex Anglie , & in poflefli 
prefatus Chrillianillimus 
sque Hæredes & 

; g æ de füo corpore 
legitime procreatis five eorum Deputatis, perpetuis fu- 
; feu folvi facient Summam 
centum millium Francorum valoris przdi&i in Coro- 
| nis auri de Sole boni auri, & jufti poaderis, loco, ter- 
| minis, modoque & forma füperiüs expreil i 
catis. Et quamvis præfatus Anglie Rex aliam, 
alias reliquerit Filias , nihilominus di&a folutio fiet dic 
te Domine Marie, durante vita fua, &, poft mortem 
ejus, Hæredibus de corpore fuo legitimé procreatis i 
perpetuum, loco, terminis; modoque & forma fupe- 
rius expreflis & fpecificatis. Ad quas quidem folutio- 
nes omnes & fingulas, in füpra fcriptis Articulis res- 
ivé fpecificatas, loco, terminis, modoque, & for 
mis in eisdem contentis, ben& , & fideliter faciendas, 
præfatus Chriftianifimus Francorum Rex per 
10 fio S 


| turis temporibus folvent 
| 


Litteras 


Item. Quia inter Reges € Regna Anglie & Scotiz, 
eorumdemque Subditos , multe interveniunt contro- 
| verfiæ, conyentum, concordatum , & conclufum eft 
| quod , pro pacificatione di&tarum controverfiarum, 
dictus Francorum Rex omnia & fingula aget. & faciet 
quz, falvo honore & juramento fuis fuper rebus Sco- 
tiz præftitis, quovis modo agere aut facere poterit; fu- 
per quo di&i Anglie, & Francorum Reges per prefen- 
tes promittunt fe ftare Arbitrio, Judicio, Laudo, De- 
creto , & Arbitramento diéti Reverendiffimi Domini 
Cardinalis de Latere Legati , & Multrifime Domine 
Duciffe de Angulesma , diéti Chriftianiffimi Franco- 
rum Regis Matris cariffime, intra annum poít Datam 
præfentium reddendo & ferendo. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód di&i Anglie & Francorum Reges , & eorum 
uterque, ftabunt Laudo, Judicio, Arbitrio, five Ar- 
bitramento eorumdem Arbitratorum , & idem Arbi- 
trium five Arbitramentum , quantum eos aut eorum. 
alterum concernit, inviolabiliter obfervabunt , € eidem 
absque omni dolo; fraude, aut thalo ingenio; bona 
fide parebunt: 

Item. Conventum , concordatum, & conclufum 
eft, quod per prefentem Traétatum, aut aliquem. Ar- 
| ticulum in eodem contentum ,. non cenfeatur receffum 
| ab aliquo alio Traétatu, feu Obligatione pro folutione 
alicujus pecuniarum Summa, feu aliis Tractatibus quie 
buscumique inter prafatos Anglie, & Francorum Re- 
ges, ante datam preferitium quovis modo factis & con- 
clufis ; fed quód omnes hujusmodi Traétatus & Obli- 
gationes in pleno robore permaneant, & effectu. 

Item. | Conventum & concordatum eft, quód diéti 
Reges; & eorum uterque, ante octo dies Datam pr: 
fentis Traétatus proxime fequentes, prefentem Trac- 
tatum manu füa fubferibent, & magnis fuis Sigillis res- 
pe&tivé figillabunt, iidemque Reges , $ eorum uter- 
que , ta&lis facrofanétis Dei Evangeliis ; juramentum 
corporale preftabunt, quód eumdem Traétatum ; ac 
omnia, & fingula Capitula in eodem contenta , quate- 
nus eos, aut corum alterum, concefnunt, aut quovis 
modo concernere poterunt, absque omni dolo; frau- 
de, aut malo ingenio, boria fide, & inviolabiliter ob- 
fervabunt. 

Que fupra fcripta omnia & fingula nos Henricus; 
Rex Angliz & Francie ante dictus, bona fide, & in 
verbo Regio pro parte noftra, quatenüs nos tangunt, 
pro nobis, & Hæredibus noftris; nos obfervaturos pro= 
mittimus, atque ad eadem nos obligamus. 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 
dem & T'eftimorium præfentes Litteras manu noft 
fubfcripfimus. Datum in Caftro nofiro de Guisnes 
| fexto die menfis Junii, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo vigelimo, & Regii noftri duodecimo. Sigaé 
| 44 bas, HENRI 


| 


CXXXV III. 


Ser Difchoff zu Coffants Hugen | und den 
Ache Alten Diten der Loblichen S£ yoqenoffena 
{afte wegen des 2: d Srico-brichen 

pa Rr unb 


o 


| Vertrag zwifchen bro Sürfilibe Gnaden ry. Juin: 


| 314 CORPS DIPLOMATIQUE 


ANNO wid Uefegen qu Bayfer-Geubl unb 25 linge) folben máffent den vorgenannten Hnform Quebiget ANNO 
1 na 7 qud) dew dargu gehörigen Dorffern. | Herven von Coffang/ umb die gehen Pfunde ernf 

1510.  Daaden in Ergómw ben r5. des Monaths Brae | gen und uscichten. Zum vritten | welicher an dem 1520 
dot / Anno rj20. Diefer Wertrag wird | andern in ben obgemelten Oetten und Enden ben 
fonft genannt der Landenbergifye Sprud). | Sriven bricher mit den Worten I der und diefelben 
[Pièce tirée d'une Information de Droit | haben dem vorgenannten SEnferen guedigen Herren 
préfentée à l'Empereur en 1716. de la part | von Goftan och gehen Pfunde zu Büßnuffen geben 
de l'Evéque & Prince de Conftance fous | und ustichten.  Solich drig vorgemelt 2feticte(] 
le Titre de Grimdliche Information fiber des | haben der bemeft FEnfer gneviger Herr von Cofteng 
Hoch + Stiffts Jurisdiction, bey deffen in der | und Siner Gnaden Stift I bey den wenhundert 
| Schweig gelegenen Sanoíchafft. Aux Preu- | „saren/ und langer dan Menfchen Gedächtnus figul 
| ves. Chap. VIII. Num. VII] | in vubiger Gewer und Bruch harbracht | und alfo 
| Higenominen an mengéliches widerfprechen / dann 
C'eft-a- dire, | jest by ben fechs oder fiben Jahren / ungefaríich/ fo 
| Dette ein Bogt zu Baaden finen FG. Sntrag gee 
Accord entre Huçues Evéque ES Prine de | fan. Dadurch es zu Diefer Rechtfertigung kommen 
Conftance d'une part, ES les Seigneurs des Huit | were] defhal die Anwält veffelben 3infers gnedigon 
Anciens CANTONS HELVETIQUES d’an- | Herren von Gofteng verhoffend/ wir bic Zugefagten 


tre part, touchant les Appels, les Infraëtions de | 


würdent Yinfee Herren der acht Ortten Anwalt bate 


Syr Machbenempten Hanns von Sandenberg/ 
; von der Alten Klingen 1 Boge zu Gottlichen | 
und SraffinusRifch | genant Walter von Blivegg) 
als Zugefegten pef Hochwurden Fürften und Serrn/ 
Herr Hugen I Bifchoffen zu Cofteng 1 Wnfers gne 
digen Herren | diefer nachgefehriebnen Sach / und 
ivit Hanns Hug def Maths zu Sucern | und Hans 
Berg des Raths zu Schweiß! als Qugefcéten En. 
fer Herrn und Obern der acht Orten von Stette und 
Landen der Eidtgnosfchafft/ namlich Zurich! Berns 
Suceen / divo 1 Schweiß I Tinterivalden/ Zug und 


were / und daß fin F. G. und fine $. O. Stift 
folichen Bruch I vil Sar | und langer bann Mene 
{then Gedachtnuß fign | alfo im ich und 
Dutgung gebept! und barbracht hettend / unb ber 
hicltend innen daruff vopter vor alles fo inen noté 
wirde fin. Daruff Unfer Herren und Oben der 
acht Orten Anwalt venen. und antwurten licffenf 
| im Grund bie Maynung/ die Klag unb Red/ von 
| Unfors guedigen Herren von Cofteng Anwalten bee 
| febeben! beiten fi mit iv Subaltung gehöre! und wol 
| derffanden / und tuge nit noe bie widerrumb au ete 
leuteren J und fige Fr Anttvure uff den erften Ars 


Glarus / diefer nachgefchriebnen Sach /thund Eund | titel def appellirens halb: Es möchte fin! daß fin 


allecmennigélichen mit biefen Brieffl als fid) dan 
eftlich Srtung erbept dat I zwifchent Dem obgenan- 
ten Tiuferem guädigen Herren von Goffang an eim 


| 6. ©. und ihe Guaben Stiffe follichs etwas Fae 
ven | alfo in Bruch gehept babe | vieweil aber die 
| hohen Gericht zu Kanferftul und Klingnaw I mit 


Theil! und am anderem Theil Anferen Herren und | fambt den Dörffern und Gerichten vargu gehorigh 


Dberen von den acht Orten I berübrenbe | die Ape | 


iren Herren den acht Oríten zugehorten I defibaló fi 


pellatgen / dic Friedbruch mit den Worten und Hr. vermeinten / Welicher an den vorgemelten Gericl» 
fab in def genanten Yufers guábigen Heren on| ten/unD fonders vor den beyden Stetten ! einer irs 


Cojteng Mideven |. und finfer Heren und Oberen 
Hohen Gerichten der beiden Stetten Kay fer» Stuhl 


und Slingnan ! mit fambe den Dörfern und Gee | 


tichten darzu gehörig | darumb wir dan nach ffi 
fing je beider 9Düntnufi / 
band | zu Richtern in biefet Gach crweble figen/ | 


tb cil befchwert würbe! das ber und dicfelben die Def 
evften für einen Bogt und Nath gen Kayferftuf 
oder Kingnaw ziehen abate / und ob er an Deinfels 
| Ben End och vermeinte befehwert zu fin | der und 


fo f0 gegen cinandern | diefelben mácbtenb dan die appelliren für Bnfer 


Herren der acht Ortt geinciner Epdgenoßfchafft/ als 


und ihnen albar gen Baden in Ergow I Recht-Tag | die Oberif— Herrfehafft I und denen die hohen Gee 


für Huns angefegt ift! und f) beiderfit alfo durch ihe 
Anwalt vor Uns erfchinen find I liefent def bemel- 
ten Hufers guedigen Herrn von Eofteng Anwale vor 
dius den Zugefaßten zw vecht reden / wie dann ber 
Bruch und das Recht an den vorgenanten Enden 
und Offen zu Kayfer- Stuhl und Klingnaw I mit 
fampt den Dörfern und Gerichten darzu gehörig! 
atfo harkommen fign! wan einer einer Yrthcil an 
denfelben Gerichten / und infonders in den Gerigh- 
ten vor den beiden Stetten Kapferftul und Kling: 
voto] befehiwert werde | ber möge fy berfeó zühen 
für einen Boge und Math zu Stapfevftuf oder Kling 
naw/ und ober ban an denfelben Enden / auch ber 
fchtwere dermaint zu fin! ber möchte fy dann appel- 
liven für den Dorgenanten Ynfern guebigen Herren 
von Cofteng | oder finer 5. ©. Hoffimaifter und 
Rath I unb was fid) diefelben darumıb erkantend/ | 


by dempelben folte es bliben | und mit fürter oder | toyter vor/ was inen Nott würde fin. 


wwyter zu appelliren haben. Zum anderen! wel. 
cher dem anderen an den vorgenannten Enden und 
Drtten I fein cinbabende ligende Güter anfprichet 
ber muß zuvor umb gehen Dfunde vertröften! ob er | 


fin Anfprach mit Deche nit behaftet I der und bic: [nen und gebetten] Fins zu dertumiven und zu fborge. 


| ticbte sugebôrten | dann es allentbalben in einer (8s 
| lichen G'ibtgenogicbafft alfo ber Bruch were. Wap 
von Def Lrfages und des FricdBruchs mit Worten 
| Halb/ fign ix Autwurtt |. dicweil und ber vorgemett 
infer guediger Here von Gofteng von finer S. ©, 
| Midern Gerichten wegen) nit höher zu büffen haben 
| dann bif an neun Pfunde! und aber derfelber Hafer 
guediger Herr von Cofteng | von denfelbigen fo (ole 
| liche überfechent und nit haftend gehen Pfunde aus 
| Buß neme/ defhalb fi verboffent/ daß follich uf 
| fen und Straffen Yinferen Herren und Oberen dert 
| acht Oréten! als der Oberften Herrfehafft! und von 
| der hohen Gerichten wegen zugehören / and verfole 
| gen folten / defbalb fi geträtoten / wir bie Sugefage 
ten touedent mit Fnferes guebigen Herren von Cos 
fteng Anwalt verfchaffen und daran fin I iver Bore 
derung halb gütlich abzuftan / und behieltend inen 
Bnd als 
tir bie vorgemelten vier Zugefagten die beid obge» 
melt Parthigen topter und guugfamklich gegen und 
wider einandern gehört unb verftanden | fo haben 
wit beider obgenanten vollmechtig Anwält angefits 


en] 


DU DROIT 


Anno ben 1 cttich Mittel und Weg zu befuchen / damit | 


2520. 


diefer Span und Handel in der liebe und freuntlich» 
feit Hingetan möchte werden I und wir Def vechtli- | 
chen Spruch entladen blibent 4 und als ic def an 
Heiden obgenanten Varthigen Anwälten Bolg erfur 
Den! und davinn gewilliget / unb ins follichs ver | 
ftutot und heimgefege haben + alfo daß wir darian in 
der freuntfichfeit und liebe fprechen / und Die Sad 
zevleggen I das fp bab) bliben I und nit Dawider tun | 
wolten noch gehellen I geftatten noch verhengen ge 
tan werden! in debeis wife. — 2(ifo I und nach fill 
chem Affgeben! fo haben wir die Vertrag! das Hr 
ber zu Baaden/ und was nothdürfftig gewefen- ift! 
für dns genommen) und nach allem erwegen. havin 
ein ber freuntlicheit und liebe gefprochen / und fpre 
cent I wie daß hernach von einem Zrtickel zum am 
Deven begriffen und gefchrieben (Rat. Mamlich def 
erften von def appellivens und Ziechens wegen! 
Daß fólichs fürobin gebrucht foll werden | wie daß 
per Actickel im Bertvag dev Graffichafte im Thur 
gow halb das innhalt unb uswift. Dev ift vow 
Wort zu Wore alfo: Wis Yinfer gnebiger Here von 
often vermeint | welcher in finer S. G. Grid) 
ten in der Sandgrafffchafft burgôtw gelegen I. fien 
fign | und mit einen Wieteif befchwert terd/ Daf der» 
felbig. allein fir fine 5. ©. appelliven / und ift be 
fchloffen alfo : Weliche finer F. S. mit Eigenfchafft 
verwandt und zugebören find / und die hinderfäflen! 
fo in finer Gnaden Nivern Gerichten figen! wann 
vie in finer Gnaden Gerichten’ Nechtent und einer 
oder mer mit Srtel befehwert werden! Der oder Die 
felbent mögent bie Weteil appelliven für nfern 
guedigen Herren von Gofteng | ober fin F. G. Rat! 
unb was bon finen F. G. ober devo Müten; gefpro- 
chen wirt I daby foll es bliben | wenn aber jemand 
frembp I die ufferthalb finer Guaden Gerichten ge 
feffen I qu rechten Hetten I und das gegen einandern 
vollfürtend | Worum Das tere | ob da dem Sremb» 
den cin Yirteil in finer Gnaden Gerichten ergienge I 
Damit ex befchwert wave! fo móchte cv die appelli- 
ven für Hnfern guebigen Heren von Coffeng 1 oder 
finee Gnaden Rat! und fo einer dafelbs mit irte 
och vermeint befchwert zu fin/ fo möchte ev die ap- 
pelliven für Ynfer Herren und Oberen gemein Gibte 


gnoffen der acht Dettens Seem zum anderen Def | 


Frivens halb I haben wir abgeredt und befchloffen / 

bas Ynfer guediger Here von Goften und gemein 
Eidtgnoffen / oder Fr beider Minbtieut und Boge 

einen Friden 3n gebieten haben follend I in, der Ge 

fait alfo! wenn Frid gebotten/ ober mit ber Hand 

genommen) unb der mit OBortten. oder dergleichen | 
Yberfehen wirtt! fo fölle cin Land Bogt zu Baaden! | 
und finer FG. Bögt an der obgemelten Enden und | 
Sitten I denfelben mit cin anderen. umb achsehen | 
fund I namlich der Werung und Ming an _dewes 
Deven Outes bofchicht | und auch den beiden Stetten 
Senferftul und Rlingnot I an ihe Nechtung uns 
scheofich 1 das Buß (in foll / feraffen I oon folicher 
Buh St F. O. dev Halb Theil augehoren folly 
und tags Ciotgnoffen der ybrig halb, Theil] und mit 
gedingen | fo follend, weder Sr S. ©. Bogt | noch 
ein Land-Bogt zu Baaden Feiner Hinder den anderen 
nigit vortädingen! nach bingan faffen | aber fo der 
Feiden mit den Werken übergangen wire | fo foll 
Diefelb Straf allein Huferen Jor und Oberen! 
Den acht Dréten zugehören und zuftan | wie von Ab 
tet bars, Stemi zum Dritten | ift infor Spruch bon 
def Arfagen wegen! Daß mun hinfür infer guädiger 
Herr von Eofteng ben foll und mag innemen/ wie 
von Alter Dar fin FG. baf in Young und Ge 
bruch gebepe hat! on Serung und Sutrag ner 
Heren der Eydguoffen.. Zum pierdten / fo fegen und 
ordnen wir | welicher m Dinfür an ben obgenandten 


| oder offenen Gericht fticht/ hau 
der und dicfelben fencklich ange 
bannen gelajfen werden / er babe damt zuvor xà» 
fiung geben für zwengig, Guldin / bie fin Staff 


Drtten und Enden zu Koygerftul und Klingnaw! 
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oder der Gerichten I fo bargu aehorkend | vor SRát ANNO 
t oder fehlecht | bafi 

oinmen/ und nit von 15,05 


und Buß fin fell I es were dann / Daß einer fo um 
zimlich überführe / den mögent meiner Herren beider 


tenlen Boat fraffen! je nach Geftalt fines Handel! 


filich Buß und Gelt auch gleichlich geteilt fof 
werden! wie vorftát | und follen auch beyder teilen 
Boge und Amptlent Feiner hinder Dem andern nüfit 
vertádingen/ noc) nachlaffen ; Stem. zum fünften / 
als dan etlich an ben obgenanten Enden zum Dicéert 
mabl die 2mpelent fchmächlich baltend I haben wir 
befchloffen und gefeget/ wenn einem Amptmaun mit 
einen] er fige/ wer er wellel etwas zu reden/ und 
zu handlen bade! fo fin 2(mpt berúrte und antreffe ! 
und darn derfelbig ben Amptmann on vedlich Jefas 
chen fied) | hiewe over fehlüge | ber fol auch umb 
zehen Guldin geftrafft und gebüßt werden | und fo» 
liche Buß auch geteilt und gehalten werden / in gleie 
cher Geftalt! wie negft davon gefehrieben tat! und 
fuf Darin Yinferem gnedigen Herren ton Coffcué an 
finer Gnaden Mideren Gerichten I und Unfern gue. 
digen Herrn und bern den acht Ortten | an iren 
Dberen Gerichten und Malenfisen I and) dem Bere 
trag | fo wylant ber von Bubenberg gemacht batt 
tunjchedlich. Sum fechften von der Syrrung wegen / 
fo Unfer guediger Herr von Gofteng verneint) und 
finer 5. G. WAnwale angezogen haben 7 fo bro 
begegnet. don einem Sand» Bogt im Churgarw | mit 
Namen der Appelfagen in finer F. ©. Nider- und 
Sechen Gerichten! ouch des Sagens uno Wildpans 
halb I und def GrioBruchs halb I wenn der befebiche 
init Wortten 1 alfo daß einer den anderen weder 
batot!. fchlecht noch ficht. Da ift Unser Befchlußt 
das dein Bertrag! fo zwifchent finen F. G. und ges 
meinen Eyptanoffen derfiglet I uffgericht iftI folle 
Delept und nachkommen werden / wie betfelb Bertrag 
das uswift und inhalt | und zum fibenden foffent 
auch biemit fólich Spenn und Sreungen gütlich 
und freundtlich bericht / betragen I unb entfcbeipett 
heiffen und fin! auch Fein Theil dem anderen an bett 
Enden defhalb free und wyter nit mehr erfuchen? 
fondern bey dicfem Vertrag unb  Sreunbtlicbent 
Spruch jes limb hienach on allen Sntrag und Wi- 
berred bliben / Gefärd und Arglift bérinn vermicte 
ten] und def alles zu waren Wekund/ fo haben wir 
obgenanten bie vier Zugefagten infer icoer fin eigen 
Ssufiegel offentlich gehencket an Diefer Brieffen ¿wen 
gleich I und jedem Theil einen geben! doch Ving und 
Finferen Erben unfebedlach/ber geben ift uff Sambftag! 
far ber fünffzehent Zag def Monag Brachot I als 
man galt nach Goriftus Geburt Unfors Sert fünff 
zehenhunderel unb zwangig Jahr. 


(LS) (L.S L.S. (Le 3) 
CXXXIX. 


Revers Philipps Landgraffen qu Zeflen/ 9- Juill; 
wodurch Gr über die-mit Friedrich Churfür, 
fées "und Johann / ‚auch Georg und Heinrich 
Hernogen zu Sachen erneuerte Erb» Derbrär 
derung! und darauff von denen Standen gethane 
Erb huldigung! fic) verfchreiber/ bafi wann die 
obgeniclte Churfürft und Herkogen von EX 
wegen ohne Männlichen Erben abgiengen I und 
ihre Sand unb Güter) wegen folder Erbhulpi- 
gung an ihn verfielen I Ge fie bey, allen ihren 
Frevheiten und Diechten erhalten folle. eben 
qu Cafel! Montags nach Kyliani 1520. | Lw- 
Nıcs Tehtfches Reichs Archiv. Part. Spec 
Abeheit. I V. 2t6fa& IT. pag: 259.1 

Rrz C'étt: 
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C'eft - à - dire, 


Revers de Putuiers Land 
la Confraternité Hered 
dui avec FREDERIC Eleéteur de 
avec les Ducs JE AN €? GEORGE, He Ne 
nr, ES fur laquelle auff les Etats sont 
Sait leur Hommage; portant que fi en vertu de la 
dite Confraternité Hereditaire, ES par manque- 
ment de Poficrité Masculine dans la Maifon de 
Saxe, les Etats de ladite Maifon lui avenvient, 
al les confervera ES iendra dans tous leurs 

anciens Droits ES Privileges. Donné à Caffl le 

Lundi après la Fête de St. Kylien 1520. 
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on Se Philips von Gottes Gnaden! Land Graff 

zu Heffen! Srave zu Cagenclnbogen/ zu Diehl 
au Sicgenbain und zu Midda | rc. Machdem in 
Dorgciten Die Hochgebohrnen Fürften | Wufer Bor- 
Eitern! Eltern und Bettern / Die Land-Graven zu 
Helfen! mit ben Herbogen Gachfen! Land-Graven 
zu Doringen und Marggraven zu Menffen Löbliche 
Geddchenns/ Shrer Landen und Seuthen Durch Ro 
mic Kayferlich Bewilligung fich verbrüdert und 
zufammen gefegt haben I auch in folcher Berbrüne 
zung alfo bey und miteinander herkommeniund nach» 
folgend dic Hochgebonrnen Fürften! Hore Friederich! 
Des Heil. Nömifchen Reichs Erg, Marfchalee und 
Gurfürft/ Herr Fohauns und Here Albrecht 1 (66e 
ficher Gedächrunß / alle Herkogen zu Sachfeu Land» 
Grafen in Döringen! und Marggrafen zu Meyffen! 
an einem / und Herr Wilhelm der Elter I Herr 
Wilhelm der Mider! und Here Wilhelm der Fin 
get I Land-Grafen zu Heffen | Grafe zu Cagenelits 
pogen 2c. Töblicher Gcvdächtnüß am andern Teyli 
foliche alt Erb» Derbrüderung widderumb erneuert / 


und dann derfelben Unfer Bor (tern und Eltern | 


en/ Wir am jängften in Gleich, 
en afern Lieben Ohemen! erem 
ichen! Churfürften! Seren Sobanfen I auch 
Seorgen/ und Heren Heinvichen! GHergogen 


mn 


é 
Herrn E 


grafen zu Meiffen / fämtlich dem Allmächtigen 
GOTT zu Lobe und Eten! fins Unfer aller Für 
ftenthumben Lande und Seuthen qu Friede/ Einigkeit! 
ug und Wolfarth | viefeló: Unjer althe herbrachte 
lóbiiche Erb-Berbriberunge toibberum mit einander 


feeuntlich erneuert I angenommen 1 betwilligt I ver: | 


brifft! verfiegele! unb mit Hand in Hand einer bem 
andern gelobet/ fautl) ber Brieff darüber zu etlichen 
nalen gegen einander gegeben und ufgericht. Date 
auf Sve Sieden Bus und afer Mans Leibs-Erben/ 
von allen und jglichen Sren Graven! Herrn! Rite 
tovfchafftin! Wmipt-Leuthen! Mannen und Stetten! 
aller rer Firfieuthumb/ Lande) Grafffcbaffte unb 
Hervjchaffte! ein neue Erb-Hufdigung / desglcichen | 
toit widderumnd denfelben Knfern Ohemen und ren | 
Mans Leybs-Erben | von allen imb jglichen afer | 
Graffen |. Deren | Nittsrfchafften | WAmpeleuthens | 
Mannen und Stetten! auch cin nene Erbhuldigung | 
hun haben famen I als fic) aepütt. Demnach be 
tennen Wir öffentlich an picfem Briefe vor tus | 
und Hajere Erben I und thun Ébunt allermeniglich | | 
Daf Wir fins gegen derfelben Mnfer Ohemen von | 
Sachen! Graben! Seren / Ditterfchafiten] Minpt | 
leutben] Staunen und Stetten! in was Sands pic | 


alle gefeffen und gelegen fint / recht und retlich vor: | * 


febriben haben I unb verfchreyben gegenwertiglich in | 
Fraffe dies 23vieffé { alfo ob gefehee ; Daf dic borges 
nanten infor Ohemen von Sachfen oder Fre Leibe: | 
en von Toids wegen abgingen | und Ste | 
Lande! Graffichaffte und Herrfchaffte von folcher | 
Erb:Hulbigung wegen on ns femen. und geftslen! | 


chfen) Sand Grafen in Ddringen! und Marg | 


LOMATIQUE 


‚das GH dev Allmächtige lange evhatter daf Wir 
| fie dan alle und jglichen befondern / fie feyen geift- 
"rich ober weltlich/ und alle die Sven bey allen Hecho 


"ten? Cron! QBürben/ Freyheyten und alrhem Here 
r | kommen I aífo fie bey denfelben finfern lieben be 


| men von Sachfen! Sven Altern und Fürfahen felis 
ger Gendchtnif gehabt und bergebracht haben I follen 
und wollen pfeyben laffen/ an alles Geverde. 

Was Sue auch dicfelben Uufer lichen Obemen 
‚von Sachfen Brieff gegeben / oder in Kauffs- over 
| in Pfandts- weyfe verkaufft ober verfage Detten l oder 
| wiffentlicher 1 Eunthlicher rechtlicher Schulot (chuis 

big plieben weren! bas follen und wollen Wir Fue 

| gutlich haften’ usrichten und begahlen | und wo fie 
| eor diefelben Finfer Leben Ohemen feld gelten und 
| Bürge worden weren/ oder fich vor fie verfchrieben 
Perret / oder gelobt hetten/ bafj Wir und Unfer Gre 
ben | Sie und re Erben des gütlich an Grew 
| Schaden benemen follen und wollen / an allerley 
Intragl Urgelift und Geverde; was Fue auch dies 
| felbe Unfer liebe Ohemen I gefampter Sehen I Frey 
| egt und Gnad gethan I ober. Gre Töchter Echeng 
| wirdig gemacht/ und fie belebnt heiten I bafi Wir 
Sire folich Seen I Freyheit und Genad an folichen 
Sehen gethan / auch halten wollen / doch alfo / naf 
| ein jglicher dem SchmMechte folge thun foll! als gee 
wöhnlich ift / ane Geverde, Daf alle biefe vorge 
| fehriebene Punce! Stück und Artikel bis Brieffsi 
von Uns und Finfer Erben ftet and unverbrächlich 
| gehalten werden : des zu Urkund haben Wir tine 
fer Ingeficgel an bieffen Brief thin bencfen! der 
| geben ift in Ynfer Stade Caffell Montags nach 
Kyliani, Anno Domini millefimo quingen- 
tefimo vicefimo. 


CXL. 


Teflament de Pritırre de Gueldres Reine 
de Sicile, Ducheffe de Lorraine 6? de Bar, du 
23. Octobre 1520. [BaLeicourrT, Trai- 
té Hift, & Crit. fur l'Orig. & la Genéal. de 
la Maifon de Lorraine. Aux Preuves, pag. 
ccxxxvj. | 


e ES indivifée Trinité, Pere ES 
y en trois ung feul Dien em ess 
Parfonnes, Amen 


| On om de la glor 
Fils ES S. E) 
Jence ES en trois 


NOus PuiLiPPE de Gueldres, par la grace de 
+“ Dieu Royne de Hierufalem & de Sicile, Duches- 
| fe ce Lorraine & de Bar, &e. à prefent rendué Reli- 
| gieufe on Couvent des Seurs de Madame Sainte Clai- 
re du Pont-à-Mouffon, étant encorrés en l'an de no- 
| tre probation , à tous prefens & advenir, Salut. Sga- 
| voir faifons, que nous confiderant & reduiffant en me- 
moire que toutes chofes procréées en ce Monde ont 
| à prendre fin, & que par la Loy Divine & de Nature il 
eft eftably à tous humains de payer , foit toft ou tard 
le tribut de la mort , & qu'il n’y a rien plus certain 
que cela , ne moins cognu que l'heure quant ce fera. 
À cefte caufe étant la Dieu mercy, faine d'entende- 
ment & en bonne convalescence de notre parfonne, des 
firant dispofer des biens que Dieu nous a donnez & 
prétez en ce mortel Monde, & afin que prevenuë de 
mort ne décedons de ce Monde inteflate , nous bien 
avifée, & certaine de notre fait, avons fait & ordonné, 
faifons & ordonnons par toutes les meilleures voyes, 
formes & m: s que plus pouvons & devons, no- 
tre Teitament & Ordonnance en derniere voulenté , 
comme s'enfuit. 

Premier, pour ce qu'il a plü notre Createur , de fa 
grande infinie bonté, clemence € mifericorde , nous 
voir appellé à fa Sainte Foy Catholique , regenerée 
du Saint Sacrement de Baptéme , dont fon faint nom 
foit à toujours loné & regracié , proteftons exprefie- 
ment dés maintenant & pour l’advenir à tousjours- 
mais, vouloir perfifter & demorer en icelle Foy Ca- 
tholique fans en jamais devier de quelque chofe; & 
fi par aucun accidant de maladie, ou autrement, mé- 
me par la tentation du Diable , qui ne quiert fort la 

per- 


ANNC 
1520, 


23. O& 


ANNO 
1520. 
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perdition des ames, nous trabuchiffions en aucun dé- | 
niement de la Sainte Foy Catholique, que ce ne fera | 
de notre vouloir ne confentement, & rendons à Dieu | 
notte povre ame , quant fon plaifir fe a qu'elle parte | 
de notre corps, luy fuppliant que luy plaife la recevoir 
comme fa povre creature en fon Saint Royaume de 
Paradis, maismes en vertu & par le merite de la dou- 
loureufe mort & paffion de fon benoift Fils notre Re- 
dempteur Jefus-Chrift, & par l'effüfion de fon precieux 
Sang; priant à fa tres facrée & tres glorieufe Mere, 
notre bonne Maitrefle, qu'elle foit en ce notre Advo- 
cate & Interceffereffe ;à Monfieur Saint Michiel ; Prin- 
ce de la Chevalerie celeftelle ; & au glorieux Saint 
Francois mon Pere & Patron, & à la Benoite Sainte 
Claire ma Mere & Fondaterefle, ausquels avons no- 
tre parfaite fiance & finguliere devotion ¿ & à toute la 
Gearchie Angelique, qui la veuille preferver & deffen- 
dre de la main de l'ennemi de lumaine generation, & 
la prefenter devant Dieu en perpetuelle falvation. I- 
tem, & voulons notre corps , viande aux vers, étre 
enterré au cymetiere dudit Couvent. ltem; voulons 
& ordonnons nos debtes être payées, qui feront con- 
gnuës & prouvées fufifamment, & entre autres, pour 
ce que nous nous fentons être tenué à notre Fils de 
Verdun de la Somme de neuf mille florins de Rin, va- 
lant deux francs piece, monoye de Barrois, que nous 
débourcámes incontinent aprés le trépas de feu Mon- 
feigneur & Epoux, que Dieu pardoint, pour payer ces 
Bulles & Vaccant de l'Evéchié de Verdun, de laquel- 
le Somme avons été depuis rembourfée fur le revenu 
dudit Evéchié , appartenant à notredit Fils ; au moyen 
de quoy nous fentons tenües à luy , & craignant de no- 
tre confcience qu'elle n'en fut chargée, voulons & or- 
donnons qu'il en foit reftitué & rembourfé des deniers 
qui nous font deuz de notre Mariage par Monfieur 
notre Frere le Duc de Gueldres, luy priant pour no- 
ire acquit & décharge de confcience ; le vouloir payer 
ou faire payer la fomme deffusdite ; & en ce faifant, 
voulons notredit Frere être tenu quitte de ladite Som- 
ine de neuf mille floritis par nos heritiers , fur & en 
tabatant de notredit Mariage. Oultre plus , voulons 
& ofrdonnons les fervices qu’avons accoütumé faire 
dire en notre Eglife Saint Maxe à Bar, comme Vigile 
chacun Dimanche, € Lundy en fuivant Meffe de Re- 
quiem avec les Recommandaffes, & chacun Vendredy 
la Meffe dela Paffion de Notre Seigneur à notes & 
chantré, & qu'elle fe die cinq fois l'année en PEglife 
de Madame Sainte Claire dudit Bar, en l'honneur des 
cinq Playes de Notre Seigneur, & que la Vigile du S. 
Sacrethent foierit pour toujours habillez par chacun an 
cinq petits enfans chanttes en ladite Eglife Saint Maxe, 
de rouge ou de violet, pour dire durant les Oétaves, 
comme ils ont accoütumiez aprés Matinés; aprés la 
grant Meffe, & aprés Vépres: O falutaris Hoftia, a- 
vec ung de Profundis & Fidelium; à genoulx devant 
le precieux Corps de Notte Seigneur ; tenant chacun 
d'eux une torche en leurs mains, où feront nos Armes 
& la Cordelliere à l'entour; & davantaige y aura cinq 
cierges brullans nuiét & jour, durant les Oétaves, de- 
vant le precieux Corps de Notre Seigneur ; & auffi, que 
aprés notre Profeffion, les Doyen & Chapitre de ladite 
Eglife Sain& Maxe , foient tenus de fournir avec les 
chofes deflusdites, treze torches chacune d'une livre; 
où feront nos Armes & la Cordelliere , pour accom 
pagner le precieux Corps de notre Seigneur à la Pro- 
ceifion que ce fait le jour du S. Sacrement depuis no- 
tredite Eglife 8. Maxe jusques à Notre Dame ; & fe- 
ront portées cesdites torches par treze pouvres enfans , 
4 chacun desquels enfans lesdits de Chapitre feront te- 
nus bailler cinq fols d’aulmône à l'honneur des cinq 
Playes de notre Seigneur, &auffi feront tenus les des- 
fusdits de Chapitre, fournir cing cierges brullans muiét 
& jour devant le precieux Corps de notre Seigneur, | 
depuis le Jeudy Saint , qu’il fera mis en repofitoire, 
jusques à lendemain le férvice fait , & au chandelier 
feront mifes nos Armes, & le tout pour le falut & re- 
mede des ames dudit feu Roy notre tres chier Seigneur 
& Espoux ,de nous & de nos Progeniteures & Succes- 
feurs ; pour tout lesquelles chofes deffusdittes faire, 
fournir, accomplir, & continuer à toujours-mais par 
lesdits Doyen & Chapitre en la maniere que deflüs, 
nous leur avons donné, legué & aulmosné, donnons, 
leguons & aulmosnons par ce prefent notre Teftament 
la Somme de deux cens foixante & dix livres Tournois, 
à prendre chacun an fur les quinze cens livres Tour- 
nois de Rente que nous avons rachettés du Seigneur 
des Quardes fur la Conté d’Aubuzelle; laquelle Som- 
me de deux cens foixante & dix livres notre fils le 


DES GENS ji? 


Comte dudit Aubuzelle, auquel avons donné & don- 
nons le fürplus de ladite Rente , pourra retirer lesdits 
deux cens foixante & livres , an baillant autant de 
Rente àlever en Argent pour achepter icelle Rente, 
à quoy faire les dits de Chappitre feront contraints 
d'employer ledit Argent en acqueft de Rente pour fout- 
nir ausdits Services, & de ce bailleront Lettres obliga- 
toires pour mettre en notre Chambre des Comptes. 
Bar. Encotres voulons & ordonnons que les deffusdits 
de noftre Eglife Saint Maxe, incontinent aprés notre- 
dite Profeffion; dient & celebrent chacun mois de l'an; 
au commencement de chacun mois bientoft aprés un 
Service de Vigile le foir , & une haute Meife de Re 
quiemle Lundy ; avec les Recommandaíles; & pour 
Ce faire leur donnons & leguons la Somme de trente- 
fix francs monnoye de Barrois, à prendre & percevoir 
par chacun an für notre part & portion de la Terre de 
Pierfite, tant fur le revenu des deniers, que des vins, 
bleds & advoiennes , en cas que lesdits deniers n'y 
pourroient fournir. laquelle portion nous appartient 
ad caufe de l’acqueft que feu notredit Seigneur & E> 
poux a fait du quart de ladite T'erre & Seigneurie de 
Pierfite, conftant flariage de luy & de nous; pour 
lesquels Services faire & accomplir , lesdits de Chapi 
tte en bailleront Lettres Obligatoires ; comme deflus: 
Item, & pour ce que nous avons eu quelque bien de 
feu Adam, que nous avons norri en notre Service, & 
que defirons bien faire aucuns biens pour fon ame à la 
décharge de notre Confcience, avons donné & affigné, 
donnons & affignons au Doyen & Chapitre de St. Pier- 
re de Bar, la Somme de trente-fix francs Monnoye de 
Barrois, de Rente annuelle; à prendre chacun an fur 
notredite portion de Rente & Revenu dudit Pierfite, 
tant en deniers, bleds, vins, avoinnes, & autres cho- 
fes à nous appartenantes , pour par lesdits de Chapitre 
faire dire & celebrer par chacune femaine perpetuelle- 
ment quatre Meffes de Regsier , refervé quant il éche- 
ra Fête, que fe diront du jour deflusdits Lundy, Mer- 
credy, Vendredy & Samedy, pour le falut & remede 
de l’ame dudit Adam , aprés lesquelles Meffes fe dira 
ung De profundis € Fideliwm , & par condition que 
notreFils le Duc de Lorraine & de Bar, auquel avons 
donné $ donnons le furplus de notredit acqueft de 
Pierfite, pourra retirer lesdites deux Rentes de trente 
fix francs chacun an, en baillant & affignant autant de 
Rente, ou bailler Argent pour en acquefter ausdits de 
Chapitre, au moyen de quoy ils puiffent continuer les- 
dits Services, & de ce s’en obligeront lesdits de Cha- 
pitre, & bailleront Lettres comme davant eft dit. Et 
femblablement avons donné & donnons à notredit Fils 
le Duc de Lorraine telle part & portion que avons en 
la Terre & Seigneurie de Rainbercourt aux pots , à 
charge toutes voyes du don qu'avons fait à Barbe de 
la Tour fa vie feulement. Item, voulons & ordon- 
nons que nos Officiers & Serviteurs ausquels nous a- 
vons baillé Offices; Cappitaineries ; Gaiges, Penfions; 
& autres bienfaits ausquels ils feront trouvez aux jours 
de notredite Profeffion ; demeurent à leur entier, & 
ainfi le prions à nos enfans & à chacun d'eulx ,en lon- 
neur de la Paffion de Notre Seigneur Jefus-Chrift, & 
de nous leur pouvre Mere , & à celte noftre derniere 
Requelte, ainfi le vouloir faire & octroyer. Item, vou- 
lons & ordohnons que fur notredite Rente d’Aulmalle 
la Penfion de vingt-cinq Livres Parifis, que nous avons 
donné & affigné chacun an pour le vivre & entretene- 
ment de Seur Yoland de Calabre, Religieufe du Con- 
vent de Sainte Marthe lez París; luy foient cohtinués 
& payés dorénavant fa vie durant. Item, touchant 
nos biens meubles; voulons & ordonnons qu'ils foient 
départis à nos enfans comme s'enfuit. Premierement 
notredit fils le Duc de Lorraine & de Bar , y aura 
pour fa part de notre vaffelle d'Argent doré, quatre 
potz dorez, fix taffes dorées, avec le couvescle, deuz 
baflins dorés, ung drageoir doré, & deux flambeaux 
d'Or, & nos tapifleries; aura fa Chambre en Château 
de Bar tenduë d’une tente de Satin cramoifi à nos Ar- 
mes & à chardons & chatonés de broderie, avec le Pa- 
villon de méme fur la couchette , ung lit de champ 
de drap d'Or frifé , & les batons du lit argenté ,. les 
trois rideaux de Taffetas jaulnes, une couftepointe de 
Taffetas cramoyfi, & fur la couchette tine couttepoin- 
te de Taffetas jeaune, & fur le buffet fera mis le pa- 
rement de velour cramoifi, & de Drap d'or noir frifé, 
avec nos Lettres deflus le velous cramoifi , trois ''ap- 
pis velus par terre au tour du lit de champ, & ung 
devant la couchette; & à l’entour dudit lit de champ, 
un parement de Drap d'or bleu. Et en la Chambre a- 
prés, fera une tente de damas blanc & cramoifi, un lit 
Rr3 de 
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de champ à bande de Satin cramoifi & de notre ouvra- 
ge, & deflüs une couftepointe de Taffetas cramoiti , 
& les rideaux de Taffetas blanc & cramoifi; & à Pen- 
idit liét fe mettra encorres ung parement de Sa- 
tin cramoifi & de Drap d'or noir, à l'entour dudit lit 
quatre Tappis velus par terre; deflus le Buffet un tap- 
pis de Soye fait de notre main ; en la petite Salle la 
Tapifferie des Egiptienss & un grand Tappis velus des- 
fus le Buffet, avec ung decelet deffüs la cheminée à 
bandede velour cramoifi , & nos ouvrages. A la 
grande Salle aprés enfuivant, la Tapifferie de Tazon, 
& ung grand Tappis deffus le Buffet ; & en la garde- 
robbe de notredit Fils une Tente de T'apifferie de Laine 
à bande rouge & jaulne , ung /T'appis velus fur IaT' 
ble, & ung fur le Buffet. Item, notre Fils le Cardi- 
nal aura pour fa part quatre grand Potz d'Argent non 
dorés, une aquyerre couverte, demy douzaine de tas- 
fes mertéllées à bour & pieds dorez , & un petit pot 
fervant en Chambre. Notre Fils de Verdun pour fa 
part aura quatre grands pots d’Argent non dorez, une 


aquyerre couverte, demy douzaine de T'affes mettel- 
lé bour & pieds dorez , & un petit Pot fervant en 


Chambre. Notre Fíls Francois aura pour fa part deux 
flacons, une douzaine tafles Porcelaine, une aquyerre, 
quatre petits Chandeliers fervant en Chambre , & une 
Coppe d'Argent couverte. Et notre Filsde Guyze au- 
ta pour fa part quatre Pots d'Argent dorez, fix taffes 
dorrées , une couverte, une aquyerre dortée , ung 
drageoir doré, une nave dorrée, les deux grands flam- 
beaux d'Argent à mettre torches ; & pour ce qu'il a 
Femme & enfans, jeune mesnaigiere , & leur maifon 
mal fournie & mal meublée de toutes chofes , nous 
luy donnons-tout le refte & furplus de nos biens meu- 
bles, tant en vaffele d’Argent, d’échançonnerie , de 
cuifine, de faulcerie, fruéterie & penneterie , deftain , 
de cuivre & de fer ; & pareillement luy donnons tout 
le refte de nos meubles & Tapifferies, tant de Laine, 
comme de Drap, de Soye , accoufttement de litz de 
champ, pavillons, careaux , chageres, tabourets, tant 
e Soye, de Draps d'Or, que de Laine, tous les tap- 
pis velus & retz de nos ouvraiges, & toutes les cous- 
tes-pointes tant de Taffetas que de Laine , avec les 
mentes, & auffi tous nos linges tant de Tables, com- 
me fervants en chambre, & trois couvertes d' Armines, 
qui ont fervi à notre Fille de Guife en fes couches. 
Toutefois nous entendons que les Chambres du Chà- 
teau de Bar demeurent fournies de lits de plumes, € 
de couvertes de verdures ; & pareillement donnons à 
notredit Fils de Guife tous les acqueíts qu'avons faits, 
tant à Maine la Juhez, Sablé , la Ferté, Bernarte, 
Joinville & Claron; Aubenton, Remigny, Martigny, 
Agnié, Vatefalle, & Elbœuf. Item, élifons, créons 
& députons pour nos Executeurs de ce prefent notte 
Teftament en derniere volunté , notredit tres chier & 
tres amé Fils ainé Anthoine Duc de Lorraine & de 
Dar, & nos tres chiers & feaulx Confeillers Reverend 
Pere en Dieu Evéque de Crifopolis , Maitre Louis 
Merlin Prefident de notre Chambre des Comptes à 
Bar, & Hardy T'illon grand Maitre d'Hótel de notre- 
it Fils, ez main desquels nous laiffons & mettons tous 
nos biens meubles & immeubles, prefens & advenir, 
pour faire & accomplir tout le contenu en cedit noftre 
Teftament , & le mettre à execution entiere ; lequel 
notredit Teftament & Ordonnance en derniere volun- 
té foit valable, & qu'il fortiffe fon plein effet, & que 
s’il ne vault pour T'eftament folempnel , il foit, valla- 
ble & d’entiere efficace , comme Teltament ou pure 
& fimple Ordonnance, Codicile , ou Donnation ad 
caufe de mort; en renongant tous aultres Teftamens 
que par cy devant pourrions avoir fait: proteftant néan- 
moins de povoir adjoufter ou diminuer, & changer le 
contenu cy-deffus, & en faire un tout nouvel toutes & 
quantesfois qu'il nous plaira , ou bon nous femblera, 
foit par Codicile ou autrement , jusques au jour de no- 
tredite Profeffion. En témoing de toutes & chacunes 
les chofes deffusdites ‚nous avons figné de notre main, 
& fait figner de l'un de nos Secretaires cedit Tefta- 
ment, & iceluy fait & pendre notre grand Seelarmoyé 
de nos Armes ; que fut fait à Pont-à-Mouffon audit 
Couvent"de Sainte Claire , le vingt troifiéme jour 
d'O&tobre l'an mil cing cens & vingt. Et pour plus 
grandes approbations, avons prié & requis audit Re- 
verend Pere en Dieu l'Evéque de Crifopolis, Souffra- 
gant de PEvéchié de Toul, vouloir mettre fon Seel à 
ce prefent Teftament avec le noftre. Et nous Evéque 
deffusdit, à la priere & Requefte de tres haulte & Ex- 
cellente Princeffe "'eftatereffe , avec le Seel de ladite 
Dame, avons fait mettre & appendre notre Seel à ce 


CORPS DIPLOMATIQUE 


prefent Teftament , pour plus ‘grandes approt 
| coroboracions , & vigueurs d'iceluy. 7 
| PHELIPPE. Ef fur le replis : 


Par la Royn 

| le, Ducheffe de Lorraine & de Bar ; & Reverend en 

| Dieu PEvéque de Chrifopolis , Maitre Louis Merlin 
Prefident de Barrois , Jehan Baudry Advocat en la 
Cour de Parlement à Paris, & Jehan de la Motte Au- 
diteur des Comtes à Bar, prefens, & du Secretaire 
Forreft. 


CXLI. 


| Privilegia ab Augufiffimo Romanorum. Imperatore 
CaroLoV. Civitati AQUISGRANO par- 
tim confirmata, partim emendata, partim de no= 
vo indulta in puntto Libertatis ab omni’ fervili 
conditione Immunitatis ab omni Tributoruim fpe- 
cie, Exemptionis ab omni extranea Furisdittione 
gehandisque extra Urbem armis, uti ES ab omni 
impignoratione aliisque pluribus molefitis gravami- 
mibusque. Colonie die y. menfis Novembr. 1520: 
[LowponPir Ada publica Part. XIV. 
Lib. XV. Cap. I. Num. 3. pag. 65. | 


CAR OLUS Quintas , Divina Clementia Eleétug 
Romanorum Imperator , femper Auguftus, ac Rex 
Germanis, Caftelle , Arragonie, Legionis, utriusque 
Sicilie, & Hierufalem, Hungarie , Dalmatie , Croa- 
tie, Navarre, Granate, Sardinie, Corfice , Murcie; 
Giennis, Algaroniz, Algezire, Gibraltari Infala- 
rum Balearium, Infularum Canaria € Indiarum y ac 
"Terre firme, Maris Oceani; Arc! x Auftriz, Dux 
Burgundie; Lotharingie , Brabantie, Stirie, Carir 
thie, Carniole, Limburgiz, Luceniburgiz , Geldriæ, 
Calabriæ, Athenarum, Neopatriæ, &c. Comes Flan- 
driz , Habspurgi, Tirolis, Barchinone, Arthois & 
Burgundie, Comes Palatinus Hannonie ; Hollatidie , 
Seelandiæ, Ferretis, Kiburgi ; Namurci, Roffilionis , 
Ceritanie, € Zutphaniz, Landgravius Alfatie, Mar- 
chio Burgraviz, Oriftani, Gotziani ; acti Romani 
mperil, Princeps Suevi; Cathaloni&,. Afturie; &c 
Dominus Phrifiæ, Marchiz, Sclavonie, Portus Nao- 
nis, Biscaiæ, Moline, Salinarum Tripolis & Mech- 
linie, &c. Ad perpetuam rei memoriam. Cefáream 
decet fublimitatem paci & quieti omnium intendere , ac 
fua unicuique Jura in ftatu folido confervare, unde fi- 
cut æquitas Juftitiz: & Regni autoritas tios ammonent, 
quieti & tranquillitati fidelium noftrorum ; & Juftitie 
toto nifuü' volumus providere; Et quoniam Agnisgra~ 
we, abi primum Romanorum Reges initiantut & cos 
ronantur, omnes Provincias & Civitates poft Romam 
dignitatis & honoris. prerogativà precellit , congruum 
& rationabile eft, ut exemplo Domini & Sani Caroli 
Progenitoris noftri , «terna memoria digniffimi, alio- 
rumque Pradecefforum noftrorum Romanorum Impe- 
ratorum & Regum eundem locum & »oflram regalent 
Sedem Aquenfem, & omnes inhabitantes | & ad rega- 
lem Sedem Ciuitatis Aquisgranenfis pertinentes Cafà- 
rez defenfionis preefidio, & noftre Clementie Privile- 
giis, Libertatibus , praeminentiis ES prerogat nec 
non Jurium bonarumque Confüetudinum cozfi/zazio- 
"ibus quafi muro, turribus & propugnaculis muniamus. 
Verüm quoniam ab humana: facilius elabuntur memo- 
ria, que fcripto & teftibus non perpetuantur, iccirco 
fciant univerfi prefentes & pofteri : quod nos fidelium 
aoftrorim. Civium Aquenfium juftis precibus annuen- 
tes; omnem Juftitiam & libertatem , quas ipfe glorio- 
fus Pater & Progenitor nofter Santas Carolus, Mag: 
| Romanorum Imperator femper Auguftus, eis pre: cete 
ris dedit; & omnia que Divi Augufti Romanorsm I; 
peratores ES Reges noftri Predeceffores eis contule 
runt, confirmamos, € Lege in perpetuum valitura robo- 
ramus. Porro ejusdem Divi Caroli, aliorumque Ro- 
manorum Regum ES. Imperatorum veftigia: fequentes , 
Statuimus, decernimus, ES ordinamus , ut non folum 
| Clerici, ES Laici hujus noftre regalis Sedis Aquisgra- 
nenfis Civitatis indigene , verim etiam omnes Incolæ 
& Advene inibi habitare volentes, præfentes & faturi, 
| füb tuta & libera Lege,ab omni fervili conditione libe- 
| ri vitam agant, ac omnes pariter ex Avis > Proavis, & 
Atavis, ad hanc Sedem regalem Civitatis prediéte per- 
tinentes,, Hcet alibi moram facientes ab hac Lege à no- 
| bis, & nullo Succeffore noflro, neque ab aliquo ma- 
chinatore aut inventore, Legumque fubverfore infrin- 
gantur , seque de mann Imperatoris vel Regis Roma- 
morum. 
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DU DROIT DES GENS 


nobili 


attinens , alicui hon 
feudari, feu alias quomodolibet per quempi: 
vari; fuas etiam Negotiationes ES Merca 
ne Romanorum Imperium ab omni e 

quifitione The , Pedagii , Carradii ‚Vedigalis, Na- 
vigii, vel quocunque nomine vocetur , libers & al 
omni impedimento liberè exerceant & fruantur 
]us etiam Judex à nobis , vel ab aliquibus noftris Suc- 
cefforibus conftitutus vel conítituendus noftra, vel fua 
authoritate, aut alicujus Succefforis noftri Regis vel 
Imperatoris taliam vel precariam feu exaéti i 
prædiétos Cives Agquisgranenfes, feu in aliquos ad eos 
pertinentes facere præfumat, nec eos ad aliquod dan- 
dum Regi vel Imperatori aut alicui alteri compellat, 
nifi quantum ipfi de fua bona hoc voluerint facere & 
dare voluntate. Rezovamns eti 
de novo concedimus diftriéti 
Judex Aguisgrani, vel usque alibi à nobis , vel aliquo 
alio Succeffore noftro, feu ab aliquibus aliis Succeffo- 
ribus noftris, conftitutus vel conítituendus , feu que- 
vis alia Perfona Ecclehiaflica vel mundana, alta vel hu- 
milis, auctoritate vel Furi: 
cujuscunque , {eu aliorum quorumcunque , vel quacun- 
que fungens auctoritate in accufatione, actione, impe- 
titione feu provocatione Duelli five Pacis usquam pro- 
cedat , aut procedere quempiam permittat aliquem Ci- 
vem Aquenfem ad campum , Duellum feu ad Pacem 
provocando , neque ad aliquod aliud gravamen alicujus 
Civis Aquisgranenfis pertinens procedat, aut procedi 
præfumat, permittat, vel procuret, 2/7 prout eis dic- 
taverit jufla Sententsa Scabinorum Aquenfinm. Et fi 


ne aliquis 


quis in contrarium fecerit quodcunque, hoc ipfo Jure | rum circumquaque , ex cujus reno 
fit irritum & inane, ut in nullo Gzvzzzz Agquenfinm li- | pendium fapervenit Civibus ES 


bertas aliquatenus mutiletur. Caterüm qui if Czves 
Aquisgranenfes maleficos, vespiliones, homicidas, la- 
trones, raptores, fpoliatores , incendiatores, ac om- 
nes alios & fingulos injuriatores fuos, & eorum co; 


plices eis adherentes fingulariter & fingulos iz Fudicio | 


zoflro regali Aguisgranenfi per Judicem pro tempore 
jadicio feculari ibidem Prefidentem, cui fuper hoc au- 
toritate Regia noftra per prefentem paginam banzum 
attribuimus , & plenam ac omnimodam concedimus, 
& damus facultatem , pariter & poteftatem , quotiens , 
& quando fuerit neceflarium & opportunum ; € dum 
idem per di&os Cives Aquisgranenfes, feu eorum Ma- 
giftratum ad id faciendum fuerit requifitus ad campum 
{eu bellum poffint & debeant judicialiter provocari, ac 
die ac tempore ad hoc confuetis & debitis expirantibus 
& expiratis , fi hujusmodi zzjsriatores ES malefici fa- 
pradiéti non comparuerint , nec emendam condignam 


præftare curaverint , à fuis honore, ftatu, & Jure Pa- | 


trie prorfus privati, & per Sententiam Scabinorum A- 
quenfi exleges pronunciari , proferibi, ES percellari , 
prout in talibus ibidem hatenus fuit, ac fieri eft con- 
fuetum ; itaque quod hujusmodi proscripti , & percel- 
lati, in dido noftro Judicio. regal Aguisgranezf ipfo 
Jure per totum Romanum Imperium , ob ortu Solis us- 
que ad ejus occafum, imd in fingulis Mundi plagis 
fint & erunt perpetuis temporibus profcripti & percel- 
lati, & exleges pronunciati, ac fuis honore, ftatu, Ju- 
re Patriæ privati , ac pro talibus ubilibet habebuntur , 
ac tenti erunt, & reputati. Si vero Judex fecularis A- 
guenfis pro tempore exiftens fuper hujusmodi provoca- 
zione , fem proferiptione € percellatione faciendà gratià, 
prece, precio, impedito, odio, favore vel timore, aut 
alio quoquomodo fe difficilem redderet & fefe fübftra- 
heret, quo minus hujusmodi malefici & injuriatores , 
omnesque alii fuprafcripti provocari , profcribi & per- 
cellari poffent, tempore ad hoc debito & confueto la- 
bente aliquatenus non impediat in premiffis , nec in 
aliquo obftabit , quin omni tempore ipfis Czozbzs A- 
quenfibus apto , quamdiu hujusmodi malefici & inju- 
riatores ipfam fpolium , maleficium , & injuriam reti- 
nuerint, & fuis ufibus veriti non fuerint applicare , & 
cum emenda condigna tale forefatum , € injuriam 
re(taurare ipfos maleficos injuriatores, & alios prædic- 
tos provocare & percellare poterunt & debebunt ; & 
nihilominus premiffa effe&um debitum fortientur, ac 
fi fingula tempore debito ac confueto tite & legitime 
forent peraéta; ita etiam quod omnes & finguli cujus- 
cunque conditionis , ftatus, dignitatis , præeminentiæ 
feu prerogative exiftant, qui ipfos maleficos ES injuri 
zores pi os, aut eorum complices, qui fpolium & 
injuriam hujusmodi in füis Caftris vel monitionibus te- 


ra vel alterius | 
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nuerunt , feu fovere vel tenere non formidaverint, 
quicunque illi fint, poftqu 
vice pro parte Civium Aquenfium, fi non deftiterint 
infrà qu m dies , diétam monitionem continuo & 
immediate fubfequentes , tanqu agentes & confen- 
tientes feu cooperantes talem injuriam, feu maleficium, 
pari poena, profer ne & ju 
ipfis maleficis & injuriatoribus pr s prof 
percellabunt , & exleges ac proferipti , ac pro tali, 
debent pronunciari, quos & nos in his fcriptis exlege 
| & profcriptos à fuis honore , Statu & Jure F à 
quam inhabitant privatos & deftitutos, legitimè reputa 
mus & pronunciamus , & ubilibet pro tali ab om: 
bus debent reputari & teneri, & pronunciari: maud 
tes nihilominus per præfentem paginam , dift 
jungentes univerfis & fir 


fuerint una fola 


nobis vel à noftris Succefloribus, & à quocunque alio 


per um Ko 
conftituendis , 
maleficos & inju 
procedant , tanquam contra conviétos maleficos & 
jufta Sententia condemnatos, poftquam fuper hoc mo- 
niti fuerint, feu requifiti pro parte C 
five certis ad hoc Nuntis deputatis vel deputandis , 
aut Litteris absque ex i alicujus alterins Man- 
dati à nobi endi, fub obtentu 
gratie noftri culmini, € privationis & amiffionis pcena 
feudorum, officiorum füorum à 5, ES 
obtentorum quorumque, & à noftris Succefío 
tinendorum. Ita etiam quisquis hujusmodi 
exleges & percellatos invaferit, feu t 
ubicunque locorum , nullum penitus à quoque inde 
prejudicium , gravamen, aut impedimentum pz 

aut fuftineat , in fuis corpore & rebus. Et quoniam 
pagamentum frequenter renovatur in l'erris Domino- 


2 Lupe usque conftitutis & 


jum Aguenfinm 


Sedis Aquisgranenfis, damus igitur e 
quenfibus autoritatem & plenar 
di pagamentum , in [wo Confil 
| profeétum Civitaris regalis Sedis Ag 
tur neceffarium & expedire: item qui 
morantes in C7 quisg 
niam füper pignora ad cuftus , etiam damus Giv 
Aquenfibus plenariam Poteftatem flatuendi , ponendi 
fuper ipfos Lombards, tim prefentes quàm futuro 
| vigilias & cuftodias , ac communes Munitiones Civi 
tatis regalis Sedis fupradiéte, ut ;»// Lombardi portent 
proportionabiliter & utilitatem ejusdem. Et quia C; 
vitas Aquenfis eft oppreffa gravi onere debitorum , & 
pro fervanda, ac firmanda ipfa Civitate zoffre regalis 
Si isgranenfis ad noftram ES Sacri Romani Impe- 
04472, & honorem fumptus graves & expenfze 
| ipfis Civibus incumbunt , prout liquidé vobis conftat, 
dames , prom 45 ES c imus per prefentem pa- 
ginam spfs Crvibus Aguenfil prefentibus & futuris 


autoritatem & plenariam fa um ES 
relevamen fumptuum ES expenfe dandi 


tatibus fuis tam in Buscis, Nemoribus, Pratis, Pascuis, 
Aquis, Terris, Mericis, quam etiam in fundis aliis, 


quibuscunque, quos, quas, & quz hactenus poflede- 
runt & poffident , & etiam ad ipfam Civitatem noftre 


regalis Sedis Aquisgranenfis ab antiquo pertinebant Se 
pertinere dinoscuntur , pro communibus ufibus dictis 
Civibus Aquenfibus, tam füpra Terram, quam etiam 
fub Terra, liberé disponere, facere & in emphitcofim 
dare valeant, juxta eorum beneplacitum & voluntatem, 
prout , & in quantum ipfis ES Civitati zoflre regalis 
Sedis Aquisgranenfis noverint expedire. Er cuicunque 
vel quibuscunque dantur & conceduntur , feu date vel 
conceffæ fuerint , & fint ille Communitates Cc 
Aquisgranenfis, aut Pecie earundem in Jure Heredita- 
rio, aut alias qualescunque & ubicunque locorum fitæ 
pro utilitate Creztatis Aquisgramenfís facientes , illi & 
illis eft & erit hec res utilis atque firma habenda & 
| poffidenda liberé & quieté , & quicquid exinde prove- 
| nerit, hoc ad communes ufus Civitatis Aguiseranenfi: 
predicte totaliter deputamus. Item ftatuimus & regali 
fancimus Ediéto quod memorari Cives goffri Aguisgra- 
nenfes, prout in fuo decreverint Concilio , Cox/tizutio- 
nes fibi neceffarias & utiles conflituere valeazt, & es 
| dum voluerint, revocare , nec non quod ipfi de bonis 
\ & rebus 


25 


NNO 


1520 


CORPS 


m alias de Mercibu 
s & Negotiationibus univerfis , qu 
univerfi prelentes & futuri, undecumque exil 
a Civitate Aquenfi fruuntur , & quas exer 
exercebunt , colligere inde valeant Sz 
unde fe & diétam Civitatem regal: 
nt, &alios ufüs eis neceflarios fe 
endum vel omittendum eorum rel mus ar 
bitrio, prout ipfis & eorum commodo neceflitati vi 
debitur expedire. Et quicquid fic d hujusmodi boni: 
collegerint , vel de communibus proventibus Civitatis 
provenerit, eorum Munitionibus,ac aliis communibus 
neceflitatibus & agendis ipfius Civitatis deputamus tota- 
liter & omninó , nunquam aliquid exindè in noftros 
aut alicujus Succefforis noftri ufus , feu alicujus alte- 
rius hominis convertendo & applicando. Prætereà da- 
tatuimus & gratiofé concedimus , quod omnes 
ingule Ville cum fuis Juribus & Pertinentiis qui 
cunque, & Inhabitatoribus earundem , præfentibus 
& futuris ; are, erisdictione Ci- | 
7 alis. Sedis Aquisg: is fite & jacen- 
lem Sedem, Civitatem & Cives A- 
granenfes ab antiquo fpeétantes & pertinentes; ip- 
it nibus & per ommia permaneant uniti & annexi, 
prout fuerunt temporibus retroaétis nec ab eis per nos, 
feu per aliquem noftrum Succefforem, aut per Inhabi- 
tatores earundem Villarum , prefentes & futuros, fuo 
proprio motu, vel aliàs , qualicunque , ullo unquam 
tempore valeant alienari, feparari, vel averti; & quod 
Tababitatores earundem Villarum proportionabiliter por- | 
tent onus Civitatis Aquisgranenfís, cuftodias & vigilias 
ac communes munitiones , prout ¿p/ Cives Aquisgra- | 
‘ faciunt fupradicti. Decernimus etiam & fanci- 
mus, quod Cives Aquisgranenfes univerfi & finguli #04 
r impofterum exire Civitatem 
ualitercungue acciderit , 
afi ad cuftodiendum Ci 
lem Sedem ab infultibus emulorum ad ho- 
norem Imperii & profe&um. Inhibemus etiam , ne 
aliquis Officiatus in Civitate conftitutus vel conftituen- 
dus, feu aliquis alius Civis Aquis ranenfis armata ma- 
nu in adjutorium alicujus , de qua re Civitati Aquis- | 
granenfi poffet evenire dispendium & gravamen , & 
"quicunque in contrarium fecerit , ille maneat extra C;- 
vitatem Aquenfem, donec discordia in melius reforme- | 
tur & fedetur, & quod Jadex aut Officiatus Aquisgrani 
præfens & futurus, non poterit nec debebit per fe, aut 
per Perfonas interpofitas , aut alios qualescunque , ali- 
quem Civem Aquenfem ex nunc & in futurum capere, 
impetere feu invadere, in fuis corpore feu rebus , nifi 
prout decreverit jufta Sententia Scabinorum Aquenhum , 
vel faltem forma Confiliorum ipforum Cvisz is Ci- 
vitatis Aquenfis prediéte. Adjicimus & de Edicto 
Regio decernimus de munificentiá gratie fingularis, 
quod Cives ES Civitas À isgranenfis communiter vel 
ifim, & eorum bona pro nobis & Succefloribus nos- | 
tris , ac Imperio Sacro nullo unguam tempore ,- per | 
quamcunque feu quascunque, Perfonam vel Perfonas, 
impignorari vel impignorationibus occupari vel moles- 
tari debeant nullo modo. Quodque nemo cujuscun- 
ion 
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s fuis, ac etia 


inquimus 


2 
B 
ES 

2a 


dignum 
arbitramur, ut ipfa fpecialibus decoretur prerogativis. 
Et ideo gratiam ipfis Civibus ejusdem Civitatis Aquis- 
granenfis per noftros Predeceffores dive memoriz, 
Romanorum Imperatores & Reges faétam & conces- 


fam, videlicet quod ipfi Cives Aquisgranenfes commu- | 
niter vel divifim, & eorum bona pro quacunque caufa 
feu caufis extra Civitatem Aquisgranenfem predictam, 
m nobis, vel Judicio Curie noftre regalis, aut Suc- 
cefforum noftrorum , aut quibuscunqne aliis Judicibus 
& Judiciis, ex nunc in anteà, ad inftantiam cujuscun- 
que non debeat citari vel evocari, approbamus, & au- 
toritate Regia confirmamus, ac de novo per prefentes 
concedimus gratiofé, decernentes expreffe & volentes, 
quod in cafü , quo ipfi Cives Aquisgranenfes commu- | 
ter vel divifim pro quibuscunque caufis, & querimo- 
niis coram nobis, aut Judicio noftræ Curie regalis aut 
Succefforum noftrorum, feu aliis Judiciis quibuscun- 
que nominibus cenfeantur, citati & occupati fuerint, 
€x tuuc nos, € Succeffores noftri, & Judex Curia rega- 


| non folum in ipfius noftre Urbis 


| fedis, Scultetis, Vil 


diétis Civibus ES 
teftatis plenitudine reg; 
ipfi Cives communionem & 
| tadtas habeant & exerceant 


OMATIQUE 


4 
1 alii Judices Judi 


ariz’ Regie Sedis noftra exeimptio- 
nem ac prerogativam merito ignorare, & eo minus in 
eam quicquam attentare deberet, nihilominus ipfi Ci- 
ves nofiri (ut eorum gravi nobis querela innotuit) co- 
guntur fuper eadem fori exemptione, quamvis eam al- 


| legent, aut etiam transfümptis in forma vidimus au- 


thenticis, aftruat coràm Judicibus fab quibus ipfi vel 
eorum bona arreftantur vel impetuntur 3 longos inire 
proceflüs, in graviffimum fui detrimentum, quod cum 
omnimodum vergat 
exitium & deftruétionem , fed etiam in manifeftum 
noftri, omniumque Antecefforum noftrorum Romano: 
rum Regum Co Imperatorum vertitur contemptum, ac 
in divalium Conceffionum committitur ludibrium, uni- 
verfis & fingulis Judicibus ordinariis vel delegatis Pre= 
Scabinis, aut quomodo 
alio nomine appellantur, & autoritate fungantur, Ju 
titiariis, fab poenis banni Imperialis ac muléta Pecur 

tia fubferipta ,- ipfo quoque facto incurrentis diftridta 
precipimus , & ferio mandamus; ut quod primum pre 
di&i Cives noflri vel cæteri Urbis ipfius noftræ ac banni 
milliaris ejusdem Regzi A misgrani nuncupati Íncole , 
feu bonorum ad illos pertinentium Nautæ, Veétores; 
Geruli, Famuli, Inftitores vel Procuratores ; 


en tales; 
hoc eft Cives Urbis vel Regni pradi&ti Incolas & hujus- 
modi bona ad eosdem fpe&tare & pertinere legitime 


probaverint, in continenti & absque ulteriori dilatione 
Arreftum invalidum pronuncient, aétionem hujusmo- 
di irritam , ac inanem declarent ; a&orem in expenfis 
fa&tis, damnis illatis & intereffe condemnent : verúm 
fiin ipfos Cives aut Incolas juridice duxerit experien: 
dum, ad illorum noftrorum (ut predictum elt) re 
gale Judicium atque Forum Partes remittant > dec 
nentes ex nunc irritum, nullisque viribus fabfiftere 
quid à quovis in contratium fuerit attentatum vel præ= 
fumptum. Ceterum quia Fudices Prefecti 3 Villici y 
Sculteti ES Scabini, certorum Oppidorum, Pagorum 
& Villarum , ad dictos Judicem: 69 Scabinos noftros 
velut regale Caput fupremumque Judicium , vel pra 
lui inflru&lione, vel fi altera aut ambæ Partes litigan- 
tes hoc exegerint, provocare & appellare confueverint, 
anc ipfi Regie Sedi soffre praerogativam Perpetud 


f 


confirmamus. In quantum veró Bellorum incommo- 
dis , aliave temporum injuria aliquotiens intermiffa , 


aut non obfervata fuerit , illam nihilominus eide 
opus fuerit) de novo conferimus. Decernentes ex 
nunc irritum & inane , fi quid alicujus pretextu, præ- 
feriptione in contrarium allegari poffit, fupplentes de 
noftre plenitudine Poteftatis, fi quis alius interveniret 
error, aut defeétus; ita ut fi Dominus temporalis loci 
unde provocandum feu appellandum fuerit, aut quiv 
alius minis, terroribus, vel quibuslibet poenis impofitis 
appellare feu provocare volentes averterit > aut acce- 
dentes ad ipfum regale Judicium noftrum eundo vel 
redeundo in corporibüs vel rebus ledere prefumpferit y 
eum poenis in Aurea Bulla ac Ordinationis Sacri Ro. 
mani Imperii, contra Pacis fra&ores feu violatores 
editis laté defcriptis , ipfo etiam facto volumus fübja- 
cere. Infuper quia predidta Civitas Aquisgrani in fi- 
nibus Sacri Romani Imperií exiltit fituata > & quam 
plurimis Dominis, Dominiis € Territoriis circumda- 
ta, propter quod di&is noflris Civibus & eorum Sub- 
ditis neceffarium effe dinoscitur, fe erga eosdem Do- 
minos & Dominia eorundem in omni manfuetudine & 
benevolentia favorabiliter exhibere, ut Ipfi ad eos trans= 
ire, & inter illos liberé & pacifice converfari, nec nom 
communionem cum quibuscunque Perfonis in locis 
habitationum earundem habere, & fuas Negotiationes 

valeant exercere. Hine eft, quod gratiofé concedimus 

Civitati Aquisgranenfi, de noftre Po- 

lis eisdem indulgendo , quód 

Negotiationes fuas füpra- 

cum Perfonis prelibatis, & 

quod 


m (fi 


Annt 


1520 


"Anno 
1520. 


U DROIT 


quod iidem Cives nulli Hominum cujuscunque ftatus , 
dignitatis , aut preeminentie fucrit, ratione & occa- 
fione banni & ejusdem ageravatiomis fem furbannitio- 
sis, noftre Curie Succeflorumque noftrorum, aut 
liorum Judiciorum qualitercunque nominatorum affis- 
tentiam feu fübfidium facere debeant & teneantur. Ad- 


y 


aut etiam Adtoribus & conquerentibus ea parte ullate- 
nus impétantur, damnificentur, inquiétentur feu quo- 
modolibet moleftentur. Volumus autem , quod ipfi 
Burgimagiftri, Scabini ES? Confules, ejusdem noftre Ci- 
vitatis dum defüper per A&ores , feu eorum nomine 
fucrint requifiti, di&tis bannitis ES furbannitis tempore 
requifitionis hujusmodi in Civitate ipfa repertis, inti- 
mare debebunt, quod ipfi infra o&to dies ex tunc im- 
medjaté fequentes, cum eorum Perfonis & rebus dic- 
tam exeant Civitatem. Quod fi 477i facere non cu- 
raverint, & ibidem in Civitate ultra o&o hujusmodi 
dies permanferint , A€toribus ad hoc inftantibus Juftitia 
miniflretur. Sancimus infuper, & regali Edito ftatui- 
mus, quod in cafü, quo quispiam Czves Aquisgranen- 
es communiter vel divifim in ipforum cotporibus, five 
rebus impediret, invaderet, aut arreftarét, violenter & 
de fa&o , non contentus de ipforum & Crvizazis Aquis- 
granenfis Sententia. Scabinorum, quam ipfi dandam & 
exequendam eidem. exhiberent Aétori, Invafori , aut 


defendendo ; quemadmodum etiam ipfi à nobis ; & à 
recolende memorie Divis Rom. Imperat. ES Regibus 


ferib commiffum eft, & à nobis confirmatum. Et, fi 
quis hoftrorum Predecefforum Rom. Impera?. vel Re- 
gum, aut fi quis alter dedit, aut conceffit , dedimus 
vel conceflimus ; daremus vel concederemus cuique, 


feu aliquibus aliquas Litteras , Jurá vel Privilegia in | 


contrarium iftis , & contra tehorem prefentis pagina 
quavis fpecie , aut quacunque verborumi forma fcrip- 
tas, aut vallatas propter importunitatem: petentium, 
has & hzc fpecialiter & penitus ¿mfirmamas , ES revo- 
vamus, & eas ac ea nullam volumus & mandamus ha- 
bere roboris firmitatem, etiamfi de ipfis Litteris & Pri- 


DES GENS, gu 


Vilegiis fic, ut prefertur, fortaflis in contrarium con- 
ceffis feu indultis , de verbo ad verbum in hujusmodi 
revocatione [em in) ‘owe , deberet fieri mentio fpe- 
cialis Confuetudine vel de Jure. Propter bonum ita- 
que Pacis, honorem Imperii, & profe&um Civium & 
Civitatis noftre regalis Sedis Agu A üncera 
quoque dile&ione, quam ad ipfo: lene Sex 
dem Aquerfem, noftri Predeceffores habue & nos 
quoque habemus , diétorum Civiz 


UE 
int, 


Aquen, 


merario inquietare , moleftare , aut perturbat 
mat, quia qui hoc facere prefumplerit soffre Celfitu- 
dinis &§ Imperii Sacri indignationem grauifimam , y 
penam trecentarum librarum auri puri, quarum ter- 
tiam partem Camerz noftræ regali, reliquas veró duas 
partes injuriam paflis applicare volumus , & manda- 
mus, fe noverit irrémiflibiliter ipfo fa&o incurfurum 3 
itaque ipfi Cives Aguisgramenfes , & qui paffi injutiam 
fuerint hujusmodi poenam (ut prefertur) competen- 
tem & commiflam poterunt & debebunt devertere & 
applicáre ad manus cujuscunque Judicis feu Hominis 
Ecclefiaftici ‚aut Secularis eis apti, in toto vel in par- 
te, ad refrenandum Rebelles, & premifforum infrac- 
tores, quotiescumque eis placuerit & tuerit opportu- 
num, & cuicunque hujusmodi poenam dare. decreve- 
rint, illi feu illis per prefentem paginam autoritatem. 
plenariam damus & concedimus, hujusmodi Rebelles 
& infractores invadendi , impetendi, perturbandi, & 
eis nocendi in fuis corporibus atque rébus, ubicunque 
locorum ipfi aut bona füa reperti fuerint ; aut reperta 
usque ad integram & completam affecurationem & 
perfolutionem pœnæ prediéte , ipfi & ipfis dare, abs- 
que tamen offenfa, impedimento feu contradictione 
Judicis, aut hominis cujuscunque. In fidem premis- 
forum omnium has noftras fieri; & Sigilli noftri ap- 
penfione roborari juffimus. Que date funt in Civita- 
te.noftra Imperiali Colozie, die quinta menfis Novem- 
bris, Anno Domini willefimo quinquentefimo vicefi- 
mo. Regnorum noftrorum , Romani fecundo, cæte- 
rorum veró omnium quinto. Et erat fübfcriptum : 
CARÓLUS. 


CXLIL 


Kévferliher Abfehied zwifchen Albrecht Bia 
fchoff zu Dilocfbeim ^ und Heinrich Herz 
Bogen zu 25rannfdbvoeig / wie dud) devo 
Anhöngern eines! bann Heintich dem Singer 
und Erich Gebriderh / Hergogen zu Braun 
fchweig/iund deco Anhängern andern Theils bes 
fchloffens Worinnen jonen Foro Mayeftät ane 
befeblen / auff nechftkünfftigen Reichs Tag nach 
ber Heyligen drey Königen- Tag I zu Worms zu 
erfcheinen 7 dafelbft ihre Wniprich verbringen! 
und bey denfelben / falls fie fich nicht in güte vere 
fragen I was «Fhro Mtayeftät rechtlich entfcheis 
den! zu verblenben. Datum Colonize den 15. 
Novembris 1520, [Lunıs, Zeutfches 
NeidsArchiv. Part. Spec. Abtheilung IV: 
Abfaß IV. pag. 44.] 


C’eft-à-dire, 


Recès Imperial entre ArerrT Evéque d’Hildes- 
heim, Henri l'afné Duc de Brunswich, ES 
leurs Adherants d'une part, C9 Henri le 
jeune 69 Bre aufi Ducs de Brunswich, avec 
leurs: Adhérants d'autre part $^ contenant que 
T Empereur , comme Supreme Juge, leur ordonne 
de comparoitre à la Ditte de l'Empire à Worms 
au tems de la Fête des trois Rois, d'y expofer 
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leurs Droits ES Raifons, ES d'y recevoir le Fu 
gement qui fe Gi 
par les Ceurs, en cas quil à | 


s'accommoder enfemble à l'a 
logne le 15. Novembre 1 $20. 


qu tigen! aff vor guter Zeit Bifchoff und Ca 
& pittel zu Hildesheimb/ und Herzog Heinvich der 
Elter von Braunfehweig und Lüneburg | unb der 
Staff zu Schaumburg! und all ander Graffen/ und 
ihe all Anbenger an einem I und Herzog Grid) und 
Herzog Heinrich der Jünger von Braunfehweig 20. 
und ihre Anhenger ander theils in Uneinigteit! und 
des nachmahls in offenbahe Fehd und Krieg kommen 
feyn I hat icgt die Rómifche Kayfert. Majeftát ne 
fer alfergnedigfter Here) und ordentlicher Richz 
ter zu Abftellung folcher Yineinigfeit und Krieg in 
die Sachen guediglich gefehentund Yhren su beyz 
derfeits mit ihrer aller YOifen und turen 
Willen diefen nachfolgende Abfchied geben] dem 
fic auch su allen theilen für fich and ihre 
Zinhenger Wollsichung su tbum sugefaget 
baben / und bierím bat fich der gemelee 
25iftbeff zu Hildesheimb feines Capittels 
gemechtiget/ als weit fid) feiner Sürftlicben 
Enaden Gemache su Recht erffrechet , uno 
folye Mächtigung folle fid» uf alle 2(vticul 
Diefes Abfchieds lender. 

Pind anfenglich follen beyde Partheyen durch fich 
fetbft / oder welcher feiner Ehehafft geibes-Norh 
halben Derfónlichen nicht kommen möcht I" durch 
fein vollmechtig Auwald auf ber Heiligen Dreyer 
Könings- Tag necbftfünfftig auf dem Reichstag zu 
Worms erfcheinen | und Dafelbft die Käyferliche Ma 
jeftät auch Churfürften und Fürften des Reichs! fos 
Hiel davon gegentoertig fepn I alle Schrifften! fo 
Hormahls von allen Theilen vor eslichen Churfürften 
und Sinften eingebracht feyn/ und was jeder Theil 
weiter fürgubringen bat | nothdivfftigliclh verhören / 
und allen müglichen Sleif gebruchen/ fte afitlich mit 
einander zu vertragen! möcht aber die Gütligkeit 
sticht fiat haben! fie alfdann zechtlich und endlich 
entfcheiden! dabey foff es bleiben! unb dem geftracts 
Bollziehung gefcheben. ; 

Bud in diefem Wb(chein! Berhor! gütlichen und 
rechtlichen Handelung foll der Bifchoff von Minden 
auch begriffen und verfaffer feyn. 

Solcher gitlicher Bertrag oder rechtlicher Ente 
fcheid foll auch in fechs Wochen den nechften nach 
ber gebachten Dreyer Heiligen König» Tag genzlich 
vollendet / und davinn (enger nicht verzogen werben; 

Es mag auch Herzog Etich von Braunfehiweig 
unverteißlich feiner getbanen Pflicht fein Klag und 
Befchiverung in Sachen die fich in Diefer Kriegi- 
feher Handelung von Anfang bis uf Heut dato bege- 
ben haben! für Käyferliche Majeftät auch Churfür- 
fien und Fürften fürbringen / und fol! alsdenn zu der 
Käyferlichen Majeftát auch Churfürften und Fürften 
Erfänntnüs unb Entícheio ffebens twas ferner uf 
folch (ag und Befchwehrung folgen Hund gehandelt 
werden fol! Doch foll dicfelb Herzog Erich Nfliche 
und Berfehreibung in allen andern. Articnin bey 
Kräfften bleiben. 1 

Bud obwohl jemands ander! niemand ausgenom 
men! gu einer Partey! oder fonbern Werfonen aus 
ihnen I oder herwienerum dicfelben gegen einander 
Sprüch und Forderung zu haben vermeinen/ follen 
Diefelben Sachen gehandelt nnd gerecbtfertiget tver» 
den! an den Orten da fid) das gebühret I inb darauf 
follen alí obbeftimpe Partheyen und ihre Inhenger 
ferner mit der That und in Tinguten gegen einander 
nicht firnehmen oder handeln I fondern gänzlichen 
still fteben. 

Es fein auch alle Gefangene / fie freben zu wen 


CORPS DIPLOMATI QUE 


fie wollen! und was Perfonen bas 
Der She 
Den 


feit] bie in aro 
heil / oder fonder Derjonen aus ihnen bis auf 
lezten Lag der vorgedachten fechs Worhen! deat 
in Keafft diefes Whfehieds betagt feyn I mit dem pra 
terfcheid/ Daß ihr icder derfelben Gefangen in feiner 
9oflict unb Derftcictung feyn / ftehen und bleiben 
foll 3u gleicher Meifer als ob er bie 1030 von neuen 
gethan botte / welcher aber unter denfelben Gefangen 
fich nicht hielt! als einem Gefangen 3uacbórt]. und 
Das er mit der That ichtes fürnehme/ ber fol biefe 
Detagung nicht genießen! und fich von Stund obit 
weiter Mahnung fteflen | und Kayferticher Majeftát 
fol! verhelfen! daß berfe(b auch darzu geftrafft were 
be] und foll umb folche betagung jeder heil dem 
andern feiner Gefangen halben iest Die fehrifftlichen 
Schein geben. 

Stem! alle tingegebene Schazung unb Brands 
fehaz-«Geldt foll die vorgemelte Zeit aus auch in 
Nube fiehen! und ungeforbert und ungegeben -b(eis 
ben] und es fofi alsdenn damit auch init den obge: 
dachten Gefangen gehalten werden / tie der obges 
melt gütliche Vertrag oder vechtfich Endfeheid aug» 
weifen wird: 

Und nachdem Herzog Wilhelin von Brannfchtveig 
fich iegttoieberum eingeftellet hat! bis er funfizeben 
taufend Gilden Neinifch bezahlt | unb denn estich 
Herzog Heinrichs des Syüngern. Sanb(eut / Bürgere 
und felbft Schüldener bis auf iegt vergangen Sanct 
Martins Tag dafür gewefen find hat Herzog Heine 
tic) ber Singer iest hie augefaget /und fich verpfliche 
tet zu verfchaffen! daß feine Sandlent folche Burge 
febafft verneuen follen |. die Zeit. ans des gedachten 
gütlicben Berteags) oder rechtlichen Enpfcheids das 
vin zu bleiben/ und Herzog Wilhelm fol auch bie 
auf den legten Tag der vorgedachten fechs Wochen 

etagt werden! und et fein vorgedacht Hflicht und 
Derfitictimg swiederum perföhnlich. vetneiven/ dino 
es foll folcher feiner Pflicht und Sehazing halben 
auch gehalten werden! wie ber vorgemelte Bertrag! 
oder rechtlich entfcheid anzeigen wird. 

Diefes Abfebicos fein zwo Schriften Sleichtare 
fend unter Kayferlicher Majeftät Synfigel gemacht! 
UND jedem Theile eine gegeben. : 

nd hievinn bebelt die Käpferliche Mayeftät bee 
Dor! Shro Majeffit Oberkeit und Intereffe gegen 
allen Darteyen. Actum Ein ant Fünffzehenden 
Zag Novembris Anno Domini im zwanzigften; 


Nicolaus 3iegeler Vice: 
Cancellarius. 


CXLIII. 


cum FRIDERICO Marchione Mantua Jirma- 
ta, quibus hic ad fervitia ES flipendia fue Sanc- 
titatis ad 3. Annos conducitur , atque Capitaneus 
300. Equitum inftituitur. Aétum Malliani die 
11. Decembris Indiétione 8. Anno 1520. [Pie- 
ce authentique, tirée des Archives Archidu- 
cales de Mantoué. ] 


In Dei Nomine | Amen. 


P ER hoc publicum Inftrumentum cunétis pateat, & 

fit notum quod Anno à Nativitate ejusdem mille- 
fimo quingentefimo vigefimo, Indiétione o&taya ‚die vez 
ro undecima menfis Decembris Pontificatus Sanétiffimi 
in Chrifto Patris , € Domini noftri Domini Leonis 
Divina providentia Pape decimi Anno octavo ,in mei 
Notarii publici, & Teftium infrafcriptorum, ad hec 
fpecialiter vocatormm , & rogatorum prefentia prefens, 
& 


ANNO 
I 329. 


Capitula Condutte Summi Pontificis Lronis X. 11: Deci 


DU DROIT DES GENS. 


"ANNO & perfonaliter conftitutus prelibatus Sanétiffimus Do- 


j1520. 


minus nofter Dominus Leo fponte, & non per erro- 
rem aliquem Juris vel fadi , fed matura deliberatione 
abita omnibusque melioribus modo, via, Jure, caufa 
ema, quibus magis, & melius fieri potuit, & de- 
buit, conduxit ad ftipendia fua, & Sanétæ Romane Ec- 
clefiz Illuftrifflmum , & cellentifimum Dominum 
Federicum Marchionem Mantuæ abfentem tanquam 
prefentem, Magnifico Comite Domino Baldaffare de 
Caftilione ejus Oratore , & Procuratore prefente , & 
pro eo ftipulante prout de ejus Procurationis Mandato 
conftat, $ conftari vidi publicum Inftrumento per me 
Notarium vifo, & le&o manu fpe&abilis Viri Domini 
Leonelli Philippi de Marchefiis Civis Mantuani fub die 
penultima menfis Augufti millefimo quingentefimo vi- 
gefimo proximi preteriti rogato , & quatenus opus fit 
prefatus. Dominus Daldaffar fuo proprio , & privato 
nomine de rato, & ratihabitione in forma Juris valida, 
& de Jure fubfiftibili fe faéturum, & curaturum ita, & 
taliter cum effe&tu. Itaque faciendo poflibilia & quod 
non potuerit nullo modo excufet, promifit , & con- 
venit quod prediétus Dominus Marchio infrafcripta 
omnia, & fingula infra triginta dies proximos ab hodie 
& , ut fequitur, finiendos ratificabit , acceptabit , & emo- 
logabit, ac rata, grata, & firma habebit feque ad ob- 
fervationem omnium, & fingulorum in prefenti publico 
Inftrumento, € me infrafcripto obligabit, & ipotheca- 
bit cum Capitulis, Pa&is,Obligationibus infraferiptis quod 
di&a Conducta fit per tempus, & terminum trium 
Annorum incipiendorum die undecima menfis Aprilis 
millefimo quingentefimo vigefimo primo proxime futu- 
ri, videlicet duos firmos, & tertium ad beneplacitum 
fue Sanctitatis , fed beneplacitum. debeat notificari 
dido Domino Marchioni per tres menfes ante finem 
fecundi Anni, quod diéta conduéta fit in totum trecen- 
torum Equitum gravis Armaturæ, hoc modo videlicet 
CCXXX. fimlium € C X X X X. levis armature, 
quod ftipendium pro quolibet Equite gravis armature 
fit ad rationem, & computum centum & viginti Duca- 
torum de Carlenis pro quolibet Anno quod provifio 
particularis prefati Domini Marchionis fit pro quolibet 
Anno duodecim millium Ducatorum de Carlenis, quod 
flipendium Equitum, & provifio particularis diéti Do- 
mini Marchionis folvatur ad quarterios de trimeftre in 
trimeftre poftquam lucratum fuerit more Francorum, 
fed ad prefens folvatur per Sandifimum Dominum 
noftrum quarta pars ftipendii, & provifionis particula- 
ris predicte unius Anni ; quod prediétus Dominus Mar- 
chio habeat Officium, Titulum, & auctoritatem Ca- 
pitanei Generalis Santæ Romane Ecclefie, & fic Sanc- 
iffimus Dominus nofter creat, eligit, & deputat eum fi 
contingerit quod predi&us San&iffimus Dominus nofter 

et, & deputaret aliquem Locumtenentem, aut Con- 
ncrium prediétus Dominus Marchio non teneatur 
e di&is Lócumtenenti, aut Confalonerio. Quod 
di&us Dominus Marchio habeat in Dominio Eccle- 
üaftico Stationes pro mille & quingentis equis, & cafu 
quo in diétis Locis Sanétitas fua commodo non poffet 
deputare , & confignare diétas Stationes teneatur folve- 
re pro eo numero qui non habebunt dictas (tationes Du- 
catos viginti auri pro quolibet Equite gravis armature, 
& pro quolibet Anno, temporibus, & modis ftipendii 
füprafcripti. Quod fi tempore Belli contingeret per Sanc- 
tiflimum Dominum noftrum conducere Pedites , predic- 


tus Dominus Marchio habeat facultatem elligendi, & | 


conducendi usque ad Summam mille Peditum quos 
duxerit eligendus fumptibus fue Sanétitatis pro cuftodia 
Perfone fuz dum effet perfonaliter in Caftris , & pro 
fervitio predicte; Sanétitatis & ordinare, & deputare il- 
lis Capitaneum pro illo tempore, quo neceffe erit uti 
opera eorum , quod predictus Dominus Marchio habeat 
auétoritatem, & facultatem per fe, vel per quos ipfe 
deputaverit adminiftrandi Juftitiam in Caftris tam in ci- 
ibus, quam in criminalibus, & nullus alius poflit fe 
intromittere exceptis Legatis, & Commiffariis San&tita- 
tis fue qui poffint punire, & caftigare delinquentes 
pront illis videbitur. Quod omnes Captivi, & Prefio- 
narii, qui à predicto Domino Marchione vel diétis E- 
quitibus fuerint capti, & retenti intelligantur effe, & 
iint didi Domini Marchionis vel eorum qui eos cæ- 
perint, & fi San&iffimus Dominus nofter voluerit eos, 
aut aliquem eorum in fua poteftate , diétus Dominus 
Marchio teneatur libere tradere, & concedere fuz Sanc- 
titati ,que tamen debeat folvere, & redimere eos tanto 
tio, quanto ipfi Principales captivi folverent : fed 
in hoc Capitulo non intelligantur comprehenf principales 
vel aliquis eorum contra quem & quos Bellum geretur, 
nec & Rebelles fue Sanctitatis quod omnes Principa- 
Tom IV. Parr. L 


| 


les, & rebelles fine 


liqua folutioneintelligantr 
fint Juris & arbit anétitatis fug. Quod fi eveniret 
in aliquo Bello, ut à diéto Domino Marchione , vel 
fuis Equitibus acquirerentur Artillerie, Munitiones, & 
alia bona mobilia; fint diéti Domini Marchionis vel ips 
forum qui ea acquifiverint prout dito Domino Mar- 
chioni placebit. Item Sanétifiimus Dominus nofter , du- 
rante dicta condudta , recepit predictum Dominum Mar- 
chionem, & ejus Muftriffimam Domum, Status, Po- 
pulos, & Subditos fuos in tutelam , & proteétionem 
fue Sanétitatis , & Sanétæ Sedis Apoltolicæ contra 
quoscumque, nemine excepto, & promifit in omni Liga, 
& Confederatione quas denuo inire, vel celebrare con- 
tingeret, facere fpecialem mentionem didi Domini 
Marchionis & Domus fuæ, & nominare eos exprefle 
in diétis Ligis , & Confederationibus pro Adherentibus, 
recomendatis, & proteétis à fua. Beatitudine quod pre- 
diétus Dominus Marchio teneatur rafignare diétos Equi- 
tes infra tres menfes, & poftea ad beneplacitum Sanc- 
tiffimi Domini noftri; quod prediétus Dominus Marchio 
teneatur obedire Legatis, & Commiflariis Sanctiffimi Do- 
mini noftri ; quod prediétus Dominus Marchio fit devo- 
tus, & fidelis Sanctifimo Domino noftro, & 
Romane Ecclefiz, & tenetur fervi e fue Sanélitati, & 
San&e Romans Eccleliæ i&tum tempus cum F 
fona, & ftatu cum dictis Equitibus gravis , é i 
mature contra quoscumque, nemine excepto, cujuseum= 
que gradus, dignitatis, $ qualitatis exiftat , & 4 non 
comprehenderent verbis generalibus , quod predictus 
Dominus Marchio teneat omnes Inimi anétifimi 
Domini noftri , & à fua Sanétitate quoflib x qua- 
vis caufa ad liberum arbitrium fue Sanétitatis habitos 
& declaratos , vel declarandos,ac omnes prefate Sanc- 
titati inobedientes, & rebelles habere pro inimicis fuis, 
& illis denegare, & prohibere tranfitum per Dominium. 
fuum, non obftantibus quibuscamquealiis Ligis , Obliga- 
tionibus, Promiffionibus , & fepius geminatis, & Jura- 
mentis, & publicis Inftrumentis confirmatis ex quavis 
caufa & maxima, que omnia & fingula pro expreffis , & 
in prefenti Capitulo de verbo ad verbum infertis itaque 
omnino tollant prediétus Sereniffimus Dominus nofter, 
& Dominus Marchio haberi voluerunt; prediéta omnia 
prediétus Dominus Marchio, & pro eo predictus Do- 
minus Baldaffar , diétis nominibus quibus füpra, intendit 
fervare, & adimplere: verum fi contingeret Bellum ac- 
tive vel paflive geri contra Cefaream Maeftatem , de- 
clarat dictó cafu fe non teneri perfonaliter tantum ire , 
& militare contra diétam Czfaream Maeftatem , & dic- 
to cafu Equites predicti poffint, & debeant militare ad 
beneplacitum San&iffimi Domini noftri , & Legatorum , 
& Commiffariorum fuz Sanélitatis, & contra Cefaream 
Maeftatem, & valeat San&tiffimus Dominus nofter dic- 
tis Equitibus .conftituere, & ordinare pro dicto tempore 
Ducem, & Conduétorem quousque predictus Dominus 
Marchio voluerit perfonaliter intereffe. Qus omnia, 
& fingula fupra, & infrafcripta prediéti Sandifimus 
Dominus nofter , ac Magnificus Dominus Baldaffar, 
quibus fupra nominibus, & quolibet di&orum modo- 
rum, & nominum infolidum, infimul, & de per fe at- 
tendere, & obfervare, ac in nullo contrafacere , dice- 
re, vel venire per fe vel alium, feu alios aliqua ratione , 
Jure ,modo, Titulo five caufa, tacite vel expreffe, aut 
alio quovis quefito colore promiferunt. Pro quibus om= 
nibus & fingulis, ficut premittitur tenendis , attendendis , 
complendis, & inviolabiliter obfervandis, ac firmis, ra- 
tis, & gratis habendis predictus Sandifimus Dominus 
nofter in verbo Romani Pontificis promifit nec non 
diétus D. Baldaffar Procurator quibus fupra nominibus 
fe,'& di&um Dominum Marchionem ejus Principa- 
lem, & eorum quemlibet infolidum , necnon omnia, 
& fingula eorum, & cujuflibet ipforum res , & Bona, 
mobilia & inmobilia, prefentia & futura, ubilibet exis- 
tentia quocumque, in ampliori, ac meliori forma Ca- 
mare Apoftolice prelibato San&iffimo Domino noftro 
Papa ut fupra prefenti , & recipienti, & ftipulanti una 
cum omnibus, & fingulis claufulis, fubmiffionibus, Re- 
nunciationibus Procuratorumque Conftitutione , vide- 
licet Dominorum Jacobi Aporelli, nec non Thome de 
Prato, & Salvatores Petrunii aliorumque Procurato- 
rum, & Notariorum in Romana Curia nunc & pro 
tempore exiftentium ,quorum hic pro fufficienter nomi- 
nibus expreflis babere voluit. Juramento, tactis ob 
hoc corporaliter in mei Notarii infrafcripti prefentia ma- 
nibus Scripturis Sacrofanétis ad Sanéta Dei Evangelia, 
& aliis omnibus , & fingulis claufulis in Inftrumentis 
Obligationum in pleniori forma Camere Apoftolice 
celebratis appofitis, & apponi folitis obligavit , & hip- 
pothecavit fuper quibus omnibus , & fingulis predicti 
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T inus nofter, & Baldaffar quibus fupra | nf; Bertráge aufjgerich tet I welches 
n fibi ipfis à me Notario | mütbe gefüfret! auch das von Ein 
el plura, publicum feu pu- | | Anordnung geringe Dinge wach ib auff 
| amen | des aus acht iy Hineinigfeit auch 
H je gefchmelere 1 gemins 
ar zu LA chtel und in ae 


nominibus * qu 
publico infrafcri 
blica 


tibus ibidem 1 


Mein 


Et ego "Petrus oli 
Florentinus, & Sané 
publicus Apoftc 
omnibus , & 
cum prenor 
vidi, 


les Rathel zu flandhafftige 
fer aller Ehren! sti und Auffnehı 
fonder gemeine 5 ) er 
I nen Gedeyen I 
E s occüpatus Negociis | Betrag und Articel/ für. ins) 
um publicavi, & in hane pu- | Nachkommen I ewiglich zu b fi vereinig 
i prediétorum omnium, & | und vertragen / und damit bie alten Bertráge fo 
idem me fubferipfi, & folito meo figno | pon Tinfern BorEitern a bt/ tobt] abel und 
s, & requifitus. traffclog! auch y 
Wir und 
als wir ohne das 4 tbun fehuldig/ ein je der den aro 
| bern trewlich meyr und zum beften fördern! und 
| feinen Schaden und Diachtbcil! nach Enferm Bere 
miigen/ belffem vorkommen | und das fo dem ane 
bern befchtwerlich fürfallen möchtel treulich bi 
und helffen verhíiten. Sp Hnfer einer ve 
würde/ und feinen nachgelaffenen Bun 
Bormunden gefegt oder verordnet bette 
| wir andere Grafen / welche denfelber 
der Sipzahl am nechften verwand! denen Bor mu 
Den fegen und veroronen wollen! ato fo Der ve 
bene Diener! fo Zeit feines Sebens i in feinet 
| | à Dort fon an 


blicam ft 
ioru 


fin 


Lupovicus Nob. 
E Mazzııs 


Vnd aii etliche aus el 
| fo anders ber unter den Sinmünb(en / die bar 
| Fich 1 gefeffen weren / und edo bafi ber - 
JS Me ES | nicht über dreyr oder nach Gele 
Lee, seré alg are feins Grafifchafft gefagt werben | 
Ego Joserm Marta Cas- | durch) ns zu Bormunde beftettiget | 
ejusdem Ar- | Nathpflichte tbun I Uns n ni 
» hac die 23. | auch umb Ecinevley Sureht! Siebr Gabe dens 
| Hnmünolein engiehen (offen | fondsen trey uti un ib 
| fleißig über dem ihren halten I und i 
| vorftehen! auch an deme! fo ihnen à 
CXLIV. a au Dienfigelde — geteicbet I begnügen hr 
b Vertras zwifchen Ginthern i Ernft/ 
Gebhard / und Albrecht/ Graffer qu 
nffelo ; mworinn fich Diefelbe verfchiedener 
Mittel zu erhaltung bero Gräfflichen Haufes | wie 
) zu Muß und Gedeyen devo Unterthanen/ bere 
1. Geben und gefchehen am 20. Tag De-1 
Hs 1 1520. | Lunic, Zeutfches Reichs. | 
art, Spec. Continuat, II. Abtheil, 
g XII. pag. 120.] : 


amnpen deny pir 
derfelben Ynmünd! ) 
nomment nicht eerbendien / 
faffen / uod) in Rugute nic 
| vornehmen! fondern denfelben bie illiofeitl unt att 
ftatt iver ne Herren! was Denen guftendig 
twiederfahren (affen / Diefelbe c gefeste Bormunden 
follen auch alle Sabri denen! fo an der Sipzabí ans 
| nechften perwand! Ke dnung von aller Einnahme 
C'eft-à-dire, | und 2pusgabe thun/ Qi (cbe Rechnung follen wir felofel 

| wo wir nicht durch E =hebafft verhindert/ bôren/ und 
ERNrzsT | Einfeh ens haben | baburd) alfo ben, unmiindigen 
1ARD,U ALBERT Com- | Deren zum beften vorgeftanden werde I alsdenn 
mcht« de V dyosrs | folche Rechnung verpig jw und hinterlegen! auff 
é de leur er x | daß fo die Hnmimbdlein gu ihren Fahren fommen die 
ep | befehen/ und tie ihnen fii nden | zu erkunden 
| babes / und was fie daran für Mangel I follen die 
| Bormurden dafür ftefen! und folc zu teranttvore 


$ 


e GONTIER , 


ovens pour maintenir 
pour le Lud de leurs Su 
cembre 152 


= 


| vf < ; 
ders Su roe nn. reti en, Dd tuno fy p 
Sté ©] Gruft! Heyer! Gabbard/ und À OETELE \ i eu et! oder Der 
dr qud Sra | Bormu / es tre Denn! bag 


aber und Debra Graff en und | f 
¢ ch in der Mech 


«| bie untüg ung oder 
pes MES alle Ynfere Tuben SUD Mach | | anderen Sachen bef ie n! oder aber folche Bors 
E: | munofchafft eit halben nicht länger au 


Fomuen öffentlich bekennen / als und nachdem tine | Le PPS © 
fert Borfabren I gosferliges und milder Gepächt p tinien Agent enne SEN 


tie 31 Gee Anno 


: pu DROIT DES GENS. 


Tovteshalben 


abgehen wärde/follen von dev mechften | ju erkennen | ob der Giraffe |. fo 4m verkauffen für 
gefipten Freundfchaffe einander an des 2Berfforbenen | hatte auch guugfame rfachel A aus Billigteie 
(tat in Monatsfrift zum fengften verordnet und gee fug f hat! bafi et verkauffen möge unb wo alfo Durch 
ben werden... Es foll auch ‚kein Here jur Regier | Die Rathe erfanbt! und a y nl daß er aus 
rung feiner Herrfchafft galatfin ive ve ul et fey Denn | nothd üriftiger firfach vert te/too fich dan 
fechzeben Saber alt. Wide ere | aus | Die mechftgefipte Erben mit ct niche 


Belo oder Bedenchen in eftament 0» | vertragen möchten) follen pie verordn vas 
per fe itlen verfchaffen | und verordnen/ Daß | fol) Gut würdig! unb ev 81 

feine lengere Jahr folten bevormundet wer | und ob demfelben € ifentuüffe nach! die ncc 

den! hora don doner: Sata v und a | te Exben folc) Gut / was es wirdig/ nidi 


wolten! fo foll alsdenn der Graffe zu Manffe j 
verkeuffen muß! ben andern Grafen! fo in folgen: 
d) infer feine feinen Antheil am | der Sipsahl am nechften anbieten unb fo bie folches 
al I fambt ihren Subebie | auch nicht zu behalten bedacht / fell alsdenn folch 
n | Eipleben/ Hegkftede! ver | Gut Güter Fina andern Grafen qu dorlaffert 
gleichen dem Be el n Yinfern Graff | angebo fen alfo 
fchafften und L fo wie je gp haben | nicht ver o fo il sere be Graffe Mache and 
gefunden! oder in fundi che | Gewalt be Gut einem Edelmann | gu vere 
ten werben |. vergeben) verkenffen! werfen | oder in | fauffen/ und Fleiß fürgutoenben] damit d bite 
andere folchs Maen haben mag! ans | fbaffe folches vertaufften Gutes bey der, Her 
e aber einer Buferı wel) Maunsfeide bleibe 1 c8 foll auch keine Berkäuffung 
tige! nad) fein télichen Willen | ohne vedtliche und greffe Hefach gefehehen! noch fürs 
fl fer fol genommen werden! würde es aber Darüber gebracht I 
| in Hinrath | follen wir andere foley wberwillig en nicht fehulpig 
je pe 1e Gerechtigkeit | fampt | rd Würde auch dure geachtet! 
feinem. Theil Manpfeld | daß er feine Herrfchafft und Güter nicht aus anlica 
Main /Birger-und Baur | gender Mochourffe verkauffen | verändern! und vers 
| auc) den zweyen Städten | laflen wolte/ pafjelbe foll auff dice Yinfec und infer 
I fame dem Dorgiwerc in | Dachkommen Nátbel derer ieder Theil sweene dara 
o weit fic) die evftrecket! fins | à geben follı GeentnüB ! welches fie in We Mos 
en |. unangefehen | nacen tbun follen | ffeben | und was durch fie ero 
baf folcher wirdiger iff Lau verfegen anbieten | welchs | faunt unb ausgefprochen wird! ob devfelbe Graffe 
toit ihme binnen ys -frift vergnügen follen und | AUS angegogen D iotbputfft zu derkeuffen / oder fonft 
wollen! und alfo fol ‘iter! bif fo [ange derfel- | zu verlafjen Macht haben folte oder nit? babe) fol 
be on Hing die zwölfftaufend Gilden wieder ver, es untvicderrifilich/ und ohne Œinrede bleiben; Eine 
gniigst enfin und ju Haferm Muse! doch zu | ten fich aber die Mathe folches nicht vereinigen folk 
t rauchen. Bud wenn er mit | durch fie ein unpartheifcher Obmann getohren ivers 
u folche (cine verpfendete Herre | Den! unb teme derfelbe nach Unterricht ber Sachen 
u. gefchicét fenn will I fol ev | Zufall thut Moder vor fic felbfk cin andere machti 
Erben und Nachkommen! einen Mo- | Demfelben fol! Folge geleber werden. Find wenn alo 
alsdenn follen und wollen wir! | se Sere aus Dothburfft und a cult! wie anges 
mo Nachkommen bey Bafern getha: | sigt! verkeuffen mbftel was er denn über Zahlung 
und Pflichten | ine (einen Antheil ver | feiner Schuld übrig behalten toire) I foll et wieder 
vefchafft berihreer Güter, unb. Bergwergen nicht Dermaffen anlegen oder esfera | damit wir andern 
vorbaften] fondern ohne Seumnüß gegen der Bee | Der Anwartung und gefambten Schen daran gewertig 
bung einworten! wo aber der Mus an berährren | ftrt und bleiben. 
| Stäpten und Bergwercen | welches.) Biel Unfere Mianliche Lehens. Erben follen wand 
glich abwenden wolle/ fallen wärde/ dag | 109 Men auch zu ewigen Seiten alle und jegliche tine 
ren Sheil! welchen et alfo am Schloß fere $eben Güter I fo wir jesund haben oder fii fr 
ampt allen darzugehörenden heilen | tig erlangen! Fanffen lobor zu ns bringen werden] 
nfifolo! dergleichen Borwereken / Dorf. oder möchten! ingefampt Leben empfangen / und cis 
I und aller Stügung und Obrigkeit] | ner den andern ingefampe Schen nach nahe Zeit der 
ben und KHegeftent I fambt | Coipsabl zu bringen verpflichtet feu. Und 06 
Bergivercien | nichts ansgefchloffen! verpfen. | gleich Hnjer einer feine Grafffehatfe! Herrfehage 
| on DAG derfelbe fein Antheil Horgezeig, | und Güter eins © Theile oder gar/doch nicht anders) 
Adlein uno Bergwere nicht mehr denn | dena ihme Diefer Bertrag nachleffet] berto at oder 
Moon jährfiches Eingommens | verpfendet | fo foll devfelbige Graff feine Mann 
eff alsdenn von den andern | liche Erben und Machtommen dadureh dev Ans 
n bardu(f gegeben und | tvartung in Unfer ander Graffen Mann-Seheus 
$ aber an Eintommen ge: | Güter haben und behalten/ unb devhatben alfo der 
nach Anzahl an dev Leihung | gefampten Lehen nicht oorluftig fondern empfenglich 
ns Doch fol wie | Dit. 

e Männliche Erben! | Wir haben ns auch untereinander deteiniget] 
> gefipte bie ffung bot» bewilliget! und vertragen | welchs alfo vor fins 
zu thun haben I und allivege vorbe | tinfern Erben und Nachkommen un berbrächlich [91 

| gehalten pH fo in a 'unfft einer oder moe 

in Graff qu Mang jfefb 1 aus gedrutigo | Grafen qu ManGfeld/ nach bem Willen des ALE 

/ daß ex eglicher feiner | mächtigen! ohne Mänliche $ bern: dorfterben 

der Stadt Gigleben 1 Manffelo | wiirden) foll ber epa j 

| fampt. bargu gehörenden Bergwer: | nach nahe Zeit der € ) len) unangefhen der 
ingen verfauffen mufte/ folches fol ex | gefambten Seben. es aber / da wiv 3 infer 
ten Erben anbieten! und wenn alfo Erben! einer oder mehr Söhne am feinem Sehen / 
Anbietung gefehehen! fo follen beyderfeits vier | welche fte vor cheliche Kinder gegeuget | habend 
ce Mache nievergefegt! und berorbnet wen | foeve/ und diefelé SOME che denn Der Bater aly 

E 3 gehen 


fern! Geh 


auch an ben 


Anno 
1520; 
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| Anno geben und verfterben toñiwde / follen nichts weniger | St unge am Gelde unb andern ihr Schenfang nach Anne 
| bie Kinder des Sohnesi fo bey chen feines Baters | feinem Cone zu gebrauchen zu Seibgedinge zu haben 
| X520. gerftorben] in Diefelbe Exrbfehafft und Gerechtigkeit | dermachen/ unangefehen! ob viefelbe niche fo vie 1529 
treten! unb bas! fo er von ihrem Groß-Bater ever” | cinbracht hatte! Dagegen ihe folch Lcibgeding zu ver» 
bet) oder von einem Bruder auff. den andern gefel> | machen gebühret | würde fich aber das Einbringen 
fot! in alermaßı als were ihr Vater am Leben / e^ | Höher erftrecten !darpuch zum Seibgedinge mehr denn 
ben und nehmen. Wenn aber von DBetrern! und | achehalbhundere. Gilden Fäsrlicher Mente zu dora 
sticht abfteigender / fondern aufferbalb per] wie ob | Machen gebühret/ foll es damit nach Sanbteufflicben 
Hermeldet/ dev beyfeiten Sinien/ Anfälle kommen! | Gebrauch gehalten werden I welches denn die ans 
oder ausgefellet soñrben Diefelbe follen! wie vor an dern Grafen bewilligen folle] und fo ein Grafe qu 
gezeigt | auff den Mechften nach der Sipzabl hinfort | Dianffelo 1 ehe fein Gemahl beleibgedinget / vere 
Pererbct werden. | féerben würde | fol Diefelbe Grafin nach 2(njabf 

Wir wollen! bewilligen und orbnen auch / baff | ihres Cinbringens von ben gelaffenen Gütern durch 
Hinfort zu ewigen Seiten] dicweil der Männliche | bie andere Grafen oder Bormmumden befeibzächtiget 
Stamm und Geblürhe des Mahinen Mansfeld leber/ | werden! doch nicht auff. dem Schloß Mangfelo 
bafi alle Unfere 25ücbfen mit ihren zuhörenden Kw | Es foll auch in der Eheberedung binfübro vorbes 
gen! Salpeter! Pulver! und andern bargu geb?» | halten werden! daß eines Gemahl nicht mehr denn 


vend/ desgleichen alle Ynfere Kleinot und Sefäffer 
fie feynd filbeen oder gälden | Perlen oder Edelge- 
(tein! verfagt u. unverfagt für Fein Erbgut oder erb- 
liche Gerechtigkeit geacht u. gehalten werden foll/ 
alfo daß keine von ManGfelo Weibliches Gefchlechts 
in Ewigkeit folche angezeigte Güter als Erb-Gut 
und erhliche Gerechtigkeit möge oder foll haben! unb 
darinn fuccediren/ fondern folche obberührte Güter 
follen allezeit auff den nechft gefipten des Männlichen 
Stamms und Mahimens fallen und kommen’ damit 
Derfelbe Mannliche Stamm und Mabmen defto ftat- 


ficher und wefentlicher erhalten und bleiben möge. | 


Und auff dag wir zufünfftig Ynfer und  Lluferer 
Herrfchafft. Ungedeyen | Berderben und Machtheil 
verbiten mögen! fo wollen! bewilligen und verord- 
nen wir vor ting und alle Yinfere Erben! daf ein 
Graffe zu Manffeld zu ewigen Zeiten/ dieweil ber 
Stamm und Männlich Geblüt des Nahınens Mans 
feld ift] feiner Tochter zum HeyrathGue auffs 
böchfte niche mehr denn fechs taufenb Güloen/ und 
fir Erbe und erbliche Gerechtigkeit 1 auch alle Ge 


dierhundert Gilden würdig | zu einer Morgengabe 
verfprochen! und verheifchen werden folle | und in 
der Cheberedung (eff auch Klärlichen ausgedrucket/ 
und genugfam verforget werden | daß binfort einer 
‚jeden Grafin von Manpfeld nach Abfteries ihres 
| Gemahls vor Gerade 1 Mußtheit I fahrende Saber 
und Sräuliche Gerechtigkeit | auff den oreifigften T 
taufend Gilden! von den nechfigefipten Erben oder 
ihren Bormunden ohne allen Syntrag möge gegeben 
und Hergniiget werden. nd too die nechft gefipte 
Erben des Berftorbenen f. ober aber ihre Bormunden’ 
mit Bezahlung der beftimpten taufend Gulden auff 
dem Drepfiglten wicht gefchickt | und die Zahlung 
diefer Summen bie Zeit nicht tun Eónten/ fo follen 
fie des Derftorbenen gelaffenen Gemahl einen guuge 
famen Borftand auff den Dreyfigften zu thun vere 
pfliche fepn 1 berührte taufend Gulden in Sabres frift 
| und 3eit/ von dem Dreyfigften an zu rechnen lohne 
| Ginvede und weitern Berzug zu bezahlen und wen 
| fre affo derfelben Zahlung oder Borftandı wie ober 
‚berührt | empfangen! alsdenn fich dejlelben folgends 


tabe! Mußtheill und twas Darzu gehöre I wie die | nicht zu unterwinden/ auch einerley Gerechtigkeie 
autänfftig gefellee möchten werden Inicht mehr Denn | daran angumaffen! und die taufend Gulden! fo ihe 
tanfend Gilden geben | reichen unb zuftellen fof] | davon entrichtet / ihres Gefallens zu Echren/ und 
folches foll ein jeglicher Grafe auff Zeit der Ehebere- | wenden haben I aber des Borraths auf Schloffer 
Dung! und von der Zufage und Bertrauung der Ehe | fo ihr zum Leib-Gut dermacht! alfo lang fie folches - 
und Matrimonii , offentlich und fonderlich ver | inne hat! gu gebrauchen! doch fo fie (ich verändere/ 
melden und vorbehalten / barauff feine Tochter fol. | oder nach dem Willen des Allinächtigen verfterben 
chen Birtrag und Gedinge vor dem ehelichen Bey | würde | folchen Borrath I wie fie ben empfangen 
Lager und Bertratvung in Gegenwwertigheit des/ der | auff dem Schloß tins und Hnfern Erben zuftändig 
| fie que Ehe nimpt and erlicher feiner Freundfchafft | feyn und bleiben laffen. 
| mit Eye foll befreffeigen/ und vechtlich Bersicht | Die Bettund Tifeh-Gerdeher fo auff bem Schloß 
| chun laffen/ an deme/ wie abgeredet! begnüget feyn | fe! da ihe Sere Daufgbaíten Dat! foll ibr dev 
| und folche vereydete und gefchworne Verzicht toll | halbe Theil! dargu alle die Kleinot /Gefehmuck und 
| fie niche ferner noch weiter binden/ denn Dieweil ef | Kleider! fo ihe guftendig/ ohne Berbinderung I dt 
mer oder mehr Grafen zu Manffeld am £eben/ unb | mit ihres Gefallens zu gebabren I folgen! und ohne 
fo dev keiner mehr I und das Mänliche Gefehleche | Eintrag bleiben/und fo offt eine Gräfin von Mange 
der Grafen von Manßfeld alfo abgangen were‘ fof« | feld nach Abfterben ihres Heren fich wiederumb ver» 
le ihnen ihre Erb-Gerechtigkeit frey / und nichts | eheligen würde/ daß alsbenn biefelbe von den nechfts 
Damit benommen feyn I fondern auch des Vertrags | gefipten Erben I oder ihren Bormunden mit einer 
und Begnadung des Erk-Bifchoffs zu Magdeburg | Summa Geldes! fo fie zu Heyrath-Gute einbracher 
und Halberfiadt den Fraulein von Manffeld gege- | mag abgelöfet werden I und wenn fie alfo folch Geld 
ben I unabbrichig zu genieffen und zugebrauchen | empfangen und vergnüget | dagegen die Güter I fo 
| vorbehalten feu; were es aber Sache ldaß cin Sra. | the zu Seibzucht vermacht I abtretten und Aberant 
fe zu Manfeld nicht mehr Denn eine Tochter : gun | torten/ aber die Morgengabe foll ihe Scbenlang biei 
ehelichen Stande gu_beftatten! und Feine Sohn | ben / und ohne Verhinderung wie Morgengaben 
better und derfelben Tochter Frau Mutter verftor | Recht und Gewohnheiten ift/ qu gebrauchen haben! 
ben! unb ihrem Bater swankig taufend Gilden an | doch dergeftalt / dag wir und Hufere Nachkommen 
Bahrfchafft over Gütern zubracht I fo fell verfelbe | alle Tage der Morgengabe getvertig bleiben. 
ihe Bater in dem Fall wohl macht haben gehen tau-| Es (elf atich niemand von ins und Enfern Ero 
fond Gilden / und pariiber nicht! zum Heyrath-Gutl | ben/ Tinfere Unterthanen fins fámpelich und unver 
für Münerlich und Bäterlich Erbe / Gerade und | feheidentlich guftendig/ mit feiner. 95ürbe / Nucrung 
Sytufitbeif mit zu geben / und gu reichen | die mit | und Aufffegen befehweren/ es were denn Sache! daß 
Dem Eyde befrefftigen! wie oben verineldet ift. | wir oder Yinfere Erben! Fins folches aus Ehehaffe 
Es foll auch ein Grafe zu Diangield feiner Ge | fämbtlichen vereinigten und vertrügen | auch Ynfer 
mahl/ fo ihme die cbenbürtig | Dinfiwber / wo es | Feiner keine DBormundfehafft von ben ffatertfanen/ 
ime gefellig / acbthatbbundert Gilden Siihelicher | Hus fambelich auftánpig! für ben andern ron 
; entera 
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fonbern bet zugleich gebrauchen / aber Toftament zu 
vollftrecton! foll in SEnfevé jeden Freywillfohre anzu 
nehmen ober nicht! fteben / bod). Dergeftalt I wo tn 
fer einer oder mehr daffelbige annefimen und Frrung | 
daraus auftole/ daduvely fold) Toftament gerechtfer- 
tiget: mirfte werden |. fo foll. berfe(be. Herr) ber cin 
Teftamentarius ift/ fich für eine Part dargeben! 
und init dem Gerichten verbothen und geboten] fo 
piel das Toftament belanget | gang nichts zu tfun 
haben! doch vaf keinem Meche gereigert twerde. 

Pind fo aber Hnfer einer mit dem andern / vder 
dinfere Erben! und Nachkommen oder aber Infor 
einer oder mehr mit einem Ynterthanen gemeiacr 
Herrfchafft zuftendig/ zu thun Dette] oder gewhune! 
foil einer gegen den andern nichts befehwerlichs | oder | 
mit der That füvnchmen/fondern daffelbe mit Mech: | 
tel wie (ic) bas gebübret / eim jeder gegen den andern 
gebrauchen und ausführen] paru denn feinem Mechts 
foll geweigert werben. ¿End ob fic) nun in ben et» 
zehlten WArtickeln oder fonft zukünftig Srrung/ ober 
wir vor Uns! infero Erber felbft nicht maffe finden 
möchten begeben wide! fol von Yufer ieglichen 
Part zweene der Mathe gegeben I und ohne allen 
Derzug niedergefert werden / Die alle vicre in Der 
Gürtel tins oder Hnfere Erben I fo irrig find/ cim 
trächtiglich yu enticheiden / oder wo ihnen ber Ent. 
fcheid entftimde/ alspenn einen Obmann zu erwehlen 
Haber follen/ was alsdenn durch Diefelbe gefprochen / 
Darbey foll es umwiederenfflich bleiben! und gehalten 
werden. 
 Machvem von jeden Heren dem Dechand auff 
dem Schloffe ein Sabe um Das ander die Soft ge 
geben wird / fof alfo die Dechaney von bem Heren/ 
Der Die Zeit den Dechand/ wenn er verftirbet/ in der | 
Köfte belt] verliehen werden! doch daß folche Seis | 
burg einem gefchictten/ gelahrten! und eines guten 
Sehens feindem Pricfter gefchebe/ und berfelbe feine 
Refideng zu Dianffelo wefentlich zu halten ter» | 
biliche fev. 

Bu Unfern gemeinen Brieffen I wollen toit zum 
fürderlichften den Gang! da man auff. die Orgel 
gebet/ mit Gewelbe/ Fenftern I guten Thüren zus | 
richten laffen I dafelbft hin alsdenn hinterlegen! und | 
fo diel gefonderte Herren von Mansfeld zu jederzeit | 
feyn! deber einen Schlüffel mit veränderten Schiöf 
fern bafür haben und legen! und foll. iedent Herren 
zu feiner Norhourfft don dew andern erri das Ge 
wölbe .auffzufchlisffen/ und Whfchriffe ber Brieffei | 
oder Original zu nehmen! jedoch daß die Origina- | 
lia gum förderfichften wieder in das Gewölbe gelegt! | 
nicht geweigert werden, | 

Wir Yiufere Erben und Machtominen follen auch 
Horpflichtee feya/Daf cin jeder feinen Sohn / Bruder 
oder Better mit Fleiß dargu vermieldet/ qu fehweren 
fich nicht weigere | dargu follen wir auch die Bor- | 
munden] in Seit! fo (ie die Dormundichaffe aunef» 
inen] folches mit ihren Bnmimbdigen Herrn ju hare | 
deln] und fie darzu zu ziehen! und zu haften er» 
pflichten: ¿no daß folcher auffgerichter Vertrag | 
und Einigung in allen feinen Dunctten und Aetictoln 
bon din! infra Erben und Machtomnien feftialich 
und uniederenfflich gehalten werden (oll 1 bat Wir 
fer iebet dem, andern! vor fib feine Erben mit 
Handgebner Trene gelobt und zugefagt / auch einen 
Teibticben End mit auffgereeften Fingern zu den Her 
figen gefehworen/ und zu forder Bekäntnüß ieglicher 
fein angeboren Siegel unter an diefen Brief gehan | 
gem Darbey und neben feynd gewefen) Hnfere 
Mathe unb liebe Gerreuen! der Hochgelabree! Ge 
firenge und Behfte Fohann Rubel bender Nechten 
Doctor , Hans von reta | Syobaun Vaeging! 
Georg von Salbach | Otto Schlegel! Cafpar von 
CBagper(f/2c. Gefchehen nach Chrifti Unfors Heren 
GSebuvrth | taufend fünffbunbert | unb im zwanbige | 
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DES GENS. 


ften Sabre am 20. Tage diefes Monats Decem- ANNO 


bris. 


CXLV. 


Burg Sricóe durch Gunter] Exufti Soyern) 20. Dees 


unbt Albrecht Grafen zu fYjanffelot, über 
bas. Schloß MeanGfeld und deffen bezirc oper 
Territorio zur Sicherheit eines jeglichen Seibg 
und Guts auffgerichtet den 20. Tag Decembris 
Anno 1520. [Lunıss Teütfches Reichs. 
Archiv. Part. Spec. Continuat. 11. Abtheif, 
VI. Qibfa& XII. pag. 125. ] 


C'eft - à- dire, 


Paix de Bourg entre Gom T1ER j ERNEST, 
Hoyern, € ALBERT Comites de Mans- 
feldt, au fujet du Chateau de Mansfeldt ES de 
Jon Territoire, ES pour la fürete de leurs Perfonz 
nes ES de leurs Biens. Fait le 20. Decembre 
1520: 


$ Etenrien Wir Günther! Gruft lover imt 

Albrecht | Gebrüdere und Bettorns Graffe 
und Heren zu ManFfelde/ Edle Herren 34 Helorune 
gen! für Ens / Unfere Erben und Machfonunentraf 
Wir mit gutem Math und Fürbetrachtung / zu Ere 
baltunge Sriedt und Eintracht zwifchen ins! tine 
fern Erben und Œtbnebmen / nachfolgendes Burge 
friedes Unfors Schloffes Manffelde 20. zu ewigen 
Zeiten zu halten / vertragen und vereiniger haben / 
und.veftiglich/ Wir obengenannten Grafen! infos 
ve Erben und MachEomumen wollen fambt alle Dens 
jenigen) die Wir gegentártiglich in den gemeinen 
Burgfrieven haben! und nehmen! oder künftig cine 
nebmen würden! in gedachten Yufern Schloß friede 
lich I ehrlich 1 cines jeden Leibes und Guts ficher boys 
einander wohnen/ und Feiner gegen bem andern mit 
ber That nicht fürnehmen I noch fürzunehinen vers 
günftigen oder geftatten in Feinerley Weife. Were 
es auch! daß einiger Zwitracht oder Auflauf in dica 
fem Burg-Sriede | umb welcherley Urfache das sucre 
von Hafen Hoffgefinde |. Dienern/ Einwohnern? 
oder Frembpen entftände | dargegen foff niemande 
mit Anbefcheidenheiti weber mit Wortten noch mit 
Werchen freventlich fid) vergreiffen I fondern müge 
lichen Fleiß vorwenden I. denfelben ohne Berehwee 
tunge Dingulegen und ftillen belffen | Wir wollen 
Bus aber folche Zweytracht/ und fie nach Gelegens 
heit ihrer Bertoircfung zu ftraffen vorbehalten ha: 
ben! es (offen auch Ynfere Ambemanne und "Bigte 
fambt Shren Zugehörenden Gefinde | deme oder deo 
nen] fo wider den BurgGricden gehandelt/ fleifige 
fic) nachtrachten / und diefelben angunchnen Fleiß 
firwenden Und fo Ynfer Hoffgefind und Dicncref 
Bnfere Ambeleute und Bögte Une folches anfagen 
und zu erkennen geben I two fichs aber dann/ Shren 
Ungeben nach! befünbel follen dev oder bie] fo um 
billiger Weife gefochten / in Straffe genommen 
werden, 

Dergleichen ob Ynfer Hoffund geineine Landes 
finde zu Ynforn 2(mbtfenten oder Bogten! Bruch 
oder Mangel hatten/ folches follén fie ins wienes 
rumb ohne einigerley Bergreiffung mit Worten oper 
Werden zu erkennen geben I wollen Wir Wns) dav 
init ein jeder in Yinfern Burgk Frieden der Tnbillige 
feit vertragen bleiben! halten und erzeigens Begebe 
fichs auch I Daß jemands von ein ander gefehimeher I 
und injutirt/follen ber oder Die Dabey feynd / und in wes 
ches Haufe das gefehicht | die Sache von Stunde 
in Berhór nehmen I und der Billigkeit gemäß ente 
fiheiden. 

Es foll einem jeglichen Herten was für Hinfugf 
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dere Diener bie Stratfe fürbehalten feyn. 

Was aber in den Hoffen und aufferhalb ber Be 
Haufunge der Mißhandelung nu Friedebruch ge 
fchicht/ bie peinlich follen gcfirafft werden! follen 
die Herren zugleich zu thin haben ; Wär es 
aber nicht peinlich (oll einem jedem Heren die 
Staffe über feine Diener vorbehalten feyn/ Ynfer 
Keiner foll des andern offentliche abgefagte Feinde 
einnehmen? desgleichen fich auch der fo den Herrn 
zu befchädigen fürhätten/ oder fonften in unbillige 2{n- 
fpracbe zunehmen entfchloffenTentfehlagen. Solcher 
Mufer bewilligter angenomniener Burg-<Friede! follfich 
erftrecten! ftehen und gehalten werden! fo weit ber 
rhhries Schloß mit feinen Graben / Mauren! Zwin 
gern! Türmen! und Pafteyen umbfangen und be. 

viffem. 

E Ferner haben Wir tins aud) derttagen unb vere 
einiget | vor tins und Mufere Lehens- Erben! daf 
dir Die inwendig Gebâue/ fo Unfer einer ober mehr 
bauen tote] nun binfurt in feine ftarte gemeiner 
Befeftigung entgegen I anlegen’ noch auch uf ge 
meine! ohne infer aller Bewilligung nicht banen 
follen noch wollen | fondern die Bihaufung in allen 
giemblichen und gleichen Höhent als Yufers Graffen 
Hoyer Sauf ift! anftellen / und was einer alfo zu 

Rothourfft dev Befeftigung I mit den alten Gebäus 
den! wie bie jegundt fteben I hereinwwarg von der 
Mauren rücken würde fol! hme fo viel Maung bere 
einmwarts ing Schloß nachgegeben werden / damit 
Son in der Meite nichts abgehen toürbe; auch da 
das Schloß Manffelde in Krisgs» Laufften zu bele- 


gern! daf GO guädiglich berbüte / man in Sor. | 


gen ftcben] und einer oder mehr Herren / damit daß 


es nottürffelich verforget werde / darauff bleiben müf» | 


tel follen die anbern/ fo baraufen fiadt/ fámbelich 
und jeder fonderlich/ folch afer Schloß retten / und 
Durch welchen Wege Wir Yinfern Feinden und Be 
fchébigern abbrechen mügen / mit. höchften Fleiß dar 
auff zu tracbten] und fürzunehmen verpflicht feyn! 
fo offte auch! bag GO guádialich verbütte | von 
nöthen ware! fo wollen und follen Wir fünbtlichen 
und fonderlichen! bie inwendige und andere Gebäu- 
del fo der Beftung und Bebre fehaden möchten! 
ohne alle Widervede/ absuthun geftatten. 

Es foll aber Das! fo einem jeden Herrn an feiner 


DBehaufunge abgebrochen! von gemeiner Darlegung | 


binnen einen Jahr in aller Geftalt/ wie es für dem 


Abthun oper WAbbrechen geweft/ gebauet / es wäre | 


Dann! paf mit Willen der Herren! fo feine Behaue 
fung eingebrochen! dadurch Daffelbige länger Frift I 
Denn in Fahy und Tage wiederimmb zu bauen / ers 
langet! und alfo mit feinem Willen gehalten werde; 
nd darmit folc) finfer Schloß Manffeldt defto 


ftattlicber mit norhdärfftiger Proviant verfeben/ fol. | 


len und wollen Wir Unfer jeder befonder zehen Fahr 
Jang! bie neheften nacheinander / und jedes Jahr bee 
fonder Ijegt im ein und zwangigften angufaben/ ¿wey 
Sehok Scheffel Noden! 3. Schock Scheffel Ha: 
beu] zweene Centner Galpeter 1 dafelbft hinterle- 
geal und erfchiitten! auch fo offt Die Dokturfft er, 
fordert | auff Anzeig des Burg Sraffens mit frifchen 
Getreydieht! dasjenige! fo verderben will) ausivech: 
fein! batelbft hinterlegen und erfchiitten I und affe 
BWege mit Exfrifepung des Getrábigs umbwechfeln 
faffeu. 

o foll auch allewege ein Burg-Graff mit stvepen 
zeifigen Pferden! vergleichen ein hoher Graff tmp 
bre) Thorwärter/ acht Wächter! zweene Banchrie- 
fen/ ein Büchfenmeifter mit einen Kuechte/ uff in. 
fere gleiche. Goftung und Darlegung fürthin und zu 
ewigen Zeiten gehalten werben | und foll allivege 
fetch Unfer Schloß mit dem Tage auffund zuge 
fchloffen werden. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ANNO in feiner’ Behanfang gefchicht 1 fiber feine oder au | 


folcher Zufchlieffung in das Schloß ober daraus fol: 
ten gelaffen werden! foll allewege der Burg 
oder hohe Graff folches den andern Seren oder Ihren 
Ambtleuten/ fo anbeimb feynde/ anfagens. die dann 
Ihre Diener /bey dem Aufffehlieffen zu feon / verord» 
nen follen! und nach mottüv(ftiger DBefichtigung in 
DBevfeyn ber andern Herren» Diener! foll vie Def 
nung zu jeder Zeit! und tvanns einem jeden gelegen! 
und Moth ift! nicht geweigert werden. Dergleichen 
foll es auch gegen Frembden gehalten werden | fo 
follen die Wächter und andere] fo uf die Wache 0» 
der Wehr verordnet fon. bey Nacht allewege auff 
ber Wachte bleiben | und fonft zu aller mb jeder 
Sit follen ber Burggraff und hohe Graff! fambe 
Ihren Sugeorbucten! bep bem Auffeund Sufcbtie(fen 
font fleifige Achtung und Zufehen haben. Alle + 
bent foll Hufern einem jegtlichen Herven ober. Shren 
Ambelentten / fo viel derer alíbicr feynd mit bete 
ánderten Schlüffein gemacht! Durch den Buragrafs 
fen überantivortet| wo aber der Here und fein mbr 
mann auch nicht vorhanden! fell der Burggraff ven 
oder dicfelben Schlüffel dev abwofenden Herren 
oder Fhrev Ambtlenten bey fich behalten! doch vag 
ein Hert und deffelbigen Diener unverhindere follen 
ausgelaffen werden I und foll niemand fremboes in 
die Boftung ohne Unfer Willen und Willen acfüf 
tet werden, j 

Weiter haben Wir Jing vertvilliqe und eereini 
get daR Enfer keiner bemeldt infor Schloß Manns; 
foldt/ gegen ben andern in Yinguth niche zu gebraus 
chen! over Bortheil zu Machtheil Dein andern ir 
Gefehrde fuchen / foudern damit ftifle und gang 
friedlich ftehen follen und wollen! und fo offt einer 
des andern zugleich Recht und Billigkeit mächtig! 
foll ex folch infer Schloß Dianfifelve su feiner Noch: 
Durfft gebrauchen! ohne alle Fnfere Berhinderung ! 
und in den Sachen I fo einer des andern zugleich 
und recht machtig! foll Hufer keiner von den andern 
alle fein Bermögen Lcibes und Gutsy auch keinerley 
Brfachen I Verhinderung | Vereinigung / Bereini 
gungs-Bhndnüs noch Berwaltnüß halben / nicht 
fegert noch abwenden! und auff daß niemannts/ wes 
Standes oder Wefens der fey) vor folchen Anfern 
Schloß ManFfelde/ mit Hubilligkeit hefehwebres has 
ben wir einträchtiglich gewilliget und gefchloffen/ 
Daf Wir feinen Herren oder Bufere Hchme) Schtvas 
gere | oder andere gebobrne Freunde | uf bemelten 
Ynforn Schloß, nicht haiten follen noch wollen! cg 
wäre Dann! bafi ber oder diefelben gleich und Neche 
uf dins bothe und für fins leiden möchten! und fo 
Wir alsdann denfelbigen vorfchrichen | und Yiufee 
Borfehrifft unangefehen ober unhülfflich ware / fo 
mögen Wir fambelich | oder ein jeder infonderheit 
ben oder diefelbigen annehmen /und in Bnfern Schloß 
| enthalten/ alleine! daß des! ober die/den Wir mit 
Bereinigung zugetvande waren! nicht fen] es wäre 
dann | def Wir einträchtiglich aus Freunpfchafft 
oder fonft beweglichen Yrfachenin berübrten thafern 
Glofl den oder dic zu halten entfchloffen. 

lino danrit folc). infer Cof Manffelot mit 
Gefchig und andern zum Erne dienenden / defto 
mottürfftiger verforget/ haben wie tus bewilliget 
unb vereiniget fo viel Geldes | maf. cin jeder 
Herr alle Fahre 200, fl. darzu entrichten foll] und 
folch Geld bey dem Kauffinann Fahrtich borgetvics 
fen/ damit bafi bem Mentmeifter | dene Wir ton 
allen Theilen darzu veroronet! überantiwortet /darmit 
gemeine Gebriideve gefehigt / und anders qu Enf 
gehöret/ vergleichen! Daß das gemeine Gefinde das 
von möchte belobnet und erhalten werden! und in 
Zeiten ver Sriegs-Senfite I alles basjenige/ fo wir 
über andere Yinfere SSebaufüngen nothdärfftige Des 
| ftallıng nicht 6ebürffen und übrige haben! Daffelbige 
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Ob aber Yinfer einer ober mehr/ feine Diener nach Awnc 
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uf vielbenelt Bufer Schloß ManGfelde zu febicten | 
verpflichtet feyn I alfo boc) I wann folche Sachen | 
gu Ende! Friede und Einigkeit gereichen I foll einem 
jeglichen Herrin |. was ev mehr) denn ber ander Dare 
geftrectt) bezahlt werden. ' 

Was über folches 1 fo hingefchickt I noch in ben 
Würden ware! wie es überfandtl fo viel das ift! foll | 
berfelbige Herr! folches wiederumb anzunehmen (ic) 
nicht befehwerent was auch in den Kriegs-Läufften 
aus infec Schloß ManFfelde crôbert und crlans | 
get wird) foll ns allen zu guth feyn und bfei- 
ben. 

Wir ordnen! fegen und betvilligen I daß binfübro 
Fein Graff zu Manffeldt/ fo feines Alters fechzehen 
Sjabr evlanget! uf das Schloß ManFfelot von Yin 
fern Nachkommen! Burge-Boigt! und andern Bee 
deblighabern / fo au einer jeden Zeit uf berührtem 
Schloß MangFfelde feyn werden ler babe denn Diefen | 
Burg-Frieden und ben Bertrag / welchen Wir jege 
bon neueft auffgerichtet |. des Datum halter nach 
Pufers Herten Geburth | funffrehenhundere 3wangig! 
am zwangigften Tage des Monates Decembris 
‚gelobet und zu den Heiligen gefchworen nicht foll 
eingelaffen werden / noch vielweniger fid) auff nem 
Schloß Manffelde enthalten / fonbern $infere Nach 
könmmen/ fo den Burgk- Friede und den Bertragk | 
gefchwohren/ auch Burg-Bögte und andere Bevehl- | 
babere follen deffelben Graffen von Manffeloti fo 
fechzehen Fahy Alter erlanget I und den Burg rie | 
De und Bertragé nicht gefchivobren / biG fo (ange er 
Den zu fchwehren bewilliget | auff dem Schloffe zu 
Mangfelde nicht leiden! wiffen noch einlaffen, 

Dergleichen follen auch $infere Stette/ Eifleben í 
Shal ManFfelde und Heckftett 1 Keinen Tinfern 
Machtoumen! er habe dann den Burk-Frievden und 
Dertragé gefehworen/ Hulounge thun/ wie fich bani 
woberübrte Städte dargegen Ying verpflicht und ver: 
febricben haben; find wann bem Dathe gründliche 
Anjeigung gefebicht! bafi der BurgeFriede und Die 
fer Bertragé an ben Herrn gefehworen Ifollen fie alg» 
dana die Huldigung nicht weigern. 

‚Diefen Unfern Burg-Frieden haben Wir vorge 
annte Graffen vor $ius | Unfere Männliche Gr 
ben und Dachkommen in alien Articuln unperbrücf» 
Lich zu halten aufigerichtet/ betoilfigt und bofehloffen, 
tnd den alten BurgeFricden durch Unfere BorEk | 
tern! fecliger Genächtnñs aufgcrichtet / biemit anf 
gehoben und gänglichen abgetban haben 

Hud zu mehrer unwieberrufflicher Halturige für | 
fins! Hnfere Männliche Erben und Nachkommen! | 
init Handgebender roue einander gelobet/ und mit | 
auffgereckten Singernin allen feinen Articuln Folge 
zu geleben / zu GO unb den Heiligen gefehworen | 
Des zu fletter/ vefter Saltunge./ haben Wir Yinfer | 
angebohrne Infiegel an piefem Burg-Srieden wiffent> | 
lich bangen laffen! darbey find gewefen Yinfere Más 
the und liche Getveue | die Sochaclabrte | geférenge 
und vefte Sobans Qubhel/beyder Rechte Dr. Hanng | 
bon Trottel Johann Parnict | George von Habs | 
bach! Otte Schlegel I Cafpar von Wagporffr ge 
fcbeben nach Ebrifti Bufers Heren Geburth und der | 
DMieder-Zahf im zwangigften Fahre am ¿wangig | 
ften Tage des Monats Decembris. | 


CXLVI. 


t6. fo Philipp Graff von Solms 
e und toiffen feiner Söhne/ Graff. 
nhards und Ottens/ zu erhaltung des Graff. | 
Hen nahinens und Stammens aufgerichtct! ver. 
€ | daß all feine Graff Herrfchafften! Saab | 
unb Güter ungertrennt beyfammen verbleiben 1 | 
und von Dero Söhnen insgefambt genoffen und 
bofiget werden | denen Töchtern aber I fo fang 
Tom. IV. PART. I. 


| zu Holland! zu Seeland I zu Dfivel qu Kybure 
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einiger männlichen Stammens im leben I bievstt 
feine forderung gebühren I fondern Difelbe mit jf» 
ven Hehrathrgut befricoiget feyn follen. Gefchehen 
Dienftag nach tinfer lieben Frauen Purificatio- 
nis Anno 1521. Sambt Aömifchen Bayz 
fers Carorı V. Confirmation. Geben 
zu Worms den 25. May 1521. [ Lunie, 
Zentfches Reichs: Archiv. Part. Spec. Con- 
tinuat. II. Wbeheil. V I. Abfag XXIL pag, 
302. | 
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C'eft- à - dires 


Statut Heréditaire établi par PuILiPp PE Com 
de Solms , da confentement de fes Fils Rex 
HARD € Orron; pour Phonneur & le 
maintien de leur Maifon y portant que tous leurs 
Biens € Domaines feront confervés enfemble fa 
partage, qu'ils les poffederont conjointement ES en 
commun, que les Filles ne pou. y rien préten- 
dre fi long tems qu'il y atra des ess ES qu'el- 
les fe contenteront d'une Dot qui leur fera don 
Fait le Mardi après le jour de la Pus 
la Sainte Vierge 1521. Avec la Ci 
de l'Empereur CHARLES V, Don 


Te 25, Mai 1g2t. 

OR Se Carl dev Fünffte von GOttes Gneden! eva 
wählter Nömifcher Keyfer 1 zu allen Zeite 
Mehrer des Neichs 20. König in Germanien / que 
Caftilien! zu 2(rragon! zu Legion! beyder Gicilienf 
qu Hierufalem! zu Hungarn/ zu Dalmatien! Croas 
tien? zu Navarra] zu Granaten | gu Tolleten / ¿ue 
?Balleng! zu Gallicien! Majoricarum, zu Hifpas 
fis), Sardinien | Cardubien! Corfice / Murtie/ Gien: 
nif) Algaranı 2[(gecite ? qu Gibraltaris und ber 
Sufuln Ganarie] auch der Synful Indiarum und 
Terre Firme des Mecrs Oceani &c. Gr&«Sertog 
zu Defterreich 1 Hergog qu Burgumd I Sotbringen / ge 
Braband! zu Steyerl Kärndten! Stain 1$ 
Sigenburg! Geldern! Wirtenberg? Calab 3 
beniarum! Meopatrie 2c. Graf zu Habfpurg! que 
Flandern! zu prof] zu Gorg/ Parfilianilzu Are 
toi und Burgundi 2c. Phallenz Grap zu Hennegaul 
n 
Namur! zu Nofilien/ Seritan und Zütphen! dins 
graf in Elfag! Marggraf zu Burgaul zu Driftanif 
zu Gogiant und des Heil. Mom. Neichs Fürft que 
Schwaben! zu Cathalonia! Ufturia ac. Here im 
Sricfland/ auf ber Windifchen Mare! zu Portes 
nau! zu Biscajal zu Molin! zu Saling! zu Tripa 
polt/ und zu Mecheln ac. Bekennen öffentlich mit: 
piefem Brief! und thun fund allerinänniglich I daß 
dins ber Enel) Linfer und des Reichs lieber Gee 
treuer’ Philips Graf zu Solms | hat fürbringer 
laffen! wie er feinen Söhnen I Erben / und Mache 
kommen männliches Gefchlechts 7 auch ihren tine 
terthanen qu. gut / und damit ihre Graffichafftenf 
Herefhafften und Obrigkeiten ungertrennt bey cinane 
der gehalten’ und ns! Yinfern Nachkommen /und 
bem. Heiligen Nömifche I vefto fratlichex und baf 
Havon gevienet werden mögel Ordnung und Sagungl 
wie es hinfíibro mit den Grafffchafften/ Serrfchaffs 
ten! Saaben/ Gütern und Gebicten/ die ev tego hab I 
und er/ und bie gemelten feine Söhnel und derfels 
ben Erben und Nachkommen / feines Nabinens/ 
Stammens und Gefchlechts / Grafen zu Solms 
überkommen! gehalten werden foltel aufgetichtet und 
gemacht! darin bie Eblen / infec und des Reichs 
liebe Getrene | Neingard und Ottho! Grafen qu 
Solms! feine Söhne mit Rath und in Dentefen 
etlicher ihrer necbften Freunde! verwilliget I und die 
für fich | und alle ihre Erbe) unwieverruffentlich 
au halten! und nachzukommen! zugefagtialles nach 
Te Belage 
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Befage des Dricfs barüber mit ifr aller I auch dev 
berübrter ihrer Freund Infiegel beficgelt! des glaub» 
lich Wbfehriffe ev Lng. vorbracht von Wort qu Lor: 
te alfo lautend: 

Bir Philips Graf qu Solms I und Herr zu 
Münzenberg | bekennen öffentlich! un thin Fund ab 
lermänniglichen! für Hns! und alle Finfere Erben 
und Nachkommen ewiglich! in und mit Krafft Die 
fes Briefs) Daß. wir mit Wiffen I wohlbenachten 
Muth! gutem und zeitlichen Math! dem H. Dos 
mifchen Reich) als Grafen Glieder und Berwand- 
ten deffelbigen! Uns infern Söhnen und Erben 
nännlichen Stammes und Viabmens Unferm 
Gefhlecht/ der Grafffbafteund Jerrfebafft 
Solmf und fffütenberg 7 Yufer Stábe/ 
Schlöffer 1 Slecten 1 Dérffer | Weyler I Vnferer 
Mannfehaffe! 9Ritterfcbafft/ Lehen-Leuten I inter 
thanen! Hinterfaffen und armen Leuten / auch fonft 
allen Unfern Gütern! ficgends und fahvends | $efeng 
unb eigenes] fo wir iegunder haben / oder nachmabls 
tinfitiglich betommen mögen! Damit die bey Finferm 
Gefchlecht | Nahmen und Stammen der Grafen 
von Solms/ defto fkatlicher bleiben! nicht sertbei(t/ 
gerfköre/ gertvennt/ in fremboe Hände wachfen/ Das 
mit wir Dem Nómifcpen Reich I als Grafen und 
lieder deffelbigen zu Mug und Dienft! wie das 


wir zuthun (chuldig/ defto ftatlicher exfebieffen mi» | 


geal! zu Ehren! $06] Frieden / Beftand! Aufgang ! 
Erhöhung! Wohlfahrt und Gute! und auf vaß 
Yinfern Söhnen/ alle thre £eibs-Erben und Nach: 
kommen Jinfers Stammes und Mahmens! männl 


ches Gefchlechts/ Fünftiglieh weiter Srrung vertra | 


gen! fie Hinfere Sraffchaffe 1 Herrfchafft | Manne 
fcbafft ! Ditterfchaffe | Land und Leute 1 Stäpt! 
bleffe/ Dovffer/ Weyer und Tinterthanen? auch 
Güter liegends /fabrends/ $efens und eigens] fo wir 
i&unber haben | oder nachmahls bekommen mögen! 
binfürter zu etvigen Zeiten dem H. Romifeher Reich 
Deutfcher Nation zu Ehren! 9Boblfarbt! Dienft 
unb Mugs defto gerublicher ungertheilt/ gebrauchen I 
genicffen I befisen / fich auch felbft mit und gegen 
einander / deffo freundlicher halten und vertragen mb 
gen! haben gefeget/ gefchafft / georbitet und gemachet! 
fegen! ordnen fchaffen und machen | mit Wiffen! 
Willen! Zulaffen und Gebeel infer Söhne nem: 
lich Neinbarden und Otten/ Grafen gu Solms und 
Herren zu Müngenberg/ vor ins! diefelbige Unfere 
porgenandten Söhmel alle ihre Kinder! Erben und 
Dachkommen! in Krafft diefes Brieffs! gegenwär 
tiglich! wiffentlichen! Daß man hinfürter qu exigen 
oo Zeiten Unfern Grafffchafften 1 und Herrfchafft 
», Solms und Münzenberg/ Mannfchaffe | Ritters 
a> febaffeı Wuterthanen! Hinderfag! Güter! Star- 
„,. tel Schloßl Flecken! Dörffer 1 Land und Seute/ 


3» Dewwegliches | Ynbewegliches I Sebens/ Eigens! | 


,, Nichts ausgenommen! fo wit iegunder haben /und 
o> Eimftiglich nachmahls überfommen werden! und 
as Wir oder fie! wie obgemelt! alle! zum Theil er 
a» Her] mehr) Durch Teftament / legten Wilkens 
ay Codicill, oder durch andere Wege | in Rechten 
5» zuläßigl nicht verfchaffen! verordbnen/ oder fonft 
,, bingeben] auf die genandte Yinfere Söhne; De 
rofeiben Manwschens: Erben und Nachkommen/von 
iren Seibe/ chelich geboren! männlich Staminens 
und Mabinens I Grafen. zu Solms und Heren zu 

ingenberg / fo lang die leben und vorhanden fen] 
b zumablen zu erbeigen fallen/ Fomimen tmb 
fen! evblich bey ihnen! ihren Mann: Scheng: 
ind Machtommen bleiben / alfo daß fie vies 
1) brauchen Inieffen und befigen / 
rag | Berhindernig und Serung Hujerer 
Heer und Sehweftern! und font má: 
í männlichen Stammens und 
» Diapuicas niche fon! doch follen Sinferel und 


LOMATIQUE 


Yinferer Söhne auch derfelben Leibe Mann Sebenge 
| Erben und Nachkommen zu ewigen Zeiten! Töchtern 
und Schweftern! von tins) Ynfern Söhnen! und 
deren rechten Manns seibsLchens-Erben | geboren / 
nach ihrem Herkommen! wie Sráfinnen wohl gebühr 
vet und 3uftebet] ihren Stand gemäß I zu bem Sa 


crament der Heiligen Ehe mit einem ehrlichen qiero 
lichen Heyraths-Gut und Heimfteuer beftebt / verfehens 


derfichert und begabt werden / doch alle wege nach 
Gelegenheit und Bermögen berfelben Unferer Söhne 
und derofelben Leibs-Manns-LehensErben fo qu eis 
ner ieglichen Seit/ Unfer Grafffebaffe | Serrichaft/ 
Land und £eut infaben / befigen/ brauchen und niefe 
fen werden. Were es aber / bafi bie Töchter oder 
| Sehweftern Grafinnen von Solms I wie obgemelt! 
| ihrer weren viele oder wenig / eine ober mehr/ wie 
vorgefchrieben ftebet] zu den Sacrament dev Heilie 
gen Ehe nicht kommen |. fondern in den geifilichen 
Stand und ordentlichen Wefen fid) begeben woltens 
Das doch zu ihren Willen und Wohlgefallen ftshen 
| wird; So fol! man diefelbe mit einem ebrbaren/ reb» 
| lichen Scibgening! nach Gelegenheit der Grafffchafft 
Solms und Herrfebafte Méingenberg/ und Syubater 
derfelben Ynfers Stammes und Nahmens: | von 
Hus, Ynfern Söhnen und deren Leibes-Erben gee 
bohren) verforgen und verfeben/ das doch über vier 
fig Gilden jábeliches Mug! Gefall und Gelds 
Jabrs jeder zur geben nicht feyn foll! die ıhan vado» 
Dem fie fib in geiftlichen Stand begeben haben! 
und Darinmen Fommen fepn I ihnen jährlichs qu tei» 
chen und zu geben! foll verfchreiben I Die dusvichten / 
fie darbey Handhaben! getrentich und ungefährlichen! 
und follen die Töchter und Schweftern Gräftunen 
qu Solms von Yinfern Stammen und Mahnen 
gébobren/ gu ewigen Zeiten/ fo lang tinfers Mabe 
mens und Stammens männliche Gefchlechts! von 
Ans und Yinfern Söhnen /ehelich gebobren/jemanos 
im Leben ift! fich bermaffen faffen begnügen ! toic obs 
ftebet! Yinferé Sohne und derjelben feis-Sebue Ere 
ben! Grafen zu Solmf und Hn. zu Miingenberg I 
mánntichs Stamms und Mabmens! von Jins/obee 
denfelben ebefic) gebohren/ bey allen Sinfern. und ih» 
ten Grafichafiten! Serrfhafften 1 Mannfchafften f 
Landen und Seuten | Liegends und Fahrends/ Schens 
und Cigens | nichts ausgenommen | unverhine 
bert] ungeivret | gerubelichen bleiben faffen! auch 
fochs von niemands von ihren wegen zugefkatten! 
gefchehen oder anrichten / in Écinerley MBege/ fonbern 
fich gánglichen und gar von ibuen ihre Heimfteur 
ober Hepyrath Guth! wie oben gemeldt/ ohn weiter 
WAusfpruch und Forderung bringen und fáttigen (affen; 
| Were aber! dag wir) Unfere Söhne oder deren Leis 
| bes-Erben Unfers Namens und Citammens | Grafen 
zu Solmp! Herrn zu Mingenberg/ von ting ges 
bohren/alle mit Tod abgehen würden | das zu GH tes 
| Gewalt ftebet ; Alfo daß kein recht ebelicbe Manns 
Erben von Hufen oder ihren Sciben gebohren! Tine 
| fever Linien mehr im Leben wären! auch fein Teftas 
| ment oder fe&ter Wil verhanden / alfdann follen 
| und mögen bie Töchter und Schweftern Gräfinnen 
| gu Solms I wie obgemeldt! ihres Erbs/ und tvorgu 
| fie Recht haben /ungeraubet daffelbe anzunehmen und 
| zu fordern imgchunden feyn/gu ihren rechten Stand / 
| und in demfelbigen Fall die Ordnung nichts binden I 
| und fo lang derfelbigen von tins! Unfern Söhnen 
| und deren $eibsGrben zu ewigen Zeiten I in abftei- 
| gender Linien gebobren/ jemands vorhanden und am 
| Sehen ift/ follen dic Unfer Herrfchafft 1, Land/ Sout 


| und Bnterthanen! fo nicht männlich StammSehur 


ift! alles annehmen! befigert! inhaben und nicffen/ 
alfo daß fie allen andern! fo nicht von ting! tne 
| fern Söhnen und Dero Sicbes.Erben in abfteigender 
Linien gebohren feyn 06 fie wohl ben Abgeftorbenen 
| im Grab näher. I oder ben Diefe von Hus! oder den 
! Snfernd 


ANNO | 
152%, 


DU DROIT 


gehen und die ausfchlieffen follen / alle Gefäbroc/| 


1521. $ingetreu und Argelifk hierin gänglich ausgefchloffen/ | Hnfers f 


vermieten und hindan gefeget. De alles gu civi- | 
ger Lrtund und Gedichenif | haben wir Philips 
Graff zu Solms und Herr zu Mingenberg I obge 
genandt / Unter angebohren Snfiegel mit vechtem 
OBiffèn öffentlich an diefen Brieff thun hencten; 
und wit Reinhard und Jfbol Gebrhdere |. Grafen | 
zu Solis und Herren gu Müngenberg I des obge 
melten Graff Philipfen! Wufers freundlichen lieben | 
Heren Batern Söhne I bekennen auch mit diefem | 
Briefe! daß viefe obgefchriebene Unfors freundlichen 
ficben Herrn Baters Sagung/ Ordnung und Gee 
fchiffee! wie die don ihme aus Bäterlicher getreuer 
gurer Meinung! Ans allen Ynfern Erben und 
Nachkommen! dem gemeinen Stammen und Dial» 
men /Grafichatfe und Herrfchaffe Solms und Dime 
¿enberg | auch Tinfeen Landen | Seuten und Ynter 
thanen zu Ehren! Mus / Handhabung! lufgang | 
und guten Bedachts/ angefehen und in biefem Brief‘ | 
gefchrieben! mit Unferer aller einhelligen und gutem 
Gerwiffent Willen und Gebel zugangen und gefche- 
ben iff. Wir haben auch daranff alle mit Treuen 
gelobt 1 feiblichen Eyde zu GO und den Heyligen | 
gefchworen I verpflichten und verbinden ns bey Den | 
felbigen Ynferim gefehiornen Eyde | vor ins I alle | 
Sinfere Seibes.Erben/ auch Nachéonunen des Starr | 
mes und Mahinens Grafen zu Sols! und Herven 
zu Mimgenberg I in frafft viefes Briefs! folche ob» 
gefehrichene/ Tnfers lieben Herr und Bettern Sat: | 
zung / Oconung und Gefchäffte | in allen Worten! 
Spuncten und rticula! gang wahr] feft und unab 
brüchlich 3u halten! zu vollziehen / dem zu geleben | 
und nachzukommen!" das alf. ein gefehrichen Recht | 
Handhaben/ febíigen! fehirmen / auch dawider nim- 
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Jinfer jeder fein eigen Snfiegel/ zu des obgenandten 
Enfers lieben Herri und Baters Fufiegel an Diefem 
DBrieff auch offentlich nget! und des zu mehrern 
Sezeugnig und Bekräfftigung Hnfers obangezeigten 
Willens! haben wir Reinhard unb Ditho! Grafen 
it Solms obgemeft] mit Fleif geberhen | die Wohle 
gebohrnen Uufere liche Bettern und Schwager Wile 
Helinen I Sraffen zu Maffau 1 zu Caseneinbogen 
und Die’ sc. Dhilipien! Grafen zu Staffaul Heren 
qu Wißbaden und Deftcin/ und Wilhelmen Grafs 
fen zu Wirgenftein | daß Sybrer oder fein Fnfieget 
qu Unfers lieben Herrn und Baters und Winfern $ 
fiegel auch hier angehangen haben I daß wir je 
nanbte Wilhelin und Philips Grafen zu Naffanze, 
wub Wilyelm Graf zu Witgenftein 26. bekennen! 
daß wir diefe Ordnung I Sagung und Gefchäfftel 
alfo wie gemelt | aufgericht 1 nach Ynfern beften 
BDerftándnif ! anfehen und achten! Baterlichens 
wohlbepächtlichen feinen Mabmen und Stammen/ 
ber Grafffchafft zu Solms | und Herefchaffe zu 
Múngenberg/ der Lande/ dintertbanen und Senten Z 
löblichen I ehrlichen und nüglichen / alfo gemacht und 
ufgerichtet ift; nd haben darauf umb. des viel ges 
melten Graff Philipfen zu Solms und Herrn qu 
Mingenberg/ Söhnel Wnferer lichen Bettern und 
Schwäger fleißiger Bitte willen | Finfer jeder fein 
Infiegel zu dem ihren an diefen Brief anch gehane 
gen! daß tings Wnfern Erben und Machfommen ine 
alle Wege unfchädlich I der geben ift auf 
nach infer freben Frauen Lag Pu 
nach. Chrifti Tinfers lieben Herten G 
Funffzehen Humpert und cin und 
Sabre: 

Hind Uns darauf bemütbiglic) angeruffen und ges 
bethen / daß wir / als Nömifcher Käyfer | folch 


awantiaftem 


mermehr gu veden/ zu fuchen! noch fchaffen noch gebe? | Oronung und Sagung in allen unb jeden ihre 
Ten zu gefcheben/ weder tit noch ohne Svecbt / beint Morten! Puncten/ Articulo! Subaltungen/ Meja 
Lich oder offentlichinoch fonften in einige andere Wegel | nungen und Begreiffungen! zu confirmiren und 34 
Dic wironer jemand anverft immer exdencten oder boys beftätigen | guadiglich germbeten. Des haben wir 
nemmen Eönten pber móchtenl oder erdacht odervorge | angefeben folch bemütbig ziemlich Bit I auch die 
women twáven/gar nichts noch jemand ausgenommen! | getrenen: und nuélichen Dienfte | bie des gemeltere 
fonvern freyivilliglichen / wiffentlichen I wohlbenächt Graff Dhilipfen Bor-Eltern und er I weiland ine 
fiet | gegenwärtiglichen I unwicderruffentlichen fern Borfabren am Reich /Nómifchen Känfern unt 
berzeihen und begeben wir ins bierüber für Hus! alte | Sónigen/ ¿ns unb dem Heil. Reich efft willighich 
3iufere Erben und Nachkommen! ohgemelts Finfers| gethan haben! unb er und die obgemeleen feine Gihx 
Stammen unb Nahmens / und mánniglichen Yon | ne und ihre Erben und Nachkommen! ings und dene 
aufert wegen I aller und jeder Privilegien / Frey | Reich in Éfnffriger Seit wohl thn mögen unb (ole 


heiten! Genaden I auch geiftlicher und tveltlicher | 
Gericht! Meche! Gefess Oronungen! Gewohndei- | 
ten! Difpenfation , Reclamation , Abfolu-| 
tion, oder jeder Ablöfung | Sand» Frieden / Mey 
nungen | £Sunbnüffen ] und gemeiniglich alles das! 
fo von Concilien | Pabften | Nömifchen Kayfern 
UND Königen / oder den £Scfammftingen des H. Neichs 
Standen oder andern Häubtern ober Gliedern ber | 
Henligen Ebriftenbeit | gefeget / geotbnet! gemacht | 
geboten ober gegeben feyn! ober in Fünfftigen Zeiten 
in gemein! oder Bus! Kufere Erben und Machtom- 
gent oder jemand anders/ infonderheit aus eignet 
Beweguiß | oder um Bitte wegen / immer gefeget I | 
geordnet | gemacht | geboten I erfanget | verlieben | 
oder gegeben würde} dadurch | oder damit wir Tino | 
ere Erben over Nachkommen / oder jemands von | 
ert wegen diefe Berfchreibunge I Der jego Darin, 

ffen / immer angefochten I befräncken oder 
unkräfftig machen fónten oder möchten / gar nichts 
noch niemands ausgenommen I fonderlich auch des | 
Rechten gemeinen Berzieg / dem wir hiermit gangs | 
) wideriprochen/ alles getrentichen und ohn alles 
de. Gnd daß alles zu Horkund und wahrer 
áfitigung alles obgefchriebenen | Ynfers lieben 


E 


len, Hind fonderlich weil wir folche obberübtte Orba 
nung und Sagung! ns und bem H. Mout. Reich 
zu gut! und ven gemelten Geafen und ihren Mache 
Fommen | Stammen und QBefen zu Erhaltung ere’ 
meffen/ mit wobhlbedachten Mtuth und guten Rath 
Tinjer und des Reichs Ehurfürften | Grafen! Edler 
und Getvevien rechter Wifen! folche vbgemelte Orde 
nung und Sagung / in allen und jeden ihren Wore 
ten! Duncten] Urticuln / Subaltungen I Meinune 
gen und Begreiffungen/ guddiglich confirmirt und 
beftätiget und gefeßet | extent I erklärt und wollenf 
baf dicfelbe Graf Philipfen vorbeftimbte Gagung 
nnb Ordnung! in allen und jeden ihren Worten? 
Puncten und Articuln / fo Eräftig und bindig! als 
Yinfer Käyferl. Gefeß! Lex; Conftitution und 
gefchrichen Recht gehalten. I und alfo barauf geure 
theilt/, gefprochen! procediret und gehandelt mera 
den folle! von allermánniglichen unverhindert / alles 
fürbaf ewiglichen und ungefábriichen/ confirmi- 
ten! befkätigen! fégen/ evfemien! erklären und toot? 
len folches alles! von obbeftimmter Kayferl. Mache! 
Rath und 9Bi(fen | bicfem Dricff unwiedervistfents 
lichen. Find gebieten darauf allen und jeden Cours 
Fürften! Fivften/ Geifteund Weltlichen! Præla- 
ten! Grafen! Freyherven/ Herren! Rittern! Sueche 


Seven und Batern Sagung und Ordnung / haben 
svir Reinhard und Ottho / Gebrüdere | Grafen zu 
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ten! Havbelenten! Schultheifen! Birgerineiftern! 
| Tti Miche 


ANNO nf! toit obgemelt/ gebohren! gleich sparen fürs, Solms nnd Herren zu Münzenberg / Borgenandt! ANNO 


2 


152 
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5 
: ichter RE Bürger embinen/ und Balleyfonis Baro San&i Germani, Miles Cambellanus, NN 
ANNO Niche | Máthen | Di Sieh une PEL sobs E Dominus Joffredus Pazerius , ex Collateralibus Gans A 4 
fouft allen andern Tinfern und des H. Neichs Yu sefidentis TU el. ^ 
1521 y R AA pa refidentis J. U Viri Speétabiles, atque I//us- 1521 
23i. tertpanen und Getrenen/ in was Würden! Stand ae mi Principis Caroli Ducis Sa 
und Wefen die fey / eruftlichen und veftiglichen | idiflimi Contiliarii & Oratores & idonei ad in- 
mit diefem Brief / unb wollen I daß fie folch obge | Procuratores , prout de eorum Commiffione 
| melt des gedachten Graf Philipfen Sasung und | & Mandato lituft. Dacis manu , ac per ejus Secreta- 
| Drpnungl alfo nup fo kräftig / als Hnfer Confti- | Hum Velliet ubl EL Ne D um 
: TUM A: TE jusque. ibus impre ore conti- 
tution unb gejchrieben Recht halten / und) AUR es netur, & Nobiles Egregiique Viri, Alvarus de Cofta 
qu Rechtfertigung käme deemaffen darauf urtl Sereniffimi atque Potentiffimi Principi: uelis Por- 
len I fprechen und erkennen / unverhindert eimiget | tugaliz & Algarbioram, citrà ultraque M n Affri- 
andern Conftitution ; &atung! geicbricben Recht! | ca Regis, Domini Guinex & Expeditionis , Navigatio- 
Freyheiten/ Privilegien | Gebrduchen | Gewobne | nis, Be nme 4 RR Arabis , Perfidis, at- 
cite N à T i" fasloa | que Indie Oniiiarius amerariusque , ac armorum 
heiten oder anders fo hierwiper fon Jaufgelegt ppre Prefeétus, atque Sereniffime Regine facultatum Pro- 
verftanben | auch binfübro von Pabjten pber Uns/ vifor, ac Diegus Pachecus Regii Senatus, ac relationi 
oder Wufern Nachkommen am Reich 1 Mémifehen | expeditor, iphus Sereniffimi Regis Procuratores i 
Käyfern oder Sónigen erlanget/ oder eigner Bewegs | Mi, proût ex eorum Commiflione & Manda 
nif gegeben werben möchten! dann mic Denjeiben ale | ipfius Regis manu fubferiptorum,, pendentisque Si 
len und jeden in diefem Fall I foviel bie Perfouen | cerei RO ER ses duper Traëtatu à 
und derfelben Erben und Nachkommen in den oft | ponis Divina favente C pis pa s 
gewmelten Graf Philipfen vorgefehriebenen Sagut» | Dove Beatricera fecundi-geniram iplins Se 
gen und Oconungen begriffen 1 unb der gedachten | Portugalliæ Regis, contrahendi nominibus qu 
Grafen von Solms! Graffichaften und Serrichaff: | pra, vigoreque diétarum fuarum Commiffion. a 
ten berühren! von obbeftimbter infer Kayf. Mache | Pure nn & traétaverunt, in us q i 
jud LE x EA | quitur modum. Primo convenerunt quód prefati Ill. 
e aUud Jego je bann e ni od | Ducis Oratores Procuratoresque, ipfam Infantem des- 
twiffentlich1 als ob die hierinnen mi! nabmentlichen | ponfant, concedente Deo, Sanétá Ma Eccletià , ip- 
Worten ausgedruckt weren 1 derogiren I auch die | fius Ducis nomine , per verba de præfenti, cum ea 
obgemeldten Graf Philipfen fein Erben und Mache | Matrimonium contrahant. ltem quód propter onera 
kommen! Manns Gefehlechts/ des Mahmens/ Stare Matrimoni a, ipfe Seren. Rex, eidem Ill. Duci in 
mes und Gefchlechts | Grafen qu Solms / an vere | ¡plus Infants pem & nomine Dotis, centum E 
felben Oronuny und Sagungen? und diefer Hnferee fatigue honderis IU M ed 
Confirmation, Beftátigung / Sagung | Erkents re, inter ipfos conjuges Matrimonium facit Ber 
ni und Erklärung nicht hindern noch irren] fonder | tum , copuláque confumatum, quod in Civitate Ni 
fic ber gebrauchen 1 genicffèn und gänglich darbey | cie, aut Ville-Franche Oppido, Deo aufpice, futu= 
bleiben Laffen / und hiervwider nicht tbun / noch je« un Yidelicet en ie Toe numerata, 
N ind in keine ife quadraginta quinque millia , fcil: in Jocalibus aureis 
Ane andern In er pers pe Unionibus, Margaretis, gemmisque pretiofis n viginti 
lieb einem jeglichen fey Ykufet und des Steicbe Hnge | quo millia, in vafis füppelle&tilibusque argenteis; fuze 
nad und Straffi und barju "m Poen, nemlich 40: | Camerz totiúsque Domüs , quindecim millia; In au- 
Marek lötiges Golds qu vermeiden! Die ein jeder! (o | leis paramentisque fuz Camere ac Domus , decem & 
oft er freventlico hierwider thätel Yins halb in Hn | oo millia, quarum rerum eftimatio , per quatuor 
fer und des Reichs Eammer und ben andern halben | Probos & expertos Viros, in Urbe N ren Ses 
f enfe MITT. = b d dui ro die Oru: n quinquagintá mula ucato« 
Theil denfelben Grafen Philipien zu Solms I fei rum, que ad totius Dotis complementum réftaüit, in- 
rb Nachto Manns-Erben! ob | 13 N ) 
sn Erben und Nachkommen anno Serben! b> | cra annum perfolvantur , ad quorum folutionem ipfe 
q P: 
gemelt | unabldflich zu geben I verfallen feyn foll. | Seren. Rex , Nicie ipü Ill. Duci campforias Literas 
Mit Hbréund dieres Briefs | befiegelt mit Yinferm | deftinabit, tradetque videlicet in Civitatibus Lugduni 
) ( X x à gdunis 
Käpferlich anhangenden Snfiegel. Geben in infer | Genue, aut Geben. ad idoneos Trapefitas & Banque- 
uud Des 5. Moichs Stadt Wormbs/ ben Fünf und aa SS EU vu Gr duod in prædiéta Suma 
| gonfigffen Tag Monats Maji, nach Chrifti Gee | usd prafäta Ince & NE Domine dee td, 
| buct Sunffzchen hundert unb im Ein unb zwangig | dicate & Bonis Seren. & clare memorie Moris uon- 
E ^ à 34 
fü / Tinferer Meiche des Nömifchen im Wndern/ | dam Reginz ejus Matris, tam caufä legitime , quà 


und aller andern im Sechften Sabre quovis alio Titulo, & modo habuerit & ad cam pe 
| nere debuerit. Item quód prelibatus Seren. Rex ipe 
| CAROLUS, fam Illaft. Dominam Infantem, (ut decet) fuis impen- 


fis usque ad urbem Niciam, intra totum menfem Jus 
i Worm» e A a = 
es ‘ Card. Archi- Can- lii proximè futurum, nifi aliquis fortuitus cafus obfti. 


N terit , mittere & conduci facere teneatur. Item ad 
cellarius: prediéte Dotis reftitutionem, ipti Ill. Ducis Oratores; 

| fpecialiter obligarunt , Loca Ripolarum , Avillia 

| m ^ , an 

| Ad Mandatum Domini Imperatoris Cabalarii Majoris, Bufche 5 Peperagni, Bonixi, Ri 

| 

| 


parolii, Clavaxii , Ciglani , Burgialicis ac generaliter 
NICOLAUS Ziegel omnia alia Loca, tam Patrie Pedemontane ; quàm 

Vice Cancellarius. Sabaudiæ in quibus locis dicta Domina Ill. Infans, om= 

| nimodam ac pleniffimam habeat Jurisd. cum Officiis & 
| P. Sr. Stodhaniner. | Beneñciis y eo modo, & ficut 111. & Excell. Domina 
| Blancha, quondam Sabaudie Duciffa, in fuis Terris 
CXLV II. habebat. ltem fuit conventum quód Ili. Dux, duran» 
te præfato Matrimonio, det ipfi Infanti, annuatim vi« 
26 Mars. Contract de Mariage entre CHARLES Ducde Sa- | ginti millia Dacatorum , videlicet quindecim millia, 
: voye t$ BEATRIX DE PORTUGAL, fait | Pro ipfius Infantis ac fuorum Domefticorum, totitis- 


SAVOYE T - | que Domus fuftentatione , & impenfis , reliqua verd 
iN zr Poxru © Lisbonne, le 26. Mars LS [8.Gu1 SRE que millia, Infantis arbitrio diftriDuenda. Item 
sah won, Hiftoire Généalogique de la Maifon 


fuit a&um quód fi prefatus Dux , priusquam ipfa In- 
fans (quód Deus avertat) deceflerit , tunc predicta 
Domina Infans , durante ejus vita, habeat Dotalicii 
Lu Nomine Domini, Amen. loco, omnes Terras, Caftra, Loca, cum fuis reddi- 
tibus, que ipfa Ill. quondam Domina Blancha habe- 
N° VERINT univerfi, has Dotalis Inftrumenti Li- | bat, cum iisdem Juribus, & usque ad duodecim mil- 

| teras infpeéturi. Qudd Anno à Nativitate Domi- | lium Ducatorum Summam annui proventus. Item 

| ni M. D. XXI vi. menfis Marti , perfonaliter | quod, fi Matrimonium folvatur, fuperftite ipf4 Domi- 
Ir conftituti Magnificus Dominus Claudius, Dominus | ná Infante , ipfa tunc ad Regna Lufitanie, feu quo- 
4 cumque 


de Savoye. Preuves. pag. soy. | 


ANNO 
3521. 


. Mai. 


DU DROIT 


eumque ei libuerit , cum fuis omnibus rebus , & Co- 
mitibus, liberé & absque ullo impedimento, abire pos- 
fit, dummodo disceflum fuum notificet , quo cafu 
poflit frui dido Doario. Item quód fi prefata Ill. 
Domina Infans, priusquam ipfe Ill. Dux (qudd Deus 
avertat) absque liberis legitimis decefferit , tunc Iu. 
Dux, quód ex ipfa Dote pervenerit; id Infantis Here- 
dibus reftituere teneatur. Quod fi ejus mortis tempo- 
re Liberi ex ea, & Illuft. Duce fuscepti, fuper(titerint, 
ad eos ut potà legitimos Heredes perveniat. Item quod 
predictus Illuftriff. Dux, ad Civitatem Niciæ aut Vil- 
le-Franche Oppidum veniat , ibique in facie Sane 
Matris Ecclefie cüm prefata Illuft. Infante, Matrimo- 
nium folemnifet. Item a&um fuit, quód tam duran- 
te, quàm foluto Matrimonio, fine contradiétione gau- 
deat ipfa Illuft. Domina Infans, omnibus gratis, Præ- 


eminentiis & Privilegiis, quibus Il]. Sabaudie Duciffe, | 


ac prefertim Ill. atque Excell. Domina Margareta de 
Aultria, & Burgundia potiebatur. Item quod omnes 
ipfius Infantis utriusque fexus , Famuli & Domeftici 
habeantur , & fint ficut veri & naturales Indigenz, & 
ipfius Ducis Subditi, & Domeftici. Aétum in Urbe 
Olifyppone , in Domo Domini Simonis Menefii, ubi 
nunc prefati Domini Sabaudiæ Oratores habitant. Pra- 
fentibus ibidem Nobilib. Viris, D. Emanuele de Souza 
Mirandæ, Vougue, Rodentis, T'urometi, Fulgofini 
Domino, Arcisque de Arrouches Praefecto , & Egre- 
giis J. C. Domino Ludovico Texeyro Lobo , Princ. 
Portugalliæ Præceptore ; D. Ferdinando de Almeida, 
& D. Antonio de Zevenedo Regii Senatus Confilia- 
ris, Honorato Cays Cive Niciæ, & Nicolao de Gras- 
fis Burgenfe Savilliani , Teftibus ad omnia fupradiéta 
vocatis, & rogatis Signé, COTRIN & CHAS- 


TEL: 


CXLVIII. 


Traatus iterate Confeederationis inter FRAN- 
ciscum I. Regem Chriftianifimum ab una y ES 
Dominos magne 9 antique Lice HeLve- 
Tica ab altera parte. dium Lucerne die y. 
Maii Anno 1521. Cum RATIBABITIO- 
wr utriusque Partis. [Copie tirée des Ma- 
nuscrits de la Bibliotheque Royale de Ber- 
lin.] 


Rancisceus, Dei gratiá Francorum Rex, Me- 

diolani Dux & Genuz Dominus , & nos Burgi- 
anaîtri, Sculteti, Amani, Confules , Communitates , Ci- 
Ves, Patriots Civitatum , Patriarum € Dominiorum 
magne & antique Lige Superioris Alemanie, videli- 
cet de Berna, Lucerna, Urania, Suicia, Underwal- 
den fupra-& fub fylva Zug; cum exteriori Officio Gla- 
rona, Bafilea, Friburgo , Solidoro, Schaphufia, & 
Appenzel, unà cum Dominó Abbate & Oppido San&i 
Galli, etiam Capitanes , Majoribus , Caftellanis & 
Patriotis Patriaturn trium Ligarum Grifearum, & Val- 
lefii, Oppido Mulhufen, Rothuveil € Bieln ; notum 
facimus univerfis præfentibus & futuris, quod cum nu- 
per in Urbe Lucernenfi certus TraQatus Lige, U- 
nionis, Confcderationis & Intelligentie per Oratores 
& Deputatos ambarum Partium respective initus; 
concordatus, & conclufus fuetit, cujus quidem Trac- 
tatus tenor de verbo ad verbum fequitur & eft talis. 

In uomine Sande ES Individue Trinitatis, Amen. 
Univerfis & fingulis, prefentibus & futuris, has pre- 
fentes Litteras infpeéturis, notum fit & manifeftum ; 
quod licet jam dudum inter Excellentiffimum , ac Po- 
tentiffimum Principem Franciscum , Dei gratià Fran- 
corum Regem Chriftianifimum ; Mediolani Ducem, 
Comitem Aftehfem & Genue Dominum ex una, € 
nos Burgimagiftros, Scultetos, Ammanos, Confules; 
Communitates, Cives Patriotas & Incolas Civitatum , 
Patriarum & Dominiorum magne & antique Liga; 
fuperioris Alemania, partibus ex altera; bona, quie- 
ta, & fincera Pax & Amicitia perpetuis temporibus du- 
ratura 


fa&a & inita fuetit, cum certis Paétis & Con- 
ventionibus in Traëtatu defuper fa&o conventis ; ni- 
hilominus prefati Chriftianiffimus Rex; & nos Domi- 
ni Confcderati animo volverites, egregia facinora que 
ha&enus per Pradeceffores noftros videlicet bong me- 
moriæ Francorum Reges , & nos Dominos predicte 
magne & antique Ligæ tempore, quo vera Unione 
Colligati & Confcederati inter fe fuerunt, acta & gefta 
extitére, quantumque ex eo nomen eorumque “gloria 
creverit, adeo ut non folum fe & fua fortiter ab omni 
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, Injuría tutarentur , verum etiam cceteris Nationibus 
terrori effent & formidini; his itaque rationibus duc- 
ti, infequendo veftigia dictorum Predecefforum nos- 
trorum , Ligam y nionem , Confœderationem, & 
Intelligentiam pro tuitione & defenfione, confervatio- 
neque noftrarum Perfonarum, Statu Regnorum, Du= 
| catuum, Terrarum, Patriarum & Dominiorum quo- 
rumcunque , que tenemus & poffidemus tam citra 
quam ultra Montes, inter nos ipfos fieri & concludi 
decrevimus. 

Idcirco ambe memorate Partes, videlicet ipfe Chris- 
tianiffimus Rex parte fua dileétum & fidelem Confilia- 
|rium & Magiftrum fus Domus Antonium Delamet 
Militem, Dominum didi Loci , Oratorem fuum , & 
nos prefati Domini de Berna, Lucerna, Urania, Sui- 
cia, Underwalden fupra & fub fylva Zug, cum ex- 
teriori Officio Glaronæ, Bafilea, Friburgo, Solidoro; 
| Schaphufia, & Appenzele ; unà cum Domino Abbate 
& Oppido Sanéti Galli, etiam Capitaneo, Majoribus , 
| Caftellanis & Patriotis Patriarum trium Ligarum Gri- 
fearum , & Vallefii, Oppido Mulhufen, Rotwil, & 
Biel, patte noftra Oratores noftros ex fingulis Canto- 
nis fupra ditis & Colligatis Confcederationis noftra , 
cum plenaria poteftate ad infra fcripta peragenda no- 
viffime ad Urbem Lucernenfem deftinavimus. Qui 
quidem virtute fuarum Commiffioum € Facultatum 
Ligam, Unionem , Confcederationem & Intelligen- 
tiam veram, puram; finceram, ac omni dolo & frau- 
de carentem, Divina favente Clementia, inierunt , con- 
cordarunt , & concluferunt in modum qui fequitur, 
absque tamen aliqua innovatione feu diminutione pr&- 
| fati Pacis & Amicitie Traétatós, nec ab eodem aliquo 
1nodo discedendo, fed ipfo in fuo robore permanente 
omnino. 

In primis convenerunt, concordarurit, & conclu- 
ferunt prefati Oratores, quod bona, fidelis & fyncera 
Liga, Unio, Confœderatio; & Intelligentia, omni do- 
lo & fratide feclufis , ex nunc inita, facta & conclufa 
eft inter prefatum Excellentiffimum ac Potentiffimum. 
Principem. Franciscum Francorum Regem , & nos 
prefatos Dominos magne & antique Lige, ex amba- 
bus Partibus; pro fecuritate, tuitione , defenfione, & 
confervatione . Perfonarum , Statuum , Regnorum, 
Ducituum, Terrarum & Dominiorum quorumcun- 
que ambarum diétarum Partium, que respective te- 
nemus & poffidemus , tarn citra quam ultra Montes, 
contra & adverfus omnes & quoscunque, cujuscun- 
que dignitatis, qualitatis, & authoritatis exiftant , ne- 
mine excepto; etiamfi majori prefulgeat Dignitate, qui 
prefatás ambas Partes in di&is noftris Perfonis , Reg- 
his, Ducatibus, Terris, Patriis; € Dominiis quibus- 
cunque respeétive offendere , gravare , damnificare few 
Bellum vel Guerram quovis modo, caufa ; vel occa- 
fiotie facere, movere, aut inferre niterentur; durabit- 
que præfens Liga, Unio, Confæderatio & Intelligen- 
tia quandiu ipfe Chriftianiffimus Rex vixerit; & per 
tres annos poft ejus deceflum. 

Preterea mediante dicta Liga ; Unione & Confe- 
deratione conventum ; concordatum , & conclufum 
eft, quod toties, quoties, prefatus Chriftianiffimus 
Rex in fuis Regno Francie, Ducatu Mediolani, Do- 
minio Genuæ, & alis Terris, & Dominiis que tenet 
& poffidet tam citra quam ultra Montes infultabitur; 
invadetur, offendetur , aut Bellum movebitur per quem- 
cunque five Principem, five alium cujuscunque digni- 
tatis, qualitatis, conditionisve exiftat, nemine excep- 
to, etiamfi majori præfulgeat dignitate , poterit ipfe 
Chriftianiffimus Rex pro defenfione, & confervatione 
dictorum fuorum Regnorum , Ducatuum & aliarum 
"Terrarum, & Dominiorum tántum numerum Peditum 
Helvetiorum ármatorum quantum voluerit capere, 
comparare & levare non minus tamen fex millibus; 
nec plus fexdecim millibus, nifi de confenfu prefato= 
tum Dominorum Confœderatorum, eorumque Capi- 
taneos Viros virtute, & fama preditos , ex omnibus 
Gantonis & noftris Alligatis perpetuis , ut in fequenti 
Articulo continetur , diligere ad libitum fuum , fuis 
tamen expenfis, & ipfis Peditibus prius petitis, quos qui- 
| dem .Capitaneos & Pedites armatos ad fervitium , & 
| auxilium di&ti Chriftianiffimi Regis ire volentes , nos 
| predi&i Domini Confeederati rion. poterimus. aliquo. 
modo retardare, retinere-aut. impedire; imo finemus & 
permittemus eos, omni dilatione & excufatione ceffan- 
tibus , ire & proficisci infra decem. dierum fpatium 
poftquam in prima Dieta fuerint petiti ; debebunt 
di&i Capitanei & Pedites morari & permanere in fer 
tio ipfius Chriftianiffimi Regis durante Bello, & quan- 
diu fibi placuerit ; nec pl a nobis fuis Superiori 
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bus revocari, donec totum Bellum fuerit confeétum , | 
& finitum, eruntque Stipendiati expenfis prefati Regis | 
more folito. Si ramen eo tempore nos predicti Do- 
mini Confoederati in noflris propriis Terris, Patriis 
Dorhiniis Bello gravaremur , adeo quod , omni dolo 
fraude ceffantibus, non valeremus ipfi Chril N 
Regi diétos Pedites præftare fine noftro m 
pendio & gravamine , eo cafu pro illa vicé erimus 
beri & nobis licebit diétos Pedites revocare absque d 
latione & non aliter. Quos quidem Pedites fic revo* 
catos Rex mox licentiare debebit. Et fi contingeret 
prefatum Chriftianiffimum Regem alicubi adverfus ali- 
quem inimicum füum cauía Belli in propria Perfona 
fua proficisci, poterit expentis fuis capere & levare tot 
Capitaneos quot voluerit, non minus tamen fex milli- 
bus. Eligetque dictos Capitaneos ex uno quoque Can- 
tono dictorum Confœderatorum &. noftrorum Col 
"atorum perpetüorum, videlicet a Domino d 9 
Gallo, Oppido Sanéti Galli , de Grifonis, Va 
Mulhufen, Rotwil & Biel. 

Nee poterit eosdem Ci 


itaneos & Pedites in aétu 
Belli feparare, imo fimul remanere debebunt ; attamen | 
xtra Bellum eidem Regi licebit eos feparare , & ad | 
diverfa Loca, Civitates, Oppida & Caftra, pro cufto- | 
dia & tuitione ipforum Locorum, Civitatum, Oppi- | 
dorum & Caftrorum transmittere. | 

Et non tenebuntur infervire dicto Chriftianiffimo 
Regi in Mari, fed tantummodo in Terra, & in even- 
tum quod ipfe Chriftianiffimus Rex ab Hoftibus gra- 
vetur vel infultetur: 

Et ne in pofterum fuper folutione Stipendiorum 
dictorum Peditum oriatur discordia , concordatum & 
conclufum eft, quod quilibet eorum pro Stipendio 
unius menfis integri (Anno pro duodecim menfibus 
computato) habebit & recipiet quatuor florenos Rhe- 
neníes cum dimidio, aut parem Summam in alia Mo- 
neta equivalente, dictis quatuor florenis Rhenenfibus 
cum dimidio fecundum Locorum diverfitatem in qui- 
bus didam folutionem fieri continget ; quz quidem 
Stipe initium fument à tempore quo ipli Pedites e 
Domibus egre ur. Et poftquam eos levari 
ntigerit , recipient & habebunt trimeftrem folutionem 
ftianifimus Rex pro minoris temporis fpatio 
eos in fuo fervitio retineret. Quorum trium menfium 
folutio, primi fiet eisdem Peditibus intra fuam Patriam 
exiftentibus , & priusquam extra eam fe conferant; 
duorum vero aliornm menfium folutio fiet in aliis con- 
venientibus fecundum cafus exigentiam. 

Quod fi Chriftianiffimus Rex voluerit diétos Pedites 
ultra tres menfes retinere , tenebitur eisdem Stipendia 
quoque menfe quandiu eos retinuerit, & 
ad fuam Patriam licite pote unt pervenire , tra. 
dere; Capitanei vero, Locum tenentes, Bandereti, Ser- 
vientes , & alii Officiarii ftipendiabuntur more folito; 
rout confuetum eft fieri per bone memorie Fran- 
corum Reges. 

Si vero nos didi Domini Confcederati in noftris 
Perfonis, Terris, Patriis, & Dominiis que nunc te- 
nemus & poffidemus , bello vexaremur aut ab aliquo 
Principe, feu alio Domino quocunque , cujuscunque 
dignitatis , qualitatis , aut conditionis exiftat , etiamfi 
majori præfulgeret dignitate , invaderemur aut infulta- 
remur , tunc prefatus Chriftianifimus Rex, durante 
Bello, pro defenfione diétarum noftrarum Terrarum, | 
Patriarum & Dominiorum tenebitur , (fi requifitus 
fuerit) nobis Dominis Confcederatis in opem Subfi- 
diam tr > ducentas. Lanc , una cum duodecim 
machinis bellicis , videlicet fex groffis, & fex medio- 
us,expenfis fuis, cum omnibus munitionibus neces- | 
; & infuper pro fupportando dicto bello, & eo | 
ante, dabit idem Chriftianiffimus Rex , & numerari 
et nobis Dominis Confcederatis, in Civitate Lug- 


Summam viginti quinque millium Scutorum auri, five 
Bello gravetur vel non. Quod fi nos Domini Confce- 


derati maluerimus loco dictarum ducentarum Lancea- | E 


rum duo millia Scutorum auri , pro quolibet trimeftri | 
feu quarta parte anni, ultra predictam Summam vi- | 
ginti quinque millium Scutorum, erit in optione noftra 
eadem duo millia Scuta accipere. Et tenebitur idem | 
Chriftianiffimus Rex nobis tradere, € numerari facere; | 
quo cafu erit liber a diétis ducentis Lanceis ; & dicto 
Bello finito tenebimur nos dicti Confoederati reddere 
& reftituere dito Chriftianiffimo Regi predictas duo- 
decim machinas bellicas, nifi effent perdite. 

Ulterius concordatum & conclufum eft, quod fi, 
occafione alicujus Belli, deftributio & venditio Salis de- | 
hegaretur nobis Dominis Confœderatis , eo calu Chris- 


g 


| rem dicti Traétatús Pa 
| prefati Magnifici Domini Confœderati clare € 


| quidem medietas eisdem Allega! 


| 
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dunenfi, pro. quolibet trimeftri feu quarta parte anni, | tra aliquem ex refervatis alterius Partis. Sed fi quis- 
| 


LOMATIQUE 
tianiffimus Rex permittet, quod in Pa 
mus recuperar 
conven 


ns 

& emere Sal nobis necef 
noftra munitione & prc 
tranei qui 


ium & 
16, qu 
illud folent emere in fuis 


fic 


vel nos Domini diéti 
i moveremus .contra ali: 
m velinimicum , neutra dictarum am 
rum Partium respective poterit aut debebit tra&tare , aut 
inire Pacem , Amicitiam, five I ias cum di&o 
Hofte, quin prius alteri Parti fignificet, & eam in dic- 
ta Pace, Amicitia, Induciisque refervet & comprehen- 
dat. Cui Parti licebit; (i voluerit, dictam comprehen- 
fionem & refervationem acceptare; fi autem Pars con- 
trahens poterit ultra ad dictam Pacem, Amicitiam, fi- 
ve Inducias traétandum licite procedere. 

Poftremd , concordatum & eonclufum eft, quo 
Chriftianiffimus Rex non poterit aut de aliquem 
Subditorum noftrorum in fua protectione recipere. 

Et contra nos di&i Domini Confeederati non pote- 
rimus aut debebimus aliquem Subditorum præfati 
Chriftianiffimi Regis, in noftra etiam prote e 
, five Burgefia recipere aut faftinere, ac etiam 
neutra Partium prediótarum debebit alterius F 
micos , contrarios, five bannitos in fuis Juri 
bus, Patriis & Dominiis aliquo inodo fovere, fuftine- 
re, aut meatum concedere ; imo illos toto tuo pole 
expellere, fugare & cohibere , juxta formam & teno- 
, & Amicitiz. Demum ut 


| cognoscant intimum amorem, liberalitatem , ben 
lentiam & affectionem diéti Chriftianiffimi Regis iri 
eos, ipfe Chriftianiffimus Rex , pro ipfius. amoris & 
| benevolentiz comprobatione, dabit & folvi faciet fi 
gulis annis, durante præfenti Liga, Unione 1 
fcederatione, unicuique Cantono diétorum 
rum Confcederatorum , Summam librarum mille Tu 
ronenfium, ultra Summam duarum millium lib 
quam quilibet Cantonus recipere & habete coní 
à præfato Chriitianiffimo Rege. ‚Qua quidem pentio 
mille librarum folvetur eisdem Cantonis , & cuilibet 
eorum, tempore, loco, terminis, modo & forma qui- 
bus alie penfiones duarum millium librarum folvuntar, 
& folvi confueverunt. y 
Preterea Chriitianiffimus Rex dabit iftis ; qui nobis 
diétis Dominis Confcederatis alligati funt ; quolibet 
Anno, quándiu prefens Liga & Confcederatio duras 
bit, ultra Penfionem generalem -. - - - - quam 
ipfi Allegati nunc percipiunt. , & incrementum ipfiug 
medietatem. Summa: ipfius Penfionis generalis; Que 
folvetur modo, 
forma, & terminis, quibus prefata Penfio generalis 
folvitur. In præfenti tamen Liga, Unione; Confce- 
deratione & Intelligentia, pro parte Chrifliahiffimi Re- 
gis refervantur San&tiffimus Dominus nofter Papa Leo 
Decimus, Ecclefia Romana, Sanéta Sedes Apoftoli- 
ca, Sacrum Imperium; Reges Anglis; Scotiz & Da 
cim, Duces Sabaudix , Lotharingie , Holfatie GE 
Gueldrie, Dominium Venetorum ; & lorentic, in- 
clita Domus de Medicis, Marchiones Brandeburgen- 
fis, & Montisferrati ; & parte noftrorum di&orum 
Dominorum Confœderatorum refervantur , idem 
San&iffimus Dominus nofter Papa Leo Decimus, Se- 
des Apoftolica, Sacrum Imperium , Dominium Flo- 
rentiæ, Domus de Medicis , Dux Sabaudiz, Domus 
Auftrie, Lige noftre jurate , & omnes Alligati, & 
Colligati noftri , & qui nobiscum funt in Civilegio ; 
vel Burgefia, videlicet Dux de Wirtenberg, Oétavias 
nus Maria Sfortia, Episcopus Laudienfis, cafu quo 
altera ambarum Partium contrahentium respe&ive 
offendere, gravare, feu Bellum movere voluerit con- 


piam ex di&is refervatis respective alteram. ambarum 
Partium contrahentium in fuis Regnis , Ducatibus , 
Patris, Terris, & Dominiis, que tenet & poffidet 
tam citra quam ultra Montes, offendere, gravare , feu 
Bellum movere voluerit, tenebitur alia Pars non obs- 
tante diéta refervatione dare & impendere Parti invafz 
& offenfz auxilium & Subfidium contra offendentem 
aut invadentem (quicunque fit) modo & forma, fü- 
perius descriptis & fpecificatis. Acta fuerunt hec Lu- 


Jos igi X x » _ Videlicet ipfe 
Chriftianiffimus Rex, & nos predi@i Domini Con- 
foederati dictam Ligam, Unionem, Confcederationem, 
& Intelligentiam , ratam & gratam habentes , ipfam 


laud 


DU DROIT 


laudamus, approbamus, confirmamus, & ratificamus, 


END, omniaque & fingula fupra fcripta, per diétos Oratores 


521. 


noftros respeétive inita, concordata & concluía firmi- 
ter & inviolabiliter tenere & obfervare volumus, & 
promittimus ; absque eo tamen , quod per hanc Ligam, 
Unionem , & Confcederationem intendamus aliquo 
modo derogare , feu contravenire Traétatui Pacis, 
& Amicitie perpetue inter nos ambas Partes , antea 
inito & conclufo , nec ab eodem discedere , imo ip- 
fum confirmare, & corroborare. In quorum omnium 
fingulorumque fidem, & Teftitnonium premifforum 
nos memorate amba Partes, has prafentes Litteras 
Sigillis noflris muniri juffimus. Datum per nos Con- 
foederatos Lucerne, die feptima menfis Maii , & per 
nos Chriftianiffimum Regem - - - die - - menfis - - 
Anno Domini millefimo quingentefimo vicefimo pri- 
mo, & Regni noítri Regis Chriftianiffimi feptimo: 


CXLIX. 


| Mai. CaroL1 V. Imperatoris Editium contra M A r- 


TINUM LUTHERUM, quó Sententiam Ro- 
mani Pontificis contra eundem ejusque. Libros pro- 
latam confirmat, ES executioni mandat. Datum 


Vormatie in Comitiis Imperialibus die 8. Mai | 


1521. [AsRAnm. Bzoyir, de præftan- 
tia, officio, authoritate, &c, rebusque pr&- 
clarè geftis Romanorum Pontificum Com- 
mentarius Cap. X XVIII Apud Joan. 
Tuom. pe Rocaserrt in Bibliotheca 
fua Pontificia. Tom. I. pag. 365. Gor- 
pas: Conftitution. Imperiales Tom. I. 


pag. 441. ] 


C^ roLus V. Divina favente Clementia Eleétus 
Romanorum Imperator , femper Auguftus , ac 
Germanie, Hispaniarum; utriusque Sicilie, Hierufa- 
lem, Ungarie, Dalmatie , Croatie , &c. Rex, Ar- 
chid 
Carinthi 
Tyrolis, Sc. univerfis & fingulis, Sacri Romani [ms 
perii Ele&oribus, aliisque Principibus tam Ecclefiafti- 
cis , quam Secularibus : Archi-Episcopis , Episcopis, 
Prælatis, Ducibus, Marchionibus, Comitibus, Baro- 
nibus, Nobilibus, Militibus , Clientibus , Prefeétis, 
Prefidibus, Judicibus, Scultetis , Burgimaftris, Con- 
fulibus, Scabinis , Civitatum, Oppidorum, Villarum, 
Terrarum, & quorumvis aliorum Locorum Commu- 
nitatibus : nec non Univerfitatum , Studiorum, five 
Gymnafiorum Re&oribus, & Locorum tenentibus, feu 
Officialibus eorundem ; ac ceteris quibuscunque nobis, 
tam Jure Sacri Imperii quàm Hereditario , aut alio 


quocunque modo fubjeétis : & fidelibus dile&is, cu- | 


juscunque flatus, gradus, aut conditionis fint, & ad 
quos prefens, vel earundem exemplum , noftro, vel 
alicujus Prelati Ecclefiaftici Sigillo, five etiam publici 
Notarii manus fübfcriptione , communicatum perve- 
nerit, gratiam Cæfaream & omne bonum. Ad veri 
Romanorum Imperatoris officium pertinet , non fo» 
lum fines hujus Sacri Imperii , quod Predeceflores 
noftri, Germanie Principes , ob defenfionem $. Ro- 
mane & univerfalis Ecclefiz fuo, fuorumque fæpius 
effufo fanguine , per divinam gratiam fibi quefierunt, 
ad Orthodoxam viam adduétis, vel expulfis infideli- 
bus, propagare: verum etiam, ne qua herefeos labes 
aut füspicio , in jam fibi fubditis Nationibus Sacro- 
fan&am Religionem noftram commaculet , fummo 
ftudio providere At fi que jam oriri coeperit, eam 
omni ope, omnique cura, juxtà normam à Sanéta Ro- 
mana Ecclefia haétenus obfervatam delere penitus, & 
extinguere. Quod fi quis alius & majoribus noftris, 
tanto nos magis preítare debemus, quanto Dei Opt. 
Maximi immenfa benignitas nobis plura Regna, & Do- 
nia pluresque, & magis bellicofos Populos, majo- 
resque vires , quam jam multis fæculis, alicui Prin- 
cipi, qui hisce Titulis fit potitus, ad fuæ Sanétæ Fidei 
tutelam, & incrementum, elargiri dignata eft. Ac- 
cedit , quod quum ex paterno genere, € Chriftianifli- 
mis Imperatoribus , & Archidueibus Auftrie , Duci- 
busque Burgundie : Ex materno vero , Catholicis, 
Hispaniarum , Sicilie, & Hierufalem Regibus, fimus 
orti, quorum omnium pro fide Chriftiana, res precla- 
re geftas, nulla unquam delebit oblivio, non fine gra- 
vi confcientiæ noftre onere, & perpetua nominis no- 


ta, quadamque veluti nebula felicibus ineuntis Princi- | 


x Auftrie, Dux Burgundie, Brabantie , Styriz, | 
, Carniolæ: Comes Hasburgi , Flandriz, & | 
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patus noflri aufpiciis effufa, fa&um crederetur, fi que 
jam hinc triennium pullulare in Germania ceperunt 
novas quasdam hærefès , imo verius jam fæpe olim 
per Concilia & Summorum Pontificum Decreta, ap- 
probante Ecclefia , damnatas & nunc denuo, veluti 
ab inferis erutas, altiores jacere radices ulla noftra nes 
gligentia paffi effe videamur. 

Sane, veltrum neminem ignorare exiftimamus , qui- 
bus erroribus , & Herefibus ab Orthodoxa fide longe 
alienis quidam Frater Martinus Lutherus , Ord f 
San&i Auguftini , Religionem Chriftianam , in hac 
prefertim Inclyta Germanica Natione, om nfideli= 
tatis, & herefüm perpetua oppugnatrice ita inficere co- 
netur, ut nifi mature occurratur; tota hec Natio, & 
deinde ferpente contagione univerfa Chriftiana Respub. 
in abominandum Schisma, & bonorum morum Pacis- 
que, ac tandem deteftandam fui perniciem, prolapfura 
videatur, Quapropter non immerito commotus Sanc- 
tiffimus in Chritto Pater Dominus Leo X. Sacrofan&tze 
Romane, & Univerfalis Ecclefis Summus Pontifex , 
ad quem Fidem Catholicam, & Ecclefig Sacramen 
curare fpeétat , prædiétum Martinum à principio cl 
menter & paterne monuit, & hortatus eft, ut à nefan« 
dis hujusmodi incoeptis defifteret, & jam fparfos erro- 
res revocaret; Quod cum ille neglexiflet, & péjora 
femper prioribus adderet : idem Beatiflimus Pater, ad 
Opportuna ; neque tamen infueta remedia procedere 
ftatuit. Itaque. convocatis fepius Reverendiffimis Sanc- 
| te Romane Ecclefie Cardinalibus, Episcopis, ac aliis 
Pralatis , nec non Regularium Ordinum Prioribus , 
feu Miniftris generalibus, accerfitisque pluribus fcie 
tia & probitate preltantibus Viris , & in omni doétri- 
narum & linguarum genere eruditis , ac diverfarum. 
Chriftianorum "Nationum Doétoribus & Magiltris: 
Prediéto tamen Martino prius vocato ac citato, ac in 
contumacia perfiftente, ipfius Scripta , tam Alemanico 
quam Latino fermone edita, & edenda , ut perniciofa 
& Fidei unitatique Ecclefie contraria authoritate fua 
| Apoftolica, præfarorumque ad hoc accedente Cardina- 
lium confilio, & affenfu, ac Episcoporum, & Præla= 
torum Doétorumque, & Magiftrorum matura delibe- 
ratione damnavit , & ubique locorum comburenda, 
prorfusque abolenda cenfuit & decrevit. Martinum 
vero ipfum, nifi infra certum expreffum terminum, à 
publicatione Decreti Sanétitatis fue, mutata fententia , 
fe errores fuos revocafle, & ad poenitentiam rediiffe , 
docuiffet : ut inobedientiæ & iniquitatis Filium , ut 
Schismaticum, & Hæreticum ab omnibus evitandum, 
& prout Jura poftulant , puniendum declaravit , fub 
poenis & cenfuris , que in Apoftolicis Litteris Bulla 
plumbea communitis, & fuper hac re editis, latius 
continentur. Quas ad nos , utpote Chriftianz fidei 
| verum , & füpremum propugnatorem , & Sedis Apos- 
tolice , Sanéteque Romane , & univerfalis Ecclefiz 
Primarium Filium, € Advocatum per fuum, & dicte 
Sedis Spiritualem Nuntium, & Oratorem, Honorabi- 
lem Virum, & nobis dileétum Hieronymum Alean- 
| drum ejusdem Sedis Protonotarium , & Apoftolice 
| Bibliothece Prefeétum dedita ad hoc opera, mifit: 
petens atque requirens , ut pro officio ac debito Im« 
perialis dignitatis , in univerfo primum Romanorum 
Imperio, deinde ( quod Catholicum Regem, & Chris- 
tianorum Principem decet) in cæteris etiam Regnis, 
Dominiis, Provinciis noftris, & praefertim in Germa- 
nia præftito, in auxilium fidei Catholicæ brachio fecu- 
lari, omnia & fingula in jam diétis Literis Apoftolicis 
contenta , immobiliter obfervari , & executioni man- 
dari juberemus, Poft quas quidem predicto Martino 
faétas à Summo Pontifice, monitionem, vocationem, 
citationem , & ipfius tandem condemnationem, nec 
non præfentatas nobis ejusdem Beatiffimi Patris Lites 
ras, Bullámque Apoftolicam per varia, & diverfa loca 
Germanis publicatam , & noftro juffü & mandato, 
non folum Lovanii inferioribus Dominiis noft 
rum, & Coloniz, Treveris, Moguntiz , Leodii, exe- 
cutioni demandatam, tantum abfuit, ut idem Marti- 
nus refipisceret, erratáque fua revocaret, & petita ab= 
folutionis venia, in gratiam cum Summo Pontifice, & 
Sanéta Ecclefia redire procuraret , ut etiam deteftabi- 
liores perverfi ingenii fui fru&tus in dies ederet, & per- 
inde, ac in manifeftam Ecclefie perniciem furens rue- 
ret, complures acervatim libros, non modo novarum, 
fed etiam à Sacris Conciliis olim condemnatarum hz- 
refum plenos; nec folum Latino, verum etiam , ut 
facilius vulgus perverteret, Alemanico Sermone à 18 
compofitos, vel faltem. fuo nomine editos fere quoti- 
die divulgaret. 

In quibus (bone Deus) obfervatum ab Ecclefia jam 

tot 


ANNO 
15213 


ANNO 
1521. 
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tot feeculis feptem Sacramentorum numerum , or 
nem , ufum diflipat, confundit, deturpat ; 
Matrimonii leges miris modis fœdiff inficit, E 
tremam Unétionem cum Wicleffo fiétionem di 
communicandi Sacratifimæ Euchari 
damnata Bohemorum revocat inftituta. erri- 
mam peccatorum Confeffionem primum ita involvit, 
ut confufionem eam è Confeffione fecerit, mox etiam 
magna in parte convellit, poftremo , adhuc pejora fe 
de ea fcripturum minatur. Unde nonnulli jam (ut 
accepimus , quod vel auditu eft intolerabile) fumpta 
hinc occafione de Confeffionis inftituto & modo coepe- 
rint fübdubitare. Alii mutilatam & truncam fecerint : 
Alii vero (proh fcelus) & confiteri ipfi deftiterint, & 
nequaquam effe confitendum publicé afferere fint aufi. 
Porro Sacerdotalem Ordinem & per quod Sacro-Sanc- 
tum Chrifti Corpus, Sanguisque conficitur divinum il- 
lud munus, Claviumque Cceleftium poteftatem, non 
folum vilifimi pendit Lutherus , & Laicis puerisque 
atque adeo Foeminis ipfis, communia facit : Sed & eos- 
dem Laicos ad lavandas fibi in Sacerdotum fanguine 
manus, incitat. Ipfum vero Summum noftre Reli- 
gionis Sacerdotem, Divi Petri Succeflorem, & verum 
in Terris Chrifti Vicarium , non nifi infamibus & 
probrofis nominat verbis , & frequentiffimis atque inau- 
ditis inveétivis, contumeliis, & blasphemiis infeétatur. 
Liberum arbitrium prorfus nullum effe , fed omnia cer- 
ta lege ftare, ex Manichei quidem & Wicleffi penu 
depromit : & tanquam irrefragabili argumento Ethni- 
corum Poetarum carminibus confirmat ; Miffe Vene 
rabile Sacramentum neque defun&is , neque vivis aliis, 
quam foli celebranti , fuffragari fcribit. Jejuniorum 
& Orationum inftitutionem ; & confuetudinem , ab 
Ecclefia obfervatam, invertit, & corrumpit. DePur- 
gatorio & animarum quz in eo expiantur ftatu, deque 


CORPS DIP 


divini Sacrificii, & veniarum fuffragiis, que à nobis fis | 


deles defunéti expectant cum Waldenfibus , € Wiclef- 
fiftis contra Ecclefiam fentit: De Ecclefia verd ipfa 
militante, cum Pelagianis , & Huffitis. At Sanéto: 
rum Patrum authoritates, & Scripta ab Ecclefia recep 
ta pro nihilo habet. Ac etiám fæpe diridet, debitum: 
que illis cultum & devotionem deterit , & diminuit. 
Obedientiam & Regimen omne prorfus tollit. Unde 
Populi ad defectionem, & Rebellionem à fuis tam fpi- 
ritualibus, quam temporalibus Dominis faciendam, ad 
rapinas, cedes, incendia , cum magno ac manifefto 
Chriftiane Reipublicz discrimine, provocentur. Quin- 
imo, cum vitam quandam folutam , licentiofam , at- 
que ab omni lege explicitam , & vere ferinam inducere 
conetur, ita exlex homo Leges ipfas omnes damnat, 
& contemnit, ut Decreta Sanctorum Patrum, & Sa- 
cros Canones, publico igni comburere non formida- 


Gladium, ouam Pontificis Excommunicationes & Cen- 
furas metuiffet. 

Jam verd Sacrofanétis Conciliis palam conttadicere; 
& pro fuo arbitratu. detrahere, non erubescit, quibus 
potiffimum Conftantienfe illud , quod cum perpetua 
inclyte Germanice Nationis gloria , Pacem & tran- 
quillitatem diffidenti Ecclefie dedit; ita ubique mor- 

& impuro fceleratoque ore lacerat ut in magnum 
verfalis Ecclefie dedecus , $ offendiculum , fed 


Germanice praefertim Nationis opprobrium & ignomi- 
iam, Concilium ipfum nunc peffimè omnium erraffe 


venerant, & Joannem Huffitam herefiarcham , com- 
buri jufferant, Sigismundum utique fel. re. Impera- 
torem , & Sacri Imperii Principes Antichriftum , & 
fuos Apoftolos , homicidasque & Pharifæos vocet. 
Quid, quod damnata in eodem Concilio omnia Joan- 
nis Huffite errata, Evangelica & Chriftiana effe, & fe 
recipere, probaturumque profitetur: Approbatos verd 
ejusdem Huffite Articulos nequaquam admittit. « In 
tantamque prorupit mentis vefaniam, ut fi femel Joan- 
nes Huffita fuerit hereticus, fe plus decies hereticum 
Martinus glorietur : Homo usque adeo novarum re- 
rum, ac potius perditionis humanæ cupidus, ut nihil 
fere fcripferit , vel faltem fuo nomine divulgaverit, 
cui non aliqua peftis , aliquis lethalis infit aculeus: 
preter illos Libros, ne nominandos quidem , ob exe- 
crandam eorum materiam, ipfius tamen Titulo editos, 
& ab eo cum reliquis , ut fuos agnitos , quorum fin- 
gula verba, fingula venena merito quis dicat. Et ne 
omnia, que innumerabilia funt, Lutheri errata fingu- 
latim percenfeantur , tanquam fi hic unus , non ho- 
mo, fed Diabolus ipfe, fub hominis fpecie, ad perni- 
ciem humani , affumpta Monachi Cuculla, 

plurimorum hereticorum damnatiflimas hærefes, 


t, nunc Synagogam Sathanæ, quique in eo con- | 


| nitionibus & fuafionibus , ad re&am 
verit: faéturus pejora civili Juri, fi non magis fæculi | 


, & 

fuo excogitaverit , fub fi- 

1 ci, quam, ad prætexendos fuos 
tantoque of objicit : fidem ve 


ram pro | libertatis , quam promittit , 
e, Diaboli jugum , & fervitutem inducit, & fob 
Evangelica Profeflionis nomine , omnem Evangeli- 
cam Pacem , & Charitatem , omnemque rerum ordi- 
& pulcherri lenique totius Ecclefiz faciem 

befaétare , & penitus peffündare moli- 


tur. 
Quibus omnibus per nos; & confilia noftra omnium 


Nationum nobis fubditarum, fiepius & di igenter atten- 
tis, & confideratis, & praefertim in hac parte ab eodeni 
Beatiffimo Patre requifiti: absque infigni macula noftra, 
atque Orthodoxe Religionis injuria, & detrimento, 
rem tanti ponderis negligere néquaquam potuimus , ut 
etiam non debuimus , neque voluimus, fed pot : 
decefforum noftrorum Romanorum Imperatoru 
s infiftentes, eorumque pro 97 


Apoftolicz Ecclefie-perpetuo laudabi 
& fanétas, fuper puniendis, & exterminandis hereti- 
ad 


cis, Conftitutiones obfervantes, convocatis fepius 
prefentiam noftram propter hoc precipue; Eleéto 
bus: nec non univerfis Sacri Romani Imperii Ordi 
bus & Statibus ; in hoc Wormatienfi Conventu co: 
gregatis, de eorum omnium & fingülorum unanimi 
confilio , matura deliberatione & confenfu, in hanc 
tandem devenimus Sententiam & conclufionem 
quamvis hominém ita à Summo Pontifice & 
poftolica condemnatum , & in fua obftinata ; 
te obduratum, atque ab ufu. Catholice E 
num, & notorium Hereticum audire, omni Jure e 
ceptum effet : tamen ad tollendam omnem cavillandi 
ánfam (idque quia nonnulli plerosque Libros Martino 
asferiptos , ipfius effe apertiflime inficiabantur) com: 
plures audiendum à nobis prius hominem ; quani in 
eum ad executionem Pontificii Décréti ulterius proces 
deremus, affeverabant; Martinum fepedictum ; mítío 
ad ipfum , dedita opera; uno € Caduceatoribus feu 
Pr&conibus & Heraldis noftris ; fub huc v endi, & 
hinc recedendi Salvoconduétu , accerfiri juberemus. 
Quod & fa&um fuit : hon ut nos de hoc negotio ju= 
dicaremus aut cognosceremus (cum id dubio procul 
ad Romanum Pontificem, & Sedem Apoftolicam per: 
tineat) neque ut res Sacrofanétæ Fidei noftre , nunc 
tandem , poft tot fecula per novas altercationes cum 
magno fidelium fcandalo & perturbatione , ac infide- 
lium derifione ; iri controverfiam revocari pateremur 
Sed ut cum vulgi & plurimorum ita petentium fatisfac- 
tione, hominis animum pertentantes , eum bonis mo- 
itam (fi ficri 
poffet) reduceremus. — Itaque Lutherum in noftra & 
Sacri Imperii Ele&orum, Principum, Praelatorum, & 
Statuum prefentia conftitutum juxta formam Impe- 
rialis Mandati fuper hac re nuper editi interrogari jus 
fimus. Primum , nunquid ipfe multos Libros fibi 
oculos adduétos, & titulatim nominatos, & 
item, qui fub fuo nomine circumfe ur, compotui: 
fet. Deinde an ea , que in fuis Libris contra Sacra 
Concilia, Decreta Patrum, Ritus & Confuetudines à 
noflris majoribus ad hunc usque prefentem diem ob- 
fervatas fcripferit, revocare vellet, & ad finum & uni: 
tatem univerfalis Ecclefiz redire, adhibitis ad hoc nos- 
tro & Imperii nomine admonitionibus & adhortationi- 
bus, que obftinatiffimum hominem (etiam lapide du- 
riorem) emoll & convertere potuiffent. Qui fane 
ftatim Libros ipfos ante di&os , ut fuos agnovit, & 
confeffüs eft, & nunquam fe id negaturum proteftatus 
Imo & adhuc alios fe compofuiffe dixit, quorum co- 
pia cum nobis non fuiffet fata, idcirco in medium non 
fuerunt allati. 

Quantum verd ad revocationem attinet. Terminum 
fibi ad respondendum dari petiit, qui quamvis merito 
negari potuiffet , tum quia novitates & errores in fide 
nulla funt dilatione traétandi, fed ftatim penitus refe- 
candi: Tum quia & Mandato noftro fibi legitime infi- 
nuato, nec non etiam Literis quas ad eum dederamus, 
optime admonitus, quam ob caufam vocaretur, nom 
nifi ftatim respondere paratus , ad tantum Imperialis 
Conventus confenfum venire debuiffet: Tamen ex nos- 
tra clementia & benignitate , unius adhuc diei termi- 
num ad respondendum fibi dedimus. Quo elapfo rur- 
füs coram nobis , prædiétis Ordinibus Imperii compa- 
rens, & fimilibus adhortationibus, fæpius ut ad cor re» 
diret , efflagitatus , pollicentibus etiam nobis, fi refi 
pisceret, erroresque fuos agnosceret, & quo in fi 
Libris damnata & mala effent, revocaret : facile nos 
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ut à Beatitudine Pontificis in gra 
retur, & adhibito fideli , & «quo exa 

libris que mala fcripferat , fecerneren- 
tur: que vero bona , authoritate Apoftolica approba- 
rentur. Sed ne verbum quidem in fuis libris mutatu- 
rum imprudentibus fimul & impudentibus verbis, oris- 
que & corporis geftu , quodvis potius; quam Reli 
fum aut fanum hominem pré fe ferente , apertitlime 
negavit. Quinimo in noftram € Sacri Imperii faciem, 
Summorum Decreta Pontificum , & Concilia ipfa Sa- 
fle fepius , & fibi ipfi contradixiffe  & 
tandem nullius apud. fe momenti foré afleveravit; 
feque nihil ex his, que fcripferat', revocaturum nifi 
evidenti fil ione, & Sacre Scripture authoritatibus 
ad fue confeientie animique fatisfactionem & affenfum 
fuerit convi&us : illud fubinde repetens, & inculcans 
(quo fraudum fuarum virus, jam multis detegi coep- 
tum, occultaret) confcientia fibi illæfa & integra ne- 
que velle fe, nec poffe verbum Dei immutare. Mala 
mens, malus animus. . Quafi vero nos id ab eo pete- 
remus ut verbum Dei immutaret , ac non potius; ut 
juxta, verbum Dei verum; ad gremium Sancte Eccle- 
fie, à qua tam impie quam turpiter defecerat, rediret. 
Cujus authoritatem, quum tantam voluerit efle Domi- 
nus, idemque Deus nofter Jefus Chriftus, ut qui Ec- 
clefiam non adierit , tanquam Ethnicus & Publicanus 
fit habendus. Idcirco non immerito vel eam folam 
omnibus inventionibus , & vaframentis haereticorum 
longe anteferendam , nemo nunquam, nifi perditiffi- 
mus & vere hereticus & Lutherus, judicavit , qui ut 
tandem egregia fua hic aéta condigno fine clauderet, 
& quod peffime incœperat , pejus terminaret, & quid 
animi habeat, & quam fidelium clade exultet vel in 
nóítro & Sacri Imperii confpe&tu diffimulare non po- 


benigne recip 


tuit. Nam detorta (ut Hereticis mos eft) à vero 
fenfu ad fuam impietatem. Evangelica illa Sententia : 
Now veni mittere Pacem fed gladıum ; omnium fibi 


dixit jucundiffimam iftam in rebus faciem videri ad ver- 
bum Dei, ftudia & diffenfiones fieri: id eft (quod uti- 
nam ne experientia videremus) ob diffidentes ab Ec- 
eleliz ritu Lutheri opiniones, quas verbi Dei falfo ti- 
tulo protexit; veré ftudia contraria , & diffenfiones, & 
diffidia & Schismata, & bella; & cedes , & rapinas 
inter Chriftianos concitari: 

Tali igitur, & tam fubdola , atque Hereticis omni- 
bus peculiari responfione , nobis & Sacro Imperio à 
Luthero data, etfi decreveramus , ipfo ftatim remiffo , 
ad ulteriora progredi (id quod ex Sententia noftra ma- 
nu noftra fetipta,  & poftera die publicata, nemini 
non conftare poteft). tamen ad preces omnium Imperii 
Ordinum inclinati , adhuc ipfi triduum ad: refipiscen- 
dum conceffimus. Quo tempore duo Ele&ores, duo 
Episcopi, duo Principes feculares, duoque Civitatum 
nomine , univerfos Ordines & Status Sacri Romani 
Imperii reprefentantes, & ad hoc communi ómhium 
joffa, & nomine deputati, vocato ad fe Martino præ- 
dicto, nullum non admonendi & adhortandi eum, ut 
tandem refipisceret ; & nifi id facerct , que ipfum à 
nobis & Sacro Imperio, Legumque Conftitutionibus 
manerent, declarandi officium fruftra infump- 
Unus etiam ejüsdem Sacri Imperii Elé&or, 
fecum duobus Dodoribus , pietate & fcientia 
præclaris, non folum adhortationibus , fed etiam mul- 
forum errorum evidentibus redargutionibus, ad ipfius 
usque obmutescentiam faétis mox feorfum ipfum pru- 
denter, & humane commonefecit , ut ad Summi 
Pont & Sedis Apoftolice , noftrumque & Sacri 
Imperii Statuum , & ceterarum fidelium Nationum, 
fanam Sententiam juxta continuatum tot Sæculis Ec- 
clefiæ ritum, potius quam ad fuam unius opinionem 
respiceret; A. qua fi recedens , in ordinem redire vel- 
let, id fe primum nonnullorum San&orum Patrum, 
qui & ipfi aliquando erraverunt , laudabili exemplo, 
deinde falvis anima, corpore, & honore fa&urum 


cog d que Martinus attendens ,etfi varia, 
ple ría cumque eis que fcripferat pugnan- 
tia, nihilo tamen meliora, aut faniora, privatim. res- 


pondit quod publice coram nobis & cro. Imperio 
fecerat. Atque adeo fe, non omnes modo, füpra fne- 
imoratas fed & Conciliuni ipfim generale (fi quod fie- 
ret) fuspe&tim habere proteftatus eft, & (ut certiffi 
mo & omni exceptione majori T'eftimonio nobis cons- 
tat) pollutifimo & fceleratiflimo ore profari non 
eft veritus; res Evangelii & Catholicæ Fidei nunquam 
Te in Conciliis generalibus bene tractatas. Unde 
hon injuria plurimum nobis mirari fübiret, cur nam à 
Summi Pontificis Sententia ad generale Concilium nu- 
per provocarit, cum tam impie de Conciliis ipfis. lo- 
Tom IV. PART. I 


| convertatis. 
| fingulis prefatis füb eisdem prenominatis pcenis , ne 
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quatur & fcribat, nifi manifefte fciremus ut nihil eft 
Hereticis eque formidabilé atque cecumenicum Con- 
cilium : ita nihil illis iisder sis proprium effe 
quam ut dictis factisque & Te , fecum ipfi diffi- 
deant. Quod fi usquam alibi precipue in Lutheri li- 
bris (divina Providentia fic operante quo ipfius vana 
ædificia per fe ruant ) paffim legere & videre eft. 

. His omnibus & fingul o, ut premittitur ; 
fe habentibus , quum prediétus Martinus, tam perverfé 
& obftinate in fuis adeo manifelte hzreti 
bus perfifteret, ut ab omnibus iis, qui f: im 
demens, partim etiam malo aliquo obfeflüs Spiritu ju- 
dicaretur. Nos, juxta tenorem Salvi-condu&tus , ip- 
fum ftatim à confpe&tu noftro miflum fecimus, 
que fibi in comitatu uno ex Heroldis noftris K 
termino , à die vicefima quinta menfis Ap: 


S Opinioni- 


sq 
Wormatía disceflit ad viginti deinde proximos futu- 


ros dies, quibus peractis, una Salvus-condu&us perac- 


nétus cenferetur. Nunc tandem ad reliquas 
portunas medelas, huic peltilentiffimo morbo neces- 
farias, in hunc qui fequitur modum procedere decre- 
vimus. 

Primum omnium ad honorem Dei Omnipotentis , 
Romanique Pontificis , $ Sanéte Sedis Apoltolice 
debiram reverentiam pro Imperialis Dignitatis officio , 
acdebito , nec non zelo, & ftudio quo, noftrorum 
Majorum more , & ingenita etiam nobis vi, ad def 
fionem Catholicæ Fidei, Sanétæque Romane, & 
verfalis Ecclefie honorem , tutelam , & protectionem. 
omnes noftras vires & facultates, Imperium, Re 
Dominia, amicos, vitam dénique 
tram exponere fümus parati. E 


animam ipfam nc 
x Imperiali & Regis 
authoritate, nec non confilio & affenfu Electorum; 


& omnium Sacri Romani Imperii Principum , 
num, & Statuum, in hac celeberrima & frequentiff 
Imperiali Dieta Wormatiæ congregatorum , ad perf 
tuam rei memoriam, exequendo Sanétiffimi Domini 
noftri Pape, veri in bac parte Judicis, Sententiam, I 
cretum & condemnationem , in Literis Apoftoli 
Cut füpra dictum eft) ad nos direétis contentam Ma 
tinum Lutherum ut Membrum ab Ecclefia Dei ab 


na 


1e- 
natum , ut obftinatum , fchismaticum , & notorium 
Hereticum à nobis haberi declaramus , & ut talem à 
vobis omnibus & fingulis habendum decernimus, & 
edicimus: Mandantes de eorundem Statuum confilio 


& confenfu füb Criminis lefe Majeftatis, noftreque 
& Sacri Imperii graviffime indignationis , ac € 
amiffionis Feudorum, Dominiorum & bonorum omnium, 
gratiarum quoque & omnium Privilegiorum à nobis 
& Sacro Imperio dependentium ; que obtinuiftis hac 
tenus, aut Prædeceflores veftri quomodolibet. obtinue- 
runt, nec non profcriptionis ac banni , & interdicti 
Imperialis poenis: ne quis veftrum prefatum Martinum 
Lutherum receptare , defendere , fuftentare , fovere ; 
di&o, faéto, aut fcripto prefumat. Quinimo poft 
elapfum fupradiétum viginti dierum terminum contra 


| eum ubicunque deprehenfus fuerit; & in manu aut fa- 
| cultate veftra erit, juxta formam Imperialis Banni pro- 


cedatis, vel faltem perfonaliter. captum tam diu cufto- 
diatis, donec nos à vobis de hac. re certiores faéti de 
legitima in eum profecutione facienda vobis fignifice- 
mus & Vos tam faci operis & laboris debita premia, 
& mercedem etiam uberem ; cum impenfis ob hanc 
caufam factis reportetis: 

Et nihilominus ejusdem Martini adhetentes, recep- 
tatores & quomodolibet fautores & Seétatores (nifi fe 
iniquitatis femitam deferuiffe & authoritate Apoftolica 
abfolutionis remedium confecutos effe, fidem condig- 
nam fecerint) Juxta Sacras Conftitutiones, ac Inte 
di&i, € Banni Imperialis Legem & Ordinem libere; 


| & absque ulla contradictione profequamini ; illosque, 


& illa capiatis, & in ufus veftros optimo & pleno Jure 
Mandamus infuper Vobis omnibus & 


quis Martini Lutheri Scripta à Summo Pontifice au- 
thoritate fua Apoftolica (ut premittitur) damnata, 
aut alia quecunque tam Latino, quàm Alemanico; 
feu alio quovis Idiomate ab eo ha&tenus compofita , vel 
in pofterum componenda, utpote mala, fuspecta, & à 
notorio, & perniciofiffimo Hzretico provenientia eme. 
vendere , tenere , legere ; describere , itnprimere; 
aut defcribi vel imprimi facere ; afferere, fultentare ; 
predicare, defendere prefumat non obftante quod iri 
illis etiam aliqua bona (ad fallendas fimplicium men- 
tes) immixta effent. In quo preter juftam Sedis A- 
poftolicæ Sententiam etiam laudatiffimam Veterum 
Patrum inftitutionem & confuetudinem omnino exe- 
quendam duximus: qui Arianorum , Priscillianiftarum, 

Vr Nefta- 
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Neftorianorum, Eutychianorum , & aliorum Hereti- 
corum Libros, & in illis contenta omnia, tam bona, 
quàm mala, promiscue exufferunt , & adnihilarun 
Neque id immeritó. Nam fi optimi quique ubi unius 
tantüm gutte veneni (quo humanum corpus læde 
tur) infufione fuspeéti penitus funt abjiciendi c 
magis ea Scripta, quibus tanta & tam nox nimabus 
venena paffim inferta funt, non folum nobis cavenda 
funt, fed etiam (ne aliis noceant) prorfus deftrue 
& corrumpenda ,' atque. ab omn: hominum memori 
veniunt obliteranda. Accedit ad id , quod quidquid 
boni in Martini Libris reperitur, id antea à Sandtis Pa- 
tribus quod Ecclefia recepit & approbavit, fxpe 
tum, & fæpius repetitum , absque ullius periculi aut | 
mali fuspicione legi & haberi poteft. , E i 
Quapropter fub eisdem pcenis omnibus & fingulis | 
fupradiétis, Vos omnes & quilibet Veftrum, tam Prin- | 
cipes, quam alii, ad quos Juftitiam quomodolibet per- | 
tinet miniftrare, & alii quicunque,in univerfo Imperio, | 
Regnis & Dominiis noftris éonftituti hujuscemodi pes- | 
tiferos Martini Libros, tam Alemanicos, quam Lati- 
nos, impreffos & imprimendos, aut etiam manuferip 
tos, ubicunaue reperiantur (utpote magne Seditionis, | 
Schismatis, Hærefeos, in Ecclefia Dei fomites) diri- 
piendos & publico igni confumendos , penitusque abo- 
lendos cum effe&tu curetis, Apoftolicisque Nuntiis feu 
eorum Commiffariis, fi operam veftram ad hanc rem 
requifiverint, fideliter & diligenter affiftatis: & nihilo- 
minus in éorum abfentia, per Vos ipfos hee fic fieri, ! 
noftro nomine & juflu, omnino & re ipfa faciatis. In | 
quo omnibus fidelibus , dile&is Subditis noftris, ut | 
vobis ac nobismet ipfis affiftant , & pareant, tenore 
prefentium füb eisdem poenis injungimus &. manda- 
mus: verum quia maxime cavendum eft, ne Martini 
Libri; aut ex illis excerpta mala, fuppreffo, aut etiam 
mutato Authoris nomine, publicentur: quia etiam non 
fine magna animi noflri offenfa , multos quotidie vi- 


demus & aüdimus, cum alibi, tum maxime in Germa- | 


; componi & imprimi Libros pluribus malis tradi- 
tionibus & exemplis refertos. Et, ne non omni aftu, 
& dolo humane nature Hoftis Chriftianis laqueos ten- 
dat multos, paffim divulgari piéturas & imagines, non | 
in opprobrium modo privatarum Perfonarum , fed & 
ipfius Summi Pontificis , & Sedis Apoftolice contu- | 
meliam excogitatas, ex quibus omnibus Libris & pi&tu- | 
is Chrifti Fideles in maximos, tam in fide, quàm in | 
, & moribus prolabuntur errores , & non folum | 
ta odia, fcandala & fimultates (prout experientia | 


docet) multis in locis exorta fuerunt: verum etiam Se- 


ditiones, "T'umultus, Rebelliones , Schismata in Reg- 
nis, Provinciis, & Populis , atque univerfa Dei Ec- 
clefia (nifi provideatur) jamjam excitanda formidantur. 
Idcirco ad hanc perniciofiffimam peftem extinguen- 
lam , ex fupradi@orum Ele&orum & Statuum con- 
animo & fententia, omnibus & fingulis fup 
d tam Imperiali, quam Hereditario Jure nobis 
Subditis, fub jam fæpe dictis omnibus poenis, pracipi- 
mus & mandamus , ne quis hujusmodi famofos, & | 
peftilentes Libros, feu quascunque alias Schedas,Scrip- 
turas, Imagines, Piéturas, contra Orthodoxam fidem, 
bonos mores , & id, quod San&a Romana Ecclefia 
hactenus obfervavit: Atque etiam inveétivas, crimina- 
tiones & ignominias , contra Summum Pontificem , 
Sedem Apoftolicam , Prælatos, Principes , Univerfi- 
tates Studiorum , & eorum Facultates, honeftas Perfo- 
nas, componere, fcribere , imprimere , depingere, 
vendére, emere, tenere, habere , aut imprimi , des- 
éribi, depingi, vel vendi facere; quavis arte, aut do- 
lo audeat aut attentet. Quinimo fub eisdem poenis ju- 
bemus omnibus & fingulis fupradiétis & praefertim iis, 
qui Juftitié Minifterio prefunt , ut ejusmodi Libros | 
quoscunque antehac impreffos, vel pofthac imprimen- 
dos, nec non etiam manufcriptos , cujuscunque fint 
Authoris, aut ubicunque locorum per Sacrum Impe- 
rium, atque etiam noftra Hereditaria Regna & Domi- 
nía, inveniantur, fimiliter etiam Piéturas hujusmodi, | 
& Imagines noftro juffü , & nomine occupent, diri- 
piant, & publico igni comburant. Et nihilominus 
hujusmodi deteftabilem Librorum, Codicum, Scheda- 


artificium in bonos tantum & laudabiles ufus exer 


{na & Dor 


rum, Scripturarum, & Piéturarum Authores & inven- 
tores, ac etiam poft prefentis Mandati publicatione 


m | EE ET 
reffores, Emptores, & Venditores, qui contra | burg Er Difchoff{ Primas , Adminiftrator au 


noftra facere prefumpferint (fi modo id le 
it) nec non eorum Jura, & bona omn 
apprehenda 

ibi libitum fuerit de illis disponant: 
quod de hoc nulli hominum, tam in judicio, quam 
extra, respondere fint obligati. 


Atque ut om 
cafio tol 


laté 


ejuscemodi & aliorum erro: 
tur, & ne feribentium venena lo 
undancar,fed preclarum imprimendi Li 


tur: & ex certa. noftra fcientia , animoque deliberato ; 
ac Imperiali, Regiaque authoritate , de maturo füpra- 
diétorum Ele&orum , & aliorum Romanorum Impe- 
orum, Statuum confilio, deliberatione, & unamini 
fu; volumus, € fub Banni & Interdiéti Impe- 
liis antedictis poenis precipimus , & jube= 
mus tenore præfentium Ediéti, quod vim inviolabilis 
re*lecernimus. Ne quis de cætero Chalco- 
graphus, & Librorum Imprefforyaut alius quiv 
bet per S 


qua s Literis , 
aut fide Catholica aliquid vel minimum tra&tatur, non 
habito prius confenfu & voluntate Ordinarii loci, 

I 3 ; 


aut sad hoc fubftituti & deputati cum authoritate 
etiam Facultatis Theologica alicujus propinquæ Uni- 
verfitatis , pro prima videlicet impreffione : Alios 


veró cujuscunque rei, & Facultatis Libros, & Schedas, 
& Pi&uras de confenfu faltem Ordinarii, aut ejus ad 
hoc fubftituti ullo paéto imprimére, vel vendere, aut 
imprimi, vel vendi facere direétè vel indirect quoquo 
modo præfumat aut attentet. 

Quod fi quis, cujuscunque fit dignitatis, gradus aut 
conditionis, hanc noftram mentem , Decretum , Stas 
tutum , Legem & Ordinationem in omnibus & fingulis 
fupradiétis, tam Lutheranam quam imprefforiam ma- 
teriam concerhentibus , inviolabiliter obfervandam ; 
ullo paéto, aut quovis quefito colore vel ingenio con- 
tra facere aut venire , aufu tenterario prefumpferit : 
preterquam quod illud irritum decernimus, & inané 
etiam in lefe Majeftatis crimen, ac noftram, & 
cri Imperii graviffimam indignationem, Proferiptionis= 
que & Banni, ac Interdiéti Imperialis , nec non alias 
pediétas pcenas, fe, ipfo facto, incurrifle cognoscat 
um Teftimonio Literarum Sigilli noftri munimine 
roboratarum. 

Datum in Civitate noftrá Imperiali Wormatia, die 
o&ava menfis Maii, Anno Domini millefimo quitigen- 
tefimo vigefimo primo, Regnorum noftrorum ; Ro- 
mani fecundo: ceterorum verd omnium fexto. 
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Jwüoelkbe SEinung zwifchen den Sechs 
Ehurfürften von avis” Trier, Côlln, 
Pfelsz Sachfen und Brandenburg / au 
Handhabung der Churfürftlichen Ehe und Winey 
und erhaltung guter Freundfehaffe unter ihnen 
fetbften aufgericht / zu Worms Donnerftag nach 
dem Heiligen Pfingftag ıszı. [LLimnar 
Jus Publicum Romano - Germanicum 
Tom. IV. ad Libr. IIL Cap. II. poft 
Num. 72. Lunıs, Zeutfches Reichs» Ar: 
chiv. Part. Spec. Abtheilung IL pag. 244; 
d’où Pon a tiré cette Pièce, qui le trouve 
auffi dans Franc. Friper. AB AND- 
LERN Jurisprudentia qua. publica qua 
privata. pag. 253. ] 


C'ett - à- dire, 


Patte de Confraternité entre les fix Elesteuys de 
MAYENCE 


TaEYvES,COLOGNE,P A- 
XE, © BRANDEBOURG, 
pour la commune défenfe de leur Dizn 
rale, ES la confervation de leur 
le jeudi après la Pentecôte 1521. 


LATIN, S4 


| So GHites Gnaden I wir Albrecht! der Heyl. 


Romifehen Kivehen.Tital S. Petri ad vin- 
cula Priefter- Cardinal! zu Máing und Magdes 


time | Halberftadt/ und Marggraff zu Brandenburg 20.20, 
5 &t , & | Ri 1 
t & detineant, ac Jure | feboffe’ des Heyl. Rom. Neichs durch Germanien! 
2 | Gallien | das Königreich Arelat | und in Stalien 
| ErpCangleres Sudivig! Dial Graff. bey Senn 


hard su. tier / Herman zu Colla) Erg: Bis 


Jte 


23. Mai 


A 


DU DROIT 


NNO tfe in Bayern! Friedrich Hergog zu Gacbfen 


Sand Graff in Thivingen und Marggraff zu Meif 


1521. fen | Soachim Marggraff zu Brandenburg / zu 


Stetin | Pommern / der Caffuben und Wenden 
Hirgog | Burggraff qu Diñenberg! und Fürft zu 
SRügen | des Heyl. Mbt. Meichs Cre -Truchfeß 
Erg: Marichal und Erg-Cammerer/ alle des Heil. 
Nóm. Reichs Churfürften! bekennen und thun £unb 
Öffentlich mit Diefem Brief! allen denen die ihn fer 
ben oder hören lefen. 


I. 

Als wir betrachtet und qu Kerken genommen ba: 
ben / wie Unfore Ehnefürttt. Berfamlung zu Dug 
und Mothourfft des Heyl. Nóm. Meichs anfangs 
Köblich geordnet und herkommen iff ; auch wie fich 
Der und anderer beweglichen Yrfachen halber | und 
fondertich zu Handhabung der Ehurfürftl. Ehren 
und Würde | etwa Tinfere Borfahren und Bor- El 
tern Churfürften |. féblicher Gedächtniß | als die vor, 
Derften Glieder des Heyl. Mom. Reichs! den Ehrel 
Mug und Einigkeit des Heyl. Neichs zu trachten / 
und Trennung und Schaden deffelben zu verhäten / 
gebühret I in freundliche Brüperliche Eynung und 
Berfehreibung gegen und mit einander begeben ba 
ben I nach ineldung dev Briefe darüber ausgangen/ 
def einen Datum fecher gu Srandfurt in dem Sab» 
ve / als man fchrieb I nach Chriftt Geburt taufend 
vierhundert fechs und viergig / am Montag nach 
dem Sonntag | als man in der Heyligen Kirchen 
fingt Oculi , und des andern Datum ftchet zu 


Geiluhaufen auf Dienftag nach, €. Peter und | 


Pauls. Zag | ber Heyligen zwölf Boten! Anno 
Domini millefimo quinquagefimo fecundo. 
Diewweil aber ber mehrere Theil Ruferer Borfabren 
Und Doráltera in der Brüderlichen Einung begriffen 
verftorben/ fo haben wir/als bie Nachfolger Unferer 
Borfabren und Borältern I auch angefehen und bes 
trachtet/ wie felgam I fchwerlich und forgfaltig / (ich 
Die jegigen Sáuffe dem Chriftlichen Glanben I, dem 
Heyligen Rômifchen Reich I und fonderlich Cent 
fer Nation und allen Ständen derfelben fic zu 
Trenmnge! Abfall und Berkleinerung (cheinbarlich 
zeigen | barum und folch / fo viel möglich / autor 
tomen! fo haben wir als billich/ ben Fußfteiffen tin- 
fer Borfabret und Vordltern/ als Nachkommen und 
Erben devfelben/ nachgefolget! und GO dem AU 
máchtigen zu Lob) dem Heyligen Chriftlichen Glau 
ben] ber Römifchen Kayferl. Majcftit/ dem Heyl. 
Kömifchen Reich I und fonderlich Ceutfeher Na- 
tion, zu Frieden! Ebrel Mus und Frommen ns 
auch zufamınen in freundliche Brüperliche Cinung 
und Berftäntnäs gethan! und Wns gegen-und mit 
einander verpflicht und verfchrieben | vereinen | oet» 
pflichten und verfchreiben Ying aud) in und mit Rrafft 
Diefes Brieffs! wie hernach fofaet. Mehulich. 


D 

Zum erften fo follen und wollen wie cinanber / 
und infer jeglicher ben andern mit guten Nechten 
und gangen wahren Trauen unb Sreundfchafften 
mennen/ haben! haften! und um teimerley Sachen 
oder Gefehiche willen / wie fic) Das. zufügen oder 
machen mbchte | mit ober gegen einander zu Fehden! 
Sritaen/ 2(uffcüfren oder Zugriffen kommen in Fei: 
ne Weißl ohne alle Gefehrde. 


B. 

Find aufpaß biefe Cinung und Vertrag befto 
befrándiger feyn und. bleiben mógen / fo wollen wir / 
Daß die Austräge I fo zwifchen Enfer jenem gegen 
dem andern /. in befondern Verträgen und Berfchrei- 
bungen I hievor verfaßt und aufgericht wären I. auch 


tiefer Cinung Halb in Wefen und Kräften fep und | 
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bleiben! und biemit repetit und ernent feyn Glen. ANNO 


als wären die von Wort zu Worten hierin begriffen 
und verleibet. 


4. 


Wo aber zwifchen etlichen unter ins nicht fon» 
derliche Austräge oder Berfaffung wären! und pete 
felben einer cinigerley Anfpruch oder Förderung zu 
dem andern gewinnen! von Spänne twegen / bie von 
neuen auferftehen | ober aus vergangenen Händeln 
flieffen werden (das GOH nicht wolle) welchen 
unter ting dann bepüncket | daß ihme von Dem an» 
bern ungätlich gefchehen! ber foll demfelbigen fchrei- 
ben und begebren den andern viern aus fins fürter 
zu fchreiben und zu bitten! als er auch thun foll/ unt 
Tage in der Sachen angufegen I welche biere auch 
alsdan in zween Monaten darnach einen Tag becs 
ven Theilen an cin gelegene Mabiftatt als zu Maing! 
Standfurth / Geilnhanfen oder Fulda I von ihren 
eigenen Derfobnen / oper ihren trefflichen NRäthen 
zu erfcheinen benennen / und auf deinfelben Tag bey. 
de Theil durch fic felber Perfönlich | oder ihre 
vollmächtige 2(ntóutt erfcheinen unb bie andern vice 
aus Jus] oder derfelben treffliche Näther Anfpracht 
Antwort] MWiederrede und Nachrede von beeden 
Seiten-verhören ; don Worten zu Worten Durch 
ihre Cangley» Schreiber aufzeichnen faffen! fonde 
und Eundtfchaffen / ob jemandt dic zu führen noth 
hätte I oder begehrte | verhörenlihre Sache ausfehreis 
ben | auch Brief | Siegel und anders | was die 
Partheyen vor und dargegen fürbringen wolten | auf 
und annehmen und barauf befchlieffen laffen | und 
Darnach mit allem Fleiß wege fuchen follen / ob ‘fie 
folche Zwietracht | Spánnen! Mängel und Siweyung 
in ber Freundfchaffe und Gütigkeit vertragen nnd 
hinlegen möchten. 


A 


Wo aber dicfelbigen Spänne und Mängel niche 
alfo in ber Fucundichaffe unt Gitigkcit vertragen 
ober bingelegt werden möchten / fo follen Die vier 
Berhdrer aus ins! oder derfelben treffliche Nátbe 
alles. das fie von beyden Theilen obgenanter mafjen 
gebóret und empfangen haben / zu fich nehmen und 
behalten/ und fich ein jeglicher unter den vicven mit 
feinen gelehrten und ungelebrten Näthen und andern 
Berftändigen/nach ihrem gutbeduncfen I berathfchlas 
gen | und je einer dem andern feinen und feiner Kae 
tbe] und der andern Nathichlag in sweyer Monate 
frift nach dem Befchluß der Sachen zu erkennen gee 
ben. fun fo fic bie Rathfehläge einander nicht 
vergleichen würden /alsdann ihre treffliche Rathe an 
der obgenanten ier Mahlftätte eine febicien | fic) 
des endlich und einträchtiglich haben zu entfchlieffent 
und tie fte fich entfchlieffen Idas foll in eine Schrift 
geftellet werden! und darnach dic vier aus tins! die 
Leyden Partheynen vor Jing ober Finfere treffliche 
Nátbe obgemeldter Mahlftättel ein Ureeil ausfpre 
chen! 3u hören erfordern /Dafelbft auch die Partheyen 
durch fich felbft oder ihre vollmáchtigen Anwälde 
erfebeinen]. und Frtheil auszufprechen begebren /und 
dann alsbald die iirtbeil offentlich verlefen werden 
follen I und wie biefelben ausgefprochen und cinbal 
ten werden! barbey foll es ftrack bleiben / davon fein 
Theil appelliren I recurriren ober reduciren foll 
in feine weiß / fondern wir alle Ehurfürften wollen 
daffelbe/ fo viel einem jeglichen berühren wird) an» 
nehmen / getventich und gänzlich halten. ls wir 
dis auch jego als dann / unb dann dls jego/in Kraffe 
diefes Brief! mit Yinferm guten wiffen und willen 
annehmen | und Ginfolg thun wollen ohne alle weis 
gerung und gefehrde. 


Vvz 6. nd 


1521, 


ANNO 
1521. 


340 
6. 


Vind wäre es Sach! daß jemand! wer bet ware! 
niemand ausgenommen / einigen unter tins von fei» 
nen Gourfürffentbum | Farftenthum/ Heveligkeiten! 
Herefchafften! Freyheiten | Prandfehafften 1 Gee 
richten |. geiftlichen oder weltlichen 2feinbtern | Bil 
len! Geleiten/ ober Rechten dringen / oder mit ge 
Walt überziehen | befviegen | verunvechten oder bet» 
bauen volte | dev ober oiefelben | denen folches be 
gegnet I mögen folches dic andern an Jing gelangen 
laffen ] und Derhalben einen Zag in dev obberührten 
Stábte eine / welche inen beliebet | benennen / das 
Hin wir auch Derfobnlich 1 oder welcher aus tebtie 
cher Ehehafft I bie ev auf feine Wahrheit | mit fois 
nen Brisff und Siegel betheuren foll / Perföhnlich 
au kommen verhindert würde / fein vollmächtig Bott 
schaffe (chicten / und nicht auébleiben follen / und 
alsdann rathichlagen und handeln! wie und welcher 
maß follich Befchwerung oder Berunrechtung abge» 
wendet werden foll und möge. tind was wir! fo 
Derföhnlich erfchionen und deren Mate/ fo Perfon- 
lich au tommen/ (wie obftehet) verhindert wären! 
im Rath vor bas befte ermeffen und. befchlieffen / 
darbey follen wir einander Haudhabung/ Anf und 
Deyftand zu thun fcbulbig feyn / wie dann auf fof» 
chen Tag / durch Uns für gut angefehen und be 
fcbloffen wird. Wir mögen: auch Ynfeen allergnd- 
Digften Herren den Nömifchen Kayfer Darinnen an: 
tuffen! Uns darbey zu hanthaben und zu behalten, 


7- 

Bare es auch / daß einig Ynglauben /Schisma , 
$ber andere widerwdrtige Empórung oder San: 
hing wider die Nöunfche Kayseri. Mrajeftdt / ober 
andere Obrigkeit in der Gbriftenbeit over pem Reich! 
cniftinde/ (ba GO vor fey) fo follen und wollen 
wir ¿ns darinn zufammen fügen mit jfnfern geift« 
lichen und weltlichen 9Rdtfen / auf einen Tag gen 
Maing | Srandfurt |. Geiluhaufen oder Fulda 
den bann cin Erg» DBifehoffi gu Maing! der qu Seis 
ten ift! an der State eine batum bejcheiden' folle/ 
und dafelbft mit einander sut beften handeln / wie 
Sing nach geftalt der Sachen! dev Cheiftenheit ober 
bem Reich zu Mug oder nochdirfftig. anfkehen wird! 
ohne Gefahrde. 


8 


Stem) follen und wollen wir obgenante Cut 
fürften in allen Sachen und Handlungen I Die das 
Heyl. Now. Reich und né Ehurfürften / von des 
Sent. Römifchen Neichs wegen! antreffen/ als ob 
jonanb wer der tudré ) nach Dem Heyligen Römi: 
schen Reich Finde! oder fteben würde/ und fich des 
unteriwinden ivoíte | ohn Snfér aller obgenanten 
Churfieften fámbelichen Willen) Wiffen und Ber 
bángnàf] es wave mit Vicariat oder anderg/ in 
welcher Weif das wäre / anders dann von alters 
Herkonmmen oder ob es antreffe Deftátigung oder 
Bemilligung gr. einigen Sachen zu geben I oder ob 
einige Rede I Theidung oder Werbung an einigen 
Ynfben odgenandten Chuvfürften | bon der jektge 
nanten Ste und Articul wegen / time; oder ob 
ungiemiich febiwerliche Mandata oder Gebot zu ber 
gehwerlichen Nencrimgen oder unpflichtigen Dien, 
ften an tins ins gemein oder infonderheit ausgingen/ 
Hon wen das wäre / oder Wo das herkommen / dar 
in follen wit oder Hnfer einiger nicht endlich Ant: 
wort geben! noch einigerley £Sefcblicffung tbun wir 
tbun hs dan alle famtlic) mit einander! oder mehrer 
Theil. 


9. 
Wäre es aber! daß wir alle famtlich nicht eins 
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werden möchten I was dann auf einen benanten A y 


Lag pex ein ErgBifchoff zu Maing: dev bann zu 
Zeiten ift | gen Maing! Francfurt / Geilnhaufen 
over Fulda befcheiden |. unb bie Gach im feinen 
Briefen benennen (oll! fo folche Gach an ihnen Ed 
mend / oper er darumben ecmabnet wird / ohn Gee 
fabrde | von ben unter Uinsd bie mit ihren felbft 
Sciben zu folchen Tag kommend I und die andere! 
die von ehehaffter Gach wegen 1 Die fie auf ihre 
techte Wahrheit mit ihren offenen berficgelten Brice 
fen betheuren follen | mit iheen felbft Seiben nicht 
fommen fünnen |. Rathed die fic auch alsdann mit 
Mache zu folchen Tagen febicten 1 und doch nicht 
mehr Dann ihres Heren Stimme haben follen | oder 
den mehrern Theil auf ihr Ende erkennen | kein fon» 
derlich Hrtheil davinnen zu fuchen I daß dem Hey. 
Nom. Reiche allernugeft und bequemeft for I dae 
bey foll es bleiben. ind wir follen alsdann bargu 
einander fünbelich tiit gangen: Treuen | Landen 1 
Seuten |. Schloffen I unb aller Siufet Mache ócbolfe 
fen und beratben feyn I und ns von einander nicht 
fegen noch febeivon/ in Ecine Weiß I ohne alle Gee 
fährde |. doch mit bebaltnig infu jealichen feines 
SRecbten; 


10. 


Desgleichen follen und wollen Wie Uns Dinfüt/ 
fas wir Perföhnlich over durch Unfere Anwwaide zu 
Kayforl. oder Königlichen Tagen erfcheinen werden 
in Rathihlagen! Antworten und Befchluffen nicht 
trennen noch von einander fcheiden / fondern als cit 
Wefen und fámelich bey einander hakten! fteben und 
bleiben I und was wir alle / oder der mehrer Theil 
unter fins für das befte im Math ermeffen und bes 
feblicffen I das zu anttvorten oper zu cha fey I das 
bey foll es bleiben; 


YX. 

Auch follen tind wollen wir bie Articul , fo wit 
jüngft zu Franckfurt in ber Wahl Roun. Kayferlicher 
Majeftát! Unfors allergnädigften Herrns | cintrácho 
tiglich | aus gutem getteuen Rath und Bedenckert 
begriffen I und Sheer Majıftät Commiffarien in 
Krafft ihrer voller Macht angenommen / bewilliger/ 
auch unter Känferl. Majeftát ahnen und Syufics 
gel verbriefft | verficgelt unb gefehtworen / die auch 
folgend durch Käyferl. Majeftät zu Nach | vor Fhe 
ter Majeftát Konigh Erdnung Derfóbntich I. mit 
leiblichen Cod gefchworen / nach taut ©. Diajeftát 
DBriefe/ der da am Ende feines Ausgangs halt; ges 
ben am dritten Tag des Monats Julii, nach Gbrifté 
Geburt I fünffgehenhunvert und im nennzehenden 
Vinferer Reiche des Nömifchen im erften | und der 


| Hifpanifchen im vierdten. Fahre / in aller ihrer Sus 


haltung | bey Krafft und Macht unverhindert bes 
halten! und Ynfer feiner ohne den andern in Écinens 
Wege darwider nichts bewilligen noch begeben / ohne 
Gefahroe. 


2. 
Siuterftünbe fich auch jemand/in welchen Weer 
das tvdre/ bas Heylig Romifche Reich / oder cinio 
ge feine Sugebórung zu fehmalern/ abzubrechen / oder 
dem Reich etivas zu entfrembben / oder das Reich 
zu entgliedern I dativider follen wir fümtfic) feyn! 
und Unfern Willen! Gunft oder Berbángnif darzu 
nicht thun noch geben! in keine Weiß / fondern tine 
fern allergnädigften Hertn den Nömifchen Kayfer 
darin anruffen/ das Heylige Reich darbey Danbgue 
haben und gu behalten. 


15. 
Und ob jemand/ wer ‚ber fodre [3508 Ehusfürften 
einer oder mehr I auf feiner Srraffen una Geleit! 
av 


1524 


ANNO 
E521. 


DU DROIT 


qu Wafer oder zu Sand I es wär mit Seindfehafft 
oder ohne Geindfchatft! Quariff oder Befchädigung 
thäten | und ob jemands diefelben | die folches tha- 
ten! wiffentlich haufet oder enthielte | ber oder bie 


follen “in infer und Unfer jegliches Sebloffen | 


Städten! Gerichten | Landen und Gebieten fein 
Geleit haben I “auch weder gehaufet noch gehalten 
werden/ fondern wir follen und wollen Yufer jeglir 
cher dem andern 7 dem folche Moth gefchehen I zu 
Stund/ wenn wir des exfucht und ermabnet werden/ 
getrentich beholffen feyn! daß folches gefivafft erbe] 
und ting darin voneinander nicht feheiden. Wir 
follen und wollen auch mit Ynfern Anptleuten 


fehaffen und beftellen 1 daß folches alfo veftiglich ge | 


alten werde ; unb wenn fie Gleit geben I daß fie 
das unterfchiedlich ausnehmen follen 1 fonder alles 
Gefährpe, 
TA. 

nd tare es] dag jemands | wer ber Ware | Horn 
biefer Lnfer Einung und Vertrags I oder einerfet) 
Vrfach wegen! fo darans flieffen mochtei feinen Tre 
gunft ober argen Willen / es ware mit Feindfehafft 
oder fonft in andere Weg! wie das zugienge 7. an 
Huns famt oder befonder legen wolte I das foll Vins 
alle gleich fámelich angehen I und fic). infer keiner 
Hon dem andern feheiden | fonvern Tinfer jeglicher 
folí dem andern ohne Bering darin und darwider 
getrenlich benftándig berathen und bebolffen fey! 
mit feiner Mitterfchafftl Schloffeni Städten! Sane 
den | Seuten 1 und aller feiner gangen Macht / als 
fang das Moth i( 1 ohn allerley Sutráge / Wieder. 
rede! Hindernif und Gefährde |. fo fern wir Des gue 
gleich und recht mächtig. Darum mögen wir auch 
Linfern allergnädigften Heren den Nömifchen Käy 
fer! fing gu vertheidigen und zu bandhaben /anenffen. 


15. 


. Und ware es) bafj einiger unter Sins obgenanten | 
Ehurfürften! von Todts wegen abgehen würde (ba | 


GHEE (ang vor fey) fo follen wir Erg Bifchoff zu 
Maing deffelben abgegangenen Churfürften Nach: 
Eommen oder Erben I nachdem er zu Megierung (ei, 
nes Churfürftenthums Eommen if£/ biefe Yinfere Ei 


xung verfündigen! und damit ermahnen! und fo er | 


dann begehrt in folche Einung zu kommen / fol ex 
Davein genommen werden; Doch alfo / ba er Diefel- 
ben Einung und Dertráge zuvor und ehe er darcin 
genommen werde / getveulic) zu halten geloben/ und 
au den Heyligen fehwere 1 auch feinen beftegelten 


Brief! nach Ausweiß diefes Brieffs | darüber gee | 
Denfelben Eyd fol ber nächfte Churfürft | fo | 


be; 
eingefeffen ift]. von ihme nehmen! bie Brieff darüber 
bon iu empfangen | und Tinfere Brief wieder 
fiberantivorten ; dicfelben. nfere Brief in Lnfer 
Des Trg» DBifchosfs zu Manng Cansley follen gefer- 
tiget | und von Unfer jeglichen befiegelt werden: 
Mo aber der Fall an tins dem Ere DBifchorf befche, 
be gu Mayngl follen wir der ErkDifchoff zu Crier 
feiner Lieb des ermahnen und volljiehen I wie obfte 
Het; Welche aber Unfer Machtommen oder Erben! 
Das nicht thun twolten! fo follen doch die andern uns 
ter’ ing] die bann noch im Leben feyn I fich getrem 
lich zweinander halten! nach Ausweifung diefer Au 
fever Briiderlichen Eynung und Bertrage, 


16. 

Bnd auf daß biefe tnfere Briderliche Eynung 
und Dertrag efto beftändiger feyn und bleiben auch 
defter aufeichtiger gehandhabt | gebalten und vollzo- 
gen werden möge) fo haben wir ¿ns vertilligt und 
verpflichtet | und thun das hie mit Diefen Brieff Dag 
toic qu jeglicher Seit I wann es die Mothourfft und 
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Gelegenheit erfordert |. auf einen nemblichen Tag zu 
Geilnhaufen | Daya I Franckfure oder Fulda in 
eigen Perfonen qu einander fominen I oder Mufer 
vollmächtige Näthe zufaminen fehicken I und tng 
von obliegenden Mothdurfften des Heiligen Reichs 
und anderer Sachen diefer Eynung nothpärfftiglich 
unterveden follen und wollen. tind welcher unter 
Uns folches zufammen-kommen oder febicten vor 
nothdurffe und nuéfanr bedeucht und beweger/ fol 
und mag berfelbe ns andern Churfürften des cine 
gelegene Mahlftatt unter den obgenanten Städten 
cine und einen nehmlichen Tag mit Eröffnung und 
Angcigung der Urfach und Gefchäffte des Zufam- 
mentommens oder Schietung | durch Schrift oder 
Bothfehafft vermelden / alsdann follen und wollen 
wir Perfohulich zur Stätte erfoheinen / oder Unfere 
SRátbe | mit vollen Gewalt fehicken 1 wie daf bie 
Sftetbburfft und Gelegenheit der Sachen erfordert 
zu rath(chlagen) und das befte vorzunehmen. 


TT) 

Würde aber die Mothourffe ber Sachen erfor 
| dern/ Perfopnlich gufammen zu kommen I und da 

Yinfer einer ober mehr redlicher ober mercklichen fre 
| fach halben 1 bie er auf feine rechte Wahrheit / mit 
| feinen offenen Brief und Siegel Getheuren fell I in 
| eigener Derfobn gu erfcheinen verhindert wire / und 
| nicht Fommen möchte I der fof. feine trefifiche Math 
| und Borhfchafften mit gangen vollen Gewalt (hice 

Fen! in obberübrter maffen/on feinetwegen qu Hane 
| delat’ fonder Gefahrde. 


18. 

Doch nehmen foit Dierinfien aus tnfern allerheis 
ligften Bater den 9Dabft I vergleichen den Allerdurch> 
laucbtigften 1 Grofmächtiaften Heren Carin) Et. 

| tveb(ten Nomifehen Käyfer! Tinfern. allergnaviaftees 
| Herrn | barza folche Einung und Berfchreibung / 
¡die Vnfee jeglicher dor Dicfer Cinung verfchrieben 
und Herfiegelt bat I affo I daß Yinfer jeglicher I was 
er denen fehuldig ift! thun mag | und Darüber nicht 
thun fol 1 daß toiber biefe Derfchreibung / Cinung 
und Vertrag fey. ind tvolt jemand unter Yns für» 
ber Einung eingehen / der oder diefelben follen Diefe 
Unfere Einung und DBerfchreidung allezeit ausnelye 
men! ohn Gefahrode. 


T9. 

Alle und jegliche dorgefebriebene Sii 1 Dune. 
ten und Articul/ haben wir obgenante Ehurfürften) 
| jeglicher dem andern/ mit Handgebenden Treuen 
gelobe/ bey Unfern Churfürftl. Würden und Ehren 
und darnach leiblich zu nen Heiligen gefchtvoren I 
jeglicher dem andern / die wahr/ ftàtt! Heft und una 
verbrüchlichen zu halten / zu vollführen und zu thun/ 
auch bartoiper niche zu fep] zu fuchen oder zu tur] 
geiftfich oder weltlich! heimlich oder öffentlich | in 
Feine Weiß | alle Gefübrbe unb arge Lift gänglich 
ansgefchloffen. 


20, 

Bnd daß alles zu Yhrkund und ganger Stattige 
feit! fo haben wir obgenante Churfiriten / Ynfer 
jeglicher fein Infiegel an diefen Brieff thun Deucfen? 
der geben ift qu Wormbs auf Donnerftag nach dem 
Heiligen Pfingft Lag | Anno Domini millefi- 
mo quingentefimo vigefimo primo. 


CLI. 


fanb2Sribe Carl des Sünfftm Aömifchen 
Héyfers / mit Rath der Cburfürffen und 
Stánden des Heyligen Römifchen Reichs! zu 
erhaftung Beändiger Stufe und Sicherheit im 
Vv3 ganen 


ÁNNC 
1525» 


? 


26. Mai; 
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gangen Rómifchen Reich Laufgerichtet au Worms | lichen und Weltlichens Prelaten/ Sraffen/ Heren Anne 


den 26. May 1521. [ Lunic, Zeutfches 
Reichs» Archiv. Part. Spec. Continuat. I. | 
21bebcif. T. 206fa6 I. pag. 143. ] 


C'eft -à- dire, 


Paix publique ordonnée par l'Empereur Cu ar- | 
LES V. du confeil de tous les Eleéteurs {à E- | 
tats de l'Empire, pour la confervation de la tran- 

lite €§ de la füreté générale dans toute l'é- 

de l'Empire Romain. A Worms le 26. 

Mai 1521. 


Mar Carol der Günfft! von Oti Gnaden ler | 
ar Hömifcher Keyfer I gu allen Zeiten 
Mebrer des Reichs! König in Germanien/ zu Cae 
feition! zu Aragon! zu Legion! beyder Gicilien zu | 
Hierufalen/ zu Hungern/ zu Dalmatien / ju Eroa- 
ticn] Mavarral zu Granaten! zu Tolleten] qu Ba- 
feng I zu Sallicion / Majoricarum, Hifpalis, 
Sardinie , Cordubæ, Corfice , Murciæ, 
Giennis, Algarbien. Algeziræ, zu Gibraltar 
tif und ber Syntulen Canariæ, auc) dee Snfulen 
Indiarum, und Terre firme, def Meers O- 
ceani, Sic. Ery-Hergog zu Defterreich | Herkog 
zu Burgund) zu Lotterich! zu Braband/ su Coteper; | 
zu Kernten! zu Keain I Limpurg! Geldern | Wir | 
tenberg/ Galdbrien! Athenarum , Neopatriæ, 
Graff zu Habfpurg / qu Flandern / qu Tivol 1 qu 
Borg! Parfitonil gu Arthoysizu Burgund IMfalg- 
Graff qu Hanigaw! qu Holland! zu Seeland I zu | 
Mfict | zu Kydurg I qu Namur I zu Noffilion! qu 
Ceritan / und qu Zütpien I Sandtgraff in Elfaf! | 
Marggraff zu Burggaw/ zu Oxiftanil zu Gotianil 
unb def Hiligen Nömifchen Meichs Fürft: zu 
Schwaben! zu Catalonia I 2(fturia I re. Here in 
Sticflandt I auff der Wendifehen Mari zu Por, | 
tenato | zu Biftaia zu Molin I zu Gating! qu 
Tripoli und zu Diecheln/ Entbieten allen und jegli« 
chen Lnfern und def 55. Reichs Churfürften 1 Fire 
fte | Geifttichen und Welttichen Prelaten I Gras | 
fen! Srenen/ Herin!: Nittern! Kuechten | Haupt 
Kuten I Sehuitheiffen | 5ürgemeiftern | Richter 
Nábren! Bürgern und Gemeinden! und fonft allen 
andern Ifufeen und pof Meichs Finderthanen und 
Getrewen! in was Winden’ Stands oder Wefens 
Dic find | denen biefer Unfer Senferticher Brieff 
oder WAbiehriffe davon zufehen oder zu lefen "ürtompt 
pber angezeigt wird/ Wnjer Gnad und alles gues 
Ws weiland milter und hochlöblicher Gedächtnus 
Kevfec Maximilian Hnfer Andere! auf merctiichen 
aroffen dapficrn und treffentlichen Wifachen und 
Beweguu§ def H. Neichs und dericlben tHadere 
thanen zu Shr und Wolfahrt | auch zu firftand ge 
meines Mugen I fich mit Churfirften! Fürften und 
Ständen def Reichs cines gemeinen Landfriedens 
vereinigt / verpflicht und verbunden/ und wir dann 
jego in Eingang fnfr Negierung fplicen und bein 
ben / daß (ic) allerley Empörung und Widerwertigs 
feit] zwischen frembden Gewälden/auff def Reichs 
Glieder oder Bertvandten erregen | darauf nit allein 
den fondern Ständen def Reichs) fondern auch der 
gangen Ebriftenbeit'/ fehwere Minderung | Bertwir 
fung und Berluft der Seelen | Ehren und Würde 
erwachjen / wo nicht mit ftatlichen Naht bargegen 
getvacbtet] und zu Forderung deffelben / ftandthaffti- 
ger verfenglicher Fried und Meche im Reich auffges 
richt uno in beftendlichem Wefen erhalten und ge 
handhabdt wird. Darumb wir verurfacht / und den 
Fußftapffen tinfers Anheren in folchear gefolgt und 
haben mit einimütigem zeitigem Naht der Hoch «unb | 
Ehrwirdigen/ Hochgebornen! Unfer.licben Freund! | 
Meven) Obeymen! Ehurfürften und Farften! Gift | 


und Ständen def Jo, Neichs/ fo auff Diefem Reiche: 
tag alfbie bey ns erfchienen find | einen gemeinen 


| Frieden durch das H. Seid) und Tentíche Station 


in maffen der durch Unfern Muberrn/ erftiic) allhie 
zu Wormbs auffgericht / und folgends zu andern 


| Reichs tigen weiter erklärt worden ift/ mit etlichen 


betrachtlichen nottärfftigen Zufegen / unb weitern Er 
Elärungen fürgenommen! auffgericht | geordnet und 
gemacht. Richten auff) ordnen und machen ven 
auch in und mit Keaffe diefes Brieffs / alfo I dag 
von Zeit diefer Berfündigung nicmands / von was 
Würden! Stands oder Wefens dev fey! Den andern 
bevehden I bekviegen I beranben I faben/ überzichen! 
belegen I auch darzu durch fich felbft oder jemaubs 
auders von feinet wegen nit bienen / noch auch ei» 
nig Schloß! Cát! Märdti Befeftigung! Dörf 
fer | Hoff oder Weiler abfteigen / oder ohn Def ane 
bern willen I mit gewaltiger That freventlich eins 
nemmen |. oder gefehrlichen mit Brand oder in ans 
bere weg dermaffen befchadigen foff : Auch niemand 
folchen Thätern! Mabel Half) ober in kein andere 
Weg Beyftand oder Sürfehub thun. Auch fie wife 
fentlich oder gefehrlich nicht beherbergen! haufen ete 
zen! trenden] enthalten oder gedulden / fondern wer 
zum andern zufprechen verneint / ver foll folehs tbumn 
an den Enden und Gerichten I da die Sach Diebor 
Ober jegt in der Ordnung def Gammer« Gerichts qu 
Auftrag verthedingt find/oper Éünfftig widen | und 
ordentlich hingehören. 


Auffbebung aller Wihden, 


And daranff haben wir alle offene Baho und Bers 
Warrung durch das gang Reich auffgehaben und ab» 
gethan 1 heben aud) bie hiemit auff / unb thun die 
ab! von Römifcher Renferlicher Macht und Bolle 
fommenheit/ und in Krafft Diefes Bricffs, ; 


Die Peen aller Sticozbrecber. 


Ynd ob jemands hohes oder nidriges weltliche 
Stands | wer ber ober Die weren | wider Dir cins 
oder mehr! fo porgemelt/ im nechften Arcicul gefegt 
ift] handeln 1 oder zu handeln underftehen wirden 1 
die follen mit der That und Recht 1 zu fampe ane 
dern Péenen / in infer und def Heiligen Reichs 
Ache gefallen feyn auch aller menniglich unb einenz 
jeden) gegen denfelben Thätern und Fried-brechern / 
fo bald bie an Hnferem Keyferlichen Canuner «ges 
ticht! oder durch Lnfern Statthalter und Regiment 
mit Dorgeherder Citation oder Firheifehung / atfo 
in bie gemelte 2febt gefallen zu feyn I becfariert und 
evtidrt werden! ihe Leib und Gut erlaubt fen] und 
niemands daran freveln oder mifhandeln foll over 
mag / darzu alle Berfchreibung | Pflicht / oder 
Bindenuß/ ihnen zuftchend | barauff fie Forderung 
over Zufpruch haben möchten! gegen den jenigen die 
in Berhaffe weren/ ab und tovt! auch die chen! fo 
diel der Hberfahrer bero gebraucht! dem Schenherrn 
verfallen feyn I und fic Diefelben Schon | oder derfels 
bigen Theil I fo lang der Fried -brecher [et | ib 
oder andern Lehens Erben nit leihen I noch ven fei- 
nen Theil oder Abuugung folgen laffın. Doch foll 
ber Schensherr bie Abnugung derfelben Schengüter / fo 
diel der über nottürfftige Berfehung und Beftellung 
Fahrlich uberbleiben/ bem Ciâger oder DBefchadigten 
auff Meffigung def Cammergerichts/zu geben und 
zu antworten fcbüfbig fcn /fo lang dev Fried-brecher 
lebt | ober bif jebtgemelter Sticb-brecher mit dem 
Befchädigten fich vereinigt und vertragen bat! und 
er der Acht erledigt iff. Aber dem Befchädigten / 
fampt feinen Berivandten und Helffern /foll in mits 
ler Zeit I auch vor und ehe Die Declaration folge 
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den ijten und deren Mitheiffern und Enthaltern! 
fein Gegenwehr und Derfolgung zu thun/ gu ferfebee 
That I oder wenn ev feine Freund und Helfer ha 
ben mag / folchs auch allenthalben an Ehurfürften ! 
Fürften und Stände def Reichs 1 def wiffens zu 
haben! anfzufchreiben und zu verkünden 1 unbenonv 
men | nicht verbotten | fonder gánglich fürbcbalten 
feyn. Es follen auch diefelbe Befchavigten I jhre 
Verwandten und Helffer/ durch fold) ihr befchehen 
Gegenwehr / Berfolgung und Handlung (Too bic 
Defchädigung und Fried-bruch Eundbar und offen 
bar! over fid) nachmals erfünpe) in fein Been ger 
fallen I nicht gefreffelt |^ noch algbann ichts vor 
wirdt haben. 


Wie der Landefried su halten gebottert 
und verpeenet iff. 


Tino varauff befehlen wir allen und jeden Chuts 
fürften! Firften! Geiftlichen und Meltlichen Pre 
laten! Graffent Seren /Mitterfchafft und Stätten! 
und allen andern Ynfern und def Reichs Findertha 
nen und lichen Getreiven I ernftlich gebietend / bey 
Den Mflichten | Eyden und Gehorfam / fo fie Uns 
und dem H. Reich gethan haben / und zuthun fehl 
Dig find/ unb barju bey einer Deen I nemlich swey 
taufend Mare feines Golots | halb in Hufer Key 
ferlich Gammer I und den andern halben Theil den 
Beleharigten unabläßlich zu bezahlen /und dargu bey 
Berlierung aller und jeglicher Freyheit und Meche! 
fo ihrer jeder von Jins und dem o. Reich bat I Daß 
fie folchen Frieden mit Ernft und treiwen Fleiß hal 
ten! und tie vor gefehricbers fteht/ handhaben aud) 
ihren Hanptlenten unb Jinderthanen zu thun auf ift 
Gy befehlen/ und Unfer vercinigung und verpflicht 
folchs Landéfricdens / wie obfteht , ftracks ohn Ein. 
ven nachkommen! als Lich jhnen/ und ihrer jedem fey 
Tinfer und def Neichs fehwere Yngnad! auch die 
borgemelte Deen zu vermenden. 


Dom aufféerihten Landefcieder 


Sind erfilich auff bem gehaltenen Neichsstag zu 
Freyburg im Bricfgaw etliche Artickel tinfors Key 
ferlichen Sandtfriedens | def erfigebaltenen Reichs» 
tags zu Wormbs auffgericht / weiter verteutfch und 
DHeclaviert/ find derfelben etliche jess durch Wns! 


auch Churfirften! Fürften und andere Stande/ hie | 
verfamnles/ toiberum ernewert | approbiert] auch 


etliche weiter erfldve! etliche geändert un gebeffert / 
àvic obbemelt und bernach folgt: 

Pind anfenglic | betreffend den Articul Yinfers 
Sandfriedens/ alfo anfabenp: Ob auch wider diefen 
Sandfrieven und Unfor Gebott jemands beraubt/ 20, 
Haben wir Uns mit den Ständen I fo joo Die er 
fehienen find | vertragen / téreiniget | und bey den 
Pflichten! Damit twir/ und infer jeder! dem Reich 
orant iff / qu halten wd zu Sollngieben verwillige 
und verpflicht / und thin daß hie mit diefein Bkieff/ 
Daß binfi 
febrlich ¿ufe 
Digern | wider biefen Landfeieden! feine tinbcrepber 
burchfchleuffi füvfcDub I noch andere verginftungen/ 
ipie vbgemelt/ geben! thun / oder geftatten | fonder 
wo Unfer einer Def andern Friedbriichigen| Befehar 
bigurí jnnen oder getoar | oder zu.feifcher That ere 
amanet wird! oder bie anfommen und betretten mag! 


gegen jhnen unverzüglich | mit eenft und Fleiß nach: | 


enter! handeln und fürnemmen fol! alg were es fein 
fort Sach. nd wie bafi der bemelte WArticul des 
Sandtfriedens weiter außführet. Dofgleichen follen 
wit | und Fnfer jeder | wie obgemelt / bey Bnfern 
mpelenten! Underthanen und Berwandten! eruft- 


üro Feiner ben andern noch ben feinen! ges | 
icben/ zufehen! noch bof andern befeha» | 
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\ fid) verfügen und Berfchaffen I auch phen das in ihe 
pfliche binden) folchs wie obfteht I getrewfich zu bals 
ten wid zu voffngieben | und in ihren Emptern und 
S5efelcben fleiffigs aufffebens zu haben | damit Dent 
Sánbtfeieben gelebt und nachkommen! und folche ges 
fehrliche zufehüb! Durch und underfchleufft auch an 
| dere fürfcpub und vergunftigung | firtommen/ nicht 
| gethan noch geftatt werden I in Feine weiß I fonder 
gefehrd. 

nd ob jeitandes bem H. Reich wnbertoorffen 1 
¡ns! Ehurfürften! Fürften oder andere Stände fs 
dem Heiligen Reich auch zugethan | und in Def 
Meichs Hilffl wie obftehee! gezogen find / wider den 
auffgerichten Land-frieden vergeweltigen I bedehden! 
anklagen I bekriegen I ober daß ihr mit getvalt/ obn 
Recht I nemmen würde |. £u demfelben I fo das zu 
| frifcher bat gefelhehe! follen alle die! fo def ermal. 
| net 1° oder für fick felóft junen werden I nacheyten/ 
helffen retten und behalten! alles nach faut und ver, 
mög Hofer und def 5. Meichs Sand-friedeng | und 
deffelben Drbnung. 
| Dé aber zu frifcher That nicht gehandelt worden 
| ere] ober hett mögen! und die Thater ihre Helffert 
| Anhenger und Fürfchüber / von Ens | oder Enferm 
| Sammergericht / in die Ache I alles nach (aut def 
| H. Reichs auffgerichter Ordnung! Denuncijert wore 
den weren | und dann folche Denunciation/ auch 
der Geiftliche Bann! fo nach faut Unie und def 
Reichs Oronung! zu hülff ber Denunciation erlangt 
werden mag | fo ferk ber Eláger ober 2fnrüffer def 
begert Cin nef willen es allezeit ftehen (oil) Fein 
büfff oder fürftand in Sachen bringen oder gebären 
wolt! alsdann foif ver Hauptmann in dem Bezirk! 
da bie Thäter / ihre Helffer und Anhenger wohnen 
oder find/ mit fampt feinen 3ugcorbneten / zufammen 
| kommen / rabefchlagen tind fürnemmen / damit Der 
| Sanbt4frieb gehandhabt | und die Befehadiger ges 
ftrafft werden. Doch dem obgemelten Artickelz 
Daß der Chater mit ber That in pie Acht gefallen! 
unabbrüchig: 


Von der Peen der Uberführer diefer 
Ordnung. 


Hud welcher diefe Yinfere Ordnung wind verpflichs 
ten verachten tind der nit folg thun und verfchaffen! 
| fonder (afig oder fánmig datinn erfeheinen | auch 
| daffeldig Fündtlich unb unfaugbar feyn wird! den! 
| oder dicfelben erkennen und erklären wir Hicmit/ Durch 
folche verachtung! it bie Peen def Fried-bruchs ges 
fallen] tind daß alsdann gegen benfelbeu mit denune 
| lation I erklärung | Erecution und einbringung fols 
cher Veer und anderer Citra(f/ durch ins und die 
| eerorbneten infern Statthalter und Regiment [ober 
| unfer. Konferliche Cammergertcht I fErenglich und 
unablaglich procedirt I fiirgenommen und gehandelt 
werden foll und mög/ wie fich nach aufiveifung fus 
| fers Land-feiedens und fonft! gebührt; 


| Wann die Thäter def Sriedzbiuchs mit of. 
fenbár/ und def jemands verdacht were. 


| 
| Lud ob die Ehurfürften /Fürften / Drelaten! Gras 
| fer / Seren) Mitterfchafft | Stdtt over andere I in 
| was ftand! würden oder wefen ein jeder fey! Gifts 
| fic) oder Weltlich oder bie ihren I wider Diefen Fries 
| ben befchadiget würden | und vie Thäter mit offerts 
| bar! fonber jemand def verdacht were! auch die Clie 
| get fie def mit beweifen wolten I und doch aug vedlie 
| cher augeigung in perdacht ftinden | fo folten und 
| möchten der Gburfürft] She | Prelat/ Graff Herr! 
| Kitterfchafft ober Stätt I denen oder def Mtannen/ 
| Brelaten I Graffen! Ritterfchafften! Finderthanen 
¡und Berwanpsen! febaden gefcheben were! den p 
1 is 
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diefelben befchreiben! und für fid) vertagen! entfehat 
digung mit dem pb Hon benfelóen zu nemmen/ und 
ob der oder die berbacbten fic) der entichildigung dif 
Sried-bruchs in einige weg widerten / oder auff dic 
bertagung nicht erfcheinen wolten / fo follen fie ber 
Defchädigung und Fried- bruchs fehuldig gehalten! 
und nachmals von ihnen’ laut Diefes Gebots/ ge 
handele werden, 


Ob jemands def Sricosbrechers heimlichen 
sufchubs verdacht were, 


Yind nemlich | als in obgemeltem Sandt»frieden 
auch ein 2(rticul gefegt ifel alfo lantend : tnd ob 
jemands per Ehurfürften! Firiten/ Prelaten/ Sra: 
fen! Heren! Mitterfchafft 1 Stätt und andere I in 
Was würden/ ftand oder wefen ein jeder fey! Geift 
lich oder Weltlich/ oder vie ihre wider diefen Sand: 
feieden befchädiget würden |. unb bie Thäter nicht 
offenbar! fonder jemand def verdacht were /1c. Und 
aber verfelb Articul allein auff die Thäter laut und 
gefege ift! derfelb Meticul auff bem gehaltenen Reichs. 
tag zu Freyburg I weiter beclariert und geteutfchet/ 
und hiewiederumb ernewert und angenommen! alfo/ 
daß folcher WArticul nicht alfein auff die Thäter I fo 
einer That oder Befchädigung verdacht weren | fore 
ber auch Diejenigen / fo auf reblicher anzeig in ver 
dacht/ und doch nicht offenbar weren I daß fie fof: 
chen Thätern oder Befchädigern wider dicfen Sanpte 
frieven I hälffı benftand/fürfchub/ under» oder durch» 
fehleuffl egen I trenckend oder andere vergünftigung 
gegeben. oder gethan/ fie gebaufet I geherbergt oder 
enthalten hetten I verftanden und aufgelegt werden 
fell 1 affo | daß gleicher weiß gegen ihnen! wie ge 
gen ben Thätern / mit dem befchreiben und vertagen 
gehandelt! und die entfchäldigung mit dem Eyd von 
ihnen genommen werden. 


zu thun febiildig | und bicmit verpflicht feyn follen. 
And vb bie Thäter I fo einer That / wie angezeigt / 
in derdacht ftúnden/ deßgleichen Diejenigen | fo et» 


dacht weren I ihnen def HALA) beyftand I farfehub/ | 


oder vergunftigung! wie obgemelt/ gethan zu haben! 
fich der entfcbüfoigumng in einigein Weg toiberten/ oder 
auff die Bertagung nicht erfcheinen wolten I follen 
fie alsbarn! durch folch ihr widerfegen und ungehor- 
faut! in bie Acht und verbrechung def Sand-fiedeng 
gefallen fepn/ und darauff denunciirt werden. 


Vind als fürter in gemeltem UAreicul des Sandee | 


friedens begriffen! daß der Churfürft | Fürft |. Pre, 
lat! Graff! Here) Ritterfchafft oder Seat I den! 
oder Def Mannen | Prelaten! Graffen I Herrn! 
Nitterichafft |. Underthanen oder Verwandten fcha- 
den befchehen were / folcher That befchreiben / und 


rieren, meynen/ ordnen und fegen biemit | bof 
binfüeo fec) Befchreiben und Bertagen von den 
Shurfirften! Firften! Prelaten! Graffen/ erm / 
Nitterfchaffe oder Stätt/ dem over deff Berwandten 
und Hnderthanen fchad befehehen twee! gegen bie 
Derpachten ber That! def zufshübens oder zufehens! 


1 ¢ 


Die fie auch / deffalei | 
chen die Chater! auff folch befchreiben und vertagen | 


DIPLOMATIQUE 


tie obgemelt/ Dor jrer der Berdachten ordentlichom 
e| infec Seoferlichen Cammer-Sericht1 
| Ying oder Sinferm Statthalter und Regiment I wel 
| ches dem DBefchedigten ebend / befchehe/ und dic ents 
| febüfbigung / laut deffelben Articuls def Sandtficico 
dens] genommen werden foll. Cs follen und mögen 
auch ir] oder Hnfer Statthalter und Regiments 
| oder infec Sammer Richter Hinfür | auff ancuffen 
ber Partheyen I oder auf cigner bewegnuß unb von 
20mpts wegen! folche befchreiben und bertagen | und 
bie entfcbülbigung nemmen | ivie Daf ver gemelte 
Acticul def Sandt-fricdens auftveift. 

Qo aber jemands den andern befchüloigen | und 
ihnen das uberweifen molt / bafi mag er vor fnferur 
Keyferlichen Cammer-Gericht 1 auch an orpentíi» 
chem Gericht dahin folche Sachen gehören I thun 
| und fürnenmmen / dafelbft ihm fürberlic) verbolffen 
werden folf. 

Wo aber jemandts den dndern verdächtig machen 
| Oder verleumen/ und denfelben verdacht im Pech 
| pu auffübren wolt I fo foll der / wie jcót ge 
| Jo 


tl 
| fo verdächtig zu machen underftanden were/ Mache 
| baben/ ben fo ihn dermaffen verdächtig zu machen 
| underftanden beit! an finforem Keyferlichen Game 


mer» Gericht 1 ober feinem ordentlichen Gericht! 
defhalben fürzunemmen / Dafeloft ibm auch Reche 
| förderlich verholffen und geftat werden fotl. 

Vind ift folche Purgation darumb dermaffen ges 
| feb |. damit der Bejehildiger defto förderhicher ait 
| feiner Rlag / und derfelb Belehaldigt defo forderiis 
| Hee zu feiner Schuld oder Hnfehuld tominen/ auch 
folches an finferem Cammer-Gericht mit wenigerm 
| Koften | Maher und Arbeit | erlangt und vollfübrt 
erden. möge; 

Wir wollen aber hiemit aller Sherkeit unenzogen! 
| fo def Macht haben / wider die! fo in Malefik 
Händeln verdache find! daf biefelbe Oberkeit mögen 
handeln I wie an einem jeden Dre herkommen und 
recht iff, 2 

And foll bienit vorauff gefester Wurgation | in 
dof H. Meichs Orbnung begriffen / beuom- 
men fegn/ fonder zu def Clagers Willen und Wohl 
gefallen ftehn! fic) derfelben/ ober dicfer / zugebraus 
chen! Doch dag in affe Weg Summarie gehandelt 
werde, 

Tino nachdém bet den Alten! and der Gbrbarteit 
löblicher ehrlicher Gebrauch gewefen / bafi bie | fo 
ehrlich und wol gehandele I gefórbert / auch umb 
Wobhithar willen begabt : Die aber / fo unehrlich 
und übel gehandelt! von Fürften/! Herten und aller 
Oberteit gefcheuhetl niche fürgezogen ober. enthalten! 
fonder gefteafft worden : ind aber im Heil. Neich 
jest etivas hoch befchivetiche 1 amebrlichel und uns 
erhörte That und Mißyandlung eindrechen | aífo / 
daß einer den andern heimlich fahet / verblendet f 
| hinweg füfret | gu Zeiten für fic) felbft in feinem 
| Gefángnuf enthelt/ zu Zeiten andern verkauft ober 
ubergibt I oder in andere Hand fábet | etliche Deine 
lich vauben! brennen! auch dergleichen Zufchäb niit 
heimlichen Abfteigen! Schlöffer und Sâufer üben! 
| etliche fürfeglich | bößfich und wider Recht | todte 
feblagen und ermorden / und fonff viel dergleichen 
| Ubelthat begangen werden ) deren doch bie Thäter / 
ob wol ein öffentlich Gerüche und Gefchrey davon 
| ift und erfehilt/ mit bloffen tetnepnen nicht geftäns 

dig feyn wollen : Darutnb fo haben wir geordnet 
| und gefegt/ ordnen und fegen auch bicmit evnftfich 
| und wöllen/ welcher Hinfiiro in obgefchricbenen und 
| dergleichen Fällen von jemand / wer der were { bee 
| fcbüfbigt wird I daß ber Gláger oder Befchäfdiger 
| Macht und Recht haben foll ven Bervachten! fei» 
[ne Bufehiber/ Cuthalter und andere! fo fich folcher 
| Thaten / theilhafftig und verwircklich machen / an 
| ef Berdachten prpentlichen Gericht | oder aber an 
| Haferns 
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Lnferms Senferlichen Cammiergericht | ober bey 


: Doch daß er bem Richter! fo er / wie obftebtl 
hie / WArticulsweif zu erkennen gebel auf was 


ichter bie Hrfach und Angeig folchs 
ber chen fürftendig oder zuläffig am 
DI fo fol er Ladung erkennen! bargegen bet | 
ige in Meche zu erfcheinen/ und auf die 
(gu antworten! fchuldig feym: Wird ex die | 
nen/ fo Dann die Hagende Parthey durch cin | 
Gericht oder Seumat f. oder durch einen Zeugen an 
ge/ oder aber wann der Clager ein hoch ehrlich 
on! ber Berdacht aber geringes Standts were/ 
ebene 2(rticul | Daß er bie war 
yd. befteftiget | alspann fol der 
(eon fic) perfönlich oerhalben mit 


Berdacht fchiildig 
feinem Eyd qu purgieren, 

Wo aber der Dichter / auf redfichen chebafften 
tirfachen bewegt wird! jemanos Commiffarien zuge: 


ben! vor welchen ber Berdacht in feiner Behaufung 
ber fonft an gelegenen orten den Eyd feiner Murs 
gation perfönlich thete / fol ibm bicmit zugelaffen 
fon. Wird dann ein Commun fie were Geiftlich 
oder Beltlich | bermaffen fürgenommen | fo fol dev | 


¿rente theil verfelben Commun Rages vor den ge | 
gi Commiffarien! perfontich zu fehweren (chil: | 
big feyn. nd wo darunder etliche befondere er: 


dächtliche Perfon def Maths durch den Eláger be | 
annt würden! dic follen under gemelten yweyen thei: | 
len/ auch zu fehweren eingezogen werden. Mo aber | 
etliche derfelben Statt verwandten! als fondere Der | 
four (ie feyen in oder aufferhalb def Neichsı alfo ver | 
bacht würden) fol eg damit! wie mit anderen befon- 
deren Perfonen/ gehalten werden. Ynd ob ber Be 
fchüldige alfo groplich eerbacbt | Daß zu Purgieren 
nottärfftig/ folchs fol ber befcheidenheit Def Nichters | 
befohlen werden! ihm die auffaulegen oder nicht: bie 
Dann fchweren follen! paf ber oder die! fo fich mit 
dem Cyd entfchüldigeti vecht gefchivoren haben. | 

Und fo er folche Purgation gethan hat! fo fol er 
Def verdachts ledig feu] und alsdann bey dem Gp] 
für Necht gefehworen gehalten werden /fo lang big | 
der Befehildige in Mecht der That Aberwwunden 
wird! alsdann fof und mag gegen den überwunde | 
ul als dev That (ehiildig/ und einem mepnepbígen] 


r unb Degiment/ unverhindert figuren | 


er den DBejchäldigten in Berdacht habe. | 


ft / geftvafft | und wie fich gebührt I procediert 
bete ex aber der Befchüldigt bie Durga: | 
cht! fo fol er dep fo. er verdacht gewefen? | 
dig gehalten! und gegen hm! wie es nach ge: | 
ftait der fachen fic in folchem eigener! procebiert | 
und gehandelt werden. nd too er defibalben in die | 
Acht becfariert wird/ follen wit) noch einig Chur: | 
fiel Sinft/ Graff] Sere! Obrigkeit ober jemand | 
anders jon wiffentlich in feinem Hoff) Haug) oder | 


| Kung gu febrciben/ 3 

bif wider an jhe jedes atfamb für fie/ und alle 
diejenigen / [o fie mit jhnen zu folchen Tag brächten } 
ungefehrlich. Und ob man die fabung oder Tags 
brieff niche moche zu handen bringen! fo fol man die 
am ziveyen ober prepen enden anfchlagen/ da fie gue 
verfichtig jhren handel ober wefen heiten, 


SricObrecher und Thätertnicht su haulers vor 
dexfelber Dergleydung: 


E 


ma 


8 foll auch folche Tháter und Fricdbrecher nic 
haufen! herbergen/ een]. träncken! enthalten} 
pub thun in feiner Oberkeit Eygentyumb und 
Gebieten! fonder diefelben annemmen! und zu ihnen 
init den ecnft von 2(mpte wegen/richten | auch auff 
menniglichs Klag/ Mechts ungefäumet von jum 
belffent dartider fie nit fchügen! fehirmen oder fürs 
tragen fol einige Teöftung 1 Sicherheit | Sreyheit 
oder Geleyd |. dann fie veffen alles! aufferhalb ver 
willigung def Widertheils 1 unempfanglich feonJ 
und nicht genieffen follen / in feinen toca. Dann 
wir in allen Trôftungen/ Sicherheiten! Süvivortenf 
und Geleyden/ von den bie gegeben werden / folchen 
Srieobruch aufgenommen / und davin mit begriffen 
haben wollen. Sind foll der Eláger in biefen Fällen 
nicht fchildig feyn/in ber Stecbtfertigung zu gleicher 
Gefängnuß/ oder Poenam Talionis fid) zu bege- 
ben! fonder allein Caution zum Mechten / wie (icf 
gebührel zu hun. Welcher aber daffetbig zu thure 
nicht vermbcht/ oder fonft ein verleumbde oder unbe: 
fannte Derfon tere / fol dicfelbig/ big zu end def 
Rechten |. nach geftale dev Perfon züchtiglich vera 
Toabrt werden: Es were dann! daß der Thäter mit 
der nahin betretten/ oder fonft die Chat fo offenbart 
daß Feiner beweifung von nótben/ oder Die alsbald 
thun möcht /alspaun fol der habend Gláger dev Cans 
tion und der ander ber Verwahrung ledig ftehen, 
Wir wollen auch! dah alle Churfürften/ Fürftenz 
und andere Stände def Reichs in allen und jeglichen 
ihren Tröftungen 1 Sicherheiten | Sürteorten] und 
Geleyden/! erklärte Echter I auch denunciierte und 
vertimbte Friedbrecher/ mit nämlichen aufßgeprückten 
torten | außnemmen und auffcbfieffen /ausgefcheiden 4 
fo fic zu entfcbüfbigung! wie obfteher! oder gütlicher 
handlung / und thedigung folcher Sachen halben mit 
Derivilligung deff Widertheils befehrichen oder erfore 
bert werden! folt jhnen Durch die! fo fe zu angezeigs 
ter Handlung befehreiben ober erfordern | Geleyd und 
Sicherheit noktärfftiglich zugefehrieben werden! und 
fie auch defjelben in folchen Sachen empfenglich und 
fähig feyn/ und def in aller maffen mögen genieffen? 
als weren fie nicht in bie Acht erb(avet oder Denuns 
cijert. Find wo der Friedbrecher mehr dann einen 
Widertheil bett! daß alsdann derfeldig Winertheit 


= 


fouft icht enthalten! haufen / berbergen? egen/ noch mb bewilligung gleicher Berglenbung angefucht 
trencken | heimlich noch dffentich/ fonder ben! bie» werde/ bie auch jóm Gelevd zusufchreiben fcbübig 
iveif cr in der Achtáft! fryewen! für unvedlich ach- | feyn follen. And two devfelbig Wivertheil ich des 
ten und halten! und von menniglichen gegen jm | widern oder verziehen würden / fol doch ber Frieda 
gehandelt werden! wie fic) nach laut nef auffactich. | brecher zu folchen Tag und wider von dannen dere 
ten Saubfriebens gebührt. Were aber dev Berdacht | gleidet werden. 

ein Ehurfürft oder Fürft I ber möcht folchen Eyd | nd nachdem fid) Manigfaltig im Deich begibel 
vor dem Richter I Durch feinen vollmachtigen An- | daß etliche leichtfertige tuderthanen! umb verfchuß 
wald] der zum toenigffen einer bom WAdel fepu fol! | de Sachen! von jrer Hevrfchafft abtretten und vow 
in fein Geel fehweren laffen/ und fol in folchen Sa. | mig toerben/ dem Nechten zu entflichen oder fich 
chen Summarié, wie dann Def Deichs Orouung! | fenft unbillicher weiß wider jhre Herrfchafft over 
i iedbruchs halben gemacht! vermag! alle zeit | Machbawren empóren I und untviflens befleiffiqens 
evt werden. ¡bre Herrfchafft oder derfelben Underthanen betrawen! 
Doch fol Ref Mayt. Statthalter und Regi | und umb jhe vermein rung nicht orderitlich biG 
inent/ Cammerrichter oder bet orbe! en wir | pemfelben ge 


u/ bey! uno von folchein aa! ANNO 
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fol ibm bie Herrfchaffe nottür(jtig Geleyd! vor 
walt/ zu Meche geben / auch fürberticps gebirk 
Rechtens geftatten und t te | 

Welche Oberkeit aber hieswider jemafibt enthteltel 
verglendete | oder nicht I wie obftcbt | zu pfli 
«nnemune! fo fie def ermahnet würde / die fol! mit 
fampt pent enthaltenen vergleyderen/ fü einen Sieb 
brecher aur Acht und andern Meenen procebicrt und | 
fürgenommen. werden 


Don de 


Yind ob die 
enthalt! befeftig nf 
oder gunft fetten /alfo paf f oder Felds 
3ugs nobt were lauch ob jemand in biefem Landtfried 
begriffen | von toas fand oder mefen dev tere! Geift 
lich oder Weltlich! von jetmanbte (den diefer Landes 
fried nicht begriffen] wird bevedt / betlagt / ober fonft 
efehddigt :0ber bie Chater und Befchádiger baufen./ 
ten/oder denen hülff oder beylegung thun wird! 
ol durch bie Befehadigten) oder auch Hnfern 
Canunerrichter/ an Tiu$] oder in Bnferm abwefen / 
an Hufen Statthalter und Regiment bracht werden. 


Von def Regiments macht wider die 
Sricdbrecher. 


Stent! als wir auch in den gedachten tinferm 
Sanotfricoen / inferi Cammerrichter macht gegeben 
haben von Unfertwegen! wo dev Fricdbrecher fachen 
mit Uberzug/ ober fonft dermaffen geftalt feyn wird! 
Daß der jährlichen Berfamlung/ fo defmals verordnet 
gewefen ift] aus nottur(ft nicht zu erwarten were | 
Ting und die Churfürften/ Fürften und Stände def 
MReichs | forderlich an ein gelegen Malftatt zu bes | 
fehreiben: Bnd aber durch bas verordnet Negiment | | 
Hie auffgericht | die jährliche Berfamlung abgeftellt 
ift | fegen/ ordnen und wollen wir! taf folches Dite 
für an nfern Statthalter und Negiment bracht und 
gelangt werden fol/ in aller maffen! wie vor an die 
erfanilung gefcheben feyn folt/ bie werden alsdann 
fic) nach geftalt dev Sachen I wie fic) nach Aug: | 
weifung der Ordnung bie auffgericht! gebabre/darin 
nottinfftiglich wol iviffen zu halten 

Doch mag und fol nicht befto weniger tinfer Cano 
anerrichter und Cammergericht allzeit] auf anruffen 
der Defchädigten ober bekriegeen | ober auch von | 
2pnpté wegen! wider die Hberfabrer und Friedbre- 
cher! voie Meche! procedieren. 


Wie dem Rläger wider def Echters Schloß | 
oder Befeftigung geholffen werden fol. 


Sub ob der Echter einig Schloß oder Befeftigung | 
hettel Die man dem Kläger! wie obfteher nicht ant | 
qworten möcht! da folches an Ying / fo wir im Reich 
fenn wirden! oder in Unferm abmefen] an Sinfern 
Statthalter oder Regiment bracht /fol barinn ferner / 
toit fic nach geftalt ber fachen! und auftocifung 
der Ordnung / zum beften anfehen wird / gehandelt tere | 
Den. 


Wider der Ganerber Schloß. 


Stem) als wir Diebor und jego merelliehe Klag | 
vernommen/ wie auf und in die gemeinen Ganerbers 
Schloß mannigfältige befeharigung Ifabens I raub/ 
nabm ur 1D/ wider Pnfern Sandfrienen/ befcbee 


| 


| amd vof 


OMATIQUE 
ben und geübt t 
Reichs 
alba ve 


yburg! im Naht der Stände | fo 
efor! zu vollkommener Handhabung 
Landtfriedens declaviert / gefest 

bie durch Ting) mit Naht und 
and Diefer Berfamlung! ernewert! 
vertiglich! Ob die erklär 
in denfelben gemeinen 


nid ger 
periwillign 


tigkeit heiten! Daß fic der verküftig feyn/ und pag 
Ober Davinn niche gelaffèn werden follen/ fie haben 
fich dann ur $1 dem Deich I und de p 
they umb ihr handlung vertragen, Solch nf 
claration und Cafung fol auch allen gemei 
erben Schloffen wiberumb/ in maffe 
fehehen I öffentlich gefchrieber 

Yud ob die gemeinen Ganerben über folct ver 
gung! die Echter und Friedbrecher/ ihres theilsges 
meines enthaltens oder gerecbtigfeit mieffen oder ge 
breuchen Gcffen und bicrinn ungehorfam erfchienen/ 
declarieren/ ordnen fegen und wollen wir! daß fie 
durch folchen jhren ungehorfam in die Deen! in die 
fem Ynferm Sandfrieden handthabung und Declara» 
tion begriffen! gefallen feyn/ und Darauf in dic Acht 
vertimbe und Denuncijret werden follen; 


vorm 
erfindet ty 


Von den Æchterit/ ote j 
wenden uno Ur 


Hut qefebrlid) vers 
Spits Heber, 


Stem / declarieven [orbaen] fegen und wollen wir} 
von Yinfer handthabung! und volnzicehung wegen tine 
fers Landtfricdus! ob jemandts | wef warden! (fans 
und wefens der Were! auf redfichen anyeiqungen in 
Herdacht ftiind/ bag cr fein Scblog! Statt! Befes 
ftígnug! Haab/ oper Güter gefehrlicher meynutg 7 
jbm zu vortheil verkauffel tereuffert] verdndert Joder 


| jemanbt in fehieme oder ander weiß sngeftelle und 


eingegeben! in toas fehein oder geftalt das befehehen 
tere! und ben Landtfriedets barau(f überfahren 
gebrochen heit! daß alsdanı! fo wir im Reich fep 
Toürben! ober in SEnferm abwefen I Sinfer Statthale 
tet und Régiment! oder infer Cammerrichter/ vor 
Umpts wegen/ ober auff ancuffen der Warthey/ fo 
befchädigt were | macht und gewalt haben fot! den 
Derkauffer oder Sanffer) veränderer | eingebet und 
annemmer/ oder Schirmbere! fo angezeigter gefebrs 
lichkeit und betrigen/ wie obftehe | verdacht weren) 
für fich zu fordern und zu befchreiben / fich folcher gee 
Dachten gefehrlichkeit. zu expurgiten. ud wo er) o» 
bet fiel fo folcher maffen befcheieben/ in folchem una 
geborfan erfepeinen/ und bie ODurgation niche tbun 
ivütben] fol ev oder fie alsdann dutch folchen ihren 
ungeborfam in die WAehe gefallen feyn! und daranff/ 
Les fic) geblibre/ benunciert amb verfünbt wers 
en. 

Defolcichen fegen / ordnen imb wollen wir! hies 
mit ernfélich gebietenb | ob cin erklarter Echter oder 
SHricdbrecher fein Saab und Gut einigen Firfteny 


| Obertciten/ Communen) oder andern / in fehirmess 


Ober ander weiß ¿uftellen oder cyngcben wolt oder 
würde/ baf folch Saab und Güter durch folche Fürs 


| ften/ Oberfeit] Commun oder andere nicht angenoms 


men! ober von ihnen felbft den Echtern oder Fried. 


| brechern zu gut nicht eyngenommen werden fol. Wo 


es dariber befehehe/ fo declavieven/ erkennen / ordnen 
und wollen wir dag folches zuftellen/ eongeben / oder 
folch einnemmen den erklärten Echtern oder Fried» 
brechern! unfürtväglich! unftewerlich fern! auch def 
nicht genieffen noch (ic) zu erfrewen; und biefelbe 
Fürften! Oberkeiten ober Commun durch folches mit 
ber That in die Acht und andere Peen/ wider die 
Sricdbrecher gefege/ gefallen fen! und darauff alfo 
Denuneijert und derkindt werden follen. 


Ob 


cn! und bann hiebevor auff dem ANNO 


15214 


ANNO Ob Geifiliche Derfonen wider diefen Fried | 


521. 


DU DROIT 


bandelten. | 


Stem ob Geiftliche Perfonen I def tir ins je | 
nicht verfehen/ wider biefen Hnfern Fried und Gebott 
handeln würden / fo follen bie Prelaten/ bie ohn mit 
tel ordentlichen Gerichte» gang gegen ihnen haben! 
fie! auff anfuchen der Befchädigten / ungefaumpt das 
bin halten / februng und wandlung dev fehäden zu 
tbun / fo fern fein vermögen reicht | und fie Dáttige | 
lich umb bie Hberfahrung fraffen: nd ob diefelbe | 
feumig I und die Chater nicht acftvafft würden! fo | 
fegen wit fie auch die Thdter biemit auf tnfer und | 
Def Meichs guad und febiem wallen fie auch / a(8jtrer | 
def Friedens/ in jrev widertvertigkeit nicht verfpre- 
chen oder verthädigen! in feinen weg. Doch (oil if» 
nen die entfchildigung vb fie verdacht tweren/ wie don 
ben Weltlichen obitebt] auch zugelaffen werden. Es 
foll wider diefen Fried niemands mit befchreibung I 
pflichten oder in einigen andern toeg verbunden fein | 
ober werden / Die zeit diefes Landt-friedens/ Dann wir | 
fiches alles aug Erafft tinfer Keyferlichen Oberkeit / | 
Erafftloß und unbünbig erkennen und erklären. Doch 
fell daffelbig in andern Stücken | Puncten und Ar 
tickeln derfelben Berfchreisung 1 Pflicht und Ber 
bündennß ihrer inhale 7 miverleglich und unfchädlich | 
fern! und foff diefer Sande. fried niemands an feiner 
aufgerichten Schuld» verfehreibung nemmen oder | 
geben! geben oder nemen. 


Don der einfpestisiges Bisechts 


nd als viel Reyfige und FuGeneche find | oct 
ting theils tein Hervfehafft haben I auch etliche mit | 
bienft derpflicht/Darinn fie fich wefentlich doch nicht | 
halten’ oder bie Herrfchafft Idarauff (ie fich Herfpre- 
hen! ihr zu Decht und billigkeit nicht mächtig fein! | 
fonder in Sanden ihrem vortheil und Deuberey nach | 
zeiten: Orbnen | fegen und toolen wir | daß Dinfür | 
folche Revfige und Suftuecht im H. Reich nicht 
follen geduldet oder auffenthalten werden) fonder wo | 
man die betvetten mag | fo follen fie angenommen | 
Havtiglich gefragt | und um ihr mifbanolung mit 
ernft geftrafft! unb auffs toenigft ihr Saab und Gut | 
genommen! gebeutet ! und fie mit Eyden und Biirg 
schafften! nach nosturfft! verbunden werden. 


Do Oen, die über Fahr und Tag frez 
ventlich in der Acht verbarren. 


Stem / dibnet 1 (een und wollen toit | ba ein | 
jeglicher | weß würden I wefens oder fand er fe/ | 
ber Sabre unb Tag freventlich in dev Acht verharvet | 
und blieben ift! durch den Erg SSifcbof I Bifchoff 
over ihre Bicarien | oder Officialn vef Diffhumbs/ | 
Darin ev gefeffen oder gehörig ift] durch Compaß 
tind ferner handlung/ tie fic) gebührt inden Bann | 
beclariert und aggraviert werden: 


Welde mb Friedzbruchs willet in die 
Ache fommert. 


Und twelcher oder welche alfo durch setteird'ung I | 
ite tor und nacbftebet] in 2che fommen die follen 
auch von ¿ins darvon nicht abfoloiert werden l'oann 
mit willen def Befehadigten | dev oder Die brächten 
fid) Dann mit Hecht darauf. 

Vind davanff befehlen wir allen und jeden obge 
fehriebenen I euch auch hiemiit auf Nömifcher Keys 
ferlicher Mache! bey den Eden und Pflichten! die 
ihe Vins von des Reichs wegen infonderheit getan | 
und bey der gehorfam] Die ihe Ens) als Römifchen 
Keyfer fchildig feyd | und bey veriuft aller Gnad/ 


Tom. IV. Parr. L } 


| fern Amptlenten und Ynderthanen auff. ibe 


DES GENS. 
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Privilegien unb Rechten/ fo ihe von ns und dem Anno 


5. Reich oder andern habt/ exruftlich und feftiglich 
gebictend! daß ihr dicfen obgefchrieben Frieden und 


| Unfer Gebott / mit allen Duncten I Artichein und Sw 


halt! fett und feft haltet! auch durch etver Fürfterte 
thumb / Grafffchaffel Herrfcbafft / Gebieten] und was 
jeglicher in Regierung und Befelch bat / mit ewern 
Amptleuten! Bigthumben / Pflegern / Berweferns 
Statthaltern! wie Die Mamen haben! auch ewern 
Jinverthanen | zu halten und zu vofín; 
fchaffet und beftellet! daran nicht feu 
wider trachtet oder thut! heimlich oder offen 
Feine weiß alle vorgemelte sufampt den ar 
nen/der gemeinen Reichs Recht! der Kevfer 
formation! und infer fepiwere ungnad ant 


Aufhebung aller Sceybeitert / fo wider diefen 
Sandtzfeieden fino: 


Wir fegeri auch Hindan alle und jegliche Gnade 
Privilegias Sreyheiti Herkommen! 25ünbnufi und 
Pflicht ton ns oder Unfern Borfahren am Reich 
oder andern! biebor aufigangen und verfaft / Die itt 
einige weiß wider diefen Hnfern Frieden fenn / oper 
gethan werden möchten / mit was Worten | Clans 
fcr | Mennungen die gefegt oder verpflicht weren! 
Die wir auch aug Nömifcher Kepferl. Macht und 
vollkommenheit biemit hindan fe&en | und wollen! 
bafi niemands/ von was würden I fand oder wefen 
ber fey I wider biefen Frieden und Gebott | durch 
folche Gnad/ Freyheit/ Serfomment oder 2Berbünva 
muß (ich fehügen I fepirmen oder verantworten foll 
und mag / in feine weiß. 


Diefer Landt, fried foll dest anders Rechten 
nichts abbrechen. 


Und follen diefe Gebott 1 den Satibtefeieben und 
deffelben Poon betreffend / gemeinem / SEnferin und 
def Neichs Rechten J auch andern Orpunngen und 
Gebötten I verhalben vormals auf mI fo bicl 
bas durch Die vorige Articrel nit au | nichts 
abbrechen | fonder das mehren | und auff ffund jes 
derman | nach diefer Berkundung I den zu haltert 
fchüloig feyn. 


Handehabuitg Sriedens/ Rechts und 
diefer Ordnung. 


Warn aber alle Ordnung / Gebott wid Dechg 
fertigung unvetfenglich | wo die mit ftatlicher bande 
babung nicht bekräfftiget und vollfihre werden! bat» 
qmi und Damit das H. Reich | feine Stand und 
Tinbertfanen fich folches Friedens | Nechtens und 
handthabung befto frölicher verfehen und fretoen mb» 
gen]. haben wir Ens mit Ehurfürften | Fürften und 
Ständen def Reichs fo jego hie derfamiet find als 
Römifcher Keyfer/ von des Reichs | und auch fone 
derlich infer Erbländen wegen | und fie fic) y 
berumb mit Vins Dertilligt /vereinigt und ve 
den gemelten Fried und eche mit ernft qu 
zu handthaben! zu verbelffen und qu verfel 
fonderlich in Yinfern Landen und Gebieten a 


n Uno 
bte 


fehlen | und in Yinfern offnen Briefen zu gebieten! 


i521; 


folch Handhabung zu thun Ifo offt der nobt feyn wird. - 


Find ob fich begebe I daß bie Berdachten und 3 
berfabrer Ynfers aufgefchrichenen Friedens I oper 
auch I die (ic) der erkanten Hrtheiln und Geboten 
Vnfers Cammer-Gerichts dergewilltührten Anftrdg! 
freventlich und ungehorfainlich widerfegen! Schtoß / 
Defeftiguag! GFirfehub over bülff zu ihren frevenes 
lichen Dándeln bete / ober gebrauchten] auch ob jes 
mandts in biefem Fried begriffen | yon was Find 

Xx2 bey 
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Anno ober wefen der tere! Geifflich ober Weltlich von 


jemandts |, den diefer Fried nicht begreiffel befebot 


fen! entfalten] Düiff ober fürichub thun tx 
oder anderer def Neichs notturfjt halben I fo zu Danbte 
habung Gricb Rechts und gemeines Stute 


mögen! zu rabtfchlagen und verfehung zu thin: So | 


ordnen! fegen und wollen wit /-daf Ruler und 


Def Reichs Statthalter. und Regiment! auch | 
Graffen | | 


Gburfürften |. Fürften | Prelaten I 
Sitepbeten | und nef Deichs Siind/ fo alsdann auff 
Derfelben erfordern! in eigner Perfor! ober auf cher 
hafften urfachen durch jhre vollmächtige Wnwald er. 
feheinen follen! raberchlagen | handeln / und endlich 
befehlicffen! auff weg und maf) batbutc) die Fried» 
brecher zu ftraff und Februng dev fehänen bracht mer 
den. Auch erkanten Wictfeilen] ob jemandts Denen 
folg zu thun! fich freventlich widerfege Dette | die ge- 
iüg befchehe. nd fonftl was die Chriftenheit /bas 
$. Reich! gemeinen Hug und anders / das anbracht 
wird! betreffend! aum beften fürnemmmen, 


Wir follen und wollen auch folchen Tinferm und | 


def 5. Nömifchen Reichs gefagen und verfünten 
Sant 
MNechtens! auch deren tolngiebung] und Execution! 
gegen und mit einander getrewlich halten und bande: 
baben. ¿nd ob jemanbr ter der oder bie foren] 
nicmandts aufgenommen / Der bartoiber zu handeln 
oder zuthun fürnemmel in einigen weg! wider ben 
oder dicfelben wöllen wir einander getrewliche Hit) 
abt und beyftand thun | und einander nicht ver 
faffen. 
ys befeffen wir allen und jeden obaefchriche 
men! euch auch hiemit auf Rômifcher Keyferlicher 
n Gyben und Pflichten / die ihr tins 
egen infonderheit gethan/ und bey 
Y Ying / als Rómifehem fteofer 
bey verfuft aller Gnaden! Pris 


bictend! daß jor Dielen obacfchrieben Frieden! und 
Yufern Gebot / mit allen Artikeln und innbalt (tet 
und feft haltet | auch durch emer Fürftenehumb. 
Graffichaffe! Hervfehaffe! Gebiet | und was jegli» 
cher in Negierung und brfelch hat mit ewern Stats 
balternı Bigthumben! Amptleuten/ Pflegern/ wie 
die Namen haben | auch ewern Fnverthanen / zu 


zu vermeiden, 

Und fol dicfer Fried und Gebot dem gemeinen 

Yinferm und D tbt! und andern Oronuns 
10 6 nals außgangen / nichts ab 

I und auf fund nach 
nan den zu halten fchildig 
diel ewelen finfere. liebe anpácbtige 

Freund I yinen! Gburfürffen! Fürften! 
und Fürfter afften / Wrelaten | Grafen I 
Sexto! und der Oti Senpbokten] in treffentficber 

nah. 

Zu Yirfunb diefes Brieffs / befiegele mit Tinfeem 
Kevferlichen anhangenden Infiegel. Geben in Yin 
fer und def H. Neichs- Stare Bormbs I arm fechs 
und zwengigften Sag May, nach Cbrifti Geburt / 
1521. Hnferer Reich def Momifchen im andern! 
und der andern aller im fechften Jahr. 


feyn 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Domini Imperatoris proprium 
Albertus Car. Mogun. Archican. fit. 


en) derfelben Ordnung und Sagung def | 


LOMATIQUE 


CLII. 


m Syimgern qu 20rauifebvoeig und Lue 
unb feinem Anhang; Wie auch $ 
richen dem Altern 4»exisogen zu 
und deffen Anhang ertheilet ; 


E 
2 


orinnen. Sbro 
wifchen obbes 
nanten &ürften entitandenen mifhatligteiten ein. 
ge unpartheyifche Commiflarien  derotonen / 
welche in nicht erfolgung cines Giitlichen Bertvags! 
Den endlichen Nechtfpruch inner 5 Sft than 
follen/ wobey die Partheyen bey Privivung ihrer 
Regalien! unbt Sehen | umb all ihrer gúter! fo 
ihnen ¿ugebóren oder in foebrenber Kriegs bande 
lung einander abgetvonnen/ berufen | wie Damn 
auch folches Mechtfpruchs alfo. gleich vollzichung 
befcheben folle. Geben zu Worms 27. May 
1521. [Lunsss Œrûtiches Reichs» Archiv; 


Part, Spec. Abthcil. IV. Abfag IV. pag: 45.] 


C'eft - à- dire, 


de l'Empereur CH AR LES V. fur les dis 

us de HENRI le je G de Henrı 
Painé Ducs de Bruns« > par lequel 
Ja Majeflé nomm 
vailler à leur ace dement 5 
dits Commiffaires, en cas que l’accommod 
Je puiffe pas faire, d'y proceder par vy 
ment (9 de terminer l'affaire dans le 
année. Sa Majellé ordonnant auf at 
de fe Joumettre audit jugement , ES de le 
d'abord en execution y fous peine d'être 7 
toutes leurs Regales, Fiefs ES autres Biens 
A Worms le 27. Mai 1521. 


»Berwandten ane 
be Käyferliche Mas 


Schaumburg Lund ihr jedes $ 
| ders Theils! verfüge die Mómif 


| jeftát 1 Singer: allergnebigfter Here dif nachfolgend 
| Decret, von Ihre fijajetát mit 5 m 
Bath / und Vorberes br felbfe uno 
tes uno Súro 

mo 


| befcblofen: Um Exften bat Käpferliche Majefrás 
| in Krafft Deffelben Decrets Graff Phi von 
| SHanato/. Here zum Lichtenberg rc: Graff Eberbaros 
ten von Königftein und Goftein I und den Official 
| gu Sever! als treffentlich und unparteyfey zu Com- 
| miffarien an ftat und im Stabmen ihrer Majeftát 
| Derordnet / bie fich innerhalb vier Monaten den necho 
ften nach heut dato in beyder vorgemelten Parteyen 
| Sandfehaffe/ an einem gelegenen Ende fügen unb et» 
| lich Sandlent von beyden Theilen zu ihnen beruffens 
| und mit derfelben Sandlent Nath unb Half allen 
müglichen Fleiß ankehren I die Sachen gütlich bin. 
| zulegen und gu ertragen! Bo aber das nicht feyn 
möcht | follen alsdann diefelben Commiflarien auf 
| dic Aa zu Sevbft/und was zu Colin und iegt Hier 
| gu Wormbs vor Kipferlicher Mayeftät auch Chur. 
 fürften und Fürften fürbracht | und weiter noth ift / 
einen endlichen Nechtfpruch thun] inner Sabızgeift/ 
| pen nechften von heut anzufahen Es were daun/daf 
fich durch Erkändnüß der Commiffarien die Sache 
longer verziehen würde und. Daranff follen die Dar» 
| genen 


Ann 
1521 


5 Carozr V. Decret Hero Seins 27. M 


DU DROIT DES*GENS, 349 


Anno teyen bey Privitung und Entfegung iret Regalien | Mach Chrifti Geburt fünffzehenhundertiund.un cin Anna 
und Sehen / fie vom Heiligen Reich haben! auch | und swansigften Sabre. : 


E521. Bormeidung des Reichs Acht und Hberacht I Die | 15A Le 


Schtogl Stádtel Flecken und Güter! fo einer oder | CAROLUS. 

der andern Wartey zugehöret I und fie einander in (L S ) 

der (ergangen Kriegs, Handelung abgewonnen und «es 

eingenommen haben | innerhalb cines Monats den Nicolaus Biegetor/ Vice- 


nnechften in der Kavferlichen Mayeftät Hand fteffen/ 
auch in verfelben Monats-Frift alle Gefangen! fie 
fichen zu wen fie wollen | darin Herkog Wilhelm CLIIL 
von Braunfchteig auch begriffen feyn foll! von bet» 
ben Theilen/ und jedem infonderheit betagt und nicht | Revers Bayfers Carl des Fünfften! Churfürft 31, Mail 
weiter gemabnt werden | big zu endlichen Wuftrag | Friderich dem dritten zu GachGert erthciler 5 y 
per Sachen I wie vorftehet | und was afebann in wodurch derfelbe befennet | Daß das in feiner abe 
obberfirten und ander WArticuln im Nechten eingeführt! Toefenbeit aubalten befehloffene und aufacrichte 

gütlich vertvagen | ober rechtlich entfchieden wird | Regiment, obbenanten Churfürfts Vicariat- 

bem fol von allen Theilen geftracto Dollziegung bes Ainbe Fein nachtheil bringen folle. Geben zu 

fchehen! Wo aber ein oder die ander Partey in fol Worms am legten Tag Mtonaths May 1521. 

eher Zuftellung und Betagung in gedachter Monate | [LLunıs, Zeutfches Neiche- Archiv. Part. 

Svift ungehorfamlich erfchiene/ fo extent und decla- | Spec. Theil LI. Abtheil. IV. 2bfag. 11. pag. 

ritt Käyferliche Mayeftät diefelben Yngehorfamen | 31.] 

jest als dana / und dann als igt in privirung und C'eft-à-dire, 

Entfegung affer ihrer Regalien und Lehen |. und 
Patyu in des Reichs Ache | und follen ungegebene | Revers de PEmpereur 
Schagung tinbesahle bleiben angeffchen bif zu iebt ric 111. Eleéteur de 
gemeltent Auftrag! nd ob dic Gefangen famptlich Regence qu'il a 
over fonderlich in Der Seit! als biefe Sachen igt hie ce, ne devra pr 
für RKayferlicher Mapeftät auch Churfücften und appartient aua 
Fürften anbengig worden sft! bon einem oder dem jour de Mai 1521. 
andern Theil gefchegt werden! und das fo nicht be 
zahle ift bleiben anfteben I alles bif zu dem obgenan- ejt! Se CANE der Günffte/ ton GHHES Gnaden 
ten MAuftrag lund follen Bischoff von Minden! auch Nömifcher Kayfer/ zu allen Seiten S 
Herhog Erich von Braunfchweig und Lüneburg 26, | nes Neichs/ 2c. bekennen’ als Wir igo a 
und fein Gemahl in piefem Kayferlichen Decret in | ferm gegenwärtigen Reich Tag mit Mah Chure 
Krafft des Cölfnifchen Recefs als Parteyen biemit | fürften! Fürften und andern Ständen des Heilie 
auch genglichen eingezogen und begriffen feyn/ und | gen Reichs ein Regiment in Finferin 2(6toefen |. in 
bem allen nach gebeut die Kayferliche Mayeftät al | nempelben Reich zu halten I aufgericbtet und bes 
fen vorgefehrieben Darteyen femptlichen und fonder | fchloffen | Daf Wir demnach dem Hochgebornen 
Lich bey den Mflichten! damit fie ihrer Mavofiat und | Friderieh! Hergog zu Sachfen Sandgrafen in This 
dem Heiligen Keiche vertoanb (eon! auch) Berlierung | ringen und Marggrafen zu Meiffen! des Heiligen 
ibt Regalien und Sehen! und Bermeydung des | Nomifehen Neichs Erk-Marfchal | unb Ynferm 
Reichs Acht und Uberache! daG fie folchen Safer» | lieben Obeim und Churfiirften zugefagt I auch ge 
fichen Decret in allen Articuln gehorfamblich leben | fegt und geovonet haben L unb tbun Das von Kays 
imb nachkommen! und dawider nicht thun/auch fers | ferlichen Mache wiffentlich in Krafft diefes Brieffsr 
ner Init der That gegen einander nicht fürnehmen | bafi demfelben Hergog Friedrich folc) 3infer und 
noch handeln! ned) des jemands andern von ihren | des Neichs Regiment an feiner Siebden Vaca- 
wegen befehlen oder geftatten in Feine Weife | dif | riac-20mbt! nach faut ber gulden Bulles kein Wb. 
Kayferfichen Decrets fein ¿wen gleich lauteno hr. | Bruch oder Machtheil bringen foll/ noch mag in 
Fund gemacht/ und jedes mit Kapferlicher Miayeftät | Feine Wife. Mit Yirbunb diefes Briefs befie 
Hand unterfchtieben / und hier fürgedrucktem Kay | gett mit Unferm Sanfrelichen anhangenden Sn» 
ferlichen Snfiegel verfertiget. Geben zu Wormbs | figel. Geben in Unier und des Reichs-Stadte Worms 
am fieben und siwangigften Tag des Monats May. | am febten Tag des Monats May Anno 1521. 


Cancellarius. 


CLIV. CLIV. 
3. Juill. Traétaet gemaakt tuffchen Hertogh K A RET Traité entre CHARLES Duc de Gueldre td la 8. Juill; 
lrunnes Van Gelder en de Stad ZwoLLE, nemen- File de Z wor, fait le 8. Juillet, 152%. S... 3 
Swon de het onder zyn Befcherming. den 8. July [ScHLICHTENHORST , Chroniques de iis 01 


1521. [SCHLICHTENHORST, Chroni- Gueldre, Liv. XI. pag. 359. ] 
ques de Gueldres, Lib. XI. pag. 359.] 


He comme Phil: 
" le Zavol 


p tot Utrecht de Swolffe tegens recht ende 
en hun vetfchil met die van Kampen, ’t 


ec Ceux 

iis van hem en "t gantfle Sticht was gefteld, 2 1 tous PE- 

had v t;fy bier over fyne byftand en bond-ge- 2 5 2 la-dejjus 
hood ocht,, ten eyndeom dievan Kam- | /0 fecours & fom Alliance j p reprefailles 


pen ende uyt de Ridderfchap wederom leed te | cone ceux de Camper ES quelques 
en hy beleed, ten op-zicht van dehand- | c’eff pourquoy il avona qu'à canje 
aerdigheyd die van zelfs hulp verdiende, | qui de /u- 
n de Stad welke hy altoos wel had gemeent, | #07 gu’il avoir to: 
ns onder het mes te willen laeten, dan de Z 
aeten, en haere goederen, gelijk fyne ande- 
ende in zaeten,in fyne befchuttingh te ontfan- E 
de haer tweePrincen aen te bieden, d’een eens | tas, ES lezr off "ces, l'un Fils d'un Roy 
ringhs en d'ander eens Hertoghs zoon, om een van | 69 Pun Fils d'un Due, pour recevoir Pun d'eux, podr 
beyden, tot dienft van. H. Marten en "t Roomffe Rijk, { de fehvice de S: Te du St. Empire, pour leur 
voor X3 Seis 


-uns de la moble[[e s 
leur droit palpable 
7, ES de Paffec- 
de la Fille , 3l ne 
r [ots Popreffion ; mais 


ction la Wille,fes Habi- 


350 CORPS DIPLOMATIQUE 
$. À 77 a. "ance quil de 
bé d’Utrecht , 


Ar zh 


viendra bieit- a 
pour à quoy Anno 
Ville de 1524 


ot de ces 


la Ville 


| «ANNO voor huh wettighen Heer in te willighen; op hoope, | 
dat die fchier ofte morghen Bilchop moght wor 

1521. "t gantfle Sticht von Utrecht; waer toe hy neffens de 

| Stad Zwol alle naerftigheyd wilde 

| zoo de keur aen hem quam te 

waerdighíten en deghelij 

de Stad onderdaenigt 


pen,aen wien 
tn, ende [ 


onvermijdelyken nóod anders gedwonghen wierden ; | 
gelijk hy wederom zweeren zoude, de Stad te houden 


its fpi ae 


| by alle zulke voor-rechten , keuren, geeftelijke en we- ex par des Papes, Emperes qu 
reldlijke rechten, waer mede fy door den Paufen; Ke a l'égard de leurs. 
feren , Bifchoppen ofte andere Heeren was begenaedighd, | > peag 4 ont été 
als fede by haere merkten , tollen, en keuren van de | /cellées par les tion quimaeé- 
Utrechtffe Biffchoppen bezegeld ;mids dat hy ook bin- | fo inte de la Ville qui 


tot ongerijf of- | , ie 4 
la place de 


bien 
l op de plaets. van "t ; 


une maifon 


Bif 


hoplyke Hof een huys tot fijn gebruyk moght op- | P25c0] es, Châteaux Es Ha- 
werpen. Alle Steden, Landen, Sloten, en inwoon- 5 2t été ac de de la Ville ou quí 
ders, die met hulp van de Stad wierden aengewonnen, parti apa Martin ¿leurs wies; 


le Prince fon ne- 
proteger ES” foutenir le Gouverzeur oz 
Sera établi cy aprés, au cas quien cas 
¢, la Ville vint à étre opprimée 


koozen , zouden H. Marten 


heeden behouden; gelijk mede de Vorft en fijn neve 
toekoemende Stad-houder na hun vermoeghen beloo de par 
den te heclen en op te richten , indien uyt zaek van | 74 fous apparénte de droit, par les Papes, E- 
defe veranderinghe de Stad door de Paufen, Biffchop- | gues, Villes. Ils ne devo point intro 20% 
pen ofte Steden met geweld ofte fchijn van recht ver- plus dans la Ville plus de Cavaliers & S 
druckt wierd. Sy zouden vorders geen meerder ruy- | les Comfeillers Ef Echevims ne le jugeront à 
teren ofte knechten in de Stad voeren, dan na "t goed- | 74e Por deffen 
dunkeh van den Raed en Schepenen; ende mede be Vor fume , 
doen, dat de bier-kotten en fmockel-kroeghen wierden tant de p 
[c Beloofden mede het belt te doen, dat? er | © bargxes , 0 
n fchepen en booten een Grifte tot in den fof? jusques. da 
d gedolven, met cen Sluyfe voorfien, ge- | 200% déja été 
lijk'er wel eer was beflooten; ende den Ruten-wegh, |, Ruten-wegh,g; 
die in Drent naer Havelt en Groeningen loopt, door | /k ES à Gro 
het op-haelen eti verdiepen der graften zoo te doen her- | Jas le 
dat het voetpad iu den foemer-tijd , ende by e 
aghen het ftroomtien bruykbaer moght worden: 
willende daer en boven haere paelen van Franhuyfen | oifimage d'lrerfum:tg kh 
tot aen den Yffel ende de boerfchap van Itterfum ver- | voir de prolonger leurs f 
breyden, en geevende hen wyders maght , haere Jaer- | /0%rs, feloz l'éxigence 7 
markten 8. ofte 14. daghen, na vereyfch van zaeken, profit de la Ville les smpofitions ES tols dans la depen- 
te verlenghen, ende alle fchattinghen ende tollen bin- dance on | de Zul; ES comme cy devans 
nen ’t gebied van Zwol tot des Stads gebruyk te kee- la Ville avoit coutume de propofer une perfonne pour lá 
ren. Ende wantte vooren de Stad yemant tot het charge de Baillj ou Schout , il pretend cy aprés 
Schouten-ampt plaght voor te flaen ‚wilde hy hier na | 4 ce£ e: des Ech on Confeillers 
een van de epens ofte Raeden tot defe bedieningh ver- il témoigna cette faveur particuliere à un bourgeois dé 
heeven hebben. Voorts deed hy den poorteren van | wel que leurs Marchandifes ES effects 
"wol defe byfondere gunft, dat haere waeren ende | £2 & e ceux des fujets ES ha 
goederen door fyne overighe landen en Steden in tol- |. , à Pégard des tols 
en en andere laften gelijk zouden laften met die van fom profit ES cel: 
den in-zaeten, ende fyne onderzaeten alzoo wederom le punir les ennemis le , ES en par 
te Zwol. Hy wilde oock des Stads vyanden in ’t by: de Camper, roit em fon 
ie van Kampen, tot fijn en des Stads oorbaer | *£ de cette Vii 
ftraffen, der zelver trots ende fchade die van Zwol aen- Ley 
gedaen t’ fyner tijd in heughenis houden , ende vooral 
den nieuws-ingevoerden tol te niet te macken. Eynde- 
lijkén was fyne meeninghe , dat de Vry-heer Juriaen 
Schenk fijn onder-pand op V ollenhoe ende die goederen 
behouden, ende insgelijx Rudolf van Itterfum te Has- | biezs, pr 
felt noch aen fijn leeve noch aen fyne goederen hinder | de fox Duché 
zouden lijden; loovende mede, dat de vier Hoofd-fte- | avec lui. 
den fijns Vorítendoms defe voor-waerden met hem 
zouden bezegelen. Gedaen op den 8. van de Hoy- 


| violence 


Sera fom poffib 
Piffel porrun d 
la cy-devamt , C9 
le Pais de Dr. 


ue fera telle 


Jed fost prati 
leurs limites de Framkhm 


47 
en jusques à Plsz 
de E 


principales 
cord de leurs [eaux 
miller 


mand. 
CEM: fehes-Nteichs- Archiv. Part. Spec. Abthcifung 
24. Juill. Bayfers Carl des Fünfften Acbts/sértlibeamg | IV: Alas IV. pas. 46.1 
goieder Heinrich den Siingern erzogen zu C'ett- à- dire, 
25raun(cbvoeitg und Lúneburg, Bifchoffest | pay Imperial decerné par P'Empercir Cu À : 
au Hildefheim / Heinrich den AWeltern auch V. Hs les Vita Du y dol ich Hi 


erzogen qu Draunfehweig ^ und beider RI l'ainé, (9 HENRI le jeune Evéque d' Hil. 
feits Sricgs-Berívandte! Worinnen Fhro Ma» desheim , ig contre leurs Ar ans, du DR e 
vertat um weilen felbige bero fub Anno 1520. pas obéi au Décret de P An 1520. dli y font pri- 
an fie ergangenem Decret nicht nachgelebet ba vés de leurs Regales ES Fiefs , déclarés Bannis ES 
ben! folche bey entfegung all ihrer Regalien und Proferits ; avec pouvoir à tous ES un chacun de 
Sepen/ alf offenbabr ertante Echter denunciiren proceder contre leurs Perfinues ES contre leurs 
und derfunden / und über fambentlicher andino Biens, ainf qu'il apartient contre tels ES fembla~ 
ger Haabl Leib} und Güter! Iudermánmigli-| y. "Domné à Gand en Flandres le 2 guille 
chen macht ectbeiflen | dicfelbe angugreiffen / be» | ifii. q Ju 

tretten/ und mit ihnen zubandeln / wie es denen ; 

denunciivten Zlchtern gebühret, Geben gu Gendt | O It Carl der Fünfte von Ot Gnaden /Ers 
| in Slandern 24. Julii 1521. [Lu nie, Lene webltes Mömifcher Käyfer I zu allen dua 
2Mieoves 


DU DROIT DES GEN 35% 


INNO Mieheer des Reichs / in Germanien | Sifpanien! ; atibengig, worden if] on einem ober dem andern ANNO 
falem/ Hungarn (Dalmation /| Theil gefehazt weren I daß dasjenig/ fo darauf bee 1521 
té 


beyder Sieilien! Serufa i Hert y 
: $21. Croation/ 8 at. Erg-Herkog qu Oofkerveiclh/ | zahle iff! den Sefchazten v 


Hergog zu Burgundi/ Greffe qu Habfpurg/ Flandern | und bas/ fo nicht bezahle if! E a hen) at 
unb Tyre *utbieten allen und ieglichen Chur-| les big zu dem obgemelten 2fuftvag 1 und daß bie 
fürften! 4 zeiftlichen und Weltlichen Prá- | Ehrwwirdig und Hochgeborne/ Franc off 
laten I Graffen I Feeyheren | Sitter] und Knech | zu Minden | und Eric jog zu 

ten! Hauptleuten! Landvigten/ VBizthumben/ Dog | und Sünebürg ac. infor Liebe Ohennb 


iffen | Bür- | Wudechtig/ auch veffelben Hergog E 

ud Gee | in krafft des Collnifehen Recefi als Par i 
| folch Enfer Käyferlich Decret Auch genslichen 
gezogen! und begriffen. feyn follen| und wir des 
ben einen Yinfee Mathe zu den obbe 


ten! Pflegorn | Boriveférn 1 Schu 
germeiftern/ Michtern! Mathen!B 
meinden/ und fonften allen andern Yinferm und des 
Mei nterthanen und Getrewen/ in was Wr: | 
| Stand oder Wefen die feyn/ den Diefer Anfer | 
wlichor Brief I oder gleublich WAbfehriffe davon | theyen in ihr Sandfchafft gefand / uni 
fürkömpt und gezeiget Wwitd/ Yinfer Gnad and alles | und Geivalt gegeben! die vorberint 
Gut | Hochwirdige |. Chrwirdige 1 Hochgeborne! | € ce qu Sinfeen Ha 
eferzen! fo lang bi durch Tinfe 
| Commifiarien außfündig gemacht tv 
| Sheil vie billichen suftchen I defg 
| feyn! daß bie Gefangen von beyven Theilen betagtf 
| auch dic ungegeben Schatzung aufifteben bleib! und 
bie bezahlte Schatzung wiedergegeben werde | faut 
Unfors Käyferlichen Decrets , und auch berfe(b 
Wnfr Math bey dem obgenanten Jinfeen lichen 
tichen dem ful und 


45 € 


Sürften / 


gshandlung/ Srruns 
hen dem Sochgcbobre 


fien und 
gen und 
nen Heinrichen dem Syüngern/ Hergogen zu Brant» e 
fehteig und Süneburg 2c. Jinfern lieben Obeinien | Obcim 1 Hertyog Hee 


und Ot. Ot. auch Bifchoff | 
eimb] Dann Graffen von | 
jedes Kriegsoerivandten! ane 


und Firfken an eine 
fjebanfen von Hilde: 
d 


feiner Sieh Kriegs, Berwandten 1 Gehorfamb und 
Bollsiehung Yinfers Kayferlichen Decrers gefunden 
hath So haben dock) über das alles dev Bifchoff von 


| Hilvesheimb und St. 9. folchem Yaferın Kayferli- 
| chem Decret nicht gelebet! fondern don Stund nach 
| Hafers Naths Abfchied die Gefangen von newer 


) und mündlich notb= 
port mo Darauf mit zeiti- 


ialicher gel 
gen Bath uno Worbetracheuny aus quite 


famer Lrtundigungono Räyferlicher HWiache | 

Dberkeit dif nachfolgend Decret yes | 
bt und befchlofer Am erften I daß Yinfer 
pevordent Commiflarien in einer beftimbten Zeit | 


fic) in beyder Partheyen Sandfchafft fügen] und eb: | 


lic) Saubfeut von beyden Theilen zu ihnen berufen! | 
init derfelben Sandlent Rath und SF allen migo | 
Lichen fleiß antebren! die Sachen gütlich hinzulegen 

und zu dertragen! Wo aber das nicht feyn möchte I | 
alfdann auf die Acta ju Serbft/ und vas zu Colin | 
und zu Wormbs vor Ans | auch Churfürften und 

dürften fürbracht umb weiter Doch ifkl inner Fabes | 
frift den nechften vom dato veffelben Decrers ein | 
endlichen Nechefpruch) thun / es were dann! Daß fidj | 
durch ihre Erfándnif die Sache lenger verzichen 

würde und das bárauff die Partheyen bey Privi- 

tung und entfegung ihrer Megalien und Schen/ fo fie 

bon dem Heiligen Meich haben! auch, Bermeidung 

des Reichs Acht und Aberacht! die Schloß Stade 

und Güter I f einer oder bet ander Parthey zuge 
Hort / uid fie einander in ber bergangen Kriegeshand- | 
lung abgewonnen und eingenommen / in Monats | 
fiff von dato bes Decrets ; in Ynfer Hand feb | 
len! auch in derfelben Monats frift alle Gefangene 1 | 
die fichen au wen fie wollen! Darin Hergoq Wil 

Helin von Braunfehiweig auch begriffen feyn foll/ von | 
begpen Theilen und jedem infonderbeit betagt/ und | 
nicht weiter gemábnt werden I bif zu endlichen auf | 
trag der Sachen I wie vorftebet/ und, was alfo. in 

bbberürten un t1 Artikel im Mechter einge 

führet! d gen oder Mechtlich entfcheiden | 
Theilen geftracks Bollizichung 
befebeben! YOo aber ein oder die ander Parz 
they in folchem ungeborfamblich erfehtene / 
Daß otefelbest mit Unferm ant (tert JN y^ 
ferlichen Decret, in privirung und Entfegung 
aller ihrer Regalier uno Leben/ und oarsu 
in Unfer und des t und Abergcht 
erksnd und declarirc feyn follerr2c, Daß auch 
alle ungegebene Schagung unbezabíe bleiben anftehen! 
bif in jeztgemeltem 2(uftrag | und ob die Gefangen 
fainbtlich oder fonderlich zu der Zeit als die Sachen 
zu Wormbs für Uns launch Churfürften und Fürften 


v2 
ve 


jewren Súrftenthumben I. Sanden | $ 


umb. die auffgelegte Schatgung ar 1get / und 
als fie (ich ber geweigert fie lin Harte Fenguif gelegt/ 
und ¿ins daneben unbillicher Weife zugemeffen als 
ob Wir in diefer Sachen nicht sröenilich oder ges 
bührlich gehandefe haben folten. , Sarum fie und alle 
ihre Helffer und Anhenger in Krafft Liners vorge» 
dachten Kayferlichen Decrets, alle ihre Regalia 
und Schon verwirdet und verlohreh haben! und pats 
gu in infer und des Neichs Wehe und Mberaches auch 
privirung und Entfegung aller ihrer Megalien tmb 
Schen gefalfen feyn! Darin Wir fie auch ietzt als 
dann! und dann als jetzt! als freventlich ungehor 
famb/ und offenbabe erkandte und erklärte Echter 
denunciitt und berfunbt | und fie aus finfer und 
des Neichs Gnaden / Huld und Schiem in den 
Hnfrieden gefetzt/ und ihr Leib! Saab und Gut af» 
lermanniglichen erlaubt haben! von Momifeher Kare 
ferlicher Macht Bolltommoenheit — toiffentlic in 
Krafft diefes Brieffes | und gebieten barauff von dex 
felben Ynfer Kavferlichen Macht euch allen I und 
eter jedem infonderheit/ mit Diefeay SOricff] und 
wollen! daß ihr dem genanten Bifchoff von Hildess 
beimb/ und Hergog Heinrichen dem Gtern I als er 
fic) nétineti defigleichen dem Capittel I bet Ritters 
fchafft und den Städten Lineburg und Sildesheimb} 
darzu dem Sraffen von Schaumburg und Dieffhoig! 
tind andern! f ihnen darin anhengig feon und biete 
ben] und allen ihren Hrtterthanen | Helffern | Ents 
haltern und Fürfchiebein! weder heimblich noch df 
fentlich Feineriey Half Math noch Beyftand bewwei 
fct! die auch in Valen und des N 


Schlöffern! Stäpten! Märdten! Ds 
richten und Gebiethen/ nicht Daufet | Dofet | gees 
trendet | fürfehiebet noch enthaltet I fondern iby 
$eib] Saab und Güter; wo ihr die ankommen und 
betreten múget/ angreiffet ! fabet | hinfiibret/ und 
mit ihren Lciben ( Haaben und Gütern handelt! fürs 
nehmer und fout! als (ic) gegen tinfern tmb des 
Heiligen Reichs freventlichen ungehorfamen und ofs 
fenbabren crfandten | erklärten und denunciirten 
Achtern und Mberachtern zu thun gebüfret und was 
ihe alfo wider fie allfempelich und fonderfich mit 

Raub y 


ANNO 
2521. 


2.Oétob. 


Espacne 
RANCE, 
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Raub! Dahn Brand! Lodfchlag! und i lo 
Weg fürnehmet und handele! Darmit foller She fois 


ber fins und das J Heilige Reich ye jemands anders | 


niche gefievele und gethan haben I auch Darumb it 
nevober aufferfatb Rechtens zu antworten nicht 
febufoig fon und hierin nicht anders handelt Eno | © 
ungehorfamblic) erfeheinet / als lieb euc b feo Finfer 
und Des Dcichs fehwere $£uguab und Straff zu dere 
meiden! Daran thut ihr all und emer jeder Tinfer 
ecufilich Meinung! Geben in Ynfer Stadt Gendt 
in Slandern! am vic 
Monats Julii, nach Chrifti Geburt | funfizeben 
bu ¡ett uno jm ein und ¿ivangigften Yinferer Reiche 
Des 9 Romifejen iu dritten! und dev andern allen ins 
fihften Sabre. 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Domini Imperatoris 
proprium, 


Nicolaus Ziegeler | Vice- 
Cancellarius. 


CLVI. 


Traité entre diner Les V.* Empereur 5 & 
François I. Roi de France pour la liberté J 
de, la pêche du Hs "auc y conclu à Calais, ES. ratifié 
par ledit ut eur à Mons Capitale de AyHAUT, 
le 2. Oölobre 1521. [EREDERIC LEo- 
NARD, Toth. II pag. 182. ] 


C? A R OL US, Divina favente Clementia Eleétus Ro- 
manorum Imper tor femper Auguítus , Rex Ger- 
mal spaniarum, utriusque Sic Jerufalem , & 
Indiarum, ac Terre F Oceani, Archidux 
Auftrie, Dux Burgundie 
&c. Comes Flandrie; 7 
&c. Princeps Sueviæ, &c. L lgravius Alfacie, &c. 
Marchi o Burgovie, Dominus in Afia, & Africa, uni- 
tes Litteras infpe&turis, Salutem. Notum 
mus quód cúm inter Oratores noftros , ex una; & 
mi Fratris noftri Francisci ; Franciæ 
Regis , ex ali tibus ; cérti Articuli fuerint concot- 
dati, fub beneplacito noftro, & di&i Regis Francis, 
refervati, interveniente cariffimo ac diledtiffimo amico 
noftro A homa, miferatione Divina Tituli Sanéte Ce- 
ciliæ trans Tiberim S: néte Romane Ecclefie Presby- 
tero Cardinali, hiepiscopo Eboracenfi, & Sanétifli- 
mi Domini noftri Leonis Papæ X. & Sedis Apoftolice de 
latere Legato, & Regni Angl io, Sereniffimi, 
Cariffimi & Dile&iflimi Fratris, Avunculi, & Confangui- 
neinoftri Regis Angliæ Locumtenente; quorum tenor 
fequitur. us 4 

ie nuper inter Potentiffimos Principes, Carolum , 
Romanorum Impetatorem Ele&um &c. & Francis- 
cum, Francorum Regem Chriftianiffimum , Bellum 
ingens & um fübortum fit, ratione cujus, tam 
xe y Mari, frequentes depredationes, incur- 
&e fuerint in. utriusque Principis in- 
ditorum grave detrimentum , & damnum 
am imprefentiarum piscandi pro 
num & aptum inftet, & prop- 


æ, I 


gr 


e Mari committere jam 
NERONE quo fit, ut pisc: 
ad pauperum levandam famem à 
Jumine conceffa , ceffare hoc Anno omnino 
debeat , nifi fi aliter provideatur : Idcircd diétorum Poten- 
tiffimorum Principum Oratores, nunc in Oppido Cali- 
fie, hortatu Illuftriffimi Regis Anglie, adscomponen- 
da AS "discordia S congreg gati , contempl atione ejusdem Re: 
Auglie,& interventu Revere! diffi mi in Chrifto > Pa 
, Thomæ, miferatione Divina Tituli Sanétæ Ceci- 
iberim Sancte Romane Ecclefie Presbyteri 
Archiepiscopi > & San&iifimi 
ape X. & Sedis Apoftolic de 
Regni Anglie Cancellarii, & prefati 
Locumtenentis , interveniente etiam Nun- 
cio San&iilimi Domini , ad occurrendum malis fupra 
diétis, & ad asp 


und gwanbig ftem Tage des | 


antie, Virtembetgiz, | 
, Palatinus Burgundix, | 


sent m: aritin as ‚depr. us atione: T3 Het piscatura ceffatura | 


eritatem præfentis Belli molliendam ; 


LOMATIQUE 


convenerunt, concordarunt & concluferunt articula- 
tim > Pr out fequitur. 

ntum & conclufum eft, quod Subdi- 
rincipis, tam Caroli , Rom norum lm- 
lecti, quar m HR rancisci , SE ran 
mi, in M 


"re poffint & 

n Princip 
tante; ita quód 
eisdem piscato 
eorum Nav 
& Piscibus ‚aut 
cationem fine f 
rante, aliguam deprædati 
leftationem, aut vexationem , quovis modo infer 
| aut i € tentent, vel prefumant: Et, fi qui 
trarium per aliquem alterius dictorum F 
ditum, atum, ge Dum vel atten 
cumque ftatüs, gradús, aut cond 
contraveniens , "poftquam de diéta d 
tia, mo leftatione, vexatione, imp 
| no; Cancellario, feu Confilio P. 
| talis prædo Subdin $ 
nariis ejus Loci, cujus J 
tamentum damnum p 


aleant; Bello, ut p 
33 Mari o 


rs 
orto non obs- 
im Subditi 


Viétualibus D MES Retibus, 
> > > , 
iis eorum bonis quibuscumque ad 
nentibus y dicto embers du- 


ant $ 


figura judicii, 
ejusdem Car 
hariorum » Cor] 
dus. 

Item, conventum & cc ; ne 
Principum prediétorum Gentes armorum , Ped el 
Equites, aut Subditi quicamque, 
gradüs, aut cond 
dationes ; incendia 
| feu vim hoftilem fa D 
captivare poffint & valeant, intra limi 
toria, & Jurisdiétionem Rej 
tentia , nec Viétualia intercipere , aut comme: 
Oppidum Califiz deferre volentes prohibere , feu 
te, aut eis moleftiam aliquam inferre , commeante 
| intercipere, capere, captivare , aut quovis modo mo- 

leftare. 

Item, conventum & conclufum eft, quód, d 
lo durante, nullus Subditus Principum pred 
intra Portus & Sinus Maris dns 
Fluminum, Gurgites , Aquas dulces , 
& prefertim ftatione em vulgariter vo 
aut alia Loca mar 
| Regis Anglix fübje&a, aliquam Nav 

oneratiam, armatam vel non armata 
vacuam, cujuscumque qua s aut oneris fuerit, de 
quacumque Natione eadem N: extiterit , capere , fpo- 
liare, diripere, feu Merces, Viétualia, aut armar 
ta quecumque; ab eisdem Navi bus;autearumdem N 
tis auferre, nec eisdem vim, violentiam, aut mol 
tionem aliquam inferre poffit, aut debea fed quód li- 
ceat Navibus & Nautis quibuscumque, circa Loca fu: 
pra dicta, tuté, liber; & fecurè morari, duanere, & 
ad ancoram flare, absque cujuscumque alterius ? 
armate dictorum Principum , aut alicujus eorumdem 
Subditi, violentia, infeitatione ; aut moleftia. 

Item, conventum, & conclufum eft, quód Nuncius 
& Orator San&lifimi Domini noftri, ac Oratores C. 
farei, eorumque Nuncii , Curfores , Setvitotes, F 
miliares, € Miniftri; € qui eos comitati fünt hono; 
gratia, dum ad hunc Locum venirent, de quibus fte 
tur juramento ipforum Oratorum, durante hoc Con- 
ventu, & RE erunt cum ipfo Reverend 
Cardinali, in hoc Oppido, Califie congregati, & e 
dum hinc recedere voluerint , & per qui nde di 
Conventüs diffolutionem ; cum omnibus & fin 
rum bonis, farcinis , impedimentis, 8 $ fupe Mine 
beanc, & habere debeant liberum é 
cceffam, & regreffum , cum M 
ex hoc C qu 2 
in quo 
| tur, & ab ipfo Cefare usque a 
absque eo quod i in hos 1 
rum Re 


umque Juri 


am, Onuftam feu 


h 


, Stipendiari 
dau per quasvis incurfiones 
fends, quempiam ex his capere, intercip detinere, 
moleftare, inquietare, feu impedire, dum tamen recto 
itinere incedant per Loca, T'erritoria, & Dominia ip- 


fius 


ANNo 
1521; 


Anno fis Imperatoris Ele&i, 


1521. 


DU DROIT 


toria, Dominia ipfius Regis Chriftianiffimi ; & viciflim 
Oratores Chriftianiffimi Regis , eorumque Nuncii, Cur- 
fores, Servitores , Familiares , & Miniftri, & qui eos 
comitati funt honoris gratia, cúm ad hunc Locum ve- 
nirent, de quibus etiam ftetur juramento ipforum Ora- 
torum, durante dito Conventu ‚in hoc Oppido Califiz , 
& per quindecim dies poft Conventüs diffolutionem, & 
etiam in eorum, feu alicujus eorum receflu, cum om- 
nibus & fingulis eorum bonis , farcinis, impedimentis , 
& fupelleétile, habeant, € habere debeant liberum & 
fecurum tranfitum, acceffum, & regreffum, cum Li- 
teris, vel fine Literis, ex hoc Oppido Califiz usque ad 
Oppidum & Locum, in quo Rex Chriftianiffimus ades- 
fe & confiftere comperietur, & ab ipfo Rege Chriftia- 
nifimo usque ad hoc Oppidum Califiz, absque eo 
quód intra hos limites lieeat eidem Ele&o Imperatori, 
cjusve Capitaneis, Militibus , Stipendiariis , aut Subditis 
quibuscumque, per quasvis incurfiones faciendas , quem- 
piam ex his capere , intercipere , detinere aut quovis 
modo moleftare, inquietare, feu impedire, dum tamen 


reéto itinere incedant per Loca, T'erritoria, & Domi- | 


nia ipfius Regis Chriftianiflimi, nec divertant ad Loca, 
Territoria, & Dominia ipfius Caroli, Romanorum Im- 
peratoris Electi. Et, fi quispiam Subditorum, Capita- 
neorum, Militum, feu Stipendiariorum alterius ipfo- 
rum Principum, quicquam in contrarium premifforum 
egerit, molitus fuerit , feu tentaverit , teneatur illius 
Dor , cujus Subditus , Capitaneus, Miles, feu Sti- 
pen s fuerit, ad omnem requifitionem damnum 
paííi, medio illias juramento juftificantis capturam feu 
damnum, omnia ref facere, & ad primum ftatum 
reducere, & reduci facere, per fe, vel per illorum Of- 
ficiarios, & Judices ordinarios omni morá & contra- 
diétione ceflantibus. 

Item, quia nonnulle Naves, de Regno & Dominio 
Regis Angliz exiftentes, nuper à Subditis tam Roma- 
norum Imperatoris Ele&i, quàm Francorum Regis 
Chriftianifimi, capte, depredate, & fpoliate afferun- 
tur; & Mercatores, € Naute earumdem tanquam cap- 
tivi abduéti, uti ex Anglicorum querelis refertur ; Nos 
igitur Oratores Principum predictorum cupientes, ne 
de cetero Subditi diéti Regis Angliæ, ficut prefertur, 
moleftentur, promittimus per præfentes eidem Regi 
Anglie, & Reverendiflimo Domino Cardinali Ebora- 
cenli , Legato antedicto , ejusdem Regis Anglis Locum- 
tenenti, promiffionem noftram acceptanti, quód Naves 
de Regno & Dominio didi Regis Anglie exiftentes, 
tutè, liberé, & fecuré pofünt , tam per Mare navi- 
gare, quàm in Portus , Sinus quoscumque, Gurgites , 
Flumina, Oftia Fluminum, aut ftationes Navium quas- 
cumque utriusque diétorum Principum , feu alterius 
corumdem, cum fuis mercibus & oneribus appellere, 
manere, in ancoris ftare , morari, atque inde, quan- 
documque eis libuerit, cum fuis mercibus & oneribus 
libere abire & recedere, absque alterutrius dictorum 
Principum, feu Subditorum eorumdem arreftatione , 
moleftatione, depredatione , vexatione , aut impedi- 
mento quocumque, folvendo tamen jura folita; pro- 
vifo etiam, quód Naucleri, Mercatores , & alii quicum- 
que Angli exiftentes in dictis Navibus, abftinebunt ab 
omni fraude, & nihil molientur adverfus dios Prin- 
cipes. 

Item, conventum & conclufum eft, quód Serenis- 
fimus Rex Anglia ,& dictus Reverendiffimus Dominus 
Cardinalis Legatus, ejus Locumtenens , cujus medio 
prefens Capitulatio conclufa extitit , hujusmodi con- 
ventorum fint confervatores , tantumque ad id per am- 
bas Partes ele&i & aflumpti. 

Item, conventum & conclufum eft, quód uterque 


Principum prædiétorum intra decem dies à dat præfen- | 


tium, præfentes Articulos, & omnia & fingula in eis 
contenta, per Literas fuas Patentes, magno fuo Sigil- 
lo figillatas, & manibus fuis fubferiptas , rafficabit, & 
confirmabit. 

Item, conventum, $ conclufam eft, quód Articuli 
fupradiéti in omnibus Portubus & Locis maritimis dic- 
torum Principum, Caroli Romanorum Imperatoris e- 
le&i, & Fra i Francorum Regis Chriftianiffimi, 
polt Ratific: m hinc indé fecutam, per Ediéta & 
entur, & publicentur 
quindecim , in Flandria, Brabantia, Hollan- 

dia, Bononia, Picardia, Normannia, & 
s verd Regionibus, & Patriis remotio- 
ribus, 1 Principibus fübditis, fiet diéta publicatio 
infra alios viginti dies, poft diétam primam publicatio- 
nem immediaté fequentes , fub comminatione &c. & 
quód Nuncius lator prefentium Articulorum, pro dic- 

Tom IV. Parr. I. 


Proclamata infinuentur , declar 
intra di 


DES GENS. 353 


vum-conduétum opportunum. 
Vif g 

to Cardinali, Cariffimo ac Dile&iffimo amico noftto 
illos & unumquemque eorum ratificamus, laudamus, 
& approbamus. Quocirca perpræfentes mandamus om 
nibus Officiaris , & Jufticiariis noftris , Admiraldis, 
Marescalibus, Capitaneis, Conduétoribus Exercituum 
noftrorum, Militibus, ac omnibus & fingulis Subditis 
noftris, tam in Mari quàm in Terra exiftentibus , qua- 
tenus contenta in predictis Articulis faciant indilatè ob- 
fervare, puniendo illorum infraétores , ut Juris fuerit 
& rationis. Et, ne aliquis contentorum in prædiétis 
Articulis ignorantiam prætendere valeat, volumus, quód 
fono tube in Locis confuetis publicentur. In quorum 
fidem & T'eftimonium his præfentibus, manu noftra fig- 
| natis, Sigillum noftrum duximus apponendum. Da- 
tum in Oppido noftro Montis Hannoniz , die fecunda 
| mentis Octobris, Anno Dom. millefimo quingentefi- 
mo vigefimo-primo, Regnorum veró noftrorum, vide- 
licet Romanorum, € Hungarie &c. tertio; & Hispa- 
niarum &c. fexto. Ainfi figné, CHARLES. Ll font 
ettres fcellées en double queue de parchemin ,d'um 
cire rouge : ES fur le repli, per Imperatorem , 
LALEMAND. 


CLVIL 


Heinrich bem Simgern an einem / dann Zyertsotg 
Otten unb Exnftalkrfeits Soerssogest3u Braun 
fhweig und Lirreburg amandern Theil/durch 
vermittlung Cburfürft Friedrichs | unbt Johann I 
wie auch Georg HerBogen gu Sachen auffges 
richtet: Worinn alle zwifchen denenfelben und des 
erften Theils Secligen Herrn Batern Bifchoff Foe 
Hanngu HildeBheimb fich bifhero erhaltene Kriegse 
Handlungen und Zufprüche bengelegt und veralis 
chen werden. Geben am Donnerftag nach St. 
Dionyfii Zag Anno 1521. [Lunıss Güte 
{ches Neich&Archiv. Part. Spec. Continuat. 
II. 2bfag IV. in Supplementis pag. 405. | 


C'eft - à- dire, 


Traité Paccommodement procuré par FRiDERIG 
Eleöteur de Saxe ES JEAN Georce Due 
de Saxe, entre Eric C9 HENRI le jeune 
Ducs de Brunswich d'une part, Ef Or row 
(9 Ernest aufi Ducs de Brunswich d'autre 
part, au fujet des Diférents qu'ils avoient ES des 
hoftilités [urvenues entre ceux-ci ES Jean Evé- 
que d’ Hildesheim Pere desdits Eric € Hzn- 
Ri, Fait le jeudi après le jour de St. Denis. 

If21. 

| 3 Y toiffen als Wir der Ouvehleuchtigten Durchs 

| © feuchtigen/ Hochgebohrnen Fivften und Heren) 

Hertn Sricdrichen/ des Heyligen Romifchen Reichs 

Er Marfchale und Churfirften | Heren Johanne 

| fen und Herrn Georgen! Gebridern und Bettern! 

| aller Hergogen zu Sachfen! Landgrafen in Thirine 
gen! uno Marggrafen zu Meiffen/ Unfer gnaviaftere 
und gnábigen Joe! verordnete und zugefchicéte 
SRátbe! nemlich Hanf von MWießenbach Ritter! 
Ehriftoff Groß Ambtinaun zu Beldig | Diederich 
von Werther) ver Rechten Doctor und Brit vow 
Dragftorff 1 Hauptmann zu Quedlinburg | in der 
Eriegifepen fehdelichen Handlungen I barinnen die 
| Durchleuchtigen! Hochgebohrnen Fürften und Hers 
| ren! Here Erich und Herr Heinrich der jüngere / Ges 
| Dettern! Hergogen zu Braunfebweig und Lüneburg / 

120. Ynfere gnddige Herren! auff die vohrige Fehde! 

| Declaration und Denunciation , der Acht und 

| Aberachel als bie Römifche Kayferliche 9Dtapeftát. 
ic. Tinfer allergnávigfter Herr! wider bie Sochinir 
digen! Durchleuchtigen Hochgebohrnen Sürften und 

Haren! Sum Johann! Bifchoffen ves Sriffts 

Yy und 


tur diétis Articulis, cupientes gratificari dic- I 


nec divertant ad Loca, T'rri-; ta publicatione facienda, & curanda ut fiat, habebit Sal- ANNÓ 


vee 


DVererag zwifchen denen Hersogen Grid) I und ro, Oct; 
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ANNo und der Stadt Hildenfen I amb Herrn Heinvichen  Brioffs | derhalben Durch den Durchlenchtign Anno 


1521. 


dem Eltren/ Seligen Herrn Otten Sohne! Hero | 
gen zu Braunfehweig und Süneburg /_ und derfelben | 
©. 3.6. Sandfehaft und die Stade Lüneburg! auch | 
die Wolgebornen Edeln Herren! Heren Anthonien/ 
und Hertn Syobann / Graffen zu Hollftein und 
Schaumburg Heren Sriedrichen Glen Herren zu 
Diepolt | und ander Fhrev $. Gnad. unb 
Suaden Anhänger’ fo Sy. $. ©. unb Snaden an 
bängig feyn und verbleiben! anff fonderlichen Shr. 
Keyferlichen Majeftar Befehl / Mandat und Ge 
boths Brieff jego wider den Bifchoff von Hildenfen 
und fein Stift mit der That in Hibunge fren unb 
wider das Fürftenthum Lüneburg davauff in Ubunge 
geftanden! auff fonderliche Hinftellunge und Bewil 
ligunge I als die chrbemeldten Hergog Erich und 
Hergog Heinvich dev Jünger I auff anregen und 
freundliche Bitte! obberübrter Ynfer gnadigften und 
guddigen Herren von Sachfen besgleichen die Dutch 
Teuchtigen Hochgebohrnen Fürften und Herren! Here 
Otto und Here Ernft Oebrivere | Sergogen zu 
Braunfchweig und Lüneburg I 20. als vegierende 
Fürften und Herren des Landes und Sirftenthumb 
Lineburg I Ihren Ehurfürftl. und Fifi, Gnaden 
zu freundlichen Gefallen bey diefelbe Ihre Churund 
Fürftl. Gn. gutwilligen gethan und bewilliget/ auff 
Befehl Fhrer Churund Fürftlichen Gu. nachdem 
bie Srrunge und Speen zwifchen Bluts Berwmand. 
ten und Freunden fchweben | und bre Chur, 
fürfel. unb Fürftt. Gn. beeverfeits nahe veriwand/ 
au Derbútung dev mercklichen Berderb und Schaden! 
fo 3. $. ©. beydevfeits! auch berfelbigen Land und 
Scuten daraus erfolgen! und damit hinfürcher zu ale 
ler Zeit Friedel Cinigfcit und Sreundfchafft ¿wie 
fchen Sy. 5. G. unb berfelben Erben! und Nach 
kommen bleiben möchte/ Hnfern höchften unb beften 
Fleiß bey allerfeit 3. F. ©. vorgewant/ wie ffe an 
fiatt und pon wegen hochgenannter Hufér guädigften 
und gnädigen Heren | der Churfürften und Súrften 
von Sachíen gütlichen vertragen werden Fonten und 
möchten: 

Als Wir aber im Anfang bey inform Gonábigen 
Sen Hergog Ofen | und Hergog Ernten von 
SFraunfehweig und Lüneburg auf Unfere gethane 
Borhaltunge que Morhourfft diefer gütlichen ande 
fungen gefpint / daB fich 3. S. ©. etlicher Der. 
fehreibung und Verpflichtung balben / davinne viel: 
leichte Sy. S. G. Here und Bater/oder Sy. 8.6. 
onen feyn möchten befchiwert / und von Bifchoffe 
und Stifft zu Hildenfen in diefer Handlunge nicht 
vermeynten abzufondern! oder (obnen zu laffen / und 
doch darauf von Sinferm gudbigen Herren Hergog 
Grid)! und Herkog Heinrich dem jüngern I und 
Sybree F. G. Näthen zu diefem Handel verordnet / 
Glaublichen Bericht empfangen/ und baraus befune 
ben! bafi fich der Vifchoffl das Capittel und Nite 
terfchaffe des Stiffts zu Hildenfen / ohne Wirfen! 
Willen oder Dorbort Wafer gnádigen Herren Here 
fog Otten! und Hergog Ernften von Lüneburg I bey 
dem Hochwirdigften in GO Bater I und Durch 
Keuchtigen Hochgcbohrnen Firften und Herr) eren 
Albrechten der H. Nómifeben Kirchen des Tittels 
Sancti Perti ad Vincula Pricfter. Garbinaln / 
Erg Bifchoff zu Mayng und Magdeburg! rima: 
ten und Churfürften! Diarggrafen zu Brandenburg 
ac. Unferm guávigften Hera! in Dandelung bege- 
ben! Sy. $. ©. davinn wicht mit gezogen | auch 
fonft andere Handel! fo J. S. Gu. zu Schaden 
und Machtheil hätten reichen mögen! von des Bie 
fchoffs Berordncten gefucht und vorgewendet! das 
durch fich felóff von SJ. $. C. abgefondert! darzu 
daß die Grafen die fich mit Hergog Crichen und 
Herkog Heinrichen dem Syüngern gitlich gericht und 
vertragen! Santo und Gnnhalts cines Vertrags 


Hochgebohren Fürften und Herrn Herrn Ppitipfen! 
Land Grafen zu Gafenellnbogen rc. infern gnábigen 
Herrn aufgerichter | durch Hergog Erichen von 
Dramfehweig! ©. $. G. Graff Jobann von 
Schaumburg! und Graff Philipfen von Waldeck 
bem Gítern / und Simon Glen Heren zu Lippe 
verfiegelt! perbarget und befeftiget / haben wir aus 
folchen Hrfachen 5. $. ©. vermocht / davon abzue 
fteben. nd demnach auff die freundliche Berwilli- 
gung und Hinftellunge Shrev aller F. Gu. damit 
folche Wuffruhe/ Krieg! Speen I Zwietracht abge: 
than! Fünfftiger Berderh / Blutvergieffung! Erges 
tung und Schäden Sy. 5. Gn. auch dererfelben Land 
und Seute verhütet/ Friede | Einigkeit und Freund 
febafft erhalten werden möge: So haben Wir vbges 
nannte athe an Stadt und von wegen Unfer gnds 
Digften und gnápigen Herren / des Ehurfürften unb 
Súrften von Sachfen/ mit der Hochgenannten Here 
bog Ertichen! Sérgog Heinvichen des Sängern! 
Hergogen Otten und Herkog Ernften! als regieren 
ben Fürften/ wie obftehet / Gevettere-und Briere 
allcufcitó Sy. $. Gn. gutem Wiffen | Willen und 
Bollbort/ diefer Srrungen | Handlungen! wie fid) 
bie biG an biefen Cag begeben! und swifchen 3.S.O. 
erhalten I gútlichen und gründlichen abgeredet und 
vertragen! auff. Meynung und Maffel als folget: 
Erftlichen! Daß Tinfere guidige Herren! Herkog 
Otto und Herkog Craft von Braunfehweig und Sí. 
neburg alle bie Gefangene gefehage und ungefchägtl 
fo S. S. On. Herr Bater zu y. S. On. Handen 
geftellt | damit mächtiglichen zu bandien Inach ibrens 
Gefallen! univicderrufflich von Grafen! Adel / Mite 
ter oder Sünecbten | nicmands ausgefchloffen! fo in 
ver Selofeblacht im Fabre funfizeben hundert und 
heungehen! am Abend Petri und Pauli) davor und 
darnach | bis an diefen Zag/ in Diefem unb vorigens 
Kriege l in Sy. F. Gu. Hervn Batters) und Sy. $. 
Gn. Hände beftridiet gelebet/ und gehalten paben I 
ohne Entgelmmiffel quit | ledig und lof! auff sieur 
liche und gewönlich Urfehde in infer Sande geftelt] 
nach allem Hufern Gefallen] an ftatt und von toc 
gen Unfer anádigften und ondbigen Herren | mit 
ihnen zu handeln, 
Welche Gefangen-ibre Schagungen ausgegeben / 
bleibt alfo! das aber ungegablt! fol fampt ben Geo 
fangen fof feyn I und nicht bezahlt werden! defigheis 
| chen und bertviener haben Hergog Erich und Herkog 
Heinrich ber Jünger ale Gefangene I fo in Sy. S. 
S. Händen feyn I von Anfang voriges und jegiges 
Krieges in Sy. S. Gu. Handen kommen und geloe 
bet] oder denjenigen | bie Ynfern guadigen Herren 
von Lüneburg zuftändig | gebient und verwandt fend 
auch gleichmeßig auff eine ‚gewöhnliche Erbfelde (es 
dig und lof | zu Sinfern Handen geftelle |. Ynfern 
Willen damit zu handeln I wie oben ftebet/ und das 
Schlog pe fo gedachten Hergogen Exichen bie» 
bevor eingenommen / mit feiner Zubehörungen / nichts 
ausgefeheiden | inmagen das ©. $. ©. hiebevor eine 
gehabt | haben gedachte Ynfere gnábige Herren I 
Herhog Otto und Hergog Ernft von Lineburg! wie 
das jegt gebawet it von Ynfer gnábigften und gnd« 
digen Herren wegen I auch zu Bnfern Händen ges 
(talit! an ftat. Sbrer Churfürftl. und Fürftl. Sn. 
Yinfers Willens und Gefallens damit zu handeln 
batjtt follen alle Schaden! fo in diefen vorigen und 
jegigen Krieges: Handlungen! bij an biefen Tag das 
rauff gemanbt/ bon beevden Theilen gegen einander 
gleichmäßig auffgehoben feya/ibrer ein Dart die ans 
dere darumb nimmer anjufprecben] ober zu fordern 
in keinem Wege. Es folle auch hiermit der Durch» 
teuchtigen! Hochgebohenen Fürften und raten! 
Frawen Catharinen Gebohrne von Sachfen/ Sert: 
zogin zu Braunfehweig und Süncburg ! Forderungen 
und 
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DU DROIT DES GENS. 


feyn! und biemit foll diefe Fehde/ wiberiwille und | wie vorffehet/ mit FEnfer obbemelter Si 


und gar auffgehoben und abgethanen feyn/ alfo va und Herkog Heinrich der 
fich nun binforder ein Mare von ber andern keines Sufiegel auch hieran gel 
waguten! argen oder böfen verfehen oder beforgen folll | ben Wir Hertzog Ernft vor 
augufügen oder zuzufügen fehaffen/ fondern foll (ic) | Unfeen Bruder /nachpeme Sein 
mun und hinfürter gegen einander freundlichen und | Siegels gemangelt | Hsfee Su 
Hetterfichen haften / ihrer Feiner den andern befchadi: | get | und Air | 
gen oder befchädigen laffen! ihrer einer auch des au | vechter Bekändenifje biefen. 
Dern widerwartigon oder fonften muthwillige Seinde | Der geben ift nach Gbrifti Gebur y 
oer Befehadiger | nicht zu Danfen/ zu Degen/ oder | und darnach im ein und zwantzigften Sa 
in feinem Sande oder Gebiet zu willen! ihnen auch | nerftage nach Sancti Dionyfii Tage, 

feinen Borfehub thun | oder thin laffen / in Keine 
Weife. Es follen auch in diefe Söhne dev von Diep CLVIIL 
Hold | und allerfeit $infir gnédigen Herren von 
Braunfehweig und Lineburg/ Näthe/ Diener! ne | Bulla Lx o wrs X. Po 
terthanen und Berwandten/ fo allegeit J. S. GO. in| rico VIII 
Dicfein Kriege ober fonften gebienet] hülfflich/ rath | Dat. Rome y 
Lich und benftándig getoefen waren! mit eingezogen! [RvMER, 
und alle Y ade gegen Shnen auffgehoben und 
abe fep | und Dinfüroer im Unguthen oder Rach- 
zahl nicht gedacht werden. Es fof auch binfürter 
cin jener Fürft den andern bey den Erbverträgen und 
Erbtheilungen toas einem jedern gefallen I bleiben 
lafien! und alle die Berfchreibungen devhalbens fo 
einer dem andern geben haben! halten! und fid) def 
mit dev I che de der niche behelffen : Wo fich a 
ber dicfer endlicher Bertrag oder fonft ber Erb-Ber- 
träge und Erbtheilunge/ auch anderer Sachen fat 
ben gebrechen/ barum. eine Parteye Die ander ber» 


"m 


búsque corr 
faná Chrifti fid 
tium 


nichts ausbefcheiden! bie follen nach faut der Erb: | 


und Simeburg auffacrichtet/ (Davinnen Hnfere guás 


ffeen bleiben / bie annehmen unb cinvdumen fol | £ 
len und fooffen.) durch die Sandfbafft und Mátbe | 
Dorgenomment unb in Gite oder Mechte vertragen | 
werden. Ob aber dicfelbigen Sebrechen alfo durch 
Die Mathe und Sandfchaffe in Gite nicht vertragen 
oder Hingeleget werden mögen! alsdann follen foiche | À 
Gebrechen durch Ynfere gnábigfte und gnábige Her | 
Ten von Sachfen zu gitlicher Berhdr vorgenommen | & mate 
werden und vertragen! ob die Güte entftinde/ follen | delium in fidei fo 
Sbre Churfürftliche und Sürféliche Gnaden die in | Sanè cum n 
echt fcheiden. 

Es follen und wollen auch davauff Fufere gnadi- 
ge Herren Herkog Erich und Hergog Heinrich dev 
ungere Limit Hülffe und Quthat Ynferer guädigften | 
und guádigen Herren von Sachfen / allen Fleiß bor» | 
wenden! Ob Ynfere guábige Herren! Herkog Otto! | 
amd Hergog Ernft beffen Handelung halber / oder | 
Sgrer Sürftlichen Guaden Sanofcüafft und die Stade | +. 
Lüneburg / oder auch ber von Diepholt/ wo er nicht | 
Gnade erfauget Fin einigen Yngnaden Kayferlicher 
Majeftde waren! die abzuwenden und Fhnen Gna- | 
De zu erlangen’ alles getrewlich und ohne Gefehroe. IRE 
Def allen zu iirfunb. und und (tetee Haltungel Das | Parum 
ben Wir Hanf von Weißenbach Mitter 1 und | >; conf 
Gbrifteff rof! Amptmann zu Beldig/ von wegen | 
infec guädigften und guädigen Seven] Sergog | 9 
Sticoricos Churfürften und Hergog Fohannfen von | 
Sachfen | auf She Churfürftliche und Firfeliche | * 
Guaden DBefehlich I feiner Churfürftlichen G Ihm Yopt 

bi bier anfangen und Dietrich von Werther | tas gratia 

rechten Doctor] und Beit von Dra inclin 
ftat Unfors gnábigen Hervn/ Hergoqg Georgens von | tiam 1 
Sachfen! haben des gu Bekäntnige Hafer angebor- res 
Tom. IV. Parr. I. 


& immor 
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ifti Corpu 
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1 PA . S. Anaftie Presbyt. Car. Campe- ANNO 


A ny reliquos Reges & Principes Chri 
ANNO 

i pfi etiam RE 

culum & discrimen addu 


Ego F. Ponzettus , Tit. S. Pancratii. Presbyt. 1522 


1521. 
o G. Tit. S. Marcelli Car. Presbyt. de 


| > Ego F. Armellinus Medices, Tit. S. Callifti 
| Presbyt. Car. ff. 

5 | »k Ego Tho. Tit. 
| 


re afficere; volentésque non folum € 
tua contra eundem Marti 
Xi Doétriná nec minori elo 


rd. Presbyt. ff. 


à fcripfit, cond 


| auctoritatéque nos- E 5 zi Presbyt. Card. ff. 
| etiam M. te »* . Tit. Mari Are Caeli, Presbyt Car. ff 


c, ut noftris ac 

fideles omnes ir | 3 Ego F. S. Marie in Cosmedin. Diacon. Car. 

Urtinus manu t fr. 

| 2x Bo P. S. Euftachii Diaconus , Car. manu pro- 

pria ff. 

, € Cure c »E Ego Alex. S. Sergii & Bacchi Diacon. Car. Cæ- 
, & in hac | farinus, r ri 

i | „3% Ego 

viatis, manu ds AU 

de eorum unai | % Ego N. S. Viti & Mod. Diacon. Car. Rodul- 

filio & a "Titulum hunc (vide | phus, manu propria i 

Fipe1 DEFENSOREM donare decrevimus,prout te tali Ti- * Ego Her. S. Agathe Diaconus Car. de Rangon: 

er præfentes infignimu Mandantes omnibus | propria if 
Chrifli Fidelibus ut 4 »K Ego Aug. S. Hadriani Diaconus Car. Trivultius, 


; hoc Titulo nomi- 


m t 


nent, & cüm ad € bent, poft diétionem Recı | manu prop. ff. 
adjung DEI Der RI. »« Ego F. S. Marix in Porticu Car. Pifanus, ma- 
E hujus Tituli excellentià & dignitate ac | nu propria ff. 


ngularibus meritis tuis diligenter perpenfis & confide- 
ratis, nullum neque nius neque Majeflati tue con- | Locas Sig 
venientius nomen siffemus , quod quotiens 
audies aut leges , totiens propric virtutis optimíque me- ubter Plicam 
riti tui rec )rdabe ; nec hujusmodi Titulo intumesces 
uperbiam elevaberis , fed folitá tuá prudentiä 
ior, & in Fide Chrifti ac devotione hujus Sanc- 
tæ Sedis, a un exaltatus fueris, fortior & conftantior | Explicatio nominum , Titulor 
Y in Domino Bonoram omnium largitore le- > 


H. DE COMITIBUS. 


2, ES Fi 
üprafcriptorum [ubfcribentium. 
ip / 


etuum hoc & immortale Gloriz tue monu- 
/fteris tuis relinquere, illfsque viam oftende- 
] ulo ipfi quoque infigniri optabunt, t du 
cere, pr: aue Ma 


iscopi Cardinales: 


Bernardinus Carvaial Hispanus, Episcopus Oftien. Cat- 


ieft,unà cum Uxore & Filiis, ac omni- dinalis Sancte Cua 


»illis nascentur, noftrá Bene i&ione, Nicholaus Cardina _de Flisco, Episcopus Albn. 
im concedendi poteftas no- | Alexander Episcopus Tusculanus de Farnefiis. 


Antonius de Monte San&i Sabini, Episcopus Albá- 
nus. 


E e fanéto propofito Presbyteri Gardinales: 
isque devotionem multiplicet ,-ac præ- aye re PES 
de geftis ita illuftret , ac toti Orbi | Petrus de Accoltis ; Tituli San&i Eufebii; Presby 
am reddat ut ¡dicha! quod de ip- | ter Cardinalis. 
n infigni Titulo decorantes, a ne- Achilles de Craffis; Tituli San@æ Marie trans Ty- 
. a. ^ x eri: Pre: "fi 3 H Hi 
m judicari poffit; Demüm , Mor- berim F resbyter Cardinalis. Borionien. 
2 Laurentius Puccius; Tituli Sanétorum quatuor Co: 


rum conf; 
aus, eam ti 


ME Y que participem reddat. ronatorum P. resbyter (Cardinalis 
riz confc que participer lat. 2 B 

Dat. Re ipud Sanctum Petrum, Anno Incarna- Johannes ominicus de Cupis; Tituli Sanéti Johan: 
tionis minice millefimo , quingentefimo , vigefimo nis ante Portam Latinam Presby ter Cardinalis Recana- 
primo, quinto Idus O&obris ,Pontificatts noftri Anno | ten. 


Andreas de Valle, Tituli Sands Prisce Presbyter 
Cardinalis de Valle. 
Jo: Baptifta Palavicinus , Tituli San&i Apollinaris 
; Presbyter Cardinalis Cavallicen. 

« Eco Leo Dec DNUS Catholice Eclefia Scarramuccia Trivultius , "Tituli Sandi Cyriaci in 
| Episcopus, ff. Thermis, Presbyter Cardinalis Comenfis. 
| Dominicus Jacobatius , Tituli Sandi 
Locus Signi. Presbyter Cardinalis Jacobinus. 

Laurentius Campegius, Tituli Sanét. Anaftañe , 
Presbyter Cardinalis Campegius. 

Ferdinandus Ponzettus , T'ituli San&i Pancratii , 
yter Cardinalis. 

Guillielmus Raymundus de Vicos Tituli Sancti Mar- 
| celli Cardinalis Pre esbyter de Vic. 
Franciscus Armellinus Medices , Tituli Sanéti Cas 
it. S. Marie in Tranftyberim Presbyt. | liti, Presbyter Cardinalis. 

| 


nono. 


Clementis ; 


Pres- 


Frater Thomas de Vio, Tituli San&i Xifti, Presbi: 
Tit. San&orum quatuor Coronato- | ter Cardinalis 
Frater Su MU , Tituli San&i Mathei 


Presbiter Cardin 
anu propri Frater Hito pon: Humalius, Tituli Sanéte Ma- 
3. Prisce. aun Card. de Valle | rie de Aracceli, Presbiter Cardinalis. 


Diaconi Cardinales: 


] ranciottus Urfinus, Sanéte Marie in Cosmedin 
Comen. Diaconus Cardinalis Urfinus. 

»& Ego D. Tit. S. Clementis Presbyt. Car. Jaco- Paulus de Cæfis, San&i Euftachii, Diaconus Cardi- 
binus ff. nalis. 
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HO, 


Alexa: 


us Sanétorum Sergii & Bacchi Dia- 
conus Cardin 
i c 


8 


iatis. 

&orum Viti & Modefti in 

is Rodulphus. 
Rangonibus, Sanétæ Agathe 

s de Rangonibus. 


Trivultiu 


CLIX. 
thurs Syro. Römifäy:Röniglichen 


Verfchret 
May 


it Carorı V. Q9Bobpurd) Er diel 


HM dero Commiffarien flat feiner! mit denen 
Di y 


te Wahl-Capitulation beftättiget / und fo^ 


achen den 22. Octobris 1521, ..[ Gegen, 


in Teutfchland pag. 713. Lymmaı Capi- 


tulationes Imper. & Regum Romanorum | 


pag. 68. GoLpasTI Conftitutiones Im- 
periales Tom. II. pag. 141. en Latin par 
Extrait. ] 


C'eft- à- dire, 


Revers de CHARLES V. Roi des Romains pour 
Pacceptation ES confirmation de la Capitulation 
Imperiale faite ES concluë en 1519. par fes Com- 

res avec les Eletleurs de l'Empire s prome- 

de Pobferver inviolablement en tous fs points. 

x la Chapelle le 22. Octobre 1521. 


Op Y Carle ber fünffte von Gottes Gnaden Er. 
twehlter Nömifcher König 


Defterreich! König que Hispanien Bender Sicilten 
und Hierufalem! Hertzog que Burgund! und Brae 
band! Graf que Habsburg! sue Flandern! und Ty» 
rol; Bekhennen! unde chan tund öffentlich mit dies 
fem Brieffi alß in bem necbft verfchinen fünffsebne 
Hundert I unde neungehenden Shar nach infer Wahl 
zum Mourifehen Konig! die Hochiwardtigen / Chr 

oiretigen Hochgebohrnen Fürften / Mathäus ber 
en Kirch Tituli S. Angeli Diacon : Car- 
dinalis, und Ertz-Bifchoff zu Salt Burg: Frie 
berich | Pfalg- Graff. bey Ney! Herkog in 
Bayın: Cafimir , Margeaff zu Brandenburg : 
Gberfarbt Bifchoff zu Lüttich I Hergog-zu Pavillon / 
und Graff zu Bof: Bernhardt! Bifchoff zu Teint: 


Heinrich Graff zu Maffaw! Yenfere lieben Freund: | 
tel Obeimen I undt Andechtigen: Auch die Wohl 


gebohrnen! und Gen nfere Räthe | und. lieben 
getrenen Maximilian von Bergen Herr zu Sieben» 
bergen! Cyprian von Serentein Ynfer Cyrolifeher 
Can Paulus von Arus-Dorf! Jacob Bilin. 
ger: Nicolaus Ziegler: tind Johannes Nenner! 
nach Bere ars Shnen derhalben unter tn 
frm Sy ftólten völligen gewalts I alf fine 
fite Comr 
KHochwindtigen! und Ehrwirdtigen/ auch Hochge- 
bobrnen Fürften | Herrn Albrechten | der Heiligen 
Momifehen Kirchen Titels S. Chryfogoni Priefter 
Cardinal zu Mayng u. Magdeburg Erg Bifchoften! 
Adminiftärorn def Stifits Halberftatt ; Rei 
charten zu Trier] und Herman qu Cöllen | Cry Bi 
feboffen def Heyligen Römifchen Reichs durch Get 
manien/ It 


relat Cantglern: Sudwigen! DfaltyGrafen 
beyın 1/ undt Hertzogen upBayrn: Sricori 


Chen! Hertzogen zu Sachfen I: Sand-Grafen in i 
zwingen! und Margeafen gu Meilen: dud Soachiml 


i&torum Cosme € Damiani | 


ultius , Sandi Adriani Diaconus 


irffem bf Neichs Anno 1519. aufge | 
nberbrücbfich qu halten/ verheifer. Geben | 


ge Berfaffimg der Kayferlichen Negierung | 


/ SrtpHerzog que | 


ffarien undeGewalthaber! fid) mit bem | 


en! und Gallien! undt va Rônigrich | 


357 
| Marggrafen zu Brandenburg I qu Gtekin! Dom» 
| mern | der Caffuben | und BW ertiogen / 


| 
| men/ und zu Unfer Statt vereiniget | bewit 
vertragen! angenommen/ und zu halten zu ge 
haben? wie die alle in ein offene foun geftellet/ um 
Ihnen unter Winferm Nahmen und angehängten 
Infiegel übergeben feynd/ alfo lautend: 

Wur Cart der Fünffte von Gottes Gnaden! Ere 
Weblter Nömifcher Königs ErtzHertzog zu Defter- 
reich | 2c. der darum ftefet am dritten Tage des 
| Monaths Julii nach Chrifti gebunth I fünffzehen- 
hundert! und im neungehenden/ Yinfer Meiche def 
Kömifchen in erften I unde der Hispanifehen im 
vierdten Sabre. Find aber gedachte Ynfere Com- 
miflarien/ undt gewalthabere dabeneben berü 
3iufern Freundten I Steven Dheimen] unb Chr 
ften ¿ufage gethan / daß wir Diefelben Articul, fo 
wir berauf in dag Heilige Rômifche Steic) komme 
| Perfonlich cencnens und mit Baferm Eyo beftátti 
|unbt betvafftigen foffen 2. Daß wir dem 
nach | jetzo in Linger antunfft in Teutfche Nation, 
und or empfangener Strong affe und jede Punct 
und Articul baton obgemeldt/ wie die Durch Die 
felben Yinfer verordnete Commiffarien I und Gee 
walthaber! mit berübrten Tinfern Froundten / event 
und Oheimen/ den Gburfürften betheivingt 1 bewilli« 
| get/ undt angenohimmen! auch in inferi Nahmen! 
und Sigel außgangen,. Und Fhnen übergeben fepul 
auf freyen gnábtigen Willen jetzo von neuen bewile 
liget! angenohminen und zu halten /darzu auch fonfé 
alles Daß zu tbun/baf ting alf Nömifchen König 
gebührt zu Gott! und den SHeilligen gefehworen 
haben) und thin daß hiermit wiffentlich / in Erafft 
diefes Brieffs | alle Arglft und gefabroe bicrinn 
gäntzlich aufgefeheiden I def zu Yrkund haben wir 
Pnfer Fnfiegel an diefen Brieff chun hänckhen/ bet 
| geben iff in infer! und def Reich Stat Aachen 
| am 22. Tag def Monaths Octobris nach Christi 
Yinfers Heren Geburth 152.1. 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Regis proprium. 


Nicolaus Ziegeler. 


CLX. 


Litere Leonıs X. Pontificis Romani 
Hewrico VIII. gratias agit pro Libro c 
Lutberum feripto. Dat. Rome die 4, No 
bris duno 1521. [Rymer, Foedera, Con- 
ventiones, &c. Tom. XIII. pag. 758. ] 


o noftro palam L 
t, quem Serezitas tua cc 
mentem & feétam edid 
que tempori & loco 2 
s. etiam pluribu 


hanc Armi: 
fummá an 
fed omnes Vener 
non fine permiílú divino er 
clefiam Lxterianam banc I: 

Yy 


is juvandam 
Ei; neque ni : 
s noflri, quafi reputantes 
e adverfus Chrift 5 
Talem; ; Ut ipfa majore 
fuo 
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fuo cum gloria talem Propugnatorem ac Defenforem 
iri pc off. 


e fuit cun&is nobisque ita decernentibus 
aflenfum finguls iem hanc tuam & vir- 
amoris noftri & grati animi 


ab omnibus 
tutem & piet 
monumento efi 
Etenim, C 


nere , ut 
te & tran- 
cipibus 


; fi arma fi 
in fua libe 
agnis fxpe P 


honori fummo fuit , 
cacleltísq 
bes spell 
falus, 


amarum 
e debet & 


tu idem Fidem Chriftianam 


tie adv erfa impias Hæ- 

invi&te & 

excelfæ ani Ge & ve- 
rc mentis fed nos, tandem 
verbis, c em tuam , 
hanc ubert 1: copiam 
commendabir ti, qui no- 
bis ipfis ta m nobilem partum ingenii tui dicafti, gratias 


im 


fuperat hoc utr que non. i n ver 
tiones noftr: 
Meritis tantum poflumus : 


vincamur ipfa. 


a fed 


mo concipere , "quin a re 


Amor 


quod ftudium defendende 
nos ipfos benev e 
? qui ordo? 
ifle Spiritum app 
entig , ple 
do manfuetudo, in r 
nes fint qui a te refe 
mi dæmonis poteftatem a- 
tem debeant reduci, fi 
s locus. 

& admirabilia; que quo- 
co munere, Deo ma- 
imus Ma- 


in te 


12 f 
cendo caritas, in admone 
guendo veritas; ut, fi Homi 
tur, ac non omnino inp 
bierunt, tuis fcriptis ad f 
modo ullus reliétus eft 
Sunt hec preclar 
niam a te, nova ratione, I 
ximo & hic Sanéte Sedi elaborat 
« infinitas gratias, o Fidei D 
Agit Sedes Apoftolica, agunt omne: 
colunt & in ejus fide cenfentur , Ch > 9 
mpnis atque periculis ( dem nullum 
ma Je eft animarum periculum) - tuà hac infigni 
& fingulari eft piet 
Et nos quidem ds dei de eo- 
m Venera ‘hitiam Fi ratrum s rorum affenfu , tibi 
per alias noftras fub plumbo Liter: ut ex 
ipfis potuifti cognoscere; fed tu, ah ,ita hos 
honore es, quos tibi in pre ie vir- 
tutis, in fignum fue 
Sedes defert Apoftolica , & ma 
puta , ut tamen illis longè major: a & ro arbi- 
trere tibi in coelo a Domino & Salvatore noftro parat: 
premia funt, cujus tu caufam & fponfam deféndendo 
omni genere Tutele & animum & virtutem tuam adhi- 
buifti; ut düm hos in Terris, quos adeptus es, Titulos 
recenfebis, & cœleftia illa cogitabis , tecumiple recor- 
dere quibus es meritis ifta confecutus , t talemque te im- 
pofterum qualem antea preftes, ac Principiis füblimibus 
& glo 5 pares fint exitus, ipfáque Sedes Apoltolica 
que olim tuis defenfa Armis, Fides quoque Chriftiana 
qua nunc Doétrinz tue C lipeo adverfus fceleratas He- 
reticorum infanias communita eft, fentiant te eundem 
femper experianturque Jutorem in periculis fuis omni- 
bus ,ut iftam fingularem & inenarabilem Gloriam , quam 
ffas tta maximis fuis Operibus jure optimo prome- 
eft, ad extremum usque hujus vitæ diem. & produ- 
eere poflis , &.eam in omni pofteritate predicandam 
relinquere. 
Datum Rome apud San&um Petrum fub Annulo 
Piscatori quarta Novembris, millefimo quingente- 
fimo vicefimo primo, Pontificatüs noftri Anno nono. 


ii Chriftum 


quorum 


Ja. SADOLETUS. 


tlio noftro Henrico Anglie Reg 


= TS I. 
mop Earl des nfften 


Sito Ka 


Confirmation bes soif chen Reinhard Difcofz | 


for zu VOorms / und der Stade Diefes nabmiens 
1519. auffgerichten Bertrags. Geben zu Worms 
ben 24. Decembris. 1521. 


C'eft-à- dire, 


Confirmation de l'Empereur CmarLes V. für 
l'Accord fait entre Re EINHARD vé 
Worms ES fon C HAPITR 
MaGcisTRAT de 
Van 1519. A) pie 24. Dec 
Voyez-la ci-devant fous le 17. Juin 1519. 


J 


pag. 296. Col. 1.7] 


CLXII. 


Schwi bifchen 25unds auf 
5 bro Asie Maveftit 

2 ogen zu Defterz 
tenberg I Dann 


tioni von XOU 
grafen qu Heflen 
ind YO dicen 

Städten des Heiligen 


i ao S n) 
bft vielen andern Geifts 
id Ständten und 
Römischen Neichelgu Hand» 
habung des genie $ andftiedens | gemein, 
fchafftticher Erhaltu ng cines jeden Nerhten und 
Gerechtigteiten I ingleichen des aan fi 
eberbeit. Gefcheben zu lm Monte 

niscere 1522. [Hort LEDER, fr facl m 
des Tentfe chen Kriege. Tom. I. Lib. III. Cap. 
IV. pag. 835. Dar T, Volumen Rerum 
Germanicarum Novum. Lib. II. Cap. 
XXIII. pag. 405. Lunic, Tentfches 
ee eae Part. Spec. Continuation 


I. andere Abtheilung Num. XL V IH. pag. 
168. d’où Pon a tiré 


cette Pièce, ] 


pour 11. Am 
s V. 
me Archiduc d' Autric et ES Duc de Wirtemberz, 
ALBERT Eleéeur D Mayence , CoNR AD 
Evéque de Wurizbourg, Pur LIPPE Lana 


ve de Heffz ae > & pl 


Pr tion de l' jancecde Stabe 


, Etats & Villes 


en de la Paix publi- 
rs Droits ES Furis- 


diétions auff pour la fürete du 
Commerce, d Ulme le Lundi après le Reminis- 
cere. Anno 1522. 


Gu dem Ciabmen der Z 


feit aed oer bocbge 


Clabmen der Schwi 


WI: Carl der fünfftel von GOtts Gabe eve 
weblter Momifeher Kaifer/ zu allen Seiten Mes 
in Germanient zu tien! bet 
den Gicilienl zn! Hungarn! Dal n 
Eroatien König 1 Grtghersog zu Defterreich! und 
Hero zu Burgund! Graf zu Habfpurg! Flandern 
und Tirol) 2c. 2c. Und bon denfelben Gnaden wir 
Albrecht! ber Heoligen Nömifchen Kirchen Titels 
Sandti Petri ad Vincula Pricfter. Cain | des 

Heiligen Stuhls zu Vicintz und Stiffts Magbes 
burg Crtabifc thorn Des Heiligen Noimifehen Meichs 

burch Germanien Ertz- Cantgler 1 Churfirfe und 

Primas 


ver des MNeichs/ 


Ann 
1521 


1522 
17.Ma 
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Anno Primas Adminiftrator zu Salberftatti Margraf | Briefe: Nachocin. etwa viet Fahy und zeit hero! Anno 
zu Brandenburg zu Stettin) Pommern] ber Cap | durch das gange Heilige Nómifche Reich | Teurfeher WE 
1522. fuben und Wenden Hergog/ Burgraf zu Nürnberg’ | Nation, aus Inceeflichen Inothdärfftigen und guten 3220 


und Fürft qu Rigen, Conrad! Difchoff zu Würk- | utfachen! Kaiferlich auch Königlich und des 5. 
burg und Herzog in Sranden. Gabriel) Bifehoff 
au Ayftctt. Chriftoph/ Bifchoff zu 2Lugfpurg. Wil- 
Helin und Eudwig/ Pfalggrafen bep bein! Herzo- 
gen in Ober und Mieder- Bayern | Gebrimere. Whir 
lips; Sandgraf gu Heffen/ Graf qu Cagenelubogen! | 
zu Dieg) zu Siegenhaim und Nidda. Dechant | 
und Capitel der hohen Stifft zu Meng) 9'Bür&burgl 
2(pfictt und Augfpurg. Fohann Mudolff/ Woe au | 
Kempten. Convad Abt zu KeaylFheim. Syoft/ Abe | 
zu Galmansweiler. Gerbigt! Abt zu Weingarten. 
Hieronymus! 200€ zu Elchingen. Petrus / Abt zu 
Vrfee, Andreas} Abt zu Dehfenhaufen. Fohane 
nes | Abe zu Nott, SofE/ Abt zu Noggenburg. | 
Sohannes/ Abt der mindern Ow. Johannes) Abt | 
zu Schuffenricd. Heinvich / Abe zu Marchtal. 316 | 
rich] Drobft gu Wettenhaufen. Anna zu Hegbach. | 
Verona zu Bayndt. Catharina zu Guecingell | Webs | 
tifiuen. Deehant und Capitel zu Ellivang und 
Gomperg. Mudolff von Friedlingen I Land. Como 
menthur der Baley in Elia und Burgund. Wil | 
helm von Mewhanfen / zu Kapfonburg. Eberhard | 
von Cingen zu Hailtproun, Philipps von Helms | 
ftatt/ zu Werd |. Commenchur Tehtfchen Ordens. | 
Sarl Wolfgang und Ludwig) Gebrübere |. weiland | 
Graf Wolffgangs + Martin und Ludwig I Gebr | 


Momifchen Reichs Gemeiner Sandfriden fürgenoms 
ment geordnet nd gefegt/ auch noch vor augen fein: 
barauff zu mehrerer handhabung und vollziehung fols 
ches Landfridens/ vor etlich berfchinenen Sabren ein 
derainigung und Bindtnuß des Landes zu Sehwae 
ben anfangs auff acht Jahr lang gemacht! die nach. 
folgend brep Saher auch ¿bl Sabe! unb zu fetft 
gehen Fahr erftrectet! und bif zu ausgaug folcher ¿e 
ben Fahr gehalten worden/ wie dann das alles an 
ibm felos ift und Die Bricff und derfibrcibungen I 
Darumb ausgangen |. eigentlich geben zu erkennen : ale 
fo/ unb fo wir Kaifer Carl) auch wir Churfirftent 
Fürften! Prelaten! Grafen! Freyen! Serm Rite 
ter] vie tom Wel und den Stetten hievor gemelt / 
den obberührten gemeinen Sandftieden | nachdem der 
Gott bem Alındchtigen zu Lob/anch Teätfcher Na- 
tion zu gut/ und umb gemeines fridts) rechts und 
nus willen angefeben und fürgenommen ift/ zu Haufe 
fen und zu mehren fonders geneigt feind; und babe 
ermeflen! was gute / mue und frommen allen vers 
wandten des Bundts zu Schwaben / auch dem Hoja 
ligen Nomifchen Reich und dem gemelten gemeinen 
Sandfriden/ aus folcher verainung und binenuß zu 
Schwaben bifher tommen und gefloffen ift/ und füs 
ro künffeiglich kommen und flieffen mag: Daruiné 


bere] weiland Graf Soachims | feel. GeddcheunG! | aus den und andern erbarn /redlichen und guugfamen 
Sohne! Grafen zu Oetingen. Wilhelm Truchfäßi | urfachen! Ans dargu mercklich und nothoürfftiglich 
Steiherr zu WBaldburg. Hann§ von Künigs Egg! | bewegend! zuforbeift zu bandhabung des vbgemelten 
Sreiherr zu Wlendorff. Maya Gußin zu Hichen/ | gemeinen Sandfridens/ und infonberbeit | umb vag 
Aeren 2flbrecbté von Mechberg: Barbara von El, | wir Kaifer Sarl bey den obbeftimpten Ynfern lieben 
bach zu Gronenbach/ Wlerander Marfchalds : Dos Meven / Oheimen / unb des Neichs lichen Getretven / 
sorhen von Wilden zu Hivehhain | Walther von | Ehurfürften/ Fürften! Prelaten! Grafen! Freyens 
Kirnhaimbs: Hrfula/ weiland Herrn Philipp von | Hexen! Nittern! denen vom Adel unb des Heiligen 
Steins! Ritters feel. 3u Syetingen / Wittiben. Wil. | Reiche Stetten! und diefelben bey ing]. als ihrem 
helm Gif von Guffenborg ! zu Glött. Walther natürlichen und vechtem Herrn / und dem Heiligen 
unb Hanf von Hirndaimd zu Hoholtingen/ Gebrite Nömifchen Reich; auch wir alle bey Kufern Fire 
bere] von ihr und ihres Bruders Melchiors / und  ffentbumben] Sanden! Serrfchafften/ Seiten! Herve 
ihres Bruders Berndts feligen Kinder wegen. Burdé lichkeiten? Obertciten ! inhabenden Gütern | Hecho 
hart Hang von Eflebach zu Saupbaim. Georg ton , ten! Gerechtigkeiten / Srepbeiten und altem Here 
Bengnato qu Kenmat. anf Dionift oon King, Fommen/ efter bag in Seid und bey Meche bleiben; 
feck zum Sónigfecter berg. Adam zu Nanfperg: argu den jbenen | fo Jins oder die Yinfern | wider 
Melchior zu Reifenfpurg : Diepolt zu Magenfag | den obgemelten Sandfriden! Neche und Dillichécitr 
alle bre) von Stein! Gebrüdere und Bettere. Cons | zu befehwehren underfteen würden / defo fruchtbar, 
tab bon Niethaimd zu WAngelberg und Wahl. Heine licher und ftattlicher Widerftand tfun und begegnen 
sich Burckard von Dappenbeim | des Heiligen Ms. | und den Sanbfrieben handhaben ; auch baf der Kaufe 
imifchen Neiche Erbmarfchalet. lich von Werd, | mann! Bilgeimm/ und fonft mannighich / defto fi» 
naw zu Waltherhanfon, Wilhehn zu Tifchingen: | ever und fribicber handeln und wandeln mögen: 
Sigmund zu Heiwporff: Whrich zu Nißtiffate / alle | Haben wir Kayfer Earl! als Erghergog zu Outer. 


drey von Stózingen! Glebrübere. Georg von Bo. | 
benftcin zu Adelmanßfelden. Wolff von Tanneck | 
zu Eppißhaufen. Hanf Mare von Bubenhofen zu 
Suftingen. Wilhelm Nicthel zu Buhel. Sebafti 
an von Berwwang. Hanf Fungnawer zu Eifenburg. 
Georg von Argun zu Nefingen. Entel Leiitkircher 
zu Mötenbach. Find wir des Heiligen Reichs 
Gtette : Augfpurg. Nürnberg Sm. Eflingen. 
Neütlingen. Nördlingen. Hall. Yberlingen. Ge 
mind. Memmingen. Biberach. Navenfpurg. Hilt 
pronn. Kanffbeiren. Dündelfpühel. Wimpfen. 
WBindtsheim. Kempten. Werd, Sfini. Pfullen, 
Dorf. Weil. Wangen. Lehtkirch. Lwlen. Giengen. 
Bopfingen unb Buchorn. 


IL 


Umb was vor urfacbert und 31 welchem end 
der Schwäbifche Bund bicbevor auffgez 
riche / etlid) mabl ernewert 7 und yeso 
volder exftredit werde, 


DBetcunen und chun funp offenbar mit dicfem 


tcich/ und von Unfers Gürftenthums Wirtemberg 
wegen: Und wir Churfirften/ Fürften / Prelaten/ 
Grafen/ Freyen! Herren / die bom Adel und des 
Heiligen Reich Stett I bie pbberübtte derainigung 
und Bündenuß des Lands zu Schwaben noch eitff 
Sabre bie nechften I bie fich auff. Purificationis 
Mariæ fcbierf£ anfahen werden / erftveckt und erláno 
gert und Lng daranff famentlich und fonderlich /von 
nehen Dingen /diefelben elf Fahr lang lin veriragge 
und Pacts weif / mit und gegen einander / frees 
gutes willens und Gemiiths vertragen! veraint und 
verbunden: Erftrechen! erfángern! vertragen Averais 
nen unb verbinden Fins yezo mit rechter wiffen/ in 
Kvaffe dif Briefs / wie folches zum beftändigften / 
höchften und beften I on alles Widerfprechen Krafft 
und Macht bat! haben folle und mag! in alle wig 
auf Form! Meynung und Stef! wie hernach ges 
fehrieben fiehet/ alfo: 


TII. 


Daf die Sundtsverwanten einander mié 
unten 


| ANNO 
1522. 


360 


guten vecbten Crewe meynen/ haben’ | 
balten und fördern follen. 


Sum Erften ;Sollen und wollen wir Kayfer Carl | 
als Erahergog zu Defterreich | auch von Unfers She» | 
fienthuins Wirtemberg wegen / und wir Gburfivftenl 
Fürften! Prelaren! Grafen! Freyen/ Herrn! Mit- 
ter) Knecht! und Reichs Steftl diefe Zeit ber er | 
fivectten Minung/ mit Fnfern zugehörigen | ber wir | 
mächtig fein / aimamber famenttich unb fonverlich / 
mit guten vechten und gangen Treiven meinen] be | 
ben! balten und fürdern | getrewlich unb ungefährlich, | 


IV. 

Daß ein jeder Bundesverwanter tfetfert des 
andern nichts unfreüntlicbs fürnehmen | 
fonder bey dem Landfrides und Kechter | 
bleiben la ffen foll. 


Wir vorgenanten | Kayfer Carl) Erghergog ju | 
Oefkereeich) auch von Vnfers Fürftenthumbs Wire | 
tembergs wegen! Churfürften I Fürften! Sprelaten! | 
Grafen I Freyen | Heven | Ritter | Knecht, und | 
Reichs Sect! die Unfern I und die tins geiftlich 
oper weltlich I erblich ober ir lebenlang zuverfprechen 
fteben! dev wie mächtig feind: Sollen und tollen 
auch die vorbeftimpte zeit biefer erffrectung nichts | 
unfvehndlichs gegen und wider einander fürnehinen! 
oder üben ; Sonder ein jeder den andern bey dem ges 
melten Sandftiden und Nechten belciben laffen! unb 
die Spann und Sachen fo fich fürohin die Zeit aus 
zwifchen fins und den infera] erheben und begeben 
werden! mit recht austragen / und einander weiter 
oder anders nit bekfimbern | noch umbtrciben/ bann 
mit vecht! nachfolgender Weile. 


V. 

Welche die Richter im Bund fein follen/ 
und wie die A ayferl. Miaveftét den gewalt 
uno Serichtezwarg geben uno befoblen 
haben. 


Sytemtid) : So follen jetzt und hinfüro die obbe- 
tíiburo zeit der erftrediten ainung ans! pret weiß der» 
fiandig Mann zu Michtern cenent und verordnet 
werden. Memlich/ einer von ns Kayfer Carín/ 
(ten von Defterreich! und wegen Sinjers Fire 
ftenehumbs Würtemberg! und von Wns obgenanten 
andern Churfürften und Gürften: dev ander von ns | 
Prefaten | Grafen / Freyen | Heren! Niktern und | 
Rechten: und der dritt von ns obgenanten Stat | 
ten! der jedem Subftituten/ und den/ fo zu ihnen! | 
wie hernach ftehet! gefetzt werden / famentlich und 
fonverlich/ wollen wir Kayfer Earl! ale Nömifcher 
Kafer / Ynfern Kanferl. gewalt und Gerichte: 
awang! die gemelte zeit aus) hiermit untiderruff: | 
lich gegeben und bevohlen haben. Diefelben dvey 
Mann follen zwifchen ns obgemelten drey theilen 
zu jeder zeit Nichter fein] mit dem wuderfehio! als 
hernach.gefchriben freber. 


VI. 

Wie Rayferl. YYfayeftét als Sürff von Oe- 
fterreíd) 7 und von des Sürfientbumbs 
Wörtembergs wegen Cburfürften  Sürz 
fien, thre Commun, oder Underrhaner/ 
ben austrag des Bechtens gegen einander 
fuches follen. 


Ob wir Kayfer Carl Finft von Oefferreich/ und 
auch von fufers Sücftenthumbs Würtembergs wee 
gen! und wir Œburiürffen und Furften hievor ge 


nant/ einer zu Dent andern / oder Ynfer einer oder 


| Werden. 


ancho zu des andern Commmunen! oder eines Ruder 


CORPS DIPLOMATIQUE 


thanen zu dem andern finferer Fürften einem odet ANNO 


mehr. oder feinen Comnmmen! Spruch gewinnen! 


fo fell folche Sach bercchtiget werden por dem Rich» 1522 


ter / ber von ns obgenanten Kaifer Carin! als 
Sürften von Hefterreich | und von Tinfers Súrftcas 
thums Wiirtenberg wegen / und Uns den andern 
Shurfürften und Sürften/ als vorftehet / dargu et» 
nennet und perordnet ift! als einem gemeinen Miche 
ter dec auch alsdann den Stab in der Hand halten 
fell ; und fo ferr fich der Antwurter an den andern 
obgemelten ziweyen Nichtern! Die von Uns den Pres 
laten! Grafen; Freyen) Herven/ Nittern/ Kueche 
ten! und fins ben Stätten I als vorftehet 1 ernant 
und verordnet find! als für beyfiger von beider tbeif 
twegen begnügen laffen will: fo foll es des Hagenden 
theils halben auch dabey bleiben! und von einigem 
tbeif weiter zu dem gemeinen Michter nicht gefetzt 
Ob aber der Antwurter die obgemelte 
jiveen verordnete Michter) als für Zufätzt von bey: 
der theil wegen! zu haben nicht vermeint toáte/ das 
allwegen im Anfang zu feinem Willen ftcben folly 
fol foll und mag berfelb Antwurter zween ander Zus 
fätz zu bem obgenanten gemeinen Richter fezens 
Dagegen foll und mag ber Kläger die obberishree 
¿teen andere Richter I fo / als obfrhet I verordnet 
feind! auf feinem Theil! als Zufätz bey dem gemeis 
nen Nichter fitgen laffen/ ñoder auch ziween andere 
für Zufätz niverferzen / welches ibm am füglichften 
und gelegueften feyn will, 


VII. 


Wie Rayferlihe 1Yfajeffát ale Sirk von 
Oefterteicb / und von des Sürftentbums 
YOürtemberg wegen Cburfürften; Sürz 
fe und ihre Prelsten/ die ihren und die 
ibnen su verfprechen fteber/ dettes Drelaz 
ten / Grafen / Sreyen serv, Bitters 
und Arrechten/ Das Recht füchen follar. 


Getoünnen aber wir obgenanter Kaifer Carl? 
als Fürft von Defterreich! ober von Wnfers Fürften 
thumbs MWürtemberg wegen! oder wir ander Chure 
fürften! finfer Prelaten/ die Unfern! oder die Uns 
gu verfprechen ftehen/ famentlich oder fonderlich I yu 
Ying obgenanten Prelaten/ Graven! Green! Hexen? 
Nittern und Kuechten in gemein! ober Ynfer einem 
oder mehr innfonder gufprechen/ fo foll folehe Gach 
berechtiget werden vor Dem Richter | der von ting 
Prelaten! Grafen! Freyen/ Herren’ Nittern und 
Kuechten! als vorftchet / darzu verordnet ift! als 
einem gemeinen Michter der auch algdann ben Stab 
in der Hand haben foll! und fo fern (id; der anttoute 
ter an den andern zweyen verordnesen Nichtern! als 
für beyfitger) von bender theil begnügen faffen will! 
fo fol! es des Elagenden theils halben auch daber bleie 
ben/ und von einigen theil weiter zu dem gemeinen 
Hichter nit geferzt werden. Ob aber der 2(nttvore 
ter die ziveen ander verordnete Richter! als für Zur 
fätz/ von beyber theil wegen gu haben nit vermeint 
wäre/ daß allwegen im Anfang zu feinem willen 
ftchen (off fo foll und mag verfelbe antivorter zween 
andere Zufätz qu dem ogemeltem gemeinem Richter 
fetzen: dagegen foll und mag aber Kläger! die ane 
ber ziveen verordnete Michter | auff feinem theil/ 
als Zufätz bey dem gemeinen Richter fitzen laffend 
oder auch ¿een andere für Zufätz niverfetzen welches 
ibm auch am füglichften und gelegneften feyn will, 


VIII. 


Wie die Bayferliche Wiayefkée als Sürfe 
vor Oefferreicb/ und vow des Sürffen2 
thums Würtemberg wegen. Cburfürften 
Sürften / thre Prelaten / die Ihren) oder 


die 


ANNO 
1522. 


Desgleichen: Gewinnen wir Kayfer Carl / oder 
ivit obgenante Ehurfürften oder Fürften! Sinfer Pre | 


laten/die nf oder Die Ans zu verfprechen ftehen! | 
famentlich und fonderlich! zu Ying obgenant 
ten in gemein! oder Finfer einer oder mehr infonder 
zu fprechen / fo foll folche Sach berechtiget : terden 
vor dem Michter/ der von Wns obgenanten Stätten! | 
als vor féebet I Darzu verordnet iff als einem gemer- 

nen Richter / Der auch alsdann den Grab in der 

Hand haben fol; und per Beyfiser und Zufäg bal: 

ben fell es auch aller Form und maffen gehalten wer: | 
den! wie Hicvor underfcheiden ift. 


IX. 
ate; Graver / 


itt/ die thz | 
i verff cher” 
líayeftát 7 Cburfürften / 
ven prelaten/ das Recht 


ttviderumb : Ob wir obaenanten Drelaten / 
fen! Freyen/ Herrn/ Ritter! fenecbt / oder wir 
tanten Stätt I die Yinfern oder Die fins qu ver 
etlich | Gpruch 
ien $ / alg 


t von y 
8 wegen! oder Y 
I Yinfeen Prelaten in gemein! oder ei | 
fem oder mebrinfonder |. fo foll folche Sach berech- 
tiget werden vor dem Michter/ der von ns Kayfer | 
Carl! als Fürften von Oefkerveieh / und von infers | 
Fürftenthumb Würtembergs wegen [unb tins andern 
Ehurfürften und Fürften! wie torftebet bargu bet» 

ordnet iff! als einem gemeinen Nichter/urid ber Zus | 
{a6 halber folle es aber allermaf gehalten toerbenitoie 

Lorftehet. Doch fo follen hierinn ausgenommen fein 
YUnfor obgenanten Kayfers Carls! und Rafer Chur 
fürften und Fürften Rathe und Diener’ gegen und 
mit denfelben foll es zwifchen Vins und ihnen gehal- 
sen werden! nach laut cines jeden beffallung. 


X. 
Dor wen die Drelatenz Graferts Sreyen 7 
nerrn/ Die vor YAdel/ Die ren / oder die 
en 38 verfprechen ffeben /: einander 
rechtfertiger folles, 


| Wo derfelbe 
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bem Michter/ ber von des antivortetiber theils Pare 
they/ als vorfteet / bargu verordnet iff als einem ge 
meinem Richter! dev auch alsdann den Stab in dev 
Hand haben foll Iberechtigt/ und zı dunfelben Mich 
ter gefegt werden) aller maß I wie vor begriffen iff. 


I. 

t die fetitert 7 ode 
ibm su verfprechen ftcbort/ die Commur 
in Sentten / Marcttens oder iDór(fernA 
andern theils/ vecbtfertígen foll. 


Ob auch Unfer cinicher theil! bie feinen! oder bie 
ibm zu verfprechen fteben ! Spruch gewinnen au Gone 
Munen in Stetten/Márctren oder Dérffern/ die dem 
andern theil/ oder den feinen underiorffen waren / 
Oder zu verfprechen ftünden / fo foll fiche Sach vor 
dem Michter/ ber von des antwortenden teils Dare 
they! als obftebetl bargu verordnet ift/ mit pen Sufagen! 
nach vorberiibrtem underfeheid bevechtiger werden. 


XIII. 

Dor wem die Chumb-Dechane und Capitel, 
auch die Thumb herr su {iTeinz/WVürg- 
burg f£yftett und Yugfpurg gerechtferz 
tiges werden follen, 


Gewännen aber wir Kayfer Carl! Churfürften! 
Fürften/ oder wir Prelaten! Grafen/Freyen/ Seren) 
die vom Adel oder Stättel bie Yinfernl oder die dins 
zu derfprechen fteben/ famentfic) ober fonderlich/ zu 
Thumb» Dechant und gemeinem Capitel zu Meinst 
Würgburg | Eyftett ober 2(ugfpurg | oder zu den 
Zhumb- Hexen dafelbft /einem oder mehr under ihnen 
befonder zu fprechen / baf dann Dechant und Capie 
tel gemeinlich vor ihrem Bifchoff |. als einem gemei- 
nen / mit gleichem Sufig! und bie Thumb» Herrn 
fonderlich vor ihrem Dechant Rechts fein follen. 


XIV. 
Wo das Recht gegen den Diver, Baws 
rf, <pinderfáfjes oder LUmertbanen gee 
fiche werden folle, 


O6 aber infer einig theil in gemein oder infondert 
die Sinfern] oder die Fins zu verfprechen feehen/ zu 
des andern theils Bürgern | Gebawern! Hinderfäfe 
fen oder Tinbertfanen zufprechen gewwinne ; daffelbig 
fol gefcheben an dem end und in dem Gericht/ da 
ber]. fo angefordert wird! gefeffen ift ; doch alfo Idaß 
dem Kläger austräglichs und fürderlichs Nechten ges 


eichen: Würden! tir die Prelaten! Gras 
fen! Srepen/ Heren/ oder die vom Wdel/ciner oder | 
moebrl Die Unfern oder die ting gu verfprechen ftebul 
zu dem andern under ing Spruch. gewinnen | dice | 
felben follen vor Enferm georonetem Richter berech | 
figet! und der Zufág allerınaß gehalten werden / wie 
oben begri ift 


CI. | 
Wo Prelaten | Grafen) Steyen/ Ritter, | 
Anecht/ auch oie Stitt die ihren oder 
die ihnen su fprechen fteben/ einander 
rechtfertigen follen. | 


ber wir obgenante Prelaten /Graven / | 


gen ibm verholffen werde: Es wäre dann/ bafi infor 
cinicher tbeillober die feinen! mit dem andern- oder den 


| feinen/ anders herkommen! und im gebrauch ware. 


XV. 
Der Richter Ayo. 


Und bic! fo alfo / wie vorfkeet/ zu Richtern und Sus 
fagern geordnet unb gefeget werden! folfen ihrer Pflicht 
und Ayo von allen Theilen / bem fie verwandt find/les 
dig gezehlt werden! in den Sachen Idarinn man für fie 
Fominen wird/ und darzu Ayd leiblich zu GO und 
den Heiligen fehwehren / folcfem t treivlich 
und mit fleißobzufein! und nach des und gemeis 
uen Nechten/ auch nach redfichen Lerbarm unb feibenfi» 


19 necht/ingemiein oder ins 
ec Die Vinfern oder die ins zu verjprechen ffeben / 
Stätten! Unfer einer oder mehr: | 
Ober fj 61 wir die obgenante Stat | dic fn | 
fern Joder dic Yins zu verfprechen ftehen / zu tus obge- 
cen) Grafen! Freyen! Hercal Rittern und 
bte in gemein/ oder infer einem oder mebr | in: 
fonder zu fprechen: So fell folche Sach allwegen vor | 


Tow. IV. PART. I. | 


fon 


zu ins obgenanten 


chen Ordnungen) Statuten und Gewohnheiten der 
Fürftenthumb/ Herrfchafften und Gerichten bie für 
fie bracht werben! dam höhen und bert nipeen gleich zu 
vichten/ und keine Sach fid) dagegen beivegen zu (afe 
fen; auch von den Partheyen oder jemandts andern / 
keiner Sach halben I fo in Gericht banget oder Danger 
wird) kein gab Ifchenckel oder einigen nug! durch fich 
felbs oder anber/1oie bas erdacht werden mag! 3u nef» 

Zz men! 
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Anno ten ober nehmen zulaffen auch Bein fonder Parthen! 


oder anhang und zufäll in urthailen zu fuchen und zu 
machen! und keiner Parthey zurathen oder zu warner ; 
und was in Rathfehldgen ober Sachen gehandelt wird! 
den Partheyen oder nicmands zu offici / vor oder nach 
der urthails auch bie Sachen aus böfer meinung nit 
auffzuhalten oder zu verziehen! ohn alles gefarde. 


XVI. 
Des Bericht-Schreibers AND, 


Defigleichen fol! der Gerichts Schreiber! fo zu 
folchem obberährten Gericht zu jeden zeiten aufacnom- 
men wird | ben dreyen geordneten Michtern geloben 
und zu den Heyligen fehwebren! feinem 20mbt getreme 
lich obzuicin/ mit aufffchreiben! lefen und andern auch 
die Brieff und Hrfunden die in Gericht gebracht wer» 
Den! getrehlich bey ber Gericht zu bewabren/und ben 
Pareheyen oder jemandsandermnit zu öffnen/twas bon 


den Sachen in den Nathfchlägen des Michters und | 


Herheilern gehandelt wird: auch die heimlichen Ge 
richte-pándel niemand zu offenbahren / Lefen ober hören 
gu laffen: und keine Copy von ben cingelegten Brie. 
fen und Schriften den Pactheyen zu geben y ohne 
erlaubnuß unb erkantnuß des Nichters : auch Feiner 
Parthey wider die andern zu vathen/ noch zu warnen! 
und Fein Gefchenck zu nehmen / oder ibme zu nuß neh» 
men laffen! wie Dienfehen: Sinn dag erdencken mich 


te] foudern fich feines Solots oder Lohns! def man 


fich qu jeder zeit mit ibm verträgt beniigen zu laffen, 
Daß auch ex! der Gerichts: Schreiber auff die hans 
del | ohne ber Richter bewilligen I nichts fordern 
oder nehmen! unb twas er von folchen! auch den Gov 
peyen/ urtheilen und actis, ober was bas fep/empe 
fabt/ daß er das alles aigentlich aufffehreiben I den 
Nichtorn verrechnen / und in Die Bunptsbüchg I yu 
ausrichtung ber bottenlohn und anderer koften! fo zu 
des Gerichts underhale täglich aufffauffen |. fberant: 
fourten und behändigen foll! alles ohne argelift. 


XVII. 
Vor wen die Spann umb erbfall/aigot/ober 
frevtl / die Geloffrafen oder oeraleicben buf 
antreffen” gerechtfertiges werden follen. 


Wari aber Spann würden umb erbfall oder ai« 
gen I auch umb feevel/ die Geldftrafen oder derglei- 
chen buf antreffen! fo follen bie güter in ben Gerich- 
ten !darinnen fie ligen/ oder batinn fie gebóren(und die 
ficoet allda fie befebeben! berechtiget werden. Doch/ ob 
der oder bic! fo alfjo gefrevelt hátten/ anden enden nit 
swolten zurecht fteben fo foff dev Here | under dem per 
oder Dic frebler figen / fo fore er ben oder die in feinen O- 
ferfeiten und Gebieten betretten mag! aufferforderung 
def Idem der frevel zufteher /(ehuldig fein! den frevter 
Dargu zu halten / fich in das Gericht / da fid) ber frevel 
begeben Hat! zu ftellen/und pafelbft Recht ergehen zu 
faffen; dem auch der oder bie frevler gehorfam fein fol: 
fer: doc) daß cin jeder frevler auff fein erfuchen und bes 
gehvenimit ficherbeit und gefeit zum Rechten durch den) 
Dem bet frevel guffebet /verjehen /und gegen veinfelben 
frevler nichts anders fürgenommen noch gehandelt wer 
de | dann fo viel das Meche am felben Ende gugibe. 


XVIII. 
ralefis-händel und Sachen die bre an 
treffen / follen ausgenommen fein. 


Es follen auch in allen oor und nachgefchribnen 
Sachen | ausgenommen unb unborgriffen fein Die 
Malefiz - handel und Sachen fo die Ehre antreffen! 
und derhalben gehalten werden / wie jeder Theil durch 
bergebrachte Srenbeit in übung ift | oder defhalben 


Dertrág oder fonft alten gebrauch bat; und fo pero 


foing deffelben Orths verhanden ware! fo foll es befj 
halben gebatten werden! thie recht ift. 


XIX. 
Vow Leber und pfanofbefften. 


So aber Spann tofirben umb eben. oder Pfande 
| fehafften I da dann beyde theil der Schenfchafft oder 
Pfandfchaffe bekantlich waren! fe folldas Leben vor” 
dem febenberen und ben Lehenmannen/ und die Pfand— 
fehafft vor dem Pfandheren / wie fich gebübret / berech 
| tiget werden. Ob aber die Partheyen der Schenfchafft 
oder Pfandfehafft nicht befantlich wären / fondern die 
eine Parthye vermeint/ bafi das qut barumb Spänn/ 
| gat oder sum theil eigen |. unb Dieander vermeint [daß 
es gat oder zum theil Seben ober Pfand ware: oder 
Spann wurden umb die gevebr/acbrauch | inbaben I 
bienfibarfeit ber Seben ober Pfandgiiter / oder fonft 
vergleichen Sachen! folche Spänn follen gelahtert und 
ausgetragen werden vor bem gemeinen Richter des 
Bundts/mit gleichem Zufäg/wie obfteher: aljo! daß 
diefelben anfangs erkennen) wo folche Sachen mit 
Hecht ausgeführet werden! und follen bie Obrigteiten 
folcher Sehen und Pfandfehafften mit denen / (o diefelbe 
Schen und Pfanpfehafften von ihnen haben! ernftlich 
verfügen! unb fie dazu bermügen/ fo fid) dergleichen 
fall! laut des Artikels / su tragen! daG ibrenthalben gee 
dachtem Artickel! und feinen innhalt gänglich gelebt 
und unterbinberlid) vollzug gethan/ und dawider kein 
behelff oder ausgug gefucht toerbe. 


XX. 

Wann (ido jedweder tbeil für einen inbaber 
des fpinnigen qute bale, oder ein fpann 
ifi^ elder theil Eiger oder antivortez 
fein (oll. 


Wo fich aber hegebe/ daG fich jeoweder theil für ei» 
nen inhaber des gues / barumb fparn wäre /Hielte/ oder 
fparm tofirben welcher theil ager oder antivorter fein 
fell! oder jeder theil vermeinte gerechtigkeit zu haben 
zu bem guts fo (oll von beyden theilen geloßt werden! 
und welchem theif bas Lof zufällt/ dev foll macht bas 
ben | aus den obgemelten drey cenanten und verotbe 
neten Richtern I einen zu einem gemeinen Richter zu 
erwehlen; vor bemfclbigen gemeinen Michter feff alg» 
dann folche Sach I mit den Zufägen / wie vorfichet/ eve 
lántert werden: alfo/daß in des theils/ Dem das $of 
zugefallen ift / macht fteben fol / bie andern zivren 
verordnete Richter für beyfiger figen zu laffen / oder 
givcen ander nider zu fegen) wie hievor underfcheiden ift. 


XXI. 
Ausnehmung Ser Sachen, fo vor diefer Aia 
nung mit recht angefangen fein. 


Doch follen in Diefer erftrechten AMinung unver 
griffen fein die Sachen! fo dor biefem Finferm zufas 
menthun und Berbündtnuß mit recht angefangen find 
und bangen: Was aber Sachen zwischen Partheyent 
die in bet borigen zwölffauch zehenjäbrigen / und in Dies 
fer erftrechten Winung begriffen/noch anbängig waren! 
| Diefelben vor Diefem geordneten Dichter wie vor une 
| Derfcheiden ift! in dem ffand fie hangen! angenommen! 
und laut diefer verfaffung geeubet werden follen. 


XXII. 
Daß die vechtfereigung Schrifftlich, und der 
Rechesfas mündlich befcheben fol. 


Rnd damit die Partheyen vor überflüßigen unfeften 
terbüt werden | auch ihre Sachen! nach ihrer nothurfft/ 
befto grimdlicher und feuchtbarticher banbfen / und 
defto eher unverzogentichen anstrag erlangen mögen 

haben 


ANNO 
1522 


ANNO 
1522. 


DU DROIT 


von allen theilen mit einander pet 
en: Alfoı daß allwegen / nach atv | 
enden Michters I wie bor under . 
effelben Michters erfte tagfagung! | 


haben wit 


1 bes 
hter zufenden | und alsdann die eine 


g in Schriften verfaffen / und | mundlichen befchluß viel obi 
en Dabbn dem Richter überantiwurten! der | gebrauchen / und doch nichts neme 


fen laffen/ und zwo Gopien da: Mednern cinreden/ und auff ben grund der 
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cher verlóntterung ^ oer Partheyen Redz ANNO 


ner einccoen follen. 


et Meden 


follen 
ch vers 
I den 
ichen 
zu gehen befeblen] wie dann fonft Die Ordnung des 


Gopie von dem Michter/ bem Kläger auch zuge Mechten 3ugibt. 


fehieht werden; darnach fell der Kläger feiner gegen: | 
red auch goo Gopien I in dregen Wochen ben näge | 
ften/ dem Dichter zufchicken I dev die cine Copie as | 
ber de antwurter zufenden foll: Daranff (oll derfelb | 


ter die cine Copie bem Kläger zur | 
1; und fo das alfo befcheben ift I follen von | 
ttt theil weiter oder mehr Schriften nicht über: 
en! fonder nachmahls die Partheyen auf 
| den der Richter |. nach über- 


von jedem theil/ zu e 
Daun 3100. Schrifften ubergeben / unb darnach munde 
Lich befchloffen werden I wie jegt underfcheiden und | 
begriffen ift. Es follen auch allivegen die Parthyen | 
ihre Schrifften! under ihren oder andern glaubioñr | 
digen Fufigelu/dem Richter Überfchicken [unb durch | 
den Gericht: Schreiber or ber uberfenbung cigente 
fid) collationirt | und alsdann im Nechten / ohne 


ferneren Gewalt I für genugfam gehalten werden: | 
Boch in Sachen I bie entfegung betreffend I foll es | 


gehalten werben I wie hernach davon fonderlich bee | 
griffen ift. 

XXIil. 
Wie die Richter, in gebung der Termin, 


die Dartbeyen / nach ihrem weit, over n4- 
befigen” bedenchen folles. | 


Es follen auch die Richter | in gebung und fef 


ung der Termin ‚die weit gefeffenen Parthyen mit 
zumlicher längerung gegen den nachgefefnen anfehen | 
und nden /inmaffen fie die Richter’ zu jeder zeit) | 


nach g heit derfelben Parthey und geftalt der | 
fachen / biffich beduncte | damit niemándes unbifli, | 


eher weiß verkürgel ober fiboreifee werde, | 
| 


XXIV. | 
eye in ihren fchrifften alle | 
fürtrogen/ und fid) damit | 
B befördern. follen. | 


Die Partheyen follen fich auch befleiffen I in af: 

f ihre nothurffe fürgutragen | 
uf Eur und forderlich/ 
ig länger auszug | befchebe. 
gem theil zuftunde | von wegen feiner 
y! in ihrem mundlichen befchluß / eini- 


Damit Der má 
ohn alle o 
Db aber ei 
Widerpart 


gerley newerung halben ferrer auffichub zu begehren/ 
daß 


bann diefelben aufffchub zu erkennen! in der 
Nichter macht (teben | und fie auch fepulbig fein | 
1/ barinnen gefährlichkeit zu verhüten / und die | 
Parth darzu zu halten | damit Diefelben Geor» | 
Den vermitten bleiben. 


| 
XXV. | 
v im mündlichen befchluß / 
3 überflößiger und gefibrli: 
Parr. I. 


Wie die 
30 verme 


Ton. IV. 


um 


XXVL 
DAG fic) dic Richter für fic) felbft für niches 
Richter nicht erkennen / oder Kein Sach 
für oie Bundes » verfamumlung weifen 
follen. 


Die BundsRNichter follen fich auch für fich fe(bft 
in keiner Gach / fo für fie Fompt I für nicht Nicho 
ter erfennen / oder tein Sach vor die verfaminlung 
ber ein und zwanzig Math weifen oder verfchiebent 


XXVII. 

DAG ein jeder antworter alle dilatorias ex- 
ceptiones einsmahls fürwenden / uno ibns 
allein darinn eine Schrifft/ und darwider 
2m Bliger eim Replic sugeleffen fein 
foll. 


Es (eff auch cin jeder Qfnttvorter | fo für des 
Bundts+ Richter zu recht Fombt/ alle dilatorias 
exceptiones obert auszüg I 0b er die fürgutvenben 
hätte! oder fürivenden wolt/ einsmahls fürgutvenben 
fehuldig fein: und foll bem antivorter allein cine 


| Sehriffe in dilatoriis exceptionibus, unb bare 


tider dem Kläger ein Replic zugelaffen | und bat» 
auff durch bie Nichter unb beyfiger / nach überante 
wortung der Replic, beyden theilen/in dreyen Woe 
chen/ oder auff den nägften Gerichts tag darnach / 
berfelben dilatorien halben/ mundlich zu befchlieffen 
tag angefegt werden. Ob aber ber antivorter dila- 
torias nicht hatte! fo foll er auff die Flag forbere 
fich! und inhalt der Orbnung! antwort geben. 


XXVIIL 


Daß der antworter/ nach einbringung fers 


mer dilatoriem / und der Richter ertanta 
nuß/feine antwort / ohne ferner anfffehubr 
dem Rechten gemäß geben foll. 


And nachdem auch der antivorter anfangs aus 
der Klag! wider ihn einbracht/ abnehmen imag | wie 
und twas er barauff antworten foll/ und demmach die 
Richter / nach fürtvenbung ctlicher dilatorien / evs 
kennen |. daß Dev anttvorter / auf folch eingebrachte 
lag! antwort zu geben fehuldig fey: daß alsdann 
derfelbe antiworter/ ohne fernere dilation und auff» 


| fcbub | die antwort / wie fic) gebührer I den Meche 


ten gemäß geben foll. 


XXIX. 
Wie die Richter Macht haben/ gegen tes 
fébrlihen Aussügen/ bey Poen darzy 31 
baltes/ forderlich zu procediren. 


Die Richter follen auch Macht und Gewalt has 


| ben / ob einige Parthey gefährliche Auszug fuchen 
Lavolte oder würde | dr: bey zimlichen Pónen / 


Zee nach 
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nach ihrer Erkantnuß bara zu halten I forderlich / 
und wie fid) gebühret/ zu procediren. 


XXX. 

Daß die Richter! nach endlichem BefahluG, 
aum förderlichffen die Urtheil verfallen’ 
und die Partheyen nicht lang auff balcon 
folles, 


Siel die Richter! follen auch zu jeder Seit! und 
in einer jeden Sach I nach endlichem Befchluß der 
Parthoyen / bie Hrtbcilen zum förderlichiten verfaf 
fen! und fo viel möglich I derbalben die Partheyen 
nicht lang aufhalten. 


XXXI 
Von der urtbeilon vollftreciong und Exccu- 
tion. 


Find dictocil aber behabt urtheil und recht wenig 
feucht brächten/ wo denfelben nach ihrer inhalt nicht 
Hollftreckung gefchehen felten I haben wir von allen 
theilen einbetlig befchloffen I daß ein jeder Dichter 
vor dem obvermelter maffen I als einem gemeinen 
SXicbter mit ben Zufägen I wie yorftehet | gerechti- 
get wird! fehuldig feyn fell]. einen jeden bey oem! fo 
er mit urtbeil und recht vor ihm erlangt / zu hand» 
haben und vollftreckung zu tun. und den widertheil 
bey zimlichen Gelde-Poenen daran zu halten : So 
fern ibm aber folches zu fehwehr ift! fell er das auff 
dem nágfteu gemeinem DBerfammlungs-Tag des 
Bundts anbringen I und alspann von den Ständen 
des Bundts nicht abgefcheiden I fondern endlich ge 
rathfehlagt | fürgenommen und gehandelt twerden/ 
Damit derfelb I inhalt feiner behabten urchail I von 
gemeines Bundes wegen eingefegt / und feiner urtheil/ 
execution und vollftrectung gethan / dardurch die 
mannigfaltig tlag und anvaffen I fo bifher an viel 
Orthen entffanden ift I fürfommen werde, 


XXXII. 
Bavferl. Wiayee. aum /über die Rechts 
fertigung/ Werheilen ad execution. 


Bud wir Kayfer Carl wollen und fegen auch! als 
Römifcher Kayfer I in Krafft dif Brieffsl bafi ob. 
vermeite vechefertiqung / urtheilen / execution und 
een förderlich und ohn alles verziehen befchehen 
follen |. wie von Nichtern | Sufágen unb der Ber» 
fammlung des Bundes I gehandelt I erfant und für 
genommen wird I ohne Ynfer und allermánniglichs 
Srrung und verhinderung I in alle wege. Doch foll 
hierin unvorgriffen fein / fo jemands aufferhalb der 
Sachen! fo entfegen antreffen/ von einiger urtbeil / 
Hon einem gemeinen Richter | und den Zufäsen ge 
fbrochen! appellirt und verficherung thate! wie der 
Articul bernach begriffen zuläßt : alfo bafi derfelben 
urthail nicht vollftrectung beishehen! fondern die Sad 
bey der appellation bleiben fol! wie recht iff. 


XXXIII. 
Wie man vor den Richter des Pundts 
appellivest foll, 


Und ob einiger theil dermcinte / mit einer urtheil 
befchwehrt zu fein! aufferbalb def / fo die entfegung 
anttifft { mag bann derfelbe theil! durch fich felbs/ 
pder feinen Anivalo/ der bargu vollmächtigen gewalt 
bátte/ darftehen innerhalb ro. Tagen! nach gefpro- 
chenem urthail / fo fern er anderft vor den Michter 
appelliren will! und fepwebren einen Ayd zu Gott 
und den Heiligen! Daß ev achtel und dafür hab/ dag 
ibut appellirens noth thue/ und naf ec keines Der 
augs halben I noch aus gefavden zu appelliren um 
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derftand! fo foll er zu appelliren zugelaffen werden: ANNO 


doch daß cv dem aisdann! wider den er appelliren 
twill | ficherheit erbietb su thun I mit güteren oder 
Birgfchaffel oder fo der vermeldten ziweyer keins in 
feinem vermögen ware! mit dem 2fiv/ ob er in der 
appellarions- Gach verluftigt wurde! daff derfelbe 
feines toftens und fehadens an ibm befommen mög; 
und foll chgemelte ficherheit vor bem Nichter in 
Monats frift nach folchem erbieten / auff einen bee 
nauten Tag / von ihme beyden Partheyen ernannt? 
befehehen. Db auch bie Parcheyen folcher ficherheit 
fireitig warden |. ob bie mit Gütern I Bürgichaffet 
oder dem Aid vollzogen folt werden / das foll auch 
zu erkantnuß Deffelben Nichters ftehen. So aber 
in abwefen des Nichters vor einem Notari appel- 
livt würde / foll das in gehen tagen nad) ergangneın 
urthail befchehen! und folche appellation iu zivane 
gig tagen! nachdem bie bejchehen ift / bem Richter 
von der Darthye verfundt/ und barbey erbotten were 
den | obgemetten Ayd und ficherheit zu thun |. die 
auch der Michter nach folchem. erbisten in Monate 
feift dem nechiten nehmen fol | unb becoen Parthyen 
auff einen benanten tag barju verkunden. Wo aber 
folchen 2D I ficherheit und exbicten verfelben I wie 
obgemelt iff | der appellirend nit that / fo toll die 
appellation verlaffen und gefallen feyn ) und die ut» 
theil! tie oben féchet! vollftrectt werden. So auch 
bie Partheyen durch fic) felbs appelliren wollen! 
follen fic den Ayd durch (ich felbs fchwehren Wo 
aber durch einen anwald geappellirt würde / fof er 
Dargu gewalt haben) und in die Seele der oder Diff! 
von der wegen geappellitt wirde/ fehwehren. Doch 
fol Diefer Artikel allein binden | wo don der urcheilt 
von einem gemeinen Richter und den Sufü&en/ wie 
obftehet! gefprócben! geappellivt würde :dann fonfts 
ob Comuninen oder fonder Perfonen vor ihren Dbern? 
ordentlichen oder andern Gerichten füvgenonumen 
würden I foll es mit appelliren gehaiten worden? 
nach eines jeden Gerichts herkommen I Freyheitens 
brauch und getvobnbeit : Overs fo ber keins vor Aus 
gen wären inhalt gemeines Nechten. Doch fo foli 
von Feiner yor-oder beyurthcil geappellirt werden! 
die Die enduttbcil nit auff iv träge / oder ber bes 
fchiverden durch bie appellation, fo von ver ende 
urtheil befchicht I nicht widerbracht mag werden: 
daffelbig auch | ob die Partheyen darunib fpânnig 
wurden / zu fáuterung ftehen foll/ zu ben jenen/ fo 
folch urthcit gefprochen haben! Die darumb ihr rechts 
lich erkantnuß thun follen. 


XXXIV. 


Wie es in profequirunt der appellation 
f * app 
gehalten werden foll. 


Dieweil fich aber etliche def hoch befchwehet! und 
aus vergangnen handlungen erfahren I two von Den 
Bunpes-Nichtern appellirt | baf am Cammer-Gee 
richt erft ein newer Procef angefangen / und dare 
durch bie Partheyen in groffen und langen verzug 
geführt werden: So haben wit tng zu allen theis 
len | qu abfteffung und verbütung deffelben / gegen 
einander fre bemilliget | und begeben. — SYtemtic : 
Wann jemand under Uns Bundts - Berivanten von 
dem Bundts:Gericht appelliren/ und bie appella- 
tion, inhalt des BundtsGerichts-Drdnung/ Zuges 
faffen: daß alsdann nach der appellation, forvers 
lich die acta , fo bal bie fertig / follen dem Ober 
Richter verfigelt Durch die Partheyen überfcbidit/ 
und foll von einiger Parthey Darauff weiter nichts 
fürgebracht | fondern zugelaffen und geftattet I daß 
ohne ferner einbringen / von dem Ober» Richter ale 
(ein ans denfelden Gerichts-handeln geuerheilet wer 
be. Es möchte bann eine Parthey mit einem Wyo 
betbeuren bag fie Gegeiigen I Brief I oder bergleie 

cher 
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chen nothurfft 1 Die fie bor nicht gewußt | ober ge | der Michter nach geftale der Sachen 1 zu fegen Anna 


habt/ exft von neuem überfonunen oder erfahren Date 


Macht haben foll! die Dfandung wieder geben! und 


522» tel daffelbe foll der Parthey alsdann in füllen I don | Die Sefangnen ledig gezeble werden! bif zu 2(ufitrag 


rechten fonft gugelaffen! einzubringen berfteben / und 
Darnach förderlich | ohne weitere einführung | auff 
Die erfte acta und das! fo] wie oblautet / von ne 
wen eingebracht wäre / fammarie fürgefahren und 
genetheilee werden. 


XXXV. 
Wie der Richter dentappellirendert theil eis 
ne sett / 38 prolequiruvg-der appellation, 
auflegen (oll. 


Es foll auch cin jeder Richter des Bundts/ fo er 
bie appellation zuläßt/ wie die Gerichte Ordnung 
des Bundes inhalt 1 fepulvig fein I bem appelliren- 
den eine Zeit und Termin! bey dreyen Monathen 
ungefährlich! bie appellation zu profequiren/ und 
fich dein Richter anzuzeigen! auffzulegen und zu bes 
ftunmen | wie fich gebührt | damit niemand unbiflis 
cher weiß verzogen oder aufgehalten werde, 


XX XVI. 
DaF Hanptleut und Rath des Bunds jeder- 
seit Wacht haben das BundszBericht zu 
reformiren und Drome 30 machen, 


Wir haben dns auch zu allen theilen/ zu firdvung 
des Bunds-Gorichts | unb damit einem jeden Bunds- 
Berwandten mit dem mindeften Koften zum fúrber 
Lichften gefchebe! was billich und recht fey/ mit ein 
ander Heraint und ertragen | daß Tinfer verordnete 
Hauptleut und Näth zu jeder zeit Mache und Gee 
walt haben follen / das Bunds-Gericht zu reformi- 
ten | und beffer Ordnung und Maaf des Gerichts 
fürzunehmen und zu machen / wie fie nach gelegenbeit 
der Sachen und Läuff fürderlich nug und gutanficht. 


XXXVII. 
DAG tein BundszVerwanter oen andern 
überziehen entfezen/ pfanoen noch die 
feinen vabes (oll. 


Wir obgenanten Kayfer Carl! Churfürften Für 
fen! Prelaten! Graven! Freyen! Heren! Sitter 
Ruecht und Státt / die Tinfera / und die tins qu 
verfprechen ftehen 1 follen auch einander/ ober je 
mands unter Ting / die feinen | oder bie ihnen zu 
perfprechon ftehen / nit überziehen / des feinen / fer 


des Nechtens. Wo aber folch wiedergeben bet 
Pfandung / oder lebig/affen der Gefanguen I bote 
gemeíter maffen! nicht befchehen wolt: algvann folk 
des befchadigten Hauptinan! auff fein ancuffen / bie 
| Rath des Bundts an ein gelegen Mahlftatt füroer. 
lich befchreiben | dafelbft fie rathfchlagen / handeln 
und fürnehmen follen/ damit pen obgemeltem Œrfirs 
| chen des Richters unverzogentich tolg befehehe! und 
| fol nichts defto minder / nach ber cutfegung oder 
| übergeiff der obgemeldte Richter / ohne Bersiehens 
auff anvuffen des Slagenden | in acht Tagen dare 
nach! firderlich Recht Tag ia der Sach I für fid 
und bie Beyfiser und Sujáge/ foie vorftchet/ fesent 
| und Die Sach der Entfegung oder Eingriffs in Moe 
| naths Feift dem nägften I darnach mit Recht ende 
lich entfeheiden: ub was alfo mit Meche endlich 
erkennt wirder/ darbey foll es ohne waigerung bleis 
| bens und von ftunb an vollzogen werden ; es ware 
| Dann! Daß das gemeine Recht in demfelben fall qu 
appelliven gulicffe : daf felbige auch zu fdutcruug 
des berührten Dichters | mit fampt ven Sufagent 
fteben felf 5. und fo fich im Recht erfinder/ daß ver 
| Hagende Theil wider Recht entfege wave! fo foll der 
| Antworter ibn wieder einfegen / und ifm allen Kos 
ften und Schaden! der Sachen halben aufgeloffen ? 
ausrichten! auff mäßigung des Richters | und niches 
befto minder demfelben Kläger fein Gerechtigkeit 
defibalb gegen dem Entfeger vorbehalten fein! inhalt 
gemeines Nechten. Wo fid) aber mit Meche ere 
findt/ daß dev Hagende Theil umb das/ fo er Flagtt 
nicht recht noch fug gehabt bette fo foll der Kläger 
dem Antworter allen Koften und Schaden | dee 
Sach halben auffgeloffen / nach Mäßigung des Riche 
| ters ablegen; und fo fich alfo in Meche erfindet af 
| Das Bahen ober Pfinden von dem Antworter billich 
| befchehen wäre 1 fo foffen ibm die Pfandung und 
Gefangen I fo ev! wie obftehee/ anff evfuchen des 
Michters! bif zu Wustrag des Mechtens! Dinausgte 
geben und ledig gegeblt botte I wieder gugeftellt were 
ben: mit den auch derfelb Wntwarter nachmals / wie 
"(ich gepüret! Handlen mag. Doch I ob jemand gee 
fangen wurde um Malefiz - Handel | damit foll es 
gehalten werden vie recht ift. Es it auch Hierin 
| vorbehalten einem jeden fein Gerechtigkeit in dev 
| Saupte Sach / nad) ausgang ber Rechtfertigung 
der Entfegung. 


XXXVII 


nes Gebrauchs oder alten Herfommens wider Recht | 
und ben gemelten Sandtfeicden! nit entfegen I pfâne | 
ben] oder Die feinen vaben, Bo aber das befehehel | 
Das doch uit fein fol! foll dargegen mit derthat wider | 
Meche nicht gehandelt werden: Gondern/ wo fe 

mands überzogen I wider Meche entfeGt I gepfánde! 

oder die feinen gefangen würden / wie obgcmelet | 
ilt/ mag ev das an den Richter / ber bon feines gee 

gentheils Parthey I als vorfteber/ verordnet ift! (ait | 
gen laffen! den anvuffen und begehren I mit demfel | 
ben zu verfügen : den Entfegten wieder eingufeten / | 
bie Pfändung wieder zu geben / und die Gefanguen | 
{edig zu laffens und fo das befchichtl, will dann dert | 
dem befchehen ift] ab die That! ihm zugefügt/den! | 
fo ibm Schaden oder Kberzug aethan bette I mit | 
Meche fürnehmen das mag er tun. in vier Mona | 
then ben nágften/ ungebárlic)/ vor bem jegtgemelo | 
gen Richter /als einem gemeinem Nichter/ mit den | 
Deyfigeen und Zufägen/ wie vor underfcheiden ift. 

Wo aber der | der folches gethan bett! das widerge: | 
ben] cinfegen oder (eng laffen I wie obftet | auff eve 

fuchung feines Nichtevs / ohne verziehen / zu thun | 


Wie die Richter allein bey elozpón 7 von 
Pferdung und Gefangener wegen 7 gez 
bieten und fonft um Lnefesung oder dera 
gleichen 7 rechtlich Entfcheid geben und 
bandlen follen. 


Und tnfonderheit! fo foll nägft gemelter Artichet 
den Berffand haben! daß dic Richter! in Eraffe 
deffelben Artichelst bey Selo- Pin allein Prandung 
und Gefangen wegen gebieten follen; wie dana {ole 
cher Artikel anzeige und zu erkennen gibt ; fo fic 
aber fonft anvuffung wm Entfegung! Eingriff! Cure 
birung oder dergleichen begibt! follen fie umó baffct 
bey Geld: Pon nicht gebieten I es wäre dann / Daß 
die Entfeßung offenbar wider ben Landtfrieden bes 
febeben wave: fondern / fo der Beklagte auff Exfir 
chung des Nichters von feinem fürnehmen nicht abs 
zuftehen / und feiner Handlung fug zu haben ver 
meint / diefelben Sachen zum fütberlicbften I fo das 
nach gefeffenheit der Partheyen gefein mag / mit 
recht enticheiden / wie das berfelb Wrtickel auch vers 


nicht vermeint wäre : fo follen doch in zivenen oder 
dreyen Tagen / bey einer zimlichen Geld» Pint fo 


mag; und nicht febulbig fein! cin jene folche Gach 
in Monats frift! wie der Wetickel inhale | gu ento 
223 feeiden; 
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feheivens in anfehung! daß bie Bundts- Bertvand» 
ten dem Bundts + Gericht ungleich I und etliche fo 
weit entfeffen! daß folches in Monats frift zu thun/ 
unmöglich ift. Aber in dem allen follen dannoch 
mit fleiß die Gach 
dachr I damit fo viel möglich I (dn 


mitten Lund zu Flag pefipa(b niemand verurfacht | 


werde. 


XXXIX. 
Want in der Rechtfertigung des Bundts 


ein Theil mit feinen Zufhsen nicht ers | 


Kbeinen. 


Und ob in folchen Sachen der Entfegung oder | 
| Wann j 


| over in einigen andern Diebor gemelten 

ngen! fo fic) bor der Dreyer Michter ci» 
nem! als einem gemeinen Dichter / mit Benfiger 
und Zufägen! als obftcbct] zu handlen gebühret/ein 
Theil / mit fampe feinen Zufägen I auff angefegten 
Tagen! als der Geborfam erfcheine I und der ander 
Theil und fein Zufäß nicht erfcheinen und des auch 
Ehhafft noth vor bem Richter nicht erfcheint : fo 
fell dev Nichter | auff anruffen des geborfamen 
Theils und feiner Sufage/ fo engegen waren! nichts 
befto minder in recht fürgehen/ wie fich das zu thun 
gebührt / in aller geftalt /als ob der Widertheil mit 
fampt feinen Zufägen entgegen wären. 


XL. 
Wann vor die verordnete Richtere andere 
fubítituire und gefezt werden follen. 


bergriffe 


Und ob fich begebel daß oct obgemelten verordnes 
ten Richter / einer oder mehr in einiger Sach/ von 
Freunpfehafft oder ander urfach wegen! nicht Riche 
fer fein (oft oder möchte : fo foll allwegen von dem 
Stand des Bundts | von dem derfelbe Michter bere 
ordnet íváre I unverzogenlich ein anderer an deffel- 


CORPS DIPL 


en der Partheyen halben auch be | b 
ger Berzug er^ 


ben ftatt in folcher Sach fubftituitt und gefegt were | 
den | der auch alsdann in derfelben Sach handlen! | 


und zu handlen macht haben fol | als ob et der bet» 
ordneten Richter einer wares wie obftebet. 


XLI. 
Wie Aayferl. Miayeft. Gewalt gibt / die 
eügen ümerzober aufferbalb des 5unds 
x zwingen / uno Deshalben Commiffari 
3u oroneit. 


Wir Kayfer Carl haben aud) | als Nömifcher 
Kayfer! zu fórderimg der Nechten | ben brepen Rich» 
tem des Bundts! fo zu jeder zeit geordnet feynd/ 
oder werden |. Unfern Kayferl. Gewalt und Macht 
gegeben und befohlen : und thun das hiermit | Daß 
fic zu jeder acit] fo cs Die Mothdurfft erfordert / in 
n als Römifchen Kapfers Mahmen/ und von 

Se 


n erant werden I bey 
$ Mechtens zwingen ; auch 
iffarien! fie feyen im Bund oder nicht! zu 
Berhörung folcher Gezeügen | ordnen und geben / und 
Denfelben! solche Berbörung zu thun/ gebieten follen 
oder mögen! wie fie mug oder gut anficht. 


XLII 


Die Unterthanen follen Obrigkeit den 
& cht entziehen /und wohin der 
e zvoifchen ihnen gehört und austiez 


5n werden foll. 


Es follen auch allewege bie Communen oder fin 
berthanen/ ins Bundts-Berwandten ¿ugeborig/ if 
ven Herren und ihrer Oberkeit geborfam nit entzie 


en! fo innerhalb und auffere | jeme(bt 
over ibr-fanb! Sent, Schloß! Stette /Befeftiquug! 


y 


| nen Hauptleñt Hand zu ftellen. 


MATIQUE 


ben I fondern Die zu jeder zeit halten I in 9t 
Huldig feyn / und von alter herkommen 
aber gutragen I daß fich die Co: 
hanen wider ihre Dbrigkeit aby 
orfam entziehen | und eine Obrigkeit dem 
alben zu Klag kommen tourde / fo follen 
omimunen oder Unterthanen! Darumb erfordert 
jehrieben /und fo fie in Berbôr ih i 

ht erfunden / fo foll 
[ n; we aber die Obrigkeit ihres fürn 
fug hetten/ mit den Obrigkeiten Davon zuf 
gemeiner Sambnung d 
gerebt und gehandelt wer 


XLIIL 
nd im Bund wider Recht 
Landtfrtedest oder diefe Aynung anc 
fen/ oder befchadigt wurd / wie man nade 
eilen und Sülff chun foll. 


cof 
fintert 


ens nt 


| von 
nach 


bett. 


Lind ob jewtanb ] tee bet oder bic wären! fin 
Kayfer Earll als Erg Hergogen zu Defterreich lund 
von Unfors Fürftenthumbs Wirtemberg wegen | wus 
Gburfürften | Firfien! Prelaten! Grafen! Sreyent 
Herrn! Ritter! Knecht und Neichs Stätt vorges 


oder Diefe Lnjere Aynung angreiffen oder bi 
wurden : fo follen wir in allen finfern © 
Stätten! Landen und Gebieten lin diefer Aynigung 


| begriffen .beftellen/ fchaffen I und darob fein/ paf 


allenthalben an die Sturm oefchlagen : daf auch 
Wir und Die Fánfern I wie obgemelt / fo des geral 
oder erinnere werden | gu frifcher That nach 
retten und behalten follen | nach Hnferm und 
beften vermögen / alles getrewlich und ungevdrlich + 
als ob die Sach Ynfer jedes aigen ware: und 06 
folche Nam wider ereilet würde |. foll fie dem I des 
fit gereft ift/ wie bie erobert wurde / wider geante 
Wurtet werden. Was aber dancben von haben gee 
Tounnen und erobert wurde | foll an gemeine Bete 
Fommen. Was aber von Gefangenen bracht wire 
det | foll zu des willen ftehen dev fie nidergeworffen 
Dat! bie in fein Gericht zu ftellen I und tccbt gegen 
ihnen ergeben zu laffen / oder Diefelbe in der gemeis 
Möchten aber fole 
che zugriff / Gefangen und Mahın nicht erobert oder 
zu feifcher That ereilet werden / und fich die Sach 
umb Berbrechung des Landfricdens oder diefer Ay- 
nung! wie dorftebet I zu einem täglichen Krieg bos 
geben: oder daß tir! Die Yiufern | oder Die fins qu 
versprechen feben I wie oben gelantet |. gemeinlich 
oder fonderlich / fonft unerfolge Rechts oder wider 
biefe Aynung) wie obftehet | bekriegt würden; oder 
daß fins! ben Hufen! oder bie ins qu verfprechen 
ftchen! wie oben gemeldt/ einem oder mehr I Unfer 


Márdt |. Dörffer oder vergleichen / abgewunnen 
würden | unerfolge und uncrlangt Rechts wider ges 
melten Sandtfrieden oder diefe 2fonung / wie obftes 
bet] mit Gewalt ober fonft I in welchem weg dag 
befchehel und wir das wiederum zu gewinnen! une 
terftehen wirden: Oder/ paf wit! die Hurfern/ over 
bie Hus zu verfprechen fteben / mit Gewalt oder 
Macht | unertangt und unerfolgt Dechtens I wider 
den gemelten fanbtfricben oder Diefe Aynung / über» 
zogen/ bebriegt! Unfer oder ihr Lands Leite) Schloßt 
Stätte | Dörfer ober Defeftigung I wie obftebet / 
belägert Würden ; mb das alles und auch ander 
nothdurfftig Unligen | fo dem Bundt oder feinen 
Derwandten zuftehen würden /. follen wie auff. Er 
mabnen des Sauptmanns | fo SAT/ Croft over 
BUDS 
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begert |. an ein gelegen End befebriben und | 
erfordert werden / und durch dins felbs oder Winftre 
Nath erfcheinen 1 vafelbfe wir | oder Unfere Rath / | 
mit andern des Bundts zugeordneten Sidtben und 
Hauptleiten rathfchlagen und fürnehmen follen I wir | 
der folche Fried» brecher und Berleger diefer BWinung! | 
Hülff und anders zu tun 1. fo zu folehem / nach ge 
Legenbeit der Sachen I Sand und nfer Bundes: 
Bervanten vermögen die Nothpurfft erforbert/ ven 
Sanpfrieden und diefe Winung damit zu handhaben ; 
es fey mit täglichen Krieg! mit Befegung! Schloß! | 
Stitt over ander Befeftigung/ oder zu einem elos | 


ug. 

39 LIV. 

Wo jemand Letite zu Rof oder Su / tres 
föhrlich baleen rentes oder susichen febe/ 
oder fonf— gewahr wurd/ wie über dtefelz 
bert an die Sturm gefchlagen und geban | 
dele werden foll. 


And damit defto ftattlicher in Sachen gehandelt | 
werden möge/ (off ein jeder Bunds-Berwwanter fol. 
chen Sachen bald fein aigentlich und fleißig auffe 
merken! Kuntfchafft und erfahren / gu jeder zeit 
haben und haben laffen. Und wo jemand gehe zu | 
of ober Fuß gefährlich haften / reuten ober ziehen 
fehe/ ober def fonft gewahr oder berücbt wourbe I fo 
fol! man von ftund an über diefelben allenthalben in 
Dem Bund an die Sturm fehlagen und eine Sturm 
glocfen auff die andern! fo bald man die erhört/ für 
und für angehen I mit tapfferen Œrnft eilends auge» 
zogen] bie Sciite gerechtfertiget/ und wo die argwöh 
mig erfunden | angenommen / unb mit ihnen obge- 
melter maffen! ihrem verfchulden nach / in frafft 
Des Sanbfricbene und des Neichs Nechten gehandelt 
erden, 


XLV. 


Daß ein jeder Bunds-Stand das Clacheilen 
und Stumiblagen mit Sleiß balten/und 
folches mit den feinen verfügen foll. =» 


Es foll auch ein jeder Bunds « Stand eigentlich! 
den inhalt und vermügen folcher vorgefegten Afrtickel! 
das Macheilen und Sturmfchlagen belangende! feie 
nen Amptleüten und fnterthanen anzeigen und mit 
Denfelben zum höchften daran fein unb verfügen! ges 
imelten zweyen WArtickeln getreulich zu leben und 
nachzukommen. 


XLVI. 


Wie jeder Stand des 25uitos einen Haupez 
nan fezen und. haber foll. 


Und Damit fo viel ffattlicher mit zeitigem wohl: 
betrachtem Rath fruchtbarlich gehandelt und fünff 
tiger Schad verbütet werde: So fegen/ ordnen und 
wollen wir! bafi vie Zeit folcher erftreckten Minung 
gus! durch fius Kayfer Carin I als Erg» Hergogen 
zu Defterreich / unb von Enfers Färftentyundb Wär, 
tembergs wegen/ und ¿ns Churfürften und Fürften 
vorgenant | eim gemeiner Hauptinann: desgleichen 
von ns Prálaten/ Grafen! Freyen! 9titterm und 
Fuechten/ auch ein gemeiner Hauptmann; unb von 
ns obgemelten Reichs» Staten auch ein gemeiner 
Hauptinann/ gu den fürfallenden Handelu des Bunde! 
und ausrichtung derfelben/ nachfolgender maffen für. 
genommen und gefegt werde, Ob es fich begeben 
würde | daß Wafer einiger theil | oder bie Ynfern I 
oder bie Uns zu verfprechen fteben | wie obgemelt/ 
betriegt I befchädigt | belägert oder überzogen wir 
den | wie in obgemelten nechften Artickeln begriffen 
ift! oder Daß Ying fonft fivfallen | Darum wir der 


DES GENS. 6 


Berfammlung des Bunds norhdärfftig tourbeit ; umb 
das alles foll Lufer jeder Theil feinen auptinann/ 
wie hievor unterfcheiden ift/ erfuchen | Daß er ohne 
Berjug Uns Bunds- Berwanten/ wie nachfolgend 
der Math halber begriffen würdet | an ein gelegen 
End befchreiben/ dafelbft wir Bund Berivanten zu 
allen Theilen erfchenen und handeln follen 1, wie obs 
laut! unb die Stotfour(ft erfordert ; 


XLVIL 


DAG die Haupeledse an denen Orthest/ sabiit 
die Bunds7Cag gelegt werden / bey der 
Obrigkeit dafelbft um simlich Zahl; Sure 
ter/ Stallmüche und andere zehrung ana 
fücheit follen: : 


Rnd bieweil aber follicher Sachen halben die 
Bunds-Tag gewöhnlich in den Neichs-Státten bi 
her gehalten I und nicht Kleine 2(uff(agen von den 
Wirthen der Zehrung halben entftanden feind: So 
wollen wir! Daf augerübrte Hauptleüt / fo alfo ver: 
ordnet und fürgenoimmen / zu jeder Zeit | wann cin 
Bunds-Tag obgemelter maffen angefefen! bey Bure 
germeifter und Rathe derfelben Statt bandien und 
anfuchen follen I dag die Mahl Futter’ Sealants 
the und andere Sebring I nach zimlichkeit und umb 
ein feidenlich und ilic) Geld geordnet/ und alfo ges 
fe&t I damit niemand obnbillich befehwert werde, 


XLVIIL 


Mie viel Bayferl. Mayefkit ) Churfürften 
und Sürffem; Stimmen im Rath des 
Bundes haben folless, 


, Und damit friedlich! freundlich und gleichmäßig 
in dem Hath und Befchluß deffelben gehandelt were 
del fo haben tir ns veraint und vertragen / vers 
ainen und dertragen ins auch biemit: daf wir Rays 
fer Earl! als Erg-Hergog von Oefterveich! und vor 
wegen Finfers Fürftenthung Würtemberg / 4100 
Stimmen + und wir Albrecht |. Cardinal und Ergo 
Bischoff zu Meing | eine Stimm: Conrad | Bis 
febeff zu Würgburg/ eine Stimm : Gabriel/ Bio 
fcboff zu Goftett cine Stimm: Chriftoph 1 Bifchoff 
zu Augfpurg/ eine Stimm: Wilhehn und Ludwig! 
Gebrüderel Hergogen in Bayern / famentlich auch 
eine Stimm! und Philipp / Sandgraff zu Heffen/ 
eine Stimm / ober Unfer Rath an infer Ei, im 
Rath des Bundes und nit mehr haben follen; Alfor 
ob wir gleich viel Math in Enfern Wowefen fchicken 
würden | follen doch bie don finfer jedes wegen nit 
mehr dann Finfer Anzahl ver Stimmen haben! und 
doch alle dem Rath des Bunds fehweren / tvie hers 
nach folgen wird. tind ob wir Kayfer Earl I als 
Erg-Hersog zu Defterreich | unb von Fnfers Fürs 
ftentyumb Würtembergs wegen I Churfürften und 
Fürften | Df oder andere Mothourffe von dens 
Bund begehren wurden! fo follen wir / der begehrens 
de Fürft und Unfer Nath / des Maths die Zeit abs 
ftcben I und Yinfere Stimm einem andern Fürften 
DBunde-Berivanten zuftellen! damit ing Fürften ar 
den Stimmen nichts abgang: 


XLIX. 


Wie Prälsten ^ Grafen ^ Freyert ı Ritter 
und Brecht ihre Stimmen baberi follen. 


Desgleichen follen wir Pralaten! Grafen Freyert 
Ritter und Knecht! fieben Stimmen haben und nie 
mehr : doch alfo | daß von tins Prálaten etliche 
von ns Grafen und Herr etliche / und die 
übrige von Vins Ritter und Kuccheen Dar vers 
orditet werbens 
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Desgleichen follen wir die Reichs Stat] Bunds | 
Derwanten I auch fieben Stimmen und nit mehr 
haben: Doch ob die Sach I darumb Halff ober bes 
gebr an den Bund gefchebe/uns Pralaten / Grafe 
Scene | Deren Ritter! Knecht und Reichs 
einen oder eine antreffen/ ber in folchem Nath ober 
Stimm verordnet ware: So foll ber oder dicfelben/ 
alg eorftebet! Die Seit im Math abftehen! und folche 
fein ober ihre Stimm einem. andern / ihme genof/ 
auftellen und befeblen. 


LI. 
^B. cs allvoegen bey den fieben Stimme 
von jeocm Stand bleiben foli. 


Da 
De 


1 YA 


| dem/ fo fie erwebler haben! ou 


Es i(t auch infonderheit befcbfoffen : Ob binfübro | 
mehr Ehurfürften oder Fürften in den Bund genom- 
men würben/ dag es affe ficben Stim- 
men von jedem Stand bleiben! alfo I daß wir Rays 


fer Carl zwo inen / und wir andern Cburf 
ftn und fechs Stimmen und nicht | 
mehr Haben I und ¿ns deGhalben I ob Yinfer. gleich | 


mehr werden | mit einander nach billichen Dingen | 
dercinen und vergleichen follen. 


Lik b 
Wie vo "t Basa dt á tfürfte 


m ift auch aus beweglichen / nothburfftigen | 
achen angefehen | Daß wir Kayfer 
t Fürften des Bunds! qu den 
t SRátbe (chicken follen! 
Stagen auch gervefe/ 
"n bericht feind! damit 
t / und Berhinderung 
ib in vorigen Winungen zu | 
tct; unb ob wir mehr 

der Bottfehatfe (chicken würden! | 
1/ Daß von ihnen unter einander | 
ig getban / alfo! baf nur don einem al 
t| Damit die Serungen |. fo aus toi» | 
Stimmen folgen / dardureh abge 


lehnt. werden, 


LIII. 
Dap ein jeder Hund 
4 


ath / die Zeit der | 
einer Obrigkeit feiner 
: wie es auch ibr und 
1 / mit Dem 4us? 
en foll. 


Es foll auch ei 


jeder Bundts-MRath / die Beit! 
weil die Bun ig | Dagu er gefchicht wirdet/ 
währen / von Bus allen Bundts- Ständen | feiner | 
Pflicht | damit er ins verwant if£ / ledig gegebit/ 
uid unangefehen feiner Obrigkeit Abfertigung / al» | 
leia in des Bundts © | innhalt der 2finigung | 
und dee © dts} fo er/als ein A $i d [[S TM 
em etfte ben nac bl y 


bt | wann 


ober den | al 


| ten] 


| on feines Herrn wegen y 


M 


A 


preno / 
iter / vermeiden f 


su bal 


fen Dermeiden: 
Aid ausweift / getrewlich feinem verfehen no 
halts deffe (ben Aides! fürgeben und Daublen. 


V. 
tleuth Wid. 


Die alle! fo alfo im Math gebraucht tverben 
(en auch dem Rath des Bundts/ wie hernach folgt ! 
fehwehren. no erftlich / fo follen die {eut 


zu G Ott und den He ilige ut 
Gute Sergogen qu zie ich 1 


Aufer Kanfer 
und don Hufe 


(ten und Sit fien ) Vefglichen Wafer p Det es 

Grafen! Freyen / Herren | Ritter I Kn 
und Stas! und aller anderen Bundts-Berwa 
brel Nig und Wolfarth I nach spel’ beffen 
mig jen gu bette ud und ‚gu fürbem 


in ge 
(omen af $ den Reichen au fein: uno fof» 
u handlen und zu thun / wie fid) faut 
der Hronung und Winung des Bun 
h ^ iet: darzu ben Math des Bundes zu 
iveigen bif in ihren Todt; es wäre Ban! 
ibme folches durch den Rath des DBundts 31 
en zugelaffen wide: 


Der 25 


Es follen auch die Rath! fo in bx 
verprdnet oder ingelaffen werden / jeder andern 9 
then des Bundes 2fipts pfliche thun: allen theilen 
gleich und gemein zu fein up einem! als deman 
bert / des beften und nechiten | (lege wägften vel 
wägerften.) feinem derftehen nach 13u rathen und zu 
Helffen | und in des Bund achens batumb ev 
braucht wwirbet | treulich 
qu handeln | und à Math | auch d e handlungen 
und Abfcheid des Bundes / aufferhalb feines Hera! 
und wo der nicht bor augen wärel defjelben He zen 
Negiments oder Statthalter bargu verordnet ; def. 


mote-Nátl 


| gleichen die Rath der Stätt | aufferhalb eines Bur 


genius und der geheimen Mäthe/ und die Nath 
té. Stands der Mrelaten | Grafen / Heren und 
we Adel I nachdem Diefelben dergleichen Dbrigteit 
nicht haben | verfehweigen bif in ihren Todt | und 
fürneimlich gar mit nichten gegen feiner Obrigkeit 
Oder fonft eröffnen! ober zu verftehen geben/ was ein 


| jeber- infonderheit geredt und geftimbt bat / alles ges 


teculich und ungevärlich. 


LVII 
Der Bmdrs-Schreiber Aid. 


Es follen auch allwegen die Bundts- Schreiber) 


| fo fie gu dem Bund angenommen werden / immaffen 
| Dann bievor auch gefchehen iff. / 


daß fie qemeins 
Bundts Dandtunger À und geheim vie bie Raith / big 
in ihren ode verfchweigen / fehweren. 


LVIII. 
DAB Hanptleuth und Rich aus lrfacben 
modes Gesnderb werden. 


Ss mögen auch Hauptleuth und Réthe Ia 


e 


Anno ehhafft ober andern urfachen / 


1522. 
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geändert I und andere 
an ihr ffatt gefegt werden | in aller geftale I wie 


oben begriffen iff. 
LIX. 


Was der mehrer theil der Rath befdolenft / 
foll von allen BundtszVerwanten vollzo- 
ger werden. 


Mas auch durch ben mehrern theil ber Rath Dot» 
gemelt/ in allen Handlungen des Bundts befchloffen 
wirdet/ dabey (oil es bleiben! und von allen Bunde 
Berwanteniwie fich dasinach inhalt ber ainung/einem 
jeden zu thun gebühret/ treulich vollzogen werden. 


LX. 
Wie die drey Hanptleuth ein mehrers maz 
chest follen. 


Bnd ob die Math under ihnen nit ein mehrers de | 


chen | fondern in ziween oder mehr gleiche theil bet 
Stimme zerfallen würden: fo follen die pre) Haupt 
leutf) vorgemelt cin mehrers machen: alfio: welchem 
theil fie alle drey cinbellig / oder ber mebrer theif 
auffer ihnen zufällt / dem foll vollziehen befchehen in 
aller maß I als ob folches durch den mehrern theil 
ber Rath! wie vbfteber! befchloffen worden wäre, 


LX1. 
Wie man einem die bülff und beylegune 31 
thun/ erkennen und befchlieffen (oll. 


Es follen auch vorgemelte Rath und Hanptleuth 
nit erkennen oder befehlicffen/ daß man einem hülff 
oder beylegung zu thun/ oder nit] fchuldig (ey. fonder 
Darumb/ wo ihnen durch die Parthey / fo half oder 
beylegung begeht/ Daß bie wider den Landfrieden oder 
Dice WAinung Befriegt I überzogen I belagert / oder 
fonft dergleichen maffen befehadigt! anzeigt oder bey: 
bracht / durch offenbahre thathandlung oder Dergleis 
chen | oder fonft fcheinbarlich oder glaubwürdig be. 


werfen tohede/ alsdann zu erkennen und zu entfchlief | 


fen I nach gelegenheit der Sachen I Sand und Ber 
mögen Ynfers Bundts- Berwanten / wie und wel 
eher geftalt/und mit wie viel die hülffe fürgunebmen 
feo! zu táglichem oder Haupttrieg/ ober zu Befage 
ung Strat! Schloß oder andere Befeftigung/ und 
fell in dem Fein theil für den andern/ fo die bülff zu 
thun fehuldig ift I befchiwebrt werden / dann fo viel 
ihine in nachfolgender Núftung auffgelegt wurdet/ 
alfo! bafi von jedem theil/ nach feiner angahl! glei 
He Hülff genommen oder gefchehen werde. 


LXIL 
Daß die Rath made haben follen gegen ge- 
fébrlid) Gewerb Widerfkand su erkennen, 
und Hülffe mit su tbeilen. 


Doch! ob ein offenbabe ftattlich gewerb oder Em. 
porung! fo über einen Bundts-Berivanten geben fell] 
Euntlich und wahrlich vor Augen wäre / fo follen die 
Rath | unangefehen vorgehends Artickels | und ob 
gleichwol ber Angriff nicht befchehen ware | wie 
Deinfelben Abwendung und Widerftand gethan und 
begegnet werden möchtel in Érafft der Winung/ nach 
gelegenheit pev Sachen zu erkennen! und Hilffe mit 
zu theilen macht und gewalt haben. 


P LXIII. 
Ob einig theil vor den Räthen ausblieb/wie 
es gebalters werden foll. 
Wir wollen auch I fo dev Hauptmann / auff an. 
Tom. IV. Part. I. 
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tuffen ber Parthey / fo Hilfe begert / die Stände 
des Bundts | wie fich nach taut der 2Cinung | wie 
dorgemele/ zu thun gebiihre/ befchreibt | daß bie of 
ne allen Berzug auff den befchribuen Tag crfcheinens 
ob aber einiger theil Scibs-Kranckheit | oder anderer 
redlicher Hrfachen halben 7 alfo nicht anfommen 
möcht! daß von Huns ben Färften | die nicht / wie 
vorftchet/ (chicken L ober dem Rath! fo nicht erfcheintf 
feine Stimm einem andern Bundts-Marh feines 
Stands zufchreib : und fo follich zufchreiben auch 
nicht befchehe I alfo/ daß einer under wegen aus 
Krankheit oder andern ehhaffe verhindert würde / dag 
über given Tag berjogen | óber auff den oder Diefele 
ben nicht gewartet werde : Sonder alsdann die gee 
genwärtigen und erfchienen nicht deft minder in ihe 
rer Handlung und Hilff vorfabren / und ein jeder 
Hauptmann feines Bands! bero rath bie / wie ob» 
laut lauffen bleiben oder nicht gufchreiben / Stimmen 
hab/damit daran nicht mangel fey; und was von den gee 
genwärtigen befehloffenwirdet | daß fol! der anffenbleis 
bende theil nach feiner Anzahl auch belffen vollzichen. 


LXIV. 
Jn was geftalt die Rich des Bundts einen 
enftano oder Frid machen mögen. 


Es follen auch die bemeften Nathe macht haber! 
zu jeder zeit /fo fich nach geftalt der Sachen nus und 
gut anfiche/ ein anftand oder frid des Kriegs zu mas 
Hen und anzunehmen. Doch follen die keinen endo 
lichen Bericht eingehen oder machen : Es fey dane 
der oder die! dem oder ben Berunvechtung oder Bee 
febedigung befchehen wäre / zuvor darzu beruffe /und 
ihe oder ihnen widerfahren / daran er oder fie bile 
lich! nach dev Nath Erkanttuß/ ein benügen haben. 
Yinb des oder ander nothourfftig Hendel des Bunds 
| und des Berivanten / die zeit ber Wuffrur oder Kriegs? 
follen bie geordnete Math und Haupeleuth I zu der 
Ausrichtigungen! Bundts+ Handelungen! wie vore 
gelaut / verordnet I an einem gelegene ende vers 
fammlet/ mit und bey einander bleiben !rathfchlagen 
und fürnehmen /baf zu nus und förderung des Bunds 
Dienftlich geacht mag werden. 


LXV. 


Wie die Anzahl der Hulff su Rof und 
Sup von den Ständen des Bundts ans 
Kenommen iff. 


And damit wir Bundts-Betwanten den Friden 
befto ftattlichcr unterhalten! und in Wuffeuhron oder 
Kriegsläuffen Unfern widerwartigen fruchtbarlichen 
begegnen mögen I und ber Widerwwill | fo defhalo 
zwifchen ns crivachfen möcht! fo cin theil bem ans 
dern Hülffe zu chun auflegen wirdel verhätet und 
vermitten bleib | fo haben wir fins freywilliglich 
nachfolgender Nüftung vereint und Hertragen: Bere 
einen und Verträgen ¿ns auch biemit alfo : baf wit 
zu Noß und FuG wohlgerüft haben und halten follen! 
nemlich : Wir Kayfer Carl! als Erg Hergog 31 
Defterreich/ gweyhundere zu Noß | fechszehenhundert 
ju Fuß : und bon Yufers Fürftenthunbs Würtente 
berg twegen/ hundert zu of I achthundert zu Fuss 
| Wir Albrecht 1 Cardinal und Erg Bicho zu Mein 
hundert zu Sof] vierhundert zu Fuß; Conrad Bie 
fchoff zu Würkburg | anderthalb hundert zu of! 
fünffhundert zu Fuß ; Gabriel Bifchoff zu Guftettl 
Diergig zu Rof/ swenhundert funff und zwangig zu 
Fuß; Ebriftop) Bifchoff zu Auafpurg I viergig zu 
| Rofl dritthalh hundert zu Fuß; Wir Wilhelm und 
Ludwig Gebriidere! Hergogen in Bayern) zweyhuns 
bert zu Rof / vierzehenhundert zu Fuß: Wir Whi 
tipps Sandgraff zu Heffen / dvitthalh hundert zu 
Sof /vierhundert zu Fug. Wir die Prelaten! Gras 

Aaa fend 


ANNO 
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| ANNO fen/ Steyen! Sere, Ritter und Suechtl funfféig, Carl) als Crs-Hergog zu Deftereticó I und von ANNO 
| | zu Sof]. tanfend zu Fuß: Wir Burgermeifter und | Unfers ürftenthumbs QBürtemberas wegen / und 1522 


| | X522. Kathe der Statt Mirnberg/ mit fambe der Statt 
OBindtshaim | fibengig zu Rof | fechshundert zu 
Fuß; und wir die andern Reichs Cotátt | hundert 
und dreißig zu Hof | bte) und zwangig hundert zu 
Fuß. Darzu je zu hundert Manfigen Pferden acht 
OBágen | und zu hundert zu Fuß dvey Wägen | fo 
mit Schauffeln! Hanen und Ketten/ auch Haden 


büchfen und anderer Norhourft gefcbidit! Heroronet | 
Es wäre dann | Daß die Hauptleuth und | 


feven ; A 
Rath des Bundts | nach gelegeubeit der Sachen! 
mehr oder minder Wägen ansfegen und créennen 
fwurden. 


LXVI 


Daf in táslidiem Arieg oder Fcldsug tein 
theil über den andern / in der Anzahl feiz 
nec Dülff/ befehwehrt werden (oll. 


Alfoı 06 fich begeben wurde I daß die Math und 
Hanptleuch vorgemelt I einen täglichen Krieg oder 
Feldsug befchlieffen tourben | fo follen von obgemel- 
ter SAüftung fie die Hülff nehmen und ordnen; doch 


keinen theil über den andern befehwehren I fondern | 


bey gleicher Anzahl jedes gebihvenden theils bleiben 
laffen. 


LXVII 


Welches theils 25 riegos DolcE auff ernannte 
Beit nicht erfchien / fol in. Geld Doppel 
geffrafft werden. 


Und ob an einige theils fehickung feins Kriegs 
Bolds auff die zeit/ fo beftimpt und. fürgenommen] 
angel erfehien./ ba doch in Erafft. diefer Ainung 
und Berfchreibung nit fein! fo foll derfelb folchen 
mangel in Gelt doppel verfallen! und auff der Bunds- 


Berfammlung erfordern zu bezahlen (cufoig. fein; | 


und ob (ic). derfelb Bundts-Derwanter angezeigter 
bezahlung widerfegen! und die gütlic) nicht thin wolt) 
Die mit fambt bem Éoften! fo Darauff gehen wurdet | 
Durch die andern gemeinen geborfamen Bunde-Ständ! 
Gey dem oder denfelben I mit ernft erfoblet und eins 
bracht und davin Fein nachlaffen gethan werde. 


LXVIII. 
Wie mart weiterund geöffer Hülff erkennen 
auch Beld-Anlagen fünirebnien foll. 


Bud ob auch pie Rath unb Hauptleuth vorgemelt 
anfehen wurde! ber nothourfft nach ! bafi dex Schwall 
oder Macht ber Widerparthey fo far I daß weiter 
uno geöffer -Oü(ff | der zu begegnen I nothdurfftig 
wurde ; fo follen fie | Die angufegen und zu ordnen/ 
auch Geld-Anlagen zu nochourfftiger Ausaab I nach 
geftalt einer jeden Sach und erheifchender nothpurfft/ 
doch in andere wege / unabbriichig den vyorgefesten 
Artikel! auffzulegen und zu machen / gue macht und 
gewalt haben : der maß / daß die nach vorigem an. 
fchlag angefeben und gefegt / daß Fein theil für bem 
andern befchivebré | und ob von einigem Bundig» 
Stand vemfelben I fo alfo durch bie Mathe fürge: 
nommen! in allen Stucten nicht gehorfamlich gelebt 
soñede | fo foll der ober dicfelben Doppel I wie nach 
folgender Artikel vermag) geftrafft werden. 


LXIX. 
Der / fo HAP begehrt 7 mag die ertante 
HIT gar oder sum tbeil annehmen Doch 
nach gleicher anzahl. 


Und ob die Mth und Hanpeleuth ns Kayfer | 


Churfieften! Fürften! Prelaten! Grafen! Freyen! 
Ritter | Kuecht und Reichs- Stat! zu täglichen 
Krieg 1 Feldzug ober underhaltung Hafer Stätti 
Schloß over Befeftigung! Hilff zu thun befchlieffen 
und erkennen wurden; So foll in def macht féchen / 
dem Hiulffe gefchicke und mitgetheilet würde I die) 
Wie die befchloffen und erfant ift | gang ober zum 
theil anzunehinen; und fo er Die zum theil annimptf 
foll das gefchehen nach anzahl eines jeden heiffers 
gebührenden theil | und alfo von den Mathen des 
Bundes geordnet werben damit dev faft gleichmäßig 
getbeift! und fo bic leidenlicher getragen werde, 


LXX. 
Die, fo übersug beforgen/ follen the Land) 
Stött, Schloß und andere Befeftigung 
in guter verwabrung uno rüffung halte, 


Hinb daß auch der Koft geringere | und Eüufftis 


| ger (chad vermitten bleib I follen und wollen wir 


Dundts. Berwanten! fonders die! fo an den Ortben 
gelegen find I ober überzugs für andern befürchten 
müffen / Ynfer Sand | Stätt 1 Schloß und ander 
Defeftigung I in guter Berwahrung und Nüftung/ 
mit gefchickten Señten | Büchfen I Pulver / Bley 
und andern Gezeng/ darzu nothpurfftig/ haben und 
halten: auch mit Gebew zu der Wehr dienend/ dare 
zu mit Koften 1 Lieferung und Profanden (i. e. 
Provianten) darinn fürfehung thu I nach gelegen 
beit Yinfer jedes vermôgens : damit Spott | Schad 
und Machtbeil: berbütet bleibe : dann zu Sefagung 
Sand / Leite) Stätte! Schloß und andere Befeftigung/ 
Wir ainander Hilf zu thun niche fehuldig fein follen. 


LXXI 


Wann bierinn der Gebrech und fYfangcl 
allzu groß wäre. 


Es wäre dann! daß der Gehrech und Manga! af 
fo groß I bafi der / Dem bie zugehörig wären / mit 
feinem vermögen Die nicht befigen möchte: deshalben 
aus ber nothdurfft bie Näthe und Hauptlinthe vor 
gemelt | befchlieffen und erkennen wurden I gröffern 
Schaden damit zu fürfommea + alsdann follen wir 
Bundts-Berivanten die tun! doch nach Anzahl cis 
nes jeden gebührenden theils / auff infer felbs Koftens 
und Schaden. 


LXXIL 


YO«nt es die CTotbdurfft erfordert wie die 
ULF ausgetheiler werden folle. 


Ob fich auch begeben wurde! bafi wir DBundtg. 
Berwanten Vnfer Hülff müften theilens alfo/ vag 
der Angriff oder der Mibergug / von Jinfern Feinden 
mehr dann an einem Orth fich wider ins begeben: 
oder daf wir den Feinden alfo gefeffen wären / bafi 
von noth wegen wir infor Sand I Scie I Stetti 
Schloß und Beveftigung / in guter Bertvabrung 
und Befegung haben folten oder müßten s bafi alles 
follen Math und Haupeleuth betrachten I und in 
austheilung und annehmung der Half für augen nef» 
men | unb ein Theil für den andern nicht befchtuch- 
ven | damit/ fo viel möglich ift! gleichmäßiger Saft 
und Soft getragen toerbe : alfo | unb in der geftalt/ 
Daß bet! fo Dem Handel gefeffen I der Feind alle 
Stunden guberfichtig unb gewártig ware! fein Sandy 
$düt| Stat! Schloß uno Beveftigung in huth bats 
hinaus Deffer minder Hülff beparff. 


LXXIIL Wie 


ANNO 
[ÿ22. 
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LXXIII. , Lub dietveil wir Bundts 

Wie es mit eilender SG und denfelben | zu táglichem Krieg I dem i 
offer gehalten werden folle. | tung und Defagung der of 1 Stätt oder Befes 

| ftigung I auff infer felbs often ober Schaden thun; 

Es wave dann zu eilender Half I affo I daß bie | was dann in folchen Sachen von ins over Yafırn 
Sach nicht Berzug haben ober leiden mácpt:bariun | Hauptlenthen gewonnen oder erobere toürpet] nichts 
foll nach gefegenbeir der Sach I gleich als ob fie cis | ausgenommen I dana alfein fahrende hab | diefelbe 
mes jeden aigen war/ gehandelt werden. Hud ob in aud) an cine gemeine Bent kommen fol: Es waren 
demfelben cin merclicher oder übermäßiger Soft aup State | Schloß I Befeftigung oder andere liegende 
lauffen wärde / daran follen die jhenen I fo alfo eie Güter und Búchfen/ den Feinden abgewonnen! das 
(endts oper farglich niche betten mögen erfordert were | fol! getheilt werden nach Anzahl eines jeden theils 
den) over fíirge Da(ben der Zeit alfo cilend nicht bet» | gefchickten Bolets/und folches demfelben Herrn oder 
ten kommen mögen! nach Anzahl cines jeden gebialy- | Statt! der fie gefebicte hat / sugebbren ; doch I dice 
renden theils | auch geben / damit Die Sach fo viel | weil die Prelaten! Grafen! Freyens Herr) Dit 


Derwanten folche SF 
zug oder der Betvabs 


möglich if I gleich zugang. | ter und Knecht / in Sinferm Koften und auff ihren 
| Schaden fein werden I foll tins Fürften derfelbig 

LXXIV. | Prelaten / Grafen I, Freyen | Ritter und Suctbt 

Tn was 2S offert und Schaden die DIT zu | gebührender theat ber getounnen Schloß Stott) Bes 
táglicbem Brieg befchebert folle. | feftigung / ober anderer benanter Güter und. Diich» 


| fen! als oorftehet/ guftehen und verfolgen. Es tá 
Wir wollen auch / ob fich die Gach zu táglichom | dann) daß von Hnferem theil des Dundts / 
Krieg begeben 1 daß wir einander | wie objtchee/ | Uufern Feinden ober widerwartigen / Leut nid 
Hilff thun werden! daß folches befchehe in des Hel- | worffen ober gefangen würden] in Ynforom Dienft: 
fers Koften und Schaden. Dergleichen mit vem besgleichen | ob von Hufern Seinden/ gegen Aust 
Feldzug auch gehalten foll werden. Doch follen ^ Leit niderlegen oder gefangen würden / Dicfelbe Ge 
Drelatent Grafen! Freyen! Ritter und Kuccht/ fo | fangene follen gegen einander | Doch in gleicher mof 
Die Hus Kafer Garin / als Exg- Hergogen zu Des) ledig gegeblt werden. Hud ob übrig gefangen vor» 
fterveich/ oper von Hinfers Firfkenthumbs Wirrtem | anden waren I die in Hnfern Srürften Dienft anges 
berg wegen | oder Hus Gurfürflen | Fürften zuzies| nommen/ und das in Enferm Soften befcheben wär 
ben / und qu Hilfe fommen I und in infer Liger| vel follen Vins Fürften guffcben: So aber in gemei 
acht Tage gelegen fiud/ fürber in Jinfern Koften uno | nem Soften des Bundts fehagbar und treffenliche 
auff ihren Schaden bey ns bleiben; boc) follen fie | Perfonen gefangen widen |. diefelben Gefangene 
fic) mit der Siferung begnügen faffen / an der I fo | follen gemein fein, Doch foll man allteg Evel und 
man ben Bufern mimbcilt; Ob wir aber den Unfern | erbar Birger! auch raifig oder fonft gefangene Seth 
tein Sifecung acben fo follen wir einem jeden |. des | gegen einander Ledig faffen I ungefehrlich. 
vorgemelten Standes gefehictten I den halben Mio» 
nat-Solo reichen! unb einen jeden Neyfigen und gu | LXX VIII 
Fuß dermaffen/ wie wir bie Enfern zu Roß und zu | Daß im Anfang eines jeden Bündifchen 
Sug! die wir befolden / mit der Befoldung halten! |... Seldzugsı von YT fofterung Brandmeifter) 
alles geteetolich und ungefehrlich. | und der Beüten und Gewinnunger halber 
|" geredt/ auch von einigem Bumdts-[tand/ 
DXOVW | obnder andern willen’ an gemeines unos 
Wie die Gefehiekten zu der Hilffoeros wiz) eroberten Sefchütz oder andern nichts vers 
der die man fie brauchen will feind wer? | eben werden foll. 
den follen. 


. | Bnd als aber in vergangnen Bindifchen Feldzü- 
Und ob wir die Bundts-Berwanten / zu tägli | gen deshalben mehr dann ein Srrung entftanden und 
chen Krieg einander Half than werden! wie oblauts | ertvacbfen] und viel Mißverftandts eingeriffen / ift 
fo follen bie / fo wir (chicken / bero I toiber die man | von ¿Ens befchloffen: Wann fich ein Feld: ober. ane 
fie brauchen würdet/ feind werden! und alsdann ben | der Zug I das GO verbüte | zutragen / daß dann 
geordneten Hauptleuten! und auff die feinde zu vew | der Mufterung/ Brandmeifter unb dev Behten und 
ten und bie zu befchädigen | mit andern gehorfamb | Gewinnungen halben / mit gemeines Bundts fürge 
und getoártig fein / und nicht von ben Hauptleuten | nommenen Hauptleuthen und Kriegs Näthen foll 


reuten/! ohne Erlaubung derfelben. gerebt und gehandelt I und was Darauff von den ein 
und zwankig Näthen des Bundes I zu thun oder zu 
LXXVI laffen fürgenommen oder befcheiden! daß. Dem ends 


Wie ein jeder Bundes-Stand fein Kriegsz | Lich foll gelebt und vollzug gethan ; was auch an Gee 
Dole abfertigen foll dem Oberften Selos | fehig oder andern des gemeinen Bundts> Ständen 
oder andern verordmetess <pauptleutes | suftinde/ gewonnen oder erobert würde] daran fol 
pflicht und dqeborfam au thun. | ton einigem Theillohne der andern genicinen Bundes 

| Stänpe willen I nichts vergeben oder verfehencte 
Es foll auch ein jeder Bundtsftand die feinen] fo | werden. 

es fich/ wie vorlaut | begibt | lauter bermaffen ab: | 

fertigen! und na fan, un org Sn | LXXIX. 

und halten I bey ihr der Obrigkeit hochften Ungnad | ev ria 

unb Straff I in alle weg dermaffen I wie angezeige | wane Savane Hs a oan “ae Pah 

ter Artickel vermag) gemeins Bundes Hbriften Feld | bat CHA p MP PI Y 

oder andern veroroneten Sauptleuten pflicht und ge | Exec genesi 

Horfam zu thun. tad ob wir Bundts- Berwanten einander Joülff 


| thin würden | nmb Er 

LX XVI, | Schlöfferı Grate oder Befeftigung I E in Zeit die 

Die it oem y say | fer 2tinung befchehen wáre/uno fole) Sept tae 
ae mer Mix Le m 102 | oder Befeftigung widerumb durch Ting erobert 
a SACI pun fen. ve: WAilfo follen fie bem des fie vorgetvefen fein! 
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und in dicfer Seit abgewonnen/ wider geantwortet 
Werden. 


LXXX. 


An den Enden da Hülff befbiche, foll um | 


Liferung und anders gleich failer JS aufi 
beftelle werden, 


Und wie efft tir einander SA thun oder gue 
fcbicten werden! wie obfteher I fo follen der ober Die 
an denfelben Enden I dahin ihnen Hilffe gefchiche! 
beftelfen | und bey dem fleifigft 
nern in gleichfailem Ke 
Liferung und anders | fo fte motfbürfftig | gegeben 
werden. 
Derwandten einen freyen Marche | an dem End da 
der Feldzug oder das Lager ift] halten I und barob 
fein, fo viel möglich ift | daß alle Proviant in glei» 
chen zimlichen Koften I nach gelegenbeit ber Zeit 
und $auff! dem Heer oder Lager möge zugehen, 


LXXXI E 
Wem von Sürfi der Ritter tebolffen 
wird ^ foll den ZA offen umb. Pulver und 
ander Geseüg fibfr tragen. 


Wann auch tins fte |. einem oder mebe/ bie 
gemelten Peelaten! Grajen/ Freyen | Ritter | Kneche 
und Meichs Stätt zuziehen! ob wir dann zu folchem 
Büchfen/ Pulfer und andern Jeng! ins Feld geb? 
rig | nothnirfftig und brauchen würden I fo folf fol 
ches ohne dev gemelten Prelaten/ Grafen! Freyer/ 
Ritter |. Kuecht und Neichs State I Koften und 
Schaven befehehen! und allein don dem Grürften / fo 
gebolffen wird! bargeben werden. Dergleichen foll 
von den Stätten I fo wir andern Bundts. Berwan 
ten ihnen alfo zu Hülff kämen! ohne Ynfern und der 
Hufen Koften und Schaden auch befcheben. Es 
wäre Daun! daß ein theil dem andern mit Büchfen / 
Pulver I ober anderm Gegeug I fo er Das wol hette/ 
uno der / bem geholffen tvorde/ deffelben in Mangel 
ftande/ und in ber Col das nicht bekommen möchtel 
fo fol! der habende Theil dem andern leihen und fot» 
gegen ungefährlich | doch Daß I nach ausgang des 
Kriegs | der | dem forgefegt würde / demi ber ibm 
folches thut I widergebon und widerlegen foll I alles 
getvewlich und ungefährlich. 


LXXXIL 
Was für ein Gefchigs und demfelbes anz 
bangig fein foll. 


Lind nemfic) 1 fo foll cin jeder Stand von Für 
ften und Stätten! dem das Gefehits | wie obftehee/ 
zu halten ¿uftchon wird / das groffe Gefchüg und 
Harzul was demfelben anhangig ift] als Sturms 
und Steigleitern! Brucken/ Sehanggraber | Ducs 
fel! Hawen! Aerte/ Schauffeln! Wagmeifter zu 
bem Gefchis unb vergleichen Mothdurfft! haben 
und halten. Aber was fonft qu Wegmachung des 
gemeinen Bundes Kriegs: Bolds notbbürfftig ift] 
das foll von Ans den Ständen erhalten und par: 
gethan werden. 


LXXXIII. 
Denn man den Prelate, Grafer 7 Sreyert, 
Spertit vino vom Adel su DIT Compt, wer 
den often traten foll. 


yür(ten und 
ett Bundts» Berwanten! den Wrela: 
ten! Grajen I Freyen) Herrn und bom Joel zu 


bie SR 


ten parob fein/daf ben | 
ff/ umb ihren Pfennig! | 


Darzu follen und wollen toic alle Bunde: | 


CORPS. > D'INP BO; M A T I:QYU E 


HUlff kommen und ¿ugichon wirden/ wie jegt gemelt Anno 


ift! und (ie dann in folcbeu / als vor(tebct 
fer) Pulver I Zeng und anders I ins Feld g 


gl 


c y th 
: So follen die gepacbten Más 


no g würde 
tb Bundts darüber figen | varhfchlagen und er: 
li wer! und wie man folchen Zeuch / SSücbfen. 


und Pulver! nach gelegenheit der Sachen darteihent 
und foll 
Hus den Fürften zum halben Theil / von Wns den 
gemelten Prelaten/ Grafen! Freven und vom Adel 
zum vierten Theil / und von Jins den berübrten 
Reichs effer auch zum Dierten Theil getragen 
und bezahle |. und follen dazu Zeugmeitter geordnet 
Werden! die folches in Berwabrung nehmen / und 
daruımb Rechnung thun. Doch über die Berwale 
tung der Stat! Schloß und. Defertigung! die/ wie 
obftehet 7 verfehen und gehalten werden follen | ine 
Halts deffelben Artichels. 
LXXXIV, 
Don einem tometnem Saupenrait in Krieges 


laüffen/ und feinen sugeoroneten A vicysz 
Rather, 


Damit auch wir alle Bundts-Berwandten in 
Kriegslaiiffen fo viel fruchtharlicher und ftattlicber 
handlen mögen! ift abgeredt: bafi wir Kayfır Carl! 
als Erg Herkog qu Defterreich / alliveg einen Fürs 
fte / ber im Bund feo] zu einem Obriften 
Hauptmann des Bundes fürnehmen! und auff Hit 
fern eignen Koften unterhalten / und foffen unb wol 
len zu demfelben tir andere Fürften Bundts «Der 
wanten sween ; dergleichen wir bie Prelaten! Gras 
fen | Freyen | Ritter und che geen I und wir 
bie Stat auch given Kriegs-Näche / bie der Krieg 
verftändig und erfahren find / über infer Bolck ordnen 
und fegens mit denen und nach Rath Derfelben der 
Dberft gemeine Feld: Hauptmann, im Feld / auch 
fonft und anders nicht banblen fol und mag. Denen 
auch darauff alle Bumdts Berwandten! fo zuzichen! 
gehorfam und gewärtig fein! auch Pflicht und Hule 
digung thun follen / wie fich gepütet. 


LXXXV. 
Wie Rayferl. YYfayeftót in Pleíinen Felosis 
gen / einen Hauptmann aufferhalb eines 
Sürften oronen follen. 


Und ob fich ein Elciner / 
Feldzug zutrüge / fo follen wi 
ber gefehiekte und tügliche Per ifferbalb cines 
Fürften | doch I daß die bem Bund zugerhan und 
vertant]. zu einem Hauptmann des Bundes / 


wie vorlaut/ firnehmen / und auff Enfern als Erg 
Hergogen von Defterreich Koften erhalten. ud 
foll alsdann allwegen/ wann fich vergleichen fall bes 


gibt:/ von gemeiner Berfammlung des Bundts ges 
rebt und gerathfchlagt werben |. was Saupticuthen 
und Kriegs Dächen für Pflicht und 2o zu geben 
und auffzulegen fey. 


LXXX VI. 

Daß einer des andern Feind deren für 
ber / enthalter / belffer oder belfje 
fers nicht foll entbelcen/ haufen, bofen/ 
16, ic. 


Wir obgenante Kayfer Carl! 
Dofkerveich | und von Bufers $ 
temberg wegen / und wir Churfücften 
Prelaten I Srafen:/ Freyen! die vom A 
Reichs» Stitt vorgemelt! auch die Unfern/ und die 
Ting Geiftlich md Weltlich zu verfprechen feehent 
Deven Wit mächtig fein I follen und wollen einer 

ded 
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NNO des andern offer Feinde I gemeinlich ober infonbet / 


efchicber I enthalter und helffer oder helffers> 
Helffer! fo bald Uns die terfunpet/ gu wiffen getbau/ 
oder wie felbft gewahe werden/ in allen und. jegli- 
chen infern Scblofens Stätten! Mareen: Socf 
fem unb Gebieten /  wiffentlich nicht enthalten] 
haufen! fofen] den] tránden! noch gefährlich hine 
fcbieben | Half I Fardrung noch Beyftand thun | 
fondern dicjelb annehmen I und in Krafft Hnfer 
Dberkeit gegen den oder denfelben handlen und fire 
nehinen | als ob c8 Hufor jenes. aigen Sach wire! 
Dargu dein Elagenden theil rechts umgefcheñt zu ihnen | 
exgeben- laffén und verbelffen I auch dev peinlichen | 
geftvengen Frag dem Plagenden I nach gelegenbeit! | 
auch glanblicher und erbabrer Anzeigung des bandels 
geftatten | und in aller maffen firrgeben | als ob es 
Tinfer jedes aigen Sach wäre. Darwider wir auch 
aufferhalb verwilligung des Elagenden/ ben oder den | 
Feinden! ihren entbattern] belffern oder anhängern/ 
wie obfteth | kein Sicherheit | Tröftung oder Ge 


fait geben follen oder wollen I alles inhalt gemeines 
fan 3. Sondern follen und wollen wir ti | 
fere Stitt! Schloß und Befeftigung/cinander offen | 


haben und haften! wider infere Seindel bie darcin 
und davaus zu fuchen und anzunehmen! und mit De: | 
nen zu handlen/ wie obgemelt ift, Wir follen und | 
wollen auch einander in ber alfo mit Math) Half | 
und SSepffanb dev Aufeea forberficÓ und beholffen 
fein! alles getrcwlich und ungefährlich. 


LXXXVIL 


$Es foll kein Richtung auffgenommen werz 
den / oie e waters Leben feyer dann 
wieder telieh 


LA 


Bad ob wir Bundte-Derwanten! fambt ober for 
berlich/ in Krieg ober auffrut I einander zu Hilf! | 
in Keaffe diefer Winung kommen weürbea / und ne 
fer Sehen aufffagten 1 fo fol Feine Nichtung auffge | 
nommen werden! Hrs! Yinferm Rathen | Dienern | 
und Jugemanten feyen dani gubor Unfere und ihre | 
Seben wider gelihen. | 


LXXX VIII. 
Worbebaleung it diefer Ainung. 


Auch in dicfer Ainung behalten wir tins allen 
Bundts-Berwanten und den nfern I und Jinfern 
Berwanten/ infer Gerechtigkeit zu Unfern Dienft | 
barfeiten! Deffuungen! Sehen und Pfandfchafften. 


LXXXIX. 
Die fondern Vertrég JS ayfexlicber Tf ayefkät 
Cburzuno Sür(ten 7 follen in Zeit der Ai- 
sung ruben. 


Bud nachdem wie Kayfır Carl / als Erg. Her 
hog zu Defterreich / und von Yinfers Firftenthumbs 
OBirtemberg wegen: Desgleichen wie andern Churs 
tften | Dundts-Dertvanten I etliche fonbete 
Dertrág und biiffliche Winungen gegen und mit eine 
ander! auch nfern Landen und Schthen haben! fol» 
len diefelben Lustrág und hilffliche Winungen dic zeit 
des Bundes ruben uno fill flehen | und mit Huff | 
und qustrag bleiben bey der 2(inung des Bundts. 


XC. 
Daf man einander. vor außländifchen und 
feembden Berichten handhaben (oll. 


Ob aud) wir Bundts-Bertvanten/ fambe ober 
fonder/ mit frembden oder ausländifchen Rechten | 
geift«ober weltlichen I dahin wir qu reche ovdentich 
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nicht gehören I wider den Sandéfeieden oder dic At 
nung bebumbert oder umbgetrichen würden | fiber 
Das wir oder die Yinfern | oder Unfere Borwanten! 
an bilfichen enden! faut des Sanofricoens und diefer 
Anungl firzutommen Uns nicht weioerten oder vers 
fagten: darivider und darinn follen und wollen wir 
einander getrewlich helfren 1 handhaben / fcf) 
febirimen/ damit wir frembder und auslindifcher ges 
richt entladen werden / und bey zimlichen und bilis 
chen Mechten I inhalt des Landtfriedens und diefer 
WAinung I bleiben mögen. Wir follen und wollen 
auch Sinfere. Huterthanen darzu halten I dem auch 
getreulich nachzukommen |. und ihnen Darwider gu 
handlen nicht geftatten / alles getrewlich und unge» 
fähelich. Doch fell es mit den Chor Gerichten der 
vorgemelten Bifchoff gehalten werden / wie von ale 
ters herkommen ift 


XCL 
Umb Gacbert/oarumb man fich in diefe Liz 
nimg begeben ^ foll man einander nach 
Ausgang der Linung bebolffer feu. 


Lind o fich fügen tvürbe | bafi jemand! wer bet 
oder Die waren) bie in diefer Cinung nit begriffen 
wären einen oder mehr auffer Unfern Bunds-Bor 
tanten/ und die Hing zu verfprechen fiimben I evfire 
chen oder anlangen widen! umb Sachen die fich in 
und von dicjer Einung wegen! Dieweil die gewährett 
| begeben hettens darinn follen und wollen wir! nach 
diefer Berfchreibung Iubalt I fo die ausgangen ¡fl 
Dannoch den once denfelben berathen und bebolffen 
fein 1 in gleicher Weiß und weg! als ob biefe Ej 
mung Dannoch währte, 3 


XCII. 
Meß Reche und Mandel in dicfer fimm 
ausgenommen und biden gefest (cn 
follerr. 


nd in Diefer infe Einung follen ausgenommen 
fein alle erfolgte I auch erlangte / auch vertragene 
Recht und Handel! fo von jemand in dicfer erftreck 
ten Einung begriffen! erlangt 1 erfolget und vertras 
gen I und Deren. nit in Poffeß kommen wären | bere 
felbigen wir dicfer Einung halben mäßig feehen und 
fein mögen I: ohne gefährde. Es ware dann I daf 
SEnferer Bunde» Berwanten einer gegen FEnfern 
Bunds- Bertvanten erlangt I erfolgt oder vertragen 
Hecht heiten I dic in traffe gangen / und doch Bolle 


| ziehung nicht befchehen wäre / darinn follen wir eins 


ander auch um Bollziehung Geholffen fein. 


XCIII. 
Was einer erlangt bat gegen die/ die nicht 
im und begriffen (eit wie es damit yes 
balter werden foll. 


Aber das! fo einer erlangt! erfolge ober barumb 
vertragen | und Def in Gewähr und Suhaben fone 
men wäre gegen bert jénien / fo in diefer Einu Y 
begriffen ware! dabey follen wir getretblich einander 
handhaben! fchügen! firent und nicht verlaffers 


XCIV. 

Welcher 25unbszYDerwanbter jemand / auf 
ferbalb des Dyunds/ wider Landfriez 
der und Diefe $E 

| fhédigt/ dem foll 


9b auch wir Kayfer Gar ac, wir Churand Fürs 
ften! Prálaten! Grafen! Freyen! H I die vont 
Adel / und wir Meichs Stet obgenane/ die Tinfern 
| ober die Hus zu verfprechen feehen] einen ober mebrl 
aa 3 fue 
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Anno für (ic). fibfé 1 von feenem Willen I oder fouft je , fere Cinung des Bunds zu Schwaben E 
mand! aufferbalb diefer Bereinigung I befchedigen | te I fo folf Das durch Bufer drey Joaupttentb I nach 

1522. oper bebriegen würden wider ben genanten Sandfrie | des Bunds Oronung I allen Ständen des Bundes 1522 
| ben und piefe Einung; barinn follen wir andern pic | verkündet I und nachınals auff einen gemeinen Bers 
Yinfern | und die Huns zu verfprechen ftehen | dem | fammlungs Zag angebracht werden : und was als 
oder Denfelbigen / ober den ihren | oder jemand von | dann durch ns dren Hauptleut und Näthe einhellig 
ibventtoegen Ecine Hilff (ehuldig fein. | oder mit dem mebrern befehloffen tico / dem folf 
| Bufer affer Bands» Berwanten halb unverhinderlich 
| CV: | folg befchehen. tnd fo alfo durch Yinfere gemeine 
Ob fi jemandsanfferhalb des Bunds/umb | Hauptleut und Math | einbellig oder mit dem mel 
Spann ud Terung gegen einen 25nnosz | rem | jemands in diefe Yufere Ginung genommen 
"Derwanten / für dic 3. Bidhterdes Bunds | Wird/ dem oder Denfelben follen von Finfern dre 
| unverweigertes Rechts that erbieten/umb | Hauptleuten | unter ihren Synfiegefn /. Dricff und 
| Sache die niche Entfegung betreffen. — | Verfchreibung I von Yinfer aller Stand des Buns 
| wegen gegeben und befiegelte Revers von ihnen cmpe 
95 auch wir Bunds-Berwanten! einer oder mee! | fangen werden ; und foll bicfelbe Hülff zu täglichen 
gegen jomands aufferhalb des Bunds Serung und | Krieg | dem Feldzug und Befagung der Schloß! 


en 


eben fol. Ann 


Spina gewännen / umb Sachen die nicht Cntfek- | 
ung antveffen / unb (id) dev I fo nicht im Bund ift] | 
ohmgeweigerts Mechten auff die drey Michter des 

Bundes that exbieten! fo foll bem Bunds - Bertvan: 

ten in folcher Sach | von bes Bunds wegen / auff 
fein anvuffen nicht Hilffe befchehen | fondern Durch | 
den Nichter des Bundts in Monats »frift den nech | 
ften NechtsTag angefegt lund fürber nach bes Bunds | 
HOeduungen procediret werden. Wo aber der/ fo 

auifferhalh des Bunds ift | folchem feinem Crbieten | 
vor dem Bunds-MNichter nicht folge thun I oder dem | 
Nechten nicht nachkommen würde /alspann foll bem 

Bands Berwanten ferner unterfinpert auff fein art 
ruffen von dem Bund execution und Hilff befches | 
Hen! wie man inhalt dev Einung fehuldig ıft. Doch 
fo follen die Hanptleuth und Rath des Bunds all: 
wegen Gewalt und Macht haben ( nach gelegenheit 
einer jeden Sach / in frafft dev Einung zu erfennen! 
06 es bey dem Necht-erbieten/ fo einer aufferhalb des 
Bunds thâte I bleiben: ober fo die Gach fo gefähr 
lich wave/ ob den Bunds-Berwanten I unangefehen 
Des Mecht- erbieteng wider den I fo nicht im Bund 
Ware! SA befehehen poll; damit tein Bunde Ber» 
Wwanter des feinen unbillicher Weiß entfegt I vergival- 
tiget oder befchivebrt werde, 


XCVI. 
Alle alte Sachen folles ausgenommen fein. 


Yud in diefer erftreckten Einung follen ausgenom- 
men fein alle alte Sachen / die fic) vor ber zwölf: 
und zehenjährigen Einung des Bunds zu Schwaben 
begeben und verlaufen haben. 


XCVII. 

Die Dunds-VWerwantent mögen fich su Sürz 
ficn^ Sürfigenoffen oder Communes 7 in 
Ernung / Dundwif 7 Dienft / Schirm 
over Vertrag wobl begeben; Dod die iz 
nung frey ausgenommen. 


Yud ob wit Kayfer Carl I als Erk> Herkog zu 
Hefterreich | unb von Yinfers Fivfkenthums Wir 
temberg wegen! und wir Ehurfürften! Fivften! Pra 
laten! Grafen/ bie vom Adel unb Neichs- Stätte 
Buynds-Berivanten | die Yinfern I und die Fins zu | 
verjprechen ftehen I fins zu andern Fürftengenoffen 
oder Communen in Einung / Bundnif | Dienft! | 
Schirm oder Vertrag begeben wollen / def follen | 
wir zu thun gute Macht haben / doch allweg die 
Einung des Bunds fre) ausgenommen. 


XCVIII. 
Wie man andere "WE in 25010 nehmen 
ol. + 


Ob (id) auch jemand! twee dev wärel in biefe Jin 


Vins allen Bunds-Berwanten zu Hniff kommen, 


XCIX. 

Rth und Diener/ fo nicht erblich oder the 
Lebenlang angenommen fein folles wis 
der der Lanofricoen und Bund nicht bes 
fhicmet werden, 


Ob auch wir abgenanten Kayfer Earl! als Erg. 
Hevbog qu Defterreich | und von Hnfers Fürftene 
thums QWirtemberg wegen | und wir Gburfürften I 
Fürften! Qválaten | Grafen / Freyen/ Serra! bie 
vom Adel und Stätte des Bunds / ein oder mehr 
andere Prälaten | Grafen ı Freyen! Heren I vom 
Adel! ober ein oder mehr Stätt! fo ns erblich 
oder ihr febenfang zu fehirmen oder zu verfprechen ! 
nicht guftinden / zu Rath / Diener oder Berfpruch 
angenommen. betten I oder annehmen würden: So 
follen ber ober dicfelben von Fins bem ber (ie alfol 
tie obftebct | angenommen hate I oder annebmen 
würdel wider obgemelten Sandfricden! wider benane 
ten Unfern Bund und feinen Berwanten/ nicht gee 
fcbü&t noch gefchirme werden. tind devfelb Wufet 
Bund! dew ober benfelben , fo alfo angenommeri 
waren ober würden / in Frafft diefer afer Bereinis 
gung Hilffe gu tbun! auch niche (huldig fein, — — 


€: 

So aber eines BustdszStanos Rath Dies 
Her oder täglich sofgefinds in gemeinen 
Dunds oder feines Herrn DienfE/ oarumb 
ibm fein Serr für Schaden su fieber 
{chuloig wäre, nidergeworffen wiirde/ wie 
demfelber HUF gethart werden foll. 


Ob aber eines Fürften ober andern Stands Math 
Diener / oder tägliches Sofgcfinde | in gemeines 
DBunds Gefcheffien und Diente! ober in feines Fire 
(ten und Heren Sachen und Dienften/ darumb ibn 
derfelbige Fürft oder Stand zu erledigen und für 
Schaden zu ftehen fehuldig ware | würde nidergee 
torffen und daffelb von einem jeden Stand ber» 
maffen I wie in gemein Berfamblung aufferfegt/ 
glaublich dargethan: So fell demfelben I inhalt dev 
Einung I unr nach Erkantunf der cin und swangig 
Miithe! SAT gethan aber die LehenLeuth und dag 
Aigenthumb der Sehen I ober ber Nath und Diener 
aigen Güter I fo fie daran angegriffen oder befches 
digt würden I follen dahin nicht gezogen oder vere 
ftanden werden. 


CI. 
Daß kein Sımds-Verwanterdesandern Line 
bertbanen / *ofitoerfa ffo und Zugeböriten 
wider den andern nicht amebme foll. 


Dargu foll Hnfér einiger BundtsBerwanter des 
andern 


¿no Anderh Bundts-Derwandren fiubertijanen |. Hindet- 


22 fuut durch Lcibrigenfehaffe | oder funff wider den 


DU DROIT 


faffen oder Zugehörigen I wider ben Sandfrieden oder 


andern Bunds-Berwanter! nicht annehnien/ fehagen | 
noch fcbimen in keine weiße. Doch | 06 jemand 
von Mifferbat und Schulden wegen | Seutb zu ente 
halten | Rapfer-ober Königliche Freyheit Det I Daß 
foll hierin unvergeiffen fein. 


CIL 
Es foll Ecines Gut im Bund genommen 
aber, des Perfon nicht im Dund iff. 


Es follen auch jemands Haab unb Güter in ge 
meltem Haferm Bund nicht an noch auffgenommien 
werden! dev mit feiner (elbs Derfon im Bund nicht 
begriffen if : Sondern ob jemand I fo nicht in ine 
ferm Bund wave / in Krieg wider dins begriffen | 
würde/ fo follen def oder derfelben Saab und Güter! 
fo fie in tinforn Süvftenthum | Ländern und Gebier 
ten | oder an andern Enden liegen haben / von fans | 
Bundts: Bertvanten || fambe oder fonderlich I von | 
Ubergab! Kauff I oder wmb Erinerley Gach wegen! | 
wie bie nahınen haben möchten! in cinigerley Weiß | 
noch Weg nicht gefehisee! noch gefchivmet / noch 
angenommen werden fonder in aller Bebo und Feind- | 
fchafft fein und fiehen! wie ander ber Feind! Saab 
und Güter. 


CIIL 


Die BundtszVerwanten folles Fein frembde 
Anfprach wider einander an fich Eauffen 
beingen oder nehmen. 


Wit obgenanter Kayfer Earl! Ehurfürften /Für- 
fien 1 Prelaten I Grafen I Sveyen | Herren |. Die 
om Adel und Reichs Seat vorgemelt/die Unfern/ 
und bie Hus zu verfprechen fteben I follen und wol | 
len von jemands/ fo in Dicfer Winung nicht begriffen 
ift 1 fremboe Anfprach wider Unfere Mit -Bundts- 
^Berwanten oder die ihren / nicht fauffen I oder in 
andere weiß und ege. wie fic) daß fügt I an fich | 
bringen oder annehmen |. umb Feinerley Sach willen 
in Feine weg! ungefährlich. 


CIV. 
Rôns Kayferl. £Yfayeff. DSegnadiguna der 


Rauberey / Abfagerey / oder ander Der 
fhéoigung halben’ dem Bund gegeben. 


Find nachdem mercdfich und viel muthwilliger 
Ranverey! Wbfagerey und Befchädigung wider den 
Sanofvienen | auch alle veche und billichtcit entfteben 
wollen! folchem qu vorkommen und zu wenden / Das 
ben wir Kayfer Carl! als Nömifcher Kayfer | diefer 
erfteeckten Ainigung des Bundts zu Schwaben / aus 
Liner Kavferliche Macht Bolleommenheit | eigner 
Berveguuß und rechtem vorwiffen / zu handhabung 
des Sandfridens und diefer YWinung! diefe Gnad und 
Feeyheit gethan und gegeben / und thun das jegt 
wiffentlich in frafft diejes Brieffs | berge(talt: So 
jemand folcher muthwilligen Rauberey oder Berg: 
waltigung | oder) daß er bem Thäter enthaltung! 
fürfchub I rath 1 fütff oder bepfegung gethan hette! 
in verdacht ftebet | bafi Dann ein jeder folcher vers 
bachter I fo er unfchuldig zu fein vermeint | auff et» 
forderung der Sauptieuth und Math des Bundts / 
fcgulvig fein foll vor ihnen zu erfcheinen I unb. fic) 
defbalben zu verantworten: und fo fern ihm von der 
Gerfammlung des Bunots / nach verhörung feiner 
entíchuldigung / purgation, mit feinem yd zu 
thun anfferlege werd I folches alfo zu vollbringen. 
Vind welcher oder welche auff fiche erforberung 
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nicht erfcheinen oder fich öbgemelter maffen mit dem AnNG 


Aid nicht purgiren werden, daß dann gemeiner Bund 
gegen biefelbigen | auch ihren haab und gütern / mit 
tapferen craft fiirnehinen und banbfen foll und indge! 
damit folche mifhandlung gefivaffe werde. mK 


CV. 
Der Bundes7Verwanten fErbeit und t 
kommen folles dic Bete aus in 25 
bleiben. 


Gefügte fich auch! baf wir Kayfer Carl! ind 
wi Ehmfürften |. Firften! Prelaten / Grafen 
Sreyen | Ritter und Knecht I eim n 
zeit diefer Winung mit Tode ab, 
follen nicht defto minder fin e 
Nachkommen! mit Bnfern Fürftenthiunben. Stiffs 
ten! Graffichafften! Herrfchafften I Sanden) Sew 
then! Stätten Schloffen und Gebiechen / bie zeit 
aus in Diefer Winung bleiben s aljo auch Hufere Bite 
derthanen folches bey den Widen und pflichten I Das 
mit fie Uns ihrem Herren verbunden I fihuldig fein 
follen zu halten und gu vollzichen. 


CVI. 


Wart der rs 25 ifcbofTsu Meta 25 deb 
3u Würzburg Bilchoff su Lyftect, oi 
Bifchoff su Augfpurg/ mit Teoe a 
tiet / Coadjutor oder Adminiftra 
nehmen, voie es gehalten werden fo 


xr Ans 
il 


de 


Hud ob fich begebe! das GO verhite/ daß toit 
obgerianten Albrecht Cardinal und Erg - 5 
Micing | Bifchoff Conrad zu Wirkburg! Bicho 
Gabriel zu Goftett / ober Chriftoph Bifchoif qu 


| 2fuafburg/ Unfer einer oder mehr! vor ausgang Dies 


fer Ainung oder Bundenuß | mit Todt abgieugens 
oder Unfere Stifft übergeben! Adminiftrator oder 
Coadjutor, oder wie man dem nahmen geben möcht/ 
annehmen werden | fo follen und wollen wir obges 


| melte Chumb- Capitul zu Meing/ Würzburg Ego 


ftett und Augfpurg |. feinen. andern crwebten noch 
annehmen / er derfchreibe fich dann! mic fambt tins 
auch in Diefem Bund zu fein/und alles daß zu thun/ 
fo die obgeimelten tinfer gnebig liebe Hexen I und 
wir Capitel/ inhale diefer Winung und Berbundts 
nuf / verfehriben haben. , 


CVIL 


Daf man den Capiteln su Meine, Würsz 
burg fEvffett und Augfpurg/ auch den 
Stifften” fo Próbft oder der Conventen/ 
fo Abe oder Próbft haben / su fbrec freyert 
Chur vno YOabl beyfrano tbuit foll. 


And ob jemand | twee der ture | zu obgemelter 
zeit I Pins obgemelten Thumb-Capituln , over 
denfelben Thumb-Stifft Lauch die Stift! fo Wröbft 
oder die Convent, fa Abt oder Pröbft haben | in 


Diefer WAinung begriffen I oder Yinfer oder ihre Bere 
wanten | betriegen I befchädigen I überziehen / oder 


Yinfer oder ihre free Chur oder Wahl künftigen 
Erg Sifhoffs 7 Bifchoffs | Probfts oder Abts qu 
verhindern uaberfteben wurde / fo follen und wollen 
wir andere Bundts- Berwanten obgemelt/ Demjelben 
Gapitel und Convent, auff fein anfuchen und fei» 
nen Berwanten alsdann treulich batff thun/ in aller 
maf/ als wir gegen denfelben inhalt biefer Winung! 
fonft derfchriben nnd verpflichtet fein 


EVIIl 


Ob jemand n diefer Aınung begriffen / oct 
nicht 
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macht haben und gehalten werden I ohn all Sreung Ann 


nicht befiglen wird / daß dic dannocht 
Écafft haben foli. 


Es ift auch bicrinnen beredt I 06 Ynfer gemelten 
Prelaten | Grafen! Fregen! Nitter I: Kueche oder 
Stätt I fo mit nahmen hievor gefchriben fteben I ei» 
ner oder mehr | biefe Winung nicht befiglen verbe] 
Daß dannocht nicht deft minder foiche Winung! aller 
Staind halben ds Bundes! Évafft haben foll. 


CIX. 


Bavyferliche YYYayeftót (oll einen Haupt: 
mann, oer im Bundt fey/ über ihre Stätt 
und Gebiet im Land 3u Schwaben vers 
eroe. 


Wir Kayfır Carl! als Erg. Hergog zu Outer, 
reich I follen und wollen auch alftoegen einen Haupt: 
mann im Sand zu Schwaben | ber im Bund fep] 
verordnen / dem befehlen daß derfelbe mit Unfern 
Ynverthanen allenthalben in Wnfern Statten und 
Gebieten fehaffen und verfügen fol I damit alle ob» 
genante Bundes» Derwanten I die ihren und die if» 
nen! wie hievor gemelt I zu verfprechen fichen/ ger 
bandbabt | und ihnen hilffe | beyftand und alles an 
Derg! inhale dicfer Winung/ befcheben und vollftrecke 
werde. 


CX. 


Welche Land unb Lent von Rayferlidye 
iYíoyeftát wegen im Bund fein follen. 


Und auff das fo follen von Anfer Kayfer Gars! | 
als Erg Hergogen zu Defterreich wegen! allein in | 
Diefer Minung begriffen fein alle und jegliche Sand/ 
Seut/ Schloß I Statt und Gebiet |. fo Binfer Here 
und Batter Kayfer Marimilian/2c. Hochlöbfichfter | 
Gevichtuuf | von Erg-Hergog Sigmunden von 
Defterveich! Sel. Gedachtnug! überkommen und eve | 
erbet hat! mit einfchlieffung und gezircten ber Graf | 
fcbafft Tivol | wie bernach folgt: Demlich : Die 
Herrfchaffe Rovoreit, Prautani und Avi mit | 
ihrer Zugehörung I und twas an ber Etfch herauf | 
gegen Trient gelegen iff: Darnach am andern Orth 
Des Gartfées | unb was auch gegen Trient gelegen 
ift! auc) Neiff und Schloß Beneden! und was Das | 
zu gehört: Hitd am dritten Orth I was zum Stiffe 
Zrient gehört |. in Radanen gegen Bref und Dem | 
Hergogthuin Mayland gelegen I auch die Grafen 
von fabron: Darnach das Bintfchgaw / das hinein 
grángt big an OBormftergato] und die Grawenbiine 
der: Darnach die andern Confin und Grángen gee | 
gen den Grawenbänter und den Aidgenoffen! fo vor | 
allweg im Bund gerefen fein : Darnach das ander | 
Confin, das Thal Balzain mit dev Glaufel Cofel: | 
Stem die alten Confin gen Peutelftein und hinab/ | 
Mit einfchlieffung der Hevrfchaffe Ling und niche 
weiter: Darnach binaus auff SXattenburg I Koff- 
fein! Nizbul/ fo Kayfer Marimilian im Interei- 
fe worden feind, 


CXL 


Wie lang Die Ærffredung des unos 
währen fol. 


fiu foll dicfe Hnfore ceftrectte Ainung und 
Pintnuß auff Purificationis Mariæ nächfitänf. 
tig anheben | und eilff Sabre! die nächften nach 
einander folgende I bie fid) Dann enden werden 
auff Purificationis Mariæ, fo man nach Chris 
fti Geburth Funffyehenhundere und vier unb dveiffig 
Sabe zehlen wird | währen I beffeben I Ecaffe und 


\ 


m alle wege. 


CXII. 
Das Urtund. 


Hud auff folches alles haben wir Kayfer Carl dice 
fe etftvectte 2inung und Bundtnug I auch affe und 
jede obgefehribne Stück | Puncten und Artickel laut 
diefer Berfchreibung | als Römifcher Kafer I aus 
Anfer Kayferlichen Macht und Bolléommienseit eis 
guer Betveguug und rechtem Wiffen/ confirmirt/ 
beftättiget und vertvilliget | und als Hergog zu Dee 
ftcvecich | und von infers Firftenthumbs OBürteme 
berg wegen! williglich angenommen : und thun das 
alles hiermit in Krafft diefes Brieffs: Gereden und 
verfprechen auch I bey infer Kayferlichen Worten 
und Würden / für ins I Hnfere Nachkommen und Gt» 
ben] dem allem qu geleben und nachzukommen! und 
bartoiber nicht zu fein noch zu thun/ eines twegs 2C. 
Yind des alles zu wahrer Siréund / haben wir als 
Rômifcher Kayfer und als Erg»SHergog zu Heften 
reich Lauch von Yinfers Fürftenthumbs Würtembergs 
wegen / Yinfer Kavferlich Infigel offeutich (affe 
hencken an diefen Brief. 

So haben wir obgenanten Churfürftenr Sütften/ 
Prelaten! Grafen! Freyen/ Heren und vom Adel / 
und wir Burgermeifter und Rath der vorgemelten 
Reichs Stätt / folche erftrecite Berainigung und 
Dindenuß / inhalt diefer Berfchreibung / auch wile 
liglich angenommen I gereden und verfprechen für 
ns! finfer Nachkommen und Erben : Memlich / 
wir Churfürften und Fürften | bey Wnfern Fürfklie 
hen Würden: Wir Thumb-Dechant und Capited 
zu Maing! Wirgourg! Eyftett unb Augfpurg/ bey 
guten tretoen / an aidts ffaff; und wir vbgenante 
Sprefaten I auch Dechant und Capitel zu Eliwarg 
unb Camperg : Desgleichen wie Grafen / Green / 
Heren und vom Adel; und Burgermeifter und Ne 
the der Stätte vorgemelt / bey Ynfern gefehtvornen 
Aiden I fo wir darumb zu GO und den Heyligen 
gethan haben | dic berührte erfteeckte Ainung und 
DBimdtnug | in allen ihren Stücken | Duncten und 
Articteln) laut diefes Bricffs zu erhalten! der mache 
zukommen und Folge zuthun / auch dawider nicht 
gu fein! noch fchaffen gethan werden / in Feine weiße 
noch wege. Und daß alles zu wahren und offen 
Hrkund / fo haben wir obgenante Ehurfürften und 
Súrften [wir Thumb-Dechant und Eapitel zu Maingl 
Würgburg/ Gpftett und Augfpurg: Wir Drelaten 
obgemelt; Auch wir Æhumb, Dechant und Gapitef 
zu Gang und Camperg : Dißgleichen wir Gras 
fen 1 Sreyen 1 Heren und vom Adel / die wir alle 
von Nahen zu Mahmen I im Anfang diefer Bere 
fehreibung nach einander gefchriben fteben | Hinfer 
Infigel/ und wir Burgermeifter und Nätheder vor, 
gemelten Reichs Stat! infer Stätt aller Sufigel / 
auch offentlich thun bencéen an biefen Brief. Geben 
und gefcheben zu Sim auff Montag nach dem Sone 
tag Reminifcere in der Saften/ nach Gbriffi tine 
fers lieben eren Geburth fünffzehenhundert und im 
given und amanfigften Saber ac. 


CLXIIL 


152 


Recess von allen Ständen def Vorteber: 17.Ma 


des Dundes / bey beffen endlicher Befchliefe 
fing! gu dofto befferer und glücklicherer Obfer- 
vanz deffelben aufgericht. im / ut füpra. 
[Horrreder, Prfachen des Tentíchen 
Sriegs. Tom. I. Lib. III. Cap. V. pag. 82. 
Lunıs, Leutfehes Neichs+ Archiv. Parr. 
Spec. Cont. I. andere 26tbci(. Num. KLVIIL 
pag. 191. d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 

j C'eft-à-dire, 


ANNO 
1522. 
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geordneten Hauptleuthel an Leib! Eebenl&hrroder Anke 
in andere Wege |. wie ihn und fie nach gelegenheit , 
| einer jeden Sach billig anficht! ernftlich geffraffel ges 
Reces © Conclufion des mêmes Princes € Etats | damit folchen Sachen defto eher fürfoimnen werde, 

pour la meilleure € plus entiere obfervation du | Nachdem ihr euch! mit famót infen allerqnás 

Traité ci-deffus. Fait le même jour, ES au mé- | Digften Heren I dem Déómifchen Kayfer I al Ergs 

me Liew. | Herbogn gu Defterreich  Churfür | Sirftens 

| Prelaten/ Grafen I Freyen/ Rittern I Kuechten! 

SYM fangs ift geftbfoffen 1 baf bie Eilff Sabe des und des 5, Neichs- Stätten I auff die Eitff Sabe 
V^* Bunds aus von allen Ständen des Bunds vers in die ceftrectte Ainung und Bündnuß des Lands zu 
füget und verfchafft werden foll / bafi in einer jeden Schwaben gethan und verfehriben habe! inhalt der 
Parr! alhveg an dem Mittwoche zu Abend nach Briefe darüber verfiegelt aufgericht / werdet ihr ges 
Ave Mariz Zeit / eine Glocken geldutct/ dadurch loben und fehweren / Diefelben verfchreibungen mit 
bie Menfehen dafelbft gemafnt werden/ ein befonder | allen ihren Stucten | Puncten und Artickein / wie 
Gebet zu thun? und GOTT den Allmächtigen/ die"! bie in (ich halten und ausiveifen / fo viel auch alle 
Syungfeau Marien und alles Gottesheiligen I ar und jeden infonderheit bie berühren und binden! 
Dáchtig anguruffen und zu bitten | daß infec Al | und der alfo nachzufommen getveulich unb. unges 
letundoiaftem Serra dem Nömifchen Kayfer | auch | fährlich. 
andern Churfürften und Fürften | desgleichen ben | Ferner ift auff diefen Bunds-Tag zu handhaben 
Sprálaten I Grafen! Freyen | Nittern I enecbten | des Saubfricbeng] und wendung und abftellung bet 
und des Neichs- Stätten I die fic) alle zu Ynterhak | muthwilligen abfagung/ ramberey I befchädigung / fo 
tung des Kapferlichen Sandfricoen und Mecbtens | an viel Dertern wieder den Kayferlichen Sanbfriepenl 
auch zu ihr aller und des gentinen Bunds Gr! Recht und alle Billichkeit begegnen! befchloffen daß 
Sug und 2Boblfartb | in Einung und Berbindniß | vie GT Sabre des Bundts aus! jedem Theil an feie 
gufaminen gethan und verbunden haben / Gnade! ner Obrigecit! Herrligkeit/ Gevechtigkeit! Freyheie 
Weikheit! Kraffe und Mache verliehen und gegeben ( und Herkommen unvergreifflich I Die Oconung it 
werde gu regieren! gu befchügen und zu befchiemen | Bund und bey den Anftöffern des Bunds gehalten 


C'eft-à-dire, 


Sand) Sent! 9Bittibea und Waifen I alfo | daß es | 
Got gefällig | und ihren Unterthanen und Ber | 
iváudten zu Fried und ewiger Serligkeit erfprich 
lid) fen. 

Solches foll auch! wie obftehet/ allenthalben auf 
ben Cangeln nothdurfftiglich vertindt und angezeigt | 
werden / damit ein jeder Menfch bas Wiffon emp: 
fabe! und fich darnach möge richten. 

Belcher aber die Giocten obgemelter maffin nach 
Ave Mariæ Zeit | nach Gelegenheit feines 9t 


werden foll | daß cin jede Obrigkeit | die ihren / fo 
obberübrter Miphandiung halben in bem nacbenfend 
fo allenthalben nach Bermodgen des Bunds zum gee 
tectolichften befcheben fol) in ihren Gerichten / von 
andern Bundts Beriwanten/ fo die Chater nieder gee 
worffen haben I vergönnen foll/ die in ihr Gericht 
beimgufübren und mit ihnen obgemelter maffen nach 


[des Reihs:-Nechten zu handeln I Dardurch folch 316cf 


nicht ungeftrafft bleibe, 
Stemi es iff auch fürnehmlich und aus der Frfa- 


tesvienfts oder ander Sachen halben leuten zu laffen! | chen I Daß es in vorigen 2Cinungen nicht wenigen! 
nicht füglich ware / der mag folch leuten zu anderer | fondern merclichen nachtheil gebracht bat I endlich 
Beit! doch alle wegen an der Mittivochen zu thun! | befchloffen/ dah ein jeder Bunds- Stand mit feinen 
verordnen |. und folches am felben Ende alfo verkün. | gefchiekten Bunds-Näthen eunftlich fchaffen und vere 
den laffen, | fügen foll/ auff den BundsZägen den Sachen ffeie 
And auff daG ein jener Menfch befto williger fent | Bia auszumarten! und nicht abzureiten/ Gif die alle 
nach Leutung folcher Glocten / mit Andacht su be | befchloffen / unb der Abfeheid cines jeden Bundse 
£hen/foll bey einen jeden Er-Bifchoff oder Bifchoff! | Tags allivegen zuvor verlefen und gehöret |. damit 
in ben Biftumben folch Orth gelegen feyn! Fleiß bee | darinnen nichts verfaumet werde, 
febeben/ zu folchen Gebet fondere Gnad und bla} Stem/ es ift befchloffen! baf das Bunds-Goricht 
gu geben! toie fic) zum beften gebührt. … bie Eilff Sabe aus in der Stadt Augipurg gehaltens 
Es fell auch in allen Stifften 1 ClHftern und | und auff Purificationis Mariz nechfthinfftig ans 
Pfare Kirchen I fo den Bundts Beriwanten ¿ugebós | gefangen werden foll ; doch ob fich Sterbens-Sánfite 
rig und unterworfen feyn / alle Sonntage auff den | su Augfpurg begeben | mag folch Gericht diefeibe 
Gangeln verfünbet / und das Bole ernftlich ecfucbt | Seit nach willen und gutbedincten der Hauptleuthe 


und ermahnet werden / obgemelter maffen GO | 
den Allindchtigen/ die Syungfeau Marien! und alle | 
GOs Heyligen! wie vorfteht! angucnffen und q 
bitten. 

Darzı foll auch in allen Stifften | Elöftern und 
Pfare-Kirchen im Bund) alle Fahr auff ©. Geor: | 
gen Tag ein Löblich Ambt gefimgen / unb dargu | 
Meffe gefpeochen werden / in der Chr dev Heyligen | 
Dreyraltigkeit/der Fungfrauen Marien und des lice 
ben Nitters St. Georgen | umb eriwerbung gemeinen | 
Bunds Guad | Sieg und Glick. | 

Nachdem auch aller Sieg von GO dem Alt | 
mächtigen Éombt ift. befebloffen/daf in allen Krieg: 
Loufften des Bunds / cin jeder ben (einen zum höch« | 
fte und ernfélichen gebieten | und bicfelbe auch 
fehwebren faffen fell]. 3utrincfen 1 Gottes-Lafterung/ 
Grain | Kindgstterin / und Syaugfrauen. Bergwal 
tigung und Sehweehung | auch Kirchenbruch und 
andere ungicinlicbe Handlung zu vermeiden / welcher | 
oder welche foiches überführen! diefelben alle und jes 
aliche follen von dem gemeinen Hauptmann Des 
Bundes! nach Mach und gurbedänden feinecagu 


Tom. IV. PART: I. 


| OBS Carl ber Fünffte/ von COS Gabe exi 
| 


des Buds an ein ander Orth verrucét werden. 


CLRIV. 


Confirmation Fhro Kayferliche Mayeftät Ca- 28.Mars; 


nori V. ber vorhergehenden Schwäbifchen 
2unds/Tractaten. Geben gu Briiffel den 
28. Martii 1522. [HortLEDER: firfds 
chen des Teutfchen Kriegs. Tom. I. Lib. IIT. 
Cap. V. pag. 853. Lunıs, Teutíches 
Reichs+ Archiv. Part: Special. Contin. 1. 
Abtheilung IL. Num. XLIX. pag. 192: 
d’où l'on a tiré cette Pièce. | 


C'eft- à - dire, 
Confirmation ou R'ATIFICATION du Traité 


d'Ulme par VEmpereer CHARLES V. 4 
Bruxelles le 28. Mars 1522, 


wehlter Rómifoher Käyfer I qu allen Zeiten 
Bbb ; DUST 
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37 
ANNO Mehrer des Reichs, 16. in Gcrmanien| zu Difpa \ er xy Anno 

a3 nien/ beyder ilien! qu Serufalem ac. Konig! 2c. | = 1522 

| or wnen offentlich mit biefem Brieff | und thin . 


Traité de Neutralité entre les Dv cx" & Cow- 8. Juill. 
TE DE BOURGOGNE, pafé en confideration 
v - : RANCE E 
des Suiffes entre FRaN Gots I, Roi de France, Es vena 
€ Marcuertre Archiducheffe d'Autriche, "ovs La 
; 8 : > Bouncó- 
à $. 


an de Laone, le 8. de Juillet. 1522. éxx, 


fund allermenniglich | ale Wir | als Herkog zu | 
Defterreich/ Wns! mit fambt Ehnrfürften Sürften d | 
Pralaten 1 Grafen I Seen ten Ritter und | 
Kuschten I auch Bnfera und bes Heyligen Meichs | 


Stätten | als nden und Derwandten Ynfers | 
Kiayferlichen Bunds des Lands zu Schwaben I zu | 
mehrer Handhabung Hnféré und des Reiche San | 
friedensinechtt zu Wormbs anfgericht/ eine Einung | 
und Bindnif verglichen! alfo anfabend: | 
Sn pem Mabien dev H. Drevfaltigkeit 1 auch | 
Der hochgelobten Hinunel Firftin und Sungfrauen | 
Maria! und des Heyligen Mitters unb Märtirers | 
©. Grorgen. Wir Garlic. nd vom dato: Su | 
(Montag nac) dem Sonntag Reminiscere | 
| nach Gbrifti Yinfers lieben HEren | 
tb im 1522. Jude, 
wit demnach I als Nómifeber Káyfer! mit 
dachten Muth! zeitigem Rath | auch aus 
eigner Beivegnif und rechten Wiffon I folch oboe. 
melte Wynung; Bündnuß und Ordnung | mit allen 
und jeden ihren Stuten! Puneten / Articeln und | 


ubaltungen / fambtlich und fomberlich I wie die 
€ riche! befebriben! und von Ting! als Erg Hot 
fogen zu Defterreich I mit beftegelt ift I qu gleicher 


weife/ als ob die von Wort zu Wort hierein gefehrie- 
ben finde! confirmiret und beftätiget haben. 

Confirmiren und beftäten bie auch von Nömifch | 
Käsferlicher Macht Bolltommendeit/wiffentlie) in 
Keaffe diefes Briefs! und meynen und wollen paf 
derfelben in aller ihrem inhalt Bollzichung gethan! 
gelebt und nachkommen werde. SEE 

Bir geveden und verfprechen auch hiermit! bey 
infer. Kayferlichen Worten und Würden! dem ab 
few auch zugeleden und nachzukommen! und bativie 
per nicht zu thun in feine Weile. 

Hud gebieten darauff allen und jeglichen Chute 
fürften/ Fürften I geiftlichen und weltlichen | Pre 
laten! Grafen/Freyen! Herren Nittern und Kuech- 
fen! Hauptleuthen! Sand-Bögten! Pflegern! Ber» 
foefeva I Land Richtern | Schuftheiffen I Bürger 
ineijfern 1 Nichtern | Näthen | Bürgern und Gee 
meinden | und fonft allen andern Linfern und des 
Reichs Unterthanen und Getrewen / in was Wir 
den | Standes und MWefens die feyn/ von Kayferli- 
cher Macht/ exnfilich mit piefem Brieff/ unb wol: 
fen daß fie wieder folche obbeftimbte Aynung/Bind- 
sf und Dronung nicht thun nod) handeln] noch des 
jemands andern zu thun aeftatten! als lich ihnen af» 
fen fen! Bnfer und des Reichs fehwere Angnao und 
Straf I und Darzu cine Poen I nehihlich- hundert 
Marek lóriges Golots zu vermeiden I vie ein jeder! 
fo offt ex freventlich hierwider thete! halb in Hafer 
und dis Reichs. Sammer ! und den andern halben 
Theil den genanten Stenden und Bertvanten Vnfers 
Fanferlichen Bundts zu Schwaben! unabläßlich zu 
bezahlen / verfallen fon foll. Mit Whetund dif 
Briefs! befiegelt mit Unfern Kayferlichen aufan 
genden Zuftegohn. 

Geben in infor Stadt Prüffel in Braband/ am 
28. Tag des Monaths Martii, nach Chrifti Ge 
burro fünffzehenhundert und im zwey und gwangige 


(ten Suferer Reiche! des Römifchen im Dritten und : 


der andern alle im fechften Sabre 
CAROLUS. 


Ad Mandatum Domini Impera- 
toris proprium. 


Nicolaus Ziegler! Vice-Cancellarius. 
ud anffen auff den Brief alfo: 


[ Recueil de Traitez de Paix, &c. entre les 
Couroniies d'Espagne & de France. Imprimé 
à Anvers in 12. pag. 346. & FREDERIC 
Leonarp, Tom. Il. pag. 186. Mais d'où 
Pon a óté tous les Préliminaires, ne comm 
qu'à ce mot, Premiérement. | 


An nom de Dieu, Armen. 


tous ceux qui ces prefentes Lettres verront foit 

chofe notoire & manifefte ; que pour traitter, loüer ; 
& paffer bonne, feure, & ferme communication & 
Neutralité d'entreles Duché de Bourgongne, M 
nois, Auxerrois, Viscomté d’Auxonne, Bar für Seine; 
Comté de Champagne, Bafigny , Terres & Seigneu- 
ries de Meizieres & Mouzon fur Meufe, T'erre & Pais 
y adjacens & enclavez , appartenans au Roy tres-Chres- 
tien; & la Franche Comté de Bourgongne appartenant 
à tres-Haute & Puiffante Princeffe Madame (i) PAr- 
chiducheffe d’Auftriche, Ducheffe Doüaigiere de Sa- 
voye, Comtefle de Bourgongue, &c. Et mesmement 
en confideration , priere & requelte de Mefleigneurs des 
Ligues des treize Cantons, Confederez & bons Compe- 
res dudit Seigneur Roy tres-Chreftien, bons Alliez & 
Confederez de Madite Dame & de 1a Maifon d'Aus- 
triche & de Bourgongne hereditablement ; fe font trou- 
vez & affemblez en ce lieu de Sainét Jean de Losne ce 
jourdhuy huiétieme jour de Juillet mille cinq cens vingt- 
deux Haut & Puiffant Seigneur Meffire George de la 
Trimouille Chevalier, Seigneur de Jonvelle; Dracy, 
Sain& Loup, Conflans, Courcelles , &c. Lieutenant 
dudit Seigneur Roy tres-Chreftien en ladite Duché de 
Bourgongne & Pais y adjacens, en abfence de Haut & 
Puiffant Prince & Seigneur Meflire Louys de la Tri- 
mouille Comte de Guines, Viscomte de Thouars, pre- 
mier Chambellan dudit Seigneur Roy tres-Chreftien ; 
noble & puiffant Seigneur Meffire Girard de Vienne 
Chevalier, Seigneur de Ruffey , Baron d'Antigny ; No- 
ble Sieur Meffire Hugues Fourniet Chevalier, Sieur 
de Grivats , premier Prefident de ladite Duché de Bour- 
gongne, Commis & Deputez de la part dudit Seigneur 
Roy tres-Chreltien, ainfi que plus au long eft contenu 
és Lettres de Commiffion & Puiffance dudit Seigneur 
Roy, dont la teneur s’enfüit : 

FRANÇoIS,par la grace de Dieu Roy de France, Duc de 
Milan,& Seigneur de Gennes,a tous ceux qui ces prefen- 
tes Lettres verront Salut. ScAvoIR FAISONS, que nous 
à plein confians des fens , loyauté, fçavoif & pourvuené 

discre: 


(1) Fille de l'Empereur Maxrmilien 1. & de Dame Mante de Beur- 
gogne. qui tenoit alors je Comte de Bourgogne en apanage. Ce Trai- 
té fe fit par Paveu de Charles V. Empereur Neveu de Marguerite, auquel 
ce Comté devoit retourner. Ce méme Traité fut prolongé pour trois 
Ans en 1527. auffi à Ja priére des Suifles, qui pour leur propre con- 
fervation s'éroient toüjours employez, jusques à la Guerre qui com- 
menga eh 1672 à empêcher que Ja Guerre ne fe fit dans le Comté de 
Bourgogne. Certe Neurralité fut encore 1enouvellée pour quatre Ans em 
1542. Pour autres quere Ans en 1544. pour trois Ans em1552. & pour 
cing en 1555. Apres la mort de l'Empereur Charles Y. & pendant Te 
Regne de Philippe IT. fon Fils , elle fur renouvelée pour vingt Ans à So- 
leurre, en préfence des Ambaffadeurs: des Ligues, & par les Deputez 
des deux Rois; qui ratifiérent le tout le cinquième de Decembre 1562; 
Et depuis à Bade, le premier de Mars de PAn 1580. elle fut encore 
prolongée pour vingt-neuf Ans avec les mêmes entremifes , & folenni- 
tez. A la faveur de certe Neutralité, lesdits Duché & Comté de Bour- 
sobre, Se I tres Terres comprifes audit Traité ‚ont jou de la Paix, 

ant le 


ates de toute hoftili 
Traité étoit 


la Ghapelle: mais l'ayant encore zepiife en 1674. elle lui a refte parta 


R M. Alexander Schweiß Scr. 


Paix de Nimégue. 
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Anno discretion de nos amez & feaux Coufin Louys Seigneur 


de la -Trimouille, Gouverneur de noftre Duché de 


1522. Bourgogne, & noftre Lieutenant general dudit País; 


George de la T'rimouille Seigneur de Jonvelle ; Jac- 
ques de T'inteville Seigneur de Chenetz, Chevaliers de 
noftre Ordre; Gerard de Vienne Chevalier Seigneur de 
Ruftey, & Hugues Fournier Chevalier, premier Prefi- 
dent de noftre Cour de Parlement à Dijon; iceu pour 
Ces caufes, ou les cing, quatre, ou trois d'iceux, avons 
fait, conftitué, eftably & ordonné, faifons , conftituons, 
eftabliffons & ordonnons nos Procureurs , Meflagers 
& Ambaffadeurs: ausquels enfemble , ou aux quatre, 
ou aux trois d'iceux , avons donné & donnons plein 
pouvoir , authorité & mandement especial, de pour & 
en noftre nom capituler , traitter, accorder & con- 
clure avec les Procureurs, Mellagers & Ambafladeurs 
de noftre tres-Chere & tres-Aimée Coufine Mai guerite 
Doliaigiere de Savoye, ayans pouvoir fufifant quant à 
ce, fur le fait de la Neutralité requife par noftredite 
Coufine, d'entre nos Subjets de noftre Duché de Bour- 
gongne, Pais de Masconnois, Auxerrois , Charolois, 
Bar für Seine, Viscomté d'Auxonne, Comté de Cham- 
pagne & de Dafligny, Meizieres, Mouzon & Pais y 
adjacens & enclavez, & les Manans & Habitans de la 
Franche Comté de Bourgongne , que noftredite Cou- 


fine tient , durant la Guerre qui eft entre nous & le Roy | 


de Caftille Efleu Empereur, ou tel autre temps que 


convenances requifes & neceffaires, & que nosdits Pro- 
cureurs verront eftre à faire pour le bien de nous & de 
nos Subjets durant ladite Neutralité ; & de promettre 
nous faire ratifier & avoir agreable ce que par eux, ou 
les cinq, quatre ou trois d'iceux fera fait, conclu & 
accordé en ladite matiere de Neutralité. Pourveu que 
pareillement lesdits Procureurs & Ambaffadeurs denos- 
tredite Coufine promettront auffi le faire ratifier & avoir 
agreable par PEtleu Empereur: & generalement de fai- 
re, dire & exercer tout ce qui fera requis '& neceffaire 
fur les chofes füsdites , leurs circonftances & dépendan- 
ces; & tout ainfi que nous mesmes ferions , OU pour- 
tions faire, fi y eftions en perfonne: encore que la cho- 
fe requift mandement plus especial que n'eft contenu 
en cesdites prefentes. Promettant en bonne foy & pa- 
role du Roy avoir agreable ferme & ftable tout ce que 
par nosdits Procureu 

quatre ou trois d'iceux fera fait, dit, procuré , accordé 
& conclu en cette matiere, & non jamais venir au con- 
traire; ains la garder & obferver inviolablement, & la 


ratifier & confermer par nos Lettres Patentes. En tes- | 


moin de ce nous avons fait mettre noftre feel à cesdites 
prefentes , fignées de noftre main. Donné à Lyon le 


XIV. jour de Juin PAn de Grace M. D. XXII. & de| 


noftre Regne le VIII. Ani Jigné, FRANCOIS: ES 
fer le reply, Par le Roy: DE NEUeVILE. 
Et de la part de ladite Dame l'Archiducheffe ; Haute 
E Puiffante Princeffe Dame Philiberte de Luxembourg, 
rince 
Sieur J 
fident de la Comté de Bourgongne; Noble Sieur Mes- 
fire Simon de Quingey, Seigneur dudit lieu & de Mont- 
boillon, Premier Chevalier en la Cour de Parlement 
de ladite Comté, Nobles Hommes & fages, Meflires 
Antoine de Salive, Sieur de Betoncourt, & Nicolas 
Perrenot Maiftres aux Requeftes ordinaires de l'Hoftel 
e Madite Dame l'Archiducheffe, Confeillers en fadi- 
te Cour de Parlement; & Meffire Guillaume de Bois- 
fet Secretaire de madite Dame, commis pour recevoir 
& figner ladite Neutralité , ainfi qu'elle fera paflée par 


desquelles la teneur s’enfui 
grace de Dieu Archidu 
gongne, Ducheffe Do 
Bou 
e Vill 


MARGUERITE par la 


aigiere de Savoye , Comteffe de 


> &c. Dame de Salins ,de Malines, de Chas- 
2, de Noyers, de Chaulcin , de la Perriere, 
es Pais de Breffe , de Vaulx, de Foucigny, &c. A 
tous ceux qui ces prefentes verront Salut, Comme en- 


fuyvant le contenu aux Traittez de l'ancienne & perpe- | 
tuelle Ligue Hereditaire d'entre les Maifons d’Auftri- | 


che & de Bourgongne , & nos tres-chers & especiaux 
amis, Alliez € Confederez les Seigneurs des Ligues des 
ntons de la haute Allemagne, ladite Ligue Heredi- 
taire ait efté nagueres publiée en noftre Comté de Bour- 
gongne, comme expreflement comprife ausdits Trait- 
tez; & ce en la prefence des Ambaffadeurs desdits Sel- 
gneurs des Ligues à ce ordonnez : lesquels Ambafla- 
deurs nous ayent fait advertir au nom de leurs Supe- 
Tom IV. Parr. I. 


\ 


e d'Orange, Comtefle de Charny, &c. Noble | 
1eflive Hugues Marmier, Sieur de Galtel, Pre- | 


lesdits Deputez de Madite Dame, comme auffi appert | 
par les Lettres Patentes de Commiffion & Puiffance, 


elfe d’Auftriche & de Bour- | 


zongne & de Charolois, de Romont, de Baugey, | 


rieurs, qu'ils defiroient & verroient volontiers (felon 
que ja auparavant plufieurs fois nous avoientrequis) que 
nos Subjets de noftredite Comté voulfiffent bien vivre; 
& voifiner paifiblement avec les Subjets de Monfeigneur 
le Roy tres-Chreftien. Et combien que noftre intention 
ait tousjours efté d'ainfi le faire (attendu que nulluy 
n'a Guerre à nous, ny nous à nulluy) & qu'il ny aus 
roit aucune caufe legitime, ou couleur de nous envahir, 
courir fus, ne endommager nosdits Subjets; attendu 
que les Pais deffusdits font nuément à nous, & en nos- 
tre obeiffance en toute Souveraineté “8 proprieté: ce 
neantmoins , afin que nosdits ne puiflent imaginer que 
ne voulons entendre à leur feureté & repos; defirant à 
iceux complaire, inclinant à leur tres-inftante priere & 
requefte, & pour la grande affection qu'avons tousjours 
eut, & avons au bien de Paix, repos € tranquillité de 
la Chreftienté: nous fommes non feulement contentes 
perfeverer & continuer à ce que nosdits Subjets ayent 
tousjours à bien vivre & voifiner paifiblement avec les 
Sujets de mondit Seigneur le Roy tres-Chreftien ; mais, 
qui plus eft, confentir & entendre à tous les bons moyens, 
qui à cet effe& , & pour plus grande feureté de ecttuy 
reciproque bon voifinage, fe pourront adviier, comme 
a efté dit de noftre part, tant auxdits Seigneurs des Li- 
gues qu'autres nos Amis & Alliez. Et à cette caufe ayant 
prefentement entendu , que mondit Seigneur le Roy 


| tres-Chreftien eft de femblable vouloir & intention,& qu'il 
nosdits Ambaffadeurs adviferont, avec les pates &-| 1 


fera content entendre à une bonne & feure Neutralité 
d'entre nosdits Pais & Subjets & les fiens, felon que 
par les Deputez d'un cofté & d'autre fera advilé & con- 
clu; SGAVOIR FAISONS, que nous confians à 
plein des loyautez , grandes vertus & experiences de 
noftre tres-chere & tres-amée Couline Dame Philiber= 
te de Luxembourg, Princeffe d'Orange, Comteffe de 
Charny, &c. Reverend Pere en Dieu noltre amé & 
feal Coufin & Confeiller l'Abbé de Luxeul, & nos 
tres-chers & feaux aufli Confeillers, Meflire H igues 
Marmier Sieur de Gaftel , Prefident ; Meflire Simon 
de Quingey premier Chevalier; Meffire Antoine de Sa- 
live Sieur de Betoncourt ; Meflire Nicolas Perrenot 
affiftans Louis de Maranches , Docteur és Droits, pre- 
mier Advocat en noftre Cour de Parlement à Dole, & 


| Meffire Guillaume de Boiffet noftre Confeiller, Secre- 


s & Ambaffadeurs, ou les cinq, | 


Si fit 


taire & T'reforier de Vefoul , Befançon & Luxeul : iceux 
& les trois d'eux avons commis & deputé , commettons 
& deputons nos Ambaffadeurs & Procureurs especiaux, 
en leur donnant piein pouvoir, authorité , mandement 
$ commiffion quant à ce par ces prefentes, de povr & 
aunom de nous , communiquer , traitter & conclure 
avec ledit Seigneur Roy tres-Chreftien, ou fes Ambas- 
fadeurs & Commis , bonne & feure Neutralité entre 
lesdits País, Terres & Seigneuries, & nos Pais & Com- 
té de Bourgongne , pour tel temps & terme, & foubs 
les conditions & modifications, qu'ils verront & con- 
noiftront être requies & neceflaires : de maniere que 
nulles entreprifes , hoftilitez, invafions, dommages ou 
incurfions foient fai&tes , procurées ou inferées de l'un 
desdits Pais à l'autre; & que les Subjets, Manans & 
habitans en ¡ceux , puiffent feurement, & fans danger 
de leurs Perfonnes & biens , voifiner & mutuellement 
hanter, converfer & communiquer, y exercer toutes 
Marchandifes & Negociation , durant le temps d'icelle 
Neutralité , tout ainfi qu'ils ont accouftumé faire en 
temps de Paix; ores qu'il y euft Guerre continuée ou 
renouvelée entre l'Empereur & Roy Monfeigneur & 
Neveu, & ledit Seigneur Roy tres-Chreltien, en quel- 
que maniere que ce foit (que Dieu ne veuille) & gene- 
ralement de faire és chofes deffüsdites & leurs dépen- 
dances tout ainfi que nous mesmes pourrions faire, fi 
y eftions en perfonne: promettant en bonne foy & pa- 
role de Princeffe, avoir à tousjours ferme, fable & a- 
greable, tout ce que par nosdits Ambafladeurs & Pro- 
cureurs devant nommez , ou les trois d'eux , fera fait $ 
traité, conclu & accordé en cette partie, pour & en 
nom de nous, & en bailler nos Lettres de ratific tion 
à ce pertinentes, toutes & quantes-fois que requife en 
ferons. En tesmoin de ce, nous avons figné ces pre- 
fentes de noftre main, & à icelles fait mettre noftre feel. 
Donné en la Ville de Bruxelles le XXII. d'Avril Pan 
de Grace mille cinq cens vingt-deux,aprés Pasques. Aiz- 
né, MARGUERITE: & fur le reply, Par Ma- 
ne l'Arcbiducbe]]e &ÿ Comte[Je , le Comte de Hochs- 
trate , le Comte de Pontdevaux Mareschal de Bour- 
gongne, le Si le Rofimbos premier Maiftre d’Hoftel, 
le Doyen de Poligny Chef da Privé Confesl, Abbé de 
Saind Vincent de Befangon , & autres prefens. Ainf 

figné, LALEMAND. ; j 
Lesquels Seigneurs Commis deffus-nommez prefens, 
Bbb 2 aprés 
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aprés plufieurs communications , advis & pourparlemens 
eus entre eux, ont d’un commun accord & mutuel 
confentement traitté, loué, paffé € accordé ladite 
Neutralité ainfi, & en la forme qui $'enfuit. 


I ET premierement, que lesdites Duché de Bour- | 


gogne, Masconnois, Auxerrois, Bar für Seine, 
Viscomté d'Auxonne, Comté de Champagne , Bafli- 
gny les Seigneuries de Meizieres & Mouzon fur Meu- 
fe, Terres enclavées & y adjacent rtenantes au- 
dit Seigneur Roy tres-Chreftien ; & la Franche Comté 
de Bourgongne, Terres enclavées , & Pais adjacens 
appartenans à ladite Dame Archiducheffe, nt & de- 
meurent en Neutralité entre ledit Seigneur Roy tres- 
Chreftien & ladite Dame ; tellement, que pendant le 
temps de trois Ans, ne fe pourra faire , mouvoir ny 
inferer Guerre, hoftilité, envahiffement , ny autre fo 
ce quelconque par ledit Seigneur Roy tres-Chreftien,{t 
dits Pars & Subjets , direétement ou indirectement, à 
ladite Comté, ny autres Pais appartenans à madite Da- 
me. Auffi ladite Dame ne pourra faire, mouvoir ny 
inferer Guerre, hoftilité ne envahitfement , ne autre 
force quelconque , dire&ement ou indire&ement, esdits 
Duché de Bourgongne & Pais fusdits, par elle, fesdits 
Pais, ne Subjets. 


IL. Item, que durant icelle Neutralité ,les Manans & | 


Habi 2 

Auxerrois, Bar fur Seine, Viscomté d’Auxonne, Cor 
té de Champagne, Bafligny, Seigneuries de Meizieres 
& Mouzon, Terres enclavées & Pais adjacens , & 
ceux d’icelle Franche Comté , pourront hanter, con- 
verfer , trafiquer & marchander de chofes licites & non 
bées ; aller, demeurer , fejourner , retourner de 
n autre avec leurs Marchandifes , ainfi & en la 
forme & maniere qu'ils faifoient auparavant la Guerre; 
fans ce que respeétivement puitfent eftre conttituez pri- 
fonniers de Guerre, ny leurs Marchandifes & biens es- 
tre dits de bonne prife; ny que les biens immeubles, 
que les uns ou les autres pourroient avoir esdite Duché 
de Bourgogne, Masconnois, Auxerrois & Pais deffus- 
dits, ou en la Franche Comté, puiflent eftre mis hors 
leurs mains , , arreftez , ne declarez commis ou 
confisquez, comme biens d'ennemis tenant party con- 
traite. 

III. Item, que ladite Dame Archiducheffe & Com- 
teffe de Bourgongne, & chacun des Manans & Habitans 
desdits Pais respectivement jouiflent , tiennent & poffe- 
dent leursdits biens eftans enclavez esdits Pais, en la 
forme & maniere qu'ils faifoient auparavant ladite Guer- 
re: & fi aucune chofe a efté attentée au contraire du- 
rant ladite Guerre, foit revoquée, & remife en Peltat 
qu'eftoit auparavant. 

IV. Item, que durant ladite Neutralité, ceux d'i- 
celle Franche Comté ne tireront aucuns vivres de ladi- 
te Duché de Bourgongne , ny des País deffusdits, pour 
les porter ou mettre hors d'icelle Franche Comté: & 
neautmoins en cas qu'il y euft neceffité de vivres esdits 
País, fera loifible audit Seigneur Roy € à Madame & 
Gouverneurs desdits País, pouvoir defendre ladite 
träitte, tant d'un cofté que d'autre : & que ceux d’i- 
celle Franche Comté ne bailleront paffage, Vivres , ai- 
des, Armures ny Artilleries à tres-haut & tres-Puiflant 


ns de ladite Duché de Bourgongne , Masconnois, 


Prince Charles Roy Catholique efleu Empereur; ny à | 


fes Adherans, Alliez & Confederez , pour guerroyer 
& faire Guerre aux gens & País deffusdits. 

V. Item, que dans icelle Franche Comté ne fe fe- 
ront aucunes entreprifes , ny prifes de prifonniers, de 
Marchandife, ny autres chofes de ceux de ladite Du- 
ché & Pais deffusdits par les Subjets & Gens d' Armes 
d'iceluy Eflen Empereur ou fes Adheraüis, Alliez & Con- 
federez. Semblablement les Subjets dudit Seigneur Ro 
tres-Chreftien, Alliez & Confederez, ne pourront fai- 
re aucune prile de ceux de la Franche Comté, ny de 
leurs biens dans ladite Duché & País d dits. 

VI. Item, que ceux de ladite Franche Comté, qui 
ont faivi & fuyvront le party d'iceluy Seigneur Éfleu 
Empereur , ne pourront eftre travaillez ne molefte 
pour leurs Fiefs & autres biens qu’ils ont esdite Duc 
& País deflüsdits: ne pareillement ceux de ladite Du- 
ché & Pars deffusdits, qui ont fuivi & fuyvront le parti 
ur Roy , ne poi 
iens, Fiefs & autres Seigneuries 
“ranche Comté; ains en joui- 
itralité, 

Il. Item, que les Manans & Habitans desdits Pais 
vement ne machineront ny confpireront aucune 
re l’une ou l’autre desdites Parties: & fi au- 


anent 


cune chofe eltoit attentée contre les chofes deflusdites , 


rront eltre moleftez ne | 


| 


| ront tenus de bailler le 


| Barres d'Orfans , Conf 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ou aucunes d'icelles, par aucuns des Subjets d'une part 
& d'autre, ils feront aigrement pu ez. Et 
s’il advenoit, qu'il y eutt aucun S 
& Comté de Bourgongne & Pai 
tiraft d'une obeiflance à l'autre, pour eviter la punition 
des crimes qu'il pourroit commettre; en ce cas feront 
tenus r: 
tant dudit Seigneur Roy pour en 
faire la punition & j À le fera fait 
des voleurs non Subjetsdudit Seigneur Roy tres-Chres- 
tien, & de Madite Dame l'Archiduc 

VIII. Item, feront en cette Nex compris la 
Cité de Befancon , Citoyens & Habitans d'icelle; l'Ab- 
bé , Convent & Habitans de Luxeul , & Subjets de 
te Seigneurie de Luxeul enclavée audit Comté; e 
tifiant de leur part le contenu en cette Neutralité dedans 
le temps & terme ci aprés declar 

I X. Item ‚que dans le jour de fefte de N: 
tre Dame prochain venant inclufivement , ledit S 
Roy tres-Chreftien & Madite Dame l’Archiduchefle fe- 
r ratification du contenu en 
tes prefentes ; & avec ce ladite Dame Archiduches- 
fe fera tenuë de faire deuément ratifier dedans le temps 
deffusdit par ledit Seigneur Efleu Empereur toutes les 
chofes cy-devant contenués & declarées : & feront te- 


nus de faire tenir lesdites Ratifications; à feavoir Ma- 
dite Dame celle d'iceluy Efleu Empereur & la fienne 


Seigneur Roy tres-Chreftien au Gouverneur de 
ladite Franche Comté de Bourgongne, ou fon Lieute= 
nant: & cependant ne fera aucune chofe innovée d'une 
part ny d'autre és Pais avantdits. Et ont lesdits Sei- 
gneurs Commis accordé , que lesdits Seigneurs Gou- 
verneurs desdites Duché de Bourgongne , Comté de 
npagne & Pais deffüsdits, la, Cour Souveraine de 
ladite Duché & les Baillis d'iceux Pais, ou leurs.Lieu- 
tenans, feront publier & enregiftrer chascun en fon en= 
droit cette prefente Neutralité, & icelle feront entre- 
tenir felon fa forme & teneu ont & feront punir 
rigoureufement les infraéteurs d'icelle , comme ils ver- 
ront eftre à faire par raifon , felon l'exigence des cas. 
Et le femblable feront les Gouv 


Lieutenans : le tout toutesfois aprés les ratifications 
deffus mentionnées deuément expediées d’une part & 
d'autre. Et pour ce que l'on pourra avoir re de ces 
prefentes en plufieurs & divers lieux, a efté accordé, 
qu'au vidimus d’icelles , fait foubs feel authentique, foy 
Íoit adjou comme au prefent original. Liesquels 
Seigneurs Commis, & chascun d'eux respeétivement, 
ont juré & promis és mains de Reverend Pere en Dieu 
& Seigneur Meffire Claude de Longuy, Evesque de 
Mascon, en prefence des Secretaires, Notaires & tes- 
moins fouscri cavoir lesdits Seigneurs de (2) Jon- 
velle, de (4) Ruffey & (c) premier Pre ladi- 
te Duché, en l'ame dudit Seigneur Roy tres- 
& ladite (4) Dame Princeffe d'Orange, lesdits: Prefi- 
dent dudit Comté, Sieurs de Montboillon , de Beton- 
court, & Meffire Nicolas Perrenot, en Pame de ma- 
dite Dame l'Archiducheffe ; de garder, entretenir & in- 
violablement obferver ladite Neutralité, ainfi & par la 
forme & maniere que deffus elt escrite , fans y conti 
venir, ne fouffrir d'y contrevenir, en quelque maniere 
que ce foit; & pour plus grande feureté, approbation 
& entretenement des chofes deflusdites , lesdits Seis 
Commis deflusnommez ont fait figner par lesdi 
cretaire & Notaires cesdites prefentes, & prom 
re mettre & appofer leurs Seaux , desquels on uf 
Cour de la Chancelerie aux Contraux de ladite Duché 
de Bourgongne: & auffi celuy dont l'on ufe aux Con- 
traux de ladite Comté de Bourgongne. —Fai& és lieu, 
jour & an que deflüs , en prefence de Reverend Pere 
en Dieu & Seigneur Meffire René de Breche, Abbé 
des Abbayes de Sainét Benigne & Sain& Eftienne de 
Dijon; Meffire Jean de Corcelles Chevalier, Sieur de 
Dampvillers; Guy de Salins auffi Chevalier, Sieur de 
la Nocle, Confeiller du Roy en ladite Cour de Parle- 
ment à Dijon; Noble & fcientifique perfonne Meffire 
Jean Pericart auffi Confeiller en ladite Cour, Treforier 
i à Dijon; Meffires 
sufe , Sieur de Voliere, Capitaine du 
Dijon; Claude de Baiffey Sieur de Lon- 
gecourt Chevalier ; Maiftre Benigne Serre Sieur des 
er dudit Seigneur Roy, & 
fon (e) Procureur. General en fes Duché de Bourgon- 
gne & Pais y adjacens; Meffire Claude de Tenarre, 
Chevalier, Sieur de Jauly & de Montmoyen; Meflire 
Philibert 


en 


y fai- 
e en la 


Anno 
1522 


(a) Georges 
de la Tri 


mouill 


(c) E 
Fourni 


(4) Fi 


le. 


* (5) Girard. d 


ne. 


1 gues 
ero 
berte 


de Luxeme 


bourg. 


(e) ou 


VEULe 


Resets 


NNO 
522. 


) ou 
itrevert. 


¡Noy. 


Philibert de Lugny Chev; 
Bailly de Chalon , & Ef 
Cour de Parlement dudit Dijon; Reverends Peres en 
Dieu Meffire Antoine de Baulmotte, Commendataire 
perpetuel des Priorez de Sainét Horry & de Chaulx, 
Archidiacre en l’Eglife de Befancon , Confeiller de Ma- 
dite Dame 1 Archiduchefle en fa Cour de Parlement à 


, Sieur de (f) Mouterde; 


e Fetigny; 
Dole; Jean 
e Chanton- 
tous Cheva- 


nay 
illers, Mon- 


lier: 


mes & fages Meffire Adrien de Salive Sieur de Cerf, 
Confeiller de Madite Dame en fa Cour de Parlement 
de Dole; Claude Glannes Prefident d'Orange; Simon 
Merceret, Sieur de Monnet, Gruyer de la Comté de 
Bourgongne; Nobles Hommes , Maiftre Hugues de 
Vers Treforier de ladite Dame Princeffe d'Orange en 
ladite Saulnerie de Salins; Jacques Boutechoux, Sieur 
de Datterans, & plufieurs autres tesmoins à ce appellez 
& requis. dizfi figné, G. De Borsset. J. RATE. 
J. DE Fraisans, & N. DESIR EZ: 


CLXVI. 


Pata Conventa per Dominum C A PYN UM tanquam 
Commiffarium Marchionis Mantue , cum À LE x- 
ANDRO SAXATELLO /anguam Rebelle Sta. 
Romane Esclefie; Quibus hic ditto Commiffario 
Arcem ES Cajtrum Bagnariæ cedit , itd tamen , 
ut per eundem Gommiffarium ad Urbem Faventiam 
conducatur y promittens inde ad prefatum Mar- 
chionem fe iturum, atque querelas ES jura fia co- 
vam eo, fe expofiturum.  Attum 1522. Judia. 
X. die 28. Novembris. [Pièce authentique, 
tirée des Archives Archiducales de Mantoue. | 


Ta Dei Nomine , Amen. 


N xo à Nativitate Domini noftri Jefu Chrifti mil- 

lefimo, quingentefimo vigefimo fecundo, Indi&io- 
ne decima, fedente Summo Pontifice San&iffimo 
Domino noftro Domino Adriano Divina providentia 
illius Papa fexto, fui Pontificatus Anno primo, dieverd 
vigefima octava Menfis Novembris. Pateat omnibus 
hoc prefens,& publicum fidei,& pa&ionis Inftrumentum 
infpe&uris, & le&turis : quatenus Strenuiffimus Dominus 
Capinus digniffimus Commiffarius IIluftriffimi;& Invic- 
tiffimi Domini Marchionis Mantug digniffimi Capitanei 
S.R. Ecclefie, & eo nomine convenit, & pa&us eft fo- 
lemni ftipulatione hinc inde interveniente cum Domi- 


DU DROIT DES GENS 


nne Bardet Huiflier de la | 


ofon ; Pier- | 


no Alexandro Saxatello quondam Domini Gentilis, qui | 


di&us Dominus Alexander dedit , ceffit , reftituit, & 
conceflit Arcem Bagnariæ, & Caftrum in quo erat 
tanquam Occupator & Rebellis Sanétx Romana Eccle- 
fix, fed folum ibi claufus erat cum aliquibus Amicis 
fuis ibi advocatis pro tutella, & deffenfione vite fue 
Ob continuas in(ultationes , impetus, & connatus fac- 
tos contra ipfüm per Guillelmum, Vainum, & alios de 
3 , G Brocardis de Imola, feu ad inftantiam eo- 
eorum fequaces , & faciolos Homines ex 
variis Locis advocatos ab eis obfidentes, & oppugnare 
con... . tes diétum Caftrum, & volentes interficere 
di&um Dominum Alexandrum prefato Strenuiffimo 
Domino Cappino Commiflario , & eo nomine prefati 
Illuftriffimi Domini Marchionis Mantuz Invi&iflimi 
Capitanei S. R. Ecclefiz præfenti, & acceptanti Arcem 
ipfam, & Caftrum cum preltatione Clavium his paétis, 
& condi&ionibus hinc inde folemni ftipulatione interve- 
nientibus, quod prefatus Dominus Commiffarius quo 
fupra nomine folemniter promifit, & fe obligavit præ- 
fato Domino Alexandro Saxatello præfenti, & accep- 
tanti fecure, im & fine læfione aliqua conducere, 
& affoc ipfum Dominum Alexandrum cum fuis fo- 
ciis om s usque in Civitatem Faventie, & ibi ante 
Dominum Gubérnatorem. E converfo prefatus Do- 
minus Alexander promifit folemniter , fe datürum ido- 
neas fidejuffiones, & promiffiones, quod ibit ad præ- 


381 
fentiam , & confpe&um prefati Muftrifimi Domin! 
Marchionis M tue, digi Capit: jan Ro- 
manz Ecclefiz oliturus deffenfiones, jura, & queerel- 
las fuas , & oftent urus de juribus fuis , & quod discedet 
Faventia in termino duorum dierum proxime futuro- 
rum, qui incipere intelligantur poftquam pervenerint 
Faventiam: hoc etiam addito, & pacto inter Partes ip= 
fas; quod praefatus Dominus Commiffarius debeat, & 
teneatur dare duos Nobiles, qui habeant ire eg aos 
ciare ipfum Dominum Alexandrum Mantuam u 
coram prefato Excellentiffimo Domino Capita 
te Romane Ecclefie. Pro quibus omnibus, 
lis firmiter obfervandis prefatus Dominus Comr 
rius Commiffario nomine obligavit omnia bona, que 
Commiffario nomine hic de jure obliganda veniunt,pre= 
fentia & futura , & fimiliter prefatus- Dominus Alex- 
ander omnia & fingula ejus bona , prefentia & futura; 
& ambo juraverunt manibus taétis Scripturis ad Sacra 
Dei Evangelia, fe habituros firma, rata, & grata om- 
nia, & fingula fuprafcripta fub pena perjurii utriusque 
Juris Cefarei, € Canonici, & quod non contrafacient ; 
vel venient per fe, vel alium, vel alios aliqua ratione; 
vel caufa de jure, vel de facto füb penis a Jure, & Le- 
gibus, & Canonibus pofitis & ftatuti 
(L.T.) Ego Franciscus Legulus Bagnarzus quondam 
Magiltri Johannis publicus Imperiali auétoritate No- 
tarius füprafcriptis omnibus, & fingulis i 11, & ro- 


gatus fcripfi, & publicavi, & in hanc publicam formam 
redegi figno meo confüeto appofito &c. 


Jervato , prefentem fuprafcriptam Copiam omnind 
atteftor 


Ego Lupovicus Nob. olin 
H. Ocravıı DE Mazziis B- 
lius, Civis, publicusque, Imperiali audo- 
ritate, Mantux Notarias ac dicli fz- 
cretioris Archiducalis Archivii Can= 
cellarius. In quorum fidem hic me; 
fe Jolita cum attejtatione, fabferipfi has 
Y die 22. Februarii 1720. 


Tia verum effe affirme 


Ego Joseru Maria Cas: 
TILEONUS ejusdem Ar- 
roti Prefectas, bac die 23. 

Februarii 1720. k 


CLX VII. 


Quedlinburgifcher Vertrag / sifehen nm 
Krichen / unb etn Heintichen den Sinto 
gern I Hersogen zu 2oraunfcbeit und 26, 
neburg/ und dem Stifft Hildesheim durch 
Bermittelung Ehurfürft Albrechts zu Wayne 
unb Herkog Georgen zu Sachfen gefchloffen / 
foorínnen unter andern bebungen / bafi alles was 
bie Fürften von Braunfchtveig | vom Capitul 
und Stadt zu Hildesheim an Schlöffern! Sade 
ten! Slecten! Dörffern/ Klöftern | an fich bracht 
und eingenommen haben / auch unangefochten fol» 
le bey ihnen bleiben. Gefchehen zu Quedlinburg 
am Abend ber Himmelfarth Gbrifti 523. Mit 
Bayer Carorı V. und Pabfts Pauvrı 
111. Confirmationibus , deren jene gegeben 
qu Pamplona den 20. Octobr. 1523. bitje zu 
Som den 17. Octobr. 1537. [Lunic, 
Tontiches Neichs- Archiv. Part. Spec. At 
theitung IV. 2bfag IV. pag. 48, ] 


Ceft - à - dire, 


Accord de Quedlinbourg RIC, ES 


Bbb 


fait entre E 
3 Henri 


ANNO 
1 5220 


1523. 
14. Mai: 


ANNO 
1523. 
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HENRI le jeune, Ducs de Brunswic-Lune- | 
bourg d'une part, ES V'Evéché d'Hirpes- | 
HEIM d'autre part, dont ALBERT Eleé 
de Mayence, €9 Grorcr Duc de Saxe ont 
été Mediateurs, portant, entr'autres chofes 
les Châteaux, Filles, ES Lieux de l'E 
de la Ville d'Hildesheim, qui font occupés 
lesdits Ducs, doivent leur être laiffez | 
des puiffe inquieter ubler dans cette jou: 
ce. Fait aux Fé de P nfion de Notre | 
Seigneur 1523. Avec les Confirmations de T Em- 

pereur CHARLES V. C9 du Pape Paut | 
LiL. la premiere à Pampelune en date du 20. 

Oftobre 1523. l'autre à Rome le 17. Decembre 


1537. 


OBS Albrecht von GHetes Gnaden I der Heylie 

gen Nómichen Kirchen des Titels Sancti 
Petri ad vincula Pricfter-Gardinal / zu Mage 
deburg und Meing Erg Bifchoff Primas / und des 
Heyligen Nömifchen Reichs durch Germanien Erg 
Cungler und Churfürft/ Adminiftrator des Stiffts | 
zu Halberftadt | Marggraffe zu Brandenburg / au | 
Stetin / Pommern I der Gaffuben und OBenben | 
Horgog / Burggraffe zu Minnberg I und Fürft zu 
Mugen. nd wir Georg von denfelben Gnaden! 
Heigog zu Sachfen! Landgeaffe in Düringen | und 
Marggraffe zu Meiffen | bekennen unb thun fund 
an diefeunr Brieffe / daß wir die Kriegs: handlung! 
Sttungen und Öebrechen / fo fich zwifchen den Hoch: 
gebobrnen Furften | Herrn Erichen |. und eri 
Seuvichen dem Fingern! Hergog zu DBraunfehweig 
und Lineburg 2c. Gebettern | Huafern lieben Obeimen 
uo Schwager an einem / und den Ehrwärdigen/ 
Würvigen | Geftrengen / Beften | Hochgelahrten 
uo Ehrfamen I nfern lieben andáchtigen und be. 
fondern | — Chumb-Dechane! Senior I gemeinen 
Thunb -Capittel und allen Geifklichen binnen Hit 
Denfém dar die Garibus | daß Klofter zur Sulge 
und Sanct Maurigberg mit eingezogen! auch Site | 
ferfcbatft! fo viel er bif zu Diefer Zeit bey ihnen ge | 
blieben! und der Stadt Seldenfem am andern Theil | 
gehalten |. uff. Bewilligung obberährter Pareheyen 
von allen Theilen in der Güthe bethedigt! vertragen 
und bepgeleget haben! uff nachfolgende Arricul und 
Meynung: 

Srftlich! baf Ynfer Oheime Hergoge Wilhelm 
von Braunfchweig rc. und alle andere Gefangene 
von berden Theilen ohne Entgelo follen loßgefchulden 
erden | und Daß die Hberantivortung Hergogen 
Wilhelins uff nechften Freytag nach Exaudi, zu 
neun Schlägen vor Miftage zu hohen Egelfen bes 
fcbebe | darfelbfk follen auch von beyden Partheyen 
alle Gefangen! fampt Horgogen Wilhelnen uf eine 
alte gewöhnliche Whrfehde ledig gefchulden / und zu 
DBehaff Burghards von Salder von dem Bifchoff 
von Hildenfem ein Quid Brief des Fürften von 
Draunichweig gefcbictten augeftalt werden. 

Zum andern / daß alle unbezahlte Gedinge ober 
Schas Geld vom Adel! Bürgern und Banern ab- 
feu! und nicht bezahle foll werden. 

Sum drítten/ taf bie Stade Hildenfen Hergogen 
Srichs Sehugl auch bey allen Gnadeny Sreyheiten 
und Privilegien bleiben | und (ic) des / und was 
von Schug-Gelve nachitellig | mit feiner Liebden 
vertragen follen. 

Zum vierdten | Daf Hergogen Erichs Schwert | 
auch auff diefelbige Seit | fampt Hergogen Wiihel- 
men úberantivortet werde, 

Zum fünfften/ dag Steuerwalde und Denne mit 
ibren Zugehörungen bayder Kirchen zu. Hildenfein 
beiviedet | und mit der That unangefochten bleiben | 
foll | unb dic Marienburg (off in dem Stande auch 
bleiben! wie fie jego ftebet. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Zum fechften /oaf aus der Stade Hildenfem/und ANR 


ben obbenanten Schloffen! Stenermaloe / Pene 
und Marienburg vem jegigen ober sufünfjtigen Bie 
feboffen zu Hildesheimb/ ihren Sreundfchafften / oder 


| fonften nicmands anders diefer Sachen halber / den 
| Súrften von Braunfchweig ) unb den ihren zu nacho 


tbeit oder fepaden / keine entgeltunge/vorfchübe noch 
fordernüß/ mit gewaltiger That gefehehel oder bafj 
es von dem Fürften von Braunfchweig und den ihe 
ren! aus ihren Fürftenthumben und Gcbicthen / gue 


| gen den Hildenfemiichen obgenant/ twiederumb alfo 


auch gehalten werde. nd ob fich 
fehen ihnen zukünftig begeben I baf (bigen mit 
keiner Gewalt ausgeführet | fondern fich ein Theil 
gegen Dem andern halte nach des Heil, Nö. Reichs 
Drdnung. 

Zum fisbenden follen auch affe Schlöffel States 


Sevungen gwis 


| Glecken! Déeffors Klöfter und Klöfter- Höfer was 


der Die Fürften bon Braunfchweig eingenommen und 
an fich bracht haben |. vom Capitel und Stade au 
Hildesheimb | und ihrer aller Machfommen mit der 
bat /unangefochten bey den Fürften von Braunfels 
weig bleiben I und follen Käpferl. Majeft. und den 
Súrfien von Braunfehweig Decret, Executorial- 
Mandat und alles’ was von Käyfert, Majeft. bere 


| Fomiment vorbehalten feyn. 


Sum achten/ daß die Nitterfehafft qu ihren Seben 
Grb« Gütern und Pfandfehatfe I mas (it ber vorhin 
gehabt I ns zu freundfichem gefallen von Unfern 
Dheimen den Füriten Braunfchweig I wiederum 
follen gelaffen werden | und fich varmit der £chne 
und Obrigkeit halben + nach Yinfern Dheimen von 
Draunfchweig richten / ausgefeheiden/ was fie deren 
ben andern Herren | dann von dem Difchoffe au 
Siloenfen zu Sehne gebabt/auch ausgefchloffen! was 
auff Schloffen und ihren Zugehörungen verfchrieben! 
und nemblich an der Stadt Alfeld im Gericht gue 
Bingenburg | im Sal im Gericht zum Sauens 
ftein und am Sangenbagen im Gericht zum Calera 
berge/ Henningen/ Naufchplaten verfchrieben ift 
davon foll auff dem Tage Dienftags nach 23artbo» 
lomái bicrunten vermeldet / alíbise auch gehandelt 
werden. 

Sum neundten / haben wie Has Derürter Sitter 
febafft zu guábigem Willen bey Hnfern Oheimen 
dein Sürften von Braunfehweig bearbeitet Juno durch 
freundlich Anfuchen und Bite ihre Sicbden dahin 
vermocht/ daß fie Getoilliget mit den jenen von der 
Nitterfchaffe 1 fo Pfand» Sénfér von dem Stiffe 
Hildenfem gehabt / und bifber in Diefer Fehde bey 
bem Stifte bleiben! oder ihren Erben | nach ibrens 
der Furften von Braunfehweig Gefallen / uf giemlis 
che Wege zu vertragen I darauff ihre Sieóben fid) 
mit Uns eines Tages / nemblich uff den Dienftag 
nach Bartholomái fehier fommende bereiniget] all 
bier zu Quedlinburg einzufommen und folche Hand 


| fung vorzunehmen und zu Enpfchafft zu führen! bate 


zu wir bon beyden Theilen jeglicher jmeen. Pinferer 
Mathe (chicken wollen I bie mit fleiß daran feyn 
follen | daß obgedachte bon dev SXitterfebafft von 
Ynfern Obeimen von Braunfehweig in folchem Bere 
trage gnediglich bedacht / damit ihne ihrer Pfand 
fcbilling Dalb I die fie an den Schleffen gepabr/ ane» 
diglich etwas Ergdgung gefcheben mög I wie Ung 
dann Ynfér Obeimen von Braunfehweig ing au 
Gefallen freundlich vertrôitet / umb. Yinfer Bortitt 
willen zu thin! daß ihre Sicbben fonft gu tbun niche 


| bedacht geweft fep." 


Zum zehenden / bafi dem 
ficben und weltlichen Dricfterichafften und Monnens 
und den Bürgern allen zu Silocnfen in beyden 
Städten I auch den Cartheufern! den Soren ufın 
Barge zu Miarienrohde 1 Hofpital Sancti Johan- 
nis und Clic vor der Stade Hildenfem ) ibre i 

titi 


Gapittel I andern geifts 


od 


523° frellor follen werden | 


DU DROIT 


uo El ted fie dor Diefem Kriege qu ihren Sebrien/ Ev 


$c; oder in Pfanpfehafft gehabt / wi:derumb zuger | 
auch bey der Gewohnyeit | 
Frenpeit | Privilegien | Berfchreibungen und Ge 

zechtinkeit bleiben! unb/ da es aleichfalls gegen ln 

fern Ohsimen den Firften von Braunfehweig | und 

den ihren aud) gehalten, werde. Der Steinbrück | 
halben haben .Ynjere Ohetmen die Súrften von 

Braunfchweig aus Gnaden nachgelaffen! daf ¿wee 

ne ihrer Kiebd. Näthel unb zween vom Capittet / uf 
ziembliche Zeit und Mahiitert follen gefchicht werden/ 

bateon zu handeln, Sonften fell es mit Sauf 

Bernerg feligen Erben! als mit andern von dev Mit» 

terfebafft I gehalten werden. Tino darauff follen 

und wollen infere Obeimen die Far(ten von Braun 

fehweig | die Kavferliche Ache! WAberache und An 

grade bey Kinferliche Majeftae abwenden! unb dice 
fen Dertrag von Hhrev Diajeftat beftetiget erlangen ! 

und foll damit dic Fehde I aller Unwille | Yugnade 
und Derdrieß / fo fich zwifchen obgedachten Par- 
theyen von allen Theilen und fonderlich den Stätten 
Draunfehiveig 1 Göttingen | Hannover! Mortherm 
md Hameln | allen andern Braunfchweigifchen 
Städten / und allen denjenigen / die biefer Sache 
und Krieges anhengig! verdacht und verant feind/ 
erhalten / auffgehaben und abgethan feyn / und Ecin 

St bcib gegen dem andern in 2Crgen oder Yngüte nichts 
eiffern oder gedencten, / welches alles die Partheyen 
von beyden Theilen alfo (tete und-fefte gegen cian: 
der unverbrüchlich zu halten I angenommen und be 

williget! auch folches zu verfolgen) unb diefer Ab- 
rede und Dertrage in allen Articteln nachzukommen! 
Uns gelobt und zugefagt haben I trewlich und unge 
febrlich. Des zu Rıkund haben wir diefen Dertrag 
gleichlauts gwenfacht / und jebeem Theile einen une 

ter Tinfern anbangendeñ Ingefiegeln fiegeln und ge. 
ben (affen I und wir Erich und Heinrich ber Sine 

ger | von GHttes Guaden Hergogen zu Braunfch- 

weig und Lüneburg 2c. Gevettern! vor ins! nice 
Erben / bey Wafer. Fürftlichen Würden / und wir 
vorgenantes Thumb Gapitel] und der Math zu Hil- 
besbeimb vor ¿ns und Unfer Mitbenanten/ und all 
Tinfer Nachkommen bey handgchenden Trewen I an 
wichter Endsftate gevedt und gefobet haben I und 
thun das hiemit in Erafft Diefes Brieffes alle vorge 
nante Artickel ftcte! fefte und unverbrochen wohl zu 
halten und zu verfolgen | ohne allen bebelff und. ge: 
fehrde / und in Hrkunde deffelbigen haben wir obge- 
nante Fürften von Braunfehweig Ynfer jeden fen 

engen und wir Thumb-Capittel und der Näthe zu 

Hildesheimb/ Unfors Capittels und Maths Fnfie- 

gel auch zu Ende diefes Bertrags Dengen laffen! der 

gegeben iff zu Quedlinburg nach CHriftt infer 

Heron Geburth fünffzehenhundert/ und im bre) und 

zwangigften Sabre / am Abende der Himmelfarth 

CHRISTI! im beywefen und gegenwärtig: 

Feit der Gefandten dev dreyer ehrbar Städte/ Goß- 

far / Magdeburg und Simbed | welche wir bic Han- 

pel Fürften obgenant | zu dicfem Bertrage und Han 

delung fenbertic) erfordert und gezogen haben. 


(Es SESS OCDE SD) 
(LS). CD) als) 


Bäyfers Carorı V. Confirmation über 
vorherftehenden Vertrag. 


QI Carl von GOT TE Gnaden ervcbiter | 
Mamifeher Kayfer |. zu allen Zeiten Mehrer | 
des Reichs in Germanien/ zu Caftilien/ Arragon! 
Leon | beyder Sicilie I zu Serujalem / Hungen! | 
Dalmatien I Croatien! Navarra I Granaten! 


Tolero, Baleng! Salicion/ Majovical Hifpals! 
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Sardinien! Eoronba! Covficas Murcia! Giennis/ Anno 


Algarbia! Algefive 1 Gibraltar 1 der Canarifeher 
und Indianifcben Fujeln | und des Landes des 
Oceanijchen Mecrs/ König 20. Crg-Hergog zit 
Defterreich | Hergog zu Burgund ! qu fottringen) 
zu Braband / zu Sever! zu Kärndten/ zu Keajal 
zu Limburg | zu Sucenbutg I zu Geldern / Wirtene 
berg 1. Salabrien I zu Athen I qu Dienpatrien 26 
Graff zu Flandern I zu Habfpurg / zu Tyrol | zu 
Gorg I zu Parfiloni / zu Avthois t zu Darguno/ 
Pfatgguaff qu Hónningow / zu Holland I zu Sees 
land | zu Dfirt/ zu Kyburg/ zu Namur I zu Rof 
gilion | zu Sevitania und qu Zutphen,! Laud: Graff 
in Elfag I Marggraff zu Burgau! Oriftani, Gas 
cean und des Heyl. Rom. Reichs Fürft qu Schwas 
ben! Cathafonial Afturial 20. Herr in Sricfland/ 
uff der Wendifehen Marck I zu Portenan I zu Bie 
facia] qu Molin/ zu Galing! Tripoli und zu Dies 
chela: Bekonnen öffentlich mit dicton Dricffe Lund 
thun fund allcemánniglich | ais fic. zwifchen dem 
Hochgebehrnen Erichen und Seinrichen den Sime 
gern [^ Hergogen zu Braunfehweig und Lüneburg t 
Anfern lieben Hheimen und Farften an einem / und 
Bifchoff Fohanfen zu Hildesheimbl feinem Capitol 
und gandfchafft Dafelbft/ und ber Grade Hildesheimb/ 
auch ihren Anhängern | anders Theils I offenbahre 
Sebd I; Krivg und Befchedigung begeben I und wir 
defibalben als Momifeher Kayfer 1 br beyder roch 
ter Here und ordentlicher Richter I fie uf Unferns 
nechftgehaltenen Meichs- Tage zu Worms für iua 
erforvert / und mit fampt Unfern und des Reichs 
Churfürftent Fürften und andern Ständen der Ga 
chen unberiwand / fie zu benden Theilen in allem ihe 
rem fürbringen nothdürfftiglich gebörer / und mie 
Math und Willen derfelbin Ehurfürften | Fürften 
und Stände darüber Infor Kayferlich Decret, wie 
es darin. ben Bermeidung Winfir und des Mvichs 
Ache und Aberacht gehalten werden folle I gegeben! 
und aber die gedachte Bifchoff / Capittel und Lands 
fchaffe des Stiffts Hilvesheimb | auch die Stave 
Dafeibft! folchem Decret ungehorfamlich erfehienen! 
Dardureh wir bewegt worden feyn I fic in Érafft def 
felben Decrets in tinfer und des Meichs Acht und 
Aberacht zu denunciiren und zu erbánden/ Darauff 
auch die genanten Hergog Grid) und Heros Heine 
rich von Braunfehweig uff finer Kayferl. G. both 
unb Mandat wider diefelben Yiufer und des Reichs, 
offenbahr Achter und Aberachter | fo mit groffen 
febweren Untoften mit dev That fürgenommen und 
gehandelt. I unb ihnen etliche Schloß | Stáde und 
Herrlichkeit abgewounen | und nachmabís der hochs 
würdig in GOH Bater 1 Here Albrecht des Titels 
Sancti Petri ad vincula , der Hevligen Ramis 
(chen Kirchen Priefter» Cardinal und Erg- Bifchoff‘ 
zu Meing und Magdeburg | des Heyligen Rômis 
{chen Reichs Erg-Cangler in Germanien |. Ynfer 
lieber Freund! Meveund Gburfür(t! und der Hoche 
gebohrne Georg! Hergog zu Sachfen! Sandgraff in 
Düringen | und Marggraff zu Meiffen / Wafer lice 
ber Obcimb und Farle |. fich in die Sachen gefehlae 
gen | und zwifchen denfelben Hergog Crichen und 
Hcrgog Heinvichen an einem I und den Chrfamcn 
und Edlen/ Hnfern andächtigen und des Reichs lies 
ben Getremen Mt. Thumb» Dechant / Senior und 
gemeinem Thumb» Capitel und allen geiftlichen it 
Hildesheimb | die Carthif | das Clofter zu Cülte 
und Sanct Morigenberg damit eingezogen I auch 
etliche ber Nitterfchafft und ber Stadt Hildesheimb 
anders Theils | einen gätlichen und endlichen Ber- 
trag gemacht und befchloffen haben I dev Ens Durch 
glaublichen Schein fürdrache HE I und von Worten 
zu Worten lautet. alfo: 


MI: Albrecht von Gottes Gnaden I bee Senlis 


gen Römischen Kirchen dis Titels Sancti 
Petri 


1523 


ANNO 
1523. 


384 CORPS DIPLOMATIQUE 


Petri ad vincula. Pricfter-Cardinal 20. ( Reli- | 
qua repetañtur huc ex Documento proximé | 
precedente. ) 

Daf wir demnach als Nömifcher Kayfer ! Fünf 
tig Krieg und Auffruhy qu vevhicen/ mit wolbedach- 
tem Muthe! zeitlichem Mathe aud) aus eigner be | 
weguß und rechten wiffen! inden vorgefchriebenen 
Bertrag Bnforn guevigen Gunft und Willen geges 
ben / und den in allen feinen Artiekeln | Zuhaltım 
gen und Begreiffungen guediglich confirmiret | be 
ftett und bekräfftiget/ fo viel wir des! als Nömifcher 
Kayfer fehuldig fon | und zu thun macht haben’ 
auch davauff von fondern Gnaden die vorgemelten 
Thumb. Dechant | Senior, gemein Capittel und | 
alle Geiftlichteic in Hildesheimb/ die Carchus/ dag | 
Clofter zu Gulte und Sance Morigenberg damit 
eingezogen | auch etliche Dev Nitterfchafft und der 
SGrade Hildesheimb/ fo in diefem Bertrag begriffen 
und Herfafe feya / und nemblich nie Braunfchweigi- 
fce Stadte von ob6erübrter Wafer Kayferlichen Acht 
und Yberacht guediglich abiolvirt und embledigt / 
und fie wiederumb in Jinfer und der Meichs’ Huld 
und Guad genommen und empfangen haben / geben 
Darin Hufen Kayferlichen Gunft und Willen! con- 
firmiren/beftatten und beträfftigen folchen Vertrag! 
ablolviren und entledigen fte auch von Unfer und 
des Meichs Acht und Abrracht I und nehmen fie 
wiederumb in afer und des Reichs Huld und 
Gaad von Kapferlicher Macht Bollfoumenheit/ 
Wiffentlich in Ecafft diefes Brieffes | und meynen/ 
fegen und wollen! daß ver jest beftimpte Bertrag in 
allen feinen Puncten! WArtictein I Subaltungen und 
25:greiffungen Eräfftig fen! und von beyden Theilen | 
fers gebalteit und vollzogen / und fie zu beyderfeit 
fich des nach feinem Subalt gerublich gebrauchen | 
und genieffen I und dic genanten Thumb+Dechant / 
Senior, gemein Thumb» Gapittel und alle Geift- | 
lichkeit in Silveshcimb / die Carthus / das Klofter | 
zur Sulte und Ganct Morigenberg damit eingesos | 
gen I auch etlich der Nıtterfchafft und die Stadt 
Hildesheimb wirderumb in Enfer und des Reichs | 
Huld und Gina feyn! und der Sachen halben weir 
ter nicht befchwert noch beleydigt werden follen / 
Doch behalten wir ins hierin bevor! daß Vinfer Kay 
ferlich, Decret. und was fonft im Handel von ting 
aufigangen I in allen andern Artikeln bey Kräften 
bleiben / und welches Theyl wider daffelbe Decret 
und den vorgefehrieben auffgerichten Bertrag / und 
biefe infere Kayfecliche Berwilligung / Confir- 
mation und Beltattung I durch fich felbft over’ je. 
AMANDS andern heimblich oder Öffentlich in eynigen 
Weg thun oder handeln würde in was Schein das 
beichebe I daß demfelben die vorgedache Yinfer Kay 
ferlich Abfolution und Entledigung nicht zu gut 
fommen : Sondern twiederumb toot und ab / und 
Derfelb ungehorfamb Theil gleicher weiß wie or] in 
Yiufer und des Reichs Acht und Aberacht feti und | 
Wieder ihne mit der That fürgenommen und gehan« 
Delt werden folle / wie fich gegen infer unb des 
Reichs orrenbabren Achtern und Aberachtern! und 
freventlichen Hngeborjamen zu thun gebühret. find 
gebieten daranff alfin und jeglichen Cutcfürften / 
Fürften 7 geiftlichen und weltlichen / Prálaten/ 
SGraffen! Frepherven | Nittern und Kucchten! Haupt 
feutben 1 Sand: Bögen |. Bisthumben / Boigtens 
gflegern! Borwefen! Amptleuten! Schuloheiffen ! 
DBirgermeiftern! Richtern! Diathen! Bürgern und 
Gencinen / und fonft allen andern Bufern und des 
Reichs Uuterthanen und Getvewen / in was Wir 
ben] Stand und Wefens bie feyn/ von Rom. Kay 
ferlicher Mache ernfttich mit diefent Briefe | und 
wollen | daß fie bie obgenanten Partheyen faments 
lich und fonderlich bey dem vorberücten Bertrag/ 
unb Diefer 3nfer Kayferlichen confirmation und 


y 


Beftettigung feftiglich handhaben! fchägen/ febiemen 
und bleiben laffın / und keinem Thegl darwiedce 
Sil! Mahe oder Benftand thun over beweifen / in 
tein Weg / als lieb ihnen allen und ihr jedem fet) 
Vnfer und des Reichs fehwere Ungnad I und die 
Pon und Graff in angezeigten Unfirm Kayferlie 
chen Decret begriffen / qu vermenden. Das men 
nen wir eenft(ic) » mit jicfunb. dif Bricffes |. mit 
inferm Kayferlichen anbangenden Inficgel beftes 
gelt | der geben ift in infer Stadt Pamplona nut 
zwangigften Tag des Monats Octobris, Anno 
fünffgehenhundert und im prey und zwangigiten/ Tine 
fers Neichs des Dómifchen im fünfften I und det 
andern aller im achten Sabre. 


CAROLUS 
(L. S.) 
Vr. Waltkiveh. 


Ad mandatum Cæfareæ & Ca- 
tholicæ Majeftatis proprium. 


Max. Tranfylval, &c. 
R. Alexander Sehweiss 


Confirmatio ejusdem Tranmsattiomis per Papam 
Pauzum ITE. ([Lriswrzi: Mantiffa 
Cod. Juris Gentium Diplomat. Part. 11. 
pag.229. Lunıs, Tentíches Reichs Ar- 
chiv. Part. Spec. Abtheil. I V. Abíag IV. 
pag. 54. d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


PA ULUS Episcopus; Servus Servorum Dei, ad fa- 

turam rei memoriam inter Principes & alios fide- 
les quoslibet , prefertim quorum fides & devotio in 
noftro & Apoftolice Sedis confpe&tu continué reful- 
get, Pacem & Concordiam vigere & augeri finceris dc- 
fiderantes affectibus illa , que propterea proinde gefta 
& ordinata comperimus , ut firmius illibata ferventur, 
libenter, cum à nobis petitur , noftre approbationis 
munimine folidamus , fané pro parte dile&orum Filio- 
rum nobilium Virorum Erici & Henrici Ducam Bruns- 
vicenfium & Luneburgenfium nobis nuper exhibita pe- 
titio continebat, quod alias cum inter ipfos Ericum & 
Henricum Duces, ex una, & dilectos Filios Deca- 
num, Seniorem & Capitulum ac Clerum & 
ticos Civitatis Hildenfemenfis, quibus Car 
& Sultze Monafteriorum, necnon Montis S. Maus 
iiti; prope & extra muros Hildenfemenfes , Perfonæ 
addite , adjun&e & inclufe funt, 


lites, differentiæ, con- 
nes, controverfiz & bella orta fuiffent , tandem. 
dilectus Filius nofter Albertus, Tituli S. Petri ad vin- 
cula Presbyter , Cardinalis , qui Magdeburgenfi & 
Moguntinenfi Ecclefiis ex conceffione & dispenfatione 


| Apoltolica preeffe dignoscitur, ac Ecclefiæ Halberita= 


denfis perpetuus Adminiftrator in fpiritualibus & tem- 
poralibus per Sedem Apoftolicam deputatus , nec non 
Germanie Primas, & Sacri Romani Imperii Archi- 
Ca rius , ac per Germaniam. Princeps Ele&or , 
ggravius Brandenburgenfis , Stetinenfis , Pomera- 
nie, Caffubiorum, Slavorum Dux, &c. Burggravius 
Nurmbergenfis, & Rugiæ Princeps exiftit, ac diledus 
Filius Nobilis Vir Ge Dux , Landgra- 
vius Thuringiz $ Misniz , 

dia inter pra interponentes , Partes ipfas in 
Amicitia füper dictis differentiis , controverfiis , con- 
tentionibus & bellis compofuerunt & imprimi 
runt feu convenerunt, quod dile&us Filius Nobilis Vir 


que in Bello ab utraqu ap 
& fine ere relaxari, & feria (exta mané hora nona pott 
i ; que in Oppido Quedlinburg. Hal- 
berftadenfis Dicecefis, Anno Domini millefin ) quin- 
gentelimo vigefimo tertio, celebrata extitit Vigilia As- 
cenfionis Domini immediate fequenris in foben Egelfen 
fub antiqua & folita cautione , Hrfhede nuncupata, 

priftine 


ANNO 
1523, 


DU DROIT DES 


pro Oppo: tuni E 
li Fratre noftro 


tradi deberent, ac 

Bargenfibus feu 
niffe effe 
denfemen: 


f 
Principam B 
quod omnes € 
Rutticis i 
© cen Der 
fis fub tuitione, 
Ducis cum omn 
manere ; feque cum eodem Dr fuper tuitione 
fenfione praftanda , ftite defe 
concordare deberent 
reddi & reítitui deberet die € hora predictis, ac vt 
Caftra Sturwalt , Peine cum pertinentiis Ecclefie 
Hildenfemenfis pacificé fine aliqua facti attemptatione 
& Caftrum Marienbur, , Quo erat manere 
t; quodque ex Civitate Hildenft menfi, & præ- 
&is Caftris Sturwalt ; Peine & Marienburg eidem | 


tiones militaribus 
e & non folut 
Civitas ipfa E 
8 too 


Episcopo Hildenfemenfi aut ejus Succefiorbus “Episco- | | 


pis Hilde) aut orum Amicis feu Ami- 


catis ; nec lteri premifforum occafione contra 
Daces Brunsvicenfes , feu in ipforum vel eorum Sub- 
ditorum prejudiciam aut damnum non preftaretur fo- 
mentum, receptaculum, auxilium , confilium aut fer- 
m aliquod de fa&o attemptaretur, & quod à Prin- 
cipibus & à Ducibus Brunsvicenfibus , & eorum Sub- 
ditis ex eorum Principatibus & Dominiis contra Hil- 
dd s prediétos , & contrario pari modo obfer- 
um orientur i 


Mosaic ia & e Mo- | 
arta, nec non di efi 
nere, neque fupet his 
Hildenfemenf, ac eorum 
ti feu de fa&o moleftar 
ti ac Ducit s Brunsvicen- 


ha diei m Curia 
tas ac partas fibi habere , 
prefatis Capitulo & Civita 
Succefforibus per viam 
bereut, Imperatoriz Majefta 
$ Decreto executoriz 


reti 


de N 


atis , manfuris femper falvis ; 
bus eorum Feuda feu Haredit: 
one prius habita & quæfita bona à 
enfibus ad petitionem predictorum 
Principum tra&atorum & ipforum intuitu relinqui. 
Ipfi Militares Feuda , qu prius ab Episcopo Hildenfe- 
menfi tenuerant & habuerant à Ducibus Brunsvicenfi- 
bus amodo recipere , & ipfis Principibus eorumque 
EU Ud obedire deberent, Feudis tamen 
s preterquam ab Episcopo 
nt, & his, que i x Caftris & eo- 


ria, aut fub re 
Ducibus Brunsvic 


rum fact Jure 
ceptis, 


& prefertim que 
fui Winger 
Samenficin / cx Sangenbagen fab Di 
berg! a Ll nplatel Jure obli 
cripta era quibus Fer aid en Feftu 
tholom: in Oppi i persicae 
s Brunsvicenfe i ped &atori. 
5 confenf 


Duc 


emptione 


in Bello 


orum Mil 
Brunsv 


nodo c 


anfe 


amen ad 


nt, feu cum Nw 
eoruni dem Ducem 


ffe 


iis effent 
ipforum intuitu & m 
fitione pro Militaribus f ; Principes Brunsvicenfe: 
facturos ; que alias ipfi Dúces Brunsvicenfes Bee 
non cogitaffent: Quodque C 


ficis ambarum Ne Hilc 
fien. 


Domini s 
annis, & Saltz bona, qua 
Bellum hujusmodi Feudal ario Jure, aut 
fab reemptione hat üerant , retin, fuisque Conf etu- 
dinibus , Liberta Descri iptionibus , 
DBerfehreibung nun Jure gaudere, & uti de 
berent fimili modo Principibus Brunsvicenfibus, & eo- 
rum Subditis obfervaretur. Et quantum ad Caftrum 
Steindrüde! Piaget Brunsvicenf 
atus admiferunt, & quod ad hos Traétatus ipfi Princi- 
pes Br unsvicenfes , duos ex fuis Confiliariis & prefa- 
tum Capitulum Hildenfemenfe duos ex Canonicis Ca- 
pitula s mittere debs cum Heredibus Hanns 
BSerüti8l ficur cum a ibus obfervari deberet: 
Tow. IV. PAKT 


egiis , 


V H 


I 


ndatis omnibusque aliis | 


, que ab | 
idenfemenf | 


| - 
- | opus fuerit , 1 
_ | cenfium fuper hoc fu 


(uri, forent- | 
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er his diéti Principes Brunsvicenfes deberent & 
vellent Bannum fpecies omnenique disgratiam Cæ= 
fareæ Majeftatis amoy« ntem Concordiam 
ab ipfa Cæfare ere; ac quod 
per hanc M ordia ia, omnis contro- 
verfia & ium anota € 
amotæ : & pet oA quoad Civitates & Oppida , 
Brunswig | Göttingen | Hannover) Northeinbs 
Hammelen! aliasque Civitates feu Oppida i 
Ducum nsvicenfium Y omnesqu i llis 
& caulis hujusmodi ji adl bæferant , confilium & auxi- 
lium præltiterant, vel fuspeéti erant habiti, compofita 
& concordata, compofitz & concordate cenferi & eife: 
diétæque Partes hujusmodi Concordiam, ac omnes & 
i in ea One hi miter bo a fide & 
s hinc inde 
I "rincipi bus tra adatcubus ene promiferont; 
| præfentibus Proconfulibus, Confulibus , quos Ci 


tes feu Oppida, Goflar! Magdcburgt $ & Gin bof] 
ractatus diéte Concordiæ hujusmodi aflumpferunt 
& adhibuerunt in fidem & Teftimonium , Principes 
traétatores, ac Ericus & Henricus Duces Brunsvicen- 
fes & Luneburgenfes pro fe & fuis Hæredibus, ac Ca- 
pitulum & Magiftratus Hildenfemen. pro fe fuisque 
Succefforibus Concordiam hujusmodi d fecerunt. 
Et deinde Chariffimus in Chrifto Filius nofter Carolus 
| V. Romanorum Imperator femper Auguftus Concor- 
diam predictam autoritate fua. a fare 
av it, prout dh Lite ter 


forum 


1 


plenius con- 
ici & Henrici Ducum præ- 

r atum ut Conc 
pro illius 
firmes adji- 


iare pro p 
nobis fuit } 
fitioni & C. 
tia firmiori , 
| cere & alias in pret 
| nitate Apoftolica d 
| eft ea, que funt Pacis & 
favoribus, & votivo ubriter demandare; 
| terarum & Inftrumentorum feu Documentorum pr&- 
| diétorum veriores tenores prefentibus pro expreffis ha- 
| bentes, hujusmodi füpplicationibus inclinati, Concor- 
diam , Compofitionem , Conventionem & Promiffio- 
| nes, ac fübfecutam Confirmationem Caroli Imperato- 
| ris hujusmodi cum Pa&is & Capitulis in eis cor 
| nec non omnia alia , alias concernentia in diétis Lite- 
| ris & Inftrumentis contenta & inde fecuta, quæcur 
| autoritate Apoftolica tenore prefentium sante & 
confirmamus, ac illis perpetue d 
| mus , easque in omnibus fuis Capitul 
tum fortiri , & inviok abil iter Pepe tuo per wor) 


étorum, 


Noses Bir > quorum 
Concordiz fincetis profequi 


sisdem. 4 
“fi fecus fuper 
vel ignoranter contigerit at- 


oritate {cienter 


a fcr ipta m 
fi vel duo aut unus eorum per f 
ofentes Literas & in eis conter 
ac quotiens pro p: 


es eisque in pr 
fentes, faciant : 


juxta illarum Approbatonis 

modi tenorem inviolabiliter fervai 
quoslibet & Rebelles per cenfuras & poenas E. icclefiafi- 
ppellatione poftpofita, compescendo , invocato 
etiam ad hoc, fi opus fuerit, au E 
non obftantibus premiffis ac quibusvis Conftitutionibus 
& Ordinationibus Apoftolicis, nec non Legibus Impe- 
rialibus ac Ecclefie Hildenfemenfis, nec non Monas- 
teriorum, & Civitatis przdi&orum juramento ; Con 
firmatione Apoftolica , vel quavis firmitate alia robo- 
ratis , Statutis & Confuetudinibus etiam municipalibus ; 
nec in quibusvis Privilegiis & Indultis Apollolicis ; 
fab quibuscunque tenoribus ac formis , ac quibusvis 
Claufulis & Decretis conceflis. 
Quibus omnibus, etiamfi de illis eorumque totis te- 
noribus fpecialis fpecifica & individua mentio habenda 
foret, tenores hujusmodi pre efentibus pro fufücienter 
expreflis habentes, illis alias in fuo robore permanfuris, 
hac vice duntaxat fpecialiter & expreffe deroga 
iis quibuscunque. Aut fi aliquibus communiteı 
eec 


Anno Vel divifim ab eadem fit Sede indultum, quod interdi- 


1523. 


fie, COMES in Old 


396 


ci, fuspendi vel excommunicari non poffint per Lite- | 
ras Apoftolicas , non facientes plenam. & expreflam ac | 
de verbo ad verbum de Indulto hujusmodi mentionem. 

Nulli ergo omuino homipum liceat hauc. paginam nos- 
tre Approbationis , Confirmationis , adjechionis 
tionis , Decretar. m Mand. ati, ES d gai 
vel ei aufn temerario cont aire; Si qu. 
zemptare prefumpferit, in 
ac Beatorum Petri &5 Pa y 
"erit inch AZ ium Rome apud 
trum Anno Inc ionis Dominice millefimo quin- 
gentefimo trigefimo feptimo , fexto di 
rum Jan. Pontificatus noítri Anno quarto: 


CAROLUS. 
Jo. L. Wate. 


ationem Or 
Apofto: 


A MARQUINA ARAG: 
Tua Casioita Jo. MALNER; 
De Pis Leia Jo. FAVORINUS. 


^" L. Do&ores 
N. RicHARDUS 


A. Unum & loczar 


Jor: DE Pur 


CLXVIII. 


30. Juin. Zraötatus Pacis, Confederationis ES Amicitie in 


Henricum VIII. Regem Angie, ES 
CHRISTIERNUM Regem Dania, jam abdi- 
catum conclufus. Dat. Londini die 30. Juni 
Amo i523. [Rymer, Fodera, Conven- 
tiones &c. Tom. XIII. pag. 798. 7 


STIERNUS, Dei gratiä, Dacia, Sa 

Norvegie , Wandalorum , Gothorumgn 
Dux Slesvicenfis, Holfati Die t» Dietz 
borch ES De DO US omni- 
bus & fingulis , præfentes "SE as noftras le&uris vel 
audituris, Salutem. 

Cum nihil amplius Chriftianos deceat Principes quàm 
Pacem, Concordiam & mutuam ad invicem Amicitiam 
ampleéti & fovere; quo magis inter eos & eorum Sub- | 
ditos Respublica in dies crescat & continuum capiat | 
incrementum. 

Sciatis quod, ex mutuo Conventu habito & famili 
ritate Contraétús cum Sereniffimo Babe Henrico 
Oétavo, cadem gratia , Anglie & Fi e Rege Fidei 
Defenfore, &5 Domino fad. intet nos convenifle 


dt concordatum & conclufum effe quód Foedus Pacis 
& Amicitie, olim inter, celebris memorie , Foon 
Dacie, 


| 
era | 


Suecia, Norvegie, Slavorum , Gothorum 
m Patrem "noftrum C harifimum ac Illuf ftriffimum 
PO Henricum Se m Angle ES Francie | 
em ES Dominum Hibernie, ip fius Serenifimi Prin- | 
eipis Henrici Patrem , initum & confirmatum , reno- | 
vetur. 

Quamobrem , ut hujusmodi Confoederationis & A-| 
micitie Foedus inter Nos & Sereniffimum Principem 
Henr cum, & noftros ac ipfius Subditos firmius & fta- 
bilius exiftat & permanes futurum, omnium depræ- 
dationum , piratiarum , rapinarum , gravaminum , at- | 
tentatorum & injuriarum , antehac hic aut inde dcm 
rum, abolitionem generalem facere intendimus, ac ea 
omnia & fingula per præfentes abolemus, necnon præ- 
memorati Foed omnes & fingulos Articulos & Ca- 
pitula per prefentes renovare , confirmare & roborare 
intendimus, 


tim 


Quorum quidem Articulorum ES Capitulorum veras 
tenor fequitur in bec 


7 
verba, 


un&uatum, conventum, concordatum | 
n, inter "Nos & dicli Regis Angle, 
ffimi Oratores , quod bona & fin- 
firma & perfecta fit & inviolabilis tam per Terram, 
e & Aquas dulces, ac ubivis locorum 
atar & obfervetur P x, Liga, Amicitia , Guerra- 
rum Abftinentia, Unio, & Confoederatio, 

Inter nos & eundem Illuftritfimum Principem Hex 
ricum (5c. noftrósque Heredes Confanguineos & Suc- 


Inprimis, apr 
eft ; & conclufi 
Fratris noftri Ch 


fe mo- | 
anétum Pe- | 


cimo Calenda- | 


| ceffores ; 


| norum, 7 


| bus, fideliter 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Homines, Vafallos & quosci nque prefentes 
& futuros , qui fub hac Confoederatione 
$ comprehendi velint. (de qua quidem 
per Literas fuas autenticas & fpeciales 
que Aegem Anzlie prememoratum certifi 
tur infra ftam Sanéti Michaelis a Data A 
proximè Fan in pepe m duratur 

Item , omnes 
Poteftatis noftr: P! 
que Statüs VOS vicit m per M 
dulces & falfas quas "nque navigare 
ras, Regt & Doi 
nimodis P 


Pace ftare 
voluntate 


Dominii five 
án- 


e, Flumina 

; Portúsqu 
in omnibus 
jidis , & Villi 
errarum, & Dominiorum noftrorum libere 
converfari; exire & ri cum quibuscúngue H 
minibus cujuscunque S Natio 
Conditionis fuerint mercandifare , 
quotiens eis libuerit & pl 
Theloniis de fais Mercan 

Item , ES eft, inter wos 
Anglie Oratores , quód omnes & fing 
ac Subd i ejusdem in Regnis noftris Daciæ 
gie, T'errfsque Dominiis 
{4 Mercatores & Subditi 
Terris & Dominiis Aeg D did & Fra 
lis & omnibus Privilegiis Libertatibus & 
fuetudinibus uti plenè debeant & gaude 
hec tempora rationabiliter ufi funt & gavifi , 
pr ædiétor um Regnorum five Terrarum detrimento feu 
Ja&tura 

Item , ordinatum eft 
& Homines Legii, Piscatores, € quicümque alii Re- 
gis Apglie Cy Francie Subditi 1 liberé poflint, tempori- 
bus futuris inperpetuum , ad Infulam Tyle (id eft; 
Iflandiam) cum eorum Navibus , 
difis, Vid ralibus, ac aliis rebus vius scámque emen- 
di, vendendi , piscandi, five me 
vigare, accedere & intrare , ibique morari B 
À torio converfari , & 1 
revenire, totiens quotiens eis placuerit 
bitione, moleftatione , vel impedimento nc 
dúmve noftrorum & Succefforam in i 
Norvegie, vel Officialium noftrc 
folvendo tamen in illa Infula feu Portubus ejusd 
in quibus eos appellere contigerit, Jura & Th 
debita & confueta ; provifo femper quód, lapí 
tennio ; poft Datam pre immediaté curr 
licentiam novam a nobis & Succeffori 
gibus Dacia & Norvegiz petant & obtineant ; 
de feptennio in feptenn 


Rit 


rerit; folutis 


pront 


per nos , quc 


ut fic, 
m Mercatores & omnes 


prediéti nos & Succeffores noftros Reges Dacie & 
Norvegiæ, in impetratione nove licentie, i inperpetuum 
recognoscant. 


ütur 


m, 


le con- 
quam per 
ta Nego- 
ilios E isces 


convertere; folvendo inde Jura 
in hac te, 
atum eft que ipe 


lonia debi 

Item; or 
evidens Maris 
Mercatores Re 
cum füis rebus & Mercandifis nav 


tes, agente tem: 


peltate compulfi, talem curfam it quód 
Mare B : (hoc eft 
dummodo 7 gone nf 


tris in € 
ficientem de Theloneo re epto fecuritatem 
pe Ton erint, quod de Conf 
vere tenerentur fi per Mare, communit 
d, infra Pot arm & Jurisdiétionem Re 
ime, navigaffent , tunc eo ipfo ab omni dam 

| & ja lr ain rebus & Perfonis ac etiam ab omni culpa 
æ excufantur; non obftante Le: 
ge feu Conf dé in Regno Dacie in contra 
a feu obfervats icúnque Super qua q 


liberanti- 
letudine Lol: 
ppe lla it 


tempeftate effitate, ut præc 
bente, juramento, Magiftri Navis, 
clerorum ejusdem, credatur, & ple 


Bona ini: 
rum Re- 


hiberi; provifo femper quód fic 

micorum noftrorum vel Succefforum noflr 

gum Daciæ Navibus fuis nullo modo deferan 
Item, concordatum eft, ad finem ut Rap 


Zeh, 
oet- 


] 
la, 


Anne 
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DU DROIT DES GENS 


la, & Mercatorum feu Hominum captiones ; bono- 
rum deprzdationes, unius Partis fuper alteram de cæ- 
tero ceflent, quód quandocünque aliqua Navis Subdi- 


torum unius vel alterius noftrüm prædiétorum exitura | 


elt ab aliquo Portu, Statione, five Oppido Regnorum 
& Dominiorum predictorum ; majores Officiales & 
Gubernatores Civitatum, Oppidorum, Stationum , fi 
ve Portuum capiant fufficientem fecuritatem, de & pro 
Dominis Proprietariis & Exercitoribus Navis feu Na- 
vium hujusmodi, ad duplum valorem fingularum Na- 
vium, quód Marenarii five Naucleri & omnes in ea 
vel eis exiftentes ,  cujuscünque conditionis exiftant, 


fervabunt Pacem adinvicem erga quoscúnque Subditos | 


aut Incolas Regnorum noftrorum predictorum, abs- 
que eo quod ullam Subditi unius Regis Subjeétis alte- 
rius injuriam feu violentiam in T'erra vel in Mari, Flu- 
minibus, vel in Portubus aliquo modo inferre prefu- 
mant: &, fi Domini Proprietarii, five Exercitores præ- 
diéti unius vel alterius noftrüm hujusmodi fecuritatem 
præftare noluerint , tunc majores Officiales feu Guber- 
natores in Locis predictis non permittent Navem feu 
Naves hujusmodi quoquomodo exire, nifi Poffeffor 
Magifter , five Burfarius Navis five Navium hujusmodi 
Regiam licentiam fuo fub Sigillo eis oftenderit quod 
licité cum fua Navi vel Navibus , nulla præftità hujus- 
modi cautione, exire poterit : 
per alterum noftrüm prædiétorum licentiati , Subditos 
alterius fpoliaverint , aut damnum feu injuríam fece- 
rint, vel aliter injuriofè traétaverint , fi folvendo non 
fuerint, per ipfum Regem fic licentiantem plena fatis- 
factio fiet aliis ficut prefertur damnificatis : quotiens 
autem fecuritatem præmiflam Majores five Officiales 
Oppidorum: & Portuum unius vel alterius exegerint, 
deberit Literas autenticas, fub eorum communi Sigil- 
lo, Poflefforibus Magiftris five Burfariis illarum. Na- 
vium fecuratarum tradere, teftificantes ipfam fecurita- 
tem preftitam, ad finem & effe&um ut, ipfarum Li- 
terarum vigore, Naves hujusmodi ad alios Portus , ad 
quos forfitan applicuerint, liberé exire valeant. 

Item; concordatum eft, & conclufüm quód Merca- 
tores & alii Legii Homines Regis Angle, cujuscún- 
que conditionis exiftant , Regna Dacis & Norvegiz 
ac alia Dominia fub Poteftate noftra exiftentia intran- 
tes, in fuis Perfonis, Bonis, Mercantiis , & aliis rebus 
quibuscánque veniendo & redeundo , ftando & con- 
verfando , emendo $ vendendo , piscando ac etiam 
mercandifando, habeantur & fint ita liberi, quieti, pri- 
vilegiati, & immunes, ficut aliqui alii Mercatores feu 
Homines extranei , quascánque feu qualiacunque Li- 
bertates & Privilegia de gratia, ufu vel confuetudine 
infra Regna vel Dominia predi&a habentes vel obti- 
nentes , cujusctinque fuerint ftatüs , conditionis , Linguz 
feu Nationis, absque moleftatione, exa&ione, onere; 
feu impedimento aliquali : & etiam quod ipfi Merca- 
tores & Legii Regis Angle poflint & valeant omnes 
Terras, Loca & l'enimenta fua ; cum omnibus ædi- 
ficiis ac pertinentiis fuis , vel Loca confimilia in Civi- 
tatibus Bergen. in Norvegia , Landen. & Land: 


de Krone 
in Scandia, & Dragor in Selandia , & Leyfz in Sue- 
cia, feu in aliquo alio Loco infra Regna & Dominia 
noftra ante hec tempora perquifita & in pofterüm per- 
quirenda, liberé habere & tenere fibi Hæredibus & As- 
fignatis in perpetuum ; & quód hujusmodi Terras & 
Tenementa, cum omnibus fuis pertinentiis, reparare, 
fuftentare & manutenere fumptibus eorum propriis & 
expenfis, ac pro fua voluntate reædificare , cum ple- 
niffima poteltate utendi & fruendi , ad libitum fuz vo- 


luntatis, absque alicujus novo preftationis vel alterius | 


cujuscúnque oneris impofitione , necnon hujusmodi 
Terras & Tenementa dare, vendere & aflignare cui- 
cunque vel quomodocünque eis placuerit liberé & pa- 
cificè; Jure tamen noftro Regio femper falvo debito 
& confueto. 

Item, concordatum eft quód Mercatores Regni An- 
gliæ, in Civitate Bergenfi, vel aliis Locis infra Reg- 
na Dacie & Norvegie commorantes , quibus de Jure 
vel Confüetudine, Gratià, Ufu, Privilegio, Jure Col- 
legii, five Societatis congregare & unire libuerit, Per- 
fonas certas fufficientes & idoneas in Gubernatores fuos 
five Oldermarnos inter fe ad eorum libitum eligere & 
optinere valeant , ita quod Gwberzatores hujusmodi, 
five Oldermanai , in Locis predictis per Mercatores 
legitimé ele&i, poteftatem habeant & auctoritatem Sta- 
tuta condendi, omnésque & fingulos Mercatores An- 
glicos, & alios quoscúnque de Anglia ad partes pre- 
diétas de cætero venientes & declinantes per fe & fuffi- 
entes Loca fua tenentes regendi & gubernandi , ac 
eis & corum cuilibet in fuis caufis & querelis intergeos 
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ibidem motis & movendis plenam & celerem Juftitiam 
faciendi de omnibus & fingulis quæftionibus ; conte 
tionibus & querelis , injuriis & criminibus inter fe & 
contra fe motis vel movendis, ac in talibus delinquen 
tes, caltigandi & puniendi ac fecundüm Juris € Jufti- 
tie ordinem in melius reformandi , nifi talia forent 
quod merito per Regiam Artem forent corrigenda ; 
fine impedimento & prohibitione noftra feu Officialium 
& Miniftrorum noftrorum quorumctimque. 

Infuper, fi aliquis Mercator Legius feu Nauclerus ; 
vel Nauta Regni Angli& vel Dominiorum ejus x 
diétis affertionibus vel Sententiis Gubernatorum hu 
modi pro tempore exiftentium obtemperare noluerit; 
ille tanquam contu- 
max Privilegio & Gratià Mercatoribus & Legiis Do- 
mini Regis Arglie ibidem conceflis amplius non gau- 
debit : 

Caterüm , cüm plurimi nequam Seduétores & Pa- 
cis æmuli contra innocentiam Mercatorum & Legio- 
rum Hominum Regis A ; querelas criminofas fo- 
lent fingere minus juftè , de quibus Mercatores præ- 
didi & alii Anglici dispendiofè fatigati in Regnis & 
Dominiis Dacie € Norvegiz folebant contra bonos 
mores gravamina atque damna recipere & fuftinere, 
hinc eft quod nos Johannes Primus, Dei gratià, & 
Rex prememoratus providimus de gratia & benignitate 
fpeciali, quemadmodum tenore prelentis Confoedera- 
tionis ordinamus & providemus, quód omnes & finguli 
Mercatores & Subditi Regis Anglie ad Regna noltra 
fine Poteftate declinantes , quamdiu in eisdem refi- 
deant, quoad omnia ipforum jufta Negotia habeantur 
& fub protectione fpeciali fint noftre Regie Majes- 
tatis. 

Infuper eadern gratiá & benjgnitate concedimus qudd 
in caufis & querelis, motis feu movendis infra Poteftatem 
& Jurisdiétionem noftram adverfus Mercatores & Subdi- 
tos Regis Anglie, ubi agitur de contraétu vel qnafi, de.de- 
liéto vel quafi,qui vel quod prétenditur initus five factus, 
initum five factum extra Regnum & Poteftatem noftram, 
ipfi Mercatores Regis Anglie & Subditi ad alicujus 
Perfonæ inftantiam, feu etiam Judicis Officio infra 
Dominia & Poteftates predi&as nullatenus respondere 
compellantur feu aliquo tnodo teneantur, nifi contrac- 
tus hujusmodi, five deliétum contra ipfa Regna, Do- 
minia, five Poteftatem Regnorum noftrorum aut Sub- 
ditos fuerit immediaté faétum & perpetratum. 

Item, concordatum eft quód , fi aliquis Mercato- 
rum vel Legius Regis Azglie, in aliquo Loco ii 
Regna & Poteftatem Regni Dacie & Norvegia, diem 
fuum clauferit extremum , tunc proximus ejus Hares 
feu Executor, quem ille moriens nominaverit, five ab 
inteftato Confanguineus proximus habeant adminiftra- 
tionem liberam & bonorum ipfius fic decedentis dispen- 
fationem ; provifo femper quód, propter abfentiam 
hujusmodi Executorum T'effamentorum , five Con 
fanguineorum ab inteftato fuccedentium , prepofiti 
Gubernatores five Oldermanni, pro tempore exiften- 
tes in Locis prediétis liberè nanciscantur & habeant 
cuftodiam & confervatioriem bonorum hujusmodi ad 
ufum Miniftrorum prædiétorum, cüm venerint in for- 
ma debita deliberationem eorumdem petituri, (ine im- 
pedimento & prohibitione cujuscúnque ; Jure Regio 
femper falvo. 

Item, concordatum eft quód, Mercatores & Legii 
Regis Anglie , ad Dominia & Poteftatem Regnorum 
noftrorum Dacie & Norvegiæ venientes , Pannos vel 
alia Mercemonia fua compaéta vel cordulis ligata dis- 
ligare & liberé apperire, vendere € permutare valeant 
absque prefentia Officialium & Miniftrorum noftro- 
rum quorumcünque, ita quód propterea aliquam cul- 
pam non contrahant aut poenam incurrant feu quód 
per Officiales & Miniftros noftros poffünt inde re 
gui, accufari vel puniri. 1 

Item, concordatum eft quód Mercatores de Ang 
ad Regnum noftrum Daciz € Infulas ejusdem futu 
temporibus venientes , in Civitatibus, Oppidis, fi 
Villis per nos affignatis (videlicet) Civitate Hefsenfi, 
Malmogenfi, Landzkrone, poffint & valeant fuos Ne- 
gotiatores & Faétores ordinare & deputare , qui poffünt 
commodum & utilitatem aliorum Mercatorum de An- 
glia in Locis predi&is non exiltentium procurare, Pan- 
nos integros, vel medios , vel cum divifione , plus 
vendere & liberé permutare ,  dummodó per annum 
integrum , vel amplius in Loco fic defignato demoran- 
tur & faciant Civitatibus prediétis more aliorum Mer- 
catorum. 

Item , concordatum eft & conclufum quód Merca- 
tores & omnes Legii Homines Regni Anglie ad Reg-' 
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na & Dominia noftra declinantes has habeant de cæte- | & Subditis fais pericula aut aliam caufam rationabilem 


ro Libertates in Locis predi&is, quod (videlicer) ipfi 


aut ipforum Bona , infra eadem Regna & Poteltatem | 


exiftentia, pro aliquo debito, de quo principales Debi- 


tores aut Fidejuffores non exftiterint, nec pro aliqua | 
transgreffione fa&a feu facienda per alios quàm per | 
feipfos, non areftentur vel aliqualiter moleftentur ; &, | 


fi contigerit Mercatores feu Subditos aliquos. Regni 
Anglix feu eoram Bona quecunque , pro debitis & 
deliétis propriis, ad inftantiam alterius conquerentis, 
vel alias quomodocünque gravari vel diftringi, tunc, 
fufüciente cautione præftità de ftando Juri per Merca- 
tores fic gravatos , in caufis quare Bonorum forum 
Arreftationes fieri contigerit, ipfi Mercantias fuas Bona 
fic arreftata liberè confequantur, ac pro fuo libito ha- 
bere, diftribuere valeant. 

Item, concordatum eft, ad finem & effcétum quód 


in rebus & negotiis agendis & explicandis private af- | 
fe&iones de cetero ceffent, ut & Mercatores & Gen- | 


tes Regis Anglie indifferentiüs & favorabiliús in Reg- 
nis & Dominis Dacia & Norvegiæ receptentur & 
traétentur , temporibus füturis , in perpetuum curabi- 
mus providere & per præfentes providemus in Civitate 
Bergenfi, in Regno Norvegiæ, necnon in Zzfz/a Is- 
dandie unum vel plures Prefeétum, five Prefeétos Of 
ficiales , ad levandum & colligendum Tholonea & 
Confuetudin Civitate & Infula prediétis, providum 
vel providos & circumfpectos Viros origine Dacos vel 
Noricos , non alium vel alios alterius Nationis feu 
Originis cujuscúnque: 

ltem, concordatum eft quód , fi Mercatores Regni 
Anglie vel Subditi eorum. trium Regnorum Dacie, 
Norvegie & Anglie Naufragium (quod abfit) in Reg 
nis vel Dominiis alterius noftrüm patiantur , liceat eis 
Naves fuas fraétas vel collifas, nec non res, Merces & 
Bona fua quecúnque liberé & pacifice per fe vel per 
alios reficere, recolligere & habere : Ballivus autem feu 
Ballivum & alii Officiales , qui fuerit pro tempore vel 
fuerint, ubi & quando hoc evenire in alterutro Regno 
contigerit, Naufragos illos cum Navibus fuis confrac- 
tis, Mercibús & Bonis fuis omnibus ab inquietantium 
incurfibus pro viribus fuis protegant & defendant, ac 
etiam ad Res, Merces, Bona, & Naves colligendas & 
falvandas fuccurfum impendant & juvamen , absque 
eo quod aliquid Juris, pretextu alicujus damnate Con- 
fuetudinis, in rebus tam luétuofis vendicare poffunt & 
valeant, ne ex aliena calamitate compendium feéten- 
tur; excepta jufta Mercede pro quantitate laboris; 

Item, concordatum eft inter nos præmemoratos 
ges, quód neuter noftrüm aut Subditorum noftro- 
rum inimicis alterius auxilium quovismodo preftabit 
vel favorem. 

Item, concordatum eft quód, in Portubus five Lit- 
toribus Regnorum noftrorum Dacie, Norvegie & An- 


gle, nulli Pirate aut alii Guerras fuper Mare facien- | 


tes, cujuscánque Nationis fuerint , aliquo modo re- 
ceptabuntur, nec eis ibidem feu alibi in Dominiis Reg 
norum predictorum in Pecunia, Armis, Inftrumentis 
Bellicis , Viétualibus aut alia re quacúnque contra 
Subditos alterius Regni aliquo pacto, auxilium præfta- 
bitur, nec favor quovis quæfito colore præbebitur ad 
damnificandum Mercatores feu alios Subditos quos- 
cúnque Regnorum predictorum in Perfonis vel in re- 
bus, füb poena recuperandi ab ipfis , auxilium feu opem 
facientibus , & venditoribus illorum armorum & Ins- 
trumentorum aut Victualium feu aliarum rerum qua- 
rumcúnque, duplum valorem earumdem ,& fub poena 
indignationis Regie Majeftatis. 

Et; fi contingat Bona unius vel alterius noftrim 
feu Subditorum per Piratas hujusmodi , in T'erra vel 
in Mari fpoliata, capta vel depredata , in aliqua Civi- 
tate; Villa, Oppido, vel Portu alterius Regnorum ad 
Terram applicare, vel ibidem venalia exportare, quód 
tunc Judices vel Gubernatores illor: 
Portuum, pro tempore exiftentes, hoc confeito, con- 
feftim tenebuntur manus apponere ad prediéta Bona, 
& ca fic fequeltrare ac falva cuftodire ad Mercatorum 
$ Dominorum verorum ufum, feu eorum quibus res- 
titutiones eorumdem de Jure & æquitate fieri debeant à 
dolo & fraude omninó in hac parte ceffantibus , pro- 
batis fecundim Legem maritimam legittimé proban- 
dis. 

Item, concordatum eft quod , fi futuris temporibus 
unus noftrüm predictorum Regum alterius auxilio vel 
fuccurfu indigeat , & pro hnjosmodi auxilio habendo 
alium debitè requifierit, Pars requifita hujusmodi auxi- 
lium vel füccurfum Parti requirenti facere teneatur, fi 
propter occurrentia fibi vel Regnis, Terris, Dominiis, 


n Locorum & | 


hzc facere poterint, ceffantibus dolo & fraude quibus- 
cúnque, requirentis tamen rationabilibus expenfis & 
fumptibus , prout inter nos feu Deputatos aut Confi- 
liarios poterit concordari ; provifo femper quód requi- 
fitio hujusmodi fiet per fex menfes antequam executioni 
demande 

Item , concordatum eft quód ; fi alterius noftrüm 
gentes in fuccurfum venerint alteri noftrúm, & in ejus 
Regno feu Dominio, Caftra, Civitates aut Terras ac- 
quilierint , Bona immobilia illi Regi cedant-in cujus 
Regno aut Dominiis fuerint acquifita; Bona verd mo- 

ilia in Regno ipfo aut Dominiis conquifita , infuper 

tàm Bona mobilia quàni immobilia in Locis , non ad 
mos feu ad Regem Angle, Fratrem noftrum chariffi- 
mum, pertinentibus , acquifita ‚dividantur fecundüm 
Capita Populorum exiftentium in confliétu ; exceptis 
Bonis captis hofliliter fuper Mare ; quorum pars ter- 
tía Regi qui fecerat expenfas applicabitur. 

ltem, concordatum eft quód , nullus noftrüm debet 
inferre nec inferri confentiet nec procurabit ullo 
tempore alteri Legiis Subditis , five Hominibus fuis 
quibuscünque dampnum aliquod in Perfonis five rebus j 
& prefertim quód unus permittat Subditos füos ; ad 
Vadia vel ftipendia fua propria vel alterius , tranfire in 
obfequium vel auxilium contra alium, Regna , Ter: 
ras ; Poffeffiones & Dominia noftrorum qualiacún- 
que. 

Item, concordatum eft quód , fi aliquis nofttüm 
diffidaverit aliquos propter alterum , Treugas-cum 
diffidatis non capiat alius nifi Rex alter & Regna, T'er- 
rz & Dominia fua fab Treugis hujusmodi cómprehen- 
dantur. 

Item, concordatum eft quód , fi temporibus futuris 
(quod abfit) contingeret aliquod contra præfentes Al- 
ligantias per Subditum vel Subditos alicujus noftrúm 
Regum predictorum Heredúmve noftrorum , contra 
alterius Subditum vel Subditos , per Incurfiones, In- 
vafiones, Depredationes , Perfonarum, Navium feu re- 
rum captiones, aut detentiones, vel quovis alio modo 
attemptare vel quomodolibet injuriari, quód ile Rex, 
cujus Subditi tale quid attemptaverint vel injurias fece- 
rint, & Heredes fui pro ternpore exiltentes, teneantur, 
& quilibet eorum fio tempore teneatur, Juftitiä me= 
diante, ad flatum debitum attemptata hujusmodi re= 
ducere , ac delinquentes debité corrigere & punire, 
cum omni celeritate poftquam fuper reformatione & 
punitione hujusmodi faciendis probatis probandis debi~ 
té fuerint requifiti, vel eorum aliquis inde fuerit re- 
quifitus , fraude, dolo , dilatione , malitià ceffantibus 
quibuscúnque ; provifo femper quód prefentes Alli- 
gantiæ pro tanto non cenfeantur feu habeantur in alia 
quo fra&tz , irrite five diffolute, fed femper in fuo ro- 
bore permaneant & virtute. 

ltem , concordatum eft quód, fi inimicus alícujus 
noftrüm ad alterum vel Regna, Terras feu Dominia 
ipfius confageret, ipfum fic confugientem in Regna, 
Terras, feu Dominia fua quecúnque non acceptabit , 
nec in eisdem ftare feu morari ultra dimidium Annum 
a tempore notitiz aliquatenus permittat, fed eundem 
ab eisdem infra idem tempus prememoratum expellet 
& ammovebit. 

Item, concordatum eft quód , tàm propter bonum 
Pacis, quàm mutuæ dileétionis Amicitiam , izter mos 
& Iluftrifimum Reger Anglie Fratrem noftrum cha- 
riffimum, noftrósque Heredes & Succeffores noftros , 
eternaliter fovendam & continuandam, omnes & fin- 
guli unius vel alterius noftrüm Subditi , in captivitate 
alterius noftrüm five Subditorum noftrorum: ubictin- 
que degentes five exiftentes, per præfentem Confoede= 
rationis & Intelligentie contraétum habeantur, & fint 
liberé levati & immunes, ita quód, nullà preftità ex- 
aétione feu redemptione folutà , dimitti debeant & 
penitüs fine omni Gravamine ulteriori mifericorditer 
relaxari. 

Et infuper fuper Spoliationibus , Deprædationibus, 
Homicidiis, Damnis, Rapinis, aut Injuriis quibus- 
cúnque , ante hec tempora inter nos Predeceffores 
noftros Vafallos, Homines aut Subditos vivos vel de- 
funétos qualitercánque a principio. Mundi usque ad 
hunc diem commiffis aut perpetratis, nulla faper eis- 
dem deinceps fuscitetur vel moveatur lis, accufatio, 
aétio, querela, perfecutio Jure vel extra Jus , discor- 
dia feu controverfia Juris vel fa&i qualitercúnque, fed 
nos prenominati , noftri Vafalli, Homines , Legii fic 
injuriati damníficati ab eisdem omnino recedimus & 
recedunt, remittimus & remittunt; falvo Jure tàm no- 
bis quam noftris Hæredibus , Succefforibus & Subditis 

quibus« 
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o quibuscúnque petendi debita , faéta ratione Conven- 
tionum & Contraétuum, & etiam Juris ordine confe- 
quendi. 

Item, concordatum eft quód per premiffa omnia & 
fingula, præfentibus defcripta & contenta Literis, Pri- 
vilegiis , Libertatibus & Conceffionibus five Indultis, 
ante Datam prefentium per Illuftriffimos Dacie € 
Norvegie Reges, Mercatoribus & Hominibus Angliz 
datis & conceflis, prejudicium nullum generetur, fed 
quód omnia illa & fingula cum præfentibus univerfis, 
& hec eadem cum illis, in füis permaneant robore & 
virtute ; fic quód Mercatores Anglis communiter & 
finguli veteribus Libertatibus, Privilegiis & Indultis 
cum præfentibus appunétuatis , conventis , concorda- 
tis, & conclufis, in fuis caufis agendis , prout eis ad 

ilitatem eorum melius & pertinentius videre poterint, 
liberé valeant in perpetuum uti & frui eisdem. 

Item, concordatum elt quód, fi aliquis Subditorum 
cujúsvis didorum Regnorum Dacie, Norvegie & 
Anglie hujus amicabilis Compofitionis five Conventio- 
nis vel alicujus ejus partis violator repertus fuerit , 
quód tunc talis per ipfum Principem vel fuos Officiales 
compellatur Parti damnifficate bona ablata ref 
& pro damno illato Parti injuriatæ unà cum interefle 
fatisfacere, necnon ulterius fic in corpore & Bonis pu- 
niatur ut iplius poena metus fit multorum hujusmodi 
Foedera violare volentium. 

Item, concordatum eft quód , fi predi@a connotata 
& conclufa aut aliquod premiflorum in detriméntum 
hotabile five jacturam noftrúm feu Succefforum nos- 
trorum Heredum, Regnorum aut Subditorum noftro- 
rum temporibus füturis vergat, feu in aliquo premis- 
forum dubium generaretur, tunc utrfque noftrüm præ- 
fatorum, in Regnis & Dominiis fuis, ad ufum & uti- 
litatem & ratiouabilem noftrorum Regnorum ac Sub- 
ditorum interpretandi, intelligendi ac etiam in melius 
coinmutandi plena fit facultas ; provifo femper quod 
per hujusmodi intelle&um, interpretationem, five com- 
mutationem Pax & Confæderatio in præfentibus com- 
plexa nullo modo violetur. 

Nos autem, Tractatum prediétum , Articulos, Ca- 
pitula ac oinnia & fingula in eodem contenta, rata, 
firmá, & grata habentes, ea omnia & fingula pro no- 
bis & Heredibus & Succefloribus noflris , quatinus 
hos ac Hæredes ac Succeffores noftros concernunt ac 
concernere poterunt, approbamus, renovamus, ratifi- 
camus, & confirmamus ac inviolabiliter firmiter benè 
& fideliter tenere, obfervare & adimplere , tenerique 
obfervari & adimpleri facere cum effectu , inboná fide 
& in verbo Regio, promittimus per praferites: 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 
dem & Teftimonium his præfentibus Literis , manu 
noftrà propria fubferiptis, magnum Sigillum noftrum 
apponi fecimus. 

Datum in Civitate London. tricefimo tie menfis Ju- 
; Anno Domini millefimo, quingentefimo vigefimo 
tertio, Regni vero noftri Anno decimo. 


CHRISTIERN. 


Sub Sigillo magno cere albe impreffe ; pendente a 
uittis rubri albique colorum. 


CLXIX. 


IAoût. Lettres Patentes de FR ANGOYS I. Roi de Fran- 


ce, par lesquelles il commet ES inflitue Madame 
Lovise DE Savoye /a Mere, Ducheffe 
@ Angoumois ES d’ Anjou , pour Regente dans le 
Royaume pendant tout le tems de fon abfence. 
Donnée à Gien für Loire le va. d'Août 1523. 
Avec PExrratr des Regiffres du Parlement 
de Paris, pour la Verification desdites Lettres. 
[Copie très-ancienne tirée du Repiftre des 
Traitez de Paix, de la Chambre des Comptes 
de L'!fle, où elles furent enregiftrées avec les 
Traitez de Madrid & de Cambrai.] 


T NCHOrS, par la grace de Dieu Roy de Eran- 

ce: A tous ceulx quy ces prefentes Lettres ver- 
ront, Salut. Comme nous confiderans la grande in- 
jure avecq les infiniz maulx € dommaiges innumera- 
bles quy puis aulcun temps en ca nous ont efte faiétz 
& inferez a noz Subje&tz de dela les Monts par Pefleu 
Empereur, Duc de Dar, & aultres noz ennemys & 
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Adverfaires, leurs Adherens & Alliez, lesquelz nous 


fentans occupez a la deffence de ceftuy noftre Royaul- 
me, Pays, Terres & Seignouries de deca, alencontre 
de nosdits Ennemys & Adverfaires, & leursdits Adhe- 
rans & Alliez, nous ont levé la Duché & Eftat de 
Milan & Seignourie d' Aft & Gennes , propre Heritaige 
de noz Predeceffeurs Roys & duquel a bon & jute 
tiltre avons efté inveltiz par l'efleu Empereur Maxi- 
milian, & d’iceulx ont honteufement chaflé & expul- 
fé noz gens Servitours, Officiers & Subje&s, pillé & fora 
cé piteufement noftre groffe Ville & Cité de Gennes, 
& aultres noz Villes & Pays de dela, au grand fcanda- 
le de nous & de noz Amys & Subjeéts, & voyans & 
cognoiffans que fi promptement; nous ne faifons l'en- 
treprinfe de conquefter & reduire en noz mains & 
obeifance nosdites Duché & Eftat de Milan & Seigno- 
rie AR & Gennes, que nosdits Ennemys detiennent 
& occupent injuftement , & nosdits bons, loyaulx & 
tresaffeétionnez Serviteurs traiétent tirannicquernent 
a noftre tres-grand regret; nous les perdons entierement 
& feroient conftrains d'eulx joindre & prendre le party 


| de nosdits Ennemys ou demourer en leurs mercys & 
ituere, | 


discretion & non feulement ferons quicte pour P 
noftre dite Duché & habandonner nosdits Amys, Ser- 
viteurs & Subjects, a noftre grande honte , mais fi 
nous les y laiffons affeoir & fortifier , veu leur mauvai- 
fe & damnable volunté, & les aultres groffes puiffan- 
ces qu'ilz tiennent par dela, meétans en éminant peril 
& dangier de ruynér noftredit Royaulme , Pays & Sei- 
gnouries de deca, & fi Dieu nous fait cefte grace de 
faire ladite Conquefte recouvrons noftre honneur, mec- 
tons en Paix, & repos tous noz Eftat, Amys, Servi- 
teurs, bons & loyaux Subje@s, tant deca que dela les 
Monts & faifons ceffer la Guerre quy tant a duré en 
noftre Royaume où encores elle ett de prefent & para 
viendrons facillement au bien de Paix , fans lequel il 
eft inpoffible que nosdits Subjeéts puiffent vivre au 
repos & foulagement que de tout noltre cœur leur de- 
firons: Et a cefte caufe & pour le bien & utilité de 
nosdits Royaulme, Pays, Tertes, & Seignouries & 
Subjeéts, ayons deliberé a l’ayde de Dieu noftre Crea- 
teur nous mettre en noftre debvoir & effort de faire 
ladite Conquefte & recouvrement d'iceux noz Duché, 
Eftat & Seignouries de dela, & pour mettre noftredite 
entreprinfe en deliberacion a execution , ayons dreffé 
une grofle, forte & puiffante Armée garnye de toultes 
chofes neceffaires a un tel affaire, & laquelle pour plus 
promptement & facillement mettre a execution avons 
entenfion aller en perfonne avoir prealablement donné 
ordre & provifion a toultes chofes requifes pour re= 
fifter a nosdits Ennemis & Adverfaires, és Quartiers, 
& Frontieres de deca quy eft noftre principal, & com- 
bien que oultre cela, laiffons par tous les Frontieres 
d'iceluy noftre Pays, noz Lieutenans & Gouverneurs 
des Pays avecq gens de Guerre de noz Ordonnances; 
Francs Archiers & aultres provifions, pour refifter a 
ce qui pourroit furvenir,de forte que, moyennant l'ayde 
de noftre Createur, ne nous pourra advenir aucun in- 
convenient. Toultesfois pour aultant que pour l'execu- 
tion de noftreditte entreprife nous conviendra paffer 
les Monts & ferons abfens quelque temps de noftredit 
Royaulme, Duché de Bretaigne, Daulphiné, Pro- 
vence, Forcalquier, & Terres adjecentes, & aultres 
Terres & Scigneuries de deca les Monts, foit befoing 
laiffer pardeca Perfonnaiges reprefentant noftre perfon- 
ne pour pourveoir & avoir regard & Superintendence 
a toultes chofes , quy journellement occurreront & 
pourront occürer & furvenir a ung tel Royaulme , 
Pays & Seignouries, auquel auffy noz Officiers , Ser- 
viteurs & Subjects , fe puiflent addreffer & avoir re= 
cours a leur befoingnes & affaires felon qu’ilz fe offre- 
ront & le requerront comme ilz feroient a nous mesme? 
ScAvOIR FAISONS, Que nous leschofes deffusdites 
confiderées & mesmement que plus convenablement 
ne pourrions pourveoir a ung tel Regime & adminis- 
tration que de la Perfonne de noftre Treschere & 
Tresamée Dame & Mere la Ducheffe d' Angoulmois 
& d'Anjou, Cointeffe du Mayne , tant pour le bon 
Zelle & finguliere amour & affection legitime & natu- 
relle que fcavons certainement qu'elle porte a nous , & 
auffy qu’elle a nosdits Royaulme , Pays, Terres & 
Seignouries, bons, loyaulx & obeifans Subjeétz d'iceulx; 
que pour la bonne experience qu'elle a en telles matie- 
res que en cas femblables, que alasmes a la premiere 
Conqueffe de nosdits Duché & Eflat de Milan, & 
Seignouries de Gennes, tantoft aprés noftre advenient 
a la Couronne elle exerca & adminiftra comme Re- 
gente & Gouvernante pour nous en & par tous nos- 
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dits Royaulme , Pays & Seignouries de deca , en la- 
quelle charge elle stacquiéta, comme il eft certain & 


notoire, fi vertueufement & prudement, qu’elle en eft 
digne de louange & fingulieré recommandation. Icelle 
noftredite Dame & Mere, pour ces caufes & aultres a 
ce nous mouvans, & pour la parfaite & entiere con- 
fiance que nous avons de fa perfonne & de fes fens, 
vertuz, prudence & integrité , avons fait, conftitué, 
ordonné & eftably, faifons, conítituons, ordonnons & 


eftabliffons par ces prefentes Regente & Gouvernante | 


pour nous en nosdits Royaulme, Pays & Seignouries 
de deca les Monts ,reprefentant noftre Perfonne & luy 
avons donné & donnons par ces prefentes tout plain 
pouvoir, auctorité , faculté & puiflance de vacquer, 
entendre & s'employer a la conduilte desdits affaires 
quelz qu'ilz foient quy furviendront € pourront fur- 
venir & occurrer en iceulx noz Royaume, Pays, Ter- 
res & Seignouries, de faire vivre en bon ordre, Jufti- 
ce & Pollice les Subjects de tous les Pays de noftre 
Royaume, Pays & Seignouries, leur faire faire & ad- 
miniftrer ice par noz Courts Souveraines, Pre- 
voftz , Baillages , Senefchaufées , & aultres noz Offi- 
ciers de Juftice, chacun en fon pouvoir & Jurisdiction, 
de oyr les Requeftes, plaintes & dolleances de nosdits 
Subjeétz , & fur icelles leur pourveoir & 
veoir, comme il appertiendra de faire, affambler & 
mander venir vers elle tel nombre de noz 
Confeilliers de nos Cours Souveraines , Chambre des 
Comptes, & aultres noz Officiers, -& pareillement des 
Maires hevins, Confeilliers, Bourgeois, Manans 
& Habitans des Villes de noftredit Royaume & aultres 
noz Subje&s , qu'elle verra eftre a faire, pour avoir 
leur confeil & advis fur lesdits affaires ou leur ordon- 
ner ce qu'ilz auront a faire, pour le bien de nous, de 
Juftice & de la Chofe publicque, de faire obeyr les Ar- 
reftz & executions de nosdites Cours, tant de noz Par- 
lemens generaulx, de la Juftice de Aydes, que de la 
Chambre des Comptes , de faire tenir la main aux 
Executeurs comme il fera befding pour le bien de Jus- 

de faire mettre fur & en armes les gens de 
e de nosdits Ordonnances que laiflons pardeca , 
& Gens de noftre Banc & Arriereban, Francs 
Archiers, & aultres noz gens de Guerre de pied & a 
cheval pour aller es lieux quy leur fera mandé & or- 
donné pour la garde & detfence d'iceulx nosdits Ro- 
yaume , Pays , Seignouries & Subjeéts, de pourveoir 
2 la s Quartiers, Villes, Places & Chafteaulx 
de noftre Royaulme, Pays & Seignouries tant de gens, 
Vivres, Antilleries, que aultres Municions quy feront 
requifes & neceffaires pour la confervation d’iceluy, 
de croiftre, diminuer, muer ou changer les Garnifons 
de Gens de Guerres de noz Ordonnances & aultres 
eftans, ou quy feront cy apres mis en icelles Places, 
infy que pour la garde & fceureté d'icelles & le bien 
de noftredit Royaume quy famblera bon, de faire faire 
les monftres & Reveues de nosdits gens de Guerre, de 
les faire vivre en bonne ordre, Juftice & Pollice, & fe- 
lon les Ordonnances par nous faiétes fur le faiét dela 
Gendarmerie, & ordonner les Commiffaires & Con- 
trollenrs qu'il fauldra pour ce faire, de donner Lettres 
de fceurté & faulfconduilte tant aux Subje&dz de 
noftre Royaume, pour aller traficquer marchande- 
ment es Pays de nosdits Ennemys & Adverfaires en- 


te 


femble a tous aultres , pour tel temps & avecq telles | 


conditions qu'il luy plaira, de pourveoir & dispofer de 
tous Eftatz & Office de noftredit Royaulme, tant de 
Juftice, G es de Citez, bonnes Villes, 
Citez, Chaltear Places , Forterefles, que de noz 
Finances, & ers ordinaires & extraordinaires, & 
aultres de telles Perfonnes qu'il luy plaira,touttes & 
quantes fois que 
gnation ou fourfai&ure, declaration prealablement 
faicte , ou fy elle veoit que bon foit commettre a 
l'exercice d'iceulx jusque a ce que y ayant prouveu de 
ériger nouvel Eftat & Office de Judicature ou 
& a iceulx ordonner gaiges & taxation felon 
qu'elle verra eftre a faire, de recepvoir & adm 
it ions de ceulx quy tiendront Offi que 
Refignans foient en perfonne ou abfens, ou les 
yer au Sur nt, du confentement desdits Refi- 
gnans, & pareillement donner, conferer , prefenter, 
nommer & inftituer aux Benefices quy vacqueront du- 
rant ledit temps, de quelque qualité qu'ilz foient, en- 
cores que ce feuffent, Archevefchez , Evefchez, ou 
Monaftere vacans en regalle ou en noftre collation, 
prefentarion, dispence ou nommination, par droit de 


nc 


appertient, ou par nommination enfuivant les 


faire pour- | 


Prefidents, | 


vaccation y efchera, foit par mort, | 


garde d'Enffans mineurs on de ligits es lieux ou elle | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| Concordats faiét entre le Sain& Siege Apoftolicque; 

| & nous; ou aultrement en quelque maniere que ce foit 

| de donner & o&troyer les Droiéts de gardes quy nous 

| appertiennent en noltre Pays de Normandie & ailleurs, 

| a caufe de la minorité & foubz d'ages des Enffans, 

| tenans Heritaiges & Fiefz Nobles de nous , de remet- 
| tre, quiéter, donner & abolir a tous ceulx que be- 
| foing fera tous cas,crimes, deliéts & malefices qu'ilz 
| pourroient avoir commis & perpetrez envers nous & 
juitice , de confermer , prolonger & continuer tous 
| Pre anchifes, Libertées, Exemptions, Dons 
| & O€rois de Villes & Communaultés de nosdits Ro- 
| yaume, Pays & Seignouries aceulx quy les viendront 
| requerir ou les leur donner de nouveau pour tel temps 
| quelle verra eft faire, de faire rabaiz, moderations 
& diminutions de fermes apres les informations faiétes 
& veu les advis des Officiers, comme en tel cas eft re- 
quis & accouftumé, de oétroy tes de nobilations, 
admortiflement , legitimation de Baftards, Lettres de 
naturalité & congie de teiter a Eftrangers ; ou pour te- 
| nir Benefices en nosdits Royaume, Pays, Terres & 
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Seignouries en payant finance moderée pour une fois, 
ou icelle finance, donner, cedder, quicter & remet- 
tre, fi elle veoit que bon foit, avecq congié de tenir 
Offices incompatibles a perpetuité ou a temps, evoca- 
tions de caufes en noz Courts, en noftre grand Con- 
feil, & de noftre grand Confeil esdites Courts, & de 
les renvoyer de l’une desdites Courts a Paultre, & Let- 
| tres de retencion de caufes , de faire affembler les 
| Chambres de nosdites Courts pour le jugement des 
| procez ainfy qu'elle verra eftre a faire, pareillement 
| d'ordonner & dispofer de tous Droiétz de lots, ven- 
tes ,treiziemes ,rachapts , quintes & requin&les, deniers 
& aultres proufi&z de Fiefz , droiz & debvoirs Sei- 
| ghouriaulx quelcohcques, Amendes, Aubeynes , Four- 
faictures & Confiscacions aux Perfonnes, & ainfy que 
bon luy famblera , de ordonner & dispofer des Paye- 

| mens de nosdits Gens de Guerre, tant de noz Ordon- 
nances, Mortespayes, Gens de pied & de cheval que 
aultres quy pourroient eftre mis fus pour noftre fer- 
| vice, pour tel temps & ainfy qu’elle advifera; d'avoir 
| cognoiffance fur le fait, diftribucion de nóz finances , 
| tant ordinaires que extrahordinaires, les faire diftribuer 
es chofes quy requerront prompte provifion pour le 
| bien, tencion & deffence de nosdits Royaulme, Pays 
Seignouries , & auffy pour le fai& des penfions, 
entretenemens des Seigneurs & aultres Perfonnages, 
quy font occupeez en noz affaires ou aultrement, ainfy 
que noftgedite Dame & Mere advifera & verra eftre a 
faire, de tauxer & ordonner Voyages, Sallaites, Va« 
cations, dons & recompenfes raifonnables a telles per- 
fonnes qu'elle verra & bon luy famblera , de compo- 
fer avecq ceulx quy nous pourroient eflre redebvables 
pour les charges & manimens qu'ilz pourroient avoir 
eues des deniers de nosdite nces ou aultres char- 
ges & maniemens a telles 1 
advifera , 


quiéts, 
in, $ 


de l’un de noz ame eaulx les gens de noz Comp- 
tes, Treforiers de France, & gene x Confeilliers par 
nous ordonné fur le fai& de noz ances, comme a 
chacun d’eulx en fon regard appertiendra, ausquelz 
nous mandons ainfy le faire , & lesquels acquiéts 3 
mandemens & prouvifions voulons eftre d’un tel effect 
| & valeurs & fervir a Pacquiét de tous ceulx & ainfy 

qu'il appertiendra comme fy fai& & o&royez avoient 
| efte par nous; de faire Ordonnances, Statutz & Ediés 

telz qu'elle trouvera que faire fe debvra pour le bien 
| de nous, noftredit Royaulme, Pays, Seignonries & 
| Subjeétz , € ausdits Ordounances, Statutz & Edi@z 
ant ont efte faiétz , par nos 


ys & nous, desroguer & d'iceulx 
relever la forme & maniere qu'elle verra 
| eftre befoings, & comme bon luy femblera, de mander 


| & faire affembler , fy befoing elt, les gens des 
| noftredit Royaume ou d’auleuns Q 
| a iceulx faire remonftrances de nosdits affaires & leur 
| requerir aydes de deniers & aultres chofes, ainfy qu'elle 
| advifera de faire; de trai&er , faire conclüre € Jurer, 

Treves, Abftinences de Guerre, Paix € Alliances, 

generalle ou particulier, foit par elle en-Perfonne ou 
| Par fes Ambaffadeurs , Commis & Deputez, avecq Em- 
pereur, Roys, Princes, Seigneurs, Potentats , Com- 
munaulté & aultres de quelque eftat ou qualité qu'ilz 
foient, tant avecq ceulx quy de prefent font noz en- 
nemys declarez, & quy fe pourroient cy apres declarer, 
Amys, avec telz Paéts, Conditions, Re- 
| miflions, Quiétances, Ceffions & Transports, diftrac- 
| tions 
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tions & Allienations de noz Villes, Chafteaulx, For- 
tereffes, Terres & Seignouries, tant de’ celles que te- 
nons & poffedons de prefent, que aufly de celles que 
nous querellons, pouvons quereller & pretendre nous 
appertenir, & generallement de faire par noltredite Da- 
me & Mere, en toultes les chofes deffüsdites & cha- 
unes d'icelles leurs circonftances & deppendences, & 
a tous aultres qu'elle verra & cognoiftra eftre bon de 
faire pour le bien de nous & de noftredit Royaulme 
de nosdits Subjeéts & Habitans en iceluy , tout air 
& par la forme & maniere que nous mesmes ferions, 
faire pourrions fy nous y eftions en perfonne , 
coit ce qu'ilz y cult chofe quy requilt Mandement 
plus efpecial, qu'il n'eft contenu en cesdites prefentes. 
Et pour ce que devant que puiffions eftre hors de no 
tredit Roya’ , aétendu les groffes affaires de Guer 
re quy font en divers Lieux d'iceluy, pourra furvenir 
plufieurs cho :s pour le bien de nous & de 
noz affaires 1 ing donner prompte provifion , 
avons donne & donnons par cesdits prefentes , pouvoir, 
a noftredite Dame & 
a prefent ausdits affaires quelz 
qu'elle verra eftre a faire & que 
ont, tout ainfy qu'il eft contenu 


i- 


pourveoir 
ient , ainfy 
ires le requerr 


les aff 


ence prefentPouvoir,P ROMECT ANS en bonne foy & 
ll i | 


le, ob- 


parolle de Roy tenir, entretenir, avoir ag ; 
i & i par noftri 


jement tout ce qu. 


dite Dame & Mere , fesdits Ambaffadeurs , Commis 
& Deputez aura efte ou fer fait, convenu , conclud | 


& accordé; fans jamais ou venir au contraire en 
niereque cefoit; Sy DONNONS en Mz 
ces mesmes prefentes a noz amez & feaulx 
les Gens de noftre grand Confeil, de noftre Court de 
Parlement, & de nc Comptes a a tous no? 
Baillifz, Seneschaulx, Prevoftz , & aultres noz Jutti- 
ciers & Subjects, ou a leurs Licutenans prefens ou a 
venir & a chacun d’eulx en fon regard, & fy comme 
a luy apertiendra, que a noftredite D me & Mere ilz 
ayent a obeyr obeyr, & entendre de tous ceulx 
& ainfy qu'il appertiendra comme a noftre Perfonne 
preftent & donnent confeil, confort ,aydes , ainfy que 
requis en feront. . Mandons en oultre a noz ame & 
feaulx les Treforiers de France , generaulx de noz 
finances & a chacun d'eulx en fon regard, que touttes 
les parties & fommes de deniers que auront efte payées 
par Ordonnarices d'icelle noftredite Dame & Mere ex- 
pediées comme dié eft, ilz fouffrent & permeéttent 
eftre allouées es comptes & rabatus de la recepte de 
ceulx, quy en auront fai& les payemens & de chacun 
d'eulx respectivement pour aultant quy luy pourra 
toucher, par nosdi 
ny le 
ntes ou 


quelquem 
ment 


ris , 


aire fans difigulté en raportant ces- 
‘idimus Vicelles faiét foub noftre 


dites pre 


Seel Royal', auquel nous voulons foy eftre adjoufte | 


Comme a ce prefent Original, & lesdites Ordonnances 
de noftredite Dame & Me 
Perfonnes a quy auront efte faiz lesdits payemens. Car 
tel eft noftre plaifir, nonobftant. ce que deflüs & quel- 
concques Ordonnances , Reftrinctions., Mandemens 
ou deffences a ce contraires. En tesmoing de c 
avons figné ces prefentes de noftr 
fai& mettre noltre Seel 


j 
d 


&;a icelles 
Donné a Gien für Loyre le 
mil cincq cens 
trois, & de noftre Regne le neufviesme. Ainfy 
FRANCHOIS, & fur le reply , Par le Roy, 
& aultres prefents GEDOUYN, feellé de grand 
Scel de chire blance, a double queue pendant: 


douxiesme jour d’Aouft ,.l’an de gra 


vingt 


Exirai& des Regif lement de Paris, pour 
la Verification & flrement des Lettres Pa- 
tentes du Roi Fran gots I, par lesquelles il 
avoit établi Madame Louise DE SAVOYE 
Ducheffe d' Angoumois fa Mere, pour Regente en 
France. | Copie ancienne tirée du même Re- 
giftre de la Chambre des Comptes de L/Ifle. ] 


v par la Court les Lettres Patentes du Roy, 
ig de fa main & de Gedoain fon Secretaire, 
nt en finances & feellées de fon grand Seel don- 
nées a Gien fur Loyre , le douxiesme jour d'Aouft 
quelles & pour 


Mere, Duchefle d’Angoulmois & d’Anjou, Comtefle 
du Mayne, Regente & Gouvernante en fon abfence 
en fes Royaume de France , Duché de Br 


fy | 


s gens dès Comptes ausquelz nous | 


avecq les Quiétances des | 


nous | 


| avons renoncé & renoncor 


39t 
Terres & Séignouries de Daulphiné & Provence, 
Conté de Forcalquier & Terres adj 


ité & ei 
ys eignour 
re luy eftant prefent 
felon comme plus ample 


de fe ÿaume , Pa 
qu'il pourroit f 
me 
clai 
für ce 16 Pro 
la Court : 


, tout ainfj 
fon Royau- 


ft contenu, de- 


ureur general du Roy, & t 
ordonné que cesdites Let 


d'icelles fera my 
ladite Cou F 
Septembre Pan n 
eft faid, 5 Si 


Regi , figné p 
ét en Parlement le feptiesme 
il cincq cens vingt trois. 
DU THILLET. 


CLXX. 


Déclaration de FRAN Gors I. Roi de 
7 t de tous les dr 

ponvoit avoir contre la Maifon de Savoy 

Fait à Lyon, le o. Septembre 1513 

CHENON, Hitte : 

fon de Savoye. Preuve 


Rancoıs, par la grace de Dieu Roy de F 
Duc de Milan, Seigneur de Genn 
Provence, Forcalquier & Terr 
ceux qui ces prefentes 1 
voir faifons que nous ayant regard & conlid 
proximité de lignaige dont nous attient noftre 
& tres-amé Oxcle Charles Duc 
tres-cordiale & reciproque a 
qui eft entre nous & luy, c 


s adjacentes 


4ettres verront, 


luble. - A cette caufe pour nit , 
de ofter &tollir toutes caufes & occalions qui pou 


roient caufer la rompture d’icelle ; pat Padvis & con- 
feil des Princes de noftre Sang , & Gens de noftre 
Confeil, apres qui nous eft venu à memoire & recor- 
dation que avons & pretendons. avoir contre noftredit 
Oncle , tant comme Comte de Provence, que D 
de Milan, aucunes querelles, la pourfuitte desquelles 
pourroient enfraindre icelle amour &, benivolence. 
Nous, pour y obvier,avons de noftre certaine fc 
plaine puiffance & authorité Royale ceddé, quitté; re- 
mis, delaiffé & transporté ; quittons, ceddons , re- 
mettons, delaiffons pour nous, nos Hoirs & Succes- 
feurs à perpetuité à noftredit Oncle Succeffeurs 
les droits, actions & querelles qui nous compettent & 
appartiennent, peuvent competer & appartenir comme 
à Comte de Provence & Duc de Milan , à l'encontre 
de luy € de fes Succeffeurs touchant le Comté de Ni- 
ce, fes Terres & appartenances, & auffi la Seigneurie 
& Territoire de Verceil, & les autres Terres & Sei- 
gneuries qu'il tient & poflede à prefent de 14 les Monts. 
Lesquelles actions & querelles, combien qu'elles ne 
foient icy autrement declairées & fpecifiées, quittons 
& remettons , & voulons icelle quittance eltre de tel 
effet & vertu, comme fi eftoient de mot à mot declai- 
rées ; & (i avons promis & promettons pour nous & 
nos Succeffeurs à noftredit Oncle & és fiens 
ne nos Succeffeurs ne luy ferons pour raifon des cho- 
fes deffüsdites, ne aux fiens, directement ne indiredte- 
ment, par voye de Juftice; ne de Guerre, ne autrement 
en façon que ce foit, ne queftion, querelle, : 
fuitte ne demande ; & ainfi l'avons accordé & accor+ 
dons en bonne foy & parolle de Roy, & far nof 
honneur,& confcience par ces fentes que nous 

nées de, noftre main , & fait fceller de noftre 
grand Seel. Si donnons en mandement par ces pre- 
fentes à nos amez & feaulx les Gouverneurs de Milan 


au 


Comté, qu'ilz facent lire, publier & regiftrer ces pre- 
fentes en leurs Regiftres & laiffer jouyr noftredit On- 
cle, & fes Succefleurs de l'effe& de ces prefentes. C. 
ainfi nous plaift-il eftre fait, nonobftant toute 
qu'on pourroit alleguer contraire , esquelles nous 

E s prefentes. Donné 
à Lyon le x. jour de l'an de grace mil 
cinq cents vingt-trois, & de noftre Regne le neuf 
me. Signé, FRANÇOIS. Par le Roy Duc de M 
lan, Comte de Provence, de Neufville, 17. 


Septembre , 


CLX 


PS DIP 


e (9 Henri; Roi de Navarre. 
Lion, le 26. Septembre 1523. ES ratifié par le 
Roi de Navarre en fon Château d’Orthes, le 16. 
OGobre 1523. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. II. pag. 180.] 


HE NR 1, par la grace de Dieu Roi de Navarre, Duc 
de Nn. de Gandie, de Montblanc , de 
Pegnafiel, Comte de Foix , Seigneur de Beran, Com- 
te de Bigorre, de Perigord , de Rivegorce, Vi Ícomte 
de Caftelbon ; de Limoges, "Marfan, Turfan, Gavar- 
dan, & Neboufan, Seigneur de la Cité de Balaguier, 
& Pair de France: A tous ceux qui ces prefentes ver- 
ront, Salut. Comme ainfi foit que pour le defir & 
affeétion, que à jamais avons eú de demeurer bon ami, 
parent, & Allié de la Couronne de Fra nce, en enfüi- | 
vant les geftes de nos Predeceffeurs, & defirant, que | 
nos Succeffeurs fiflent le femblable, eüffions dépéché 
nôtre tres-cher & amé Coufin Gafton , Seigneur & 
Baron d'Andouins, nôtre Senéchal de Bearn , & grand | 
Chambellan, devers Monfieur le Roi T'res-Chretien , | 
avec exprés pouvoir & charge de renouveller les Al- 
liances , qui avoient été faites & pafl&es entre ledit 
Seigneur, & feu de bonne memoire, les Roi & Reine, 
nos tres-honoré Pere & Mere, que Dieu abfolve; le- | 
quel en vertu dudit Pouvoir ait fait ladite renouvella- 
tion, & par icelle promis , que nous les ratifierons 
un mois aprés, ainfi qu'il nous a dit & remontré, & 
appert par les Lettres en forme fur ce oétroiées, dont 
la teneur s’enfuit. 


E 


Rancors, par la grace de Dieu Roi de France 
À tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sa- | 
jut. Comme l'an mille cinq- cens & quatorze , le 
vint-troifieme jour de Mars , nôtre tres-cher & tres- 
amé Frere & Coufin, le Roi de Navarre, nous eüt 
dit & remontré le defir & affe&ion , que lui, & feué 
nôtre tres-chere Sœur & Coufine , la Reine de Na- 
varre fa compagne, avoient de fuivre & continuer la 
i , Paix, Union, $ Concorde, quil toú- 
avoit été 5 & mémement par le Traité fait à 
le dix-feptiéme jour de Juillet, l'an mille cinq- | 
ens douze ‚entre feu nôtre tres-cher "Seigneur & beau- | 
le Roi Louis XII. dernier decedé , que Dieu 


ere) 5 
a bfolve , d'une E part; & les Ambaffadeurs desdits feus 
Roi & Reine de Navarre , d'autre : Et en ce faifant | 


nous euffent prié & requis, traiter, conclure, & pafle 
entre nous , & eux, Confederation & Allian cepice 

que pour la finguliere & fpeciale amour & benevolen- 

ce, qu'ils nous avoient toüjours portée, nous aurions | 
bien voulu & accordé faire, & en nótre bonne Vill 
& Cité de Paris, fait & paflé ledit Traité, icelui figné 
de nôtre main, & fait feller de nôtre Scel. Depuis 
lequel Traité fait, lesdits feus Roi & Reïne de Nav ar- 
, nos bons Amis & Alliez, font allez de vie à tre- 


pas, delaiffé nótre tres-cher & tres-amé Frere & Cou- | 
fin, Henri, Roi de Navarre, leur Kils aîné, & prin- 


ipal Heritier, lequel far toutes chofes tres-affe&tueu- 
nt la perpetu ation & continuation de ladi- 
jon , faite & accordée avec 
s feus Roi & Reine de Navarre , fes | 
vre & imiter leurs loüables | 
ers nous nôtre tres- 
Seigneur & Baron d'An- 
r Chambellan, 
de 


veltig temples, a env 
cher & bien-amé Gafton , 
douins, Senéchal de Bearn, fon prer 
Ambaffadeur & Procureur garni de Procuration , 
laquelle la teneur enfait. 


grace de p eu Roi de Navarre, Duc 
9 "Gandie, e Montblanc, de Pegna- | 
, Comte de Foix, And de Bearn , "Comte de | 
otre, de Perigord, & de Rivegorce, Vicomte de | 
telbon , de Limoges , de Marfan » Turfan, | Ga- 
vardan, & Neboufan , Seigneur de la Cité de Bala- 
guier, & Pair de France: À tous ceux qui ces prefen- 
ts Lettres verront, Salut. Savoir faifons , que com- 
eà ipee entre les Predeceffeurs du Roi Tres-C} | 
eût eû toute bonne Fraternité, A- | 
& mémement entre le feu "Roi | 
igneurs les feus Roi & | 
| 


ENRI, par 
de Nemour 


A- 


> 
lance , 
nos tres che: 

e no: 


S 


e& Mew que Dieu at 
SIRAC Fraterni- 


| Seigneur & Baron d'Andoüins ; 


| double queuë de cire 


LOMATIQUE 


té, Amitié, & Alliance, nous de tout nôtre pouvoir 
avons defiré & defirons eltre continuée , tant en la 
Perfonne dudit Seigneur, & de fes Succe "fleurs, que 
de nous, & de nos Succeffeurs. Pour ce eft-il que nous 
confiant à plein de la faculté, discreti & bonne di- 
ligence de nôtre tres-cher & ’Amé Coufin > Gafton, 

i hôtre Senéchal dé 
Bearn , & grand Chambellan, icelui d'Andoüins au- 
jourdui avons conftitué & ordonné, conftituons & or- 
donnons nôtre Procureur , auquel avons donné & don- 
nons exprés mandement, pouvoir, & autotité, de & 
au nom de nous, requerir & fupplier audit Seigneur, 
veuille renouveller tant en perfonne de lui; que de fes 
Succeffeurs; de nous, & de nosd. Succeffeurs , le 
Alliances, qui furent paf 


s entre ledit feu Roi Louis 
XII. & ledit Seigneur, & nosdits feu Pere & Mere, 
& de jurer en nôtre foi, & parole de I Roi, tenir, & 
accomplir les Articles desdites Alliances , & iceux voir 
jurer audit Seigneur, & faire toutes autres chofe 
quites & necefläires pour le renouvellement desdites 
Alliances, pofé ores que fuffent de telle qualité-que 
Mandement plus fpecial requifent; Si prómettons ; 
& avons promis fur nótre bonne foi, & parole de Roi; 
& par ferment par nous prefté aux Saints Evangiles de 
Dieu, avoir ferme & agreable, tenir, & accomplir, 
tout ce que par ledit d’ Andoitins, nótredit Confin & 
Procureur, fera fait, procuré, & accordé, tou 
ce que deflus , fans aucunement venir au contraire 
En témoin de quoi en avons o&roié ces prefentes, fi- 
guées de nôtre main, & mandé fceller du-Scel de nos 


re- 


Armes. Donné en nôtre Châtel de Pau, le  quator- 
zieme jour d'Aouft, lan 15 Ainfi fiend fous le 
repli, HENRI : Par commandement 


7 
du Roi de Navarre ; l'Evéque de Lescar, les Ch: 
celiers de Navarre, de Foix, 6 Bearn, le Seigne 
d'Antin, & autres prefens, De Peyac ; & fcellé en 
roug 

Lequel Seigneur d'Andoüiris, de la part de nôtredit 
Frere & Coufin, le Roi de Navarre , fon Maitre, 


n= 


| prés humble & gracieufe remontr ance des chofes des- 


fusdites, nous a requis vouloir renouveller & confir- 
mer lesdits Traité & Alliance, offrant iceux jurer en 

Pame dudit Roi de Nay: arre, comme fon Procureur & 
Ambaffadeur , & fi befoin étoit, les lui faire ratifier. 
Savoir faifons, que nous E ladite requéte par 
bien entendué, vué, & deliberée en nôtre Con 
aiant icelle tres-agreable , & connoiffant par effet les 


maux & inconveniens par ci-devant avenus , & qui 
peuvent avenir par les divifions & discords ; qui ont 
été, & font entre les Princes Chretiens ; & au con 


re les biens infinis , qui viennent & procedent de Paix 
& de Concorde; defirant, non feulement avec nótre- 
dit Frere & Coufin le Roi de Navarre de vivre 
mitié & Alliance, mais avec tous les autres Prince: 
la Chretienté; confiderant auffi la proximité du Sang 
& Lignage , dont nous attient nôtredit Frere & Cou 
fin, & l'amour & affection qu'il nous a toüjours porté 
& porte, avons pour nous, & nos Succefleurs k Rois, 
avec ledit Baron d'Andouins audit nom , promettant 
faire ratifier, traité, conclu, & accordé Amitié, Al- 
liance, Intelligence, & Confederation, en la forme & 
maniere, qui s’enfuit. 

Premierement , que bonne, feure, 


& vraie Ár 


(56 


| Alliance, Confederation, & Intelligence, fera, & eft 


faite, conclué , & accordé nous 
cefleurs, Roiaume, Duché de: Bretagne, & au Du- 
chez , Comtez , Te tres reuries 3. qui nous 
etent, & appartien , Pais , & Sujets, perpe- 
tuellement & à toüjours, d' "une part ; & ledit Roi de 
Navarre, fes Hoirs & Succeffeurs ‚fon Roiaume, Pais, 


j nos Suc- 


"Terres, "Seigneuries, & Sujets, d'autre part. Telle- 
ment que nous ferons amis des amis , & ennemis des 
ennemis , l'un de l’autre; & ne pourrons , ni nos 


Hoirs, & Succeffeurs, pour quelque caufe , ‘couleur, 
ou oceafion que ce foit, ou puiffe eftre, donner aide, 
fecours, faveur, ni affift aux ennemis dudit R 
de Navarre, ni jamais faire Guerre par nous , ni 
perfonne interpofée , dire&ement ou indirectement , 
esdits Roiaume, Duchez, & autres País, Terres 
Seigneuries quelconques audit Roi de Navarre , 
Hoirs & Succefleurs appartenans, mais ferons ‘obligez 
d'aider & fecourir de tout nôtre pouvoir ledit Roi : d 
Navarre , & fesdits Hoirs & Succeffeurs , envers & 
contre tous, de quelque autorité, condition , ou di- 
gnité qu'ils foient, de nul excepter > pour la tuitio; 
de, défenfe ; & recouvrement de fondit Ro oiaume, 
, Terres, & Seigneuries , qui lui competent, & 
| peuvent competer & appartenir, & à fesdits Hoirs & 
Succefleurs, 


fes 


AN 
151 


DU DROIT 


ANNO Suéceffeuts, & pareillement ledit Roy de Navarre & 


1523. 


fesdits Hoirs & Succeffeurs feront tenus & obligez de 


faire le femblable envers nous, & nos Succeffeurs, & 
nous aider & fecourir de tout leur pouvoir; envers & 
contre tous, de quelque état, qualité , condition, au- 
torité, préeminence, ou dignité qu'ils foient , fans 
nulexcepter, pour la feureté, tuition, garde, & dé- 
fenfe de nosdits Roiaume, Duché de Bretagne, Pais; 
jujets, Terres, $ Seigneuries étans deca & delà les 
Monts, à nous appartenans , & qui nous peuvent com- 
peter & appartenir, & à nosdits Succeffeurs. Et da- 
vantage, fi nous avons à befogner pour quelque affai- 
re, de Gens & Sujets dudit Roi de Navarré , il fera 
tenu nous en bailler ou envoier en tel nombre qu'en 
ferons demander & requerir, à nos dépens. 

Item. Et fi aucuns Princes, ou Prince étranger, 
quel qu'il foit, vouldit paffer par notredit Roiaume, 


Pais, T'erres, & Seigneuries, pour aller faire Guerre 


contre ledit Roi de Navarre, en fondic Roiaume,Pais, 
Terres, & Seigneuries, nous ne lui donnerons paffa- 
ge; mais y obvierons de tout nôtre pouvoir. Et s'il 
avenoit, que faire ne le puiffions , nous en avertirons 
ledit Roi de Navarre, & le requerrons nous envoier 
Gens d'armes, & autre aide pour refifter aux ennemis, 
& obvier qu'ils ne paffent par nôtredit Roiaume, País, 
Terres, & Seigneuries quelconques: Et pareillement, 
ledit Roi de Navarre fera tenu & obligé ne donner au- 
cuh paffage à aucun Prince, ou Princes étrangers, qui 
voudroient paffer par fondit Roiaumé, Pais, Terres, 
& Seigneuries, pour nous venir faire la Guerre en nos- 


dits Roiaume, Duché de Bretagne, Pais, Terres, & ! 


Seigneuries quelconques , mais l'empéchera de tout 
fon pouvoir: & s’il n'avoit puiffance pour y refifter, il 
nous en avertira , pour aprés lui aider de rios Gens 
d'armes; & iutté aidé, er maniere qu'ils ne paffent 
par fondit Roiaume , Pais, Terres ; & Seigneuries 
quelconques. 

Item. À été traité & accordé, que tous les Sujets, 
de quelque état & qualité qu'ils foient, de nous, & du- 
dit Roi de Navarre, pourront dorenavant aller, fre- 
quenter, fejourner, & demeurer marchandement, & 
autrement, ainfi que bon leur femblera, par Terre, 
Mer, & Eaux douces;és Pais, & obeiffance l’un de 
Pautre , feurement ; & fauvement, fans qu'on leur 
puiffe mettre ou donner aucun arreft, détourbier; ou 
empéchement en leurs perfonnes , marchandifes, & 
biens quelconques , en paiant toutefois les droits & 
devoirs düs & accoütumez. 

Itein. A été accordé, que eii cette preferite Amitié, 
Alliance, & Confederation , font & feront compris 
les Alliez & Confederez de nous, & de nôtredit Fre- 
re & Coufin, le Roi de Navarre , lesquels fe pourront 
nommer dedans trois mois ,, & par leurs Lettres Pa- 
tentes fignifier & bailler l’un à Pautre. 

Item. A été aufli traité & accordé, que dorenavant; 
nous, & ledit Roi de Navarre, & nos Hoirs & Suc- 
ceffeurs, ferons tenus & obligez nommet & compren- 
dre les uns les autres respectivement, és Träitez, Al- 
liances, Amitiez & Confederations, que nous traite- 
rons ci-aprés avec quelque Prince ou Potentat que ce 
foit. 

Item. Et pource que PElú Empereur, Roi d'Espa- 
paghe, eft de prefent nôtre enriemi declaré, '& en vo- 
lonté d'invader nôtre Roiaume, & nous faire toute la 
Guerre qu'il pourra , ledit Roi de Navarre, la publi- 
cation faite de cette prefente Alliance, fi-tót que le- 
dit Roi d'Espagne, ou fon Armée , s'efforcera des. 
cendre en nótredit Roiaume ; fera tenu foi declater 
ouvettement contre ledit Roi d'Espagne, & autres nos 


ennemis, qui le ferviront; feront de fa Ligue, ou en | 


fa compagnie. 

Toutes & chacunes lesquelles chofes deffusdites , en 
la forme & maniere qu'elles font ci-deffus écrites, 
traitées & accordées, nous, pour nous ; & nos Süc- 
cefleurs; & ledit Baron d'Andoüins, pour ledit Roi 
de Navarre, & fes Succeffeurs , & entant que befoiri 
feroit, Frere & Sœurs , 
Navarre fe fait fort, avons promis & juré , promet- 
tons & jurons für lés Saints Evangiles de Dieu, pour 
ce manuellement par nous toucliez , & en pdrole de 
Roi; & ledit Baron d'Andoüins audit nom, en Pame 
dudit Roi de Navarre, auquel il le promet faire rati- 
fier dedans un mois prochain , (autrement ce prefent 
‘Traité demeurera nul) entretenir, garder, & obferver 
de point en point, felon leur forme & teneur, fans par 
nous, ni l'un de nous, venir, ni fouffrir venir au con- 
traire, en quelque maniere, ni pour quelque caufe, 
couleur , ou occafion que ce foit. Et à tout ce que 

Tom: IV. Paxr. I. 


pour lesquels ledit Roi de | 
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dit eft, ehtant que à nous , & à nos Sücceffeuis tou- 
che, & peut toucher, tenir, obferver, & entretenir, 
avons obligé , & obligeons par ces prefentes, tous & 
chacuns nos biens, meubles & immeubles , prefens & 
à venir. En témoin de ce avons figné ces prefentes de 
nôtre main, & à icelles fait mettre nôtre Scel. Donné 
à Lion le vint-fixieme jour de Septetnbre, Pan de gra- 
ce mille cinq cens vint-trois , & de nôtre Regne le 
neuvieme.. fi figné fous le repli, FRANÇois; 
& fur le repli: Par le Roi en: fon Confeil T DE 
NrürviLLE; € feld du grand Stel dudit Sein 
Leur. 

Lesquelles Lettres par nous veués & bien entenduës; 
le jour fous écrit, dedans l'Eglife des Cordeliers de 
cette Ville, étant à genoux au devant du Maître-autel 
de ladite Eglife, avons juré fur le Ze igitur, & fainte 
vraie Croix deffüs mife, & appofée, que tiendrons & 
accomplirons le contenu és Articles desdites Allian- 
ces; fans venir, ni faire venir , directement ou indi- 
réétement, au contraire. Et avons ratifié & ratifions , 
par teneur de ces prefentes ‚tout ce que par ledit d’An- 
doliins a été fait & accordé en nôtre nom , touchant 
lesdites Alliances. Et pareillement l'avons fait jurer 
& ratifier à nôtre tres-cher & tres-amé Frete, Charles, 
Prince de Navarre, en tant que befoin feroit: En té- 
moin de quoi en avons o&roié les prefentes, & figné 
de nôtre main, & fait fcellet du Scel de nos Armes. 
Donné en nôtre Châtel d'Orthes , le feizieme jour 
d'O&obre Pan 1523. Signé, HENRI: Ez fur le re- 
| p#: Par commandement du Roi de Navarre, le Sei- 
gneur d'Andoüins, Grand Chambellan dudit Seigneur; 
le Seigneur de Mioffens , premier Chambellan ; les 
Chanceliers de Navarre, de Bearn , & de Foix ; les 
Seigneurs de Touars; de Serinet & de Gelas, Grand 
Ecuier ; les Capitaines Bonnaffe, € Plehot ; les Sei- 
gueurs de Lobeyac, de Caridau; de Badet, & autres 
plufieurs prefens: Size; DE Lunrs: 


CLXXIL 


Aayfer Carls des V. Confirmation def aii 
13. Mai dießes Sabes zwifchen denen Heros 
Ges zu Draunichweïit-Lineburg, und bem 
Stiffe Hiloefbeim aufgerichteten Vertrags, 
Geben zu Pamplona dem 20. Octob. 1523: 


C'eft - ¿-diré, 


Confirmation de Accord de Quedlinbourg concu 
le 13. Mai 1523. entre les Durs de Bruns- 
wick-LuwNEERounG, (9 l'Evéché de 
HiLDESHEi¡M. Donnée par l'Empereur 
Cuaries V. à Pampelune le 20. d'Oëto- 
bre 1523. [ Voyez-la ci-devant fous le 13: 
Mai de la même année 1523. pag. 383.] 


CLXXIII. 


Balla Cr ENTIS VIL Pontificis Romani , 
qua Hexrico VIII. Regi Anglie, Titu- 
lum DergNSsoRIS Fipet confirmat. Dat. 
Rome tertio Non. Martii Amo 1523. CR Y- 
MER, Fœdera, Conventiones, &c. Tom. 
XIV; pag. 13.] 


Gr ENS Episcopus, Serous Servorum Dei , Ca- 

riffimo in Chrifto Filio noftro Henrico Anglie Re- 
gi, Maftri Fiber Derensorı Salutem; & A- 
poftolicam Benediétionem: 

Decet nos , dono Dei Altiffimi ; in ea pofitos fpe- 
cula, unde omnium, ac prafertim eorum qui Princi- 
patus & Imperia a Deo Optimo Maximo obtinuerunt ; 
| longè & late merita prospicere poffumus, ita beneme- 
| rentibus habere promptam gratiam, ut fivé noftra Ju- 
dicatio quid & quantum unicuique tribuendum fit, & 
in judicando fimus & in remunerando liberales, fivè 
Pradecefforum noftrorum Romanorum Pontificum id 
fuit arbitrium ; quoque libentiffimo animo compro- 
bemus. 

Cüm igitur, Ta Fili offer Carifime Henrice , tiom 
uno & altero præclarè facto; fed perpetuo inftituto vi: 
te tug; Regis maximi virtutem ita undique perfectam 
& abfolutam preftiteris, ut & arma, quibus plurimüm 

Ddd vales ; 
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ANNO 
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1524. 
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ÁNNO 
1583 


1524. 
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vales, & Doétrinam ac Sapientiam , ex qua fumr 
laudem es adeptus, ad Deum & Dei Religi 
fendendam femper contuleris 
Libro, adverfus Luzh 
Eloquentiá edito, extiteris Defentc 
felicis record: his „Leo Dec 
Frater Patruelis nofter, de confili 
(de quorum numero tunc eram 
cetera tua nomina regalia atque 
FENSOREM Voluit "appel ri; atq 
zulo, non tam laude Hominum , 
commendatione deprompto , Jerez 
nivit; quod nos ab illo fa&tum juftiffimé ac f 
fimé agnoscimus. 

Cúm enim tuam & in regendis Populis tibi creditis 
Juftui tiam, & in ampliffim’ Poteflate , pari clementià 

à n, & Chriftianæ Religionis 

"ram, puram, inviolatámque obfervantiam, in Deum 
que ipfum Jur omnia que Dei funt , admirabilem 
am pietatem res 5 ; cum intellegimus & 
nus quantum in Bello, concilio & virtute polleas 
in Pace, ut omnia ad Subdítorum Salutem dirigenda 
putes , quemadmodum Tu unus propemodüm Reg um 
o inauditá quadam magnitudine ingenii , duo 
ftudia in unum conjunéta habeas , & quod in 
Doétrina€ Sapientia pofitum quietem & fua 
bet contemplationis , & quod in tumultu 
que civilib n füscipit re 
utróque vero usque adeo excellas, ut poflis cum hiis, 
qui in fingulis elaborärunt, maximis & prudentiffimis 
Principibus comp 

Hzc inquam de Te cüm cogitamus & agnoscimus , 
omnem humanam laudem , 
feriorem ftatuamus neceffe ett; 
preftantiora 2 bilioraque funt, quód nulla unquam 
querela violata , nulla commutatione voluntatis fue- 
rupta , neque vero aut private cupiditatis 
a, aut populari glorie data 
apta virtus; nec premium aliud re t quàm 
femetipfam ; & Theatrum unicum fuz gloriz voluit 
effe Deum; itaque in divinis ferme verfata rebus, in- 
r duas modo , $ communi nature repug- 
i affecuta eft : 
fuscipiantur, ut aut ultio in- 
du otis bus repetatur, aut plus habendi cupiditas 
expleatur, tu nulla pri tim: lefus injuriä , nullius rei 
alienæ appetens, ubi primum fenfifti Sanétam Sedem 
Apoftolieam , & E am lib em vocari in 
discrimen, tanquam pius Filius, Matris, tuam implo- 
rantis opern , voce excitatus , Bellum difficile atque 
arduum fuscepifti, tuámque preftantifimam virtutem 
e&tibus placatam , & liberam alienis , acr 
ofam præbu ide verb , cüm recon 
is eorum qui Apoftolice vim afferebant , ex- 
pediret Chri I rma ubique poni , tu 
quamquam V re in H m agro, pluribus eo- 
rum jam Urbibus expugnatis , ftra habens , in ob- 
temperando tamen publice utilitati voluifti effe Prin- 
ceps. 


Neq: ie arma folüm (id quod alii quoque egerunt) | 


fed Viétoriam ipfam dimif 
:m Viétor 
qui ceterorum omni 


lta cum 


ye majorem & divi- 
ifti enim tuum animum, 
um potuiffet effe Vi&or. 
humanis quibusdam gradi 
bus ad nobilitatem fame endant, tu ad fingu 
& inufitatam laudem coeleftibus operibus pervenifti. 
tempus non minus damnofüm Chris- 
quo (turbante Germaniam 


quo tempore, 
tu; cum arr idei tutela oc- 
calionem non ha i 
le opus accomodatio: 
vibrafti, Libro 
rum defenfionem, fcri 
corum conatibus oby iili, & a dpi Liber, 
fanéto diétante Spin , eis luminibus ingenii Scientiæ- 
que refertus eft, ut faci i 
quocúnque fe vidi ad omn 

verd voluntatem , etiam Dei ope & munere, in cunétis 
felic em effe & fort m; propter que omnia, Titu- 


OS quoque, 
Poteftatis plenitu idine , ti Petri & il- 
certa fcientia & pee. vo- 


nam | 


tionibus- | 


i virtute in- | 
, tanto in te | 


nam Belli labores | 


| weren ; 


Deum Optimum n Re- 


m, & Fi- 


a beneficntti Re 
fius confiliis 
xtremum immo 
cum ceteris tu 


SORIS 
& ad perenne 


P 
ice, mille 
> Non. Martii; Pontificatús noftri Anno 
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SADOLETUM 
CLXXIV. 


| Diploma Rönigs Frioerior I. in Dés: 
| nemarcd?/ wodurch Er denen sinon 

| Súrftenthumer Schleßwigzsnolftein if 
ge Privilegia theis confirmirt und rarifi- 
cirt, theis berbeffert und geewbert] fowohl was 
ben Gottesdienft | als Grtbeilung des DNechten/ 
Münzen und andere Sachen anlanget. Kiel ans 
| Sreytag nach Himmelfarth 1524. [Lon- 
| porpii Acta Publica Part. XII. Libr. 
| XIII. pag. 464. | 


C'eft -a-dite, 
Dip 


loue de FR1DERIC I. Roi de D 
lequel les a ) 
Sleswich € Hol 
ES ratifies, en pa 
für ce qui regarde le Culte 
tration de la Fuptice, les Mo 
Jes.- 4 Kiel le Vendredi après 7 Asc 
Notre vo 1524. 


$$ Steberid) van GHites Guaden ermehlten 
König tho Dennemardien | Rechte Gre. tho 
Norwegen! Hertog tho Schlefwig Holften! Store 
marn und ber Diftmarichen/ Grave tho distil 
und Delmenhorft / bekennen und betügen apenbaly 
| vor Uns / finfe Erven unb Diafamelinge / bat We 
den Hochiverdigen | Werd | Geftrengen I Cha 
tendelten / Ehrjamen Seren Bifchuppen I Prälas 
ten / SRibber(cbup |. Manfchup | Steven! Suwals 
nern unde Gemeinheiden I famt allen Infaten DeX 
Süvftenthume Schlefewig Holften und Stormarn / 
um ehrer getrewen unberbanigen und gchor 
Dienfte | Willen | dede fie Uns jegenwerd 
püffen Hufen fehwaren Krieges: Sügften betoifet bebe 
ben I oc in Hufen Moden und Schulden guotillig 
erbaden unde ertoget hebben | unde noch namabls 
guetwillig und getvitwelicé betveifen und ertogen wer» 
den! hebben ebre Privilegia, Frey) 
bunge! wor de ben Oither van Fürften tho F 
Königen! Hertogen und Graven veege(ehrever 
fegelt und ebnen begnadet und gegeven fin! ver 
confirmeret , ratificerer, porbetert unde 
dere! fo wie oct jegenwerdigen in Krafft und Y 
düffes Lnfes verfegelden Breves vernien I rat 
ten | confirmeten | verbetern uno fkadtveften / in 
Articuln we nachfolgen I alfe effte fe alle van OT 
den tho Worden hievinne befter 
Tho bem erften um 
Lande in Frede tho holdende! willen wy und fchöf 
den Chriften laden I Gadesdenfte und de vechtferdis 
Heit holden! holden laten I befcherinen / unde nich 
frenclen 1 


Anno 
1523. 
1524 


6. Mai, 


DU DROIT 


Anno fender] man mehr nad tafe bermbge enen jf 
licten Suwabhner dvr chrbendmeden Lande / geiftlich 

1524: und weltlich Midderfehup/ Steve! affe Sehleswict! 
Flensborg! Hadersievel Hamborg/ Kichi/ Fuchoel 
Mendeshorg und alle andere Stede Eleine und grothe 

ber dorgenomeden Saudelebre Fuwobnerel den Kops 

mann und wandereden Wtinichen by chrem Mechte 

und Fryheit tho latende und fe daranne befcharmen/ 

und alle cbre Privilegia , Gryheit / Meche I und 

alle ebrlicte EX be unb QBabnbeit aver alle veffe tor» 


gefchreven Sande! Segel und Breve vor inst Vine | fi 


fe Erven und Nahkomlinge | famtlid und cin jf. 
lick befondergen ftede faft holden. 
Sanften in deme SHartigricte fehdlen nen Gerichte 
effte Gewald aver de Prälaten und Evele Live 
hebben / de oc nich verdelen an ehrem egen Live und 
Gude | edder in jermiger Mate mit Dänifchen 
Laudrechte verfolgen. Dat Sandt und Grund ege: | 
ne fchôlen nicht fcheden I des Prálaten effte Covel: | 
mans eprem Schermarch und Suam / dat fe in ber | 
fiftinge und in brucfinge bebben | cbber mit ehrem 
Sacbbonebe bebolden b bben effte bebofpen willen De | 
a und Midderfehop inden borgefehreve | 
ftentbumen Schleswig und Holftcin fchôlen hebben | 
Hals und Hand) unb dat högefte Gericht aver ehre 
PYuderfaten und deners /fonder allen middel unde der 
Fürsten bewohren effte Birhinderung dorch fe! cffte 
ehre Antlüde ebber Befehlhebbere/ doch, vorbeholden | 
Fürftlicfer Avericheit I und gemeiner Landfolginge 
und od Sürftlide Praerogativen. De Prálaten 
imb Adel in den Horbenomeden Firftenthorre fehölen | 
haven Recht und Mechtserbedinge up de gemenen 
Manfchop / Drélaten ! Rede] Man und Steve 
bord) de Fürften ebber chre Befehlshebbere nicht ver 
weldiger! averfallen cbber verunrechtet werden / unde 
devo! bat Fürftendom Schleswig von dem Ricke 
tho Dennemarefen tho Schne gelt I fehölen doch de 
Fawahnere buten Landes nicht appelleren môgen/ 
fonder vor ins, Vnfen Prálaten/ Meden und Mid» 
Derfehup der Srürftenbobiner Schleswig und Holftein 
fich in rechte entícheden laten. Men fehal od? in den 
vorbenómeden Unfen Fürftendohmen nene Accife | 
Tollen coder Befchwerunge effte jerinig unplicht den 
Prdalaten | Ridderfehop | Manfchup effte Steven 
und allen Syagefetenen | upleggen buten vollbordt der 
gemeinen Manfchup / cin jBlicé Prálate effte En. 
Delinan fchal von denen jennen | dat be tho finer 
Ricken bedarvet/und van finen fahrenden Have und 
buhave of andern finem Korn wide infamen sicht 
sollen 

Die Fuwahner und Jngefeten ber vorfehreven 
Forftendopme Schleswig unde Holften! he feo geift- 
Lick oder weltlick I febólen nicht plichtig fin 1 buten | 
den gefegten an tho benenbe | edder tho | 
folgende I cffte bülpe tho donende | men vermöge fe) 
den dattho mit Solde. 

Memand fehlen wi) uth deffen-vorfehreven Lane 
ben in facken de de Sif | Ehre und Gut belangen/ | 
vor Und buten den Firftenthomen tho Mechte laden | 
inen en jflid fchal fin Recht binnen Landes fécéen | 
vor Has und büffer Lande Prälaten Rede unb Man | 
febal océ dorch nene Denifehe oder Uthheimifche ge | 
vichtet werden. 

Dürfen Landen oórbenómet (aben toy nah allem | 
Siufem vermögen holden in gudem Sreden I und dat | 
fe Given etvig thofamen ungedeler / darumme febal | 
niemand feeden den andern/ mon en jflicé (cial (ic) 
nôcen laten in Rechte 

Ypdath fo dan Frede befto bet geholden werde | 
fehölen toy und willen Hafe Ambemann / affe eS | 
ften! Marichalete! Schenken! Kökenmeifter! D 
gede und Perge | bebben in deffen Landen Sy Su | 
wahnet differ Lande und abne Ye Schlötel Borge | 
und Schne Darjülveft Dohn und anders nemand welt | 


Tom. 
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licen. üben / ben de van bem Adel binnen Landes 
anor find. 
Man fchal oct twice des Fahres gemeine Sandıtage 
Dorfe riven, Achte vage nach Pafchen / in dou 
Fürftendoym Schlefwig! Flensborg | unb achte das 
ge nach Michaelis in dem Fürfte BON tho Hole 
ften binnen dem Kiehle/ und alídar alle und jflife 
Garden verhören und mit Rechte fcheiden, 
Was de Sand-Drofte und Landes Marfchalek mie 
Rafern Reden de de fe dartho gebrucken/ oii 
even Fürftendohnien thom beften und 
nüttcft bedenken können! mit to hopene 
gfeit und rene upthorichten; De Landfrede 
tho bedenckende | mit Mabern tho verwetende / tes 
fe derhalven beden I (cbiden eff deden / wo dat 
Ying tticht tho fhaden unb wadel fey! fede faft 


6 


| pu y 


Wy laten oct tho unde bevo 
| fes Bre ves / bat de Sand: Dro 
| und Bnfere Rede mögen 8 
jennen / de da hier entacgen dobn. 

Were ct Suede | vat be jennig doch findlictor 
| Biffe binnen edder ae Landes vorhanden ivocoe f 
dar jemand gefangen cdbcr gegrepen werde | ben 
fchole wy Unfe Erven und Stabtemlíage virplichtet 
fin! von Fenguif und Feldfehaden tho quiteren und 
tho (ôfenve. 

Wy fepólen und willen oct in ben Sürftentbuimemn 
Schlefwig! Holftein! Stormarn nene andere Müns 
te anfetten! men alfe tho Subect und Samborg genge 
und geve is. 

Ulle dife vorgefchrevene Articnle faven und 
fehweren toy Fricderick upgenane in den Hilligen by 
Yifen Köniktifen Ehren! Cruwen und Geleven! fte 
de / Daft und unverbracten cwigliten tho boloende/ 
unde vor Hus) Hnfe Erven und Natommtinge alle 
düffe vorgefchrevene Articule! Stüce und Puncte/ 
fambt und ein jfiliten | befondergen den hochtwerdis 
gen | werdigen | gefftengen Ebrenveften und Ebrias 
men Herrn Pralaten / Midderichop 1 Manfchop 
und gemeinen Fnwohnern der Fürftencobme Schleßs 
toig | Holftein und Stormarn I ehren Nahkomline 
gen und chren Erven/ und tho triwer Hand Reden 
der fülden Fürftenthome / ftetf und faft ewigen uns 
verbracten tho holdende/ fonder Arg und abne alle 
Geverde | und heben vüf Winfe Firftlite Secret 
nedden an büffen Breff init. fpem “tle Beten 
und Bolborth tho fteth/ veftinge unde Ohrkunde der 
Wahrheir fangen laten | be gegeven is in finer 
Stade Richliin Fahy na Gbriiti finfeé Heron Ges 
borth/Dufend viffhundert unde veer und twintig! aui 
Seydage na Safes Heron Hemmelfahrt: 


orden in Krafft dite 
effte Marfchatete 
{gen und rechten de 


CLXXV. 


| Vergleich ¿tvifchen denen Churfürften / Siro 
fees und einigen Bifchoffer des <peyliges 
RKRômifcher Reichs / des Zutrindens halber 
Aufgerichtet ; worin diefelbe cinhellighch befchlisf 
fen! deffen (id) binfübro! gang oder -balbs / zi: ente 
Halton! auch ihren Ambt+ Seuchen und SÉnterchas 
tien zu Berhütung der Botres -Safterung |. folches 
zu verbiethen. Geben zu Heidelberg auff den 
Sonntag nach Erasmi Anno 1524. | Lu- 
NIG, Teütiches Neichs- Archiv. Part. Spec; 
Continuat. 1. Sortfegung II. pag. 193.] 


G'eft- à- dire, 


LU vention entre les ELEC TEURS, BEN ES 
(9 PRELATS de St. 
les excès d'yurognerie qi 
tant qu a tb avenit on les abbia ou en 
ou le plus qu'il fera pofhble, ES que, pour 

Ddd z 


6. Juin; 


ANNO 
1524. 
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niv les Blasphémes ES desordres qu'elles caufent 
chacun d'eux les défendra à fes propres Off 
ES Sujets. Fait à Heidelberg le Dimanche après 
la St. Erasme 1524. 


| 
Hou GOttes Gnaden I wir Reichard! Exp Di | 
feboff qu Trier / des Heil. Nömifchen Reichs 
durch Gallien unb das Königreich Arelat I Erb: | 
Ganbler 2c. Ludwig I. Pfalggeaff bey Nbein! Her | 
fog in Bayern | des Heiligen Nömifchen Neichs | 
Erb-Ceuchfes I beyde Gburfürften] ac. Conrad Dis 
fchoff zu Wirgburg I Hergog zu Sranden ac. Sie 
bric | Pfalggraff bey Rhein! Hergog in Bayern rc. 
Wilhelm Bifchoff zu Straßburg |. Landgraff in 
Gifag à. Wilhelm! Pfalggraff bey Rhein! Herkog 
in Oberamd Mieder-Bayern/ 2c. Philips! Bitchoff 
zu Stepfingen | Adminiftrator zu Naumburg! 
Pfalsgraff bey Mhein! Hergog in Bayern 20. Lud- 
toig | Pfalkgraff bey Rhein! Hergog in Ober und 
Mieder« Bayern. George / Bifchoff zu Speyer! 
Pfalkgraff bey Rhein! Hergog in Bayern ac. Ca- 
fimirus, Marggraff su Brandenburg! zu Stettin! 
Pommern 26. Herkogl Durgaraff qu Nürnberg / 
und Fürft zu Nügen 2c. Heinrich I Erwählter des 
Stiffts Wiricht! Pfalggraff bey Rhein! Hergog in 
Bayern! Graff zu Spanheim 2c. Johannes, Ad- 
miniftrator zu Negenfpurg/ Pfalggraff bey Rhein! 
Hergog in Bayern 2. Otto Heinrich! Pfalggraff 
bey Rhein! Hergog in Bayern 20. Philips! Land. 
graff zu Heffen/ Graff zu Kagenelnbogen zu Dieg! 
Ziegenhain uno Midda ac. und Philips! Mfalkaraff 
bey Rhein | Hergog in Bayern 2. Bekernen of 
fentlich | und thun find allermánniglich mit bicfem 
offenen Bricffe: Nachdem wir alle jegunder eigener 
Porfohn auff der Fröligkeit eines Gefillen- Schiep 
fens ber WArinbruft / bey einander allhier zu Heidel. 
berg geivefen I bey tus bedacht und erfunden/ bafi 
aus Gottes» Sáfterung und bißhero gebrauchten Zur 
trincten viclorley Bopheit! Tinratb und verderblicher 
Ynwille | in gangır Teutfcher Nation entftanden 
und erwachfen; darum tins! GOH dem Allmächti- 
gen zu Sob! und zuborkommen fernern Tinratbé mit 
einander cinhelliglich entfchloffen I und bey Hnfern 
Fürftlichen Worten einander zugefagt und derfpros 
chen /und thun das in und mit Rrafft diefes Brieffsy 
daß infer jeglicher Churfürft und Fürft obgemelde/ 
sir feyn geiftlich oder weltlich / nun binfübro für 
infer eigen Perfon! der Gotts. Sáfterung und Sue 
teincken /gang oder halbe, Tins enthalten unb mai. 
gen auch allen und jeglichen / Yufern Ober + und 
Tinter- Amptlenten | Hoff-Gefind und Dienern/ 
Sintertbanen und DBertvandten | bey einer nabmfie 
chen Straff eruftlich gebieten I dergleichen bey der 
Ritterfibafft! in eines jeden Fürftenthumb und San: 
be gefeffin y Fleißiglich bitten und daran feyn follen 
und wollen! fich gleichermaf/ wie wir/ des Gotta 
Sáfterens und Zuftinckens gang oder halbs zu enchal 
ten und múfig zu fichen! und welche Yinferer Ainpt- 
foutent Hoff: Gefiud! Diener oder Kuecht! folches 
zu halten Befchwehrung trügen / das überfahren! 
und nicht halten wollen oder würden / ben oder die 
felbigen foll Hnfer jeglicher zu ftunden mit Wusrich. 
tung feines Lohns bevrlauben / an feinen WAinpten 
ober am Hoff zu bleiben nicht mehr geftarten: Dogs 
gleichen | Hufer Ehurfürften und Sinften in diefer 
Orbnung begriffen! Feiner derfelben 2(mpt(eut Hoff 
gefind I Diener oder Kuecht | die bemeldter irjach 
halb beurlaubt waren! zu Dienft ferner auch font 
nicht annehmen/ er habe dann von bem Churfürften 
oder Fürften / bey dem er getoefen |. eine Schrift! | 
tie er abgefcheiden. Find ob einer oder mehr die | 
nicht hatte / foll der Churfürft oder Fürft I bey bem 
um Dienft augefucht wird I dem andern Churfürs 
ften ober Sürften I bey dem der oder diefelbigen ge 


i 
4 


feheiden | fich diefer Ordnung nach wiß ferner zu 
Halten.  Gleichermaf follen wir bey tnjern 2(mpt 
leuten! Hoff Gefind und Dienern/ mit ihren Kuechs 
ten | wie vorftehet | bie Ding auch zu vollftrecten 
verfehaffen I und die Jinterthanen I welche dis Geo 
bot überteeten und nicht halten tofrben / mit einer 
Pout bie batauff von einem jeden Gburfürften oder 
Súrften gefegt werden (oil I fo offt fich das begicbtl 
unabläßig zu ftvaffen] auch die vom Adel! in cines 
jeden Fürftenehumb und Landfchaffe gefeffen I durch 
gebührliche Mittel und Weg fo viel möglich / bas 
Don zu weifen unterftohen. Wäre es aber/ daß Hit 
fer vorgemelten Gurfücften und Fürften / einer oder 
mehr / in die ,, Micderland/ in Sachfen bie Marek 
»» Mteckeluburg / Pommern / oder dergleichen 1 da 
» QSutrinden die Gewohnheit | und über fleißige 
» Weigerung 1 utrinckens nicht geübriget feyn 
>» Möchte | follen dicfelbigen folche zeit mit ihrem 
» Hoffe Defind und Diencen ungefebrt | und mit 
o> Diefer Ordnung nicht gebunden feyn. Datum 
Hevydelberg/ auff ben Sontag nac) Erasmi; An- 
nO 1524. 


CLXXVL 


Det Dreyer Bund in Rbútia / dieffeit und 
enthalh den Gebürgen |. 50005 ricff ^ wo 
durch fie fich verbinden / fie und ihre Diachfoma 
inen wollen in ewige Zeit gut! getreu / liche 
DBunds-Genoffen feyn und bleiben! einander Hele 
fen! rathen/ und beyftändig feyn/ fo lange Grund 
und Grad ftebet |. währet und bleibt | mit Libs 
Shr und Guth! Landen und Senthen/ nach allen 
beften vermögen. dic Straffen fehirmen und in 
fricoen balten 1 auch einander feilen kauf zugahn 
laffen. Geben am Freytag nach St. Marthæi 
Sag 1524. [Deduction des 10. Gerichten 
Bundes in Det Schweiß | wohl hergebrachter 
echte und Freyheiten 2. de Anno i622. 
Apud Lunic in Grimdvefte Guropzeifeher 
Potenzen Sererhtfamen: Part. II. pag. 762.] 


Confederation des Licues Grises ou de la 
Ruerıe, en deçà ES au del des Monts; par 
laquelle iis s'obligent 5 pour eux ES pour [eur 
Poflerité , à étre todjours bons » Jidelles , chers 
Amis C9. Alliez les uns des autres; à s'eutr'dider 
de Fait ES de Confeil, ES à my épargner mi leurs 
Biens, ni leurs propres Perfounes auff long tems 
que la Terre où tls habitent fubfillera ; à tenir 
Sirs les chemins publics , ES à fe vendre recipro- 
quement ES amiablement les chofes néceffaires. Le 
Vendredi après la St. Mathieu 1524. 


WI Andreas / Abbe ju Diffentis | ich Sang 

von Marmels Here zu Nazing/ und wir 
allgemeinden gemeiner dreyen Binden biffeit und 
enthalb den Gebiirgen! wo wir gefeffen find in Hino 
fern Grepffen / bekennen und thun fund alferimdnnige 
lich für Vins und all Laufer Nachéonnnenden au Sried/ 
Schirm und Muto/ ifr Glüc unb Heyl und Sob au 
mehren / im Mahmen ber ungertbeilten Heyligen 
Dreyfaltigkeit ein Bindniß und Berftändnig/ Sine 
halt ber alten Bunds-Brietfen / befchloffen haben: 
Diewweil fich aber des Meníchen Wefen von Zeit au 
Beit verändern tfut I fo haben wir qu Fried / Rum 
und Einigkeit | ins und Ynfern Nachkommenden 
ein Erneuerung Yufer vorgenandten Berftändnif 
und Bindniß/ mit Erfäteung/ Form und Geftalt/ 
auch mit Duncten und Artickein : wie denn ben 


Bort zu Wort eigentlich erleutert und verfehriehen 
fiat. 


‚ eefea / febreiben und erfernen / wie bey iin abge» Anno 


1524. 


23. Se] 


Anno fat. 
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DU DROIT 


Des erften | dag wir allgemeinlich und utt 

verfcheivenlich gut getreu lich Bunds-Genoffen (ton | 
fefe] und Tinfer Machtommenden in ewige Zeit | 
biciben | alíviewcil Grund und Grad ftat/webret/ | 
bleibt / und einander belffen / und rathen und ber | 
fündig feyn |. mit allen finfetm Leib | Ehr und | 
Gut! Sánben und Seuten nach Yinfern beften Ber 

mögen / die Straffen fehirinen und in Fricden hal 

ten /unb ein anderen feilen Kanff zugehn laffen/ und | 
geben getrculich und ungefährlich. Mir entfollen 

auch memand fremdes in infor Bindnif empfahen 

ohne obgemeldter Herven und Bunds: Seno ffen Rath! 

Oiffen und Willen. tem es foll auch fein Bund 
der deepen Bänden allein. ein Lands- Krieg anfahen 
ohne der andern zweyen Binden Math! AWiffen tb 
Willen: Welcher Bund fámtiches überführe / und 
fold Wufruhy oder Krieg anfienge | Dadurch bit 
Bund int Krieg kommen möchten I folle alfo derfel- 
biae Bund/ dev folc) Aufruhr oder Krieg genrfachet 
hätte / von ben andern gwen Binden ohne Mittel! 
nach Erkäntniß geftvaffet werden | und auch bie 
jween Bund dem andern | fo den Krieg ange 
Fangen bett Imit SAI Math oder Beyftand guthun/ 
fehuldig feyn. Hud ob aber einig Gericht | gemein 
oder fonderbabren Derfobnen ohne Wiffen | Rath 
und Willen gemeiner dreyen Bunden Erteglich Auf 
rubr anfingend | follend alspenn bon den Drey Sun 
den I als die ihre Eyd und Ehr gebrochen hätten! 
geftzafft werden. So aber aus redlichen rfachen 


Fineínigtrit) Feindichaffe! Moth! da GAR vorfey! 
einftelen! und daß ein wedever Theil in der Geftalt! 


ob (aut; nicht fehuld oder angefangen haften! ift 
n bedingt und lauter abgeredet worden / welcher 
Theil von bem andern ermaßnet wird/ mit Briefen 
ober unter 2fugen I der (off den unverzogentich je die 
nechften Ort und Gericht | denen / fo fie gemabnet 
haben | tréftlic zu ziehen / als weit Leib und Gut 
fanget] und einander Helffen Sand und Leute | Chr 
und Gut wieder mánniglich nach finfern beften bere 
ingen febägen und chirinen | als weit und jebete | 
Buds Marchen ausweifend | und anzeigend | und | 
billige Mothnurffe erbeufchet I welches allwegen cin | 
jeder Bund den andern Bünden | einen oder bryden 
in feinen eignen Koften zu thun fchuloig ift. 

Lud wen wir obgemeldten Bunds-Genoffen alle 
und tnfer Sent in Wafer aller Mahmen auszugend 
auf Hujer Feind/ was den getwnnnen wurd / daffel- 
big fell nach den Perfonen fu gleich Sheil und Leute 
getheilt werden. Ob wir aber Samb und Leute ger 
innen teürpen! die follen einem jebem Bund gleich 
zugetheilt werden. Darbey ob fic) begeben hatte) 
DAG foich Sands Krieg eingefallen tverdend | Daß 
GO lang wenden wöll/ fo foll tein Bund ciniger. | 
{ey Srieven practiciven noch annehmen | ohne Rath, | 
Wiffen und Willen der andern given Bunden | noch | 
fich Eeines wweges befonder mit tnfern Feinden un: 
terrenen, Meter foll ein jedlicher unter ins Bund 
genoffen fic) gegen dem andern vatbens bentigen laf | 
fen an denen Enden I da er gefeffen ift / und jedes 
alt Herkommen und Recht nicht abfehlagen! fonder | 
daben bleiben / oder man jedfichen unverzogenlichen 
recht gon laffen und halten fol. Ob aber Yins ge 
elbten Herrn und Dreyen Binden Diefer infor | 
ünbnif in gemeind gegen ber andern / oder ein 
Dorf mit dem andern oder gemeinlich in Cotof | 
kommen toñicden/ wie fif) Das begeben möcht! Davor | 


GO fon wolle | (oll Diefer Unfore Bindnig Lier. 
um niche qevbrochen noch zertrent fegn / fonder’ fich 
echt 


| einanderen faffen benügen. Und wo fich 
igte und begebe / dag wir obgemeldten bre) | 
unb unter einander mifibellig wirden! Span tnd | 
vinnen/ das C Ot lang wend I fo fol. cin | 
jeglicher Bundi bro) oder vier erbare Mannen dar: | 
geben sad Herordnen I die follen ihren der Binidnif 
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halben ledig feyn : Welche y. ober 12. Männer. unt 
folche Span und Stöß bey ihren Eyden das Meche 
erkennen und fprechen follen/ vo (ie autor folches in 
Gutigteit nicht ablegen / und zu Einigkeit bringen 
mögen ) daß fo von ihnen nerheitt und erfent witd/ 
follen die Partheyen ohne weiter wegera! sieben und 
appelliren | ftett und feft halten » geläben und gee 
treuwwlich nachkommen und ftatt thun. Wen aber 
únter denfelben verordneten cin mehrers nicht erfune 
den noch gemacht möcht werden / fo follen aisden ges 
mein drey Bund einen Obern und Ohman! wo fie 
den gut bediinctt feyn / gemeinlichen erwellen und 
nehmen. Defgleichen wen ein Bund mit dem ane 
dern in Spin und Stop tine | follen die beyoe 
Búnd für den dre Bund kommen) welcher vollen 
Gewalt hat und haben foll] ihnen ein unpartheyifch 
Meche in ihren Koften zufegen. Gnd fo ein Gemeind 
wider einander | und cin Gericht twider das ander 
in Yneinigkeit uno Mißhellung wider  einandern 
Wwuchfen! die eines Bunds wavend/ die follen allıweg 
umn ihre Stöß in das nechfte Gericht de(felben Bunds 
au Stecbt Éomnen, So aber cin befouder Gemeind/ 
oder fonder Perfonen gegen gemeinen deey Bunder 
in Decht kemind! fo foll man denfelbigen cin Miche 
ter fegen | an bem Ort bá die Tagfagung ift I und 
von jedem Bund zween oder bte unparthegifche 
Männer I von denen fol follich Necht extent und 
geurtheilt werden. nd wen ¿wey Gericht bie ¿weyer 
Binden wärend!) Span und Stöß gewünnend | fo 
foll alsden Die prey Bund überein Formen / und ie 
nen ein gemein unpartbepifc Meche fegen./ two fie 
gut feyn bebüncter. Wen aber bie swey Bund ges 
gen dem dritten in Span und Cotof twüchfind und 
Femind | fo follind den Die seen Bund fechs wohl 
verftändig Mann | und der dritt Bund / fo ben bert 
Stoß hat! auch fechs ficher Männer dargeben / die 
all ihr yb] dev 25ünbnif halben! ledig fen follent 
ud unt dic eriwachenen Span und Stöß ben ihren 
Even I tho folches in ver Gütigkeit nicht möchte 
abgelegt werden | rechterfennen und fprechen / und 
das allda geurtheiler Wien I follen beyde Theil und 
Sartbeyen ohne weiter appelliren I ftátt halten und 
gläben/ und two unter denfelbigen 12. in ihe Hetbeif 
Fein mehrs erfunden wide! fo foll ein Obman wie 
obftat I erwehler werden. ind ob unter us jes 
mand ware / ber fich obgertieldter Mecht nicht bento 
gen noch gehorfam feyn wolt | fo follen wir borane 
genanten und» Genoffen bey Unfern gefchwornen 
Gyben | mit finferm Leib und Gut den ungeborfas 
tien geborfam machen! fo bald wir barum ermabnet 
werden. Es ift auch lauter abgeredt/ was wir obs 
gemeloten Bund-Genoffen all mit einandren zu bande 
len] oder zu richten haben! ober gemeindend parums 
follen wit die &agfa&ung altwegen ein Tag gen 
Plant ben 2. gen Chut! ben 3. aber Ylang! ders 
4. gen Chur! den 5. Tag gen Davos angefegt were 
den! und gefchrifftlicher Verkündung die Gehorfans 
fuchen! und alles! das fich zween Bund vereinigen! 
foll der Dritte Bund und Botten bey ihren Enden 
auch aefeben und folgen. tem es foll auch ein je 


| der Bund feinen Schreiber haben mit einem Haupte 


Buch! der auf allen gehattuen Sand-Tag und Gage 
ungen! alle Handel! die man dafelbft verhandiet fo 


| nothwendig find | angeichine und fleißig befchreibs 


amit zu Seiten die Nathfehläg I Handlung unb 
Sasung nicht aus Gedächtnig kommen I und flde 
ich erfunden werden. Auch iff beredt worden / wels 
chee fins obberihtten Bunds-Genoffen eines Beye 
ftändes durch einen oder mehr Männer notbvürfftig 
werde/ der ibm in feinen Dechren Dülf(ic fey /oder 
Rath gebe fo weit und ferr xecht ift] derfelbig fol! 
fo das im von feinem Obren geboften wird / gebor» 
fam fep] alfweg in des begehrenden Koftung. Dare 
bey haben gemefote Bunds-Genolfen angefehen! vag 

Ddd 3 ein 


ANNO 
1524. 


ANNo 
1524. 


398 CORPS DIPLOMATIQUE 


ein ieblicjer unter Lins ftir und fchnig/ wie von al. | — $$nb baf diefer Bund mit allen vorgemeldter 
ter ber] und jeder Bund im gewöhnlichen Bruch | Stücken und Articteln von dins den dveyen Dino 
bat I ausrichten und geben folle. Desglcichen fo [omn] allen Ynfeın Nachkommenden jegt unb Here 
Lands. Krieg fic) erhibe und angiengel ba GO vor | nach qu eigen Zeiten war I ftett und feft bleib und 
feye 7 fo follend die Geiftlichen Güter ein billigen | gehalten werden! fo haben wir all und ein jene be 
Schnig auch zu geben fchuldig feyn! nach Ertánte fonder Gefehworen glerth Epd zu Gott und den 
nif gemeiner dre) Banden. Fee! ten einer in | Heri igen | diff alles ‚halten | ußzur ehten und zu 
feinem Gericht für ein unvedlicher Todfchläger vers | vollführen in QByf / Ser | Geftait 1 als porges 
urtheilt und erfent wird | fo foll derfelbig im allen | fehrieben ift. nd des zu feften yıkund und ftettor 


Gerichten in $inferen dreyen Bänden Fein Freyung | ewiger Sicherheit/ fo haben wir vorgemeldten 
noch Sicherung haben! und fo ciner/ ber ein folchen | und Bunds -Genoffen /nabnfich wir Andreas Abe 
wnreblicben Zodtfchlag begienge | und fi in ein | zu Dyfentis, und ich Hanf von Marmels / Aufer 
ander Gericht flüchtig machte | und ibm bomfelóen jeder fein Saftegel / und wir dom SGrawen Bund 
Kodrfchläger bie Freundfchafft des Seibten nacheile | Unfors gemeinen Dunds | desgleichen wir gemeinen 
ten! fo foll derfelbige Richter und Gericht !denjelbir | Gotthaus üt der Stadt Shur | unb wi von den 
gen Töder rechtlich annepmen/ und Inhalt dev He | eintiff Gerichten auch Hnfer: gemeinen Dunds Su 
theil vechtfertigen | und des Koftungs halben foll es | ftegel für ins und Tinjers jedes Theils Nachfom 


Serichté Erkäntniß bleiben I ob aber einer | menden | bie wit hiezu Deftenklichen verbinden / 
dlichen Todtfehlag begieng/ derfelbig follImach | öffentlich laffend und thuend henefen an biefe Briefs 
cines icolichen Gerichts gewohnheit und brauch qe. | fe / drey glichluttende I deren Tinferm jederent 
Dalten werden. | Bund einer geben ift | am Freytag nach St. 
Bir gedachten Bunds- Senoffen haben auch an | Matthei Sag! des Seitigen lif botten und 
Gefehen | daß je uff das 12. Fahr ein jeder Bund | Evangeliften | im Sabe | als man zahle nach der 
erwellen und dargeben fölle ween Mann | die fid) Geburt Ebriftil taufend fünff Hundert zwangig und 
fügen und tommen follen! von einer Gemeind in Die | Dice Sabre 
ander in allen bre) Biden /und alfo in jeberm Ge | 
ticbt bie Syd erneuren und innemend föllend, Stemi | 
Ob (ich begiebet daß svey ober mehr unter ne ob. 
gemefoten Binds - Genoffen gegen cin andern ftidf» a ac Infeudatio Ducatus Mediolani, Co- 
mäßig würden | fo follen dicfelben Fried geben und usque Papiæ ES Angleriz in FRANCISCUM 
nehmen |. fobald die erfordert werden! und alle Die | Srorrram Lupovici Filium, per C a- 
Darbey werend und bargu femenb / fino febuldig von | —roLum V. Ro " 
i Fried zu erfordern / uffyunehinen und zu emp. | zz Oppido Ti 0 1524. pena 
faben bey ihren gefehwornen Eyden : tobrís. [Piece authéntique tirée des Archives 
Royales du Château de Milan. ] 
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| 
( A ROLUS Quintus Divina ente Clementia E: 
letus Romanorum Imperator femper Auguftus, ac 
Germaniz , Hispaniarum ; utriusque Sicilie, Hierufa- 


Seftrafft werden! es ware dein Sach I dag einer feis 
nen nechften Freund/ fo den ihm zu den Dritten und 
eher Wundjech | und durch den oder diefelbigen | A À 
Sehaden befehehe | fo foll ben darinn aber nach ge. | diz, S “lend 
ftalt cines jeden Gerichts- Bruch fürgenommen und ee 
gehandelt werden. Wir obgemeldten Bunds-Ge | N ; LE 

offen habend auch cin andren einem jeglichen Heren/ 
Sändren/ Gerichten , Städt und Dörffer || Edel 
und Buedely arm und rye)! niemand usgenommen 


pc & Mechliniz, &c. Ill. 
iti Duci Mediolani Princi- 
> noftro chariffimo gratiam noftram 
bonur ,. prosperosq vota füc- 


feine Recht vorbehalten I alfo daß ein jeder bey fei» a UR ee ad Dei Optim. Ma- 
nem alten Herkommen bleiben foll und mag. Doch | Aer sinem fupert ET 


deponer humilesque 
Principis effe cenfetur, p Sa i 
as , eosque extollere ; quos fide, conflantia, & 
gritate erga fe benemeritos didicerit. Sane cum fe- 


ift bevedt! Daß wir obgemelten Bunds. Genoffen 7 fo 
in Diefen Bund hórend/ dif vorgefehrieben Sachen | y 
Geding und Artictel mögend beffren | ‚erlütheren/ | int Be eos. D 
anínbren und mebren/ wie den ins gemeinen Drepen Ich He T SY Me e den EN PCS 

i MRD IE C RAI n | ,dum Sa ani ert moderaretur habenas 
Biinden gemeinlich bediinete nochohrfftig und beffer | Ill. Principi Ludovico Sfortiæ Vicecomiti Patri tuo pro 
gethan den vermitten! ohne gefährne. Und foll DAS | fe fuisque Filis Masculis , ex legitimo matrimonio 
Has an Unfern Ehren und Enben feinen Schaden | procreatis, & procreandis aliisque descendentibus Mas- 
noch Abbruch bringen / in fein weiß noch wege. | culis legitimis inde n aris ordine fucceffive juxtà 
Mir obgemeldten Bunds+ Genoffen haben in diefer gradus preerogativam, Jure pr imogenituræ femper falvo, 
Bimbnif gemeinfich vorbehalten einem jeoren Bund | fuo amplifimo Privilegio in Feudum concefferit Duca- 
buds E: » Bund | auch alle Gefonbere | UM Mediolani, & Comitatus Papiz, atque Angleriz , 
fein alten Heren und Dur RUE ODE O era Civitatibus, ac Terrarum direéto Jure ad 
£5ünbni vor disfem Bund beet " Und aber | Sacrum Romanum Imperium fpe&antes , & cum clau- 
biemit follend fonft alle Berpflichtnig / DBindnif | falis preeminentiis, ac prerogativis latius ennarratis in 
und Derf ibungen! fo wir Geitiein Dret Bund ge | Privilegio Inveftiture ipfius Divi .Maximiliani. Cujus 

sintich ener ein Bund Wider De ern 7 - | tenorem hic pro expreffo haberi volumus, ac fi de ver< 
aucinlich oder ein Bund wider den andern! vor Da- | pro exp y 

A 3 | 

tum dif riera | 


NN m bo ad verbum illius infertio fa&a foret, Cumque exin- 

& befiegelt / OA Sit und de occupatis per Gallorum Regem Ludoy red ulti- 
tiger | tob und ab I auch CARD | am Ducatu, & Comitatibus cum omnibus eorum 

bad fein I Écines wegs: Syenoc) denen | Civitatibus, & Tetris ipfoque Illuftri Ludovico Patre 
1 gegen den Geifklichen und andern | tuo in manibus Ho ium prodito , & i 

effet der Datum wenfet Montag O as = nus Ra mae er n 
4 MAR : if Sabes vergriffen) | genitus manibus, & viribus ipfius Domini Ma 
iT. tag Quafimod th Sabre AR Caefaris Avi noftri ad a Ducatus, & Comita- 
feslend athvegen in sheen Kuäfften ftobn und bleiben. tuum Succeflionem juxta ipfius Privilegii, & Inveftitu: 
I ra 


ANN 
1524 


3o. O€ 


NO 
24. 


re fon mam induétus , ac admiflus fuerit; ac i 
& Comitatuum, fuarumque pertinentiarum 
&us immemor benefitii im eum collati ; 
fpretaque fidelitatis forma, qua Jure Féudi Sacro Ro- 
mano Imperio aftriétus cenfebatur plura cum Gal 
Hoftibus in Sacri lmperii dedecus , & detrimentum 
molitus fuerit, indeque innito, ac percuffo cum Hofti- 
bus Foedere fe ipfum cum Ducatu, ac Comitatibus , € 
pertinentiis prediétis prodiderit , & quidquid Ju 

his habebat Serenifimo Francisco Gallorum Re 
ferit, ac ad ipfos Holtes tranfierit, feque ob hujusmo- 
di felloniam in Sacrum Imperium: comiffam tanto 
munere indignum reddiderit , ut merito Ducatu > 64 
Comitatibus prediétis cum aliis Pertinentiis ipfo Jure 
privatus fuerit, & licet poftea pro Itali& quiete Divus 
ipfe € ir Maximilianus hujusmodi Ducatus; & per- 
tinentiarum eidem Sereniffimo Ludovico Francorum 


Regi, dum in humanis ageret ‚fub quibusdam conditio- 
nibus , & minime obfervate fuerunt, Inveftituram 
concefli etiam ad præjuditium tert 


non protendebatur ; illius tamen conditionibus non im- 

i dem Inveftituræ effcétus aliunde fublatus cen- 
demque vita funéto nulla per 
cum Modernum dicti Sereniffimi Ludovi 


R« 


Francorum 
gis Succellore m, nec per quamcunque aliam Perfo- 
ura intra tempora à Jute ftatuta, nec 
pôlteà 4 > divo Cefare Maximiliano Anteceffore 
noftro , nec à nobis fuerit petita, feu obtenta. Quin- 
i 10 eodem Sereniffimo Francisco Gallorum Rege 
moderno nos, ac Sacrum Imperium non folum con- 
temnente fed etiam plura contra decus, & honorem 
noftrum, ac Sacri Romani Imperii moliente, & in nos 
ejusdem Feudi dire&tum Dominium cerv icem elevante, 
armaque movente prout fuis propriis Litter ac no- 
toris geftis nobis innotuit,etiam fi eidem valida antea 
Inveltitura conceffa foret, prout non extitit; meritó om- 
ni illius commodo carere deberet, ac ipfo Jure priva- 
tus cenferetur omnemque Jus per eum ex aperta in- 
veltitura fui Antecefforis pretenfum ad nos , & Sacrum 
Romanum Imperium devolutum foret. Nos propter- 
ea Dignitati noftræ, ac Sacri Romani Imperii gloriz , 
& decori confulere volentes ad humiliandum etiam ip- 
fius Gallorum Regis proterviam & elationem , freti 
Foederatorum noftrorum auxilio prefidiisque Subdito- 
rum ipfius Ducatus; qui Gallicam Tirranidem exuere 

conabantur pro ipfius etiam Univerfe Italie quiete ut 
Ducatus ipfe ad noftram, & Sacri Romani Imperii 
obedientiam rediret arma fumere , exercitum validum 
disponere , ipfosque Gallos debellare coaéti fuimus. 
Ita ut, Deo Optimo Maximo jufte noftra caufte faven- 
te, Gallis ipfis ab Italia exclufis , tu noftro munere, 
noftr aque ope pro ea quam de te fidem concepimus 
pro tuisque animi dotibus, ac paternis | virtutibus a qui- 
bus nequaquam degeneras , fed eximiè polles in ipfos 
ucatum Mediolani, 2 Comitatus Papie, & Angle- 
riz cum eorum pertinentiis induétus, & admiffus , hac- 
tenusque confervatus extiteris eoque exclufo ipfo. F 


| nascentur fe 


| tura pati 


| tibus, vel aliam formam dan 
| lemnitate intrinfeca, vel extrinfeca 


tre tuo primogenito velut indigno folus ex Patris tui | 


descendentia legitimus idoneusque Succeflor füperftes 
exilis, & tanquam fecundogenitus , & primigeniti in- 
capacitatem prinium füccedendi locum obtines, & li. 
cet vivente dito Fratre tuo primogenito pro offenfa 
pet eum Sacro Romano Imperio illata poffemus Jure 
o Ducatum ipfam penes nos retinere eoque trai, 
quia tamen inducimur tuis exigentibus meritis te ube- 
riori gratia pertra&tare , urgentque tuæ virtutes innu- 
meræ, ac tua in nos, & Sacrum Imperium devotio ut 
te ea benevolentia , gratia profequamur , qua Illus- 
trem Ludovicum em tuum Divus ipfe Maximilia- 
nus Avus nofter profequebatur. Ex noftra igitur certa 
ia, motu proprio , ac de noftre Imperialis Potefta- 
is plenitudine, E rincipum, Comitum, Baronum, & a- 
liorum noftrorum , Sacrique Imperii fidelium acceden- 
i que fuper his de as atione præ habita; 


rancisc ges pes ah eorum 
fobolem, & desc ehdentiam, diétum quoque Maximi- 
lianum m tuum Primogenitum cum 
ite, & descendentia , ac horum 
libet ab oinni qs hujusmodi Ducatus ; & Comi 
ac Pertinentiarum ex caufis præmiflis cecidiffe, 
re privatos eife. Et quos etiam per prefen- 
tes privamus , & hujus noftri perpetui Ediéti tenore pri- 

s ce i decern mus; non ad tuæ petitionis inftan- 
tiam , fed de b li ac tuarum. fingula- 
rium virtutum expectatione poscente, dicto noftro mo- 
tu proprio, hodie in nomine Domini Salvatoris noftri, 
à quo omnis Principatus Dignitasque, & honor prove- 


| riorum noftrorum videlicet Sacri Romani Imperii T 


nire dig 
timo Matrimonio proc; 
qui ex te, & filiis tu 


tura patern 
Comites or 
mus, & quatenus expediat, 
novo infeudamus, & inveftimus de 
diolani, ac Comitati 
pertinentiis juxta formam Inve 
claufülis , conditionibus , [ 
na expreflis, q 
lumus , ac fi de verbo ad v 
tamen quod pro hujusmodi In tione, 
ra per te, vel Procuratorem tuum füufficienti mandato 
fuffultum, tenearis, infra unum annum proximun 
die quo hujüsmodi Inveltitura tibi fuerit confignata 
computandum, debitum homagium facere pro nobis, & 
noftris in Imperio Succefloribus ac fid juramen- 
tum noftris in manibus juxta Conftitu s l'eudales; 
novamque & veterem fidelitatis formam preftare ac 


eorumque 


& cum 
velti 


ita 
x Inveftitu- 


alia erga nos, & Sacrum Romanum Imperium adim- 
plere, que de Jure, aut confuetudine debentur, omni 
dolo, & fraude femotis. Que quidem omnia, & fin- 
gula itasdeliberate , & confulto facimus, ac ut fupra 
disponimus , declaramus, & decernimus non obftanti- 
bus quibuscumque Le gibus , juribus, Conflitutionibus, 
CORDE: Privilegiis, Conceflionibus, Infeuda 
tionibus, ac aliis quibuscumque concefüs, vel conce- 
dendis in contrarium facientib vel a 


r disponen- 
as, vel aliquid pro fo- 
requirentibus; qui- 
bus omnibus, ex eisdem certa fcientia, motu proprio, 
ac poteftatis plenitudine, derrogamus, ac derrogatum 
effe volumus, etiam fi fpecialem, & individuam derro- 
gationem expofcant , & demum quibusc imque aliis 
contra vim, & effe&um prefentis noftre D: 
Concefionis, Infeudationis , & Inveftituræ impedire, 
aut elidere poffent; fupplentes propterea quoscumque 
defe&us tam Juris, quam facti, qui in premiffis quo- 
modolibet interveniffent , ac omnem folemn 
intrinfecam , quam extrinfecam , que in prediétis de 
Jure, ftilo, vel confuetudine intervenire debuiffent; Ju- 
re tamen Feudi fuperioritatis , & refforti nobis ac nos- 
tris in Imperio Succefforibus ,' falvo & illefo perma- 
nente juxta ipfius Feudi naturam. Nulli ergo homi- 
num liceat hanc noftram Declarationis, Conce ; 
Infeudationis; Inveftitutz, Supletionis , ac Decreti pagi- 
nam infringere , aut ei quovis modo contravenire, 
Quam fi quis aufu temerario infringere, aut fecus at- 
tentare prefuinpferit, preter indignationem noftram, 
penam etiam-graviffimam centum Marcharum Auri 
puriflimi, toties quoties Contra afactum fuerit, fe nov 
irremiffibiliter incurfus, quarum medietatem Imperia 
noftro Ærario reliqua vero Parti lefæ decernimus ap- 
plicandam. Harum Teftimonio - Litterarum manu 
noftra figriatarum , noftrique Sigilli appenfione mu 
tarum. Datum in Oppido noftro de Tordefillas , 
penultimo menfis O&obris Anno Domini 1524 


Reg- 


to, Hispania arum veró 3 & aliorum nono. 4 
CAnoLUs. Ad Mandatum C æfareæ, & Ca 
Majeltatis proprium. ^ Arrows. VALDESIUS 


| cum Sigillo Cefareo appenfo more folito. 
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CLXXVIIL 


(1) Traité de Paix, fait en la Ville de Madrid le 
14. de Fanvier de Panızıy. entre CHARLES 
V. Empereur , & FRANGOIS 3 Roi de 
France, dans lequel il eft auff t 7 


(1) y 
Comptes de Pille. avec celle qu'on me 
cela près que les Articles n'y font pas dues par des Chifres. D'ail- 
leurs elle m'a fourni les Pouvoirs que j'infererai dans la fuite, & qui 
manquoient a s, Celle de Sandoval melt divifée qu'en 
Articles, [Dua] 


b, 
M 
à 


ANNO 
1525. 
1526. 


400 CORPS DIP 


dudit Roi avec Madame E.nonor, Reine 
Doúairiére de Portugal, Seur dudit Empereur. 
[ Recueil de Traitez de Paix, &c. entre les 
Couronnes d'Espagne & de France. Imprimé 
à Anvers in 12. pag. 1. Freverıc Lro- 
NARD, Tom. II. pag. 220, avec peu de 
différence , à la referve des Préambules qui 


ont été rerranchez , & Placarts, Ordonnan- | 


ces, Chartes, &c. de Brabant, Tom. III. 
pag. 639. Hifloria del Emperador C AR os 

. par PRUDENCIO DE SANDOVAL 
Part. I, Lib. XIV. $. 3. pag. s19. en Es 
pagnol. ] 


U nom & à l'honneur & lotiange de Dieu noftre 

Createur , de la Glorieufe Vierge Marie, & de 
toute la Cour Celettielle : 
foit notoire & manifefte, que comme depuis aucunes 
années ença, non fans grand prejudice de la Republi- 
que Chreitienne ¿ & accroiffance de la tyrannie des 
mescreans T'urcs, ennemis de noftre Sainéte Foy Ca- 
tholique, ayent elté pullulées, fuscitées & dreffées , & 
quafi continuellement executées plufieurs & diveríes 
Guerres , diffentions & discordes , entre Tres-hauts, 
"Tres-excellens € Tres-puiflans Princes CHARLES V 
de ce nom, Tres-facré Empereur des Romains tous- 
jours Augufte; Roy Catholique des Espagnes, des 
deux Siciles , de Jerufalem ; Archiduc d'Auftriche, 
Duc de Bourgongne, &c. Comte de Flandres, de 
Hainau, &c. & Frangoıs Premier de ce nom, 
Tres-Chreftien Roy de France ; lequel par permiffion 
divine, & comme Pon croid ; pour plus facilement 
trouver le moyen de Paix , 
Parc de Pavie fut fait prifonnier de jufte Guerre. dudit 
Seigneur Empereur ; 
Roy Tres-Chreftien pour foy trouver devers ledit Sei- 
gueur Empereur, & tant pluftoft parvenir à cette bon- 


ne amitié, fut amené dez ledit Pavie és Royaurnes de | 


pardeca par Illuftre Seigneur Meffire Charles de Lan: 
noy Chevalier de l'Ordre de la T'oifon d'or, Viceroy 
de Naples, Lieutenant & Capitaine General de fa Ma- 
jefté, & auffi de la “Tres-fainéte Ligue en Italie. Et 
la perfonne dudit Seigneur Roi Tres-Chreftien eftant 
en cette Ville de Madrid , & bien traittée dudit Sei- 
gneur Empereur , comme l'honnefteté & parentage 
d'entre eux le requiert, dont ledit Seigneur Roy s'eft 
grandement loüé & contenté ; defirans lesdits Princes 
de tout leur cœur mettre fin auxdites Guerres , divi- 
fions & diffenfions, & extirper les racines dont lesdites 
Guerres pañlées font procedées, & pourroient ci-aprés 
pulluler , fi elles n'eftoient bien desracinées : & auffi 
voulans de leur pouvoir, pour éviter effufion du Sang 
Chreftien, donner chemin à une bonne Paix univerfel- 
le , pour pouvoif convertir les armes communes de 
tous Roys, Princes & Potentats Chreftiens à la repul- 
fion & ruine desdits mescreans infideles, & extirpation 
des erreurs de laSeéte Lutherienne, & des autres Sec- 
tes reprouvées, afin que par la grace de noftre Crea- 
teur, céttedite Paix puifle fucceder au bien , repos & 
tranquillité de la Chreftienté, & s'en puifle enfuivre le 
fruit defiré : ¡ceux Princes, à fçavoir ledit Seigneur 
Empereur, par ledit Meffire Charles de Lannoy Che- 
valier de fon Ordre de la Toifon d'or , Viceroy de 
Naples , Lieutenant & Capitaine General en Italie; 
Don Hugues de Moncada Chevalier de l'Ordre de St. 
Jean de Jerufalem, Prieur de Meffine au Royaume de 
Sicile, & Maiftre Jufticier audit Royaume, € Capitai- 
rie General dudit Seigneur Empereur en la Mer Medi- 
terranée ; & Jean Lalemand Baron & Sieur de Bouclans 
fon Treforier, Secretaire d’Eftat, & Contrerolleur ge- 
neral des Royaumes d'Arragon; Confeillers, Ambas- 
fadeurs, Procureurs, Commis & Deputez, ayans à ce 
ample pouvoir & faculté de fa Majefté , dont la teneur 
fera ci-aprés inferée : & ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien , tant par foy mesme , que par Meffieurs 
Francois de Tournon, Archevesque d’Embrun & Efleu 
de Bourges en Berry ; Meflire Jean de Selva Cheva- 
lier, Docteur en tous Droits, Seigneur de Cromieres, 
premier Prefident du Parlement de Paris ; $ Philippe 
Chabot, Baron de Brion, Maire de Bourdeaux , Che- 
valier de l'Ordre dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, 
fes Ambaffadeurs, ayans à ce plein pouvoir de Mada- 
me Louyfe de Savoye fa Mere Regente en France, & 
en vertu de la Regence à elle o&royée par ledit Sei- 
gneur Roy avant ía prifon , verifiée par la Cour du 


À tous prefens & à venir | 


en la derniere Bataille au | 


& à la requefte dudit Seigneur | 


LOMATIQUE 


| Parlément à Paris; desquels Pouvoir, Regerice & veri- 
| fication, fera auffi la teneur à la fin des prefentes inf 
rée de mot à dutre: pourveu toutefois, que les origi- 
naux desdits Pouvoir & Regence avec ladite verification 
de la Cour du Parlement, feront realement baillez & 
delivrez és mains des Deputez & Procureurs dudit Sei: 
gneur Empereur; & reciproquement les Pouvoirs dudit 
Seigneur Empereur feront originellement baillez & des 
livrez és mains dudit Seigneur Roy, ou de fesdits De- 
putez. Lesquels tous deffusnommez d'un coité & 
d'autre, en vertu de leursdits Pouvoirs, d'un commun 
.confentement ; ont traitté, accordé & conclu les Ars 
ticles & conventions enfuyvantes: 


I. pre MIEREMENT ; a eflé traité; convenu & 
conclu entre les fusnommez , en vertu de leurs- 
dits Pouvoirs, que dorefenavant lesdits Seigneurs Em: 
pereur & Roy Tres-Chreftien ; leurs Hoirs & Su 
Teurs, leurs Royaumes, País, Seigneuries, Vaffaux & 
Subjets qu'ils ont & poffedent à prefent; ou pourront 
avoir, tenir & poffeder ci-aprés ; tant en vertu de ce 
prefent Traitté que autrement ; enfemble leuts Amis, 
Alliez & Confederez , qui, par commun confentement 
| desdits Seigneurs Empereur & Roy, feront particuliere= 
ment denommez & fpecifiez , n autrement; foit 
| & s’entende eltre eltablie ; concluë & fermée j perpe- 
tuellement & à tousjours , bonne, entière & linceré 
Paix, Amitié, Alliance, Union, Intelligence, Con: 
federation & vraie Confraternité: en facon que ¡ceux 
| Seigneurs Empereur & Roy, en la qualité avant-dite ; 
foient & demeurent doresnavant bons, vrais & loyaux 
Freres , Amis, Alliez & Confederez ; & foient per- 
petuellement amis d'amis, & ennemis d’ennemis „pour 
la garde, tuition & defenie de leursdits Eftats, Royau- 
mes, País, Terres, Seigneuries, Vaffaux & Subjets, 
quelque part qu'ils foient, lesquels s'entraimeront, che- 
| riront & favoriferont l'un l'autre comme bons parens 
& amis, & fe garderont reciproquement Pur à l'autre 
les vies, honneurs, eftats & dignitez , bien & loyau- 
ment, fans fraude, dol ou machination quelconque; 
& ne favoriferont, ne fouftiendront quelque perfonne 
que ce foit:contre l’un ou l'autre desdits Seigneurs: Et 
par cette Paix finale cefferont & demeureront efteintes 
| toutes Guerres, oppreffions, violences, exercices d’ar- 
mes, diffenfions & discords entre eux i mettatit en ou- 
bli & aboliflant par ce prefent Traitté toutes injures, 
| rancunes, haines & malveuillances de fait ou de paros 
les, qui jusques à prefent ayent efté entre eux , & leurs 
Predecefleurs: de forte qu'elles demeurent entierement 
affoupies & abolies; & qu'il n'en foit memoite ; éom- 
me fi jamais n'euffent efté. 

Il: Item, par le moyen de ladite Paix & Amitié, 
| pourront les Vaflaux & Subjets mediatement & imme- 
| diatement desdits Seigneurs ; tant de l'Empereur à cauz 
fe de fon Empire, comme à caufe de leurs Royaumes, 
Pais, Tetres, Seigneuries & Eftats desdits Seigneurs ; 
| & de chascun d’eux, licitement converfer enfemble, 
| aller, venir & retourner, demeurer & frequentet libre= 
| ment & feurement , tant en fait de marchandife que 
autrement, par Mer, par Terre, & Eaux douces : fans 
que par eux ou leurs gens puiffe eftre fait, mis ou don« 
né aucun empeschement ou dommage au prejudice les 
uns des autres , en payant feulement les anciens Pea- 
ges, Couftumes, Tonlieux & Droits ,en la forme & ma- 
niere que de toute ancienneté l'on a accoûtumé payer 
en temps de Paix ‚fans les contraindre à payer les nous 
veaux droits, impofez depuis les Guerres entre eux & 
leurs Predeceffeurs commencées ; & mesmes depuis 
vingt ans.enca, & fpecialement für le vin & fur le fel: 
& que d'un coflé & d'autre foit pourveu à 1 trance 
de la Mer, la tenant libre de Courfaires & Pirates ; de 
| forte que les Marchands & Subjets d'un cofté & d'au- 
tre puiffent librement naviger , pescher, paffer & repas= 
fer, venir, fejourner & demeurer avec leurs Navires, 
Danrées € Marchandifes en tous Ports & Havres de 
l'un parti & Pautre , fans deftourbier ou empeschement 
quelconque: fuspendant quant à ce toutes marques & 
reprefailles, tant generales que particulieres, comme 
fi elles eftoient ici particulierement fpecifiées, & les rez 
mettant à Juftice. Et par ci-aprés me feront baillées 
ny oétroyées par lesdits Princes ny leurs Chanceliers , 
fi n'eft feulement contre les principaux delinquants & 
leurs biens, ou leurs complices & fauteurs ; & cela 
feulement en cas de manifefte denegation de Juftice: 
de laquelle denegation de Juftice, les pourfuivants des- 
dites marques & reprefailles , avant que les obtenir, 
feront apparoir par Lettres de fommation & requifition 
| d'icelle Juftice , tout ainfi & en la forme & maniere 


qu'il 


Ani 
152 
T 


DE 
526, 


DU DROIT DES 


qu'il eft de droit requis. Et fi aucunes prifes , des- 
uffes & indeués exaétions ont efté faiétes contre la 
forme des Saufsconduits donnez d'un colté & d'autre, 
& en prejudice des feuretez fur ce baillées, foit à Ge 
hevois ou autres Subjets mediats & immediats desdits 
Seigneurs at les T'reves faiétes pour parvenir 
à cette Paix , ou fe faifoient ci-aprés contre la forme 
desdites "T reves, & de ce prefent T'raitté ; que le tout 
itincontinent r 
excufes & exceptions ceffans. 

ILL. Item , pour plus grande feureté & fermeté de 
ladite Paix, & pour plus facilement parvenir à la deli- 
beration & delivrance dudit Seigneur Roy Tres-Chres- 
tien, a efté traité, accordé & conclu, que pour ex- 
tirper & afloupir l'ancienne querelle de 1a Duché de 
Bourgongne & autres pieces, que feu Monfeigneur le 
Duc Charles de Bourgongne tenoit & poffedoit au temps 
de fon trespas, & dont Madame Marie fa Fille, Grand- 

Aere dud gneur Empereur , demeura faifie, & 
comme ledit Seigneur Empereur pretend , en fut de 
& fans jufte caufe despouillée par le feu Roy Louys 
€ombien que ledit Seigneur Roy T res-Chreftien preten- 
doit le contraire : fera tenu ledit Roy dans fix fepmai 
nes, à conter dez le jour de fa delivrance, & qu'il fc 
ra entré en fon Royaume, bailler, rendre, reftituer, 


& effeétuellement delivrer & remettre au pouvoir dudit 
Seigneur Empereur, ou de fes Commis & Deputez qui 


à ce feront ordonnez , ladite Duché de Bourgongne, 
enfemble la Comté de Charolois, Seigneuries de No- 
yers, & Chaftelchinon, dépendantes de ladite Duché; 
la Viscomté d'Auxonne & Reflort de 6: 
eftans & dépendans de la I 


nche Comté de Bourgon- 


ré avec entiere reftitution , toutes | 


ainét Laurent | 


gne, & tout ce qui de toute ancienneté eftoit ou fou- | 


Toit eftre du fief, reffort & appartenances desdites Du- 
ché & Viscomté : & ce purement, librement, perpe- 
iuellement & à tousjours , au profit dudit Seigneur 
Empereur, fes Hoirs, Succeffeurs, & ayant caufe, tant 
mafles que femelles ‚en toute Souveraineté,Préeminen- 
ce & exemption de la Couronne de France , 
ferver chofe quelconque à ladite Couronne de France; 
ains demeure ladite Duché de Bourgongne, avec les au- 
tres pieces & appartenances avantdites, entierement & 
à perpetuité exemptes , feparées & totalement forclofes 


ans re- | 


de ladite Couronne de France: de forte que ledit Sei- | 
£neur Roy Tres-Chreftien de fa certaine fcience& ple- | 


niere puiflance , pour luy & tous fes Hoirs & Succes- 
feurs quelconques, foit tenu en la plus feure & plus va- 
lable forme que l’on pourra advifer , fe deveftir & de- 
ps de tous & quelconques droits que luy & fesdits 
Succeffeurs en ladite Couronne de France pourroient 
pretendre en icelle Duché de Bourgongne & pieces des- 
fusdites ; 
ronne de France; que ledit Roy Tres-Chreftien & fes 
Hoirs & Succeffeurs n'y, puiffent jamais quereller ou 
etendre aucun droit poffeffoire ny petitoire, ny quel- 
conque droit de Regale ny de Souveraineté & Reflort, 
avec derogations expreffes de toutes & quelconques In- 


corporations & Unions qui par ci-devant euffent efté | 


faites des pieces devantdites à la Couronne de France; 
& de toutes Ordonnances & Droits d'appennages & de la 
Loy Salique, & de toutes autres Loix, Conftitutions, 
Statuts, Ordonnances ou Couftumes à ce contraires, 
faictes, promulguées & introduites par ledit Seigneur 
Roy Tres-Chreltien ou fes Predeceffeurs Roys de Fran- 
ce : ausquelles toutes foit expreffement derogé de la 
mesme authorité; certaine fcience & pleniere Puiffance 
dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, en abdicant à luy 


aifant d'icelle telle feparation de ladite Cou- | 


& à fes Succeffeurs la puiffance de pouvoir jamais faire | 
où attenter le contraire par quelque voye que ce foit, | 


de droit ou de fait ; encore que de droit pretendiffent 
&'y pouvoir contrarier , nonobftant quelconques clau- 
fules derogatoires, encore que d'icelles fe deuft ici fai- 
re plus ample infertion & expreflion: 

IV. Et pour plus grand eftabliffement & fermeté de 
ce que defíus, ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien fera 
tenu de confentir & declarer en forme deué & füffifzn- 
te, que les Vaffaux & Subjets desdites Duché & autres 
pieces avantdites, foient & demeurent quites & abfous 
perpetuellement & à tousjours, de Foy, Hommage, 
Service & ferment de Fidelité , qu'ils & chascun d'eux 
pourroient avoir fait audit Seigneur Roy Tres-Chres- 
tien, & à fesdits Predeceffeurs , pour raifon de ladite 


ce 

pourroient devoir audit Seigneur Roy & 4 fesdits Suc- 

cefleurs, à caufe de ladite Couronne de France, de- 

clarant lesdits Foy, Hommage, & ferment de fidelité 

devoir demeurer nuls & de nulle valeur, tout ainfi que 
Tom. IV. Parr. L 


| ment : (1) ou mondit S 


GENS. 4oi 


fi jamais n’euffent efté faits & preftez: laquelle reftitu 
tion & delivrance de ladite Duché & pieces avantdite 
fera faiéte entierement dedans le temps sdit desdi- 
tes fix fepmaines , en la forme c lesautres 
feuretez ci-aprés declarées 
Fortereffes, leurs Attilleries & 


E 


unitions en la forme 


& maniere que ledit Seigneur Roy les a tem 
véues & garnies jusques à prefe 
diminution. quelconque. 


V. 


Item, pource que ledit S 


pour accomplir le contenu de ce que deffus; 


eig 


neur Roy Tres- 


enfemble les feuretez neceffaires , pretend eftre befoin 
qu'il. foit en fon Royaume en Perfonne ; a elté traitré ; 
appointé, accordé & conclu, que ledit Seigneur Roy 
Tres-Chreftien foit delivré & remis en fon Royaume 
& Limites d'iceluy, du cofté de Fonta dedans le 
dixiéme jour de Mars prochainement ve Bt à. ce 
mesme jour, heure & inftant que ledit eur Roy 
Tres-Chreftien fortira des Terres & Puif de Em- 
pereur, & entrera en France, les 
fortiront de France, & entreront és” 
ces de l'Empereur ; & fera faiéte ladite deli 
Roy Tres-Chreftien & reception desdits Of 
esgale feureté & compagnie d’un cofté & d’: 
& en la forme qu'il fer ar ceux qui 2 
conduite du Roy de la part de l'Empereur, & ce 
auront la conduite desdits Oft > la part de M 
la Regente. Lesquels Oftages feront ceux qui seı 
vent: à fcavoir les deux Fils aisnez dudit Sei 
Tres-Chreftien, qui font Monfei le D 
né, & Monfeigneur le Duc d’Orleans, fecond, feule- 
gneur le Dauphin , & avec 
luy Monfieur de Vendosme,Morifieur d' Albanie, Mon- 
fieur de Sain& Pol, Monfieur de Guife, Monfieur de 
Lautrec, Monfieur de Laval de Bret: le M i 


conjointement (cette alternative au cho 
Dame la Regente) feront baillez & delivrez 
dit eft, pour eltre & demeurer en Oftages dev 
Seigneur Empereur, & au lieu qu'il luy plaira leur or- 
donner; tant & fi longuement que ledit Seigneur Roy 
Tres-Chreftien ait accomply de fa part ce que dit eít 
de la reftitution & delivrance de Bourgongne & autres 
pieces en la forme avantdite. Et auffi demeureront 
lesdits Oftages, comme dit eft, jusques à ce que ledit 
Roy Tres-Chreftien ait fait ratifier & appreuver cedit 
Traité de Paix, & tout le contenu en iceluy, par les 
Eftats Generaux de fon Royaume & País, & par eux 
jurer & promettre la perpetuelle obfervance d'iceluy, & 
l'ait fait interiner, verifier & enregiftrer en la Cour de 
Parlement à Par: & autres Parlemens du Royaume 
de France: conftituant Procureurs avec Pouvoirs espe- 
ciaux pour comparoir en fon nom en icelles Cours de 
Parlemens , & illec fe foubmettre volontairement à 
l’obfervance de toutes les chofes contenues en cedit 
Traitté de Paix : & que en vertu d’icelle volontaire 
foubmiffion , il foit à ce condamné par Arreft & Sen- 
tence diffinitive desdits Parlemens en bonne & conv 
nable forme. Soit auffi ledit Traitté de Paix verifié 5 
interiné & enregiftré en la Chambre des Comptes dudit 
Paris, pour l'effe&uelle execution & furniffement dudit 
Traitté de Paix; & validation desdites Quitances, Re- 
nonciations , Soubmiffions & autres chofes contenues 
en ce Traitté. Lesquelles Ratifications & Interinemens; 
Verifications & chofes deffusdites; feront faiét 
faiétes & pourfuivies par ledit Seigñeur Roy 
Chreftien , & les Depesches en forme deuë di 
mains dudit Seigneur Empereur en dedans qu 
prochains. Et ledit Seigneur Empereur baillera 
datte de ce prefent Traitté fes Lettres Patentes, fignées 


tres Ps 
de fa main & feellées de fon Seel ; par lesqu 
promettra & jurera en foy de Prince, & 
forme qu'il fera advifé, de rendre lesd 
incontinent que ledit Seigneur Roy aura accomply ce 
que dit eft: moyennant que au mesme inftant que les 


Oftages 
(1) Quelques Hifteriens font furpris qué V. confentit à cette 
alternative , puis que la France f it le ch 
le Dauphin 


dece qui lui reftoir de 
eduit à Pimpofibilité de faire la Guerre, 
loin de préter un fes Alliez, comme il ft depuis en 
fonne de Lautrec. i la Régente aima-t-elle mieux donner les d 
Fils de France; que tous ces Généraux. 


Bee 


E 
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ANNO Oftages feront rendus, fera pr audit Seigneur Em- | Seigneur Roy Tres-Chreft \ Anne 
= pereur , ou fon Comm à ce, la Perfonne de Tres- | deurs , en ER de ce pri aitté, pour luy, 
1525 xcellent Prince Charles Duc d "Angoulesme fon troi- Hoirs, Succeffeurs quelconques au profit dudit Se 152 5. 
———— fieme Fils, pour eitre nourry avec Sa M "mpereur CHARLES, comme Comte de Flaridres & —— 


es Hoirs „Succefleurs & ayans c; 
ledit Roy Tres-Chreftien a & prete d, 
re és Citez d'Arras, Tour 
de Mortaigne & Sainét A= 
achapt qu'il pretend és Villes 


ES 
, enfuivant ce que ledit Seigneur Roy Tres- | tout le droit que 
Chreftien a offert & accordé. | ou pourroii 

V I. Et dav antage, ledit Roy Tres-Chreftie | nay & Tou 
mettant en liberté comme dit eft , a tenu E , avec le dro 
foy aj "Empereur ou fon Commis ; & dez & Chafte llenies e, Dotiay & Orchies prefen= 
pour lors l'a cejourdhuy baillée & donnée à tement poffedées par ledit Seigne 2h Et quu 
té, en promettant par ce Traité, comme il : ce qu’il pretend en la Ville Ghaîtel 


1526, Y entretenemen t de la vraye Amitié d’ent 
Prin 


1526, 


promis & juré en foy de bon Roy- & Prince, que en cas Hesdin ; par ledit Seigneur Roi 
que dedans ledit terme de fix fepmaines iced 1y Seigneur | tement ‘occuper ; dont il fera faire 
Roy n'euft accomply ladite reftitution de Bou 1gne | reftitution à l'Emp eur, comme 


mbres dépendans 
enfemble aufh l'Artillerie; Mus 
ion & autres meubles qui eftoient ded 


& Se en cas que | de fa Comté d’Art 
 deffus mentionées ne | nit 


fuffent delivrées dedans lesdits quatre mois, comme il | Cha fteau de Hesdin, lors qu'il fut dernierement I 

eft ici deflus convenu & traitté: en chascun desdits cas t femblablement deimeurera Tedit Seigneur Ern- 
ledit ueur Roy Tres-Chreltien retournera au pou- | pereur pour luy, 18 Hoirs, Succeffeurs & ayans cau- 
voir dudit Seigneur Empereur, & viendra incontinent | fe, quite, empt & abíous à perpetuité & à tousjour 


a 


| pañlé ledit temps par devers S: 
qu'il foit, 


Majefté , quelque part | de tout & 
fe rendra fon Prifonnier de Guerre , com- quel 
me il eft à prefent, pour tenir prifon là où il plaira au- | ronne de France, pourront pr 
dit Seigneur Empereur luy ordonner, tant & fi longue- | les Comtez de Flandres & d'Artois : 
ment que le contenu de ce prefent Traitté foit entiere- | autres pieces que ledit S gneur Emp: 
ment fourny & accomply: & lors & au même inftant | poflede, tiendra & poffedera ci-aprés en vertu 
que ledit Seigneur Roy retournera , feront rendus & prefent T'raitté de Paix. Et de ce depeschera 
delivrez fesdits Oltages neur Roy Tres-Chreftien Lettres avec toi utes 
Vit. Item, pour plus g gra and eftabliffement & feure- | les claufüles, derogations, renonciatioris , relaxations 
té de ladite ; & afin qu'il ne demeure | d'hommages & fidelitez , & autres folemnitez declarées 
entre lesdits Seigneurs E pereur & Roy ‘Tres-Chreftien audit Traitté de la reftitution de la Duché de Bourgon= 
aucune querelle ou caufe de diflenfion; & qu'il n'y ait ghe & pieces y mentionnées , & autres feuretez ci-aprés 
occafion de pulluler ci-aprés aucunes Guerres ou dis- fpecifiées: 
cordes, pour mieux extirper, affoupir & abolir toutes XI. Et reciproquement ledit Sei 
les que relles anciennes , dont lesdites Guerres paffées | pour luy , fesdits Hoirs & Succeffeurs 1 
font procedées; a efté tr » appoi inté & accordé, que | ra, quitera & transportera, comme f 
ledit Seigneur Roy, pour luy,fes Hoirs & Succefleurs | deurs, Procureurs & Deputez en fon nom dez 
quelconques, reno nc > quitera & transportera; com- | fent renoncent, cedent, quitent & tran portent per 
me lesdits Ambat ir $ & Procureurs en fon nom, | tuellement & à tousjou: 
en vertu de ce Traitté renoncent , quitent, cedent & | & fes Hoirs & Succef 
transportent perpetuellement & à tousjours au profit | conques Droits ons, querelles ou pretenfions que 
dudic Seigneur Empereur, Roy d’ Es ne & des deux | ledit Seigneur Empereur, ou fesdits Hoirs & Succeffeurs 
Siciles, &c. Duc de Bourgongne, € Zomte de Flandres, | ont & pretendent , roient avoir & pretend 
d' toi s & de Hainan, &c. & de fes Hoirs , Succes- | pour quelque r. cafion que ce foit, en que 
feurs & ayans caufe , tous Na quelconques droits, ac- | conque des Eftats , Terres & Seigneuries dudit Roy 
tions , querelles ou pretenfions que ledit Roy Tres- Tres-Chreftien , pour luy ou en fon nom prefentement 
Chreltien , ou fesdits Hoirs & Succeffeurs ont & pre- | tenues & poffedées mediatement ou immed 
on pourroient avoir& pretendre pour quelque | fpecialement tout ce qu’il pretend aux Vill 
aifon que ce foit , en quelconques “des Ro- tellenies 
, Etats, Terres, Pais & Seigneuries prefen- | tez de Bolongne , Guines & de Ponthieu ; ux Citez; 
DATE & poffedées par ledit Seigneur "mpe- | Villes & Seigneuries affifes fur la Riviere de $ Sommé 
reur, ou en fon nom, mediatement ou immediatement; d'autre, foit par ti i 
& fpecialement tout le droit que ledit Seigneur Roy trement: enfemble tous autres d 
Trés-Chieltien & fes Predeceffeurs Roys de France, | relles, que ledit Seigneur Empereur pourroit i 
ont eu & prerendu, & qu'ils peuvent pretendre au Ro: | pretendre cor ledit Seign ix chofes par luy 
yaume de Naples, tant en proprieté, poffeffion, pen- | poffedées , foit hi d'E 


juelconque droit de reffort de Souvera 
zneur Roy, ou fes Succe 


ement: 
& Chas= 
de Peronne, Montdidier & Roye, aux Com: 


fion & arrierages d’icelles penfions , Que autrement, en | ou des autres gie Maifon de Bou 
fag on quelconque; foit par vertu des Inveftitures du | tant en vertu du Traitté d que des 
| Sain& Siege Apoflolique , faiétes à fes Predeceffeurs | cutifs de Conflans, Peronne & autres 


ar Traittez faits entre les Predeceffeurs | 
r Empereur & dudit Seigneur Roy Tres- | 
Chreflien; & mesme entre le En GENRE nee | 'ofé. 
Pere dudit Seigneur Empereur, & le Roy Louys XII. y us, lesdit: 
Beau. Pere dudit Seigneur Roy "Tres- Chreftien; ou par | Roy ne Chreftien , chascun endroit foy, MT ne- 
le Traité de Noyon fait entre lesdits Seigneurs Empe- ut en ux s Terres & L panes de leurs Royaumes 
teur & Roy, tant pour le principal droit dudit Royau- neuries, cor Is eftoient au commenc 
me, que pour i sdires penfions & arrierages, par ledit ment d e cette prefente G ; fors & excepté en ce 
Seigneur Roy Tres-Chreftien pretendues en vertu des- | qui eft nent & particulierement mentionné & dis- 
dits Traittez. | prefent Traité: & toutes autres querelles 
VIIL Aufl le droit que ledit Seigneur Roy Tres- 


lement les Comtez de Masconnois & Ange fc 


peteur & 


non fpecifiées, que l'on po rroit pretert- 
Chreftien pretend , ertu des Inveltitures & | t & d'autre, en façon que ce foit, demeu- 
Conceffious tes ecelleurs , comme par | reront perpetuellement quites & abolie s, fans y pouvoir 
Hoirie, Succeffion , rement en façon quelcon- | jamais retourner. 


Eftats de Milan & Gennes, enfemble la Com- XIII. Item, que par cette Paix, Amitié & Intelligen- 
ft, & toutes leurs appartenances & Eres ce foit & s'entende eftre faite Ligue defenfive & offenfive 
a ent ledit Seigneur Roy, en dedans ledit ter- | en la maniere que s’enfüuit : à {cavoir pour la defentive, 


me des Ratificati bailler Tage, recueil, e _faveu ne ase 
Empe renr tous les tiltres des Acqu i 


| ne donneront 


ance par leurs 
& Inveltitures , tant du Royaume de Naple s & Villes, de rd Ai Gene. 0 
la Duché de Milan, Gennes & Aft, foit Ponti autres chofes, à celui ou ceux qui par (iva lien Tepe 
ou Imperiales , à ^ eurs qu’ à | teroient ou voudroient porte nuifance ou grevance 
luy; enfemble 1 Appointe- | à l'un ou à itre desdits Seigneurs, ou les troubler 


meris & Renon les entre 1 Se 


gneur | où empescher en la confirmation de leurs Eftats & Di- 


Roi Tres-Chreftien & ximilian Sforce, touchant les gnitez , directement ou indireétement ; en maniere 
E pu de Mil n, Gennes, Aft, & autres dépendances | que ce foit: ains feront t rider & afitfter l’un 
desdits Eltat tre, pour la garde, tuition & defenfe leursdit 


IX. Parcillement reno: 


e, quite & transporte ledit | Eftats, Dignitez , Royaumes > Pais, Terres & Sei- 


gneurie 


ce 


vertu de 


tant feulement à 
out envers | collaterale , en cas 
bler ou em- | Mo y 
t par ladite | 
S Pa autre, incontinent 

fans dilation quelc 
1 ou aide contre 1” 
, chascun d'eux cing cens homm 
Pietons avec une bonne band: 


x Succef 
pereur, 


Er fera joyellée 
neur Roy "Tres-Chrefti 
nte mille E i 
id réror 
ans caufe. Et eft expreflement 
| & accordé, que attendu Pimpo 
nment pues 1 | grandeur dudit Mariage d’entre ledit 
r ent contre les com- | lres-Chreltien & 1 > sil ya 


er jusques a 
fion foit reparée & fuffifa 
l'offenfive , que ce foi 


dite Koine 


muns ennemis en la forme & m le premier Fils aura pour fon partage paterne 
Seigneurs par commun accord & deliber d'Alençon, enfemble fes ap; lances, en 
être convena E: yr le thorité , préeminer ures, que 


pour 


tousjo le feu Duc d' Alengon en jouiffoit: avec laquelle Du- 


ché luy fera parfoürny en Comt 


e & con- 
ffa- 


ces plus prochaines , jusques'à | 
mille Libvres de Rente, & annuel revenu, pour h 
fes Hoirs ; & pour fon partage # 
neuries de Ma iscon, / 


áternel 
uxerr 


Im 


jelté que de Tres 
Madame Eleonore Roi- | quelles il tiendra & - poffe 
r aisnée dudit Seigneur Et ce ba toutes Conftitutions , 
conv vec ledit | mes & Ufances dudit Royaume à ce contraires , es- 
eftien & lesdits Ambaffadeurs | quelles eft expreffement derogé. Et s'il y a plas outre 
u de leur Pouvoir, qv ans maíles, ils feront pourveus de Duchez , 
fc Mari: igneu & Biens, esgalement comme 


vile 


tres Fils du premier Mariage dudit S Seigneur Roy ; 
Lequel Maria- | feulement à Monte eneur | n, la pr 
ge fe fera par mots & paroles de prefent, incontinent | que comme né ier Fils dudit Seigne 
que ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien aura obtenu la il y a Filles POSE s dudit Mariage; 
dispenfatio n necefläire du parentage d'entre luy & ladite ine d elles s le dot accoultumé à 


ai 
au cas que ledit Seigneur Roy Tres- 


Roine , pour la folemnifation dudit Mariage. Et à | les du Roy de F 
a e Roine renduë, menée & conduite XVII E 
frais d igneur Empereur, au lieu, temps, & | Chreftien voife de vie à trespas devant ladite Dame 
me inftant que lesdits Oltages feront rel pum & de-|leonore, il ladouéra, & aura pour fondit Doüaire 
livrez audit Roy de France, ‘comme deflus eft dit & | la Rente annuelle de foixante mille frans, qui luy eft 
. Et fera dé la part dudit Seigneur- Roy ladite | dez maintenant pour lors affignée fus la Pu de 
Dai me Roine receuë, & lors prife à fa charge € hono- | Touraine, für la Gomté de Poié 
rablement traittée, comme à Roine de France, de fi | nances; dont elle jouira par fes mains, fa v 
haute Maifon & parentage qu'elle eft, api STER Et | durant tant feulement. Et fi le Revenu desdi 
dura ladite Dame Roine en dot la Somme de deux | ché & Comté ne monte & fi 
cens mille Escus au Soleil, qui pour tous droits 
nels & * avites desja 1 roient été conftituez pa 
fon premier Mariage avec feu s-heureufe memo 
te le Roy Don Manuel de Portug; Sh à qui Dieu £ 
me en outre ladite fc mme, fon Doúaire tel qu Pil 
lui appartient & lui eft deu d Taria 
fomir eux cens mille 


ine 


g 1ppor: 
xante mille frar 


| tées & deduites ) ladite Somme de fe 


| annuellement, elle luy fera fuppl 
| tres pieces de prochain en prochain lieux , dont | pareil- 
| lement elle jouira fa vie durant. 

XVIII. Et audit cas que ladite Dame Roine Eleo- 
| nore furvive ledit Roy Tres-Chreftien ;^ elle pourra 
luy fera | franchement & librement part e. du Ro) 
ja moitié | France toutes & quantesfois qu'il 1 
rés la con- | elle, fes Officiers, viteur 
Tommation d iage; & l'autre E jitié en dedans | & s'en retourner és Royaumes , 
un an n enfüi ivant. Et en recevant icelle fomme , ou | dudit Seigneur Empereur, foit de 


AS de 


eur R il fer a tenu 1 ou Bourgongne 3 & emporter & retirer 
fi faf ifans affignaux , | liers biens , joyaux , accouftreme 


Dame , fes Hoirs ayans | autres meubles quelcong 
feront & demeureront pos- 

ques à l'entiere reftitution de 1 ite fomme, 
u en aura elté , s en rien rabatre à 


Et 


celler ies , fans ce que, pour qu elque 
i caufe, couleur ny occafion que ce foit , ou pour 
eftre & furvenir, luy foit fait ny, mis , dire 
indireétement , aucun contredit, empe 
ourbier à fondit tement , ny en la jourila 


: fondit 7 Ma 1- 


qui 


> de ladite jouiflanc 
aveu 


left 


contemplation du pre- 
a confentement & à la requefte dudit 
es-Chreftien, & pour la tres-grande, r 
amour fraternelle que ledit Sei- celuy den 
adite Dame Eleonore fa 
jiffance de fondit dot les | m 1s & EXAM " ae 
Auxerrois, & la Seigneurie | vance de ce que deffus, par Ce 
enfemble lehrs appartenances , pour ments, Arreft & Detention de toutes 
Toirs maíles, procreez & descendans dudit dit Royaume, de quelque eftat & gm lité qu'ils 
1 Roy & elle tant feule- XIX. Eten outre , afin d re plus el 
ladite Dame Éleonore pretendre, e Paix & Alliance durable à tousjours, eft tr 

onque és biens, enu C en vertu desdits Pouyc 
:comman- | le Mariage d'entre led nt Prince Rx 


llé devant la 
sneur Roy fon fee 
neur le u i 


it pour ce fera ba 
ge par ledit Seig 
ondit Seig 


us de tres-heureufe 


ire | ar Maximilian fon Ayeul, Don | g018, premier Fil 
Philipp tille fon Pere, que Dieu abfolve, | tien, Dauphin de Vic 
ny de T x Pu Te la Royne Do- | Princefle Madame M 


e fadite Mere 


(E 


na Jeanne ou | dudit feu Roy Dc 


nore: & fe 


és fon decés 


Dame Eleon 


le lende- 3 
idit Ma | ete er 
que {es biens tombs 


te mourut Fille en 15 
-riche en > les Portus 
ent entre les mains d'un Eu 


Inf 


ASE y tre le 


404 CORPS DIPLOMAT 


s Prince & Princeffe par parol es de prefent, , Chre 
de fept ans; | indi 


continent que ladite Pr 
quand elle fera en a: 
par paroles 


a part dudit Seigneur Empereur & de lad 
tement de 
-Puiffant Prince 
inceffe Infante , 
convenable fc 
du dot d’ 


n Tres 


leonore le 


toit, au chc 1 e letfus eft declaré 


& dez lors qu'el- 


ux frais du 


phin de France ap- | 


rfc 
iques 


pour obvier à tou : 1 

nt eftre caufe de troubler cette Paix , 

i ation entre lesdits Sei- 
traitté , appoi 


hreftien s'e 


fions qui par 


olonté a pieça 
ur Empereur 


> 
ens de Guerre 4 


roir, & fera, tout c 
it & DRE A duire Don 
afin qu’il delaiffe le 
remette 


defendre contre 


nom d 
ment p: 


au profit c mier yo 
Roys « pour al 
i re audit Royaume | en de 


& pos- | voye 


on foit faiéte en 
:ratifier à tous fes | P 
is prochains. Et en 


Galeres 
fut prife 
lleures Nef, & e 


] 
t artill 


r Roy Tres-Chreftien , ayant fait 
ible diligence envers ledit Don Hen- |f 
nre à ce que dit eft, | fe, & une: 
€n ce cas ledit Sei- | Gallion 
"nont er audit | pez fe 
et , directement ou ir 
, faveur, ny affiftance contre led 


r ou incline 


ur fuite, bien 
Tunitions 


hre {ic n promet 
^AI 


arinées de M: ir inie 


pour la cor 


jeur d 


: que autres 
illement , ledit | mettre aucunes 
üsdit pour | livrer. audit 


pouvoir & Comr 


Zharle 


dres, afin que luy & | 
dres & Comté de Zut- 
lire Charles comme | C 
dedans un an | dit Seigneur Emp 

-ntement de l'Em- | armée de Mer, en la forme que 
Meffire Charles, le- | Empereur, pour faire fondit vo 
de Zutphen, avec toutes spens dudit Seigneur Roy ; 
nent remis en la 1 & autres ini feront m 
neur Empereur & d pour le term 
igneur Empereur de | Jour que ledit 
de la jouis- | voiles pc 


y mett 
es qu'il pl 
pour ce ordonner. De 


r fondil 


25 ‘hement " quelcon ue dudit | l'ame fes Lettres I 
Et que fi led lit Me: 
fire C usd Hee Gueldres laiffoit Enfans 1 g 
fon corps procreez en loyal Mariage , ledit 
Empereur les pourvoyera à 
convenable on leurs quali 
apparticı 1 ce cas ledit S 
tien , ir fait tout led 
pofüble , ne puiffe indu 
Gueldres ny les 
fion dudit P: 
profit dudit S 
ceffeurs ; e 
tien ne ba V 
t, ny afliftance qt 


e oue 


des de fon See! ; par 
nes de | rera en foy de Prince, de incontinent lesdits trois mois 
Seigneur | paffez rendre audit Seigneur Roy ou à fon 
fes despens de Mariages, | ladite armée de M 
7,& comme à leur eftat | delivrée, 
E es- | XXIV. Et pour 

gneur Ro oit off 


mmis 
en la maniere qu’elle luy aura efté 


enc 


oneur Empereur 
rie à fes despens, 
neur Empereur en I 
luy ; a efté appointé 


y Tres-Chreilien , 


dene la S 1cCes- | 
Comté de Zutphen, au | 
le fes Hoirs & Suc- | que ledit S 
eur Roy Tres-Chres- | aide payera oe b il 
les de Gueldres aide, | lement pay g 1} 
] 1 en Italie, au Sha ou ledit Seigne 
1, la Sc deux cens mille Escus 
avoir cent mille en dedans fix mois proc 
autres dedans un an enfuivant : & aufli 1 
I audit . Seigneur pee 
quand & au mesme inftant c 
me devant eft dit, fe delivreront pour 1 retour- 


en E 


npereur, foit de 
chofes duifans à la 
duit wge ordin 
penfion , ny autrement , 
ins en cas de refus d 
Gueldres , 


tenu & obl 


ans & fol- 
ment dé la paye, 
fix mille payes 
dite paye audit Sej 
lement & de 
rrivera en Italie. 


edit R 


respondans pour 
ent monte 


pa 


| tons , pour 
ur ou fon C 


pereut , despens dudit Empe 
gueur Roy, conquelter ladite Duché propre jour que fi 
Gueldres, au profit dudit Seigneur Empereur & | femblablement bai 
fiens, comme dit ES tous & contre tous, fans | Chreftien , fi l'Empereur “le de , S pour ledit 
nul referver. | terme de fix mo cens hommes d'armes de Fran- 
t ALI. Ne baillera auffi ledit Seigneur Roy Tres- | ce au moins , au choix dudit Seigneur Empereur, & 


une 


cir 


ipereur e E 
Item, pou yn des Guerres 

ej attirer le Roy | | 
-Chres- | 


fore l'an mille 
ur du moi 


foit euë relation. 

it par Seigneur 
Icor Se e pour ladite ind 
ledit Seigneur Emper 


ation a duré pour tous 


ledit 


Empe- 


1 


qui luy pouvoit 


c caufe té maintenant tr > que 
Ve Pow de teni 
sus Empe eur de tout ce 

pourroit quereller & 


lemnité 
ie authen- 
its Seignet 


s que ledit Roy lres-Chreftien 


| 

ainfi que lesdits payemens fe feront. Et | 

; WER E > us! 

itionnée, tir enti | 
r & les envers ledit Roy 


de forte que fi 


toit tiré en ci 
ladite indemr i 
fe en foy , & la BOB fuivre ¢ 
nt & comme caufe propre, & pay er 
| à cette caufe feroit adjugé contre ledit 
npereur. | 
n, pour ce que, comme deffus eft dit, 
tention desdits Seigneurs Empereur & | 
a efté & eft de par cettedite Pa 
uvoir parvenir à l'univerfelle , & par 
i tre les Turcs & autres In- 
nez du greme de noftre | 
comme la neceflité le requ 
le Pape l’a par plufieurs fois 
ur enfuivre & mettre en ce 
perfuafions, a efté traitté, 
sdits Seigneurs Empereur 
i d'un commun accord & con- 

ins Ambafladeurs, fup- | 
edit SRE Pere Pape, | 
indire une j urnée la plus | 
crire de fa part à tous 
Chreftiens , pour envoyer 
emblée leurs Deputez € Com- | 
Pouv oir > tant pour tr aitter | 


Empe 


ques alie 


exhortations 


nté , que 


c plein & fi 


> Paix univerfel 


tiens, que 
tous les moyen lesdites 
& expeditions s Turcs & 
es que contre lesdits Heretiques alienez du gre- 
me de la fai 1 fe, & de contributions & formes | 
d et effect, pour fouftenir lé nerf des- | 
dites re és, & d autres chofes à 


tre en ceuvre à la 
& que neant- | 
s à faire les pre- | 

de mairite- | 


ce necefläi 
plus gra: 
moins à 
paratifs à 
nant oct 
Chreftien 


& à tous les j 
voudront affifter à cette f 
generale par tous leurs P 
15 ample forme que faire fe pour- 

ra; du moi espace de trois ar s prochainement | 
venans 5 iuffi que le cas: lvenant, les Prelats | 
& Gens d "Egl fe , chascun en fon endroit, ayent 


Seigneurie 


ra ady 
effer 


dr 
n 
aff 


quelque 
Tene contre les Chreft 


feroit la chofe la 


à toute Chreftienté ; e que Dieu ñe veuille) 
fois le cas advenant, iceluy Seig F 

me Chef des Princes feculiers de 

quel p: lement appartient dej 


d'icell 


c 1 fa propre onne, 
Perfonne 


Seigneur Roy Tres 
\lliez qui plus pr 


de Rhodes , d 
ant i 


e Gennes, y joig 
r & Roy Tre 


que 


de pens, 


Mer 

eux fe es, foit pour 
les comb: e en Terre 
s’il eft E 


ur pouvoir t: 
comme ils verront eftre expe- 


par T'erre qu 
dient, & 


avec tel nombre 
de gens pied, qu'er 
tre eu A a its 
Turcs ne feroit fi grande i 
celle fuft mefti -rfonne sdi 


d'y er 


Seigneurs 
idre lesdites armées 


'antmoins ne fe laiffera 
de Mer desdits Seigner 
ne General; qui dé 
a à cet effect ordonn 


de j 
foubs l'obeiffance du Cc 
dudit Seigneur Emp 
auquel ledit Seigne: ur E 
fadite 
affifter à ladite repulf 
fi toutefois Pinvafion desdits Turcs efto 
femblaft necefläire ou convenable d’ 
Perfonnes desdits Seigneurs en la manier 
en ce cas, pour monitrer la yraye Fraternité & aide 
qui eft entre eux , & afin que durant leur voyage ne 
puiffent furvenir aucuns inconveniens en leurs Roy: 
mes € Pais; a efté appointé & accordé, qu y Sei- 
gneur Er int iceluy voyage, laiffera auc 
notables Perfonnages , Ambafladeurs où Conf 
en France de fa part; & auffi ledit Roy Tres-Chr 
laiffera aucuns des faite mbaffa deu s ou Confe 
tant en Espagne que Bourgongne & Flandres 
s'il fürvient quelque chofe en UE abfence, ils 
dent de pourvoir, qu'un Royaume & Pais puif 


ts T'urcs inv 


= 


ereur, d 


à l'autre s’il en eftoit melt 
XXVII. Item, pour ce que Haut & Puiffant Prin- 
ce Meffire Charl "Due de Bourbc onnois & d'Auver- 


gne av Serviteuts, pour 
ans, S'eftoit ab- 
e dudit Sei- 
ccafion de laquelle ab- 
ifes, ies & 6 


S s & raifons à ce le mo 
fenté du Royaume de France & du fc 
gneut Roy T res-Chretien ; 
€ lle durant, ont ef 
pée Duchez de Bou 
Chaftellerault; les Comte 
Foreft , Montpenfier , la 
Clermont & Auvergne, & 
gneuries de Beaujolo Roi 
Roche en Ravier; Viscomté de © I 

de Mercœur, Greniers, de Verre 
nan en E 
gongne, le Pa 
tion & Jurisdi&tion Pe F 
quelconques fe 
dits Amis, Alliez 
boutez de tous n 


& Seigneurie 
on-Lancy en Bour- 


Serviteurs 
$ Biens : 


accordé ien fera inconti 
nent efent 
“du jour 


Vres-Chreftien; 
Bourbon, ouà fe 
itjt esdi- 
uries; enfem- 
tres bieus meubles & 
é qu'ils foient, ou la jufte 

tous Hunt ent 
ces 


esdit 


idre 
Commis 
tes D Con 
ble tous & que 
meubles de quelqu 
ur desdits met 


itres escrit 


tuer audit Sei 


& Dep 


T'etres & sé 
artenans audit Seigneur de Bourbon. 
eur de Bourbon: reintegré en la yr 


E com 


ailleurs 
| ra ledit S 
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ities, avec tels I 
Juftice , Chancellerie, Cas Roya 


fentations & Collations de Benefi 


eniers, 


, Graces & Préeminences 
, & comme ledit Sei 
avant fon partement de 


decefleurs ont je 
bon en 
quoy lu ie 
tous ceux qu i 
& deput 


yenus ordir 


s Lett 
eur R 
& recevoir Fru 


extraordinaires des 


realement & de fait, nonobftant oppofitions 
)ymme pour 
compte, & pay 
on, ou à fes Comm 
> tout ce qu'ils en ont 
rais ordinaires & 
le tout en ded 
Et en cas que ledit Sei 
nte fa Mere,en euflent appliqué cho- 


t fait qu 


ral 


is let > quatre mois 


s ledit temps : 


cette Paix, ledit Roy Tres-Chreftien & ma- 
ame la Regente, ou ayan ife d'eux, tiendront 
t , Droits, À ns par eux 


uvent preten- 
e Bourbon esdites Duchez, 
ies, ou aucunes d'icelles, 
u occafion que ce foit: & 
auffi feront tenir en füspens tous procés, caufes & ins- 
tances desja encommencées à caufe desdites querelles 
r eux prerendue; & ce durant la vie dudit Seigneur 
de Bourbon wil puille eftrè mol lefté, pourfuivy 
ny querellé fadite vie ant; ne luy puille e tre donné 
empeschement , ny ell 5 Seigne 

Roy, fes Hoirs, Succefleurs ou Of iretement 
ou indireétement ; nonobftant quan 1elconques 
Unions & Incorporations qui pourroient eftre faiétes 
desdites Duche omtez , Terres & Seigneuries, & 
quelconques Claufules derogatoires , Conftitutions & 
; à ce contraires: & que ledit Seigneur de 
on ny fes Hoirs & Succefleurs , pour les chofes 
pourroient Ges depuis fondit partement 
onques Traittez , diligences 
avéc quelconques Princes de 
qu'ils foient, puiffent eltre mo- 
tirez en caufe; ains toutes Pro- 
cedures , Sentences & au A qui desja pour ce 
feroient faits, demeurent nuls & de nulle valeur , & 
n'en fera jamais faicte aucune pourfuite. Et davanta- 


pour quelconque caufe 


ge ie durant vie dudit Seigneur de Bourbon, il 
ne puif dubs lque couleur que ce foit eftre con- 
traint de quelconques devoirs pour fa perfonne, 
ny d'alle ir au Royaume de France, 


, ny fer 


ner toutes fesdites Du- 
Perres & Seigneuries par 
, Officiers , Servi Commis de 
wil files s voudra choifir & ordonner; & fa 
I Rente & Revenus d'icelles, 
plaira hors dudit Royaume de 
neur de EIE voudra faire fa 
ieutenans , Officiers 
iffent , en tout ce que deffus; 
ftez par quelco 
ent ou indireétement, 
t au droit 
urbon pretend en la Comté 
es adjacentes & dépendan- 
ft offert eftre à Jufti- 
t neur de 


s intenter de nou- 


mis & S 
eftre empc 
ques Offi 


que 


qu'iceluy 
le Provence & : 
dont ledit 


la Juftice 
d bon luy fe 
ninent fommairement Ia 
équité 


nent reftitue 
noient & poff 
Tez; declarant null 
toutes Procedures , Sentences, 
15, Donation$, Incorporations, & autres 


r, tions, 


LOMATIQUE 


Aétes qui contre eux ou leurs Heritiers pourroient a- 
voir efté faiétes jusques au jour de cette Paix, à caufe 
ir tenu le party dudit Seigneur de Bourbon: pour 
raifon de quoy eux , r leursdits Hoirs puiflent eftre 
aucunement inquietez ou moleftez pat ci-aprés 
entiere abfolution é iti 
droit prétendre 
?t que tous cet 
| fonniers à Poccafion deffüsdite, mesmement & expres- 
fement Monfieur VEvesque d’Authun & Monf 
Sainét Valier, foient prom it & librement r 
avec les mesmes abolitions & reftit 
Mant quelconques Sentences fur ce t 
, en mettant le tout à n 
jue d'Authun & le Sieur de 
t tous les autres Amis , Alliez 
lherans dudit Seigneur de Bourbon 


& proc 


> tenir audit 


de 


> qu'ils 
ints d'y comp 1 
1e ce foit. Et pour Leste autres a 
les, qu'ils ou aucuns d'eux , 
x igneur de Ponthieure, ledir Si 
Valier & autres de fesdits Amis & Serviteurs, 
outre les b edez avant le 
Fr ourbon ; tels 
pretendans & que rront pourfuivre leur 
7] desd tes que- 
rer bonn e & 
e, comme il affert. Et pour 3 
Seignet : Bourbon, fesdits Amis, All ervi- 
teurs, tant ceux qui font à prefent avec luy, que ceux 
qu'il avoit auparavant fon partement de France, fi bon 
leur femble , demeur i 
Seigneur Empereur, fans que à l'oc 
ce l'on puiffe molefter ou inquieter en la 
aux biens ledit Seigneur de Bourbon, ny fesdits Alliez; 
Amis iteurs. Sur toutes lesquelles chofes des 
fusdites , & chas 1 l ledit Seigneur Roy 
Tres-Chreftien fera expedier tant audit Seigneur de 
Bourt que à fesc z & Serviteurs , toutes 
epesches neceffaires; & contenans ce que 


15 er 


Juftice P ar devant leurs Juges ordin 
relle 


; lesquels feront tenus leur admin 
ve Juf 


& continuer au ferv 


idit ferviK 
erfonne. ny 


Lettr 
defíus en bonne & feure forme. 

XXIX. Item , que tous Prifonniers de Guerre 
tant en Mer qu'en Terre d’un cofté & d'autre, tant 
Meffire Philibert de Chalon Prince d' au- 
tres Subjets desdits Seigneurs Em; 
Chreftien , & quelconques autres ayans fervy 4 & tenu 
leur party , de quelque Nation ou condition qu'ils 
foient, feront tous , en dedans le quinzieme de 
Fevrier prochainement venant, librement relaschez, & 
mis à leur pleine liberté , fans payer rangon quelcon- 
que; pourven demeureront & retourneront au 
fervice du Seig ; duquel ils fe trouveront eftre S 
jets mediatement ou immediatement; fi ce n'eftoit que 
du commun confentement desdits deux Sei 
trement en fuit par eux ordonné 

XXX, Item, pour c 
où bannis d’un colté & 
de q 1elque turbation de 
pointé & acc 
pourroient fair 


Tres 


un fori ides 


x Rebellions q 
1 cofté & d'autre, 1 
Rebelles de l’un ne foient receptez ou retirez au T'er- 
ritoire de l'autre ; & ne leur foit baillée aide , faveur 
ni affiftance quelconque de l’un contre l’autre : ains fi 
tels Rebelles font trouvez éslerritoires & Pais desdits 
Seigneurs , en les requerant iceluy d an ils feront 
Subjets, qu leur foie s 
faire à fon plaifir: & que cecy' foit SONA r 
ment. Mais quant á ceux que Pon vo i 
efté Rebelles en Ia Duché & 
& Comté d'Aft , avant 
"I raitté, qui ne feront trot 


és Guetres paffées; en ce cas, qua 
leurs mefi feront librer 
remis au Pais: & lesdits Se 
| chascun de fa part, deputeront aucuns Comm 
avoir vraye in on de la qua M valeur des e lens 
alienez & confisquez , & que un uch 3 
belles & Bannis tenoit & poffedoit au con 
de cettedite Guerre, & de la qualité des Perfonnes qui 
| au prefent tiennent & poffedent 1 
| prés ladite information prife & v 
| confentement & par voye amiable declarer & determi- 
| ner ce qui fe devra faire desdits biens: laquelle deter- 
| mination & declaration fe fera par lesdits Seigneurs 

Empe- 


nt pa 


m 


nencement 


its bien$ , pour a- 
, d'un commun 


ANN 


DU DROIT DES GENS. 


(no Empereur & Roi, dedans fix mois aprés la publication | vertu d'aucun don ou tecomp nfe, les en tenir quites j ANNO 
de ce prelent Traité : & cependant ne fe fera aucune | & les pay arge desdits Biens pour le temps, 

25. innovation desdits biens. années & termes qu'ils en auront jotiy. Et fi durant 1525. 

E: XXXL Et quant au regard des autres, desquels | lesdites Guerres aucuns biens étoient de nouveau fü 

6, en ce Traité ne fe trouveroit eltre faiéte exprefle men- | cedez, escheus ou advenus par Teftament , Où autre y 5 26, 
tion, qui fe trouveroient eftre chargez & inculpez d'au- | derniere Volonté, ou Succeflion ab zz: fat, par droit 
tr eliéts, & mesmes que d'avoir ferry en ces der- | de proximité ; ou pat donation entre vifs, ou autre- 
nieres Guerres, ou ferojent gens fcandaleux, qu’ils ne | ment par quelconque tiltre, fuppofé que au jour desdi- 
fe puiffent remettre au Pais fans plus grands troubles, | tes escheances & Succeflions ou Donations; ceux ; aus- 
ou incontinent en faifant de ce cofté par inform: quels elles feront escheues , demeuraffent en party cons 
fufü(ante du Seigneur où lesdits bannis feront retir | traire ; neantmoins retourneront aufli auxdits Biens; 
il fera tenu, à requefte du Seigneur duquel ils feront | qui ainfi leur feront escheus & füccedez , en faifant 
Subjets, leur prefiger terme d'un mois ; dedans lequel | dedans trois mois aprés Ia publication de cette Paix en- 
s devront vuider fes Royaumes & Pais, avec commi- | vers le Seigneur & Prince, foübs lequel feront aflis 
ion & peine: que fi patlé ledit terme ils font trou- | lesdits biens, les devoirs > ausquels ; à caufe desdits 
esdits Royaumes & Pais , feront pris & rendus | biens , les retournans pourroient eftre tenus & obli- 
€s mains du Seigneur duquel ils feront Subjets, ou de Et ne feront tenus ceux ; qui ainfi voudront re- 
leurs Officiers, à quelconque leur Requelte ; & que à leursdits biens, aller demeurer, ou faire re- 
ainfi foit effe&uellement obfervé d'un cofté & x ou lesdits biens feront_aflis, ny faire 
utre. iu Prince ou Seigneur foubs lequel les= 
| dits biens feront fituez ; pour les biens feo- 

| daux, felon le devoir $: ce qu'ils pourront 

| 
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nee 


aucun fe 


| faire, fi bon leur par Procureur ial, ayant 
à ce fuffifant Pouvoir, en dedans trois mois aprés la= 
dite publication > 

(XXIII. Item, pour ce que les Cortes de 
Caftille, & mesmes par les Prieur, Corifeil & Univer- 
firé de Burgos, a efté fait plaintif audit Sei, J 


g 

qu'ils foient, Chapitres, Convents , Colleges , Egli- 

les, tant deca que delà les Monts ; & pareillement | 
| 


gens Nobles, non Nobles, Corps de Villes, Commu- 
7 & autres particuliers Subjets & Setviteurs d'un | 
cofté & d'autre, de quelque eftat & cond s | pereur , que outre les maux € domr 
foient, tant en France & autres qu'ils ont fouftenus & foufferts durant ces Gnertes , 
Roi Tres-Chreftien, que en Espagne, } > Bour- | contre la forme des Privileges qu'ils difent avoir des 
ongne, Flandres, Artois, Hainau, & autres Pai | Predeceffetirs dudit Roy Tres-Chreftien, tant Roys de 
hors l'Italie, appartenants audit Seigneur Empereur, | France que Ducs de Bretagne ; js ont efté paravant 
ront par cette Paix à la joui > de leur Di- | ladite Guerre, & durant ladite Paix , dire&ement en- 

, Benefices, Fiefs, Terres , Seigneuries & au- 


dommagez, tant fur la Mer que autrement , dont ils 
tres Herite deniers , deportements & retours de | fe difent intereflez de grandes Sommes de deniers; dé 
Mari ; Rentes heritieres & voyageres, deues tant | plus de trois cens mille Ducats pour ces caufes a efté 


s Princes, que für le Corps des | traitté, appointé & accordé, qu’ 
es où autrement, quelque part que les- | apparoir audit Seigneur Roy des Privileges , de fesdits 
meubles ou heritages foient fituez ou affis , | Predeceffeurs donnez à la Nation d'Espagne , il les 
pour en jouir & pofleder depuis le jour & date de la | mandera confirmer iz ford ,'& obferver felon leur 
publication de cettePaix. Et feront entretenus & gar- | teneur... Et quant aux dommag: pretendus , que d'u- 
dez en telle poffeffion & jouiffance , qu'ils ou leurs | ne part & d'autre foient deputez aucuns bons Perfon- 
Predeceffeurs eftoient auparavant l'empeschement für- nages , pour verifier tous les dommages inferez eri 
venu à caufe desdites Guerres ; nonobltant quelcon- | temps de Paix, & avant les Guerres, aux Subjets d'un 
ques dons où dispofitions par recompenfe ou aütrement | cofté & d'autre, & voir de les appointer ami. blement, 
t au contraire ; & aufli quelconques confiscations, | fi faire fe peut ; ou finon , €n faire bonne & brieve 
nces ou Arrefts rendus pat contumace ; qui par | Juftice contre damnificateurs 
Traitté demeurent caffez & nuls, encore que lesdits XXXIV. Item, pour ce que depuis affeutis ans 
euffent depuis lesdits dons 8cdispofitións ou con-| enca , & mesmes avant ces dertiieres Guerres > par le- e 
fiscations efté vendus ou aliénez en autres perfomies. | dit Roy Tres-Chreftien ou fon Predeceffeur, fe difent 
Et feront tenus les Juges ordinaires des Pais, Villes| avoir efté faictes aucunes prohibitions & defenfes con- 
Lieux, où feront fituez & affis lesdits biens, aus-| tre l'ancien cours des Marchandifes, par lesquelles les 
quels l’on retournera, les remettre, reintegrer & relli-| Draps de Laine qui fe font en Catalongne, Rouffillon 
en iceux fommairement & de plain , nonobftant| & Sardaigne, & autres Lieux de la Couronne d' Arta- 
Oppofitions ou appellations quelconque, & fans preju-| gon, ne fe puiffent vendre ny mettre en Ft 24 AY: 
Alice d'icelles: Et s'il eft meftier avoir la main forte | faire illec aucunes Marchandifes desdits Draps, ny a- 
pour executer lesdites reintegrations & reftitutions; | age par Terre ou par Mer, par les deftroits & 
lesdits Seigneurs Empereur & Roy, chascun de fon! dudit Royaume de France , pouvoir paffer 
cofté, la feront bailler, & ne fouffriront depescher en porter desdits Draps en autres Royaumes & 
leurs Chanceleries où Chambres de Confeil quelconques | P. ans en ir le danger de confiscations de leurs- 
Lettres ou Provifions pour empescher, retarder ou di. | raps; & que à cette caufe les Subjets dudit Sei- 
layer lesdites reintegrations & reftitutions : & fi aucu- | gneur Empereur esdits Lieux > 4 tres-grand petil & 
nes fullent inadvertemment depeschées , qu'elles foient | danger de leursdites danrées & Marchandifes ; foient 
nulles & de nul effect , & ne foient objicées par lesdits | contraints de prendre chemin plus loingtain par la hau- 
Juges: Ft ceux qui auroient procés pendant, pour- | te & turbulente Mer ; où fouvent ils fe trouvent per: 
ront, fi bon leur femble , retourner à la pourfüite de | dus , ou par naufrages ; ou par prifes de Courfaires; 
leursdits procés, en tel eftat qu'ils eftoient auparavant | qui leur tourne à grande deftru&tion , ruine & perdition 
le commencement de Guerre , | nonobffant quelcon- | dudit cours de marchandife: parquoy lesdits Subjets de 
ques Procedures ou Sentences faiótes ou données pen- | Catalongne, Rouffillon & Sardaigne , ayent fuppli 
dant icelles erres; qui en ce cas denieurent par ce | ledit Seigneur Empereur les vouloir fur ce pourvoir 
nulles & mifes à neant. ‚Et fi pendant lesdites | de remede convenable, de maniere que ainfi que les 
es aucuns desdits Fiefs, Heritages, Maifons ou | Draps de France fe peuvent librement porter ; diftri= 
partenans à au tenans party contraire, | buer & vendre és Royaumes ; Pais & Terres dudit Sei- 
euflent efté vendues par Decret; adjugé par contuma- | gneur Empereur, ainfi foit fait de ceux qui fe font en 
& defauts; le tout fera reduit au premi 


n fai@nt füffifamment 


remier eftat ; de- | fesdits Pa Pour ces caufes a efté appointé , traitté 

tis chascutie des Parties en tels D $ Adtions ; que nonobftant lesdites prohibitions & de- 
qu'elles eftoient au commencement desdites Guerres; | -s au contraire, foit par ledit Seigneur Roy 
nonob Iconques laps de temps, qui depuis fe- | Tres-Chreftien ; ou par fon Predeceffeur ( uelles 


& tous defauts & contüm faits du- | quant à ce s’entendseftre expreffem 
de l'un party & de l'au- | obftant quelconques claufu de 

? quelque caufe que ce foit, feront auffi nuls | nues, encore que d’icelles fe deuft p 
Et ceux qui ainfi retourneront à | tion de mot à autre) Subjets desdits Pars de Cata- 

ens, & gue für iceux fe trouvait e | longne, Rouffillon & Sar one, .& autres Lieux de 
ypotheques d’aucunes Rentes Foncieres , Heritie- | la Couronne d’Arragon, puifiént librement & fans pe 
res ou Voyageres, ils feront & demeureront quites du | ne quelconque, mettre & conduire leursdits Draps de 
d'icelles Rentes escheues durant la Guerre : & | Laine, & autres danrées & Marchandifes , desdits Pais 
feront tenus ceux qui cependant en auront jouy , en | en France, foit par Mer ou par Terre; en payant les 


peages 


nt derogé ; non- 
atoires, y contes 
aire expreffe men: 


ANNO 


(a) ou Gas 
vardan, 
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peages qui eftoient accóuftumez ner ansa; 
point pour les desployer ny vendre en Fraı 
pour les pouvoir vendre hors la fubje&tion dudit 
Tres-Chreftien , fans y mettre n 
pour l'entrée ou pour l'iffüé desdit. 
veaux Impofts ou Droits, outre lesdits ar 
& Couftumes. 

XX X V. Item, pour ce que Madame Margueï 
Tante dudit Sei neur Empereur , Archiducheffe d' Aus- 
triche , Comteile viagere de Bourgongne & de Ci 
rolois , Douai iere de Savoye , a grandement tenu la 
main à cette Paix ; et effet expreffeme nt Envoyé é 
devers T? Empereur M {effire Nicolas P. eiller 
& Maiftre aux Requeftes de Sa Majefte & de madite 
Dame; lequel a inftamment perfuadé icelle Paix , tant 
envers ledit Seigneur Empereur, que devers ledit Sei- 

y Tres-C Zhreftien , & par Ordonnance dudit 
npercur s'eft trouvé aux communi 
& à a conclufion cu prefent T 
& de la Ps art de madite Dame Marguetite a remonftré 

Faires; c'eft à fçavoir, comme par la Neu- 


& non 
, mais 
Roy 
mis 
aucuns nou- 
nciens Droits 


tralité j 
Chreftien, “pe e & ratifice par ledit Seigneu 


à Em- 


lle devoit paifiblement & fans turbation & 


pereur , 


empeschement quelconque pof ffeder & jouir des Com- | 


tez & pieces mentionnées en icelle Neutralité ; & 
mesmces de ladite C Jomté de Charrolois, & des Greniers 
à fel d'icelle Comté; enfemble ceux de Noyers, Chas- 
telcHinon, Chaucin & la Pertiere, conforme aux con- 
ceflions que madite Dame en avoit ; & que contre la 
forme d'icelle Neutralité luy a efté detenue & occupée 
Jadite Comté de Charrolois , fans la fouffrir en jouir 
ny de fesdits Greniers à fel durant le temps de cette 
, combien qu'elle n'euft nulle Guerre contre 
Seigneur Roy Tres-Chreftien , & deuft jouir de 
ladite Neutralité; a efté traitté , appointé & accordé, 
que non feulement fera rendue à madite Dame ladite 
Con de Gharrolois avec lesdits Greniers ; mais jout- 

a dorésnavant d'icelle Comté , enfemble desdites Sei- 
gneuries de Noyers & Chaftelchinon en toute Souve- 
neté fa vie durant; & aprés fon trespas l'Empereur, 
fes Hoirs & Succeffeurs quelconques en jourront par 
la forme & maniere qu'il eft ci-devant declaré en PAr- 
ticle de la reftitution de Bourgongne, Comté de Char- 
roloi$ & dépendances. Et davantage ; ledit Seigneur 
Roy fera reltituer & rendre, à ma idite Dame tous les 
deniers, Rentes & Revenus. qui auront efté levez du- 
rant ladite Neutralité ; & contre la forme d'icelle, es- 
dites Comté de Charrolois, Seigneurie de Chaftelchi- 
non & Greniers à fel desdits Lieux € dudit Noyers. 
Et d'autre part , pour ce que lesdites Seigneuries de 
Chaucin & la Perriere; eftans avant ladite Neutralité 
mifes en la main dudit Seigneur Roy , foubs ombre 
que lesdites Seigneuries n'avoient efté entretenues pár 
madite Dame en deuë reparation, & que fur les pout- 
fuites que madite Dame fit faire devers ledit Seigneur 
Roy, fut ordonné, qu'elle auroit main levée, & que 
ce , qui durant la main mife avoit efté levé & receu, 
luy feroit rendu, à condition qu'elle bailleroit caution 
de fournir aux réparations, ausquelles elle feroit trou- 
vée eftre tenue ; 
eftre la chofe ainfi confufe & incertaine , 
moyen de ce, & de la mort de fon Ambafka 

eftant en France à la pourfuite de cet affaire, auffi à 
caufe des Guerres fürvenues depuis, ladite reftitution 
n'a efté faióte desdites levées durant ladite main mife. 
Et que maintenant pour la reftitution qui fe doit faire 
dela Viscomté d'Auxonne , où font lesdites pieces 
affifes, ceffe la difficulté de devoir donner ladite cau- 
tion: ledit Roy T'res- Chreftien fera rendre entierement 
lesdites levées à suene Dame , receues par commis- 
fion dudit Seigneur Roy durant le temps de ladite main 
up & auffi durant le ter nps de cette prefente Guer- 

; & le tout desdits fruits & levées contenu en cet 
Article , & eftimé à la Somme de vingt cinq mille 
Libvres Tournois; qui fera payée à madite Dame par 
ledit Seigneur Roy en dedans hui& mois prochaine- 
ment venans. 

XXXVI Item, pour ce que la Roine Germaine 
de Foix, Doüaigiere d’Arragon, dit avoir SEE Ar- 
reft & Sentence “difnitive de la Cour de P lement à 
Paris; par lequel Arreft luy font adjugées i. Villes & 
Terres de Marfan, Turfan & Gablavdan (a), & Ga- 
varet, avec toutes autres pieces mentionnées audit Ar- 
reft, lesquelles dit eftre de fait tenues & occupées par 
Don Henry Seigneur d'Albret; lequel par force d’Ar- 
mes a arreíté & empesché l'execution dudit Arreft, fc- 
lon que dit ladite Roine , contre le Commis à ce en- 


& que au 


e 
"elle avoit avec ledit Seigneur Roy Tres- | 


laquelle ne fut lors donnée, pour | 


ffadeur, lors | 


| 


| quelle luy fera faicte 


DIPLOMATIQUE 


voyé par ladite Cour de Parlement ; & qu'il convient 
à Pauthorité des Roys & Princes , que 
prononcez en leurs noms, foient mis à entiere & de 
execution , & ne foient rendus fruftratoires & illufoi 
res ; ledit Roy Tres-Chreftien fera par effect executer 
ledit Arreft felon la forme & teneur , & ainfi qu'il a 
iendra par raifon ; ; & s’il eft meftier, baillera à 
ir la main forte pour le faire. 

XXXVIL Item , que Meffire Philibert de Cha- 
lon Prince d'Orange, outre fa liberation, dont deflus 
eft faiéte mention, foit reftitué & rein 
& contemplation de l'Empereur , -en 
d'Orange, poür en jouir en telle authorité & P 
nence, en tels droits & tout ainfi que [uy mesmes en a 


jot & pofledé depuis le trespas de Monfi le 
Prince d'Orange fon Pere, jusques à 1 hement 
y mis par ledit Seigneur Roy Tres-Chr 


que ledit Seigneur Prince vinft au ferv 
reur. Auffi feront rer s & reftituée 
nce les Terres & Seigneuries de (a) 
(2) Terclus , Montbriffon , & la Petri 
fan, fituées en Dauphiné, ainfi quil 
fedoit avant la Guerr 
jen de (c) Succuir & Toutfon fituées & a 
la Duché de Bretagne; il en fera remis en tel eftat qu'il 
eftoit au commencement de cette Guerre. Er luy foient 
étions & droits , & 
mesme de cinqua ate mille Escus qu'il pretend fur les- 
dites T'erres, & Lettres qu'il dit en avoir à fon profit, 
pour pourfuivre fesdits droits. & a&ions en Juftice; la- 
rée fommairement & 
de plain, les tiltres & Et luy foit encore 
reflitué ce qu "il tenoit avant la Guerre de la Cornté de 
Ponthievre ; à fgavoir Lambale, Moncontour, les 
Ports & Havres de Crenon & Encrenon & autres Ter: 
res & Droits en dependants „, Ainfi qu'il les poffedoit 
avant ladite Guerre. Et pareillement que ledit Seigneur 
Roy face payer audit Seigneur Prince tout c qu'il 
monftrera eftre deu à feu Monte ur le Prince fon F 
e, & fucceflivement à luy, tant par Lettres dudit feu 
Roy Louys XII. que de la feuë Roine Anne de Bre- 
tagne fa Compagne 

ATT Item, que Meffire Philippe de Croy 
Marque d'Arfchot, Comte de Porcian , Beaumont, 
&c. foit auffi reftitué & reintegré en toutes fes Com= 
tez, Baronnies, Terres & Seigneuries, eftans au Ro- 
yaume de France, qui luy apparteno ient & font fücce- 
Ss, tant par le trespas de fes feus Seigneurs Pere & 
Mere, comme par le decés de fon Oncle feu Meffire 
Guillaume de Croy Marquis d'Arfchot , Seigneur de 
Chievres , & des pieces par fon Oncle acquifes de la 
Roine Germaine d’Arragon en tel droit, tant petitoire 
que poffeffoire , que ledit feu Marquis fon Oncle ya 
voit en Pan mille cinq cens & vingt; fans avoir esgard 
aux emípeschemeñhs y mis alors ou depuis par faute de 
relief non pris, ou devoirs non faits, qui nel levez à 
fon profit: & lesquels nonobftant fera ledit Seigneur 
Marquis receu à relever lesdires Terres du Roy ou 
d'autres Seigneurs, dont elles peuvent cfire tenues en 
fief: & que le procés, que feu Monfieur de "n. Escu a- 
voit commencé avant la Guerre pour la retraitte ligna- 
gere par luy pretendues aux pieces acquifes , comme 
dit eft, de ladite Roine Germaine, foit repris en l’eftat 
qu'il eftoit 3 du Commencement de ladite Guerre, de- 
meurans toutes. autres RE cedures 5s contumaces de- 
puis faiétes en abfenc i i 
caffées & nulles & ae 
tences für ce rendués , fi aucune en y a ; qu ant 
Seigneur Marquis & à fon pre Et quant 
Revenus des Aïdes & de Greniers à fel de Bar fur Au= 
be, & auffi des Greniers à fel de Sain& Difier, Cour- 
nefy & Chaftel en Porcian , ledit M A 


FUSE Seigneur 


) Dompi 


en 


drois: veus. 


larquis d’Arfchot 
retournera en telle jouiffance d'iceux; qu'il eftoit pa= 
ravant cette Guer 


, felon la forme des Lettres Pa- 


tentes qu'il a dudit Seigneur Roy & de fes Prede- 
ceffeurs. — 
XXXIX. Item, que à Madame la Princeffe de 


Chimay foit baillée la once & poffeffion de ce que 
deuëment fera apparoir luy devoir appartenir de la Suc- 
ceflion à elle escheué durant la Guerre és biens & hoi- 
rie du feu Seigneur d' Albret fon Pere, & de ce qu'e 
pouvoit pretendre avant la Guerre és biens mz AE 
& fraternels; & für tout, luy foit faiéte & adminiftrée 
bonne & brieve Juftice. 

CL. Item, que à Meffire Henri Comte de Naffau, 
Marquis de Zenette , Grand Chambellan dudit Sei- 
gneur Empereur, foient entieres & fauves les aétic US, 


qu'il avoit contre ledit Seigneur Roy, pour partie du 
dot 


AN 
152 


152 
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ANNO dot de feuë Madame fa Compaen : & luy fe 
"V ce qui à cette caufe fe trouvera luy eftre deu, confor- 


E me + à l'obl ati 


e rinces « s D Eee obeiffant 
XL Item, que Meffire Adolphe de Bourgongn se à PE mpereur; les ennes Li- 


gneur de Bevre & Admiral de la Mer de Fi: landres ; gues & Cantons des Pieutes iA, emagnes, avec les au- 
foit reftitué & reintegré aux Droits & Adtions qu'il | tres qui dedans fix mois aprés la publication de ce pre- 
pretend , & qu'il avoit au commencement de cette | fent Traitté fe pourront anfli de commun confente- 
Guerre , és Chafteaux, Terres & Appartenances de | ment denommer & en. tous des- 
Crevecceur en Cambrelis: & pourra pourfuivre fesdits | fusnommez en la forme ava 1 
ce devant le Juge auquel la connois- | fe pourront denommer d 
Terre de Crevecœur appartient. la publication de cedit T' tie, S RE ett 
m, que au Seigneur de haux Meffi pris en cedit Traitté, en baill nt dedans Ie 
Chai irles’de Poupet, Chambellan & premier Sommelier | à un chascun de dits Seigneurs Empereur & Roy 
de corps dudit Seigneur Empereur , foient rendus & | Lettres declaratoires & oblig: itoires en tel cas req 
ituez 1 niers de la rançon qu'on luy a fait pa & non autrement. Tous les autres ici non nom : 
il ; lesquels eftans Esco- | ou qui ne feront nommez ci-aprés , comme dit eft 
Paris , eftoient privilegiez & Sentendront forclos de cette prefente Paix & Amitié, 
ils ne pouvoient eftre contt | ils ne font compris en la generalité des Subjets ou 
it de jufte prife , c > | Vaffaux desdits Seigneurs, ou de l’un d'eux 

n par ceux qui Pont ex XLVIIL Item, incontinent que ledit Se igneur 
iers : & en fera faire le Roy | Roy Tres-Chreftien tra delivré de Prifon, & mis en 
> bonne & brieve, conforme berté, commie cie eft, baillera fes Lettres Patentes 
es de ladite Univertité de Pz de la Ratification de c@prefent Traitté en bonne for- 
Et femblablement Guillaume de Vergy & | me, datées en la premiere Ville de fon F Royaume, où 
foit reftitué au droit & ation qu'il | il fera logé depuis ladite delivrance , en luy pair 
& qu'il avoit au commencement de cette | quant & quant les Lettres Ratificatoires 3 
la Seigneurie de Sainét Difier de Partois, | Empereur en femblable forme. Et incon 
pourfuivre fon Droit par Juftice, devant les | dit Dauphin fera parvenu en I’ ge de sobre 


eurez de d oit, d 
Prifonniers, & n'eft 


r leurs Her 
n la Juft 


qui la connoilfance appartiendra. Et quant au | Se les quatorze ans, ledit Seigneur Roy = 
r de Fienne: Comte de Gaure ; A- | nu de lay faire er, confermer & approu lit 
"du Reux ; Meffire François | Traitté de Paix, & tout le contenu en iceluy , avec le 

VE spinoy , & au Seigneur de la | ferment folemnel, & Renonciation expreffe benefi- 


entiere reftitution de tous les 
(ffedoient au Royaume & 
ainfi qu'ils en jouïfloient 


| ce de moindre’ aage & reftitution par entier: pour las 
quelle Ratification ledit Seigneur Roy, comme Pere 
& legitime Adminiftrateur dudit Seig gneur Dauphin, fe- 
tte Guerre; nonobf ra tenu dez lors l'authorifer à cet effe& , avec | Jub- 
Declarations , Confiscations ou | miffions & folemnitez & claufüles à ce requifes , tou- 
contraire durant ladite Guerre, | tes exceptions & excufations ceffantes. 
données par defauts & contumaces Item, que 1 
reront nulles & de nul effect -Chreltien > eu ratifiant , ag 
hear vant ledit Traitté & tous les Articles y contenus, cha- 
XLIV. Item, que le Marquis Michel Antoine de | cun en fon endroit; en prefence de Am deurs qui 
> Boefele, Saluces, f & Freres, & Frederic de * Bauge, | à ce feront ordonnez , & mesmes ledit Seigneat Roy 
à la requefte & pour contemplation dudit Seigneur Roi | eftant , comme dit eft , libre en fon Royaume , ju 
"l'res-Chreftien, feront remis en telle joufffance & pos- | ront chascun par foy pa ar ferment folemnel, corporel- 
feffion de leurs Terres & autres Biens , qu'ils eftoi lement fait aux Sainéts Evangiles de Dieu , & en la 
au commencement de cette Guerre; dem prefence de la vraye Croix , tenir & obferver respcéti- 
moins le droit & proprieté desdites Terres & Biens fauf | vement tous les Points dudit Traitté ple D VE 
& entiei x qu'il appartiendra, felon les | quant à ce à la Jurisdiction , Coércition & Cenfures 
té & d'autre , qui demeureront | E efiaftiques , jusques à l’invocation du Bras fecu- 
aleur , fans que par ce Traitté y foit | lier inclufivement ; & conftituans leurs Procureurs 
in forma Camere Apoftolice, pour NEN en leurs 
XLV. de Monaco Eves- | noms, & de chascun d'eux , en Cour de E tome, par- 
que de G ré en fon Evesché | devant noftre Sain& Pere ou les Auditeurs de la Rote, 
de Grace, & en tous les biens m tenoit , & Droits | & fubir volonearement la condemnation & fulmination 
luy appartenoient avant la Guerre en la | desdites Cenfures en cas de contravention, comme dit 
1 dudit Roy Tres-Chreftien : & que au fur- | eft; ou pour"icelles Cenfures fe foubmettre & pror roger 
de tout ce qu'il voudroit quereller & demander | Juri diétion par devant quelconques Prelats & 
Tuy eftre deu ou appartenir , luy foit adminiftrée bonne | Ecclefiaftiques : & que lesdits Seigneurs Empei 
& brieve Juftice fommairement & de plain : & puiffent | Roy , hy nul d’eux, fans aucun c 
luy, fes Parents, Neveus, Subjets & Serviteurs libre- | en facon quelconque demande 
ment c onverfer en tout le Royaume de France, & en | ny abfolution desdites Cenfüres: 
tous les Ports d'iceluy comme auparavant la Guerre: doit ou obtenoit, ne luy puiffe profiter fans le confen- 


entences , 


, & feront miles à 


€n leur for 
aucunemen 


pr 


ur & 
nfentement, ne puiffe 
xation de ‘ferment ; 
& ti l'un la deman- 


& que les Homicidiaires du feu Seigneur de Monaco | tement de l'autre. 

fon Frere , & tous les ci ulpables dudit meurtre L. Item, que cette Paix concluë foit publiée par 
feront punis felon l'exigence du cas, & conforme à | tous les Royaumes & Pais desdits Seigne Irs Emp pereur 
Juítice. & Roy, tant deca que dela les Monts > & mesmes és 


XLVI. Item 


ur de Luffa foit auffi en- | Lieux limitrophes , où telles pub ications ont accous- 
tierement reftitué 8 ré en tout ce qu'il tenoit & | tumé eftre faites ; & ce en dedans le q 
pofledoit au commencement de la Guerre, avant qu'il | vrier prochainement venant, afin que 1 

ir > de I’Empereur , ntenu & gardé | tendre ignoranc Lequel Traité de Pai 


enc 3 ouvré, tout ainfi qu'il les tenoit | chascun les Points & Articles ci-deflus declarez, nous 
& pofledoit avant ladite Guerre. Et quant aux Terres | ledit Roy Tres-Chreftien en noftre propre nom, avons 
t Baronnies de Perdillon, V iscomté Thullac & | ldyaulment & de Domne foy en parole ¢ foubs 


qu'il pret 
s pendant ladite Gue 
Chreftien Iuy fera bonne & 
| XLVII. Item, que en 


1 ae éscheuës | nôftre honneur , & par noftre ferment , 
ledit Roy Tres- s donné & touché corporellemet 

| vangiles de Dieu , promis & pron 
accomplir & entretenir de point en { 
nent jun 
3 "pan 
x fuffifante , 
Ft nous le 


d fournir 5 
le tout 
TOUVÉ ; 
ites en 
au temps & comme je fus 
S Ambaffideurs &-Procu- 
& Roine Doiiaigiere 


cette Paix, Amitié & Al- 
ord & confentement desdits Sei- 
curs Empereur & Roy Tres-Chrefti foient com- 
is is compris y veulent eftre) premierement noftre 
t Pere le Pape, & le Saint Siege Apoftolique, 
& ies Roys d "Angleter rre, de Hong de Polongne, 


| 5 
| 1 al & d'Escoffe ; Tres-Haut ente 
"uifant Prince Don Fernande Inf. = peétive 
pagnes, Archiduc d'Auftriche , Duc de Wirtemberg , IS, avons 
Comte de Tyrol, Frere dudit Seigneur Empereur & 1 oy, & pi r nos VN ME pour ce par 


fon Lieutenant General en PEmpire ; Madame Mar- un i dem nous donnez , touchez corporellem 
Tom. IV. Part. I. F ff au) 


Anno 


410 CORPS DIP 


xdits Sainéts Evangiles de Die 
que ferons de 
é de Paix, en tous & c 
es ci-deffus declarez : & que de ce feront baillées 
& delivrées les Lettres Patentes en forme deu 
fante d'une part & d'autre, au temps & comme def 
eft d Ainfi fait, traitté & conclu en la Ville de 
adrid , au Diocefe de T'oledo,le Dimanche quator- 
eme jour du mois de Janvier, l'an mille cin 


> eprom ais & promet- 
le contenu audit 
an les Points & A 


3 


vit 


ftyle d'Esp agne; 


Plein- Po 
pour CHARLES DE LAnnoy Vice-Roi 


de Naples, HucuES DE MoncaDe Ca- |; 


pitaine Général dans la Mer Méditerranée, ES | 
Jean LALLEMAND Seigneur de Bouclans | 
Ses Commijaires. A Tolede Ye 16. Decembre 
E f. [Copie trés-ancienne tirée du Re- 
viftre des Praitez de Paix, de la Chambre des 
Comptes d e L'1fle. ] 


HamnrEs, par la Divinne Clemence Empereur 
des Romains toufiours Augufte, Roy de Germa- 
nie, de Caftille, de Leon, d'Arragon , de Navar 
le Naples, de Sicille, de Maillorque , de Sardayne 
des Mes, Yndes & Terre ferme de la Mer Occeane, 


Archiducq d" Auftrice, Duc de Bourgongne, de Lo- 
thier, de Brabant, de Lembourg, de Luxembourg $ 
de Gheldres, Comte de Flandres, de Bou P. 


latin de Haynault , de Hollande, de Zellande ; de 
Ferrette, de Haguenau, de Namur & de Zuphen, 
Prince de Zwabe, Marquis du Sainét Empire, Sei 
gueur de Salins & de Malines, Don 
en Africque : 
tres verront, ¢ 
confians entie 
loyaulté & bonne ex 


nateur en Afie & 
A Tous ceulx quy ces prefentes Let- 
ScAVOIR ISONS, que 
des fens, prudence, fidelité, 
ence de noz Treschers & feaulx 


Confeilliers Meffire Charles de Lannoy, Chevalier 
de noftre Ordre, Vice-Roy de noftre Royaulme de 
N: , noftre Lieutenant & Capitaine General en 


Italie, Dom Hughes de Moncada, Prieur de Meci- 
na, de l'Ordre de né Jehan de " Jerufa em , en 
noftre BOE me de Sicille, noftre Capitaine General 


gt-fix, pris à la Nativité Noltre Seigneur, felon le | 


or de l'Empereur CmarLes V.|! 


LOMATIQUE 


aisné dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, avecq tels 
paétes & convenances que a nosdits Amballadeurs fam- 
| blera eftre oportun & convenable, tant pou J 
| Douaires , Succeffions , d'enffans, Fianfa 

d pou que aultres chofes pour ce requif 


cell 


x generallement de faire quant aux chofes 
circonftances & deppendances d'icelles ; 


tout ce que a nosdits Ambaflä 
| venables , & que nous m 
fonne ferions & faire pourrions, 
fe de foy requerant Mande 
& especial que c 
en parolle d’Empereur Treschrett Roy 
Catholicque, que nous aurons pour ferme, eftable & 
perpetuell stable tout ce que par nosdits At 
if deurs 8 Procureurs avant nommez qu befoi 

1 été , cap itullé & c 


deurs famblera e 
a noltre propre IF 
ores que ce 
rent & i 


d’en 
ratiffic 


ufffantes & portinentes 
ue requis en feront , fans e 
aucune maniere y contredite ny contrevenir 
ment ou expref nt. En tesmoing de ce no 
figne ces prefentes de noftre main & a icelle faic 
tre noftre grand Seel: Donné en noftte Cité de Tol- 
ledo le feiziesme jour d de Decembre l'an de grace mil 
cincq cens vingt cincq , de noz Regnes afcavoir des 
R ins e feptiesme ; & des Espaignes le dixiesme 

HARLES; 9 de Sec e S STR 
Seel 


ller noz Lettres 
ion toultes fois 


tacite 
ons 


2 chire rouge 


Dame Reyne 
EXEDNORE y Sœure aisnée dudit Seigneur 
Empereur fur lesdits Seigneurs RL 
Hucues De Mowcapna € Sign 
BovcraNs, fouchant fon Mariage 
Roi T. C. ES de celui de P Infante de Poi 
Je Fille avec le Dauphin de France. Du 18. 
Decemb. 1525. [Copie ancienne 5 tirée du 
Regiftre des Traitez de Paix, de la Chambre 
des Comptes de L'Ifle. ] 


EL: ONORE; par la grace de Dieu Roÿne Doua- 
riere de Portugal, Sœure aisne de l'Empereur, 
comme en parlant de la delivrar e la Perfonne d 


de noftre Armee en la Mer Méditerranée, & Jehan 
llemand , Seigneur de Bouclans & de V: ayelle, nos- | | 
ier re Se ecretaires d’Eftat, iceulx avons com- | 
& , conftitué , ordonné & eftably , faifons, | 
ons, eftabliffons & ordonnons noz Procureurs, 

Ambaffadeurs & Meffagiers especiaulx. Et leur avons 

donné & oétroyé, donnons étroyons par ces pre- 

fentes plaine faculté , thotité, Pouvoir & Mande- 
ment especial de capituler , traiéter & conclure, pour 
nous & en noftre nom , avec Tres-hault, 
lent & Tres-puiffant Prince le Roy de 
Chreftien, ou fes Amba: ayans Pouvoir fousfi- 
fant de luy & de noftre T'res-chere & Tres-amée Cou- 
fine Dame Louife de Savoye , Mere dudit Seigneur 
Roy, Regente pour luy en , Ducheffe d’An- 
goulmois &d Anjou für ce dudit Seigneur 
Roy r reftien noftre Prifonnier dud bonne Gue 
ement de traiét 


bonne, fin: 


Confed s 
de Franc es-Chreftica, avecq telles con 
feryations, modifhcations , reftrinétions , quid | 


renonch ons des querelles 
d’aultre, ou Paul 


pretendues d’un cofté & 
anes d’icelles en general ou espe- 
cial, ainfy que p particuliereme nt fera entre eulx , audit | 
nom, tr i & conc id; & foubz les fceuretez , obli- 
gations que a n: jsdits Ambaffadeurs fer He eftre re= 
quis, opportun & neceffaire , encores que ce feuflert 
Terres, Seignouries, Jurisdiétions , Ro) aulmes, Du- 


chez. altez , Comtez, ou "aultres chofes, où 
fuft Mandement plus exprez & plus especial 


que le prefent ; & en oultre pour plus € nde fceureté 
& augmen: tion de ladite Paix & Amitié yons a nos- 
s Ambaffadeurs d onné & o&royé , donnons & oc- 


troyons-, par cesd ites prefentes , pouvoir, facu hé, 


uiffar > traiter, conclure & accorder 
puitf3 : 

le V es-chiere & ée Sceur 
Dar Royne Douariere de Portugal, avecq 


ledit Seigneur Roy Tres-Chreltien, & celuy d e noftre 
Tre re & Tres-amée D 
fa avecq noftre Tres-cher & Tres- 
os, Daulphin de Viennois , Filz | 


nte de 


| ainfy que de fa part avons efte ad 


| lent Prince Frar 


| Prieur de Mecina de l'Ordre de : 


Tres-hs Tres-excellent $ Tres-pui 
y i ar la grace de Dieu Roy de 
Chreftien , & de la Pai ée entre lesdits Sei 
noftredit Seigneur & Tae l'Empereur ait eft 


requis ; 
y, a l'honneur de 


Dieu, bien & exaltation de la Religion Chreftienne 
Paix univerfelle, d'entendre au Mariage de nous ¢ 
ledit Seigneur Roy de France Tres-Chreft 
noftre Tres-chere & Tres ¿e Fille un 
Infante de Portugal 


Tres-hault & Tre 


sné du Seigneur Roy 
l'res-Chreftien 8 hin de Viennois : 
FAISONS, que nous defirans de noft uvoir ; 
lon la volonté de Dieu, nous conformer au bon plai 
fir & vouloir de noftredit Seigneur & Frere, pour ces 
caufes & aultres confiderations a ce nous r 
& pour la bonne & entiere confidence que nof 
gneur & Frere & nous avons des fens & prudence 
fidelité , loyaulté & bonne experience de noz Tre 
chers & bien amez Confeilliers dudit Seigneur; M 
Charles de Lannoy , Chevalier de fon Ordre, 
Roy de Naples, fon Lieutenant & Ca Dm ine 
en Italie; Domp Hughes de Montcada 


falhem en Cecille, fon Capitaine General en la "Mer 
Mediterrenne, & Jehan Lallemand Seigneur de 
clans & de Vayelle , fon Freforier & Secretaire d" 
tat, iceulx & chacun d'eulx. avons commis & de 
tez, , commeéttons & deputons noz Ambafíadeurs , 
Procureurs & Meflagers especi aulx , leur avons & 
a chacun d’eulx donné & oétroyé” ; donnons & oc- 
troyons plain Pouvo Fa & Mandement espe: 
cial de nous accorder p: re & bailler noftre 
confentement audit Roy Tres-Chreftien avecq tel Dot, 
Douaire, Refervations, Renonciations , Submiffions, 
Obligati 3) Pa ons & Conditions qu'ils v ont 
eftre re , neceffüre, convenauts & expediant 
& le cas le requiert , traiter auffy & faire 
le Mariage par parolle de prefent moyennant la Dis- 
| pence neceflaire quy s’obtiendra de noftre Sain& Pere 
le Pape ou de fon Legat, quy de ce aura le pouvoir 
|de fa Sain@eté , entreprendre & afligner jour pour 
Ja 


fimi Regis Mater , Ande- 
Angolifimique Dux , nec non Cenom 
Francia univerfis 


otum facimus 


limi , i 


ceff ac etiam plenum co 
provida circumfpe&ione dileétorum 


ilarioru R 


Et 


Militis 
urta Par 


Ordinis diéti Do 


quemlibet ipforum in abfentia 
mus ,' tam conjunctim 
Poteftatis & Regenti 
tifimum Dominum & 
ipforum que 
c indubitatos Amb 
tiorumque noftrorum Geftore 
conftitu lantes & conce- 
idum in abfenti 

cultatem 


[: 


dictos Serenifiimos Cefa- 


que Prit 
| 


vel divifum , 


conclu 
m pacisc 


itiffimis | 


Aot 


ditionibus, folemnit 


omnibus vinct 


curitate füerint n& 


iriffimt 


verfus a 


res ¢ 


Y Unovica Ch 

md , Angolifimi 

Comes, in Francia R 
vifuris notum fit 


> prefentium nos 
tis nok Chrift 
noftro Cariffimo quam 


mus Oratores , 


C 


nora capere poffet ex eo qu 


meftica & confpeétu fov 


m Principer 


; Lufitaue Re 


15 


s Dominus 


n 


1 
iti con 


etur quo fieret u 


ETf2 
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que hujusmodi nuptiarum caufa Dominum Delphinum | 


inpenfius amaret & vehementius diligeret; quamobrem 
cum neceffarium fit , fi forte contingat , ut Dominus 


rator 
num noftrum C 
Domi 


briftianiffimum Regem Pilium & Domi- 
imum & predictam Iluftrifimam 
am Sororem fuam , n lo conjungi 


t mittere ; qui tum ab ipfo Domino Imperatore tum 
ab ejus Sorore Domina Eleonora predictam Lufitaniz 
Priucipem Delphino in uxorem deposcant , notum fa- 
cimus quod nos plene confife fcientia , fidelitate, € 
peri ntis & fingulari diligentia Cariffimorum fidelium- 
Confiliarorum Regis Filii ac Domini noftri Caris- 
Francisci de Tournon Ebridinen. A 
nis de Salva Militis, Domini de Cro- 
pi Chabot Militis Ordinis Cai & 


fii 


imi & 
mi Domini & Filii noftri Baronis de Brion, 
unius ex nobilibus Camere diéti Domini & Filii noftri 
Cariffimi , Majoris in Civitate Burdeg: 
um quemlibet , in alterius abfentia , & infolidum, 
tam conjunctim quam divilim, virtute poteftatis & ve 
gendi facultate noftra , infituimus , fecimus & ftabili- 
mus Oratores , Legatores ; Nuncios & Procuratores | 
a conditione ipfam Luf 
nie Prit cipem De -Iphino .desponderi petant. Quod fi 
etiam Matrimonium iftud contrahatur eisdem Orato- 
ribus noftris Portus > Facultatem & Mandatum 
fpeciale damus tractandi, capitulandi & concludendi, 
pro & nomine Filii Domini noftri Cariffimi ne 
non noftro, que re ipfa totaque auctoritate 
& efféciemus ut quamprim i 
ium it annum per verba de füturo fponfa 
ciat, deinde folemniter Matrimonium contrahat & per 
verba de prefenti celebret fimulatque decimum quartum 
annum egerit, dummodo ipfius Lufitame Principis 
etas preftitutis temporibus ad id agendum apta compe- 
riatur, fin minus expeCtabitur matura etas qualem Jus 
& Leges requifierint ad fponfalium per verba de futuro 
peragenda & ad nuptias per verba de prefenti celebran- 
das, fingula fingulis determinandi & conveniendi de 
tempore & loco fponfalium $ nuptiarum ftatuendi, 
tempus quo predi&a Princeps in Galiam traduci de- 
beat, ceteraque omnia faciendi circa premifla in eo- 
rum annexis & deppendentibus que ipfis Oratoribus 
noftris oportuna, utilia & neceffaria videbuntur ; & 
que Cariffimus ipfe Filius ac Dominus nofter & nos 
faceremus, & facere poffemus fi perfonaliter interreffe- 
mus, etiam fi talia forent que Mandatum magis fpe- 
ciale requirerint , quàm prefentibus fit expreflum ; Pro- 
mittentes infuper nos fub fide noftra 
Bratumque habituras, ratum, gratumque habere 
, hec non adverfüs ea omnia nos aut predictum 
Filium ac Dominum noftrum Cariffimum con 
tura ipfos Oratores noftros acta, fta- 
conventa fuerint. - In cujus rei T'eftimonium 
illi. noftri robore munien- 
Datum Lugdiny die fexta menfis Junii, 
Anno Domini millefimo quingentefimo vigefimo quin- 
d; Lov ISE, € fur le reply, Per ‘Do- 
„ ROBERTET, Jeel- 
meille a double queue 


ige 


Senfuit Te Pouve 
lesdits Seigner 


r de maditte Dame Regente fur 
Archevesque d' Eanbrun , Premi 

e: at de Paris, ES le Seig de BRION 
pour le Traitle Mariage du Roy avecq ladite 
Reine Dame ELEONORE du 6. Juin 1525. 
[ Copie tres-ancienne , tirée du Regiftre des 
Fraittez de Paix de la Chambre des Comptes 
Plífle.] 


7 
7 


REUT 


(e 


I Upovıca, Chrillianiffimi Regis Mater, Ande- 

~ gaviæ, Angolifimique Dux, nec non ( I 
Comes, in Francia Regens, univerlis prefentes Lite- 
ras vifüris & infpeéturis. Notum facimus 
toto animo nos exoptemus Regem Chri 
Filium ac Dominum noftrum Carifimum, in prifti 
nam libertatem ac ftatum vindicari qui prelio captus 
venit in poteftatem Excelenriffimi € Potentiffimi Prin- 
cipis Caroli Divina gracia Imperatoris , Caftilliz: Regis, 
Domini & Confanguinei noltri Cariffimi , cogitentes 
ac potiori & faciliori atione voti fieri poffe compotes, 
videlicet, fi inter ipfos Principes contraheretur afünitas 
€x qua fincera aliqua & integra neceffitudo & mu- 
tuus Amor efHorescere poffet que res cum ad utriusque 


robet, Viros aliquos prudentes & idoneos deftinare | 


OM 


Principis Regnorum , P 
| allevationem “€ colum mult expediret tum 
| communibus fe Hoftibus arcendis & profi 
| rimum conduceret conjunétioni, tum hujus: 
neficio preclara & magna facinora mol 
| valerent que & fibi ipiis laudi & Reipubli 
amplitudini forent, evanescerent , preterea ac penitus 
| evellerentur controverfiarum R que olim inter 
eos pulularunt ; quamobrem nos plene confife fcien- 
tia,fidelitate, experientia & fumma diligentia dileétorum 
| ac fidelium Confiliariorum Regis Fili, ac Domini 
| noftri Cariffimi, fcilicet, Franscisci de Tournon Ar- 
chiepiscopi Ebridinenfis, Toannis de Selva Militis Or- 
dinis Cariffimi ac Dile&iffimi Filii noftri 2c Domini, 
Baronis de Brion, unius ex Nobilibus Can i 
Domini ac E noftri i joris in Civi 
Burdegalenfi , hos € quem eorum in abfe 
terius & infolidum , tam conjunétim quam di 
|virtute Poteftatis & Regentie facultatis nobis Dp: r Fi 
lium ac Dominum noftrum Cariff 
| tuimus , facimus & ftabilimus , Orato 

| Nuncios & Procuratores noftros precipuc 
predium Dominum Imperatorem conf 
| eundem noftro nomine fuadeant & rogent, 
fimam ac Potentiffim Princi 
Eleonorem , Sororem fi 
Chriftianiffimo Regi Filio ac Domino 1 
in uxorem respondere velit. Quod fi ip 
noftri fupradiétum Dominum Imperatorem 
adque in noftram Sententiam adducere qued t 
(DEO bus noftris facultatem & 
prefentes fpeciale Mandatum dedimu 
tandi & capitulandi, confirmandi & concludendi p 
tiones, conventiones tam fuper dote, Liberorum Suc- 
ceffione, & Emolumento conjugali , omnibusq t 
rebus que ad hujusmodi rem funt neceffar 
tuna, quàm de Rege. Chriftianiffimo Filio 
noftro Cariffimo redimendo ac liberando , 
refervandi promittendi , dandi & renonchiandi 
tionibus quas noftri.Oratores fecundum r am ac 
Negotii pondus juftas & neceffarias judicarint hi 5 de 
caufis nos, virtute noftre auctoritatis & Reg 
cultatis , ipfis Oratoribus noftris. porches em 
Mandatum damus, ut 
que ipfi promiferint & pepigerint prediétum R 
Filium ac Dominum noftrum C iffimum , I 
ros & Succeffores , Regnum , Provincias 
& damnatus obligare poffint tantu 
portunium effe videbitur, dare pre 
tes quales res ipfa exiget & requ 
quod omne obfery abitur nec unquam viol 


TIQUE 


arum & 


exor 


a & opor- 


ondi- 


7 


ca premi 
ibet eorum infolidum in alte 
tim aut divifim, pro & nomine C 
nec non noftro in qualitate Regentis 
, utilia & oportunia 


> 


d require ent mag 


promitte e, nomiue mrs 
| Oratores noftros p nos: mittemus Procur: 
nem Chriftianifimi Regis Filii ac Domini noftri ad 
| ducendum in uxorem predié am pum Eleonor 
| per v erba de.prefenti, & quod poftea c abitur 
Tee in loco & tem- 
) deputato. I 
rei Teftimonium his manu noftra dign 
| HOLLAND duximus apponendum Datum Lugdiny c 
fe i id “Anno Domini millefimo , quin- 
VEG vicefimo quinto.  Ainfy OUISE 
| Per Dominam Regentem in Francia. “ROBERTET 
Seelle du grand Se el de eyre vermeil a double qu 
pendant. 


iF 
le 


anie | 


CLXXIX. 


Proteftation FRANGors I. Roi de 
faite à Madrid avant la fignature du Trait 
Pain, le 14. Janvier 1525. [Hle de France, 
Pannée commençant à Páques, ES file d PE 7472 
1526. l'année commencant au premier 9. 
[FREDERIC LEonArpD,Tom.Il. 


quod cum | 
tianiffimum | 


IMANCHE quatorzieme jour de Janvie 
mille cing-cens vint-cinq , au Château de Madrid, 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


ANN 
152) 


14. Jan 


FRANCE 
ESPAEN 


DU 


le Roi opre Chambre; en T 
NO à: > 
AN fi longuement , '& fi grié 
1525. 


DROIT 


Île ila été 


Jean de Selve, Seigneur de Cormieres & Premier 1 
fident de Paris ; lequel a dit audit Sieur; queles Arti- 
cles concernant la delivrance & liberté de fa Perfonne, 
& la Paix & Mariage dudit Sieur avec tres-haute & tres- 
puiffänte Princeffe , Madame Eleonor , Reine Douai 
riere de Portugal , Sœur aînée de tres-haut & tres-ex- 
cellent Prince Charles 
Empereur , Roi des Esp 


1526. 


ag 


gnes , &c. cejourdui avoient 


été arrêtez & écrits par les Ambafladeurs de l'Empe- 


Jeft à Che- 
1 de l'Ordr 
SE Dom Hugues de Moncade, Chevalier de l'Ordre 
de Saint Jean de Jerufalem, Prieur de Mefline en Sici 
le; & Maitre E n Lallemant , Baron & Seigneur de Bou- 
clans, Tr scretaire d'Etat ,& Controlleur Ge- 
neral du Roiau umed? Aragon ; Confeillers, Ambaffadeurs, 
Procureurs , Commis , & Deputez dudit Sieur Empe- 
reur , d'une pi Et Meflire François de T'ournon , 
Archevéque d Ambrun, & ledit Premier ds nt, & 
Philipe Chabot, Baron de Brion; Maire e Bordeaux E 
Zhevalier de l'Ordre du Roi; auffi bu leurs, & 
aians plein pouvoir de Madame Louife de Savoie, Me- 


oir Meffire Charles de Lanoy; 


re du Roi , hefle d'Angoumois & d'Anjou, & 

Comteffe du Maine , Regente en France ; le tout en- 
ivant le vouloir & plaitir de P1 impereur , auquel 

à fesdits affadeurs avoit falu neceffairement com- 

plaire; en toutes chofes; ce que n’etiflent fait les- 

dits Ambaffadeuts de France , nieüt été l'exprés com- 


mandement 
Mois del 
à Traité 
contre juitice & contre ra 
mis, que le Roi, € 
fa main lesdits À 


eux fait par leRoi, le dix-neuvieme jour 
mbre l'an 1 poutce qu ts Ar- 
Paix contenoient plufieurs chofes 
ifon ; & fi avoit da 3 
ant encore Prifonnier, figneroit de 
& jureroit accomplir le contenu 
éniceux, combien que ledit Empereur ne fût tenu fi- 
gner iceux Articles, ni jurer entretenir & garder jusques 
à ce que le Roi eût baillé, & Madame fa Mere auffi, 
Lettres de Ratification, aprés que ledit Sieur Roi feroit 
en France en fa liberté. En quoi avoit inégalité, & 
pource étoit requis que ledit Sieur Roi avifät à fon 


de 


at 


lui dedans deux ou trois 
igner lesdits Articles, & jurer, & auffi donner 
oi audit Empereur ; ou audit Viceroi de Naples , 
reprefentant la perfonne dudit Sieur Empereur ; au cas 
que le Roi n'auroit accompli le contenu desdi 
cles, de 
Artic 


Lesquelles chofes ainfi par 1e Roi ouies 
& entenduës, commanda audit Premier Prefident ; 
prendre & recevoir le ferment de tous ceux qui lo 
toient en fa Chambre, de tenir fecret & ne reve 
nne ce que par ledit Si 
aprés , autre qu'à madite Dame fa M 
me la Duchefle d’Alengon fa Sœur, & à ceux dde ma- 
dite Dame ordonneroit. Lequel ferment fut fait en la 
prefence dudit Sieur, par ledit Archevéque d’Ambrtin ; 
Mefüre Anne de Montmorenci, Chevalier de Or 
Maréchal de France ; 
Jean de la Barre, Chevalie 
Gouffier 4 Sieur de Boify 


de 


re, 


dail 
& nous Notaires & Secre- 
taires fouffignez. Et auffi fut fait ferment par ledit de 
Selve , Premier Prefident , aprés qu'il eût, par com 
mandement du Roi, fait jurer tous les deffusnomme 
Dit ledit Seigneur, qu’ils favoient bien que Madamef 
Mere avoit emp loyé devers ee Einpereur , lesdits 
Archevéque d'Ambrun r P refident , & M 
de Bordeaux, avec bonne : 
pofer à telle fomme de taille & rançon qu "il "feto avi- 
Te pour la délivrance de la perfonne du Roi; & 
pour faire Traité de Paix, non feulement pattic uliere- 
ment pour leurs Roiaumes, Pais, Terres, S gueuries , 
& Sujets, ains aufli univerfelle pour toute la Chretien- 
té; & pour l'ét: liffement & ferme feureté d’icelle Paix, 


> B 


traiter & appointer Alliance entre ledit Empereur, & 
1 par diverfes fois | 


ledit Seigneur ; laquelle taille & 
avoit été par lesdits Ambaffadeurs de France offerteau- 
dit Sieur Empereur , le fuppliant vouloir entendre les 
raifons dudit Sieur, & de la Oe de France ; les- 
quelles lui avoient été par diverfes fois dites & propo- 
fees, & par icelles clairement & évidemment montré, 
que Empereur Wavoit aucun droit en la Duché de 
Bourgogne ; & que ledit Sieur Roi continuant la poffef- 
fion de trois Rois fes Pre leurs ; c'eft à favoir , 
Louis XI. Charles VIII. & Louis X LI. dernier de- 
cedé, lesquels avoient tenu & poflede icelle Duché de 
Bourgogne, comme unie & incorporée à la Couronne 


vement malade , eft fürvenu | 


, par la Divine Clemence élu | 


de la Toifon d'Or, Vice-Roi de Na- | 


ey "ear lesdits Ambaffadeurs de PEmpetéur vien- | 
i heures , pour | 


its Arti- | 
dans le tems & terme declarez & fpecifie en | 


ledit Sieur de Brion ; Meffire | 
de Paris " Claude | 


€ 
ES N 
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€ de quarante ans, Où 


de France 
| 
| 


Juítice, c'eft affavoir à la Cour des Pairs de Fr 
| di font Jug es capables & competens, & fair om- 
| Plir ce que par eux en feroit ordonné ; & cependant te 
| nir Prifon ‚ou bailler audit Empereur telle feureté qu'il 
| feroit avifé pour acomplir le jugement de ladite Qon 
des Pairs. Et qu'en tant que touchoit la querelle de 1 
Duché de Milan , que le Roi pretend lui apartenit par 
les titres & moiens declarez par lesdits Ambaf 
avoit été offert aud. mpereur ; ou à fon Confeil ; 
le Roi étoit content d'en atendre le jugement des 
dudit Empereur’, qui font les Electeurs de l’Em 
e ‚guant au droit du EIE de Naples , qui 
2 el "Eglife , en croire le Pape & College des 
Et aprés que fur lesdites querelles que 
reur pretend contre le Roi & fon Roiaume , & 
| auffi fur aucunes offres faites lesdits Ambaffadeurs 
| de France, ledit Sieur Empereur les avoit renvoiez à 
fon Confeil, pardevar it lequel fon Chancelier avoit d 
duit & remontré le droit prétendu par l'Empereur für 
dite Duché de Bourgogne ; à quoi avoit été répond 
r lesdits Ambafladeurs de F ice ; repliqué par ledit 
incelier ; dupliqué par lesdits Amba’ fladeuts. 
ledit Chancelier avoit depuis 
ede l'Empereur; & n'avoit € 
deurs de répondre audit Chancelier, le- 
tes jour - enfüiva ant, en plein Confeil dudit E Empe- 
ur, avoit aporté un cahier de papier, qu’il difoit con- 
tenir les rz sifons de PE mpereur touchant 
Bourgogne , & réponfes qu'il pret 
| tes par lesdits Ambaffadeurs de E rance 5 
| plaifir; & davantage avec conclufion , 
n'entendoit venir à aucun Traité de Paix , que préala- 
blement la poflefion de ladite Duché de Bourgogne né 
| lui fût délivrée. Et combien que lésdits Ambaí adeurs 
de France eüffent requis avoir faculté de répondre au 
dire dudit Chanceli & ledit cahier leur être cominu- 
niqué pour y répondre entierement ; neanmoins ledit 
Chancelier leur avoit dit avoir charge de T Empereur de 
leur dire ce que dit eft, fans leur commu pastos fondit 
écr Quoi voiant lefdits Ami ladeurs de France, & 
que Por nvers eux d'autorité & volonté plus que 
de Juftice, s'étoient mis à faire plufieurs ae audit 
Empereur, pour parvenir à ladite Paix & délivrance du 
Roi ; & entrautres lui avoient offert de quiter à fon 
profit le Roiaume de N 5, Duché de Milan, Sei- 
gneuríe de Gennes, "T'ournay > Tournefis, Mortaisne, 
& Saint-Amand , & Ini rend e le Chateau & Vil 
Hesdin, avec la Souveraineté des Comtez de,El 
toutes autres querelles, que la C 
r 15; pereur ; & 


environ ; on , Juftice; $ honpéteté , ne 

vouloient que ledit Sieur Empereu ntraignit le Roi, 
| par longue on & detencion de fa perfonne , qui eft 
| force manifelte, d'abandonner & 1 he Duché 
| & où que ledit mpereur pretendroit y avoir aucun 
| droit ; pat lesdits Ambañadeurs lui avoit été offert re- 
| à e la connoiflance de la querelle du pretendu droit 
| 
| 


E 


pires 


chofes à fon 
que l'Empereur 


ufoit 


I 


ne & Maifon de iue avoient RS 

fur fes Roiaumes , 

lui paier pour fa rançon la enters den trois mil lions d'é- 

cus, paiables à term Dep offres , combien 

| qu'elles fuffen grandes, & plus que raifonnables, led 
reur avoit refufé les prendre & accepter: Voiant 

gneur Roi, que l’Empereur en refufant ces of- 
fres, ne “faifoit aucune ouverture, ni parti raifonnable , 
pour par enir délivrance, lui écrivit, & env 


ex 


preffement Ambafladeurs devets lui , Je prier 
| que fon ít de refoudre & declarer , quel 
vouloir il avoit envers le Roi: car s'il le vouloit te- 


| nir perpetuellement Prifonnier, il étoit délibe 
| dre patience ; ou fi ledit Sieur Empereur avoit vouloir 
| d'avoir & tirer du Roi tout ce qu'il pourroit en avoir, 

| ledit Sieur Roi & Madame fa Mere fe mettroient en 
| peine d'offrir & bailler telle & fi grande rançon; que 
chacun connoitra qu’elle feroit & plus que 
raifonnable; ow bien pour le tier: ledit Empereur 
le laiffer aller fon a- 
mi; occalion de demeu- 
t de magnanimi- 


Dri 


nde 


Í 
? 
ouloit mettre en liberté, & le 


en ce cas lui devoit donn 
rer envers lui obl nence 


é de clc 


| 
| 
| Et 
l 


; ce que ledit E Roi ne pourroit jamais oublier: 
combien que ledit Sieur Empereur euít fait dés 
lors réponfe, qui ne vonloit, que la Prifon du Roi 
fuft perpetuel fli longue, & qu'il ne vouloit 


aufli avoir t le Koi tout ce qu’il pourroit 
avoir de lui c Prifonnier , ains S'arrétoi 
tiers parti, qui us de délivrer fon ami ; toutefois E 
ce qu'il a depuis clairement & evidemment montré m 
l'a preferé 1 au tiers 5 car il a micux 


le fecond parti 


Fff3 


aimé 


avois 


ANNO 
1505 


1526, 


& Comtez de Macc 
Spar Tul pf v 
e par lui pretend 

leroit fe le 


fomme de 


qu puisc 
» 


combien q 


contenter de la pofief 


lles dernieres offr 


ofres , 


efois de- | 


, avec les autres q 


Jour- | d'obtenir d 


dures , 


mes de C; 


Roufillon,, 


ve fut fini 
Sat r 


pour ¿tre pl 


étoiet 


| Treve devoit 


l erragone 


itres train de fa 


* lei 


pour entr 


Aragon, Comt 


| 


Du DROIT 


& à cette caufe lui donnoit 
avis d'aller paffer par la Mont: igne de Jacques, & le 
pais de Bearn. Et qu'à cette heure on le contraint d'a- 
liener & diftraire les s de la Couronne de Fran- 
ce, avec les Droits de Souveraineté, & aufli les Citez, 
& Droits de Reg le, quiter 1 s hommages des Nobles 
& autres Vaffaux 


Roufíillon, feroit a 


pour ] il a = doit par Serment à la oran 
he de > Sujets: Et auffi eft contraint 
contre fon , de rappeller en fon Roiaume 
les Reb & déja condamnez' pour crimes de Leze- 
Majelte leur eae leurs biens déja confisquez par 


& autres du Roia 
at de Milan, pour 
feulement fuivi & i du Roi , Aqui ils é 
obligez par foi & ferment , demeurent” privez & e 
liez de leurs propres 1 Maifons & biens , & par I Empe- 
reur ont été donnez à autres , dont les aucuns fe 
fon Confeil ; mémement M. de Merouë de Gatu illet , 

fon Chambellan , auquel a été fait don & occup: : de 
prefent en l'Etat de Milan, Valone, & Sarzane ; & 
pour toute elperance On les remet à connoiffance de 
ıfe, qui eft à dire, qu'ils demeureront toújours fpo- 


; & cependant les Nobles 
iples, de la Duché & E 


& tenu le pa 


lie Etoit auffi contraint de faire Alliance contre le 
Roi de Navarre, Duc de Gueldre , & Meffire Robert 
Marche, coi bien que par Traité precedent il fat 


obligé de leur donner fecours .& aide: 
de à l'Empereu es dépens, 
ie; & pour iller cing- 
mes, fix mille I He de Pied , 
de Mer ; qui. eft m celle I- 
c en fervi itude, privée de fon entiere liberté, & vraie 
opreffion de nôtre Saint-P le Pape; & Saint Siege 
Apoft x outre & par deflüs , deus cens m 
Ecus de e de ladite Reine Madame Eleonor; qu il 
quite, & font confondus pour le paiement t desdits gens 
de Guerre: On le fait obliger de donner Banquiers , & 
Marchands responfables de paier ladite AXES qui 


: Contraint 


font ens oll: E plus, compris une bande 
d’Artillerie. Et doit ladite aide durer l’espace de fix 
mois. Et davantage eft aftraint de donner aide 
pereur; pour défenfe & tuition dé toutes fes T 
Etats ,& Dignitez ; qui eft mettre le Roiaume de Fran- 
cc en fervitude & fujetion perpetuelle durant la vie de 


reur, qui ne peut être fans Guerre 
ou en Espagne. 
dites, aft 


en Italie, és 
Et pour acomplir les 
nent ledit Sieur Roi à bailler 


honneur ni au pre 


D E GEN S. AIG 


ploier fa y propre perfonne ; & auffi Meffieurs fes 
enfans , qui font, & doivent étre reputez les enfans dé 
la chofe publique. Protefte devant Dieu, &é és prefen- 
ces des deflus nommez > Qu'il ne veut & n "en 
aucune chofe contre | "honneur de Dieu, ni cont 
judice & dommage de fon Roiaume 
aité qu'il lui faut cejourdui f 


jt 


le Ti 


|- ¿ner au profit de 
Il Empereur , il l'a fait & fait pour éviter les maux & 


| détention & longueur de prifon ; 


| la Couronne de 


nconveniens , qui pourroient avenir 
& à fom Roiaut e; & quec 


à la CI I 
C'eft par force & contrai ite; 
& que tout ce qi 
contenu en Jui , fera & demeurera nul & de A ef- 
; & eft deliberé der & po 
& prote 


> 


" 


re les droits de 
e de nullité de tous 


ance; 


Conventions , Transaétions renonc tions ; 

> Derog zations , & Sermens ; quon lui fera 

aire contre fon honneur > & le bien de fà Couronne y 
Íoit au profit dudit Sieur Empereur ; ou autre. u- 

| tefois pour mettre Dieu , & Juftice de fon cofté, a été 
toujours, & encore eft deliberé, y & entend , aprés 
liberté, faire envers npereur tout ce qu'un Roi 


pour otages deux enfans atnez ; c’eft à favoir, Mon- | 

fieut le Daufin ; & Monfieur d'Orleans , qui doivent 

E Meurer en la Puiffance de jme jusqu'à ce 
s le Roi ‚re la Duc Sn Bo rgogne , & fait 
fier par Etats de France; & verifier en Parle- 


inent Jj & aux Comptes , le contenu audit Traité ; qui 
à lui ir mpoflibles. Et da 


le contraignent donner f. 


font chofes 
dits ot 


audit Empe- 


1 n'ait acompli le contenu audit Traité; bien que 

levant Die us & tous Princes Chretiens ; 
is nobles , nul ne peut être pourfuivi de fa 
fi aprés icelle donnée eft tenu en Prifon & fous 
es, encore que ce fit la garde d'un SE page; 
plus forte raifon, le R« À, qui a baillé pour ota- 
ès propres enfans, qui toûjours a été, & eft fous 
p > de gens de cheval’, € de pe Welt tenu de re- 
pondre 


de fa foi, la e franche ; quite, pu- 
re; & nu& Et "qi E ie Roi eüt ‘baillé fa foi fimple, 
pure & nette à l'Empereur ; il edt mieux 


aimé , & ai- 
de foi. Me 

rêter à i 
demonft: 
t Empereur porte au Roi ; & à 
he feulement à avoir de lui ce 
s de fon A , puisque à 
une affection particuliere , de 
é de Bo en laiffant 


gog 
ix; lui ant promettre cho- 


mieux fouftir la mort, que faillir 
it Empereur ne s'eft jamais voulua 
qui font ; chofes bien confiderées , 

peu « id Amitié, que 1 
Les 


tives du 


Sujets , & qu'il 
qu'il defire ; fans faire 
icelle Amitié il pre 
vonloir avoir ladite Duc 
lé bien univer(el de la P 
fes exorbitantes ; & qu'il ne peut ter ec fon hon- 
neut; & ce que le Roi lui a offert de fon bon vouloir 
our fa rançon, qui eft trop plus grande chofe , que 
n’eft ladite Duché de Bourg: Parquoi ledit Sieur 
Roi fe volant en extreme nec * de ne pouvoir avoir 
& recouvrer fa liberté, r fon Roïaume , qui 
a tel befoin de fa pre pour la 
debilitation de Madame fa Mere , qui eft fouvent ma- 
ade , & de Meti fes en fi bas âge, & état 
innocence, qu'ils ne peuvent aider l'un à l'autre; & 
tous enfemble ne fauroient fübvenir aux urgentes afai- 
res de fon Roiaume, pour lequel ledit Sieur delire em- 


de se en Prifon , au cas que dans quatre | 


| commandé ausdits Archevéque d'Amb 


| à ce "qui a été fait autour de fa perfonne 
| fi depuis ledit Traité de Paix , fes Gardes lui fe 


"rifonnier de bonne gt peut & doit railonnablement 
faire, & lui fare tel parti de rançon, que chacun con- 


noitra qu'il veut faire juftice de foi méme , & foi m 
tre en fon devoir ; 


et- 
& pour la délivrance de Meflieurs 
fes enfans , qui doivent être & demeurer otages en la 
puiffance de l'Empereur, fe délibere aufi veut, & en- 
tend faire paier & bailler audit Emper r tout ce que 
taifonnablement feroit tenu faire , paier & bailler pour 
la propre délivrance de fa perfonne. Et e POP 
pu tout ce que deflus , aprés fa liberté, prendre les avis 
& Gonfeils des Princes de fori Sang , de fon Confeil 3 
& autres fes bons & 1 loiaux Sujets. Et neanmoins à 
tun , Premier= 
Prefident , & Sieur de Brion , fur tant qu'ils craignent 
à lui bé: qu'ils aient à figner & jurer le contenu 
ésdits Articles, & enfuivant le commandement ; qui ja 
toutefois par ledit Sieur leur fut fait le dix-neuvieme 
jour du Mois de Decembre; mille cinq cená vint-cinq: 
Proteftant contre eux & chacun d'eux , de tous dom- 
mages & inconveniens, qui .pourroient air à lui & à 
fon Roiaume ,par faute de figner & acorder lesdits Ar- 
ticles , & de Sen prendre fur lesd. Archevéque d' Am- 
brun, Premier-Prefident , & de Brion, & qu'eux & 
chacun d'eux en répondr olent en tems & lieu , s'il $ re= 
fufoient , ou dilaioient d'acorder , conclure , 
lesdits Articles. Desquelles proteltations, Dec 
Commandemens , & autres chofes deffüs d 
fpecifiées , le Roi a commandé nous Notaires & Ses 
cretaire fouflignez en retenir Adte public , un ou plus 
fieurs, & iceux bailler, déliv er, & expedier, tant aus- 
dits Ambaffadeurs, & ailleurs où il fera requis & avifé 
par le Roi, ou fondit Conf t au Cháteau de 
Madrid les jour & an fusdits, ences des perfon= 
ages y deflus nomm: : 


€s pr 


Addition poftericare 


fa 


Et depuis, nous Notaires & Secretaires deffus noma 
mez, par le Commandement du Roi avons piis g 


, pour f 


date ni de lieu ni de tems. 


cunement levées, & lui mis en aucune liberté; & avons 
to yours và, que continuellement depuis ledit "Traité 
fait, & par le Roi figné, & juré Ho fes Ambaffadeurs , 
la Garde & Guet,tant de nuit que de jour , a été toú- 
jours fair & continué autour de la perfonne du Roi , 
fans jamais le laifler en liberté, heure ni moment. Er 
advint, que le Samedi aprés ledit Traité , la fieyre 

prit au "Roi , qui le tint Paprés diner, & toute la nui 
enfuivant; € le Dimanche au matin, le Roi c 

cine. Et encore lui étant en lit, für 
roi, tout houffé & éperonné , pour aller devers ’Em- 
pereur ; léquel audit Sieur Roi, que I" Empereur lui 
avoit mandé faire les fiançailles, comme Procureur de 
ladite Dame Eleonor, par paroles de prefent avec le 
Roi, &incontinent s'en revenir devers jui: parquoi in- 
continent le Roi, étant en fon lit, fianga madite Da- 
me Eleonor par paroles de prefer it; & ce fait, ledit 
Viceroi partit, & s'en alla à T do. devers ledit Em- 
pereur, le Roi de meurant toujours Prifonnier avec les 


des acoútumez. La nuit: prés le Partemet nt dudit 
1 D it au de Madrid, & brúla un 
& i fat fi gr and, que le Roi fut 


contraint de f fe lever fans avoir dormi à füffifance ; 
fon lit fut plié, & fa Chambre vuidée. Quoi volant 
l'Archevéque d "Ambrun , & Premier-Prefident , alle- 
rent devers ledit Alarcon, le prier d'eux-mêmes , que 

fon 


& 
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À fon plaifir füt de remuer le Roi du " Aaron lui declara , qu'il ne pouvoit partir, pour cé 
¿ANNO mettre en. quelque autre I aifon | Iud ten’ Detorent p "dE 
want que le feu eût plus | oient trouver en ordre pour ce jour; 


fon partement jusqu'au. Mecredi enfuivan 
jour : dudit Moi s de Fevrier , & depuis a continué 
ur venir à la Frontiere de Fontarabie 
its Viceroi de Naples, & Capitaine 
| Alarcon, avec les Gens de fa Garde, tant de Pied que 
de Cheval, fans jamais avoir eu heure ni moment de 
liberté ; mais tant plus il eft de ladite Fron- 
t plus étroitement il a été gardé & renforcé 
ides ; de forte qu’ étant en la Ville de Saint-S 

baftien, ville forte & bi ls contraignir 
| dit Sieur un jour d’oüi , ne bouger de fon los 
| gis, fans lui permettre qu'il allát jusqu'en l'Eglife , 
comme il avoit acoutumé les jours precedens 

Depuis que nous fumes en nôtre Roiaume, par lex: 
| hortation de nôtre Saint Fete le Pape 
| € Princes Chretiens , par 1 avis. 


DE les i illaes dudit Chateau, & afin que 
6, ella fievre le jour precedent , pat 
4 leur fut acordé par ledit Alarcon, dif: 
bien maitres du feu, & qu'il feroit éteint; 
fcuil y eût toujours deux Espagnols ded 
bre , pour le voir & regar 
dE ; & a été cont 


Bailli de 


oie 


ant le 


die du I 
?ntrer de nt 


dedans la Chat 


jour, gens EG g la 
nir regar ans l le lit du Roi 
moit, } s’il y étoit. Le t 
qui fut le 13. jour du Mois de Fevrier, l'E 
à Madrid, ' lle Roi fer 
lent, espera ou quelqu: 
& honnéte to ation d' 


a pre- | Nota s de nôtre Roiaume , > avons été 
inier, & as mé desc par plufieurs fois ortez , amonétez , & folicitez de 
1 de quitter & remettre au- | faire x onne, ferr & (table Ligue, 


qu'il avoit donné la | federation , tant aux fins que deffüs , < 5 fi prin 
rbon,à fa viedurant, | lement > pour parvenir à une Paix univerfelle. La: 
neanmoins requitle- | Quelle chofe avons d'autant plus volontairement fait & 
sl 5 pice vM nótredit Saint Pere, S. S e Apof ue. 
udit Sieur de Bourbon vint- ec notredit Saint Pere, S. Siege Apoftolique, 
an , paiabl utres ci-aprés nommez , que par icell Ligue tous 
2 Contraétans uniformementa été laiffé lieu bon, ; grand, 


dit bon Frere Pélu Empereur, pour 


conclt 


& : 


> penfion 


lifant que , s'il ne vouloit | & honorab 


i 1 
z 3 E icel) > E : 
lite penfio: dit de Bourbon , il la lui don- en icelle Ligue , avec les h nnét Sy SD & 
ailler audit de Bourbon, en la form que | fonnat les con, ditions contenues € , lesquelle 
feüe Madame Anne de France, Doüairiere de Bour- | Ne pel ufte ment & raifonnablement refufer , sil ne 


bon 


s de gens, qui n'aiment & ne ver 
x, & union de la Chretienté 


prenoit ; ce que le Roi n'ofa contredire audit | Preno 
ereur, combien que ce rut chofe déraifonnable, a- 
prés la conclufic n dudit Traité, € qu'il eût él ordé | 
par icelui, qu'il n'auroit ladite penfion. Et encore da- | 
Vantage ledit Empereur demanda au Roi de lui acorder 
la Souv 10 exemtion pour ledit Sieur de Bo 
bon, & pour fes Terres; à quoi le Roi lui fit réponfe, | 
que la demande qu'il faifoit , étoit pz jitante 
x dé ^il fe contentát de ladite penfion. | 
chofes lui fit encore requéte ledit 
pam 3 OUR pour l'amout de lui, bail 
ottroier au Sieur Dautrey , & du Vergier, fon Cham- | 
bellan ordinaire l'erre & Seig e S. Dizier , 
pour autant qu'il pretend icelle avoir été autrefois pof- Ms 
fedée par fes; Predeceffeurs ; & plufieurs autres fembla- 

bles requétes & demandes pour fes ferviteurs ; qui étoit 
ement donner à connoitre ‚i qu'il vouloit tirer du 
tant pour lui que pour fes ferviteurs, tout ce 
fera poflible , fans avoir ard à aucune I 
di enfuivant , l'Empereur demeura en- 


r HENRICUM If. Ja 
ACOBUM V. Ai 


V Ti Ta Regem Anglie 
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Converitiones , & 


VI y VE SEHE ET SINGULIS, ad quorum 
> Indentate pervenerint, 


s, Reip 
ruinam & fubverfionem minitantes, cun 
s, mutuis depofitis fim 
leétandam urgent & provocan 


os 


ltatibus , ad 
multó ma: 


d le Roi étant toûjours Prifonnier is potentiffimos Szoz Ey y r quos 
t fous 1a*G: mée. Et le Vendredie en (uiv ant | tim aréta Sanguinis intervenit neceffitud: 0, ad Pacis ftu- 
i ‘mpereur & le Roi pärtire; inci impellere debent. 
1, & allerent diner au lieu de Yetaphes, & Proindé Nos 


Archibaldus Doug 
c Gardianus O: 
1 Regni Scotis , 
Edinburgh, Illaftri 
mini noftri Facobi ( 
ivati Sigilli C 


coucher à 
. ou il ya une € 

Roi toújours s quant 

Gens de Cheval, ains aufli les | 


Chateau fort, nomm 
olle M ion d’z 


" 
5 de 


Te 
> non fi Hem 
s& S de 


m & 4 


Sande e 
fimi P. rincipis & Do- 
orum Regis 


2 D 


ffimi & Serer 


Ui, i. gr 


portant 
; lEm- 
au lieu d'/llescas, à deux lienés du 
idit Z/ > & apr 
ifon prés, ladite SUC 


Chá 


diner allé 
Mada- | 
ne, 
ou ils furent | 
& combien que l'heure fútitarde, 
le Roi coucher audit Chà- | mi & invict i Principis Hezrici 
us d'uneheure denuit, quand | Anglie Regis Confiliariis, O 
X it, qui fut le 18. du Commiffari 
U le Roi dinerent audit | cienter & legitime au&torizatis , 
dit E ipereur le conduifit | Ad honorem & laudem DER Omnipotentis , glorio 
» pour revoir la Reine, & re- | fiffime Virginis Marie totitisque Curie Cal eftis & 
shateau de Torrejon, iftianæ Religionis ex ionem & incrementum, 
Ever PEmp ur & le Convenimt , CONCO mus, & conc 
le l'autre, & s’en revint le Roi | : Commiffionum noftrarum 
i & autres Gens à | 


& dinerent 


adi infraferipta ‘faficienter auc ort d 
gnific is & fpectabilibus Dominis , 2 
lon Eccle, efie C. 


toribus rocuratoribus , 
& Ambaffiatoribus ad infrafcripta fafii- 


fir 
(quarum te- 
iteras In 
ordamus , & concludi 
ne prout fe aar " 


= 
mus ar- 


fain , combien qu'il eût prié & 
il ne fût prs remis audit Ch 


hatores & Com- 
RIO nominibus quibus füpra, concor- 
ne le put obte- | datum & conclufum eft qud inter Potentiflimos & 
r & le Viceroilui | Sereniffimos Reges Scotie radiétos, eorum 
iroit le Mardi | Hered des & Suc Seffores , Regna, Patrias & Dominia, T: 

is led |t as & Loca qu cünque eorumdem, necnon V 


que 1 Eonpe 
qu'il mar 
1, pour ven 


ANNO 
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DU DROIT DES GE 


Ligeos, Homines, Subditósque fuos quoscúnque pre- 
fentes & futuros , tam Ecclefiafticos quam Secul 
cujuscúnque gradús, præeminentiæ, ftattis, & condi- 


25 5 


€ 


tionis exiftant, fit bona, realis, fincera, vera, integra, | de, Fures, 


& firma Pax, “Amicitia, Liga, Confederatio, & Treu- | 
£a Guerrarümq: bflinentia, per T'erram, Mare, Aquas 

ne & ubicúnque ugue: aaa pr wefentis TRAC- 
FAT trinm Annorum 
pro 
Item, 
bus dié 


conventt d, duranti- | 
tis Pace, Treugis y fem DUNS nte- 
nullus dictorum SEINE movebit per fe aut 
itos fuos , aut per alios quoscúnque moveri per- | 
mittet Guerram, per T'erram, Mare neque Aquas dul- 
dverfus alterum dictorum Principum Sub aut 
Ligeos fuos , nec dabit aut præftabit auxilium vel favo- 
rem ut hujusmodi Guerra moveatur vel excitetur quo- | 
vis modo. 
ltem , pro fecuriore firmitate & obfervatione Pacis, 
Amicitie , Confoederationis , & Intelligentiz pr ædié 2 
rum, concordatum & conclufum elt, tenore Præ- 
fentium , quód , diétis Pace & Amici tiis durantibus , 
neuter Regum pra ediétorum quovis modo receptabit 
nec a Subditis fuis eorum, alter receptari permittet , ali | 
quos Rebelles five Proditores de Crimine Læfæ N 
is fuspeétos; nec hujusmodi Rebellibus five Prodi- | 
toribus, qui in aliquem locum Obedientiæ Principum 


predictorum feu m eorum. declinaverint , quo- | 
quomodo dabit feu preftabit confilium , auxilium 
favorem , fübfidium , aut affiffentiam ; fed , infra v 


zinti dies, poftquam per Literas ipfius Principum præ- 
di&oràm cujus hujusmodi Rebelles five Proditores e 
teterint , alter ex Principibus hujusmodi requifitus fu 
rit, eos omnes & fingulos Literarum hujusmodi Re- 
quifitionis Latori , aut alii ad hoc in hujusmodi Literis | 
i ve deputato , tradet , reftituet» & delibera 
bit, tradive reftitui & deliberari faciet. 

Item, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, diétis Pace, Amicitiis & Treugis durantibus , 
neuter Regum predictorum quovismodo receptabit , 
nec a Subditis fuis eorum alter receptari permittet , ali 
quos Homicidas , Fures , Latrones , aut Transfugas , 
nec alios Malefaétôres quoscünque ex Subditis alterius 
eorum ; nec hujusmodi Futibus , Latronit bus, Homi- | 
, aut Transfugis , aut aliis Mal &oribus quibus- | 
que, qui in a iliquem Locum Obedientiz Principum 
prædiétorum declinaverint , quoquomodo dabit. feu | 
tabit confilium , auxilium , favorem, fubfidiim, 
aut affiftentiam ; fed, infra decem dies proximó & im- 


mediaté fequentes , poftquam per Literas illius Princi- | 


pum predictorum cujus hujusmodi Homicida , Fur, 
Latro, Transfuga, aut Malefa&or , Subditus exteterit, 
aut ipfius Gardiani, Locumtenentis feu Deputati; alter 
ex Principibus hujusmodi requilitus fuerit , Literarum | 
hujusmodi Requilitionis Latori aut alii in eisdem Lite- 


tis nominato feu deputato predictos tradet & libera- 
bit, tradive & liberari faciet. 3 
Item, concordatum & conclufum eft , per Orato- 


res antediétos , quód Literæ falvi Conduétiis per neu- 
trum di&orum Prit pum qualitercunque eorum alter- 
utrius Rebellibus , Gentibus Guerrarum , Mercatori- | 
bus, Artificibus , aliisve eorum utrisque Subditis qui- | 
buscúnque cujuscúnque Statüs , Dignitatis , Gradüs , 

aut Conditionis exiftant , fub utriusque aut alterius eo” 
rum Magnis Privatis aut Signetorum Sigillis , nec vivis 
vocum eorum Oragulis , aut aliter qualitercúnque pro 
Terra five pro? ari, durantibus Pace, Amicitiis & Treu- 
gis predictis, de cetero minimé concedentur aut quo- | 
quomodo annuentur per eorum aliquem , nifi ad id ai- 
ier eorum per alterum eorumdem congrué in Scriptis 
requiratur expreffe : cafu quo de cetero quando- 
cúnque alter alterum. dictorum Principum pro hujus- 
modi Litera falvi Conduétús , cuicúnque Subdito fuo | 
quibüscanquéve Subditis fuis indulgenda, in Scriptis & 
de fáéto interpellaverit aut requilierit, ftabitur nichi- 
lominus arbitrio & voluhtati Principis fic interpellati 
an hujusmodi Interpellationi acquiefcere, Literásve hu- 
jusmodi falvi Cond uétús concedere voluerit an non, 

fecundum quod eidem Principi fic requilito melius ex 
pedire videbitur; ita tamen qui d hujusmodi Literæ fal- 
unum Annum duraturæ minimé 


vi Conduétús ultra 
toncedaniur ; Provifo tamen quod Literæ Supplicato- 
rim utriusque Principis vim habebunt, Literarum falvi 
Condustüs , eruntque. fufficientis roboris ut Ligei & 
Subdi , in eifdem nominati ; cujuscúnque fuerint. Dig- 
nitatis, Statús aut Preeminentiz, liberi tutique in fuum 


Regnum redire poterint , etiamfi "Princeps ipfe interpel- | 


latus Literas fuas falvi Condu&üs tradere noluerit aut 
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recufa s nichilominus falvi Condu&üs, 


Literi 


rerit ; 


an- 


te hzc tempora conceflis, fuo robore duraturis. - 
ltem, conventum & cor lufün 1 ett quód Homici- I 525. 
itrones , & alii M ores quictingue, — 
| durantibus dictis Pace , Amiciti reugis ; modo y «2,6; 
& forma fequentibus punis videlicer 25 


Si contingat, de cetero, aliquem vel ali 
tum vel Subditos dicti Regis Scotiz, ali quem. ve 
| Subditum vel Subditos dicli Reg er lie 
s Scotiæ vel Limites Marchiarum Angl 
interficere , Gardianus Marchiarum pr 
tie vel ejus Deputatus vel De eputati, cum omni cu 
diligentia, omni favore poftpolito , ac dolo , fi 
Gniltrá machinatione quibuscúnque in hac parte 
tibus, profequentur & quilibet profequetur ut talis In- 
terfcétor feu Interfectores capiantur & ducantur ; ad 

Dietam per Gardianos niat Marchiæ vel eor 
| Deputatos appunétuandam; ubi, fi per Leges Marchia~ 
| rum legittime convincantur vel aliquis eoru 
tur, tunc Gardianus Marchiarum Scoti. 
| feétorem vel Interfe&tores ,, ut füpra 
| convi&os , 
A liberari faciet: Qui Gardianus Marchiarum Angliz ip 
fum Homicidam vel Homicidas ‚fie ut fu pra convictum 
¡vel conviétos , $ fibi confi datum vel confignatos , 


pro hujusmodi Homicidio ultimo fupplicio demanda- 
bit. 


| Et; fi contingat , de 
Subditum vel Su 


]uos $; ubdi- 


n convin- 
« talem Inter 
convié 


| Cetero , al quem vel aliquos 
bditos di&i Regis À A , aliquem vel 
aliquos Subditum vel Subditos diéti Regis 5 Scotte, infra 
Marchias Anglie vel Limites Marchiarum Scotiz, vio- 
| lenter interficere, Gardianus Marchiarum dictarum An- 
| gliæ, vel ejus Deput: atus feu Deputati, cum omni cu- 
ra & dil iligentia , omni favore poftpofito , ac dolo; 
fraude & finiftrà machinatione quibuscánque in hac 
| Parte ceflantibus , profequentur & quilibet profequetur 
| ut talis Interfeétor feu Interfeétores c: apiantur ,. & du- 
cantur ad Dietam per Gardianos utriusque N Marchiæ vel 
| per eorum Deputatos appunétuandam ; ubi, fi per Le- 
| ges Marchiarum legitimé convincantur vel aliquis: eo- 
| rum convincatur, tunc Gardianus Marchiarum 4 nglie 
| talem Interfe&orem vel Interfe&ores , ut fupra con- 
| vidum vel convi&os, Gardiano Marchiarum Scotiæ 
| liberabit {eu liberari faciet; qui aus Marchiarum 
Scotie ipfum Homicidam vel Homicidas , fic ut fupra 
conviéfum vel conviétos, & fibi confignatum vel con- 
fignatos , pro hujusmodi Homicidio ultimo fupplicio de- 
mandabit. 

Item , conventum & conclufum eft quód Naves, 
Nante ; ; Mercatores , & alii Subditi utriusque Princi- 
pum predictorum, per Terram, Mare & Aquas dulces 
euhtes , converfantes > navigantes Naufragium paf. 
ri, & permanentes , tractentur & recipiantur proutme- 
lius tractari & recipi confueverunt in temporibus alia- 
| rum Treugarum prius inter Scotia ES Anglie Reges & 
eorum Regna initarum & conclufarum ; & precipue 
quód recip ntur & traétentur juxta vim, formam & ef 
| fectum Traétatus Treugarum conclufarum inter quon- 
dam Potentifimos , bone & pra clara Memorie , Fa- 

obum Tertium Scotorum tum Anglia 
Reges de data primz diei “Meats Junii , Anno Domi- 
ni millefimo quadringentefimo fexagefimo quarto. 

Item, conventum & conclufum eft quód , fi aliquis 
ex Subditis alterius Principam predictorum "quicquam 
depredatus fuerit feu atte Dg infra Marchiam aut 
am ullius Partis Partium predi@atum, & pott de- 
predationem hujusmodi feu attemptatum agiendo re- 
| vertatur ad Marchiam vel Terram illius Partis cujuseft 
icebit illi , contra quem fic attempt: 
faerit Jin recenti vel infra fex dies computandos a tem: 
pore Deliéti fic attemptati vel commiffi ? 
fentis Ordinationis & Traétatus , absque aliis L 
falvo Condu&u, profequi illum Malefa&orem: 
ic profe: quendo intrare falvo & 'fecuré Marc À 
m in quam dictus Malefaétor fe contulerit 3 
dummodo , quamcitó hujusmodi Marchiam five Der- 
am hac de caufa intraverit , adeat aliquem Virum bo- 
ne fame & op nionis lee , habitantem infra Mar- 
chiam quam fic intrat, & eidem de caufam In- 
troitus fur (videlicet) adprofeq quendum deprædationem ; 
discribatque & fpecificer quibus Bonis & Catallis vel 
Rebus depredatus feu fpoliatus fuerit ac infuper requi- 

cundem quód , quamdia hujusmodi P: ationem 
n fecerit, fecum, eat, ut fuper faétis fuis , tempo- 
te Profecuti poffit , cum requifitus fuerit fü- 
per hoc, Teftimonium perhibere Veritati. 

Item, cüm hucusque Inhabitatores Marchiarum præ- 
dictarum , non folüm clam & occulté ; fed etiam pa: 

Ggg làn 


Í 


re d 


"nis y 


1525. 
1526. 


CORP DIPL 


ac magno Ho 
iarum ingreffi , 
dificiorum faorum auferre coniu 
Dominis invitis & minimè confentientibus : Que ma 
na inter Confines Simultatum, Discordiarum ac J 
giorum materia fuit; proinde , ad omnem Contention 
occafionem removendum , conventum ; concordatum 
& conclufüm eft quód deinceps nullus Subditus diéto- 
rum Regum, five in Marchiis prediétis aut in le De- 
batable Ground commorans , aut alibi locorum ubicün- 
que talia aut fimilia committet aut perpetrabit , com- | 
mittíve aut perpetrari con ntiet, nec ullas Arbores aut | 
Ligua quecúnque ex Marchiis alterius Principis quo- 
vismodo aut quefito colore auferet aut in illis cedet , 
nifi priüs fuper hoc cum vero Domino pactus fue 
convenerit de eodem : & , fi fecus & contra premifla | 
aliquid a&tum,geftum aut pe rpetratum. fuerit , tanquam | 
attemptans cot effectum } us debité 
Hope Arboribus cefis aut abduétis Domini Ju- | 
ramento æftimandi 

Item , conventum, concordatum & conclufum 
quód, durantibus Pace > Amicitiis five Treugis, ut præ-| 
miffüm eft € la Berwici cum antiquis Li- 
mitibus , s & Incolæ eorumdem fub eis- | 
dem Pace Amicitia & Confoederatione Treugáque & 


| 
?| 
| 


| 
i| 


Guerrarum Abftinentia ac Bellorum Induciis ftabunt & | € 
perm t toto tempore predicto; ita quód neque | 
Sereniffimus Rex Score per fe aut alios Subditorum | 


Ligeorum aut Vaflallorum fuorum Guerram ; Infultum 
aut Obfidionem ipfis Locis aut Incolis eorumdem ; ;ne 
que Potentifimus Rex Azglie per Se aut fuos Inhabi- 
tantes Villam feu Caftrum. hujusmodi Gu m Inful- | 
tum aut Obfidionem diéto Sereniffimo Regi Scozie fui 
i et quovismodo , pendente tempo- 
ie ac Treugarum prediétarum. 
n conventum & conclufum eft quód , fi aliquis | 
Ligeorum unius vel alterius Principum pradiétorum 
reparaverit, ædificaverit, feu , ut vulgariter dicitur , im- 
pofuerit le Ex zb de Es k, aut rumpat vel diftra 
undem , pro non attemptato reputabitur ; & nichilo- 
minus alía attemptata quecúnque reparabuntur ; fic | 
quód Reparatio feu Diftructio dict le Fil th non | 
impediet reformationem aliorum attemptatorum , nec | 
introducet ruptionem prefentium Pacis feu Treuga-| 
rum. | 
Item ; conventum & conclufum eft quód Fugitivi 
Scotiæ , qui devenerunt Ligei Regis Arglie , debent | 
ligari ex parte Anglicorum ad obíervandum Articulos | 
præfentium Pacis, Amicitie & Treugarum;& quódat- 
temptata per eos f per Subditos Aegis Scotie debent eo- 
dem modo reformari, quo reformabuntur attemptata | 
inarios Subditos Regis Anglie; idem per Om- | 
obférvandum , ex parte "Regis Scotie, fi qui An- 
i ante hec tempora Ligei "Regis Scotorum deve- 


nerunt quovis modo. 
Item , conventum & conclufum eft quod, fi ali- | 


alicujus. Principis Principum prædiéto- 
rum; qui paflus fuerit rapinam. vel fpc ium à Sub- 
dito alterius eorumdem, propria auctoritate fuá prop- 
ter hanc Spx oliationem , Prifas vel Diftri&iones Perfo- 
narum vel Bonorum fecerit , eo ipfo at a caufa 
fua ; Et nichilominus fecundüm Deli@i exigentiam | 
puniatur. | 
ltem , conventum & conclufüm eft quod, quam- | 
quam præfens P: æ five Guerrarum Abflinen- | 
tie capte & ini modis & formis ut fupra, 
attamen non dicentur nec reputabuntur omnino Ge- 
neralis five Generales, nec fe extendunt ad Dom 
de Lorne in Regno Scotis , nec ad Infilam de Lun 
dey in Regno Anglie; fed Dominium & Infula præ- | 
di&a intelligentur nullo modo in hac Pace & hiis| 
Guerrarum Abftinentiis comprehenfa. | 
Item, conventum & conclufum eft quód, fi, eis- | 
dem Pace, Ami id & Guerrarum Abftinentiis duran- 
tibus , aliquid contra easdem vel al m partem earum- | 
dem per T erram five per Mare fieri vel attemptari con: 
tingat, propterea non erunt nec cenfebuntur rupta, in- | 
ate prefentes Pax five Treuge , fed | 
nic hilominus in fuo fobore permanebunt , & attemp- 
tata modi debité reformabuntur. 
tum, concordatum & conclufum eft | 
flimus Kex Scotorum | infra tempus 
rum Abftinentiæ, tribus Annis , 
iffimum & Invi&iffi- | 
Regem mittet. Oratores fuos , fufficienti | 


quis Subdi 


Lin. 


Sad 


muni / 


au&toritate (uffultos & munitos, ad tractandum, com- 
municandum € concludendum de & fuper Pace pe 
petua inter Jp/ mum yrs 


| duorum Mentium | fibi hin 


| ejus Commiffariis , Oratoribus , Procuratori ibus 


onu celebrandis , & tractandis; 


oS MN 


Prámque , Dominia, Patrias, Te 
OS componenda, concludenda , Een: 


Item, c 


artis, nifi eorum a 
; Ducat Poll 
$ enfiones five Annu 


quis Regna, Domi- 
, Hare diramenta , 
tates vel Debita (ive Bo- 


nam ut immobilia, r En di fidorum E Pri 
pum q 
aut fübtraxer 


eatur; 
Item, con 
quod Iluftrif fima Domina At 
Dowager 
Soror , Amici tiis: E dee pro 
| Dignit: tantam ac talem decet Reginam ho- 
norifice tra itur, fuóque Dotalitio Douage iy 
Donatione propter Nuptias plenè , integre , liberé 
quieté gaudebit & pacificé poffidebit, per fe aut D 
tatos fuos, juxta vim , formam &effedium Conventio- 
num, Paionum, Contraftuúmque Matrimonii Statuto 
rum & A&orum Parliamenti Regni Scotiz inde init 
rum, conventorum & concluforum. 

Item , conventum & conclufum eft quod præfentes 
Conventiones & Conclufiones, infra duos Me 
Datam præfentis Traétarus proximo & immed 
quentes, per Litteras dictorum Scorse & Anglie E 


ntum, concordatum & conclut 
irgareta Regi 7 


| pure Patentes ; Magnis Sigillis fais figillatas , confir- 


mabuntur & ratificabuntur : Quas quidem Literas Ra- 
onfirmato ‚ut premittitur, figillatas, 
pum predi ım infra ide tempus 
nde trader & del i 
aut tradi & de iet & procurabit: 

ltem ; conventum & conclufum ett quód t 
Partium pr&di&tarum publicari & notificari t 
Pacem & Guerr . Abftinenti: m Subd i 
omnibus & fir 


utérque Princi 


Henricus 04 “av #5 Dei gratia, Anglie to Fran 
Fidei Defenfor & Dominus Hibernie omnibus , 
præfentes Be pervenerint , Salutem 

Sciatis quód Nos, 

De Fidelitatibus , Induftri 
nibus, Prz dile&orum & F 
flrorum, Carat Conf 
is Wefma 


& providis SEM eh 


lium. noft 
1 Ebor 
copi de Eftrithing LR [7 Il 
plurimúm confidentes ; 
Ipfos conjunétim , € eorum quinqüe ; quatuor 5 
tres, & etiam duos Kern, noftros veros & indu- 
bitatos Commiffarios, Oratores, Procurator 
tatos , & Nun les affignamus , 
conftituimus, & deputamus per Prefentes, 
Dantes & "concedentes eisdem conjunétim ; & eo- 
rum quinque , quatuor, tribus, & duobus fepara- 
tim , tenore Prefentium , Potefta em 
ac Mandatum generale & fpeciale , , pro Nobis & No- 
mine noftro, cum Illuftriffimo Principe Fratre & Con- 
fanguinco noftro Cariffimo Facobo Scotor Rege ; five 
s, De- 
putatis , & Nunciis » ejüsve Commiflärio ; Oratore, 
Procuratore , Deputato , & Nuncio , fufficientes Po- 
teftatem & Anétoritatem ab eodem Fratre & Conf 
guineo noftro ad hoc habente vel habentibus, tàm de 
fuper verá, firma , perpetuâ, & reali Pace atque C Jon- 
cordià , quam ‘etiam temporaria, necnon de & fuper 
Treugis & Guerrarum Abftinentiis , Ligis, Amicitiis, 
Confoederationibus, & Intelligen 
Inter Nos & di&um Illuftrifunum P. rincipem Here- 
des & Succeflores noftros ac Regna , Terras, Domi- 
nia , Patrias , Subditos, Vafallos, Faventes, Alliga- 
|tos y Confoederatos , Amicos , & "Adh hærentes noftros 
& fuos quoscúnque hincinde ineundis , capiendis, com- 


f 


Coms 


5, ANN 


ventum elt quod in prefenti Tra& itu com- — —— 
prehendantur Amici € Confeederati ambarum Partium 1526 
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ÀNNO Communicandi, conveniendi, concordandi,appunc:| ez lui veftituant la fomme capitale; on ne - ANNO 
tuandi, & finaliter concludendi, : | fait auff à 1 1 dentes. Donne à 
1525. Novásque Dietas five Dieram , in talibus loco & | Madrid en Caf LAC 2 1525 
tempore prout nelius vifum fuerit, ftatuendi & li- | Ao er 1525. 
1526. mitandi, & inibi communicandi , conveniendi ; con- 


cordandi, appunétuandi, & concludendi omnia & fin- 
gula que perpetuam Pacem, Unionem & Confoedera- 
tionem quoyismodo concernere poterunt , 

A erera omnia & alia faciendi & perimplendi que 
míffis feu circa ea neceffaria fuerint feu quomo- 
dolibet oportuna, 


Promittentes, boná fide & in verbo Regio , omuia | 


efatos Commiffarios, Oratores, 
os, & Nuncios noftros aut eo- 
aut duos hincinde com- 


& fingula, que per pi 
Procuratores, Deputa 
rum quinque, quatuor, tres 


WI Carl der Fünfft | von GH Gen 

Momifeher Keyfer ! zu allen Zeiten Y 
def Reichs | in Germanien/ zu Sifpanien! b 
Gicitien/ Serufalem/ Hungarn/ Dalmatien |G 
tien/2c. Konig! Erk-Hergog zu Oefterreich! s 
zu Burgund irc. Grafe qu Habfpurg Flandern und 
Tyrol! ac. Bekennen und tbuit Eunde offentlich mit 
vifem Brieffe : Als im nechft verfehinen sey und 
viergigiften Syabr | der mindern Zahl / Yiufere und 


t Ss & conclufa fuerint, in hac parte, SU I Ube N N 
hos gral firma habituros & obfervaturos. befi Meichs Ehurfürften/ Sirften und Stándel pens 
In cujus rei Teftimonium hiis Literis noftris manu Durchleuchtigiften | Srofmáchtigiften Sürften / 
noftrá fignatis Magnum Sigillum noftrum apponi. feci- | Herren Ferdinanden! Nomifehen, zu Hungarn und 
mus. 


Dat. apud Moore vicelimo feptimo die menfis Au- 
gufti, Anno Regni noftri decimo feptimo. 
Quam quid f 


tem , EL 


derationem , Pa- 
"adiclas , cum omnibus & 
lis in eisdem comprehenfis , 
E i, concludimus, ipfisque pro 
us , vigore & auctoritate Principum 
orum nobis commiffis , non obítan- 
iis, Confeederarionibus, & Intelli- 
ánque, inter prefatos Principes ; ante 
raétatus , quandocüuque habitis , 


ate 


fa&is & conclufis. 
premifforum 
atque fidem huic parti præfentium Zize- 
ndentaruía , penes praefat ffimum 
Regem remanfüre , nos , À baldas, 
5, ES Adam Commiff diéti Sereniffimi 
Sfacobi Scotorum 
i ac noftras Subfcriptiones ma- 
1 Villam Berwici, quinto deci- 
Anno Domini milleffmo quin- 


In quorum omnium & fingulorum 
Teftimonium 


AT 
Regis Domini noftri me- 


nuales appo: 


ARCHBALD ERL OF ANGUS. 
GEORGIUS ABBAS SANCTE CRUCIS. 
A. OTTARBURN 


Sub Sigillis fuis cere 


rubre a duplici cauda Per- 
gamene pendentibn 


bis. 


CLXXXI. 


S55beim/2c. Konig! Synfanten in Hifpanien! Cree 
Herkogen zu Ocfterreich und Graven zu prot] 2c. 
| Bnferem freundlichen lieben Bruder) ein anfehenlich 
| Kriege Volk zu Rof und Fuß Lin das Königreich 
| Hungarn) wider den Erbfeind Chriftliches Mamens 
| unb Glanbens/ den Türeken zu Hulff gefebickt/ und 
| Damahts fein Sich I als daffelbig Kriegs» Bold wie 
| berum feinen 2(63ug genommen / und cin Win 
| leger I durch den Hochgebornen Soachimen Y 
| Strafen zu Brandenburg I 20. be Heiligen Nomi 
fehen Reichs Erg.Camerer! Bafern lieben Oheimen 
und Ehurfürften | als Obriften Feld- Haubtinann 
fiber bemelotes Friegs-Doict / und durch feiner Lieb 
zügeordnete Rricgs- Rath berathfchlagt 1 befchlofjens 
und von gemeiner Meichs- Stand wegen bewilliget 
worden / zu unterhaltung deffelben Winterlegers/ein 
| nambaffte Summa Geldes I nemblich ein hundert 
taufend | fiben und neungig taufend | vier hundert 
Lund achgig Gulden Reinifeh I auff gedachtes Obri- 
ften Feld- Haubtmanns / unb der Kriegs Mathe 
Obligation und Berfehreibung/ alfo paar! gemeis 
nen Reichs» Ständen dargelyhen und fürgeftredit. 
Wind wiewol fein Lieb / zu bernach gehaltenen Deichsa 
Tagen |, umb Bezahlung derfelben fürgeftrecktere 
Summa Geldts I gemeine Stände freundlich und 
| gnadighich erfacben laffen: Dieweil aber Diefelb Dia 
zahlung/ auf fürgefallnen Berhinderungen/ bifhero 
nit befcheben mögen: tnd barauff ins wolernanter 
infor freundlicher lieber Bruder! jogo aflbie! Bris 


devlicl und freundlich gebetten I mit Rath und Bea 
willigung Hinferer und def Heiligen Reichs Shure 
fürften 1 ihrer Lieb obgemelote außftehende Summa 
Gielotel auff die Pfandtfchafften der Sand-Bogthehene 
in Schwaben | Hagenaw und Orttenaw / zu ihrer 
| | Sieh hievor barduff Habenden Pfandt-Schilling zu 
| daß Defterveich fcbíagen | und Darüber norhdurfftige Berfehreibung 
Bogthey chenden abgutvetten | als e8 neben Dem | quffzueichten : Das wie Demnach | und Damit gee 
Pfand-Sehilling auch die Yinkoften begahlet! ber | pachter Tinfer freundlicher Lieber Bruder I angezaig- 
fonunen, Geben Madrith in Gaftifien. den 20. | teg fürgeftreckten Gelots/ wie billich) verficherr und 
| Februar. 1525. [Entgegen gefegte Crinnerung | porgwift werde I mit Rath | Wiffen und Dewillis 
über des Loblicheh Schwäbifehen Ereyfes inter- | gung | ermeldter Huferer und def Heiligen Reichs 
effirter Stände publicirte gegen - Informa- | Eyurfürften/ bie vorbeftimbten ein hundert taufend / 
tion das Sand. Gericht in Schivaben betreffend! | pen und neunbig taufend ( vier hundert und achgig 
de Anno 1667. Apud Lunıs in Grund | Gulden Neinifeh. | auff obberährte ore) Land» Bog: 
Hefte Europaifeyer Potenzen Gprechtfamen Part. | sheye in Schtoaben | zu Hagenaw und Ottenato f 
TI. pag. 64. | Las ihrer Sieh | und derfelben Erben unb Nachkonts 
A j i inen | Regicrenden Erg Herkogen zu Defterrsich / 
C'eft- à- diré; | vechte tinterpfandt/ zu ber origen. Suma Gelots/ 
Die ihrer Lich darauff verfehriben ift/ Pfandteweife 
Gefehlagen / und thin folches biemit wiffentlich I iit 
| Rraffe dits Bricffs! alfo !daßermeldter Ynfer freunds 
licher fiber Bruder / und gedachte feiner Lieb Erben 
und Nachkommen | bemefdee deey Sau. ) 
fo lang wir oder Hufer Nachkommen am Heiligen 
SReiche/ bie Bsiderablafung/ welche wir Wns und 
te lesdites Dépenfes au Capital de ? Engagement , | gemelbten Tinfern Duchkommen am Reich | b 
| en forte que la Maifon d'Autriche ne Joit point | auch in allweeg dorbebalten | nit thun] und fe 
obligée, de Je deffaifir de ladite Land-wogthey, fi, | unb pero Erben und Machkomumen / ihres Dor Date 
| Tow IV. Part: L | Ggg 2 auff 


lise. Bayßers CAroLı V. Diploma, fésburd)| 
uae Gr die vom Sauf Hefterreich gu erhaltung dev | 
bícfem Hauge verfeßten Land-Bogthey in Shiva: | 
ben / und zu Berbefferung des Schloffes Raver | 
| fourg aufgewandte und noch aufgutvendende An 
| foften | auf den Pfand Schilling fehläge | alfo| 

nicht gehalten feyn foll. die Lands | 


Fevr: 


Diplome de l'Empereur CHARLES V. par 
| quel pour la füreté des Depenfes faites , e à f 
re par la Maifon d'Autriche pour Pameliovation 
du Chateau de Ravensbourg, ES pour la Land 
vogthey ou Bailliage Provir ial de la Haute ES 


Baffe Suabe, à elle auparavant engagé, M ajou- 


Anno 
1525. 


8. Mai. 


420 ORP 


auff ligenden Dfand-Schillings und difer jego bat» 

zu gefchlagnen ein hundert taufend / fiben und neun | 
Big taufend |. vier hundert und achgig Gulden Rei 
nifcb Loolhiglich nit bezahle und entricbt fi 
inhaben] mugen und nieffen follen unb t 
Sbver felt Mothourfft | Willen unb 9 
und vor und cbe fic folche völlige Bezal 
men / barbon abzutrctten | und B 
Machtommen! Nómifchen Kenfern o ónig 
und dem Heyligen Meiche / wiederumb quaft (len 
nit fehuldig feyn. Wir und finfere Mach 
am Reiche I follen und wollen arch) mehreinanten 


Vinfern freundlichen lieben Brudern/ und feiner Sieb | 


Erben und. Nachkommen / bey difer Berpf ändtung | | 
bandha iie febige m nb febiemen! und davon fe 
getremlich und fonder © | 
bt bits Brel befigele mit Wafers | 
Ü nben ynfigel. Seben in no | 
fer UND Def Reichs Statt 2Lugfpurg / den Meunten | 
Zag def Monats Junii, nach Chrifti Xinferé lie 
ben HErin Geburt! Des hundert und im acht | 
unb Dicrgigiften/ Yiujers Keyfe crthunnbs im ache unb 
jiaingigiften | und Iinferer Meiche im prey und 


Dreyfigiften Fahren, 


CLXXXII. 


Han rieff zwifchen Sebefkian dein Abbe! 
und fambentlich Convent zu Avempter 
ban 25ürgermetfterm und Bath per Stade | 
Rempten e wonurch jene befagten | 
Math / wmb Fried / poc und guter. mi 
babrichafft willen/ auf $ 
Hbrigkeiten / Hervlichtei 
Gericht! wie auch Su hen ch igen Sin | 
Güter] Meche und Gerechtigkeiten (dor 26100 
Gilden Reinifch  berfauffen. Sefehehen am | 
Sambftag vor Jubilate. 152 | Lunié, | 
Teutlehes Meichs- Archiv. Part. Spec. Con- 
tinuat. I, Sortfegung ILI. pag. 350.1 


C'eft -à - dire, | 


Fait (m Samedi avant 
Iff. 


se Sebaftianus von Braytenftein/ von GH | 
tes Gnaden Ubbte | Eh von Reufcharh/ Tes 
thatter | Hainvicus yon Steten Cu: 


OBS 


chant und 


ftot], Greg von Winckenthal | Gonrabus von | 
Wifchenfeld | With on Werdnawy | Dictris 
cus don Hendorf) Balthafar ‚von: San tg / und 


von G 


Wolfigat L 
Stiffe un 


würdigt 


pter] Sanet 
| vem Ré 
orig unb tinder worf- 
Aus und Unfere Mach: 
und thuen Funde 
nen fo difen Brief in ewig Zeit / fehen! Les 
der hören Lefer! Ws vor viel verfchiencnen Sa. 
unb der Fürfichtigen Grfamen und 
cifter! Rath und Gemaind des 
att. Kempten | Borfaren! d ‘ch | 
gung/ fo (ic) von wegen TM 


dn Stuel one mittel 


sui! ! 
fon. Defennen offentlich 
kommen | Stifft und Gottébuf I 


alle 


e 


fagi 


Nidren Gerichten und n 


Sy 


| Gerech 


| bifem Dricff | wie 


DIPLOMATIQUE 


, Seftimpten ufr und 4 An 


Musungent Zins! Gülten 1 € 
tigkeiten/ zwifchen tins 
den Königlichen Ber 
icht/ gemacht uno a 
al blich b 
perdigue 9 
nung | wif 
unwillen 
jego dure 
Hnfer Go 
ig I geblimber 
m 1D darzue na 
b vici 


ilice na bbaurfch 

1 infor gerftöre un 

er E Brel 
H fs 


afft à 


I und + mebrentbeil 
b aller gezierben/ c 


E gei 


ig unb fangtoirige Rechte 
fiche nachbaurfchaffé wud 
Hufe 


ver 
95 nl deßgleich infer] 
tos Stiffts und Gottshug erlitten und enipfq 
mercélich groß fchäden I zu erholen und juwi 
gen! und darmit wir hinfüro in ftig 
beiden theilen bey einandren feiedfich | freun 
nauchd wonen y ögen | fo haben wir zu 
ferem verfamieten Gappittel I barjun wit qu 
len nach dinfer gewohnheit Sractat und Handi 
Cappitel«weif parüber gehabt I mit ein e 
mich] fregen Willen) guter Bernunf 
Borrath | vechtem Biljen | fe 
stoungentich/ mit Éaimen Siften noc 
derfomen | fonder auf. vorerzelten und c 
fachen Yns billich baryue Oregon» el unb von 
Dres u ufers bef fferen nug und notturfft wegen de 
vifterl Math) und ganger ges 
dev Stadt Kempten und allen Ri 
ichen/ ita 4 


fit 
dite 


e 
| ren Nachkommen! ains aufrechten! vent 
ten / 
chen Kaufel verkanffe und zu Éauffen gegeben ba 
verkauffen und geben au kaufen 380 wife ntlich 


| said c gemeinti 
iche 


emigen inmertverenden und untvide 


baut paf 189 und § 
tünfftig Seit! nach ordnung und fagung/ gef je 
unb ungefchribner Suet) mit geinainer und nota 
türfftiger Solennitet und Sierficbait! sor allen De 
jeden Gaifttichen und Ws ci ichen Seuten/ D 
| und Gerichten! gum formblichiftem befchechen / 
zum hochften für affermenig clichs twipertheile 
abfprecben I vollkommen gntt | Era 
bat! haben fell. nb vu die 
und beftimpten $3 
Obr tfaitéti Ex 
und nachgemelt ; 
Güter | Recht 
und anfangs Die 3t 
wig.und unablefia "Gi nie tug / oT Wing bic von 
der Stadt Kempten Jarlichen auf Facobi Wpoftotiy 
Majoris ¿urichten 1 für Befagung und b Anzaygung 
Rath und ScamGerichts I auch für vie hochen Gee 
richt ftocth und galgen zugeben fehuldig find. Stem 
für infer angeiguig und befegung des Stataminans 
zu Kempten und fein huldiguug und Pflicht | fampe 
Stent freyen fig und der aug Le fo er aufer per 
Stadt Gteüer hat auch he Me fig und Gi 
richtó- und ander gerechtigkeit in fein Wimpe gehss 
rend. Stent aller Yinfer ftvaffen / DBufen! Malefivy 
Peenfail / Sracooll! unvecht Maß Elmagy 
Waag und Bierthail/ in der Stadt Kempten Bas 
und Lnfern Gottshuß zum halben theif aueget) 
daran fie nichts on Willen und Ain. Hufen ye 
manvts nachlaffen follen. Dergleichen begeben wir 
Yins der Freyhait |. fo infer Höffgefind und Gottes 
fuf Scie für Malefis oder anderen begangen fraes 
PAL Lifher zu Keuipren gehabt haben} a(fo bafi. fie 
Die don der Stave Keinpten tin verfehule fachen/ 
| wie ander! als Meche if! ffvauffen follen und mi» 
gen 


uns 
4 und 


eben: 


ite 


DU DROIT 


die Hervlichait das toit in dev Grant 


. Dergleichen den freyen Sit 
geftatten follen. Stemi da 
ter] mit Namen Eüch I 

n naché 


ich | Mumpfl Sigerfticth/ 
Huflit und Sm 


ber] $ 
ch | Kap. " 
Kalofal) Gaiffáll | S 


fien. und 
int! 


iffe | Leinwat/ brait 
an det Wang 
er frienfanlen érfaufft gewagen swirdt! 
er und Gaft on fürbot. Ftem ob 


en. EF mag petmanp pom andren 


vom andren Fauffe gent 3t 
| von Taufehen | was aufietbatben 
ifft geit halben 30111 und welcher Saft 
en niderlege ide 


ni Dugger und aller guegehert. 
$i ewig Zins | außer den nenen Mülinen 
und dev Dialgmilin zu Kempten I mit tanen. auff 


Den ¿tweyen neuen Ditilinen/ vier matter Kernen! 
vier Malter Haber und vier pfundt Haller / und 


der Malgmülin ¿wey malter Kern ain pfund/ 
fünf Schilling Hall Stem cin pfunbt Haller 
ewig Zing! anf dem Efpan bey der Stadt Kempten 
Meyer gelegen. tem das Dorff-Gwicht | Ge 
bichts 3 
far» Kirchen I mit fampt Fünfftigen Bennen und 


ander Gerechtigtciten von eden / WBeinfcheneke | 
bei; Schufter | Mekger und andren Bargern zu | 


Rempren/ auch tinfer Megahauß und Sofítate iu 


Statt Kempten auf der Dier gelegen I mit aller | 


und die Schenfchafft I ber Mekg und 


Cien un 
Sehuiter 


(ts in Der Statt Sempten fo En 
alé I daran ift der halbe Theil ins quegs 
und Der ANd 

in die. Saltzfteir und Huttenzoll von Burgern 
empten. ter die ungnofagmi der Zinfer | fo 
ipten eingefeffen und beuflich Burger find! 
mit Tod als Burger abgeen I auch derfelbigen 
Hauptreche! wie wir die bifher von Recht 
Billichait wegen gehabt haben. Seem das all 
Zinfer und Sinferin Vins Wot und Convent gueges 
bórig | und difer Zeit Burger und Burgerin zu 
en! binfüro ner Zinft 
und Ynfern Machtommen defhalb in ewig zeit I kein 
fall noch Sauptrecht zugeben fehuldig fein follen! 


wit die | y 


n/ im Saleftadel wann ev ift fren! | 
y Zoll | 


eit Den leger Sohn. Seem | 
tuben auf ber Dier/ mit Haug! Hoff! 


wang und Statt zu Sauct Mangen in der | 


Y Theil den von dev Stat Kımpten. | 


fcbafft fren! und fing | 2 
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empten Dechen und 
annemen' faffea 
a it entfagt 
oder Straß 


= 


qu pt Dem dag 
av oper Verdacht 
| wa f) die in Beld ai 
ich aunemimen | D 
es Neichs Nech 

fonft allerinen ten Dag 
D geinaind zu Kempten in nache 
mit namen enthalb der dorftatt 


ul 
bin 
py 


flonfft I und darnach don Durach herwarg | 
der Statt Kempten auf und duf/ big über vas D 
Duvach und von bane] bif in das Burgftall 
| Denftcin/ und von Dannen] bij in das Burgftall 


1 F | WArchen/ und von dannen biß geen Lembaf / für Das 
en! Hafen Kárren! | 


Dorff/ und bie Landtftranf hinaus / bie durch das 
| Dorff getb | bif in die Serwbas | und dDarnach vie 
Lowbag ab und ab I big pa vic Setvbas in die Dier 
lauffet/ und von dannen wider hinder fich! befrimpe 
ten geaiteth auf und auf bif geen Kempten an Die 
| Borftatt/ und ber dif halben vom Bifcher Thor aus 
| bif über paff Wifhols gegen Ganct Beitt | da das 
Döbelin und ain Balin gegen der Per herab 
b von dem Q 6 hinüber qu 
inhaingen figen/ unb von fol 
chen Höfen zu ben Höfen auf dem Waltenberg I da 
die Haingmann/ (igen und von follichem Hoven auf 
dem Waltenberg bif in Sirdentburn zum Wire 
dings | und darnad) eom Kirchentonen bif in Das 
Cappelin in dev von Kempten almant und zu recht 
an Der Sandtffrauf geen Buchenberg gend I fkend/ 
und von follichein Cappelin gerad biniber in Die 
Motach und bie Notach ab / bif auf die Havebons 
ftcig! und bie Havebenfteig herab zu Schaumilin 
und nit weiter noch berrer fonder gefärd / ain mite 
Fagen! einen Fuchs! Hafen ober. Bogel zufauchen 
haben und gebrauchen unberbindert mennigelichs! 
doch tus | Uaferm Gottshuß und Nachkommen 
fonft in ander Weg! an vorftlicher und OBiftpan] 
Oborkoit | Hervlichait! Mvehe und Gerechtigkeit als 
ferding unfchadlichen und ohnvergeiffenlichen. Stent 
fo follen und mögen / Burgermeifter | Math und 
Gemaind qu Kempten I in nachgefchriehen March 
ten und underfcheiden in bem Wafer der Pier I nes 
ben dem Gottshug und der Statt Kempten hinfliee 
| fend anfachen / mit namen under tinferm Wager 
| genant / Durach zu nechft oda das in bie Her 
| fleaffet/ und darnach die Pier ab und ab bif under 
an das Wafer! genant dic Notach 1 da die in die 
| Dier fleiiffet! auf Horen/ und nit weiter noch verver 
| vifehen obnverbindere allerinenigelichs. Doch mit 
der befehandenbeit I welches theils Bnderthan Bure 
ger und zuegehöriger in des anders theils Bifchwafe 
fer one beftand oder erlauben Difthen werden I alo 
| fo ain Burger zu Kempten aufferhalben beftimpes 


e | gegiereks fuchs) Hafen oder Bagel! in Tinferm forf£ 


| oder Wiltpan fachen werde oder wurden / das doch 
nit fein noch befchechen foll | ben oder diefelbigen 
| frâfler ober uberbretter tins zugehörig / follen wır jee 
| des mals auf dev von Kempten oder je Nachkommen 
pus und verfinden irem. verfehulden nach uns 


und Niefung in der Mo 
men/ dergleichen San orgen GottshuG in bct 
5 auch de nd weg Da(elbff unbcre 
grieffen) und aufferhalben Der Statt Kempten [vere 
gleichen Hoch uno Dieder Gericht Oborfait] Here 
| Ggg 3 fichaie! 


ANNO 
1525 
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‘Anno lichait 1 Bot 1 Berbor + Fräfel / BDuffen und | pain gatter gue rechten Handt vor der Shen Witt Anno 


1525. 


Gtranffen in nachgemeltem Giter |. Gesiveth | Fried 
und Marcthfeñlen mit namen anzufahen / bey ber 
Steine fried und Marcdiancl am end des Widachsl 
zwifchen dein gatter hinauf zu den f 1 bafelbft 
gend und von Felberm in Porter Baind ftendel 


Darnach von folcher erfter Steinine Fried und | 


Marcthfaut im Weydach | bafi Weydach gafelin 


an Porter Beindzaun herfir! Lif auff den graben | 


gen dem Gottshuß werk 
e Marckhfaul am ec 


orm Pfeyler Ebúrly I y 
gegend! in die andere ftei 
follicher Porter Baind ft 
eher ar ftaine und Mardhfaut den graben bine 
auf | gegen des Gottshuß Khor bif sur ftieg / wae 


ren / oder Stapfen in Die Dritte Steinine March | 


| wie die ¡go ftende gegen der 


Thor in die vierten March} auch neben folchem 
ter: Thor an Sambfon Creiigers garffen / und 
aben Gäterlin pafefbft gefegt. Darnach 
i Staine March und Friedfaul den 
Thor / wie in die Nigel 
greiffen binumb 

big an dic fünfften Fried und Marckhfaul/ auf bem 
graben im edd). bey Hanfen Bockharts gartten fteun 
atnach von folcher fünffte ftaine Fried und 
T vor der von Kempten gártten bafelbft 
gelegen / ne dem Mner Fueßfteig grad binaufi 
bif in vie fecbften Marc 1. am Seth am Loreng 
Gerling Krauttgarten ffeinde | Datnach von 
(chen Edibgartten und fechften Mardhfaut an den 
ten | gran hinauf / bif in Die fiebende March) 
dfaul am Steg der Landtftrauß gegen dem 
ce werk gende. Darnach von folcher fiber 
Fried und Marchfauf den nechften über bie Sand: 
frauß heriiber/ vor der Statt Kempten gátten und 
von folcher Gekhinarckh und Friedfaul/ bif an bie 
alten Frisdlaul und fteine Marck) neben Bitterolffs 
garten / am end vorm Bifcher- Thor gelegen/ bey 
nach der Straufigen Smmenftat geenbt | darnach 
bon der achten Fried und Marcdhiaul aber I vor dev 
von Kempten Gärten bif que dev neundten Fried 
und Marekhfaul I nabend bey ben Bildtftoch da. 


Fried und Marehjaul den nechften / 
Statt Kempten Gartten bif sue der gehend 
aul grad hinab/ am Noßmardh 
Heuflein der Statt Kempten 
bey der ler gelegen freno. 
henden Fried und Marcfaul/ 


ob den Múblin nt! bine 
i i] prs 


terim guth genant/ bag Surg: 


nach von folcher 31 
faul ob St. Seonh 
ftende grad und fehnu vec 
Den unb folder hinubce bif in die drengehende Fried 
bfauf am Gb des Hag | und 
gftalls da gemeiner Stattgüffer unden anfahen / 
nach und bey dem Steig gen $en&friv geend. Dare 
nach von gehend ftuine Marck) und Fried. 
g und Joagftal&! neben beni Fußfteig 
gend) Dinauf und auf bif an gemeiner 
S:mpren Krauttgarten / in die vicrschende 
March und Friedfaul an der Landefteang§ 
nach von i 


c. Darnach von foili | 


t werte |. im graben binumb bi zum Clofter | 


Darnach von ficher | 
8 Æobelin da die Pulffer | 


t. Seonhardts Kirchen bif in | 


: vierzchende ftaine Fried | 


ben bajclóft gütter / und ben Haag und Nigeln das 
| felbft ab und ab bi bie Hag und Nigeln folcber gi» 
ter / und dem under Efehlon Peter Amman / und 
Der Majerin Wittib zum Lengfrid gchôrent | 2ucfa» 
men ftoffen in die fünffzehenden Marck und Friede 
faul im Winckel dajelbfe ftende. Darnach von 
folcher fünffzebenve Fried und Marckhfaul que tcd» 
and gegen gemeiner Statt Kempten güfter! 
fo. oi Zeit bie Blaicher inhaben am under 
Sfehlin Haag und Nigeln am Mofigen Boden hers 
umb und umb bif zu der Sandtftrauf | da fic) ges 
meiner Statt Kempten güter enden bif in die fecha 
gehende ftaine Fried und Marekhfaul an gemofter 
Sandificauf vor der Statt Weyher auf Deco Biais 
chinen gebrauchende und gend ftende. Darnach von 
folcher fechzebenden Steine Marckh und Friepfauf 
gleich den nechften und grediften über die Landítrauf 
binder ber Statt Kempten weyer hinüber und über 
Dic Aeckher binauf/ Durch des Spitals Beino und 
Srauttgarten bif in die ficbengebende, Staine Fried 
und Marehfaul I am fueßfteg und iweeg / fo von 
Kempten gen Waugeckh gat! zu rechten band allere 
nechft (fenbe, Darnach von folcher ficbengehenden 
ftaine Fried und Marckhfaul der Steg vorm Cite 
hal Stadel durch bie Bund herüber bi in die acht» 
zehende ftaine Fried und Marckhfaul an den rechten 
fariveg von Kempten geen QBaggectb gende vor def 
Spitals gartten und gewohnlichen Einfarot fölches 
ftadelß ftende. Darnach von folcher achrzehenden 
ftaine Fried und Marckhfaul die grad und nechften 
durch def Spitals glitter berüber ungefehrlichen ober 
in der Statt Kempten Ehäfftinen und gútter fo ¿ue 
ben Blaichin gehören I in bie neungchende ftaine 
Marckh und Fridfaul nachend am graben ber die 
Ward que Büchel und benanter Statt Kempten 
Güter fehaidt.. Darnach von folcher neungehende 
ftaine Marce) und Feidjaul und graben / grad dew 
graben ab und bif an dic fonder Siechen Ehäfftin 
und Gitter bif in bie zwaingigfte Marckfaul das 
felbft jtende. Darnach von dev ¿mansigite ftaine 
Marckh und Friedfant que rechten Handel zwischen 
ber Gonder Siechen gitter | und der Waid gue 
5ücbel I. bif an fabreund fufitves! fo von Kempten 
gen Aichen gend! in bie ain und sweinsigften (taine 
Marckh und Friedjaul bafelbft ain eckhy ftende. Dars 
| nach bon folcher ain und zwainsigften fraine Marce 
und Friedfaul folchen nd fariveg Derein/ und 
ab und ab biff an die Nechten SaubtftrauB. fo von 
Kempten gen Mtemimmingen geht / in die imo und 
iwangioften ftaine March und Frivfaul auf dent 
Büchel bafelbft] zwifchen den baiden ffrauffen fon. 
de. Darnach von folcher 3wo und givanéigften 
ffaine Marck) und Srivfaul gleich grad und den 
nechften Hinder ber Statt Kempten / swey Greffe 
fern in dev Geelhaufer Bachtal I und darnach dag 
Bachtal ab und ab bif in die Ihler; und darnach 
von folchem Bachtal vie (ehrege durch die Sbleë 
| herauf |. und widerumd in die allererft benanten 
| Staine Feied-und Mtarckhfaul in bem BWeydachs 
| darmit foll und iff der vorgenanten Burgermeifters 
Math und gemad ¿ue Kempten / von gemeiner 
Otaft wegen ihe etter gezirctl Fried und March: 
faul! anfferhalben der Statt Kempten, hocher und 
nider Gericht Strauff! Seáfel unb Bußen gegen 
der Statt Kempten wert | und nit weiter eingezos 
gen] begriffen und eingefchloffen I alfo was Freveh 


| und Malifig oder Envecht in folchen Marcében oder 


begriff! innerhalben gegen ver Statt Kempten werts 
begangen werden oder verhandelt wirdet./ daß alles 
foll den von der Satt Kempten zuefteon und gebühe 
ren gue ftraffen und sue büßen / daran underhindert 
Yinfer Abbt/ Convent Nachkommen und Gottshuß 
uud allemenniglichs von Tinfern wegen in allweg. 

Do 


1525: 


NNO 


)2)- 
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Doch und firnemblichon hierin I Ying I Ynfen 
Nachkommen und Gottshuß | und anfferhalben fol 
cher Geftimpten Marethen und Begreiffung vorbes 
haften! alle Dberkeith | Herlichheit 1 Hoch und Di: 
der» Gericht / Gobott 1 Berbott | Fravel I Buffen 
und Strauffen |. befonder was frinel gegen Dem 
Gotshuß und Graffichaffe I auferhalben folchen 
Marckhen und Friedfaulen von Malefiz, Frävel 
oder ander Unrecht gefehicht und begangen teürpet 
Dafelbig alles und jedes/nichzig uggenommen! füllen 
Uns Abbe I Convent / ufr Machkommen und 
Sorshußl all Unfer Dógt und Wmbeleuth zu fraf 
fen / und gue büffen belieben und zuften | Daran um 
verhindert Burgermeifter und Math | Gemeind 
und der Statt Kempten und fonft allermaniglichs 
Bon ihren wegen in allweg. Stemi zwölf Schilling 
pfonning auf dem Galgftadel I mehr drey pfundt 
pfennig auf dem Salghauf. Stem des Bi 
bauß und Soffratin in ber Statt Kempten mit aller 

Begreiffung |. Item den Stadelhoff und Hoff Ses 

Gerichts und Gerechtigkeith zu Kempten in bet | 
Statt) mit aller weiktin Begreiffungen und Rech: 

tent tem den Mngftadel am Marckh que Kemp 
ten I mit affer Suegeberb und Begreiffung I Stent 
vier Schilling prenning-3imf/ ufor cines Tagmeffers 
Hauf am Kirchhoff! Stem neun Schilling pfennig 
Zing auf ber IBeyelendin! und Haberftoethin Wit 
tib Sauf am Kirchhoff que Kempten I in der Statt | 
gelegen. Stem fünffiben Schilling pfennig fal 
Ring außer gemcince Stat Bappier Miblin. Stent | 
pre) Schilling pfennig auff den Offertag mehr brey | 
fit. pff. aug St. Michaels tag | alles val: Sing auf | 
Shoman Meuffers Hauß auf ber Steig que Kemp» | 
ten. _ tem dvey Schilling Pfennig val: Zing auff 
den Oftertag! und mehr drey Schilling pfennig val. 
Ring auff Sr Michaels Tag auf Michael Birrct: | 
ben Haug! auch auf der Staig in der Statt femp: 

ten. Fees nte) Schilling pfennig val: Zinß auff 
Arideed auf Peter Mayrs genant Efchas garten. | 
Stem hundert Hofficonflen auff ven Offectag auffer | 
Peter Meiwters Sauf Ow. und der Halder vor dem | 
Siecher Thor. Sytem drey nenem pfurid» Schilling 
diet pfennig auf des Spitals que Kempten gitter. 
tem cin Pfundt! fünf Sopilling-pfennig/ und ein | 
Mialter. fechs viertel Haber I achtzeben viertel an 

dag Mtalter que mäffen | aug dev Mtihlin ¿ue 

Meiorff Sing. tem die ¿fren Gulden val-Zing 

auffer dent gut gue Haaflach. Item neunphalb 

viertel Haber! grofmaf auf der gut hinderm Solg/ 

gibt auch das Spithal. Stem dee) viertel Haber 

auf Sallhoffs gut! gibt auch das Spital. Stem 

Das pfernig Werth/ Stem die Schenfchafft der Pfarr 

St. Margen! fambe dem Pfarrhoff dafelbft / und 

andern Nechten. Sytem bie Sebenfchafft St. Soffen 

Eapplaney und Altar dafelbfe que Kempten | fambe 

der Behanffung und andern Rechten I dergleichen 

Die Schenfchafft der Meß que St. Sinfarb I und die 

Prefentation bet MteG que St. Anna in der Clofun | 
gue Kempten, emt den Kraut» Zehenden auffer | 
der Burger que Kempten güfter, Item es foll auch | 
das fehworen I fo bißhero don ins Abbe I Convent | 
und Burgermeifter! Math und Gemeind zu femp» | 
ten! nach gen der Kónigl. Bertrág/ Iabrlich | 
auff St: Martins Tag behalten und befchehen wor- | 
den ift/ todt und ab fein! und fürohin von fins bec: | 
perfeito! auch Hufern Nachkommen! Gottshuß und 

Stat! in ewig Zeit nit mehr gehalten noch gethan | 
werden | und ob hinfüro über Fur oder lang Seit] | 
von us in dife Ynferm Berkauff I jegig darumb 

nit Bricflich oder ander Urtundt vorhanden | auf 

vergeffen oder unwilfenheit firgangen were; Die | 
felbigen ftuckh I fobibl der in der Statt Kempren! | 
und den hierin beftimbten Marcihen und Fridjetiten | 


| unb gerechtigkeith I auch in 


gelegen 1 fotfen wir md Anfere Nachkommen I den 


XT 


E 
i 


DES G 


von Kempten und ihe Ma 
leuffigen dingen I — infaft ber 
mig! auch Sáufffico zu zu 
men fehuldig und verbunden fein I in 
b die aufigeblicben und Sergeffen ft 


beftimpt und angezeigt tveren 
und gerechtigkeit aber auf 
Sridfáulen gelegen oper gewefen I crf 
piefeíbigen ftucfb | « 
und jede follen wir bai { 
men gegen einander halten tt 
ches don alter herkommen ift | atf 
lich | getrewlich und ohngefi 
jet angerubrten Tufer Ober 
dern Gericht und vorgemelt 
ten) Mugungen | 3f 1 € 
und Gerechtigtciten alle und jeder be 


auffrecht I reds 
prlich I wie dann die 


ten] bifiber tuewiglich ingebabt I befeffen / 
und genoffen haben I alles ftep I ledig! richt 
verfegt/ ohnverhindert 7 und auch alfo daß ni 
befonder weder von Zing fehulden / pertociffung o 
cinerley dergleichen fachen wegen barauff gar kein 
gerechtigkeith bat/ dann paf vorhin Dierricher 
Mott fünffacbenfunbert Gulden Neinifch in Sole 
Haubtguct | und darvon Farlichen fünff und bene 
zig Guldin SReiniftb I Sinf auf St. Bois 
Acharinfien von Nottenftein &aufent Gulden 
nifch Haubtguet ! mad darvon 
Gulden Reinifch Ming I auf 
des Heyligen zwölf boten | Conrade 
SHábenbanen auch taufene Gulden Reiniich H 
quet! und darvon Fasrlichen auch fünfzig Guloin 
Neinifch Sing auff St. Martting def Heyl. Bis 
fchoffs Tag I und Hanfen Waltmann Burgermeis 
fier que Wangen! vierhundere Gulden Neinifch 
Haubtguth! und darvon Fährlichen zwainsig Gus 
den Neinifch Jing auff ablöfung auff infor Lieber 
$t. Liechtmeß Tag! darauf verpfendt und verfchrie 
ben! alles tubatt ihrer Zinverfehreibung | und Daß 
auch die von dem Durchleüchtigften Grofinächtige 
(ten Sürften und Herren | Herren Carola Stómifcbe 
Kayfer 1 gue allen Zeiten Mehrer des Reichs 
Germanien / que Hifpanien I baider Sicilien und 
Serufalem src. König) Erk-Herkog que Defterreichl 
Als Regierenden Nömifchen Keyfer |. $nferm Aller 
guedigiten Herren que gehen rühren I wölliche Leben 
feiner Kayferl. Mant. oder an ihrer Manet ftatt! 
Derfelbigen und des Heyligen Reichs Statthalter und 
Otegement | jes que EHlingen wir Schrifftlichen 
aufgefand | mb Die ben vorgenenten Brot. Rath 
und Gemeind der Statt Kempten gucdiglichen que 
schen guberfeifen imterthl. gebetten haben / die fi 
auch von feiner Kaypl, Mavtt. oder Sh May; 
Statthalter/ wie fid) nach Nechtens gewohnheit und 
Hecht gebührt | aufibren Coften und obre fiufern 
Schaden que Schen erfordern und empfahen toblles 
und follen. Darzue wöllen und follen wir 2 
Techant | Statthalter | Gufter und Conv 
Stiffts und Gottshuf Kempten I denfelbig 
germeifter! Math und Gemeind b ft 1 
über difen Ynfern Berkauff uno Y 
ligtcit | Tinfer orbentf, Obrigkeit ohn 
Widerient | Bewilligung / Cor 
Autoritet auff infern Goffen und Schaden erlans 
gen und que ihren Handen dntwortten I fonder gee 
váro. Und alfo follen und mögen Die vorger 
Burgermeiftern | Nath und Gemaind der Cat 
Kempten und aff ihe Nachkommen | follich vorbes 
ftimpe O6ertait] Herrlichaie! Hoch-und Nider-Gee 
vicht/ vorgemelt $ ten! Gebot] Berbott/ Mas 
(fig Straffen! Bürfen! Befasung! Stattamans 
und Mtns Wempter mit ihren Freyhaiten! Rechten 
und 
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Anno und Dugungen bee 2fempter/ Eich! Naiff/ Wang: | 


Pngelts! 


ind Soller) den halben tb 
É ins ! sal 


ungen A Saufitecht gie AS und mite | 
guoffumilfrey ledig machung der Zinfer und Zinferin | 
fall und Haupteecht I nach irem Tod die DS) Satu: 
ben/ den Pfarrhoff/ Bar 1 { 
md Hoffftatt | den Ste n 
ftatt dafelbft | auch die der | 
Pfare zu Sant Mangen und der obgenanten Mef | 
fon) mit fampe allen andern ewigen und abláfigen | 
Zinfen I Denten |. Gülten I Güter I Nugungen | 
Bennen! Krautichenden! Bifchen! aim mite Fagen | 
unb Dog und fouft mit allen irven und je jedes 
weyktinen/ begreyffungenh ebáfftinen | gebreñchen / gee | 
ind gerechtigkeiten eya -unb aute | 
t ann bafi alles in der Statt Kemp. | 
ten und aufferhalben in dem Etter vorbeftimpts Kraig | 
gezivdih | Sried-und Moth Marmelfteine March 
fehlen! dre von Lins und juen in fechs Monaten den 
sechften on gelarb gu_underfehid und achtnus 
mit den Wauppen |. Gant Hiltgarten Bei iftbild! 
und der Statt Kempten gekrönten oler gesiert! | 
gesaichnet] und auf gemainen Soften eingefaffen und | 
gefezt werden folten/ gehaiffen oder gelegen ift/ Yin» 
er Borfaren I wir Lnfer Stiffe und Gottshug zu 
ren bifber ingebabt | bofejjen | genuge und gee | 
haben! gar nichts darvon ausgenommen noch | 
vorbehalten / dann wie vorftat und in bem aufine | 
men! unb andren nebend-Megiftern und Brieffen | | 
begriffen und eingeliebt worden ift | nun pe | 
ich und germeigclichen inbaben/ regieren/ dune: | 
quen I mugen I nieffen! befigen I befegen I entfegen! | 
Herleycben! verfegen I verpfenden! verkaufen / und | 
fonft in alí ander weg / darmit gefarren | fehaffen/ 
handlen/ thun und laffen I wie und was fie wollen] 
lg mit andren sekanftent und bezahlten Leben güter/ 
wie fic) dann mit $ebeu gûter quthun gebürt/ daran | 
von dins / Sinfern Nachkommen I und allermenig | 
clichs von Hinfern und Jinfero Gottshuß und Stiffts 
wegen! in allemege ongefumbt I ungeirt und bnver, | 
hindert | darun und für ins die obgemelten Sur, | 
germeifter | Rath und Gemeind der Statt Smp. | 
ten | über die vorgéfchrichen Dauptgütter und 3 
Neches | Rauffs weiß alfo bar und beraith I mebel 
Ubergebung dif Dricffs/ getvert und bezahlt /: fech | 
und 3manfig Taufend und ain hundert Guldin Ney, | 
wifcher in Gold / gut und gerecht! an ge eprdch Lund | 
febwär genug an gewicht die toit. auch in anbren | 
dinfern] Ynfers Stift und Goftshuß befonderen/ 
befferen und offen feheinbarn nug unb. noftut fft ange: 
legt and verivent / und darum und für/ wie gang | 
qut vollfomen denüegen haben | (agen auch gedacht 
Burgermeifter L Math und Gemaind ber Grat | 
Kempten und ihe Nachkommen hiemit / für tins 
et Nachkommen und. Gottébuf derfelben | 
frey I ledíg und derhalben binfüro darumb 
ufprechig I mit Urkundt und in Grafft dif 
fé | und auff daß. haben wir für tins / ufer 
Macheommen | Stiff und Gottshug jogo mit feepem 
iln] wolbedachtem fir hl den o. 
ten Burgermeiftcri 9) naind der 
Kempten und ihren 91 d follich obge 
nfee bereit! Herlichait! $ 
5 | auch vorgemelt Seen! 
bot | Mtatefig | Strafen | Buffe 
Gattam ans und Ming + 2empter mit icon n 
Rechten und Mt Bang, auch Be 
lurgungen der Nempter/Euch / Day 
Zoller | ben aum thenl des ingl n 
gebenckh! Scbenfchafft | fall Sins | 
) cht / auch fica verfaffungen. und | 
bung! der Raufrecht aücter/ [traf und ung: 


(chris 
och und Diicbere | 
Y ead Ber 
gung 
nt 


erii 


| Srautzependen | Bifchen! ain mit» 


| germaifterl Rathe und Gemeynd der 


neffani! frey ledig machung dev Zinfe 
fábLI und Ben nach i Todt! die » Badfkır 
ben! den Pfarrhof | MWagftadel I des Ditels Sauf 
und Hof liess den Stadelhoff mit Hoff-Gerichtsr 
ftatt dafelbfel bie Gaiftlich Sehenfthafft der Prare 
yu e. ins und der obgemelten Meffen mit 
fanbe allen anderen ewigen und ablefigen 3infen/ 
tenten! Gilten / Güeter / Nutzungen | Bonnent 
und Bos 
alen! und fonft mit allen jren und jc jedes weytin I 
begteiffongen I eheffeinen/ gebreuchen / gewonheiten! 
rechten und gerschtigteiten / eineund zueg 
als Aufer Borfaren / wit und Ynfer E 
| Kempten follichs ingehabe | befeffen I genutzt und 
geno fen. babe ih / ty pea nich ES a ra 


gemeldet iftl m oe Yirtl att auf» 
und cingeantivurt |. fepen auch fenigclicl und bill ige 
clich darvon oeftanben und getreten / und fie Bure 
tatt Kemps 
| ten und jr Nachkommen | gemennclich und fonder 
lich geje etat | in je if nutslich gewer und vineyges 
| befitgen] und tng darauf für AS und infor Mache 
komm en’ Stifft und Gotshuß/ aller infor Neches 
Gerechtigkeit | Bordevung und Wnfprach I fo wir 
biffer batgu und daran gebabt/ genutat tind befeffen 1 
oder noch füro haben oder gewinnen follen | Ebubten 
| oder möchten / gegen ben borgenanten Burgermeis 
fice 1 Rathe und Gemeind der Statt Kempten und 
je Nachkommen | genglich verzigen und begeben! 
und thuen das jetzt mit techtem Ogiff | in fre 
Eundt I Keaffe und Macht dif Dricffs 1 alfo, daß 
p. toic] infer Nachkommen / Stiffe und Gotts. 
buf in gemein noch injonber |. noch jemande ande 
von Tinfern tegen) Die obgemelten à taifécr{ 
Nathe und Gemeynd der Statt Kempten und ihre 
Machtommen | noch jemanidts bon jret wegen / nun 
binfübro ewigelich darumb noch befibalben / nit ive 
ven / bekümmeren noch bebrancken/ noch auch bi darjué 
noch darnach / keynerley vorderur 19 / au'prac) noch 
recht! fuchen/ baberi! noch gewinnen follen / mögen 
noch wollen / mit debheinen gerichren noch fachen ; 
Gaiftlichen noch Weltlichen / noch auch one Gee 
tichti an feinen Où en noch ftäten noch gemeynelich 
mit Dehein andern fürzugen/ cintrâgen noch fundenf 
tie Dann Die Menfi enfin immer erdenden oper 
follen und wollen wir 
Rafer Nachkommen) Stifft und Gottshuf & 
ten! ber aemelten Du germaifter / Mathe und E 
mieynd Der tafe Kempten und iby Machtomin i" 
follicher Hufer Dberfait / Serrlichait 1 Hoch-und 
Miedere Gericht / vorgemel yaiten I Gebot! 
Berbot | Malefis 1 raf 1. Buffon I’ Befesung / 
Stuttamans und Müntz- A emprer/ mit à a 
heiten I Rechten und Nutzungen I auch t 
gen und ni utzitmgen ber Aembter / 
nah r und Soller] den falben € 
gelts 1 Metzg und Merzbenci) Se 


@ 


I Rav! 
des Hinbe 
nfchaift I vall 
Zinß/ vall und Saubrrecht/ | aud) Ctraff 1 Bectal 


à und Berwrcthungen | den Rauffreche güet- 
|. ftraff and B app dud frey ledig machung dev 
rund Zinferin/ fall und Haubtrecht / nach ihe 
rein Lodt/ die Badftuben / den Pfarrhoff 1 

ftadel) des Bietels Sauf und Jooffít 

Hof-Serichtsftatt bafelbft / die Geifttich 
Schenfehafft der Pfarr zu St. A en / und per 
obgemelten Steffen. mit famt allen audern eigen 
und abläßigen Zinfen | Menten | Gü(ten / Gütter! 
Nutzungen | Bennen / Krautzehenden / Bijehons 
ain mit» Fagen und Dog In I und fonft mit allen 
iren wnb je jedes injonder OBeptinen / Begreiffune 
gen / Œhebäfftinen | Sebeauchen | Getvobubeiten / 
Rechten! Gexechtigkeiten | ein « unb. guegehorden / als 
Lnfer Borfahron/ wie und Lnfer Gottshuß Kempten 
folches 


uno fiebts 


SEE 


DU DROIT 


auch barvon nichts ausgenommen noch torbebalten ! 


iveren! fertiger und trofter feind für alferıneniglichs 
zung und Anfprach Geiftl. und Welt. nach $e 
b btinach Landtsreeht / unb nach dem Rechten 
fonders gefetbe] alfo was rechtlich Srrung oder 2f 
fprach I viel genanten Beal. SRatbe und Gemeind 
der Statt Kempten oder ihren Nachfommen | an 
folchem Kauff der vielbeftimbren Ynfern / Unfers 
Stiffe und Gottshuf Kempten! berfaufften Dberker 
ten | Hoch und Nider- Gevicht und torgemelt Frey 
heiten) Herelichaiten Nugungen ing Gilt! Gate 
tor! Rechten und Gereehtigkaiten / gemeinlic) oder 
fouderlicl befcheheroder wiederfuerel vor SGeiftlichen 
oder Weltlichen Richtern | oder Gerichten wie alt 
ind Don tente das were! daß alles follen und wollen 
fit und infer Nachkommen / den vielgenanten 
Brgl. Rathe und Gemeind der Statt Kempten und 


ihren Nachkommen bey Fenfern Fürftl. Wirden! | 


Ehren und Trawenan gefchworner Aypftattl für ns 
und Hinfere Nachkommen ihnen von der Statt Kemps 
ten und ihren Nachkommen / auff. ihr erft erforberul 
als Yinfer Dorfabren? toic umb Finfer Gottshug Kemp- 
ten folches ingebabel befeffen genugt und genoffer/ 
für vecht Sehen! fertigen und waren! und fie des al» 
les vertretten I Berfprechen und vetffeen | auch an 
allen gebiwenden Enden und fráten | Richtern und 
Gerichten! Geiftl. und OReltl. allerding richtig und 
imanfprechig machen! aber nach Segensrecht | Land» 
recht | und nach dem Nechten gar und geublich in 
Finfein Coften und ohne ihren abgang und fehaden/ 
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ingefaót I befeffen 1 genutzt. und genoffen! , Cammers Hoff) Lande noch Statt-«Sericht I noch Annie 
| fonft nichzig! DAS yemand hiewider zu uncrefftigung 

Dann wie Hievor gemelt und gefchrichen ift/ recht ge | 

| Dann wir Ens devo auch aller gefch 


Dif Dertanfís und Berfehreibung exdenckhen mochte: 
er und uns 


| gefehribner Meche I auch des gefc 
gemainer Berzeichnung one borgan 
| funderung | ioiberfprecbenbe, De 
| Ception des ungezelten Geldis u 
| bafi die Rauff fo über ben halben theil i 
| rechten werdts argliftiger weiß. und nic) 
| febehen | uncvefftiget | zu Satein deceptio t 
| dimidium jufti precii genant I aud) dev refti- 
| tution in integrum, und gemainlich all T 
Guaden! Srenbaiten! Aufzug und 25. 
inner «unb aufferhald Rechts tng unb afer: 
kommen/Stifft und Gottshuß Kemprenlanch Ve 
Perfaufften Oberteiten! Herrlichaiten/ Menten! 
| ten? Zinfen I Seiten I aigen Sehen! fi 
tenden gütter hiewider zu Hilff und Troft / erdacht 
werden möchten I für ns | infer Nachkommen! 
Stiffe und Gptshuß Kempten / gegen dem vorge» 
dachten Burgermeifter | Math und Gemaind der 
Statt Kempten und ihr Nachkommen pes alsdann/ 
und Dann als pego genklich verzigen / beg 
unempfencthlich gemacht haben / und 
, Mit rechter Wiffen/ in Grafft dif Brief 


8] tie daß 
nach Ordnung und Sagung |. gefchribence und uns 
gefchribener vecht mit gemciner und nottür(ftíaer fos 
lennitet und zierlicheit vor allen und jeden Geiftlis 
chen ind Weltlichen gebürenben Michtern und Gee 
| vichten zum formblichften befcheben/ und zum böche 
| ften für allerinennigelichs widertheilen und abfpree 


| 


{wa aber wir und Ynfere Machfommen die fertigung | chen I volltommen gue | Craft und macht hat I bas 
auch alles anders I wie vor und hernach gefehrieben | ben foll und mag / fonder gefábro I alles fo lang big 
ftec! nit thun/ fondern daran feümig fein tourben] fo | ben offtgenanten Durgermeifter! Math unb Gemaind 


haben die vorgenanten Brgl. Rathe und Gemeind 
der Statt Kempten I und alle ihre Nachkommen | 
barnach wann fie wollen 1 vollen gewalt und guet 
Recht / mit gebührendem Gericht 1 Geiftlich oper 
OBeltlich Wns! Hnfer Nachkommen I Stifft und 
Gotishug! an allen Unforn Herrlichaiten | Oberkeir 


ten! Renten! Giilten! Zinfen! Leuten! Aigen] $e | 


Hen! (igenben und fahrenden Sútter! gegenwertigen 
und Einfitigen! mit allen ihren Sreyheiten! Dingen! 
Rechten! Gerechtigkeiten und Jucgehorden I allent- 
halben darumb. anzugreifen! ¿ue nôthen | ¿ue pene 
den I dic ju verfegen | zu verkaufen | tecbts | oder 
des newen Kauffs auf dev ganth Iwie und toa fp Die 
betreten und anfommen mögen / und inen aller baft 
fueget 1 an Éainer ftat batfür gefreith I alles nugeftd« 
Helter Ding gegen meniglich/varınit f) auch nichgigl 
fedveln I mifparen noch verfehulven follen noch mö- 
gen wider Denen gegenwärtigen und all künfftig Lande 
frieden Joie Guldin Bull! Königlich reformation, 
Fein Berainung! Mandac, Babftlich oder Heyl. 
Concilien / Kavyferliche | Königliche |. Fivftliche 
noch ander Guad! Freyheiten (Gericht noch Nechti 
mod) wider yemandts in fein weiß noch weg! und 
biemiber foll ¿ns |. Yinfer Nachkommen I Stifft 
und Gottshug I noch kein ander Wafer Oberkeiten / 


Herrlichaiten! Mugunger | Rent 1 Gilt / infi Lew. | 


te 1 aigen Schen/ liegend und fabrent Gükter! gegen, 


| der Statt Kempten und ihren Nachkommen | diefer 
Kauff dev hievor beftimpten und gefehribnen Ober» 
keiten! Serrlichaiten! Zins! Gilt/ Güter! Neche 
und Gerechtigkeit 1 wie Die hievor underfcheidlich 
ernent und begriffen feind/ und wie finfer Borfarent 
ir und Unfer Gottshuß Kempten folches ingehaber 
befeffen! genuét und genoffen/ geferdigt! richtig und 
unanfprechig gemacht und in allimeg fehadlog und 
unclagpar gehalten haben I alles auf Ynfern Eoften 
und on allen ihren fchaden | ob auch diefer Kauff 
und verzeichung Dricff in künfftig Zeit von MeGins 
feier ober andren zufelligen fachen / in feiner Subo 
ftan& ainerley mangel oder gebrechen I an Dergas 
ment! Sehrifft oder den Sigeln überkommen / und 
Die Sigel gar oper. zum theil daran erbrochen oder 
verlegt tverden / Daß alles foll ihnen/ ibe leiben und 
güttern an den obgemelten Obetfeiten / Serrlichairens 
Gerechtigkeiten I Zinfen und Güttern fainen nach» 
tbeit] Mangel oder gebráchen gebären / und wir 
infor Nachkommen | Stifft und Gottshuß Kemps 
ten/ noch pemands bon Ynfern wegen uns des gegen 
ihnen | ihe feiben und guettern nit gebrauchen! freuen 
noch getvoften in ainich weiß I und dieweil tins! 
infor Stifft und Sottshuf Kempten Brief und 
Schrifitlich Wekundt 1 umb Die hierin beftimpten 
| nfere verauffte Obrigkait / Serrlichait! Hoch und 
| Nicder- Gericht | und vorgemelt Freyhaiten / Ges 


iwettiger und Fünfftiger | fampt und fonder nichzig | rechtighait/ Diugungen/ Rent! Jing! Gilt! Eur 
befricben | freyen I febirmen noch bedecthen I Fein | ter / Meche und Gevechtigkait (agent /entwert were 
qna! fteybeit! privilegien davinit wir Yinfer Mach | ben? und nit beihendig haben feind ! ob dann Diefel 
kommen | Stiffe und Gottshußg von Bäbftlicher | bige Brief und Schrifftliche Yrkunde in Finfitig 
Hevlichait | den Heyl. Concilien! Bifchoffen! RO | Zeit erfunden oder gegaige werden! fo follen Doch ale 
imifchen Kayfer | Königen oder ander Fürften / (b+ | fe Kayferlich! Königlich und Fürftlic) Confirma- 
fic) begnad und gefreit fein I ober in Fünfftig Zeit | tiones,  Berträgs Freyhaiten oder ander Berfchteis 


auf eignee beweguuß ald firengen anhalten gefreit 
goerden möchten) kain Frey Brief! Recht! Gefast! 
Gebot! Berbot! kein Bevaiming |. Büvdtnus/ Gee 
felfehagfe 1 Gelait | Gewalt I kein exception, 
Avforderung noch Weifung des Heiligen Reiche 


Tox. IV. Parr. I, 


| dungen in den Pincten und 2frticuln bie vertauffters 
| Dbrigtaiten | Herrlichaiten | Hoch und Diver» Ses 
ticht dorgemele/ Freyhaiten! Gerechtigkeiten Qing! 
Gaile und Güter berürend und anteeffend | hiemit 
wiffentlich in Craft pe rows Hor allen Niche 


terni 


hten / 


Gaifil 


en noch getebften folle 
fioc) tweg/ wie daß imer etd 


| 2fufsug und Bi a 
fu und unberbro 
er nichzig us reden! zu 


CR zreifche 
ele auffgericht / 


un b fid 


figelten Meg 
md allen unverta 


1 und Gott stg | 
ry [it maifter | Nhat und Gem 
des al^ | unb ihr Nachkommen/in foi 
I fo haben wie 2066£ | gehen] na 
wir Zechant | auti 
1 d onvent obge | ann p. 
te WAhbtey und Gonbent Fnfigele! für Siue! | clarationen xm n 
Nachkommen Stifft und Gottshuß offi handen ! begriffen m l 
n bendben an difen Megifter Kauff: Brief Nachtom ja! b 
1€ haben tir alle famentlich mit feng unb 


in À offen. 5 
ibt | 


e 1 bie Eriviivdigen + Gaiftlichen 1-Eblen | gutem gli an as 
und n infer fib Herren Freind. Bettern/ einander B et unb 
€x reuen mito be efondern Herren Peter 


vren ai ipfen 2(bbte ber NN Gotts. fta tb. 


nbté athe 
at den Œltern/ Er 
die A M Sq 


Kempten I 
einem oder me br 
Kempten jego oder Él T fig Seit ays id 
ı und borperuug zu haben ve 

und follen / die Geift 

chen Michter / die Seek: 
Richter und Mannen | und ) 
tor dem Stattammann und (COMER qu 


y em | fuchen! und dafelbft mit Recht auftragen J ohne 
ben / famente widerred 


11 0D 1 
oder > Sun ivo) 


veg one f 


ba pia auch | 2, foa diner oder mehr | ber 
ff und Negifter- Brief ge | exc thalben der Statt def 


befchehen am 


D bftag GE 
ate 1 Det po 


Hen und Didern Gevichs 
f t be treffen wurden 1 per 
ode Yi folle n def Go Ambtlenten fol 
chen Gravel bezahlen I wie ander |. an den € 
zu thin pflegen / auch follen bie von sn mpten 
Gottsbuf Umbileutben / die und ande i 
fich in Xinfer Hoch und Micberen Ser 
ben |  wnberbiubert don ayneım jeden einnem 
ib der Convent zu laffen ! two aber die fo alfo gefrävelt hätten | 
bt nach bee | des Goottebug 1 och. und Miederen-Geric 
fich und ihre betvetfen wurden | — foff dev Winbtinann in 
f richt der Fravel Dict] den Thäkt 
big € zu vecht 
men | u € recht f 


» Archiv. Part. 
Sotifesung III. pag. 
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fnaiffer und Mahe zu Kempten I den Brugzoll da: | 
felbfe für und für innbaben und innemmen | bod) | weihen ungefährlich | wie von alter herkommen ift 
follen fie die bruact baulich unb wefentlich darvon | gehalten I und darzu ben von Kempten ihre Sechen/ 
baíten] und $us Abbtsund Convents:Diener/ und | von Wns Abbe und Gottshuß dafeloft gürtlich gefi» 


8. Item, die Nachmarche fóllen auf den Kirch, 


ander Unfer Gottshuß Louth | bey ben Freyhaiten | 
unb Mechten 1 bie wir folchs Zoils halben haben / 
bleiben laffen/ und darivider nit befchtwären. | 
5. Item , der Diciizoll zu Kempten I folle der | 
Statt dafelbften bleiben und guftehen | doch follen | 
def Meichs auch def Gottshuß zu Kempten Finder | 
thanen und fonft meniglich / beffclben Zolls / von 
Hhren Renter! Zinfen / Mugen und Gülten und | 
anperem fo fie zu ihrer Lybs Nahrung gebranchen / | 
und darmit fie Fein Rauffmannfchafft treiben I fee | 
unb den allein bie! fo Kauffinannfchafft treiben I 
zugeben fchuldig fein I wie dann daß bie Kayferlich | 
Stepbeit] bemelter Statt parñibcr gegeben ciárlichen | 
inhalt / was auch hinfixo in die Statt Kempten! 
oder Dardurch geführt würdet / zuverkauffen! daß dale 
felb on widerfprachen foll verzolt werben] noch auch. | 
dem fo cr zu Effender Speifel zu Hnfer und infers 
ieffgefünpte £ybs Marung ¿ugebrauchen | in der 
Statt Kempten I Fauffen und als gaftgeb noch fois 
ses Handtwercths halben oder in ander weeg / vere 
ver nit hingibt noch verkauffet! folch werd getragen / 
over auff Wigen oder Karren / die ains felbs ber 
ains ander umb Sohn ober vergeben fep | aus 
ober in bie Statt Kempten gefübret! weber von 
Derfelben gefállen / Menten und Gulten I noch eve 
Kaufften fpeyfung/ noch auch den Karren oder of 
fen] dadurch daß geführt würdet / auff. diefelben 
fartten den Stolen. Zoll zugeben nit fehuldig noch 
Pflichtig fein! doch Daß in follichem allem kain ge 
fard gebraucht werde | und ain icber ber jehbe, 
tüerter maffen aus der Statt Kempten tregtl oder 
führe! fo deß/ von ber von Kempten Zollner begehrt 
Wurdet I auch fehuldig fein follen mit Handtgebend- | 
ten freuen zu geloben und zubehalten I. Daß bas fo 
fie alfo. des Merten Zolls halben frey fürtzutragen! 
oder zuführen begehren! obbeftimbter maffen gefällen! 
Sent und gilt fein / ober gu des Fäuffers und feines 
Hußgefünds Seibs narung und nit verver guvertauf | 
fen gebraucht werden follen. 
.. 6. Item, ber oreger Höffe halben davon der Kbs | 
niglich Spruch obberiiert faget I dieweil die von dev 
Statt Kempten nf Abbe und Convent dorbeftimbt | 
nach fag defelbigen ihres Königlichen Spruchs ge 
betten haben / und ihnen aber bifber nochmabls kein | 
antwurtt gefallen / fonder diefelben Yung 2£bb€ unb | 
Convent 1 veshalben abtragen nach aufweifung ibrs | 


chen I und fie dev befechnung halben 7. gehalten 
den! auch wie von alter herfonumen ift. 

9. Item , als wir und afer Borfahren bifher 
ber von Kempten Statténechten ab inform. ur 
Anfers Gottshuß Foften fürbottkern geben] auch x 
¿cit fo man dorff- gericht zu Sant Mangnen ¢ 
ten! mit Sufferung unberfalten und etlich 99 
durch unfern Sandtammann gefolgen/ b 
Mezger und ihr aunfft dafelbft Saheti 
ber Aefteichen Diinwochen für 5 
und den Buben auff der Hut 
einem pfunpt pfenning vere 
€otabetboff/ Waugfkadel/ Dadftuben y § 
Diezg und ander gutter / fo wir dann j 
Kempten Fäufflich zugeftelt / in baw mb 
halten haben fafjen I bafi wir Sinfer Mach 
und Gottshuß folchs fürbotelern! OorfFgevichesliffe 
tung! Peon! pfundt pfenniug! Miezger Erung und 
auch der befferung und Bauens urgemelter ftnckh / 
bâufér und güetter allerding ab und entladen / und 
derhalben binfüro femandts ichzig zuthun verpflicht 
noch verbunden | befonder bof alles gang febig | lof 
und unanfprächig heyffen / fein und bleiben ohne ane 
zug und Widerreden 

10. Item, der weg fo Durch ben Kempter Wald 
gect! fo von Tin Abbe und Convent! auch den von 
Kempten in gemainen Eoften wefentlich aebatten / 
HAD daß Hole fo tibl baf bie noftur(ft erfordert /aug 
demfelben Walz darzu genommen doch foll daß sime 
lichen |. und Sinferem Gottshuß und Unfern armen 
Selten an ihren matten | Menten und dem Hol 
feblachen unfehädlich gebraucht werden I dargegen 
follen wir und Safer Nachkommen zu beederfeich 
den Zoll famentlich mitainander einnenminen / und 
bie von Kempten I vef fo fie bifiber auf bauen def 
Wegs gelegt haben! anfänglich von beim Eingenoms 
men? und ob ihnen ichts daran abgieng / von dent 
fünfftigen Zoll» gelt bezahlt werden! doch dem Stift 
zu Augfpurg an feinem halben thail def bemelten 
Zolls unfehädlich J alfo warn den von Kempten fof 
che Bezahlung befchähen ift I daß dempelben Stiffe 
derfelb Halb thail vofg und Eng Abbt/ &onbent/ und 
der Statt zu Kempten abgeen. 

ir. Item , die Burger zu Kempten fic figen int 
der Statt | oder ben Dorféctten / nnigen ewiglich zu 
einer jeden Seit! Simmer«unb Brenholg im Kemps 


bero 


mebvbeffimbten Königlichen Spruchs gefordert Da: | ter Wald zu gemainer Statt und ihe aller notturffe 
ben | ift bedddingt 1 daß die jeggemelte Höffe 1 ben | feblachen I und darauG fihren/ ob Yinfec Abbts und 
beriterten von ber Statt Kempten bleiben und ¿ue | Convents zu Kempten! Enfer Nachkommen und nfé 
fteen! und f) dagegen! denfelben nf 2{bbt und Gon | allerınenigelichs Jerung und Hindernuß/ doch follen 
vent! für den abtrag defhalben I in dem vorbeftimb- | fie nichs darvon Hingeben noch berfauffen I ungevors 
sen Königlichen Bertrag! hundert und zwangig guíe | lich 1 defigleichen wir Abbe unb Convent zu Kempe 
Den Meinifch jezo baar reichen und bezahlen fol: | ten Holg in demfelben Wald feblachen/ paf zu Fino 
fon! doch bafi Dicjelbe Höffe und gütter | fo efft daß | fer und Unfers Glottsbug Diotturfft bruchen / vere 
au fall fombe/ von jegs beftimmten Gottshug Kemp-| kauffen uad Fohlen machen / doch vergeftalt / taf 
ten! gu Sechon erkennt und empfangen werden | wie | durch folchen gebeuch Ynfers Gottshuf Geveehtige 
fich gebiiert. [Feit | bie Statt noch dic Burger zu Kempten / in 

7. Item, wir Abbt zu Kempten fóllen auch dem \ihren notturfften feinen. abgang leiden. Wo auch 
Spital Dafelbft | Tinfers Gottshuß freye Sechen | | nie von Kempten genugfamen fchein firbvingen/ daß 
namblichen Baldenftein | mit feiner zugebörung ) | fie 06 Menfchen gedächtnuß mit verwilligung I Bue 
auch den Widum und Kirchenfag zu Khimbraghof- | fer 2(66t8 und Convents dafeloft Wun und Maid 
fen! güttlichen leichen und die durch ainen ftattlichen | den ainfang I trib und tratt! auch einen Holgwarter 
tögenlichen Sechentrager/ der an (tatt nef Spitals/ | in Kempter Wald gehabt haben / folle ihnen folch 
dim Gotshuß paren piene] als fich vou folcher | Dienfibarécit / fran volgen und bleiben I tva fie 
Sechen zu thun gebibrel allwegen empfangen tere | aber Dog nit fürbringen /follen fie (ic) Def ohn Yinfer 
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brauchen. | 

12. Item, der Burgberg ob der Statt Kempten | 
feft derfelben Statt beleiben! mari ty | 
erfaufft ift] on Bufer Hbbts und Convents Sven 
und Hindernuß. 

13. Item, wo wir 2bbt/ Conve 
der. Statt qu Kempten def indergane 
nig wurden | fol ieber Thal / given der 
achbauren! unb fo fer es baiven Darthaien gera 
und die nottuvfft erhaifeht! ander mehr bargu. gebe 
und toas die ainhäfligelichen! oder der mehrer Thail | 
auf ihnen darinnen machen und befcblücffe! darbey 
fell. es ohne waygerung beleiben, | 

14. Item, es follen hinfüro baid Schulen! incr | 
und aufferhalben der Statt Kempten befeiben I und 
ven © vn feeyer will vorbehalten fein / welch | 
Schuel fie wöllen haimbzufuchen! ohn Tinfer Abbts 1 | 
Gouventé/ auch der von Kempten Serung und Hine 
Deranf: 

15. Item , was fonder Perfohnen berühret |. fof 
len wir oder infer Nachkommen / baiderfeiths def 
halben etlich verordnen I bie wnberfteen folc) fpeen 
gäthlich Hingulegen! wa aber baf nit fein möcht fol 
jeder den anderen fuchen/ an den Enden da (ic) bafi 
gebürhtl wie vecht ift | alfo Daß ber cläger dem ante 
wnrtter nachfolge. 

16. Item, daß auch Burgermaifter! Sat und | 
Gencind der Stat Kempten! dhainer zeit ainichen | 
Pjaubnoch aus» Burger! Mundt noch Schivmleith | 
in dev Graffchaffe Kempten wohuhaffe und gefeffen / | 
zu Burgern noch zu befehiigen und fehiemen annebin. | 
men 4 halten noch haben füllen noch wöllen I doch 
fo mögen fie Evelleñto/3u Burger und Schiemlenth 
wol annemmen. 

17. Item, und dietoció wit all Zinfer und Zin- | 
ferin fo auff. heütigen Tag zu Kempten gefeffen und | 
Burger finde! aller unguofamen fal und hoptrechel 
auch aller Zinferfchaffe und recht erlaffen { erledigt 
und frey gemacht! nod) Dannocht haben wir tng 
Hicrin vorbehalten I ob auch binfüro Bnfer und ine 
fers Gotshuß infer mit ihren Haußfrawen und 


Rauch | in der Stat Kempten (ien / dag fie die | 


von Kempten / fie darnach zu Burger wol anne 
men mögen | und fo biefelbigen wiederumó heraus 
ziechen I fich bero. wie vorftect entfchlachen | Doch 


follen die von Kempten das Gotshuß Dafelbft an 
fein Freven Zinjerin Mann und Frawen Perfohn fo 


in der Statt figen/ au der ungnofami und den Sát» 
len nit hindern noch irren / jondern fie bemfelben 
Gottsbuf volgen laffen. 

Wann fich nun binfür aimer oder mebr des 
Gottsbuf Sreygiafer in die Statt Kempten thun/ | 
und bafelbjt Burger werden toollen/ dann ber oder | 
diefelbigen ihre gûctter aufferbaló ver Statt emp: | 


| men unb. gegeben wurden! füllen alsdaun 


| follen die von Kempten bergle 


{Ma ye von Hundert guldin over foviht werth vice 


guldin beingt/ und barmit die Kinder fo diefelben 
Sheleiith mit einander. übertommen und ihre Mache 
ommen Frey gemacht fein und bleiben | ob aber 
ain Freyer Burger zu Kempten ain Znferin ine 
fers Gottshuf Kempten nebinc in was geftalt vie 
Zinferin wäre I füllen wir noch Snjer Nachs 
ninen/ Gotrébuf von derfelben umb u 


willen! und fo aber (9f 
Roms 
beit 
Eheleiith Kinder und ihr Heommen wie vorfte 
bet | auch fre) und Ispig fein / bleiben und alfo 
gehalten werden I doch Daß dicfelbigen Sinfer oder 
Jinferin! fo ver paf von Fins begehrt wurde! vor 
entcichtung follicher Deen den wert) ihrer Hand 
und Güsttern bey ihren Wyden die fie deshalben 
fiblich zu GO und dew Hayligen thun! behalten 
follen! darmit liche ftvaff gleich gevordert und 
eingenommen werden mögel und twa (id) darnach 
diefelben Zinfer rwiedermmb aus der Statt in die 
Grafffcbafft Kempten mit wohnung und wefen 
thaten und dafelbft enthielten daß es dann ihrer 
Perfohnen halben gehalten werde wie obftatt I doch 
daß die Kinder fo follid) Zinfer ober Zinferin I 
Die bie peene geben hätten! fbetfonnnen | nicht des 
fteminber fre) belciben und fein. Wir und Fino 
fer Nachkommen 2(65t und Convene füllen bi 
keines Freyens Zinfers Mann oder Frawens Sin 
oder Töchtern Burger qu Kempten gw werben | 
oder auch fich zu Feeyen Perfohnen/ in der Statt 
in Ehe zuverpflichten und zw verheftwathen | Durch 
Eaincrley gebott oper verfchreibung abftellen. 

18 Item, wir und jinfee Drachkommen fällen 
und wöllen auch den vorgenanten von Kempten! zu 
ben Mewen und Wurmühlinen! Inhalts des auf 


| auch derfelbigen Sinfern 
| lich Seen jegberürter maffen I mit willen c 


| brieffs / Darumb ausgangen I Dol zugeben fehuldig 
| fein obit widerved. 


19. Item, es mögen auch die Hon Kempten auff 
ihr aignen gemmd und Boden | babftubeu | Schmits 
ten | Sofern und Hütten bawen I mit fambt der 
| Tafern zum Mons inhaben und halten I aber da ano 
| dern Guben da wir Abbe! Convent! und Wafer 
Giottebuf Kempten Hoch- und Diver» gericht haben) 
ben Baw keine ohne 
Hufern gunfe und willen von neem nit fienehmen 
noch machen. 

20. Item, tir und Ynfér Machtonunens 2(66€ 
Convent und Gottsbuf mügen auch auf fiufers 
Gottsbuf Grund und Boden bey demjelbigen Gottes 
buf | und andern Enden | Máñe foviht der die note 
turfft erhaifehet! und Buf zu Hinferem Wolfen und 


ten gelegen behalten / und in die Statt bawen / | 
follen fie zuchun macht haben I doch daß fie tng | 
finfer Nachkommen und Gottshuß darvon fici | 
ren und than wie fie vorher / dicweil fie daruff | 
gefeffen find / gethan haben | ausgenominen die 
Peijohnlichen vieuft! wan fie aber über Eur oder | 
lang darnach diefelbigen Givtter fametlich over 
fonderlichen verkauffen wollen / daß fie folchen 
verkauff aimen des Gotsbuf Kempten Mann oder 
freyen Zinfer | und jemandt anderen thun füllen / 
Darmit dem Gottshuß deshalben im iron und 
anderm Fein, abbruch gelchebe I alles ungevarfich / 
wann auch aia wis Peviohn w was geftalt der 
des Gottshug Kempten infer | und Burger gu 
Kempten were oder wurde/ ain Feeye zu ber Ehe 

Daf Dann derjelb Hus Bayern Machtomr 
ii buf Kempten | für Peon derfelbis 
ung uno ungnoffamj geben und ant: 
pen werthe des Fünff und zwanzigften | 


tonsten fell / 


Gebrauch zimtich und gebührlich fein / ohne irrung 
und Berhinderung der von der Statt Kempten auffe 
richten / aber zu Bevöftigung def Kiofters / füllen 
noch mögen wir Fainen Baw fienemasen / on aing 
Momifchen Kayfers oder feiner Mayeftatt Nachtoms 
men ant Reich! Kayfer oder Kyinig Nath ! gunfé 
und verwilligung. 

21. Item , die von Kempten mögen und follen 
auch daß Sischhänßlin vorm Klofter Thor / wir 
jes begriffen! wol weeg thun / oder wie es jeg gef 
ift Fünffrig beleiben laffen on Widerred. 

22. Item , wit und ufr Machfomimen I beg 
Gottshuß noch die Hnfern füllen auch in aince meiß 
wegs umb die Statt Kempten | dajelbs fainen offen 
Marckht halten! doch mag ein arm Mann bem ans 
dern Ehorn / ober anders ihn damit feiner Schulden 
zu bezahlen | oder zu nottur(Tt feiner Soibs Narung 
wol verkaufen I darvon ift auch verfelb arm Mann 
noch wir lobt und Convent von Hinfers Gottshug 

ia 
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tugzen und güften/ warn fie bie verkanffen | 
keinen Zuberlobn zugeben fehuldig / wa. fie aber auf: | 


1525" ferhalben def Kauffinannfchafft treiben wölten I fol: | 


len fie mit dem Quberlohn/ unb in ander Weeg wie | 
ander fo Sauffimanichafíe treiben! gebalten und def | 
nit erlaffın werden / boc) daß wir daran fein und 
ernftlich verfuegen / Daß die Unfern bey ihren Müli- 
men and Hanfjern in einer meil wegs auffévhaiben 
ver Statt Kempten gelegen] mit Khorn! Gals! o 
ber anderin nit Saufrfcblag treiben. 

23. Item, wir und Huser Machkömmen/ Abbe | 
Gonbent/ und Sottóbuf Kempten] füllen und ms 


gen den Stege an der Pier gegen Unferm Gottshng | — 24. Item, waß Elagen und fachen fich von’ 


Kempten werts | in feinem Anfang und “Thor vier 
Werekfehuch weit und braitt | und nit weiter und 
fürter durchanf fünf Werdfchuch wait und braith 
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bent bevacht | und devfelbig Steg alfo wie iebtgee Anno 


melt! nit a6gebebt tourpe / Yöllen bie gemelten von 
ber Statt Kempten fölchen ihren und ber ibrigen felyae 
den und unvath aufürtommen/ macht haben! dentole 
ben Steg in vorgeichribuer malfen felbs abzuheben I 
und barmit gegen jemandt nichzig gefrävelt noch 
verfehuldt haben! wann aber folch Fecht und Feindts 
fcbafit ihr enbticfatft gewinnen! mögen wir 
fer Machfommen darnach den berührten g wis 
derumb obgefchribner maffen und tocife und nicht ane 
berft/ verver und iveiter aufrichten / batvent haben 1 
halten und gebrauchen! ohn gefährde, 


ger und Burgerin/ oder andern wie bie genant fein) 
begeben / aigen Gärten I Grunde | Boden I oder 
Güstteren fo aufferhalb dev Stat Kempten gelegen / 


und auch nit derer noch braiter/ und je ein Zoch an | bie ber Burger zu Kempten feyen! auch dag Ced» 


bempribigen ftecg I Deeyßig Werdfchuch von ain am 


ber frende/ und nit nacher zu dinander/ und ob dem | ftadel/ Spitalhoff/ den Herven 9B 
erten anfang und Thor gegen dem Gottshuß | 


verts / ain ftockwerd und hänglich Wohnung bus 
en unb machen! und in daffelbig ftocthwercth oder 
Sauf cin auffziechendte Bruckhen ftellen! over fouft 


befa 
wart fepe] darmit den gemelten von Kempten! auch 
den Machbauren dafelbft umb. / noch fonft jemandt 
barburd) over Darüber Fein. Gewalt ober Befchedi- 
gung zugefügt werde | unb Daß in Cwig Zeit bet 
jegtgemelt fteeg verfpert beleibe | und allein zu not: 
türfftigem Wandel Fufer Abbts Convents und Bots 
buf Zugehörigen und Bertwandten/ mit Neiten und 
goon geöffnet und gebraucht werde ungefärlich! und 
kein Kauffinanng- Gute oder anders Zollbahrs | bafi 
den gemelte von Kempten an ihren Zöllen 7 Wang 
gelt oder Marekhten abbruch oder fchaden thun möchte 


blüsffen faffen I daß föllicher fteca dardurch ver, | 


bauf zu Sant Steffan) die Blaichen! den iegels 
bers bey Sant 
Lienhavdt/ bie Mühy und Hammerfehmidten zu Kors 
ten! Korbftall und Hinwang / oder die dreye Höffe 
zu Hußlach/ fobibf Dann ber aller ven Burgern gt 
Kempten I jego zugehören und hinfüro daran übers 
kommen und haben werden / berürend / fo die Burs 
| ger gu Kempten! auffer der Statt Kempten und ven 
jegbeftimbten. ftucten und güetfern und darcin durch 
fich felbft oder ihre gebrätt Kuecht und Haufgefinde 
bawen I daf dicfelben clagen und fagen vor pent 
Stattgericht zu Kempten I gevecbtfertigt und auf 
getragen werden füllen I wie recht ift | bod) aufiges 
fepaiden und hindan gefest fachen und handeln fo der 
halb fir Gaiftlich oder Lechen Gericht gehsrten/ die 
follen an denfelben Enden gerechtfertige und ufges 
tragen werden, 

25. Item , wir haben Huf auch hierin für ting 


darüber gebracht werden) daß auch hinfüro in Ewig | Abt) Convent und Gottshug und alle Ynfer Nachs 


Zeit wir Abbe und Convent chegemelt Stoctiercth 
und Haug mit einer redlichen Mannf Perfohn 
befegen! und macht ind gewalt haben follen und mi 
gen} dicfelbigen Perfobn |. fo offe die abgeen oder 
fouft unnug wurd / ober aber Kup fonft anficht not: 
türfftig fein! zu verendern/ und an per ifr Statt da 


kommen gegen und mit bemelten Burgermaifter St fat 
und Gemeind zu Kempten bewilligt und begeben I 
bey obgemelter geliebt und verfprechung daß Wir dere 
felbigen Burgermaifter Nhat und Gemaind zu Sens 
pten I Fein ihe Feinde I ungehorfamen ald auf ges 
tecttnen Burger in Finfer Dberfait und Graffchafft 


felbfthin guverordnen und gufegen! doch fo offe wir | Kempten zu Feiner Zeit nit enthalten follen / doch 


alfo ainen aufnemmen daß wir folchesobn verziechen 
Den gemelten von der Statt Kempten verkhunden und 
au wiffen thun und darbey ainen Tag auff ain 
Eurge Zeit in Unfer Gottshuß benennen I darauf fie 
bie ihren fehiekhen mögen/ und alfoann ber ven wir 
alfo uffgenommen haben / in finfer und der Statt 
Kempten dargu berorbneten anwalten und gegenwar- 
tigkeie Ying Abbe / Convent und Gottshuß / und 
DBurgermarfter Nhat und Gemeind der Statt Kemp 
ten | geloben zu GO und den Heyligen fchwören 
feff | daf cv ben berübrten fteg getreulichen und mit | 
fleif verbüten und verfpert halten / unb allein obge | 
fehribner maffen mit reiten. und geen unb funft nit | 
Herver noch anders gebvauchen laffen I oder jemand | 
geftatten foll noch wöllel ungevarlich! bod) dag fo; 
lich aid» pfliche nf Abt | Convent und Gottshug | 
und Unforn Machthommmen | funft an infer Ober | 
Faiten und Nechten unvergriffenlich und unfehädtich | 
fein foll/ wa auch über fung ober lang Zeit die Statt | 
Kempten durch Fürften! Grafen! Nittermäßig oder | 
Commun | bevecht unb befricgt wurden | und ber | 
Krieg fo treffenlich wave! bafi diefelb Statt ober bie | 
ihren derfechenlich Dardurch befchädigt werden mich 
ten / füllen wir Abbe und Eonvent und alle Unfer 
SXtacbfommeu fehuldig und gebunden fein uff der ge. | 
melten Burgermaifter und Mat zu Kempten I oder | 
ifr Drachkommen erinnern und begähren folchen Steg | 
abzuchun I nemlich dev Holger deffelben Stegs von 


dh Gottsbuf Freyung darin fie fic) gebieret zuges 
brauchen | unfebadlichen / der gleichen follen auch 
Burgermeifter Nhat wd Gemeind zu Kempten kein 
offen Unforn Feind /ungehorfamen und aufigetrettnen 
Underthanen I aigenleuch noch Zinfer / wider Ung 
Abbe / Convent Hufers Gottshuf und Nachkommen 
in ihe Statt und Fridjauten gu Feiner Zeit nit enthals 
ten in kein QBecg. 

26. Item , ivit und bie don Kempten infer 
Nachkommen Underthonen | Burger und vertvanten 
mögen / wollen und follen auch/ mit und gegen aine 
andern Freundtlich und Nachbarlichen fanbfen und 
wandlen/ ohne infcrs jedertheils und der feinen Bers 
hinderung und Sured/ doch und fürnamblichen hierin 
Ying Vnfeen Nachkommen unb Gortshug und auffers 
halben fölcher beftimbren Marckhen unb Begreiffune 
gen vorbehalten] alle Obrigkeit! Herrlichhait/ Hoch 
und Mieder Gericht | Gebott | Berbott 1 Frevel / 
Bufen und Strafen I befonder was Fravel gegen 
dein Gottshuß und der Graffchafft aufferhalben fare 
lichen Marckhen und Fridfaulen / von Malefiz 
Feävel I oder ander unvecht gefchiche und begangen 
würder/ daffelbig alles und jedes’ nichzig außgenoms 
men / follen nf Abbe 1 Convent Hnfer Machkoms 
men und Gottsbuf ald Unfer Boge und 2fmótteütf 
zuffeauffen und zu Bufen belicben uyd zuftchen! rave 
an unverbindett von Burgerinaifter; Nhat und Ges 
mainp der Statt Kempten und fonft alermäniglichg 


zweyen Jochen nechftbeyeinander abzubeben I Darmit | von ihe wegen in allweeg, 


ahnen in Zeit folcher Beche I kein fehad Darüber ge 
fehshe 1 wa aber foÑichs durch Hof. 2(66t und Con, 


Bud ob hinfüro über Fur oder fang Zeit von nf 
| iniefem Hnferm vorbehalten und aufaemmen jechtig 
| Hhh 3 auf 
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auf vergeffen «over inwiffenbaie fürgangen wäre / 


biefelben ffucfh alle und jede füllen wir und Wafer 
Diachkommen beederfeits gegen ainander halten und 
vollziechen in aller maß aif ob fie auch in vifen Re- 
gifter» brieff beftimbt und angezeigt wären / wie Dann 
fallichs von alter herkommen ift! alles auffrecht ! reb» 
lic)! getrenlich und ungefährlich. 

Bnd def alles zu warem offen Hrkundt I fo haben 
Wir Abbe Sebaftian von Braitenftain und wir Te 


chant! Statthalter Euftor und Gemainer Convent | 


obgenannt Tinfer Abbren und Convents Fufiegele für 
af afer Nachkommen Stift und Gottshuß of 
fentichen thun bencében an Dicfen Megifte vieff / 
und dar haben wir alle fambtlichen mit Sicif und 
Exnft erbetten / die Ehrwirdigen Gaiftlichen Glen 


und Baften/ Unfer lieb Herren! Freunde | Better! | 


Schwager | getreuen und befondern Herren Petern 


und Herren Dhifipfen Wbbte dev würdigen Gotts: | 


bäufer! ee und Dfin/ Adam von Stain qu Ron 
(peg des Schwäbifchen Bundts Rhate I Forigen 
von Dengnan zu Kemnat/ den Eltern! Endres bon 
Hochenegth | zu Bilßsge | Pfleger zu Nöffenberg I 
Mauris von Allınanshoffen zu Allmanshoffen ne 
ferm Sandtvoge 1 Zörigen von Werdenftain I zu 
Werdenftein | und Cafpar von Heimenhoffen zu 
Burgberg I daß fie ihr aigen Infigel für ting |. Une 
fer Nachkommen Gottsbuf und Stiffes zu befagen 
alles obgefchribens I doch ihnen und ihren Gottshau- 
fern! Machfommen und Erben I famentlichen und 
fonderlichen / in alliveg ohne fehaden I auch offentlis 
chen an difen Negifterbrieff gebencébe haben! Geben 
und befchehen am Sambftag vor dem Sontag Ju- 
bilate , der do was der Sechsttag des Monats 
Mayen | Mach Ebrifti gebubre Fünffzehenhundert 
wu im Fünf und gwansigften Fabre 2c. 


CLXXXIV. 


m 


Confitmation Ibro BRomifch + Rayfer 2 und 
Königlichen Mayeftis Carls des Sünffz 
ten / fiber vorgehend zwifchen dem Stifft und 
ber Stadt Kempten aufgerichten Kauf. Geben 
in der Stadt Sevilien in Anpdalofia im Sabe 
1526. dem 15. April. [Lunıs, Zeutiches 
Reichs Archiv. Part. Spec. Continuat. I. 
Sortfegung III. pag. 363. | 


C'eft - à- dire; 


Confirmation de l'Empereur CHARLES V. fur le 
Contract de Vente, paff l'an 1525. entre l' Ab- 
baie ES le Magifirat de K & w PT EN. 4 Seville 
en Andeloufie le 15. d Avril 1526. 


om Carle der Günfft/ von GHttes Gnaden 

Mainifeher Kayfer ! zu allen Zeiten Mebrer des 
Reichs |. König in Germanien / zu Caftilien | Ar 
vagon! Legion! beyder Sicilien! Sicrujalen Huw 
gan | Dalmatien |. Groatien I Navarra I Grana: 
ten/ Lalleten! Baleng! Gallicien! Majorica! Hif 
palig! Sardinien! Corduben/ &orfica I Murcien! 
Giennis I Algarbien / Algeziven 1 Gibraltar I bet 
Eanarifchen und Indianifchen Infulen / und der 
Terre Firme dis Oceanifchen Meers 2c.2c. Erg 
Sergog zu Dofterrcich | Hergog zu Buraund / zu 
Sotterich I zu Braband I zu Steyr I qu Kärndten I 
zu Crain I qu Athen / gu Limpurg |. zu Sügelburg I 
zu Geldern /zu Galabrien su Meopatrien und Wirt, 
temberg: Graff zu Habfpurg! gu Flandern! zu Th 
zoll zu Gorg]. zu Mavemon/ zu Artois I zu Burs 
gund | Dfalggraf zu Hennegau | zu Holland I zu 
Seeland! zu Pfirdt | zu Kyburg I zu Namur) qu 
fitien/ zu Eevitanil und zu Zütphen! Sandtaraff 
im Elfas! Diarggrafí zu Durgan! zu Otiftanil. zu 


LOMATIQUE 


| Gotiani | und des Heiligen Nömifchen Reichs Fart 
| zu Schwaben / zu Gatbafonia I Aftınia: Here it 
Stichland! anff der Windifehen Marck I zu Worte: 
nam! zu Bifcara / zu Malin I zu Salíns/ qu Trie 
| poli und zu Mecheln 20. Bekhennen offentlich mit 
(dife Brief 1. und thuen kunde allermeniglic | toic 
| wohl wir aus angebobrner Gitte! an Kayferl. Wir- 
be] dargue toir durch fchictung des Alnechtigen er» 
| web{t und kommen / aller Hufer und des Heyl. Reiche 
Underthanen und getreuen beftes fürzuiwenden und 
zucbetrachten geneigt! jedoch fein wir mehr begier- 
| lich denen! die Hus und dem Heyl. Reich allzeit ges 
| dorfame, Dienftbarkeit beiveifen | Guad und Hilf 
| guecrgaigen und f bey Grid/ruhe und gemach zuchee 
| halten I than ting nun infer und des reiche Sicb ge» 
treu I Burgerml. und Rath und gemeind der Staft 
Kempten! haben zuerkennen geben! wie daß fich vil 
verfchinen Jahren zwifchen ihren vorfahren und Abbe 
| ten! Dechant/ Euftor und Convent/ des Gottshauf 
Kempten / von wegen etlicher Oberkeiten | Hervlis 
chaiten! Hoch und nidern Gerichten | Nugungeu / 
Zing! Gülten! Güttern recht und Gerechtigkeich fo 
Diefelben Abbe | Dechant | Euftor || Convent und 
Gottébuf in und aufferhalben ver Statt Kempten gue 
haben verinaint Livrung und Sweptrad)t begeben | und 
Derhalben gegen einander allweg wierig Xechiferdis 
gung / Coften und fchaden gewachfen und kommen 
jveren/ aber damit folches in künftig Zeit. verbürtt / 
und zu baiben theilen bey neben einander Nuchbaute 
lichen Wiffen und willen bleiben und wohnen / und 
gemeine Statt Kempten dardurch bey ftattlicher 
Regierung behalten / und ¿ue mebrerm auffnch 
gebracht werden / und ns und dem Heyl. Reich 
binfüro befter bafi gedienen möchten. better f) in aite 
fehung I des alles von tem Ebrivirdigen Finfern wud 
| Des Neichs Fürften |. Sebaftian Abbe und den Ehrs 
| famen. Unfern lieben Wnddehtigen N. Dechant! Cus 
ftor/ und Contents gemelts Gottsyuß Kempten alle 
obbeftimbten ihre vermeinte Oberkeiten | Herrligheie 
ten! Hoche und niver Gericht! Zing! Giles Mute 
zung | Gutter) Recht und Gerechtigkeit |. fo von 
Yns/ und pem Heyl. Reich aue tebn rührten/ kauffse 
weiß an fi) und gemeine Statt Kempten: gebracht / 
alles nach laut ains Briefs der im anfang alfo arts 
Debt | Wir Sebaftian von Braitenftein | von GHttes 
Gnaben Abbe / Egg von Reißlach | Dechant und 
Statthalter! Heincichns von Steten Cujtor | Gree 
gorius von Winckyenthal‘ Conradus von Wifchens 
feld / Gwilhelmus von Werdau I Dietericus von 
Heudorff/ Balthafar von Freyberg! unb Wolffgans 
gus von Grimenftein / alle Conveutual des würdigen 
Stiffe und Gottshug Kempten! St Benedicten 
Drvens Coftanger 25iftumbé dem Rim. Stuel ohne 
| mittel angebórig unb unterworfen. Bekennen of 
fentlich für tins I infer Machtommen Stifft und 
Gortshuf und thuen Funde allen denen | fo diefen 
Brief in ewig zeit febon lefenloner hören fefen! als 
vor viel verfehinen Jahren! Unfere und ber Fl. Chee 
famen und Weifen Burgermí. Rath und Gemeind 
des Heyl. Reichs Statt Kempten vorfaren I durch 
langwührige Nechtverdigung fo fid) von wegen nach 
geftimbter infer Unfers Stiffts und Gottshuß Remy: 
ten Oberfeiten | Hervligkciten/ bochen und nidern 
Gerichten und nachgemelten Fregheiten / Nuguns 
gen! Zinfen! Giilten | Güetter I Nechten und Gee 
rechtigéciten / zwifchen Uns beederfeits gehalten I deve 
halb den Königlich vertrag und Declaration ufge 
ricbt | gemacht und ausgangen ainander in mercklich 
fehaven geführt / durch welche rechtverdiaung fil: 
nachbarfchaffe und beywohnung zwifchen Wafer gets 
ftort/ unfreundtfchafft und unwillen gemebrt und ges 
häuffet , dieweil fins auch iego durch augenfebeins 
lich fehwabende Kriegsläuff tinfer Gottshaug auch 
alle Unfer Schlöffer bargue gehörig / geblündert | 


} p 


Anno 
1525 


NO Utd 


NA 


DU 


bet mehre 


i 
bt Ep von £ 
er! Guftor und geme 
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et p und $ 
men und befonde 
ipfen Wbbte der tv 
I Adam von 
uptératb / 
den eltern Gr 
pfleger que NS 
n que 2Cltmar 
von OBerbenfi tein que Worden 

ymenbaben que Burgberg | 
tind | | Hufe t Nachkomes | 
fft que befagung all 
Go Deed n4 É 


inen und ¢ 
weeg ob 
brietf gehenckh 
fag bor dem 


haben! Igeben und befchehen am Sang 
Subilate | Der ba was der 


burth Sünffsebenfunpert und im Sünff und zwangig- 
fiet Syabr, Vudt ns darauf cinmbitiglichen ange 
tuffen und gebetten! daß wir als Mom. Kayfer und 
sous ett in He DAS und in die Dr 


it Dic lona und an aigung iuf 
I Rats und. Stattacrichts. auch. hoben 
toch und Galgen nach ) verimög cines Der. 
f en Sieben RU. und 
pen 
icbtl poe Sábrlic bin dues und 
ffen / Yinfern gl und tiller zugeben I und 


* Gt 


¢ den vbgefchriben Brief in allen feinen Wort | 
al Puneten / lrticula I meinangen und bes 
gn à 


en qu confirmitn und 3ucbeftetten | 
cn) und Dieweil Ens nun ec 
bt und 3ueftect / tins auch def fchuldig 
gue ennen/ Yinfer und des Heyl. Reichs rte 
tertbanen und verwandten bei fried! Sube unb ger 
mach und or abfall und nachtheil que bebal ten ! fo 
ben wir angefehen follich ber gemits Bun qe 
ath dev Statt Kempten Bathe tig und fleißig bets 
16 aus derfelben und andern veblidien 
jen | anf Dargue bewegend | init 
este ¿eitigen Math und 
ón. Kayfer und Schenherr I in 
und verenderung Der 3tvepDutte 
teinifchl. wie objtect guediglich. bewwil: 
obbeftimbten Brief in allen feinen wort 
cten 4. Articulo I mainungen I Inhalte 

confirmirt I und br eet | 43 
al beftetten Daf al 
macht volltommenbeit - t aen 
fe DIG Briefs | was wir von rechts 
wegen I daran gueberwilligen | gue 
und que beftätten haben follen und mó» | 


[ unb der abgefchriben Brief in allen feinen Are | 
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tbeit Horbronde ! md dargue nahendt | an itm d Ela 


| oifer. ftatlichen gebre 
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| felchen / von obgerüh 3 
| Grafft bif Brictfs I fich fel 
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«| kein weiß] 
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| geen wurd I Daß den geinel 
| obberührten erkaufften Ol 


| Winbeleuthen / 


b mainen/ fegen und wollen! daß der gemeft | 


t | wider Husidag H 
echft tag des Mi onaté Mayen 1 Mach Chriftt ge | 


431 


ttai gt i I Subab 


bubeitl) von c 
mié die obberirten bon Kempten | 
ftimpten Sauf und bifer afer Beti 
onfirma info bleiben | und f 
uchen | muen un 
gen! fo haben wir ibuen fae ins und Y 
kommen am Reich Nömifch Kay 
und macht bi 


underhin 


n. Safe + 
bey biefeut 
Herrlic cheiten / / 


vobeftimbten Dberkeiten | 
nidern Gerichten / D ungen | Sinfen ) Gi 
Sitter | Nechten und © gkeiten que ha 
ben I zufchügen und zuefehiemen / und fich à 
bey. den Penen i in difer Unfer bewwilligum, 
firmation begriffen/ darwiber nit tri; 
¿ig davon entziehen. noch Darauf P 
SUA 8 


) und 
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ut {Oks 


chem Handel ehmen und thon? D 


yl Meich noch 1 
gefravelt noch gethon I noch jema 
¿ue antivurtten fchuldig fein: tind ob in dem o 
at Kauffbrief ainic mange ino get 
weren/ oder durch ins oder infor Mac en à 
Reich] iho ober in Ennfftig zeit auff nie iae 
ftum anfuchen ober aus untviffenf eth ainerley aus 
von Kempten an bet 
ten /. Serrlichciten 1 


Mugingen! Sinjen /- Gülten / Güettern | Rechee 
und Gereehtigkciter / wie oblaut 1 


bewilligung! confirmation , und 
einem oder mehr nachtheil/ vert 
febaden bringen möchten / in ton 
daß befchebe en! fegen/ e en und! 
wit! Daß biefelben mangel und gebrechen alle ı 

befonbet / genglichen erftatf und erfült 
fo alfo von tin 
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De 


Lun ib bafi 


tem an den obbefti 
lichciten] hochen und nibern Gerichten / 
n/ Giütfern] Dechten und 
teiten! wie oben angesaigt iftl ainichen nach 
fcbaben geberen. follen in fein ivcif/ dan w 
les jogo als ban und dan als jego von o 
Nom. Kayferl. mache vollrommenheit 


willen e évffatten/ erfüllen 1 anfibeben 1 ab 
25 
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fens die fein] und fonderlich den 216bc/ Dechant | 
Euftor unb Convent des Go t 
Die genannten Burgermeifler Math und gemeind I 
ber Statt Kempten] wab ihre Nachkommen! an 
dem obbeftimbten Kauff | Obertciten / Herrlichei- 


fen! hochen und nidern Gerichten I SMugungen I | 


Sinfen / Sulten | Güttern I Rochen unb Gerech- 
figksiten/ und bif Ynfer beiwilligung / confirma- 


tion und beftáttumg! nicht hindern noch ivven/ fon | 


Der fir paff alles geruehlich gebrauchen / mugen / 
fien! genglich darbey bleiben laffen | und fie 
Darüber nicht tringen/ bekümmern oder befchtweren / 
oder darwider ichzig Handelen! than oder fürnehmen / 
Hoch def icmandts andern. zue thuen geftatten I in 
fein weiß / als lieb einem ieglichen fey | Unfer und 
Des Reichs fehwere Hngnad und flvaffl und darque 
ein Deen! namblich fünfzig Marcths fottigs Golts! 


zuverineiden { bie ein teder / fo offt er fraventich | in 
biewioer thee ns halb in Wafer und des Reichs | 


Gamer / unb ben andern halben theit den obge, 
anelten von Kempten und ihren Nachkommen / 


unablegig zuebszahlen/ verfallen fein folll alles ges | 


£rehlich und ungevabhrlich/ mit urfundt vifj Briefs 
befigelt/ mit Huaferm Kayferl. angehangende Fan 
figel I in Hufer Statt Sevillien in Undalofía/ 


am Zünffzehenden Tag des Monats Aprilis , | 


nach Ehrifti Hujers Lieben Sorten G.burtel Fünf 
aebenb: a 
fers Reichs des Noml. im Sibenden | und dev ale 
ler andern im eylfften abren. 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Cafe 
AMajeflatis pr 


Don Walrkoch. 


ee ac Cath, 
Wa 


Draminel. 
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«diii. Data Bonnoniz die 2.3. Martii An 
#ô 1530. [Lu NIG, Æçutfches Reichs» Archiv. 
Part. Spec. Continuar, 1. $ortfegung LL pag. 
366.] 


le&i Filii Salutem & Apoftolicam Benediétionem, 
dum pro veítra ac dile&torum Filiorum Magiftri 
im Confulatus & Univerfitatis hominum Opp 


Camsidonenfis alias Kempten, Augultentis Diceceleos 
Provincie Mog: enfis parte nobis expofito, que an- 
tea cum V ripi, Monafterii, Sedi Apoltoli- 


&i, Sanéte Hildegardis Conftantientis 


Dicecefis dicte 5 p À 
dicti Oppidi confiftit ; una cum. mulus Laic 8 illarum 
partium herefis Lutherane Seétatoribus, armati ; Mo- 
nafterium ipfum hoftiliter invafiffent , ruckus Say 
& grani ac Supeleétilia & Ornamenta Ecclefiaftica 
à a & Capellis ejusdem Monafterii abftuliffent, S 
a profanaffent, ZEdificia pro majori parte fregiffent , 
feu deftruxiffent; & his non contenti, fed mala, malis 
accumulando , té Filii Sebaftiane una cum Nobilibus 
neis & affinibus tuis eorum- 
rthani aufagias ; Sanétorum- 
auratis vafis & Tabernacu- 


num, Immu { corum 
Imperialium & Regalium ejusdem Monaft 
urius cuftodirentur , confidens te & 
b impetu ipforum Saerilegorum falva fore 
adduci & in ea reponere feceras , 
liberares , illa vi expugnata in- 
ent , Tuque diffidens Arcem ip 
(oribus, quorum mumerus' ad decem 
snilia vel c afcendebat , te poffe defendere , ut illæ- 
fus corpore una cum multis etiam Nobilibus utriusque 


ræ- 


Haug Kempten I daß | 


dert und im Sechs und zwangigften | Bn- | 


e CLEMENTIS VII. Confirmatio premiffe | 


quod prope & extra muros | 


| Se rifti 


ni fidelibus evadere, ac te ¢ 


bili & n 
rum Monafterit diétum inter ali 
manie admodum infigne & famofu 
nibus bonis fpo & non confi 
vos ac dictum Monafterium in pri 
tui, ac vitam Monaíticam & Altiffimo f: 
bi deinceps exhibere, pro ut optabat 
maturo confilio a 
porales, Supperior 
tum Imperium, Theolonia, Cenfus, fru&us, reditus 
proventus, jura, obventiones & emolumenta qu 
&um Monafterium in di&o Oppido K 


quomodolib > 
ndi de Parrochiali Ecclefia diéti Oppidi tanquam r 
cum univerfitate Bonorum transeunte , 


tratus diéti Oppidi partibus 
& controverfi 
:xpenfis magni: 
midabantur , eisdem Magiftro Civium , Confulatui & 
| Univerfitati pro pr&tio triginta millium Florenorum 
Renenfium, perpetuo vend tis; & ex pratio hujus- 
| modi «des & Arces Monalterii reftaurare & rezdifica- 
damna reficere & in priftinum ftatum Mo- 
nafterium hujusmodi in Spiritualibus & T'emporalibus, 
| quantum pretium ipfum fufffagaretur, reftituere decre- 
| veratis , prout jam inceperatis , 6 
| fus ipfius Monafterii & illius perfo 
| jusmodi convertere intendebatis, Nos d 
rigii in Petri Domo trans 
fito sanéti Steph 
s noftras Literas dedimus iu man- 
ta certá forma tunc e 


es fepius lites 
aboribus & 
> Oririque for- 


pontem RI 
Conftantienfis per 
datis, quatenus fi fe 
rebus venditis dictis prius coram eis fj 
Venditione prædiéta € quod illa in evidentem 
Monafterii utilitatem feu. neceffitatem ceffiffet & ce 


llam ac prout eam concernebant , omnia & fingula in 
| Inftrumentis & Scripturis defuper confe&tis , conter 
approbarent & confirmarent , fupplerentque omnes & 
| fingulos juris & faéti defe&tus fi qui forfan interveniffent 
in eisdem, prout in eisdem Literis plenius continetur: 
Cum autem, ficut exponi nobis nuper feciftis, Liga feu 
Confederatio Sueviz in Getmania fuperiori ejus quidem 
membra , Monafterium & Oppidum prædiéta exiftunt ; 
in auxilium veftrum quosdam Capitaneos & homines 
ad hoc per ipfam Ligam deputatos miferit, & ipfi de: 
putati Bellum contra In es & malefagtores praedi 
tos fusceperunt , eosque juam're i 
dem Monafterio faciendam compulerunt, & deinde vos 
& ipfi Deputati confiderantes quod in litibus & contro- 
ii one rerum venditarum exortis hujusmodi 
multa millia Florenorum Renenfium expofita fuerant ; 
& Oppidum predidum Romano Imperio ejusque Do- 
| minio. & Obedientiæ fubjeétum erat, ac eidem Monas- 
| terio & diétis rebus venditis modici annui proventus & 
editus ac Impenfis litium hujusmod provenie- 
bant , quodque clare memorie Cæfar Federicus an- 
tea decreverat , easdem Jurisdiétiones pro majori fal- 
tem parte potius ad Cives propter Imp fubje&iouem 
fpe&are , Cxfar vero Maximilianus dif as hujus- 
modi ita fopitus fuerat , ut ipfi Cives pro his omnibus 
Jurisdiétionibus ducentos Florinos Renentes eidem Mo- 
nafterio annuatim petfolverent, & quod propter diffe- 
rentias hujusmodi Incolæ dicti Oppidi vel eorum ali- 
qui adverfus Monafterium prediétum mala inferri pro- 
curaye entesque his 
malis finem imponere , ac indemnitati ipfius Monafte- 
rii confulere , præfertim cum ipfüm Monafterium ex 
rebus venditis hujusmodi fexcentos Florenos Renenfes 
& aliquando pauciores percipere confueverat & pretio 
autem trigitita millium Florenorum , hujusmodi mille 
quingentos & forfan plures Florenos fimiles 2 
percipere poterat, Venditionem prædi 
Cariffimus in Chrifto Filius nofter Carolus Romanorum 
Imperator femper Auguftus fub cujus Imperio, Protec- 
tione ac Dominio Monafterium & Oppidum hujusm 
confiftunt , Venditionem & Scripturas de confec 
tas hujusmodi & in eis contenta quæcunqu 


| 
| 
| 
| 


in 
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entem utilitatem & commodum | 
ac pro co vanda Pace admodum conde- 
baverit & confirmaverit & inviolabiliter 
reverit , prout in Scripturis defüper con- 
edis iu ls. Sus tur continerf; cupiatisque ex certis 
ilibus Venditionem, & Emptionem Pre 
ap] probari & confirmari ; Nos 
& Univerfi 
yrreétis Sup 
tenore Præ- 

1 prædiétas ac prout | 
a, in In(trumentis & 
ontenta & qu 


fterii evid 


er nos 
qu 


tam weltris, 
pidrhujusm 


nibus inc 


onem & Em pt tione 
rnunt omnia & fingi 


cone 


aliis Scripturis defuper confeé cum- 
que inde fecuta appre bamus & confirmámus, fupple- | 
niusque omnes & fingulos tam juris quam facti defectus, 


fi qui forfan inter 
firmitatis robur obtin 
re & fic per quoscunque tam ordina ria 


tum cuilibet quavis 


dendi facu 


F 
duo autunus 
tate noftra, fa 


eorum, E 
ant Venditionem Emptionemque 


tas ac P & in eis contenta qu 

plenuin effe&um fortiri ; illisque orti ingulos , quos 
quomodolibet concernunt , pacifice frui & gaudere, non 
permittentes quenquam contra tenorem Præfentium 


leftari, impediri aut inqu 
Rebe Hes etiam per quascunque , 
icrint , Cenfuras & Pœnas ac alia Juris 


modo aliquo mo 


quibus eis pl 


temedia, appella compescendo , invoca- 
to etiam ad hoc, fi opu auxilio Brachil Secu 

tis. Non c tibus recordationis Bonifacii 
Pape VIII. Pr rædece floris noftri etiam de una € in Con- 


i de duabus Dietis edita, aliisque Conftit 
tionibus & t Ordinationibus Apoftolic s ac Monafterii & 
Ordinis prz m juramento, Confirmatione 
Apoftolica vel q ite alia roboratis Statutis & 
Confuetudinibus , giis quoque, Indultis & Literis 
Apoftolicis per pie memorie Paulum Il. ac quoscun- 
que alios Romanos Pontifices Prædeceflores nos- 
ttos; & nos ac Sedem Apoftolicam , etiam per viam ge- 
neralis Legis & Statuti perpetui ac motu proprio & Ex 
certa fcientia ac de Apoftolice Poteftatis plenitudine 
& cum quibusvis am derogatoriarum derogato 
aliisque efficatioribus effic ciffimis & infolitis CI Taufulis 
quomodolibet etiam pluries conceffis , confirmatis & 
„quibus omnibus, etiam fi pro illorum füfficien- 
ti derogatione de illis eorumque totis tenoribus fpe- 
cialis & individua ac de verbo ad verbum, non autem per 
fulas generales idem importantes, mentio feu que- 
vis alia expreflio habenda aut exquifita forma fervanda 
fotet & in eis caveatur exprelfe quod illis nullatenus de- 
ari poffit illorum omnium nec non Literarum pre 
dictarum & Inftrumentorum ac quarumcunque Scrip. 
turarum, occafione premifforum quomodolibet con- 
'e&arum tenores prefentium, pro fufficienter expreflis 
c de verbo ad verbum infertis mec non modos & for- 
s ad id fervandos pro individuo fervatis habentes hac 
vice duntaxat , illis alias in fuo robore permanfuris à 

arum ferie fpecialiter & exprefle derogamus cæterisque 
contrariis quibuscunque: Datum Bononia füb annulo 
Piscatoris, die XXIIL Martii , M. D: X X X. Ponti- | 
s noftri Anno Septimo: 


j Gratia DET. 
(de Torres.) 


INSCRIPTIO 


Dile&is Filiis Sebaftiano Abbati & 
Conventui Monafterii 
Hildegardis Conftantien. Dicec. 


CLXXXV 


té de Treve pour fix mois , entre la Dücheffe 
NGOULESME , Mere de François I. Roi | 
de France Regente en France, © Dr chi 


de | 


ducheffe | | 


| Mere du Roi Tres-Chretien , & po 


| 


| lier ; Gentilhomme de la Chambre d'ic 


| ou autres forces, de Navires, ni de 


| dits Princes, 


N nence fe ratifiera, fi befoin eft 


433 
pour l'abffinence serre y C9 la fureté de la 
véche du Harang. A Breda le 14. Juillet 1525. 
[Frepertc Leonarp, Tom. Hl. pag. 
193.] 


L'noxxEuRn de Di 
bien de la Chretienté 
e les exe 


ieu nótre C 


ateur., pour le 
& eviter les rigueurs de 
ables & i ineftin rable 23 ma nalefices i 


la Gu 


Madame 1”, 
Comtefle de 


& excell ente Princ 
triche , chefle 


Tante de npereur, Roi des Espagnes, 
Regente és Pais de pardecà , par tres-reveren 
Dieu, Meflire Jean Caronde cd Archevêque det 


me , & Chef du privé Confeil ; Meffire 
Lalain, Cc de Hoochitrate , Chef des Finances ; 
& Meffire J eur de Berghes, Chevaliers de ’Or- 
dre de l'Empereur ; ordonnez vers elle, fes Commis 
& Deputez: Et haute , excellente, & puiflante Prin- 
ceffe , Madame la Ducheffe d'Angoumois , d'Anjou, 
& de Nemours, Comteffe du Maine, & de Gien, &c. 
lui Regente en 
, par Meffire Pierre, Sieur de Warti , Cheva- 
i Sieur Roi, 


Um 


rance 


| Gouverneur de Clermont ; &c. Ambaffadeur , Com 
mis, & exprés De puté, & pourveú de pou Ye d'icel 
Dame ; ont traité & conclu une vraic , fincere , 


Xt d'Armes , 
„entre l'Empereur, 
;&le R 
s , endroit 
apereur de 


entiere abftinence de Guerre 


; & dé 
Mer ; Pat, Es au 1 douc » & d i 


Terre 


its Pai 


Cote 


pardecà, ie Hoits & à x, Gens, 
Serviteurs, & Habitans, desdits Roiaumes, & 
commencer le vint-fixieme jour de ce p 

Mois de Juillet , & durant jusques au dernier 


& de là er 
L 


procha ain Mois de : Decembre 
à quinze jours prochains enfuivar 


15ques 
d'icelle abs- 


tinence, par l'un ou l'autre desdits Et durant 
ledit tems ‚cefleront tous ports d’Armes, toutes hoftili- 
tez; invafions, dégats, courfes & pil 


prifes de Villes, Châteaux , & autres forces , m 
feu, prifes de gens, de beíliaux , & autres bien 
effet , toutes & quelconques entreprifes, par & entre 
lesdits Sieurs, leurs Vaflaux , Sujets & Serviteurs, leurs 
gens de Guerre & Soldäts, & tous autres par leur aveu: 

Et pourront tous ceux de Pun Parti & de Pau re, feu- 
rement & paifiblement , entendre & vaquer à leurs ne- 
goces & affaires, chacun en fon parti. Les Sujets mé- 
mement desdits deux Pr nces respectivement , alans a 
coütumé, ou qui voudroient pécher au Harang , ou au- 
tre Poiffon, le pourront faire ladite abítiner dura nt, & 
hanter la Mer és parties & quartiers esquels s'adonncra 
ladite Pécherie; feurement € fauvement: Et fi fo 
tune de vent , de tourmente de Mer, ou par autre licite 
& non fimulée occafion ‚les Sujets de l’un desdits Prin- 
ces ; vacans à ladite Pécherie, fuffent contraints pren- 
dre port, arriver, ou fe trouver és limites ou fous l’o- 
beïflance de l'autre des Princes , ils ne méprendront ; 
& ne leur fera méfait, ains audit c leur fera donné 
adreffe & provifion,a leurs raifonnables dépens, 
retour vers le Roiaume ,. ou Pais , desquels 
Sujets. 4 

Et outre eft convenu, que lesdits deux Pr 
rant ladite abftinence, par eux ni par autre; di 
ou indirectement, ne donneront, ni feront don 
ou fecours , par Mer ni par Terre, & m 
ennemis l'un de Pautre, d'Or ni d'Argent, 
d'Artilleries; ou Munitions, de Villes, de Cha 
Paflages, 
Chevaux; Charroi, ni équipage , ni de quelqu 
quelconque, pour invader ou endommage 
fes Roiaumes, Pais, Terres, S: 
& Sujets. Et fi l’un ou l'autre desdits Pr 
contraire, il fera tenu faire reftitution de 
ges & interefts ¿qui,par lui, ou à fon o! 
été faits & inferez à l’autre. Et ce neanmoins fera loi- 
fible au Prince endommagé mouvoir & faire Guerre à 
Paufte violateur de ladite abítinenc 

Que ladite abltinence fe publiera fur les Frontieres ; 
ar tout és lieux de la Frontiere des: Princes , au 
rier jour du Mois d'Aouft prochain. Icelle abíti- 
> par 1 "Empereu n, & le 
Roi Tres-Chretien , en dedans. trois mois prochaitie- 
| ment venans. 


a 


Tom. IV. PART. L 


MARGUERITE), Gouvernante des Pais-Bas, | bo 


Et en ladite abftinence feront compris , à favoir eft 


ur la part de l'Empereur , tres-hauts & 'uilfatis P 
lii 


ces 


ANNO 
1525; 


CORP 


s, le Roi d ee Ie Duc de Cleves & Juliers, | tretenir, ge 


ol 


> le Roi 
res Prin- 


iffar 
s de Gueldre, 
PUIS , bre Ro aume , Pais , 

Sujets que I Empereur, & le Roi, où 
de leur part voudront nommer, & fi 
tre , dedans le quinzieme jo du 

chain, fi auparavant lesdi 
nommer, compris y veulent eftr 
ladite abftinence entre Er 
tems que deffus, en fon 
fignifier par leurs Patentes à celui desdits deux Pr nces, | 
ou celle de mesdites Dames, qui de fa part les aura dé- | 
nommez,au dedans trois mois ‚pour em aviler & cert | 
fier l'autre Prince, ou celle de mesdites Dames, qui de 

fa part les aura dénommez , auquel, ou à laquelle les- 

dits Alliez auront été dénomme 25 en dedans un mois 
aprés que lesd. fignifications leur auront été faites. Le 
tout toutefois fous le bon plaifir de l'Emperei du 
R oi, & de mesdites Dame: pour eux, & fans prejudi 
ce des Alliances & Confederations, que ledit Sieur Em- 


A ouft pro- 
énommez ‚ou ad 
, tenant & demeurant 
eur & le Roi , pour le 
; ce qu'ils feront tenus | 


pereur, & Roi Tres-Chretien , peuvent avoir avec E 


tres Princes & Seigneu Fait à Breda, fous les feins 
manuels desdits Commis , le 14. jour de Juillet 1525. | 
Ainfi Signé, JEAN, Archevégi ue de Pal mes DE La- 


LAIN; DE BER GHES; ¿DE WARTY: 
VE u par Madame 1’ Archiduchefe, Tante de ’Em- 
pereur, & pour lui Regente és Pais de pardecà, le | 
concert & accord ci-deffus ; d'une abftinence de Guer- | 
re par Mer, par Eau douce, & par Terre , entre Jedit | 
Sieur Empereur, & le Roi Tres-Chretien : auff Pas-| 
furance de la Pécherie pour les Sujets d’iceux Sieurs , 
fous leur plaifir , madite Dame pour la part de l'Em- 
pereur, a agréé & accepté ladite abftinence , enfemble | 
l'affeurance de ladite Pécherie , & promet les faire ob- 
ferver en tous leurs points & articles, & pour le temps 
claré 


£ , & d'en faire expedier Lettres Patentes d’a- 
cation, acceptation, & confirmation fous le Scel de 
PE ipereur, en forme dúé , & de les faire delivrer à | 
Wisdaie la Ducheffe d' Angoulmeis, d'Anjou ; & de 
Nemours, Mere du Roi, & pour lui Regente en Fran- 
ce, ou à fon Commis & Deputé ; moyennant & en lui 
fourniffant , de la part du Roi, ou d'icelle Dame pour 
lui , Lettres Patentes d'acceptation „ & Confirmation | 
d'icelle abftinence en forme dúé , le tout fans fraude. 
Donné à Breda > fous la main d'icelle Dame Archi- 
ducheffe le feiziéme jour de Juillet Pan mille cinq cens 


d 
vingt cing. Ainfi Signé; MARGUERITE, moi pre: 


fent , Du Briour. | 
De par Madame la Regente en France | 

> * 3 | 

N vous fait à favoir, que bonne & feure | 


abftinence de Guerre ; tant par Mer que eu Fer- 
douce ; elt faite; conclué, & capitulée en- | 
e le Roi nôtre Souverain Seigneur , fon Roiaume , 
Pas » Terres , Seigneuries , Sujets & Vaffaux, d'une | 1 
5 d pereur , fes Roiaumes , Pais , Sei- | 
euries, Sujets & Vallau utre part 5 jusques au 
premier jour de Janvier prochainement venant : en la- 
lreve & abftinence de Guerre , font compris 
iduc d'Autriche, Infant des Espagnes, € Mada- 
guerite d Autriche , Comtefle de Bourgogne E 
: Savoie’, pour leurs Pais , Seigneuri À 
Sujets, & autres. Et pourront aufli , pendant ladite 
Treve & inence de Guerre , paffer librement leurs | 
ee avec leurs Trains, les Meflagers ; 
ers, & Poftes d'une part & da autre, par les Roiaur es, 
& Seigneuries des nces , fans aficun empé- | 
chement , ou détourbier dicen Et dés mainte- | 
nant , & dés ce prefer it jour pourront feurement 5:6] 
acum empéchement , patier ce Roiaume les | 
rs & Couriers , qui p Copie de ladite 
, pour en faire la put 
illement pourront 1 


eu 


Sujets de T PR au 
t navig la Mer ; de 
cherie foit libre & franche entre 


| ment 


es | Louise 


| 


| norum Imperator femper Auguftu 


| ftabilimento 


| & exburfare ^i 


d'autre, tout ainfi que l'on fotlloit 
tre , & en tems de Paix. A cette 
andé, ordonné, & enjoint de par ma- | 
ente , en vertu de fon pouvoir de Re- 
à tous Lieutenans, Gouverneurs ; Admira 
iux, & autres Officiets du Roi , ou 
, Ou à tous autres Sujets d'icelui Sei- 
leur, que c ette prefente Treve & Abftinence de Guer- 
ils gardent, e anent, & obfervent, faffent en- 


DIPLOMATIQUE 


rder , & obferver 
tems d'icelle, fans venir 
être punis comme infracte 
ainfi qu'il appartiendra pour rai 
non le 3. jour de Septembre l'an 
s bas, ROBERTE 


d at le 


pein 


A e X autre- 
on. F. ait à Tour- 


CLXXXVIL 


r CaroLum V. 
EE E ae es 
Sr ORTIA Duc 2 Medieli y 


27. Juill 


m0 & iust owe 
abtionis babet vel pretendit ba 
Barenfi ceterisque Bo is À 
Neapolitano fitis. 
27. Ft 1 is Chrifii 152 
ce Che tirée des Archives Ro 
Chat i 


u Chrifii, An 


U jus publici Inftrumenti tenore cundis pateat 

denter , quod cum Sacratiffimus , & In 
Princeps, & Dominus Dominus nofter metuei 
‚arolus, divina favente Cl 


niarum, utriusque € iciliz , Hieru 
Archidux Auttr Dux E urgundie ir 
fua folita Imperiali Cle i 
nificentia Il: Franciscum 
mitem Ducem Mediol 
mitem in St 
fuerant, pulfi 
mo ipfius 
mum Hoftei > 


"apieque 
Pater , E F 
toribus, reftitu 


dis ;pendio 


t,nec 


Verfüs 


onfervaverit ; donec parta Vi&ot 


Rex ipfe di vino nutu in ejusdem Divi Caefaris pot 
tatem captivus devenerit: Cumque pro ipfius Statu 
proque Inveftitura eidem Ill. Duci tr 
denda de ci TER li refarciendis ageretur; quæ i 
evidentem ipfius Ill. Ducis utilitatem convert - 
rant, & propterea na id miffus fuerit Orator; Procu: 
tator, & Nuncius Magnificus Eques Dominus Anto- 
nius Dillia ejusdem Ill. Ducis Confiliarius , qui, vice; 
& nomine ipfius Ill. Ducis ; pro quo de rato haben- 
do , & raétificari faciendo promilit , & promittit pro 
hujusmodi impenfarum, recompenfa , ac fatisfactione 
ad fequentem Concordiam, Conventionem , & Trans: 
aétionem cum ipío Divo Cefare devenit: 

Primo quod ipfe Ill. I 
Mediolani pro ipfa Inv 
ti fui Procuratoris re 


litura nunc xd ES i2 
aliter tradita, & expedita fol 

ac realiter numerare 
fexcentum millium Ducatorum Auri 
ris per terminos. fequentes , videlicet 
rum centum millium ftatim fibi. of S & 
to hujusce Obligationis ac Conventionis Inftrument 
& alios centum mille Ducatos .€o tempore quo Cz 
ipfe Imperiales Coronas feu infulas in Italia füscipi 
& in duobu 1 us quol 
i > usque ad integ 
Ducatorum y 
fi tamen 


quingu: 
fammam 


is centena abe 
i diéti Sas s ded 
m ferre poffint ; 
ut tantam 


debeat dumta a annua fumma que. 
deduétis oneribu is Re dditibus confe- 


mentum 


usque ad inte: 


qui poterit , 
t tamen non 


nme, dum 


fit 


quidem 


uinquaginta millia Ducatorum, que 

er terminos predictos eidem Divo Cefarj 

redibus,, é & Succefloribus aut ab eo vel eis mandatum 
finguli s annis folvi debeant, i penitüs dif- 


DS quod pro hujusmodi folutionum fecuritate te- 
neatur ipfe 111. Dux, pro fe fuisque Hzredibus, & Suc- 
CERTOHDE $, quibu cumque ingul unis ab ipfo initio 
cujuslibe “anni, d: n mpfore & Mercatores idoneos 
qui onus illius folutionis in fc affumant illamque affe- 
curent 


ANNO 


1525. 


DU DROIT DES GENS. 


curent debitum proprium faciendo cum damnis , expen- 
fis, & intereffe proptereà patiendi, 

Item quia famma predicta fexcentum millium Du- 
catorum non cenfetur fufficere ad refarciendas impen- 
fas fa&tas per ipfam Cefaream Maeftatem tam in recu- 
perando , quam in confervando diétum Ducatum Me- 
diolani cum fuis pertinentiis. Ided ad fuplendum dic- 
tarum impenfarum recompenfam ipfe Magnificus Eques 
Billia Orator , & Procurator , dito nomine, ceflit, & 
traustulit , ac præfentis Infirumenti tenore cedit, & 
transfert eidem Sacratiffimo Cafari , fuisque Hered 
& Succefloribus quibuscumque quidquid jur 
tionis haber, & pr: , feu habere , & pretendere 
poteft ipfe ll Dux in Ducatu Barenfi cum fuis perti- 
nentiis , ac aliis bonis , que quondam Ill. Dux Ludo- 
vicus Maria Sfortia ejus Pater in Regno Neapolitano , 
düm viveret , obtinebat ; promittens , quod ipfe 111. Dux, 
oftenfa eidem præfenti ceflione , & conventione, illam 
non folum approbabit , fed etiam de novo transferet , 
& cedet in forma valida fimulque realiter tradet , 
tradi faciet eidem. Divo Cefari , feu pro eo ag 
omnes Scripturas ad caufam 
cientes , quas in ejus poteft 
terit. 

Item quum Sereniffimus Princeps Infans Hispaniarum 
Dominus Ferdinandus Archidus Auftriz & ipfiusDivi Cæ- 
faris Frater, ac in Sacro Imperio Generalis Locum te- 
nens non levi tam Peditum , quam Equitum armato- 
rum manu, tiam propriis fumptibus , defenfioni , ac 
confervationi dicti Status Mediolani Gallisque Hofti 
debellandis , & propulfandis aftiterit , Copias Cx 
auxit , ac fufficiens Prelidinm , & juvamen preftite 
quo Exercitus Ce 
in Hoftes irruere poffet, ut merito poft Deum potiffimam 
Viétoriz caufam prebuille videatur. Horum intuitu, 
& ut deinceps ipfe Sereniflimus Archidux ad ipfius Si 
tus Mediolani tutelam & confervationem animetur , 
& incitetur , ac etiam contemplatione ipfius Divi Cz- 
faris qui id cupere , & eflagitare vifus ex Adum 
fait & conventum , quod provifio Salis , que in dicto 
Statu Mediolani fieri, ac vendi folet fingulis annis, his 
modis , & formis , quibus per Mercatores Januentes , 
aut alios ad id hactenus commiflos , & deputatos us- 
que aded pro parte ipfius Ill. Mediolani Ducis provide- 
ri, vendi acin eodem Statu duci, & immitti confuevit. 
Deinceps in eodem Statu immittatur , provideatur , at- 
que vendatur per ipfum Serenifimum Archiducem , feu 
pro eo agentes ejus nomine, ità tamen, quod ipfe Se- 
renifimus Archidux teneatur ipfum Statum, more hac- 
tenus folito , providere de eo Sale maritimo, quo co 
muniter in Civitate Januenfi utuntur, & quo usquequa- 
que ipfe Ducatus Mediolani provideri, & uti folet , 2 
præfentialiter utitur , fiatque ipfa Salis provifio in quan- 
titate, & abbundantia folita, taliter quod nullus de 
tus in ipfa provifione effe poffit, quum neceflitatis didi 
Salis fafficienter fatisfiat , vendaturque, ac vendi debeat, 
folito ac confüeto pretio, quo magis comur per 
Mercatores , aut alios habentes onus talis provifionis 
Salis, in eodem Statu Mediolani vendi ac provideri con- 
fücvit, nec carius per ipfum Sereniffimum Archiducem 
ejusve Agentes vendi ac provideri poflit. Verum fi 
ipfe Sereniffimus Archidux alias magis appetefet, fimul 
cum diéto Sale maritimo ex proprio fuo Sale Tirolenfi 
di&um Statum Mediolani providere , liceat id quo 
facere , dum tamen id fuffici ius vendatur , 
habito respeétu ponderis , qualitatis , & bonitatis ipfius 
Salis maritimi , quo ex Janua Status ipfe provideri folet , 
vel fi eidem Ill. Duci Mediolani videbitur , remittatur 
ex integro hujusmodi Salis provifio ad arbitrium Ceti 
ree Majeftatis, dum in Italiam venerit, dum 


tus provifio carius in eodem Statu non fiat, quam he 
tenus folitum eft: habito respe&tu qualitatis , bon 
& ponderis ipfius Salis, & fine prajuditio G 
Salis, eidem III. Duci pertinentis, interim tamen donec 


ipfe Sereniffimus Archidux per fe vel ejus Agentes dic- | 


tum Statum Mediolani de hujusmodi Sale pro 
aut provideri fecerit ; aut ipfe Sacratiffimus Cæfar 
clarationem fuam prediétam fecerit, vel quod, dum ip- 
fius Salis debita provilio cefaverit, liceat eidem Ill. 
Duci Mediolani Subditorum, & Status neceffitatis juxtà 
folitum morem opportune providere de Sale Januenfi, 
& maritimo, ac eo tam ha&tenus immiffo , quam im- 
mittendo , uti, ac disponere. 

Item quod ipfe 111. Dux- Mediolani quam primum 
præfens Conventio fibi exhibita fuerit, teneatur illam in 
omnibus fuis punétis , & paffibus , prout jacet, de punéto 
in punctum approbare , & ratificare , ac fe ad horum 

Tow. 1V. Part. I, 


| exefferit, & ad aliqua fe obligave 
| mandati non fuerat cogi 


H J ] qui 
udacius in Caftra prodire, ac 


nen fua | 
Maeftas tunc taliter declarare teneatur , quod ipfius Sta- | 


omnium obfervantiam per novam obligationem , 2 
lemnem ftipulationem aftringer > ac folemni 
juramento , fubque E Y etiam in for- 
ma Camere Apoftoli rcfla omnium hip- 
potheca » & ob i liisque claufulis à 
renunciationibus , nis in 
ampliori forma. Verum fi 
premiffa approbare, raéti 
€o quod idem Orator , & Procur 


am ideo 
ventum, quod in eum cafüm teneatur i 
Procurator reftituere dictam Invelti 
habeatur, & haberi debeat pro non data, nec 
fed pænitus cancelletur, & cancellata cenfeatur 


ipfe Orator, & Procurator a premiflorum ob 
ne, ab omni hujusmodi obfervationis vinculo p 


tus liber , abfolutus & exemptus. Que quidem omnia, 
& fingula fupradiéta di&te Partes fibi ipfis ad invicem 
pro fe eoramque Heredibus, & Succelloribus quibus- 
cumque mihi quoque Notario Publico ad opus ipfius 
Sereniffimi Archiducis abfentis, ac aliorum quorum in- 
tereft , intererir , aut interefft poterit quomodolibet in 
futurum flipulanti, & recipienti , tenere , attendere, 
obfervare promiferunt füb hipotheca, & obligatione om- 
nium bonorum prefentium, & m, renunciando 
omnibuse: fen [1 
faci, ibus quibu 
vel aliquod predi@oium dice 
fent, aut ab eisdem obferv 
Aéta fuerunt hee in P 
mi Cefaris y 
ti 1525. die verd vigefimo fep 
tibus 111. Viris Henrico de N 
nette magno ( t 
tinaria Sur ntio de Ger 
Comite de Pontisvallum N giftro Curia , À 

driano de Croy , Domino de Reux fecundo Cambel- 
lano. 


conti 
facere, vel v 


niri pos- 
fe i 


Marchion 
10 Comi 


= 


Extradía fait prefens Copia a R 
teris K: K. Ducis L 
Ti Vicecom ex 
Jovis Mediolai 


diolani die trigelima me; 


sgiftro inferit 
ovici MAR 


Examinavit JOANNES FRANCISCUS STRI- 


GELLIUS, Regi Archivs Officialis. 


CLXXXVIII. 


Traité de Tréve pour trois mois, e 
V. Empereur, Francois I. 
& Henri VII Ao d Angler 
Tequel tems il étoit permis à la Ducheffe 
LENGON d'aller en E 


CHARU 


(1) d 
(1). 0% 
ne négocier. la 


A Toledo le V1, 


vrance du Roi Francors I. 
Août 1525. [EREDERIC Leon; > 
Tom. 1l. pag. 165. ] 

Ovs 


bron ; Jean de Selve 
^réfident en la Cour 


il 
de tres-haute 


idit S 


& tr 
eur, Du 


jc 
u nóm du Roi nôtr 
me fa Mere , traité 
| accordons, 


E 


quis de $ 
bles Seigneu 
| lence, & 
| Comte de Pont 
e d'Hôtel ; 


ond Cham 


ne réoffit pas. 


On vi 

té, fi ell 

ue le terme porté par fon Saufcon 
ater à cheval y & de fe retirer au plus 


, ce qui Pobligea de 


Anno 
| 1525. 


20.A0út.Zraité de Paix , 


436 


ice Henri 
par la grace de Dieu Roi d'Angleterre , Defenfeur de | 
la Foi, &c. une bonne, feure , & loiale Treve, & | 
abftinence de Guerre, tant par Mer , & Eaux douces, 
que par Terre , entre lesdits Princes , pour tous leurs 
Roiaumes, Pais, Terres, Seigneuries , Vaffaux & Su- 
Jets, en la forme qui s'enfuit. x 
À favoir, que ladite Treve & abftinence de Guerre 
commencera dés le jour de la Publication d'icelle , la- 
quelle publication fera faite de la part desdits trois Prin- 
ces, chacun en fes Frontieres , tant de France, Espa- 
gne, Italie, Angleterre, que Pais de Flandre, dedans un 


CORPS DIPLOMATIQUE 


FrancoıslI. Roi de Franc & Henr 
VIII. Roi d'Angleterre, pour la dé ce de 
dit Roi François, ES pour la liberté 

entre leurs Sujets, fait p 


gif. 
NARD, Tom. Il. pag. 19 


D 


on a tiré 


cette Pièce, qui fe trouve auffi dans le Re- 
cucuil de R yMER , Tom, XIV. pag. 48.] 


| UN VERS1S & fingulis , ad quorum notitias præ- 

fentes Litteræ pervenerint, falutem. Cum præter 
| eam Pacis commendationem , quam veneranda illa & 
facrofanéta nobis ex Chrifto eloquia referunt, illud do- 


mois qui écherra le 11. jour de Septembre prochainement | 


venant, ledit jour inclus , & durera ladite abftinence 
jusques au premier de Janvier auffi prochainement ve- 
nant, ledit jour aufli inclus; en laquelle abítinence font 
aufli compris tres-Haut & tres-Puiflant Prince Fernand 2 
par la grace de Dieu Archiduc d’Autriche 3 Infant des 
Espagnes, Duc de Stirie, de Carintie, de Carniole, de 
Wirtemberg , &c. Comte de Tirol, de Ferette, &c. 
& tres-Haute & Puiffante Princeffe, Dame Marguerite 
d'Autriche, Comteffe de Bourgogne, &c. Doüairiere 
de Savoie, pour leurs Pais , Seigneuries , & Sujets. 

Pendant laquelle Treve & Abftinence Madame la Du- 
cheffe d'Alençon, Scewt dudit Roi Tres-Chretien , pour- 
ra librement & fans empéchement quelconque fe trans- 
porter és Roiaumes d’Espagne pardevers ledit Seigneur 
Empereur, felon la forme du Saufconduit, qui fur cea 
été expedié par Sa Majefté. 

Auffi 
Monfieur Charles, Duc de Bourbonnois, & d’Auver- 
gne, librement, feurement, & fans empéchement quel- 
conque, paffer par Mer, avec telle Armée & Compa- 
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gue, que bon lui femblera, pour s’én venir d’Italieen | 


spagne devers ledit Seigneur Empereur , lesquels Rois 
Tres-Chretien, & Dame Regente fa M ere, bailleront, 
fi déja baillé n'eft, bon & feur Saufconduit audit Sieur 
de Bourbon pour fondit paflage, avec toute fa Compa 
gnic; & pource qu'il y a doute, fi ja le Saufconduiteft 
baillé ou non , en tous évenemens fera envoié & dcli- 
vré icelui Saufconduit en la Ville de Perpignan, és 
mains du Capitaine de l'Empereur illec , en dedans un 
mois prochain venant. 

Pourront auffi , pendant ladite Treve & abftinence, 
affer librement les Ambaffadeurs avec leur train, les 
Neflagers, Couriers, & Poltes, d'une part & d'autre, 

par les Roiaumes, & Seigneuries desdits trois Princes, 
fans empéchement ou détourbier quelconque & dés 
maintenant, & dés ce prefent jourd’hui, pourront feu- 
rement, & fans aucun empéchement , paffer par Fran: 
ce les Meflagers & Couriers , qui porteront la Copie 
des prefentes, pour faire ladite publication. 

t pareillement , pourront les Sujets de l'un ou de 


l'autre Parti librement pêcher & naviger par la Mer, de | 


forte que toute pécherie foit libre & franche entre les 
Sujets d'une part & d'autre, tout ainfi comme l'on fou- 
loit faire avant la Guerre , & au tems de Paix. 
Desquelles chofes deffüs écrites , nous Archevéque 
d'Ambrun, Premier Prefident, & Sieur de Brion, Am- 
baffideurs deffusdits , nous faifons forts pour le Roi 
nôtredit Seigneur, & madite Dame fa Mere » Promet- 
tant par nos foi & fermens, que nous baillerons à PEm- 


pereur, & ausdits Ambafladeurs d'Angleterre , en la | 


Cour dudit Empereur, ‘dedans deux mois prochain ve- 
nans , Lettres Patentes & Ratifications de ladite Dame 
Regente en France , expediées en forme die, & lors 
leur ferons apparoir fuffifamment du pouvoir de Re- 
gence de madite Dame , & de la reception & verifica- | 
tion qui en a été faite par la Cour de Parlement à Pa- | 
ris, moiennant que lesdits Députez de l'Empereur , & 
Ambafladeurs d'Angleterre, nous bailleront audit jour 
Ratifications de leursdits Seigneurs & Maîtres. Eten 
témoin de ce , nous avons figné ce prefent Traité de | 
nos Seins en la Ville de Tolede, l'onziéme jour d’Aouft | 
Van 152 linh fent, FRANÇOIS DE TOURNON, | 
Archevéque d'Ambrun ; JEAN DE SELVE , Premier | 
dest; & PHiLIPPE CHABOT. Es an deffous ; | 
Collationé à POrigi 


al, LALEMAND. | 
| 


CLXXXIX. | 


pendant ladite Treve & Abftinence » pourra | 


ceant & comprobent præfentia tempora , diffidentibus 
| inter fe ac bello tumultuantibus Principibus riftianis , 
| (1) non folüm Hofti illi immaniffimo Turcarum Ti 
| ranno occafionem dari, qua ut antea in Rhodum & 
| Hungariam prospero rerum fuarum fucceflu eft ufus , 
| fic erectis jam criftis, collectisque ex fuperiori Vitoria 
| fpiritibus, in reliquam Chriftiani Orbis partem quà fuo 
eam Imperio Tirannidique fübjugaret, callidiffimé abu- 
tatur , verüm etiam peftilentiffimam illam Lutherano- 
rum Hzrefim latenter, & paulatim in dies fuccrescen- 
tem & graffantem , tum in Fidei Chriftianæ perniciem. 
| maximam, tum etiam Ordinis Divini fimul & humani, * 
quo folo conftant omnes Respublicæ , fubyerfionem 5 
| & confufionem eatenus invaluiffe , ut non ab illa mi- 
nüs, quàm à Turcis pendeat periculi, in depofitis Bel- 
| lorum ftudiis Principum animadverfione obviam eatur, 
Cümque etiam Sanétiffimus Dominus nofter Clemens, 
Sjus, qui verz Pacis Autor & Amator, gerens vices in 

erris , non ex Chriftiana magis Disciplina , quàm ex 
| præfentium temporum conditione & calamitate , per 
fua ad Illuftriffimos & Potentiffimos Principes, Angliz, 
& Francorum Reges Brevia crebr deftinata Bellum ve- 
| hementiffimé diflüaferit , ipfosque ad ftudia Pacis Orbi 
Chriftiano jam diú defideratz ampleétenda maximoperè 
fuerit adhortatus, certo fibi perfuadens, diétorum Prin- 
| cipum exemplo reliquis provocatis ac incita is, Paceque 
mutua, ac Amicitia conjunétis, non imminentem mo- 
db Chriftianorum cervicibus belluinam Turcarum fero- 
citatem facillime retundi poffe, fed inteftinam hanc Lu- 
theranorum Herefim Principum coërtione paululüm r 
fecatam , fanioribus deinde Doétrinis adhibitis non dif- 
ficulter ex animis hominum remiffum iri,eapropter præ 
fatis Iluftriffimis & Potentiffimis Regibus, nec conve- 
nire, nec expedire vifum eft, vel tanti Patris tam fanc 
tas ac falutares , ad Pacem præfcrtim adhortationes 
respuere & contemnere, vel privatis fuis rebus ita indul- 
gere, ut neglecto totius Orbis malo gravifli 10 , cui füc- 
currere, & mederi conjunéti, & Amicitia colligati po- 
terunt, injuriarum vindicationem , aut illatorum dam- 
norum refartionem bello profequantur ; quin potiüs Ar- 
mis abjeélis , animisque omni fimultate Perpurgatis , 
Chriftiano pectore finceram & puram Amicitiam, inire, 
| Pacemque fuis Regnis & Subditis veram & folidam ita 
conciliare , ut altiffimis in utriusque Principis pectora 
| immiffis radicibus, nullis deinceps turbinum procellis 
facile convellatur. 

Nos itaque Willermus , Cantuarienfis Archiepisco- 
pus, totius Anglie Primas, & Apoltolicæ Sedis Lega- 
tus; Thomas, Dux Norfolcie, Thefaurarius / g 
Henricus, Marchio Exceftriz ; Carolus, Comes Wi- 
gorniz, Dominus de Herbert, & de Souver, Camera- 
| rius Moftrifimi Domini noftri Regis Anglie ; Nico- 
laus, Elienfis Epifcopus ; & T'homas More, Miles , 
| Anglie Subthefavrarius , prefati Invictiffimi & Poten- 

tiffimi Principis & Domini noftri, Henrici O&avi An- 
glie & Francie Regis, Fidei Defenforis ; & Domini 
Hibernie, Confiliarii, Oratores, Commiflarii, Procu- 
| ratores , & Ambaffiatores fuficienter autorifäti > pro 
firma Pace, Amicitia, & vera Concordia inter eumdem 
Potentifimum & Invidtifimam Regem noftrum, & 
Chriftianifimum & Sereniffimum Principem .Francis- 
" eL 7 cum, 

(1) Le Ture & le Luthéranisme n'étoient que les prétextes de cer 
Alliinces la véritable raifon en étant , que Angleterre éroit jaloufe des 
profpéritez de Charles V. après la Bataille de Pavie , Où Francois L ayoit 
€te fait Prifonnier, & qu'elle voulut oppofer une digue à toutes ces Can 
quêtes. Mais comme l'Angleterre eroit liguée avec Charles Quin le 
prelent Traité n'empécha pas, qu'on ne fit des rejonifl ices à Londres 
pour la Victoire de Pavic > & qu’senri VIM. ne fit courir le bro quil 


s'alloir mettre en état de recouvrer la Normandie & Ja Guienne. 1 fit 
Plus: il envoya de nouveaux Ambaffadeurs à Charles V. pour refoudre 


gliæ 


| avec lui la maniére dont la France feroit attaquée : Mais qui devoient 


Amitié ES Confederation entre 


lui demander des 
cepteroit pas, 


conditions fi rudes, qu'on [avoit bien qu'il ne les ace 


[FREDERICLEO- ^ 


I. Anne 


du Commerce À 325. 
LOUISE rranes, 
4 AM 


ANNO 
1525. 


DU DROIT DES GENS, 


cutn, Francorum Regem ejusdem Domini noftri Re- 
gis Confanguineum, & Fratrem Cariffimum , eoruin- 
demque Subditos , Alligatos, & Confoederatos cum 
Egregiis & Magnificis Viris, Domino Joanne Brinon, 
Milite, Domino de Villaines & de Autolio , Senatus 
Rothomagentis Primario Prelidente, Cancellario Alen- 
conii, & Confiliorum Illuftriffme Domine Ludovice 
in Francia Regentis Prafide ; & Joanne Joachim de 
Paflano , Domino de Vaux , Hospitii ejusdem lllus- 
trifimæ Domine Magiltro ordinario, ac predicte 1l- 
Juftrifime Domine Ludovice , Francie Regentis, 
Chriftianiffimi ac Sereniffimi Principis Francisci, Fran- 
corum Regis antedicti Matris, Oratoribus, Procurato- 
ribus, Commifläriis, & Ambaffiatoribus ad infra fcrip- 
ta fufficientem autoritatem habentibus, ad honorem & 
laudem Dei Omnipotentis, gloriofiflime Virginis Ma- 
rie & totius Curie celeflis , & Chriftiane Religionis 
exaltationem & incrementum, convenimus , concor- 
davimus, & conclufimus, atque autoritate Commiflio- 
num noftrarum , quarum tenores inferiüs inferuntur, 
per prefentes convenimus, concordamus , & conclu- 
dimus articulatim, prout fequitur. 

Imprimis, inter nos Oratores predictos conventum, 
concordatum, & conclufum eft, quód omnes injurie, 
moleftationes, offenfz, gravamina , & damna que- 
cumque à tempore noviffimi Belli inccepti, € publicati 
per dios Illuftrifimos & Potentiffimos Principes, An- 
gliz, & Francorum Reges, aut eorum Subditos, Ter- 
ra, Marive, Portubus Maris , vel Aquis dulcibus, 
ubicumque locorum commifla, facta, five perpetrata, 
remittantur, aboleantur, & prorfus deleantur, ac per 
præfentes remittuntur, abolentur, & prorfus delentur, 
ita quod neuter dictorum Principum, eorumve Subdi- 
tus quicumque , quicquam vultu , verbo , faéto, aut 
nutu, eorum alteri improperet, aut impingat ; fed 
quód de cetero inter prediétos Illuftriffimos & Poten- 
tiffimos Principes, eorumque Hæredes & Succeffores, 
Vaffallos, Incolas, & Habitatores , ac Subditos quos- 
cumque, prefentes, & futuros, tam Ecclefiafticos , quàm 
Seculares, cujuscumque dignitatis, ftatüs, gradüs,aut 
conditionis exiftant , feu quacumque dignitate, flatu, 
five gradu prefulgeant , eorumque Regna, Patrias 
Terras, Dominia, Civitates, Caltra, Territoria, Vil- 
las, Oppida, & Loca quecumque, modó per eorum- 
dem aliquem habita , tenta, poffeffa, & occupata, fit 
bona, fincera, vera, integra, perfecta, fidelis, & fir- 
ma Amicitia, Unio, Liga, Intelligentia, Confoede- 
ratio, & Pax, per Terram, Mare, & Aquas dulces, 
Portus Maris, & ubique locorum inconcuffé & in- 
violabiliter obfervanda, & futuris temporibus perpetuo 
duratura. 

ltem. Conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód neuter predictorum Illuftrifimorum & Potentis- 
fimorum Principum, eorumque Heredum & Succeffo- 
rum Regna, Patrias , Terras, Dominia, Civitates, 
Caftra, Territoria, Villas, Oppida aut Loca quecum- 
que, ad alterum impræfentiarum pertinentia , five fpec- 
tantia, hoftiliter invadet, aut expugnabit , aut à fuis 
Subditis , aut Stipendiariis fic invadi , aut expugnari 
permittet, fed bona fide, absque omni fraude & dolo, 
realiter , expreffé , & cum effe&u prohibebit € impe- 
diet; nec aliquis predictorum Illuftriffimorum & Po- 
tentiffimorum Principum alicui alteri , cujuscumque 
ftatüs, gradüs, auticonditionis exiftat , feu quocumque 
Confanguinitatis , aut affinitatis vinculo conneétatur, 
aut quacumqué'dignitate, five fpirituali, five temporali 
prafulgeat, Regna, Patrias, Terras, Dominia, Civi- 
tates, Caftra, "l'erritoria, Villas, Oppida, aut Loca 
quecumque ad alterum praedictorum Illuftriffimorum 
& Potentiffimorum Principum modd , ‚ut predicitur, 
pertinentia, five fpe&tantia, invadenti, aut expugnanti, 
invadereve aut expugnare conanti, auxilium, favorem, 
fübfidium , Naves, Pecunias, Gentes armorum, Vic- 
tualia, aut aliam affiftentiam quamcumque , publicè 
vel occulté, dire&é vel indirecte , dabit, aut preftabit, 
nec à Subditis füis dari aut preftari confentiet aut per- 
mittet, connivebitve, fed realiter & expreffé renitetur , 
probibebit , & effe&tualiter impediet. 

Item. Conventum , concordatum , & conclufum 
eft , quod pro tuitione , confervatione , & defenfione 


perfonarum, autoritatum, & dignitatum predictorum 
Iluftriffimorum & Potentiffimorum Principum, Reg- 
F E 


norum , Patriarum, Terrarum , Dominiorum , C 
trorum, Civitatum, Villarum, & Territoriorum füo- 
rum,tempore conclufionis hujus Foederis poffefforum, 
invafores, perturbatores, & hoftiles aggreffores 
quoscumque , predicti Illuftrifmi & Potentiffimi Re- 
ges contra omnes Principes & Potentatus , quocumque 
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Confanguinitatis aut afünitatis vinculo conheétanitur, 
& quacumque dignitate, five fpirituali, five temporali 
prefulgeant , vel alios cujuscumque flatús, gradüs, 
aut conditionis exiltant, qui Regna, Patrias, Terras, 
Dominia; Civitates, Caftra, Territoria , Villas, Op- 
pida , & Loca quécumque ad alterum praedictorum 
llluftriffimorum Principum modd, ut predicitur, per- 
tinentia five fpeétantia impugnare, aut invadere nitan= 
tur, aut moliantur , feu Bellum aut Guerram facere 
aut movere prefumpferint, aut attentaverint, fe jnvi- 
cem mutuis auxiliis militaribus Gentium armorum ,tami 
Equitum, quàm Peditum, ac Navium armatarum , unà 
cum Machinis & Inftrumentis Bellicis , ad expenfa 
Principis opem requirentis & interpellantis , quoties 
opus & neceflg fuerit, adjuvabunt; in quorum auxilio- 
rum preftatione, quantüm*ad numerum attinet Mili- 
tum, & Navium armatarum , ac Inftrumentorum & 
Machinarum bellicarum , habenda erit ratio facultatis 
illius Partis, que ad deferendum , & preflandum Openi 
requiretur, five intetpellabitur, ut fcilicet ampliüs Sub- 
fidiorum auxiliariorum non aftringatur , aut teneacur 
præftare, quàm tune commodé facere poterit , cor 
derata temporis & locorum opportunitate , rerumque 
fuarum ftatu, qua in re Principis confcientia (ic inter- 
pellati onerabitur. Quantim verd ad expenfas & fi- 
pendia Milituin, aut Navium armatarum attinet, illa 
taxabuntur, & moderabuntur habito respeétu ad forum 
venalium quod in partibus illis , ubi Milites prædiéi 
degent, aut militabunt, & Naves exercebuntur, tunc 
temporis continget fecundüm locorum & temporum 
fterilitatem aut ubertatem; qui quidem Milites & Na- 
ves armate ei, cui fic concedentur, fideliter fervient , 
quamdiü eos duxerit retinendos, eisdemque ftipendia, 
ut præfertur, fideliter perfolverit. 

ltem. Conventum , concordatum , & conclufum 
eft, quod omnes & finguli utriusque dictorum Princi- 
pum, eorumque Hæredum & Succefforum, aut eorum. 
alterius Vaffaili & Subditi, five fint Principes, Archie- 
piscopi, Episcopi, Duces, Marchiones, Comites, Ba- 
rones, five Mercatores, aut cujusvis, ftatus , condi- 
tionisve exiftant, durante Pace antediéta , ubivis locos 
rum fefe mutuis officiis proféquantur , & honefta a£ 
feétione pertra&ent , poflintque liberé, tuté, & fecurè, 
absque alicujus offenfa, aut falvo condu&u , five li- 
centia, ubique perluftrare, per Terram, Mare, & Az 
quas dulces , navigare, hinc indeque ad Portus, Do- 
minia , & Diftriétus quoscumque utriusque ipforum 
Principum, fuorum Heredum & Succefforum, citra j 
& ultra Mare accedere , dum tamen numerum arma- 
torum centum fimul non excedant; in eisqué quam- 
diu voluerint morari, mercari, Merces, Mercimonia 
& Jocalia quecumque, fi Statuta Regnorum, aut Mu- 
nicipalia antehac fancita non obftent, emere & vendere, 
ac uteis placuerit illinc ad partes proprias, vel alibi, 
liberé , quoties duxerint, ab eisdem abite cum fuis aut 
conduétis aut commodatis Navigiis, Plauftris, Vehi- 
culis , Equis , Armaturis , Mercimoniis , Sarcinulis , 
Bonis, & Rebus fuis quibuscumque absque ullo impe- 
dimento , offenfa, arteftatione ob caufam Marce, Con- 
tramarcæ, Reprefaliarum , aut alia diftritione quacum- 
que; tam in Terra quam in Mari, & Aquis dulcibus, 
quemadmodüm in propriis Patriis hac omnia facerent, 
aut eis ea facere liceret. 


Item. Quód omnia munera , five onera , ab aliquo 
di&orum Principum in cujusvis eorum Patriarum , fi- 


ve Dominiorum partibus, citra aut infrà quinquaginta 
Annos ante Datam prefentium impofita Mercatoribus, 
aut Subditis alterius Principis , ejusve Heredum & 


Succefforum nociva vel onerofa , durante hac Pace, 
penitüs fint extinéta; & quód talia dut confimilia, hac 
Amicitia durante, amodó non imponantur ; falvis 


tamen femper quoad alia omnibus Regionum , Ur- 
bium, & Locorum Statatis & Confuetudinibus , qui- 
bus nihil quoad eorum Jura per premiffa derogatum 
cenfeatur. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód neuter predictorum Illuftrifimorum & Potentis- 
fimorum Principum aliquem Vaffallum, aut Subditum 
alterius, cujuscumque gradüs , flatüs , aut dignitatis; 
aut conditionis exiftat , in proteétionem, tuitionem ; 
five defenfionem , quovis modo fuscipiet, aut accep- 
tabit , vel ab alio quocumque fuscipi, aut acceptari 
confentiet, aut procurabit , inconfulto & non confen- 
tiente Domino, cujus eft Vafíallus, aut Subditus, nec 
alicui tali , vel aliquibus talibus, confilium , auxi- 
lium, affiftentiam , vel favorem , direétè vel indirecte, 
dabit, aut præftabit , darive , aut præftari faciet aut 
| procurabit. 


lii 3 Item; 


ANNO 


15253 


438 CORPS D 


latum , & concl | 
RER neuter dictorum n i5 
| 


prari, favorifari, 
rmittet aliquos Rebelles, | | 
is fus pe&tos , | 
di&orum Pri 

Proditoribus , aut 
Transfuge, qui 
dictorum 1l- | 
lina- | al 
Aum 


lStipendiariis fuis, eorum alter r 
interten aut retineri, pe 
ive Proditores, de crimine lef 
aut Transfugas, ex Subditi 
im, nec hujusmodi Rebelli 
"Transfagi > Rebelli five Prodi 
in aliquem locum obedientiæ al 
luftriffimorum & Potenti 
verint, five declir 
vorem, aut alliftent 
ti dies, poftqua 


f 


à ee 
mnino ftabitur) alter eorum requifitus fuerit, 
rarum hujusmodi Requifitionis Latori, aut alii ad i| 
hoc iu hujusmo ris nomi five deputato, | 
erabit; tradive, reftitui, & libe- | 


acordatum , & conclufum | 
torum. Cancel- | 


Item. Conventum , co 
eft, quód ex neutris Pr 
1 ia C 


iquæ 


es, & eorum Bo- 
anifeltæ dene 


eorú ve faute ores , vel 
p de qua per 
, & prout 


e Jure re 


co ftabit. 
Item. Q 
aliquid contra v 
Mare, & Aquas dulces, p 
fallum, aut Allig i 
terius dictorum Principum fuer tentatum , 
& geftum, nihilominus tamen hzc Pax, five Amicitia 
in füis viribus permanebit , & pro iplis attentatis fo- 
lummodo puniantur ipfi attentatores & damnificantes , 
& non alii, | 
Item. Conventum, concordatum , : & conclufum, 
eft,q od, immedi é poit ratifi tonem ibas Trac- 
tatus hinc inde faétam, Sarcu 
Haultot j jam obfides plenè & libere 1 rel 
manus prxdidorum Oratorum [luftrifimæ Domine 
Franciz Regentis , vel aliorum, quorumcumque ‘per 
eandem depütando: rum; realiter tradentur. 
Item. Conventum , cor ae 


tiis compr 


gonclufum 


08 , Sen i 
are, Aquas Te. 

t detenti, absque ali- 

ione folvenda liberé 

ntur ; ita quod licebit 

ja Te dire, aut, 

m volu ivertere. Et pari mo- 

li Subditi five Stipendiari ra Co- 

s gradum, præfati Regis, Chriftianis- | 
limum A x Regem, aut 

xditos, Stipendiarium , aut 

Stipendiar : Aquas dulces ,& ubi- 

cumque. locorum capti aut detenti ; absque aliqua pecun 
pro eorum. redemptione folvenda liberé relaxabuntur , 
& lib i reftituentur , | ita quod licebit cis & eorum 
unicuique i 1 propria redire, aut quocumque lo- 
corum 3 ] 

Item. Conventum, 
eft, quod in prefenti Tr 
prehet idantur Amici, 
que Partis fubfequen 
Regis Angliæ, 

illius nominis Pa 
Jarolus CI ele&tus ,. Ci 

, Reges Hungaria, & nee 5, 
mina À , Regina Francie Douageri: 
fima Dor rgareta, dicti Impe 
ta, & Archiducif à Aulriz ; Ferdinandu 
Frater dicli au itoris >. Auftrie Archi 

Venetorum ; R f ominus | 
Dux Urbini ;  Clivenfis & Ju- | 


aut Sti 
aut ubi 
qua 


inia pro eorum » 
& liberta 
uique., 


] prc 


rincipi 
tum Potent 


nclufur 
tig com- 


um, &c 
atu Pacis & A 


erenif 
lllustris- | 


B 
atoris electi Ami- | 


ermanus | 


; Dux & | 


nifica Domus de Medicis , 
lorentinorum ; Dux Ferrari 
Societas Ha tonice. 

Et pro parte Reg nriftianiffimi, San&tiffimus Do- | 
nus nofter Papa, & Sancta Sedes 4 Apoftolica; Reges | | 


Conimu- 


| D m con prehenti e 


| quam diétus Trad 


| henforum con 


O&ob 


| qualitatis exiftant, © 
| implebit; feque fidel 


ale 


LOMATIQUE 


Scotiæ, 
8 Domi 


£, Navarre, & Portugallie ; Dux 
baudie , Dux Lo- 
> Dux Ferrarie , Domini 
& llluftrifima Do- 
& Marci hio Saluciarum ; qui 
parte diétor m Regum hinc 
inde nominati , infra quatuor menfes à tempore ratifi- 
cationis & publicationis præfentis Traétatus, tenebuntur 
per fuas Litteras Ps entes , utrique di&orum Regum 
transmittenda ; declarare fe velle diétam comprehen- 
fionem acceptare , ac omnia & fingula iCapitula in ea- 
dem contenta , quatenüs eos concernunt, adimplere, 
lias pro non cc ymprehenfi habeantur. 
tem. Ut Traétatus inter diétos Illuftriffimos & 
Potentiffimos Reges firmus € perfeverans fit, conven- 
tum, concordatum , & conclufum eft, quód quam- 
1 atus, ac fingula in eodem contenta, 
non fuerint plené, integré, & inviolabiliter obfervata 
Iterius Partis comprehenfos , aut eorum aliquem , 
lominus prefens Traétatus inter dictos Principes 
princip contrahentes permaneat in fuo robore & 
cffedu , n iquem actum dictorum compre- 
a & effe&um prefentis Traétatus 
tur eidem Contra&ui, quoad dic- 
aliter contrahentes in aliquo de- 


m. Conventum, concordatum , & conclufüm 
eft, quod non intelligetur per prefentem T'ra&atum, 
neque aliquem ejusdem Articulum , quód aliquis dic- 
torum Principum contrahentium aftringatur , vel te- 
ir defendere, aut manutenere aliquem in præfenti 
Traétatu, comprehenforum, quacumque dignitate pol- 
in aliquibus Statibus , Terris , Dominio , vel 
> à tempore it i Belli poft-noviffimum Trac- 

cujus Data eft onda , primo die menfis 
nno Domini millefimo quingentefimo de- 
cimo octavo , ab aliquo prdiétorum Principum, aut 
iquorum Confeederatorurn, ubivis & ubicumque lo- 
corum occupatis: aut obtentis » fed licebit unicuique 
diétorum. principaliter contrahentium ea recuperare, 
profenti Traétatu noh. obftante, 

Ite am pro bono Pacis, quàr propter fingula- 
rem amorem & affectionem, quam de cetero Potentis- 
fimus Angliæ Rex erga diétum Chriftianiffimum gerere 
intendit, necnon ad inftantiam & contemplationem Il- 
lufiriffim: ris dicti Chriftianiffimi Regis , & ut 
idem Rex ás, in priftinam libertatem reftitui , & in 
Regnum Francie redire por fit, conventum, concor- 
datum ,. & conclufum eft > quod di&us Potentit limus 
Anglie Rex proc © operam, dabit apud 
Cariffimum Frat inguineum, & Nepotem 
foum Carolum , Imp em ele&um , pro celeriori 
reftitutione.& liberatione ejt 1sdem Chriftiani imi Regis, 
bonis, honefis:, ationabilibus conditionibus , per 
partem dicti Chriftianifimi Rc fato Carolo Im- 
peratori eleéto | & aliis, vel alii; qui, vel quis, Ducis 


T 


dignitate. aut, mom ferint, vel præfulgent, & 
qui vel quis di t ais. Principibus gliæ 


Regi, aut, Carolo Imp 
adhelit ,. offerendis i 

Item... Conv 
eft, quód predictus CI 


ratori. eleéto, dhiferunt,- vel 
anda & obtinenda. 


ianiffimus Rex omnia & fin- 
gula Capitula in, prefenti Tractatu Pacis & Amicitiz 
contenta, necnon alia omnia quecumque fe eorfim | & 
feparatim,ad pracfer 
tionem & corroborationer 
ne {fro promiffa fuerint , 


conventa , & nomi- 
imque nature aut 
fideliter , & realiter per- 
ryaturum, & realiter per- 
Comr 


impleturum, quan 

Comm ios predi 
redum, aut Succeflorum fuorum , fü 
aut eis Pot cue m ad id 


icientenr ab eo 
habentem 


modo df feri poteri it. 
Evangeliis jurabit , & in vim patti promittet , , omnia- 
que & fingula Capitula I Traétatu contenta 
e Litteras Patentes mam , & magno 
fuo Sigillo figi 5 


Es cor nis, in fu 
ma conceptas & confe 
lutas, ad prefatum invictifimum An 

redes & Succeffores fuos, ejusve, aut eorum 1 
tos füfficientem ad id autoritatem habent m, five ha- 
bentes, infra tres menfes poft Datam præfentis Tr 
tus transmittet, tradique faciet, realiter & cum effectu. 


Quod 


ANNO 
1525 


DU DROIT DES GENS. 


od fi propter p i Chrift gis detentio- 
&àR (uo abfentiam, Litteras confirmato- 
valida forma intra tempus ut pr&- 


acere , aut dari facere, 
inc in eo cafu, fi id quovis 
facere poterit , predictus Chrittianiffimus Prin- 
, Francorum Rex , omnia & fingula 
latu contenta , ac per dictos Oratores 


e minimé queat, t 


in prefenti T' 


a & conclufa, per Litteras manu fua propria 
it, € confirmabit, fub 
s concordato, 
prædiéto 


atificabit „ autor 


10 


no Regi Anglic , 
, ejusve, aut eorum Deputato, five Deputatis, 
habenti, vel habentibus, 
ancorum Regis, in- 
Data præfentis Traétatús proxime 
numetandos, realiter & cum effe&u tradentur & libe- 
rabun 

Infüper; cüm 
Rex, ii 
ncluíi per Oratores ab Illuftriffima Dc 
fua Francie Regenti deftinatos , & ad id ab eadem 
fionem habeutes, fit apud Cæfarem, ut prædi- 
n & fi 
tione , confirmatione , ef 
> præfentis Tra&tatüs nonnulla dubia 
rentiæ , difficultates , & alte 
ut omnia & fingula t 
prorfüs tollantur, ac omnis quaftionis & di 
fcrupulus, excepticnumque & allegatiohum fubterfug 
penitús removeantur, & ne predictus Chriftianiffimus 
Rex, cüm ad libertatem reftituetur, five ad fua perv 
nerit, ipfe, Hæredesque aur Succeffores fui, vel ex 
przfenti captivitate, vel ex aliis quibuscumque allega- 
tionibus; quicquam pretende: 
Aut queant, quo prefens Traétatus Pacis & Amicit 
invalidus reddatur, conventum, ulteriüs concordatum, 
& conclufum eft, quód predicta llluftriffima Domina 


edi¢tus Chriftianiffimus Francorum 


Francie Regens, nomine Regentiz qua fungitur, re- | 


nuncians expreilé & in yim , beneficio Senatus- 
confulti Velleiani, ac omni alii Juris remedio , caute- 
la, aut exceptioni , tam Juris quàm facti, cujuscum- 
que. natura fuerit , aut quacumque ex caufa compe- 
tenti , predicta omnia & fingula tam in hoc Pacis & 
Amicitie, quàm aliis Traétatibus, quacumque ex caufa 
pet dictos Oratores initis & conclufis contenta , infi 
duos menfes per Litteras fuas in forma defüper con- 
cordata conceptas , manu fua fübfcriptas ; & Magno 
fuo Sigillo figillatas, ratific 


Chriftianiffimo Rege predi&o , Heredibus & Succes- 
foribus fuis , ejus Heredumque Subditis fideliter ob- 
fervari & realiter perimpleri faciet , in prefentia Com- 
; five Commiffariorum prædiéti Invi&iffimi 
inglie , Heredum five Succefforum fuorum, 
atem ad id fufficientem habentis , five habentium, 
jurabit € in vim paci promittet , Litterasque rati 
tionis & obligationis in forma hujusmodi, cum 
dicta claufula renunciationis inferta confeétas , 
premittitur, debité abfolutas , ad predictum Invié 
mum Anglis Regem, Heredes, aut Succeflores fuos, 
tjusve aut eorum Deputatum, five Deputatos, fufficien- 
tem ad id autoritatem habentem, five habentes, inft: 
tres menfes à Data præfentis T'ractatus numerandos 
transinittet, tradique & liberari faciet & facient, reali- 
ter, & cum effeétu: 

Et preterea, conventum, concordatum, & conclu- 
uni eft, quód prediéta Illuftriffima Domina Francie 
Regens renuricians expreffé , & in vim paéti, ut præ- 
tum eft , o Senatusconfulti Velleiani , ac 
omni alii Juris remedio , cautela aut exceptioni, tam 
Juris; quàm fact, cujuscumque mature füerit , aut 
quacumque ex cáufa competenti ; obligationem five 
promiffionem de rato in forma fequenti in Litteris pre- 
ditis fpecialiter & expreffè præftabit ;. & ad majorem 
cautelani,promittet & obligabit fe ; Hæredes & Suc- 
ceffores fuos ; per easdeni; quód prediétus Chrifti: 
niffimus Rex, Filius fuas; renunciando,, cüni ad liber 
pervenerit, expreffé & in vim patti; omni Juris 
©; beneficio, {ie exceptioni ex caufa metus cap- 
detentionis, à Regno abfentiz , rei, aut non 
9 nomine, aut non in rem fuam geftæ, & omnibus 
s, quàm facli exceptionibus quibuscum- 
que, quacumque ex cauía competentibus, quibus ef- 
feétus prefentium in aliquo impediri queat , Haeredes 
$ Succeffores fui predicta omnia & fingula Pacis ac 

aque pa&a , conyenta, promiflä, 


Amicitie Foedeta, ali 


mpore prefentis Tra&atüs nomine fuo initi & | 
ME 
ina Matre | 


aut comminisci queat | 


bit, autorifabit, & confir- | 
mabit, illaque eadem omnia obfervabit , ac quód à | 


|) 
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, per predictos Oratores 
imi Principis inita & con- 
1e omni dolo aut frau- 


liter perimplebit ; obfer- 


cujuscumque nature fu 
nomine ejusdem. Chr 
clufa, bona fide, finc: 
de, fideliter obfervabit , 
vabunt, & perimplebunt, eaque à Su perim- 
pleri & obfervari faciet & facient re t cum effe&iu a 
quodque prediétus Chriftianiflimus Rey nciscus in 
fra duos menfes, cüm ad libertatem pervenerit , aut fi 
ante id temporis , quod Deus avertat , ab humanis de- 
cefferit, Hxredes five Succeflores fui; fimiliter infra 
duos menfes , à tempore, quo primüm in Regno füc- 
cefferint, numerandos , predicta omnia & fing: 
fideliter obfervaturum ; five obfervaturos, realiter 
impleturum , five perimpleturos , in prefentia Com= 
miffarii, five C orum predicti Invi&tiffimi Re- 
gis Anglie, Hæredum & Succefforum füorum, füfü- 
cientem ad id autoritatem habentis , five habentium ; 
ta&tis Sacrofanétis Evangeliis , jurabit & jurabunt, & 
in vim pad tet, & promittent,'illaque per Lit- 
teras fuas in fuff i ida, & efficaci forma con- 

infertam 


iptas, & Magno fuo Sigillo 
figillatas, ratificabit & ratificabunt, autorifabit & auto 
rifabunt , confirmabit & confirmabunt , diétasque Li- 
teras Ratificationis, Autorifationis, & Confirmationis ; 
confectas, ut premittitur, & abfolutas; ad predictum 
Inviétifimum Anglie Regem, Heredes & Succeflores 
fos, ejusve aut eorum Deputatum five Deputatos 
fufficientem ad id autoritatem habentem, vel habentes, 
transmittet, tradique & liberari faciet & facient, reali- 
ter, & cum effectu. 

Item. Propter firmiorem omnium & fingulorum per 
di&os Oratores concluforum obfervationem, conven- 
tum, concordatum, & conclufum eft; quód Magn 
tes & Nobiles Regni Francie , videlicet Reverendiffi- 
mus Cardinalis Borbonius, Dux Vandomi; Dux Lon- 
geville, Comes San&i Pauli, Dominus de I 
Comes Convenarum , Dominus de Montino: 
Dominus de Brezé, Comes de Mau ier, M 
Senescallus Normannis , Comes de Brienne 
primariz Civit sdem Regni, videlicet P 
Lugdunum , Aurelia, T'olofa , num , Rotho- 
magum, Burdegala, Turonum, & Civitas Remenfis ; 
firmiffimé fe obligabunt & aftringent , fub bipot & 
obligatione omnium bonorum fuorum , & 
Magnatam & Nobilium predictorum Tepar: 
Heredes & Succeffores fuos , & quæque fimil 
vitas fe obligabit & aftringet fub hipoteca & ob 
omnium bonorum: Jurabunt praterea; & in vim pac- 
ti promittent, infra tres menfes poft Datam præfentis 
Traétatús , quod ipfi, five ipfz , € eorum quilibet , 
five quelibet, premiffa omnia & fingula in hoc T'raéta- 
tu fpecificata fideliter obfervabunt pro parte fia, & rca- 
liter perimplebunt , obfervabit & perimplebit , neque 
unquam eisdem. contravenient ipfi , Ha que aut 
Succeffores fui curabunt , & quisque five queque cu- 
rabit cum effe&tu , quód prediétus Chriftianiffimus Rex 
Franciscus, Hæredes & Succeflores fui, ejusque Sub- 
dii , predicta omnia & fingula obfervabit & obferva- 
bunt, perimplebit & perimplebunt, realiter & cum e 
fe&u; quodque omnia ratificabit idem Chriftianiffimus 
Rex, Heredes & Succeffores fui ratificabunt, autori- 
fabit & autorifabunt, confirmabit & confirmabunt , ju- 
rabit & jurabunt, modo, forma; & tempore prædiéti: 
Litterasque inde Obligatorias, in forma per dictos O- 
ratores concordata conficiendas, facient & faciet fe 
ratim quisque Magnatum, Nobilium, & queque Civi- 
tatum prædiétarum , aliasque Litteras fic fcriptas, ac 
Sigillo fuo figillaras, & omnibus fuis partibus valide & 
efficaciter abfolutas , ad gpediQum Invidifimum An+ 
gliæ Regem, Heredes & Succeffores fuos, ejusve aut 
eorum Deputatum, five Deputatos, fufficientem ad id 
auto habentem , five habentes, infra tempus 
trium menfium poft Datam prafentium transmittent ; 
& eorum five earum quisque five queque transmit- 
tet, tradique & liberari facient & faciet, realiter & cum 
effe&u. 

Item. Conventum, concordatum & conclufüm eft ; 
quód omnia per dictos Oratores tractata, conclufa; 
& promiffa ex parte diéti Chriftianiffimi Regis ; Illus- 
triffime Matris fue Regentis, Magnatum & Nobilium. 
predictorum, Civitatum , ejt mque Regis Regno- 
rum & Subditorum, Heredum, five Succefforum fuo- 
rum, perimplenda & obfervanda , ratificabunt & con- 
firmabunt infra tres menfes poft Datam prefentium 
tres Status Normaunie , & Lingue Occitane, eaque 
omnia & infra idem tempus trium menfium Curie Pa 
lamentorum Parifienfis, Tolofana, Rothomagen 


niff 


la fe 
per- 


zo 
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Burdigalenfis , fuo judiciali & fufficienti Decreto va- 


lida & € a effe cenfebunt, judicabunt, $ promul- 
gabunt. 
Item. Conventum, concordatum & conclufim eft, 


quód poftquam prædida omnia in pr 
velin aliis nunc initis. & conclufis cor 


siint, t 
æ in valida & efficaci 
em confetæ, predicto 
bus & Succefloribus 
s, eorumve at vel iatis 5 em 
ad id autoritatem habenti, vel habentibus , infra tem- 
pus predictum tradi liter, & cum etfe&tu liberate 
lerint, unà cum Obligati folutionibus certa- 
rum Summar um pecuniarum juxta modum & formam 
in Traétatu defuper facto fpecificatos , tam iplius 
Chriftianiffimi Regis , fi infra tempus pres edictum obti- 
neri quoquo modo poterunt , quàm etiam predicte Il- 
i Dominz Ludovice, Magnatum, Nobilium. 
tum füperlüs nominatorum , five nominata- 
rum, fub illo verborum tenore conceptas, modoque 
orma eisdem , de quibus tam in hoc Traétatu, quàm 
alis , con ventum inter Oratores prædiétos & concor- 
datum eft, necnon Inftrumentis in publica, & autenti- 
ca forma, ut convenit, confectis de & fuper omo 
tione Cuti rum Parlamentorum , ac etiam Ratif 
trium Statuum Normanniæ & Lingue Occitane , 
de & efficaciter factis , ne & immediate predict: 
Potentiffimus Anglie Rex , Heredes € Succeffo 
fui , predica omnia & fingula Capitula in prefenti 
Traétatu Pacis & Amicitie conveni & alia omnia 
n ad præfen- 


& conventa , ratificabit, autorifabit , & confirmabit; 
ratificabunt, autorifabunt, & confirmabunt , Litteras- 
atorias in valida & füfficienti forma concep- 
criptas, & Magno fuo Sigi 

five Commiflariis predieti Chri 
ji Reg Heredum aut Succefforum , vel etiam 
dicte Illuftriffime Domine Francie Regentis, fuf- 
ntem ad id poteftatem habenti, five habentibus , tra- 
det realiter & liberabit , live faciet & facient , ac li- 
berari, ac etiam in ia diéti Commiffarii, five 
Commiffariorum omnia & fingula predicta, qua- 
tenus eum vel eos concernunt, fideliter perimpleturum 
& perimpleturos, ta&is Sacrofandis Evangeliis, jura- 
bit & jurabunt , quamprimum fucrit aut füerint per 
dictos Gommiffarios requifitus, vel requifiti. 


sntur Tenores Gommilfionum. 


NRICUS octavus, Dei gratia Anglie & Francis 
Rex, F idei defe nfor , & Dominus Hiberniz, om- 
nibus ad quos præfentes Littere pervenerint, Í falütem. 
Sciatis , quód nos de probitate, itate, circum- 
fp tione , fidelitate, & induftria dile&orum & fidelium 
Confiliariorum polir orum, Reverendiffimi in "Chrifto 
Patris Wilermi , xuarienfis Archiepiscopi, totius 
Anglie Primatis , & Apoftolice Sedis Legati ; Cariffi- 
morumque Confanguineorum noftrorum Thome, Du- 
cis Norfolciæ, Thefaurarii Anglie ; Henrici, Mar- 
chionis Exceftriz ; Caroli, Comitis Vigornie, Came- 
rarii noftri; Ordinisque noftri Garterii Militum; Re- 
verendi in Chrifto Patris, Nicolai, Elienfis Episcopi ; 
& Thome More , Militis, Sub-Thefaurarii Anglis, 
ad plenum confidentes , ipfos conjun&dim , & eorum 
tres divifim , noftros veros & indubitatos Commiffa- 
mos, Oratores , Deputatos,gé Nuncios fpeciales & 
generales conftituimus , $ Ordinamus per prefentes , 
dantes & concedentes eisdem conjunétim , & tribus 
eorum divifim, ut prefertur, tenore pr&fentium , po- 
teltatem , faculratem, autoritatem & Mandatum gene- 
rale & fpeciale, pro "nobis ; Hered ibus & Succefloribus 
noflris, cum Oratoribus , Ambafliatoribus, Procura- 
toribus, Deputatis & Nunciis quibuscumque Illuftriffi- 
mi ac Serenitfimi Principis Francisci 3 Francorum Re- 
"ratris & C Confanguinei noftri Cariffimi, five cum 
toribus , D. ifliatoribus , Pr toribus, Depu- 
s quibuscumque Illuftriffime Domine 
15 nee acorum Regis Matris, 
Francie Regentis,ad hoc fufficien- 
ous, de & füper 


> 


& Nunc 


1 abfentia 
atem & autoritatem 


Pace , Concordia, Liga , Confoeder AUT Unione, 
& Amicitia, inter nos , ex una parte, & prenomina 

tum Fr 1 Regem , feu dictam en Regis 
Matrem in abfentia ipfius Francie Regentem, ex alte- 


| junctim, ut prefertur , 


DIPLOMATIQUE 


a; Regna, Terras, Dominia , Patrias, Subditos, 
Vaffallos , *aventes, Alligatos, Confoederatos , Ami- 


cos & Adhærentes noftros, & fuos quoscumque; nos 
cum 


trorumque & fuorum Heredes & Succeffores , 
s Pa&ionibus, Legibus ; & ‚Conventionibu 
noltris & a gus M 
Franc fj latem haben- 
tibus 


dicti 


om me do , 


Era corum X 


noítrorum 
concilianda 


cendi, conv & finalite| 1% nosqı e 
Heredes ores noftros , Terra is, Patrias, Do- 


minia, Subditos & Vaffallos noftros quoscumqu d 
conventorum & concluforam inviolabilem obfervai 


tiam aftringendi & obligandi,ac fuper hujusmodi c 

tis, concordatis & conclufis , prefati Iluftrifimi Fran- 
corum Regis, aut Serenifl Domine Regentis Ora- 
rS ad id poteftaterh habentibus, Litteras efficaces 


ralidas pro parte noftra-tradendi, aliasque confimili 
étús & vigoris ab ipfis, feu eorum altero, péren 


& exigendi , plenamque praterea poteftatem juramen- 
tum in animam noftram faciendi & præfta quód 
tenebimus & perimplebimus , tenerique & perimpleri 
curabimus realiter, & cum effe&u , omnia & fingula; 


quz in predictis & circa ea nomine roftro concorda- 
bant & convenient, jurabunt, Eurus & conclu- 
dent; atque illa ratificabimus , X nullo unquam teri- 
pore revocabimus , nec COR de ea, vel eorum aliqua 
quicquam faciemus, vel quovis pa&to veniemus: fimi- 
leque juramentum à diéto Illuftriffimo Francorum 
Rege, feu à diéta Seteniffima Domina Ludovica Frz 
cie Regenti, cjusve aut eorum Oratoribus Commiffa- 
riis , ad id fufficientem poteftatem habentibus ; preftari 
videndi, petendi & exigendi ; zetieraliter omn a 
fingula alia nomine noftro faciendi, gerendi , e3 
di, & firmandi, cujuscumque nature i 


i= 


fuerint , aut effe poterunt , in predictis, & cir a, 
neceffaria, & quomodolibet opportund, & que tanti 
Negotii qualitas cum ejusdem circ nftantiis > dep 


dentis, & ann bod quirit , etiamfi expres- 
fis longe majora fint ; aut talia forent, que de fi 
tura ad ea per cienda Mandatum exi igant magis {pec 
le, quàm præfentibus fit expreffum. 
na fide 5 & in verbo, R egio, qui eq 


is 


vel tres eorum | dif 
nos ratum , gratum. ; “8 acce eptum habituros , nec 
contra ipforum aliquid vel aliqua contraver 
ipfa manutenebimus , & inviolabiliter obfer imus; 
manuteneri & obfervari faciemus , & per Litteras no: 
tras Patentes ratificabimus & confirmabimus In cujus 
rei Teftimonium, his Litteris noltris P tentibus, h 
nu noftra fignatis, Magnum Sigillum noftrum apponi 
fecimus. Datum apud Moore , vigefimo octavo die 
Augufti, Anno Regni noftri decimo- feptimo; 


D DOVICA Regis Chriftianiffimi Mater , Duciffa 
‘ngolisme, A ndegay ig & Nemofii, necnon C 
Mise & Giemi Comitiffa , Regens in Francis 
abfentia iffimi ac Dile&ifimi Domini ; & Filii nc 
tri Francisci, Dei gratia Francorum Regis, notu 
cimus, quod nos ad plenum confidentes de probitate , 
legalitate , circumfpectione, fidelitate, & induftria di- 
lectorum '& fidelium Confiliariorum" noftrorum, Joan: 
nis Brinon, Domini de Villaines, & de Antolio, Pr: 
fidis ordinarii Confilii noftri; ac etiam C onfiliari j 
di&i Cariffimi ac. Dilediffimi Filii noftri , ac P. 
Prefidentis Normannis , necnon Cancellarii Alenco- 
ni ; & Joannis Joachim de Paffano , Hospitii noftri 
Magiftri, Domini de Vaux, ex maturo IIluft um San- 


guinis Francie Principum & "Magnatum confilio, ipfos 
& eum quemlibet, conjunétim & divifim , noft os ve- 
Ora- 


ros & indubitatos Commif s, Am t 
tores; Deputatos, & Nuncios fpeciale & 
i ij conflituimus see ordinamus per 
dantes & concedentes eisdem,. & eorum cuilibet ; Con 
& diyifim, tenore pref 
ultatem 3. autogiatem , ac Man 


gene 


poteftatem D 
generale & fpec: i 
Domino ac Filio , Here dibus E * Succefforibus nos- 
tris; cum Illuftriffpo & Potentiffimo Pr 
rico o&avo , Dei gratia Anglis Rege, fimo & 
Dile&iffim "Conti anguineo & Fratre di&i Domini & 
Filii noftri, & noftro, Heredibus , ac Succefforibus 
fuis, aut ejus, feu eorum Proc atoribus, Oratoribus, 
Commiffariis , Ambaffiatoribus & Deputatis qu sibus= 
cumque, ad hoc fufficientem poteftatem & autoritatem 


A 
152 


Anno 


1525. 


11526. 
|g-Avrils 


8.Avril, 


DU DROIT 


habentibus; de & fuper Pace; Concordia, Liga, Con- 
foederatione, Unione, & Amicitia inter prefatum Do- 
minum & Filium noftrum, aut nos, ih abfentia ejus 
Regentem , ex una ; & prenominatum Potentiffimum 
Anglie Regem, ex altera; Regnaque, & Dominia, & 
eorum Heredes, ac Succeffores, cum talibus Pa&tioni- 
bus, Legibus, & Conventionibus ; que diéto Angliz 
Regi, aut fuis Oratoribus ad id poteftatem habentibus ; 
& Oratoribus noftris, pro commodo & utilitate diéto- 
rum Regum , Suecelforum , ac Subditorum fuorum; 
videbuntur opportune, conciliandæ, € ineundz, trac- 
tandi, concordandi, paciscendi, conveniendi, & con- 
cludendi , di&umque Chriftianiffimum Regem Domi- 
num & Filium noftrum, ejusque Hæredes & Succeflo- 
res , Francie Regnum , Terras € Dominia quecum- 
que, nos, Heredes & Succeffores noftros, ad con- 
ventóram & concluforum inviolabilem obfervantiam 
aftringendi & obligandi, ac faper hujusmodi conventis, 
concordatis & conclufis cum præfato Potentiffimo An: 
glie Rege; Confanguineo noftro, aut fuis Oratoribus, 
ad id poteltatem habentibus , Litteras efficaces & vali- 
das pro parte noftra tradendi, aliasque confimilis effec- 
tus & vigoris ab ipfis petendi & exigendi , plenamque 
preterea poteftatem. juramentum in animam noftram 
preftandi, quód tenebimus & adimplébimus, tenerive 
& adimpleri curabimus realiter, & cum effectu, oniuia 
& fingulas qu& in predictis & circa ea nomine noftro 
concordabunt , convenient , jurabunt & concludent; 
ac quod illa ratificabimus , & tatificari cum effe@u cu- 
rabimus; & nullo unquam tempore revocabimus, nec 
contra ca vel eorum aliqua quicquam faciemus, vel 
quovis paéto veniemus , fimileque juramentum à diéto 
Potentifimo Anglie Rege, ejusque Oratoribus & 
Commiffariis ad id füfficientem poteftatem habentibus 
preftäri videndi, exigendi , & petendi , dc generaliter 
omnia & fingula nomine noftro faciendi , gerendi , ex- 
ercendi , & firmandi , cujuscumque nature & impor- 
tantiæ fuerint, aut effe poterunt , in predictis & circa 
ea, neceffaria & opportuna, & que tanti Negotii qua- 
litas cum ejusdem circumftantiis , dependentibus , & 
annexis; exigit aut requitit, etiamfi expreflis longé 
majora (int, aut talia forent, que de füa natura ad ea 
perficienda Mandatum exigunt magis fpeciale , quàm 
prefentibus fit expreffum. Promittentes bona fide, & 
in verbo Principis, quód quicquid aétum, geftum, aut 
conventum fuerit, per dictos noftros Oratores, Com- 
iniffüios , Ambaffiatores , feu eorum quemcumque, 
ratum, gratum, & acceptum habebimus ; necnon ra- 
tum & gratum haberi jam diéto Domino & Filio nos- 
tro Regi effe&tualiter curabimus ; & faciemus, neque 
contrá ipforum aliquid vel aliqua contraveniemus ; ipfa 
manutenebimus, & inviolabiliter obfervabimus, manu- 
teneri, & obfervari faciemus, & per noftras Patentes 
Literas confirmabimus. Datum Lugduni ; die nona 
menfis Junii, Anno Domini 1525. Sic figgatum, 
Loyse. Er fuper plicam, Per Dominam Regente 
in Francia, RORER TE T. 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- 
dem & Teftimonium, nos Oratores, Commiffarii , & 
Procuratores antedi@i Potentiffimi & Invi&iffimi Regis 
Anglia præfentibus Litteris, manibus noltris fubfcrip- 
tis, Sigilla noftra appofuimús: Datum apud More, 
tricefima die mentis Augufti, Anno Domini 1525. 


CXC. 


Confirmation $hro Romifah 2 W ayferlicheit 
Wiayefist Carls ves V. über den Anno 
1525. ¿jtifchen bem Gtifft und det Stadt | 
Aempten aufgerichten Kauff. Geben zu Se- 
vilien den xy. April 1526: 


C'eft - à - dire; 


Confirmation de l'Empereur CuarLes V. fur 
le Contract de Vente ES d'Achat pajfé l'an 1525. 
entre l'Abbaïe ES le Magifirat de la Ville de 
Kempren. 4 Seville en Andéloufie le 15. 
@ Avril 1526. [ Voyez-la ci-devant avec le 
Contraét fous le 6. Mai 1525. pag. 430. ] 


CXCI. 


Dertraë swifchen Sihoff Heinrich von Lite 
Tom. IV. PART. i } 


DES GEN $ 441 


und deffen Capitul an einem / dann der Stade 
Worms andern TSheyls f. durch unterhandlung 
Churfirf— Ludwigs zu Pfalz ; twodurch fic 
fich wegen des Kleinen Beckor-umgeldts/ ber 3tvo 
zinnen flafchen Weins | und des rothen Seckels 
mit dritthalh pfund Heller und anderer von bet 
Stade Jährlich dem Bifchoff unb Stifft zuges 
benden dinge vergleichen I ferner die Fährliche 
Maths: Berneuerung abaefchafft | unb cin bes 
ftändiger Math aufactichter |. wie es mit deffen 
Eriwehlung und Betätigung sit halten! verabres 
bet]! und viele andere ftrittige Sachen I wegen 
láututig mit der Stuemegloden/Sährlicher vers 
lofismg ver Dertráge vot ber gemeinde | der bey 
fi&ung des Maths und Wemter abzulegende Hide ] 
des Schmälens der Prediger / reftitution ver 
Kirchen + Eleynodien 2c, bengelegt werden. Geben 
Hehdelberg auff. Mittwoch nad) Sontag Mife- 
ricordias Domini. 1526. | LUNIG, Sut 
fches Neichs- Archiv. Part. Spec. 2f6tbeitung 
111. Abfag IV. pag. 472. ] 


C'eft-2-dité; 


Accord fait ES contia par la médiation de Louis 
Eleteur Palatin, enire He NR1 Evéque d'U- 
trecht ‚comme Coadjuteur de l'Evéché de Worms , 
& Jon CHAPITRE d'une part, ES la Fille 
de Worms d'autre part , au fujet de divers 
Points, ES Articles qui étoient en dispute, entr’- 
autres de.la petite Accife dde à l'Edéché par les 
Boulangers, & d'une Redevance que la Ville doit 
auff. av Evéque de deux Cruches d'Etain remplies 
de vins C$ d'une Bourfe rouge avec deux livres ES 
demie de Hellern ou liards par chaque année. Le re- 
nouvellement annuel du Magifirat y eff aboli, ES 
Pon y convient d'une autre maniere de Vélire £8 
de le confirmen; comme auf de ce qui regarde le 
Jon des Cloches , la Leöture annuelle des Paëtes 
devant les Communes de la Ville, la forme di 
Serment , que doivent préter ceux qui entrent dans 
des Charges, les Declamations feditieufes des Pre- 
dicateurs y ES la Reftitution des Ornemens des 
Eglifesy Ec. A Heidelberg le Mecredi après le 
Dimanche Mifericordie Domini 1526. 


OF Se Ludwig von EHE Ginaben Qa Giraffe 
bey Jtfeon 1 Herkog in Bayern! des Hentiger 


| Römifchen Reichs Gri -Truchfeß und Churfhefé ac. 
| Bekennen und thun Lund offenbahe mie diefem Briefe 


fe |. nachdem fid) maneherhand Zerung | Mängek 
und Gebrechen ¿mifchen weylandt den Grivücbigen 
in GO Battern Vufern befondera fieben Freunden! 
den Bifchoffen / famt ihre Libre & um Gapitul und 
Gemeine Pfaffheit an einem : auch den Srfarners 
und tocifen? SEnfern lieben befondern Städt |. Bure 
germeifter | Rath und Gemeine ver Stadt Worms 
anders Theils I lange Zeit gehalten | derhälben biet 
Yinterhandlungen gefchehen 7 Verträge und Erklis 
rung gefolgt! und infonperheit verfchienes funffzeheit 
hunderten und neungehenden Fars | in Scot Kufers 
Vicariat + Amts/ als definals dds Kömifche Neich 
ohn Haupt ftunde/ wir zwifchen obbenielten Theys 
len auch gütliche Handel und Dertráge auffeichten 
laffen / darüber fich igt weiter Mißverftand | Zivis 
eltigund Befchwerligkeit! zwifchen Dem Ermürdis 
gen in GO und Hochgebornen Sürften  Finfecus 
feenndlichen lieben Bruder / Seren. Heintichen I ers 
wehlten Bifchoffe zu Utrecht! und Coadjutor des 
Stiffts Worms! Pfals- Grafen bey Rheyn/ und 
Hergogen in Bayern! fanipt den twiirdigen und Erz 
famen] feiner Liebe Thumbsund anderer Stift Des 
chant! Capitel und gemeiner Hfaffheie qu Worker 

Kkk ar 


recht als Coadjutorem des Stifte YOorme] ANNO 


15265 


1526 


2 


44 


vgermeis 
ve Wovins 
$ Yit Dann 
mit Siept- 


fter I Nhat und Gemeine derfelben Sta 
* am andern Theyl entffanden. Mel 
in Betrachtung I wie Uns beyde Ti 
fchafft 1 Schiems und Eynigung 
und zugethan feynd I nicht gern in 
Finratl zu warhfen I - fonder bie They 
allerfeits zu Srenndfchaffe |. Su 
gut hin friedlichen WB 


bey cine 


gehabter Mühe fie folcher Mängel wiederum in ber 
Güte vertragen und hinlegen faffen I wie nach 
ftchr : Anfenglichen als infor lieber Bruder und 
feiner Lich Thum» Capittel -befchiverlichen Abbruch 
und Dieucrung!. fo ihrer Siebbe und ifnen | aus 
VUunfern jängften anffgerichten Bertrag gu Worms 
begegende | -nemlichen an- Zöllen auch dem Bee 
fer Hein Yngelt | WAusftand von Weltlichen Gee 
richt und der Sünfften Sinfen | bargu den Schuß 
über Mheyn und Die Wollen: Wage betreffend! fürs 
bringen. 


Dagegen aber die Gefänten eine Erbará KRaths 
fic) » wn faffen 1 baf fie von folchen Flag: 


tuin 


fein Wil 


ons 


gt in ihrer Abfertigung zu biefem Tag 
gebabel vnb on zweyffel/ fo ihnen die 
autor überfchickt / ein Erbarer Math | hat in dem 
guten Bericht zu thon 1 mit andern woll befchlen 
Tonnen] und nicht waterfaffen. Diemeil. aber dies 
felbigen vicl fonder Derfon berubrt | fo wolten fie 
Die mit ihnen anheimifeh führen | fich darinn erfun« 
digen / wd Vine je Gemüth und Bericht mit der 


Gepflogen | abet fic bero nicht. vergkei 
pun bie Sarhen wirdernmmb hieber 
Anficchen und Bewiligen qu fot. 
rero 
achfen I 


+ Henn Hugelt) 
31 Worms 
f n. Dfeninig | 
fpelgen od Medel fechs 
und, gereicht tv fweren! wel: 
Dicker zu Worinbs etfich Sabe fer ge 
hatten | dagegen die Gefandten der Stade 
ben 1 daß es betima fen: in euwialichen, ge. 


gon etlichen gereicht | were folches poc unwiffent/ 


C.O RRS DIPLO 


ANNO an einem! und Stade! Meifter! auch 


| de 
ib bargu fürs | 


Afiches Nächtung | 


RA 
M 


ATIQUE 


abger 


Bef 


gen / nemen | unb Die übermaffen nachlaffen | too 
aber den Dectern zu Wormbs gefelliger wäre I das 
| vbbeftimpe Eleyn Hugeldt / wie von alter zu geben! 
follen fic Macht haben! ber eins zu wehlen. 

Zum andern | berhren bie amo Zinnen Slefchen 
| bol Weyns/ unb ein roten Sectel I darin dritbalb 
Pfunde Heller! wie von Herkog Heynvichs Coad- 
|jutors tegen fütbracbt tarde |. von dem OBet? 
| chen Gericht einem Bifchoffe Syábríid8 Martins 
| gegeben tvorben fey I welehs Stadt Meifter 1 Bure 
germeifter und bat vermeint/ dicweil etlich fonder: 
Sperfonen I die ein Bifchoff gewelt I als Schuldeig 
| und Grefen/ das geben möchten haben | und aber 
die Enderung def Gerichts nuhn I wie man touft / 
| beffehen / woven fie ber Hoffnung daffelbige auch 
gefallen und abe fein fol. I gemittelt |^ vag 
| binfüro für jegt gemelte Flefchen Wenn auch Geld! 
| UND Delt voten Beutel Unjorm lieben Bruder und 
feiner Liebe Machtommenden DBifchoffen Farliehs 
bre) Gulden durch einen Rhat de” Stadt 
Lag ente 


Wormbs auff cin jeden GS, Martins. 
| richt werden follen. 


und Dinfüto jederzeit I fo. offt die Motbourffé ers 
| beifebt! folche $eben eynem des Mbats/ fo ein Rath 
| prafenttivtrlenhen / der auch bariber gewsalich sé 
hends« WDfliche thin I’ Doch daß diefelbigen” ey und 
| givengig Pfunde Heller Sober Gets eynem Rat 
zu gettieynenr per Stadt Mus gehaben und gcbranelé 
| werben | und hinfüro- folch Leven jederzeit foie obs 
bale Geliehen! vermant/ getragen und. nit berfalfen 
| follen, 
| Sun vierdten | als von Sinfere Bruders meger 
angezeygt worden | Dag ein Bifchoffe zu Worms 
| von alter. Töblichen berbrachten |. soit etfichen 
Zünfften! nemlichenz Schufter, Bawer | Bender 
und Weynfehrotters Zünfften SFährliche etliche 
Pfundt Heller? auch afr] und Y 

f 


6 tlich Sabe ges 
ve 1 welches die Berorbneten der 
Stadt Words: alfo verantiworten J. daß fe fich 


niche evitinern:-Fonten I warm fie bie Sing reychen 
1 fetten] 
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Anno folten es were dann von eglichen Plegen in der gen gefordert tordon ift I haben finfee Mhate auff Anno 

Suununität |. fir des Difchoffé Hoff | da die obge | bero bon LBormbs angezeigten Mengel und Gye 
1526. melten Handwercier cttvan alf fir Plagover Stand» | brechlichkeit/ fp jose alleuthalben unter den Suuffté 
Geldt | fo man feil gehabt / geben haben möchten! | Pevfonen der Stade Wormbs fchtwebend/ Dargu ibt 
Dieweil aber dicfelben leg nit mehr in Hóung und | Bitten und Gebieten aifo vernommen |. daß geacht 
Gebrauch zum Kauffen oder Berfauffen gehalten/ | worden / wo Wafer Bruder als ein newer angehens 
achten fie Die bemetten Sinf auch nit mehr zu geben! | der Here und Bifchoff / (ich gnediglich gegen einer 
frhuldig fein. folten / folches ift abermabís / damit | gemein Bürgerfihaffe mit nachlaffung obgemeltes 
OBepterang / Srrung und Suchung vermitten blei» | derfeß erzeigen! bafi es zu Merung Eynigkeit/ Fries 
ben | gemiftele 1 daß hinfür Unferin Bruders feiner | dens und queen willens zwifchen allerfeyts Geiftli- 
Sich Nachkommen ober dev Befelchhaber Färlichen | chen und Weltlichen bargu Handhabe und volluferecs 


15265 


an ftatt/ und für obgemelte SinflSaf und finfcblitl | 
fo die gunfft geben haben! zehen Gulden! durch ein | 
Nhat der Stadt Wormbs | auff Martini entreicht 
werden follen. j | 
„zum fünfften I als infor Bruder auch die von | 


Wormbs./ fich gezweit nemlichen jeder Theyf vere | 


ancintallein ein Schügen bie dieffeit Rhenns zu fet | 
zen! haben die Ceydings-Lout / dev fachen qu binb(e | 
gung. für ziemlich angefehen/ nag Unfer Bruder Ens | 
zu gefallen derfelben forderiing abgeftanden: {fo 

bafi die von Wormb3/wie von alter/ ihren fehügen 
auff dem Bürger Feld auch haben mögen! doch der 
geftalt | daß dic Muge und Wfande jederzeit gen | 
Hofheim getvieben/ und dafelbft/ wie von alter Det] 
mit Wfandung gehalten werden fol I vergleichen fer 
ne Siebe uno Stifft zu Befriedigung ihrer eygen 
Güter auch befehigen mögen I nach ihrem gefallen! 
wie herkommen: 

Zum fechften I beg Nofien- Gartens halben I da | 
Yinfer Bruder fürtragen. laffen I daß Derfelbig des 
Gtifits Neichs-Fchen/ mit fame dem Anbangl der 
jegt neulingen darzu Fomunen / es were dann je zu 
weilen einem des Mhats! ver die 2Lempter ausrieffel 
ein Plag datinn auf Gnaden erlaubt und zugelaffen 
ioorben | fonft nicmands andern zugehörig / Darüber 
und nicht befto minter fein Sieb in bem durch Die 
bon Wormbs vermeintich zu betrüben und darin au 
befchedigen und greifen, unterftanden würde I dager 
gen die gefchickten der Stadt Wormbs fürtventen / 
Daf fie und ihre fie Altern / länger dan ob hunderg 
SarenIbefeplichen und genieglichen berbracht hetten! 
fich def Nofen» Gartens an eim. (tuck zu nigen und 
au gebrauchen. 

Dieweil fie dann auf derfelben feiten I da ihr ge 
zechtigkeit | Mus und Gebrauch berbracht betten/ 
ein aubang und mehrung erzeugt I Dofften fie ihnen 
daffelbig auch zu nicffen / zugehöria fepn foll. Dies 
weil nun die Ynterhandler in der Sachen gemercte / | 
bafi hievor ctwan bey Bifchoff Neynbardts Zeiten 
auch def Sofern Gartens wegen Srrung gewefen! 
und denen von Wormbs ein Theyl deffelbigen: zu 
nuben/ und nieffen.ein Sir! unterftockt und gelacht 
zugelaffen worden / damit aber täglicher eriwachfen. 
der Anwille] Sand und Hader auf folcher gemein 
fchafft entftanden / vorkommen und mehr Fried 
und Einigkeit erhalten werden môge/ fo iff der Sa | 
chen für bequeme geacht | daß cin Statt Wormbs 
des Orts hinweg/ an einander gelegen End getenle/ | 
und ihres guüß und gebrauchs in aller maffen I wie | 
fie. Dann in bem Moßen-Garten gehabt/ nun hinfür, 
ter in der Aue I in Mheyn gelegen | ber Klein | 
Spang- Werdt genant I welchen ein Bifchoff unb | 
bic Bonnen bifher mit einander gebdót I auffs Bir 
fehoffs Theyl verwiefen und verglichen werden. find | 
nachdem foiches def Difehofis «bent 1 cin Ubormag 
gen dem Theyl def Mojen Gartens in Bergleichung | 
Saben mag I ift beteydingt / Daß cin Nath einem | 
Mifchoff ober des Keller I oper Befelchhaber jedes | 
Sjabr fes Gulden für die obgemelten Mbermaß 
zeichen und geben follen. 

Und nachdem etlicher Borfef der obgemelten 
Marck Sing) nfoplitt! Sag! und Becker ungelts 


toch wnbegabít aufitenbig! von Ynfers Bruders we | 


| Stadthalter/zu Zeit befegung cines Stbats 


Tom. IV. PART: L 


kung aller fürund ige anfgerichter Verträge zum 
böchften dienende fen. feft I fo ift fir mug und gut 
erwogen / damit feyn Lieb und der Stiffe auch bey 
ihren Frepheiten  Zöllen und Gerechtigteiten des 
ftatlicher bleiben mögen’ fo viel gehandelt) daß fein 
Liebe auf ergehlten Krfachen dus zu freundlichen gee 
fallen/ und denen don Wormbs zu gitaden/ und der 
fachen zu gut/ ben aufftanbt] wie obftebt/ machge 
laffen hat. 

Werter/als von Unfers Bruders und feiner Lieb 
Thum» Eapitels wegen fürbracht | Daß feiner Licbe 
uch der 
Enpter? und ander fachen diejelbigen hohen Einpter 
antreffen bielerlen Memwerungen und Befehwerungen 
brgegent! fonderlichen auch des Eydts halben / were 
den Loffen! ftaben/ die trew entpfahen/ und wie die 
For ftabung der Eydt lauten folten / etwas ¿weyes 


| feltigécit zugefallen! zu bem Daß ctlich engen Dip» 


nungen mit Befegung Des Gerichts und fonft an 
feiner Siebe oder der ihren toiffen und willen fürge 
nommen / feiner Liebe an ihren Hereligkeit 11:0 Gee 
rechtigteic abbrüchlichen vermennet / das in Kraffe 
der jüngften Nächtung nit feyn folt/ Darauf fich die 
Herordneten eyes Rhats und der Stadt Wormbs 
vernehmen lieffen/ daß: fie nit anders wüftcnt/ aum 
Daf ihre Herren und fie fich bifher gehatten /- was 
bie jimaft Machtung auftvcift / fic) gebíict | und ifj 
me wohl anftunb | def finnes und gemuts fie auch 
noch weren/ und ungern wolten I daß eyniger Mane 
gel von ihnen fole angezeigt werden. Daß aber tine 
fets Bruders Staprhalter I etlich male zu dem cges 
melten actu, nit mit gnugfam Gewalt/ eerorbent; 
auch an dev Qualificirung Unfors Brudirs und 
ber febid'ung halber ctivas Mengel für gen gewes 
fen I Dette jnen gebüren tvoffen] (doch mit tinjerm 
Bruder! dem Coadjutor zu gegen) allein Weytes 
tung und Nachtheil zu berbüten / ihre Motturfft dare 
gu gu reden | und wolten ting dienftlicher weiß nit 
bergen I daß eben bie Puncten / Erwelung und 
Segung eines Rahts und der Empter I aud) beg 
Gerichts die Joaupt«Oxtuif weren I daraus feither 


| jingle Unfors auffgerichten Bertrags aller Hnwills 


Mengel und Gebrechen gefloffen/ und befonderlichen 
aus dem! daß der Rat alle Fahr verendert wurde? 
die verftändigen / fürnehmften 1 habhafftigften I vie 
Hiebor in der Stadt Regierung gewefen / und mit 
herkommen I mit der Sept heraus | und die andern 
Einfältigen I bie der Stade gelegenheit nit wiffeng 
fetten! weniger paru gefchickt / und ihrer Darung 
halben des nit ftattlichen auswarten vermichten! bas 
bin wachfen daß fie alle/ (eme und Reiche! States 
Sperfou feon würden / dardurch die Stadt in noch 
mehren Abfalle und Berderben wichf. Zu dem 
aus der Wahle/ fo seen firgeftellt / einer gewelt/ 
ber ander ein Grimmen | willen und Haß ems 
pfinge / und dermaffen in einander intourgelt / das 
genzlichen zu gebencten / wo nit cin Sürftliches ung 
billichs Eonfehends und Milterung befehehe 1 on 


| das es nimmer zu guten beftiindigen Frieden reichen) 
| welches ihnen je von Hergen fepD were I mit untere 


thäniger Bitt/ die Sachen auff ander Zimlicher und 
leyolicher Mittel und Wege zu ziehen I der Hoffe 
nung! es (olt zu endlichem und gutem Sriepca ymo 

Kkk 2 auf: 
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Asno eufaemen] allerfeits qu Mug bienen] bartu (ie dann | Rath getoeft I follen die wieder abtreften I und bet ANNO 


19 


26 


ns I auch inferm Bruder zu dienftlichen Gefallen | beftándig Mhat | fampt den ¿wblff Perfonen des 
* gu fördern unb belffen 1. hochbegierig und gewilot | eufferften Mhats! die/ wie obftebeel abrectten follen! 

weren / fonft ber andern Urtickel halben fic) der | andere vier und zwensig erbar/ gefchickt unb ver 
Recheung gemäß zu Halton! und aller billigteit vor ftenbig Perfonen aus ber gemeinen Burgerfchafft 
nomen zu laffen. Wuff folchs haben wir den Din: fiefen] infer Bruder oder feiner Lich Dachtomte 
gen mit floyf nachdenden/ und mit den Theylen auf | men am Stift I ober derfeiben Befelchhaber / oder 
Diefen nachfolgenden Weg I der-Tins nach gelegen- | Stadthalter I auff den benanten Tag I faut hievo: 
Heit der Sachen zum Frieden dienlichen bedüncktl | rigs / Unfers auffgcrichten Bertrags / fürftellen; 
ivíctvof ber Dunct des Maths-uny Gerichts-Befeg | Daraus ihre Liebe oder berfelben Stadthalter/ oder 
ung in Hnfer jüngften auffgerichten Mächtung nach | DBefelaphaber/ awolff Derfonen crivelen) bie ju bem 
der Senge verfeben / und infec Bruder und feyner | ftenoigen Nhat treten] und daffelh Sabe im Nhat? 
Liche & bun Gapittel fehwerlichen darvon zu bringen! | wie bor ffeet] feyn / und nad) erfeheinung deffelben 
Hus unter Augen geichlagen! fo haven wir doch fo | Sahrs! auch wieder abrrctten und bann abermabls 
Viel Mühe und ien. fürwenden laffen | und Die | infert Bruder oder feiner Sicbe Nachkommen! ero 
Sachen auf dig Bane bracht alfo] daß binfüro | Stadthalter oder Befelchhaber 1 ander vier und 
ein boftándiger Rath in ber Stadt Wormbs feyn | ¿wengig Perfo! wie oblaut! fürgeftelt / erwelt und 
foll | dexmaffen I ba jegt brepzeben evbar | verften: | gefegt / und nun für und für | Dermaffen gehalten 
big! und zu eynem folchen geichiett Derfonen aus | werden f und fo einer ober mehr ber swolff Perfor 
dem Adel! oder dev Erbarn Burgerfchafft | genom- | nen vor ansgang' ihres Sabes | von Cots wegen! 
men unb benent | die further durch Hus! Tinfern | oder fonft abgeben] und untiiglich würpen! fo folle 
Bruder! den Coadjutor des Stiffts Worms) an» | jederzeit ander an derfelben (tart ! Enferm Bruder / 
gezeigt werden / welche fein Sicbe ius zu freundli- | oder feiner Sieb Nachtommen am Stift | dere 
chen Beiperlichen gefallen difimals in Vertrags | Befelchhaber oder Stadthalter je too für ein abgane 
Weng crwehlen und annehmen / die breyseben Dann! | gen Perfon praefentirt! auch alsdann daraus ges 
barauff gewohnlich Evo und Mflicht I laut Yinfer | wehlt und genommen werden! wie oben gemelt. Und 
jüngften Nächtung thun / und alfo. ihre Lebenlang | nachdem in dev nechften I Hievor auffgerichten Bers 
(es were baun/ 06 eyner durch Kranckheit ober funft | Einigung verbleibet/ daß nit Batter und Sohn noch 
ander chafft Urfache untüglich wurde oder dag ber | seen Bruder im Nhat der drepsehen Perfon figen 
ürckte) den Rat ber Stade Worms befigen /unb | follen / aber in gangen Nhat 1 dieweil an fülchen 
die Adminiftration und Berwaltung haben I ber | Leuten qu dem Merck gerchicte/biefer Scit zu Worms 
gemein Stadt obliegent Mus und Slotbourfft be | Mangel damit der Mhat defto ftattlicher verfebent 
dencen/ handlen/ fehalten und walten / wie ihrem | und ausgewart werden mög / fo ift betheidingt / bee 
Apt gebüvt und zufteet, nd fo der jegt bemeften | toiffigt und zugelaffen I das nun binfüro ein Batter 
dreyschen Nhats-Perfonen eine oder mehr mit &opt | und Sohn / auch gwen Bruder und nit mehr / alfo 
abgehent oder fonfel als ob (aut! untüglich wurde | einer in! den ffebenben | bet'anber in abgehenden 
fo follen dic andern veffelben Stats jodergeit andere | Nhat! gesogen werden und figer mögen / es wäre 


an der abgangen ftat je für ein / wieberumb ¿wo 
erbarl redliche gefchickte Devfonen! aus ben hetnach 
beftimten zwölf Derfonen! fo alle Fabre ab- und que 
sehn./ und bem Horgedachten beftendigen That que 
georonet werden | Dem Adel oder fonft der Erbarn 
Burgerfchafft | Uuferm Bruder dem Coadjutor , 


Dann! ob fie in eynicher oder inehr Sachen verivant? 
| oder parthenlichen werben / in dem foll und weiß 
ficb ein jeder! mit austretten der billigtcit zu halten: 
Hud nachdem bie berordneten der Stadt Wormbs 
fich betlage 1 daß das Gericht mit vielen Perforien 
| befaben] welch all gu erhalten der Statt befchivers 


feiner Sieb Machtommen am Stifft/oerdero Welt | lichen I und wol mit mindern zu verfehen were 1 ift 
Lichen Bofelchhaber oder Stadthalter! præfentirn/ | für gut angefehen I daß der beftändig Mhat! Fabre 
Daraus feine Liebe oder derfelbigen Stadthalter/ an | aus den ¿wblffen / bie bon Nhat abtretten werden / 
ber an der abgangen ftat; I wie ob (aut / zu wehlen | acht die gefebickften und verftendigften Derfon bencs 
und nemen haben folle. men |. Darauf infer Bruder | Hergog Heynvich / 

Es ift auch für bequem! nus und gut angefehen I | ober feiner Liebe Nachkommen am Cit! cin Sres 
daß binfüro bie hohen Empter I daß Eyn Schultcig | fen zu welen! und alfo dic fieben Perfon fampt ven 


und Stäotmeifter / aus den drenzchen Perfonen des | Sehultenfen unb bem Grefen I das Gericht vaffelbe 


fteapigen Mhats gemelt werden | dermaß durch bie 
mehr beftimpten ftendigen hats» Perfonen unter 
ihnen ¿wo Perfonen/darans cin Schulteiß und ¿to 
Herfonen I Daraus ein Städtmeifter yu nemen. imp 
welen/ Ynferm Bruder I dem Coadjutorn, devo 
Nachkommen am Stift! oder ihrem Stadthalter / 
obgemelde/ fürgeftellt werden follen. Uber per Sur 
germeifter foll von dem gangen Rath dermaffen ge 
nommen werden! alfo dag fie Ynfern Bruder dem 
Coadjutor , oder feiner Lich Nachkommen am 
Stiffe jodes Sabes zwo tiiglich Derfonen aus den 
zwölfften/ fo im Dat gewelet | und Fonmmen feyn/ 
fürftellen I davans feyn Siebe ein Burgermeifter def, 
felben Sabre zu evivelen haben fof. Ferner I neben 
obbemelten beftendigen Nath! follen diefelben repe 
ben def Mhats jet auch in auffricbtitng def neuen 
Bertrags zwölf ehrlicher / frommer / verftendiger 
Perfonen 1 aus gemeinen Burgerfchafft beftimmen/ 
bie durch Vins / Unfern Bruder angezeigt /und durch 
fein Liebe firther | wie obftehet | qu einem zusoder 

abgehenden Mat I dem boftendigen Mhat zugeord- 

siet] erwelt und gefegt werden / aber nach Erfehei- 

ang eins Sabes 1 fo diefelben ¿wolf Perfonen im 


| Saber befigen follen: Find alfo binfür von Zap zu 
| Sabe gehalten werden foll, Es foll auch nun bine 
| für] fo der Nhat! Empter und Gericht! wie obftes 
| bet | Sárlichs befegt werden | ein Stadt Schreiber 
| Der Stadt Wormbs / auff Befeleh des Städt-mei- 
| fiers |. den gewöhnlichen Got (efen I barauff cin 
Gtádtmeifter von einer jeden Perfon Die Treu over 
Glibe entpfahen / und Tinfer Bruder oder Coad- 
jutor, oder feiner Liebe Nachkommen am Stifft/ 
| oder derfelben Stadthalter oder Befelchhaber/ den 
Gybt ftaben! darauff die gemelten Mhats-Berfonen 
| alfo fchweren follen: 

»» BS ich meyn reu geben habe / und mit in 
,. Soprificen fürgelefen worden iftl daß wil ich (tet 
|, unb feft halten I vent getrewlichen nachkommen? 
,, alfo fehwere ich! als mir GO hel ff. 

Und nachdem zu derWobgemeltem SFährlichen 
Handlung / Erwehlung 1 Befegung und Befchive- 
rung mit der Sturm-Glocken I oder wie fie den ale 
ten Namen I die Hoff Glocken genant I geläutet 
foorben I welches fic) bie Berovdneten der Stade 
Worms höchlich befchivert / mit angezeigten etlichen 


Brfachen! Dag au beforgen I dieweyt Diefelbe Glocte 
án 
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in feltfan und ungewöhnlichen Sachen I als fo | denen don Worms Sicben Setrenen gefehrichen! nit Anno 


FrucrsKriegsund ander Not/geläutetiund ein er: | 
febrectlichen Dhone habe |. Darauf wejterung und | 
Yinvabt zu ungelegener Seit entffehen mócht/barumb | 
gebcten/ vaffelb-3u verijiten] af $áuten abzuthun/ | 
oder in anderer milter Wege zu richten; QiSiemobt | 
num infer Bruder und feiner. Lich bum.» Capittel 

dagegen den Bericht gethan / bafi es von Witer alfo | 
init dev Glocken 7 dreymal zu Säuten herkommen! | 
tnd im jüngften Bertrage auch wieder für gue ange 

fehen und verordnet I zu dem cin Fnterfcheidt / und | 
eimander gehöre háttel láuten den Sturm fehlagen! | 
mit defto minder fo haben wir doch auff. DIF Mittel 

gehandelt I alfo I DAG mau hinfüro mit der obgemel- 

ten alten gewöhnlichen Hofpover Sturm (od. nit 

mehr. dann ein ziemlich fang gut Zeichen (uten poll! | 
oder fo ihnen / den von Wprmbs | diefelb Glock je) 
aus erzehften Srfachen befchwerlich were 7 daß ein | 
MKhat zu ihrer Gelegenheit? ein ander ziemlich grof | 
God darzu gieffen oder machen laffen I mit derfel- 

bigen oll further qu. dor gemelten Zeiten bré Soy 

hen als ber jüngfte Dertrag inhelt und herfommen/ | 
wie mit der crft gemeldten Hoff- Glocéen befcheen! 

Belántet: werden. 

Als auch ebenermiaffen Die von Woritibs efe: | 
tung tragen 1. baf alle Hier Fahr bie Verträge in 
verfamierer Gemein verlefen. Find wiswohl det | 
tebrer Theyli die vor gefchworn / die auf cin newes 
ivicbetum fehweren folten! mit Bitt! dem anch ein | 
Milterung zu thn. Dagegen aber Unfer Bruder 
und feiner Lich ShunvCapittel fürtvandten | Daß die 
obgemelt Erweiderung und Berlefung des Dertrags | 
ihnen von Hohen notten / und etwen von Alter alle 
abe befeheen I und zu jüngft auff Hnterbandiung 
auff bie vier Jahr bewilligt were ; Dag haben wir 
alfo gemitte(t | daß etlich Derfon/ stemlich ¿wo von 
Sinfers Bruders und ium Eapittels auch so von 
Maths wegen! auf cin benanten II. Lag! da dann 
ein jeder Burger und Süufftiger / ev wird dann 
Xeib8 oder dovgleichen Ehehafft halben verhindert! 
bey einer namhafftigen Dene 1 unableglich zu begabe | 
len I erfcheinen follen 1 Sarlich verordent werden! 
von Zünfften zu Zünfften gehen | die Verträge für 
fefe f. und alsdann darauff die pafelb Fahr Zünfftig 
Oder Burger worden weren / den |. und derfelben in 
Halt zu vollgichen’/ gefoben und fehweren ; Derglei- 
chen auch auf den. nechftfolgenden Tag etlich vom 
EbumEapittel und dem Rath / wie obfteet I veror- 
dent / zu aller Stifft- Gapiteítt/ die auch I, wie ob/ 
bey nambafftiger Mene bey einander verfamlet feyn 
follen I gehen I die Berträg verfefen / und welcher 
neto Daß Jahr zu Eapitell oder auf die Stiffe Fonte 
sen! auch geloben und fehtweren- follen ; Wo aber 
Denen von Wormbs die Drdnung und bring / laut 
jüng(t ufers auffgerichten Bertrags/ in den Pune 
ten gu halten gefelfiger were! bey demfelben fol! es 
auch bleiben I und alfo gehalten werden. 

Sind nachdem Unfer Bruder und feiner Liebe 
Thunb» Eapittel ) neben obgenanten befchwerlichen 
Puncten auch einführung gcthan) nebmfichen | Daß 
feiner Sich Stadthalter Diebor ctlich fondere Eypt 
au Zeit obgemelter Mhats-auch Gerichtsaind Empter- 
DBefegung zu geinutet; tem / bafj bie Empter an 
Der Galeftiegen! wie don alter | auszuruffen unter? | 
laffen/ auch etlich engen Oronungen/on ihre wiffent 
oder willen | fârgenonunet. tem! mancherhant | 
befchwerlicher und aufsiiglicher I arich unförmlicher | 
Handlung und Oroceh im Gericht geübt ie 
brit die Geiftlichen mit firheifehung! infchreibung | 
urtbeif! und ander in Geldt beleftigt |. die Appel- 
lation, tre don alter her dn Bifchoffe oder feiner 
Liebe Hoff-Eericht 1 nicht geftattet | auch Inhibi- 
tiones an zu nehmen! oder denen gu geloben geivei- 
Gert werben auch dic Brieffeldarin per Coadjuror 


angenommen noch berfteben wollen. 

Stem / daß ffe auf die Fadungen für Dem Hoffe 
Gericht zu erfcheinen/ ungehorfamtichen ausbleiben/ 
daß auch ciu bat nicht geftatten wil/ daß eynicher 
Suwohner’! der Weltlich fey fiir bem Official qu 
erfcheinen auff feyn Sadung Zeugnäß zu geben/ auch 
daß fie nit vechengen wollen/ Diejenigen OBeftficbeni 
fo Seiftliche Güter in beftendeniß heiten I derhalben 
für den Geiftlichen Nichter zu rechtigen / des fich 
ein Grbar Mat unterfange/ die Geiftlichen Perfous 
fo on Mittel unter ein Bifchoff gehörig I in freveln 
oder Ubertretimgen I für (id) gu terbotten / 3u firaf 
fen und Abtrag zu halten! welches alles der jüng: 
ften Tinfern auffgerichten Dertrágen und Bereyni« 
Gung! Zerrüftung I zu wieder ind ihnen merclichen 
befchwerlichen were mit weytern langen eiufüruns 
gen and umbftänden/ bie umb Surg willen! zu re- 
petiren unterlaffen / fimgetragen werden : Deffen 
aber Die gefchirkten der Stadt Wormbs | obgemeld- 
ter maß nit geftendig waren 1 Daß fte je gefinner ges 
wefen in eynichen wege I in obgemelten oder andern 
Puricten ber jüngften infer Rachtung | ichts qu 
gegen zu handeln zu gedencken I noch viel weniger 
zu üben oder für zu nemen/ fonder hetten fich afímes 
gen ihres wiffents und Berftands nie anderft gehale 
ten! Dann was die Bertrage vermöchten] ihnen wok 
anftünde | auch Ying und Enferm Bruder zu unters 
thaniger dienftl. willfahrung! zu fried und eynigkeit 
Dienlichen I des Gemiiths fie noch teren / mit fers 
nern Worten und Berichtungen. Daß aber tinfers 
Bruders | des Coadjutors Stadthalter I etliche 
male erfcbien I an Gewalt rnd qualificirung wie 
obftet I amangel getoefen I fett? ábre Mottuirfft def 
halben quch zu teden und handeln / (doch inferri 
Bruder nit sutoieber ) fonder ber Sachen unb jünge 
fier Rächtung gemef zu halten / erfordert ver Zus 
Horfiche! wie auch Fnfer Bruder I oder ander jnen 
DAB: nit teraraen. folten. 

Darauff haben wir getiffelt und bey Uns erivos 
gen] dab Unfer Bruder der Coadjutor, (id) qua- 
lificirn und gefchicte machen I bey der Erwehlung 
und Defegung Rhats | Gerichts | und der Empter 
Sars felbft zu. erfcheinen I oder feiner Lich Welche 
chen Stadthalter mit gnugfamen Gewalt verimaffen 
abfertigen / daß. er vermog Snferer jünaften Nach: 
tung die Welung bey dem Eydt oder Pflichten / Das 
mit fepn Lieb Keyferlicher Majeftät und dem Heilis 
gen Reich verwandt I thun foll damit ferrer deve 
gleichen difputation vermitten | und nit don nöten 
fey | daf auch Hufcrm Bruder oder feyner Sicbe 
DNachtommen I one benommen feye | ihre Rathe zu 
folehem Actu. bey fich zu nemen / oder ihren Statt 
halter guguordnen | doch Daß Die Zugeordenten nie 
mandé fürbern oder hindern follen! allein der Statte 
halter handlen laffen. Ferner die andern obgedache 
ten Puncten I die Ausruffung dem Empter an der 
Salftiegen! auch die Drdimungen I von Procef des 
Gerichts! darzu die Appellationes, Inhibitio- 
nes, Hoff-Gerichtss$adungen I auch Zeugen: Bers 
bôvung und Straff ver Geiftlichen I wie bic borges 
wmelt/ angezeigt! unb in Schriften von allen Seis 
ten verantivort worden feyn | betreffen. Su allen 
denenfelben/ fampt und fonder! foll es! toie fic) die 
Theyt erbotten/ hinfüro bero jüngften hievor Fenferer 
SRácbtung! wie die aller folcher Stud wegen! Here 
lichen austocift | unb twas die nit mbielten / fonfé 
ben gemeinen Mechten gleichformig und gemäß ge» 
halten I und in alle Wege geferlicheie | und das fo 
zu Ynwillen | auch der Nächtung zugegen dienen 
und reichen mag! vermitten werden. 

Mehr als 3uleg!. Tinfer Bender! und ein gemeint 
Dfaffbcit | ihrer obgemelter Rlags-Mrticéein | gunt 


böchften befehwertich 7 UM Bl la(fen! wie die 


3 Sutbes 
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Luthevifehen Prediger feiner Lich und gemeiner) Silberiverd undanders [tic daß bifher verfperrt ANNG 
Pfaffheit ihren Oberkeiten und Gerechtigkeit dargu | gemefen F wider öffnen / Daffelbig-Dechan und Ea 
den vor auffgerichten Berträgen zu Abbruch und | pitéln wie von Alter! unverhindere verwalten laf 
Machtheily bißher/ dexfelben auffrabrigen Prediger | fen, follen. | ; 
gefalleng zu handeln! die Geiftlichkeit zu (chimpfirn WKeyter als ein gemein Pfaffheit Mangel: bet 
und anzutaften I mit Worten und Wereken verhen | reftitution beklagt / nemlichen daß den Piar Here 
get | in ber Stadt QBormbs gebulbct. und gehand- | und Caplan in ©. Fohauns / ©: Nuprechtsi und 
habt worden weren/ unb noch mit Bittl cin gebiive) ©. Samprecbté Kirchen I die Kellich 7 Keynottert 
lichs Einfehens zu thun I folches abzufchafíen / das | und Ornaten/der mehrer Scot binterbalten. - Sytemd 
1üit fte derhalb | wie billich / weiter unbeleftige blei, | ee werden febicr in allen Pfarven die Dfar-Herrn zu 
ben ; Dag aber die Sefandren der Stadt Wormbs | den Kirchen- Mechnungen-nit beruffen / auch ihnen 
nit geftanden/ das je] ber Oberkeit Will oder gofale | ihre Nügung von den Syuraten nit gereicht. Sytemf 
len gewefen! auch noch nit ware! suforderfé Enfermo | Daß ber Dfar- Hoff zu St. Aınandi bey tinfer lice 
Bruder | oder cin gemein, Pfaffheit verechtlichen 1 | ben Sratven noch nit den rechten Dfar- Herr retli- 
oder ungiemlicher weiß angetaftct oder turbirt; were | tuirt ,  darzu dem far» Herr das Seeibuch und 
ben folten mit Worten oder, Wercken 1 und.ob icbt | gewohnliche, Nüsung darvon hinterhalten werde: 
des, Dredigens halben mberfchritten I Def fie doch nit | Stems daß der Par» Herr zu ©. Samprecht auch 
wúften |, oder fonft anders / danes an ihine felbft. nit mit feinem Sauf reftituirt , foll ein ander 
| erlaubt! oder fich fonft jemands in der Gemein wie | Darin figen. Stem I bafi die von Wormbs nit gee 
inan unter einer menge | oft. toll und ungefchictt | ftatten wollen) dag die Müller auff ber Bachiffers 
Sent finde! mit QBorten oper fonft ungefchieklichen | Dechan und Gapitfel zu ©. Paul I wie von alter 
gehalten bete! afi were ihnen mit lich / wo auch! Der I" gewohnlichen Eydt thun. Stem / bafi die 
Deshalb Klag an fie gelangt-1 fie wolten fic) ihres | Darre zu St. Michel mit einem andern I. dann 
Vermógens aller billichkeit Davin evycigt haben / dana | Dem rechten fans Herr / verfehen werde [- der int 
96 fic) auch mancher handt in Diefer jüngften allent- | Piar» Hoff fiie und die Güter nieffe. Stem/daf bie 
halben diefer Art des gemeinen Manns Entpörun. | Suraten zu C. Michel die Regifter | Brief und 
gen I auch in ihrer ftat. unwillens Sachen zugetra | ander Gerechtigkeit der Pfarre! und andern benes 
gen / Das were einem Mhat und. der Erbarn Burger: | ficien tiber bewilligung eines Thumb Dechang 
fcbafft! am wienerwirtigften und gang leid gewefen/ | und Collators zu iven Hatiden genommen / auch 
beiten es müffen gefchehen laffen aber doch jedergcit/ | bie Menten und Gülten vejfelben entpfangen. Auf 
fo viel ¡pus Bermogens gewebret/ zum beiten geban» | folches dic Bevordenten der Stadt Wormbs. dene 
Delt und fic) gemübet |. bamit Weiterung und tins | Bericht gethan / daß die Pfar-Kirehen betten eigen 
that vermitten bleiben/ als fie noch des finns weren/ | derordenten Kirchen gefchtworen/ diel wie von alter 
mit der Zeit zu gebencten und fürzunehmen,/ damit | Der! bie Ornaten I Brief und anders / ber arce 
fie verhoffen/ bey Kayferlicher Stajeftát auc) Uns! | und Sabrict zuftendig/ in ihrer befchläffiger Berwas 
Aufermi, Denver und wieuniglich deshalben untlag: | tung deffelben zu Erhaltung zu gut: gebebt/ bie auch 
baijt | auch ver Bilichkeit I dem Sieden und Ev. | dem Berfehung than! Rechnung / Rede und Ante 
barkeit geneigel, neben andern Stenden des 9teicba | Wort barumb geben müften I diefelben reichten anch 
Hit die hinderften zu feyn/ gefpürt werden folten /bey | dem Hfar Herren und Caplanen zu icb:tijeit I fo es 
welchem obbemelten Grbicten und Zufagen den alfo | dic Mochdurfft erfordert / die bemelten Ornaten zum 
aachzukommen] wit es auch bleiben laffen. | Go Dienft I und heben die fürther wieder auf/ 
YUnd nachdem fid) mun, zwifchen obgedachtem | Permeinten (te / defhalb kein Entfegung Hagen tone 
TChums- und aller anderer Stiffe- und gemeinen) ten I fo toüffen fie nit anders I dann der Pfar- Here 
Pfafheit/ auch Städtmeifter! Burgermeifter Rhat| ju S. Amandi were wider im Par Haug! zu bent 
und Gemeine der Stadt Worinds/ infonderheit nee] Das hievor Farlichs die Pfar-Here bey bet Mechs 
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ben Unferm Bender / dem Coadjutor, Srrungeu | 
unde Dinfiverftand | über vor auffgerichten Bertrag | 
erzcigtl zugetragen und gefchwebt I haben wir / als | 
ihrer der Theyl Schirmer unb: guedigfter Fürftrauch.! 
für Hand genouunen |. fie zu allen Zeiten nbftür(ftig: | 
Lich gu horen I - barauff mit allen Fleiß zu Bertrag 
Dandlen/ iu denen mitteln fürfchlagen und betbepbin | 
en faffen! wie nachfolgt: Lind anfenalic die Re- 
ftitution betreffen |. als ein gemeine Pricfterfchaffe | 
angezeigt. |. dag fie nach vermog jüngfter Handlung 
unb Abjcheid bor Pfedersheim noch, nit genklichen 
reftituirt, befonderlich. naf denen von Thumb rund 


nung nit geobert | und fo inen an iren Gefeller 
icht verhalten / und das an fie gelangt | fie tofs 
ten jederzeit gebärlichs Sufehens gethan haben / 
aber das Haug. | fo dev Wjar-Hoff zu ©. Samp. 
techt angeben] were Diebor durch die Furaten von 
der Kivchen Gut eckanffel fetten auch daifelo Haug 
umb Sarlichen Zing verlauhen! und were ein ane 
der Derfelben Prar- off ber verfallen! und bie Gol: 
fatores | Dechan und Capitel qu ©, Martin fus 
big / den zu batven /. fie weren auch in der Arbeit/ 
und willens gewefen! ben Gibt | fo dic Müller Dent 
Stiffe gu S. Paul thun folten I zu erfehen I und 


aller anpern Stiffe ihre Kleinoter! und Kitchen. ge 
aie noch verfpert | mir Ditt / cin Ginfeheng zu 
tbun : Darauff dic don Worinbs antworten /- fie 
hetten ficb.berfoben 1 cin Würdige 9ofaffüeit folt fich | 
aufferbalb Berfpereung dev Kleinottsr nit ferrer be. 


| weiter deßhalb befcheit zu geben/ bap (ich aber Bigs 

ber dev auffeitigen Seuff und anderer zufelliger chafft 

dM I verzogen I weren daffelbig zu thun noch uve 
üttig. 

Aber den Hfar Here zu ©. Michel belangent / 
| bet Dette fich unweffentlich gehalten I mit den fare 
C Kindern nit dergleichen können] darumb bifher die 
5 cin Magiftrat haben | Pfarre mie einem andern verfehen wer | mit Biel 
eweglichen Urfachen ; Doch fo top(ten | ein Einfehens zu tun! daß diefel und andere Mfare 

8 geftelle haben! auch gebeten / fie zu | ve fürter mit veolichen Gelerten und tapffern Pers 
3 fte vor zugefagt / bent iwütoen fie Fein | fon bg [tt I Die dem Bole! Heilfamens nugbarlichamo 
(faffen / bietocil dif Stud hievor verfchrie. | angéffóme $ebre und unterweifung thun Éônten/ auch 
ben! bewilligt und zugefagt ift]. fo haben wir es bey. | dicfelben mit Competengen dermaffen zu verfeben / 
ben bleyben Lajfen! und. fiche ns por gut und billie | Damit folch gelerte ene Dabin au tomen bewegt ! 
chen abue/. daß dic von Wormbs ihrem vorigen zus | und bleiben mögen, 
fagen und jegigen Erbisten nach denen von Chum| Die Furaten yu ©. Michasl betreffend / mit des 
und andern Ttern ihre Selegnoster/ gegiert Solo hi werhe o8/ Wie ob der / mit andern Dfar-Rirchers 

| wegen 


folten a 
fie folchs 


LA 5 26, telt 


DU DROIT 


Anno Wesen! Bericht bofcheen / als von alter Hnnachtheit 


der Pfarre gehalten. Auff folches haben wir gemit: 
| fo viel die Reftitution betreffen] was nit bes 
febeen wer | daß es nach zum ferberfichften Dolenzo- 
gen werde/ und befonderlichen cin Nhat der Stadt 
Bormbs mit den Juraten gu verfehaffen I baies 
mit Berwarang der Pfarren» Kleinotter | Gezierde 
auch Zing und Seelbücher |. fampt Brief und Ne 
giefter der Wfarven-Gefelle/ wie fich qebürt / ordent- 
lich! wie von alter her! gehalten! auch dicfelben ie 
Derzeit den Pfar-Here und Caplan I zu Gottes Eb» 
ten und Dienften! auch iver Notturfft/ wie die Orbe 
nungen und Herkommen folcher far Herrn / unver 
gedeyen / und defhalben ferner zu Klagen nit 
facht werden. 

, Mud infonderheit fof[ eim Math den ikigen War 
Herr qu Michael ob inen. auff bem Pfatr-Hoftl 
und denfelben Gütern zu weichen verfchaffen / auch 
init den Suraten handeln! die Kleinotter! Ornaten ] 
Bücher] Brief! und Megiefter I der farre- und 
andern Beneficien zuftendig/ toiebernmb in cin gee 
mein Derwarung | Geiwelb I und Drugen bat; 
ein Thum Dechan! als Golfator I auch ein Ship 
fcf haben foll/ wie von alter her gewefen 1 thun biei- 
ben | und bie Eollatores an Berlcibung obgemeldter 
Mfar- Herr underhindert laffen. 
Daneben auch für gut und billich an I Daß bie benef: 
ten Bfaw Here hinfür mit feommen? redlichen/ und 
gelerten Perfonen/ wie hievor ficbet I verfehen wer 
den follen. 2S auch daneben von einer gemeinen 
Pfaffheit Befepivertichbcit fürbracht I betreffene ben 


Par Herren ju S. Mangen! und ander! die geift- | 
fichs Stands | ives eigen Fürnemens I Eheweiber | 


genominen / unb fic) auch ander I die auffehriichen 


$ ingen wieder ber Kirchen form! Ordwung! | 


Settominen und Gebrauch / zu predigen und Bar 
dien I bigber diel Mucwillens befliffen I und die 
Geillicheeit off uneuhig gemacht |. und angetáftet I 
init bit! fie bey iver alten ferbracbten Religion / auch 
iret Feeyheiten zu hanphaben | fehigen I fehivinen! 
Und fic der taf. zu tribuliren nit zu geftatten. 
Dieweil nun die Gefandten der Stadt Woriibs 
Hievor auff Die Befchwerligkeiten Hnferes lieben Bru. 
Ders] und eines Shuinb-Capittels/ auch derglcichen) 
Hie in obangezeigten Duncten fich in Writworts-weis 
vernehmen laffen I daß inen/ befondet ber Obrigkeit 
folche Handlung / fo einer Wfaffheit ichts sutwiee 
ver [oder nachteil begegerit were / gu keinem Gefal- 
len und des toillens Mittel. und Wege zu gedencken / 
fich der Derfonen mit Fugen zu entfchlagen I um 
affé zu machen ; fo laffen wir es alfo auff 
ive Gibieten des fküchs halben bey bemfelben ger 
ficllten Mittel auch bleiben 1 both Daß herwicber 
inb ein Chumb-Capittel ire igigen Mrediger | 
Cor Daniela! auch enthalten zu. predigen / 
tind daffelb Drediger-Ampe mit cin andern Soler. 


ten /Jrcolichen und gefchiekten Drediger/ ber das Bolck 
git 


tfic) 7 Heilfain und angenehme untertveifen Fonte! 
Beftollen | defi DBorft 
Sold befchehen. Fürter. und aufferhaló der obge- 
melten Puncten der reftitution-Sachen haben ein 
geinein 9D faffbeit etlich ander Klage Puncten / die 
fic) (either jüngfter Ynfer auffacrichten Máchtung zu 
getragen I. fürbracht und gebetten ) in denfelben der 
Dilligecit zu handeln / und inen def Safts der Wnei- 
nigheit absubelffen | nemlichen I cin Thumb-Capit« 
tel any 


tal mit Mewerung befehiweren /dem Thumb die Ad- 
iiniftration nit freyhe fallen! dann fo man Rach: | 


nung than | oder ander Ding Handlung firhabe! 
Naben bie von Wormbs don alter nit mehr dann ein 
Derfobn dabey achebel jetzund vereinen fie ¿wo zu 
haben! zu dem fie den Spital mit geoffer und viclor 
Sron ber Ale Serfonmen I und der Nächtung qu 


Doch fo fiche tins | 


ehets I bett foll und toerb alfo | 


ge] taf. die yon Wormbs ben newen Spi- | 


DES G 


gegen I befchweren I auch cin Suber Weihe darin 
genommen haben. 
Dif tut! 

Elárlichen begriffen | x 
| faffen wit das bey den: 
| unb. folf umb. fried 

Suder Weins hiemic gefallen 
| Das doch in das Allmufen der ef 
(men. uf Dechant und Gap 
| Klageftiict | daß die ton, Worms ©. 
| eerbauet haben follen! DAR die von Be 
Nit geftendig geivefen I ficht Fins vor 
+ (ich Die Theil felb 
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| ter bermeint befchivert zu fepi und zu Fag: 
ber mage daffelbig/ vermôge ber jüngften N 
unb wie fich in Noche gebührt! evfuchen. 
fend Wein ud Frucht-Zehenden/ die fo 
gemein Dfaffheit hochund mercélichen 5 
| nicht wie bon alter jnem geben! oder r 
r oen: uf folchs! auch veren von Worinbs 
| &ntfcbulbiqungen und Esbieten/ billiche 
[cin Nhat Der. Stat Wormbs inwor » 
| thanen mit Ernft anhalten! und Dutch ein of 
Gebot gebieten follen/ beu Sefenben/toie go 
techt | unabbrichlich | auch on gefehrde] wie 
birt! geben und reichen wollen! und fo iemands mit 
Mutivillen I, dene verhalten / oder fonte Gefehrlichs 
heit Darin brauchen / befunden / tnd einem Rbat 
angezeigt] daß dicfelben nach Billichteit darumb Gee 
fttafft I, dein Gebrechert zu bekehren angehalten] oder 
den Geiftlichen grftat werden fol[ 1.» echt) faut 
der Machtung ! oder fonft vermöge des Reichs» Ords 
nung | gegen pen Yiberttettern zu erfuchen und zu ers 
fangen] was recht feyn wird. Als fich Thumb- Des 
chan und Gapitte auch betlagt / daß juen an jren 
| Säternim Kaderloch uhd Neivfag ettoan viel Mucho 
| willens und Wieverivereigkeit Dutch bie Syntvonc ju 
Bormbs begegent |. auch gemein Priefterfchafft fich 
beblagt! bafi recht Gewicht def Brovts jnen nit mite 
geteilt / und gegen jnen Gefebrbe gefucht werde) der 
beyper (AE halben / auch auf per von Wormbs Cnt 
| febutbigung: ihrer Ynwiffenheie und erbarn Erbieren 
fürther eyn gebitlichs Gyufehens zu thin? und alfo 
zu haften? dag ibrenttoegen biflich Hagen verinitter 
werden foll ; Saffen toit es bey bemfelben auch alfo 
bleiben und befonderlichen cin Wfaffheit I daß ved), 
te Gewicht des Brodts | fo fi? felbft backen faffons 
bermoge der Náchtung gegeben werde. stud nach 
dem auch ein befonder Klagftick von gemeine: Pfaffe 
heit hievor und je&t vorbracht/ fo jnen jr eigen Haus 
fer! oder andere! darauf fic Menten! Zink oder Sul. 
ten haben! mit der Sept batwfellig worden und aum 
theif abgangen I unterftcen die von Wormbs offene 
Edict daran zu feblagen / und fo die in Sars Frift 
nit gebaut] oder zu batven angehaben! nemen fie die 
zu ibren Henden./ verkanffen | perbuwen | oper t 
feihen die zur jtem engen Ning! Willen nd G5 f 
Dagegen aber die Berordenten der Stadt 
berichten I wie die Geiftlichen jue 50% 
öde fiegen (ieffen] Faufften der Barger Honfer a 
gelegenfien-Enden an fich! darauf Keyferlich 
jeftàt und des Heyligen Reichs Statt in mercklichen 
Abgang an Bnrgerfehatfear! Seuten 4. Wonunden 
| ertoucbé! gu dem fie jees Firnemens ton Nömifchens 
Keyfern und Königen hoch gefreihet werens verhofe 
fen! es folt juen demfrlben zugeleben nit teratgt tere 


fer 


den. Auf das haben wir abermahls mit Fleiß Dare 
deln! und alfo mitteln (affen I Daß nun Dinfübro cin 


9fbat ber Stadt Wi mit der Geiftliche 
oder Dfrind- Haufern nichts ju thun haben! 
follen dicfelben in Bermóge der Gerftti 
gen / fo fie newlichen gemacht I im Ban 
1 fen 


ANNO 
1516, 
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"Anno fen gehalten werben | dergleichen ob den Geiftlichen) werden! Hicwit follen alle Teil borgemeftet iver Se Ana 


1526, 


ein Sauf I darauf fie Sing oder Gitte hatten / mit 
Recht oder fonft zuwichs | das folten diefelbigen 
Geiftlichen wieder zum beften verleihen / und zu 
Muse anfchieken! in Wefen und Bar qu halten vers 


fchaffen! wo aber derfelben Heufer- cing oder mele | 


gar abgangen were oder wirde | Ddaffelb follen fie 
auch wieder auf au bauen durch fie oder andere verfir 
gent das mit einem Sat der Stadt Worinbs zum 
beften anrichten Lauch ob jemant um cin Sing folchen 
MPlag ablöfen wolt! ver Billichkcit darunter zu fane 


deln! unb halten/bamit die Stadt mit Wohnungen | 
und feuten] nit ihn oede toac)s | fo viel müglichens| 


was SHáufer auch den Geiftlichen zuftändig / alfo! 
Wie vorftect I durch cin Nhat der Stade Wormbs! 
in verge iver Freyheit auffund angenommen/ in- 
titulict und verfchloffen weren | befonderlichen Bel 
tin Suffeen Sauf (die foll cin Nhat wider den Geift- 
fichen folgen öffnen I und zufteen faffen I damit / 
aie obftect | zu Handlen I ausgenommen die beflen 
Hadftuberr I dieweil daffelb zu einer gemein Statt 
Mug gekert/ und mit groffèn Koften auffgebanet ıft / 
auch vier oder füuff Pleglin ungeferde / die etlichen 
Bürgern zu verbawen gugeftellt fein follen / diciveil 
die etvan viel Far wit / und in Anbau gelegen / 
umb mehr Fricdensand Einigkeit willen- auch alfo 


biciben | und die verfeffen Zing / fo barauff geftan | 


Den! ab I und von demfelben weiter Zinß zu geben 
niemand verbunden feyn/ doch alles der Stadt 


Worms Privilegien und Freyieiten unabbriich | 


Lichen / und als folgends Dechan und Capittel St. 
Pauls Ctifft etlich befonder Artictel fürbracht / vie 
Stadt Wormbs ia rend? auff dev. Bachyffer ger 
macht Idiefelbig Bach auch mit ctlichon fondern Bau 
en und Geiwelben verbawe/ und ihnen etlich Korn 
pfache von Mülen/ unb andern Gütern fampt Ziv 
fen lange ausffeudig zu thun feyn /- Deßgleichen vie 
Hom Stift zu St. Andree (ic) beflagt! naf cin Stbat 
von einem Sauf / dag fie um gweyhundert Gulden 
erkauffe/dopell Stewer/ das feind zween Gulden bas 
ben wollen! auch inen cin Hauflein/ fo-cin Stifft 
in Zeftament&weiß legirt |. fey bte Albus barauff 
gefehlagen |. Jabrlichs davon zu geben I dargu ive 
Gloctuer | der fonft tein Gewerb oder Handtierung 
treiben/ des obgenannten Wmpts gervertig were] nit 

Reltind Tingelt-frenbe faffen wolten! deraleichen fo 
ein mehr OBeius Faufft / dann für ein Sabe den nit 
feephe einführen laffen. Diciveil die obgemeldten der 


zweyer St. Pauls und andres Stifft befonder Ela | 


gen aus dem Hievorigen Trierifchen und. Sachfijehen 
Berträgen und Erklärungen entfprungen/ darin ein 
Qustract folcher und anderer Puncten begriffen. 
Sk bepacht/ daß fich bie Teil nachmabls der o6» 
genannten Puncten freundlich vergleichen / oder two 
Das je nicht feyn font! foff es bey ben obgemeldten 
Berträgen bleiben I und berinég derfelbigen gehalten 
werden. Als dabey Dechan und Capittel St. Mar 
ting Stifft auch befondere Klagftück inbracht | wie 
ein Nhat nicht verhengen wollen etlich Heufer bin 
der Sr. Martin gelegen / tvieberumb I toic von Al 
ter her bie geftanden feyn I zu bawen | und an die 
Mauer gu rucken I welche. cin Mhat der Stadt 
Worms a fo verantivort/ bafi durch Die trauffe fol» 
cher Häufer ber. Stadt-Dianer mercklich Schade bes 


gegnet | welches fie fürther mit groffen Koften et» | 


flatten müff.nt | darımmb.das Berbott fürtber niche 


Sabin qu batvcen! nit umzimlich befcheen were. Dar | 


auff haben wir gemittelt || daß die Heufer |. und 
Dachiwerd 1 fo von Alter an bie Mauer gebauct/ 
und nod) fein follen / Die treuff berment oder fonft 
N bre! auch die Häufer / fo fürther neu gebawe/ 
fo 


werden / daß der Stadt Mauer dardurch Fein ferner 
Shave entítebe £ in dem kein Gefehrde gebraucht 


alfo geftelt / mit Drenffen dermaffen verfehen | 


| rungen! Miengel und Gebrechen I wie die hievor ber 
| nenne und gemittelt N abermals vor fich | ire Mache 
| kommen und Erben genglichen entfchieden 1 geeini> 
get | gericht und vertragen auch alle Ynguane und 
Anwil | ob die vorhanden gewwefen! und was fid) das 
neben mit Worten over Wercken verlauffen I oder 
begeben bette 7 auffgehaben I tobt / ab und hingelegt 
feyn 1 Ecinig Teil das ander defhalben weiter beleftir 
gen / betlagen noch fienemen 1. Ecinsivegs , und ob 
einig Teil uber folche Verträge |. einen oder mehr 
Puncten zu Abbruch und wieder frevelich und mit 
ber That | zugegen handeln / auch bem fo herin mit 
ausgedructten Worten begriffen] mangel faffen und 
| Guff feinent eigen willen qu bebarren underftehen win 
be | alfodann foll dem andern haltenden Teil / an 
feinen Nechten und Gerechtigkeiten I was er vor 
Auffrichtung dif Bertrags gebebt | nicht hierdurch 
| benommen / noch abgebrochen feyn! Zugang zu deme 
felbigen haben! aller Ding ungeferde. 

Es follen auch dinfer Bruder I vergleichen Des 
chant und Gapittef bes hohen und aller ander Stifft 
auch Stättmeifter 1 Burgermeifter uno Rhat ver 
Stadt Wormbs fic) hinfür Gnediglichen 1 Günfts 
lichen! und Sreundlichen | in dermóge vor und iege 
auffgerichter Berträg | denfelben gemäß beweifen / 
halten und erzeigen I dergleichen den iven zu thun 
mit Grnft befehlen und verfügen! fid) Gätlichen und 
Sreundlichen mit und gegen einander üben und befleife 
fen | mit Wortten und Wercken I unnottürfftig Gee 
zen und Wiederwillen qu vermeiden / als den alle 
teil fic) guadiglich! günftlich und freundlichen erbote 
fen] und bewilligt haben. nd damit folche Einige 
Feit | Fried und guter Will zwilchen einer gemeinen 
Dfaffheit | und Burgerfchafft der Stadt Worms 
Defto mehr gefördert / erhalten und ingetonrgelt were 
den I fo haben wir mit einer gemeinen Dfaffhcit fo 
viel getebt! gehandelt! und fie dahin Hermöcht/ bafi 
| fte fich bewilligt und zugefagt! fo diefer Berteag zus 
gefchrieben werde / die erfchienen vicrhundert Güften / 
| die in Math Ynfer licben Frawen Stift oder iver 
| Gabrideni laut dee Gült-Berfehreibung I jet fehule 
dig und fellig worden feinde |. auff fich au nemen 1 
denfelben Stifft | wie Hinfer Bruder fie des vcrcinia 
gen werde | gu frieben zu ftellen I 3u einer Sicbnñg 
und Ergöklichkeit jüngiter Bawerifeher Encvdrune 
| gen! angetventen Koftens/ ein Mat der vierhundere 
| Gulden erfhienen Gilten zu entheben ugb qu quir- 
tiven] derichaffen/ und das mebr/ auff das cine gee 
meine Burgerfthafft iveiter ihren geneigten guter 
Willen fpüven / und fich deftoweniger jrenthalber 
befchwern oder beklagen mögen / fo foil. und will eim 
gemeyne Gevftlichtert oder Praribcit | Hus zu uns 
terthänigen Gefallen/ und um mehr fricdlebens wile 
(en I dus Siconúf und Écpner Gerechtigkeit I: doch 
unabbriichlichen devo vorigen Bertvagen! Privile- 
gien und Confirmation , wes die jeden Ebhevé 
binden / damit fie auch bey denfelben ihren Freyheie 
ten | Gerechtigkeiten und Bertregen / fricolichert 
bleyben I ficher wohnen / auch ihre Jing) Nenthr 
Sülten und Gefelle / des flatlicher und ruwigticher 
inbringen! genieffent darzu gerchngt und befebieimpe 
werden mögen ; un hinfiro fo lang diefer Bertrag 
gehalten und vollenzogen wird I  eynem Nhat der 
Stadt Wormbs Sárlichs und eyns jeden. Sars ane 
| derthalb hundert Gulden auf Se. Georgien } des 
Ritters Lag anzufahen! entrichten und antworten? 
alfo und Detgefta(t/ bafi dicfelben zu gemeynsr Stade 
Mus angelegt und gefert werden / auch follen ein 
hat und gang Gemein der Stadt Wormbs I cin 
| gemeyn Priefterfchafft def ends erüber wenter au 
tringen noch beláftigen! nit fürnenen/doch mit Dens 
Borbehale und Anhang / wo fich nachmahls zutras 
gen wurde / bof durch Rom, Sepfect, Majeft und 


ge 


| 
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Deye follen a y Au | 
en Dertráge zwifchen eim Bifehoffel | 
auch Birgerfchafft der Stadt Worins! | 


fonft in | 
eben durch biefen Uafern Bertrage mit anggedvuct | 
ten Worten feyn Enderung oder Meßigung befcheen | 
ift in Kvaifften feyn bleiben I und hierdurch nit bee | 
nommen feyn I ein Œbrfamer Math der Stadt | 


OBorms foll auch gegen vbgenanter der Pricftet>|\ Affeperfkes MODE awitehen Chur 
fehaffe freundlichen ergcigen! fich billichen danctbarf. |” ererftes 296m allen 


beweifen / und einer Dfaffheit hülfflich und fürderli- | 
chen fen! damnit ihnen ihe Qing! fo fic inner Statt | 
Worms fallen haben! gum fchleunigften und fürbete | 
Vichften entricht werden I barinn auch der Berfeg | 
wegen! wb ziemlich und Leyoliche Maß und Sict! | 
girlich und freundlich handeln I darunter fich ein | 
gemeyn Pfaffheit I ben. die Sing zuftendig I auch | 
fchicolichen I und nach Gelegenheit der Sachen ge- | 
búrtichon finden faffen / und halten follen I wie fie | 
fich exboten/ ns und einem Math zugefallen I und | 
gemeinen Bürgerfehafft zu Siebnäßl fo eine eber mebr | 
Bürger fie würden anfprechen / und eins oder meht 

Pfennig oder Heller Zinf£ofung begern 1 das fie I | 
ob fie gleich woller vig nit féhuldial fich gütlich fine | 
pen (affe I und je ein Gulden Gelds mit ziwengig | 
Gulden Ablofung /alfo nach Groffe oder Kleine des | 
Bing! auffund abe zurechen/ geftatten wollen 1 Doch | 
fo follen bictinn bie Beftendnüß - Güter ober ander | 
geoffe und fomliche Sabe Sulten/ mit gemeint noch | 
gezogen werden I too. aber Die Dartheien auff eins 

hats Unterhandlung! ficher obgeimeloter Zing 

tegen / nit vertragen werden möchten / alsdann fol: 

len die Zeyl bas Recht Haut und vermög der jungften | 
Racheung fichen 1 und brauchen in ‚welchen inen 

auch 4 wie fich 1 gebüct / zum fehleunigften und für 

ter(icbften vorholffen/ alle Geferdt und arge ift biet | 
inw allen obgenannten Puncten hindan gefegt 1 und 
vermitten werden follen. Diefer und aller obge 
gefchriebenen Ding zu arer Hrfandt unb Befte» 
tigung fo haben wir Dralg Orafe Ludwig) Gur | 
fürft/ Unfer Iuftegel guforberft Devan thun henchen! | 
Diciveil Dann picfer jest beftimpter Bertragund Mit» 
fefung auch alle darin gemelten Handlung/Punceer | 
und Articuln / mit Sánfer Heinrichs erwehlten Bir | 
fchoffe zu Hevecht | Coadjutor des Gifts Worms! 
auch Pfalg-Grafen bey Nhein 7 und. Hergogen in | 
Bayern I auch Unfer Dechanund Capittel des mere 
em] davgu St. Paulus! St. Andres 1 Ct. Mary | 
ting! und dinfer lieben Frauen Stiffe und gemeiner | 
Pfaffheit/ an einen) und Srademeifter 1 Burgers 

meifter und Nhat fampt gemeiner Burgerfchafft ver | 
Stade Worms anders Teils/ guter Wiffen! Wil 
fen und Sebellen befcheen I ergangen und angenom | 
men it. So gereben und verfprechen die 7 : ber 
Coadjutor ; vor tind und Vafere Nachkommen 
und Erben! bey Jinfern waren ehren! Trewen und | 
Gelisden an rechter gefehworner Eydeftadt I die 
bierauff ufr vevorbneten Anwälde in Krafft Tie 
fers gegeben und fürgelegten Gemalts I von Ynfer | 
und jventwegen gethan haben! piefe obgemelte tad) 
tung! fo viel die Uns fampt unb ein jeden infonder. 
Heit betreffeng und Tens wiffen ift. zu halten! die zu 
woflenziehen I und derfelben allerding ungeferlich zu | 
geleben und nacbgutommen / def zu noch mehr fic» 
Eund und Sezeuquif fo haben wir der Coadjutor , 
obbenant ¿nfer Sufiegel hievot/ neben Unters freund 
Lichen lieben Bruders Snftegel auch chun bencéen / 
barju. wit offtgenanuten Dechan und Capittel Une 


Tom IV. Part. L 


| fe Welt gefendet hat! werde binfi 


| waltiger | mächtiger © 
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kenne Reichs Stände I mit den Genftlichen im | fers Thums und der andern StiffeseSugertegel auch 
: D ein Endvung | Reformation over | heran gehangen [| neben pie 
j fürgenommen / befehlofien und auffgericbt | Städtmeifker 1 Durgermeifter und Nhat | und wir 
De! daß alsdann feinem They! niche hiedureh DIE | alle Sünfft der Stadt Worms Tinfer Fn 
villigung gegeben ober genommen werden | und | Ynfer und Ynfer Gemein wegen auch an p 
1 auch Die andern altem und vor | trags-DBrief sween gleichs Lauts dev jedem © 
nen 3ugeftellt] geben und gefcheen ift zu He 
auff Mitwoch nach dem Sontag IV 
efslten Confirmation und Declaration, | Domini, als man zahle von Eprifti 4 
fen Duncten uno Artickeln / wes einem | Heran und Seligmachers Geburt / taf 
hundert! ¿iwengíg und fechs Sabre: 


(ben wir viel gedachten 


fisgel von 


CXCII. 


förft 
Wan cinc] und Landa 
Spbitipfeu zu ¿effes andern theyls I zu 
mung der Religion, und Ehriftlichen C 


hanfen zu Sachße 


nien. Auffgericht zu. Torgau | Mtietwo 
Cantate Anno 1526. [Hon vr 


Sirfachen bes Teutichen Kr Tom, I. 
VIII. Cap. Il. pag. 1490. Lunie, 


febes Reichs» Archiv. Part. Spec 
lung IV. Abfaß 1I. Num. X X. 
d'ou Pon a tiré cette Piece. ] 


Y 


pag. 36: 
Ceft-a-dire, 


Traité d' Alliance entre Ju an Eleöteur de Saxe, ES 
Puruipre Landgrave de Hefe , pour 
fenfe de la Religion ES des Cer Chréti 
nes. 4 Torgaw le Mecredi après le Dimanche 
Cantate 1526, 


You Gottes Guaben / wir Zohanns 1 Herkog 
‚zu Sachfen! 26 und Gbwrfürff! 26. unb mic 
Philips bon denfelben Guaden /  Landgraf 


u efr 
fert 1 bekennen 1 Nachdem GO ber WAllincehtige I 
aus fonderer Berfehung / und durch gute mildte 
Grad! und unausfprechliche Barmbergigteit |. fei 


Hepliges I ewiges 1 und reines Wort I als den einis 
gen infeen Croft | der Seelen SGpeif /und höchften 
Schas auf Erden/ bes wir feiner Goalichen Gras 
den in Ewigkeit bilich dankbar foyn follen/ und! 06 
Gott will! wollen I fo iff doch feyber öffentlich ans 


| Tage I was viel und mancherhand Practicken eine 


Seit her! fonderlich von den Geiftlichen und ihren 
Anhängern! im heyligen Reich / gefucht und firges 
nomen feynd worden! Daffelbige heyligel Göttliche 
Wort wiverumb zu vcroriicten |. qu vertilgen / und 
gánglich aus ber Menfchen Hergen und Gewiffen! 
fo es mliglich gelveft were / zu veiffen. tnd wie 
wohl fie aubero mit foichen ibren Dinderliftigen 2(n» 
fehlägen nichts darwider haben fchaffen können, fons 
dern ie mehr fie Darwider geftrebe | gehandelt I und 
praCticirt I ie weiter durch GOttes des Allınächti- 
gen wunberbarliche Wircfung | diefelbige ihre Hands 
[ung zu Mug und Auffnehnen ber Ehriftlichen Bere 
famblung | Förderung und Eriveiterung Deffelbigen 
OBorté | gebienet Dat I wie folches noch täglich vor 
Augen gefehe wird! in gang unzweifflicher und fefs 
ter Zuperficht! daß der I der fein Göttlich Wore qu 
Gori und ehr feynes henligen Nahınens! zum Sept 
und Erleuchtung feiner Ehriftlichen Gemein / ín dica 
ter feynes Wores 
wie bifher bes 
en ihnen / als cin ges 
| alfo erzeigen I daß 


Widertwertigen ihe Füchaben t 
febeben I brechen ] uno (ich 


| fic ibue | fre wollen) ober wollen nicht! für einen ges 


waltigen GO und Serra miiffin erkennen / damit 
fie nicht zu fagen haben : Wo ift num ihe Gottlich 
Wort und Evangelion I davon fie fo viel gehalten 
haben 2 À 
Auch toietvobt Keyferliche Majefkit! Bufer allers 
Lil Guida 


Anno 
1526. 
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guädigftee Herr I nechft einen Meichs-Tag gegen 
Augfpurg ernennt] und ausgefchrieben welcher von | 
uns] (Dieweil wir engener Derfon zu erfcheinen/ aus 
mercklichen Ehehafften und Brfachen / verhindert 
worden ) Der Suberficbt/ daß allda von den Dingen! 
wie auch aus mannigfaltigen apffern Sirfacben bie | 
böchfte Mothourfft gemeft were / unb noch feyn will! | 
auch bon vielen bas Keyferliche Mandar alfo der» 
ftanden! als ob der Buchftab daffelbig gebe und mite 
brächte | daß von folchen angeftellten Stemerungen 
und Lebron | wider die alte Gebräuch | unb bargu 
von den Mängeln und Befchwerungen/ fo bie Welt 
liche wider die Geiftliche! und hinwider/ heiten! ge 
vathfchlagt und gehandelt folt werden: fo auch I | 
Daß | demnach die gefandte Bottfchafften der Welt: | 
lichen Stände /. infer und andere! und bes mehren. 
Cheils aus unvermeidlicher Mochourffel zu Berhütung | 
ferner Wneinigkeit | Blut-Bergieffens / und anderer | 
Be chiverungen zuvortommen! in Meynung getoeftl | 
von diefem Wrtickel |. als vom Haupt Stick aller 
Reichs Handlung/ an welchen dic ehr GHttes/ und 
aller Ehriftlichen Stände und Unterthanen erige 
Und zeitliche Wolfarth gelegen! Die Nothourfft fire 
zuwenden / und in ben Dingen eyn Gbriftlic) Gore 
sehen zu haben I Wufuchung zu than I welches aber 
aus Dei) Daß derfelbig von Keyferlichen Majeftent 
ausgekfündigter Reichs Tag def mahl nicht für (icf 
gangen / fondern bif auf den erften Tag des Mayen 
echt verfchienen! crftrecte! und gegen Spener ge- | 
legt ift worden | bat nachbleiben müffen | guverfich- 


LOMA TIQUE 


men faffen | und nachmahls evbicthig fepnb | ting 
nach rechtem und Ebriftiichem Derftand 1 mit ait 
dern Ständen des Meichs gern zu vergleichen |. 20. 
Durch bie Geiftliche und andere 1 fo ihnen anhäns 
gig | des NeichóTags | und was alba befchloffen 1 
Oder für gut und begvem möcht angefeben werden | 
unertvartet/ weiter und mit embfigen Fleiß practi- 
cirt, und 25ünbnüf von ihnen aufgericht | und ihe 
tes höchften Bermögens | was fic des damit niche 
tónnen zuwegen bringen |. daß folches mit Dats 
ftcectung und Berlegung viel Solos unterftanden foll 
werden | ihre alte biBber geführte / befchiebrtiche 
Mipbráuch | wider das Göttliche Wort und Ebano 
gelion/ im Schwang zu erhalten! und dic Warheit 
Gottes und fein Wore zu verdriicten) und paffelbig 
vergeftalt fürgunebmen] daß Dieienigen/ fo aus Ber 
leihung der Gnaden Gottes I feyn heyliges Wort zu 
verfimbigen/ und anders | was demfelbigen in Seres 
monien und andern gemaß/ in ihren Landen (als fie 
bann für Gott! und dev Gewiffen halben! fehuldig) 
geftatten] und wider berührte bergebrachte Mißbräs 
he/ zulaffen durch ihre, Practicien und Anftiffcungl 
unb von ihres Gelds wegen 1 folten überzohen I und 
ihre Sand und Leuthe derwegen befehädige I anges 
griffen! und verderbt werden. 

Nachdem es nun befehiwerlich! duch allen Ebrifts 
lichen Hergen erfchrectlich und erbärmlich were / daß 
bie Warheit untergevdeuekt / und die fimarbeit ftat 
haben foltel und es mit diefen Sachen die Gelegens 
heit bat |. daß tus und einer jeden Ehriftlichen De 


tig! baf Dafelbft aus ben erwogenen Hrfachen / | brigkeit cim anders geyiemet I wir wollen gefehwei- 
Cimmaffen nechft zu Augfpurg bett befcheben follen) | gen I Daß wir viel mehr GH täglich antaffen und 


nach Bermög Keyferlichen Majeftene Schrift und 
Mandats! nachmahls gerarhfehlage darvon wird | 
Werden, P :| 

Bud tofetuof wir ns in allem / was dein Wort | 
GOttes | und lauterm Berftandt feines Heyligen 
Evangelions gemáf mit andern Ständen auf 
folchem Neichs-Tag | Chriftlichee Gleichheit. zu 
Pereinigen! gang geneigt! daffelbige auch / Daf durch | 
Berleihung Göttlicher Gnaden! eine Gleichheit / 
nach rechten uno Chriftlichent Berftand I gemacht 
möchte werden! am fiebften (eben / unb I fonder 
Mula! verhnffen dag wir Kris je und allivegen ge 
gen Nömifcher Keyferlicher Dajeftát I als gehorfa- 
me Ehurfürften und Firften! wie wir dann Dinfüre 
ber] und big an Ynfer Ende! gu thun geneggt! 
auch nicht anders befunden wollen werben] exzeigt 
und gebalten/ auch Kayferlicher Majeftät I Chur 
fürften! Fürften! unb anderer Stände des Reichs! 
in allen Sachen I darinnen wir aus fdjulbigem 
Geborfam zu verfolgen verpflicht | Erkentnüß unb 
Weifung dulden und leyden mögen! wie wir né 
auch des gegen jeoerman hiermit erbotten haben 
wollen | affo | ba / ob Gott will! nicmands din 
ferthatben Yivfacb haben foll! fich zu Befchwehren / 
als möchte ce die Bilfichkeit gegen tins nicht be 
fomment und derivegen wider ins | Yinfer Sand 
and Senthe/ zu thatlichen Girnehmen Hrfach bas 
ben. 

Dieweil Wir aber berichtet werden! und ns 
durch mannichfaltige Warnung glaublidy anlar 
get |. zu dem / daß bie offentliche und tägliche 
Handlungen etlicher maffen Anzeigung geben/ vaf/ 
ungeachtet alles des/ fo obftchec/ und infonderheit/ 
dag auf nechftkünfftigen Neich»Tag zu Speyer I 
Kayferlicher Majeftát / Unfors allergnadighten 
Heren | Mandat | und dem WAbfehiede nac)! fo 
stechft zu 2fugípurg devivegen gemacht! von ben 
Sachen! das Göttliche Wort) und ber Geiftlis | 
chen und Biltlichen Gebrechen | gegen cinander | 
Helangendt! aus ummeidlicher Mothourffe | gered 
fol! werden / wir Fins auch nechft qu Augipurg 
anus theit! durch Ynfere Gefehiskte 1 haben verneb» 


bitten foflen dng weiter zum Erfäntnäß feynes Gitte 
lichen Worts 1 Liechtes/ und Willens zu führen / 
bann daß wir/was nach dev verlichenen Gnad GOt 
tes / in Predigten | Ecremonien I und andern Dente 
felbigen gemäß I (obs wol wider diel berührte Mig 
bráuch iff ) firgenommen wird! follen geftatten /und 
in eynige Weg darwider feyn! barum wir auch/ oor 
deswegen! zu thâtlichem Firnehinen! niemands irs 
fad) geben | und aber auch Ampts halben | argu. 
ivit von tt dem Allmächtigen verfeben 1 den Fin: 
fern schuldig und pflichtig fennd.! diefelbige Sor wa 
billichem Gewalt zu fehügen I auch getrene Sirf. 
Hung zu thun | Damit biefelbige Hnfète Sinterthanez I 
nicht allein mit dem Wort Gottes weiter bewies 
bempt / fondern neben dem I alfo verfehen werden | 
| daß fie darbey bleiben und vor Gewalt der Wis 
Derivartigen befcbüót und evretfet môgen werden I fo 
wollen wir tins! in Betrachtung daß es bic Moths 
burfft erheifchen! und berührte Unfere Dflicht / namie 
wir den Hnfern/ und andern des Göklichen Worts 
Anhängigen I verwandt I erfordern / Lins auch ans 
oberzehlten firfacben |. und gethancn Crbietungens 
bey mánnigfic) unverweißlich feyn wird I dahin zu 
trachten I: auf daß die Siufern vor unbillichem / une 
veriiefacheem Krieg ı thätlichen und ungôtifichen 
DBefehwebhrungen gefcbüst I bey dem Wore unbeleys 
digt | und defto friedlicher bleiben mögen / iet und 
hiemit I in dem Mahinen GOES I zu Ehren und 
Preiffung feynes heyligen Mahmens und Worts I 
aus Chriftlichem Gemith 1 Herken! und rechter 
veto / auch niomands zu Berdrieß / noch zuwider 
fondern allein zu Schuß und Dettung der Hufern 
und anderer I bie (ic) von viel berührter Sachen wes 
gen! in afeicher Meynung! wre dif Unfer Derftánda 
nif} vermag zu Ying werben thun wollen I bie wir 
auch derfelben Geftalt zu ns in Cinung zu neha 
iment genenge feynd/ folgender Maffen vereinige/ ¿ue 
fanmen gefege I und in Berftändnäß mit einander 
gegeben haben! als wir anc) hiermit thuny und ges 

than wollen haben! Alfo: 
Bo die obberübrte Wirderfacher und ibt Anhang / 
Hon wegen des Gottlichen Lorts/ und derer Ding! 
fo 


Anno, 


1526, 


ÁNNO 
26 


2. Mai. 
EGLISE, 
FRANCE, 


DU DROIT 


fo demfelben nach wider die worgedachte Mißbräuch/ | 
in Bnfern Fürffienthumben und Sanden fürgenom 


* men und gehalten | oper auch andere Sachen zum 


Schein toolten fürgewandt werden / ba es pod) bee 
rühres Gottliches Worts halben im Grund gemepnt | 
wide | unb finfer jeder umb folche firgowandte 
Sebrin- Sachen | inmaßen I wie oben berührt | Gt» 
fentuüf und ei fama dulden fónten ) af wit Leib | 
und Gut | Sand und Seutbe | und alles Vermögen! |) 
bey einander zufegen | auch einer dem andern | dev 
Dariiber angegriffen I überzogen | oder befchivebrt | 
foo(te werden! auffs ftacekfte! fo wir immer vermds | 
gen/auf Anfer engen Koften und Schaden zuzichen! | 
Er. zu Sa u Rettung Fonmen wollen; doch in 
allege Enfer Bertranen nicht auf Jus I, oder Die 
felbige Yufere Sand und Louthe! fondern zu und auf | 
Gott ben Allmächtigen /nach feinem Gattlichen Wil | 
len 1 durch tins I als feine Werckzeug und Inftru 
ment , offenbahret / dem auch wenig if) mit vic | 
fen oder wenigen wider dic Feinde zu flogen I Demi 
thiglich I und mit Andacht geftelle und gefegt. Ab 
fes mit treuer | Chriftlicher und rechter Meyuung! 
und ohn alles Gefehroe. 

Bud damit Diefe Bufere Einigung und Berftinde | 
18/ in allen ihren Puncten und Wrtickeln/ defto bes 
fidudiger und unverriekter gehalten / und derfelben 

clebt werde/ haben wit! Hergog Sohans Chur 
füvft 1 Hafer Sufiegel wiffentlich hieran gehangen A 
und mit infer e je Hand unterfehrieben. ches 
ben zu Torgau! Y Mittwoch nach dem Sontag Can: 
tate , nach Chrifti Hufers lieben Jerem. Geburt / | 
1516. Jahr, 


CXCIII. 


apellé 


Traité de Confedér la Sainte Ligue ; | 
entre le Pape CLEMENT VIT. FRANGOIS 
I. Roi de France , la Seigueurie de V ENS 

le Duc de MILAN, € la tido de E po 
RENCE, contre l'Empereur. CHARLES V. 
A Cognac le 22. Mai 1526. [FREDERIC 
LEONARD , Tom.'li. pag. 246. d'où l'on 
2 tiré cette Piece qui fe trouye auffi en Espa- | 
gnol dans Sandoval Hijt. del Emperador Car: 
Los V. Part. I. Liv. XV. pag. 558. mais fau- 
tive, & p rait dans RA Y NALDUS, 
Contin. Annal. Cuz s, BA Ronıs, Tom. XX, 
Anno 1526.] 


multos jam annos diutinis & continuis bellis 
Chrifliana Respublica , tam fra&a ac debili- 
ut , utnifi, Omnipotentis Del aspirante Nu- 


mine, tot feviffimis Bellis imponatur finis, Respublica 
ipfa pacata tandem aliquantisper respirare valeat , non | 
longe abefle à fummo periculo fit 
tiffimum : 
1o, qua 
poni; 


im omnibus perf {pec- 
quum præfertim non ex uno confecto Bel- 
bfampta i incendii materia , malis finem im- 
imd ex uno plura exoriri , larmatnque magis ac 
invalescere videamus. Quod perpéndens, _at- 
ximo revolvens San&iffimus Dominus nofter Cle- 
s VIT Pontifex Maximus , ac Paftor vigilan- 
, nihil praterm tere , atque omnia exper 
decrevit, quo Reipublice Chriftiane faluti ac fecuri 
confuleret ; amque & ftabilem Pacem inter Chriftia- 
nos Principes conftitueret ; nihilque ab eo pretermiffum 
eft, ut éam rem tam falutiferam, tam neceffariam, ad 


i| 
i 


or 


| cato ,ad ipfius Omnipotentis Dei honorem & 


| Chriftianiffimi R 


optatum perduceret finem. Quum autem multa tentas- 
fet, dem certior fatus; Sereniffimum ac Potentiffi- 
mum Pr incipem F ranciscum, F ses Regem Chris- 
tieniffimum , à captivitate , quà ab Imperatore detine- 
batur, liberatum fuiffe ; magnificum virum Capinum | 
de Capo, Equitem auratum, ejus Nuncium ad eum des- 
tinavit, non mod , ut ob priftinam libertatem recupe- 

ratam fibi congratularetur ; verüm.ctiam , ut de Pace | d 
eniverfali inter Chriftianos Principes componenda age- | 
retur. Quod ut brevius affequeretut, generale ác {pe- 

ciale mandatum prefato fuo Nuncio dedit , cujus qui- 

dem tenor in fine prefentis Capitulationis inferetur , ut 
hnjus medio füpradi&tà Pace univerfali vel particulari , 

Tom. IV. Part. I. 


| roit permis au Pape d'y mettre pour Roi celui qui lui pla 
| qu'il agréát aux Confederez; & d 


DES GEN'S. ar 


Paétiones , Capitula , Traétatus , & Conclufiones ne: 


ceffariz fierent. Quod animadvertens Iilufttiffimus Ve- 


netiarum Dux , Andreas Gritti ; inclitumque Veneto- 
1s Princeps Fran- 


rum Dominium , necnon Illuítriff 
| ciscus Sforcia, Mediolani Dax, E 
attendentesque quot commoda ex illa 
dicti etiam Summi Pontificis exemplo du&ti 
cum. virum Andream Rubertum , Illuftr 
Ducis, eue Venetorum Dominii Se 
cujus 


, magnifi- 
iffimi ipfius 
ye 


nor in fine 
retur ; ad eumdem Chriftia- 


ad eos fin ss, eademque 


num Rios audi 
cem univerfalem tanti femper fecit, ut e 
dis omnibus, quibus potuit , affidué y perquifierit , m 
parcens laboribus & i impenfis ; quo ficum eft, ut 
, ac prompto animo hanc rem per di& js Nuncios 
fibi tam facile perfuafam ha ibuerit , ut continuó Procu- 


is, jp 


res gen s confti tue erit y ‘quorum qu is 
m Pote 1 fine pr 
retur, fuper jam di&a C: 


demum rebus rité a E 
& Procuratores, pro & nomine S 
noftri Pape , Chrilti: 
trifimi Ducis, inclit 
| 1llaftrifimi Mediol 1 P 
& concluferungsetiam pro [mper 
aliisqüe Chriftianis Principibus Potentatibus , qui 
hunc Tractatum ingredi volu t, honorabilem juxta 
eorum. Status locum relinquentes. Quod igitur felix 
fauftumque fit predictis Principibus contrahentibus , ac 
univerfæ Reipublice Chriftianæ, divino Numine invo= 
gloriam, 
atque univerforum Chriftianorum Pacem & Salutem, 
non ad alicujus injuriam , à quà cogitatione longifime 
abfunt , fed ad commune commodam , tut lam , & 
quietem, fupradiéte Pacis Traétatus fuit in hunc , qui 
fequitur, modum conclufus. 

(1) I. Imprimis , conveniunt € promittunt redichi 
Contrahentes fefe nullo modo , direété vel ij Qe 
palàm vel occulté, ledere aut perturbare, neque ullum 
auxilium aut favorem , directe ve lire&é > quovis 
modo, præftare aliquibusvis eorum hoftibus aut inimicis , 
imé illorum refiftere conatibus, ac fefe invicem , fua- 
que Regna & Dominia defendere , que de præfenti te- 
nent, poffident , & occupant, Gerim hae in cle aufulz 
non. intelliguntur compreh : 
San&iflimus Dominus nofter P. apa, Mv s Dux!, 
inclitum Venetorum. Dominium habent extra Itali lia m;) 
uti bonos; veros amicos 8: confoederatos decet & con- 
venit, ac illis viribus & copiis; que inferius explicabun- 
tur; pollicenturque omnes predicti Sandiffimo Domi= 
no noftro Pape affiftere , ejusque dignitatem ac perfo- 
nam. defendere erfüs quemcumque illam perturb: 
re , aut offendere volentem, autoritate , confilio , vi 
ribus , quibus infra dicetur , velut unusquisque prat 
torum propriam falutem ac dignitatem defendere ac tue= 
ri conaretur. / 

IT. Conventumeft, ut relinquatur honorificus locus 
ingrediendi hoc fanétiffimum Foedus a fi libuerit, im- 
primis Sereniffimo ac Potentiffimo Principi Carol 
Imperatori Cz@o , & Sereniffimo Anglie Re 
modo ut comtrahenti , fed etiam ut prefe ntis Foederis 
Proteétori, fi affenfum præbuerit ; atque Illüftriffimo 
Domino Ferdinando , Auftrie Archiduci ; cæterisque 
Regibus, Principibus; ac Potentatibus Chtiftianis. Non 
recipietur tamen, neque in hanc C onfeederationem in- 
gredietur fupradictus Imperator, nifi priüs Illuftriffimos 

s Filios , quos tenet obfid refti- 
tuerit, foluta nihilominus competenti, honefta , -& 
tionabili talea , & Mediolani Dacatum Duci 
nenfi predicto reliquerit liberum , ac co 
tentatus. & Dominia , ficuti erant ante proximum Bel« 
lum preteritum ; neque Italiam ad fe coronandum ‚aut 

ali- 


(1) Outre ces Atticles publics on dit qu'il y avoit encore les Aides 
fecrets qui füivent; Que fi le Royaiime de Naples 


recte conf 


limi Francorum Regi 


ni Ducis 


tore , Rege Angliz, 


? 
gi, nom 


its 
her du Domaine de certe 
e pour en gratifi 
déchargetoit ce Prine 


Cone 
ronne, 


e Terre de quarante mi 
Ami: 


que Francois I. protegeroit $ 


ce de l'entr de fon Fré ce rentretoit dans le Comté 
"Aft, & dans le Droit de Protection qu'il avoit eu für Genes = 
Glide einckidot en é en Italie, Je 


ecourroient cet d'Amas, 
legers , » fi Fra 
moit mieux fé cgntenter de gent qu'auroit coûté la | 


fübfiftance de ces Troupes,& que la I 
ter après la mort d'un des Conféder 
re de François I. Livre V & 

Lil 


e ne laifféroit pas de 
Voyez VARILLAS 


Anna 
15264 


| 452 CORPS DIPLOMATIQUE 


‘ANNO ?2liguovis modo ingrediatur:, nifi cum tali ftatu. & co- | Chriftianam pacandam , conventum eft, ut à prefato- 
| mitatu , qui videbitur aptus & conveniens , tum Sanc- | rum Confcederatorum Oratoribus » cüm primum præ- 
1526, tifimo Domino noftro Pape, tum Illuflriffimo Duci, | fens Traétatus ratificatus fuerit, eorum Omnium ver- 1526, 

inclitoque Venetorum Dominio, habito respeétu ad ip- | bis requiratur & rogetur Sereniffimus Pri 

fius Summi Pontificis , totiusque Itali n peratórem eleétus , ut pro univerfe R 

necnon , ad Imperialis Majeftatis fue dignitatem & fe- | tiane Salute & Pace Illuftriffimos Chriftianiffimi Reis 
caritatem ;, & quod Regi Anglie prefens foedus infra | Pilios Majeftati fue: benignè reftituere velit modo quo 

's menfes à die figillationis hujus T'raétatüs ingredien- | fupra di&um eft ; ac cum eo ; dimiflis omnibus fimul- 

ti folvetur ea pecunie fumma, quz fib as, veram, honeftam, ac voluntariam Pa 
Imperatore. ; cujus quidem ita conftituend 
III. Conventum eft b ipfis Confoederatis pare- | ac ftabilis 
tur & agatur Exer am, communibus fump- | nec ullis arét 
tibus , triginta millium Peditum , duorum millium & | Cefarea Majef 
uingentorum Equorum cataphraétorum , & triutn mil- 
liumevis armature, unà cum Machi Artelariis con- | 
venientibus & requifitis pro tali, Exercitu , tam ad op- | 
pugnandas, quàm ad defendendas Civitates & Arces. Qui | 
quidem Exercitus iter arripiet, & pecu mittentur in | 
craftinum , quo prefentis Draétatus Ratificatio tradita 


ab ipfo debetur 


D 1 inveniri poteft , 
ribus vinculis ligari valeat Rex ipfe cum 
te, quam eo beneficio reftitutionis Fi- 


itulationem defignantur , modo contehto 
in tertio profentis Fœderis Articulo, ad omnem requi- 
fitionem Chrittianiffimi Regis præftari debeant per ipfos 

ratos , Confoederatos auxilia decem millium Peditum ; Mille 
Pacem condescendere nollent , aut Res Ita- hractorum , & mille quingentorum levis armaturæ 
lerationem. itum , aut pecuniz fufficientes loco ipfaruni copia- 


| licas perturbarent adverfüs prefentem Conf 

| In quo exercitu agendo Sanétiflimus Dominus nofter | rum, ad electionem Chriftianiffimi Regis , ad omnem 

] Papa pro parte fua contribuer cataphra&tos Equites oc- | operam præftandam , Bellumque peragendum , quous- 
tingentos, & levis Armature feptingentos, & Peditum | que;Majeftati fuz Illuftriffimi ejus Filii liber’ dimittan- 
octo millia.: Chriftianifíimus autem Rex impendet fin- | tur. : 

| gulis menfibus quadraginta millia nungmorum aureo- VII. Prétereà pollicentut ‚fibi invicem ; videlicet , 

| rum Solis , tantummodo pro ftipendiis Peditum, & a- | Confcederati Italie , ex una , & Chriftianiffimus Rex 
liis fumptibus; pretereà quingentos cataphra&tos Equi- | Francie, ex altera parte, mutuo fibi auxiliari 3 ac fefe 


tes, more Gallico inftruétos , qui mille levis Armatu- | perpetud defendere contra quietum & pacificum eorum 
rx Equites comprehendunt: Tlluftriffimus vero Dux , | Statam perturbare; aut invadere volentem, mittendo 
inclitumque Venetorum Dominium dabit mille feu oc- | fibi invicem auxilia deceni millium Peditum, mille gra- 
i avis, & mille levisjArmature Equites , | vis, & mille levis armature Equitum , diftributo inter 
Peditesque:octo millia... Mediolani Dux pariter: contri- | ipfos Italos fumptu, pro viribus cujuscumque , ad taxam 
buet quadringentos gravis, & trecentos levis Armature | fuperioribus Articulis commemoratam: 5 
Equites; Peditum veró quatuor. millia; : Quem nume- VIII. Cüm ad prediétas peragendas res requiratu: 

j rum, fi quo cafü impeditus Dux ipfe præftare non pos | non folàm terreftres, verüm etiam maritimas vires h 
fet, prefertim circa Belli principia ; Sanétitas Sua, in- | bere; conventum eft, ut Claflis inftruatut ad minus vi- 
clitamque Venetorum Dominium, fe obligavit adpræs- | ginti oéto T riremium , & aliarum Navium onerariarum ; 
ndum. etiam illa quatuor millia, que-llluftrifimus | usque ad eum numerum , qui ipfis Confoederatis op- 
Dux contribuere teneretur , hac tamen conditione, ut | portunus judicabitur ; ad quam Claffem parandam , 
cum, primúm prediétus Dux illa quatuor millia præfta | Chriftianiffimus Rex Francis præftabit duodecim Trire- 
re poffe judicabitur , San&iffimus Dominus nofter Pa- | mes propriis fumptibus inítru&tas & armatas: que etiam 
pa, inclitumque Venetorum Dominium non teneantur, | preftó fint infra declaratum tempus; ad navigandum ad 
nifi. pro. fuis oto millibus ; ut fupra: declaratum eft. quamlibet Italis partem ; quz ipfis Confoederatis opus 
Sumptus vero ac impenfz Machinarum Artelarie,defe- | effe videbitur, paratis & inftructis illis Tritem us ; & Na- 
rentur per dictos; Summum Pontificem , inclitumque | vés onerarias; quotquot commod& poterit ; fumptibus 
Venetorum Dominium; & Mediolani Ducem ; ad r tamen San&iffimi Domini noftri Papa, Iluftriffimi Du- 
tionem ceterarum rerum), quas contribuent; -Exerci- | Cis; inclitique Venetorum Dominii , tredecim alias Tri- 
tus autem ifte confervabitur integer usquead confeétum | remes fuis fumptibus inftruétas & armatas præftabit TI- 
Italie Bellum ; vel quoad. profligati fuerint ; qui Italie | loftrifimum Venetorum Dominium; reliquas verd tri 
quietem perturbaverint ‚aut eoruni Exercitus-deletus:fit | Sandifimus Dominus nofter Papa preftabit: Cohtri- 
penitus ; aut ita debilitatus & deftitutus , ut reliquiæ fe | buet tamen Mediolani Dux, ad eum fumptum in pro- 
in aliquam Civitatem; aut locum munitum ad fe tuen- | greffa Belli perferendum ». quod honeftum videbitur. 
dum recipere cogantur , nec valeant ampliüs exire, feu | Poffet autem is numerus aliquantulüm diminui ; cafü 
in campo convenire , aut caftrametari. Quo cafu Con- | quo Civitas Januenfis ceteris Confoederatis adhzfiffet E 
foederatorum Exercitus refolvi poterit , refervatis tan- | preftante etiam ipfa fuas Triremes in hujus Belli gerendi 
tummodo copiis neceffariis ad illas reliquias abolendas, | ufum. Hec autem Claffis pr&fto & p: fit ad quam- 
Arcesque, fi que erunt. majoris momenti , capiendas ; | cumque Italiz partem, cüm ipfis. Confcederatis oppor 
& hoc ad arbitrium eorum, qui Exercitui preerunt: ad | tunum videbitur, pro ratione. Belli gerendi. . Aletur 
quas copias alendas contribuet unusquisque,collata ra- | veró eadem Claflis à nominatis partibus , videlicet duos 
ne ad id quod antea contribuebat ; guantum fatis | decim T rirémes à Chriftianiffimo: Rege; tredecim ab Tl- 
Su luftriffimo Venetorum Dominio; relique verd tres à 
IV. Promittit infuper ipfe Chriftianiffimus Rex Con- | Sanétifimo Domino noftro Papa; usque ad perfectum 
fœderatis Bellum in Italia gerentibus. prefatis de cau- | Bellum, & quoad ipfis Confoederatis neceflarium & 
fis, fe pariter citra Montes contra quemcumque , qui | conveniens effe videbitur. Hac tamen conditione præs- 
prefatorum. hoftis effet, habiturum Exereitum paratum | tabit Chriftianiffimus Rex duodecim Triremes prædic- 
ad-divertendas & occupandas illius hoftis vires; ne no- | tas, ut, fi neceffe fuerit , easdem revocare poffit ad res 
vas,copias ;. vel auxilia adyerfus Confoederatos in Ira- | fuas defendendas , cafu quo Bellum maritimum ab Hos- 
liam transmittere valeat ; illiusque Statum invafurum | tibus fibi inferretur in Provincia, vel aliis Locis mariti- 
eodem tempore, quo Bellum in Italia inchoabitur,cum | mis illi conjunctis; in quo cafu, fi duodecim illa; non 
o Exercitu, qui ad minus fit duorum millium cata- | füfficerent , magnitudoque periculi maritimi majorem 
torum Equitum , &.Peditum fufficienti numero , | Claffem poftulare videretur ; nifi T'riremes.ceterz pro 
nec folum terreftribus , fed maritimis viribus Bellum ; | Bello Confoederatorum in Italia occupate fuerint , etiam 
terrà marique adverfüs quoslibet Confeederatorum hos- | illz in auxilium ei mittantur ; exceptis tribus Sanctiffimi 
tes gefturum Domini noftri Pape, fi ei neceffarie effent pro cuftodia 
Conventum eft, ut in prefato Exercitu confiando | Littorum Italiz ab infidelibus. Piratis: Cæteræ omnes 
ipfi Confcederati eum numerum Helvetiorum Peditum | Triremes ipfi Chriftianiffimo Regi fervient , tam ad il- 
conducant , qui ipfis conducendus videbitur; qua qui- | lius,'ac Regis Francie hoftes € Provincia aut aliis Los 
dem in re Chriftianiffimus Rex favore autoritateque, | cis; ut diétum eft; propulfandos , rebu que, prout o- 


1 


qua apud eos pollet, preftabit omnem operam,ut ho- | pus fuerit, fuccürrendum ; quàm ad liberandos flluftris- 

neftis conditionibus, & convenienti ftipendio quampri- | (imos Chriftianiffimi Regis Filios ,ut inter Amicos, & 

fnüm accedant; bonos Confeederatos,, fibi invicem adeffe atque auxi- 
V I. Cum fan&iffimum Foedus, at fuperiüs di&um | liari convenit. 

eft, judicetur tum ad falutem, fecuritatem , & quietem 1X. Ad omnem fuspicionem Illuftriffimo Duci Me- 


pum contrahentium , eorumque Statuum | diolani tollendam, ob ea que præteritis temporibus con- 
tum ad univerfam Rempublicam | tigerunt, promittit Rex Chriftianiffimus, fe nullo tem- 
pore 


ipforum Prin 
& Dominior 


ANNO 
1526. 


DU DROIT 


p cquam moturum, gefturum , nec adverfüs ip- 
tum Ducem, feu Mediolanenfem Statum , fed permis- 
furum , ut liberè ac pacificè gaudeat illo ac fruatur abs- 
que ulla perturbatione aut moleítia; imo & ipfam fe 
omni tempore defenfürum; ad id pariter concurrentibus 
Italie Confœderatis, fi à Romanorum Rege; five à Se- 
reniffimo Principe ejus Fratre, Bellum ei ab illis infer- 
retur, & à quibusvis aliis Regibus ac Potentatibus, illis 
copiis atque auxiliis, que pro Bello Italico in fuperio- 


ore q 


ribus promittit Articulis , auxiliante etiam ipfo Duce Reg- | 


anciz, fi ei Bellum inferretur; eisdem auxiliis & 
ad Bellum Italicum contribuere tenetur. 


S , que 


tus Mediolani Dus ipfi Chriftianiffimo Regi, tum ra- 
tione jurium , quo in ipfo Ducatu tam Majores fui, 
quam ipfe, obtinuerunt & pretender tim magno- 
rum fumptuum ac impenfarum ipfius fà fa&arum ; 
annuum cenfum ‚five penfionem in Civitate Lugdunenfi 
perfolvere debeat, que conveniens videbitur ; tim Sanc- 
tiflimo Domino noftro Pape, tim: Illuftriffimo Duci 
inclitoque Vertetorum Dominio} fed non minis quin 
quaginta millium: nummorum aureorum, pro quibus 
annuatim folvendis dabit fuficientem fecuritatem ; 
vero Cautiones nunc pr&ftare minim? poffet ; responde 
bunt pro to San&iffimus Dominus nofler Papa , inc 
tumque Venetorum Dominium. Tenebitur prætereà 
ipfe Mediolanenfis Tluftrifimum Fratrem ejus 
milianum condece jus dignitate alere, eidem- 


10 folvere tenetur. 


X. Cum prefens Capitulatio Foedusque fpe&et, non | 


modo ad conftituendam in tempore præfenti Pacem, & 
Italie libertatem, fed ut firma ac eterna permaneat, li- 
ceatque ominibus hujus felicitatis effe participes , que ; 
Deo auxiliante; futura eft, conventum eft, ut reftituan- 
tur liberé univerfa Bona fua cum plena remiffione Ami- 
cis, qui ea amiferant quomodocumque , & qui partes 
Regias fecuti fuerant, ac'etiam in Patriam fi redire vo- 
luerint , € prefertim Magnificus Dominus Albertus, 
Carpentis Comes. 

I. Promittit Chriftianiffimus Rex ad magis decla- 
randam bonam voluntatem fuam erga ipfum Mediolani 
Ducem , ad eum pariter fecurum prorfüs reddendum, 
in affinitatem fibi illum conjungere, tradendo ftatim ei 
in Uxorem unam de Regio fanguine progenitam, quam 
San&iffimus Dominus nofter Papa opportunam atque 
ci condecentem judicabit. Rurfüs ad eumdem omnino 
mandum ; atque in ipfo Médiolani Ducatu reti- 
Hendum; pollicetur, fe curaturum ; & oninem operam 
daturum autoritatemque fuam interpofiturum apud mag- 
nificos Dominos Confoederatos Helvetiorum, ut cum 
Muftriffimo ipfo Mediolani Duce jungantur ad prefati 
Ducatús defenfionem & tutelam; ed formá, conditio- 
nibus & modis , quibus junéti erant fibi, cum dictum 
Mediolani Ducatum obtinebat; quo cafu pollicetur; 
& fe liberaturum di&os Dominos Helvetios ab obliga- 
tione illa; quam fecum habebant, quoad defendendum 


ujus manibus perfolventur,dióte 
penfiones ipfis Helvetiis ; atque eo quidem modo, ac 
pati forma fient diétæ penfiones ; eo cafu quo. prefati 
Helvetii recufarent fuscipere dicti Ducatus defenfionem: 
Ipfe aurem Dux permittet eosdem Helvetios gaudere 
omnibus immunitatibus & exemptionibus in Statu Me- 
diolanenfi, quibus gaudebant tempore; quo ipfe Chris- 
tianiffimus Statum illum poffidebat; & de hoc obfervan- 
do; cüm prædiétus Illuftrifimus Dux in præfentia dare 
non poffet Fidejuffiones in Francia à Chriftianiffimo Re- 
ge requifitas; promittunt jam dicti Nuncii, quod Sanc- 
tiffimus Dominus nofter Papa, Illuftrifimus Dux ; in- 
clitumque Venetorum Dominium, effe&ualiter procu- 
fabunt; quód promptiffimé dabit eas; cum primum li- 
ber erit ab his anguftlis, quibus nunc opprimitur: cafa 
autem quo id non faceret , erit ille quidem à præfentis 
"Tractatus beneficio exclufus ; attamen predictus Rex 
Chriftianiffimus haudquaquam vult , nec ullomodo in- 
telligit fe ab amicitia illa & Confcederatione feparare H 
quam ob caufam Regni Francie cum ipfis Helvetiis ha- 
bet. à 
XII. Promittit idem Chriftianifimus Rex, ceteris 
Confeederatis Principibus eadem præftare & concedere 
Domino Maximiliano Sforcie , que promittit & pol- 
licetur moderno Duci Iluftriffimo ejus Fratri , cafu 


& lege; quód predic- | 


fii 


DES GENS 


quo ipfe decederet, aut à 
tur. 

XIII. Conventum eft > ut ipfi Chriftianiffimo. Regi 
reftituatur Comitatus Aftenfis ,uti res fejunéta à Medio- 
| lanenfi Ducatu, € antiquiffimi juris hereditarit Illuftris- 
| fimorum Ducum Aurelianenfium ; & fi aliqua fortaflis 

de caüfa Cont vederatis non videretur Opportunum ) ut 
| ipfe Ohriftianifümus Rex ad eum Comitatum reftituere- 
| tur, ad minug tradetur Illuftriffimo Duci Aur ianenfi y 
ejus Filio, gubernandus Comitatus ipfe, à quo Majes- 
| tati fug placuerit; quoad ipfe Dux ejus Filius ad le 
mam ætatem pervenerit. 

XIV. t onventum eft, ut in Civitate Januenfi; qui 
nunc eft Tiluftrifimus Dux Dominus Antoniotus A- 
| durnus, Dux relinquatur , fi ad Confoederatorum de- 

votionem, qui hoc comprehenduntur fcedere; fefe con- 
| verterit, vel mutetur quidem cjus Civitatis ftatus in eam. 
| formam , que ipfis Confoederatis ad quietem & fecuri- 
tatem Italie maximé conveniens effe cenfebitur , refer- 
vato ramen Regi Chriftianiffimo titulo & jure füpremt 
| Dominii, eo modo quo habebat idem Chriftianiflimus , 
cum eam poflideret Civitatem. 
|. X V. Promittunt & pollicentur prediéti Confcedera- 
|ti, quod fi Imperator ele&us denegaret; aut protelaret 
| Peragere ca que in fecundo præfentis Capitulationis Ar- 
| ticulo continentur, quód ftatim, & cüm primüm præ- 
dictum Bellum pro pacanda Italia finem acceperit ; (qui 
| quidem finis intelligitur, & erit, quando Exercitus hos- 
tium profligatus fit penitús, aut ita debilitatus ; ac des: 
titutus, ut reliquie fe in aliquam Civitatem ,aut muni- 
tum Locum ad fe tuendum recipere cogantur ; nec am- 
plius exire , in campo convenire ; aut caltrametari va- 
leant) jam dicti Contrahentes invadent & offendent Reg- 
num Neapolitanum cum viribus tam terreftribus ; quàm. 
maritimis, quibus füprà declaratum eft; demptis tamen 
his, que eorum arbitrio dimittentur ad obfidendas Hos- 
tiuin reliquias; que fe in aliquem Locum munitum ad 
fe tuendumreceperint, ut fuperitis commemoraturh eft: 
Quod fi Imperator electus ab ipfo Regno Neapolitano 
pellatur, & ejus Exercitus illinc ejiciatur ; manebit qui- 
| dem illud Regnum ad San&iflimi Domini noftri Pape 
| arbitrium, uti de Regno ; & re ad Ecclefiam pertinen- 
te. Nec vero ipfe Chriltianiffimus Rex 3 aut reliqui 
| Confeederati quicquam diminuent de illa auxiliorum 
fumma, quam quilibet præftare debet , quousque Impe- 
ratoris Exercitus fuerit deletus, aut itá debilitatus, ut 
‚in aliquod Caftrum feu munitum Locum fefe tuendi 
| causa receperit ; quo Cafü , communi eorum qui Bel- 
| lum gertint arbitrio , deligentur tales copiz , que aptae 
| & fufficientes exiftimabuntur ad predictam reliquiarum 
| expugnationem: Alentur pariter prefate copie com- 
| muni Confcederatorum impensa pro rata fublidii tra- 
dendi faciendá , donec locus ¡lle expugnatus fuerit, 
quemadmodüm in fimili cafu explicatum eft füperiüs 
Hac tamen lege € conditione, Neapolitanum Regnum 
apud Summium Pontificem manebit, fi idem Pontifex 
fe, ac fos Succeffores , de confenfu Reverendiffimo- 
tum Dominorom Cardinalium , obligaverit , fecuritates- 
que in Francia füfficientes dederit ; quód fingulis annis 
Chriftianiffimo Regi , fuisque Succefforibus , ratione 
juris; quod fibi in illo Regno competit , eum annuum 
| cenfum penfitabit ; qui arbitrio fuo conveniens videbi- 
tar, dummodo non fit minor feptuaginta quinque mil- 
| lium nummorum auri Solis. Hee autem promittit 
Chriftianiffimus Rex , folummodd cafu quo ; ut fu- 
pra di&um eft, illius Regni (tatus immutetur. Quod 
| fi fecüs fieret, aut eveniret, permanebit eidem Chrifti 
| hiffimo Regi falva & integra omnino fua adtio, & pi 
| tinum jus, ac facultas agendi, ut libuerit; 
| XVI. Conventum eft, cafu quo contingeret , quod. 
| Deus avertat , ut predictorum Foederatorum aliquis de- 
[cederet , vel ab hoc Foedere discederet , nihilominus 
| Foedus ipfum inter reliquos Confoederatos firmum ac 
| ftabile in fuo robore maneat & perfiftat , Succefforque 
defun&i illud ingredi poffit. Quod quidem San&tiffimus 
Domitius nofter Papa promittit approbari facere per Re- 
| verendiffimorum Dominorum Cardinalium Collegium. 
XVII. Pariter conventum eft, ut ab omnibus ditis 
Confcederatis affümatur , atque ex nunc affümpta effe 
intelligatur proteétio & defenfio Illuftriffime Domus & 
Familiz Mediceorum,videlicet Heredum ac Succefforum 
Sandtiffimi Domini noftri Pape , illamque fovere ac 
manu tenere debeant in illo ftatu, primatu,ac dignitate 
| in excelfa Blorentinorum Republica, quam ex antiquo 
obtinuit , ac de prefenti obtinet; Pollicetur pariter 
Saniffimus idem Dominus nofter ceteris Confoedera- 
tis excelfam ipfam Florentinorum Rempublicam nulle 
| paéto quicquam acturam gefturamve adverfüs fanctiffi- 
x Lil 3 mun 
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cedus , five in co contenta , neque infer- | 
ndo inimicis fais quovis colore de pecuniis, aut qui- | 
buscamque Taro ; imo SURE eam Bi itudini, fuz 


tilfimos decet Filios ; quod quidem iol 
Respublica fuis patentibus Literis ratific 

XVIII. Conventum eft, cum Sereniflin 
tentifimus Anglig Rex, Fidei Defenfor, I 
quillitatemque femper fpeétarit, quod maxime 
gumento noviffimz Paci n CI anifffmo Reg 
mate comprobavit , omnes pariter animi fui affectu 
rátiones ad Fidei Chriftiane tempora accommo 
Sedisque Apoftolicæ ftatus , & Ecclefiaftice Dig 
tum ipfe , tum felicis recordationis Pater ejus y acer 
mus defenfor extiterit, neque ulla cujusquam auto; 
gravior interpot poffit, vel ad bené fentientes in 


s ac Po- 
em tran- | 
hoe ar- 


| 
e vel- | 


cio continendos vel ad eos , qui Pacem pertúrba € 
lent , reprimendos ; conventum eft b ut Ma fua | 
i Foederis P or fit & Con tor, quod | 


fincerè & inviolabiliter fine ulia exceptione obfervabun- | 


tu prefati Prin 
edus firmendum convene- | 
s non modo Proteétor , fed | 
ahens futurus fit; ad que facienda & 
æteris Cor foedera atis interpellatur , ac ins- | 
tantifime requiritur :m Confoederati ad amo- | 
is fui declarationem er eftatem fuam conveniunt , 
quód ingrediendo fanétifimum hoc Feedus poft confti- 
tutas ltalicas, ut fupra explicarum es 
mum fuum teftificabuntur , d abuntque 
five Illuftriffümo ejus Filio } 
cefforibus fais, unum Domi 
no, titulo Ducatüs, aut Prir | 
minus triginta millium Ducatorum ; alterum pariter Do- | 
minium in Italia annui cenfüs decem millium Ducato- | 
rum, pro fe ac Succefforibus fuis, Reverendiffimo Do- | 
mino C li Eboracenfi , cujus quic n prudentia ,la- | 
bori ac vigilantiæ multüm debet univerfa Chriftianorum 
Respublica. | 
XIX. Conventum eft, ut poft prefens Foedus ini- | 
tum nemini ex Confoederatis liceat ullum Foedus, Pa- | 
cem, Intelligentiam, aut Induc irmare cum quovis | 
alio Principe, aut Potentatu, qui prefenti Confoedera- | 
tioni ulla ex parte præjudicare poffint , fine aliarum par- | 
tium confenfu , ut ipfe quoque in eadem Intelligentia 
comprehendi poffint, fi velint , præfertim c uantum at- 
tinet ad eum, qui fupradiétus eft, Italie ftatum confti- 
tuendum ; imo fi jam Foœdus aliquod initum effet cum 
alio Principe , vel Potentatu , id nullius effe momenti 
intelligatur , quatenus prefenti Unioni prejudicium af- | 
ferre poffet | 
XX, Conventum elt, ut ante Ratificationem liceat 
cuique Parti fuos Adherentes & Coñfæderatos nomina- 
re, dumm do in illis non iqui S 


ad hoc 1 


annui cenfus 


Jam yeró ex 
i Pape nominatur Sere- 
ps Henricus Rex An- 


s infr 
riftianiffimi Regis pariter nominar 


bi nominare quos voluerit 
te autem C 


glie, Scotie, Navarre 

gariz Reges Serenifli Sabaudiæ 7 Lotharingie , & | 
Gueldriz Duces Illuftriffimi ; ftrenui ac magnifici Viri | 
Domini Helvetii tredecim Cantonum Al 

manie , Chriftianifimi Regis comp: 

parte | fimi Ducis, inclitique V enetorum Domi. | 


nii, nor ur Se 
Rex Anglie , referv 
luerit alios infra ftatutum tempus. 
X Xl. Pariter conventurn elt , 
tum negotium vel affumi, vel p 
preltó fit pecunia, quód Chriftianiflimus Rex teneatur 
pecunias numeratas mittere , prout fupra declaratum 
eft , quas contribuere promifit in Urbe Roma, five in 
Civitate Venetiarum , aut E i 2; 
& dare Cautiones idoneas 
ante finitum primi menfis tempus pecuniz pro fecundo 
menfe folventur per eosdem Fidejuffores in Civitate Ve- 
netiarum, aut alibi; & fic fucceffivè de menfe ad men- 
fem , quamdiu Bellum duraverit , ut füperiüs declara- 
tum eft. 
XXII. Conventum eft , 
dictum Fœdus ratificari & : | 
lis fuis cl lis, & articulis à Partibus contráhentibus. | 
Si verb cafu aliquo impeditus Illuftriffimus Mediolani | 
| 
| 


iffimus ac Potentiffi 


1s Princeps, | 


cüm non poflit tan- 
i, nifi parata ac 


AUS E | 
quód infra menfem pre- | 
pprobari debeat cum fingu- 


{ 
ii 


Dux pro parte fua approbare & firmare mon poffet , 
Sanétiffimus Dominus nofter Papa, Iluftrifimus Dux, 


fimo Rege fir- | li 


| ter reftituer 


ndo etiam fibi nominare quos vo- | * 


| fatus cenfüs ad 


| triennium de hujusmodi folutione. 


CORPS DRE DRE 


inclitumque Venetorum Dominium , pro ipfo Medio: 
lani Duce Tilufirilimo prefata pr omittunt. 

XX 111, Cúm in prefenti Tra&tatu de Illuftriffimo 
Medi at mentio , quamvis pr æfatorum 
orum, aut Nunciorum nullus abeo 
Nuncii igitur, & Procuratores Sz 
mi Domini noftri Pape, Illuftriffimi Ducis, inclitie 
xum Dominii , promiferunt pro & nomine 
&orum Dominorum fuorum , quo 
er pro bunt, ut pr us Mediol 
gratosque habeat, & approbet diétos dip 
fuper hoc Literas in forma auth 
infra me teit; fin minus, infra trio 


Venet 


Conventum eff , quód neutra contrahen= 
ium nullomodo ad” ftipendia & ja fuacon- 
iraneumaliquem, tam Te reftriom > SUED Ma 
1m Gentium , qui f 
onfenfü € bona li 


centia ip 


Cüm 

verd Sanétiflimus Dominus nofter Papa magnificum v 

rum Andream Doriam Januenfem jam Connie qui 
usque fuit ad fervitia Chriftianiffimi Regis, requifi- 


ue fuerit ejusdem San&if 
Nuncius, ut in Prod proi 
mittatur ad ipfius Regis fe 
noh habere fe füp 
tem ft 
tiani 
pol 


mi Domini noftri Pap: 
tus An 

ille quidem res o 
nee se ob ligandi San 
m;non dubitare tamen quin Sanét 2 
ffimo Regi fit in omnibus morem geftura 
licentur præfati Nuncii, & Procu 


3 idcirco 
ores Sanétiffimi 
| Domini noftri, Illuftriffimique Venetorum Dominii 


füb ee prediétorum Dominorum forum, 


nus nofter prefatum Do- 
n in fum fervitium nequaquam recipiet ; & fi de 
ato jam receperit , eumdem relaxabit , proc rabitque 


effe&ualiter , ut ad fervitium C aniflimi Regis re- 
vertatúr. In quarum rerum teftimonium præfati Pro- 
curatores uncii hanc prefatam Cartam propriis mas 


nibus fub: 
A&um C 
Anno mi 


tipferunt > fuisque Sigillis obfign ant. 
gniaci , die vicefimo fecundo mentis IV aji, 
lefimo quingentefimo vicefimo fexto. 


E, 


"uli feparati duo, videlicet unus de Regno Nea= 
politano ES alter de Rebus E ‘loventinis. 


Cum verd eadem Capitulationis die fuerint concluía 
Capitula inter Nuncios & Procuratores Sancliffimi 
Domini noftri Pape, Chriftianiffimi Francorum Reg 
Iluftrifimi Ducis, inclitique Venetorum Domini » 
inter que Capitula fart duo, videlicet unum, quod de 
Flo ; alterum , quod de Regno Neapolit: no 
mentionem facit y fuper quo fuerunt nonnulla addita, 
que inter ipfos Contrahentes fecreta effe debent ; idcir- 
cd conventum eft inter eos, ut S duo At 
hic fepatatim & feorfüm ab aliis Poner 
guide Regno Neapolitano mentionem 
in fine decimi quinti Articuli ipfius C 
quidem tenor fequitut , & elt talis ; 
Re ue addi preffé de 


QM C ato Reg- 
manit n, vel in partem , abla- 
& fi pariter auferrentur per E NS Chrift 


alii Status, vel Loca ipfius s 
ancigæ , & contentaretur ipfe Illuftrifimos 
aniflimi Regis Filios reftituere , atque alía in fa- 
perioribus Articulis contenta facere; dummodo ei pari- 
ur omiiia in hoc C; ;pitulo expreffa 
mis ablata , faétá diligenti experientià per menfes qua- 
tuor , quód ipfe de parte diétorum ablatorum conten- 
hoc cafu reftitutio fiat pro rata. Si vero nollet 
; refervando tamen fimo 
Domino noftro Pape in prefato Regno Neapolitano , 
pro annuo cenfu fuo, unum ftatum reditüs Duc atorum 
quadraginta millium fingulis annis , vel 
farem folvatur in numerat pecunia Sar 
optionem ipfius C; 
be Roma, vel Florent fufficientes Fi 
Que 
juffiones fingulis annis renovari poffint , rem. 
per firmis primis Fidejuf , quoad 
rint fecunde; & fic de triennio in triennium. 
Item, quód cafu prefate reltitutionis 1| 
manere debeant i integre Regi Chriftiar 
quas in ipfo Regno habet. 


ficar- 


uffiones per 
uidem Fide- 


¡calas de Floren 


Item, cüm', ut pr&di&tum eft , excelfa Florentino- 
> 
tum Respublica approbatura fit, & Sanétiffimus Domi- 


nus 


ANNO 
1526, 


NNO 
26: 


Juin. 


DU DROIT 


nus nofter Papa ejus nomine promiferit, confentaneum | 
quoque videtur eamdem inter Confœderatos ample&i , 
& favoribus ita profequi , acfi pro uno ex contrahenti- | 
bus in hoc Tractatu nominaretur. Quod cüm non pos- 
fet fieri fine maximo fuorum civium damno , ob eorum 
Negotiationes, & Bona, que diverfis in locis Serenis- 
fimo Imperatori electo fubjeétis femper habent ; idcitcù 
promiferunt Confeederati omnes ipfam Florentinorum 
Rempublicam, ejusque Statum , fe ita femper Defen- 
furos à quibuscumque eam offendere voletitibus , acfi 
ex Principalibus effent Confoederatis. In quarum re- 
rum T'eftimonium prefati Procuratores & Nuncii hanc 


prz fentem Cartam propriis manibus fübfcripferunt , fuis- 
que figillis obfignaverunt. Actum in loco, & die fu- 


pra fcriptis: 


CXCIV. 

Ermeitterter tind BDerncucrteor Torgduifeher Bund 
zwifchen Churfürft Johann und deffen Sohn) 
Sobann Gridrichen Hertzogen zu Sachen 7 
Mhilipfen 1 Oto 1 Eenft | und Srancifeum alle 
Hpertzogen qu 25raun[iboeíg und Lunes 
Our, Dhilipps Land-Grafen zu Heflenr/ Hein: | 
richen!. Spextzogen ju Wiechlenburg 7 Wolff | 
Sürfter qu Anhalt / Gebhard und Albrechten 
Grafen qu WiasmGfeld 7 zu befchigung vor 
unbillige Kriege |. und ficheren friede abgeredt zu 
Magdeburg den x2. Junii 1526. Mit der Stadt 
Yifagocbuca WAufnehmung in diefes Bündnüß! 
zwar Das erftemahl / Da es nur perabredet I und 
noch nit völligivollzogen war! Gefchehen zu Mage 
beburg den 14. Junii 1426. das andere mabl it 
Die nicht nuk abgeredte | fondern auch vollgogene 
S5ünpnüfi den 25. Junii 1526. nebft der Stadt 
Magdeburg Reverfalien darüber den 25. Junii 
1526. [HORTLEDER, Srfachen des eut 
feben Kriege, Tom. I. Lib. VIII. Cap. III. 
pag. 1492. Lunic, Zeutiches Reichs Ar- 
Chiv. Part. Special. Abtbcil. IV. Abfag IT. 
Num. XXI. pag. 38. d'où l'on a tiré 
cette Pièce.] 


C'eft-à- dire; 


Extenfion ES Prorogation de l'Alliance de Torgaw, 
entre JEAN Elebteur de Saxe, ES JEAN FRE- 
DERIC fon Fils; PHILIPPE, OTTON, 
Ernest, François Ducs de Bruns- 
wich Lunebourg 5 PuıLıppe Landgrave de 
Hefe; Henri Duc de Mecklebourg y WoLFr- 
GANG Prince d’ Anhalt, GuneBARD($ Ar- 
BRECHT Comtes de Mansfeldt ; pour leur commu- 
ue defenfe, ES pour la füreté de la Pains faite à 
Magdebourg le 12: Juin 1526. Avec 7 Ácceffion 
de la Ville d MAGDEBOUR Gen cette Allian- 
ces premierement par une fimple Ouverture du 14. 
Juin 15265 puis par une Refolution formelle du 
25. de méme Mois C9 enfin par un Revers , ou 
Déclaration fur ce fujer , de la part de la Ville de 
Magdebourg , dedit jour 25. Juin 1526. 


DID GHees Gnaden fh wir Sobans Ehurfürft/ 
unb Fohans Friedrich | Bater und Sohn! 
Hergogen zu Sachfen/ au Philips 1 Otto | Ernft | 
und Grancifeus! Gebrüder und Bettern I alle Jette 
zogen zu Bratinfehweig und Lincburgl | Philips | 
£andataff qu Heffen | Graff qu Cagenelnbogen! ac. 
Heinrich | Hergog zu Meckelburgt / Fürft zu Wen 
den! 20 Wolff! Fürft qu Anhalt | Geoff zu Afea: 
nien! und Herr zu Berneburgk/ Gebhardt und Al 
Brecht | Gebrüder I Graffen und Herren zu Mans | 
feldt I bekennen 1 Nachdem Gott dev Wlmachtige | 
aus fonderer Gerfehungi und durch gute milde ndo! | 
und unausfprechliche ?Sarmbergigfeit | feyn henliges | 
einige und remos Bore! als den einigen Hnfern | 


DES GENS: 
Croft! der Seclen Speiß] und höchften Sebas auf 
Eipen! des wie feyner ale i i eal 
keit billich bandibar feyn foffen/ und I pb Gott will 
wollen I ben Mienfchen wiederum Hat erfcheinen laß 
fen 5 (0 iff Doch leider offentlich am Lag | was viel 
und mancherhand Mractick ein Zeit her 7 fonderlich 
bon den Geiftlichen und ihren Anhängern | int ‘eke 
liget Neich/ gefucbt! und fürgenommen fevnd wore 
den! dafelbig beylig 1 Goalic) Wort wicde m 
derprucken! zu vertilgen/und gan&fic aus der Mona 
fcben Hergen und Gewilfen I fo es mbialich geweft 
tere / zu reiffen. FA 

. Bud wiewol fie anbero mit folchen ihren binders 
liftigen Wnfehlagen! nichts dacwider haben fchaffen 
Eönnen | fonbern je mehr fie Darwider gefkrebt 1 ge 
handelt und practicirt/ je weiter durch Gottes des 


455 


| Allmächtigen twunderbarliche Wirckung | diefelbige 


ihre Handlung / gu Mug und 2ufachmen der Chriftt. 
Derfamblung | Förderung | und Erweiterung velfele 
bigon Worts) gebienet hat/ wie folches noch täglich 
Dor Augen gefehen wird! in gang unzweifflicher und 
fefter Zuverficht / daß der | ber feyn Göttl. Wort I 
gar Glori und ehe feynes f:yl. Mabnrens/ zum Heyl 
und Srleuchtung jeyner Ebriftlichen Gemein I in 
biefe Welt gefenber bat |. werde binfürter fines 
Boite Widerwertigen ihe Firhaben weiter | wie 
bigber befebeben! brechen! und fich gegen ihnen! als 
ein gemaltiger! mächtiger Gott I alfo erzeigen! bafj 
fie ibne I fie wollen oder wollen sticht /. für eynen ges 
waltigen Got und Heren müffen erteniten / vamit fie 
nicht zu fagen haben: Wo ift nun ihe Gael, Wore 
und Evangelio! davon fie fo viel achalten haben? 
Auch wiewol Keyfertiche Diajeftát / Hafer aller 
Guadigfter Jour |, nechft epuen Reichstag gegen 
Augfpurg ernennt und ausgefchrieben I welcher vows 
Bus! Cdieweil wir engener Derfon zu erfchcinen / aus 
mereklichen Ehehafften und irfacben I verhitinere 
foorbem) der Suverficht! dag allba von den Dingen! 
wie auch aus mannichfaltigen vapffern Urfachen d 
bie höchfte Mtothourfft getveft were / nnb noch ey 
WIN auch von Dielen das Keyferliche Mandat alfo 
verftanden | als ob dev Buchftab dafelbig gebe. und 
mitbrächte I daf von folchen angeftellten Mewerune 
gen und gehren! wider die alte Sebráuch/ amd date 
zu von den Mängeln und DBelchwerungen | fo die 
Weltliche wider Die Geifkliche 1 und hinwioder 4 
hetten I geratbfchlage und gehandelt folte werden à 
2f(ío auch! Daß Demnach die gefandte Dottfchaffters 
ber Weltlichen Stände | Hnfer 1 und andern | und 
des mehtentheyls/ aus unmeidlichee Mothburffe/ ¿e 
Berhitung ferner Aneinigkeit | Diut-Bergicffens / 
und andere Befehwerungen sutortommen | in Mege 


| nung gewefen! bon biefem 2Crtictel/ als vom Haupte 


ftüch aller Reichs-Handlung 1 an welchem bie Eh 

Gottes 1 und aller Chrifélichen Stände und i 
thanen etvige und zeitliche Wolfahre gelegen I bie 
Sytotbburfft fücgutpenben / uid in den Dingen ein 
Ehriftlich Einfehen zu habens WAufuchung zu tun 
welche aber aus dein | Daß derfelbig von Raf 
Maj. ansgekündigter Reichs-Tag difmal nit für 
fic) gangen / fondern big auf ben erften Zag des 
Mayen nechfe verfehienen I erffrcctt | und gen 
Speyer gelegt ift worden) Hat nachbleiben müffend 
zuderfichtig/ daß dafelbft aus der wegen Wrfachen! 
inmaffen nechft 3u Augfpurg hätt befcheben follen) 
nach Berinog Kayf Maj. Schrift und Mane 
dats! nachmahls darbon gevathfehlage wird wees 
pen. 

Bud twiewol wir ins in allen I was dem Wore 
Gottes I und faute. Berftand feynes bent, Evans 
gelions gemäß / mit andern Ständen / anf folchen 
Reichs Tag 1 Ehriftl. Gleichheit gu vereinigen I 
gang genevgt | daffelbige auch I Daß durch Berteis 
bung gottlicher Guadend cyne Gleichheit I nach 

techs 


ANNO 
1526, 


[ 


jp recht 


456 CORPS DIPLOMATIQUE 
fehigen | aud) getveue Borfehung zu thun I damit ANN 


wt nd Chriftl. Berffand | gemacht möchte 
1| am ficbften feben I und I fonder Rubin ! 
| Daß wir Bus je und allivegen gegen Mom. 
Keyf Maj. als gehorfame Churfurit 1 Sürften und 
Grafen! wie wir bann Dinfücber] und bif an Ünfer 
auch nicht anders befunden 
t und gehalten I andy Senf. 
(ten / und anderer Stände 
in allen Sachen I barinnen wit aus 

fehuldigen Gehorfam zu verfolgen verpflicht 1 E 
Éeutuüf und Weifung dulden und feinen mögen! tie 
wit dins auch i 


Durch nme 
get) zu den 2 
dungen etlichor maffen 2inzeigung geben ; bap un: 
i| fo ebftebet |. und infonderbeit / 
daß auf fitünfftigen: Meichs-Tag gu Spevet I 
Keyferlicher Deajeftat/ Wufers alerguadigften Herrn’ 
Mandat! und den Abfechiede nach !fo necbft zu Aug 
fpurg derivegen gemacht I von den Sachen Goetli- 
ches Worts | und ber Geiftlichen und Weltlichen 
Gebrechein! gegen einander belangend / aus unmeid» 
ficher Stotbbur(ft! geredt foll werden / wir Uns auch 
secbft qu Augfpurg zum teil I Durch Yufere Gee 
fepickte / haben vernehmen laffen / und nachmabís 
erbicthig 1 ns nach tecbtem und Ehriftlichen Bers 
ftand/ mit andern Ständen des Reichs gern zu vere 
gleichen! doch die Geiftliches und andere Io ihnen 
anhängigl des Meichs-Zags/ und was alda befchlof 
fon 1 oder für gut und bequem möcht angefehen tuer. 
Den] unerwartet] weiter und mit embfigen Fleiß 
practicint I auch Bindnuffe von ihnen anfgericht I 
ad ihres höchften Vermögens I was fte des damit 
icbt können zuwegen bringen! bafi folches mit Dave 
f ng und Erlegung viel Gelds I unterftanden 
foll. werden I. ¡bre alte bifher geführte befchiwertiche 
Syufjoráucb | wider das Göttliche Wort und Evans 
gcuon/ im Schwang zu erhalten [- und die War. 
Heit GAS und feynes Worts qu verdenden / und 
Dafferd der geftalt fürzunehmen / daß Diejenigen 1 fo 
aus Berleiyung per Gnaden EHE /- fen Heylis 
ges Wort zu verfändigen / und anders I was Dein. 


felben an Siremonien und andern gemäß / in ihren | 


Sauden) Herrjehanten! und Gebieten! Cals fie dann 
für GOH uno der Gewiffen halben I fchulvig) ges 


fhaten I und wider berühtte Dergebrachte Migbräu | 
che! gulaffen! durch ihre Practice unb Auftifftungr | 


und von ihres Gelds wegen / folten überzogen | und 
ihre Land uno Leute derowegen befehadigt! angearif: 
fen’ und berberbt werden. 

Machdem es nun befehwehrlich 4 atid) allen Chris 
fren Hergen erjchrecklich und erbärmlich were I daß 
vie Warheit untergedeuckt/ und bie Ynivarheit ftatt 
haben foltel und mit Diefen Sachen bie Gelegenheit 
Hat | daG ins und cyner Chriftlichen Obrigkeit nit 
anders ziemet I wie wollen gefchweigen / Daß wir 
vicimebr GO täglich anrufen und bitten foften | 
Fins weiten zum Crkentnüß feynes Göftlichen 
orte, Sichtes! und Willens zu führen! dann dag 
wir / was nach ber derlichenen Gnade GHttes 1. in 
Predigten I Coremonien | und andern demfelbigen 
gemag (obs wol, wider viel berährte Miigbräuche 
iff) fürgenommmen toitb / geffatten | und iu feinen 
Meg davwider feo! parum WIE auch bon Deswegen 
niomands zu thaclichen Füenehinen Hrfach geben / 
und aber auch Amts halben I Datgu wir von Gott 
dem Wllindcheigen verfehen/ den Anfern fehuldig und 
pflichtig feyno / biejelbige für unbillichem Gewalt zu 


i diefelben tafere Wuterthanen / nit allein mit dem 
Wort GOttes weiter bewiedempt | fondern neben 
bem. alfo verfehen werden / daß fie varbey bleiben I 
und für Gewalt ver Widerwertigen befchüßt und ers 
ref mögen werden, So wollen wir ¿ns I in Be 
trachtung daß es dic Nlochonrfft erheifcher/ und bee 
rährte YAnfere Pflicht/ damit wit ben Ynfern! und 
andern des Gôtlichen Worts/ anbángig und vete 
wandt I erfordern | tins auch ans oberzehiten Yrfas 
chen | und aethanen Erbietungen I bey männiglich 
unverteißlich feyn will) Darwider zu trachten / auf 
fern für unbilliche/ unverurfachee Krieg t 
nb ungöttlicher Befchwehrung gefchügt I 
1 Wort unbelendigt! und deffo friedlicher bleis 
n] iet und hiermit! im dem S'tabmen 

qu Ehren und Preifung feynes Heyligeit 
mens und Worts | aus Ehriftlichen Gemüth 1 


| berährter Sachen wegen I iis Meynung I wie dif 
| infe Derftändnäß vermag / zu us wenden uno thus 
wollen | die wir auch verfelben Geftalt au tins 
lin Ginung zu nehmen gencygt, fepnb I folgender 


¡Maffen Percinigt |  $ufanunen gefeüt | und. in 
| BeritdndnsG mit einander gegeben | Als wir auch 
| hiermit thun! und gethan wollen haben! tio: 

| Mo bie obberibrte Widerfacher unb ihe fn 
hang! von wegen des Goitlichen LBorts/ unb dee 
ter Ding I fo demfelben nach! wider die vorge 
| dachee Mifibrauch ) in Bnfern Fürftenehumben | 
| Sanden) Herefehafften! und Gebieten fürgenoute 
men I und gehalten werden / oder aud) andere 
Sachen gum cin wolten fürgeivandt werden! 
da es doch berüfrte Göttliches Lorts halben! ins 
Grund gemeynt würde / und Unfer icber wimb fols 
che fürgetwandte Schein-Sachen I. inmaffen I sic 
oben 6erübrt! Erkentnüß und Weifung dulden fone 
ten! baf wir Leib und Gut] Land/ Serrfchafften I 
Seuth/ und alles Bermogen! bey einander zufegent 
auch einer. bem andern. | ber darfiber angegriffen / 
| überzogen | oder befchwehrt wolte werden | — auffé 
| ftärchite |. fo wir immer vermögen) auf Fnfer eye 
| gen Koften und Schaden zuzichen / uno zu SAT 
lund Errettung kommen wollen. Doch in alles 
wege Finfer Bertratven niche auf Uns! oder Die 
| fetbige ttafere Lande / Herrfchafften I Seuthe 1 und 
| Bermögen |. fonbern iu und auf G)O:t den Alk 
mächtigen! nach feynem Göttlichen Willen! durch 
[ins 1 als feyuen Werckeig uno Inftrument , 
dem auch wenig ift! mit vielen ober wenigen wi 
ber bie Feinde zu fiegen / Demüthiglich | und mié 
Andacht gefeßt und, geftellt alles mit treuer / 
Ebriftlicher / und vechter Meynung I ohn alles 
Gyefebrbe. 

Und damit diefe Unfore Einigung und 2Berftánb« 
in allen ihren Puncten und WArtickeln I defo beftane 
diger und underräckter gehalten I und derfelben gelebt 
werde. |. haben wir obgemeldte Churfürft 1 Fürften ) 
und Grafen I infe ieglicher/ als wir Herkog Jos 
hans Chnrfürft/ für ns und Ynfern Sohn! Sert. 
| 30g Hans Friedrich! 20. Find wir Hergoy Ott und 
| Hergog Cenfé |. für Uns / und Hergog Francif- 
cus , finfern Bruder I feyn engen Fufiegel wiffent: 
fich an diefen Brief hengen fa(fen I und mit infer 
engen Handen unterfchricoen. Gefchehen zu Mage 
deburge / am 12. Tag des Brachmonats | nach 
| Ehrifti Ynfers lieben Herrn Geburt + taufend 
|fünffunbert ¢ und im fechs und. swangigiten 
Fahr. 


CXCV. 


152i 


1526. 
t4. Juin. 2fUfitebmmt der 


DU DROIT 


ANNO 


CXCV. 


Stadt ATagdebura in das dor 
Hergehende Bindnußl da es zivar abgeredt / aber 
noch nicht vollzogen war. Magdeburg den 14. 
Brachmonat 1526. | HoR TL EDERUS , 
Tom. 1. Libr. VIII. Cap. IV. pag. 1494. 
Lunıs, Æcutfches Neichs + Archiv. Part. 
Special. Continuat. I V. Parte II. Sfteunbter 
Abtheilung Swolffter Abfag Num. IX. pag. 
657. d'ou l'on a tiré cette Piéce.] 


C'eft -à- dire, 


Premier Projet de la Reception de la Ville de 
MAGDEBOURG dans l'Alliance, du 14. Fuin 
1526. 


on Gottes Gnaden wir Syofanis/ bes 5. Ro 

mifchen Reichs Srg-Marfehatce Churfürft / | 
unb Syobanns Friedrich! Bater und Sohn! Herko- 
gen qu Sachfen | Landgraffen in Thüringen / und | 
Marggraffen zu Meiffen / Philips! Ot / Ernff 
und Francifcus Gebrüder und Bettern/ alle Hergo- 
gen zu DBraunfehweig und Süncburgé | Philips / 
Sanbgraff zu Seen? Graff zu Gagenelnbogen zc. 
Heinrich | Hergog zu Meckelnburge 2: Wolff | 
Súeft zu Anhalt 2c. Gebhard und Albrecht Gebrir 
bere / Graffen zu Mannsfelde | bekennen / daß wir 
bie Ebrfame und Weyfe | Ynfere liebe befondere | 
Rathmanne! SanungsMeifker und Gemeinheit der 
alten Stadt Magdeburgt / und ihre Nachkommen! 
in die Berffándnús und Cinnung I ber wir ing! 
aus 2Berleibung Göttliche Gnaden I zu Fürderung 
und Ausbreitung feynes 5. Worts und Ebange. 
fiums 7 und was demfelben anhängig / aus Ehrift- 
ficher guter ¿Bopímeynung / mit einander entfchloffen | 
und vereiniget/ auf ihr fonderlich unterchänigeBitt | 
Erbierhen und Anfuchen/ genommen haben I nef» 
mer fe auch hiermit! auf folch ihre Bitt und Erbice 
then / darcin: 

Bud weil die Berfchreibung folcher Berftanoñás 
und Einnungs! Kürge halben ber Seit! und aus an. 
Deen mehr Vrfachen! iet affbie nicht hat mögen 
vollzogen toerben |. wollen wir dicfelbige in TEnfer ob» 
benannten Mabinen derfertigen/ unb den von Stag: 
deburg I von dato in vier Wochen bem nechften || 
ungefebrlich/ verfiegelt überfenden (affen. Dargegen 
follen fie Hus bey pemfe(ben Unfern Bothen tice 
berum einen Reverfal überreichen / wie ihnen des 
ein Copey gu gefteller worden ift I alles ohne Gee 
ebrde. 

Las ibréund mit Bofern Dicrauff gedructten Se- 
creten befiegelt / und geben zu Magdeburgt / am 
dierzebenden Tag des Drac Monats/ Anno Do- 
mini 1526. 

Locus 7. Sigillorum. 


CXCVI. 


f. Juin; Yufnehmung ber Stadt YYTágoebuttg in das di 


gezogene unb nicht nur abgeredte I fondern auch | 
vollzogene Bindunf. Denzy. Juniirs26. Diebft 

devo Reverlalien darüber, — Actum ut fupra 
[Hon rLEDERUS, Tom. I. Libr. VIII. 

Cap. V. pag. 1494. Lunie , Zeutfches 

Meichs - Archiv. Part. Special. Continuat 

IV. Parte IL IX. Abtheil. Zwölffter Abfag 

Num. X. & XI. pag. 658. d’où Pon a tiré 

ces deux Pieces. ] 


C'eft- à- dire; 
Reception pleine ES entiere de la Ville de MAGDE- 
Tow IV. Part I. 


DES GENS. 457 


BOURG dans l'Alliance, du 25. Fein 1526. ANNG 


Avec le REVERS on Declaration de ladite 
Fille. 


HOw Gees Guaden / tvir Fohains | des Heys 

figen Nömifchen Reichs Gre Markeyale und 
Gburfürft | und Fohanns Friedrich | Bater und 
Sohn! Sertzogen zu Sachfen/ Sanbarafen in Dijo 
tingen/ und Marggraffen zu Meiffen 2c. Philips 1 
Dit | Grnft y und Francifeus | Gebrüder und Bers 
tern alle Hergogen zu Braunfehweig und Süneburgt 
Philips $anbtgraff zu Heffen.! Graff zu Cagenelue 
bogen zu Dicgl Sicgenbain und Nidda / Heinrichs 
Hergog zu Meceinburgel Sürft zu Wenden / Graff 
zu Schwerin I der Sande Rofforé und Stargarden 
Hove! Wolff Fürft zu Anhale) Graff zu Wieanien 
und Herr zu Berenburgt / Gebhardt und Albrecht 
Sebrimere | Graffen und Herven zu Mannsfelor f 
tbun biemit Funde / nachdem wir tng / aus Ehrifte 
licher | Fürftlicher und guter WBohlmeynung I zu 
Defürderung und Ausbreitung GH Worts | 
feynes Heyligen Evangelions / und was demfelben 
anhängig/ aus Berleibung Gottlicher Guaden! mit 
einander eyner fonderlichen Berftändenus und Gis 
mung entichloffen und vereiniget 1 alles nach Saut 
und Subalt / wie bernach von Wort zu Wore fol: 


et: 

Bon GOttes Guaden /swir Sofanns] Chu fir(E / 
und Sohanns Friedrich | Bater und Sohn / Hr 
gen zu Sachfen x. Philips / Oto Craft” und 
Stancifous |. Gebriider und Bettern I alle Herkogen 
au Brann(ehweig zc. Philips I Sanbtaraff zu Je 
fen 2. Heinvich 1 Hergog qu Mecklenburg. 20. 
Doi Súeft zu Anhalt 2c. Gebhardt und Albreche 
Gebriider |. Graffen zu Dannsfelot 2. Betennen) 
nachdem GOK ber Almáchtige / aus fonderlicher 


\ Berfehung und Durch gute unb mile Gad! und 


unausfprechliche Barınbergigkeit | feyn Heyliges 1 
etiges I und reines Wort I als den einigen Yinferm 
en der Seelen Cpeifj] und höchfien Sehag auff 

ren 20. 

Und weil die Ehrfame und Weife 1. Yinfere liebe 
befondere / Burgermeifter! Rathmanne/ Sjnnungs» 
Meifter und Gemeinbeit der alten Stadt Magbe 
burg | als Die / fo zu GHetes Wort feynem Hoyle 
gen Evangelio / und twas bemfelben anhangig / aug 
Berleihung Gottlicher Gnaden! Neigung und Bil 
fen tragen I bey ns unterthaniglich und fleißig ane 
gehalten und gebeten / daß wir fie J mit und neben 
ins) in folche Unfere Berftändnis und Cinung / 
gnabiglich und gúnftiglich nebmen wollen 4 mit der 
unterthänigen und Gbriftficben Gbietung / daß fie 
und ihre Nachkommen I gu aller Zeit / fo viel pag 
Sittlich Wore I das Heylig Evangelion I und was 
demfelben anhängig I anfangen tbut / bey tus) all 
ihr Bermbgen / fo weit fich folches erffrecéen thet | 
zufegen! unb barinnen keinen Beheiffl WAuGiug oder 
Weigerung fuchen wolten I wie fie fich dann des im 
einem Reverlal-Brieff I under der Stadt Sunfiee 
gel gegen fins verfchrieben haben. 

Auf folch ihr unterthänige Bite und Exbieten y 
bekennen wir obgemeldte Ehurfücft | Fürften und 
Graffen | dag wir Bürgermeifter | Rathmann / 
Innungs-Meifter! und Gemeinheit der alten Stade 
Magdeburg I und ihre Nachkommen / mit und nes 
| ben fins! in obangezeigte Jinfere aufgerichte Bere 
| ftánduig_ und Ginnung genommen haben / und nef 
| men fie alfo hiermit in Krafft dif Brieffs/ barein [ 
to fie und ihre Nachkommen auch I von wegen des 
| Goitlichen Worts / und was deinfelben anhangig! 
| Berfolgung / Wiederwärtigkeit und Beordngnig 
‚leiden! und darumb bon iemandts angegriffen ) über» 
| zogen! ober befehwebrt würden/ Daß wir ihnen alge 
Hanns auf fhärcheft/ und Yinfer jenen eygen Koften! 
| Mmm 34 
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kommen wollen / doch bafi fie zu ieder Zeit in den 
Dingen! fo viel pafj Göttlich Wort unb was deme 
felben anbángig! anlangen thut! all ihr Vermögen! 
fo weit fich folchs erftredtt / Saut ihrer Berfchrcio 
bung! bey ins! auch toieberumb zufegen follen/ al 
les treulich und ungefobrlic. Zu Hhrkundt haben 
wir obgemeldte Churfürft | Firften und Sraffen | 
Jinfer ieglicher fepn Junfiegel I als wir Hergog So 
hanus / Churfürft I für Uns und Ynfern Sohn und 
wit Hergog Philips! Ott und Craft! für us und 
Siufern Brudern! Herr Srancifeum/ twiffentlich an 
Diefen DBricff thun bengen (offen. Geben am 25. 
Zag des Brach Monats | Anno Domini 1526. 


Syr Bürgermeiftee | Nathmanne / Jungs 
Meiftere und Gemeinheit ber alten Stade 
Magdeburg x. Als die Durchläuchtigfte | Durch 
läuchte 1 Hochgebohrne Fürften wd SSeren | Se | 
Sobauns / Hergog qu Sachfen | und Gourfürft | | 
Hert Fohanns Friedrich | 1 
MWhilips |. Herr Dit! Herr Ernff und Herr Fran: 
cifens | Gebrüder und Bettern I alle Hergogen zu 
Braunfehweig und Lineburg! Herr Philipps] Sand» | 
graff zu Heffen 2c. Here Heinrich / Herkog zu | 
Mieckienburg aC. Here Wolff/ ürft zu Anhalt 2c. | 
Pud die Edle | Wsolgeborne 1 Herr Gebhardt und 
Herr Albrecht! Sebrimer! Graffen und Herren zu 
Miannsfeldt ac. \ t 
von I fic) aus Fürftlicher | Chrifklicher und guter 
MWolmeymung | zu Sirderung und Anßbreitung 
Gottes des Allmächtigen Worts | und Tas Den 
felben anhängig I epner fonderlichen Berftändtuig 
uno Einnung entfehloffen und vereinigt / alles] nach | 
Saut und Junbalt / wie proben in ihrer Chur-umd 
Fücftl. Gu. Berfehreibung gemelt wird. : | 
Weil wir dann aus GOttes Gnaben fo viel bes | 
Hans’ befinden I daß folch ihrer Churfürftl. S. Gn. | 
und Gnaden Fürnehmen feeliglich | Cheiftlich tind 
billich | und Rafer aller Seelen Seeligteit cndtich | 
in dem Wort GHetes fleet I haben ihre Shure 
fürfel. Sürftl, Su. und Gn, Vins! auf Haft unter, 
thánige und fleißige Bitt und Erbieten/ mit und nes 


ben ihnen in folche ihrer Churfürftl. Fürftt. Gu. und | 
Gu. Berftändtnig und Cinnung andbíglid) genou 


men! mit gnadiger Erbictunge! Yins | und jinfetu 
Stachtommen | wo wir don wegen des Göttlichen 
Works) und was demfelben anhangig / Berfolgung/ 
AWBiderwwartighcit und Bedvangnif lepben / und date 
umb von iemandés arigegriffen | überzogen und be- 
fehwere würden | dag ihre Churfürftl. Fare. Gu. 
und Gn. Bus aufs fiareefe I auff ihrer aller Chtre 
foil. Fire, Gu. und Gun. engen Koften und 
Schaden zuzishen I gu Rettung und Half kommen 
volten. 

Demnach und in Erivegung oben angezeigten / 
3infer gnábigft und gnábigen Herren / der ST 
ften | Fürften und Graffen I gnüpigen und Chriff: 
lichen Willen I 

Bekennen vor fins | und finfere Nachkommen / 
vag wir zu aller Zeit 1 fo viel dag Göttlich Wort I 
daß H.Cvangelium/ unb was demnfelben anhängig / 
antangen thut/ bey höchgedachten Tinfeen anápigften | 
Wid Guadigen Herren / wiederumb alf Yufer Bere 
mögen / fo weir (icf) folches evftrecten thut/ zufegen! 
und dariımen keinen Behciff / Aufzug oder Wege: | 
rung fuchen wollen / alles getrentich und ungefebre | 
Em des qu SVirfunbt/ und unvertückter Haltung / | 
haben wir Her Statt Innficgel an diefen Brief | 
thun hengen / dev geben it / nach Chrifti Wafers | 
fieben HEren Geburt y taufent / füngbunbert und | 
im fechs und ¿wangialten/ am 25. Lag des Brach 


Monats, | 


Bater und Sohn ac. Here | ic 


Pufere gnädigft und gnápige Her: | 


OMATIQUE 
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Traité entre Frangois I. Roi de 
Henri VIII Roi d'Angleterre » Par lequel 
CHARLES V. l’un contre l'autre » ES que ler 
Roi d'Angleterre tiendra la main à ce que les Fils 
du. Roi François > Ótages en Espagne , foient mis 
en liberté. 4. Hamptoncourt le 8. Aon 1526. 
[Freperic Leonarp, Tom. IL. pag. 


256. ] 
Niversis & fingulis ad quorum notitias pra« 
Teı Littere pervenerint , falutem. Quum poft 


Pacis & Ar 
tifimos Pri 


& Fodera inter Illuftriffimos & Poten- 
pes Anglie & Francorum Reges jam 
c inde percuffa & conclufa , frequens ul- 
€ Litterarum miffitatio, mutuaque officio- 
rum viciffitudo impenfa , tantam amoris flammam in 
eorumdem Principum cordibus incenderit , ut non mo- 
do em contractam firmam & folidam, üm etiam 

n,.& ab omni fuspicionis fcrupulo remotam es- 
{ t, fuoque exemplo,& mutua animorum cofi- 
jun&ione reliquos Chriftianos Principes ad Pacem, fin- 
ceritatem , & concordiam invitare , quod non alia de- 
mum via fieri poffet, quàm ut mutua reciprocaque 
Obligatione in forma fubfequenti concepta fe invicem 
aftringant. 

Ego itaque Thomas More, Miles, Ducatüs Lancas- 
trie Cancellarius, Invidifimi & Potentifimi Principis 
& Domini mei, Henrici.O&avi, Dei gratia. Anglia 62 
Francie Regis, Fidei Defenforis, & Domini Hiber- 
nie, Orator, Commiflarius , & Procurator ad infra 
fcripta fufficientem autoritatem habens , ac fpecialiter 
deputatus, cum magnifico & egregio Vito Domino 
Joanne Joachim de Paffano , Domino de Vaux , IE 
luftriffimi & Sereniffimi Principis Francisci , Dei gra- 
tia Francorum Regis Chriftianiffimi , Oratore , Com- 
miffario & Procuratore ad fequentia concludenda fufi- 
cienter autorifato, conveni, concordayi, & conclufi , 
ac per prefentes conyenio , concordo , & concludo y 
prout fequitur. 

Imprimis , cüm multa % varia inter Muftrifimos & 
Potentiffimos Principes Anglis & Francorum Reges 
prædiétos , Illuftriffimum. Principem, Carolum , Impe- 
ratorem ele&um, tam pro rec atione , & liberatio- 
ne Filiorum predicti Chriftianifimi Regis, quàm.etiam 
pro maximis-pecuniarum fümmis predicto Illuftriffimo 
Anglie Regi debitis ; ‘& nonnullis aliis agenda interve 
niant, conventum , concordatum + & conclufum eft : 
quód prediétus Chriftianiffimus Rex, neque per. Com- 
miffarium, five Comm ios fuos deputatos , aut de- 
| Pütandos , direété autindire&é , fecreté aut aper x 
| de recuperatione Filiorum fuorum apud dictum Impe- 
ratorem electum jam obfidum , neque de alia re qua- 
| cumque cum eodem, quovis colore, aut pretextu quæ- 
fito, traétabit, conveniet, vel concludet , aut aliquid 
virtute l'ra&tatuum, five Obl ium datam præfentis 
reciproce Obligationis pra ium, aut alio quovis 
modo recipiet , “aut acceptabit , ne conditiones ab 
eo Imperatore eleéto ultro oblatas et, neque quic- 
quam aliud nomine prediéti Chriltianiffimi Regis cum 
eodem Imperatore electo , per alios traétatum > €on- 
ventum , aut conclufum ratificabit , feu confirmabit us 
nifi fimul, ac in eodem Tra@atu, Conventione , Con- 
clufione, Acceptatione, five Receptione pro omnibus & 
fingulis pecuniarum fummis, per eumdem Imperatorem 
cleétum prædiéto llluttriffi An Regi debitis. & 
folvendis, valida ac füfficiens cautio & provifio pro fo- 
lütione earumdemque per eumdem Tradtatum füb uno 
eodemque Conventionis contextu fiat , de quà & termi- 
nis folutionis earumdem: pecuniarum predictus Illuftı 
fimus Anglie Rex fit contentus , fitque nominatus & 


comprehenfus idem Illuftriffimus Anglie Rex in eodem 
"Tractatu, Conventione, five Conclutione; & quod in 
eodem atu , fi quem talem fieri contigerit pereun- 
dem Chriftianifimum Regem , nihil convenietur , aut 
concludetur, quod poffet quovis modo efle in prajudi- 
cium, derogationem, dispendium , five inutionem 


"T'ra&atuum, five Pacis & Amicitiæ ,ac Ob 
five aliorum Articulorum nuper inter predictos Illus- 
triffimos & Potenti Principes Anglie & Franco- 
rum Reges de dati trigefimá die menfis Augufti, anno 
Domini millefimo quingentefimo vigefimo-quinto ; fed 
quód omnes & fingulz Conventiones, & Promiffiones 

in- 


gationum y 
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inter eosdem IIluftriffimos Principes fa&z , ac in diétis 
Traétatibus contente manebunt in fua integritate , ro- 
bore, virtute, efficacia & firmitate, prout in Traétati- 
bus eisdem convenitur ; quibuscumque talibus Contrac- 
tibus cum dicto Imperatore eleéto initis, ineundis, five 
concludendis , non obftantibus: 

Ac etiam conventum, concordatum ; & conclufum 
eft, quód predictus Chriftianiffimus Rex non dabit per 
fe, velperalium , direétè vel indircéte , fecreté aut 
apertè ; aut quovis quefito colore , ullum favorem 3 
confilium, pecunias; vel affiftentiam prefato Imperatori 


eleéto, virtute Traétatuum precedentium cum eodem | 


initorum & concluforum, aut aliter. quovis modo, con- 
tra predictum Iluftriffimum Ar Regem in aliquo 
imolimine five expeditione Bellica, quam idem Illuftris- 
fimus Angliz Rex per fe, vel cum Confcederatis fuis, 
fuisve aut eorumdem Capitaneis, pro recuperatione 
pecuniarum fibi ab eodem Imperatore electo , ut pre- 
fertur ; debitarum, aut ex quacumque alia caufa, ubi- 
vis locorum , Terra Marive , contra eumdem geret ; fa- 
ciet, aut exequetur. 

Et pari modo conventitm, concordatum, & cönclu- 
fum eft, quód Illuftrifimus € Potentiffimus Angliz 
Rex antediétus , neque per fe , neque per Commiffa- 


rium five Comniiffarios, fuos deputatos, five deputan- 
de 


dos, direétè aut indireétè , fecreté aut aperte , 
folutione pecuniarum fummarum quarumcumque à pi 
dito Imperatore electo fibi debitarum , neque d 
re quacumque cum eodem, quovis colore aut pretextu 
quæfito , traétabit , conveniet , aut concludet , neque 
pecunias aliquas virtute Traétatuum feu Obligationum 
datam prefentis reciproce Obligationis precedentium , 
aut alio quovis modo ; recipiet aut acceptabit ; neque 
conditiones ab eodem Imperatore ele&o ultro oblatas 
accipiet , neque quiequam aliud nomine prediéti Illus- 
triffimi Anglie Regis cum codem Imperatore electo 
tractatum , concordatum , aut conclufum ratificabit , 
feu confirmabit , nifi (imul, ac in eodem Traétatu, 
Conventione, Conclufione, Acceptatione, five Recep- 
tione., de & pro liberatione Filiorum diéti Chriftianis- 
fimi Regis jam apud diétum Imperatorem electum ob- 
fidurh , pro pecunaria talia uius millionis coronarum 
auri per prediétum Chritianiffimum Regem horieftis , 
& rationabilibus terminis, & folutionibus , arbitrio Il- 
luftriffimi Anglie Regis limitandis , folvenda redimen- 
dorum & liberandorum , fab uno eodemque Conventio- 
nis contextu tractet , conveniat, & concludat, fitque 
nominatus & comprehenfus idem Chriftianiffimus Rex 
in eodém T'raétatu , Conventione, five Conclufione, & 
quód in eodem Traétatu , fi quem talem fieri contige- 
rit per eumdem Illuftrifimum Anglie Regem ; nihil 
convehietur, aut concludetur, quod poffet quovis mo- 
do effe in prejudicium , derogationem , dispendium , 
aut diminütionem Traétatuum five Pacis & Amicitiæ, 
five aliorum Articulorum, nuper inter prediétos Illus- 
triffimos & Potentiffimos Principes, Anglie & Franco- 
rum Reges, initorum & concluforum de data trigefima 
die mentis Augufti, Anno Dorhini millefirio quingen- 
tefimo vigelimo-quinto ; fed quód omnes & fingule Con- 
ventiones & Promifliones inter eosdem. Illuftriffimos 
Principes faétæ, ac in di&tis Traétatibus contente, mia- 
nebunt in {ua integritate, robore; virtute, efficacia, & 
firmitate, prout in Ttaétatibus eisdem convenitur , qui- 
buscumque talibus Contraétibus cum diéto Imperatore 
eleétoinitis, ineundis, five concludendis ¿non obftantibus. 
Ac etiam conventum ; concordatum, $ conclufum 
eft, quód predi&us Illuftrifimus Anglie Rex non da- 
bit per fe, vel per alium, directe vel indirecté ; fecre- 
té aut aperté , aut quovis quæfitd colore , ullum fayo- 
rem, confiliúm, pecunias vel affiftentiam , prefato Im- 
peratori ele&o , virtute aliquorum Traétatuum prece- 
dentium cum eodem initorum’, aut concluforum , aut 
aliter quovis modo , contra predictum Chriftianiffimum 
Regem , in aliquo molimine five expeditione Bellica , 
quam idem Chriítianiffimus Rex per fe, vel cum Con- 
foederatis fis, fuisve aut eorumdem Capitaneis, pro 
one & liberatione Filiorum fuorum, modo, 
tur , reftituendorum , aut ex quacumque alia 
a; ubivis locorum; T'erra Marive, contra eumdem 
orem eleétum, geret, faciet, aut exequetur. 
Item. Conventum , concordatum, & conclufum eft , 
quód per hunc prefentem Tractatum non videatur ali- 
qua in patte receffum aut derogatum Traétatibus Pacis 
& Amicit sve Conventionibus , Capitulationibus ; 
& Obligationibus pro quibuscumque pecuniarum füm- 
mis, per dictum Chriftianifimum Regem folvendis , 
inter prediétos Illuftriffimos & Potentiflimos Principes, 
Anglie & Francorum Reges, initis & conclufis 9 ac in 
“Tom. IV. Part. L 


DES GENS. 


Traétatibus defüper confe&is ; quorum date fun 
gelima die menfis Aupufti; anno Domini m Ino 
quingentefimo vigefimo-quinto, contentis, & fpecifica- 
tis ; fed quod omnes & finguli Tra&atus predi&ti , & 
quilibet eorumdem Articulus in fao robore ;viribus, Se 
effe&tu maneant & fubfiflant, præfenti Traétatu non 
obftante , & perinde ac fi prefens Traétatus non inter= 
veniffet ‚non cenfeatur tamen per p: tem Articulum ; 
quod virtute didi Traétatús Pacis, ex eo quod dictus 
Imperator eleétus in eoderh fit comprehenfüs ‚aut alio- 
rum Traétatuum inter diétos Principes & Imperatorem 
electum respective initorum & concluforum, ipfi 


cipes poflint aut debeant, eorum alter poffit aut d 
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me caufis contra eumdem Imperatorern elec 
tum faciet, geret, aut exequetur. Et fi de fadto, quod 
Deus prohibeat; prefens Traétatus in parte vel in toto 
per aliquem Contrahentium non obferyetur ; nihilomi- 
nüs tamen omnes & finguli Traétatus tam Pacis, quàm. 
Obligationum de data prediéta,in fuo robore, efficacia 
& firmitate perdurent & confiftant. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufuin eft, 
quod præfens Traétatus mutus & reciproce; Obligatio- 
nis per predictos Illuftrifimos & Potentiffimos Princi- 
pes, Anglis & Francorum Reges, per Literas fuas pa- 
tentes, magno fuo Sigillo figillatas ; infra duos menfes 
poft datam prefentium alternatim. ratificabi 
firmabitur , juramentoque hinc inde firm: 
Litteræ hujusmodi ratificatoriz & confi 
lida & fufficienti forma concepte infra idem tempus j 
realiter & cum effectu , viciffim tradentur & liberabuntur; 

In quorum Fidem & Teftimonium , ego Thomas 
Moore, Miles, Commiffarius antedictus , his Litteris 
manu mea fubfcriptis Sigillum meum appo Datum 
apud Hamptoncourt , octavo die menfis Augufti , Anz 
no Domini millefimo quingentefimo vigelimo-fexto, 


CXGVIII. 


Vertrag und Eheberedurg zwifchen Gerson E 


Johann Friedrichen zu Sacbfien 7 Churfürft 
Sohannfens zu Sachen Sohn / und Fräulein 
Sybillen/ Hergog Fohannis zu Gúlich 7 Cleve 
und Derg Tochter / wodurch unter andern befchlop 
fen worden / Daß foferne Hergog Sobanns und 
Maria deffen Gemahl Ecine männliche Erben hin: 
ter (id) verlafen warden / alsbann folten ihre 
Fürftenehum Jülich ! Cleve und Berg! die Graf 
schafften von ber Marek und Stabensberg fambt 
allen appertinentien an gedachte ihre Fraulein 
Zochter Sybillal Herkog Johann Friedrichs Ge 
mabl fallen. Gefchehen Viayng den 8. Auguf- 
ti 1526. ( Außführliche Deduction bes Chure 
Sächfichen Haufes an Jülich! Berg! und Clove 
habenden Rechten de Anno 1610. int Beylagen 
fob Num. VII dans Lunic, Grundvefte 
Guropáifcber Potenzen Gerechtfamen The 1. 
Cap. III. Abfag IIT. von Chur-Sarhfen pag: 
379. où il renvoye à fes Reichs. Archiv. 
Part. Special. 2(6tfeif. IV. 206fa& IT. pag.3r. 
d’où Pon a tiré cette Piece, qui fe trouve 
áuffi dans Jacon: Francı Relátionis 
Hiftoricæ Continuat. pag. 66. ] 
C'eft-à-dire, 

Contract de Mariage y entre JE AN Friberic 
Duc de Saxe, Fils de Juan EleBeur de Saxe, 
€ SyBiLLÉ Fille de Jean Duc de Julerss 
de Cleves y ES de Berg , par lequel; éntr'autres 
chofes y il eft dit „EP declaré, que ledit Duc JEAN, 
& la Duchefe Marie fa Fe à 


ant à 
decéder fans Hoirs males, en ce 


> ve 


15 les Pritcipaus 
tés de Juliers ; de Cleves, € de Berg , comme 
auff les Comtés de la Marck , €9 de Ravens- 
berg, avec toutes leurs dépendances, pajJeront ES 
lite Princefe SYBILLE leur 


appartiendront à lad 
all t à Mayence le 8. d' Aout 1526. 


S32 Mabmeñ bet heiligen ünzertheilten Orevfalé 
tigkeit. 1 befennen und thun fund / don Gottes 
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Gnaden wir Syobanns | Herzog zu Sad es | Larmen nach Mierderung wie Die qu Francéfuvth 
Heiligen Römifchen Reichs Evg-Marfchale) und | ten I genommen werden I auf den Tag und = 
Ehurfürft/Landgraffe in Thüringen unb Marggraffe | wann das Ebelic) Benlager gehalten 1 zu Heyrath 
zu Meiffen /2c. und bon doffelben Snaden wir Jo» | Gelbe entrichten/ und bemelten Enfern lieben Dbcis 
hanns | Hergog qu Eleven I Gilich und Berge | | men und Sehweber! bem Ehurfürften zu Sachjen 
Graffe zu der Mark und Ravensberg | auch wir | und Anfern 3uünfftigen Eydem 1 da durch ihre $. 
Maria gebofene von Gülich Herzogin zu Cleve lac. | Dillich und wohl genüget / zu handen ftellen 7 und 
Machen Uns! als durch die Wohlgebohrnen Wil | dencklich ohne allen Verzug bezahlen. Wir wollen 
helmen! Graffen zu Maffaul 20. Ppilipfen Graf | auch Diefelbe Finfere liebe Tochter Fraulin Sibyllent 
en zu Solms] Wilhelm | Graffen zu Meumar 7 | mit ftattlichen und ehrlichen Gefchrmck und andern f 
Jinfere befonbere günftige lieben und getvenen I ang auch mit epnem Silbern Gefchire / wie eyner Fire 
fonderer Wohlmeinung einer Ehofkiffeungs zwifchen | (fin eiget und gebühre I verfehen und abfertigen: 
dein Hochgebohrnen Fürften | Hexen Fohanns Fried | Dargegen wollen wir der Churfürft von Sachfen ac. 
zichen | Herzogen qu Sachfen I Unfers Herzog So- | Diefeibe Hnfers Sohns zukünftige Gemahli jährlich 
bhannfen  Ehurfürtten Sohn / an einem I und der | mit fünfftaufenb und fechshundert Gulden beleibzüch- 
bochgebohenen Fürftin 1 Fraulein Sibnllen infer | tigen laffen I und in folche Summa des Syábrhichen 
Sohanns/ SHerzogen/ und Maria I Herzogin zu | Einkommens dev £cib:3ucht follen Feine Rente odee 
Cleve | ac. Altifte Sochter/ am andern/in Handlung Mugung/ fo (id) in Leib-Zucht nicht anzufchlagen 
gebracht möcht werden! (ic) emfig und fleißig bem | gebühren |^ gezogen oder angegeben werden. no 
Het! auf welches mit Hufer beyderfeits Bewilligung wiewohl wir in Wnferm Ehnrund andern Fürften- 
die Sache dahin geviegen 1 daß Unfor Sohn und | umen / dvey Derter I nemliclh Eifenach 1 für ey 
Tochter! mit Uns Marta! Herzogin gu Cleve! ac. | nen! Coldié und £cifinegÉ/ vor den andern! Schwer 
zu Gin am Rhein die Wochen nach Quafimo- | nig und Seidatw I vor den dvitten / auf welchen die 
dogeniti iegiger Faby Sahl! zu Befichrigung und | Leib Zucht eermacbt felt werden I haben vorfchlägen 
freundlicher interrede | einfommen / und aus dem | laffen / alfe und mit der Maß |. daß Hnfers Obes 
abre Siebven gefallen zu eingetragen I auf enliche Ar | men und Schwähers / des Hergogen I und. tinier 
ticéul I doch auf infer Gefallen und Bewilligung! | Muhmen und Schwägerin! der Herzogen von Cleo 
nehmlich I Daß wir zu Srandfurtf Unfere SRátfe | | ve Mathe / Unter folchen Aemptern dic Wahl bee 
amit guungfamer Bollmacht auf ben erften Tag des | Leib-Zucht haben folten / tnd welcher Der ihnen ges 
Monats Augufti einfehicken folten und über folches | fällig | Daß auf denfelbigen die Leib-Zucht aufgericht 
fich zugetragen! Daß aus beregenden Vrfachen! mit | würde I mit Anbietung I ob folch Ampt die Suma 
Unfer beyperfeits Bewilligung folche Wahlftadt auf | ma / fünfftaufend und fechshundert Gulden Fahelic 
beftimbren Tag gegen Meing einzukommen verán. | cher Dent / nicht ertragen wörde | daß von auberis 
bert | doch wie in Srandfurth hatte gefehehen follen! | Bufern Gburfürftl. oper Sürftl; Eintominen | baffc(^ 
Handlung firzuwenden. | bige folte ergänket und zu Geniige erfüllet werden. 

Demnach wir die Wohlgebohrnen und Cole / | Wiederum ob die 2Lmpe / fo zu Lcib-Gedinge angee 
Ehriwirdigen I Gefkrengen und Hochgelahrten dine | nommen I höher und mehr ^ dann bie benennte 
fere Nathe / Meven und lieben getrenen I nehmlich | Summa/ ertragen wivden/ folte bie Ybermaß ars 
von Unfer des Chnrfürften wegen 1 Albvechten | | füglicbften davon abgezogen |. doch Dermaffen und 
Grafen und Heren zu Manngfeld | Wnargent Seren | alfo | dag in allewege die Fährlichen Mente’ (itf) 
zu Wildenfelf / Hannfon von Mindwig | Sitter! | auf fünfftaufend fechshundere Gulden exftrecten fols 
und von infer Herzögen und Herzogin vou Clove | ten! aber aus. dem! Dag bie Clevifehen Mathes 
wegen! Wilhelm I Heren zu Nenneburge und Sw | und bie Erbaung der Behaufung ! auch. Gelegere 
phen! Safe Hop Meifter nd Drofte zu Borne! | Heit verfelben nicht gewuft 1. ift endlich abgerenee 
OBinrichen von Dubnen/ Graffen zu Simburgé und | und bewilliger/ Daß es mit der Bollzichung des 
FSaletenftein! Heren zum Oberftein! Heren Siebert | Leib-Guts | bis daß gemelter Yiwfer Sohn diefelde 
von Nifwiek/ Probft zu WAltenfege und Gur) Fin | feiner zukünfftigen Óemabt Heimbringen würdee / 


gel 


fern Candler 1 Fohann von Polent / tnfern Sands 
droffen infers Landes gu Gilich und 2Gnpterann zu 
Withelinfecin/ Werner von Dalent! Wuferis Ampts 
mann qu QBeffenberg / Elbricht von Dalent 1 tn 
ferm Erb  Marichaleh-tinfers Landes. zu Dienftlec- 
fon! Wilhelin von Meffelrende/ Enfern Hof Mat 
febalch und 2(6mptiaun zu Wetter und Huerd/_ und 
Meifter Meter von Elepis | Doctor , im den Sa 
chen endlich gu fehlieffen I mit gnungfamer Boll. 
macht a6gefertiget |. auf welches denn bemelpte Fin, 
fae Gevollmächtigte Mathe I ihre Bollmache gegen 
einander übergeben / und folgend Articul eintrácf» 
tiglich entfchloffen / und fich der endlich vertragen 
haben / nehnlich und alfo: | 
Dag Unfer des Churfürften Soba / Herzog So» | 
Hanns Friedrich! dergleichen ¿nfer Herzog Sobanne 
fen und Marien | Hergogin zu Cleve und Gulich / | 
eltefte Tochter | Fraulein Sibylle | einander zum | 
Sacrament der heiligen Ehe haben follen / derfelben | 
Yinfer Tochter 1 wollen wir Herzog und Herzogin | 
au Cleve und Giilich | fünff und swankig Zanfeno | 
Gulden! in guten gängen und wichtigen NRheini- | 
f miden /- Churfürftlichen Schlages I und | 
abíung folcher Mit» Git | niche mit | 
en Gilden gänglich besablet Eönte werden! | 
folcher Bezahlung der hatbe Theil mit 

DuppeleDucaten | Robelns Engelloken? Chronen / 


beftehen foll; Alspann follen ihre Siebden vor fich 
| fefbft! oder Durch die ihren befehen laffen an wel: 
chen unter den angezeigten Enden ihe Lich wollen 
die £cib:3ueht haben! und wo alsdenn ihrer Sich 
folliches am gefälligften I wollen wir oder iinfere 
Erben zum fürberficbften |^ und ohne Wegerung 
| fiche Leib Suche! mit. guungfamer Berfehreibung/ 
aufrichten und. vollziehen] ihrer Sicbe auch venfefs 
| bigen angenehmen Dit mit aller Gerechtigkeit nnd 
| Hereligkcit verpflichten! ausgefchloflen die Syagb / 
| darzu foll ihre Siebe ber Fifchereyen I auch Ynfer 
| Wälder zu Brenmund BawHols! qu Nothourffe 
ber. Gebäuden! des Wienemfißl zu gebranchen hae 


| bent auch klein Wilds als Haafen und Hederthier s 


follen ¡bre Sicb fahen gu laffen vorbehalten feu. 

Wir wollen ihrer Sieb auch! qu Vuterhattung 
ihrer Lieb Fivftlichen Küchen | Gabrtich alsdenn 
Zwanzig Stick Hirfeh oper Wildprat |. Zwanzig 
guter Schwein | drenfig Mehe ! eyn jegliches 1 
wenn es gu feyner Seit am beften ift /  fberante 
foorten und 3u zuftellen derorbnen. 

Wann es bann der Allmächtige nach fenem göfte 
fichen Willen alfo febicten würde | bafi 3infer des 
Churfürften Sohn I cher dann diefelbige Cor. Liebe 
autiinfftige Gemahl mit Tode abgehen wide I als 
bann] und niche eher /foll ihrer Liebe folch Bermácht: 


ni! paffíbige the $ebenfaug gu gebrauchen ! ¿ue 
| ftónbig 


Anno 


1526. 


DU DROIT DES GENS 


io. ftünbig feyi und bleyben I und daffelbige foie Seib> 
26 Zuchts gewobnbent ift! qu genieffen haben. 


Hb auch der Wllindehtige bemelotem Buforn Sohn 
und Cochter teyne Erben verlenhen/  unangefehen/ 
welches der 2((fmácbtige am Langton feicften würde! 
ift abgevedt/ Dag kein Wieverfall am Heyraths-Gut 
wieder hinter (ic) fallen I foudern bey dem Haufe qu 
Sachfen I on alle forderung und anfprache bleiben 

off, 
S 1 wollen und follen auch ihrer Siebe cin Silber 
Gefrhirrl wie fic) dann einer Súrftin gebübret | und 
bey dem Haufe zu Sachfen gebräuchlich herkommen 
ift | dergleichen Bettgewand! dadurch fie fic) ihrem 
Stande nach zu erhalten hat 1 fame dem Getty: 
Dicht und allen Borrath I fo auf den Haufern ihrer 
Eiche que Seib- Zucht vermacht! auch Desgleichen Ib» 


Bir nógevachter Churfürft over sinfere Eve | 


ver ficbe Cleynoter und SGilber-Gefchir | fo ihr Lieb | 


mit (ic) bringen Tonrbet! darzu bie] fo ibver Lieb 
aefcbendiet] ober von Yinferm Sohn Herkog Haun§ 
Sriedrichen gegeben werden! oder ihre Liebe felbff 
machen Lieffen/ folgen fafen. : 
So denn durch fchictung des Allmächtigen ihre 
Siebe Enfern Sohn überleben würden! foll ihrer Lice 
be daß Leib-Geding | nach ausgang vier Wochen! 
famt allen dein! fo auf folchen Schloffen wann der 
Fall gefchiche  feyn würdet / eimgeraumet werden / 
DAG dann Die Sent ihres Sebens ihre Liebe follen zu 
gebrauchen haben: würde fich aber begeben I daß ihre 
Siebel nach folcherr Töptlichen Abgang ihres Hervn 
und Gemabls/ fich wiederum verehligen werde/ alé 
bann fol! in Unfers des Ehurfürften zu Sachfen/ 
und infer Erben und Machtommen Willen und 
Gefallen freben 1 06 wir ihrer Siebe auf dem £cib» 
Gute ihr Sebenfang wollen laffen I oder fie darob [5 
fen! und diffalls) wenn wir ober infer Erben oder 
Nachfommien! ihre Liebe zu löfen willens I foll ihre 
Siebe mit funffzig taufenb Gulden aw guten unver- 
feblagenen wichtigen Golde? von. berührten Sepb, 
Gute gelöft werden. 

Wann wir auch die Ablöfung zu tbun geneigt! 
follen wie oder Hufere Erben 1 folches ihrer Liebe 
ein Balb Syabr zuvor verkunden / und fo die 2fuff- 
kündigung gefchichtt: alsdann follen wit! infire Gt 
ben und Nachkommen! die Sôfung qu thun verpflich: 
iet feyn. Go denn bie fofung gefchiche I fol ihre 
Lieb auf bie beftinite Sept. gegen Yiberanttoortung 
fünff und 3wantig taufend Gulden das Lcib-Gut abs 
£teton/ und ihrer Liebe Berinächtnuß -Bricffe über 
antworten; Dagegen ihre Liebe wiederumb nnd zu 
Erfüllung ber funffzig taufend Gulden / folf ein an 
der Berfehreibung übergeben twerden/ auff fünff und 


zwwansig taufend Gulden / lautende in ziweyen Jab- | 


zen amb jedes Jahres drenzebeno halb taufend Sul 
den gu Loypzig oder Eeffurt zu entrichten. / und foll 
in ihrer Sieb. Gefallen fteben 1 ber benanten beyden 
Herter einen I da ihre Lieb der Bezahlung erwarten 
wollen anzuzeigen! doch daß folche Anzeige alive 
gen ein halo Sabr zuvorn von ihrer Lieb befchehe. 
Es follen auch. diefelbigen fünff und zwangig tau 
fend Gulden! dietweil die unbezable | jenes Jahres 
nach Landes getoobnbeit |. fünff Gulden auf Hundert 
zu vechnenf verzinfet werden, 

Hb dann durch bie Löfung und nicht Tones Fall 
bas Lcib- Gut zu dom Hanfe zu Sachfen wieder 
kommen werdes algbenn foll ihre Lieb ting oder fine 
fern Erben daffelbige mit Borrath und Bawung! in 
allermaffen / wie ihrer Lich folches eingeantwortet! 
wiederum berlaffen 1 Doch ihrer Lieb ihre Kleyderei 
Giepnot! Silber-Gefihire und fahrende Güter über 
das | fo ihre Liebe in der Behaufing finden I vorbes 
halten fep, Wo auch ihre Lieb mir Hnferm Sohn 
Kinder erzeuget hätte I und wir die Ablöfung / wie 
obberübrt | tbum werden I foll das Geld dev 2(blo» 
fang! nach ihrer Siehe Sontlichen Galles pic helffte 


| mit ibret Sieh andern Ge 


46% 
toieberum 3utüct 1 auf Sinferé Sobns Kinder / und 
fo fie (ic) I wie gedacht | verändert / und mit ibrer 
Liebe andern Gemahl auch Kinder e qeuiget | die ane 
dere Helffte auff Diefelden andern Kinder kommen 
und gefallen. Winde aber ihre Lieb I wie berührt 
mit Enferm Sohne Kinder erzeuget haben I und 

Jemabí Éepne |. foll dennoch 
beimfallen/ und 


bie Helffte Unfers Soh 
ihre Lieb) Die ander Helffte ihres Gefatler 
den haben. Der Morgen Gabe halben 
mafjen abgereot / daß wir J 


oder Unfere Männliche Ziben bintet Uns 
verlaffen würden / nichts ausgefehloffen/ 
mit Landen und Lenten 7. wie Wir oder 
Unfere Mänliche ¿Erben das gebraucht /oder 
hätten gebrauchen mögen ar gedachte Lutz 
{eve altefte Tochter Sráulein Sibylla / era 
BOY Tobant Sriedrichen / ihrer Lich Gea 
mabl, und ihrer. beyder Licbden Erbe ob 
fie ote miteinander senttert würden Éommet 
und geerbet fey / der fich denn die Lands 
febaffe balten folten. 

Wir wollen auch heiffen und befehlen I DAR fius 
fete Sandfehafften I fo bald als paf Ebeliche Beylas 
ger! bemeldter Fürfte/ mit benendter infor Tochter 
gehalten! guungfane Berficherung durch Bey Briefe 
geben 1-06. Sach | daß wir ohne Männliche Erben 
verftütben l- daß fich all tnfere Sücftentbum! Graf» 
fobaffiten 1 Settfchafften | Sand und Lente / bie wir 
¡ego haben oder Fünffeiglich gewinnen! und Lins atte 
fallen möchten I an bemeldte Yinfere. Tochter Shre 
Liebe Gemahl I und ihrer beyder Scibes. Erben I als 
ihre. rechte Sandes-Súrften und Herefchafften halten 
folle. Und wenn wie nach dem Willen des Alle 
mächtigen Feine Männliche Leibes:Erben hinter ting 
verlaffen werden / unb alfo die Fürftenthum und 
Lande Ynferer alteften Tochter und ihrer S, Gemabts 
Herkog Hang Friedrichen heymgefallen feynd I 1€ 
fürber abgeredt : daß zu dem Heyrath-Gut den ans 
dette ¿wenen Töchtern / alsdenn binnen vier Sabrenf 
vor alle Gerechtigkeit 1 fo fie an allen vorlaffenen 
Landen und Gütern! Kleynotern I Paarfchafften] 
Silber Gefchir/ fahrenden Haabe und andern/ nichts 
ausgefehloffen! gebaben möchten I hundert taufen ? 
und fecbsig taufend Gulden follen gegeben / bezablets 
und auf folgende Tage-Zeiten entrichtee werde: 
Stebmtich: 

Biergig tanfend Gulden 1 wenn daß Sabe nach 
dem Anfall verfehienen / unb. dann allewegen auff 
folche Zeit / bie nechften prep Syabr folgend I fo ber 
exfte Termin und Lag-Seit bezahlen] vievsig taufend 
Guiden entrichten! dermaffen und dergeftale / Daß 
Die hundert taufend und fechgig taufend Gulden im 
Ausgang ber vier Syabr | ob GO folchen Fall 
febicter! daß keiner aus tins Männliches Gefchlechts 
gebobren I und am Seben (eon werde / durch nfeé 
Hergog Sobanns Ehurfürften 1 oder Unfore Erben 
vergnüget und entrichtet werden. So auch ber 
Allmachtige tins mehr Töchter verleyhen würde? 
folte doch derhalben die Summal im Salle! ob wir 
keine Männliche Erben verliefen I Daburch niche 

Mmm 3 gemehs 


ANNO 
1526; 


Anfprachen gufrieden geftelle feyn/ Diefelbigen Coch» 
ter] fo Uns GO mehr verleyhen würde! follen als 
wohl! als die wir jet haben / an denfelbigen Dun 
bert tanfend und fechgig taufend Gulden | fo ihnen 
vor ihre Gerechtigkeit gereicht / berechtiget. | auch 
Feines Unfalls an den Sanden und andern | foie vor: 
gemeldet! weyter gewartig feyn ; Würde aber ene 
Hnfere Tochter ohne Leybes-Erben abgehen! alsdenn 
folte folche umma der hundert taufend und fechkig 
taufend Gulden / fo wir zu WAusftattung ihrer Ge 
igkeit gemacht hätten I auff die ander infer. 
Zöchter und ihre Erben / keine au 
Diel der feyn werd 
auch! fo efft eine Berheyrath würde/ verforget wer- 
den / und wenn wir eine berbeyrathen wollen / foll 
t| und Freunde gee 


efchloffen If | 
en! gefallen feun/ fofcber Fall fol | 


CORPS DIPLOMATIQUE 
gin gu Cleve und Gülich /2c. ohne Männliche Erben Anne 


abgehen wirden/ Daß alsdann ihre Majeft. Berwik 


| ligung darzu geben wolten/ damit die Lande bey Der 


gedachten Farftin Fraulein Sibyllen infer od)» 
ter I und den Erben I fo ihr Sich mit Fánfers des 
Shurfürften zu Sachfen Sohn I mit Göttlicher 
SF | zeugen tohrben/ blepben 1 und daß Kays 
fert. Begnadung und Befterung Darüber erlanget 
werde, 

Die Forderung / fo wir Hersog Jobanns 


| Cburfürft anmaffen / und wir Jergog os 


banns uno Varia, Hergogen su Cleve und 
Gúlid nicht qeftánoig / diefelbige foll biez 
mit jedem Theil unvorgreifflidy feyr uno 
bleiben, Der Hochzeit und Heymfarth halben! 
Dictweil die Mathe (ic) des nicht endlich vergleiche 
haben I wollen wir der Güurfürft zum forderlichften 
zu Yinfern Oheymen unb Mubmen / Schwager 
und Schwägerin! dem Hergogen und Hergogin ¿1 
Clever ac. fchicten I unb ns deffelbigen mit ihren 


| Sieben I endlich und förderlich zu gefchehen / bere 


aleichen. 


Dachdem denn berührte Yinfere gefthickte Näthe 


werde | abgerebt und befcbfoffen I dar 
und Berwandten I fo allenthalben auff Yinfere- von 


guugfame Derzicht! DBerfchregbung/ 


und was noth ift/ von demfelbigen Bräutigam. und 
5 
Wen werden. 
Würde aber eine oper mehr Huferer Töchter /dhne 
Nach und Willen Finfer und Unfer Herren und 
Sueunde fic) verheyrathen I foll. Diefelbige an der 
vorgemeldten Gumina der hundert taufend und fede 
gig tanfend Gulden | 


Lochtern und ihren Erben / 


feytt! tind zu gut fommen. Find fo es dann durch 
Sehicking GHttes dahin gereicht I Daß wir Éepnen | 


Mánnlichen Erben verliefen I und alfo die Firftens 
£hum und Graffichafften; Herrfchafften! Sande mb 


anders / auf Unfere dítefte Tochter gecrber Hatten / | 
alsdenn foll ihre Lich drey Schloß / und bargu fünfte | 
tanfend Gulden Fährlicher Ment angemiefen eine | 
| ter) Gnad und Wohlfarth guädiglichen verleihen 


ommen | nebmlich im Fürftenthum Cleve / Bucde- 


Jen. fo verbepratb wird / folle genom | fcont LD Hab 
Unferin Sohn! Hergog Hanf Sriedrichen / und 


teyne Gerechtigkeit baben | 
dern ihr gebiahelicher Theyf fol den andern fénfern | 
zugleich Depmaefatlen | 


Uns beyderfeits gegebene Bollmacht abgefertiget 
feond worden’ Befehl und Gewalt haben! zivifchen 


Zochter Fraulein Sibpllen) Berfprechung ves Ges 
lichen Standes zu thun / und alfo einer von Dem 
andern zu nehmen / Wie fie denn infonderheit/ im 
Salle! fo den Dingen allenthalben wie dann bes 
febeben/ Maß gefunden! und diefelbige Enfeve beys 
derfeits Rathe/ mit Unfer Bewilligung von; Y ttferti 
Sohn unb Tochter) die Berfprechung der Ehe mie 
pe SBerten de prefenti zu tfun / geboffmácftiget 
ey, 

Deitinach und alfo in voller Macht Finfers Sons 
und Tochter die Ehe verfprochen | und mit bore 
antivortung der Vollmacht zugefage haben I zu suelo 
chem betvilligten angenommenen Cheftande 1 der 
Allmächtige | denfelbigen Enferm Sohn und Sed 


wolle | welches wir ihren Siebben biemit von Gor 
bem AI máchtigen wollen gewimdfehee haben: 
Sftacbbem denn folche Berhandlung | auch Bolts 
fttectung der ehelichen Gelibonng | die benante tins 
fete SRátbe als. tinfere daryn Sevollmáchtigte bes 
vedt / befchloffens und von wegen Unfors Gobns 


gent! Bentáda | mit taufénd 
Gulden! gu dem Bermächtuuß 1 wie hiebevor ge 
sheldet/ivonu fie den Tode ihres Semables/ Hergog | 
Ham Friedrichen I erleben würde / ohne Wege- | 


Yung zu ihrem $eben zu gebrauchen vermacht were | 
den! doch mit Gem Borbehalt/ fo wir Maria! Her- | 
im Scben wären / Ying Iinfern | 
fo wir an berührten Schloffen baben/ | 


Kogin obgenant | 
MWiedum / ] 
nicht benommien / Denn deffalls foll Unfere. Tochter 


Fraulein Sibylla an andern Orten. auff. bie borge- | 


fehriebene Summa und Behaufung veriviefen und 
verfichert werden / als lang I bif wir auch toptíid) 
abgangen fen. Go fichs denn alfo autrüge I bafi 
gedachte Ynfere Zochter und Eydam | Herkog 
Hank Friedrich | durch Hnfern und Unfers Mann 
ichen Leybes- Lehens- Erben Töptlichen Whfall/ wie 
bit 1 ju Hafen Sanden fommen werden / fofl 
VUnfer des Churfirften Sohn obgemelde | ehe denn 
feyn Liebe die Huldung und Pflicht von den Sand 
bafften einnimt | den andern Bufern Töchtern 
guugfame Berficherung machen / um die Hundert 
taujend und fechgig Gulden I damit ihre fiebben 
wWiffen haben môgen wo ihre $iebben folches Geldes 


habhafftig werden) und getvertig feyn follen, 
Wir anné/ Hergog zu Sachen! Ehurfürft / 


t Fohanns! Hergog! und Maria! Here 
/ 3€. follen und wollen jámelich mit 


allem bey Mom. Kayferl. Majeft. afer 
Allergnadighten Herrn/ fuchen/dadureh Shre Maj. 


anf den Fall! ob wir benannte Hergog und Hergo- 


und Tochter | Hergog Hann§ Seiedrichén Fund 
Sráulcin Sibyllen | auff ihre Bollmacht vollfereete 
und gelobet haben; Als bewilligen! gereben und Gee 
loben wir | dag alle Articul in dicfent Bertragef 
und auffgerichter vollsogener Ehegeldiung begrieffent 
bey Unfern Fürftl. Winden! feet! feftel folle gebat. 
ten werden. 

Des zu Virfunb I haben wir diefen Bertrag und 
bewilligte Eheberedung gang ziwiefacht mit Yinferim 
anbangenden. Fufiegel bekräfftiget | der cine | wir 


| der Churfürft / und die andere | wir Syofanné Here 


$09 und Maria! Hergogin zu Cleve und Galich Lac. 
an fiat Unfors Sohns und Tochter genommen hae 
ben. Gefcheben zu Meyng/ am Mittwoch des ache 
ten Tages des Monats Augufti. nach Cheitti tine 
fers lieben Hera Geburt | tanfend fünff bunderts 
und im fechs und zivangigften Fahre, 


CXCIX. 


Sonderbahres BandnunF zwifchen Churfürf 
Sohanfen zu Cacbfiem cines / und *oerBoq 
Albrechten in Prenffen / Wiarggratfer zu 
Brandenburg andern theils zu Schuß und 
Rettung des Glaubens! und was dem anbangig, 
gu Königsberg in Dreuffen am Tage Michaë- 

lis 


ANNO 
1526. 


DU DROIT 


lis 1526. [HortLeEDER, ton tirfachen 
des Teutfchen Kriegs. Tom. I. Lib. VIII. 

Cap. VI. pag. 1406. L'unic, Zeutfches 

Reichs- Archiv. Part. Special. 2bthcilung.! 
IV. Abfag 111. in Supp. Num. XXII. 

d’où Pon a tiré cette Piece. ] 


C'eft - à- dire, 


Alliance particuliere entre JEAN Eleéteur de Saxe, 
& Azsert Duc de Prafè ES Marckgrave | 
de Brandebourg, pour la défenfe de la Religion, 
ES des chofes qui en dépendent. A Konigsberg en 
Pruffe le jour de Saint Michel 1526, 


on Gottes Gnaden | Wir Albrecht! Marge 

Graff zu Brandenburg! zu Preuffen/zu Ste: | 
tin! Pommern | dev Caffuben und Wenden I Her | 
fog! Burggraff zu Nürnberg und Fürft zu Rügen! 
nachdem GOtt der Allmáchtige | aus fonderlicher 
DBerfehung! und durch Gutel Milte | Gnad) und 
unausiprechliche Barmbergigkeit 1 feyn Ewiges / 
Heyligesi undReynes Wort! als den ennigen ine | 
fern Troft / der Seelenfpeys I und höchften Schag 
auf Erden I des wir feiner Géttlichen Guaden in 
Ewigkeit billich dancébar feyn follen I und ob GO 
will! wollen! den Menfchen wiederum hat erfchey- 
nen laffen I fo ift doch lauter offentlich am Zag! 
was vicl und mancherhand Practick ein Sept her! 
fonderlich von etlichen genanten Geiftlichen und ihe 
ten Anhängern I int H. Reich I gefucht und fürge 
nommen feynd worden / daffelbig Heylig Götlich 
Wort wiederum | als viel an ihnen / zu verdrucken! 
zu vertilgen / und gänglich aus der Menfchen Her- 
gen und Gewiffin! fo es möglich geweft wäre/ zu 
zeyffen. 

Und wiewohl fie mit folchen Dinterfiftigen An 
fchlägen / nichts darwider haben: fchaffen können’ 
fondern jemehr fie datvider gehandelt / practiciret 
und geftrebt! je enter durch) GHttes des Almach- 
tigen wunderliche Wirdung | piefelbige ihre Hand- 
Sung! gu nug und aufnehmen der Chriftlichen Bers 
fainnfung / Förderung und Erweiterung deffelbigen 
HRorts! gedienct hat! wie folches auch tägliche vor 
Augen gefehen wird I in gang ungeifficber unb feo 
fter Zuverficht / daß dev I dev feyn Goetlich Wort 
qur Glory und Chr feines Heyl. Nahmens I zum | 
Heyl und Erleuchtung feiner Chriftlichen Gemeyn/ 
in dicfe Welt gefendet hat / werde binfürter feynes 
Worts widerwärtigen ihr fürhaben weyter! wie bif | 
her gefebeben I brechen I und fich gegen ihnen / als 
ein gewaltiger | mächtiger GOKI. alfo erzeigen Ida 
fie ibi I fie wollen oder wollen nicht / für einen ger | 


| und anders | 
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zu bent / ba bie offentliche und thätliche Handluns 
gen ctlicher maffen Angcigung geben! taf Iungeach- 
tet alles bef | fo obftebet I weyter und mit einfigen 
fleyß practiciret/ auch Dindtnif durch bie Widers 
facher aufgericht I ihres höchften Vermögens |. was 
fie des damit nicht fónnen zu wegen bringen | daß 
folches mit Darftrectung und Borlegung viel Gefts/ 
unterftanden foll werden | ihre alte bifiber geführten 
befehwerliche Mißbräuch / wider das Göttliche Wore 
und Evangelium im Schwang zu erhalten! und die 
Wahrheit GHees und fein Wort) als viel an ihnen 
ift 1 zu verdructen! und Daffelbe dergeftalt fürzunche 
men / bafi diejenigen / fo aus Berleyhung der Hna. 
den GOttes / feyn Heyliges Wort zu vertiindigen! 
was demfelben in Ceremonien und 
andern gemäß in ihren Landen! als bie dana für 
GHEE! und ver Gewiffen halben | fehuldig I geftat- 
ten] und wider hergebrachte Mißbräuche/ zulaffen! 
durch ihre Praéticten und Anftifftung / und von 
ihres Geißes wegen folten überzogen! und ihre Land 
und Seute berotvegen befehädigt angegriffen und 
verderbet werden. 

Nachdem es nun befchiwerlich und erbarmlich was 
te | daß die QBabrbept untergebructt 1 (iierobl es 
in niemands Bermbgen ftefet ) und die Hntwadrheit 
ftatt haben folte I und mit dicfen fachen bie gelegene 
Dept hat) daf fins und einer jeglichen Cheiftlichen 
Obrigfeit ein anders gegiemt I wir wollen gefehiveys 
gen | daß wir GO vielmehr täglich anruffen und 
bitten folten | tng weyter zum Gfauntnif feynes 
Gôtlichen Worts |. Lichtes und Willens zu führen! 
dann paf wir | was nach ber verlichenen nad 
Gites! in Predigten | Geremonien |. und andern 
demfelbigen gemäß | (obs wohl wider viel berñbrte 
Mifbranch it) fürgenommen wird! follen geftattent 
und in conige Weg bartviber feon |. tarum wir auch 
bon Desivegen niemands zu thätlichen fürnehmen/ 
Brfach geben I und wir von Amts wegen /.— argu 
Wit HON GOE DEM Allmächtigen verfehen | ben tue 
fern fehuldig und pflichtig feynd / dicfelbigen für une 
billichen getvaft zu fchüBen I auch getreue fürfehung 
zu thun 7 Damit dicfelbigen tinjere Hinterthanen 7 
nicht alleyn mit dem Wort GHftes: beiviebempt / 
fonbern neben bent alfo verfehen werden / Daß fie 
darbey bleyben | und für getvalt ber wideriwartigen 
befchüßet und errettet mögen werden. 

Demnach fo bekennen tir und thin Find in Dies 
fem Brief | dag wir Uns hiermit im Stabmen 
Gti! zu Ehren und Preyfung feines Heyl. Stats 
mens und Worts/ aus Chriftlichen Gemüthl Here 
gen und rechter reu | auch niemand zu Derdricßt 
noch guider /fondern alleyn zu Schuß und Stettung 
ber Ynfern I mit dem Sochachobrnen Fürften I Fine 


waltigen GH und HEren müffen erkennen / damit | ferns freundlichen lieben Heren und Dhmen/ Herrn 
fie nicht zu. fagen haben : Wo ift nun ihe Göftlich | Zohanfen | Hergogen zu Sachen | bes H. Rom 
Wort und Evangelium! davon fie fo viel gehalten | Reichs Erg- Marfchall und Ehurfürften I Sanpgtae 
haben? fen in Thüringen und Marggrafen zu Mtenffen fol 
inb fvictvob( wir! fonder uhm! verhoffen/dag | gender Maaf vereynige | unb in ein Berftändnif 
wir Was je und allwegen gegen Ram. of. Maj. | gegeben / als wir auch hiemit tun Fund gethan 

alles gebührliches achorfams | wie wir bann hinfür« | wollen haben. 
per] und ifi an Ynfer Ende zu thun gencigt/ auch | Ufo : wo die obberüfrte Miderfacher und ir 
nicht anders wollen befunden werden! erzeige und | Anhang / von wegen des Göttlichen Morts / bee 
gehalten I auch an gebührlichen Orten I in allen fa. | aber Beränderung halben Joie aus den Wort 9t 
chen | darinnen wir aus fchuldigen gehorfam zu fol» | tes gefolgt / oder noch erfolgen twürde / und der Dinge 
gen berpflicbt 1 Ertánntnif und Weyfung dulten | fo veinfelben nach / wider die vorgedachte Mifbráns 
und (eyden mögen | wie wit Sins auch des gegen jes | che in feiner Lieb Fürftenthum und Landen fürge: 
permann hiermit wollen erboten haben; 2((fo I baf/| nommen und gehalten werden / oder auch Anderer 
ob GO will! niemands Anferthalben Hrfach bar Sachen halben | zum Schein folten fürgenommen 
ben foll | fich zu befepwebren 1 als möchte ev Die | werben I da es doch berübrtes Gottliches Wort int 
Billichkeit gegen ins nicht bekommen | und derive | Geund gemenst tvürbe / und feine Sieb / um folche 
gen wider ins | Ynfer Sand und Sent zu thätlichen | firgewandee Schein Sachen I imagen I wie oben 
fürnehinen Birfach haben. | beribrt I Ertánntnif und Weifung dulten könten I 
Dieweyl wir aber berichtet tverden / und tng | daG wir alsdann ©. £. Half Rath und Beyftand 
durch mancherley Warnung glaublich angelangst | thun follen und wollen I namlich : Go fein s 
À 1123 


ANNO 
1526; 
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Anno oder ©. S. Land und Seuten | derhalben überzogen! ^ grave de Brandebourg Anfpach , avec le Prince Anno 

| 5 befchiwert oder angegriffen warden / wollen wir «| Gronce fon Frere » ES avec les Etats du 6 

| 1520. mer Sich hundert gerüfter Denfigen / auf ©. £. Er | Pais provincialement affemblés , touchent la ma- T 520 
| fordern! zu Süif (chicken auf SEnfern eigen Koften! | ziere dont om devra s'y comporter en confequence 
MN big fie feiner Lieb Land erveichet I und fo fie alfo | du Rechs de P Empire fait à Spire jusques à la 
| derfelben Land erreichet |. follen fie durch ©. £. mit | tenué d'un Concile Oecumenique ou National , ou 
| aiemlicher Berlegung Futter und often erhalten | jusques à ce qu'il en [cit ulrerieurement ordonné. 
werden! bod) auf Unfer Befoldung und Schaden. | Fast à Onolsbach le Mecredi apris la St. Fran- 

Dieweil aber swifehen genannten Ynferm lieben | — pois 1526. 
Heren und Oheimen und ng / bey dem allen! dif | 


mehr abgeredt und bewilliget ift! was infor jeder! BI Gofimie Gon Gottes Gnaden Marggraffe 


| Hon andern mehr Chriftlichen Fürften und Standen! qu Brandeburge | Stettin! Pommern | der 
Y in diefe Shriftliche/ Sreundlichel verfebricbene Gere Cafuben und Wenden Hergog! 9Surgaraff zu Mie 
| cinigung bewegen fan] daf wir bende des Fly unb | renberg und Fürft qu Mügen | bekennen md thun 
! Macht haben! und ob fich der eyner ober mebri mit | Eund öffentlich mit diefem Briefe / gegen allermáne 


weniger Joh(ff! dann obféehet | gegen ns ver nigliche Mis wir hievor in Sachen I bet jest ftteis 
fehriebe I paf dagegen Tinfer jeder ibme auch niche | tigen Schr halben! Sinfern Heyl, Ehriftlichen Glane 
iil mehr! weder er fich gegen Uns betoilliget / fehuldig | ben | und deffelben Ceremonien betreffend. I auff 


feyn foi. dem Reichs Abfchied zu Nürnberg iinfere Præla- 
i Ob nun bemfelben nach !mefr Süvften oder andere ten von G(óffern und Stifften auch etliche Wfare 


ni Gtánde/ zu ns in diefe verfchriedene Chrifkliche | Deven / Prediger und andere derfidudige Derfobnen 
| freundliche Bereynigung kämen / und wir derhalben | von Fnfer/ auch des Sochgcbobrnen Sürften Unfors 
von ihe eynem / ehe denn von obgenannten Knferm | freundlichen lieben Bruders/ Serrn Georgen Marge 
| ficben Herrn und Oheimen | dem Churfürften zu | grafen zu Brandenburg rc. wegen! hieher gen Onvlg 
iH Sachfen! 20. um diefelbe verfepriebene Hilff ct | bach berfammfen/ und bie Sachen bewegen I be^ 
I mahnt / und fte fehicken I und darnach von gedachy | dencken und beratbfchlagen lagen / die ins auch da. 
^ tem infec lieben Herrn uno Oheimen/ von wegen | zumahl sween Nathfehläge begriffen und überante 
1 ber bierinm verfchrichenen Hilf | auch angefucbt | wortet / welche wir auch alfo zu Ynfern Händen 
1 würden! als viel wir bann auf die evfte Ermahnung | empfangen und darauf ein Abfcheid geben |. davine 
des andern Bertrags:Berwandten | für HAF ge | nen wir unter andern fehließlich begebre und gebethen 
1 febicte Detten I foll fn an der darnach begehrten haben I baf mittler Zeyt big auf Knfern enter 
1 SA als lang wir damit beladen/und ferner nicht! Befcherd niemand nichts neues Sornebirien fett / wiee 
abgehen! und daß pod) folches und alles anders/gtvi- | wohl bag von etlichen nicht gehalten ift | des doit 
| fcben Ens Ehriftlich I freundlich! getrenfich unb un | denn nicht wenig mißfallen tragen I find basumabí 
th Gefebrlich verftanden und gehalten werde, | det Soffnung getoeft I Daß auf ben nachfolgenden 
Doc) twollen wir in allewege infer Berrranen NeichsTag zu Speyer/ ver Martini ein «abr vers 
nit auf folche Tinfere Binpnif | oder auf Uns I fone | gangen gehalten! fatlich von Sachen gehandelt und 
dern zu und auff GO den Allinächtigen! nach fet» | befchloffen worden feyn foit / dargır foit auch die ger 
nem Sortlichen Willen | durch Uns | als fepne | mefbten seen Nathfchläge gebraucht haben tootten/ 
MWerdzeug und Inftrument, dem auch wenig ift] | diewení aber berfelbe Reichs: Tag zu Speyer duff 
Init vielen oder wenigen’ twider die Feynde zu fiegen! | daffelbe mabf feynen Fortgang nicht gewunnen atich 
dembtbiglich und mit WAndache gefegt und geftefft | nachmabls auf andern Neichs-Tagen nichts austräge 
haben I alles mit treuer I vecbter und Chriftlicher | liches unb fonderlich auf dem nechft gervefenen Neichse 
mennung/ und ew alles gefebroe. Lag zu Speyer anders ober wenter nichts befchloßen 
3inb damit Diefe Unfere Ennigung und Derftánd» | worden ift I bann ein Artickul wie per im Abfeheip 

ni8 1 in allen ihren Puncten und WArticteln | befto | ffebet/ des Inhalts: 
beftändiger, und unverviictter gehalten werde | haben | Daß fich Rom. Kayfert. May. Statthalter und 
wir Hufer Siegel hieran gehangen / und mit cigner | Commiffarien , auch Churfürften | Fürften und 
Hand unterfchrichen! zu Geben in Preuffen/ auff | Stände des Heyl. Reichs und perfe(ben Borhfchaff 
Ynferm Schloß Königsberg! Sonnabend! am Zag | ten auf folchem Meichs+ Tage mit einander cininte 


Michaelis, Anno 1526. thiglich dergliechen und vereyniget haben | mittet 
Bene des feeyen / gemeinen Chrifklichen Concilien 
GE: oder aber National- Berfanmfung (fo nach ber 


I möge vermeldtes Deichs Abfcheios in epnen oder 

| 10. O&. Hbfchicó und Schluß 7 wes fid Targa ff | aufs lánaft in anderthalb: Sabren den nechften in 

Cafimir zu Brandenburg mit feinem Hexen | Deutfchen Sanden zu halten gebethen ift) nichts 

Bruder Miarggraff Georg I zu fambt Shrer | defto weniger mit ihren Unterthanen ein jeglicher 

| Hirftlichen Guaden Sandfchafft/ auf bem zu Onolge | Cin Sachen! fo das Edict durch Käyferl. May. 

| bach gehaltenen £and-Tag / dif auf cin Éünfftigs | auf dem Neichs-Tage zu Wormbs gebalten/ aus» 

allgemeines oder National Concilium , pde: | gangen | belangen möchten) für fich alfo zu lebens 

| feiner Súrftl. Snaden weiteren Befcheid des Woe | gu regiern und zu halten / wie en jeder folches ges 

| fchicos halben jüng(tgebaltenen Reichs Tags zur | gen GHH und Kavferl, Mayefk: Hoff und getrau gu 
| Speyer 1 in bero Land und Fürftenthum qu Hale | verantivorten, 

j ten/ verepniger haben. Onolgbach den Mittwoch Dem allen nach und auf gehabten Rath ber ver» 

A nach St. Francisci 1526. (Horrzener, | fammfeten Ynfer Saubfefafft | haben wir jns mit 

von Urfachen des Leutfchen Kriegs. Tom. E | ibnen/ und fie herwiederumb mit ng | nachfols 

Lib. I. Cap. IIL pag. 36. Lunres, | gender Meynung entfchloßen I wie es / biG auf ein 

Zeutfches Reichs » Archiv. Part. Special. | gemeyn Concilium over National Berfammlung! 

Contin. IL. Abeheil. IV. Abfas ILI. Num. | oder Hnfern tvepteen Befcheyot/ allenthalben in tine 

XXXL pag. 14. d'ou Pon a tiré cette | fern Fürftenthumen und Sanden gebalten werden follf 

Pièce. ] | ber tröftlichen Zuverficht I paf wir folches zuförderft 

C'eft-à-dire, | gegen 98 bem Allmächtigen / und auch KRäyferl. 

Day. (als Chrifel. Sortlichendel und der Kayfert. 

Redes ES Conchufion prife par Casimir Marck- | May. gehorfam Fürften) verantworten mögen, 


Erftlich 


DU DROIT 


ANNO > Clic)! nach dem affe Dinge Hnfern Heiligen | 


1526. 


Chriftlichen Glanben betreffend 1 an rechten id 
falíchen Predigen hege/ unb aller Seelen Wohlfahrt | 
oder Berdamnüß/ auch Chriftl, Eynigkeit oder Em: | 
pörung daraus folge] follen alle Pfarrherra und Pre | 
biget in infer Fürftenehumen und Landen! das Heil. | 
Evangelium und Wort Gottes I altes und neues | 


Set Staufer und vein. prebigen und gar nichts | 
Das er ift. Es follen fic auch alle Prediger 


in ihren Predigten alles Schmahens! Diachredens) 
Schimpfirens I Papiftifchen /Lutherifehen oder Keser | 
rifchen Scheltens! Ausfchreyens | und-alles andern 
vas zu MWienerwilfen I Vneinigheit | Aufruhr unb 
Empörung! Anlaß ober Yrfach geben möcht I ente | 
balten und bermeyden. 

Stan! dergleichen follen (id) alle Geiftliche und 
Weltliche Herfohnen bey ernftlicher- Geraff I Lcibs 
und Guts enthalten / in offen Wirhshänfern und | 
fonft von ber alten unb neuen Lehre (wie mans | 
ment) veráchtlich I freventlich oder andi) zu re | 
ben oder zu dilputiren / auch feyner den andern | 
febmáben I verachten noch zu Wisperivertigkeit fire | 
fach geben! fondern fich mit Bermeydung dev Mach: | 
rede und Schwach gegen jederinan in aller Mag | 
halten! wie jet von Mfarrheren und 95rebigern ge | 
fent ift. | 

Es follen auch alle tnfere Ambtlente / Bürger: | 
meifter und Mathe 1 cin fleyfig aufffehen haben! | 
daß obgemeldter maßen unb anders nicht gepredigt) 
oder von andern gehandelt werde I und wo fie cin | 
anders hörten |. erführen oder verftünber / das follen | 
fie jevesmabls bey ihren Pflichten mit gutem Grund] | 
and in was Stücken fid) die Prediger oder jemand | 
anders foie obfteht 1 vergriffen oder bertoürd't haben! | 
anzeigen. | 

Und wiewwohl etliche Pfarrn und Predicaturen 
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Es foll auch Fein Pfarchere | kein Caplan) ohne 
Sinfev oder Unfer Winbeloute wigen und willen! auf 
nehmen / und diefelben 9) e alfo zu Gapli- 
nen auffgenommien werden / follen auch zunor dent 
Ambrinana fehrifftlich oder fonft glanbhafftig hee 
fund anzeigen I - toas Sebens und Herkormeng fie 
(inb! auch wie fie von ihrer Herrfchafft abs efcheiden 
feyn I und der Caplin halben / die vor allbereit in 
Hufern Landen Landen auffgenónunen feyn 1 (oll 
durch infere Wribeleute/ an einem jeden Orth dere 
gleichen Ginfehen. gefchehen. 

Dieweil in Ynfern Landen unb Fürftenthumen 
an etlichen Orten Seutfd) / und an etlichen Orten 
Sateynifeh Meß gehalten werden? dataus nun aller» 
ley Zweyung und Wiederwillens folgt | daßelbige 
aber zuvorkommen/ pof nun fir an Sateynifch Me 
gehalten werden / biß-auff ein gemein Ehriftl: Con- 
ciliam oder National Berfammlung oder Hnfern 
wentern Bofeheidt / doch foll cin jeder Mriefter! der 
DMege lift. I bie Epiftel und das Evangelium 
Deutfch und verftándig lefen 2 welcher aber ein 
Ambe fingt 1. der fol! die Epiftel und das Evan- 
gelium füraus Sateynifch fingen / wie bifibero ges 
fehehen ift I doch affóalo er die Evangelia gefune 
gen bat/- fef ec fich am Altar umivenden ! und bars 
nach folc) Epiftel und Evangelium dem Bol 
Deutfh auch fagen. 

Es follen auch dic Verba Confecrationis it 
allen Ampter der Mof in Lateynifehor Sprach mit 
Öffentlichen lauten Worten gelefen werden. 

Stem / man mag auch wohl etliche Deutfehe 
Ehriftl. Gefänge und fahren unter den Wi 
ber Meß fingen/ die zu Andacht und Befferung 
Chriftlichen Gemeinde dienen / 
ins hiebei) verordnet find. 

Lud nachdem cin geöffer Mißbrauch geivefen ity 


t 
Wie dicfelben von 


in Bnferm Sande find) die wir nicht qu (eyhen oper | Daß die Cheiftliche SEnterrganen gegen Renchung 
zu præfentiren haben! fo follen doch Finfere 2C16t> | und Empfahung der Heyl. Sacramenta I ba 
lente. denfelben Dfarrheren unb Predigern fo alfo. in | fonberlic) Geld geben miifen/ derohalben geacht und 
ufern Hbrigkeiten und Gebicthen figen I nichts de | gefage ivorben / daß man bie Heol. Sacramenta 


fto toeniger (agen. 1 daG (ie fic) in ihren Predigten | 
jet gemelbter maß Auch. Halten I over. aber die Evan- | 
selia und Epifteln allein aus bem Mefouch Deutfch | 
Teen I ¡wie die von Worten zu Worten gefehrieben | 
ftcben I und nichts wepters baza fagen/ Den alleyn | 
bie offene 2Seicbt mag und foll er bem Bolck vorfpre | 
chen I auch die Heyligen Tage vertiindigen I Doch | 
niemand bey Bann! ju feyern oder zu faften gébie | 
then / wie davon toepter hernach folot. i 

Stems es foll auch niemand 3u prebigen zuge! 
lagen werden dann die /- wie obbemelpt recht ordent: 
fiche Pfarrheren und Prediger / ober der Pfarrberen 
beftellte | oder aufgenommene Caplan oder Helffer | 
feu. oder Durch ¿ns oder Hnfère Befehlhaber dargu 
beruffen oder berorbtnet werden / unb ob (ic) jemand | 
anders qu predigen unterffeben würde / baf follen | 


and Geld verkauffe / (oll folches van ganglich abs 
geftellt fep! und binfüro in Unfern Firftenthumerd 
und Gebtethen-) bie Heyl. Sacrament , desalete 
chen die Eynlefiting dev Hochzeiten / der Kindbetterire 
und Begräbnäß (außerhalb was den Kirchnern oder 
Todtenguabern für ihre orventiche Belohnung gebührt) 
ohne Bezahlung eyniges Geldes 1 fret) vergeblich und 
umb Gottes Willen gereicht und getfan] auch nice 
inanpé zu Haltung einiger. SSegángnüf | Sieben I 
den Dreypigften eines abgeftorbenen I beztounger 
werden, 

Stent | bie Hier und andere Opfer! folle nidis 
siglich fep gefafen und niemand ddtgu bedrangt 
werden Je fondern zu eines jeden getvißen und guteit 
willen ftehen und gefebt feyn. 

Es foll auch Dinfüfro kein Meß unió Geld I forte 


Jinfere Ambeleute nicht gedulden oder gu(afen / fon» | dern allein uni dee She und Liebe Gottes willen! fo 
bern Diefelben zu Gefängniß annehmen 1 und fürter | der Celebriver / vechte Andacht und Begierde bats 
Die Sache an tins gelangen lagen! Enfern toeptern | zu dat / gehalten werden. Nachdem biffher an vick 
Defcheidt daranff zu empfaben I und veinfelben fo(g | Orten eingebrochen ift und gebraischt wird! paf viel 
zu thu Menfchen Daß Hoehtwirdige Sacrament in beya 
And nachdem jet allbereit geimeyniglich an allen | derlen Geftalt empfangen haben I dieweil aber auf 
Dirhen Pfarherr I Prediger und Caplan find / fof, | nechft vergangene Reichs Tage zu Speyer nichts 
fen denenfelben Brifere Winbeloute allen ausfagen und | davon befchloßen / fondern im Reichs Wbfehiede ein 
befehlen + fich mit dem Predigen I wie obftebt] und | 2cticfuf gefebt I der oben im Cingange eingeführet 
anders nicht zu halten 10a auch kein Pfatebert peut | ift! Daß eine jede Obrigkeit |. mitler Zeit des gemei- 
andern in kein Weg in feine Dfarve greiffe/ fonbern | nen Conciliums vber National - Berfammlung 
baf ein jeder Dfarrhere feine Pfarr tnit feinen Capla. | mit ihren Guterthanen | alfo leben / vegieren I und 
nen alleine verfeher wie fich gebührt. Mo aber an | es halten fol | wie ein jeder folches gegen GO 
etlichen Orten Filial; Die durch fonder Priefer der | und Kaferl. May. Hoff und getrau zu perantwors 
fehen werden / foll denenfelben biemit nichts benom | ten I lafen wir es bey folchem Neichs«Abfchiede 
men fegn I und twelcher fich anders halt 1 nds follen | te auch blenben I und wollen ns erfeben / dag 
Hing Unfore Ambtlcute anzeigen / und derfelbe nach |fic ein jeder mir Empfahung des Hey. Hoch 
feiner Berivivetung Darum geffrafft werden. | würdigen Sacraments miter Zeit alfo halten 
Tom: IV. Part: L , Noo focrbel 


ANNO 


1526. 
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werde | Wie er das gegen Gott unb Käyferfi- 
che Viayeftát gefrau und verhoff zu derantivor» 
ten 


anders gefcheben mag ) zu vergleichen oder au er 
gógen/ und kein Beicht- Bater fein Beichttind in 


Es foll auch wieder die Hochwirdigen Sacra: | folchen Fällen dahin verweifen daß er foic) waveches 


mente (fo von Chrifto Huférm Heren und Heyland 
ihren Wifpeung haben) wie durch etliche böfe | teuf 
felifche Geifter gefehehen I als ob in dem Heil. Sa» 
Crament des Altars der Leib und das Dinot Chrifti 
nicht gegenwärtig wäre | nicht geprebigt I gelehret 


noch difpuriet I fondern folchem Seil. Gacvament | 


in den Kirchen / und wann das zu den Kranden 
fiber bie Gafen getragen würde / alle gebührliche Gore 
erbietung gethan / unb Die Hberfabrer an Leib | So. 
ben oder Suth/ nach eines jeden Berwirefung ernff: 
lich goftvaffe werden, 

iub ob ju den Zeiten und Tagen! twann Die 
Communicanten das Heyl, Hochwirdige Sacra: 
ment empfaben / icbte von dem Sacrament über- 
blico |. fo foll folches nichts veráchtlich hinweg ger 
than! founera mit Reverenz in dem Sacra- 
ment - Hanflein! zu Bewahrung der täglich qual 


| fertig Gut/ibme bem Beicht Bator! feiner Kicchent 
Pfare oder Elofter geben | oder damit eigennüßige 
| Stifftung anffeichten | fondern das fonft in Aline 
| fen twenden fofi. 

| Es folf auch keinem Beichtkinde feine offue soot 
andre vergleichen Buf | daraus was oder wie einer 
| gefinmet | dermercte oder WArgweln genommen | i 
| der DBeiche auffaelegt werden. 

Stem! es follen auch vie Stände! Stühl sree 
Mahi fiat die zum Beicht- hören gebraucht | an um 
verdächtliche unargwöhnige fiat in den Kivchen vere 
| orduct werden: 
| Soll es mit der Tauff und dem Æauffén fürán 

gehalten werden] toie von alter herkommen iff | doch 
| Dieweil in der Lanffe nichts denn dasjenige / Daß 
einem jeglichen Gevattern und allen Hmbftänden zu 
wifen noch und gut! begriffen ift / foll ein je 


figen Rraucéen oder anderer Communicanten be 


glich Kind nach Willen und Begehren des I ober 


balten: werden. | det Gevattern Sateynifch ober Deutfch getariffe were 
Hub auff Daß folche Empfabung ves Heyfigen | den / und ob Sateynifch su Tauffen begehre tvirbl 
Hochwirdigen Sacraments mit veehter Men | | fo foll doch von derfimbftändte wegen vor der Lange 
Deich: ber Sünden | und in einem wahren Glaw | cine Deutlehe Erinnerung und anzeigen geféheben 
ben empfangen werde | follen alle Hfarrheren und | Was die Tanffe fey und bedeutel und was fich dev 
Prediger ihe Pfarr-Bolc qu folcher Neu / Beicht | Gevatter des Kindes wegen verpflichte/ damit ein 
und Glauben | auch, Beßerung ihres Lebens fleißig | jeglicher Chriften- Menfch deGelben eigentlich Bee 
vermahnen und unterweifen / warn Ehrifklich | vicht empfabe! und fein Sehen danach richte und 
Depífam und gue fey / feine Sinde (ohne die doch | Seffere! wie wir denn folc Erinnerung) auch bie 
niemanb feu mag) einem rechten evbaven verftän. | Taufe Sateynifeh und Deutfch in Schriften I pics 
digen Peiefter zu beichten I und alfo bey pemfeben | neben terfaffen haben lafien/ den SateynifchenZaup 
Ehriftlichen Rath I Waterweifung und Abfolu- | fen / wie fie Lifer in allen Bisehwinen gehalten 
tion fuchen /. amit das Ebvifttiche Bold zu fol | worden feyn/ gemäßs der fic alle Priefter die fama 
eher Beicht | mit Cheiftlicher Lntevweifimg ge: | fen/_balten follen. 
reigt | anff daß fie folches ans Chriftlicher Surchel | Sollen bie Pfarıheren and Prediger das Bole 
Lich und gehorfam | williglich thun I daf auch fon» | Hermahnen / daG fie nicht allein in den Dierbigtigis 
derlich dadurch bas gemeine Bole in Ebriftlicher | gen Faften! den Quatembern und andern bifber 
Zucht erzogen und erhalten | und das Heyl, Sa- | gehaltenen, Saft» Tagen! fondern täglich ia Máfiga 
crament andachelich und mit affer Ehrerbictung | keit und Abbruch / aber ohne Wherfluß Efens und 
empfangen. werde/ welche auch alio zu den Beicht. | Trincens (eben 1 damit fie ihre fleifehliche fei 
Batcen kommen! und ihre Sunde beichten wollens | ¿áhmen und gefchiekt machen) Gottes Willen und 
die follen zw. jederzeit. williglich mid geen gebôvet | Berct zu vollbeingen und zu üben! wie ein jeglicher 
werden. | Chrift / nach Inhalt und Bermöge der SH. Goel. 
Seem! danchen wollen wir allen Beichthöreeng | Ochriffe/ bey feiner Seelen Seeligkcit qu thaws 
biemit bey ernftlicher Siraff. verbothen haben! dag | (Huloig ift. 
fic vie Beichttinder in ber Beichte nichts unge | Und dieweif man fich nach Dronung etlicher Geis 
fchicktes I gefährliches oder argwöhnliches fragen] | ligen Báter und Concilien / cine fange Beit an 
Daraus ein Deichkind / Mann oder Weib gedr | den beftimmeen aft Tagen / Fleyfeh) Eyer / und 
gert/ und zum bofen möchte gercigt | noch fonft in | anders gu eßen |. Gott zu $06 und Gor! cutbaltzs 
andere Weg gewviefen oder bewegt werden I daß er | bat I wiewohl ohne Zweiffel derfelben Heiligen Bar 
neue Seifftungen in den Kitchen | oder fonft bie et, | ter und Concilien mieynung nicht gewefen ift I je 
was Gelds oder anders Genie auf ihnen tragen] | mand babuteb in Gtfährkigkeit feiner Seelen oder 
aufftichten/ teftirn ober ftifften noch einige Ball» | Sebbc zu fegen 7 oder einen Strick der Sünden zu 
fahrehen. oder dergleichen 1. daraus befehweert zu | legen / oder eine neue Gobt. Sünde zu machen, 
beforgen feyn mag 1 thun fol! fondern (ie alleyn zw | fondern mehr damit den Menfchen 3u Chriftlicher 
Ertentai ihrer Sánden/ und tie fie Diefelben von | Cafteyung feines Senbes zu fördern / fo pollen. pins 
Grunb ihres Hergens veuen | ihe fündliches Sehen | führe dic Piareherven ibr Piar Bolck gercentich zu 
Heffern / und das Heyl Sacrament in einem rech | täglicher Mafigtcit und Eafteyung ihres les 
gen wahren Glauben empfahen! wab ihre Hoffnung | (ches / wie obftebt / vermabnen / aber ihnen doch 
und Dertvaven allein in GO fegen / auch bie | Fein fonderlich geordtnet Faft-Tág noch Berineys 
Seuche und Mr | fo aus einem rechten wahren | dung des Fleyfchofens | bey dem Bann oder Tore. 
unigefalfebten Chriftlichin Glauben flicfien! vollorine Sünden | anders denn die Geiftlichen Rechte 
gen! und ihrer Dorigteit! (Die alle von GO dem | auswweifen/ niche gebieten! es foll auch mánuig(id 
Atlindehrigen verorduet (iub) gehorfam feyn! und | alle Cage Cer! Milch Butter! Kafe und ans 
fich vor aller Waffrubr | Empörung und dergleichen | der dergleichen weis oder Mile)- Sprie zu cfen 
Roel hiten fellen, Doch ob fie unrechtfertig Gue/| umverbothen feyn 7 ausgenommen in der Chars 
binter ihnen | ober ihren neben Chriften» Deenfeben | Wochen | da follen fid) alle Goriften  Menfehen 
unbiflich befchwert / oder ettvas wieder Gott] | GO und dem Leyden Anfers HEten Syefu Chris 
Meche) oder mit Gyetvaft abgenommen hätten | fols | fti zu Ehren! biffig/ freywillig Eyer-Efens enthate 
vicht-Báter dahin weifen I den, Be. ten. nd ift dabey Unfer gnadig Begehren/ daß 


Yen fie die 
fep rien oder Brfchadigten! oder feinen Erben/ wo | fid) infer Uaterthanen in Tiufern Sanden und Ges 
bic vorhanden find /3u wiederlegen! oder nach Nath | biethen I. ns zu unterthänigen willen und gefallen 
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Faftägen | Freytagen | Samftägen Fley{ch zu efen 
* kno andern zufpenfen enthalten wolten! big auff 
wepter Handlung und Befchluß eines gemeinen 
Concilien bet Narional- Berfanintung / oder 
Vnfern weitern S3epcbeint / allerley Aergerniß zu 
verhüten. Ob aber jomande aus Schwachheit oder 
Stande it feines Leybes (denen auch die Nechte 
folches aufafen ) in Zeit ber Vicegigráglichen Faften 
oder andern obbetübrten Tagen | A) een wärs 
Pe / fo ferne daß von ibme nicht mit öffe ber 
Aergernuß feines Nechfteng und nicht aus ts 
ficher es I fondern in feinem Sauf und 
Wohnung ohne Muthwillen gefehieht | fo follen. 
ber oder diefelben Bufern halben nicht gcfrafft 

werden: 

MWeyterinachdem der Sonntag zu Lob ber Auffere 
ftebung Chrifti Hufers Seeliginachers vom Anfing 
der Kirchen bif auff. Has in hung gerefen / ind 
bann die Feften Ehrifti der Gebubrth oder Way 
nächte | Circumcifionis , Epiphanias, Dain 
tag! Ebarfrentag / Dftertäg/ Alcenfionis Pfinge 
tag und Corporis Chrifti , zu Erhaltung und 
Robung Unfors Heyligen Glaubens im Herken bet 
Gemeynen Chriftenangefeher und quffgefeget toot 
den | auch zu Lobe und Ehre GO dem Hllmächtis 
gen I 
Die Feften feyner Heyl. 
Maria I nebimtich dag 
nunciationis, 
Defigleichen die Felt der H. Wpoftel S. Sobannis 
Baptifte, af den erften Berkünder infer Glau- 
bens! auch S. Michaëlis und der Heyligen Mär 
torer Stephani , Laurentii, Catharinæ und 
aller Heyligen gemeinen Tag I bon Alter bey den 
Ehriften begangen und erhalten worden ift I follen 
bieje Seyertág / nochmablg unabgängig gehalten 
werden / alfo und in der Geftalt | daß nicht ‘alleyn 


Mutter und Iungfrauen 
Felt ihrer Geburth / An- 


euff folche Tag äußerlich Arbeyt unterlaßen / fondern | 
batauff geprediget! gefungen und gelefen/ und twas | 


zu Goelichen Lob und Meigurig zu Andacht pienfte 
bar in Kivehen genbt werde / und darzu alle offene 
Spiel |. Follevey und ander drgerlich 655 Gefel- 
fehafften vermieden bleiben. 

Doch mag und foll ein jeder far» Here! fondets 
fich zu Sommer Zeiten und fo unftátt Wetter ift/ 
Deni gemeinen Mann fagen! daß ex nach gefchehener 


Predigt und Gottl. Aemptern (Die auch die Pyar: | 


Seren nach gelegenbeit defto zeitlicher halten follen ) 


an feine Arbeytl zu Einbringung des Heues! Gro» | 


mets! Rorns/ Haberns! Weyng oder anderer cic» 
ten gehen und tun mög / ohne einig Befchiwerung 
feines Gewifens! doch auch dag hierinnen Fein Fre 
vel / Berachtung oder Muthwilke gebraucht werde / 
aber fonft alle Seyertáge Durchs gange Fahr aus 
follen in der Kirchen it und gehalten werden! 
wie bißher gebraucht. worden iff. 

Sle Uuler gitlic) Begehren und Miegnung/ baf 
folch ult Stifftung wie die befchehen und mit alter 
bectonmen feyn I alfo gehalten werden follen big 
auff ferner Handlung und Befchluß cines: gemeynen 
Ehriftlichen Concilien oder National - Berfanin 
Jung oder infern weptern Defcheidt / wo aber con 
oder mehr Pfarcherr oder andere darauff die Sriffe 
tung geichehen wären I folc) Stiftung ihres Ge 
wißens halben nicht halten Ebaten oder wolten/ oder 


ob fie die halten wolten und in ihren Pfarren niemand | 


überfommen Eónten / bie ihnen darzu Hilf tháten/ 
fo (ell in der Fundatorn oder ihrer Erben! Willen 
(teben die Stiftung von der Sährlichen Abnusung 
durch aber ka felbft hatcen zu laffen. Wann 
aber die Pfarrherrn oder andere Darauff wie vorge, 
melde I die Stiftung gefehehen ife) der Stiftung | 
fie fic felbft nicht halten! und Die Fundatores 


Tom: IV. PART. L 


Purificationis und Simmelfarthl | 


der in feinen Heyligen will gelobe t werden; | 
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oder ihre Erben / folch Stiftung von der 2(6miguug 
Durch andere Pe cefobn auch nicht halten faffen 1 wol 
ten] follen folch Sabrliche Abnugung derfelben Stiff 
tung in couem jeden $ ter Die vom Math! 
mit wiffen Hnferer Un egt und wohl 
verwahrr bey einander behalten | unb DEF bon ben 
UAmbrlenten ein Berg genni) > dutch die 
vom Rath auch ein Be tzeuch gleichlautendt/ 
übernommen werden! bif auch Iwie obte lauff weis 
fchluß cines Conciliums oder National- 
DBerfamintang ober fr nem fernern be efcheidt. 

So at here oder andere) 
bá a bie Stifftung fte ben / folch Stiftung bals 
follen die Fundatores oder ihre Eto 

cheben laa und nicht pae 


ven alo 


t fi 
es nicht / fo 
el kennen bat! fc 


Die Pf 


n 65 berobten iftl 


inehr vorhanden ware 
i aüfpffe gr t et e andre! 
die Stiffeung nic en | DAB | vehi 
toic obfteht | nic fih aud 
Minbranann ley ig ect 'unbig: nl jo foul Die] 
ung zu folcher 
leute an cynem jeden Dit bi 
auff eynen Befchlnß cines gemeinet i 
National-Berfanuntinig/ oder wie obftebt | Hufertit 
Toéptern. Befcheyodte. 

Sernet ob Auch du etlichen Orton Bride bafften! 
bie nicht goftifftct waren | und doch Sing 1 Siloé 
oder ander Fahrl, Eyatomnien erkaufft ober zu fich 
bracht Hatten! welche dann derfelben Brüperfchafften 
nicht gehalten toitben der Nugung und Gefell fol 
ter auch hir iterlege | hüb es mit Mr: gehalten 
ee wie mit andern hinterlegten Gutern alf 
obftef) 

Und dietocil wir auch bericht Werden / daß mié 
den Kitchen: Gütérit und pte (Sen Nugung [. une 
ichmlich winibgangen werde | Daß auch, viel davon 
entlehnt und genommen / und alles das fo von ite 
chen Gütern entlehnt oder genommen tar / wieder 
um cinbracht / und diefelben Kirchen» Güter auch 
Dinterlegt/ und es damit gehalten werd! wie obftcbt/ 
zu welcher Eynbringung auch die WAinptloute aus jte 
den Orte getveulich beholffen feyn follen / ob may 
aber zu Crbaltung der Kirchen Gebdu und Gebräuch 
ctinds barmenven inüft/. foll Dafelbe mit Wi 
Ambtleute davon genommen | und fl »fjig auffge 
febrieben werben | inb was alfo biütezlegt würdel Das 
follen bie Aınptleute zu einer jeden Quarember ihe 
lauter Yinterricht c gen Hoff tbun. 

Und nachdem im 5. Reich an viel Orten niit 
fehwerer ergrtnif aller. Chriften. M enfepen länge 
Zeit gefeben/ wie ungücbtig und waprieftetic) /. (ich 
Dic Priefterfchafft zum thenl gehalten haben! iff Une 
fet begebren und ernftliche Meynung! daß firb alle 
Priefter mit ißreri Eronen | S epbungen und ilu 
andern eyns erbarn / züchtigen / chow 
Priefterlichen Sebens und Weande 1/00 Beitr 
Cubine oder verdächtlich Wr vfoba / bey if» 
nen! noch auch wefendlich oder täglich! zu mb vow 
ihnen gehen haben I damit fich à e Bol 
ob ihrem erbarn | züchtigen Wunpeh 
befern mig | und allenthalben Aerget thütee 
werde/ aber der ch verheyratheten Priefter bals 
ben I {agen wire wArricul im Reichs Ab 
fehiede zu Mien halben gefegt (ben wir 
nicht ändern können) bleyben | Ferner follen alle 
Geiftliche | rungebahrliche Spiel und (cicbtfer ge 
| Sefelitehagfeen Hermenden! und (ich Derfelbe: 
Nnn 2 [onim] 
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Anno Außern/ auch fich zu ungiemfidjer Wel und Sept! | auf das ¿ubinfftige Concilium oder National- 
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ber OBivibébäufer entfalten / und welcher aber 
bas füberfübt | 
Sotrbert. ; 

Dergleichen wollen wir bey infer Weltlichen 
Unterthanen! die in ehelichen Stande find | auch 
Eepnen unchelidyen Beyfig gedulden! fondern to toit 
Dicfelbe erfahren mit cenft und dermaßen ftraffer 
Daraus Anfer Miffallen und Gemüthe dermaßen 
vermercke werde / daß wir folch und andre Schande 
und Lafter/ als Chriftl. Sürften I in Yufırn Sanden 
und Gebicthen nicht leyden wollen. 

Sollen alle aufaefegte Ceremonien, Allenthal: 
ben in Hafern Fürftenthumern und Sanden gehalten 


werden | wie die von der H. Chrifflichen Kirchen | 


auffgefe&t worden feyn / und follen alle Prediger 
dem gemeynen Bolck ergebfen |. woraus fie ihren Br 
fprung haben | unb warumb fie aufgefegt feyn! auch 
was damit gemepnet feo Damit fie ihrer 2(ufffagung 
nach und auderer geftalt nicht gebraucht werden! al» 
fo daß niemand darinnen fein Seeligkeit | fondern 
alleyu Die hr und Lob Gottes bebencien und fuchen 
foll! alles bif auff ein gemeyn Gbrifi. Concilium 


oder National - Berfammlung / oder Hnfern wey | 


tert Befcheidt / damit allenthalben Gonigteit gehal- 
ten! und Stvicfpalt fürfommen werde. 


Bud nach dem diefer Zeit viel Mängel und An: | 
fechtung in der $5. Chriftenhent vor Augen find! dag | 
auch ver Ence und Feynd Kufers H. Glaubens zu | 


Hungarn im Sieg und vornehmen ftehet/ der Ehri- 
frenbent toepter abzubrechen I und Sinfern 5. Glan 
ben zu dertilgen/ wann man denn in denen Kitchen 
aufammen kommt | follen. die Wrediger das Bolek 
getrentich verinahnen zu Gott dem Allerhöchften in 
ber Gemenn berglich zu bitten L um alles Wnligen 
ber ganzen Gbriffenbent | sufórberft aber umb eynen 
wahren Chriftl. Glauben auch epnen feten ewigen 
Sriedt und vor alle Obrigkeit | daß Gott der Ale 
mächtige fein Göttliche Gnad wolle verleyhen / das 
mit der Ehriftliche Glanbe in den Hergen der Men 
fehen geftärckt I der Göktliche Fried erhalten] auch 
den &ürden unb fepnem thrannifehen fürnehmen/ der 
austeut und berbrennt die Chriftl. Städt und Flec- 
Een I alle Chriftglaubige Menfchen jung und altı 
Weyb und Kind jámmertich ertvürgt 1 und in alle. 
weg zu verderbnüf der Chriftenheit graufamlich han 
belt! wienerftano gefcheh / und daß wir alle dermaf 
feben mögen) auf daß Gottes Will vollbracht und 
alle Gebvechen der gangen Goriffenfeit nach feinen 
Gittlichen Gnaden in Beßerung gewendet werden. 
Und dieweil bifher bey den Weltlichen gegen den 
Geiftlichen cin groffer Wiederwill gewefen ift/ bafi 
bie Geiftlichen aller ding frey feyn / und neben der 
Birgerfchaffe fepn Biirgerlich mitleyden tragen 
swollen! derohalben wir dann hievor um beffer Foios 
des und Chriftlicher Gleichheyt willen sugelafen bas 
ben) daß bie Priefterfchafft mit ber Bürgerfchafft 
Bürgerliches mitleyden tragen follen | und twiewobf 
mun etliche Unfer Wnterthanen in Städten und auf 
Dem Lande in der Dáncifeben Auffruhr folche aná: 
"pige 3nlafung verwivele haben I fo wollen wir doch 
aus guadigen Willen noch zulaßen / und bon befer 
Frieds und Eynigkeit tvegen hiemit betvilligen | daß 
Die ricfrerichafit in Srádeen mit ber Bürgerfcharft 
in Reyfen! Wachen I Thorhüten I und in alle an» 
dere Weg Bürgerliches mitleyden tragen. Doch 
die Fabel. Steur auf ihren Derfobnen und Gütern) 
fett ns alleyn vorbehalten feyn | und damit. bie 
Weltlichen gegen den Geiftlichen in folchen teyn 
Saf noch Frevel aben / fol allwweg der ebeíft des 
Matbs an egnenr jeden Ore dasjenige fo ber Drie. 
fterfcbafft in obgemeloren Bürgerlichen mitleyden zu 
geben oder zu thun bre | (elbfE einnehmen und 
fürtée der DBinrgerfehatfe hberantivorten | alles bip 


ber foll ernftlich barum geftraffe | 


| Berfammlung oder finfern mentor Befcheipt. 

Hub vb fie fich in folchem wieberfegen oder fans 
mig würden | follen bie berorbneten daffelbige den 
Deshanten oder Unfern Wmbelenten jedes Orts ane 
dengen /| vie forder folches verfügen follen I taun 
aber diefelben Geiftlichen Oberern oder Finfern Ant 
leuten denfelben auch fánmig und binläßig feyn voie 
| den I tollen förder wir felbft oder Hnfere SRátbe 
darinne fo viel fchaffen unb verfügen / damit demje> 
nen das (wie obftcht) gefehehen fofi |. gehorfambich 
gefolgt. werd. 

Item bietoept tir dánfere Clöfter und Stift Eci« 
ner andern Geftalt und Meynung zu Unferer Bere 
waltung angenommen haben! dann diefelben in Der 
| dergangenen Baurifchen Auffruhe vor verderblicher 

Defchadigung zu befehigent zu befchirinen/ und Deve 
halben des je&t verfehienen Reichs» Tages zu ertvats 
ten | und gu fehen was da wegter Auffrubr zuvor 
formen gemacht und befchloffen würde/ und nu die 
Däurifche 2(uffrube von den Gnaden Gottes der 
mehrer cheyl geftillet / auch auf dem Meichs: Tage 
davon gehandelt und befehloffen worden / wie künffe 
tig Auffenbe fürkommen werden follen | haben wir 
| Demnach denfelben nfern Preelaren von Clôftern 
und Stifften ihe Güter wiederumb enngeben/ Dicfel> 
ben allermafen wie vor der Bäurifchen Auffeuhy gee 
tocfen/ zu haben I und fic) nach Vermögen eines jes 
den Ordens cines erbarlichen Clöfterlichen Sobens qu 
Hatten! alles bif auf ein zukünftig Concilium oder 
National - Berfammlung. 

Doch follen fie alles Ginneimené unb aufigebeng 
halben Fabelich vor Fins vder Ynfern terotbncten 
lauter Rechnung thun Lund ein. folch Einfehen ges 
fehehen I daß bey alfen Elöftern und Stifften niches 
uunothdiirfftiges noch anders ausgeben I noch von 
berfelben Gütern nichts verändert werbt/ denn was 
fich zu ziemlicher Huterbaltung der Kirchen Perfohe 
nen! auch der Herrfchaffe Agung und anderer erbas 
ver ziemlicher Gaftung gebührt. 

Find was Sahel. über alle folehe ordentliche tne 
terhaltung überfeheuft | bas foll. zu einem gemeinen 
Dorrath, auffaefebüft. und verwahrt / und darein 
ohh Bafern Wiffen und Willen | nicht gegriffen 
werden. 

Dergleichen haben wir auch Eptifin und Con- 
| vent der Frauen und Sungfrauen Elöfter bie Boro 
taltung ihrer Clöfter wiederumd, sugeftefft | Diefels 
ben wie Hnfere Preelaren unb. Ept- Clöfter auch 
det Stifft halben! alf obfrcht/ Gefebt ifel zu haben 
und fich nach, Bermögen ihr jegliches Clofters Ov 
Dens eynes erharn, züchtigen Chriftlichen Sebens zu 
halten, 

So find wir daneben des Fire. Gomütbs Willen 
und Meynunglwann wit es mit Figen thin mögen! 
aus allen Snforn Srauen-und, Syungfrauen Elöftern 
etliche wohlgeordnete ehrliche Fungfran Qucbt oder 
Bundt»Clöften zu machen. 1 darinn der von Boek 
Zöchter und, Schwefter 1 in exbarer Eprifklicher 
Suche! dermaßen verjehen und cebalten werden | bafi 
vie mit ihrer, Eltern oder Freundfehaffe Wiffen und 
Willen F- wiederum heraus kommen I und fich in 
ehelichen Stande begeben mögen /alfo Daß gemepnem 
Adel in folcher Oronung nichts benommen / fonder 
| ibr aller und derfelben Kinder Seelen Seeligheye 1 
Ehre und Wohlfarth gefördert merde. 

Ynd auf daß alles etfuchen wir obgemeldter 
Marggraff Cafinir für Ung fel6ff und an fast gee 
dachts infera lieben mit vegierenden Bruders Marg 
graff Georgen I alle und jegliche tunfere Praclaten! 
| Grafen Herren und Nitterfchaffti gnarigs Fleigt 
| gürlich bitten I ibt alle und cin jeder befonder wolle 
fich für fick felbft I allen vorberührten 2(rtictululivie 
die vermelot find I gemäß haften / unb bey den fep» 
| na 


Anne 
1526, 


¿NNO 
526. 


| Dec. 


DU DROIT 


nen (Geitlichen und DBeltlichen). ernftlich qu thun 
qu fehaffen und zu beftellen |. auch diejenige fo unge 
borfam wären! und folches überfahren warden! mit | 
Grüff darumb fraffen uno getreulich barob halten! | 
paf bem allen] wie obfteht / biG auf ein zukünftig 
Concilium oder National-Berfammlung |. oder 
Lufern wentern Befcheide gänglichen Folg gefchehel 
defi wollen wir ¿ins alfo ju euch allen und eynem 
jeden infonderheitungwenffentlich verfehen/und gegen 
eynem jeden nach feynem Stande und Wefen in 
Sreunofchafft befehulden und guadiglich erfennen/ 

ind allem 3inferm Hoffgefind! Náthen und Dies 
nern! aud) allen und jeglichen tinfern Hauptlenten! 
Auipepflegern | Berwefern / Caftnern I Bögten! 
Kichtern! Schultheißen! Bürgermeiftern Mathen/ 
Gemeinden. I und fouft allen und jeglichen Yinfern 
Jinterthanen und Berwandten / gebieten wir auch 
biemit | ernftlich befehlend.I. bag ihr alle und cin jte 
ber infonderheit dicfer ¿fer Meynung gleicher wei, 
fe auch in.allen Stúcten / Puneren unb Artickuln ! | 
wie Die vermelnet fem | fie euch felbft getreulich 
nachkommmet und folge thut! auch mit Exuft darob 
feyd I Daß denen von andern den Wafer I fie feyn 
Geiftlich oder Weltlich auch getreulich gelebt und 
nachgangen werde / und naf ibe die Siberfabrer und | 
3ingeborfamen barum ftraffet / oder two ihr, folches 
für euch. felbft nicht abwenden ober féraffen Eönnet! | 
Die Berwürdker nichts deftoweniger zur Straffe an 
nehmer / und fins fchrifftlich wißen lager in was | 
Studen: fich ber, oder diefelben verit | haben! 
infer weytern Befcheidt darauf zu empfaben Da. 
amit in dem allen /biß auf ein zufünfftig Concilium 
ser National - Berfammlung I oder Tinfern we 
tern Befcheidt gänslich Folge gefchehelalß lies euch 
allen und einem jeden iufonberbeit bey dinforn iin 
guaden und Srraff gu vermeiden! 

Su Sibrtunb haben wir: infor und Ynfers Lieben 
mitregicrenden Bruders Marggraff Georgen gemei- 
nen Secret zu Ende der Schrift auf diefen Brief 
gedruckt der geben ift zu Onolgbach am Mittiochen | 
nach Francifci, uad) Ehrifti iufers lieben HErtn | 
Geburth Sunfizeben Dunbert und im fechs und givarte | 
&iaften Faby. 


CCI: 


Diploma FERDINANDI I. Bohemie Regis, 
datum ORDINIBUS Rem BOHEMIÆ; 
Qué fe, libera eorum voluntate , juxià. libertates 
Regni , eleëtum in Regem Bobemie recognoscit. 
Vienne die 13. Decembris 1526. [Got pAs- 
rus, de Juribus Regni Bohemiz , necnon 
de Hereditaria Succeffione Regis Bohemo- 
rum Familie in Append. Documentorum 
Num. 99. pag. 206. Lonporpii Ada 


publica Tom. I. pag. 776. ] 
Nes FER DINANDUS, Dei gratia Boliemie Rex, 
Infans Hispaniarum, Archidux Auftriz ,Marchio 
Moravie, Dux Lucemburgie , Silefiæ, &-Marchio 
Lufatie &c. Notum facimus tenore prefentium uni- 
verfis + ^ Quemadmodum Barones, Nobiles, & etiam 
Civ ; ac tota Communitas Regni Bohemiæ ,-ex | 
faa libera & bona voluntate ; : juxtà libertates: Reghi, 
elegerunt nos in Regem Bohemis. Quapropter recog- 
noscimus , quod hoc ipfum ab Oratoribus ipforum ab- 
undè intelleximus , & reipfa cognovimus , & comperi- 
mus, quod prefati Status & Communitas illius Regni, | 
non ex aliquo debito ,- fed ita, prout fupra fcriptum eft, 
eam Ele&ionem , eligentes nos in Regem Bohemiz , 
ex libera & bona voluntate hoc fecerunt. Harum Tes- 
timonio Literarum Sigilli noftri , quo ha&enus tanquam | 
Archidux Aultriz ufi famus, appenfione roboratarum. | 
Datum in Civitate noftra Vienna , 'die tertia decima 
menfis Decembris, Anno Domini millefimo, quingen- | 
tefimo, vicefimo fexto , Regni vero noftri Anno primo. | 
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Extra&um ex Tabula Regni 


Ifhe Litere funt Regie jeftati ft gut 
Boémie in Dieta pub 7 


Litere loco illarum 
uu L Bote 


ca funt dates 


CCII. 


FERDINANDI Romanorum , Fumgarie , 69 
Bobemie Regis Litere, quibus Provinciis Reguo 
Bohemiz ab antiquo. adpertinentibus ES adjuntti 
omne adjutorium promittit à fi quis contra e. 
quidquam wi aliqua attentarit. Datum Vienne 
13. Decembris 1526. [BAtarNi Miscell. 
Hiftorica Regni Bohemix Decad. I. Libr. 
VIII Epiftol. Part. I. Epift, So. pag. 106. 
qui defumfit ex Privilegiis Regni. Lunres 
Teutíches Reichs- Archiv, Part. Spec, Con- 
tin. I. Abtheilung I. Abfatz I. von Böhmen. 
pag. 104. d’où l'on a tiré cette Pièce. ] 


NOs Fer DINANDUS, Dei gratia Bohemis Re 

Infans Hispaniarum, Archi-Dux Auftrie , M: 
chio Moravia, Dux Lucemburgiæ, Silefis & Marchio 
Lufatie,&c. Notum facimus tenore prefentium uni: 
verfis: Quod informati fumus a. Barozibus, Nobilibus , 
Pragenfibus, ac aliis Civitatibus Regni Boëmiæ, qua- 
liter intellexiffent , quod Corona Hungarie & Status 
ejusdem velint habere aliquod Jus ad aliquas Provin- 
cias Regzo Boëmie hereditarie adjunétas, ac ad illud 
pertinentes , & quod aliquas infcriptiones haberent ; 
quomodo di&e Provincie ad Regn dungarie per= 
tinerent , quousque a Aegzo Boémie c Summa 
Florenorum ipfis non daretur; cui quidem rei Aegzuz 
Boemie & Status ejusdem contradicunt ; quod in eo, 
Coroge Hungarie nec alicui alteri fant obligati, rogan- 
tes Nos quód dictum Regnum Boemie & Status in eo 
non derelinqueremus; fed ipfos ficut Rex Boerzie , pro- 
tegeremus , proponentes & hoc nobis; quod in ea cau- 
fa poffent juftam discuffionem ab aliquo vel aliquibus; 
qui partiales non effent, fübire. Nos itaque audientes 
tale prefati Reg; & Statuum ejusdem defiderium & 
hoc ipfüm pro jufto cognoscentes ; quapropter dicto 
Regno Boëmiæ & Statibus in codem Regno promitti- 
mus, quod fi quis contra aliquam ex prefatis Provin- 
ciis ad Regnum Boëmiæ ab antiquo pertinentibus & 
adjunétis aliquid aliqua vi attentare vellet, vel attenta- 
ret, quod eos deferere non debemus , fed ipfis in eo 
adjutorio effe volumus & tenemur; perpendentes quod 
talis res & defenfio etiam ex debito ad Nos ficuti Re- 
gem Boémse pertineat. Harum Teftimonio Literarum 
Vienne 13. menfis Decembris. Anno Domini 1526. 
Regni vero noftri Anno primo. 


CCIII 


FrenpiNANDIIÍ. Romanorum ES Bobemie Re- 
gis Litere y quibus Compattatorum inter Conci- 
lum BASILEENSE (9 Regnum Bour- 
MI® ac Marchionatum Mom A v 12. initorum 
confervationem , uti ES. aliorum Regni Privilegio- 
rum manutentionem promittit. Datum Vienne 
15. Decembris 1526. [Bauzını Miscellan. 
Hiftorica Regni Bohemix Decad. I. Libr. 
VIII. Epiftol. Part. I. pag. 107. Lu N16; 
Teutfches Reichs:Archiv. Part. Special. Con- 
tin. I. Abtheil. I. pag. rog. d’où l'on a tiré 
cette Pièce. ] 


Os FERDINANDUS, Dei gratia Bohemiz Rex; 

Infans Hispaniarum , Archi-Dux Auftrie, Mar- 
chio Moraviæ, Dux Lucemburgiz, Silefie , & Mar: 
chio Lufatie &c. Notum facimus tenore prefentium 
univerfis. ‘Quod promifimus., Compadata inter fa- 
crum. Concilium Bafilienfe , & inclytum Regnum Bo- 
hemiæ ac Marchionatam Moraviæ faéta, quod rurfum. 
ad füum vigorem pervenirent, & deducerentur, atque 
cum effeétu obfervarentur. Et hoc infcribere debemus 
juxta omnes inferiptiones Predecefforum noftrorum 


Nnn 3 Regum 


ANNO 


13. Deci 


15. Deé 
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"Anno Regum Bohemis infcribere & obfervare ac ad finem 
perducere. Quod fi aliquis contra hoc effe vellet, & 

| 2516. no Bohemiæ ac Marchionatui Moraviæ illud in- | 

fringere , atque cum Summo Pontifice illud traéta- 

re, ac fi Bohemis & Moravis illa cum effedu effent | 
confirmata. 

ltem, promifimus ut talis Archiepiscopus ad Eccle- 

fiam Pragenfem daretur , qui Bohemos & Moravos, 


tam Spirituales quàm Seculares,in omnibus rebus; prout | 


& etiam juxta Infcrip- 
ismundi, bone 


illa in fe continent Compaét 
tiones & affecurationes Imperatoris Si 
memori: 


Regis 


o rd 
iorum Regum Bohemiæ , & Infc 


aret & teneret ; & 


confe 


i, 


contecraretur. 


Chiepiscopus ut cito impetraretur , confirmaretur, & | 


LOMATIQUE 


Wienn den 14. January 1527. [Lunte, 
Zeutfehes Meichs « Archiv. Part. Special. 
REEF RE 1. Sortfisung L Abfag III. pag. 
554. 


C'eft - à -dire, 
Revers de Ferpinanp I. Roi de Hongrie € 


Nobles ES Etats de 
en qu'ils n'ayent pas 


de Bob, 
SILESIE, portant qu 
été appellés à fon El é de Roi de 
Boheme , leurs Privileges ES Immunités n'en 
Joufriront aucun préjudice: 4 Vienne le 14. Jan- 


Item, promifimus Regnum Bohemiæ, omnes Baro- 
nes, Militares, Civitates Pragenfes ac alias Civitates , 
& omnem il gni Com atem , juxta Jura, 
i , Lit tes , Immunitates & 
me antiquas obfervatas 
gulariter dive, memoriz 


mun 


& on 


AI- 
| Georgii; Regis Vladislai, 
| Hi omnes Infcriptiones & usque ad ejus obitum 
emanatas tenere , obfe , & cume u protege- 
re, citra impedimentum & contradictionem quorum- 
| cunque. 

{| Item promifimus , Caftrum Carlfteinen. Coronam 
1 iacunque Clenodia Regni , & etiam Tabulas 
Regni, nemini , citra voluntatém & con 
Militarium Regni Bohemiz , ac Civitatum 
,prout in eo negotio ad unumquemque per- 


Re 


ti, Regis Ladislai 


m 


| tinet, committere & concredere. 

Item, promitimus, quamprimum Gubernamen effec- 
tuale pr&fati Regni Bohemiæ in nos fusciperemus,quod 
obfervar 


ifimus nemiaem Alienigenárum, tam Spi- 
m quam $ um, ad Officia Regii Curie, 
tum vel Spiritualium, quam Bohemos prefi 
neque illis Caftra , aut Civitates concredere & eis illa 
committer Que etiám cum Confilio facere debe- | 

mus. Et etiam ut in circumjacentibus ac ad Regnum 
Bohemis pertinentibus Provinciis, quod ita obfervare- | 
tur , prout illud tempore Imperatoris ‘Caroli & | 

aliorum Regum Przdecefforum noftrorum obferya- 

tum fuit. 

ltem, promifimus quod müllas Provincias, Duca- | 

tus, Civitates, Caftra, Arces Omagiales ac alia quæ- 

cunque bona Regno pertinentia a Corona abftrahere 

aut alienare aliquo paéto , Aut aliqua döte debemus, 

verum fi quid a Corona Bohemis abitraétum , aut alje- 

natum hoc debemus rurfain Coronz annéétere , & ad- 

| jungere. 
Item , 
paéto alley 


promifimus , Monetam Bohemicam nullo 

iare vel leviorem cudere fine confenfu totius 

Regni, fed ita fe, juxta Immunitates & Privilegia Reg- 

im mi Bohemie ac prout jus eft, obferväre. 

| | Item, promifimus quicquid Imperatores Réges 

| hemiz, Predeceffores noftri, Ordinibus , fing 
Perfonis, aut Perfonz, in bonis Regni feu Si a 
bus vel Feudalibus dederunt & infcripferunt , quod il- | 
lud tenere & ex integro confervare debemus; ' Et hoc | 
guicquid-non effet contra gratias & Donationes, quas | 
Rex Vladislaus omnibus Ordinibus iftius Regni. con- | 
tulit. 

Ttem, promitimus, unumquemque Ordinem & S 
tum fingulatim circa ipforum Jura, Ordinationes , Pri- 
vilegia, Libertates , Immunitates , Confuetudines & 
Donationes , que ad ünumquemque Ordinem per 
nent, confervare. Harum T'eftimonio Literarum S: 
gilli noftri, quo tanq Dux Auftriz had 
uf fuimus, appenfione m: am. Datum in Ci 

| noftra Vienna die decima quinta menfis Decemt que 
eft Sabbathi proxima poft Feftunr Lucie , Anno Do- 
N mini 1526. Regni vero noftri, Anno primo. 


Bo-| 


| 
CCIV. | 


FERDINANDI I, zu juan und 
Sheimb Königs / denen Süvften ^ Hera | 
ten und Ständen in Schleßien evtfen(et / | 
Daß ihnen an ihren Privilegien und Freyheiten | 
uafchédtich feyn folle/ daß diefelbe zu dev Böhmi- | 
feben Qiabl niche erfordert worden, Geben | 


14. Janv. 


mus Ritus & Confuetudines antiquas | 


ficere, | Ynfer 


| vier 1527. 
| 
MS: Ferdinand! ic. Bekonnen für Sing 1 trie 
~~ fete Guben und Nachkommen öffentlich mit 
biefem Br eff! und thun Fund menniglich/ nachdem 
| vir nach tödelichen Abgang weyland Königs Lud. 
wigen! von allen Ständen des Landes zu Bohai 
zu epnem Könige erwählet feyn / Hat fichs zugetrd« 
gen! baf wir Hinfère Borfchafften auch derhalben 
| ins Land Schlefien zu Fürften | Herren und allen 
| Standen deffelben Landes abgefertiget 1 mit fleifits 
| gent WAnlangen und Begehren! fie wolten ins auch 
| Dermaffen / wie zu Bohai gefcbeben / zu eynem 
Könige, erwahlen I annehmen und gefallen laffen. 
| nd wiewoht gemelte Herve und Stände befehiver 
| getragen I Daß fie zu bero befchehenen Wahl gegen 
| Dohaimb niche gefordert 1fo haben fie thre Befchtwer 
| Ying zu Ehren und gutem auff bifmal hindan ges 
| fe&t I und fins ohne eynigerley Pflicht von begebes 
| Mer Wahilin Anfehung | daß Tinfere gelichfte Gee 
sab zu folchen Deyche ein rechter Erbe ift / auch 
als ihnen gefällige Perfonen / aus guten 
freyen Willen zu eynem Könige und Erbhersi créos 
ten! ertwehlet und angenommen’) mit dicfer Bedine 
gung / Daß wit fie |. was anlanget bie Wahl fo 
| Has qu Dobmer ohne ihrer forderung uno bentocfesu 
| bamit fie folcher Wahl halben au. ihren Sreyheitens 
Priyilegieniuind Gerechtigkeiten 
dens) Abbruch oder Nachtheil gerartien bürffet I 
guüglich verforgen folten. Dicweil es dann am Tu 
| ge ift! daß gemelte Fürften! Herren und alle Grane 
| de der Sande Schlefien dns auff Anlangen und Bes 
| gebr/ frey und guttoillig zu einen Könige und Erb. 
| Seven ertocblet / erkohren und angenommen. haben! 
| fo foll und mag ihnen und ihren Nachkommen die 
Bahl fo fius zu Böhmen gefchehen / zu welcher 
fie auff difimal nicht gefordert | an.ihren Privile- 
sien! Freyheiten und Gerechtigkeit! wie fie die ey» 
nigertey deshalben hetten I. keinen Schaden pbet 
Machtheil gebähren oder einführen. Hrkundlich 2c. 
Wien! ben r4den Januarii, Anno 1527. thw 
ferer Reiche im Crffens 


ferner Eeynes Scha- 


CCV. 


Revers per Landfchaffter. ali) - Bert 
und BWeavenfperg 7 daß fie den in dem Hey 
tath: Dertvag zwifchen Serbog Johann Friedrich 
gu Sachen I und Fraulein Sybilla I gebohrner 
Hergogin von Fülich | Cleve und Berg gefchloffer 
nen Articul in puncto hochgedachter Fräulein 
Sybille Succeffion in Firftenrhumen Sülich / 
Cleve und Berg ı tn fall ihres Herrn Battern 
SHergog Fohantif und Frauen Mutter Diarios 
Zöplichen Abgang ohne hinterlaffiung Mtaunticher 
Erben! halten und nachleben wollen. Geben uff 
Gontag Reminiscere 1527.  [ Deduction 
des Chur-und Firfilichen Haufes Sachfen/an 
Giilich / Clove ac. Habenden Nechten de Anno 
16:0. in Beylagen fub Num. VIII. dans 
Lunic, Grundvefte Europaifeher Dotengen 

Gerechte 


ANN 
1527 


17. Mars 


DU DROIT DES GENS. apt 


NNO Gerechtíammne Theil T. Cap. LIT. Abfag III. | fo die vielgemeldte Yinfer guaviger fiebtt Sarl unb ANNO 
pag. 324. où il renvoye à fes Neichs» Ar- | auch bie Durchläuchtige | Sochgchobine Fürftin! ; 
527°  chiv. Part. Special. Continuat. I. 2f6tbeil. | Hnfere guávige liebe Grau |. Serkog. und Heegogin 1527: 


zu Cleve! Gülicht Berge, rc. ¿ns famelichon/ und 
nach dem Shelichen Beylicgen) wie odgemelot/ ges 
| heiffen und befoblen haben I folchen obgemelten Ar- 
ticul fo viel ting allen) dic als ihrer Fürftl, Gnas 
den gemeinen und famtlicben Hnterthanen angehen) 
nd berüren mag / mit dicfem feria Beybriefe aw 
| bewilligen und zu beftätigen willen. 

Bekennen wir alle famentlich 1 unb ein jeder vor 
fius! vor fich/ Wnfere Erben und Nachkömlichen / 
in Craft dig Brieffes/ in bep] daß ver Fallı der 
Gott Allmächtig doch mit Göttlicher Gnaden in 
bent beften vorfeyhe / und vorhücen wolle | alfo ere 

deceder. [ans enfans males, lesdites Provinces pas- | feheine und quemo | bag wir Hug alsdenn nach Sue 

feront à ladite Duchefe 8 v exu v.m leur Fille. | hale deffen Articuls, halten und (eben follen/ doch 

Fait le Dimanche Reminiscere 1527. | by alfo | paf Winfet guädiger Herr von Sachfen 

y | folches an Romijche Käyferliche Miajeftar! inform 
Om Käthe! Ditterfhafiten 1 Bürgermeifter | | allergnávigften Heren/uf feiner Güvflichen Gnaden 
I Schöppen und Rathe ber famelichen Sead: | Koften I buyen gevende Geld dev Lande! bernenen 
ten der Fürftenthumen und Landen! Clic) | Bers fol / und auch den ztvoen jungen Töchtern I ihren 
ge und Navenfperg / run famen funde allermän- | zugetheilten Spennind / fo der Salí alfo queme! “alg 
miglich ! dafijegund Alf Furg hiebepoen Devernigs | nehmlich hundert taufend und fechsig tauftnd Solo» 
die Durchläuchtige Hochgebohrne Fürften | Ynfern gülden / guugfam zu verforgen / buyffen gubon der 
guávigften und guddigen lieben Herren! Herrn So» Landen! und auch | Daß ihre Fürftl. Gnaden ihre 
bannfen | Hergogen zu Sachen! Churfürften! Sand: Siúvftl. Guaden Erben und Nachkömlingen ns ale 
grafen in Thivingen und Marggraffen zu Meiffen / lefámelichen / und einen jeden befondern |. alsdenn 
und Heren Johannfen! Hergogen zu Cleve I Gir follen halten bey allen Privilegien / Gewenden und 
fich) Berge? Graff zu der Diardite und zu Ravers Rechten I und by gebührlichen Bienen mid Sie 
fherg / 20. eyne fonnerliche Sreundfchafft| and ba» geln I und batgu jedes Sand gu tegieren | mit den 
neben zwifchen beyden ihren Ehurfürftlichen und Puterfaffen 1 dargu gehörende und darinne geerbt 
Steftlichen Gnaden Kindern 1 als nehmlich | Here UND gegue/ und Uns des erfien/ und vorhin che von 
fog Syobanns von Sachfen Churfürften I infer al Uns einige Suloigunge gefchehen fol _ guungfam 
tefter Sohn! Herkog Hanf Friedrichen/und Her Scheinbrieffe und Siegel zu geben I als doch ue 
£09 Fohanns von Clove Altefte Tochter | Fräulein guábige Hevefchaffe von Sachfen né fich des ab 
Sibila einwißlich I Heylig/ veveinigee! getbebingt  teibe! mit einem vorfiegelten Wofeheid zu Dengborg 
und gefehloffen! und darauf Das Eheliche Benliegen gegeben wie wir bas warlich bericht werben / were 
uv SGchickung des Allmächtigen Gottes wm ger Pflicht und verbunden hat. z 
fehiehee | tie denn bie Hylichs Berfehreibung bark | — Und wir Redes Nitterfchaffte) Büirgermeiftein 
ber verfaßt kind verfiegelt / Darauf wiener bebrengt; Schöppen und Rive ber Städte / ber Sürftenthw 
tind fo denn in.denfelben Heyeaths- Borfehreibung Met und Landen ins geloben alfefementlich in 
unter andern betfebinget worden ¡ft 1 ein Artichul Frauen / Ehren uno Glauben / Vnfeen gudbfgert 
folgende von Worten zu Worten / hernach melden. | lieben Herrn und Frauen von Sachfen I und ihre 
del alfo: | beeder Fürftl. Gnaden Seibee erben I alfo uprecht/ 

Forder iff abgerebe | bevilliges und befehloffeny frembblichen und veftiglichen zu halten I fondern 
ib wir Herkog Fohann! und Maria! Hergogin zu | YADE dargegen zu thun oder fürzunehmen | in einie 
Cleve | Giilich! 2c. Feine Männliche Erben hinter | cherley Manieren! auch han wir tus! infonderheit 
Fins verlaffen würden | bie forder Feine Erben ee: | bey ihnen vorbehalten I ob ber Fall by tins alfo 
ticgen I alsdann follen Yinfere. Fhrftenthumen und | queme / und Unjern gnddigen. Seven von Sachlen ! 
Sanden! Cleve | Gilich | Berge! die Graffichaff | alsdenn nicht gelegen fey wolte 1 fees in Dicfen 
ten von ber Marek und Ravenfperg | fame alten | Landen zu vorbleiben die zu vegicren / daß alsdenss 
Gütern! Sun» und Zugehörungen / An-und Sufat | €. F.G. Stadthattere und Näthe darzu bequeme 
{ent Gerechtigtciten / unb was wir oder Finfere von Fnterfaffen der Landen | datinne geerbt und ges 
Männliche Erben inter Uns verlaffen widen | | gubt feyn/ foll veroronen/ mit volltomimence Mache 
nicht ausgefehloffen I mit Landen und Seuten | wie | und Gewalt | in allen Sachen in diefen Landen 
Wit oder Lufere Männliche Erben! das gebraucht / | treffenbe zu Handelen/ gu thun und au lafjen/ gleich 
oder hätten gebrauchen mögen | an gedachte tinfere 0b ©. Sy. ©. in engener Perfon gegenwärtig wäre / 
ültefte Tochter Franlein Sybilla / Herkog Hann | fonder alle Betrug und Argelift 1 und dag ju wal 
Gricdtichen / ihrer Sieben. Exben I ob (ie der mit| ren Ubeéunde! haben wir Mathe / Rifterfchafften d 
einander jeugen toiirden! kommen und geerbet feyn! Dirgermeifteen | Schöppen und Rathe ber Städte 
der fid) denn die Sandfchafften halten follen: wegen |. als nehmlich wir Gilcher I gebeten die Els 

Wir wollen auch! heiffen und befehlen! daß in.) renveften und Frommen Fohann von alent! Here 
[eie Sanbfébafften I fo balde als das Eheliche Bey-| zu Wildenberg und Berge! Sandro / Dieterich von 


IV. Abfag II. pag. 41.] 
C'cft- à- dire; 


Révers où Lettres des Provinces de JuL1ERs; 
de Bergur, (9 de RAVENSBERG, 
portant Déclaration € Promeffe d'obferver I Ar- 
“ticle du Contract de Mariage de Jean Fri 
pericK Duc de Saxe, avec SYBILLE 
nte Ducbeffe de Fuliers, Cleves, ES Bergue, par 
Tegttel il eft dit ES convent, que, fi e Duc Je A.N 
€ la Duchefe Marte fa Femme viennent a 


Yagee bemeldter Fürften mit genandter Bnfer Toch- | 
ter gehalten I gnumgfaim Berficherung durch Bey | 
briefe geben | 66 Sach I bafi wir on. Männliche 
Erben verftürben | dag fid) alle tnfer Fürftenthi- 
men I Sraffichafften / Hercfehafften / Sanden und 
Seutén I die wie jest Haben oder Fünfftiglich getvon: | 
nen! und ¿ns zufallen möchten / an bemelte Ynfe- 
te Tochter. / ihre Liebden Gemahl I und ihre beyder 
Seibes Erben I als ihre rechte Landes - Fürften und 
Serefchafften halten follen. Dem alles nad) I und 


4 


Burg(cheid I Herr zu Clermont | Erb-Hoffineifter f 
Herr Wilhelm van den Bongert Ritter | Erb. 
Cammerer / Cannen von Kletten I Erbfchenc des 
Landes bon GAlich /Mabeth von Plettenberg! 2furpte 
mann zu Berehhein/ Wilhelm von Gergen/ Here 
qu Ginbich | Werner von Palant WAmptmann zu 
Welfenberg | Werner von Sehanrade 1 Here zu 
Howden} Gordert von Hampfler |. Wptmann zu 
Millen | Wilhelm von Meffelnvede | zu Holnterp/ 
und Dittrich von Bercide / Dort BDiirgermeifter! 

Shopper 


472 


| ANNO Schöppen und Näthe ver Städte Gälich! Duvrenr 
I 7527. fehen Sivven gebeten | den Wohfgebohenen Edlen! 
und pie Ehrenveften und frommen Sunckern | Wy» 
rich von Duhne! Geafe zu Symbergé und Galcens 
(tein! Here zum Oberficin und DBreich/ Herr Ger- 
dert Kettler Sitter / Ampemann zu Cloerfelde/ 
Wilhelm von Meffelroda Marfchalch 7 Amptmaun 
au Windege | Wolff Quaden | Wmptinann zu Ib 
fana und Menheim | Wilhelm von Bernfawel 
Eammermeiftee und 2(mptmann zu Berge und 
| Steinbech / Stabatf von Plettenberg 1, Herr au 
| Zang/ Grein und Orinborn | Bertrem I von Rep 
| felvoda | Here zu Steine 1 Erb» Gammerer / Wil 
El beim Quaiden | Exbfchencie des Landes von dem 
Berge! ] ; 
LUE Helin Stahl zu Sulgen 1 Bortt | Piracrmeifter/ 
Schöppen und Räthe der Städtel Deyfteln Dorp! 
Retingen | Lenepe und Wipperfürde I daß fie ihre 
| Gigille | vor fic) und tins allefament(id) an diefen 
i Brieff wollen hengen! Daß wir Johann von Palener 
(ll Dittrich von Bundfehen/ Wilden von der $angert 
"M Nitter |. Leon von Bletten | 

bergE/. Wilhelm von Gergen) Werner von Patent! 

Werner von SGehenrede | 


de! ort wir Bürgermeifteel Schöppen und Räthe 
ber Städte Güfich/ Duyren |. Münfter-Eyffel und 
Enfkiechen! und wir Wynrich von Duhnol Graff 
| zum Simbergé und Faldenftein I Gordert Ketteler 

| “Ritter | Wilhelm von der Srteffeftiebe | Eilff Quas 
|^ vel Wilhelm von Berufenen | Mebetl von Plotter 


bergE] Derterm von Meffelriede! Wilhelm Suabel | N 


Herrmann von Minekelhaufen | Wilhelm Steil | 


Bort | DBirgermeifter 1 Schöppen und Dátbe dev | 


Städte Dupffeldorp/ Netingen |. Lencpe und Wipe 
perfürde |. DBekenen |. Verne! Gerdan / our HF 
felffts/ und mit our ben ander Mathes Mitterfehatf- 
ten und Städte Der vorgenannten Fürftentdumen 
Mit ihren zubehörungen Landen! Tinfer Siegel Diets 
an gehangen haben, Gegeben in den Fahren senfers 
Heren taufend finffhundert und fieben und atvaifig/ 
uf Sonntag Reminiscere in der Saften, 
CCVI. 
| 30.Avril, (1) Traité éntre Francots I. Roi de France 
| ( Henri VIII. Roi d'Angleterre; par le- 
quel le Traité de Moore de 1525. eft confirmés 
qu'il y aura Paix perpetuelle entre les deux Rois; 
que Pun waffifiera les ennemis de l'autre; que la 
France ne fera point troublée en la poffeffion des 
Seigneuries qu'elle tient; que le Roi @ Angleterre 
ne fera point inquiété pour ce qu'il pofftde deca la 
Mer ; & que le Roi FRANÇOIS I. Ini payez 
ta tous les ans cinquante mille écus. Avec les 
Ratifications des deux Rois. [FREDERIC 
Leonarp, Tom. IL. pag. 286. d’où l'on 
atiré cette Pièce , qui fe trouve auffi dans 
Lerenirz, Mantiffa Cod. Juris Gentium 
| Diplomat. Part. II. pag. 201.] 


FRANCE 
ET ANGLE» 
FERRE, 


Enricus oétavus, Dei grati Anglis & Francie 
*-^ Rex, Fidei Defenfor, & Dóminus Hibernia, om- 
nibus & fingulis, ad quorum. notitias prafentes Litera 
pervenerint, Salutem, Notum facimus; quód quum 
Tra&tatus quidam perpetue Pacis inter Oratores noftros 
& Oratores ac Deputatos Potentiffimi Principis Fran- 
cisci, Francorum Regis Chriftianifimi , Frattis & 
Confanguinei noftri cariffimi, initus, conventus, con- 
cordatus, € conclufüs fuerit, cujus tenor fequitur & 
eft talis, Univerfis & fingulis ad quorum: notitias pro- 


manque à ce Traité, mais il n'y a nul doute qu'elle ne 
vril, & que ce Traité ne foit un des trois qui fe firent cé 
We oyez la Déclaration unanime des deux 
Reis qui füit fous la x Date, [Dum] 


Sytünfter -Eyffel und Enféiechen 1 und wir Berg: | 


SHeremann von Minckelhufen! und Bil | 


Rabeth von Petters | 


Gedert von Hangfler, | 
Wilhelm von Neffelroda I und Dittrich von Berei- | 


CORPS DIPLO 


Cúm divinior 
us documentum fa- 
argumenta edere co- 
ur ac volvit. que corrupto 
i im futura; ac de 


ciat, q 
natur, & 
diflolutoqu 


m quoties 1 


pofterit > nihil certé prius 
aut aj t; quos non Divini- 
é liquam hominum multitudinem imbutos 


> 
Deos quosdam fuspicimus 


neramur, quam ut aliis fe vivere ac aliis fe natos arbi- 
ntur , copirationesque fuas intra anguítos lubricæ 
terminos non contineant , fed pofteritatem 
nt, atque extendant , ut aliquando vixiffe 
acta teftentur;fa&orum etiam gloria reddat immor- 


credimus , fed velu 


ver 


d quod Inviétif 


I 
cus octavus, Dei 
Defenfor; & Dominus Hi 


es Henri- 
x, Fidei 
Mie, & Franciscus, Dei 
gratíá Francorum Rex Ohriftianiffimus , aniniadverten- 
tes & confiderantes, quos non tàm nomine atque au- 
toritate, quàm corporis animique dotibus inter ceteros 
eminere, atque virtutibus veros Principes omnes agnos- 
cant , parüm effe rati , quód benevolentia, mutuaque 
officiorum exhibitione fint ipfi conjunctiffimi , ac firma 
Amicitia conglutinati ; fumma cum felicitate regnent 
& vivant, nifi eam etiam ad Hæredes & polteros curent 
transmittendam, non fine celeftis Numinis prefenti a£- 
flatu, eam fibi mentem nunc induerunt, ut ill actis, 
illis conventionibus, illis conditionibus perpe 
& Succefforibus Pacem ineant ; pacíscant 
hant, atqve conveniant res etiam & caufas co 
nant & tranfigant 
pofteri 


ài ac Potentiflimi Princi 
itià Anglie & Francie 


3 


que ad Succeffores & vnivetíam 


2 


d ; Magnus Ma 
Anglie; Thomas Bolen, Vicecomes de Ro 
Miles; & Willermus Fitzwilli m, Thefaura 


; ejusdem Inviétifimi Anglie Regis Ordinis 
terii Milites ¿ & Thomas Moore ; Miles; Ducatus 
Lancaftrie Cancellarius ; prefati Potentifimi ac Sere- 
niflimi Principis Henrici oétavi, Angliz Regis, Confi= 
liarii, Otatores , Commiffarii, Procuratores ;: & Am- 
baffiatores , ad infra fcripta fufficientem autoritatem. 
habentes, cum Egregiis , Maguificis & Nobilibus Viris; 
Gabriele de Acromonte, permifione divina Episcopo 
Tarbienfi ; Francisco Vicecomite Turenix ; Milite 
Ordinis ejusdem Chriftianifimi ; Antonio: le Vifte, 
Milite, Domino de Fresnes Parifienfis Senatus & Pris 
mo Britannia, Præfide; & Joanne Joächimo de Paflano, 
Domino de Vaux ; llluftris Domine Chriftianiffimi 
E Oeconomo ; prefati Muftrifimi Princi- 
pis Francisci, Francorum Regis Chriftianiffimi} Gon 
filiariis, Oratoribus, Procuratoribus,, & Ambaffiatori= 
bus, ad infrafcripta füfficientem autoritatem habentibt 
ad honorem & laudem Dei Omnipotentis, gloriofiff 
me Virginis Marie , totiusque Curie cœleltis SCC 
Chriftiane Religionis exaltationem & incrementum, 
convenimus ; concordavimus , & conclufimus; atque 
autoritate Commiffionum noftrarum , quarum teno- 
res inferiüs inferuntur , per préefentes convenimus, 
concludimus, & concordavimus articulatim., .- prout 
fequitur. 
Imprimis conventum ; concordatum, & conclufim 
éft, quód per nulla Pacta, Conventiones; Articulos, 
five Capitula in prefenti T'ratatu inferts aut contenta, 
& concluía, aut deinceps tra&tanda, convenienda, five 
concludenda, eorumve aut eorum alicujus in faturum 
(quod abfit) violationem , neque per actum quemcum- 
que circa prefentem Traétatum ex alterutra parte ac- 
tum, feu fadum, agendum feu faciendunr, non cen- 
featur iti aliquo receffüm à Traétatu Pacis de Data apud 
Moore tricefima die mentis Augufti ; Anno’ Domini 
1$2$: aut aliqua parte ejusdem ; fed quód didus T 
tatus Pacis & omnes ejusdem Confirmationes, 
Iluftrifimam Dominam Ludovicam ; tunc aciæ 
Regentem ; quàm prædiétos Muftrifimos Principes 
facte , necnon Obligationes predi@x [lufrifime Do- 
mine tunc Regentis, ac ipfius Chriftianiffimi Regis ‚ac 
etiam Obligationes Civitatany & Nobilium Regni Fran- 
ciæ, ac earum omnes & fingula absque aliqua innova- 
tione in fuis viribus, robore, ac pleniffimo ac validiffi- 
mo effectu perinde maneant atque perfiftant, ac fi præ- 
fens novus Tractatus non interveniffet 


Hem; 


ANNE 
1527; 


NNO 
527» 


DU DROIT DES GENS. 


Item. Conventum , concordatum , & conclufum 
eft, quód inter prediétos llluítriffimos & Potentifli- 
mos Principes , eorumques Heredes & Succeffores in 
Regnis. & Regia Dignitate fuccedentes, Anglic videli- 
cet & Francorum Reges, fucceflivis futuris temporibus 
quandocumque exiftentes Regna , Patrias » letras, 
Dominia, Civitates, Caftra , Territoria , Loca, Vil- 
las, & Oppida ab alterutro Principum nunc poflefía, 
aut impofterum adipiscenda , necnon Subditos > Vaffal- 
los, & Confoederatos eorumdem, fit vera, folida, fin- 
€era, perpetua , & inviolabilis Pax , Amiciti 2 Unio, 
Confcederatio , Liga, mutua Intelligentia , & vera Con- 
Cordia, non folüm ad horum Principum vitam, quam 
Deus longzvam efle concedat ; fed etiam longiffimum 
pofteritatis terminum per fecula, per ætates hominum 
últimas futuris temporibus duratura. 

ltem. Conventum , concordatum, & conclufum 
eft , quod neuter predictorum Potentiffimorum Prin- 
cipum , Heredum etiam aut Succeflorum füorum, 
Subfidia, Auxilia, Gentes armorum, aut aliquam affis- 
tentiam re, verbo, confilio , aut affenfu praftabit aut 
dabit , direéte aut indire&té , fecreté aut aperte, aut 
quocumque colore quefito, cuicumque alii i, 
Genti, Populo, aut Nationi alterum predictorum Po- 
tentiffimorum Principum , ejusve Regnum, Terras, 
Patrias, aut Dominia nunc poffeffa invadenti, aut in- 
vadere volenti, aliquidve aliud in prejudicium , dam- 
num, aut gravamen alterius Principis molienti. 

(2) Item, quum Invistifimus Anglie Rex, & Præ- 
deceflore , multis retro annis,jus , titulum, & v 
rum Dominium in Reguo Francie , & nonnullis aliis 
Dominiis & Territoriis à predicto Chriftianiffimo Rege 
nunc pofleflis, vindicarint, füaque effe € ad fe Jure 
pertinere debere pretenderint, & quamque occafionem 
ad id opportunam na&i, Reges Francorum, & Poffes- 
Tores eorumdem , Armis & Bello'inde dejicere conati 
fint, prout etiam aliqui eos de fa&o à nonnullis di&a- 
rum poffeffionum partibus vi & manu dejecerunt; qui 
pretextus & Jurium prædictorum vendicatio omnium 
calamitatum, omnium miferiarum & capitalium inter 
‘atramque Gentem odiorum, quz ex Bellis inde or 
& natis confecuta funt, caufa, origo, fons, feges & 
materia fuerunt , quam removeri atque auferri utrius- 
que Principis fuorumque Regnorum & Reipublice 
Chriftiane multüm , ut predictum eft, referre exifti- 
imatur: Nos Oratores Potentiffimi & Illuftriffimi Regis 
Anglis, pro & nomine ejusdem, & Succefforum fuo- 
rüm, promittimus, pollicemur, paciscimur & conve- 
nimus, pre Oratoribús preediéti Chriftianifimi Re- 
gis pro eodem. € nomine ejusdem , & Succeflorum 
fuorum , ftipulantibus, quód neque Illuftriffimus An- 
gliæ Rex, neque Succeffores fui perpetuis futuris tem- 
poribus, per fe, neque per Deputatos fuos , dire&é aut 
indire&té, fecreté aut aperté , aut quovis quefito colore, 
predictum Chriftianifimum Regem , neque Succeffo- 
res fuos,in pofleflionibus per di&um Chriftianiffimum Re- 
gem jam occupatis,inquietabunt,turbabunt,moleftabunt, 
infeltabunt, turbari, inquietari, moleftari, infeftari fa- 
cient, aut procurabunt; fed finent & permittent Chris- 
tianiffimum Regem modernum , & Succeflores fuos, 
dictis poffeffionibus quieté, tranquillé, & pacifice frui, 
uti, gaudere, & easdem poffidere, ac de eisdem pro 
arbitrio disponere & ordinare absque aliqua interruptio- 
ne, aut contradiétione prædicti Illuftrifftini Angliz Re- 
gis, Hæredum Succefforum fuorum, quocumque cla- 
mio aut vindicatione per eosdem facto non obftante, 
& perinde ac fi nullüm hujusmodi clamium , pretex- 
tum, aut vendicationem hactenus feciffent , neque fa- 
cere. poffent. 

Item. Cum illa demum Paéta &rmiffimé coalescant, 
integerrimeque præftentur , que medium quemdam & 
neutram in partem defle&entem tenorem habent , nec 
alterutrum Contrahentium plus equo pregravantia fum- 
ma in ómnibus æqualitate procedant , cura fane. & fol- 
licitudo, quam uterque Princeps de inviolabili pactoz 
rum & conventorum apud pofteros obferyatione non 
modicam habet, facit atque impellit, ut in illas condi- 
tiones & conventiones libenter confentiant atque con- 
veniant, que neutram Partem plus jufto onerate, fed 
perpenfe diligenter. & perfcrutate m agno utriusque 
Principis Regnorum, Pofteritatis & Orbis bono excog, 
tate reperientur. Itaque cüm Illuftriffimus Anglie 


(2). C’eft für cet Article, que: les) Hiftoriens François fe fondent; 
quand ils. di ne Heri VILL. renonca par ce Traité au Titre de 
Roi de Fran conféquence paroít à la vérité affez légitime. Du 
meins s'il ne renonce pas au nom, il renonce ala chofe méme. Ce- 
pendant & dans ce Traité & dans les füivans entre Frangois 1, & Henri 
VIII, ce dernier Prince ne; manque jamais dans les Commiffions de fes 
Ainbaft de prendre la qualité de Roi de France, 
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j 


| 
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3 
Rex proximo Articulo per Oratores fuos pro fe, Hzre- 
dibus & Succefloribus fuis illa pepigitfe non detreétarit, 
que Chriftianiffimis Francorum Regibus perpetuis fu- 
turis temporibus Pacis fecuritatem afferre , Belli vero 
inferendi fuspicionem auferre debeant , confentaneum 
æquitati vifum eft ex parte Chriftianiffimi Regis, pro 
fe € Heredibus & Succefforibus fuis, ejusmodi Con- 
ventionem & Pa&um fubjungi, quod lllutriffimis An- 
gliæ Regibus qué acceptum merito foret. Nos igitur 
Oratores predicti Chriftianiffimi Regis , fpeciale ad id 
mandatum habentes, pro & nomine ejusdem, Here- 
dum etiam & Succefforum fuorum , Oratoribus præ- 
diéti Tlluftriffimi Regis Anglie , pro eodem, Heredi- 
bus & Succefforibus fuis, ftipulantibus, convenimus, 
paciscimur, promittimus, concordamus, & concludi- 
mus, eumdemque Chriftianifimum Regem, Hæredes, 
Succeffores fuos aftringimus & obligamus per pre- 
fentes, quód ipfe, Heredes & Succeflores fui folvent; 
feu folvi facient Heredibus & Succefforibus prædiéti 
Uluftrifimi Anglis Regis , videlicet Anglie Regibus , 
perpetuis feculis futuris, pro.tempore exiftentibus, fin- 
gulis annis ad duos anni terminos , videlicet primo die 
menfis Maii, & primo die Novembris , per equales 
portiones, in Coronis auri de fole boni & jufti ponde- 
is, puritatis, & valoris, nunc curfum habentibus in 
cia , unaquaque. Corona auti de fole valente & 
aftimata in pecunia Gallica triginta o&o folidis Turo- 
nenfibus, fummam quinquaginta millium. Coronarum 
auri boni & jufti ponderis, puritatis , & valoris, nunc 
curfum habentium in F > unaquaque Corona auri 
valente & æftimata in pecunia Gallica triginta quinque 
folidis Turonenfibus , que quidem fumma quinqua- 
ginta millium Coronarum auri fic æftimatarum conficit 
& conficere debet ex prefenti Conventione in Coronis 
auri de fole boni.& jufti ponderis, puritatis. & valoris ; 
nunc curfum habentibus in. Francia, unaquaque Corona 
auri de fole valente & æftimata in pecunia Gallica tri- 
i folidis T'uronenfibus, fummam quadraginta 
millium Coronarum auri de fole , & quinquaginta 
duarum Coronarum auri de fole , . & viginti quatnor 
folidorum Turonenfium , videlicet primo die menfis 
Novembris , vel Maii , poft mortem Illuftriffimi Hen- 
rici Angliæ Regis moderni , quam Deus feram effe 
concedat, proxime fubfequenti, etiamfi alterum diéto- 
rum dierum Noyembris., aut Maii , folutioni affigna- 
torum unüm tantum diem diéta mors antecedat, Chris- 
tianiffimus Gallorum Rex, qui pro tempore fuerit, I1- 
luftrifimo Anglie Regi, videlicet Regni Anglie pos- 
feffionem proximé tunc adepto, pro illo termino folu- 
tionis folvet, feu folvi faciet in Coronis auri de fole 
boni & jufti ponderis, ut prefertur, in Oppido Califiæ, 
aut fi id Oppidum, quod abfit, in alterius Principis di- 
tionem pervenerit, in Civitate Cantuarienfi in Comitatu 
Kantia infra Regnum Anglie , viginti quinque millia 
Coronarum auri boni & jufti ponderis, puritatis & va- 
loris.nunc curfum habentium in Francia, unaquaque 
Corona auri valente & æftimata in pecunia Gallica tri- 
ginta- quinque folidis Turonenfibus. Que quidem 
Íumma. viginti quinque. millium Coronarum auri fic 
æftimatarum conficit & conficere debet ex prefenti 
Conventione in Coronis auri de fole boni & jufti pon- 
deris, puritatis, & valoris, nunc curfum habentibus in 
Francia , unaquaque Corona auri de fole valente & 
æftimara in pecunia Gallica triginta o&o Solidis Turo- 
nenfibus , fummam viginti trium. millium Coronarum 
auri de fole, & viginti fex Coronarum auri de fole, & 
duodecim folidorum Turonenfium, & fic deinceps, de 
termino in terminum , & de anno in annum , absque 
aliqua intermiflione aut ceffatione, ad extremum usque 
annorum decurfum , quem divina providentia Mundi 
hujus terminum pofuit & predeftinavit. Provifo fem- 
per quod fi lluftriffimus Anglie Rex , quod Deus 
avertat , decefferit ante folutam fibi integram fummam 
duorum millionum Coronarum auri ,'ad quam certis 
modis & terminis folvendam predictus Chriftianiffimus 
Rex, Heredes & Succeffores fui, predicto Illuftriffi- 
mo Anglie Regi, Haredibus & Succefforibus fuis, in 
Literis defuper confeétis de Data apud Moore tricefi- 
me die menfis Augufti, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo vicefimo-quinto manent obligati, ut in eis- 


| dem pleniüs continetur , tunc & in eo cafu , quod fu- 


pereft folvendum & infolutum remanferit, loco, modis, 
annis & terminis in diétis Literis fpecificatis , Haæredi- 
bus & Succefforibus predi&i Illuftriffimi Angliz Reg 
plenè & inte hilominus perfolvatut, ficut folutio- 
nes ex pr&fenti 
biti duorum millionum , cu 
non imputentur fed ut eadem folut 
Ooo 


n 


io.procedat & ob: 
fervetur 


ANNO 
1527. 


Anno 
1527. 
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fervetur fecundúm vim, formam & effe&um Literarum 
il 


larum defüper confedarum , ut in eisdem ma- 
ius liquet. & apparet. SIS OUT 

Et ulterius etiam, pra & nomine di&i Chriftianiflimi | 
Regis, Heredum & Succefforum fuorum, Oratoribus | 
predicti Illuftriffimi Anglie Regis, pro eodem, Hære- 
dibus & Succefforibus fuis ftipulantibus, convenimus, 
contrahimus, promittimus, paciscimur , concordamus, | 
& concludimus, eumdemque Chriftianiffimum Regem, 
Heredes & Succellores fuos , ‘conftringimus & obliga- 
mus per prefentes, quod ipfe, Heredes & Succellores | 
fui, gratis & occafione prefent s lra&atus , absque 
alicujus pretii aut Summ pecuniarum exactione , tta- 
dent & deliberabunt, tradive deliberari facient præ- 
di&o Illuftriffumo Anglie Regi, Heredibus & Suc- 
cefloribus fuis in perpetuum , aliisve eorum , aut ali- 
cujus eorum nomine venientibus , ab eisdem , aut eo- 
rum aliquo , ad id transmiffis & deputatis, in loco vo- 
cato Bro#age in Santonia, quandocumque venienti aut 
venientibus , femel vel iteratis vicibus petenti vel | 
petentibus , videlicet intra menfes Maii, & Junii, & | 
Julii, annuatim talem & tantam quantitatem grofli & | 
nigri Salis, ut diétæ quantitatis S 


verus valor, pre- | 
tium, & æftimatio pro ratione illius anni, quo tradi & | 
deliberari debeat communiter , bona fide & absque | 
fraude faéta ascendat ad Suinmam quindecim millium | 
Coronarum auri , boni & jufti ponderis, puritatis, & 
valoris , nunc curfum babentium in F rancia, unaqua- | 
que Corona auri valente & eltimata in pecunia Gallica | 
triginta quinque Solidis Turonenfibus , folvendarum 

in Coronis auri de fole boni & jufti ponderis, puritatis, | 
& valoris , nunc curfum habentibus in Francia, una- | 
quaque Corona auri de fole valente & æftimata in pe- | 
cunia Gallica triginta oéto folidis Turonenfibus. 


fuis imponere & onerare, ac easdem Naves, Carratas 
five Vala fic onerata, prout eis commodum videbitur, 
& tempus Navigationi idoneum apparuerit, in Angliam 
usque transfretare licebit , absque aliqua impeditione 
five impedimento , . alicujusve vedigalis , , alteriusve | 
oneris , aut impofitionis , quocymque nomine cenfea- | 
tur, exactione aut demanda , five ab antiquo pro ap- | 
plicatione Navium , Portus fartura ,; ant quacumque 
ex caufa quantumvis fpeciali , fuerit impofita, exaéta, 
aut folvi confueta, impofterum vel deincéps imponen- 
da. Bt fi forté deficiente Sale ob aquarum inundatio- 
hem, aut alium cafum fortuitum , non potuerit di&a 
quantitas Salis plene & integrè ad rationem æftima- | 
tionis prædiétæ , aliquo anno , aut aliquibus annis | 
preftari; tanc proximo anno, quàm primüm ubertas 
Salis redierit, ea quantitas Salis, que propter inun- 
dationem aquarum , aut alium quemcumque cafum, 
tradita & deliberata juxta Conventionem predictam 
non.fuerit , (tradetur & liberabitur pro modo & ra- 
tione eftimstionis Salis, eo tempore, bona fide, ut 
prædicitur, habita, quo Salis quantitas infoluta dari de- 
buerat, 

Et ulteriüs, pro & nomine diéti Chriftianiffimi Regis, | 
Heredum & Succefforum faorum , paciscimur , con- | 
trahimus, convenimus, atque concludimus, ac eum- 
dem Chriftianiffimum Regem, Heredes & Succeffores | 
Íuos , aftringimus & obligamus per præfentes, quód 
di&us Chriftianifimus Rex , Hæredes & Succeffores | 
fui, neque per fe, neque per alium, dire&é aut indi- | 
re&té, fecreté aut aperté , predictum Invi&iffimum | 
Anglie Regem, Heredes & Succeffores fuos in pos- 
feflione Oppidorum, Terrarum, Caftrorum , & alio- 
rum , que nunc per eumdem Invi&iffimum Anglie 
Regem ultra Mare poffidentur , turbabunt , inquieta- | 
bunt, infeltabunt , aut moleftabunt , turbari , inquierari, 
aut moleftari facient , fed finent & permittent prædic- | 
tum Invidtifimum Anglie Regem , Heredes & Suc- | 
ceflores fuos, quiete & pacificé poffidere eadem, -abs- | 
que aliqua moleftatione , inquietatione aut impedimento 
per fecula infinita inferendo. 

Item. Conventum ,. concordatum , & conclufum 
eft , quód fi aliquid contra vires & effe&tus prefentis | 
"'ra&atus. Pacis & Amicitie, Terra Marive , aut in | 
Aquis dulcibus, per aliquem Subditum , Vaffallum, 
aut Alligatum alterius diétorum Principum fuerit atten- 
tatum , a&um , aut geftum, nihilominus tamen h&c | 
Pax five Amicitia in fuis viribus permanebit , & pro | 
ipfis attentatis folummodd puniantur damnificantes , 
non alií. 

ltem. Cüm Articuli , Pada, € Conditiones pre- 
fentis Traétatus Pacis perpetuæ magni cujusdam mo- 


| 
| 


Ita | nem fefe altriétos aguoscunt 
quod di&um Salem in Navibus , Carratis,aut aliis Vafis | jurejurando folemniter pre: 


OMATIQUE 


Reges Anglice & Gallorum pro tempore exiftentes obli- 
gentur: ad removendam itaque omnem ambiguitatum 
materiam , que de autoritate Contrahentiam oriatur , 
cam Princeps in Succefforem non habeat jus aut po- 
teftatem , neque fuscepte Regie Dignitati folus fuis 
Paétis prejudicium facere poffit, conventum ülterids, 
concordatum , & conclufum eff , quód Potentiffimi 
Principes prædiéti non folüm prefentem Tradatum 
perpetue Pacis ac omnia & fingula Capitul& ih eodem. 
contenta ratificabunt , autorifabunt , & cor mabunt ; 
Literasque inde Ratificatorias & Confirmatorias in va- 
lida & fufficienti forma confeétas , manu fua fübfcrip- 
tas, & Magno fuo Sigillo figillatas , alteri alter trans- 
mitti, tradi & deliberari curabit & faciet , ac etiam in 
prefentia Commiflarii, five Commiffariorum alterius 
Principis fufficientem ad id poteftatem habentis five 
habentium, alter requifitus in prefentia ejusdem, five 
eorumdem fe omnia & fingula predicta quatenus eum 
concernunt , perimpleturum, taétis Sacrofanétis Evan- 
geliis, jurabit, & fic uterque, ut prefertur ; jurabunt; fed 


8 
etiam curabunt & efficient, ac uterque curabit & effi- 
cier, realiter & cum effe&u, ut prefens Traétatus per- 
petuæ Pacis cam omnibus fuis Articulis & Capitulis , 
illis modo, ordine, & formá, in utroque Regno An- 
glig & Francie, ita confirmetur, ratificetur, approbe- 
tur, & autorifetur , ut idem Traétatus perpetuz Pacis 


| invim Legis perpetue cedat & tranfeat ac pro Liege pro- 


mulgetur, habeatur, acceptetur & reputetur. lta quód 
Reges Anglie & Francorum perperuis faturis tempori- 
bus ad prefentis Tra&atus perpetue Pacis cum omni- 
bus fuis Articulis & Capitulis inviolabilemi obfervatio- 
nem, fimiliter tam arcte teneantur; obligentur, & 
aftringantur , atque nunc ad illarum Leguiti Obfervatio- 
> quas fefe obfervaturos 
ræflito promittunt, proteftah- 


tur, & pollicentur. 

Et ulteritis,propter firmiorem omnium & fingulorum 
füperiüs contentorum , & concluforum, obfervationem, 
Conventum , concordatum , & conclufum eft, quod 
uterque Princeps predictus pro parte fia curabit & 
efficiet , ut Magnates & Nobiles Regnorum fuorum 
Domini fpirituales & temporales quorum nomina fe- 
quuntur, necnon Civitates fpecialiter inferiús nominates 
videlicet pro parte Inviétiffimi Anglix Regis Archiepis« 
copus Cantuarienfis , Archiepiscopus Eboracenfis, E- 
piscopus Londonienfis , Episcopus Wintonienfis , E- 
piscopus Norvicenfis , Episcopus Cowentrienfis & 
Lichfeldenfis, Episcopus Ruffenfis, Episcopus Cices- 
trienfis, Episcopus Elienfis , Episcopus Exonienfis , 
Episcopus Lincolnienfis , Episcopus Bathonenfis & 
Wellenfis, Episcopus Sarisburienfis; Dux Richemon- 
dix & Somerfet , Dux Norfolcie , Dux Suffolciæ, 
Marchio Dorfet, Marchio Exceter , Comes Arunde- 
liz, Comes Oxonienfis , Comes Northumberland, 
Comes Wesmerlandie , Comes Salopienfis, Comes 
| Effexenfis, Comes Darbie, Comes Worceftriz + Go- 

mes Rutland, Comes Cumberland, Vicecomes Life, 
Vicecomes Fitzwater, Vicecomes Rochefort, Domi- 
nus Burgavenni, Dominus de Lawate, Dominus Dud- 
ley, Dominus Dacres de Gillisland, Dominus Ferres; 
Dominus Latimer , Dominus Fitzwarren, Dominus 
Hafting, Dominus Montjoye, Dominus Sand; Civi- 
tas Londonienfis , Civitas Eboracenfis , Civitas Can: 


| tuarienfis, Civitas Norwicenfis, Civitas Coventrienfis, 


Civitas Wintonienfis, Civitas Exonienfis , Civitas Sa- 
risburienfis, Civitas Lincolnenfis , Civitas Wellenfis, 
Civitas Herford, Civitas Ciceftrie , Civitas Ceflriz. 
Pro parte ver Chriftianiffimi Regis, Archiepiscopus 
Lugdunenfis, Archiepiscopus Remenfis > Archiepisco- 
pus Bituricenfis, Archiepiscopus Senonenfis, Archie- 
piscopus Tholofanus , Archiepiscopus Auxitanus; E- 
piscopus Laudunenfis , Episcopus Liexovienfi Épis- 
copus Ambianenfis, Episcopus Matisconer Epis- 


| copus Lemovicenfis, Episcopus Tarbienfis , Episcopus 


Trecenfis ; Rex Navarre , Dominus d'Álbret, &c. 
Princeps Navarre, Dux Vindocinenfis, Comes Sandi 
Pauli, Princeps dela Roche-Sur-Yon, Dux de Lon- 
gavilla, Comes de Guife, Comes Nivernenfis, Domi- 
nus de Lautrec, Dominus de la Tremoüille, Comes 
de Candalle, Comes de Brienne, Magnus Senescallus 
Normanniz ; Comes de Villars, Magnus Magifter 
Francie, Admiraldus Francie, Comes de Tonnerra, 
Comes de la Rochefoucaut , Comes de Brienne, Vi- 
cecomes Turene , Dominus de Batbefieux , Dominus 
de Linieres, Dominus de Tournon, Dominus d'Ale- 
gre, Dominus de la Rochepot, Dominus d'Entragues; 


menti fint , atque ad eum modum conveniantur, ut 
perpetuis feculis ad eorum inviolabilem. obfervationem 


Civitas Parifienfis , Civitas Tolofæ, Civitas Burdega- 


| lenfis, Civitas Rothomagenfis , Civitas Lugdunentis, 


itas 
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Civitas Remenfis, Civitas Turonenfis, Civitas Bituri- | 


cenfis, Civitas Aurelianenfis , Civitas Ambianenfis, 
Civitas Trecenfis, Civitas Belvacenfis , & Civitas Pic- 
tavienfis , firmiffimé fe obligabunt & aftringent fub hi- 
potheca & obligatione omnium bonorum fuorum , & 
quisque Magnatum & Nobilium predictorum fepara- 
tim, fe, Heredes & Succeflores fuos & queque fimi- 
liter Civitas fe & Succeffores fuos obligabit & aftrin- 
get , fub hipoteca & obligatione omnium bonorum. 
Jurabunt preterea, & in vim Paéti promittent , quod 
ipfi five ipfe & eorum quilibet , five qualibet ‚premilla 
omnia & fingula in hoc Tractatu Pacis fp: 
liter obferyabunt , pro parte fua , € realiter perimple- 
bunt, obfervabit & perimplebit, neque unquam eisdem 
contravenient ipfi Hæredes aut Succeffores fui ; cura- 
bunt etiam, & quisque five queque curabit cum effec- 
tu, quód uterque Princeps, Heredes $ Succeflores 
fui, videlicet Angliz & Francorum Reges, perpetuis 
temporibus füturis, ac Subditi eorumdem, quantum in 


eis erit , predicta omnia & fingula obfervabit & obfer- | 


vabunt, perimplebit & perimplebunt realiter , & cum 
effedu. Curabit etiam & efficiet prediétus Invictiffi- 
mus Anglis Rex, quód predictus Traétatus perpetu 
Pacis in Curia Cancellarie, ac in Curia Banei Reg 


tatus perpetuæ Pacis confirmetur & ratificetur per tres 
Status Normanniz, € Lingue Occitanæ ; quodque 
per Curias Parlamentorum Parifienfis, Tolofani, Ro- 
thomagenfis & Burdegalenfis , in debita & Mé 
forma autorifetur & homologetur. 


Sequitur Tenor dictarum Comm 


Enricus odayus, Dei gratia Anglie & Francie 
Rex, Fidei Defenfor,& Dominus Hiberniz , om- 
nibus ad quos. prefentes Littere pervenerint, falutem. 
Sciatis , quód nos de probitate, legalitate, circum- 
fpe&tione , fidelitate, & induftria dileétorum & fidelium 
Confanguineorum & Confiliariorum noftrorum T'ho- 


me, Ducis Norfolcie , Anglie Thefaurarii; Caroli, | 
Ducis Sufiblcie, Magni Marescalli Anglie ; Thome | 


Bolen, Vicecomitis de Rochefort; Willelmi Fitzwil- 
liam, Hospitii noftri Thefaurarii , Ordinis noftri Gar- 
terii Militum ; € Thomz Moore , Militis , Ducatus 
noftri Lancaftrie Cancellarii; ad plenum confidentes , 
eosdem, & unumquemque eorum , tam conjun&im , 
quàm divifim, fecimus, creavimus, conftituimus , & 
ordinavimus, Oratores, Procuratores, & Ambaffiato- 


4 | 
res noftros generales & fpeciales, dantes & conceden- 


tes eisdem, & unicuique eorum in folidum, tàm con- 
jun&im , quàm divifim , facultatem € mandatum ge- 
nerale & fpeciale capitulandi , tractandi, concludendi, 
& concordandi, tam pro nobis, quàm Hæredibus & 
Succefforibus noftris, cum Illuftriffimo ac Potentiffimo 
Principe Francisco, Dei gratià Francorum Rege Chris- 
tianiffimo, Cariffimo & Dile&iffimo Fratre & Confan- 
guineo noflro, aut ejus Oratoribus , Ambaffiatoribus , 
& Procuratoribus ad hoc poteftatem fufficientem ha- 
bentibus, fuper uno, aut pluribus Traétatibus , tam 
de & fuper Pace perpetua, fub quibusvis conditionibus, 
etiamfi nos, Heredes & Succeffores noftros fpeciali 
pa&o aftringerent & obligarent , ut ne nos , Heredes 
aut Succeflores noftri, alicujus Juris, tituli, aut clamii 


noftri pretextu, Chriftianiffimum Regem modernum, | 


Heredes aut Succeflores in pofleflione eorum , que 
nunc poffidet, turbaremus & inquietaremus in futurum; 
quàm de & fuper Matrimonio pro & nomine Cariffime 
& Dile&iffime Filie noftre , Marie, cum eodem 
Chriftianiffimo Rege , «aut Filio fio fecundo genito 
Henrico, Duce Aureli, alternativé contrahendo; id- 
que, fi ita videatur , fub ejusmodi conditionibus , ut 
illius alternative determinatio, five diffolutio , per mu- 
tuum confenfum noftrum , & prædiéti Chriftianiffimi 
Francorum Regis determinetur; necnon füper ar&tiori 
conjunétione, five Confoederatione ac etiam Liga Belli 
defenfivi, ultra Conventiones & Capitula in noviflimis 
Traétatibus contenta & comprehenfa , illis. tamen & 

æteris Traétatibus noviffimis in fio robore perpetuo, 
& fine aliqua innovatione manentibus , necnon cum 
praedicto Cariffimo Confanguineo & Fratre noftro, ac 
1 Sandifimo Domino noftro , Illuftrifimo Do- 
minio Venetorum, & quibusvis aliis Principibus Chris 


tianis ; deque & füper modo & ordine , quibus Cæfa- | 


rem pro: redempl 

Chriftianiffimi Regis convenire oportebit; ac etiam Li- 

ga, Foedere, & Confcederatione Belli offenfivi contra 
Tom. IV. PART, L 


ificata fide- | 


one five liberatione Filiorum di&i | 


D 
|rumm 
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Cefarem pro recuperatione , libertate , & remiffione ANNO 


Liberorum di&i Chriftianiflimi Regis in ma 
ris, aut aliorum quorumcumque exiftent 
pro folutione fummarum per dictam, Cefarem nobis 
debitarum, ac damnorum reltauratióne de recuperatio- 
ne, ac etiam aliorum Jurium noftrorum fatisfadtionez 
necnon de mutuo congreffü , five conventu noftro, & 
Cariflimi ac Dile&iffimi Fratris & Confanguinei noftri 
prediéti ; & generaliter omnia 3 > que ad 
mutuam noftri & predicti Ch s noftri 
Unionem , & propiorem animorum cor 
ac arétiorem Intelligentiam , eis conducer 
ac etiam circa prædié 
omnia ex illis dependentia, tractandi , concordar 
conveniendi, & concludendi , fub & cum talib 
ditionibus & paétis, que diétis noftris Oratoribus , aut 
eorum alteri, tam conjunétim quam divilim, videbun- 
tur opportuna & neceflaria, & que nos faceremus , aut 
facere poffemus fi perfonaliter intereffemus , etiamfi 
talia forent , que expreffis majora fint. & mandacum 
quàm præfentibus fit expreffum exigant magis fpecíale. 
Promittentes bonà fide , & in verbo Regio, & fub 
obligatione € hipoteca omnium & fingulorum bono- 
oftrorum, Heredum etiam & Succellorum nos- 


Jefa- 


al 


1 ras, manu pto- 
pria fignatas, c maturos. Dantes etiam praedictis 
Oratoribus noftris, & cuilibet eorum in folidum, ple- 
nariam & omnimodam poteftatem pro fecuritate pre- 
mifforum, & illorum omnium & fingulorum, in ani- 
mam noftram jurandi , omnia bona noftra Hæredum 
& Succefforum noftrorum, tam præfentia quàm futura, 
obligandi & hipotecandi, fub Cenfuris Ecclefaiticis, 
etiam Camere Apoltolice , fi opus fuerit , cum. clau- 
fula de wif; fübftituendo unum vel plures Procurato- 
res cum poteftate prorogandi Jurisdiétionem, & confi- 
tendi omnia promiíffa, aéta, conventa, & concluía 
per prefatos noftros Oratores, aut alterum in folidum, 
confentiendi quód nifi conventa , a&ta , conclufa, & 
capitulata realiter & de faéto adimpleantur , Sententia 
excommunicationis contra conftituentem aut confiten- 
tem proferatur, à qua non abfolvatur , nifi pris ad- 
impleverit, que adimplenda forent. In cujus rei T'es- 
timonium, has Literas noftras , manu noftrá fignatas , 
fieri fecimus Patentes , à tefte me ipfo apud Green- 
wich, vicefimo-quinto die Aprilis , Regni noftri de- 
cimo-nono. 


Er: NCISCUS, Dei gratià Francorum Rex, uni- 

verfis præfentes Literas infpecturis, Salutem. No- 
tum facimus, quód nos ad plenum confidentes de Li- 
terarum fcientià , indüftrià, fide & probitate Cariffi- 
morum ac Dilectiffimorum Confiliariorum noftrorum, 
Magiftri Gabrielis , Episcopi Tarbienfis ; Francisci 
Vicecomitis Turenæ, Militis Ordinis noftri ; Anton 
Le Vilte, Militis, Domini de Fresnes, Prefidis in 
noftris Parlamentorum Curiis Parifius & Britannie ; & 
Joannis Joachim de Paffano, Domini de Vaux , lllus- 
triflime ac Cariffimz Matris. noftrz Oeconomi; eosdem, 
& unumquemque eorum , tam conjunétim quàm di- 
vifim, fecimus, creavimus , con(lituimus , & ordina- 
imus , tenoreque prefentium , facimus ,. creamus , 
conftituimus, & ordinamus, Oratores, Procuratores, 
& Ambaffiatores noftros generales & fpeciales ; dantes 
& concedentes eisdem, & unicuique eorum in folidum, 
tam conjunétim quàm divifim, facultatem & mandatum 
generale & fpeciale capitulandi, tra&tandi, concludendi, 
& concordandi, tam pro nobís, quàm pro Heredibus 
& Succefforibus noftris, cum Illuftrifimo ac Poten- 
tiffimo Principe Henrico , Dei gratià Rege Anglie, 


| Domino Hibernia, Fidei Defenfore, Cariffimo & Di- 


le&iffimo Fratre & Confanguineo noftro. , 
Oratoribus, Ambaffiatoribus , & P atoribus.ad hog 
poteftatem füfficientem habentibus, fuper uno aut plu- 
ribus Tradtatibus, tam de & fuper Pace perpetua, fub 
quibusvis conditionibus , etiamii nos, Heredes ac Suc~ 
ceflores noftros ad. quamcumque Summam pecunias 
rum Potentiffimo Anglix Regi, Heredibus ac 
foribus füis annuatim folvendam , ac praterea quidvis 
aliud annuatim Heredibus & Succefforibus fü 
tandum obligarent; quàm de & fuper Matrimonio pro 
nobis, aut Cariffimo ac Dilectiffimo Filio noftro Au- 
relianenfi Duce , alternative contrahendo ; id i 
ita videatur, fub ejusmodi conditionibus, ut illi 

Ooo 2 ternative: 


aut ejus 


um; necnon X 5 27 


ccm 


"Anno ternative determinatio , five diffolutio per mutuum 
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476 CORPS DIP 


confenfum noftrum, & Potentifimi Angli 
terminetur ; necnon fuper arétiori Conju 
Confaderatione , ac^etiam Liga Belli defent 
Conventiones & Capitula in noviflimis 
contenta & comprehenía ; illis tamen & cate 
tatibus noviffimis in fuo robore perpetuo & fine a 
inovatione manentibus; necnon cum prediéto Caris- | 
fimo Confanguineo & Fratre no: i 
fimo Domino noftro, Illuftri 
rum, & quibusvis s Principibus Chriftianis, deque 
& fuper modo & ord us Cafarem pro redemp- | 
tione Filiorum noftr e liberatione, convenire 
Oportebit; ac etiam Liga, Fœdere, & Conf 
ne Belli offenfivi cont arem, pro recuperatione, 
libertate , & remiflione Liberorum noftrorum ‚in ma- 
nibus Cefaris , aut aliorum quorumcumque exiften- 
tium;'necnon pro perfolutione rum per dictum 
Jefarem Ulultrifimo ac Potentiffimo Anglie Regi 
i, Cariffimo ac 
ineo noflro debitarum, 
ejusdemque damnorum reftauratione & recuperatione , 
ac étiam aliorum Jurium fuorum fatisfadtione; necnon 
de mutuo congreflu, five conventu noftro, & Carifi- 
mi ac Dile&tiflimi Fratris & Confanguinei noftri Invic- 
tifimi Anglie Regis predicti; & generaliter omnia alia 
& fingula, que ad mutuam noftri, & predicti Cariffi- 
mi Fratris Unionem & propiorem animorum conjun 
tionem, & arctiorem intelligentiam, eis conducere v 
deantur , ac etiam circa prediéta & illorum fingula, 
ceteraque omnia ex illis dependentia, tractandi, con- | 
i, conveniendi, & concludendi, füb & cum 
us conditionibus & paétis , que diétis noftris Or 
toribus, ant eorum alteri, tam conjunétim quàm div 
fim , videbuntur opportuna & neceffaria, & que nos 
faceremus, aut facere poflemus, fi perfonaliter interes- 
femus; etiamfi talia forent, que expreffis majora 
& Mandatum quàm prefentibus;fit expreffum exigant 
magis fpeciale. Promittentes bond fide, & in verbo 
sio, & fub obligatione & hipoteca omnium & fin- 
um bonorum noftrorum , Heredum etiam & Suc- | 
cefforum noftrorum , tam prefentium , quàm futuro- 
rum, omnia & fingula, que per dictos noftros Orato- 
res, aut alterum ipforum, tam conjunétim quàm divi- 
fim, circa premifla conclufa, conventa , & capitulata 
fuerint, nos rata & grata perpetuis temporibus habitu- 
ros, illaque & fingula omnia per Patentes noftras Li- 
teras, manu propria fignatas confirmaturos. ‘Dantes 
iam predictis Oratoribus noflris , & cuilibet illorum 
idum, plenariam & omnimodam poteftatem. pro 
fecurirate premifforum , & illorum omnium fingulo- 
rum, in animam noftram jurandi, omnia bona noftra, 
Heredum & Succeflorum noftrorum , tam præfenti 
quàm futura, obligandi & hipotecandi, fab Cenfuris 
Ecclefiafticis, etiam Camere Apoltolicæ, fi opus fue- 
rit, cum claufüla de ii; fabftituendo unum vel plu- 
res Procuratores , cum poteftate prorogandi Jurisdic- 
tionem, & confitendi omnia promifla, aéta, conventa, 
& concluía per prefatos noftros Oratores , aut alterum 
in folidum 5 confentiendi , quód nifi conventa , acta, 
clufa , & capitulata realiter. & de faéto adimplean- 
Sententia Excommunicationis contra conftituen- 
tem, aut confitentem , proferatur, à qua non abfolva- 
i priüs adimpleverit que adimplenda forent ; 
ndo omnibus Privilegiis Regibus Francie con- 
quàd non poffint excommunicari , etiam per 
Sedem Apottoli certis folemnitatibus obfer- 
vatis; quod quidem Privilegium pro expreffo habeatur , 
ac fi illius de verbo ad verbum effet præfentibus facta 
mentio. In quarum rerum Teftimonium , has præ- 
fentes manu noftrà fignavimus, figilloque noftro com- 
munis juffimus. Datum in Caftro noftro Nemoris 
Vincennarum, die vicefima-tertia menfis Aprilis, An- 
no Domini millefimo quingentefimo vicefimo feptimo 


poft Pafcha, Regni noftri tertio decimo. 


Regis de- | 


i 


Ratificatio Henrıcı VILL Angie Regis, 
Londini 18. Septemb. 1527. 


N°: igitur Traétatum eumdem, omniaque & 
N gula Paéta & Capitula in ipfo contenta & explic: 
ta, accepta, grata, & firma habentes , quatenus nos, 
Heredesque & Succeffores , Regna, Dominia, & Sub- 
ditos noftros concernunt, tangere , aut quovismodo 
concernere pofiunt & poterunt , omnibus cfficacioribus, 
melioribus, validioribusque modis. , vía, jure, & for- 
má, quibus poffumus & debemus, approbamus, lau- 


n- | 


| Uta 


| quibus poflumus & debemus approb: 


LOMATIQUE 
id 


us, confirmamus, &ratificamus, jurantes in ani- 
am , & verbo noftro Regio affirm: s & 


nos adverfüs aut contra præfentem p 

Üra&tatum nihil unquam omninó quo 
u molituros , attentaturos aut facturos , neque 
b aliis quicquam moliatur aut committatur procu- 
raturos, aut affenfüros ; fed omnia & fing n pre- 
fenti Traétatu comprehentz impleturos, & bo- 
ná fide perpetud obfervaturos. In quorum omnium 
gulorum premifforum fidem & Teltimonium, his 
s, manu noftrà fübfcriptis, Sigillum noftrum 


ppor Datum Londmi, 

mentis € i no Domini n imo qu 

tefimo , Regni verö noftri d 

nono. 

Ratificatio FRANorser I. Francorum Regis. 
Ambiani 18. Augufli 1527. [Leiznirz, 


Mantiffa Codicis Juris Gentium Diplomatici 
1 


Part. altera. pag. 201. & 21 I. | 


F *ANCISCUS, Dei gratià Francorum Rex, om- 
nibus & fingulis ad quorum manus præfen i 
teræ noftre pervenerint, Salutem. Notum 
quód cum étatus quidam perpetue P. 
t 


illimi initus, conventus, con- 
cordatus, & conclufus fuerit, cujus tenor fequitur. &c. 


NOs igitur Traétatum eundem omniaque & fingula 

Paéta & Capitulata in ipfo contenta & explicata 
accepta, grata, rata & firma habentes , qu aus DOS, 
Heredesque & Succeffores, Regna, Dominia & Sub- 
ditos noftros concernunt, tangere ; aut quovis modo 
concernere poffint & poterunt , omnibus zioribus, 
melioribus validioribusque modis, vid, Jure & forma, 


& confirmamus & ratificamus ; jurantes in animam. 
noftram & verbo noftro Regio affirmantes & pollicen- 
tes, nos adverfus aut contra przfentem perpetuæ Pacis 
"Traéatum , nihil unquam omnind. quovis pretextu 
moliturc attentaturos aut faéturos, neque ut ab aliis 
quicquam moliatur aut committatur , procuraturos aut 
affenfuros; fed omnia & fingula in prefenti Tra@atu 
comprehenfa penitus impleturos, & bona fide perpetud 
obfervaturos. Harum Teftimonio Litterarum > quas 
idcircó manu propria fübfcripfimus , Sigillo noftro cor- 


roborari juffimus. Datum Ambiani die decima oétava 
menfis Augufti, Anno Domini millefimo quingentefi- 
mo vigefimo feptimo ,. Regni autem noftri tertio deci- 
mo. 


Francors. 
Per Reger 
RoBErTer. 


illum magnum Regium ex auro. ab unà parte ha- 
x giem Regis in Throno fedentis cum ci 
fcriptis hisce verbis ; uma fe : ere, 
e: ab altera eft Infigne Francicum, tria Lilia, defü- 
per impofita corona, & reliqu circumdante Co 
Ordinis St. Michaeli ptis h 
nciscas primus D 


WII 


» 


CCVII. 


Traité entre FRANCOIS I. Roi de France, ES 
Henri VIII Roi d'Angkierre, par lequel 
ils conviennent que les deux Rois enverront leurs 
Ambaffadeurs à PEmpereur Cuarues V. 
pour l'exborter à la Paix y qu'il fatisfera à ce 
quil doit au Roi d’ Angleterre; qu'il délivrera les 
Fils du Roi de France, & que Marır Fille 
du Roi d'Angleterre fera mariée avec le Roi 
Francois I, oz avec Henrt, Du d'Or- 
leans y Jecond Fils du Roi. A Welimunfer le 
trentiéme Avril 1527. [FREDERIG LEo- 
NARD, Tom. IT, pag. 267.] 


NIVER S1S & fingulis, ad quorum notitias præ- 
fentes Littere pervenerint, Salutem. Ea eft haud 
dub 


Ann« 
1527, 


30.Avril 


FRANCE 
ET ANGLE 
TERRE, 


INNO 
> 27e 


DU DROIT DES GENS: 


dubie Amoris Amicitizque, finceræ quidem € integre; | Principes fa@æ,, necnon Obligati 


yisatque virtus, ut, quoniam neque modum , neque 
terminum libenter patiatur , nunquam ferè ceffet aliquid 
parturire atque parere ejusmodi, quo & tueri fe poflit 
& confervare , atque adeo etiam augere & d 
queat. Cum itaque inter Invictiffimos & Potentiffimos 
Principes, Henricum o&avum, Dei gratia Anglia & 


Francis Regem, Fidei Defenforem, & Dominum Hi- | 


bernie , ac nciscum, eadem gratia Gallorum Re- 
gem Chriftianifimum , Pace jam nuper finceriffimé 
conciliata , fideliffime contracta , nexibus firmiffim 3 
pact: nventaque, hactenus etiam hinc inde religiolis- 
fimè obfervata, pectora eorumdem amor quidam oc- 
cupet , quem ipfa natura corporis , animique dotes 
multd fimillimas utrique elargita infeviffe, intermifl 
aliquandiü temporum iniquitate reconciliatio au 
preeltita deinde utrinque, atque ultrd citroque commu- 
nicata officia ad fümmum videntur perduxiffe , nihil 
usquam omittere aut pretermittere poteft illa Amoris 
Amicitizque feecunditas, quod ad arctiorem conjunc- 
tionem putetur : 
finem atque fcopum , "quoniam non in eo folúm po- 
nant Principes prediéti , ut fibi invicem profint , fibi 
invicem auxilientur, opemque ferant, & mutuam fibi 
invicem benevolentiam foveant, adaugeantque; verüm 
etiam ut unitis voluntatibus, Fidei ac Religioni, qua- 
rum caufa tum hereticorum improbitate atque audac: 
tum Hoftis teterrimi incurfionibus vaftationibusque 
jam diu periclitatur, tempore fuccurrant, Bellis om- 
nia lacerantibus, omuia conterentibus, ac Chr am 
Rempublicam, captivam Turce reddere, ni providea- 
tur, minantibus, finem imponant : denique Pacem 
plusquam neceffariam Orbi reftituant ; de Articulis in- 
fra fcriptis , qui ad ea vel maxime tum pertinere, cum 
conducere exiftimantur , conveniendum & tranfigen- 
dum cenfuerunt. 

Nos igitur Thomas, Dux Norfolcie Anglie The- 
faurarius; Carolus, Dux Suffolcie , Magnus Mares- 
callus Angliz ; Thomas Bolenfis , Vicecomes Roche- 
fordie ; Willelmus Fitzwilliam, Miles, ‘Thefaurarius 
Hospitii ejusdem Inviétiffimi Anglie Regis , Ordinis 
Zarterii Milites; & ‘Thomas Moore, Miles, Ducatus 
Lancaftrie Cancellarius , prefati Sereniffimi € Poten- 
tiffimi Principis Henrici octavi , Dei gratià Anglie & 
Francie Regis, Fidei Defenforis ,& Domini Hibernie, 
Confiliarii, ejusdemque Oratores , Commiffarii, Pro- 
curatores, & Ambafliatores, ad infra fcripta fufficien- 
tem autoritatem habentes, cum Egregiis, Magnificis , 
& Nobilibus Viris, Reverendo in Chrifto Patre & Do- 
mino, Domino Gabriele, permiffione divina Tarbienfi 
Episcopo; Francisco, Vicecomite Tureniæ, Milite , 
Ordinis ejusdem Chriftianifimi Regis; Antonio le 
Vilte, Milite. Domino de Fresnes, Parifienfis Sena- 
tus, & Primo Britannie Præfide ; & Joanne Joachim 
de Paffano, Domino de Vaux, liluttris Domine præ- 
diéti Chriftianiffimi Regis Matris Oeconomo ; prefati 


Chriftianiffimi Regis Confiliariis , Oratoribus, Com- | 


miffariis, Procuratoribus, € Ambaffiatoribus , ad infra 
fcripta fufficienter autorifatis. Ad honorem & laudem 
Dei Omnipotentis , gloriofiffime Virginis Marie , to- 
tiusque Curie coeleftis, & Chriftiane Religionis exal- 
tationem & incrementum convenimus , concordavimus, 
& conclufimus, atque autoritate Commiffionum nos- 
trarum , quarum tenores inferiüs inferuntur, pet præ- 
fentes convenimus , concordamus , & concludimus 
articulatim, prout fequitur. 

Imprimis, càm non conveniret, ut præfens Traéta- 
tus, quem ad amoris augmentum , Pacisque univerfo 
Orbi conciliandæ caufa initum effe conftat, occafionem 
olim fore , qua Pax jam nuper inter prædiétos Illus- 
triffimos & Potentiffimos Principes contrata , & con- 
firmata Amicitia violaretur, ficque diverfüm effectum 
Orbi produceret, ab eo, quod inter Contrahentes age- 
batur, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód per nulla Pa&a, Conventiones , Articulos, five 
Capitula in prefenti Tra@tatu inferta, jam tractata, con- 
venta, & concluía, aut deinceps tractanda , conve- 
nienda, five concludenda , eorumdemve , aut eorum 
alienjus in futurum, quod abfit , violationem , neque 


per adum quemcumque circa prefentem Tractatum | 


alterutra parte interpofitum feu factum , agendum 
ye faciendum , non cenfeatur in aliquo receffum à 
Traétatu Pacis de data apud More, trigefima die men- 


fis Augufti, Anno Domini millefimo quingentelimo | 


ye 


vigefimo quinto, aut aliqua parte ejusdem ; fed quod 
dictas Traétatus Pacis, & omnes ejusdem Confirma- 
tiones, tam per Illuftriffimam Dominam Ludovicam , 
tunc Francie Regentem, quàm prediétos Uluftriffimos 


| unanimes effe&i, communibu 


cujus quidem Amoris & Amicitia | 


d. | 


477 


triffime Domine tunc Regentis, ac ipfius Chriftianis- 
fimi Regis ac etiam Obligationes Civitatum , Nobi- 
lium Regni Francie , ac earum omnes & fingule, 
absque aliqua innovatione , in fuis viribus , robore, 
ac pleniffimo & validifimo effe&u perinde maneant 
atque perfiftant, ac fi prefens novus T'raétatus non ins 
tervenifiet. 

ltem. Ur diéti Potent 
mo veré uniti dicantur, hab 


mi Prin: 
antur, 


s deinceps ani- 
& fint, quo poflint 
confiliis & 
bis univerfi rebus pz intendere, n 
in futurum animis & voluntatibus 
queant, quominüs, ut nunc inftitu 
cem Amici finceriffimi maneant , 

mei 


bis, & Or- 
que unqu 
lisyungi aut fer 
int, & fibi inv 
Pacis afferto, 
ito etiam fuo appellentur, conventum, concorda 
tum & conclufum eft, quód deinceps in futurum; 
rante utriusque Principis vita naturali, neuter diétor 
Principum neque per fe, neque per alium , 
inditeétè, fecreté aut apertè, per Legatos 
tores, Oratores , Procuratores, aut Nuncios , aliove 
nomine quocumque cenfeantur, neque etiam per Li 
teras five Epiftolas, verbo vel fcriptis , aliove quovis 
colore quæfito , neque de Pace perpetua, five temporali 
Confcederatione, Abftinentia, aut ceflatione armorum; 
Sponfalibus, Matrimonio, feu affinitate quacumque , 
debitor Jurium five titulorum fuorum folutione, fa- 
tisfactione five recompenfa , redemptione obfidum, & 
Ípecialiter Chri&ianiflimus Rex, neque de filiorum jam 
obfidum reftitutione , liberatione , five redemptione, 
quodque neuter Princeps predictus de alia re, caufa, 
aut materia quacumque , videlicet ex qua damnum, 
dispendium, incommodum, prejudicium, aut y 


ES 


| men. alteri predictorum Potentiffimorum Principum , 
| eorumve, aut eorum alterius, Regnis & Subditis con- 


fequatur & provenire poffet, cum Illuftriffimo Principe 
Carolo Imperatore eleéto, ejusve Legatis | Ambaflia- 
toribus, Commifläriis , > Agentibus j 
Nunciis, Legato, Ambafliatore , Commiffario, Pro- 
ie, Agenti, five Nuntio , aut alio quocumque 
nomine cenféantur ubicumque locorum fuerint, five 
fuerit, traétabit, conveniet, aut concludet, neque eo« 
rum nomine, aut alterius eorum , traétata, conventa 
aut concluía acceptabit, approbabit , aliquasve cond 
tiones ultro a Cæfare oblatas , feu offerendas , adir 
tet aut acceptabit, etiamfi Caefar diéto Chriftianiffimo 
Regi Filios fuos gratis reftituere vellet, aut prediél 
Invi&iffimo Anglis Regi omnia fua Jura, que vindi- 
cat in Regnis & Dominiis ab eodem pofleflis, reftitue- 
re, ac eidem de omnibus fuis debitis fatisfacere , nifi 
communi confilio, confenfu pariter & affenfu prædic- 
torum Illuftriffimorum Principum, ficut omnes Trac- 


| tatus, Conventiones, Conclufiones, $ Conditiones 


in caufis fuperiüs fpecificatis, aliisve, ut prefertur, ex 


| quibus videlicet grave damnum , dispendium, income 
| modum , prejudicium , aut gravamen alteri diétorum 


| 


Potentiffimorum Principum, eorumve , aut eorum al: 
terius Regnis & Subditis confequatur, cum Cæfare de 
cætero fiendæ, aut ab eodem ab altero diftorum Prin- 
cipum accipiendæ, communi utriusque Pri con- 
fenfu fiant , conveniantur , concludantur & accepten- 


| tur, ad eum effe&um, ut hi duo Inviétifimi, € Po- 


tentiffimi Reges in illis; que cum Cæfare deinceps in- 
tervenient, confiliis Intelligentia , & voluntate unian- 
tur, nulla calliditate , aftutia , privatave practica qua- 
cumque feparabiles. 

Item: Cum prediétus Imperator ele&tus Filios Chris: 
tianiffimi Regis pro pignore redemptionis ejusdem ves 
luti captiyos detineat ; quos tum natnra, tum ratio, 
tum etiam prefentium temporum respectus, ac public 
Orbis utilitas, ut finis aliquando Bellis impon 
conditionibus honeftis redimi fuadeat, nou y 
ris in fua caufa e(timantis animo fatis 
fed quas bonus vir perpendens rei exemplum 
varietatem , ac ancipitem Martis aleam « 
cipibus , qui fint aliquando fa&turi periculum expof 
tam diligenter confiderans, equas, honeftas, & ratio- 
nabiles arbitretur, nimirüm ut in aliorum infortuniis ez 
lex ftatuatur , quam libenter in fua Perfona quivis fit 
fabiturus; ut jam Cefaris in ea parte five feveritas ap- 
pellanda fit, five obftinatio , aut non fatis clemens in 


ur 


hec tempora affectus , ad modum redigi publice inter- 
ito excitet ac proyocet vires, qui- 


fit, ac omnium m 
bus, precibus defpa frenetur; debeatque etiam 
idem Imperator electus multas € magnas pecuniarum 
fümmas Invi&ifimo Anglie Regi predicto, id quod 
ex creditis caufis , ad quarum folutionem conftitutis 
tum diebus faciendam , fe, perfonam fuam , Patrias, 

O 00 3 Bona; 


nes predidte llus- Ayo 


15278 


ANNo 
1527. 
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Bona, Territoria, Subditos , & eorum Bona ubivis lo- 
corum reperta fpecialiter & expreflé obligavit, di 
bus folutioni affignatis jamdiu preteritis non perfolvit, 
& in dies interpellatus, rogatusque, nihil aliud quàm 
differt folutionem ; — detineatque praterea polféffiones 
nonnullas, in quibus titulus ac Dominium ad eumdem 
Invictifimum Anglie Regem Jure hereditario perti- 
nent, que omnia ab eodem reítitui convenit, atque ex 
bono & equo fuum cuique tribui, unde i armo- 
rum materia etiam juftiffima nascatur , fi tum Judiciis 
non fit locus , juítz etiam petitiones non a diantur ; 
ac denique Invictiffimi Potentiffimi Principes pra 
dich, cüm ad Pacem procurandam fuas voluntates & 
confilia Fœdere unie 
Jure plurimum remittere citius, quàm fummi Juris aut 
exactione , aut Traétatu longiori diffidiorum caufas 
Protelare , aut falubrem Pacis amenitatem tantisper dif- 
ferre & impedire ; atque omnes ideo experiri modos 

omnem movere lapidem , quod dicitur , quo fuas, & 
caufas Orbis publicas per amicabilem Oratorum inter- 
ventum , potius quam hoftilem Militum concurfüm 
componere poflent , conventum , concordatum 
conclufum eft, quód prediéti Invi&tiffimi & Poten 
mi Reges, ttatim poft conclufionem prefentis Tr 
tus, realiter & cum effectu mittent ad di&um Impera- 
torem ele&tum duos Oratores, uterque videlicet fuum, 
eisdem Inftruétionibus ab utroque Principe, ac fab una 
eademque fe verborum conceptis , ab eisdem- 
que confi qui Oratores fimul & eodem contex 


tu, tam de redemptione Filiorum di&i Chriftianiffimi | 


> quàm etiam folutione debitorum prædiéti In- 
viétiflimi Anglie Regis, ac fatisfatione Jurium fuo- 
rum prædiétum Impe 
ter in fui Regis caufa, fed uterque in alterius veluti 
uno ore, uno fermone alloquentur , conditionesve 
honeftas per utrosque Reges mutuo eorumdem confen- 
fu, ac communi confilio concordandas , approbandas, 
& limitandas offerent , proponent, & utriusque Prin- 
cipis nomine apud dictum Cæfarem inftabunt , ut con- 
ditiones illas acceptare & admittere, maximé verd ij 
ratiam Potentiflimi Anglie Regis, qui tot tantaque 
hymanitatis beneficia illi exhibuit ac prz(titit, animum 
ad Pacem jam tandem convertere velit , unde Salus 
pendet omnis Reipublice Chriftianæ. 


Item. Cum utrique Principi videatur ad confervan- | 


dum, atque etiam ad dilatandum fanétiffimum illorum 
amorem , quo nunc in Pacem procurandam, & fuas 
caufas cum Cæfare ex zquitate componendas ardent, 
non nihil valituram acceflionem Affinitatis ex nuptiis 
Illuftrifime Invi&iffimi Anglie Regis Filie proventu- 
ram , cujus etas tamen ut que undecimum annum 
egreffa duodecimum tantüm attingat , imprefentiarum 
Matrimonium non admittat , & publica negotia non 
parüm remoraretur , fi illud nunc tractare, ac fingulis 
inde emergentibus difficultatibus convenienter, ut par 
fit, providere curetur , nec certum recipiat de fui na- 
tura contra&um quod in futurum differre neceffe fit ; 
proinde conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód fiat alternativum Matrimonium , videlicet, quód 
detur in Matrimonium predicta Illuftriffima $ Nobi- 
liffima Princeps, Domina Maria, prediéti Invi&iffimi 
Anglis Regis Filia, vel Chriftianiflimo Regi antediéto, 
vel cl mo Duci Aurelie, Henrico, ejusdem Chris- 
tianiffimi Regis fecundo genito , fub conditionibus & 
provifionibus de (uper fiendis, ut infra dicetur, ita vi- 
delicer,. quod explicatio predicte alternative , diffolu- 
i minatio ejusdem , mutuo dictorum 
Principum confenfu, & affenfü fiat: quem confenfum, 
& affenfum diéti: Principes vel perfonaliter , ut infra 
concordabitur ibetur , convenientes explicabunt, 
vel Invi&iffimus Anglie Rex aliquem, quem à Confi- 
liis intimum, carum, ac fidum habet, ad prædiétum 
Chriftianiffimum Regem mittet , qui fuis verbis , ac 
veluti fuo ore, anima ac fpiritu confenfum, ac men- 
tem ejusdem Invictiffmi Regis Angliæ predicto Chris 
ianiffimo Regi enarrabit , declarabit , atque aperiet, 
"mque per mutuum confenfum utriusque Regis fic 
plicatum determinetur , utrum Chriftianiffimo Regi; 


vel im isque Principum prædiétorum confenfus, n. 
que in Chriltianifimum Regem, neque in Ducem Au- 
relie convenerit & concordaverit, neutri illorum col- 
locetur. 

Item. Conventum, concordatum , & conclufam 
eft, qubd fi mutuo confentw di@orum: Principum, fi- 
ertur , explicato , predicta alternativa ita fit de- 
ut Muftifima Invi&iffimi Anglie Regis 
Filia Chriftianiffimo Regi in Matrimonium detur , tunc 


nt, fecumque ftatuerint de fuo | 


torem electum videlicet non al- | 


ejusve Filio Duci Aurelie Henrico fecundo genito, | 


| & in eo cafu non folüm de Doario ejusdem Illuftris- 
lime Dominz Marie, de Dote, 6 non fuccefferit , de 
| transmittendo primo partu in Angliam nutriendo, five 
masculus fit five femina, de adminiftratione Regni in 
ejus abfentia, de nihil innovando contra. ftatum & for- 
| mam Reipubliez Anglicanz, de non alienando. Regno 
m ‚de libero ejusdem in Angliam reditu poft 
mortem Chriltianiflimi Regis, deque ceteris eventibus, 
| & circumftantiis, per Tractatus, Confi nationes , I 
tificatione: Juramenta, Oblides, Obligationes 
equifita debita. fecuritate providebitur ; fe 


er dictos 
er ipfos 


a & conclufum eft, 
es infra menfem à data dicte determir nis con- 
firmabitur , & juramento folemniter hinc inde preftito 
firmabitur, Literasque Confirmationis & Ratificationis 
ejusmodi, in fufficienti & valida forma conceptas , al- 
| ter praedictorum Principum alteri idem tempus trans- 
| mittet; qua quidem Confirmatione expreffé continebi= 
s tur , quód di&um Tractatum perpetua 
Pacis procurabit , & efficiet eorum qui bet, ut Juxta 
vim, tenorem & effe&um Articuli in codem Tr aétatu 
| perpetuæ. Pacis de modo Ratificationis ejusmodi con- 
fedi , infra duodecim menfes tunc proxime fequen- 
| tes confirmetur idem Traétatus perpetuæ Pacis & ra- 
| fificerur, ac in valida & fufficienti forma transmitratur 
] & tradatur. 
Item. Conventum , concordatum ; & conclufim 
| eft , quód fi dia Illuftriffima Domina Maria , aut 
| Proles ejusdem ex præfato Matrimonio fuscepta in Reg- 
num Anglie non fuccefferit , jellum offenfivum, 
| de quo fit mentio in Tractatu defüper confe&o de da- 
| ta præfentis contra Carolum Imperatorem electum non 
geratur, tunc his duobus cafibus contingentibüs , & 
| limul verificatis ; prædiétus Traétatus perpetue Pacis 
| quantumcumque confirmatus , nullius roboris fit, aut 
| efte us, nec ad obfervationem ejusdem , neque præ- 
| didus Chriftianiffimus Rex >, Heredes & Succeflores 
| fui, neque Invi&iffim Anglis Rex, Hxredes & S 
| ceflores fui , | obligatus aut obligati cenfeantu 
| minis idem Traéatus perpetue Pacis in fuis virib 
| effectu permaneat & confiftat, à tempore determinatio- 
| nis diétæ alternative mutuo. confenfu utriusque Re 
| ficut profertur, explicato, fae, usque ad infinita 
| 
| 
| 


gis 


culorum fecula per utrosque Potentiflimos Reges & 
Succeflores fuos in omnibus, ac per omnia fideliter & 
| inviolabiliter obfecvandus: 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód fi mutuo confenfü diétorum Principum = ficut 
pretertur , explicato , alternativa predióta ita fit deter- 
minata, ut Illuftriffima Invidifimi Regis Aneliz præ- 
dicli Filia Henrico Sereniffimo Duci Aurelia, Chris- 
tianiffimi Regis fecundo genito, in Matrimonium col- 
locetur >, tunc in eo cafu non folüm de diéto Duce 
Aureliæ in Angliam ut ibidem nutriatur infra duos 
menfes poft ejus in Galliam reditum transmittendo, de 
| fecuritatibus pro libero ejusdem in Galliam reditu, fi 
non fuccefferit in Regnum , de Dote predicte Illus- 
| triffime Dominæ, cafü quo non fuccef. t, de Doario 
| ejusdem ac ceteris emergentibus, debitis modo & for- 
ma provideatur ; fed etiam Tractatus Jam conceptus 
de Pace perpetua cum omnibus Articulis ejusdem in 
eodem contentis, de Data prefentis Tractatus „de quo 
in illum eventum inter diétos Oratores jam concorda- 
| tum & conclufüm eft , per ipfos Reges infra menfem 
confirmabitur, & juramento folemniter hinc inde p 
tito firmabitur , Literasque Confir 
tionis ejusmodi in fufficienti & va 
| alter predictorum Principum alte 
| transmittet , transmittive fac 
firmatione expreffé continebitur & cavebitur ; quód 
di&um Traétatum perpetuæ Pacis procurabit & efficiet 
eorum quilibet, ut juxta vim , tenorem & efie&tum 
Articuli in eodem Traétatu perpetue Pacis de modo 
Ratificationis ejusdem confecti , infra duodecim menfes 
tunc proximé fequentes , confirmetur idem T; tatus 
perpetuæ Pacis, & ratificetur, ac in valida & fufn enti 
| forma transmittatur & tradatur. 
| Item. Conventum, concordatum, & conclufam eft, 
| quod fi di&a Muftrifiima Domina Maria, aut Proles 
| ejusdem ex prefato Matrimonio füscepta, in Regnum 
| Angliz non fuccefferit, & Bellum offenfivum, de quo 

fecto de data præ- 


raes- 
ionis & Rarific 
ida forma. conceptas 
nfra dictum tempus 
t. In qua quidem Con- 


| fit mentio in "T'ra&atu defuper confe 
| fentis, contra Carolum Imperatorum ele&um non ge- 
| ratur, tunc duobus his cafibus contingentibus , & fimul 
| Verificatis, prediótus Traétatus perpetue Pa is, quan- 
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(p tumcumque confirmátus, nullius roboris fit, aut effec 
tus, nec ad obfervationem ejusdem neque predictus 
Chriftianiffimus Rex, Heredes & Succeflores fui, ne- 
que Inviétifimus Anglie Rex, Heredes & Succeffores 
fui, obligatus & obligati cenfeantur. Sin minüs,idem 
TraGtatus perpetui Pacis in fuis viribus & effe&tu per- 
maneat & confiftat, à tempore determinätionis dite 
alternative mutuo confenfu utriusque Regis , ficut 
profertur, explicato facta, usque ad infinita fecula fe- 
culorum per utrosque Potentiflimos Reges & Succes- 
fores fuos in omnibus ac per omnia fideliter ac invio- 
labiliter obfervandus. e e ; 
Item. ‘Quum publica Orbis tranguillitas eMagitare 
videatur, ut indurato Cefaris animo, ac juftas & equas 
conditiones respuente, feveriora remedia tunc adhibean- 
tur, ut quem amicorum interventus , & univerfum 
omnium bonum parum moveat, cogat vel invitum ar- 
mata manus, & vel optandum Bellum merito »ftime- 


tur, quod Pacem citiflimé fit allaturum , cum Bello- 


rum invidiam omnino depellat tam fanéta neceffitas 
fuscipiendi; conventum , concord 
eft, quód fi didus Carolus Imperator electus oblatas 
ab Oratoribus utriusque Principis prediétorum condi- 
tiones, ut prefertur, finaliter ex mutuo eorum confenfu 
concordatas & propofitas ,ac in Inftructionibus defüper 
conficiendis contentas , acceptare & admittere recufa- 
verit, aut infra viginti dies poft. propofitas fibi condi- 
tiones hujusmodi , an eas velit acceptare non declara- 
verit; aut fi, ficut proponuntur , idem Caefar 
tandas nou duxerit,quid tum ampliüs vel ex p: 
Chriftianiffimi Regis , vel Invictiffimi Anglie Regis 
fieri aut præftari velit & requirat, infra eosdem viginti 
dies prediétis Oratoribus non es 
Imperator electus, per fe vel per alium , 
indireéte , Oratores ad fe miflos in itinere detineat, de- 
tinerive faciat, quominüs ad ejus prefentiam accedere 
poflint fua mandata explicaturi ; tunc in prediétis cafi- 
bus, autaliquo predictorum cafuum, videlicet Cela- 
re conditiones , ut prefertur, oblatas respuente , aut 
intra viginti dies an velit acceptare , vel fi quid aliud 
requirendum putaverit , id ipfum infra eosdem viginti 
dies nón declarante, aut denique Oratores, ut pr&mit- 
titur; in itinere impediente: Oratores praedictorum Po- 
tentiffimorum Principum intimationem & fummonitio- 
nem Belli & hoftilitatis nomine utriusque Principis; fa- 
cient, Aut per Caduceatorem, . five Heroaldum ; fieri 
facient; ac deinde diéti Potentiffimi Principes Bellum 
offenfivum contra eumdem Imperatorem gerere apgre- 
dientur & fäcient , illis modo, ordine , & formá, in 
omnibus & per omnia , quemadmodum in Traétatu 
defuper confeéto de data prefentis T'ra&atus pleniüs 
& expreffiüs continetur, in quo fingula fpecialiüs des- 
cribunfur, que ab alterutra parte in dicto Bello geren- 
do præftari oportebit. 

Item. Conventum , concordatum, & conclufum eft, 
quód fi prediétum alterna 
confenfu utriusque Princi 
ita determinatum fit aut'diffolutum , ut Illuftriffima 
Domina Maria Invi&tiffimi Regis Anglie Filia, neque 
Chriftianiffimo Regi, neque ejusdem fecundo genito ; 
in Matrimonium detur , & nihilominus ad Bellum of- 
fenfivum propter recufationem Cefaris conditionum 
eidem, ut prefertur, ex parte dictorum Principum, & 
mutuo confenfu ac confilio eorumdem , fpecialiter 
oblatarum ; tunc & in eo cafu Chriftianifimus Rex fe, 
Heredes, & Succeffores fuos obligabit , quód impen- 
fas omnes & fingulas, in diéto Bello offenfiyo per di 
tum Invi&diffinum Anglie Regem faciendas & fufti- 
nendas , eidem Invi&iffimo Anglis Regi; Heredibus 
& Succefforibus fuis, reddet; reftituet, ac ad terminos 
honeltos, & convenientes plené perfolvet , ac etiam, 
quód eidem Inviétiffimo Anglia Regi; durante vita fua 
naturali, gratis & absque aliquo pretio , aut aliquo in- 
de petendo , requirendo , aut exigendo , aliive, aut 
aliis ab eodem Inviétifimo Anglie Rege ad id miffo, 
five miflis, deputato, five deputatis , tradet & delibe- 
rabit , tradive, aut deliberari faciet in Loco vocato 
Broëage in Santonia, quandocumque veniente aut ve- 
nientibus , ac femel vel iteratis vicibus petenti vel pe- 
tentibus, videlicet intra menfes Maii, Junii , & Julii 
talem & tantam quantitatem groffi & nigri Salis, ut il- 
lius quantitatis Salis verus valor, pretium & æftimatio 
pro ratione illius anni, quo tradi & deliberari debeat, 
communiter, bona fide, & absque fraude fatta ascen- 


ficut prefertur, explicato, 


atum, $ conclufum | 


ivum Matrimonium mutuo | 


dat ad fummam quindecim millium Coronarum auri | 


boni , & jufti ponderis, puritatis , & valoris , nunc 
curfum habentium in Francia, unaquaque Corona auri 
valente & æftimata in pecunia Gallica triginta quinque 
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folidis T'uronenfibus , 
fole, boni & jufti ponderis, puritatis, & valoris, nunc 


curfum habentibus in Francia, ur aquaque Corona au- 1527. 


ri de fole valente & eftimata 1 pecunia Gallica triginta 
o&o folidis Turonenlibus. .Ita quod diétum Salem in 
Navibus, Caratis, aut aliis: Vafis fuis ponere, & one- 
rare, atque easdem Naves, Caratas,five Vafa fic one- 
rata, prout eis commodum videbitur, & tempus Na- 
vigationi idoneum apparuerit, in Ar m usque trans- 
fretare licebit absque aliqua impeditione , five impedi- 
mento, alicujus vectigalis, alteriusve oneris aut impo- 
fitionis, quocumque nomine cent cactione, aut 
demanda five ab antiquo pro applicatione Navium, Por- 
tus fartura, aut quacumque ex caufa, quantumvis fj 
ciali , fuerit impofita , exaéta , aut folvi confueta, i 
polterumye, aut deinceps imponenda ; & fi fortè defi 
ciente Sale ob aquarum inundationem , aut alium ca 
um fortuitum, non potuerit di&a quantitas Salis ple 
né & integrè ad rationem æftimationis prediéte aliquo 
anno , aut aliquibus annis preltari, tunc proximo 
no, quamprimúm ubertas Salis redierit , quantitas Sa- 
lis, que propter inundationem aquarum, aut cafüm 
alium quemcumque , tradita & deliberata juxta Con- 
ventionem predictam non fuerit, tradetur & delibera- 
bitur pro modo & ration limationis Salis in tempo- 
re, bona fide; ut predicitur , habita , quo Salis quan- 


titas infoluta dati debuer: ia ut, fi id preoptaverit 
& preelegerit Chriftianiffimus Rex, diétus. Traétatus 
Pacis perpetue , ante quàm per ipfos Reges Bellum 


a&ualiter fuscipiatur & geratur , confirm: 
mento præltito hinc inde folemniter firm: 
rasque Confirmationis & Ratificationis ejusmodi in 
fufficienti & valida forma confectas alter predictorum 
Principum alteri infra di&um tempus transmittet,trans- 
mittive faciet; in qua quidem Confirmatione expreflè 
continebitur, quod di&um Traétatum perpetuæ Pacis 
procurabit , & efficiet eorum quilibet , ut, Juxta 
tenorem & effeétum Articuli in eodem Tr 
petuæ Pacis de modo Ratificationis ejusdem confeéti, 
infra duodecim menfes tunc proximè fequentes, con- 
firmetur idem Tra&atus Pacis perpetue & ratificetur, 
ac in valida & fufficienti forma transmittatur & trada- 
tur. -Provifo femper , quód diétus Chriftianiffimus 
Rex in proximo Congreffu cum Invi&iffimo Anglie 
Rege optionem fuam , & fi talis Congreffus non fiat 
omnino j ante fusceptum Bellum per Potentiffimum 
Regem Anglie declaret, utrum ad di&tam folutionem 
Salis, & ad impenfarum in Bello factarum folutionem 
fe, Hæredes & Succeffores fuos , ad dies & terminos 
honeftos & competentes , ut füperiüs prefertur , limi- 
tandam, Invi&iffimo Anglis Regi, Heredibus & Suc- 
cefforibus fuis, obligare velit ; an dictum Traétatum 
Pacis perpetue confirmare; & quod tum elegerit rea 
ter faciat infra menfem predictam optionem iuam tunc 
proxime fequentem ; 6 fi predictus Chriftianifimus 
Res impenfas Belli predicto Inviétifimo Anglie 
Regi perfolvere elegerit , ac.illi di&tam Salis quantita- 
tem, durante vita fua naturali, tradere preoptaverit,tunc 
& in eo cafu,ante fusceptionem Belli per Invidtifimam 
Regem Anglie, Inftrumentum, five Inftrumenta fuper 
Obligatione tam impenfarum Be quàm annua Salis 
preftatione, durarite vita Inv i Anglie Regis, in 
valida forma confecta, & m: uo Sigillo figillata, 
ad Inviétifimum Anglie Regem praedictum transmit- 
tet, tradet, tradive faciet, realiter & cum etfectu ; quo 
fa&to Bellum geratur per utrosque Reges fecundum 
formam Traétatus defuper confecti. \ 
Item. Conventum, concordatum, € conclufum eft, 
quód fi mutuo confenfu di&orum Principum ; ficut 
prefertur , explicatoy ita determinata fit alternativa 
predicta , ut prefata Illuflrifüma Domina Maria in 
Matrimonium detur, vel di&o Chriftianiffimo Regi, 
vel Illuftriffimo Duci Aurelie, ac Contractus defüper 
confeétus , juratus & hinc inde confirmatus fuerit; 
tunc & in eo cafu, fi Invidifimus Anglie Rex , , aut 
alia Perfona vel Perfonæ in Regno Anglie impedierit, 
feu impedierint, quominús Matrimonium fic. determi- 
natum realem fortiatur effeétum , tunc & in eo cafu 
di&us Chriftianiffimus Rex illas impenfas Belli predicto 
Inviétifimo Anglie Regi, ejusve Heredibus, aut Suc- 
cefforibus minimé folvere teneatur: & pariformiter , fi 
Chriftianiffimus Rex , aut aliqua alia Perfona, vel 
Perfonæ, in Regno Galliæ impedierit, aut impedierint, 
quominüs Matrimonium, ficut prefertur, determina- 
tum, tealem fortiatur effeétum ;tunc & in eo cafu idem 
Chriftianiffimus Rex, Heredes & Succeffores fui, ex 
præfenti Conventione obligabitur & obligabuntur, præ- 
ter & ultra expenfas Belli, quas ex fuperiori Conven- 
; tion 


bitur & jura- 
bitur, Lite- 


folvendarum in Coronis auri de ANNO 


Anno tione Invi 


mo Angliz Regi, Heredibus & Succes- 
us fuis , folvere tenetur, etiam tantumdem am- 
] quantum impenfarum Belli fumma fuerit 
dicto Invi&i&tiffimo Angliz Regi , Her 
cefloribus fuis , ad dies & terminos convenientes 
vere teneatur. ; 
Item. Quum non modicam cat riusque Prin- 
cipis autoritatem firmitatemque ade putetur eo 
rumdem, iu aliquo 1 decenti, Conventus, ubi 
confilia fibi invicem communicare queant , , ideoque 
conducere & expedire videatar , ut mutuus dictorum 
Principum congreffus fiar, apprime neceffarium vifum 
eft omnia fpeciatim & aperté cor re atque pacisci, 
quo loco, tempore, quanto comitatu conveniant, ne 
ulla defüper ambiguitas, que rebus fuo tempore agen- 
dis remoram faciat, oriatur. Itaque, cum duorum | 
maximorum Principum Conventus futurus fit, in quo 
honoris utriusque equam, ut par eft, habere rati 


fori 


Oportet neque quo tamen itinere congredi 1 

cum Chriftianiffimo Rege terreftri fumma cum f 

tate ; Invictif Anglie Regi, maritimo , non fine 
"s 


uo discrimine incedendum fit ; conventum igitur, 
cordatum, & conclufum eft, quód ad itineris difh- 
cultatem compenfandam, in Oppido Califiz prediéto- 
rum duorum Principum conventus fiat , ad quem lo- 
cam accedat uterque Princeps, non pompá illa, & | 
apparatu. magnifico, quem eorum Augufta Majeftas 
exigit, videlicet, qualem olim alter alteri ftupentibus 
hominum oculis exhibuit ; fed memores jam Bellum, 
quod nihil non exhauriat & devoret, imminere, omnia 
in illum ufum confervantes ac adfervantes, modum, 
tam in numero ftipatorum, nobilium , & aliorum fa- 
mulantium, quam etiam in fuis, & eorumdem ornatu, | 
obfervent, faciantque obfervari , qui in fchedula defu- 
per conficienda describetur & ordinabitur; & ftatim at- 
que poft finales oblationes mutuo confenfu dictorum 
Regum Cefari offerendas , de earumdem recufatione 
conffiterit , füb modo, ordine , é forma predictis, | 
uterque Rex ad Califiam conveniat, invicem familiari 
ter collocuturi, ibique uberiüs confülturi quod ad re- 
rum füarum , ac etiam Chriftianitatis publicarum , 
augmentum atque commodum pertinere putabunt, aut 
expedire , nifi aliter interea , tam de loco , quàm de 
ceteris premiffis, mutuo dictorum Regum confenfu , 
decernatur. 

Item. Conventum, concordatum ,& conclufum eft, 
quód Potentiffimi Principes predicti præfentem Trac- 
tatum ,ac omnia & fingula Capitula in eodem contenta 
infra menfem poft Datam præfentis Traétatus ratifica- 
bant, autorifabunt, & confirmabunt, Literasque inde 
orias & Confirmatorias in fufficienti & valida | 
'orma confeétas, manu fua fubleriptas, ac magno fuo 
"illo figillatas , infra idem tempus alter alteri trans- | 
mitti deliberari curabit ,ac etiam in præfentia 
C five Commiflariorum alterius Principis; 
H entem ad id poteftatem habentis, five habentium , | 
omnia & fingula, quatenüs eum concernunt, per- 
pleturum, Sacrofan&tis Evangeliis, jurabit; & 
fic uterque Princeps, ut prefertur, jurabunt. 


Segun nores Comm 


ORHIR. 


RICUS odavus, Dei grati, Anglie & Francie 
> Fidei Defenfor,& Dominus Hiberniæ, om- 
nibus ad quos præfentes Litteræ pervenerint , Salutem. 
Sciätis , quód nos de probitate, legalitate, circum- 
fpe&ione , fidelitate, & induftria dile&orum € fidelium. 
Confanguineoram & Confiliariorum noftrorum Tho- 
mz, Ducis Norfolcie , Anglie Thefaurarii; Caroli, 
Ducis Suffolciz , Magni Marescalli Anglie ; Thome 
Bolen, Vicecomitis de Rochefort; Willelmi Fi I 
liam , Hospitii noftri Thefaurarii , Ordinis noftti Gar- 
terii Militum ; & Thome Moore, Militis , Ducatus 
tri Eancafirig Cancellarii, ad plenum confidentes - 
sdem, & unumquemque eorum, tim conjunctim : 
am divifinr, fecimus, creavimus, conftituimus, & 
ordinavimus, Oratores, Procuratores, & Ambaffiato- 
res noftros s & fpeciales, dantes & conceden- 


ftriffimo ac Potentiffimo | 
‚Dei gratia Francorum Rege Chris- 
tianiflimo, Cariffimo & Dile&iffimo Fratre & Confan- 


me 


CORPS DIPLOMATIQUE 


fuper Pace perpetua , fab. quibusvis conditionibus , 
iamfi nos, Hæredes ac Succeffores noftros » Lpeciali 
paéto aftringerent & obligarent , ut ne nos, Heredes 
ac Succeffores noftri, alicujus Juris, tituli, aut clamii 
nofiri pretextu, Chriftianiflimum Regem. modernum, 
Heredes aut Succeflores in pofleflione eorum , que 
nunc poflidet , turbaremus , & inquietaremús in fütu- 
rum , quàm de & fuper Matrimonio , pro & nomine 
"ariffime & Dile&ifime Filiæ noftre Marie cum eo» 
dem Chriftianiffimo Rege, aut Filio fuo fecundo geni- 
to, Henrico Duce Aurelie , alternativé contrahendo; 
idque fi ita videatur , fub ejusmodi Conditionibus, ut 
illius alternative determinatio , five diffolutio , per mu- 
tuum confenfüm noflrum & prediéi Chriftianiffimi 
Francorum Regis determinetur, necnon füper arétiori 
conjunétione, five Confcederatione , ac etiam Liga 
Belli defenfivi ultra Conventiones & Capitula in novis- 
finis Traktatibus contenta & comprehenfa, illis tamen, 
& ceteris Traétatibus noviffimis , in fuo robore perpe- 
novatione manentibus; necnon 
riffimo Confanguineo & Fratre noftro, 
ac etiam San&iffimo Domino noftro, Iluitrifimo Do- 
minio Venetorum, & quibusvis aliis Principibus Chris- 
tianis, deque & fuper modo, & ordine, quibus Cæfa- 
rem pro redemptione five deliberatione Filiorum diéti 
Chriftianiffimi Regis convenire oportebit, ac etiam 1. 
ga, Foedere, & Confcederatione Belli offenfivi contra 
Cæfarem, pro recuperatione , libertate , & remiffione 
Liberorum di&i Chriflianiffimi Regis in manibus Cæ- 
faris, aut aliorum quorumcumque, exiftentium , nec- 
non pro folutione fammarum per di&um Cefarem no- 


| bis debitarum , ac damnorum reftauratione & recupe= 


ratione , ac etiam aliorum Jurium noftrorum fatisface 
tione; necnon de mutuo congreffa five conventu no 
tro, & Cariffimi ac Dile&tiffimi Fratris & Confangui- 
nei noftri prediéti, & generaliter omnia alia & fingula, 
que ad mutuam noftri, & prediéti Cariflimi Fratris 
noftri Unionem, & propiorem animorum conjunétio- 
nem, & arétiorem Intelligentiam , que eis conducere 
videantur , ac etiam circa prediéta, & illorum. fingula, 
ceteraque omnia ex illis dependentia, tractandi, con- 
cordandi , conveniendi , & concludendi , füb & cum 
talibus Conditionibus & Paétis, qua dictis noftris Ora- 
toribus, aut eorum alteri, tam conjunétim, quàm di- 
vifim, videbuntur opportuna & neceffaria, & que nos 
faceremus, aut facere poffemus, fi perfonaliter interes- 
fernus; etiamfi talia forent, qua expreflis majora fint, 
& Mandatum, quàm prefentibus fit expreffum > exi- 
gant magis fpeciale ; promittentes bona fide & verbo. 
Regio, ac fub obligatione & hipoteca omnium & fin- 
gulorum bonorum noftrorum, Hæredum etiam & Snc- 
cefforum noftrorum , tam prefentium > quàm futuro- 
rum, omnia & fingula, que per dictos noítros Orato- 
res, aut alterum ipforum, tam conjun&im, quàm di- 
vifim aa , promiffa , concluía, conventa, & capitu- 
lata fuerint, nos rata & grata perpetuis temporibus ha- 
bicuros, illaque & fingula omnia per Patentes noftras 
Literas manu propria fignatas , confirmaturos; dantes 
etiam prediétis Oratoribus noftris , & cuilibet illorum 
in folidum, plenariam & omnimodam poteftatem, pro 
fecuritate premifforum , & illorum omnium & fingu- 
lorum,in animam noftram jurandi, omnia bona noftra, 
f tam prefentia , 


Heredum & Succefforum noftrorum e 
quàm futura, obligandi & hipotecandi, & fab cenfuris 
Ecclefiafticis , etiam Camere Apottolice , fi opus fue- 
tit, cum claufüla, de zi, fübílituendo unum vel plu- 
res Procuratores cum poteltate prorogandi Jurisdiétio- 
nem, & confitendi omnia premiffa , ata , conventa, 
& concluía per præfatos noftros Oratores, aut alterum 
in folidum, confentiendo , quód nifi conventa, acta, 
conclufa, & capitulata realiter & de fa&o adimplean- 
tur, Sententia Excommunicationis contra conftituen- 
tem, aut confitentem, proferatur, à qua non abfolya- 
tur, nifi priüs adimpleverit, que adimplenda forent. In 
cujus rei T'eftímonium, has Literas noftras manu nos- 
tra fignatas fieri fecimus Patentes, Telte me ipfo apud 
Grenewich, vigefimo quarto die Aprilis, Anno Regni 
noflri decimo nono. 


Ranciscus, Dei gratiä Francorum Rex, uni- 
verfis præfentes Literas infpe&turis, Salutem. No- 
tum facimus, quód nos ad plenum confidentes de Li- 
terarum fcientia , induftria , fide , & probitate Cariffi- 
morum ac Dilectiffimorum Confiliariorum noftrorum, 
Magiftri Gabrielis , Episcopi T'arbienfis ; Francisci, 


Vicec: 


$ 
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0, aut ejus Oratoribus, Ambafliatoribus, & 
bus ad hoc poteftatem fufficientem habenti- | 
bus, fuper uno, aut pluribus Traétatibus tam de & | 


comitis Turene, Militis Ordinis noftri; Antonii 
LeV Militis, Domini de Fresnes > Prefidis in 
noftris Parlamentorum Curiis Parifius & Britanniæ ; & 
Joannis 


ue 


ise 
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DU DROIT DES GENS. 


ÁNNO Joannis Joachim de Paffano, Domini de Vaux, Ilus- , tur , nifi prids adimpleverit 
tiflime & Cariffimæ Matris Oeconomi , eosdem, & 


unumquemque eorum, tam conjunétim quàm divi- 
fim, fecimus, creavimus , conftituimus & ordinavimus 
Oratores, Procuratores , $ Ambafliatores noftros ge- 
nerales & fpeciales: dantes & concedentes eisdem, & 
unicuique eorum in folidum , tam conjunétim quàm 
fim, facultatem. & mandatum generale & fpeciale, 
capitulandi, tra&tandi, ‚concludendi " & concordandi , 
tam pro nobis, quàm Heredibus & Succefforibus nos- 
tris, cum Illuttrifimo & Potentiffimo Principe Henri 
co, Dei gratiä Rege Anglis, Domino Hibernis, Fi- 
dei Defenfore, Cariffimo & Dile&tiffimo Fratre & Con- 
fanguineo noflro, aut ejus Oratoribus ,| Ambaffiatori- 
bus, & Procuratoribus ad hoc poteítatem fufficientem 
habentibus, füper uno, aut pluribus Traétatibus , tam 
de & fuper Pace perpetua füb quibusvis Conditionibus, 
etiamfi nos, Heredes ac Succeffores noftros ad quam- 
cumque fammam pecuniarum Potentiffimo Anglice Re- 
gi, Hæredibus & Succefforibus fuis, annuatim folven- 
dam, ac preterea quidvis aliud annuatim Haredibus & 
Succefforibus fais preftandum Obligarent; quàm de & 
fuper Matrimonio pro nobis, aut Cariffimo ac Dilec- 
tiffimo Filio noftro , Aurelianenfi Duce, alternativo 
contrahendo ; idque, fi ita videatur, füb ejusmodi con- 
ditionibus, ut illius alternativ determinatio , five dis- 
folutio , per mutuum confenfum noftrum, & Poten- 
tiflimi Angliz Regis, determinetur: necnon fuper arc- 
tiori conjunctione, five Confoederatione, ac etiam Liga 
Belli defenfivi,ultra Conventiones & Capitula in novifli- 
mis Traétatibus contenta & comprehenta; fllis tamen & 
ceteris T'ra&tatibus noviffimis in fuo robore perpetuo & 
finealiqua innovatione manentibus;necnon cum pra dicto 
Cariffimo Confanguineo € Fratre noftro , ac etiam 
Sandifimo Domino noftro, Iliuftriffimo Dominio Ve- 
hetorum, & quibusvis aliis Principibus Chriftianis, deque 
& fuper modo & ordine, quibus Cefarem pro redemp- 
tione Filiorum noftrorum; five liberatione, convenire 
oportebit; ac etiam Liga, Foedere, & Confcederatio- 
ne Belli offenüvi contra Cefarem, pro recuperatione, 
libertate , & remiflione Liberorum noftrorum „in ma- 
nibus Czíaris , aut aliorum quorumcumque exiften- 
tium; necnon pro perfolutione fummarum per di&um 
Cefirem llluftiffmo ac Potentifimo Anglie Regi, 
Domino Hiberniz, Fidei Defenfori, Cariffimo ac Di- 
le&iffimo Fratri & Confanguineo noftro debitarum , 
ejüsdemque damnorum & debitorum reftauratione & re- 
cuperatione,ac etiam aliorum Jurium füorum fätisfa&tio- 
neznecnon de mutuo congreflu, five conventu noftro,& 
Cariffimiac Dile&iffimi Fratris & Confanguinei noftri In- 
viétiffimi Angliz Regis przdicti;& generaliter omnia alia 
& fingula, que ad mutuam noftri, & predi&i Cariffi- 
mi Fratris Unionem & propiorem animorum. conjunc- 
tionem, ac arétiorem intelligentiam, que eis conducere 
videantur, ac etiam circa prediéta & illorum fingula, 
ceteraque omnia ex illis dependentia, traétandi, con- 
cordandi, conveniendi, & concludendi, füb & cum 
talibus conditionibus & paétis, que diétis noftris Ora- 
toribus, aut eorum alteri, tam conjunétim quàm divi- 
fim , videbuntur opportuna & necefläria , & que nos 
faceremus, aut facere poffemus, fi perfonaliter interes- 
femus; etiamfi talia forent, que expreflis majora fint , 
& Mandatum quàm prefentibus fit expreffum ex 
magis fpeciale. Promittentes boná fide, & in verbo 
Regio , € fub obligatione & hipoteca omnium & fin- 
gulorum bonorum noftrorum , Heredum etiam & Suc- 
cefforum noftrorum , tam prefentium quàm. futuro- 
rum, omnia & fingula, que per dictos noftros Orato- 
res, aut alterum ipforum, tam conjunctim quàm di 
fim, acta, promifla, conclufa, conventa, & capitulata 
fuerint, nos rata & grata perpetuis temporibus habitu- 
ros, illaque & fingula omnia per Patentes noftras Li- 
teras , manu propria fignatas confirmaturos. Dantes 
etiam predictis Oratoribus noftris , & cuilibet illorum 
in folidum, plenariam. & omnimodam poteltatem pro 
fecuritate premifforum , & illorum omnium fingulo- 
rum, in animam noftram jurandi, omnia bona noftra, 
Heredum & Succeflorum noftrorum , tam præfentia 
quàm futura, obligandi & hipotecandi, & fub Cenfüris 
Ecclefiafticis, etiam Camere Apoftolice, fi opus fue- 
rit, cum claufula de #7; fubftituendo unum vel plu- 
res Procuratores , cum poteftate prorogandi Jurisdic- 
fionem, & confitendi omnia premiffa, aéta,conventa, 


& conclufa per prefatos noftros Oratores , aut alterum 
in folidum ; confentiendi , quód. nifi conventa, acta, 
concluía , & capitulata realiter & de fa&o adimplean- 
tur, Sententia Excommunicationis contra conftituen- 
tem, aut confitentem , proferatur, à qua non abfolva- 


Tom. IV. Part. I. 


1 ue adimplenda fc 
renunciando omnibus Privilegiis Regibus Francie con- 
ceffis , quód non poflint excommunicari > etiam pi 
Sedem Apoftolicam , nifi certis folemnitatibus obfer- 
vatis; quod quidem Privilegium pro expreffo habeatur, 
ac fi illus de verbo ad verbum effet præfentibus facta 
mentio. In quarum rerum T'eftimonium has pre- 
fentes manu noftrá fignavimus , S llôque noftro com- 
muniri fecimus. Datum in Caftro noftro Nemoris 
Vincennarum , die 23. mentis Aprilis, Anno Domini 
1527. poft Pafcha, Regni autem noftri tertio decim 

In quorum omnium & fingulorum premiffo 
dem & Teftimonium, nos Oratores, Commiff. h 
Ambaffiatores prediéti Invi&iflimi Anglie Regis , has 
præfentes fieri mus , easdemque manibus noftris 
fubferiptas , Sigillorum noftrorum appolitione munivi- 
mus, & roborari fecimus. Datum apud Weftmonas 
terium, ultimo die mentis Aprilis, Anno Domini 1527. 


CCV III. 


Déclaration des Députez de Fi N m1 VII. Roi 
d'Angleterre; quo fi l'Empereur, CHARLES 
V. met en liberté les Fils de FRAN Cors I, 
Roi de France, © Jatisfait au Roi d'Angleterre 
de ce qu'il lui doit , les deux Rois ne feront plus 
la guerre audit Empereur. A Weftmunfler le 
30. Avril 1527. [F RepeRic Leonarp, 


Tom. II. pag. 259.] 
UNiver $15 & fingulis, ad quorum notitias pra- 

fentes Littere pervenerint , Salutem. Cüm apud 
omnes Leges & omnia Jura eam fibi majeftatem Veritas 
retineat , ut ab ertorum injuria, integra atque illibata , 
quoad quidem ejus fieri poterit, dil gentiffima cautioite 
Íemper muniatur; indeque illa celebris fententia proce- 
dat , Veritatem rerum geftarum erroribus vitiari aut de- 
leri ; ledere profe&ó & imminuere facrofanctam Ve- 
itatis majeftatem , ion fine graviffima fua culpa meti- 
mandi funt , qui vel in illa aftruenda negligen- 
tis verfantur, vel minüs diligenter fuo tempore przvi- 
dent , atque profpiciunt , ut Scripturarum & Tellimo- 
niorum veluti lumine fua femper lux plena & clara ve- 
ritati adfit, qua obrepentes errores precay ere; omnium- 


| que contentionum nebulas fuo ftatim aspe&u discutere 


poffet. 

Itaque nos Thomas, Dux Norfolcie, Anglis The- 
faurarius ; Carolus, Dux Suffolciz magnus Mares- 
callus Anglie; Thomas Bolen, Vicecomes Roche- 
fordiæ ; Willermus Fitzwilliam , Hospitii Invi&ifimi 
Angliz Regis Thefaurarius, Ordinis Garterii Milites 


i 
Henrici Octavi, Dei gratià Anglie € Francie Regis 
Fidei Defenforis, & Domini Hiberniz , Confiliarii, O- 
ratores, Commiflarii, Procuratores, & Amballiatores 
fufficientem autoritatem habentes , cum egregiis, mag- 
nificis , & nobilibus Viris, Reverendo ia Chrilto Pa- 
tre & Domino, Domino Gabriele , permiffione divin’ 
Tarbienfi Episcopo; Francisco, Vicecomite Turen 
Milite Ordinis ejusdem- Chriftianiffimi Regis; Antonio 
le Vite, Milite, Domino de Fresnes, Parifienfis Se- 
natus, & primo Britannis Præfide ; & Joanne Joachim 
de Paffano , Domino de Vaux, Illuftris Domine præ- 
di&i Chriftianiffimi Matris Oeconomo ; præfati Chriftia: 
niffimi Regis Confiliariis , Oratoribus, Commiflari cj 
Procuratoribus, & Ambaffiatoribus , fufficientem auto- 


ritatem habentibus , convenientes , contrahentes , & 
paciscentes , uno eodemque contextu tres varios & fe- 
paratos Tractatus fecimus , quorum alius alii relatione 


allegatio- 
mbiguitatum materia verita- 


conneétitur atque conjungitur , ne quis olir 
num, contentionum, aut a 
ti noceat ullumve projudicium facere conetur ‚prefen- 
tibus duximus declarandum. Declaramus etiam ae 
convenimus, paciscimurque per prefentes, ut predicti 
tres Traétatus , quorum alius et ar&ioris conjun&tio- 
nis, cujus prooemium incipit, La ef? Cg'c. Alius perpe- 
tue Pacis, cujus procemium incipit, CX divinior; 
tertius Belli offenfivi , cujus procemium incipit , Cua 
in quibusdam articulis; omnes de Data prefentis, vide- 
licet uno eodemque die, tempore, atque contextu 
habiti, fa&ti , tractati, conclufi, figillati, & hinc inde 
traditi, prout reverá fuerunt; ita pro talibus femper ha- 
beantur ac judicentur , aliusque ad aliüm omnino re- 
feratur, fecundim vim , fomam , & effedum corum- 
dent 


Item: 


Ppp 


ANNO 
1527, 


TERRE, 


482 


Item. Quum Belli contra Cefarem per præfatos Re- 
ges, cafu quo Cefar conditiones oblatas fuscipere re- 
cufaverit, fuscipiendi & gerendi, prima, precipua, po- 
tiffima , & finalis caufa tit redemptio five liberatio Fi- 
liorum diéti Chriftianiffimi Regis , unà cum fatisfa&tio- 
ne debitorum & jurium diéti Inviétifimi Angliz Regis, 
unde etiam flatim confecutura putatur Pax Orbi jam- 
diü defiderata: conventum, concordatum , & conclu- 
fum eft, qudd fi Cefar, poft Bellum fibi perprediétos 
Principes illatum , fub honeítis & rationabilibus condi- 
tionibus Filios diéti Chriftianiflimi Regis liberare , ac 
fimul Inviériffimo Angliz Regi de fuis debitis ac juri- 
bus fatisfacere velit , tunc teneatur uterque Princeps 
prediétus animum intendere , ac confentire & concor- 
dare inter fe , ut fecundüm illas conditiones cum Cæ- 
fare paciscentes & convenientes, à Bello & Armis de- 
fiftant, deveniantque ad Pacem cum eodem , atque ex 
abundanti cautela ac ad omnem deinceps difficultatem 
removendam , declaretur per præfentem Articulum , 
prout etiam de expreffa predictorum Potentiffimorum 
Principum voluntate:ac fcientia jam declaratur , quód 
uterque Princeps prædiétus, in eum cafum quo Cæfar, 
ut prædicitur, Filios Chriftianiffimi Regis liberare , ac 
fimul prædiéto Inviétifimo Regi de fuis debitis & juri- 
bus fatisfacere velit, per prefentes confentit, ut Bello 
armisque depofitis, & ita ad Pacem cum Cæfare venien- 
tes, Orbi Chriftiano tranquillitatem reducere commu: 
nibus confiliis ftudeant , prout in penultimo Articulo 
Traétatus Belli offenfivi prediéti de Data prefentis con- 
tinetur. In quorum omnium & fingulorum premiffo- 
rum fidem & teftimonium , nos Oratores , Commif- 
farii, Procuratores , & Ambaffiatores predicti Inviétis- 
fimi Anglie Regis, has Litteras manu noftrá fubferip- 
tas Sigillorum noftrorum appofitione munire fecimus , 
& roborari. Datum apud Weftmonafterium , ultimo 
die menfis Aprilis, Auno Domini millefimo quingen- 
tefimo. vigefimo-feptimo. 


CCIX. 


Revers der Landfthafft Cleve und far! 
mit dem vorhergehenden Revers dev Sandfchaff: 
ten Gülicb/ Derg und Ravenfpera / glei 
ches Synbalté. Datum Godis-Tag nad) Ju- 
bilate Anno 1527. [Deduction des Chur. 
Haufes Sachfen I an Súlich/ Cleve ze. haben 
bea Nechten de Anno 16:0. in Beylagen füb 
Num. IX. dans Lunıs, Teutiches Reichge 
Archiv. Part. Special. Continuat. I, Ab 
theif. IV. Abfag IL. pag. 42.] 


C'eft - à- dire, 


Revers ou Lettres des Provinces de CLuves, 
£9 de La MARCK, portant même Déclara- 
tion €? Promeffe de leur part, que celles des Pro- 
vinces de JULIERS, de BERGUE, € de 
RavreNsBounsc. Dz jour, appellé Godis- 
tag, apres le Dimanche Jubilate 1527. 


Se Mathe |. Kitterfhafften 1 Bürgermeifter I 
Schöppen und Kathe der fämtlichen Stáds 

te der Fürftenthomben ind Land Cleve ind Marck, 
rhon tefamen Fond jedermanniglich | dat und alfoe 
Euch hiebevorn abdereng/ den Durchlauchtigen Hoch, 
gebohenen Sürften / Ynferm guädigften ind gnédis 
gen Kieven Heren I Soren Fohanns | Hergogen zu 
Sachfen! Churfürft/ Land. Grafen in Thüringen / 
ind Marggraffen zu Meiffen / ind Heren Johana 
Hergogen zu Cleve | Gülich! Berges Graffen tot» 
ter Market ind to Navensberg | ayne fonderliche 
Seennpfchaffe/ ind bar beneven tiviften beyden oven 
Shurfürftlichen und Fürftlichen Snaden Kindern / 
als nehmlich! Hergog Fohanns von Suchfen Cour, 
fürfteng Elteften Sohn I Hergog Hang Friedrich / 
und Hergog Johanns von Cleve! Alteften Tochter/ 
Fräuen Sibyllen ein wittetlich beykich vorcinet! 
gededigt und gefchlagen / unb darup das Ebeliche 
Benliegen I durch Schietung des Allmächtigen 
Gottes I mun gefehiet I wie dann pie hylichs Bere 


À 


| und [ubenbe als es forther ift abgerent | 


| chen I 


CORPS DIPLOMATIQUE 


febteibumgen dardver Dorfaft ind vorfegelel bartocbet Anno 
| heybrenget) ind fo Dann in devfelber Hylichs. Ber 


fehreibungen under andern bededingt worden ift! cin T 
Wrtickel folgende von Worten zu Morten hieran 
betvilliget 
unb befehloffen! ob wir Herkog Johann inde Maria 
SHerBogin I eine Männliche Erben hinter. ins vor 
laten würben | die forther Feine Mannliche Erben 
verließen I alsdann follen tHunfere Fürftenthumen 
und Landen | Cleve! Ghlich | Berge! Graffichaffe 
ten] und ander Marc! und Mavensberg | fame 
allen Gütern! An-und Sufáffen I Gerechtigkeitens 
und tas wir oder Ynfere Männliche Erben hinter 
fich verfaffen widen | nichts ausgefchloffen | mit 
Landen und Leuten | wie wir oder Winfere Männlis 
che Erben das gebraucht | oder hätten gebrauchen 
mögen I an gedachte Tinfere Giteffe Tochter Frauc 
fein Sibyllen / Herkogin! Hann§ Griedrichen ©. 
$. Gemaht / und beyder Lieben Erben (ob fie die 
init einander zeugen würden /) Fomumen und geerbet 
feyn I der fich dann die Sanpfchafften halten follen. 

Wir wollen auch! beifchen und befehlen ba tne 
fere Sandfehafften I fo balde als bas Ebeliche Bey. 
lager bemelotes Fürften mit genannter Ynfer God) 
ter gehalten I gnugfame Berficherungen durch Beys 
briven geben I od Sachen I bafi wir obn Männlis 
chen Erben verftürben | daß fich alle Tinjer Five 
fteutbumben | Sraffichafften / Land und Sentí bie 
tit jogo haben! oder Fünfftig gewinnen I und ting 
zufallen möchten! an bemelte Finfere Tochter / ihrer 
Siebe Gemabl I und ihrer beyder Scibes Erben / als 
bn rechte Sandes- Fürften und Serrfchafften haften 

oli. 

Dem alles nae I ind fo viclgemelore Yinfer guábis 
ger liebe Herr I und auch bie Durchlánchtigel Hoch: 
gebobrue Sürftinne I Sinfere quábige leve Grau / 
Hergog unb Hergogin tot Cleve | Gülich! Berges 
26. des fAntlichen Eins na oem Ehelichen Beyliegent 
sic obgemelos! geheiffen und befoblen habeus folcher 
obgemelten WArtictul) fo vel tins allen] Die als oerte 
Fürftliche Guaden gemeinen und fámtfichen Tintero 
thanen angabn ind beriieven mag/ mit biefem Tine 
ferm Beybreve to bewilligen ind to beftetigen willen. 

Defennen toy alle fámplichen ind ein jeder von 
Ying! vor fich | Yinfere Croen und S'tacffómíingE I 
in Keaffe diefes Breffs | indeme dat de vahl (den 
GO Almáchtig doch mit Göftlicher Gnaben in 
beften tor fien ind vorhiten toile) alfo erfchene und 
queme / dat wy def alébann nae Snbalt peffe(bert 
Articles halten und [eben follen I doch by alfoes 
bat Sinfere guädige Here von Sachfen / folches an 
Rômifther Käyferlicher Majeftát! Enferm allergnd 
vigften Herren! up fine Süvftlichen Guaden often! 
buyten gevende Geld der Landen! verneuen foll ind 
oui ben tivoen jongeften Törhteren veren togedeyle 
den Penning! foe ber Fall alfo queme I aff nehm: 
lich hundert tanfend und fecb6ig taufend Goldgülden 
anungfam to verforgen I buyten tothoen der Sanden! 
ind out bat eere Süurftliche Graben I vere Firftt.’ 
Guaden Erben und Maksinlichen tns-alle fäntli« 
und ein jeder befonder | alsdann follen hale 
ten by alten Privilegien! Wonheiten und Rechtens 
und by gebährlichen Breven und Segeln : np 
dartho jeder Land to regieren | mit Jinterfarhen 
bartboe gehörende und inne geerfft und gegut / und 
Hus bas erftunp vorhinne/eher von Ung einige Huf 
boite gefehehens foll guugfame Schinbreve ino Sis 
gele to geben / als doch Winfere gnábige Here von 
Sachfen vor (ic) bat alreyde mit einen verfegelten 
AUbfcheid tot Benfberg gegeben (wie wir dag tvatli» 
hen berichtet worden ) verpflichtet und verbunden hefft. 

Sjub wy Ráthel NRiterfchafft ! Bürgermeifter/ 
Schöppen und Näthe der Städten / dor Fürftene 
domben ind Land Ung geladen alle fänptlichen in 

frauen 


ANNO ‚trauen Ebten/ ind gelovene inform gnábigen fieben 


1527. 


DU DROIT 


Serena und Frowen bon Sachfen | unb oerer bet 
der Fürftl. Gnaden Lieben Erben | alfo Hprecht/ 
frommelichen und veftighchen zu alten / fonder 
yett barfegen to don] oder voir to nomen! enygeley 
Manicrn | Doch wy von fius npct tiedcr porbonden 
noch gehalten to fynn ben Luyth Hafer Landfehap ; 
Dif Hebben wy ¿us infonderheit Dicrinne vorbehal- 
ton! of die Ball wie ns alfo queme I ind Fnfern 
guäpigen Herrn von Gachfen! alsdenn nicht gelegen | 
feyn woltel ffots in Diefen Sanden to zu vorbleiben | 
Die zu regieren I dat alsdann ©. $. S. Stabthal | 
ter ind Methe dair to bequemen von Tinterfathen der 
Sanden |. bait inne geerfft ind gegudt wiefende/ fell 
verordenen/ mit vollkommence Macht und Gewalt! 
in allen Gaacken in diefen Landen trcffende to Dane | 
delen! to doin! und laden! gelyck off feine Fürftliche | 
Gnade in engener Derfon Fegenwertich ware / fonb:t | 
alle Bedroch und Aralift | und, def 3u wahren Whe 
Fund! hebben wy Elbert von Dalant Erff-Mar- 
fchalch! Slang von Cleve ind Droft I Slang von 
Oynnflack/ Fohann von OBotid: Ritter | Hoffinel | 
fer und Ainprmann zu Hetter | Derict von Wider | 
de! Thyns von Loc! Here Totwiffen / Tottholdt 

Weffel von Loc I in Egorrerfeh | Johann von Il 

Denbaihin tot Lonbitfeh I WimptLuyde / Derich von | 
Entel! Herrmann von Offenbouch / und Johann | 
von der Eapellen/ vore Bürgermeifter |. Schöppen 

ind Mathe I ind Sohann von ber Gapelfen I port | 
Bürgermeiftere | Schöppen ind Macde der Städte | 
Clove | Weffel I Eimer Calcter/ Sannten ind 
SRef |. von wegen des Firftenthums Gee | und | 
wie Cafpar von Elverfelde tot Wetter | Derich von | 
Necks tot Bnnane I Gohan von Loe tot Boihun I | 
Evert von Dargte tot Sereirten! Senrid Kuppine | 
tot Hammel Gere von Bolfwyagen tot Supnen | 
AmpeLuyde/ Wennemer von der Merkel Melchior 
son Ond) | Georghart Torge I iub. TChych von | 
Aldenbachun | tort Bürgermeifter und Mathe det 
Stidtel fonft Lippe) Hammel Yunav/ Carmen! 
Seferen / Loon Schweyerte und Layen I von wegen 
Des Landes von der Mareke | durch Gehenfch und 
Berchl tinferer quadigen Lieben Serra und Srawen/ 
vor fich und oick durch beeden Begehr | der ander 
SRátben 1 Nitterfehapen und Steve freunden / der 
Riefeenthumben! ind Land obgemeldtl Wufere Ser» 
geln an diefen Brieff gebangen, Gegeven in den 
Sabren Unfors Hera Dauyfent fünffhundert und 
jevenp und tivintig. Goudesdach na dem Sontag 


Jubilate. 
ES. q «S: LAS: + SER 
SrFMarfehaleh. Hoffincifter. Wirken. Chyes 
von Loe. 
L.S L.S. NC 


Bel Fohann vor DE von Meter von AL | 


vonsoe. trenboichcim. Wylich. 
S 


TRS «Es LS Oe 
Dérine von Hermann von Johann Ca Cleve. 
Cinckel Offenbach. peln. | 
1:15: I$; L.S. LS 4 
Ope, Emrich. ^ Qu(fms.  Santhen. 
ES ES LS. LS. 
DU Safpar von Dorite  Sobann 
Etocrfelor. von Rocke. dor Loe. 
L. S. ES: eS. 1.8. 


Got von Heinrich Gotthard von Bennemer | 
Mareke, Kuppingt. Doclfivingen. ton pe Sed. 
Des LES: I 9. L.S 


Melchior son Gotthard Thyes von Wl Sort. 


| numero , prout in diéto T'ra&tatu Belli offenfivi 


| Procuratores, 7 


Solwich. Torcf. Denboichin, 
LS: Tis; ES IBS 
Sippe. Hamme. innato. Game. 
L5. ES Is 
Sfrrenioen. —— Cowirté Suyens 
Tom. IV. PART I ! 
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CCX. 


Traité entre Francois I. Roi de France ES 


Henri VIII Ao; q eterre y pour l'en- 
tretien d'une Armée de trente mille hommes de piéen 


Italie, ES de mille hommes d'armes , pour obliger ^ 


l'Empereur à donner la Paix à la Chrétienté, 4 


ANNO 


1527; 
29. Mai. 


FRANCE 


IVefimunfter le 29. Mai 1527. [Frederic 


Leonard, Tom. Il. pag. 273.] 
U Niversis & fingulis, ad quorum notitias pres 

fentes Litere pervenerint , Salutem. Cum inter 
Oratores. Invidifimorum & Potentiffimorum Princi- 
pum Henrici Oétavi, Dei gratià Anglie & Francie Re- 
gis, Fidei Defenforis, & Domini Hibernie , ac Fran- 
sci eadem gratiá ncorum Regis Chriftianiffimi , 
Traétatus quidem arétioris conjunétionis, & item Bel- 
Ir offenfivi de Data ultimo die Aprilis, Anno Domini 
1527. conventi , concordati , & conclufi fint , quibus 
Fæ 
procurandam conjun&i, tentatis priüs per Oratores 
fuos apud Illuftrifimum Principem Carolum Imperato- 
rem. ele&um Pacis remediis , ac illis desperatis , per 
Bellum & Arma id affequi conentur, ac magno militum 


catur, inferiores diéti Imperatoris electi Ditiones , te 
À invadant, & Claffe etiam maritima anguftum 
nt, prout in eisdem Traétatibus respeétivè latius 
netur ; animadvertentes & confiderantes diéti Prin- 
s opportunum belligerandi tempus hoc Anno priüs 
fermé omnino preteritum atque effluxum fore , quiin 
in has inferiores Ditiones expedit £ 
venitur, poflent, negleétique interim € s milites in 
Italia omnem eam Ditionem occupantes illos fpiritus 
Cæfari reddant, ut difficilior ad P: animofiorque 
ad Arma efficiatur: imprimis expedire vifüm eft; utquà 
ejus copiæ ab Italia depellantur , tempeltivéque concer- 
tetur cum eisdem , omnes illæ armorum vires , quibus 
inferiores Cæfaris Provincie ex Conventibus prediétis 
premerentur , quafi facta quadam per prefentem Con- 
ventionem. commutatione ad debellandos Cefarienos , 
qui Italiam occupant , modo inferiüs descripto , ratis 
interim manentibus ceteris Paétis & Conventionibus ‚ac 


con 


trie Cancellarius ; 
Juris Do&or , 


, & conclufimus , ac per prefentes juxta 
Commiffionum noftrarum convenimus , con- 
avimus , & concludimus articulatim prout fequi- 
tur. 
Imprimis , quim Chriftianiffimus Rex pro parte fua 
ultra numerum Peditum & Equitum per Lluftrifimum 


| Dominium Venetum , & reliquos Confaederatos Ligæ 


preftandorum promittit & obligat fe 


| liam primo die menfis Junii proximé faturi transmiffu- 


rum, & ibidem bona fide, & cum omni celeritate ha- 
biturum, conflatum ex numero triginta mille Peditum , 
& r Militibus ioris armature more Gallico 
inftruétis & equ 5 Sapitaneis , Ductoribus, 
Tormentis, Artillariis, Impedimentis , Carriagiis , cæte- 
risque omnibus pro Bello gerendo neceffariis , Munitio- 
nibusque aptis , tum ad caftrametandum , inftruétaque 
cum Hoftibus acie confligendum , tum ad obfidionem 
collocandum, que ad quodvis Oppidum , Arcem , Cas- 
umve Locum munitum circumcingendum vale- 
re putabitur , necnon per adjacentia illis locis Maria, 
validam Claffem maritimam ctiam babere pollicetur , 
ecerit, videlicet ad 
Terra Marique cum 


à fubjungitur modo & 
sd quüm Ch 
imo A 


niffimus Rex pr: 
Regi ex certis. conventioni- 
Data trigefima die menfis Au- 
Ppp2 guiti, 


ribus di&i Principes ad Pacem Orbi Chriftiano : 


ÁNNO 
JM 1527. 
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gufti, Anno Domini 1525. debeat fummam quadra- 
ginta feptem millium coronarum auri de Sole, & 
trecentarum fexaginta oéto coronarum auri de Sole, 
& fexdecim folidorum Turonenfium folvendorum, ut 
in diéta obligatione continetur , cujus fumme folutio- 
nis dies jam ceffit , & venit primo die præfentis mentis 
Maji, proteletur & differatur folutio diéte fümma us- 
que in determinationem alternativæ fuper Matrimonio 
liluftriffime Dominz Marie, predicti Invidtiffimi An- 
gliz Regis Filiz , per Reverenditfimum in Chrifto Pa- 
trem "Thomam , Cardinalem Eboracenfem , quem In- 
victiffimus Anglig Rex ad predictum Chrittianiffimum 
Regem cum ea celeritate , quà decet , eam ob caufam 
mittet, fiendam , in cujus adventu teneatur diétus 
Chriftianifimus Rex diétam alternativam absque ulte- 
riori dilatione determinare, provifo femper, quód dic- 
ta alternativa cum excufatione & allegatione ceflante 
bona fide per praefatos Reges ante finem menfis Julii 
proximé futuri absque longiori protelatione realiter & 
cum effectu determinetur. 

Item. Conventum, concordatutn, & conclufum eft, 
quód fiatim & incontinenti poft diétam alternativam ; 
ut prefertur, determinatam, diéta fumma debita ac in- 
foluta cedat & imputetur fecundüm ratam in contri- 
butione ftipendiorum Militum diéti Exercitus à primo 
die Junii proximé futuri incipiendam & computandam , 
fic ut tunc alternativa femel determinata Invictiffimus 
Anglie Rex non folüm videatur à primo die Junii ad 
proportionem inferiüs limitatam contribuille, fed etiam 
dicam fuam contributionem ad rationem triginta duo- 
rum millium ducentaruin , & viginti duarum Corona- 
rum auri de Sole fingulis menfibus continuare teneatur. 
Quz contributio quot menfes, & quandiü durabit , 
quibus locis & temporibus , modo & forma , pecunia 
pro eadem folvetur, in determinatione alternative cum 
di&o Chriftianifimo Rege apertiüs & fpecialiüs expri- 
metur, declarabitur, & convenietur. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód ne quid de numero Militum controverfie oria- 
tur, prediétus Invi&tiffimus Anglie Rex aliquem Com- 
miffarium fuum illic mittet & habeat , qui Exercitum 


. Prediétum de tempore in tempus perlultret, ac ejus rei 


certitudinem renunciet. 

Item. Conventum , concordatum , $ conclufum 
eft, quód per di&am contributionem $ Bellum in 
ltalia geftum intelligatur , per utrumque Principem 
predictum fatisfa&um Traétatui Belli offenfivi pro 
Bello terreftri hoc Anno gerendo contra inferiores Cæ- 
faris Ditiones ; & quód præfata contributio ex parte 
luvidifimi Anglie Regis habeatur & reputetur in om- 
nibus & per omnia loco Belli gefti contra Cefarem, 
ac proinde fit ac valeat , ac fi hoc Anno justa con- 
ventiones diéti Traétatus arétioris conjunétionis & 
Belli offenfivi respectu contra inferiores Cæfaris Di- 
tiones ex parte Invi&iffimi Anglie Regis geftum fuis- 
fet; & quamprimüm alternativa determinata fit, ut 
jam pecunia prædiéto Inviétifimo Anglie Regi, que 
infoluta apud * Chriftianiffimum Regem remanet, in 
folutionem contributionis fecundüm ratam , ut præ- 
fertur, retrocedat, ex illa contributione determinatio- 
nem alternative fic propter imputationem retro factam 
precedente, & primo die Junii proxime fequentis, ut 
prefertur, incipiente, cenfeatur Bellum contra Cæf- 
rem per Inviétiflimum Anglie Regem aétualiter ges- 


tum, ad omnem effetum , qui in Traétatu arétioris | 


conjunétionis continetur : Ac Chriftianiffimus Rex, 
pro di&a contributione , quam loco Belli per Invic- 
tifimum Anglie Regem contra Cefarem in partibus 
inferioribus Plandris Terra gefti habet & reputat, in 
omnibus & per omnia, juxta formam & tenorem con- 
ditionum in di&o Tractatu respe&u utriusque Prin- 
cipis contentarum , tam circa determinationem alter- 
native , quàm ea, que pro Bello gefto per dictum 
Invidilimum Anglie Regem contra Cæfarem, ut 
prefertur, ab eodem facienda & præftanda fint , om- 
nia illa & fingula dare, facere, & exequi, ac prefta- 
re aftringatur & obligetur , aftriétus & obligatus per 

ræfentes cenfeatur , que eidem Invidiffimo Anglis 

egi dare, facere , & exequi , ac præftare ex dicto 
Traétatu arétioris conjun&ionis teneretur , ac fi Bel- 
lum per Invidifimum Anglis Regem. contra inferio- 
res Cæfaris Ditiones geftum fuiffet. 

Item. Conventum , concordatum , & conclufum 
eft, quód per præfentes Articulosnon videatur receffum 
à predictis T'ra&atibus de Data ultimo die Aprilis ulti- 
mo preteriti, & capitulis ejusdem , nifi & quatenüs ex- 
prefsè & aperté in prefentibus Articulis continetur , vi- 
dclicet , ut loco Belli hoc Anno gerendi contra infe- 


| 


| 


1 


CORPS DIPLOMATIQUE 


riores Cæfaris Ditiones fiat ex parte InviGiffimi Anglie 
Regis contributio fienda ut describitur, & in determi- 
natione alternative latiüs describetur, pro Exercitu in 
Italiam per Chriftianifimum Regem transmittendo , 
continuando , & alendo , ut prefertur , & quód dicta 
contributio, ut premittitur ,pro Bello contra Cæfarem 
gelto ad omnem effe&um habeatur omnind & repute- 
tur, ut predictum eft; cetera verd omnia tam de offe- 
rendis conditionibus Cæfari , quàm de continuatione 
Hoftilitatis, determinatione alternative, confirmatione 
perpetue Pacis, & Claffe maritima ad obfervationem 
anguíti Maris, ac alia quacurnque in di&is T'ra&atibus 
contenta , in fuo robore maneant ; ac plene integre, 
& inviolabiliter obferventur per utrosque Principes, nifk 
aliter de eorum mutuo confenfu in determinatione al- 
ternative concordabitur. 

Item, Cùm prefatus Revetendiffimus Domitius Car- 
dinalis" Eboracenfis przdi&tum Chriftianiffimum Regem 
aditurus fit, apud eumdem , & cum eodem , hon fo- 
lum diétam alternativam determinaturus ; fed etiam ex 
fpeciali mandato prediéti Inviétiflimi Anglia Regis none 
nulla alia traótaturus , que in commodum & benefi- 
cium utriusque Principis cedere poffent j conventum 
Proinde, concordatum , & conclufum eft 3 quód præ- 
fentibus Paétis in fua fubftantia , firmitate , fobore, ac 
virtute manentibus , absque aliquo pretextu tecedendi 
ab eisdem, aut eorum aliquo ; fed diétis Principibus ad 
eorum obfervationem nihilominüs obligatis facultas & 
libertas relicta intelligatur, alia nova Pacta, fi opus fue- 
rit, adjiciendi , ac fub uno eodemque contextu conclu- 
dendi, eosdemque Articulos, fenfu, quem habent, fal: 
vo atque integro, in aliam formam verborum ad per: 
feétiorem & clariorem intelligentiam transferendi , ali- 
qua conclufione jam faéta non obftante: 

Item. Conventum, concordatum, & coriclufüm eft ; 
quód præfens T'a&atus , five prefentes Articuli, per 
utrosque Principes, per fuas Literas Patentes in debita 
forma confeétas , manu fua fubferiptas , & magno fuo 
Sigillo figillatas ; infra viginti dies poft Datam prefen- 
tium; ratificabuntur & confirmabuntur , ac infra ideni 
tempus easdem Literas alter alteri mittet. 


Sequuntstr tenores Conmiffionsm. 


HE: Ricus Otlavus ; Dei gratia Anglie & Fran- 
ciz Rex, Fidei Defenfor, & Dominus Hiberniz ; 
univerfis & fingulis notum fit & manifeftum , quod 
cüm in certo “Traétatu conclufo inter Deputatos Ca- 
riffimi ac Dile&iflimi Fratris & confanguinei noftri 
Francisci , eadem gratiâ Francorum Regis Chriftianis- 
fimi, ex una; & Oratores noftros, ex alia; fuerit inter 
cetera conventum , quód fi Imperator denegaret , dif- 
ferret , aut aliàs quovis modo diffimularet fatisfacere 
petitionibus juftis & rationabilibus in di&o Tra@atu de- 
claratis , tunc & in eo cafu illum cum valido Exercitu 
offenderemus : cümque deinde nobis vifum fuerit aliter 
agendum, & pecuniam, quam ibi expofituri eramusali- 
bi exponendam, & opus fit fuper eo de novo conveni- 
re, capitulare, & concludere, & aliquos nobis probos 
& fideles , qui id traétarent , deputare : Nos igitur ad 
plenum confifi de induftria, probitate, circumfpeétione 
& legalitate dileéti ac fidelis Confiliarii noftri Thome 
Moore , Militis, Cancellarii Ducatus Lancaftrie , $e 
dile&i nobis Stephani Gardiner , utriusque Juris Doc- 
toris , ac Archivi de Tamiton ; illos & eorum utrum- 
que in folidum fecimus , creavimus , & conftituimus 5 
ac tenore prefentium facimus, creamus, conftituimus, 
& ordinamus Procuratores noftros generales & fpecia- 
les: dantes, & concedentes illis, & eorum alteti in fo- 
lidum, plenam poteftatem , facultatem , & mandatum 
generale & fpeciale tractandi, capitulandi , concluden- 
di, € conveniendi cum jam di&o Cariffimo ac Dilec- 
tiffimo Fratre & confanguineo noftro, Francorum Re- 
ge Chriftianiffimo , aut cum fuis Oratoribus, aut Pro» 
curatoribus ad hoc poteftatem fufficientem habentibus 
fuper jam diétis, & eorum dependentiis & annexis, cum 
talibus Paétis, Conditionibus, & Conventionibus, que 
jam diétis noftris Oratoribus , aut alteri eorum , vide- 
buntur neceflarie & opportunz : ceteraque omnia alia 
faciendi , dicendi, tra&andi, & concludendi in præ- 
miffis , que nos faceremus , aut facere poffemus en 
perfonaliter intereffemus ; etiamfi talia forent , que 
Mandatum requirant magis fpeciale, quàm præfentibus 
eft expreffum. Promittentes bona fide , & verbo Re- 
gio , quicquid per di&tos noftros Procuratores & Ora- 
tores, aut alterum eorum, factum , di&um , aut con- 
clufum füerit, ratificaturos , gratum acceptumque ha- 
bituros, ac per Literas noftras Patentes confirmaturos 
In 


ÁNNO 
1527, 


NO 
1. 


uin. 


DU DROIT DES GENS, | 


In quarum rerum Teftimonium; his prefentibus Lite- 
ris , manu nofira propria fubferiptis , Sigillum noftrum 
duximus apponendum. Datum apud Weltmonafterium, 
26. die menfis Maji; Anno Domini 1527. Regni vero 


noftri Anno 1g. 
E Rancıscus, Dei gratid Francorum Rex ; uni- 
verfis notum fit ac manifeftum, quód cum in certo 
Traétatu conclufo inter Deputatos Cariflimi ac Dilec- 
tifimi Fratris & confanguinei noftri Henrici , eadem 
gratià Regis Anglia , Domini Hiberniz, Fidei Defen- 
doris, ex una; & Oratores noftros , ex alia 5 fuerit in- 
ter cetera conventum , quód fi Imperator denegaret , 
differret; aut alis quovis modo diffimularet fatistacere 
etitionibus noftris juftis & rationabilibus , in dicto 
are declaratis , tunc & in eo cafü illum cum va- 
lido Exercitu in partibus Flandriz hoc Anno offende- 
remus ; verüm , cúm deinde nobis vifum fuerit aliter 
agendum , & diéto Bello Flandrie per aliqua tempora 
füperfedendum, & pecuniam, quam ibi expofituri era- 
mus, alibi esponendam , & opus fit fuper eodem de 
novo convenire; capitulare, & concludere; & aliquem 
hominem nobis probum ac fidelem adid agendum com- 
mittere: Nos igitur ad plenum confifi de induftria , 
probitate, circumfpéétione , & legalitate dile&orum ac 
fidelium Confiliariorum noítrorum , Gabrielis , Episco- 
pi Tarbienfis; & Joannis Joachimi de Paffano , Domi- 
ni de Vaux , Oeconomi hospitii Cariffimæ ac Dileétis- 
fime Matris noftre ; illos & eorum quemlibet in foli- 
dum; facimus, creamus, conftituimus, & ordinamus 
Oratores noftros generales & fpeciales: dantes & con- 
cedentes illis , aut eorüm cuilibet in folidum , plenam 
poteftatem , facultatem $ mandatum fpeciale € gene- 
zale tractandi, capitulandi, concludendi,& convenien- 
di cum jam dido Cariffimo ac Dile&iffimo Fratre & 
confanguineo noftro Rege Anglie , aut cum fais Ora- 
toribus aut Procuratoribus ad hoc poteftatem fufficien- 
iem habentibus; fuper jam dictis, & eorum dependen- 
fiis & annexís; cum talibus Paétis, conditionibus , & 
conventionibus; que jam dictis noftris Oratoribus , aut 
cuilibet eorüm , videbuntur neceflariæ & opportune ; 
cateráque Omnia alia faciendi , dicendi , tra&tandi, & 
concludendi in premiffis, que nos facerernus ; aut fa- 
cere poffemus; fi perfonaliter intereffemus ; etiamfi ta- 
lia forent que Mandattim requirerent magis fpeciale , 
quam prefentibus fit expreflum: Promittentes bona 
fide, & verbo Regio, quicquid per diétos noftros Pro- 
Curatores & Oratores, aut quemlibet eorum , factum , 
di&um , aut conclufum fuerit; ratificaturos, gratum 
acceptumque habituros, ac per patentes Literas confir- 
maturos. In quarum rerum T eftimonium , his prefen- 
tibus Literis, manu nofträ propria fubfcriptis , Sigillum 
noftrum duximus apponendum. Datum im Arce Vin- 
cennarum, die 19. menfis Maji , Anno Domini 1527. 
Regni autem nofiri tertio decimo. 

In quorum omnium premifforum Fidem & Teftimo- 
nium , nos Procuratores prediéti Invi&tiffimi Anglie 
Regis prefentibus Literis, manu noftrà fübfcriptis , Si- 
gilla. noftra appofuimus. Datum apud Weftmonafte- 
rium, vigefimo-nono die menfis Maji, Anno Domini 
1527. Thomas MOORE. STEPHANUS GAR- 
DINER. 


CCXI. 


(1) Accord ES Capitulation du Pape CLEMENT 
VII. avec le Prince d'Orange ES les autres Ge- 
neraux de P Armée de l'Empereur CHARLES 
V. qui le tenoient affiegé dans le Château St. An- 
ge. [Pièce tirée du 97. Volume des Manus- 
crits de la Bibliotheque Royale de Berlin, 


pag. 513. ] 


1. DREMIEREMENT, a été convenu & accordé 

que notre St. Pere le Pape Clement V II. Mes- 
fieurs les Cardinaux , Prelats , Gentilshommes , Sei- 
gneurs, Capitaines, Marchants , Citoyens Romains, 
& autres, qui font dans le Chateau St. Ange, feront 


(1) Il eft aifé de connoitre qne ceci n'eft qu'une Traduction. La Co- 
pie de Berlin étoit d’ailleurs fore vicienfe. On la donne telle qu'on la 
recué, fans oler entreprendre de la corriger. Mais Ja Date, qui y man- 
que, peut être fuppléée par le Préambule du "Traité du 26. Novembre 
qui füir. Elle y eft marquée au 7, Juin. Guichardin dit pourtant en 
lon d’Iralie Liv. 18. que le Traité fe fit le 6. mais la diférence 
eft legere. 
affez à la Copie de Berlin, Sandoval en parle auffi en fon Hiftoire de 
PEmpereur Charles V. Lib. 16. $. 6, mais moins exactement, & fans 
en marquer la Date, [Dum] 


Le précis qu'il en donne au méme endroit convient au refe | 
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itaines 
de Perfonnes & de Biens, ANNO 

jusques au Royaume de 152 

Naples, ou plus avant, là où il femblera Ste (a) con- (a) de 
venablement, pour pouvoir parvenir devers ledit Sei- convenable. 
gneur Empereur, fans leur faire aucune violencés & 
qu'ils lui feront le (2) jugement qu'il apartient à fa Di- () 0» pinds 
gnité, & de Meffeigneurs les Cardinaux & autres. Et GUT cM 
fi aücuns d'eux, fors noftre dit Saint Pere le Pape re 
Meffieurs les Cardinaux , & les Oftages cy deffous 
nommés , s'en vouloient aller ailleurs ou demeurer à 
Rome, fera à leur choix, & option, & pour ce faire 
leur fera baillé ample Saufconduit € Escorte pour leur 
feureté à leurs depends. 

2. Item, fera tenu notredit St. Pere le Pape; dedans 
(2) fix mois, de livrer & remetre entre les mains de 
celui qui fera commis par lesdits Capitaines , ledit 
Chateau St. Ange avec l’Attillerie, Munitions, Vi- 
vres; & quant aux autres Meubles, étant des appartenan- 
ces de notredit St. Pere le Pape, Cardinaux & autres, 
ils feront baillés & delivrés à ceux auxquels ils appar- 
tiennent. 

3. Item, pour eñtretenir les Geñs de ladite Armée, 
parce qu'ils fe pourroient mécontenter , & ne vou- 
droient garder & entretenir le prefent Accord , s'ils 
n’avoient part, & quelque reconnoiffance du fervice 
qu'ils ont rendu; notredit St. Pere le Pape eft content 
de payer cent mille Escus Sol, fcavoir eft, incontinent 
que lesdits Articles ferorit accordés quarante mille Es- 
cus Sol comptant, & auffi baillera Or & Argent qui 
vaudra autres quarante mille écus; & dedans fix jours 
payera vingt mille écus pour le reftant des cent mille 
écus ; & promet en outre bailler , ou faire bailler à 
Gennes, ou à Naples, cinquante mille écus dedans 
vingt jours, entre les maius du Reverend Pere PAbbé 
de Nagera , ou de fon Commis, laquelle fomme de 
cent ciriquante mille écus eft , pour rachepter les per- 
fonnes & Biens , qui font dedans ledit Chateau St. 

Ange, lesquels demeureront en leur liberté comme 
dit eft. 

4. Item; notredit Sig Pere le Pape fera mette fur & 
impofer, un Subfide pour (c) leurs & payer outre ce (c) 1 fadt 
que deflus 250. mille Escus; & pour ce faire ordonnera #r* lever. 
Commiffaires & Officiers , qu'il lui plaira, afin que 
l'execution foit plus prompté , pour recouvrer ladite 
Somme, & que les Oftages qu'il baillera pour la feu- 
reté des chofes promifes , & de ce que dit eft foient 
(4) plus fort delivrées ,. & s'il eft befoin d'aide & fa- 
veur desdits Gens de Guerre, ils feront tenus & ont 
promis aider notredit St. Pere ie Pape, à ce qu'il foit 
mieux & pluftoft obei, pour lever ledit Argent fur les 
Terres, Domaines de l'Eglife, ou ailleurs où befoin 
fera , & pour la feureté desdits deux cent cinquante 
mille écus, notredit St. Pere baillera pour Oftages, les 
Archevesques (e) Sympontine & Pile, & les Evesques 
de Piftris & Veronne , & Meffire Jacques Salviati, 
Meffire Laurens Rudolphi, & (f) Simon de Ruayolli, 
en declarant par notre St. Pere le Pape, qu'il ne pour- 
ra mettre ni impofer aucune Taxe für les Villes & 
Terres qu'il laiffe de prefent audit Empereur, ni auff 
für le Latium & de Campagne , fur lesquelles ne fera 
aucunes Taxes ou Impofitions. 

5. Item, & afin que ladite Armée s’en puiffe aller 
de Rome, & fe retirer (comme le defire notredit St. 
Pere le Pape) des Terres poffedées , € qu'ils nayent 
caufe de prendre les autres Cités, Terres, & Chateaux 
poffedés par ladite Eglife ; notredit St. Pere ofre & 
prefente aux Capitaines de ladite Armée de l'Empereur 
(g) metre entre les mains ces fous nommées Cités ; 
Lieux, Fortereffes, € Territoires; fcavoir Oftie, Ci- 
vita-Vechia avec le Port, (4) Mandamia, Parme & 
Plaifance , lesquelles de prefent poffede notredit St. 
Pere, & le St. Siege Appoftolique , au bon vouloir 
dudit Empereur, & au cas qu'aucunes desdites T'erres 
feroient desobeiffantes , (+) jouiront lesdits Capitaines 
les traiter comme Ennemies , en esperant toujours, 
pour la bonne volonté, & bienveillance que ledit Em- 
pereur a au St. Siege, qu'il aura regard à l'honneur, 
profit, & authorité dudit St. Siege, & en cas que le 
contenu du prefent Accord foit accompli & obfervé, 
lesdits Capitaines s'abftiendront , & feront abftenir 1a- 
dite Armée, & tous autres Sujets de l'Empereur , de 

toute 


(2) La Copie de Berlin étoit ici raturée, 82 pleine d’ingerlignes; ce 
qui fait connoitre que le Copifte ne voyoit goute à fon Original. Quoi 
qu'il en foi , ily aen cet endroit une grande fate, II four lire fix 
jours, & non pas, fix mais. Cette Corieétion levera routes les difficul- 
tés, & concilicra le Traité, non feulement avec celui du 26. Novembre, 
mais suffi avec ce que les Hiftoriens du tems en ont dit, CD uar] 


Ppp3 


en la Prote&ion & Sauvegarde de nous les C 
de l'Empereur, avec feureté 
& qu'ils feront accompagnés 


(4) Life; 
plutot deli- 
viés, 


(e) Lifex, 
de Siponte & 
de Pife, & 
les Evesques 
de Tiftois & 
de Verone. 
(f) Life, 
Simon de 
Rica Soli, 


(2) Lifes 
de leur met- 
tre entre les 
mains. 

(4) Selon. 
Guichardin 
Liv. 13. de 
fon Hift. d’I- 
talie il faut 
lire, Modento 
(i) Lifters 


pourront. 
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Anno toute violence envers les autres Gités poffedées par la- 
y dite Eglife, pourvu que ceux qui (4) poffedent les au- 
1527. tres Suje sau St. Siege Apoftolique , ne faffent rien 
(4) ou pla- que ledit Empereur ne (7) foit adherant. N 
16e, qui com- Item, pour complaire audit Empereur , & à fes 
Pen Capitaines, notredit St. Pere eft content de reintegrer 
les (zz) Colonois des Cités , Terres & Chateaux qu'on 

i tient de prefent (z) pour eux fans aucune exception ni 
dw delai, & femblablement de reftituer & reintegrer le 


te, àquoi Cu. 3 2 Bi eL 3 
ledit Ey Cardinal Colonne, au premier eftat , Dignité > Office, 
reur & Prerogative, & en fes Biens temporels & Patrimo- 


niaux. 

les Colonnes, 7. Item, notre St. Pere prie lesdits Capitaines de 
dans les Ci- P’Empereur , wils veillent interceder envers icelui, 
(o) desdits Cardinaux qui font de prefent à Rome. 

‘8. Item, notredit St. Pere eft content, à la priere 
desdits itaines & Gens de ladite Armée, de lever 
& ofter toutes les Cenfüres , Excommunications & 
peines encourties pour quelque chofe que ce: foit à 
l'encontre dudit. St. Siege. 

9. Item, que le tres Excellent Prince d'Orange fe- 
ra:prefent à voir fortir les Gens de Guerre dudit Cha- 
teau, & les autres tant hommes que femmes qui vou- 
drout fortir de Rome , 
puiffent. aller feurement £ 
tr 


ns aucun dommage ou ou- 


2. Item, qu'on fera (3) crier trois jours de par les 
Allemands , & vingt jours de par les Espagnols 
les conduiront re ou cinq milles, ou plus s’il en 
elt befoin, avec cent chevaux legers qui les conduiront 
vingt Ou trente milles , lesquels auront la foi de por 
voir, retourner feurement. ! 

11. Item, quant aux autres qui demeureront dedans 
le Chateau, ou qui voudront demeurer à Rome > Où 
ailleurs ; leur bailleront credit, patentes , & faufcon- 
duit, comme deffus eft dit. 


12. Item, quand les Gens de Guerre fortiront du 


Chateau, les Gens de l'Empereur qui feront ordonnés 
par ledit Prince pourront y entrer , lesquels tiendront 
les Fortereffes en feureté „ fans monter es parties 
hautes dudit Chateau, forsWeg Capitaines memes avec 
qua ou fix Compagnons: pour faire la Garde ne- 
ceflaire. 

13. ltem, que dedans (4) fix 
a audit Oftie, & à C 


Ir 
vita- Vecchia, vers les 

rertira du prefe 
puillent delivrer: & ofter leurs har- 
Er le lendemain il envoyera Commis- 
rendre les Places, Fc , entre les mains 
qui feront ordonnés par ledit Prince ; avec 


Perfonnages, qu'on n'y aille pas en vain, lesquels fe- 
ront partir les Galeres de Meflire André Doria , sou 
autres qui feront audit Port de. Civita-Vecchia,au pre- 
mier bon vent, afin qu'incontinent qu'ils s’en feront 
allés, on les mette entre les mains dudit Empereur. 
14. Item, que notre St. Pere , les Cardinanx, & 
autres qui voudront fortir avec fa Sainteté, aprés qu’on 
aura payé les cent mille écus ,. & livré Oftia, Civita- 
Vechi 


Tous ces ofres faits par notredit St. Pere, enten- 
par ledit Meffire Philibe: j 


s d'icelle, ils ontaccepté lesdits 
ofres, par le confeil de Mr. Barthelemi Gatimari; & 
ont promis par mutuelle promefíe , de les garder & 
accomplir entierement , fans aucune finiltre in preta- 

, tion, & pour foi de verité les Parties 


(Yon pl 
onsionsigné, Jesdits Articles, & fuit leurs noms. 


Romains. 


Ego Anth. Episc. Oftienfis; Ego A. Episc. Portuen- 
fis. Ego P.Episc. (r) Faceinenfis. Ego L. Cardina- 
lis Campegni.: Ego Y, Cardinalis Merinus..-Ego Car- 
dinalis Ravenneníis. Ego T. Cardinalis Urfinus. Ego 


(3). On ne fait ce que veut dire. cette criée Tout cér Article eft foit 
u dans les termes, Le fens principal en eft cependant allez clair. 
it des Escortes qui devoient être: données. par les Allemands & par 
, A ceux qui voudroient fe retirer de Rome. 

t faire ici la méme Gorrection qu'à P'Article fecond. L 
dans fix jours, 


pourvu & de forte qu’ils | 


, qui | 


s notredit St; Pe- | 


eel & Brefs expediés;; $ que ce feront. tels | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| Cardinalis. Sti. Euftachi 
Ego A. Card. Sti. Adriani. 


Ego N. Card. Firminini, 


Ego B. Card. de Roïaura. 
Ego J. Card. Sti. Marci. 


Pour l'Empereur. 


Philibert de Chalons, Prince d'Orange. Fernando 
(5) de Gouyague. Wit de Wittemberg, Collonel des 
Allemands. Joannin Ubermina. Ludovic Comte de 
Ladio. J. Bartholomei de Gatimari. L’Abbe de Na- 
gera. Hieronimo Meroit. Log. de Conrago. Petro 
Raveres. Hieronimo de Mendofa. Joannin de Val- 
los. Allonfo Girita. Ambrofio Mandes. Agnel 
d’Arthefia. Johan de Laux. Lodrigo de Repulta. 
Johan de Lepe. 


(5) Lifez, de Gonzague. La plúpart des autres Noms,tant ceux des 
Cardinaux , que ceux des Capitaines de ’Empereur, font {i defigarés > 
qu'on n'y connoit rien, 


Capitoli tra la Santita del Papa CLEMENTE 
VII. Pontifice Maximo, & li Signori Ca- 
pitanei de lo Exercito C. arco, & ditto Ex- 
ercito, per la Liberatione di fua Santita. In 

| Roma a 26. di Novembre 1527. [ Hiftoire 
| du Divorce de Henri VIII. Roi d' Angle~ 
| terre 6&8 de CATHERINE @ Arvagon. Par le 
| GRAND. Aux Preuves. Tom. II. pag.48. 
| 

| 

| 

| 

| 

| 


où l’on cite le Manuscrit de Béthune. Biblio- 
theque du Roi v. 8507. £.53.] 


UANTUNQUE li Ill. ES molto Exi Sri, Capi= 
tanei del Feliciffimo E f 


0 Exercito 
? molto la 


7 ero di spofti_ alla 


o fi-per 


ente la defidera cofi efficacemente 
| ondimeno le diverfe 7 de {uo Exercito 
| Popolo qual. per il vero refi tort di molta quanti. 
[za di de al fer Nato, ES 
fatto de l, 


Cage haver E 
cofi per contro fa 
memore de la Capitolatione qual fi fece com elfo 
to al tempo de la deditione: del Caflell Santo An- 
elo de Roma al di feptimo de G. ugno de lo An 
do che ditto Exercito per vir 
da ricevere a 
di quella:, .&g cognoscendo fia 
hderofo di 


| giorni proxiai al pin 1 
termine de cin 
in pagare 

| al Thefa 

| lía ES cento" fellanta uo 


| date 


> 
e che li po 
Capitanes che imu 
ranno la prefente prome[]a 
laxar 1: il detto Gaftello ; 
eptioge , à dificulta di qualurique fe 
ie Maz 
a Cefarea Magefte 
10 la fede,de Reali Gentil} 
| Item, che tita fara pagare al 
riero [cuti tre: inq milli. 
dite, di fua Santita, € 
prometteno ditti. Signo 
ora di Ro 


7], 
logo: 
logos 


e hi 


Sorte , encora che li 
to di qualunche- Superiore , 05 del. 


> 


iz contrario ol 


"o LT ef; 
in a&u liberationis præ- 
pag à 


i Capitanei che farann 


ha la vagione de là 
“e a Ron 


"ue de: qui 


ci giorai da poi de 
pagare a detto Thefanriere vin Roma alsy. Je 
rasta Quare millia  Lovecento otfazta quatira 


eX. 


iberatione fara 


& 


Item, 


Am 
152 


26.N 


NNO 
527. 


DU DROIT 


Bem , fua Santira promette che dapoi detti quindici 
ji fara pagar in termine d’un Mefe al detto Thejauriero 
in Roma à Bologna ‚in arbitrio de detti Signori Capitanes, 
feaditinquanta millia , ES altri tanti in ano altro mefe 
fubjequente, ES alii tanti ne l'altro meje che pot veni- 
ra, che feranno in fuñsma feudi cento © cinquanta 
millia in tre mej. E " ab 
Item, promerse ut füpra, che nelli medefir P termini 
di tre mefi alla rata fare pagare al derto Thefa 
ut fupra , altri fende feljanta cinque millia, € 
mejo feudi vint un milha ES feicento feflante [es Ey un 
+terzo. + - ‘ 3 
Item, per che ua Santità per ritrovare il modo di 
haver ES potere pagar detts demari ha tolto per expe- 
diente di creare alcuni Cardinal: , quali per la liberatio- 
ne di fia Santita hanno da Jborjare diverfe quantita di 
denari, ES quali defiderano che la creatione fatta , 0 che 
fi fara di loro per [ua Santita avanti che fia in fua li- 
berta, fia ratificata da effa, poi che fara totalmente libe- 
ra, perd fin Santita promeite che [bito che fara pofta 
in dehta liberta ratificara tal creatione con il confento de 
li Reverendifimi Cardinal: con le folemnita confuete ia 
zermime di duoi altri giorni al pit tardi. 

Item, per che fue: Santita per prevalerfe di denari 
per fatisfar! alli predetti carichi ES altri, ES anco per 
dar ajato alla Cefarea Magéfta, ES a detto Exercito ha 
conceffo una Bolla che fi poffi vendere la decima parte 
di tutti li beni temporali de le Chiefe del Regno di Na- 
poli, ES che la mita di quello. che Si tavara habbia da 
pervenire in fua Santita, ES l'altra mita in la Cefarea 
Macjta, ES tal conceffione fi trovara fatta avanti la li- 
beratione di Jua Santita pero accio che fia pim valida, 
fra Santità promette che fubito cbe fia in detta liberta 
vatificara detta Concejfione ES Bolla, ES fara ogni ex- 
peditione opportuna per la executione di ejja. Le detti 
Signori Cäpitanei promettöno à [ua Santitá che, fatta 
detta rarificatione de la creatione de Cardinali ES de la 
Bolla, ES pagati Ji deri [cuti quaranta quatra millia 
movecento ottanta quatro Cg mexo quali fi bano a pas 
gare ui termine di quindici giorni do pot la liberatione 
come e detto di fopra, levaranno lo Exercito de gli allo 
giamenti y &9 lo conduranno con ogni celerita poffibile 
For del Stato de la Chiefa con mancho danno de li Sub- 
diti, che fara poffibile ; exetta perho che in tal cafo Ex- 
ercito, à che li Exerciti de gh Inimici reftaffero , à vez 
mille nel Stato de la Chiefa à vero alli confini ; in tal cafo 
fara licito a detti Signori. Capitanes condurre lo Exercito 
dove fi parera iu lo Stato de la Chiefa, €S apponerlo alli 
dnimici, à altrimente come jadicaranno effer’ expedien- 
te per il fervitio de la Cefarea Maefta, ES de lo Exer- 
sito; Cg fua Santitá promette chi in ambi duo li cafi, 
othe lo Exercito vadi fuora del State de la Chi: 
che: ftia dentro al coutrafto de nemici come e detto, ope- 
vara €9 fara com effetto, che per tutte quante le Citta, 
Cajtelli ES Terre de la Chiefa, immediate ES mediate , 
deve actadera detto: Exereito paffare, li Jara dato allo- 
giamento! overo Vittuaglia a prets convenienti °F bone[H 
come fi fasl fare alle Exerciti amic. 

Item; per Jicurenza del detto Exercito ciod per li pre 
dicli foudi quarauta quatro millia nowevento oitanta qua- 
tro ts mezo im una parte, ES fendi cemto cinquanta 
millia in altra parte, reftaranmo Oflaggi , li fei Oftaggi 
quali di prefente foro ne le forze de la Natione Ale- 
mana, tg per ficurenza de li pagamenti, de li fopra 
didti fonti fellanta cinque millia quali parimente [i deb- 
Leno ; [ita Santita, avanti la detta liberatione, cantelara li 
detti Sigwori Capitanei nel modo fublequente ,  ciod la 
dara pegni idonei ES [ufficieuti per la mita ,. cive per 
fendi ¿renta duoi millia ting cento, ES per altra mita 
li dara ditta de banchi d prome/]e de Bancheri ido- 


LP 


> 


a. 

Hein, per che le Genti di fna Maefta hanno feoffe al- 
enue quantita di denari ES grani © altre robbe, ES in- 
trate che aspeitavano alla Camera Apoftolica , &5 alla 
entrata di effa per varie caufe accio che quelli che han- 
zo weramente pagato non Jiamo moleftati in lo advenire, 
fua Santita ex nunc, li fa plena liberatione di tutto 
quello che fi troveranno haver pagato alli Commiffarii 
o Gente Cefaree , ES fa promejja di non moleftarli , ne 
daffarli moleftar’ per tal caufa. 

Item, per che il Sale, che fi trovo in Roma al tempo 
del faccho di Roma, pervenne in forza d’aleuni Gentil- 
homini & Soldati de lo Exercito, quali ancho ne hebbe- 
mo donatione de li Superiori ES li Agenti Cefarei fece- 
romo compofitioné com loro de pagarli per il pretio di effo 
Sale feudi tre millia accio lo la salio in Gabella per 
vendere ad ntilita de la Camera, ES bora tutto elo Sale 
rimanera in detta. Gabella ES in dispofitione di fua San- 


DES GENS. 


tita, C9 ditti Gentilbomini, ES Soldan,t9 Dona 
hanno havnto il pagamento di detti tre millia fiuti, 
per lo [na Santitá promette che pagara ad effi, o a [uoi 
Agenti, overo a fuoi Heredi Scudi mille ES véto cento, 
O il refto de i detti Jeudi tre millia, con il fupplen 
to di feudi mille ES cinque cento, fi pagaranno per J 
Santıra in detto termine al Capitaweo Lodrico de Ri- 
Palta a quale lafciera il Sale in Oftia ad arbitrio de 

- Sigmorie. 

liem, fua Santita promette che a iui ¿mel 
Exercito Cefareo, fieno Italiani, Spagnoli, o 
o de qualunque altra Natione che ho 
pagamento, Cafe, 6 Vigne, o alt 
deii in Roma, o nel Stato de fuoi debitori per caufa di 
prefaglia , ranzone five riscatto , o taglia, operara com 
effetto che fieno confervati ES mantennti in poffefione 
di tutto quello haveranno havuto im pagamento o per 
Contraco voluntario, o per Atto judiciaro. Et che per 
effusa canfa polleno eller moleflati me travagliati da 
quelli de chi erano tal beni, o, de fuoi Heredi , Cy in 
Jpecie fua Santita promette dare omnimoda executione 
allo Infirumento de infoluta datione fatto alla Illnftri. 
Jima Signora Marchefa de Mantua, per la Signora Fe- 
licé de la Rovere Urfina, nen [olo contra lei, ma ancho 
contra quelli che fono obligati da evittione o altriment 
Et pin promette fua Santita che à tutte dette Nati 
de Italiani, Spagaoli ES Todeschi, 69 tutti gli altri de 
lo Exercito , tanto in porticulare quanto t 
fara ES fara fare boni trattamenti , 
riguardati, ES che potranno liberamente  ficurai 
babitare , flare, pratijuare, & fire in Roma, ES 
mel Stato de la Chiefa come boni amici ES fenza offen- 
Jiöne , o lefione alcuna de le perfonne, o de la robba, ES 
Jenzà moleftia, o vexatioñe alcuna per canfa aluna 
del Saccho , 0 di qualunque altra violenta che fe pre- 
tendiffino havér fatta per il paleto ut füpra, o dispen- 
dente da quella. 


Liem, havendo 


Jua Santita , per il bomo 


See ig] la Cofdrea Maclte , 85 lo Bxereite dort mols 
ti demari , ES prome[Jo di dare tutte le fopra expreffe 


Jamme in d tern edétti , ES pero trovandoffi c 
ditrice di [cudi cento trenta cirque millia ducento c: 
quanta tre € mezo , oltre quelli ji aspettavanı da leg 
per virta de li anteditti Gapituli de fette di Guigno pas- 
Jeto , det Signori Ca, parendoli conveniente che 
faa Santita fa v a hanno promejjo ES” promet- 
tomo, che de li primi Jioteranno de la 1 
Spectante alla Cefarea Maefta de le preditte deci 
daranno’e reimborfaranno a fua Santita li predetti fe 
vento trenta cinque millia ducento cinduan [5j 
xo , ES che il Siguor Dom Ugo de Moncada 7 
fara esequire la prefenie promeffe , ES preftaranno 
opui ajuto, ES favore per la exactiome de la aliena- 
tione de la decima parte de beni Ecclefiaflici come di 
Sopra. 

Item, promette [ua Santita che da pos la detta Iibe- 
ratione ‚in termine di duo otre di, ratificara CS appro- 
bara la prefenie Capitulatione infieme con li Reveren- 
diffm: Gardimali , ES fatto Confiftorio con le folennita 
confuete. In Caftello Santo Angelo, in Roma cioè in le 
Camera di [ua Santita il giorgio. de Martedi a xxv. di 
Novembre M. D. X XV 11. 


CCXII. 


Trattatus Pacis perpetue inter FRANCISCUM I. 
Regem Francie EY Henrıcum VIII. Re- 
gem Anglie, itemque fuper annuo cenfu Regi An- 
gli pendendo conclufus. Dat. Ambiani die 18. 
Augufli Anno 1527, [RYMER, Fodera, 
Conventiones &c, Tom. XIV. pag. 218.] 


E Ranciscus, Dei gratid, Francora 
bus & fingulis, ad quorum manus præfentes Litte- 
re noltre pervenerint, Salutem. 

Notum facimus quod, 

Cüm Tractatus quidam perpetuz Pacis inter Orato- 
res noftros & Oratores & Deputatos Potentiffimi Prin- 
cipis Hezrici Odavi, eadem gratia , Auglie Regis, Do- 
mini Hibernie, Fidei Defenforis Fratris & confanguinei 
noftri Cariffimi initus , conventus, concordatus , & 
conclufus fuerit, 


Cujus Tenor fequitur, 


Univerfis & fingulis , ad quorum notitias prefentes 
Littere pervenerint, Salutem. À 
Cüm 


ANNO 
1527» 


18.Aoüt; 


Anno 


| 1527. 


488 

Cum divini 
cumentum faciat , quàm quoties Immortalitatis Argu- 
menta edere conatur , & illa fecum meditatur ac vol- 
vit que, corrupto diffolutóque Corporis Domicilio , 
fint olim futura ac de prosperitate curandum effe often- 
dat , nihil certè prius aut antiquius Principibus effe de- 


beat, quos non Divinitate ut reliquam hominum mul- | 


titudinem imbutos credimus , fed veluti Deos quosdam 
fuscipimus ac yeneramur , quàm ut a is fe vivere ac 
aliis fe natos arbitrentur ,. cogitationésque fuas intra an- 
guílos lubrica: Vite terminos non contineant, fed ad 
Pofteritatem fuam proferant atque e tendant, ut ali- 
quando vixifle fua Fa&a teftentur, Factorum etiam 
Gloria reddat immortales , b: died 

Id quod Invi&iffimi ac Potentifimi Principes Fran- 

ciseus, Dei gratia, Frercorum Rex Chri ianifimus , & 
Tenricus, Dei gratià, Anglie Rex, Fidei Defenfor & 
Dominus Hibernie animadyertentes & confiderantes 
(quos non tám nomine atque auétoritate quàm Corpo- 
ris Animíque Dotibus inter ceteros eminere atque Vir- 
tutibus veros Principes omnes agnoscant) parüm effe 
rati quód , Benivolentià mutuäque Officiorum exhibi- 
tione fint ipfi conjunétiflimi ac firmá Amicitià conglu- 
tinati, famma cum foelicitate regant & vivant, nifi 
eam etiam ad Heredes & Pofteros curent transmitten- 
dam, non fine Coœleftis Numinis prefenti afflatu, eam 
fibi mentem nunc induerunt ut illis Paétis , illis Con- 
ventionibus, illis Conditionibus perpetuam fibi & Suc- 
ceffori 
couveniant , Res etiam & Caufas componant & tranfi- 
gant que ad Succeflores & univerfam Pofteritatem 
pertinentia non modo omnem penitüs ex animis Difi- 
dentiam omnem Simultatis & Belli occafionem prorfüs 
auferant atque removeant , fed etiam Principibus ipfis 
corúmque Succefforibus firmiffimam Concordiam at- 
que Amorem , Regnis & Subditis Pacem & tranquillita- 
tem per infinitas ætates fint confervatura, j 
Os igitur Gabriel de Acromonte ,Permiflione divina , 
Episcopus Tarbienfis, Franciscus Vicecomes Turenie Mie 
les Ordinis ejusdem Chriftianiffimi , Azthonins le Vifte 
Miles Dominus de Fresnes Parifienfis Senatüs & pri- 
mus Britanie Prefes, € Johannes Foachin de Pallano 
Dominus de Vaulx Illuftris Domine Chriftianiffimi Re- 
is Matris Oeconomus , prefati Iluftrifimi Principis 
i Francorum Regis Chriftianiffimi Confiliarii ,O- 
> Commiffarii; Procuratores, $ Ambaffiatores ^ 
cripta fufficienter auétorifati, cum egregiis , 
magnificis. &, nobilibus Viris ,. Thoma Duce Norjolcie 
gliz Thefauratio, Carolo Duce Suffolcie magno Ma- 
llo Anglie, ZA 
William 'Thefaurario Hospitii ejusdem In- 
victiffimi Anglie Regis, Ordinis Garterii Militibus , & 
Thoma More Milite Ducatüs Lancaftriz Cancellario 3 
pra fati Potentifimi & Sereniffimi Principis Hewrici Oc- 
vi Anglie Regis Confiliariis, Oratoribus, Commiffa- 
, Procuratoribus, $ Ambafliatoribus , ad infrafcrip- 
ta fuficientem Audctoritatem habentibus , ad honorem 
& laudem" Dei Omnipotentis , Gloriofifimæ Virginis 
Marie totiüsque Curie Coeleltis & Chriftianæ Religio- 
nis Exaltationem & Incrementum , convenimus , con- 
cordavimus, & conclufimus, atque Auétoritate Com- 
miffionum noftrarum (quarum Tenores inferiüs infe- 
runtur) per Prefentes convenimus , concludimus , & 
concordamus articulatim prout fequitur , 

Inprimis , conventum , concordatum, & conclufum 
eft quod, per nulla Pacta , Conventiones , Articulos, 
five Capitula in prefenti Traétatu inferta aut contenta 
& conclufa, aut deinceps tractanda, convenienda, five 
concludenda , eorumdémve aut eorum alicujus in fu- 
turum (quod abfit) violationem , neque per Actum 
quemcúmgque circa prefentem. Traétatum ex alterutra 
parte aétum feu fa&um, agendum feu faciendum , non 
cenfeatur in aliquo. receffum a Traétatu Pacis de Data 
apud More tricefimá Die Me 4 
mini millefimo quingentefimo efimo quinto ‚aut ali: 
quà parte ejusdem; fed quód di&us Tractatus Pacis & 
omnes ejusdem confirmationes, tam per Illuftriffimam 
Dominam Ludovicam func Francie Regentem', quàm 
predictos Illuftriffimos Principes faétz , nechon Obli- 
gationes predice Domine turc Regentis ac ipfius Chris- 
zu: Regis, ac etiam Obligationes Civitatum. & 
Nobilium Regni Francie, ac earum omnes & fingulæ, 
absque aliqua Innovatione, in fhis viribus ,robore ple- 
niffimo , ac validifimo effe&u perinde maneant atque 
perfiftant, ac fi præfèns novus Traétatus non interveniffet. 

Item, conventum, concordatum, & conclufüm eft 
quód, inter predictos Illuftriffimos & Potentiffimos 


Principes , corámque Heredes & Succeflores , in Re- 


s Pacem ineant, paciscantur , contrahant atque | 


va Bolen Vicecomite Rochefort , | 


| lo , aut Nationi , 


| gis, pro eodem & nomine ejusdem & Succeff 


CORPS DIPLOMATIQUE 


r illa hominis pars nullum fui clarius do- | 


gnis & Regia Dignitate fuccedentes (Francorum; dide- 
hicet , & Angle Reges facceflivis faturis temporibus 
quandocámque exiflentes) Regna , Patrias > Lerras , 
Dominia, Civitates, Caltra, Terricoria, Loca, Villas, 
& Opida, ab alterutro Principum nunc poffeffa aut in- 
pofterüm adipiscenda & poffidenda , necnon Subditos , 
Vaffallos, & Confoederatos eorumdem fi vera, firma, 
folida, fincera, perpetua , & inviolabilis Pax , Amici- 
tia, Unio, Confœderatio, Ligua , mutua Intelligen- 
tia , & vera Concordia, non folüm ad horum Principum 
Vitam (quam Deus longevam effe concedat) fed. etiam 
longiffimum Pofteritatis terminum > per Secula per x= 
tates hominum ultimas futuris temporibus duratura: 
Item, conventum , concordatum, & conclufum eft 
quód neuter Potentiffimorum Principum prædiétorum, 
Heredum etiam , aut Succefforum fuorum > fübfidia, 
auxilia, gentes armorum , aut aliquam affiftentiam , re 
verbo, confilio , aut affenfa » Preltabit aut dabit , dis 
re&é aut indire& , fecreté aut apertè, aut quoctimque 
colore quefito, cuicúmque alii Principi, Genti ; Popu- 
alterum predi&orum. Potentiffimo- 
rum Principum ejúsve Regnum, Terras ; Patrias, aut 
Doininia nunc poffeffa invadenti,aut invadere volenti; 
aliquídve aliud in prejudicium ; damnum , aut grava- 
men alterius Principis molienti. 
Item, quûm Invi&iffimus Anglie Rex, & Prodeces> 
fores fui, multis retro Annis, Jus ; Titulum, & verum 
Dominium in Regno Francie ; & nonnullis aliis Do- 
miniis & Territoriis aprediéto Chriftianifiao Rege nunc 
poffeffis ; vendicárunt , fuaque efle & ad fe Jure perti- 
nere debere prætenderunt, &, quámque occafionem ad 
id opportunam nacti , Reges Franc & Poffeffores 
corumdem Armis & Bello inde dejicere conati funt , 
prout etiam. aliqui eos de facto a nonnullis dietarum Pos= 
Jelfiomum partibus vi E? mann defecerunt , qui pratextus 
& Jurium, predi&torum Vendicatio omnium calamita- 
tum,omnium miferiarum & capitalium inter utrámque 
Gentem odiorum, que ex Bellis indé ortis & natis con- 
fecuta fünt , caufa , origo, fons, feges , & materia 
fuerunt; quam removeri atque auferri utrisque Prin- 
cipis , füorámque Regnorum & Reipublice Chriftiana 
multum, ut prædiétum eft, referre exiftimatur j 
Nos Oratores Potentiffimi & Illuftriffimi Regis An: 
¿le , pro & nomine ejusdem , & Succefforum fuo- 
rum, promittimus , pollicemur, paciscimur 
venimus præfatis Oratoribus predidti Chriftia 


rum ftipulantibus , quod neque Illuftriffimus Anglia 
Rex , neque Succeffores fui, perpetuis futuris tempori- 
bus, neque per Deputatos fuos , direété aut indireétè , 
fecretè aut apertè, aut quovis quæfito colore , prædic- 
tum Chrifkianifimum Regem , neque Succeffores fuos; 
in Poffefionibus, per diétum Chriftianifimum jam oc- 
cupatis, inquietabunt , turbabunt , moleftabunt ,- infes- 
tabunt; turbari, inquietari, moleftari , aut infeftari fa- 
cient aut procurabunt : fed finent & permittent Chris= 
tianifimum Regem modernum & Succeffores fuos dic= 
tis Poffeffionibus quiete »tranquillé , & pacificè frui, uti, 
gaudere ,, & easdem poflidere ac de eisdem pro arbi- 
trio disponere & ordinare, absque aliqua interruptione 
aut contradictione. prædiéti Illuftriffimi Anglie Regis ; 
Heredum. & Succefforum forum 5 Quocúmque Cla- 
mio aut Vendicatione per eosdem fa&o non obftante; 
& perinde ac fi nullum hujusmodi Clamium , Pratex- 
tum, aut Vendicationem haétenus feciffent neque face= 
re poffent. 
Item, Quim illa demüm Paéta firmiffimé coalescant 
integerriméque preftentur’, que Medium quendam & 
neutram in partem deflectentem tenorem habent > nec 
Iterutrum plus zquo pregravantia , fummi in omni- 
bus æqualitate procedant, curafane & folicitudo , quam 
uterque Princeps de inviolabili Pa&orum & Convento- 
rum apud Pofteros obfervatione non modicam habet 5 
facit, atque impellit, ut in illas Conditiones & Conven- 
tiones libenter confentiant atque conyeniant, que neu- 
tram Partem plus jufto onerare, fed propenfe, diligenter 
& perfcrutaté magno utrisque Principis , Regnorum, 
Pofteritatis, & Orbis Bono excogitate reperientur,, x 
Itaque, cüm Muftrifimus Anglia Rex, proximo Ar- 
ticulo, per Oratores fuos, pro fe, Heredibus & Succes- 
foribus fuis , illa pepigiffe non detreétavit que Chriftia- 
aji ora Regibas perpetuis futuris temporibüs 
Pacis fecuritatem afferre ; Belli verd inferendi füspicio- 
nem auferre debeant, confentaneum æquitati vifam ef, 
ex parte Chriftianiffimi Regis, pro fe, Haredibus & Suc- 
cefloribus fuis , ejusmodi Conventionem & Pa&um fub- 


jungi, quod Illuftriffimis Anglie Regibus eque accep- 
Nos 


tum merità foret, 


ANN 
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Nos igitur Oratores predi&ti Chriftianiffimi Regis , 
fpeciale ad id mandatum habentes , pro & nomine ejus- 
dem, Heredum & Succefforum Juorum , Oratoribus 
predicti Dluftrifimi Regis Angle, pro eodem , Hæredi- 
bus & Succefloribus fuis ftipulantibus , convenimus , 
paciscimur , promittimus , concordamus , € conclu- 
dimus , eumdemque Chriftianifimum Regem, Heredes 
& Succeflores fuos aftringimus & obligamus , per præ- 
fentes, quód ipfe, He redes, & Succeflores fui folvent 
feu folvi facient Heredibus & Succefforibus predicti 
Tiluftriffimi Az Regis (videlicet) Angle Regibus , 
uturis , pro tempore exiflentibus , ingulis 
ad duos Anni terminos (videlicet ) primo die 


Annis i 
menfis Maii , & primo die Novembris , per equales 
portiones , in Coronis Auri de Sole boni & jufti pon- 


deris, puritatis & valoris 
Francia, unaquaque Corona Auride Sole valente & 
æftimat in pecunia Gallica triginta octo Solidos T'uro- 
nenfes , Summam Qzz ta millium Coronarum Au- 
ri boni & jufti ponde uy puritatis & valoris nune cur 

fum habentium in Francia , unaquaque Corona Auri 
valente & æftimatä in pecunia Gallica triginta octo So- 
lidos T'uronenfes 

Que a Summa Quizquagiata millium Corona- 
rum Aur fic æflimatarum , conficit & conficere de- 
bet, ex petet Conventione ‚in Coronis Auri de So- 
le, boni & jufti ponderis, puritatis & valoris nunc cur- 
füm habentibus in Fre > unaquaque Corona Auri 
de Sole, valente & zftimatä in pecunia Gallica trigin- 
ta octo "Salidos. 1 Turonentes , erie Qu adraginta 
fex millium Coro: m Auri de Sole, 
Lara CRA as Sole tes RE 
lidorum Turonenfinm; videlicet , 

Primo die mentis Novembris vel Maii poft. mortem 
Tituftriffimi Henrici Anglie Regis moderni (quam Deus 
feram effe concedat) proxime fequenti, etiam fi alte- 
rum dictorum dierum Novembris aut Maii Solutioni 
ignatorum unum tantum diem diéta mors antecedat, 

imus Gallorum Rex qui pro tempore fuerit; 
limo Zzglie Regi (videlicet, Regni Anglix pro- 
ximé pofleffionem tunc adepto) pro illo termino folu- 
tionis, folvet feu folvi faciet in Coronis Auri de Sole 
boni & jufti ponderis in we Califie, aut, fi id Op- 
pidum (quod abfit) in alterius. Principis Ditionem per- 
venerit , in Civitate Cantuarienfi, in Comitatu Kan- 
ie , infra Regnum Angliz , viginti quinque millia Co- 
ronarum Auri boni & jutti ponderis puritatis & valoris 
nunc curfum habentium in Francia , unaquaque Coro- 
na Auri valente & eftimatá in pecunia Gallica Ep 
quinque Solidos Turonenfes , que quidem Summa o 
ginti quinque millium Coronarum Auri fic æftimatarum, 
conficit & conficere debet, ex præfenti Conventione , 
in Coronis Auri de Sole, boni & jufti ponderis purita- 
tis & valoris nunc curfum habentibus in Francia, una- 
quaque Corona Auri de Sole valente & æftimatà in pe- 
cunia Gallica t ginta duse Solidos Turonentes , Sum- 


AR ENG , 6 Vb M 

Et fic deinceps , de Termino in 

"Terminum, & de Anno in Annum , absque intermis- 

fione aut ceffatione , ad extremum usque Anavrum de- 

fm , Yale divina Providentia Mundi hujus Terz 
en pofuit ES predeflinavit ; 

Provifo femper quod, fi Illuftriffimus Arglie Rex 
(quod Deus avertat ) decefferit ante folutam fibi inte- 
gram fummam deorum millionum Coronarum Auri , 

Ad quam certis modis & T'erminis folvendam pi 
dictus Chriftianiffi Rex, Heredes & Succeflores fui 
predicto Illuftriffilmo Anglie Regi, Heredibus & Suc- 


ceRibtiBds fuis , in Litteris defupe r confeétis , de Data | 


apud More tricefimá d. s Augufti, Anno Domini 
millefimo quingentefimo vicefimo quinto, manent obli- 


gati, ut in eisde iüs continetur, 

Tune & in eo cafu quod fupereft folvendum & in- 
folutum remanferit Loco , Modis , Annis, & Termi- 
nis in diétis Litteris fpecificatis , Heredibus & Succeffo- 
ribus prediéti Iluftriffimi Ang le Regis plenè & integre 
perfolvatur , fic ut Solutiones ex præfenti Conventione 
in fatisfa&tionem illius debiti duorum millora aut ali- 
cujus partis ejusdem non imputentur, fed & eadem fo- 
lutio procedat & obfervetur fecundüm vim , formam & 
effe&tum Litterarum predictarum defüper confe&arum, 
ut in eisdem manifeftiüs liquet & apparet 
Et ulterius, pro & nomine diéti Chri 
Heredum & Succefforum fuorum, Oratoribus predic- 
ti Illoftriffimi 2 æ Regis pro eodem, Heredibus & 
Succefforibus fuis ftipulantibus , convenimus , contra- 
himus , promittimus , paciscimur , concordamus , € 

Tom. IV. PART. L 


nunc curfüm habentibus in | 


489 
¡ concludimus , eumdémque C7 ¡ami Dimum Regem, Hx- 
redes & Succ ellores fuos conltrit 18 
per prefentes , quód ipfe 
gratis & occafione præfentis Tr d ats, absque inclus 
pretii fammæve pecuniarum exactione, tradent & deli- 
berabunt tradive 3ut-deliberari facient prædiéto IIlu(tris- 
fimo Anglie Regt, Haredibus & Succefforibus fuis im- 
perpetuum , aliisve eorum aut alicujus eo; iomine 
venientibus ab eisdem aut eorum aliquo id trans- 
miflis & deputatis, in Loco vocato Br X and 
a quandoctimque venienti aut ver 
iteratis vicibus petenti vel petenti 
menfes Maii Junii & Julii, talém & tantam 
tem groffi & nigri is, ut dicte quantit 
valor pretium & a{timatio, pro ratione illius iquo 
| tradi & deliberari debeat, communiter, bona fide & 
| & absque fraude faéta, ascendat ad fummam 
| millinm Coronaruia boni & jufti ponderis, pu 
valoris nunc curfum habentium in Francia, 
| que Corona Auri valente &æftimatà in pecunia 
triginta quinque Solidos T'uronenfes , folvendarum in 
Coronis Auri deSole boni & jufti ponderis, puritatis 
& valoris nunc curfum habentibus in Fran 
que Coroná auri de Sole valente & æftimatà in pecu 
los T'uronen 


Gallica triginta o&to fo 
Ita quod dictum Sal in Navibus Carracis aut aliis Va- 
s imponere & onerare , ac easdem Nayes, Carr 


s ( videli 


ET 
el 


fis f 


cas five Vafa fic onerata, prout eis comodúm videbitur 
& tempus Navigation; idoneum apparuerit , in An- 
gliam usque transfretaré licebit, 2 e aliqua. imp 


ve 


tione five impedimento alicujusve Vectigalis alteriu 
oneris aut impofitionis , quocümque nomine cenfea- 
tur, exactione aut demando , five ab antiquo pro ap- 
plicatione Navium, Portus fartura, aut quacámque ex 
caufa quantumv is fpeciali fuerit exacta,impofita aut fol= 
vi confueta impofterumve & deinceps imponen 

Etfi forté , defüciente Sale ob aquarum 1 
nem aut alium cafum fortuitum , non potuerit dicta 
quantitas Salis plenè & integré ad rationem eftimatio- 
| nis prædiétæ aliquo anno aut aliquibus annis præftari, 
tunc proximo anno , que amprimüm ubertas Salis redie- 
rit, ea quantitas Salis > que propter inundationem a- 
quarum aut alium quemctimque cafum tradita aut de- 
liberata juxta Conventionem predictam non fuerit, 
tradetur & deliberabitur pro modo & ratione eftimatios 
nis Salis eo tempore bonà fide,ut predicitur, habita, quo 
Salis quantitas infoluta dari debuerat, 

Et ulterius , pro & nomtne Chriftianiffimi Regis, H: 
redum & Succefforum fuorum , paciscimur , contra 
mus , convenimus , atque concludimus , ac eumdem 
Chriftianiffimum Regem, Heredes & Succeflores fuos 
altringimus & obligamus, per prefentes , quód dictus 
Chriftianiffimus Rex, Heredes & Succelfores fui, ne- 


que per fe neque per alium , dite&té aut indire&é , fe- 
creté aut apertè, prædiétüm Invictifimum Azglie Re- 
gem, Heredes & Succeffores füos, in cuins Op- 


Pidorum, Terrarum, Caftrorum & aigue > Que nunc 
per eumdem Invi&iffimum Angi, ultra Mare 

poffidentur , turbabunt, bunt aut moleftabunt, 
turbari, inquietari aut moléftari facient ; fed finent & 


permittee predicium Invietiffimum 
Here 


> 
Reger 


fella 


em pofi- 


dere, Ase aliqua moleft atione , ing: uietatione aut im= 
pedimento per fecula infinita inferendo. 

Item , cordatum., & conclufum 
eft quod , s & cus præfentis 
A Terra Marive aut in A- 


| quis dulcibus, per aliquem. Subditam > Vaffallum aut 
All ligatum M uus diétorum te Pci ine umm à- 


&atüs perpetuæ Pacis magni cajusdam momenti fint; 


tare a eum. modum conveniantur ut: perpetuis fecu- 
| R i Keges Gallos 
| entes obligentur, ad 


ee es on 
us de auctoritate Contr 


ämbiguitat Mate iam, 
hentiurn , cum Princeps. in 
jus aut poteft em ,. neque 
lus fuis Pa&is prejudicium 
n concordatum & conclu- 
i ehe non fo- 


| torias & es ot in valida & fufficienti forma 
! Qqq cons 


ANNG 


1527. 


AN 


1527. rabit & faciet, ac etiam in præfentia Commiff 


NO © 
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onfe& 
figillatas 


manu fui fubferiptas, & magno fuo Sigillo | 
alteri alter transmitti, tradi & deliberari cu- 
ii five | 
Commiffariorum alterius. Principis fufficientem ad id | 
poteftatem habentis five habentium alter requifitus in 
prefentia ejusdem, five eorumdem fe omnia & fingula 
prædiéta, quatenus eum concernunt, perimpleturum 
talis Sacrofanétis Evangeliis jurabit, & fic utérque, ut 
prefertur , jurabunt, fed etiam curabunt & efficient, ac 
utérque curabit & efficiet realiter & cum effeétu ut 
præfens Traétatus perpetuæ Pacis , cum omnibus fuis 
Articulis & Capitulis, illis modo, ordine & formá, in 
utróque Regno Francia & Anglis ita confirmetur , ra- 
tificetur, approbetur, & auétorifetur , ut idem Trac- 
tatus perpetue Pacis in vim Legis perpetuæ cedat & 
tranfeat,ac pro Lege promulgetur ; habeatur , accepte- 
tur & reputetur; 

ltaque Reges Franc & Anglie, petpetuis futu- 
tis temporibus , ad prefentis Traétarús perpetue Pacis, 
cum omnibus fuis Articulis & Capitulis , inviolabilem 
obfervationem fimiliter & tàm arétè teneantur, obligen- 
tur & aftringantur, atque nunc ad illarum Legum ob- 
fervationem fefe aftriétos agnoscunt; quas cüm injun- 
guntur fefe obfervaturos jurejurando folemniter præfti- 
to, promittunt, proteftantur & pollicentur. s 

Et ulterius, propter, firmiorem omnium & fingulo- 
rum füperiüs contentorum & concluforum obfervatio- 
hem , conventum , concordatum & conclufum eft, | 
quèd uterque Princeps prædiétus, pro parte fua, cu- 
tabit & efficiet ut Magnates & Nobiles Regnorum 
forum Domini fpirituales & temporales (quorum no- 
mina fequuntur) necnon Civitates fpeciáliter inferiüs 
hominate; videlicet , 


Pro Parte Chriftianiffimi Regis , 


Archiepiscopus Lugdunenfis, 
Archiepiscopus Remenfis, 
Archiepiscopus Bituricenfis, 
Archiepiscopus Senonenfis , 
Archiepiscopus Tholofanus ; 
Archiepiscopus Auxitanus, 
Episcopus Laudunenfis, 
Episcopus Lexovienfis , 
Episcopus Ambianenfis, 
Episcopus Matisconenfis ; 
Episcopus Lemovicenfis 
Episcopus Tarbienfis, 
Episcopus Trecenfis ; 
Rex Navarre, 
Dominus Dalbert &c: 
Princeps Navarre ; 
Dux Vindocinienfis; 
Comes Sancti Pauli, 
Princeps de la Roche fur You; 
Dux de Lougavilla; 
Comes de G: 
Comes Nivernenfis ; 
Dominus de Lautrec, 
nus de la Trimoille, 

Comes de Caxdalle, 

Comes de Brianne Magnus Senescallus Notman- 
hie, 

Comes de Villars; Magnus Magifter Francia Ad- 
miraldus Francis, 
Comes de Tonnerre, 
Comes de la Rochefoncault ; 
Comes de Br 
Vicecomes Tr 


Dominus Ballegre , 
Dominus de la Rochepot ; 


Dominus d'Entragues, 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Et C; 


itas Piclave, 


Pro Parte verd Invi@iffimi Anglia Regis. 


Archiepiscopus Cantuarienfis , 
Archiepiscopus Eboracenfis , 
Episcopus London. 
Episcopus Winten. 
E Norvicen. 

€ Lichfelden: 
scopes 


Ep WEE 

Episcopus Elien. 

Episcopus Exon. 

Episcopus. Lincoln: 

pus Bathon. ES Wellen. 

Episcopus. Sarum , 

Dux Richemondie ES Somerfet; 

Dux Norfolchie, 

Dax Suffolcbie , 

Marchio Dorfet, 

Marchio Exeter, 

Comes Arundel. 

Comes Oxon. 

Comes Northumberland 

Comes Wefimerland. 

Comes Salopie , 

Comes Effexie , 

Comes Darbie , 

Comes Worceftrie , 

Comes Rotlundie, 

Comes Comberlandie) 

Vicecomes Lille, 

Vicecomes Fitzavater, 

Vicecomes Rochefort, 
ominus de Burgavenii, 

Dominus de La 


Hafting 
7 Montjoye, 
Dominus Sand; 


Civitas London 
Civitas Eborum; 
Civitas Cantuarienfis, 
Civitas Norwicenfi: 
Civitas Coventrinen. 
Civitas Winton. 
Civitas Exon. 
Civitas Sarum, 
Civitas Lincoln: 
Civitas Wellen. 
Civitas Hereford; 
Civitas Giceflrie , 
Civitas Ceffrie, 


Firmiffimé fe obligabunt & afttingent ; fub hipothes 
ca & obligatione omnium bonorum fuorum , & quis» 
que JMaggatum C9 Nobilivm predictorum. feparatim ; 
fe, Heredes & Succeffores fuos ; & queque fimiliter 
Civitas; fe, & Succeffores fuos, obligabit & aftringet , 
fub hipoteca & obligatione omnium bonorum 3. jur 
bunt preterea & in vim Paéti promittent quód ipfi, 
five ipfe; & eorum quilibet , five quelibet 5 premiffa 
omnia & fingula; in hoc Traétatu Pacis contenta & 
fpecificata; fideliter obfervabunt pro parte fua & reali- 
ter perimplebunt , obfervabit & perimplebit , neque 
unquam eisdem contravenient ipfi, Heredes & Succes- 
fores fui; curabunt etiam & quisque five queque cu- 
rabit cum effe&u, quód uterque Princeps ; Hæredes & 
Succeffores fui (videlicet) Francorum & Anglis Re- 
ges perpetuis temporibus futuri ac Subditi eorumdem ; 
quantum in eis erit, prediéta omnia & fingala obfer- 
vabit & obfervabunt, perimplebit & perimplebunt , rea- 
liter & cum effeétu. 


ve 
j hs 5 
Civitas Ambianenfis, 


Curabit etiam & efficiet prediétus Chr ifianiffimeus 
Rex, quod prediétus Tractatus perpetue Pacis con- 
firmetur & ratificetur per tres Status Normanie (y 
Lingue Occitane , quod per Carias Parlammentoruu 
Parifienfis, Tholofani , Rothomagenfis, Es Bardegalenf 
in debita & fufficienti forma auétorifetur & emolo« 
getur, 

Et pariformiter Invi@iffimus Asglie Rex curabit & 
efliciet ut didus Traétatus perpetue Pacis in Curia 


Ganz 


Anno 
15273 


DU DROIT DES GENS. 


, ac in Caria Banci Regis, in Curia Ban 
5 ad Placita , 69 Curia Scacarii Regii, 
auctorifetur & emologetur. 


Sequitur Tenor dictar 


Commiffionum. 


Franciscus, Dei gratia, Francorum Rex uni- 
verfis, præfentes Literas infpectutis, Salutem. 
Notum facimus quod nos, . catia 
Ad plenum confidentes de Litterarum Scientia, In 
duftria, Fide, & Probitate Cariffimorum ac Dileétifl 
morum Confiliariorum noftrorum Magiltri Gabriel 
Episcopi Tarbienfis, Francise: Vicecomitis Turenie M 
litis Ordinis noft thonii le Vifte Militis Domini 
de Fresnes Prefidis in noltris Parlamentorum Curiis 
^ >, 0 ^ L A 
arifius & Britannie , & de Pallano 


ames Joach. 
ime ac Cariflime Dom 


nofire Oeconomi, di 
& unumquemque eorum tàm conjunétim 
quàm divifim fecimus , creavimus , conftituimus , & 
inavimus , tenoréque prefentium facimus , crez 
, conftituimus , & ordinamus , Oratores, Procu- 
tatores , & Ambafliatores noftros generales & fpe- 
ciales, 

Dantes & cóncedentes eisdem & unicuique eorum 
in folidum, tim conjun&im quàm divifim, Facul- 
tatem & Mandatum generale & fpeciale capitulandi, 


traétandi, concludendi, & concordandi, tam pro No- 


bis, quim Heredibus & Succefforibus noftris , cum 
i ei 


Illuftrifimo ac Potentifimo Principe Henri 
gratià, Rege Anglı Hibernia, Fidei Defer, 
Carifimo & Dile&ifüin re & Confanguineo nos- 
tro, aut ejus Oratoribus , Ambaffiatoribus & Procur 
toribus , ad hoc poteftatem fuficientem habentibus , 
(uper uno aut pluribus Tra&atibus, tim de & fuper 
Pa petua, fub quibusvis Conditionibus , etiam fi 
nos, Heredes & Succeflores noftros ad quamcámque 
Summam pecuniarum Potentifimo Angle Regi, He- 
redibus & Succefforibus fuis annuatim folvendam, ac 
pretereà quidvis aliud annuatim. Hæredibus € Succes- 
foribus fuis præftandum obligarent , quàm de & fuper 
Matrimonio pro nobis aut Cariffimo ac Dileétiffimo 


Filio noftró Asrelianenfi Duce alternative contrahen- | 


do; idque fi ita videatur füb ejusmodi Conditionibus 
ut- illius alternative determinatio five diffolutio per 
ium confenfam noftrum & Potentiflimi  Azglie 


ne five Confoederatione ac etiam Ligua Belli defenfivi 
ultra Conventiones & Capitula in noviffimis T'raétati- 
bus contenta & comprehenfa , illis tamen & cateris 
Traétatibus noviffimis in fuo robore perpetud, & fine 
aliqua innovatione manentibus , necnon cum prædiéto 
> ac etiam 
imo Vene- 
bus Chriftianis, déque 
t ordine quibus Ce/arem , pro redemp- 
Filiorum noftrorum five liberatione convenire 
licebit, ac etiam Ligua, Foedere € Confæderatione 
Belli offenfivi contra C« pro récuperatione, liber- 
3 & remiflione Liberorum noftrorum in manibus 
is aut aliorum quorumcümque exiftentium , nec- 
> perfolutione Summarum per di&um Cafarerz 
mo ac Potentiflimo Zzglie Regi, Domino Hi 
je, Fidei Defenfori, Cariffimo ac Dileétiffimo Fra- 
& Confanguineo noftro debitarum , ejusdémqu 3 
damnorum reltauratione aut recuperatione , ac etiam 
aliorum Jurium fuorum fatisfaétione, necnon de mu- 
tuo Congreffu five Conventu noftro , & Cariffimi ac 
Dile 


Ey 


noftro , 


tione 


prædiéti 


piorem animor 
gentiam, que eis 

Ac eti 
nia ex illis dependentia tra&aridi, concordandi , 
dendi , fub & cum talibus con- 
€ ; Oratoribus aut 


conducere vid 


iur, 


conv 


eorum alteri, tà 
tur oportuna & necef 
face T 


aria , & que nos faceremus aut 


© expreflis majora fint, & Mandatum 
is fit expreffum exigant magis ipe- 


es, bond fide & in verbo Regio, & fub 

obligatione & hipotheca omnium & fingulorum bono- 

rum noftrorum, Heredum etiam € Succefforum nos- 

trorum, tam prefentium quàm futurorum, omnia & 
Tom. IV. Part. L 


s determinetur, necnon fuper arétiori Conjunétio- | 


ni Fratris & Confanguinei noftri Invi&tiffimi | 


3 
omnia alia & fingula, que ad mutuam N 
120, i Fratris Unionem & pro- | 


m conjunctionem ac arétiorem Intelli- | 


m circa predicta & illorum fingula caterá- | 


videbun- | 


fi perfonaliter intereffemus , etiam fi | 
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fingula, que per diétos noftros Oratores aut alterum 
ipforum tam conjunétim quàm divifim, aéta, promis- 
fa, conclufa, conventa, & capitulata fuerínt, nos rata 
& grata perpetuis temporibus habituros , illaque & fin- 
gula omnia, per Patentes noftras Literas manu proprià 
fignatas confirmaturos ; 

Dantes etiam predictis noftris Oratoribus & cuilibet 
illorum in folidum plenariam $ omnimodam potefta- 
tem, pro fecuritate præmiflorum & illorum omnium 
& fingulorum , in animam noftram jurandi , omnia 
Bona noftra, Hæredum & Succefforum noftrorum tàm 
præfentia quàm futura ,obligandi & ypothecandi & fub 
Cenfuris Ecclefiafticis , etiam Camere Apoftolice fi 
opus fuerit cum claufula de Nii, fubftituendo unum 
vel plures Procuratores cum poteftate prorogandi Ju- 
risdiétionem, & confitendi omnia promifla, a&a , con- 
venta, € concluía, per prefatos noftros Oratores aut 
alterum, in folidum, confentiendi quód, nifi conven- 
ta, a&a, concluía, & capitulata, realiter & de facto 
adimpleantur , Sententia Excommunicationis contra 
conftituentem aut, confitentem proferatur, a qua non 
abfolvatur nifi prius adimpleverit que adimplenda fo- 
rent, renunciando omnibus Privilegiis, Regibus Fran- 
cie conceflis , quód non poflint excommunicari per Se- 
dem Apoftolicam, nifi certis folemnitatibus obfervatis, 
quod quidem Privilegium pro expreflo habeatur, ac fi 
ilius de verbo ad verbum eflet prefentibus faéta 
mentio. 

In quarum rerum T'eftimonium has prefentes manu 
noftra fignavimus, Sigillóque noftro communiri jus- 
fimus. 

Datum in Caffro noftro Nemoris Vicenarum , 


die 


| vicefimä tertià menfis Aprilis ; Anno Domini millefi- 


mo quingentefimo vigefimo feptimo poft Pafcha , 
Regni noftri tertio decimo. 


& 


Henricus Odavus, Dei gratià , Anglie € 
ancie Rex , Fidei Defenfor € Dominus- Hibernia, 
omnibus ad quos prefentes Literæ pervenerint , Sa- 
lutem. 

Sciatis quod Nos, 

De probitate, legalitate , circumfpe&tione, fidelita- 
te, & induftria, dile&orum & fidelium Confanguineo- 
| rum & Confiliariorum noftrorum , Thome Ducis 

Norffolchie Anglie Thefaurarii , Caroli Dacis Suffol- 

cie Magni Marescalli Anglie , Thome Bolex 
mitis Rochefort, Willielmi Fitz William , Hospitii nos- 

tri Thefaurarii, Ordinis noftri Garterii Militum , € 
| Thomæ More, Militis Ducatüs noftri Lancaftriæ Can- 
cellarii, ad plenum confidentes, 

| Eosdem & unumquemque eorum, tam conjunctim 
| quàm divifim, fecimus, creavimus, conftituimus , & 
ordinavimus Oratores, Procuratores , & Ambafliato- 
res noftros generales & fpeciales , 

Dantes & concedentes eisdem, & unicuique eorum 
in folidum, tàm conjun&im quàm divifim, Faculta- 
tem & Mandatum fpeciale & generale capitulandi, 
tractandi, concludendi, & concordandi, tàm pro no- 
bis, quàm Heredibus & Succefforibus ; cum Illuftris- 
fimo & Potentiffimo Principe Francisco, Dei gratià ; 
Francorum: Rege. Chriftianifimo, Cariffimo & Dile&is- 
fimo Fratre & Confanguineo noftro , aut ejus Orato- 
ribus, Ambaffiatoribus, & Procuratoribus, ad hoc po- 
teltatem fufficientem habentibus , fuper uno aut pluri- 
bus Traétatibus tam de & fuper Pace perpetua , fub 
quibusvis Conditionibus , etiamfi nos, Hæredes & Suc- 
ceffores noftros fpeciali Pa&o aftringerent & obligarent 
ut nec nos, Heredes aut Succeffores noftri, al 
Juris, tituli aut Clamii noftri praetextu, Chriftiani ffi 
Regem modernum, Heredes aut Succeffores in poll 
fione eorum que nunc poffidet turbaremus & inquie- 
taremus in futurum, quam de & füper M: 
pro & nomine Carifimæ & Dilectifiime Filie zoffre 
Marie, cum eodem Chriftianiffimo Rege , aut Filio 
fuo fecundo Hezrico Duce Aurelie alternativé contra- 
hendo; idque, fi ita videatur, fub ejusmodi Conditio- 
nibus ut illius alternative determinatio, five diffolutio 
per mutuum confenfum noftrum, & prediéti Chriftia- 
nifimi Francorum Regis determinetur: necnon fuper 
| arétiori Conjunétione, five Confcederatione, ac etiam 

Ligua Belli defenfivi, ultra Conventiones & Capitula 
in noviflimis Tractatibus contenta & comprehenfa ( ils 
lis tamen & ceteris Traétatibus noviflimis in fuo robo- 
re-perpetud, & fin iqua innovatione manentibus) 
necnon cum prediéto Carifimo Confanguineo ; & 
| Fratre: nofiro, ac etiam Sanckifirao Domino, IHllufiriffi- 
| mo Dominio Venetorum , & quibúsvis aliis Principi 
| Chrift déque & fuper modo & Ordine qui 
Qq442 


ANNO 
1527. 


dos i: 


Cafarem , pro redemptione , five liberatione Form 
dicli Chriflianifimi Regis convenire opportebit > aC 
etiam Ligua, Foedere & Confeederatione Belli offen- 
fivi contra Cæfarem pro recuperati 
remiflione Liberorum di&i Chr: 


Congreflu five Conven- 
tu noftro, & Cariffimi ac Dile&iffimi Fratris & Con- 
fanguinei noflri predidi, 

Et generaliter omnia alia & fingula , que ad mutuam 
noftri & predi&i Chriftianiffimi Fr : noftri Unio- 
nem & propiorem animorüm conjunétionem ac arc- 


tiorem Intelligentiam que eis conducere videantur, ac | 


etiam circa prediéta & illorum fingula, ceteráque om- 


hia ex illis dependentia, tractandi, concordandi, con- | 


veniendi, & concludendi , füb & cum talibus Condi- 
tionibus & Pa&is, que dictis noftris Oratoribus aut 
eorum alteri, tam conjunctim quàm divifim ; ride- 
buntur opportuna & neceffaria, & que nos faceremus 


quàm præfentibus fit expreffum exigant mz 
- Promittentes, bond fide & in verbo Regio, & fub 
obligatione & hipoteca omnium & fingulorum bono- 
rum noftrorum, Hæredum etiam & Succefforum nos- 
trorum, tam prefentium quàm futürorum , omnia € 
fingula, qua per dictos noftros Oratores aut alterum 
ipforum , 2 
miffa, conclufa, conyenta, & capitulata fuerunt, nos 
rata & grata perpetuis temporibus habituros > illáque € 
fingula omnia per Patentes noftras Literas, manu pro- 
prià figuatas, confirmaturos, 

Dantes etiam predictis Oratoribus noftris & cuilibet 
illorum in folidum plenariam & omnimodam potefta- 
tem, pro fecuritate premifforum & illorum omnium 
& fingulorum , in animam noftram jurandi , omnia 
Bona noftra , Heredum & Succefforum noftrorun & 
tám præfentia quäm futura, obligandi & hipotecandi & 
fub Cenfuris Ecclefiafticis etiam Camere Apottolice , 
fi opus fuerit, cam claufula de Ny, fubftituendo unum 
vel plures Procuratores cum poteftate prorogandi Ju- 
tisditionem, & confitendi omnia promifla, acta, con- 
Venta; & concluía per prefatos noftros Oratores, aut 
altetum in folidum confentiendi quód , nifi conventa 
ada; conclufa, & capitulata realiter & de fa&o adim- 
pleantur, Sententia Excommunicationis contra confti- 
tuentem aut confitentem proferatur, a qua non ab- 
folvatur nifi prius adimpleverit quæ adimplenda forent. 

In cujus rei T'eftimonium has Litteras noftras manu 
hoftrà fignatas fieri fecimus Patentes. 

Tefte meipfo apud Grezewich vicefimo quinto die 
Aprilis, Anno Regni noftri decimo nono. 


s fpe 


ptas, Sigillorum 
noftrorum appofitione muniri fecimus & roborari. 
Datum apud Weftm. ultimo die Aprilis, Anno Do- 
fini millefimo quingentefimo vicefimo feptimo. 
Nos igitur, Traétatum eumdem omniáque & fin- 
gula paca & capitulata in ipfo contenta & explicata, 
accepta, grata, rata, & firma habentes, quatenus nos, 


tam conjunétim quàm divifim , acta , pro- | 


Heredésque & Succeffores, Regna, Dominia, & Sub. | 


ditos noftros cot 


nodo 


cernunt , 


camus , 

Jurantes in animam noftram & verbo noftro Regio 
affirmantes & pollicentes nos adverfus, aut contra præ- 
fentem perpetuæ Pacis Tra i 
omnind quovis pretextu mol 
faéturos , neque ut ab aliis 
committatur , procuraturos 
nia & fingula in prefenti Tr 
impleturos, & bon fide 


t 
cquam mo aut 
affenfaros , fed om- 
tu comprehenfa penitüs 
rpetuó Obfervaturos. 

dcirco manu 
riptimus, Sigillo noflro corroborari jus- 


prop 
fimus. 

Datum / 
Anno Domini m 
" 


i, die decima o@ava menfis Augufti, 
lefimo quingentefimo vigefimo fep- 
10, Regni autem noftri tertio decimo. 

1 NGOYS. 


Per Regem. 


CORPS DIPLOMATIQU 


S2 s 
| non Inviétiffimi & Potentiffimi Principis Henrici o 


| & conclufum eft, quód fi interventu predicti In 


| confequi poffent, ali 


À 


CCXIII. 


té entre FRANGOIS L Roi de Fi 
Henri VIII Roi d'Angleterre, portam 
les deux Rois recevront leurs penfions fur le Duck 
de Milan, file Duc FRANÇOIS Srorce y 
3 que le Roi d'Angleterre. confentir 
age de la Reine E LEONOR le Roi 
Prancors I, qu'il fera protetteur de la Paix 
entre l'Empereur CHARLES V. Cj le Ro 
Françors L, que les Marchands Anglois 
jot s mimes Priviléges, dont ils jour 


aux Pais Bas, ES autant de tems qu 
durera l'Empereur C$ lesdits Rois 
le 18. Août 1527. [Freperic LrG- 


NARD, Tom. II. pag. 282] 


TA OMAS, miferatione diviná tituli fan&z Cecil; 

crofanéte Romane Ecclefiz Presbiter Cardi 
lis, Eboracenfis Archiepiscopus, Apoftolice Sedis de 
latere Legatus, Anglie Primas & Cancel] nec- 


Éta- 


De- 


vi, Dei gratia , Angliz & Francie Regis, Fidei 
fenforis, & Domini Hibernie , Locumtenens, fu cien- 
ter & legitime deputatus, notum facimus, ac in publi- 
cam certamque teftationem deducimus per prefentes ; 
quód cum nos virtute & v igore Commiffionis nobis à 
prediéto Inviétiflimo Anglie Rege face > cum Illus- 
uiffimo & Potentifimo Principe Francorum Rege 
Chriftianiffimo , in perfona fua | ente, contrahen- 
te, & conveniente; certa padt apitula , conventio- 
nes, & diffinitiones nierimus, convenetimus, & padi 
fuerimus; fententia, forma , & tenore fequenti con- 
cepta & conclufa ; inferiüs Ípeciatim prout cor 
bantur, tna cum hoftre Commiffionis recitatione 
verbo ad verbum plene fubjunéta ; videlicet in hunc 
modum. , Sincerus animorum affectus & ftudiofa ob- 
fervande inter fe Amicitiæ follicitudo que proptet 
voluntatum communionem ; in Illuftriffimis ac Poten- 
tiffimis Principibus Anglis & Francorum Regibus , ex 
æquo viget , fine omni deir s offenfionis nebula; 
claris & apertis pe&oribus colendæ > & amorem p 
turæ fempiternum , facit & exigit, ut quód nunc circa 
conditiones, de quibus Cæfari finaliter offerendis inter 
fe concordarunt, animis fentiant atque intelligant, ap- 
pofitis etiam paétis, videlicet prædiéto Chriltianiffimo 
Rege, in perfona fua, ac predicto Invi&iffimo Angli 
Rege, per dictum Reverendiffimum Patrem fuum Lo- 
cumtenentem, contrahentes id fcripto teftentur, atque 
conveniant , conceptis videlicet Articulis ad modum, 
formam & tenorem fequentem. 

lmprimis, inter prædiétos Potentiffimos Principes, 
ut profertur , paciscentes, conventum , con um; 
CUIS- 
sS, à Cæfare poflit obtineri, 
ut Dux Franciscus Sforcia, Ducatus Mediolani ftatum 
durante vita fua retineat , illiusque poffeffione gaudeat 
€ fruatur, fructus perc piens ex eodem, non inrellig 
tur per aliquas conditiones Cef 
parte di&torum Principum renunciatum penfionibus e 
diéto Ducatu utrique eorum per Conventiones Li Es 
Italice affignatis & limitatis ; fed quód benè licebit 
utrique Principi predicto penfiones hujusmodi à pr 
diéto Duce Francisco Sforcia petere & vindi 
que quocumque modo exigere & recupe 

ltem. Quandoquidem non nihil Ami 
derogari olim poflet , fi Pacis inter C 
Regem & Cæfirem componende pre ionem prædic- 
tus Inviétifimus Rex Anglie fusciperet , conventum, 
concordatum & conclufüm eft » quod predictus In- 
flimus Anglie Rex proteétionem diéte Pacis non 


cor 


limi Angliz Regi 


ri oblatas alterutra ex 


æ- 


re, Cas- 


2 perpetuæ 
tianifimom 


| füscipiet , nifi forte Pax aliter effe&tum fortiri non 


poffet; quo cafü quemadmodum. de Matrimonio Do- 
mine Eleonoræ pro bono Pacis ex parte Invictiffimi 
Anglis Regis confentitur , fic etiam confentit Rex 
Chriftianiffimus pradi&us , ut fi Pax aliter obtir 
poflit, hujusmodi protectio etiam füscipiatur ; pacis- 
centes nihilominüs & convenientes Potentiffimi Princi- 
pes prediéti , quód nec Invi&tiffimus Anglie Re 
tione diétæ prote&ionis, & eorum, que ex protechi 
uid faciet, aut molictr r, aut at- 
tentabit contra Chriftianiffimum Regem, ejus Regna, 
aut Subditos, direétè vel indire&é , quovis pretextu, 
vel colore ; neque Rex Chriflianiflimus ducendo 


fi non 


dic- 
ta 


NNO amore, aut confiliis quidquam aget, 


527. 


DU DROIT DES GENS 


tam Dominam Eleonoram , illius fuafu, hortatu , 
faciet aut molie- 
tur, fieri finet , aut procurabit quod cedere poflit in 
damnum, præjudicium, aut imminutionem Amicitiæ, 
Foederis, Unionis, & Conjunétionis jam cum eodem 
conclufæ 

Ulterius autem, quandoquidem Gefare oblatas con- 
ditiones finaliter respuente & illas non acceptante, Bel- 
lum tunc fubfequi, & ex parte utriusque Principis geri 
debeat ; quo cafu, Mercatores Anglici omnibus illis 
Privilegiis libertatibusque P! abuntur, atque amittent , 
quibus Commercium in inferioribus & aliis Cæfaris 
Ditionibus exercentes, & illuc cum Mercibus & Mer- 
cimontis convenientes in V 
rum folutione gaudebant. , fruebantur, & habebant; 
magno fuo commodo & lucro cedentibus: conventum 
concordatum & conclufum eft , quód fimilia privile- 
ia, immunitates & E 
res, à duodecim mentib proxime preteritis habuerunt 
in partibus Flandria ; Brabantia , Hollandia ; € Ze- 
landiz , habebunt ipfi Mercatores Subditi Regis Ang 
Mercimonia in Regno Francie, & Dominiis ad Chris- 
tianiffimum Regem pertinentibus exercentes , quamdiü 
Bellum inter Sereniffimum Anglie Regem & Cefarem 
durabit, aut diéta Privilegia adempta manebunt, prop- 
ter Bellum vel Contributionem ex parte Regis Anglie 
fa&um vel faciendam, Et quoad prorogationem dic- 
tarum immunitatum & libertatum pro diis Subditis 
pott Bellum , vel finito Bello , per Oratores commu- 
nes utriusque Principis fufficienter autoritatos illos 
videlicet quos Chriftianiffimus Rex , ad Invi&iffi 
Anglix Regem , pro confirmatione Traétatus perpe- 
tuæ Yurus eft , quibus diéta Privileg i 
munitates tunc oftendentur ; concordabitur & con- 
venietur. 


5 predidi Reverendifimi 
Patris. 


Sequitur tenor Corimil 


ricus odavus, Dei gratià Anglie & Fran- 
Rex, Fidei Defenfor , Dominus Hiberniæ; 
omnibus ad quos præfentes Literæ pervenerint , Salu- 
tem. Cúm in Federe ar&ioris Conjunétionis inter 
Oratores. [luftriffimi Principis Francisci, Dei gratia 
Francorum Regi Chriftianifimi, Fratris & Confan- 
guinei noftri C fimi, & noftros, nuper conclufo , 
Conventum inter ceteta , & concordatum fit, quód 
explicatio, determinatio , 
fuper Matrimonio vel Cariffime Domine Marie, Fi- 
liz noftre Cariflime, per mutuum confenfum predicti 
Chriftianifimi Regis & noftrum fieret ; quem confen- 
fum nos aut in perfona. noftra explicaremus ; aut per 
m alium, quem à noftris Confiliis multum fidum 
eremus, & qui veluti noftra voce, anima, 
ac fpiritu loqueretur , fenfamque noftrum ac volunta- 
sm proximé exprimeret , aliaque ex noftro Mandato 
ageret atque traétaret , que circa dicte alte 
fe&um , aut mutuum noftri cum di&o Cariffimo Fra- 
: noftro congreflum, tra&ari & concludi opportuna 
iur; aut convenire. Nos igitur; qui fidem, 
em, diligentiam ; in agendis rebus folertiam 
& induftriam fingularem Dile&iffimi , Fideliffimi , & 
T iffimi Confiliarit noftri , Reverendiffimi in Chri 
to Patris ‘Thoma miferatione Divina tituli fanéte 
Cecili& trans T ri Cardinalis, Eboracenfis 
iepiscopi , 


probit 


iberim Presbite 
& Apoftolice Sedis à latere Legati ; 


Regnique noftri ii, multis antehaë argumen- 
tis cognitam &,perfpe&am habemus , & cujus integri- 
tatem eam ducimus , ut eum meritó animi mentisque 


r referenda, exponende , atque expli- 
m & inftrumentum ordinemus , confti- 
emus, fpem certam & indübitatam de 
, fidelitate & induftria, fuis hujusmodi 
ac de illis pleniffimè confidentes , ipfum 
Reverendifimum Pattem noftrum Locumtenentem, 
verum & indubitaturn Oratorem , Ambaffiatorem , 
Commilfarium , Procuratore Deputatum , Nun- 
cium fpecialem atque generalem facimus , conftitui- 
mus, & ordinamus per prefentes. Dantes & conce- 
deutes eidem Locumteneuti noftro plenam poteftatem , 
facultatem & autoritatem , ac pleniffimum & à 

mum Mandatum generale & fpeciale , dictum Ca 
n homine noflro adeundi, ac eidem de & 
:xplicatione , dete atione, five diffolutione 
fuper Matrimonio liluftriffimze Dominæ 
t æ noftre Cariffime , confenfam noftrum 
explicandi , ac cum eodem Cat fimo Fratre noftro 
predictam alternativam in perfonam prefati Chriftia- 


noftre f 


e&igalium & aliorum one- | 


, quas Anglici Mercato- 
& | 


five diflolutio alternative | 


‚native ef- | 


| apponendi, 
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niffimi Regis , Iluftris Ducis Aurelie Filii ejusdem ANNO 
fecundo geniti , aut neutrius eorum ad omnem effec- 
tum, qui in dicto Tra&atu arétioris conjunétionis con- 
tinetur, determinandi. Dantes preterea & conceden- 
tes eidem Locumtenenti noftro , ac quibuscumque ab 
eo deputandis & fubftituendis, tenore pra fentium , ple- 
nam poteftatem , facultatem, autoritatem, ac Manda- 
tum generale & fp: ciale, pro nobis & nomine noftro; 
cum ditto liluftriffimo Principe , Francisco Franco- 
rum Rege , feu ejus Oratoribus , Procuratoribus , & 
Ambaffiatoribus, Legatis , aut Deputatis quibuscum- 
que ad hoc fufcienter poteftatem habentibus , prout 
declaratio diétæ alternative exegerit ; tam de modo, 
tempore , & forma Contractus fponfalitii matrimonia- 
lis, & folemnifationis ejusdem, etiam de Dote & Doa- 
o ; quàm de & fuper trajeétione ejusdem Cariffimæ 
Filiæ noftre in Galliam j, de modo adminiftrationis 
Regni in eventum Succeffionis pr ædidtæ Cariffimz Fi- 
lie noftre, de partu ejusdem in Angliam transmitten- 
do, ut educetur ; de nihil innovando contra ftatum & 
formam Reipublicæ Anglicane j de non alienando 
Regnum; de debitis fecuritatibus & obligationibus pro 
premiffis : Et quo cafü in Perfonam Ducis Aureliæ 
alternativa determinata fuerit, de eodem in Angliam 
transmittendo , ac etiam in Galliam reftituendo , fi non 
fuccefferit ; ceterisque quibuscumque emergentibus , 
incidentibus , dependentiis & annexis , conveniendi , 


1526, 


| paciscendi , firmandi , Capitulandi, & concludendi ; 


necnon de & fuper Pace perpetua inter Oratores præ- 
di&i Chriftianiflimi Regis, & noftros, jam nuper con- 
cluía, € confirmatione ejusdem, absque aliqua tamen 
innovatione, tractandi, conveniendi , & concludendi ; 
ac etiam de & fuper immutatione , alteratione , quali 
catione, reftriétione, five ampliatione quorumcumque 
Articuloram, five Capitulorum ‚in noviffimis Foederi- 
bus arétioris Conjunétionis Belli offenfivi & perpetuæ 
Pacis; ac etiam continuatione Belli contra inferiores 
Cefaris Ditiones gerendi, in contributionem pro trans- 
mittendo & alendo Exercitu in Italiam, ac Summa ex 
parte noftra pro di&a contributione folvenda ; quanta 
futura fit, quot menfibus præftanda & duratura fit con- 
tributio; quibus locis, modis, & temporibus folvenda 
fit, limitanda , fimiliter conveniendi „paciscendi, tranfi- 
gendi, & concludendi. Præterea vero tam de mutuo 
Congteffu., five Conventu noftro & predicti Cariffimi 
Confanguinei & Fratris noflri , quàm , circunftantiis 
ejusdem, videlicet loco, tempore, comitatu , appara- 
tu, & ornatu, numeroque & ordine ftipatorum noftro- 
rum fpecialiter & expreffé conveniendi , fimiliter pa- 
ciscendi, capitalandi, & concludendi ; denique nova 
Fœdera, Ligas, & Conventiones quascumque , offen- 
(vas & defenfivas, aut cujuscumque generis aut quali- 
tatis exiftant, cum talibus Pa&is , Articulis, Capitu- 
lis, & Conventionibus, que eidem Locumtenenti nos- 
tro, aut ab eodern deputandis , eorumve alicui , vide- 
buntur expedire , cum prædiéto Chriftianiffimo Rege; 
Fratre & Confanguineo noftro Cariflimo , ejusve Pro- 
curatoribus, Oratoribus, Commiffariis & Ambaffiato- 
ribus füfficieritem ad id poteftatem habentibus ‚ineundi; 
conttahendi, percutiendi , conveniendi , paciscendi , 
concordandi & concludendi , Paétaque, Traétatus, & 
Conventiones quascumque premifforum complemento 
conveniendi, & faciendij necnon de & fü- 
per hujusmodi conventis , concordatis , & conclufis, 
Literas validas & efficaces pro complemento eorum- 
dem pro parte noflra tradendi , fimilesque à prefato 
Fratre noftro , ejusve Oratoribus , Procuratoribus , 
Ambaffiatoribus ,. Commiflariis, Legatis aut Deputatis 
requirendi, recipiendi , & acceptandi ; ac juramentum 
in animam noftram preftandi ; quód tenebimus & ad- 
implebimus realiter & cum effeétu omnia & fingula; 
qug in premiffis & circa ea nomine noftro diétus Lo- 
cumtenens nofter , vel ab eo deputati aut fubftituti; 
concordabit, conveniet, jurabit , confirm: bit & con- 
cludet , concordabunt , convenient , jurabunt, firma 
bunt, & concludent ; & quód illa ratificabimus , & 
nullo uriquam tempore revocabimus , nec contra ea vel 
eorum aliquod veniemus : fimileque juramentum à pra- 
fato Fratre noftro Cariffimo, ejusve Oratoribus ,, Am- 
baffiatoribus, Commiffariis , Legatis aut Deputatis exi 
gendi & præftare videndi; ac generaliter omnia & fins 
À omine noftro faciendi , gerendi , exercendi , & 
audi cujuscumque na ute & importantie fuerint; 
in prediétis & circa ea neceffaria & opportuna, & que 
tanti negotii qualitas cum ejusdem circumftantiis, de- 
pendentibus , & annesis exigit aut requirit, & qua no- 
bis facere liceret, fi premiflis perfonaliter intereffemus, 
etiamfi pramiffa longe majora fint; aut talia forent; 
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que de fua natura ad ea perficienda Mandatum exigant 
sis fpeciale, quàm præfentibus fit expreffum. Pro- 
mittentes bona fide € in verbo Regio , nos ratum, 
gratum, & firmum habituros id totum & quicquid per 


diétum Locumtenentem Oratorem , Ambafliatorem, | 


Commiffarium, Legatum & Deputatum noftrum, aut 
jus Subltitutos, aut Deputatos, actum, geftum, con- 
ventum , juratum , & fa&um fuerit in premiflis ; & 
contra ea vel ipforum aliqua nullo modo contravenire, 
immó ipfa manutenere & inviolabiliter obfervare , ac 
per Literas noftras Patentes confirmare. In cuj rei 
Teftimonium, prefentibus Literis noftris manu nofträ 
fignatis Magnum Sigillum noftrum dux mus apponen- 
dum. Datum in Civitate noftra Londonienfi, decimo 
détavo die menfis Junii, Anno Domini 1527. Regni 
Vero noftri decimo-nono. 

Nos predi&i InviGiffimi Anglie Regis Locumte- 
mens, pred ut recitantur, nomine ejusdem cum 
præfato niffimo Rege convenientes, per prefen- 
tes paciscimur, contrahimus, convenimus, & promit- 
timus , quod Inviétifimus Anglis Rex prediéta Paéta, 
Conventiones , & Articulos nomine fuo initos five 
inita, conclufos & concluía, infra unum menfem poft 
Datam prefentis Tra&tarus , in præfentia Commiffarii 
five Commiffarioram prædiéti, Chriftianifimi Regis , 
jurabit , ac per Literas fuas Patentes in debita forma 
confeétas, & magno fuo Sigillo figillatas ratificabit & 
confirmabit, rata, grata, & accepta habebit , firmiter 
etiam & inviolabiliter obfervabit , ac à Subditis fuis 
faciet obfervari realiter & cum effe&tu. 
omniam prem im fidem & Teltimonium , nos 
edicti Inviétiffumi Anglie Regis Locumtenens ; his 
, Sigillum noftrum 
Datum in Civitate Ambianenfi, de- 
, Anno Domini mitle- 
S ; THo- 


Literis, manu noftrà fubfc 


apponi fecimus. 
cimo oétavo die menfis Auguí 
fimo quingentefimo vicefimo-feptimo. 


MAS, Cardinalis Eboracenfis: 


CCXIV. 


In quorum | 


| dam, de fequentibus conveni 


CORPS DIPLOMATIQUE 


temperamentum & fra 


> ad ani 
rum falutem , & congruum Ecclefie ftatum, pro fuo 
arbitrio judicaverit expedire, rebus nunc, ni prospicia- 
tur, in deteriora vergentibus, eam injuriam & contu» 
uribundo armorum impetu illa 
ut violata ejusdem facrofanéta haStenus & fu 
nore habita autoritate, in impiiffimorum hominum pc 
teffatem veluti turpifimum mancipium fupremus illé 
Paftor, & fummus Chriftianorum Pontifex devenerit , 
& nequiffimo Militum genere obfervatus etiamnum. 
maneat, detineaturque captivus , non fine maxima 
Chriftiani nominis infamia , majore etiam dedecore 
Orbi futuro, fi cujus perfona per fcelus, atque auda- 
ciam impetita & in fervilem conditionem crudelifimè 
redaéta eft , ejus autoritate impiifimor 
libido ad bonorum incommodum abutat 3 
ciofifimo exemplo aliquo fceleris fai fué 
ex malitia commodum confecuta. Invictifi taqu 
ac Potentiffimi Principes Angliz & Francorum Reg 
quorum alter Fidei Defenfor , alter Chriftianiffimu 
gloriofiffimis cognomentis appellantur ; inv 
vinculis firmiffimé colligati , & d 
ribus, uno tamen animo voluntateque fruentes, ce 
ris fuis Foederibus , que cüm ad Pacem per 
omnia Orbi Chriftiano quàm celerrimà procurandam , 
aufpice Deo iéta percuffaque creduntur , i 
confonum arbitrantur , ab eodemque fonte r 
nare; ut ad retundendam & infringendam hominum 
hujusmodi audaciam , & temeré de lucro conceptam 
fpem fruftrandam & fallendam , omnisque abufus oc- 
cafionem ex hoc fcelere quoad ejus fieri poteft tollen- 
it, &p ntur, at- 
que in publicum Orbis bonum inter fe concludant, 
inviolabiliter utrinque obfervandis. 

Imprimis, quando quidem generale Concilium, : 


at 


| eft haud dubiè ad reponendos & reftituendos collapfos 


Traité entre François I. Roi de France, €9 | 


Henri V{II. Ro d'Angleterre, portant que 
les deux Rois n'aprouveront le Concile univerfel, 
qui fera convoqué par le P A PE, tant qu'il fira 
prifonnier de P’Empereur CHarues V. que 
durant ce tems Ton paura nul égard aux Mande- 
mens ES Brefs du Pape , S'ils font au préjudice 
des deux Rois, ou de leurs Sujets 5 mais ce qui 
Sera ordonné pour le Jpirituel des deux Royaumes 
fera exécuté. A Amiens le 18. Août 1527. 
FEREDERIC LronwarD, Tom.Il. pag. 
277. d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe trou- 
ve aufli dans les PReuveEs des Libertés de 
l'Eglife Gallicane, Tom. II. pag. 778.] 


Homas, miferatione Divinà tituli San&z Ceci- 
lie , Sacrofanéte Romane Ecclefie Presbiter 
Cardinalis, Eboracenfis Archiepiscopus , € Apoftolica 
Sedis de latere Legatus , Anglie Primas & Cancella- 
rius; necnon Invietifimi & Potentiffimi Principis Hen- 
octavi, Dei gr v & Francie Regis, Fidei 
Defenforis, Domini Hibernis, Locumtenens, fuffi- 


€ 


| tus complendos diverfifimo fuo fine & fcelerati 


| perfona fua 


Notum facimus ac in | 


cienter & legitimé deputatus. 

publ :rtamque teftationem deducimus per pre- 
fentes, m nos virtute € vigore Commiflionis | 
nobis Invidifimo Ahglie Rege faéte, cum 
Thott no & Potentiffimo Principe Francisco, Fran: 


corüm Rege Chriftianiffimo, in Perfona fua paciscen- 
te, contrahente , & conveniente, certa Paéta, Capi- 
tula, Conventiones, & Definitiones inierimus , conve- 
mus, & paéti fuerimus, fententia, forma & tenore 
uenti concepta & concluía inferius fpeciatim , prout 
contrahebantur , & contrahuntur , unà cum noftre 
Commiffionis recitatione de verbo ad verbum plene 
ta, videlicet in hunc modum: Ita demum Prin- 
s Deo fe autore regnare oftendent , à quo fuum 
ium fortiti ceteris preefle dignoscun- 
ibus confilia proferant ejusmodi , que 
tis fpeciem habeant , in publicum fem- 
flere , & lapfis aliquo cafu rebus fuccurrere 
tantis. 


tem Apoftolica Sedes, quam Rome à r 
utam & pofitam Orbis Chriftianus fam- 
cum religione veneratus eft, & cui Chrifti in T 

tis Vicarius hactenus prefuit , benignum Religionis 


| 


| effe&um Orbi producere ; quàm fand 


non fuo, fed alieno arbitrio vivente, ac alienis aft 
tibus obfequi per vim & improbitatem turpiter coaé 
ad alium pretextum poffet valere , & longe di 
facies pre 
fe ferat ; nihilque miferius poffet accidere , quàm ut 
anétiffime inftituta ad improbiffimos ambitionis 


Prediétus igitur Chriftianiffimus Rex in 
> & predic Invi&iffimus Anglie Rex; 
miffo ad prediétum Chriftianiffimum Regem Reveren- 
diffimo in Chrifto Patre Thoma, Cardinali acenfi, 
Apoftolice Sedis de latere Legato , Regni fui fapremo 
Cancellario ampliffima ad infra fcripta commiffione 
inftru&o ac fuffülto , & fui Locumte is [ 
fun&o, ac per eumdem confentiunt invicem > ip 
cuntur, & pollicentur, conveniunt atque concludunt, 
quod, ut omnis, que ex Indictione generalis Concilii 
ad explendam malitiam nasci poffit , occafio removea- 
tur, neque Chriftianiffimus Rex absque exprelló con- 
fenfu prediéti Inviétifiimi Anglie Regis , neque In- 
vidiffimus Anglis Rex absque expreffo confenfu præ- 
di&i Chriftianiffimi Regis, confentiet aut affentiet ali- 
cui Indi&ioni generalis Concilii, quam Carolus Impe- 
rator eletus , cum confenfu Summi Pontificis , ma- 
nente captivitate ejusdem , aut etiam ipfe Summus 
Pontifex non priüs priftine libertati reftitutus , vel de- 
nique prefatus Carolus Imperator ele&us , fine ipfo 
Summo Pontifice , aliqua quacumque autoritate præ- 
tenfa, fecit aut faciet; fed uterque pro viribus curabit 
atque efficiet ; ut hujusmodi Indiétio , fi que faerit, 
aut fieri contigerit , impediatur & evacuetur , nullum- 
que penitus fortiatur effe&tum ; & in eo cafu pr 
tiones fuas publicas & folemnes facient , ac fi 
fuo Clero fieri procurabunt , fe prorfus & omnino 
ejusmodi Convocationi & Indi&ioni diffentire, neque 
illius, fi quod inde Concilium vel potius Conciliabu- 
lum de faéto fequatur , Decretis aut Conftitutionibus 
vell , aut eisdem quoyis modo parere aut obe- 
dire in futurum. 

Item. Quüm non conveniat ut aliquem effe&tum 
habeat metu coacta Poteftas , & ad aliorum libidinem 
per vim & injuríam exprefla autoritas , ad alterius dam- 
num & detrimentum prolata , prefertim cüm , Juris 
naturalis æquitate penfata, non proprié à Summo Pon- 
tifice factum dici poffet, quod ad aliorum arbitrium & 
cit captivus , etiamfi verbis diverfiffimum profiteatur , 
predictus Chriftianifimus Rex in perfona fua, & præ- 
dictus 


pervertantur. 


Anne 
1527 


NNO 
A 


DU DROIT 


di&us InviGiffimus Angliz Rex, per fuum, ut prefer- 
tur, Locumtenentem, paciscuntur, conveniunt, atque 
concludunt quód quecumque Decreta, Mandata, five 
Sententiz, Bulle, Liters, aut Brevia proceflerint aut | 
emanaverint à Summo Pontifice, durante & manente | 
captivitate fua, unde & ex quibus expreflis illorum ver- 
bis, aut per interpretationem , damnum aut gravamen | 
alteri Principum prædiétorum, fuis Regnis aut Subdi- | 
tis , fubfequi, provenire , aut contingere poffit, aut 
cujus, quorum, five quarum. pretextu aliquid per al- 
terum eorum in privatis publicisve negotiis procuran- | 


dum aut exequendum impediatur & retardetur ; aut | 


per quam, quem, five quas, aliqua autoritas , privile- | 
gium, dignitas , aut immunitas alicui Subditorum fuo- 

rum jam conceffa diminuatur , aut in irritum revoce- 
tur, retractetur , fuspendatur, aut impediatur, & præ- 


fertim Reverendiffimi in Chrifto Patris Cardinalis Ebo- 
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prophana confundens, undecumque dabitur, commo- 
ditatem femper & auxilium fit captatura , & fimulato 
Religionis fideive pretextu , omnia fub eo velamine 
fa&ura, que fuam caufanı promoveant, & libidini ut- 
cumque explendæ quoquomodo infervitura videantur. 
Quibus de rebus impotterum prospiciendis & preca- 
vendis, quoniam alii noftra confilia communicare, at- 
que conferre commodiüs aut convenientiús non pote- 
rimus ; quam cum Illuftriffimo Principe F i 
Dei gratia, Francorum Rege Chriftianiflimo, E 
Confanguineo noftro Cariffimo , utpote quem arétis- 
fimis Federibus, & finceriffimis Amicitie vinculis no 
bis conftri@um & alligatum ducimus & habemus , ac 
ex animi noftri fenfu interpretamur , fic ut communi- 
catis confiliis tra“temus & conveniamus , quibus reme- 
diis improbis Cæfaris conatibus femper prout res inci- 


racenfis , quominüs executio Jurisdiétionis fuz legative 
plené procedat, ac proceffus & fententiæ in & contra | 
quoscumque ‘infra terminos Legationis fue conftitu- | 
tos, quacumque præeminentia, dignitate, & autoritate | 
prefulgeant, per eumdem facti, late aut pronunciatæ, | 
fiendi , ferendæ aut pronunciand® realem & effeétua- 
lem executionem poflint fortiri, & per que Decreta, | 
Rescripta, Bullas five Brevia, pretextu appellationum | 
ad Sedem Apoftolicam , durante dicta captivitate, in 
illis cafibus faétaram, executio eorumdem proceffuum 
aut feutentiarum fuspendi, impediri, revocari, caffari , 
irritari, annullari; aut enervari poflit ; neque ipfi pa- 
rebunt aut obedient eisdem, ab aliisve pareri & obediri 
finent; ipfos delatores Rescriptorum , Bullarum, Lite- 
rarum , & Brevium hujusmodi , ac denunciatores ta- 
lium Decretorum aut Sententiarum , pro modo fué 
udacie punient & caftigabunt, Decretum , quod de 
acto fuerit pronunciatum , 
à Summo Pontifice fic captivo, nullius roboris, virtu- 
tis, & eficacia effe, ac pro nullis & inanibus Literis ; 
Mandatis ; & Decretis haberi & reputari. debere , de- 


clarantes, & à fuis Prælatis Populo, ad omne fcanda- | 


lum removendum ; declarari procurantes , realiter & 
cum effe&u. . 

Item: Quoniam nec fceleratiffimos illos ; qui nunc 
Summum Pontificem ad quæftum fuum retinent & fer- 
vant captivum ; autoritatis illius fructu locupletari par 


fit, Hec Regna interim Anglie & Galliz remedio in | 


fpiritualibus prorfus deftitui ¿ quod ad cafus incertos 
querere poflint; rieceflariumqne fuerit confilio provi- 
dere, ut modus & ratio cónftituatut; fecundúm quam 
Ecclefiaftica res ip*his Regnis; diétá Summi Pontificis 
captivitate durante, procedat ; prediétus Chriftianiffimus 
Rex in Perfona fua, & predictus Inviétifimus Anglie 
Rex, per fuum , ut prefertur , Locumtenentem, pa- 
ciscuntur, conveniunt, atque concludunt, quód quic- 
quid per di&um Reverendiffimum Dominum Cardina- 
lem Eboracenfem ,, accitis de mandato & autoritate 
predidi Invidtiffimi Anglis Regis in Regno Anglie 
Preelatis , circa ftatum & adminiltrationem rerum Ec- 
clefiafticarum in Anglia , & aliis Locis pr&di&o In- 
vi&iflimo Angliz Regi fubjeétis ; durante captivitate 
San&iffimi Domini noftri ; obfervandum confenfu 
ejusdem lüvi&iffmi Anglie Regis determinatum fue- 
rit; & fimiliter quicquid per Clerum ; & Ecclefiam 
Regni Francis ; & aliorum Dominiorum predicto 
Chriftianiflimo Regi fubditorum, de mandato & auto- 
titate fuis congregatum, circa ftatum & adminiftratio- 
nem rerum Ecclefiafticaruin in Regrio Gallic ; & aliis 
Dominiis di&o Chriftianiffimo Regi fubje&is ; durante 
captivitate San@ifimi Domini noftri ; obfervandum 
determinatuin fuerit, ea omnia € fingula, rata, grata, 
" abebunt ; à fuoque Clero respeétivè ratificari 
abuilt, quantumque in ipfis erit obfervabunt , & à 
Subditis fuis ubique in Regnis ; Dominiis , & Terris 
fuis firmiter & inviolabiliter obfervari facient & procu- 
rabunt ,contratiis Allegationibus poltpofitis quibuscum- 
gue , falva femper in omnibus Apoftolice Sedis Reve- 
rentià & Dignitate, quibus diéti Principes fe obfequen- 
tiffimos Filios profitentur , de predictis ad acceleran- 
dam Summi Pontificis liberationem convenientes: 


Sequitur tenor Commiffionis Revere 
Domini Cardinalis. 


ENRICUS octavus, Dei gratia, Angliz € Francia 
Rex, Fidei Defenfor ,& i Hibernia, uni- 
verfis & fingulis, ad quorum notitias præfentes Litera 
pervenerint, Salutem. Inexplebilis dominandi cupido, 
ea retrofeculis exempla Orbi protulit , ut in quocum- 
que pullulaverit , merito bonis omnibus debeat efle 


mandatum , aut fcriptum | 


dit obviam eatur : five is generale Concilium ind 
procuret, five potius urbis Vi&oria Curiam Apofto 
cam in Hispaniam transferri ; aut rerum quamcumque 
innovationem moliatur. 

Nos igitur de fidelitate, induftria, intima fiducia; 
& provida circumfpeGtione Reverendiffimi in Chrifto 
Patris Thómz, miferatione Divina tituli fan&e Caci- 
liz Sacrofanétz Romane Ecclefiz Presbyteri Cardina- 
lis, Eboracenfis Archiepiscopi , Apoftolice Sedis etiam 
| de latere Legati, Regnique noftri Cancellarii , pluri- 
| mim confidentes , ipfum noftrum Locumtenentem ; 
ác verum & indubitatum Oratorem , Ambaffiatorem , 
| Commiffarium , Procuratorem ; Deputatum , Nu 
cium fpecialem atque generalem facimus , conftitui- 
mus, & ordinamus per præfentes, dantes & conceden- 
| tes eidem Locumtenenti noftro , ac quibuscumque ab 
| eo deputandis & fubftituendis, tenore prefentium ple- 
nam poteftatem, autoritatem , ac mandatum generale 
& fpeciale pro nobis, & nomine noftro ; cum dicto 
Illuftriffimo Principe Francisco , Francorum Rege 
Chiiftianiffimo, feu ejus Oratoribus, Procutatoribus, 
Commiffariis, Ambafliatoribus, Legatis aut Deputati 
| quibuscumque ad hoc fufficientem poteftatem haben 

bus; fuper predi&is & aliis quibuscumque ftatum S 

| Apoftolice ,. & priftinam dignitatem ejusdem vete 
more & inftituto. confervandam ; & innovation 
quamcumque ea in re per Cæfarem fiendam tefiften- 
dam & impediendam concernentibus, five tangen 
traGtaiidi & communicandi, ac defuper Foedus quo 
| cumque, Ligam, five Conventionem , fub illis Art 
culis, Paétis & Capitulis ; que diéto Locumtenenti 
noflro ¿ aut ab eodem deputandis convenire videbun- 
tur, aut expedire, percutiendi, contrahendi, ineundi, 
paciscendi, conveniendi, capitulandi, concordandi , & 
concludendi; Paétaque, Traétatus € Conventiones 
quascumque pro promifforam complemento apponen- 
di, conveniendi, & faciendi ; necnon de & fuper hus 
jusmodi conventis; concordatis, & conclufis, Literas 
validas & efficaces pro parte noftra tradendi ; fimilesque 
à prefato Cariffimo Fratre noftro, ejusve Procuratori- 
bus, Oratoribus, Ambaffiatoribus, Commiffariis , Le- 
gatis aut Deputatis, requirendi, recipiendi & acceptan- 
di; ac juramentum in animam noftram præftandi, quód. 
tenebimus & adimplebimus realiter & cum effe&u om- 
nia & fingula, que in premiffis ; & circa ea nomine 
noftro dictus Locumtenens nofter, vel ab eo deputati 
& fubftituti, concordabit , conveniet & concludet, 
concordabunt , convenient , jurabunt , firmabunt & 
concludent; & quód illa ratificabimus , & nullo un- 
quam tempote revocabimus; nec contra ea vel eorum 
aliquod veniemus ;. fimileque juramentum à prefato 
Fratre noftro Cariffimo, ejusve Oratoribus , Ambas- 
fiatoribus; Commiffariis ; Legatis aut Deputatis , ext 
gendi & præftari videridi, & generaliter omnia nomine 
roftro faciendi, gerendi, exercendi, & firmandi , cujus- 
cumque nature aut importantiz fuerint , aut effe pote- 
rint in prædiétis, & circa ea neceflaria & opportuna; 
& que tanti negotii qualitas cum ejusdem circumftan- 
tiis; dependentibus ; & annexis exigit aut requirit , & 
| que nobis facere liceret , fi premiffis perfonaliter in- 
tereffemus , etiamfi ptemiffis longè majora fint, aut 
talia forent; que de fua natura , ad ea perficienda 
Mandatum exigarit magis fpeciale , quam prefentibus 
fit expreflum. 

Promittentes bona fide, & in verbo Regio ; nos ra- 
tum, gratum, & firmum habituros id totum, & quic- 
quid per diétum Locumtenentem , Oratorem ; Com- 
| miffarium , Legatum , aut Deputatum noftrum , aut 
ejus fubítitutos & deputatos aétum, geftum, conven- 
tum, juratum, aut faétum fuerit in premiffis; & con- 

tra ea vel ipforum aliqua nullo modo contravenire 
| 


fuspeéta, ne fine omni rerum discrimine facra fimul & ANNO 


15273 
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‘ANNO immo ipfa manutenere & inviolabiliter obfervare, ac | 


| 1527. 


| | Sept. 


1 FRAN 
erp 
i PIRE, 


per Literas noftras Patentes confirmare. In cujus rei 


| 
Teltimonium, prefentibus Literis noftris , manu noftra | 
ignatis, magnum Sigillum. noftrum duximus apponer 
dum. Datum in Civitate noftra Londonienfi, y | 


mo die menfis Junii, Anno Domini 1527. Regni v 
noftri decimo-nono. | 
Vos prediéti Inviétifimi Anglie Regis Locumte- 
nens , predicta , ut recitantur , nomine ejusdem cum | 
prefato Chriftianiffimo Ri convenientes prefentes 
paciscimur , contrahimus , convenimus , & promitt 
mus , quód Inviétifimus Anglis Rex predicta Paéta, | 
Conwentiones & Articulos nomine fno initos , five 
inita, conclufos'& concluía; infra unum menfem pott 
Datam prefentis Tractatus, in prefentia Commiflarii, 
five Commiffariorum prediéti Chriftianiffimi Regis ju- 
rabit ‚ac per Literas fuas Patentes in debita forma con- 
fedis, & magno fuo Sigillo figillatas , rs it & 
confirmabit, rata , grata , & accepta habebit, firmiter 
iam & inviolabiliter obfervabit, ac à Subditis füis fa- 
iet obfervari realiter & cum effe&u. In quorum om: | 
nium premifforum fidem & Teltimonium, nos p 
di&i Invictiffimi Angli» Regi Locumtenens his Literi 
manu noftra fübferiptis Sigillum noftrum apponi fec 
mus. Datum in Civitate Ambianenfi, 18. die menfis 
Augufti, Anno Dominity27. Toma Ss, Cardina- 
lis Eboracenfis. Ex für le dos eft écrit : | 

Tractatus quidam inter Anglie & Francorum Reges 
initus, Roma exulante Summo Pontifice, nequid in- | 
terim rerum novarum, fuper Sancta Apoftolica Sede 
à Cefare agitaretur, menfe 1527. Augutti die decio- 
octavo. 


ep 


CCXV. 


Offres faites par les Ambaffadeurs de Eran: | 
Go1s I. Rede Frame à CHARLES V, | 
Empereur, ES les réponfes dudit Empereur. A 
Palencia, les yo. 1g, 20.€9 21. Septembre 1527. 
[Frepertc Lronarp, Tom. If.) 
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E que Monfieur l'Evéque de Tarbes, & M. le Pre- | 

fident de Bordeaux , Ambaffadeurs du Roi de 
France , en prefence de Meffieurs les Ambaffüdeurs | 
d'Angleterre , ont dit & offert au nom dudit Seigneur 
Roi, leur Maitre , à Meffieurs du Confeil d'Etat de 
PEmpereur , touchant la confervation du Traité de 
Madrid, eft ce qui s'enfuit. 


| 
| 
| 


LE MPEREUR aiant entendu les offres mention: 
nées en cet Ecrit, & ouí le raport, que Meffieurs | 
de fon Confeil d'Etat lui ont fait , defirant für toutes | 
chofes du Monde bonne & feure x en Chretienté | 
être établie, & afin que chacun connoiffe de bien en | 
mieux fon bon vouloir, déja aflez experimenté , pour 
la confervation de bonne & loiale Amitié avec le-Roi 
de France, fous proteftation toutefois, & autres cho- | 
fes contenues és réponfes déja baillées à Valladolid, 
le vintieme de Juillet dernier paflé, fa Majefté defirant | 
complaire au Roi d'Angleterre, fon bon Frere & On- | 
cle, & à Monfieur le legat & Cardinal d'Angleterre, 
fon bon Ami, enfuivant la bonne amour & affection, 
que fà Majelté leur porte, qu'en cetui affaire partie de | 
fon droit, il fera plus pour l'amour d'eux , que pour 
Princes vivans , & pour parvenir à la Paix de Chretien- 
té, dont eft ded audit Seigneur Roi, & Legat comme | 
Mediateurs, l'honneur & la lotiange de le traiter la 
chever & conclure, pour leur grande prudence. A cer- | 
te caufe, fa Majelté a ordonné répondre par apoftille 
fur chacun Article desdites offres contenues en ce pre- | 
fent Ecrit, {elon le nombre des Articles dudit Traité | 
de Madrid, comme il s’enfuit. | 

Au premier Article dudit Traité sdits Ambaffa- 
deurs Pont accordé comme il git, & depuis ont dere- 
chef offert ce qui s'enfuit. 

Item. Que le premier Article faifant mention que 
lesdits Seigneurs Empereut, & Roi Tres-Chretien , fe- | 
ront Amis des Amis, pour la pertuition & défenfe de | 
leurs Etats eft offert comme il git, fauf que en vertu 
d'icelle ne pourra rien étre intenté au prejudice du Roi 
d'Angleterre. 

"eit un Article reciproque & accoütumé ‚en tous 
Traitez de Paix , parquoi fa Majefté s'en contente | 
comme il git, & mémement fauf que en vertu d'icelui 
le Roi de France ne pourra tien attenter contre ni au 
prejudice dudit Seigneur Roi d'Angleterre. 


| chofes faite 


| fera fait, 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Au fecond Article, accordé ainti comme il eft. 

C'eft un Article reciproque , : & auf accoûtu né, 
refte qu'il eft befoin que pour obfervation d'icclui les: 
ant le Traité de Madrid, & auffi depuis, 
tant entre l'Etat de Gennes , que autres Sujets de fa 
Majelté, foient remifes en leur premier état & dû; & 
afin que pour ce ne refte aucune difficulté > le tout 
fera accompli reciproquement d'üne part & d'autre, 
dans tel tems qu'il fera avifé aprés la conclufion du 
nouveau Traité, & avant la délivrance de Meffieurs 
les Enfans de France. 

Au tiers, commençant: Item, Poer plus grande 
fureté de Paix , faifant mention du Duché de Bour- 
gogne, lesdits Ambafladeurs ont offert de reformer le- 
dit Article, comme s'enfuit. 

. Item. Pour & en lieu de la délivrance du Duché de 
Bourgogne, pour la rançon du Roi ,' ledit Seigneur 
Roi Tres-Chretien paiera à l'Empereur la fomme de 
deux millions d'écus , és termes , au tems , & en la 
forme qui s’enfüit: c'eft à favoir, la fomme d'un mil- 
lion comptant ; au paiement de laquelle fomme qui 
feront délivrez & mis en main du Roi Tres- 
Chretien, ou de fes Commis & Deputez , réellement 
& de fait, les Perfonnes de Meffieurs le Dauphin, & 
Duc d'Orleans > Primogenit & fecond enfans du Roi 
Tres-Chreftien, remis & reftituez en leur ferme & en- 
tiere liberté : * & l'autre million reftant , & faifant le 
parfait desdits deux millions, fera folu & paié, c'eft à 
favoir en toute la fomme qui eft die d'Argent prêté 
au Roi d'Angleterre; ledit Roi de France "T res-Chre- 
tien aquitera l'Empereur envers icelui Roi > & lui ren- 
dra, ou fera rendre , fes Cedules & Obligations ; & 
le refle faifant le parfait dudit paiement desdits deux 
millions fe paiera en trois années , Chacun au prorata 
à deux fois par moitié, c'eft à favoir ’âques & la Tous 
faints , dont fera baillée bonne & convenable feureté 
e Banquiers & Marchands, & autres perfonnes folva- 
bles & fuffifantes ; le tout fans prejudice des Droits, 
querellés , & aétions, que ledit Empereur pretend au- 
dit Duché de Bourgogne , auparavant ledit Traité de 
Madrid, & des moiens & raifons dudit Roi de France 
Tres-Chretien, & qu'il lui foit déduit trois-cens mille 
écus pour le Dot de la Reine. Ce qui eit dû d'Argent 
prêté audit Roi d’Angleterte, s'entend que le Roi Tres- 
Chretien au même inftant de la reddition des Enfans, 
& jointement avec Id'paie d’un million, fe rendront à 
l'Empereur 1é gages & lettrages d'Obligations , que 
PEmpereur à baillez en Angleterre. 
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Depuis ce que deus offert par lesdits Ambaffadeurs 
de France ; ils oft de nonvean offert ES baillé 
Par écrit ce qui s'enfuir. 


E font les offres faites par les Ambaffadeurs des 

Rois Tres-Chretien, & d'Angleterre, au Confeil 
d'Etat de l'Empereur, à ce commis par fa Majefté. 

Premierement , que en lieu du Duché de Bourgo- 


| gne, Comté de Mäconnois , Auxerrois > Seigneuries 


de Bar-für-Seine, Vicomté d' Auxonne ; & rellort de 
Saint Laurent , ledit Roi Tres-Chretien offre audit 
Seigneur Empereur , deux millions d'écus au Soleil 
pour fa rancon, & délivrance de Meffeigneurs le Dau- 
fin de Viennois, € le Duc d'Orleans > fes Enfans ; 
laquelle fomme fe paiera en douze-cens mille écus 
comptans, au liéu qui fera avifé: & en méme inftant 
feront réellement & de fait, retirez & delivrez lesdits 
Seigneurs Daufin, & Duc d'Orleans , entre les mains 
des Commiffaires & Deputez par ledit Seigneur Roi 
Tres-Chretien ; & quant aux huit-cens mille écus res= 
tans par ledit Seigneur Roi , ledit Seigneur Roi aqui- 
terá icelui Seigneur Empereur , des fommes par lui 
dûës d'Argent preté, : Seigneur Roi d'Angleterre, 
& lui en rendra les Cedules & Obligations, fi auci 
y ena. Et quant à ce qui fe trouvera de refte , ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien offre de paier en trois ans, 
& en bailler celle feureté , que entre les Deputez par 
lesdits Seigneur Empereur, & les Ambaffadeurs fusdits 
fera avifé. Et tout ce que deflus offie ledit Seigneur 
Roi Tres-Chretien , refervant audit S igneur Empereur 
toutes actions & querelles qu'il pretend desd. Terres 
& Seigneuries & à lui fes défenfes au contraire. 

Quant à l’Article faifant mention de la reftitution de 


Bourgogne, quand l’on confiderera le bon droit, que 
pourra bien connoítre le 


fa Majefté y a, un chacun 
grand delir & vraie affe&ion qu'il a à l'établiffement de 
cette Paix en füspendant cette reftitution , fuivant la 
réponfe faite le vintieme Juillet enfüivant, laquelle, & 
ce que fa Mijefté a toüjours répondu, qu'il entendoit 

contenter 
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contenter & fatisfaire le Roi d'Angleterre , fon bon 
Frere & Oncle , de ce qu'il lui peut devoir d'argent 
preté , enforte qu'il y ait comme s'en contenter, E 
Majelté, moiennant l'accompliffement des chofes ci- 
aprés écrites & apoftillées, & comme il eft dit ausdites 
réponfes du vintieme Juillet, fera content accepter les 
deux millions d'écus au Soleil, d'Or, & Or bon & de 
juíte poids , felon la vraie évaluation qui fera faite par 
geus à ce connoiffans ; für laquelle fomme feront paié 
réellement au Roi d'Angleterre ce que Sa Majefté lui 
doit par Lettres Obligatoires d'argent preté , felon qu'il 
en aperra dúément ; lesquelles Lettres Obligatoires, 
les joiaux que ledit Seigneur Roi aen gage , & qui- 
tance fuffifante fur ce fervant, feront aufli rendus réel- 
lement , & delivrez à Sa Majefté , ou à fes commis à 
ce, & le refte qui demeurera à l'accompliffement de 
l'entiere paie desdits deux millions , fera paié à Sa 
Majefté, le tout avant, & au méme inftant que la dé- 
livrance desdits Seigneurs Enfans fe fera: pour laquelle 
délivrance fera pris jour prefix , & aufli avifé du lieu, 
de la forme & maniere, & affeurance d'icelle, méme- 
ment quant à ladite forme contenant ceux qui à ce fe- 
ront deputez. 

Le quart Article eft couvert , car moiennant ladite 
fomme de deux millions, paiables en la forme & ma- 
niere deffüsdite , demeure ledit Roi de France Tres- 
Chretien quitte & déchargé de tout le contenu audit 
"T'raité, € mémenient de ce que touche la Perfonne 
de Monfieur d'Angoulême ; & au lieu de la ratifica- 
tion contenué audit Article , fera offert & accordé, 
que ledit Traité de Paix, & le contenu en icelui, fera 
ratifié felon les ratifications & modifications accordées 
par les particuliers, qui fe tiendront en chacune Sene- 
chauffée ou Province du Roiaume de France, & par 
eux jurée & promife la perpetuelle obfervance d'icelle, 
& fait enteriner, verifier, & enregiftrer en la Cour de 
Parlement à Paris , & autres Parlemens du Roïaume 
de France, conftituant, &c. Secundum verba Tracta- 
zus Madridi, quant à la foumiffion volontaire. 


Ez depuis lesdits Ambalfadeurs ont derechef affert 2 
Sa Majefté, ce qui s'enfuit. 


J est Seigneur Roi Tres-Chretien offre la ratifica- 

tion & approbation de toutes chofes qui feront 
promifes par les, Etats, particuliers , Senechauffées de 
fon Roiaume, & omologation des Parlemens deFran- 
ce fauf & refervé ce qui touche Monfieur d’Angou- 
léme, qu'il n'entend ni ne peut bailler. 

Cet Article contient beaucoup de chofes ; partie des- 
quelles fe pourront reformer; méme quant aux ratifi- 
cations, dont Sa Majefté fe remet à la cinquieme De- 
claration faite ledit vintieme Juillet. Et quant à la 
Perfonne de Monfieur d'Angouléme , le Roi fait bien 
comme de fa propre volonté il a fait offre de l'envoier 
par deca; & s'il defire l'amitié être confervée, fi bon- 
ne.comme il dit, ne doit faire difficulté d'obferver ce 
qu’il a promis quant à cetui point ; puisque ce n’eft 
chofe impoflible, mais eft en Jui de l'accomplir; tou- 
tefois moiennant que les autres chofes contenues en 
ces prefentes réponfes fe faffent ; Sa Majefté eft con- 
tente complaire au Roi en cette matiere. 

Le cinquieme Article commençant : Item, Pour 
plus grand établiflement Esc. accordé , & demeurera 
comme il. git fors quant à la Ville; Château & Baillia- 
ge d'Hesdin, qui demeurera au Roi; pour & en lién 
de Tournay & Tournefis, & quant à l'Etat & Comté 
d'Aít, femblablement , pource que c'eft Patrimoine 
ancien de la Maifon d'Orleans. Et au regard de la 
Souveraineté de Flandre & Artois, elle fera delaiffée 
& vemife durant la vie dudit Empereur, & s'il ne fe 
peut contenter du cours de fa vie, il fera ajoüté à la 
vie de fon Fils aîné; fila vie de fon Fils ne lui faffit, 
durant les cours de fa vie, de fes enfans descendans 
de fon corps en premier degré ; s’il ne fe contente, à 
la vie de lui & de fes enfans descendans de fon corps 
fimplement. 

En ce qui touche Milan , ledit Seigneur Roi Tres- 
Chretien prie l'Empereur , que Francisque Sforcia en 
demeure poffeffeur paifible ; & plaira audit Seigneur 
Empereur entendre Meffieurs les Ambaffadeurs d'An- 
gleterre für ces Articles: 


Ez depuis ladite offre ; lesdits Amballadeurs ont 
derechef offert ce qui s'enfuir: 


Is Roi Tres-Chretien offre renoncer au droit par 
lui pretendu au Roiaume de Naples, Penfions, & 
Tow. IV. Parr. L 


DES GENS. 


Arrerages de la Seigneurie de Gennes; où Comté 
@A, ou Tournay , Tournefis > Arras & Mortagne, 
Saint-Amand, Bailliage, Ville, & Château d'Hesdin 3 
à la Souveraineté de Flandre € Artois, à jamais; au 
rachat de Lille, Dotiay , & Orchies. 

Sa Majefté en perfiflant aufi en la réponfe dudit 

vintieme de Juillet, conforme au, Traité de Madrid ; 
trouve bien raifonnable ce que ledit Roi de Fr 
fre, qui eft que l'Article cinquieme dudit Traité > fai- 
fant mention de Naples, Penfions fur icelui, Gennes, 
Comté d’Aft, reftitution d’Hesdin, renonciation de la 
Cité d'Arras , Tournay , Tournefis , Mortagne , & 
Saint-Amand, Souveraineté de Flandre & Artois, avec 
renonciation reciproque de toutes querelles, foit obfer- 
vé felon la forme & teneur. dudit Article: & de 
nouvelle mention. dudit rachat de Lille, Doüay, & 
Orchies, n'eft befoin, car en faifant de ce particulari- 
té, faudroit que Sa Majefté fit le femblable de chofes 
qu'il pretend, même de la Comté de Boulonnois, de 
Noyers, du rachat de la Riviere de Somme, & autres 
grandes chofes qu'il pourróit pretendre en vertu des 
Traitez d'Arras, Conflans, & Peronne , ausquelles 
renonciations reciproques pour le bien de Paix , Sa 
Majefté n'entend contredire, ains obferver ledit Traité 
de Madrid, & auffi que ledit Article; felon l'offre du- 
dit Roi, demeure en fon entier. Relte les deux cho- 
fes; lune quant à PEtat de Milan , felon qu'il eft 
mentionné audit Article, fürquoi Sa Majefté pertifte ; 
que les renonciations y mentionnées , faites par ledit 
Roi de France, dudit Etat, demeurent auffi en leur 
entier, fans faire innovation , & que les Lettrages qui 
fe doivent bailler'à Sa Majefté , comme il eft declaré 
audit Article, fe baillent dans tel jour qu'il fera avifé, 
avant la délivrance de Meffieurs les Enfans : & le fem- 
blable de ce qui auroit été occupé audit Etat , contre 
la teneur dudit Traité de Madrid, & jusques à la con- 
clufion qui fe fera de cetui nouveau ; que Je tout foit 
librement reftitué à Sa Majefté; le femblable en l'Etat 
de Gennes, & à ce enfuivant le contenu audit cinquie- 
me Article, Et l’autre chofe ; que Sa Majefté ferà 
contente, comme déja il a offert; de faire faire Juftice 
au Duc Francisco, comme il eft contenu ausd: répon- 
fes du vintieme de Juillet. Et puis que ce que deflüs 
n’eft point impoffible , & eft chofe promife par ledit 
Traité de Madrid, Sa Majefté y perfifte ; felon qu'il a 
été répondu aux Ambafladeurs d'Angleterre. 

Le fixieme , commençant : Item, Que pour cette 
Paix, Esc. il demeurera en l'état qu'il eft, fauf quant 
à la défenfe des Etats , Dignitez, Roiaumes, País; 
Terres; & Seigneuries de l'Empereur ; fera ajoûté res- 
triétion en ce qui eft tenu & polledé de par l'Empereur 
de fon Patrimoine, & où ya, aux dépens de celui qui 
donnera l'aide , fera changé & mis, aux dépens du rez 
querant; ou bien l’Article foit raié. 
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Et depuis ladite offre | lesdits Ambalfadéurs ont 
offert ve qui s’erf 


LE Roi Tres-Chretien offre la Ligue déferifive , fe- 

lon qu'elle eft couchée au Traité dé Madrid ; fauf 
& excepté qu'il n'entend y comprendre que les Roiau- 
mes; Pais, Terres ; & Seigneuries dudit Empereur ; 
& non de l'Empire, ni de fes dépendances: 

C'eft un Article, qui comprend reciproqde défen- 
fion des Dignitez, Etats, &c. -Et puis que ledit Sei- 
gneur Roi y defire reformation ; cela s’éclaircira bien ; 
à favoir quant aux biens Patrimoniaux de Sa Majefté 3 
qui ne font de fon obeiffauce à caufe de fon élection 
d'Empereur, demeurant le furplus de l'Article en fon 
entier, mais il faudroit ajoüter outre lesdits biens Pa- 
trimoniaux; quant à l'Etat de Gennes, & auffi de la 
Comté d'Aft, & auffi de l'Etat de Milan , que ledit 
Roi de France foit tenu. d'affifter Sa Majelté , & les 
défendre en obeiflance de Sa Majefté, même l'Etat de 
Milan; & nommément ledit Francisco , fi par Juftice 
que Sa Majelté ordonnera, il eft declaré qu'il ait for- 
fait, & que fon Inveftiture ne doive avoir lieu. 

Le feptieme, commengant: Ez pour todjours de plus 
en plas, Cg c. & autres Articles enfuivans , faifaris men- 
tion du Mariage du Roi, & de Madame Eleonor, & 
des Paétions & Convenances dépendans dudit Maria- 
ge, jusques à l'Article commençant : Item; Pour ob- 
vier à toutes occafions , eft accordé iz omnibus , fors 
en trois Points ; à favoir le premier touchant le paie- 
ment de deux cens mille écus de Dot ; & en cela en- 
tend ledit Seigneut Roi, que la fin du tiers Article foit 
enfuivie. Le fecond eft, quant aux Comtez de Mà? 
connois, Auxerrois, & Bar-fur-Seine, qui demeure 
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o ne demande ni cherche fon allée en Italie pour les 
Couronnes feulement , ni pour faire tort à perfonne, 
mais pour faire fervice à Dieu, & bien à toute la Chré- 
tienté. 

Le vint quatrieme Article faifant mention de l'in- 
demnité, demeure au même état qu'il eft audit Traité 
de Madrid. 

Quant à cet Article de l'indemnité qui eft ici offert, 
eft bien raifon qu'il foit dit le terme que fe devront 
rendre les obligations , que fa Majefté baillera au Roi 
d'Angleterre, avec quitance fufhfante, & ne pourroit 


être ledit terme meilleur & plus prefix , que au mé- 
me jour que fe devront rendre Meflieurs Tes Enfans 
e France. 


Le vint-cinquieme Article , faifant mention contre 
les Infideles & Heretiques, demeure en l'état qu'il eft. 

Cet Article eft pour le fait de la Guerre contre les 
Heretiques & Infideles , que ledit Seigneur Roi fait bien 
d'accepter; & quant à fa Majefté , il ne voudroit épar- 
gner fa vie, fes Roiaumes, & Sujets, ni chofe qu'il 
ait en ce Monde, pour une fi bonne & fainte Oeuvre. 

Le vint-fixieme, faifant mention de Meflire Charles 
de Bourbon, demeurera en l'état qu'il eft. 

Cet Article touche feu Monfieur le (1) Duc de 
Bourbonnois, que Dieu abfolve , & eft fi tres-jufte, 
que le Roi de France fait bien en non contred 
me il offre prefentement : mais attendu que depuis le 
trépas dudit feu Sieur Duc, a été rendu naguere une 
Sentence contre lui au détriment du contenu audit Ar- 
ticle de Madrid, comme par icelui fe pourra voir, fa 
Majefté entend, & ne peut delaiffer, qu'il faut ajoûter 
audit Article , que ladite Sentence foir annullée , de- 
laiffant toutes chofes remifes en leur premier état, & 


reparées conformément audit Traité de Madrid ; & | 


au furplus, que les heritiers dudit Sieur Duc de Bour- 
bonnois , puiffent jouir du benefice dudit Traité de 
Madrid, felon les dits & réponfes du viritieme Juillet. 
Et auffi eft befoin d'ajoüter que les País de Dombes, 
,&c. foient refervez à fa Majefté, en telle ma- 
le Roi de France n'ait point en foy 

rc défifler ceux qui font entrez de 
fa part, afin que fa Majefté , comme Souverain dudit 
Pais de Dombes, fift re(tituer lesdits País à qui de droit 
doivent. apartenir. 

Le vint-feptieme Article des Prifonniers ; 
comme il eft, & mota du terme de les rendre: 

Cetui Article des Prifonniers eft reciproque, parquoi 
fl eft bien raifon d'ajoüter que les Prifonniers foient 
rendus d'un côté & d'autré , le jour de la délivrance 
de Meflieurs les Enfans, tant de lorsque ledit Traité 
de Madrid füt fait, que ceux qui ont été pris depuis, 
& méme ceux , qui font és Galeres d'André Dorie, 
& autres qui feront baillez par memoire comme befoin 
il fera. 

Item. Au vint-huitieme Article, commençant; 
Que les Rebelles Es Foricides, Ec. accordé quant aux 
Rebellions , qui fe pourroient faire d’un côté € d’au- 
ire , mais quant à ceux que l’on voudroit dire avoir 
été Rebelles à la Duché de Milan, Seigneurie de Gen- 
hes, Comté d'Aft, avant la conclufion de ce prefent 
Traité, qui ne feront trouvez chargez d'autres délits, 
ou crimes, que d'avoir fuivi l'un Parti contre l’autre, 
és Guerres paflées , il fera reformé , foit que lesdits 
Foricides par ce prefent Traité retournent ** *,& fe- 
ront reftituez ; & remis en poffeffion & jouiffance de 
leurs Biens & Maifons ‚tels qu'ils étoient, & fouloient 
être avant l'empéchement furvenu à caufe desdites 
Guerres. 

Cetui Article des Foricides fera bien, felon qu'il eft 
contenu au Traité de Madrid: 


accordé 


Ex depuis lesdits Ambaffadeurs ont offert ce qui s'enfuir. 


CE Article des Foricides & Rebelles , demeure 
comme il eft contenu au Traité de Madrid. 

Le vint-neuvieme Article, commençant; Que zozs 
Prelats, Sc. demeurera en l'état qu'il eft. 

Cetui Article de retourner chacun en fes biens, com- 
me il eft contenu au Traité de Madrid , eft bien rai- 
fonnable. 

Le trentieme Article de Burgos, demeure comme 
il eft. 

Cet Article de Burgos eft raifonnable. 


(1) 1l avoit été tué devant Rome le 5. de Mars 1527. en voulant re- 
connoître la Place, les uns difent par hazard durant les ténèbres, & les 
autres par ordre de Law , Général des Troupes de l'Empereur , qui 
rut qu'il étoit néceffaire de fe défaire de ce Prince ; pour conferver le 
"Royaume de Naples à Charles-Quint, 
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Le trente-unieme Article de Rouffillon; 
comme il eft. 

Cet Article de Rouffillon eft raifonnable. 

Le trente-deuxieme , de Charolois, & des vint-cing 
mille francs pour Madame, fera offert & accordé, que 
la Comté de Charolois , les Seigneuries de Noyers, 
Chátelchinon, Chauffin, & la Perriere, avec les gre- 
niers à fel desdits Lieux , foient rendus & reftituez à 
Madame , pour en jouir ainfi qu'elle faifoit, & fou- 
loit faire auparavant l'empéchement furvenu à caufe 
des Guerres; & quant à la fomme de vint cinq mille 
livres, pour les levées mentionnées en l'Article, ma- 
dite Dame aura , s'il lui plait ***, ceux qui au- 
ront pris & pergüs lesdits fruits & levées durant la- 
dite Guerre. 


Ez depuis lesdits Amballadeñrs ont offert ce qui. 8 énfuit 

Fre ledit Seigneur Roi Tres-Chrétien la Comté de 

Charolois, les Seigneuries de Noyers, Cháteau- 
chinon, & la Perriere , avec les greniers à fel., & la 
fomme de vint-cing mille livres l'ournois ; pour les 
fruits percús à tres-haute Princeffe Madame Margue- 
rite d'Autriche , &c. refervant à lui, & à fes Succes- 
feurs, les reflort, hommage, € Souveraineté desdites 
Comtez & Seigneuries; 

Cet Article de Charolois eft fi peu de chofe, qu'il 
n’eft vrai-femblable que ledit Seigneur Roi y demande 
innovation; parquoi fa Majefté pertifte qu'il demeure 
comme il eft, & que l'on y avife quelque autre moien 
qui foit honnéte & raifonnable; & quant aux vint-cing 
mille francs, enfuivant l'offre dudit Seigneur Roi , & 
le paier, refte du terme , qui ne pourra être meilleur 
que avant la délivrance de Meflieurs les Enfans , và 
que c'eft fi petite fomme. 

Au trente-troifieme, de la Reine Germaine de Foix. 

Le trente-quatrieme , de Meflire Philbert de Cha- 
lon. 

e trente-cinquieme, de Meffire Phili 

Le trente-fixi 
may. 

Le trente-feptieme , de Meffire Henri, Comte de 
Naffau, celui de M. Beure, celui de M. de la Chaux, 
celui de M. de Verac, & autres Seigneurs contenus 
audit Article. Celui du Seigneur de Meneftor , celui 
du Sieur de Luffa , celui du Marquis de Saluces, & 
Frederie de Bauge, & autres Articles fuivans , jusques 
àl'Article quarante-troifieme , commencant : Izem; 
Que cette Paix , Amitié, ES Alliance , Esc. lesdits 
Ambaffadeurs ont offert & accordé, qu'ils demeure- 
ront & s'accompliront comme ils gifent. 

Tous ces Articles ici mentionnez font affaires parti- 
Culieres , & tant honnêtes & raifonnables , que l'on 
n'y doit contrevenir. 

Le quarante-quatrieme, qui eft des Alliez , commen- 
gant : Item, Que cette Paix, Coe. ledit Roi Tres- 
Chrétien entend comprendre la Seigneurie de Venile; 
& de Florence. 

Cet Article des Alliez fe pourra plus éclaircir. Et 
quant aux Venitiens € Florentins, ledit Seigneur Roi 
Ícait bien les chofes d'entre la Majefté, & eux ; & pour 
faire une bonne Paix , qui foit non feulement particu- 
liere, mais univerfelle , feroit le mieux qu'on avifät 
dés maintenant qu'ils fiffent la raifon à fa Majelte, de 
auffi au Roi fon Frere. Et l’aiant fait, ne feront re- 
fufez d’être compris au Traité de commun confente- 
ment, & fans cela ne feroit jufte qu'ils faffent com- 
pris. 

Le quarante-quatrieme , contenant : Item, Que le 
Roi Tres-Chrétien, incontinent qu'il fera delivré, ESc: 
demeurera quant à Monfieur le Daufin ; & la Ratif 
cation quant aux deux Princes, c’eft à favoir, de ’Em- 
pereur d'une part ; & du Roi de l’autre, dreflée iz 
forma confueta. 

C'eft chofe convenable de ratifier, à favoir 'Empe- 
reur & le Roi, & qu'avant que lesdits Enfans de Fran- 
ce foient délivrez , leurs Ratifications fe baillent ; € 
que Morifieur le Daufin aufli ratifie, felon le contenu 
en l'Article dudit Traité. E 

Le quarante-cinquieme , commençant : Item, Que 
lesdits Seigneurs Empereur ES Roi,C9« accordé quant 
aux Articles innovez, & feloi les dernieres formes. 

Selon la conclufion qui fe prendra, les foumiffions 
fe pourront atffi conclure. 

Le quarante-fixieme, commençant : Item, Que cet- 
te Paix. conclue, ge. offert & accordé comme il git 
par ledit Traité de Madrid. 

C’eft chofe accoütumée de publication de Paix, 
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curs du Confeil d'Etat de l'Empereur ont pris | rant refignation ow renonciation perpetuelle du Duché 
charge de faire raport à fa Majelté des chofes ci-devant | de UE an, à favoir que ledit Du lilan demeu- 
écrites, pou és faire réponfe ausdits Ambaffadeurs fil elt maintenant, E m- 
de France. Fait en la Cité de Palance, le Mardi xo. i r Roi d'Anglete 
de Septembre, l'an 1527. emettre toute offenfe , fi offenfe y 
Et par ce que deffüs , ne reftent guere de difficultez | Francisque Sforce , & le reftitu 
au Traité de Madrid, icelui demeurant au furplus en | fi ^i cM qui lui ena été 
fon entier,& en fa forme & vertu. Refte maintenant meure en s és mains 
i r aucuns autres Points pour benefi de cette | Roi d* "Ang erre, jus 
Paix ; à quoi Pon pour r. Refte aufli ce qui | dé & decidé entre les Parties. 
n’a point été répondu fur ledit E ns fixieme de | fes n ! -M. Imperi 
Juillet, même Suns à ce que le Roi de F | dre ce qu'il dudit Duc hé 
faffe, comme il doit aux d pens faits é | claré fouve 5, que lui, & le 
en cette Guerre depuis ité de Frere, s’en E anco 
quoi Majeflé s’eft remife au Roi d'A | eft tr&pafle 
& depuis remet desdits dépens faits jusques à (n cas que ledit Duc E: 
dhui. 


ourquoi re ne peut ol bft a 3 

Auffi entend ur, que le Roi de F | tre ont propofé lesdits Ambaffadeurs , que conf 
jour de la délivrance desd. Princes, fes I les grandes fommes , ‘esquelles le Roi de France fe 
falle au Duc de Ferrare l'argent que 5 ouve tenu , tant envers S-M. Imperiale qu’ rs 
S. M. ne peut en façon quelconque délaiffer | ledit Roi d'Angleterre , à 1 y 
eur € Vaffal, tel que | autre es fommes , que ledit Roi Tres-Chre 
audit Roi d'Anglete M. 
ide pour Vallée en Italie , — foit 
ion & défalcation de deux-cens 


vui- 
ces cho- 
le refou- 
ju'il a de- 


5 


ife de f 


té, 
le bon droit d'un fi bon Ser 
lui eft ledit Duc de Ferrare. 

Aufli entend l'Empereur ‚que toutes: chofes atc 
contre & au prejudice dudit Traité de Madrid f 
s & amendées, felon que la raifon & honnêteté 2 au lieu du dot de la Reine Ma- 
equiert, & qu'il foit pris jour certain d'avis *** & que ledit Roi T'res-CI 
re, & même d'accomplir **. Ce que deflus eft dit, | tenu de non empêcher, di cóte 3 i lement; 
fe doit accomplir avant la délivrance de Meffieurs les | Vallée de r la prile de 
Enfans , de forte que l'amitié foit telle qu'il n'y ait | Couronne Imperiale ; & avant t que la chofe demeurät 
plus que redire. à faire, le content , en lieu 

Aufli entend l'Empereur y que au plütard que fera; | SEE es autr l'Empereur les Navi- 
nouveau Traité fe faffe 6 concluë en dedans qu: res & Galeres prifes ; qui 3 Cup Péquipollent, & 
te jours prochains, à compter du prefent jourdui, | qua A davant desdites aide: 


cont 


mperial 


le 


retien foit 


& que trente jours aprés ladi fion , fi le Roi L'Empere ar a và le contenu du Bille crits; 
de France avoit aucune Armé ie, elle en vuide | $ lu 5 prefenté par Meffi eurs les Ambaffadeurs 
entierement , & foit de retov Monts de Frar "ordialer Roi ; fon 


il qu'ils 
emene de la Paix ‚que né 


cé, autrement, & que ladite Armée, ou partie d'ic 
le demeurát encore en Italie paffé ledit tems ; ou que 
attentées en Italie ne full ufli reparées 
sfaites, comme devant eft dit ; ledit Roi de Fran- 
ce foit tenu de paier à l'Empereur pour le foütenement 
de fon Armée en Italie, cent cinquante mille écus chs 
cun mois, à commencer dés lesdits trente jours exp 
te, & de continuer prorata tant que ladite Armée 
France demeurera depuis en Italie; & n'aura fait les 
reparations comme deffüs ; le tout “fins fraude ni ma- | 
lengin le dir 
Auffi defire l'Empereur, qu'en enfuivant la réponfe | At füroit y quant aux trois offtes fur le fai 
du vintieme Juillet, le Roi d'Angleterre foit Confer- | du Duché-de Milan : La premiere que S. M. vouln£ 
vateur & Proteéteur de cette Paix , comme & en la | laiffer ledit Etat comme il eft de prefent ; l'autre , 
maniere que ladite réponfe eft contenuë, & que Trai- | donner au Duc Francisque ; l’autre de laiffer led 
té fe faffe entre S. M. les Rois de France & d'Angle- 3 , Où que S. fe refolve; qu 
terre, comme principaux contrahens à la mutuelle d S. M. aitér de fon di 
fenfe de ce qu il y poffede en vertu du "Traité, com- J es choles comme elles font, 
me fut en la Capitulati on de Londres de l'an dix-neuf, | ne peut plus fai ’interceffion dudit | r Roi 
& mieux fi faire fe peut pour le repos de la Chrétien d'Angleterre ; que de lui acor que dans tel tems 
il fera avifé pour le mieux; iges non fü 


M. députera , faffent declaration de la 
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its, iceux Ambaffadeurs c 
voir réponfe particulierement ; 
tions arrêtées, & autres chofes 
à part le vintieme 


mémement que la Ratification des Etats , Prelats , & 


es de chacun Roiaume, fe faffe, & que les ftipula- 
s & foumiffions des Cenfures fe faffent & flipulent | touchant le cas du Pod E rancois Stance? P 
nt Monfieur le Legat d'Angleterre , auquel toute | Sentence des 
Ja Republique C hrétienne eft bien obligée du benefice | fe pourquoi il doive ét 
de cette Paix: & que par nôtre Saint Pere le Pape, fe- 
lon forme de droit, le tout foit reconfirmé , ftipulé , | cisque foit en fon premier état à l’inveftitu 
& foúmis aux Cenfures comme il pan d ; attendu mer que S. M. lui fit dépécher à Toledc 
que nótre Saínt-Pere, Vicaire de Jefus-Chrift, doit avoir | fi par le cont elt condanné, que en tel 
cette autorité, & que par icelle, avec E "B enediétion , Etat de Mila neure à la dispofition de 
cette bonne & fainte Oeuvre fera plus ferme & per- | me eft bien la raifon , comme Empe 
petuelle. Seigneur; & en faire autrement ce feroit donner fon- 

Et par ce que deffüs fe peut évidemment connoitre, | dement & occafion à nouv débats & Gu 
que fa Majefté ne cherche point d’avoir tout ce que de | nul Prince Chrétien ne doit defirer ; & feroit plütöt 
bonne raifon lui appartient, mais antente de beau- | cette nouvelle Paix acine de plus grande Guerre 
coup moins, afin d enir im & repos en autrement. À qu M: delire c obvier 
l’univerfelle Chrétienté, conf itié du Roi de | caufe pourquoi S:M:ne 
France , & complaire au Roi d e, font re, outre ce que d 
Frere & Oncle, & à Monfieu Mediateu droit bien. Et quant à l'aide d'Italie, für quelo fem- 
Promoteurs , & Contervateurs d | ble que le Roi de France prendroit volont 
plus à plein a été pourparlé av it réponfe ausdits Sie 
étans, pour en faire leur raport : e, que cet Article de l'aide d 
Maitre, & à Monfieur le Legat. alencia , le | talie eft fi honnéte & fi raifonnable, que S M. ne pent 
quinzieme de Septembre mille. cinq-cens vingt fc croire, que le Roi de F Anke OuIOt refute l'obfer- 
vance d'icelui , comme il eft tenu au Traité de Mas 
drid; confideré mémement que lesdits offres font pré- 
cedez de fon liberal vouloir; & auffi il n'y avoit fi-tót 
execution du contenu audit Article , que ledit Roi püt 
E à l'inftante Requête du Roi leur Maitre , & | alleguer ibilité de bailler l’aide füsdite, car. E 
pour le bien de P: PEmpereur vouloit accep- pereur ne demande ni cherche fon allée en Itali ie pour 
ter un des Articles fuivans , non entendant ou reque- | les Couronnes feulement, ni pour faire tort à perfonne, 
} mais 


Vil 


A 
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à Dieu, & bien à toute la Chré 
tienté. Pourquoi S. M. par raifon peut perfifter à la- 
dite aide promife , qui confifte en quatre chofes. La 
premiere, en deux-cens mille écus , paiables aux ter 
mes declarez en l'Article. La deuxieme, en l’Armé 
de Mer du Roi de France ,: pour fervir S. M. pour 
trois mois durant, à compter du jour qu'il lui plaira 
faire veille à compte. L'autre, de la paie de fix mille 
etons pour fix moi dont ledit Seigneur Roi de 
France eft tenu 5 bailler Cedulles de 


S. M. peut pretendre, comme il 
baillées à vous, Meflieurs, le Samedi dernier 
ne faut aucunement mettre en doute par vous 
fieurs , quele Roi vótre M 
a la Paix, que vous l'avez dit dc a 
de, felon lesdites réponfes ; 
ladite Paix, fans y m plus 
Et pource que maintenant vous, 
baffadeurs , avez mis avant de vous méme 
ands ré- | doutes für aucuns des points contenus en lad. 
pondans , avant la délivrance des Pr mémement de l'affaire de Milan , pour 1 
Et l'autre, qu'il eft tenu baille dit Etat, de l'aide des Galeres & N 
cens hommes d'armes , ou noise s'il plait à S. M: | ge d'Italie, &'de faire fortir l'Armée 
pour lui faire fervice ant lesdits Voiages , pour le i en Italie , deva 
terme auffi de fix mois. | nces de Franc 
re de 
tre , en a fait 
prefent des E 
de 


Mea 


Roi ,votre 
comme il fait à 
Et quant à Pai 
füivant la bone. amour & affection que 5: M. leur > à favoir desdites Galeres & Navires , c'eft choft 
porte , il fera plus pour amour d'eux, que pour Prin- | qu'il a offerte & promife à S. M. 
ces vivant, & pour parvenir à la Paix de Chr 5 isque du refte d 
dont eft tenu audit Roi & Leg: at, comme 1, comme Íavez 
Thonneur & la louange de la traite ife qu'en avez ouie ; ne 
prudencerachever & conclure, fera contente moie plus en arri uffi ferolt d 
nant l'accompliffement des autres chofes, que en Italie, aprés que cette P. 
prefentement répondu fur le fait de ladite Paix, à và qu'elle ny pourroit fervir d'4 
templation desdits R Legat , de encore leur con ance, & occafion de nouvel 
plaire davantage esdites ges un parties de l'a D s pauvres Su t 

7 re Hie À in 


fon bon 


défi 


qui s’enfuit; 

A favoir quant aux deu: ns mille écus, puisque | ne dowene plu 

le Roi fe contente il eft recompenté, au lieu de fem- on ladite réponft 
blable a nme que S. M. avoit acordée à la Reine de . à quoi perfiftons. 

ice, fa Sœur, pour le dot & Mariage , que ainfi Et quant aux autres Points qu'avez alleguez en di 

ference, à favoir aw vintieme Article desd 


fur l@reparation reciproque des domr 


accom- 
t de par 


à vous baillée p 


ponte 
nages, l'on pour- 
nt mémemeht touchant 
, enfemble 


à la paie de fix mille Pietons pour fix mois, 
qui monteroit environ à cent huit mille écus , S. M. | roit bien für ce avifer, trait 
eft contente de les laiffer audit Seigneur Roi, moien- | le fait des feuretez à cet effe 
nant que les cent mille d'iceux foient en augmentation ble qui fe. pourroit & d 
du dot de ladite Reine, fa Femme , & que de ce il | & d'autre. 
baille les Lettres d'affignation neceffaires. Quant auxecent le écus ;au lieu des fix mille Pie: 
Quant aux cing-cens hommes d'armes auffi pour fix | tons paiez pour le Voiage ait: alie, que 
i i monteroient à bonne fomme, S. M: eft con- | tente de laiffer en acctoilfement d 
remettre & quiter audit Roi de F: 


du tems con- 
xécuter d'une part 


t con- 
dot de da Re eine , fà 


ance | Sœur; & vous requerez at contraire oir 
1s lui en faire demande: & par ainfi ledit Article de | S. M: fe dé potte entierement de ladi e de fi 
de fer peu de chofe , à favoir de l'Armée RSS Mer; | le pietons, n remettant au Roi vôtre Maître, combien 
aquelle doit fervir à 8: M. pour trois mois... Certes | que favez qu'il ne fer que $ 
S. ie peut croire; que confervant cette fi grande | telle remiffion de ce qui fi juftement lui a 


Amitié & Alliance RES ledit Seigneur Roi époufé la | doit bien fuffire qu'il s’en déporte pour l'accompli 
Reine; S e S. M: & bien confiderant les | ment dudit dot. Et quant au Mäcont is, Auxerr 
chofes paffées , il voulüt refufer bailler ladite Armée | & Bar-fur-Seine ; que defirez être mis en f 
de Mer. Et pour la part de S. M. il ne voudroit dé- | comme le fai Bourgogne, fans pa du dot qui 
laiffer bailler; mais voudroit offrir audit Seigneur Roi, | lui eft conftitué , ni auffi que fon premier Fils y füc- 
femblable, voire plus grande chofe , s'il en a cede: Er quant à l’aide que le Roi vôtre Maître eft 
re. pource que autrefois a été parlé qu ^il f roit bon | tenu bailler à M: ap as de Meffire Charles 
de declater le us que fadite armée devroit attendre | de Gueldre , que req être mis hors du Traité; 
au Port ou S. M. la dernanderoit, avant que faire voi- | combien vous Tavez il a promis, & y eft obli; 


les; audit Traité de Madrid n'eft declaré; S.M. | Item. Quant à l’Article touchant 
fe contentera que ce foit pour trois mois au plus, | Monfieur de Bourbon, fur lequel mettez 
qu'elle attendra audit Port; & trois mois. ficulté de l'annullation de la Sentence; 


ce que deffus, & les autres réponfes ce jourdui | des Prifonniers , defirez que fe prennent quel 
i re de Paix , fe peut évidemment | mites , fans exprimer que ce foit avant la délivr 
1. ne cherche point d'avoir tout | desdits Enfans. ‘Et de Paffaire de Cha olois ; tor 
i apartient, mais fe contente | la Souveraineté , & des vint-cinq mille fra 
pour beaucoup moins, afin de parvenir, & mettre Paix | Madame ,. le terme de la Paix, desqu 1 
& repos en l'univerfelle Ch ce foit aprés la délivrance desdits Princ t de la paie 
du Roi de France ; & complaire au Roi d'Angleterre; | du Duc de Ferrare, de ce que le Roi vôtre Maître lui 
fon bon F Tere & Oncle, & à Monfieur lé Legat, Me: | doit, dont l’on pourroit prendre quelque terme: com- 
diat , Promoteurs bien que nous trouvons vos difficultez 
il range leur toutefois vous difant auffi bien de nous 
fi auffi comme vous avez parlé 
i y a mis de vig S: M: fera contente complaire 
t not 5 ga E pour le benefice de cette Paix , & enc 
i d'Angleterre, & de Monfieur le Legat 
ierement de ce qui lui eft dû de lac 
mille Pietons , fans le mettre en a 
dudit dot; auffi fe déportera de 1” ement dudit 
dot desdits: Comtez & Chätellenies, & que le premier 
cation tenue |} Fils y füccede, moiennant que l'on avife équivalente 
bre 1527. recompenfe dés maintenant pour ledit premier Fils; 
quiftienne côté mat > comme étoient lesdites 
M ESSIEURS du Confeil de l'Empereur, dirent à | Comtez & Chátellenies NÉS fer en füspens comme 
+ Meffieurs les Ambaffadeurs de France & d’An- | le fait de Bourgogne: & f mblablement quant à l'ai 
‘terre , que confiderant le plus que graud devoir en | de, aprés le tré Tonfieur de Gueldre , ne tien- 
uoi s’eft mife pour le bien de la Paix, délaiffant | dra point à cel M. ne s'en déporte. Et de 
ande pattie de plufieurs chofes qui de bon droit lui | l'Article des Prifonniers , que l'on prenne un t 
nent par le Traité de Madrid, & fe contentant | court aprés la conclufion dudit Traité, afin qu’il n yy 
de beaucoup moins , que par la raifon & honnêteté | ait faute : & de Peu de Charolois , inei. la 
Rrrg ous 


quer 


Senfuit ce qui à 
audit Palenci 


e Sept 


ANNO 
1527. 


PEMPE- 
AEUR ET 
Franck 


sor 


Souveraineté, l’on y pourra avifer quelque moien ; 
des vint-cinq mille francs de Madame , avifer aufli 
quelque terme raifonnable, fans oublier le dû du Duc 
de Ferrare, & de l'annullation de 1a Sentence donnée 
contre Monfieur de Bourbon, l’on pourra aufli de vô- 
tre côté trouver le moien honnête & convenable à tel- 
le reparation, que par honneur S. M. ne peut laiffer ; 
deforte que ces points ci-deffus, faifans les autres trois 
pretendus, vous voiez qu'il nous femble qu'il n'y au- 
roit grande difficulté du cóté de. S. M. de complaire 
audit Seigneur Roi vótre Maitre. " 

Et quant au refte de la paie des deux millions, qu'il 
dit être impoflible , outre les douze cens mille écus 
comptans, & le dü d'argent prêté au Roi d'Angleterre, 
& defirez que le refte fe paie en quelques années, bai 
lant fureté fur ce fuffifante: nous croions que en com- 
plaifant ce quiteft dit en ladite réponfe , que Welt en 
difficulté; de méme le fait de la renonciation de Mi- 
lan, défenfe dudit Etat, en lui baillant l'aide de Navi 
res & Galeres pour fon Voyage d'Italie, comme il eft 
s par le Traité de Madrid, & accompliffant auffi 
e fait de la retraite de l'Armée du Roi vótre Maitre, 
qu'eft en Italie, comme eft contenu ausdites réponfes 
de S. M. & au Roi fon Frere: & lui parlant encore de 


cette aft 


f 


re de Navarre, de maniere qu’il ne fe trouve 
difficulté , fa Majefté vous fera telle réponfe 
dit refte de deux millions , 
bien en mieux, que ne tiendra à lui que cette Paix ne 
foit toute conclu£, & qu'il fe veut mettre de fon côté 
toüjours en plus que le devoir, afin de parvenir à icelle 
Paix pour le fervice de Dieu , pour conferver l'amitié 
du Roi vôtre Maitre, pour contemplation auffi du Roi 
d'Angleterre, & dé Monfieur le Legat , $ pour le 
bien univerfel de toute la Chrétienté , qui eft la chofe 
au Monde que plus il defire. 

Lesdits Ambaffadeurs de France & d'Angleterre 
aiant oui ce que deflus, ont defiré, que mesdits Sieurs 
du Confeil d'Etat de l'Empereur, non feulement com- 
me d'eux-mémes , mais au nom de S. M. vouluffent 
dire le méme qu'eft deflus écrit. 

Et depuis , à favoir le Samedi vint-unieme dudit 
mois de Septembre, lesdits Sieurs Ambaffadeurs de 
France & d'Angleterre, fe font conjointement trouvez 
devers S. M. & lui ont fuplié le femblable. 

Surquoi S. M. leur a répondu, qu'il ne faifoit dou- 
te que lesdits de fon Confeil ne leur avoient dit chofe 
d'eux-mémes, ni autrement , qu'ils ne fcüffent bien 
ce qu'ils difóient ; & qu'aiant our le raport, & và Pé- 
crit ci-deffus , il l'aprouvoit & avoit pour agreable, 
comme s'il étoit fait de la part & au propre nom de fa 
Majelté. 

Aprés , lesdits Ambaffadeurs ont fuplié à S: M. qu'il 
lui plút declarer les termes & les furetez qu'il voudroit 
avoir, pour les fommes qui reftoient à paier pour les 
deux millions. Surquoi S. M. avec proteftation , 
fous les conditions que les chofes qui étoient mifes en 
écrit ci-deffus , que fa Majefté demandoit pour ac- 
complir leur effet, demande quelles furetez ils avoient 
Charge de bailler. 

Ils ont répondu, que leur Commiffion portoit d’of- 
frir Otages ou Banquiers, & Marchands fuffifans. 

Sa Majelté dit ausdits Ambaffadeurs ; puisqu'ils 
n'avoient charge de nommer lesdits Otages , il feroit 
content d'en nommer un nombre, qui lui feroient bail- 
lez au méme inftant, que les Princes Enfans de Fran- 
ce feroient delivrez, & tiennent Otages iz foliduin; & 
pour le tout, à favoir Monfieur de Vendôme, Mon- 
fieur de Saint-Paul, Monfieur de Guife ; Monfieur 
de Lautrec, Monfieur de Longueville, Monfieur de 
Laval de Bretagne, le Comte de Bagots, Morifieur le 
Prince de Talemont, Monfieur de Rieux; le Grand- 
Maitre de France Montmorency, PAmiral de France, 
Sieur de Brion ; & Vheritier de feu le Bátard de Sa 
voie: & venant à mourir un de ces Otages , ledit Sei- 
gneur Roi fera tenu en dedans trente jours enfüivans, 
qu'il en fera requis de S. M. en bailler un autre équi- | 
valent , au choix & contentement de fadite Majefté. | 
Fait audit Palencia, le 2r. Septembre 1527. 


CCXVI. 


Infruétion donnée à 1 Evéque de Tarbes, Amba/ja- 

deur du Roi de Frame FRANÇOIS I. vers 
mpereur CHARLES. QUINT, fur le défi 
€? lintimation de Guerre. A Paris Ponziéme 
Novembre 1527. [FREDERIC LEONARD, 
Tom. 11. pag. 314. ] 


que connoîtrez de | 


| desdits Enfans , 


| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


l'Empereur perfifte de ne vouloir venir contre le 
Traité de Madrid, ou mettre l'affaire en longueur 


S! 


& diffimulation, ou autrement proceder, de forte qu'il 
> Quilne veut 
ni à la reftitution 


fe puiffe conjecturer raifonnablement 
entendre à ladite Paix univerfelle , 


RE, le Roi Tres-Chretien , mon Souverain 
& naturel Seigneur, m'a commandé de vous 
dire; qu'il a un merveilleux regret & deplaifir de ce 
qu'il fant, qu'au lieu de l'amitié, qu'il a tant defiré de 
fouhaité avoir avec vous, l'inimitié precedente demeu- 
re encore en fa vigueur , de laquelle voit & connoît 
que les maux, & inconveniens , long-tems a commen- 
cez, continueront & augmenteront, non feulément à 
vous, à lui, à vos Vaflaux & Sujets, mais à toute la 
Chrétienté; & que les forces & jeuneffe, que l'un & 
l'autre deviez emploier contre les Ennemis de la Foi, 
S'exerceront à l’effüfion du fang Chrétien, & offenfe 
de Dieu; & que vous & lui , esquels Diet a fait tant 
de graces, ne jouirez du benefice qu'il lui a plà nous 
laiffer par fon Teftament, qui eft Paix , de laquelle 
procedent tous biens; ains au lieu d'icelle aurez Guer- 
re, dont pullulent toutes calamitez, hazards, incon- 
veniens, pauvreté , & mifere , & foi aflujetir à ceux 
esquels l'on pourroit commander ; & mettre fon fang 
& fübftance , & de fes Sujets, à bourfes étrangeres , 
Chacun comme pour foi y doit penfer , & contiderer 
que pour le bref tems qu'eft la vie de l’homme, aucun 
ne doit tâcher de fe priver de la tranquillité, joie, 
honnefte pafletems, que les Princes peuvent avo 
au lieu de ce, & pour la Guerre être en peur, trifteffe 
& hazard, & avoir devant les yeux, qu'aprés avoir et 
mauvais tems en ce Monde, fera encore pis en l’autre 
à ceux qui en auront été caufe 5 &qui ne fe front 
voulu ranger à la raifon. De fa part, il s’eft mis; & 
voulu mettre en tout devoir; & plus que d’icelui, pour 
avoir Paix & Amitié avec vous, & par ce moien ladite 
Paix fera par toute la Chrétienté; & pourra-ton faire 
quelque fervice à Dieu en faifant Guerre contre les In- 
fidelles , qui lui fera fi agreable, qu'il éteindra la coul 
pe & faute , qui pourroient avoir été faites par ci-de- 
vant à caufe de la Guerre, qui a trop longuement du- 
ré entre vous, & n’eft pour ceffer encore > attendu les 
termes que tenez. Et dautant qu'aucuns eux adherant 
à vous ont aflailli , pris, & forcé la Cité de Rome 

qui eft le lieu où fe tient le Saint Siege Apoltolique ; 
où fe font commis tous les delits & crimes > dont l'on 
fe pourroit avifer ,. les Eglifes & Reliques profanée 
le Pape tenant le Siege de Saint Pierre, comme Vica 
re de Dieu en Terre, pris & mis hors fa liberté. Ceux 
qui ont commis & perpetré lesdits execrables delits & 
malefices , enfemble leurs auteurs & fauteurs font tom 
bez & encourus aux peines de droit, & ceux qui le 
tiennent captif s’avoiient à vous; & celui; qui le gar- 
de a été & eft un des principaux Capiraines , duquel 
vous. vous étes toûjours fervi én vos Guerres d'Italie: 
Et d'autre part , le diférend , qui de prefent peut étre 
entre vous, & le Roi mon Souverain & naturel Sei- 
gneur, gift principalement fur fa rançon, & recouvre- 
ment de Meffieurs fes enfans, qui tiennent Stage pour 
icelle; il vous a plufieurs fois offert, & encore offre, 
de la vous paier & bailler , non feulement telle que 
Pon pourroit dire être raifonnable & accoütumée en 
tel cas, mais beaucoup plus grande; & ne vous deviez 
arréter en ces chofes, que par force & contrainte vous 
a promifes , lesquelles juftément ni honneftement ne 
pouvoit garder ni accomplir ; vous euffiez beaucoup 
plus gagné à prendre ladite rancon telle que vous a été 
offerte, que de continuer la Guerre, & être caufe des 
maux & inconveniens , qui aviennent chacun jour en 
la Chrétienté. Vous voiez le Roi d'Angleterre avec 
lequel il a amitié & fraternité penpetuelle > & auífi les 
Venitiens , Florentiens, Duc de B: & autres Prin- 
ces 


G) SI 


(1) Charles-Quint fut fi itrité de cette dénonciation de Gi "i 
xelegua les Ambaffadeurs de France, de Venile , & de puna Sie 
lieués de Madrid, & leur donna des Gardes , pour les empécher @é- 
crite, & de communiquer avec des perfonnes füspe&tes, I n'en ula pas 
avec tant de rigueur avec PAmballadeur d’Angleterte , parce qu'il lui 
reftoit quelque espérance de détacher fon Maitre de la Conféderation; 
Français 1. traita de méme lAmbafladeur de l'Empereur, 


DU DROIT DES GENS. 


ING Ces € Potentats fuivre & tenir le parti dudit Seigneur 


22 


PE- 
Let 
R AN- 


Roi Tres-Chretien, pour ce qu'ils voient qu'il fe met 
à laraifon , & que à caufe de ce que n'y voulez en- 
tendre; la Paix univerfelle ne fe peut faire en Ia Chre- 
tienté, les ennemis de la loi gagnent país ; toute VI 
talie elt en armes , fang, & rapines; le Siege Apofto- 
lique troublé , fi de vétre part n'aidez à y mettre fin; 
& les chofes continuant ainfi qu'elles font commen- 
cées , eft à craindre que Dieu ne fe courrouce. Et 
dautant, SIRE, que pour remontrances , que les 
deflusdits vous aient fe faire , offres & prefentations, 
que ledit Seigneur vous aite T 
dre ni aquiescer à faire un Traité honnéte avec lui, & 
vous contenter d'une rançon plus que raifonnable , 
ne voulez rendre à fon bon. Frere, & perpetuel Allié, 
& Confederé, le Roi d'Angleterre, ce que lui devez 
& mettre le Pape en liberté, & Jaiffer en Paix & trar 
quillité l'Italie; il m'a commandé vous declarer , figni- 
fier, & notifier, à fon tres-grand regret & déplaitir, 
avec fondit tres-bon Frere le Roi d'Angleterre, qu'ils 
vous tiendront.& auront pour leur Ennemi ; declar: 
toutes manier & Conventions , paravant 
paflez entre lui & vous, entant que concernent vôtre 
profit & utilité, Etre nuls, & que de fa part ne les veut 
garder & obferver; ains que par tous les moiens qu'il 
pourra penfer avec fes bóns Ami Alliez , & Confe- 
derez, vous grevera par toutes forces vos Pais, "T'er- 
res, éts, & Vallaux, par Guerre, & autrement, 
ainf qu'il connoîtra être à faire, jusques à ceique lui 
aurez rendu fes Enfans, avec honnêtes paétes & cor 
venances fur fà rangon-, délivré. le Pape, rendu au 
Roi d'Angleterre ce que tenez de lui, & aquité la 
fomme que lui devez , & laiffé fes Alliez & Conf 
rez en paix; repos, & tranquillité ; & protefte devant 
Die & tout le monde, qu'il ne fouhaite ni defire la 
qu'elle lui déplait entierement ; & par ainfi 
n’eft caufe des maux, qui en font ou pourront prove- 
nir, attendu qu'il s'eft mis & veut mettre à toute rai- 
ainfi qu'il le vous a offert & fignifié , & à tous 
es Princes Chretiens, comme fi fait encores; & 
pelle Dieu , qui fait toutes chofes, à té- 
moins. Er pource que fous ombre de la publication 
du prétendu Traité de Madrid, faite, lui étant encore 
Prifonnier en Espagne, plufieurs vos Sujets, $ ceux 
dudit Seigneur Roi d'Angleterre , & fiens , auroient 
porté Marchandifes ; & autres Biens , és Roiaumes , 
Détroits ; 
roient avoir gros dommage, fi d'eux n'étoit faite men- 
tion en cette prefente declaration & fignification,mon- 
dit Souverain Seigneur, & le Roi d'Angleterre , font 
congens que liberté foit donnée à tous vos Sujets, étans 
dans leursdits Roiaumes, I 
retirer & partir delà , avec tous leurs Biens & Mar- 
chandifes, dedans quarante jours à la prefente inti- 
ination , pourvû: que vous ferez de méme à leurs 


de tout 


15 
Sujets, en toutes & chacunes leurs Marchandifi 
à Paris le 11. Novembre 1527. 


CCXVII. 


Proces-Ferbal de lintimation de Guerre: faite par 
Guitenne, Keraut-d’ Armes du Roi de. Fran- 
ce Fr angoıs Ll. 2 7 Empereur CHARLES- 
Quint le vint-deuxieme "Janvier avant Pá- 
ques 1527. [FREDERIC LEONARD, 

pag. 316. | 


Tom. 1 
EM 

deuxiéme du mois de Janvier mille cing-cens vingt- 
fept, en la Guienne, Roi-d'armes du 
ux, Roi d' Armes du Roi 


ron les neuf heures; & firent fi 
periale , 
Monfieur de Bouclans ; par ordonis 
leur fait réponfe , que ce feroit pc 
onze heures devers midi. 


fté [m- 


nce de fa Majefté, 
les entre dix & 


& Seigneuries l'un dé l'autre ; dont pour- | 


is, & Seigneuries , de fe | 


au matin, envi- | 


qu'il lui plat leur donner heure d'audience: | 


À ladite heure, Sa Majefté Imperiale vint en la gran- | 


de Salle de fa Cour., à laquelle fut accompagné de 
plufieurs Prelats, & Grans d'Espagne, Ducs, Marquis, 
& Comtes, Gens de fes Confeils, Barons, Nobles, 
& autres bons Perfonnages de pluficurs Nations. de fes 
Roiaumes & Seigneuries, en grand nombre, s’ 
chaife, preparée comme à fa D 
dits Rois d’Armes étoient au bc 
cun fa cotte- 


: ,à char 
Armes fur le bras gauche ; firent trois 


| 
| 
| 


| Cleranceaux, Roi d'Armes du Roi d’Anglete 
ait faites , n'avez voulu enten- 


| 


| prit fa cotte-d'armes, qu'il av: 
| comme dit eft, & la vêtit ; & ce 


écrit, mais de bou 


x 
303 
Reverences genou en terre , & eux étant au bas du 
degré devant la prefence de fa Majefté compag 
comme deífus , dirent par la bouche dudit Cleran- 
ceaux , Roi-d’Armes du F d'Angleterre, ce qui 


s'enfuit. 

SIRE, fuivant les Loix & Edits , inviolablemeñt 
gardez & obfervez par vos Prede 

reurs Romains , Rois , Princes, & C. 

Guienne, Roi d'Armes du Roi Tres- 


etien ; 
1 rre, nos 
Souverains & naturels Seigneurs, nous prefentons de- 
vant vôtre facrée Majefté, pour vous declarer aucunes 
chofes de la part desdits Rois nos Maîtres , vous fü- 
pliant, SIRE, qu'aiant égard aux deffusdites Loix, 
& Edits, ufant de vôtre benignité & clemence; nous 
veuillez faire donner feut accés & bon traitement e 
vos Pais, Terres, & Seigneuries, attendant vôtre ré- 
aïs, Terres, 
neurs. 

Dites ce que les Rois 


& Seigneuries de nosdits Souver 
Sa Majefté leur répondit : 


| vos Maîtres vous ont donné charges, vos Privileges 


vous feront gardez, & Pon ne vous fe 
en mes Roiaumes. 

s cette réponfe, ledit Guienne lüt par écrit ce 
1 e fa main aini, GU 1ENN E Ros 


ra nul deplailir 


qui s 
d' Armes. 


IRE, le Roi Tres-Chretien, mon Souverain & 
naturel Seigneur , m'a commandé vous dire, qu'il 
a un merveilleux regret; &c. comme à la page 502. 
_ Sa Majefté répondit audit Guienne les paroles qui 


fuivent. 
pa entendu ce que avez là de par le Roi vôtre Mat- 
tre, je m'ébabis qu'il me défie, car étant mon Pri- 
fonnier de jufte Guerre, & aiant fa foi, par raifon il 
ne le peut faire; ce m'eft chofe notable d’être défié de 
lui, bien qu'il y a fix ou fept ans qu'il me fait la Guer- 
re, fans encore m'avoir. défié. . Et puisque par la gra- 
ce de Dieu je me fuis défendu de lui, comme il a và, 
& un chacun, fans qu'il m'en ait averti, & atendu la 
raifon & juftification, en quoi je me fuis mis; par les- 
quelles ne penfe avoir demerité envers Dieu, y 


me fera rien , car puisqu'il m'a défié, je füis demi 
afluré. 

Quant à ce que vous dites du Pape, nul n’a eû plus 
de regret de ce qui s’eft fait que moi, & c’a été fans 
mon feû & commandement , & ce qui s'elt fait a été 
par gens desordonnez , & fans obeiffance à nui de me: 
Capitaines ; & je vous avertis que le Pape eft ja pieca 
mis en fa liberté ; & hier j'en eu les nouvelles cer- 
taines: 

Quant aux Enfans du Roi vôtre Maître , il fait bien 
comme je les ay Otagiers ; auffi Meffieurs fes Ambas 
fadeurs favent bien, qu'il n'a point tenu à moi qu'ils 
n'aient été délivrez. 

Quant à ce du Roi d'Angleterre, mon bon Frere & 
Oncle, je croi, que s’il eft ainfi que vous dites, qu'il 
n’eft bien informé des chofes paflées; & que s'il Pétoit, 
il ne me feroit dire ce que vôtre écrit contient. Je des 
fire lui envoier mes raifons , pour l'avertir à la verité 
du tout ; & croi quand il les faura, qu'il ne fera tel 
comme il m'a été. . Je n'ai jamais nié l'Argent qu'il 
m'a prêté, & fuis preft à le paier, comme par droit & 
raifon je fuis tenu ;& graces à Dieu, j'ai aflez de bie 
pour le pouvoir faire. | T'outefois s'il me veut faire 
Guerre, il m'en déplaît , & ne puis que me di 


la 
ndre. 
Je-prie à Dieu, que le Roi ne. me donne plus d'oc- 
cafion d'avoir Guerre à lui, que je penfe lui avoir 
donné. 

Au refte , pourceique vôtre écrit eft grand, & le 


papier montre bien être doux , .vd que l'on y a écrit 
tout ce que l'on a voulu , vous me baillerez cet écrit, 


| auquel plus particulierement je répondrai en un autre 


jer ; auquel n'y aura finon chofe veritable. 

Cette réponfe faite par Sa Majefté , & de fa propre 
bouche, audit Roi d’Armes Guienne , icelui Guienne 
it fur fon bras gauche, 
t ledit Cleranceaux, 
| Majeflé , non par 
ce qui s’enfuit. 


Pp 


Roi d'Armes d'Angleterre, dit à 


2 


“TRE, Je Roi mon Souverain Seigneur 
mandé de vous dire, que voiant la n 


m'a com- 


q 
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Grand Turc, ennemi de la Foi, qui par force & puis- | 
fance d'Armes, a enlevé de la main des Chrétiens la 
Cité & lle de Rhodes, l'un des principaux boulevards 
de ladite Chrétienté ; & en Hongrie la Fortereffe de 
Belgrade, & partie du Pais; que aufli au moien des 
Herefies & Seétes nouvelles , puis naguere élevées en 
plufieurs endroits de ladite Chretienté. Semblablement, 
fachant & connoiffant les grandes Guerres allumées 
de toutes parts, au moien desquelles icelle Chrétienté 
eft en trouble, confufion, & divifion merveilleufe, & 
puis naguere par vos Gens , & Miniftres militans en 
vôtre Armée, & fous vos Capitaines a été facagée & 
pillée Ia fainte Cité de Rome ; la perfonne de nôtre 
Saint-Pere prife prifonniere, & gardée par vos gens; 
les Cardinaux femblablement pris; & mis à rançon ; les 
Eglifes pillées ; - Evéques, Prêtres, & Gens de Reli- 
gion mis à l'épée; € tant d'autres maux, cruautez, & 
inhumanitez faites & commifes par vosdits Gens, que 
l'air & la terre en font tout infeétez, & eft vraifembla- | 


ble que l'ire & fureur de Dieu en font grandement ir- | 
| 


ritez & provoquez ‚dont fi par reparation desdites gran- 
ruautez, & offenfes qui ont été faites, elle n'eft 
apailée, maux & inconveniens innumerables en pour- 
ront avenir à ladite Chrétienté ; & pource que la racine 
& naiffance desdites Guerres procedent des contentions 
& débats d’entre vous, & le Roi Tres-Chretien , fon 
bon Frere & perpetuel Allié, pour compofer & mettre 
à fin desdits débats, le Roi mondit Souverain a envoié 
devers vous fes Ambaffadeurs, & en a envoié d'autres 
devers ledit Roi Tres-Chrétien, fon bon Frete, avec 
lequel il a tant fait, que pour l'amour qu'il lui porte, 
il vous a fait offres fi grandes & fi raifonnables , que 
vous ne les devez , ni pouvez honnêtement refufer , 
comme conditions & offres outrepaffans & excedans la 
rançon acoütumée de tous Rois ; & en foi, n'eüt été 
1a confideration de ladite Paix, de tres-mauvais exem- 
ple pour les autres Rois, & Princes Chrétiens fujets à 
femblable fortuné : desquelles offres. & conditions, il 
vous a fait avertir par fesdits Ambafladeurs , pour re- 
querir, que, pour l'honneur de Dieu, le bien de ladi- 
te Chrétienté, les gracieufetez & plaifirs qu’il vous a- 
voit faits en maintes manieres, & à vótre grand befoin, 
le tems paffé , vous eüffiez à accepter lesdites offres, 
& mettre fin ausdites Guerres , qui avoient trop long- 
tems duré. Semblablement , que comme Prince & 
Chrétien, tenu par tant de moiens à la prote&ion du | 
Pape, & du Saint Siege Apoftolique, & par confequent | 
à la délivrance de Sa Sainteté , que fans trop grande 
offenfe & fcandale ; vous te pouvez , ni devez tenir 
Prifonnier ni captif , vous eüfliez à faire mettre icelle 
Sa Sainteté en pleine & entiere liberté. Aufli vous a 
fait par plufieurs fois remontrer , que par plufieurs obli- 


es 


gations , & autres moiens , étes redevable envers lui | 


de plufieurs grandes fommes de Deniers, qu'il vous a 
baillées & prétées comptant à vôtre neceffité, vous re- 
querant lui en vouloir faire le paiement; de toutes les- 
quelles chofes vous n'avez tenu compte , & de tems 
en tems vous avez toüjeurs différé, & tenu en fuspens 
les Ambaffadeurs du Roi, mondit Seigneur, fans avoir 
regard à l'honneur de Dieu , à la neceflité de ladite 
Chrétienté, à la Reverence, que devez avoir au Saint 
Siege, & à la Perfonne de nôtredit Saint Pere; Vicai- 
re de Dieu en Terre, ni au plaifir qu'avez recü de lui, | 
ni à la foi, parole & promefle , que lui avez tant de 
fois réiterée. A cette caufe,le Roi mondit Souverain 
Seigneur, par honnéteté, raifon, & Juítice contraint, 
par grande & meure deliberation de Confeil ; a pris 
conclufion finale de vous faire & reiterer des offres fi- 
males, plus larges & avantageufes que les précédentes, 
pour encore plus fe mettre à devoir de vous rompre & 
ter toute occafion de differer & diffimuler de venir à 
laraifon ; lesquelles offres & acroiflement d’icelles, 
vous ont été faites & reiterées avec toutes les remon- 
trances & raifons honnétes, qu'il a été poffible; & de- 
rechef vous a été fait inftance de la delivrance de nó- 
tredit Saint Pere le Pape, la Sainteté duquel vous avez 
reftreinte , ou fait reftreindre , au lieu de la délivrer; 
chofe fort étrange , & contre le vrai état & devoir de 
Prince Chretien; ce que le Roi mondit Souverain, & 
le Roi Tres-Chretien, fon bon Frere & perpetuel Al- 
lié, ne peut plus longuement tolerer, avec leurs hon- 
neurs & devoirs envers Dieu & l'Eglife, & vú que ne 
voulez condescendre à raifon, ni accepter lesdites of- 
fres plus que raifonnables , ni fatisfaire au Roi mon | 
Souverain, desdites dettes par vous dûës , comme vous 
étes obligé & tenu ; il a conclu avec ledit Roi Tres- 
Chretien, fon bon Frere & perpetuel Allié , & autres 


| Seigneur , comme vrais & conftant Prince 


| faite; mais à cette heure que vous me dites 
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que par plufieurs années a ja commencé à faire le | fes Confederez , mettre peine de vous contrain 


dre pat 


force & puiffance d’Armes , de delivrer nôt Saint 
Pere; pareillement les Enfans de France, que vous de 

tenez, en vous paiant raifonnable rançon, & lui fatis- 
faire de fesdites dettes. Parquoi le Roi mon Souverain 
5 voulant 
garder inviolablement la foi , qu'il a promife audit Sej- 
gneur Roi Tres-Chretien, & autres fes Alliez ‚ne vou- 
lant delaiffer la Perfonne de nôtredit Saint Pere en cap- 
tivité, comme auffi ne fait ledit Roi Tres-Chretien ; le 
Roi mondit Souverain, & icelui Roi Tres-Chretien, 
vous fomment cette fois pour toutes, d’acce pter offres 
finales , pour la délivrance desdits Seigneurs Enfans 
de France, & le bien de la Paix univerfelle, & delivrer 
la Perfonne de nôtredit Saint Pere : & auffi de paier 
prontement, % fans plus de delai, les dettes par vous 
dúés au Roi mondit Souverain. Et atendu que vous 
refufez lesdites offres finales, comme detfus , & de de- 
livrer la Perfonne de nótredit Saint Pere, & r fans 
délai lesdites dettes, comme un bon Prince Chretien 5 
& amateur de Paix , doit & eft tenu. de re; le Rot 
mondit Souverain , & le Roi Tres-Chretien , fondit 
bon Frere, non fans grand regret & deplaifir, fe de 
clarent vos ennemis ,+ & par ci-aprés vous tiennent & 
reputent pour tel, vous declarant & intimant la Guer- 
re par Mer & par Terre , $ défiant de toutes leurs 
forces. Toutefois confiderant, qu'il yaplufieurs de 
vos Sujets , & grande quantité de leurs Biens aux 
Roiaumes d'Angleterre.& de France, & autres Terres 
& Seigneuries des deux Princes; & que ferhblablement 
y a plufieurs Sujets desdits Rois d'Angletetre & de 
France, & leurs Biens en vos Roiaumes, Pais, Ter- 
res, & Seigneuries, lesquels pourroient recevoir d'une 
part & d'autre de grands & irreparables interefls & 
dommages, fi fans avertiffemens & monitions ils pou- 
voient & devoient étre pris & detenus : la Majefté du 
Roi mon Souverain , & le Roi de France T i-Chre- 
tien, fon bon Frere, feront tres-contens , que liberté 
foit donnée à vos Sujets étans en leu Roiaumes , 


Pais , & Seigneuries; d'eux retirer & partir desdits 
Roiaumes, avec tous leurs Biens & Marchandif $ , de- 
dans quarante jours aprés cette intimation , moiennant 


que femblable liberté & permiflion foit pareillement 
oétroiée à leurs Sujets. infi figné, DE CL ERAN- 
CEAUX, Roi d'Armes. 

Sa Majelté répondit audit Cleranceaux les 
paroles qui s’enfuivent. 


propres 


Ja entendu ce que m'avez dit, & ne puis éroire 
que fi le Roi d'Angleterre étoit bien averti des cho. 

fs, comme elles fe font paff£es, & de la raifon eri 
quoi je me fuis mis , qu'il me fift dire ce que vous 
me dites ; & à cette caufe mon intention eft de l'en 
avertir. 

Quant à ce que vous me dites du Pape, je ne fus 
onques confentant de fa detention, laquelle ne fut on 
ques par mon commandement ; & vous avertis qu'il 
eft libre, & qu'il me déplait des maux ; qui fe font 
faits , desquels je ne penfe avoir nulle coulpe, com 
me j'ai dit au Roi d'Armes de France, & ainfi ceci 
ceffe. 

Quant à la delivrance des Enfans du Roi de France, 
quand on m'a mis des moiens en avant, j'ai été preft 
d'y entendre , & n'a tenu à moi que la Paix ne fe foit 
> que le 
Roi vôtre Maître me forcera à les rendre > J'y répon- 
drai d'autre fotte que jusques ici je n'ai fait, & espere 
les garder , deforte que par force je ne les rendrai 
point ; car je n'ai point accoütumé d’eftre forcé és 
chofes que je fais. 

Quant, à ladite dette, que le Roi d'Angleterre m'a 
prétée, je ne Pai jamais nice, ni ne la nie, & fais preft 
de la paier, comme le droit a ordonné , ainfi que lui 
ai fait dire, & moi méme l'ai dit à fes Ambaffadeurs , 
& fait bailler par écrit ; & je ne crois point, que pour 
telle chofe, dont je ne fais point de refus , il me 
voulút faire la Guerre; & quand il me la voudroit fai- 
re, il me deplaira, & faudra que je me défende : $e 
je prie à Dieu que le Roi vôtre Maitre ne me donne 
non plus d’occafion de la lui faire, que Je ne penfe la 
lui avoir donnée, & vous me baillerez par écrit ce que 
m'avez dit; à quoi je repondrai auffi pat écrit pareille- 
ment. 

Cette réponfe faite par Sa Majefté audit Roi d’Ar- 
mes Cleranceaux , icelui Cleranceaux prit fa cotte d’ar. 
mes’, qu'il avoit fur fon bras gauche , comme dit eft 
& la vétit. Sa Majefté lui dit, qu'il baillt par écrit” 
és mains du Sieur de Bouclans , tout ce qu’il avoit 
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DU DROIT 


; ce que | ledit Roi-d' Armes | 
x dit qu'il Hero & ainfi l'a fait depuis, & | 


figné de fa main, comme il eft de mot à autre inferé | 


ci-devartt. 
Et ledit Cleranc 5 avoir fait fon office | 
comme deffu fe re incontinent ; toutefois avant 


de | 


de Bouclans lui dit , & auffi au 
)es qui s'enfüivent; Voici cei 
la Copie de la Le fa: sonaba 2 
25 ES comme il eft pate 4 

fixieme 


t-Ange le 


vôtre 


PAGE Roi- | 
le Et enc 
ajelté apella auprés de fa perfonne ledit 
Guienne Roi d'Armes de France , &.lui dit ce qui | 


relation. 


ferons ai 


dit à Sa Majeltés. je ira ferai SIRE. | 

Alors Sa Majelté lui dit : Vous lui direz , que de- 
pus le Traité de Madrid , contrevenant à icelui , ont | 
i tant allant en leurs | 


pour me fervir en | 
iv ede ls ont été d t r tiers-, maltrai- 
tez, & mis en X & pource que Ja ai de 


fes Sujets , lesquels Je “puis | prendre , vous zZ; 
que s’il me veut rendre les miens, je lui rendrai les 
fiens ; & finon, ainti qu'il traitera les miens, je tr 
rai les fiens, & qu'il me réponde dedans quarante jours | 
de fon intenti , ou finon je me tiendr: pou épon- | 


nier ledit Roi vôtre Maitre , que lui n'ait 


du. Ledit d'Armes Guienne dit à Sa Majelté: en- 
tendez-vous, Sire, touchant les ? Marchands ; Sa Ma- | 
jefté répondit , ceci eft fans ent endre à ce que vôtre | 


Ecrit contient des À 
écrit. Et cela di 
reverence pour po artir. I 
oui ce que je vous ai dit touchant vótre office, ce q 
étes tenu de , & je vous prie de le faire. Ledit | 
Guienne répondit, Sire, je le ferai fans point de faute. | 
Alors Sa Majefté lui dit: Dites davantage au Roi vó- 
tre Maitre, que je crois qu'il n’a été averti d'aucune | 
des chofes, que je dis en Grenade à fon Ambaffadeur 
le Prefident, lesquelles le touchentfort, & que le tiens 
en ce cas fi gentil , que s’il les edt fúes, il m’edt ré- 
pondu; il fera bien de les favoir par fon Aumbaffadeur , 
car par ce il connoitra,que je lui ai mieux tenu ce que 
je lui promis à Madrid, que lui à moi; & je vous prie, 
dites-le ainfi au Roi, & gardez bien d Py faillir. Ledit 
uienne répondit, fans point de faute, Sire, je le fe- 
E t fur ce, apr reverence f: aite, f fe départit, & 
+ M. ordonr di ur de Bouclans, qu'il pourvüt 
qu il ne fut fait aucun deplaifir, ni dit de mauv pa- 
roles audit Roi-d' A. suienne , ni aufli à Cleran- 
ceaux; ce ¿qui a été fait à leur contentement. 
it depuis, favoir le Lundi vint-fetieme jour dudit 
mois de Janvier , lesdits Rois-d'Armes , Guienne & 
Cleranceaux, fe font trouve ers ledit Sieur de Bons 
clans , par ordonnance de Sa Majefté; ausquels € à 
chacun d’eux, enfuivant ce que Majefté leur Kt 
répondu comme ci-devant eft faite mention 3 icelui 
Sieur de Bouclans a ld, & baillé par écrit les mêmes 
répor dont la Copie s'enfuit, & premier de celle 
pour ledit Guienne, Roi-d' Armes de France. | 
Pour bien réponde à ce que vous Guienne , Roi- | 
d'Armes du Roi de France , avez 10 devant la tres-fa- 
(té de l'Empereur nôtre Sire, & depuis ce 
répondu de bouche , lui avez baillé par 
pour le plus particulierement fatisfaire aux cau- 


uquel je répondrai par | 
ledit Guienne fit fa | 
one Ini dit; Vous avez 


air 


écrit, 
es y contem vés, & pour plus ample juftification de Sa 


Ma afin qu'à Dieu , & tout le Monde puiffe 
confier, & foit notoire le grand tort & injuftice dudit 
Roi vôtre Maitre , à faire ce qi vil fait ; & comme 
contre tous droits divins ns, il vous a baillé 
la charge que vous avez de ) jefté a bien 
voulu, que davantage vous foit répondu ce qui s'en- 
fuit en cet Ecrit. 

A fayoir , E au premi 
vous a commandé de. ¢ 1 qu'il a un 1 eilleux re- 
gret & deplaifir , de ce qu'il faut qu'au lieu de PAmi- 
qu'il a defiré & fouhaité,avoir avec Sa Majelte, 
precedente demeure encore en fa vigueur; 
énumerant les maux & inconveniens , qui de ce font | 
enfü 1ivis, & fe pourront continuer & augmenter au pre- | 

judice des Sujets d'une part & d'autre, & de toute la 

Chrétienté voulant donner à ent i i 

en grand devoir pour avoir Paix , & penfant par fe 
"Tow. IV. PART. L 


oint ; que dites qu'il 
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couleurs retoriques 
la coulpe desdits 
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affe lointaines. de la verité , jetter 
x & inconveniens far Sal Majeité, 


& s’en dect arger envers ceux qui ne font n rmez 
des chofes paílées , & qui, fans attendre les juftifica- 
tions de Sa Majelté, pourroient facile ent cro eue 
perfuafions non veritables faites de par le I R oi de E ran- 
ce. Sur quoi Sa Majefté vous mande dre, que 
les paroles que ledit Roi vôtre Ma a quant a 


ce point commandé de d 
faintes, fi fes ceuvres 


les, comme la r 


font belles, 


itormes 


e, 
toient cc 
ifon voudroit ; 


ar Certes il feroit bien 


dt 


convenable qu'il en avc té laifir , & 
| qu'il fe füt mis en devoir d'éviter les maux qu'il dit, & 
d'entretenir les Traitez de Paix qu'il avoit faits , fans 


les enfreindre , & fusciter fi grands tr hre: 
tienté, comme il a fait; FE lc 
forces & j effe de Sa Majelté , & dudit Roi vôtre 


Maitre, avec les forces de tou js les autres Princ 


oubles en la ( 


Potentats Ch ns, etiffent pú s'emplo: ier contre 
ennemis de la Foi, & éviter l'éfufion Sang 
tien, & offen de Dieu. Mais it bien, 


gu font, facce 


& fondement de toutes les duele es, 
dées depuis fon Re 
s nulle jufte cau 1s nul droit, 
fon Regne,commenga la Guerre en Italie, pour occu- 
per l'Etat de Milan , avec tres-grande effufion de 
fang à & dejeta le Sieur Maximilien Sforce, & le con- 
aignit à lui renoncer le droit P lui prétendu , 
igner d'en demander Pinveltiture , ni en 
le devoir du fief au Sai tEn pire, comme la I 
loit; i 


à l'entrée de 


laxi i en; Grand-pere de 
e; felon les droits 


iX, adi pouvoir teh 
conque droit qu'il y eüt 
Majefté à la Succe 
par le trepas du Roi € 


venant 
ioiaumes d'Espagne, 
Jatholique, & indispofition de la 
Reine fa Mere, ledit Roi de France , fous couleur de 
vouloir faire avec Sa lv plus étroite Amitié & 
Alliance, & la tenir pour fon Fils , en retraétant le 
Traité de Paris , & Conventions de Mariage d’entre 
Sa Majefté, & Madame Renée, Belle-Sœur ud Ber 
de France, faites & pafíées entre Sa Majelté , à ledit 
Roi de France, voulut de nouveau traiter en la Cité 
de Noyon, autres Conventions de Mariage entre Sa 
Majefté, & Madame Louife, Fille dudit Roi de Fran- 
ce, à peine née; & au défaut d'icelle, à autre fa Fille 
non née; & au défaut des deux , encore avec ladite 
Dame Renée. Par lequel Traité de Noyon, les Mi 
nillres de Sa Maje(lé , qui intervinrent audit Traité, 
affez mal informez des chofes des Couronnes d'Espa- 
gne, & de ce qui étoit pafle entre le Roi Catholic jue , 
& les Predecefleurs dudit Roi de France, fe condege 
cendirent à lui accorder ple chofes indúés & in- 
juftes, lesquelles toutefois Sa Maje ité meta ne HER 
que la Paix, obferva entierement & 
pour l’obfervance d’icelui, pour ÿ 
Roi d’Anglete me € i ia 
defirant le Roi de France innover & émouvoir la Guer- 
re contre ledit Roi d' Angleterre, à caufe de Tournay, 
a Majefté dit & declara à à fes Ambaffadeurs, & écri- 
vit , qu'il ne fouftiroit rien être attenté contre ledit 
Roi d' Angleterre , fon Confederé; ains qu'en faifant 
le contraire, il ne pourroit finon l'aider , & affifter ; 
ce qu'il fit , Ds en étre requis de la part dudit Roi 
d'Angleterre , pour entretenir la Paix , & non venir à 
rupture. Et depuis n’a laiffé de continuer en l'obfer- 
vance dudit Tra jusques à ce que ledit Roi de 


tos 


France, par fon Ambaffadeur le Sieur de Lanfac, en 
cette Cité de Burgos , fit demander à Sa Majelté Óta- 
ges pour l'accompliffement du Mariage avec fadite 


Fille; enfemble la reftitution du Rois 
qui étoient chofes non contenués audit ' 
yon, ni promifes par Sa Majelté; declarant ledit Am- 
baffadeur, comme il le bailla lors pz et , que fi € 
Majelté ne bailloit lesdits Otages & ituoit ledit 
Roiaume de Navarre, il tenoit ledit jur rom- 
pu; qui étoit chofe plus volontai i 
fon, encore que Sa Maj lut par ce venir = 
aucune rupture Qu répondant toujours gr ufement, 
& tachant par dons & “honnêtes moiens entretenir l”A 
mitié avec lui,) combien que Sadite Majellé ét 
informée qu 1€ ledit Roi de : Fra ice, au te 
montroit plus d'amitié , 

faifoit femblant de delirer fa ae lui fuifoi 
re&ement & indire&ement , tous les empéchemens 


qu'il pouvoit, pour empécher toutes les bonnes cho- 
Sift Les; 
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fes, ausquelles Sa Majefté tendoit pour le bien de la | 


car aiant Sadite Majefté accepté les Tre 
ves de cing ans, indites par le Pape Leon, entre tous 
les Rois, P: Fe & Potentats Chretiens , pour pou- 
voir convertir 1 es Armes contre les Infdelles, & aiant 
de fa part preparé puillante ae pour le faire , 
traitant en ce tems de l'éle&ion de l'Empereu 
quelle étoit déja en train du vivant dudit feu Emp 
reur Maximilien de glorienfe memoire ; ledit Kc 
Tres-Chretien, pour ig empé i 
tiques , tant avec ledit Pape Leon, qu'avec z 
Princes & Potentats,& méme avec aucuns d 
ces Ele&eurs dudit Saint Er 
ce de deniers, ou par c , les divertir de 
ladite Elcétion, & fe faire élire 1 ui-méme, ou autre à 
fon apetit; combien que la vertu desdits £le&teurs fût 
telle, que unanimement , & de commun accord, en 
ant les off menaces tes, par in- 
ration divine élurent Sa Majelté adminiftration 
i lequel ainfi qu'il eft inftitué de 
Y gouverné. Et voiant 
ledit Roi de France, que ce ne lui avoit profité à fes 
intentions, cuidant encore empêcher le fruit qui de ce 
fe devoit enfuivre, traita de l'occupation du Roiaume 
de Naples & Sicile, comme par fes Lettres fe pou 
clairement montrer ; & à cet effet , fous la conduite 
de Pedro Navarra , & fous couleur de vouloir faire 
Guerre aux Infidelles, felon la forme desdites Treves 
de ciny ans , envoia une Armée de Mer qui fe vint 
esembarquer aflez' voifin dudit Roiaume de Naples; 
à laquel lle caufe ? Arme ée, que Sa Mlajefté 


envoiée contre les oir . pris & reduit 
en l'obeiffance de Sa M lajcfté Plíle de Gelbes , fut 
contrainte [e retirer esdits Roiaumes de Naples & Si- 


cile, pour la défenfe d'iceux. t non content de ce 
ledit Roi de France,aprés avoir fait tout fon poffible par 
Lettres , & autres moiens , qui encore fe peuvent 
voir , d'empécher la conclufion d Journée Impe- 
Su nvahir fes Pais par Meflire Robert de la 
ck, & fes Enfans, avec Armée faite en France de 
gens de Guerre & Artillerie dudit Roi de France : & 
tantót aprés le Sieur (4) d'Esparre, pour envahir & 
occuper le Roiaume de Navarre , dont s'en enfuivit 
l'effet que chacun fait, y demeura ledit Sieur d’Es 
re pris; & par les moiens avant dits, violant les T rai- 
tez de Paix faits avec lui. Et ce a été le vrai commen- 
cement des Guerres entre Sa Majefté & ledit Roi de 
France, desquell es il en a efi le fruit qu’un chacun a 
connu: Et aprés que par jugement de Dieu , & par 
fon injufte querelle ña il a été fait Prifonnier de bonne 
& jufte Guerre, a été traité comme eft a notoire, 
en fes Roïaumes & Pais , 
ennemi, mais comme s’il eût été naturel Seigneur & 
Brince desdits Roiaumes , en ufant lajelté avec 
lyi de toute liberalité & clemence , penfant le faire de 
Pfifonnier , Ami ; & d'Ennemi, fon Beaufrere, lui 
baillant en M se, à fa tres inftante requête, fa Sœur 
aînée , qui étoit lors la feconde Perfonne en la Suc- 
on de tant ge Roiaumes & Pais ; &atelles & fi 
i ledit Roi de 
berté, & non Prifonnier, il ne 
r meilleures , ne Ini deman- 
a jufte Prifon, finon feulement. 
la reftitution de la Du de Bourgogne, & aucunes 
Pieces ; qui toute ancienneté apartenoient à Sadite 
Majefté par jufte titre, & avoi û 
pées ; lesq encore 
été du tout liberté 


France eût été en [i 
les pourroit avoir ni 
dant nulle rancon po 


, & jamais n'eüt été pris, é- 
uftes & fi raifonnables que mer 
er pour bien de Paix ; & méme 
que par Pobfe icelles il eût pú meritément di 
"tre vrai auteur de i» I ai x univerfelle de toute la Chr 
bonne Paix avec tous les au- 
mais il a bien mon- 
85 "Qu'il ne defiroit point la Paix de la 
2 finon la Gu & turbation, puis qu'aiant 
baillé tels & fi bons gages pour l'obfervance de fa foi, 
il n'a tenu cure ni de fon honneur , ni de fon fang, 
ains a voulu hafarder le tout , & mettre en Guerre 


ment il les eût d 


ceux qui étoient en Paix, penfant fe vanger de ce que 
Dien avoit permis pour fon jufte châtiment, fans vou- 
loi erer que encore que les hommes font ceux 
q Guerre, Dieu feul eft celui qui donne les 
Nb 


& le plus 


es hommes 


fouvent contre la commune opi- 
nnant lesdites Viétoires à ceux 
arens, ou qui font de plus petit 

I a S Bolo de ladite Guerre fe doit 
tribuer audit Roi de France , lequel en con- 


t moins 


non comme Prifonnier ni | 


| 
| 
| 
| 


& fe | 


pine cuidant ou par for- | 
rent de 


avoit déja | 
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trevenant à x promeffe, a plütót voulu tirer les 
autres Princes & Potentats à la Gu erre, que de fuivre 
le vrai chemin de la Paix qu'il avoit en fà maja «sen 
>ofant les fruits qu'il dit que de la Paix s ’enfuivent, 


ax maux, qui de la ( erre pete foudre, lesquel 
meritément fe peuvent attribuer à lui feul. Et fi ledit 
Roi de France fe fut ainfi mis, ou vouloit mettre en 


fon devoir comme il dic, pour avoir la Paix, & à icelle 
> P 3 


| ue toute la C PESE , pour faire Guerre aux In- 


fideles, & 


ndre la coulpe & faute paflées, comme 
ntient , il n'eüt refufé la grande grace 
foit de vouloir entendre à l'innovation 
lrid, en füspendant le droit tant apa- 
le Bourgogne, fon ancien Patrimoi- 
ne, *laiflant à part tant d’autres chofes qui ju te- 


fon E rit le 


qu'en vertu du Traité de M & fe contentant a- 
vec les conditions & proteftations faites , fe condes- 
cendre à la délivrance des Enfans dudit Roi det 
conforme aux commúnications für ce faites avec fes 
Amb: urs, tant en la Cité de Palencia, qu'en cet- 
te Vill Burge pui jue fes mêmes Ambaffadeurs 
ont pu blique ment dit & decl aré, que la conclufion de 
ladite Paix tenoit feulement à un petit point, qui étoit, 
la reftitution de Gennes & Att, ^ 

rmée, que le Roi de France a en Italie , fe feroi 
avant la reftitution & d nce de fes Enfans, ou de- 
puis, combien que par les communications de Palen= 
cia, fesdits Ambafladeurs eüffent expreffement confen- 
i, que le fecond Article du "Traité de Madrid , qui 
e expreflement de la reftitution & reparation de tous 
les Genois, & autres Sujets de S. M. 


P: 
attentats contre 


tant ayant ledit Traité de Madrid , que depuis, fe düt 
| entretenir & obferver felon la forme d'icelui , & que 
ledit Traité fe dût être accompli avant la délivrance 


| revoc 


le- 
fesdits Ambas- 


desdits Enf: Mais pour laifler toûjours une 
derriere, & non accomplir, ce qui 


fadeurs avoit été traité n pe que ce qu'il ayoit 
promis par les Trait pn cedens ,ledit Roi a bien vou- 
lu mettre ce point en d ficulté, pour avoir occalion de 


rompre, & non parvenir à ; voulant f 
leur d’aucunes feuretez , & peines " offertes de f 
diferer 1 


us cou- 
fa part, 
adite reftitution de Gennes , & autres Pieces, & 
ion de T. Armée ,jusques ap ivrance des- 
dits Enfans ; à qhoi 6.M oit ni 
pouvoit confentir, étant affez clairement averti, que la 
déclaration n’étoit que pour laiffer la porte ouverte à 
nouveau debat ; & que demeurant l'Armée en Itali 
aprés la delivrance desdits Enfans , ADS foudre 
nouveaux debats qui eüffent été cauf e de i ous 
joint que fi l'on *** l'intention dudit Roi de France 
n'étoit , aprés , de rendre ledit Gennes , ains ue 
que lesdits Genois fe fuffent rebellez contre lui, & que 


| ce ne fut en fon pouvoir de la rendre ; 3 S. M. pour n'en 


être plus trompé, & pour fe mettre en plus grand de- 
voir, & qu'il ne tint à lui que la Paix ne féfconc lüt, 

afin que ladite reftitution & revocation d' Armée fe fit 
avant la delivrance desdits Er encore qu’il ne fut 
tenu , fut contraint de fe ux mêmes & 
plus gr: andes feuretez pour faire ladite refti- 
tution & revocation ***, aprés la delivrance desdits 
Enfans ;à quoi fesdits Ambaffadeurs ne voulurent con- 
fentir , difant n'avoir autre pouvoir ; & par ainfi le 
preambule de vótredit Ecrit qu'avez là devant Sa ] 
Jefté fe peut plütót retorquer contre fedit Roi 
Maitre, en lui baillant toute la coulpe des ma 
fens & paffez , à caufe de ces Guerres, & de 
ci-aprés pourront fücceder; que d'en vouloir larger 
S. M. qui meritément fe trouve libre de toute coulpe, 


| comme plus amplement fe pourra voir & connoitre 


par la réponfe faite à l'Apologie que ledit Roi de Fran- 


| ce a fait imprimer pour excufer fes fautes à laquelle 


réponfe quant à ce S. M. fe remet. 
Quant au fecond Point de vótredit Ecrit, qui parle 
de la prife du Pape, & de la Cité de Rome, & des 
maux, qui illec fe font faits, commis, & perpetrez , 
> M. vous a affez particulie ement répondu de 


bouche: & pour avérer ce qu'il vous en a dit fe pourra 
aff 


clair 
guere 


ment montrer P la méme Capitulation, 
faite entre le Pape, & S. M. pour la libera- 
tion de Sa Sainteté, où il Conte expreffément , que 
g’a été fans coulpe de $. M. & par un Exercite desor= 
donné & fans Chef; € le Capitaine que dites être à la 
arde de ainteté , qui eft un des principaux qui a 

fervi S. M. és Guerres d'Italie , fe trouvera idis 
été plûtôt pour la défenfion & prefervation de la Per- 
fonne de Sa Sainteté , qu'il fut maltraité de gens de 
Guerre, que pour lui vouloir mal faire, comme a été 
all 
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affez connu en la delivrance & liberation de fa Perfon- | 


ne, en laquelle ledit Capitaine s'eft emploié comme 
vertueux & bon Chretien , & comme la raifon vou- 
loit, Et qui voudra bien chercher la racine , dont eft 
procedé la detention du Pape, & les maux qui fe font 
faits à Rome, à caufe de cette Guerre, l'on en pourra 
plútOt attribuer la coulpe audit Roi de France, lequel 
a été Auteur & Promoteur de la Ligue , dont ladite 
Guerre eft procedée, que à nul autre , dont S. M. fe 
tient affez pour juftiñié & exculé de toute coulpe, par 
les juftifications qu'il envoia à Sa Sainteré , lui étant 
à Grenade, en répondant à ce qu'elle lui avoit écrit, 
desquelles pour étre imprimées & publiées en di- 
vers Lieux , n’elt métier d'en faire ici plus ample 
recitation. 


Au tiers point de vótredit Ecrit, auquel eft dit, que | 


le diférend , qui de prefent peut être entre S. M. & 
ledit Roi vôtre Maître, git principalement fur la ran- 
con & recouvrement de fes Enfans ,qu'il a offert com- 
me dites, & que S. M. ne fe devoit arrêter és. chofes 
que par force & contrainte. ledit Roi lui avoit. promi- 
fes: Sadite Majelté vous fait à ce répondre, que ledit 
Roi vôtre Maître ne vous a pas en ce bien informé; 
car le diférend, qui eft entre eux deux, ne git en nul- 
le rancon, finon à obferver la foi & promefle dudit 
Roi vótre Maitre , pour laquelle fesdits Enfans font 
€n Otage; & puisqu'il fait pourquoi ils y font, c'eft à 
lui de les retirer fans rançon, en faifant ce qu'il doit, 
& ce qu'il a juré & promis, fans nulle contrainte ni 
force; car un Prifonnier de jufte Guerre , comme le- 
dit Roi de France étoit, ne peut juftement, ni felon 
les Loix & Droits de Guerre , impugner les conven- 
tions , qu'il auroit faites pour fa liberation , être faites 
par contrainte ni par force, ni par ce s'excufer de te- 
nir fa foi & promelle ; car autrement ne faudroit jamais 
prendte foi de Prifonniers, ni les laiffer aller fans ace 
complir premier & fatisfaire ; ce qui pourroit être 
caufe de la perdition & mort de beaucoup de gens de 
bien, & feroit chofe fort inique. Et ne peut ledit Roi 
de France , par nul Droit divin ni humain , excufer 
qu’il ne foit entierement tenu à l'obfervance dudit 
Traité de Madrid, & qu'il n'ait failli à fa foi & pro 
mefle, comme plus amplement eft declaré en lad. ré- 
ponfe faite à fon Apologie, Et encore que S. M. pour 
bien de Paix fe fut condescenduë , fous les protefta- 
tions par lui faites de fuspendre la reftitution de Bour- 
gogne , & fe deporter d'autres chofes contenues audit 
Traité de Madrid , & venir fur ce à autres conven- 
tions, & lui rendre fes enfans, en faifant de fa part ce 
à quoi S. M. s'étoit lors condescendu£ , tant aux com- 
inunications de Palencia que d'ici , ce étoit de grace 
de S. M. & non par obligation, ni pour tenir le ‘Prai- 
té de Madrid de moindre vigueur. Et puisque ledit 
Roi de France n’a en ce feú connoitre la grace que 
S. M. lui faifoit , les offres fur ce faites , attendu les 
proteftations precedentes , fe trouveront de nul effet, 
demeurant S. M. en fon entier de pouvoir licitement 
perfifter à l'obfervance dudit Traité de Madrid. Et 
ce qu'il dit , que S. M. ‘eût beaucoup plus gagné à 
prendre ladite rançon telle qu'elle a été offerte , 
de continuer la Guerre ,. femble que ledit Roi vôtre 
Maitre prend grand fouci du gain de S. M: penfant à 
Paventure, qu'il foit fort convoiteux d'argent , dont 
il eft plus aliené qu'il ne cuide, & de la continuation 
de la Guerre S. M. Pa toüjours faite par contrainte, 
en fe défendant des invalions & offenfes dudit Roi vö- 
tre Maitre, & de fes pratiques, desquelles quand il fe 
voudra deporter ¿ comme la raifon veut , il trouvera 
plütót le gain de fon:çôté que autrement, 

Touchant le. quatrieme Point dudit Ecrit, o vous 
nommez les Confederez, & Alliez dudit Roi vôtre 
Maitre, & dites iceux, & autres Princes & Potentats, 
tenir le parti dudit Roi vôtre Maitre , pource qu'ils 
Voient qu'il fe met à la raifon , & que S. Mi. n'y veut 
entendre, & que la Paix univerfelle ne fe peut faire en 
la Chrétienté , dont enfuivent les maux desquels dites 
être à craindre. que Dieu ne fe courrouce. A ce eft 
affez fatisfait par la réponfe du premier point de vôtre- 
dit Ecrit, où l’on pourra affez clairement connoître 
quel jugement ont ceux qui pretendent , que le Roi 
vôtredit Maître fe met à la raifon , en faifint toutes 
chofes contre raifon & Juítice, & contre tous droits 
divins & humains, de qui meritément Dieu fe pourra 
courroucer , & comme jufte Juge , en connoiflant la 
vraie raifon & Juftice, & Pintrinfeque des mœurs, en 
fera les jugemens & demonftration qu’il elt accoûtumé 
faire. 

Quant au cinquieme Point de vôtre Ecrit ; conte- 

Tom: IV. Part: I 


que | 


197 
nant que pour non avoir accepté les offres & prefenta- 
tions, que ledit Roi vôtre Maître a fait faire à S. M. 
n'aquiesce à faire un Traité honnête ayec lui,& fe con- 
tenter d'une rancon plus que raifonnable ; & ne veut 
rendre au Roi d'Angleterre ce qui lui eft dû, & mettre 
le Pape en fa liberté, & 1 en Paix l'Italie; il vous 
a commandé declarer & notifier à S. M. avec ledit 
Roid'Angleterre, qu'ils le tiendront & auront pour 
leur ennemi; declarant tous Traitez faits entre lui, & 
S. M. être nuls , & que de fa part ne les veut garder 
& obferver , ains que par tous moiens qu'il pourra il 
fera la Guerre. A ce vous a été fi bien répondu de la 
propre bouche de l'Empereur, für le défi que lui avez 
fait, qu'il n’y a que redire; car S. M. meritément le 
pouvoit tenir pour ennemi, lui aiant fait la Guerre ac- 
tuelle fi longuement & en continuant en icelle , que 


| certes, comme il vous a dit, c'eft chofe bien nouvel- 


le, & digne de mettre en Cronique ; € méme qu'un 
Prifonnier de Guerre aiant baillé fa foi comme lui, le- 
quel felon droit ne peut défier nul , ni accepter défi 
d'autrui , non plus qu'un esclave, ni entreprendre de 
faire aéte de defidation, contre celui méme qui tient fa 
foi & gage, € duquel il eft juftement Prifonnier. Et 
les raifons qu’il allegue à cet effet font bien frivoles, 
pour donner couleur de juftification à un tel & fi grand 
Aéte, car encore que S. M. n'ait accepté les offres & 
prefentations dudit Roi vôtre Maître , ni voula traiter 
à fon apetit, il n'étoit tenu de ce faire, combien que 
de fa grace, & pour avoir Paix, il fe foit mis en plus 
que raifon , offrant de laiffer beaucoup du fien, & de 
ce qui juftement lui apartient. De la dette du Roi 
d'Angleterre, ce n'eft chofe pour défier, và ce que 
S. M. ena répondu tant à fes Ambaffdeurs , qu'à 
vous-même, & en repondra plus clairement au Roi 
d'Armes dudit Roi d'Angleterre. Er quant au Pape, 
puisque comme deflus eft, il eft libre, & ceffe la cau- 
fe du défi, devroit raifonnablement ceffer l'effet d'i- 
celui De laiffer en Paix Vitalie, apert affez par ce 
qui eft dit devant ; & par les reponfes faites ausdits 
Ambafladeurs de France & d'Angleterre, qu'il nya 
nul ; qui en ce lui ait mis ni cherché mettre plus de 
trouble & nourriffement de Guerre, que ledit Roi vó- 
tre Maitre ; lequel quand il s'en voudra deporter; 
comme la raifon le requiert, il connoîtra que l'Italie 
fera en Paix & repos; & que S. M. ne cherche de fai- 
re tort à nul, finon de conferver ce qui juftement lui 
apartient. Et ainfi ceffent toutes les caufes & raifons 
pour lesquelles le Roi vôtre Maître vous a commandé 
de défier S. M. Et la declaration qu'il fait , que les 
Traitez foient nuls, requiert autre Juge que lui , les= 
quels encore que volontairement dife ne les vouloir 
garder ni obferver , pourroit être que Dieu & Juftice 
le contraignent à ce ; encore que fon vouloir ne fût 
tel; & méme aiant égard que depuis fa delivrance, & 
par fes propres Lettres étant en fon Roiaume ; fans 
crainte ni force, avoit écrit à S. M. vouloir obferver 
tout ce qu'il lui avoit promis; qui eft bien contraire à 
ce qu'il fait dire maintenant. 

Au regard du fixieme Point de la proteftation que 
vötredit Écrit contient, il femble, que ce feroit chofe 
plus convenable de faire les œuvres conformes à ladite 
proteftation, que de vouloir enerver l'effet d'icelle pat 
effets contraires; mais bien plus jufte & veritable pro- 
teflation peut faire S. M. devant Dieu, & tout le Mon- 
de, qu'il n'a tenu , & ne tiendra à lui , qu'il n'y ait 
Paix en toute la Chrétienté; € qu'il s’eft mis & met: 
tra toújours en toute raifon pour parvenir à icelle : & 
Dieu qui comnoit les intentions de tous en fera Juge: 
Parquoi Sa Majelté protefte reciproquement, que tous 
les interefts & dommages, que à caufe de ces Guerres 
il foufrira , ilentend les recouvrer fur ledit Roi de 
France, & non laiffer aller fes Enfans , qu'il ne foit 
entierement rembourfé desdits dommages & interefts ; 
tant de ceux qu'il a foufferts depuis le Traité de Ma+ 
drid, que de ceux qu'il foufftira ci-aprés : & que tous 
les autres maux , interefts & dommages, qui fe pour 
ront enfuivre desdites Guerres, ne foient attribuez à 
la coulpe de S. M. mais plütót à la coulpe du Roi v6- 
tre Maitre, comme Auteur, Promoteur, & Provoca- 
teur de ladite Guerre, fans aucune jufte caufe; dequoi 
ne fera métier d'apeller, comme il fait, Dieu à témoin; 
finon de lui en laiffer faire le jugement & execution ; 
comme à fa divine Juftice apartient: 

Et quant au dernier Point des quarante jours , pour 
retirer les Marchands € Marchandifes, pource que lz 
chofe ne feroit égale ; aiant eux pieca averti, & nous 
n'aiant tems d’avertir par tous les lieuxoü font les Sujets 
de S. M. par toute France & Angleterre; S. M: ne le 

2 peut 
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peut ainfi accepter, mais en prenant jour competant | 
pour pouvoir convenir de la reftitution des Sujets, | 
Marchands, & Biens qui fe pourront'prendre, ou fe- 
roient ja pris d'un côté & d'autre, S. M. fera prête d'y 
entendre, aiant réponfe für ce. 


CLERANCEAUX, | 
lezerre: 


S'enfuit la Réponfe baillée am 
Roi d'Armes 74 
EN répondant à ce que vous,Clerai 
mes du Roi d'Angleterre, avez propofé de bou- 
che à la tres-facrée Majefté de l'Empereur nôtre Sı- 
RE, au nom du Seigneur vôtre Maître: & aprés la 
réponfe verbale que S. M. vous a fur ce faite, l'avez | 
à fa Requéte baillé par écrit , figné de vôtre main, 
pour vous y pouvoir plus au long particulierement ré- 
pondre; S. M. a mandé vous répondre aufli par écrit 
ce qui s'enfuit. : : | 
Premierement. Quant au premier Point, que ledit | 
Roi vôtre Maître vous commande de dire, que voiant 
la neceffité de la Paix en la Religion Chretienne, tant 
pour le fuccés du Turc en l’occupation de Rhodes, & | 
invafion d'Hongrie ,  fuscitation des Seétes Hereti- 
ques, & aufli pour les Guerres allumées en ladite Chré- | 
tienté & ce qu'il dit être à Rome; par l'Exercite & 
Miniltres de S. M: avec les maux execrables contenus 
en vótredit Ecrit: & pource que la racine & débats des: | 
dites Guerres , procedent des debats €tans entre Sa | 
Majefté & le Roi de France, pour iceux mettre à fin 
avoit envoié devers Sadite Majefté, fes Ambaffadeurs ; 
& autres devers ledit Roi de France , avec lequel il di 
avoir tant fait, que pour l'amour qu'il luieporte, il a- 
voit fait à Sa Majelté offres fi grandes, & raifonnables , 
qu'elle ne les pouvoit ni devoit honnétement refufer, 
& que par toutes les remontrances en icelui Ecrit con- 
tenues, faites par fes Ambafladeurs , Sadite Majefté ne 
les avoit youlu accepter. Certes jusques à prefent S: 
M. a tenu le Roi vótre Maitre pour vrai Mediateur & 
commun Ami, & que lui feul dút être le plus vrai & 
confident Miniftre pour traiter ladite Paix univerfelle 
entre les Chrétiens , que nul autre; & même non ign 
rant que lui-même, & Monfieut le Cardinal d'York 
en fon lieu, avoient tant par Lettres du Roi de Fran: 
ce , que pat autres Lettres & Actes , aprés plufieurs 
disputations fur ce faites, vi, connu, & declaré, que 
ledit Roi de France étoit le premier Agreffeur, Inva: 
feur , & Promoteur de la Guerre , & Violateur des 
Traitez ; pour laquelle caufe ledit Roi d'Angleterre; 
en vertu du Traité de Londres , eût à fe déclarerten: 
nemi dudit Roi, & prendre les Armes contre lui,com- 
me Infra&eur de la Paix, & Promoteur & Auteur de 
la Guerre ; parquoi meritément il devroit bailler plü- 
tôt la coulpe audit Roi de France ; qu'à Sad. M. de 
tous les maux qui à caufe desd. Guerres depuis fe font 
enfuivis en la Chretienté., tant à Rhodes, qu'en Hon- 
grie, en Allemagne, & à Rome; car Dieu, & tout 
le monde fait bien qu'il n'a tenu à S. M. ni tiendra, 
que les provifions contre les T'urcs, Infideles, & He- 
retiques,.ne fe fiffent: & ce qui s'eft en 
a été fans confentement ni ordre de S. M. comme il 
vous a dit de bouche, & fans fa coulpe comme le Pa- 
pe méme le confeffe ; jamais n'a tenu à Sa Majelté 
qu'il ne foit condescendu à tous moiens honnetes, & 
ifonnables, pour parvenir à ladite Paix , en laiffant 
affez du fien, & de ce qui juftement lui apartient pour 
complaire audit Roi vótre Maitre , voire pour fon res- 
pect, laiffant beaucoup de ce que ledit Roi de France 
avoit de fon propre mouvement offert au Viceroi de 
Naples ; avant que ledit Roi vôtre Maître fe mélât de 
Cette Paix; pour laquelle S: M. penfant lui gratifier & 
complaire ; s'étoit condescenduë à es conditions, 
que pour nulle autre perfonne du Monde ne, les eüt 
voulu accepter ni confentir. Et par le contraire ne fe 
peut bien dire par verité, que ledit Roi de France ait 
en ce rien fait pour ledit Roi d'Angleterre , finon di- 
ininuer & couper par fon moien des offres qu'il avoit 
paravant faites audit Viceroi: mais maintenant que le: 
dit Roi vôtie Maitre fait en ce fi finiftre Jugement, 
voulant jetter toute la coulpe fur Sad. M. & excufer 
ledit Roi de France ; vous aiant commandé pieca de 
faire cet alte, & fe declarer ennemi ; il faut qu'il ait | 
oublié les chofes paffées, ou qu'il foit mal informé de | 
ce qui s'eft fait, ou que par devant il n'eüt pas bonne | 
volonté ; dont S. M. s’eft trouvée bien decüé de la | 
confidence qu'il avoit en lui. | 
Quant au fecond Point , qui parle de la delivrance | 
du Pape, déja vous a répondu S. M. de bouche, com: | 
me il étoit libre , & à S: M. venu nouvelle certaine | 


| 
l 


vi à Rome, | 


OMATIQUE 


comme il fut delivré, & partit de Rome fans nul em- ÁNNO 
péchement , le fixieme dudit mois de Decembre der- 
nier paflé. Et de ce qui fut fait contre Sa Sainteté, 1527. 


S. M. en écrivit incontinent au Roi vôtre Maitre fes 
Juftifications, le priant lui vouloir confeiller ce qu'il 
lui fembloit être à faire pour le bien de la Chrétienté , 
à quoi il n'a jamais répondu; Lien doit favoir le Rot 
vôtre Maître, puisque par vôtredit Ecrit , il charge 
fur la proteétion du Pape, & du Saint Siege , aparte- 
nant à Sad. M. que en ce S. M. n'a fait, ni voudroit 
faire faute à la charge que Dieu à cet effet lui a don- 
née; & fera S. M. auffi bien ce qui apartient à l'office 
de Proteéteur du Saint Siege Apoftolique, comme le= 
dit Roi vôtre Maître , à ce qui apartient à l'office de 
Défenfeur de la Foi. ‚Et en faifant l'un & l'autre fon 
devoir , la Chrétienté en vaudra beaucoup mieux, & 
ne feront tenus, foutenus, favorifez ceux qui fourvoient 
de leur foi, laquelle felon tous Droits divins & humains; 
doit étre obfervée & gardée, aufi bien aux ennemis; 
que aux autres 
Touchant le troifieme Point ; qui parle des dettes 
par plüfieurs Obligations, & autres moiens, fans decla- 
rer ce que c'eft , |. S. M: vous a répondu de bouche ; 
wil n'a jamais nié la dette des deniers pretez , ni re- 
fé de les paier ; & s'il y a eú délai au paiement des 
deniers pretez ; ¢’a été pource que les Ambaffadeuts 
du Roi vôtre Maître, jusques au point de la rupture; 
traitoient de fe paier des deniers dé France; € aprés la 
rupture; qui ne fut que pour faute de pouvoir, ils de- 
manderetit le paiement en comptant de toutes dettes ; 
& baillerent un Ecrit ; où ils demandoient non feule- 
ment les deniers pretez ; mais demandoient davantage 
pour quatre ans € quatre mois ; PObligation de Pin= 
demnité , à raifon de cent trente-trois mille trois-cens 
Cinq écus par an, & de plus cing-cens mille écus pour 
les peines de non avoit accompli Te Mariage avec la 
Princeffe fa Fille. Surquoi Sad. M: leur At faire ré- 
ponte pat écrit; que quant aux dettes des deniers pre- 
tez, puisqu'ils confeffoient n'avoir vers eux les origi 
| nalles Obligations ‚ni les gages & joiaux enga gez pour 
| uhe pattie desdites dettes; S. M: en confeflant déflors 
toutes les fommes; qui fe trouveroient des lesdi- 
tes Obligations ; s'en tenoit pour condamné, & s’offroit 
| pour toutes lesdites fommes prétées contenues esdites 
| Obligations ; dedans le terme que le droit donne aux 
| condamnez , pout paier leurs condamnations > pouryü 
| que l'on choifift lieu convenable & feur pour les deux 
| Parties; ‘où fe dit faire ledit Paiement 5 & quant & 
| quant ledit Roi d'Angleterre envoiät illec pertonne à- 
| Vee pouvoir pour en receyoit, quite Prodi: 
jointement lesdits gagesavec les Originalle 
pour les caffer & canceller , comme la ra 
Et quant ausdites demandes de l'indemnité; & des pei- 
| mes , fut répondu ausdits Ambaffadeurs , que puisque 
leur pouvoir ne faifoit expreffe mention de les deman- 
| der, finon feulement des dettes en general, qui s'en- 
| tendoit des liquides & claires que S. M: ne ctoit qu'ils 
| vouluffént perf à telles demändes ; a squelles eri 
| cas qu’ils y pe iftaffent ,S: M: y répondroit pertinem- 
| ment, & envoieroit devers ledit Roi d'Angleterre, pour 
| Pinformer des raifons , par le quelles ledit Rot leur 
Maitre fe devroit deporter desdites demandes > & me- 
| titément s'en contenter, Et pour ce que lesdites rai- 
| fons ne furent lors baillées par écrit ausdits Ambaffa- 
| deurs, combien que aucunes d'icelles leur furent lors 
| dites de bouche, 5. M. a bien voulu, que lesdites rai- 
| fons fuffent ici couchées par écrit ; afin qué ffi ledit 
| Roi d'Angleterre; fous cette generalité, vouloit pre- 
| tendre lui être dúés les fommes contenués en ladite: 
| demnité, & lesdites peines dé Mariage ; que tout le 
monde fache qu'il n'auroit nulle jufte caufe de les de- 
mander ni pretendre en la forme & maniere, que les- 
| dits Ambafladeurs l'ont demandé. Car qu à ladite 
indemnité, il y a cinq raifons bien urgentes, par les- 
| quelles fesdits Ambaffadeurs doivent étre repellez de 
ladite demande; encore qu'ils eüffent eû pouvoir Ípe- 
cial de la demander; La premiere raifon eft, que la- 
| dite Obligation eft fondée fut la retention des penfions 
| & deniers dûs par ledit Roi de France audit Roi d'An- 
| gleterre; pour lui, & fes Succeffeurs , annuellement , 
en vertu des Traitez & Obligations , & que fans mon- 
tret lesdits Traitez & Obligations, & qu'il confte de la 
dette principale, ne pouvoit être valable l'Obligation de 
l'indemnité ; car Pon ne doit croire à ce que l’on narre 
en icelle Obligation ; s'il ne confte des autres Obliga- 
tions, ausquelles elle fe refere; car l'indemnité eft ac- 
ceffoire à la principale Obligation , & ne fubfifte l'ac- 
cetfoire fans la principale. La feconde raifon eft,pource 
que 


Obligations; 
ifon le veut: 
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de 
faite en Angleterre, avant que S. M. paflät en Espa- 
gne, & le méme jour que fut fait le Traité de Wind- 
for. Et ne peut être vrai ce qu'il dit, que pour l'aide 
baillée à S. M. pour paffer en Espagne , non y étant 
encore paffé ; & ne fe pourroit ce fpecifier pour le pas- 
fage de Calais à Douyres, car pour icelui fut accordé 
par ledit Traité de Windfor , que S. M. feroit tenue 
bailler aide équipollent, quand il voudroit paíler d’An- 
gleterre en France, & qu'ainfi ladite aide ne pouvoit 
étre en confideration pour lui faire promettre ladite in- 
demnité: ni auffi ce qu'il dit, que pour foi être decl: 
ré ennemi du Roi de France, & pour les Armes prifes 
contre Jui à caufe de l'Empereur, ledit Roi de France 
avoit déja pour un an entier retenu le paiernent desdi- 
tes penfions. Car s'il veut dire qu'il s'étoit declaré & 
pris les Armes en vertu dudit "Traité de Windfor, fur 
lequel ladite indemnité fe fonde , il ne pouvoit dire, 
s'être declaré, niavoirrien perdu en vertu d'icelui , 
puisque par icelui la declaration ne fe pouvoit faire jus- 
ques en fin de Mai 1524. Et s'il fe veut fonder fur 
la declaration faite avant, qui ne fauroit être un mois 
avant ledit Traité de Windfor , faudroit confeffer de 


Te trouveroit 

ble, & par ainfi ne feroit valable. t 
que voulant Monfieur le Cardinal d’York, lequel fut 
Auteur & Perfuafeur de ladite indemnité , ufer de bon- 
ne foi, & confefler verité , il n'aura pas oublié ; & 
tiendra bonne fouvenance ,. qu'il dit à S. M. en pre- 
d’autres de fon Gonfeil , de par ledit Roi vôtre 
M ; quil ne paieroit jamais rien de ladite indem- 
hité, & que ce faifoit pour donner contehtement aux 
Confeillers & Sujets dudit Roi, atendu que ledit S 
gneur Roi ne pouvoit en ce avoir dommage ; & ainfi 
bie confiderant les claufes; le tems ; & la forme de 
ladite Obligation, & devant qui elle fut faite, fe pourra 
affez, connoitre que ladite Obligation d'indemnité a été 
nulle, & de nul effet; La quatrieme raifon ‘eft, qu’- 
giant ledit Roi de France par le Traité de Madrid; af- 
firmé par ferment que ledit Roi d' Angleterre € oit paié 
& contenté de tous les atrerages paffez, & offrant d'en 
faire aparoir par le même Traité fait avec ledit Roi, & 
prenant ladite indemnité à fa charge ; ce que les Am- 
baffadeurs dudit Seigneur Roi ont accepté en fon nom, 
confentant expreffement, que ledit Traité de Madrid, 
quant à cet Article , düt demeurer en fon entier, ne 
feroit convenable que ledit Roi vôtre Maître de ce 
voulür étre paié deux fois. La cinquieme raifon eft, 
que quant ores cela feroit., que non, en demandant 
pour quatre ans quatre mois, ce qui encore que PObli- 
gation füt valable; que non , ne fe devroit que pour 
trois ans; fe pourroit juridiquement nier Ie tout. Et 
quant aux peines y que lesdits Ambafladeurs deman- 
doient, il y a trois raifons bien peremptoires & éviden- 
tes; par lesquelles lesdites peines ne font ni ne pour- 
roient être düés , ni juftement demandées. , La pre- 
miere, que felon le Droit civil & canon; telles ftipu- 
Jations penales ; . par lesquelles s’empécheroit la libre 
faculté de pouvoir contraéter Mariage ailleurs ; font 
nulles, & de nul effet & valeur; & ne fe peuvent jus- 
tement exiger ni demander; La feconde , que ledit 
Roi vótre Maitre encore que l'obligation desdites pei- 
nes eût été valable, que non ; ne fe pourroit fonder 
fur le Traité de Windfor, où lesdites peines font apo- 
fées, fáns prouver, qu'il eüt entierement accompli de 
fa part tout le contenu en icelui , ce qu'il ne fauroit 
prouver; & en ce cas ne devroit S. M. fe charger de 
nulle preuve ; ains lui fuffiroit feulement objicer que 
ledit Roi n'aiant accompli de fa part, il ne peut fe fon- 
der fur les promeffes dudit Traité. La tierce raifon 
eft, que avant que S. M. fe mariát, il fit requerir ledit 
Roi vôtre Maitre, de vouloir envoier fadite Fille en 
ce Roiaume, pour fatisfaire à fes Sujets, qui le pres- 
Toient de fe marier pour avoir lignée ; ou qu'il baillàt 
fon confentement pour fe marier ailleurs; lequel aima 
mieux envoier pouvoir à fes Ambaffadeurs pour con- 
fentir à autre Mariage ; avec autres conditions ; que 


les caufes , fur lesquelles ladite indemnité fe fon- | 
ne fe trouvent veritables;car ladite Obligation fut | 


599 
d'envoier fadite Fille par deca : 
tems , non feulement ledit Roi vôtre Maître 
laiffé d'accomplir de fa part ce à quoi il eft obligé 
fe trouyeroit avoir contrevenu audit Traité en diverfes 
façons, tant parce qu'il étoit affez public, & fut dé- 
couvert par Lettres interceptées fur la Mer, que ledit 
Roi vótre Mattre traitoit du Mariage de fadite 
vec le Roi d'Escoffe , fon Neveu ; & cette pratique 
fut commencée long-tems avant le Mariage de Sad. M. 
avec l’Imperatrice. De forte que quant ores la ftipu- 
lation desdites peines eût été valable, que non , ledit 
Roi même les eütencourués , & les devroit à S. M. 
pour être lesdites peines reciproques , combien que 
S. M. ne voudroit infifter en telle demande , comme 
chofe de droit reprouvée , comme dit eft ; que aufli 
pource que ledit Roi d'Angleterre , contre la forme 
dudit Traité de Windfor , avoit tenu prés d'un an en 
fa Cour, & fait venir devers lui fous nduit, un 
nommé Jean Joclin , traitant & pratiquant fecrette- 
ment de par ledit Roi de France, & aprés recevant 
publiquement ledit Prefident comme Ambafladeur du- 
dit Roi; ce qu'il ne pouvoit faire fans infra&tion dudit 
Traité; & qui pis eft, pour ce que l'Ambafladeur de 
S. M. écrivoit la verité de ce qu'il voioit & entendoit, 
& comme les chofes paffoient , il fut audit Roi: 
d'Angleterre maltraité ;. menacé ; prifes les Lettres 
qu'il écrivoit à Sa Majefté, & icelles ouve par les 
Miniftres dudit Roi, contre tous Droits divins & hu- 
mains, & contre la forme dudit Tr 
depuis la Prifon du Roi de France, € y 
Maitre requis de par S. M. que enfuivant ledit Traité, 
afin que l'on püt conjointement apointer de tout ce 
que les deux pretendoient contre led. Roi de France, 
faire d'un. commun confentement une bonne 
xj pour laquelle un chgeun d'eux eút pú avoir fa 
raifon, qu'il dit envoier à fes Anibaffadeurs pouvoir 
pour ce faire, avec fes demandes & fes pretentions; 
en quoi faifant il eft affez clair que l'on eût eû une 
bonne Paix perdurable en toute la Chrétienté ; à quoi 
ne voulut entendre, penfant d'en faire mieux fon pro- 
fit) & cela fut caufe de tous les troubles; qui depuis 
s'en font enfuivis ; lesquelles chofes furent toutes fai- 
tes & attentées par ledit Roi vôtre Maitre, avant que 
Sa Majelté fe mariát, ni traitat avec ledit Roi de Fran- 
ce; auquel temps S:.M. ne fe pouvoit plus dire tenu 
ni obligé dudit Traité de Windfor , ni par confequent 
ausdites peines ; toutes lesquelles, chofes S. M. avoit 
poftpofées , fans en vouloir faire querelle; penfant de 
conferver l' Amitié dudit Roi vôtre Maître; & à tres- 


voit 


e 


| grand regret & deplaifir, que fans coulpe, & pour fa 


juftificatioh , il foit ainfi contraint de mettre telles cho- 
fes en avant, lesquelles il eût volontiers paffé fous ti- 
lence, fi 'A&e que le Roi vôtre Maître vous fait faire 
ne touchoit fi grandement à fon honneur , & à la dé- 
fenfe d'icelui, & à la repulfion du bláme que ledit Roi 
vôtre Maitre, par fes raifons colorées , & non bien 
fondées, tâche de lui mettre fus, lui voulant attribuer 
là coulpe là où il ne Pa. 

En tant qu’il touche le quatrieme Point , où repilo- 
gant ce qui avant eft dit improperez à S. M. Que fans 
avoir égard à l'honneur de Dieu; à la neceffité de la 
Chrétienté, & à Ia Reverence qu'il doit au Saint Siege 
Apoftolique, & à la perfonne du Pape, ni aux pläifirs, 
que S. M. a reçus dudit Roi vôtre Maître, ni à la foi, 
parole; & promelle tant de fois reiterée pour cette cau- 
fe, il vous a ordontié ce que vôtre Ecrit contient; cer 
tes ce font improperations erronées, desquelles S. M: 
comme avant eft demontré , fe trouve affez libre & 
exemte;, & eft chofe affez notoire, que S. M: n'eft en- 
tachée de tels vices, lesquels plus raifonnablement fe 
peuvent attribuer aux autres , dont S. M. fe deporte; 
cat ce ne femble bien convenable entre tels Princes, 
vouloir combatre de paroles injurieufes ; & eût été plus 
honnête de les taire. Et quant à fe fonder, que S.M. 
n'ait voulu accepter lesdites dernieres offres , qu'il dit 
lui'avoir fait declarer par fa finale refolution , femble 
bien par ce qui s'enfuit du prefent Acte, que ledit Roi 
vôtre Maître avoit conclu de le défier , fans attendre 
réponte, fi S. M. auroit accepté lesdites offres; car s'il 
efit été fi refolu à la Paix ‚comme dites, il devoit pre- 
mierement favoir ce que S. M. auroit répondu für icel- 
les offres , & eût pú connoitre à qui étoit la coulpe ; 
& eüt trouvé, que par les réponfes faites S, M. avoit 
mis plus de confiance en la feule parole dudit Roi 
d' Angleterre, que en toutes autres feuretez,non fachant 
l'intrinfeque de fon coeur , dont felon les effets qu'il 
montre, n'avoit nulle jufte caufe de foi y confier ; & 
méme que alant S. M. fatisfait à toutes les dernieres 
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offres, au contentement de fes Ambaffadeurs, excep- | 
té en un feul point de la revocation de l'Armée , & | 
des attentats faits depuis le Traité de Madrid , que les | 
mêmes Ambaffadeurs de France avoient confenti aux | 
communications de Palencia, felon le fecond Article 

dudit Traité, qui étoit des chofes que l’on devoit ac- 

complir avant la reftitution des Enfans, € pour laiffer | 
un garde-derriere, ils la vouloient différer depuis la dé- 

livrance desdits Enfans , qui n'étoit chofe raifonnable. 

Parquoi l’on peut clairement connoître, que quelque 

réponfe que S. M. eût baillé n'étoit pour faire la 

Paix, ains pour allumer plus grande Guerre , atendu 

que PEcrit baillé de la part dudit Roi de France fe 

trouve daté dés l'onzieme de Novembre, & que lesdits 

Rois d'Armes ont toüjours été en cette Cité avec leurs 

Ecrits durant les communications desdits Ambaffadeurs, 

lesquelles, felon qu'ils ont montré par effet, n'étoient 

que pour cependant endormir Sa Majelté , avec espoir 

de Paix, en lui armant d'autre cóté la Guerre , pour 

le prendre au dépourvü, dequoi il espere à l'aide de 

Dien, & de fes bons Sujets, s'en garder. 

Au regard du cinquieme Point, en ce qu'il parle de 
contraindre S. M. par force d'Armes, S. M. vous en 
a fi vertueufement répondu de fa propre bouche, qu'il 
ne git autre réponfe ; & quant à ce que ledit Rot dit | 
vouloir inviolablement garder fa foi au Roi T'res-Chre- 
tien, & autres fes Alliez , ce feroit chofe fort raifon- 
fiable qu'elle fe gardât non feulement par lui , mais par 
tous autres, & que l'on ne cherchát point couleur pour 
la rompre , ni faire rompre à autres. Et quant à la 
declaration de l'inimitié, & défi de la Guerre, S. M. 
en a auffi répondu de bouche à fuffifance ; & n'a été 
fans caufe que S. M. prie Dieu, que ledit Roi ne lui 
donne plus d’occafion d'avoir Guerre à lui, qu'il pen- 
fe lui avoir donné ; car s'il étoit vrai ce que l'on pu- 
blie, tant par Angleterre?* que par France, & ailleurs, 
qu'il fe veut feparer du Mariage de la Reine, Tante de 
S. M. pour fe marier autrepart, ce que S. M. ne peut | 
bien croire, aiant Sad. M. en fes mains les Dispenfa- 
tions fi amples, & alienées de toute furreption, qu'il | 
eft preft de faire exhiber là où il apartiendra , que jus- 
tement font telles, qu'elles ne pourroient donner lieu 
à ladite feparation; à moins qu'on ne voulút ence im- | 
pugner la puiffance du Pape, qui n'eft croiable que le- 
dit Roi voulut attenter, pour les grands fcandales qui 
fe pourroient pat ce enfuivre à la turbation d'autres 
plufieurs Roiaumes , Pais, & Seigneuries ; en ce cas | 
auroit plus quite caufe 5. M. de faire la Guerre audit | 
Roi vôtre Maître, que d'attendre Guerre de lui, pour | 
propulfer fi grande injure , & exciter tous autres Rois | 
& Princes, ausquels femblable injure pourroit concer- 
ner: & en ce cas montreroit bien ledit Roi vôtre Mai- 
tre, quelle Foi, quelle Religion , quélle Confcience, 
& quel honneur il auroit devant , & donneroit affez 4 
connoître l'intention, qu'il auroit eúe de bailler fa Fil- 
le en Mariage à S. M. s'il tendoit à la faire bátarde, 
combien que S. M. ne peut, comme eft dit, bien croi- 
re qu'il fe laiffát conduire à chofe de fi mauvais exem- 
ple, fi ce n'étoit par finiftre & mauvaife intention du 
Cardinal d’York; lequel par fon ambition & cupidité 
& pource que S. M. n'a voulu emploïer fon Armée 
d'Italie à faire ledit Cardinal Pape par force , comme 
lui avoit fait requerir par Lettrés du Roi fon Maitre, 
& requis par Lettres de fa main, ni fatisfaire à fon or- 
gúcil , ambition, & convoitife, il s’eft plufieurs fois | 
vanté qu'il mettroit les affaires de S. M. en tel brouil- | 
lis, qu'il ne fat telle brouillerie en cent ans; & le 
brouilleroit deforte qu'il s’en repentiroit , encore que 
le Roiaume d'Angleterre fe düt perdre ; que fi ainfi é- | 
toit, que le Roi fe laiffät ainfi conduire à croire le 
mauvais confeil dudit Cardinal, ce feroit le vrai che- 
min, pour y parvenir, & ce feroit le vrai brouillis qu'il 
y auroit mis, qu'il ne fauroit aprés apaifer. 

Et par toutes les juftifications avant dites , lesquel- 
les Dieu, qui eft le jufte Juge , & connoit les cœurs 
des hommes, pourra mieux confiderer que les autres, 
espere S. M. que fa divine clemence ne lui faudra à fa 
Juítice, & à la défenfe de fa jufte caufe, comme il a 
fait du paffé ; & puisqu'il connoît ceux qui ont bonne 
inclination à la Paix , ne faut douter ,que en fon temps 
il la baillera à ceux qui feront de bonne volonté: & 
protefte 5. M. devant Dieu , & tout le monde, que 
tous les maux, dommages, & interefts , qui desdites 
fe pourront enfüivre , foient à la coulpe & 
qui en eft caufe. 
ent, quant au dernier Point, de la retraite 
M ; S. M. répond le même, qui a été 


chands 


répondu au dernier Article de l'Ecrit baillé de la part 
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du Roi de France ; & davantage dit avoir fed. comme 
ieca a été publié en Angleterre, fous espoir de cette 

€, que tous les Sujets dudit Roi fe gardaflent de 
mener marchandifes és Roiaumes & Pais de S. M. 
montrant en ce l'intention qu'il avoit, plus à la Guer- 
re qu'à la Paix. Parquoi ne feroit la chofe égale, que 
les uns eüffent été avifez & prévenus, & les autres ne 
puflent être avifez en tems pour pouvoir retirer leurs 
Biens; & pour ce feroir de faire fur ce une Convention, 
reciproque, qui püt raifonnablement fatisfaire aux Sujets 
d'une part & d'autre, comme a été répondu far PE- 
crit du Roi de France. A quoi S. M. fera contente 
d'entendre, aiant fur ce réponfe. 

Les deux réponfes , à favoir celle au Roi-d' Armes 
de France commençant: Pour bien répondre à ce que 
vous, G Roi-d Armes du Roi de France, 
li, Ec. celle au Roi-d’Armes d'A: 
cominenc répondant à ce que vo 
du Koi dd Angleterre , 1 
; Sc. felon qu'elles font de mot à autre ci-des- 
fus écrites, ont été ainfi commandées & conclués par 
l'Empereur & Roi nétre Souverain Seigneur, étant en 
fon Confeil d'Etat , auquel Confeil S. M. ordonna & 
commit à moi Jean Lallemand , Sieur de Bouclans, 
de Vayette, Taveau, $ Croiffey , Confeiller, & pre- 
mier Secretaire de S, M. de en fon nom lire; & aprés 
bailler lesdites réponfes par écrit ausdits Rois-d' Armes 
Guienne , & Cleranceaux , ce que j'ai fait ledit jour 
Lundi vint-feptieme de Janvier audit an 1527. prefens 
Meflire Martin de Salmes , Chevalier, Confeiller & 
Ambaffadeur en cette Cour pour trés-haut, tres-excel- 
lent, & tres-puiffant Prince, Dom Fernando, Roi de 
Hongrie, de Boheme , & de Dalmatie, de Carintie, 
d'Esclavonie, Archiduc d'Autriche, Duc de Bourgo- 
gne & Wirtemberg, &c. Comte de Tirol, &c. Frere 
unique de Sa Majelté Imperiale; Meflire Bal Pre- 
vot de Walt-Virelit, Evéque de Conítance , & Vice- 
Chancelier de l'Empire; Meffire Euftache Chappuis, 
Doéteur és Droits, Official de Geneve, à prefent Con- 
feiller de, S. M. & jadis Ambaffadeur de feu de tres- 
excellente & immortelle memoire, Haut & Puiffant 
Prince Monfeigneur Charles, Duc de Bourbonnois $ 
& d'Auvergne, que Dieu abfolve ; Meflire Guillaume 
de Montfort, Chevalier, Gentilhomme de la Cham- 
bre de S. M. jean de Winancourt, Sieur de Fletriers, 
Prevót de Mons en Hainaut, & auffi Ecuier de Cham: 
bre de S. M. Claudede Tilly, Gentilhomme de ’H6- 
tel, & Maréchal de S. M. Etienne du Gros-pain, Gen- 


| tilhomme de la Maifon, Capitaine de Cheyaux-legers; 


Sanchez Lopez , Chevalier de l'Ordre d’ Alcantara, 
Capitaine d’hommes d' Armes en 1Exercite de $.M.en 
Italie; Jean Daduxa, Chevalier, Confeiller, Treforier 
& Argentier de S. M. en Espagne; Jean de Menydo- 
re, Ecuier d'Ecurie de Sa Majefté; M. Julian de Las- 
pera, un des Capitaines des Galeres de 5a Majefté, & 
Solliciteur en. cette Cour pro Mlufirifimo Antonioto A 
dornato, Duce de Genua ****. De Lande, Confeiller 
& Treforier de la Reine Dona Juana, nötre Souverai- 
ne Dame; Antoine Perreum » Secretaire de S. M. & 

3 , & bons Perfonnages, 


plufieurs autres Gentilshommes 
tant Officiers de S. M. comme auffi autres de plufieurs 
Nations, Allemans , Espagnols, Italiens , $ Bour- 
guignons, qui à cet Aéte public fe font trouvez. 

Et je Guienne, Roi-d'Armes du Roi de France; & 
je Cleranceaux ,. Roi-d’Armes du Roi d'Angleterre, 
confeffons, & par cettes certifions pour verité , avoir 
recú de Monditfieur de Bouclans , tant de fa bouche, 
comme par écrit, les réponfes ci-deffüs , lesquelles il 
nous a baillées au nom & de la part de la tres-facrée 
Majeft€ Imperiale, en cette Cité de Burgos, les an, 
jour, & prefens les Sieurs témoins devant nommez , 
& pour ce avons figné cettes de nos feins manuels. 


GUIENNE. 
CLERANCEAUX. 
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Anna 
1527. 


Capitila conventa inter Ligam, Sanéifimam nun. 7. Dec! 


cupatam, Videlicet CLEMENTEMVII. Pa- 
pam, FRANciE (9 AncLia Reges, 
Cardinales]. Eboracenfem , Dominium V gNg- 
TUM, Ducem MEDIOLANT, Rempublicam 
FLORENTINAM € Ducem FERRARIA 
ab und, ES FRIDERICUM DE Gonza- 

GA, 


[NO 
27, 


DU DROIT 


cA Marchionem Mantue ab altera parte, pro 


ejus ingreffu im prefatam Ligam contra Exerci- 
tum Cefareum iunc temporis Urbem Roman 


. ium. Mantue die 7. Decembris 
1527. Cum RaTIFICATIONIBUS Ora- 
torum Lige de die 25. Decembris ,¿ mec non 
Francıscı Francorum Regis de die 26. De- 
cembris 1527. .[ Pieces authentiques tirées des 
Archives Archiducales de Mantoue. ] 


Detus Comes 

Dominus Lautrechi & Aurivalli, Admi 
& Gubernator Aquitani , Locumtenens Chriftia 
mi Regis, & Sanétiflimi Fæderis Capitaneus Genera- 
lis in Ital Quum inter ceteras condiciones , quas 
Reverendus Prothonotarits Dominus Laurentius T'us- 
canus Orator, & Procurator nofter inivit cam Iiluftris- 
fimo , & Excellentiffimo Domino Federico Mantue 
Marchione, illum-etiam adiverit , ut nos quecunque 
per illum conventa confirmaremus, & approbaremus ; 
Nos ea omnia , que ad contextum his noftris fubi- 
ciuntur, tenore prefentium prout fcripta fünt, appro- 
bamus , & ratificamus , firmaque , & inviolabilia effe 


volumus, & decernimus; Tenor autem Conventionis | 


talis eft, videlicet. 

In Chrifli nomine, Amen. Anno Domini à N: 
vitate ejusdem millefimo qhingentefimo vigefimo 
timo, Indiétione quintadecima , tempore Sereniflimi 
Regis Caroli Divina ei favente. clementia Romanorum 
Imperatoris ele&i , & femper Auguíti, die bathi 
feptima menfis Decembris, Mantuæ & in Caftro ejus- 
dem in Camera Cubicalari Illuftriffimi , & Excellen- 
tiffimi Domini Marchionis Mantue , Prefentibus Mag- 
nifico Equite , & Clarifimo Jurisconfulto Domino 
Hieronymo de Scopulis Auditore, & Confiliario Mar- 
chionali tefteque noto, & idoneo, qui ad delationem 
mei Notarii infrafcripti manu fua propria taétis Scrip- 
turis ad Sancta Dei Evangelia juravit fe cognoscere 
infrafcriptos fecum-teftes , & infimul confederantes , 
Magnifico, & Clariffimo Jurisconfulto Domino Hie- 
ronymo de Medicis Lucenfe fimiliter Marchionali 
Confiliario‘, & Magnifico Domino Comite Nicola de 
Mapheis confocio Marchionali , & Colleéterali Gene- 
rali, ac Spe&tabili Domino Joanne Jacobo Calandra 
Marchionali Secretario omnibus Civibus, & habitato- 
ribus Mantuæ teftibusque notis , & idoneis ad infra- 
{cripta omnia , & fingula vocatis, adhibitis, & rogatis 
inter horam decimam oétavam , & decimam nonam 
fuprafcripti diei. 

In Chrifli zomine, Ec. 


ti- 


nus Federicus Marchio Mantuæ &c. audiverit Reve- 


rendum in Chrifto Patrem Dominum Baldeflarem de 


Graffis Episcopum Civitatis Caftelli, nomine Reveren- 
diffimorum Dominorum Cardinalium Parme congre- 
gatorum repræfentantium Collegium Cardinalium & 
Agentium nomine Sanétifimi Domini noftri , & 
San&z Sedis Apoftolice, Reverendum Dominum Lau- 
rentium Tuscanum  Prothonotarium Apoftolicum 
Chriftianifimi Regis Confiliariam , & Illuftriffimi , & 
Excellentiffimi Domini Domini Odeti D. de Lautrech 
Locumtenentis Chriftianiffimi Regis in Italia, & Capi- 
tanei Generalis Sanétifimæ Lige Oratorem , & Mag- 
nificum Dominum Gregorium de Cafali , Equitem O- 
ratorem Sereniffimi ; & Potentiffimi Regis Anglix, 
Fidei Defenforis , & hujus Sandifimz Ligæ Protec- 
toris, nec non etiam Reverendiflimi , 
Domini Domini Car 


s Eboracenfis , 
ilem Senatorem Dominum Benedic- 


tari Chrifti Redemptoris Religionem, Deique Eccle- 
fiam , ab his, qui ejus tutellam füscipere debuiffent, 
jta proftratam effe, ut ne pejora ab immaniffimis Or- 
thodoxe Fidei Chriftiane Hoftibus expectari. potuiffet , 
idque palam. feciffe impiam , & lugubrem inter ali 
Urbis Roma, que capud eft Mundi; cladem, flebile 
non Cbriftianorum modo , fed omnium viventium 
fpeétaculum, ipfumque Urbis Rome , & Chrifti Fi- 
delium omnium capud , & ejusdem in Terris Vicarium 
jampridem carceri effe mancipatum , ac plerosque Car- 
dinales , & Fidei Chriftiane Se@atores , & cathenis 
alligatos teneri , & omni cruciatus genere torqueri, 
Quo fit ut tandem pudori effe debeat Regibus , & Prin- 
cipibus Chriftianis tam atroci in Deum fervatorem 


Quod Felix fauftumque 
fit. Quum Huftrifimus , & Excellentiffimus Domi- 


& illuftriffimi | 
ac etiam | 


DES GENS ÿrt 
faum Injuries non occurrere , quodque Sereniflimi, & 
Potentiflimi Francorum. & Anglic Reges, Illuftriffi- 
mum Venetorum Dominium , Excellentiffimus Me- 
diolani Dux , Excellentifima Respublica Florentina; 
& Iluftrifimus Dux Ferrarie Fædus iniverunt quo 
naufragam jam Chriftianam Ecclefiam , ejus Palto- 
rem , ac totam Italiam juvent , & à truculenti 
Hoftibus jam pene everfam fublevent 
reftituant, quod apud omnes non niti 
num cenfuerunt, videre quoque memoratos Re 
Principes nullum alium fere Chrif 
Dominum huic San&o Fæderi jungendum refta 
ipfum Magnanimum Marchionem Mantuz , cujus & 
Anteceflores , & ipfemet Chriftiane Ecclefie, & Ca 
pitanei, & fautores femper fuerunt , nec pro ejus tui- 
tione ullis unquam periculis pepercerunt , & propterea 
ores poftulari , ut & ipfe Marchio huic 
Santtiflime Ligæ fe adjungeret , & una cum ceteris 
id ageret, quod pro falute & honore Chriftianæ Fidei 
expedire duxerit, quod nulli alteri decentius effe dice- 
bant. Quum ipfe E æ Capitaneus Generalis fi 
id fi faciat, quod Chriftianum Principem decet faétu= 
rum, id quod ipfis Pontifici, Cardinalibus, Regibus, 
Principibus, & Rebuspublicis gratum faéturum, quod fi 
| id neget , omnium in Fædere comprehenforum aui- 
mum offenfurum effe. Quumque ipfe Iluftriffimus Do- 
minus Marchio quam plurima pro fui excufatione de- 
duxerit, pluriesque ipfos Oratores dictis nominibus a- 
gentes rogaverit, ne fe ad predicta aftringerent ; ipfque 
Oratores diétis nominibus nullas preces, aut excuf 
tiones admittentes, dixerint, & proteltati fuerint, nifi 
fe Fæderi prediéto adjungeret Paétis, & Conventioni- 
bus infrafcriptis Summum Pontificem , & Card 
San&e Romane Ecclefiz nomine, Reg 
Respublicas, & denique omnes in Fæd 
fos ipfum pro expreffo fo, & Sand 
mico effe habituros, & pro tali traétaturos, nec ab eo- 
rum fententia precibus, aut excufationibus dicti lllus- 
triffimi Domini Marchionis rogantis ne fe ad predi%á 
compellerent, deduci potuerint, imo, ipfo Fædus in- 
gredi negante, Bellum minati fuerint, tam ipti, quam 
ejus univerfo Dominio’, tandem idem Iiluftriffimus 
| Dominus Marchio fupradiétis confideratis pro tutiori 

Status fui confervatione in eorum fententiam descen- 
dit, hac ad has Conyentiones, & Paéta bona fide pet 
omnes partes obfervanda volens, & ejus libera volun- 
tate devenit. Primo namque dicti Oratores nominibus 
Dominorum fuorum Principalium,videlicet Reverendus 
Dominus Balthafar , ut Orator , & Procurator Reve- 
| rendiffimorum Dominorum Cardinalium Parme con- 
| gregatorum , agentium pro San&iffimo Domino nos: 
tro, & Sanéta Sede Apoftolica, & praedictus Reveren- 
dus Dominus Laurentius, Magnificus Dominus Gre- 
gorius, & Magnificus Dominus Benedi&us , nomini- 
bus quibus füpra, ac etiam promittentes prediéti om- 
nes, & finguli Oratores diétis nominibus diétos eorum. 
Principales omnia infrafcripta rata habituros, & ut in- 
fra ratificaturos , ac etiam diétis nominibus Agentes 
nomine Sanétifimi Domini noftri, & Reverendiffimo- 
rum Dominorum Cardinalium , ac pro Sereniflimo 
Ducali Venetorum Dominio, &'Excelfa Republica 
| Florenti a, & promittentes , quod tam ipfi eorum 
| Principales, quam predictum Ducale Venetorum Do- 
minium, & Excelfa Respublica Florentina , & Illus- 
triffimus Dux Ferrari infra terminos infrafcriptos vide- 
licet in ftalia,& in libertate exiftentes infra terminum vi: 
ginti dierum , Chriftianiffimus vero Rex infra termi- 
num unius menfis, Sereniffimus autem & Potentiffi- 
mus Rex Anglie infra terminum duorum menfium 
proximé futurorum per publica Inftrumenta in forma 
ampliffima approbabunt, ratificabunt , & emologabunt 
omnia & fingula Capitula infraferipta , & ditas ratifi- 
, & approbationes in autentica forma ipfi Il- 
no Domino Marchioni prefentari facient; 
quodque Sanétiflimus Dominus nofter, quum € mani- 
| bus & poteftate eorum quorum captivus eft liber erit; 

& in loco ubi fine inimicorum Sandifimz Lige timo- 
re poffit adiri, infra terminum unius menfis hinc proxi- 
me futuri infrafcripta Capitula, & prefentem Conven- 
| tionem approbabit, & confirmabit, & tam ipfe, quam 
ejus in Pontificatu Succeffores predicta per Litteras 
| Apoftolicas in forma Brevis vel fub plumbo robora- 
bunt; & firmiter in futurum obfervabunt: Hoc pacto; 
quod fi prediéti ipforum Oratorum; & Procuratorum 
Domini Principales, & prelibatum Dominium Vene- 
torum; & Excelfa Respublica Florentina , & Illuftris- 
fimus Dux Ferrariæ infra tempora füprafcripta respec: 
| tive diéta fupra; & infrafcripta Capitula non ratifica- 
L verint ; 


rrarum. 
m 


inales 
> Principes} 
re comprehen- 
ime Ligæ ini- 
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t perfiftant, & obfeivari eur. ant, 
imus Dominus Marchio, ANN 
1527 


NO um , feu ratificationem in fo ma au 
mo Domino Marchioni prefent 
die fu , di&us Illuftriffimus Dominus | 
1 feriptos Mil i æ pro | 
ne Ligæ dandc inquendos | 
ampliüs non teneatur, ceteris tz is ut in 
promiffis firmis remanent nodis € 
nominibus , & cum prom: ra;pro- 
& promittu & I 
no Domino M 
e filiisque, & Descendent 
loribus fuis , quod Sandifiu 
Clemens Papa VII. 
fimus Francorum Rex , 
ac R everendiffin nus C 
hi fimum Ducale e Domir ai 


10 noftro ut ejus Generalis Cap 
liter cum Gentibus Arr morum c 
> iffimo Domino noftro in ipfa 
> exif ftenti, non teneatur in- 
gravis armature Equites ad fervitia di&a 
Ligæ habere, tenere, aut mittere, nifi pro 
n&ifimus Dominus nofter, eos ex pre 
jufferit. Item diéti Oratores. dictis 
& nominibus promiferunt , & pro- 
edere comprehenf , & pre- 
m, & Sereniffimum Ducale Domi- 
Da Illuftriffimus Dux Ferrari , pro 
Procuratores dictis nomini: 
S & fe fa&uros cum eff 


tes, gra 


rchioni E 


Dominus 


Chriftianis- 


| qtibus di 
bus de rato pror 
| quod prefe 


Hi Di &E Capitulum obfervabunt omnes in Fede: 
| me: x 

| F i | re comprehenfi libere patientur , & permittent tranfire 

À e fe füscipient, habebunt, & tene bunt, & | per eorum Dominia, & tam per Mare, & eorum Por- 


ipfum Me , St ubi- 


rum bla- 


| tus, & alias Aquas quam per Terras ipforum 
| cunque omnem quantitatem Frumenti, & ali 
e etiam genus Mercium iarum 
Mantt m, vel ad , Dominit 
imi ! omini Marchionis ex quocunque 
ucerentu conduci vellent , nec aliquo 
o conducentes, '& conducere volentes impedient , 
vel impediri patientur, five fint Naves, aut Navilia ip: 
forum Confederatorum, vel alterius eorum , five cu- 
ne füscipient, | juscunque alterius ; fed di&a blada, Merces, & res 
tenc bunt, ipfi imque & Succeffores & Sta- | ucentibus, & conducere volentibus ad dicta Loca 
tum, ut fupra defendent adverfus omnes, € quascam- | Dominii ipfius Illuftrifimi Domini Marchionis, libe- 
que Perfonas, Reges, Principes , Potentatus , & Do- | rum tranfitum permittent, folutis confuetis Ve 
miuia cujuscunque gradus , & conditionis exifterent, | bus, $ quod San&iffimus Dominus nofter, A 
nemine excepto , etiamfi unus , aut plur ipfis | qt nétitate, & pro Sanéta Ron 
Con ratis effet, aut effent, qui predicto Illuítriffi- | fia in partibus Marchi, & Romandiol 
mol 10 Marchioni , ejusque Descendentibus, & | mittent ibi emi , & ex diclis Locis extr 
) upra Bellum aut moleftiam iquam tionem ipfius Illuftriffimi Domini Ma chion is sp O 
re vellent, quacunque ratione vel | ducendo Mantuam omnem qua em Frumenti, 
ipn di&tum Bellum aut moleftia in- | quam habere potuerit in di&is Locis fine aliquo impe- 
aut poffet, & hoc tam durante dicto | dimento ; E contra vero predictus Iluftrifimus Do- 
quam eo finito, & in perpetuum, | minus Marchio diétis promiffionibus, fic ut fir pra facti: 
iritualibus , quam temporalibus, | & fub gee obfervantiz fide, & non aliter ut fupra, 
>, & cujuslibet eorum viribus pro- | per fe, Filios, Decendentes, & Succeflores faos, ut 
'amptibus & expenfis ; & | füpra tia & condescendit fe huic San&iffimo 
iffimi Domini Marchioni Fæderi adjungere & ita fe adjunxerit, ita ut deincer Sy 
prælibatus Sum- | ut unus ex Confederatis , & in Federatorum numero 
acipes, Dominia, | habeatur, & pro tali traétetur, & diétis m: dis, & no- 
quod Fa P icem aut Indu- | minibus; di&is Orátoribus , & Procuratoribus prefenti- 
s eorum inibit >. quin curent, | bus, & fecipientibus nominibus quibus fupra, promifit, 
t curat cum effeétu , ut ipfe & promittit , quod ipfi San&iffime Lige , & compre- 
r & ejus ut fupra Suc- | henfi in ea, & eorum cuilibet erit Amicus, ac de cæ- 
includentur , & inclufi int, | tero eos habebit, & reputabit Hoftes ; & inimicos qui- 
ione rfis Status, & Dominii ut fu- cunque erunt illi cujuscunque erunt condicionis , 
remiffione cujuscunque injuriæ, caduci- | quavis dignitate fulgeant, nulla excepta perfona, qui 
& penarum in quas forte ob prefen- Confzderatis fupr iptis omnib & fingulis päriter 
i | inimici , & Hoftes fu erint, & contentis in Federe ob- 
| fiftere quoq 10modo voluerint his modo , & forma, 
| quibus di&i Cor ti, vigore di&i Fæderis, ad 
| quod relatio h tenentur , & obligati fünt , & 
icium non affer- | non aliter , cum füprafcriptis tamen , & in is 
tendere, & | obligationibus, & modificationibus, & non < 
iratores fu- | diétis Oratoribus naht prefentibus, & diétis nomi- 
inibus ultra genera- | nibus approbantibus ut ipfe Illuftrifimus Dominus 
a fupra promiferunt , & pro- Marchio,fuo & ut fupra nomine, folum tene: atur, & 
limo Domino M ioni , & | obligatus fit mittere , & ita promifit .hinc ad Feftum 
ibus s, ut fu leffendere , Rue Nativitatis Domini noftri: Chrifti JE pr roximé futu- 
, cum omnibus Pofi onibus, Juri- | rum Oétuaginta ites gravis A: æ fuis ftiper 
> que de prefenti tenet, & & | diis, & fub obedientia predi@i Illuftriffimi Domini de 


ac Succeflores in Statu | denny n, &or 

tum quem de prefenti qual um- Fre quæ 
futurum quoquo modo 

; & quamlibet ejus 

& in perpetu I 

larchionis Filiorum, & € 

bonor 


im eo- 


Jom 


us 
s, eorumque cujus 
iam fine aliq 


cute eorum cur 
Uluftrifimus Dor 


ceffores, volentes 
cum conferv 


tionem, 


chionem iriffe promitter tes per r alig nod. Fa 
Pacem aut Inducia 2 
| fupra ineundas I 
re, fed füpra, 


ertinenti 


quod us Dominus nofter Clem M Lautrech Sandifimæ Liga Capitanei , & pro f: is 
i menfem , ‘did Sanétiffime Ligæ, & ita eos fuis ipfius Domir 
di&um Cas- | Marchionis ftipendiis fub di&a obedien 
& hactenus tenuit. cum | per tempus, & terminum menfium fex CE futu- 
s fuis confi rum, à die quo fub obedientia dieti Illuft i Do- 
tis Poffeffi ut füpra numerandort 


ni de Lautrech fue 
Ic diétis fex mentibus du ante,nec ult 
diétum tempus, nec aliter quoc: 
ito colore etiam mittendo Armorum gentes , vel 


libere, 
gau 


mittunt , quod Sanétif 18 minus | aliquos equeftres , vel ped St turos in 
mens Papa VII. & Rey i ini C; is Dominio, & Locis à diétis Conf s vel 
les tenebant, & habebunt predi Domit um av quoquo odd o gravari po Item dic- 


n in fi , & DAS Rom Ecclefie , & 
i ; eum Generalem, 

nus fuit, & eft pro eo tempore, & cum eis- | 
s, & Condiétionibus prout cum prælibato | < 
no > Domino noftro Clemente convenit, que | effeéta pro v 
i lic pro reffis habeantur, | Jurisdiétionis fuz inimicorum auxilia | & füppetie 
fi Doni ini noftri,& Suc- | transeant, aut morentur , Tabellariosque i inimicorum 

us Illuftrifimi Domini Marchionis | ac Nuncios eorum , fi qui in fuam Jurisdi &ionem, 


devez 


Dominus Marchio promifit, & pro- 
nominibus, diétis Oratoribus ut “füpra re- 
ientibus, modis, & formis fuprafcriptis , & non 
er, & quantum "vires faz pacientur, curaturum cu 
ibus tamen , ne per Loca, & Terr: 


& tam pro pa 
cefforum quam ip 


NNO, 
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uerint, mittere, & denique 
re promifit, prout fe habent, & gerunt 


a 
Et fi contigerit 
Iluftriffimi Do 
tranfire, quibu 


aliquas inimicorum Gentes per ipfius 
sni Marchionis Dominii Terras per- 
ipfe per fe obviare non poffe putet, id 
in Cafiris fanétiflime Lige f icabit, & inde auxi- 
ium petet, quo cafu etiam ipfi Oratores, & Procura- 
tores funt contenti, quod ipie llluftriffimus Dominus 
Marchio fuprafcriptos oétuaginta Equites ; fi adhuc in 
Cafirum San&iflime Li pro fui Status tui- 
tione revocare in fuum Dominium poffit, pro tempo- 
re quo opus etit; quin imo ultra fup iptam gene- 
ralem proteétionem fusceptam, eo cafu promiferunt, 
& promittunt dictis omnibus modis , & conditionibus 
Dominium ipfius Iluftrifimi Domini March x 
Succeilorum in totum tueri Armis , & Juribus on ni- 
bus ipforum Confæderatorum , & cujuscumque ipfo- 
rum ac etiam pecuniis jt num Do- 
minum Marchionem, pro Militi tis & 
Locorum fuorum cult „ab ipfo Domino M: 
conducendis,prout opus t 
fi contingeret aliquem. ex compreher 
Federe ab ipfo ablcedere,nihilomi 
Dominus Marc! cum m 
rum in Federe permaneant, & 
feruntque dicti Oratores omn 


lia 


1&titlimo 
nus ipfe Illuftriflin 
i parte Conte 


nt; promi- 


o 
1 


ac nominibus , quod’ predicti or ere com- 
prehenfi , & quil eorum obfervabunt , & obferva- 
bit, ac obiervari ab aliis facient & faciet, omnia & 


fingula füpraferipta , mec contraver aliqua ratione 
vel caufa, & e converío die Illuttriffimus Dominus 
Marchio dictis nominibus promifit , $ promittit om- 
nia fupra per fe promiffa attendere & obfervare , nec 
contravenire aliqua ratione vel caufa. Item diétus IL 
luftrifimus Dominus Marchio , ita re uirentibus , i 
tantibus, & volentibus diétis Or ibus, diétis nomi- 
nibus, promifit folemniter per publicum proclamata pu- 
blicare fe Federi San&iffimo adjunxiffe cum fupra- 
fcriptis in Fædere comprehenfis Item prediétus 11- 
luftrifimus , & Es V 
Mantuæ, ita inftantibus , & petentibus diétis Oratori- 
bus, di&is nominibus, ad delationem mei Notarii in- 
frafcripti, manu füa propria corporaliter taétis Scriptu- 
ris ad Sanéta Dei Evangelia juravit: & fimiliter di&tus 
Reverendus Dominus Balthafı Reverendus Domi- 
nus Laurentius, Magnificus Eques Dominus Grego- 
rius, Aasnificus Dominus Benediétus Oratores an- 
¿ti videlicet di&us Reverendus Dominus Balthafar 
tacto pectore more Prelatorum , & reliqui manibus 
fuis propr iter tatis Scripturis ad delationem 
mei Nota aferipti, in animas dictorum Domino- 
rum füorum Principalium , ad Sanéta Dei Evangelia 
jurave fuprafcripta omnia & fingula in fuprafcrip- 
tis Capitulis C erationis , appolita , contenta, & 
descripta respeéti dere, & obfervare, & in al 
quo non contra £ enire aliqua ratio- 


int 


ne vel fa, & rogaverunt me N inm infraferip- 
tum, Quatenus de predi&is unum, € plura confi 

Inftrumenta, ipfis Illuftriffimo & Reverendiffimo Do- 
mino Marchioni, bus danda, in publicam & 


KO 
A 


autent { de Graflis Episcopus 
Caflelli confirmo ut fapra; Ego Laurentius de Tusca- 
nis nomine quo fupra confirmo ut fupra Ego Grego- 
rius Cafalius nominibus ut fupra, confirmo ut füpra; 
Ego Benediétas Tonfus nomine ut fupra, Jo FEDE- 
rico Marchefe di Mantona c mo quello che di 
fopra. Ego Odoardus, Filius quondam Spe&abilis Viri 
Domini Alesandri de Stumus de Arimino, Civis Man- 
tuæ, publi us Imperiali auétoritate Notarius , fapraferip- 
tis omnibus, & fingulis prefens fui , & rogatus fc 
bere public fabfcripfi. In cujus noftre Confirmatio- 
nis & ificationis Teftimonium , prefentes manu 
noftra fubfcriptas fieri juffimus, noltrique foliti Sigilli 
munimine robora! Datum Parmz, die vigefimo quin- 
to menfis Decembris. Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo vigefimo feptimo. 


Ov 


TUIFOYR, 


De Mandato prefati Illuftriffimi Do- 
mini Regii Locumtenentis & Ca- 
pitanei Generalis. 

FUSAN. 
( Sigillé pendentis locus.) 


Tom. IV. Part. L 


18 | 


llentifimus Dominus Marchio | 


| fimi 1 
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ipeo, ac Bullo ce- 
r per ena, fic ut fu- 
i Archiducali Mantue Archi- 
refentem fumptam. Copiau omnino con- 


lito in fecretiort 


ato 
vato, 


pra 


vio adfe 


ferre. atteftor, 


ds, 


Ego Lupovicus Nob. olim 
H. Ocravıı DE Mazzris £- 
Tus, Civis, publicusque, Imperiali audlo- 
ritate, Mantuæ Notarius , ac 
cretioris Arc Archi 
cellarius , hic d. € 
tione , pro fide fubjcriph ; fe 
die 22. Februarit 1720. 


> 


Ita verum elle a 


Ego Josern Marta Cas- 
TILEONI ejusdem Ar 


chivu Pra , bac die 23 


FraAncisci Fy legis Ratificatio Ca- 
pitulorum precedentis Santtifime Lige. Data 
apud... Germanum in Laya die 26. Decembris 
Anno 1527. 


PRaNctseus, Dei gratia Francorum. Rex, & 
Januz Dominus, univertis € fingulis ad quorum 
manus prefentes Littere pervenerint, Salutem. Cum 
Pacis univerfali s confequende gratia, que 
tot, tühtisque ibus, quibus jamdudum Chris- 
tiana confliétatur Respublica, finis: tandem imponat 
Foedus initum fancitumque fuerit Mantuæ die 7. men- 
fis Decembris Anno Domini milleimo quingentefimo 
vicefimo feptimo inter Legatos, Oratores, Procurato- 
res, Nuntios & Deputatos, ad id agendum fingulatim 
poteftatem. mandatumque generale habentes Sandis- 
imi in Chrifto Patris Domini Clementis Divina Pro- 
videntia Pape VII. noftros; Cariffimique Domini de 
Lautrec Confanguinei y. & Locumtenentis noftri in 
Italia, & C 1ei Generalis Sanétifimæ Ligz , Po: 
tentiflimi Principis Henrici. eadem gratia Anglie Regis 
Fratris: noftri- Cariffimi, Reverend Domini Car- 
dinalis Eboracenfis in Anglia Legati, Sereniffimi Du- 
cis Inclitique Venetorum Dominii , Muftrifimi Prin- 
cipis Alphonfi Ferraris Ducis Muftrifimi Mediolani, 
fe Fl inorum. Reipublice , llluftriffimr 
Principis Federici Marchionis Mantuae ut in Inftru 

entibus noftris Ratificationis Litteris Alli- 
g continetur. Nos igitur fuprafcripta omnia, & 
fingula Paéta & Capitula , in praedicto: Inftrumento 
contenta & hic alligata, omnib quibus melius pos- 
fumus & debemus, viis & modis, ratificamus , appro- 
bamus, confirmamus, rata, grataque habemus perpe- 
tuoque in animam noftram nos grata habituros jura- 
mus. - Promittentes pro nobis, & Succefforibus noflris 
bona fide, & verbo noftro Regio , etiam fab ypotecc: 
& obligatione omnium bonorum noftrorum, prefer 
tium & futurorum, nos ea omnia, & fingula imp 

turos , obfervaturos , nec ullo unquam tempore, quov 
quæfito colore vel pretextu, revocaturos aut infirma- 
turos. In quarum. rerum fidem , & Teftimonium 
prefentibus Litteris manu propria fübfcriptis Sigillum 
noftrum apponi juffimus. Datum apud Sanctum Ger- 
manum in Laya di v1. mentis Decembris, Auno 
Domini millefimo quingentefimo vicefimo feptimo, 
Regni autem noftri tertio. decimo. A 


g 
5 


FRANÇOYS, 
Rex Regem * Januz Dominus. 
BRETON. 
(Locus Sigilli. pendentis in Cera alba.) 
Cum ejus Originali continente Ratificationem Capitalo- 


rum de quibus fupra in carta pergamena co to, 
tt ue 


ANNO 
1527» 


26. Dec. 


* C'eft ains 
fi qu'on lit 
dans la Co- 
pie, mais il 
y a fans doù- 
te une fal 
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Bull ut fupra munito, 69 pendente à carta fi- 
| Anno ter pergamena , fic ut upra expedito , adfervato Ann 
T 1527, 3 Cope pese Mantuæ Archivio, prefentem 1527 
IL 6 dL OWIIZO 


conferre. atteffor , 

Ego Lupovicus Nob. olim H. 
Octavit DE Mazziis filius , 
Civis, nblicusque Imperiali aucloritate 
Mantue Notarias, ac did feeretioris 
Archiducalis  Archivii Caucellarins. 
In quorum fidem hic me Solita cum 
atteffatione Jüilicet, hac die 


lía verum effe affirmo 


Ego Joserpu Maria Cas-| 
TILEONUS ejusdem Ar- | 
chiusi Prefeétus, hac die 23. 


| 1528. 


Februarii 1720. 


CCXIX. 


Triétact van Vreede 


gefloten tuffchen Keyfer 
Kanzr de V. 


en Karen Hertogh van | 


CCXIX. 


I " H 
| Traité de Paix entre CHART ES-QuriNmT Ey. 
| pereur, & CHARLES Duc de Gueldres. Fait 


1528, 


th PEMPE- Gelder, in *t Jaar 1528. [Suicuren-| og l'Année 1528. [Sricurennorsr, ‘Eure 

1 REUR ET » E % . REUR 87 
1 zs Sure HORST, Chroniques de Gueldre. Liv. X I. Chroniques de Gueldre. Livre XI. pag. vs Guss 
h pt Pag. 409. ] 409. ] DRE, 


HER toc Karel zal, t?zaemen met de Staeten 

ende Ridderfchap van fijn 
Íchap, de Franffe en alleverbonden, tot afterdeel van 
den Keyfer ende fyne Landen in-gegaen , voor altoos 
Op-zegghen ; desgelijx zal de Keyfer met fyne Onder- 
zaeten doen, ten op-ficht van Gelderland, Waer te- 


Vorftendom ende Graef- | 


| Lz Duc Charles renoncera pour toujours , conjointes 
| ment avec les Etats 69 la Nobleffe de fa Princi. 
| pauté ES Comté „aux Alliances faites avec la France 
C9 avec tous autres > au prejudice de PEmpereur ES 
de fes Pais; femblablement l'E, ereur em fera de nen 


me avec fes Sujets, a l'égard de la Gueldre. Moyen- 
d Cevfi } : D Je SPF £ 
gens de Vorit den Keyfer trouw zal belooven , ende | z quoy prometira d'être fiddle à PEmpereur Mo à 
hem, des-nood, met Krijghs-volk onder-ftutten , zon- | Palfift e fes Trompes em cas de befoin , fans que 


der dat de Keyfer Gelderland met Schattinghen ofte 
Ongelden zal moghen belaften. De Keyfer zal, on- 
verminderd fijn vermeynd recht, 


de Heerfthappy van Gelderland ende Zutveen van hem, 


gedoogeñ, dat Karel | 


P Exaperes paille charger le Pais de Gueldres d'impôts 
ou Tributs. L'Empereur, fans diminution de Jes Droits, 
confentira que Charles releve de ui comme Duc de 
| Brabant ES Comte de Hollande , la Souveraineté de 


als Hertogh van Braband en Grave van Holland » be- | Gueldres 69. de Zutphen, ES qu'il transporte fon Droit 
| houde, ende dit fijn recht op fyne Erven, Mans ofte | 3 Jes Heritiers mdles ou femelles | enfans toutefois pro- 


Wijven, immers kinderen van Echten bedde , over- 
zette : tot welk een eynd de Keyfer , ofte fijn Laft- 
hebber, den Hertogh als een Leen-man van "t Rijk ‚in 
lijn Vorftendom en Graeffchap zal beveftighen. By 
gebreck van Echte Manlijke ofte Vrouwelijke geboor- 
te, zal de Vorlt Gelderland en Zutveen aen den Key- 
ofte fyne wettighe Erven , als Hertoghen van Bra- 
ende 
met de Stad Groeningen ende de Ommelanden, Koe- 


Graven van Holland, overlacten, t'zamen | 


créez par Mariage. Auxquelles fins PEmpereur on ce- 
lui qui fera par Ini autorifé confirmera le Duc dans 
Jes Principauté ES Comté, comme Valjal. An def 
faut d’Enfans mâles on femelles, nex de Mariage, le 
Prince délaifera le Pais de Gueldres 9 Zutphen à 
PEvapereur on à Jes Heritiers légitimes comme Ducs 
de Brabant (9 Contes de Hollande , conjointemens 4- 
"gne ES les Ommelandes , Con- 
team ES les Pais de Penbem £a 


verden avec fon Cha 


verden met fijn Slot, ende de Landfchappen van Pen- | de Drent , dont PEmpereur confervera les Privileges 
an hem ende Drent: welker Keuren ende Vryheeden de | &? Lenz. Si le Duc a delaif]é aprés Jon decés des 


Keyfer alle zal geftaeden. Soo’er na 
den Hertogh uyt fijn wettelijk Houwelijk, Mans ofte 
Vrouwen , een ofte meer, rechte Erfgenaemen der 
Landen van Gelder overigh blijven'; zullen de zelve 
door den Keyfer ofte fyne Nazaeten, aen fyne Kinde. 
ren ofte Bloed-maeghen ten Echt worden gegeeven : 
op verbeurte, aen de zijd van de Gelderfle , van de be- 
leeninghe haer by defen vergoft , te weeten van het 
Vorftendom Gelder en Graefíchap "Zutveen , uyt den 
naem van ’t Rijk te befitten : ten ware de fchuld hier 
van by den Keyfer ofte de fyne wierd bevonden ; in 
welk een geval de voorzeyde Kinderen dan ongehou- 
den waren aen de Kinderen ofte Maghen des Keyfers 


af-lijvigheyd van 


te trouwen. De gemelte Kinderen zullen in haere | 


minder-jaerigheyd onder de Vooghdy ftaen van zulke, 
die in den bedrijve van Gelderland by den Vorft, ofte 
anders by de Staten van Gelder daer toe zullen wor- 
den gefteld. De Keyfer zal uyt een mild hert fyne 
Volken lichten uyt Harderwijk, Hattem 4 Elburgh en 
andere Gelderffe Veftinghen, ende de Burgers van fijn 
Eed ontbinden , zoo haeft de Vorft deze 
ondergefchreeven , ende daer van een Gefchrift bondi. 
gher wijfe, gelevert in handen der geener welke de 
Keyfer ofte Margriet van Ooltenrijk hier toe zal noe- 
men. Desgelijx zal de Keyfer Montfoord in *t Over- 
Vierdeel binnen een Jaer, ende na de gedaene onder- 


teykeningh, aen den Hertogh in "t geheel in-ruymen. 
ACT 


zal hebben | 


gitimes des Pais de Gueldres, mâles on fe- 
telles, um om plus, Procréez de fon legitime Mariage, 
als feront donnez par PEmpereur on fes Succe curs en 
Mariage à fes Enfans on Parens 3 fr peine du core 
des Gueldrois de perdre PInveftiture cy 45 octroyée, 
c'eff-à-dire de poffeder les Principauté de Gueldré & 
Comié de Zutphen, au nom de I ire; à moins que 
la fonte ne fe tronvar être du cid de PEmpereur on 
| des Jiens , tel cas lesdits Enfans Susdits we ferons 
| obliges, de fe marier aux Enfans ou Parens de PEmn- 
| pereur. Les fusdits Enfans feront mis, pendant leur 
minorité, fous la tutelle de ceux qui feront établis pour 
cet effect par le Prince, om autrement par les Etats, 
| L’Empereur fera, par un effect de [a douceur cordin. 
| le, fortir fos Trompes de Harderwick, Hatteza, Elbourg, 
| ES autres Forts de Gueldres , ES dechargera les Bog 
| geois de leur ferment aujh-töt gue le Prince aura 
| gad ces prefentes , ES qU'il em aura été delivré ‚ne 
| Copie as entre des m de celui que PE 
| Pereur, on 1 erite a’ Aut 


e, aura 
fedt. lablement vuidera [od 

7 

| £^ 


ome à cet 
era Mont- 
aprés la fra 


Vierdeel a 


en confi 
4 fera an Prince, fa vie dura 
"uel de 16000. Livres d'Or 1 
ter la moitié, chaque demic année 


Jes dépens une C ompagnie ordinaire 
{ 


> ES lui fo 
de Cavalerie de 235. 
hommes 


NNO 
528. 


|, Juin. 


TRICHE, 
ANCE, 
ANGLE- 
(RE, 


DU DROIT 


Daer nevens val de Keyfer, ten op-ficht van defe han: | 
delingh, den Vorft voor fijn leeven eene Jaerlijxe ver- 

eeringh van 16000. Goud-guldens, yedere helfte yeder 

half Jaer, doen aentellen, ende hem op zyne koften | 
toe-voegen een gewoonlijke Bende Ruyteren van 245. 

koppen; met zulk bedingh, dat de Vorft daer van yo. 

mannen in allen geval tot Keyferlijken dienft gereed 

zal houden , ende de overighe tot fijn eyghen oorbaer, 

doch niet tegens den Keyfer, gebruyken. 

De gemeene voor-waerden waren., dat de Gevan- 
gens, Geeftelyke ofte Wereldlijke, in den Krijgh tus- 
íchen den Hertogh ende Biffchop gegreepen ende noch 
vaft zittende , opleggende hunne mond-koften , over | 
en weder zonder los-geld zouden vry-gaen ; ook alle 
Brand-fchattingen, geloofde en noch onbetaelde pen- 
ninghen , als mede Pands-luyden in dien Oorlog over- 
gegeeven, aen weder-zijden zoo wefen als voor den 
Oorlogh, op-brengende alleen hunne verteeringh en 
herberghs-koften. De Keyfer zoude den Hertogh tus- 
Íchen dien tijd ende Jacobs dagh binnen den Bos in| 
drie blocken 13000. Goud-guldens ten aenfien van de- | 
ze verbintenis af-langhen , om daer mede fyne wille te | 
doen. Alle Leen-mannen, Ampt-luyden, Burghers,| 
Hop-mans , Krijghs ende Koop-luyden , ende zoo | 
voort, hebbende de zijd van den Keyfer, Vorft, ofte| 
Biffchop gehouden , zouden in hun ftaet ende alle goe- 
deren her-zet worden :. behalven dat de Ballinghen, 
Vluchtelinghen , ofte Verdreevene van Utrecht voor | 
den eerften van de Bloey-maend de Stad ofte hunne 
goederen niet en moghten gebruyken, ende de Ballin- 
ghen van Zwol niet voor het Nieuwe Jaer , mids | 
zweerende alsdan ofte daer na op nieuws aen den Key- 
fer getrouwigheyd. De goederen van de andere, in 
defes ofte geenes Heers Gehuchten gelegen, ende van 
den grond niet gefcheyden ,. zouden hier namaels niet 
zwaerder hebben te laften, dan de goederen van deIn- 
gezeetene zelve. Alle luyden , in-zacten ofte uytheem- 
le , van wat ftaet die ook waren, zouden vry ende 
vrank in des anders Landen, ofte op der zelver Stro- 
men ende Zeen koemen, onder betaclinghe van de ge- | 
woonlijke Tollen ende Wegh-gelden ; zonder dat'er | 
Brieven van weder-neeminghe daer tegens moghten | 

elden ofte verleend worden; met zulk verftand noch- 
tans, dat mien een yeder voor fijn eygen fchuld zoude 
inoeghen bezetten en aenhouden. De Vorft zoud zy- 
ne aen de Staten van Utrecht verftreckte 16000.Goud- 
guldens met recht moghen weder-vorderen , ende de 
eygenaers van 't geld, weghen hunne Renten recht van 
veltenis hebben op de Stichtffe goederen , onder Gel- 
derland te huys behoorende: In Gelderland vermoght 
de Keyfer op fijn beurs Ruyterye ende Voet-volk te 
Wwerven ; zonder dat de hier uyt geboorene onluften 
ofte twilten den Vreede eenighfins zouden om-ftooten. 
Dit verbond, eerft be-eed zijnde van den Vorft , zou- 
de alsdan van den Keyfer binnen een Jaer, ende bin- 
nen een maend uyt fynen naem van de Stad-houderffe 
iyne Moeye werden beteykend ; als mede van drie 
Vlies-Ridderen, drie Nederlandfle Vry-Heeren, ende 
fs vernaemdfte Steden van Braband ende Holland: 
ende van weghen den Hertogh van Gelder ins-gelijx 
van drie Bander-Heeren en Ridder-matighen, neffens 
van de vier Moeder-fteden van Gelderland; t'zaemen 
inet de Stad van Groeningen ende Drente , bezwoo- 
ten ende bezegheld. Waer na alsdan de Keyfer fich 
onthouden zoude van de naemen ofte Wapen-teykens 
van het Hertoghdom Gelder ofte Graeffchap Zutveen 
by gefchrift ofte anders te voeren , .onverkort echter 
fijn recht ende aentael op de gedachte Landen. De 
Keyfer, Vorít van Gelder ende Biffchop van Utrecht 
zouden binnen twee maenden na af-kondinghe defes ; 
naem-achtigh maeken haere Verwanten welke fy hier 
in wilden beklemd hebben,, die dan mede nae twee 
maenden zulx by opentlijke Brieven zouden belijden 
en uyteren. Dit Vredes-yerdragh zoude binnen drie 
ofte ten hooghften vijf daghen na de aenneeminghe, in 
de paelen van yedere Landfchap, welke dit aengingh , 
behoorlijker wijze werden af-gheleezen. 
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Traité de Tréve pour buit mois, entre CHARLES 
V. Empereur, Francois I. Roi de Fran- 
ce, Henri VIII. Roi d'Angleterres ES 
MARGUERITE d'Autriche, Gowvernante 


DES GENS. 515 
hommes à telle condition que le Prince en tiéhdre en 
toutes occahons, cinquante hommes prêts pour le fervi- 
ce de l'Empereur, & fe fervira du relte pour fa près 


pre ‘utilité, mais nim pas contre 'Empeenr. 


Les communes Conditions étoient que les Prifonniers, 
tant Ecclefiaftiques que Seculiers, faits dans la Guerre 
d'entre le Duc ES vere, ES qui étoient encore rez 
tenus, em payant leur depenfe de bouche, feroient de 
part ES d'autre relächez fans rançon : On eiöit quitte 
auf des Contributions ES deniers non payez y les Ota- 
ges donnez aufli,tant pendant que devant ladite Guer- 
re, devoient aufli être rendus,en payant neanmoins leur 
dépenfe. L'Empereur fera remettre 13000. livres d'Or 
au Duc à Bois-leduc en trois payements, en confideration 
de cette Alliance, pour en faire à fa volonté. Tous les 
Vallaux , Officiers, Bourgeois , Marchands, Gens de 
Guerre ES autres qui ont tenu le parti de ’Emperen 
du Prince ou de l'Euégue feront retablis dans leurs E- 
tats&S Biens, excepté que les Exilez,Refugiez, on Gens 
chalfex d'Utrecht, ne pourront pas rentrer dans la Vil» 
le ni dans leurs Biens avant le premier jour de 1 
ni les bannis de Zwol avant le nouvel an, ES p 
ront alors de nouveau le ferment de fidelité à PEmpe= 
reur. Les Terres on Biens des autres, fitnez dans les 
Bourgades de quelques Seigneurs, ES qui ne font point 
Jeparez du fond , ne feront pas plus changez a I’ 
air que les Biens des Habitans mêmes. Toutes Pe 
nes , Habitans ou Etrangers, de quelque état qwils 
foient , auront la liberté d'aller. ES venir dans le Pais 
les uns des autres , on dans leurs Rivieres ES Mers 
en payant les Péages ES Vols accontumez; fans qu'on 
paille ottroyer à cet égard aucunes Lettres de Kepre- 
Jailles; bien entendu néantmoins , qu'on pourra arrêter 
ES retenir un chacun pour [es propres dettes. Le 
Prince pourra redemander aux Etats d'Utrecht fes 
16000. livres d'Or, avec Fuffice; ES le Proprietaire 
de P Argent pour fa Rente avoir droit d’hipotheque fur 
les biens de PEvéché dependans de la Maifon de Guel- 
dre. L’Empereur pourra lever dans le: Pais de Guel- 
dre des Troupes de Cavalerie ES d'Infanterie pour for 
Argent, à condition que les differeus qui en pourroient 
maitre, ne rompront la Paix en ancune maniere. Cet- 
te Alliance étant premierement jurée par le Prince; 
Sera fignée dans un am par VEmpereur , ES en fon 
nom par la Gonvernante fa Tante dans un mois; com- 
me anffi par trois. Chevaliers de la Toifon d'Or, trois 
Barons des Pais-Bas, & fix principales Villes de Bra- 
bant ES de Hollaude; ES femblablement, de la part de 
Duc de Gueldres de trois Barons ES Chevaliers , en- 
Semble de quatre principales Villes de Gueldres qui la 
Jureront ed Jcelleront conjointement avec les Villes de 
Groningue ES Drente; aprés quoy, l'Empereur s’abflien- 
dra de fe fervir du n des Armes ou Cachet da 
Duché de Gueldres ou Comité de Zutphen; fu dans 
les écritures on autrement , fans préjudice pourtant de 
Jon Droit fur lesdits Pais. L’Empereur, le Prince de 
Gueldres &§ Evéque d'Utrecht , devvient, deux mois 
après la publication. des prefentes, declarer le nom des 
Alliez qu'ils y voudroient faire entrer , lesquels dans 
deux mois feroient obligez de. fe declarer la-deffus; 
par Lettres Patentes. Ce prefent Traité de Paix de= 
voit auffi être publié ES lA d’une maniere. convenable 
trois jours on cing jours, tout am plus; aprés la Ratifiz 
Cation. 


N 


1528. [Frederic Leonarn, Tom: 
IL. pag. 337.] 


| FRA N¢O1s, par la grace de Dieu Roi de France; 

Seigneur de Gennes: A tous ceux qui ces preferi- 
| tes Lettres verront, Salut. Comme à l'honneur & 
loiiange de Dieu, pour parvenir à une Paix univerfel- 


des Pais-Bas, pour tous les Pais deca les Monts, 
€ delà la Mer, A Hamptoncourt, le 15. Juin 
Tom: IV. Part: I 


le, ait été traité, conclu, & accordé ferme, fincere; 
| & vraie Treve, abftinence de Guerre, & dépôt d'Ar- 
Tite 2 mes; 


Anno 
1528. 
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mes, par Terre, Mer, 6 Eaux douces, entre nôtre 
amé & feal Confeiller, Meflire Jean du Bellay, Evé- 
que de Bayonne, nôtre Ambafladeur ; Meffire Cut- 
bert, Evéque de Londres, Garde du Privé Scel ; Mai- 
tre Bryan Tuke, Treforier de la Chambre, & l’un 
des Secretaires de tres-haut & tres-puiffant Prix 
ri, par la méme grace Roi d'Angleterre , Seig 0 
d'Hibernie , Defenfeur de la Foi, nôtre tres-cher & 
tres-amé Frere, Allié, € Cor u 
Confeillers, Orateurs, & Procureurs; Don Ynigo de 
Mendoga , élú Evéque de Burgos , Amba 
tres-haut & tres-puiffant Prince Charles, par à 
grace élû Empereur, Roi des Espagnes ; x Maitre 
Guillaume de Barres , & Jean de la Sauch , Secretai- 
res Ordinaires, Ambaffadeurs, & Procureurs de nótre 
tres-chere & tres-amée Coufine, Madame Marguerite, 
Archiducheffe d'Autriche , Doüairiere de Savoie, 
Comteffe de Bourgogne , Regente & Gouvernante 
pour ledit Seigneur élú Empereur, en fes Pais d'em- 
bas, audit nom de Regente & Gouvernante , pre- 
nant en main , & foi faifant fort lui faire ratifier & 
avoir agreable. “Tous lesdits Ambafladeurs & Pro- 
curcurs , respectivement & fuffifamment fondez de 
Pouvoirs & Procurations, ainfi qu'il apert par la teneur 
1 Traité. 


Tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sa- 
lut. Nous Jean du Bellay, Evéque de Bayon- 
ne, Ambafladeur, Orateur, & Procureur de tres-haut, 


tres-excellent, & tres-puiffant Prince François , par la | 


grace de Dieu Roi de France , vers tres-haut , tres- 
excellent, & tres-puiffant Prince Henri , par la méme 
grace Roi d'Angleterre, Défenfeur de la Foi , & Sei- 
gueur d'Irlande. Savoir faifons, que pour, à l'hon- 
neur € loüange de Dieu , & bien de toute la Chré- 
tienté ; parvenir à la Paix univerfelle , avons traité, 
accordé, & conclu, traitons ,accordons, & concluons 
par.ces prefentes, avec Reverend Pere en Dieu, Cut- 
bert , par la miferation divine Evéque de Londres, 
Garde du Privé Scel ; & Maitre Bryan Tuke, Con- 
feiller , Treforier de la Chambre, & l’un des Secre- 
taires dudit Seigneur Roi d'Angleterre ; & Reverend 
Pere en Dieu élú Evéque de Burgos , Don Ynigo de 
Mendoga-, Ambaffadeur ordinaire de tres-haut-, tres- 
excellent, & tres-puiffant Prince Charles ‚par la méme 
grace de Dieu élü Empereur des Romains, Roi des 
Espagnes, vers ledit Seigneur Roi d'Angleterre ; & 
Maitre Guillaume des Barres’, & Jean de la Sauch, 
Secretaires ordinaires de tres-haute & tres-excellente 
Princefle, Dame Marguerite, Archiducheffe d'Autri- 
che, Comtefle de Bourgogne, Ducheffe Dotiairiere 
de Savoie» Regente & Gouvernante pour icelui Sei- 
gueur Empereur, en fes Païs-Bas, Ambaffadeurs, O- 
rateurs, & Procureurs de ladite Dame Archiducheffe, 
audit nom de Regente & Gouvernante , prenant en 
main pour l'Empereur , & foi faifant fort de lui faire 
ratifier, & avoir agreable. Tous fuffifamment fondez 
de Pouvoirs & Procurations desdits Seigneurs Rois & 
Dame, pour capituler , traiter , & conclure, chacun 
endroit foi respectivement, "reves, Entrecours de 
Marchandifes, Abítinence de Guerre, & Dépôt d’Ar- 
mes, par Terre, Mer, & Eaux douces, entre Mon- 
ditfeigneur le Roi de France, fes Roiaume, País, & 
Seigneuries deca les Monts; ledit Seigneur Roi d'An- 
gleterre ; fon bon Frere & perpetuel Allié 3 pour 
tous fes. Roiaume, Pais, Terres, Mes, & Seigneu- 
ries, deca & delà la Mer; & ledit Seigneur Empereur 
pour fes Duchez , Comtez, Pais, & Seigneuries de 
Brabant; Limbourg, Fauquemont, Dalhem, Luxem- 
bourg, Flandre, Artois, Hainaut, Holande, Zelan- 
de, Frife, Ouveriffel, Namur, & aufi Tournay & 
Tournelis, & tous autres dont ladite Dame Archidu- 
cheffe a le Regime & Gouvernement, les Hoirs & Suc- 
ceffeurs desdits Princes, en la forme & maniere qui 
s'enfuit. 

À favoir, que ladite Treve, Abftinence de Guerre, 
& dépôt d'Armes, commencera au jour de la Date de 
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| tant par Mer, Terre, que Eaux douces. Et pourr 
| tous les Vafl archands, & autres Sujets desdits 
Princes, demeurer respeétivement en leursdits Roiau- 
mes, Pais, Terres & Seigneuri s 
| affaires en iceux Roiaumes, Pais, Tel 
ries , & y aller, fejourner , 
naviger, & eux en retourne 
que bon leur femblera, foit 
douces , en paiant feulement les peages , coürümes; 
tonlieux , & autres debites , droits, ou impofitions , 
tels que-fe paioient en tems de P fans que aucun 
détourbier ni empéchement leur foit fait , mis, ou 
donné en leurs perfonnes , marchandifes , & autres 
biens quelconques ; fauf toutefois que fi aucun d'eux 
bantans , demeurans ; & fejournans és Pais l'un de 
l’autre, en vertu de la prefente Treve, confpiroit con- 
| tre le bien dudit País, ou Seigneurie d’icelui,il ne jouï- 

ra du benefice de ladite Treve , ains fera puni comme 
| Infra&eur d'icelle; & neanmoins elle demeurera pour 

tous autres en fa force & vigueur: Pourront aufli 1 
Sujets des País, Roiaumes; Terres & Scigneurics des- 
| füsdites, librement, & fans détourbier ; ni empêche: 
| ment, pécher à harangs; & autres poiflons en la Mer 
où ladite Treve aura lieu; & là où la pêche dudit ha: 
| rang s'adonera, comme ils faifoient avant la Guerre; 
| & pourroient & font accoútumez de faire au tems de 
| Paix. Et cependant l’entrecours de marchandifes d’en- 
| tre Angleterre , & lesdits País de PEmpereür ; leurs: 
| dits Vaffaux ; Marchands, & Sujets quelcoriques ; au- 
ra entierement lieu & cours, non feulement pour les 
huit mois que deffüs , mais auffi pour autant de tems 
| que ladite Treve durera , & en la forme & maniere 
| Qu'il avoit un an auparavant l'intimation de Guerre fai 
te par ledit Seigneur Roi d'Angleterre audit Seigneur 
Empereur, fans paler autres coútumes , tonlieux, ga- 
belles, debites, ou autres exaétions 4 que celles qu'ils 
paioient , .& étoient obligez de paier au tems fasdit ; 
C'elt à favoir un an auparavant ladite intimation de 
Guerr Durant cettedite Treve, Abftinence de Guer- 
re, & dépôt d'Armes , lesdits Princes respeétivement 
ne bailleront aide, fecours, ni affiftance d'Or & d'Ar- 
gent, ni autre chofe équipollent Artillerie; Muni 
tions, Chevaux, Chariots, Vivres, Paflage, Sejours; 
Villes, Fortereffes , Châteaux ; Navires > Equipages ; 
ni autres chofes: quelconques > aux ennemis lun de 
l’autre, pour invader respe&ivement leurs Roiaumes; 
Pais, Terres & Seigneuries ;' ci-devant mentionnées ; 
foit par Mer, Terre, ou Eaux douces ; Ou pour au- 
trement les endommager: Et là où l’un ou l’autre dese 
dits Princes contreviendront, direétement ou indirec- 
tement, ce que deflus, fera loifible aux autres de lui 
faire la Guerre, ainfi & par la forme & maniere qu'ils 
eüffent pú faire auparavant la prefente Abftinence de 
Guerre. Et neanmoins le Violateur fera tenu de rem- 
bourfer tous dommages. 

Avons encore accordé & accordons > Que combie 
que le tems de la prefente Treve, Abftinence de Guer- 
re, & dépôt d'Armes , foit ci-deffus limité pour les- 
dits huit mois , neanmoins aprés ledit tems paflé, elle 
durera jusques à ce que l’un desdits Princés aura fi- 
gnifié ou fait fignifier aux autres, qu'il ne la veut plus 
tenir; & en outre deux mois aprés ladite fignification , 
afin que les Marchands , & autres Sujets de part & 
d'autre, puiffent retirer leurs Perfonnes , Marchandi- 
fes, & Biens en feureté. E(tauffi acordé , que tous 
les Vaffaux & Sujets d’un côté & d'autre, qui ne jouts 
fent de leurs biens pour tenir parti contraire , jouiront 
entierement d’iceux durant la prefente Treve ; & mé- 
me Madame la Ducheffe Doiiairiere de Vendomois, 
de la fucceffion à elle avenue par le trépas de feus les 
Seigneurs & Dame de Raveftein ,à condition que Mes- 
| fire Philbert de Chalon, Prince d'Orange, jouiffe auffi 
des biens, qu'il a fous & en l'obeiflance dudit Se 
Roi Tres-Chretien, & en cas qu'il n'en jouiffe, PEm- 
pereur, ou ladite Dame Archiducheffe , le pourront 
faire recompenfer de ladite Succeffion ,' & d'autres 
| Biens de ceux tenans le parti dudit Seigneur Roi Tres- 
| Chretien , jusques à la valeur & eftimation des fiens 
qu'il perdra en France; demeurant neanmoins le für- 
plus de cet Article en fa force & vigueur pour les au- 
| tres; fauf auffi que ladite Dame Archiducheffe retien- 
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| dra la jouiffänce des biens , qui apartenoient à ladite 


Dame de Vendôme esdirs Pais-Bas , avant le decés du- 
dit feu Seigneur de Raveftein; & icelle Dame de Ven- 
dôme de la Comté de Charolois, & des Greniers à fel, 
comme lesdites Dames , & chacune d'elles faifoient 
respectivement durant la Guerre. Et afin que nulle 
ntereffée en, la jouiflänce des- 
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dits Biens l'une de l'autre; en la fin de cettedite Tre- 
ve, les Comptes & Revenus d'iceux Biens fe verront, 
& celle qui fera trouvée avoir plus reçu des Biens de 
l'autre, fera tenuë de, le rendre & fupléer reciproque- 
ment; le tout fans prejudice ni avantage du Traité de 
Madrid, pour l’une Partie ni l'autre. En outre, avons 
acordé & conclu, que tres-haut & puiffant Seigneur, 
le Duc de Gueldre, fera compris en la prefente Tre- 
ve, Abítinence de Guerre, & dépôr d’Armes, à con- 
dition que s'il en veut jouir il fera tenu de foi départir 
de la Cité d' Utrecht, & la reftituer à l'Evéque d'icel- 
le, ou la mettre és mains de l'Empereur , comme 
Prince Souverain , pour en faire ce qu'il apartiendra; 
& femblablement toutes les Villes , Places, Forts, 
Terres, & Seigneuries par lui occupées tant deça que 
delà la Riviere d’Ifl, Groningue , Ommelandes, & 
autres apartenances & dépendances de l'Evêché dudit 
Utrecht; ce fait,jouïra de ladite "reve, pour lui, & 
les Pars de Gueldres , desquels lors il fera faifi, & les 
Vaffaux, Marchands; & Sujets d'iceux Pais de Guel- 
dre , felon & par la maniere que les autres Princes 
contrahens ci-deffus mommez , & jusqu'à ce qu'il ait 
fait ladite reftitution ; ow que pat la mediation de ladite 
Archiduchefle, & de tres- Reverend Pere en Dieu Mon- 
fieur le Legar en Angleterre , Cardinal d'York , ow 
autrement, il en ait apointé avec ’Empereur , & ledit 
Evéque d' Utrech ; il ne jouita de ladite Treve : 1a- 
quelle reftitution ne s'entendra être faite, s’il attend 
que lesdites Cité, Villes, Places, Forts, Terres; & 
Seigneuries, lui foient Ótées par force ; & à condition 
aufli que ledit Seigneur de Gueldre fe foumette fus le- 
dit Sieur Legat, des peines par lui encouruës pour la 
rüpture qu'il a faite de la Treve, qu'il avoit avec ledit 
Seigneur Empereur, & des Pilleries & Dornmages que 
lui, fes gens de Guerre, & autres à fon aveu pour- 
roient avoir faits és País dudit Seigneur Empereur, 
contre la forme deladite Treve , avec promeffe de 
fournir & accomplir ce qui par ledit Sieur Legat fera 
dit & determiné fur lesdites peines, & reparations des- 
dites Pilleries & Dommages. . Sans attendre laquelle 
determination , aiant ledit Seigneur de Gueldre refti- 
tué; comme deflus.eft dit, lesdites Villes, Cité, Ter- 
res, & Seigneuries d' Utrecht, ci-deffus declarées, ou 
en apointé, comme dit eft, il jouira pour lui, & fes- 
dits Pais de Gueldre , de cettedite prefente Treve : & 
jouiffant ledit Sieur de Gueldre d'icelle, par la manie- 
re devant dite, ledit Evèque d' Utrecht y fera pareille- 
ment compris pour lui, & fes Pais & Sujets, fi com- 
pris y veut être ; dont il fera tenu envoier fes Lettres 
declaratoires ausdits Seigneurs Rois d'Angleterre, & 
Tres-Chretien, dedans un mois aprés que ledit Sieur de 
Gueldre aura fatisfait ausdites reftitutions. Et n'aura 
lieu ce prefent Traité és Roiaumes d'Espagiie ; ni au- 
tres Pais & Seigneuries, que ledit Seigneur Empereur 
a, & preterid avoir } tant delà les Monts Pirenées, 
qu'en Italie. Mais neanmoins a été , & eft conclu, 
convenu, accordé, & expreflement declaré , que du- 
rant ladite Treve & Abftinence de Guerre, ceflera en- 
tre lesdits Seigneurs Roi Tres-Chretien, & Empereur, 
tant en la Mer apellée la Mer étroite, que au furplus 
de la Mer Oceane aux endroits d'Angleterre ; de 
Walles , d'Irlande , d'Ecoffe „ de France, de Nor- 
mandie, Gascogne, Guienne, de Bretagne , de Ger- 
manie, de Flandre ; . & autres parties & regions des 
Pais d'embas, fujets à l'Empereur, & auffi en toutes 
autres Mers deca les confins & Ports d’Espagne, & de 
quelque forte qu'elles foient nommées & apellées, 
toute hoftilité ; invafion’, & exploit de Guerre, pour & 


entre eux, leurs Vaflaux & Sujets 3 enforte que tous | 


& chacuns Marchands j; Sujets, & Vaffaux desdits 
Princes; pourront avec leurs Navires, & autres Vais- 
feaux quelconques, naviger; aller, demeurer, fejour- 
ner, retourner , paffer & repáffer avec leutsdites Navi- 
res, équipages d'icelles; Marchandifes, & biens quel: 
conques, par toutes & chacuiies lesdites Mers; fauve- 
ment, futement & paifiblement, & fans qu’il leur foit 
fait aucun dommage ; grief , empéchement, molefte, 
ou détoutbier , en leurs Perfonnes, Navires , Marchan- 
difes , ou biens quelconques , par les Sujets, Vas- 
faux; ou gens de Guerre desdits Princes, ou d'autres 
par leur aveu, fous quelque couleur ou occafion que 
ce foit. 

Et pour Confervateurs d'icelle Treve , avons d'un 
commun acord choifi & nommé, Tres-Reverends Pe- 
res en Dieu , Monfieur le Legat d'Angleterre , Car- 
dinal d'York; & Meffieurs les Cardinaux de Lorraine 
& de Liege, lesquels, ou leurs Commis & Deleguez , 
en tel lieu qu'ils avifetont; devront connoitre de tous 


les diférends & queftions , qui pourront dépendre .de 
cette prefente Treve ; laquelle nonobftant icelles ques- 
tions, & diférends, demeurera en toutes autres chofes 
en fon entier, force, & vigueur. 

- Tous lesquels Points , Articles, & chofes:ci-deffus. 
écrités, nous l'Evéque de Bayonne fusdit-, proraet- 
tons faire, que Monditfeigneur le Roi Tres-Chretien, 
aprouvera, ratifiera, & aura agreables, & en fera bail- 
ler & delivrer audit Seigneur Roi d'Augleterre, & à 
ladite Dame Archiducheffe , & à chacun d’eux, où à 
leurs Commis, fes Lettres Patentes, dedans le terme 
de quinze jours aprés la Date de ce prefent Traité. Et 
promettons en outre, que Monditfeigneur le Roi Tres. 
Chretien baillera bon, feur , & libre paffage à celui, 
ou à ceux que ladite Dame Archiducheffe voudra en- 
voier vers ledit Seig; pereur, pour avoir fà Ra- 
tification de cettedite T'reve, tant pour aller que pour 
retourner, foit par Mer ou par Terre, tant en fon 
Roiaume, que és Lieux, où il aura autorité & puis- 
fance. Et pour témoignage de verité des-chofes des- 
fusdites, avons figné cesdites prefentes de nôtre fein 
manuel, & fcellé de nôtre Scel, le quinzieme jour de 
Juin, Pan mille cing cens vint-huit. 


Ovs pour les caufes fusdites , bien & repos de 

nos Roiaumes, Pais & Sujets, & autres bonnes 
raifons à ce nous mouvans , avons icelui Traité de 
Treve , Abitinence de Guerre, & dépôt d’Armes, en 
tous & chacuns fes Points & Articles; ci-devant expri- 
mez & inferez, aprouvé, lotié, & ratifié ; & par ces 
prefentes, en la meilleure forme & maniere que faire 
fe peut & doit , loüons, confirmons , ratifions, & a- 
vons agreable, promettant en bonne foi , für nôtre 
honneur, & en parole de Roi, de nôtre part , garder, 
entretenir, faire garder, & obferver par nos Sujets, en 
nos Roiaume , Pais & Seigneuries , le contenu audit 
Traité de Treve, fans jamais venir au contraire, fous 
quelque couleur que ce foit. En témoin desquelles 
chofes, nous avons figné les prefentes Lettres de Ra- 
tification dé nôtre main, & à icelles fait apofer: nôtre 
grand Scel.  Dotiné à Paris le vint-quatrieme jour de 
Juin‘, Pan dé grace 1528. & de nôtre Regne le qua- 
torzieme: Sigzé, FRANÇOIS. Et plus bas, Par le 
Roi, Seigneur de Gennes, &c. ROBERTET: 


CCXXI. 


Interpretation d'un Article de la Tréve faite à 
Hamptoncourt, le xg. Tuin mille cing-cens vint- 
bait, touchant la faifie des biens des Particuliers, 
qui en doivent jouir depuis la publication du Trai- 
té de Madrid, jusques à ladite Tréve ; à la ven 
Serve de ceux de la: Duchefle de VENDOME, 
& du Prince DORANGE; ES auff de ceux 
de MARGUERITE, Duchefle de Savoie. 
A Malines, le 30. Juillet 1928. [Freoe- 
ric LeonarD, Tom. II. pag. 342.] 


C2 MME pat la prefente Treve naguere faite, con 
cluë, & accordée en Angleterre , entre les Am- 
baffadeurs, Deputez, & Commis des Rois T'res-Chre- 
tien, € d'Angleterre ; & Madame l'Archiducheffe 
d'Auttiche, € de Bourgogne, Duchefle Dotiairiere de 
Savoie, Regente & Gouvernante pour l'Empereur en 
fes Païs-Bas ; pour & au nom de Sa Majefté ; & foi 
faifant fort de lui faire ratifier, & avoir agréable , foit 
entre autres chofes dit; convenu ; & accordé , : que 
tous Vaffaux & Sujets d'un côté & d'autre, qui ont 
perdu leurs biens pour tenir parti contraire , retourne- 
roient en Iceux ; & en jouiroient-durant ladite Treve 3 
& il foit, que plufieurs faifines & main-mifes aiant été 
faite desdits biens , & demiers d'iceux , levez tant du 
côté de ’Empereur en fesdits Pais-Bas , que de celui 
dudit Seigneur Roi Tres-Chretien , depuis la publica= 
tion dudit Traité de Madrid, qui fut le quinzieme Fe- 
vrier 1525. jusques au recommencement de la Guerre, 
& dudit recommencement de la Guerre , jusques au 
jour de la conclufion de ladite Treve, qui fut le quin- 
zieme de Juin-dernier, dont n'eff fait aucune mention 
en icelle Treve , au moien' dequoi plufieuts procés, 
quettions , & diférends fe pourroient fourdre , aux 
grands foule, travail  &-frais desdits Vaffaux & Sujets, 
¡quí ne fauroient comme eux y conduire ; pour à quoi 
donner remede a ce jourdui été, & eft par ces prefen- 
tes convenu , traité , & accordé par & entre Meffire 
François de Raiffe , rn Seigneur de la Harge- 
preg 
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Anno rie, Conféiller , Maitre d'Hôtel ordinaire dudit Sei- | 


gneur Roi Tres-Chretien, au nom de lui, aiant fur ce 


1 528. plein pouvoir, faculté, & mandement fpecial , dontsil 


‘a fait oftenfion, d’une part: & Tres-reverend Pere en | 
Dieu Meffire Jean Carondelet, Archevéque de Paler- 
me, Chef du Privé-Confeil dudit Seigneur, Refident 
vers madite Dame l'Archiducheffe , & autres Commis 
& Deputez d’icelle Dame fouscrit , au nom d'elle, | 
d'autre. Que tous & quelconques les Sujets desdits | 
Seigneurs Empereur & Roi T'res-Chretien , tant Ec- 
clefiaftiques que Seculiers, qui ont eû leurs biens em- 
Péchez pour caufe de Guerres d'entre lesdits Princes, | 
auront le revenu de leursdits biens échus depuis la pu- 
blication du Traité de Madrid, qui fut le quinzieme 
de Fevrier mille cinq-cens vint-cinq, jusques au quin- 
zieme de Juin dernier paffé, jour de la conclufion de 
ladite Treve , & en jouiront tout ainti qu'ils eüffent 
pú & dû faire, fi lesdites Guerres n'eüffent été: & fi 
aucune chofe a été levé, pris, & recu desdits Reve- 
nus, pour le tems que deflus, par autres que par ceux, 
à qui lesdits biens apartiennent, leur fera rendu & res- 
titué reciproquement, nonobftant quelconques défian- 
ces , intimations , exploits, & droits de Guerre, fai- 
fiffemens & main-mifes. Et afin que nul ne foit en 
ce fraudé & intereflé, feront de la part de chacun des- 
dits Princes, deputez & commis trois Perfonnages, 
qui dans le quatrieme jour de Septembre prochain ve- 
nant, fe trouveront en la Cité de Cambrai , dûëment 
autorifez , pour illec ouir & entendre le pretendu des- 
dits Sujets d'une part & d'autre , liquider ce qui leur 
devra apartenir , connoitre de tous & chacuns lesdits 
diférends , qui pourront fur ce fourdre & mouvoir, 
les arbitrer, apointer & acorder, ou autrement en or- 
donner felon qu'ils verront au cas apartenir; le tout à 
Y'entier effet & accompliffement de ce que deffus; Et 
ce que lesdits Commifläires ordonneront fur le fait 
desdites reftitutions, feront executer réellement & de 
fait, nonobftant opofitions ou apellations quelconques, 
für les biens de ceux qui feront tenus ausdites reftitu- 
tions; & fi lesdits biens ne font fuffifans, iceux Com- 
miffaires en ordonneront, comme ils verront apartenir, 
für aucune partie des autres, fans pour ce empécher la 
generalité. Et pour la feureté de ceux qui devront 
étre reftituez , tout ce qui eft du revenu desdits biens 
échus depuis ledit quinzieme de Fevrier 1525. jusques 
audit quinzieme Juin dernier, fous les mains desdits 
Seigneurs Empereur, & Roi T'res-Chretien, y demeu- 
tera tant & jusques à ce que lesdites reftitutions feront 
reciproquement faites, ou düément affurées au profit 
de ceux qu'il apartiendra. -Et afin que ce prefent Ac- 
cord & Traité foit notoire à chacun; & que nul n'en 
puiffe pretendre caufe d'ignorance , il fera publié par 
toutes les Villes Frontieres , & autres Lieux des País 
desd. Princes qu’il apartiendra , dans le vint-huitieme 
jour du prochain mois d'Aouft : & dedans le dernier 
jour de Septembre enfüivant, fe trouveront ou envoie- 
ront tous ceux & celles , qui pretendront profiter de 
l'effet de cedit prefent Traité, audit lieu de Cambrai, 
pardevant lesdits Commiffaires , & leur donneront à 
connoître leurs Droits & Aétions , autrement ils fe- 
ront forclos d'iceux ,  & aprés ledit tems expiré, ne 
feront reçus ni admis à les demander. Et ne s'enten- 
dent être compris en cette generale reftitution, madite 
Dame l’Archiducheffe, pour les fruits qu'elle a pris & 
levé des biens qu'elle a tenus en recompenfe depuis le- 
dit quinzieme jour de Fevrier mille cinq-cens vint- 
cing, ni aufi Madame la Doiiairiere de Vendómois , 
& Monfieur le Prince d'Orange, pour ce qu'il eft de 
ce qui leur touche autrement determiné. Lesquelles 
chofes ci-deflus declarées, ledit Seigneur de la Harge- 
rie a promis; & promet par cettes, en vertu de fondit 
Pouvoir, faire agréer, ratifier , & aprouver par ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien, & en faire avoir fes Let- 
tres Patentes à madite Dame l'Archiducheffe , dans 
trois femaines prochainement venans , à compter du 
jour de la Date de cettes. Et pareillement ledit Ar- 
chevéque de Palerme, & autres commis d'icelle Dame 
fouffignez, ont promis & promettent, au nom d'elle, 
rendre quant & quant à celui qui lui prefentera lesdi- 
tes Lettres dudit Seigneur Roi, autres pareilles de par 
ledit Seigneur Empereur. Fait à Malines , fous les 
feins manuels desdits Commis & Deputez , le penul- 
tieme jour de Juillet l'an 1528, Ainfi Jigné, JEAN, 
Archevégue de Palerme. FRANÇOIS DE Raıs-! 
SE. J. DE RosiMBoz. CAULIER. DE Bors- 
SET. RurFrAuLT. LE CLERC. MARNIX, 
& DES BARRES. 


CCXXII. 


Contratt de Mariage de Puivippes de Savoye y 
Comte de Genéve, avec CHARLOTE d’Or- 
leans, paffé le 17. de Septembre 1528. [S.Gur- À 
CHENON, Hiítoire Généalogique de Sa: 2 
voyc. Preuves. pag. 622.] 


Fur y T prefentes en leurs Perfonnes Tres-haut 
& puiffant Prince Monfeigneur Philippes de Sa- 
voye, Comte de Geneve, en fon nom d’une part, & 
Tres-haute & puiflante Dame & Princeffe Madame 
Jeane de Hocberg , Ducheffe Doiiairiere de Longue- 
ville au nom, & comme ayant le bail , garde noble; 
Gouvernement & adminiftration de Madamoyfelle 
Charlotte d'Orleans fa Fille, & Tres-reverend Pere 
en Dieu Monfeigneur Meffire Jean d'Orleans Arche- 
vesque de T'olofe, Evesque d'Orleans & Seigneur de 
Baugency , & Tres-haut & puiffant Prince Monteigneur 
Loys d'Orleans Duc dudit Longueville & Comte de 
Dunois & au nom & comme ftipulant pour ladite Da- 
moyfelle Charlotte d'Orleans à ce prefente & confen= 
tente de l'authorité des deffusdits d'autre part: lesquel- 
les Parties , de bon vouloir du Roy & par le moyen de 
Tres-haute € Tres-excellente Princeffe Madame Louy- 
fe de Savoye Mere du Roy, Ducheffe d'Angoumois ; 
Sœur de mondit Seigneur le Comte de Geneve & 
Coufine de ladite Charlotte d'Orleans , confefferent a- 
voir fait & font de bonne foy enfemble les Traittés, 
Accords., Promeffes & Convenances qui s’enfüivent 
pour raifon du Mariage qui au plaifir de Dieu fera fait; 
folemnifé & celebré en face de fainéte Eglife, de mon- 
dit Seigneur le Comte de Geneve , & de madite Da- 
moif. Charlotte d'Orleans. C'eft affavoir que madite 
Dame de Longueville, ledit tres-Rever: & mondit Seis 
gneur le Duc, ont promis & promettent bailler ladite 
Charlotte d’Orleans en nom de Mariage à mondit Sei 
gneur le Comte de Geneve, qui 1a promet prendre à 
Femme & Epoufe le plütót que faite fe pouria EDT 
Dieu & Ste. Eglife s’y accordent, en faveur & con: 
templation duquel Mariage mondit Seign. le Duc de 
Longueville a baillé , & delaiffé à madite Demoifelle 
Charlotte d’Orleans pour fon partage le droit ; part & 
portion à elle appartenant ;.à caufe de la fucceflion de 
feu Monfeigneur Louys d'Orléans Duc de Longue: 
ville fon Pere, & de feu. Monfeigneur le Duc Claude 
fon Frere ; les Terres & Seigneuries de là Mure ; Je 
Bourg Doifans ; Taix , Valbonnois , Entraigues, le 
Perier & Claix, & autres Terres & Seigneuries de la 
Maifon de Dunois, fituée au País de Dauphiné (fors 
& excepté Falanier & la Vulpilliere qui font engagées) 
la Terre & Seigneurie de Bray fur Seine ; fituee en 
Champagne, le fief de Rambure fitué en Picardie , la 
Terre & Seigneurie de Secondigny fituée en Poitou , 
& les Terres & Seigneuries d’Eftrepaigny & de Guille- 
fontaine fituées en Normandie, avec les droits, ap- 
partenances & dependances , & tout ce qui eft com= 
pris foubs les receptes desdites Terres , fans aucune 
chofe retenir & referver en icelle; & desdites Terres, 
Seigneuries & Juftices , preeminence , appartenánces 
d’icelles, mondit Seigneur te Duc s'eft desmis & de- 
faifi, a voulu & veut que ledit futur Espoux en puiffe 
prendre poffeffion de leur autorité, foit receu en foy 
& hommage des Seigneurs Feodaux dont lesdites Ter- 
res font tenués, & les Sujets & Vaffaux d’icelles fas- 
fent les foy & hommages, & portent obeyffance audit 
futur Espoux , le Mariage folemnifé, & accomply , & 
moyennant lesdites Terres ainfi baillées & delaiffées 
ausdits futurs Espoux , fe font tenus pour contents, 
pour tous droits, part & portion appartenante à ladite 
Demoifelle en la facceffion de fesdits feu Pere & 
Frere , & a efté convenu & accordé qu'il fera loifible 
à mondit Sieur le Duc de Longueville , fes hoirs & 
ayans caufe de recouvrer & mettre en fa main lesdites 
Terres d’Eftrepaigny & Guille-fontaine en payant aus- 
dits futurs Espoux la fommede trente mil livres dedans 
trente ans prochainement venants : lesquelles Terres 
deflüs declairées, eftimées valoir quatre mil cinq cents 
livres de Rente, feront heritage propre à ladite Demoi- 
felle Charlotte d'Orleans, & au cas qu'elle voife de vie 
à trespas fans descendans de fon corps, ledit propre 
heritage retournera à la Maifon de Dunois, fi d'iceluy 
propre ladite Demoifelle Charlotte n'avoit dispofé; & 
a eflé convenu & accordé que lesdits futurs Espoux 
payeront & acquitteront la fixiesme partie des Doiiai. 
res deubs à mes-Dames de Vandosme & de Longuevil- 
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Je, & la fixiesme partie des fondations qui ne font afli- 
gnées, fpecialement fur aucunes des Terres & Seigneu- 
ries de ladite Maifon de Dunois tant feulement, fans 
que lesdits futurs Espoux foient tenus d'autres debtes & 
charges , fors en cas d'eviétion de procés intentés & à 
intenter contre ladite Maifon, auquel cas feront tenus 
lesdits futurs Epoux pour les portions contingentes , 
& pareillement mondit Seigneur le Duc fera tenu de 
l'eription desdites Terres fi aucune en y avoit envers 
madite Demoifelle Charlotte & les fiens, & fi lesdites 
Terres, ou aucunes d'icelles eftoient racheptées ou evin- 
cées ; Mondit Sieur Duc de Longueville fera tenu, & 
a promis bailler & delivrer ausdits futurs Espoux autres 
Terres de femblable valeur & eftimation que lesdite: 
Terres qui feront evincées ou racheptées , & du droit, 
part & portion appartenant à mondit Sieur de Tolofe 
esdites Terres baillées à ladite Demoifelle en la des- 
charge & acquit de mondit Sieur le Duc fon Neveu, 
ledit Sieur / 
faveur dudit Sieur de Longueville. Plus a efté convenu 
& accordé que lesdits futurs Espoux feront communs 
en meubles, acquefts, & conquelts immeubles en quel- 
ques lieux, Pais & Provinces qu'ils foient affis & trou- 
vés. Carainfi a eftó convenu & accordé en faveur du- 
dit Mariage, fans toutesfois, & refervé à ladite De- 
moifelle Charlotte d'Orleans de s’en tenir à fes droits 
& communautés, en ces prefentes contenues , ou elle 
ne voudroit prendre part en ladite communauté, au- 
quel cas ne fera tenu payer aucunes debtes, & fi aura 
ladite Demoifelle fes accouftremens , veftemens, ba- 
gues, joyaus communs par preciput; & fera ladite 
Demoifelle doüée de quatre mil Livres tournois de 
rente en une ou deux pieces, & de proche en proche, 
les Chafteaux & principaux manoirs desdits lieux & 
pourpris d'icenx, pour rien comptés en l'affiete desdi- 
tes quatre mil Livres tournois de rente, dont elle fe 
faifie le cas de Dotaire advenant, € d'iceluy Doûaire 
jouïra fa vie durant, lequel Doüaire mondit Seigneur 
le Comte a dés à prefent afligné & affis en & für les 
Terres & Seigneuries qui s'enfuivent; fcavoir Greifi & 
Ceffin, & la Ville d’Arbie, la Ville de la Roche, la 
Seigneurie de Chaumont, la Ville de Crufilles , la 
Terre & Seigneurie de Chaftelet , & generalement le- 
dit Sieur Comte oblige audit Doúaire tous, & chacun 
fes autres biens, Terres & Seigneuries , fans que la 
generale obligation deroge à l’especiale ne l'especiale à 
la generale : Davantage a efté accordé que mondit 
Sieur de Longueville accouftrera ladite Demoifelle 


Charlotte d'Orleans fa fœur , de tous accouftremens | 


felon fon eftat, enfemble fon train d'accouftremens 
honneftes & convenables à fondit eftat , promettant, 
Sc. Fait & paffé Tan 1528. de Jeudy xvır. jour de 
Septembre. 


CCXXIII. 


Trallatus Pacis inter Henrıcum VIII. Re- 
gem Angle €? J aA con uM V. Regem Scotie 
in Quinquennium conclufus. Dat. Berwici die 
14. Decembris Anno 1528. [Ry MER , Foe- 
dera, Conventiones &c. Tom. XIV. pag. 
278.] 


U Niversis & fingulis ad quorum notitias præ- 
fentes Littere indentate pervenerint, Salutem. 
Quamvis ad perpetue Amicitiæ Pacisque F'cederain- 
ter Potentiffimos Scotie Anglieque Reges percutienda 
tüm cognationis neceffitudo, adamantináque Confan- 


guinitatis quibus fibi invicem attinent jura , tàm utrius- | 


que Regni proximitas & vicinitas ; deinde Subditorum 
utrique Regi morum confuetudinis convenientia ac 
conformitas, poftremo concors ejusdem propé lingue 
confonantia ac idem ideoma perfuadere urgeréque vi- 
deantur. 

Quia tamen tante rei firmandæ fendtiendeque & fta- 
biliendæ diéti Sereniffimi Regis Scotie ætatis adolescen- 
tia & ingenii immaturitas impares & vix idoneæ jure 
cenfentur, temporariæ tantüm Pacis & Amicitiz Foe- 
dera, feu potiüs quinquennales Belli Inducias in præ- 
fenti ferire vifum & decretum eft , quo diéti Reges e- 
tiam utrisque Regni Populus interim mutus Pacis & 
Amicitie ftudiis fe invicem benigné ac comiter trac- 
tantes Pacis bono & Amicitie commodis , que inter 
mortales primas tenent, queque plenis (ut aiunt) ul- 
nis ampleétendæ funt & expoftulande, uberiús fruan- 
tur: Nam diutinà familiaritaté cotidianóque rerum 


chevesque s'en eft departy & depart en | 


519 
commercio Concordia coalescit, tum demúm fanétum 
continue & perpetue Pacis, Amicitizque & Societatis 
Fœdus, fimul ac predi&us Illuftriffimus Rex'Scotice 
maturo grandeícit zvo , legitimámque expleverit gta- 
tem, inter fefe quod ut fperamus & optamus ferire, 
percutere, ftabilire , & fancire faciliüs & tutits poffint 
& valeant. 

Proinde nos Wilhelmus Scot de Balwery Miles, Ma- 
gifter Adam Ottirbura Dominus de Auldhame, € Au. 
dreas Ker de Farnyhirft, Illuftrifmi € Serenifimi 
Principis & Domini noftri Jacobi quinté, Dei gratia, 
Scotie Regis, Confiliarii , Oratores , Commiffarii, & 
Procuratores ad infrafcripta fufficienter auétorifati, cum 
Honorabilibus & Speétabilibus Dominis Magiltro 7bo- 
má Magnus Archidiacono de Eftriding , Arthozio 
Uchtred, Milite Capitaneo Ville & Caftri Berwici, & 
Thom Tempefte etiam Milite , Potentiffimi & Inviétis 
mi Principis Hezric;, Dei gratia, Regis Anglia ac Fidei 
Defenforis , Confiliatiis , Commiffariis, Procuratoribus, 
& Oratoribus ad infraferipta fufficienter & legitimé 


| auétorifatis ad honorem & laudem Dei omnipotentis , 


| 


Gloriofiffime Virginis Marie, totiúsque Curie Coeles- 
tis, & Chriftiane Religionis exaltationem & incremen- 
tum, convenimus, concordavimus , & conclufimus , 
atque auctoritate Commiffionum noftrarum, quarum 
tenores inferiüs inferuntur, per præfentes Litteras in- 
dentatas convenimus, concordamus & concludimus ar- 
ticulatim prout fequitur, 

Imprimis, inter nos Oratores & Commiffarios præ- 
diétos, nominibus quibus fupra, concordatum & conclu- 
füm eft, quod inter Potentiflimos & Sereniffimos Re- 
ges Scotie &F Anglie fapradi@os , eorum Heredes & Suc- 
ceffores, Regna, Patrias, & Dominia, Terra & Loca 
quecúnque eorundem, necnon Vafallos, Ligeos Ho- 
mines, Subditósque fuos quoscünque, prefentes & fu- 
turos, tam Ecclefiafticos quàm Seculares, cujusctin- 
que gradüs , præeminentiæ, ftatüs, & conditionis 
exiftant, fit bona, realis, fiacera, vera, integra, & 
firma Pax, Amicitia, Liga, Confoederatio & T'reuga, 
Guerrarúmque abftinentia per Terram, Mare, Aquas 
dulces & ubicúnque locorum, « Datd prefentis Tradta< 
ths usque ad finem Cs terminum quinque. Annorum pros 
ximo C9 immediate fequentium duratura. 

Item, conventum & conclufum eft quód, dutanti- 
bus dictis Pace, Treugis & Guerrarum abftinentiä an- 
tediétis, nullus diétorum Principum movebit per fe aut 
Subditos fuos, aut per alios quoscúnque moveri permit> 
tet Guerram per Terram, Mare neque Aquas dulces 
adverfüs alterum di&orum Principum , Subditos aut 
Ligeos fuos, nec dabit aut præftabit auxilium vel favo- 
rem , ut hujusmodi Guerra moveatur vel excitetur 
quovismodo. 

Item, pro fecuriore firmitate & obfervatione Pacis; 
Amicitiz , Confeederationis , Intelligentie prædiétarum, 
concordatum & conclufüm eft tenore. prefentium ; 
quód, dis Pace & Amicitiis durantibus , neuter Regum 
predictorum quovismodo receptabit , nec a Subditis 
fuis eorum alter receptari permittet aliquos Rebelles 
five Proditores de Crimine Leaf Majeftatis füfpe&os , 
nec hujusmodi Rebellibus five Proditoribus , qui in a- 
liquem locum obediente Principum prædiétorum feu al- 
terius eorum declinaverint , quoquomodo dabit feu præs- 
tabit confilium , auxilium , favorem , fubfidium , aut 
affiftentiam : fed infra viginti dies poftquam per Litteras 
ipfius Principum predictorum , cujus hujusmodi Re- 
belles five Proditores extiterint, alter ex Principibus 
hujusmodi requifitus fuerit, eos omnes & fingulos Lit- 
terarum hujusmodi requifitionis Latori, aut alii ad hoc 
in hujusmodi Literis nominato five deputato trader, 
reftituet & deliberabit, tradive reftitui & deliberari fa- 
ciet. 

Item, conventum, concordatum , & conclufum eft, 
quód, dictis Pace, Amicitiis & Treugis durantibus , neu- 
ter Regum predictorum quovis modo receptabit nec 
a Subdit: eorum alter receptari permittet aliquos 
homicidas, fures, latrones; aut transfugas, nec alios 
Malefaétores quoscánque ex Subditis alterius eorum , 
nec hujusmodi furibus, latronibus , homicidis, aut 
transfugis, aut aliis Malefaétoribus quibuscúnque, qui 
in aliquem locum obedientie Principum predictorum 
declinaverit, quoquo modo dabit feu præftabit confi- 
lium, auxilium, favorem , fubfidium, aut affiftentiam : 
fed infra decem dies proximo & immediaté fequentes 
poftquam per. Litteras illius Principum pjediétorum, 
cujus hujusmodi homicida, fur, latro, transfuga, aut 
Malefaétor Subditus extiterit, aut ipfius Gardiani, Lo- 
cumtenentis feu Deputati alter ex Principibus hujusmo- 
di requifitus fuerit , Litterarum hujusmodi requifitionis 
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Anno Latori,aut alii in eisdem Litteris nominato feu Depu- | 


tato , predictos tradet & liberabit, tradíve & liberari faciet, 

Item, concordatum: & conclufum eft per Oratores 
ahtediétos, quód Littere Salvi conduétús per neutrum 
diétorum Principum qualitercúnque eorum alterutrius 
Rebellibus, Gentibus Guerrarum , Mercatoribus, Ar- 
tificibus , aliis eorum utriús sque Subditis quibusctinque, | 
cujuscánque ftatüs, dignitatis, gradús, aut conditionis | 
exiftant; fub ped ARES a alterius corum mag suis, pri- 


ulis 


vtero minime concedentur aut que 0 modo an- 

auentur per eorum aliquem, nifi ad id alter eorum per 
alterum eorundem congrué in fcriptis requiratur ex 
prefsé ; & cafı quo de cetero qua andoct pane alter 
alterum incipum pro hujusmodi Lit- 


terá Conduë cuicúnque Súbdito fuo qui- 
buscúnqueve  Subditis fuis indulgendá in fcriptis 
a interpellaverit aut requifierit; ftabitur 


io & voluntati Principis fic inter- 
di interpellationi acquiescere ,. Lit- 
conduétús concedere voluerit , an 
ecundúm quod eidem Principi fic requifito ’me- 
; Ita tamen quód hujusmodi Lit- | 


expedire videl 


tere Salvi conduétús ultra unum Annum duraturæ mi- | 


nimè concedantur. 
Provifo tamen quod Litteræ fapplicatoriz utrisque 
Principis vim t bebunt Litterarum Salvi G ondueitis J 
erúntque fufficientis rob: 
nominati , PON INE 
præeminentiæ, liberi tut 
poterint, etiamfi Princ 
fuas Salvi Conduétis trac 
Litteris nichilominus Salvi Condu& 
ra conceffis fuo robore duraturis. 
Item, conventum € conclufum eft , quód homici- 
de, fures, latrones , & alii male res quicánque , 
du ibus diétis Pace, Amicitiis five Treugis, modo & 
formá fequentibus puniantur, viz. fi contingat de cæ- 
ero aliquem vel aliquos $ tum vel Subditos diéti 
Regis Scotie aliquem vel aliquos Subditum vel Sub- 
ditos di@ti Regis Anglie infra Marchias Scotie vel Li- 
mites Marchiarum Anglix violenter interficere, Gar- 
dianus Marchiarum pr arum Scotiz, vel ejus De- 
putatus feu Deputati cam o 
it j iolo,fr 


dignitatis , f 
füum Regn 
inter 
ere noluerit ecufaverit , 


santehec tempo- 


" 
fucrint t 


am 


E 
ac 


ne quib 
tur, & qu 
terfcétores 


quetur ut 


rad Dietam per Gard 
per eorum Deputatos 

Leges Marchiarum 
quis eorum convinca- 
arum Scotia talem inter- 
&ores , ut fupra convictum vel con- 


ittimè convi 
unc Gardia 
rem vel inter 


berari faciet ; 

Qui Gardianus Marchiarum Augliz ipfum homici- | 
dam vel homicidas, fic ut fupra conviétam. vel convic- 
tos, & fibi confignatum vel confignatos, pro huju: 
modi homicidio ultimo fupplicio demand abit ; 

Er fi contingat de cetero. aliquem vel aliquos Sub- 
ditum vel Subditos diéti Re uis Anglie , aliquem vel 
aliquos Subditum vel Subditos y Regis Scotie in 
Marchias Angliæ vel Limites Marchiarum Scotie vio- 
lenter interficere , Gardianus Marchiarum dictarum 
Angliz vel ejus Deputatus feu Deputati cum omni ct 

diligentia, omni favore HOSS ae dolo, 
de & finiftrá Marchinatione quibusctingue in ha ic parte | 
ceffantibus , profequentur & quilibet profequetur , ut | 
antur & ducantur 
ad, Dicetam per Gardianos utri jue Marchiarum , vel.| 
per eorum Deputatos appunétuandam , ubi fi per Le- 
ges Marchiarum legitime con antur, vel aliquis eo- 
rum convincatur,tunc Gardianus Marchiarum Angliz 
talem interfe&torem vel interfe&tores , ut fupra convic- 
tum vel conviétos » Gardiano Marchiarum Se 
rabit feu liberari faciet ; Qui Gardianus Marc! 
Scotiz ipfum homicidam vel homicidas,fic ut füpra 
conviétum vel conviétos, & fibi confignatum vel con- 
fignatos, pro hujusmodi homicidio ultimo fupplicio de- | 
mandabit. 

Item, conventum & conclufum eft , quod Naves, | 
Nautæ, Mercatores, & alii Subditi utritisque Princi- | 
pum prædiétorum , per Terra, Mare & Aquas dulces, 


talis interfeétor feu interfe&tores Ca} 


euntes , pon EEUU, n htes, naufragium patfari | 
& permanentes, traétentur & recipiantur prout meliüs | 
tractari & recipi verunt in temporibus aliarum | 


tos, Gardiano Marchiarum Anglis liberabit feu li- | 


LOMATIQUE 


"T'reugarum pi us inter Scotia Es Angle Reges, & eo- 
rom Regna initarum & conclufartim ; Et præcipuè 
| quód recipiantur & tractentur juxta vim, formam & 
effedum Traétarús ‘Treugaram | concluf i 
quondam Potentiffimos- bone & præclaræ 
Facobum tertium Scotorum,& Edwardum quer 
glie Reges, de Data prime diei menfis Juni 
Domini millefimo ^ quadringentefimo f 
quarto. 

Item, conventum & conclufum eft , quód fi aliquis 
| ex Subditis alterius Principum predictorum quicquam 
| deprædatus fuerit feu attemptaverit infra Marchias aut 
| Terram illius Partis Partium prædiétarum , & poft de- 
ionem hujusmodi feu attemptatum fugiendo re- 
| vertatur ad Marchiam vel Terram iilius-Partis cujus eft 
| Subditus; licebit illi contra quem fic attemptatum fuerit 

in recenti vel infra fex dies computandos a tempore de- 
liéti fic atremptati vel commifli , auctoritate prefentis 
Ordinationis & Tra&atüs „absque lis Literis vel Salvo 
condu&u , profequi illum malefaétorem , & ipfum fic 
profequendo intrare falvó & fi ıre Marchiam & T'er- 
| ram in quam di&us Malefaétor fe contulerit ; dummo- 
do quàm citó hujusmodi rchiam five Terram hac 
de caufà intraverit , ad iquem virum bonz fame 
& opinionis illæfæ habi infra Marchiam quam 
fic intrat, & eidem de t caufam introitüs fui, viz. 
ad profequendum deprædationem , deferibätque & fpe- 
| cificet quibus Bonis & catallis vel rebus depredatus feu 
| fpoliatus fuerit ; Ac infüper requirat eundem, quód 
iu hujusmodi profecutionem fuam fecerit fecum 
Seis fuis tempore diéte profecutionis 
i hoc , teftimonium 


Anno 


igefimo 


cüm hueusque ii 
n non fold 


ominum. nume es hincin- 
arbores alienas cedere, & ad 

m zdificiorum fuoru erre confueverant , Do- 
minisinvitis& minime confentientibus , quei magna inter 

Confines fimultatum , difcordiarum , ac jurgiorum mate- 
| ría fuit; proinde ad omnem contentionis occationem 

removendam conventum , concordatum, $ conclufüm 
| eft; quod dienceps nullus Subditus d dorum Regum , 
five in Marchiis prediétis, aut in Je le: g 
commorans , aut alibi locorum ubicánque talia aut Ar 
milia committet aut perpetrabit, committive aut perpe- 
| trari confentiet, nec ullas arbores aut ligna quecún- 
que ex Marchiis alterius Principis. quovis. modo aut 
| quefitofeolore auferet aut in illis cadet; nifi prius fu- 
per hoc cum vero Domino paétus fuerit & convenerit 
de eodem ; & fi fecus & contra premiffa aliquid actum, 
geftum aut perpetratum fuerit , tanquam attemptatum 
contra effe&tom præfentis Traétatús debitè reformabi- 
tur, arboribus cefis aut abduétis Domini Juramento 
æftimandis. 
Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, 
| quód , durantibus Pace, Amicitiis , five Treugis, ut 
premiflum eft, Caftrum & Villa Barwi ici, cum antiquis 
limitibus & inhabitantes & incolæ corundem, füb eisdem 
2, Amicitid , & Con atione, Treugáque & 
Guerrarum abftinentia ac. Bellorum induciis fta abunt & 
permanebunt toto Ipae predicto, ita quód neque 
Sereniffimus Rex Scozie per fe aut alios Subditorum , 
Ligeorum , aut Vafallorum fuorum , Guerram ,infültum 
aut obfidionem ipfis locis aut inc olis eorundem , neque 
Potentifimus Rex Anglie ‚per fe aut fuos inhabitantes 
Villam feu Caftrum, hujusmodi Guerram, infültum aut 
obfidionem di&o Sereniitimo Regis Storie fuísve Ligeis 
| Vafallis faciet quovis modo , pendente tempore Pacis, 
Amicitie & Treugarum. 

Item, conventum & conclufum eft, quód fi aliquis 
| Ligeorum unius vel alterius Principum prediétoram re- 
| paraverit, ædificaverit, feu ut vulgariter dicitur impo- 
t le Fifch-Garth de Eske , aut rumpat vel deftruat 
eundem , pro non attemptato reputabitur , & nihilominus 
| alia attemptata quecúnque reparabuntur, fic quód re- 
paratio feu diftruétio diétæ le Fifch-Garth non impediet 
reformationem. aliorum attemptatorum, nec introdu= 
cet ruptionem prefentium Pacis feu Treugarum. 

Item, conventum & conclufum eft, quód fugitivi 
Scoti ie qui devenerunt Ligei Regis Anglie debent ligari 
te Anglicorum ad: obfervandum Articulos prae 
| fentium Pacis, Amicitiz & Treugarum; & quód attemp- 

tata per eos fuper Sübditos Scoise debent eodem. 
| modo reformari , quo reformabuntur attemptata per 
| orig jos Subditos Regis Arche; idem per omnia ob- 
| fervandum ex part Scotie, fi qui Angli ante hee 
| tempora Ligei Regis Scozorum devenerunt quovis modo: 
Item, 


Anne 
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J 
m, conventum & conclufum eft mdd fi-aliquis tes. facimus, affignamus, conftituit rdi X 
NO tem; D X C im eit, 4 8 2! nus, & ordinamus; A xx 
"T. Subditusal Principis vel Principum prædiétorum , Dantes & concedentes ipfis omnibus conjunétim, aut ANA 
. qui paflus fuerit rapinam vel fpolium aSubdito alterius | duobus eorundem feparatirn, noftram plenariam libe- 1528 
: a 


adem, propria auctoritate fuà propter hanc fpolia- | ram & omnimodam poteftatem ac Mandatum fpeciale 


m prifas vel diftriétiones, perfonarum vel bonorum & Here ile, pi omine noftro cum Illuftris- 
fecerit, eo ipfo cadat a caufa. fua , & nihilominus fe-.| fimo Princip & Avunculo noftro Cariffimo 


ur. | He: 

Item , conventum & conclufum eft, quod qu m- | riis; id D , ac Nunciis quibus- 
m prefens Pax, Treuge , fiv Guerrarum biti- cúnque ab co pot (tatem fufficientem habentibus, qui* 
i pte & initæ fune modis & formis ut fupra; at- büsvis etiam Locis & diebus convenienc 
yen non dicentur nec reputabuntur omnino gene Ac de & fur a; firma & perpeti 
es, nec fe extender 1 Dom atque Concordia, fimul atque ter 
ec ad Ii [ per Treugis, Guérrarum Abftinentiis , Amicit 


cU AH 
e Rege, ejúsy 


cundüm deliéti exigentiam pun 


2 de 


IE 


R es; fed Dominium & Intu n fcederatic s, Affinitatibus, & Intelligentiis inter nos 
ligentur nullo modo in hac Pace & & dictum IITuftrifi incip > Here 
abiti iis comprebenfe ceffores noltrc ffallos, Ligeos , Subd , Con- 


d. 
Item, conventum & conclufum eft, quód fi eisder 
Pace, Àmicitià , & Guerrarum abftinentia , duranti- 
bus, aliquid contra easdem per aliquam Partem ea indi, 
rundem per Terram five par Mare fieri vel attemptari | fuerit Pa 
contingat, propterca non erunt nec cenfebuntur ruptæ, | trum ali 
infirmate vel adnullate prefente x five Trenge, | 


| foederatos, Alli 
ie hi 


Amicos, & Adhærentes quos- 
componendi , concordandi, appunc- 
i, & demum co lendi',; & fi opus 
iter nos & Cariffimum Avunculum nos- 
iclufam ac nunc ftantem,& ad decimum 
quintum-diem menfis Januarii proximó duraturam , in 


ind 


F 


fed nihilominus in fuo robote permanebunt , & attemp- | Anños aut menfes plures" prorogandi, prout diétis nos- 
tata hujusmodi debitiè r ountur. ri mmiffariis commodius videbit ac omnia alia 

Item, conventum, concordatum, & conclufum eft, | que ad perpetuam feu temporariam Pacem; 
quód diétus Sereniffimus / infra tempus | aut que pro bono publico utriúsque Regni oportuna 


i, gerendi, li, & ftatuendi; 

a mittentes verbo Regio id totum & quicquid dic- 
«e Regem mittet Oratores fuos fuff- | ti noftri Commiffarii, aut duo eorum feparatim in 
ltos & munitos ad traétand miffis duxerint facie firmum, & fta- 
de € fuper Ps 


nis, 
Invi&tiff 
cienti auétoritate fu 
communicandum , & coneludendur 
à inter ipfum & prædiétum Potenti mum Ang 
corúmque Regna, Dominia, Patrias, Terras, iptis Magnum Sigillum noftrum apponi fecimus 
os componenda , concludendà;, conftituenda, | dpud Edinburgh quarto die menfis Decembris , Anno 
& confirmandá Domini millefimo , quingentefimo , viceimo o&tavo; 
Item, conventum eft, qudd in prefenti "Tra&atu:| & Regni noflri 
comprehendantur Amici & Confcederati ambarum Par- 
tium vel utriásque Partis, nifi eorum aliquis Regna , JAMES Ri 
Dominia, Terras, Ducatus , Pofleffiones , Hæredit: 
menta, aut cenfus , penfiones, five annuitates , vel de- 


bita five Bona mobilia aut immobilia, ad alterum dic- 


In eujus rei ionium præfentibus noftrá manu 


torum Principum quoquo modo fpe&antia aut perti- x&1CUS Odavus, Dei gratid, Anglie ES Fran- 
mentia detinuerit aut fubtraxerit , in quo cafu pro non cie Rex, Fidei Defenfor ES Dominus Hiberate , omnibus, 
comprehenfo habeatur. ad quos prefentes Littere pervenerint , Salutem. 


Item, conventum, concordatum, & conclufum eft Sciatis quód nos, 
quód Iluftriffima Domine Margareta Regina Sc De fidelitatibus, induftriis & providis circumfpe&tio- 
ria, di&i Potentiffimi Anglie € Franci& Regis | nibus, dile&k öhrifto , Abbatis Monafte- 

Soror, durantibus Pace & Amicitiis antedic- | riz Be Muros Civitatis Ebor; 
tis; pko fai dignitate, & ut tantam ac talem decet Re- 7 ome Magnus Clerici 
ginam honorificé traétabitur ; fuóque dotalitio, doua- | idiaconi Eftriding;ac dileétorum & Fidelium nos- 
gerio, five donatione prop Nuptias plené, integre, | Y i apitanei Ville & Cas» 
liberé, & quietè gaudebit & p: ficè poffidebit per fe | tri. Ber elya Clerici Cancellarii 
aut Deputatos faos juxta vim, formam & effectum Con- | Dunolmer 1e Tempejte Militis quampluri- 
ventionum , Pa&ionum , Contraétuimque Matrimonii, | 
Statutorum & Actorum Parliamenti Regni Scotis inde 
initorum, conventorum , & concluforum. 

Item, conventum & conclufum eft , dd præfen- 
tes Conventiones & Conclufiones infra duos menfes poft tituimus ; & deputamus per præfentes ; 
Datum prefentis Traétatús proximo. & immediatè fe- Dantes & concedentes eisdem conjunétim & divi- 
ıtes, per Litteras diétorum Scotre ¿y Anglie Princi- | fim , tenore prefentium , poteftatem & au&oritatem 
um Patentes, Magnis Sigillis fuis figillátas confirma- | ac Mandatum generale & fpeciale, pro nobis & nomi- 
buntur if ; Quas quidem Litte | ne noftro, cum Illuftrifimo Princ Fratre & Con- 
catorías , ut premittitur , figillatas, u- | fanguineo noftro Cariffimo 7. Scotorum Rege , five 
tér ipum predi&orum infra idem tempus duo- | ejus Commiffariis , Oratoribus , Procuratoribus, De- 
rum menfium fibi hincinde tradet , deliberabit , aut tradi | putatis , & Nunciis , ejúsve Commiffario, Oratore , 
& deliberari faciet & procurat Procuratore, Deputato , & Nuncio fufficientem pote 

Item, tatem & auctoritatem ab eodem Fratre & Confangui- 
Parti tarum publicari-& notificari faciet ; | neo noftro habente vel habentibus , tim de & fuper 
tinentiam| Subditis fuis, in | verá, firma, perpetuà, & reali Pace atque Concordia 
nioribus Locis Marchiarum | quam etiam de tempor ; necnon de & fuper Treu- 
jecim dies Datam prefentium pto- | gis & Guerrarum Abftinentiis, Ligis, Amic 
1entes. foederationibus ; Affnitatibus, & Intelligenti 
hos & dictum Illuftrifimum Principem, Ha 
Succeflores noftros ; ac Regna; Terras, Domini 
Patrias , Subditos , allos , F. 

g deratos ; Amicos,& Adhærentes noft 
fingulis ad quorum notitias pr&ientes Li | quofcánque hincinde ineundis , capiendis ; componen- 
rint, .Salutein. dis, ce ndis, & tractandis, icandi, conve- 

Sciatis quod nos; niendi, concordandi, 4 
tibus, induftriis, experientià ; € i que Di 
ariorum fabfcriptorum, viz. / i 
ry Militis, Magiftri Ad 


livifim noftros veros & indubi- 
ios , Oratores, P ores, Depu- 
i imus, cons- 


res Gounniff 


3 
Alligatos ; 


H 


à, Rex Scotorum , univetfis & 


s five Dicetam in talibus loco 
ifum fuerit, ftatuendi, li= 
li, conveniendi , concor- 
de Auldhame Advocati noftri ; & Az dandi, appunétuandi, & concludendi omnia & fingula 
Farnyhurft plurimüm confidentes , | gue perpetuarh Pacem, onem ; & Confeederationem 
35 conjuñétim, aut duos eorundem noftros veros | quovis modo concernere poterint : 

dubitatos Commiflarios , Oratores, Deputatos Ac generaliter omnia alia faciendi & perimpler 
s, ac Nuncios fpeciales fecimus , aflign | quz in premiffis feu circa ea neceffaria fuerint feu quo- 
; conflituimus , & ordinavimus, & per præfen- | modolibet oportuna ; 

Tom. IV. Parr. k ; Vvv Pro: 


iliel- | & tempore, prot 
mitandi & inibi commur 


i 


ÁNNO 
1528, 


$22 C ORPS DIPLOMATIQUE, &c. 


tam prefentis T'ra&atüs quandocúnque habitis ,factis de ANN 


Promittentes, boná fide € in verbo Regio omnia € 
fingula que per prefatos Commiflarios , Oratores, 
Procuratores, Deputatos, & Nuncios noftros hincinde 
communicata, tractata, & conclufa fuerint in hac 
parte, nos rata,grata & firma habituros & obfervatu- 
ros. 

In cujus rei T'eftimonium hiis Litteris, manu nofträ 
fignatis, Magnum Sigillum noftrum apponi fecinius. 

Dat. apud Richemond primo die Oétobris , Anno 
Regni noltri vicefimo. 

Quam quidem Amicitiam , Confoederationem, Pa- 
cem, & Intelligentiam fupradictas , cum omnibus & 
fingulis Articulis & Capitulis in eisdem. comprehenfis, 
nos Oratores antediéli concludimus , ipfasque pro 
conclufis habemus , vigore & auctoritate Principum 
noftrorúm predictorum nobis commiffis, non obftan- 
tibus Ligis, Amicitiis, Confoederätionibus , & Intelli- 
gentiis quibuscúnque inter præfatos Principes ante Da- 


conclufis. 

In quorum omnium & fingulorum premifforum 
T'eftimonium atque fidem huic parti przfentium Lite- 
arum indentatarum penes prefatum Potentiffimum 
Anglia Regem remanfurarum, nos prefati Willielmn. 
Magifter Adam & Andreas, Commiflarii di&i Sereni. 
fimi Principis Facobi Scotorum Regis Domini noftri Me- 
diffimi, Sigilla noftra & noftras fubfcriptiones ma- 
es appofuimus apud Villa: Berwici décimo quarto 


| die menfis Decembris, Anno Domini millefimo quin- 


gentelimo vicefimo o&avo, Regníque di&i Regis nose 
tri Metuendiffimi decimo fexto. 


WiLLIELMUS Scor. 
ADAM OTTIRBURN. 
ANDROU KER. 


FIN DU TOME IF. PARTIE I. 
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CORPS UNIVERSEL 


DIFLOMAFTTOU®B 


DROIT DES GENS: - 


CONTEN A INTO TUN 


ROECUIOBUTS 


DES 


TR AIT TX 


DALLIANCE,DE PAIX,DE TREVE; 


DE NE UTRALITE , DE COMMERCE, D'ECHANGE, 


de Protection d» de Garantie; de toutes les Conventions , Tranfaëtions, 


Pattes, Concordats , & autres Contrats , qui ont été faits en 
EUROPE, depuis le Regne de l'Empereur CHAR LE- 


MAGNE jusques à préfent, 
AVEC 
LES CAPITULATIONS IMPERIALES ET ROYALES; 


Jes Sentences Arbitrales dans les Caufes importantes ; les Déclarations de Guerre, les Contrats de Mariage 
des Grands Princes, leurs Teftamens , Donations ; Renonciations , & Proteftations ; les Inveftitures des 

rands Fiefs ; les Ereétions des grandes Dignités , celles des grandes Compagnies de Commerce, & en gé: 
Réral de tous les Titres, fous quelque nom qu'on les défigtie ‚qui peuvent fervir à fonder établir ‚ou juftifier 


LES DROITS ET LES INTERETS DES PRINCES ET ETATS DE L'EUROPE; 


Le tout tiré en partie des Archives de la Tres-AucustTE MAison DAUTRICHE, & en partie de 
celles de quelques autres Princes e Etats 5 cominé auffi des Protocolles de quelques Grands Miniftres ; des Manuf 
crits de la Bibliotheque Royale de BERLIN; des meilleures Collections , qui ont déja paru tant en ALLE- 
MAGNE, gwen FRANCE, en ANGLETERRE, en HOLLAN DE, & ailleurs ; fut tout des Ades. de 
Rymer; Ó enfin des AUTEURS les plus éffimés, foit en Hiftoive, en Politique, uu en Droit ; 


PAGE 
J. DU MONT, BARON DE CARELS-CROON, 
SEILLER, ET HISTORIOGRAPHE DE SA MAFESTE IMPERIALE 
ET CATHOLIQUE. 
TOME IV. PARTIE Il 


ECUIER, GON 


A AMSTERDAM, 


Chez P. BRUNEL, R. et G. WETSTEIN, 
is JANSSONS - WAESBERGE , L’HONORP et CHATELAIN. 


| uiu HUM I E, 
| Chez PB HUSSON sr CHARLES LEVIER. 


MDCCXXVI 


ANNO 
1529. 
29. Juin. 


5. Août, 


TABLE 
CHRONOLOGIQUE 


D. EX P 


AA 


CERO NN TE: ES NEU ETS 


Dans la IL Partie du IV. Tome. 


Rattatus Confederationis inter C AR O- 
LUM Y. Romanorum Imperatorem 


Hifpaniarumque Regem & CLE-* 


MENTEM JI 1. Pontificer Romanum 
conclafits, quo [ibi 1. mutuum pollicentur auxi- 
lium pro tuendis, e recuperandis Regionibus, 
Lois , Furibus eic. ntrique eorum compe- 
zentibuss 2. Pontifex Copiis Imperatoris liberum 
per Terras fuas tranfitum permittit. 3. Im- 
perator Pontifici reftitutionem Familie M E- 
DICE Æ in Urbe Florentia, itemque ve- 
cuperationen Urbium, Cervie, Ravennes 
Mutinz, Rhegii  Ruberit 4 Venetis & Da- 
ce Ferrarienfi occnpatarum promittit s 4. Pon- 
tifex Imperatori Inveftituram Regni. Neapoli- 
tani conferre [pondet , & ejus nominationi vi- 
ginti quatuor Ecclefias Cathedrales illins Regni 
concedit ; 5. Conveniunt de exhibendis fibi in- 
vicem honoribus im proximo quem defignant 
Convent s 6. Imperator Pontifici promittit fe 
executorem fore Sententia in Ducem Ferrarien- 
em à Pontifice ferendes 7. Quadam circa 
ae eh us Ducem 
FRANCISCUM SFORTIAM 
conflituunts 8. FERDINANDUM, 
CAROLI Imperatoris Fratrem , Bohe- 
mie & Hungarie Regem , in  focietatem. bu- 
jus Federis recipiunt; qui ambo à Pontifice 
jubentur fue Poteftatis vim in diffidentes a Re- 
ligione Romanaltringere: Tandemin duobus Ar- 
tienlis feparatis Imperatori ejusque Fratri quarta 
pars Redituum Eccléfafticorsm a defenden- 
dam contra Turcas Hungariam c Italiam a 
Pontifice conceditur, c& amplioris Conceffionis 
pro Jufcipienda Cruciata fpes. & promiffio fit. 
Dat, Barcinone die 29. unit Anno 1529. 
I 

Traité de Paix db d'Amitié entre CH A R- 
LES 7. Empereur des Romains, @ Roi Ca- 
tholique des Efpagnes, & FR ANCOIS 
I. Roi T. C. de France, par lequel le Traité 
de Madrid du 19. fanvier 1525 - 1526. eff 
confirmé fous certaines limitations notables; la 
Délivrance & la Rangon des deux Princes, 
Fils de France, font reglées ; & le Mariage 
dudit Roi avec Madame ELEONOR 
d'Autriche, Reine Donairiere de Portugal, eff 
de nouveau accordé & convent. 
le 5. d Avit 1529. 7 
Pouvoir & Mandement de FR AN COIS 7. 
Roi de France à fes Miniftres & Procureurs 


Ü 


pour être prefents, de fa part, aux Enregis- | 


trements du Traité de Cambrai & de celui 
de Madrid, qui fé devoient faire dans les Cours 
de Fuftice & Chambre des Comptes des Pais. 
Bas, 17 
Enregiflrement & Publication des Traitez de 
Cambrai & de Madrid à la Chambre des 
Tom. IV. Parr. Il. 


A Cambrai | 


Comptes de T Ifle ; avec les Pouvoirs de l'Empe- 
reur & dm Roi de France donnés à cette fin. 
18 

Mandement & Ordonnance de l'Empereur, à 
ceux des Comptes a Lille d'interiner @* enregis- 
trer lesdits Traitleez. 18 
Lettre de Madame V Archiducheffe, à ceux des 
Comptes à Lille, touchant ledit Adandement 
de l'Empereur. 19 
Astlire Lettre de madite Dame V Archidachefe 
aux dits des Comptes. 19 
Ratification du Roi de France, fer le Traité & 
Accord de Paix fait à Cambrai. 19 
Enregiffrements, & Verifications du Traité de 
Cambrai, faits dans les Parlemens e Cham- 
bres des Comptes de Paris, de Rouën, de 
Dion, de Grenoble, de Touloufe, de 
Bourdeaux e? d Aix en Provence. 20 
Extrait des Regiftres du Parlement de Paris du 
18. Novembre 1529. pour l’Enterinement cj 
Verification des Traitez de Cambrai, c de 
Madrid. Contenant au/]i la Comparition & Re- 
quifition des Commiffaires de l'Empereur à cette 
fin. 21 
Extrait des Regiftres du Parlement d' Aix en Pro- 
vence dee 26. Fevrier 1530. pour l'Enterine= 
ment e Verification des Traitez de Cambrai 
& de Madrid, avec les Lettres de Fuffion dee 
Roi de France, & la Comparition & Requifi- 
tion des Procureurs de l'Empereur, a Veffek 
desdits Enterinement (5 Verification. Ar 
Extrait des Regiffres de la Court de Parlement de 
Rouén de 7. Decembre 1529. contenant pan 
veille. Comparition & Requifition des Proc#- 
veurs de l'Empereur, avec la Ratification & 
lEnregiffrement des Traitez. 22 
Extrait des Regiftres de la Court de Parlement de 
Grenoble de 18. Fanvier 1530. für le mé- 
me fujet. 23 
Fuffion & Mandement du Roi de France à ceulx 
du Parlement de Touloufe, de verifier & re- 
giftrer lesdits Traitlés de Cambrai & Madrid. 
Datum 4. Ottobre 1529. 23 
Pouvoir donné par le Roi Trés-Chrétien an Procu- 
reur General dudit Parlement de Toulouze. 
Paris le 4. Otlobre 1529. 24 
Fallion e Mandement dudit Seigneur Roi A ceulx 
du Parlement de Bourdeaux. A Paris le a. 
Ottobre 1529. 24 
Ratification & Approbation desdits Traistés de 
Cambrai & Madrid faiét par ceulx de Mon- 
targis, de 15. Novembre 1529. 25 
Semblable Ratification «5 Approbation desdits 
Traittés faiéte par ceulx de Sens dm 20. No- 
vembre 1529. 26 
Semblable Ratification faitle par ceulx dudit 
Viétry du 7. Decembre 1529. 26 
Semblable Ratification faitte par ceulx d'Or- 
a leans 


ANNO 
1529, 


16. Aoüt. 


13. Septemb. 


21. Sept. 


Se 


25. Oítob, 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


leans dé 9, Novembre 1529. 28 
Semblable Ratification faitle par ceulu de Bour- 
bonnois. 29 


SemblableRatification faiéte par ceulx d’ Aghen. 32 
Relation des Exploitls faitls à Perigueux en ver- 
in desdites Lettres Executoires. - Du 22. No- 
vembre 1529. 32 
Ratification faitte par. lesdits de Perigueux du 
méme "four. ; 33 
Ratification faiéte par cenlx de Perigort ds 22. 
Novembre 1529. 33 
Semblable Ratification faiéte par ceulx de Ne- 


vers du 7. Decembre 1529. 34 
Semblable Ratification faitte par ceulx de Blois 
du 7. Decembre 1529. 34 


Semblable Ra m2 faitle par cenlx de Char- 


tres dui 25. Novembre x 529. 35 
Semblable Ratification par cenlx de Berry du 22. 


Novembre 1329. i 37 
Semblable Ratification faitte par ceulx d'Angiers 
du 27. Olfobre 1529. 37 
Semblable Ratification faitle par ceulx d'Oftim 
€ Moncems le dernier Novembre x 529. 39 
Semblable Ratification faitte par cemlx de Senlis 


du 26. d'Oétobre 1529. 39 
Semblable Ratification faitte par ceulx d' Amiens 
du 19. Novembre 1529. 41 


Tratlatus Pacis, Amicitie, Liga (6 Confeedera- 
tionis, per Terram , Mare, & Aquas dulces, 
inter CAROLUM P.Imperatorero Regemque 
Hifp "um ab una, c: HENRICUM 
VIII. Regem Anglia © Dominum Hibernia 
parte ab altera. In Civitate Cameraci die So 
Menfis -ugefhi 1529. Cum Mandatis 
utriusque Partis; nec non Ratificatione HEN- 
RICI die 27. Novembris eodem anno data; 
atque. Inftrumento publico » teftificante, quod 
€" quo in modo HENRICUS juravit 
[per Canone Mie, & Sacris Evangeliis , 
Legatis Cafareis prafentibus, fe velle inviola- 
biliter obfervare » & perimplere Tratatum 
Pacis fupradictum, Accedunt Epiftole Regis 
Gallico idiomate conferipte, ad Dominam 
MARGARETA M Archiducifam Aus- 
trie eandem Ratificationem confirmantes. Weft- 
monaflerii 6. Decembris 1529. 42 

Lettres d'emprunt fait du Roi d’ Angleterre pour 
la délivrance des Enfans de France ötages en 
Ejpagne pour la rançon de FRA N [o OIS 
I. Roi de France leur Pere. Données à Cam- 
brai le 6, Aost 1529. 48 

Imperatoris CA ROLI PV, Inveftitura de Cas- 
tro, Burgo @ Villis Finarii aliisque Caffris ei 
Locis JOANNI DECARRETTO 
Marchioni Finarii indulta, Dat. Genua 16. 
Augufti 1529. 49 

Diploma Romanorum Imperatoris C AROLI 
VY. Quo FRIDERICUS DEGON- 
Z AG À Marchio Mantua Capitaneus 100. 


Equitum. catafratlorum , e 300. levis ar- 


matara, inftituitur. Datum Placentia die 
13. Septembris 1529. 49 
Diploma CAROLI Y Romanorum Jmpera- 
toris, 440 FRIDERICUS DE GON- 
ZAGA Marchio Mantue, Capitaneus. Ge- 
neralis Exercités Cafarei ex Germania in Ita- 
liam venientis , conffituitur. Datum Placen- 
tie 11. Septembris anno 1529. 49 
Accord moyenné par ERIC & HENRI 
Ducs de Brunswick: Lunebourg , entre FO A. 
CHIM Eleeur de Brandebourg » d'une 
part. GEORGE & BARNIM 
Ducs de Pomeranie, & de Stetin d'autre part, 


für les Diferents qu'ils avoient am fujer de 
leurs Domaines e Principautés concedes en 
Fief par les Empereurs c Roix des Romains 
aux Eletteurs de Brandebogrg, O auxquels le 
Droit de fuccefJion eff ici alfuré. A Stetin le Lun- 
di apres le jour des onze mille Vierges 1529. 50 
"de FR ANCOLIS J, Roi de Fran- 
ant les Duché de Milan, Comte d' Aft, 
rie de Gennes , contre les Traitez. de 
ae 1525.05 de Cambrai 1529. 52 
du Procureur General du Roi de 
e FRANCOIS Z. à la Publication 
tion des Lettres de Ratification fai- 


c 
tes pay t Roi, des Traitez de Madrid de 
1525., & de Cambrai de 1529. Faite le 


16. Novembre 1529, 2 


5 
| Bulle d’Abfolstion pour FRANCOIS I, de 


ce que, au prejudice de fon Serment de non alic- 
ner fon Domaine , il ) avoit, contrevens par le 
Traité de Cambrai de ı 529. 4 Bologne le 
29. Novembre 1529. 53 
Trallatus Pacis Lie, & Perpetuæ Confoedera- 
tonis ad mutnam Defenfionem, tranguillitatem- 
que in Italia confervandam inita, inter Sanc- 
tifimum Papam, CLEMENTEM 
VIL. Sacratiffimum Imperatorem CAR O- 
LUMZ, Regen Hungarie FERDI- 
NANDUM, DomisiuemVENET O- 
RUM, & Dacem Mediolani E RAN- 
CISCUM MARIAM SFORTIA, 
eorumque Colligatos , contra quoscumque Inva- 
Jores & Pacis Perturbatores, Alm. Bono. 
nia die 23. Decembris 1529. 53 
‚Diplome de l Empereur CHARLES P par 
lequel il remet à ALBERT Eledenr. de 
ence la pleine ci eutiere Adminifiration de 
a Chancelerie de la Chambre Imperiale de Spi- 
re. À Angshourg le 1530. 58 
Accord entre ALBERT Elestenr de Mayen- 
com la Vile dZERFORT, par lentre- 
mifé de la Confederation de Suabe; portant 
quel Elettenr remet à ladite Ville toute Poffen- 
Se qu'il en avoit reçue, al occafion du Tumul- 
te des Paifans, mais qu'a l'érard des Pertes 
& Dommages qui lui en font ai ives, laVille 
devra les compenfer , voffituer , et bonifier. 
A Hamelburg le Samedi après la Fête de la 
|. Purification 15 30. 58 
INSTRUMENTUM primum de fo- 
lemnitatibus circa IMPERATORU M 
Coronationem Italicam cum Corona ferrea ob- 
Jervari folitis agens. Dat. Modoetie die 14. 
Februarii Anno 15 30. Voyez la au Suplé- 
ment à la fin de la HT. Partie de ce Tome > 101 
INSTRUMENT U M fecundum ejr 
cum antea inferto argumenti. Dat. Modoe= 
tia die 17. Februarii Anno 1530. ibid. 102 
| CLEMENTIS Pape V11. primum Edic. 
t#mHENRICO 71711. Regi Anglia lin 
centiam cm. aliqua. Mulicre Sponfalia, vel 
Matrimonium contrahendi, pendente. coram Se - 
de Apoftolica , inter ipfum e Reginam C A- 
THARINAM, de validitate Jen inva- 
liditate ipforum Conjugii lite, fub pena Ex- 
Communicationis majoris probibens , e. inbi- 
bens. Datum Bononia die. Martii 1530. 60 
Bulle de Pape CLEMENT PLL coz hy 
mant le Traivéde Cambrai du cinquitene Ads 
1529. obligeant l'Empereur CHARLES 
F. & le Ri FRANCOIS Z de Vobfer- 
ver fr de grandes peines, & les Difpenfes du Ser- 
ment qu'ils peuvent avoir fait de zom aliener leur 
Domaine. A Boulogne le 16, Mars 1 $29. 61 
CLE- 


16. Noy. 


29. Noy. 


1530. 


5. Fevre 


7. Mars. 


164 Mars. 


b 
a 


28. Juillet. 


8. Septemb. 


27. Oétob. 


28. Oétob. 


28. Nov. 


2. Dec. 


DE LA IL PART. 


CLEMENTIS VTL. Pape Confirmatio f#- 
per emptione O ve enditione inter Abba atem, & 


2. Bononie 2 3 Martii 1530. 62 


wich-Lnnebourg , & PHILIPPE Land- 
grave Es Hefe, par lequel HE NRI pro- 
rave de laffffer dans fon Ex- 
A emberg en faveur d'U LRIC 

Du depoffede change de quo le Land- 
grave devra aufs Vaffifter en fev prétentions 
contre Goslar, fur la Furifdittion he reditaire 
de Rammelsberg. A Wolfenbutel le Diman- 
che Judica Anwo 1530 62 
Articles acordez entre Jose de Montmorenci , 


Marechal de $e Commijlaire dm Roi | 


FRANCOIS 7. & le Connétable de 
Caftille, Commiffaire d l'Empereur CHAR- 
LES pour la délivrance des Enfans de 
France, conformément an Traité de Ca ais 
des. d'Aoufl 1329. Dn 26. Mai 1530. 63 
Renouvellement du Traité conclu. entre HE N- 


RI/e jeune Duc de Brunswich-Lunebourg , | 
d PHILIPPE Landgrave de Heffe, tou- | 


chant la reftitution VUL RIC Dic de Wir- 
temberg. A Aushourg le 28. Fuillet 1530. 65 
Privilege accordé par PEmperesrr CHARLES 
Fe à FERDINAND Roi de Hongrie & 
de Boheme, @* Archiduc d'Aurr jae » fon 
Frere 5 pour lai, fes defcendans & toute l' Au- 
gufte Maifon d'Autriche, par le equel tous an- 
ciens Privileges , Droits, Immunités & Re- 
gales, accor des à ladite Augufte Maifon c 
an Pais d' Aurriche ‚par les Empereurs H E N- 
RIZ HENRI, FREDERIC 
IL, avec infertion de ceux de FRED E- 
RICZ pr RODOLPHE 7 AL- 
BERT, HENRI,LOUIS,WEN- 
CESLAS, SIGISMOND,& FRI 


EERIC 771. font confirmés, renouvellés, | 


éclaircis ameliores, @& corroborés, A Au 
bourg le 8. Septembre 1530. Avec la Con- 
firmation de: l'Empereur RODOLPHE 


et 1599. 


Helveriques, de ZURICH, de GLA- 
RIS, vendent le Comté de Toggenbourg 
aux Habitans dudit Comté pour le pre? ci fom- 
me de 15000. Florins de Khyn. 
le 27. Oétobre 1530. 
CAROLI 7. Cafaris Bu 
na, per quam Reipubli 


79 


commilla 
bertates, ci Gratias, quibus, antequam. à 
debita fide decederet , utebatur y reftituit, nec 
non Civitatis Regimen in MEDICE A Fa- 
milia, & in ejus Pofleritate Mafeulina, "fa- 
ye primogenitura fervato, in infinitum infti- 
Data in Civitate Angufbe die 28. Oc- 
tobris Anno 1530. 72 
Codicille de MARGUERITE D'AU- 
SIR IC HE Dauchelfe Donairiere de Savoye 
fait apres fon Téffe ament. qui eff. de l'année 1512. 
Ledit Codicille fait à Malines, le 28. Noven- 
bre 1530. 73 
Comp KR inter FRANCISCUM 7 Frar- 
& HENRICUM PTIT Anglia 
«es circa certam: quantitatem. Salis virtute 
Pacis perpetue. annu atim à parte Francorum 
m, & arveragium ejus pro trienmio e- 
olvendum fatla, Apud Hamptoncourt , 
die 2. Decembris 1530. 74 


tuit. 


ure HENRI le jetne Duc de Bruns- | 


à Prague an Chatean-Royal le der- | 
: 66 | 
Traité on Contract, par lequel les deux Cantons | 


A Zurich | 


«lla aurea Florenti- | 
Florentine, omnia | 
remittit , omnesque Concejliones, Li- | 


| LIGUE 


DU TOME IV. 


Reces Prél 7 Affemblée de Smalcalde, 
par lequel | ur de Saxe, ER- 
NEST Desc de Brunswich, PHILIP- 
P E Landgrave de Hefe, WOLFGAN G 
Prince d' Anbaldt, GEBHARD & 
ALBERT Cotes de Mansfeldt, la Ville de 
MAGDEBOURG c celle de BR E- 
ME conviennent entr'eux d'un Projet de Lin 
gue défenfrue ; ce avec les Deputés Confeillers 
de GEORGE Maregrave de Brandebourg, 
& des Villes de NUREMBERG, de 
WINDSHEIM & de WEISSEN- 
BOURG, de Padouciffement qu'on doit 
demander, à l'Empereur fur le Reces de la 
Diete Imperiale @ Aushourg , quant al Arti- 
cle des Procedures de Fifcal Imperial ; d'un 
Appel à faire contre ledit Recès; & de plu- 
Jieurs auires chofes. A Smalcalde le 31. 2 
cembre 1530. 

CLEME NTI S FII. Pape fecundum Edi. 
tum, quo H ENRICO PIII, Anglia Re- 
4i omuem omnino licentiam cum aliqua Mu- 

jalia vel Matrimoninm contrabendi y 

e coram Sede Apoftolica, inter ipjum Ro= 

gem & Regiam KATHARINAM, 

de validitate , fem invaliditate ipforum. Ma- 
trimonii lite, fab. pana Excommunicationis 
diffrictins denuo ers se ve Da- 

tum Rome die 5. i153 77 

DE S M ALCAL 'D E conclue 
pour fix ans entre JEAN Eleleur de Saxe , 

& JEAN FREDERIC fon F 
PHILIPPE, ERNEST & FR AN- 
COIS, Ducs de Bruni ich: ; PHI- 
LIPPE Landgrave de Hefe & au 
tres Princes, Etats, ©@ Filles de L'Empire pour 
leur commune defenfe, en cas qu'ils fuffent ata 
taqués pour canfe de Religion. A Smalcalde 
le UT apres Invocavit Anno 1531. 78 

Lettres d’Invefliture accordées par l'Empereur 
CHARLES 7.4 ANTHOINE Comte 
d'Oldenbourg & Delmenhorfk pour lesdeuxCom- 

tes dece nom. A Gand le 1. Avril 1531. 79 

Compromis entre JEAN Eleöteur de Saxe, c 
G EORGE Duc de Saxe, par lequel ils 
conviennent de remettre la dé des diferents 
farvenns entr'eux, tant an fujer dm Partage 
hereditaire que d rs, am * 
tral de jeize Perfosnes que chats 

fira entre fes propres Sujets; & cas que 
lesdits Arbitres ne puiffe pas convenir d'une 
Sentence , ils devront recourir aux Unive 
de Heidelberg o» 4’ Ingolftadt pour en : 
leur fentiment. A Leipzich, le Dimanche 
Vocem Jucunditatis 153 t 

Sentence arbitrale rendue entre 
teur de Saxe, & GEORC 
xe en vertn du Compromis fait entre 
mains à Leipzich „le Dimanche Vocem Ju 
ditatis 153 1. pour Laccommodement & la déci- 
fron des différents farvenusentr'eux tant au Po 
tage heri edita aire que d'ailleurs, A Grimma le 
Lundi apres la Féte Ste Marguerite 153 1. 81 

Traité conclu entre l'Empereur CHARLES 
QUINT & JAQUES 7. Roi d'Ecof- 
fe le 24, de Fuillet 1531. 83 

Traité entre ER ANCOISZ, Roi de France, 
& HENRIZZI. Roi d'Angleterre par 
lequel ils confirmen Les pr PALA Traitez de 

Paix & de Confederation faits entr'eux, 83 

Convention pour quatre ans entre DIE T- 
HELM Prince & Abbé de St. Gall, & fon 
MONASTER E d'une part, & les Ha- 


ils 5 


agement arbi- 
x choi- 


a2 bitans 


1531. 
g. Janv 


27. Fevr. 


15. Juill. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


ANNo bitans du Comté de TOGGENBURG 

d d'autre parts touchant l'Adrminiffration de la 

132. ‘Fuftioe , la punition des Crimes e la Toleran- 

1 ce en matiere de Religion ec. le Lundi jour 
de Ste Magdelaine 1532. 85 

———— TRANSACTIO NORIMBER- 


Juill. GENSIS, fve PAX RELIGIO- 
Wi SA & PUBLICA, per interpofitionem 
ALBERTI Elettoris Palatini, usque ad 
generale , liberum , Chriftiannm | Concilium 
fancita, inter CAROLUM 7. Romano- 
rum Imperatorem ab una, J OA N NEM 
Eleétorem Saxonie, JOANNEM FRI- 
DERICUM gas Filium, GEOR- 
GIUM Marchionem Brandenburgicum, Ca- 
terosque Imperii Principes, Status @ Civitates , 
| propter caufam Religionis: colligatos, parte ab 
altera. Ita, videlicet, ut interea temporis , 
usque ad dittum Concilium, vel quo Status 
Imperii iterum convenerint cj aliter delibera- 
| verint, memo propter Religionis, vel aliam 
ellamo caufam , alteri. Bellum indicet , vel in- 
j > vi [poliet, capiat, imvadat , aut obfideat 
ec. Datum Norimberge im Comitiis, die | 
Martis pot Mariam Magdalenam. 23. Fulii | 
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E 


us prefata Transattio pu- 
ur. 7 

-' Mandement de l'Empereur CHARLES 7: 
pour l'execution de la Paix Religieufe de Nx- 
remberg donné 6 publié à Ratisbonne le 3. 
d’ Aoút 1532. 89 
Traité de Confederation entre le Roi FRAN- 
N 28. Oétob. COISZ SG HENRI 7171. Roi d'An- 
| gleterre pour s'opofer aux progrès du Turc. A 
Calais le 28. Ottobre 1532. 89 
ration de ce que chacun des deux Rois paie- 
ntretien de quatre-vint mille hommes 
A Calais le 28. Ottobre 1532. 


23. Oétob. 


de Guerre. 


90 
CLEMENTIS Pape VII. Litere ‘ad | 
HENRICUM ZTZII. Regem Anglia, | 
quibus monet, ut CATHARINAM | 
Reginam. in Reginali honore ac folita cohabita- 
tione habeat, AN NAM vero rejiciat, idque | 
intra unum menfèm à die prefentationis barum | 
Litterarum computandum; Quod f£ non faciat, 
Je ipfim. Regem & AN N A M Excommuni- | 
cationis pena innodaturum fore comminatur ; 
énfimulque inhibet, ne pendente hac lite pro- 
pria authoritate Matrimonium contrahere præ= 
fumat. Dat. Roma apud. Sanilum Petrum 
Suh annulo Pifcatoris die 15. Novembr. 1532. 
Cum infértis prioribus fais (Pape CLEMEN- 
TIS PILL ) Literis adeundem Regem , quibus | 
interminis valde afficientibus hortatur ut C A- 
THARINAM Uxorem, Cefaris C A- | 
ROLI 72 & Romanorum Regis FER- | 
DINANDI 7. Materteram ad fe huma- 
miter revocet, @* in debito Regine honore > 
Uxorisque afecta apud fe babeat, AN- 
NAM vero BOLEN AM a publico fio | 
convittn cj cohabitatione propter fGandalum re- 
moveat. Data Roma apud Santlum Petrum 
fi annulo Piftatoris die 25. Januar. 1532. 
921 
Lettre de U Empereur CHARLES 7 aux 
Eletleurs cj aux Princes des Cercles deS A X E, 
d BOURGOGNE, & SUABE, | 
& dFRANCONIE, par lesquelles il 


15. Nov. 


1533. 
8. Janv. 


Obligation de HENRI Duc de Brunnvick-La- 
nebourg à JE AN Evéque d'Hildesheim pour 
la femme de 15000. Florins de Rhyn avec 
Pinterét à raifon de 450. Florins par an, pa- 
Jable fur fes Revenus de Zell. Le Mecredi 
apres le Dimanche des Rameaux 1533. 93 

Inftrumentum Publicum , quo HENRICUS 
FL. Matrimonium fuum cum C AY H A- 
RINA, FERDINANDI, Hifpania- 
rum Regis Filia, irritum declarat. Dat. Weg 
mona[lerii die 6. Funii 1533 93 

Contrattus Matrimonialis inter FR ANCIS- 
CUM 11 SFORTIAM Pic Comitem 
Ducem Mediolani, & CHRISTIER- 
NAM Filiam fecundo-genitam CHRIS. 
TIERNI Date Regis, Neptem Impera- 
tri C AROLIJZ. flu Barcinona 10. 
Fanii 1533. Cum Deputatione Procuratorum 
pro concludendo ditto Matrimonio. 96 

Appellatio HENRICI VIII à Pontífice 
Romano ad Concilium Generale, pro fe ab ejus 
anathemate tuendo. Dar, Weltmonafterii die 
7« Fuli 1533. 98 

Reces conclu entre les Arbitres denommésen 1 531. 
par le fee JEAN Eleteur de Saxe, c 
GEORGE Duc de Saxe, pour la décifion 
de leurs diferents; par lequel, atendu que la 
Sentence déja rendué par eux eff demeurée fans 
execution de la part d'une des Parties, ils con- 
viennent de s’affembler de nouvean à Grim y 
le Four de St. Simon cb Fude, & de faire 
cependant. leurs Inflances auprès da Succelfexr 
dudit Elettenr défunt, c du Duc GEO R- 
GE, afin qu'ils y envoient ce Four-la leurs 
Deputés, & qu'ils fé declarent touchant ladite 
Sentence Arbitrale, s'ils veulent Vaccepter on 

Pannuller, Fait a Leipfich le Dimanche apres 
la Fête de ? Alfomption de la Vierge 1533. 

100 

Accord & Compromis entre CHRIST O- 
PH L E 4rchevéque de Breme , da Confeil de 
fon Chapitre, d'une part, & le M A GIS- 
TRAT de BREME dautre part; 
portant que, pour terminer leurs Diférents, 
Procès G Diftordes , ils s'en remettent au Fu 
gement de la Chambre Imperiale de Fuftice, 
avec prome[fe de foumilfion à ce qu'elle aura 
décidé. A Basfthal le Mecredi après la Fête 
de St. Mathieu 1533. TOI 

Contratt de Mariage d'H E NRI de France, 
Duc de Orleans, depuis deuxieme du nom Roi 


de France, ave CATERINE de ME- 
DICIS, Princeffe de Florence. A Mar- 
feille le 27. Ottobre 1533. 107 


Accord entre JE AN FREDERIC Ele- 


ur de Saxe, & GEORGE Duc de 
Saxe, am frjet de quelques diférents, que le 
Duc GEORGE avoit ens avec l'Eletleny 
JEAN Pere du moderne, touchant I Here- 
dité Paternelle. A Grimm le 18. Novembre 
1533: ES 


Accord entre JEAN FRIDERIC E/z- 


teur de Saxe pour lai c pour fon Frere mi- 
neur le Duc JEAN ERNEST, avec 
le MAGISTRAT 4 la Ville dER- 
PHOR D, pour T Accommodement de leurs 
diférents au fujet du Droit de Conduite en 
cette Ville, & de la precedence à y obferver. 
A Leipfich après la Fête St. André 1533. 

106 


les exhorte à contribuer unanimement & a fa- | Union concluë entre le Royaume de D AN NE- 


ciliter, autant qu'il Jera en eux, la tenue du | 
Concile. A Bologne le 8. Fanv. 1533. 92. | 


MARCK & les Duchés de SLES- 
WICH-HOLSTEIN par CHRIS- 
TIAN 


ANNO 


1533. 
9- Avril. 


6. Juin 


7. Juill. 


17. Août. 


23. Septemb: 


27. O&ob! 


18. Nov. 


2. Dec. 


5. Dec. 


ANNO 
1533. 


1534 
Avril. 


Avril. 


11. Mai. 


29. Juin. 


1- Juil. 


7. Août. 


DE LA IL PART. DU TOME IV. 


STIAN 771. Roi de Dannemare & Duc 


de Holflein tant en fon Nom qu at Nom de fes | 


Freres Mineurs, pour le bien commun, & la 
confervation des Sujets de part & d'autre ; 
par laquelle on convient de ce qui regarde l'ad- 
miniftration de la Fuftice, G des fecours de 
Troup ae "ba fe devra donner reciproquement. 
Le Vendredi apres la Fête de St. André Apé- 
tre 1533. Avec la Confirmation de Roi 
CHRI STIAN IV. k 9. Mai 1623. 
107 
Concordat y par lequel les País de HO LL A N- 
DE, UTRECHT, &alYSSEL, 
font rédinis fous un même Gouvernement, Fait 
à Toléde an Mois d'Avril 1534. 110 
Formula Fidelitatis & Juramenti a Clero An- 
glicans H EN RICO III. Regi Anglia 
pr eftiti, qua ipfum pro Capite Ede Angli- 
cana agnofcebant. Dat. Menfe Aprili 1534. 
113 
Trattatus Pacis perpetua inter HENRI- 
CUM VIII Regem Anglia & J AC O- 


BUM 7. Regem Scotia aes Dat. 
Londonia die xx. Me aji 1534. 114 
TRANSACTION de CADAW 


de Caden, ox de Cada, moyennée y par A L- 
BER T Elcéteur de Mayence ,& GE O R- 
GE Ducde Saxe,entre FERDINAND, 
Roi des Romains d'une part, & J EAN 
FREDERIC Eletteur de Saxe, UL- 
RIC Duc de Wirtemberg & P HILIP- 
PE Landgrave de Hefe d'autre part. Par 
laquelle tous les diférents furvenus a Poccafion 
de lEleëtion de FERDINAND pour 
Roi des Romains pendant la 
& de Paix reli. gieufe Nuremberg , com- 
ıgemens de la Ch ambre Impe- 
matiere de Religion, font entierement 
accommodes. On y convient que ladite Paix 
Sera exattement objervee par tout, & en tout, 
© que les Fugemens dont on fe plaignoit ceffe- 
ront, @ fe abolis ; l'Elelteur e le Land- 


a qualité de Roi des Romains, lui dema 
dant pardon du paffe, & du refte le Duc 
ndgrave Bag omertent la reftitution de 
fur la Nobleffe d. 
Fait le Lundi apres la 
sprifle 1534. 119 
ENTIS Pape VIL, Conffitutio de 
oe ul anti o elm 


Sedem Apoftolicam e Nationen 
Dat. Rome Kal. ulii Anno Incarnationis Do- 
Minica 1534. 123 
Contrat de Mariage entre B E R NARD Com- 
te de Solms pour fon Fils aîné PHILIPPE, 
& OTTON Comte de Tecklenbourg pour 
ANN E Jf vy par lequel celui-ci promet 
pour Dot a ladite Dame la fomme de fix 
mille Ecus, en confideration de quoi ledit 
Comte BERNARD lai donnera pareille 
Somme pour Contre-Dot. Fait à Rheta le Fa 
d’Aost 1534. 124 


26. Septemb. Obligation de PHILIPPE Comte de Solms 


Pa la fomme de fix mille Florins reçus en 
Dot de [a Femme ANNE née Comteffe de 
Tecklenbourg, laquelle il lui afıgne avec les In- 
terêrs, fur les Lieux nommés Butsbach e 
Gambach, Le 26. Septembre 1534. 
E 125 
Tom. IV. Parr, II. 


ie de l'Empereur | 


| 


Ordonnance. de FERDINAND J, con 


Ratification de l'Accord de Cadaw par l'E 


Reces entre FERDINAND. 4. 


Accord & Union Heredi 


Lettres de GULLAUME Duc de B 


dew. de I’ Accord de Cadaw par le Due 
re ULRIC, Donnée a Stutt- 
71935. Avec leTran- 
Jump de l'Abbé de la Schotte fur ladite Ra- 


tification, A Vienne le 28. Novembre 1548. 


Duc de Carinthie, contenant un je 
pour les pecie geois > 
"ey dams 


Appellations les “Peine 
Délivrance des Polenrs, cy 7 
pour le tems de Cent années, A Vienne le 27. 
Fanvier 1525. Avec un Revers de WI- 
GAND, Evéque de Bamberg, par lequel 
i promet Le fatisfaire a tous & chacun lides 
Articles de ladite Ordonnance. Du même 


Four 27. f 126 


Amvier-Y 53$. 


pereur CHARLES. Dome“ Maa 


le 12. Fevrier. Avec le Vidimus de l'abbé 
de la Schotte fier ladite Ratification. 121 
Tratado de. Protecion y de fumiffam entra 


CARLOS &% Emperador y Rey de las 
Ejpannas por una p »)MULEY H A- 
ZEM Rey de = por la otra, por el qual, 
en reconocimi haver fido tuido por 
las armas del E perador, effe P: e Cede y 
trapa[Ja en [i M 
tenia ala Cindad de Bona, Vifertà, 
5 otras fuercas 77. Ar iting As que eran 
de Tunez, y de Vafjallo y Trib 
la Corona de Efpanna, por el, fu 
Succeffores en perpetuite 


eftad la acion y derecho que 
Africa, 
del Reyao 


des Romains, comme Archi 
Duc de Styrie , 
MATHIE u Arc 
d'a autre Js n 
de tous les diférents p, 
des Sujets de P Arch 
en qualité de Duc de Carinthie, 
Sujets, Fait à Vienne le 25. Ottobre SEX 

128 
ve palfée entre les deux 
Freres HENRI UILLAUME 
Ducs de Brun. wich-Lunebourg y par lequel 
GUILLAUME aHENRI Ya 
ortion de I Heritage Paternel , confent a 
P'Introdatlion du Droit de Primogeniture dans 
la Maifon de Wolfenbuttel. Le 16. Novem- 
bre 1535. 130 


wich, par desque elles il remet 
HENRI le Feune fon Frere, pos 
es Hoirs males, tous les Droits d? Hor 
de Fidelité, e autres Devoirs qui le 
tiennent fur les Nobles, Prélats , 
País. A Wolfenburtel le 16. Nove 


Accord. moyenne pl PHILIPPE Z 
de Hefe, entre JEAN FRIDE RIC 
Eleéteur de Saxe, fur quelques Diferents fur. 
venus entr'eux al occafion de la Sent 7e Ar- 
bitrale renduë a Grimme lan 1521. cf de 
fervice des Vaffanx. + A Naun Men le Sa- 
medi apres le Dimanche Exaudi 1526 137 

Declaration d' AN Y OIN > Duc de very aine 
4FRANCOIS7/. Roi de 

avoit obtroté c ettres de nemrralité, io 
Pais & Seignonries durant la Guerre dudit 
Roi, contre l'Empereur. CHARLES 
b qui 


ANNO 
1535. 


26. Janv. 


27. Janv 


12. Fevt, 


4. Août: 


&ob. 


16: 


e 
NOV. 


16. Nov 


1536. 
3. Juin. 


7. Juill. 


ANNO 
1536. 


7. Juill. 


26. Aoüt. 


g. Octob. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


qu'il n'entend, au moyen desdites Lettres, au- 
cunement préjad; icier aux Droits du Roi, ni 


aux Seigneuries qu'il tient de Sa Majellé, en 
Reffort ae Sraverainett A Luneville , le fep- 
tiéme Fuillet 153 137 


Littere CARO bi y. Cefaris ad Principes & 
Status Imperii Religionis caufa colligatos, quis 
bus eis affirmat , & [pond fe pr emi[fa um C 
confirmatam Profiles " 2 violatn-, 

vum ac potius cam fideliter obf. um effe. 


li 1536: Cum Re- 

igatorum. Date 9. 

Scptembr‘ is Anno Domini 1536. 138 
X» 


Accord moyenné par les Commiffaires FR 
les Etats de C ARIN T HI 
MATHIEU Archevêque de Saltzbourg > 
fer les Diférents faruenus an [iet de la Compa- 
ration it Archevéque pardevant 
le Tribuna! de la Province. On y convient que 
ledit Archevêque, mi fes Succe[feurs après lui 
ne e feront Point tenus a cette forte de Comparu- 
D dimora uelqu'um veut les appeller en Fu- 
Citation devra être adre[Jée a leur 
riefach, lequel comparoitra & é- 
a en leur Nom er place. Fait a Cla- 


entre les Etatsde CARIN- 
TH 1 E & MATHIEU Archevique 
de Saltzboutg» par l Interpofition des Commif- 


à la Province par les Sujets de 
d'une double Contribution 
me a Gemund, Fait a Cla- 
le 7. d Abt 1536. 140 
Pr & Extenfion pour dix ans de la 
Ligue de Smalcalde, coaclué entre JEAN 
FREDERIC Eleéteur de Saxe, PHI- 
LIPPE, ERNEST, @ FRAN- 
? de »swich, ULRIC 
emberg, PHILIPP E. Land- 
de Hefe, BARNIM & ?PHILIP- 
PI Ducs de Pomeranie, c 4ficurs. autres 
j acd Filles de l' Em pour leur 
commune d , en cas qu'ils foient ataqués 
pour « canje de le Re igion, A Smalcalde le Forr 
de St. Michel 1536. 141 
Reglement de ce que chacun devra faire & four- 
pour P execution de la Ligue fusdite. A 
; ‘Four de S Michel 1536. 143 
rate d' Alliance pour fix ans entre CHRIS- 
TIAN Roi de Dannemare d'une parts e 
JEAN FRIDERIC Eleétezr de Saxe, 
PHILIPPE, ERNEST;,@ FRAN- 
COLS Dues de Brunswich, PHILIPPE 
ave de re due a NER G 
; * & AL- 
ald dodi part, 
elle Ls fe promettent une mutuelle affis- 
s les affaires de Religion, dans cel- 
lé de [ Election de FE RDÍN N AN D 7. 
comme Roi des Romains, @ autres. Fait le 
Ferdi’ après la Féte de Mechel 1536. 147 
Inveftitura de Caffro , Burgo & 
Qi Cafris, Sfuribus & Lois, AL- 
PHONSO DE CARRETT o Mar- 
y per Imperatorem C A RO- 
indulta, Dat. Gerne 5. Novem- 
148 
Mariage de ] AQUES 7. Roi 
vec MADELEINE de France, 
FRANCOIS Z A Blois le 26. 
1536. 148 
5 entre JEAN FRIDERIC E- 


Princes, E 


chioni Fin 


LUM E 


Ait 1536. 139 | 


es Imperia, an [jet de quelques Dom- 
7 | 


Filis Finarü | 


| 
| 


J ef ritu. e confirm 

modes. A Ofchatz le Mecredi 
de la Conception de Marie 1536 

149 

NCOIS 7. Roi de 

A N SEAT I- 


cas de neceffité y ils fe 
les fix mois convenns une 
ix Mois, & que mt 
"entre - fécourir les u 
que Pe il le faudra, de leurs biens & 
Pes (owner A Smalcalde le Dimanche Rea 
| nifcere Ayno 1 537. 15 I 
Revers ou Declaration de HENRI & de 
| MAURICE Ducs de Saxe, Pere & Fils, 
pour leur accelfion @ reception alaLIGUE 
= Smalcal A Freyberg, le Four de la 
Vierge EVA 146 
ion de RO PB. pr Palati; 


t p 
mation sociales de celle qu / 

| — faite en 1520. en faveur de fon Frere L. OUIS 
| P; alatin Er Rh, use / 


ANFRANCOIS D 
S Comte & p 


ud ont. 

leas le 2 38. juin i$ 152 
Traité de Tiêves pour dix Mois entre CH A R- 
LES; Empere & FRANCOIS 7. 
Roi de Fre Fait à Bommy Lez Terona- 


“ANCE, du lis. Ch ates 
| dEGN ACH & d RO GGWYL, 


aflenr d'Arbon 


GUILLAUME& 
ns du Rhyn & Ducs a 
des deux Freres PHTE ^ 
arcgrave den 


de leurs Pupiles, qu'il fera | 
Portion da Marcgraviat de B 

aux Dots, & aw Mangel d, felon la C 
tion. paffee entre Les Ma 5 
BERNARD, có ERN 
le our de Saint "Michel 1537. 
| Articles convenus entre les Plenipoter 
CHARLES 7. Empe 
de FRANCOIS 1. Ra 
> Execution del. 


ntidires ne parent co 


| oes 
| 
I 


16. Juin 
Tu 
8. Jui 


¡ANNO 


1537. 


16. Novemb. 


15. Dec. 


1538 
xx, Janv. 


1o. Janv. 


20. Juin. 


Er 
10. Juin. 


10, Juin. 


25. Juillet. 


19. Noy, 


DE LA NH PART. DU TOME IV. 


brai le 5. Novembre 15 37» 154 


Traité de Tréve pour trois Mois entre CHAR- 
?FRANCOIS 
Pi 


LES P. Empereur, & 
Roi de France, pour ce qui concerne le 
mont, {4 Lombardie, /a Savoie, le Daufi- 
né, la Provence, Gennes, e Nice. Fait 
à a au Royaume d' Aragon le 16. No- 
2: 157 
UTE entre CHARLES 
QUINT Emperesr & FRANCOIS 


I. Roi de ee fer le fait de la Paix. A 
Locate, le 15. Decembre & 10. vier 
158 


ques am premier, Fuin 1538. 
re CHARLES 7 Empereur. c 
7 RAN co I 3 Sus Roi de France pot tous 
leurs Roiaumes & Pa 


Fait aux Cabannes 
ÿ Perpignan, le vx. 
159 
iité entre a " 
FRANCOIS Z Roi de France, bm le- 
quel ¿ls comu t de ne faire a 200772 
villes Alliances , ni Accord avec le Roi d’_An- 
rre, que d'un commun qi mutuel confen- 
+ A Tolede, le 10. Fanvier 1538. 

159 
Traité entre CHARLES Duc de Gueldre 
€ Z TATS 4 Pais, touchant la 
on de Duché de Gueldre, Fait le 27. 
1538. 160 
tre CHRIS TIAN Roi de Danne- 
part, JE EAN FRIDERIC 
Eleöteur de Saxe (5 les autres Princes, Etats, 
& Filles de la Ligue deS MALCALDE 
d'autre part , pour len Hr commsne défenfé , en 
cas qu'ils foient at @ de Religi- 
on. A Brunswich le Mardi après le Diman- 
che Judica 1538. 162 


cH 


marc d 


Pal 


LIGUE CATHOLIQUE, oppofée à | 


la LIG UE DE SMALCALDE, 
¿entre CHARLES Y. En 
reur, FERDINAND Roi des at 
ALBERT Eleéteur de Mayence @ rt ths 

7 Etats de T Empire rey pour 


tholique. A Nurem- 


1538. 


164 
lienre Execution e Obfer- 
la LIGUE CATHOLI- 
LIGUEDE Ep 


vation d 


QUE oppofée al. 


CALDE, aM 


ans, entre FR A N- 
ace, & CHAR- 
ur tous leurs Roian- 
A Nice le 18. 

169 
L Clarifimo NICOLO TIE- 
POLO dell Abboccamento di Nizza tra 
PAOLO terzo, CARLO QUIN- 


T3 pon 


y FRANCISCO PRIMO c 
Seguitane. 172 


Sentence vendue par les quatre Lonables Cantons 
de ZURICH, LUCERNE, SUITZ, 
& GLARIS, portant annulation de la 
vente da Comté de Togenbourg faite lan 
1530. par les deux Lonables Cantons de ZU- 
RICH & de GLARIS aux Habitans 
da méme Comté, c per laquelle anfft les dife- 
rents far la Religion & fur les Fiefs Ecclefias- 
tiques font terminés. À Wyl le Fendi après 

1 Ste Marguerite 1538. 182 

4 Hereditaire conclu, par l'intervention de 


FRANCOIS Evéque de Manfer, PHI- 


Ac 


LIPPE Lands 


ve de Hefe & autres Pa- 


vens. da coté p teruel, entre les Comites de 
Waldeck W. À LR A DOT TON, PHI- 
LIPPE, JEAN, @ FRA 

portant le Comté de Waldec 

ge en Portions , dont la pren 


sx Comes WALRAD 
5 la fecond. ; 
lesquels en outre y 
WALRAD c OTT o N une " "ne 
de 500. Florins, en com 
ganatique, dont leur por 
4 de leur Mere. Fait le Vendredi: Fite de 
Ste Elifabeth 1538. 18 
Ratification du Traité de Nice par CHA R- 
L Duc de 5a voy. A Nice le ut. No- 
vembre 1538. 172 
Déclaration de l'Empereur CH ARLES Vi 
que le Traité de T: i Nice fera tent 
& obferué pour une fem affurée P. ÿ 
que lui "RANCOIS /, Roi de I 
ce demeureront vrais Epis leurs à 
rant, encore n 7 
vnidezs 


v 


"t pas 
le premier Fevrier 1538», 


185 


Traité entre CHARLES 7, 
FERDINAND 7. Roi des k 7 
ne part, @ les P. > Etats de la CON- 
FESSIOND'AU BOURG - 
tre part, touchant la Tréve religienfe de 
ze Mois, je ii 


En 


A dh 
Ms, par Pentremife de L OU LS 


Elec- 


teur Palatin c de Jo ACHIM Elfeéteur 


de Br UK oe le 16. Avril 1539. 
Confirmation de l'Union Hereditaire 
1535. entre les deux Freres HE 
GUILLAUME Duc. 2 
Lunebourg; fo ne rey CHAR- 
LES 7. à Tolede le 12, Tuin 1539. 189 
Transattion entre PA BBESSE & PAB- 
BAYE d QUEDLINBOURG 
d'une part, HEN RI Duc de Saxe d'autre 
nes la Ville de QU JLINB EMO 


e ils s'accor 


4 füjet des Dimes ds yfa- 
on [imple hors de la Ville de Qued- 


Weflendorf; des 


des qui y p 
denier qu'on exige des Bon 
mer de Droit d Ab ug, om de la fortie du 


is pour Ne vedi- 


Pais @c. Fait » llimbozerg g le 
la St. Laurens 1539. 189 

Teflament de CHARLE à is dit le Bon; 
Duc de Savoye, fait le de 
l'Année 1540. 190 

Sentence e par les Louables Cantons de 
SUITZ G@de GLARIS ent 
HELM Abbé de St. Gal, 
NASTERE d'une part, & les Habitans 
da Comé de TOGGENBOURG 
d'antre party für leurs diférents au fitjet 
Punition des Crimes, du Sc 
des dépenfes publiques & du Dro 
Grand Baillif du Pais. A Suitz: le 27. 
vrier x 540. 

Traité \de Mariage entre le 


. de Fevrier 


de la 


191 
FRAN- 
COISZ. de Lorraine e, @ CHRISTI 
NE de Dannemarc, conclu a Bar le x. de 
Mars 1540. 


Duc 


192 

Je par l'Empereur CHAR- 
à JEAN DE HATTSTEIN 
bz Mai- 


ANNO 


1538 


19. Avril. 


E 
12. Juin. 


14. Acüt. 


1540. 
27. Fevr. 


27. Fevre 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


ÁNNO Maitre de POrdre de Saint Fean en Allema- Archevêché e Evtché; portánt que le milier Anno 
1540, gne, pour tous les Biens, Droits, Immun au Lien, appellé Kiffrohr, en fera la fe fepa- 1541 
, & Privileges de l'Ordre, contre les vex. 7 Fait le Lundi après la Nativité de la ; 


te Vierg Avec la Confirmation 
¿JEAN ALBERT Jchevigue de 
> donnée a Halle, am Chateau de 
» le Mecredi apres la Fête de St. 
Liens 1546. 215 


violences y. & aintes qui leur étoient fai- | 
tes. A Anver . Mai 1540. 195 | 
tus Federis & Amicitia perpetua inter 

FRANCISCUM 4, Francorum 
& WILHE E ad UM Geldr 7 C 


e 


Zr, 


Ducem me. Enneti, 17. "fu- Traite de Conféderation entre FRANCOIS __ 
lii 1540. ion WILHEL- J. Roi de France, & CHRISTIAN 29. Novemb: 
MI Ducis data Clivis 7. Au «gufti 1540. III. Roi de Dane vc. À Fontainebleau le 


196 19. Novembre 1541. 216 

della Pace tra la Republica di N E- | Traité de Ligue offenfive cw défenffue entre 1542. 
TIA & ilSutaaSOLIMANO, CHARLES QUINT Empereur & 
ufa per l'Ambaladore Luigi Badoaro HENRI PILL Roi d'Angleterre, contre 
poli il 20. di d’Ortobre 1540. le Roi de ce, Fait Pan 1542. 217 
197 | Partage Hereditaire entre ] E i N FRIDE: 

| ———— CAROLI 7: Imperatoris Donatio & Infen- RIC Eleétenr de Saxe, & 5 JEAN EI 

" 11. Octob. datio de Ducatu Mediolani; poft reverfionem NEST Duc de Frere; par equel 
| ad. Imperium per obitum FRANCIS Cr ledit JEAN ER ST choift pour foi 
in Serenillimum les Etats de Cobour ec toutes len 5 Ap- 


| 2. Oétob. 


co 
in 


Fevr. 
R. 4 Fe 


IL SEORTIA) Ducis 


PHILIPPUM Zifpaniarum Principem | partenances , ceux 
pro fe & de ibus fuis mafenlis ex legi- | de ole tana dev 


eres Biens de la Maifon, fos us 
qu'il en re 
an as Duc for Frere, € 
A Torgan m Mec 
s la Converfion de St. Paul, qui oft le 


Fevrier 1542. 


timo Toro nafcituris, Datum Bruxellis Anno 

Nativitatis 1540. die 11, Otto 200 

= Sentence finale de Profeription rendue par la 
25. O&ob. Chambre Imperiale de Fuftice contre la Ville 
de GOSLAR accufte ‚en faveur de HEN 
RI le jeune Duc de Brunswich Accufatenr, 

a Spire le 25. Ottobre 1540. 202 
Lettres Executoires de l'Empereur fur la Senten- 
ce de Profeription contre la Ville de GOS- 
LAR. A Spire le 25. Ottobre 1540. 203 
Executoire du Pape PAUL III. en 
N TIN Evéque d'Hil- 


ed’ Acc 


^, e s AU. 10. Avril | 
les Guerres, | 
treux an 
de Misne, 


17. Noy. q 
ERIC & HENRI 
ich-Lun bourg par. laquelle 
à reftituer toutes le chofes | 
occupées fur VE véché , ey à Vindem Tni de 
tous les dommages faits on 
Donnée a Rome le 15. des Calendes Ode De- 
cemb. 1540. 204 
1541. Lettres de Surfeance accordées par Des" 
28. Janv CHARLES Y. für la Sentence de Pro- 
feription rendue contre les Villes de GOS- | 
LAR @ de MINDEN a Spire le 28. | 
Janvier 1541. 207 | reur 1, Juil | 
1540 Traité conclu entre l'Empereur CHARLES COISZR ante € i | 
ven QUINT&]AQ UES 7: Roi a Eafe, | V E 7. Roi de Suede. A Ragny le 1, Fuil- | 
1541. dans la Fille 35 Binch em Hainaut le 19. de | ler 1542 228 | 
1 vri Fevrier 1540. 208 —— | 
AA d de Difibodenberg entre les Comtes Pa- | 20. Juill. | 
21. Fevr. a | 
Y e ance dans hes on conclue 
aftere de Difibodenberg le 11. Fe- 
À 209 ee 
laration de l'Empereur CHARLES 7. 25. Juill 
29. Juill JS tains Articles Reces de la Diete Gé- pe Freres SW IC A RD,] B AN 
us nérale de Empit omne - l'an & FRANCOIS CONRAD DE | 
1541. felon laquelle cj non autrement , ceux SICKINGEN Ai | 
de la CONFESSION D'AUGS- | 
BOURG accepterent ledit Recés. A Ra- | 
tisbonne le 29. Fuillee 1541. 210 | 
— Concordat entre CHARLES QUINT | | 
18. Août. Empereur T Evéque de LIEGE toz- Be | 
chant leur Furifdıktion. Fait le 18. Aor | Apitre 1542 | 
1541. Cc. Transabtio L 
Reglement des Limites entre l' Arche FERDI | 


MAGDEBOURG & ^Evkhé de ris CARO 
HALBERSTADT fat par ordre de e Ducem La 
JEAN ALBERT Marcgrave de B ab iiis 


debourg, pour lors Coadjutesir desdits Ar- 


12. Septemb. 


DE LAIT PART. DU TOME IV. 


ANNO Comitiis congregator 
Lotharin, 


1542. gie cum D 


pertinent , accipiunt. 


ralibus Sacri 
s co, quod uni Princi- 
ponitur ; ita tamen, ut dittas 
non incorporabilis Ducatus fem 
Album in Comitiis Norimbergen- 
| 1542. Cum /#ffru- 
7 firmationis Princi- 
4 ii eadem die dato, 
#1542. Atque CAROLI 
F. In eris Ratificatione ey Confirmatione 
in Civitate Spirenfi data die 28. "alii 1543. 


235 
” de JEAN FREDERIC E- 
pour ceux de leur Religion 3 
quelle ils recufent la Chambre Imperia- 
le de SPIRE comme partiale, & refa- 
Sent de fe foumettre à [és Fugemens jafques à 
ce qu'elle fait reformee. 23 
Proteftation des Eletteurs, Princes, @ Etats de 
la CONFESSION D’AUGS- 
BOURG, contrele CONCILE DE 
TRENTE; Contenant les raifons qui les 
empéchen d'y aller, & leur Appel a un 
Concile libre, Joir Oecumenique on National, 
242 
Traité d' Alliance entre CHARLES Y. Em- 
pere GUILLAUME De de Ja- 
liers, 4 Bruxelles le 2, Fanv.1543., 250 
Confederatio inter C AROLUM 7. Roma- 
morum Imperatorem c HENRICUM 
VIII. Regem Anglia contra FR ANCIS- 
CUM 4. Regem Gallia inita. 1543. 252 
Trattatus Pacis perpetua inter H EN RICUM 
VIII. Regem Anglie & MARIAM Re- 
ginam Scotie conclefus, Dat. apud Greenwich 
die 1. Fulii Anno 1543. 257 
Trabtatus  Matrimonialis inter HENRI- 
CUM 7111. Regem Ar ow MA- 
RIAM Reginam Scotia c "i, quo dic- 
es Primogenito UARDO 
tv. Dat. apud Greenwich die x. Fa- 
261 


1543. 


1. Juill. 


y. Juill. 


artzbourg , portant qu'il ne le trou- 
blera point, ni | 


egitimes Heritiers apres 
a des Fiefs mafculins qui 
A Weymar le Lundi a- 
ete de St. Laurent 1543. 263 
Conditions fous — lesquelles CHARLES 
QUIN T Empereur, pardonne à GUIL- 
LAUMEZZ Duc de Gueldre, qu'il ac- 
emjoit de s'éri le Roi de France 

our porter la Guers 5 les Pats-Bas & lui 
rend fon Duché de Juliers. Fait le 7. de Sep- 
tembre 1513. 265 
Traité de Paix & Conventions pallees entre 
CHARLES QUINT, Empereur, @ 
les Habitans de Pais de GUELDRE. 
Fait a Venlo le 12. de Septembre 15 43. 266 
Atte par lequel les Etats de GUELDRE 
reconnoiffent l'Empereur 
QUINT pour leur légitime Souverain. 
Fait le 12. Septembre 1543. 264 
Transatlion de Marbourg > conclue, par la mé- 

Tom. IV. Parr. II. 


7. Septemb. 


dit av 


12, Sept. 


Qua Duces | 


? PHILIPPE Landgrave | 


CHARLES | 


diation de PHILIPPE ZA 
Jes catre les Ducs ROB WOT.F- 
GANG Comes Palatin ar laquelle 
WOLFGANG céde a ROBERT » fous 
E 
€ Biens. A Marbourg le 3. Otlobre 
1543- 267 
Lettres d'Inmveflituye accordées par l'Empereur 
CHARLES Kala Ville de DORT- 
MUND pour le Comté libre « editaire de 
Dortmund. ASpirele 3 y. Mars 1544. 269 
Accord de Spire entre le Roi des Romains EER- 
DINAND Z d'une part, & JEAN 
FREDERIC Eleótenr de Saxe d'autre 
part, für diverfes Affaires, entr autre, far 
U Agnition de FER DIN AN D en qualité 
de Roi des Romains, fur le Monaflere de Do- 
brilug, & fer la Confirmation da Contratl de 
Mariage de Julier, à Spe le 11, Mai 
1544 270 
Diplome de l'Empereur CHARLES 7 pour 
la Confirmation du Contrat de Ma lage entre 
JEAN FRIDERIC Dv: de Saxe , e 
SIBYLLE x Dachefe de Feilliers, Clea 
ves, (5 Bergue. Donne à Spire le 13. Mai 
1544. 272 
Traité d Alliance & d Amitié entre PEm ea 
reir CHARLES 7: particulierement pour 
les Provinces Hereditaires du Pais-Bas dune 
parts CHRISTIAN IZ. Roi de Dana 
nemarc, JEAN ADOLPHE & FRI- 
DERIC Ducs de Blespich- Holfleis d'autre 
part, portant que des deux côtés la Paix fera 
perpetuelle & fere par Terre, par Mer eg par 
les Eaux douces; que ces Princes & lem Sujets 
vivront enfemble dans une conftante amitié, @ 
qu'ils exerceront entr'eux un commerce libre e 
för; le Roi de Dannemare renonçant de plus 
aux Alliances qu'il potrroit avoir faites avec 
le Roi de France am préjudice de l'Empereur, 
& tous deux fe Promettant reciproquement de 
ne point recevoir dans leurs Terres les Ennemis 
l'un de Vautre & de ne point les favorifer. 
Fait à Spire le 23. Mai 1544. 274 
Ratification de l'Empereur CHARLES 7 
fer l'Accord de Spire; a Spire le 3. "Tuin 
1544» 271 
Ratification de l'Accord de Spire par le Roi FER- 
DINAND; 4 Spire le 3. Fin 1544. 
272 
Partage Hereditaire des Duchés de Sleswich > 
Holftein & Stormare, entre CHRISTIAN 
Roi de Dannemarc, JEAN & ADOL- 
PH E Ducs d Slesvich-Holftein fes Freres, 
A Rendsbourg la Vigile de La Fête. St. Lan- 
rent 1544. 277 
Reverfal donné par l’Eleteur Palatin FRE- 
DERIC a l'Eléteur . de Mayence AL- 
BERT, par lequel, en vie e confider ation 
de certaine Augmentation de fomme hypothe 
qute fur le Bergftrafle, i] promet de lui prom 
eurer le Confentement des autres Electeurs dans 
Vetabliffement & la Jouiffance d'un P 
le palace du Vin par les Terres de 
Donne le Mardi avant la Fete de la Nativi- 
té de la Ste Vierge Anno 1544. 278 
Traité de Paix eb d' Alliance entre l'Empererr 
CHARLES F. & FRANCOIS Z 
Roi de France, fait à Crefpi le 18... Septem- 
bre 1544. — Enregitré, par commandement 
expres du Roi, am Parlement, & ala Cham- 
bre des Comptes, 279 
Renonciation de MARIE, née Duchefe de 
c Stettin 


grave de Hef- 


es conditions , que 5 Char 


ANNO 
1543. 


1544 


31. Mars. 


— 


11- Mai, 


—— 


13. Mai. 


23. Mai. 


3. Juin. 


3. juin. 


— 
2. Septemb. 


18. Sept. 


22. Octob. 


3. Septemb. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


» 2i PUPA e # Comtelfe 


efperer 
jon Paternelle e. neptem. re- 
ins le cas, que [on Pere vint a 
s Hoirs males. À Hagen le Me- 
es le Four de St, Gall 1544. 291 
Décla ition que l'Empereur CHARLES 
QUINT a déterminéetouchant l' Aternative 
capitulee au dernier Traité de Pai vefpy le 
me Seprenmbrer 544. da Traité deMa- 
afienr le Duc ORLEANS 
le INFANTE des Efpagnes, Fille 
: en difpofant en faveur 
ia y Païs- Base de Bourgogne; on au- 
c ORLEANS avec la feconde 
FILLE de Roi des Romains, avec l'Etat 
» Milan, comme il eff contenu audit Traité. 
288 

ation de Dauphin HENRI; 
fà de FRANCOISZ Roi de France, 
de Traité de Crefpy de l'an 
1544. A Fontainebleau le douzieme Decem- 
bre 1544. 288 
les Conventions accordées entre les Deputez 
Roj de e, FRANCOISZ & 
ceux de l'Erper CHARLES QUINT 
en la Ville ue Cambrai, en execution du Trai- 
nant les limites d'entre le 
atra rante (5 le Comté de Bour- 
, & des Pais-Bas, de 16. Fanvier 
292 
faite par les Gens du Roi, am Parle- 
de TOULOUSE ala publication 
é de C RESP Y de 1544. ATon- 
4 289 
on entre FREDERIC Ellen 
& les autres RS COMTES 
LATINS de Rhys , pour la conferva- 
a de Perea dans leur Maifon & dans 
. Fait le Mecredi après la Sainte 
11. Fevrier 1545. 295 
on de FER DIN AN D Roi des Ro- 


E 
für la Rat 


tats du Royaume à la place de celle qu'il leur 
avoit donné en 1526. Ily énonce, que fa Fem- 
ANNE croit parvenue à la Couronne par 
mort de Roi LOUIS Jon Frere mort 
nfans , conformément à la Conflit ution 
r CHARLES 7. 
voit été nommée Heritiére a |; 
sent de Roi ULA 
AS, fait a Prague en 1510; en c 
LOUIS wint a deceder fans poteri 
7 3 Que la-deffis Les Etats du Royaume 
Pavoient reconnue pour ‘véritable Heritiere & 
Reine ; Et qu'ils ne Sen étoient pas tenus-la, 
que de leur bonne & libre volonté ils l'a- 
at él accepté lui-même pour Heritier 
Roi apres Ja Femme, ce qu'il regarde com= 
me une marque d affettion, laquelle il recom- 
penfèra tres: gracienfement. en quelque autre 
maniere. Dounce a Prague le Mecredi apres le 
‘Four de St. Gilles 1545. 296 
Ratification de l'Empereur CHARLES 7. 
für le Traité de Crefpy, a l'Isle le 3. 
1545. 289 
Lettres Royaux de FERDINAND 7, Le 
Roi de Romains, ( Roi de Boheme ; par les 
quelles il déclare, comment , apres la mort du 
Roi LOUIS, le Royaume de Boheme échut 
en Heritage a la Reine ANNE fa Femme 
en vertu des anciennes Loix e Conftitutions , 
& comment les Etats Pont élu e recomar lui- 


HE ME= 
Cou- 


DIS- 


m 


7 


G 


Sept. | 


| 


Accord 


Reces concla entre JEAN FREDER I e 


Inveftitu 


e pour Roi, en qualité d' Epoux & d’He- 
e Dame Reine. A Prague le 
es la Fête de St. Gilles 1545. 
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t 


de Wormes,. f 
» Princes & Etat 
SMALCALDI 
uche de Cg ich occup 

r l'Empereur 
292 


LIGUE DES 
Jo nt que le Dy 


comme en 
moyenne 


s Impe- 
Prélats, Seigneurs, & No= 

ide SWEIDN E 
J R Z'une part, & les Magis- 
s des ee desdites Principautés d'autre 
mens des Villes, des 
fetlure ou Grand Baillia- 


Appels , & Er la Pr 


ge dela Province, pour le ferme erabliffement 
d'une étroite Union 


& Concorde entr'eux, à 


bre 1545. * Avec la 
Confirmation de ur FER DI- 
NAND 4 a Vienne le x. Janvier 1546. 
297 


Agee papal par WOLE Prince d' Anhalt, 


& JEAN HENRI Comte de Schwartz- 
lerem AL B ER” r, rire 


pent qui fe P9 
e “de leurs Parts 


= eh cas ud né 


engagement f: 2 vrait fai; 
Ss y 
aux Et a ye cony 


f 
gen: 


> haute 
eben & 
en pe y Nace we "f DS fur la ven- 
te de Biere étrangere à Hergersdorf, de la 
Pêche à Reblingen, Amsdorf,& Luchtin- 
dorf, c de la Garde des Originaux des Let- 
tres d'Inveflitures, (5 des Privile, A 
Mansfeld le Mecredi après la St. Valentin 
1546. 302 
té de Paix entre FR AN C OIS 7. Roi de 
RI VILL. Roi d Angle- 
terre, par lequel HENRI promet de ren- 


dreaFR A O IS la Fille de Bologne, 
& fis 
fomme. An 

3 1546. 30$ 


Alliance, entre le Pape PAUL 11£. 
& CHARLES X Empereur contre la 
LIGUE DE SMALCALDE, & 
en general contre tows ceux qui ont proteffé con- 
tre le Concile de Trente. A Rome le 26. Fain 
1546. “308 


Eletteur de Saxe, & 
grave de Heffe ‚con 


PHILIPPE Zard- 
Chefs de la Ligue, tou- 
chant l'ordre à tenir entr'eux dans le comman- 
dement des Tronpes & dans les expeditions mi- 
litaires. A Ichtershaufen le 4. Juillet 1546. 
309 


| Balle des Indulgences accordées par le Pape PAUL 


| 


III. à ceux qui Sensagent on qui s’engage- 
ront dans la Guerre entreprife contre les Pro- 
teltans. A Rome le 4. Fuillet 1546. 310 
Ducatus Mediolani, Comitatusque 
Papiz c Angleriz per CA ROLUM 7 
Romanorum Tap ratorem Sereniffimo PHI- 
LIPPO Hifaniarum Principi atque Archi- 
duci Auftrie conce[fa pro (€ ac Defcendemibus 
majculis ex legitimo matrimonio nafcituris. Da- 
tum Ratisbone die $. Fulii Anno x $46. 31% 

Privi- 


1546. 


17. Fev, 


———À 


4. Juill 


5. Juill. 


| 


DE LA IL PART. DU TOME IV. 


Privilege accordé par l'Empereur CHARLES 


exe Y. a GUILLAUME Due de Fuliers 
Alt de Cleves, & de Berg, portant qu "em cas 
19 Je dextinktion des Maler, les Filles ndes de Im 6 


ja Femme ponrroi m: 4 
ignenries. A Ratisbonne le 19. 

353 
ion on Ban de l'Empire decreté par l'Em- 
pereur CHARLES 7. contre JEAN 
FREDERICO Ekéeur de Saxe, c PHI- 
L IPPE Landirave de Hefe; avec enon- 
ciation des raifons qui l'y portent; comme au i 
/ La toujours em @ qu'il a encore de 
rétablir la concorde dans les chofes de la Reli- 
gion , (+ de maintenir la Paix, & la Fftice 


dans !’Emj Donne à Ratisbonne le 20. 
Fuiller 1546. 3 14 
ms Reglement de Limites entre l'Archevéché de 


“MAGDEBOURG; & lEvéché de 
HALBERST ADT, par lequel la Con- 
vention Con n HR A CE uet en 1541. 


eff acheuce c les Limites des deux Diocefes 
fixés. A Halle le Mecredi apres la Fête de 
St. Pierre ai 75 1546. 317 


Reces conclu PP. ] ELECTEURDE SAXE, 


16. Nov. lLANDGRAVE DE HESSE, c 
les autres Confederés, touchant. les Quartier: 

d'Hiver. A Giengen le 16. Novembre 1546. 

318 

A Teffamen de HENRI PJII Roi 4 Anile- 
3o. Dec. terre. Donné au Palais de Weftmunfter le 30. 
bre 1546. 320 

1547. ¢ FRANCOIS 7. Roi de Fran- 


EDOUARD 77. Roi d' Angleterre 
jour les Limites du Comté de Boulogne. Fait 
es le 1547- 324 
5, par laquelle PHILIPP E 3 
grave de Hefe, fe foumet, avec tous fes 
ts, la Clemence ci a la Fus- 
Ere , Ini promettant pour l'a- 
une entiere ob ce, comme aulfi de lui 
r une Amende de 150. mille Florins, cf 
vafer toutes [es Places, hormis une feule, 
elles CH A R- 
ains accorde la re- 
au L RIC Duc de Wirtemberg, 
l'Intercellion de FREDERIC Elie. 
teur P. alatin. A Toiel le 3. Fanvier 3547 
3 26 
ar lesquels CONR À D Comte de 
g fé foumet, avec fes Terres e Su- 
Empereur, Ini deman- 
promeffe d'oberr des- 
ormais a fes ndemens, de venoncer à 
tonte All; traire, & de lui payer 15000. 
ous Foachims postr le fraix; y echange de- 
DUM ud Cozz; pif» A ale lui promet la 
a de Lingen, moyennant 
ce de l'Empereur, por 


27. Janv. 


jets» avo 


dant pardon dis pal 


Ace COR; 


quelle ledit Comte de Tecklenbourg fe rend 
Caution. Fait an Camp de Lengereke devant 


Tecklenbourg le 27. Fanvier 1547. Avec 
quelques, Cedules de payements qui doivent. être 
dk ffir les 15000, Ecus Foachims. Com- 
me aufli le Revers om Lettres d' Afurance de 
la Commiffion Imperiale pour la reflitution de 
la Maifon de Lingen; Et enfin la Protefla- 
tion du méme Comte de deo contre 
cette Transattion extorquée , dit-il, d Ini par. 
violence. A Rhedale Mardi après a St, Lan- 
rent 1548. 28 
Confederation entre les Etats de BOHE M E 


15. Fevr. 


d'une part, & les Mariflaats des Trois Filles 
d PRAGUE dare part, contenant une 
Promee veciproque de s'umr'affifler. filellement 
contre tows ceux qui vondroient leur nuire, 
fait à l'occafion du trop préjudiciable Aiande= 
ment Imperial de la prefenre 21547. fait 
pe ar quelque autre motif ou raifon que ce puiffe 
ire, à Prague le Mardi aptes la Fire de St. 
Valentin 1547. 331 

Sentence de mort portée par l'Empereur CHAR- 
LES 7. contre JEAN FREDERIC 
Eleëteur de Saxe, @ lu£ ace Prince au er 
de Wittemberg le Yo. Mai 1547, 

Capitulation de cH par laquelle] E à N 
FREDERIC Elefeur de Saxe, prifon- 
mier ej profiript , cede eh renonce a PEmperenr 
CHARLES F pour lui & pour fes Heri- 
tiers tous les Droits qu'il avoit a PElettorat 
de Saxe. An Camp de Wittemberg le 19. 

Mai 1547. 332 
Traité entre GUILLAUME Duc de 22 
liers, de Cleve & de Monts, & ANNE 
Abbeffe d' Hervort , par lequel P_Abbe] & fon 
Chapitre reconnoiffent le Duc de Fuliers pour 
leur Avocat & Protetteur Hereditaire y: lui cé= 
dant tout le Droit qui leur appartient fur la 
Ville d'Hervort. + Fait le 20. Mai 1547. 


3 
Obligation on Cantionnement de To ACH i M 
LR de Br andebourg, & de MAU- 
RICE Eletteur de Saxe, par laquelle ils 
promettent a PHILIPPE Landirave de 
Hefe, que fi, dans fa Comparution devant 
l'Empereur ,on venoit a lni faire quelque peine 
contre ce qui lui a été promis; en ce cas, ils 
fe remettront am pouvoir des Princes fes Fils, 
à la premiere [ommation qui leur en Jera faites 
pour fonfrir en leurs Per fomes les mémes pei- 
nes qui lui auront été ee contre la foi pro= 
miles Au, Camp de Y Wittemberg le 4. fein 
1547. ' Avec le Sauf-Conduit des deux E- 
leéteurs pour le Landgrave; au Camp de Wit- 
temberg la veille du jour de la Sainte Trinité 
1547. 336 
Accord fait par l'interpofition des Commiffaires 


de l'Empereur, entre OT TON Cardinal « 


& Evique d’ Augshourg d'une part, & la 
Fil d'AUGSBOURG autre party 
portant que ledit Cardinal Evéque, Jon Chapi- 
re @ tout fon Clergé feront rétablis dans la 
Fille c dans la poffelfi Ws des mémes Benefices 5 
Eglifes, Ecoles, Monafteres, Droits q Re- 
venas qu'ils y avoient avant le changement are 
rive 220 la Religion avant Lie Retraite, 
fen us promef[e néanmoins de vivre paifiblement 
e de ne donner aucune faveur aux Ennemis 
on aux bannis de la Ville, & de ne point les 
rece Avec le Mandement de 
"Empereur audit Cardinal Evêque à ce qu'il 
ait d obferver le contenu de I "Hee & une 
Promejje reciproque des deux Parties pour le 

mime effet; le tout daté a Augsbourg le 2. 
d Aofit 1548. 337 
Diplome de l'Empereur CHARLES E par 
lequelildeclare que le RiF E R DIN AND 
for Frere lui ayant prêté une fomme de 
197480. Florins pour Ventretien de T Armee 
qui Ervoit en Hongrie contre les Turcs, cette 
fonme doit etre ajontee à celles pour lesquel- 
les ledit Roi tient déja en engagement la Land- 
vogthie 02 Bailliage Provincial de Suabe, de 
Haguenau & d’Örtenau, en forte que luis 
ni Jes Succelfenrs ne feront point obligés de s'en 
ex deffaifer 


voir chez eux. 


ANNO 
1547. 


10. Mai. 


19. Mai. 


20. Mai, 


4. Juin. 


1548. 


2. Août. 


9: Juin: 


20. O&ob. 


TABLE EBRO DO AE Sic. 


le payement de cette fomme & 
Augsbourg le 9. 


di 'E M p TR 
de s Terres de B Die 
la caue commune. Fait à Aushourg le 26. 
Fein 1548. 340 
Traité & Cox a entre CHARLES 7 
Empereur, les PRINCES GETATS 
DE L'EMPIRE, touchant la Contribu- 
Etats des Pais-Bas, dans ‘la 
commune. Fait a Ausbourg le 26. de 
Fain 7548. 342 
Contratt de Mariage d ANTOINE DE 
BOURBO N, Duc de Vendomois avec 
Madame JEANNE DALBRET, 
Princeffe de Navarre. A Moulins le 20. 
Ottobre 1548. 343 
2 Union entre MAURICE Eleftexr 
ec JOACHIM Elcéteur de Bran- 
er les differens furvenus au fujer de 
PInterim o ar l'Empereur (5 contenant 
certains Articles le Foi dont la Profelfion devra 
& maintenue dans leurs Etats. 
A Furerbook, le 7. Decembre 1548. 344 
Lettres de HENRI le Feune Duc de Bruns- 
mich-Lunebourg ; par lesquelles il declare au 
AMagiftra at d a la Bourgeoifie de la, Ville de 
B RUNSWIC bh3 quil eff refolu de re- 
; Farifdiétion d' Eichen 
gagée avec tous les Droits, 
IR Le 8. Mai 1549. 
: 346 
Res de l'Empereur CHARLES p. entre 
GEORGE Evégue de Ratishonne & V'E- 
veche d une part, & la Ville de RATIS- 
BONN E d'astre part, portant que Don fe 
ra dans les affaires de la Religion fe- 
le Reglement que Sa Majefte en a fait par 
interim ju/ques an futur Concile; qu'a Pegard. 
des autres. Points (5 Droits qui font en con- 


teffation entre les deux Parties, il en fera fait | 
un Accommodement ulterieur; que cependant | 


La Ville ne pourra molefter les trois Adonafte- 


5 qui yy trouvents 
leurs Cens , Droits, 
v les Eglifes & 


5 a e 7 
P Evégue & à fon 

) sa la Ville les deux 

de Protection qui lui ont été autre- 


1548. Avec 


la Reces ;portant, 
de ces mots: > 


s promis 5 il y fora dit : les 200. Flo- 
sins qui lui font dús en vertu de l'Accord 
fait autrefois,» Don; 
1549. 347 

Alliance entre HENRI ZI. Roi de France, eb 
les onze CAN TONS RE S LIGUES 
SU 2 SS E Se E 


Y a Appen- 
e de St. Gal, les Li- 
Fallais & Milkufen. A Soleurre 
win 1549» 348 
on de Prince ORANGE contre 
cation des Traitex faits entre U Empe- 
> la France, c de la part de la FRAN- 
C E en ce qui le concerne.  Fait le 7. Aoít 
1549. 350 
Revers & Declaration de FREDERIC Die 
de Ligsitz a FERDINANDZ. Ez- 
pereur des Romains, ports s'en confequence 
da Recis fait à Wratislaw le 18. Mai 1 546. 
il fe dépar € Hereditair 
Concise e Etats de BOHEME, 
de pienfé memoire, 
os O A c HI M. Elethewr de Brandebourg, 
quil ne permettra pas à fes Sujets de faire 
là-deffus aucun Atte d’ hommage ; & que s "il 
4 d ns, fes Etats & D. 
ajefté Img 


vie 


Fait le Di dnd apres la Fête de o les 
Saints 1549. 351 
Inveflit Ducatus Mediolani Comitars "sque 


Papia Anglerie per Imperatorem C A- 
ROLUMZ Hifpaniarum. Principi colla- 
ta. Dat. Bruxelle 12. Dec. 1549. 352 


FIN DE LA I. PARTIE DU TOM. IV. 


ANN 


o 


1549. 


7. Juin: 


— i, 


7- Août. 


T 


12. Dec. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


DU 


DROIT DES GENS: 


OU 


E EC CE ET E 


D ES 


TRAITÉS D'ALLIANCE, 


DE PAIX, DE TREVE, DE NEUTRALITE, 


DE COMMERCE, DECHANGE, &c. 


Faits entre les Empereurs, Rois, Princes, & Etats de l'Europe, 
depuis CHARLEMAGNE jusques à préfent. 


I. 


| Anno Traétatus Confederationis inter. CAR or um V. 


| 1529. 


(29. Juin. 


Romanorum Imperatorem. Hispaniarumque Regem 
© CLEMENTEM VIL Pontificem Romanum 
conclufus, quo fibi 1. mutuum. pollicentur auxi- 
lium pro tuendis ES recuperandis Regionibus , Lo- 
eis, Juribus ESc. utrique. eorum competentibus y 


. 2 PR I 
2. Pontifex copiis Imperatoris liberum per Terras 


Juas tranfitum permittit y 3. Imperator Pontifici 
veflitutionem Familie MEDICE x in Urbe Flo- 
rentia, itemque recuperationem Urbium Cx n- 
viz, Ravenna, Mourtina, RuxciI 
& Ruserit 2 Penetis & Duce Ferrarienf 
occupatarum promittit, 4. Pontifex Imperatori 
Inveftituram Regni Neapolitani conferre fpondet , 
© ejus nomination viginti quatuor Ecclefias Ga- 
thedrales illius Regni concedit ; 5. Conveniunt de 
exhibendis fibi invicem honoribus in proximo quem 
defignant Conventu; 6. Imperator Pontifici pro- 
mittit fe executorem fore Sententie im: Ducem 
Ferrarienfem à Pontifice ferende s 7. Quedam 


circa Ducatum Mediolanenfem ejusque Ducem | 


FRANCISCUM SFORTIAM confituunt;8. 
FERDINANDUM, CAROL1 JImperatoris 
Tom. IV. Parr. IL 


Fratrem, Bobemie ES Hungarie Regem, in fo: ANNO 


cietatem hujus Fiederis reciprunt 3 qui ambo à 
Pontifice jubentur. fue Poteftatis vim in difiden- 
tes à Religione Romana firingere: Tandem in 
duobus Articulis feparatis Imperatori ejusque Fra= 
tri quarta. pars Redituum Ecclefiafticorum ad den 
fendendam contra Turcas Hungariam ES Italiam 
à Pontifice conceditur ES amplioris Conceffionis pro 
Juscipienda Cruciata fpes ES promiffio fit. Dar. 
Barcinone die 29. Funii Anno x $29. 


ARorus Quintus Divini favente 
Clementià ele&us Romanorum Imperator 
æ, Hispaniarum, 
üfalem, Hunga- 
&c. Rex, Archi= 


fet) 


1529. 


ANNO 
1529. 


2 CORPS DIPLOMATIQUE 


ret) Civilia Bella dirimere, Chriftianorumque Princi- 
pum animos inte fe divifos univerfali Pace conjunge- 
re, ut qua parte ius ad id aditus patebat vium ape- 
ritet, Reverendum in Chr rem Hyeronimum 
Episcopum ionenfem Apoftolicum Nuntium cum 
amplifiimis Mandatis tam ad Pacem univerfalem , 
quam ad particulare Foedus, & Amicitiam inter fuam 
Sanéritarein, & nos tractandum, & concludendum ad 
Nos mifit. Qui ad tam pium, fanétumque opus hor- 
taretur, & que Pa&a, ac Conventiones defüper con- 
cluderentut firmaret, Foedusque fuz Sanctitatis nomine 
percuteret; quo &um eff, ut quum ille animum nos- 
trum atque Pacis ftudiofum inveniret, quippe qui man- 
data dudum noftra ad Urbem miferamus, ut apud 
Pontificis Beatitudinem five de univerfali, five de par- 
ticulari Pace ageretur, inter prefarum Nuntium , ac 
Procuratores, & Mandatarios noftros ad id fpecialiter 
à Nobis deputatos ad hee Patta, & Conventiones de- 


ventum eft. 
Chri 
Q i San&iffimus Dominus nofter Clemens fep- 


i Nomine Amen. 


timus Pontifex Maximus , pro: Paftorali Officio 

fue Sanétitati injunéto, univerfali propenfius in- 
tendens Chriftianorum Paci, & quieti, ut tantis Chriftianæ 
Reipublice calamitatibus, inteltinis bellis , & diflenfioni- 
bus,herefumque inde pullulantium fomentis obviam ire 
poflit, & fi fas effet, radicitus ex tirparentur ; ne Ovibus 
errantibus, Lupus ille rapax inimiciflimus Æurcha 
Chriftianum Gregem abigat, tum Nuntiis, tum Literis 
fepius obtulerit, fe etiam perfonaliter ad ipfos Chris- 
tianos Reges, & Principes inter fe principaliter diffi- 
dentes transferre, hisque congruentia Pacis Media pro- 
ponere, ac eisdem totis viribus, omnique conatu d 
tam Pacem fuadere, & (fi Deus concefferit ) eosdem, 
ac ipforum quemlibet ad ipfam Pacem ampleétendam, 
& concludendam inducere. Cumque Sacratiffimus, & 
Invi&illimus Princeps, & Dominus Dominus 
Quintus, Divina favente Clementia, É 


ele&us Romano- 
tum Imperator, femper Auguftus, Hispaniarum, ac 
utriusque Sicilie Rex Catolicus, non minus ipfius Pa- 
cis cupidus, & incumbenti etiam fibi Officio, velut 
Sacre Romane Eccleliz, Apoftoliceque Sedis Pro- 
tector, & Defenfor, & Chriftianz Reipublica Caput, 
confpiciens, & animadvertens floridam illam Italiam 
alias Orbis Regi 


ruinam, & extr 
tam, quod nifi his malis quam celerrime congruenti 
antidoto, pacisque & quietis remedio occurratur, vix 
inde respirandi locus fupereffe polfet: Confideransque 
propterea quantum ipfius Cefarez Majeftatis cum fum- 
mi Pontificis Beatitudine conjunétio, atque præfentia 
ea in re prodéffe pofler, ut his duobus Luminaribus à 
Deo Optimo Maximo inftitutis fibi invicem (ut de- 
cet) correspondentibus , univerfa C riftiana Respubli- 
ca decenter illuftrata, priftinum decorem, ac nitorem 
reaflumére, ipfaque milera Italia pacari, & foveri, ac 
refocillari poffet; ut inde respirare , Pace, ac quiete 
fui, ac paulatim confumptas jam vires rea Tumere li- 
ceret. Quamprimum Cæfari innotuit ultima illa Exer- 
citus fui in Regno Neapolitano feliciffima viétoria, 
qua Divino potius judicio, quam humanis viribus, ob- 
fidio Civitatis inclytæ Neapolis fublata , univerfusque 
ferè Exercitus Gallicus, qui tanto impetu Regnum ip- 
fum invaferat, & pené totum occupaverat, quafi per fe 
corruens, uno momento deletus, atque extinctus fue- 
rit; non quidem ea victoria elatus Oxfar , fed tanto 
magis ad Pacem propenfus, atque proclivus, per Il- 
Juftrem Philibertum de Cabilone Auraicz Principem, 
Viceregem:Neapolitanum, Locumrenentem; Capita- 
neumque in Italia Generalem, ejusdem Cæfareæ Ma- 
jeltatis Oratores Pacis media tentari, ac proponi cura- 
vit, que ipfius Italie quieti iter parare, ac prebere 
poffent , potifime ipfo Sanétifimo D. N. tanquam 
communi Patre, Autore , & Mediatore; & ne tim 
fanéto operi impedimentum aliquod afferret, quz jam- 
dudum in Urbe preter ipfius Ozfaris mentem evene- 
rant, utque faz Sanétitati plané conftaret, ac univerfo 
Drbi notum fieret, Cæfarem ipfum nil egrius, moles- 
tiusque tuliffe, ea qua licuit diligentia, ipfius Beatitu- 
dinis, ac Reverendiffimorum Cardinalium libertati , ac 
Arcium relaxationi ita confuluit, opportunèque provi- 
dit, ut fua Sanctitas de ipfius Cæfaris mente, piaque 


| lius propenfiorem ad Pacem animum oftenderet, ne ip- 
fius Sandifimi Domini noftri inopinata, ac longa agri 
tudo fanétum iliius propofirum vifendorum Principum 
pro Pace componenda diutius retardaret; neve 
longa peregrinatione, ac navigatione, totque in e 
riculis imminentibus Sanctitas fua in majora contti 
retur discrimina, & inde forfan in priftinam agri 
nem recidiveret, ut ejus Beatitudo ab his laboribus, 
& periculis eximeretur , magisque fue faluti vacare , ac 
omnino conyalescere poffet, dispofuit Czfar ipfe, pa- 
rarique juffit ea, que ad ejus in Italiam tranfitum expe- 
dire viderentur, re&amque ipfius mentem , & jultas 
quæ eum ad id movere viderentur rationes, quippe ad 
Pacem, ac Italie quietem directas, fuz Sanétitati dc- 
texit & exaravit; ac interim Claffe dispofita, fe in hanc 
Civitatem Barchinonenfem recepit (fi Deus dederit.) 
propediem (ni quid urgentius in Chriftianæ Reipublica: 
beneficium emerferit) in Italiam navigaturus, & cum 
ipfo Sanétiffimo Domino noltro de Pace, & quiete Ita- 
lig , ac univerfæ Chriftianitatis trattaturus; hincquè 
fumpta occafione nuper fua Sanétitas Reverendum i 
Chrifto Patrem Dominum Hyeronimum Seledum E, 
copum Vafionenfem fuæ Sanétitatis Domus Mag 
trum, ad ipfam Cefaream Majeftatem Nuntium Apos- 
tolicum, etiam cum poteftate Legati de Latere, am- 
pliffimo Mandato faffultum deftinavit, qui fuz Sandti- 
tatis nomine, & perfeverantem illius animum ad uni- 
verfalem Pacem, & priftinum defiderium Principes 
erea adeundi declaravit, ni Cæfaris in Italiam 
tranfitu preveniatar, € demum fi prevenerit illius in 
ntum grato animo fuscepturam, illumque 
3, paterno quippe amore, ut Filium com- 
plexurum, ac invicem de ipfius univerfalis Pacis mediis 
dem , favente Altiffimo, optatum 
non minus-grata, & jo- 
licis Negotiis utilis , 
20 opportune oblata cenfetur, ut quod uni- 
C poíle v 


pro; 
co contextu diff 
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datim procedendo, & fingulas partes fingillatim profe- 


quendo, facillimum reddi queat. Quapropter pro hu- 
jusce r lamento , & ut facilius ceteri Chriftiani 
Reges, & Principes horum exemplo ad ipfam univer- 
falem Pacem allici poffint ;:utque fua Sanct libe- 
rius, & confidentius rebus Ecclefiaftice, & Apoftolice 
Sedis firmitatis, & in tuto collocatis, atque ftabilitis, 
Mediatoris partes affümere , ceterosque Principes com- 
munis Parentis partes induendo,ad hujusmodi falubrem 
ent ample&tend ducere queat,con- 


datarius in vim M 
Pontificem Dominum noftrum concefli, cujus tenor 
tius de verbo ad verbum inféritur, vice & nomi 
ipfius Sau&iflimi Domini noftri parte ex una 
Mercurinus Marchio Gatinaria, Magnus 
Cancellarius , M 

Miles, Dom 

nus & Conti , ac Nicolaus Perrenoti Juris utri- 
usque Do&or, Dominus de Granvelle Confiliarius & 
Magifter Requeftarum,. tanquam Procuratores, & Pro- 
is nominibus ipfius facratiffimi Caroli Cæf 
andati eis conceffi, cujus etiam tenor infe- 
oad verbum infcribitur”, parte ex altera, 


in vim 
rius de ver 
mutuis hinc inde confenfibus fecerunt, inierunt, trac- 


tarunt , & concluferunt Foedus, Unionem, Ligam, In- 
telligentiam,Concordiam, Amicitiam, Pa&a, € Con- 
ventiones, quæ in fequentibus Capitulis figillatim con- 
tinentur, 

In primis itaque trad 


atum, aftum, conventum, & 

conelufum extitit inter Partes predictas , nominibus an- 
tediétis, quod femotis , penitusque rejeétis, aboliti 
& extinétis quibuscunque odiis, rancoribus, atque di 
fidiis'forfan liactenus canfatis ex his que hiuc inde per- 
peram, aut inconfiderate per ip n Partium Milites , 
aut Miniftros retrogelta, feu tentata, five contra decus, 
& extimationem n&iffimi Domini noftri , contra- 
que libertatem Ecclefiafticam , five contra decus, & 
extimationem Cefaree Majeltatis, contraque Jura, 
Privilegia, Libertates Sacri Romani Imperii, Regno- 
rumque, & Dominiorum fuorum, aut alias in alterius 
Partis præjudicium, feu damnum comperirentur; illis- 
que hinc inde remiffis, & annullatis,& habitis pro non 
faétis, prout ex nunc remittuntur, & annullantur, ac 
pro infe&is habentur, confirmatis inter fe animis, 
priftinaque amicitia reffumpta, pro illius ftabilimento , 
& confervatione, fit deinceps inter ipfum San&iffimum 
Dominum noftrum , & Cefaream Majeftatem, vera, 
integra, 
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integra,fincera , atque perpetua Pax, Unio, Amici- 
tia, Intelligentia, Liga, & Confederatio inviolabiliter 
Obfervanda, per quam teneantur vicifim promovere, | 
curare, & confervare alter alterius honorem , com- 
modum ,& Dignitatem, nullaque Partium interveniet, | 
feu intervenire, aut intereffe poffit, in quovis confilio, 
feu Tractatu, in quo de alicujus eorum damno, inter- 
effe; prejudicio , ac dedecore, direétè vel indireéte, 
traétaretur, neque his confenfum, tacitum vel expres- 
fum, quovis modo preltare debeat. Quinimo li quid 
tale ad cujuspiam. ipforum Contrahentium noticiam 
pervenerit, tenebitur ea Pars cui id innotuerit, tale 
confilium, feu Traétatum pro viribus propulfare, & im- 
pedire, & quamprimum id fieri poflit, aut per opor- 
tunitatem licuerit, id planè &.finceré, ac bona fide, 
fignificare ei Parti, de cujus damno, præjudicio, feu 
dedecore traétari contingeret. 

Item,cum Contrahentes ipfi ad Pacem (ut prefertur) 
univerfalem tendant, ad quam mutuis. confenfibus, 
animisque concordibus aspirant, & anhelant, actum, 
conventum, & conclufum extitit, quod hujusmodi 
Liga, € Confoederatio non ad cujuspiam offenfionem, | 
fed ad mutuam dumtaxat defenfionem extendatur ; te- 
, tanquam Advocatus, Protector, & | 
for Ecelefiz,in vim hujusce defenfivi Foederis .as- 
fiftere eidem San&itlimo. Domino noftro,ipfique Apos- 

æ Sedi, in tuendis, recuperandis, & confervan- | 
tibus, Terris, Locis, Dominiis,ac Statibus ad ip- 
fam Romanam Ecclefiam in Italia fpeétantibus, & que 
per fuam Sanctitatem poffidentur naturaliter, aut civi- 
liter , ut ab omni eorum invafione defendatur fua Sanc- 
titas, & in priftina poffeflione manuteneatur, atque fer- 
vetur; Et viceverfa, quum ipfe Sanétiffimus Dominus 
nofter dire&tum Feudi Dominium in Regno Neapolitano 
obtineat, ficque tanquam dire&us Dominus Vaflallum, 
& Feudum defendere teneatur, Sanctitas fua in vim hu- 
jusmodi defenfivi Foederis tenebitur etiam eidem Cæfa- 
rex Majeftati aflitere ad ipfius Regis, Regni, & Feu- 
di defenfionem , recuperationem, & confervationem ; 
ut in eadem fua Majeftas manuteatur & confervetur in 
ea fcilicet poffeffione, quam corpore, aut animo reti- | 
net; Quibus autem hinc inde viribus talis defenfio fieri 
debeat; id fecundum qualitatem, & exigentiam ipfius | 
invafionis, feu turbationis inter ipfam Dominum nos- 
trum, & Cæfaream Majeltatem mutuis confenfibus, 
dum cafus fe obtulerit; deliberabitur , & termina- 
bitur: i | 

Item, aétum, conventum, & conclufum extitit , quod 
quandocunque continget Exercitum Cefáreum ex Reg- 
no Neapolitano educi, & aut in T'usciam aut in Lom- 
bardiam progredi, aut alias quoquomodo per Terras Ec- 
clefiæ tranfitum facere, Cxfar ipfe taliter cum ipfius | 
;xercitus Ducibus decernet, & providebit, quod in ip- | 
To tranfitu diéte Terre Ecclefiz , eorumque Subditi ne- | 
quaquam indebitè opprimantur, Et fua Sanétitas vice- | 
verfa disponet, ut liber ipfi Exercitui tranfitus per Sta- | 
tum Ecclefiæ przbeatur, hisque Viétualia jufto , & | 
honelto pretio miniftrentur, 

Item, quum fpoliatis omnia jura faveant, nec minus 
favorabilis cenfeatur fpoliatorum reftitutio , quam poffi- 
dentium manutentio, & defenfio horum potiffimé, qui | 
etfi naturali, & corporali pofleflione privati, animo ta- | 
men civilem poffeffionem retinent, cujus vigore etiam | 
naturalem de facto occupatam, quum id potius defen- | 
fionis naturam obtineat. Memor Cefarea Majeftas, 
quod Illuftris fue Sanctitatis Familia, Heredes fcilicet 
quondam Magnifici Laurentii de Medicis a clariffimz | 
memorie Maximiliano Cæfare, ac Ferdinando Rege | 
Catholico, ejus Avis paterno atque materno , fuperio- 
ribus annis in Patriam Florentiam reftituti, multis eis- 
dem corresponderunt officiis ; in omnibusque fe gra- 
tiffimos exhibuerunt, dolensque inter ceteras Sanétita- | 
tis fue calamitates hoc quoque eveniffe , ut quidam | 
Sanétitatis fue Hoftes, qui eadem jam antea confilia 
agitabant , illa occafione arrepta, velut. desperatis | 
fuz Sanctitatis rebus, in Familiam de Medicis infurre- | 
xerint,atque ejus Civitatis ftatum mutaverint ; cupiatque 
fua Cefarea Majeftas, pro filiali erga Sanctitatem fuam 
obfervantia & amore , etiam contemplatione Matri- 
monii tra&ati, & concluf inter Illuftrem Dominum | 
Alexandrum de Medicis fue Sanctitatis Nepotem Du- 
cem Penne, & Illuftrem Dominam Margaritam de | 
Auftria ipfius Cefaris Filiam naturalem, aliisque juftis | 
mota refpeétibus,diétam füam Familiam , annuente Al- 
tiffimo,in Patriam, & priftinum ftatum reftituere. Ideo 
aétum extitit, & conventum, quod aut ipfius Cæfareæ 
Majeftatis Copiis & viribus, aut eo meliori modo, quo 
id fieri poterit, cum primum id commode exequi, & 
ad effedum deduci queat, didi Heredes quondam 
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füz de Medicis reducantur in Patriam, ac Civitatem 
Florentiam, integreque reltituantur non folum ad bo- 
na occupata, fed in eundemmet Statum , Dignitatem, 
atque Amplitudinem, ad (suberniam, & Regimen 


| ejusdem Civitatis, & Reipublice, in quibus erant an= 


tequam proximé ejicerentur; Quod quidem fua Mas 
Jeltas efficiet non magis privati fue Sanctitatis commo- 
di, ac Dignitatis caufa, quàm ad evitandum ejus Ur 
bis periculum, nec non ob publicam ltaliz quietem, 
quam quum fua Majeftas fummopere cupiat tranquil- 
lam, ac pacatam reddere , eodemque animo elle vi- 
deat fuam Sanétitatem, facilius id confici poffe exifti= 
mat, Reipublice Florentine ftatu ad arbitrium fue 
Sanétitatis conftituto. In ipfa tamen reftitutione , & 
dum illam fieri continget , ebitur ratio impenfarum, 
ac damnorum, & interefle per ipfam, Cafuream Ma- 
jeftatem ea occafione, culpa diétx Reipublice Floren- 


| tine pafforum , & patiendorum , prout inter ipfum 


Sandifimum Dominum noftrum , & Cæfaream Ma- 
jeftatem tunc declaratum fuerit; inter quos etiam tunc 
traétabuntur, & concludentur relique conditiones, & 
particularitates utrique Parti convenientes , & alia ad 
quz fe obligare debeant tam Sanétiflimus Dominus Nos- 
ter, quam Cefarea Majeftas, & ipfa Respublica Flo- 
rentina, pro uberiori hinc inde defenfione, & confer- 
vatione Perfonarum. Honoris, Dignitatis, ac damno- 
rum prafatarum Sanctitatis, € Majeltatis in Italia, ip» 
fiusque Exercitus fatisfaétione. 

Item, actum, conventuni , & conclufum extitit, quod 
ipfa Cefarea Majeltas, ratione iplius protettionis & de- 
fenfionis , eidem, ut profertur, ex incumbenti Officio in- 
junéta, yt fua Sanctitas, & Sedes Apoltolica, que de 


| facto privata extitit tum per Venetos, tum per Ducem 


Ferraris, corporali, & naturali poffeffione Civitatum; 
Terrarum, & Locorum, Cervie, Ravenna, Mutina, 

hegii, & Ruberie, quum fe animo femper civilem 
Poffeffionem retinuiffe , € retinere profiteatur, cujus 
vigore, ut fupra dictum extitit, licité naturalem advo- 
cando, non offenforis, fed defenforis partes retinet , iri 
eadem reali, & naturali poffeffione (ut par eft) rein 
& reftituatur curabit, & cum effe&u efficiet, 


effe intendit in 
antea obtineret. 
Item, a&am , conventum , & conclufum extitit, 
quod pro tali beneficio per Cæfaream Majeflatem fus 
San&itati sac Apoltolicæ Sedi, & Sanéte Romane Ec- 
clefiæ impendendo in recuperatione hujusmodi Civita- 
tum, Terrarum, & Locorum, teneatur fua Sanctitas 
in aliqualem ejus remunerationem, quamprimum dice 
ta recuperatio, & reltitutio integrè, ut prefertur, facta 
fuerit, eidem Cefari, ac fuis in Regno Neapolis Suc- 
celloribus novam Inveftituram di&i Regni concedere; 
& in ea omnem cenfum per ultimam Inveltituram eis 
dem Osfari fadam de novo impofitum, & adauétum 
pro futuro inde tempore tollere ac remittere, prout in 
€um cafum ex nunc prout ex tunc tollit, & remittit, 
folo cenfu Equi feu Gradarii alibi in fignum recognitio- 
nis Feudi, prout antea erat, in füó robore permanente. 
Et ultérius, quum Cæfarea Majeftas pretendat Prede- 
ceffores fuos in di&to Regno Neapolitano femper con- 
fuevifle habere viginti quatuor Eccletias Cathedrales 
refervatas ad ipforum nominationem, feu profentatio- 
nem, eaque præeminentia fempet ufos fuiffe, non 
obftante quacumque contraria Inveftiturarum dispofi- 
tione, hisque femper hactenus, ut pretendit, ufi fue- 
runt eX inveterata ipfius Regni confuetudine, ac etiam 
ex Indultis (ut pretenditur) conceflis ; licet nunc ita in 
promptu edoceri nequeat propter illius Regni revolu- 
tiones, € turbationes, in quibus aliquæ forfan Scriptu= 
rm periere, vel ad manus incognitas pervenere; Bt es 
contrario pretendat fua Sanétitas nullam fuiffe, neque 
effe Ecclefiarum hujusmodi refervationem, nullumque 
Indultum fuper bis conceffum , quinimo Inveftituris 
didi Regni tam ipfi Caæfari quam fuis Predecefforibus 
conceflis ftandum effe, non obftante quacumque con- 
À à factw« 
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vie, Ravenne, Mutinæ, Rhegii, & Ruberiæ, vel an- AwNNÓ 


fuetudine in contrarium allegata; A&um fuit, & con- 
ventum, quod ad tollendum omne dubietatis obftacu- | 
lum, & ne deinceps in exequendis Apoftolicis Provi- | 
fionibus emergat impedimentum, fua Sanétitas , ex ejus 
benignitate & gratia, ac ex exuberanti liberalitate , & 
pro majori ipfius Regni tutela, ut in Locis limitrophis 
non nili Perfone accepte, & fide proponantur , utque 
tero tam Apoftolice Sedis autoritas, & Regalis 
gnitas, fais (ut decet) preeminentiis, fine ullo fcru- | 
pulo, feu obftaculo, libere uti valeat, teneatur, & de- 
beat in ipfius nove Inveltiture conceflione, tam pro | 
fe, quam pro Succefforibus fuis, eidem Cæfari, & fuis 
in dito Regno Succefforibus perpetuo concedere, & 
refervare nominationem, & præfentationem viginti qua- 
tuor Ecclefiarum diéti Regni inferius particulariter no- 
minatarum; & fiant fuper his provifiones in debita, & 
ampla forma cum omnibus claufulis, & derogationibus 
neceflariis, que fumant effe&um infra meniem à die 
Ratificationis fiendæ per fuam Sanétitatem, fine tamen | 
udicio provifionum haétenus legitimè factarum, 
repreffuumque five acceffuum jam concefforum, fi ali- 
qui legitime expediti reperiantur ; Reliquis omnibus Ec- 
clefiis, ac Beneficiis diéti Regni , exceptis duntaxat his, 
que Juris Patronatus exiftant , ad liberam dispofitio- 
nem Apoftolice Sedis remanentibus juxta ipfarum In- 
veltiturarum formam. Et ut hec reciproce deinceps ob- 
fervari valeant, providebit Cefar, ne fui Miniftri qui | 
ipfius Regni adminiltrationi commifli fuerint, deinceps 
in non refervatis Ecclefiis , & que Juris Patronatus 
non estiterint, nequaquam manum apponant, neque 
exquifitionem Bullarum, aut Provifionum Apoftolica- 
rum impediant. Nomina autem Ecclefiarum tefer 
tarum funt hec. Archiepiscopatus Salernitamus, Regi- 
nenfis, Tarentinus, Brundufinus, Ydruntinus, * 
nenfis ; Episcopatus, Aquilanus, Cajetanus, Lancia- 
nenfis, Crotonenfis, Troptenfis , Monopolitanus , Gal- 
lipolitanus , Caftellamaris , Puteolanus, Caffanenfis, 
Mutilenfis, Aceranenfis , Ogientittenfis, Arianenfis, 
Macerienfis , Potentinus, T'reventinenfis , Juvenacenfis 
Item quum de proximo ipfius Cefaris in Italiam 
tranfitu ad effectus prænarratos agatur , idque tam in 
procin&u (ni quid importantius emergat) effe videa- 
tur; cupiantque tam fua Sanctitas, quam fua Cafarea 
Majeftas; fi Deus Optimus Maximus utriusque vota 
fecundet, ipfumque Cefarem incolumem in Italiam, 
t fperatur, perducere dignetur, ut quamprimum per 
opportunitatem licuerit invicem convenire, & de Italic | 
quiete, deque univerfali Chriftianorum Pace uberius | 
traétare, arctioraque fundamenta ad illam fuper ædifi- 
candam ftabilire, ac hujusmodi amicitiam , animorum- 
que conjuntionem corporali eorum præfentia roborare, 
& confirmare queant; ideo actum extitit, $ conven- | 
tum, quod quamprimum füa Cæfarea Majeltas ad faz | 
Sanctitatis prefentiam fe commode transferre poterit, 
pedes (ut decet) deoseulaturus eidem 
nétitati, more majorum, juxta folitum ftylum, pro 
o Imperio filialem exhibebit obfervantiam , pro- | 
que Regnis, & Dominiis que obtinet, debitam præfta- 
dientiam, & juramentum, in omnibus, & per 
xta formam æ confuetudinis facris Ca- 
ibus infert; ; ac alia implebit , quz in talibus de 
jure, ac inveterata confuetudine fervarı debent ; fua 
autem Sanétitas ita Cæfarem paterno amore complecte- 
tur, recipiet, & fovebit tamquam primogenitum Sacre 
Romanæ Eeclefi& Filium, ut illi non minor honor, 
nec minor auctoritas, & preeminentia exhibeatur, & 
concedatur, quam alii cuipiam Romanorum Imperato- 
rum, cui antea magis exhibitum à retro Romanis Pon- 
tificibus, aut conceffum extiterit tam in illius Corona- 
tione, Infulisque Imperialibus de more fumendis , aliis 
que folennibus in his fervari folitis, quam etiam in In- 
dultis, nominationibus, aliisque gratiis, & Privilegiis | 
exteris Romanorum Imperatoribus antea conceflis, & 
concedi confuetis tempore eorum Coronationis; ita ut 
Cefar ipfe nequaquam ejus Antecefforibus inferior vi- 
deatur, qui neque potentia, neque autoritate minor 
cenferi poffet, nec cuipiam eorum cedere deberet. 
Item, quum Ducatus Ferrariæ tanquam Feudum Ec- 
clefiz ad Apoftolicam Sedem jure direéti Dominii per- 
tinere dignoscatur, pretendatque Sanétifimus Dominus 
Nofter hujusmodi Feudum jure merito ad ipfam Ro- 
manam Ecclefiam devolutum , & apertum utileque Do- 
minium confolidatum fuiffe cum directo , tum ob fe- 
loniam, & notoriam rebellionem Illuftris Alfonti Es- 
tenfis ipfius Ducatus: Ferrariz tentoris, tum etiam per 
Sententiam contra ipfum confiftorialiter, ut fa Sancti- 
tas pretendit, ex caufis legitimis latam: aétum extitit, 
& conventum, quod recuperatis (ut prefertur) ac A- 
polftolíce Sedi reftitutis Civitatibus, ac Arcibus, Cer- 


| modius fi 


| de difidium, majusque incendium excitatum 


| ipfa: unive 


te fi commodius id videretur, fi fua Sanctitas exequu- 
tionem fententiæ, ut prefertur, late dictum Alfonfum 
Eftenfem pro ipfius Ducatus devolutione, & commitfo 
tentare. voluerit, & adhibitis prius his remediis, quz 
ad brachium Ecclefiafticum pro tali exequutione expe- 
dire videbuntur , Cenfuris videlicet, & Anathemate con 
tra eundem, atque alios hujusmodi exequutionem im- 
pedientes , feu his auxilium & favorem preltantesy 
hisque non proficientibus ad brachii fecularis invoca- 
tionem deveniendum neceflario videatur; tunc. Cæfar 


| ad id requifitus, tanquam ipfius Apoftolice Sedis Ad- 


vocatus & Protector, Filiusque primogenitus, eidem 
San&iffimo Domino noftro pro hujusmodi fententiæ 
exequutione,brachiique fæcularis imploratione pro viri- 
bus affiftet, donec hujusmodi expeditio ad debitum de- 
ducatur effeétum, his modis, & formis quibus com- 
r üeri poterit, nibil pretermittendo de his que 
in ipfus Cæfaris facultate (juxta temporum , & re- 
rum qualitatem) confiftent, donec executio ipfa, at- 
que expeditio integre facta fuerit. Pro qua exe- 
quutione & expeditione , fua Sanétitas, & Cæfar 
Majeftas invicem convenient de fumptibus, & im- 
peníis propterea füftinendis , modisque, & formis in 
his adhibendis, prout eisdem expedire videbitur, & 
temporum, ac negotiorum qualitas exiget, & re= 
quiret. 

Item, quum Status Mediolani initium turbationum 
Italia preftitiffe videatur,primd in indebita occupatione 
Gallorum,ut inde ab eorum manibus tolleretur, & Sacro 
Romano Imperio (ut par erat) reltitueretur, eoque re- 
euperato , & in poffe Illuftris Ducis Francisci Sforciæ 
reducto, continuato bello, Regeque Gallo in captivi- 
tatem deduéto, dum Cæfar omnia pacata putaret, eo- 
dem Duce Francisco inter Læfæ Majeltatis reos delato, 
di&o Statu Mediolani per Cefarei Exercitus Duces 
ad manus, & poteftatem eorum pro ipfius fecuritate 
reducto, donec de crimine cognitum foret, majus in- 
itit: 
quum nec Dux ipfe fue perfone copiam faceret, ad 
debitam criminis cognitionem , nec Cæfar juri con- 
fentaneum putaret, tanti criminis reum delatum, ab- 
fentem , & comparere recufantem, ac de facto refiften- 
tem, Armaque contra Feudi Dominum, ejusque Exer- 
citum fumentem, ac Hoftibus adhærentem , rebellem- 
que notorium quovis modo audiendum, qui alias fuas 
efenfiones qmni jure in vinculis facere teneretur: 
Ided actum,conventum, & conclufum extitit, quod tam 
Sanétiffimus Dominus nofter, quam ipfe Cæfar, par- 
ticipato invicem Confilio, honeítum aliquod, & juftum 
medium excogitent, quo & reéta jufticia miniltrari, & 
udicum fuspicio jufta ratione removeri, & proceflus 
hujusmodi debito ordine valeat terminari: nec cuipiam 
injuria, feu gravamen inferri queat. Quod fi jufticia 
previa idem Dux Franciscus innnocens judicetur, ac 
abfolutione dignus extiterit, tunc fine discrimine, om- 
nique exceptione remota in priftinum ftatum reftitua= 
tur; fi veró criminis reus judicetur, ut fic Status ipfe 
Mediolani jure merito ad Sacrum Romanum Impe- 
rium devolutus cenfeatur, in eum cafum licet ad Ma- 
jeltatem Cæfaream ratione dire&i Dominii ipfius Status 
dispofitio liberé pertinere dignoscatur, offert ta- 
men fua fponte tum pro ipfius Italie quiete, tum ut 
ceteri Chriftiani Principes ad univerfalem Pacem faci 
Iius inducantur, fe confilio , & affenfu ipfius San&tiffimi 
Domini noftri de ipfo Statu dispofiturum,ipfiusque Sta- 
tus Inveltituram ejusdem Sanétifimi Domini noftri par- 
ticipato confilio, in Perfonam fue Sanétitati jure merito 
gratam, & acceptam collaturum, & conceflurum; vel 
alias de ipfo Statu Mediolani dispofiturum prout magis 
Italie quieti expedire videbitur ; in qua re tam ipfe 
Sanétiflimus Dominus nolter, quam Cxfar operam na- 
vare curabunt, omneque ftudium exhibere , ut inde 
alis Pax, & quies fælicioribus propage- 


tur auspiciis. 
Item,cum in Fœdere alias inito inter Leonem Deci- 
mum, & Cefarem, € in ultima Inveltitura Regni 
Neapolitani confirmato promiferit Cæfar fe curaturum, 
quod Illuftris Franciscus Sforcia obfervaret, & reno- 
varet Conventiones, & Capitulationes Salis, prout 
tunc obfervabantur , & inter ipfum Leonem, & Re- 
gem Francie conventum erat, & propterea prætendat 
San&iffimus Dominus nofter Jus Salis diftribuendi in 
Statu Mediolani,ex Terris Ecclefie fieri debere; ipfe au- 
tem Cæfar prætendat fe Foederi inito cum Leone,quan- 
tum in eo erat fatisfeciffe, nec propterea ex eo’ Foedere 
fe aftrinxiffe, nec aftringere voluiffe ad imponendam 
fervitutem Feudo Imperiali, quæ alias fine expreffo 
confenfu direéti Domini imponi non potuerat, nec 
hnpo- 


1529 


2529 


Anno im 
E 


pofita fubtifteret,quum etiam limitata caufa, limitatum 


iat n, & Foedus illud perfonas. contrahentium 
„non excederet, nec ad Succeflores tranfiret, quinimo 
poít ipfius Leonis obitum , confentiente etiam ipfo 


Francisco Sforcia, fuerit hujusmodi Jus Salis diltri- 
buendi in dicto Statu Mediolani conceflum Sereniflimo 
Cafaris Fratri, Ferdinando Hungarie Regi, cui Cæfar 
iple præjudicare non intendit. Cupiens tamen, quantum 
in fe fuerit; eidem Sanétifimo Domino noftro gratiofe 
fatisfacere, fe curaturum offert, & cum effedtu faciet, 
quod.ipfe Sereniffimus Rex Hungariæ,durante vita ipfius 
Sanétifimi Domini noflri, & per duos annos pott il- 
lius obitum, confentier hujusmodi Salis diftributionem 
in di&o Statu Mediolani per fuam Sanétitatem , ejusve 
Miniftros fieri,citra tamen approbationem aflertæ Con- 
ventionis inite cum Gallis, citraque prejudicium ju- 
rium tam Sacri Romani Imperii, quam diéti Sereniffi- 
mi Regis Hungaria. 

Item,licet hujusmodi Fœdus principaliter inter Sanc- 
tifimum Dominum noftrum, & Cæfaream Majeftatem 
tractetur, & ineatur, actum tamen, & conventum ex- 
titit, quod in eodem Foedere, & his que ibidem ad pu- 
blicum commodum traétantur,comprehendatur, & om- 
ninó comprehenfus cenfeatur, tamquam unus ex prin- 
cipalibus Contrahentibus, Sereniffimus Ferdinandus, 
Hungarie & Boëmiæ Rex, ipfius Cefaris Frater, qui 
infra fex menfes a die firmati præfentis Foederis, ratifi- 
care, & confirmare teneatur omnia, & fingu 
Foedere contenta,in ampliffima forma,& Ratificationem 
hujusmodi Sandifimo Domino noltro infra dictum 
tempus transthittere; Et fi alii quipiam Principes, feu 
Potentatus in hujusmodi defenfivo Fcedere includi cu- 
perent, communi ipfias Sanctiffimi Domini noftri, ac 
Caefaris confenfu intrare poffint: prout inter eos con- 
Ventum fuerit, 

Item, actum extitit, & conventúm, quod neutra Par- 
tium in hujus Fœderis prejudicium, in his que ftatum 
rerum Italicarum concernunt, quovis modo tractare, 
feu nova Fœdera inire valeat, cum quovis Principe, feu 
Potentatu, fine interventu, ac expreffo confenfu alte- 
rius Partis, Eo tamen falvo, quod fi Veneti id Foedus 
ingredi cuperent, reftituendo Cæfari, Civitates; & Lo- 
ca; que per eos in Regno Neapolitano occupantur , 
& implendo alia ad que tari ipfi Cefari, quam Regi 
Hungarie Ferdinando ex praecedenti Fœdere ultimo 
cum eis pefcuffo, funt obnoxii, & pariter reftituendo 
eidem San&iffimo Domino noftro Civitates Ravennæ, 
& Cervix, teneantur tam fua Sanctitas, quam Cæfarea 
Majeftas tali inclufioni confentire pro bono Pacis, 
neutraque ipfarum Partium id valeat impedire, feu con- 
tradicere, falvis tamen, & refervatis juribus, & aétio- 
nibus, tam San&iffimo Domino noftro, quam Cafari 
& Fratri competentibus ratione damnorum , & intereffe 
propterea pafforum ; pro quibus etiam inclufione facta, 
poflit nihilominus fieri profecutio, aut via jufticiæ, aut 
Via amicabili, prout tam Sanétifimo Domino noftro , 
quam C& melius vifüm fuerit, Quodque alia quæ- 
cumque Fœdera hactenus inter ipfas Partes, feu per eas, 
aut ipfarum alteram inita cum quibusvis aliis Principi- 
bus, feu Potetitatibus pro diétis rebus Italicis, nequa- 
quam huic Foederi obeffe, feu prejudicium afferre pos- 
fint, verum, in quantum prefenti T'ra&tatui, € Foederi 
contrariari viderentur, nulla, caffa, & irrita omnind 
cenfeantur, reliquis non contrariis in fuo robore per- 
manentibus. 

Item,quüm San&iffimo Domino noftro cura etiam ma - 
jor rerum fpiritualium,& Paftoralis Officii,quam tempo- 
ralium effe debeat, Dignitatemque Sedis Apoftolicæ, Fi- 
dem,& Religionem Chriftianam fuper ominia tueri tenea- 
tur; multi autem exorti fint, qui & de Fide Catholica 
male fehtiant,& à Religione, Doétrinaque Chriftiana om- 
nind deviaverint , aliosque in eundem errorem dedu- 
cere conentur; nec minus Cæfareë Majeftati cordi fit 
ut huic peftifero morbo congruum antidotum præparari 
poffit, [deo actum extitit, & conventum, quod Ce- 
far, ac Sereniffimus Hungarie Rex ejus Frater , his 
melioribus, ac congtuentioribus modis, & formis qui- 
bus fieri poterit, ac cum, ea qua decet dexteritate, & 
induftria omnem operam poflibilem adhibebunt in hu- 
jusmodi erroribus, fi fas fit, fedandis, errantiumque ani- 
mis alliciendis, ut ad reétos Chriftiane Religionis tra- 
mites redeant, ipfamque Religionem, € Fidem, Apos- 
tolicamque Sedem verbo, aut facto ledere, feu pertur- 
bare non przfümant. In qua re ipfe etiam San&iffimus 
Dominus nofter falubribus illis fpiritualibus antidotis 
commiffo Gregi, Ovibusque errantibus, tanquam com- 
inunis Paftor & Pater confulens, omnem poffibilem 
medelam pariter adhibere conabitur: quod fi Paftoris 
Vocem non audiverint, Cæfarisque Mandata neglexe- 
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|rint, & in hisce erroribus obftinati, &  pertin: 
ces permanférint, tam Cefar, quam Sereniffimus 


Hungari & Boëmiæ Rex, contra illos eorum pote 
tatis vim diltringent,illatamque Chrifto injuriam pro vi= 
ribus ulciscentar : Curabitque fua 1étitas ut ceteri 
Chriltiani Principes , & pot lime qui id Foedus ingredi 
volent tam fanéto operi, etiam pro viribus affiftant. 

Item;aétum extitit & conventum, quod Ce 
jeftas promittit, fe fuscepturam, ut de prefent 
patrocinium, proteétionem, & defenfionem contra quos- 
cumque; fine ulla prorfus exceptione , perfone 
tiflimi Domini noftri,Sanéte Sedis Apoftolice,& totius 
nec non Sta 
tuum, bonorum, rerum, Jurium, Privilegiorum, Pra 

ativarum; omniumque, que dicta Familia de Me- 
s poffidet, aut in pofterum juxta præfentis Foederis 
formam , quandocumque poflidebit, tam à Sede Apos- 
tolica dependentium ,quam propriorum, & privatorum ; 
Et viciffim füa Sanéti ccepit patrocinium,proteétio- 
nem, & defenfionem ipfins Cæfareæ Majeltatis fno- 
rumque, ac bonorum, Jurium, Dignitatum, Prero- 
gativarum , Preæminentiarum ipfi Cefaree Majeftati 
uisque fpeétantium, & pertinentium, & precipue in 
Regno Neapolitano, vel alibi, que nunc poflider, aut 
in pofterum justa prefentis Foederis formam quando- 
cumque poflidebit. 

Item, actum, & conventum extitit; quod Celarea 
Majeftas non accipiet in protectionem quemquam Sar 
cre Romane Ecclefie immediaté Subditum, Vafläl- 
lum, aut Feudatarium, & pariter S: San&itas non ac- 
cipiet in protectionem quemcumque iplius Celaris, & 
Regis, aut Sacri Romani Imperii Subditum, Vaflal- 
lum, aut Feudatarium, nifi tamen is, qui fub protec- 
tione reciperetur, feu jam receptus fuiffet, reperiretur 
effe immediatus Subditus tam Romane Ecclefiz, quam 
ipfius Cæfaris, ac Regis feu Sacri Romani Imperii, quo 
cafu ipforum quilibet ratione directi fui Dominii imme- 
diaté licite poffet fuorum Subditorum, & Vaflallorum, 
Bonorumque , & Feudorum duntaxat; que de ejus 
dire&o Dominio immediaté tenerentur, protectionem 
füscipere, & fusceptam retinere. Dum tamen hujus- 
modi protectio néquaquam protendi poflit ad ea bona, 


iliius Domus, & Familie de Medi 
s 


feu Feuda, que de alterius directo Dominio immedia- 
té moveretur, Verum fi Contrahentes ipfi, feu ipfo- 


rum alter quempiam (ut prefertur) non Subditum, in 
prejudicium ejus directi Dominii, cul immediaté fub- 
Jicitur, in proteétionem fusceperint, eam proteétios 
nem hinc inde reciproce dimittant, que dimiffio facta 
intelligatur, & pro faéta habeatur lapío menfe à die 
publicationis prefentis Foederis; fintque tales füb co- 
nectione, & arbitrio diéti eorum directi; ac immediati 
Dominii. 

Item, actam & conventum extitit; quod quatenus in 
premiflis, aut aliquo premifforum dubietas, feu difi= 
cultas emergeret , debeat declarari & terminari per duos 
Jurisperitos, hinc inde eligendos, videlicet unum pro 
qualibet Parte, quibus discordantibus, habeant hi duo 
facultatem eligendi tertium neutri Partium fufpectum , 
cum quo tale dubium valeat terminari; debitoque fine 
dirimi. 

ltem, ut celeriorem hujusmodi conventa exequtio- 
hem affequantur, aétum extitit, & conventum, quod 
hujusmodi Fœdus; & omnia in eo contenta quampri- 
mum ratificari, & debito juramento per Cefaream Ma- 
jeftatem firmari debeant, ac Literæ ratificatoriæ fuper= 
inde confici, & expediri; quum in hoc nulla dilatio 
exigatur , ubi penes ipfum Cæfarem res agitur, que ta- 
men Cæfaris Ratificatio ad manus Oratoris Cefarei pe- 
nes fuam Sandtitatem exifteritis transmittetur, ut inde 
fua Sanétitas, plene de Conventis informata, reciproce 
ratificare;ac fimiles ratificatorias Literas fab Bulla plum- 
bea, quamprimum fibi notum fuerit, omni etiam di- 
latione pofthabita,; expediri faciat, & eodem contextu 
idem Orator Cefareus didam Caefaris Ratificationem 
tradens, viceverfa Ratificationem fuz Sanétitatis reci- 
piat, resque «qua lance procedat, 

Que quidem omnia dicti Domini Mandatarii, & Pros 
curatores, fupradiétis fominibus, fibi ipfis ad invicem 
obfervare, ac per dictos eorum principales Conftituen= 
tes obfervari facere promittunt bona fide, omnibus do- 
lo & fraude femotis , fub obligatione , & hypotheca 
quorumcumque bonorum diétorum Conftituentium, 
tam prefentium, quam futurorum. Et in horum 
fidem; & Teftimonium Foedus hujusmodi, ac Capi- 
tula in eo contenta propri s fuarum manuum fub- 
fcriptionibus , fuorumque Sigillorum appofitionibus 
firmanda , ac roboranda fanxerunt. Eo aéto quod 
hujusmodi fubferiptiones cum: Sigillis vim publice 


Scripture, ac Contraétus folemni ftipulatione vallati 
À 3 obrinere 
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Obtinere cenfeantur, & hinc inde inviolabiliter ob- 
ferv 


m & Aum in Civitate Barcinona, die vigefi- 
nona menfis Junii Anno Domini millefimo quin- 
f imo vigefimo nono. Hyeronimus Episcopus Va- 
fionenfis, Nuntius, € Procurator propria manu füb- 
feripfit ; Mercurinus de Gatinaria Cancellarius , & 
Cæfaris Procurator manu propria f. Ludovicus de 
Praet Cæfaris Procürator manu propria. 

Nicolaus Perrenot Cæfaris Procurator manu propria. 

Ego Alfonfus Valdefius Cæfaris Secretarius præ- 
fens fui. 

Ego Bernardinus Trebatius Reverendi Domini Nun- 
tii Secretarius præfens fui. 


Sequuntur. Articulitexira Fadus conclu 

Uum hodie inter San&iffimum Dominum nos- 

trum, & Cæfaream Majeltatem, in vim Manda- 

torum hinc inde conceflorum, per nos fubfigna- 
tos, ac ibidem fpecificé nominatos Procuratores, & 
Mandatarios 
fivum, ac Dignitatum, & Statuum hinc inde conferva- 
tivum, modis, & formis in dicto Foedere descriptis, 
& in illius Capitulis enarratis, ad que relatio impræ- 
judicialis habeatur , & eodem contextu priusquam ad 
alios aétus diverteretur, pro ampliori ipfius Foederis 
ftabilimento fuerunt inter nos jam dictos Procuratores, 
& Mandatarios fübfcriptos conclufi pariter, & firmati 
duo Articuli fequentes, qu nen aliqu 


tamen. non 
minus fint fervandi, & hinc inde ratificandi, quam ce- 
tera omnia Capitula in dicto Foedere contenta ; Ided 
eosdem duos Articulos, hic fubjungendos, & descri- 
bendos cenfuimus, ac propriis manibus fubfcribendos. 
Promittentes ad invicem illorum obfervantiam, & rati- 
ficationem eisdem modis, ac formis, & fub eisdem 
obligationibus & promiffionibus in eodem Foedere con- 
tent iptis, ac (i ibidem de verbo ad verbum hu- 
jusmodi Articuli defcripti forent. Tenor autem diéto- 
rum Articulorum-fequitur in hzc verba. 

L A&um, & conventum, & conclufüm extitit, quod 
quum , publica increbescente fama immaniffimus Chri. 
tianæ Religionis Hoftis Turca a nonnullis Chriftianæ 
quietis turbatoribus diverfimode follicitetur , ut viri- 
bus fuis undique coactis, tum Terra, tum Mari, dum 
ani inten fe diffident, hoe potiffime turbationum, 
ulationum: tempore, quo univerfa Onriftiana 
ublica turbata, vexata, ac pene exhaufta confpi- 
Iungariz Regnum civilibus inter fe diffidiis fa- 
tigatum, & obrutum, alias Chriftiane Religionis for- 
tifimum, & munitiflimum Propugnaculum, nunc quafi 
Janguidum, $ indefenfüm ado 
potenti Claffe utramque Siciliam,quam Romanorum,& 
Italorum horreum predicant, ad magis debilitandas 
anorum-vires, per non nulla eorum Regnorum 
ntoria ab aris Occupata , per que 
itus patere pratenditur, eadem Regna adoriri , in- 
vadere, ac moleftare conetur À quod nifi in tempore 
occurratur, in univerfe Chriftianæ Reipublica perni- 
ciem , & potiffimè in totalem Italie ruinam tendere 
poffet. Ideo ut tanto morbo tamquam imminenti peri- 
culo condecens antidotum preparetur; interim dum de 
ipfa univerfali Pace tractabitur, & donec ad optatum 
deducatur effeétura , donecque communibus Chriftia- 
norum armis uberior medela adhiberi poflit, ut faltem 
ipfi Contrahentes quos potiflimè res tangit, quantum in 
fuerit, hujusce rei pondus quoquomodo fultentare 
aleant,quum res hec eosdem Contrahentes pre ceteris 
concernere videatur, ipfum videlicet San&iffimum Do- 
minum noltrum, tanquam direétum Neapolitani Feudi 
Dominum, magisque huic incendio proximum, ob vi- 
i em Patrimonii, ac Terrarum fan@z Romane 
efie, que velut limitrophe » invafo Neapolitano 
Regno, in longe majori effent periculo ; ipfum verd 
Cæfarem, tam ratione fibi conceffi muneris, quam ra- 
tione utilis Dominii di&orum Regnorum , nec non 
Sereniffimum Regem Ferdinandum ejus Fratrem, fau- 
cibus jam ipforum Hoftium Turcharum inherentem 
pro defenfione di&i Regni Hungariæ, ac rerum Ge 
manicarum in tam evidenti periculo confiftentium, qui- 
bus Cefar ipfe, & proprii honoris cupidus, & fraterno 
amore percitus, & etiam publice falutis (tudiofus, ne- 
quaquam deeffe poteft. Ided fua Sanétitas, tanquam 
communis Paftor, communi faluti confulere cupiens , 
fi non armis, & viribus temporalibus, quibus Ecclefia 
Romana exhaufta extitit, faltem his viribus, ac poten- 


initum, & percuffum fuerit Foedus defen- | 


atur, & invadat, utque | 


OMATIQUE 


tia, que in ejus facultate confiftunt, potiffirné armis 
fpiritualibus, Anathemate, aliisque Cenfuris feriendo 
tanti facinoris auctores, nec non aperiendo ipfius Ec- 
clefiæ thefaurum, quem Chriftus Redemptor nofter fui 
pretiofi fanguinis effufione , per ejus Sanétiflimos in 
Terris Vicarios in Chriftianum Gregem effundendum , 
dispenfandumque reliquit , concedet per fuas patentes 
Bullas Apoftolicas in debita forma explicandas , eisdem 
Carolo Cefari, & Regi Ferdinando ejus Fratri, quar- 
tam partem fruétuum, & reddituum Beneficiorum E 
clefiafticorum in ea fubftantia, ac fub eisdem modis; 
formis, & claufulis, que contineri reperirentur in Bulla 
fel. mem. Pape Adriani Sexti eidem Cefarez Majeftati, 
| ut dicitur, concefla, videlicet ipfi Cæfari, pro Regnis, 
& Dominiis fuis in dicta Bulla mentionatis , Sereniffimo 
veró Regi Hungarie in Regnis Hungarie, & Boemiz, 
ejusque Dominiis Domus Auftriz, fub eadem forma, & 
ad inflar dicte Bulle Adriani, Ita tamen quod de predicta 
Bulla Papæ Adriani,priusquam hujusmodi conceffio per 
ipfum Sandifimum Dominum noftrum expediatur 

Caefar ipfe legitimè edocere teneatur ejusdem originalis 
Bullz oftenfionem faciendo eidem Reverendo Domino 
Episcopo Vafionenfi Apoftolico Nuntio, ut inde ejus 
auctoritate exemplar in forma debita ab ipfo Originali 
| fumatur, ac demum ad ipfum San&iffimum Dominum 
noftrum transmittatur, predicta conceffione (ut præ- 
fertur) cum claufulis ibidem expreflis, & infertis ex- 
pedienda, ejusmodique expeditio, & conceflio fieri de- 
beat à Sanctiffimo Domino noftro, infra menfem à die 
oftenfionis, & exhibitionis predicte , & ratificationis 
hujusmodi Capitulorum per fuam Sanclitatem fiende , 
ita tamen quod hujusmodi fructus , & redditus fic colli- 
| gendi, & cxigendi nequaquam in alios ufüs con- 
verti poflint quam in ipfa expeditione contra Tur- 
cas, five id ad propulfandas eorum invafiones , five 
ad illos taliter coercendos, ne hujusmodi Regna, & 
Dominia offendere queant: recuperando, ac munien- 
do Propugnacula, & Promontoria, quibus his aditus ad 
invafionem patere poffet. Et cum Cæfar ipfe ad hujus- 
modi expeditionem ufurus fit confcripto jam milite, 
eo fcilicet Exercitu qui nunc in Italia confiltit, in quo 
etiam quamplures ex his forfan intereffe comperientur , 
qui in Urbem Romam Apoftolicamque Sedem, ac in 
Agrum Ecclefiafticum, preter ipfius Cæfaris mentem, 
ut prefertur,invadendo deliquerunt,aut quosvis exceflus 
commiferunt, ne eorum peccata huic fanétæ expeditio- 
ni contra ipfos Turcas obeffe poffint , neve peccata 
militantium ipfam expeditionem infructuofam , aut irri- 
tam reddant, quum potiffime Chrifti militem deceat 
plus amiétu fynceritatis, & puritatis accingi, quam ar- 
mis temporalibus muniri, ideo fua Sanctitas omnibus 
his qui ea delicta patrarant, quique auxilium, confi- 
lium, & favorem ad ea preftiterunt, aut participes in 
his fuerunt, feu forfan rem geítam ratam habuerint, 
| aut tacité, vel expreflé approbaverint, confenfumque 
preftiterint, falubre illud Abfolutionis remedium , ex. 
Apoftolica benignitate impendet, & per Confeflores à 
quocumque eorum eligendos impendi mandabit; gene- 
ralesque Bullas fuper his in debita, & valida forma ex- 
pediri faciet; quibus etiam his omnibus, qui in ea ex- 
peditione per fe vel per fubftitutum idoneum milita- 
bunt; indulgentiam plenariam , omniumqué' peccato- 
rum remiffionem ex benignitate Apoftolica concedet in 
ampliori forma Ecclefiz confueta. 

II. Item, quia conceflio Cruciate nuperrime per 
faam Sanétitatem eidem Cefari concefla, videtur ejus 
Majeftati minus ampla preter alias antea conceflas,res- 
tringens in multis gratias, & facultates concedi foli- 
tas, nec non tempus conceflionis , adiciens quoque 
taxas exceflivas, que dictam Cruciatam minus fruétuo- 
fam: redderent ; & propterea, Cefarea Majeftas illius 
publicationem diftulerit, donec amplietur, nec majores 
cenfeantur cauf& pro quibus alie Cruciate ab Anteces- 
foribus conceffæ fuere, quam he pro quibus nunc con- 
cedi petitur; immó multo urgentiores fint iftæ, & ma- 
jori favore digna propter tot imminentia Chriftianitati 
pericula; Ideó fua Sanétitas, infra etiam unum menfem 
ftatim poft Ratificationem fequturum,reftitutis tamen in 
manibus dicti Reverendi Nuntii ipfius Cruciate Bullis , 
que reftri&w effe dicuntur, alias Cruciate Bullas in 
ampliori forma expeditas eodem contextu tradet, tra- 
dique mandabit, cum omnibus illis gratiis, & indultis , 
que in conceffionibus aliarum Cruciatarum faétis per 
Anteceffores fuz Sanctitatis , & potiffimè.fel. record. 
Julium fecundum, & Leonem Decimum Pont. M: 
continentur, & contineri reperientur. 

Datum & A&um ín Civitate Barcinona die vigefimo 
nono menfis Junii, Anno Domini millefimo quingen- 
telimo vigefimo nono, 


Hyero- 


Anxo 
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Hyeronimus Episcopus Vafionenfis Nuntius, & Pro- | 
curator manu propria fubfcripfi; 

Mercurinus de Gatimaria Cancellarius, & Procura- 
tor Caefaris manu propria &c. 

Lodovicus de Praet Caefaris Procurator manu pro- 
pria &c. 

Niccolaus Perrenot Cefaris - Procurator manu pro- 
pria. ASS " 

Ego Alfonfus Valdefius Caefaris Secretarius pre- 
fens fui d 

Ego Bernardinus Trebatius di 
Nuntii Secretarius præfens fui, Age 

Nos igitur animadvertentes , quantum quietis , de- 
coris, atque fplendoris univerfæ Reipublice Chriftia- 
ne, & Italie praefertim ex hujusmodi Foedere accedet 
Hodie in die natali Beatorum Petri, & Pauli Apofto- 
lorum, quod fauftum felixque fit, hujusmodi Foedus, 
ac omnia, & fingula in eo contenta hodie conclufum, 
percuffum, ac firmatum, Chrifti nomine invocato in 
Ecclefia Cathedrali hujus Civitatis noftre Barcinonen- 
fis ante fummum ejus Templi Altare publicé lauda- 
vimus, ratificavimus, approbavimus, & tactis Cruce, 
& Sacrofanétis Dei Evangeliis, ea omnia, & fingula, 
quatenus nos concernunt, inviolabiliter obfervaturos, | 
& fideliter adimpleturos, tam per nos, quam per Sub- 
ditos, Miniftros, & Agentes noftros, promifimus , at- 
que juravimus; prout etiam tenore præfentium lauda- 
mus, ratificamus, approbamus, promittimus, & jura- 
mus. Promittentes infuper nos,in fide, ac verbo Cæ- 
fareo, & Regio, ea omnia, € fingula, ad que hujus 
Foderis,& Articulorum extra Foedus vigore obligamur 
& aftriéti fumus, grata, rata, firma, ac perpetua ha- 
bituros, & realiter, & cum effectu obfervaturos; his- 
que nullo unquam tempore contraventuros quavis ra- 
tione, jure, vel caufa, etiamfi de jure poffemus, füb 
hypotheca & obligatione omnium bonorum noftrorum 
prefentiam, & futurorum, dolo & fraude prorfus re- 
inotis, Harum T'eftimonio Literarum manu noftra fub- 
fcriprarum, & Sigilli noftri magni appenfione munita- 
rum. Datum in Civitate noftra Barcinonenfi die vige- 
fimo nono menfis Junii, Anno Domini millefimo 
quingentefimo vigefimo nono. Regnorum noftrorum 
Romani undecimo. 


&i Reverendi Domini 


CAROLUS, 


Ad Mandatum Cafaree, ES Catbolice 
Majeftatis pp mm. 
ALPHONSUS VALDESIUS. 


11. 


ce, par lequel le Traité de Madrid du 14. Fan- 
vier 1525--1526 ef} confirmé fous certaines limi- 
tations notables; la Délivrance €9 la Rangon des 
deux Princes, Fils de France, font reglées; & le 
Mariage dudit Roi avec Madame ELzonor 
d'Autriche, Reine Douairiera de Portugal, eft 
de nouveau accordé ES convenu. A Cambrai le 
5.7 Aoít 15290. [Rucurix de Traitez de 
Paix &c. entre les Couronnes d'Espagne & de 
France, imprimé à Anvers in 12. pag. 83. & 
Freper. LeonArD, Tom. II. pag. 346. 
(1) Avec des Pouvoirs ES les Raviri- 
cATions de l'Empereur, du Roi de France, 
de la Reine ELwonor, €9 de la Ducheffe 
d Angoúmois Regente de France. Comme auf 
des ENREGISTREMENS dudit Traité, € 
de celui de Madrid, à la Chambre des Comptes 
de l'Mle de la part de l'Empereur; ES aux Par- 
lemens , de Paris, de Rouen, de Dijon, de 
Touloufe, de Grenoble, Z'Aix en Provence 


(1) Cette Copie, quel’on fuit ici,et conforme en général à une au- 
tre, fort ancienne & manufcrite, tirée de la Chambre des Comptes 
de Lifle, On peut dire même qu'elle eft plus correéte en certains en- 
droits; & toute la différence qu'il y a ne regarde que l'orthographe. 


DIEB 'GTENNOS, 


ESc. de la part du Roi T. C... Les RATIFI- Axxo 


CATIONS de divers Etats particuliers du 
Royaume fur lesdits Traitez, ES autres Pièces 
importantes. | Sur une Copie trés-incienne & 
manufcrite , tirée du Regiítre des Trai- 
tez de Paix de la Chambre des Comptes de 


Life. (2)] 


HARLES, par la Divine Clemence,esleu Empe- 

reur des Romains, tousjours Auguíte, Roy de 
Germanie, de Caftille, de Leon, de Grenade, d’Arra- 
gon, de Navarre, de Naples, de Sicille , de M 
lorque, de Sardaine, des Ifles Indes & Terre ferme 
de la Mer Occeane, Archiducq d’Auftrice, Duc de 
Bourgongne, de Lothier, de Brabant, de Lembourg, 
de Luxembourg & de Gueldre, Comte de Flandres, 
d'Arthois, de Bourgongrie, Palatin & de Haynault,de 
Hollande, de Zelande, de Ferrette, de Haguenault, 
de Namur & de Zutphen,Prince de Perozne, Marquis 
du St. Empire, Scigueur de Frize, de Salins, de Ma- 
lines, & Dominateur en Afie & en Affricque. A tous 
ceulx quy ces prefentes verront falut ; Comme le buic- 
tiesme jour du mois d'Apvril dernier paffé , par noz 
Lettres Patentes donnees en noftre Cité de Saragoffe 
& pour les Caufes contenues en icelles nous euffions 
créé, conítitué &eftably , Tres-haulte, € Tres-ex- 
celente Princeffe noftre Tres-chiere & Tres-ame Da- 
me & Tante, Dame Marguerite Archiducheffe d'Aus- 
trice , Ducheflé Douagiere de Savoye, Comtefie de 
Bourgongne &c. noftre Procuratrix generalle & efpe- 
ceale, avecq plein Pouvoir, Auétorité & Mandement 
efpeceal, pour & au Nom de Nous pourparler & 
communicquer, avecq Tres-haulte & Tres - excelen- 
te Princefle Noftre Tres-chiere & amee Coufin- 
ne, Dame Loyfe, Ducheffe d'Angosmois & d'An- 
jou, Comteffe du Mayne, de Beaulfort &c. Me- 
re de T'res-hault, Tres-excelent & Tres-puifant, Prin- 
ce Franchois premier de ce Nom Roy Tres-crettien & 
tous aultres quelz qu’ilz foient fur la Paix finalle & paci- 
fication de tous differens & queftions, qui eftoient entre 
Nous,ledit Seigneur Roy Tres-chreftien & tous aultres 
Princes & Potentatz Chreftien & chacun d'eulx ; Et pour 
iceulx differents & queftions moyenner, paciffier & ac- 
corder,& finablement traiéter & conclure bonne, ferme, 
fceure Paix, Amitié, Ligue, & Confederation , offencive 
ou deffencive , generalle ou particuliere ,avecq les Arti- 
cles, Capitulations,Conventions & Conditions que bon 
luy fambleroit & qu'elle verroit convenir entre Nous 
& lesdits Princes & Potentats Chreftiens, enfemble ou 
particulierement,avecq aucun d'iceulx comprenans telz 
Aliez & Confederez que bon luy. fambleroit, laquel- 
le Noftre Tante fe foit trouvée en noftre Cité Impe- 
rialle de Cambray avecq noftredite Coufinne, la Du- 
cheffe d' Angosmois ayant auffy famblable Pouvoir d'i- 
celuy Seigneur Roy : Tres-chreftien & par enfamble 
ayent tenu plufieurs Communications fur le faiét de 
ladite Paix, apres lesquelles elles ont finablement, en 
vertu de leursdits Pouvoirs, accordé & conclud ,bon- 
ne;fceure, ferme & perpetuelle Paix, Amitié, Ligue & 
Confederation entre Nous & ledit Seigneur Roy Tres- 
chreftien , felon la forme & teneur du T'raictié , fur ce 
fait, paflé & juré le cinquiesme jour du mois d'Aouft, 
dernier paffé, duquel Ia teneur de mot a aultre cy-apres 
fenfvit. 


U nom & louange de Dieu noftre Createur, de la 
A glorieufe Vierge Marie, & de la Cour Celeftiel- 
le: À tous prefens & à venir foit chofe notoire & ma- 
nifelte, que Tres-Hautes & Tres-Excellentes Princes- 
fes Dame MARGUERITE, Archiduchefle d’Auftti- 
che, Ducheffe Douairiere de Savoye, Comtefle de 
Bourgongne, de Charrolois, de Romont, de Baugey, 
Villers, Dame de Salins & de Malínes, &c. Tante 
de Tres-Haut, Tres-Excellent & Tres-Puiffant Prince 
Cuartes V. de ce nom Empereur des Romains 
tousjours Augufte; Roy Catholique des Efpagnes , des 
deux Siciles, de Jerufalem, &c. Archiduc d'Auftri- 
che, Duc de Bourgongne; Comte de Flandres, de 
Hainan, &c. & pour Sa Majelté Regente de fes País 
d'embas : & Dame Louyse Ducheffe Douaigiere 
d'Angoulmois & d’Anjou; Comteffe du Maine & de 
Beaufort, Mere de Tres-Haut , Tres-Excellent & 
Tres-Puiffant Prince FRANÇOIS Premier de Bene 

TESe 


(2) Toutes ces Pièces, qui font au nombre de 44, 8 qui nous pa- 


D'ailleurs, on n'y voit pas le Préambule, qui fe trouve dans la Copie 
manuferite, & c’eft pour cela qu'on le met ich, 


roiffent importantes, ne fe trouvent pas, que Pon fâche, dans aucum 
| Recueil imprimé, (Dum.] 


1529. 


ANNO 
1519. 


8 COPRGPS DEP 


P'res-Chretiea Roy de France, Prochaines de Sang & | 
Alliance, & depuis leurs premiers ans nourries & en- | 
tretenués en grande amitié & bien-veuillance: € ont 
derans les ides erreurs & troubles: fchismatiques 
qui croiffent & pullulent tous les jours, & les invalions 
que le Turc ennemy de noftre Foy Chrettienne a fai 
tes, & fe parforce faire en la Chreftienté depuis 
Guerres inteftines; lesquelles luy ont donné & don- 
nentaudace X facilité de ce faire, & empe 

Princes Chreftiens & tous autres d'entendre au rebou- 
tement dudit Turc, & de donner remede auxdites er- 
reurs & troubles, fi que la tolerance desdites erreurs 
nourrit & conforte ceux qui en font entachez' en leurs 
obftinations : & voyants que en meilleur endroit ne 
pourroient employer ce que leursdits Neveu & Fils 
leur donnent de credit , faveur & confidance envers 
eux, ne plus falutaire, agreable à Dieu, & neceffaire 
à Ja Chreftienté, que à procurer & moyenner entre les 
dits Princes une bonne, vraye, entiere & parfaite Pais 
& Amitié, leurs Amis, Alliez & Confederez; afin de 
remedier aux erreurs, maux & inconvenients procedans 
de la Guerre, les faire ceffer, & convertir les Armes 
communes de tous Roys, Princes & Poteutats Chres- 
tiens à la re^ulfion dudit Turc, & autres Infideles en- 
nemis de noftredite Foy Chrétienne, A cette caufe 
ont lesdites Dames par enfemble; à fcavoir,ladite Dame 
Archiducheffe pour & au nom, & comme Procuratrice 
fpeciale & irrevocable commife &ydeputée dudit Sei- 
gneur Empereur, & ayant ample pouvoir & faculté de 
Sa Majefté, duquel la teneur fera ci aprés inferée; & 
ladite Dame Ducheffe d' Augoulmois , pour & au nom, 
& comme Procuratrice fpeciale & irrevocable comm 
fe & deputée dudit Seigneur Roy Tres-Chre & 
ayant pareillement ample pouvoir & faculté de luy, 
aufli ci aprés inferée (desquels Pouvoirs les Origi- 
maux feront reciproquement baillez les uns aux autres ) 
ont, en vertu de leursdits Pouvoirs, de commun con- 
fentement , traitté , accordé & conclu les Articles 
fuyvants. 


I. REMIEREMENT, eft traitté, convenu & 
accordé bonne, feure, ferme & perpetuelle 
Paix entre lesdits Seigneurs Empereur & Roy, & qu'ils 
feront à tousjoursmais amis d'amis, & ennemis d'en- 
nem & cefferont toutes Guerres, Hoftilitez , haines, 
malveuillances & rancunes advenués & fuccedées en- 
tre eux, leurs Royaumes, Pais, Scigneuries & Subjets 
par tout le paffé, & mesmes dez le Traitte fait à IV 
drid le xiv. jour de Janvier mil cinq cents vintfix. 
IL ITEM, eft auffi expreflement traitté, que ledit 
Traitté de Madrid demeurera en fa force & vigueur, & 
fera inviolablement obfervé entre lesditsSeigneurs Em- 
pereur & Roy, leurs Hoirs, Succeffeurs & ayans cau- 
fe, à perpetuité, fans innovation quelconque, ne fans 
departir, ne y deroger; faufs & exceptez les trois & 
quatrieme Articles, & les onze & quatorzieme , entant 
qu'iceux onzième & quatorzieme font mention des 
Comtez d’Auxerrois, Masconnois & Bar fur Seine; 
& autres Articles qui feront changez & innovez par ce 
prefent Traitté en la forme $ maniere qui senfuit. A 
Icavoir, en ce qu'il touche la Duché de Bourgongne, 
Auxerrois, Masconnois , Bar fur Seine , Viscomté | 
d'Auxonne & reflort de Sainét Laurent, dont la refti- 
tution a efté accordée & promife par ledit Traitté de 
Madrid; ledit Seigneur Empereur, en contemplation 
& faveur de la Paix, fe coudescendra de demeurér és 
Actions € Droits qui luy competoient & appartenoient 
paravant & au temps dudit Traitté, pour le pourfuy- 
vre par voye amiable & de Juftice; € demeureront 
lesdits Droits & Actions expreffement & entierement 
faufves & refervées à luy , fes Hoirs , Succeffeurs & 
ayans caufe, nonobltant quelque prescription & laps de 
temps que l'on peut alleguer au contraire; '& auxdits 
Seigneurs Roi & aux Siens, leurs defenfes : & non- 
obftant ce, la rente de mille libvres Viennoifes preten- 
dués par ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien fur la Saul- | 
nerie de Salins, à caufe de ladite Duché de Bourgon- 
gne, demeurera perpetuellement acquitée & nulle; fans 
ce que madite Dame P'Archiduchelle, à prefent Com- 
teffe dudit Bourgongne & Dame dudit Salins, ny f 
Hoirs & Succefleurs Seigneurs & Dames d’icelles Vi 
les, foient tenus payer audit Seigneur Roy, ny à fes- | 
dits Hoirs & Succefleurs quelconques, aucune chofe | 
de ladite rente, ny des arrierages d'icelle ; ne qu'ils | 
foient tenus d'en bailler aucune reconnoiffance , ne 
faire autres devoirs: & que les rchands & autres 
de la Duché de Bourgongne , levans le fel grenier 
en ladite Saulnerie de Salins , pour le mener en la- | 
dite Duché, feront doresnávant tenus payer content | 


| celle Saulnerie 


chent les | 


ECO MA VEIQUU E 


ledit fel, ou du moins en le levant; & premier que le 
tirer de ladite Ville de Salins, bailler aux Officiers d'i- 
caution receante en ladite Comté pour 
les deniers d'iceluy fel, à l'appaifement desdits Ofi- 
& fera ledit fel. fourny felon les Conventions 

S ou à faire. 
Ill. IrEM, a eflé & eft traitté, convenu & accor- 
| dé, que ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, pour le 
| bien de la Paix, & retirer Meffeigneurs les Dauphin & 
| Duc d'Orleans fes enfans, eftans pour luy en Oltages 
| és mains dudit Seigneur Empereur , baillera à iceluy 
| Seigneur Empereur 1a Somme de deux millions d'escus 
d'or au Soleil; laquelle Somme il payera , à fcavoir en 
douze cens mille escus d'or Soleils, de foixante onze 
¡€ demy au Marc: lequel Marc fera felon l'eftellon 
| qui a efté accordé entre les Generaux des Monnoyes 
desdits Seigneurs Empereurs & Roy: & feront faits 
| trois femblables eftellons, les deux pour lesdits Sei- 
| gneurs Empereur & Roy, & le troifieme pour eftre 
gardé par ladite Dame Archiduchefle : & fera l'alloy 
desdits escus de vingtdeux carats & trois quarts : les- 
quels douze cens mille escus ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien fera delivrer content, realement & de fait au- 
dit Seigneur Empereur, ou à fes Commis & Deputez, 
en escus tant & fi avant que ledit Seigneur Roy eu 
pourra fournir; & ce qu'il ne pourra fournir en escus 
de poids & alloy que deffus, il le baillera en mafle à 
l'equipollent d'iceux, s’il plaift audit Seigneur Empe- 
reur prendre ladite maffe: ce que fadite Majelté decla- 
rera en dedans un mois, aprés qu'il aura ratifié ce pre- 
fent Traitté; afin que s'il ne fe contente d'icelle male, 
ledit Seigneur Roy la face monnoyer: & en fera fait 
té r Gens à ce experimentez, en tel lieu qu'il 
: & au mesme inftant feront aufli realement 
& de fait delivrez lesdits Seigneurs Dauphin € Duc 
d'Orleans entre les mains des Commiffaires Deputez 
par ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, Lesquels paye- 
ment & delivrance fe feront dedans le premier jour de 
Mars prochainement venant, ou pluftoft f faire fe peut, 
& en la forme & maniere qu’il fera advifé entre ceux 
qui à ce feront deputez par lesdits Seigneurs Empereur 
& Roy. Sur les autres huit cens mille escus, ledit 
Seigneur Roy Tres-Chreftien acquitera ledit Seigneur 
Empereur des Sommes de deniers par luy deues au 
Roy d'Angleterre d'argent prefté fur gages, dont il ap- 
perra deuëment & par Cedules & Lettres obligatoires 
de Sa Majefié, que Pon dit porter environ deux cens 
quatreyingts dix mille escus d'or au Soleil: & pour le 
relle & parfait accompliffement desdits deux millions, 
qui pourra porter outre lesdits douze cens mille escus 
& debtes d'Angleterre, environ cinq cens dix mille es- 
cus d'or au il; ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien 
baillera audit Seigneur Empereur la rente de vingtcinq 
mille cinq cens escus d’or au Soleil; qui eft à Padve- 
nant du denier vingt: & pour ladite rente fera avoir à 
iceluy Seigneur Empereur, les T'erres & Seigneuries 
que la Dame Dovaigiere Ducheffe de Vendosme a en 
fes Païs de Brabant, Flandres, Hainau, Artois, & ail- 
leurs en fes Pais d'embas, & autr “erres que tien- 
nent & pofledent esdits Pais les Subjets dudit Seigneur 
Roy Tres-Chreltien, telles que ledit Seigneur Empe- 
reur ou fes Commis à ce voudront choifir & nommer ; 
& ce pour ledit prix de vingt deniers, le denier jusques 
à l’entier parfurnillement & concurrence de ladite ren- 
te de vingtcing mille cing cens escus d’or, tels que 
deflus, ou à l'advenant de telle autre Somme, à quoy 
fera trouvée ladite refte & parfait desdits deux millions 
d'escus , pouvoir monter outre lesdits douze cens mille 
& debtes d'Angleterre; pour par ledit Seigneur Empe- 
reur, fes Hoirs, Succeffeurs & ayans caufe, jouir & 
ufer desdites Terres & Seigneuries , & revenus d'icelles 
parleurs mains, à condition de reachapt, tant & jus- 
ques à ce que ledit reachapt foit fait: lequel reachapt 
fe fera tout à une fois & fans descompte ny rabat des 
fruits, profits & revenus desdites Terres, du temps 
qu'elles auront efté és mains dudit Seigneur Empereur 
& de fesdits Hoirs & Succeffeurs: du revenu desquel- 
les T'erres & Seigueuries fera incontinent, aprés la ra- 
tification faiéte par ledit Seigneur Empereur de ce pre- 
fent Traitté, faicte evaluation & affiette fur les Comp- 
tes manuels, Bails, Fermes & autres enfeignements par 
quatre Commis, dont feront de la part de chascun 
desdits Princes nommez deux: & fi le revenu. desci- 
tes Terres & Seigneuries n’eft trouvé pouvoir mon- 
ter & revenir à ladite rente de vingtcing mille cinq 
cens escus; le fond & proprieté d’icelles, pour autant 
qu'elles vaudroient mieux que le denier vingt à les ven- 
dre perpetuellement & fans condition de reachapt, fera 
& demeurera affe&tée, hypothequée, & obligée pour le 
furplus 


ANNO 
1529. 


ANNO 
1529. 


DU DROIT 


furplus qué icelles Terres ne porteront la füsdite rente 
de vingt cinq mille cing cens escus, ou ce que le par 
fait desdits huit cens mille escus (lesdites debtes 
d'Angleterre deduites ) portera; dont chascune desdites 
Terres & Seigneuries feront chargées & portionnées 
à l'équipollent de la valeur d'iceluy, € les hypotheques 
faiétes & creées felon les us & couttumes des lieux ou 
neuries font fituées: neantmoins 


vables, respondants en ladite Ville d'Anvers: & fi les- 
dits Marchands, ou aucuns d'eux, fe trouvent infol- 
vables, en feront baillez d'autres au conte 
dit Seigneur Emperev Et commencera à avoir cours 
ladite rente, felon qu'elle fera liquidée, au jour. de la 
delivrance desdits Seigneurs Dauphin & Duc d'Or- 
leans; & aprés l'evaluation faióte des deffusdites Ter- 
res, fe feront les vendages, desh 
ments desdites Terres & Seigne & tout 
œuvres de Loy, requifes & necellaires au profit d'ice- 
luy Seigneur Empereur, & de fesdits Hoirs Succeffeurs 
ayans caufe , aux frais dudit Seigneur Roy Tre 
Chreftien ; faufs. les Droits Seigneuriaux, qui pour- 
roi eur, desquels ne 
fera payée aucune cl 
Taires & 
ajelté , au mesme inftant de 
Seigneurs Dauphin Duc 
lesquels par la maniere deffus 
Tres-Chreftien fera, que “Er 
& Tres-Puiffant Prince le Roy d'Angleterre, par fes 
Depatez, ayans à ce pouvoir fuffifant, rendra promp- 
tement, realement & de fait audit Seigneur Empereur, 
ou à fesdi toutés Lettres, Cedules & Obli- 
gations avec quit en bonne & feure forme, de 


la. delivrance desdits 
d'Orleaus : en delivrant 
lite, ledit Seigneur Roy 


ce 
e ir 


toutes & quelconques Sommes de deniers, en quoy le- 


dit Seigneur Empereur luy pourroit eltre tenu d'argent 
prefté par Lettres & Obligations, fur joyaux, gages & 
autrement, & jointement feront reftituez audit Seigneur 


ntement du- | 


itements & adherite- | 


cellent | 


DEERS GjE.N*S: 


chapt des Villes & Ch 
Orchies : & d'autant que par 
;tauce & detail r 
| diverfes difficultez , & fi 
| querelles, queltions & diff 
| la Paix, à cette caufe, & pour e 
| & mieux entendre la g 
eft advifé par les 
cation & decla 
VH. A sg 
Chrettier E 
| me deffus , 
| par ce prefent Tra 
goulmois fa Mere, por 
| tu de fondir Pouvoir, 
ransporte, perf 


9 


ladite c 


er lesdites.querelles, 
e, aefté & 
d'en faire fpecifi- 


iion telle que s 


1é com- 
C3. & 
d An- 
à nom de luy, & en ver- 
ne, baille, cede & 

tuellement & à tousjours, tant pour 
luy que fesdits Roys de France, audit Sei- 
gneur Empereur, fes Hoirs, Succeffeurs & ayans cau- 
fe, Comtes & Comtefles de Flandres ‚les Fiefs, Hom- 
mage, Pairrie de France, Serment de fidelité & toute 
| Subje&ion , Jurisdidtion, Superiorité, Reffort, Sou- 
| veraineté , & tous autres Droits que ledit Seigneur Roy 
| Tres-Chreltien, & fes Predecefleurs , Roys de Fran- 
| ce, ont eu, avoient, & pretendoient avoir fur les 
Comtes & Comteffe de Fland Pre 
Vaffaux, Villes, Loix, Chaftellenies, manans 
bitans de ladite Comté de Flandres, fans ce qu’ 
urs & aya 


donné, baillé « 
é ladite Dame Ducheit 
& at 


iffe, donr 


recel 


ats, Nobles, 


& | 


dres en Fief ou en Pairrie dudit Seigneur Roy Tres- 
Chreitien, de fes Succeffeurs Roys de France, ny de 
| la Couronne de France, ny leur en faire Hommage ou 
Serment de fidelité: & fans ce aufli ,qu’iceluy Seigneur 
Roy Tres-Chref fesdits Succéfleurs Roys de 
France puiflent jamais avoir, clamer, pretendre ou 
quereller aucun Droit, Seigneurie, Superiorité ,. Ju- 
risdiétion, Reffort ne Souveraineté en ladite Comté +» 
‚mpereur, fesdits 
Hoirs, Succeffeurs & ufe, Comtes & Com- 
tefles de Flandres ; ny fur lesdits Prelats, Nobles, 
Vaffaux, Loix, Chafteilenies, manans & habitans d'i- 
celle Comté ,prefens & à venir : tous lesquels & chas- 
cun d'eux, iceluy Seigneur Roy Tres-Chreftien, tant 
| pour luy que pour fesdits Succefleurs Roys de France, 


Empereur lesdits joyaux & gages; & aufli l'Obliga- | exempte, quite, descharge de toute fübjection , obeïf- 
tion d'indemni que ledit Seigneur Roy d'Angle- | fance, Serment de fidelité , Jurisdiction , Reffort & 
terre a dudit Seigneur Empereur, & quitance: le | Souveraineté, telle que luy & fes Predeceffeurs Roys 
tout felon la forme dudit Traité de Madrid. Et ne | de France avoier prendre & avoir fur 


pourra ledit S 
deux million 


dit 


gneur Empereur , moyenant lesdits 


Traitté & celuy de Ma 


compliffement du contenu en ce- 
rid (refervé en ce qui eft | 
comme deflüs eft dit) aucune cnofe quereller 


de Flandres ,, & iceux Prelats, No- 
, Villes, Loix , Chaftellenies, manans 

T icelle Comté, fans au- 
cune chofe retenir ny referver en quelque maniere 


ladite Comté 
| bles, Vaffau 


ou demander audit Seigneur Roy Tres-Chreftiens à | que ce foit. 
l'occatio fa prifon. VIII. Item, que ledit Seigneur oy Tres- 
IV, En outre: eft traitté & convenu, que ledit Sei- | Chreflien. tant pour luy que pour fesdits Succeffeurs 
gneur Roy Tres-Chreftien, en dedans fix fepmaines Roys de France, a renoncé, & derechef par cedit 
aprés la Ratification faiéte par ledit Seigneur Empereur | Traitté de Paix ladite Dame Duchefle d'Angonlmois, 
I 


& luy de ce prefent Traitté, revoquera par effect fon 
Armée & toutes Gens de Guerre qu'il a en Italie, 
foubs la charge de quelques Seigneurs, Capitaines & 
Perfonnages que ce foit, & tout Chef & Capitaine en 
fera fortir les Frangois, & licentiera tous les autres in- 
differemment de quelque Nation qu'ils foient ; fans 
plus f r d'eux , comme qu'il foit : de maniere que 
ledit Seigneur Empereur puiffe eftre certain & affeuré 
de l'acompliffement du contenu en cettuy Article, au 
plus tard quinze jours avant la reftitution desdits Sei- 
gneurs Dauphin & Duc d'Orleans; 

V. ITEM, gt 
jours aprés qu'il aura receu ladite Ratification d 
Traitté, fe departira de la Ville, Chaftean & Bail 
de Hesdin, & en fera reltitution à l'Empereur, com- 
me membre despendant de fa Comté d'Artois; enfem- 
ble de l’Attillerie, Munitions & autres meubles , que 
Pon fera apparoir eftoient audit Chafteau lors qu’il 
fut pris, & enfuyvant ledit Traitté de Madrid; refer- 
vé ceux desdits meubles qui ont elté rendus à la Dame 
de Roeux. 

V I. Et pour ce que par ledit Traitté de Madrid eft 
dit entre autres chofes, que ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien quite & delaiffe audit Seigneur Empereur 
tous & chacun les Droits de’ Jurisdiction, Reflort & 
Souveraineté que il & fes Predeceffeurs, Roys de 
France, pourroient ci aprés pretendre, demander & 
quereller és Comtez de Flandres & Artois; quite & 
transporte aufli tout le Droit & ion qu'il peut avoir 
& pretendre és Citez d'Arras, de Tournay € T'ourne- 
fis, Saint Amand & Mortaigne; & renonce au rea- 

Tom. IV. PART. lI, 


ledit Scigneur Roy dedans quinze 
udit 
age | 


pour & en fon nom, & en vertu de fon Pouvoir, re- 
nonce à tout te! Droit de reachapt, que ledit Seigneur 
Roy Tres-Chreflien & fes Succefleurs Roys de Fran- 
ce ont eu & pourroient.avoir, clamer & demander és 
Villes & Chaftellenies de Lille, Douay & Orchies, à 
quelque tiltre, raifoni ou moyen que ce foit; confen- 
tant & accordant, tant pour iceluy Seigneur Roy que 
fesdits Sueceffeurs Roys de France, que lesdits Villes 
& Chaftellenies de Lille, Douay & Orchies foient & de- 
meurent perpetuellement & à tousjours unies, incor= 
porées & jointes à la Comté de Flandres, comme 
elles eftoient auparavant qu'elles furent baillées 
| transportées par le Comte de Flandres au Roy de 
| France; nonobftant le contenu du Traité fait à Paris 
| le deuxieme jour d'Aouít l'an mil cccc. xcvrrr. 
| 


"Bis 


& autres T'raittez, quels qu'ils foient, faifans mention 
dudit reachapt : ausquels Traittez ledit Seigneur Roy 
Tres-Chreflien, tant pour luy que lesdirs Succeffeurs 
Roys de Franc a parcillement renoncé, & ladite 
Dame fa Mere en fondit nom renonce par cedit Trait- 
té, fans jamais en pouvo e pourfu ti 
demande, 

IX. ITEM, auffi iceluy 
tien , tant pour luy que fesdits Succefleurs Roys de 
& par cedit Traitté de Paix ladite 
zoulmois fa Mere, en vertu de 
ref renonce, quite & transpor- 
gneur Empereur; pour luy & fes Succes- 
z Gomteffes de Flandresytout tel Droii 
Tiltre,Car ifon & Action, que luy & fesdits Suc 
ceffeurs Roys de France ont & pourroient avoir 

1 apr 


neur Roy Tres-Chres- 


Dame Duchef 


fondit 
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aprés, clamer & pretendre, demander & quereller en 
la Ville & Cité de Tournay ou Bailliage de Tour- 
nefis, és Villes de Mortaigne € Sainét Amand; con- 
fentant & accordant pour ledit Seigneur Roy, & fesdits 
Succeffeurs Roys de France, que iceluy Seigneur 
Empereur & fesdits Succefleurs Comtes € Comrefles 
de Flandres jouïflent & polledent perpetuellement & 
à tousjours desdites Cité & Ville de l'ournay, Bail- 
age de Tournefis, Villes de Mortaigne & de Sainét 
Amand, en toutes Preeminences , Prerogatives, Fruicts, 
Profits , Emoluments , Droi&s de Regalie, de no- 
mination aus Evesché de Tournay, Abbaye de Sainét 
Amand, Sainét Martin audit Tournay, & autres 
Abbayes audit Tournefñs, & quelconques autres 
Droits, fans aucune refervation, comme unis & in- 
corporez par ledit Seigneur Empereur & fes Lettres 
Patentes à la Cour de Flandres; fans jamais pouvoir 
aller au contraire par iceluy Seigneur Roi & fes Suc- 
ceffeurs Roys de France. 

X. [rem, ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, 
tant pour luy que pour fesdits Succeffeurs Roys de 
France, a renoncé, & par cedit: prefent Traitté de Paix 
ladite Dame Ducheffe d'Angoulmois fa Mere, en ver- 
tu de fondit Pouvoir, derechef renonce, quite & trans- 
porte audit Seigneur Empereur & fesdits Succefleurs 
Comtes & Comtefles d'Artois, tout tel Droit, Caufe, 
Raifon & Aétion, enfemble toute Jurisdiction, Res- 
fort & Souveraineté , que ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien, & fes Predecefleurs Roys de France, avoient 
en la Cité lez la Ville d’Arras fur tous les manans & 
Habitans d’icelle, avec le Droit de Regalie, nomina- 
tion & autre quelconque Droit, que ledit Seigneur 
Roy Tres-Chreítien & fes Predeceffeurs Roys de Fran- 
ce, ont eu par ci devant für les Evesché & 
thedraie d’Arras, Appartenances & Appendances, fans 
rien y réferver ny retenir; fors & excepté les biens des- 
dits Evesché &:Eglife eltans au Royaume de France 
hors la Comté d'Artois, & enclavement d'icelle, & 
autres País de l'Empereur. 

XI. IrgM , ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien a 
confenti & accordé, & par cedit Traitté de Paix ladite 
Dame Ducheffe d’Angoulmois fa Mere, en vertu de 
fondit Pouvoir, confent & accorde, que ledit Seigneur 
Empereur , fes Hoirs, Succefleurs $ ayans caufe, 
Comtes & Comteffes d'Artois, foient & demeurent 
doresnavant perpetuellement & à tousjours quites, 
exempts & deschargez des Fiefs & Hommages tenus 
én Pairrie de la Couronne de France, Serment de fide- 
lité & toute Subjeétion, que luy & fesdits Predeces- 
feurs Comtes & Comteíles d'Artois ont efté tenus de 
faire, & ont fait audit Seigneur Roy Tres-Chreftien & 
fesdits Predeceifeurs Roys de France: desquels Foy & 
Homma Droit de Pairrie & Serment de fidelité , 
iccluy Seigneur Roy les a deschargé par cedit prefent 
Traitté de Paix; enfemble de tout tel & quelconque 
Droit, Jurisdiction, Relfort & Souveraineté , que le- 
dit Seigneur Roy Tres-Chreftien & fes Predeceffeurs 
Roys de France avoient eu par'ci devant, & que ci 
aprés pourroient avoir, clamer, demander, pretendre 
& quereller, en & fur ladite Comté d'Artois, Prelats, 
Nobles, Vaffaux, manans & habitans, Reflort & En- 


ar 


clavemens d'icelle Comté, tenus tant de la Couronne | 


de France que d'autres Seigneurs; en & fur toutes & 
chascunes les Eglifes, Biens, Revenus, Terres & 
Seigneuries d'icelles, fituées & affifes en ladite Comté 
d'Artois & és metes & Enclavemens d'icelle; mesme- 
ment de la Gardienneté d'icelles, quant aux Eglifes 
fituées en ladite Comté, Reflorts & Enclavemens, 
Biens & Revenus, Terres & Seigneuries , eftans en 
icelle Comté, Reflort & Enclavemens, quelque part 
& en quelque lieu que les Eglifes, quelles lesdits 
Biens, Terres € Seigneuries appartiennent, foient 
fituées & a(lifes; jacoit qu'elles foient de fondation des 
Roys de France ou amorties par eux , fans ce qu'iceluy 
Roy Tres-Chreftien & fes Succeffeurs Roys de France 
puiflent jamais quereller ou demander aucun Droit 
d'Hommage, de Pairrie, de Jurisdiction , Reffort & de 
Souveraineté , en quelque maniere ou facon que ce 
foit, en & fur "ladite Comté d'Artois, Nobles, Vas- 
faux, Eglifes, Biens, Rentes , Revenus , Terres & 
Seigneuries d'icelles Eglifes, eftans en ladite Comté, 
Reffort & Enclavemens, esquelles l'aide ordinaire a eu 
cours; ne pretendant aucun Droit de Regale, de no- 
mination, de Gardienneté, Prerogative, Preeminence, 
furles Eveschez, Abbayes, Priorez, Dignitez ou au- 
tres quelconques Benefices eftans enclavez en ladite 
Comté, de quelque Abbaye que lesdits Priorez foient 
mouvans & dépendans. Lesquels Droits, Jurisdic- 
tions, Refforts, Souveraineté, Gardienneté , Droit de 


*glife Ca- | 


Regale, nominations, Preeminences, Prerogatives für 
les Eveschez, Abbayes, Priorez, Dignitez ou autres 
quelconques Benefices, eftans enclavez en ladite Com- 
té d'Artois, & tous autres Droii 


de Paix, 
porte perpetuellement & à tousjours audit Seigneur 
| Empereur, fesdits Hoirs, Succetleurs & ayans caufe, 
Cómtes & Comteffes d’Artois ; feparant & desmem- 
brant aufli perpetuellement & à tousjours de la Cou- 
ronne de France, icelle Comté d'Artois, Refforts & 
Enclavemens, leurs Appartenances & Dépendances ; 
enfemble les Fief, Hommages, Droit de Pairrie, Ju- 
risdiétion , Reflort & Souveraineté. d’icelle Comté, 
& les Biens, Revenus, Terres & Seigneuries, eftans 
en ladite Comté, Reifort & Enclavemens, apparte- 
nans tant aux Gens d'Eglife, que aux Gens laiz, pour 
par iceluy Seigneur Empereur, fesdits Hoirs & Succes- 
feurs, Comtes & Comreffes d'Artois, en jouir perpe- 
tuellement & à tousjours , comme ledit Seigneur Roy 
Tres- Chreftien & fes Predeceffeurs Roys de France en 
ont jouy par ci devant; & fans ce qu iceluy Seigneur 
Roy Tres-Chreftien & fes Succeffeurs Roys de Fran- 
| ce, ou leurs Juges & Officiers y puiffent jamais avoir, 
clamer , quereller , pretendre ou demander aucun droit: 
en ce nou compris la Cité de Teroüane, & les appen- 
| dices d'icelle, fi aucunes en y a qui ne foient de la 
| Comté & Enclavemens d'Artois : ny auff les biens des 

Eglifes d' Artois eltans au Royaume de France, hors 
| ladite Comté d'Artois, Enclavemens d'icelle & autres 
Pars dudit Seigneur Empereur; ny les Villages de Bo- 
lonnois ci nommez ; à fçavoir Ligny, Nedoncher, 
| Alefte, Sainét Michel en Artois, Helly, Arguy en 
Aix, Avesnes en Bolonnois , Eftrailles , Marles, Sempy, 
Reques, Cleuleu & le Secours, Thiebronne, Neuf- 
ville & Eftrées; lesquels Villages fouloient contribuer 
| en la compofition d'Artois. 

XII, ITEM, ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien a 
cedé, transporté & delaifíé, & par ce prefent Traitté 
| ladite Dame Ducheffe fa Mere cede, transporte & de- 
laiffe audit Seigneur Empereur , fesdits Hoirs, Succes- 
feurs & ayans caufe, Comtes & Comteffes d'Artois, 
perpetuellement & à tousjours, l'aide ordinaire d’Ar- 
tois, que l'on nomme l'ancienne compofition d’Artois, 
montant chascun an de quatorze mille libvres T'our- 
nois, que ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien & fes 
Predeceffeurs Roys de France ont accouftumé prendre 
& lever chascun an für toutes & chascunes les bonnes 
Villes, Villages, manans & habitans de ladite Comté 
d'Artois, Reflort & Enclavemens d'icelle (en ce non 
comprife ladite Cité de Terotiane, & les Villages du 
Bolonnois ci deflus nommez) pour d’iceluy droit d'ai- 
de ordinaire & ancienne compofition d'Artois jouir, 
ufer & poffeder, le percevoir & recevoir entierement 
par ledit Seigneur Empereur, fes Hoirs & Succeffeurs, 
! Comtes & Comteffes d’Artois, a tousjours & en toute 
| Prerogatives & Preeminences, de commettre, renou- 
veller € inftituer Officiers, tant pour icelle aide & 
| compofition que autrement. 

XII. ITEM, que nonobftant iceux transport, ces- 
| fion & delaiffement, tous & chascuns les manans & 
| habitans de ladite Comté d'Artois, Reffort & Encl: 
vemens , feront & demeureront à tousjours francs, 
quites & exempts de tous Droits de Domaine, impofi- 
tion foraine, haut paffage , ceinture de la Roine, 
iffué du Roiaume & autres Droits quelconques , appar- 
tenans audit Seigneur Roy Tres-Chreftien & fes Suc- 
ceffeurs Roys de France , à caufe des Marchandifes 
qu'ils ameneront ou feront amener du Royaume de 
France en ladite Comté d'Artois, Reffort & Enclave- 
mens d'icelle, pour y eftre vendues & diftribuées, & 
ce tant & fi avant qu'ils en jouiffoient du temps qu'ils 
eftoient Subjets de la Couronne de France, & qu'ils 
payoient audit Seigneur Roy Tres-Chréftien l'ancienne 
compofition d'Artois, fans les pouvoir plus avant as- 
fervir; pourveu que les Marchands bailleront dedans 
| ledit Royaume de France, aux Fermiers de l'impofition 
foraine & autres droits deflusdits. bonne & fuffifante 
caution de debiter & despendre dedans ladite Comté 
d'Artois, Reflort & Enclavemens, la Marchandife 
qu'ils auront prife & levée en France, fans la trans- 
porter ny faire transporter hors ladite Comté d'Artois, 
ny avoir intelligence avec eftrangers ; le tout de bonne 
foy & fans fraude, & en rapporter valable certification; 
fur peine de confiscation de la Marchandife & d'aman- 
de arbitraire pour la premiere fois. Et où il feroit trouvé 
d'avoir continué d'y faire fraude ou dol, fera refuféé 
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aux defraudateurs la chife desdits Droits pour leurs 
vies, Et fera tenu ledit Seigneur Empereur ou fes Of 
ficiers en ladite Comté d’Artois, de permettre & don- 
ner affilance aux Officiers & Subjets dudit Seigneur 
Roy dudit Droit de l'impofition foraine ‚toutes les fois 
qu'ils voudront venir en la Ville d'Arras ou ailleurs 
en ladite Comté d' Artois, pour faire tenir le:contrerol- 
le de ladite Marchandife ainfi debitée & despenduë, 
& fov informer des fraudes, transports & abus qui 
fe pourroient fur ce faire 5 affiftant avec eux l'Ofü- 
cier de l'Empereur au lieu où l'information fe fera, 
ou un Commis de par luy, s'il femble bon audit 
Officier : & en rapportant la certification deflusdite, 
lesdits Fermiers feront tenus de descharger lesdites 
cautions ainfi baillées , & tenir quites lesdits Mar- 
chands desdits Droits , nonobftant que depuis ledit 
Traitté de Madrid ils ayent efté contraints de payer 
iceux Droits. 

XIV. ITEM, eft convenu, que reciproquement le- 
dit Seigneur Empereur pour luy , fesdits Hoirs Succes- 
feurs, renoncera, quitera, cedera & transportera, com- 
ine ladite Dame Archiducheffe, pour & au nom dudit 
Seigneur Empereur, renonce, quite, cede & transpor- 
te perpetuellement & à tousjours au profit dudit Sei- 
gneut Roy & de fes Hoirs, Succeffeurs & ayans caufe, 
tous & quelconques Droits, Adtions , querelles ou 
pretentions que ledit Seigneur Empereur & fes Prede- 
cefleurs ont eu & pretendu, ont & pretendent de pre- 
fent pour luy, fes Hoirs & Succeffeurs, ou pourroient 
avoir & pretendre, pour quelque raifon ou caufe que 
ce foit, en quelconque des Eitats, "Terres & Seigneu- 
ries dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, pour luy & 
en fon nom prefentement tenués & pofledées media- 
tement ou immediatement. Et fpecialement tout ce 
qu'il pretend és Villes & Chaftellenies de Peronne, 
Montdidier & Roye; aux Comtez de Bolonnois, Gu 
ne & Ponthieu, auffi és Villes & Seigneuries affifes für 
1a Riviere de Somme, d'un cofté & d'autre, foit par 
tiltre de gagiere ou autrement ; f, Vaffaux , Droits 
de Patronage & nomination aux Offices & Benefices 
vaquants , Tailles & Impofitions; enfemble tous autres 
Droits, A&ions & querelles, que ledit Seigneur Em- 
pereur pourroit avoir & pretendre contre ledit Seigneur 
Roy aux chofes par luy pofledees; foit à caufe de fes 
Couronnes d’Espagne ou d'autre querelle de fa Mai- 
fon de Bourgongne, tant en vertu du Traitté d'Arras, 
que des Traittez de Conflans, Peronne & autres fubfe- 
cutifs, Et au furplus, lesdits Seigneurs Empereur & 
Roy Tres-Chreltien , chacun endroit foy, retourne- 
ront en leurs Terres & limites de leurs Royaumes, 
Pais & Seigneuries, comme ils eftoient au commence- 
ment de cette Guerre; fors & excepté en ce qui eft au- 
trement & particulierement mentionné & dispofé par 
ce prefent Traitté: & toutes autres querelles & a&ions 
ici non fpecifiées, que l'on pourroit pretendre d'une 
part & d'autre en façon que ce foit, demeureront per- 
petuellement quites & abolies , fans y pouvoir jamais 
retourner. 

XV. ITEM, jaçoit que ledit Seigneur Empereur, 
par cedit Traitté & celuy de Madrid, ait donné, cedé, 
quitté, transporté , & delaiffé audit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien pour luy & fes Succefleurs Roys de France, 
perpetuellement & à tousjours , les Hommages, Ju- 


risdictions , Reffort immediat, & tout tel Droit que le- 
dit Seigneur Empereur à caufe de fadite Comté d'Ar- 


tois avoit en la Comté de Guines; neantmoins eft par 


ce prefent Traitté declaré, & fe declare, que esdites 


quitances, dons & transports ne font comprifes les 


ronne de France, & de toutes ordonnances de Appen- 


Conttitutions , Statuts, Ordonnances, Couftumes à ce 
contraires, faictes, promulguées & introduites par le= 
dit Seigneur Roy Tres-Chreftien & fes Predeceffeurs 
Roys de France : ausquelles toutes foit expreffement 
derogé de la mesme authorité, certaine fcience & pl 
ne puiffance dudit Roy ‘Fres-Chreitien; en abdicant à 
luy & à fes Succeffeurs la puiffance de pouvoir jamais 
faire ou attenter le contraire, par quelconque voye que 
ce foit, de droit ou de fait, ores que de droit preten- 
diffent d'y pouvoir contrarier ,nonobitant claufules de- 
rogatoires, encore que d’icelles fe deuft faire ici plus 
ample expreffion & infertion. 

XVII ITEM, a elté & eft convent , traitté 
accordé, que tous & chascuns les Procés, eftant 
decis & pendans és Cours de Parlement à Paris, Re- 
queftes du Palais, Chaftellet, Bailliage d'Amiens & 
Vermandois, Prevoftez de Beauquesne, Peronne, 
Monftreul, Dourlens, & autres Sieges des Juftices du- 
dit Seigneur Roy Tres-Chreftien & de fon Royaume; 
quels qu'ils foient, contre aucuns Princes, Prelats & 
autres Gens d'Eglife, Seigneurs, Subjets & autres ma- 
nans & habitans des Comtez de Flandres & d'Artois, 
pour raifon € à caufe des Fiefs, Terres, Seigneuries , 
Rentes & Heritages fituées & aflifes és Comtez de 
Flandres & Artois, Refforts & Enclavemens d’icelles, 
en matieres perfonnelles, reelles & mixtes, en quelque 
eftat que lesdits Procés foient; feront renvoyez par les 
Juges de Cours & Juftices, où ils feront pendans inde- 
cis, pardevant le Grand Confeil dudit Seigneur Empe- 
reur, & autres fes Juges esdites Comtez de Flandres & 
@ Artois ; ausquels en appartiendra la connoiílance , 
fans ce que lesdits Juges dudit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien en puiffent doresnavant plus prendre aucune 
Cour ne connoiffance: & feront tenus lesdits Juges , 
leurs Greffiers & Commiflaires, enfemble les Advo- 
cats, Procureurs & Solliciteurs, renvoyer l'eflat des- 
dites caufes, les Aëtes, Procedures, Memoires , Es- 
critures , Enqueftes, & autres Pieces fervans esdits Pro- 
cés, fans en quelque chofe retenir ny referver, en les 
payant, contentant & falariant de leurs peines & vaca- 
tions, comme de raifon; pour par lesdits Juges dudit 
| Seigneur Empereur, qu'il appartiendra, & devant les- 
quels feront renvoyées lesdites caufes, faire Droit & 
Juftice auxdites Parties; fauf & refervé les Procés qui 
| font à prefent pendans à caufe de l'impofition foraine, 

fi aucuns en y a. 

XVIII. ITEM, fi auparavant les Guerres & divi- 
fions dernieres il y a eu aucunes Sentences diffinitives , 
Interlocutoires, Provifions ou Appointemens, retidus 
par les Juges dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien con- 
tre aucuns Princes, Seigneurs, Prelats, Eglifes, ma- 
nans & habitans desdites Comtez de Flandres & d’Ar- 
tois, qui ne foient executées; ledit Seigneur Empereur 
les fera mettre à execution deué , felon leur forme 
& teneur par fes Gens & Officiers, en leur delivrant 
esdites Sentences diffinitives, interlocutoires , provi- 
fionnelles, ou autres Appointemens authentiques. 
XIX. Item, a efté & eft traité, convenu, & 
accordé, que les Prefident & Gens tenans la Cour de 
Parlement à Paris renvoyeront aux Prefident & Gens 
du Grand Confeil dudit Seigneur Empereur à Malines 
en dedans trois mois, à conter du jour de la Ratifica: 
tion de ce prefent Traitté, les Procés eftans pendans 
indecis en ladite Cour de Parlement, intentez par feu 
Engelbert de Cleves Comte de Nevers, fes Vefye & 


& 


vant euffent efté fai&es des pieces avantdites à la Cou- ANNO 
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Terres, Seigneuries & Chaftellenies de Tournehem, | Enfans, les Filles du feu Seigneur d'Orval, & pour- 
Andrewick , Bredenaerde, leurs Appartenances & Ap- | fuyvis par eux, contre feu de loüable memoire le Roy 
pendances, & tout ce qui eft du Patrimoine de la Com- on Philippe de Caftille, que Dieu abfolve, & ledit 
té d'Artois que l'Empereur à prefent poffede, ou au- | Seigneur Empereur, touchant la Succeffion & aucuns 
ire en fon nom, qui feront & demeureront exempts | Droits que pretendoient avoir comme Heritiers de feu 
à tousjours de la Jurisdiétion, Reffort & Souverai- | Jean de Bourgongne, Comte de Nevers, avec toutes 
neté dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien , & de fes | & chascunes les Escritures , Additions , Enqueftes , Pro- 
Succeffeurs Roys de France, & de leurs Juges & Of- | duétions ,reproches & falvations, & generalement tour 


ficiers. 
XVI. ITEM, a efté convenu, que en enfuyvant 


le Traitté de Madrid, les ceffions, quitances, delais- | 
fement & transports faits par ledit Seigneur Roy Tres- | 


Chreftien audit Seigneur Empereur, fes Hoirs, Suc- 
ceffeurs & ayans caufe, des Jurisdictions, Reffort & 
Souveraineté, & de tous tels Droits que ledit Seigneur 
Roy Tres-Chreftien & fes Predeceffeurs Roys de Fran- 
ce avoient & pretendoient és Comtez de Flandres, Ar- 
tois, Citez d'Arras, Tournay € Tournefis, & autres 
quitances faiétes par ce prefent Traitté , font & s'en- 
tendent eftre faiétes avec derogation expreffe de toutes 
& quelconques unions & incorporations, que par ci dee 
Tom. IV. PART. Il, 


| ce qui fert audit Procés clos & feellé: enfemble les 
Lettres, Tiltres & Enfeignements , Originaux dudit 
Seigneur Empereur, que lesdits Prefident & Gens de 
ladite Cour de Parlement ont retenus en leurs mains, 
en les faifant par les Commis dudit Seigneur Empereur 
| collationner en icelle Cour ; & aufli les moyens de 
faulfeté, baillez par lesdits de Nevers, Vefve € Enfans, 
pour eftre procedé audit Procés fe'on les derniers Ap- 
pointemens, & eftre fait aux Parties raifon, Droit & 
Juftice. 

XX. Item, pour nourrir & entretenir vraye & 
bonne Amitié, communication & intelligence entre les 
| Subjets, manans & habitans des Duchez, Comtés, 

Ba Terres 
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Terres & Seigneuries dudit Seigneur Empereur & Pais 
de pardeça, & les Subjets, manans & habitants dudit 
Royaume de France; laquelle fe poufroit etloigner € 
discontinuer au moyen de certains Droits d' Aubaine ou 
Aubaineté, dont l'on a accouftumé d'ufer en aucunes 
desdites Duchez , Comtez & Seigneuries dudit Sei- 
gneur Empereur, & aufli au Royaume de Fr ace, par 
lequel les Parens € Heritiers d'aucuns ayans Terres, 
Seigneuries & Heritages, ou biens meubles en Pun des- 
dits País ou Royaume, ne peuvent fücceder, avoir ny 
pofleder lesdites Terres, Seigneuries & Heritages ou 
bien de leurs prochains Parens, s'ils ne font natifs de 
"Lieux & Pais, où lesdites "l'erres, Seigneuries & He- 
ritages ou biens meubles feront fituez & affis: a efté & 
€ft traitté, accordé & conclu, que doresnavant tous 
& chascun les Subjets, manans & habitans és Duchez 
& Comtez , Pais & Seigneuries de Brabant, Lembourg, 


Luxembourg ; 


Bourgongne, de Hainau, d'Oftrevant, de Namur, de 
Hollande, de Zelande, Tournay, Tournefis, Salins 
& Malines, appartenans audit Seigneur Empereur 
pourront & devront fucceder aux Fiefs, Terres, Sei 
gneuries & biens meubles de leurs prochains Parens, 
eflans audit Royaume de France; jaçoit qu'ils ne 


+ foient natifs dudit Royaume: & pareillement les Sub- 


jets manans & habitans d'iceluy Royaume de France, 
en quelque lieu qu'ils foient natifs, pourront fucceder 
aux Fiefs, Terres & Seigneuries, Heritages & biens 
meubles qui fe delaifferont. paz leurs Parens , eftans 
fituez, & aflis esdites Duchez , Comtez, Terres & 
Seigneuries; jacoit auffi qu'ils ne foient natifs en au- 
cune desdites Duchez , Comtez, Terres & Seigneuries 
d'iceluy Seigneur Empereur, nonobftant & fans avoir 
esgard au Droit & couftume d' Aubaine & Aubaineté : 
laquelle lesdites Dames, & chascune d'elles, en vertu 
de leursdits Pouvoirs, pour le bien de Paix, aboliffent 
& mettent à neant par cedit Traitté, perpetuellement 
& à tousjours, quant aux originaires des Royaume & 
Pais deflusdits ; fans ce que lesdits. Princes, leurs 
Hoirs & Succeffeurs, les Nobles, Prelats, Seigneurs 
feodaux , ou autres foubs eux, en puiffent dores- 
navant ufer. 

XXI. Et quant à la Comté de Charolois , madite 
Dame l'Archiducheffe en joüira fa vie durant; enfem- 
ble des aides & Droits de greniers à fel d'icelle Comté 
en toute Souveraineté, comme: a fait ledit Seigneur 
Roy. Apres le decés de madite Dame l’Archiduchefle 
en jouïra parcillement ledit Seigneur Empereur: & 
aprés le decés d’iceluy Empereur ladite Souveraineté 
retournera audit Seigneur Roy, comme elle eft de pre- 
fent. Et ett accordé, que fi aucuns malfaéteurs des 
Pais & Terres dudit Seigneur Roy, pour eviter la pu- 
nition de leurs malefices, fe retiroient esdites Comtez, 
Terres & Seigueuries; fera loifible aux Officiers dudit 
Seigneur Roy de les faire prendre en ladite Comté de 
Charolois, fans Lettres de Pareatis, jusques à ce que 
l'exploit fera fait. Et le pareil pourront fz dudit 
Seigneur Empereur & Dame Archiducheffe des crimi 
nels d'icelle Comté de Charolois, qui fe retireront € 
País de l'oberffance dudit Seigneur Roy. Et n’enten- 
dent lesdits Seigneurs Empereur & Roy par ce prefent 
Traité aucunement deroger és Traittez faits entre eux 
en cette Cité de Cambray, à Paris & à Noyon, en ce 
qui touche ladite Dame Archiducheffe, & qui n'eft de- 
rogé par cettuy: laquelle Dame demeurera en fes 
Droits & Actions, felon la teneur desdits Traittez : $ 
luy fera payée, ou à fon Commis pour elle, par ledit 
Seigneur Koy, la Somme de vingt-cinq mille libvres, 
que par ledit Traitté de Madrid il luy a accordée pour 
les caufes contenués en iceluy Traitté: & fe fera ledit 
payement en. cettedite Cité de Cambray , dedans deux 
mois aprés que ledit Seigneur Empereur aura ratifié ce 
prefent T raitté : aufíi lay icra bailler ledit Seigneur Roy, 
ou à fon Commis pour elle, dans un an prochainement 
venant, tous Tiltres, Comptes & Lettrages, eltans en 
la Chambre des Comptes à Dijon, fervans à fa Comté 
de Bourgongne & Pais y adjacens. Et quant à Noyers, 
Chaftelchinon, Chaucin & la Perriere, & les Greniers 
à fel desdits Lieux; ladite Dame Archiducheffe en 
jouira en telles Authoritez , Droits, Preeminences, Pre- 
xogatives & Graces, qu'en jouiffoit ledit feu Seigneur 
Roy Don Philippe de Caftille fon Frere, que Dieu ab- 
fille; fans eftre tenué d'en prendre aucuns oétrois du- 
dit Seigneur Roy. 

XXII ITEM, a elté & eft convenu & accordé, 
que s’il eft trouvé que aucunes Villes & Chafteaux ou 
autres Forterefles foient tenués par ledit Seigneur Roy 
en PEftat & Duché de Milan, ou par autre pour luy & 
en fon nom; fra rendu & reftitué audit Seigneur Em- 


Comtez de. Flandres, d’Artois, de| 
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| pereur ou à fes Commis dedans fix fepmaines aprés la Anno 
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| Ratification de ce prefent Traitté. 

XXIII. Item, delaiffera ledit Seignen: 
tierement, pour luy & fes Hoirs, la Comté Alt, 
femble fes Appartenances, & les remettra, dedans 
| fepmaines aprés ladite Ratification, és r 
| gnenr Empereur ou de fes Commis , 
tloirs, Succeffeurs & ayans caufe, à perpetuité; 
|. XXIV. Aufl eft accordé, que ledit $neur Roy 
Tres-Chreftien rendra & reftituera, & fera realement 
| remettre en la main & puiffance dudit Seigneur Empe- 
reur, ou de fes Commis, Barlette & autres Places & 
Lieux eftans en fa puiflance, & de fes Capitaines & 
Gens de Guerre au Royaume de Naples, le pluftoft 
| que faire fe pourra, & avant la delivrance desdits 
Seigneurs Dauphin & Duc d'Orleans ; & par tel temps, 
que ledit Seigneur Empereur en puiffe au plus tard eftre 
certain quinze jours avant ladite delivrance. Et outre 
ce fera ledit Seigneur Roy lres-Chreftien, dedans 
| Quinze jours aprés la publication de cedit prefent Trait- 
| t€, fommer les Venitiens & tous fes Alliez , qui fe 
trouveront occuper & detenir Villes, Chafteaux, Pla- 
ces & Fortereffes audit Royaume de Naples, d'icelles 
rendre actuellement & par effet dedans fix {epmaines., 
à compter du jour de la Ratification dudit prefent 
Traitté: lesquelles fix fepmaines pañlées, & au defaut 
de ce faire, iceluy Seigneur Roy Tres-Chreftien fe de= 
Clarera expreffement leur ennemy, & les aura, tiendra 
& reputera pour tels: & dez là en avant aidera ledit 
Seigneur Empereur de la Somme de trente mille escus 
au Soleil de bon or & juíte poids par mois: lesquels 
ledit Seigneur Roy baillera & furnira, ou fera baillen 
& furnir chacun mois, tant & jusques à ce que lesdites 
Villes, Chafteaux, Places & Fortereffes foient recou- 
vrées desdits Venitiens & autres Alliez dudit Seigneur, 


ae 
ix 
ns dudit Sei- 
pour luy, fes 


Roy, & reduites à l'obeiffance dudit Seigneur Empe- 
reur : & fi elles ne font toutes recouvrées, avant la 
delivrance desdits Seigneurs Dauphin & Duc d'Or- 
leans; ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, quant & 
quant icelle delivrance, baillera ou fera bailler bonne 
feureté au contentement dudit Seigneur Empereur, de 
continuer ladite affiftance de trente mille escus d'or au 
Soleil par chascun mois, tant & Jusques à ce que icel- 
les Villes, Chafteaux, Fortereffes & Places foient re- 
couvrées & entierement reduites, comme dit eft. Bien 
entendu, que fi ledit Seigneur Roy baille audit Seigneur 
Empereur aucuns deniers pour ladite aide de trente 
mille escus par mois, qui ne foient employez au recou- 
| vrement desdites Places, il en fera rembourfé; & y 
aura Homme deputé par ledit Roy, pour eltre prefent 
à la diftribution d’iceux deniers , & acertener iceluy 
Seigneur Roy du jour de la reduétion desdites Places: 
lequel Seigneur Roy ne favorifera ny afliflera contre 
l'Empereur, dircétement ny indirectement , ceux qui 
ont rebellé contre Sa Majefté audit Royaume de Na- 
ples, dez ledit Traitté de Madrid; ny autres Subjets 
quelconques de Sa Majeflé, ayans pris les Armes au- 
| dit Royaume contre icelle Majefté. 

| XXV. Auffi rendra & reltituera ice ny Seigneur 
| Roy audit Seigneur Empereur, ou à fes Commis. tout 
| ce qui fe trouve en fes mains & puiffance des Gal 
| prifes à Portefin; & ce de celles dont il aura £ 
| profit en quelque maniere que ce foit , ou la v 
| dit de Gens à ce connoiffans : fur quoy fe 
| rabbatu ce qui s’en trouvera avoir efté depuis repris par 
| Meflire André Doria; & autres ferviteurs dudit Sei- 
gneur Empereur, 

XX VI. Et quant à ce qui eft contenu audit Trait- 
té de Madrid, touchant la refidance de Monfeigneur 
d'Angoulmois devers iceluy Seigneur Empereur ; il eft 
remis au choix & vouloir dudit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien. 

XXVIL Aufl, entant que touche l'aide defenfive, 
articulée & convenué par ledit Traité de Madrid, elle 
s’entendra & comprendra feulement quant aux Royau- 
mes, Terres & Scigneuries, & autres biens Patrimo- 
| niaux appartenans auxdits Seigneurs Empereur & Roy, 
& que ledit Seigneur Empereur a & poffede à prefent, 
& aura par cedit Traitté, & celuy de "Madrid, felon 
qu'il eft appreuvé; & que ladite aide fera aux frais du 
requerant : & au fürplus, ledit Seigneur Roy ne fe 
mellera des prattiques en Italie, ny en Allemagne en 
quelque facon que ce foit, contre ny au prejudice du- 
dit Seigneur Empereur. 

XXVIII. ITEM; eft convenu & accordé, que le 
Mariage d'entre ledit Seigneur Roy & Madame Eleo= 
nore, Roine Douaigiere de Portugal, Sœur aisnée du- 
dit Seigneur. Empereur, accordé par ledit Traitté de 
Madrid, s’acomplira; & que ledit Seigneur Roy cn- 

voyera 


| 
| 
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voyera par devers elle, au pluftoft que faire fe pourra; 
aprés la Ratification de ce prefent Traité, Ambafla- | 
deurs avec pouvoir fuffifant & especial pour ratifier & 

appreuver, entant que befoin fera, tout ce qui concer 

ne ledit M ge: & aprés, pour l'acompliffement & 

confommation d’iceluy, elle fera menée en France,au 

mesme inftant de la delivrance de mesdits Seigneurs 

les Dauphin & Duc d'Orleans. Et fe parfera le fur- 

plus dudit Mariage, felon le Traitté de Madrid: fauf 

& refervé en ce qui touche les Comtez d’Auxerrois, 

Masconnois & Seigneurie de Bar fur Seine; qui de- 

meureront en füspens, felon & pour la mesme caufe, 

& avec exprefle refervation des Actions & Droits, 

comme il eít dit ci deffus de la Duché de Bourgongne. 

Et pour ce que le terme du payement des deux cens 

mille escus de Dot de ladite Roine, contenu audit 

Traitté de Madrid, eft expiré; eft de nouveau conve- 

nu, que ledit Dot fera payé, à fçavoir, la moitié de- 

dans fix mois aprés le jour de la date du prefent Trait- 

té, & l'autre moitié dans autres fix mois enfüyvans: 
& en recevant ladite Somme, ou partie d'icelle par le- 
dit Seigneur Roy, il fera tenu l'affigner, felon qu'il 
éft convenu par ledit Traitté de Madrid. 

XXIX. IrEM, quant à ce qui concerne l'aide & 
affiftance tant par Mer que par Terre, promife par le- 
dit Seigneur Roy Tres-Chreftien pour le voyage dudit 
Seigneur Empereur en Italie; ledit Seigneur Émpereur, 
pour confideration de ladite Paix, s'en defiftera, & 
tiendra quite ledit Seigneur Roy ; moyennant qu'il 
farnira feulement audit Seigneur Empereur dedans deux 
mois aprés qu'il en fera requis ( foit pour fon paflage 
en Italie ou retour, ou pour fon fervice y eftant) douze 
Galeres, quatre Navires, les plus grandes & meilleu- 
res que ledit Seigneur Roy ait, & quatre Gallions ; en- 
femble leur fuite, & fufifamment artillées & equipées 
feulement d’Aïtilleries & Munitions à cé neceflaires, 
& enmarinées de Mariniers, Rameurs & Officiers pour 
la conduite desdites Galeres, Navires & Gallions , fans 
en icelles mettre aucunes Gens de Guerre; & les bail- 
ler audit Seigneur Empereur, ou fes Commis ayans à 
ce pouvoir, en la forme devantdite, librement, pour 
y mettre dedans tels Capitaines, Gens de Guerre & 
autres, qu'il plaira audit Seigneur Empeteur pour ce 
ordonner: de laquelle Armée de Mer, en la forme 
que dit eft, ledit Seigneur Empereur fe fervira aux des- 
pens dudit Seigneur Roy; fauf & refervé de Gens de 
Guerre € autres d'autre qualité que deffus. Et y fe- 
ront mis de la part de l'Empereur lesdites Gens de 
Guerre à fon plaifir, pour le temps de cinq mois, à 
compter dez le jour qu'ils arriveront au Port qui fera 
nommé par Sa Majefté. Et ledit Seigneur Empereur 
recevant ladite Armée, baillera ou fera bailler par 
ceux qu'il commettra à recevoir icelle Armée, au Ca- 
pitaine qui l'amenera, fes Lettres Patentes, fignées de 
fa main, & feellées de fon Seel; par lesquelles il pro- 
mettra & jurera de incontinent lesdits cinq mois pas= 
fez, rendre audit Seigneur Roy, ou à fon Commis, 
ladite Armée de Mer en la maniere qu'elle luy aura 
efté delivrée. Et en oultre payera & delivrera ledit 
Seigneur Roy Tres-Chreftien realement audit Seigneur 
Empereur lesdits deux cens mille escus, que par ledit 
Traitté de Madrid il a accordé de payer à Sadite Ma- 
jefté pour ladite aide; à fcavoir cent mille escus de- 
dans fix mois aprés la date du prefent Traitté, & les 
autres cent mille escus dedans fix mois immediatement 
fuyvans. 

XXX, Et quant à l'affiffance & Solde aux mille 
payes de Pietons pour fix mois, & dont ledit Seigneur 
Roy avoit promis bailler Marchands respondans , fuffi- 
fans & folvables; ledit Seigneur Empereur l'acquitera 
& demeurera quite par ce prefent Traitté, moyennant 
Ja Somme de cent mille escus d'or au Soleil: laquelle 
Somme fera & demeurera en augmentation du Dot de 
ladite Roine vefve de Portugal: & fera ledit Seigneur 
Roy tenu la rendre & payer à icelle Roine & fes Hoirs 
icceffeurs en cas de repetition de Dot; & pour la- 
dite Somme bailler bons & fuffifans affiguaux dont la- 
dite Dame & fesdits Hoirs feront € demeureront jonis- 
fans, fans descompte au principal, jusques à l'entiere 
folution & payement d'icelle Somme, 

XXXI. ITEM, pour ce que par ledit Traitté. de 
Madrid Welt dispofé des fruits, profits, Cenfes & 
levées des Heritages & Rentes, données ou quitées par 
lesdits Seigneurs Empereur & Roy à tiltre de Confis- 
cation durant la Guerre, dont pourroient fourdre plu- 
fieurs queftions & differents; à cette caufe, pour eviter 
iceux differents, a efté € eft advifé, conclu & deter- 
miné par cedit prefent Traitté, que tous tels fruits, 
profits, Cenfes, Rentes & Revenus des Biens, tant de 


Gens d'Eglife que Laiz, debtes, Biens meubles & ar- 
rierages quelconques quí font ou peuvent avoir nom- 
mement & expreffement efté donnez, quitez & levez 1 
par Lettres Patentes desdits Scigneurs Empereur & 
Roy, ou de leurs Lieutenans & Commis, en quelque 
qualité que ce foit, à tiltre de Confiscation, & qui ont 
efté quitez, levez & payez durant la Guerre qui a efté 
entre lesdits Seigneurs, leurs Alliez, € leurs País & 
Subjets, avant ledit Traité de Madrid; demeureront 
perpetuellement donnez & quitez au profit desdits Sei- 
gneurs, Vaffaux, Pais, Villes & Perfonnes fubjettes 
auxdits Seigneurs Empereur & Roy & leurs Alliez , qui 
auront auxdites Guerres tenu le party de l'un ou de 
l'autre ,ausquels lesdits dons font & peuvent avoir efté 
faits, & de leurs ayans caufe; foit que pour ce ait Pro- 
cés pendant en quelque Auditoire que ce foit ou nor. 
Et ne pourront jamais les Crediteurs de telles debtes, 
ou leurs ayans caufe, eftre receus à en faire quelque 
pourfuite,en quelque maniere & par quelque Aétion que 
ce foit, contre ceux ausquels lesdits dons & quitances 
ont efté faiétes, qui par vertu de tels dons & Confisca- 
tion les ont payé, pour quelque caufe que lesdites deb- 
tes puiffent etre, nonobftant quelconques Lettres obli« 
gatoires que lesdits Crediteurs en puiffent avoir; les- 
quelles, pour Peffeét desdites Confiscations, feront & 
demeureront par ce prefent Traitté caffées, annullées 
& fans vigueur. 

XXXII. Irem, que tous les Privileges oétroyez 
par ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, & fes Prede- 
ceffeurs Roys de France, aux Villes, manans & habi 
tans des Comtez de Flandres & Artois & autres Païs- 
Bas appartenans à l'Empereur, feront & demeureront 
confirmez par ledit prefent Traitté. Et parcillemene 
que les Privileges, Franchifes € Libertez , que les Vil- 
les, manans & habitans du Royaume de France ont 
auxdits Païs-Bas dudit Seigneur ee demeureront 
en leur force & vigueur; fi avant que lesdites Villes, 
manans & habitans d'un party & d'autre en ayent deué= 
ment jouí & ufé, jouiffent & ufent. 

XXXIII. ITEM, que tous Prifonniers de Guerre, 
qui font & fe trouveront avoir efté pris, foit en Mer 
ou en Terre, tant auparavant ledit lraitté de Madrid 
que depuis, d'un cofté & d'autre, Subjets desdits Sei- 
gueurs Empereur & Roy Tres-Chreftien (fors ceux du- 
dit Royaume de Naples & autres Subjets dudit Seigneur 
Empereur, ayans fervy contre luy audit Royaume) 
& quelconques autres , ayans fervy & tenu le party 
contraire, de quelque Nation ou condition qu'ils 
foient, feront tous relafchez & mis en pleine liberté 
fans payer rançon, en dedans deux mois aprés les Ra- 
tifications de ce prefent Traitté baillées: refervé feu- 
lement ceux desdits Prifonniers, qui feront mis à ran- 
gon avant la date de cedic T'raitté ; lesquels payeront 
leurdite rançon, nonobftant ce que deffus. 

XXXIV. ITEM, par ce prefent ‘I'raitté a eflé & 
eft convenu & accordé, que fi Meffire Robert de la 
Marck, fes Enfans ou autres, quels qu'ils foient fe 
veuillent avancer de furprendre, ufurper, ou faire quel- 
que emprife és Chaftel & Duché de Bouillon, & fes 
Appartenances & Appendances, conquis par PEmpe- 
reur, donnez & delaiffez par Sa Majelté à l'Eglife de 
Liege, à laquelle-auffi d'ancienneté ils appartehoient : 
en ce cas ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien ne pourra 
donner faveur , aide ny afliftance, directement ou in- 
directement, en quelque maniere que ce foit, 
ny au prejudice de ladite Egl 
voudront ce faire. 

XXXV. ITEM, que les Heritiers de feu de lonas 
le & recommandée memoire Meffire Charles Duc de 
Boutbonnois & d'Auvergne, &c. fuyvant ledit Traitré 
de Madrid, auront les biens qui appartendient audit 
Seigneur defun& à fon vivant, tant meubles qu'im- 
meubles, tel droit, part & portion qu'elle leur fuft ad« 
venué pat fon decés, s'il ne fe fuft retiré hors du 
Royaume de France, & n’euft fuivy le party dudit Sei- 
gneur Empereur; nonobltant quelconques Arrefts de 
Sentences prononcées durant la vie dudit feu Seigneur 
Duc de Bourbonnois, & aprés fon decés, unions, in« 
corporations, cefions & transports, qui pourroient 
avoir efté faits de fesdits biens, ou de partie d'iceux. 
Et feront tous lesdits Arrefts & Sentencés, Procedu- 
res, Donations, ceffions & incorporations, & autres 
Aétes, faits contre la Perfonne dudit Seigneur defunét, 


s E contre 
ifc, à celuy ou ceux qui 


fes honneurs & biens, ou fesdits Heritiers, nuls & de 
nulle valeur, & tels fe declarent par ce prefent Trait- 
té: mais für lesdits biens feront lesdits Heritiers tenus 
& chargez de rendre & payer à Meffire Henr 
de Zenette , Comte de Naffau, Grand & premier 
Chambellan de 1 EIODERRUR ; la Somme de dix mille 


y Marquis 


3 Ducats. 


ANNO 


529 


Anno Ducats d 


prefta audi 


1529. 
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or au coing d'Espagne, que ledit Seigneur 
feu Seigneur Duc de Bourbon, luy eftant 
en la Cité de Toledo, felon l'obligation que ledit Mar: 
quis de Zenette en a d'iceluy Seigneur detunét. 

XXXVI ITEM, que Jean, Comte de Ponthie- 
vre, Seigneur de Laigle & de Brouffac, Fils de feu 
René Comte de Ponthievre, fera remis & reintegré en 
tous & chascuns les biens, dont ledit feu René fon Pe- | 
re jouiffoit lors qu'il partit de France pour aller au| 
fervice dudit Seigneur Empereur; auquel il eft trespas- 
fé. Et feront reltituez audit Jean les meubles delaiflez 
à fon departement de France, Lettres, Tiltres & En- 
feignemens quelconques; mettant 4 neant toutes Sen- 
tences, Arrefts, Declarations, Donations, Adjudica- 
tions, Incorporations, & tous autres Actes qui contre 
les perfonnes & Diens dudit feu René , fes Hoirs & | 
Serviteurs qui l'avoient fervy & fuivy, peuvent avoir | 
eflé faits & rendus, & fera ledit Jean fon Fils, & eft 
par ce prefent Traité remis & reintegré en toutes & 
chascunes les querelles & Aétions qu'il avoir droit de 
quereller & demander ledit feu René fon Pere, en| 
quelque façon & maniere que ce foit, fuft & pcult es- 
tre: & les pourra iceluy Jean pourfuyvre & demander, 
tout ainfi qu’euft fair & peu faire ledit feu René aupa- 
ravant fondit partement de France, Et fera par ledit | 
Seigneur Roy Tres-Chreftien ordonné à la Cour de 
Parlement à Paris faire raifon & Juftice audit Jean, 
quand il en voudra faire pourfuite & de tout ce que 
deffus luy fera depescher Lettres Patentes en bonne & 
feure forme. Auffi les autres Amis, Alliez & Se 
teurs dudit feu Seigneur de Bourbon, tant Ecclefiaft 
ques que Seculiers à prefent vivans, & les Hoirs & 
Succeffeurs des trespaflez, jouiront plainement , paifi- 
blement & entierement dudit Traitté de Madrid en 
tout ce qui leur peut toucher; nonobftant quelcon- 
ques Procedures & Sentences, faiétes & prononcées 
generalement & particulierement , paravant & depuis 
ledit Traité de Madrid; & feront par effec relti- 
tuez en leurs biens dedans fix fepmaines aprés la Ra- 
tification du prefent Traité, & conforme à celuy de | 
Madrid. 

XXXVII. Item, que Meffire Laurent de Gor- 
revod, Comte de Pontdevaux, Viscomte de Salins, | 

rand Maiftre d'Hoítel dudit Seigneur Empereur, | 
fera dedans fix fepmaines aprés la Ratification de ce | 
prefent Traitté, mis en la recle poffeffion des Ville 
Chalteaux, Terres & Seigneuries de Chalamont 
Montmarle; enfemble de leurs appartenances par luy 
acquifes & achetées dudit Seigneur de Bourbon, 
pour par luy en jouir & ufer fa vie durant, fans rea- 
chapt; & aprés fon decés fes Hoirs, Succeffeurs & 
ayans caufe, à tiltre & condition de reachapt, pour | 
la Somme de vingt mille escus d’or au Soleil, pour la: 
quelle elles luy ont efté venduës; nonobítant, comme 
deffüs, quelconques Sentences prononcées contre le- 
dit feu Seigneur Duc de Bourbon & fes Biens, para- 
vant & depuis ledit vendage, unions & incorporations 
à ce contraires. 

XXXVII. ITEM, que ledit Seigneur Roy Tres- 
Chréftien a levé & leve par cedit Traitté la main mife 
& tout autre empeschement de fa part, fait & mis aux 
Principauté d'Orange & Souveraineté d'icelle, au pro- 
fit de Meffire Philibert de Chalon Prince de ladite 
Principauté, Viceroy de Naples, pour en jouir & ufer: 
enfemble des Preeminences, Superiorité & Souverai- 
neté par luy pretendués, ainfi qu'it faifoit auparavant 
lesdites main mife & empeschement , nonobftant iceux, 
& quelconques Sentences & autres Exploits & Actes 
de Juítice faits à ce contraires ; lesquels demeurent 
nuls & de nulle valeur, & tels fe declarent par ce pre- 
fent Traitté. Et n'entend toutefois ledit Seigneur Roy 
par le moyen d'iceluy Article attribuer audit Prince 
d'Orange autre Droit, que celuy qu'il avoit au temps 
de ladite main mife, fai&te en ladite Souveraineté ; au- 
que! Droit ledit Prince demeure. Et quant autres af- 
faires dudit Meffire Philibert de Chalon , dont mention 
eft faiéte audit Traitté de Madrid, ils feront dreffez , 
furnis, & acomplis, felon que audit Traitté eft dit & 
declaré. 

XXXIX. ITEM, que Madame la Ducheffe Douai- 
giere de Vendosmois retournera aux Biens, Droits & 
A&ions qu'elle avoit és Pais de l'Empereur avant 1a | 
Guerre, & qui luy font advenus durant icelle. Et pa- 
reillement retournera & demeurera Louis Monfieur de | 
Nevers aux Biens, Actions, Droits & querelles, qu'il | 
avoit esdits Pars avant ladite Guerre, & qui luy font | 
escheus durant icelle, 

XL. ITEM, que au Comte de Gavre, Seigneur de| 
Fiennes, fera dedans quinze jours aprés la Ratification! 


| 


QM A KPSTUOGU! E 


| de ce prefent Traitté rendue fa Maifon, Place & Chas- 


teau (a) d'Auxy, avec l'Artillerie & autres meubles à 
luy appartenans , qui y efloient en la prife d’icelle, pour 
en jourr comme il faifoit avant ladite Guerre 

XLI. Quant au fait de Meflire Philippe de Croy, 
Marquis d’Arfchot, touchant les Terres que feu Mes- 
fire Guillaume de Croy Marquis d'Arfchot, Seigneur 
de Chievres fon Oncle, avoit acquifes de la Roine 
Germaine de Foix, Douaigiere d’Arragon, & dont 
au Traitté de Madrid e(t faite mention: duquel affaire 
different ledit Meffire Philippe d’une part, & les 
Seigneur de Chafteaubriant & kvesque de Cozerant, 
Tuteur des Enfans du feu Seigneur de Lautrec, d'autre 
part, fe font foubmis aux dits & Ordonnances desdites 
Dames Archiducheffe & Duchefle, lesquelles durant le 
pourparlé de ce prefent Traitté de Paix, & aprés avoir 
fait ouir lesdites Parties, les ont appointé felon certain 
Ae par elles figné, & un Contra& & Appointement 
fur ce fait & paflé par devant les Eschevins de la Cité 
& Duché de Cambray au prefent an mille cinq cens 
vingt-neuf le troifieme jour d'Aouft; lequel Appointc- 
ment fortira fon plain & entier effe& felon fa forme & 
teneur. 

XLII. ITEM, 2 efté & eft convenu & accordé, 
que le Procés pendant pardevant les Gens tenans la 
Cour de Parlement à Paris entre Meffire Adolphe de 
Bourgongne, Chevalier de l'Ordre de la Toifon d'Or 
Seigneur de Bures, demandeur d'une part, pour rai 
fon des Terres & Seigneuries de Crevecœur, Arleux, 
Rumilly, Sainét Sulpice & Chaftellenie de Cambray , 
qu'il pretend eftre tenuës en Foy & Hommage de PE- 
vesque de Cambray; & le Procureur General du Roy, 
Defendeur d'autre part; fera envoyé, en l'eftat qu'il 
eft, par devant quatre Juges qui feront commis & de- 
leguez , deux du cofté dudit Seigneur Empereur, & 
deux de la part dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, 
pour en comnoiltre & decider en la Ville de Cambray, 
S'il eft preft & en eftat de juger: finon, il fera inftruit 
en ce qui refte à inftruire le plus fommairement, & par 
les plus briefs intervalles que faire fe pourra; l’ordre de 
Jufice toutefois obfervé & gardé: & pardevant les- 
quels Juges ledit Seigneur de Bures pourra (fi bon luy 
femble) faire telles autres demandes, requeftes & con- 
clufions, en matiere de reinzegrando ou autrement que 
bon luy femblera; ledit Procureur General demeurant 
entier en ces exceptions & defenfes. Et feront tenus 
lesdits Juges , aprés que ledit Procés fera inftruit, 
& mis en eftat de juger, iceluy decider & determiner 
en ladite Ville de Cambray dedans quinzaine: & 
pour commencer de proceder à ladite matiere , les- 
dits Juges deleguez fe trouveront audit Cambray vingt 
jours aprés la Ratification de ce prefent Traitté : & 
pourront les deux d'iceux, en l'abfence & empesche- 
ment des autres; (c'eft à fgavoir un de chascun 
cofté) proceder à Vinftruction dudit Procés jusques 
à la Sentence diffinitive exclufivement : & fera la- 
dite Sentence, donnée par lesdits quatre Juges, exe- 
cutée, nonobitant oppofitions ou appellations quel- 
conques. 

XLIII. ITEM, qu'en cette Paix & prefent Trait- 
té eft compris, comme principal contrahant, noflre 
Sain& Pere le Pape & le Sainét Siege Apoftolique: le- 
quel Sain& Siege lesdits Seigneurs Empereur & Roy 
maintiendront en fon authorité & preeminence, com- 
me à leurs Eftats Imperial & Royal appartient; & pro- 
cureront de faire recouvrer à noftredit Sainét Pere les 
Villes & Places occupées du Patrimoine de l'Eglife. 
Pareillement y font compris, comme principaux con- 
trabans , les Koys d'Honbrie, d'Angleterre, de Po- 
longne , (4) Chriftierne de Danemarck , de Portu- 
gal & d'Escoffe, madite Dame PArchiducheffe Tan- 
te dudit Seigneur Empereur: & font auffi compris 
comme Alliez les Eleéteurs, le Cardinal de Liege, 
& fon Pais dudit Liege, comme Alliez de l'Empe- 
reur en fes Pars d'embas ; les Ducs de Lorraine & 
de Savoye, & autres Princes de l'Empire, obeiffans 
& Subjets dudit Seigneur Empereur; les Seigneurs des 
anciennes Ligues & Cantons des hautes Allemagnes ; 
avec les autres, qui dedans fix mois aprés la publica- 
tion de ce prefent Traitté fe pourront, de commun 
confentement, auffi denommer & comprendre; & fe- 
ront tenus pour compris, en baillant dedans les fix 
mois auxdits Seigneurs Empereur & Roy leurs Lettres 
declaratoires & obligatoires en tel cas requifes, & non 
autrement. Et à cette fin, lesdits Seigneurs Empereur 
& Roy feront chacun endroit foy, voir aux deflus- 
nommez, & qui fe nommeront ci aprés, comme dit 
elt, comme ils auront efté compris contrahans ou Al- 
liez en cedit Traitté de Paix. — 

XLIV. 


Axxo 
1529 


(a) on 
Auchy. 


(4) Chaffé | 
de ce Ro- | 
yaume en | 
1523. 


Anno 
1529. 
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XLIV. ITEM , ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien 
procurera, que la Communauté de Florence s’appoin- 
te avec l’Empereur dedans quatre mois à compter de 
la date de la Ratification de ce prefent Traitté : & ayant 
ce fait, feront compris en iceluy Traitté, & non au- 
trement. 

XL V. Et pour ce que depuis le Traitté de Madrid, 
Mefire Charles Duc de Gueldres, Comte de Zut- 
phen, a pris le party dudit Seigneur Empereur, & a 
traitté avec luy ; ledit Seigneur Empereur le declare 
par ce prefent Traitté fon Allié. l'ous les autres ci 
non nommez, & qui ne feront nommez, comme dit 
eft, s'entendront eftre forclos de cette prefente Paix 
& Amitié, s'ils ne font compris en la generalité 
des Vaffaux & Subjets desdits Seigneurs, ou de l'un 
d'eux. 

XLVI, ITEM, que lesdits Seigneurs Empereur & 
Roy Tres-Chreftien, le pluftoft que bonnement faire 
fe pourra, en agreant, ratifiant & appreuvant par eux 
cedit Traitté , dont ils feront dépescher leurs Lettres 
ratificatoires , esquelles il foit de mot à autre inferé, & 
pareillement celuy de Madrid; jureront chascun d'eux 
par Foy & Serment folemnel, qui fe fera corporelle- 
ment fur les Sainéts Evangiles de Dieu, & le fuft de 
la vraye Croix, .en prefence du Sain& Sacrement & 
des Ambaffadeurs qui à ce feront ordonnez & envoyez, 
tenir & obferver refpeétivement tous & chascun les 
Points de ce prefent Traité; & aufli tous ceux conte- 
nus en celuy de Madrid, qui par certuy ne font chan- 
gez, muez ou innovez: fe foubmettans quant à ce aux 
Jurisdiétions, coërcitions € Cenfures Ecclefiaftiques 
jusques à l'invocation du bras feculier inclufivement ; 
'& conftituans leurs Procureurs iz forma Camere Apos- 
tolicæ, pour comparoir en leurs noms, & de chascun 
d'eux, en Cour de Rome pardevant Noftre Sain& Pe- 
re le Pape, ou les Auditeurs de la Rote, & fübir volon- 
tairement la condemnation & fulmination desdites 
Cenfures, en cas de contravention, comme dit eft; 
& par lesdites Cenfures fe foubmettre & proroger 
isdi&ion pardevant quelque Prelat & Juge Eccle- 
fiaftique: & que lesdits Seigneurs Empereur & Roy, 
ne nul d'eux, fans commun confentement, ne puis- 
fent en façon quelconque demander relaxation dudit 
Serment , ne abfolution desdiétes Cenfures: & fi 
Pun la demandoit ou obtenoit, ne luy puiffe profi- 
ter fans le confentement de l'autre: & requerront 
lesdits Seigneurs Empereur & Roy par enfemble Nos- 
tre Sainét Pere le Pape, leur oétroyer la re ion & 
dispenfe de leurs Sermens à caufe desdites alienations. 
Et là où le Pape ne Poétroyeroit dedans quinze 
jours, ou für ce voudroit prendre compofition, non- 
obftant ce, le prefent Traité fortira fon plein $ en- 
tier effect, ainfi & par la forme & maniere, comme fi 
de la prefente relaxation & dispenfation n’y eftoit faiéte 
mention. 

XLVII. ITEM, fera ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreftien ratifier & appreuver lesdits Traittez de Pais 
prefent, & celuy de Madrid, en ce que, comme dit 
eft, il n'eft changé, mué ou innové par cettuy, par 
Monfeigneur le Dauphin; felon la forme & maniere 
qu'il eft dit & declaré par iceluy Traitté de Madrid: 
& pareillement les fera ratifier $ appreuver par tous 
les À ftats particuliers des Provinces $ Gouvernemens 
de fon Royaume: & par iceux Eftats fera juger & pro- 
mettre la perpetuelle obfervance d'iceux Traittezi: & 
les fera interiner, verifier & enregiftrer en la Cour de 
Parlement à Paris, & en tous les autres Parlemens du 
Royaume de France, en prefence de fes Procureurs 
Generaux desdites Cours de Parlemens; ausquels ledit 
Seigneur Roy paffera Pouvoir fpecial & irrevocable 
pour comparoir en fon nom en icelles (Cours de Parle- 
mens, & illec confentir aux interinemens fusdits, & 
eux foubmettre volontairement à l'obfervance de tou- 
tes les chofes contenues esdits Traittez, & en chascun 
d'iceux refpectivement : & que en vertu d'icelle vo- 
lontaire foubmiflion, il foit à ce condamné par Arreft 
& Sentence diffinitive desdits Parlemens en bonne € 
convenable forme : & feront aufli lesdits Traittez de 
Paix verifiez & enregiftrez en la Chambre des Comptes 
audit Paris, en prefence & du confentement du Procu- 
reur dudit Seigneur Roy, pour l'effectuelle execution 
& furniffement d'iceux & validation des quitances, re- 
nonciations, foubmiffions & autres chofes contenués 
& declarées esdits Traittez : lesquelles verifications, 
interinemens, ratifications & chofes deffusdites fe 
faiétes & parfurnies par ledit Seigneur Roy Tres- 


Chreftien, & les Depesches d'icelles en forme deué de- | 


livrées és mains dudit Seigneur Empereur, avant lade- 
livrance de Meffieurs fes Enfans, & au plus tard de. 


mens & verifications que def 
ceffaire aux Officiers dudit Seigneur Roy Tres-Chres- 
tien, avoir relaxation de luy des Sermens qu'ils peu- 
vent avoir faits, de ne cónfentir ny fouffrir aucunes 
alienations de la Couronne ; iceluy Seigneur Roy la 
leur baillera. Et pareillement ledit Seigneur Empereur 
fera faire, en fon grand Confeil & autres fes Con- 
feils & Chambres des Comptes en fes Pais d'embas, 
femblables interinemens 6 ifications, avec relaxa- 
tion des Sermens des Officiers: & fera ratifier &ap- 
preuver cedit Traité par les Eftats particuliers de fes- 
dits País dans le temps que deflus. 

XLVIII. ITEM, que cette Paix fera publiée par 
|tous les Royaumes & Pais desdits Seigneurs Empereur 
& Roy, tant deca que dela les Monts, & mesmes és 
Lieux limitrophes, ot telles publications ont accous 
tumé eftre faites, au plus tard en dedans le quinzieme 
de Septembre prochainement venant; afin que nul n'en 
puiffe pretendre caufe d'ignorance, 

XLI X. Lequel Traitté de Paix en tous & chascuns 
les Points & Articles ci deflus declarez, lesdites Da- 
mes Archiducheffe & Duchefle d’Angoulmois, Procu- 
|ratrices desdits Seigneurs Empereur & Roy Tres- 
| Chreftien, & chascune d'elles endroit foy refpeétive- 
ment,en vertu & enfuyvant leursdits Pouvoirs ; & icel- 
le Dame Archiducheíle fe faifant forte de la deffüsdite 
Roine Douaigiere de Portugal, entant qu'il luy peut 
toucher; ont de bonne foy , & par leurs Serments, 
| pour ce par chascune d'elles donné & touché corpo- 
rellement aux Sainéts Evangiles de Dieu & Canon de 
la-Meffe, en prefence du Sain& Sacremént de l'Autel 
promis & promettent ; qu'elles feront deuément ratifier 
le contenu en cedit Traitté de Paix, & tous chascuns 
lesdits Points & Articles ci deffus declarez; & que de 
ce feront baillées & delivrées Lettres Patentes en for- 
me deuë & fuffifante, d'une part & d'autre, & ce de- 
dans deux mois & demy aprés la date d’iceluy prefent 
"T'raitté, 


is, éftoit requis & ne- 


zs 


S’enfuit la teneur du P o v v orm donné par ledit Sei- 
gueur Empereur à maditte Dame V Archiducheffe. 


(PA ES LES par la Divinne Clemence Empereur des 
Romains,tousjours Augufte, Roy de Germanie, de 
Caltille, de Leon, de Grenade, de Navarre, de Na- 
ples, de Cicille, de Mayorque, de Sardinne, des Is- 
les, Indes & Terres ferme de la Mer Occeanne, Ar- 
chiducq d’Auftrice, Duc de Bourgongne, de Lothier, 
de Brabant, de Lembourg, de Luxembourg & de 
Gueldres, Comte de Flandres , d'Arthois, de Bour- 
gongne, palatin de Haynau, de Hollande, de Zelan- 
de, de Férrette, de Hacquenault, de Namur & de 
Zutphen, Prince de Zwave, Marcquis du faint Em- 
pire, Seigneur de Frife, de Salins, de Malines,-& 
Dominateur en Afie & en Affticque, A tous ceulx qui 
ces prefentes Lettres verront, Salut. Comme noftre 
Tres-chiere & Tres-amee Dame & Tante Dame Mar- 


rolois 
Et pour 
d'embas 
nous at faiét advertir que Madame la Ducheffe Doua. 
riere d'Angoulmois & d'Anjou, Comtelle de Mayne, 
Mere du Roy Tres-Chreltien , luy ait faiét dire que 


| confiderant les maulx, inconveniens advenuz en la 


Chreltienneté, & l’aparence de plus a caufe des 
Guerres, mesmes d'icelle d'entre nous & ledit Se 
gneur Roy Tres-chreftien & fes Alliez , & que nui n'a- 
voit plus grande raifon d'y procurer le remede de Paix 
que elles deux, veu la proximité du Sang dont elles 
nous attiennent. Sy comme de Tante & Mere, el- 
le avoit finguliere affection de s'employer a drefler & 
conduire ladite Paix, & que fy nóltredite Dame & 
"Tante y vouloit auffy mettre la main. elle esperoit tant 
faire vérs ledit Seigneur Roy fon Filz, que quelque 
bonne conclufion s’en enfuievroit, furquoy icelle nos- 
tre Tante cognoiffant qu'en œuvre plus falutaire, ag- 
greable a Dieu & necefläire a toutte la chofe publicque 
Chreftienne elle ne fcauroit employer fa Perfonne 
euft accertené ladite Dame d'Angoulmois n'avoi 
2 tion ne devotion a ce, qu'elle; de manie- 

re qu'elles fe font refolues chacunes d'elles labourer a 
ite Paix & enfuivant ce nous ait noftredite Tante 
fions a P'effe& d'icelle, fe o 
oyer fa Perfonne; Sçavoir 
ús, comme avons tousjours 
es une bonne, ferme & fceure 
Paix 


nous‘ defir 
touttes cho 


fons que 
faict, fur 


dans quatre mois prochains: & fi pour les interine- ANNO 


Mya? 


ANNO 
1529. 
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Paix eftre dreflée & concluée non feulement entre | 
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Ducheffe d'Angoulmois & d'Anjou &c. Comteffe de 


Nous & ledit Seigneur Roy Tres-Chreltien; mais auffy | Mayne & de Gien, que icelle Guerrern'efloit en eftat, 


entre tous aultres Princes & Potentats Chreltiens, & 
pour l'effe&t d'icelle Nous mettre tousjours en tous 
debvoirs , voulans preferer le regard du bien univerfel 
notre particulier, afin de faire ceffer les maux & in- 
conveniens procedans de la Guerre, au foulagement 
du Peuple, reformer les Herefies quy croiffent & pul 
lulent chacun jours, maintenir.& exaulchier noítre 
Mere la fainéte Esglife, & l'au&orité d'icelle en dene 
reverence & obeiffance, & pour employer nofire Per- 
fonne & noz Armes & forces & les biens, qu'il at 
pleu a Dieu nous donner, a la repulfion du Iurcq & 
l'augmentation de noftre fainéte 


y, & pour la tres- 
grande prudence, & experience que fçavons eltre en la 
Perfonne de nottredite Dame, & Tante l’Archiduches- 
fe d'Auflrice , icelle noftre Tante confiant d'elle com- 
ime de Nous mesmes, avons, en accheptant fon tres- 
louable vouloir, créé, conftitué , ordonné & eitably, 
créons conftituons, ordonnons & eftabliffons par ces 
prefentes noftre Procuratrix generalle , especialle & 
irrevocable, en luy donnant plein pouvoir, auctorité & 
mandement especial, par cesdites prefentes, de, pour & 
au Nom de Nous, pourparier & communicquer avecq 
ladite Dame Ducheffe d'Angoulmois, & tous aultres 
quelz qu'ilz foient für le fai& de la Paix finalle, & Pa- 
cification de tous differens & queltions eftans entre 
Nous, ledit Roy Tres-Chreftien, & tous. aultres Prin- 
ces & Potentatz Chreftiens, & chacun d'eulx iceulx 
différends & queltions moyenner, paciffier & accorder, 
& finablement traiéter & conclure bonne, ferme, fceu- 
re Paix, Amitié, Ligue & Confederation, offenfive & 
deffenfive , generalle ou particuliere, avecq telz Arti- 
cles.Capitulations Conventions.& Conditions, que bon 
luy famblera, & qu'elle verra convenir entre Nous, & 
tous lesdits Princes & Potentatz Chreftiens , enfem- 
ble, ou particulierement avecq ledit Roy Tres-Chres- 
tien, ou aulcuns desdits aultres: Princes & Potentatz , 
y comprenant telz Alliez Confederez que bon luy fam- 
blera, de jurer en l'Ame de Nous, & de faire es cho- 
fes deflusdites, ou celles qui en peuvent & pourroient 
deppendre, & chascunes d'icelles,tout ce que Nous 
mesines ferions & faire pourions fy prefens en Perfon- 
ne y eftions ; Jafoit ce que la chofe requift mande- 
ment & pouvoir plus exprez & especial, en prefence 
de Perfonne, promettant de bonne foy , & en parolle 
d'Empereur, & far noftre honneur, obligation de tous 
noz biens, & ceulx de noz Hoirs , avoir aggreable, & 
tenir ferme & ftable a tousjours, tout ce que par nos- 
tredite "ante PArchiduchefle fera fait, befoingné, 
traité & convenu en noftredit Nom, es chofes des- 
fusdites, & chacunes d’icelles, leurs circonftances, & 
deppendances, & le tout ratiffier, & finablement ob- 
ferver, furnir & a 


ccomplir, & par tous noz Vaffaulx, 
Seryiteurs & Subjeétz, ou aulcuns d'eulx, aller ne venir 
alencontre. En tesmoin de ce Nous avons figné ces 
prefentes de noftre main, & a icelle fai mettre nos- 
tre Grand Seel. Donné en noftre Cité de Sarragofe le 
huiétiesme du mois d'Apvril, l'an de grace mil cincq 
cens vingt nceuf , & de noz Regnes, alcavoir des Ro- 
mains le dixiesme, & des Espagnes, & aultres le trei- 
xiesme. Aiafy figné fo: ? 


le ploy, CHARLES ES fur 
ledit ploy, Par l'Empereur & Roy a Perrenin, Es Jeellé 
en Chire vermeille a double queulve pendant, 


S'enfüit la teneur du Pouvorr doffné par ledit 
Seigneur Roy Tres-Chreflien a Madame la Du- 
chefje d'Angoulmois fa Mere. 

RANcHOLIS,par la Grace de Dieu, Roy de Fran 
ce, a tous ceulx quy ces prefentes Lettres verront 

Salut: Comme de tout noftre cœur & vouloir, & in- 

tention, nous ayons tousjours defiré , comme. fai- 

fons encores, une vraye, lincere & univerfelle Paix, 
en Creftienneté pour les infiniz maulx & inconve- 
niens qui fe commeétent chacun jour a l'occa- 
fion de la Guerre entre Chreftiens, laquelle 'chofe at 
fy longnement duré a noftre grand regret , & des- 
plaifir; que la forche desdits Chreftiens y eft grande- 
ment affoibly par la Puiffance du Turcq ennemy de 

noftre Foy augmentée, & de plus accroiltera s’il n’y 

at Amitié, Union & Amour entre les Princes, telle- 

ment que d’un bon accord, & par vray union r 


euement fur la Chres- 


recouvrer ce qui eft occupé 


tienneté , a quoy nous voulons empioyer non feule- | 


ment touz noz forches fans aucune chofe y espargner , 
mais auffy noftre Perfonne. Quoy voyant & confide- 
rant noftre Tres-chiere, & Tres-amee Dame & Mere la 


| pour prendre fin ains pluftot accroiftre, attendu les pre- 


paratifs que faifons pour icelle continuer plus groffe,que 
n’avions faiét par cidevant. A celle caufe pour met- 
tre fina icelle, & pour le recouvrement de nos Tres- 
| chiers & 'Ires-amez Enfans tenans Hoflaige pour 
Nous, & affin que puiffions mettre a execution contre 
|les Turcs ce qu'avons tousjours , & depuis noftre 
jeusne cage defiré, & pour estirper les Herefies qui 
pullulent en la Chreftienneté, & que l'Ésglife foit re- 
verée, & honorée ainfy qu'il appertient pour le falut 
de noz Ames, nous at remontré, & faict entendre 
qu’elle, & Madame noftre Tante 1’Archiducheile 
d’Auftriee, Duchefle Douariere de Savoye, Comtelle 
de Bourgongne, & de Charolois, & Dame de Salins, 


à refiftent | 
aux entreprinfes du deffusdit ennemy de la Foy, & | 


| & Malines auroient enfemble deliberé déprouver , 
| c’eft a fçavoir noftredite Tante envers l'Empereur, & 
| noltredite Dame & Mere envers Nous, de e une 
| bonne, & loyalle fincere Paix, Amitié, € Confidera- 
| tion; ce que ladite Dame Archiduchefle a faiét enten- 
dre audit Seigneur Empereur fon Nepyeu; lequel s’y 
eftoit confenty, & a ces fin luy avoit envoyé Pouvoir 
| fouffifant, pour y mettre une finalle inclufion; telle- 
| ment qu'il ne reftoit fynon que de noftre part feiffions 
le famblable, Nous priant noftredite Dame & Mere 
le vouloir ainfy faire, & jafoit que noftre Armee fuit 
| preft a marcher , .& que pour icelle fouldoyer nous 
|ait convenu 6 conjugue desbourfer grandes Sommes 
| de deniers, neantmoings pour le defir que nous avons 
pour les caufes deflusdites a ladite Paix, & auflÿ pour 
complaire a noftredite Dame & Mere; attendu pareil- 
lement, que iceluy Empereur s'y eít liberallement ac- 
cordé, Scavoir faifons que: nous confiderans pour par- 
venir a l’effeét d’icelle Paix , nous. mettre tousjours 
en tous debvoirs, voulans preferer le regard du bien 
univerfel.a nollre particulier, affin de faire ceffer les- 
dits maulx & inconveniens, procedans de la Guerre 
au foulagement du Peuple Chreftien, & refrener les 
Herefies qui croiffent & pullulent chacun jour comme 
dit eft, maintenir $ exaucer noftre Mere fainte Egli- 
fe, & l'auctorité d'icelle.en deue reverence & obeifan- 
ce, & pour employer noftre Perfonne , noz Armes, 
forces & les biens qu’il a pleu a Dieu nous donner 2 
la repulfion du Turcq, & l'augmentation de noftre 
Foy, & pour la tres-grand prudence & experience que 
fcavons eftre en la Perfonne de noftredite Dame & 
Mere la Ducheffed' Angoulmois icelle noftredite Dame 
& Mere, confians d'elle comme de nous mesme avons, 
en acceptant fon tres-louable vouloir, crée, conftituée 
& eftably, créons, conftituons, ordonnons & eftablis- 
fons par ces prefentes noftre Procuratrix generalle & 
especialle.& irrevocable, en luy donnant plain Pouvoi 
Autorité & Mandement especial, par cesdites prefer 
tes, de, pour & au Nom de Nous, pourparler & com- 
municquer avecq ladite Dame Archiducheffe, & pareil- 
lement avecq les Commis & Deputez ayant Pouvoir 
fufüfant de noftre Tres-cher, & T'res-amé , Frere, 
Coufin, Aliié & Confederé perpetuel,le Roy d'Angleter- 
re, Deffenfeur dela Foy, & tous aultres quelz qu’ilz 
foient fur le fai& de la Paix finalle, € Paciffication de 
tous differens & queftions entre Nous, ledit Seigneur 
Empereur, & tous aultres. Princes & Potentats Chres- 
tiens, & chacun d'eulx; iceulx differens & queftions 
moyenner , accorder , & finablement traicter & conclu- 
re bonne, ferme, & fceure Paix , Amitié, Ligue, Confide- 
| ration, offenfive & deffenfive, generalle & particuliere, 
avecq telz Articles , Capitulations,Convenances & Con- 
ditions que bon luy famblera, & qu'elle verra convenir 
entre Nous, & tous lesdits Princes & Potentats Chres- 
tiens enfemble. ou particulierement avecq ledit. Em- 
pereur, lesdits Commis, & Deputez ayansı pouvoir fuf- 
fifant de nollredit Frere, Coufin, & perpetuel Allié & 
Confideré, le Roy d'Angleterre , ou aucuns desdits 
Princes & Potentats, y comprenant telz Alliez & Con- 
federez que bon luy famblera, de jurer en l'Ame de 
Nous, & de faire és chofes deffusdites, & celles qui 
en peuvent & pourront despendre, & chacune d'icelle 
tout ce que Nous mesme ferions, & faire pourrions 
fy prefens, & en Perfonne y eftions; jafoit ce que la 
chofe requift Mandement plus exprez , & plus espe- 
cial ou prefence de Perfonne, ,promettant en bonne 
Foy & Parolle de Roy, & fur noftre honneur & obli- 


fasdites,& chacune d’icelles, leurs circonftances & dep- 
pendances, & le tout ratiftier, & inviolablement ob- 
ferver 


AXNO 
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ferver, furhir & accomplir, & par tous noz Vaffaulx 
Serviteurs & Subjects faire obferver, furnir & ac 
complir , fans jamais aller ne venir, ne fouffrir par 
nosdits Vaffaulx , Serviteurs & Subjeéts ou aucun 
d'eux aller ne venir allencontre. En tesmoin de ce 
Nous avons figné ces prefentes de noltre main, & a 
icelle fait mecttre noftre Grand Seel. Donné a Re- 
marantin le deuxiesme jour de Juing Pan de grace mil 
cinq cens vingt nœuf, & de Notre Regne le quinzies- 
me. Ainfy Signé fonbz le ploy FRANCHOIS, & fur 
ledit ploy, Par le Roy BAYART, Seellé en chire jaul- 
ne pendant a double quené. 

En tesmoin des chofes deffusdites , lesdites Dames 
Archiducheffe & Ducheffe, € chacune d'elles ont fi- 
gné ces prefentes de leurs Noms, & Sainnes manuels, 
& a icelluy faiét pendre leurs Seaulx, Donné en la 
Ville de Cambray le cinquiesme jour du mois d'Aouft 
Pan mil cincq cens vingt neuf. MARGUERITE ES 
Loyse, 69 feellé des Seanlx desdites Dames en chire 
wermeille pendant en las de oye noire, 


[Le Traité de Madrid dev 
entiers mais om le peut voir 
La repetition en feroit inutile. | 


voit être inferé ici tout 


fous Ja propre Date. 


TT le tout cy-devant inferé, & figné comme il s’en- 

fuit, François Charles de Lannoi, Domp Rughes 

de Montcada & Jean Lalemant; François de Turnon 

Archevesque d'Ambrun, Jean de Selve, & Philippes 
Chabot. 

Et ou il foit, que par ledit Traité fait en noftre Cité 
de Cambray, noftredite Tante l'Archiduchetfe alas 
entr’autres chofes, juré & promis, de faire par nous 
duëment ratifier le contenu en icelui, & que en fe- 
roient baillées nos Lettres Patentes en forme dué & 
fouffifante; Scavoir faifons que pour les mêmes confi- 
derations narrées en l'exorde dudit Traité, & audit 
Pouvoir par nous donné a noftredite Tante, PArchi- 
duchefle, & mémement a l'honneur de Dieu notre 
Createur, Autheur de Paix, Nous ledit Traité de Paix, 
fait accordé & conclu,en noftredite Cité de Cambray , 
par notre Tante l'Archiducheffe , & ladite Dame Du- 
cheffe d' Angoulmois , pour & entre Nous & ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien, fes Hoirs & Succelleurs, 
& tous & chacun les Points, Articles, & Chapitres y 
contenus, felon quil eft cy deffus inferé & transcript , 
avons pour Nous & nos Hoirs & Succeffeurs, aggreé, 
confermé, ratifié & approuvé, agreons, confermons, 
rations & approuvons , par ces prefentes, & avons 
promis & juré, prometons & jurons en Parole d'Em- 
pereur, für notre honneur, & fur les faintes Evangiles 
de Dieu, & le Fuft de la vraye Croix, pour ce cor- 
porellement touchées , en prefence du St. Sacrement, 
& de nos Tres-chers € bons Amis, Meffire Philippes 
Chabot Chevalier Seigneur de Brion, Admiral de Fran- 


ce, Maiftre Mathieu de Longjoue Seigneur de Dynecy, | 


Mailtre des Requeítes ordinaire, & Gilbert Bayard 
Seigneur de Neufville, General de Bretaigne Secretai. 
res Amballadeur, dudit Seigneur Roy Tres-Chretien, 
wes ce expreffement ordonnés & envoyés devers 

ous, avec Pouvoir, qui fera inferé en la fin de ces 
Prefentes; Et foubz Pexprez hipotheque & obligation 
de tous & finguliers nos biens, prefens & avenir, & 


de ceux de nos Hoirs, garder & obferver, entretenir | 


& accomplir, bien & lealement, ledit Traité de Paix 
fait audit Cambray, en tous & chacuns des Articles & 
Points y contenus, & auffi ceux dudit Traité de Ma- 


drid, que par iceluy de Cambray ne font changés, | 
mués, ou innovés, fans jamais faire, aller, ni venir | 


au contraire, directement ne indireétement, & fi fait, 
allé, ou venu étoit, par aucun de nos Fiefs & Gens 
de Guerre, Vaffaulx, Subjets & Serviteurs , le faire 
reparer, & des Infr 
punition que le cas le requerra, & en maniere que ce 
fera exemple a tous autres, & l'obfervance de toutes 
les chofes deffusdites, & chacune d'icelles, nous fom- 


mes fubmis & fubmetons par ces prefentes, aux Juris- | 


di&ions, Coherfions & Cenfures Ecclefiaftiques, jus- 
ques a l'invocation du bras Seculier inclufivement ; 
prometant en outre conftituer nos Procureurs, un ou 
plufieurs , im forma Camere Appoftolice, pour com- 
paroir eu notre nom en Court de Rome, par devait 
notre Saint Pere le Pape, ou les Auditeurs de la Rot- 
te, & fubir volontairement a la condemnation & ful- 
mination desdites Cenfures en cas de contravention 
desdits Traitez, & de chacun d'iceux comme dit eft; 
£t que fans le confentement du Roi Tres-Chretien, 
Tom. IV. Part. IL 


teurs & Transgreffeurs faire telle | 


DES GENS. 17 


res, & fi demandons & obtenons, ne nous puiffent 
profiter ; En temoings de ce Nous avons figné ces 
prefentes: de notre Nom, & a icelles fait mettre notre 
Grand Sceel. Donné en la Cité de Plaifance le jour de 
Fette St. Lucas Evangelifte le 18. du mois d'Oéto- 


bre, Pan de grace 1529. € de nos Regnes, fçavoir des 


Romains le X 1. & des Espagnes & autres le 14. 


ill. 


Pouvoir € Mandement de Francois]. 
Roi de France à fes Minifires € Procureurs pour 
érre prófents , de fa part, aux Enregiftrements 
du Traité de Cambrai € de célui de Madrid, 
qui fe devoient faire dans les Cours de Juftice & 
Chambre des Comptes des Pais- Bas. | Copie 
ancienne tirée du Regiftre des Traitez de Paix 
de la Chambre des Comptes de Pile, ] 


pur ors par la grace de Dieu, Roy de Fran- 
ce, a tous ceulx qui ces prefentes Lettres verront, 
Salut. Comme au Trait€ de Paix, Amitié, Alliance, 
& Confederation faiét € conclud a Cambray le cinc- 
quiesme jour d'Aouít, mil cincq cens vingt neuf, 
entre Tres-excellent & Tres-puiffaut Prince Charles, 
par la Divinne Clemence esleu Empereur tousjours 
Augufle, Roy de Germanie, & des Espagnes &c. nos- 
tre Tres-cher, & Tres-amé Frere & Coufin d'une 
part, & Nous d'aultre, ait efte convenu & accordé, 
que iceluy Seigneur Empereur approuveroit & ratifie- 
roit ledit Traité, & promeétroit par fes Foy, & Ser- 
ment d'iceluy garder & obferver en la prefence de noz 
Ambafladeurs, & de ce feroient expedicez Lettres auc- 
tenticques,comme fy ferions Nous a luy de noftre part, 
Sçavoir faifons que Nous a plain confians des fens, 
loyauté, prudence, experience & bonne diligence de 
noftre Chier & Ame Coufin Philippes Chabot, Seigneur 
de Brion, Chevalier de noftre Ordre, Admiral de Fran- 
ce, & Noftre Lieutenant General en Bourgongne, & 
de noz Amez & feaulx Confeillers, Meflire Mathieu 
de Longjoue , Seigneur de Dynecy, Mailtre des Re- 
queftes ordinaire de noftre Hoftel , € Gilbert Bayard, 
Seigneur de Noeufville, General de Bretaigne, & Secre- 
taire de noz Finances & de noftre Chambre, iceulx & 
ung chacun d'eulx feul & pour le tout, tant conjoinc- 
aict & eftably , 


figné ces prefentes de noftre main, & a icelles faic 
mettre noftre Grand Seel. Donné à la Ferre le dix- 
huictiesme jour d’Aouft l'an de grace mil cincq cens 
vingt nœuf, & de noftre Regne, le quinziesme. 4: 


Y 
fgné FRANCHOIS, & fur le reply Par le Roy, 


RoBERTET €9 feellé d'un Seel de chire jaulue a double 
queue pendant. Ainfy Signé CHARLES, ES en bas eftoit 
escript Par l'Empereur & Roy, y figné de Secretaire 
PERRENIN ES entre lesdites deux Signatures eff es- 
cript ES Jigné comme il eft cy enfuyvant. 


Cc Lecta 


ou de fes Hoirs & Succeffeurs, ne demanderons re- ANNO 
laxation dudit Serment, ne abfolution desdites Cenfu- 
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Le&a, publicata, [ 
Confilio Cefaree Majeltatis Procuratore generali p 
K nte » 


A&um Machlinie X VII. Febru 
mo quingentefimo vigefimo nono. 


a, publicata, verificata & regiftrata in Con 
adrie, Procuratore gerierali prefente & confentiente. 
A&um Gandavi XXI. Februarii anno millefimo, quin- 
gentefimo vigefimo nono. Sgg EDINGHEN. 
Leéta, publicata & regiftrata in Camera Computorum 
Imperialis Majeftatis Infulis & ibid expedita,prefente 
& confentiente fuo Procuratore. Actum Infulis anno 
milléfimo , quingentefimo vigelimo nono. £z /£gz 
CARRETTE. 


IV. 


ENREGISTREMENT (9 Publication des Trai- 
tez de Cambrai C de Madrid à la Chambre 
des Comptes de l'Ileg Avec les Pouvoirs de 
LP Empereur ES du Roi de France donnés à cette 
fi. [Copie ancienne tirée du Regiftre des 
Traitez de Paix de la Chambre des Comptes 
de lIfle.] 


Es Prefident & Gens des Comptes de l'Empereur, 
L Roy de Germanie, des Espagnes, d'Arragon, de 
Navarre, de Naples, des deux Sicilles, de Jerufalem 
&c. Archiducq d’Auftrice, Duc de Bourgongne, Com- 
te de Flandres, d'Arthois &c, noftre Sire,a Lille, ayans 
ouy la requefte,a eulx faiéte au grand Bureau par Mais- 
tre Anthoine Hellin,Confeillier du Roy Tres-Chreftien 
en fa Court de Parlement de Paris, & Commifíaire dudit 
Seigneur Roy en celte partie, afín de proceder a la Ve- 
rification , Interinement, & Emologation da Traiété de 
Cambray , enfemble celuy de Madril, entant qu'il n'eft 
innoyé ou mué par ledit Traicté de Cambray,a ce con- 
fentant le Procureur de l'Empereur, en enfuyvant ce 
quen Seigneur Empereur a promis par lesdi 

raiéteez, & que ledit Seigneur Roy avoit desja £ 
pour fon cofté, faifant oftention desdits Traiéteez Ori- 
ginelz, contenues avecq plufieurs Pouvoirs a l'effe 
diceulx en ung quoyer de parchemin de trente fept 
fueillets escripts, figné en fin CHARLES,& plufieurs 
foubfcripts par PEmpereur & Roy,& figné du Secretaire 
PER RENTIN,par lesquelz Traiété apparoit de la claufe 
faifant mention de ladite Verification, exhibant auffy le 
Pouvoir a luy. baillé par ledit Seigneur Roy Tres- 
Chreltien pour accepter & confentir audit Interinement 
duquel la teneur fenfuit: 

FRANCHOI1S par la grace de Dieu,Roy de France, 
a tous ceulx quy ces prefentes Lettres verront, Salut. 
Scavoir faifons que Nous a plain confians des fcavoirs, 
diligences & experiences de noz Amez & feaulx Gilles 
de la Pommeraye Seigneur dudit Liew, noftre Ambas- 
fadeur pardevers noltre Tres-chiere, & Tres-Amée 
Tante PArchiducheffe, € Maiftre Anthoine Hellin, 
Confeiller en noftre Court de Parlement, & Jehan Bil- 
lon, & Maiítre de noz Comptes a Paris, iceulx & cha- 
cun d'eulx feu] & pour le tout, tant conjoinétement 
que divifeement, avons commis, & de prefent commet- 
tons & deputons, par ces prefentes ; a demander & re- 
querir pardevant le grand Confeil de l'Empereur, & 
aultres fes Confeilz & Chambres des Comptes, en fes 
Pays d'enbas, & aillieurs ou befoing fera ‚felon le con- 
tenu des Traiéteez de Madril & Cambray ‚la Veriffica- 
tion, Interinement & Emologation desdits Traicteez 

iz entre Nous & l'Empereur, & d'accepter & con- 
Tentir aux condempnations quy feront für ce faiétes, 
Te tout en enfuivant le contenu en iceulx Traicteez, & 
en la forme & maniere qu'il ar efté fai& a Paris, & 
aufly de bailler entre les mains de noftredite Tante la 
Ratification des Eftats,& d'en prendre recepiffe en for- 
me deue & auétenticque, telle que a la delivrange de 
noftre Tres-chiers & Tres-amez Enfans, ceulx quy 
auront charge de les delivrer s'en contentent, ainfy 
qu'il feroient, & faire debvroient fy leur baillons les- 
dites Ratiffications de ce faire à vous, & a chacun de 
vous avons donné & donnons Pouvoir & Mandement 
especial, promeétant le ratiffier, & avoir aggreable, & 
qu'il fera de tel effe& que fy Nous en perfonnes l'a- 
vions faiét. En tesmoings de ce Nous avons figné ces 
prefentes de noftre main, & a icelles fait mettre noftre 
Seel. Donné a Dijon le feptiesme jour de Febvrier Pan 
mil cincq cens vingt nceuf, & de noftre Regne le fixies- 
me. Ainfy figué far le remploy FRANCHOIS, (9 fur 


cretaire BAYARD, Seellé en double queme en chire 
Ja er 
| Et apres que Jehan Cuvillon, Procureur Fiscal du- 
dit Seigneur Empereur, au Siege de fa Gouvernance de 
Lille, en vertu du Pouvoir a luy baillé par iceluy 
| Seigneur, a confenty l'[nterinement, Verification, & En- 
y regiltrement eltre faiét desdits deux Traiéteez par 
| iceulx Prefident & Gens des Comptes, felon leur for- 
m & teneur, duquel Pouvoir auffy la teneur s'en- 
u 
|_ CHARLES, par la Divine Clemence Empereur des 
Romains , tousjours Augufte, Roy de Germanie, de 
Caftille, de Leon, d'Arragon, de Navarre, de Na- 
ples, de Sicilles, de Mailloreque , de $ daine, des 
Ifles, Indes, & Terre ferme de la Mer Occeane, Ar- 
chiducg d’Auftriche, Ducq de Bourgongne, de Lo- 
thiere, de Brabant, de Lembourg, de Luxembourg, 
Comte de Flandres, d’Arthois, de B gongne, Pa- 
latin & d'Haynault ,- de Hollande, d Zellande, de 
Ferrette, de Haguenault, de Namur, Seigneur Prince 
de Zwave, Marquis du Saint Empire, Seigneur de 
Frize, de Salins,de Malines, des Cités, Villes & Pays 
d'Uthrecq, € d'Overiffel , & Dominateur en Azie, 
& en Affricque, A noftre Tres-amé, & feal Conteil- 
lier & Procureur general, Jehan Cuvillon > Salut, 
Comme par le Traiété de Paix, Amitié, & Alliance 
perpetuelle , nagueres accordé , & conclud en nos- 
tre Cité Imperiale de Cambray , entre noftre Tres-chier 
| & Tres-amé bon Frere, & Coufin fe Roy Tres-chres- 
| tien, & Nous,noz Royaulmes, Pays, Terres, Seignou- 
ries, Vaffaulx & Subje&s, Nous foyons tenuz entre 
aultres fa ner, verifier, & enregiftrer es Con- 
| faulx, & CI des Comptes de noz Pays dé par- 
| decha, ledit ' &é de Cambray, enfemble celuy de 
Madril en ce que par celuy dudit Cambray , il n'eft 
| changié , mué ow innové, le tout en prefence & du 
confentement de noz Procureurs, & en vertu de noz 
Lettres de Commiflion , & Pouvoir a ce especial & 
irrevocable, felom qu'il eft au long contenu esdits 
Traicteez , defirans de noftre part y fatisfaire en la 
Chambre de noz Comptes a Lille, Nous a plain con- 
fians de voz fens , prudence, experience, loyauté & de- 
ligence, vous avons donné & donnons, par ces pre- 
fentes, plain Pouvoir, especial & irrevocable, & vous 
ordonnons de en noftre nom comparoir en noftredite 
Chambre des Comptes a Lille, & de noftre part y 
confentir a PInterinement, Verification , & Regiftre 
desdits Traiétées felon leur forme & teneur, & de cha- 
cun d'eulx refpeétivement, & que tenues y fommes, & 
ce par les Gens d’icelle noftre Chambre, & n'en diffe- 
rez pour ou a Poccafion des Sermens, que pouvez 
de ne confentir, ou foûfirir aulcunes aliena- 
tion de noz Royaulme, Terres , Pays, & Seigneuries, ne 
de noz Aulteurs, Preeminence, Demaine & Droix ne 
de partie d'iceulx , car lesdits Sermens endroit les Ades 
deflüsdit, & fy avant que touchier € concerner peult 
l'accompliffement, & furniffement desdits "Traiétez , 
Nons,entant que meftier feroit,vous avons dispenté, & 
deschargé , dispenfons , & deschargons par cesdites pre- 
fentes. Donné en noftre Ville de Bruxelle, le dernier de 
Decembre l'an de grace mil cineq cens vingt nceuf,& de 
noz Regnes,a fcavoir des Romains, € Germanie &c. le 
unziesme, & de Caftille,& aultres,le quatorziesme. Ainf 
Subfeript, Par PEmpereur,& figze de Secretaire o. po 
Briour. Seellé en Simple queuë dechire vermeille. 
Lesdits Prefident & Gens des Comptes veu & con- 
fideré le confentement dudit Procureur Fiscal, auffy la 
caufe deffüs fpecifiée, & le Pouvoir, charge & ordon- 
nance a eulx baillé par ledit Seigneur Empereur, par 
fes Lettres Patentes & clofes, ont, en obeifant a icel- 
les,fai& publier en icelle Chambre, a huys ouverts, pre- 
fentlesdits Commiffaires du Roy & Procureur Fisc: 1, 
lesdits deux Traiéteez avecq tous les Pouvoirs y en 
ferreez, & les y fai& enregiftrer de mot a aultres, & 
au fürplus y ont & chacun d’iceulx refpectivement, 
par eulx efté interineez & verifiez, en tant qu'en eulx 
eft felon leurdit forme & teneure, en ordonnant de ce 
eftre fai&t notte en fin d'iceulx Trai&teez. Adam au- 
dit grand Bureau de la Chambre desdits Comptes a 
Lille, le vingt-fixiesme de Febvrier, mil cincq cens 
vingt noeuf. 


V. 


MANDEMENT (9 Ordonnance de PEmpr-= 
REUR, à ceulx des Comptes à Lille, d’interi- 
ner ES enregiftrer lesdits Traiéteez. [Copie 


trés- 


verificata & regiftrata in Magno | ledit remploy effoit escript Par le Roy, ES figré de Se- ANNO 


1529. 


ANNO 
29: 


DU DROIT 


trés-ancienne tirée du Regiftre des Traitez de | 
Paix de la Chambre des Comptes de l'Ile. ] 


HARLES, par la Divinne Clemence, Empereur 

des Romains ,. tousjours Auguíte, Roy de Ger- 
manie, de Caftille, de Leon, de Grenade, d'Arra- | 
gon, de Navarre, de Naples , de Sicille , de Mail- | 
lorcque, de s Mes, Indes, & Terre fer- | 
me de la Mer Occe Archiducg d'Autriche, Duc 
de Bourgoigne, de Lothier, de Brabant, de Lembourg , 
de Luxembourg, &c. Comte de Flandres, d’Arthois, 
de Bourgoigne , Palatin & d'Haynault, de Hollande, 
de Zelande, de Ferrette , de Haghuenault, de Na-] 
mur &c, Prince de Zvave, Marquis du St. Empire, 
Seigneur de Frize, de Salins, de Malines, € des Ci 
teez., Villes, & Pays d'Utrecq, € d’Ovrifelle, & Do- 
minateur en Afie & en Affricque. A noz Amez & | 
feaulx les Prefident, & Gens de noz Comptes a Lille, | 
Salut & dilection. Comme par le Traiété de , Ami- 
tié, Alliance perpetuelle nagueres accor E MACON, 
clud en noftre Cité de Cambray entre noftre Tres- | 
chier, & Tres-amé bon Frere, & Coufin le, Roy Tres- 
chreftien, & Nous, noz Royaulmes , Pays, Terres, | 
Seigneu Vaffaulx, & Subjects, Nous foyons te- 
nues entre aultres faire interiner, verifier, € enregiftrer, 
es Chambres des Comptes de noz Pays de pardega ledit 
"Traité de Cambray , enfemble celuy de Madril, en ce | 
que par celuy dudit Cambray , il n’eft changié , mué ou 
innouvé , le tout en pre 
noftre Procureur,defi 
vous mandons, & enjoignons expreflement par ces | 
a la Requelte & femonce des Comis, | 


& Deputeez de noftredit bon Frere, & Coufin a eftre |" 


rel 
Gi dont il vous apperra, 
du cónfentement de noftre Procureur, S 2 | 
Pouvoir, vous faittes publier, interiner, ve 
regiftrer lesdits Traidté de Cambray , & 
chacun d'eulx refpeétivement en noftre Chambre des 
Comptes a Lille, felon leur forme, & teneur, & n'en 
differez pour ou a Poccafion des Sermens , que pouvez 
avoir fait , de ne confentir , permettre ou fouffrir | 
aulcunes alienations de noz'Royaulmes , Pays, Sei- 
gnouries, Aulteur, Demainetou Droix, ne de partie 

d'iceulx ; car desdits Sermens endroit les A&es que 

deffus, & fy avant que touchier, & concerner peult | 
laccompliffement & furniffement desdits Traiétez, | 
Nous, en tant que meftier feroit, vous avons & chacun | 
de vous, relevé & dispenfé, relevons & dispenfons, | 
par cesdites prefentes. Donné en noftre Ville de Bruxel- | 
le, le dernier jour de Decembre , l'an de grace mil | 
cincq cens vingt nœuf, & de noz Regnes, a f Voir | 
des Romains, & Germanie, &c. le onziesme, & de 
Caftille &c, le XIV. Ainfy foabfeript par PEmpercur, 
ES figné L.nu Briour. 


| 
I 
| 


var 


| 

Lettre de Madame I Archiduchefe , à ceulx | 
des Comptes à Lille, touchant ledit Mande 
l'Empereur. [Copie trés-ancienne tirée du | 
Regiftre des Traitez de Paix de la Chambre | 
des Comptes de l'Ile. ] 


ARGUERITE, Archiducheffe d’Auftrice, Du- 
M cheffe & Comteffe de Bourgoingne, Regente, | 
&c. Tr 
avecq ceftes Lettr 
nance de proced 
Regiftre des Trai 
cun en fon regard , 
tement du Procureur de l'Empereur, Nous vous or- 
donnons que ala Requefte & femonce des Deputeez | 
du Roy a eltre prefens audit Interinement, vous y pro- | 
cedez € ordonnez au Procureur de Empereur, fy | 
trouvez, & y confentez felon lesdits Traiétiez, & qu'il 
ny ait faulte. A tant Tres-chiers, & bien Ainez noftre 
Seigneur vous ayt en fa fainte garde, de Bruxelle le 
fecond jour de Janvier, l'an XXIX. Ainfy foub[eripz 
MARGUERITTEËS plus bas figné L.DU BLIOUL, | 
EN fuperf ‚A noz Tres-chiers,& bien Amez les Pre- | 
fident, & Gens de la Chambre des Comptes de l'Em- | 
pereur a Lille, 


chers & bien Amez nous vous envoyons 
Patentes de l'Empereur, d'ordon- | 
PInterinement, Verification, & | 
7 de Madril, & de Cambray cha- | 


e tout en prefence, & du confen- | 


II 
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| ment 


) E | ginal, & Pouvoir dudit S: 
ence & du confentement de | fois que y trouvez caufe r 


ans de noftre part y furnir, Nous | dont a « 


ent de | E 
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VII. 


Aultre BETTRE de maditte Dame P Archidu- 
cheffe, ausdits des Comptes. (Copie très-an- 
cienne tirée du Regiftre des Traitez de Paix 
de la Chambre des Comptes de l’Ifle.] 


ARGUERITE Archiducheffe d’Auftrice, Du- 
a cheffe & Comteffe de Bourgoingne,Regente,&c. 
Tres-chiers & bien Amez, fuivant les f'raictez de Paix, 
dernierement fai& a Cambray, le Roy de France a or- 
donné au Seigneur de la Pommeraye fon Ambafladeur 
vers Nous, & les deux Comis für le faiét de Pévalua- 
tion des Terres, que par lesdits Traiétez eft tenu de 
bailler a l'Empereur, eulx trouver és Chambre des 
Confaulx, & des Comptes de pardeça pour icelles fai- 
re interiner, & enregiftrer lesdits Traiéteez , ce qu'ilz 
ont fait au grand Confeil, mais pour ce que ladite 
evaluation n’eft du tout encores achevée, & pour non 
perdre temps , ils ont advifé qu'il fouffera que l'an 
deulx voife vers vous pour y faire le mesme, parquoy 
& afin de advancher touttes chofes , quy despendent 
desdits Tr ;, Nous vous ordonnons de prefte- 
entendre audit Interinement avecq ceftuy d’eul 
quy fe trouvera, v ant oftention du Traiété ori- 
gneur Roy, fy n'eft touttes- 
fonnable y mettre delay, 
ence Nous advertirez , & ny faiét faulte. 
-chiers, & bien Amez noftre Seigneur foit 
de vous. De Malines le XVI. de Febvrier, l'an 
X. Ainfy foubfcript MARGUERITTE, & plus 
¿ES fuperferiptes,A nov T'res-chiergz 
relident, & Gens de la Chambre des 


A tant Tr 
garde 


XX 
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VIII. 


Rarırıcarıon dw Roi de France, für le 
Traité ES Accord de Paix fait à Cambrai. 
[Copie trés-ancienne tirée du Regiftre des 
Traitez de Paix dela Chambre des Comptes 
de Hle. ] 


RANCHO1IS, par la grace de Dieu,Roy de Fran- 
ce, A tous ceulx quy ces prefentes Lettres ver- 
ront,Salut. Comme le deuxiesme jour de Juing dernier 
palfé, par noz Lettres Patentes donne a Romorentin, 
& pour les caufes contenues en icelles, nous euflions 
creé confirmé Tres-haulte, & T'res -excellente Prin- 
ceffe noftre Tres-chiere, & Tres-amée Dame & Mere 
la Ducheffe d'Angoulmois, & d'Anjou &c. noftre 
Procurátrix generalle , & especialle avecq plain Pou- 
voir, Auétorité & Mandement especial; pour & au nom 
de nous, pourparler, communicquer avecq T res-haul- 
te, & Tres-excellente Princeffe noftre T'res-chere, & 
Tres-amée Tante, & Coufinne l'Archiducheffe d’Aus- 
trice, Ducheffe Douariere de Savoye &c. ante de 
'res-hault, Tres-excellent , & Tres-puiflant Prince 
Charle cincquiesme de cé nom Empereur efleu des 
omains, Roy des Espagnes, & tous aultres quelz 
qu'ilz fuffent fur le fai& de la Paix finalle, & Pacifica- 
& queftions, quy eftoient entre 


tion de tous differens & 
ous, & ledit Seigneur efleu Empereur, & tous aul- 
tres Princes, & Potentatz Chreftiens & chacun d'eulx 
& pour iceulx differens, & queltions moyenner , 
fier & accorder, & finablement traiéter, & conclure 
onne , ferme, & fincere Paix, Amitié, Ligue, & Con- 
federation offenfive & defenfive, generale & p: 
re, avecq telz Articles , Capitulations , Co 
Conditions que bon luy fambleroit , € q 
convenir entre Nous, & tous lesdits Princes 
tentats Chreftiens enfemble, ou partict ement avecq 
aulcun d’iceulx,y comprenans telz Alliez, & Confede- 
rez que bon luy fambleroit, laquelle noftre Dame & 

lere fe foit trouvée en la Cité de Cambray avecq nos- 
tredite Tante, & Coufinne PArchiduchelle d'Auftrice 
ayant aufly famblable Pouvoir d'iceluy Seigneur es- 
leu Empereur, & par enfemble ayant tenu plufieurs 
communications fur le fai& de ladite Paix, apres les- 
quelles elles ont finablement, en vertu de leursdits 
Pouvoirs, accordé & conclud bonne, fceure, ferme, & 
perpetuelle Paix , Amitié, Ligue & Confederation en- 
tre Nous, & ledir Seigneur eleu Empereur, felon la 
forme & teneur du Traité fur ce fait, & juré.le 5 
Ca 3 


20 GORPSH DSIPIOMJEATIQU:E 


Anno jour d'Aouft paffé, duquel la teneur de mot a autre cy | Parifius in P. 
NNC 


arlamento decima nona die Novembris Axxo 


apres fenfuit. anno Domini millefimo quingentefimo vicefimo nono. 
I 529. Signé D u Tir bz eff efcript, oIj 19. 
Fiat infertio. hec verba in 


a in ratura fcripta pref itia , 
| & de confenfu rello Procuratoris generalis Domini 
| 


| Et jafoit que par ledit Traiété fai& en ladite Cité de 
Cambray noftredite Dame & Mere ayt entre aultre 
chofe juré, & promis de faire deuëment par Nous a-| a Oca 
| tiffier le contenu en iceluy, & que de ce feroient bail- | pl lencia, confenfu xpreflo Proc 
lees noz Lettres Patentes en forme deve & foufifante, | ralis ejusdem Domini noítri Resi in ( 
| Sçavoir faifons que pour les mesmes confiderat ons | torum „die penultima: Novembiise a 
CHEVALIER. 
icata , regiftrata , verificata, intetignata & 
a in prelencia, & de confenfu expreffo Procu- 
ratoris generalis Domini noftri Regis. cujus audita fub= 
miflione, & vifo Procuratorio & Mandato fi eciali Cu- 
te Archiduchefle d'Auttric: pour| ria condemnavit, & condemnat dictum Dominum nos- 
& ledit Seigneur efleu, Empereur , nos- | trum. Regem ad obfervationem contentorum in fupra 
Succeffeurs,& tous & chacuns les Points, | Icriptis "l'ra&atibus. Actum Rothom. in Par mento 
À & Chapitres y contenus felon qu'il eft cy | die feptima Decembris anno Domini millefimo quin- 
deffus ré & transcript, avons pour Nous, nosdits | gentefimo vic fimo nono. Sizzé SUR U. 
Hoirs & Succefleurs,agréé,confermé, ratifié € pprou-| Led 2, publicata, repiftrata, verifica interignata’ & 
vé, agreons, confermons , ratiffions & approuvons par | expedita in pr ncia, & de confen reffo Procura- 
ces prefentes, & avons promis & juré, promectons & | toris generalis Domini noflri Regis ac audita ejus füb- 
jurons en parolle de Roy fur noftre honneur, € fur | miffione, m iufequendo Curia dictum Domin 


noftri Regis ac audita ejus fubmiffione &c. Signé DU 
livrer. 
I 


„fir ; publicata, interinata, 


regiftrata in 


ment en l'honneur 


Dieu noftre Createur, Aué 
de Paix, Nous le i 


de Paix £ 


| dits Hoirs 


e m 
it les fainétes Evangilles de Dieu, & le fuit de la vrz y | Regem ad obfervationem contentorum in preinfer 
1 Croix pour ce corporellement touchez en prefence du | Tr: ibus condemnavit atque condemnat. Aétum Di- 


fainé& Sacrement , & de Meffire Charles de Pou et, | Vione in Parlamento. nofiro Burgundie vigefima die 
Sieur de Lachau, Confeiller, Chamt ellan, & premier | Septembris anno Domini millefimo quingentefimo vi- 
Sommeillier d idit Empereur, & grand Com- | gefimo nono, Sieré MART IN 
mandeur de Al & Mefüre Guillaume des Bar- 2 i 
res Se ire d'iceluy efleu Empereur, Am- | nof 2 i, & fimiliter interinata, & regis 
balladeurs dudit Seigneur efleu Empereur, pour ce ex- | trat E preflo confenfu Procuratoris 
preflement envoy ordonnez devers Nous, & foubz | ejusdem Domini noftri Regis in dicla Camera Compu- 
l'expreffé ypotecque, & obligation de tous & finguliers | torum. d ev ma menfis Septembris anno füpra dic- 
noz biens prefens & advenir, & de ceulx de nosdits | to. Signé TaBouror. 
Hoirs, garder , obferver , entretenir, & accomplir bien Le sta, publicata, re; siltrata,, verificata, interinata, & 
& loyaument ledit Traiété de Paix faiét audit C ambray, | expedita in prefencia, & de confenfü expreffo Procu- 
& tous € chacuns lesdits Articles & Point y conte- | ratoris generalis Delphinalis ac audita ejus fubmiffone, 
nues, & anfly ceulx dudit Traicté de Madrid que par | & eam. infequendo Curia di@um Dominum Regem 
iceluy de Cambray ne font changez ,muez ny innouvez, | Delphinum ad obfervationem contentorum in preinfer- 
i fans jamais faire,aller ne venir au contraire directement | tis I atibus condemnavit atque condemnat. Actum 
ne ivdireétement, & fy fai& ,allé ou venu eftoit par aul- | Gratianop. in Parlamento Delphin. die decima octava 
cuns de noz Chefs ou Gens de Guerre, Vaffaulx , Sub- mentis Januarii anno Domini millefimo, quingentefi- 
jetz, & Serviteurs, le faire réparer, & des infracteurs, | mo vigefimo nono a Narivitate fumpto, 
& transgrefleurs faire telle punition que le cas le re- | ZU RDZ. V. 
querra, & en maniere que ce foit exemple a tous aul- | Leéta, fimiliter, publi ata, interinata, & regiftrata in 
tres, & a Pobfervation de touttes les chofes deffusdites | prefencia, & de expreffo confenfu Procuratoris gene- 
& chacunes d'icelles Nous fommes fubmis & fub ralis ejusdem Domini noftri Regis Dalphinii in Ca 
meétons par cesdites prefentes aux Jurisdiétions, Co- | ra Computorum die decima nona menfis Januarii anno 
herfions, & Cenfures Ecclefiaftiques jusques a Pinyo- | predi&o. Signé MATERON 
cation du bras Seculier inclufivement: Promeétans en Contenta in preinfertis Traétatibus fuerunt Te 
cores conftituer noz: Procureurs ung ou plufieurs iz Publicat: i à, & verif 
forma Camere Appoftolice, pour comparoir en noftre | & de ex 110 
nom en Court de Rome, pardevant noftre Sain& Pere | noftri Regis Tholof 
le Pape ou les Auditeurs de la Rotte, & fubir volon- cembris anno Domini millefimo , 
tairement la condemnation, & fulminacion desdites | fimo nono, Deinde aud 
Cenfüres en cas de contravention desdits T 
chacun d'eulx comme di& e(t ce que fans le confente- | Requeft 


iftru1 
um Domus, & Chriftianum Daers, Secrets 
um electi lmperatoris Procuratores, & 
id hoc per di&um electum Imperatorem fpe 
aliter deputatos hac die in Curia Judicialiter faéta, & 
ou obtenons ne Nous puifle prouffiter, En Tesmoing | attentis diti Procuratoris Regii generalis confenfu, & 
ous avons figné ces prefentes de noftre main, | Voluntaria fübmiffione, Curia pre di&um Dor 
& a icelles fait mettre noftre grand Seel. Donné a Pa-. num Regem ad contentorum in didis I raétatibus c 
ris le vingtiesme jour d'Octobre, l'an de grace mil fervationem , tenorem Literarum preinferte Ratifficatio- 
cincq cens vingt nœuf, & de noftre Regne le quin- | nis, & fubmiflionem predictam infequendo condemna- 
ziesme. Ainfy fizné FRANCHOIS > & plus bas of | vir & condemnat . A&um Tholofæ in Parlamento 
efeript Par le Roy, zé ROBERTET. | quarta die. menfis Februarii anno Domini millefimo 
|quingentefimo vicefimo nono. Signé MACHAE- 
| LE | EIS. 
| Ix. Lecta publicata, resiftrata € interinata in prefentia 
| € de confenfu expreffo Procurato 
noftri Regis ac audita ejus fubmif 


2007 y MEE US n A "Tomo. £2 | quendo Curia dium Dominum R rvatio- 
tité de Cambra arlen j 4 E pies : 
Traité de Cambrai, faits dans les Parlemens © | nem contentorum in preinfertis Tractatibus condem- 


Chambres des Comptes de Paris, de Rouen, de | navit & condemnat. Acum Burdegale in Parlamento 
Dijon, de Grenoble, de Touloufe, de Bour- | decima die Februarii anno Domini millefimo quin- 
deaux, € d'Aix en Provence. [ Copie très. | gentetimo vic (imo nono. Signe DE PONTAC, 

ancienne tirée du Regiftre des Traitez de Paix | . Lééta, publicata, regiftrata & interinata in prefentia , 


~ y C sc de Plfe 3 | & de confenfu expreffo Procuratoris generalis Domin: 
de la Chambre des Comptes de l'Ifle. ] | noftri Regis ac audita ejus fubm igre’ & entire 
OA. Curia ditum Regem Dominum ad obfer 
Ed, publicata , regiftrata, verificata , interinata, & | tionem contentorum in preinfertis T ractatibus con- 
expedita in prefencia & de confenfu expreffo Pro- | demnavit & condemnat. Actum Acquis in Parlamen- 
curatoris generalis Domini noftri Regis ac audita ejus | to Provincie die vicefima fexta menfis Februari 
fubmiffione & eam infequendo, Curia di&um Domi- | à Nativitate Domini millefimo quingentefimo t 
num Regem ad obfervationem contentorum in preinfer- | mo. Sgaé DE Arnrs RiATH, 
tis Traétatibus condemnavit atque condemnat. Aëtum | 
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X. 


Extrait des Regif 


Noveml 
cation de 


2, © Requifition | 


d l'Empereur. à cette fin.) 
[ Copie ancienne tirée du Regiftre des Traitez | 
de Paix de la Chambre des Comptes de 
l'Ile. ] 


CE jour Meflire Jehan Caulier Chevalier, Seigneur | 
de Aygny, Prefident du privé Confeil de l'efleu } 
Empereur, Jehan de Faleétans Doéteur és Droix, 
Maiftre de Requefte de l’Hoftel dudit efleu Empereur | 
font venuz en la Court de ceans, & a ledit Caulier | 
dit que, par le Traiété de Paix, faiét entre ledit efleu 
Empereur , & le Roy dernierement en la Ville de | 
Cambray le cincquiesme jour du mois d'Aouft der- | 
nier paffé, avoit elté, entre aultres chofes , diét & arti- 
culé que ledit Seigneur Roy feroit ratifier, & approu- 
ver ledit Traité, & pareillement celuy de Madrid, en 
ce que par celuy de abray il n'eft changé, mué ne 
innové, par tous les Eftats particuliers des Provinces, 
& Gouvernement de fon Royaume, & les feroit inte- 
riner, enregiltrer & verifier en la Court-de ceans, & 
lemens de: ce Royaume, en la prefence de | 
fon Procureur general , auquel il bailleroit Pouvoir es- | 
, & irrevocable pour comparoir en fon nom en 
fi ledit interinement , regiffte- 


ladite Court, & confentir 
ment; verification & expedition, & fe foubmeétre vo- | 
lontairement a l'obfervance de touttes les chofes con- 
tenues esdits Traiétez, € en chacun d'iceulx refpecti- 
vement, & que en vertu d'icelle volontaire fubmiflion | 
ledit Seigneur foit en la perfonne de fondit Procureur | 
general a ce condempné par Arrelt de ladite Court, | 
aufly que lesdits Traiétez feroient verifiez , & enre- | 
iftrez en la Chambre des Comptes en celte Ville de | 
Bs is, en la prefence & du confentement du Procu- | 
reur dudit Seigneur en ladite Chambre, & que ledit | 
efleu Empereur,pour recouvrer les Quiétances, Renon- | 
ciations,Soubmiflions, Ratiffications , & aultres chofes 
contenues , & declarées esdirs T'raiété quy luy doibvent 
eftre bailleez avant la delivrance des Daulphin & Duc | 
d'Orleans Enffans dudit Seigneur, les a desleguez fes 
Ambafladeurs; Et depuis ledit Seigneur a ratifié de fa | 
part & juré folemnellement tenir le contenu esdits | 
Traicées, & leur en faire bailler, & delivrer fes Let- | 
tres de Ratificati r de fa main, & feellees de | 
fon grand Seel, lesquelles ilz apportent devers ladite | 
Court, requerant a icelles les faire lire, publier, verifier, 
enregiftrer, & expedier felon & enfuivant le contenu | 
esdits Traiétez, & hibé lesdites Lettres de Ratifica- | 
tion en la prefence desdits Ambafladeurs, mais n’ont 
efté lesdites Lettres du tout leues obftanr que l'heure a | 
fonné, & a efté remilt la refte de 1 Publication a} 
demain matin. Fai& en Parlement le dixhuictiesme | 


aultres Par 


jour de Novembre l'an mille cíncq cens vingt nœuf. | 
$ collation eft fait, & figné DU TiLLET. | 


u Parlement d'Aix en Pro- 
6. er 1530. pour l'Enterinement 
cation des Traitez de Cambrai € de 


la Comparition ES Requifition des 
Se ar: 1 | 
de l'Empereur, à Veffect desdits En- 
terinement ES Ver 


ification. | Copie ancienne | 
tirée du Regiftre des Traitez de Paix de la| 
Chambre des Comptes de l'Ile. } 


Pres que ce jourdhuy en la Court de Parlement de | 

Prouvence feant a Aix font venuz, & entrez en| 
icelle Maitre Jean de Falletans, Docteur es Droix, | 
Maiftre de Requeftes de l'Houftel, & Chreftien Baers | 
Secretaire ordinaire de l’efleu Empereur, fes Procu- 
reurs & Ambafladeurs en celte partie, & qu 
bouche dudit Falletans en plaine Auditoire les 
ouverts, & ladite Court a ce denement affamblé 
efté dit & remonftré qu 


ar la 


| dits Procureurs à ce condamné par Arreft 


| en la prefence de vous noftre Proc 


2T 


avoit entre aultres chofes efté dit, & accordé que le- ANNO 


dit Seigneur Roy feroit rattifier , & approuver ledit 
Traité, enfemble celuy de Madric 
luy de Cambray il n’efloit mué, cl 
iceulx inte 
Cours de Parle 


en,ce que par ice- 
ngé ne innové, & 


ble pour comparoir esdites 
Cours, € confentir audit Interinement, Regiftrement & 
Verification, & fe foubmettre volontairement a Vob- 
fervance du contenu esdits T'raictez, & en chacun d’i- 
ceulx refpectivement, & qu'en vertu d'icelle volontai- 
re fubmiflion ledit Seigneur foit en la perfonne de fes 
desdites 
Cours, pour lesquelles chofes & aultres contenues es- 
dits Traiétez, & requerir & recouvrer avant la deli- 
vrance de Meflieurs les Daulphin & Duc d’Orleans 
Enffans dudit Seigneur, ledit efleu Empereur les avoit 
deleguez fes Ambaffadeurs & Procureürs, & depuis ice- 
luy Seigneur avoit ratiffié de fa part, & juré folemp- 
nellement tenir & obferver le contenu esdits Traiétez , 
& en avoit fai& bailler & expedier fes Lettres de Ratiffi- 
cation fignees de fa main, & feellees de fon grand 
Seel, lesquelles lesdits Ambaffadeurs ont mis devers 
ladite Court, requerans a icelle les faire lire, publier, 
verifier & interiner felon & enfuivant le contenu es- 
dits Traiétez, & ce faiét en vertu des Lettres Patentes 
par ledit Seigneur Roy für ce envoyeez a ladite Court, 
& premierement leues & publiees en plai 
t-on procedé a la le&ure 
tres & Ratification, & de à 
& Cambray en prefence desdits Ambaffadeurs , € apr: 
que ont eflé leues , & que le Procureur general du 
Roy a dit que ledir Seigneur luy avoit envoyé Lettres 
Patentes par lesque il Juy at donne plain Pouvoir, 
& audthor i , & irrevocable de comparoir en 
fon nom en ladite Court, confentir l'Interinement , Re- 
giftrement, Verification, & Expedition desdites Lettres & 
Traiétez ,: & fe foubmettre volontairement a l'obfer- 
vance de touttes les chofes contenues esdits Traiétez 

& chacun d'iceulx refpectivement en ce que n'a ché 
mué , changé ou innové par le Traicté fait a Cam- 
bray, & que en vertu d’icelle volontaire fubmiffion le- 
dit Seigneur foit condamné, par Arreft de la Court, de 
obferver & garder le contenu esdits Traiétez: Et que 
a cefte caufe & vertu de fondit Pouvoir il confent l’In- 
terinement, Regiltrement & Expedition & Verification 
desdits Traiéteez , & fe foubmettre volontairement a 
Pobfervance de touttes les chofes contgnues en iceulx 
& chacun d'iceulx, & qu'en vertu de fadite volontaire 
fubmiffion ledit Seigneur Roy foit condamné a l’obfer- 
vance desdits Traitteez, € chacun d'iceulx, offrant 
ausdits Ambaffadeurs dudit efleu Empereur, bailler le 


| double de fondit Pouvoir, lesquelz Ambaflädeurs ont 


requeru icelluy Pouvoir eftre i 


tre inferé en ce prefent Ar- 
reft, & duquel la teneur fenfuir. 


RAxcHoiS, par la grace de Dieu,Roy de France, 

Comté de Prouvence, Forcalquier & Terres adj : 
centes, a noftre Amé & feal Confeillier € Procureur 
general en noftre Court de Parlement a Aix, Meffire 
Anthoine Donati falut, & dileétion. Comme pour le 
Trai&é de Paix, Amitié, Fraternité, Confederation 
& Alliance perpetuelle, fait, conclud, & juré & accor- 
dé en la Ville € Cité de Cambray le cincquiesme 
jour d’Aouft dernier paflé entre Tres-hault, Tre 
excellent & Tres-puiflant Prince, & noftre Tres-chier 
& Tres-amé bon Frere, Coufin, & Allié l'éfleu Em- 
pereur tousjours Auguíle, & Nous & chacuns de noz 
Royaulmes, Pays, Terres, Seigneuries, & Vaffaulx & 
Subjeétz , Nous foyons tenuz faire ratifier entre aultre 
ledit Traité de Cambray, & celuy quy au precedent 
avoir eflé fait au Lieu de Madric en Espagne, en ce 
qu'il n'eft changé, mué ou innové par celuy dudit 
Cambray, par noz Amez & feaulx les Gens de noftre 
Court de Parlement a Aix, & iceulx Traiétez faire in- 
teriner, verifier & enregiítrer en Court, 
al, au- 
al, & 


quel pour ce faire debvons bailler Pouvo 
irrevocable pour comparo; 


fpec 
en noftre nom en noftre- 
dite Court, & illecq confentir audit Interinement, & 


vous foubmettre volontairement a l'obférvance de 
touttes les chofes contenues esdits Traiétez, $ cha- 
cun d'iceulx refpeétivement, & que .en vertu d'icelle 
volontaire fubmiffion nous foyons condamnez par Ar- 
reft & Sentence diffinitive de noftre Parlement en bon- 
ne & convenable forme, ainfy que plus a plain eft 
contenue & peult aparoir parlesdits Traidtez, des- 
quela 
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quelz envoyons aux Gens de noftredite Court les dou- 


bles fignez, & collationnez aux Originaulx quy vous | 


feront monftrez, & communicquez, Sçavoir vous fai- 


fons, que nous voulans fatisfaire € fournir a ce que at | 
efté promis & accordé que ferons, & ferons faire de | 
noftre part par lesdits Traiétez , confians de voftre per- | 


fonne & de voz fens, preudhommie , loyaultée, expe- 
rience & deligence,vous avons donné par ces prefentes 
plain pouvoir, & auéthorité fpecial & irrevocable de 
comparoir en noftredite Court, & illecq-confentir*au- 
dit [nterinement, Verification & Expedition quy f. 
fai&e desdits Traiétez par les Gens de noftredite Court, 
& vous foubmettre volontairement a l'obfervance de 
touttes chofes contenues esdits Traiétez , & chacun 
d’iceulx refpe&tivement , que en vertu d'icelle vo- 
lontaire fubmiffion Nous foyons condamnez par Ar- 
reft, & Sentence diffinitive de noftredit Parlement en 
bonne & convenable forme, fans vous arrefter aux 
Sermens, que pourriez avoir faiz ,de ne confentir, ne 
fouffrir aulcunes allienations du Domainne, & Droix 
de noftredite Couronne, desquelz Sermens vous avons, 
en tant que befoing feroit,deschargé & relaxé , deschar- 
geons & relaxons par ces prefentes fignées de noftre 
main, ausquelz, en Tesmoing de ce, Nous avons faic 
mettre noftre Seel. Donné a Paris le quinziesme jour 
de Novembre, l'an de grace mil cincq cens vingt 
nœuf, & de noftre Regne le quinziesme, FRANCOIS 
par le Roy Comte de Prouvence G E p ov x. La Court 


ne ledit Roy a l'obfervance du contenu esdits T'raictez, 
Fai& en Parlement a Aix le vingtfixiesme jour de Feb- 
vrier, l'an mil cincq cens & trente, prins a la Nati- 
vité de noftre Seigneur. Ainfy figud DE ALBISR. 


XII. 


Extrait des Regiflres de la Court de Parlement de 
Rouen du 7. Decembre 1529. contenant pareille 
comparition C9 requifition des Procureurs de ? Em- 
pereur, avec la Ratification © P Enregifirement 
des Traitez, | Tir& du même Regiitre de la 
Chambre des Comptes de l'Ifle. ] 


CE jour eft venu en la Court Meflire Jehan de Falla- 
tans Doéteur és Droiétz, Maiftre des Requettes de 
PHoftel de l’efleu Empereur, lequel a dit que, par le 
Traiété fai& entre ledit efleu Empereur, & le Roy en 
la Ville de Cambray , le cincquiesme jour d'Aouft 
dernier pailé, avoit entre aultres chofes dit, & articulé 
que ledit Seigneur Roy feroit ratiffier, & approuver le- 
dit T'raicté , & pareillement celuy de Madric en ce que 
par iceluy de Cambray il n'eft mué , changé ou innou- 
vé par tous les Eftatz particuliers des Prouvinces & 
Gouvernemens de fon Royaulme, & les feront interi- 
ner, enregiftrer. & verifier en la Court de ceans, & 
aultres Parlemens de ce Royaulme en la prefence de 
fon Procureur general , auquel il bailleroit Pouvoir es- 
al & irrevocable pour comparoir en fon nom en 
ladite Cort, & confentir ledit [nterinement, Regiftre- 
ment, Veriffication & Expedition , & fe foubmettre vo- 
lontairement a l’obfervance de touttes les chofes con- 
tenues esdits Traiétez € chacun d'iceulx refpeétive- 
ment, & qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiflion le- 
dit Seigneur foit, en la perfonne de fondit Procureur 
general, a ce condemné par Arreftz de ladite Cour 
auffy que lesdits Traictez foient verifiez & enre 
trez en la Chambre des Comptes a Paris, en la pr 
fence & du confentement du Procureur dudit Seigneur 
en icelle Chambre, & que l'efleu Empereur, pour re- 
couvrer les Quiétances, Renonchiations, Submiffions , 
Ratiffications, & aultres. chofes contenues, & decla- 
rees esdits Traiéteez, quy luy doibvent eftre baillees 
avant.la delivrance des Daulphin, & Duc d'Orleans 
Enffans dudit Seigneur, avoit delegué Meffire Jehan 
Caullier Chevalier , Seigneur Daigny , Prefident du 
privé Confeil dudit Empereur, & luy,fes A mbaffadeurs 
& chacuns d'iceulx, & depuis ledit Seigneur avoit ra- 
tifié de fa part & juré folemnellement tenir le con- 
tenu esdits T'raictées , & leur en faire bailler & delivrer 
fes Lettres de Ratification fignées de fa main, & feel- 
lées de fon Grand Secl, lesquelles il avoit apportées 


OMATIQUE 


pardevers ladite Court, requerant a icelle les faire 
| publier, enregiltrer & expedier felon & en enfuivant le 
| contenu esdits Traiétez, & a exhibé lesdites Lettres de 
Ratification contenant de mot a mot iceulx Traictez. 
Ce fai& a efté faiéte ouverture des Huys, & a l'on pro- 
cedé a la leéture, & publication desdites Lettres de Ra- 
ce dudit de Fa 


tification en la prefen lletans Ambatfa- 
fadeur, & dudit Procureur general. Apres leéture & 
publication desquelz Traiétez, & Lettres de Ratifica 


tion faiz entre le Roy ,& l’efleu Empereur, tant a Ma- 
dric que a Cambray , ou leurs Deputeez , & que le Pro- 
cureur general du Roy a dit que ledit Seigneur, par 
fes Lettres Patentes fignées de fa main,luy avoit donné 
plain Pouvoir, & auctorité fpecial & irrevocable de en 
| fon nom com en ladite Court, confentir a l'In- 
terinement, Verification & Expedition de fesdits Traic- 
tez, & fe foubinettre volontairement a l’obfervance de 
touttes les chofes contenues esdits Traiétees, & cha- 
cun d'iceulx refpe&tivement , & que en vertu de ladite 
volontaire fubmiffion le Roy foit condamné,par Arreft 
de ladite Court, a obferver € garder le contenu esdits 
Traiéteez, & que a celte caufe en vertu de fondit Pou- 
voir il confent l'Interinement „Expedition & Veriffi 
tion desdits Traicteez, & fe fubmeét volontairement 
Vobfervance de touttes les chofes contenues en iceulx 
& chacun d’iceulx, & qu’en vertu de ladite volontaire 
fubmiffion le Roy foit condamné par Arreft a garder 
& obferver le contenu esdits Traiéteez, offrant audit 
Ambaffadeur dudit efleu Empereur, bailler le double 
de fondit Pouvoir, lequel Ambaffadeur a requis ledit 
Pouvoir eltre inferé en ce prefent Arreft, & duquel la 
teneur fenfuit. 


E Rancuors, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 
ce, a noftre Amé & feal Confeillier, & Procureur 
general en noftre Court de Parlement de Rouen, Maiftre 
Simon Muterel, falut & dile&ion: Comme par le 
Praicté de Paix, Amitié, Fraternité, Confederation 
& Alliance perpetuelle, faiz ,conclud , accordé & juré 
en la Ville & de Cambray , le cincquiesme jour 
d'Aouft dernier paflé, entre Tres-hault, Tres-excel- 
lent, € Tres-puiffant Prince, & noftre T'res-chier, & 
Tres-amé bon Frere, Coufin & Allié Peflen Empe- 
reur tousjours Augufte, & Nous, noz Royaulmes, 
Pays, Seigneuries & Subjects, Nous foyons tenu faire 
ratiffier entré aultres ledit Traité de Cambray, & ce- 
luy quy au precedent, avoit efté faict au lieu de Ma- 
dric en Espagne, en ce qu'il Welt changé, mué ou in- 
nové par celuy dudit Cambray, par noz Amez & 
feaulx les Gens de noftre Court de Parlement a 
Rouen, & iceulx "Fraictez faire interiner,verifier & en- 
regiltrer en icelle Court, en la prefence de vous nos- 
tre Procvreur general, auquel pour ce faire vous de- 
vons bailler Pouvoir fpecial, & irrevocable pour com- 
paroir en noftre nom en noftredite Court, & illecq 
confentir audit Interinement, & vous foubmettre vo 
lontairement a l'obfervance de touttes les chofes con- 
tenues esdits Traicteez , chacun @iceulx refpeétive< 
ment, & qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiffion, 
Nous foyons condamnez par Arreft & Sentence diffi- 
nitive de noftredit Parlement, en bonne & convena- 
ble forme, ainf n eft contenu, & peult 
aparoir par lesdi quelz envoyons aux 
Gens de noftredite Court les doubles fignées, & col- 
lationnez aux Originaulx, quy vous feront monftrez, 
& communicquez , Scavoir vous faifons que nous vou- 
lons fatisfaire, & fournir a ce quy a efté promis & ac- 
cordé que ferons , & ferons faire de noftre part par les- 
dits Traictez, confians de voftre Perfonne, & de fens, 
preudhommie, loyaulté, experience & deligence, vous 
avons donné & donnons par ces prefentes plain Pou- 
voir, & au&orité fpecial, & irrevocable de comparoir 
en noftre nom en noftredite Court, & illecq confentir 
audit Interinement, Verification, & Expedition quy fera 
fait desdits Traiétez par les Gens de noftredite Court, 
| & vous foubmettre volontairement a l'obfervance de 
touttes les chofes contenues esdits Traiétez, & chacun 
d'iceulx refpe&tivemenr, & qu'en vertu d'icelle volon- 
taire fubmiffion Nous foyons condamnez par Arreft, 
& Sentence diffinitive de noftredit Parlement,en bon- 
ne & convenable forme, ainfy qu'il e(t contenu aus- 
dits T'rai&tez,fans vous arrefter aux Sermens, que pour- 
riez avoir faiz, de ne confentir aulcunes alienations du 
Domaine & Droix de noftre Couronne, desquelz Ser- 
mens vous avons, en tant que befoing feroit, desc 
| & relaxé, relaxons & deschargeons par ces prefentes 
fignées de noftre main ausquelles, en T'esmoing d 
"Nous avons fai& mettre noftre Seel. Donné a 


| 


ANNO 
1519. 


ANNO 
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huiétiesme jour de Novembre, l'an de grace mil cincq 
cens vingt nœuf, & de noltre Regne le quinziesme. 
Signé FRANCHOIS, & plus bas, Par le Roy GE- 
DOYN, ung paraphe, fecellé de chire jaulne en fim- 
ple queue. La Court at ordonné & ordonne que fur les- 
"dites Lettres de Ratifi on d’iceulx Traiétez de Pai 
fera mis : Leéta, publicata,regiftrata, verificata, satert 
nata ES expedita, & ce en la prefence, & du confen- 
tement exprez du Procureur. general dudit Seigneur, 
& apres avoir oy la fübmiffion par luy faiéte, veu & 


attendu fon Pouvoir, & en enfuivant iceluy ladite | 


Court a condamné & condamne ledit Seigneur a l’en- 
tretenement , € obfervance du contenu en iceulx 
Traiétez, & fera & eft le Pouvoir dudit Procureur 
general inferé en ce prefent Arreft pour apres eft bail- 
1é & delivré audit Procureur & Ambaffadeur d'iceluy 
Seigneur Empereur. Faita Rouén en ladite Court de Par- 
lement le feptiesme jour de Decembre, l'an mil vingt 
neuf. Sgzé SURREAU, ES plus eftoit escripe Col- 
Jation faitte, 


XIII. 


Extraié des Regifires de la Court de Parlement de 
Grenoble du 18. Janvier 1530. fur le méme 
fujet. [Tiré du méme Regiftre de la Cham- 
bre des Comptes de l'Ile. ] 


(5 jourdhny pardevant la Court de Parlement de 
Daulphiné feant a Grenoble, eftant en Perfonne 
Metfire Jehan de Falletans , Do&teur es Droix, Maiftre 
des Requefte de l’Hoftel de l’efleu Empereur, & fon 
"?rocureur quant a ce fouflifamment fondé, comme ap- 
pert par Lettres auctenticques dudit Seigneur efleu 
Empereur fignées de fa propre main & feellées de fon 
Seel en cire rouge, pendant en double quent, & dat- 
tées a Genne du trentiesme jour d’Aouft, mil cincq 
cens vingt nœuf, difant par le Traiété de Paix fait & ac- 
cordé entre ledit efleu Empereur, & le Tres-chreftien 
Roy Daulphin en la Cité de Cambray le cincquiesme 
jour d'Aouft derrenier pañlé, entre aultres chofes avoir 
elté dit, capitulé & articulé, que ledit Seigneur Roy 
Daulphin feroit ratidier, & approuver tant ledit Traité 
fait a Cambray que le Traiété fait auparavaut a Madric, 
en ce que par iceluy de Cambray n’eft mué, changé ou 
innouvé,par tous les Eftatz particuliers des Provinces & 
Gouvernemens de fon Royaulme,& les feroit interiner, 
verifier & enregiftrer en ladite Court & aultres Parle- 
mens dudit Royaulme en la prefence de fon Procureur 
general, auquel bailleroit Pouvoir fpecial & irrevoca- 
ble, pour & au nom de luy comparoir, & confentir a 
rinement , Regiftre, Verification & Expedition, & 
foy foubmettre volontairement a l'obfervance de tout- 
tes les chofes contenues esdits Traiótez & chacun d'i- 
ceulx refpectivement, & qu'en vertu d'icelle volontaire 
fubmiffion ledit Seigneur, foit en la Perfonne de fondit 
Procureur general, a ce condempné par Arreft de ladi- 
te Court, demandant & requerant au nom dudit efleu 
Empereur publicque lecture eftre faiéte desdits Traic- 
teez, Ratification dudit Seigneur , Mandement addres- 
fant a ladite Court, & de ce qu’il apertient en tel cas, 
laquelle Le&ure eftre faite du commandement de la- 
dite Court, eft comparu le Procureur general dudit 
Seigneur en fadite Court, lequel par vertu du Pouvoir 
a luy donné & oétroyé par ledit Seigneur foubz la te- 
neur quy fenfuit. 


Rancuors, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 

ce, Daulphin de Viennois , Comte de Valentinois 
& de Dyoys, A noftre Amé & feal Confeillier & Pro- 
cureur general en noftre Court de Parlement a Gre- 
noble, Maiftre Franchois Matheron , falut & dileétion. 
Comme par le Traiété de Paix, Amitié, Fraternité, 
Confederation & Alliance perpetuelle faiét,conclud,ac- 
cordé, & juré en la Ville & Cité de Cambray le 
cincquiesme d’Aouft dernier paffé, entre Tres-hault 
& Tres-excellent Prince, & noftre Tres-chier , & Tres- 
ame bon Frere, Coufin, € Allié l'efleu Empereur tous- 
jours Augufte,& Nous & chacuns de noz Royaulmes, 
Pays, Terres, Seigneuries, Vaffaulx & Subjeétz , Nous 
foyons tenuz faire ratiffier entre aultres ledit Traité de 
Cambray, & celuy quy au precedent avoit efté fai& au 
Heu de Madric en Espagne, en ce qu'il n'eft changé, 
mué ou innouvé, par celuy dudit Cambray, par les Gens 
des Cours des Parlemens de noz Royaulmes , & iceulx 
Traiétez faire interiner,verifier & enregiftrer en nosdites 


4 


Cours en la prefence de nosdits Procureurs generaulx es- AXNO 


dites Cours,ausquelz pour ce faire debvons bailler Pou- 
voir fpecial & irrevocable , pour comparoir en noftre 
nom en nosdites Courts, & illecq confentir audit In- 
terinement, & eulx foubmettre volontairement a l'ob- 
fervance de touttes les chofes contenues esdits T'raic- 


tez '& chacun d'iceulx refpectivement, & que en ver- 


tu d'icelle volontaire fubmiffion, Nous foyons con- 
demnez par Arreftz & Sentence diffinitive de nosdites 
Parlemens en bonne & convenable forme; Et a celte 
fin avons envoyé a noz Amez les Gens de no 
Cours a Grenoble Pouvoir exprez pour ce faire. 
Pourquoy eft requis vous decerner noz Lettres de 
Pouvoir fpecial & irrevocable pour comparoir en 
noftre nom en noftredite Court, & illecq confentir au- 
dit Interinement, Verification & Expedition quy fera 
faite desdits Traiétez, par les Gens de noftredite 
Court, & vous foubmettre volontairement a l'obfer- 
vance de touttes les chofes contenues esdits Traiétez, 
& en chacun d'iceulx refpe&ivement, & qu'en vertu 
d'icelle volontaire fubmiffion Nous foyons condam- 
nez, par Arreft &, Sentence diffinitive de noftredit 
Parlement en bonne & convenable forme, ainfy qu'il 
eft contenu esdits Traictez , desquelz envoyons aux 
Gens de noftredit Court les doubles fignees & colla- 
tionnees aux Origínaux, quy vous feront monftrez & 
communicquez. Nous a ces caufes defirans lesdits 
Traiétez eltre entretenuz, confians de voftre perfon- 
ne & de voz fens, prudence, loyaulté, experience & di- 
ligence, vous avons donné & donnons par ces pre- 
fentes plain Pouvoir & Auétorité, fpecial & irrevocable, 
de comparoir en noftre nom en noftredit Court de Par- 
lement, & illecq confentir audit Interinement, Veriffi- 
cation & Expedition quy fera faicte desdits Traictez 
par les Gens de noftredit Court, & vous foubmettre 
volontairement a l’obfervance de touttes les chofes 
contenues esdits Traiétez, € chacun d'iceulx, refpeéti- 
vement, & qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiffion, 
Nous foyons condamnez par Arreft & Sentence diffi- 
nitive de noftredit Parlement, en bonne & convenable 
forme, fans vous arrefter aux Sermens que pourriez 
avoir faiz de ne confentir ne fouffrir aulcunes aliena- 
tions du Domaine € Droiéts de noftre Couronne ; des- 
quels Sermens vous avons, en tant que befoing feroit, 
deschargé & relaxé, deschargeons & relaxons par ces 
prefentes fignées de noftre main, ausquels, en Tesmoing 
de ce, Nous avons faiét mettre noftre Seel. Donné à Pa- 
ris le quinziesme jour de Novembre l'an de grace mil 
cinq cens vingt naeuf, & de noz Regnes le quinziesme, 
FrRANCHOI1S ParleRoy Daulphin GE D ovx. Ledit 
Procureur general,au nom dudit Seigneur,a confenti & 
En a harerienene , Expedition & Verification des- 
dits Traiétez, & fe foubmeét volontairement a l'obfer- 
vance de touttes les chofes contenues en iceulx & en 
chacun d'iceulx, & confent qu'en vertu de ladite vo- 
lontaire fubmiffion, ledit Seigneur foit condemné a ob- 
ferver le contenu esdits Traiétez, confentant aufly au= 
dit Ambaffadeur dudit Empereur eftre baillé Je double 
de fondit Pouvoir, lequel ledit Ambaffadeur a requis, 
eftre inferé en ce prefent Arreft. Lesquelles chofes oyes 
& confideré par ladite Court, attendu mesmement la 
teneur du Pouvoir dudit Procureur general leu & pu- 
blié, icelle Court a ordonné & ordonne que fur lesdi- 
tes Lettres de Ratification desdites Traiétez de Paix 
fera mis: Leta, publicata, regiftrata, verificata, interi- 
nata ES expedita: Et ce en la prefence, & du confen- 
tement dudit Procureur general, & apres avoir oy & 
entendu la fubmiffion faicte par ledit Procureur, & la 
teneur de fondir Pouvoir, & en enfuivant iceluy , ladite 
Court a condemné & condemne ledit Seigneur a l'en- 
tretenement , & obfervance du contenu esdits Traiétez, 
declarant le Pouvoir dudit Procureur general eftre in- 
feré en ce prefent Arreft pour eftre baillé & delivré au- 
dit Procureur & Ambaffadeur dudit Seigneur Em- 
pereur. Fai& & donné a Grenoble le dixhuictiesme 
jour de Janvier, Pan de grace mil cincq cens trente 
prins a la Nativité. Sigsé ME NON: 


XIV. 


Fulton ES Mandement du Roy de, France à ceulx 
du Parlement de Touloufe, de verifier C9 re- 
gifrer lesdits Traittez de Cambray € Madril. 
Datum 4. Octobre 1529. [ Tire du méme Re 
giftre de la Chambre des Comptes de I’Ifle. ] 


FRancxots, par la grace de Dieu, Roy de Frau- 
ce, A noz Amez & feaulx les Gens de noftre 
Court, 


1529» 


Uwe 
Ses 


3 
v. 
3 
x 


n. sa 


24 CLOPREOPES DIC. LO M AUPI' QUE 


Court de Parlement a Toulouze, Salut & dileétion 
Commé puis naguerres Traiété de Paix, Amitié, Fra- 
ternité, Confederation & Alliance perpecuelle, ait eft 
éte, conclutte, & ordée en la Ville & Cité de 
Cambray, entre noftre Tres-chier, & Tres-ame, bon 
Frere, Coufin, & Allié l’efleu Empereur & Nous, & 


chacuns de noz Royaulmes, res, Seigneu- 
ries, Vaffaulx & Subjeétz, pa here, & 


Tre Dame & Mere ayant fur ce ample Pou- 
voir de Nous, & par noftre l'res-chere & T res-amée 
Tante  Archiducheffe d'Auftrice Douariere de Savoye 
ayant aufly fur ce ample Pouvoir dudit efleu Empe 
reur, par lequel Traité Nous fommes tenuz faire ra- 
tiffier, & approuver entre aultres ledit Traiete de 
Cambray, celuy quy au precedent avoit efté faict au 
lieu de Madric en Espaigne, en ce qu'il r'eft changé, 
mué ou innouvé par celuy dudit Cambray , par vous 
Gens de noftredite Court, & iceulx Traiétez faire inte- 
riner & enregiftrer en icelle noftre Court en la prefen- 
ce, & du confentement de noftre Procureur general, 
auquel pour ce faire baillerons Pouvoir fpecial & irre- 
vocable pour comparoir en noftredit Court de Parl 
ment, & illecq confentir audit Interinement, & foy 
foubmettre volontairement a l'obfervance de touttes 
les chofes contenues esdits Traiétez, & chacun d'i 
ceulx refpeétivement, & qu'en vertu d'icelle volonta 
re fubmiffion Nous foyons condamné Arreit. & 


Sentence diffinitive de noftredit Parlement, en bonne | 


& convenable forme,ainfy que plus a plain eft contenu 
audit Traiété de Cambray. Nous a ces caufes voulans 
fatisfaire & fournir a tout ce quy at efté promis que 
ferons, & debvrons faire par lesdits Traiétez, vous 
mandons, ordonnons , & tres-expreflement. enjoin- 
guons par ces prefentes, que iceluy Traiété de E 
Accord & Appoinétement ainfy fai, accordé, promis 
& juré en ladite Ville de Cambray entre noftredit bon 
Frere, Coufin, & Allié l'Empereur, & Nous enfem- 
ble ledit Traiété fai& audit lieu de Madrid, en ce qu'il 
n’eft changé, mué ou innouvé par celuy dudit Cam- 


bray, desquelz deux Traiétez vous envoyons les dou- | 


bles fignees par l’un de noz Amez & feaulx Notaires 
& Secrétaires collationnees aux Originaulx vous faitte 
lire, publier, & iceulx interiner, verifier & enregiftrer 
en noftredit Court de Parlement , en la prefence de 
noftredit Procureur general en icelle, auquel a celte 
fin avons baillé noz Lettres de Pouvoir fpecial & ir- 
revocable, pour comparoir en noftre nom en ladite 
Court, & illecq confentir audit Interinement, & foy 
foubmettre volontairement a l'obfervance de toutte 


les chofes contenues esdits Traictez , & chacun d'i- 


ceulx refpe&tivement, & qu'en vertu d'icelle volontai- 
re fubmiffion, Nous foyons condamnez par voltre Ar- 
reft & Sentence diffinitive, en bonne & convenable 


forme, le tout felon le contenu desdits Traiétez ; & la- | 


dite Verification, Interinement & Expedition ainfy & 
par vous faicte par la forme & maniere que deflus eft 
dit, Nous envoy ncontinent fans en ce faire aulcu- 
ne diffigulté foubz ombre ou. couleur des Sermens, 
que pourriées avoir faiét de ne confentir ou foufrir 
aulcunes alienations du Domaine & Droiéts de noftre 
Couronne, desquelz Sermens vous avons, entant que 
befoing feroit, deschargez & relaxez, deschargeons & 
relaxons par ces preft fignées de noftre main. Don- 
né a Paris le quatriesme jour d'O&tobre, l'an de grace 
mil cincq cens vingt nœuf, & de nofire Regne le quin- 
ziesme. Sozbfeript Duplicata, PAR LE Roy, € figé 
GEDOYN. 


Pouvorr donné par le Roy Très-chreflien au 
Procureur general dudit Parlement de 'Youlou- 
ze. Paris le 4. Octobre 1529. [Tiré du mé- 
me Regiflre de la Chambre des Comptes de 
TIfle.] 


RANCHOIS, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 

ce, a noftre Amé & feal Confeillier, & Procureur 
general en noftre Court de Parlement a Toulouze, 
Maiftre -. 2... ...».. Salutiá dile&ion. Com- 
me par le Traiété de Paix, Amitié, Fraternité, Con- 
federation & Alliance perpetuelle faict, conclud, accor- 
dé € juré enla Ville & Cité de Cambray. entre nos- 
tre Tres-cher & Tres-ame bon Frere, Coufin, & AI- 
lié, lefleu Empereur & Nous, & chacuns de noz 
Royaulmes, Pays, Terres, Seignouries, Vaffaulx & 
Subje&s, Nous foyons tenuz faire ratiffier entre aul- 
tres ledit Traiété de Cambray , & celuy quy au prece- 
dent avoit efté fait au lieu de Madric en Espaigne en 


a 


| ce quy n’eft changé, mué ou innouvé par celuy dudit 
| Cambray, par noz Amez & feaulx les Gens de noltre 

Court de Parlement de Thoulouze iceulx T 
¡mer $ enregiftrer en icelle noltre 


re interiner, v 
Jourt, en la prefence de vous noltre Procureur gene- 
ral, auquel pour ce faire debvons bailler Pouvoir fpe- 
| cial & irrevocable pour comparoir en noftredite Court, 
| & illecq confentir audit Interinement, & vous foub- 


| me&tre volontairement a l’obfervance de touttes les 
| chofes contenues esdits Traiétez, & chacun d'iceulx 


fpeétivement , & que en vertu d’icelle volontaire 
Nous foyons condempnez par Arreft & 
aitive de noftre Parlement, en bonne & 
| convenable forme, ainfy que plus a plain eft contenu 
| & peult aparoir par lesdits Traiétez , desquelz en- 
| voyons aux Gens de noftredit Court les double 
fignees & collationnees aux Originaux, quy vous fe- 
| ront monftrez & communicquez , Scavoir vous faifons 
| que Nous voulans fatisfaire & fournir a ce quy a efté 
| Promis, & accordé que ferons & ferons faire de noftre 
| Part par lesdits Traiétez, confians de voftre Perfonne, 
| & de voz fens,prudence, loyaulté experience & diligen- 
| ce, vous avons donné & donnons par ces prefentes 
|n Pouvoir & Auétorité fpecial & irrevocable de 
| 
| 


| fübmi 


| Sent 


aroir en noftre Nom en noftredit Court, & illecq 
(entir audit Interinement, Verification , Expedition , 
quy fera faiéte desdits Traiétez par les Gens de no(tre- 
dite Court, & vous foubmettre volontairement a l'ob- 
fervance de touttes les chofes contenues esdits Traic- 
tez, & chacun d'iceulx refpeétivement, & qu'en vertu 
d'icelle volontaire fubmiffion Nous foyons condemnez 
par Atreft & Sentence difinitive de noftredit Parle- 
ment , en bonne & convenable forme, ainfy qu'il eft 
| contenu ausdits Traiétez, fans vous arrefter aux Ser- 
mens que pourriez avoir faiz de ne confentir ne fouf- 
frir aulcunes alienations du Domaine, Droix , de noftre 
| Couronne, desquelz Sermens vous avons, entant que 
| befoing feroit, deschargé & relaxé, deschargeons & re- 
laxons par ces prefentes fignées de noftre main, aus- 
quelz, en T'ésmoings de ce, Nous avons fai& mettre 
| noftre Seel. Donné a Paris le quattriesme jour d'Oc- 
| tobre l'an de grace mil cincq cens vingt nœuf, & de 
noftre Regne le quinziesme &c. Sabfeript Duplicata , 
| PAR LE Roy & figz GEDOYN. 


XV. 


uffion ES Mandement dudit Seigneur Roy à ceulw 
du. Parlement de Bourdeaux. 4 Paris le 4. 
Oétobre 1529. [Tiré du méme Regiftre de 
la Chambre des Comptes de I’Ifle.] 


F Rancmoıs, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 

ce, a noz Amez & feaulx les Gens de noftre 
Court de Parlement a Bourdeaulx, Salut & dileétion. 
Comme puis naguerres Traiété de Paix, Amitié, Fra- 
ternité, Confederation & Alliance perpetuelle ait efté 
&e, conclud, € accordé en la Ville & Cité de 
Cambray, entre noftre Tres-cher, € Tres-amé bon 
Frere, Coufin & Allié l'eleu Empereur, & Nous & 
chacuns de noz Royaulmes, Pays, Terres, & Sei- 
Vaffaulx € Subjects, par noftre Tres-chere, 
amé Dame & Mere, ayant fur ce ample Pou- 
voir de Nou 
Tante PArch 


s, & par nofire Tres-chere, & Tres-amée 
ere 
t 


ucheffe d’Auftrice, Ducheffe Douar: 
de Savoye, ayant aufly fur ce ample Pouvoir du 
efleu Empereur, par lequel l'raiàé Nous fommes re 
nuz faire ratifüer , & approuver entre aultres le 
Traiété de Cambray, & celuy quy au precedent avoit 
efté fait au lieu de Madric en Espaigne, en ce qu'il 
n'eft changé, mué ou innouvé par celuy dudit Cam- 
bray, par vous Gens de noftredite Court, & iceulx 
Traiétez faire interiner, & enregitlrer en icelle noftre 
Court en la prefence € du confentement de noftre 
Procureur general, auquel pour ce faire baillerons Pou- 
voir fpecial & irrevocable , pour comparoir en noftre 
nom en noftredite Court de Parlement, & illecq con- 
fentir audit Interinement, & foy foubmettre volontai- 
rement a l'obfervance de touttes les contenue: 
& chacun d'iceulx refpeétivement, & que en vertu d'i- 
celle volontaire fubmiffion Nous foyons condemnez 
par Arreft & Sentence diffinitive, de noftredite Parle- 
ment, en bonne & convenable forme, ainfy que plus a 
plain eft contenu audit Traiété de Cambray. Nous a 
ces caufes voulans fatisfaire & fournir a tout ce quy 
at efté promis que ferons, & debvons faire par lesdits 
Traiétez vous mandons, ordonnons, & tres-expreffe- 
ment 


hc 


A 
1X 


To 


NN 


10 
29. 


ANN 


DU DROIT DES GENS. 25 


avons fait mettre noftre Seel. Dornné à Paris le qua- ANNO 


O ment enjoingnons par ces prefentes que iceluy Traiété 
de Paix, Accord, $ Appointement ainfy faiét , accordé, 


1 529. promis & juré en ladite Ville de Cambray , entre nos- 


tredit bon Frere, Coutin, € Allie, & Nous, enfem- 
ble ledit Traiété fai& audit lieu de Madric en ce qu'il 
weft changé,mué ou innouvé par celuy dudit Cambray, 
desquelz deux Trai&ez vous envoyons les doubles 
fignez par l'un de noz Amez & feaulx Not & 
Secretaires collationnees aux Originaulx vous faicte li- 
re, publier, & iceulx interinez, veriffez, & enregiltrez 
en noflredite Court de Parlement en la prefence de 
noftre Procureur general en icelle, auquel a ceite fin 
avons baillé noz Lettres de Pouvoir fpecial, & irrevo- 
cable pour comparoir en noftre nom en ladite Court, 
& illecq confentir audit Interinement, & foy foubmet- 
tre volontairement a l'obfervance de touttes les cho 
contenues esdits Traiétez, & chacun d'iceulx refpeë 
vement, & qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiffion , 
Nous foyons condempnez par vo(tre Arreft € Sentence 
difinitive, en bonne & convenable forme, le tout felon 
le contenu desdits Traiétez, & ladite Verification, En- 
terinement, & Expedition ainfy par vous faiéte par la 
forme-& maniere que deflus eft di&, Nous envoyez 
incontinant fans en faire aulcune diffigulté,foub ombre 
ou couleur des Sermens que pourriez avoir faiét de ne 
confentir ou fouffrir aulcunes alienations du Domaine 
& Droiéts de noftre Couronne, desquelz Sermens vous 
avons, entant que befoing, deschargez & relaxez , des- 
chargeons & relaxons par ces prefentes , fignées de 
noltre main. Donné a Paris le quatriesme jour d'Oc- 
tobre, l'an de grace mil cincq cens vingt nœuf, & de 
noftre Regne le quinziesme. Soxb/crip+ Duplicata,P AR 
ve Rory & 4 GEDOYN. 


Je 


Samblab 


chi 
Bourd 


le Pouvoir dudit Seigneur Roy Tres- 
om au Procureur 
aulx, du Octobre 1529. 


[ Tiré du 


Regiftre de la Chambre des Comptes de 


rifle. ] 


F RANCHOIS, par la grace de Dieu, Roy de Fran- | 


ce, a noftre Ame, & feal Confeillier, € Procu- 


reur general en noftre Court de Parlement a Bour- 


deaulx, Maiftre . .. . e... Salut & dileétion, 


comme par le Traitté de Paix, Amitié, Fraternité, 
Confederation, & Alliance perpetuelle, fai& , conclnd, 
accordé, & juré en la Ville de Cambray entre noftre 


Tres-cher & Tres-amé bon Frere, Coufin, & Allié, 


l’efleu Empereur, & Nous, & chacuns de noz Royaul- 
mes, Pays, Terres, Seigneuries , Vaflaulx & Sub- 
, Nous foyons tenu faire ratiffier entre aultres 
ledit Traité de Cambray, & celuy quy au precedent 
avoit efté fait au lieu de Madric en Espaigne, en ce 
qu'il n'eft changé,mué ou innové par celuy dudit Cam- 
bray , par noz Amez & feaulx les Gens de noftre 


je& 


Court de Parlement a Bourdeaulx, & iceulx Traictez 
faire interiner, verifier & enregiftrer en icelle noftre 
Court, en la prefence de yous noftre Procureur gene- 
ral. Auquel pour ce faire debvons bailler Pouvoir 
ipecial, & irrevocable pour comparoir en noftre nom 
en noftredit Court, & illecq confentir audit Interine- 
ment, & qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiffior 
Nous foions condampnez par Arrelt & Sentence di 
finitive de noftredit Parlement, en bonne & convena- 
ble forme, ainfy que plus a plain eft contenu, & peult 
apparoir par lesdits T'raictez , desquelz envoyons Gens 
de noftredite Court, les doubles fignees, & collation- 


quez. Sçavoir vous faifons, que Nous voulans 
fatisfaire, & fournir a ce quy at efté promis, & accor- 
dé que ferons & ferons faire de noftre part par lesdits 
Praiétez, confians de voltre Perfonne, & de voz pru- 
dence, loyaulté, experience, & deligence, vous avons 
donné & donnons par ces-prefentes plain Pouvoir, & 
Autorité fpecial, & irrevocable de comparoir en nos- 
tre nom en noltredite Court, & vous foubmettre volon- 
tairement a l'obfervance de touttes les chofes conte- 
nues esdits Traictez , & chacun d'iceulx refpeétivement, 
& qu'en vertu d'icelle volontaire fubmiffion, Nous 
foyons condamnez par Arreftz & Sentence diffinitive 
de noftredit Parlement en bonn convenable form 

ainfy qu'il eft contenu ausdits Traictez , fans vous ar- 
refter aux Sermens, que pourriez avoir faiz de ne con- 
fentir ne fouffrir aulcunes allienations du Domaine & 
Droits de noftre Couronne, desquelz Sermens vous 
avons, entant que befoing feroit,deschargé, & relaxé, 
deschargeons & relaxons par ces prefentes fignées de 
noftre main, ausquelles en Tesmoings de ce Nous 

Tom. IV. Part. II 


zeneral du Parlement de 


aux Originaulx quy vous feront monftrez & com- | 


triesme jour d'OGtobre, l'an de grace mil cincq cens 
vingt nœuf, & de noftre Regne le quinziesme. Sowbs- 
cript Duplicata, EY figsé GEDOYN. 


XVI 


RATIFFICATION € Approbation desdits Traic- 
tez de Cambray & Madril fait par ceulx de 
Montargis, du 25. Novemb. 1529. [ Tirce 
du méme Regiftre de la Chambre des Comp- 
tes de l'Ile. | 


N° US Jehan Laurens Prebendaire, Vicaire du Prioré 
de Montargis, pour & au nom du Prieur & 
Gens d'Eglife, Berthelemi Prevoft, Licentié es Loix , 
pour les Nobles, Maiftre Jehan Gaillard Licentié es 
Loix, € Anthoine Bulthoier, Gouverneurs, & Esche- 
vins de la Ville de Montargis, pour le tiers Eftat du 
|corps de ladite Ville de Montargis, Anthoine Fouer 
Licentié en Loix, Procureur, € Deputé pour les Gens 
d'Eglife de St. Fergeau , Denis Lesculier Procureur 
du, Seigneur dudit Lieu pour la INobleffe, ledit Fouer 
& Laurens Crethe Procureur du tiers Eflat de la 
Ghaftellinie dudit Lieu, Mefüre Jehan Jaillart Preben- 
daire, Vicaire de Charny, pour le Curé & Gens d'E- 
glife de la Chaltellinie de Sain& Maurice für Lave- 
| zon,Eftienne Hureau, Procureur dudit faint Morife, 
tant pour la Noblefle que pour le tiers Eftat de la 
Chaftellinie dudit Lieu, Huet Charrier , pour Fayaulx 
Loges, Mre. Dominicq Prevoft , Procureur des 
Chantres, Chanoisnes & Chapitre , & aultres Gens 
| à'Eglite de la ChaftelliniedeChattillon fur Long, Adrien 
|de Foquemberghe, pour la Nobleffe, & Anthoine Be- 
| vereau Procureurs & Eschevins de la Ville dudit Chas- 
tillon,pour le tiers Eftat des habitans de ladite Chaftelli- 
|nie dudit Chaftillon, François Coguin Procureur des 
| Gens d’Eglife,& la Dame de Taniere & de Loesme pour 
icelui d'Esglife & pour la Nobleffe,& Francois Michau 
Procureur du tiers Eftat de ladite Cbaftellinie dudit Ta- 
nierre & de Louesme, Meffire Jehan de Labiz Prebendai- 
| res Procureur des Gens d’Eglife, & du Seigneur; & No- 
|bleffe de Malicorne & Grand, Jehan Morin Procu- 
| reur du tiers Eftat dudit Lieu, Eftienne Beluche Pro- 
| cureur des Gens d'Eglife de Dampnemarie en Puifay, 
| Adrian de Foquemberghe Procureur de la*Nobleffe & 
| Dame dudit Lieu , & ledit Belughe encores pour le 
tiers Eflat de ladite Chaftellinie dudit Dampnema- 
|rie en Puifaye, Denis Lesculier Procureur des Re- 
| ligiewx „ Prieur & Convent de Bonny fur Loyre, Sei- 
gneurs dudit Lieu & aultres Gens d'Eglife, Guillau- 
me Buiffon Eschevin & Gouverneur dudit Bonny, & 
ledit Lesculier Procureur du tiers Eftat de la Chas- 
tellinie dudit Bonny, Guillaume Po t Procureur 
des Gens de l’Eglife de long Rhefz , Denis Lesculier 
Procureur des Seigneurs, & Jehan Pierrot Procureur 
| du tiers Eftat de la Chaftellinie dudit long Reths, 
Mre. Jehan Herbereau , & Meffire Philippes Martin 
pour la Chaltellinie d'Ozoez fur Loire, Meflire Ger- 
vaes Clavyer Procureur des Gens d'Eglife de Vil- 
liers fain& Benoift, Pierre VEvesque , Procureur du 


Seigneur, & Simon Dignes pour le tiers Eftat de 
la Chaftellinie dudit Villiers Sain& Benoift, Maiftre 
Jehan de Mesles, Curez de Gy lez Nonnains pour les 
Gens d'Eglife, & Procureur des Religieufes , Prieur 
& Convent dudit Gy, & Pierre Trappe Procureur du- 
dit tiers Eftat de la Chaftellinie dudit Gy lez Non- 
| nains, Jacquet Borjon pour la Chaftellinie de Cepoy , 
| Meffire Jehan le Pié, & Gervais Fourier, pour la 
| Chaftellinie de Chambugle, Meflire Pierre Gaudin Pro- 
| cureur des Cure & Seigneur de Villemande, & Jehan 
de Vin pour le tiers lffat de la Juftice de Villeman- 
de, Meflire Jehan Billot Prebendaire , pour lEglife 
d'Amilly,Pierre le Maire Escuyer pour Dames & No- 
bles, € Guillot Bandellete pour le tiers Eftat de la 
Juítice, & Seignourie dudit Amilly , ledit Mefüre Pi 
re Graudin, Curé de la Chappelle de faint Sepulchre, 
Scavoir faifons que par l'ordonnance & commande- 
ment du Roy noftre Sire, Nous fommes congregez & 
affamblez en la Vil de Montargis , le vingtcinc- 
quiesme jour de ce prefent mois de Novembre, pour 
oyr & entendre les caufe de ladite Affemblée.garnis de 
Pouvoir fouffifant pour conclure, & accorder ce quy 
fera advifé, & deliberé en ladite Affamblée, & illecq 
Nous at efté leu de mot a mot, le Traicté de Paix , 
Amitié, Confederation, & Alliance perpetuelle, na- 
guere fail, conclud, & accordé en la Ville de Cam- 

D bray, 
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bray , entre le Roy noftre Sire, & l’efleu Empereur, & 
tous & chacuns leurs Royaulmes, Pays, Terres, Sei- | 
gnouries, Vaffaulx , & Subje&s , par Tres-aultes, 
Tres-excellentes, € Illuftres Dames, & Princeffes Ma- 
dame Louyfe, Ducheffe d'Angoulmois, & d'Anjou | 
Comteffe de Maine, & Mere du Roy noftre Seigneur, | 
ayant fur ce Pouvoir ample du Roy notre Sire, & Ma- | 
dame Marguerite Archiducheffe d'Auftrice, & Duches- 
fe Douariere de Savoye, ayant aufly Pouvoir dudit es- 
leu Empereur fon Nepveu, enfamble le T'raicté qu'au- 
paravant ledit Traité de Cambray fut faiét en Ja Vil- 
le de Madric en Espagne, lesquelz Traicté de Cam- 
bray, & celuy dudit Madric, en ce qu'il n'eft changé, 
mué ou innouvé par celuy dudit Cambray, le Roy | 
noftre Sire a promis, &.elt tenu faire ratifier , & ap- | 
prouver par les Officiers particuliers des Procureurs 
& Gouverneurs de fondit Royaulme, & par iceulx fai- 
re jurer, & promettre la perpetuelle obfervance d'i- 
ceulx Traiétez, Nous,apres avoir oy & entendu la lec- 
ture desdits Traictez, & en obeifant au bon plailir € 
vouloir du Roy noftre Sire que fur ce il nous at faiét di- 
re & declarer, Nous avons,de noftre part & a tant qu'en 
Nous eft, ratifié & approuvé ledit Traicté de Cam- 
bray, € celuy dudit Madric en ce qu'il n'eft change, 
mué ou innouvé par ledit Traiété dudit Cambray, & 
juré folemnellement aux fainétes Evangilles de Dieu 
pour ce par Nous manuellement touché, que iceu 
Traiétez Nous garderons , obferverons & entretien- 
drons de hoftre part perpetuellement & inviolablement, | 
felon leur forme & teneur, fans enfraindre ne aller au | 
contraire en quelconcque maniere que ce foit, Pour | 
tesmoings & approbation desquelles chofes, pour ce | 
que aulcuns d’entre Nous ne fcavent escrire ue figner 
avons prié & inflamment requis Jehan Ranault Gre 
fier du Bailliage dudit Montargis, & Eftienne Milla- 
cier Notaire & Tabellion Royal audit lieu de, pour & | 
au lieu de Nous, figner ces prefentes, ce qu'ilz Nous | 
ont accorder. Faiét le vingt cincquiesme jour ‘de No- | 
vembre, l'an mil cincq cens vingt nœuf, 

Nous Jehan Ranault, Greffier du Bailliage de Mon- 
targis , & Eftienne Millacier Notaire & T'abellion Royal 
audit lieu prefer & appellez aux chofes fusdites, 
avons, comme Perfonnes publicques, ausquelz en telz 
Aétes & greigneurs l'on adjouteroit foy, & enfuivant 
la requifition fusdite, figné ledit Aéte, € Inftrument 
ledit vingt cincquiesme de Novembre, l'an mil cincq 


cens vingt noeuf, 4:7 né J. RANAULT & E. 
MILLACIER. 


Ous Jacques Groslot Chevalier, Seigneur de 
À Champbaudoyn, Confeillier ordinaire du Roy | 
noftre Sire en fon grand Confeil , Bailly d’Orleans | 
& de Montargis, Commiffaire de par ledit Seigneur 
deputé en cefte partie, certifions a tous qu’il appertien- | 
dra ce que deflus avoir efté fait audit Montargis en 
noftre prefence ledit vingt cincquiesme jour de No- 
vembre, mil cincq cens vingt nceuf, & en tesmoing , 
de ce y avons mis noftre Saingne & le Seel de noz ar- 
mes. Ainfy foubfigné J, GROSLOT. 


XVII. 


Samblable RATIFFICACION € Approbation 
desdits Traiétez faiéte par ceulx de Sens du 20. 
mbre 1529. [ Tiree du même Regiftre 

de la Chambre des Comptes de l’Ifle. ] 


Ous Jehan Ferrand Archidiacre de Gaftinois, 

Jacques Chappellain efleu Doyen, Thomas 
Thinbert Archidiacre de Prouvins, Prebendaires Cha- 
noines de l'Eglife de Sens reprefentans le Chapitre, 
l'Abbé de Sain& Jehan, l'Abbé de Sainét Pol pour 
PEsglife, Guillaume Boucher Escuier, Seigneur de 
Vertron, efleu de Sens, Jehan Benoift pour les No- 
bles, Nicolle Gibier, Licentié en Lois Maire, Jac- 
ques Robicqueau, Jehan du Bois, & Michau Badefroy | 
pour le tiers & commun Eftat de la Ville de Sens, 
Mathieu Buchelet & Jehan de Sommeures Chanoinnes 
en PEglife de Lengres , pour le Chapitre dudit Lengres 
ayant le gouvernement de la regalle le Siege Episcopal | 
vacant, Guillaume Thiery; & Bernard de Sirey Es- 
cuyers, pour les Gens des trois Eftatz du Duché de 
Lengres, & Comté de Montfauljou, Vincent de Ve- 
aulce Chanoine en l’Eglife Collegialle de Sain&t Cara- 
deu de Douzy, Gabriel de Brandon Escuyer, Seigneur 


| re, Cu 


| chevesque, Pierre le Hongre, Pierre C 


| prefent à ladite Congregation & Ratification & f 


de Lugny, Panthaleon de Vielbourg auffy Escuyer, 
Seigneur de Myenne Engin de la Rue,Edmon Corneau 


pour la Baronnye de Donziois, Frere H 
nigcourt Abbé de Quincy , Claude 
* de Lefignes, Loys Bouchier Escuyer Sei- 
gneur de Carrifey, Gafton du Mas Seigneur de Vil- 
lersvineux, Didier Jazu Lieutenant du Bailly de T'on- 
nerre pour le Comté dudit Tonnerre, Jehan -Mar- 
tineau Prebendaire Curé de Piffons, Pierre de 
Voues Escuyer Seigneur de Val 3 


‘es, Louys Boul 
lant Licentié en Loix, Michau Martineau pour la 
Chaftellinie de Courtenay , Guillaume Godart Pre- 
bendaire, Jehan de Pompierre Escuyer Seigneur du 
Pain, Pierre Chaudart, Jehan Chevalier pour la Chas- 
tellinye de Ferrieres, Guillaume Desmarquetz, Doyen 
de la Riviere de Vanne, Jehan Guillauner, Nicolas 
Pierre pour Villeneuve 1Archevesque, Jehan Lozil- 
lart, Jehan Gaulthier, Glaude le Moff pour Villene 
ve le Roy, Eftienne Rouffut pour Dame Loyfe de 
Baulme, Dame Douoriere de Sallenay, Clau: 
nays pour la Chaltellinye dudit Sallenaye, Js 
vyne Prebendaire, Jehan Huguet, Gu 
me, Baflien Geotiroy, Jehan Julliot pour la V 
Chablies, Jehan Sonnois Prebendaire, Jehan du I 
lart Escuyer Seigneur de la Maiton Fort, Tri Bal- 
tazard , Jehan Maynart pour la Ville & Chaflelli- 
nie de S. Jullian du Sault, Nicolle Clement Pre- 
bendaire Official, Pierre Ghabrier pour Brinon l’Ar- 
Jaltin pour PAb- 
baye & Chafteilinie de Sain& Pierre de Molosmes ; Je- 
han Girardin Prebendaire, George Regnon & Jaspare 
Poitevin pour Villeneuve, Lagenetz le Prieur de 
Sainét Severin pour les Religieux & Convent dudit 
Sainét Severin lez Chafteau Laudon, George de Paftil- 
le Prebendaire, Claude de Can Escuyer Seigneur de la 
Thieullerie, Robin Gaulthier pour la Baronnie de 
Champignelles , Scavoir faifons que par l'ordonnance 
& commandement du Roy noftre Sire nous fommes 
congregez & affamblees en la Ville de Sens le v 
cincquiesme jour de.ce prefent Mois de Novembre, 
par devant Noble Seigneur Meffire anchois le 
Clercq , Chevalier Baron de la Foreft le Roy & de 
Guiry Seigneur de Fleurigny, Confeillier & Chambel= 
lan du Roy, Bailly € Capitaine General de Sens, en 
prefence du Lieutenant General, Advocat & Procu- 
reur du Roy audit Baillage & aultres pour oyr & en- 
tendre les caufes de ladite Affamblée & illecq Nous at 
efté Jeu de mot à mot le Traiété de Paix, Amitié, Con- 
federation & Alliance perpetuelle naguerres , con- 
clud & accordé en la Ville de Cambray, entre le Roy 
noftre Sire & Vefleu Empereur, & tous & chacuns 
leurs Royaulmes , Pays, Terres, Seiguouries, Vas- 
faulx & Subjeéts par tres-haultes, tres-excellentes & 
Illuftres Dames & Princeffes, Madame Louise 
Ducheffe d'Angoulmois & d'Anjou, Comte 
Mayne & Mere du Roy noftredit Sire, € N 
MARGUERITE Archiduchefle d’Auftriche, D 
fe Douariere de Savoye, ayant auffy Pouvoir 
mpereur fon Nepveu, enfamble le 


gt 


il n'eft ch * 
ay, le Roy 


mué ne innouvé par celuy dudit C 
noftre Sire eft tenu & a promis faire rati 


verneurs de fondit Royaulme, & par iceulx fe 
& promeétre la perpetuelle obfervance d’ 
tez, Nous,apres avoir oy & entendu la | 
Traiétez,& en obeifant au plaifir & vouloir 
Sire, que für ce il Nous a fai& dire & declarer , Nous 
ayons de noftre part & en tant que à Nous eft ratifié 
& approuvé, ratifions & approuvons ledit Traiété de 
Cambray, & celuy dudit Madric en ce qu'il n'eft mué, 
changé ou innouvé par celuy dudit Cambray, & juré 
folempnellement aux Saintes Evangiles de Dieu pour 
ce par Nous manuellement touchees, que iceulx Traic- 
tez Nous garderons, obferverons & entretiendrons de 
noftre part perpetuellement inviolablement felon leur 
forme & teneur,fans enfraindre ne aller au contraire en 
quelque maniere que ce foit. En tesmoing de ce ces 
prefentes ont efté fignees par le Greffier dudit Daillage 

llees 
du contrefeel d'iceluy Baillage le vingtfixiesme jour 
dudit mois de Novembre l'an mil cincq cens vingt 
nœuf. Aimfy figné VIAR DOT. E + 


Loy noftre 
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ble RATIFFICATION fajéte par ce 
? Viüry du 7. Decembre ty [Tiree 


du 


> ANNO 


1529, 


ANNO 
1529. 
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du méme Regiftre de la Chambre des Comp- Seryennes, Guillaume de Chamfy Seigneur en partie de 


tes de l’Ifle. } 


Ovs Frere Simon Thomas Abbé du Monaftere 

de fain& Sa , de Bertus, Frere Pierre Adel- 
me Abbé de l'Es Convent de Moncel fur Mai- 
ne, Damp Jehan de Scryennes Abbé dej Troisfontai- 
nes, Damp Jehan de Rancieres Abbé de Chemynan , 
Nicol Buat Prebendaire Doyan de l'Esglife Collegiale 
Noftre Dame de Viétry , Charles Henriet Treforier, 
Jehan Servais Chantre, Thery Simon Soubz-chantre , 
Guillaume Ichanfon de ladite Esglife, Frere Nicole 
de Coiffy Prieur de Sainéte Genesviesve dudit Viétry, 
Frere Nicole Euftache Religieux de Sainét Paul lez 
Verdun, Prevoft de Vano les Dames, Frere Jehan Ni- 
colas Prieur de Larzicourt, Frere Jehan Convers 
Prieur du Prieuré Conventuel de Landasmes & Ber- 
trand Fery Prieur de Crecy fur Aisne, Membre dep- 
pendant de l’Abbaye de Belleval, Nicolas Virot Pro- 
cureur de Reverend Pere en Dieu Monfeigneur Oudart 
Hennequin Evesque de Troye Abbé Commendataire 
du Monaltere Noftre Dame de Bertus, de François de 
Champgirault, Prothonotaire du Sain& Siege Apottolic- 
que , Abbé de Sainét Martin d'Esparnay, & de Frere 
Jacques du Chesnel Abbé & des Religieux & Chanoine 
de la Charmoye au Bois, Nicole Marteau Licentié es 
Loix où Nom & comme Procureur de Frere Jean 
d'Escopeaulx Abbé d'Igny, Medard des Prebreftre Pro- 
cureur de Frere Jehan Spibert Prieur de Noftre Dame 
de Chatillon fur Marne, Simon Collart ou Nom & 
comme Procureur des Abbé, Religieux & Convent de 
Moultiers en Argonne, Frere Nicole Balleton Procu- 
reur des Abbé, Keligieux & Convent de Sain& Menge 
lez Chaalons, Jean de Bezançon au Nom & comme 
Procureur des Chanoisnes & Chapiltre de PEsglife 
fainét Pi de Maifieres fur Meuze & de Damp Ni- 
colle d' Aguillart Prieur de Sainét Julian lez Maifieres, 
Jehan Jehannet Procureur de Mailtre Glaude Drouyn 
Prieur de Gemyne, Frere Jean de Jours Pro- 
cureur des Abbé, Religieux & Convent d'Huiron, 
Jean Thullement Procureur de Mailire Mathieu Bu- 
chelet Prieur de Thiebault lez Viétry, Eftienne 
Billeton au Nom & comme Procureur de Frere An- 
thoine Jandreau Prieur de Baubelet, Jean Chouart Pro- 
cureur de Simon le Tardieu Prieurd’Oulche le Chaftel, 
de Frere Jacques Jouvenal des Urfins Prieur de Co- 
mey & de Sain& Thiebault lez Fismes , Nicole Mar- 
teau Procureur de Frere Benoift de Corbie Abbé de 
Balferet, de Frere Michiel Collefion Prieur du Mont 
du Chaftel de Chafteau Thiery, de Frere Glaude Guil- 
lard Abbé de l'Abbaye Sainét Frogeal d'Effomes, de 
Maiftre Guillaume Petit Prieur de Sainguy en Dolle, 
de Mailtre Pierre de Roucy Prieur de Monthellan, & 
de Frere Pierre Boffahet Abbé & des Religieux, & 
Convent Noftre Dame de Baulx-Creftien, Frere Pier- 
re Adelme Procureur de Frere Jacques de Buchimont 
Abbé de Premonftré & de Sainét Yves de Brayne Ordre 
dudit, de Frere Anthoinc Parent Abbé de Chafferon, 
de Damp Hughes Nicolas Prieur de Sain& Remy du 
Bourg de Brienne, de Damp Gobert & des Religieux 
& Couvent Sainét Bertault de Chaulmont, Frere Ber- 
trand Ferry Procureur des Abbé, Religieux & Con- 
vent de Belleval en Dullet, Guillaume de Buiffy Pro- 
cureur des Abbé, Religieux & Convent de Chaftoiffes, 
Frere Pierre Thieuret Procureur des Abbé, Religieux 
& Convent de fept Fontaines, Aubert Meuver Procu- 
reur de Damp Ponce de Malmadi Prieur de Sainét 
Thiebault du Chaftel en Porcien, Oudart Gilbault Pro- 
cureur de Adrien Charles Prieur du Prieuré Noftre Da- 
me du Chaftel en Porcien, Jehan Befuhefert Procu- 
reur de Damp Jehan de Vaudemont Prieur de Chaude 
Fontaine, Henry de Lenoncourt Chevalier Seigneur 
dudit Lieu & de Bignorry Neanthueil le Hauldouin & 
Paffy Confeiller Chambellan du Roy noftre Sire & 
fon Bailly"dudit Viétry, Jean de Noir Fontaine, le 
Jeusne Seigneurs du Buiffon, Chriftophe du Bois Sei- 
gneur de Maifons en Champaigne, Jehan de la Croix 
Seigneur de Baulx , Robert de la Chappel Seigneur 
dudit Lieu, Philibert de Luxembourg Seigneur de 
Luxemont & Banic en partie, Guillaume de 5om- 
myeure Seigneur d'Ifles , Pierre d'Eftanville Seigneur 
de Narcy & Caifance, Louis de Choify Seigneur de 
"Thubemont & Leuchapuy, Jehan de Mutigny Seigneur 
de Mynecourt, Jehan le Cortain Seigneur de Phican- 
court & d'Eftrepy en partie, Guillaume le Cortain Sei- 
gneur de Sailly & Bruiffon en partie, Simon d'Aver- 
ton Seigneur en partie de Clois, Glaude de Bermon- 
des & Jehan de Bermondes Seigneurs en partie des 
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Bravillez , & Thiery de Ninenchau Seigneur en partie 
d'Eltrepy, Jehan de la Haye Seigneur de Courton , 
Chriftofle de Garges pour & au Nom & comme Pro- 
cureur de Monfeigneur Anne de Montmorency Che- 
valier del’Ordre,Grand Maiftre & Marefchal de France, 
Seigneur de Fere en Tardenois , Jehan de la Haye Pro- 
cureur de Montieur C les de Boye Seigneur dudit 
Lieu, Simon Foret Procureur de Dame Catherine de 
Sarrebruche, Comtefle de Roucy , Dame d'Aulnoy & 
Coulonners, Nicolas Virot Procureur de Damoitelle 
Jeane de Beaufort Vefve & Douariere de feu Oger 
de Sainét Bla en fon vivant Seigneur jragny & 
Chamfi en partie, Tutrice legitime de Glaude & Heétor 
Enffans Mineurs dudit detfun&t & d'elle, & enco- 
res en fon Nom & comme ayant la Garde-noble de 
Louis Jacques, Franchoife & Ifabeau, Frere & Sœurs 
desdits Mineurs , Michel Fournier Procureur de Jehan 
Drouyn Vicomte de Paffy, Simon Foret Procureur 
de Meflire Regnault Cochon Seigneur de Neufveli- 
ze, Nicolas Virot Procureur de Meflire Heffe de Li- 
nange Comte d'Aspremont , Baron d'Arzilliers, Si- 
mon Foret Procureur de Nicolas Goujon Seigneur de 
Vraud, & auffy de Meffire Hubert Cauchon Seigneur 
de Sillery, de Guillaume Forret Seigneur de Mont 
Laurens, de Jeane Gigault Dame de Portes, & Cou- 
terauce , de Jehan de Bergeur Seigneur de Cour- 
laignon, de Damoifelle Magdelaine Hardon Seigneur 
du Chesne, de Guillaume Cauchon l'esné Seigneur de 
Bryenne, de Guillaume Cauchon le jeusne Seigneur 
d'Ingny, de Damoifelle Marie de Heaufort Dame de 
Courlandon & d'Angeher, Jehan Thyllemont Procu- 
reur de Lionin d'Oruere Seigneur de Villers aux Cor- 
neilles, Jehan Cabrillon Procureur de Meflire An- 
thoine de Geresme Seigneur du Pretubut, & de Me 
re Gerard de Haraucourt Chevalier, Seigneur d'Ornies 
Senefchal de Loraine, Nicolas de Paris Procureur 
de Meffire Anthoine de Stanville Seigneur de Hirzel & 
d'Orcont en partie, Jehan Sourot Procureur de Mais- 
tre Robert de la Mothe, Jehan de la Mothe Freres, 
Jehan Baudmais, Agnetz fa Femme, de Marye Cou- 
fin, Tutteur des Enffans de luy & de feu Lucye de la 
Mothe fa Femme, Seigneurs & Dames de Maulgarvye, 
Simon Collart Procureur de Damoifelle Anne D spen- 
ce Dame en partie de Bertancourt & Broil, Jehan 
Couhart Procureur de Maiftre Louis Juvenal des Ur- 
fins Seigneur d'Armentieres , Jehan Poiffon Pro 
cureur de Meflire Franfois d'Angluze Chevalier, 
Seigneur d’Eftoges, Baron de Guiry & de Bourfault, 
Patrix de Nuyfement Procureur de Pierre de Merles, 
Seigneur & Vicomte d’Arcys le Ponfart, Louis Hus- 
fon Procureur de Loys de Hangeft Seigneur de Monti- 
nor , Patrix de Nuyfement Procureur de Robert de 
Croe Seigneur de Revillon, de Loys de Croe & de 
Charles de Retel, Seigneur de Cuiffe en partie, Simon 
Collart Procureur de Mailtre Jehan de Solmairie Sei- 
gneur de Bayarne, Eftienne Bellot Procureur de Mes- 
lire Francois de Couderles, Chevalier, Seigneur dudit 
Lieu, de Meffire Robert de Nove, Chevalier, Seigneur 
du Pleffiz, de Denis du Pont Seigneur du Chesne, de 
Jehan Petitmoat & de Gilles du Bois Seigneurs de 
Grans Fontaines, Pierre du Bois Procureur de Dame 
Guillaume de la Brigongne, Dame de Largery , Pierre 
de Puiffieux Procureur de Meffire Glaude Despence, 
Chevalier Seigueur dudit Lieu, Gilles de Carnes Pro- 
cureur de Philippes Deftaulles Baron de Chaulmont, 
Mailtre Jehan Henryet Procureur de Charles de Croy 
Conte de Seninghem Seigneur de Moncornez Nicolas 
de Mireville Procureur de Roize de Sorbey , Seigneur 
de Girondelles, Medard dez Prebre(tre Procureur de 
Pierre de Condey , Seigneur de Bendicas François Ma- 
rehebone Licentié es Droix Confeillier du Roy noftre 
Sire, Lieutenant General du Baillage de Vi@ry, Clau- 
de Milet Lieutenant particulier dudit Bailly au Siege 
dudit Viétry, Ogier Pinterel Lieutenant particulier du- 
dit Bailly au Siege de Chafteau Thiery, Tiebault Lie- 
tart Escuyer Prevoft en garde de Viétry, Loys de la 
Vesne Advocat du Roy noftredit Sire audit Baillage, 
Claude la Planche Procureur du AOT noftredit Sire 
audit Baillage de Vi@ry, Gilles Petit Recepveur ordi- 
naire pour ledit Seigneur audit Baillage, Jehan Jehan- 
net Procureur du Roy en iceluy Baillage es Sieges de 
Chafteau Thiery, Chaftillon fur Marne € Feifines, 
Guillaume de Buiffy Procureur dudit Seigneur au Sie- 
ge de Sainéte Manchold, Philibert le Besghe Advocat 
dudit Seigneur a Sainét Difier, Louys Prevoft Procu- 
reur du Roy audit Sainét Difier, Jehan Mauclerc Lieu- 
tenant du Prevoft dudit Viétry, Jehan Cabrillon Subs- 
titud du Procureur du Roy noftredit Sire audit Vi@ry, 
D2 Leon 
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Leon Morel Enquefteur & Examinateur ordinaire audit 
Baillage, Jehan Couhart Subftitud du Procureur du Roy 
noftredit Sire a Oulche,Ferry Mauparty Gouverneur, & 
Jehan de Bezançon Procureur € Recepveur des deniers 
communs de la Ville de Vi&ry, Albert Namer l'rocu- 
reur des Habitans de Chaftel en Porcien, Jehan de Be- 
fancon pour & au nom « comme Procureur des Es- 
chevins de Maizieres fur Meuze, Michel le Chat Pro- 
cureur des Eschevins Officiers, & ayans charge de la 
Ville de Rethel, Jehan Befchefer Procureur des Es- 
chevins & Gouverneurs de la Ville de Sainéte Mane- 
hod, Oudart Gilbault Procureur des Habirans de la 
Ville de Chaumont en Portien, Eftienne Bellet Pro- 
cüreur des Eschevins & Commune de Feismes, Jehan 
Couhart Procureur de Jehan le Jay Lieutenant a Milly 
Sain& Fronc du Gouverneur & Bailly de Valois, de 
Nicolas Oudart Prevoft en garde dudit Milly, de Je- 
han Chiennet Subititud audit Lieu du Procureur du | 
Roy & de Maittre Severien Heurlemin, Lieutenant | 
d'Oulche dudit Gouverneur & Bailly de Vallois Lubault | 
Guillemin , Pierre Palot & Pierre Bandeffon Esche- | 
vins de Commune de Sain& Dilier, Philibert le Bes- 
gue Procureur de Habitans de Larzecourt, Nicole 
Marteau, Jehan Perard Gouverneurs & Eschevins de 
la Ville de Chafteau Thiery, Michel Fournier Procu- | 
reur des Goüverneurs & Habitans de la Ville de Brais- 
ne, & aufly des Gouverneurs & Habitans de Chaftillon 
fur Marne, Pierre Petit Procureur des Habitans de I: 
Ville d’Esparnay , Laurens Noel Procureur des H | 
tans de la Ville de Vertus, Gens des trois Eftatz dudit | 
Baillage de Vi@ry, Sçavoir faifons que par Por on- | 
nance & commandement du Roy noftre Sire Nous | 
fommes congregez, & affemblez en la Ville de Viétry 
le feptiesme jour de ce prefent mois de Decembre mil 
cincq cens vingt nœuf, pour Ouyr & entendre les cau- 
fes de ladite Affemblée, garniz de Pouvoir fouffifant, 
pour conclure & accorder ce quy feroit advifé & deli- 
beré en ladite Affamblée, & illec Nous at efté len de 
mot a mot le Traiété de Paix, Amitié, Confederation 
& Alliance perpetuelle, nagueres faiét, conclud & ac- 
cordé en la Ville de Cambray, entre le Roy noftredit 
Seigneur & l’efleu Empereur, & tous & chacuns leurs 
Royaulmes , Pays, Terres, Seignouries, Vaffaulx, 
Subje&z, par tres-haultes , tres-excellantes & Illuftres 
Princeffes Madame Louyse Ducheffe d'Angoul- 
mois & d'Anjou, Comteffe du Mayne, Mere du Roy 
noftredit Seigneur , ayant fur ce ample Pouvoir du Roy 
noftredit Sire, & Madame MARGUERITE Archi- 
ducheffe d'Auftriche, Ducheffe Douariere de Savoye, 
ayant aufly Pouvoir dudit efleu Empereur fon Nepveu, 
enfamble le Traiété quy auparavant ledit Traiété de 
Cambray, fut faiét en.]a Ville de Madric en Espaigne, 
lesquelz Traiété de Cambray, & celuy dudit Madric 
en ce qu'il n'eft mué, changé , ou innouvé par celuy 
dudit Cambray , le Roy noftredit Sire eft tenu 
mis de ratiffier & approuver par les Eftatz particuliers 
des Provinces & Gouverneurs de fondit Royaulme, & 
iceulx faire jurer & promeétre la perpetuelle obfervan- 
ce d'iceulx Traïétez, Nous apres avoir oy & entendu & 
en obeifant au bon vouloir & plaifir du Roy noftredit | 
Sire que für ce il nous at fai& dire & declarer, avons de 
noftre part & entant que a nous eft, ratiffié & approuv 
ratifions & approuvons ledit Traiété de Cambray,& c 
luy dudit Madric en ce quy n’eft mué, changé, ou in- | 
nouvé par le Traiété dudit Cambray, & jurons folem- 
nellement aux Sainétes Evangilles de Dieu pour ce par 
Nous manuellement touchees, que iceulx Nous g 
derons, obferverons & entretiendrons de noftre p 
perpetuellement, & inviolablement felon leur forme & 
teneur fans enfraindre ne aller au contraire, en quel- 
que maniere que ce foit. En Tesmoing de ce Nous 
Henry de Lenoncourt Bailly de Viólry deff 
avons fai& feeller ces prefentes des Seel & Contrefeel 
dudit Baillage, & figner par Glaude Mut 
Royal, Greffier ordinaire dudit Baill 
jour de Decembre, l'an mil cincq cens vingt nœuf. 
Ainfy figré foubz le ploy C. Murer. 


XIX. 


Samblable Ratification faite par ceulx a 
du 9. Novembre 1529. { Tirée du méme Re- 
giftre de la Chambre des Comptes de j’Ifl 


Ovs Jehan Jabin Escuyer pour la Nobleffe, Je- 


han Brunneau Doéteur es Droiétz , Regent en de Jargnean, Pierre Mo 
l'Univerfité d'Orleans , Jehan de la Fontaine Preben-| Eftat de la Chaftelli 


a pro- [a Court de Marigny , Che 


pour les Gens d'Eglife, Alexis Argis € Simon 


OMATIQUE 


daire pour les Gens d'Eglife, Eftienne Peigne pour le 
Tiers Eftatz des Mannans de la Ville, Cité, Fors- 
bourgs ; Banlieue & Prevofté d’Orleans, Pierre Requier 
Escuyer Seigneur d'Azenes & de Haultmont pour la 
Nobleffe, Louis de Souchez Prebendaire Doyen buit 
Jehan Sanetier Chanoisne pour-les G ’Eglife 
Pierre Couldroy pour les Habitans, 1 
Eftat de la Baronnie de Clerie, kitienne | 
Michiel Coignart Escuyer Seigneur de Rond 
& aultres Nobles, Michel Guhary Prebend 
noine pour l'Eglife & Clergie, Guillaume Ch: 
"ierre Riboulleau pour le Tiers Efat de la Ville & 
Chaftellenie de Meung fur Loire, Franti Seronville 
Escuyer , Seigneur de Lamir pour la Noblefle, Pierre 
de Champeaulx pour le Clergie, & Jehan Desmoutilz 
pour le Commung , & Tiers Éftat de la Chaftellinie de 
Baugency, Jacques de Sautray Escuier Seigneur de Difier 
& Pierre de la Boiffiere auffy Escuier,Seigneur de Fleury, 
E 1s r pour la Chaftellinie de Sueure, Jacques 
Gurmeau pour Nouen für Loir, Jehan de la Fontaine 
pour l'Eglife, Pierre Pelé pour la Nobles- 
ers Eftat de Chafteau Veiel & la Ferté 
Sain& Aubin, Jehan de la Fontaine Prebendaire Cure 
pour les Gens d’Egli Jacques Damont, Mathieu 
Chappellain, & Jacques du Fresne pour les Gens du 
Tiers Eftat de Chaulmont en Salangue, Jehan Haren 
rebendaire pour les Gens d’Eglife, Pierre Pelé pour 
s Nobles , € André Beguyn pour le Commung & 
s Eftat de Nouen le Fuzellier , Jehan Margo ; 
Bas pour les Nobles, Pierre Brullaire Preben- 
aire pour les Gens d'Eglife, & Philippe Bruere pour 
s Gens du Tiers Eftat de la Chaftellinie de Pierre 
té, Eftienne Fournier , Jehan Changeulx Preben- 
daires pour les Gens d'Eglife, Jehan Morin, Jehan 
Nollet, & Jehan Jourdin pour les Gens du Tiers Es- 
tatz de Sourdon, Jehan Annes, & Jehan Girard pour 
les Gens des trois Eftat de la Chaftellinie Sain@ Gon- 
don, Eftienne Fournier Prebendaire Chanoisne pour 
le Clercie, Louis de Chaulmont, Escuyer Seigneur de 
Rigauldes pour la Nobleffe, & Guillaume Boifferet 
pour le Tiers Eftat de la Ville & Chaftellenie de Sully 
für Loire, Gencian de Comces pour les Gens des trois 
Eftatz de la Chaftellinie de Vouzon, Pierre Pelé pour 
les Gens des trois Eftatz de Meneltreau, Pierre Cam- 
fuel Prebendaire pour les Gens iglife, Pierre de 
Carmenou Escuyer pour la Nobleffe, Olivier Chante- 
reau Prevoft, P > Louice Subftitud du Procureur 
du Roy a Loriz saltinois pour le Tiers Eftatz de 
la Chaftellinie du 
Gens des trois E 
pour les Gens 
le Gabilleux p 


ne pour 


Lombreul, Gencian 
Clement Servet Pre- 
ife; & Piere de Louere 
ellinies de Moulinet & de 
iles Prevoft Prebendaire 
Prieur de Chafteau Kegnard pour les Gens d’Eglife, 
Maiftre Blanchet de Tournebranfle Escuier Prevoft 
pour le Roy a Chafteau Regnard pour Ta Nobleffe, & 
Jean Mandatt pour le Commung & Tiers Eftat de 
Chaftellinie dudit Chaftean Regnard, Eftienne Peigne 
pour les Gens des trois Eftat de Villiers Sain& Be- 
noift, Maiftre Eftienne Habert pour les Gens des trois 
Eftat de Lauvere i 
pour les Gens des tr 
faye & Sain& For 
pour les Gens d’ 
Tiers Eftat & Cor 
nys Prebendaire C 
Gens d'Eglife, & Pou 


pour le Tiers Eftat des Ch 


Bruny, 
Mon fi re pour les 
Foubert pour le ‘Tiers E 
e, Jehan Paris pour les Gens 
Briere, n Boutault pour les 
npierre, Eftienne Charren- 
ré d'Onzonere fur Loire pour les 
s Eltat & 
, Piegre ‚Boulle- 
les Gens 
y oubert 

icencié en Loix, & Guillaume Macquart pour le 
Tiers Eftat de la Chaftellinie de Sain& Benoit für 
Loire, René Delaye, Fi Doduyfy, Jehan d’A 
guille, Nicolas I iyer, Pierre M 
tellinie de € 


€ 
t 


dudit Chalti 
des trois E 
Gens des tr 
ton: Preb 


1es 
anois- 
gneau & 


Chanoisne, Eftienne Peigne pour les : 
nes.& Chapiltre de l'Eglite Colle 


lu 
ye 
gnet pour les Gens des trois 
de Fay ou Loge, Pierre d'O 


Cloux pour les aultres Eftatz de la Ville & Chaftell 


li 


ANNO 
1529. 


ANNO 
529. 


DU DROIT 


pour les Gens des trois Eftat de la Chaftellinie de Vic- ! 
try ou Loge, Jehan Bougier Prebendaire Prieur & 
Eftienne Bardin auffy Prebendaire pour les Gens d'E- 
glife, Louis de Villez, & Jehan de Longneau Escuyer 
pour les Gens Nobles, Jehan Poiffonnet Paisné , Je- 
han Poiffonnet.le Jeusne, Mery Arrault, & Jehan 
Texier pour les Gens du Tiers Eltat en la Chaftellinie 
de iscommung , Mery Arrault pour Montlyart, 
Maziere Barville, Gaubertin Nosploy & Fresville, Je- 
han Poitfonnet pour Ningueres & Saind Sauveur, Je- 
han Bouchier Prebendaire Doyen de Gaftinois, & Je- 
han de Faucamberge pour la Chaftellinie de Beaulne, 
Jehan Bafchet pour les Gens des trois Eftat de Nyvel 
les, Colas Caillat & Gervafe Robert pour Sainét 
Loup des Vignes, Jehan de Faucamberge pour Balilly, | 
Pierre Payfant pour Beauchamp, Jehan Boucher Pre- 
bendaire & Goimault Frezeau pour la Ville de Boynes 
en Galtinois , Jehan onc! 


Charlier pour la Chaftellinye d" Yeure le Chaftel , Guil- 
Jaume Regnault, Jehan Charlier pour Yeure la Ville, 
Eftienne Peigne pour les Chantres,Chanoisnes,Chapiltre 
& Gens d’Eglife,& Jehan du Pleffis pour la Ville € Chas- 
tellinyes de Puthivers le Chaftel, Vincent Morin Preben- 
daire de Nœufville & Alexis Anquetin pour la Chaftel- 
linie dudit Neufville, Pierre Martin, Lucas Bachemin, 
Jehan Longuet Prebendaires , George de Covrey, Jehan 
Bernard, Guillaume Ondas & Guillaume Thiger pour 
la Ville de Dyeuville en Beauffe, Jehan Sonin Pre- 


| depure en cefte partie, certifions 
| 


her Prebendaire & Jehan | foz Seel, 


DES GENS, 20 
perfonnes publicques, & aus 
gneur, Pon adjoufteroit foy avons, à la Requefte des 
deflusnommez, figné ces prefentes ledit -noeuf 
jour de Novembre mil cincq cens ving nceuf. 
Jigné E. DAMAIN, & P. BAUDOYN 


quelz en tel A&e & Gr: 


Ous Jacques Groslot Chevalier » Seigneur de 
Champbaudoyn, Confeillier ordinaire du Roy 
noftre Sire en fon grand Confeil, Bailly 'Orleans € 
de Montargis, Commiffaire de par ledit Seigneur 
1 à tous qu'il ap- 
pertiendra ce que deflus avoir efté fait audit Orleans 
en noftre prefence ledit Nœufiesme Jour de Novembre 
mil cincq cens vingt nœuf & en Tesmoings de ce y 
avons mis noftre Saing, & le Seel de noz Armes. 
Ainfi figné J. GROSLOT , ES feellé en Placcart 


| Samblable Ratification faitte par ceulx de Bour- 
bonnois. [ Tiréc du même Regiftre de la 
Chambre des Comptes de l'Ile. ] 


bendaire pour les Gens d'Eglife, George de Covrey 
pour les Nobles, Michau Pavart, Jehan Huc & Es- 
tienne de la Noue pour les Gens du Tiers Eftat de la 
Chaftellinye du Puifet, Guillaume Petit Prebendaire, € 


Fiacre Moireau pour la Chaltellinye de Thoury, Jehan | 


Maillier Licentié en Loix Bailly de la Juftice de l'Ab- 
baye de Bonneval pour les Religieux, Abbé & Convent 


dudit Bonneval, Eftienne Channechu pour Baignollet| 


& Guillaume Loifeau pour Fougy ; Scavoir faifons que 
par l'ordonnance & commandement du Roy noftre 
Sire Nous fommes ce jourdhuy nœufviesme de No- 
vembre mil cincq cens ving nœuf, congregez & a 
famblez en la Ville d'Orleans au Pretoire & Siege dudit 
lieu, pour oyr & entendre les caufes de ladite Affem- 
blée garniz de Pouvoir fouffifant pour conclure & ac- 
corder ce quy feroit advifé & deliberé en ladite Affam- 
blée, & illeeq Nous at efte leu 
té de Paix, Amitié, Confederation & Alliance perpe- 
tuele , nagueres faiét,conclud & accordé en la Ville de 
Cambtay entre le Roy noftredit Sire & l'efleu Empe- 
teur, & tous & chacuns leurs Roy: ulmes, Pays, Ter- 
res, Seigneuries, Vaflaulx & Subjectz , par Tres-haul- 
tes, Tres-excellentes & Illuftres Dames & Princeffes, 
Madame Louyse Duchefle d’Augoulmois & d'An- 
jou Comteffe du Mans Mere du Roy noftredit Sire, 
& Madame MARGUERITTE, Archiducheffe d’Aus- 
trice Ducheffe Douariere de Sayoye ayant auffy Pou. 
voir dudit eflen Empereur fon Nepveu, enfemble le 
Traiété quy auparavant ledit Traiété de Cambray fut 
fai& en la Ville de Madrid en Espagne, lesquelz Traic- 
tez de Cambray, & celuy dudit Madrid, en ce qu'il 
n'eft mué, changé ou innouyé par celuy dudit Cam- 
bray, le Roy noftredit Sire eft tenu, & eff promis fair 
ratiffier & approuver par les Eftatz particuliers des Pro- 
vinces & Gouvernemens de fondit Royaulme, & par 
iceulx, faire jurer & promeétre la perpetuelle obfer- 
vance d'iceulx Traiétez, Nous apres avoir ouy & en- 
tendu la le&ure desdits Traiétez € en obeifant au bon 
vouloir & plaifir du Roy noftre Sire que für ce il nous 
a faiét dire & declarer, avons de noftre part & tant 
qu'en Nous eft, ratifié & a prouvé, ratifions € ap- 
prouvons ledit Traiété de Cambray , & celuy dudit 
Madril, en ce qu'il n’eft mué, changé ou innouvé par 
ledit Traité de Cambray, & jurons folemnellement 
aux Saintes Evangilles de Dieu pour ce par Nous ma- 
nuellement touchees, que iceulx Traiétees Nous gar- 
derons, obferverons , & entretiendrons de noftre part 
perpetuellement & inviolablement felon leur forme & 
teneur, fans enfraindresne aller au contraire en quel- 
que maniere que ce foit. En T'esmoing de ce, pour ce 
que s'il euft convenu à chacun de Nous figner ces pre- 


fentes y euft confufion de tant de fignature, auffy | 


que aucuns de Nous ne fcavoient figner, avons inftam- 
ment prié & requis à Maiftre Euvertre Damain Grefüer 
du Baillaee d'Orleanz, & a Pierre Baudoyn, Notaire 
juré:du Roy noftre Sire en fon Chaftellet d’Orleans 
de les figner pour & au lieu de Nous, ce qu'il Nous 
at accordé. 

Nous Euvertre Damain Greffier du Baillage d'Orleans, 
& Pierre Baudoyn, Notaire Royal au Chaftellet dO 
leans prefents & appellez aux chofes fusdites comme 


e mot 4 mot le Traic- | 


| Ls mil cincq cens vingt nœuf le Mardy feptiesme 
jour de Decembre ,. Nous Francbois d'Escart 
| Chevalier, Seigneur de la Vauguyon, Baron de Saint 
Germain, Marefchal & Senefchal de Bourbonnois, re- 
ceusmes les Lettres Patentes du Roy noftre Sire & 
aultres Lettres Patentes y attachees de Madame fa Me- 
| re Ducheffe de Bourbonnois & Seigneur d'Auvergne 
| desquels la teneur s'enfuit. 5 
F RANCHO1S,par la grace de Dieu; Roy de Fran- 
{ce , à noftre Tres-chere & Tres-amée Dame & 
| Mere Ducheffe de Bourbonnois Salut, & dilection. 
| Comme par le Traiété de Paix, Ar , Con 
| tior & Alliance perpetuelle faiét, conclu, juré & ac- 
| cordé en la Ville de Cambray , par vous ou nom & 
| ayant ample Pouvoir de Nous, & par noftre Tres. 
| chere & Tres-amée Tante MARGUERITTE d'Aus- 
| trice Douariere de Savoye ou nom & ayant de ce 
ample Pouvoir de noftre Tres-che 
| Frere l'Empereur ; ait efté dit, conv 
Nous ferons ratifüer, confirmer 
| Traité & audit 


aufly 
r & Tres-amé bon 
nu & accordé que 
& approuver ledit 
vambray le cincquiesme Jour 
| d'Aouft dernier paflé, & celuy quy au precedent fut 
| fai& a Madril en ce qu'il n'eft chan zé, mué ou innou- 
| vé par celuy dudit Cambray, par les E 
| des Prouvinces & Pays de noftre Royauln €, & par 
|iceulx jurer & promeétre la perpetuelle obfervance 
| desdits Traiétez, Nous à ces caufes voulans de noftre 
| part fatisfaire , & fournir 
| accordé, vous mandons & enjoig 
| tes, qu'en voftre dit Pays, & Duché de Bourbonnois 
| & par telz perfonnages qu'il vous plaira commeétre & 
| deputer faictes faire expedier comm: idement aux Gens 
| des trois Eftatz de voftre dit Duché qu'ilz ayent eulx 
trouver, & affembler ou deputer aulcuns bons perfon- 
|faiges entre eulx tant du Clergé, Nobletfe que du 
tiers commun Eftat en telles Villes & lieu dudit 
| Pays, Ga tel jour que bon vous famblera avecq Pou- 
voir a ce fouffifant , & lesdits-Eftats affembleez qu'ils 
| ayent a jurer, ratiffier & approuver ledit Trai@é de 
Paix, Accord & Appointement ainfy faiét, accordé 
promis & juré en ladite Ville de Cambray entre Nous 
& l'Empereur, enfemble ledit Traicté fait audit Ma. 
| dril en ce qu’il n'eft changé, mué ou innouvé par ce- 
luy dudit Cambray, desquelz deux Traiétez vous en- 
voyons les Coppies collationnees aux Originaulx , & 
par lesdits Gens de Eftatz de vollre dit Pays ou leurs 
Depputeez , voulons eftre juré l'obfervance perpetuelle 
d'iceuIx Traiétez felon la forme, & teneur dudit T'raic- 
| té de Cambray ; ausquelz Gens desdits Eltatz mandons 
& commandons par cesdites prefentes ainfy le faire 
| fans diffigulté ne aller au contrair 


j en quelque maniere 
| que ce foit; & Nous fai& incontinant envoyer l'AGe 


| qu'il feront de ladite Ratification € Approbation en- 
| femble dudit Serment, de la forme duquel aufly v. 
|envoyons ung double pour en faire aparoir es liex & 
| ainfy qu'il appertiendra & befoing fera de ce faire, vous 
donnons Pouvoir & mandement especial, mandons & 
commandons à tous noz Jufticiers, Officiers & Sub- 
|je&z que a vous Commis € Deputez en ce faifant foie 
obey. Donné à Fontainebleau le dernier jour de No- 
vembre, l’an de grace mil cincq cens vingt nosuf, & 


| de noftre Regne le quinziesme. Arfy fignd en marges 
j 2 |! 
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particuliers 


à tout ce quy a efte promis & 
10ns par ces prefen- 


Ous 


- ANKG 


15295 


| ANNO 
1529. 


«mandons a tous noz Juft 


30 
Par lé Roy BRETON. Seell £ 
jaulne , ES a icelles fon 2 foulz le contrefeel de 
la Chancellerie de ma Dame em cire rouge, les 
Lettres Patentes de ladite Dame desquelz la teneur 


Senfuit. 


Louise, Mere du Roy, Duchefle d'Angoulmois 
& de Bourbonnois, au Senefchal de Bourbonnois ou 
fon Licutenant, Salut. Receues avons les Lettres Pa- 
tentes de noftre Tres-cher Sire & Filz, à Nous adres- 
fans cy attacheez, foulz le contrefeel de noftre Chan- 
cellerie, pour lesquelles mettre a execution deue, 
Nous vous mandons & commettons par ces prefentes 
que incontinant & fans delay faiétes convocquér, ap- 
peller & affembler les Gens des trois Etat de noftre 
Pays, & Duché de Bourbonnois en noftre Ville de 
Molins ou aultre lieu de noftredite Duché, à tel jour 
que jugerez eftre a faire pour en iceulx Eftarz ainfy as- 
femblés cftre procedé à la Ratiffication & Approbation 
des Traiétez de Paix, dont a cefte fin vous envoyons 
les Copies collationnees aux Originaulx & entiere exe- 
cution desdites Lettres de noftredit Sire & Filz, ainfy 
qu'il mande faire par icelles, en faifant par vous faire 
exprez commandement de par Nous ausdits Gens des- 
dits Eftatz qu'ilz ayent a eulx trouver & allembler en 
la Ville, lieu & jour que vous fera ordonné & advifé 
de ce faire, vous donnons Pouvoir, mandons & com- 
iers, Officiers & Subje&z 
que à vous en ce faifant foit obey. Donné à Fontai- 
nebleau le pr r jour de Decembre, mil cincq cens 
vingt nœuf. A, elles eff escript, PAR Ma- 
DAME, Signé DECOMACRE. Seellé afimple quené de 
parchemin ES chire rouge. En vertu desquelles Lettres, 
& leur feismes idement de pat ledit S 
gneur, & maditte Dame qu'ilz euffent a eulx trouver & 
affembler en la Ville dudit Molins au Jeudy XVI. jour 
dudit mois de Decembre mil cincq cens vingt nœuf a 
hui& heures du matin pour iceulx Eftat affamblez,jurer, 
ratifier & approuver ledit Traicté de Paix, Accord & 
Appoinétement decl: esdites Lettres, & ainfy qu'il 
eftoit mandé faire par icelles, & ce fur peine de des- 
Obeifance: Et audit jour de Jeudy XVI, dudit mois, 
comparurent pardevant Nous,en la Salle à Parc du 
Chaftel de la Ville dudit Molins les Gens desdits trois 
Eftat cy apres nommez , & les aultres non fouffifament 
comparans mesme en deffault, & declarasmes que pro- 
cederions a l’expedition desdits Eftat, nonobftant leur 
abfence & leur feisme faire la leéture desdits ^ 
de Paix de Madril, & Cambray , & apres qu’ilz fu- 


à fimple quené 


rent Oyz, & a plain entendu par lesdits Comparans | 


les remismes à l'apres disner dudit jour pour compa- 
roir en cedit lieu pour jurer, ratiffier & approuver les- 
dits Traiétez de Paix: Et a ladite apresdiné, comparu- 
rent lesdits Gens desdits Eftatz lesquelz nous dirent 
avoir oy & entendu lesdits Traiétez de Paix , & les 
jurerent, ratiffierent  approuverent en la maniere qui 
fenfuit, & premierement pour les Gens d'Eglife le 
Prieur du Moulct, par Frere Jehan Verrier Vicaire ge- 
neral, le Prieur de Noftre Dame de Montlucon, par 
Anthoine Rozeau Procureur par Procuration {pecialle, 
PAbbeffe de Charrenton, par Meflire Guy de Tauxer 
Prebendaire, Chapitre de Noftre Dame de Molins, par 
Mailtre Gabriel du Mouftier Chanoine, Chapitre d’He- 
ricon par Maitre Louis Magdet Doyen, Meflire Glau- 
de Guelle, & Louis Billard Chanoisne, Chapitre de 
Montluçon, par Anthoine Rouzeau leur Procureur, 
Chapitre de Verneul, par Meflire Jacques de Sere, & 
Jehan Robin Prebendaire Chanoisne, Chappitre de la 
Sainéte Chappelle de Bourbon, par Mailtre Louys 
Danlezy Chanoine d’icelle, les Prebendaires du Con- 
vincial de Vichy, par Meffire Pierre Corvillier par 
Procuration especialle, les Celeftins du Vichy, par 
Maiftre Nicolas Grant par Procuration fpecialle, Fre- 
re Jehan Jabaud Prieur de Sain& Pierre de Montluçon, 
par Jehan Perichon, par Procuration expreffe, Frerc 
Francois Jabaud Prieur de Merys, par ledit Perichon, 
ar Procuration exprefle, € pour les Nobles dudit 
Pays aflembles esdits Eftatz, ceulx cy apres nommez, 
Affcavoir eft Jehan d’Osbreulle, Seigneur de Puyfol en 
perfonne, Pierre Danlezy, Seigneur de Boisbuyard en 
perfonne, Philippe des Escures, Seigneur dudit lieu & 
de Guicay en perfonne, Francois de Villaine Seigneur 
de la Motte Berauld, & en partie de Presles en perfon- 
ne, Guillaume de la Platiere Chevalier, Seigneur de 
Chufy en perfonne, Joachin.Gerard Seigneur de Ser- 
moize par Procuration exprefle, Berthonnier Sellerier, 
Seigneur de la Broffe en perfonne, Gilbert de la Mous- 
fe Seigneur de Plaifance en perfonne, Claude du Sel, 
Seigneur dudit lieu en perfonne , Francois de la Crul- 


aiétez | 
| des Mazieres , Seigneur dudit lieu en partie en perfon- 
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€ chire | dor, Seigneur de Courtelle en perfonne, Claude de la ANNO 


Roche, Seigneur de Beaurevoir en perfonne, Meflire 
Philibert de Mont-Journal Chevalier, Seigneur de la 
Berliere en perfonne Dame Sufanne Turpin, Dame de 
Thory far Allier, par Henry Brugment, par Procura- 
tion expreffe, Michiel Garnin en perfonne, Pierre de 
Bandereul, Seigneur Bruyclles en perfonnes , Bridal 
Charbonnier, Seigneur de Chanregnauld en perfonne, 
Gilbert de Murat, Seigneur du Breul Sainét Rapheau 
en perfonne, Mailtre Pierre de l'Hospiral pour luy 
Charles fon Frere , Seigneur d’Acon par Rozeau, & 
par Procuration exprefle, Jehan Brureul, Seigneur de 
la Chaffaigne en perfonne, Huguet Vatlal, Seigneur 
de Seguret en perfonne, Jehan de Marcy, Seigneur du- 
dit lieu en perfonne, Mailtre Jehan Chanteau , Seigneur 
de Marcellanges en perfonne, Jehan Boudet & Pierre 
Boudet, Seigneurs Dumas, par Jehan Perichon, par 
Procuration expreffe, Philibert de Sainét Hannon , Sei- 


gneur de Couldray en perfonne , Eftienne Bouyaul, 


Seigneur de Franefches en partie en perfonne, Jacques 
de Feins, Seigneur dudit lieu en perfonne, Jehan de 
Franefches, Seigneur dudit lieu en partie en perfonne, 
Gabrieul d’Anreul, Seigneur dudit lieu en perfonne, 
Meffire Glaude de Grofone Chevalier, Seigneur dudit 
lieu en perfonne, Francois de Cherry Chevalier, Sei- 
gneur de Molin Porchier en perfonne , Jehan de la 
Souche, Seigneur dudit lieu en perfonne, Jacques de 
Murat, Seigneur de Pouzy en perfonne, Jacques de 
Sainét Aulbin, Seigneur de Salligny en perfonne, Jac- 
ques du Chatteau Seigneur dudit lieu en perfonne , Je- 
han de Courtois, Seigneur de Bonnebuche en perfon- 
ne,Louis de Sainét Aulbin,Seigneur de Lespine en per- 
fonne, François des Barres, Seigneur de Bruges & 
Trezy, par ledit Seigneur de Groflone par Procuration 
expreffe, Meffire Jehan Frezeau, Chevalier, Seigneur 
de Champaigne, par ledit Seigneur de Groffone par 
Procuration , Charles de la Riviere, Seigneur dudit lieu 
pour ledit de Groffone, Francois Franc, Seigneur de 
la Maifonfort en perfonne, Jehan Sellerier, Seigneur 
de Boultevin en perfonne, Gilbert de Boulee, Seigneur 
des Notes en perfonne, Jehan Pierrepont , Seigneur de 
Balleve en perfonne, Jehan Rodillon, Seigneur de 
Mont-george en perfonne, Pierre Marefchal , Seigneur 
des Noix en perfonne, Meflire François Mauvailin 
Chevalier, Seigneur de la Foureftz pour Meffire Jac- 
ques Cornillier , par Procuration exprefle, Louis de 
Sarre, Seigneur dudit lieu en perfonne, Jacques de 
Montafligier, Seigneur dudit lieu en perfonne, Jehan 


ne, Gilbert Breffart, Seigneur Proprietaire de Villars 
en perfonne, Jacques Tallandier, Seigneur de Brofles 
en perfonne , Jehan de Fretaizes, Seigneur dudit lieu 
en perfonne, Jacques de Roche-dragon, Seigneur de 
Bifleret en perfonne, Andoc de Chappeltes, Seigneur 
de Courtaiz en perfonne, Francois Rouffin, Seigneur 
de Becay le monial en perfonne, Maiftre Jehan de la 
Grute, Seigneur de l'Esclufe en perfonne, Pierre de 
Girard , Seigneur de Bournet en partie en perfonne, 
Frangois des Eaiges, Seigneur de Moulfat, par Mar- 
tin du Puy par Procuration exprefle, Gabriel Gaulthier, 
Seigneur de Boucheron par ledit du Puy, Franchois de 
Long Boftz, Seigneur dudit lieu par ledit du Puy, par 
Procuration exprefle, Jacques de Marcellanges, Sei- 
gueur dudit lieu en perfonne, Guy de Sainét Jullien, 
Seigneur de Chanregnault en perfonne, Gilbert de 
Crefancy, Seigneur du Plex Vachot en perfonne, An- 
thoine de la Tour, Seigneur de Cours en perfonne, 
Franchois de Viellevigne, par Pierre de la Maille, par 
Procuration expreffe, Guillemin des Aiges, Seigneur 
de Laleu, par ledit de la Maille, Falque de Cufy, 
Seigneur de Garennes en perfonne, Eftienne de Heu, 
Seigneur de la Sarre, par Aulbin Taignier, par Procu- 
ration expreffe, Jehan de la Trollie li 
lieu en perfonne, Anthoine Velart, Seigneur des Bor- 
des, par Anthoine Rozeau Procureur exprez, Pierre 
de la Befche, Seigneur dudit lieu & de Villete en per- 
fonne, Jehan d'Ambault, Seigneur de la Grange Rou- 
ge en perfonne, Jehan Poinétet, Seigneur de Langiere, 
par Andre Billon, par Procuration exprefle , Meffire Be- 
raultde Moles, Seigneur du Vernet par ledit Billon, Thie- 
bault Dadeu, Seigneur de la Chardonnier en partie en 
perfonne, Guillaume de Villames, Seigneur de Flory 
fur Loire en perfonne, Bertrand de Sainét Priet, Sei- 
gneur de la Valleéte en perfonne, C 


arles de Vieure, 
Seigneur de la Salle, par le Seigneur de Villars, 
Franchois de Layart, Seigneur dudit lieu , par ledit 
Seigneur de Villars, Marie de Villars Dame de Mont- 
chenin, par ledit Seigneur de Villars, Franchois du 
Ghe, Seigneur dudit lieu en perfonne, Jacques de la 
Riviere 


1529. 
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Riviere Seigneur de la Coulx en perfonne, Nicolas 
de Bruie Seigneur de Ponceat en perfonne + Jehan de 
Villars Seigneur de la Mothe en perfonne , Gaspart 
de Beauregard Seigneur dudit lieu en perfonne, Gil- 
bert de Rollat Seigneur d’Ifferpens en perfonne, Ber- 
trand de Rollard Seigneur de Brughat en perfonne, 
Gilbert de Couftures Seigneur de Marfeins en partie | 
en perfonne, Gilbert de Carrelier Seigneur de, la | 
Vaul, Charles de Pierre Bure Seigneur des Forges | 
en perfonne, Jehan Sachet Seigneur de la Grange de 
Bayeulx en perfonne, Damoifelle Jeanne de la Fou- 
reftz Dame de Devevardiere par Rouzeau, par Procu- 
ration expreffe, Jehan de la Varenne, Seigneur de 
Vefure en perfonne, Dame Gilbert Bertrande, Dame | 
Recallar, par Anthoine Montiviron, par Procuration 
expreffe, George Sanfon Seigneur de Brie en perfon- | 
ne, Pierre Trouffebois Seigneur de Riz en perfonne, 
Jehan de Ballore Seigneur du Pontet en perfonne, Si- | 
mon de la Porte Diflertieulx en perfonne, Jehan de | 
Sainét Geran Seigneur de Thory fur Bresbre en per- | 
fonne, Jean de Murat Seigneur d'Iffars par les Sei- | 
gneurs de Riz € de Bourg, Louis de Bruelle Sei- 
gneur du Bourg en perfonne , Pierre de Lorys Sei- 
greur dudit lieu & de Verieres en perfonne, Charles | 
dé la Mouffe Seigneur de Thianges en perfonne, Gil- | 
bert de Sore Seigneur d'Escoflay en perfonne , Jac- 
ques de Sainét Girier Seigneur de Champagnac en per- 
fonne, Jehan de Montquoquier Seigneur de P 
en perfonne, Ange de la Foureft Seigneur de Sain& | 
Marfault en perfonne, Philippes de Malgibert ‚alias de | 
Boulee, tant pour luy que pour George de Mallegilbert | 
fon-Frere non partiz mais communs Seigneurs de | 
Poulet en perfonne , Hughes de Chambon Seigneur | 
de Mesmorin en perfonne, Damoifelle Franchoife de 
la Mouffe Dame de Beaucaire, par le Seigneur de Plai- 


fance, Jehan de Guireulx Seigneur dudit lieu en per- 
fonne, Marie de Villars Vefve du feu Seigneur de 
Quicquempoix, par ledit Seigneur dé Plaifance, Da- 
moifelle Jehenne de Coulet tant pour elle que pour | 
Charles fon Gendre, par le Seigneur de Poulet, Fran- | 
cois de Malletaverne Seigneur dudit lieu en perfonne, 
Jehan de Lorine Seigneur dudit lieu en perfonne, Je- | 
han des Leaulx Seigneur de la Vaul en perfonne, | 
Sinphorian de Sacconin Chevalier, Seigneur de Pra- | 
meulx Mary de Dame Jacquete Fille & Heritiere , par 
Benefice d'Inventaire, de Gilbert de Breffelles Seigneur 
& Baron dudit lieu, les Enfrans du Seigneur de Lau- | 
treét, par Jehan de la Chaftre Seigneur du Vernay , le- 
dit Jehan de la Chaltre pour luy en perfonne, Francois 


i Theillie en perfonne, 
enay en perfonne, Je- 
han de Peulle Seigneur de Chameron en perfonne, 
Gilbert Fragillon Seigneur de la Coldre en perfonne, 
François des Molins Seigneur du Mesclier en perfon- | 
ne, Gilbert Girard Seigneur de Chaftel par Gilbert | 
Bardet par Procuration fpecialle, Meflire Nicolas le 
Tailleur en fon nom, € comme Tutteur des Enffans | 
defeu Jehan le Tailleur fon Frere Seigneur du Tho- | 
nin en perfonne, Jehan du Cordier Seigneur de Aner-| 
ty en perfonne, Louis des Barres Seigneur dudit lieu | 
& de Benegon, par Jehan du Taillet par Procuration | 
expreffe, Gilbert Billard Seigneur de Fougieres pour 
luy en perfonne, & pour Thiery Billart fon Pere, Je- 
han du Bouchat Seigneur du Plex en perfonne, Char- 
les d’Anguly Seigneur dudit lieu en perfonne, Eftien- | 
ne du Viry Seigneur de la Foureftz en perfonne, Je- 
han & Anthoine de la Fin Freres Seigneur de Beauvoir 
en perfonnes , Louis de Mont-Journal Seigneur de 
Precor en perfonne pour luy, Gilbert Fillol Seigneur 
dela Faulconnicre, par Mailtre Jehan Chanleau, par 
Procuration fpecialle, Meffire Thiery de Dorne Che- | 
valier , Seigneur dudit lieu & de Raiz, par Maiftre Je- | 
han Duret, par Lettres fpecialles , Damoifelle Cel- 
loéte de la Loere tant pour elle que pour Maiftre Jehan 
Robertet fon Filz, par Jehan Bouflonnat Procureur, 
Jacques du Creft Seigneur de Ligauldieres en perfon- 
ne, Jehan d'Aires Seigneur de la Pascandiere en per- 
fonne , Gilbert Minaulx Seigneur de Saulx par Mais- | 
tre Jehan Chanteau, Mailtre Louis Magdet pour luy 
en perfonne , € pour Pierre Magdet fon Frere Sei- 
gneurs de Pouzeulx , Guillaume Magdet , par ledit | 
Maiftre Louis, Mailtre Guillaume Bourgrin Confeillier | 
du Roy Seigneur d'Agnon par Maiftre Jehan Bergier;! 


par Procuration fp 
Seigneur de Beau Vergier, par Maiftre Sebaftien Mi- 
let, Claude de la Riviere Seigneur dudit lieu, par 
Nicolas Margot, par Procuration fpecialle, Pierre 
Taftenin Seigneur de Merolles en perfonne, Gilbert 
Deschars Seigneur de Reulhetz en perfonne , Philip- 
pes de Pringy Seigneur de la Varenne en perfonne, 
par Anthoine Girard Seigneur de Riz en períonne, 
Philippes de Pringy Seigneur de la Varenne en per- 
fonne, Guillaume de la Garde comme Tu 
Pierre de la Garde Seigneur d’Eftinaulx , par 
Grenier par Procuration fpecialle, J 
verne Seigneur dudit lieu en perfonne, Girard de 
Monttorbier Seigneur de Pierre Fiéte & de B: 
perfonnes , Meflire Philibert de Beaujeu Chevalie: 
Seigneur de Linieres, par Nicolas fon Procureur, ; 
Lettres fignées de fa main, Jehan d’Albon Seigneu 
de Sain& André, par Maiftre Jehan Chanteau, Louy 
du Bois Seigneur d'Ancmay en perfonne , Franchois 
Bertrand Seigneur de Paillieres en perfonne , Fi 
chois du Fraisne Seigneur de Challoches en perfon- 
ues, Philippes de Foureftz Seigneur dudit lieu en per- 
fonne , Philippes de B Seigneur dudit lieu en 
perfonne, Louis de Langieres Seigneur de la Pronne- 
rie, par ledit Philippes de Beaunay fon Beau Filz, Fran- 
cois Gilboftz Seigneur de Co en perfonne, 
Gabriel de Couftures Seigneur de rins en perfon- 
ne, Louis de la Coldre de Beffon Seigneur de Sainét 
Martin en perfonne , Francois Berrrand Seigneur de 
la Pailliere, par Franchois de la Chenal Seigneur du 
Vernet par Procuration exprefle, Pierre du Pefchin 
Seigneur dudit lieu en perfonne, Meflire Jehan de la 
Loere Seigneur de Bonne Font, par Raizay Procu- 
reur par Procuration fpecialle , Gaspart de la Haye, 
Seigneur dudit lieu en perfonne, Guerard de Liíter 
Seigneur de la Piarre & des Eschelles en partie en per- 
fonne, Pierre de Ballore Seigneur de la Gonte en per- 
fonne, Blain Loup Chevalier, Seigneur de Beauvoir, 
par Patrocle au Bois Procureur , par Procuration ex- 
preffe, Simon de Gyureul Seigneur de Monnet en 
perfonne, Gilbert de Peulche Seigneur du Fraisne en 
perfonne , Gilbert d'Anal gneur de la Mothe de 
Montbeton en perfonne, Jehan de la Maignaine Sei- 
gneur dudit lieu en perfonne,Claude Brandon Seigneur 
de Froiffineaulx en Montfaucon en perfonne, Gubert de 
Lezin Seigneur de la Riviere en perfonne, Marc de la Ri- 
viere en perfonne; Louis Fillet Seigneur de Bournet en 
perfonne, Meffire Anthoine de Chambagne Evesque du 
Puy Seigneur de Chizelles & de Gondailly, par Jacques 
de la Gaultville fon Maiftre d’Hoftel, le Seigneur de la 

Ye, par Jehan Poirier Paisné, Gilbert de Chaftus Sei- 
gneur de la Broffe en perfonne, Anthoine de Villars 
Seigneur de Monteaulx en perfonne, Anthoine Terris 
Seigneur de la Molthe Mazerier, par Mre. Guillau- 
me de Villaines, Guillaume de Bougy Seigneur dudit 
lieu en perfonne, Jehan Mynard Seigneur de la Guerry 
en perfonne, Maiftre Anthoine Channeau Seigneur de 
Vanneaulx en perfonne, Maiftre Jehan Dinet Seigneur 
de Perroulx en perfonne,& Jehan Capelin Procureur ge- 
neral de Bourbonnois , & pour le tiers Eftat fes compai- 
gnons , afcavoir les Maires & Eschevins de la Ville 
de Molins, par Nicolas Garnier ung desdits Esche- 
vins, les Confuls & aultres de la Ville de Montluçon, 
par Lois Sorret & Pierre Poinétet Confulz, les Esche- 
vins de la Ville de . . . ... par Anthoine Foureftz 
Confulz € habitans de Bourbon, par Pierre de Drap- 
pieres ung desdits Confulz, les habitans de la Ville- 
franche, par Jehan de Riffault Eschevin, les habitans 
de Gericon, par Maiftre «Guillaume Gauffinet, Fran- 
chois Philippes & Jehan de'Fameres, Eschevins & 
Confulz, les Habitans de Verneul, par Maiftre Fran- 
chois Decoureys & Jehan Ferand, les habitans de 
Charroulx, par Jehan du Treulx ung des Confulz, les 
habitans de Billy , par Maiftre Guillaume Miry € Char- 
les Guenard , les habitans de Vichy, par Mailtre Nico- 
las Grand & Pierre Cornillier, les habitans de Sainét 
Germain des Fouffez, par Jehan Foulzay Eschevin, 
les habitans de la Ville de Gannat, par Maiftre Sebas- 
tien Millet & Jehan Rochefort Confuls, les habitans de 
la Ville-neuve , par Jehan Dureau & Gilbert Paine, les 
habitans du Montet, par Jehan Foureftz Procureur foy 
aifant fort pour lesdits habitans, les habitans de Che- 
rilly, par Maiftre Jehan Beffonnat & les habitans de 
Sainét Amand & Orval, par Pierre Paris ung des Con- 
fulz dudit Sain&t Amand, en Suilly: & foy faifant fort 
pour tous les aultres Confulz & habitans desdits 
lieux, Maite Denys Moyffel en perfonne , Mar- 
guerite Girard Vefve de feu Maiftre Michiel de Gi- 
niet, & par André Billon fon beau Filz , iRegnaüld 


alle, Meflire Robert Cordebeuf 


ANNO 
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ANNO de Bar, Seigneur de Parray lez Becay en perfonne, 
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Maiftre Guillaume Gauffnet en perfonne, Maïftre | 
Gabriel de la Gonte, Seigneur de Modieres en perfon- | 
ne, Agnes Harel Dame de la Tour de Beffon, par Ni- 
colas du Verne fon Filz, Jehan Auvergnas en perfon- | 
ne, Gilbert des Chiers en perfonne, Meflire Repnault | 
Foureftz, Jehan € Gilbert Foureftz Coufins en per- 
fonne, Jehan Goe d’Hericon, par Nicolas Margot fon | 
Procureur fpecial, Jehan Garnauit Maflieu en per-| 
fonne, Gaspart Quinault du Moulet en perfonne, | 
Pierre de Drappieres,Seigneur de Bouchet en perfonne, 
Jehan Begnas, Seigneur du Gourt en perfonue , Jehan 
de Chaufeu de Jailligny en perfonne, & Meffire Bon- | 
net de Verieres Prebendaire en perfonne. Sçavoir fai 
fons que par Ordonnance & Commandement du Roy | 
noftre Sire, Nous fommes congregez , & affemblez en 
la Salle à Parc du Chaftel de la Ville de Molins cedit 
feiziesme jour de Decembre, l'an prefent mil ciucq 
cens vingt neuf, pour ouyr & entendre les caufes de 
ladite Affemblee, garnis de Pouvoir fouffifant pour 
conclure & accorder ce quy fera advifé, & deliberé 
en ladite Affamblee, & illecq Nous at elté leu de mot 
a mot le Traiété de Paix, Amitié, Confederation, &| 
Alliance perpetuelle, naguerres faiét,conclud & accor- 
dé en la Ville de Cambray, entre le Roy noftre Sire, 
& l'efleu Empereur, & tous & chacuns leurs Royaul- 
mes, Pays, Terres, Seigneuries , Vaffaulx & Subjeétz, 
par Tres-haultes & Illuftres Dames & Princeffes, Ma 
dame Louyse, Ducheffe d'Angoulmois , Anjou, | 
Bourbonnois , d'Auvergne & Montpenfier, Viconteffe 
de Carlat, & de Murat, Dame de Beaujolois , & de | 
Dombes, Mere du Roy noltredit Seigneur, ayant fur | 
ce ample Pouvoir du Roy noftredit Seigneur, & Ma- | 
dame MARGUERITE, Archiduchefle d’Auftrice, | 
Ducheffe Douariere de Savoye, ayant auffy Pouvoir 
dudit efleu Empereur fon Nepveu, enfemble le Traic- 
té que paravant ledit Traiété de Cambray fut fai& en 
la Ville de Madrid en Espaigne, lesquelz Traiété, & 
celuy dudit Madrid en ce qu'il n’eft changé ou innou- | 
vé par celuy dudit Cambray, le Roy noftredit Sei- | 
gneur eft tenu, & a promis de faire ratiffier & approu- | 
ver par les Eftatz particuliers des Provinces, & Gou- | 
vernemens de fondit Royaulme, & par iceulx faire ju- 
rer & promettre la perpetuelle obfervance d’iceulx | 
Traiétez, Nous, apres avoit oy & entendu la lecture 
desdits Traiétez, & en obeiffant au bon vouloir, & 
plaifir du Roy noftredit Seigneur que fur ce Nous fai& 
dire & declairer, Nous avons, de noftre part & en tant | 
que a Nous eft, ratifié € approuvé, ratiffions & ap- | 
prouvons ledit aiété de Cambray, & celuy dudit 
Madrid en ce qu'il n’eft mué, changé ou innouvé par 
le Traidé dudit Cambray, & juré folempnellement | 
aux Saintes Evangilles de Dieu par Nous manuel- 
lement touchez, que iceulx Traiétez Nous garde- 
rons,obferverons, & entretiendrons de noftre part per- 
petuellement , & inviolablement felon leur forme & | 
teneur, fans enfraindre ne aller au contraire en quel- | 
que maniere que ce foit. En l'esmoings desquelles 
chofes Nous avons figné ces prefentes de noftre main, | 
& fai& feeller du Seel de noz Armes, & auffy faiét | 
figner au Greffier des Eftatz du Pays, & Duché de! 
Bourbonnois, & fai& feeller du Seel eftably aux Cou- | 
traulx audit Duché, les an & jour que deffus. Ainfy 
7 . Dıscars. Plus bas, figné CHATEAU. | 
Placca Seel dudit Y. Discars, &| 
ludit Seel aux Coutraulx dudit Duché de | 


XXI. 
ification faiéte par ceulx d'Aghen. 
[ Tirée du méme Regiftre de la Chambre des 
Comptes de l’Ifle.] 


Qus Anthoine de Riviere Evesque & Conte 

d'Aghen, Jehan de Verdufan Bacheler es Droiz 
Religieux , Prieur Clauftral de PEsglife Cathedralle 
Sainét Pierre de Condoin, Vicaire & Procureur de | 
Meflire Gerard de Groflolles, Evesque dudit Con- 
doin & Scindic du Chapiltre de ladite Esglife, Bernard | 
Degoutz Chanoine & Scindic de l'Eglife Cathedralle 
de Sain& Eftienne dudit Agen, Florimond a Mire & | 
Pierre Caftaing Scindics de l'Esglife Collegialle de | 
Sain& Crapaife dudit Agen, Franchois Vaffal 
caire & Procureur de l'Abbé de Sain& Maurin, & du | 
Prieur de Sain& Livrarde, aufly des Seigneur de Los- 
trac & de la Maurelle Seigneur de Jujole Confeigneur 
des Fieufz d'Orde, d'Aulteferre , Procureur des Abbés | 


| tumax , l'Abbé de Bofehault non compar 


CORP'S SD Pel: OM A’ TIO UE 


de Pernihac & d’Aiffes, Jehan Cofty Procureur du Sei- Axxo 


gneur de Valence,Hughet Regombauld Conful de Pro- 
mevie, & Procureur des aultres Confulz & Jurés, Ra- 
mond Augers Conful de Cufoin, Jehan Fleffit Con- 
ful de Caumont, Jehan du Foré Conful de Fontara 
le, Jehan de Beauville Seigneur de Chaftel Saccar, & 
aufly comme l'ulteur du Seigneur de Beauvilié, Cli- 
nier Cabugerie, Conful de Gordeville, Procureur des 
aultres Confulz dudit Codorville & ayant charge 
d’eulx, Pierre du Mas Conful de Chaftel Saccat, Je- 
hannot de Pinols, & Anthoine Lombards Confulz de 
la Montjoye, jehannot du Fort Conful de Franciscas, 
Jehan de Villefauves Conful de Cleypac, Durand de 
Garres Conful de Montpezat, Jehan Bone Conful de 
Sayfles , Fierre Daunys Conful de Puyunétan, Je- 
han de Mega Conful de Madaillan ,: Jehan Pomye 
Conful de Londres, Peyroton de Salles Conful de 
Lyfle , Arnauld Delcaftel Conful.de la Sanncrat de 
Caumont , Franchois Ravel Conful du Port Sainéte 
Marie, Bernard Diragon Conful de la Romycu, Mar- 
chiat du Thilz Conful de Montfaulquin, Jehan de 
Gasquet Conful d’Agullon, Philippe Arbille pour 
Gone, EUR HA ^ ó 
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Relation des Exploiétz. fi À Perigueux en ver 
desdites Lettres Executoires. Du 22. Novembr 
1529. [ Tirée du méme Regiftre de la Cham- 
bre des Comptes de l’Ifle. ] 


T advenant ledit jour vingtdeuxiesme de Novem- 

bre an fusdit mil cincq cens vingt nœuf, Nous 
Jugemaige fusdit, ladite heure de midy où environ 
fommes allez au Convent des Cordeliers lez ladite 
Ville de Perigueux & Refeétoire dudit Convent, au- 
quel lieu avions faiét donner aflignation aux Gens des- 
dits trois Eftatz afliftant avecq Nous Honnourables 
Hommes, Maiftre Henri de Merle Lieutenant parti- 
culier, Helye du Puy & Pierre Faure Licentié Advoca 
& Procureur pour le Roy en ladite Senefchaulcee, en- 
femble Honnorable Mres. Jehan Seguin, Pierre Bor- 
going, Jacques Chanup, & Eftienne la Cofte Confeil- 
liers en ladite Senefchaulcee , & aultres plufieurs en 
grand nombre de Notables Perfonnaiges, & illec eftans 
par Pierre Douffet Sergeant Royal avons faiét appeller 
à haulte voix les Gens desdits trois Eftatz ayans 
affignation à eulx baillé , par plufieurs Sergeans 
Royaulx ainfi qu'il at apparu par leurs Exploicis, & 
ralations mifes pardevers le Greffier de ladite Senes- 
chaulcee. 

Et premierement Reverendz Peres en Dieu PEves- 
que de Perigueux comparant, par Maittre Bertrand de 
la Faye Abbé de Terracon & Vicaire general dudit E 
vesque, l'Evesque de Sarlat comparant par ledit de la 
Faye, l'Abbé de Brantholme quy eft le vacant & en 
litige reputé contumax & defaillant, l'Abbé de Chaul- 
colade comparant par Frere François de Montardit 
Procureur dudir Abbé, P Abbé de T erracon comparant 
comme deffus en perfonne, J’ Abbé de Payrozes contu- 
max & deffaillant, l'Abbé de St. Aftier en perfonne, 
fçavoir Venerable Maiftre Jehan de Choumont, l’Ab- 
bé de Cadoing contumax non comparant, l'Abbé de 
Chaftre par, Maiftre Jehan Mynard fon Procureur, 
comparant, l'Abbé de Toirtorac non comparant con- 
nt contu- 
max, l'Abbé de Saind-Amand par Maiftre Jehan de 
Bord fon Procureur comparant, le Scindic & Cha- 
pitre de l'Esglife Catedralle it Perigueux compa- 
rant en perfonne , fçavoir eft Maiftre Jehan Desprez 
Chanoine, & aufly le Scindic & Chapiltre de l'Esglife 
Cathedralle de Sarlat comparant par . . . . . 
le Scindic & Chapitre de lEsglife Collegialle de Sainét 
Front de Perigueux comparant par Meflire Leon Co- 
lumbier Chanoine & Anthoine Laborrie Scindic, le 
Scindic & Chapiltre St. Aftier comparant par ledit 
Choumont Abbé, le Doyen & Chapitre d'Eycigac 
contumax & non comparant, le Scindic & Cha- 
piltre de Montpazier comparant pour Maiftre Pi 
re Boyer Scindic , le Scindic & Chapitre de l'Eglife 
Collegialle de la Rochebeufcourt, le Scindic de Sz 
Perdoux, la Riviere contumax & non comparant, 
Scindic de l'Abbaye d'Albugo Prevoft de Themolac, 
Prieur de Sain& Fibray, Prieur de Surzac, Prieur de 
la Faye, Prieur de Sainét Jean de Cole contumax 
Prieur de Sain& Ain& comparant par Maiftre Je 


le 
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de Froidefont, le Prieur de Merlande comparant en per- | 
fonne, f Maiftre Jehan Faure, le Prieur de Fon: 
tanes comparant, par Maiftre Regné Moureau Reli- 
gieux dudit Fontanes , Montieur le Comte de Perigort 
& Vicomte de Limoges, comparant par Noble Jehan 
de Sermet Gouverneur pour le Comte ausdits Pays, le 
Viconte de Turene, Seigneur de Cartus Aillac Mont- 
fort contumax, le Viconte de Gurfon par Maiftre Je- 
han Lavallbosquer, le Seigneur de Greyguhotz, Prin- 
ce de Chaleps par Noble Loys Byard Capitaine dudit | 
Brinhols, le Baron de Bordelhe comparant en perfon- 
ne, fcavoir eft Meffire Franchois de Bordelhe. Chiva 
lier Seigneur & Baron dudit Bordelhe, le Baron de Bi- 
ion contumax & non comparant, le Baron de Marelh 
comparant par Mailtre Jehan Bazin Procureur dudit 
Mareulh , le Maire de Perigueux en perfonne par 
Maiftre Louis Arnault, le Seigneur de Salinhac, com- | 
parant en perfonne, avoir Noble Bertrand de Salai- 
gnac,le Seigneur de Matfidan comparant par Mailtre He- 
lies André, les Seigneurs de Bruzac contumax, le Sei- 
gneur de Coumont comparant par Bort le Seigneur d'Os- 
tiffac contumax reputé, le Seigneur de Ribeyrac contu- | 
max,le Seigneur de Limeulh comparant par Maiftre Je- 
han de Leygue fon Procureur,le Seigneur d' Aultefort,le 
Seigneur de la Doze, fçavoir Meffire Jehan Dabzac , 
comparant en perfonne, le Seigneur de Mont-real con- 
tu & deffaillant,le Seigneur de Sermet comparant en 
perfonhe,le Seigneur de Montravel, de Bolneys,compa- | 
rant par Maiftre Guillaume Bon-temps fon Procureur, 

le Seigneur de Berbiguieres comparant par Bort, le Sei- 
gneur. de Montagrier comparant en perfonne , fçavoir 
Noble Jehan de Bordelhe,le Seigneur de Vilhac compa- 
rant én perfonne,le Seigneur de Dernardieres comparant 
en perfonne, le Seigneur de Champincis comparant en | 
perfonne, le Seigneur de Beauregard comparant en | 
perfonne,le Seigneur Deymet,de Varaigne, de la Coflie- 
re, de G , de la Chappelle Fouchier Sain& Ge- | 
nyes,de Sainét Alvere, de Verteilhac, de Montmege, de 
Marzac, de Boftredon, de Trigonan contumax & non 
comparant, le Seigneur de Leucays comparant par le- | 
dit Seigneur de la Doze Tutteur, le Seigneur de Mira- 
mont comparant par Pierre du Mas fon Procureur, & 
Recepveur, le Seigneur de la Force comparant par An» | 
dré Morge fon Procureur, le Seigneur de la Renondie | 
comparant par Chaulchon , le Seigneur de Montances | 
comparant par Lootige, le Seigneur de Juvilhac com- | 
parant par Froide-font, les Seigneurs de Nantiac de la | 
Romagiere de Chabanes compar par 
Seigneur de Javarthac comparant p: J 
Puyreymer, le Seigneur de Ytrars € de Romain com- 
parant par Chignon , le Seigneur de la Roche Beuf- 
court comparant par Maiftre Jehan Bezin, le Seigneur 
de Neufinc comparant par Maiftre Jehan David fon 
Procureur, le Seigneur de Ja Salle, & Sainét Germain 
Chivalhier Confeiller du Roy & premier Prefident 


| 


o 
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: | 
Mynard , le | 
laiftre Jehan de | 


DES GENS. 


intention du Roy efloit les Gens des trois E 
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s F atifiant , & émologant le 
contenu esdits Articles de Paix, & approuvent par er 
ment joinét & felon le contenu à ung double de ladite 
Ratification, avons envoyé par ledit Seigneur que 
avons aufly faiét lire lesquelz fuz com ns ont di 
& declaré avoir oy & entendu lesdits Articles de Paix 
& volloir ung chacun desdits z eulx tirer apart "RE 
communicquer enfemble en mesme lieu; ce que leur 
avons accordé. * 


Ratification faitte par I 
me jour. 
Chambre 


de Perigi 
[ Tirée du méme 
s Comptes de Ii] 


1 


EX toft apres ledit de Sermet Gouverneur dudit 
4 Comté de Perigort, & du Tres-hault € Tres-ex- 
cellent Prince le Roy de Navarre, aupres du Roy nos- 
tre Sire & eflre adverty du contenu audit Traiété de 
Paix & croit qu'il ait faiét le volloir & intention du 
Roy, & n'avoir aultre charge de luy, & les aultres 
desdits trois Eftatz, comme deflus comparans les ung 
apres les aultres ont dit avoir entendu, & eftre advertis 
du contenu esdits Articles, volloir & intention du Roy 
noftre Sire, en obeifant au bon volloir & plaifir dudit 
Seigneur ont les Gens desdits trois Eftatz, entant qu'eft 
à eulx & leur peult toucbier, ratiffié & approuvé, ra- 
tifient & approuvent lesdits Traiétez de Cambray, & 
de Madric, en ce qu’ilin’eft mué, changé ou innouvé 


| par le T'rai&té de Cambray, & juree aux Saintes Evan- 


gilies le livre trehe, que iceulx Traiétez garderont, & 
entretiendront de leur part perpetuellement & inviola- 
blement, felon leur forme & teneur fans les enfraindre 
ne venir au contraire en queique maniere que ce foit, 
les Gens de l'Eftat, de Noblefle ont dit faire ladite Ra- 
tiffication fans leur prejudicier a leur Eftat, En tes- 


| moing de quoy Nous Jugemaiges & Commillaires fus- 


| dits avons figné ces prefente 
fier, mettre & appofer le Seel Royal de ladite Senes- 
chaulcee l'an & jour fusdiét. Soxbfcripz, R. DE 
FAYARD, Jugemaige € Commiffaire fusdit, ES az 
deffoubz figu? Po NET, & feelld ew Placcart du Seel 


de ladite Senefchanlcee de Perigort. 


aiét figner par le Gref- 


R 


tification faitte par cule de Perigort de 22. 
Novembre 1529. [ Tirée du méme Regiftre 


de la Chambre des Comptes de l’Ifle. ] 


| N°: s Raymond de Fay Licentié es Droiéts 
| L Jugemaige Royal natif Civil & Criminel pour le 
| Roy noftre Sire en la Senefchaulcée de Perigort, Sca 
| voir faifons, que par Ordonnance & Commiffion d 
dit Seigneur, & en vertu des Lettres Patentes noftre 


comparant par la part, le Seigneur de Mour 
parant en perfonne,le Seigneur de Sain& Marcial de Vi- 


iftre Guillaume Belet, le Seigneur 
de la Foilhade, le Seigneur de Campigube 
Javaignac & Cozaiges contumax, le Sei- 
Noble Pierre la Cropte, les Con- 
parant par Mailtre Anthoine de 
perfonne, les Confuls de la Ville de 
2 Mailtre Jehan Scindic, les Confulz de 
zier par Maiftre David Porquiert, les Confuls 
contumax, les Confuls de Done par Jacques 
n Garrigou, les Confuls de Bolmonde 
eilhe ‚Conful, les Confuls de Lalinde 
ıet Conful, les Confuls de 
André Monge, les Confuls de 
zuillaume Bontemps , les Confuls 
contumax, les Confuls de Lifle par Loc- 
nne de Foutrocque, les Confüls de Mont- | 
ar Laurens BefforConful. Lesquelles compari- | 
ictes des prefens que leurs Procureurs ont faiét 
foy de Procuration, & puiffance fouffifante quant au 
prefent Ate faifans la mayeur, & plus faine partie des 
Gens desdits trois Eftatz, les non comparans decla- | 

contumax & deffaillans. Nous Jugemaiges 
Commifläires fusdits avons par noftre Gr 
de mot à mot à haulte voix lesdites Lettres contenues 
noftre Commiflion , & apres les Articles de Paix faiét 
tant en ladite Ville de Madrid en Espaigne que en la 
Ville de Cambray, leur remonftrant que le volloir & | 
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& 


Aeyn , 


& 


tige 


| changé o 


| Gouvernemens de fon 


Commiffion conteneues , Nous avons congregez & as- 
famblez en la Ville de Perigueux, ce vingtdeuxiesme 
de Novembre an mil cincq cens vingt nœuf, les Gens 
| des trois Eftatz dudit prefent Pays, & Senefchaulcée de 
Perigort nommez & efcriptz en noftre Proces verb: 
fur ce faict , faifans la majeur & pluflaine partie d 
trois Eftatz, pour ouyr & entendre les caufes de 
Aflamblée, compa garnis de Pouvoir foufifan 
pour conclure & accorder ce que fera avifé & delibe- 
ré en ladite Affamblée, en laquelle avons faiét lire à 
haulte voix de mot a mot le Traiété de Paix, Amitié, 
Confederation & Alliance perpetuelle naguere faid , 
conclud & accordé en la Ville de Cambray, entre le 
Roy noftredit Seigneur & l'efleu Empereur ; & tous 
& chacuns leurs Royaulmes, Pays; Terres, Seigneus 
ries, Vaflaulx & Subje&tz par Tres-haultes, Tres-ex- 
, & llluftres Dames & Princeffes Madame 
Lovse, Ducheffe d'Angolmois & d'Anjou, Con- 
teffe du Mayne, Mere du Roy noftre Sire, ayant für 
ce ample Pouvoir du Roy noftredit Seigneur , & Ma- 
dame MARGUERITE Archiduchefle d’Auttric 
Duchefle Douariere de Savoye, ayant auffy Pouvoi 
dudit efleu Empereur fon Nepveu, enfemble Ie T 
quy auparavant ledit Praiété de Cambray fur fi 
la Ville de Madrid en Espaigne, lesquelz Traiétez de 
Cambray, & celuy dudit Madrid a ce qu'il n'eft mué 
innouvé par celuy dudit Cambray, le Roy 
noftredit Sire eft tenu & a promis faire ratifier , & ap- 
prouver par les Eltats p iculiers des Provinces, & 
y 3 & par iceulx 
faire jurer € promettre la perpetuelle obfervance d'i- 
ceulx Traictez ; Et les Gens desdit 
avoir ouy & entendu lecture desd 
obeifant au bon vouloir > & plait 


en 
ir du Roy noftredi 
2 Sire, 


s Traiétez, & 


Ritz du ANNO 


O Poe Aii. d 


d 


Anno Sire, & declaré ausdits Gens desdits trois Eftatz, ont 


34 CORPS DIPLOMATIQUE 


iceulx Gens desdits trois Eftat, de leur part entant 
que a eulx eft, ratifié & approuvé, ratiffient & ap- 


prouvent ledit Traiété de Cambray, & celuy dudit | 


Madrid en ce qu'il n'eft mué, changé ou innouvé par 
le Traiété dudit Cambray, & ont juré folemnellement 
aux Sainétes Evangilles de Dieu,par eulx manuellement 
toucheez , que iceulx Traiétez ils garderont,obferveront 
& entretiendront de leur part perpetuellement & inviola- 
biement felon leur forme & teneur fans enfraindre ne 
allet au contraire en quelque maniere que ce foit. En 
tesmoing de quoy Nous Jugemaiges & Commilläires 
fusdits avons figné ces prefentes de noftre Seing , faiét 
figner par Je Greffier de ladite Senefchaulcee, mettre 
& appofer le Seel Royal les an & jour que deffus. 
Soubligné R. FAY ARD, Jugemaige & Commiffaire 
fusdit & PovNET , E feellé ex Placcart da Seel Royal 
de ladite Senefchanlece. 


XXIII. 


Samblable Ratification faitte par ceule de Nevers 
du 7. Decembre 1ÿ29. [Tirée du Regiftre 
des T'raitez de Paix de la Chambre des Comp- 
tes de Hle. ] 


| 

O' vs Claude Benrie Doéteur es Droi&s, Offi- | 
EN ‘cial de Nevers, Marcq la Lande auffy Doéteur 
es Droiéts, Procureur de Reverend Pere en Dieu PE- 
vesque de Nevers, Claude d'Anlezy Licentié es 
Droi rchidiacre de Defire en PEglife Cathedralle | 


ir dudit Nevers, Franchois de Bourgongne | 
Do& es Droiétz, Abbé de Cha y & Chanoine 
de Eglife, Procureurs deputez par les venerables 


Doyen & Chapittre de ladite Eglife, Loup de Fala- 
ar Prothonotaire de noftre Sainét Pere le Pape & 
eur du Prioré Conventuel deSainét Pierre le Mous- 
er; & Jacques Boulacre Licentié es Droiéts , Procu- 
reur de Reverend Pere en Dieu, l'Abbé de Sain& 
Martin de Nevers, & de Frere Jehan de la Magdelai- 
ne Prieur du Prioré Conventuel de la Charité, tous 
Commis & Deputez de par la Congregation des Gens 
d'Eglife afliftans aux trois Eftatz a figner Ja prefente 
Ratification, Jehan Chappeau L es Droix, Pro- 
cureur general de Haulte & Puiflante Princeffe Mada- 
me la Conteffe de Nevers, Esmedridon Procureur de | 
Haulte & Puiffante Princeffe Madame la Duchefle de 
Longueville, Dame de Chaftelchinon ‚Gerard de Lou- | 
fignac Escuier Seigneur de Meaules, Joachin Girard 
Escuier Seigneur de Chenenoy, Gaspard Brescard Es- | 
cuyer Seigneur de la Tour & de Coigny en partie, & | 
Jacques Trouffeau Escuyer Seigneur de Rozemond, 
Commis & Depurez de la part des Gens de la Nobleffe 
affiftans esdits trois Eftatz, a figner ladite prefente Ra- 
tificarion, Jehan Rondeau Bourgeois & Eschevin des 
manans & habitans de celte Ville de Sain& Pierre le 
Monftier, Jehan le Barneau Licentié es Droiéts, Pro- 
cureur dela Communaultée de la Ville de Xangoins, 
Mathieu Goutart Eschevin & Procureur des mannans 
& habitans de la Ville de Cufler, Pierre Cotthignon 
Licentié es Droix, Eschevin & Procureur de la Ville & 
Communeaulté de Nevers, Jehan Greve Eschevin 
de Ja Ville de Charité, & Jehan de le Pourle Licentié 
es Loix, Eschevin de la Ville de Chamecy, aufly Com- 
mis  eflewz par la Congregation du tiers & commun 
Eftat a figner comme deflusdit. Scavoir faifons, que 
par l'ordonnance & commendement du Roy noftredit 
Seigneur, Nous fommes congregez & affamblez en 
ladite Ville de Sain& Pierre le Mouftier, Ville Capital- 
le du Baillage dudit Lieu,le fixiesme jour de ce prefent 


efleu Empereur fon Nepveu, enfemble le Traité quy 
auparavant ledit-Traidté de Cambray fut fai& en la 
Ville de Madrid en Efpaigne , desquelz Tr. d 


aiétez de 
Cambray , & celuy dudit Madrid,en ce qu'il n’eft mué, 
changé ou innouvé par celuy dudit Cambray,le Roy nos- 
tredit Sire a promis & e(t tenu faire ratiffier,& approuver 
par les Eftatz particuliers des Provinces & Gouverne- 
mens de fondit Royaulme, & par iceulx faire jurer & 
promeétre la perpetuelle obfervance d’iceulx ‘l'raiétez, 
Nous, apres avoir ouy & entendu la le&ure desdits 
Traictez, € en obeifant au bon plaifir € vouloir du 
Roy noftredit Seigneur que für ce il nous at fai& dire 
& declairer, Nous avons, de noftre part & en tant que 
| a Nous eft, ratifié & approuvé,ratiffions,& approuvons 
| lesdits Traiétez de Cambray,& iceluy dudit Madrid en ce 
que n’eft mué, changé ou innouvé par le T'raicté dudit 
Cambray, & juré folempnellement aux Sainétes Evan 
gilles de Dieu pour ce par Nous manuellement tou- 
chees, que iceulx Traiétez Nous garderons, obferve- 
rons & entretiendrons de noftre part perpetuellement 
& inviolablement felon leur forme & teneur, fans en- 
fraindre ne aller au contraire en quelque maniere que 
ce foit. En tesmoing de ce Nous Franchois de Sainét 
Quentin, Chevalier, Seigneur d'Oblet , Cours, Nyouls, 
Confeillier, Chambellan du Roy noftre Sire,fon Bailly, 
& Capitaine dudit Sain& Monftier & Commiflaire du- 
dit Seigneur en cefte partie, avons, avecq les deflüs 
| nommez reprefentans les trois Eftatz de ce Baillage, 

figné ces prefentes, & fai& figner a Nicolas Bourgeois 
Notaire du Roy noftredit Sire, & Grefüer dudit Bail- 
lage le feptiesme jour dudit mois de Decembre, l'an 

mil cincq cens vingt nœur. Soxbfged F. de Saïnét 

Quentin, C Benice, N. de la Lande, G. Donlezy, 
F. le Bourgeois, Loup de Falazar, J. Boillarc pour 
l'Eglife, J. Chappeau, G. de Raffizerac, Joachin Ge- 
rard, A. Tridon, J. Trouffeau , Gaspard de Brefchard, 
P. Cathignon,Gondard de la Paurle, J. Gene, J. Ron- 
deau & N. Bourgoing Greffier fusdit, lesdites Lettres 
Jeellees a double queue du Seel dudit Baillaige, 


XXIV: 


Samblable Ratification faite par ceulx de Blois du 
7. Decembre 1529. [Tirée du même Re- 
giftre de la Chambre des Comptes de l’Ifle. ] 


N Ous Louis d'Eftampes,Escuier, Seigneur de Val: 

lencay, Confeiller du Roy noftre Sire, Gouver- 
neur & Bailly de Blois, Denis Muffet Licentié en 
Loix, Confeillier & Lieutenant general dudit Seigneur 
audit Baillage & Gouvernement, Jehan Senefchal l'es- 
né auffy Licentié en; Loix,Confeillier & Advocat d'ice- 
luy Seigneur audit Baillage, Guillaume Poiffon aufly 
Licentié en Loix,Procureur general dudit Seigneur au- 
dit Baillaige & Conté de Blois, Frere Guillaume Ro- 
myn Prebendaire, Religieux & Prevoft de Abbaye 8 
Monaftere de Sainét Louvier de Blois, & Procureur 
des Religieux, Abbé & Couvent d’icelle Abbaye, Fre- 
re Claude Charlemagne Prebendaire Religieux & foubz+ 
Prieur de l'Abbaye & Monaítere de Bourgmoyen de 
Blois, pour les Religieux, Abbé & Couvent d'icelle 
Abbaye, Jehan Coétereau Prebendairé Doyen de fainét 
Sauveur de Blois, Chriftophle de Riviere auffy Preben- 
daire Chantre & Chanoine d'icelle Eglife, Jehan Penis- 
fault & François Miffet Prebendaires & Chanoines de 
Sain& Jacques de Blois, Guillaume Tremeau Licentié 
en Loix, Procureur fpecial des Chanoines & Chappit- 
tre de Romorantin & du Curé de Trambleay, Pierre 
le Saige Licentié es Loix, Procureur fpecial des Cha- 
moines & Chapitre de Aignam en Berry, Marc Fronteau 
Procureur fpecial des Vicaires & Gens d'Eglife de la 
Chaftellinie de Brynon,Anthoíne de Molles Procureur 


mois de Decembre, l'an mil cincq cens vingt nœuf. 
D 5 3 


fpecial des Chañoines & Chapitre de la Ferté Ymbault, 


pour oyr & entendre les caufes de ladite Affamblee | Laurens de la Chafleigne Prebendaire & Jehan Huet 


garnis de Pouvoir fouffifant pour conclure & accorder | 


illecq nous at efté leu de mot a mot le Traiété de 


e, Nobles & aul- 


rocureurs fpeciaulx des Gens d'Eg! 


Menéton, François Laurens Prebendaire Procureur 


I 
5 | ST FRE 
ce quy fera advifé & deliberé en ladite Affamblee, & | tres du tiers & commun Eftar de la Chaftellinie de 
| N 
| 
| 


Paix, Amitié, Confederation & Alliance perpetuelle 
naguere faiér, conclud & accordé en la Ville de Cam- 
bray, entre le Roy noftredit Sire & l’efleu Empereur, 
& tous & chacuns leurs Royaulmes, Pays, Seigneu- 
ries, Vaffaulx & Subjeéts, par Tres-haultes & Tres- 
excellentes, & Illuftres Dames & Princeffes Madame 
Loyse Ducheffe d’Angoulmois, & d'Anjou, Con- 
teffe du Mayne, Mere du Roy noftredit Sire, € Mada- 
me MARGUERITE Archiduchefle d’Auftrice & Du- 
cheffe Douarrere de Savoye, ayant auffy Pouvoir dudit 


pecial des Chanoines & Chapittre de Sainét Laurens 
de Vatan & Gens d’Eglife de la Chaftellinie dudit Va- 
| tan, Pierre Barraneau Prebendaire Chanoine & Procu- 
reur fpecial des Chanoines & Chapitre de Sain& Sil- 
vain de Levreux , tous deuement & fufifament fondez , 
& ayans Pouvoir fpecial quant à faire ce que cy apres 
enfuit, Vincent du Puy,Chevalier , Seigneur de Vatan & 
Buiffueil, Charles du Pleffis Chevalier Seigneur de Sa- 
vouyeres , Augufte d'Azay Seigneur d'Antraisgues de 
de Billy, Gabriel Robeau Chevalier , Seigneur de Bea: 

reg 


ÁNNO 
1529. 


ANNO 
m9. 


DU DROIT 


regard, Jehan d'Eltampes Seigneur d’Anıry & d’Arde- 
louze, Loys du Pleffis, Chevalier, Seigneur de Chan- 
chabot, Denys Hurault Seigneur de Sain& Denis, Je- 
han du Havre Seigneur de Saulmery, Anceaulme de 
la Cherne Seigneur de Courteille, Pierre Marefchevil- 
le Seigneur de la Salle Gallois, d'Eschelles Seigneur 
de Marmeignes & aultres Nobles du Baillage & Con- | 
té de Blois, en noz perfonnes, René le Fuzelier Li- 
cencié es Loix, Jacques Richard & Louis Courtin Es- 
chevins & Esleuz au Gouvernement de lA ffaire & Ne- | 
goce de ladite Ville de Blois, Denys du Pont aufly Li- | 
cencié.es Loix, Confeiller & Advocat d'icelle Ville, 
Franchois Chardon Procureur de ladite Ville, Ber- 
thault Mammys Recepveur d’iceile Ville en noz per- 
fonnes, & pour les aultres habitans de ladite Ville, 
Ancheaulne de la Cherne Procureur especial de Mon- | 
fieur le Duc de Longueville, Conte de Dunois, & des | 
Nobles dudit Conté, Pierre le Saige Licencié en Loix 
Procureur fpecial de Montieur le Baron de Sain& Ai- 
gnam, & pour les aultres Gens des trois Eftatz du 
Baillage dudit Sain& Aiguam , Simon Thiboutt Li- | 
ceucié es Loix, Procureur fpecial des habitans de la 
Ville de Chafteaudun, Louis Bourbeau & Guillaume 
Caignault Procureur des habitans de Voton, Boffueil 
Villeneufve fur l’Arcillon, Pierre Godet & Jehan Ca- 
rault Procureurs des habitans de la Ville de Scelle en 
Berry, Maitre Pierre Gaynot Licenei€ en Loix , Pro- 
cureur des habitans de Ballencay, Marc Fronteau Pro- 
cuteur des habitans de Brynon, Jehan Barreau Procu- 
reur de Ja Dame dudit Brinon, Pierre Chabot Procu- 
reur fpecial des habitans de la Ferré Villenceuf, tous 
rniz de Pouvoir & Procurations fpecialles quant a 
e, jurer, conclure € accorder ce que s’enfuieult, 
ÇAVOIR FAISONS que ce jourdhuy Mercredy 
feptiesme jour de Decembre mil cincq cens vingt 
nœuft les criz & Proclamations quy ont efté faiz 
tant en la Ville de Blois que aultres Villes, Chas- 
tellinies, Terres, Juftices & Seigneuries du Conté, 
Baillage & Gouvernement de Blois, en vertu des Let- 
tres Patentes dudit Seigneur, Nous fommes congre- 
ez & affamblez en la Ville de Bloys au Couvent 
des Cordelliers dudit Lieu, Ville & Lieu ordonné 
par lesdits criz & Proclamations, pour oÿr & 
entendre les caufes de ladite Affamblee & garniz par 
nosdits Procureurs de Pouvoir fouffifant pour conclu- 
re & accorder ce quy fera advifé en ladite Affamblee, 
& illecques Nous at efté leu de mot a mot par Jehan 
Farmeau Greffier du Baillaige de Bloys par l'ordonnan- 
ce dudit Gouverneur, Lieutenant, Advocat & Procureur 
dudit Blo le Traicté de Paix, Amitié, Confedera- 
tion & Alliance perpetuelle naguere faiét, conclud & 
accordé en la Ville de Cambray entre le Roy noftredit 
Seigneur & l'efleu Empereur & tous chacuns leur 
Royaulmes, Pays, Terres, Seigneuries, Vaffaulx & 
Subje&z, par Tres-haultes, Tres-excellentes & Illus- 
tres Dames & Princeffes Madame Loyse Duchefle 
d'Angoulmois & d'Anjou, Conteffe du Mayne, Mere 
du Roy noftredit Seigneur ayant fur ce ample Pouvoir 
du Roy noftredit Seigneur, & Madame MARGUE- 
RITE Archiducefle d’Auftrice , Ducheffe Douariere 
de Savoye, ayant aufly Pouvoir dudit efleu Empereur 
fon Nepveu, enfemble le Traicté quy auparavant ledit 
Traiété de Cambray fut faiét en la Ville de Madrid en 
Espaigne, lesdits Traiétez de Cambray & celuy dudit 
Madrid en ce qu'il n'eft changé, mué ou innové par 
celuy dudit Cambray , le Roy noftredit Seigneur eft 
tenu & a promis faire ratiffier & approuver par les Es- 
tats particuliers des Prouvinces & Gouvernemens de 
fondit Royaulme & par iceulx faire jurer & promectre 
la perpetuelle obfervance desdits Traiétez , Nous , apres 
avoir oy & entendu la le&ure desdits Traiétez, & en 
obeifant au bon voulloir & plaifir du Roy noftredit 
Seigneur que fur il Nous at faiét dire & declarer, 
Nous avons, de noftre part & en tant que à Nous eft, 
ratifié € approuvé, ratifions & approuvons ledit 
Traidté de Cambray & celuy dudit Madrid en ce qu'il 
n'eft mué, changé ou innouvé par le Traiété dudit 
Cambray,& juré folemnellement aux Sain&es Evangil- 
les de Dieu pour ce par Nous manuellement touchees 
que iceulx Traiétez Nous garderons , obferverons & 
entretiendrons de noftre part perpetuellement & invio- 
lablement felon leur forme & teneur,fans enfraindre ne 
aller au contraire en quelque maniere que ce foit. En 
tesmoings desquelles chofes par ledit Bailly & Gouver- 
neur de Bloys, Lieutenant, Advocat, Procureur au-.| 
dit Bloys & par ledit Farneau Grefüer dudit Bailla- | 
ge ont efté figné ces prefentes & à noz Requeltes de 
leurs Seings manuel cy mys les an & jour deffusdit. 


| Samblable Ratification faite par ce 
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i de Char- 
tres du 25. Novembre 1y29. [ Tirée du mé- 
me Regittre de la Chambre des Comptes de 
l'Ile. ] 


Innes AcarıE,Escuyer, Seigneur de Thean- 
G 


ville, Confeillier du Roy noftre Sire, Bailly & 
Capitaine de Chartres, Commiflaire du Roy noftredit 
Seigneur en cefte partie,S c AVOIR FAISONS que en 
enfuivant les Lettres Parentes dudit Seigneur à Nous 
adreffans cy apres inferees,& en vertu du Pouvoir à Nous 
donné par icelles, ce jourdhuy jour prefix & deputé 
pour les proclamations , fignifications & injonétions 
faiétes par les Sergeans dudit Seigneur à ce par Nous 
depputez par les Chaftellinies; Villes, Bourgs & Bour- 
gades & aultres Lieux de cefte Province, Duché & 
Baillage dudit Chartres, anchiens reffors , enclaves, 
fins & methes d'iceulx, aux trois Eftatz de noftredit 
Baillage & Lieu deffüsdit, pour oyr & entendre les 
Traiétez de Paix, Amitié, Confederations & Alliance 
perpetuelle faicte, conclute, jurée & accordé entre le 
Roy noftredit Seigneur & l’efleu Empereur, tant en la 
Ville de Cambray que en la Ville de Madrid, en ce 
touttefois qu'il n’eft changé, mué ou innouvé par ce- 


| luy dudit Cambray , & les ratifier, & approuver & ju- 


rer l'obfervance perpetuelle d'iceulx ; Avons,en Affam- 
blée & Congregation generalle, en prefence de Meffire 
Chriftophle de Gerouart, Lieutenant general, Civil & 
Criminel, Franchois Arroutt, Escuyer, Lieutenant par- 
ticulier, Eftienne Champront Advocat & Guillaume 
Pignerie Procureur dudit Seigneur esdits Duché & 
Baillage, faiét evocquer lesdits trois Eftatz de ladite 
Province, Duché & Baillage,anciens refforts, enclaves 
fins & meétes d'iceulx à la fin que deflus; à laquelle 
évocation fe font comparuz poyr les Gens desdits trois 
Eftatz plufieurs notables Perfonnaiges de chacun des- 
dits Eftatz en nombre y donné & fouffifant & garniz de 
Pouvoir chacun en droit foy, lesquelz & chacun 
d'eulx en particulier,apres le&ure faiéte en leur prefen- 
ce desdits Traiétez & Accords, & iceulx par eulx en- 
tenduz , les ont ratiffiéapprouvez & juré l’inviolable & 
perpetuelle obfervance d'iceulx en la forme & maniere 
quy entuit. 


Ovs Louis Guillard Confeillier du Roy noftre 

Sire Evesque de Chartres, Jehan Piedefer & Je- 
han Bouchier Chanoines de Chartres pour les Doyen 
€ Chapitre de Chartres, garniz de Pouvoir d'iceulx 
Doyen & Chapiltre donné en leurdit Chapitre le Sa- 
medy treiziesme jour de ce prefent mois de Novembre 
fignees Piri Michel Pichot Prieur de Han, Chriftophle 
Colas Religieux de l'Abbaye Sain& Pere en Vallee de 
Chartres, & Pierre Piebourg Curé de Sain& Matt pour 
les Religieux, Abbé & Couvent dudit Sain& Pere, Je- 


| han du Range Prieur clauftral, Bertran Samfart Pre- 


volt & Religieux de l'Abbaye de Saint Jehan en Val- 
lee de Chartres pour lesdits Religieux, Abbé & Couvent 
de ladite Abbaye, Jehan de la Lande Prieur clauftral 
de l’Abbaye de Noftre Dame de Jozaphat pres Char- 
tres pour les Religieux, Abbé & Couvent dudit Lieu, 
garniz de Procuration & Pouvoir fouffifant d'eulx date 
du jourdhuy feellees de deux Seaulx en cyre verd fur 
double queue, Berthelemy Simon Abbé de Sain& Che- 
ron pres Chartres pour les Religieux, Abbé & Cou- 
vent dudit Lieu garny de Procuration & Pouvoir fouffi- 
fant aufly, Pierre le Seveux, Prebendaire Chanoine de 
Sainét André de Chartres pour les Doyen, Chanoines 
& Chapiltre dudit Lieu garny deProcuration & Pouvoir 
fouffifant d'eulx faiét & donné en leur Chapiltre le Jeu- 
dy dixhuiétiesme jour de ce prefent mois de Novembre 
figné Bameliue, Pierre Robineau Prebendaire Cheve- 
chier & Chanoine de Sainét Maurice lez Chartres pour 
les Chevecier & Chanoines dudit Lieu, Esme de Thez 
Religieux Profex & Secretain de l'Abbaye & Mo- 
naftere d'Esnay pres Lion pour les Prieur & Couvent 
de Sainét Martin ou Val pres Chartres, garny de Pro- 
curations & Pouvoir foufifant d'eulx für ce fait 
foubz le Seel dudit Prieur ce jourdhuy feellees en chire 
verd fur double queue , Claude Andry Prebendaire 
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de San&os, Guillaume Robert Raoul le Noir & Ni- 
colas de Saimét Amand Eschevin de la Ville de Char- 
tres, pour les manans & habitans de ladite Ville,garniz 
de Pouvoir foufifant donné en la Chambre d'icelle le 
Mardy feiziesme jour de ce prefent mois de Novembre 
figné de Pardieu, Parceval, Fournier Baceler en De- 
cret, Lionnet de Taize Escuyer Seigneur de Var 

Gilles le Gabilleux Escuyer Seigneur de la Broffardi 
re, & Pierre Coulon Procureur des manans & habitans 
de la Ville de Bonnevalle pour les Gens des trois 
Eftatz de ladite Ville & Prevofté de Bonneval, celt 
afçavoir ledit Fournyer pour l'Eftat de PEglife, les- 
dits de Taize & le Gabilleux pour: l’Eftat de Nobleffe, 
& ledit Coulon pour le tiers & commun Eftat, fondez 
de Pouvoir fouffifant d’iceulx Eftatz donnee foubz le 
Seel aux caufes de la Prevoité dudit Bonneval le Jeu- 
dy dixhuiétiesme jour de ce prefent mois de Novembre 
figné G. Coulon, Jehan de Chartres, Gilles de Cre- 
meur, & Jehan du Gard Escuyer pour les Gens de 
PEftat de Nobleffe, Jehan Defeffars, Jehan l'Argenton 
& Jeban Durand pour les Gens du tiers & commun 
Eftat de la Ville & Chaftellinie de Gallardon, garniz 
de Pouvoir fouffifant donné audit Gallardon au Chaftel 
dudit Lieu le Mercredy dixfeptiesme jour de ce prefent 
mois de Novembre figné J. Collot, Pierre Martin 
Prebendaire, Jehan de Vauniffon Escuyer, Yvonnet 
Souvigny & Guillaume Moriffel pour lès Gens des 
trois Eftat de là Ville, & Chaftellinie d’Onneel garniz 
de Pouvoir donné foubz le Seing de Mailtre Denys 
Roger Lieutenant general du Bailly 'Onneel, le Lun- 
dy quinziesme jour de ce prefent mois de Novembre 
figné Rogier, & lees en cire verd fur (imple queue, 
Mathurin de Laifon Prebendaire Official de Cournille, 
Pierre Allaire Prebendaire Curé de Haultes Raves pour 
les Gens de PEglife, Jacques Vernons Escuyer Sei- 
gneur de Ys pour les Gens Nobles, & Robert Thi- 
bault pour les Gens du tiers & commun Eftat de la 
Ville & Chaltellinie de Cournille, garniz de Pouvoir 
für ce fouffifant,faid, & donné foubz le Seel aux cau- 
fes du Baillage de Cournille, le Vendredy dixnceufies- 
me jour de ce prefent mois de Novembre figné Berfil, 
Martin Rogier Prebendaire pour lEftat de l'Eglife, 
Louis de Han Escuyer Seigneur de la Broffe pour 
l'Eftat de Nobleffe, & Jehan Laisne Licentié es Loix 
Procureur general de la Chaftellinie d’Illiers pour le 
iers & commun Eftat de la Ville & Chaftellinie d'Il- 
i rniz de Procurations & Pouvoir fouffifant für 
& donné foubz le contrefeel aux, caufes du 
d’Illiers le cincquiesme de ce prefent mois 
de Novembre, figné Briflot & feellé en cire verd far 
double queue, Jehan Blanniers Prebendaire, Jehan 


Campry & Bertrain Bremont pour les Gens des trois | 


Eftarz de la Chaftellinie de Pontgoing garniz de Pou- 
voir fouffifant fur ce, faiét & donné foubz le Seel aux 
caufes du Baillage dudit Lieu, le Samedy vingtiesme 
jour de cedit mois de Novembre figné du Bois, Jehan 
Jarde Prebendaire pour P'Eltat de PEglife, Guillaume 
Benard Escuyer Seigneur de Boisrichard, Lieutenant Ge- 
neral du Bailly d’Alluy, Franchois de Boffonnal Es- 
cuier Seigneur Hurtebize , Jehan Peronnille Escuyer 
Seigneug de Montman pour l’Eftat de Nobleffe, & Je- 
han Folyan pour le tiers & commun Eftat de la Ville, 
Barronnye, & Seignourie d'Alluy & Pierre Couppe, 
lesdits Jarde & Folian garnis de Pouvoir fouffifant pour 
les Gens desdits Eftat de l'Eglife, & du tiers fur ce, 
fait & donné audit Alluyt le Mardy fixiesme jour de 
ce prefent mois de Novembre figné S. Belanger, Jehan 
Content Prebendaire Official de Bron pour l'Effat de 
PEglife, Jehan de Sain& Bertheny Chevalier Seigneur 
de Montchard pour l'Eftat de bleffe, & Marguin 
Croifun pour le tiers & commun Eftat de la Ville & Ba- 
ronnie de Bron, garniz de Pouvoir fouffifant für ce, 
fai & donné en Jugement audit Bron foubz le Seel 
aux caufes du Baillage dudit Lieu le Samedy vingties- 
me jour de ce prefent mois de Novembre figné Gouy, 
& feellé eu cire verd fur fimple queue, Louys Jary Pre- 
bendaire pour PEftat de PEglife, Anthoine de Ryon 
Seigneur de Villeneufve pour PEftat de Nobleffe, & 
Jehan Courtois Paisné pour le tiers & commun Eftat 
de la Ville & B ye d’Anthon, garniz de Pouvoir 
fouffifant fur ce, fait & donné foubz les Seaulz aux 
contraétz de ladite Baronnie le dixhuiétiesme jour de 
ce prefent mois de Novembre , figné Noyer & fecllé 
en cire verd fur fimple queue, René la Voue Escuier 
Seigneur de Prez, & de la Pierre, Jehan Ourfeau Pre- 
bendaire pour l'Eftat de PEglife de la Ville & Baronnie 
de Montmiral fondé de Procuration & Pouvoir fouffi- 
fant fur ce faiét & donné en la Juftice de la Court, & 
Baronnie dudit Montmirail le fisiesme jour de ce pre- 


OMA TIQUE 


| fent mois de Novembre, figné Fournier. & Pillon & 
fcellé en cire verd far double queue; Jehan le Duc Es- 
cuyer Seigneur de la F oreftere pour l'Eftat de Nobleffe 
| de ladite Ville & Baronnie dudit Montmirail , garny de 
Pouvoir fouffifant fur ce a ladite Juftice, 
les feiziesme & di sme jours de ce prefent mois 
de Novembre, fignees Fournyer € Pyllon & feellé 
en cire verd fur double queue. Et Michel Bee Licen- 
tié en Loix pour le tiers & commun Eftat de ladite 
Ville & Baronnie dudit Montmirail garniz de Pouvoir 
|fouffifant fur ce, fait & donné foubz les Seaulx aux 
Contraéts de ladite Baronnie de Montmirail ledit fei- 
ziesme jour de ce prefent mois de Novembre, lignees 
Pillon & Fournier & feellé en cire verd für double 
queue, Jerosme Jamet Prebendaire pour l'Eftat de PE- 
glife, Eftienne Pigalle, & Jehan Jonnetin pour le 
¡tiers & commun Eflat de la Ville & Baronnie 
de la Baszogouet, garniz de Pouvoir fouffifant für ce, 
fait & donné foubz les Seaulx aux Contraéts de ladite 
Baronnie le vingtiesme jour de ce prefent mois de No- 
| vembre fignees Ballee, & feellé en cire verd fur dou- 
| ble queue, Eftienne de Bresze Prebendaire Curé de 
| Nogent le Roy pour l'Eftat de PEglife, Pierre de la 
Touraine Escuyer Seigneur d’ moy en partie pour 
| PEftat de Nobleffe, Adam Be ille, Mathurin Four- 
nier & Colin Souliart pour Je tiers & commun Eftar de 
la Ville & Chaftellinie dudit Nogent le Roy, garniz 
| de Pouvoir foufüfant fur ce fait & donné audit No- 
| gent au Chaftel dudit Lieu le Jeudy dixhuictiesme jour 
de ce prefent mois de Novembre, figné Loyfeau, Ni- 
colle Aubry Prebendaire Curé de Saulfey & Prieur du 
Crot, Jacques Poiflonnet Escuier Seigneur d'Oulins, 
| Nicolas de Bourges & Pierre de Lifle pour les trois 
| Eflatz de la Ville érChaftellinie d’Annet garniz de Pou- 
voir foufüfant fur ce fait & donné foubz le Seel aux 
| Caufes du Baillage dudit Annet le Mardy feiziesme jour 
de ce prefent mois de Novembre, fignees Tanquerelle 
| & feellees en cire verd fur double queue > Jehan de 
| Compte Escuier Curé, Broieil de Pont pour PEftat de 
PEglife, Maulry du Bec Escuier Seigneur de Boisdil- 
| liers & du Mesnil, Simon Jacques de Hallot Escuier 
| Seigneur dudit Lieu pour lEftat de Nobleffe, & Jehan 
Danniel de la Paroifle de Ville le Goft, & Jehan Al- 
laire de la paroiffe de Modreville pour le tiers & com- 
mun Eftat de la Ville & Chaftellinie de Breval, garniz 
de Pouvoir fouffifant für ce fait & donné foubz le 
See] du Baillage de Breval le quinziesme Jour de ce 
| prefent mois de Novembre figné de Bracquemont, An- 
| dré Chartel Prebendaire , Pierre de Girards Escuyer, 
| & Jehan Hebert pour les trois Eftatz de la Ville € 
Chaftellinie de Monthannet garniz de Pouvoir fouffi- 
fant fur ce fait & donné foubz le Seel aux caufes du 
| Baillage dudit Monchannet le Mardy feixiesme jour de 
| cedit mois de Novembre,figné Liger & feellees en cire 
verd für double queue ; Alexandre Vielte Prebendaire 
| pour l'Eftat de l'Eglife, Jehan le Prevoft Escuyer Seigneur 
| de Champront pour l'Eftat de Noblefle,& Pierre Boul- 
| lard Procureur de Longuy pour le tiers & commun Eftat 
| de la Ville & Chaftellinie de Longuy garniz de Pouvoir 
| fufifant für ce fait pardevant le Bailly de Longuy ou 
| fon Lieutenant cedit feiziesme jour de ce prefent mois 
| de Novembre, figné Bondoix & Regnouard & feelles 
en cire rouge für fimple queue, Eftienne le Fevre Pre- 
| bendaire pour l'E(tat de PEglife, Jehan Gaubert Escuier 
| Seigneur de Gaubergere & Senefchal de Nogent-le-Ro- 
| trou pour PEftat de Nobleffe de la Ville, Seigneurie 
| & Chattellinie dudit Nogent-le- Rotrou , ledit le 
Fevre garny de Pouvoir fouffifant des Gens dudit Eftat 
d’Eglife, & ledit Gaubert auffy garny de Pouvoir fouf- 
fifant de Louis de Banlieu Seigneur de Champront, & 
Jehan de Voire Seigneur de Bures fur ce fait & don- 
né foub le contrefeel aux caufes du Baillage dudit No- 
gent-le-Rotrou le dixhuiétiesme jour de cedit mois de 
Novembre, figné Sagot, affemblez & congregez en la 
| Ville de Chartres felon € enfüivant le vouloir du Roy 
| noftre Souverain Seigneur, à Nous notifié par Noble 
Homme Monfieur le Bailly de Chartres Commiffaire 
dudit Seigneur apres le&ure à Nous faicte des Traiétez 
| & Accords faiétz tant en la Ville de Cambr: que au 
Lieu de Madrid, & iceulx par Nous entendu, avons & 
chacun de Nous, felon nosdits Pouvoirs en enfuivant 
| le bon vouloir, & plaifir du Roy noftredit S gneur & 
| en y obeilíant, 


Rattiffié & approuvé, rations & approuvons par 
jceluy dudit Cambray , & juré folempnellement aux 
Sainétes Evangilles de Dieu pour ce par Nous manuel- 
lement touchees que iceulx Traiétez Nous garderons , 


| obferverons & entretiendrons de noftre part perpetuel- 


lement 
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lement & inviolablement felon leur forme & teneur, | fignees Gedoyn 


fanz enfraindre ne aller au contraire en quelque ma- 
niere que ce foit, En tesmoings desquelles chofes 
Nous Bailly dudit Chartres deflus nommé, avons fait 
figner ces prefentes par le Greffier dudit Baillage, & 
feeller du Seel aux caufes dudit Baillage ledit Mardy 
vingtroifiesme jour de Novembre Pan mil cincq. cents 
& vingt nœuf, & desquelles Lettres Patentes du Roy 
noftredit Seigneur, comme cy dellus e(t faiét mention, 


la teneur s’enfuit. 

Raxcnois, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 
E ce, au Bailly de Chartres ou a fon Lieutenant 
Salut. Comme puis nagueres Traicté de Paix, Amitié, 
Confederation & Alliance perpetuelle ait eílé faicte , 
conclut, jurée & accordée en la Ville de Cambray , 
par noftre T'res-chere, & Tres-amée Dame & Mere,au 
nom & ayant ample Pouvoir de Nous; & noftre Tres 
chere, & Tres-amée Tante l'Archiducheffe d’Auftr: 
che, Douariere de Savoye, au nom & 
ample Pouvoir de l'efleu Empereur fon Nepveu, entre 
Nous & ledit efleu Empereur, & tous & chacuns noz 
Royaulmes, Pays, Seignouries, Vaflaulx & Subjects ; 
lequel Traiété de Cambray, € celuy quy fut fait au 
precedent à Madric en ce qu'il n’eft changé, mué ou 
innouvé par celuy dudit Cambray , Nous fommes te- 
nuz faire ratiffier, confirmer € approuver par les Eftatz 
particuliers des Provinces & Gouvernemens de noftre 
Royaulme, & par ceulx faire jurer & promettre la per- 
petuelle obfervance d’iceulx, Nous à ces caufes voul- 
lans fatisfaire, & furnir à tout ce quy at efté promis & 
accordé, que ferons ou ferons faire de noftre part en 
celte matiere, vous mandons, ordonnons & expreffe- 
ment enjoignons par ces prefentes que vous faiét faire 
exprez Commandement de par Nous aux Gens des 


> 


trois Eftatz de voftredit Baillage, qu'ilz ayent à venir | 


& trouver ou deputer aulcuns bons perfonnaiges d’en- 
tre eulx, tant d’Fglife, Nobleffe, que du tiers & com- 
mun Eftat, en nombre fouffifant, en telle Ville € Lieu 
@iceluy vottre Baillage & a tel jour que adviferez »gar- 
niz de Pouvoir fouffifant, & par eulx faiétes ratifier & 
approuver ledit Traité de Paix, Accord € Apointe- 
ment, ainfy faiét ,accordé, promis & juré en la Ville de 
Cambray, entre Nous & ledit Empereur; enfemble le 
Traiété faiét audit Madrid en ce qu'il n'eft changé, 
mué , ou innouvé par celuy dudit Cambray : des- 
quelz deux Traiétez vous envoyons les doubles col- 
lationnees aux Originaulx, & par lesdits Gens des 


Eitatz de voftre dit Baillage,ou par leurs Depputez,faic- | 


tes jurer l'obfervance perpetuelle d'iceulx T raigtez fe- 
lon la forme dudit Traiété de Cambray, ausquelz 
Gens des Eftatz de voftredit Baillage Nous mandons & 
commandons, par cesdites prefentes, ainfy le faire fans 
diffiguité, ne aller au contraire en quelque maniere que 
ce foit, & nous envoyer incontinent l'A&e qu'ilz fe- 
ront de ladite Ratification & Approbation, enfemble 


dudit Serment, de la forme duquel vous envoyons | 


aufly ung. Double pour en faire apparoir es Lieux & 
ainfy qu'il appertiendra & befoing fera de ce faire. Vous 
avons donné & donnons Pouvoir, Au&horité & Man- 
dement especial, mandons & commandons à tous noz 
Jufticiers, Officiers & Subje&ts que à vous en ce faifant 
foit obey & entendu dilligemment. Donné à Paris le 
quatriesme jour de O&obre , l'an de grace mil cincq 
cens vingt nœuf, & de noftre Regne le quinziesme. 
Ainfy figné, par le Roy en fon Confeil, GE DoY N, 69 
feellé de cire jaulne, fur fimple queue. Au deffoub eftoit 
escript: Collation eft fait & figné Le Macuon, & 
feellé du Seel aux caufes dudit Baillage de Chartres. 


XXVI. 


Samblable Ratiffication faite par ceule de Berry 
du Novembre 1529. [ Tiree du méme 
Regiftre de la Chambre des Comptes de 
PItle.] 


22 


N Icoras Breor Licencié en Loix, Confeil- 
lier du Roy noftre Sire, Lieutenant general de 
Monfieur le Bailly de Berry & Commiffaire du Roy 
noftredit Seigneur en cefte partie ; À tous ceulx quy 
ces prefentes Lettres verront, Salut. Sçavoir faifons 
que en vertu des Lettres Patentes du Roy noftredit 
Seigneur, donné à Paris le quattriesme jour d'O&obre, 
lan mil cincq cens vingt nœuf, & de fon Regne le 
quinziesme, foubfcriptes de par le Roy en fon Confeil, 


yant fur ce | 


| eft tenu & a promis faire 


| fentees Lettres Patentes & Miffi 


es Ged 5 par lesquelles nous eftoit mandé & 
enjoingt faire convocquer & appeller les Gens des trois 
Eitatz du Baillage de Ber ry, pour apres leur avoir faict 
leéture des Traiétez de Paix, d'entre Je Roy noftredir 
Seigneur, & le Roy Catholicque des Espaignes efleu 
Empereur, faiz tant au lieu de Madric, que au lieu & 
Ville de Cambray, leur faire ratifier lesdits Traiétez de 
Paix & Accord, faulf en ce que celuy de Madric eft 
changé, ou innouvé par celuy dudit Cambray, & ce 
fai, envoyer au Roy noftredir Sire, l'AGe de ladite 
Ratiffication & Jurement de l'obfervance perpetuelle 

esdits Traiétez : Nous Lieutenant & Commiflaire fus- 
dit feismes convoëquer & appeller à Bourges en la 
grand Salle du Palais dudit Bourges au vingt deuxies- 
me jour dudit Novembre, lesdits Gens des trois Eftatz 
du Baillage à cry publicque & fon de trompe,ainfy qu’il 
eft accouítumé defaire en tel cas,auquel jour fe compa- 
rurent pardevant Nous lesdits Gens desdits trois Eftatz, 
C'eft a Igavoir l'Eftat de "Eglife,VEftat de Nobleffe,& du 
tiers & commun Eftat,lesquels ainfy congregez & affam- 
blez, apres avoir entendu de Nous les caules de ladite 
Affamblee,& que leur avons leu de mot à motle Traic- 
té de Paix, Amitié, Confederation perpetuelle nague- 
re fait, conclud & ordé en la Ville de Cambray 
entre le Roy noftredit Sire, & ledit efleu Empereur, & 
tous & chacuns leurs Royaulmes, Pays, Terres, Sei- 
gnouries, Vafläulx & Subjeétz, par res-haultes, 
Tres-excellentes, Illuftres Dames & Princeffes Mada- 
me Louise Ducheffe d'Angoulmois & d'Anjou, 
Comteffe du Mayne, Mere du Roy noftredit Sire, & 
ayant fur ce ample Pouvoir de luy; & Madame M À n- 
GUERITTE  Archiducheffe d'Authrice, Duchefle 
Douariere de Savoye, ayant auffy ample Ponvoir du- 
dit efleu Empereur fon Nepveu; enfemble le Trai@é 


| quy auparavant avoit efté faiz en la Ville de Madrid en 
E 


> €, lesquelz Traiétez de Cambray & celuy du- 
dit Madrid en. ce quy n'eft mué, changé ou innouvé 
par celuy dudit Cambray,'que le Roy noftredit Sire 
ratiffer & approuver par les 
Eftatz particuliers des Provinces & Gouvernemens de 
fondit Royaulme, & par iceulx faire jurer & promect- 
tre la perpetuelle obfervance d'iceulx Traictez; ont les 
Gens desdits trois Eftatz, ratifié & approuvé lesdits 
Traiétez de Paix, & promis & juré fur les Sain&tes 
Evangilles l'obfervance perpetuelle desdits Traiétez 


| en la forme & maniere quy s'enfuit: Les Gens des trois 


Eftat du Pays Duché de Berry, fçavoir faifons a tous 
qu'il appertiendra, que Nous avons, de noftre part & 
autant que à Nous eft, ratifüé & approuvé, ratiffions 
& approuvons ledit Trai&té de Cambray, & celuy du- 
dit Madtic en ce quy n'eft mué, changé ou innouvé 
par le Traité dudit CE & juré folemnellement 
aux Sainétes Evangilles de Dieu pour ce par Nous ma- 
nuellement touchees, que iceulx Traictez Nous garde- 
| rons, obferverons & entretiendrons de noftre part per- 
| petuellement & inviolablement, felon leur forme & te- 
| neur, fans enfraindre ne aller au contraire en quelque 
maniere que ce foit; En Tesmoings de ce Nous Lieu- 
| tenant & Commiflaire deffasdit avons figné ces prefen- 
| tes, & fai& figner à Guillaume Heliot Grefüer dudit 
Baillage & à Jehan Bancheron Notaire a Bourges ad 
ce prelens, & par Nous prins & appellez & feeller du 
Seel es caufes dudit Baillage les jours & an deffusdit. 
Signé G. Heriot, Cy J. BANCHER ON, & feellé 
en double queue ES chire vermeille du Seel aux canfes 


dudit Baillage te Berry, 


XXVII. 


Samblable Ratification faitte par ceulx d' Angiers 
du 27. Otlob. 1529. [Tirée du méme Re- 
giftre de la Chambre des Comptes de Plle.] 


| Sen de grace mil cincq cens vingt nœuf, le vingt- 
féptiesme jour d'Oétobre à Nous Pierre Loriot, 
| Licencié en Loix, Lieutenant partionlier de Monfieus 
| le Senefchal d'Anjou à Angiers, furent, par Jehan Ju- 
hel, Chevaucheur d'Escurie du Roy noftredit Sire,pre- 
ves dudit Seigneur,don- 
nees à Paris le quatriesme jour d'O&obre dernier pale, 
fignees , fçavoir les Patentes par le Roy en fon Confeil 
Gedoyn,& les Miffives en la marge du haulte Fr A x- 
€018, & au bas Ge Dorn, par lesquelles eftoit & eft 
mandé à mondit Seigneur le Senefchal d'Anjou > Où 
Nous comme Lieutenant faire publier lesdites Lettres 
Patentes, es Lieux, & Baillages de ladite Senefchaulcce 
que feroit requis, & faire affambler les Gens des Eftat 

pes d'icelle 
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ANNO 
1529. 


38 CORPS DIPL 


ANNO Yicelle Senefchaulcee, fçavoir Gens d'Eglife, Nobles, | 


1529. 


& du tiers Eftatz, en telle Ville dudit Pays que Pon 
verroit eftre à faire, & illecq leur faire le&ure tant 
desdites Lettres Patentes , que des Traiétez & Accords 
faiz entre ledit Roy noftredit Sire, & l’efleu Empereur, 
tant à Madric que à Cambray, & iceulx Accords faire 
atiffier à chacun desdits Ellatz, fçavoir aux Commis 
& Deputez par eulx pour ce faire avecq Pouvoir espe- 
cial, felon le contenu esdites Lettres Patentes, & Ins- 
truétions de ladite Verification auffy à Nous envoyée 
par ledit Seigneur avecques les copies desdits Traiétez 
& Accords: Auquel Chevaucheur aurions respondu 
que y obeyrons. Et le Vendredy enfuivane vingt nœu- 
fiesme jour dudit mois d'OGobre, apres avoir com- 
municque lesdites Lettres Patentes & Miflives aux Ad- 
vocat & Procureurs dudit Seigneur en Anjou, icelles 
feismes lire, & publier tant en l’Auditoire de ladite 
Seignourie a Angiers que a fon de trompe, & cry pu- 
blicque par les carefours de la Ville d’Angiers, & en- 
joignismes ausdits Gens des trois Eftat de ite Se- | 
nelchaulcee de comeétre € deputter aulcuns d’eulx | 
pour eulx trouver , & comparoir pardevant mondit Sei- | 
gneur le Senefchal d'Anjou, fon Lieutenant general, | 
ou Nous, en ladite Ville de Angiers, Ville Capitalle | 
dudit Pays, le Mardy nœufviesme jour de Novembre | 
enfuivant, où y avoit aultre affignation baillee par ledit 
Senefchal, € le Seigneur de Vauberger comme Com- 
miffaires par aultre Commiffion pour le fait des No- 
bles, & tenans Fiefz & Arriere-fiefz audit Pays, pour 
oyr la le&ure & Publication desdites Lettres Paten- 
tes, enfemble desdits Traiétez & Accords, & forme 
de Ratification & Verification; ordonnasmes , à la re- 
quelte desdits Advocatz € Procureurs Fiscaulx, deux 
copies eftre faiétes pour eftre envoyees l'une, à Sa- 
mur, & l'aultre à Bange aux Lieutenans desdits Lieux, 
ausquels escrivismes pour en faire faire par eulx publi- 
cation esdits Lieux & Refforts, & y faire commeétre & 
deputter Gens pour eítre, & comparoir avecques Pou- 
voirs especiaulx audit neufiesme Jour de Novembre, en 
ladite Ville d'Angiers ainfy que deffus; auflÿ notifias- 
me lesdites Lettres Patentes & Affignation à Venerable 
& discret Mre. Guillaume Coué Chanoine de Sainét 
Lan lez Angiers, & l’un des Vicaires de Monfeigneur 
PEvesque dudit Lieu, que trouvasmes audit Auditoire 
Roial, & neantmoings commandasmes à Mre. Jehan 
le T'effier, noftre Greffier, aller faire páreille Notifi- 
cacion tant à l'Evesque de Rouanne fuffragant, & aul- 
tre Vicaire dudit Evesque d'Angiers que aux Doyens, 
& Chappittre de PEglife Cathedralle d’Angiers; Ce que 
fit ledit Greffier, comme il nous rapporta par apres. 
Samblablement nous transportasmes , celuy jour le Sa- 
medy ,au Confeil de la Ville, & Mairie d'Angiers que 
lors tenoit en la Chambre, eftant für le hault dudit Au- 
ditoire,appellée la Chambre du Confeil, & montrasme 
aux Maires & Eschevins de ladite Ville d’Angiers te- 
nant ledit Confeil lesdits Lettres Patentes & Miffives 
du Roy dont leéture leur fut faiéte par ledit Greffier, 
& leur enjoignasmes d'y obeyr entant que à eulx tou- | 
che, & de commettre € depputer aulcuns d'entre 
eulx pour eftre & comparoir en ladite Affamblee , & 
Affignation dudit nœufviesme jour de Novembre, & 
illecq ratiffier & verifer lesdits Accords felon le con- 
tenu ésdites Lettres, lesquelz Maire, Eschevins nous | 
firent responce,qu’ilz obeiroient, Et ledit jour de Mar- | 
dy nœufiesme dudit Mois de Novembre l'an fusdit mil | 
cincq cents vingt nœuf,fe comparurent en perfonne au 
Monaltere des Cordeliers d'Angiers ledit Senefchal 
d'Anjou, fçavoir Meffire Jacques de Daillon Cheva: | 
lier, Seigneur d'Imende, accompaigné dudit Seigneur 
Vauberger & de plufieurs aultres tant de Gens d'Egli- 
fes, Nobles, que du tiers & commun Eftat, & apres 
natration par luy faicte en prefence de Nous & desdits 
Advocat & Procureur Fiscaulx, que aultres plufieurs 
cy apres infcriptz depputez desdits Lienx de Samur, 
& Bange tant desdites Lettres de Commiffion à luy, & 
audit Seigneur de Vauberger adreffans für ce & con- 
tre lesdits Nobles dudit Pays, pour raifon de leursdits 
Fiefz & Arriere-fiefz que desdites autres Lettres Paten- 
tes & Miflives, par Nous receues & mentionnees cy 
deffus, fut ordonné que à l'apresdinee dudit jour les 
Escripts, & Articles desdits Concordatz & Traiétez, 
feroient leuz en Ja grand Salle dudit Monaltere desdits 
Cordeliers , & que le lendemain au matin heure de | 
huiét.nceuf heures aétendent, l’on fe trouveroit devant 
lesdits Seigneurs de Lude, de Vauberger & Nous en la 
grand Salle du Pallais Episcopalle d’Angiers pour ve- 
nir voir proceder au parachevement de Pexecution de 
chacune desdites deux Commiffions , ainfy qu'il apper- 


| 


| celles, & par ladite Ville & Ma 


tiendroit par raifon, à laquelle apresdinee dudit neu- 


OMATIQUE 


fiesme de Novembre Nous transportasme derechief en 
ladite grand Salle dudit Monaftere des Cordeliers, où 
illecq en prefence desdits cy apres nommez , & de y 
grand nombre de Peuple de tous Eftat illecq affam- 

blee fismes faire le&ure de mot à mot de chacun des- 

dits deux Traictez de Madrid & Cambray, par ledit le 

Teffier noftre Greffier, & derechief enjoignismes aux 

Deputez desdits Eftar de foy trouver ledit jour de len- 

demain, à ladite heure de huiét aétendent nœuf heures 

du matin, en la grand Salle dudit Pallais Episcopal, 

pardevant lesdits Seigneurs de Lude,de Vauberger & 

Nous, pour eftre procedé au parachevement de l'exe- 

cution desdites Lettres de Commiffion: auquel jour de 

lendemain Mercredy dixiesme dudit mois de Novem- 

bre, Nous eftans en ladite grand Salle dudit Paillais E- 
piscopal d'Angiers environ ladite heure de nœuf heures 
du matin, en la compagnes desdits Seigneurs du Lude 
Senefchal d’Anjou,& de Vauberger, desdits Advocat 
& Procureur Fiscaulx d'Anjou , & aultres plufieurs 
Gens Notables de tous Eftatz , fçavoir Meffire Guy 
de Maille Chevalier, Seigneur de Boeze , Peau de Voye 
Seigneur de Serraulr, Marhurin de Montallays Che 
lier, Seigneur de Courcelles, les Seigneurs d’Illiers, 
de la Roche, Vou & du Bois, de la Chambe!le, de la 
Barbee, de Chaze, de la Verroullez, de Creant, de la 
Poucqueraye, du Pin, de la Gasnerie,de la Barronnie- 
re, du Pleffis, de Chivre, de Varranne, Thillon de 
Chemens , de la Croffonniere , de Charronneau, de 
Mauny, de Maille, de l'Esprouviere, de la Piefle, 
Piedonault, du Bourg Girard, de la Houffaye, de la 
Jonchere & aultres plufieurs Nobles en grand nombre 
dudit Pays d’Anjou: tous lesquels enfemblement cons- 
tituerent pardevant mondit Seigneur le Senefchal & 
Nous, leur Procureurs especiaulx chacun desdits Sei- 
gneurs de Boeze, de Serraut & de Courcelles, quant 
4 ratifüer & folempnellement jurer l'obfervance d'i- 
ceulx Traiétez de Paix, felon le bon plaifir & vouloir 
du Roy noftredit Seigneur, € qu'il le mande par les- 
dites Lettres, promeéttans eulx € chacun d'eulx avoir 
agreable & obferver fans enfraindre ce que faict y fe- 
roit par leffasdits Seigneurs de Boeze, de Serraut & 
de Courcelles, dont ilz furent & chacun d’eulx jugiez, 
apres que lesdits Nobles eurent declaré qu'ilz ob 


| roientau bon plaifir du Roy touchant le contenu esdites 


Lettres Patentes adreffans a iceulx Seigneurs du Lude 
& de Vauberger; iceluy Seigneur du Lude, Senes- 
chal fusdit, demanda publicquement ausdits Gens des 
trois Eftar, s'ilz avoient commis & deputé Gens cha- 
cun endroit foy pour ratiffier, & approuver lesdits 
'Traictez & Accords faic tant audit Cambray que à 
Madrid, entant que par celuy dudit Cambray l'Accord 
dudit Madrid n'eftoit mué ou innouvé: que respondi- 
rent, qu'ilz eftoient pareillement preft de y obeyr, 
avoient, chacun endroit foy, comys & deputez Gens 
ayans Pouvoir de faire ladite Ratification, fçavoir 
ceulx de ladite Eglife d'Angiers , Venerables & dis- 
cretz Maiftre René Vallin Docteur es Droi&z, Peni- 
tentier, & Jacques de la Tour, Chanoines de ladite 
Eglife, garnis de Pouvoir , & lesdits Nobles dudit 
ays,lesdits Seigneurs de Breze, de Serrant & de Cour- 
e d'Angiers, fe com- 
parurent Maiftre Jehan Richandeau Licentié en Loix, 
Seigneurs du Tramblay , & Jehan Grignault , Bourgeois 
Eschevins de ladite Ville, pour les habitans dudit Res- 
fort de Bange, Maitre Pierre de Royer aufly Licencié 
en Loix Advocat Fiscal dudit Bange, tous garnis de 
Procurations en forme, fors ledit Eftat de Nobleffe 
quy conftitua , comme di& eft; lesquelz & chacun 
d'eulx endroit foy ratifferent lesdits Accords & Ap- 
ointemens felon le contenu esdites Lettres Patentes du 
Roy & Inftru&ion a Nous fur ce envoyée par ledit Sei- 
gneur, apres le Serment d'eulx prins, fur les Saindtes 
Evangilles & difant par eulx , & chacun d'eulx ces 
mots: Nous, apres avoir oy & entendu la leéture des- 
dits Trai&ez, & en obeiffant au bon plailir & vouloir 
du Roy noftredit Seigneur que fur ce il Nous at faict 
dire & declarer, Nous avons de noftre part & à tant 
que à Nous eft,ratiffié & approuvé,ratifions & approu- 
vons ledit Traiété de Cambray & celuy dudit Madrid, 
en ce qu'il n’eft mué, changé, ne innouvé par le Tra 
té de Cambray, & juré folemnellement aux Sainétes 
Evangilles de Dieu, pour ce par Nous manuellement 
touchees, que iceulx Traiétez Nous garderons , obfer- 
verons &entretiendrons de noftre part perpetuellement 
& inviolablement felon leur forme & teneur, fans en- 
indre ne aller encontre en quelque maniere que ce 
: Et le treiziesme jour de Decembre, l'an füsdit mil 
cincq cens vingt nœuf, fe comparut pardevant Nous 
Lieutenant fusdit Mailtre René Fourny Secretaire du 
dit 


ANNO 


529: 


DU DROIT DES GEN'S 39 


lequel. Fourny Nous exbiba & 
ng Escript eu parchemin figné & 
toit l'Escript de la Ratification & 
tion fusdite faiét par le Clergé dudit Evesché ou 
bputez d’iceluy , desdits Concordatz, & 
r eulx de le nous apporter & du- 
pt la teneur s’enfuit: 


u Sainét Siege Apottolicque,& Chanoine en ’Egli- 
ie d' Angiers, Guillaume Coue’Licencié es Loix ; Cha- | 
noine de Sainét Lan pres Angiers, Vicaires generaulx 
de Tres-reverend Pere en Dieu Monfeigneur l'Eves- 
que d Angiers, René Vallin Penitentier, & Hardouin 
"resneau Chanoines de l'Eglife d'Angie Hellye de 
Teintenat Al le 


hat Abbé de Sainét Sierge , Jehan de Pontoife 
Chanoine de Sainét Martin & Jehan Baptifte d’An- 
giers, Jehan de Bordigue, Vincent Pineau, Doyen de 
Mange, Jehan de Raguydeau, Mathurin de la Mothe, 
Thomss Guillory, Jehan Bertrand, René Fournier, 
Anthoine Mone, Marehaifon, Jehan de Mandon, Je- 
han d'Aurion, Felix Croneau, & Jehan Vivant, Dep- 
putez par le Clergé d'Anjou, deuement congregez & 
affamblez pour la cothifation des quattre Decimes oc- 
troyeez par noftre Sain& Pere le Pappe & aultres A ffai- 
res & Negoces dudit Clergé, les Lettres du Roy nos 
tre Sire contenantes le Traicté de Paix, Amitié, Con- 
federation & Alliance perpetuelle naguere fait, con- 
clud, & accordé en la Ville de Cambray entre le Roy 
noltredit Sire € l’efleus Ernpereur, & chacuns leurs 
Royaulmes, Pays, Terres, Seignouries , Vaflaulx & 
Subjects, par Tres-haultes, Tres-excellentes, & I 
luftres Dames & Princeffes Madame Louise; Du- 
cheffe d'Angoulmois & Anjou, Comtelle du Mayne, 
& Mere da Roy noftredit Seigneur, ayant fur ce am- 
ple Pouvoir du Roy noftredit, Seigneur, & Dame 
MARGUERITE Archiduchefle d’Aultrice, Ducheffe 
Douariere de Savoye, ayant auffy Pouvoir dudit efleu 
Empereur fon Nepveu, enfamble le Trai&é quy aupa- 
ravant le Traiété dudit Cambray, fut fait en la Ville 
Madric en Espaigne: Liesquelz Traiétez de Cam- 
ay & celuy de Madric, en ce qu'il n’eft mué, chan- 
ou innouvé par celuy dudit Cambray, le Roy nos- 
tredit Seigneur eft tent & a promis faire ratiffier € ap- | 
prouver par les Eftats particuliers des Provinces, & | 
Gouvernements de fondit Royaulme, & par iceulx fai 
re jurer & promeétre la perpetuelle obfervance , d’ 
ceulx Traiétez: Nous, apres avoir ouy & entendu la | 
lecture des Traiétez ; & en obeifant au bon plaifir & 
vouloir du Roy noftredit Sire, que fur ce il nous fai& | 
dire & declairer, Nous avons,au nom dudit Seigneur, 
Evesque & Clergé d'Angiers & entant que à Nous eft 
ratifié & approuvé, rations & approuvons led 
"Traicté de Cambray, € celuy dudit Madric en ce qu’il 
n’eft mué, changé ou innouvé par ledit Traiété dudit 
Cambray , & juré folemnellement aux Sainétes Evan- 
gilles de Dieu pour ce manuellement touchees , que | 
Iceulx Traiétez nous garderons, obferverons & entre- 
tiendrons de noftre part perpetuellement & inviolable- 
ment, felon leur forme & teneur, fans enfraindre ne al- 
lerau contraire en quelque maniere que ce foit. En te: 
moings de ce avons faiét figner les prefentes par le 
Se ire ordinaire & feeller du Seel dudit Seigneur 
Evesque d’Angiers le noeufiesme jour de Decembre, 
Van mil cincq cens vingt nœuf. Ainfy figné le 
Comandement de mesdits Seigneurs les Vicaires & L | 
puttez,R E. Four My &feellé en queue fimple de chire 
& en tesmoings de verité de tout ce que deffus 
avons figné & feellé ces prefentes nouftre Procez Ver- 
bal de noz Seel & Seing manuel, & faiét figner du 
Seing de noftré Greffier cy mis les jours & an que des- 
fus. Ainfy figad P. LAR10T & LESSIE, & feel- 
1 r du Seel de lExesque d’Angiers. 


i 
B 
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XXVIII. 


umblable Ratification faite par ceulx d'Oftim ES 
Moncems le. dernier de Novembre 1529. ETi- 
e du méme Repiftre de la Chambre des 
Comptes de l'Ile. | 


Ovs les trois Eftat du Baillage d'Oftim (1) & 
LN Moncems,fcavoir faifons que par l'ordonnance & 


(1) Je ne connois point de Ville & Bailliage, qui porte le nom 
S'ofon & Mono C'eft fans doute une faite du Copie; [Dum.] 


| 
7, par nous Jacques de la Tour Prothonotaire | 


ain& Aulbin d'Angiers, Philippes | 
ult Abbé de Bourgueil & Sainét Nicolas, Jehan | 


| L 


| lu 


Commandement du Roy noftre Sire, Nous fômines con- ANNO 


gregez & affamblez en la Ville d’Oftim le dernier jour 
de ce prefent mois de Novembre, l'an mil cincq cens 
vingg neuf, pour oyr & entendre les caufes de la- 
dite "A ffamblée , garniz de*Pouvoir fouffifant pour con: 
clure & accorder ce quy fera advifé & deliberée en la- 
dite Affamblée , & illecq nous at efté len de mot à 
mot le Traiété de Paix, Amitié, Conf ion & Al- 
iance perpetuelle naguere faiét, conclud é cordé en 
la Ville de Cambray entre le Roy noftredit Sire & Pesa 
leu Émpereur, & tous & chacuns leurs Royauln 
Pays, Terres, Seignouries, Vaffau!x & Subj &z, par 
Tres-haultes , es-excellentes & Illuftres Dames & 
Princefles Madame Louise Ducheffe d'Angoulmois 
& d'Anjou, Comteffe du Mayne, & Mere du Roy 
noflredit Sire, ayant far ce Pouvoir ample du Roy 
noftredit Sire, & Madame MARGUERITE Archi- 
duchefie , Ducheffe Douariere de Savoye, ayant aufly 
Pouvoir dudit efleu Empereur fon Nepveu, enfemble 
le Traiété quy auparavant ledit Traiété de Cambray fut 
faiét en la Ville de M ic en, Espaigne, lesquelz 
Traiétez de Cambray en ce qu'il n'eft mué, changé ou 
innouyé par celuy dudit Cambray, le Roy noftre Sire 
a promis & eft tenu faire ratiffier & approuver par les 
Eltat part ers des Provinces & Gouvernemens de 
fondit Royaulme, € pat iceulx jurer € promeétre 
la perpetuelle obfervduce d'iceulx Traiétez ; Nous 
apres avoir oy & entendu la leéture desdits Traicte 
& en obeifant aux bons plaifir & vouloir du Roy nos- 
tredit Seigneur que für ce il nous at faiét dire & de- 
clairer, No ‚ons, de noftre part & en tant que à 
Nous eft, ratifié & approuvé, ratifions & approuvons 
ledit Traité de Cambray & celuy dudit Madrid, en 
ce qu'il n'eft mué, changé ou innouvé par le Traicté 
dudit Cambray , & juré folemnellement aux faindes 
Evangilles de Dieu, pour ce par Nous manuellement 
touchees „que iceulx Traiétez nous garderons, obfer- 
verons & entretiendrons de noftre part perpetuelle- 
ment, & inviolablement felon leur forme & teneur, 
fans enfraindre ne aller au contraire, en quelque ma- 
hiere que ce foit ; En Tesmoing de ce Nous avons faiét 
figner celtes des Greffiers desdits Baillages foubfcriptz ; 
prefens es chofes deffusdites & fai& feeler du Seel de 
la Court dudit Baillage, les an & jour que deffus. 
Ainfy figné foubz le ply TizıER ¿Y CHASTEL, 
ES feellé em chire verde du Seel anm Sentences dudit 


Baillage. 


> 


XXIX: 


Samblable Ratiffication faiéle par cenlw de Senlis 
du 26. d'Ottobre 1529. [ Tirée du même Re- 
gillre de la Chambre des Comptes de Pille. ] 


*An mil cing cens & vingt nœuf le vingt fixiesme 

jour du mois d'O&obre, à nous Nicolle Morel, 
encié en Loix, Confeillier du Roy noftre Sire, 
Lieutenant General du Baillage de Senlis, fut prefenté 
ines Lettres Patentes du Roy noftre Sire à Nous 
flans en Datte du quartriesme jour d'Octobre au- 
it an, fignes par le Roy en fon Confeil Gedoyz, & 
feellé du Seel dudit Seigneur en queue pendant de chi- 
re jaulne desquelles la teneur s'entuit. 


Rancwots, par la grace de Dieu, Roy de Ft 
ce, au Bailly de Senlis ou a fon Lieutenant, S: 
Comme puis nagueres Trai&té de Paix, Amitié ; 
Confederation € Alliance perpetuelle ait elté faict 
conclute,jurée & accordée en la Ville de Cambray , 
par noftre Treschere € Tresamée Tante l'Archidu- 
cheffe d'Aultriche; Ducheffe Douariere de Savoye, au 
nom & ayant fut ce ample Pouvoir de Pefleu Empe- 
reur fon Nepveu, entre Nous & l'efleu Empereur, 
& tous & chacuns noz Royaulmes, Pays, Terres, 
Seignouries, Vaffaulx € Subjeétz, lequel Trai@é de 
Cambray, & celuy quy fut £ii&t au precedent à Ma- 
drid, en ce qu'il n'eff changé, mué ou innouvé par 
celuy dudit Cambray, Nous fommes tenus faire ratif- 
fier, confirmer & approuver par les Eftatz particu- 
liers des Provinces & Gouvernements de noftre 
Royaulme, & par eulx faire jurer la perpetuelle ob- 
fervance d'iceulx: Nous,à ces caufes,voullans fatisfaire , 
& fournir à toüt ce quy at * promis & accordé que 
ferons faire de noftre part en cefte matiere, vous 
mandons, ordonnons & expreffement enjoingnons 
par ces prefentes, que vous faictes faire exprez com- 
mandement de par Nous aux Gens des trois Eftat de 


voflre 


AXNO 
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voftre Baillage qu'ilz ayent à venir, & eulx trouver ou 
deputer aulcuns bons perfonnaiges d'entre eulx, tant 
de l'Eglife, Nobleife que du tiers & commun Eftar, 
en nombre fouffifant, en telle Ville & lieu d’iceluy 
voftre Baillage à tel jour que adviferez, garniz de Pou- 
voir foufhfant & par ceulx faiét ratiffier & approuver 
ledit TraiGté de Paix, Accord & Appoinétement ainfy 
fait, promis, accordé & juré en ladite Ville de Cam- 
bray, entre Nous & ledit efleu Empereur; enfemble le 
Traicté fai& audit Madric, en ce qu'il n'eft changé, 
mué, ou innouvé par celuy dudit Cambray , desquelz 
deux Traiétez vous envoyons les Doubles collation- 
nées aux Originaulx, & par lesdits Gens de voltreditte 
Baillage ou par leurs Deputez faiétes jurer Vobfervan- 
ce perpetuelle d'iceulx Traiétez , felon la forme & te- 
neur dudit Traicté de Cambray ;ausquelz Gens des Es- 
tatz, Nous mandons & commandons par cesdites 
prefentes ainfy le faire fans difigulté, ne aller au con- 
traite en quelque maniere que ce fi Et Nous en- 
voyez incontinent qu’ils feront de I: dite Ratifligation & 
Approbation, enfemble dudit Serment , de la forme 
duquel vous envoyons aufly ung Double pour en faire 
apparoir es Lieux, & ainfy qu'il appertiendra & befoing 
fera: de ce faire vous avons donné & donnons Pou- 
voir, Auéthorité & Mandement especial , mandons 
& commandons à tous noz Jufticiers, & Subjcétz que 
à vous en ce faifant foit obey & entendu. Donné à 
Paris le qualtriesme jour d'O&obre, l'an de grace mil 
cincq cens vingt nœuf, & de noftre Regne le quinzies- 
me; En meéttant par Nous lesquelles Patentes à exe- 
cution, & pour accomplir le bon vouloir & pl fir du- 
dit Seigneur fat par Nous fai& crier & publier, par les 
Carrefours de celte Ville de Senlis, le contenu d'icel- 
les Lettres Patentes & fignifier particulierement au 
fignes Gens d'Eglife, Barons & aultres du tiers 
ad ce qu'ilz n'euffent ne peuffent avoir ou pretendre 
aulcunes caufes d'ignorance, d'eulx trouver en ladite 
Ville de Senlis, en PHoftel d'icelle Ville, le Lundy 
quinziesme jour du mois de Novembre audit an, pour 
oyr & entendre ce quy leur feroit par Nous dit & re- 
monftré : & aufly decernasmes noz Lettres de Com- 
miffion , fur lesdites Lettres Pattentes addreffans aux 
Lieutenants particuliers de Chaulmont en Velxin, le 
Franfois, Reel, Campiegne, Ponthoïfe, & Chambly, 
eftans dudit Baillage; & pareillement au Bailly de 
Beaumont, & Prevoft d’Angy, ad ce qu'ilz euffent à 
faire crier, & publier par lesdites Villes & Chaftellinies, 
& faire futfifament a fcavoir aux Gens d’Eglife, Nobles 
& aultres du tiers Etat d'icelle, qu'ilz euffent à eulx 
trouver ou envoyer-en ladite Ville de Senlis audit jour 
Procureurs garnis de Pouvoir fouffifant, pour fournie 
au contenu desdites Lettres; auquel jour de Lundy 
quinziesme jour dudit mois feroient comparuz audit 
Hoftel de là Ville de Senlis Reverend Pere en Dieu, 
Frere Jehan Thibault, Abbé de Sainét Vincent dudit 
Senlys, & venerable & discrette perfonne, Maiftre Je- 
han Felix, Chantre € Chanoine de l'Eglife Cathedral- 
le dudit Senlis, tant en leurs Noms que comme Pro- 
eur fufifamment abondez de Reverend Pere en Dieu 
Monfeigneur Guillaume Evesque dudit Senlis, Con- 
felfeur du Roy noftre Sire, & du Clergé dudit Senlis, 
Nobles perfonmes Jacques de Piennes, Seigneur de 
eloy en fon nom, € comme Procureur de hault 
t Seigneur Meflire Guillaume de Montmo- 
rency Chev sneur de Chantilly, Montespil- 
louer, Court! Chavercy, Barbenchon d'Arthois 
Procureur de Noble & puiffant Seigneur Meflire Fran- 
çois de Montmorency Chevalier, Seignenr de Mello 
& d'Offemont, Jehan de Maricourt Escuyer, Seigneur 
& Baron de Moncy le Chaftel& Meffire Adrien de 
Ligny Chevalier, Seigneur de Raray € Bafincourt, 
Pierre Lorfebvre Escuyer, Seigneur Chaftellain de 
Pont Sain&e Maixence, Jehan de la Fontaine Es- 
cuyer, Seigneur de Malegenefe , Philippes le Bel Sei- 
gneur de Grocourt, Olivier de Moncy, Seigneur en 
partie de la Montaigne, & Pierre de Saindt Gobert Es- 
cuier, pour les Nobles de ladite Chaftellinie de Senlis: 
Honnorables Hommes & Saiges, Mailtres Jacques de 
Croifettes, Lieutenant particulier audit Senlis, Reg- 
nault de Bonviller, Prevoft dudit Senlis, Claude Mar- 
tin, Pierre de Bonviller, Jehan Noudart & Regnauld 
Dole, Eschevins, tant pour eulx que comme Procu- 
reurs des Mannans & habitans & Gens du tiers Eftat de 
ladite Ville de Senlis. Venerables & discrettes perfon- 
nes Maiftre Jehan Billery Doyen de Maigny, Maiftre 
Jehan du Quesnel Doyen de Chaumont, & M 
‘Anthoine Marchant Curé de la Nœufville, M 
Garnier, tant pour eulx que comme Procureurs des 
Gens d’Eglife de ladite Chaftellinie de Chaumont ; No- 


OM & TUQUE 


| bles Perfonnes Guillaume de Chaumont, Escuyer Sei: ANNO 


| gneur de Berthicere, Jehan de Perthuys Seigneur de la 
Ragny, & Pierre le Viconte Seigneur de Hang'en tant 
pour eulx que comme Procereurs des Nobles de ladite 
| Chaftellinie ; Lotis Viron Lieutenant du Prevoit de 
| Chaumont, Nicolas le Clercq, Guillaume de Dorg 
| bory, Pierre Pofte & Gabriel Crochet tant pour eulx 
| que comme Procureurs du tiers & commun Eltat de 
| ladite Ville & Choftellinie de Chaumont ; Venerable: 
| discrettes Perfonnes Mailtre Guillaume du Mesnil Pre- 
| bendaire,Chanoine de l’Eglife de Turemond de Creel, $ 
| Meffire Guillaume Blocquiere Prebendaire tant pour 
eulx que comme Procureurs des Gens d’Eglife de ladite 
| Ville & Chattellinie, Noble Seigneur Meffire Philippes de 
| Suze Chevalier, Seigneur de Lanercines,& Capitaine ce 
| la Ville de Creel, Maiftre Simon de Money Lieutenant 
particulier audit Lieu, tant pour eulx que comme Pro- 
cureurs des Nobles de ladite Ville & Chaftellinie ; Ro- 
| bert de Malmaïfe € Nicolas Fortier, tant pour culx 
| que comme Procureurs des Gens du tiers & commun 
| Eftat @icelle Chaftellinie; Venerable & discrette per- 
| fonne Maiftre Jehan Dathis, Doyen de l’Eglife C 
gialle de Sainét Clement de Compiegne, Jacques de 
arthelemy Escuyerz Seigneur de Dyrutelle, tant pour 
luy que comme Procureur des Nobles desdits Lieu 
| & Honorable & Saige Maitre Laurens Thibault, Li- 
é en Loix, tant pour luy que comme Procureur 


& 


| cencié 
| du tiers & commun Eftat de ladite Ville & Chafte 
| de Compiegne; Maiftre Pierre le Voyer, tant pour luy 
| que comme Procureur des Gens d'Eglife de la Ville 
& Chaftellinie de Chambly, & Jehan Bullet & Pierre 
| de Corbis, Marchans, pour le tiers & commun Eft: 
| d'icelle Ville & Chattellinie; & quant à ceulx de la Ville 
& Chaftellinie de Ponthoife feroit comparu Jehan du 
| PréProcureur des Manans & habitans de ladite Villede 
| Ponthoife, fufifament garni de Lettres de Procuration 
en date du quatorziesme jour de Novembre audit z 
quel auroit dit & remontré,commeil difoit avoir ja fa 
pardevant le Lieutenant particulier dudit Ponthoife,que 
| Monfieur le grand Senefchal de Normandie pour tenir 
| les Eftatauroit commandé ausdits habitans,comme tenuz 
de tout temps & anchienneté,de comparoir aux Eltatz de 
Normandie, aller en la Ville de Rouen ratiffier, jurer 
| & affermer lesdits 'Praictez de Paix,en enfuivant lequel 
Commandement avoient iceulx Manans & habitans de 
Ponthoife envoyé l’un d'entre eulx audit lieu de Rouen 
pour ce faire, ce qu'il avoit; nonobltant lequel propos 
eft auffy que ledit du Pré ne faifoit apparoir de ladite 
pretendue comparante & Ratiffication de Roue 
cureur du Roy noftredit Seigneur ce requer. 
mes deffault, par vertu duquel fut dict & 
que les Gens d’Eglife de ladite Ville & Cha 
roient conftrains à com 2 
ladite Ratification par p ie de leur Temporel, 
les Nobles par faitie de s Fiefz, & le tiers & 
mun Eftat en peine de cent Marcq d'or. 


Tous lesquelz comparans deffusnomez tant en leurs 
noms, que esdits noms de Procureurs fufifament fon- 
dez de Lettres de Procuration dont eft apparu, apres 
avoir oy € entendu la le&ure du Traicté de Pais, A- 
Confederation & Alliance perpetuelle naguere 
aiét, conclud & accordé entre le Roy noftredit Se 
gneur & l'efleu Empereur, & tous & chacuns leurs 
Royaulmes, Pays, Te ei ies, Vaffaulx & 
Subjeétz par Tres-hs 
tres Dames & Princeffes Madame Louise, Duches- 
fe d'Angoulmois & d'Anjou, Comteffe du Mayne, 
Mere du Roy noftredit Seigneur, AR- 
GUERITE Archiduchefle d’Authrice heffe Doua- 
riere de Savoye, ayant aufiy Pouv tefleu Em- 
pereur fon Nepveu, enfemble le Trai a 
vant ledit T'raicté de Cambray, fut 
Madrid en Espaigne , lesquelz Fraiétez de Cambr 
celuy dudit Madrid, en ce qu'il n'eft mué, ne chan 
ou innouvé par celuy dudit Cambray, le Roy noftr 
| Sire elt tenu & a promis faire ra r, & approuver 
par lesdits Eftat particulers des Prouvinces,& Gouver- 
nemens de fondit Royaulme,& par ire jurer, 
promeéttre la perperuelle obfervanc ictez, 
& en obeifant au bon vouloir & plaif Roy noftredit 
Sire,ont,de leur part & en tant que à eulx eff r i 
approuvé pardevant Nous ledit Traigté de Cam 
celuy de Madrid,en ce quy n'eft changé,mué ou 
vé par le Traiété de Cambray, & juré folempn 
aux Saindtes Evangilles de Dieu, pour ce par eulx ma 
nuellement touchees , que iceulx Traiétez ilz gard 
ront, obferveront & entr ront de 


jtuellement & inviolablement, felon 1 
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DU DROI 


neur, fans enfraindre ne aller au. contraire en quelque 


maniere que ce foit, & le nœufiesme jour de D 


reillement comparus pardevant Nous audit Senlis Piere 
de Guerges Escuyer au nom & comme Procureur de 
hault & puitfant Seigneur Meflire Anne de Montmo- 

incy , grand Mailtre de France, Comte de Beaumont 
ize, Claude de Montmorency Seigneur de Fous- 
feux & Ballet, Raouland de la Fontaine Seigneur de 
Lefché, Pierre de Bouflart Seigneur de Chaumont, 
Jehan de Tampont Seigneur de Us, tant en fon nom 
que comme Procureur de Jehan de Trofly Escuyer, 
and de Sainét Jufte Seigneur de Villers, Jacques 
de Marconnilles Seigneur de Nointel, Jehan de Ro- | 
ches Seigneur de Tournonville, Guy de Carnel Sei- | 
gneur de Borreuc, Pierre de Fourcroy Seigneur de | 
Bruyeres, Jehan de la Riviere Seigneur du Mesnil | 
Sainét Denis, Maiftre Jehan le Grand Seigneur de Puis- | 
eulx, le Haultberger, Bailly de Beaumont Procureur | 
de$ Gens d’Eglife, & du tiers Eltat de ladite Conté, | 
feroient pareillement comparuz Maiftre Jehan Avelme, 
& Gabriel Locquet Prebendaires de Mont audit Pointhoi- 
fe,noble homme Barthelemy de Lille Seigneur d' Andrefy 
Procureur des Nobles de ladite. Chaftellinie, 


\ 

m- 

bre audit an mil cincq cens vingt nœuf, feroient pa- 
| 


le Maiftre & Gilles Fournier comme Procureurs du 
tiers & commun Eftat de ladite Ville & Chaftellinie, 


& auffy Nobles perfonnes Maiftre Pierre de Maricourt 
Archidiacre de Beauvoilis en PEglife de Beauvais, & 
Jehan de Brefche Chanoine de ladite Eglife tant en 
leurs noms que comme Procureurs du Clergé dudit 
Beauvais, Maiftre T'ouffain Jherosme Procureur de la- 
dite Ville & Euftache le Bouchier l’un des Pers de la- 


dite Ville, & Jehan Martin Procureurs des Maire, Pers 

& Commune de ladite Ville, lesquels fufifiment fon- | 
dez de Lettres de Procuration, dont eft apparu, apres 
avoir oy & entendu la le&ture desdits Traiétez de Pai 
ent, de leur part & en tant que a eulx eft, r 
prouvé pa 


atiffié & ap- 
devant Nous ledit Traiété de Cambray, € 
y dudit Madrid en ce qu'il n'eft changé, mué ou 

+ bray &'celuy dudit Ma- | 
& juré folemnellement’ aux Sainétes Evangilles | 
de Dieu pour ce par eux manuelement touchees, que 
iceulx Traiétez ilz garderont, obferveront & entretien- 
dront de leur part perpetuellement & inviolablement , 
felon leur forme & teneur, fans enfraindre ne aller au | 
contraire en quelque maniere que ce foit. En tesmoing 
Nous avons figné ces prefentes des Saings manuel de 
Nous Lieutenant deffus nommé & fai& figner par Ni- 
colas Laurens Grefüer ordinaire dudit Baillage à ce | 
prefent & feellé du Seel d'icelluy Baillage. Ce fut fai& | 
audit Senlis les jours & an deffüsdits. Aizfy figé N. | 
Morez & N. Laurens, & feellé du Seel dudit 
Baillage de Senlis. 


drid 
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Samblable Ratification fai&e par ceulx d'Amiens 
du 19. Novembre 1529. | Tirce du méme 
Regiftre de la Chambre des Comptes de 
Pide. ] 


E Vendredy dixncufiesme jour de Novembre mil | 

cincq cens vingt nœuf a Nous Ymbert de Sanen- 
, Confeilier & Chambellan du Roy noftre Sire, 
lly d'Amiens furent prefentecs en la Ville d'Amiens 
les Lettres Patentes du Roy noftre Sire, desquelles la 
teneur s'enfuit : 


OIS, par la grace de Dieu, Roy de Fran- 

ce, au Bailly d'Amiens ou fon Lieutenant Salut, 
Comme puis nagueres Traiété de Paix, Amitié, Confede- 
ration, & Alliance perpetuelle ayt efté fait, conclute, | 
jurée & accordée en la Ville de Cambray, par noftre | 
Tres-chere & Tres-amée Dame & Niece au Nom & 
ayant ample Pouvoir de Nous, & noftre Tres-chere | 
& Tres-amée Tante PArchiduchelle d’Aulthrice, 
Ducheffe Douariere de Savoye au nom & ayant 
fur ce ample Pouvoir de l'efleu Empereur fon 
Nepveu, entre Nous & ledit efleu Empereur, & tous 
& chacuns noz Royaulmes, Pays, Terres, Seignou- 
ies , Vaffaulx & Subjeétz, lequel Traité de Cam- 
bray, & celuy quy fut faiét au precedent a Madric, en 
ce quy n'eft changé, mué ou innouvé par celuy dudit 
Cambray , Nous fommes tenuz faire ratiffier > con- 
firmer & approuver par les Eftatz particuliers des Pro- 
vinces, & Gouvernemens de noftre Royaulme, & par 
eulx faire jurer & promeétre la perpetuelle obfervance 


& Jehan | 


d'iceulx,Nous a ces caufes voullans fatisfaire & fournir! 
Tom. IV. Part. II 


T DES GENS. 


a tout ce quy a efté promis € 
ferons faire de noftre part en cefte matiere, vous man- 
dons, ordonnons & expreflement enjoignons par ces 


4Y 


Eftatz de voltre- 
x eulx trouver ou de- 
d'entre eulx tant de 


nornbré fouffifant, en telle Ville & Licu 
Baillage, & a tel jour que adviferez, garniz de Pouvoir 
fouffi eulx faictes ratiffier & approuver ledit 
Trai Accord & Appointement ain t 
accordé, promis, & juré en ladite Ville de C 
entre Nous & ledit Empereur ; enfemble le Tr 
faiét audit Madrid en ce qu'il. nef 

innouvé par celuy dudit Cambray , desquelz deux 
Traiétez vous envoyons les Doubles collationnees aux 
Originaulx, & par lesdits Gens des Eltatz de voftre- 
dit Baillage ou par leurs Depputtez faictes jurer l’ob+ 
fervance perpetuclle d'iceulx T'ra'Gez felon la forme 
& teneur dudit Traiété de Cambray, ausquelz Gens 
des Ettatz Nous mandons € commandons, par ces- 
dites prefentes , ainfy le faire fans diffigulté ne aller au 
contraire en quelque maniere que ce foit, & Nous 
envoyez incontinent l’Aéte qu'ilz feront de ladite Ra- 
tiffication & Approbation enfemble dudit Serment, de 
la forme duquel auffy vous envoyons ung Double 
pour en faire apparoir es lieux & ainfy qu'il apper- 
tiendra, & befoing fera de ce faire; vous avons don- 
né & donnons Pouvoir, Aucthorité & Mandement 
especial, mandons & commandons à tous noz Jufti- 
ciers , Officiers & Subjeéts que a vous en ce faifant fo 
obey & entendu diligement. Donné a Paris le qua 
triesme jour d'Octobre, l'an de grace mil cincq cens 
vingt nœuf, & de noftre Regne le quinziesme.. Zizfy 
Jigré Par le Roy en fon Confell GE po w. See//Z 
Simple queue de grand Sean Royal en cyre je 


Our lesquelles mettre a execution ce mesme jour 

feismes appeller en la Chambre du Confeil du Roy 
noftredit Sire a Amiens , noz Lieutenahs general, & 
particulier, Procureur & Advocatz du Roy audit B 
lage ausquelles commenchasmes lesdites Lettres , & 
par leur advis decernasmes Commiffions,par lesquelles 
mandons au premier Sergeant Royal fur ce requi 
transporter, par touttes les Prevoltez d'iceluy Bailla 
elt à ícavoir Amiens , Monftroeulle, Beauque: 
Doullens , Beauvoifis, Vineeu, Sainét Ricquier & Fou 
loy, & es Lieux ou l'on a accouftumé faire crys & 
publications en chascunes desdites Prevoftees, ‘publier 
le contenu esdites Lettres, qu'avons faiét inferer en 
nosdites Comiflions en adjournant , & faifant fçavoir 
aux Gens de trois Eftatz de ce Baillage comme Abbez, 
Prieurs, Conventuelz, Colleges; Chappelles , que No- 
bles, Eschevins, *Procureurs, Entremeéteurs € ayans 
charge des affaires communs du tiers Eftat, & qu 
avoient accouftumé eftre convocquez , & appellez 
affamblee desdits trois Eftatz, qu'ilz euffent à compa- 
roir en cefte Ville d'Amiens le troiziesme jour de ce 
prefent mois de Decembre , ou envoyer Procureurs 
fouffifamment fundez pour lendemin matin heure de 
huiét heures, eulx trouver en la Maifon Episcopal de 


| ladite Ville, & illecq oyr & deliberer desdites Lettres 


Patentes; lesquelles Commiffions furent executees par 
Anthoine le Manguier, Hubert Cocu, Guillaume Dy- 
nethot, Jehan Bourgeois, Jehan Blondel & Anthoine 
de Hen, Sergeant Royaulx audit Baillage, ainfy que 
par leurs rescriptz figné de leurs Saings Nous eft ap- 
paru, & ledit quattriesme jour dudit mois de Decem- 
bre, huiét heures du matin nous trausportasme afüfte 
desdi:s Lieutenant, Procureur, Advocat du Roy audit 
Hoftel Episcopal où pareillement fe trouva grand 
nombre de Peuple, tant Gens & Chefz d'Eglife, Gen- 
tilz-hommes, Mayeurs & Communeaultez de Villes, 
les aucuns en perfonnes, les aultres par Procureur,en 
la prefence desquelz & apres avoir par Nous recité le 
vouloir & intention du Roy, avons faiét lire lesdites 
Lettres Patentes avec les Traiétez faiz à Cambray & 
Madric, dont mention eft fajéte ausdites Lettres. Ce 
faiét Nous requift par ceulx de ladite Affamblée que 
noftre plaifir fuft ordonner que chacun Eftat fe retiralt 
apart pour conclure,accorder entre eulx de la refponce 
qu'ils auroient a Nous faire für le contenu esdites Let- 
tres de Remonftrance par Nous a eulx faicte, ce que 
leur fut par Nous accordé. Et de faic fe feparerent ceulx 
de ladite Aflamblée en trois parts, eft afçavoir ceulx 
de l'Eglife apart en ung Lieu, les Gens Nobles en ung 
aultre Lieu, & ceulx des Communeaultez & tiers Eltat 
en ung aultre Licu, & quelque temps apres eulx re- 

F tournez 


accordé que ferons où ANNO 


15290 


| ANNO 
1529. 


42 
tournez Nous dirent particulierement, qu’ilz avoient | 
comis aulcuns perfonnaiges d’entre euly de chacun | 
Eftat pour nous dire, & declarer leur vouloir & intention, | 
& ausquelz ilz avoient donné Pouvoir, Auéthorité 
conclure Vexecution desdites Lettres Patentes ; 6 
Nous nommerent iceulx perfonnaiges, elt aflgavoir | 
Domp Philippes Cocquin Abbé de Sainét Acheul lez 

Amiens, Philippes de la Mare Chanoine & Archi iacre | 
de Ponthieu, en l'Eglife de Noftre Dame d' Amiens, | 
& Nicolas de Y auffy Chanoine € Official d'Amiens, | 
Deputez par les Gens d'Eglife, Jacques de Lametz 

Chevalier, Seigneur de Sainét Martin, Hughes de| 
Riencourt Escuyer Seigneur de Thiloloy, Chriltophre | 
de Mereleflart auffy Escuyer S gneur dudit Lieu, | 
Ferry de Mailly pareïllement Escuier Seigneur de Be-| 
tramecourt , ordonnez pour les Nobles , Anthoine| 
Lorfebre Escuier Seigneur du Quesnal nagueres| 
Mayeur d'Amiens, Pierre Caignet Licencié en Loix, 
Procureur des Mayeur & Eschevins de Sain& Ricquier, 
& Robert de Biencourt Mayeur de la Ville de Doullens 
comis pour le tiers Eftat,lesquelz Nous dirent a haulte | 
voix a l'audience d'un chacun, qu'ilz avoient charge | 
de Nous dire que les Gens desdits trois Eftatz eftoient 

deliberez de faire, & accomplir le bon plaifir & vou- 

loir du Roy, & de ratifüer & approuver ledit Traité 

de Cambray, & celuy de Madric en ce qu'il x'eftoit 

mué, changé ou innouvé par ledit Trai&é de Cambray, 

& jurer l'obfervance & entretenement d'iceulx fuivant 

l'intention du Roy & contenu esdites Lettres Patentes : 

Et lors fut par Nous demandé aux Gens de ladite A flam- 

blee s'ilz avoient delegué les deffusdit, & leur donné 

Pouvoir de Nous dire ce que dit eft,ratiffier les Traiétez 

de Cambray,& celuy de Madrid en ce qu'il n’eftoit chan- 

£6, mué ou innouvé par celuy dudit Cambray, jurer & 

promeéttre la perpetuelle obfervance d'iceulx, quy nous 

dirent tous à haulte voix que oy,& de rechiefz leur don- 

noient Pouvoir de ce faire, & à mesme inftant feismes 
jurer au deffusdit pour &au nom desdits trois Eftat,& en 

leur prefences la Ratiffication, & perpetuelle obfervan- 

ce desdits Traiétez aufly avant qu'il eft contenu esdites 

Lettres Patentes, me&ttant les mains par lesdits Dele- | 
guez aux Sainétes Evangilles, & dudit Serment & pro- 
mefle Nous baillerent Lettres foubz leurs Saings, & 
Seaulx , desquelles la teneurre s'enfuit : 


Ovs Domp Philippes Cocquin Abbé de Saia& 
Achœul lez Amiens, Phelippes de la 5 
fe Noftre 


noine & Archidiacre de Ponthieu, en Eg 
„Nicolas de Y auffy Chanoine & Of- 


Dame d’Amier c 
ficial d'Amiens , Deputez pour les Gens d'Eglife, Jac- 
ques de Lametz Chevalier, Seigneur de Sainét Martin, 
Hughes de Riencourt Escuyer Seigneur du Thilloy, 
Chriltofle de Mereleffart auffy Escuyer Seigneur dudit 
Lieu, Ferry de Mailly, pareitlement Escuyer Seigneur 
de Betramecourt, ordonnez pour les Nobles, Anthoi- 
ne l'Orfebvre Escuyer, Seigneur du Quesnel nagueres | 
Mayeur d'Amiens, Pierre Caignet Licencié es Loix, 
Procureur des Mayeur & Eschevins de la Ville de 
Sainét Ricquier, & Robert de Biencourt Mayeur de la 
Ville de Doullens comis pour le tiers Eftat de l'As- | 
famblee faiéte a Amiens, ce jourdhuy datte de ces pre- 
fentes SçAVOIR FAISONS, que par l'ordonnance 
& commandement du Roy noftre Sire, les Gens des- 
dits trois Eftatz du Baillage dudit Amiens ont efté as- 
famblées en 1’Hoftel Episcopal d'icelle Ville, auquel 
lieu s'eft trouvé grand nombre de Gens d'Eglife, No- 
bles, & aultres du tiers Eftat pour oyr & entendre les 
caufes de ladite Affamblee recitee par Monfeigneur le 
Bailly d'Amiens, Commiflaire ordinaire par le Roy en 
celle partie, & illec en la prefence & audience des as- 
fiftans a efté leu publicquement & intelligiblement de 
mot a mot le Traiété de Paix, Amitié, Confederation 
& Alliance perpetuelle naguers fai&, conclud, & ac- 
cordé en la Ville de Cambray, entre le Roy noftredit 
Seigneur & l’efleu Empereur, & tous & chacuns leurs 
Royaulmes , Pays, Terres, Seignouries , Vaffaulx & 
Subje&z, par Tres-haultes, Tres-excellentes, & Il- 
Juítres Dames & Princeffes Madame Ducheffe d’An- 
goulmois & d'Anjou, Conteffe du Mayne &c. Mere 
du Roy noftredit Sire, ayant fur ce ample Pouvoir du 
Roy noftredit Sire, & Madame MARGUERITE Ar- 
chiducheffe d’Aultriche,Duchefle Douariere de Savoye, 
ayant auffy Pouvoir dudit efleu Empereur fon Nepveu, 
enfamble le Traiété quy auparavant le Traicté de Cam- 
bray fut fait en la Ville de Madric en Espaigne, les- 
quelz Traiétez de Cambray & celuy dudit Madric en ce 
qu'il n’eft mué, changé par celuy dudit Cambray,le Roy 
noftredit Sire eft tenu & a promis faire ratiffier, & ap- 


prouver par les Eftatz particuliets des Provinces 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Gouvernements de fondit Royaulme, & pour iceulx 
faire jurer & promeéitre la perpetuelle oblervance d'i- 
ceulx Trajétez, & apres avoir oy & entendu par ceulx 
de ladite Affamblee la lecture desdits Trai ez, Nous 
Comis & Deputtez deflüs nommez, en obeifant au bon 
plaifr € vouloir du Roy nofiredit Seigneur que fur 
ce il Nous at fai& dire & declarer par mondit Sei- 
gneur le Bailly d'Amiens, avons, pour & au nom des- 
dits Eftatz de noflre part & entant que à Nous eft, ra- 
tifié, approuvé, ratiffions & approuvons ledit Traiété 
de Cambray, & celuy dudit Madrid en ce qu'il n'eft 
mué, changé ou innouvé par le Traiété dudit Cam- 
bray, & juré folemnellement aux Saindes Evangilles 
de Dieu, pour ce par Nous manuellement touchees, 
que iceulz Traiétez Nous garderons, obferverons & 
entretiendrons de noftre part perpetuellement & invio- 
lablement , felon leur forme & teneur, fans enfraindre 
ne aller au contraire en quelque maniere que ce foit. 
En Tesmoing de ce Nous avons figné ces prefentes de 
noz Saings manuels, & les feellees de noz Seaulx,faic- 
tes, & expediees à Amiens le Samedy quattriesme jour 
de Decembre, l'an mil cincq cens vingt neuf. Tout 
ce deflusdit certifions eftre vray par cedit prefent noftre 
Procez Verbal de noftre Seing, & fai& figner par le 
Greflier dudit Baillage, & feellee du contrefeel dudit 
Baillage. Faict & expedié à Amiens le quattriesme jour 
de Decembre, mil cincq cens vingt nœuf. Sonbfignez 
DE SANENSES & HARLE, & feellé du contrefeet 
dudit Baillage d'Amiens, 


XXXL 


Traëtatus Pacis, Amicitie, Lige & Confedera- 
donis, per Terram, Mare, ES Aquas dulces, 
inter CAROLUM V. Imperatorem Romanorum 
Regémque Hispaniarum ab una, © Henrı- 
cum VIII. Regem Anglie € Dominum. Hix 
bernie parte ab alterá. In. Civitate Cameraci 
die y. Menfis Augu/ti 1529. Cum Mandatis 
utriusque Partiss nec non Ratificatione He N- 
RICI die 27. Novembris eodem anno data; at- 
que Infirumento publico y teflificante , quid ES quo 
in modo HENRICUS juraverit fuper. Canone 
Mife, © Sacris Evangelis, Legatis Cefareis 
prefentibus, Je velle imviolabiliter obfervare, ES 
Perimplere Tratiatum Pacis fupradifium. Acce- 
dunt piston a Regis Gallico idiomate con: 
Jiripte, ad Dominam MARGARETAM Ar- 
chiducifam Auftrie eandem Ratificationem con- 
firmantes. Weftmonafterii 6. Decembris 1 $29. 

[ Copie trés-ancienne tirée du Regiftre des 

Traitez de Paix de la Chambre des Comptes 

de l’Ifle. 7 


Enrieus Odavus Dei gracia, Angliz € Fran- 
ciæ Rex, fidei Defenfor, & Dominus Hiberniz,, 
univerfis & fingulis ad quorum noticias prefentes Litte- 
re pervenerint, Notum facimus quod cum Tractatus 
quidam Pacis, Amicitiz & Confederationis inter nos- 
tros & [luftriffimi & Potentiffimi Principis Caroli Dei 
gratia Romanorum Imperatoris Ele&i femper Augufti, 
Catholici Hispaniarum Regis, Archiducis Auftrie &c. 
Fratris, Confanguinei & Nepotis noftri chariffimi Ora- 
tores, Ambafliatores, & Commillarios initus, conven- 
tus,concordatus & conclufus fuerit, cujus tenor fequi- 
tur & eft ralis: 

Univerfis & fingulis prefentes Literas vifuris, audi- 
turis & infpecturis, nos Cuthbertus permiffionne divina 
Londonienfis Episcopus , & Iluftrifimi & Potentiffimi 
Principis Henrici Octavi, Dei gracia Anglie & Francia 
Regis, Fidei Defenforis & Domini Hibernia, privati Si- 
gilli Cuftos, Thomas More Miles, Ducatus Langaftriæ 
Cancellarius, & Magifter Joannes Haclet, ejusdem in- 
vi&iflimi Regis Conliliarii, Oratores, Ambaffiatores, 
Legati, Procuratores. & Comillarii falutem. Notum 
facimus quod cum, poft bellorum ftragem, quibus jam 
aliquot annos Chriftiani Principes inter fe concerta- 
runt, nihil Orbi fit vel utilius vel commodius futurum 
quam,armis depofitis & inimicitiis fedatis, Pacem re- 
dintegrari , atque cum hiis Principibus Concordiam 
inftaurari, cum quibus inveterata atque à majoribus ac- 
cepta Amicitia aliquando interceffit : prefertim cum Re- 
gionum vicinitas & mutua Subditorum confuetudo 

multum 


> & ANNO 


DS 


f. Aoüt 


| Iwo Mmultum 
ANNO mul 


DU DROIT 


ut foedus antiquum, bellorum | 
redeunte concordia denuo re- 
tam atque attritam omni 
aliqua tandem quies 
at & conf diffidiis caritatis cathe- 
ignitate reí i. Nos igitur cupientes 
fimum Dominum noftrum An- 


id invitet, 
tum , 
quo fiet, ut polt aflie 
blicam Chrift 


"nitate d 
atur, 


glix &- Pre Regem, fidei Deffenforem & Domi- | 
num Hibern & potentiffimum Princip Carolum | 
Dei gratia Romanorum Imperatorem Electum femper 
i Regem , Ar- 

2, Lotheringiæ, 

itize; &c. rer Flan 5 Pacem & Ami- 


am perpetuo duratüram reftitui, predicto Sereniffi- 
mo Domino noftro Anglie Rege ejusque Heredibus & 
Succefloribus atque ejus & eorum nomine, & auctor 
tate nobis ab eodem Rege per fuas Literas Patentes, | 
quarum tenor inferius fequitur, commilla cum Sere- | 


niffima Principe Domin € SAT iduciffa | 
Auftrie, Ducitia & Comi m Burgundie , Vidu: | 
Amit Sereniflimi i&iffimi Principis 


Caroli Dei g & femper | Au gatti, & ene 
eodem Provinciarum fuarum inf 
Gubernatice, Procuratrice & Man ria fpeciali dde 

Majeltatis aflociata Magnificis & Genero- 
i Jacobo de Luxenburgo Domino de Fienne, 
Comite de Gaure partium Flandrie Gubernatore, An- 
thonio de la Cainne, Comite de Hochftrate Gubernato- 
re Hollandie & Joanne Domino de Berghe Guberna- 
Ailitibus Aurei Velleris , 


tore Na imurci 3 omnibus 

ejusdem potentiffimi Principis Romanorum Imperato- 
ris Electi Oratrice, Commiflaria & Prócur 6% 
Ambaflis fi entem poteftatem & auctor tatem | 


m fe- 
atore 


ites, quarum tenor inferius eti 
r,ab eodem potenti imo Romanorum Impe; 


Electo h nomine ejusdem pro ipfius ejusque | 
Herédibus & Succefforibus contrahendi Pacem, Con- | 
cordium, Amicitiam, Ligamque & Confederationem | € 
in Articulis infra fcriptis. contentam , contraximus , 


pa&i fumus, convenimus & conceflimus atque con- | 
trahimus, convenimus, pacifimur, & concludimus ar- | 
| 
| 
| 


ticulatim in hunc qui fequitur modum. 


conventum, concordatum & cori- 
clufum eft, quod ab hac die fit bona, fin vera, in- 
tegra, perfeéta, & firma Amicitia, Liga, Confedera- 
tio, Pax & Unio, per T'erram, Mare & Aquas dulces 
futuris temporibus perpetuo dur atura, inter dictos Do- 
minos Imperatorem, & Regem eorumque Heredes & 
Succeffores, Regna, Patrias, Dominia, T > Vas 

fallos & Subditos quc Oscumque, prefentes & futuros,tam 
Eccleñalticos quam Seculares cujuscumque g gradus feu 
conditionis exiítant, etiam fi Aichiepiscopali, Ducali 
vel mino: gnitate , ftatu aut gradu prefulgeant: Ita 
quod predicti Vailalli & Subditi hinc inde ubique lo- 
corum fibi invicem favere, feque n mutuis profequi offi- 
ciis, & honelta affe&ione pertraétare teneantur , paflim- 
r Terram, quam per Mare & Aquas dulces, 
a Regna, Patr as, Dominia & Terras, Civita- 


IN PRIMIS, 


tes, Opida, Villas munis aut non frmatas Portus | 
& Diltriétas quoscumque & eorum quemlibet hinc in- 
de li è accedere, intrare & in eisdem 


ari, ac ibidem vic- 
s nece fine quacumque contradic- 
tione vendere, nec non ab eisdem Regnis, 
Patriis , D: iis, Terris, Civitatibus, Opidis, Villis, 
Portubus & Diftriéribus & eorum quolibet , toties quo- 
ties eis libuerit, partes proprias vel alienas quas- 
cumque cum tuis conduétis vel accommodatis Na- 
vigiis, Plauftris, Vehiculis, Equis, Armaturis, Mer- 
cimoniis, Sarciunculis, Bonis & Rebus quibuscumque, 
ire, recedere ac remittere quemadmodum propriis in 
Patriis hec omnia eis facere liceret, & ficut proprii 
Subditi ene & Patriarum illarum facere poffent , 
ita quod nullo Saivo-condu&u aut licentia , generali 
vel fpeciali, indigeant, neque in aliquo locorum pre- 
di&orum Salvum-conduétum vel licentiam petere te- 
neantur. 

ITEM 


quod neuter dictorut 


tua 


ad 


, conventum, concordatum & conclufum eft, 
Principum nullusque Heredum 
aut Succefforum fuorum, contra alium ejusve Here- 
des aut Succeffores quidquid aget, faciet, traétabit aut 
attentabit quocumque in lc five in Terra, Mare, 
Portubus, vel Aquis dulcibus, occafione quacumque , 
nullumque præftabit auxilium, favorem, acceffum in 
cafu invafionis, quum per alium vel alios quoscumque 
aliquid fiat, agatur, tractetur vel attentetur in injuriam 
vel damnum alterius , Heredum, aut Succefforum fuo- 
rum. 
Tom. IV. Parr, IL 


DES GENS 


ITEM, convent 
quod neuter Partim prædiét: 
confilium vel fa 
alterius P. 
invadere vo 
Terris, Civ 
per fua Regna, Patr 


45 


rom præftabit auxilium, 
s Hoftibus vel innimicis 
i 5 edie $ 


Dom 


mque 


cu 

, Civitates 
t Ingteffür n E 
ad hoc favorem prebebit quocumque mc 
ITEM, conventum, concordatum & 
quod pro tuiti 
rum pr edicto 
Princif 


m [luftrifimorum & 

Regnorumque Anglie & Hispaniz & ha- 
rum, Terrarum, Dominiorum, Call 
Villarum PACE Territorior um Hi 


ru 


Ann ie, Artelia, Dis bugie, Luxenburgiz , N 


xim Pri [^ d'Overiffel , Trajeéti, 


& 
Mecclinii contra invafores , perturbatores & holtiles 


D 


agreffores quoscumque dicti lluftriffimi & Potentiffi- 
mi Regis contra omnes Principes & Potentatus , quo- 
cumque confanguinitatis aut affinitatis vinculo con- 
neéti,in quacumque Dignitate, five fpirituali, five tem- 
porali, prefulgeant, vel alios quoscumque Eujuscum- 
que ftatus, gradus , aut conditionis exiftant, qui Regna, 
Patrias, Terras, Dominia , Civ s, Caftra, Terri- 
toria, Villas, Opida, & Loca quecumque prædiéta ad 
alterum præditorum Illuftriffimorum Principum, mo- 
do,ut preedicitt pertinentes , five fpe&tantes impugnare, 
aut invadere nitantur aut moliantur , feu bell 
guerram facere aut movere aut attentaverint 
cere , mutuis auxiliis militaribus ¢ armorum, 
tam equitum ten peditum i irum unà 
cum machinis & inftrumentis bellicis, 
liis commeatuum, curruumque , plauftroruni, jume 
torum, armorum, manitionum, ara mentorüm, r 
chinarum ceterarumque reram ad Bellum fcu defenfic 

nem necefi um, ad expenías Principis opem requi- 
rentis, & interpellant quoties opus & necefle fuerir, 
adjuvabunt, in quorum auxiliorum f latione, quan- 
tum ad numerum attinet Militum, & Navium armata- 
rum ac inftrumentorum, & machinarum bellicarum c 
terorumque prediétoram habenda erit 
ilius Partis quz ad deferendum & preftandu opem 
requiretur five intetpellabitur, ut fcilicet auxiliis fubfi- 
diorum auxiliariorum non aftringatur aut teneatur 
præftare quam tunc commode facere poterit, confide- 
rata temporis & locorum oportunitate rerumque fua- 
rum ftatu: qua in re Principis confcientia fic interpel- 
lati onerabitur. Quantum vero ad expenfas & fti- 
pendia Militum aut Navium armatarum attinet, illa ta- 
Xabuntur & moderabuntur, habito refpectu ad forum 
viétualium, quod in partibus illis ubi Milites prediéti 

egent aut militabunt & Naves exercebuntur, tunc 
temporis continget, fecundum locorum & temporum 
fterilitatem & libertatem : qui quidem Milites & Naves 
armate & qui fic conceduntur fideliter fervient, quam- 
diu eos duxerit retinendos eisdemque ftipendia, ut pr&- 
fertur, fideliter perfolverit. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quod fi durantibus Pace & Amicitiis aliquid contra vires 
& effe&us easdemque per Terram, Mare vel Aquas 
dulces , per aliquem ipforum Principum SOLNM 
Heredum & Succefforum , vel eorumdem Vaffall 
Subditos aut Alligatos, aut eorum Allegatorum Here 
des feu Succeffores,in hiis amicitiis comprehenfos Sub- 
ditos vel Vaffallos fuerit attentatum, aétum aut ges 
tum, nihilominus hzc Pax & Amicitia in fuis viribus & 
effeétu permanebunt ; 


e 


is 


pro ipfis attentatis folo modo 
punientur ipfi attentantes & damnificantes, & non 
alii. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufüm eft, 
quod quotiescumque contigerit Subditos Domini Re- 
gis Anglie à Subditis prefati Domini Imperatoris, vel 
Subditos ejusdem Domini Imperatoris a Subditis pr&- 
fati Regis Anglie quoquo modo ledi vel damnificari, 
non debent propterea per Litteras reprifalias marce 
vel contramarce aut alia Mandata quecumque, debitis 
admonitionibus & fümmationibus non pr: ecedentibus, 
qui dampna non intulerint , ad petitionem dampnifica. 
torum, vel alio modo, in perfonis aut bonis arreftari, 
aut quovismodo impeti aut moleftari , nec Guerra ob id 
fieri vel moveri debet, fed per i5 rincipes unius aut al- 
terius Partis attemprata ipfa debite reparabuntur & in 
1 ftatum reponentur ; hujusmodique Littere re- 
marce & contramarce & fimilia mandata 
iétis admonitionibus quoad ipfas 
us quoad Principes precede 

tibus 


priorer 
prifaliarum , 
quecumque, nifi pred 
Partes, & Quee 
"a 


um, concordatum & conclufum eft, ANNO 


| ANNO 


ittime factis, deinceps omnino ceffent, & fi 
concedantur, pro nullis habeantur. | 
ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, | 
omnes & fingule Littere reprifaliarum, de mar- | 
amarca, ex Cancellaria vel.alia Curia Pri 
cipum predictorum aut eorumdem Przdecefforum ad | 
cuju profecutionem , vel qu 


Ob caufam 
cumque ante conceffe vel emiffe, in fuspenfis tenebun- | 
nec poterit de earum aliqua fieri executio, niti fu- | 
: cognitione in Dieta ad hoc 
: tanda, aliter fuerit 


natum. 3 | 
ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, | 
quod neuter Partium predictarum rebellem vel rebelles, | 
ofagum vel profugos alterius Partis in cjus 
as, Dominia, Terras, Portus aut Diftri us | 
eorum aliquem recipiet, nec eis, aut eorum alicui in | 
dem vel eorum aliquo aut alio quocumque in loco | 
n extra eorum Regna, Patrias, Dominia, Terras, | 
ftri@us, auxilium , confilium, hospitium , | 
inias vel victualia pres- | 
| 

| 


eti 
Portus aut I 1 
gentes armorum, Naves, pe 


niftral nec ab:alio aut aliis quibuscum- 
Regna, Patrias, Dominia, Terras, Portus 
&us recipi nec eis aut alicui in eisdem aux 
lium, confilium, favorem , hospitium, gentes Ae 
rum, Naves, pecunias, vel viétualia dari, preltari, mi- 
niftrari aut concedi permittet, fed exprefie cum ef- 
feétu, contradicet, obítabit & impedimentum realiter 
præftabit. 
ITEM, conventum, concordatum & conclufum ett, | 
quod fi altera Partium predictarum aliquem vél aliquos | 
fuum vel fuos fnifle vel effe rebellem vel rebelles, pro- | 


i Ute SE Nein ID ERU EL Dome 
f ı vel profugos & in fua Regna, Patrias, Domi- | 


que in eju. 


aut D 


rras, Portus aut Diftriétus, aut eorum aliquem | 
i fe 


tum effe vel receptos aut ibidem latitare 
tenere per Litteras fuas alteri fignificaverit & declar: 
verit, tuac Pars illa que hujusmodi Litteras receperit , 
vel taliter fignificatum aut declaratum fuerit ,huju: 
modi rebellem vel rebelles, profugum vel profugos,in- | 
fra menfem, a die fignificationis predióte proxime & | 
continuo num 1 
bellibus, profi 


erandum, tenebitur diéto rebelli vel re- 
) vel profugis, precipere & mandare, 
12, 


| 
| 
facere, ut extra füa Re | 
rras & eorum quelibet receda 
nt: Et fi infra quindecim dies 
epti non recefferit & exierit, re- | 
bitur illum, & illos illico pro- | 


fub pœua capitali, & talem pro- 
em five bannum, contempnentem vel con- 
tes eadem pcena effeétualiter punict feu puniri 


t, quia multi Heretice pravitati$ contagione 
i, cupientes Libros fuos hereticos, famofos aut 
ofos, in vernaculas multarum Gentium Linguas 
transferre, atque ea 
in plebem imperitam divulgare, Libros fuos hujusmodi 
non in Re 
in externa Regione imprimi facientes & fi quando ibi 
henfi fuerint eosdem Libros hereticos famofos | 
effe contendunt , quod ibi dicerni non poteft prop- 
antiam Lingue & poftea eosdem importatos in 
one diffeminant, in cujus Lingua funt impreffi , 

itum, 'concordatum & conclufum eft quod nul- | 
lus Liber Lingua Anglicana vel imprimatur vel per 
Bibliopolas quoscumque vendatur in Terris Illuftriffi- 
mo Romanorum Imperatori &c. fübje&tis: Et fimiliter 
nullus Liber in Lingua Teutonica vel imprimatur vel per 
Bibliopolas aut alios quoscumque vendatur in Regno 
Anglie; & fi contra factum fuerit, omnes hujusmodi 
Libri, ubicumque aut in quorumcumque manibus five | 
Impreflorum,five Bibliopolarum, five aliorum quorum- 
cumque inventi fuerint,ftatim capiantur & publice cum- 
burantur, Imprefforesque eorumdem atque impenfas | 
eis ad imprefionem fübpeditantes , & fimiliter vendito- | 
res eorum quicumque carceribus mancipati tam gravi 
muléta ple€tantur, ut de cetero talia committere non 
audeant in futurum, 

ITEM, conventum, conclufam & concordatum eft, | 
quod in prefenti Traétatu Pacis & Amicitie compre 
hendantur pro parte Seremflimi Regis Anglie Sanétiffi- 
mus Dominus nofter Papa Clemens feptimus & Sanc- | 
ta Sedes Apoftolica, potentiffimus & Chrift | 


aniffimus | 
corum Rex Franciscus, tamquam principaliter | 
hens, liluftrifimus Hongarie & Bohemie Rex 
inaudus , Rex Portugalie, Sereniflima Domina 
a Regina Francie Douageria, Illuftrifima Domi- 
reta, dicti Imperatoris Amita, Douageria | 


| Polic 


IR I 


| manebunt in eodem ftatu, in quo erant 


atione herefes fuas & feditionem | 


¡nia & fingula Capitula in præfenti T 
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& Societas Hanfæ Teutonice, & pro parte [lluftriffimi 
Romanorum imperatoris Sanctiffimus Dominus nofter 
12 Clemens fe nus, Sanéta Sedes Apoftolica, Se- 
üflimique ac Potentiffimi Reges Francie, Hongariz, 
ie & Portugallie , Rex Criftiannus Dacis 
IHultriffimi Principes Eleétores Sacri Romani Impe 

ces Lauterengiæ ie, Clevenfis & Gheldriz, 
Reverendiffimus Dom rdinalis Leodientis alii- 
que Principes Imperii fubditi & parentes fue Cæfarez 
ajeftati, nec non Domini Helvetii & alii qui de com- 
1i diétorum Principum contrahentium confenfu no+ 
minabuntur infra fex fes proximos, 

Tn pro communi bono hujusmodi Pacis, Ligæ 
& Amicitie & nt Subditi utriusque Principum prædiéto- 
rum mutuis commerciis affuetis fe indies magis com- 
ple , Conventum , concordatum & conclufum 
eft, quod circa inte fum mercium & mutuum cor 
mercium quo invicem uti confueverunt Tractatus in- 
tercurfus de Data diei undecimi Aprilis Anno Domini 
millefimo quingentefimo vigelimo fit & maneat & eo- 
dem ftatu quo erat ante infumationem belli & perinde 
valeat ac fi bellum non fuiffet indictum. 

ITEM, fuit tra&atum € conventum, quod fi Sub- 
diti alterius diétorum Principum contrahentium aliqua- 
liter graventur aut damnificentur in Regnis & Patriis 
di&torum Principum tam terrenis quam aquaticis, vi, 
violentia, deprædatione, dencgatione Juftici , vel alia 
indebita exactione , quod tunc licebit di&o Principi, cu- 
jus diéti ¢ ati & oppreffi feu conquerentes erunt Sub- 
diti , petere Dietam ab alio: Principe tenendam in Loco 
convenienti, ubi omnia fic indebite gefta vel falta re- 
parentur & pro bono communi dictorum Subditorum 
ibidem querclantium oportune provideatur. 

Irem, conventum & concordatum eft, quod om- 
nes obligationes & debita Imperatoris R Anglia 
ante Bel- 


r 


Regi 


lum. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quod prefens Pax & Amicitia in Regno Anglie & in 
partibus Flandrie , Brabantiz, Hollandie, Zelandiæ 
&c. intra menfem: in Regno vero Hispaniarum inter 
menfes vel citius, fi fieri poteft , a Data prefentium 
z publica, & Proclamationes in Portubus Ma- 
Locis celebribus ,' ubi talia fieri confuetum 
eft, publicabitur. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quod in confirmatione hujus Traétatus prefatus poten- 
tiffimus Romanorum Imperator Electus , & Commis- 
fionem fuam Sereniffime Domine Margarete , Ar- 
chiduciffz Auftrie &c, ad tractandum nominatim cum 
prefato Rege Angliz factam ejusdem tenoris & cffec- 
tus & de eadem Data cujus eft Commiffio predictorum 
Oratorum Regis Anglic in prefenti Tractatu inferta 
magno Sigillo fuo figillatam, & manu fua fübfcriptam 
intra quatuor menfes prefato Iluftriffimo Anglie & 
Francie Regi, vel ejus Oratoribus, Procuratori- 


ione illa in cujus Linguam funt tranflati,fed ‚bus aut Deputatis dabit & tradet, aut dari & tradi 
Ve 


M, conventum, concordatum & conclufüm eft, 
ıcipes predicti prefentem Traétatum ac om- 


| quod T 


¡nía € fingula Capitula in eodem contenta infra qua- 


tuor menfes proxime fequentes per fuas Literas Paten- 
tes debité confeétas magnisque fuis Sigillis figillatas , 
& manibus fuis fubfcriptas confirmabunt &ratificabunt, 
ac eorum uterque confirmabit & ratificabit , ac bona 
fide & in verbo Regio & Principis fe obfervaturos effe 
promittent, & uterque eorum promittet ; & fimiliter 
quod ipfi & eorum uterque, in præfentia Oratoris vel 
Oratorum alterius tunc in ejus Curia exiftentis vel exis- 
tentium , ac coram Notariis € Teftibus per ipfos Prin- 
cipes ad hoc fpecialiter vocatis, publice & folemniter , 
aliquo die feftivo, infra Miffarum folemnia, per Sacro- 
fanéta Dei Evangelia, € Canonem Miffe per eos & 
eorum utrumque corporaliter taéta,jurabit, quod om- 
actatu contenta, 
quatenus eorum utrumque. aut alterum tangunt aut 
tangere poterunt, pro parte fua realiter & cum etfe&u 
bene & fideliter , obfervabit & adimplebit, & obfervari 
& adimpleri faciet, publicumque Inftrumentum fuper 
prefato juramento per diétos Notarios debite cc 
fe&um, ac prefatas Litteras confirmatorias & ratifi 
catorias Oratori feu Oratoribus alterius viciffim dab 
& tradet, aut dari & tradi faciet, confimilesque Lit- 
teras confirmatorias & ratificatorias unà cum fimili 
Inítrumento publico ab eodem feu eisdem recipiet. 


Sabaudie, limus Dominus Leodienfis Epis- | 
copus, Duces Clivienfis & Juliacenfis, Communitas ' 


Anno 
1529. 


ANNO 
1529. 


DU DROIT DES GENS. 


Sequuntur tenores Commifionum. 


F Exnicus Odavus Dei gracia Anglie & Fran- 
L À cie Rex, fidei Defenfor & Dominus Hibern 

univerfis & fingulis ad quorum noticias prefentes Lite 
re pervenerint,Salutem. Cum polt Bellorum ftragem, 


quibus jam aliquot annos Chriltiani Principes inter fe 
con 


ertaverunt nihil Orbi fit utilius, quam-armis depo- 
i atque cum hiis Principibus con- 
cum quibus inveterataatque a majori- 


im tumultu invifius unquam duximus , cum Bellum 
omnia peffundet, Pax cuncta promoveat atque augeat , 
hanc velut Deo gratam ac bonorum omnium altricem 
ampleétendam exiftimavimus; atque ideo de fidelitate, 
induítria, & provida circumfpeétione dileétorum, & fi- 
delium noftrorum Rev i Patris Cuthberti Londo- 
nienfis Episcopi, Cuftodis privati Sigilli noftri, Do- 
mini... . . . Knight Legum Do&oris, primarii Secre- 
tarii noftri, Domini Thomz More Militis , Ducatus 
noftri. Langaftrie Cancellarii, atque Joannis Haclet, 
Confiliariorum noftrorum , plurimum confidentes,ipfos 
noltros veros & indubitatos Oratores, Legatos, Com- 
miffarios, Procuratores & Nuncios fpeciales conjunc- 
tim & divifim facimus, conftituimus € ordinamus per 


andatum generale & fpeciale, ita quod fpecialitas 
irati non deroget , nec è contra, pro nobis & 
noftro, cum I|luftriffimo Principe Carolo Ro- 
manorum Imperatore & femper Auguílo, Hispania- 
rumque Rege, Archiduce Auftrie, Duce Burgundiæ, 
Brabantie &c. Comite Flandriz, ejusve Commiffariis, 
Legatis, Ambafliatoribus, Oratoribus, Procuratoribus 
& Deputatis ab eo in hac parte fufficientem auétorita- 
tem habentibus, veram, finceram, puram & perpetuam 
Pacem, Amicitiam, Ligam, Unionem & Confedera- 
ionem inter nos, Heredes & Succeflores noftros, 
Patrias, Terras & Dominia noftra, atque ip- 
fius ac Subditos noftros quoscumque, tractandi, ineun- 
di, paciscendi pariter & concludendi cum illis paétis, 
conditionibus, promiffionibus, obligationibus, fecuri- 
tatibus, Juramentis, Litteris & claufulis aliis neceffa- 
quibus di&i Commiffarii noftri, Oratores , Legati , 
Procuratores & Deputati conjunétim confentire volue- 
rint, & quibus honori noftro € Subditorum noftrorum 
utilitati confultum putabunt, ac fuper hujusmodi con- 
ventis, concordatis & conclufis Literas validas & effi- 
caces dictis Oratoribus, Ambaffiatoribus, Commiffa- 
riis, Procuratoribus aut Deputatis pro parte noftra tra- 
dendi, confimilesque Litteras ab eisdem ejusdem ef- 
fectus, & valoris pro parte diéti Illuftriffimi Romano- 
rum Impefatoris petendi & recipiendi , ac generali- 
ter omnia alia & lingula nomine noftro faciendi & fir- 
mandi cujuscumque nature, & importantie fuerint aut 
effe poterint, & in predictis & circa ea neceffaria & 
oportuna & que nobis facere liceret, fi premiflis inter- 
effemus, etiam fi expreflis longé majora fint, & que 


ad ea perficienda de fua natura mandatum exigunt ma- | 


gis fpeciale; Damus preterea & concedimus eisdem 
noftris Commiffariis, Legatis , Oratoribus, Procura- 
toribus € Deputatis, € eorum cuilibet , ut premittitur, 
plenam poteftatem juramentum in animam noftram 
preftandi, quod tenebimus, obfervabimus , & adimple- 
bimus realiter & cum effectu omnia & fingula que in 
predi&is & circa ea nomine noftro concordabunt, ca- 
pitulabunt, jurabunt, firmabunt & concludent, atque 
illa ratificabimus & nullo unquam tempore revocabi- 
mus, nec contra ea vel eorum aliquod faciemus vel 
quavis parte veniemus, fimileque juramentum ab eis- 
dem Oratoribus & Procuratoribus, nomine didi Illus- 
teifimi Romanorum Imperatoris Ele&i, ad hoc po- 
teftatem habentibus preftari videndi & exigendi: pro- 
mittentes bona fide & in verbo Regio nos ratum, 
gratum & firmatum habituros id totum & quidquid 
per dictos Oratores , Commiflarios , Procuratores , 
Nuncios & Deputatos noftros, aut eorum aliquem,ac- 
tum, geftum aut factum fuerit in premiffis, & contra 
ea vel eorum aliqua nullo unquam tempore contrave- 
nire fab hypotheca, & obligatione omnium bonorum 
patrimonalium & fiscalium, In cujus rei teftimonium 
præfentibus hiis manu noftra fignatis magnum Sigillum 
noftrum duximus apponendum. Datum in Civitate 
noítra Londonienfi, tricefimo die Junii anno Domini 
millefimo quingentelimo vicefimo nono. Sc fabferip- 
tum, HENRI, 


um ad id invitet,nos qui Pace nihil carius,nihil Bel- | r 


| 


ke) 


| HARLES, par la Divinne Clemence Empereur 


| des Romains tousjours Auguíte, Roy de Germa- 


nie, de Caftille, de León , de Grenade, d’Arragon, 
de Navarre, de Naples, de Si ille, de Maillorque, de 
Sardaime, des Illes; Indes & Terre ferme, de la Mer 
Occeane, Archiduc d'Auflrice, Duc de Bourgoingne, 
de Lothier , de Brabant, de Lembourg, de Luxembourg 
& de Gheldres, Comte de Flandres, d'Artois, de 
Bourgoingne, Palatin & de Hainault, de Hollande, de 
Zelande, de Ferrette, de Hagnau, de Namur & de 
Zutphen, Prince de Zwave, Marcquis du Saint Em. 
pire, Seigneur de Frife, de Salins, de Malines, & Do: 
ninateur en Afie & en Affricque, A tous ceulx quy 
ces prefentes verront, Salut. Comme noftre Tres- 
chiere, & Tres-amee Dame & Tante Dame Mar- 
GUERITE, Archiducheffe d’Auftrice, Ducheffe Doua- 
riere de Sayoye, Comtefle de Bourgoingne, de Cha- 
rolois &c. Dame de Salins, de Malines &c. Et pour 
Nous Regente & Gouvernante de noz Pays d'enbas , 
Nous ait faiét advertir que Madame la Duchefle Doua- 
riere d'Angoulmois, d'Anjou, Comteffe du Mayne; 
Mere du Roy ‘Dfes-chreflien, luy ait fai& dire, que 
confiderant les maulx & inconveniens advenuz en la 
Creftienneté, & l'apparence de plus à caufe des Guer- 
res, mesmes de celles d'entre Nous & ledit Seigneur 
Roy Tres-creftien & fes Allicez, & que nul n’avoit 
plus grande raifon à y procurer le remede de Paix que 
elles deux, veu la proximité de Sang dont elles Nous 
attiennent, fy comme de Tante & Mere elle avoit fins 
gulier affection de s’employer à drefler & conduire la- 
dite Paix, & que fy noftre dite Dame & Tante y vou- 
loit auffy mettre la main,elle esperoit tant faire vers le- 
dit Roy fon Filz, que quelque bone conclufion s'en 
enfüiveroit, furquoy icelle noftre Tante congnoiffant 
que en œuvre plus falutaire, agreable a Dieu, & neces- 
aire à toute la chofe publicq Creftienne elle ne fcau- 
roit employer fa perfonne, euft accertené ladite Dame 
d'Angoulmois n'avoir moindre affection & devotion 
a ce que elle; de maniere qu'elles fe font refolues de 
chacune d'elles labourer a ladite Paix, & en enfuivant 
ce nous ait noftredite Tante fait plufieurs perfuations 
a l'effe&t d'icelle, fe offrant fervir & employer fa per- 
fonne, SgAvoır FAISO que Nous defirans, 
comme avons tousjours i für touttes chofes, une 
bonne, ferme & fincere Paix eftre dreflé, & conclute 
non feulement entre Nous & ledit Seigneur Roy Tres- 
chreftien, mais aufly entre tous Princes € Potentats 
Chreftiens, & pour l'effe& d'icelle nous mettre tous- 
jours en tous debvoirs, voullant preferer le regard du 
bien univerfelle au noftre particulier afin de faire ceffer 
les maulx & inconveniens procedans de la Guerre au 
foulagement du Peuple Chreflien, & pour reformer les 
herefies quy croiflent & pullulent chacun jour, main- 
tenir & exaucer noftre Mere fain&e Eglife & l'au&ori- 
té d'icelle en deue reverence & obeifance, & pouvoir 
employer noftre perfonne, & noz armes & forces, & 
les bien qu’il a pleu à Dieu Nous donner à la repulfion 
du Tureq, € l'augmentation de noftre fain&e Foy, & 
pour la grande prudence & experience que fcavons es- 
treen la perfonne de noftre Dame € Tante l’Archi- 
ducheffe d'Auftrice ; icelle noftre Tante, confians 
d'elle comme de Nous mesmes, avons, en acceptant 
fon tres-louable vouloir, creé, conftitué, ordonné & 
eftably, creons, conftituons, ordonnons & eftabliffons 
par ces prefentes, noftre Procuratrice generale, fpecial- 
le & irrevocable, en luy donnant plain Pouvoir, Aucs 
torité & Mandement especial par cesdites prefentes, de, 
pour & aii nom de Nous, pourparler & communi quer 
avecq ladite Dame Ducheffe d'Angoulmois, € tous 
aultres quelz qu'ilz foient,fur le fait de la Paix finalle, 
& pacification de tous differens, & queftions eftans en- 
tre Nous, ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien, & tous 
aultres Princes & Potentats Chreftiens & chacun d'eulx, 
iceulx differents $ queftions moyenner, pacifier & 
accorder & finablement traiter & conclure bonne 
ferme & fceure Paix, Amitié, Ligue & Confederation 
offenfive & defenfive, generale ou particuliere, avecq 
telz articles, capitulations, conventions, que bon luy 
famblera & quelle verra convenir entre Nous, & tous 
lesdits Princes & Potentats Chreftiens , enfamble ou 
particulierement avecq ledit Roy Tr chreftien, ou 


aucuns desdits aultres Princes & Potentats, y Compre- 
nant telz Alliez & Confederez, que bon luy famblera; 
de jurer en l'ame de Nous ,& de faire es chofes deffus- 
dit ou celles quy en peuent & pourroient deppendre & 
chacune d'icelles, tout ce que Nous mesme ferions & 
faire pourrions fy prefent & en perfonne y eltions, ja 
coit ce que la ss requift Mandement, & Pouvoir 
ne 


j plas 


ANNO 
I #29: 


ANNO 
1529. 


46 


plus exprez & especial où prefence de perfonne, pro- | pi 
meéitant de bonne foy, en parolle d'Empereur, & fur 1D 


C ORME) Si DZISPSETO"M'A TAO UNE 


opum publice & folemniter in Pontificalibus ad ANNO 


laudem decan coram dicto Reverendo Pa- 


noftre honneur & obligation de tous noz biens, & |tre ad diétum fümmum Altare conftituto Pontificalibus 


ceulx de noz Hoirs, avoir aggreable, & tenir ferme & 
ftable à tousjours tout ce que par noftredite Tante 
PArchiducheíle fera faiét, befoigné, traiété & conve- 
nu en noftredit.nom es chofes deffusdi 
d'icelles, leur circonftances & dependances, & le tout 
ratifier & inviolablement obferver, furnir & accom- 
plir, & par tous noz Vaffaulx , Serviteurs & Subjectz 
faire obferver, fans jamais ne venir ne fouffrir par nos- 
dits Vaflaulx, Serviteurs & Subjeétz ou aucuns d’eulx 
aller ne venir allencontre. En tesmoing de ce, Nous 
avons figné ces prefentes de noftre main, & à icelles 
fait meéttre noftre grand Seel. Donné en noftre Ville 
de Sarragos le huiétiesme jour du mois d’Apvril, l'an 
de grace mil cincq cens vingt nœuf apres Pasque, & 
de Nos Regnes, afçavoir des Romains le dixiesme, & 
des Espaignes, & aultres le XIII. Sowbz le ply CA n- 
LES, £z far ledit ply Par l'Empereur & Roy A. PER- 
RENIN. 


N quorum omnium & fingulorum fidem, tefti- 
I monium & approbationem nos Oratores , Legati, 
Ambaffiatores , Procuratores & Commiflarii predicti 
Illuftriffimi Regis Anglie fupra nominati prefentes 
Litteras Sigillis noftris figillavimus $ manibus noftris 
fubferipfimus. Datum in Civitate Cameraci quinta die 
menfis Augufti anno Domini millefimo quingentefimo 
vigefimo nono. r à ir 

Nos igitur, quibus nichil magis cordi unquam fuit 
quam Reipublice Chriltianne tranquillitas, nichil um- 
quam magis ardentioribus votis optavimus , quam ut 
Nobis cum omnibus Chrifti, Principibus quam rec- 
tiffime conveniret, & prefertim cum ipfo Illuftriffimo 
Principe Carolo Imperatore ele&o, tum ob fanguinis 
proximitatem qua ei devin&i fumus, tum ob invetera- 
tam inter Majores noftros fuosque Amicitiam,cupientes 
pro parte noftra ea preftare,ad que hujusmodi Foederis 
vigore aftrièti famus,hujusmodi Foedus atque univerfos 
& fingulos ejus articulos in omnibus fuis punctis, & 
claufuiis ut fupra descripti funt , confirmavimus ; laud: 
vimus & ratificavimus ac approbavimus, prout tenore 
prelentinm confirmamus, laudamus & ratificamus at- 
que approbamus, promittentes in fide ac verbo noftro 
Regio ea nos omnia & fingula ad quz hujus Foederis 
vigore obligamur & aftricti fümus, grata, ráta, firma 
& perpetua habituros & penitus obfervaturos, hisque 
nullo umquam tempore contraventuros quavis ratione, 
Jure vel caufa , 'etiamfi de Jure poffemus, füb obli- 
gationeomnium bonorum noftrorum prefentium & fu- 
turorum, dolo & fraude prorfus femotis, hocque teft 
monio Litterarum manu noftra fübfcriptarum & Sigilli 
no(tri magni appenfione munitarum. Datum in Ci- 
i Londonienfi 27. die menfis Novembris, 
i millefimo quingentefimo vigefimo nono, 
Regni vero noftri 21. Soubz le ploy figné HENRY, € 
feellé de fon grand Seel en lacg de foy a cire verde, 


Infirumentum publicum Londini atium die 27. No- 
embris 152.9. in Fidem © Leflimonium quod, C2 
quo in modo, Henricus VIII. juraverit 
fuper Canonem Miffe, ES Sacra Evangelia , Le- 
gatis Cefareis ad bunc effettum prejentibus, fe 
velle fideliter , ES invholabiliter obfervare ES per- 
implere Trattatum Pacis cum CAROLO V. 
Ce/are nuper initum. 


In Dei Nomine Amen. 


vi Hujus publici Inftrumenti cunétis appareat evi- 
denter & fit notum , quod anno Domini millefi- 
mo vigefimo nono, Indiétione tertia, Pontificatus 
Sandiffimi in Chrifto & Domini noftri Domini Cie- 
mentis Divina Providentia hujus nominis Papæ feptimi 
anno feptimo, die Dominica, vigefimo octavo die 
menfis Novembris, in Cappella five Sacello chorali In- 
vi&iffimi & Potentiffimi Principis , & Domini noftri 
Domini Henrici Dei gracia Regis Anglie & Franciæ, 
fidei Defenforis & Domini Hibernie, infra Manerum 
faum de Grenewiche, Roifenfis Diocefisi, Cantua- 
gienfis Provincie viz, in Orientali parte ejusdem Mane- 
rii notorie fita € fituata , ftatim & incontinenti poft 
Miffam ad fummum Altare ibidem de Spiritu Sanéto 
per Reverendum in Chrifto Patrem & Dominum, Jo- 
annem permiflione divina Bathonenfis & Wellenfis E- 


es, & chacune | 


| 


| 


| ibidem corporaliter taéta prefati llluftriffimi 


uc induto, & inveltito in Reverendorum Episco- 
porum nec non præpotentum & Nobilium virorum, 
Ducum, Marchionum, Comitum, Baronum, Militam 
iorumque Dominorum & Magnatum fpiritualium, & 
temporalium infrafcriptorum multitudine copioía , in 
noftraque Notariorum publicorum fubfcriptorum præ- 
fentia conftituti perfonaliter ad dictum fummum Altare 
{pectabiles & Magnifici Viri Petrus Eques ac Domi- 
nus de Rofimbos, Illuítriffimi Principis Caroli Impera- 
toris Ele&i Confiliarius & Cameratius, Euftachius Cha- 
pufius dicti Illuftrifimi Principis Confiliarius & Re- 
queftarum Magifter, & Joannes de le Sanch ejusdem 
Mluftriffimi Principis Secretarius ad prefatum Inviétiffi- 
mum Principem. Henricam Oétavum Anglie & Fran- 
cie Regem Oratores , Commiflarii, Ambafliatores , Pro- 
curatores & Nuncii fpeciales ad infrafcripta videnda, 
audienda & peragenda fufficienter & legitime deputati 
& ordinati pro & ex parte Cafaree Majeltatis, iidem 
Oratores quamdam confirmationem Traétatus Pacis 
& Amiciti inter Illuftrifimam Dominam Margaretam 
Archiduchiffam Auftrie &c. Mandarariam & Procura- 
tricem prefati illu(triffimi & potentiflimi Principis Ca- 
roli Imperatoris Eleéti, & Reverendum Dominum Pa- 
trem Cuthbertum permiffione divina Londonienfem 
Episcopum, Thomam Moore Militem & 
| Haclet diéti invi&tiffimi Principis noftri, Henrici Octavi 
Anglie & Francie Regis, fidei Defenforis & Domini 
Hibernia, Oratores, conclufi de dat. in Civitate Ca- 
merici quinto die mentis Augufti anno Domini mille- 
fimo quingentefimo vigefimo nono, m vero con- 
firmationem de dat. in Civitate Bonne die vigefimo 
nono menfis Augufti anno Domini millefimo quin- 
gentefimo nono manu propria diéti illu(triffimi Princi- 
|Pis Caroli Imperatoris Elcéti &c. fignatam & magno 
ejus Sigillo figillatam prefato Inviétiflimo Principi Hen- 
rico Anglie & Francie Regi pro & in ‘nomine dicti 
illuftriffimi Principis Caroli Imperatoris Eleéti &c. tra- 
| diderunt, porrexerunt & realiter liberaverunt. 


QuEM QUIDEM Traétatum Pacis, € Amicitie 
idem inviétiffimus Princeps Henricus Octavus Angliæ 
& Francie Rex vultu benigno recepit, deinde ftatim & 
intontinenti prefatus Inviétifimus & potentiflimus 
Princeps & Dominus nofter, Dominus Henricus An- 
glie & Francie Rex, fidei Defenfor & Dominus Hi- 
berniæ, in verbo Regio & fab honore fuo promifit, & 
Juramentum fub certa verborum forma conceptum, & 
In fcedula pergameni Latino Idiomate confcriptum fu- 
per Canonem Miffe & Sancta. Dei Evangelia per eum 
roli 
Imperatoris ele&i Oratoribus & Commiffariis fuperius 
nominatis, tunc & ibidem prefentibus, videntibus, & 
audientibus, palam & publice interpofuit, & ex fcripto 
legit ac folemniter & exprefle juravit quod prenomina- 
tum Traétatum Pacis & Amicitie inter fuos jam dic- 
tos Oratores, Ambafliatores & Commiflarios & præfa- 
tam Illuftriffimam Dominam Margaretam predicti I1- 
luftrifimi Principis Caroli Imperatoris ele&i &c. 
Mandatariam & Procuratricem dudum viz. de dat. in 
Civitate Cameracenfi quinto die menfis Augufti anno 
Domini millefimo quingentefimo vigefimo nono, ini- 
tum & conclufum bene, fideliter & inviolabiliter obfer- 
vabit & perimplebit ac a Subditis fuis obfervari faciet 
prout in di&a Sedula,quam tunc in manibus fuis tenens 
publicé legit, plenius continebatur, cujus Sedule verus 
tenor veram hujus Juramenti formam in fe continens 
fequitur in hzc verba. 


TOs Henricus O&avus Dei gracia Anglie de 
Francie Rex, fidei Defenfor, & Dominus Hi- 
berniæ, promittimus fub honore noftro ac in verbo Re- 
gio pollicemur, nec non per Canonem Mille € hec 
Sanéta Dei Evangelia per nos corporaliter tacta jura- 
mus quód bené & fideliter obfervabimus , & perim- 
plebimus omnia & fingula Pacta, Conventiones & Are 
ticulos Traétarus Pacis & Amicitie ae Dat, in Civitate 
Cameraci quinto die menfis Augufti, anno Domini 
millefimo quingentefimo vigefimo nono inter IHulris- 
fimam Dominam Margaretam, Archiduciffam Auttrie 
&c. Mandatariam & Procuratricem Illuftriffimi & Po- 
tentifimi Principis Caroli Imperatoris Eleéti &c. Et 
Reverendum Patrem Gubhertum permiffione Divina 
Londonie Episcopum, Thomam Moore Militem & 
Joannem Hac!et Oratores noftros conclüfi, nec non 
illa omnia & fingula Subditis noftris obfervai iemus, 
nec contra ea vel eorum aliqua ullo umquam tempore 
veni 


1529. 
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ANNO | 


129. 1529. 


Et Ego Edmundus Stuarde Legum Doétor, Cle- 
| ricus Norwicenfis Diocefis publicus , facra auétori 
| tate Apoftolica, Notarius , Quia. fupradiéti Juramen- 
| ti preftacioni Scedule defuper faéte, nec non Trac- 
tatuum , Commiffionum ac aliorum Inftrumentorum 
fuperius recitatorum traditioni quoque & deliberationi 


| ceterisque præmiffis omnibus & fingulis, dum fic,ut præ- 


pis Caroli Imperatoris Elcéti &c. letanter, ut appa- | mittitur, fub anno Domini, Indiétione, menfe, die & 
ruit, recipientibus porrexit & realiter tradidit, & libe- | Loco füperius in priori parte hujus publici Inftrumenti 
ravit tunc ibidem. Quibus omnibus fic,ut preferturjactis, | defignatis agebantur, unà cum venerabili Viro Magiftro 
facis & geftis, ac deinde aliis quibusdam Commiffio- | Willelmo Claiburghe utriusque Juris Do&ore fupra 
nibus, & Mandatis viz. Comiffione a Cefarea Majefta- | fcripto.ac Magiftro Joanne Ghodfalve Notario publico 
te prefatis Oratoribus füis faéta ad premiffa facienda, | fübferipto ac T'eftibus füpra nominatis præfens perfona- 
videnda, petenda & interreflenda de Dat. in Civitate | liter interfui, eaque omnia & fingula fie vidi & aud 
| Venne vigefimo nono die menfis Augufti, anno Do- | vi; idcirco in hanc publici Inftrumenti formam redegi 
| mini millefimo quingentefimo vigefimo nono, & alia | ac manu mea propria hic me fubfcripfi fignoque, & no- 


Commiffione ex parte Cefaree Majeftatis prediéte Il- 
luftriffime Domine Margarete facta de dat, in Civitate 
Barcinona trigefimo die menfis Junii, anno Domini 
millefimo quingentefimo vigefimo nono juxta for- 
mam, & tenorem diéti Traétatus exhibenda, & tra- 


| mine meis folitis & confuetis fignavi rogatus & reque- 


| fitus in fidem & teftimonium premifforum. Signé en 


| marge comme deus ES andit Saing efeript, Expugno 
| 


impugnantes me: Ez encores par aultre nouvel Article 
audefoubz effoit eferipz: 


denda ex parte diétorum Oratorum Cefaree Majefta- Et Ego Johannes Godfalve Coventr. & Lichf. 
tis, & per eosdem prefato invi&iflimo Principi noftro | 


Diocefis publicus facra auétoritate Apoftolica Nota- 
Henrico Octavo Anglie & Francie Regi, Fidei Defen- | rius, Quia fupra dicti Juramenti preftacioni Scedule 
fori & Domino Hibernis, traditis & liberatis; tam in- | defüper facte, nec non Traétatuum ; Commifiio- 
victiffimus & potentiffimus Princeps & Dominus Hen- | num ac aliorum Inftrumentorum füperius recitatorum 
ricus, Dei gracia, Anglie & Francie Rex, Fidei De- | traditioni quoque & deliberationi ceterisque premillis 
fenfor, & Dominus Hibernis ; quinetiam Oratores | omnibus & fingulis, dum fic, ut premittitor,fub anno 
predicti, nomine prediéti Illuftriffimi Caroli Imperato- | Domini, Indictione, menfe, die & Loco fuperius in 


clarant & declaraverunt. 


SUPER QUIBUS omnibus & fingulis, tam preno- | 


minatus/invi&tiffimus & potentiflimus Princeps & Do- 
minus nofter, Dei gracia, Rex Anglie & Francie, Fidei 
Defenfor & Dominus Hibernis, quam prefati I!luftris- 
fimi Caroli Imperatoris Eleéti &c. Oratores, Ambas- 
fiatores , Procuratores, & Commiflarii ante fcripti, nos 
Notarios fübfcriptos unum vel plura exinde conficere 
publicum feu publica Inftrumentum, five Inftrumenta 
inftanter requifiverunt , & requifivit eorum quilibet. 
Quibus omnibus tunc peractis, prefatus Reverendus 


Pater & Dominus, Dominus Joannes , permiffione Di- | 


vina, Bathonenfis & Wellentis Episcopus, ad dictam 
fummum Altare converfus ad laudem & honorem Dei 
Hymnum, Ze Deum Landamus cantando inchoavit , 
choro totum Hymnum in cantu & organis folemniter 
profequente & finiente. Ata funt hzc omnia & fingu- 
la prout fupra fcribuntur & recitantur fub anno Do- 
mini, Indi&tione , & Pontificatu ac menfis die & loco in 
principio hujus Inftrumenti mencionatis & confcriptis. 


PRESENTIBUS tunc & ibidem Reverendis Patri- 
bus Cuthberto Londenienfi, privati Sigilli Regii Cuftode, 
& Johanne Exon. Episcopis, nec non Illuftriffimo 
Viro, Thoma Moore Milite,magno Anglix Cancellario, 
ac prepotentibus Dominis Thoma Norffolcie, Angliæ 
Thefaurario , & Carolo Suffolciz, Anglie Marefcallo , 
Ducibus, Thoma Dorfet. & Henrico Exceftr, Marchio- 
nibus, ac Nobilibus Dominis Henrico Wesmorland. , 
Georgio Salop., & Joanne Oxon. Comitibus, nec 
non Arthuro de Lifle, Roberto Fitzwater, & Thoma 


Rochfordie Vicecomitibus, Willimo Fitzvilliam Hos- | auff 


picii Regii Thefaurario, Henrico Guldforde dicti Hos- 
picii Regii Contrarotulatore , Ordinis Garterii Equitibus 
auratis, nec non*aliis Baronibus, Militibus, & Perfo- 
nis fpiritualibus & temporalibus, multitudine copiofa, 
Teftibus ad premiffa vocatis fpecialiter & rogatis, An- 
deffoubz eftoit efzript: Et ego Willelmus Claiburgh 
Clericus Coventr. & Lichf. Diocefis utriusque Juris 
Doéor, Canonicus in Ecclefia Cathedr. Lincoln. ac 
Prothonotarius Apoftolicus, quia fupra di&i Juramenti 
præltacioni Scedule defuper faéte, nec non Traétatuum, | 
Commiffionum ac aliorum Inftrumentorum füperius 
recitarorum traditioni quoque & deliberationi, ceteris- 
que premiffis omnibus & fingulis, dum fic, ut premitti- 
tur, fub anno Domini, Indiétione, menfe,die & loco 
füperius in priori parte hujus publici Inftrumenti de- 
fignatis agebantur, unà cum venerabili Viro Magiftro 


ris Electi, fe contentum & contentos vultu ac verbo | priore parte hujus publici Inftrumenti defignatis ageban- 


| tur, unà cum venerabilibus Viris Magiftris Willelmo 


Claiburghe utriusque Juris & Edmundo Stuarde Le- 
| gum Doétoribus , Notariis publicis fupra fcriptis ac 

eftibus fupra nominatis præfens perfonaliter interfüi , 
| eaque omnia & fingula fic fieri vidi & audivi, idcirco 
| fignum probi Viri Magiftri Roberti Jonfon Notarii 
| publici, huic publico Inftrumento, quia meum ad ma- 
nus non habui, apponi rogavi & impetravi ac manu 
mea propria, hic me fubfcripfi, rogatus & requifitus 
| in fidem & teftimonium premifforum. Sigsé ez mar- 
ge comme deffus. 


| 


| Lettre du Roy Henri VIII. d’ Angleterre à 
Madame T Archiducheffe d’ Auftrice (Fc. 


EL kd & Tres-excellente Princeffe, noftre 
Tres-chere, & Tres-amee Sœur, Coufinne & bon- 
ne Commere, fy tres- affectueufement que pouvons à 
vous, Nous recommandons, Apres avoir receu voz 
| Lettres dattees du X XVI. jour d'Octobre par le Sei- 
gneur de Rofaulx voftre premier Maiftre d’Hoftel, & 
Mailtre Jehan de la Sanche voftre Secretaire, Ambafla- 
deurs de Tres-hault, Tres-excellent, € Tres-puiffant 
Prince, noftre Tres-cher & Tres-ame Frere, Coufin 
& bon Nepveu l'Empereur , en leur prefence avons ac- 
cepté , ratifié & juré le Traiété entre vous & noz 
Ambaffadeurs paffé, conclud, & accordé à Cambray , 
& fur ce delivré noz Lettres de Ratification en tel cas 
requifes , felon la forme & teneur dudit Traité. Avons 
ÿ bien entendu bien au long l'entier de leur charge 
de par vous & fur icelles divifé avecques eulx & donné 
telle responce comme par eulx amplement congnois- 
tres, vous afferant, Tres-haulte $ Tres-excellente 
Princeffe, noftre Tres-chere & Tres-amee Sœur, Cou- 
finne & bonne Comere, que noftre intention eft tenir 
& faire tenir de noftre part inviolablement l'entier du- 
dit T'raicté pour le bien de Paix, & concorde de toutte 
Chreftiennetee, aidant noftre Seigneur, qui a vous, 
Tres-haulte & Tres-excellente Princefle, noftre Tres- 
chere & Tres-amee Sœur, Coufinne & bonne Come- 
re, doint bonné vie & longue. Escrite en noître 
Manoir de Weftmonftier le fixieme jour de Decembre 
Pan mil cinq cents vingt & nœuf. Sowseripz, Votre 
Frere, Coufin, & bon Compere HENRY R. t9 ex 
bas de fon Secretaire TUHRE. Ez pour fuperfcription, 
A. Tres-haute. & Tres-Excellente Princeffe, noftre 


Edmundo Stywarde Legum Doétore, ac Magiftro Jo- 


Tres-chere & Tres-amée Sœur, Coufinne & bonne 
Com- 
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ANNO! Commere PArchiduchefle d'Aultrice , Duchefle & 


Comteffe de Bourgoigne, Douagiere de Savoye &c. 
15 29. 
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6.Aoút. Lettres d'emprunt fait du Roi d' Angleterre. pour la 


FRANCE 
ET A 
GLETER= 
AE, 


délivrance des Enfans de France ófages en Es- 
pague pour la rançon de Frawcors I. Roi 
de France leur Pé Données à Cambraz le 6. 
Août. 1529. [Frep. LEONARD, Tom. 
ll. pag. 344. ] 


(1) Tous & chacuns aux connoiffances desquels 
ces prefentes Lettres parviendront : nous Cuth- 
bert par la permiffion Divine Evéque de Londres, 
Garde du Scel privé de tres-liluftre Prince HENRI 
VIII. par la grace de Dieu Roi d'Angleterre & de 
France, Defenfeur de la Foi, & Seigneur d'lrlande; 
Thomas More, Chevalier, Chancelier du Duché de 
Lancaftre; & Maitre Jean Halket, Confeillers, Ora- 
teurs, Ambäffadeurs deleguez, Procureurs & Com- 
miffaires dudit Seigneur Roi, Salut. Savoir faifons, 
que comme Tres illuftre Prince Charles, Et Empe- 
reur de Rome, ait en divers tems emprunté grandes 
Sommes de deniers de nôtredit Seigneur le Roi d’An- 
gleterre & de France, Defenfeur de la Foi, & Seigneur 
d'Irlande, à favoir par une Obligation faite à Windfor 
le vintieme de Juin l'an 1522. cent cinquante mille 
écus d'or Soleil. ios 
hem par autre Obligation donnée à Midelburg le 
vint-unieme Aouft 1517, quarante mille Nobles An- 
gelots, 
Item. Par Obligation donnée à Midelt 
deuxieme Aouft Pan 1517. trente-cinq mille 


rg le vin 
us dor 


Soleil; toutes lesquelles Sommes & chacune d'elles | 


& non paiées par ledit Empe- 
Et comme par le Traité de la Paix de Cambray 
rdé entre autres chofes entre ledit Empereur, 
Roi de France Tres-Chreftien, que le- 
dit Roi Tres- Chretien recouvrera du Roi d'Angle- 
terre toutes les Obligations & Gages dudit Empereur,& 
les lui fera rendre & reftituer au tems de la delivrance 
des Enfans dudit Roi Tres-Chretien étans en Ótage é 
mains dudit Empereur, & que nótredit Seigneur Roi 
terre defirant autant la delivrance des Enfans 
Roi Tres-Chretien, comme s'ils étoient fes pro- 
pres Enfans ; voulant pour ce fubvenir audit Roi de 
France fon Tres-cher Frere, afin que par le deffaut 
desdites Obligations non rendués ne puiffe avenir au- 
cune retardation de la deliv 
deliberé mettre és mains dudit Roi T'res-Chretien les- 
dites Obligations pour plus grande celerité & avance- 
ment de ladite delivrance. Et pource foit de raifon, 
que ledit Roi Tres-Chretien fatisfaffe & rende à nó- 
tredit Seigneur le Roi d'Angleterre toutes les Sommes 
dués pour preft par lesdites Obligations : 

Nous Ambafladeurs , Commiflaires & Procureurs en 
vertu de nôtre Commiflion, de laquelle ci-aprés la te- 
neur s'enfuit, fuffifamment deputez, avons convenu, 
accordé & conclu, conyenons , accordons & con- 
cluons avec Tres-reverend Pere en Dieu Antoine, Car- 
dinal de Sens, Grand Chancelier de France; & Noble 
Seigneur Anne de Montmorency, Chevalier de 1 
dre, € Chambellan dudit Roi Tres-Chretien, Grand 
Maitre & Maréchal de France, Gouverneur de Lan- 
guedoc, Procureurs dudit Roi Tres-Chretien, en la 
maniere qui s’enfuit. 

Premierement, a été convenu, accordé , & conclu, 
que ledit T, C. Roi de France, François, fes Heri- 
tiers & Succeffeurs, paieront ou feront paier, pour les 
Sommes deffusdites duës pour ledit preft, audit Roi 
d'Angleterre, fes Heritiers ou Succeffeurs, ou leurs 
affignez ou deputez, en la Ville de Calais, Ie premier 
jour de Novembre l'an 1539. la Somme de cinquante 
mille écus Soleil de bon or & jufte poids. Et le pre- 
mier jour du mois de Mai prochain aprés enfuivant, 
qui fera Pan 1531. ledit Tres-Chretien Roi de France, 
fes Heritiers & Succeffeurs, paieront ou feront paier 
audit Roi d'Angleterre, fes Heritiers & Succeffeurs , 


demeurent encore dü 


(1) On prétend qu Henr; VIII. ne fut fi facile à prêter des fommes 
fi confidérables au Roi de France, que parce qu'il penfoit dès lors à 
répudier fa femme , pour époufer fa Maitreffe, & que prévoyant que 
cela lui füsciteroit des affaires avec l'Empereur & avec le Pape, il 
éroit bien-aife de fe rendre la France amic, en lui prétant des fom- 
mes. qu'elle n'auroit pú trouver ailleurs, & dont elle avoit néan- 
moins sant de befoin, 


ance desdits Enfans , ait | Le... deu » disi ate 
due its E NE tification du prefent Traité en forme duë, fcellées du 


| terre promettons 


CORPS DIPLOMA TIQUE 


desdites Sommes duës pour preft autres cinquante mil- 
le écus d'or Soleil de bon or & julte poids. Et le pre- 
mier jour du mois de Novembre prochain aprés enfui- 
vant, qui fera audit an 1531. ledit Tres-Chretien Roi 
de France, fes Heritiers & Succeffeurs, paieront ou 
feront paier audit Roi d'Angleterre, fes Heritiers & 
Succefleurs, ou à leurs deputez on affignez en ladite 
Ville de Calais,desdites Sommes dués pour pret autres 
cinquante mille écus Soleil de bon or & jufte poids, 
Et le premier jour du mois de Mai prochain aprés en- 
füivant, qui fera en Pan 1532. ledit Roi Tres-Chretien, 
fes Heritiers & Succefleurs paieront ou feront paier au- 
dit Roi d'Angleterre, fes Heritiers & Succeffeurs, ou 
à leurs deputez ou aflignez en ladite Ville de Calais, 
desdites Sommes empruntées trente mille Nobles An- 
gelots de bon or & jufte poids, ou la jufte & entiere 
valeur d'iceux en écus Soleil de bon or & jufte poids 

Et le premier jour de Novembre prochain aprés enfui- 
vant, qui fera audit an 1532. ledit Tres-Chretien Roi 
de France, fes Heritiers & Succefleurs, paieront ou, 
feront paier audit Roi d'Angleterte, fes Heritiers & 
Succeffeurs, ou a leurs affignez ou deputez, en ladite 
Viile de Calais, tout le refte desdites fommes emprun- 
tées, à favoir dix mille Nobles Angelots de bon or & 
juíle poids, & trente-cinq mille écus d'or, ou la jufte 
& entiere valeur & eftimation en écus Soleil de bon or 
& jufte poids. Pour le paiement desquelles Sommes 
aux jours, termes, & lieux deffüsdits, & en la maniere 
devant dite, ledit Roi Francois Tres-Chreftien par ces 
prefentes oblige lui, fes Heritiers € Succeffeurs, fes 
Roiaume, Pais, Terres, & Seigneuries , aufli les biens 
de fes Sujets, prefens & avenir, obligera par Lettres 
Patentes de Ratification , fcellées de fon grand Scel, & 
fouscrites de fa main à icelui Roi d'Angleterre, fesdits 
Heritiers & Succeffeurs. 

Item. A été convenu, accordé, & concla, que le- 
dit Tres-illuftre Roi d'Angleterre en recevant par lui 
dudit Tres-Chreftien Roi de France, ou de fes Depu- 
tez, l'Oblig n & Ratification faites en la forme & 
maniere que deffus, fcellées de fon nd Scel, & fous- 
crites de fa main, donnera & delivrera és mains dudit 
Roi Tres-Chretien, ou fes Deputez & Commis, tou- 
tes & chacunes lesdites Obligations , avec celles d'au- 
cuns Princes & Seigneurs ‘dudit Empereur, & toutes 
autres relteratives & confirmatives d'icelles; Et nous 
devant dits Ambaffadeurs du tres-illuftre Roi d'Angle- 
audit Roi Tres-Chreftien, ou à fes 
deffüsdits Ambaffadeurs, donner en l'aquit de nótredit 
Seigneur Roi és mains du Meflager, que ledit Roi 
"Tres-Chretien. deputera pour fe trouver avec nous à 
Calais, les Obligations desdites Sommes, en delivrant 
ar lui en nos mains les Lettres de Confirmation & Ra- 


sd 


grand Scel dudit Roi Tres-Chretien, & fouscrites de 
fa main; & femblablement autres Lettres, par lesquel- 
les ledit Roi Tres-Chretien confeffera avoir donné 
mandement & pouvoir audit Meffager de recevoir lesdi- 
tes Obligations; & que fi elles lui font delivrées, & au 
dos desdites Lettres ,il confeffe en prefence de Notaire 
& témoins les avoir receuës, ledit Roi T, C. fera con- 
tent, les tiendra pour regües aux fins, & pour l'effet 
e ce prefent Traité, comme fi elles avoient été deli- 
vrées en fes mains. 

Item. A été convenu, accordé, & conclu, que au 
cas que les fans du T'res-Chretien Roi ne lui foient 
delivrez & rendus, lors ledit Roi Tres-Chretien ren- 
dra & reftituera audit tres-illuftre Roi d'Angleterre, 
ou à fes Heritiers ou Succeffeurs, toutes & chacunes 
lesdites Obligations entieres & non cancellées, pour 
être fon Droit fauvé à demander & recouvrer dudit 
Empereur toutes lesdites Sommes & dettes pretendués. 
Auquel cas ledit Tres-Chretien Roi & fes Succeffeurs, 
en rendant toutes lesdites Obligations , demeureront 
quittes & déchargez de cette prefente Obligation, 
laquelle aprés icelle reftitution fera de nulle valeur & 
efficace. 

Item. Eft convenu & accordé, quant à l'Obligation 
de l'indemnité, à laquelle eft tenu ledit Empereur en- 
vers ledit tres-illuftre Roi d'Angleterre, pource qu'il 
n'apert point ausdits Ambaffadeurs combien il refte à 
paier d'icelle, que ce demeure ausdits Princes à accor- 
der entre eux, 

Item. Eft convenu & accordé, que le Tres-Chre- 
tien Roi de France ratifiera & confirmera dedans 
trois jours prochains venans ce prefent Traité, & 
toutes & chacunes les chofes y contenuës, par Let- 
tres Patentes, fcellées de fon grand Scel, & fouscrites 
de fa main 


S'en- 


ANNO 


DU DROIT 


S'enfuivent les teneurs des Commiffions , HENRI 
VIIL&c. Donné en nôtre Cité de Londres le trente- 


1529. unieme jour de Juin, Pan de Nôtre Seigneur mille 


16. Août. Imperatoris Carozt V. In 


cing-cens vint-neuf, & de nôtre Regne le vint-unieme. 
Ainfi fonserit, HENRI, FRANÇOIS, par la grace de 
Diea Roi de France, &c. Donné à Saint-Quentin le 
quinzieme jour d'Aouft,Pan 1529. & de nôtre Regne le 
quinzieme. Ainfi fouscrit fur le repli, FRANCOIS 
& deffous par le Roi, ROBERTET. En foi & té 
moignage de toutes & chacunes lesquelles chofes „nous 
Procureurs deffusdits avons fcellé ces prefentes Lettres 
de nos grands Sceaux, & fouscrit de nos mains: Don- 
né à Cambrai le fixieme jour du mois d’Aouft Pan 
1529. Ainfi fignd [ur le repli, CUTHBERT, Evé- 
que de Londres; THomas Moore, Chancelier ; 
Jean Hacker. Et fcellé en cire rouge, 
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3 


veflitura de Caftro, 
Burgo € Fillis Finarii ahisque Caftris ES Locis, 
Joannı DE Carrerro Marchioni Fi- 
narii indulta. Dat. Genue 16. Augufli 1529. 
F Voyez-la ci-après fous le 31. d’Aoüt 1577. | 
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13.Sept. Diploma Romanorum Imperatoris Caroti V. 


Qué Fripericus DE Gonzaca Mar- 
chio Mantue, Capitaneus 100. Equitum cata- 
frattorum, ES 300. levis armature , inflituitur. 
Datum Placentie die 13. Septembris 1529. 
"Piece authentique, tirée des Archives Archi- 
ducales de Mantoué. ] 


AROLUS, Divina favente clementia, E. Roma- 
C norum Imperator Auguítus ac Germaniæ, Hispa- 
niarum, utriusque Siciliæ, Hierufalem &c. Rex, Ar- 
chidux Auftrie, Dux Burgundie, Brabantiz &c, Co- 
mes Flandrie &c. Notum facimus tenore prefentium 
Univerfis, Jam multa funt llluftris Federici de Gon- 
2aga Marchionis Mantuæ, Principis, & Confanguinei 
noftri Chariffimi in nos & Rom. Imp. merita officiaque, 
ut qui nullo in loco rebus noftris tuis fide, atque auc- 
toritate deeffe voluit, eum nos nullis non graciis , & 
favoribus profequi debeamus ut quo majora fuerint il- 
lius in nos merita, eo uberiora fint noftra in eum bene- 
ficia, quo fit, ut majorem illi benemerendi caufam 
praebere cupientes eundem, tenore prefentium , Capita- 
neum noftrum centum Equitum cataphraétorum, tri- 
centorumque levis armature inílituimus, creamus, & 
deputamus, volentes, ac decernentes, ut omnibus, & 
fingulis auctoritate , ftipendiis, preeminentiis, prero- 
gativis, emolumentis, honoribus, oneribus ad hujus- 
modi onus fpectantibus, $ pertinentibus frui debeat & 
gaudere quibus alii hujusmodi Capitanei noftri Equi- 
tum cattaphraétorum, & levis armature cum pari E- 
quitum numero pro rata uti, frui; & gaudere folent ; 
mandantes univerfis, & fingulis Capitaneis , Campi 
Magiftris, Commiffariis, Officiariis, Stipendiariis , cæ- 
terisque Militibus atque noftris & Rom. Imp. Subdi- 
, & Fidelibus dilectis, ut prefatum Illuftrem Mar- 
chionem Mantuæ pro Capitaneo noftro prefatorum E- 
quitum habeant, teneant, reputent, ac traétent; Scri- 
bis autem rationum, & Thefaurariis noftris, & aliis ad 
quos fpe&tet fpe&tareve poteft, ut eum in Rotulo Capi- 
taneorum,& Stipendiariorum noftrorum infcribant fuis- 
que temporibus debita ftipendia perfolvant, & perfolvere 
faciant, debitisque emolumentis, & prerogativis, atque 
præeminentiis (ut premittitur) uti frui, € gaudere per- 
mittant, de hisque illi debite responderi faciant fi gratia 
noftra illis chara eft, iramque, & indignationem nos- 


tram evitare cupiunt, harum teftimonio Literarum ma- | 


nu noftra fubfcriptarum, & Sigilli noftri à tergo im- 
preflione munitarum. Datum Placentiz die decimo ter- 
tio menfis Septembris, Anno Domini millefimo quin- 
gentefimo vigefimo nono. Regnorum noftrorum Ro- 
mani undecimo , aliorum vero omnium decimo 
quarto : 
CAROLUS &c. 
Ad mandatum Cefaree & Catholics 
Majeltatis propria manu 


A . ÁLPHONSUS VALDESIUS &c. 
Tom. IV, Parr. Il 


DES GENS. 49 


MS. A‘ tergo &c. (5,11) 


Regiftrata OBE 


NBURGER, 


m ejus Origi 
Sic ut fupra &xped 2 
ducali M. we Ar o adfervato pre- 
Senter fumptam Copiam omaino confe 
atteftor 

Ego Lupovicus Nob: olim H. 
OcTaAvitDEMAzzirs 3 
wis, publicusque Imperiali 
2) Mantue Notarius , ac didi fe 
Archiducalis Archivii Canc 
quorum fidem hic me, folita cum atte) 
Hose. fabferipfi feilicet hac die 
Februarii 1720, 


eo Y 


Ita verum effe afirmo Ego Josern 

DADES Maria CASTILEONUS 

jusdem Archiv Prefectus bac di 
3. Februarii 1720. 
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Diploma Caron: V. Romanorum Imperatoris , 
Qué Fripericus DE GONZAGA M 
chio Mantue , Capitaneus Generalis. Exercitás 
Cafarei ex Germania in Italiam venientis, confli- 


tuitur. Datum Placentie 21. Septembris ann 
1529. [ Pièce authentique tirée des Archives 


Archiducales de Mantoue. ] 


AROLUS Quintus, Divina favente clementia, 
Electus Romanorum Imperator Auguftus, ac 
Germanie, Hispaniarum, utriusque Sicilie, Hieru 
lem, Ungarie, Dalmacie, Croatie &c. Rex, Archi- 
dux Auftriz, Dux Burgundie, Brabantie &c. Comes 
Hasburghi, Flandrie, Tyrolis &c. Illuftri Federico à 
Gonzaga Marchioni Mantuæ, Principi, & Confangui- 
neo noftro chariffimo gratiam noftram Cæfaream, & 
omne bonum. Quum venientibus ex Germania copiis 
eum Ducem preficere cupimus, qui ex prudentia, & 
animi corporisque fortitudine plurimum valeat, & cu- 
jus fides non uno tantum argumento nobis explorata 
fit, in te llluftrem Fredericum mentis noftre aciem di- 
reximus in quo ad hujusmodi Provinciam exequendam 
nihil eft, quod defiderandum effe videatur. Eapropter 
te prenominatum Fredericum omniuni Militum, atque 
Equitum modo ex Germania in Italiam venientium , at- 
que eorum quos tu noflro nomine, atque auétoritate 
conduxifti, & quos ad te mittemus, quousque nos ad 
Exercitum noftrum veniemus, Ducem, & Capitaneum 
noftrum Generalem fecimus, conftituimus, creavimus, 
& ordinavimus , ac tenore prefentium facimus, confti- 
tuimus, creamus , & ordinamus, ita ut deinceps fis, 
tenearis, & effe debeas, in prefato Exercitu, quousque 
nos ad eum veniemus, Generalis nofter Capitaneus, ip- 
famque Provinciam omni prudentia, fide, & dexterita- 
te (prout pleniffimé de te confidimus) regas, guber- 
nes, atque exerceas, Dantes, & concedentes tibi pre- 
fato Frederico amplam auéloritatem, ut ipfum Exer- 
citum noftrum füb poteltate tua apprehendas, eumque 
fideliter repas, ducasque, & reducas, prout rebus 
noftris videbitur expedire , aut à nobis decretum, ac 
ordinatum füerit, atque alia omnia, & fingula facias, 
| & exequaris, qua ipfi Generalis Capitanei Officio quo- 
| modolibet facienda incumbunt;mandantes, ac ferio præ- 
cipientes univerfis & fingulis Capitaneis tam Equitum, 
| quam Peditum, ceterisque Officialibus, € Equitibus 
Militibusque in ipfo Exercitu noftro militantibus , pre- 
fentibus, & futuris, quatenus te prenominatum Illus- 
trem Fredericum pro Capitaneo noftro Generali (ut 
prefertur) habeant, teneant, reputent, atque tractent, 
ac tibi veluti aliis Ducibus, & Capitaneis noftris gene- 
ralibus parere, & obedire confueverunt, pareant, at- 
que obediant absque ulla contradictione, quousque (ut 
| premittitur) nos ad ipfum Exercitum veniemus,fi gratia 
noftra illis chara eft, & preter ire indignationisque nos- 
tre incurfum , penam tuo arbitrio imponendam cu- 
G piunt 


ANNO 
1529» 


SE-.- 


PE e at iE 


GER 


Bi 
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piunt evitare. Harum teftimonio Litterarum manu 
noftra fubfcriptarum, & Sigilli noftri appreflione mu- 
nitarum. Datum Placentia die X XI. menfis Septembris, 
Anno Domini millefimo quingentefimo vigefimo nono 
Regnorum noftrorum Romani undecimo, aliorum ve- 
rù omnium decimo quarto. 


CAROLUS 


Ad mandatum Cefarez & Catholice 
Majeftatis propria manu 
Ars: VALDESIUS. 
A'tergo (S. L.) 


Cum ejus Originali in Pergamena 
Seripto fic ut Supra expedito im [ecre- 
tiori Archiducali Archivio Mantue ad- 
Jervato prefentem fumptam Copiam om- 
nino concordare attefior 

Ego Lupovicus Nobilis olim 
H. Ocravıı DE Mazzııs FF 
lius , Civis publicusque Imperiali auc- 
toritate Mantue Notarius, ac dicli 
* fecretioris Archiducalis Archivii Can- 
cellarius , in quorum teftimonium, hic 
me, folita cum atteftatione , fubferipfi 
feilicet hac die 22. Februarii 1720, 


N Ba verum effe affrmo Ego JOSEPH 
MARIA CASTILEONUS ejas- 
dem Archivii Prefectus hac die 23. 
Februarii 1720. 
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25. OG Bertrag durch Dermittlung deren Hergogen Erich und 


Heinrich zu Braunfchweig zwifchen Churfürft Joa 
ebim zu Brandenburg eines! dann Georg und Bar- 
nim Hergogen su Donunern und Stettin andern 
«beil | dev Eua Ade fo fich swifchen denen 
felben von wegen der Syürftentbumb und Landen be: 
fagter Hergogen ¿ugetragen/ aus urfach! daß folche 
die Thurfirften yx Brandenburg von Nömifchen 
Kavfergind Konigen stt Mann-Lehen erhalten haben! 
gefcheben zu Stettin Montag nach dev Gilf taufendt 
Sungfraucnjanno 1529. [Lunre, Teutíches 
Reichs- Archiv. Part. Spec. Contin. II. Abf. 
III. pag. 236.] 


C'eft-à-dire ; 


Accord moyenné par Eric €9 Henri Ducs de 
Brunswick Lunebourg, entre Joa cuim Elec- 
teur de Brandebourg d'une part, GEORGE ES 
Barnim Ducs de Pomeranie, ES de Stetin 
d'autre part , fur les Diférents qu'ils avoient , 
au fujet de leurs Domaines  Principautés 
concedés en Fief par les Empereurs € Roix des 
Romains aux Eletteurs de Brandebourg , & 
auxquels le Droit de Succeffion eft ici afuré. A 
Stetin le Lundi après le jour des Onze mille 
Fierges. 1529. 


a GOttes Gnaden/ wir George und Barnimb /Deréo- 
gen qu Stettin/ Pommern/ der Gafuben und Wenden/ 
Fürften qu Rügen/ und Graffen zu Guéfau/ 2. Befennen 
and thu funb bffentlid) mit diefem unferm Brieffe / für aller 
manntglid) / die ibn fehen/ horen/ ober lefen. A 

2Ug/ umd nachdem unfer Herkogehumb/ mb Frrffenthrnb 
Stettin/ Pommern/ Capuben/ Venden / Rügen umb Graff 
füafft Giuftau/ mit allen und iegliden ihren Obrigteiten / 
Herzlichkeiten und Gerechtigéeiten / nicht davon ausgenommen/ 
efiva bey Komifchen Kayfern/ unde Königen/ von den Chur- 
fürften zu Brandenburg / aus beweglichen Ubefaden undt aus 
befondern Gnaden qu Mannsgehen erlanget/ unbt damit be 
Telnet worden feyn/ derwegen Speen/ und Sreungen mit bem 


OMATIQUE 


in mannigfaltige Handlung / wd tintervedung folche endlid 


vertragen gekommen/ bie bod) bishero unentfehieden geblie 
Als feynde wihr burd) die Hochgebohrne Furften/ Herren E 
dhen/ und Serm Heinrichen/ den Süngern / Sjerftoge zu Braz 
fesweig /. undt &üneburg / unfere freundtliche liche Oheimen / als 
ler folcher Seramgen zu Willen undt guten gefallen endtlich ent= 
febeiden amid vertragen worden wie foldxe die Articeln von 
einem anf den andern Elarlich befagen undt, mitbringen ; Nehme 
lich /umdt alfo / daß wihr/ und unfere Männliche Leibes-Lehnse 
Erben/ von Erben zu Erben) für undt für/ dieweil iemanbt 
von tmfeem Stamme lebet/ die Srettinifdye-Pommerifthe Herz 
fogen/ Fürften zu Kügen/ und Grafen zu Guétau feyn/ in 
frafft dicfes Bertrages/ und nad) vermoge Hocged. unfers lies 
ben Herm/ ande Hheimen/ Margaraff Soachim Churfiirfiarr 
zu Vrandenburg/ freundlichen Bereinigung / Berfehreibung ubt 
Brieffe/ uns darüber gegeben / nad) Bollzehung undt Derfieg- 
lung diefes neuen Dertrages/ famt unferer Sandfchafft undt iba 
rer gethanen Verpflichtung/ an gefehwornen Eydes ftatt/ umb 
fo offt fic) das hinführo begeben/ gebribren unde Noch tur 
wirdt/ alle unfere Sande tmbt gente fo obgenandt fein/ von Koz 
mifchen Kayfern und Konigen empfahen mögen /_wngehindere 
feiner £bd. berfelben Exben und Nadfommen / Marggrafer 
zu Brandenburg / Churfürften ze. von Erben zu Erben/ für 
1010 fir /mit diefer Maaf / daß foldyes niche gefhehen fott/ ob. 
Beywefen/ eines iedlidyen Churfürften zu Brandenburg fir unde 
füt/ oder feiner Derorbneten/ oder Sefandren Rathe/nehmlic) 
alfo / dag wily Herkogen zu Stettin/ Pommern/ 1. fol ture 
fer Empfahung emen teglichen regierenden Churfürfien zu Branz 
denburg bre Monath auvorn vermelden follen/ damit ob es feis 
ner £bd. gelegen / Derfobnlidh babey feyn/ oder aber die feinen 
darzu perprbnen/ und febiefen mtigen / die gefambte Handt / wie 
acfambten HandtsRecht/ undt Gewohnheit/ mit ung/ unfern 
Erben / umbt Nadytommen/ von Erber qu Erben / für ud für/ 
zu entpfahen / welches auch von ung/dem Churfürften su Branz 
denburg / nicht verhindert werden foll; Warn aber fold Berz 
fünbung/ Empfahung der Regalien/ von uns Hergogen zu 
Stettin/ Pommern / drey Monath zuvor / dem Churfürften zn 
Brandenburg gefbehen ware/undt feme Sbb, bartiber Perfohn- 
lid) nicht Eommen/ oder die feinen niche fehicken würde; Gollen 
Toibt die Herkogen zu Qommern/ weiter oc langer mit Empfas 
hung unfer Regalien zu verziehen/ auff das mabl nicht fübulbig 
feyn / beggleicben foll wiederumb von bem Churfirfien zu Branz 
benburg/ Snbalt diefes Bertrages / ande unfchadtlie) ihrer ge 
fambren Handt/ ung Hergogen zu Pommern/ an denfelben we 
fern Regalien von Row, Kayfern/_ımd Ronigen/ wie obftchet/ 
mm hinführder zu entpfaben Fein Verhinderung gefdyeben ; 

Wir / unfere Erben / mbr Nachkommen zu Stettin/ Poms 
mern/ Derfogen von Erben zu Exben/ für unde für/ wolle 
unbt follen / fo fi)ein Fall an unfer ein ober mehr begeben wrirs 
de/ unfere Regalien vom Kom. Kayfern/ unb Königen in ob2 
befchriebener maafen / nicht nehmen /undt entpfahen /wir haben 
bann/ fambt unfer Sandefchaffe/ guvorn/ dem Churfürflen zu 
Brandenburg / fo zu iederzeit feyn wird/ die Vernenerung diez 
fs neuen Vertrages / in allen feinen Articulen/ verbricffet / 
verfiegelt / unbt denfelben Erbhuldigung /in nachfolgender maak 
auff den Fall/ tbun lagen/ bod) dag wihr unfen Syerm/ unde 
Hheimen/ dem Churfiiefier/ unde fo für unbt für / icblicher 
Churfüvften fold)es sween Monath suvorn verfunbigen / wie 
unten nachfolget / weldhes wihr aud) in den zugeführiebenen Moz 
naten thun follen / es fof aber auch gleidwobl bem Chuefiirfteny 
und bem Qauf zu Brandenburg vorbehalten feyn/ fo offt es zu 
Fall fompt/ und die Nothdurffe erfordert / neben ander ihreft 
Regalien/ die Derfogthun / Fürftenthumb/ Stettin/ Pome 
men/ Cafuben/ Wenden/ Kügen/ undt Sraffichafft Gif» 
Eau fambt allen unfern £anden / wie die genandt feynd/ nichts 
ausgefehloffen/ von Kom. Kayfeen/ und Konigen zu empfaben/ 
wie dann von Alters hero/ und bishero allegeit ohn Berhindez 
rung folches gefehehen / unde gehalten ift / von uns Derk 
Pomnern/ unfern Erben und Madtommen fie und fü 
verhindert; 4 

Es hat aud) unfer Heber Herr’ unde Obeim/ Marggraff 
Soadhim / Chuefiirfé zu Brandenburg / für fid/feme Erben und£ 
Diachfommen/ für und für fid) mit ung freunbtlid) vereiniget 
inde verglichen/alfo/ dag voibr/ tmfere Erben unde Nadtom= 
men/ von Erben zu Exben für und für/ obn feiner bb. Erben/ 
NachFommen/ unde cines tedflichen Chavfrirfien zu Brandenz 
burg Berhinderung /Standt tmb Seffion im Heil, Kom. Reiche 
haben/doch vorbehalten/ bap wihe ergogen zu Stettir 
mern) von Erben zu Erben/ fir unde fur über Feinen regi 
den Marggraffen zu Brandenburg foldyen Standt und Seffion 
haben follen/ beg toibr aud) für m8 / unfere Exben/ für unde 
für) hiermit unde in frafft dicfes Ojertrages / alfo zu balten/ 
verfehreiben undt verpflichten/ und damit aber aud) obgenann= 


ten unferm Lieben Seran / und Obeinr/ Marggraffen Joao) 
B: 


ANNO 


7 9+ 


DU DROIT 


u Brandenburg / Churfiteften / feiner (00. Erben und Mac 
rommenden Marggraffen zu Brandenburg/ Gburfürffen/ an 
ihren erlangten hergebradhten erblicyen Kayferlichen/ Konig- 
Hichen Begifftungen/ Begnadungen / ¡5renbeiten/ und allen anz 
dern Geredtigkeiten /darourc Fein Abbruch / Schwächung oder 
Berkrivgung / fonbern geiimdtlichen Oerfo:gung / und des noth= 
durfftige Berfichecung gefchehen/ haben wihr wohlbedächtlic / 
mit gutem frepen Willers und rechter Wiffenfthaift/ vo: wns/ 
unfere Mannliche seibes=Sehens-Erben/ für unde fire / von Erz 
ben qu Erben bewiltiges und verfthrieben; Bewilligen tbt vers 
fehreiben ung in Srafft und Macht diefes Brieffes gegenwerti- 
Glich / auf das neue/ und alfo/ nehmlich ob wihr/ das GO 
vende /ohne Mannliche $eibessteheng Erben abgeben / ober uns 
fere Mámlide Seibes-Scheng-Erben verfiürben/ bap als dann 
alle undt iedliche unfere Syerfogtbimb / Suefienthumb/ Stettin/ 
Pommern/ Cafuben/ Wenden / Rugen/Graffibafft qu Grs- 
Tau/ fanben und Senter /wie man teblid)es in gemein / tbt forte 
derlid) nennen mag /, nichts ausgenommen/ an das obgenannte 
Churfirfienthumb zu Brandenburg/ und an unfern lieben Heran/ 
mt Oheimen Marggraffen Soacdinen zu Brandenburg {bd, 
Erben undt Nachkommen / je que Zeit Churfürften undt Marg- 
graffen zu Brandenburg / von Erben zu Erben für undt für/ob 
angezeigter erlangten bergebrachten” erblichen Kayferl. Konigl: 
SBegnadungen/ Frepheiten/ undt allen andern Gerechtigkeiten / 
nod) dergleichen fallen und Fommen follen/ohne alle Einvede und 
Behelff; Wollen aud) fold) infer sande niemandt zuwenden / 
durch ung / oder unfer Sufhub/ in feiner OWveife/ wie man die 
erbencéen mag / treulich undt obn gefebrbes MWehre es aber Saz 
che/ bag temande fold) $efot/ obgemelter unfer Serfogthumb / 
Fürftenthumb/ und Grafffchaffe an fid) zu bringen unterfteben 
Yortrben/ wieder denfelben follen Wihy ins / unde unfere Manz 
liche geibeg-gehens-Erben/ für unde für mit Quiffe unfers Heran/ 
und Oheimen/ Marggraffen Soachints feiner bb, Erben/ und 
Dachfommenden Maragraffen qu Brandenburg/ undt Churz 
fiirffen / die zu Calida Sekt fenit werden / wie (id) dag feine sieb- 
den vor fid)/ feine Erben und Nachkommen gegen ung aud vere 
ferrieben/ treulich fegen / mit Landen und Leuthen) das nicht 
cinraumen/ fondern diefer unfer Berfchreibung allzeit gmige mde 
vollkommene folge thun/ ohn einveden/ unde damit folches deffo 
baf/ fictt/ feftiglic) und unverbroden gehalten werde, follen 
and wollen fic alle undt iegliche unfere Preelaten / Qern/ Manz 
ne/ unde Stadte/ ihre Nachkommen undt andere unfere tfnterz 
thane undt Einivobner der genanten unfer. Hergogthunb / ande 
Strafffehafft zu Guétau/ unde Sande/ neben ung/ mit unferm 
Willen undt Wiffen/ vollbozdt / undt geheifi/ undt befeblid) / 
nach laut unde inhalt ihres Brieffes / gegen obgenanten unfern 
Lieben Herm undt Oheimen/ Marggraffen Soadimen Churz 
fúefien unde feinen Erben / mde nachfommienden je zur Zeit 
Ehurfürften unde Marggraffen zu Brandenburg / von Erben qu 
Erben/ für und für/ bey ihren Treuen und Ebren/an Endes= 
flatt verpflichten / unde unter ihren Snfiegeln verfchreiben / biefev 
unfer Derfchreibung/ wie obftebet / folge zu tfun / and) als bale 
mad) Auffrichtung und Derfiegelung Diefes neuen Vertrages / 
wollen wih alle unfere £anbtfübafft dem -Churfürften ju Branz 
denburg neben uns in Gegenwertigkeit feiner $tebben Kathe auf. 
den Fall cin Handrgehibe an Eydessftakt bey ihren Treuen ımdt 
Ehren unde bep den Pflinten/ damit Ste ung verfbanbt / tbun 
lafen/ folgender Meinung alfo lautendt: x 
Wir Herren undt Prelaten/ Kitterfchafft unde Stadte/ der 
Herhogthund /Frrfienthumb und Gtaffibaffe/ Stettin / Pomz 
mern/ Cafuben/ Wenden/ Kügar/ Sugtau undt aller ande 
zer Sande, geloben/ undt gufagen/ den Durchleuchtigen / HYoch= 
gebohrnen Fürften/ unde Heram/ Dan Georgen under Dern 
Barnimb/ Gebrridern/ zu Stettin/ Pommern/ der Cafuben/ 
Wenden/ Herkogen? tcfte zu Rügen / umbt Graffen stt Guß- 
Pau/ unfern gnadigen Dern unde fandegFueften / an eines 
efehwolrnen Endes-fiatt/ bey unfern Treuen undt Ehren /undt 
bey den Pflichten / bamit wibr Siren Fürftl. Gnaden verwandt 
fepubt / voz ung / unfere Exben/ und, tad) tomen für und fur/ 
Ob fichs begebe/ daß GOt lange gnabiglid) verhriten wolfe/bag 
ein Fall an unfeen gnadigen Herren / zu Stettin/Pommern c. 
obgemelt / ober derfelben Manntiden seibes-gehng-Erben/ von 
Exben zu Erben fie unde fur gefdebe/ unde diefelben im geben 
nicht mehr feyn werden/ daß wihr alsbann niemandts anders / 
gut unferem Exbherven und gandes-Fürften auffnehmen/ empfaz 
ben /unde dafür halten undt haben follen und wollen / wann den 
Durdhlandhtigften Hochgebohrnen Fúrften/ undt Ham) Herm 
Soachimen Diargarafen zu Brandenburg / Cburfürfien / feiner 
Gnaden Männliche Leibes-Selhens-Erben / 1mbt Nachkommen / 
Marggraffer zu Brandenburg / je sue Zeit Churfürften. von 
Erben zu Erben/ file unde für/ denen aud) alsdann undt nad) 
foldjem gefehehenen Anfall von fund /ohne affe 2Beigerimg/1mb. 
Gutvage/ Erbhuldigung/ und alles das thun follen unde wol- 
len / das getreue Unterthanes Shren Erbhern unde Sandes- 
Fürften qu chun fhuldig/ undt verpflicbtig fepn/ alle gefebrbe 
imbt arge Lift ausgefchloffen/ alB auch in unfer Gegenwertigteie 
gefchehen ift; So offt aber hernadmals fid) ein Fall an nf / 
undt andern den regicrenden Soeráogen zu Stettin/ Pommern / 
Cafuben/ Wenden/ Riigen/ undt Grafffpafft zu Guérau/ 
degeben/ Warn wibr als bam unfere Erbhuldigung/ von den 
Sanden nehmen wollen/ foll folches suvoon. ¿wey Monatl von 
ung, unfern Erben undt 9radbtommen/ für undt fite / einem 
iedlichen Churfürften/ qu Brandenburg / ber zu ber Zeit fepn 
wird/ vermeldet werden/ feine Rahte darzu zu fdicfen/ unde 
follen die Stände / affer unfer $anbe/ in dtu iret Evbs 
Ton, IV, Parr. IL 
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hulbigung/ fo fie ms alg ihrem £andes Gürflen tbun/ in Ge 
Semmartigfett des Churfiviien zu Brandenburg x, Rabten 
nachfolgenden Articul mit geloben und feyweren; Und ob es fid) 
begebe / bap unfère gnábige Herven / Sergog Georges unde 
Heros Barnimb/ ba GO lange fiir fey / oder ihre Mamas 
liche geibeg-gcheng-Exben / Todtshalben abgingen/ unde alfo 
fur ant für verfitirben/ daß wibr niemandg anders gu unfernt 
Erbheren und Landes Guirften/ aufnepmen/ empfaben/ bafür 
halten umde haben folten und wolen/ wann den Ouvcblétidi= 
tigften/ Hochgebohrnen Fürften/ unde Dern / Dern Soadyimen 
Sytarggraffen qu Brandenburg/ des Hal. Rom. Rache Gre 
Cammerern/ ade Churfürften / qu Stettins Pommern, der 
Cafuben / dt Wenden Hersogen/Buragraffen zu Nienbergy 
ande Fürften zu Rügen/ unfeen gnadigften Herany feiner Gn. 
unde derfelben MachFommende Erben Marggraffen zu Bran 
benburg/ je qur Zeit Churfürften/ von Erben zu Erbeny für 
unbdt für/ denen aud) alsdann von fambt nad) foldyen obgenane 
ten befehehenen Fallen/ ohne affe Weigerung/ undt Eintrag 
Erbyuldigung/ und alles das thm follen/ imbt wollen/ das 
Getveue Linterthanen ihrem Grbberm undt Landes Fürften zu 
tun fehuldig undt pflichtig fepn/ treulid) unde obngefahrlich / 
als ung GHtt helffe/ tmb alle feine Heiligen’ uno fo offt als 
wibr/ imfere Erben und Nad)tommen für und für /von Erben 
qut Erben/nac) auffrichtung diefes Neuen Vertrages / nun bite 
fübro unferen sepen=éenten/ auffer halben der gemeinen (tbe 
bulbigung/ ihre schen thun und leihen werden/ folfen diefelben 
unfeve Sepenlente / alle und ein jeglicher / den vosberübtten Ar- 
ticul vor Befchluß/ unde am Ende der Schenpflicht/unf Hergos 
gen zu Stettin / Pommern /wie obftebet /mit geloben und fehwes 
von; Wihr unde unfere Mannlidie Leibes-Selyens-Erben / füllen 
unbe wollen auch diefer DBerfehreibung / fo offt ein Margaraf zu 
Brandenburg/ Churfürft/ oder einer oder mehr Herkogen zu 
Stettin’ Pommern/ regierende Fürften Todes halben abgeheny 
folcye Derfdweibrnrg einen iedtlicyen regierenden Marggrafien zu 
Brandenburg que Beit Churfürften/ von Evben zu Erben für 
umde für/ Vriefflid) verneuren/ desgleiden unfere Mannliche 
seibeg=gcheng-Erbenyfokten fürter mit ihren Mannlichen Seibegs 
seheng>Erben/bey eines iedtlichen Leben / fo lange big es zu falle 
Éomt/ voie obenbertbrt/ bem aud) alfo thuny wie obenbertibye 
undt ausgedructet if / wnbt fonft unfere Sande niemanbt Erbs 
Fuldigung thun faffen/ oder anders in Feine Wege fürnehnen 7 
daß. diefer unfer Berfdyreibung Abbrud gebehten/oder zu Schas 
den Fommnen mag/ und ob einigerley zu Abbruch mde Gdaden 
dariiber gefehehen /daG foll bod) nicht Krafft nod) Macht habens 
desgleichen follen unfere Prælaten/ Qerm/sManne undt Städtey 
Sande unbt Seute/ unbe ihre Nachkömlınge/ bey ihren Pflichten 
undt Eyden / wie oben berübet / aud) tbun und ihrer erfehrers 
bung/ fo offt der Fall gefehicht / wie angegeiget ift / verneuen / 
Ob es fic) aud) begebe/ daß qu einer oder mebt Zeit, fo die 
Berfdreibung undt Dernenerung gefebeben folte / ein unmundig 
/ deme das Churfürftenehuunb/und das Regies 


Marggraff ware 
ment gehorte/ und folche obgefthriebene Bernencrung / wie vor= 
gemelt/ gebtibreten / dev feiner Unnninbigécit halben das Kes 
giement ded Ehurfürftenthumbs nicht annehihen / vegieren / 
Tod) halten mochte / nad) laut und Ausweifung der Guldens 
Bullen; So fol von uns / unferen Mannliden Leibes-Schenss 
Erben/ auch unfern Prælaten/ Yerven/ Mannen und Stäteny 
allen Einwohnern undt 91adtomlingen / obgenanter unfer Hers 
Kogthumb / Furfienthunb / Graff(dyafft undt Sande/ nidts auss 
genommen/ folehe Berfchreibung und Bernenerung feinen Bors 
minden/ an feiner flatt/ und Namen gefehehen ; Doch alfo 
wann derfelbige unmtindige SDtarggraff zu dem Regiement des 
Churfürftenthuunbg fombt /bag dann folche DBerfehreibungs mde 
Dernenerung/denfelben antommenben / unde regierenden Marge 
guaffen i Brandenburg /Churfürften/ in Gegenwartigteit feiz 
ner Rathe/ fo er darzu ordnen wird/ nad) obbeftimbrer Weife 
aud gefchehen /und wann das vollzogen ift/ So fotfen die Bers 
fehreibung / und Derneuerung den Bountindern gefehehen / gan 
abfeyn y und allege / 11ad) diefer / umb der unfern Derfhreibung 
wie obbertihet/ gehalten unde vollzogen werden / tiber folde uns 
fere /undt der unjeren Derfehreibungen / follen biefefbe Preelateny 
Hera) Manne/ und Stadte in Überantwortung folder Bers 
febreibung unde gemeiner Berfamblung/ Gegenwertigkeie /unde 
SSepwefen des vorgenanten unfers Ham und Oheimen / Marge 
graff Soadims/ Churfiirfien/ x, KRahten/ oder feiner doen 
und nadEommenden Marggraffn qu Brandenburg 2c, Churs 
fürgl. Kébten/ bie fie zu iedlicher Zeit dargu verozdnen werdeny 
tin8/wie obffehet/geloben / undt fehweren/ fo es zu falle £ombt/ 
bafi fie fid an feiner ben, und an feine Erber / und Nadéome 
menden Marggra ffen, zu Brandenburg/ Churfürften von Erben 
zu Exben/ für und für / ande fonft niemandts anders als ihren 
natürlichen undt rechten Erbherren halten follen unbt wollen / 
unbt fo offt es zu falle fombt / neben ihrer Derftbreibunge folche 
Gyelübot unde Pflicht / fie ihre Erben/ ambdt Nachkommen fir 
imb für zu ewigen Zeiten/ von ıms/ unferen Erbeny von Ets 
ben zu Erben nimmermebr lofigefaget/ nod) Iedig geeblet wers 
ben folfen; tibt wo es barüber gefchehe/ fo fol es bod) Feine 
Krafft oder Macht haben aud) durch fie nicht angenommen 
werden / in feinem Wege/ unde zu welcher Zeit wibr von ders 
Kömifchen Kanferl. undt Königl. Majeftaten mit Dienften ume 
fer yt flentbum undt Lande erfordert werden wollen wihr unsy 
als gehorfame Firften des Keichg/ was wir zu tun feyuloig / 
und pflichtig/ in almege halten / unde erzeigen; ES follen audy 


Titul,Schilöt / undt Helm der Stettinifchen/ Pommerifchenz 
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fogen zu Stettin/ Pommern/ und den © fürften zu Branz 
dDelburg / inhalt des Bertrages/ fo bie Schiedesfürften des> 
halben befprochen haben / gebraucht werden; Wir wolfer auch 
aus freumdel. Willer infer einer bem andern / fue unfere Per 
fobn/ ben Titul, von denfelben unfern $anben / Stettin/ Pom- 
meren/ Cafuben/ Wenden/ Kúgen/ und Guétau geben doc) 
Wollen Wihr benmod dif unverbunden feyn / desgleichen foil es 
gegen den andern Marggraff zu Brandenburg / aud) gehalten 
werden / Aber doch unfer Sandfehafft fotfen gleichwol dem Ebur- 
fürften zu Brandenburg / wnbt den andern Marggraffen zu 
Brandenburg / denfelben Titul aud) durchaus geben/ bod) foll 
folthe feeundeliche Beremigung und Dergleidung aller diefer 
Pundten tbt. Articul, wie vorftehet/ dem vielgenanten unferm 
lieben Heran/ undt Oheimen Marggraff Sogchimen zu $3ranz 
denburg/ Churfirften/ feiner (ben. en unb Nachkommen / 
Marggrafen zu Brandenburg/ Churfirfien von Erben zu E 
ben für wnbt für/ und uns / unfern Mannlidhen geibesstehen 
Erben von Erben zu Erben für undt für/ an ihren / unfern 
Erblichen/ Sayferliden / Rônigliden ande anderen Gerechtigs 
Eeiten/ in allen ihren Claufuln/ Articuln/ undt Gotücten/ ba 
fie diefer imfer Berfelveibung ande QXerrid)tumg nicht entgegen 
fenn/ ober fie cinigerley Weife bindern / Éranc£en/ ober anfec) 
ten/ gang mnfehadtlich fern ımde bleiben/ Alfo daß biefe Der- 
ticheung/undt Bertrage/ in allen ihren Claufuln/ Punéten undt 
Stücken) wie vor angezogen / undt berühret ift/ nach laut dies 
fes unfers gegemvartigen Brieffes / aud) nad) Snbalt des Brief 
fes/ ben ung feine £ben. wieder geben/ und verfiegelt hat/ ohne 


einigerley Quilffe/ Rede unbt Schügufig ber gedachten feiner | 


£den, und unfer Exbliden/ Kayferl. Koniglichen/undt andern 
Gerechtigkeiten/ zu ewigen Zeiten/ ftett/ fefEy undt unverb2o> 
ton /in Würden / umbt bey Drache bleiben/ unde gehalten werz 
den follen/ fonder Gefehrde und Einrede/ alle vorgefihriebene 
Stüct und Artikel amdt ein jedlches bey fich/ gereden und ger 
loben Wihr Georg undt Barnimb/ Gebrüdere/ Herkogen zu 
Stettin/ SDommem / vorgefehrieben/ für uns / unfere hanna 
liche Seibeg=geheng-Erben/ von Erben zu Erbeny dem genann= 
ten unfeen lieben Hera mbr Obeimen / Dern Soachimen/ Margz 
graffen zu Brandenburg dt Churfürften/ bey unfern Fürs 
licen Würden undt Treuen fiett / und imvezbzochen zu halteny 
und haben des zu mehrer Sicherheit unfer Snfiegel hieran hanz 
gen laffeny undt geben zu Stettin/ SDtontage Mad) der EilfF 


taufende Sungfrauen Tag / nad) Chrifit Geburt / in aus | 


fende Sunff hundere/ und Neun und Zwankigften Sabre, 


XXXVIL 


Proteflation de François I. Roi de France, 
touchant les Duché de Milan, Comté d'Aft, ES 
Seigneurie de Gennes, contre les Traitez de Ma- 
drid de 1525. & de Cambrai 1529. [Fre- 
DER. l'EoNARD, Tom. II. pag. 367.] 


Rancoıs, &c. A tous ceux, &c. Comme à 

bons, juftes titres, & moiens notoires , & bien 
connus en toute la Chretienté, les Duché & Etat de 
Milan, & Comté d'Aft, nous competent & apartien- 
nent, & à nos Tres-chers & Tres-amez Enfans, par 
Droit d’Hoirie & Succeflion , procedant de Confangui- 
nité & Lignage, & par Inveftiture Imperiale folennel- 
le, faite avec, le confeil & deliberation des Pairs, 
Princes, & Seigneurs, qui de raifon & de commune 
ufance obfervée y doivent intervenir, bien € dü&ment 
expediée en forme de Pragmatique; & partant les Ufur- 
pateurs & Invafeurs desdits Duché, Comté, & Etats, 
n'aient pü, ni dà raifonnablement étre portez, foüte- 
nus & favorifez, méme par nótre cher & bien-amé 
Beaufrere , l'Empereur, contre la teneur & nature de la- 
dite Inveftiture , portant obligation mutuelle & reci- 
proque, ains au contraire pour le devoir & aquit de 
l'obligation, en laquelle de fa part étoit, & eft raifon- 
nablement tenu & aftreint, eût dû entendre à confer- 
ver & entretenir lesdits Eftats en nos mains, & de nos- 
dits Enfans, ce qui n'a été fait & acompli de fa part, 
ains fous le nom de Francisque Sforce, ont été fans 
caufe, titre, ni moien valable, par aucun tems Ufur- 
pateurs desdits Etats, iceux a pris & envahis, & refifté 
de toutes fes forces au recouvrement & reduction des- 
dits Etats en nôtre obéiffance : & en ce faifant par la 
fortune de la Guerre, comme icellé faifant plufieurs 
fois eft avenu és perfonnes d’autres Princes, juftement 
& à bonne querelle guerroians , fommes tombez és 
mains de nôtredit Beaufrere l'Empereur. Et nous étant 
en Espagne, au lieu de nous traiter, & mettre à ran- 
con pecuniaire, ainfi que le devoir, Loi, & Ufance 
de la Gnerre le requiert; a voulu nôtredit Beaufrere 
YEmpereur,& de fait a extorqué & exigé de Nous,con- 
tre ledit devoir,outre deux millions d'Ecus ‚les Ceffion 
& transport desdits Duché de Milan, € Comté d' Aft, 
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étans du Patrimoine de nosdits Enfans, comme dit 
eft; avec les delais & transport de la Seigneurie & Eftat 
de Gennes ,à nous apartenans ; lesquels ledit Empereur 
ait mettre à fa volonté au T'raité fait à Madrid en 
Espagne, où nous étions detenus; & depuis au Traité 
de Cambrai, nos tres-chers & tres-amez Enfans, les 
Daufin de Viennois, & Duc d'Orleans, étant étroite- 
ment detenus, bien qu'ils ne fuffent que Stages esdites 
Espagnes; lesquels Traitez ainti contre raifon faits & 
moiennez , méme quant aux delais, Ceffions, Renon- 
ciation, & transports desdits Duché de Milan, Com- 
té d’Aft, Etats, & Seigneurie de Gennes, avons fait 
remontrer à notredit Beaufrere, par nos Ambaffadeurs 
pour cet effet commis & deputez , que les deniers, 
qu'il avoit reçus de nous, qui étoient deux millions 
d'écus, devoient fufire pour l'aquit de nôtre 
Que au furplus les chofes devoient étre remifes au pre- 
mier état, & lesdits Duché & Etat de Milan, & Com- 
té Att, & auffi la Seigneurie de Gennes, remifes en- 
tre nos mains, & de nosdits Enfans, & en ce faifant 
s'en pouroit enfuivre Paix univerfelle en la Chretien- 
té; laquelle de tout nôtre defir & affection, avons trai- 
téc & moiennée pour le bien & repos de la Chretienté , 
refiftance & Invafion du Turc, & autres Infideles de- 
vians de la Loi & Foi Chretienne, avec la convoca- 
tion & congregation du Concile univerfel, fans le re- 
couvrement desquels nosdits Duché & Etat de Milan, 
Comté d'Aft, & Seigneurie de Gennes, ne pouvons, 
ni devons raifonnablement entendre au Traité de Paix 
avec nÓtredit Beaufrere; lequel, fous couleur desdits 
delais, Ceffion, & transport, ainfi induëment recou- 
vert, detient, & fait detenir lesdits Etats & Duché, & 
en confequence ne pouvons entendre à l'union & tran- 
quillité de l'Italie, & Paix univerfelle, à notre grand 
regret & déplaifir. Et pour autant que nous fommes 
mis en devoir de nótre part par tous les moiens à nous 
poflibles à quoi nôtredit Beaufrere l'Empereur n'a vou- 
lu entendre, à ce que nosdits devoir, Droits, querel- 
les ‚bien qu'ils foient notoires, foient particulierement 
entendus, tant en Cour de Rome, Saint Siege Apofto- 
lique, Italie, & Allemagne, & ailleurs, avec nos pro- 
teltations de ne vouloir entrer à la Guerre, mais ob- 
vier és maux, & dommages innumerables, qui s’en 
pouront enfuivre, fi nous fommes contraints de ce fai- 
re, pour le refus de nôtredit Beaufrere l'Empereur. 
Pour faire lesquelles remontrances , declarations, & 
proteftations, foit befoin commettre aucuns bons per- 
fonnages à nous feables: Savoir faifons, que nous à 
plein confiant, &c, iceux & chacun d'eux avons fait 
& conftitué, faifons, & conftituons par ces prefentes , 
nos Procureurs , Ambafladeurs, & Meffagers generaux 
& fpeciaux, pour faire lesdites proteftations & declara- 
tions esditg Lieux, & chacun d'iceux, & par tout ail- 
leurs, oü nosdits Procureurs, & chacun d'iceux, ver- 
ront être à faire; promettant de bonne foi en parole de 
Roi, fous l'hipoteque & obligation de tous & chacuns 
nos biens, prefens & à venir, avoir agreable, ferme & 
ftable, tenir, entretenir, & acomplir tout ce qui par 
nosdits Procureurs & Ambaffadeurs , & chacun d'eux, 
fera fait, dit, procuré, & negocié és chofes füsdites, 
posé ores que les cas requiflent mandement plus fpe- 
cial. (+) En témoin de ce, &c, 
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ProTESTATION de Procureur General du Roi 
de France Frangoısl. à la Publication ES 
Verification des Lettres de Ratification faites par 
ledit Roi, des Traitez de Madrid de 1525. ES 
de Cambrai de 1529. Faite le 16. Novembre 
1529. [FreDER. Leonarp, Tom. II. 


pag. 369. ] 


E jour Maitre Francois Rogier, Procureur Gene- 

ral du Roi, en la Cour de ceans, aprés avoir và 

les Lettres Patentes decernées par le Roi, adreffantes 
à ladite Cour, pour faire lire, publier, & enregiftrer 
en icelles les Lettres de Ratification faites par ledit 
Seigneur, des deux Traitez de Paix, le premier fait 
en la Ville de Madrid, au Diocefe de Toledo, le Di- 
manche quatorzieme jour du mois de Janvier, l'an 
1526. pris à la Nativité de Nôtre Seigneur, felon le 
ftile d'Espagne, 1525. felon le ftile de France; entre 
les Ambaffadeurs & Procureurs de Madame Louife de 
Savoie, Mere dudit Seigneur, Ducheffe d'Angoumois 
& d'Anjou, lors Regente en France, d'une part: & 
les Commis & Deputez de J'élà Empereur, Id de 
Flan- 
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li dire, 
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Flandre & d’Artois, d’autre. 
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Et l’autre Traité fait en | 


la Ville de Cambrai, le cinquieme jour d’Aoutt der- | 


nier pallé, entre madite Dame, Mere dudit Seigneur, 
au nom, & comme Procuratrice fpeciale & irrevoca- 
ble, commife & deputée par ledit Seigneur, d'une 
part: & Dame Margucrire d'Autriche, Ducheffe 
Doiiairiere de Savoie, Tante dudit élà Empereur, & 
Gouvernante pour lui desdits Comtez de Flandre & 
d’Artois, aufli pour & au nom, & comme Procuratri- 
ce fpeciale & irrevocable, commife & deputée par le- 
dit élà Empereur, fon Neveu, d'autre; lesdites Let- 
tres de Ratification écrites en cahier de parchemin fai- 
tes & données en cette Ville de Paris, datées du vin- 
tieme jour d'Oétobre aufli dernier paflé, fignées, 
Francois,& par le Roi, ROBERTE T, & fcellées 
du grand Scel dudit Seigneur,en cire verte à lacs de foie; 
eníemble les Lettres miflives & Patentes envoiées par 
icelui Seigneur,adreflantes audit Rogier, Procureur Ge- 
neral, données en cettedite Ville de Paris, le huitieme 
jour de ce prefent mois, par lesquelles il lui donne 
pouvoir fpecial pour comparoir en ladite Cour, au nom 
dudit Seigneur , & confentir l’enterinement desdites 
Lettres, & Ratification desdits Traitez, & fe foumet- 
tre volontairement à Pobfervance de toutes les chofes 
contenués esdits Traitez, & chacun d'iceux refpeétive- 
ment: & qu'en icelle volontaire foumiffion, ledit Sei- 
gneur foit condamné par Arreft & Sentence définitive 
de ladite Cour, en bonne & convenable forme, ainfi 
qu'il eft contenu esdits Traitez, fans que ledit Rogier, 
Procureur General, s'aréte aux Sermens qu'il pouroit 
avoir faits, de ne confentir, ni foufrir aucunes aliena- 
tions du Domaine & Droits de la Couronne de Fran- 
ce, a dit; que fuivant lesdites Lettres Patentes, & pour 
obeïr aux Commandemens reiteratifs dudit Seigneur, 
atendu & confideré la qualité du tems, il eft contraint 
aflifter à la leéture € publication desdites Lettres de 
Ratification, & de confentir l'enterinement d'icelles ; 
enfemble de faire, pour & au nom dudit Seigneur , vo- 
lontaire foumiffion , à ce que icelui Seigneur foit con- 
damné à l'obfervance de toutes les chofes contenuës 
esdits Traitez, par Arreft & Sentence definitive de la- 
dite Cour: toutefois il a protefté & protelte, que quel- 
que leéture , Publication, Verification, Aprobation, 
Enregiftrement, Enterinement, & Expedition qui foit 
faite par ladite Cour, fur lesdites Lettres de Ratifica- 
tion desdits Traitez de Paix, & condamnation contre 
ledit Seigneur, il ne puiffe nuire ni prejudicier au Roi, 
ni au Roiaume, & que ce foit fans déroger aucune- 
ment aux Droits dudit Seigneur, & de fa Couronne; 
& que nonobftant l'affiftance, que ledit Rogier, Pro- 
cureur General, fera à la le&ure & Publication desdi- 
tes Letires de Ratification, confentement, & Penteri- 
nement d'icelles, & volontaire foumiflion, à ce que 
ledit Seigneur foit condamné par Arreft & Jugement de 
ladite Cour, à l'obfervance du contenu esdits Traittez ; 
il entend ci-aprés, & en temps oportun, débatre iceux 
Traitez (a) d'incivilité & nullité, fi métier eft; & iceux , 
enfemble ce qui s'en enfüivra, faire caffer & annuller 
comme nuls, frauduleux, faits fans caufe, par force, 
violence, & contrainte faites par le Vaffal contre fon 
Souverain Seigneur, & comme dérogeans entierement 
à la Loi Salique, & autres Conttitutions & Droits de 
1a Couronne de France, & contenans plufieurs Obli- 
gations, Renonciations, Promeffes, & autres Faits & 
Articles, que ledit Seigneur n'eüt jamais fait, paffé, 
ni acordé, n'eüt été lesdites force, violence, & con- 
trainte, & pour parvenir au recouvrement & delivran- 
ce de Meffeigneurs fes Enfans, étans pour lui en Óta- 
ge, & detenus captifs, & étroitement prifonniers, & 
plus rigoureufement que à tels Princes & perfonnes 
n'apartient, és mains dudit élû Empereur en fes Païs 
d’Espagne, & pour autres caufes & raifons, qui fe- 
ront plus amplement par lui déduites, quand le tems 
s'y offrira, pour le bien du Roi, & du Roiaume. Fait 
en Parlement le feizieme Novembre 1529. Collation 
faite, Sigré, DU TILLET- 


XXXIX. 


| 29.Nov. Bulle d’ Abfolution pour FrANGo1s Y. de ce que, 


au prejudice de fon Serment de mom aliener fon 
Domaine, il y avoit contrevenu par le Traité de 
Cambrai de 1529. A Bologne le 29. Novembre 
1529. [Freoer. Leon A[g D, Tom. II. 
pag. 371-] 


LEMENS Episcopus, Servus Servorum Dei, Ca- 
tiffimo in Chrifto Filio noftro Francisco Franco- 
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rum Regi Chriftianiffimo, falutem & Apoftolicam be- 


nediétionem. — Votis tuis, illis prefertim per que Paci 
& quieti Chriftianz Reipublice confulitur, libenter an- 
huimus , eaque favoribus profequimur opportunis. Sané 
pro parte tua nobis nuper 
quód licet alias Majette 


bita petitio continebat , 
s tua juraverit, res & bona ac 
jura à Corona Regni Francie nunquam älienare, dis- 
membrare, aut feparare, & ad id vinculo juramenti te 
adftrinxifti; Quia tamen, in Civitate Cameracenfi , die 
videlicet quinta menfis Augufti præfentis anni , inter 
Majeftatem tuam, & Carifimum in Chrifto" Filium 
noftrum Carolum, Romanorum &.Hispaniarum Re- 
gem Catholicum , iu Imperatorem electum, Sororium 
tuum cariffimum, perpetuum Foedus formatum percus- 
fumque fuit, in-eoque nonnullæ hinc inde alicnationes, 
fine quibus Respublica Chriftiana tranquilla effe non 
poterat , fa&tz fuerunt, vifum fuit eidem Majeftati tux, 
pro publica falute, Pace ac quiete, ac tranquillitate 
hujusmodi expedire, per te praítito juramento hu- 
jusmodi contravenire , volensque tuæ confcientiæ ac 
Chriftianæ Reipublice hujusmodi faluti providere, ve- 
nerabilem Fratrem noftrum Philibertum, (4) Episco- 
pum Eporedienfem, Elemofinarium; & dilectum Fi- 
lium Nicolaum Raince, Secretarium , tuos, & eorum 
quemlibet in folidum , abfentes Procuratores tuos ,tan- 
quam præfentes fpecialiter ad petendum à nobis abfo- 
lutionem & relaxationem quorumcumque juramento- 
rum de non alienandis nec dismembrandis aut feparan- 
dis quibuscumque rebus ac Juribus 4 Corona Regni 
Franciz, hujusmodi per te eatenus præflitorum, nec- 
non fuper hujusmodi abfolutione $ juramenti relaxa- 
tione Literas neceffarias etiam petendum, impetran- 
dum, & expediendum. Quare idem Philibertus, Epis- 
copus, ejusdem Majeftatis tue Procuratorio nomine , 
facta prius nobis fide de fufficienti mandato, nobis hu= 
militer fupplicarit, ut Majeltatem tuam à juramenti 
violatione abfolvere, ipfumque juramentum ac defec- 
tum validitatisalienationis bonorum & jurium à Corona 
Regni Francie facte hujusmodi relaxare, aliàsque im 
premiffis opportunè providere, de benignitate Apofto- 
lica dignaremur. Nos igitur attendentes ex hujusmodi 
alienatione totius Reipublice Chriftiane Paci contuli, 
hujusmodi fupplicationibus inclinati, Majeftatem tuam 
à juramenti violatione, autoritate Apoflolicä, tenore 
præfentium , abfolvimus , ac juramentum, feu juramen- 
ta alias per te de non alienandis bonis aut Juribus Co- 
ronz Regni Francie hujusmodi ad effe&um prædic- 
tum, ex certa fcientia noftra, ac poteltatis plenitudine, 
relaxamus, ac alienationem bonorum & Jurium Coro- 
nz Regni Francie factam hujusmodi valuiffe, ac vale- 
re, ac inviolabiliter obfervari debere decernimus , non 
obftantibus premiffis, ac Conftitutionibus & Ordinatio- 
nibus diéti Regni, & illius Parlamentorum, confirma- 
tione Apoflolicà, vel quavis firmitate alia roboratis, 
necnon Privilegiis & Indultis, ac Literis Apoftolicis 
diéto Regno forfan conceffis; quibus illorum tenores 
præfentibus pro expreflis habentes, illis aliàs in fuo ro- 
bore permanfüris, hac vice dumtaxat fpecialiter & ex- 

reflè derogamus , ceterisque contrariis quibuscumque, 

ulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam nos- 
tre abfolutionis, relaxationis, decreti, & erogationis 
infringere, vel ei aufu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attentare prefumpferit, indignationem om- 
nipotentis Dei, & beatorum Petri & Fauli Apoftolo- 
rum ejus, fe noverit incurfurum. Datum Bononiz ‚*an- 
no Incarnationis Dominice 1529. vicefima-nona No- 
vembris , 111. Kal. Decembris, Pontificatüs noftri an- 
uo feptimo, füb plumbo. Sigzé fur le repli B. Mor- 
TA, & aw dos, Regiftrata in Cancellaria Apoftolica. 
De Cesis. 


XL. 


| Traétatus Pacis, Lige, © perpetue Confederatio- 


nis ad mutuam Defenfionem , tranquillitatemque 
in Italia confervandam inite, inter Santtifimum 
Papam Cremenrem VII. Sacratifimum 
Imperatorem Caron um V, Regem Hungarie 
FERDINANDum, Dominium VENETO- 
RUM, ÉS Ducem Mediolani FRANCISCUM 
Mariam SrorTıa, eorumque Colligatos, 
contra quoscunque. Invafores ES Pacis Perturba- 
tores. Aöum Bononie die 23. Decembris 1529. 
[ Pièce authentique tirée des Archives Roya- 
les du Château de Milan. ] 


G3 In 


ANNO 
I 5 29. 


(a) L’Eve- 
que d’Ivrée 
en Piémonm 


23. Dec; 


E | T CORPS DIPLOMATIQUE 


Dominium in ipfis Locis pretenfis, hocque addito, Anno 


| Anno In Chrifi Nomize Amen. 


D HI IR U um alias inter Sacratifimum , & Invidifimum 
Q Principem Carolum Quintum Divina favente 
; clementia Romanorum Imperatorem femper 
V Auguftum, Hispaniarum , utriusque Sicilie Regem Ca- 
| 1 | tholicum, Sereniffimumque Regem Ferdinandum ejus 
| i | Fratrem, pro fe eorumque Feederatis , &*Subditis fuis- 
5 que Dominiis parte ex una, & Excelfam Dominium 
y Venetorum parte ex altera, follicitante ac fuadente id 
14 | potiffimum San&iffimo Domino noftro fæiicis recorda- 
tionis Adriano Sexto Pontifice Maximo, cum afliftentia 
b Reverendi Episcopi Feltrenfis Nuncii ad id fpecialiter 
| | dellinati ac interventu Oratoris Anglici ad id etiam pro 
E | Chriltianz Reipublice quiete depurati,innita fuerint per- 
petuæ Pacis, ac mutuæ Defenfionis rerum Italicarum 
Foedera & Capitula füb die vigefimo nono menfis Julii 
i anno millefimo quingentefimo vigelimo tertio inter ip- 
fas Partes percuffa, & ftipulata ad que inpræjuditialis 
habeatur relatio. Quumque id fata malaque fors tem- 
porum publice quietis impatiens ipfius Pacis inimica 
non folum ipforum Capitulorum, & Fœderum obfer- 
| vantiam non admiferit, fed nova Foedera penitus con- 
traria ad ipfius Pacis, & quietis turbationem tendentia 
fuscitaverit, quorum pretestu majora, & acriora exorta 
fuere variis Statuum Italie mutarionibus caufatis, plu- 
d | ribus quoque Civitatibus tam S. R. E. quam Regni 
4 | Neapolitani acceptis, & ablatis non fine maximis Chris- 
tianæ Reipublice detrimentis, & incomodis, pro qui- 
| bus fedandis, & ut tandem tot malis finis imponeretur, 
E | San&iffimus Dominus nofter Clemens Septimus Pon- 
E tifex maximus, ipfeque Sacratifimus Imperator Caro- 
N lus Quintus, ambo Pacis & quietis cupidiflimi,ad ipfam 
"3 univerfalem Pacem parandam primo inter fe Foedera 
: firmarunt , dehinc cum Sereniffimo Francorum, & 
Anglorum Regibus equa etiam Pacis media amplexi 
| funt. Demüm ipfo Cefare in Italiam veniente,nil ma- 
gis cordi, nihilque antiquius habuerunt, quam invicem 
: ita corpore,ficut & animo convenire Quod ut citiüs fie- 
i la) La fuite tet, (a) San&kiflimus,ex ejus innata clementia,& benigni- 
demenderoit , tate, fælici diplomate ufa eidem Cxfari in hanc usque 
kx füaSandi- Qivitatem Bononiæ occurrere dignata extitit, ac eum, 
Ly pott Filialis obfervantiæ exbibitionem, paterno amore , 
ut par erat, complexa fuit, hincque tanquam mutua vi- 
| ciflitudine fibi invicem corrispondentia Luminaria uni- 
verfum Chriftianum Orbem illuftratura cupientes gra- 
| datim ad ipfam univerfalem Pacem Chriltianum Gre- 
gem allictre, {tabilitis ac concordatis priüs rebus Status | 
Mediolani, ac ex ipfius Cæfaris clementia reftituto Ill, 


Duce Francisco Sfortia in diéto Statu Mediolani cum | 
Ä nova Inveftitura, equum & juftum cenfuerint ad hu- | 
y tusmodi etiam Pacem, & Concordiam reducere dictum | 
i Excell. Dominium Venetorum tanquam potiffimum 
Ttalie Membrum, in quo etiam non minor Pacis vo- | 
t Juntas inventa extitit. Pro qua (ut decet) conclu- 
denda mandatum dedit Magnifico Domino Gaspari 
Contareno , Civi & Patritio Veneto, cum ampliffi- | 
Y ma facultate & poteftate, prout in ejus Mandato infe- 
N | rius inferto latius continetur. Quapropter inter ipfos 
: Sanétifimum Dominum noftrum, Cæfarem, ac Re- 
gem Ferdinandum ac Excell. Dominium Venetorum , 
E medio Reverendi Domini Hieronimi Episcopi Vafio- 
nenfis fue Sanétitatis Domus Magiftri, atque in hac 
Y arte Nuncii, & Mandatarii, & Reverendiffimi in 
N Chrilto Patris & D. D. Mercurini Cardinalis, & Mar- 
ó chionis Gattinarie Cefarez Majeftatis Magni Cancel- 
larii, ac Magnificorum Dominorum Ludovici a Flan- 
dria Domini Pratenfis, Nicolai Perrenotti Domini 
Granvellz ejusdem Majeftatis Confiliariorum ac Fran- 
ciscidelos Conos füpremi Militiz San&i Jacobi in Reg- 
no Legionis Perceptoris, ejusdem Majeftatis primarii 
x Secretarii, in hac parte ipfius Cefa is Procuratorum, 
| nec non Magnifici Domini Comitis Andrez de Burgo 


—— 


E ipfius Sereniflimi Regis Hungarie Confiliarii, & Ora- 
{ toris, & prefati Magnifici Domini Gasparis Contareni 
B | Oratoris atque Mandatarii ipfius Excell. Dominii Ve- 
- netorum, & Reverendi Domini Georgii Andreafii Pro- 


tonotarii Appoftolici ipfius Iuftriffimi Domini Ducis 

Mediolani Mandatarii & Procuratoris, in vim Manda- 

torum hinc indé concefforum, & in fine prefentium 

infertorum,ad féquentia Capitula, & Foedera deventum 
i extitit. Vid. 

In primis, quod fummo Pontifici Excelfum Domi- 
nium Venetorum tradere teneatur Civitates, Caftra, & 
Loca Ravenne, & Cerviz, quas de prefenti tenet cum 
| omnibus fuis pertinentiis & Juribus, Artellariis, & Mu- 
nitionibus ibidem tempore ingreffus illarum Civita- 
tum repertis , & hoc falvis Juribus per ipfam Illuftr. 


quod eadem Sanditas Pontificis, pro fua bonitate & 
clementia,yeniam dabit omnibus Civibus earum Civita- 
tum, qui pre ceteris oftenderunt affe&um, & devo- 
tionem erga ipfum Dominium, qui ubicumque Terra- 
rum degere maluerint bonis fuis frui, ac de eis prout 
libuerit disponere poffint. Permirrit prætereà ejus 
Sanétitas ut Nobiles Cives aliique Subditi ejusdem Do- 
minii, qui poflident bona, & introitus in illis Civitati- 
bus & earum T'erritoriis, annuos fruétus, & proventus 
liberé poflint accipere, ac quocumque fibi libuerit eos 
deferre absque ulla nova vectigalis impofitione, & fo- 
lutione, poffintque prefati Nobiles Cives & Subditi, 
uti earum pofleflionum veri poffeffores , eas poffidere, 
ac de illis pro libito disponere, a Jusdicentibus Pontifi- 
Ciis jus & juftitiam exigere, & ab eisdem adminiftre- 
tur petentibus juftitia ficuti in premiffis,ante hujusmodi 
bellum, fieri confueverat, & prediéta reftitutio fieri de- 
beat infra tempus quindecim dierum poft diem Rattifi- 
cationis. 

Item quod per totum menfem Januarii ipfum Excell. 
Dominium Venetorum realiter & cum cffe&u refti- 
tuet & reftitui faciet eidem Cofarez Majeftati, feu pro 
ea agentibus , Civitates Iranz, Monopolis , & alia quæ- 
cumque Caftra, Loca, Oppida, Dominia, Territoria, 
que in Regno Neapolitano de præfenti detinet cum 
omnibus fuis pertinentiis, Artellariis, Munitionibus , 
& aliis ad horum tutelam & defenfionem paratis, que 
tempore ipfius Acquifitionis in ipfis Locis reperta fue- 
rint, aut ex aliis Locis, € Provintiis dicti Regni illuc 
allata, feü redaéta extiterint, € hoc omni dolo, & 
fraude ceffantibus, & viceverfa Cæfarea Majeftas pro- 
mittit prefato Illuftriffimo Dominio confirmare, ac de 
fa&to confirmat omnia fua Privilegia, Immunitates, 
Exemptiones , Prerogativas ac omnia hujuscemodi alia, 
que concefía apparebunt Nationi Venete, ejusque 
Subditis a Sereniffimis Regibus Neapolis Predeceffori- 
bus fuis quibus femper, ante prefens bellum, Natio 
Veneta», & ejus Subditi folita eft frui. Pariterque 
reftituit ac reftituendum decernit præfatum Illuftr. Do- 
minium in poffefionem Domus fuz polite in Civitate 
Neapolis, que Domus Sandi Marci, fed Dominii nun- 
cupatur, prout ante Bellum predictum tenebat, & poffi- 
debat. 

Item quod enumeratio reftantis Summe Ducatorum 
ducentorum millium quam idem Excellentifimum 
Dominium dare tenetur infrà tempus annorum o&o 
Cefarez Majeftati, aut ejus Mandatum habentibus, 
prout continetur tertio Capitulo Pacis fate anno mil- 
lefimo quingentefimo vigefimo tertio, fieri debeat hoc 
modo, videlicet, quod circa finem mentis Januarii 
proxime futuri fieri debeat per ipfum Dominium folu- 
tio Ducatorum viginti quinque millium, hac conditio- 
ne, quod in termino unius auni proximé futuri fiet 
reftitutio Locorum, quz reftitui debebant, fi reftituta 
non fint, prout contentum eft in fexto Capitulo Pacis 
di&i anni M. D. XXIII., & quum poffet effe difficul- 
tas in hujusmodi reílitutione fienda a&um extitit, 
Quod infra viginti dies proximos eligi debeant Arbitri , 
feu Arbitratores hinc indé unus videlicet pro qualibet 
Parte, & pariter unus communis Mediator , qui amica- 
bilirer debeant cognoscere, & judicare difficultate: 

& controverfiam, que orta effet, illamque terminare 
debeant infrà unum annum indè fecuturum ; ita tamen , 
quod folutiones poft dictum annum fiendz fingulo fci- 
licet anno viginti quinque millium Ducatorum usque 
ad integram fatisfaétionem diéti reltantis Ducatorum 
ducentorum millium non fiant, nifi prius per dictos 
Arbitros , & Mediatores dijudicata fit caufa, & faéta fit 
effectualis reftitutio juxtà declarationem , & pronuncia- 
tionem per eos fiendam. Verüm cum Cefarea Majeftas 
prætenderet majorem fummam nunc deberi aliarum- 
que folutionum terminos jure merito breviandos, in 
qua re Orator ipfe Excell. Dominii Venetorum limi- 
tatam (ut ait) poteftatem habens, & nolens fines man- 
dati excedere, nequaquam confentire voluerit, ne tam 
fan&um opus imperfectum remaneret , SanCliffimus 
Dominus nofter bujus conclufionis cupidiffimus, fe 
prediéto Dominio Venetorum fortem faciens , & id 
onus in fe affumens proprium etiam debitum faciendo 
promifit eidem Cæfari, quod fuper di&o termino du- 
centorum millium ultra viginti quinque millia jàm pro 
parte dicti Excell. Dominii circa finem menfis Januarii 
folvi promiffa folver fua San&itas , aut per didum Do- 
minium folvi faciet eodem contextu alia viginti quin- 
que millia Ducatorum, ita ut circa finem dicti mentis 
Januarii exburfentur Cefari. aut ab eo mandstum ha- 
bentibus usque ad integram fummam quinquaginta mil- 
lia Ducatorum dicti debiti, obtulitque fua Sanétitas fe 

cura- 
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curattrum ut aliorum annorum folutiones (quantum 
fieri poterint) abbrevientur. : à 

Item, actum extitit ur Illuftr. Dominium predictum 
enumerare habeat deinceps fingulis annis Ducatos 
quinque mille extorribus, prout conventum eft in prz- 
dito Contraëtu Pacis, & Foederis M. D. XXIII. Ad 
quem Contractum ut in ipfius quinto Capitulo conti- 
netur telatio habeatur. MX 

Item, promittit prefatum Excel. Dominium,ut grati- 
ficetur Cefareæ Majeltati prefate, ultra dictam fum- 
mam ex prima Conventione promiflam, enumerare ac 
folvere alios centum mille Scutos auri a Sole boni, & 
jufti ponderis, aut valorem ipforum ipfi Cefari, feu 
pro eo agentibus, videlicet quinquaginta millia circa 
finem Januarii proxime venturi, & alios quinquaginta 
millia ad Feftum omnium Sanétorum proximé ventu- 
ram M. D. XXX. XO 

Item , quoniam in Capitulatione Wormatienfi reffer- 
vantür Jura Patriarche Aquilegienfis , in quibus Pa- 
triarcha afferit fe perturbari ab agentibus Sereniflimi 
Regis Ferdinandi, duo Arbitri & Mediator prediéti de 
hujusmodi Juribus cognoscant, & fi que reftituenda 
funt, reftitui faciant, & omnia impedimenta, fi que 
reperiantur , amoveant, 

ltem, quod in prediéta Pace, € Foedere tanquam 
Amicus, & Adhærens, & in protectione exiftens prefati 
Iluftriffimi Dominii Venetiarum , de confenfu Sanc- 
tiffimi Domini noltri, compræhendatur, :& conclufüs , 
& comprehenfus effe cenfeatur Illuftr. Franciscus Ma- 
ria Feltrius de Ruere, Dux Urbini, ac Alme Urbis 
Profectus cum ftatu, & bonis nunc ab eo pofleflis. 

ltem, quod Comiti Brunorio de Gambara Cæfaris 
Camerario, & ejus Fratri per ipfüm Excell. Dominium 
Venetorum remittatur omnis inobedientia, in quam in- 
curiffent hactenus , liceatque deinceps dicto Comiti in 
fervitiis Cæfaris perfeverare in quovis Loco, & gradu, 
fuisque bonis, & Privilegiis, ac Patria uti & frui, ac 
fi in ipfa Venetiarum Civitate refideret. Et fi qui Pro- 
ceflus ala, feu etiam condemnationes, & confisca- 
tiones contra eum faéte comperiantur per hanc Capito- 
lationem omnino abolite, & cancellatæ cenfeantur, 

Item, convenerunt Partes predicta quod communes 
Subditi liberè, tuté, atque fecuré poflint in utriusque 
Statibus, & Dominiis tam Terra, quam Mari morari » 
& negotíari cum bonis fuis, benéque & humaniter 
tractentur, perindè ac fi effent Incolæ, & Subditi illius 
Principis & Dominii, cujus Patrias ,& Dominium adi- 
bunt, provideatque ne vis aut aliqua injuria ulla de cau- 
la inferatur, celeriterque jus adminiftretur manente in 


fuspenfo materia Reprefaliarum , & Marcarum hinc / 


inde, donec per Cæfaream Majeltatem, & Illuftr. Do- 
minium prefatum aliter provifum fuerit cum contra- 
bando menfium fex hinc indé intimando. Et ut om- 
hium fcandalorum materiei occurratur, non permittan- 
tur aliqui exire ex Locis fubditis diétis Partibus cum 


* Navigiis armatis, nifi plus præftiterint idoneam Fide- 


juffionem de non offendendo Subditos utriusque Partis, 
nec patientur in eorum Patriis, & Dominiis , tam Ter- 
ra quam Mari, Piratas, aut Predones ad damnifican- 
dum Subditos alterius. 3 

Item, convenerunt, quod predi&us Illuftr. Dux, 
& Excell. Dominium Venetorum continuet, & conti- 
nuare debeat pacificé, quieté, & fecurè omnes Civita- 
tes, Terras, Caftra, & Oppida, Loca, & Villas cum 
fuis Diftrictibus, & T'errittoriis, & omnibus Locis, 
Fluminibus, Lacubus, & Aquis fuis, E omnibus aliis 
quibuscumque Ationibus, Jurisdiétionibus » Juribus ,& 
pertinentiis di&is Locis, &' Terris fpectantibus 3, quos 
& que inprefentiarum tenet, & poffidet, exceptis his, 
que in fuperioribus Capitulis reftituenda decernuntur. 

Item, convenerunt, quod omnes, & finguli, quia 
die moti belli exorte controverfiæ inter fzlicis recor- 
dationis Maximilianum Imperatorem, & Illuftriffimum 
prefatum Dominium Venetorum usque in diem Capi- 
tulationis innitæ in ditto Anno M. D. XXIII, prefate 
Cefarez Majeftati ac præfato Sereniffimo Regi Ferdi- 
nando adhæferunt, & exilio mulétati, bonis privati aut 
aliter condemnati fuerunt, aliqui etiam tamquam inca- 
paces Succeflionibus legitimis privati remanferunt, non- 
nulli a parentibus exharedati , multi etiam ex ‚Pre- 
miffis extorribus pro homicidii , incendiis, inva- 
fionibus, aliisque publicis, & privatis delictis per 
eos comiffis tam conjun&im, quam divifim condem- 
nati fuerunt, in omnibus, & per omnia habeantur, & 
fint, ac fi nullius criminis rei, vel culpabiles exiftant , 
& contra eos nulla condemnatio fecuta foret; de qua 
& premiffis deli&is etiam fi ha&enus proceffum non.fit 
tam agendo, quam excipiendo , & replicando quovis 
modo in judicio, & extra opponi non poffit, etiam fi 


Jus alteri quefitum fit. Exceptuatis femper, & exclu- Axxo 


fis bonis , que aliqualiter in Dominium, & Fiscum per- 
veniffent, quum ‚pro omnibus in ipfum Dominium 
quomodocumque proventis folvantur Ducati quinque 
mille prout fuperius declarantes falvis premiflis ipfos 
cujuscumque Succeffionis, & Hereditatis capaces, ex 
heredationesque irritas & inanes > & caufam inteftati 
omnía reducentes, Arreftatique & carcerati, pariterque 
& confinati incontinenti utrinque liber& relaxentur , 
non poflintque aliqui promifforum , aliorumque Cefa- 
tee Majeftatis partes fequentium aut familiarium cogi 
ad aliquam rationem reddendam, vel reliquorum refli- 
tutionem , occafione alicujus adminiftrationis per 
cos, nomine Cæfarcæ Majeltatis, five ejus Agentium, 
geltz tempore quo füpra tam officiorum quam reddi- 
tuum, tam privatorum quam Ecclefialticorum, ferva- 
ta tamen authoritate predicti Pontificis Maximi , pe- 
cuniarumque publicarum, & privatarum, five etiam vi- 
gore donationis, & conceflionis (ibi faéte, vel propria 
au&horitate gefliffe aut fe intrufiffe dicantur, pariter- 
que abfolutione alicujus Canonis, cenfus, aut fidi, 
pro temporibus quibus non poffederunt cogi nequeant , 
fed liberate intelligantur fintque in priftinum reftitutz 
contra quamcumque caducitatem caufatam, declara- 
tam, & executam, poflintque propria anéthoritate , fal- 
vis femper premiffis , ad pofleflionem redire, prefens- 
que Capitulum ut omnibus innotescat Civitatibus pro- 
clametur. 

Item, licet omnia & fingula, ita compofita & con- 
cordata, firma fatis ambabus Partibus videantur, tamen 
adhuc firmiora, & magis duratura putant fi inter fe ac- 
cedat etiam ar&tiffimum vinculum Fœderis ; proptereà 
ipfe Partes, cum interventu etiam prefati Sereniflimi 
Regis Ferdinandi, & Illuftrifimi Ducis Mediolani uti 
Principalium, jurarunt, fanciverunt, & inierunt Foedus, 
Ligam, & finceram Intelligentiam inter fe ad mutuam 
defenfionem tantum perpetuo duraturam pro Statibus in 
Ttalia exiftentibus contra quoscumque Reges,Principes, 
Potentatus , & Dominos, aliosvè cujusvis gradus exis- 
tant, quacumque etiam fuprema Dignitate fulgeant, 
Chriftianos tamen , tantum Capitulis, modis, & mutuis 
obligationibus infrafcriptis videlicet. 

Quod pro defenfione, & confervatione Illuftriffimi 
Ducis Mediolani, & Status prefatus Sacratiffimus , & 
Invi&iffimus Imperator promittit, & fe obligat, quod 
di&us Dominus Dux continué habebit in eodem Statu 
Lanceas quingentas more Italico, & cafu quo contra 
eundem Ducem, & Statum Mediolani, vel prefati Il- 
luftr. Ducis, & Dominii Venetiarum procederet ;€& 
descenderet , aut exifteret in Italia Exercitus fufficiens 
ad invadendum Status predios, fe obligat, & promit- 
tit prediétus Sacratifümus Imperator celeriter prefto 
effe auxiliari, & tutari ambos dictos Status, vel alterum 
eorum, qui fic invafus, aut invadendus effet, cum Lan 
ceis oGtingentis more Italico computatis illis quingen- 
tis, quas ut fupra obligarus eft tenere prefatus Illuftr, 
Dux Mediolani. Item cum Equitibus quingentis le- 
vis armature , Peditibus fex millibus bonis, & exper- 
tis in Bello, ac una bona banda Artellariarum, earum- 
que munitionibus necefüriis usque ad Bellum finitum 
fuis impenfis. Et à contra prefatus Illuftr. Dux, & 
Excellentifimum Dominium Venetiarum promittit, & 
fe obligat in cafu predicto, pro defenfione præfati 111, 
Ducis, & Status Mediolani celeriter preftö.effe, & fer- 
re auxilium ac tutari illum cum Lanceis quingentis 
more Italico ; Item quingentis Equitibus levis arma- 
turz ac Peditibus fex millibus Italicis bonis ac in Bello 
expertis, & demüm una bona banda Artellariarum , & 
munitionibus neceffariis fuis expenfis usque ad Bellum 
finitum, ut unitis & «quis viribus ambo Status predicti 
defendantur, & conferventur, ut füperius didum eit; 
ex quibus octingentis Lanceis ipfum Illuftriffimum Do- 
minium obligatum fit continué tenere, tempore Pacis, 
Lanceas quingentas , & tempore Belli, pro defenfiona 
fuprafcripti, habere alias trecentas; ita quod ín totum 
habeat, ad dictam defenfionem, Lanceas o&ingentas : 
Prohibebuntque predi&z Partes, durante Bello, contra 
alteram ipfarum Partium,viétualía aliqua, aut munitio- 
nes auxiliave quecumque ex Locis, & Terris fibi füb- 
jeétis ad inimicos defferri, nec per eorum Terras, & 
Loca, Curfores, Nuncios, Oratoresque Inimicorum, 
aut victualia, aliave auxilia quecumque defferentes ad- 
mittent, nec ipfis tranfitum dabunt, imd pro eorum 
poffe capient & occurrent, ac illis, quibus Bellum il- 
latum fuerit , confignabunt, 

Item, conventum eft quod, pro defenfione & con- 
fervatione Regni Neapolis à quocumque Principe 
Chriftiano , qui illud invaderet , etiam fi fuprema Dignis 
tate fulgeret, idem Illuftr. Dux, & Excellentifimum 


Domi- 
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Dominium Venetiarum promittit , & fe obli 
ad defenfionem diéti Regni, quindecim Triremes bene 
inftraétas, & ad Bellum armatas fuis expenfis usque ad 
Bellum finitum. 

Item, quod in præfenti Pace, & Foedere compræ- 
henfi intelligantur, & fint finguli ipfarum Partium, & 
Contrahentium Confæœderati, € Colligati exceptis a- 
pertis Hoftibus feu Inimicis eorumdem Principalium 
Contrahentium feu alterius ipforum, & ex nunc, tam 
pro parte San&iffimi Domini noftri, quam Cefaris, & 
Sereniffimi Regis Ferdinandi ejus Fratris, nor ù 
& includuntur, ac pro inclufis habentur Civitates, Res- 
publice, Cives, ac Dominia Januenfium, Sen 
& Lucenfium, Illuftr. Dux Sabaudie & Marchi 
Montisferrati, ac Mantuæ, pro his dum 1 
nunc in Italia poflident, Reflervantes etiam jus, & fa- 
cultatem ipfis, ac dicto Excellentiffimo Dominio alios 
nominandi, ac includendi infra tempus Rattificationis 
fiende, ita tamen, quod Dominium Venetum non te- 
neatur ad defenfionem alicujus preterquam Status Me- 
diolani, & Regni Neapolitani modis , & conditionibus 
fupra expreffis. 

item 5 Illuftr. Dux Ferrari cum San&iffimo Do- 
mino noftro, & Cæfare concordaverit pariter inclufus , 
& comprehenfus cenfeatur, 

Item, quod omnia in præfenti Capitulatione conten- 
ta rattificentur per omnes Contrahentes, & Confaede- 
ratosin hoc Fœdere comprehenfos,videlicet per Sanétis- 
fimum Dominum Noftrum, Cafarem, Excell. Domi- 
nium Venetorum, ac Illuftr. Ducem Mediolani intra 
quindecim dies proximos, & per diétum Sereniffimum 
Regem Ferdinandum , ac alios prenominatos infra 
unum menfem poft quam hujusmodi Capitulatio eis in- 


notuerit, & quod in ipfis Rattificationibus jurent fe fibi | 


ipfis ad invicem relpeétive, prout quemlibet ipforum 
tangit,obfervaturos omnia, & fingula in diétis Capitulis 
contenta finceré, & bona fide, ac omni dolo, & frau- 
de ceflautibus. : 

Que quidem omnia, & fingula. fuprafcripta ipfi Do- 
mini Mandatarii, & Procuratores dictis nominibus fibi 
ipfis invicem obfervare ac per diétos eorum principales 
Contrahentes obfervari facere promittunt bona fide, 
omnibus dolo & fraude femotis, fub obligatione & 
hipotheca quorumcumque bonorum diétorum Domi- 
norum Conftituentium,tam præfentium, quàm futuro- 
rum, & in horum fidem, ac teftimonium Foedus hu- 
jusmodi, & Capitula, & in eo contenta propriis fua- 
rum manuum fubfcriptionibus, fuorumque Sigillorum 
appofitionibus firmanda, & roboranda fanxerunt, eo 
Aéto quod hujusmodi fubferiptiones cum Sigillis vim 
publice fcripturæ ac Contraétus folemni fipulatione 
vallata obtinere cenfeatur, & ita hinc indè inviolabili- 
ter obferventur. Datum, & a&um Bononie in Domo 
habitationis prefati Reverendiffimi Domini Cardinalis 
Gattinariæ die XXIII, menfis Decembris, Anno Do- 
mini millefimo quingentefimo vigefimo nono. 


Sequuntur tenores Mandatorum. 


Mandatum Sanétifimi Domini Nofiri Venerabili 
Fratri Hieronimo Episcopo Vafionenfi Procuratori, 
ac Nuncio mofiro. CLEMENS PP. VII. 


Enerabilis Frater Salutem, & Appoftolicam bene- 
diétionem. Cum ab Alma Urbe noftra Bono- 
niam totius pacandæ Italie, ac Regum, & Principum 
Chriftianorum componendarum rerum caufa veneri- 
mus, ad quam etiam Cariffimus in Chrifto Filius nos- 
ter Carolus, Romanorum, & Hispaniarum Rex Catho- 
lieus,in Imperatorem ele&tus , acceffit huic noftro defi- 
derio toto animo atque opera fua incumbens, nihilque 
fuperfit, nifi ut que feliciter ccepta funt foeliciús com- 
pleantur, atque perficiantur, de fide, prudentia, atque 
rerum experientia Fraternitatis tue in Domino confifi 
Te Procuratorem, Oratorem ac Nuncium fpecialiter, & 
expreflé ad traftandum, concludendum , atque firman- 
dum cum eodem Carolo Rege in Imperatorem eleéto, 
nec non cum Cariffimo in Chrifto Filio noftro Ferdinan- 
do, Hungarie & Bohemis Rege, Illuftr. Archiduce Aus- 


trie, ac dile&o Filio Nobili Viro Andrea Griti Duce, | 


& Dominio Venetorum, & quibusvis Italie Potentati- 
bus, aut cum eorum Agentibus, & Procuratoribus ad 
id legitimè deputatis quamcumque Pacem, Ligam BAR 
micitiam , & Concordiam cum Paétis, & Conditionibus 
que ei bona, & recta videbuntur, facimus, conftitui- 
mus, & deputamus per prefentes, dantes & conceden- 
tes tibi Procuratori Mandatario, & Nuncio noftro am- 
plifimam au&thoritatem, & facultatem, ac poteftatem 
prædictam Pacem, Ligam, Amicitiam, & Concordiam 


LOMATIQUE 


gat mittere, , tractandi, concludendi, & firmandi, atque pro harum 


fecuritate in animam noftram jurandi, & fimile jura- 
| mentum ab altera parte petendi, & recipiendi promis- 
| fiones, Juramenta, & Scripturas quascumque faciendi, 
| & firmandi, atque alia omnia, & fing g 
| ad id neceflaria vifa fuerint € opportuna, cti 
forent, que expreffam mentionem, & Mandatum esi- 
gerent magis fpeciale, & que non nifi per nosmet co- 
| ram fieri poffent ; promittentes in fide, & verbo Roma- 
| ni Pontificis Nos ratum, gratum, & firmum habituros, 
& obfervaturos quidquid per te actum , conventum, 
| promiffum atque firmatum fuerit, & nullo unquam 
|tempore eis contraventuros harum teflimonio Litte- 
| rarum noftrarum, non obftantibus Conítitutionibus, & 
| Ordinationibus Appoltolicis ceterisque contrariis qui- 
|buscumque, Datum Bononie fub annulo Piscatoris 
| die XXII. Decembris M. D. XXVIIII. Pontificatus 
noftri anno feptimo. EvANGELISTA. 


dati C. 


Tenor Mand 


Majeftatis. 


Er ROLUS Quintus Divina favente clementia e- 
le&us Romanorum Imperator Auguftus, ac Ger- 
maniæ, Hispaniarum , utriusque Sicilie , Hierufalem &c. 
Rex, Archidux Auftriz, Dux Burgundie, Brabantis 
&c. Comes Abspurgi, & Flandriæ &c. Recognosci- 
mus, & notum facimus tenore prefentium univerfis , 
Reliéta Hispania eo animo in Italiam venimus ut ejus 
Principes, Populique, mente noftra cominus perfpecta, 
confilis noftris de ea pacanda facilius aquiescerent , 
domefticisque feditionibus profligatis noftra opera, 
noftroque beneficio fempiterna Pace fruerentur, que 
| cum Beatitudinis Pontificis medio, atque ftudio omnia 
| jam prope confecta effe videantur,nihilque fuperfit nifi, 
ut que fideliter coepta fant fœlicius firmentur, ac per- 
ficiantur; de fide, induftria, atque prudentia Reveren- 
diffimi in Chrilto Patris Domini Mercurini tituli Sancti 
Joannis ante Portam Latinam S. R. E. Presbiteri Car- 
dinalis, & Marchionis Gattinariæ fupremi Cancell 
rii, € Amici noflri cariffimi, € Magnificorum Ludo- 
vici a Flandria Domini Pratenfis Camerarii noftri fecre- 
ti, & Nicolai Perenot? Domini Granvelle Confiliario- 
rum noftrorum fidelium dile&orum, nec non Fran- 
cisci de los Conos Militie Sandi Jacobi in Regno 
noftro Legionis fupremi Perceptoris Confiliarii, & pri- 
marii Secretarii noltri fidelis dile&i, plurimum confifi 
eosdem tenore præfentium facimus, inftituimus, & 
creamus Oratores, Nuncios, & Mandatarios noftros 
fpecialiter & expréflé ad tractandum , concludendum 
atque firmandum cum Sandifimo in Chrifto Patre 
Domino Clemente feptimo Romano Pontifice, ac Se- 
reniffimo Principe Domino Ferdinando, Hungarie € 
Boemix Rege, Archiduce Auftrie, Fratre noftro cariffi- 
mo, & cum Ínclito Venetorum Dominio, € quibus- 
vis aliis Italie Potentatibus, aut cum eorum Agenti- 
bus, & Procuratoribus ad id legitime deputatis quam- 
| cumque Pacem, Ligam, Amicitiam, & Concordiam 
cum Paétis, & Conditionibus eis benevifis, dantes, & 
concedentes eisdem Procuratoribus , & Mandatariis 
noftris ampliffimam authoritatem, facultatem , & po- 
teftatem predictam Pacem, Ligam, Amicitiam , & Con- 
cordiam tra&tandi, concludendi, & firmandi atque pro 
horum fecuritate in animam noftram jurandi, & fimile 
juramentum ab altera Parte, vel Partibus petendi, & 
recipiendi, Promiffiones, Inftrumenta, & Scriptur 
cumque faciendi, & firmandi , atque alia or 
fingula agendi, que ad id heceflaria vifa fuerint, € op- 
portuna, etiam fi talia forent, «que expreflam mentio- 
nem, & mandatum exigerent m fpeciale, & que 
non nifi per nosmet coram feri poflent. Promitten- 
tes, in fide ac verbo noftro Cefareo , Nos gratum, ra- 
tum, ac firmum habituros, & obfervaturos quidquid 
per ipfos Procuratores noftros actum, conventum, pro- 
miffüm, atque firmatum fuerit, & nullo unquam tem- 
pore contraventuros. Harum Teftimonio Litterarum 
manu noftra fubfcriptarum, & Sigilli noftri magni ap- 
penfione munitarum. Datum Bononie die vigelimo 
fecundo menfis Decembris anno Domini 1529. Reg- 
norum noftrorum Romani undecimo , aliorum verd 
omnium decimo quarto. CAROLUS, Ad Manda- 
tum Cæfareæ, &,Catholiex Majeftatis proprium A L- 
PHONSUS VALDASIUS, 


Tenor Mandati Serenifimi Regis Hungarie. 


ERDINANDUS Dei gratia Hungarir, Boemie, 
Dalmatie , Croatie &c. Rex Infans, Hispaniarum , 
Archidux Auftrie, Dux Burgundie, &c. Marchio Mo- 
raviæ 


ANNO 
1529. 


DU. DROIT DES GENS 


Jomes Tirolis &c. Recogno: imus, & no- | mo Pontifice; Sereniffimo & Inyiétiffi 
nod,cum Dei optimi Maximi | & Domino D. Carolo, 
respicere dignatur, inter Romanorum Imperatc 
ninur COPERTO: acramque Cefa- | renifimo Domino D. 
im Majeftatem Dominum dem Invi&iffimi Impe ane 1 cum eorum 
, & nos ercéta faerit Pax, & | Agentibus, & Procuratoribus ad id legitime deputatis ; 
r italatione:defuper facta ple- | danses, & concedentes eidem Sind ids & OT nos 
conti itur, ac ex ejusdem Dei: Mileri ja, & |tro facultatem amplifiin n,& poteftatem cum præfa 
ia {per atur reliquos Principes, & E firatus | Sanétifimo Pontifice iV imo, Caæfarea Majeliate, & 
hoc exemplo; & via iion a fimilia | Sereniffimo- Rege Ferdinando fea cum eorum Nun- 
Pacis media duci, & allici poffe, nosqu am cupia- |tiis, vel Delegatis, agendi, traétandi, conclud ndi, & fiz 
mus in tali quoque pro honoris, & exiftimarioni T | gillandt Pacem, & Concordiam cum illis C onditionibus 
tre exigentia medi oneftis, & tol libus includi , Pads, & Ca pitulis > quibus inter Partes prediétas c 
& comprehendi, de fide itaque; probitate, legalitate, & cordatum fuerit In animam quoque noftram jurandi 
induftr que rerum € ntia magnifici fidelis | Promiffiones , Inft umenta , & Scripturas quaslibet fa- 
Andres de Bur 0,C omitis C; Leonis, | ciendi, & paciscendi, ac omnia & fingula agendi 
ac noltri Confiliarii, & Oratoris. | quilibet veras Traétator, Procurator, & Sindicus 
enam, & ind am fiducia re poffet quomodolibet , vel deberet, etiamfi talia forent 
ex certa noílra fcientia animoque | ‚aux mandatum exigerent magis fpeciale, & que nos- 
bene “dell Je omnibus melioribus modo, & via, | metipfi cum noftro Senatu ficere poflemus, | fi adefle 
jure, caufa, & forma quil idiüs, & effi- | mus. Promittentes nos firma, rataque hal 
re poffumus, & debemus, prefatum An- | nere quacumque per liétum noftrum $ 
dream Comitem Manc ium, A&orem , Factorem | Procuratorem aéta , concluía, ec pem 
noftrum negociique noftri iuf ıleripti Geftorem , & | capitulata fuerint i is, ó 6 
Nuncium fp ilem , & generalem, ita tamen quod | quodque ipforum integre 1 obfervar 
generali nec & contra, eligi- | monium hasce noftras fieri jufl 
mus, imus conftituimus per præ- | | plumbeo pendente muniri. Datum in 
fentes; Dantes eidem Andree faculiatem, & poteftatem | Palatio die XX Nov embris Inditione te ill 
tam cum Beatitudine Pontificis , ejusve Legatorum, i efimo nono, Idem ANDREAS GRITL 
ea à un Cafarex eftatis prelibate , Dux manu rone fubfcripfit. Hier. SAGUNDINUS, 
entium, vel Comiflariorum du&u , in- 
io , vel fine, noftro nomine, tam cum E E 
sco Sfortia, quam aliis quibuscumque Tenor Me 
ipibus, Sen us, & Communitatibus , 
m, Confeederationem, & Amicitiam ir 
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ré femper Auguílo, ac cum Se- 1 5 19. 
Ferdinando Fratre ejus- * 


qua 


terventu, med 
Veneti; 
Italic Pri 
Pacem, Lig 


ati luf. Du 


is Me 


| E: ANCISCUS LE. Sfortia Vicecomes Dux Me- 


eundi, tr actandi, affumendi , scendi, tranfigendi, | diolani, & Bari, Papie Princeps, Anglerizque 

conclud: fuper hujusmodi conventis, & conclu- | € Somes, ac Cremonæ Dominus &c. Poftquam Dei 
fis Lit idas, & efficaces pro parte noftra tra- | optimi munere tandem nobis datum eft ut in Cefari 
dendi, ac Obligationes , Paëta,& Conventiones firman- | Auguftifimi Domini noftri fupremi gratiam, Iniquo- 
di, aliasque confimili efteétus , ac vigoris Obligatio- rum fcelere, non culpa noftr 


a, tandiu no) is ereptam, 
imi Pontificis Maximi, 
acratiffimi & Iuvictiffimi Cæfaris benefitio nobis 


nes, & Litteras, Conventiones, & P acta ab ipfis pe- | | reflitueremur ; & Clementis fe 
tendi, aliasque, & alia gerendi prout à nobis exprefle | item € 
accepit in manda Et generaliter omnia. alia, & | conceflüs eft locus in eo Fœdere , quod pro totius Rei- 
fingula faciendi, dicendi , exerc idi, que | publice Chriftiane falute percutietur, nihil ex animo 
in præmiflis, & circa ea neceflaria fuerint, feu quomo- | magis concupivimus quam ut tanto beneficio, quo h 
dolibet opportuna, quz Nosmet, fi perfonaliter inter- | duo Orbis Luminaria nos dignos effe voluerunt re ipfa 
eífemus , agere, tratare & DA poffemus , etiamfi talia | fruer nur, ad eam igitur perficiendam provinciam ele- 
forent; quz mandatum exigerent magis fpeciale, quam lg gimus Reverendu meAppoltoli cum Protonotarium Do- 
pra bus eft expreffum onentes iccirco praefatum | minum Georgium Andreafium Senatorem , & Orato- 
Andream in locum, & & vicem perfone noftre ; Promit- | rem penes San&iffimum Dominum Noftrum nomine 
tentes item, & in verbo noflro Regio pollic entes nos | noflro refidentem. De cujus inviolabili fide, intel gri- 
habituros, perpetuo, ratum, gratum, validum, & fir- | tate, prudentia, & rerum ufü plenè edo&i fumus. 


wo 


ms 


r4 
; 


pi 


mum torum id, & qu per eumdem Andream | T'enore i itaque prefentium prefatam: Dominum Geor- 
Oratorem. noflrum in premiffis, & eorum occafione | gi 1 PROCU atorem , & i 

actum, factum , tractat um transactum, paétum , & con- | nof i ifimum mus, 
clufum fuerit, nosque c nta ea, vel eorum aliqua ni- | & conflituimus cu mnir a aucthoritate zultate , 


hi 


] ous qu&fito colore, vel ingenio, attenta- | & a 
, dicere, vel facere velle, dolo & fraude remot | compon ienda, & co 


rum teftimonio Litterarum Sigilli noftri impreffione | mino noftro, & C 


da, tranligenda, 
itr Ln cum prefatis SSmo. Do- 
are feu / us, & Mand 


munitarum. Datum in Civitate noftra Eintio die vige- | ad hoc per eorum Sanétitatem, € Majeftatem ¢ e 
fimo tertio menfis Septembris anno Domini millefimo | tatis, item ct Agentibus, & N riis. Sereniffimi 


quingentefimo vigefimo nono Regnorum noftrorum | Domini lei 


linandi Hungarie, & B ig R 


tertio, ERDINANDUS: Vt B. Episcopus | Illuftr, Domini Andree Griti, & Excellentiffimi Vene- 
"Tridentinus C EL datum Ser torum Dominii, € aliorum Principum in diéto Fœde- 
Regis NNES MAIUS re nominandorum- eaque transa rata habendi, & 


lis, condi- 
& quomo- 
gium Andre: 


r. Ducis € Excellenti 


Domini Venctorum. 


ue Mandatarium saint [ 
contrahere continget. Promittente 
theca, & obligati tatus, & orumcumque a 
Cum nulla res magis deceat Chriftianum Princi- | rum bonorum noftrorum Succeflorumque noftrorum 
pem,quam fincera Pax,& vera Concordia cujus femper | nos ratum, gratum, & firmum habituros quicquid per 
noftra Respublica ftudiofiffima fuit; Iccircó freti fingu- | prefatum Dominum Georgium Andreafium Procura- 
lari fide, & exacta prudentia dilectiffimi Civis & Nobilis | torem, & Mandatarium noftrum o nomine trac= 

iffum fuerit, eique 


Gasparis Contareni Oratoris noftri apud Sandifimam | tatum, aétum, conclufum , & pr 
„cognos- | nullo anc quam tempore , ullave de caufa vel modo, di- 


D: D. Clementem VIL. fammum Pontifici 
centesque nullam ell lem quam | re&é vel Hate, , contraventuros, fed absque ulla 
ipfe Orator noft e,& prudentia {ua | exceptione, & contradictione id omne obfe uros, & 
obir re non polit, Confiliorum noftrorum | adimpleturos, non fecus ac fi predictis omnibus trac- 
fervata pro nobis Süccefforibusque noftris, | tandis, concludendis, & promittendis interfuiffemus 
i imi noftri fcientia, eun- | In quorum fidem, & teftimonium præfentes manu pro- 
um cr imus, confti- | fubferiptas fieri, & egiftrari juffimus , noftrique 
, Ord sounds & deputavimus in P! rocuratorem | Sigilli impteMo ne muniri. Datum Bononie die 23. 


3: 
ctorem, Faétorem, Sindicum, € Mandata- | Decembris M.D.XXIX. Franciscus Rırıus 
aliter & expreflé ad t ndum, gendum , | Si 


i traétal ignatstin y &g figillatum per) fupraferiptos omues Man 
firm 5 n, & figillandum "bor in, | tarios. 
finceram, vera erpetuam Pacem, & Concordiam 
cum prælibato Sanctiflimo Domino D. Clemente fum- Extracta fuit prefens Copia à Regifiro inferi 
6: d 
H 


etiam füb ! 


NDREAS Griti Dei gratia Dux Venetiarum &c. 


æfa 
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Y 


ANNO 
1529. 


1530. 
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Litteris K, K, Ducis Lupovici Maria Sror-| 


T 1 Vicecomitis exiflente in Regio Archivio Caftri Por- 
te jovis Mediolani im papiro Jeripto. Dat. Mediolani 
die trigefima menfis Octobris anni 1719 

Examinavit JOANNES FRANCISCUS STRI- 
GELLIUS Kegs Archivii Officialis. 


XLI. 


Diploma Sabfers CaroLr V. fvoburd) Er dem 
Ghbutfürften zu Mayng Albrecht des Cammer-Ge- 
richts su Speyr Cangley-Adminiftrarion und Beftel- 
Tung vollkomlich übergibt] Wugspurg den - - - - - 
1530. [Lonporpii Ada Publica Parte 
VIL Libr. VI. Cap. sos. pag. 589.] 


C'efl-à-dire, 


‚Diplome de l'Empereur Cu Aw Les V. par lequel 
il remet à ALBERT Eleffeur de Mayence la 
pleine ES entiere Adminiftration de la Chancelerie 
de la Chambre Imperiale de Spire. 4 Ausbourg 
de = = =.= 1530, 


BI Carl der V. von Gottes Gnaden Römifeher Kenfer/ xc, 

"betennen / als der Hocmwirdig in Gott Batter Albrecht 
der 9. Rom. Kirchen def Tituls, S Petri ad vinchla Dricfier/ 
Cardinal/ Erk-Bifchoff zu Maing und Magdenburg Primas, 
Adminiftrator zu Qalberftatt / beB $. Rom, Keichg in Germa- 
nien Erg-Canler / unfer Lieber Freund nnd Chur Fürft/, ung 
Jo in unferer Ankunft anbero beriche/ mit was Vegnadigunz 
gen/ Freybeiten / Herzligkeiten und Geredstigteiten Seiner $b. 
und derofelben Erk-Stifft Maing von wepland Iob]. Gedache- 
nuf unfern Borfahren am Reich / Xomifthen Keyfern und Koz 
nigen/ aud uns def Erf-Cangelarfats haben verfehen / und 
nemlich fo ein Erk-Bifchoff qu Vaing als der Grf-Gan&ler 
butd) Germanien fein E 'anfellariat felbft ver 


mit aller Würd f 
fever Angeig/ gemige vieler feiner Sd. Borfahren/ die folche in 
Gebraud) gebracht babeny unb. S. Sd. deff nod) im Braudy fene/ 
und daß aud) vermog folder Gerechtigkeit und Sitepbeit S. dd, 
Dorfahren/ weyland Erh-Bifoff Bertolden das Cammerz 
Gericht, bey Zeiten unfers lieben Seran imb Anheren/weyland 
Keyfer Maximilian, Lobl, Gedadyenug /eefilid, auffgeriche Wore 
den / daffelbige Cammer-Gevidht mit Protonotarien , Notarien, 
Schreibern/ oder andern Perfónen befielte / verfehen / und nicht 
mit geringen Untofter in Wefen gebracht / und folgends derfels 
bigen auch die Regiments-Cangley damahls zu Nürnberg in Der- 
febung und gebührhcher Berwaltmg / in und bey audyabwefend 
bertibrten unfers Anheren Kenfer Maximilians, und folgends 
G, So. felbft zu Wormbs und aud) zu Nürnberg ung git unter= 
thanigem Gefallen/ und allein auf gutem Willen zugelaffen / 
daß die Canmer-Gerichts Cangley Gefalt ein geitlang zu Unter 
haltung der Kegimentssund Cammer-@erichts-Perfonen in der 
Gemein dienen folten / bod) mit Vorbehalt unb proteftation 
diefelbige Cankley zu feiner $b. Gelegenheit unb Nothöurfft 
wiederumb an fic) zu nehmeny umb dieweil, nun ein folches eine 
qute Zeit alfo gewehret/und damit dann S. $0. und ihrem rfe 
Stift Maing ihre Sreyheit ind Gerechtigkeit durch fold) lang 
Nachgeben nit gar engogeny daß alfo die tit und S. £b, Norh= 
burfft erfordern unb erheifchen thate/ die Sxerfebung unb Ad- 
miniftration bertibrter umfer Canmer-Gerichts-Canéley / md 
wie ©. %. als Erk-Canslern gebiihrte / suverivalten y dargu 
bann aud) S. sd. nit wenig verurfacht/ bs etwann ¿wifchen der 
Regiments-Cammer-Gerichts und Cangley-Perfonen viel Ste 
zungen und Sanct / folder Cantley Gefälle haben / entffanden / 
und damit viel Bert verfaumlid Dingebracht/ der Sachen und 
Partheyen zu mercklichem Berzug und DBerhinderung / baf aud 
derfelben Eammmer-Gerichts-Cankley Perfonen /als Protonota- 
rien, Notarien , 'Secretarien und Schreiber fid) etliche seithero 
gegen S. £5. als bem Erf-Eanéler vielfaltig und mit Befchiver 
den beflagt/ und aud neulich berbalben Erinnerung gethan 
hatten / daß fie ihrer Mth und, Arbeit noch nicht gnugfamb bez 
lobnet/ fondern ihnen ihren beftimbten Gold von den Cantgleyz 
Gefalten / die fie mit ihrer groffen Arbeit errunnen/ qud) vers 
sogen witrden / dap aud ©. £b. viel andere mehr Slagen / aud) 
vorttáglibe Mangel und tpegefdbicflicbfeit derfelben Eangley 
halber Fommen/ die mit SIB abzuwenden / und derhalben 
gebtthrlid) Einfehen zuhaben/ bodub von nothen weren/ und 
Darauff uns embfialid) angefucht und gebetten/ bag wit S, (b. | 
als Erf-Cansler / die obbertibrte Cangley (dieweil S. £5. Gee | 
legenbeit und Dtothdurfft folches bodilidh erfordert) mit aller | 

Serechrigkeit / Regierung md Verwaltung wiederumb zuzuftel- 
len/ und darüber nochdürfftige Brieff und Befelh zu geben 
gnadig gerubeten. MT 1 : 

Dieweil ung nn manniglichen bey feinen Freyheiten/ rega- 


OMATIQUE 


berührter angezeigten Gerechtigkeit und Ergeblung bem obgenan: 


ten unferm Freund dem Cardinal und Erg-Bifchoffen su Diam ANNo 


als Erk-Canklers eigene Gerechtigkeit/ über S. &. Willen 
und Gelegenheit zuentziehen Feines wegs gedencten / fondern def 
erzeigten Gefallens und Gehorfambg/ inbeme ©, £5. unb bero 
Zorfahren folder ihrer Gerechtigkeit der Canfley eine zeithero 
gubvillig entwichen / gnadig begmigig tind bancébar fon; So 
haben wir als Kom, Sepfer/ deme folches allein auftcbet/ dem 
obgedacheen unferm Freund/ dem Cardinal und Erk-Bifehoffen 
ju Maing als Erk-Canélern/ die obgedachte unfers Cammer= 
Gerichts Cangley mit aller iver Kegirung und Erhaltung / Gee 
techtigteit/ Gerällen und Adminittration ganglid) wiederum 
augeftelfet : Stellen iine die auch alfo zu von Kom, Kepferlicher 
Dacht/ volkfommentlich und redstem Wiffen bienit in Krafft 
diefes Briefes / unb mepnen /fegen und wollen / baf der genante 
unfer Freund) der Cardinal amd Bifchoff su Maing als 
Eré-Sanbler / diefelbige Canéles / mit aller Adminifiration 
iib Beftellung und Waltung/ Verlegung Gefallen und Gee 
tedytigteit baben / tmb daran und barob fepn foll/ baf bie mit 
gefeyickten/ fleiffigen Perfonen an aller Ampt mit gebührlicher 
llet/ furfehen/ und fonft bermaffen mit gebúbr: 


Befoldung be 
lidem. Einfehen beffelfet werde/ damit an fonderlicher Derferti- 
gung aller Sachen in einige Weiß Fein Saummüß erfcheineyund 
die Klagen und Mangel / fo-biBbero gefotibrt / abgewender und 
gebeffere werden, 


vor obgedachter gutwilligee Nachlaffung / berfominen umd gez 
babnet iff/ gantlich folgen lafféh / und alfo an diefer unfer 
Zuftellung und Frenheit Feines 10eg8 verhindern nod) irren/ alg 
Tieb ihnen alfen und jedem fep unfer iingnad und darzu ein pen, 
nemblid) 50. Maret lödiges Golds guvermeiden/ Die ei jeder / 
fo offt er freventlid) hierwider tháte/ uns halb zu unfer. Sepf. 


b ben will/baf | 
ihme ein Rom. Keyfer oder Konig das Keyf. oder Sonigl. Sigill | 
und Musung folgen laffen foll/ ales mit weiz | 


lien und Gerechtigfeiten zu Taffen und zu handhaben gebtihret / 
wir aud) auf gehabten gnugfamen Yericht amd Erfahrung ob- 


Gammer /und den andern halben Theil dan obgedachten unferirs 
Sreund/ dem Cardinal und Ertz-Bifcyoffen zu Didintz/ uns 
nachlaffig subesablen / verfalten fepn folle; Das vermennen wir 
eenftlich, tübrEunblid) diefes Brieffs/ geben in unferer und def 
Reichs Stadt Augfpurg/ an----- def Monaths / nach unfers 
Herm Geburt 1350, unfers Reyferthumbs im wolfften/ und 
ber andern unferer. Kejche am 15. Sabre, 


CAroLus 
Ot. -ALBERTUS, ALEXANDER. 


XLII. 


Vertrag sivifchen Albrechten Churfürften zu Mayngy 
Dann der Stadt Erffurt | durch dermittclung des 
Schwäbifchen Bundes getroffen] worinn der Chur: 
fütft Diefer alle gefafte ungnade von wegen der Hätte 
tifchen aufimbs nachläffer/ dagegen folle die Grade 
jenem affe webrender befagter aufrubr sigefiigte Sebas 
den | und entfremóte Sachen erfegen. Geben su 
Hammelburg am Gambftag nach Purificationis 
Marie 15335 [Lunic > Teutfches Reichs- 
Archiv. Part. Spec. Continuar, I. Fortfetzung 
III. pag. 24. 


C'eft-à-dire , 


Accord entre ALBERT Eletleur de Mayence, ES 
la Ville d'ERFORT, par Pentremife de la 
Confederation de Suabe; portant que T Eleeur 
remet à ladite Ville toute Poffenfe qu'il en avoir 

regue & Poccafon du Tumulte des Païlans 5 

mais qu'à l'égard des Pertes € Dommages qui lui 

en font arrivés, la Ville devra les compe. 7 

tituer , C9 bonifier. A Hamelburg le 

après la Fête de la Purification. 1530. 


Samedi 


OBS KRömifcher Kanferlicher amb Sopfeanifiber Königlichen 
Majefiat Churfürften / Fürften und andere Stand deg 
Bunds zu Schwaben/ Botfibafften / Seuptlent und 9 
ietgt zu Augfpurg verfamlet / bekennen Offentlich/und thun Fund 
aller menniglidh mit dem Brieffe; Nachdem Wie in ben Ste 
tungen unb Gebrechen n dan Soodwoirbigfien/ Gud 
leucbtigen Qodygeborn : 1 und $oerm Dern Albeechten 
der Sociligen Kom, Sirden/ Tittels Sancti Petri ad jus 
Drtefter 


1530. 


5. Févr. 


ANNO 
1530. 


DU DROIT DES GENS 


Bifhoffen zu Mentz und Magdeburg | und Churfürfilichen Gemtite / alte und jede Ingnade fo feit ANNO 


riefter Cardinal) E À 
ErtzCantzler Churzfürften und Primaten/ x. Adminiftra- 
torn zu SQalberfiad/ Marggraven ju Brandenburg /2. Unferm 
guedigfien Gern unb feiner Chuvfitefiliden Gnade Erg-Stifft 
Meng an emem/ und den Exfamen und Weiferr unfern befon= 
been lieben und guten Freunden bem Kathe zu Erffurth anders 
Theils/ beider testgemelter Theil bewilligung nad) / von gemeis 
ner Stend des Bunds zu Schwaben wegen / botfthafften / nemz 
lid Sapferlidper Majeftar/ Churfürften/ und $$urfien/ Fran- 
cifcen Burckhard bepber rechten Doétorn, und der geifilicien 
Ordinari zu Sugolftade/ ber Prelaten/ Graven / erm und des 
Adels, Herm Wolfgang von Vibea G'omentbür zu Merge 
theym unb Wirrzburg beubfd) O:dens / und der Stadt wegen / 
Niclaug Befner Burgermeifter zu Mordlingen / gutlichen zu 
bandeln/ und obbertirte Partheyen/ foldyer Srtbung und Gez 
brechen in der Gütlichkeit zu vertragen / migelidsen und guten 
Ernft und Fleiß angubereny und zu gebrauchen vero:bent/ daß 
demnach auf unfer ausgegangen tag=fatzung diefelben unfere 
verordentert/ dergleichen obberürfe Parcheyen/ durch jte Ges 
fandren auf unfere lieben (gramen Tag Purificationis nechft verz 


febienen/ zu Dammelburg einfommen / und folgends benante | 


Teil angezeigter jrev Srthung und Gebrechen bud) bie gedachten 
amfere Berordenten aufgehaltene Derbore und qutlide tmterz 
handlung geepnt und vertragen fein / inhalt jes Ensfehieds und 
gütlichen Dertrags /den Wir aud) fürter / auf je ber Partheyen 
befehehen zufchreiben/ in Damen gemeiner Bunds-Stend / und 
infers Theils betrefftiget haben von Wore zu Worten lautend 
wie beenad) folgt: 

Wir die hernady benannten Franciscus VBurethare beyder 
Rechten Doctor, amd der Geiftlichen Ordinari zu Sngolfiadt/ 
Wolfgang von Biber Comenthur zu Mergechein imb. Wirtz 
burg beubfd) Ozdens/ amd Diclaus Befinee Burgermeifter zu 
Mordlingen bekennen offentlid) und hun Fund aller menniglich / 
Dad bem die Serungen mb Gebredyen/ zwiftyen dem Nod)= 
swirdigften/ Duvchleuchtigen Sodgebomen Frvflen und Herany 
Herm Albrcchten der heiligen Romifchen Kiechen Tittels Sandi 
Petri ad vincula Priefter/ Cardinals, des Neiligen Stuels zu 
Mens und Stiffts Diagdenbueg/ Exgbifchoven/ burfürfen 
des Heiligen Romifchen Keichs butd) Germanien Erk-Canéleïn/ 
und Peimaten/ Adminiftratorn zu Qalberftadt/ Marggraven 

u Branbenburg/ zu Stettin/ Pommern/ der Caffuben, unb 
enden Sertjogen/ Surggraven gu Nürnberg / und Fürften 

zu Rgen/ unferm gnedigfien Hevan/ und feiner Churfürftlichen 
Gnaden Ertsfliffe Mentz/seins/ und den Erfamen fürfichtigen 
und tveifen Kathemeiftern/ Kathe und Gemein der Stadt Efe 
furt anders Theilg faywebende/ auf dem Bundstage zu Augf- 
purg auf Martini in adit unb zwentzigften Sabre gehalten/ von 
bepben Theiler fehriffelich md munblid) voz gemeiner Berfame 
lung des loblichen Bunds zu Sehwaben/ gnungfanlid fitetras 
gen /verbot / und aber aus Mangel volltomens Gewalts /1mb 
Abfertigung gemelter von Erffurt Gefandten/ damals von den 
verobneten derfelben Berfamlung gutlid) nicht mögen bengelegt 
und vertragen werden / funder mit beyder theile zulaffen und bez 
willigen / auf ferner Bertagung gegen Fuldaw/ Schweinfurt / 
oder Hamelbueg geftelt/ ba beyder Theile mit volfomen ends 
Tidyem Gewalt erfeheinen/ von gemeiner Bundgftende wegen / 
au denfelben ftatlich verozduer/ gefibiete / umb sufozberft der Refti- 
tution halben auf obberurt zu Augfpurg fürgemenb und getibt 
Sandlung / bie Giütigteit von den Buds Derorbneten fürs 
Hand genomen / unb bie Partheien / bero auf siemfid) Mittel und 
Wege su verepnigen ;Fleis gebraucht/ und fo alfo der Refitu- 
tion halben/ DBergleidung geftheben. Alsdann von allen an= 
dern Gebrechen/ alte und new Sachen und Articéeln fid) amifdyen 
berurten Partheien erbaltenbe fo am Caumner-Gericht vechthen= 
gig/ oder funt inhalt ber Berevege oder anderer geffalt jerig 
amd fiecitig weren/ zu hinlegung derfelben / in der Güte, odder 
im ander wege/ aud) mit queem (Fleiß gehandelt werden folle/ 
Alles vermoge folds Augfpurgifehen und Bundifehen Receff, 
daß wir aus Bevelle Komifcher Kanferlicher und Soifpanifder 
Königlicher Majeltat/ auch Chuvfiiefien / Fürften amd aller 
Gtende des lobliden Buds zu Schwaben unferer allergnedig- 
fen gnedigen und lieben Seven am Lage Purificationis Mariae 
au Damelburgé einfomen/ und nachfolgender tage die Bevelz 
Haber / nemlid) von wegen Hodsgenants ttnfere. gnedigften Sera 
ten von Mentz/ Hern Cafparn von Wefhaufen/ in Rechten 
Doktor und Cantiler/ Wolffen von Moslın/ genane Bebeim 
Marfihalee/ Philipfen Gter den Eltern zu Defenbron/ Dis 
thin zu Afchaffenburg/ Eberhard Rüden von Golenberg / und 
Jacoben Frolmefhind/ Secretarien/ und der Stadt Erfurt / 
Georgen von Denftett / Micheln Meller / udwigen Thiwing / 
Elauffen Gunberam/ und Glauffen Walthern/ für Img bes 
féicbm/ unb nad) vielfeltiger Berhore und Unterhandlung/ 
dahin vermodyt/ daß fie alle und jede Yrrung und Aivietracht / 
die Reftitution und fleittigen Artickel betreffende, welche bende 
obgenant Partheyen von wegen ire felb8 fitegerragen Dette / voz 
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Gburpirflid) Grad von wegen ber Bewrifehen Aufeube gegen 
ibnen getaft/ und bifhero getragen. hat/ nachlaffen/ entgegen 
fid aud) die von Erfurt gegen fein Churfürftlichen Gnaden/ 
alf getvunven Unterthanen mol. gebtive und aufiebet/ halten. 

IT 


Buin andern/ dieweile unferm gnedigften erm von Dieng in 
VPewrifihen Auffrube feiner Churfürftlichen Gnade Hofe zu 
Grfurt/ aud an Zollen / Deuthen und Salé-Sefelíen em 
mereflicher und groffer Schade umb Abgang zugefügt worden / 
foll ein Rathe von Erfurt verfügen/ barob und darum ent 
fein/ bap feinen Churhivfilidjen Gnaden in devfelben Hoff zu 
Evffurt/ auf hernady beftimpe Zeit, gegeben und erlegt werden / 
zweptaufend- und fünffhundere Gulden in grober Ding guter 
Erffurtifchee Werumg/ nemlich auff den nedfitommenben des 
| heiligen Bifhoffs/ Bichtigers/ und des Erty-Stiffts Mentz 
| fondern Patrons Gantt Martins Tag fünjrbunbert Sulden/ 
und darad) über eim Sabre im ein und dreißigften eintaufat y 
| und auf ben dritten Sant Martins tag / fo man der mindern 
| Zale int ¿men und deeyfigften selon wird /das letzt taufent Gul> 
den/ alles gegen gebürlicher Quittung. 

I 


Zum britten/nadbem in Sewvifijen WAufrube/von ben zweien 
infer lieben Frauen und Sanet Swers Stifften/ aud) andern 
| Gottsheufern viel filbern Kleynot/ Goldey Perlin/ und Eddel- 
| gefteme/ aud) ander Rivdyen-Zierde genommen worden/ foll ein 
| Kathe zu Erffurt/ alle und jede Edelgeftein/ Aan Perles 
| events und alle ander SirdeneGegierben / fo nod) firhanden/ ben 
Stifften und Gottsheufern/ denen fie entivend / widderumb ben 
gutem tramen und Glauben/ auf Sontag Reminifcere ftbirft 
| tünfftig/ in Benfein eins amférs gnedigfien Herm von Dents 
Gefandten/ alles fein Churfirfilicden Gnadn/ und den vor 
Erfurt in ander Wege an jean Gererhtigteiten gentzlic) amvers 
geeiflich /zuftellen /Umd dieweile die filberin und Guldin Kiechens 
Gggierden von denen von Exffürt gefehmeltze/ zu Gelt gemacht/ 
und in feinbarlichen Nutz gemeiner Stadt gemend worden (mb/ 
fo fol ein Kathe zu Exffurt den Stifften wid Gottsheufern/ auf 
nachfolgende Frifen und mafe zuftellen/ tiberantiorten und 
geben/ swelff hundert Maree fein Silbers Evffurtife Gewidt8) 
Nemlidh foff ein Kathe auf den nechften Étmffrigen Ganct Mars 
tind tag/ der mindern Zale/ im ache tmb breipigfien Sabre ans 
faben / und ber Geiftlichkeie zu ons geben und zuftellen / 
funffig Marek fein Silbers / und folgende auf einen Cant 
Martinstage von Sabren zu Sabren funfftzig Marek fein Sil= 
berg / fo Tange bis fie bie obgenant Summa der sel ff unbert 
Mare entriche und bezahlt haben/ und fold) Silber fo zu jeder 
Griff tiberantivort wird/ fol nad) Drdenung unferg gnedigften 
Herren von Menk unter die Gotshenfer nad) Gelegenheit ges 
teilt/ md doch in feinen andern Wege denn zu Gilberin odder 
gulden Gefeffen und Zierden/ mit eines Kathe zu Exffure 
SA gewend werden / und dafelbft amverructt  ewiglid) 

ciben. 

INS 


Zum vierdten / follen, bie von Erffurt verfligen/ daf atte 
Geridhtsheufere umd Stüle/ Geifilid) und Weltlic) aufgeriche / 
bie Schlüffel darzı den Menbifben sugeftellt / und alfo alle 
Gericht ganghafftıg gemacht werden / und unverbindert ber von 
Grffurt jeen freyen Sauffe haben, 

V. 


ES folle aud) des Nachrichtere Hang und dee Gack in aller 
Forme und Stand/ aud) das Boll aufe in der groß und holes 
wie bag vo» der Yeweifchen Aufrube gebawen gemeft ift/ und 
jedes ber obgemelten Stück /aan das Ort / ba es vor der offts 
genanten Auffeuhr geffanden / hie und zwifdyen Sanct Jacobs 
des heiligen swelff Botten Tage gefegt und erbamen / und bent 
echter unfer lieben Frawen Stifft/ barim zu wonen/ wie 
hiebor auch gebreuchlid) geweft/ vergont werden/ ob aud) Einffz 
tiger Zeit der abgemelten Stück eines oder mehr bawfellig wiv= 
de/ fol[ unfer gnebigfter von Meng diefelben zu beffern oder 
von newen/ bod) in ber alten Forme zu bawen macht haben, 


VIT 

Zum fünfften/follen bie von Erffit verfügen /baf die Galés 
freme widderumb auf ben Marckt/ darauf fie vorgeftanden / wol 
und vecbt erbawet/ bod) follen die nad) ber Zrerde deffelben 
Matte / wie bie hievor nad) der lenge darauf geftanben / geferze 
werden / alles unferm gnedigften Dern von Mentz an feiner 
Chufirflide Gnaden Salz-Gerechtigteit unvergreiftlich. 

VII. 

Zum fecbffe/ follen in ben zweyen Stifften und zu Sance 
Peter nach altem Derfomen und Chriftlicher alter Oxdnung ges 
fungen ımd gehalten werben / unverhindert eins Naths und Gee 
meinde der Stad Erffurt/ aud) in denfelben zweyen Stifften / 
imb zu Sanet Peter / miemands zu Predigen geftat werden / 
dann denjenigen / fo von ben Geifilidien Obertcit jetztgemelter 


1530. 


den Stenden des Bundes in Krafft jrev habenden Gewalt/ au | 
Unferer Ertannemis und Ausfprüde gefetyt/ aud) ung bey que | 
ten tremer und Glauben zugefagt/ was wir hierinnen machen /- | 
obnen unb fprechen / bemfelben alfo trerolid) nadyukomen/darz | 


breper Gottsheufer zugelaffen feyn/ aber aller ander Sottshenz 
fet balb/ und in Saden den Glauben und Ecremonten betrefz 
fenbe /wollen wie biemit und ditzinal feiner Parthey ichts geges 
ben / genommen / erlaubt ober verboten haben, 


auf wir fie bann vertragen und eutfdeiben baben/ wie bernad) | VII. 


folgt. 


E 
Erftlich foll unfer guedigfter Herr der Cardinal und Gti 
Liftoff zu Mentz und Churfürft/ 2e. einem Kathe und Bes 
meinde der Stadt Erffurt begeben und aus fondern Gnaden 
Tom, IL Parr. I, 


Zum fiebenden / fo wollen wir diefen der Partheien verwilfigs 

| ten Vertrag und unfer Imterhandelung / den Stenden des 

Bunde auf nechftkünfftigen Bunds-Tag fd zu Augfpurg auf 

den Zwey und zwantzigften Tag Dis gegemvertigen Monate 

angefetit if / peca und fol su derfelben Gefallen Ie e 
E] 


— 


—— A ed 


Anxo 


1530. 


7. Mars. 
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Db under jeen oder fen Öngefiegehvderhalben briefftich LrEund 
inb Bevtgege aufgeriche werden follen. 


tind dieweil der Rece(f durch die Stendedes Bunde zu Auge 
purg geben/ vermage und will/ daß wir nach erlanger Reftitu- 
tion, zu Hinlegung aller anderer Serung zwifihen den obgemel= 
ten Dartheien fehwwebende/ gutlid) oder in ander Wege mit gutem 
Fleif handen follen/ haben wir uns der hernad) folgenden Ave 
£ictel (weld) die Partheien auf hinderfidy bringen angenommen) 
entfehloffen. a x 

Erftlich foll ein Rache zu Erffurt den Brieff/ fo ihnen die 
Geifélichéeit dafelbft gegebein/ anfahende Wir Paulus Schul: 
meifter/Sigismundus Senior &c, Des datum weifinad) Chrifti 
unfers Herat Geburt/im funfizehenhundere ein und zwentzigff 
Sare/ Montags-nads Sanct Sacoben des heiligen zwölff Boz 
ten Tag / ben (sterben des Bunds zu Sehwaben zuftellen/ und 
auf nechftkimfftigen Bundstage gen Augfpurg ubevantworten 
laffen/ que) unverzoglich alte und jede Befthwerung /fo ein Kaz 
the nad) Empfahungedeffelben Brieff3/ auf bie Saiftlihteit gez 
Tegt hetten / abthon/ ongeverde / dieweil aber in demfelben Briefe 
mehr denn ein rticéel begeiffen/ welche fib bie Seiftlich 
qat niche befejweren mögen/fonder in gemeinem Rechten und aller 
Billigheit geguiind find/ fo folle ber Geiftlichtert/ auch denen 
von (Grffurt bevorftehen/ fid) mit Wiffen und Willer unfers 
Snedigften Horn von Mentz/ bero zu vertragen/ und welche 
Xrtictel darnadh firittig würden, bie follen in das fürgenomen 
Compromiff gegen / und in Krafft deffelben entlebigé werden/ 
da entgegen amd nicht anderft/ foll unfer Gnedigfter Herz von 
Mentz/ und die Geiftlichkeit zu Erffurt/ aud) alle und jede fore 
der Perfone fin Ehuefitefliden Gnaden und der Geiftlichkeit 
dafelbft zugehorig/falten Laffat und begeben / alle und jede Spuidy 
imb Forderung fo denfelben fonbern Perfohnen aus ben zweyen 
Gtúrmen ber $jeufer/ in der Bewrifehen Aufruhr exmachfen/ 
wie hohe und groß die gefcherzt,/ angefehlagen oder taxivt werz 
den mochten / dann fein Churfürftlid) Gnade fic derfelben aller/ 
von wegen Frieds und Einigkeit mechtiglich und gegen Hber- | 
antivortimg des obangezcigten Brieffs ober Derftbreibung hits 
3ulegen/ und gentzlich auszulefchen unterftanden haben will. 

Desgleichen fo foll die Seifilichtat gegen Uberantwortunge | 
der viel und ierzegemelten Derftbreibung / den zehentaufent Gril- ) 
den/ welche fie in Rrafft derfelben begablet haben / gütlich und | 
freundlich nadfeben/ und fold) in eim Zeit nicht mehr for 
bem. 

Zum andern/ folten beide Partheien jre vollmedstig Anwelde 
Hegen Augfpurg verozdenen / oder den Stenden des Bunds uns 
fer ihren Secreten zu fopreiben/ und bittlich exfuchen/ bag bi 
felben durch fic) ober jre Derorbneten alle andere fübwebenbe | 
Serungen hinzulegen/ bemúben/ und deshalb ein ungaveigert | 
Compromi(f mt folder Sälemigteit aufrichten/ baf fold) 
Serung alle srifehen bie und bem nedften &anct Martins Tag 
mogen entledigt werden. A € i 

{nd des zu LtrEuno haben wir dis unfers Entfcheids und mut- 
fien Dertrags/ jeder Parthey ein Schriffe/ mut amfern Snz 
fiegeht und Thumvingen beveftiget / und mit unfern Qanden 
1010 Namen unterfihrieben/ Gegeben zu Dammelburg am Sam 
flag nad Purificationis Marie un funffzehenhundert ımd dreifz 
figften Save. : 

Dreshalben Wir zu Mrfund von gemeiner Bunds Stend und 
unfern wegen/ diefer Dertrags Briefs zwene in gleicher laut / 
nie der dreyert gemeinen Bundg Dauvtleuth/ nemlic,/ Wilhel- 
men Gaiden von Güffenderg zu Gloth / Walther von Hirnz | 
Heung zu Soboltingen /Pflegers zu Kicchberg /unb Ulvidy Decio 
harts/ Bürgemeifterg zu Ulm anbangenden Snfiegeln/ fertigen / 
amd jeder obgemelten Parchey einer übergeben laffen/ und aut 
dem zu noch mehrer VBekvesfeigung und Beftendigkert/ fo haben 
auch unfer gnedigfier Sets der Cardinal md Crh Bifthoff/ 2, 
für fi und feiner Churfürftliben Gnaden Eréftiffe zu Sens / 
imb der Rath zu Erffurt obgemele Sr Snfigull an diefen Brief 
gehangen/ der geben ift auf ben vierdten Tag des Monats 
Mergen/ nad) Chrifti Geburt fun ffacbenbunbert und im brcifige 
fin Sabre. 


XLIII. 


Crementis Pape VII. primum  Edi&lum 
Henrıco VIII. Regi Anglie licentiam cum 
aliqua Muliere Sponfalia, vel Matrimonium con- 
trabendi, pendente coram. Sede Apoftolica, inter 
ipfum C9 Regiam CATHARINAM, de validi- 
tate feu invaliditate ipforum Conjugii lite, [ub 
pena Excommunicationis majoris probibens, ES 
inbibens. Datum Bononie die 7. Martii 1530. 
[ Hiftoire du Divorce de He wn: VIII & 
de CATHERINE d'Aragon. Tom. III. aux 


Preuves. pag. 446. ] 


Niverfis & fingulis ad quos præfentes Litere per- 
venerint, Salutem & Apoltolicam benediétio- 


nem, Exponi nobis nuper fecit Chariffima in Chrifto 


ia noftra Catharina ig Reg 
aliàs poítquam validitatis fea inv atis Matrimonii 
ex dispenfatione Apoltolicá, inter Reginam ipfam, & 
Chariffimum in Chrito Filium noftrum, Henricum 
Angliz Regem Illuftriff. & fidei Defenforem,multis jam 
decurlis annis. prole fusceptá contracti, & pacificé 
continuati, ipfiusque dispenfati 
vortii caufis, ex noftro paltorali offi 
Thome fanétæ Ceciliz, & Laurentio fanétz Marie in 


a Iuftriff.. Quod 


| trans l'yberim Presbiteris Cardinalibus, in Regno An- 


gliz, noftris, & Apoftolice Sedis Legatis de Latere, 


| omni recufatione, & appellatione remotis, per eos in 


eodem Regno cognoscendis, & decidendis per nos 
commiflis, diétisque Rege, & Reginà ex eorundem 
Cardinalium officio , & mandato, certis die & loco in 
jus vocatis eadem Regina coram eisdem Cardinalibus , 
& Legatis comparentes , ipfos ex loco, & perfonis , ac 
aliis füfpe&tos recufaverat, & ab eorum citatione, & 
cominaro proceflu, ad nos & Sedem Apoftolicam plu- 
ries appellaverat, cum ipfi Cardinales, & Legati, om- 
nibus his reje&is, fe Judices competentes & ad ulterio- 
ra in caufis ipfis per eos procedi poffe, & debere decla- 
raffent, ipfa Regina ab hujusmodi declaratione appel- 
lans, illicentiata recefferat, ipfique Cardinales, & Le- 
gati contra eam ut contumacem à, Jurium & Teftium 
receptione, Procuratore ipfius Regis præfente ac alias 
precefferant. Nos,ut dietz caufz fine fuspitione pro- 
cederent, illas & predictarum appellationum, ad ipiius 
Regina fupplicationem, dile&o Filio Magiftro Paulo 
Capifücio Capeliano noftro & Caufarum Palatii Apos- 
tolici Auditori, per eum audiendas, & nobis referen- 
das, etiam cum poteltate Regem ipfum, & alios citan- 
di, ac eis & dictis Cardinalibus inhibendi etiam füb 
cenfuris € pcenis, etiam pecuniariis, etiam per Edictum 
publicum , conítito fummarié & extra judicialiter de 
noftro tuto acceflu, & aliàs commifimus, ipfeque Pau- 
lus Auditor,conftito fibi de non tuto acceflü citationem 
ipfam cum inhibitione fub cenfüris ac decem millium 
Ducatorum auri, poenis per edi&um publicum, in 
certis locis alme Urbis noftræ, & in partibus, in Col- 
legiate beate Maria Brugenfis, Tornacenfis, & Par- 
rochialis de * Dumbrech , Oppidorum Morinenfis Dio- 
cefium Ecclefiarum valvis afigendum decrevit, & in 
eis premiffa legitime executa fuerint, ac diéto Regi & 
aliis omnibus, ne in prejudicium litis ac Jurium dicte 
Regine interim aliquid innovarent, mandatum fuir , re- 
vocatis poltea, quo ad ipfum Regem, pcenis & cenfu- 
ris, in citatione, & inhibitione appoñtis. Cum autem 
pro parte ejusdem Regine nobis denuo expofitum fue- 
rit, ad ejus aures perveniffe, Regem ipfum ‚lite hujus- 
modi ac inhibitione € mandato fibi factis non obftanti- 
bus, fe jactare, ad fecundas Nuptias de fa&o devenire 
velle, in nou modicum ipfius Regine prejudicium, ac 
in ipfius Regis anime perniciem, quare pro parte ipfius 
Regine nobis fuit humiliter füpplicatum, ut ejus ho- 
nori ac ipfius Regis anime falati confulere, aliásque 
in præmiflis oportune providere, de benignitate Apos- 
tolicà dignaremur, Nos itaque attendentes ‚"juftis & 
honeftis petitionibus, noftrum affenfum denegari non 
poffe , hujusmodi fupplicationibus inclinati. auto- 
ritate Apoftolica pro hoc noftrum Edi&um publicum, 
in audientià noftrá contradiétarum publicandum, ac 
earumdem Eccl am valvis adfigendum , cum aliàs 
prefato Paulo Auditori conftiterit, ad illud eidem Regi 
intimandum , non parere acceflum, prout etiam de præ- 
fenti non pateat, eidem Regi ac quibusvis utriusque 
fexus, etiam ejus Domefticis, ac etiam Confiliariis, 
Secretariis , € aliis cujuscumque Status, Gradus, 
Dignitatis, & excellentiz Perfonis, diftricté interdici- 
mus, prohibemus , & diftriétiüs inhibemus, omnem 
omnino licentiam, poteftatem , & facultatem ab eis au- 
ferentes. Ne fub majoris excommunicationis, & fus- 
penfionis, ac etiam omnium Cathedralium, & Metro- 
politanarum Eccleliarum, & Locorum Secularium, & 
quorumyis Ordinum Regularium diéti Regni Interdidti 
inviolabiliter obfervandi , &.quorumvis Ecclefiaftica- 
rum Dignitatum, Feudorum, Beneficiorum, & Bono- 
rum Secularium, & Ecclefiafticorum, ac inbabiliratis 
ad ea, quecunque alia in pofterum obtinenda, late Sen 
tenti, pcenis, eo ipfo fi contra fecerint, vel eorum 
aliquis contra fecerit incurrendis, ipfe Rex antequam 
per debitam, & finalem litis & caufz hujusmodi ex pe- 
ditionem clarè liqueat id fibi licere de jure, cum aliquá 
Muliere cujuscunque Dignitatis & excellentis etiam vi- 
gore cujusvis defuper forfan fibi aut tali Mulieri, aut 
alias quomodolibet etiam per nos aut Sedem predictam 
conceffz , vel concedende contrahendi licentiz, aut 
contracti approbatione, nec aliqua Mulier cum eodem 
Rege Matrimonium vel Sponfalia contrahere, nec rs 
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fan contra&a, & confummata, etiam prole fusceptá 
continuare , nec Secretarii , Confiliarii, Prelari aut que- 
cunque alii interefle ne de eis fe intromittere quoquo 
modo præfumanr,nec eorum aliquis prefumat inhibendo 
etiam predictis Cardinalibus & Legatis, ac aliis quibus- 
cunque né de caufis prediétis aut ditto Matrimonio 
comminato, etiam nomine Legatorum, aut privatim, 
aut alio quocunque modo fe intromittant. Sed cum 
etiam lite pendente, nullus debeat poileflione conjugii, 
aut debiti conjugalis fpoliari,idem Rex, ut Principem , 
& Chriftianum Catholicum decet, dictam Reginam 


compleétendo illam fub diétis poenis atfectione maritali | 


traétet in omnibus & per omnia prout idem Regi con- 
venit,& finem litis fua folita prudentia patienter expecter, 
Cum juri conveniat litem profequi & maritales affectus 
preftare, nec ante finem litis Rex ipfe alicujus fuatione 
aut confilio, confcientiam Iæfam habere , allegare, aut 
affirmare valeat, cum de his judicare ad eum non per- 
tineat , prefertim cum Reginam ipfam, pro verá con- 
juge habuerit, & traétaverit, & in pacifica poffeffione 
hujusmodi Matrimonii, cum prolis fusceptione fuerit , 
&*proptereà fi Rex praefatus, vel alii, inhibitioni 
prohibitioni € interdiéto hujusmodi contravenerint, 
Regem ipfum ac alios omnes fupradiétos Sententias , 
Cenfuras, & Pœnas predictas, ex nunc prout ex tunc, 
incurriffe declaramus, & ut tales publicari ac publicé 
nunciari & evitari, ac Interdiétum per totum Regnum 
Anglie, fub di&is poenis obfervari debere, volumus, 
atque mandamus. Quocirca vobis. & fingulis veftrum 
etiam in Dignitate conftitutis, fab Excommunicationis 
late Sententia pœnà diftri@è precipiendo mandamus, 
quatenús poftquam præfentes ad vos pervenerint, feu 
vobis præfentaræ fuerint, & commode poteritis, eas- 
dem prefentes Literas in diétá audientiá contradiéta- 
rum publicari, & valvis earundem Ecclefiarum affigi , 
ac paulisper inde amoveri, & earum copiam collatio- 
natam eisdem valvis affixam dimittere, & demum fu- 
per publicatione, & affixione prefentium Literarum & 
illarum copie affixe dimiffione , publica & auctentica 
Inftrumenta, manu publici Notarii , coram teftibus fieri 
faciatis, & de his omnibus ac aliis que in premiffis per 
vos gelta fuerint, nos feu Paulum ipfum Auditorem 
certiores reddere curabitis, Nos enim præfentium Li- 
terarum publicationem, affixionem, & copiæ dimiffio- 
nem per vos faciendas, poftquam faéte fuerint, eos- 
dem Regem & alios predictos & eorum quemlibet, 
contra primum Interdiétum & alia premiffa factum vel 
attemptatum fuerit, nullum penitüs & invalidum, nul- 
liusque roboris , vel momenti effe, ac Interdiétum nos- 
trum hujusmodi, & alia premiffa prefentesque noftras 
Literas, & que ex cis forfan fequerentur, etiam cum 
totali earum infertione nullatenüs revocari, füspendi, 
derogari, limitari, reftringi, modificari, aut declarari 
polfe, etiam per nos aut dictam Sedem ,etiam motu & 
ex certá fcientiá ac de Apoftolice poteltatis plenitudine 
fiet, nullius momenti exiftere, nifi ad ipfius præfatæ 
Regine fpecialis & expreffius accedat affenfus decerni- 
mus, &c. Datum Bononiz fub Annulo Piscatoris, die 
vii. Martii M. D. XXX. Pontificatus noftri anno fep- 
timo. Sic fubferiptum 


EVANGELISTA, 


XLIV. 


Bulle du Pape Cuemenr VII. confirmant le 
Traité de Cambrai du cinquiéme Août 1529. 
ubligeant l'Empereur Cuarwes V. C9 le Roi 
Francois L de lobferver fur de grandes pei- 
nes, C9 les dispenfes du Serment qu'ils peuvent 
avoir fait de non aliener leur Domaine. A Bou- 
logue le 16. Mars 1529. [Freb. Leo- 
NARD, Tom. Il. pag. 372. ] 


Lemens Episcopus, Servus Servorum Dei, ad 

futuram rei memoriam, Quum rerum conditor 
& moderator Deus, qui ineffabili providentià fupera in- 
feraque gubernat, Romano Pontifici fui gregis curam 
demandaverit, ejusque autoritatem per univerfum Ter- 
rarum Orbem inconcuffam effe voluerit, & facrofanc- 
tam, ut tanquam fummus fpeculator Domus Ifrael, & 
Dominice Turris excubator Catolicos Principes,univer- 
fosque veræ pietatis cultores ad pacem & unionem eyo- 
caret,qua nihil ad pié jufteque vivendum,neque majus,ne- 
que conducibilius efe poteft,noftri muneris atque officii 


DES GENS. 61 


| effe ducimus omnibtis curis & vigiliis incumbere, ut ANNO 


| Catolici Principes ad Pacem ingenium mentemque con- 


| vertant, honeltam, falutaremque Pacem appetant, ex< I 539. 


| Poscant, cclebrent in eisque vigeat perpetuus amor 
Pacis, & civilis cura Concordiæ, nec ampliüs odiis 
& fimultatibus, fed amore, invicem, gratia & bene: 
ciis contendant, fideique noftre prefidia, mutua per- 
petuaque voluntate, benevolentia, neceffitudine focie- 
tateque muniant. Sic Apoftolice Sedis dignitas ¡lefa 
illibataque fervabitur ; fic ipfi Reges & Principes in fua- 
vitate & dulcedine Pacis conquiescent; fic Populi 


Th: ger ] . t 3 c i 7 eis 
fubje&i in pulcritudine Pacis & fiduciz T: ulis 
fedebunt.. In fola Pace fita eft omnis noftra falus & 


incolumitas, quam Chriftus de Coelo fecum attulit, ur 
eam inter homines conciliaret, & iis quos pretiofifimo 
cruore redemit, velut hæreditario jure reliq 
Chrifti gregem luporum dentibus undique laniatum in 
tuto locabit; hac pientifimæ Religionis ftatum , tot 
tempeftatibus exagitatum, ad quietis portum reducet ; 
hec denique malorum extirpatrix, bonorumque inven- 
trix, omnes Chriftiane Reipublice partes ægras qui- 
dem, & pené exanimes, ad vitam, ad fpiritum, ad in- 
jtegritatem reflitaet. Et idcirco que pro tam utili & 
falubri Pace ineunda & ftabilienda, per Catolicos Re- 
ges & Principes provide gefta & conftituta fuiffe come 
perimus, libenter, cüm id à nobis exposcitur, Apofto- 
lico munimine roboramus. Sané petitio, nomine Ca- 
riffimorum in Chrifto Filiorum no(lrorum , Caroli Ro- 
manorum & Hispanorum Catolici, in Imperatorem 
electi, & Francisci Chriltianifimi Francorum , Regum, 
nobis nuper exhibita continebat, quemadmodum dilec- 
t in Chrifto Filiæ nobiles mulieres Margareta, Archi- 
duciffa Auftrie, Carolique Amita, € Ludovica Du- 
ciffa Engolismenfis, Genitrix Francisci, eorumdem Re- 
gum Procuratrices, fpeciali atque pleno ad hec pera- 
genda mandato fuffulte, finceram, firmam, & perpe- 
tuam Pacem certis Legibus & Capitulis inierint & fir- 
maverint, per quam cautum eft, ut Nos, & Sanéta Se- 
des Apoftolica, tanquam hujus Concordiæ & Pacifica- 
tionis autores in eadem Pace imprimis comprehendere- 
mur; illudque adjicientes, ut prefati Carolus & Fran- 
ciscus Reges quamprimüm commode fieri poffet, Li- 
teras, quas Ratificationis vocant, ultro citroque exhi- 
berent, & folemni juramento, ac Sacrorum atteftatio- 
ne, mutuo promitterent, fe fingula, quz tam in hac 
Pace, quàm in altera fuperioris anni in Oppido Madrid 
invicem inita, inviolabiliter obfervaturos, cum hac ta- 
men exceptione, nifi quæ ex Pace illa Madritenfi im- 
mutata, variata, innovatave fuerint, ea enim pro fub- 
latis & revocatis haberi voluerunt; utque tarn pia & fa- 
lutaris Pax, ad totius Chriftianæ Reipublice commo- 
dum & dignitatem" redundans , arétioribus vinculis 
ftringeretur, fe omnibus diris & execrationibus, ac 
cenfuris Ecclefiafticis fubjecerunt, omni poteftate eos 
cogendi & coarétandi, &, fi quid in contrarium ten 
taverint, à Chrifti fidelium, Sacrorumque commercio 
excludendi, Judicibus , qui noftrá autoritate Magiftrati- 
bus funguntur, tradita & concefífa, ut in Capitulis 
fuper ea Pace confectis & confcriptis plane expreffeque 
continetur: quibus etiam cautum eft, ut Reges ipfi 
aliqua bona & Dominia Patrimonii Regnorum fuorum 
contra eorum. Juramentum alienare & Juramentorum 
fuorum relaxationem à nobis petere tenerentur. Qua- 
propter eorumdem Regum Procuratores, ad fübjicien- 
dum eosdem Reges cenfuris Ecclefiafticis in eventum 
contraventionis, ab eis fpeciale mandatum habentes , 
nomine ipforum Regum humiliter fupplicari fecerunt, 
ut huic ipfi Paci omne firmitatis robur & ftabilimentum 
autoritate Apoftolicá impartiremur , eamque' prefidio 
Ecclefiafticarum cenfürarum muniremus: infüper jura- 
menta, ab eisdem Regibus de bonis ad Patrimonium 
Regnorum füorum fpeétantibus , non alienandis , iis 
prefertim, que in dictis Capitibus continentur,relaxare, 
eosque ab hujusmodi Juramentorum vinculo abfolvere 
& liberare, de benignitate Apoftolica dignaremur. Nos 
intuentes illum tandem illuxiffe diem, tot noftris votis, 
fupplicationibus, ac precibus à Deo optimo maximo- 
que petitum, quo duo ii fupremi Reges, quorum præ- 
fidio Chriftiana Respublica nititur, Amicitia, Societa- 
te, affinitateque fefe conjunxerint , & ad intemerata 
fidei tutelam , excidiumque Infidelium unà confpira- 
rint, pre gaudio lacrimis obortis vix hzc Pacis Capita 
legentes animum explere potuimus , ad fingula pené 
verba meritas Deo totius unitatis autori gratias agen- 
tes, quód ad tam fandum & religiofum Opus animos 
eorumdem Regum moverit, € fuo ccelefti afflatu infpi- 
rari. Hujusmodi igitur fupplicationibus inclinati , 
quodlibet jusjurandum ab ipfis Regibus füper alienatio- 
ne bonorum Dominiorumque Regalium non facienda 
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preftitum , pro efficacia ftabilitateque hujus Pacis com- 
paranda relaxamus, eosque ab hujusmodi obfervantia 
folvimus ac liberamus ; necnon Capita Foederis & Con- 


cordie cum omnibus Obligationibus, Promiflionibus, | 


ac Cenfurarum fusceptione, fingula denique in Literis 
Patentibus & Mandatis per eosdem Principes Procura- 
toribus fuis datis contenta, quaeque ex iis ipfis fecuta 
derivataque fuerint, autoritate Apoftolicä, tenore præ- 
fentium, approbamus & confirmamus, ac prefentis 
Scripti patrocinio communimus, fupplentes omnes & 
fingulos defectus juris & faéti, fi qui forfan intervene- 
rint in eisdem; ac maudantes illa omnia juxta Litera- 
rum Patentium & Mandatorum tenorem, fub Excom- 
municationis latæ Sententiz poena, per eosdem. Reges 
firmiter obfervari, ipfamque Excommunicationis Sen- 
tentiam contra hujus Amicitiæ &. Pacis ruptorem & 
violatorem, ruptoresve & violatores , ex nunc prout 
ex tunc, in contravenientem & non parentem, totiens 
quotiens contraventum fuerit, in his Scriptis promulga- 
mus & fulminamus, ita ut quisquis ex iis Regibus con- 
tra fecerit, Ex@ommunicationis Sententiam hujusmodi 
eo ipfo incurriffe etiam declaramus, quam à nobis in 
contravenientem promulgari & fulminari petierunt, il- 
lamque per nos promulgatam fponte acceptarunt, & 
illi fe fponte per eorum Procuratores, ad boc ab eis 
fpecialiter conftitutos, quorum nomina & mandata il- 
lorumque tenores, acfi de verbo ad verbum inferti fo- 
rent prefentibus, haberi volumus pro expreffis , fubmi- 
ferunt, & Excommunicationis Sententiam , ac alias 
cenfuras & pcenas per nos aggravari, ac iteratis vicibus 
reaggravari voluerunt & petierunt. Et proptereà illum 
ex eis, qui Paci & Concordia hujusmodi contravene- 
rit, fic per nos excommunicatum & aliis cenfuris li- 
gatum fore declaramus , ac contra eum Sententiam Ex- 
cominunicationis, & alias poenas & cenfuras hujusmo- 
di in eventum contraventionis iteratis vicibus aggrava- 
mus, & contra eum brachium feculare etiam relaxa- 
mus, non obítantibus Confitutionibus & Ordinationi 

bus Apoftolicis ac Privilegiis, Indultis, & Literis A- 
poftolicis, eisdem Regibus forfan conceffis, quibus in- 
ter alia caveri dicitur, quód Reges ipfi excommunicari 
vel interdici non poffint; quibus illorum tenores præ- 
fentibus pro fufficienter expreflis & infertis habentes, 
illis alias in fuo robore permanfuris, hac vice dumtaxat 
fpecialiter & exprefle derogamus, caterisque contrariis 
quibuscumque. Tenor autem Literarum Pacis ac Foe- 
deris & Mandatorum fequitur, & eft talis. 

Au nom ES lotiange de Dien le Createur, de la glo 
rieufe Vierge Marie, & de la Cour celefte, a tous pre» 
Jens ES à venir. Soit notoire ES manifefte que tres-Han- 
tes ES Excellentes Princeffes Dame Marguerite, Archi- 
duceffe, ESc. 

Nulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam 
noftrarum Bar MON Soliton Liberationis, Ap- 
probationis, Confirmationis, Communitionis, Supple- 
tionis, Mandati, Promulgationis, Declarationis, Vo- 
luntatis , Aggravationis, & Derogationis infringere, vel 
ei aufu temerario contrahire. Si quis autem hoc atten- 
tare præfumpferit, indignationem omnipotentis Dei, 
ac beatorum Petri & Pauli Apoftolorum ejus fe nove- 
rit incurfurum, Datum Bononie; Anno Incarnationis 
Dominice (1) 1529. decimo -feptimo. Kal. Aprilis, 
Pontificatus noftri feptimo. Sigvé HEN. px Bus- 
sayo. Scellé avec plomb avec un lacs de foie. Et an 
dos eft écrit, Regiftrata in Cancellaria Apoftolica. De 
ATTEMANTIS. 


(1) I y a ici une erreur, qu'il faut néceffairement coniger. La 
Paix ayant été faire à Cambrai le 5. d'Aoúr 1529. ne fauroit avoir 
été confirmée par le Pape le 16. Mars de cette année, L'Epoque de 
Y'Incarnation ne fauve point cet Anachronisme , & ne fert au contraire 
qu'à le groffir davantage, puis que, felon cette Epoque, PAn 1530, 
avoit commencé 11. Mois & 22. jours auparavant & devoit encore 
durer 9, jours, [Dum.] 


XLV. 


23.Mars. CLE MEN TIS VII. Pape Confirmatio fuper 


emptione ES venditione inter Abbatem, ES Ma- 
giflratum Campidunenfem Annô 1525. celebrata. 
Datum Bononie 23. Martii 1530. [ Voyez-la 
ci-devant fous le 6. Mai 1525. Tom. IV. 
Part. I. pag. 432.] 


| 


C Om PSSpD BL OM: ACE QUU E 


XLVI. 


Berbinduuß swifchen Hergog Heinrich ben Jüngern von 
DBraunfelveig und Lineburg eines] unb Saup Graff 
Doilippé von Heffen andern Cheils/worinnen fic ber 
Herbog obligiret dem Sandgrafen in Eroberung des 
Hergogthumbs Wirttenberg/ zu gut Hergog Uliicbs 
als Davon vertriebenen! zu aflıltiven/ Daberentgegen 
der Sandgraff verfbricht Hergog Heinvichen wider Die 
Stadt Goflar zu Erlangung feiner Exbgerechtigkeit 
des Ramelshergs zu helffen. Wolfenbüttel den Cone 
tag Judica 1530. [HortLEDER Brfachen 
des Tentfchen Kriegs Tom. I. Lib. IV. Cap. VIT. 
pag. 1061. Lunic, Teutfches Reichs. Ar- 
chiv. Part. Special. Abtheil. I V. Abfatz IV. 
Num. X X X110. pag. 57. d’où Pon a tiré cet- 
te Piece. ] 


C'ett-ä-dire, 


Traité entre Hen n1 le jeune Duc de Brunswich- 
Lunebourg, € Puicipre Landgrave dé 
Hefe, par lequel Henri promet au Landgra- 
ve de l'affifler dans fon Expedition de Wirtemberg 
en faveur UL r1c Duc dépoffedé, en échange 
de quoi le Landgrave devra aufi Pafificr en fes 
prétentions contre GOSLAR, fur la Furisdittion 
bereditaire de Rammelsberg. Ad Wolfembutel le 
Dimanche Judica, ann. 1530. 


St von GHttes Graben Henrich der Singer / Herkog qu 

- Brdunfehweig unb Linebtrg/ 3c. Und wit von denfel= 
ben Gnaben Philips Sand-Graff zu Seffen/ Graff zu Cagen= 
elnbogen/ Dieh/ Ziegenhain und Nidda/ than Fund und bez 
fennen hiemit Offentlich in diefem BricfF/ daß wir ung ¿ufam> 
men gefegt/ veremigt und vertragen haben / gufammen fefen/ 
bercinigen und vertragen um gegenwartig in Krafft unb Made 
diefes Brieffs anfanglich : d 

1. Nachdem ber Sood'gebobrme Fürft/ Herr Ulidh/ Herkog 
zu Wirtemberg und Deck / Graff zu Mimpelgareen / unfer 
lieber Schwager und Better wider Recht Gulden Bullen Kanz 
ferl, Sanb-Gricben / Qrdnung des Reichs / ungeho2t u. unerfolge 
teng / feiner Siebden Fürftenthumd/ Land und ¿cut / vom Sind 
zu Echwaben/ entfetzt/ vertrieben und verjagt/ und uber aff 
fein Exbiethen und nadıflageu von Kanferl, Maj. zu Hunger 
und Böhmen diefelben feine Land und sent fürenthalten/ dag et 
zu Berloz und Antwort mt Fommen mag /unb alfo für und für 
rechtzlof gelaffen wird; Go wollen wir beyde/ fampt andern 
Churzund Fürften/ welde alle bargu zu vermögen fern / in Ars 
beit frellen /und zum hochfter ung befleiBigen/und den von Wirs 
tenberg uf nechflfünfftigen Keichg-Tag zu Augfpurg gegen Rays 
ferl, Majeft. und Konigl, Dignitát zu Qungarn md Boheim 
vorditten/ damit er wiebertunb zu feinen abgeduungenen Sanden/ 
und geueen/ unb zu dem er Fug und Kecht bat/ uf ehrlicye/ trägs 
liebe / Teiblidye Weg Fommen móge/ und foll foldye Fürkitt zum 
fürderlichfien im Anfang des Reich Tags gefihehen/ and wir 
wollen nad) gethaner Grúvbitt der Antwort bio) Wodyen ges 
warten, 

IL. Würde aber auf fold qurbitt innerhalb den angezeigten 
dreyen Wochen von S&apferlidyer Majeftat nit Antwort gegebenz 
dap gedachter Iinfer Schwager und Better Hertzog Ulrich voz 
Sanct Sobamnis-Tag febierfien wiederumb m fein Sand und 
geut/ fo viel er des Fug und Recht hat/ reftituitet/ fonder jm 
alsdann bie ferzer/mieber Necht / Ordnung des Reichs / Grilden 
Buller) tandasrichen und alle Billigkeit fürenthalten foltem 
werden/ alébann wollen wir bepbe fampt Hertzog Weichen uf 
St. Zacobs-Tag fibierffen mit Heeres-Crafft/aufte fidret fie zu 
Selb anziehen / und ung unterfichen / ben jetjtgenannten von 
Wirtemberg in fein Fürftenthuunb/ sand und ¿ent wiederumb 
einzuferzen. 

III. Wir Land-Graff Philips follen und wollen aber mitler 


Qut bearbeiten/ daß wir bende des gewiß und zuverläfig ges 
fichert feyn/ alsdann zu folhen Zug N, und 9?. einen ftatt= 
lichen Reuter-Dienft zu Einferzung des von Wittenberg than. 
Doch foll darneben von ms Sand-Graff Philipfen mit dem IL. 
und Ot, in gleichen Fall gehandelt werden/ zu folder Einfetzung 
ihre Qui ober Keuter-Dienft aud) zu thim/ und dergleichen 
wir Dertiog Soemrid) bey N. und PL. uns auch befleifigen wale 
len/ alfo/ daf wir und die ietztgenannte 97. und alle, was fic) 
der in biefe Quiff begeben / ung gegen einander verpflichten und 
verwiffen wollen/ wo von jemands/ was Stands ber wäre/ 
niemands ausgenommen/ alte oder eins Theils / and unfer Sand 
und geut fampt oder befonder / von wegen bicfor Einfesung 
Wirtembergs angegriffen / befdábiget oder tiberjogen folten were 
den/ aldbann wir fampe allen den Ot. und N, obgenant/ und 

was 


Axxo 
1530. 
3. Avril, 


NNO 


530» 


DU DROIT 


was toit tü8 boten mehr Tonnen anbengig madjen/ vor einem | 
Dann fiehen/ und wir alle/ und ein jeder fid) hinder dem arte | 


dern nit abfühnen/ fonder dem oder den / welche alfo befehwvert/ | 
angegriffen oder Übergogen witvden/ von Stud mit sb und | 
Gut/ $anben und Lerten und allem Vermögen zugiehen/ retten 
amd belffen wollen, 

IV. Ob aber Wit $anb-Graf € 
Berpflichtung nit vermochten o 


Philips 97. tmb 97. in diefe 
bringen fonte / alsbam | 
neich und Land-Groff Phiz | 
pftehen und unverhafft fepit. | 
V. Go wollen wir aud) aufr jesigem necyften Keichg-Tag / | 
welcher maffen Herog Mleich wider Neche und alle Billigkeit | 
von fanden ut. feufhen vertrieben/ fampé allen diefer Sachen | 
Glinpff/ Churfürfen und Standen eydhaffeig Perfonenzweißy | 
amd fonften nach Gelegenheit einbilden / mit Angeigung / wo 

Wittenberg alfo wider Recht und alle Billigkeit folte von Lanz 

ben nb <euten enthalten werden / was erfebrecélid) ebenbilds 

Ehurfürften und Ständen das Fünfftig gebabren wolte/ daß 
gleichmaßiger Unfall an einem jeden fid) ereugen moute/ im 
ung daneben befleiffigen 9. unb IR, in diefe Einigung und Hulff 
zu bewegen. Go aber wit diefelben nie an ims bringen mode 
ten/ algdann je zum wenigften fo viel bearbeiten/ daß wir vor 
E gefichere ferm/ diefer Saben halber wider ung nicht zu 
thun, 

e I. Und folder Zug foll alfein zu Einfegung Herhog ttlridé/ 
und nicht Kayferl. Diajeflat u, dem Reid) zu Qerfleütertmg / 
Abbrud)/ Emporung/ Machtheil; Schaden ober des Blau 
bens halben / fürgenommen und gebraucht werden. Des wir 
Seréog Heineich ung fürbehalten/ wd in dem Fall unverpflide 
frey fleben wollen, 

VIL Hingegen follen Y. Herkog Ulrich zu Wirtenberg und 
wit fanbgrajf Philips nad) gethanen Wirtenbergifchem Zug / 
uns Herkog Henvichen wieder die Stadt Goflar/ ju Erlanz 
gung unfer ErbsGerechtigkeit des Kamesbergs / und die jenen / 
welche fid der von Goßlar diefer Sachen halber annehmen modyz 
ten/ als die infer Hergog Soenvidhs hierin? zu endlichen / 
fdleunigem/ austraglihen firderlichen Rechten gan madstig 
fepn ein jeglicher mit feinen SanSer und feuten verbelffen und 
des ber Y, und Wirtemberg uns Berficherung thun, 

VILL, Wolfe aber Di. in biefe Soulff wider Goßlar nit feyn/ 
oder fic) bargu bewegen Laffèn/ als bant fott bermod) foldyes an 
dem Wirtembergifehen Bug / und atid) an der Hulff wider Gofi= 
lar / altenchalben qvotfibar uns Sergog Qenridyen und dem £and= 
graffen umfchadlic) feyn. 

IX. Wir fanbgraff Philips aber follen imb wollen für unz 
fer Perfon Fürftand und Caution thun/ ber geffalt/ob der von 
Bittenberg bud) Furbitt auf jehekünfftie eichg-Tag zu 
Zug zu feinen 
Dit für fey/ 


follen und wollen wir 9 


fog $ 
lips bende biefer Handelung 


| ordonné, commis & deputé fes Procureurs fpe 


DES GENS& 63 


ad augriffe an welchem Dat es were/ Feinen atisgenommen 5 
Als dann wollen wir bepbe/ Herzog und. Landgraff/ biefen 
ASirrenbergifenen Zug hindar en/ und faut diefes Vertrags 
den fürzunemen und auszuführen unperpflicht feyn/ bis fo lang 
derfelb Túrctife) Zug abgewendet/ und die angegriffene Devter 
oder Stande von feiner Enrarnmifepe 
dige find/und alsdann nad) foldyem 2 
Túrcten foffen 11. wollen wir bende 
Heffen mit dem von Wirtenberg in : 
folgenden zu jeder Zeit/ welche im 
lichften und. bequemftenr fey deuchre/ nichts deftowenig: 
felben Zug zu Einfersung Sertzog Ulvidds wiederumb Fürne 
men/ unb laut diefer Beredung volmbzingen, - 

XIV. Go fid aber begebe/daß von gemeinen Keidss: 
| den jeto auf fünfftigem sXeibézxag em Zug unb Sor 


f su 
| Wiederbringung und Eroberung des Königreichs Ungern eins 


t. thätlicher Handlung evlee 


g und Erledigung des 
ylirfien Braunfchweig und 
abt und Tag dem nedyfte 
Iben Sabe uns am treus 


| Beraumbe votirbe/ batinn follen noch wollen wir beyde fer 
\ mie geheffen / nod) von derwegen diefen Zug umd Cinfegung 
| Wirtenbergs untermegen laffen/ fondern nichts deffo minder / 


| Inhalt dtefes Dertrags/ mit dem Kriegs: Dolce und alter 
ale QSubeborungen/ Keitfbafft und Suotbutfft zu ‘Feld 


anzichen/ tmb mit Einfegung des von Wirtenbeys fortfahren/ 


~ 


| aber darneben dis Exbieten thun/ wo Sergog Ulrich auf ehr= 
| liche/ ziemliche / tragl Mittel unb Weg in fein Flrfienz 
thumb/ £and umd Seut/ fo viel ec des berecbtiget von Stund 


im Fußflaffen ungefaume möchte reftituiree werden / alebamt 
wollen wit zu Eroberung des Konigteichs Ungern mit re lberr 
unfecm Kriegs-Bolek zuziehen / und auf siemlche/ trag itbe und 
| Teidliche Wege neben andere El tem unb Ständen. des 
Keiehs/ als gehorfame Fürften/ unfer QU thuit. So bag 
aber abgefchlagen/ und nicht angenommen / und Herkog Ulcie) 
fein Fürftenehumb/ Sand und $eut/ ferner wider 9 
gerichten Sand Frieden und alle Billigkeit fi 
| werden/ alsdann unangefehen folches ttugerifd 
wit beyde mit unfenn Kuegs-Boleé zu Einferzung Ri 
inmafjer wie obftehet/ foztfahren/ alter weiten 2tugfludt / $3 
| belff/ Sune Gegenced / Argelift und Gefebade hiermen gants 
und gar ausgefchloffen und hindan gefetst. 

Zu fefe wahrer tpfunb haben wi diefer Bertrag ziwveen gleich 
einbelligen faute aufgerimbtet / bie mit unfen Handen unt 
| fébaicben / und ein jeglicher unfer Finftlidy Secret darunter Laffer 

tucéen / der ein jebez einen zu fic) genommen und behalten bar, 
| Geben nac) Ehrifti unfers Herm Geburt taufend/ fünjfune 
| bert unb ifi breppigfien Sabe / am Sontag Judica in ber 


| Saften. 


| Q. $9. 8. Bs und £, das ift meine Hand, 
Philips & qu Heffen, ft. 


XLVII. 


| Articles acordez entre Anne de Montmorenci 5 Ma- 
| réchal de France, Commiffaire du Roi Fran- 
co1s I. ES le Gonnétable de Cafille, Com 


7 


Jaire de l'E ir CHARLES V. pour la dé- 
livrance des Enfans de Fr , conformément au 
Traité de Cambrai, du y. d'Aouft 1529. Du 


26. Mei, 1530. [FREDER.LEONARD, 
Tom. H. pag. 375.] 


OMME par le Traité de Paix, Alliance, & Cons 

federation, fait en la Cité de Cambrai, le ciu- 
quieme jour d'Aoult dernier paffé , entre tres-hauts, 
tres-excellens , & tres-puiflans Princes, Charles, par 
la Divine Clemence Empereur des Romains, Roi de 
Caftille, &c. Et François, premier ce nom, 
la grace de Dieu Roi de France Tr 


gneurs Daufin, € Duc d'Orleans, ent 
mains des Commiffaires Deputez par ledit 
Roi Tres-Chretien ; & que lesdits 
ce fe feroient en dedans le premier jour de 
nier paffé, ou plütóc fi faire fe pouvoir, & en la forme 
& maniere qu'il feroit avifé par les Deputez desdits 
Seigneurs Empereur, & Roi, pour faire laquelle deli- 
vrance desdits Seigneurs Daufin, € Duc d'Or 
ledit Seigneur Empereur ait par fes Lettres P. 


Illuftre & Puiffant Seigneur Dow Pedro Ferzaz. 
Velasco, Duc de Frias, Connétable dé Caftil 


Meffire Louis de Flandres, Seigneur de Praet, 


Con- 


f 


eiller 


ANNO 
1539. 


26. Mai. 


ESPAGNE, 


ET FRAM- 
CE, 


ANNO 
1530. 
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feiller d'Et g 
Empereur. Et Pon recevoir iceux Seigneurs Daufin , 
& Duc d'Orieans, & fatisf 
eft tenu par ledit Tre aité, icelui Seigneur Roi ai 
par fes Lettres Patentes commis, ordonné, & di 
fon Procureur fpecial, Illuftre Seigneur Meflir 
de Montmorenci , Grand-Maitre & Maréchal de 
valier de l'Ordre; lesquels Commis, apr 


& Chambellan ordinaire dudit Seigneur | 


re à ce que ledit Seigneur 


aucunes bonnes confiderations, & de com 


le jour que deffus pris 
ance, par certes fois, 


mun confentement, prolong 
pour lesdits paiement & deliv 
derniére jusques au quinzieme jour de Juin pr 
chain, ce jourdui date de es, ont €, convenu, | 
& acordé, des lieu, ordre, forme, & maniere d'icelle 
delivrance, felon que s'enfuit- 


| 
far | 
E 


s d'ordon- 


Premierement , que tous hommes, d’ar 
nance, ıtres Gens de Guerre à Chev 11, de quelque 
qualité qu'ils foient, tant d'un cóté que d'autre, fe re- 


X lieués en ar du ik u ou fef dite 
delivrance , fans que en 2 maniere ils {lent 
aprocher ledit lieu de dix jours-avant,ni dix jours aprés 
que ladite delivrance fe fera. 

Item, Que le jour que fe fera ladite delivrance, nuls 
Gentilshommes de la Mai du Roi Tres-Chretien 
ni autres, ne pafleront, ni viendront au d de la Ville 
de Baionne, plütót, & jusques à ce que Meflieurs les 
Daufin, & Duc Orleans, foient arrivez à S. Jean de | 
Luz, fauf ceux qui ci aprés feront declarez, 

Item. Qu'il ne fe fera d'une part ni d'autre à la | 
ontiere, ni a dix lieuës du lieu où fe fera ladite de- 
livrance, aucune Affemblée de Gens de pied à folde, 
ni d'aucune autre maniere, fauf fept-cens hommes de 
pied, lesquels fe mettront felon que ci aprés fera dit, | 
& tous Gens de Guerre, qui font en Garnifon à Fon- 
tarabie, & à Irun, fe retireront desdit lieux, finon ceux 
qui font pour la garde du Cháteau de Fontarabie, qui | 
font cinquante hommes 

Item. Que le jour de 1 
aucune Affemblée de Gens 
Femmes, au lieu de ladite deli 
d'icelui. 

Item. Que douze jours devant que fe fera ladite de- 
livrance, & jusques à ce qu'elle fera faite, lesdits Sieurs | 
Connétable, & de Praet, envoieront douze Perfonna- 
„qui pourront entrer jusques à dix lieuës 
s le Pais, pour regarder s’il y aura aucune Affem- 
Gens, ou aparence d’aucune chofe contraire à 
cette prefente C ; & le pareil pourra faire en 
Espagne Mon. Ausquels Gen- 
tilshommes fer illé par lesdits Sei- | 
gneurs Connéta ?raet, & Grand-Maitre, quel- 
ques perfonnages pour les conduire à l'effet de leurs 
rges, en tels endroits que lesdits Gentilshommes | 
voudront en dedans lesdites lieués. 

Item. Que Monfi le Grand- Maitre pourra fai 
re vifiter ceux de la Garnifon du Château de Vervie, | 
lesquels ne pourront exceder le nombre de vint hom- 
mes. | 

Item. Afin que lesdits Seigneurs Princes puiflent 
mieux paller en France, & qu’on. p recevoir l’Ar- | 
zent, (1) la Fleur de-lis, & les Ecritures en un méme 
inftant, fe mettra un Ponton fur l’eau, en tel endroit 
que fera avifé, lequel Ponton fera de quarante pieds 
de long, & quinze de large, bien ancré d’ancres fort 
gros, planché par enhaut, & par le milieu du travers 
dudit Ponton, fe fera une barriere ferr clofe d? 
bien clouez jusques fur ledit plancher, qui prenne tout | 
sques a} 


tireront di 


delivrance ne fe pourra faire | 
i Pais, d'Hommes ni 


rance, ni à trois lienés 


-Maitr 


ledit travers de l’un des bouts dudit Ponton 
l'autre, laquelle Barriere fera haute de quatre pi ds ; par 


un côté d'icelle. pañle 


les Gentilshommes Es pa- | 
gnols, & par l'autre les François | 
Item, Deux heures avant que lesdits Princes, de- 
-lis, & Ecritures s’embarqueront, iront | 
deux Gentilshommes , un Esp 
cois, lesquels vifiteront ledit Ponton haut & bas, & | 
demeureront en icelui jusques à ce que lesdits Seigneurs | 
Connétable, & Grand-Maitre foient deffus 1 
ton; & Jesdits deux Gentilshommes feront les premi 
quí pafferont en un inftant, Espagnol en la Gabarre de | 
PArgent; & le François en celle desdits Princes 
Item, Les deux Gabarres, que ledit Seigneur C 
Maitre a fait venir de. Baionne devant ledit Fontarabie, 
fexviront pour e delivrance : & choifiront 
iceux Sei rs Connétable, & de Pract, l’une, pour 


and- 


gn 


pierreries, que le Duc de Bourgogne 
d'Angleterre, & que Frangors I. 
étoit obligé de racheter, Comines dit qu' Edouard IV. portoit cette Fleur 
de-lis für une toque de velours no alla trouver Logis XL à 
Pequigny. | 


toit une fleur de lis de 
e le Bon avoit engagée au Roi 


gnol, & l’autre Fran- | viendra toüjours ledit Aly 


dit Pon- | ger lesdits Coff 
rs 


mettre lesd es; & ledit Seigneur Grand-Maitre 
retiendra l'autre, pour conduire P Argent, & celle que 
iceux Seigneurs Connétabl le, € de Pr raet, auront choi- 
fie pour iceux Princes demeurera du côté d'Andaic ; 
l'autre devant Fontarabie, jusques au jour que fe fe 
la delivrar que lors elles feront vifitées par comm 
d'une part & d'autre, & remenées chacune où elles 
devront être chargées: 

Item. Afin qu'il n’y ait avantage esdites Co 
que I the ne foit plus legere que l'autre, celle où en- 

treront Meffieurs les Daufit , & Duc d'Orleans, fera 
chargée dautant pefant de fer, , Que peferont les Coffres 
où feront les deniers, Fleur-de-lis , & Ecritures; les- 
quels Coffres lesdits Seigneur Connétable, & de Praet , 
envoieront pefer fi bon leur femble, afin d'en faite le 
poids de fer femblable: & fe mettra ledit fer au fond 
de ladite cabane, & pardeffus icelui fe fera un planche 
d'ais bien clouez : & pourra ledit Seigneur Grand-M: 
tre envoier voir pefer ledit fer, pour favoir s'il f 1 
femblable poids ausdits Coffres. 

Item, Avant que lesdits Princes & deniers s'embz 
quent, aura autres deux Gabarrés femblables l'une 
l'autre, l'une desquelles aura fix Gentilshommes, & 
quatre Rameurs Espagnols, & avec eux deux Gentils- 
hommes F ancois 5 & en l'autre auffi y aura fix Gen- 
tilshommes & quatre Rameurs Francois, & avec eux 
deux Gentilshommes, Espagnols , lesquels ie entilshom- 
mes ne porteront finon Epée & Poignard , & lesdits 
Rameurs ne porteront nulles Armes, & pafleront d'un 
côtés d'autre, pour vi t 
gneu ; Connétab ste, & de P: 
Gentils shommes, Rameurs , & Mariniers, qui feront 
fur lesdites Gabarres,n’auront autres Armes on : bâtons, 
offenfives ni défenfives, que celles ci 1 
& vifiter & favoir, fi toutes autres chofes feront die 
fées, & fe regleront felon cette prefente Capitulation , 
afin d'en avifer chacun fa partie. 


Item. ue Jedit Seigneur Grand-M trouvera 
für le bord de la Riviere, acom e deu ns 
Hommes à à Cheval ,& des fept-cens Toc à pied, ci- 


deffüs declarez , tant feulement, fans toutefois les faire 
aprocher de 1’ cau de plus prés que 1 Maifonnette, qui 
eft du côté de France, apellée, Oz aler, auprés de 
laquelle ledit S igneur Grand-Maître retiendra cent 
Chevaux, & quatre-cens hommes de pied, & repartira 
le furplüs desdits Gens de Cheval & dE pied, du côté 
de France, ‘où bon lui femblera. Et lesdits Sei, 

> auront aufl 


Connétable, & de P 
: Cheval & de pied, du côté d’ 


1e 
autant de Gens 
spagne, dont ils re- 
X, & quatre cens 
ndroit du lieu, où 
tiront dudit cóté 
i, fans aprocher 
rancois, 


d 
tiendront femblablement cent Chev 
hommes de pied, für Pavenué à 
ils S'embarqueront; & le furplus rep: 
d'Espagne comme bon leur femb 
plus prés de ladite eau, que les 

Item. Que les Mul ictiers , q qui feront avec les Mulets 
qui aporteront les deniers, pourront venir Jusqpes au 
bord de l'eau , pour les mettre en Ja Gabatre, fur la- 
quelle ils fe devront paffer,& avec chacun Mulet pour- 
ront venir quatre hommes de pied Francois, fans au- 
cunes Armes offenfives ni défenfis aider à con- 
duire, charger, & décharger lesdits Mulets: & ps 
lement pourront venir avec chacun desdits Mulets, 
deux hommes Espagnols, que Alvaro de L 
mera, fans aucunes Armes. 

Item. Comme lesdits Muletiers: François pourront 
venir au bord d de l'e eau, pour mettre en la C 
dits deniers, rront étre au 
dautant d 
fans AES i tirer lesdits Coffres de 1 ite (co 
re, & l'é anger incontinent qu'ils feront paílez 
les emmener fi bon leur fembl 

Item. Que avec lesdits Coffres, où fe 
deniers, &en compagnie dudit Seigneur Gr 
, & quinze hom- 
els qu'il 
déchar- 
des Mulets, & en quelque part où 
era lesdits Coffres, ils feront mis en une 
Chambre bonne & conven le, ou ledir Alva 
Lugo los & couchera, lequel aura avec lui en 
Chamb r la gard lits Coffres, jusqu 
perfonnes, tels qu'il choifira des quinze deflusd 
für eux, & au dehors de ladite Chambre, le S 
Grand-Ma mettra telle garde qu'il voudra, 
ra envoier du côté de Fontarabie at 
mes, fi bon lui femble, à femblable eff 

Item. Ledit Alvaro de Lugo fe 
lesdits, quinze p perfonnes qu'il 


mes de Chev 
nommera, qui 


l’on déct 


po 


> 


t pour 
> quinze hom- 
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, & Ecritures, en la Gabarre, & avant que de les 


ANNO metre en ladite Gabarre, fi icelui Alvaro a quelque 


fuspicion d'aucuns desdits Coffres, il les pourra faire 
ir en prefence dudit Seigneur Grand- Maitre pour 
les vifiter; & s'il trouve quelque faute, icelui Seigneur 
Grand- Maitre la fera reparer. 

Item. En ladite Gabarre desdits Seigneurs Connéta- 
ble, & de Praet, feront mesdits Seigneurs les Daufin, 
& Duc d'Orleans, & le Seigneur de Boiffac, & y aura 
auf douze Gentilshommes Espagnols, y comptis les- 
dits Seigneurs Connétable € de Praet: & en icelle de 
Monteigneur le Grand-Maitre, feront les deniers, Fleur 
de lis, Eeritures, Alvaro de Lugo,& deux Pages;tels que 
lesdits Seigneurs Connétable, & de Pract , nomméront,de 
femblable taille & âge, peu plus ou moins, de Mesdits 
Seigneurs les Daufin, & Duc d'Orleans, auf douze 
Gentilshommes Frángois, y compté & compris ledit 
Seigneur Grand-Maitre. Et pourront les Gentilshom- 
mes fusdits, tant d'un côté que d'autre, porter Epée & 
Poignard de pareille longueur, peu plus oumoins: & les- 
dits Seigneurs Daufin, & Duc d’Orleans,& deux Pages, 
pourront porter Poignard tant feulement : & en chaeune 
desdites Gabarres y aura douze Mariniers Rameurs, & 
un pour la gouverner & guider, & nulles autres perfon- 
nes que les fusdits ne pourront être en icelles Gabarres, 
fauf que s’il eft de befoin de plus grand nombre de Ra- 
meurs, Pon les y pourra ajoûter, gardant l'égalité. 

Item. Ledit Seigrieur Grand-Maitre s’embarquera, 
pour aller aw Ponton du côté de France, là où le Sei- 
gneur de Saint-Pey a mis une Enfeigne, par charge d'i- 
celui Seigneur Grand-Maitre, joignant l'eau, au bas 
de ladite Maifon apellée OzZaraler. 

Item- Lesdits Rameurs ,ni les Gouverneurs desdites 
Gabarres, n'auront nulles Armes, fors feulement les 
rames, lesquelles feront femblables, tant en longueur, 
largeur, que grofleur , & feront mefurées & vifitées par 
les fix Gentilshommes deffusdits , qui feront ordonhez, 
pour aller d’une part & d'autre faire lesdites vilitations, 

Item. Lesdites Gabarrés desdits Seigneurs Princes, 
& deniers. aborderont ledit Ponton en un méme tems 
& inftant & icelui abordé, lesdits Seigneurs Connéta- 
ble, & Grand-Maitre, monteront les premiers für ice- 
Jui Ponton, & fe mettront & tiendront, à favoir ice- 
lui Seigneur Connétable, de la part de Ia Barriere, par 
läquelle devront paffer les Gentilshommes Espagnols ; 
& ledit Grand-Maitre de l'autre part de la Barriere ou 
devtont paffer les Gentilshommes Francois, pour faire 
charger lesdits Gentilshommes , & auffi les Rameurs & 
Conduéteurs desdites Gabarres; lesquels Gentilshom- 
mes, Rameurs, & Conduéteurs, ne monteront fur le- 
dit Ponton fans être apellez; & apellera ledit Seigneur 
Connétable les Espagnols Pun aprés l'autre; & ledit 
Seigneur Grand-Maître les François; & entreront les 
uns & les autres, felon qu'ils feront apellez fur ledit 
Ponton; c’elt à favoir, deux Gentilshommes & deux 
Rameurs de chacun côté pafferont pardeffüs icelüi 
Ponton, & entreront esdites Gabarres; les Espagnols 
en là Gabatre, où feront les deniers; & les François 
en celle, où feront les Princes: & fe fera le tout en 
méme égal tems & inftant, fans que l'un fe hàte plus 
que l'autre. 

Item. Nul n’aprochera de l'eau pendant que ladite 
delivrance fe fera, fors feulement les Gentilshommes , 
Rameurs, Conduéteurs des Gabarres, & Muletiers 
deffusdits, 

Item. Comme lesdites Gabarres feront arrivées au 
Ponton, & arrérées le long d'icelui, comme il fera 
acordé, tous les Gentilshommes, qui feront deffus , fe 
mettront en un bout de chacune d'icelles, de maniere 
que l'endroit de la Gabarre, par où devront entrer les 
Gentilshommes qui fe chargeront, demeure vuide, & 
puiffent entrer iceux Gentilsnommes , fans fe mêler les 
uns avec les autres. 3 

Item. Auta un Galion auquel iront quatre Gentils- 
hommes Espagnols, & ui autre où iront quatre Gen- 
tilshommes Francois: & chacün d'eux auta autant de 
Mariniers l'un que l'autre; & le Galion Espagnol fe 
pourra mettre én la Mer devant S. Jean de Luz; & ce- 
lui de France devant le paffage , allant & venant en tels 
endroits qu'ils voudront, afin que lesdits Gentilshom- 
mes, qui feront fur lesd. Galions, regardent s’il y aura 
fur ladite Mer aucune Flbte ou Affemblée de Navires, 
qui puiffent nuire à Peffeét de ladite delivrance, & cho- 
fes qui en dépendent;& que chácun desdits Gentilshom- 
mes puiffe donner avis à fa Partie de Ce qu’il trouvera. 

Item. Que toute PArtillerie, qui et à Fontarabie, 
du côté de l’eau où fe fera ladite délivrance, fe mettra 
de l’autre côté en une Maifon, ou en deux, ou en au- 
re lieu où il fera avifé, deforte qu'elle ne puiffe por- 
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vrance deffüsd. & à toute heure deux Gentilshoinmes, 
qui feront ordonnez de par mondit Seigneur le Grand- 
Maitre, pour étre audit Fontarabie, avertiront mon- 
dit Seigneur le Grand-Maitre fi l’Artillerie fera au lieu 
qu'il aura été avife: Et auffi icelui Seigneur ne pourra 
faire amener avec lui aucune Artillerie autre que hac- 
quebuttes & hacquebuzes à mains, dont Gens de pied 
ufent aux Guerres; & pour fur ce avoir égard , lesdits 
Connétable, & de Praet, auront autres deux Gentils- 
hommes én leur compagnie. 

ltem. Pour être le polds que portetoht lesdites Ga- 
barres fi grand, fe fera ladite delivrance en tems dé 
pleine mer , & au jour & heure que l'eau fera plus hau- 
te; & viendra ledit Seigneur Grand-Maitre de fi bonne 
heure ledit jour, que fe devra faire ladite delivrance, 
que les Coffres, où feront Por, la fleur-de-lis,& Ler- 
trages, foient embarquez, & mis en la Gabatre pour 
le moins demie heure devant que la Mer Marée foit 
pleine, afin que incontinent ladite delivrance fe puifle 
éffe&uer; & fi les uns ou les autres tardent d'entrer en 
la Gabatre à l’heute qui fera determinée, fera differée 
la delivrarice jusques à un autre jour, 

Item. Que en aucun endroit de Fontarabie, ni és 
Boulevars d’icelle, ni és environs, n'y aura aucun 
Vaiffeau que Pon puiffe mettre fur l’eau, ni pareille- 
ment n'y en aura aucun en Andaie, ni tout au long de 
la lifieré de France, autre que ceux qui devront fervir ; 
& y aura deux Bárques qui iront & viehdront tout le 
long de la Riviere, en chacune desquelles y aura qua- 
tre Gentilshommes , & qtatre Mariniers , la moitié 
Espagnols, & l'autre moitié François, pour vifiter la- 
dite Riviere; & voir ce que on fera. 

Item. La Reine fera dans une Gabarre à part, acom- 
pagnée des Dames & Damoifelles qu'il lui plaira, jus- 
ques au nombre de fix; dedans laquelle Gabarre en- 
trera huit Gentilshommes Espagnols, & autant de 
François, & douze Rameurs, autatit Espagnols que 
Francois , & partira icelle Gabatre au inéme inftant que 
partira celle, qui portera lesdits Seigheurs Daufin, & 
Duc d'Orleans, & s'aprochera du Ponton, & durant 
le tems que fe fera l'échange temporifera auprés dudit 
Ponton; & ce fait tirera droit au bord de l’eau du có- 
té de France, pour arriver aux mêmes lieu & heure, 
| que arrivera la Gabarre desdits Seigneurs Daufin, & 
Duc d'Orleans: & ira Monfieur le Cardinal de Tour- 
nay à Fontarabie, acompagné desdits Gentilshommes 
Francois; qui devront pafler avec ladite Reine, pour 
lui faire la reverance, & la recevoir & acompagner en 
ladite Gabarre, où pourra entrer, pour garder égalité, 
un Prelat d'Espagne, auffi acompagné des Gentilshom- 
mes Espagnols, qui devront paffer avec la Reine, & 
auront lesdits Prelats chacun un Serviteur ; laquelle 
Gabarte fera gouvernée & conduite par un Gouverneur 
Espagnol, jusques à tant que ledit échange fera fait, & 
| aprés icelui être fait, fera gouvernée par un Gouver- 
neur Frangois. Et s'en retourneront à Baionne trois 
jours devant que ladite Reine parte de Victoire, & les- 
dits Scigneurs Daufin, & Duc d'Orleans , de la Puebla 
de Argenton, le Vicomte de Turenne, & les François 
& Francoifes qui font avec lui, avec la Reine, & avec 
lesdits Princes, excepté feulement Monfieur & Mada- 
me de Briffac, & leurs Serviteurs jusques au nombre 
| de douze perfonnes. 

Ainfi acordé, arrété, & conclu par & entre lesdits 
Seigneurs Connétable, de Praet, & Grand-Maitre, le 
26. jour de Mai, 1350. 


XLVIIL 


Syüngern von Braunfchiveig- Sünenburg cines] und 
Sandgraff Philipps von Heffen andern Cheils/ die 
wiedereinfegung Herbog Wleichs in das ibm abgenome 
mene Herkogthum Wirttenberg betreffend. Augfpurg 
pen 28. Suliiis30. [Horrrener frfachen 
des Teutfehen Kriegs Tom. I. Lib. IV. Cap. 
VII. pag. 1061, Lunıs, Teutfches Reichs» 
Archiv. Part. Spec. MB. IV. Abf. IV. 
Num. XXXIL pag. 59. d'où l'on a tiré 
cette Pièce. ] 
C'eft-à-dire, 


Renouvellement du Traité conclu entre Henrik 
jeune Duc de Brunswick - Lunebourg, & Pur 
vier Landgrave de Heffts touchant la reftix 

1 bution 


ter aucune nuifancesau paflage de ladite eau, & deli- ANNO 


1530 


Erunenerte Derbinbnus siifehert Hergog Heinvichen den 28 Juill. 


Anno 
1530. 


66 
tution d'ULric Duc de Witemberg. A Aus- 


bourg le 28. Fuillet 1530. 

OBS von GHites Gnaden/ Dentid) der Singer / Herhog 

zu Sraunfhiveig tmb &üneburg/ und wir Philips/£and= 
graff zu Sefen/ Graff zu Cagenclnbogen/ qu, Dicé/ Siegen 
Hain und Midda/ befennen fiir ung und jebermánniglid in und 
an diefem unfermn offenen Brief. Nachdem wir beyde ung/ laut 
cines Bertrags /des Datum fichet Wolffenbiittel gegenwertigen 
Jabrs / am Sontag Judica ut Bo, vertragen und zufanmen 
verbunden baben/ alfo « Wounfer Better und Sehwager/ Nerhog 
Ulrich zu Wrrtemberg auf diefem Keids-Tag zu feinen Landen 
und Senger burd) wnfere und anderer Chur-und Furfien. Fur bitt 
mit Éommen £onbte/ fonberrt ibm bie ferner wider Xeche fürentz 
halten folten werden / daß wir albam mit Heeres Krafft auff 
Jego verfthienen S. Sacobi Tag im ee feyny und feine &icbb. 
einfefzen wolten/ und bod) diefelbe eit verfelienen aud) fid) 
fouftbie Yandelung und Gefchesft auf jetzigem Reiche Tag bere | 
1naffen zugetragen/ daß wit folde Einfetzung vermodg ehegemelz | 
tes Dertrags nicht thum tonne, y 

T. So haben wir uns beyde mit emander weiter darauf vers 
tragen/als wir das auch biemit gegenwertig thun/ in Krafftund 
Mathe drefes Brieff8 alfo/ daß nidt deftoweniger und tmanz 
gefeben biefer Bercinigung / ber fürber obgenannter Bertrag ın 
allen andern feinen Dun und Artickeln bep voller Mache und 
Gráfften beftehen bleiben/ mit diefem S3rieff mele befeftiget 
an fot. 
font Und damit dannod) nicht deffo minder folde Einfetzung 
Sertiog Ulvichs / dieweil feiner Siebb, feine Furbitt erfehieffen 
mag/ volimbracdt werde/ fo follen und wollen wir obgenandte 
bepbe Hrirfien Braunfeiweig und Heffen in nechftkünfftigen 
Sale /fo man fehreibt 31. Sabr /auf den Dienftag nad) spfing= 
flen/ viet ober fünff Meil wegs ungefehrlich von der Stadt 
sFranckfiurt/ als wit Sertzog Henrich mit drenhundere gerúften 
¿Dferden / und cintaufend Lands-Knecheen zu Gus / und zweyen 
Carthunen/¿weyen Notfblangen / und vier Falcnetlein/fampt 
Pulver / Kugeln und anderer Gereitfthafft/ und wir Sandgraff 
Philips zu Heffen mit gweytaufend Pferden/ und fechgraufend 
dands=-Knechten/ andy mit fes Carthunen/ feds Nochicylans 
ga Zehen Falekenetlein/ ‚und mit Pulver / Kugeln und an 
tet Gereitfehafft darzu geforig / in eygne: Perfon im Feld er= 
feheinen/ und den nedyften nach dem fant Wirtemberg ziehen / 

“UND genannten wnferr Bettern u, Schwager Hertzog tilrichen 
in daffelbe fein Furfienchumb einfetzen/ daran ung nides vers 
hindern fol / fondern allein Sterben: Noth / auch fonft Fein | 
Gebott ober Berbott Ranferlidier Majeftät/ ober ihres Negiez | 
ments und Cammer-Gerichts im heiligen Neidy / aud) Feine | 
Enefehuldigung/ Auszug/ BebelfF/ Spitzfindigkeity oder Wile 
fübr/ ober Mfffaezung/ unfer Sandfehaffe Einvede / Statut/ 
Abfolution, Relaxation, Privilegien / oder ander Wohlthat 
der Kechten/ damit wir und cin jeglicher tms hiervon entbinden | 
and entledigen möchte, 

IIT. Wo aber unfer einer durch sugefalfene eibs-Rranckheit 
in eygner Perfohn zu ziehen verhindert würde, alsdann fol und | 
will derfelbe Sande dem andern die obgemeldte feine Anzahl | 
Keuter und Lands-Rneche/ fampt Bchfen und Pulver / wie | 
obftehet/ ohn alle Weigerung zufehieten/ und den Befelely gez | 
ben /auf den andern zugewarten/ amb feines Befeldhs zu halten. | 

IV. Nachdem aber wir Sandgraff Philips zu Heffen auf den | 
ehegemeldten Vertrag bey N. und 92. erlangt haben /baf fie zu | 
folder Ginfa&ung Wirtembergs/ wo die dis Jahre von uns | 
fürgenommen were worden / jve Soul jf wolten gethan haben/wo 
wie nun N. und N, in fold) QUI zwifchen dies Vrieffs dato 
unó erftfommenden Oftern/ weiter nicht vermöchten oder bringen | 
Fonbten/ alsdann verpflichten wir uns Dtemit in Crafft Diefes 
Briefs / by wie Hergog Qeinvidy zwangig tanfend Gulden in 
nechftfommenden Sftem / i. wit fanbgraff Philips viergig 
taufend Gilden aud) in nechftfonnmenden Offen / gebadtem 
anferm Ohmen/ Better und Schwager / Herkog Uleichen zu 
Birtenberg / geben/ und unverzüglic) zu feinen fidern Sanden 
fielen. und tiberantworten wollen und follen/ damit felber fein 
Sach nac) feinem beften Vermögen auszuführen. — tb vir Sand- 
Staff Philips wollen unferm Bettern Hergog KHeinrichen / damit 
«t defto beffet gu folden smanérg taufenb Gulden £ommen mÓge/ 
zehen taufend Gulden uf feiner Liebd, Birgfehafft/ Glauben 
imb gebttbeliten Zinnf und Penfion aufbringen / und wo ihm 
Sexhog Ulrich damit alfo felber verbelffen/ und in fein Sand u, 
Sirfienthunb Wirtanbergt fommen würde, alsdann foll fein 
<icbd, ung und einem jeden unter ung feine Summa nad) gelege- 
ie pit und auf tragliche Frift und Termin wiedergeben und 

ezablen. 

Welches wir bende einander bey imfent Fate filichen Ehren/ 

Zreuen und wahren Glauben im Wort der Wahrheit und an 

Eypdsftatt zufagen und geloben/ fiet/ feft/ amd unverbrüchlic, 

zu halten und zu verfolgen om alle Exception, Einzed/ Aye 
gelift und Gefehrde, Haben des gue Lekund diefen gesiwenfäc- 
tige mit unfern engnen Sanden unterfchrieben/ und fer Dit 


| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


XLIX. 


Privilegia Fapfers CaroL1 V. FERDINAN- 
Dol. König in Ungarn und Bóbeim und Erf 
Hergogen von Defferreich feinem Herm Bruder sertie 
hen/wobey alle und jede fondsrlich von denen Kayfern 
Heinrich IV, Heinrich V. Sriprich TL mit Soft 
Firing Feidrich L Nudolphen/ Albrechten/ Heine 
tichen/ Supwig! Carl IV. Wenceslao! Sigisinune 
den und Fridrich TIT. dem Sand und Haus Defters 
teich gereichte Freyheiten | Recht und Gerechtige 
keiten | confirmirt/ erneüert |. erldutert/ verbeffert 
und beftättiget. werden. ugfpurg ben 8. Septembr. 
1530. Mit Kayfers RuporLrmı II. Con- 
firmation aller und jeder von oben höchfterwehntenn 
Kayfer Earl V. den Haufe Defterreich gereicbten/ 
Privilegien. Drag auf en. Königl. Schloß den (cte 
ten Juli 1599. [Lomwporrıı Acta publica 
duh Lib. 111. Cap. X C, Num. X. pag. 
631. 


C'eft-à-dire, 


Privilege accordé par l'Empereur CHARLES V. 
%FeRrDInanD Roi de Hongrie € de Bohe- 
me, ©. Archiduc d' Autriche , fon Frere ‚pour lui 4 
Jes Descendans ES toute l'Augufle Maifon 2 du 
triche, par lequel tous anciens Privileges, Droits, 
Immunites ES Regales, accordés à ladite Augufte 
Maifon & au Pais d'Autriche par les Empereurs 
HenrrIV, HenrrV, Frepericli. 
avec ınfertion de ceux de FREDERIC I, par 
RopoLprne Il, ArsEnT, Henri 3 
Louis, Wencescas, SIGISMOND), ($ 
Freperic IIL. for confirmés, renouvellés y 
éclaircis , ameliorés ES corroborés. A Ausbourg 
le 8. Septembre 1530. Avec la Confirmation 
de PEmpereur Ropourue Il. donnée à 
Prague au Château Royal le dernier jour de Fuil= 
let 1599. 


Se Rudolph ber Ander von Gottes Gnaden erwwählter 
- Xomifiber Kayfer / zu allen Zeiten Dichrer def Reichs / 
in Germanien/ zu Hungarn unb Böhermb/ Dal atien/ Erons 
tien und Sclavonien Konig/Ertz 0G zu Deflerveich/ Herz 
1309 gu Burgund/ zu SSrabant/ Steyr /Karndten und Crayn/ 
zu <utgenburg / zu Würtenberg/ Ober und Mider-Seb lefien / 
gum qu Schwabe / Marggraff des Heiligen Kom. Reichs /3u 
urgaw/ Sabre / Ober und Dido aupnity / Gefürfter 
Graff zu Habfpurg/ zu Tyrol / zu Pfirt/ Kyburg/ unnb au 
Gousz/ fanbgrafiu Elfaf/ Herz auff der Windifehes Marct/ 
zu Portenaw imb zur Calig. Bekennen für Uns 1mb unfere 
NachFommen im Sociligen Reid) offenelich/ mit biefem Brief 
und thin Eund allermanniglith / ale vor uns verfehtenenen der 
wenigen Zahl Sieben und Neuntzigften Sabre/ den 2r. Mos 
natstag Octobris ‚der Durchleuchtig hochgeboane Matthias E fre 
Socetzog zu Deflerreich/ Herrzog zu Burgund/ Steyr/ Karndz 
fen/ Erayn und Wiirrenverg / Graff zu Habfpurg und Tyrol. 
Unfer freundlicher geliebter Bruder und Hirfi/ und infer def 
Keich8 allergeheimbfter Nath / als jetz nac) ung der à 
Hertzog und gemeines 1mfer Soblicyen Hautes 
unferer der Ertz-Spertgogen zu Defterreic) Fúrftenehumb Staff: 
und Oerifhafften/fo viel davon tl iifebert 
fer / und Keich zu Sehen viibren durch feine fiebe. fate Bot 
febafft zu See wider erfucbt/ auch Saba i dt 


$ 


hentrager / aller 


mbalts darüber vollffan 
digen Schen2Brieff/ empfangen/ benebenft gebeten/ daß Wir 
inmaffen jeweils bey firgehenden Nomifeben Rayfern mebemalg 
befchehenyalle und jede Privilegia , 52 1/ Gnad/ eff und 
KHandveftenwelchevon alten Kanfern und Konigen / unfern Dor. 
fordern die Durchleuchtige Fürften Ertz-Hertzoge zu Deflerreichy 
durch the Blutvergießen/fehwere Darlegung und Arbeit in der 
heiligen Chriftenheit und def Neiehs dienfien foftbarlid) ermozz 
ben/ tmb eratnet/ neben andern infonderheit aber einen Brief 
der von woeplanb unferit bocigenchten Anherın unnd 
Kayfer Carin den V. Chrifimildeften Ar B 


fibafft darunter trucker laffen/ ber geben ift in der Stadt Aug 
fourg nach Chriffi unfers eben Herm und Seligmachers Ge 
burt/ taufendt fünffhundere und im Brepgigfien Sabr/ am 


Geburt) unfers Lieber Soerren/ im y 
temb, im unferer und des 9. Kei 
gen / und auff vorgenant unfer: 
Leb begebren/ auff unferer Graf 
auf der altem Burgé umd ¿anden 


Donnerftag nad) Jacobi Apoftoli des achtunb ¿wangigfien Tags | 
5 


i$ Monats Juli. y 
2.2: 3. 3. und £ das iff mein Hand. 
Philips £ 2. Heffeny St. | 


Srepheiten / erbebt / herabgeführt / 
fürgelege/ in Beyfeyn und Gegeny 


itet/ amferee anfelne 
lichen 


Anno 
1530, 


8. Sept. 


"Anno 


1153 


DU DROIT 


Tichen geheimben umnd füneymen Kathe befübtiget / gegen denen 
bey unfer Reichg-Canéley gebabten Abfehrifften fleiffig collation- 
Q, Dirt, mit fodygebadbter Kanfers Carls eigener Sand unterzeid)e 
net / darzu weiland Cardinals. Exk-Bifchoffs, und Gbnrfürft 
Alberti zu Mayng und Secretarii Alexander Schweiß Subfcrip- 
tionibus in cin Pergamenen sibel / unter anhangender Rayferz 
licen Grildenen Bull oder Sjnfigel verfaft/ gang unverfehrt bez 
funden worden/ zu confirmiren zu ernenern und su beftatten / 
gerubeten/welcher Brief von Wort zu Wort hernach gefchrieben 
1iebet/ und alfo lautet: 


O53 Carl ber Fünffte von Gottes Gnaden Romifeher Kayı 
fer / zu alfen Zeiten Diehrer dep Reids / in Germanien/ 
Hifpanien / zu Caftilien/ Arragonien / Legron/ beeder Sicilien / 
Hierufalem , ungarn/ Oalmatien/ Croation/Mavarra/ Graz 
naten/ Doleten / Balenti / Gallicien, Majoricar: Hifpalis , 
Sardinien, Cordube, Corfica, Murcie, Gienis, Aigarbien , 
Algezier, Gibraltar, ber Canarifehen und Sjubianiftben Snfuln 
und ber Terre firmae deff Oceanifehen Dieers/20. Sbuig/ rtg" 
bertzog zu Defterreich / Hertyog zu Burgund/zu Sothringen / Zu 
Brabant/3u G»tept/ Carndt/ Eráyn/ zu £impurg/ sützenburg/ 
au Geldern /zu Calabvien/zu Athenarum , zu Neopatrien und 
Wiietenderg/ Graff zu Habfpurg/ Flandern/ Tyrol/ Gorts/ 
Barfillonien, Arthois und Burgund/ Pfaltzgeaff zu Qermegarv/ 
zu Holland’ Seeland, Pfirde/ Kyburg/ zu Danur / zu Ro- 
Alien, Territan und zu Qutphen ( $aubgr. im Elfaf/ Marggraf 
au Burgaw / zu 2üjieür/ Gorrian / ud beB N. 3X. Xeidy8 
suck zu Sthwaben/ Cathalonia, Afturia, Sperm zu rich: 
and / der windifehen Margt/ zu Portenan/, Bifcaja , Salins , 
Mora, Tripoli, ımd Mecheln, Befennen für ung und unfere 
- RachFommen am Reich offentlich mit diefen DBrieff/ und thun 
End allermanniglicd) / wiewol Wir durch Exmegung Rom, 
Kayferlicher Wrirdrgeeit / in welcher tng der Allmadhtige GO 
durch fein Göttliche Gnadenreiche gute Fürfehung Ehriftlichen 
Glaubens zu Befepicmung/ und gemeinen Putz 31 Befirdes 
zung und Erhaltung guten Frieden / Wefer und loblicher Pol- 
Licey der Welt fürgefetze hat / neben bem auch auf angeborner 
Güte und Mildigkeit allezeit geneigt feyn / aller unferg Rn 
Kom, Reis Fürften und ereffentlicher Glieder / Chr/ - titd/ 
und Gnad nicht allein in beftändigen guten Wefer zu handhaben/ 
amb bey folchen wie fie die Toblidyen big auff gegenwärtige Zeit 
unferer Xegivung hinbracyt habenyberuhlid, und opu Verbinder 
rung bleiben zulaffen/fondern fie auch umb Sres Wolverhaltens 
verdieneng willen mit mebrern und befférn Gaben /Gnaden und 
Freyheiten zu bedencten und zu verfehen / jedoch) fo feynd Wir 
anfonderbeit und bilticy mehr bewegt/ wie Lins aud) wol gegiembt/ 
zuftehet und gebühret/ daß Wir folie Gab Kayferlicher Gna- 
den und Frepheiten zu bedencien und zu verfehen/ weldye bann 
unfere Boraleern die Ouvcbleucbtige Fürflen/ und dag loblicye 
Haug Hefferveich / von dem Heiligen Komifehen Reich / umd.von 
alten Rayfern und Konigen burd) the Blutvergieffen/ fehweren 
Darlegungen und Arbeiten ut der heiligen Eriftenheit/ und def 
eichs-dienfien exvozben umd foftbarlid) verdienet und eravnet 
haben. Durdy folcbe Dienft/ Treue und SBeftandigéeit / fie auch 
vorhin œhobet/ und zu dem heiligen Reich erfohren feyn/ und 
das mande md lange Sabe veftiglid) und Loblid) verwefen und 
regitt haben nicht vergefjen/ fondern der ingebence feyn/ alg 
bann die Dernunfft/ und alle Kedyt die bilfiche und natürliche 
Zuneigung unferer Geburt and Stanms Ang barau bewegen. 
Mann nun dee Dunchleuchtige Für Herr Ferdinand zu Uns 
gan/Sôbeimb/ Dalmatien/ Eroatien / tmb Selavonient &0- 
nig/ Snfane in Hifpanien / Erty-K\ertyog zu Defterreich/ zu 
S3urgünb/ zu Brabant/ Steyr / Raïndten / Crayn / Marggraff 
qu Diebren/ zu gügelbirg/ in Oberzund Diider Schlefien/ zu 
Wiirtenberg und qu Tee Soerog/ Fürft qu Schwaben/ Ger 
fürffer Graf qu Habfpurg zu Tyrol/ qu Dfirdy Kyburg / Gorg/ 
sandgraf in Elfas/ Drarggraf des 9. Rom. Kejchs zu Yurgam 
Dberzund Nver-saupnitg/ Herr auff der windifehen Marat / 
qu Portenaw/zu Galins. unfer, und dep Reichs Allergeheinb- 
fiet Rathy Erofehenct und Churfuirft / voz Uns exftbienen it/umb 
hat Uns mit eleg erfudbt umb gebetten / dieweil nad) Abfterben 
weiland def WAllerdurchlenedtigtien Fürften und Herm Marimi 
lían/ Rômifben Kayfers/Errzhertzogen att Defierreid) / Unfers 
und feiner Lieben Anherren feeliger Gedachtnuß/ das Ertahertzoga 
thumb und Sauf Hefterveidy / mit allem feinen verlaffenen 
Füeftenthumben/ Pfaltggraffitbafften Land = Marggraf-Sraff- 
febafften/ Sanden / und Gebteten / an tim und feine Sieb erblich 
Fommen und gefallen. Dag Wir als Komifcyer, Kayfer / ibme 
an tinfer und an fein felbft flatts und Ynferm löblichen Sauf 
Defterreichy att und jeglid) Hrepheiten/Gnad /Privilegien , Brieff 
und Danbvefien / tiber was Ftirffentlmnb und Sand / oder 
Stuck die Lauen/die Anfer Borfordern und bemelt Qauf Defterz 
reich von alten Kanfern und Konigen treffentlich erworben / und 
hergebracht habenyzu confirmiren , zu bejtattigen/ zu vernenern/ 
zu befeften / zu exlauteen/zu befferm geruheten / deffen haben Wir 
angefehen fold) fein fleiffig und simblid) bitten / und fonderlidy 
das unfere Borfordern die Gourd)lendbtigen Fuirfien von Defters 
reich / fold) Snad und Freyhetten mit ihren Gutthaten und lauter 
rete Beftandigteit / durch fie/ wie oben aben angezeigt / bee 
wwiefen und, erzeigt/ alfo wol verdient erworben haben/und bafi 
berfelbe umfer lieber Bruder / Ans und dem $2. Rete nicht allein/ 
fondern gantzer gemeinen Chriftenheit Sachen etlid) Syabr bero) 
als unfer verordneter Stadthalter in unferm lomo) im 9. 
Kom. Keidy / mad) bem beften und getreulichfien ungefpartes 


Fleiffes zu handeln / feiner Seb anliegen Inffen / aud) feiner Sich 


Ton, IV. Part, Il. 


DES GENS, 67 


Perfon und unfer Erbland vermigen su Widerfand bem Grtvcten ANNO 


nad) allem BDermogen bargefirectt hat/ und in Éünfftig Beit / 
Uns und demfelben Reich zu Mol frt und Guten na 
mag und foll/ und darumb mit wolbedadsten Much /guten geis 
tigen Nath/ Umfer und def $9. Reichs Churfirjiens Grafen/ 
SYerven/ und anderer Unferer treffenthiben Xathe / fo dif 
mals bey ins hie auff Kayf. Hoff in guter Anzahl bey einander 
gerefen feyn/ und recht exwicjen/ den obgemelten unfern lieben 
Brudeen Konig Ferdinanden/ als regivenden Sands-Fürften 
und Ertzhertzogen in Defterreich von unfer und fein feli wegen 
aud) aller unfer beeden Erben und 9adifommen ; Fürften und 
Ertzhertzogen def Haufes Defterreich8/ geneiniglid und fonberz 
lid) zu. ewigen Zeiten/ folche Privilegien, Gnaden/ Freyheiteny 
Gerecheigteiten/ und gute alte Gewohnheiten confirmirt, bes 
frattiget / erläutert und gebeffert/ und fonderlic, die Freyheiten/ 
fo der edlen Marggraffihaftt und Grtsbertgogtbumb Defterreichy 
von den alten Rom, Sapfeen und Konigen gegeben und verglichen 
feyny erftlichen baf das Sand Defterreid) ift das Shildımd das 
Hertz des $). Nom. Reidys / und der Nerrenfhafft von Heffer= 
reich und deren Erben in abfteigender fini Shres Gefchlechts 
Sitadtommer ewig sehen feyn folly alfo bag fein Romifcher Rays 
fer ein Poteftat oder Gewalt barüber fetgen foll/ ber Sürft foll 
aud) alle Nutzung des Sands Daben/ defgleichen feine Nachs 
fommen/ Ex foll auch feyn der Altergeheimbfte Rath def Komts 
fien Kayfers/ alfo bag Leine Sad / fo die in Ewigkeit reicht / 
ohne fein Borwiffen befejloffen voerben oder befehehen foll/ befis 
gleichen feine 9)adjtommen. Das sand Hefterreid) iff auch 
exempt undfrey fampt feinen Einwohnern für allen andern fane 
den/ aller Zinfen und Aufflagen der Kayfer/ und anderer wm 
Ewigfeit/ und diefelben Fürfter von Defterreich feynd dem $9. 
Rom. Keichy nod) jemand andern Feiner Steuer / Sul noch 
Dienftbarkeit fayuldig nod) verpflicht / dann was fie auß ihrem 
guten Willen thun/ allen aufgenommen / daß fie dem Reich 
fchulbig fepn zu dienen in Soungarn mit 12. gervapneten Manz 
nen einen Monat auff diefen Koften/ qu einem tibrtunb / daf 
Er ein Fürft dep Reiche erfandt werde. Sie feyn aud) nicht 
fbulbig umb Empfahung ihrer Schen aufferhalb def Sands Des 
ferreic) nadyurenfen / fondern fie follen ihnen in demfelben Sand 
geliehen werben. So fie aber, bie auf fregen guten Willen auffer 
¿and empfahen würden / fo foll ihnen daffelbe ohne allen Gaz 
den feyn/ und das allıweg vom Keich notbburgtig Erkantnuß 
gegeben werden / wie wenland unfer Borfahe / Kanfer Carl der 
4. Herkog Kudolphen von Defterreich/ für fidy felbft und feine 
Brüder Frideridy/ Albzechten und Seopolden Herhogen zu Defters 
reich/in gleichem Fall aud) ein recognition geben bat/ und wo 
eg ihnen verfagt wiirde / folten fie daeymaln fchrifftlich erfordern, 
unb mogens darnady ohne Fuedt der Balligkeit befigen/als hate 
ten fie es leiblid) entpfangen, Derfelbe Erghergog von Dellers 
veich / fo ihıne/ wie obftehet/ fein $cben vom Keic) gelichen vers 
den/ fol et bie empfangen in einem Fúrfilidien Gewand / unter 
feinen Œréberfogbut umbpfangen mit ein gegiementen oder ges 
fpitxten Grant; / und einen filbern Stab gleid) einem Seepter 
in einer Sand baltent/ auff fein Pferd fitgent/ und Er bat auch 
burd) fleiffige Erfahrung und Urtbeln von denen Kômifthen Kays 
fern md Churfürfien/ die Höhe des Nomifehen 3Xeicbe erlanget/ 
daß Shm alle feine Recht und schen / was eygenfchaffe die fenn/ 
alfo follen gelichen werden / und ift mit folder Geflalt ber ei 
bung geoßmächtiglid) vor andern begabt. Der Hertzog, von 
Defterreich bat bie Wirdigkeit vom Reich / baf ex der Konigs 
lichen Exon Diadem und dag Ereutz als Kapferl, Diadems auf 
feinen Extzhertzoghut offentlid) tragen mag/ Er empfübet aud) 
fein £chen frey ohn einige Gab. Die Fürften von Oefferreicis 
follen tmb mögen ihr Gericht und Fürftliche Schwerdt / und des 
Sands Panier mis voz dem Xeid) und aller Welt tragen / 
oder führen Iaffen. Der obgemelte Hertzog ift umb Feine Cad) 
fibuldig vor dem Reidy oder def Reidhs-Cammer-Soff oder ans 
dern Gerichtern / wie bie Nahmen baben/gu Recht zu ftehen/ Er 
molle bann gerne/fondern Er mag emen feiner gchenmmann ferzen/ 
vor demfelben foll er bem Kechter gehorfamb ober ftatt thun, Er 
ift aud) nicht fehuldig auff die Reichstag zukommen ober qu ere 
fibeineny denn mit quta Willen. So aber der Ersshertiog 
auff einer Reiche-Derfamblung ift/foll Er als cin Pfalty-Erty 
bertiog gehalten werden / und.nicht weniger Sitz oder Sang que 
rechten Seiten def Reichs bie Exfte fiai nad) den Churfürfien 
haben und behalten. Das Reid) foll aud) dem Exty-hertjog zu 
Defterreich wider alle, feine Dergewaltigere/ ober die Shme uns 
billiches quftigen/ SU Bemeifen/ baf ce Net erlange/ bats 
ttn aud) ber Gurft von Hefferveidy/ alfo wohl verdient und 
totirbig ifi/baf thm das D. Keichs belnilfflidy fenn folle. Dann 
ex ift gelegen umd gefetst an ein Ende der Eprifienbeit und qu 
aller Zeit ermabnet/ eet und übt die Were’ unfers Sen Vefu 
Gbrifü/ darınnb find ibm vom Reich qu Hulff und Veyfiand 
gegeben und verhehen die Brfthumb Saltsburg und SPaffam / 
mit aller ihren Ghut / bie hievor langen Zeiten genennet worden 
die Suvavia mb Laureacenfis, alfo der Güvft von Deflerreich 
amd feine Nachkommen / und das Sand Hefterreich über die bes 
melten Stift Boge und Herren feyn follen. Er mag aud 
durch ein unverleumbten Mann £ampfen / und denfelben feinen 
Kämpfer mag denfelben Tag Fein Fúrft / oder andere Perfon 
mandyerley Berleumboung anziehen. Die Crtybertyogen mögen 
in den vozbeftimbten ihren Fürftenthumben/ Nerjjafften und 
sanden/ bie fie jetz haben/ oder in Fünfftiger Zeit gewinnen / 
fid) aller, gervaltfamb gebrauchen / mit Freyung, zu geben/ neue 
Muffidlag/ Maut gol und andere Mehrung ihren Nutz und 
Beutten 34 machen] ufum / der aud) in all andere Wege/ 
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wie die gerant feytt/ und fid) begeben werden / zu genieffen und 
zu Defterreich wt ihren Landen gebiehten/ thun ober auffferzen / 
das fol weder anf. ober andere Gewalt hernadh nicht veránz 
bern. Ee foll auch Feiner feinen Sebemmann oder feines Landes 
Jiwobner oder Befitger/ feinen andern dann Shine bem Fürz 
ten und feinen Berwaltern gehorfamb feyn. "Das Keic) foll 
feine sehen haben im Œrtbetsogthumb Oefferreich/ welcher 
Sürft oder Herr Güter hat m rtypertyoatbumb Defterveich / fo 
von Shine gehen feynd/ die foll ex niemand Leihen noch zuftellen/ 
Ex habe dann vor vom Ertzhertzog zu Defierveid) beffanben oder 
anpfangen/ wo das nicht befehehe,/ find die Güter dem Ext: 
bettyog fren verfallen, und eigen/ allein die Seiftlichen Fürften 
und Gloffr Dierüm aufgenommen, ‚Alle Welcliche Gericht / 
Schatz), Bergiwert/ Mint; / Wildbanı/, Bildweidt/ Fort 
und Wilde in obgenanten Sbren ganden/ follen von denfelben 


Ertabertzogen zu Sehen fem. Der Aclteffe unter den KHertzogen | 
foll die Herfihafften des Landes haben/und nad; Shin fein altis | 


fir Sohn erblid)/ bod) alfo/ bag. es von den Stammen def 
Bluts wide fomme/ und dag big Ertshertzogehumb nimmer 
getheilet werden fol / wo aber bemelte Fürften ohne Erbjöhne 
abgiengen/ fo foll das Ertzhertzogehumb und feine gand auff 
feine Aelrifte Tochter verfallen/ der Extzhertzog Dat Macht fcis 
ne Land zu verfthaffen und geben wen ce will/ fo er / das Gott 
verltite/ ohne Erbkinder abgienge/ und foll daran durch, das 
Neidy ude verhindert werden. Go iemand/in was Würden 
det ware / etwas feinet Land ober wie Das genannt möcht wer= 
den/ fo er vom Reich oder Geifilichen Fúrtien £chens oder anz 
derer Gabe weife inne hatte, einem Eerzhertzogen zu Defterreid) 
amd Sgertzogen zu Steyr verfhaffen, geben/ verfanffen/ oder 
verpfanden wiirde/daß diefelben Gefthd t/Gaben und Berfatzuns 
gen twedet dee Kanfer mod) jemands verhindern moge/ und ob 
fole Gaben/ Kauff-und Berpfandungen fo eyleno gefchehen / 
der Kafer ober £ehenherr nicht möchte darumb angefüdyt werden/ 
das foll bem Kertgog Écinren Deadytbcil geben. Der obbemeldte Ertzs 
bertzog foll feine Sooff/ Sand unb andere Gericht / mit Edlen 
ober fonjt andern ebrbaten wmiverleumbten Mannen an et 
ftadt befetzen und verozbnen. Ob auch jemand an der gemelten 
Erti-bertzogen Hoff Sand-oder andern Geridseens die fie Engen= 
thumbs-<ehens-oder Pfandweif vom $2. Reid) ober font inne 
haben/in die 2fdbt erfermet wurde/fo follen diefelbe an tms und 


des Reiche-Cammer/ Hoff oder andeen Gerichten nicht bar- | 


auf genommen werden mogen/ fie fey dann zuvor an gemelz 
ten Œtti-bertsogen Noffamd gandgericht darauf Fommen/ umb 
was alfo vor beg Fürftender Oefferreichifthen <anden umb andern 
Gerichten) die fie von Eigenthunbs-Lehens z oder SDfanbtweif 
vom Xeic) oder fonften innen haben/ ober andern ren Ses 
citen / mit Werheil und Reche erfand und entfdieben wurde/ 
darbey fol es endlich bleiben / eg ware bam baf bie Sad) eine 
Appellation auff ibt ttug/ fo follen bod) diefelbe nad Ordnung 
des regirenden and8-Fúrften tmb der Sands-Gebraud) aud) nicht 
weiter/ denn in def Sands-‘Fürften Cammergericht voltführe/ 
und darüber an {ins / nod) an das Keihs-Cammer-Gericht 
nicht appellirt, fapplicirt nod) deducirt, aud) eine Wegerung/ 
von ber Fürften von Oefferreics Gerichten / Uetheiln und Erz 
Tandtnuffen bey dem Reid) / und deffelben GammerzGericbt anz 
genommen werden/ unangefehen ob Inevor auf tiberfebimg oder 
einigen andern Urfacyen / dergleich viel ober wenig befchehen 
wäre / oder befehehen würde, auch unangefehen aller Conftitu- 
tionen, Sahung umd Drdnungen bie hin imb wider gemacht 
fern/ oder Eunfftig gemacht werden möchten / datın wir denfel= 
ben allen und jeden/ auf Kayf. Made Dollfommenbeit / und 
rechten Wiffen derogirn snd widerfprechen/und alles was barz 
wider gehandelt ifi oder wird/ caffiren , vernidyten / toibertuffen 
und ganglics abtun, Des Erg-hergogen von Defterreich und 
aller feiner urfenthumb Land > Nauptleute/ Dogt/ Pfleger / 
Rathsdiener/ und gemeiniglid) und fonberlid) alle Shre Unter 
thanen / Sandfaffen / Eigensund Selententh / Schußs=und 
Schiems-verwandeen / becberten Gefhlecses / Chriften und Suz 
deny follen von wegen ihrer Aempter und Dienft/ Handlungen/ 
ud) ihrer engnen/ noch Feiner anderley Sachen / e8 betreffe (£t) 
$eib / geben / oder Güte/ fiir deff Neidhs-Hoff-Cammer /noch 
timig ander Gericht def Keichg zu Weftphalen/ zu Rothweil/ 
mod) für andere frembde Hoffoder Land-Geridt / geladen noch 
erfordert/ auch burd) Fein Penal Mtandat / Arreft oder andere 
Bettobungen dahin getrungen ober gezogen werden / fondern das 
Recht vor deffelben Ereshertiogs zu Defterreich geobneten und 
gefegten Kiditern nehmen und geben, Es follen aud) von deffelz 
ben Reidys-offamd Cammer-nod) einigen anbern Geeidytert/ 
in defi Gtü-Soertogen zu Deflerreich Sanden/ tiber feine £euth/ 
Suter’ Unterthanens Diener / verwandten Ehriften unb Sue 
den und alle die ihnen mit Sdirmb Gaftet/ Doigten/ oder in 
alle andere Weg/ wit obfichet/ verwandt foyn/ mod) aud) in 
Sevrfchaffeen/ bie fie in Pfandes ober ander weife von ban Heiz 
gen Keith / 110 fonft auff ewige $ofumg/ oder in andere wege 
innen haben/ Fein rreft/ Mandat/ Gebott oder Berbott ge: 
richelid) oder aufferhalbs Gerichts aufgehen nod) gebracht / nods 
auch von den Gerichten unb wreheilen des Ertzherkogen von 
Defterreich feine Appellation angenommen werden. Ob aber 

von def Keiche-Noffzoder Cammerzoder einigen andern Gerich= 

ten des Reichs zu MWeftphaken/ zu Rochweil oder andern fremb- 

den fanbzuno Yoffgeridyten / wre voyficbet/ wider des gemelten 

Saufes Deferreich / und feiner zugehörigen Land tinterthanen 

und Berwandten / aud) wie vozftehet / Sehtes arrettirt, man- 

dirt, demandirt, gebotten verbotten / geurtheilt/ aefpaodıen / 


amid gehandelt vourbe/ daffelbe fol alles michtig /Erafftloß /tobt/ 


ab/ und caffire fen. ES fol aud) der Crtibertog su Oeflets Ayo 


teid) ur allen feinen Sanden / dergleichen bie Iinterthanen und 


Diener des Haufes Defterreich Gewalt haben / offene Achter zu y 530. 


enthalten/ und mit ihnen Gemeinfhafft su haben / boib daß tic 
auff Anruffen ber Parthen bie zu Recht halten, Es fol auch) 
das Keith) noch Feine andere Soerifdafft niemands im Sauf Des 
flerreidh in Schuß und Schirm nemen / aud) Fein Ged in der 
SE en von Oefferteidh Sand geben / nor) jenands davinn/ Wee 
Dex frey/ 100) zu Recht zu beleiten haben / fondern allen Schutz 
und Schiem/ unb alle Berglatung in allen Sanden des Kaufes 
Defterreich allein dem Fürften von Defterreich zugeben gebtibten 
| und auftehen. Alte und jede Yuden fo der Zeit unter ihren Gee 
ivalt fitzen werden / follen bey allen diefen Rechten und Zugehos 
| turigen bleiben wie die Hevtgogen und ihre Bozfordere pie 
| den herbanehe baben/und bie in ihren Sanden halten/ ffeuven/ober 
von ihnen auftreiben/ und wider abnchmen/ und damit in alle 
Wege handeln und fahren mogen/ in aller maf alf wir und 
| unfete Nachkommen Kömifche Kayfer und Konig in dem D. 
| Sei) Rechten Faeyheiteny Gewohneiteny und alten Her 
| Foimmen/ die balten/ mit Steuer und in ander wege mit ihnen 
| gefahren / getban und gehandelt/Siemügen aud) fonfien in allen 
| Shren Sanden offenen Bucher halten. Dee gemelten Ertzs 
| perthogen qu Hefterreich unverreitte 2pmptleut follen an feinen 
| Reith8-Städten einig Xecht haben / und wer aug Shren Lariden 
| ¿cuche/der mag nimnermebr auf fein Gut dareitt ziehen. Wels 
Ser Einwohner def Sands / ober ber Güter darin bat /. wider 
den Extibertzogen tbut/ beimbtidy oder offentlich / ber ift Shme 
mit feb tmb Sue verfallen. Es mögen auch fie/ihre Erben mó 
NadEommen/ in allen ihren $anben / Herfihafften und Gebies 
ten/ als oben gemelde ift Graffen/ Freyen/ Deun/ Ritter / 
Knecht auch faugfam und verdiente © erfonen von neuen Edel 
wachen/ diefelben Waffen md Sfeiob mit Schild und mit 
Helmen/ und allerley Zierheit/ Farber und Plafmermgen/ 
geben und Tier der Kayf. Rechten’ Artznen / der fieben freyerr 
Künft febrer und Meifter/ offeneliche Schreiber und geordnete 
Kichter fetzen und creirn,, alfo bap diefelben Graffen / Herz 
Xitter/ Knecht / Ebelleut/ Schrer/ Meifter/ offeneliche Gütei- 
ber und geordnete Richter dute) das gante 9. Rom. Reid) / fire 
fole gehalten und aller und jeglichen. Privilegien, Freyheiten/ 
| Begabungen und Gnaden Sybrir Würden und Aanpter gea 
brauchen / treiben / üben amd geniefen follen umb mögen) als 
andere Gtaffen/ Freyen/Herren/ Ritter / Knecht / Edellenth/ $62 
| Eet/ Meifter/offene Schreiber und geordnete Ridter / von Kayf, 
Gewalt gemacht und creirt , der gebrauchen / üben und geniefert 
von Getechtigfeiten/ oder Gewohnheiten /docy daß fie voran ges 
bubtlidy Gehibt und Ayo darumb von ihnen an ımfer/ unferee 
Nachkommeny und beg. Reichs Stab/ nehmen/ als dann foldy 
Geliibd fnb 20 / von derfelben Ehren md Wilrdigfeit wegen 
qu tbun gebtibret/ bod) erklären / fegen/ meinen und wollen /D3 
foldje Stafen/ Freyen/ Herın/Ritter/ Rnecbt/ belleut / febre / 
Dieifier /offene Schreiber / und geordnete Kichter/ die unfere fore 
bern am Keidy Rom. Ranfer und Konig/ und feine Sieb fordern 
Grtsbertgoge gu Hefferceidy in unfers Sang Deflerreiche Sander 
bißher geordnet / erbebt und gemadyt hatten / ober Wir unb uns 
fete Nachkommen Ertshertgogen zu Oeffereich Étinffriglich zu emi- 
gen Zeiten unfers Defterreishs Erblanden ozbnen / erheben und 
machert werden / mit Sheen Perfonen/senten und Sütern/follen 
feri mb bleiben in aller Geborfamb eines Kegieenden Fürften 
Unfers Haufes Defkerreich / mit aller Obrigkeit/ Derrida Se 
tidst/Rechten/ Steuren/ und aller Dienfibarfeiten / feine aufs 
| genommen / wie andere infers Haufes Oefterveidy £anbleut und 
von folder Erhebung wegen bem Nom. Keich mit nidbte auge= 
gogen/ noch unterwüirfftig gemacht fepn nod) werden /daB fie aud) 
in Shren £anden/ Nerzfchafften und Giebretben/ alf oben gemelt iff/ 
all unb jegliche Paftarten und andere uriehelid) Gebome/ in 
welcherien weife Das iff/ oder was Gebrecben/die an ihrer Geburt 
haben / ehelichen und gu den Rechten deren die ehrlich geboren fe 
bringen / auch zu Elven/ Whirden und Gtand/und allen Aemp= 
tern fauglid) machen/ amb fie gu Dätterlicher und Mütterlicher / 
und aller andern Exbfehafft/ bey derfelben Sbrer Batter und 
Mutter Ieben/ ober nad) ihren tobt / es feynd ebeliche Erben 
verhanden/ ober nicht / zulaffen. ud) alle, verleumbdt / vow 
welcherley That diefelben durdy urtheilen ober fonft gemerckt oder 
verTeumbbt/ und an ihren Ehren Würden und Stand gefchwäche 
fegn/ Shre Säumbden/ Ehre und Whivd / widergeben/ und fie ut 
Ihren vorigen Stand fegen. Au Sraffen / Freihen/ Herren; 
Kitter/ Kntecht/ Edelferth / Lelyrer / Mieifier/ offene Schyeiber/und 
die geordneten Kidhter/ die Shree Aempter und Warden nidhe rece 
gebraichen/ als vecht ifi/ davon entfegen / von alten Syren Wire 
den unb Aemptern/audy dic es verfehulden/der Kitterfchafft unb 
Meifterfchafft Zierheit abnebnten/ une von Sybnen abnehmen mós 
gen. Auch alles das / fo der Ertsherkog zu Defterreich / wie ob 
ftebet/befigt und innen bat / dag foll fenn und beïfen / das Ertys 
berkogthumb zu Defterreichyumd alle umd jede Kecht/ Privilegien, 
und ¿Senberten Daben / wie bie andern Syttejtentbumb/ Landen des 
Reiche. ob aud) die diftri& , Gebieth und Hersfchafft vorgemelts 
Ertzherkogs erweitert würden mit andern Fueftenthumben/sander 
und <euthen/durds Erbfehafften/Sabungen/ Rauff/ Dermachtnufe 
fen oder einig andere Anfallyfo follen. obbemelte cht /Freheiters 
und Indult auff diefelben Mebrungen ober Erweiterungen votr- 
Fonnnlichen aud) reterirt umb gezogen werden, Und infonberbeit 
meinen / fefen/1mb wollen wir von Kayf, MadtBolltommnen= 


beit und rechten Wiffen/daf das Surfienthumb Wireenberg und 


ect mit Sand und tenthen/ und aller Sugeboring fid) freuen / 


brauchen und genieffen Iaffen. aller vor und nachgefihrichner Frey 
heiten; 


ANNO 


DEI 


DU DROIT DES GENS. 


beiteny Ehren Würden) Ketten und Gewohnheiten’ wie alle ante 
dere des Hauß Defterreichd Land und seuch. 

Die Fürften von Hefterveidy follen aud) haben alle Bogtheyen 
und Dolgtrecht/in Biftumben/Abtyen/ Paobftenen/Clöfteen/Gotz 
teshänffern und Kirchen/ am Leute und Gríterny die in ihren 
Hefihafften unb Sánder/ oder anderswo gelegen fen / Deren 
Erbvoge fie fey und qu Recht follen feyn/ und wider die obz 
aefehriebenen Gnaden/ Privilegien und renbeiteny follen nicht 
epit noch thun/ Feinerley Gemein Kavf. gelthrieben Sefeg/mod) 
Recht / ned) Eeinerley Gewonheit/ oder andere foridere Sabung 
oder Ordnung an einigerfe End oder ffatt gemacbt /in was Saut 
die fey)/ ob dre aud) alfo gethan waren/daß davon fondere Mel 
bung / und von Wort zu Wort befehehen folte. Wann wir denz 
felben allen und jeglid in ben obbefübvicbenen Bingen enfiehen / 
und enfogen haben wollen/durdy diefen unfern Bricff / bod) bene 
felben Gefegen und Rechten in den andern Sheen Stuckzund Su 
baltungen unvergeeifflic) / ob, aud) unfere Borfahren und Bor= 
fordern Rom. Kanfer und Konig Xetht / Freyhert/ Gnad oder 
Brieff/wie die waren / gegeben hatten / die wider die vorgemel= 
ten/des Hauß Defterreichg Freyheit/ Brieff/ Gerechtigteit/ WBurs 
der Gnad oder Gewohnheit waren / diefelben vernichten wir mb 
wollen/ daß fie gang teafftlop und umfeyulbig feyn follen/ und 
demfelben Haug Hefterveidy nod) deffelben Soaup Furften/ Nerhos 
gen und NadyFommen Feinerley Schaden nod) Sreung niche brie 
gen follen und mögen in feinen Weg. (£8 foil aud) denen ges 
melten Ertzhergogen niche fehaden nod) Abbruch gebehren/ ob 
einiger der gemelten Brief oder anderer Shrer Kauffstehen-Saf> 
und Pfandsbrieffen/ tiber bie Herafcharft und Gericht/ fo fe 
von 9. Reid) ober'anberen. Fürften/ Herren ober Gemeinden an 
tidy gebrauke und inm haben / oder fonderlid) einiger Articul dare 
im zerrieffen oder verbrochen maven von Konig Ottocaren gu 
Voheimb/ oder Kdriig Vella zu Qungarn/ oder in Zeiten der 
Acht Soeráóg Friderichs von Defterreich/ oder im Bewerifehen 
Aufffiand des nechfé verfébienen 1525. Sabes / verlegt / verlohr 
ten ober mod) verbeochen moche werden / fondern die Herkogen 
follen die Frepheit alle haben wie die vorgemelten Baieff lauten 
amd gefautet haben/ tmb darumb geftracés Ihren fehlechten 28027 
ten qu glauben/feyn wie dani die vorgemelten Freyheiten / Privie 
legien/ Gaben und Gnadeit in etlichen wnferer Morfabren Rom; 
Kayfern und Konigl: Privilegien / Brieffen und Ahrkumden/umd 
fonderlich den nachgemelten Briefen / nemblich Konig Seinvichs 


des 4. mit Snferivung 2. Bieffen vom Kayfer Julio und Nero- 
ne, Konig Socinvid) des s. Kayfer Faiederichs des erften/ Ronig 
Kudolphen/ König Albrechten, Konig Seinvid)/ Kayfer fube 
wigen/ Kayfer Cavln den 4. König Wenceslaufen/Kayfır Sie 
gismunden und Kayfer Friederithg des britten/alfer Romif, Koz 
nig unb Kayfer mit fanpe andern Fenbeiten amd Syanbveften mit 
inehreen Aupfiheung-und geiindlichen angeigan/ lauter begriffen 
und anfigetruckt/ und hierimien wider erlitere fam, Darauf 
verneuern imb confirmiren, beffatten/ befeften/ evlautern und 
beffern toit die obgefchriebenen / und fonft alle andere Freyheiteni 
ß bievinn niche benennet oder begriffen feyn/ und bod bit (vf 

ergogen und das Hauß Hefterrerdy haben möchten/in gleither 
maß alg ob die aud) von Wort zu Burt herinn begriffen und 
befehereben funden/von Rom, Kayferlicher Macht Bollfommen- 
heit wiffentlich Krafft diefes Briefs / was wir demfelben unfer 
Heben Bandera Konig Ferdinanden/in Namen und an ftatt wie 
oben bemelt ift uno / allen obbemelten Furftenehuniben/ Landen 
Herfihaften mb Gebieten/ von Recht und Billichkeie/ arte) 
von Gnaden wegen/ daran verneitern/ confirmiren, beftätten/ 
beveften / erläutern imd beffern follen und mögen. Scinen/ 
ordnen und fegen amó wollen aud)/ daß der vorgemelt unfer Tie 
ber Bauder / und alf unfer beeder alg Erghergoge zu Defterreic) 
Erben md Nachkommen / ber vorbemelten Saud/yürftenthuimb/ 
Soenfdafften und Gebtetly fo Wir ifo haben/ oder in Fin ffti- 
ger Zeit mit QUI des Almachtigen Gottes gewinnen oder übers 
Fommen/ aller foldser Frenheit/ SXedbt md Gnaden/ zu ewigen 
3eiten gebrauchen ind gertieffen follet/ als ob fie SSbnen felbft 
Son neuen, gegeben sogzder / obn allen Eintrag umi Liber 
tone 


Wir erfülten dtid) von det ehegenanten Komifchen Kayferlidhert 
Majeftat Macht-Volktommenheit/ allen Gebrechen die in folcheit 
Briefen und Privilegien von unbillichen Eintragen eneftchen/ 
befunden oder flebracht werden möchten / amd, wollen / daß die 
alle folchen Bateffen und Privilegien Feine Soánctung/ Syria 
oder Schaden gebabven nod) bringen follen / ümerfalb ober aufs 
ferhalb Gerichts / fondeen fie follen üi allen ihren Puncten/ 
Elaufuln/ Articuln und Meinungen, wie die von Wort zu 
Wort lauten und begeiffen feyn/ gang trafftig und beftändig 
bleiben zu ewigen Zeiten. Daß aud) die beftinebeen Fitrfien von 
Hefterreich bie Original und Seeyheiten/ alter und en 
vor unfern Kayf. und beg Reichs Sof» oder Canmmergericht nod) 
einigen andern Gerichten in einigen Sachen wichtiglich furbrine 
gen/ nod) difputirn , oc) daruber erkennen zu laffen/ nicht 
febuldig feyny fondern es foll Sen Tranfumptam ober vidimus 
folcher Brteffen/ oder aud) ber pu Artieuln Datanf gerogen/ 
wo den Fuvfien von Deftevecid) die darzulegen geliebt / wie den 
Hriginalen Glauben geben und von Niemands in Difputation 
oder Zwveiffel gezogen werden/ wie die Fürften von Defterreid) 


folches Loblieh hergebracht haben / und Kayfee Marimilian als | 


Erfhergog zu Oefterreidy/ tmb ber nechft ante vorfahrender Res 
givender Sands »Flixft des Haug Defterreich veffigltel erfeffen/ 
und gehandhabt Hat/auch memand wider die Budyftaben/ amd 
Synfalt derfelben Frephert zu erfennen/ qu merheilen/ oder zu 


69 
fprechen/ Made baben 7 alles getreutiés unb in á vió. Und 
gebiethen barauff allen imb eh des ALU Ebur= 
ürften / Fürften/ Geifilichen/ Welelidven unfern und des Keid;g> 
QoffeXidheern uro Urtheilfpredjern zu Rothwell / und den Freya 
grafen und Schöpfen der Wefiphalifehen Gericht/ andy Prala: 
ten/ Gra ffon/ Freyen/ Herren / Xiftern und Rnediten / Hauptleus 
ten /Sand-Dogten/ gand-Marfchalsen/ Bygten 1 Pegern/ tando 
Richtern’ Schultheifen/ 90mptmannen/ S3urgermeiftern/sXidyterm/ 
Stadten/ Geancinden/ und fonfien allen andern unifern 7 und 
des $9, Reichs duch unfer erblichen Furftenthumb und Sande 
Unterthanen uno Gerreuen/.in was üben: Stándt oder 
Wefens bie feyn/ von Kom, Kavferl. Macht BollFounnenheits 
efti, vefiiglic)/und wollen/ daß fie den vorgenandeen Unfern 
lieben Brubern/ Konig Ferdinanden/im Nahmen wie obgemelt 
ift/ auch unfer beeder Erbert und Nadommen/ der obgemelten 
Unferer £ande/ fo an Uns beede erblidben oder in anbet Weg ges 
fallen / und Fommen fepn/ amb Einfftiglich an 1n8-und Unjere 
Erben gefallen möchren/ gemeiniglid) und fondeclid)/an ber obs 
berührten Gnaden/ Freyheiten/ Privilegien, Nedyten/ Brief: 
fa Handveften/ alten Herfommen/ guten Gewohnheiten und 
Gebrauchen mad aller ihrer Snhaltung tnd diefer infer Ran 
Confirmation, Befeftigung / Erläuterung und Befferung nicht 
hindern nod) ieren/fondern fie der aller und jeglicher wie obffelyety 
obne Einecd / Aufiug/ Eintrag und Berhinderung gerubhiglich 
‚genieffen und ganélich darbey bleiben laffen/ ind darwider nit 
thin nod) das jemand andern zu thun geftatten/ in teine weiß / 
als liebe einem jeden feyunfereund Def Xeichs fehwere Imanad und 
GStraff/ umd dargu ein Poen nemblid) roco. Mare Lottigs Golds 
zu vermeiden / die ein jeder fo offt ee freventlich Iicrwider that / 
Ung halb in unfere uid des Xeidhs-Cammer/ 1mb den andern 
halben Theil dem Konig Ferdinanden unb feinen 9tadbtomman/ 
Eréberfogen und Fürftender obbemelten £aiben folehes widerfahrt 
und gefthicht/ und einem jeden Derlesten und S3clepbigten tmabs 
Laffig zu bezahlen verfallen fepn fol. Mit 1rFund diefes Brieffg 
befigelt/ mit unfern Sanf. anhangenden Goldenen Snfigel/ ges 
fébchen und geben in unfer und des $2. Reichs Stadt Augfyurg 
auf ben 8, Tag Monats Sept, nad) Chrift wunferg lieben Ser= 
ven Geburth 1530, unfers Kanferthunbs im xo; und unjereé 
Nerdy ii 15. Sabren. 


Carorus ALBerTUS Cardinalis Mogunt. Archie 
Cancellarius fübícripr Ad mándatum Cæfareæ — — 
& Catholice Majeftatis, 
Ut 


ALEXANDER SCHWEIS. 


De haben Wit dngefeheit7 mehr obgetariteit imfers Dit 
den Erghergog Mtatthia Lieb/ fleiffig und zimlicye Bit 
and) in Betrachtung DaB ımifere Borfordern/ die DL, Fürfterr 
von Oefferveidy/ ale folcbe Frehheiten/ vorhin von alten Kom. 
Kayfern ud Konigen/ mit herum hegriffence und anderer mehr 
Außführnig / vermog vieler außführlicher amterfehiedlicher deros 
wegen auffgerichter Kayf; und Kon. Handveften und MhrEunden/ 
von unverdencélichen Fahren beFommten/ alfo. hergebracht/euhmbs 
lid) und wol vetbienet wid erworben haben / und dam bap 
mt weniger Unfer vorgefagter freünblider geliebter Bruder 
Grübertog Matthias €. D. Perfon etlid) Jahr Bero in offes 
ner Feldzügen / wider gemeiner Chriftenheit Exbfeind. dem 
Tureten/ als amfer Felb-Geneval / ungefpart aufferfien Demos 
gens lobwirdig gebrauchee/ auch fonften anderer iniferer des $. 
Reichs / und.unfers Haufes Oefterteidy wichtige Gefchäffe und 
Sachen beften getéeulichfien Fleiffes verzichtet uid ihme anges 
legat feyn laffen/ fo wol in Fünfftige® Zeit wol thun fan / mag 
imb will/ und darum fie wolbedadyeen Muth / guten gitigert 
Rath und rechten Wiffen Sme unfern geliebten Brudern rfi 
beffogeh Diatthia voz fid/ auch ‘als Sehen und Gewalttragern 
unferer und aller Bender md Dettern der Durchlenchtigen 
Fürfteny Erkhergogen zu Defterreich/ gemeiniglid) und fonders 
lid) den inverleibten Kayfer Carls des Fúngiten Baieff itt alten 
feinen Wozten/ Puncten / Elaufuln/ ecticuln / Snbaltungen / 
Deimingen/ und Begreiffingen/ als Kegierender Kom. Kayf. 
au ewigen Zeiten confirmirt , bekrafftigt / erneueet und befeftige/ 
confirmiren ; befraffsigen/ beftattigen/ erneuern und Befeftigert 
denfelben auch biemit wiffentlich / in Krafft bicfes Baieffs / was 
wir, offtgemeltert unfern geliebten Brudern Exgherho! 
thia vor fidy/auch in Habmen und an fatt wie obgd 
tnd aller unferer anderer Britder und Dettern der Erkherkogen 
gu Defterreich von wegen Billichteit oder Gewonheie daran zu 
confirmiren, gt bettafften/ qu beftátien/ gu errteuern tind que 
befeften haben mögen, Dieiñen/ ordnen fegen und wollen vow 
obberührter Kayf. Mache unb Botlfommenheit/ daß obgefchries 
bener Kayfer Carls Brieff/ in allen feinen Worten / Puncten/ 
Claufulny 2eticuln/ Snbaltungen/ Meynungen/und Begreiffüns 
genyftät/ veft und unverbruchlich gehalten ind bollzogen werde / 
und fid) fein unfers Brudern/ Grüberfogen Dartbia Sieb / auch 
Wir und alle andere ttnfere 23; und Betten Erkherkogen 
qu Defterreich/ fampt bero. Erben und Nachkommen der vorbes 
fagten irftenthumb / Sand und Gebietl/ fo Wir jeño haber’ 
oder in fünfftiger zeit mit Quif des Alhnachtigen Gottes qe 
winnen und tiberFommen mochten/ atf folder Freyheiten /Kedıs 
ten und Gnaden zu ewigen Zeiten gebrauchen und geniejen fotfers 
imb mögen/ obne jemands Eintrag / Widerved / Derhinderung / 
gerreulich und imgefährlich. „und gebiethen barauff allen und jeden 
Churfiirfien/ Furfien/ Geifttiden nd Weltlidieny Prälateny 
13 Graf 


ANNO 
1530 


ANNO 
1530. 


27. OG. 


70 CORPS DIPLOMATIQUE 


Graffen/ repberren/ Herren/ Rittern/ Knechten/ Sand-Mar- 
falcéen/ gandleuthen/ <andvdgten/ SQauptleut/ Bigdombery/D: 
ten/ Pflegern / Berwefertt / Ampelenten /<and-Ridytern / Schultz 
heifert/ Burgermeifter/ Ricyterny Rathen/ Burgern und Gemein- 
deny und fonft allen andecn/umfern und des Neielys / aud) unferer 
Rônigreich erblichen Frirftenehumb/ und gandsinterthanen und | 
Getrenen/in was Wurden’ Stand oder Wefen die feyn ernftlid) 
imb veftiglid) mit diefem Brieff/ und wollen / bap fic mebt 
wolgemelten unfen freundlichen lieben Brudern Matthiamy/für 
fichyfo wol Uns und alle wmfere Brüder und Bettern/ die Erf= 
bechogen yu Defterreic) / fambe bero Erben und Nachkommen / 
Wie obftehet/ an vielberührten Kanfer Carl des tytm ten Brief 
und alle darinnen verleibten Puncten und Arriculn aud) diefer 
unferer Kayferlichen Confirmation, Betrafftigung/ Beftätti- 
ung/ Erneuerung und Befeftigung / nicht hindern nod) itren / 
AE Uns und fie deren geruhiglid) gebrauchen / genteffen/ und 
anglich barber bleiben Laffen/ biecwibec nicht thun nod) das 
emand andern zu thun geftatten/ in Feine weif / alg lieb einen 
jeden fep/unfere und des Keiche fervere Ingnad /darzueinsPoeny | 
nehnlid) 1000. Marc Lottiges Solbes zu vermeiden/ die ein 
jeder fo offt er feindlid) batwieber thate/ Uns halb in tnfer und 
beg Keichs-Cammer / und den andern halben Theil oft wohlge= 
dadhten Unfern Brüdern Erä=Herkogen Matthia/ oder tins / 
amd andern Unfecn Brüdern / Bettern / Shren Erben und Nachz 
fommen/ Gróberfogen; und Fürften der obbemeldten Sand /bie 
diffalls verleñt und beleidigt worden / unablaffig zu bezahlen / 
verfallen feyn follen, Mit uctunb biefed Bricffs verfitgelt mit 
unfern Kayferlichen anhangenden gulbenenen Snfiegel. Geben 
auff unfern Ronigliden Schloß zu Praag den le&ten Tag def 
Monats Julti/ nad) Chrifit unfers lieben HERRN und Se 
ligmadjere Seburt/ im 1599. Unferer, Reich def SXomifeben in 
24. des Hungarifchen in27. und des Bohmifchen in24. Sabr. 


Ruporrn. 


Wolffgangus Archi-Episcopus Mogunt. 
per Germaniam Archi-Cancellarius prin- 
ceps, Eleétor 


R. CORADUTZ. 


Ad Mandatum Sac. Cæf. Majeftatis proprium. 
ANDR. HANNAWALD. 
R. FEHLIN. 


L. 


Kauff-Brieff/ als die von Zürch und Glarus bie Graff | 
fchafft Toggenburg | durch vermainten Kauff den 
Toggenburgern nb 15000. Gulden verkauft haben. 
Geben su Zuvich/ uf Sant Simonsund Judas bent 
ben 27. Oétobris. Anno 1530. | Piece tiré d'u- 
ne Information de Droit préfentée à l’Empe- | 
reur de la part du Prince Abbé de St. Gal en 
1710. fous le ‘Titre de Rettung der Ehren und 
Rechten des Fürftl. Stiffts St. Gallen. Aux 
Preuves. Num. XVII. Pag. 66.] 


C'eft-à-dirc , 


Traité, ou Contratt , par lequel les deux Cantons | 
Helvetiques, de Luricu © de Gr AR1s, 
vendent le Comte de Toggenbourg aux habitans 
dudit Comté pour le preff € Somme de 15000 
Florins du Rhys. A Zurich le 27. OGobre 


1530. 


BL, SBurgermatfier und Kat / amd bet Swf Kat / fo man | 
mempt die sap bundert/ der Stadt Zürich, ; So dann 
Wir Sandtmann und Kat / und gemain Sandthit def Landes 
Glaruf / als recht ordenlic, und ingeswyffelt verwalter und | 
GSehirmberten beg Gohhufes und der erberen Sandtfehafft Sant | 
Gallen/ Thuondt Funde mengéleichen mit bifem Brief: Alé= 
dann bie Biderben Graff-und Sandtfchafft Togtenburg/ ug fon- 
dern Gnaden und Gaaben Gottes des Allmachtigen / das Aaiz | 
lig Göttlich Bosxt/ in rechten waren Berfiand/ Art und Ile 
gung/ redytem Grund fondere Begir der Boblifchen Gefchriffe | 
und Evangelifcyer Warheit angenomen/ und (id) tmb. warer 

Chrifiliden Xeligion/ mit hinderlegung der MeB= Bilder / und 

ander verwendt Gosdienft / mit Ang vergiychent: Und aber Herz | 
Rilion Koufft/ ain Convent=S)er des Goshus Sant Gallen, 

fid tölficher Chriftenlichem Anfuochen/ wider 1n8 / hinder bert» | 


gen Schirng und Pflichtungen/ oud Burgund £anbtte 


alg ießgemelter verwendter Apt/ fid hinder ng allen /mit uns 
exbar Entwerung des Goébuies Sab und Gútter / ufférth dem 
Sandt tiber Xin ug entfürt/ amd bie gemelten Gofhupkich/fimner 
Gerechtigkeit / sande und Liten/ unvermpdenlicher Motturfft 
bab; biltid) beladen/ und Uns zuogeftanden/fy mit Gridye und 
Rechten? Oberfeiten / und andrer Qorsverwaltungen/ damit 
fo nit uf Diangel gepürlichen ordenlidyen vilgemelts gefarlid in 


| Schaden gefürt/ und ¿e jüngft je Grid gericht wurd/ zuover= 
| febeny unb die getrümen Biderben Lith ug der Grafffebafft Tog= 


genburg / Uns uff folios sum trungelichifien angefuocht/ biempt 
fid) an emer gangen fanbte Gmeind gemeret / vermeinten Amps 
ten unb. jrer SBefdwernuffey encladen / umb ußzogen werden/dody 
barinne nit daß Gottshuß Scyaden/ fonder alain mit bilticpan 
Souptguot und Koufffebilling nad) simlidyen dingen / von dems 
felben ¿uo lofen und abjutowfen begert/ das Wir fy dann in 
follidyen fründlichen und nadyptirliden Bedencthen / und jnen 
folicher Sofung und WAbiouffs günftlichen gugeftatten/baf da Wir 
als Sdhirm-Herren/ in Namen/ an flat der Biderben andes 


| fhafften Sant Gallen) die jr Bottfehafft od) bieby gehegt hat / 


oud) uf jrem fundern Gehaif / Gunjt/ Rat /Wiffen und IRil- 
Ten/ diewyl die andern beyden Orth éucerr und Schroyk/ biez 
guofinders auch beritofft worden / fico aber der Sad) nit beladen 
wellen/ den gemelten Srafivafiten/ jver Fründen trumgenlich 


| begeren uf fonderer Seindfchafft/ Gum und Sicb/ oud) vorz 


bebumcfung Hochfien trofilichen und ferinelicien Erbietius und 
suofagnus/ das fy gegen tin / und den SBiberben fütben offt 
gethon / def fy namlıd) fOLids in bie Ewitait imb ung gebe= 
ftbulbenwittig fin/befonder od) gu bandthabemiGottiihs Worts, 
Hi» unfers inilio Glaubens/ je £pb und Guot guo Ing 
egen wellend, 

Diva! nun Wir nad) Gftale der Sadjen wol finden und ers 
Wwegen Fonnen und mogen/das follicher Souff dem Goshus Nug 
unb Eer fpn/ und wager gethan/ bani gelaffen/ fo haben Wir 
mit rechten Wiffen/ guoter vorbetrachtimg / flatlidem wolerz 
wegnem Rath/ od) mit allen Worten/ 28pfat und Bercten / 
fo ¿uo fotfidyem Kouffrecht alo Gewonheit geptrt unb notbburffz 
tig gewefen / und durch bie es fe} und in ewigen 3yten/vo? allen 
Obetaiten/ Rechten und Geridhten/ Geiftlih und 9Raltlid/ 
und fonft allenthalben quot Crafft und Mache haben foll und 
mag/ und befonder das Wir/ mit fenlichem/den minderen und 
merecen Schaden fürtonumen /aing flete / vefien / ewigen Kouffs 
verfoufft/ wie das mad) form gemelts jrs gefchriebnen Sandts 
redts/ am beften und beftendigfien fin Fan und mag/ für manga 
Flichs wibertailen und abertennen : 

Dan Lands Anman/ Rachen und gemainen Sandhithen obs 
gemelter Graffchafft Toggenburg/ juo jren Handen unb Ges 
walt / jeh gedachter jrer gemainer Sandtfhafft/ fines Guots 
willeng von Ang angenommen / wiffentlidyy uffrecit und reblid) 
befchechen und zu Fouffen geben/ mit nacbefchribnen vorbehalz 
gungen. Und geben jnen wiffentlid) / in Grafft dif Briefe zu 
Eouffen / die vorgemelt Graffihafft Toggenburg / mit fampe der 
Statt Siechtenfiarg / od) bem Schloß Súcifpurg und sum OBil> 
denbus / unb mit difen nachgefchribnen Talere und Gegninens 
namlichen Turtal/ Sjtecfertal / Gegenharkbuodh / Hemberg / das 
Mider-nit fambt dem Fryen Ampt / mit allen jven Begriffunger 
und Anftoffen/ Zielen / Ehafftinen / SHenlidtaiten/ Red) 
tungen/ Geredhtigraiten und guogehorden / wie das alles geftallty 
genempt/ wo das gelegen/ und wie es von den tvplunb/ den 
Bolgepomen Herz Petermann von Karen Frepherven/ felger 
Gedechtnus an gedacht Sobhus Sant Gallen Koufenyf fo» 
men iff: Mfgenomen der Hoff Bügifehrwyl/ der fie barmieber an 
Ang darvon erfoufft ift/darzuo das Schloß und Ampt Dburg/ 
das Yuß und Ampt/ und das Gricht suo Sdywargenbad) /zuo 
beiden Statten und Algakhufen/ das Gricht sup Dberubwyl/ 
die halben Giricbt ¿uo Qiderugwyl / bie Gricht suo Flawyl/ guo 


| Burgow/ Und das alles das Gofbus in denfelben Gridhten hary 


und in der Graffidhaffe Toggenburg gelegen iff: 

Wyptter bie Gridye ¿uo Hemburg/ suo Sorfehwyl/ suo Sildjz 
burg/ die Wnger in Buobendal und uffenBaldfperg mit fampe 
allen vozbenempten Hersfchafften/ Sandichaffien/ Œmptern / Lez 
diem / Syeriidtaiten Dberkaiten/ Qoch=-und nibern Gerichs 
ten/ Dogtyen/ Bogtrechten/ Gepotten/ _Zivingen / Pennen/ 
alter Aigenichafften/ Falen/ Buofen / Strafen / Gepotten/ 
Derpotten/ Offnungen/ Zinfen / Zechenden / Sttiven/ Détiéen y 


| Sntomen/Súlten / Renten/ Zöllen/ Tafernen/ Quofalen/ sis 


gends und Barends/Schuopiffen / Silehenfagen / Manfehaffeens 
Geifiliden und Weltlichen £ecfen/ Dorffer/ Sehloffer / Burg) 


| Burflal/ Bymeri / uf/ Hoffiett/ Zollen / Miiltinen/Miühlftats 


ten / Bomgarten/ Egarten/ Actern/ Punteny Owens Gave 
ten/ Wifen/ 98un/ Waid / Waffer = Fhiffen_ und Wafer 
rünfen/ Steg/ Weg/ ORpger / Mogerftett / Fifehnesen und 


| Sifehfalter, Würen / Gruoben/ Dolf unb Beldy Berg und 


Zalern/ Alpen/ Alprechten / Minfoften unb IBildpánnen / 


| &rib und Trab/ Steg und Weg/ unb funft genélich mit aller 


und jetlicher der vorgenanten Sraffichafit Toggenburg/ der Statt. 
siechtenfteig / onc aller vorgenempten Henfhhafften /Sandefehaffs 
Emyptern/ fern, Gsobloffern / Geritbten / Bergen und Tälern, 
mit jrn Geredtigtaiten/2tnfibffen/ Snthommen/ Gbafftinen/ 
Rin guoten Gewonhaiten/ Swingenfthafften / Gwalts 
aninen/ Seridtaiten und Suogehorungen/ oud gematnlich 


618/ Anno 


1530. 


felben Goghus Sehirm-Serven /defglidven hinder den Biderben | und fonderlich mit allem bem /das barin/unb darzuo/von Recht 
| Gofbus Graffhaft Iüiten/auo vermaindten / Appt und Herren | oder Gewonhait gehören foll und mag / wie das befonder in der 
ieggemelter Graffichafften/ uf verfedyen Iaffen/ defhalben Wir | Graffehaffe/ und nit ing Gogshus Marcher oder Gerichten 
von obgemelten beiden Drthen/ vermig und uf Crafft fulbis * begriffen ıft/ es fig benempts oder unbenempts / gepuivens oder 

unges 


ANNO 
1530. 


DU DROIT 


ingepuveng / fundnes ober unfundeng/ ob amd under der Etz 
den/ bem mindern und dem merern/ wie ain Goßhus/ und die 
Herren Aeppe von Sant Gallen/ das alles ung uff difen Tag/ 
in die vilgemelten Givafffajafft Toggenburg Mardyen und Ber 
tien / ouch ufferhalb nathbeftnnbten vorbehaltene Spoffen/ 
Mugumgen/ Zinfen mb Güttern/ von Alter harbradht /in Bez 
fingen umb. Dingungen gebept hand/ nifit upgedinget / den 
alain nachbeflimpten Dôffnr/ Zins unb Gruter/ darzuwns nit 
inmerthalb der Gra fia f chen / fonder in den Goghus Gee 
richten gelegen/ das tft alles in bifem Fouff ufgcfhaiden/ und 
dan Goshus baiter/ où alle Gurwort vorbehalten als oud) 
difer Fouff fic) allain uf das/ das inder Graffitbaft Marden 
begriffen/ erftreefen/ und mit uf das / das ime Gokhus Griz 
ten Intl) / verfianden werden foll, 

1100 1ft big redlider und ceriger Eonff befchechen tib geben / 
iunb finffiehen Tufene Guldin Rinifeber in Diuhé/ namlic) 
fünffiedien Coffaker Bagen/ für ain Guldin geelt/ fo die etz 
nampt Graffchafft Toggenburg/ guo gemelten Goshus Sant 
Gallen Handen gewert / verfichret und benúgig gemadbt / daran 
wir Ehomen/ daf wir ns hiemit offentlichen beFamen, 

imb barum / fo haben Wir von obgemelten baiden Drfen/alg 
Sahirm-Herven/ alain das / des Gottshufes / als obfiat/ für 
18 unfer Nadtommen mic freyem Willen/ wolbedachtem 
Sim und Miuet / guo ben ¿nten/ umd an den Statten/ da wir 
wol freffrigiliden gethon Eondten und mbchten/ mit allen | 
Sitherhaiten/ Worten/ Werden und Geberden hierzuo gebo- 
vend unb notturfftig/ die obgefhriben GraffichafftToggenbur 
und die Statt Lredhtenfiaig / oud) aller vorgenempter Herrfchn 
teny Sandefchafften/ YWempter/ SQufer/ Sebloffer/ und Geri 
fen/ fampé allen iren. Echaffimen/ Swaltfaminen / Yevelidyz 
Faiten/ Freyhaiten/ Nugungen/ Rechten und Zuogehordert / fo 
viel ufigedingt ift/ und gang mit allen dem/ das tnztub guo | 
follichen verFoufften Aemptern/ Spuferns Sclöffern/ und ‚ans 
ders fo vorflath/ von Gewonhait und Nechtens wegen /gehpren 
fol und mag/ wie obftaths s 

Den obgenancen unfern lieben Stadypuran / und Sandzguchen | 
ber Graffbat Toggenburg / quo gemainer erberer Sandtfehaftt/ | 
und allen fren Radtomen/ Yanden/ Mugen / und Gewaltfaz 
minen geben/ und mit fampt allen Faybaiten/ Geredstighaiten 
und Buogehorden/wie ain Soghus Sant Gallen/ undeinAbbe 
und Convent deffelben Goshus/ das alles fampt und fonders / | 
von Alter berfomen/ und befeffen handt / Gonders nun hine 
für ingehaben/ zebeftgen/ xebrudyen/ und fonft damit qe band- 
lot/ amd zewalten/ zefeborren/ zethuond/ zelaffen/ mad) altem | 
jen liebften Willen und Gefallen/ als mit eignen Landefehaffeen | 
imb Guot / von dem Goshup/ ben Viderben Gorzhußssüthen/ 
ond) Uns jren Schiemssjerren/ und fonft mengliden/ von Linz 
fer und Sr wegen/ ungefunpt und in affieg umverhindrett, 

Wir haben oud) / und def Gorshufes Sande davon abgethon/ 
md das guo een Soanben/ fry ledigklichen ufgeben/ rind von 
Handen gelaffen/ fir Uns und daffelb Gottshup/und die Gory | 
buf Sue) / unfer und Sje_ewig Nadtommen / entzigen/ und 
entzichene uns och jetzt wiffentlidy in Craft dif Brice / gegen | 
juen und allen jren 9radfomen / ou gemelter Graffchafft | 
Toggenburg / obvergeiffen Landefchafftert /Setilifaiten/ Schl 
fec / Hüffer/, Gerichten und Nutzungen / Suofallen/ Bing / 
enden) Güttern/ Renten und Zuogebormigen als obftatly/ aL» | 
ler Gerechtikait/ Forderung und Anfprac)/ aller Agenfhaffe/ | 
rybait/ Nodlen/ Brieffen/ Befttzung/ Gwaltfamt und Gwar, | 
imb fonderlichen alles def Rechten fo gemele Gotybug Gant | 
Gallen/ oder jemands anders von fintwegen daran 1010 darjuo 
gewinnen joleind/ oder möcheind/ in them QBpfe oder Weg. | 

Wir die Shirmssperren befennen oud) / das ben Gotibus 
quo finen Amptlücen Sanden alfo bar gale fpg an difer Summ 
Aintufent Guldin/ und die ubrigen vierzechen Tufent Guldin/ 
burd) gedachte fanbtfibafft Toggenburg / demfelben Gotzhus 
Sant Galten/ lut der Berfiheybung darum ufgericht/an amem 
inf geben/ und verfichert worden jmd. 

Es ift oud) haiter berebt / was Brieffen / ttrbar / Snfteumens 
ten/Rodel/ Gefehrifft ober Gewarfam/ tiber dig obbeftünpften 
iertoufften Stucken/ Grither ud Gerechtigkaiten/ fampe oder 
fonderlichen/ was in bifem fouff begriffen ift/ jetz oder hernady 


tibertommen / tiber fur ober lang funden/ und von Ling mit| S 


ber ¿pt/ von den Ampten/ die fy bem Gotzhus entwert/ und | 
in unferm gewalt tet nit find / widerum gemadt werden/ Das 
die alle gedachten biberben Graffdaffe $uten/ md zuo jrer £andt- 
fdyafft Handen erlegt : Und ob das nit gefchechen/fonft fr Crafft- 
10$ / nicheig/ tod imb abgeton werden /jnen Fain Styaden oder 
Sven / und bem Gofibug Sant Salten/ Uns und allen unfern 
Sitad)fommen / faim Wortail noch Furfiand geberen follend not 
mögen in Eninen Weg; : + 

Wir bewylgen oud/ als Sehirm-Herren / in Nahten des 
Goshues/ als obftatlh: Das daffelb Gofbus mt femen fand 
and £uteny egedadhter fanbtfübafft Toggenburg/ unb alle ob: 
beftimpte Dertouges Gerebtighait/ fo viel it difem fouff bes 
griffen / und uff butigen Tag in des. Goßhus Handen/ Gwalt 
imb, Gwar gewefen ift/ recht wüffenthaffe/ ewig Srofter und | 
baiffen und genempt fin/ und nen diefes Koufs Guot/ 
ficher und tcblicb Werfehafft/für alle abgewinnen thuon füllen) | 
od) gegen mengtlichen/ als dann fonft Kouff unb £anbteredt | 
iE/ dermtaffen volkgelichen / und wol daran babent figent. 

Mas aber von und uffer diefem Kouff vormader/ vor dato 
srieff/ es fig vor lang oder Eurg/ abgelöft/ verfoufft oder 
verendert worden iff/ es fon der Hoff quo Bitzifchwpl/ oder anz 


ders / fimbens oder wnfunbeng / wie das genemyt oder gefuocht 


DES GENS 5 


werden möcht, bag fotot bie Viderbert Toggerburget an inn 
felbs baben/ und innen obbeftimpren Souffdling Tit abjogen 
werden; Sy follen oud) das Sobhus/ oder je zu apte deffelber 
QXermalter/tmb Fainerley Nach WebefeyafftnadhErfagung ainidıs 
Mangels ober Abgangs es fon ber Grier oder Zinfen halben/fo 
Sooptian Bapenhaiderverkoufft oder ablofen laffen/ oder Andern 
Dingen halber die vergangen/ und jes nit mer im Wefen find y 
zuverfucheny unb nie Macht haben finder an bem wie es jnen 
guFouffen geben / unb jetz geantwite ift/ bentigig fin unb belyz 
ben / und das Gofbus wptet nit anlangen; i 

Und uns dargegen und harwider was von alter Buoffen/ 
fravel/ Straffen / Gtiren/ Zinfeny Sechenden / und alte Ane 
fprachen/ dem Gotghus bif uf difen Tag verfatlen es fige/was 
das wolle/ das minder und das meer/ Mitzit upgedingt/ dann 
attain die bürig Nutzung / fol alles in difem Souff ber fünfges 
chen Tufene Guldinen begriffen fü umb ben Graffehaffter suften= 
dig HNimwwideruiit / aber diefelbert Grafihafft/ alle Befoldung 7 
dienfi-Gelt/ Koften und Schulden/ es fyge ben Wnvehicen No 
vil def uf difem Tag in ber Grafiichafit uff das Goeshus er 
funtden/riber fich zu nemen / amb zuobezallen/ defglyihen ody alle 
Pfarren/ Sut-Prieftes und Probicanten/ in jtem &anbtfipafften 
uff jrat Eoften/ an difem Gotghus/ onentgelétius / nun und 
batnad) zuverfechen / tmb das Gotzhus beren aller ze ctitheben / 
und Sthadloß halter /darncben od) gegen denen / fo nod) an die 
Wter oder andern zufprechen vermaincind / tmb Lins desalychen 
die Gotshus-suth / difer Dingen mid Anfprachen halben / vole 
Tenélichen zuoentrichten fehuldig fin, 

So dam def Schloffes Yburg balben/ dieron! daffelbig bem 
Burg=1mb fanbtredten / fo das Gottshus mit den vier Orthen 
bat/ vergriffen / ift bierinne haiter angebingt/ und burd) die 
Biderben Toggenburger wuffeneklichen angenomen/ daß f dafs 
felbig Galop nit zergengen lafind/ fondern in guoten Bien) 
ECeven und Wefen behalten/ tind e8/ od) unfer die vier Orten 
fiy offen Qu genempe fin und blyben, 

Es ift od mit harterm Worten bedingt/und dutch bie Graff 
fibafften wüffertElichen angertonumen/ wenn und fo offt fid) ¿uo? 
tragen/ das wie von den vier Orten/ ımfer Qoupeman, bie 
Gottshusstüt/oder in guo 3yten uinfer Amelüt /1mb irer Ampts 
lt gefangen hetten/ tib die durch der. Staffichaffter Gerichten 
gen Oberberg/ oder anders wohin/ guo Gefangenfehafft fürert 
wurdt/ daffelbig wir und fn on allen Sntrag wol thuon/ und 
die Grafifthafft ung und Sen das mit weren nod) fimen/ tmb 
fich der Gefangene, ob fp alychwol amb Reade anvüffen / in 
tae Weg me beladen nod) arinemen / fonders frrvarert 
afin. 

Doch fo haben wir dein obgenanten Giotgbuf Gant Gallen) 
und ung von den vier Orthen/ als Scbirm-Serven /degalychen 
oud) den biderben Goeghus-siter/ allen tnferm und jren Dad 
Fommen / in bifem 9Xertouff mit bedinglichen Furmorten / 00) 
mie Gunft/Wuffen/ Willen/ und haiter Zuolaffing obgemel- 
ter rales / tüffentlihen ufiacféés und vorbehalten bie 
nadhbeftimpten zehen OoF/ darzuo, dut Gtieli/ mitfampe jee 
Yigenthimmen/ Kechtfammin/ Gritern/ $den/ Ehafftinen/ 
Berivcklen/ und Gelegenhaiten / Qinfer/ Zechenden/ Gülten/ 
Holker/Balder/Acker/Wifen/ Win’ Waid/ Steg Weg/Grund/ 
Sradt/ Trib und Trab/ oud) allen andern ihren Mugen/ Kei 
ten und Geredhtigtaiter und Zugehoden/ wie dag Gottshus 
bie bishar ingehept/ genuget / 1019 genoffen + Namlich den 
SKehihofF zu Oberbrunbiirg / fo Haiti Kyé g i 

Sten zu Diiderbruiberg den Hof/ der 
fichen if. 

Stem ¿uo Schwargenbad) die Hub mit aller Suogefürb. 
Go Hans Geoffen gelichen ift. 2 Gui 
Stan den Hoff zu Walt/ den Hans Miller beftüt. 
tem die WHIP ut Grefow/ die od) derfelb Hans Stoß hat. 
tem den Hoff zu famyerfibwpl/ dem Hans Karnower bes 


ok 


ff 


m 
Stent den SeInboff zu Rilbbera/ fo der Sernbufer thats mit 
t der Huob/ fo devfelb Senhufer inbett, 
en den Kelnhöff zu Sonfhwyl/ ifi halben Sos Semler ges 
/ und ber ander ail on Greminger: 
em qu pum ben HOF/ fo Hang Xofiteftil infat/ tmb 
ret, 


i 


f 
Sem det Hoff Riedein/ tnd den Hof der Sildjag üt der 
Glatt. 2 

Dip obbeftime Hof md Gite: / mit allen Syren Dubtmaen / 
Gerechtigkaiten und Zuogehorden ac. follen min binfür/ onan= 


gefechen/ das fp in der Graffithaffe Gerichten gele 
Goshus Sant Gallen/ und den biderben Goßhu n/ och 
ung Sre GobirmeSoerten zuftendig fin/ die num Dinfür ingebaa 
ben/ zubefigen/ quentfegen / ¿enutzen amb genieffen/ Damit zes 
fhun/ wid zelaffeny als mut andern des Gottshus aigentlinven 
Suott / von ber fanbtfibaffé Toggenburg daran in alfmeg u 
gefumpt find ungehindert, Die bib Toggenburger/ die fi 
lend aber in Anfechung der Liebi unb Frundtfthafft und Guots 
thatt/ fo juen mit bifem Kouff bevifen/ dan Gotibus / und je 
zu Suchen deffelbe Amptlüe/ zu fürderlichet wid unversogner 
Snbringung der Kendren / Zinfen/ Zechenden/ Snfommen und 
anders / atim tt sften belulffen (ivy daß fi denfelben Gore 
hus das fon verfengtlicb und gucemblid) / on Widerved zelich 
laffind werden / Als fo fib od) foltichs seti gum. Guotwilligiffert 
erpotten, 1 7 
imb fo dann difer obgefthribner Kouff mit aten uno jeder 
finen Puncten/ Claufulen/ Artigklen/ Begriffimgen/ wie die 
pbvergerariffen fand / mit unfer der obbeftümpten baider S 1 


en / ban 


AN#o 
I $39» 


Sue 
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Zürich nnd Glarus bod unfere Aidegnoffen von den übrigen 
beiden Orthen an jeen Rechten und Gerechtigkhaiten/ Es fig 
etlid) Sanbtrecht/ oder andere (Saden wegen / etwas da betten/ 
die Wir Jnen/ defiglycien oud) Uns/ unfer Gerechtigkhaiten 
unverlegt „behalten haben wellendt / in allweg umvergrif= 
fer /_darzu dee Grafffchafft Toggenburg / guten Gunft/ 
Wiffen und mien; amd ug tinferm fondern Bevelc) nnb 
Gebais/ und verforgen / und zugegen / wir och folliche als 
vorffentlid) und wolbedadkt y gegen und miteinander ue umb 
angenommen/ und eg od) war und flatt gebalten / imgeragert 
baby seblpben /und einandere triimlid) und reblid daby ¿ehandt= 
haben/ und sefdbirmen / File uns ind das gemelt Gottshus Sant 
Gallen und die Grafffbafft Toggenburg/und unfer ewig Had 
Fommen/ by unfeen Triiwen/ Geren und Glouben/ guogefagt/ 
Geloben umd verforeden vdy/ aller UpPjugen/ Frnden/ siften 
iub Geferden/ fo zu Nidtigungen, difer.dingen/ im Rechten 
oder ufferthalb gefuocit werden mbdt/ fry erberlich gegen eue 
anderen vergigen 7 amd begeben haben, 

Mud zu mod) meter Qandtvefti/ und waver Bekantnus aller 
obgefehribnen bingen/ fo haben wir unfer Statt und fanbte / 
befonder oc) wir von ber Graffichafft/derfelben unfer Sraffichafft 
merer imd gewonlichg Sufigel/ orfenlich gehenget an bifen Brieff/ 
deren zween glider luth in der Gtatt Zürich gemacht / unb jedem 
Tail amer gebeniftl/uf Gant Simon und Judas Aubent/der was 
ber fiben und zwangigft Tag Wymmonats/ Nach Gbrifti unfers 
lieben Herzen Gepurt / Tuffent/ FunfFhundevty md darnad) im 
brppigiftet Sabr. 


Li 


28.04. Ca nori V. Caefaris Bulla aurea Florentina, per 


quam Reipublice Florentine omnia commiffa re- 
mittit , omnesque Conce]frones, Libertates (9 Gra- 
_tias, quibus, antequam à debita fide decederet , ute- 
batur yreflituit, nec non Civitatis Regimen in M g- 
DICEA Familia, €& in ejus Pofteritate Mascu- 


lina, jure primogeniture jervato,in infinitum ins- | 


tituit. Data in Civitate Augufiz die 28. O&o- 
bris anno 1350. e, ti 
des Manufcrits de la Bibliotheque Royale de 


Berlin. ] 


Arotus Quintus Auguftus Divina favente Cle- 
mentia Romanorum Imperator, ac Germaniæ, 
Hispaniarum, utriusque Sicilie , Hierufalem, Infula- 
rum Balearum, Fortunatarum & Magni Orbis India- 
rum &c. Rex, Archidux Auftrie, Dux Burgundiz &c, 
ad perpetuam rei rnemoriam recognoscimus & notum 
facimus tenore przfentium univerfis. — — ^. 
Poftquam famma Dei Optimi Maximi benignitate & 
clementia Romani Imperii cura nobis commitfa eft, 
fummum noftrum femper ftudium fuit, ne quid damni 
aut incommodi nobis imperantibus Respublica patere- 
tur. Hinc relicta Hispania ea potiffimum ratione in 
Italiam venimus ut ab his, quibus aflidue vexabatur 
malis, illam liberaremus, pacemque illi atque otium 
pro bellis & feditionibus concederemus j noftrisque ani- 
mo & voluntate perfpectis, depofitis armis, ad noftram 
& Romani Imperii devotionem atque amicitiam facile 
advenerit, una tantum Florentia excepta, que, nonnul- 
lorum hominum perditorum confiliis atque artibus, 
præterquam quod nobis abfentibus arma in nos & Ro- 
manum Imperium ceperat, Regrium noftrum Neapoli- 
tanum & Sancte Romane Ecclefiz,cujus nos Advoca- 
ti fumus, ditionem armis infeltarat, nobis quoque 
pro fentibus, animo noftro non fatis peripe&to, Legioni- 
bus noftris portas hoftiliter occludere, Urbem munire, 
feque intra mcenia continere atque noftram $ Romani 
Imperii Authoritatem contemnere przfumpfit. At nos , 
qui non ad perdendam fed ad fervandam eam Urbem 
venéramus, quique a priftino noftro de pacanda Italia 
inftituto non recefferamus , tantum militibus imperavi- 
mus ut tandiu eam obfidione premerent, quousque 
fa&i poeniteret, ad noftramque & Romani Imperii de- 
votionem veniret. ’ 3 
Cumque,poit longam obfidionem,fe fe nobis ea con- 
ditione dederet, ut nos ejus regimen, gubernium, & 
ftatum arbitrio noftro disponeremus atqueordinaremus ; 


nos eam Civitatem in deditionem acceptam, tametfi | 


ex caufis fupra narratis & quam multis aliis legitimis 
rationibus, omnibus Privilegiis , quz à Majoribus nos- 
tris, Romanorum Imperatoribus ac Regibus, & Sacro 
Romano Imperio. Majores fai obtinuerunt, privare, de 
univerfoque ejus Dominio atque ftatu, tanquam ad nos 
& Romanum Imperium devoluto,arbitrio noflro dispo- 
nere,jure nobis licuiffet,cupientes tamen ut ipfa quoque 


Civitas clementiam noftram experiatur , favore etiam | der de Medicis Dux Civitatis Penne, cui nuper Illus- 


[ Copie.tirée du LVI. Vol. | 


atque intuitu beatiffimi Patris noftri Clementis fept 
Pontificis Maximi, qui tanquam ejusdem Reipublice, 
falutis, quietis & libertatis ftudiofiffimus pro ea inter- 
cedere dignatus eft. 

Motu proprio, ex certa noftra fcientia, firmo ac de- 
liberato animo , non per errorem aut improvide, fed fa- 
no Principum , Comitum, Baronum ; Procerum , atque 
aliorum noftrorum & Romani Imperii Fidelium dilec- 
torum ad hoc accedente confilio,& de noftra Imperialis 
poteftatis plenitudine , eidem Keipublice Florentine 
quidquid in omnibus fupradiétis, & alias quomodocun- 

| que contra nos & Romanum Imperium commifit, te- 
nore præfentium remittimus & indulgemus , eamque in 


! ANNO 


1530. 


noftri & Romani Imperii gratiam recipimus , reponi- . 


| mus & reftituimus, & reintegramus, ac fi ea nunquam 
commiffa forent, decernentes ac volentes ut di&a Ci- 
vitas Florenti, ejusque Cives, Incolæ & Subditi,hu- 
jus gratie & indulti nofiri vigore ejusque beneficio, 
omnibus privilegiis, gratiis, exemptionibus, & liberta- 
tibus per totam Romanum Imperium ubique Loco- 
‚rum, € Terrärum utantur, fruantur & gaudeant abs- 
que ullo impedimento aut contradictione, — Preterea 
cum fümmi Pontificis tantum apud nos valeat auétori- 
|tas, nt nihil illi negare velimus ejus favore & intuitu , 
| utque Florentini Sanctitatis fue € noftram benignita- 
|tem & gratiam magis ac magis agnoscant ac amplec- 
tantur, eisdem, motu , animo & fcientia, auctoritate & 
| poteftate predictis, omnia & fingula Privilegia, Jura, 
| Conceffiones, Exemptiones , Libertates, Gratias & In- 
| dulta Reipublice Florentis a Majoribus noltris Romas 
norum Imperatoribus, & Regibus concefla & conceflas, 
| quibus, antequam a noftra, & Romani Imperii fide ac 
devotione decederent, utebantur, in omnibus fuis ar: 
ticulis, pun&is & clanfulis,ac fi in his de verbo ad ver- 
bum effent inferta, confirmavimus , ratificavimus & 
approbavimus ac tenore prefentium confirmamus, ra- 
tificamus, & approbamus; hisque vim, tobur & aucto- 
ritatem noftram impartimur, ipfamque Rempublicam 
Florentinam cum regimine inferius a nobis disponendo 
| in noftram & Romani Imperii gratiam, tuitionem, pro- 
te&ioneni & falvam gardiam fuscipimus & affumimus, 
fusceptamque & affumptam effe dicimus, decerniinus 
& declaramus. 

Quoniam duteri ad perpetuam hujus Reipüblice 
Florentinæ libertatem , pacem, quietem & ttanquilli- 
tatem, ut in noftra & Romani Imperii fide ac devotio- 
ne perpetuo maneat , fupereft ut tum ratione Imperialis 
| noftre Dignitatis, € auctoritatis ad quam rerum publi- 
carum falutem & pacem curare fpeétat, tum vigore 
Conventionis inter [luftrifimum Ferdinandum Gon- 
zagam pro trobisintervenientem & ipfam Rempublicam 
Florentinam, cum deditionem faceret, firmate ejus- 
dem Reipublicz regimen, gubernium & ítatum dispo- 
namus & inftituamus, & pro folito noftro inftituto 1 


hil quam ejus & univerfz Italie falutem, pacem, quie- 
tem, & libertatem quæramus, animadvertentes Rem- 
publicam ipfam , veluti & alias quamplures, ejus effé 
nature atque ingenii ut füb hujusmodi regimine & ma- 
giftratu, in quo fit unus cui ejus precipua cura incum- 
bat, longe melius & felicius regatur & gubernetur 
quam ubi res ad populares Magiftratus defertur, quod- 
que quandiu Illuftrifima Medicorum Familia, que diu 
fuoque merito in ea Republica floruit, tanquam caput 
regiminis precipuam illius curam habuit, tunc vero & 
privatis & publicis opibus floruifle, multumque ei & 
dignitatis illi accefliffe, contra vero ubi æmulorum 
malitia atque invidia, ab ea auctoritate illa dejeéta ex- 
titit, resque ad popularem factionem delata eft, tunc 
omnia, quod noviffima hec calamitas, & illius Domi- 
nii devaftatio facile teftantur, publica & privata cor- 
ruiffe, € ad eam usque miferiam redaéta eft ut, nifi 
noftra ac beati Pontificis clementia illi faccurriffet, & 
ejus Dominio & Libertate a€tum effet, cupientes ejus- 
dem Reipublice faluti, libertati , quieti & tranquillitati 
optime confultum effe, atque univerfalem Italie Pacem 
ftabilire, noftramque & Romani Imperii Dignitatem & 
Auétoritatem, ut tenemur, confervare, ne res iterum 
ad popularem factionem deveniret, & preterea Domi- 
nium atque Libertas dicte Reipublice periclitari ,& op- 
primi valeat, eisdem motu, fcientia, animo, confilio, 
& auétoritate predictis, tenore prefentium, ftatuimus, 
decernimus, & declaramus, volumus & jubemus, ut 
deinceps perpetuis futuris temporibus Magiftratus dita: 
Reipublice eisdem modis & formis eligantur, dispo- 
nantur, & inftituantur, quibus ante electam ipfam [1- 
luftrifimam Medicorum Familiam eligebantur, dispo- 
nebantur & inftituebantur; ut eadem ipfa liluflriffima 
Medicorum Familia & inprimis [lluftriffimus Alexan- 
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NNo fem Mar, iam noftram naturalem fpopondi- |. CAROLUS Quintus Dei. favente. clementia Roma ANNO | 
En mus, quandiü vixerit, atque eo € vivis fublato ejus | 207% Imperator Jemper Augufius, ac Rex Germania, 


, Filii Heredes & Succeffores ex fuo corpore descen- 
dentes Masculi, ordine primogeniture femper fervato; 
& illis deficientibus, qui proxime ex Masculis ex ipfa 
Medicorum Familia erit & fic fucceflivè usque in in- 
finitum jure primogenitura fervato, fit atque effe li- 
bear dicte Reipublica Florentine Gubernii, Status & 
Regiminis Caput; € fub ejus perpetuá cura & protectio- 
ne ipfa Civitas & Respublica cum univerfo ejus Statu, 
& Dominio regatur & manu teneatur & confervetur, 
& tam llluftris Alexander, quam fui prædiéti poffint, 
valeant ac debeant in omnibus fupradiétis Magiltrati- 
bus qui in præfentia fant, & pro tempore, modo quo 


Hispaniarum , utriusque Sicilie, Hiernfalm , Hun- 
Serie; Ab alia vero parte eft fculpta Aquila zque bi- 
ceps, cum Corona Imperiali & in peétore diéte Aquila 
fculptum eít fcutum parvum cum infigniis Regnorum 
cum Corona Regia fupra & ab utroque latere columna 
cum diéta inferiptione , Plus ultra, & litteris. circa 
di&um Sigillum feulptum, videlicet , D: 
cie, Archidux Auftrie, Dux, Burgn 
F. E, Comes. 

Et quod quidem Privilegium nori eft cancellatum, 
abrafam, nec in aliqua fui parte fufpeétum, fed omni 
prorfus fuspicione carens , quod quidem fumptum.& 


macie, Croas 
e, Brabantie, 


fupra aut alias quomodocunque disponentur , interelfe, | 
hisque preelle, ac fi his, qui pro tempore juxta ordi- | 
nem, ut fupra , dispotitum, pra ffe debebit ad lingulos | 
ipfos Magiltratus publicis fuffragiis, tanquam Caput 
cle&us & defignatus forer, decernentes ac volentes ut 
hoc noftro Imperiali Edicto perpetuo valituro ftatuen- 
tes, ut fi.quando Respublica Florentina hoc Regimen 
modo quo fupra nobis inftitutum violare aut invertere, 
aut quovis temerario aufü contraire audebit, tanquam 
nobis & Romano Imperio ingrata, rebellis , € inobe- 
ens , fuzque faluti, libertati , quieti , paci, & tranquil- 
litati contraria fupra fcriptis noftris Remiflione, Andul- 
to, Confirmatione, Approbatione , Ratificatione & 
s, aliisque omnibus & fingulis Privilegiis, Con- 
s, Exemptionibus, Libertatibus & gratiis ei- 
dem a Predecefforibus Romanorum- Imperatoribus & | 
Regibus & Sacro Romano Imperio quomodolibet & | 
nque caufa conceffis privata, atque uni- 

m ejus Dominium ad nos & ipfam Romanum | 
iium devolutum cenfeatur , quemadmodum eam 

ex nune prout ex tunc, & é contra privamus, 
que omnia & fingula füpra fcripta revocamus , cafla- 
mus, annullamus, & caffa, nulla, atque irrita, & uni- 
verfum dicte Reipublice Dominium ad nos & Roma- 
num Imperium ipfo facto devolutum effe volumus , de- 
cernimus, declaramus, & pronunciamus, quibuscun: 
que in contrarium facientibus , nonobftantibus , 
talia forent de quibus exprefla,fpecialis, ac de verbo ad 
verbum in his mentio fieri oporteret, quibus omnibus 
& fingulis, eisdem motu, fcientia, animo, autoritate 
& poteftate pradiétis, derogamus & derogatum effe vo- 
lumus per prefentes;fupplentes omnes defe 
ris quam faéti & folemnitatum omifliones,fi qui aut que 
forfan interveniffent , aut quovis modo poflent, Que 
omnia & (fingula ut in favorem di& Familia Nluftris- 
fime Medicorum interpretentur volumus & jubemus. 

Nalli ergo hominum liceat hanc noftre Remiffionis , 
Indulti, Confirmationis , Approbationis, Ratificationis, 
Statuti, Decreti , Voluntatis, Declarationis , € Inftitu- 
tionis paginam infringere aut etiam quovis temerario 
aufu directe vel indirecte contraire; Si quis autem at- 
tentare prefumpferit noftram & Imperii Sacri indigna- 
tionem vifimam, & pcenam centum marcharum 
auri puri fe noverit irremiffibiliter, quoties contra fece- 
rit, incurfurum; quarum medietatem Fisco noflro Im- 
periali, reliquam vero partem injuriam paffi aut paflo- 
rum ufibus decernimus applicandam, harum teftimonio 
Litterarum manu noftra fubferiptarum, & Sigilli noftri 
Celarci appenfione munitarum. 

Data in Civitate noftra Imperiali Augufta die vigefi- 
mo oétavo menfis Octobris anno Domini millefimo 
quingentefimo trigefimo , Imperii noftri undecimo, 
Reguorumque noltrorum omnium quinto decimo. 


CAROLUS. 
Ad MondatumCaaree ES Catbolice Majeflatis. 


Go Jacobus Vantufius quondam J. Bartholomei 

Filius, Apoltolica & Imperiali auctoritate Nota- 
rins Publicus & Civis Florentinus fübferiptum Privile- 
gium tranfumpfi, & exemplari a fuo Originali fcripto 
in charta fedina cum fubferiptionibus fupra fcriptis ; in 
quo Privilegio pendet Sigillum magnum aureum cum 
cordula aurea, & in quo quidem Sigillo eft fculpta Im- 
períalis Majeftas fedens in habitu & Imperiali Corona 
cum enfe evaginato in manu dextera, & pomo cum 
cruce & fceptro in manu finiftra, € duobus fcutis uno 
a dexteris & altero a finiftris fuper columnis cum in- 
{criptione ejus Cæfareæ Majeltatis folita; Plus ultra, 
in uno fcutorum diétorum, videlicet a dextris, & in- 
fculpta Aquila biceps, & fupra diéto fcuto eft Corona 
Imperialis, & alia a finiftris in quà fculpta funt infignia 
ejus Regnorum & füper eft Corona Regia cum litteris 
circum circa dictum Sigillum fculpris ; videlicet, 


etiamfi | 


us tam ju- | 


IP 


exemplum propria manu fuit exemplatum coram Illus- 
tri & Reverendifimo Domino Bernardino Brixegnio, 
Protonotario Apoftolico, & Sandifimi Domini nos- 
tri Pape , ac Sedis Apoftolicæs apud Sereniflinum 
Cosmum Magnum Hetrariæ Ducem cum poteltate Le- 
gati de Jatere Nuncio, nec non Reverendo Domino 
Guidone Servedio Prepofito, & Vicario generali Flo. 
rentino ad mandata dicti Sereniffimi Magni Ducis. Et 

quia collatione fa&a cum Sr. Laurentio de Mutiis & 
Sr. Prospero de Bianchinis Notariis infra fcriptis con- 
cordare inveni de verbo ad verbum, ideo in fidem & 
teftimonium veritatis fubferipfi , folitoque meo figno 
fignavi, hac die trigefima Martii millefimo quingentefi- 
mo feptuagefimo primo, in Civitate Florentie, Pio 
quinto fummo Pontifice & Sereniffimo Cosmo de Me- 
dice Magno Duce Hetrurie Dominanti. 

Ego Laurentius Mutius de Bibrema Camilli Filius 

Apoltolica & Imperiali auctoritatibus Notarius, Judex- 
que ordinarius & Notarius Publicus Blorentinus cum 
prediétis Notariis contuli & concordare inveni, 
ideo in fidem fubferipfi ac meum fignum appofui 
dicta die: ' 

Ego Prosperus Ambrofii de Bianchinis Filius Apos- 
tolica & Imperiali auctoritatibus Notarius , Judexque 
que ordinarius prediéta cum Originali, una cum præ- 
diétis Notariis contuli & concordare inveni, ideo in 
fidem fübfcripfi diéta die. 

Ego Bernardinus Brifegnus Protonotarius, Nuncius 
Apoltolicus fidem facio ita effe, quia Privilegium ori- 
ginale vidi, habui , diligenter infpexi € collationi inter- 
fui & in omnibus concordare inveni; ideo manu mea 
fubferipfi & figillo obfignavi die trigefima Martii mille- 
fimo quingentefimo feptuagefimo primo, 

Ego Guido Servidius Prepofitus, & Vicarius Gene- 
alis Florentinus fidem facio ita effe, quia Privilegium 
idi, habui, diligenter infpexi, & collationi interfui, 
& in omnibus concordare inveni, ideo manu mea füb- 
fcripfi & folito figillo fignavi diéta die. 

Nos Camillus de Bonellis Proconfül Artis Judicum 
€ Notariorum Civitatis Florentiæ, univerfis atteftamur 
qualiter. fupra fcriptus Sr. Jacobus, qui fupra fcriptum 
Privilegium fampfit, & dieti Sr. Laurentius, & Sr, 
rosperus, qui ipfum contulerunt, tempore dicti facti 
fumptus, & collationis refpective fuerant, & hodie 
funt publici, legales, & fide digni Notarii descripti in 
noftra Arte & Matricula, eorumque Scripturis publicis 
& Inftrumentis publice ab omnibus plena fides adhibita 
fuit & adhibetur. 

Has autem Litteras in fidem premifforum ficri feci- 
mus, noftrique € diéte Artis foliti figilli impreffione 
muniri juffimus. 

Datum Florentiz in Palatio noftre folite refidentiæ 
die trigefima Martii anno millefimo quingentefimo fep- 
tuagefimo primo, Indictione decima quarta. 

Ego Joannes Barberino Cancellarius de mandato: 


t 
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Ducheffe Douairiére de Savoye , fait après fon 
Teflament qui eft de l'année 1512. Ledit Codi- 
cille fait à Malines, le 28. Novembre, 1530. 
[S. Guicuenon, Hiftoire Généalogique 


de la Maifon de Savoye. Preuves. pag. 487. ] 


Au nom de Dieu, Amen: 


Ar ce prefent publiq Inftrumient foit notoire à chas- 
P cun qu'en la Nativité de noftre Seigneur Jefus- 
Chrift M. D. XXX. en la troifiéme Indi&ion le 28. 


jour de Novembre le Pontificat de noftre Sain& Pere 


Codicille de MARGUERITE D’AUTRICHE 28.Nov. 


Tom. IV. Parr. Il K le Pape 
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Anno le Pape Clement VII. deice nom en fa huiétiéme an: 

née, a été en fa propre perfonne la Tres-Illuftre, No- 
1530. ble & Tres-Puiflante Dame Madame Marguerite Ar- 
chiduchefle d! Auftriche, Ducbe[fe ES Comze|]e de Bour- 
gogne, Donairiere de Savoye, Este. par devant moy No- 
taire publiq, & tesmoins cy-apres nommés à ce fpecia- 
lement requis & appellés, laquelle ayant fouvenance 
du Teftament par elle cy-devant fait en la Ville de 
Bruxelles, & figné de feu Maittre Louys Barangier , 
& de fon Treforier Mailtre Jean de Marnix en datte 
du 20. Fevrier 1508. veut & entend que ledit Tefta- 
ment forte fon plain & entier effet en tous & chascuns 
fes poin&s qu'à prefent ne font encores fournys & ac- 
complys, & en la meilleure forme & maniere que fe 
peut. 

Madame a de nouveau declairé, & declaire fon He- 
titier univerfel feul, € pour le tout l'Empereur Char- 
les V. de ce nom fon Neveu, à charge de payer fes 
debtes, fournir & accomplir entierement fondit Telta- 
ment, & les Articles qui s’enfuyvent. 

Affavoir au Roy de Hongrie & de Boheme, une de 
fes meilleures Bagues, à la discretion des Executeurs 
de fon Teftament cy-apres nommés, auquel Seigneur 
Roy elle en a fait & fait Don pour toutes chofes qu'il 
pourroit quereller & demander en fa Succeflion, & de 
ce elle veut qu'il fe contente. 

Item veut & ordonne madite Dame, que tous fes 
anciens Serviteurs; Servantes, Officiers, Domeftiques 
foient pourveus fur les biens qu'elle delaiffera, & re- 
compenfés de leurs fervicés raifonnablement pour leur 
vivre le refte de leur vie, à la discretion de fesdits Exe- 
cuteurs, outre & par deflus ce qu'ellé leur a ordonné 
par fondit T'effáment, quant à fes pauvres Officiers 
feulement, finon qu'avarit fon decés elle-mesme en or- 
donne & dispofe particulierement & par deffus la re- 
compenfe, ellé prie tres-humblement ledit Seigneur 
Empereur les vouloir avoir pour recommandés; ceux 
qui ont Offices les vouloir entretenir en iceux, & les 
autres vouloir pourveoir felon leurs qualités. 


Item pour non abolir ce nom de la Maifon de Bour- | 


gogne, & pource que le Comté de Bourgogne & les 
Villes & Terres y appartenans & dependans dont ellé 
a jouy jusques à prefent viennent de toute ancienneté 
de ladite Maifon; Madame prie & fupplie ledit Sei- 
gneur Empereur tres- inftamment que fon plaifir foit 
vouloir garder & retenir en fes mains ladite Comté de 
Bourgogne & fesdites appartenances , tant & fi lon- 
guement qu'il vivra, & pourvoir qu'apres fon decés il 
fuccede à celuy de fes Enfans, ou autres Heritiers à 
qui demeureront les Pays de par deçà; & que puiffent 
& foyent annexés, unys & joints lesdits Pays de par 
deca, ledit Comté de Bourgogne perpetuellement & a 
tousjours, fans en faire aucune feparation ou divifion , 
& pour la derniere requefte que madite Dame fait au- 
dit Seigneur Empereur, elle le fapplie vouloir, pour le 
bien univerfel de Chreftienté & feureté de fon Eftat, 
entretenir, garder & obferver la Paix & Amitié avec 
Jes Roys de France & d'Angleterre, leurs Royaumes, 
Pays & Sujets, comme elle espere luy dire de bouche, 
s’il plailt à Dieu luy donner tant de vie qu'elle le puiffe 
voir. 

Et pource que lesdits Executeurs nommés au deffus- 
dit Teftament font la pluspart trespaffés, Madame a 
nommé & nomme de nouveau pour lesdits Executeurs, 
tant de fondit T'eftament que de cette Ordonnance 
Monfieur le Comte de Naflau grand Escuyer & Cham- 
bellan de l'Empereur, Meffire Antoine de Lalain 
Comte de Hooftrate fon Chevalier d'honneur, Meffire 
Jean Seigneur de Berghes & Chevalier de l'Ordre, 
Meflire Louys de Flandres Seigneur de Prat fecond 
Chambellan dudit Seigneur Empereur, Meffire Pierre 
Seigneur de Rofimbas fon premier Maiftre d’Hoftel , 
Meffire Anthoine de Monthous fon Confeffeur & Au 
mosnier, Meflire Jean Ruffaut Chevalier Seigneur de 
Neufville Treforier general des Finances de l'Empe- 
teur; & pour avoir la charge & maniance des deniers 
& biens de noftredite Dame qui s'employeront a ladite 
execution, elle a ordonné & ordonne Meffire Jean de 
Marnix «Chevalier Seigneur de Tolofe fon Treforier 
general, & aufly pour Executeur 5 & pareillement 
Maitre Guillaume des Barres fon Secretaire; ausquels 
Executeurs tous enfemble les huit, fept, fix, cinq, 
quatre ou trois d'iceux, icelle Dame donne plain pou- 
voir & authorité de proceder à ladite execution, & leur 
prie de prendre la charge; voulant tout ce que par eux 
fera fait touchant ladite execution, ou les huit, fept, 
fix, cinq, quatre ou trois d'iceux fortiffe effet, & foit 
de valeur & efficace; & veut Madame que ce que des- 
fus foit par ampliation de fondit T'eftament, & ayt telle 


OMATIQUE 


vigueur, vertu & efficace, & fortiffe fon plain & ens 
tier effet comme le contenu en iceluy fon T'eftament 3 
& par telle forme & voye qu'il peut, & doit mieux va- 
loir felon les couftumes des lieux où il devra eftre 
executé & effectué, ausquelles couftumes en tant 
qu'elles pourroient eftre à ce contraires, elle a derogé 
& deroge par cettes; desquelles chofes deflusdites ma- 
dite Dame Madame Marguerite l'Archiducheffe, Du- 
cheffe & Comteffe de Bourgogne, &c. a demandé de 
moy Notaire public fouscrit luy en eftre fait & donné 
un Où plufieurs Inftrument ou Inftrumens. Fait à Ma- 
lines Diocefe de Cambray en la Cour de Noftre Dame 
en fa Chambre, l'an, jour, mois & Pontificaf que 
deffüs. Prefens tres-venetables & tres-nobles Seigneurs 
Meflire Claude de Boitfet Archidiacre d'Arras Mailtre 
des Requeftes ordinaires de l'Hoftel de l'Empereur ; 
Maiftres Jean de Faletans Docteur & Confeiller, Alard 
| Bentinet, & Hugues de Buleux, Confeillers & Mailtres 
d’Hoftel, Pierre de Marnix, & Jean de Hallevin Es- 
cuyers trenchans, & Maiftre Leonard Hardivet Secre- 
| taire de madite Dame, comme tesmoins à ce priés fpe- 
| cialement & appellés. Sig! MARGUERITE; t9 
plus bas, GUALTERUS MILITIS. 


ANNO 
1530 


“LIIL 


(1) Gompofitio inter FRanciscum I. Franco- 
rum G Henrıcum VIII. Angie Reges 
circa certam quantitatem Salis virtute Pacis per- 
petuz annuatim à parte Francorum debitam, ES 
arreragium ejus pro triennio elapfo folvendum fac: 
ta. dpud Hamptoncourt , die 2: Decembris 
1530. [Piece tirée du L VII. Volume des 
Manufcrits de la Bibliotheque Royale de Ber- 
lin. pag. 469.] 


2. Des, 


Niverfis & fingulis, ad quorum notitiam prefen- 

tes Littere pervenerint, falutem. Notum faci 
mus quod nos Thomas Comes de Wilíhire & Or- 
mond, privati Sigilli Invi&tiffimi & Potentiflimi Princi- 
pis & Domini noftri Henrici OGayi Dei gratia Anglise 
& Francie Regis, Fidei Defenforis, ac Domini Hiber- 
nie, Cuftos, ab eodem inviétiflimo Principe & Domi- 
no noftro Commiffarius, Procurator & Deputatus ad 
| infra fcripta tra&anda, paciscenda & concludenda fuf- 
ficiens mandatum, poteftatem, & auctoritatem haben- 
tes cum Magnifico Viro Domino Joanne Joachi- 
mo de Paffano Domino de Vaux, Mlultrifimi & 
Potentiffimi Principis Francisci Dei gratia Franco- 
rum Regis Chriftianiffimi, Oratore , Procuratore & 
Deputato fufficienter ad infra fcripta autorifato de & 
fuper infra fpecificatis , communicavimus, tractavi- 
mus, convenimus, ordinavimus & conclufimus prout 
fequitur. 

In primis conventum , concordatum & conclufüm 
eft quod per prefentem Traétatum, Conventionem , 
five Conclnfionem non videatur aliquomodo receflum 
a prioribus Paétis & Conventionibus nifi quatenus in 
præfenti expreflè conveniatur, & quz hic convenien- 
tur, plena & bona fide fuerint hinc inde obfervata, ita | 
quod ex præfenti Capitulatione nulla innovationis ex- 
ceptio colligatur, aut aliqua materia allegationis com- | 
petat, que antehac conventorum obfervationem im- 
| pofterum impediat, aliter quam verba iftius Conventio« | 
nis plane & apertè promittunt. | 

Item cum in Tractatu Pacis perpetuæ confeéte de | 
Data die ultimo menfis Aprilis anno Domini millefimo | 
quingentefimo vigefimo feptimo inter cetera conven- 
tum fit quod Chriftianiffimus Rex, Hæredes & Succes- 
fores fui prefato Inviétiffimo Angliz Regi,durante ejus 
vita naturali, ( quam Deus longam effe concedat) tra- 
det, feu tradi faciet in Loco vocato Brouage fingulis 
annis eam quantitatem Salis nigri, qui bona fide zfti- 
matus valeat quindecim mille Aureos, feu Coronas, | 
unoquoque Aureo valente & æflimato triginta quinque | 
Solidos Turonenfes, in cujus quantitatis folutione per 
tres annos elapfos & in menfe Augufti ultimo præteri- 
to finitos & terminatos, fine tamen culpa & caufa | 
Chriftianiflimi Regis ceffatum fuit. Cujus Salis æfti- 
matio que his tribus annis folvi debuiffet ad rationem 
prædiétam æftimati, valor ascendit ad Summam qua- 
draginta 


(x) Ce même Traité fe trouve dans Leonard, Tom, IL. pag 
mais fans date, que certains Editeurs y ont mife, par conjeét 
fous le 18. dO&obre, quoi qu'elle foit du 2. Decembre, co; 
eft marquée dans ce MS, [Dum.] 


ANNO 
1530. 


DU DROIT 


draginta millium, nongentorum, & viginti unius au- 
reorum de Sole, Conventum, concordatum , & con- | 
clufum eft quod pro & nomine arreragiorum hujusmo- 
di Salis, pro triennio jam elapfo & finito debiti , facta 
commutatione in nummariam præftationem, & con- 
grua commoditatis utriusque Partis habita ratione, præ- 
diétus Chriftianiffimus Rex folvet, feu folvi faciet pra- 
fato invi&iffimo Anglie Regi, Hæredibus & Succeflo- 
ribus fuis, Summam triginta millium aureorum de Sole 
in Coronis aureis nunc curfum habentibus in Francia, 
unaquaque Corona auri de Sole valente & eftimata in 
pecunia Gallica quadraginta Solidos T'uronenfes, loco, 
inodo, terminis, & forma fequentibus, videlicet pri- 
mo die Maji proxime fequenti,qui erit in anno Domini 
millefimo quingentefimo trigefimo primo, in Oppido 
Calefii, feptem mille, & quingentos aureos de Sole, in 
Coronis aureis de Sole, ut prefertur, € primo die No- 
vembris ex tunc proximé fequenti , qui erit in anno 
Domini millefimo quingentefimo trigefimo primo, in 
prediéta Villa feu Oppido Calefiz,fepties mille & quin- 
gentos aureos de Sole, & primo die Maji ex tunc pro- 
ximé fequenti, qui erit in anno Domini millefimo quin- 
gentefimo trigefimo fecundo, in prefata Villa, feu 
Oppido Calefii ,alios fepties mille & quingentos aureos 
de Sole, & primo die Novembr. ex tunc proximè fe- 
quentis , qui erit in anno Domini millefimo quingente- 
fimo trigefimo fecundo, in prefata Villa, feu Oppido 
Calefii, alios fepties mille & quingentos aureos de Sole 
pro eo complemento predictarum triginta millium Co- 
ronarum auri de Sole, 

Item , conventum, concordatum & conclufum eft 
quod, faéta folutione arreragiorum predicti Salis nomi- 
ne debitorum, modo quo prefertur,videatur tunc diéto 
Traétatui perpetue Pacis in Salis preftatione usque ad 
Datum prefentium plenè & integre fatisfa&tum, ceffan- 
te omni allegatione aut exceptione quod juxta formam 
"Tractatus non fuerit Sal datus, nec integra æftimatio 
in eodem pacta & conventa. 

Item, ulterias conventum , concordatum & con- 
clufum eft quod deinceps, durante vita naturali predicti 
invidifimi Anglie Regis, prefatus Chriftianiffimus 
Rex, Heredes & Succeflöres fui folvent , feu folvi 
facient, eidem pro & nomine diéti Salis ex prefato 
Traétatu perpetua Pacis debiti fingulis annis, Summam 
decem millium Coronarum auri de Sole boni & jufti 
ponderis, puritatis & valoris, nunc curfum habentibus 
in Francia, unaquaque Corona auri valente & æftima- 
ta in pecunia Gallica quadraginta Solidos T'uronenfes , 
in Oppido, five Villa Calefii, ad duos anni terminos, 
videlicet primo die Maji & Novembris per «quales 
portiones, & fic deinceps. Ita quod pro anno jam fu- 
turo folutio incipiat primo die Maji proxime fequentis , 

deinde primo die Novembris ex tunc proximé fequen- 
tis fecunda folutio, & fic fingulis annis ad duos ter- 
minos, ut prefertur, decem millia aureorum de Sole, 
durante vita naturali prefati invidtiffimi Regis Anglie. 

Quæ quidem folutio decem millium Coronarum auri 
de Sole fingulis annis facta perinde valebit, ad di&i 
Traétatus perpetue Pacis, quod Salis præftationem per- 
tinet, plenam obfervationem ac fi Sal fecundum for- 
mam Traétatus fingulis annis datus ac folutus fuiffet ; 
& quod prefato Chriftianiffimo Rege, Heredibus & 
Succefforibus fuis hanc præfentem Conventionem,vide- 
licet hac pecuniæ Summa loco prediéti Salis folvatur , 
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vnb Weiffenburg Gefandeen) wegen der von Sanferl. 
Miajeft. zu bittenden Milderung des Angfourgiicyen 
Reichs-Abfehieds den Dunce die Figealifchen Pro- 
cesf belangendes ingleichen einer Appellation wider 
folchen Ab{chied/ nebft anderen Sachen mehr ver: 
abredet und verciniget haben. Schmalcalden den 
31. December. 1530. [HorTLEDER don tit 
fachen des Tentfchen Kriegs. Tom.1. Lib. V 111, 
Cap. VII. pag. 1498.] 


C'eft-à-dire, 


Recès Préliminaire de 1 Afemblée de Smalcalde, 
par lequel Jean Eleéteur de Saxe, ERNEST 
Duc de Brunswich, Puıuıp pe Landgrave de 
Hefe, WV our Gane Prince d'dnbaldt ,G E n- 
Harp (? ALBERT Comtes de Mansfeldt, la 
File de Macpesoure € celle de BRE- 
MEconviennent entr'eux d'un Projet de Ligue dé- 
fenfive; ES avec les Deputés Confeillers de 
GEoRGE Marckgrave de Brandebourg , ES des 
Fils de NUREMBERG , de WINDS- 
HEIM, € de WEISSENBOURG, de l’a: 
douciffement qu'on doit demander à P Empereur 
fur le Recès de la Diette Imperiale d' Ausbourg y 
quant à V Article des Procedures du Fiscal Impe- 
vial; d'un Appel à faire contre ledit Recàs y ES 
de pluficurs autres chofes. 4 Smalcalde le 31. 
Decemb. 1530. 


os bie Durchläuchtigfte/ Ourdslauehtige / Hodgebome Fürs 
© fien unb Herren / Herr Sobans Herkog zu Gachfen/ des 
Heiligen Nomifehen Reichs Erk-Marfchalet und Churfürft/ 
Herre Ernft Herkog e Braunfehweig und Kineburg/ Here Phiz 
lips Sandgraff qu Heffen/ amd Herr Wolffgang Fürft zu Anz 
balt/2c, eignet Perfor / Auch des Durchlauchtigen / Hochgebors 
nen Furften und Hern y evn Georges Margraffen zu Branz 
benburgt verordnete Nathe/ Deßaleichen dic Wolgebome und 
Ebler/ Here: Gebharde und Herz Albredyt / Graffen und Herren 
zu MtanGfeldt/ eigner Derfon/ für fich felbft/ und dann Graff 
‘Albredyt/ von Hergog Philips von Braunfehweig wegen/ aud) ber 
hernad) benanbten Erbarn/ Freyen SKeitbézumb anderer Stabte 
S3ottfiba fte / 9temlid) : Strafburgt/ Siiriberg/ Goftent/ttm/ 
Magdeburgt/ $3semen/ Keutlingen/Heylbumn/Memmingen/sinz 
daw/ Rempten/ Sfni/ Bybrady/ Wondsheim/und VBeiffenburge 
Noztgam/ aus redlichen/ beiveglichen Urfachen/deg befehiwerlichen 
Keichs-Abfchieds halben jungft zu Augfpurg/ in unfers heilis 
en Glaubens Sade  gemadt/ hieher gegen Schmalkalden 
commen feynd/Qaben fid) ihr aller Churf, und F.G. und Gunz 
| fier hernacy bemeldter SDumcten und Stück halben/ miteinander 
untertebet und verciniget. x 

Und nemlich gum erffen / genanbte meine gnadigft und gnábige 
a Churfürften und Fürften/ auch bie beyde Graffen von 
Manpfelöt/fo eigner Perfon allhier verfamlet gervefen/ imb bau 
ber Stade von Straßburg / tlm / Sytagbeburg£/unb Bremen / 
SReutlingen/ umb $entbzumn /Bottfehaffeen für fid) felbft/und.als 
Sawalthaber der andern Oberlandifehen Städte / von einer 


obfervantibus, non licebit præfato inviétifimo Anglia | Cheifiliden Derftandnuß / zur Gegemvehr und Rettung ges 


Regi, vigore Traétatus perpetuz Pacis , antediétum Sa- 
lem petere aut vendicare. 

Item, conventum , concordatum & conclufum eft 
quod prefens Traétatus”, five Capitulario ratificabitur 
per Principes ante diétos intra duos menfes a Data pre- 
fentum, & manu eorum fubfcriptus & Sigillis eorum 
refpeétivè figillatus invicem tradetur & deliberabitur 
realiter & cum effe&u. 

Datum apud Hamptoncourt fecundo die Decembris 
anno Domini millefimo quingentefimo trigefimo. 


LIV. 


waltiges Wberzugs / geanbelt/ und ein Noted geftellt/ wolide 
von den Churfürft / Furfien/ Graffen/ und den beyden Grads 
ten’ Magdeburge und Bremen alsbald bewitliges und ange 
nommen / Datum aber etliche der gemeldten Stadt hr Qu=oder 
Abfehreiben tbun follen/ wie diefelben wiffen/ 9temlid) in fechg 
den nedhfien nad) Dato dis Kecef / dem Churfurfter 
zu Sadhfen. à 

Dieweil aber unferg gnábigen Seen Marggraff Gorge qu 
Brandenburge verordnete Nathe / defgleichen dev von 9uitne 
berg / Windsheim wd MWeiffenburge Gefandte / bierin difiz 
mals femen Befehl gebabt haben fie aufferhalb jhrer gnadie 
gm Herren und Freunde/ nichts darvon handeln fonnen nod) 
wollen. 

Derowegen unfere gnadigft und gnábiqe Herren obgemelbt / 
des Willeng und Genwiths feyndy umfern gnadigen Herat Marge 


|: 31. Dec, Preliminar-Recefs der Schmalcalpifchen Vereinigten] | graff Georgen/ und bie von Nürmberg/ durch Bottfehafften 
nemtich zwifchen Glyurfürft Fohanffen zu Sachen! | der Schriffteny mit Ebrifiliden gueem Bericht angufüden / 


Jxer&og, Emiten zu Braunfehweig/ Philipps Sand 
grafen zu Hoffen! Wolfgang I Fürften zu Anbale/ 
Gebhard und Albrecht Grafen zu Mannsfeld und 
Heyden Städten Magdeburg und Beehmen | des Gre 
ften tags 3 Schmalcalden; wodurch diefe eine geftellte 
Motul eines Bertheidigungs-Bunds angenommen/und 


ferner nebjt Marggraf Georgens von Brandenbur 
Tom, IV, PARE IL, one EINE 


obermeldter andern Chriftlichen Stande halben/ der fröftlidyen 
Zuverfiche/ umfer gnadiger Herr Marggraff Georg / und bie 
von Diiemberg / fampt den Gotabten/ Windsheim und Weiffens 
burge /werden fid) davauff cines folcyen mit vorgedachten unfern 
gnabigft und gnadigen Qerm/ auch den Graffen/ und andern 
Standen/ freundlich und gutwillig vergleichen, 

Zum andern / haben fid) alle obgemeldte Chur-und Fúrfien y 
aud) die Gora fa / und bann infers guadigen Herm Diarggrafy 
Georgen/ au) der Ebrbarm Freyeund Neips-Städte Bott= 

Ka febafften ¢ 


Käthen) und dev Städte Nürnberg) Windsheim ANNO 


1530. 


76 C QRPS-DIP;LOMATIQUE 


Anno fbafften eines Schrift an die Romifthe Keyferk, Majeftatzimd | hinamd wieder gewaneketamdeines wider das ander gehandelt, Beta Anno 
Hiilterung. des Bejehwerlichen Abfeyidg / fo viel Keyf. Denjeft. | ten /weldhes nicht allein den Ebrifilicien Ständen /fondern aud) 
35.30. Sifeal Process Delaugenbt ‚in Kube zu flellenysu thun verglichen/ | bem heiligen Evangelio / zu Abtall und Nachtheil reidt/ Dag I 339. 


and diefelb Schafft von bie aug / an, die Keyf. Mei. verfertigt/ 
auch darneben mehr gedacht unfer qnadigft ano gnadigen Seren / 
des Churfürften uSadfen/aud Marggraff Georgen au Branz 
denburg/ und des Landgraffen zu Keffer Karben / und dann 
der von NMinberg, Naths = Bottfthaftten / die ohne das jego in 
andern Sachen zu Col feynd / gefthrieben/der Key May. fold 
Gsdyrifft zu uberretdjen/umd darneben inb gnadige gewurige pud 
wort anzuhalten, ; ed d à 
Zum driten/ haben auch vielgenandte meine gnadigft und guae 
dige Herven/ bie Gburfürjt und Fiieflen/ aud) die bende Graf 
fen/ amd dann unfers gnadigen Herm Marggrarf Georgen 
Rathe/ aud) die Evbarn Städte Bortfehafften/ für fid) felbft / 
and an fíatt ihrer Principal / von derwegen fte hie feynd/ aud) 
von derwegen fie Gewalt haben / einander zugefagt/ wo der 
Revferlicye Fifcal/ der Bund. zu Schwaben/ ober jemande anz 
berg / jhe Churzund F. G. oder gemeldte Graffen md Stadte / 
eine oder mebr/ oder jemand von den jhren/ in Saden unfers 
beiligen Glaubens / ober was demfelben anbanget/ auff den auf 
gegangenen Abfehied firnelhmen/ und in Schein des Redhtens / 
oder andere Wege beklagen wurde / oder würden, daß jbr, aller 
Gnaden und Gunften einander in foldyem beyftandigy vathig/ 
amd hlfflich fern follen/ wie deßhalben aud) cin fonder Berz 
zeichnuß geffelft iff worden/ darin aud) im Ende verfehen iffy 
Ob und wart den gemeldten Evangelifihen Standen / fampe- 
Tidy oder fonderlich / der berührte 2tbfibicb / oder einig Ebrct oder 
Mandat/ in des Glaubens Sacyen sugefdiett und infinuiert 
wiirde, wie fid) allda obgemeldte Stande famptlidy/ und ein 
jeglicher infonderheit mit Nicht = Armelmen folches WAbfehieds / | 
Gdiets oder Mandats halten follen /damit es von ihren Gnaden 
ımd Gunfien einbellighdy gehalten/ und Fein anders vermerctt 
werde/ dan daß jbre allee Gnaden und Gunften / in des 
Glauber Saden/ bey einander ftehen und bleiben wollen. — — 
Zum vierdeen/ dieweil bigber aus dem/ daft fehler in eines 
jeden der Chriftlichen Stände/ Ehurfücftenehumb/ Obrigkeit 
und Gebietar/ ja fehier in einer jeglichen PfarrsKicchen/ Ger 
brauch gehalten worden fepnb / vote es ein Jeder Pfarbere/ un 
geachtet ob der gelehrt oder ungelebre ift/ für qut angefehen / 
Daher midst allein bey denjenigen/ fo dem heiligen Evangelio 
qu Wider feynd/ fondern aud) bey den Gutherkigen/ und fonder- 
Tid) nod) Schwachen int Glauben/ fold) mamichfaltig Erger= 
MIF verurfache/ Sy file Ebvifilic) und gue angefeben / daß alley 
und ber mehrer Theil obgedachten Ehriflichen Ehurfürften / ire 
fen/ und Stände jbre treffiche Gelepeten/ Theologen/ Retht8s 
delebrten/ und andere Verftandigen/ auff einen namlichen Tagy 
den unfer gnadiafter Herzyder Churfürft su Gathfen/ innerhalb 
gtveyer Monaten/ den nechften/ an eim gelegne Mablftade / als 
egen Neiemberg/ außfchreiben und benennen wird/ zufanmen 
[rum follen/ midst allem von bem gu banbeIn/ ob man einer 
einheffigen oder gleichförmigen Siren Hrduung eig werden 
mode/ uno qut fon folt/ fonberm aud) davon zu reden / wie die 
entliche Sunde/ Stand und Safer / Dabuedy nicht allein das 
vangelitun verlafiert / fondern aud) Gottes Zorn und Straff 
tiber ung geführet wirde/ Geifflid) und Zeitlich gefttaffet/ abe 
gefiellet / und vorkommen werden moge. Welches dann Sot 
bem Almächtigen wolgefältig / und dem heiligen Evangelio in 
viel Mege forberlid) fepr würde,  SStamydiefelben Derovbnete 
folten fid) aud) alsbald der Kathfehläge / die ein jeglicher Standt 
mitlerzcit que Gegenwehr/ des Fifeals /Bunds zu Schwaber/ 
Keyferlicher Commifion/ ober ander Furnehmen/ butd) feine 
qelebrte Seute/vorgemeldter Oyerseucbnip / anhangig madıen lafz 
fen fol/ vergleichen. Defigleidyen der Appellation wider den 
Auafourgifejen Abfehied/ wit Chriftlichem und fattlihan Yes 
zicht/zu Ableinumg dev Avtictcl/ fo darum verfaft. And wie unfer 
gnadigfter Herz der Churfürft zu Sadıfen/ mitlergcit/ dutch fet 
nee Churf. Gnaden treffliche Theologen und Rechts-Gelehrten/ 
ohne alles Devsichen/ folcbe Appellation ftellen laffen wil So 
follen die andern Chrifiliden Stande nichts defto weniger jbre 
Theologen /und andere Gelehreen / jb Gutbedtineen und Mrey= 
nung folder Appellation / aud) in Schrift verfaffen laffen /und 
unferns gnadigfien Herm dem Churfürften zu, Sachfen / auffe 
ebefis jinmer befehehen moge/ úberfenden / fürter fener Churf. 
Snaden Gelehrten zuzuftellen/ ob fie etwas guts dariım fine 
den / und baraus ziehen mochten / fi beffelben aud) haben 
gugebraudyen / bau die Appellation auffs aller erfte/ nad) aller 
Nothduefft / goffellt merde. } n NM 
ES follen ud) bie Stande/ fo jet Hie gut Appellation nidse 
gevolmmachtige gemefen feynd/ jbre Ratification folder Appelta> 
tion / alsbald in beftee Fowm/ den Churfürften zu Sachfen que 
fhiefen/_auf das daran aud) fein Mangel erftheine, P 
Zum fünfften/ Nady dem die Geet bet Wibertäuffer nicht 
aujfboven wil/ und ban aus desfelbert Rotten / Conventictelny 
und Schren viel Unvaths und Sefdhweriing gt befongen flelyet/ wie 
auch in täglicher Exfabrung funden wirde/ So follar fid) aud 
bie Kathe (wie obftehet) ¿ufammnen verordnet /, mit einander 
anterreden und vergleidyen / wie diefelben Widertauffer / biemeil 
ihr Mtbertretung nicht gleich. ift/ imterfepicolid) / mit GOtt und 
gutem Gewviffen follen und mögen gefttaffet werden. , 
Sym fechften iff bedacht/dierweil die Chriftlichen Stände bud) 
öffentlich Außfehreiben / und in ander Weg der ganfen Chriften- 
beit befdvudbiat und außgefehryen werden/ als ob fie ihres Thuns 


zu Rettung Gottes Worts / Ehren und Warheit/ aud) der 
Chrifilidien Stande Glimpff/ ein Chriilides Aubfdhreiben und 
Arzay aller Handlung /. Lacemifel und Teutfih/ und aucly/ wo 
| es mit Keche gefchehen Fondte/Frangojifa) aeffeffet/ tmb in Druck 
bradit werde/ alfo/ daß jest Lalde ein jeder ber obgemelbten 
Stande/ fein Gutbebincen und Dieynung darvon flelen lieffe/ 
und fürter feinen gelehrten Rachen / bie Civie obffebet) anderer 
Sachen balben/ zufammen Fommen foffen/ mit gebe/ fid des 
auch mit einander zu vergleidhen/damit es furter mt Oruck bracke 
werde / und aufgehen möge, 

Darbey tft and) bedacht / nad) bem die Keyferliche Majeffat / 
aud) die Könige zu Frankreich, und Engelland/ fampt andern 
Potentaten/ in Fur zu Camercé zufammen Eommen foilen ¢ 
daß bie Chriftlidyen Stande/ ohne allen Zweiffel/ des Orts 
auch am höchflen verunglimpfft/ und, practiciere werden mager? 
diefelben wider die Ehriftenlidien Stande zu bewegen’ bafi notly 
und gut fepn folt/ das Außfehreibeny oder fonft einen furem 
Bericht dex Handlung in fatcin/ und wo es fepn modeyee/ aud) 
in Frangofifch/ fo bald zu verfertigen/ bap man foldyes ber 
Chriftlichen Konigen und andern Dotentaten/ zu viel gedachter 
Ehriftlichen Stande Entfehuldigung / und warbafftigem Bes 
riche des Handels macht zufchicken / Weleyes dann/ verbofa 
fentlich / viel Gute faffen/ unb allerley 9radtbeil verpiter 
möcht, 

tnd dieweil der Ehriftlichen Stände Appellation nicht ale 
Tein der Nullitet, fondern aud) der Injufticien halden/ nad) ale 
lee Stotbbatffé und mie Einführung alter Handlung geftetfe wer- 
den fol) wird fitv qut angefhen/ der Konigen von Franekreichy 
Engellandt/ und Poleny Navarra) Dennemaret / Schweden, 
und andern Potentaten/ glaubmivdige Abfibriffien folder Ap= 
pellation/ auto exfie/ und wo es muiglid) were/ che der erliche 
mit Sapferfider Majefiat zufanınen Famen/ bey eigener Bott= 
fafft/ oder fonfien mit Schreiben gusuftbifen/ ob erlanget wer= 
den modte/ foldye der Ehriftlichen Stande Appellation pro de- 
latione zu deferiren, oder zu, forbern/ und nicht darwider su 
foy daß die Chriftliden Stande/ zu Vollführung ihrer Ape 
pellation/ zu und barbep gelaffen. 

Dergleichen fol aud) der Senf. Maj. und dem Keyf, Cannet 
gericht die 2Coveltation zugefihieke werden/mit unterthäniger und 
glimpfflicher Birt/ darauf auffs chefte ein Ehriftlid) Concilium 
in Teutfehssand anzufteken/ und zu fordern / wie defbalben die 
allen aufs glimpflichft und nochdirfftigft geftelfe werden 
folfen, 

ES fol aud) eit jeglicher unter den Ehriftlichen Ständen /bey 
feinen Gelehrten verftigat/tmb daran feyn/dieweil man fid ans 
etlichen Angeigumgen und Bermuthungen verfibt / daß in qure 
eim &oncilitm aufgefebrieben werden modt/ daß fie mit (lei 
fucben der alten Œoncilien Conftitutiones , auch bic alten De- 
creta, und wie die Däter der jet zwenfpaltigen Artiskel halbeny 
gelehrt and gehalten baben / Auch welche für oder wider ung 
feynd. Srem/ wie bie alten Ehriftlichen Coneilten gehalterr 
fepnd/ umd Chrifilidher Weiß gehalten follen werden. md fo 
ber Widertheil/ als fics wol zu vermuthen ift/ cin Bapfilidy 
Goncilium/ davinn der au das Haupt feyn/ und allein die 
Bayer Bifchoffe befelie plied ftmmen fofían haben wolten/ 
wie demfelben qu nen / und abzuwenden fepe, Daß fit 
auch diefelben aller Stande Gelehreen/ fonft à iger Godtte 
licher Schrift gefehiekt umd gefaft ntachen/unfern heiligen Glauz 
ben/-und was dem anhangig/ mic Gottes Gnaden md Soulfg 
zu verfechten umd qu erhalten, 

Zu bent afíen/ woll ung unfr HErr GH feinen Heiligen 
Gefy Weißheit/ Gnad /Krafft/ tirer / mb ewige Befiändigs 
feit/ md dargu den Ebrifiliden Ständen / md ber gan&em 
Gbriftenbeit Frieden/ und alles / das zu femem Preif und Lob 
dienlich fty geben. Darumb auch die gemelbten Stände/ 
GOTT dem Almadtigen / in jhren Kirchen aller jhrer G burz 
fürftenehumb/ aur fentbumb / amd Gebiet/ mit eenfian Fleißy 
und von Seren zu bitten/ zum fürderlichften verfchaffen Toten, 
und wollen, 

Befihlieglich ift für noch und gue angefchen/ bag diefer Aba 
fehied/ fonbérlid) / und wie man des Ehrifiliden Berfländnug 
balben/ mit einander gehandelt bat/ in hodsfier Gcheim gehals 
fen werde/ und fid) tera Stand anders mercken Taffen foL / bans 
als fey man aller Ding mit einander enblid) vergliecher. 


Actum am Iekten Tag Decemb. Anno Domini 30, 


Nota: Dad) bem die andern Stände und Städte /unferm 
gnädigften Dern den Ehurfieften/nach Beitbluß des Abfchiedg/ 
gebeten’ Want S. Churf. Gu. die Notel der Appellation / 
von bem Augfpurgifehen Abfchiedxnac Nothöurffe fiellen haben 


den und Städten Abjeheiffe darvon zufbicken wolt/ cher die 
publiciréé wide / baut. fie fit auch datun erfehen modyten/ 
Sft von aller Standen und Stadten bewilliget / daß foldbe8 ges 
febehens und gemeldte Aupellation/ obn jbr Wiffen und Witter 
nichepublieiee werden fol. Actum Gxbmaltalba/ Gonnabends 
nad) Innocentium , Anno Domini 30, 


feinen Grund nod) Fug Detten/ qud) im jbrer Eonfeffion und 
Handlung zu Aufpurg / nicht befiandig geveft weren/ fondern | 


LV. 


laffen/ daß Seine Chmfürftliden Gnaden den andern Stane . 


ANNO 
1531. 


f. Janv. 


DU DROIT 


LV. 


Crementis VII Pape fecundum Editum, 
quo Henrico VIII. Angie Regt omnem 
omnino licentiam cum aliqua Muliere Sponfalia , 
vel Matrimonium contrahendi , pendente coram, 
Sede Apoftolica inter ipfum Regem © Reginam 
CaTHARINAM,) de validitate, feu invalidi- 
tate ipforum Matrimonii lite, fub pena Excom- 
municationis diftrittius denud probibet ES inhibet. 
Datum Rome die y. Fanuarii 1531. [ Hift. 
du Divorce de Henri VIII. & de Ca- 
THERINE d'Arragon. Tom. ILL aux Preu- 


ves. pag. 531. ] 


Niverfis & fingulis prefentes Literas infpeéturis , 
U Salutem & Apofítolicam benedictionem. Expo- 
ni nobis nuper fecit Chariffima in Chrifto Filia noftra 
Catharina Regina Anglie Illuftr. Quod licet alias nos 
polt quam caufam & caufas recufationis ac appellatio- | 
nis & appellationum ac validitatis feu invaliditatis Ma- 
trimonii, ex Dispenfatione Apoftolicà inter Reginam 
ipfam & Chariffimum in Chrifto Filium. noftrum Hen- 
ticum Anglie Regem Illuftriff. & fidei Defenforem, 
multis jam decurfis annis prole fusceptà contraéti & 

acificè continuati,ipfiusque Dispenfationis, ac inter eos 

Divordi dileéto Filio noftro Laurentio fanéte Mariz in 

trans T yberim & Bo. Me. Thome fan&z Ceciliz Pres- 

byteris Cardinalibus, in Regno Angliz, tunc noftris & 

Apoftolice Sedis Legatis de latere, omni recufatione 
& appellatione remotis, per eos in eodem Regno cog- 

noscendas, per nos commiífas, ab ipfis Cardinalibus 

tunc Legatis, ad nos & Sedem Apoftolicam, pró par- 

te ipfius Regina interpofite € interpofitarum, ad ipfius 
Regine fupplicationem, diledo Filio Magiftro Paulo 
Capifucco Capellano noftro & caufarum Palatii Apos- 
tolici Auditori, per eum audiendas, & coram nobis in 
Confiftorio noftro fecreto referendas nobis, etiam cum 
poteftate Regem ipfum & alios citandi, ac eis & diétis 
Cardinalibus & Legatis inhibendi, etiam fub cenfuris & 
pcenis etiam pecuniariis , etiam per Ediétum publicum , 
conttito fummarié, & extrajudicialiter de non tuto ac- 
ceflu, & alias commiferamus, ipfeque Paulus Auditor, 
conftito fibi de non tuto acceffu, citationem ipfam cum. 
inhibitione, fub cenfuris ac decem millium Ducato- 
rum auti poenis per Ediétum publicum in certis locis 
alme Urbis noftrz, & in partibus, in Collegiate Bea- 
te Maris Brugenfis Tornacenfis Diœcefis, Ecclefia- 
rum valvis affigendum decreverat , & in eis premiffa le- 
gitimè executa, ac diétis Regi & aliis omnibus, ne in 
prejudicium litis & jurium di&dw Regine interim ali- 
quid innovarent mandatum fuerat , licet revocatis pos- 
tea quo ad ipfum Regem pcenis & cenfuris in inhibitio- 
ne, ad conqueftionem ipfius Reginz nobis afferentis ad 
ejus aures perveniffe, Regem ipfum, lite pendente ac 
inhibitione, & mandato fibi faétis predictis non obftan- 
tibus, fe ja&are ad fecundas Nuptias de facto devenire 

velle, in ipfius Regine præjudicium non modicum, ac 
Regis predi&i anima periculum, cupientes , prout nos- 
tro Paftorali incumbebat Officio, premiffis providere, 
cidem Regi, ac quibusvis utriusque fexüs etiam illius 

Domefticis ac etiam Confiliariis fecretis, & aliis cujus= 
cunque flatts, gradüs, dignitatis, & excellentie per- 
fonis,diftri&té per alias noftras in formà Brevis, fub data 
Bononiæ die feptimà Martii, Pontificatüs noftri anno | 
feptimo, interdixerimus, prohibuerimus, & diftri&tiüs 
inhibuerimus, omnem licentiam, poteftatem, & facul- 
tatem ab eis äuferentes, ne füb majoris Excommunica- 
tionis , Suspenfionis & aliis Sententiis & Cenfuris,etiam | 
Interdiéti appofitionis & ipfarum perfonarum inhabilita- 
tis & aliis poenis fi contra feciflent incurrendis , ipfe 
Rex ne antequam per debitam & finalem litis & caufz | 
hujusmodi expeditionem claré liqueret, id fibi licere 

de jure, cum aliquà muliere cujuscunque dignitatis & 

excellenti, etiam vigore cujusvis dispenfationis etiam 

Apoftolice fibi vel eidem mulieri etiam per nos con- | 
ceffe aut defüper quomodolibet obtenta vel obtinenda 

Matrimonium vel Sponfalia contrahere ; vel forfan | 
contracta & confummata, etiam prole fusceptá; conti- 
nuare, perífone verd predicte ne illis inteteffe nec de 

eis fe intromittere prefumerent, etiam illis ac Cardina- 

libus, Legatis, ac aliis quibusque inhibendo , ne de| 
prediétis aut dito Matrimonio comminato, etiam fub| 
nomine Legatorum aut privatim, aut alio quocunque 


DES GENS 


modo præfumerent , prout in eisdem Literis plenius 
continetur, nihilominüs etiam poft earundem Litera- 
rum noftrarum in locis predictis publicationem,afixio- 
nem & executionem, quod non absque animi noftri 
displicentià intelleximus, adhuc Regem ipfum, lite & 
illius ad nos advocatione, inhibitione , interdieto , pro» 
hibitione & mandatis noftris predi&is non obftantibus, 
ad fecundas Nuptias de facto devenire, ac in caufa & 
caufis prediétis etiam per nonnullos pretenfos Judices 
feu perfonas in illis partibus procedi facere, & attemp- 
tare velle, in non modicum ipfius Regine prejudicium 
ac Regis prediéti anime periculum, noftrique € Sedis 
Apoftolice mandatorum contemptum, quare pro parte 
ipfius Regine nobis fuit humiliter fapplicatum, ut ejus 
honori ac ipfius Regis anime faluti, totiusque Regni 
tranquillitati confulere, fcandalisque que exinde oriri 
poflent obviare, aliasque in premiflis opportune provi 
dere, de Apoftolicá Dignitate dignaremus. Nos igitur 
attendentes juitis & honneftis petitionibus; noftrum as- 
fenfüm denegare non debere, hujusmodi füpplicationi- 
bus inclinati, auctoritate Apoftolicá, de Venerabilium 
Fratrum noftrorum Sande Romane Ecclefiæ Cardina- 
lium confilio pariter & affenfu, fub irritantis Decreti 
pena, per hoc noftrum: Edictum publicum in audientia 
noftra contradiétarum denuo publicandum, ac earun- 
dem Ecclefiarum valvis affigeridum, cum alias prefato 
Paulo Auditori conftiterit,ad illud eidem Regi intiman- 
dum non patere acceflum, prout de præfenti non pa- 
tet, eidem Regi, & quibusvis utriusque fexüs etiam il- 
lius Domefticis, & Secretariis, ac ipfius Regni, etiam. 
Cantuarienfi Legato nato, & aliis Primatibus, Archie- 
piscopis, ac etiam Confiliariis fecretis, Contiliis, Par- 
lamentis, Univerfitatibus, Collegiis etiam Judicum & 
alias quibuscunque, cujuscunque ftatus, gradüs, ordi- 
nis, conditionis, dignitatis, & excellentie perfonis & 
Judicibus, quecunque nomine nuncupatis, dignitate 
fulgentibus & auctoritate funéturis , diftriété interdi- 
cimus, prohibemus, & diftri&tius inhibemus, omnem 
licentiam , poteftatem & facultatem ab” eis auferen- 
tes; ne fub majoris Excommunicationis & füspen- 
fionis, ac quorumvis Ecclefiarum, Dignitatum, Feu- 
dorum, Beneficiorum , Officiorum, & bonorum Ec- 
clefiafticorum, & Secularium, ac inhabilitatis ad ea & 
quacumque alia impofterum obtinenda , late Sententia 
poenis eo ipfo fi contra fecerit, vel eorum aliquis con- 
tra fecerit incurrendis, ipfe Rex ne antequam per debi- 
tam & finalem litis & caufæ hujusmodi expeditionen 
clare liqueat id fibi licere de jure, cum aliquá muliere 
cujuscunque dignitatis & excellentis , etiam vigore 
cujusvis defuper forfan fibi aut tali mulieri, aut alias 
quemlibet etiam per nos & Sedem prædiétam conceffz 
vel concedendæ, contrahendi licentie , aut contracti 
approbationis, nec aliqua mulier cum eodem Rege Ma- 
trimonium vel Sponfalia contrahere, vel forfan con- 
traéta & confummata, etiam prole fuscepta, continua- 
re, inhibendo etiam prædiétis vel quibusvis aliis etiam 
Parlamentis ne de lite & caufa hujusmodi & aliis prz« 
diétis ac dito Matrimonio comminato, etiam fub no- 
mine Legatorum aut privatim , aut alio quocunque 
modo fe intromittat, fed cum etiam lite pendente nul- 
lus debeat poffeffione conjugii & debiti conjugatis fpo- 
liari, idem Rex ut talem Principem € Chriftianum 
Catholicum decet didam Reginam maritali affectione , 
& litem ipfam corami ipfo Paulo legitime profequatur, 
& illius finem fua folita prudentia patienter expeétet, 
& propterea (i Rex præfatus vel alii inhibitioni, prohi- 
bitioni, & Interdiéto hujusmodi contravenerit, tale 
Matrimonium feu Sponfalia ac omnia & fingula tam 
per Regem quam Perfonas, Parlamenta, Univerfita- 
tes, Collegia, & Judices prafatos, & quoscunque 
alias gefta & facta, prefumpta vel attemptata, tainquam 
nulla, irrita , € inania , de fimilibus confilio & as= 
fenfu, irritarnus € annullamus, ac prolem ex tali cons 
jugio conceptam, genitam, fusceptam, concipiendam, 
vel fuscipiendam tanquam in mala fide & illegitimé ac 
ex adulterio natam, illegitimam fore € decernimus, 
Regemque ipfum ac alios omnes fupradiétos, Senten< 
tias, Cénfuras & poenas prædiétas, ex nunc prout ex 
tunc, incurriffe declaramus, & ut tales publicari, ac 
publicé nunciari & evitari debere, volumus atque man 
damus; Quocirca vobis € fingulis veltrum etiam in 
dignitate conftitutis, fub Excommunicationis late Sen- 
tentis poená , diftri&e precipiendo mandamus, qua- 
tenüs poftquam præfentes ad vos pervenerint, feu vo- 
bis præfentatæ fuerint, & commode poteritis, easdem 
præfentes Literas in dicta audientià contradiétarum 
publicari, & valvis earumdem Ecclefiarum affigi, & 
paulisper inde amoveri , & earum copiam collationa- 
tam eisdem valvis affixam dimittere, & demum fuper 

K3 publis 


77. 


is 


ANNO 
1531, 


ANNO publicatione, & affixione & dimifione, publica & auc- | teine/unb unvermadelte Wort GOtes / in jheen Fürftenthums Axxo 


1531. 


27.Fevr. Der Schmalcafpifche Bund zwifchen Johamern Chnt« 


a ^ ^ coQIEPOPDIPE 


tentica Inftrumenta manu propriä Notarii coram Tetti- | 
bus fieri faciatis, & de his omnibus ac aliis que in præ- 

miffis per vos gefta fuerint, nos feu Paulum Auditorem | 
pradiétum, certiores reddere curabitis, nos enim præ- 
entium Literarum publicationem, affixionem & copiæ | 
dimiffionem per vos faciendas, poítquam facte fuerint | 
eosdem Regem & alios fupradiétos perinde arétare, ac | 
fi præfentes omniaque in eis contenta, eis perfonaliter 

intimata, ac illarum copie eis date, tradit & dimiffz | 
fuiffent, & nihilominüs quicquid per Regem & alios 
prediétos, & eorum quemlibet, contra premifla fa&tum | 
vel a&um fuerit, nullum penitüs & invalidum, nul- 


liusque roboris vel momenti decernimus, non obltan- | daingen/ (teles dann ber gutige umd barml) 


tibus, &c. | 
Datum Romæ apud Sanétum Petrum fub annulo Pis- 
catoris, die quinta Januarii M. D. XXXI. Pontificatüs | 
noftri anno oétavo. 
Sic fübfcriptum. EvANGELIST A. 
Item & fic deorfum die X, Januarii M. D. XXXI. 


LVI. 


fürfien und Sobann Sibrich] Bater und Sohn! 
Herzogen au Coacbpen] Bhitippgen! Ernfien und 
Srangen! alle Heriogen su Braunfehiweig! Philippe 
fen Sandgrafen su Helfer! und audern Sürfteni Stan- 
den und Städten des Heil. Miml. Neichs mebr su 
Befchienmumg! fo ferne fie von wegen nes Ga 
Bens folten angegriffen werden | auf 6. Saber auf 
gericht. Schmalcalden Montags nach Invocavit 
Anno 1531. [HORTLEDER von Ürfachen des 
Zeutfchen Kriegs Tom. I. Libr. VIIL Cap. 
VIII. pag. 1501. d’où Pon a tiré cette Pié- 
ce qui fe trouve auffi dans Lunre, Teutfch. 
Reichs- Archiv. Part. Special. anderer Abtheil. 
Num. LX X X V. pag. 249. ] 


C'eft-à-dire, 


(1) Ligue de SMALCALDE concluë pour fix ans 
entre Jean Eleéteur de Saxe,C JEAN FR E- 
DERIC fon Fils; PuıLırpe, Ernest, 
@ François, Ducs de Brunfwich; Pui- 
LIPPE Landgrave de Heffe, ES autres Prin- | 
ces, Etats, ES Filles de l'Empire pour leur com- 
mune défenfe, em cas qu'ils fuffent attaqués pour 
caufe de Religion. A Smalcalde le Lundi après 
Invocavit 4200 1531. 


Gnaden/ Wir Fohang des Heiligen Komifesen 
émarfbaleé / und Churfirft / umb. Johann Fries | 
derich/ Bater und Sohn / Herkogen zu Sadfen/ Sandgraffen | 
in Ouvingen/ amd Marggraffen zu Meiffen/ Philips / Ernft/ | 
and Frank /Gebrilder wid Wettern/ alle Herhogen zu Braue | 
ferweig und Laineburg/ Philips sandgraff zu effin / Graff zu 
Cagenelnbogen / zu Dies /Biegenhaim und Nida / Wolfgang 
Für qu Anbalt/ Graff qu Wleanien/ Here gu Berneburge/ 
Gebhardt and AWbrecht Gebrüder/ Sraffen und Herren zu 
Manpfeldt / unb Bürgermeifter / Ratbmann/ Snnimgémeifier / 
Rath und Gemeinheit der nachbenandten Ober-Landifehen/Sach= 
fiiher und See-Stadte/ als Se) Ulm Eofteng/Reutz 
linge / Memmingen / Lindaw / Biberad) / Sfni/ Aibeck/ Magde- 
burg/ und Bremen / Bekennen hierinn/ und thun Funde alferz 
manniglihen: ——0. 1 

ac) bem fid) die Lauffee diefer Beit hin und wieder / gleich 
forglidy/ gefbiombt/ und vorab ber Geftalt erseigen / ¿utragen 
und anfehieken/als ob man begehrt bicjenigen/ fo das bell / £lat/ 


(1) Ce Traité en Allemand & en François, qui a été publié dans 
les Traitex de Paix, de Tréve, d' Alliance, &c. Tom. II. pag. 661. No, |, 
COXLII. n'a pas été prisde HORTLEDER, quoi que cela foit ainfi 
marqué dans le Titre, Mais c'eft une efpèce d'Interpolation du Traité 
dela Ligue fait en 1551. & du renouyellement de ce même Traité fait ea 
1536, où l’on a confondu les Dates, & les ftipulations, faute, fans 
doute, de favoir que Pun-& l’autre étoit bon. Il n'en faut pas être 
farpris, puis que Hox TLEDER avoué, qu'il Payoit cherché long 

ms fans le pouvoir trouver; jusqu'à ce qu’enfin Lous Camerarias, 
Confeiller intime de l’Eleéteur Palatin, lui en procura la Copie qu’il 
donnoit au Public, I} ajoute qu'il n'eft pas aifé non plus d'en trouver 
la vraye Date dans les Auteurs qui en parlent, & il reprend Mamera 
mus de l'avoir rangé fous l'année as. m Catal. exped. rebell. Princip, 
contra C ^R OL, V. Il pouvoit y joindre Sleidan, felon lequel Lit, 
$. Fol. 116. de Statu Relig. & "Reip. Comment. lAffemblée de Pan 
1531. ne commença que le 29. dé Mars, & fe pafla route entiere 


OMATIQUE 


ben und Stádren/ Landen und Gebieten / dur) Gnad und Der- 


durch alcrley Mißbrauch abgeftelíe und verändert, mit der That 
and Gewalt/ von fofdem jhren Chriftlichen Vorhaben qu drins 

en/ And aber je einer jeden Chriftlichen Obrigkeit fehuuldig Amp 
ifi mice allein jhren Unterthanen das heilig Wort GOTIES 
verfündigen zu laffen/ fondern aud) mit allem Flif /Ernjt und 
Dermbgen barfür zu feyn/ baf fie von bem Wort 59 23665 
Niche gezwungen / ober abfallig gemacht werden/ fo wil unfee 
höchfte Nochdurfft und fehuldig Ampe ber ObrigEcis exfozbern / 
Ob (ic jego/oder Lünfftiglich/ sutragen oder begeben wiirde daß 
jemands ung/ oder unfere Unterthanen/ mit Gewalt oder der 
That/ von bem Wort GOTTES und erfanbter W 


gnadiglid) verbtiten und ivit ung su niemands ver wollen) 
und alfo wiederumb gu den abgethanen und veranderten MiB 
brauchen gu möchigen anterfiimbe / foldhes alles müglichftes 
Fleiffes zu verhiten, ; 

Damit dann folder Gewalt abgewendet/ und das Berder- 
ben/ beydes geib und Sel/ unfer amb 1mferer Intherchanen £ 
verhutet werden möge / fo haben wir GOTT den Almádti 
gen zu Sob/ unb mehrerm Sedenen und Auffivachfer Gottlicher 
| freer éebe/ zu Erweckung und forderung eines Chrifklichen/ cin 
| heiligen Wefens und Friedens / dem Heiligen Romifehen Nery 

Ceutftber Hation/ und alter Evbarkeit / bargu gemeinen wnferie 

tefrenthumben/ Städten und Sandfehafften/zu guter 9Bolfartb/ 
Ebr/Dué/ und Feommen / allein que Gegenwebr umb Kettungg 
Werfe/ die cient jeden nicht allem von Maturlidyen md Menfey= 
Lichen/ fondern auch von Gottlichen gefehriebenen Kedyten PT 
laffen/und vergonnet ift/mit umd gegen einander cines Gbri 
lichen und freundlichen Derftandg veremigt / entfehloßen / denfel= 
ben aud auff und angenommen / nd thun das gegemvertig/ in 
unb mif Krafft bicfes Dricffé / in Mraffen/ Fon und Geftalt/ 
| wie hernach folget : 

Memlid): Daf wir qu aller Theilen /je einer den. anberm/ ges 
frewlich und von Seren mepnen/ balten/ tmb vor Schaden ware 
| nen follen und wollen/ aid) Feier des andern ;Fernde und I; 

derwertige/ offentlich oder bennlib mit Wiffen /durchfchleiffen y 


ften für gue unb bienfilid) angefeben / umb unfer jeden Gbriftlidhe 
Seb und Trew/ auch fein eigen Gewiffen/und felbft 2Bolfabrtb y 
dahin weifen wird / amd alfo einander den Handel getremlidy 
helffen führen fib aud) tei Theil/ ohne des andern MWiffen 
m Willen t einige Richtung / oder Anflande laffen obor bez 
geben, 

Es fol auch biefer unfer Chriftliche 
lichen Majeftät / unferm allergnadigfien Herm / ober Feinont 
Stadt des Heiligen Römifchen Reichs / oder fonft jemandg gu 
wider / fondern allein zu Erhaltung Gbrifilider Marheit und 
Friedens im Heiligen Reid) Tenefiher Nasionyimd zu Enefehits 
tung unbilliches Gewalts/ für ung wd unfere Unterfhaneund 
Berwandte/ allein in Gegenwehr umd Kettungsweife frirgenome 
men / da unfer jeder/wie oben berührt / Recht geben und nehmer 
mag / und Nicht anders gemepnt werden. 

So aud) jemands werter in Diefen unferm Cheiftlichen Ders 
ffanbt zu Formen begehrt / und vormals nicht davinn begriffen / 
ber das heilig Evangelium angenommen / bet fol mit unfer aller 
Wifferr unb Willen darein auf 2 unb angenommen werden. 

Und fol diefer Chrifilide Berftand auff heut Dato anfaben / 
und feds Sabr/ bi fte nach einander folgenbe/ weren/amp 
von uns atten fampélich/ unb jedem infonderheit/ getrewlichyYauff 
richtig /redlich / und ohn alles Gefchrde / vollzogen und gehalten 
werden. 

Und obs Sach were /daf man mit jemands alfo/ von wegen 
des Göttlichen Worts/ und Urfach darauf flieffende/ zu d 
tommen/umb ber vor Aufigang bemelbter fede abr/gané niche 
zu Ende-gebracht wiirde/ fo fol bod) niche defto Yveniget/ de vor 
alten Theilen / unangeféhen/ daß die beffimpten Sabt gang verz 


t Derfland / der Keyferz 


en déliberarions inutiles, [Du] 


Tauffen /unb diefer Ch iftlicher Berfiande fein Ende genommen; 
getralid) Debarret/ und zu Ende votfübtet werden / Fein Sheik 
fo 


leibung des Almádtigen/ predigen tmb verfimbigen laffn /darz 1 5 3 I. 


¡NNO 
531. 


| Avril. 
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fid) datvon aufigichen/ oder abfondern/ tmb mag alsdann Dies 
fer Ehriftliche Berfiand /fo es den Parthyen gefatlig / wol lan 
ger erfireckt werden, 

Goldies alles und jedes/ gereden umb verfprechen wit voi 
genandte Churfürften /Fürften/ Graffen/ und Xache der Stad= 
te/ bey unfen Ehren, Wirden/ wahren Worte/ imb guten 
Trewen/ an Endes flat /für ting und unfere Erben/ oder Stade 
Fommen/%c. in und mit Krafft diefes gegeimvertigen Brieffes / 
fiett /feft/ mmverbriteblicly zu Dalten / bem ganélichen nadjz 
guEommen/ind qu gelebensdarwider niche au tbun / nod) fthaffen 
gethan zu werden/in Feine Weiß nod) Wege/ alles erbartid/ ge- 
trewlich/ imb ungefährlich). 

Und des allenthalben zu mebrer ttrfubt/Gsidberbeit und Ber 
Eraffeigung/ fo haben wir obgemeldte/ Churfurft/ Fürfteny Grafz 
fen und Städte, unfeve Snfiegel / als wir Serñog Johannes 
Ehmfürft/ vor tm tmb unfeen Sohn/Herhog obann ‘Frieder 
viden zu Sachfen/2e. Und Hevrgog Emft/ vor Ans und unfere 
beyde Brüder / Hergog Otten und Srangen von &üncbuvg / au 
dicen Brief wiffenelich thun hengen/ 1ind geben Mtontags 
nad) dem Sontag Invocavit, nad) Ehrifti wmifers lieben D Era 
Ebor unit bunbert und im Ein umb Dreypigften | 
Sabre. 


LVIL 


Kayfas CarouıV. Schen- Brief) fo Er Graff 
Anthoni it Oldenburg unb Delmenhorft über Diele 
beyde Sraffichafften eveheilt. Geben zu Gent den 
1. April. 1331. [Curisr. GasTELIUS 
de Statu Publico Europe Novifl. Cap. XIX. 
pag. 686. d’où l'on a tiré cette Pièce, qui fe 
trouve aufli dans L v N16, Teutfches Reichs- | 
Archiv. Part. Spec. Contin. II: Abthcil. I V. 
Abfatz X. pag. 31.] 


C'eft-à-dire; 


Lettres d’Invefliture accordées par l'Empereur 
CuarLes V. à AnTHOINE Comte d’Ol- 
denbourg € Delmenhorft pour les deux Comtés de 
ce nom. À Gand le 1, d'Avril 1$31. 


f 
pfe / gu allen Zeiten Mehrer d 
nien/ zu Hifpanien / beeder Sicilien 


Sieber Getre 
borft/ bu 
gen faf 


fien ver n Sabre / feine Brüder Sohann / Georg / umb er 
Chrifto rung der gedachten Shrer Grafffehafft O! 


el 

denburg abgetretten und zugeftellet / und an Shme begebrer/def> 
gleichen auch Stn demmad) bte gemeinen tmmterfaffen/ von Adel/ 
und andere derfelben Grafffhaften Oldenburg mnterthanig ges 
betten haben/ daß ex fole Regierung alfo weit amtebme/ bag 
er and ihrer freundlichen imb tntertanigen Erfuchung und 
Bitte nac/alfo getban /bie Regierung angenommen /und feither 
geribt und verwaltet habe / alg er aud) nor bie imbabe/úbe und 
vertvalte / unb Uns dann aud) darbeneben unterthaniglid) zu ers 
Eenmen geben laffen/wiewol die gemeldte Grafffhafft DIberiburg/ 
auch die Grafffbafft Oelmenhorfi/ welche va ffftbafft Delmenz 
borft bisher feinen Vor-Eltern und feinen Brüdern / und 
ihme etliche Sabe lang gewvaltiglich enfogen und innbehalten fey/ 
mit ihren Zugehörumgen/ Herzfehafften/ Obrigkeiten/ Qeraigz 
Feiten/Kechten mb Serechtigteiten/von Ling und dem Heil. Nomiz 
{olen Reich zu gehen vübreten / welche feine Borfahren/die Grafz 
fen zu Oldenburg und Delmenhorft/ aud) bisher je und je befef- 
Ten und inne gehabt/ und cr die Gtafffchfft Oldenurg/ als obs 
gemeldt/ noch befige und inbabe / vielleicht aus tnwiffenheit oder 
Sinlafigteit/ in etlichen Sabren Tang/ weder von Lins nod) 
Unfern nechften Borfalyren / Kom, Sapfern oder Königen/ wie 
fic) dann folches zu thum gebühret/ nicht empfangen / und tins 
und dem Heil. Keich diefelben Graffihafften/ als veefthwieger 
£eben/ heimgefatien fem mochten / mit Der demütigen Bitte/ fo 
fern in dem etwas verwircket ware/ dieweil er als ein regieren- 
der Graffzu Oldenburg diefelben Grafffebaffe Oldenburg y/ und 
die Grafribafft Delmenhorft/ mit ihren sugeborigen Herzfchaffs 
ten / Obvigteiten/ Herzligkeiten/ Rechten und Gerechtigkeiten / 
von tine und dem $). Reich zu schen gern erfennen/ empfahen 
und halten /ımd barum tbi wolle alles/das fid) davon zu tun 
eigenet und gebühret/ daß Wir ihme diefelbe Graffichaftien OL 
denburg und Delmenborft/ mit den berühren ihren zugehorigen 
Soenftba fften / Obrigkeiten / Serrligheiten / Rechten und Gerech- 
rigtetten/ zu schen zu verleihen gnadiglich geruheten. 


| 


Daß Wir bemnad) aus ben angezeigten und anbern teblidon 


Urfachen / Uns batiu bewegende / und infonberheit aud auf ANNO 


Dorbitt des Ourchleuchtigfien Flrften nd Herm Herm Chrife 


tian/ Konig su Dennemarcé / Schweden und Monvegen/ 2c. Y 5 3 Ie 


Unfers Lieben Bruders und Schwagers/ an Img befibalben be- 
fihehen/ den gedachten Schann Geom / Chrifioff und Anthoz 
nium Graffen zu Oldenburg tmb Delmenhorft/zc. Gebrtidere/ 
diefe fondere Gnade gethan baben/daf fie de 
ten und Sugeborungen/ wiederum fábig ur 
follen / und daf Wit aud) darauf ıhrer/ der Dreyer 
Sohamms/ Georg und Chriftoff/ als Wir / wie obge 
vitet fepn/ gethaner Bewithigung/ Xbtrettung 
nach/ thine Anthon ihrem Bruder gethan/ der 
nium, als den Sungiten und jeót vegierenden Graven gu OÙ 
denburg / um fener Bernunfft und GoeftbictligEcit/ Darzu der 
willigen Dienfte willen/ ber er fih 18 ind dem He d 
in Flin fftiger Zeit su thun/amterthaniglic) exbertt/und die cr ing 
wol thun mag und foll/ mit voolbebadytem Muthyqutem Kath/ 
und rechten Wiffen/ bie obgemeldten Grafffehafften Oldenburg 
inb Delmenhorft/ mit allen ihren Hersfhaftten/ Herzlid 

brigkeiten / Sehnhafften / Schlöffen/ Marektar/ 
Dorffern/ und mit Namen dem Gstabtetanbe/ Butjadir 
fanbe/ und andere / wo und art welchem Orte die geles 
und benennt mögen werden/mit ihren Hohen und Dhida 


© 


tben/ foldye Srafffchaffe/ mit ihrer alter Qugelyc 
rungen / wie obgemelde tfE/ von Lins und dem $). Xeid) / in Lez 
bentocife inne baben/ mugen und nieffen follen und mogen/ von 
alfermámiglid) unverbindert / both 1n8/ dem $9. Reidy / an 
linferer Obrigtcit / Sebenfthafft und Kecbten / und fonft amiga 
lichen an feinen Gerecptigteiten amvorgriffen und unfhablich, 
Es fotfert auch obgenannte Graff Anthonius imb feine Erben / 
und nach ihren todelichen Abgang /_ feine Gebrubere und ihre 
Erben die vielgemeldte Grafifthafft qu einer jeden Zeit/ fo offé 
die Qufalle fommen / von Ans und Unfern Mad Éommen / amd 
dem Reich zu gehn zu tragen und gir enpfahen/ und davon/was 
fid) gebührer/zu than fehuldig und gebunden feyn/ wie tins denn 
auch der genannter Graff Anthonius jego feines Theiles / burd) 
feinen {mwalt/mit gnugfamen vott£ommenen Gewalt /gewöhnz 
liche Gelubde und Eybe gethan hat / uns und dem $9. Neich daz 
von getvett/ gebozfam und gewartig zu feyn/ und zu dienen/anb 
gu bun / als fid) bor folcher Sehen wegen zu thun gebtihret/ alles 
ohne Arglift und Gefehrden/ mit Wrkund diefes Brieffs mit 
Ynfeem Kayferl. anhangenden Snfiegel befiegelt, Geben in tmz 
fere Stadt Gent in Flandern, am een Tag des Mondte 
Aprilis, nad) Ehrifti unferg lichen IEM Geburt im finfFehert 
hundert tib en und decpffigften/tinfers Kayferchung im eylfften/ 
inb 1inferer Reiche im fechzchenden Jahre, 


CAROLOS. 
(L: 8.) 
Ad Mandatum Cefatee & Catholics 
Majeftatis proprium. 
ALEXANDER Scuweis. 


LVIIL 


Comptomißs stvifehen Churfürft Johann! und Georg 
Geverteren Herkogen au Sachfen. Wodurch Sie 
zu Entfcheidung dev zwifchen Sybnen von wegen Bit: 
therl. Erbtheilung und fonften] erwachfencr Gebre- 
chen] 16. Porfohnen ein jeglicher, von Graffen 1 
Nitterfeharfe/ unde Städten aus devo Sandfehafften 
au ordnen befchlofen/ und im Fall fic) nicfelben des 
urtheils halber nicht vergleichen finten 1 Sie Sid) 
deffelben in denen Yuiverfitäten Heidelberg ober Site 
golítadt belehenen follen.  Gefcheben su Seipsig Sons 
tags Vocem Jucunditatis anno 1531. [Lu- 
NIG), Teutfches Reichs- Archiv. Part. Spec. 
Continuat. IT. Abfatz II. pag. 254. ] 


C'eft-à-dire; 


Compromis entre JEAN Eletteur de Saxe, ES 
GrEorGE Duc de Saxe, par lequel ils convien- 
nent de remettre la decifion des Diférents furve- 

nus 


ANNO 
5531. 


$o CORPS DIP 


nus éntr'eus y tant au fujet du Partage hereditai- 
ve que d'ailleurs, au jugement. arbitral de feize 
Perfonnes que chacun d'eux choifira entre [es pro- 
pres Sujets; ES qu'en cas que lesdits Arbitres ne 
puiffent pas convenir d'une Sentence, ils devront 
recourir aux Univerfitez de Heidelberg ou d’In- 
golitadt pour en avoir leur fentiment. A Leip- 
Jicb le Dimanche Vocem Jucunditatis 1531. 


oon Gottes Gnaden/ Wir Sohames / des Heiligen Roz 
mifch, Keids E Ravfayalee / ChurzFürft/ mo Get 
ge/ Gevettern/ bebe Hergoger zu Sacfarzc. bun fund und 
betennen für Uns / unfere Erben und Nachkommen: Madden 
1nd alf fic) egliche verftbicoene Sabre hers zwiftben 28 land 
den Hochgebohenen Fürften/ Server Wriebrib/ EhursFurft gu 
Sadhfen/ fecliger Gebachtnif / fambt ling Herkoge Sjobanfen / 
Gebridern an einen / und ig Heegoge George anders Theils/ 
viel und mancherley Serumgen/ Speen und Gebrecyert/ welche 
il von unfer allerfeitg Detterlicher Exbtheilung/ gum theil 
Ten erwaden fein/ achalten/ baruber Wir bifanhero 


halben abgangen / um! 


men/ verordnen/ barauff zu handlen/ worbey fid) ein ieder / in 
ben vorigen/ der alten Gebrechen halber befthehen / unvergreiffz 


lichen Abreden und aud) eblidien neuen Sebrechen vor der ver- 
oröneten Zufammenkumfft mochte vergleichen/ md wes fic) alfo 
die Geh 3Xabte ber alten und neuen Gebrechen halben allent= 
halben vereinigen/ dabey foll es bleiben; Und wenn die Vers 
ordneren ber andern ivrigen Artickel halben nothige Weifung 
thun/ fo follen die vereinigten Artickel/ wie folget/ aud) vo: 


Frndet/ und Shnen nachgegangen, werden/ aber die terigen YArz 
ticéel/ denen zu Dfchak niche würde abgeholffen/ fotfen vorg 
melten Miedergefegten/ einer und den andern/ und cines teen 
Berichts/umd Mothdurfft derowegen furgetragen werden. Was 
auch ein ieber unter ung zu mehr einimg feines Fugs mit | 
den vorigen unergreifficen unb unvorbrichlichen Abreden wolte | 
angiehen/ das foll Shm uf des andern Borlegung fren fteben / | 
und ambenommen fens und deme alfo nad) geben wir weiter 
denfelben unfes beiderfeits Berordneren Macht hiermit gegenwar- | 
tiglid)/ ung alle der obgenanten anhengigen Gebrechen / die wir 
hn zu beiden Theilen werden fürtragen Laffer / durch Shren 
mächtigen Sprud hiewifehen und Michaelis nebfttimfitig ent 
lid) zu entftbeiden / alfo wo fie ung berfelben Gebredyen aller 
oder zum Theil zwifchen gemelter Frift/ durch Shre mächtige 
Weifung. nit vereinigen Yourben/ oder fit unter einander niche 
emig werden möchten/ daß fie darnad und Ausgangs beftimb= 
ger Feift/ in allerwege auf die Aetictel / der wie ung felbft/ oder 


& 


p ©: MAT SOU E 


fie fic) unter einander vereinigt /Macht-Spruch su then fale 
dig fein/ unb nach denfelbigen foll von ung beiden zugleich / als 
bald von Munde in die Feder / bif. zum Belt) lug ber velit / 
ohne alle undinftliche Weitlaufftigteit und Xerbts-allegaten ges 
fenbet und eingebracht werden / und wann alfo zu urtbcilen bes 
foloffen/ fo follen bie Berordueten weitern Gewalt habeny der 
| wir Shnen aud biermit heimflellen/ fib vechelicher Weifung / 
Ertnmif und treheils zu belehren, SBelangent etwas zufällis 
| Bere /das vor endlichen tirtbeil muß geozdnet werden/ oder fonft 
darauf unter fidy felbft mit einander zu vergleichen, und uff das 
| befthehene rechtliche Grrtrag ergehen zu laffen/ welches dan der 
| Artickel halben/ fo vor endlichen Uveheil zu rechtfertigen fürfalz 
len/ zum alferforberlibfien/ und vor nachfolgender Frift bes 
fochen joff, Wo fie fie) aber ber Urtheil und Erkenenip uncer 
Sbnen nicbt felbft wurden vereinigen/fo follen fie alsbann fayul= 
dig fein/ fic des Kechten und Merheil in célichen umpartheyifchen 
Univerfitäten, alg neymlid) Heidelberg in Prifgau/ zu Sn= 
elffadt / oder anderswo nad) Ihren Gutbedbuncten / und uns / 
als ben Parthyen/ unvozgemelr/ zu belernen/ und batauff in 
ihren Nahmen /unb der Sinftellung und gegebener Mache nadı/ 
redhtlid) Erfentnißzuchun. Dod) fo fid) tegend em Xetiekel qute 
telige/ ober fürfalle/ ber in den Saf. De in der Dauptz 
Saden ziehen tbáte/ das alsdenn Landleufftigen Saf. Xech= 
ten nad) / and wo fid bie Berozdneten deffelben aud) nicht vers 
einigen mochten/das alsdann von Sybnen an unfer beyden Ober= 
Hoff-Geridt Belenung dariber genommen / 1mb (rie obfie= 
het/) in ihren Nahmen darauf geurtheilet und gefprochen 
werde, 

Wo aud) irgend infer einer dem andern Theil etwas vernei= 
net/ und derhalben uff. Beweifung getrungen/ imb angemaft 
votirbe / fo foll fid) derfelbe/ wf den olde Beweifung geteungen 
und angemaft wiirde / alsbald obne Urthel unb andere 
OGeitlaufféigéeit / auff ter Nicdergefagten feledste mundliche 
Meifung/ und wie Sie Shm Zeit darzu anfegen und geben / 
auncerffeben/ und burd) niedergefagte Commifarien batgu/ wo 
es von nbtben / verordnet werden, 

ES fol aber unfer beyder rechtlid) Einbringen / tin bertihr- 
ter Berordreten 9Seifumg mb Exfenenif / zifchen Michaelis 
nechft finfftigt nach Dato, und Michaelis des Finfftigen ¿wey 


vucf / auch tt 
ichinen / bewilligen/ 


Scharffe Rechte oder menfchlicher Erfindung erdache wers 
ben mothten / auch migeacht bap diefe anfér beyder Hinftellung 
nicht vorgenent / oder nach Herzlichteit der Rechte auffgeriche 
ift wordenyden allen wir hiermit wiffentlich abfagen/renunciren 
md Ang ganglich thun vorgehen, Was die Religion angchet/ 
wie obfichet / in alle Wege ansgenonmmen/ getreilich amd gané 
ohne Sefehrde, 


Qu tbrfunb fleter und vefter S 19 / haben Wir o 
gedachte Serfogt Sohannes/ Ghurfirf/ und Soerfogt G 
au Sabfen/ Uns mit eigener. Sand unferfihrieben/ umd unfer 
Snfegel wiffentlid) laffen anbengen/ und alfo gleiche Sants 
imb. Snbalts biefe Dorfaffing und Hinftellung einander ¿uge= 
fepicét und übergeben. Gefihehen zu tcipsigt/ Gontags Vocem 
Jucunditatis, A. 1531. 


LIX. 


Macht-Spruch wifchen Churfinft SYobann / und Her- 
hog Georgen ar Sachffen Gevetteren] Durch ci 
von denenfelben ans pero Sandfchaffren/Sautl) ! 

Compro- 


Cititqe 


ANNG 
1531. 


ry. Jai: | 


ANNO 
1551. 


DU DROIT DES GENS. 


Compromifs de dato Leipzig Vocem Jucundita- 
tis anno ıy3r. bicyu gefegten Commiffarien, 
über Dies zwifchen ihnen fomob[] aus ber Erbthet- 
lung ais fonft eriwachfene Gebrechen/ befchehen zu 
Grima Montags nach Margavetha 1531: [L v- 
nic, Teutíches Reichs+ Archiv. Part. Spec. 
Continuat. II. Abf LL. pag. 256. ] 


C'eft-à-dire , 


Sénience arbitrale rendue entre Juan Eleéteur de 
Saxe, € Grorce Duc de Saxe en vertu du 
Compromis fait entre leurs mains à Leipzic y le 
Dimanche Vocem Jucunditatis 1531. pour Pac- 
commodement € la décifion des Diferents furve- 
nus entr'eux tant au fujet du Partage hereditaire 
que d'ailleurs. 4 Grimma le Lundi apres la Fête 
Ste, Marguerite 1531. 


Sym die Ouvblauchtigfien/ Ourdlaudtigen/ Dodigez 
bobrnen Fúefien und Serren/ Ser Sohanns / des Hetlt 
gen Romifayen Reichs Exf-Marfidala) / Eburfiteft/ und Herr 
Georg / Gevettern / Derfogen qu Gachfen/ fanbgraffen in Thue 
ringen/und Marggrafen zu Meiffen/unfer gnabigft = und Gng- 
E Herren/ ns hiernad) befepricbenen von Beyderfeits Shrer 
Ehursund Fürftlichen Gnaden Sandfejafften /. nemlıch unfer 
guddigfter Herr) ber Churfücht/ Ernfien/ Graffen zu Gleichen 
und Herm gu Zoma/Amathen/ Hera zu Wildenfelß/ Sthönfir- 
hen umb Xomenburg/ Kudwigen von £3aynnebütg / Stadthal- 
gern qu Diartburgy zu gengsfeldt/ Friedeviehen, von Thun zur 
Weiffenburg/Wolffen von Weifferbad) zu Sthonfels/ su Wer= 
5a / des Heil, Romifehen, Reichg Evb-Xitern/ Sof /. Edlen 
von ber Planig/ zu Grim/ Gunthan ven Bunan zu Breitenz 
bayny zu Altenburg / Hanfen von Minckwig zu Liebenwerde / 
Ambtleuthe/ alte fünffe Ritter / Nicteln von Ende/ Friedeichen 
Brandt von sindany Ambtmann gu Belfige/Meatthefen Lofer zu 
Sebus / Doétor Cafparn von Kauteleben/ Doétor Benedictus 
Pauli/ als qu Wittenberg / Hermann Muihlpforde stt Zwickau/ 
Sobann Ofwaldar zu Gotha/ und Michael Albern qu Alten> 
burg, Vurgemeifieres und Hochgedachter unfer gnadiger Her/ 
Hergog Gorg/ Uns Qopan/ Graffen und Hera zu Mannfz 
felde/ Sunthern den Süngern / Graffer von Schwarkburg / 
Dern zu Arnftede und GSondershaufen/ Rudolffen von Binary 
Kittern und Hoffemeiftern/Chrifioffen von Taubenhain gu Step 
burg/ Ambemann/ Dictrichen von Merderten/ Do&orn , Wolfe 
fai von Ende/ Sitter Andxvefien Pflugy auf Sonnewaldt / 
Heinrichen von Schlemik/ auf Sothau/ Wolffen von Schonz 
berg zu Meiffen/ Georg von Sarlewig zu Radenberg / Ambt 
Teuche/ Georgen von Breitenbad)/ Doétorn und Ordinarien / 
Meldhiorn von Kubleben/ Anbemann zu Sangerhaufen/ Sud: 
wigen Fachf/ Do&torn , von wegen des Raths zu <eipsig / pez 
ter Buchnern zu Dreßden/ Georg Shopffernce zu Galña/ und 
Severin Steige zu Weiffenfels / Bürgermeiftere/ auf einen 
Compromifs und Beranlaffimg / welcher ficb SShre Chur «unb 
Fürftlihe Gnaden um allerfeits derfelben Gebrechen vereinigt / 
und Ins verfizgelt haben füvtiagen laffen/ devo datum ftehet zu 
geipgig Gormtags Vocem Jucunditatis im Funffgehenhundert 
and Ein und Dreyfigften Sabre/ miedergefagt und verordnet / 
imb aber Wir daraus vermerckt/ bap Shre Churzund Fürftl, 
Guaden/ ausgenommen den Artickel der Religion / die andern 
Gebrechen atle/ fo fid) zwifchen Shren Chur uno Fürftl, Sna- 
den zum Theil von berofelben allerfeits Batterlichen Erbeheilung, 
auch fonft enthalten/ auf tinfeve machtige Weigung oder recht 
Tid) Ertantniß geftaltyund Wir atlerfeits Shren Churzund Fürfil. 
Gnadenz und derfelben Landen und Seuchen / nichts ntiflidbere 
babenerachten mogen/bani daß Shre Gbur «unb Surf. Gnas 
den derfelben Serungen aller vertragen werden mochten. 

Denmach haben Wir / nad) £opseblunge Unferer Ende und 
SXerwantnüf. Pflicht / fold) Schiedts-Richtee- Aimbe angenom= 
men/ und bekennen hierauf vor manniglid)/ bag Wir vermöge 
obbertilyrtes gewilligten Compromifs und Anlafles alferfeits Sb- 
rer Chursund Fürfil, Gnaden Anwalde und Bollinadhtige/ der 
Mandat und Gewaldt tins in offener Form unter jedes Churz 
imb Fúrfien Syn (icgel genugfam und beftandig vorgelegt / 

Nenlid Ernft Sanfen von 9Beifenbad / Kitter/ des Heiliz 
gen Romifchen Reichs Exb-Xitter gut Erimmisfehan/Hieronymum 
Sehuepf und Greotinn Brücken) beyde Doctores, von wegen 
1mfers gnadigften Qerm des Churfucfien / Seen Julium Pflug/ 
ThumbzProbfien und Thumb-Herm/ x. Simon Diftovis / 
Dodor, und Œanéler/ und Anthonien von Sdonberg / als 
Unifers gnadigen Heran/ Serfog Georgen x, Anvalde/ nad) 
der Lange gegen einander gebort/ und auf foldyen allerfeits fürz 
gebrachten Bericht/ auch vorgelegte Brieff/ Siegel / Kundtz 
Safe” Zeugnús tmb allen andern/ Crafft gewilligter Zuftel 
fung/ unb Unfen darauf angenommenen Schieds 3 Kichter- 
lien Ainyes/ feheiden und fpredyen und weißen Wir machtig- 
lichen. 

imb Erfilidien/ der gemengten schen halben follen die Anz 

Tom. IV. Parr. II. 


| 
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walde beyde? Hochgedadheer bue «unb Fürften fid) cities Aus ANNO 


féreibens vereinigen 7 welches dann auch alfo befcheben, 

Darauff beyde Pralaten/ Graffen und Herven/ beneit vor 
Adel / Ambrleuther: amd andern befohlen / “Shren Chur und 
Fürftl, Gnaden/ bey Sybren Sftibten / geimdlichen Bericht zu 
thun/was ein jeder vor Sehen und Güter in des anbetrt Füürften- 
thumb und 2(embterm habe/ darauf derfelbige Fürft/ in weldyes 
Aembtern und Fürftenehunmb fold Gücher gelegen/ Steuer / 
Bolge und Dienft vor Alters herbradt / auch ob fie foldye Gus 
ter in gchen empfangen / obet nicht/ tnb von wen/und daffelbe 
Berzeichnus wollen Shee Churzund Frl. Gnaden alsdann 
gegen einander überfehen/ob €8 Shre Chursund Fürftl, Gnadert 
einander alfo geftandig/ und mann man fid)derbalben, vereiniget / 
daß dann ein jeder Churzund Fürft die feinen zugleich an einen 
Dreh befchveiben/ unb derfelben hin md wieder gelegenen schen 
und Gütern halben/ gegen einander Nberweifung tbun folten / 
und da die tibermeifien Grafen’ Herren von Adel/und andere 
von Sbren Chursund Firfil. Gnaden/ derfelbigen Sehen umb 
Güter halben) da die Stater/ Bolge und Dienfie vor Alters 
herbracht / die gehen empfaben follen/, amd Pflicht hau, 

Wo fid) aber Shre Chursund Fürftl, Gnaden zwifche hier 
und Martini nechfttunfftig/ folcher vermengten gehen halber nicht 
vergleichen wúxden/ als daß eins oder mehr Stuck einer dem 
andern nicht geftändig / als wehren foldye Seben-@ticé in des 
andern Fürftenehumb und Aembtern gelegen/oder daß einer dem 
andern die Folge/ Dienfte und Steuer darauf nicht, cinveumen 
wolte/ fo follen und wollen wir Sherer bur z und stir. Gna- 
ben umb gemelte ivrige Stücke durch Unfer rechtlich Erfantmis 
gwiféen berührter (rift Martini umb Mtichaclis*in ¿wey und 
Deyfigften Sabr/ auf beyder Theil Fúrbringen/ vermoge der 
Derfaffung entfcheiden. 

Es follen aud) bie Wore in den Theil-Zetteln/ (und was von 
den von geifinick zu sehen gebet/) fich nicht auf alle des von Seif 
nick Afiterlepen/ fo in dem Theil-Bettel nicht nabmbarftig gez 
mache / erfivecten/ fondern auf die von Rufendorff dafelbfi/und 
qu Ehdorff/ und was fle in Zeit der Thecilng von dem von 
geißnick zu Sehen gehabt; A 

Der Evffurdtifeyen sehen halben foll Anfeert gnadigen Sperm 
Derfiog Georgen die fdjenftbafft an bem Galop Bippad) und 
deffelbigen Zugehorung/ fambt den Dorfferit /riady vermoge des 
des Nfehager Bertrags tibergemeift werben desgleichen die Self 
te der fonderliden Brrger= eben zu Erffurt/ fo viel der vom 
Haufe qu SGadyfen zu schen ruhren/ mit dem tinterfebeide/ was 
folcher fondetlider Búrger=schen in Serñog Georgen Fürftens 
thumb oder ohne Mittel datin gelegen/ feiner ŒUERI, Gnaden 
¿ugeriefen werden. 

Würde aber befunden/ daß derfelbigen nicht fo viel in feiner 
Siri. Gnaden Fürftenthumb gelegen / oder ohne Mittel daran 
rúbrten/ als feiner Gurfil. Gnaden que Helffte gebühren folte/ 
fondern in Unfers gnadigften Dern des Chur-Fürften Fürftens 
thumb tiber die Helffte vermengt werens So foll foldye Uber- 
maß derfelbigen fonderlichen schen Sergog Georgen von feinen 
Churfurfil, Gnaden vergleicht werden / und auf deren Gegenz 
fall/ fo die tiber die Helffe in Herkog Georgen Fürftenthumb 
gelegen/ mit der DVergleihung gegen dem ChursFürften audy 
alfo gehalten werden / damit/ fo einem Fürften etwas an bez 
rührten Sehen folgen folte/ welches in des andern Fúrften= 
thumb gelegen’ des Gemengs halber Funfftiger Zeit Fein Ses 
rung entftehe, 

Ob fichs aber befinde/ daß biefelben der fonderlichen Vitvger= 
schen vor alters vor der Theilung in die Ambt mit Steuer / 
Folge und Dienfte gebracht weren/ fo follen fie alfo in den Aemb= 


| terri bleiben/umd allein die gehen tiberweift werden/und zu fleißi= 


ger, Ertundigung der fonderlichen Bürger éeben follen Infer 
gnadigft=mb gnabigen Herren ieder zween Shrev Gnaden Rathe 
auff Sand Sorenfen2 Tag febierft gegen Erffurt gufammert 
febicfen/ eigentlich zu erfunden/ wehm und wohin von folthen 
Giithern gebienct/ gefteuret und gefolgt/ auch wie lang und von 
wen fie bie zu sehen empfaben/ Iiecauff und davon Shten Bez 
richt unter Shren Perfebafften allenthalben in Derzeihmis brins 
gen / wd ¡bem <púrften sufchieken; 

Wo fid) nun Sybre Chur uno Fürftl, Gnaden felbft mit ein 
ander barunb nidye vereinigen tonten / fo füllen algdann die gez 
melten Kathe/ wann wir zum mehreenmahl wiederum zu Folge 
des Compromifhi zufammen fommen / folchen Shren Bericht 
uns in Schrifften verfiegelt vorteagen/ und fo folches befehehen/ 
und beyder Unfer gnadigftsund gnadigen Herren WAnwalde und 
Bollmadtigen Nochdurfft darauf ferner geboret / fo wollen md 
folten Wie Shre Chur und Fürfil: Gnaden bud) infer rechts 
lid) Erfanmig / Dermbg ber Derfaffung in der angefegten 
ŒGuft/ entfdeiben ; Ob aber folches zwifchen bier und Martini 
nicht gefehehe/ fo follen nicht deftoweniger die Erffurtifthen ges 
pen/ fo im Ofehaker Bertrag nabmbafitig benennet / unferm 
guadigen Don Herhog Georgcit unverzüglich - tibermeifet 
werden. frire 

Nachdeme die von Ende zu Ponié dem Thriringifchen Theil 
finde zugetheilet worden / barumb foll tinfer gnadiger Herr) Hers 
fog Georg /Unferm anadigften Seren dem Chuva Firften an der 
Gerechtigkeit und Fúefiliden Obrigkeit an ian int feinerley 
Weis verhindern nod) fib derfelbigen anmaffen. 

Kandgraffrode mit feiner Augehorung / Gelyolfett oder Aecterri/ 
und was derfelbigen Gebolé und Aeeker eine Beit her fe- 
queftritt geweft/ foll_gwifden beyben Fürften zugleidy getheilet 
werden/ und foldye Zheilung fol zwifthen bier und Michaelis 
durd) unfer anadıgen Her) Herkog Georgen / des cin oe 

4 iid): 


1531 


Anno 
53r. 
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zeichnis zugefebickt/ umb auf Martini feiner Chur-Fürftl, Gna- 
den angezeiget werden/ welchen Theil Herkog Georg behalten 
wolle, 3 

Würden aud) Sybre Chur-und Flrfil, Gnaden geneigt feo / 
einer bem andern mit andern £ebenz Gütern. oder Gelde darumb 
Dergleichung zu thun/ foll in Sbro ur 2 und Fúrfil. Gnaz 
den Gefallen ftehen, A Mon tis 

Der Straffen und anderer ttnfer anabigftzur b gnadigen Set 
ren Gebvechen halben weißen und fprechen Wir ferner matti 
Tich/ welche Fubi-seutheund Kauffzseuche von Sadfen/ S biüri 
ffen gegen Sreflau / oder im ber nadbenanten 
Städte eme fahreny treiben / und teifen wollen / bie follen auf 
Ienburg oder Grym/ und weiter auf Ofthaf und Sein / amd 
fo forder bte georbnete Straffe/ nemlid auff Konigsberg/ Raz 
mith/ Saudtefens Gorls / tawben/ Bunélarw/ Seqnié/ Meuen/ 
Mareét/ und dann gegen Breßlaw fahren / treiben und veifen / 
aud) wiederumb bie/ fo von Breflau ober aus den berihrten Stád= 
ten nach den benanten Sanden Gadhfer/ Ditivingen oder Meiffen 
fabren/ treiben oder veifen wollen, follen auff ber angezeigten 
Straß auch bleiben / aber aufferhalb jest angezeigten Straffen 
follen die ubrleuthe und Kauffleuche zu fahren/ treiben oder 
reifen / ungercungen fep. 


Die Berge Regierung foll cit jeder gue auf den ietsigen und 
túnfitigon Se oergen feines Fürftenthumbs alleine haben / mit 


alter (vepbeitzgebtmg / Berleihung / Regierung’ Setzung und 
Obnung ohne Gefehrde/ bod) fo(l die SBefolbumg der Ambelen- 
the und anderer Perfonen/fo zum Bergwerg verozbnet / wie vor 
Alters hertommen/ von bepben Fúrftor sugleich gegeben / und 
ein Furft foll dem andern vor feine Behendner / ob die in Rech: 
nung etwas fhulbig verblieben/ darumb verhafft feyn und daz 
iv fie i y A 
; Und bec Berg-Nutzung halben foll ein Sabre Zivier / nemlic) 
Quafimodogeniti und Mauritii , an den Orten/ wie vor/ otz 
dentlihe Berg-Rechnung gefehehen / und die Kegifter jerzlichen 
Surfen oder derfeldigen Gefchickten zugeftele / und / wie biphero 
befehehen/ gehalten/ auch die Nutzung dem andern ‚Fürften zu 
feinen halben Theil/ an Drten/ dahin er die ungefehrlich zu 
antworten begehre/ auf feinen Soften zugeftellet werden, 

Dit der int Shrer Chur=und Fürftl. Gnaden foff mit 
einem halben Det in alten Korn oder Mave gehalten merden ; 
Dieweil aber der Churfürft jetit mit etzlichen in Ming-Einung 
ift/ fo folk Hectzog Georg in mitlermeil múntien/ aber /damit 
ds Sehlage-Sehatges und Zugangs halben Gleichheit gehalten 
werde /foll der Churfiieft bie ertauften Silber vor feiner Chutz 
fürfil, Gnaden Bergwerge in die Muntz verozönen/ umb der 
Schlagefhatz und Zugang/ wie v zugleich gecheilet werden, 
fo follen fidy auch Shre Chur-und Fúrfl, Gnaden mit der Ming 
nicht fondern/ diefelbe auch niche endern/ ohne Nath umb Bez 
willigung bender Theil Sandfthafften. 

Und damit Shre Chur «imb Furfil. Gnaden aller Shree Gee 
brechen weiter vetterlich und framblids vertragen / und entfehie- 
Ddentuerden/ fo foit fer gnabiger Ser» / Herzog Georg/ feiner 
Fürfl, Gnaden Nel fte an Schneeberg dem Churfürften einraue 
mens mit aller Gerechtigkeit / fambtgber Berg-Kegierung /und 
auf Martini fchierften Seiner Churfürftl, Gnaden sugefiellet und 
Tiberweift werden/ doch unfcyadlich de Sel ct SSergegtutgung/ 
welche Soertjog Georgen in aff foll fürbehalten feyn/ wie 
bie auf andern Bergwergen des Churfücften Soertzog Geom 
und wiederumb dem Churfürften auff Qerfyog Georgen Berge 
wergen halb gebuhre/ auch ausgefhloffén / was invendig der 
DMeilweges umb den Schneeberg von feiner Fürftl. Gnaden zu 
sehen rühree/ und der Bertrag/ fo Herzog George mit Hern 
Sisolffen feligen/ und Herm Ernfien von Schönburg auffge- 
richt / foll mange fochten und bey Kraft bleiben. 

So foll Unferm gnadigen Herm Hertzog Georgen das fanbz 
Gericht und Schlothain unfihddlid, feiner Fürftl. Gnaden Abz 
lofung zu schen folgen/ und bem ChurzFürften / und feiner 
Ehurfürfil. Genaden Erben / die gefambeen schen daran zufte- 
benyob wohl bemelt Land-Geriehe hiebevsen zu Sehen niche gelie- 
ben worden ; nmaffen wie es fonft in den TheilsZetteln der 
Fürften gefambren Lehenfeharft halber ausgedruckt und geord= 
net if. 

110 die von Schwarkburg 
Herat dargegen mit 
werden. bh s 
3 fof and) mit der Spralaten / Geifiliden mb Clofter-Gutz 
fern auf beyden Theilen ohne tmntecfesiedt gleidymagig gehalten 
werden/ als nemlich/ was fid) befindet / daß ein jeder Fürft und 
Ambe/ auf ben Gutern/ it feinen Fürftenehumd und Ambten 
gelegen/ und das andern Geiftlichen zuftandig / vor drenfig 

ven von Dienften/ Folge/ Steuer und andern dergleichen 
SBotmáfigteit gehabt umb berbrache/ das foll ime bleiben /1007 
mit aber folche Güter darüber und fieder des und fonberlid in 
Tur&en Jahren befehwehret/ das fot nad) Vermögen des Hfehagers 
Ber abgefchaffer werden, 
& if 


t follen due tinfen gnadigften 
Sefeenburg aud) alfo und evblidy belchner 


eder in und aus bepbet "yore G ure unb Firftl. Gnaz 
itbumen/ inmaffen wie es hiebevorn gebalten / gez 
e. 

Auch follen und mögen die Filial, üt eines jeden Fürftenehumb 
gelegen / mit ihrer Zugehorung zu den Pfarren deffelbigen Fürz 
feenthumbs / davinn die gelegen feyn/ zu Erhaltung freundliche 
Willens / geordnet werden/ und daben bleiben, 

So follen aud) Shro Ebur-und Fürfil, Gnaden gegen bey= 
den Ihren Unterthanen und Dienern/ fie) mit fambelicher und | 


ten auch die Geiftlichen Zinß und andere cintommen | bt ohne alles Gefehrde, 


CO.RPS.DIPLOMATIQUE 


anderer Belohnung A 
lid) erzeigen/ und in affen andern Saden/wiees mag firfalleny 
aufferhalb Kedyteng nichts vornehmen. : : 

Auch foi fid) Sybr Feiner armelymen/ nod) unfreundlichen Willen 
gegen ben andern faffen oder haben / wie es ber ander in feinem 
syürfentbumb und Landen helt / bod) foll hiermit/ was gu Vez 
feiedung gemeiner Sandfehafft dienftlich / nicht gemeinet fon. 

Nachdem auch auf dem gehaltenen Tage zu Wurken in feda 

imb ¿wangigfien Sabre unter andern eslid) ¿Lrtictel der alten 
Gebrechen zwifchen Infern, gnabigfi- und madigen Herren abe 
geredt/ und in Bergleichnug bracht/belangende Serichte/ Glait 
und Straffén / wie foldhes bie Schriffte und Derzeichnis an 
eigen, 
: Wo fid) nit gutragen totirbe/ bag derfelben Gebrechen halben 
einige Jrrung zwifchen denen Amen oder Seuten fürfiele/fo follen 
Unfer gnadigft=und gnadige Nerven diefelben Serungen und Zwvies 
fpalten/ nad) Suhaltund Bermoge derfelbigen abgeoxdneten Ar- 
ticul, fehaffen und verfügen, ' i 

e aber unter denfelben eéliche Artickel befunden wurden /di¢ 
nicht gants Flat und ridtige Angcigung theten/follen Shre Churs 
ud Fürftl, Gnaden fid) alsdann defhalber freundlich vereinigen 
und vergleichen, 

Und hiermit folfen alle und jede nene amd alte Gebrechen? fo 
fid) zwifchen KHochgedachten Ehursund Frrfien vor diefer Zeit 
| enthalten/ aud einer dem andern verfiegele überfehickt/ aud) auf 
| Diefer Tagezteiflung erregt /, Und fonbctlidy von wegen Unfers 
| gnabigften Devan des Churfürften/ die Anfpracy an Mülberg / 

den Præbenden zu Meiffen/der Univerfität zu cipsig am Peterg= 
berg/ den Doigtyen zu Quedelburg um ovthaufen/ am Clofter 
Sitticbach/ auch der Geyrifehen und EG filber balben/ von wee 
| gen Linfers gnadigen Haan’ Oertiog Georgen/ bie Anfprach am. 
| der Pfalts zu Sachfien und Altfiede/ Grafftbafft zu Beehme/ 
Burggraffthumd zu Magdeburg / Graff-Geding zu Halle / mb 
bap in beyderfeits Sybrer Chur zunb. Surfil. Gnaden Theil eje 
ide Schloß / ¿ylecten / und sehen ottict/. die bod) von Haw 
zu Sachfen nicht zu Sehen rühren und daß hin und wieder die 
Behendner und Bergt-Boige auf Sanet Annaberg / Schneeberg 
und Bueh-HNolty fhuldig blieben / der für bie Herren geftanden / 
und der Borrath an den Eiffenberg auf den Schneeberg / fo zu 
Sanct Georgen Fund- Gruben gehort/ und ales anders / ob 
Gleidy diefelben nabmbafftig / und infonderheie in diefem Macht- 
Spruch nicht gedacht / gegen einander vergleicht/vertvagen/ auf 
gebaben / und gântilichen getode feyn/ alfo daß tem Theil ber- 
felbigen gegen den andern binforber nid mehr gebencen / nod) 
damit gehore werden folf, 

Db aud; in wehrender Inftanz viclberithrecs. gerilligten Com- 
promifs tmb Anlaffes/ in allen ober cines Theils erwehnten 
‘Articuln / Mißverfiandt/ ober ander Serumgen fürfielen/ die 
wollen Wir/ Bermoge befchebener Zufielling und Inbalts befz 
felben Compromifs und Anlaffes zu ortern/ ins hiermit fürbes 
halten haben, 

imb nadhdem KHochgedachte ttufere gnadigfte und gnábige $9 E 
ten hierinn Shnen haben gefallen laffen/ ob Hinfftig mebr 
tung zwifchen allerfeits Shren bur und Fürftl, Gnaden 
fallen wirden/ daß fie derfelbigen freunblid) auch wollen vertra 
gen werden/ und aber Shrer Chur-und Súfil. Gnaden Anz 
walde Uns foldyes fürbradr/ mit Bitte/ derwegen eine Beran= 
laffung anzuftellen/demnady/ ob zwifchen Siren Chur-und Freel, 
Gnaden/ oder derfelben Erben / nad) Endung des gedachtes 
Compromifs, fünfftig Srrungen füvfielen / welche die Religion 
nicht belangten / follen Shre Chur «inb. Surfil. Gnaden/ aud) 
derfelbigen Erben/ folder Gebrechen dermaffer zu Yustrag tom 
| men/nemlich/ baf jeder Fuvft vier Welcliche und zween gelebrte 

Käthe niederfegen / weldye jmolffe nac) genugfamen verhövten 
Kandel und gerhane Koßzehlung ter Ande und DBerwandnig 
pope ben ihren Ayden/ bamit fie Dieu fonderlich verpfliche 
ollen werden/ alten Fleiß vorgumenden/ Chur-und Fürften/ 
auch derfelben Erben folder Gebrechen in der Sure gu vertragen/ 
0b fie aber des nicht Folge haben möchten/ alsdann folter dies 
felben Zwölf die Sreungen von Munde in die ‚Feder zu Recht 
vor (id einbringen laffen/ und darauf was rede fpredhen/ ob 

nicht vereinigeit 


Je 
fur 


aber die Bwolff fich eines verhelichen Erténtmis i 
Fonten/ alsdann follen fie fid) bavüber/ was veche / bey tnparz 
thenfthen belernen/ und was alfo zu recht bermaffen erkant/darz 
bey follen es atlerfeits Chur - tnb «Sueften bleiben laffen, 

Ob aber auch unter-rechtlicie Uvtheil zu fprechen/ Gejergnús 
au Doren/ und anders zu endlichen Irtheil gedenlidy foit. five 
genommen werden/ bag follen diefelbigen swf nieder efatstert 
Rathe auch zu thm Macht haben/docl daß foldyes alles in Syabreg 
Frift nad) gefchehener Niederfatzung ganszlich und alfenthalben 
endlich befebebe / geordnet und geendet werde. tnd foll fonte 
altenchalben zwifehen bepden Shren Chu 2 ud Furftlichen Gua 
den/ aud) derfelben Erben uno Nachkommen bleiben und behale 
ten werden / Bermoge der Theil-zettel/ aud) den aufgerichten 
Gtb - Berbrriderungen und Erb>Einigumgen/ gants getreulich 


Sn Uvéundt und fieter Wiffenfihaffe haben Wir obgenante 
Unfever gnadiaft und gnadigen Herren Miedergefatzten und Ber= 
ordnete Unfere angebohene Siegel und Pettfihafften an diefen 
Unfern Mache-Spruch wiffenelich thun béngen; Gefchehen und 
gegeben zu Srimma nach Chrifti Unfers lieben Qr Geburtly 
un FunfRehenhundert und ein imb deen fighter Sabren/ Mon- 
tags in Margarethä/ der ba rar ber Siebenzehende des Mo- 
nats Julii, 


LX 


3/ und wie fonft hievor herkoinmen / gnábige ANNO 


1537 


Anno 
1531. 
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L’EMPE- 
REUR ET 
L'ECOSSE, 


DU DROIT 


LX. 


Traité conclu entre l'Empereur CHARLES 
Quınr & Jaques V. Roi d'Ecoffe le 24. 
de Juillet 1531. [ Manufcrit. ] 


Hakres par la Divine Clemence Empereur des 
Romai 
nie, de 


tille, de Leon, de Grenade, d'Arragon, 


de Navarre, de Naples, de Sicile, de Maillorque, de | 


Sardagne, des Iles, Indes & Terre ferme de la Mer 
Oceane &c. Archiduc d'Autriche, Duc de Bour- 
gogne, de Lothier, de Brabant, de Lembourg, de 
Luxembourg &c. Comte de Flandres, d'Artois, Pa- 
latin de Hainaut, d'Hollande, de Zelande, de Ferret- 
te, de Haguenau, de Namur &c, Prince de Suabe, 
Marquis du St. Empire, Seigneur de Frife, de Salins, 
de Malines, des Citez, Villes & Pais d'Utrecht & 
@Overiffel , & Dominateur en Afie & ‘en Afri- 
que à tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, 
Salut. 

Comme le Tres-Haut, Tres-Excellent, & Tres- 
Puiffant Prince nôtre Tres-cher & Tres-aimé Frere & 
Coufin, le Roi d'Ecoffe, par Meffire jean Campbell 
de Limdy Chevalier fon Ambaffadeur, ait ci- devant 
fait propofer à feuë en fon vivant nôtre tres-chere 
& tres-aimée Dame & Tante l'Archiducheffe d’Aus- 
tria, Ducheffe & Comtefle de Bourgogne, & pour 
nous Regente en ces Pais de par deçà la reprinfe, 
confirmation , continuation , & renouvellement des 
Alliances que firent. fes Predeceffeurs Rois d’Ecofle 
& les noftres és Pais de par deca & des communica- 
tions que leurs Sujets d'une part & d'autre avoient eu 
enfemble pour le tems de cent ans expirez en la forme 
& maniere declarées és Lettres & Scellés qu'ils en 
avoient baillé l'un à l'autre, & ce pour autres cent 
ans avenir; quelque ampliation toutes fois de certai- 
nes Libertez & Franchifes par ledit Meffire ‘Jean 
Campbell de la part dudit Seigneur fon Maitre pro- 
pofées & ajoutées, furquoi nôtre dite Dame & Tan- 
te de nôtre part pour responce audit Ambaffadeur fur 
la charge, lui ait fait bailler & deliberer certains Ar- 
ticles par écrit pour les montrer audit Seigneur Roi 
fon Maitre desquels la teneur de mot à autre s'en- 
fuit. 

Madite Dame ayant eu l'avis des Gouverneurs & 
Officiers & autres des País de Sa Majefté de par deca 
à bonne & meure deliberation, confiderant l'Alliance 
du Roi d'Ecoffe & communication de fes Sujets & 
Pais de l'Empereur de par deca être honnorable & 
fruétueufe ausdits Sieurs, & à leurs Royaumes, Pais 
& Sujets, confentent pour l'Empereur à la reprinfe, 
confirmation & continuation des Alliances neutres & 
communications anchiennes qui ont été entre le Roi 
fon Royaume & les Pais & Sujets d’Ecoffe d'une part; 
& l'Empereur en qualité de Seigneur des Pais de par 
deca, lesdits País & Sujets d'iceux d'autre pour le tems 
de cent ans; ou jusques à dédit desdits Sieurs ou de 
Pun d'eux & un an apres le dédit fignifié, felon que 
mieux plaira audit Roi. 

Madame au nom que deflus confent que les Mar- 
chands de la Nation d'Ecoffe puiffent choifir & ordon- 
ner un Confervateur & qu'icelui Confervateur ait & au- 
ra connoiffance de tous les differens, queftions & de- 


bats,qui pourront fürvenir entre les Marchands de ladite | 


Nation d'Ecoffe entr'eux en matiere civile,& quant aux 
differens qui pourront venir entre les Sujets d'Ecoffe 
où aucun d'eux d'une part & les Sujets des Païs de par 
deca, ou quelconque perfonne d'autre Nation que d’E- 
coffe d'autre, Madame de la part de l'Empereur con- 
fent & ordonne aux Juges & Loix des Villes & autres 
Lieux de par deca, esquels lesdites difficultez avien- 
dront, en faire la plus brieve Juftice que faire fe pour- 
ra, fauf Pappellation & information és Villes & autres 
Places où elles ont lieu, ausquelles Madire Dame ne 
le peut honnêtement ôter, faifant faire de la part du 
Roi en fon Royaume le femblable & reciproque pour 
les Sujets des País de par dega qui y converferont fe- 
lor fon office, & que Lettres auffi d'une part & d’au- 
tre en foient faites, deliberées, interinées & regiftrées 
és lieux accoutumez & que apartiendra. Ainfi ordon- 
né par Madite Dame en Confeil à Malines le 13. d'A- 
vril l'an 1529. avant Pâques. Ainfi fouscrit, moi pre- 
fent & figné du Secretaire de BLOINE pour la Depé- 
che ci-deffus. 


Tom. IV. Parr. IL 


toujours Augufte, Roi de Germa- | 


DES GENS. 83 


Madite Dame, à la requête & follicitation de Montt. ÁNNO 


l'Ambaffadeur du Roi d'Ecoffe, a de la part de l'Em- 
pereur declaré qu'elle confert que les Marchands de 
la Nation d'Ecoffe pourront prendre leur refidence en 
telle Ville des Pais & S igneuries de l'Empereur de par 
deca que bon leur femblera, & fouscrit moi prefent & 
figué de Bloine, comme deffüs; & comme il foit qué 
nôtre dit Frere & Coufin le Roi d'Ecoffe ayant veu les 
Articles que deffus, & les ayant pour agreables, nous 
ait envoyé & fait prefenter par David Lynefay fon pre- 
mier Heraut d'Armes fes Lettres Patentes fiendes de 
fon nom & fcellées de fon fcel d'Armes A. Streveling 
le 27. du mois de Mai dernier, d'acceptation, appro= 
bation, continuation & renouvellement de fà part des 
Amitiez & Alliances d'entre nous & lui, & auffi de la 
communication d'entre fes Sujets du Royaume d’E- 
coffe & les nôtres de nos Pais & Seigneuries de par 
deça, pour autres cent ans à venir du 25. du mois de 
Miai dernier, date de fes Lettres, & ce fous les condi- 
tions contenues és Articles ci-deflus couchez & infe» 
rez esdites Lettres. Sçavoir faifons que les chofes que 
deffüs confiderées, & fingulierement le bon vouloir & 
affeétion que nótredit tres-cher & tres-aimé Frere & 
Coufin. le Roi d'Ecoffe démontre avoir à nos País & 
Sujets, & pour le bien & entrecours de la Marchandi- 
fe, nous pour nous, nos Hoirs & Succeffeurs & nos 
Pais & Sujets de par deca, avons aprouvé , rarifié, con- 
firmé & renouvelé, aprouvons, ratifions, confirmons 
& renouvellons par ces prefentes , les Amitiez, Allian- 
ces € Confederations avec nôtredit tres-cher & tres-' 
aimé Frere & Coufin le Roi d'Ecoffe, fon Royaume, 
fes Pais & Sujets pour le tems & espace de cent ans 
prochains venans dudit 25. jour du mois de Mai der- 
nier, telles & en la maniere que nos Sujets les ont 
parci devant eu enfemble l'espace de cent ans expirez ; 
fous les conditions toutesfois fpecifiées és Articles cin 
deffus fpecifiez En témoin de ce nous avons figné 
ces prefentes de nôtre nom & à icelles fait mettre nó. 
tre Scel ; donné en nôtre Ville de Bruxelles le 24. jour 
de Juillet l'an de grace mil cing cent trente & un, de 
nôtre Empire le fecond,& de nos Regnes de Caftille & 
autres le 16. Sic fubferibitur CB A RLES;deffous cette 
Copie étoient écrit ces mots ; Zezez pralens Copia in 
omnibus cum Originali remanente apud Regifirum 
fupremi Domini moffri Regis, copiata ES collationata 
per me Magifiram Jacosum MAKGILL de Ran- 
ketom nether Clericum Rotulorum Regifiri ac Confilia~ 
rii S. D. N. Regis antedicts, Teftantibus meis figno €? 
fubfcriptione mannalibus, fignatum, JACOBUS MaAk- 
GILL. 


LXI. 


Traité entre Françors I. Roi de France, & 
Henri VIII. Ro d'Angleterre, par lequel 
als confirment les précédens Traitez de Paix & de 
Confédération faits entre eux. [FR ED. Luro» 
NARD, Tom. Il. pag. 383.] 


EI optimi maximi numine invocato; univerfis & 
fingulis ad quorum manus præfentes pervenerint; 
notum fit, quód nos Thomas, Comes de Wiltefhire 
& Ormond, Vicecomes Rochefordiæ, ac Cuftos pri: 
vati figilli Sereniffimi ac Potentiffimi Principis Henrici 
o&avi, Dei gratia Anglie Regis, Fidei Defenforis, & 
Domini Hibernie; Eduardus Fox, ejusdem Sereniffimi 
Regis magnus Eleemofinarius; & ZEgidius de la Pom- 
meraie, Eques, Oeconomus ordinarius & Confiliarius 
Chriftianiflimi Regis Francorum, Illuftrifimorum 
& Inviétiffimorum Principum Henrici Anglie, & 
Francisci Francorum Regum prédiétorum refpeétivè 
Oratores & Procuratores, convenienti eorumdem Rex 
gum poteftate & maridato præditi, quemadmodum & 
Commiflionum noftrarum tenore totidem verbis infe- 
riüs inferto pleniús conftat, convenimus, contraximus, 
inivimus & paéti fumus ipforum Sereniffimorum Re- 
gum Dominorum noftrorum, eorumdemque Hæredum 
& Succefforum nomine, Capitula € Patta que fubfe~ 

quuntur 
Principio conventam, pa&um. & conclufüm eft in- 
ter nos, quód ex arétioris hujus Feederis compofitione 
nihil prorfus intelligatur mutatum, abrogatum, aut in- 
novatum fuiffe, aut effe in aliis quibuscumque Foederi- 
bus inter ipfos Sereniffimos Reges antea confcriptis, 
initis & conclufis, fed ut fingula ejusmodi priftina Fae- 
dera fint & habeantur à præfentibus tanquam disjunéta 
La prorfus 
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prorfus & feparata, ita quód aliquibus Pa&is, Conven- rum, videlicet, ut ad arbitrium, ordinationem , & ap- 


tionibus ‚aut Articulis in prefenti arctiori oedere com- 
prehenfis,, aliquo cafu, culpa, negligentia, aut aliquo 
alio modo, quod abfit, non fervatis, non videatur ta- 
men à prioribus Fœderibus, & præferum Tractatu per- 
petuæ Pacis, aliquo modo réceflum; fed quód illa & 
ille nihilominüs in fuis robore, firmitate, & vigore, | 
perinde rata maneant & confiftant, obferventur etiam | 
& preftemur hinc inde, acíi præfens nova Capitulatio, 
five arétioris Foederis compolitio, nunquam intervenis 
fet, aut cüm intervenerit, obfervata pleniffimè, ac in 


Item. Conventum, conclufum, & concordatum eft, 
quód fi contingat impofterum potentiffimum Principem | 
Carolum, Romanorum Imperatorem, ullo unquam 
tempore, per fe vel per alios, directe vel indirectè, 
aut quovis quefito colore, prxtextü five occafione 
quacumque, conari, moliri, inferre, aut facere ullum | 
damnum, injuriam, five, hoftilem aggreffionem aut 
invafionem quamcumque, contra alterum dictorum 
Serenifimorum Regum, Heredum & Succefforum 
fuorum, aut eorum Subditos in Regnis, Terris, Pro- 
vinciis, aut Dominiis eorum ditioni Subditis,.& que 
impræfentiarum poffident, diéti Reges fibi invicem fub- 
fidia preftabunt, fuppetias ferent, & mutud auxiliabun- 
tur ad eam formarn & rationem, que hic inferiüs ex- 
plicabitur, videlicet, quotienscumque & quandocum- 
que Chriftianiffimus Francorum Rex, Heredes & Suc- 
ceflores fui, ex parte potentiffimi Anglie Regis, Ha- 
redum & Succefforum fuorum, rogabitur & requiretur 
fübfidia , auxilia, & fuppetias preftare, ad propulfandum | 
& arcendum omne hujusmodi damnum, five hoftilem | 
aggreffionem € invafionem fibi , ut prefertur , per Caro- 
lum Imperatorem illatum five inferendum, Rex Chrift 
niffimus, Hæredes & Succeffores fui, fic, ut prem 
titur, requifitus five re ti, infra tres menfes, à tem- | 
pore hujusmodi requifitionis , absque omni ulteriori | 
mora, omni exceptione, & allegatione ceffantibus,füb- | 
miniftrabit & mittet, fubminiftrabunt & mittent ad eum | 
locum, ad quem Sereniflimus Anglie Rex, Heredes | 
& Succeffores fui, fignificarit feu fignificarint mitten- | 
dos, quingentos milites cataphraétos, more Gallico 
inftructos, & quemlibet alium minorem numerum ; ita 
quidem, quód diétus Sereniffimus Rex Angliæ, Here- 
des & Succeffores fui, quamdiu fub ejus Signis dicti ca- 
taphraéti militabunt, tenebitur & tenebuntur eisdem 
erogare tantumdem ftipendii, quantum perfolvere foli- 
tus eft Rex Chriftianifimus. Contra vero, fi Rex | 
Chri(tianiffimus, Heredes & Succeflores fui, ab Impe- 
ratore armis laceffitus five lacefliti fuerint, predictus 
Rex Angliz, Heredes & Succeflores fui, rogatus five 
rogati, ut premittitur , infra tres menfes mittet five | 
mittent ad eum, five eos, Peditum Sagittariorum fuo- | 
rum talem numerum, qualem petierit, five petierint, 
modd non excedat quinque millium; quos Sagittarios 
Rex Chriltianiffimus, Heredes & Succeffores fui, alet, 
& alent, quamdiu eos in militia continebit five conti- 
nebunt, eadem mercede, quam à Rege Anglie con- 
füeverint accipere, provifo femper, quód cafu quo v 
Equites cataphraéti Galli: citra Mare in Angliam, vel 
Angli Sagitrarii citra Mare in Galliam à dicis Princ 
bus, Hæredibus & Succefforibus fuis, Juxta Conven- 
tionem hujusmodi , miffi faerint, preter & ultra ftipen- 
dia fuperiús conventa, ea etiam pro victualibus provi- 
fio à dictis Principibus in fuis Dominiis fiat, ut ex fti- 
pendiis fuis commodé vivere & fuftentare fe queant. 

Ad mutuam autem hujusmodi defenfionem corrobo- 
randam, praefertim veró ad ea vitanda detrimenta, que 
per Mare diétis Sereniffimis Regibus, Hæredibus & 
Succefforibus fuis, & eorum Subditis, inferri poffint, 
conventum, concordatum , & conclufum eft, quód 
quandocumque & quamprimüm di&us Imperator hos- 
tile quidpiam contra di&tos Reges , aut eorum Subditos, 
"Terras, aut Dominia, que nunc poffident, quacum- 
que occafione , direétè, five indire&é molietur, aut 
attentabit, uterque Regum predictorum, Heredes aut 
Succeffores fui, infra duos menfes poft certificationem 
hujusmodi hoftilitatis ex parte Regis invati aut impetiti, 
alteri Regi factamy præparabit feu preparabunt, ins- 
truet feu inftruent, & deducet feu deducent in Mare 
unam Claffem cum mille € quingentis Militibus,arma 
mentis, commeatu, tormentis bellicis , ceterisque re- 
bus omnibus neceflariis bene & fufficienter armatam, 
munitam, & inftru&am : quam quidem Claffem, uter- 
que Regum prædiétorum, Heredes & Succeffores fui, 
tenebitur & tenebuntur per fex totos menfes de tem: 
pore in tempus , & de anno in annum, vel ampliüs, fi 
ita diétis Regibus expedire vifum fuerit, alere € fuften- 
tare füis propriis fumptibus & expenfis ad hunc effec- 


: | 
omnibus ejusdem Articulis perimpleta effet. | 
e | 


| pre 
| tis illatas, five inferendas, procul arceant, & pro viri- 


punétuamentum Principis invafi & lacefliti, aut impeti- 
ti, ejusve Locumtenentis ab eo deputandi tueantur, & 
defendant Mare & utraque littora ejusdem 
füla, quæ vc 
Angli appellant 7/ ü 
wichum & Doveriam , & per dicta loca omnes Cefaris 
injurias pariter & hoftiles infultus ac invaliones, ficut 
dicitur, alteri diétorum Regum, aut eorum Subdi- 


bus prohibeant, provifo femper quód cafu, quo uter- 
que Princeps, Heredes € Succeflores fui, fimul, ac 
eodem tempore à predicto Imperatore laceflitus, inva- 
fus & impetitus fuerit, five laceffiti, invafi, & impetiti 
füerint, tunc de communicandis auxiliis hujusmodi, 
ita de communi confenfù concordabitur, ut facta con- 
venienti diftributione defenfioni Maris, & littorum 
utriusque Principis , quatenus fupra describuntur , com- 
modè füccurratur. 

ltem. Pactum, conventum , & concordatum eft, 
quód fi fortaffe Imperator ullo unquam tempore im- 
pofterum jufferit , aut permiferit Mercatores Anglos, 
eorumve merces, mercimonia, aut bona quaecumque 
in Flandria, Artefia, Brabantia, Hannonia, Zelandia, 
Hollandia, Frifia, Namuria, Luxemburgo, aut in ul- 
lis aliis inferioribus Dominiis fuis, & fibi fubditis Re- 
gionibus exiftentia, moleltari, offendi, intercipi, & de- 
tineri aut arreftari, quód tune & in eo cafu Chriftianis- 
fimus Rex, Haeredes & Succeffores fui, Clariffimam 
Dominam Reginam Hungarie di&i Cæfaris Sororem , 
aut alium quemcumque Imperatoris vices tunc in diétis 
Regionibus gerentem, fi modo dictus Imperator tunc 
forte præfens ibidem non fuerit, cum omni diligentia 
&-'celeritate, per Literas fuas & Nuncium ad id fpe- 
cialiter deftinandum fummonebit & requiret, fummo- 
nebunt & requirent, ut diétos Mercatores Anglos unà 
cum fuis mercibus & bonis quibuscumque, ficut præ- 
mittitur, in predictis Cefaris Regionibus captos, dis- 
triétos, five detentos, in priftinam libertatem & pos- 
feffionem reftituat & reftituant, ac liberam eisdem 
discedendi cum" omnibus bonis & mercibus fuis facul- 
tatem permittat,atque concedat, permittant atque con- 
cedant. 

Et cafu quo di&a Regina, aut alius quicumque, pro 
tunc Cæfaris vices in prædictis Regionibus gerens, fic, 
ut prefertur, fummonitus & requifitus ita facere de- 
negarit, vel diftulerit, conventum infüper, & conclu- 
fom eft, quód tunc Chriftianiffimus Rex, Heredes & 
Succeffores fui, fine omni alia mora, omnique allega- 


|tione & excufatione poftpofitis, omnes & fingulos 


Mercatores Imperatori fubditos in dictis inferioribus 
Regionibus oriundos, Incolas, aut Mercimonia ibi- 
dem quovis modo exercentes, eorum Adtores, Facto- 
res, ac Negotiorum Geftores, necnon Merces, Ter- 
ras, Reditus, Patrimonia , bona mobilia & immobilia 
quacumque, in ejusdem Regis Terris, Dominiis, & 
Ditionibus tunc exiftentia, comperta & inventa arrefta- 
bit, intercipiet & diftringet , arreftabunt, di(tringent , 


1| & intercipient, & in cuftodia fua detinebit feu deti- 


nebunt, neque eos aut eorum bona priüs dimittet aut 
reftituet , dimirtent aut reftituent ullo modo, quam 
finguli Mercatores Angli, ficut prefertur, arreftati five 
detenti, fuerint in perfonis fuis penitüs liberati, & in 
bonis fuis omnibus & fingulis ad plenum integréque 
reftituti. 

Et pari modo, fi Mercatores Anglos in aliis, quàm 
in predictis Terris, Regionibus , Dominiis , aut Regnis 
quibuscumque Imperatori fubditis, ficut prefertur, 
arreftari five detineri contingat, quód tunc Chriftianis- 
fimus Rex, Heredes & Succeflores fui ipfam Impera- 
torem eo quo fupra explicatum eft modo fummone- 
bit & requiret, fummonebunt & requirent; & in cafu 
quo dictus Imperator hoc facere denegaverit, aut diltu- 
lerit, tunc Chriftianifimus Rex, Heredes & Succeffo- 
res fui, ut antea dictum eft, Mercatores omnes & fin- 
gulos Imperatoris Subditos, eorum Aétores ; Faétores, 
ac Negotiorum Geftores , necnon Merces , Terras, re- 
ditus , Patrimonia, bona mobilia & immobilia quecum- 
que, in ejusdem Terris, Regnis, Dominiis & Ditioni- 
bus tunc exiftentes & exiftentia, comperta & inventa, 
arreftabit, diltringet, & intercipiet, arreftabunt , di(trin- 
gent, & intercipient, & in cuftodia fua detinebit & de~ 
tinebunt, neque eos, aut eorum bona priüs dimittet 
aut reftituet, dimittent aut reftituent ullo modo, quàm 
finguli Mercatores Angliæ, ficut prefertur, arreftatt 
five detenti , fuerint in perfonis fuis penitüs liberati, 
& bonis fuis omnibus & fingulis ad plenum integré- 
que reftituti; que & integra reftitutio, fi ex Merca- 
toribus praedictis, tm de inferioribus Regionibus, 
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quim aliis quibuscumque Imperatori fubditis, eorum 
Astoribus, Faétoribus, Terris, Reditibus, bonis mo- 
bilibus & immobilibus tunc inventis & arreftatis, fieri 
non poflit, tunc iterüm atque iterum , & de tempo- 
re in tempus Mercatorum & bonorum predictorum 
toties & tamdiu arreftatio fiet & detentio per dictum 
Chriftianilimum Regem , Heredes $ Succeffores 
fuos , quousque dicta reftitutio plena füccedat, & eis- 
dem Mercatoribus Anglis integre fueric in omnibus 
fatisfaétum. 

Huic autem rei ad plenum in omnibus circumftan- 
tiis fuis exequendæ, tam pro mittendo Nuncio ad Cæ- 
farem , quàm ad ejus Regentem in Flandria, pro eun- 
do & redeundo, ac fummonitione facienda pro relti- 
tutione prædiéta, & pro mora, qua Nuncius debet ex- 
peétare refponfum ab eisdem, conclufum & prefixum 
elt inter nos fpatium limitandum , ut fequitur, vide- 
licet, decem & o&o dierum fpatium, fi requirenda 
füerit diéta Regina, aut alius vicem Imperatoris gerens 
in Flandria; fi vero Imperator in Hispania requirendus 
erit, triginta trium dierum fpatium ; fin Imperator 
adeundus erit & requirendus in Italia, viginti trium 
dierum fpatium pro longiori mora. Itaque illis dierum 
fpatiis elapfis, videlicet decem & octo dierum, fi re- 
quirenda fuerit dida Regina, aut alius vicem gerens 
Imperatoris in Flandria; & triginta trium dierum, fi 
Imperator in Hispania requirendus erit ; & viginti trium 
dierum, fi Imperator adeundus erit in Italia; tunc fta- 
tim & indilaté, omni alia mora füblata, & omni ex- 
cufatione ceffante, arreltatio & detentio fiat, ut fupra 
{ciiptum eft, 

Item, Concordatum & conclufum eft inter nos, 
quód Rex Anglis, Hæredes & Succeffores fui, tene- 
bitur & tenebuntur mutuó & viciffim idem facere & 
prettare pro Subditis Chriftianiffimi Regis, quod in fu- 
periori Articulo cautum eft. 

Item. Quód merces & bona omnia qug hujusmodi 
pratextu intercepta fuerint, ita dividentur, ut repen- 
dant, compenfent, & farciant jacturam, damnum, & 
fumptus ea de caufa factos per Subditos predictorum 
Regum refpedivè. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód cafu quo Caefar propter aliquam caufam, rem, 
aut materiam juftam ac probabilem, & qus in priori- 
bus*Pacis & Amicitiæ Foederibus inter ipfum Cefarem, 
& dictos Principes jam anteà initis & conclufis com- 
prehenfa eft, juftitiam fibi, aut Subditis fuis, ab altero 
di&orum Principum, Heredum &.Succefforum fuo- 


rum fieri, & adminiftrari primüm autenticé requifive- | 


rit, & pofteà in cafu denegationis Juftitiz ad eum mo- 
dum requilitz , aliquos Mercatores alterius Principis 
Subditos, eorum Bona, Naves, Merces, aut Merci- 
monia, dictus Cefar arreltaverit, aut arreftari permi- 
ferit, tunc & in eo cafu diéti Principes, Hæredes & 
Succellores fui, ad reftitutiones & farisfactiones Parti- 
bus damnificatis, ut fupra comprehenfum eft, facien- 
das, virtute prefentium minimè obligati fint, aut cen- 
feantur, fi modo infra tres menfes dicas fummonitio- 
nes & detentiones proximè fequentes, Cæfar per legi- 
timas probationes predictis Regibus , Hæredibus & Suc- 
cefforibus fuis, evidenter & liquido conftare fecerit, 
quód propter predictas dumtaxat caufas & materias, & 
non alias, dictos Mercatores alterius diétorum Regum 
Subditos, ut profertur, arreftaverit, five permiferit ar- 
reftari: alioqui enim conventum, concordatum, & con- 
clufum eft, quod didi Reges , Heredes & Succeflo- 
res fui mutuo invicem tenebuntur ad ftatim traden- 
dum & deliberandum , ac etiam totaliter conver- 
tendum omnia & fingula bona fic per eos arrefta- 
ta & detenta in utilitatem & fatisfaétionem Subditorum 
fuorum refpeétivé, quorum videlicet bona Caefar , ficut 
premittitur, priüs arreftaverit, five permiferit arrefta- 
ri; proviló femper, quód di&i Principes, Heredes & 
Succeffores fui interim & medio tempore, dum jufti- 
tia hujusmodi arreftationis ex caufis predictis per Cæ- 
farem faéte, apud eosdem legitimé approbetur , debeant 
ac teneantur non folüm continué, & de tempore in 
tempus, omnes & fingulos Cæfaris Subditos, eorum 
Bona, Naves, & Mercimonia, prout fuperiús explica- 
tum, arreftare , € detinere, verúm etiam, quód fi 
contingat bona alterius Principis Subditorum,ficut præ- 
mittitur, per Cæfarem arreftata excedere, & fuperare 
juftum numerum, pretium, & valorem eorum bono- 
rum, quorum nomine & pretextu dica arreftatio per 
Gefarem fa&a fuerit, tunc didi Reges, Heredes & 
Succeffores füi, tenebuntur reftituere & tradere Subdi- 
tis alterius Regis refpe&ivé fic damnificatis tantum de 
bonis Subditorum Cefaris, ficut predicitur, per eos 
arreftatis & detentis , quantum pro jufta fatisfaétione 
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& recompenfatione eorumdem. pro diélo valore fic 
excedente & fuperante valeat ac debeat füfficere. Pro- 
vifo infuper, quód fi Cæfar non ultra quinque, aut ad 
fummum fex Mercatores alterius dictorum Principum 
Subditos, eorum Bona, Naves, aut Mercimonia juftè, 
ut predicitur, arreftaverit , feu permiferit arreltari, & 
id quidem propter particulare duntaxat factum, & pri- 
vatum aliquod intereffe, quod inter ipfos & Cæfarem, 
five ejus Subditos, vertitur , tunc & in eo cafü non 
cenfeantur diéti Principes, Heredes & Succeffores fui, 
virtute prefentium obligati, ut ad aliquas fummonitio- 
nes & detentiones in prefenti Capitulo comptehenfas 
procedant. 

Item. Cautum eff, quod in præfenti Articulo, ex 
predi&a captione & detentione Mercatorum, eoruins 
demque Factorum , Mercium $ Bonorum quorum: 
cumque, fint & intelligantur exempti & excepti Mer- 
catores Germanis fuperioris predicto Carolo Impe- 
ratori Subditi jure Imperii, & tanquam Imperatori dume 
taxat, 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft 
quód neuter dictorum Serenifimorum Regum, Hære- 
dum aut Succefforum füorum poterit, aut debeat, po- 
terint, aut debeant, deinceps aliquam novam Ligam, 
Conventionem , Confoederationem, Amicitiam, aut 
Affinitatem cum aliquo alio Principe, Gente, Civitate, 
Statu, aut Dominio cujuscumque ftatus, aut dignitatis 
fuerit contrahere, facere aut pacisci: unde poffit alteri 
dictorum Principum, Heredum & Succeflorum fuo- 
rum, ullum prejudicium generari. Et (i vero quic- 
quam, quod abfit, contra factum fuerit, & per alis 
quem dictorum Principum , Hæredes aut Succeffores 
fuos, in prejudicium alterius Principis, Heredum & 
Succefforum fuorum, aétum , contractum de novo, 
geltum five innovatum fuerit, illud totum caffüm, 
irritum , abolitum , abrogatum pro nunc prout ex 
tunc, & ex tunc prout ex nunc, habeatur & judicetur, 
& nullius perinde roboris cenfeatur, acfi nunquam in- 
terveniffet. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufurn eft, 
quod prefens Traétatus arétioris Foederis, & omnia 
ejusdem Capitula per predictos Illuftrifimos & Poten- 
tiffimos Principes Anglie & Francorum Reges,per Li- 
teras fuas Patentes magno fuo Sigillo figillatas, infra 
quinque menfes poft datam præfentium, alternatim ra- 
tificabuntur & confirmabuntur, juramentoque eorum« 
dem binc inde firmabuntur : quodque hujusmodi Lite- 
re ratificatoriæ 6 confirmatoriz, in valida & fufficien- 
ti forma conceptæ, infra idem tempus realiter & cum 
effe&u viciffim tradentur & liberabuntur. 


LXII. 


Bertrag auf vier Saber zwifchen beri Hodhwirdigen 
Fürften und Hern Diethelm Abbe von St. Gale 
len] und deffen Convent eines] und Denen Toggen 
burgern andern <Tbcils / wegen der Straffen! Ges 
richten! 3infen] Religion und Glauben, Zu Wylı 
am Montag! was Sant Maria Magdalena Tag. 
1532. [Piece tirée d’une Information de Droit 
préfentée à l'Empereur du Prince & Abbé de St. 
Gall en 1710. fous le Titre de Rettung der Che 
ren und Mechten des Fürftl. Stiffts St. Gallen. 
Aux Preuves Num. X XIV. pag. 100.] 


C'eft-à-dire, 


Convention pour quatre ans, entre DiETHELM 
Prince C9 Abbé de St.Gall, & fon Mon AsTE= 
RE d'une part, € les Habitans du Comté de 
ToGGENBURG d'autre part, touchant I’ Ad- 
miniftration de la Fuftice, la punition des Crimes 
€ la Tolerance en matiere de Religion &c. A 
Wille Lundi jour de Ste. Magdelaine 1532. 


In Gottes Namen/ Amen. 


Quien fige meniglichent mit difem Brief. — Qrfabami / wie 
hienad) davon gemelbet und gefehriben fiat/ fid etwas Sra 
rung/ Sperm imb Stoß augetragén/ ind etlich ¿mtb gehalten 
bat/ enéwoifthen bem Qodwrirdigen Fúrfien und Herren / Hexer 
Diethelm/ Abbe def Goshus Sant Gallen/ und den Wirdis 
gen/ Geiftlichen Herren Dechan und Convent deffelben/ Soga 
bufes / an ainem : Ouch den Grommen/ Erfamen und 98pfen/ 
Maman und gie laid der Grafffpafre ROME 
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demfelben Goshus zuogehorig/ an dem andern Theil von we 
gén / als bienad in den Artictlen von ainem quo den andern gar 
haiter gemeldet/ angezogen und gefehriben fiatt / Das fic) an bis | 
fen Enden follich obgemelt baid Part yen úmb Xuow / Friven/ 
und des bejien willen / fonder guvermpben unb abzuftelten / aller 
ley difer gefärlichen apt inenffend / qutragende/ anfriblide Saz 
chen und Hendel/ eins fomlichen Anftandts bentigen Laffen /und 
den alfo ain follich beftimpt ¿pt und Sar lang/ mit alten Wor | 
ten / Puncten uno Articklen/ gegenemanberm ufgenommen/ nad) 
Tut uf baiben Parthyen/ darum gehalten und emphangen/ ins 
egangen/ und ¿ehalten veftenctlid) verfprochen/ und zuogefogt 
bd in foun/ 9:898 ımd Maß/ als hernach eigentlid) ges 
fébriben und gelutert ftar/ bem ift alfo. : 

Daß die genanten Amman/ Rath und gane Gemaind der 
Graffichafft Toggenburg /gemelten Unfern gnedigen Herren von 
Sant Gallen’ widerumber in fin Aigenthumb/ Herrlichkeit / 
GBerchtigtait und Gewaltfaimy in derfelben Grafichafft Tog- 
genburg/ füllen Taffen Fomen/ amd Laffer bIpben by Brief und | 
Gigelen / oud) Spriidyen und vertragen /wie fin Gnad und bero 
Æonvent/ von wegen vs Goshufes/ die barumb innehat und 
Harbradht / alles ungefumpt/ ungehindert/ Se und allermenn 
lits in alliveg. Dargegen und bin wiederumb f offen oudy di 
felb unfer gnebiger Herr / diefelben vozgenanten Lrithe ber Gi 
{aff Toggenburg/ oud) by jren Briefen/ Giglen/ Fryha 
zen/Serechtigkaiten/ Sprüchen und vertragen / wie fy bieinnee 
haben / one wytter Sjntrag und verhinderung/ dod) bem Sandt- 
rechten/ fo fin Gnad/ amd die uf der Graffichafft/ mit denen 
von Schtwyk und Glarus habend/ unvergeiffen/ und unnach> 
£heilig/ tmb follent die von Toggenburg / den Kouftbrieff/ und 
alt ander Bybrief) fo fi hand von des Kouffe wegen / den amfer 
GEidtgnoffen von Zürich und Glarus / ¡men Euré verfehiner Sas 
ren gegeben / hinder imfer Gibtguoffen vou Appenzell legen; 
Doc) mit der £útterung /wann bie gemelten uf ber Graffichafft/ 
deren in ander Weg nottüirfftig weren/ follen junen die nit verz 
Balten werben. , E 

Zum andern: Go follen die genanten min gnediger Herr/umd 
fm Convent/ den gedachten ht ber Grafffthafft Toggenburg / 
binfliven alle Fravel / Buoffer und Straffgelt/ fo und wie die 
gefaltend/ vor Hoch und Nidern Gerichten in derfelben Graff- 
d afft erthent / oder fimft vertebinget werdent/ halben dure) 

inweg nadhlaffer/ mg fondern Gnaben / jnen von denfelben 
Sperren befehächen; Ulfo/ dag der gedacht ere Abbe und Eon- 
vent/ famlidy Fraffel/ S3uoffen und Straffen/allweg den hal- 
ben Theil haben und nemen/ und den andern halben Theil/ bie 
in ber Grafffhafft Toggenburg / guo Se und gemainen Sandts 
Handen/ und Hug nemmen/unb mbrmgen mögen/ alles ohne 
Dorthailyund mit dem Gding/ das oud) jetweberer Theil bal 
ben Coffen darufgende, haben und tragen foll, 

Zum deitten: Betraffent dre Soptfall /fo dem genanten Herz 
tem Abbe und finer Convent und Gottshuß zuogehoren y Tut 
Briefen und Frybaiten in der Sraffihafft ZToggendurgyift gút 
Tid) abgeredt und befthloffen: Das furo diefelben / fo jeg quo fas 
Ten Fommen/ allwegen durd) gwen Erber Manny deren ain Here 
ald fin Amprlúe den ainen/ und def Abgeftorbnen Erben den 
andern darzu geben follen / uf den Gerid)ten/ ba der Exbfal gez 
falten ift/ wellide by ret gefepwomen Widen fehegen füllen / 
was ain fab wert fige / und wie biefelben alfo foreden umd fopez 
fend/ ba foff ain Sere fid) def dutten, Theils beugen Iaffeit / 
und nit mer darfúr nemen/und das úbrig def Abgeftorbnen Er- 
ben/ uf Gnaben nachlaffen/ fin amd plyben/ one Sutrag. 

Zum vierdtens So follen hinfürer unfer Ghebiger Herz von 
Sant Gallen/ und die von Toggenburg/Hode und Nidre Gez 
ride und Katt mit einandern gemainlich befegen / jeder halben 
Leill/ und uf jetfider Gegni balb und halo ungevarlich/ bod) 
folf ain erry die von Lidsthenftaig ben Sandtsrat ¿ebefegen bliben 
Taffén/ wie bag von Alter her gebracht wordert/ defgIndyen fo 
mag ain Herz alíweg ainen <andtvogt nemen/ und haben in finem. 
Cofien/ einen erbern fchiblichen Mann / bet ain gefefner sandt- 
mann und Grafffchaffter ift/ es were bani daß ain Neve fitb je 
amit den in der Graffafft Toggenburg/ aines andern / der nit 
ain fandiman wer/ gutlidjen vereinigen mode. 

Defiglydhen foll ain Herz beg cR Gant Gallen/ by 
dem fürfehlegen der Annan und Waibel bIpben/ daffelb gerbe 
und brut werden foll/ wie von altem Dartomen ift/ und bag 
die Fephaiten vopfenb/ wo aber in etlichen Grichten bißhar nit 
ein Waibel fürgefchlagen wer / da folle diefelben Grice ainem 
Herren ottd) fürfihlagen vier Mann/ darus dann ain Here ain 
Maibel nemen mag. y 

Zum fünfften: Sofollend die Toagenburger/unferm gnabigen 
Kerven von Sant Gallen / alle poat und ußftendige Sing/ 
Schulden ald Buoffen / voie wilder mb/tetisvelic) zu S2anden fte» 
Ten/ unb féifftlichen uberantwurteny bod) was fy bighar an das 
Kegimene gefitren verbrucht Baben/baffelb follfi ab / und die von 
Toggenburg denfelben migit fehuldig fin. tmb ob die von Toggen= 
burg etlidse Gotttter/bie bem Gottshus suogebôrt/ vertoufft hetten/ 
berjelben Fouffen/ was und voie vil daran fige/follen die Zoggenbur= 
ger minen gnebigen Herren von SantGallen/ o2denlid) und mit 
guoten Tien berichten/ umb ob Er dann gern will/fo mag fin 
Gnab folliche Eouff laffen gan/alo felbs bie Gutter behalten/ob das 
Sue geliebt: Doch ob Er bie annem/foll Er das Gelt denen/fo es 
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Zum fehften/ als die von Toggenburg/ an obgentrten touf ANNO 


von unfern Eidequoffer von Zúrid) und Glarus thon/ gewert 
und zalt habent/ am tuffendt Guldin/ da foll unfer gnebiger 
Herr von Sant Gallen / up unfer den underthedinger Bitt/umd 
Bermechtigung/ oud) 18 befunder Gnaden/ in ber Graffichafft 
Toggenburg/ daran geben fünff hundert Guldin / namlich von 
den Xeftangen/ fo fy unferm gnedigen Seran von Sant Galleny 
als obflatt/ quo tiberantivurtten fdhuldig find. 

Quo bom fibenden/ von wegen des Gloubens und der Predio 
canten ou) daffelbig betreffend / ift difinals abgeredt /umd stis 
schen baiden obgenanten Parthyen/ imb Ruwen und frideng 
willen befehloffen/ alfo wo infer gnediger Her von Sant Gallery 
aer Pfruond ald Pfarr Sechenherz ifyald fin fof / in der Graf 
fchafft Toggenburg / und Lit werind in der Kilhorinenydie wel= 
ten das Ampt ber hailgen MeB/ die fiber Sacraments und 
andern Cbrifientiche Ceremonia / def waren alten / ungeswy fel 
ten/ Ehriftenlichen Gloubens ban/ und halten/ das man dies 
felben ungehindert darby blyben Laffen fort. 

Defiglyd) und hinwiderumben/ fo Lit werind in der Graff 
ftbafftbie gern ain Predicanten haben welten/ der jnen das Gotta 
lic) Wort verfundete/ die nnigent daffelbige oud) wok thuons 
umverhindert ains Herten von Sant Gallen/ und fins Cons 
vents/ nb aflermenglids / und foltene ber Pfvund Nukung 
fans werden / bebo Thaillen ungevarlid) nad) Anal ber 

lichen, 

Darüber und wyter / foll bann jetwederer Theill den andern 
alfo Pa laffen/ ungeftmedst/ ungefayunige und ungefecht / 
in alhveg. 

Ber aber das niet hilt/ imb es in ainid) Weg dibergieng/ 
unangefechen ber Perfon/ wer der wer) ber ald diefelben 11bcr= 
welter / follent darımb mit Reche gefteafft werden / amd fo ir 
derfelben Pfiuonden Nuéumg tid) entywatfejen jnen Spenn er» 
büben/ follent diefelben vor ainem gandtvogt und fandtsrath/ 
Mit SXecbt entfchaiben werden/ darby es dann blyben foll. 

ES iff ouch hierin abgeredt/ ob es fid begebe/ bag gemain 
Eidgnoffen fic) des Gloubens halb. vereintind/ das bann dife 
Abredung/ jnen den Cidtgnoffin an demfelben Fain Machteil 
geberen foll/ welches Jm unfer guediger Herz Luter vorbehale, 

Solliche hievor gejthriben Artictel / babenbt bif baid obgez 
melt Thail zu halten angenommen/ vier gange Sar/ bie nachfter 
nad) Dato dif Brieffs und nit lenger/ alfo und lute bedingt / 
wann follider Syargal uf und erfehinen find/ mögen und wollene 
bann baid Teil daffelb alfo verer mit ain andern balten/ hat es 
fin Weg/wo das nit/ fo habend fy beid/ oder ain jederer Thaik 
Macht/ bag wider abzuofchlagen/ one Sutrag und Widerfin: 
Wer aber / das nach follicyen jegtbeftimpien Yaren/follias von 
aintmeberm Teil / als obftat/ abgefchlagen wurd/ das dann die 
uf der Graffesafft mogend obgemelt Brief/ fo hinder bie vor 
Appenzell gelegt / wieder ¿uo ren Handen nemen/ one aller 
mengthds Sumen und Srren/ all bof Gevard und AUrglift 
bierinn gang vermitten und hindan gefeßt/ Alles uf Vorerlüts 
terung und haitterer Vefdrybung ber Articheln/ des Anftandts 
jet da obgedacır. 

Wir obgenanter Diethelm von Gottes Gnaden Abbe Decyan 
und Convent des vilgemelten Gottshufes Sant Gallen: tind 
wir die nachgenanten 2ümman und Gefandten von den bienady 
genampten Gmainden und ganger Graffafft Toggenburg/ mit 
Ramen Bernhard Etinéli Amman/ Maret Edelman Ammar 
im Thuveal/ Grang Myles von Siechtenffaig / Burckhart Staiz 
get / alt Bogt zu Schwarkenbady/ von Sügenfehiwyl/ Hans 
Grob Amman auo Wafferfloo/ Hans Sedeeger Aman sus 
Slawyl / ttlrid) Merer / Amman guo Niderutziwyl/ Heini ab der 
BWis/als Amman in Yof/iunger zu Watwyl/ MÍ Qartjenmofer s 
Amman in Gegerbattibuody/ Sans Heffig ab futtemvpt uf dene 
Gurtal/ Cafpar Müliftain/ Amman zu Sant Sohanns/Baftion 
Gerfter gum Wildenhug/ all Bollmacytig und Bervzdnet Gee 
walthaber / Bekennen gen allermengklichem/ und verjechentde 
mit diefem Brieff/ ainer gantzer Warheit offentlich/ für tms / 
imfer Gottshus und NadEommen/ das follicher jetz darvor 
geftbribner Anftand/ Artictel / Puncten und Dainungen/ als 
fy hieran aigentlid) von Wort zu Wore erkütere/ und gemelder 
finb/ wf vechten/ beweglichen Urfachen / und wmb Notre 
willen / befunder quo Ftirderung und ffenthalt/ Ruow/Ftis 
beng/ und des allerbeften/ unfer und gemainen Landes Hines 
willen bif ¿ps und Sar fang/ als obffat/ gegen und mit enan- 
dern/ mit gnebigem guotem Willen angenommen und def in 
gangen find/ wollen und füllen oud) daffelbig alfo gefitacts / uns 
verbroden/ ungerttit/ war / veft und fat Dalten/ die spt ug 
baby blyben/ Fain Sntrag mod) Biderred verrer mit fuochert 
noc) fürziechen/ Faing wegs /mod) burd) jemandts anders fehafz 
fen gethon wwerden/ bemeber mit/ noc) on Recht / als mit oudy 
das by unfern Würden/ ren und guoten Triwen/ in Eidts- 
mf ia und gelobt haben / alles ongeverd und 
Arglift, 

Und def alles quo waren veften ttrfunbt / fo haben Wir dies 
felben Diethelm Abbt/ tmfee Amprlidyes/ oud) Decan und Gone 
vent unfers Capittels Snjigel/ und Wir ebegenanten Lamar 
amd verordneten des gefaidten Landes ber Grafffehafft Toggenz 
burg Snfigeln/offentlich Iaffen hencéen an bifem Brief / der gwen 
glych lutende/ ungevarlich/ und jedem Thail ainer gegeben/ in 


upgeben hetten/ wie vil deffelben wer / widergeben : Deßglic) 
foll fin Snad/ ob Sy folliche verFouffte Gutter wider an frd 
Jofen welt / ¿way Sars Frift fofimg batguo haben) bod) bag die 
vorhin ain Sar ¿evo? bie Sofung/ dem fouffer verkundt / damit 
and fid) deft minder jemand zeberIngen babe, 


der Dfalé quo Wyl/ am Mentag/was Sant Maria Viagda- 
lenen Tag/ vor Chriftus Gepurs gezele / fünffiedpenbunbert A 
DryBig und ¿wey Sar. 
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Transácrio Norimbergenfis; five Pax 
Recrerosa & Pusrıca, per interpofi- 
tionem ALBERTI Electoris Moguntini ,€9 Lu- 
povıcı Eleioris Palatini, usque ad generale, 
liberum, Chriftianum | Concilium fancita, inter 
Carozum V. Romanorum Imperatorem ab 
und) JoANNEM Elettorem Saxonie , ] o A N- 
NEM FRIDERICUM cjus Filium, Gror- 
cium Marchionem Brandenburgicum, éeteros- 
que Imperii Principes, Status ES Civitates , prop- 
ter caufam Religionis colligatos , parte ab alterá. 
La, videlicet, ut interea temporis , usque ad 
di&um Concilium, vel quo Status Imperii iterum 
convenetint , ES aliter deliberaverint , nemo prop- 
ter Religionis, vel aliam ullam caufam, alteri 
Bellum. indicet, vel inferat 4 vi fpoliet , capiat , 
invadat, aut obfideat &c. Datum Norimberge 
in Comitiis, die Martis poft Mariam Magdale- 
nam 23. Julii 1532. Cum R A TIFICATI0- 
NE 'Cefaris, atque. Mandato ejus , quatenus 
prefata. Transattio publicetur , ES. obfervetar. 
[Gorpas TzConftitution. Imperial. Tom: II. 
pag. 172. d'oü Pon a tiré cette Piéce, qui fetrou- 
ve auffi dans LEHMANN, Ad. Pac. Reli- 
giofæ, Libro I. Cap. I. eri Allemand, & dans 
Lunts, Teutfch. Reichs- Archiv. Part. Ge- 
neral. Continüat. pag. 389. & Part. Special. 
Abtheil. L. pag. 24. aufli en Allemand. ] 


iI gratia, nos Albertus, Sacre Romane Eccle- 
fix, tituli San&i Petri ad Vincula, Presbyter Car- 
dinalis, Legatus natus, Moguntinus ac Magdeburgen- 
fis Archiepiscopus, Archicancellarius, & Primas per 
Germaniam, Adminiftrator Halberftadenfis, Marggra- 


87 
ut ipfius Majeltas, tam: 
rii, ex fingulari anii pro- 
quilitatem publicam, tan< 
ut communis ac püblica 
& omnes Status Imperii 
clefiafticos quam Secula- 


ceflimus, & Impettavimus , 

quam füpremum Caput Impe 
penfione erga Pacem & tran 
dem clementer confenferit , 

Pax, inter ipfius Majeltatem, 
Germanicæ Nationis; tam Ec 
res, conftituatur, € firmetur usque ad generale, libes 
runi, Chriftianum Concilium, quemadmodum de hoc 
in Comitiis Imperialibus Norinbergæ decretum eft, vel 
fi id non procedat, ad hoc usque tempus donec com- 
munes Status Imperi ad locum comodum iterum cons 
vocentur & conferibantur, ut infra in peculiari Artic. 
ea de re; cautum eft, Ita videl; ut interea temporis us= 
que ad przdi&um Concilium, vel quo Status Imperii 
iterum convenerint , & aliter deliberaverint, nemo 
propter Religionis, vel ullam aliam catifam , alteri Bel- 
lum indicet, inférat, ipfumve fpoliet, capiat , invadat; 
obfideat , neque ad hac facienda, per fe, vel per alium ; 
cuiquam inferviat, Arces, Urbes, Oppida , Cattella; 
Pagos , Villas vel Predia, infidiis occupet , aut contra 
voluntatem alterius violenter adimat , dolove malo; 
incendiis, vel alia ratione; alteri damnum det. Neque 
ullis iftiusmodi machinatoribus ; confilio, auxilio vel 
alio modo opem ferat; neque cos fciens hospitio exci+ 
piat, victum, potum aut receptum praebeat, aut tole- 
ret. Sed unus quisque alteruin, vera amicitia & Chris: 
tiana caritate complectatur, Quam Pacem publicam 
jam descriptam , Cæf. Majelt, univerfis Imperii Ordini- 
bus, publicari, ac annunciari curavit, & fub expreffa, 
gravi & formidabili poena. fervandam mandavit, feque 
benigné operam daturum effe promifit, üt predictum 
Concilium, intra dimidium annum indicatur, & deinde 
intra unum annum inchoetur. Si verd fieti non poffet; 
ut hoc cafü communes Status Imperii, iterum ad lo- 
cum commodum vocentut & confcribantur, ad delibe- 
randum, quid in pofterum, tum de Concilio, tum de 
aliis rebus neceffariis, agendum & ftatuendum fit, Ad 
hxc Cæfaréa Majeftas, ut talis Pax publica eo certiüs 
& ftabiliüs confervari poffet, benigné confenfit ac pro- 
mifit, quod omnes Proceffus Judiciales, in caufis Re- 
ligionis , qui per ipfius Majeltatis Fiscalem € alios 
contra Ele&orem Saxoniz , & ejus conjunétos, ins 
choati effent , aut deinceps inchoarentur ,inhibere, abro- 


vius Brandenburgentis '&c. Et Ludovicus Palatinus | 
Rheni, Dux Davariz, Sacri Romani Imperii Archida- | 
pifer, ambo Ele&ores, fatemur & publicé teftatum fa- | 
cimus hisce Literis, Cum intet Invi&iffimum Principem | 
ac Dominum , Dominum CAROLUM, Romanum | 
Imperatorem femper Auguítum &c. Dominum nos- | 
trum clementiffimum ex una parte. Et Illuftriffimos | 
Principes, noftros caros agnatos & confanguineos, | 
Dominum Joannem Ducem Saxoniz , Electorem 
&c. & Joannem Fridericum ejus Filium, Dominum | 
Georgium. Marggravium Brandenburgenfem; Domi- 
num Philippum, Erneftum, & Franciscum Fratres & 
aguatos, Duces Brunsvicenfes ; Principem Wolffgan- 
gum ad Anhalt; Gebhardum & Albertum, Comites in 
Mansfelt ¿+ Et Civitates , Argentinam , Norinbergam , 
Conftantiam, Ulmam, Bibrachium, Isnam, Reutlin- 
gam, Eflingiam, Memmingam , Lindam, Hailbrun , 
Hallim Suevorum, Kempten, Weytfenburgum, Winfs- 
hémiam, Lubecam, Brunsvigiam 5 Magdeburgam, Bre 
mam, Goslariam, Einbecam, Gottingiam, Northu- 
fiam, & Hamburgam ex altera parte, propter caufam 
Religionis, controverfia extiterit, Cujus rei gratia in 
Comitiis Imperialibus antea habitis, multe & varie de- 
liberationes fusceptæ , & tentate funt, ut iftiusmodi 
controverfia & disceptatio ad aliquam æquam concor- 
diam redigeretur. Quod quidem haétenus fieri non 
potuit. Nosque pro confervanda Pace & Concordia 
publica in Imperio, € precipué , ut communi Chris- 
tiani nominis Hofti, Turce videlicet, eo meliüs & acriüs 
refifti, ejusque crudeliffimi conatus adverfus Chriftia- 
num fanguinem, & imprimis Germanice Nationis füs- 
cepti, averti poffint, fidelifimo & optimo animo ac 
confilio, partes noftras interponendas putavimus. Ac 
permiffu Cæfareæ Majeftatis, nobisque ejus rei gratia 
concefi Mandati, Infiruétionis & Commiflionis & de 
predictorum noftrorum confanguineorum ac agnato- 
rumgeorumque conjunétorum confenfu, primüm Suin- 
fordie , poftea hic Norinbergæ, varias, amicabilis com- 
pofitionis , vias tentavimus. Et quoniam caufa con- 


gare & fuspendere velit usqué ad futurum Concilium; 
vel fi hoc non procedat, usque ad ulteriorem delibera- 
"tionem. predictorum Statuum Imperii, quorum qui- 
dem omnium, ipfius Majeftas cautionem ad manus 
noftras transmittere, ac tradere velit, Vicifim vero 
agnati & confanguineffnoftri, Saxoniæ Elcétor, Duces 
Luneburgenfes, & alii eorum conjunéti promiferunt ; 
fe quoque hand publicam Pacificationem, conftanter & 
bona fide fervaturos, neque in hujus præjudicium quic- 
quam fuscepturos effe, quodque Cefarez Majeltati de- 
bitam reverentiam & obedientiam preftate, & conve- 
nientem opem ac auxilium contra Turcam, ficut hoc 
per communes Status Imperii decretum elt, non gra- 
vatim conferre velint, prorfus ad eum modum, quem- 
admodum de his omnibus, in fuo quodam Responfo , 
quod nobis fcriptum reddi curaverunt, claré expres- 
fum eft. In quo quidem & hoc continétur, quod ver- 
bis quibusdam in poftrema Cæfareæ Majeítatis Com 
miffione & Articulis adpofitis ; gravari videantur, nos- 
que rogarunt, ut hoc pet noftram Legationem ad Ca. 
faream Majeltatem referre, € diligenter operam dare 
velimüs, ut eorum verborum commoda mutatio impe- 
tretur, quod quidem nos faétutos amanter & benignè 
polliciti fumus, Ac praterea, quod inftare & urgere 
velimus, ut fupradiéta cautio, cujus nos exemplum 
Cefarex Majeftati mifimus , primo quoque tempore 
abfolvatur & nobis reddatur. Et quicquid à Cæfarea 
Majeftate nos obtinuerimus , aut tesponfi acceperimus; 
id nos absque tilla cunctatione Principi Ele&ori Saxo- 
niz Literis fignificabimus. Debetque illud ipfüni quod 
Cefarea Majeftas ultra hec concefferit aut ratum ha- 
buerit, perinde firmum effe, ac fi hisce Literis infertuni 
& comprehenfum foret. Sin autem Cæfarea Majeftas , 
prater hec nihil amplius concedere ; neque mutationem 
aliquam admittere voluerit, nihilominus hec Traétatio 
valida & firma maneat, eidemque fine ullá exceptione; 
cavillatione, aut dolo malo, ftandum erit. Et quan: 
quam Illuftris Principis, Dn. Philippi Landgravii Has- 
fie &c. Oratores, Joannes Ficinus ab Liechtenaw. 


troverfiæ Religionis, multis laboribus fruftrà füsceptis , 
non potuit ad aliquam concordiam reduci, ad animum 
revocavimus, id quod res eft, non poffe crudelitati ac 
Tyrannidi Turcicæ validiüs refifti, quàm fi in Impe- 
rio, communis ac firma Pax conftituatur, Pro qua 
re apud ejus Majeltatem cum debita reverentia inter- 


Cancellarius, Sigismundus à Beyneburg , Præfes ad 
Vifurgim , Joannes Walterus Doctor hisce negotiis 
interfuerunt, tamen iidem nobis indicarunt, quod hoc 
tempore non fit in ipforum poteftate aut mandatis, in 
hanc Traétationem confentire € concludere, Ejusque 
rei caufas , gravamina perfcripta nobis exhibuerunt, ac 
rogarunt, ut de his Caf. Maj: éertiorem reddere veli. 


mus, 
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mus, Quod quideni nos fa&uros promifimus, Verüm | N? CaroLus Dei gratia Imperator Romanus 


nihilominus & hoc illi addiderunt, quod hzc negocia 

& Traétationem , ad predictum noftrum cognatum | 
Landgravium Haílie &c. qua poffent diligentia, rela- 
turi effent, nihil dubitantes, quin is fuum quoque ani- 
mum & fententidm, de his rebus, declaraturus fit : In 
fignum & teftimonium, nos ambo Ele&ores fupradiéti, 
noftra Sigilla his Literis appendi curavimus. 

Et Dei beneficio nos Joannes Fridericus Dux Saxo- 
nie &c, Patris noftri Principis Ele&oris, Saxonia, & 
noftro nomine. 

Et nos Franciscus Dux Brunsvicenfis & Lunebur- 
genfis nomine agnati nofiri Ducis Philippi Brunsvi- 
cenfis. 

Ac nos Oratores ac Mandatarii, nempe; nomine 
Marchionis. Georgii Brandeburgenfis , Wolfgangus 
Chriftoforus à Wilentaw Prafeétus in Schwabach, & 
Sebaftianus Hellet Do&or. 

Nomine Ducis Ernefti Brunsvicenfis, & Lunebur- 
genfis Joannes à Wick Doétor. 

Nomine Principis Wolfgangi ad Anhalt, & Item 
Comitum Gebhardi & Alberti à Mansfelt, Joannes 
Ruelius Doétor. 

Nomine Civitatis Argentinenfis, Jacobus Sturmius 
& Jacobus Mayer. 

Nomine Civitatis Norinbergenfis, Bernhardus Baum- 
gartner, & Leonhardus Schultes, hique cum mandatis 
Civitatum 

Hallis Suevorum , 

Heilbron, 

Winsheim, & 

Witlenburgii , 

Nomine Lubecenfium, Andreas Stolp Secretarias, 

Cum mandato Civitatis Hamburgenfis , 

Nomine Civitatis Conftantienfis Conradus Zvick , & 
Sebaftianus Geisbergk , 

Nomine Civitatis Ulmenfis, Georgius Befferer 
Duumvir, & Hieronyinus Schleicher, 

& hii cum mandatis Civitatis Isnenfis. 

Nomine . Civitatis Magdeburgentis , Leonhardus 
Mertz Do&or & Syndicus, 

Nomine Civitatis Bremenfis, fupradiétus Joannes à 
Wick Doétor, 

Nomine Civitatis Brunsvicenfis, Theoder. Brutenus 
Secretarius, & is cum mandatis Civitatis 

Goslarienfis , 

Gottingie 

& Einbeck. 

Nomine Civitatis Northufar&, Benedi&us Pauli 
/Do&or , 

Nomine Civitatis Eflingenfis Bernhardus Mazbeck. 

Nomine Civitatis Reutlingenfis Juftus Weys Duumvir. 

Nomine Civitatis Memmingentis Joannes Keller 
Duumvir, 

Nomine Civitatis Lindaenfis, Antonius Hanle. 

Nomine Civitatis Bibracenfis, Chriftophorus Greter 
Duumvir. 

Nomine Civitatis Kempten, Henricus Seltenhan. 

Fatemur quod fupradiéta Traétatio feu Pacificatio,de 
confenfu & voluntate noftra facta & inita fir. Quam 
quidem nos, noftro & Dominorum ac Superiorum 
noftrorum. nomine, fcientes & confentientes , recepi- 
mus, promittimusque noftro & ipforum nomine, hanc 
nos femper ratam & firmam habituros, & confervatu- 
ros, neque ullo modo contra hanc obligationem ven- 
turos effe. In fignum & teftimonium horum, nos 
Joannes Fridericus, Patris nofiri, & noftro, ac item 
jam nominatarum Civitatum , Oratorum , ac Mandata- 
riorum nomine, Sigillum noftrum, juxta predictorum 
duorum Ele&orum Sigilla,his Literis appendimus , Que 
date funt Norinbergæ, feria tertia poft Marie Magda- 
lena Feftum, Anno Domini M. D. XX XII. 


2. Aoüt. (1) Zrausactionis , feu Pacificationis Norimbergen- 


fis, Ratificatio per Ca Rot uM V. Romano- 
rum Imperatorem. [Gown Asc. Conftit. Im- 
perial. Tom, II. pag. 174. ] 


(1) HorTLEDER donne cette Ratification en Allertand dans 
fes "Urfachen des Teutfben Kyiegs , Tom, 1. Libr. I. Cap. II. pag. 67. 
fans date comme dans Golda/. Mais Sleidan affüre en fes Co 
ment Lib. VIIL qu’eile fur faite le 2. d’Août 1532. en quoi il a été 
faivi par Facobss FABRICIUS Orig. Sax. Lib, 8. qui donne la mé- 
me Pièce en Latin. Cependant elle fe trouve datée du 21. dans les 
Reichs Archiv. de Lunig Part. General, Contin. pag. 604. qui la don- 
mé en Allemand, tirée, comme il femble, de Hortleder, On juge 
que c'eft une faute d'impreffion, & qu'il faut lire le 2. comme dans 
Sleidan & dans Fabricius. Autrement il faudroit dire que le Mande- 
ment d'execution qui fuit ausoit précedé la Ratification, ce qui ne 
peut pas être. Le 


femper Auguítus &c. fatemur & teltatum faci- 
mus hisce Literis. Quoniam Reverendo in Dx o Patri, 
& Illuftribus, Alberto Sacre Romane Ecclefie Pres- 
bytero Cardinali, Archipiscopo Mount & Mag- 
deburgenfi, Ac Ludovico Palatino Rheni, Duci Ba- 
varie &c. noftris amicis, cognatis, & Eleétoribus, in- 
ter nos & Principem Eleétorem Saxonis, & ejusdem 
Filium, ac GEORGIUM MARGGRAVIUM Bran- 
deburgenfem &c. & ipforum conjunétos, Comites, & 
Civitates in controverfia Religionis amicabiliter partes 
fuas interponendi, & tractandi poteftatem, benignè 
conceflimus, vigore noftri Mandati , & Inflru&ionis, 
eis hanc ob caufam à nobis exhibitæ, ipfique toties eam 
rer, primum Svinfordiz , deinde Norinbergæ tenta- 
runt, Tandem ed deventum effe, quod nos, ‚ut fupre- 
mum Caput Imperii, prediétis noftris amicis, cogna- 
tis, & Ele&oribus, Moguntino, & Palatino, confen- 
fimus ‚ut publicam ftabilemque Pacem, inter nos & om- 
nes Status Sacri Imperii Germanice Nationis, Eccle- 
fialticos & Seculares, faciant, usque.ad generale, liberum 
& Chriftianum Concilium , quemadrhodum de eo in Co- 
miciis Norinbergenfibus decretum eft, aut fi hoc non 
procedat, eó usque donec univerfi Status Imperii iterum 
confcribantur, ficut ea de re paulo poft peculiari Arti- 
culo cavetur , Ita videlicet, quod intra hoc tempus Sy- 
nodi, vel quo Status Imperii ut jam dictum eft, iterum 
conveniant, & aliter deliberent , nemo propter Religio- 
nis, aut ullam caufam, alteri Bellum indicat, inferat , ip- 
fumve fpoliet, capiat, invadat , aut obfideat,neque ad hzc 
facienda per fe, vel per alium, cuiquam inferviat, Arces, 
Urbes, Oppida, Caltella,Pagos, Villas,vel Prædia infidiis 
occupet, vel contra voluntatem alterius violenter eri- 
piat, dolove malo, incendiis , vel alia ratione, alteri dam- 
num det, neque ullis iftiusmodi machinatoribus, confi- 
lio , auxilio, vel alio modo opem ferat, neque eos fciens 
& intelligens hospicio excipiat, viétum, potum, aut re- 
ceptum preebeat aut toleret. Sed unusquisque alterum 
vera amicicia,& Chriftiano amore complectatur. Quam 
Pacem publicam jam descriptam, nos Imperator, univer- 
fis Ordinibus Imperii publicamus , annunciamus, & fub 
expreffa, gravi, ac non contemnenda poena , fervandam, 
mandamus, volumusque benigne operam dare, ut præ- 
diéta Synodus intra dimidium annum indicatur, & pos- 
tea intra urium annum inchoetur. Si veró hoc non fiet 
tunc iterum communes Status Imperii in locum com- 
modum vocentur, & confcribantur, ad deliberandum 
quid in pofterum, tum de Concilio, tum de aliis rebus 
neceflariis, agendum & ftatuendum fit. Nos itaque, ut 
ed firmiüs & certius talis publica & communis Pax prx- 
di&a confervetur , clementer confenfimus & promifi- 
mus, nos curaturos, ut omnes Proceffus Judiciales, ad 
caufas Religionis feu fidei fpeétantes, per noftrum Fis- 
calem, & alios contra Ele&orem Saxoniz, € ipfius con- 
junétos, qui vel jam effent inchoati, vel deinceps in- 
choandi, faspendantur usque ad futurum Concilium 
vel fi id non fit proceffurum, usque ad ulteriorem deli= 
berationem predictorum Statuum Imperii. Et fi Ele&or 
Saxonis cum fuis conjunctis, univerfis aut fingulis ab 
ullo , quisquis fit, in jus vocetur, tunc ipfe vel fui con- 
junéti,nos, fi in Imperio Germanice Nationis tunc tem- 
poris erimus, aut nobis abfentibus, eum quem noftro 
loco cum mandatis in his Negotiis conftituerimus, re- 
quirant, & in quibus graventur exponant. Eoque cafu 
debemus & volumus, nos, & nobis abfentibus locum 
tenens, & Commiffarii noltri, qui à nobis ad hoc ex- 
preffum mandatum habeant, tales Proceflus Judiciales 
inhibere & abrogare, ut fupra dictum eft, ficut etiam 
nos jam ex autoritate ac plenitudine Majeft. Cæfäreæ, 
& vera fcientia, nunc ut tunc, & tunc ut nunc, eos 
inhibemus , fuspendimus & abrogamus vigore & virtute 
harum Literarum. Et fi ultra hoc ab ullo Judice aut Ju- 
dicio, proceffum  a&titatum , aut ulla lata Sententia fue- 
rit, id in univerfum, & figillatim nullum, irritum , & in- 
validum effe debet, & eum , eosve, contra quos talis Pro- 
ceflus inftituetur,aut Sententia feretur, nequaquam obli- 
et aut teneat, ullo modo aut ratione , fine dolo malo. 
É in fignum ac teftimonium horum , Sigillum &c, 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Cafaree & Catholicae 
Majeftatis proprium. 


OBERNBERGER, 


Le Titre de la Pièce n’eft pas non plus le même dans les Auteurs 
qui l'ont publiée. Golda/t la donne fous le Titre de Cautio Cefarea Pa- 
cis publica; HoR TLEDER l'intitule Kerferlicher Majefter Bewilliqune 


und Verfichevungs & Mt. LUN 1 G., Regenspurgifehes Mandatum von Kay- 


fer Carole V. On employe ici celui de Ratificatio, & 1^ 
c’eft le plus convenable, [Du w.] A Rene 
LXIV. 


AKNo 
1532 


DU DROIT 
ANNO 
1532. 


3» Août. Mandat Fhrer yf. Majeft. Caroli V. den Stünt 

x bergifeven Neligions- Frieden / ober. Feiedlichen an: 
ftande des Glaubens und Religion halben des Hei: 
ligen Meichs Teutfeher Nation belangend. Aus 
gangen den 5. Angufti 1532. zu Megenfourg. 
| HorTLEDERUS bon Ürfachen des Teutfchen 
Kriegs Tom. I. Libr. I. Cap. XII. pag. 68. 
Lunic, Teutích. Reichs-Archiv. Part. Ge- 
neral. Continuat. pag. Sog. d’où Pon a tiré cet- 
te Pièce. ] 


LXIV, 


C'eft-à-dire, 


Mandement de l'Empereur CHARLES V. pour 
Pexecution de la Paix Religieufe de Nuremberg 
donné ES publié à Ratisbome le 3. d'Août 
173 


BL Carl der Finffte se, Gntbierhen allen und ieglichen 
Ehurfürften /Frrfien/ Geiftliden und Weltlichen/ Prez 
Iaten/ Grafen/ Freyan/ erm / Rittern / Knechten/ Qauptleuchen/ 
Sanbopgten / sthumben/ Dogten/ Pflegern/ QXertvefern/ Ampt= 
leuten / Gxdbultbeiffen / Burgermmeifiern / Richtern/ Nathen / 
Jurgen / Sencinden/ und fonft allen andern unfern und des 
Reichs Underthanent und Getreuen/ in was Wirden/ Stands 
oder BWefert die feyn/ denen diefer infer Keyferlither Brief oder 
Abfehrifft davon zu feljen und qu lefen f ombe/ oder gezeigt 
/ unfer Freundfthaffe und alles Guts. Hoch-und Ebrz | 
ige/ Hochgebohene/ Ktebden/und Freundten/Neven/ Obeim/ 
at/ aud) Wohlgebohrne/ Chrfame/ Ed 
heigen und Getrewen, 
b im heyligen Reich Tentfther Nation imerc£liche 
groffe Serungen/ Zwptracht/ und 93efdywerimgen/ des Gau 
bens und Religion halben sugetragen haben/ dadurch / wo von 
ung mit zeitigen Kath darepn mt gefehen/ Krieg/ Auffeuhr/ | 
und Widerwärtigkeit /im $9. Neich zu uniederbringlichen Der | 
derben/ Schaden/ und am lester Zerftörung ganger gemeiner | 
Teutfdyer Nation erwachfen wiirde / fonberlid) diefer Zeit/fo der 
Erbzgeind wnfers Heil. Chriftlichen Glaubens und Stapmen / 
der Tively in epgner Perfohn/ mit einer groffert Mac aus- 
gejogen/ in Ungarn Eommen/ tnb des Willens iff/ fürter auf | 
Defterreich und ander Teuefchland zu sichen/und diefelben in feiz | 
nen graufamlichen Gehorfam und Gewalt underftehen zu brine 
gen / alles zu Bertilgung unfers heiligen Chrifiliden Glaubens/ 
und aber aus den berührten und andern trefflichen 1trfachen / die 
merckliche groffe Nochdurfft erfordert / die gemeine Teutfthe Na- | 
tion in qute (Fried und Einigkeit zu erhalten/ damit berfelben 
DBerderbung/ Schaden und Nadjtheil verbütet werde, 

Dannad) haben wir als dag oberfte Qaupe/ zwiftben allen 
Ständendes heiligen Reichs Teutftber Nation, Seifiliden unb | 
Weltlichen/ bis zu einen gemeinen ftepen Ehriftlichen Concilio, | 
wie foldyes auf bem Reids-Tage zu Mienberg. befthloffen ıft/ 
oder wo das feinen Fortgang nicht haben wiirde / bip bit gemeis 
nen Stände des Reichs / wie heenady folgt / wieder auf cine ge- 
legene Drahlitatt zu einander berufft und befejrieben/ einen gez 
meinen Frieden aufzueichten/ und allenthalben in das Reich 
publiciven zu laffen fúrgenommen. 

Wie wie dann aus Rom. Kayfel. Macht Bolltommenheie 


amd rechten Wiffen/ Diet folchen gemeinen Frieden/ aufeichten 
and publiciven/ in der Geftalt/ daß bic zwifchen den gemeldten 


Concilio, oder daf die Stände / wie obftehet/ wieder zu eine 
ander fommen/ und burd) ein Keidss= Zag in den Xeligion= 
Sachen ander Einfehen befehicht / feiner den andern des Glauz 
bens und Xeligion/ noch font Feiner andern Mefad) halben bez 
tebeir/ befriegen / berauben / faben / überziehen / belagern / audy 
bargu durch fich felber ober jemand anders von feinetivegen/ nicht 
dienen/ nod) einig Schloß, Státte / Márcte/ Befeftigung / 
Dor ffer /Noffe/ oder Q&epler abfteygen/ ober ohne des andern 
Sgitfen/ mit gewaltiger That / frevntlidy einniemen oder gefabrz 
lid; mit Brandt / oder in andere Wege/ dermaffensbefthadigen/ 
aud) niemand foldyen Thatern Nath / Souljf und in feine andere 
Weife Beyfiand oder Frfchub thun/ auch fie wiffentlidy ober 
gefabelid) niche beherbergent/ beaufen/ ean / trancéen /enthals 
ten oder gedulten/fondern ein jeder den andern mit vechter Frenos 
fdbafft und Chriftlicher Geb meynen folle. 

. Bit erbiethen uns aud)/ allen Fleiß fürguwenden/ und stt 
fordern/ damit bas obgemelt Concilium in einen halben Sabre 
aufßgefehrieben und publicité / und dárnad) in einen Sabe achalz 
ten : Aber im Fall fp das nicht exlarigt werden mochte/ baBalgz 
dann bie gemein Stande des Reichs wieder gt einander auf eine 
gelegene Diablftatt berufft und befehtieben wiirden/ gu rath 
fiblagen/ was des gemelten Concilii und fonft ander nothditr ff: 
tiger Sachen halber/ ferner fürgunemen und zu handeln fey / 
amd gebieten darauf euch allen amid ewer jeden infonderheit bey 
den Pflichten und Eyden/ damit ihr ams und dem Heil, vers 

Tom. IV, Pant, Il 


DES GENS 89 


wande feyd/ aud) den Peen / Grafen und Buffer) in unfern 
sandfrieden zu Wornbs / aufgerichter/ begeiffen/ ernfklich mit 
diefem Brieff/ und wollen/ daß ihr foldyert gemeinen Frieden / 
in allen feinen Puncten und Artietehn/ wie ber von Wort zu 
Wort ausgetruckt ift / fefliglich baltet / und keiner den andern / 
er fey Geiftlich8 ober Weltlichs Stands / darwider nicht betrtiz 
be nod) befehadige/ fondern ein jeder den andern ganflid) Darbey 
bleiben laffe/ bartoteber nicht beleidige/ noch befeywere/ in Eeine 
Weiß / alg lieb einem jeden fep unfere und des Reichs fehwere 
Ungnad und Straffe/ und dat die Peen des bemelten Sands 
Friedens zu vermenden/ davein ein jeder/ fo offt er freventlidy 
bierwider thate/ mit der That gefallen feyn folly bag meinen 
wir eenftlich. Mie Uhrkumd diefes Briefs; Geben in unfer 
und def Reis Statt Kegenfpurg/den dritten Tag des Monate 
Augufti/ Anno Domini &c. Sn funffehen hunderten und un 
¿ey und dreppigften/ unfers Keyferehums in zwölfften/ und 
unfers Reihe tm Siebenzehenden, 


CAROLUS 
V, Her. 
Ad Mandatum Czfare& & Catholics 
Majeftatis proprium. 


KIRCHMULNER Sft 
LXV. 


Traité de Confédération entre le Roi FRANCOIS 
I. @ Henri VIII. Roi d'Angleterre pour 
S'opofer aux progrès du Turc. A Calais le 28. 
Ottobre 1532. [Frever. LEoNARD $ 
"Tom. II. pag. 388.] 


| SA La loüange & gloire éternelle de Dieu nôtre 


Createur, & de nôtre benoît Sauveur & Re- 
demteur Jefus-Chrift, & à Vexaltation, augmentation, 
confervation, & défenfe de nôtre fainte Foi & Reli- 
gion Chretienne; & afin d'obvier aux damnées confpi- 
rations & machinations, que le Turc, ancien Ennemi 
& Adverfaire de nôtre fainte Foi, a depuis peu de tems 
en cà entrepris far ladite, Chretienté: Nous Henri par 
la grace de Dieu Roi d'Angleterre & de France, De- 
fenfeur de la Foi, & Seigneur d'Irlande; & François, 
par icelle méme grace Roi Tres-Chretien. Combien 
que croions fermement & indubitablement, que non- 
obftant le bruit, rumeur , & aucunes chofes grande- 
ment fcandaleufes , lesquelles par ci-devant ont été 


| controuvées à l'encontre de nous, nous ne laiffons 


neanmoins pour cela entre les Princes & autres perfon- 
nages d'honneur , vertu, & de bonne & loiale confcien- 
ce, d'étre tenüs & reputez tels , que Princes & Rois 
tenans les lieux que nous tenons doivent être, Et fui- 
vant les yeftiges & vertus de nos Progeniteurs , ainfi 
qu'il apartient faire à Princes des plus grands de la 
Chretienté , & avons continuellement de tous nos 
cœurs fingulierement defiré,comme encore defirons en- 
tre les chofes mortelles ,d'emploier non feulement nos 
forces & pouvoirs, mais auffi nos propres perfonnes & 
vies à la defenfe & confervation de la Religion Chre- 
tienne, & à refifter aux damnez efforts '& violences 
dudit Turc,nôtre commun Ennemi & Adverfaire, dont 
peuvent porter vrai & loial témoignage, les offres; 
par ci devant faits par nous , pour refifter contre icelui 
Turc; toutefois defirans de plus en plus donner claire 
& parfaite connoiflance de nos vouloir & intention, à 
ce que les autres Princes & Potentats étans de ce mé- 
me vouloir & opinion fe puiffent joindre avec nous, & 
regarder par mutuel confentemeñt, quelle aide & fe- 
cours chacun d'eux pourra faire en fon endroit, afin 
de pourvoir & donner ordre aux parties & confins d'i- 
celle Chretienté plus prochaines du danger & évi- 
dent peril d'icelui Turc, au cas qu'il voulüt pourfui- 
vre plus outre l'entreprife par lui commencée, ou par 
ci-aprés en attenter, ou innover une autre nouvelle für 
icelle Cliretienté ; nous avons trouvé bon, & trop 
plus que requis & neceffaire de nous affembler, en in- 


|tention de traiter d'aucuns Articles touchans & con- 


cernans 


(2) Quelques Hiftoriens difent que Franpoís], & Henri VIII. firent 
ce Traité uniquement pour fermer la bouche à PEmpereur „Charles 
Quint, qui publioit dans route l’Europe, qu'ils ne Pavoient point you- 
In fecourir contre PEnnemi commun 5 & que bien loin delà ils fe dis- 
pofoient à s'emparer des Pais Bas, tandis que l’Empereur étoit oc- 
cupé contre les Infideles, Ilparoit par les Lettres de Rincon, Am- 
bafladeur de France a Conftantinople, que cette Ligue obligea Sóli- 
man à farfeoir Parraque de la Hongrie && det autres Places de ix 
Chrétienté, 


ANNO 
I 5 3 Ze 


28. OG: 


FRANCE 
ET AN- 

GLETERS 
RE, 


ation € défenfe d'icelle Chretienté, 
pour aprés icenx être notifiez aux Princes € Potentats , 
que nous verrons € connoitrons, que befoin fera, & 
querir, Et encore que le principal for 
y caufe de nótredite Affemblée ait été & foit, 
comme dit eft, pour pourvoir & donner ordre de nd- 
tre part à l'évident peril & danger, où étoit pour tom- 
ber ladite Chretlenté ; € que pour les avertilfemer 
que, depuis icelle Affemblée, avons de la retraite c 
celui Turc, dont nous devons tous rendre grac 
loüange éternelle à Dieu nôtre G eur, il 
qu'il ne fat pas à prefent gr nd befoin d'y donner autre 
provifion: Toutefois pource qu'il pourroit Etre, qu'ice- 
lui Turc, encore qu'il fe foit aucunement éloigné, 
Vauroit fait fur quelque nouveau deffein , ou feroit pour 
une autre fois revenir fur icelle Chretienté , ne voulant | 
perdre loccafion , pour laquelle nous nous fommes | 
trouvez enfemble, mais icelle emploier à pourvoir és 
chofes qui pourroient fürvenir à l'avenir, A cette cau- 
fe, nous comme Defenfeur de la Foi, & nous comme 
Tres-Chretien, avons avifé & accordé par enfemble , 
que nous, au cas deffusdit , drefferons , équiperons , & 
mettrons fus une bonne groffe & puiffante Armée, gar- 
nie & équipée de tout ce qu'il apartient, pour empé- 
cher, que ledit Ture n’entre plus avant en Pais, pour 
endommager ladite Chretienté; & pour ce faire, avons 
avifé de faire affembler mos forces, c'eft à favoir, jus- 
qu'au nombre de quatre-vint mille hommes, dont y 
aura quinze mille chevaux , avec telle bande &, nombre 
de pieces d'Artillerie & fuite d'icelle, tant de muni- 
tions, que d'autres chofes qu'il eft requis & neceffaire 
pour lArmée deffüsdite, laquelle fera foudoiée par 
chacun mois par nous; & fera l'affemblée des forces 
deffüsdites au tems & lieu, que nous connoîtrons être 
expedient & requis, & prendrons le chemin que nous 
verrons étre plus à propos & necefläire , pour nous 
trouver au devant dudit Turc, pour lui refifter de tout 
nôtre pouvoir ; & ne nous disjoindrons & feparerons,ni 
femblablement nosdites forces, fans le vouloir & con- 
fentement l'un de l’autre. Et quant au fait des vivres, 
qui feront neceffüres pour le nourriffement & four- 
niture de nótredite Armée, nous y donnerons tel or- 
dre & provifion, qu'il n’y en aura nulle faute ou ne- | 
ceffité; & pour cet effet fera faite la dépenfe requife 
par nous. 

Et pour autant que nous ne poutrions conduire, ni 
mener nörredite Armée és Lieux où befoin fera fans 
être pourvüs de paffages, & fecours desdits vivres 
comme chacun fait; à cette caufe a été convenu & ac- 
entre nous, que le cas avenant, dont ci-deffüs | 
t mention, nous envoierons perfonnages exprés 
devers les Princes & Potentats, tant de la Germanie, 
Villes Imperiales, que de l'Italie, par où il fera be- 
foin de pafler, & mémement devers ceux, qui pour- 
roient avoir plus d'intereft & de dommage à la venué 
dudit Turc, pour les prier & requerir tres inftam- 
ment, de fous octroier paffages pour nôtré dite Ar-| 

tant pour l'aller, que pour le retour par leurs | 
"Terres, Seigneuries, & de ce nous vouloir pour- 
voir de f 

Et que en outre ils nous veüillent accorder les vi- | 
vrés, dont nous aurons befoin en paiant le tout rai- | 
fonnablement; ce que nous croions fermement , que 
lesdits Princes & Potentats nous accorderont liberale- 
ment. 

Et davantage avons bien cette ferme esperance, & 
tant d'eftime d'eux, qu'attendu qu'il eft queftion d'une 
ceuvre fi fainte & fi neceffaire, & qui touche entie- 
rement le bien univerfel, & defenfion de toute la Re- 
ligion Chretienne , & particulierement Pétabliffement 
& feureté de leurs Etats, qu'ils ne faudront , outre 
l'accord desdits vivres & paflages, de penfer dés cette 
heure à joindre & unir, icelui cas avenant, leurs 
forces avec les nôtres. Confideré mêmement qu'il 
pourroit être, que ledit Turc deviendroit fi puiffant en 
ladite Chretienté, que les forces deffusdites par nous 
accordées, fans l'aide desdits Princes & Potentats, ne 
feroient fuffifantes pour y refifter. Au moien dequoi, | 
s'ils ne fe joignoient avec nous , & ne nous accor- 
doient les vivres & paflage deffusdits, nôtre delibera- | 
tion ci-deffüs declarée ne pourtoit fortir fon effet felon 
nos defirs & intentions: & feroit pour cette occafion 
ladite Chretienté pour demeurer à la discretion de l'En- 
nemi commun; chofe qui feroit de l'importance & 
confequence qu'un chacun de bon entendement peut 

enfer & conjeéturer. 

Toutes lesquelles chofes ci-deffus declarées & écri- 
tes, & chacune d'icelles, nous promettons refpective- 


ment, & 


CORPS DIPLOMATIQUE 


& für nos honneurs garder & inviolablement obferver , 
fans enfreindre. En témoin de ce nous avons figné ce 
prefent Accord de nos mains, & fait fceller de nos 
grands Seawx. Donné à Calais le vint-huitieme jour 
d'O&obre, l'an de grace 1532., & du Regne de Nous 
Jefenfeur de la Foi, le vint-quatriéme ; & de Nous 
"Tres-Ohretien, le dix-huitieme. 


Declaration de ce que chacun des deux Rois patera 
pour l'entretien de quatre-vint mille hommes de 
Guerre. A Calais le 28. Octobre 1532. 


OMME ainfi foit que ce jourdui, Nous Henri, 

par la grace de Dieu Roi d'Angleterre & de F 
ce, Defenfeur de la Foi, Seigneur d'Irlande; & Fran- 
gois, par icelle même grace Roi Tres-Chretien; pour 
la defenfe & confervation de nôtre Religion Chretien- 
ne, & afin de refifter aux efforts & damnées machina- 
tions & entreprifes du Tutc, ancien Ennemi commun 
& Adverfaire de nôtre Foi, aions par certain Accord 
& Traité, figné de nos mains, & fcellé de nos grands 
Sceaux, convenu, & accordé, que le cas avenant, que 
icelui Turc fe vouluft par ci-aprés efforcer, ou fon 
Armée de retourner & courir fus en ladite Chretienté, 
‘nous drefferons , équiperons, € mettrons fus une bon- 
ne groffe & puiflante Armée, garnie & équipée de tout 
ce qu'il apartient, & que pour cet effet affemblerotis 
jusques au nombre de quatre, vint mille hommes, dont 
y aura quinze. mille chevaux avec telle bande & nom- 
bre d’Artillerie & fuite d'icelle, qu'il eft requis & ne- 
ceffaire pour l'Armée deflusdite; toutefois pour ce que 
par icelui Accord & Traité n'eft aucunement dit, fpe- 
cifié, ni declaré, quel nombre de Gens chacun de nous 
paiera par chacun mois , tant que l’afaire durera; & 
qu'il eft befnin en faire ample declaration par Acord à 
part, afin que chacun de nous puiffe entendre claire- 
ment ce qu'il devra fournir, À cette caufe, il a été, 
& eft convenu & acordé entre nous, par ce prefent 
Traité, que nous Defenfeur de la Foi, foudoierons 
pour nôtre part & portion desdits quatre-vint mille 
hommes, le nombre de vint-fept mille hommes, dont 
il y aura quatre mille chevaux, & trois mille Pionniers, 
& Gens d’Artillerie. Et nous Tres-Chretien, en fou- 
doierons le nombre de cinquante-trois mille hommes, 
desquels y aura onze mille chevaux, & trois mille 
Pionniers, & Gens d’Artillerie, qui eft en fomme tout 
ledit nombre de quatre-vint mille hommes, Et au re- 
gard de la dépenfe, qu'il faudra faire pour la conduite 
& équipage de ladite Artillerie, € de fa faite, chacun 
de nous fatisfeta au paiement de celle, qu'il fera con- 
duire & mener de fon Rojaume audit voiage. Et quant 
à Ja dépenfe, qu'il faudra faire pour le fait des vivres, 
pour la nourriture & fourniffement de nótredite Ar- 
mée, il a femblablement été acordé, que chacun de 
nous contribuera pour cet effet , felon le nombre de 
Gens qu'il foudoiera. Toutes lesquelles chofes ci- 
deffüs écrites, & chacune d'icelles, nous promettons 
refpeétivement l’un à l’autre, en bonne foi & parole 
de Rois, & für nos honneurs, garder, & inviolable- 
ment obferver, fans enfreindre, En témoin de quoi 
nous avons figné le prefent Acord de nos mains, & 
fait fceller de nos grands Sceaux, Donné à Calais, le 
vint-huitieme jour d'O&obre, l'an de grace 1532. & 
du Regne de Nous Défenfeur de la Foi, le vint-qua- 
trieme; & de Nous Tres- Chretien, le dix-huitieme. 
Signé, HENRI. 
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CiemenTIS Pape VII. Litere ad Hen- 
rıcum VIII. Regem Anglie 5 quibus mo- 
net, ut Carmarınmam Reginam in Re- 
ginali honore ac folita cohabitatione | babeat , 
ANNAM werd rejiciat, idque intra unum men- 
Jem à die prefentationis barum. Litterarum com- 
putandum Quid fi non faciat , Je ipfum Regem 
¿$ ANNAM Excommunicationis pena innoda- 
turum fore comminatur ; infimulque inbibet, ne 
pendente bac lite propria authoritate Matrimo- 
nium contrabere prefumat. Dat. Rome apud 
Santtum Petrum. fub Annulo Piscatoris die 15. 
Novembr. 1532. Cum infertis prioribus. fuis 


ment l’un à l’autre, en bonne foi & parole de Rois, 


(Pape CtLEMEN TIS VIL) Literis ad eun- 
denz 


ANNO 
1532 


if Novi 


ANNO 
153 Le 


DURA. DIN GI 


T DES GENS. 91 


dem Regem y quibus in terminis valde afficientibus | Que res, Fili Chariffime, fi modo vera eft, tuque pa- 
hortatur ut C A Y HA RYNAM Uxorem Gdfaris rare um humanis affe&tibus collegeris, non 
^ 2 n bi ] e 

CaRor V. & Romanorum. Regis FERDI- |, » q 


NANDI I. Materteram ad fe bus E 
cet, ES in debito Regine bonore, Uxorisque af- 
fettu apud fe babeat, ANNAM verd BoveE- 
NAM à publico fuo convictu ES cohabitatione prop- 
ter ftandalum removeat. 

Santtum Pet 
Januar. 1532. [| L'Hiftoite du Divorce de 
Henri VII. & de CATHERINE d'Ar- 
. Tom. III. aux Preuves. pag. 558.] 


Hariffime in Chrifto Fili nofter, Salutem € Apos- 

- tolicam benedictionem, Magno fumus in dolo- 
re, quod Serenitatem taam quam femper antea pientis- 
fimum Filium noftrum, & hujus Sanétæ Sedis perfpexi 
mus, & omni tempore de nobis bene meritum fuifle re 
cordamur, ab hoc tantum biennio proximo citra, im- 
mutatam effe fine rationabili caufà videmus. 
men nos (id quod veriffimé dicere poflumus) nihil 


erga eam neque in affectu , neque in refpectu amantiffi- 
mi Patris immutati fuerimus. Multo autem majore 


angimur moleftià , quod Paftorali c 
Juititiæ ratione aftri@i quicquam agere & decernere co- 
gimur, quod Serenitati tuæ displiceat, cui fané femper 
placere & fatisfacere defideramus. "Verum quid age- 
mus? Negligemusne Juftitiam € anime tue Salutem? 
An potiüs privatos affectus tuos noftrosque. publicis 

ionibus .& Divine voluntati anteferemus? Sic decet, 
lil, fic potiüs fiat à nobis, nec tam quid in præfens 
te juvet, quam quid tuo honori, officio, Juftitizque 
conveniat perpendamus. Veniet enim tempus, veniet, 
nec longum erit, ficut in Domino confidimus, cum 
tua Serenitas, hoc nubilo erroris quo nunc obducitur 
depulfo, reftitutaque fibi luce veritatis, veterem nobis 
benevolentiam fuam , quam maximi facimus , refti- 
tuet, fateberisque, id quod eft, nos ex publicà per- 
fond nofträ nihil aliud facere, quam quod faci- 
mus, potuiffe. Imo etiam’ indulgentiores aliquan- 
do fuiffe, quam Juftitie feveritas expoítulat. Po- 
tes enim, Fili in Chrifto Chariffime, meminiffe, 
cum tu ab hinc quadriennio à nobis ftudiosè contendis- 
fes, ut Legatum noftrum in Regnum tuum mitteremus, 
eique &alteri Legato tunc in tuo eodem Regno exiften- 
ti, caufam validitatis Matrimonii inter te & Chariffi- 
mam in Chrifto Filiam moftram Catharinam Anglie 
Reginam, olim contracti , ac per viginti annos & ultra 
continuati, committeremus, nos etíi id fubiniquum vi- 
debatur caufam ad preces tuas in tuo Regno committe- 
re, tamen tue voluntati morem geflimus, ac tam diu 
eandem caufam ibi manere permifimus , donec pro par- 
te Reginæ appellato, juramentoque horrescentiz pres- 
tito caufam eandem, non in Regnis aut Dominiis 
Nepotum Regine, aut aliis in quibus Regina potior fa- 
voribus effet,verum Rome in communi Orbis Chriftiani 
Patrià, atque in noftro Rote Auditorio commifimus, 
nobis poftea & Sacro Collegio Venerabilium Fratrum 
noftrorum , S. R. E. Cardinaliumreferendam , ac à 
nobis & diétis Cardinalibus decidendam, quo pendente 
judicio, cum tu nihil innovare vel attentare in præjudi- 


icio addu&i, & 


cium litispendentie debuiffes, ecce nobis non folum | 


ipfius Regine lamentabili querelá, verum etiam mul- 
torum Literis & teftimoniis affertur, te non expeftata 
ulteriore nolträ declaratione , ipfam Reginam à tuà co- 
habitatione feparaffe, & quamdam Annam in tuum 
contubernium & cohabitationem publicam recepiffe, 
Que res cum divinam Juftitiam, litispendentiam, € 
auétoritatem noftram, tueque anime falutem & hono- 
rem lederet, nos paterno affectu $ charitate. Literas 
ad te dédimus tenoris fubfequentis. CLEMENS Papa 
VII. Chariffime in Chrifto Fili nofter Salutem & Apos- 
tolicam Benedictionem. Quod pro noftrá in te benevo- 
lentià, tuoque honore & falute, falfum effe cupimus, 
relatum nobis eft, & à multis confirmatum Serenita- 
tem tuam, que non folum antea, verum. etiam poft 
motam litem inter te & Chariffimam in Chrifto Filiam 
noftram Catharinam Anglie Reginam llluftriff, füper 
validitate Matrimonii inter vos contracti, eam apud fe 
ut decebat in fuá Regia Curia tenuerat, atque ut Regi- 
nam & Uxorem habuerat & traétaverat, à certo citra 
tempore, eam non folum à fe, & fu Curia fed etiam 
à Civitate feu Loco fue refidentiz feparaffe, alioque 
m'fifle. Loco autem ejus quandam Annam in fuum 
contubernium & cohabitationem publicè recepiffe, ei- 
que maritalem affe&um uxori tue debitum exhibere. 
Tom. IV. Parr, II. 


niter revo- | 


Date Rome apud 
m fub annulo Piscatoris die zy.| 


Cüm ta- | 


gua te fuerit, vel ob con= 

» € Judicii noftri, vel ob fcan- 
dalum Eccletiæ, vel ob communis Pacis perturbatio- 
| nem, que omnia ita à reéto & religioto Principe, qua- 
| lem te femper habuimus , al nt, ut tanquam tue 
i , etfi nobis in dies 

magis confirmantur , difficilius tamen credamus, Quid 
| enim minus tibi & tue probitati convenit, quam hinc 
| apud nos, per Oratores & Literas füper.cauía iftuc re- 
| mittenda initare, inde te ipfum tuo faéto caufam decis 
| dere. Quod fimile tui, armis & fcriptis olim Eccle- 


fiam & tanétam fidem defendiffe, nunc tali facto Ec- 


acrit 


s, quam à te, cuftodita eft, qui Bellum pro 
clefia olim fusceptum, & gloriofé confeétum pro com- 
muni quiete depofueris, femperque Arbiter quidam Pa- 
| cis & communis Concordiæ inter Chriltianos Principes 
| conciliande fueris exiftimatus, quo magis hzc nova de 
te audientes admiramur fimul ac dolemus. Unum hoc 
tuum factum,(i modo verum eft, ab omni vite tu glo- 
ria & confuetudine discrepare, Quamobrem cum nec 
rem tantam non explorare certíüs ; nec negleétam 
omittere debeamus, hang ad te quafi amantis & folli- 
citi Patris vocem præcurrere voluimus, antequam Ju- 
dicis ullas partes tecum fumamus, faciunt enim tue 
Celfitudinis dignitas, vetera tua in nos merita, noftra- 
que ex his erga te benevolentia, ut tecum omni refpec= 
tu & lenitate agere velimus, fumpta Parentis perfona; 
& Judicis tantisper depofita, donec ex tuis Literis con- 
filium progrediendi capiamus. Cupimus quidem Fili, 
ut diximus, hzc penitüs falfa effe, aut non tam pera; 
que nobis referuntur, Teque ipfum deinceps pro tu 
fingulari fapientiá providere, ne cuiquam de Serenitate 
tud omni virtute confpicua, in hoc tantàm obloquendi 
detur occalio. Si quis enim vel ex Catholicis dolens ; 
vel ex Hereticis gaudens, audiat te Reginam, Regu 
que Filiam, Cæfarisque, & Regis Romanorum Mater 
teram quam in Uxorem accepilti,viginti ampliüs annis 
tecum commoratam, prolemque ex te fusceptam ha- 
bentém , nunc à tuo thoro , & contubernio procul 
amoviffe, aliam quoque publicè apud te habere, non 
modo fine ullà licentià noílrà, verum etiam contra 
noftram prohibitionem. Is profeéto neceffe eft, ut 
fententiam. quodammodo de optimo Principe ferat, 
tanquam Ecclefiam, & publicam tranquillitatem parvi 
faciente, quod nos fecimus ab intentione & voluntate 
tua longiflime abefle. In tanfum, ut, fi quis alius hoc 
idem in tuo Regno audeat, quod à tuà Serenitate fac- 
tum dicitur, ullo modo te probaturum, fed etiam fe= 
vere vindicatürum, pro certo habeamus, Quamobrem, 
Fili, etiam fi tu reétiffimé fentias, ut nos quidem 
conftanter credimus , tamen caufam præbere rumoribus 
& fcandalis non debes hoc préfertim tempore tam ca- 
lumniofo, plenoque herefum & aliarum perturbatio- 
num, ne tuum factum latitis pateat ad xemplum. 
Sunt enim facta Regum , praefertim Illuftrium, ficut 
| tua Serenitas eft, propofita, quafi in fpecula homini- 
bus ceteris ad imitandum. Nec preterea negli; 
tibi eft communis falus, & totius Chriftianitatis 
quillitas, quod femper fuit optimorum Regum. Nec, 
Fili, debes Sereniflimos Cæfarem & Romanorum Re- 
gem diétæ Catherine Regine Nepotes, nullà te profe- 
quutos contumelià, hac tam gravi injurià, indecifa li- 
te, afficere, & exinde pacem perturbare univerfalem 

Qua fola adverfus imminentem nobis Turcam tuti fü- 
mus ,nec fcandali in Ecclefia , periculi in tota Chriftia- 
ná Republica caufam prebeas. Proptereaque Rex coe- 
leftis à te irritatus, tantam fuam erga te benignitatem 
aliqua ferenitatis amaritudine, permisceas. Te igitur 
Fili, per eam quà femper te fumus profequüti benevo- 
lentiam, femperque, fi per te liceat, profequemur, om- 
ni (tudio & amore hortamur , € paternà charitate mo- 
nemus, ut, fi hzc vera fint, que tuam veterem pieta- 
tem & gloriam denigrant, tute ea corrigere velis, ip- 
fam Catharinam Reginam ad te humaniter revocando, 
atque in eo Regine honore, & Uxoris quo decet affec- 
tu apud te habendo. Ipfam vero Annam à publico tuo 
conviétu.& cohabitatione, propter fcandalum, remo- 
| vendo. Donec noftra Sententia inter vos fubfequatar. 
| Quod nos quidem, etíi eft à te debitum, tibique. e(t 
maximé futurum honorificum , beneficii loco rece 

piffe à tua Serenitate videbimur. Nam quod te in pris- 
tinà tuà voluntate erga nos, obfervantiague erga hanc 
San&am Sedem, cum qua mutuis officiis & beneficiis 
| femper certafti, confervare-maximé cupimus , fummo 
M 2 fané 


zenda 
tran- 


ANNO 
1532. 


ANNO 
1532. 


1533: 
8. Janv. 
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fanè cum dolore ad ea descenderemus Juris remedia, 
quorum neceffitarem non noftra privata contumelias 
quam tibi libenter condonaremus fed Dei omnipotentis 
honor publicæque utilitatis, & tus anime falutis ratio 
ad poftremam nobis, quanquam invitis, imponeres 
Sicut etiam Nuntius apud te nofter hec tue Serenitati 
uberius explicabit. Datum Rome apud S um Pe- 
trum fab annulo Piscatoris die vigefimá quintá Janua- 
rii millefimo quingentefimo trigefimo fecundo. Pon- 
tificattis noftri anno nono. 

Cum autem, id, quod dolentes referimus, in dies 
magis nobis confirmetur, & afleveretur, licet ipfz Li- 
ter tibi per Nuntium noftrum repræfentatæ, ejusque 
conformis fermo, in idem te noftro nomine hortatus 
fuerit, ut à tanto fcandalo & contemptu Ecclefiz de- 
fifteres , nibilominüs te in feparatione cohabitationis 
cum Cathariná Reginá, € continuatione cohabitatio- 
nis cum Anna predictis, publicé perfeverare. Nos 
cum neque Dei honorem, nec'noftrum oflicium, nec 
tuz anime falutem negligere debeamus, Te Fili, fine 
tamen tuorum Jurium & caufæ pendentis præjudicio, 
iterum hortamur, ac füb Excommunicationis poená 
monemus, ut fi prediéta vera fint, eandem Cathari- 
nam Reginam apud te in reginali honore, ac folitá co- 
habitatione habere, ipfam verd Annam ä-publicä co- 
habitatione tuà rejicere, intra unum menfem à die præ- 
fentationis prefentium tibi fate computandum debeas, 
donec noftra Sententia & Declaratio inter vos fuerit 
fubfequuta. Aliter enim nos, dicto termino elapfo ‚te 
& ipfam Annam Excommunicationis poenä innodatos , 
& ab omnibus publicè evitandos effe, ex nunc prout 
€x tunc, & € contra,authoritate Apoftolica di claramus, 
& nihilominüs , tam etfi abhorret animus a de Sere- 
nitate tua opinari, licetque id ipfum jam € tuæ 
à nobis noftroque Rote Auditorio & Judice cui hujus- 
modi caufa fait commiffa inhibitum fuerit, € ab omni 
tam humano quam divino Jure, etiam prohibeatur, ta- 
men permoti hominum fama, denud S ti tue in- 
hibemus, ne lite hujusmodi coram nobis, & dicto Ro- 
te Auditorio indecifa pendente, & fine Sedis Apoftoli- 
ce licentiá fpeciali, Matrimonium cum di&4 Cathari- 
na Regina Apoftolica authoritate contratum, & prole 
fubfequuta , tantoque temporis fpacio confirmatum 
propria authoritate feparare, aut Divortium cum eä fa- 
cere. Neve cum di&a Anna, aut quavis alia Matri- 
monium contrahere præfumas, irritum,prout eft,denud 
decernentes, fi quid forfan attentari fuper hoc à tua Se- 
renitate, aut quovis alio, quavis authoritate contige- 
rit, vel forfan haétenûs fuerit attentatum , ficque à qui- 
busvis Judicibus tam extra Romanam Curiam, quam 
in ea, etiam 5. R, E, Cardinalibus, & diéti Palatii Au- 
ditoribus fententiari, defüniri, judicari, & interpretari 
debere. Sublata eis omnibus aliter fententiandi, diffi- 
niendi, judicandi, & interpretandi facultate. Non 
obftantibus, &c. 

Datum Rome apud Sanctum Petrum fub Annulo 
Piscatoris,die decima quinta Novembris M. D. X XXII. 
Pontificatús noftri anno nono. Sic feriptnm in calce par- 
tis interioris ejusdem Brevis ‚die vigefima tertia Decem- 
bris M. D. X XXII. 

Suprafcriptio autem prefatli Brevis à parte exteriori 
talis erat, Chariffimo in Chrifto Filio noftro Henrico 
Angliz Regi Illuftriffimo, Fidei Defenfori. 


LXVII. 


Shro Kayferl. Mavjet. Ca norr V. Auffehrei- 
ben fowohl an bie Churfürften/ als den Saehfifehens 
SXbeinifcben] Niderlindifehens Schivábifehen/ Bay: 
rifchen und Srándifeben Stag] wordurch Gr von 
Sybnen begebrel su Beforderimg des fcbon befchloffenen 
Concilii, in guter Sreumdfchafft, Fried unb Ginig: 
fcit gu leben. Geben zu Bononien ben-8. Fannar. 
Anno 1533. [Hom rr EDEn, Hefachen des 
Zeutfchen Kriegs Tom. I. Libr. I. Cap. XIII. 
pag. 69. Lunie, Teutfches Reichs- Ar- 
chiv. Part. General. Continuat. Num. 
CXXXII. pag. 606. d’où Pon a tiré cette 
Pièce. | 


Ceft-ä-dire, 


Lettre de l'Empereur CHARLES V. aux Ele- 


BOURGOGNE, de SuABE, de BAVIERE, 
de FRANGONIE, f. quelles i] Les ex- 
horte à contribuer unanimen ES à faciliter , 
autant quil fora em eux , la tenué du Concile. 
A Bologne le 8. 7 


maden/ Nom, Sápfer / qu allen 

Zeiten Mebrer des Reidy8/ Hoe ivürbige/ in GOH Batter 
Ehewürdige und Oochgebobrne heben Freumd/ 
Churfürften/ Fürsten / aud Wohlgebohrnes Erk 
Andachtige/ und liebe Getreuen /ung iff unter allen andern Gaz 
hen / die wir aus fonder Neigung und Begierde unfersiKn ers 
lichen Gemniths / zu Forderung und Webring des Heyl. Reiche 
und fonderlich det Loblichen Teuefehen Nation, qu t Mohls 
fahre gnadiglidyen fürgenommen / nidyts hdhers nod) hefftigers 
angelegen/dann die Sach/ ben Bwyfpale unfer Chriftlichen Nez 
| ligion belangend/ daraus denn als einen Urfpring / viel Urfady 
| vieles UbelS nicht allein im Glauben fondern in weltlichen und 
zeitlichen Wefen/ bifher eneftanden/ recht zu vereinigeny inb 
bingulegen. ; 

„And nadhdem wir gupo offtermahls durch unfere Gommiffas 
rien und Oratores auf viel Reichs > Tagen/ folder Zwiefpale 
halben aufgefehrieben / handlen laffen / und wir aud felbfi/ auff 
Jüngff verfibienen Reichs- agen / qu Augfpurg und XXegenfpurg/ 
mit fonderlichen idem B ung bemühet und nichts untere 
laffen haben’ das zu Abftellung foldes Zwpfpalts‘ Dienfilich 
hatte feyn mogen, 

Dieweil aber nad) allen getibten Handlungen Fein ander Weg 
durch euerer $ afft/ <iebden/ Andacbt/ und cud) / audy 
andern def Reiche Standen berathfihlaget, und gefunden / bars 
durch fole Biwyfpalt und groffe Gefährlichkeit umb Derz 
wirrung, aller Sadyen / bequemlicher hingelegt / ober geftettee 
mochten werden / dann daß cin gemein Concilium ausge 
fehrieben würde / umd folhen Weg / nadıdem die Saden 
fonft ie Länger ie bofer werden/ für nothdriefftiq qeadt/ und 
von uns ganklich in tntertbanigkeit begebrt. Go haben 
wir der gemeinen Chriftenheit zu gut / unb von wegen ener 
Fremdfihafft/siebden/ Andacht/ und euer/ aud) ander des Keid)gs 
standen / emi fleifiiger SBitt / gleid) alsbald nad) dem Zug 
wieder den Triveken ( den wie in Anfehung deffelben Tyrannen 
febnetfen und unverfehenlichen Abzugs/ und aud) des fürfallenden 
Winters Ingelegenheit/ nicht wol vollführen möchten) zu Bes 
feiedung der Teutfehen Nation, und damit in der Ebrifte 
cin gemein Concilium ausgefchrieben wúrde/ img ganglic) fifa 
gefege / und unfer Gemith dahin gerichtet /bey Babfilicher Heiz 
ligfeit umb folches angubalten/ zu foxdern/ und zu erlangen / 
und befbalben unfern Weg auf Italia genommen / 1mb als die 
Babfilide Heiligkeit / unfer Zukunffe/ Meynung und Furnes 
men verftanden / ift thre Nepligkeit/ unangefeben der febwerert 
Winterlichen Zeit umb Wege/ auch ungeachtet threr Gefimdheie 
und Alters/williglid) vor uns in Drefe Stadt Bononia fommen/ 
und fich zu foldyer Ehriftlihen Handlung nut ganfem väterlichen 
Gemürh und Begierde dergeftalt ersciget / bap bey ihrer Senlig 
Feit ihres Iheils und Ambes halben nichts gemangele hat, imb 
fo viel bie Ausfhreibung des General-Concilii belanget / made 
dem wir, feiner Heyligkeit bie Gfabrlichteit und Schwere der 
gegemvartigen Lauffce und Sachen / und euerer Sreundfchafft/ 
siebden/ und Andachten/ und eurer aud) andern ber Reichse 
Standen Kathfelag/Sutbedüncken und Bitt/ mit fondern Fleig 
emfiglid) / wie wie denn foldies euerer Freundfehafft/ éicbben / 
Andacht/ und euc)/ auch andern des Keichs-Srander verfproz 
chen und zugefage/ angejeigt und berichtet / bat feine Heylige 
Feit gleich alsbald/ von wegen ihres Bábfiliden Ambts audy 
vätterlicher Siebe/ gegen gemeiner Gbrifienfeit in folie Augs 
febrcibung des gemeinen Concilii gang gutwilliglid und mit ges 
búbrlidem Gemtith bewilliget/ und niché mit wenigerin Fleif 
und Begierlichteit/ foldyes zugelaffen/ dam wir das begehrt 
haben / wie euer Freundfchafft Sicbden/ Andacht, und ibr/fol= 
thes aug fein pligteit chreiben eigentlichen vernemen wers 
det / und bewege ihre Nepligkeit gang frrfictighds/ wie hody 
von nothen fep / anderer Chriftlichen Ronige / Fürften und Doz 
tentaten zu folder Sach Bervilligung / unb begebrt ihre Heili 
feit fürnehmlic) au verhiten/ bap diefes Merck / fo gemeiner 
Ghriffenbeit qu que fürgenommen/ nicht winde durd) etliche 
Hacheheile verhindert/dap auch nicht etwan durch Zertrennung/ 
Schisma , folche beptjame Sad) vernachtheilet werde, 

Defhalben und zu mehrern gebffem Fürgang des gemeldten 
General-Concilii, und damit nichts unterlaffen witrbe/ bag dies 
fee Sache dienftlich fep. möchre/ hat ihre Neyligkeit unver 
¿ogentlid) anderer Konige und Chriftlicher Ehurfürften Gemüth 
und Mennung/ gemeldtes Concilium auszufchreiben / erlangen 
imb zu wege bringen / und zu foldhem, Chriftlichem Merck dies 
felben varerfich ermabnen und erinnern wollen / das dann ihre 
Heyligfeit durch Schriften und ihre Gefandten alfo fleifigtidy 
und bermaffen unterfianden hat / daf man derfelbigen Ronigen/ 
Fürfterunmd Potentaten Bewilligung und Antwort zum for 
derlichften amb vo» umfern Hinwegziehen aus Stalia/ verhofft / 
und cin folhe Bewilligung und Antwott/ Wie das berfelben 
Ambe/ Titel/ gegen gemeiner Chriftenheit Neigung wohl ges 
gientet tmb gebieret, 

Soldyes alles haben wir euerer Freundfthafft/ Srebden / Anz 
dacht und ihr / unfern Fleiß/ welchen wie wolten euerer ‚Fremd 
fepafft/ $ibben / Andadye und ihr gefehen better / befinden mods 


CGArozus, von G6 


teurs C9 aux Princes des Cercles de Saxe, de | 


tm / 


ANNO 
1533. 


NNO 


3. 


Avril. 


DU DROIT DES GEN S 


ten/und daß wir unfeen Zufagen gnug tháten / freundlicher tub 
gnadiger Pteynung zu erkennen geben wollen, 

Und begehren darauf/ und erfuchen euer Freunbfchaft/ Sieb= 
den / Andadt/und eud) freumdlic) amd gnadiglicy und in Krafft 
ber Berwandnüß/ damit euer Sreumbjchafft/ Lebden / Andacht 
and ihr/ uns unb gemeinen Frieden und! Einigkeit zugethan 
feynd/ daf euer Freumdfthafft/ Kebden/ Andadt und ibr/ in 
mitler Zeit/ tmb dieweiln beruhrte Dinge gebaubelt/ amb das 
gemelt General- Concilium ausgefthrieben und gehalten wird / 
in guter Fremdfeyaffe/ Fried/ umd Einigkeit leben /beftehen und 
verharren vootten/ barburd) werden, berührte Sachen umd Buse 
fehveiben des Concilii fonberlid) geforbert/ und euer Freumdfehafft/ 
siebden/ Andacht und the/ thun darinnen/ das fid) zu gemeiner 
Einigkeit wohl eignet/ auch euer Fremdfchafft/ Siebden/ Andadyt/ 
and euch fonberlid) gebubret und anfiehet / und befthicht daran 
anfer endlicher Will und Meynung/ unb emer Freundfchafft/ 
Kiebden/ Andadht/ und euch/ freunblid) unb gnediglicy zu bez 
febuldigen und zu erkennen / unb zur guten nimmermebr vergeffén, 
Geben zu Bononia/ den acbtffen Tag des Monats Januarii im 
1533. Sabr7 unfers Kayferthums im dreyschenden umb unfers 
Reichs im Siebenzehenden, 


LXVIIL 


DBerfchreibung Hergog Heinvichs zu Braunfchtveig und 
Lineburg! gegen Bifchoff Fohanns zu Hiloßheimb; 
Worinn er fich verpflichtet | Diefem / vor die ibme 

elichene 15000, Gitloon Deinirch/ Jährlich von pero 
Ainge gefällen au Zelle Fünffthalb hundert Meinifcher 
Gülden zum Zinß zu erlegen. Geben am Mitwoc) 
nach dem Heyl. Palme Tage anno 1533. [Lu- 
nic, Teutfches Reichs- Archiv. Part. Spec. 
Contin. II. Abíatz I V. pag. 409. ] 


C'efl-à-dire, 


Obligation de Henri Duc de Brunswick- Lune- 
bourg, à JEAN, Evéque d' Hildesbeim pour la 
Somme de 15000. Florins du Rhyn avec I Intérét 
à raifon de 450. Florins par an, payable fur fes 
Revenus de Zell. Le Mecredi après le Diman- 


che des Rameaux 1533. 
oo Gottes Gnaden/ Wir Heinrich, Herhog zu Brauns 

fdnveig und Lineburg/2c. Sergog Otten fel. Sohny bes 
Éennen offenbahe in diefem Brieffe vor uns und unfere Erben / 
Erbnehmen und als weme/ bap wir mit wohlbedadytem Ges 
mnithe und gutem Kath/ 18 und unfer Seniat, Erben und 
Sande beften willen’ von dem Hodwirdigen in GO Hochges 
bohenen Fürften / Sen Zohan Bifdoff zu Soildesheimb / 
Herhogen zu Sabfen/ Fuegel und Wefiphalen/ unferm Lieben 
Hheimb/ funffehen taufent vollwichtiger guter genemer Xheíniz 
fer Gulden an robem Golde empfangen und aufgenommen/ 
und finter zu unferm feheinbahren Ougen und Frommen ges 
Febrer und gewendet haben/ fagen feiner £o. derfelben funffschen 
taufend Keiniféber Gilden hiermit quiet / ledig und lof / voz fo» 
thane funffichen taufend Reinifche Gulden haben wir gedachtem 
anferm lieben Qerm und Obennb von Hildesheimby feiner £. 
MNadFommenden und Stifft zu Qildeshermb verkaufft/ und ver» 
Fauffen gegenwärtigen in Krafft felbigen Brieffs / funfftehalb 
hundere-Neinifeher Gulden obgedadwer Wehringe Szahrlicheg 
Rinfes / bie Wirz unfere Erben und Erbnehmen dem gedachten 
Unferin lieben Herat und Obeimb von Hildeshermb/ und ges 
dachten feinen Mitbenanten / und pon allen unfern jeglidjen 
SahrsRenchen/ Zugehorungen/ und aufkommenden unfere Zinfe 
zu Zelle) alle Sabe Sahrlices uf Pafıyen yohne einigerley Sinz 
der oder Verzug follen und wollen gütlichen geben und vergni= 
gen/ in ber alten Stadt Hildesheim/ auf unfer Soft / Schaden 
und Ebenthewer/Alfo bag bie erfle Beahlung auff nethfttom= 
menden Dafthen / nach dato diefes Briefes über ein Jahr ange- 
be/ und alfo vorder- von Sabten zu Sabren/ dieweil diefer Kauff 
fiet / auf jegliche Pafehen gefehehen fot; Sedocy haben Wir 
ang in diefem Kauff den Willen und die Drache vorbehalten / 
daf wit oder unfer Erben und Erbnehmen diefe fünfftehalb hun- 
dereGSulden Sabrlides Zinfes von dem vorbenanten unferm ie 
ben Herm imb Obeimb von Hildesheimb oder feiner $d, Mitbe- 
anten alle Sabe / warn uns fothanes eben tommt/ vo» funffe 
zehen taufent Reinifche Gilden wiederFauffen mogen/Alfo doch 
ob wir oder unfere Erben oder Erbnehmen gefinnet watrden/am- 
ferm Lieber Herren und Obeimb von Hildesheimb/ ober feiner 
$d. mitbefchriebenen auf bie Nerzfchaffe von Homburg und Eber- 
fiein die lofe zuktindigen/ bap wir permepnen Xecht zu haben/ 
wiewol tins defhalben Snbalt Begegnet/bag wir in feinen Wirz 
den beftehen laffen/ bap wir alsdann unferm lieben Heran und 
HOheimb von Hildegheimb oder feiner MachFommenden und dem 
tiff zu Hildesheimb auf gedachte funffzehen taufend Gulden / 


NOR H 9 3 
flandig wavett/ auff dem Capittel-Hanfe zu Hildesheimb grit 
lichen enteichten / vergmigen und bezahlen follen und wollen / an 
guten genemen volwichtigen Gulden/als wie das von feiner $5. 
empfangen und eingenommen haben 7 bang man die unfern mit 
Sebligkeit fampt dem Golde/ wenn das begehret wird/ gnugz 
famb beforgen folf/unb fo dam wir ober unfere Erben oder Grbs 
nehmen / nad) fothaner S3eyablung obgedadter funffichen tau 
fent Gitlden zu gebührlicher Zeit gedachrem unferm lieben Herat 
und Oheim von Hildesheimb amd feiner £9. Mitbenannten die 
sofekindigung und derfelben Folge thun wolleny und fic gedachz 
fer unfer lieber Herr und Oherm von Hildesheim amd feiner & 
Mitbenannten derfelbigen Lofe zu geftatten/ mit Rechte zu erwels 
ren und fichen wolte/ Sollen nod) wollen wir unfer Erben oder 
Erbnehmen/ derentwegen feitte $d, oder feiner $b. Mitbefihries 
benen nicht befriegen oder befeinden/ Sondern wir / unfere Era 
ben unb Exbnehmen folíen und wollen uns weifen und halten 
laffeny als daß die jtmgft auffgerictete Erbawung desfalís weis 
ter mitbringet/ fo fordern wir/ unfere Erben und Erbnehmen 
das auch an feiner £b, derfelbigen Iracykommenden und Sytitbes 
fébviebenen dermaßen bekommen mogen. Ob aber fothane funffz 
geben taufend Gulden mit fampt den verfefienen Zinfen obgedachs 
ter mafe nicht bezahlet/ oder wir und unfere Erben und Erbs 
nebmen/ als nicht feyn foll/ etwas dicfer Borfchreibung entges 
gen handeln und fürnehmen würden/follen gedachter umfer licber 
Herr mb Oheim von Hildesheimb / fampr feiner $d, Mitbenanne 
ten ohne alle andere Qrotwebr des Rechten die fie berbalben zu 
haben verineynen / fren fteben / und uns oder unfer Erben oder 
Erbnehmen allein / Krafft diefer Derfepreibung /die $ofung niche 
zu geftatten fug und Recht haben, 


Daß fothanes alles / wie obgefehrieben/ von tng und unfern 
Erben und Exbnehmen/ fiete/ veft/ ohne einigerley Gift and 
Sefehrde fol gehalten werden/haben wir dicfes zu Ihrkunde und 
mehrer Sicherheit diefen Brief mit umfer eigenen Hand unter: 
febrigben tnd mit unferın daran gebangeten Snfiegel wiffeneli 
befrafftiget/ der geben iff nad) Chrifti unfers Seren 
funffehen bunbert(ten und dzey und Dreygigfien 
wochen nad) den $. Palm-Tage, 


1 urt/ im 
abre/ am Mitte 


LXIX. 


Tnfirumentum Publicum,quo Henrious VIII. 
Matrimonium [uum cum CATHARINA,FER- 
DINANDI Hispaniarum Regis Filia, irritum 
declarat. Dat, Wejtmonafterüi die 6. Junii 1533. 
[Rymer, Foedera , Conventiones, &c. 
Tom. XIV. pag. 467. ] 


Enricus Octavus, Dei grati, Anglie ES 

Francie Rex, Fidei Defenfor & Dominus Hibera 

aie, omnibus ad quos præfentes Literæ pervene- 
rint, Salutem. : 

INSPEXIMUS quoddam Breve noftrum de certio= 
rando, Thome Archiepiscopo Canttarienf dire&&um, & 
in Cancellariam noftram retornatum , & in filaciis 
ejusdem Cancellariæ noftre refidens in hac verba, 


Henricus Ocravus, Dei gratid, Anglie ES 
Francie Rex,Fidei Defenfor ES Dominus Hibernie, Res 
verendiffimo in Chrilto Patri Thome, eadem gratia, 
Cantuarienfi Archiepiscopo totius Anglie Primati ES A= 
poftolice Sedis Legato, Salutern. 

Volentes certis de.Cau(is certiorari, fuper. qua. 
dam finali Sententia per vos nuper lata in quadam Cau« 
fa Inquifitionis de € fuper viribus Matrimonii , inter 
Nos & Sereniffimam Dominam  Katerimam , nobilis 
memori, Ferdinandi Hispaniarum Regis Filiam , con- 
tra&i & confummati, 


Necnon de & füper quadam alía finali Sententia per® 


vos fimiliter lata de viribus Matrimonii, inter Nos & 
Sereniffimam Dominam zzz Anglie ES Francia 
Reginam Confortem noftram contracti & folemnizati, 
Vobis mandamus quód tenores Sententiarum predica 
tarum cum omnibus eis tangentibus feparatim in divers 
fis Cedulis, fub Sigillo veflro eisdem Cedulis alterna- 
tim apponendo, Nobis in Cancellariam noftram dis» 
tin&é & aperté fine dilatione mittatis & hoc Breve. 


Tefte meipfo apud Weltmorajterium tricefimo Die 
Maii, Anno Regni noftri vicefimo qtíinto. 


INSPEXIMUS etiam Returnum ejusdem Brevis im 
Dorfo ipfius infertum in hec verba, 


Refponfio Thome Cantuarienfis Archiepiscopi infrax 
Seripea, 


xecutio ifliny Brevis patet in quibusdam Jeparabilie 


auf Michaelis nehift baboz/ ehe fothane ogtümbiquma geftyehe / | bes Cedulis buic Brevi annexis. 


fame denen befefenen und bstagten Zinfen/ ob ber weldye nádja 


INSPEXIMUS ulterius tenorem finalis Sententiæ 
M3 per 


ANNO 
1533» 


6.Juin, 


& con- 

ER. ub Sigillo fuo, | 
riptione quorumdam Notariorum Publico- 
u Brevis noftri predicti Nobis in Cancel- | 
am noftram ir n, & in filaciis ejusdem Cancel- 
2 noftre fimil refidentem in hzc verba, | 


contrac 
{ 


2. 


» Filiis ad quos 
prefens publicum 
tum pervenerit, ac 
nt feu tangere poterunt quomo- 
Thomas, permiflione Divinà , C. 
opns totius Angle Primas ES 
item in Domino, & fidem in- 
dhibere. 


S18 Sanéte Matris Ec: 
enerint, fiv 
eti Inftrume 


quos infrafer 
dolibet in futurum, 
narienfis À 


Arch 


deducimus & deduc 


mentis, Divinä Providentià, ajus Nomini 
timi Anno decimo, menfis vero Maii die vicefimo ter- 
tio, in Ecclefia Conventuali Monatterii Sani Petri de 
zaftable Ordinis Santi Auguftini Lincolnienfi Diæ- 
ra Cantuarienfis Provincie , 

horas Archiepiscopus Primas 6$ Legatus ante- 
am Caufà [nquifitionis de & fuper 'viri- 
i, inter llluftriffimum € Potentiffimum 
icum Octa 


Pape fep- 


büs Matrimon 
Principem & Dominum noftrum He 
Dei gratià, Anglie ES Francia Re, 
t9 Domieum Libera n Dominam 
Ka a, nobilis memori di Hi. 7 
is Filiam, contra&i & confummati, que co- 
ram Nobis in Judicio ex Officio noftro mero tunc & | 
ibidem vertebatur & pendebat indecifa, in Notariorum 
Publicorum fübfcriptorum, alias per Nos in Scribas & 
AGuarios dide Caufe fpecialiter affumptorum, Tes- 
tiúmque inferis nominatorum præfentia, | 
& pro Tribunali fedens, poft maturam 6 " 
diéte Caufe & meritorum ejusdem examinationem, | 
fervatisque per Nos de Jure in ea parte fervandis, ac 
Partibus prædiétis, videlicet, præfato Ifluftrifümo & | 
Potentiffimo Principe & Domino noftro Hezrico Oéta- 
vo per ejus Procuratorem legitimum: coram Nobis in 
di&a Caufa & tunc & ibid 
diétá verd Sereniffimà Domi 
ciam abfente & comparere non curante, Sententiam 
noftram diffinitivam five finale Decretum noftrum in 
dicta Caufa Inquifitionis tulimus & promulgavimus in 
Scriptis fub co qui fequitur tenore verborum. 


imar 


In-Deı NoMINE AMEN. 

Nos Thomas, Permiflione Divina , Cantrarienfs Ar- 
chiepiscopus totius Anglie Primas € Apoftolice Sedis 
Legatzs, in quadam Caufà Inquifitionis de & fuper vi- 
ribus Matrimonii, inter Illuftrifimum € Porentiffi- 
mum Principem & Dominum noftrum Hezriczm Oéta- 
ts Francie Regem Fidei De- 
, ac Serenifimam Do- 

nobilis memorize , 
iliam, contracti & confummati, 
que coram Nobis in Judicio ex Officio noftro mero 

iquamdiu vertebatur, & adhuc vertitur & pendet in- 
X legitimé proce: 

Vifis primitüs per Nos & diligenter infpe&is Articu- 
lis five Capitulis in diéta Caufa objectis & miniftratis, 

euni cum Responfis eis ex parte dicti Illuftriffimi & Po- 
tentiffimi Principis Hegrices 0 cav: fadtis & redditis; 

Vilisque & fimiliter per Nos infpe&is plurimorum 
Nobilium & aliorum T'eftium fide dignorum diétis € 
depofitionibus in eadem Caufa habitis & fatis, 

Vifisque preterea & fimili modo per Nos infpeétis 
quamplurium, feré totius Chriftiani Orbis , prigcipa- 

linm Achademiarum Cenfuris feu Conclufiombus Magis- 

etiam tam "Theologorum. quàm 7 itor 

fis ES Opinionibus , 

usque denique Provincie Anglicane Concili um 

alium. Aflertionibus ES Affirmatiosibus, aliisque | 

E bus Monitis & Doétrinis fuper diéto Matrimo- 
nio defuper refpeétivé habitis & faétis, 

Vifisque ulteriús & pari modo per Nos infpeétis | 
Tradtatibus feu Foderibus Pacis ES Amicitie . inter 
perhennis fame , Henricum Septimum zuper Regem | 
Anglie € dim, nobilis memo Ferdinandum 

. euper Regem Hispaniæ defuper initis & faétis, 

Vifis quoque perampliús & diligenter per Nos in- 

fpectis omnibus & fingulis Adtís actitatis, Literis, 


D 


| 
| 
| 


| trifimo & Potentifimo Principe Henrico Uctavo 


em legitimé comparente, | 7 
i Katberiná per contuma- | 2 


tramentis, Scripturis, Mr s, Reb 
rfis in diéta Caufa quomodolibet geftis & 


de Jure fervandis , 

Necnon Partibus prediétis, videlicet, prefato Illus- 
per 
ejus Procuratorem idoneum coram Nobis in dicta 
Caufa legitimé comparente, diétá verd Sereniffimà Do- 
4 Katheriná per contumaciam abfente , cujus ab- 
fentia divinà repleatur prefentia, 

De Confilio Jurisperitorum & Theologorum cum 
quibus in hac parte communicavimus , ad Sententiam 
noftram diffinitivam five finale Decretum noftrum in 
diéta Caufa ferendam five ferendum fic duximus proce- 
dendum & procedimus in hunc modum, 


Quia per Aéta inadtitata, deduéta, propofita, exhibi= 
ta, & allegata, probata pariter & confeffata , articu- 
latáque capitulata, Partis Responfa, Teeftitim Depofi- 
tiones, & dicta Inftrumenta, Munimenta, Litteras, 
Scripturas, Cenfüras, Conclufiones, Magiftrales Opi- 
niones, Confilia, Affertionés, A firmationes , Traéta= 
tus & Foedera Pacis, Proceffus, Res alias, & cetera 


| premiffa coram Nobis in dicta Caufa refpeétivè habita, 


gefta, facta, exhibita, & producta, necnon ex eisdem, 
& diverfis aliis ex Caufis & Contiderationibus Argu- 
mentisque & Probationum generibus variis & multipli- 
cibus validis quidem & efficacibus, quibus animum 
ñoltrum in hac parte ad plenum informavimus, plenè 
& evidenter invenimus & comperimus dictum Matri- 
monium, inter prefatos Ilultrifimum & Potentiffi- 
mum Principem € Dominum noftrum Hesricum Oda- 
vum ac Sereniflimam Dominam Katherinam,ut premit- 
titur, contraétum & confummatum, nullum & om: 
nino invalidum fuiffe & effe, ac, Divino Jure prohi 
bente  contra&tum & confummatum extitifle. 


Idcirco Nos Thomas Ar $ Primas ES Le- 
gatus antediétus , Chrifti Nomine primitüs invocato, ac 
folum Deum pre oculis noftris habentes, pro Ns 
te ES Invaliditate dicti Matrimonii pronunciar 
us EN decla us. ipfen 


B 


s ES declaramus , ip- 
& Potentiffimum Principem Hen- 
Dominam Katheri- 
Fare diclum preten- 
fum Matrimonium adimvicem contraxerunt Cy confum- 

ru b em feparamus ES devortiamus, atque 
Sic fepa ES devortiatos , necnon ab omni vinculo 
matrimoniali, refpedtu dicli pratenfi Matrimonii , libe- 


nam, 94 


ros ES immunes fuife & elle promu HS. decer- 
ES declaramus per hanc nofiram Sententiam 
five hoc nofirum e Decretum, quam 


e quod ferimus ES promulgamas in bis Scriptis. 


In quorum premifforum Fidem & Teftimonium has 


| Litteras noftras Teftimeniales, five prefens Publicum 


Sententiz vel Decreti Inftrumentum, exinde fieri, ac 
per Notarios Publicos fübfcriptos, Scribas & Aétua- 
rios noftros in ea parte fpecialiter affumptos, fcribi & 
fignari, noftrique Sigilli appenfione juffimus & fecimus 
communiri. 


Data & acta fuerunt hec omnia & fingula prout fu- 
prafcribuntur & recitantur fub Anno Domini, Indic- 
tione, Pontificatu, menfe, die, € Loco prediétis, 


Præfentibus tunc ibidem, 


Venerabili & Religiofo Viro Domino Gervafio Prie ; 
re dicli Monajterii Sancti Petri de Duzffable , 

Magiftris 9: ayaes Theologie Profeflore, 

Sobanue Newman Artium Magiftro, 

Richardo Watkins, 

Thoma Neve, 

Et Richardo Marche Notariis Publicis, 


Teltibus ad premilla vocatis fpecialiter atque 
gatis. 


= ARNO 


1535 


LNNO 


EX 


DU DeR OFT DES GENS 95 


INSPEXIMUS etiam tenorem cujusdam alterius ANNO 


Reverendi/limi 12, Pe 
miffione Diviná , Cantuarienfis. Archiepiscopi totius 


mptus, 
ti lec- 


per memoratum 
EN fiebant, # 


Tejtibusque fuperins 


rins, me C9 Not ii ten 
prepeditis , fideliter confcriptas five conferiptum, ac per 
me ES alios Notarios bujssmodi una cum Originalibus 
Adis defuper. geftis fideli Collatione five Examinatione 
collatas five collatum, necnon Sigillo dicli Reverendiffi- 
mi Patris, Eo jubente , communitum, de Mandato ES 
Requifitione ejusdem Reverendiffimi Patris fubjeriph , 
ES quantum in me effet vel ad me attineret publicavi 
atque in hanc publicam ES ticam Formam redegiy 
guoque ES Nomine meis Jolitis ES confuetis Signavi in 
2 t9 Teftimoninim ommum ES fingulorum pre- 
¿Joraza, 


sde 


Ez 


Ez ego Johannes Heryng Herefordenfis Diœcefis Sa- 
cré AuGoritate Apeftolica Notarius Publics, ac in fu 
pradidlo Inquifitionis Negotio per prefatum Reverendis- 
fimum Patrem iz Adorum Scribam ES Adtuarium , una 
cum discretis: Viris Magiftris Willielmo Potkyn & 
Thoma Argall Notariis Publicis, prefentes Litteras 
Tejtimoniales five prefens Sententie five Decreti. Pu- 
blicum Infırumentum fupra ES fubter fe fubferibens, 
mptus ES Deputatus, quia prefate Senten- 


zitaui , ideo has prafentes Literas Leftimoniales five hoc 
prefens Publicum Inflrumentum, manu alte: 


Er Ego Thomas Argall Wintonienfis Diecefis Publicas 


Sacra Aucto e Apoftolicd Notarius, prefatique Reve- 
rendiffimi Patris ts Domini Domini Thome, Permiffione 
Diviná, Cantuarienfis Archiepiscopi totius Angliæ Pri- 
matis & Apoftolic Sedis Legati, in premiffis Seriba ES 
Aduarins ‚una cum Discreris Viris Magiftris Willielmo 
Potkyn ts Johanne Hering Notariis Publicis ,fpecialiter 
affumptus, quia dicis Sententie Diffinitive five Finalis 
Decreti le&ture ES promulgationi , cæterisque premis- 
Sis omnibus ES fingulis dem ficut premittitur, fub Anno 
Domini, Indiétione, Pontificatu, Menfe, die, & Loco 
predidlis, per memoratum Reverendiflimum Patrem 
agebantur 69 fiebant, una cum dictis Magiftris Williel- 
mo Potkin & Johanne Hering Notariis antedietis Colle- 
gis meis fupra fe Jubferibentibus ac Teftibus fuperiós no- 
minatis, prafeus perfonaliter interfui, eaque omnia C9 
Singula fie fieri udi ES andivi, ideo prefentes Litteras 
Teftimoniales five prefens publicum Sententie vel Decre- 
zi Inflrumentum manu alteris , me ES diclis aliis. No- 
tariis Collegis meis interea temporis aliunde. prepeditis , 
fideliter conferiptas five conferiptum, ac per me ac alios 
Notarios hujusmodisuna cam Originalibus Actis defuper 
geftis. fideli collatione five examine collatas five collatum, 
necnon Sigillo didi Reverendiffimi Patris , Eo jubente , 
comunitas, de Mandato €. Requifitione ejusdem Reve- 
rendiflimi Patris Jubferipfh , E quantum im me effet 
wel ad me attineret publicavi , atque in banc publi- 
cam ES auctenticam Formam redegi, Signoque Y No- 
mine meis folitis ES confuetis fignavi in Fidem ES Tefti- 
moninm omuium ES fingulorum premijlorum. 


finalis Sententie per prefatum Archiepiscopum fimiliter 
late dé viribus Matrimonii, inter Nos & prefatam Se- 
reniffimam Dominam Azzam Anglie ES Francie Regi- 
nam Confortem noltram , contradi € folemnizati 
per eundem Archiepiscopsm fub Sigillo fuo, & fubferip- 
tione unius Notarii Publici, pretextu Brevis noftri No- 
bis in Cancellariam noftram fimiliter miffum & filaciis 
ibidem fefidentem, in hec verba, 


Thomas, Permiffione Divina, Castudrienfis Archie= 
piscopus ,totius Anglie Primas & Apoftolice Sedis Le- 
gatus, omnibus ad quos præfentes Literæ pervenetint 
Salutem & Fidem indubiam præfentibus adhibere. 

Noveritis quód die Mercurii , videlicet, vicefimo 
o&avo die menfis Maii, Anno Domini Milletimo 
quingentefimo tricefimo tertio, Indiétione fextä, Pon- 
tificatüs Sandtiflimi in Chrifto Patris & Domini noftri 
Domini Clementís, Divina Providentià ; hujus nominis 
Pape Septimi Anno Decimo, in quadam alta Galeria 
infra Manerium noftrum de Lambith notorié fituata 

Nos quidem de viribus Matrimonii, inter Illuftriffi- 
mum & Potentiffimum Principem € Dominum nos- 
trum Hexzricum clavum , Dei pratià, Azglie ES Fran- 
cie Regem, Fidei Defenforem ES Dominum Hibernia, ac 
Sereniffimam Dominam Azzam, eadem Gratiä, Azglie 
&9 Francie Reginain Confortem fuam , contracti & 
folemnizati, in Notarii Publici fübfcripii ac Teftium 
inferiès nominatorum præfentia Judiciali tramite five 
no cognoscentes, atque tunc ibidem ad ef- 
fe&um infrafcriptum pro Tribunali fedentes, ritéque 
€ legittime in ea parte per omnia procedentes, Senten- 
tiam five Decretum fuper eodem Matrimonio, ad peti- 
tionem Procuratoris inferiüs nominati, tulimus & 
promulgamus fub eo qui fequitur tenore verborum, 


In Der Nomine AM 

Nos Thomas, Permiflione Diviná, Cazzuerzenfis 4r- 
chiepiscopus, totius. Angliz Primas & Apoftolice Sedis 
Legatus, examinato per Nos & cum füfficienti Caufæ 
cognitione plenarié discuffo Matrimonio illo, inter [I- 
luftrifimum & Potentiffimum Principem Hesricum Oc- 
iavum , Dei gratia, Anglie ES Francie Regem , Fidei 
Defenforem & Dominum. Hibernie , ac Sereniffimam 
Dominam Azzam, eadem gratia , Anglie ES Francie 
Reginam Ge. contrato & folemnifato, 
Nos idem Thomas Archiepiscopus Primas & Legatus 
in hac partè rite & legittime procedentes, fervatis per 
Nos de Jure in hoc fervandis, ad inftantiam & peti 
tionem Procuratoris dictorum Illuftriffimi € Potentifli- 
mi Regis Henrici Odavi ac Sereniffime Domine 4e 
Regine, Matrimonium hujusmodi per Nos & Auéto- 
ritate noftrá in vim Sententie five Decreti Judicialis 
roborari & muniri, atque in publicam nôtitionem ad 
omnem Juris effe&tum deduci inftanter poftulantis, ad 
Sententiz noftre five Decreti noftri hujusmodi fuper 
di&o Matrimonio ferendæ five ferendi prolationem fic 
duximus procedendum & procedimus in hunc modum 
Quia, per Aéta inaétitata , deduéta, propofita, e: 
hibita, allegata, probata pariter & confeffata, in Exa- 
mine & Auditione didi Matrimonii coram Nobis ha- 
bita, gefta & facta, invenimus & comperimus dictos II- 
luftrifimum & Potentiffimum Regem Henricum Octa 
vum & Sereniffimam Dominam Azzam Reginam Matri- 
monium verum,purum & legitimum per verba de pra 
fenti adinvicem legittime contraxiffe; ac illud inter fe 
debité folemnifari feciffe & obtinuiffe, necnon pro Re- 
ge & Regina, Viróque & Uxore, ac Conjugibus le- 
gittimis communiter habitos & reputatos fuiffe & elle, 
juxta tenorem & effectum cujusdam fummariæ Alle- 
gationis per didum Procuratorem, Nomine Procurato- 
rio, eorumdem coram Nobis in Judicio date & 
oblatz, 

Idcirco Nos Thomas Archiepiscopus Primas ES Lega 
tus antediétus , Chrifti Nomine primitüs invocato, ac 
folum Deum prz oculis noflris habentes, de & cum 
confilio Jurisperitorum cum quibüs in hac parte Com- 
municavimus ,pro Matrimonio vero, puro & legittimo, 
inter prefatos Illuftrifimum & Potentifimum Aegezz 
Henricum Odavum ac Serenifimam Dominam Azzam 
Reginam contra&o & folemnifato , viribus & valore 
ac legittimitate ejusdem deceraimus y pronunciamus ES 
declaramus , ipfosque Dlufirifimun t9 Potentifimum 
Regem Henricum O&avum ac Serezifimam Dominam 
Annam Reginam vero puro ES legittimo Matrimonso con- 
jundlos ES copulatos fuille ES effe, eorumque Matrimo- 
minm antediclum publicum 69 manifeftumentitiffe 69 exis- 
tere etiam decernimus, pronunciamus € declaramus, 
aecnon eorum Matrimonio antedicto robur ES munimen 
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ANNO noftre Aucboritatis Paftoralis ES Fudicialis adjicimus 
C9 impartimur per banc noftram Sententiam Jt je buc 

1533. noftram Decretum, quam Jive quod ferimus Es pro- 
mulgamus zz bis Scriptis. 


In cujus rei Teftimonium præfentes Literas ncftras 
Teltimoniales exinde fieri, ac per Notarium Publicum 
fübfcriptum & fubíe & fignari, noftrique Sigilli ap- 
penfione juffimus & fecimus communiri ; 


Præfentibus tunc ibidem, 


Providis & Circumfpe&tis Viris, , 
| Magiltro Thoma Crumwell Armigero, 

Thoma Legh Legum Dottore, 

Thoma Aluerd, 

Johanne Gooderick, 
| Et Henrico Stockheth, Generofis, — à 
hi 1) Teflibus ad præmiffa vocatis fpecialiter & rogatis. 


Et ego Thomas Argall Wirtonienfis Diwecefis Publi- 
ens Anctoritate Apoftolica Notarius , quia dicte Sententie 
five Decreti prolatiogi 5 promulzationi ceterisque 
| | premiffis omnibus ÈS fingnlis , din fic y ME premittitur, 
M M Jeb Anno Dom ni, Indichone, Pontifiatu, Menfe, die, 

ili & Loco predicdlis, per memoratnm Reverendsfimum 
Patrem Dominum Thomam, Permiffione Diving, Can- 
tuarienfem Archiepiscopum totius Anglie Primatem & 
Apofto ice Sedis Legatum, € cora eo agebantur ES 
fiebant, una cum Teftibus Superiis nominatis prefens 
perfonaliter interfui , eaque omnia Es Jingula fic fieri 
vidi ES audivi, ideo prefentes Literas Teftimoniales ma 
nu mea propria fideliter conferiptas fubferiph , ES pro 
parte mea publicavi , Sigmoque ES Nomine meis folitis 
€ confuetis, und cum appenfione Sigilli dicli Reveren- 
diffimi Patris fgravi, communivi in Fidem. [od Teflimo- 
nium premifforum rogatus [pecialiter requifitus, 


Que omnia & fingula premifla Nos Thomas Archie- 
iscopus , Primas <9 Legatus antedicus, per Breve Re- 
| gium præfentibus annexum requifitus, Regie Majeftati 

fecundim vim, formam & effectum Brevis predieti 
transmittimus, & Cellitudinem fuam ju debitum 
| Officii noftri de eisdem per præfentes certioramus. 


Dat. quoad Sigillationem Præfentium , sin Maxerio 
noflro de Lambith quarto die mentis Junii, Anno Do- 
mini millefimo quingentefimo tricefimo tertio, & nos- 
tre Confecrationis Anno primo. 


Nos autem tenores Brevis Retorni & Certificationem 
Sententiarum | predictarum , necnon Subfcriptionum 
Notariorum predi@orum duximus exemplificandos per 
Præfentes. 

In cujus rei Teftimonium has Literas noftras fieri 
fecimus Patentes. 


Tefte meipfo apud Weftmonafterinm. fexto die Junii, 
Anno Regni noftri vicefimo quinto, 


LXX. 


o.Juin. Contraftus Matrimonialis inter FR ANCYSCUM 
Jecundum Sr oR vY1AM Vice Comitem Ducem 
Mediolani, & CHRISTIERNAM Filiam fe- 
cundo-genitam CHRISTIERNI Datie Regis, 
Neptem Imperatoris CAROLE V. — um 
| Barcinone 1o. Funii 1533. Cum Deruta- 
TIONE Procuratorum pro concludendo ditio Ma- 
#rimos [Piece authentique, tirée des Ar- 


chives Royales de la Ville de Milan. ] 


À 


Rticuli inter Muítres. & Magníficos Dominos Lu- 
dovicum de Flandria Dominum de Prato Cæfa- 


rez Majeftatis fecundum: Camerarium , Dominum de | 


los Covos fupremum Preceptorem in Regno Legion: 


= s R ons, | 
ac Dominum Nicolaum Perrenor Dominum de Gran- 
vella fupremum  Requeftarum Magiftrum.pralibatz | 


Cefaree Majeftatis Confiliarios, nec non Magnificos, 

& Excelentes Dominos Franciscum Tabernam Can. 
| | cellarium, & Procuratorem fpecialem , € Dominum 
Thomam Galeratum llluftriffümi , € Excellentiffimi 
Domini Ducis Mediolani Confiliarios, & apud Cela- 
ream Majeltatem Oratores füper Matrimonio inter 
predidum  Excellenüflümum, Principem 


H 


Dominum ! cuniisreceptis à dicta 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Franciscum Sfortiam Ducem Mediolani, & Excellen- 
tifimam Dominam , Dominam Chriltiernam fecundo- 
genitam serenifimi Domini Chritierni Kegis Daniæ 
contrahendo, in vim mandatorum hinc indè habitorum 
conclufi, quorum quidem mandatorum tenores inte- 
rius transcribentur. 

Frimd , quod Imperator, continuando bonam & 
idelem amicitiam, quam habet cum prefato Duce, & 
refpectu, atque intuitu. communis tranquillitatis Rei- 
publice Chriftiane, quietisque ltaliz , & ftabilimenti 
Status Meaiolani, fatisfaétionis quoque Subditorum 
dicti Status, concedit eidem Duci Excellentifimam 
Priucipeffam Dominam Chriftiernam Neptem fuam 
Filiam feeundogenitam Multrifimi . & Sereniffimi 
Principis Chrillierni Regis Datia , Norveyiz &c. ex 
quondam Domina Ifabella digniflime memorie Regina 
dictorum Regnorum Sorrore fue Majeftatis, cui Deus 
mifereatur. '. 

Quod idem Dux mittet Legatum, & Procuratorem 
fpecialem ad diétam’Dominam intra primam diem Sep- 
tembris proximi in Flandriam, ubi ipfa refider in admi= 
nittratione Illuftrifimæ. & Excellentifime Principis 
Doming Marie Regius Vidue Ungariz Amitz fuæ ad 
celebrandum, faciendumque prediétum Matrimonium 


| per verba de prefenti, & deinde ipfam deducendam in 


Ducatum Mediolani pro confirmatione diéti Matrimo- 
nii infra primam diem Novembris proximi. Deducetur 
autem impenfis (uz Majeftatis, usque in ipfum Ducas 
tum, ubi recipietur per ipfum Ducem, & optimè per 
eum, fuisque impentis traétabitur, pro ut requirit {ta= 
tas, & conditio ejusdem Excellentiffime Domine, & 
iptius Illnftriffimi Ducis. 

In cujus Matrimonii favorem, & confiderationem 
diéta fua Majellas promiflit, atque concedit in Dotem 
pradicte Dominæ Chriftiernz Summum centum mil- 
lium Coronatorum Solarium, que Summa ipli Duci 
perfolvetur intra fex menfes à die celebrati Matrimo- 
nii; ldque pro omnibus Juribus, actionibus, & recla- 
mationibus , five pretenfionibus, quas prefata Domina, 
five nunc, five in pofterum, falvo ut infra, pretendere 
poffet, aut exigere in Bonis, Hereditatibus , Succeffio- 
nibus dictorum Parentum fuorum , & Predecefforum 
tàm paternorum, quam maternorum, de quibus qui« 
dem Juribus ipfa tenebitur facere quitantiam, & Renun- 
ciationem plenariam, & fufficientem poltridie folenni- 
zationis nuptiarum fuarum, & hoc cum auétoritate exe 
prefla, $ confenfu dicti Ducis, ad commodum, fa- 
vorem, & utilitatem fue Cefaree Majeftatis, fuoruma 
que Hzredum, quantum ad maternas Succeffiones ate 
tinet; quantum verd attinet ad paternis ad commo- 
dum, & lucrum Illuitrifimæ, & Excellentifimz Piine 
cipis Domine Dorothee Sorroris fue natu majoris , 
Hæredumque, & Succefforum ejus ; Ita tamen , quod 
refpe&tu Regnorum, & Dominiorum diéta Renunciatio 
habeat locum ad commodum ipfius llluftrifime Do- 
rotheæ, & ejus Filiorum, & descendentium dumtaxat 5 
Et hec omnia ea conditione, quod in ipfo A&u renun- 
ciationis ipfa Illuftriffima Domina Dorothea, in bene- 
fitium ipfius Domine Chriftierne , € Succefforum fuo- 
rum, promittet cum Juramento, & in forma ampla, 
& valida, etiam accedente Auctoritate, € Decreto fue 
Majeftatis fupplente omnes defectus. Quod ubi ipfa 
Iluftrifima Domina Dorothea , vel ejus Succeflores 
quomodocumque perveniant ad Dominia paterna, que 
ipti jure debentur, eo cafu ipfa Domina Dorothea vel 
ejus Succeffores folvent prefate Domine Chriftierne 
Sorrori fuæ minori, aut ejusdem Heredibus limilem 
Summam centum millium Coronatorum, ultrà Sum- 
mam antediétam, in augumentum, & meliorationem 
Dotis fue, & que Summa folvatur pro m do recu- 
perationis, videlicet pro Regno Norvegiz recuperato 
Summa quinquaginta millium Coronatoru n, & pro 
aliis Regnis, & Dominiis fimilis Summa quinquaginta 
millium Coronatorum. Que centum millia,aut quin- 
quaginta millia, ut fupra, folvi debeant pro medietate 
infrà duos annos à diéta recuperatione, & pro alia me- 
dietate infrà alios duos annos refpedivè ut fupra; 
Quod fi non fier fatisfactio in terminis predidlis, poffit 
di&a Domina Chriftierna profequi folutionem die 
Summe, fecundum quod debebitur mod s, & mediis 
prædiétis per Cenfüras, & alia luris remedia, & cafu 
quo non fuerit folutum, & fatisfadtum infra fex annos 
continuos, inclufis predi&tis quatuor annis conventis, 
ut præfertur, pro folutione, que falva (int Jura prefate 
Illuftriffime Doming Chriftierne, non atrenta predicta 
Renunciatione, & dicta Renunciatio habeatur pro non 
facta, fi ipfi Muftrifimz Domine Chriftierne, aut füis 
Succefforibus placuerit | reftitutis per prius omnibus pe- 
Domina Dorothea, cafu vero, 

quod 


Anno 
1983 


ANNO 
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DU DROIT DES GENS. 


quod ipfa Domina Chriftierna perveniret, & nancisce 
retur cum effe&u pofleffionem Dominiorum, ut füprà, 
predecedente Sorrore fua majore fine liberis, & descen- 
dentibus quocumque tandem modo id fieri contingat, | 
tenebitur ipfa hæredesve ejus primum, & ante omnia | 
reddere, & reftituere eidem fue Majeftati, ejusdemque | 
Succefforibus fummam centum millium Coronatorum 
iu terminis annorum duorum pro dimidia fingulo an- | 
no, omnibus, & quibuscunque exceptionibus in con- 
trarium ceffantibus pro modo recuperationis ut fupra | 
pro prefata Domina Dorothea eft conventum; & hec 
Quidem promittet eadem Domina Chriftierna ante cele= | 
brationem predicti Contractus Matrimonii per verba | 
de præfenti faciendum, & celebrato Matrimonio ratifi- | 
cabit cum auétoritate predicti Ducis, & accedente ju- 
ramento ad Sanéta Dei Evangelia corporaliter , tàm per 
eam, quam per dictum Ducem præftando, qui quidem 
Dux ex nunc, prout ex tunc , & termino folutionis 
diéte fumme ducentum millium Coronatorum adve- 
niente, & fecuta fatisfaétione ipfam aflignavit, & as- 
fignat in affignatione fpeciali ad commodum ejusdem 
Chriltiernz, fuorumque Heredum, & Succefforum ex- 
preílé, & particulariter in & fuper Loco, Marchionatu, 
ac Dominio Mortarii, omnibus ejus Intratis ordinariis, 
& extraordinariis, Redditibus, & Proventibus, ac Da- 
tio mercantiz totius Status Mediolani, & generaliter | 
fuper omnibus, & quibuscunque bonis, & Juribus pre- 
fati Illuftriffimi Ducis, & Status Mediolani. De qui- 
bus affignationibus ipfa Domina. Chriftierna, ejusque 
Heredes, ac in ejus defe&um prefata fua Majeftas, 
quantum ad dicta centum millia Coronatorum, que 
eadem fua Majeltas folvere debet, & de aliis centum 
millibus Coronatis, cafu quo, & pro parte, qua foluti 
fuerint, ipfa Domina Chriltierna, Heredesque, & Suc- 
ceflores ejus erunt, & permanebunt poffeffores , & 
fructus percipient, nihil de forte detrahendo, cafu quo 
repetitio Dotis locum habeat, usque ad plenam, atque 
omnimodam folutionem , & fatisfaétionem predicte 
fumme, hoc modo, videlicet, computando, & reci- 
piendo pro quibuscumque pzcuniis per ipfum Iluftriffi- 
mum Ducem receptis, & quovismodo folutis ad com- 
putum, & rationem de feptem pro fingulo centenario, 
& ità quod in primis, & ante omnia percipiantur, & 
computentur intratæ, redditus, & ut fupra dicti Loci, 
ac Marchionatus Mortarii, ea etiam conditione, & le 
ge adjecta , quod fit in facultate prefati Lliuftrifimi Du- 
cis loco dicti Loci Mortarii fupponere , € fubrogare 
Locum, & Oppidum Derthonz cum iisdem Obligatio- 
nibus, Paétis, & Conditionibus , ut fupra, 

Similiter tenebitur idem Dux dare prefate Dominz 
Chriftierne in Dotalitium antefactum, feu Dohationem 
propter nuptias, & Matrimonii prædiéti redditum an- 
nuum quindecim milliam aureorum Coronatorum, 
quem habebit, & poflidebit cafu quo ipfa fupervivat 
poft ipfam Ducem ad vitam ipfius Dominæ Chriftier- 
ne, ipfo tamen Duce fine Filio, vel Filiis in Statu 
fuccedentibus decedente ; relictis verd Filio , vel Fi- 
liis habeat, & confequatur redditum decem millium 
Coronatorum tantum , nec ultra dictas fummas alia 
alimenta petere poffit. Aflignatio vero pro diéto ante- 
fa&o, & Donatione propter nuptias, ut fupra, fiat fu- 
per bonis declarandis arbitrio duorum Virorum eligen- 
dorum altero à Cefarea Majeltate, & altero ab ipfo 
Duce fyncere, & bona fide procedendo, ita quod ipfi | 
liüluftriffime Domine Chriftierne idoneé caveatur, & 
expedita fit ante confumationem Matrimonii. 

Item, quod prædecedente ipfo Illuftriffimo Duce,pre- 
fata Illuftriffima Domina Chriftierna lucretur quascun- 
que veftes, Jocalia etiam preciofa, & cujuscunque va- 
loris, & alia fuppelletilia, quibus ad ufum, five orna- 
tum perfonæ fue prefata Domina ufa fuerit, & tam ab 
eodem Domino Duce largienda, quam quomodocun+ 
que profeciscentia. 

Item , quod prædecedente ipfa Illuftriffima Domina 
Chriftierna fine liberis, falvum fit jus repetitionis Do- 
tis tam fue Cefarez Majeltati pro centum millibus Co- 
ronatis folutis, quàm Heredibus, & Succefloribus ei- 
dem Domine Chriftiernæ pro aliis centum millibus, 
qui foluti reperientur. Non obltantibus quibuscumque | 
Legibus, Decretis, Statutis, & Confuetudinibus Civi- 
tatis, & totius Ducatus, & Status Mediolani, tam ge- 
netaliter, quàm particulariter, nec poffit tamen à fua 
Majeltate, nec ab Heredibus, & Succefforibus. prafa- 
te Dominz Chriftiernæ refpeétive ut fupra, fieri exactio 
diétæ Dotis, € diétarum Summarum repetitio, vita 
prefati [lluftriffimi Ducis durante. 

Et pro meliori, & firmiori ftabilimento, & effeétu 
hujus affignationis , totiusque tenoris, & continentie 
hujus præfentis Contra&us faciet idem Dux interinari, 

Tom. IV, Parr. Il 


Es 
ari, & emologari eun- 
atu, & per fuos Finantiarios, 

fupplicat fue Majeltati, ut 


verificari, & regiltrari, approbari 
dem T'ra&atum in fuo Sen ) 
& ex abundanti idem Dux 
velit ad corroborationem predictorum, & if favorem 
predicti Matrimonii in quantum opus erit pro fupras 
di&is bonis Feudalibus à Sacro Imperio Procedentbus ; 
interponere Decretum fuum, & Auctoritatem Imperias 
lem continentem, in quantum neceffe CR im 
omnium, & quorumcumque Confuetudinis Utfuum 
Statutorum , atque Ordinationis, Legumque particula? 
rium dicti Ducatus Mediolani, & dependentium ipfius 
Cafu quo contrariaretur generaliter, vel fpecialiter cont 
ventis, & contentis in hoc ipfo Traétatu, idq 
tima, & ampliffima forma. 

Promittentes diéti Procuratores, & Mandatari tam 
fue Cefaree, € Catolice Majeftatis, quàm diéti Il. 
luttriffimi D. Ducis nomine refpective, & jurantes in 
animam ipforum conftituentium, ipfos Cefarem, & 
Ducem rata, & grata habere omnia, & fingula predic- 
ta, illaque inviolabiliter obfervare, fub obligatione om: 
nium, & fingulorum bonorum fuorum prelentium, & 
futurorum ipforum conftituentium, ftippulatione debi- 
ta, & folemni interveniente. In quorüm fidem, & tes- 
timonium dicli Procuratores , & Mandatarii fe fübfcrip- 
ferunt, & figna fua folita, una curn llis füis appofue= 
runt, rogaverunt Secretarium fue Majeftetis, & Notas 
rium iofraferiprum, ut fe fübfcriberet, & fubfignaret, 
Aétum in Civitate Barchinonenfis die decimamenlis Ju- 
nii anno Domini millefimo, quingentetimo trigefimo 
tertio. Firmata Lovs DE PRATO cum Sigillo. Firs 
mata SERZENET cum Sigillo. Firmaa Covo S 
Comentador mayer cum Sigillo. Firrhata FRAN C1s= 
cus TABERNA cum Sigillo. Firmata JOANNES 
THoMAs GALLARATUS, 

Subferiptum. Ego ANTONIUS PERRETIUS 
Secretarius fue Majeltatis ad omnia fupradiéta, & cas 
pitulata prefens fui. Firmata PERRETIUS. ” 


ue in op= 


Tenores Mandatorum tam Cefaree Majeftatis " 
quàm prefati Tlefiriffmi, & Excellentifimi Dos 
mini Ducis Mediolani fequuntur in bec verba: 


CA Divina favente Clementia Romanos 
rum Imperator Auguítus, ac Germanie, Hispas 
niarum, utriusque Sicilie, Hierufalem &c., Rex, Ar- 
chidux Auftrie, Dux Burgundiæ, Brabantie &c., Co- 
mes Habspurgi, Flandriæ, Tirolis &c. Notuin faci- 
mus tenore prefentium Univerfis. Quod nos de fide, 
induftria , dexteritate, atque. prudentia Nobilis, & 
Magnificorum Ludovici à Flandria Domini de Prato 
Militis aurei Velleris fecundi Camerarii noftri , Nicolai 
Perrenoti Juris utriusque Do&oris , & fupremi Reques= 
trarum Magiftri, nec non Francisci de los Covos Ora 
dinis Sanéti Jacobi de Spata in Regno Legionis noftro 
fupremi Preceptoris Secretarii,& Confiliatiorum rioftto- 
rum fidelium dile&orum plurimum confifi, eosdem; 
aut duos ex eis, qui infrafcriptis traétandis melius in- 
tereffe poterint, omnibus melioribus, modo, via, jure, 
& forma, fecimus, conftituimus, creámius, & folems 
niter ordinamus tenore pru fentium noftros veros , Cera 
tos, legitimos, & indubitatos Procuratores; Actores , 
Faétores, negotiorumque inftafcriptorum Geftores, & 
Mandatarios generales, & fpeciales, ita tàmen, quod 
fpecialitas generalitati non deroget, nec & contra, ad 
noftro nomine, & Illuftris Chtiftierne Infantis Daniæ 
Neptis noftre Cariffimz, & pro ea cum Iluftri Fran- 
cisco Sfortia Duce Mediolani Principe, & Confangui- 
neo noftro Cariffimo, feu cum ejus legitimis Péocu- 
ratoribus, & Mandatariis, Sponfalia per verba legitima 
de prefenti expreffüm confenfum diéte Iluftris Chris 
tiernæ denotantia contrahendum, promittendumque, 
quod ipfum Illuftrem D. Ducem Mediolani in legiti= 
mum Sponfüm accipiet, eique nubet, & cum eo Ma: 
trimonium in forma Ecclefiz confueta confumabit , at- 
que de, & füper Sponfalitiis, Arris, Dote , Dotario 
antefacto , bonis parefrenalibus, feu quocumque no= 
mine nuncupentur , convenieridum, & paciscendum ; 
de hisque affecurandis,& de Donationibus propter nup- 
tías, five ante nuptias , conftituendis, & afliguandis 
tra&aridum , € concludendum, & quascumque fcrip- 
turas publicas, & privatas, & Inftrumehta per manus 
publici Notarii cum quibuscumqte ftippulationibus , 
conventionibus , cautelis ; penarum adjeétionibus quan: 
tumcumque maximis faciendum, atque confici peten- 
dum, & obtitiendum, promittendumque , quod Nos 
omnia, & fingula fuprafcripta ipfam Illuftrem Chris- 
tiernam Neptem noftram rátificari, & oblervafi facie- 
mus  Nosqüe füper his omnibus, & fingulis, bona- 
que noftra iod iu & hypotechandum, & in anís 


Mam 


ANNO 
1533: 


ANNO 
1533. 


* Yl faut a- 
joüter ici 
trigefimo, 


(a) Faute 
fans doute 
du Copifte, 
pour ratum y 
gramm. & 
fimus. 


* Ajoutez 
encore ici 
trigefino, 


7.Juill. 


98 
mam noftram fi opus fuerit jurandam, & quodcumque 
licitum, & honeftum juramentum preftandum; & ge- 
neraliter ad omnia alia, & fingula faciendum, dicen- 
dum, traétandum, conveniendum , paciscendum, & 
concludendum, que in præmiflis, € circa premiffa ne- 
ceffaria vifa fuerint, & opportuna, & que nosmet fa- 
cere, dicere, tractare, convenire, pacisci , & conclu- 


dere poffemus, fi premiflis perfonaliter intereffemus, | 


etiam fi talia forent, que mandatum exigerent magis 
Ípeciale, quam præfentibus fit expreffum, Promitten- 
tes Nos gratum, ratum, ac firmum perpetuo habitu- 
ros, & penitus obfervaturos quicquid per ipfos Procu- 
ratores noftros, aut per duos eorum, ut fupra,aétum, 
diétum, geftum, conventum, & conclufum fuerit in 
premiflis, & circa præmiffa fub hypotheca, & obliga- 
tione omnium bonorum noftrorum præfentium, & fu- 
turorum: Harum teftimonio Litterarum manu noftra 
fübfcriptarum, & Sigilli noftri appenfione munitarum : 
Date in Civitate Barcinone die nona menfis Junii Anno 
Domini millefimo,quingentefimo *tertio: Imperii noftri 
decimo tertio, & Regnorum noftrorum decimo oétavo. 
Sic fignatum CAROLUS. ES fubfcriptum: Ad manda- 
tum Cefarez, & Catolicæ Majeltatis proprium : O- 
BEMBURGER. 

Franciscus Secundus Dux Mediolani &c. 
Profe&urus in prefentiarum noftro nomine Magnificus 
Jureconfultus, & Cancellarius nofter Dominus Fran- 
ciscus Taberna Orator ad Cefaream Majeftatem Do- 
minum noftrum colendifimum , ut pro perfectione 
Matrimonii nobis ineundi cum Excellentiffima Princi- 
pe Domina Chriftierna Filia fecondo genita Illuftriffi- 
mi, & Sereniffimi Principis Chriltierni Regis Datiz &c. 
ac fue Majeltatis Nepte,quam,ante profectionem fuam 
ab Italia, eadem Majeftas fua nobis dignata eft in Ma- 
trimonium polliceri, conditiones füscipiat, ac firmet, 
conveniens vifum füit nobis, eidem Tabernz Litteras 
dare; In quarum executione prædiéta, & cætera omnia, 
que idem Cancellarius in adimplenda fasceperit , & 
promiferit, rata, grata, & firma femper haberi poflint, 
& debeant; Per has itaque noftras prenominatum Do- 
minum Franciscum Cancellarium, € Oratorem nos- 
trum , de quo plené confidimus, Procuratorem , & 
Mandatarium noftrum fpecialem ex certa fcientia, nul- 
loque Juris, vel faéti errore ducti, facimus », conftitui- 
mus, & creamus fpecialiter ad Procuratorio nomine 
noftro fuscipiendum, acceptandum, & ftabiliendum 
quascunque Conditiones , Paétiones, Transaétiones, 
Capitulationes, Promifliones, Obligationes , Conven- 
tiones, & Conclufiones, in & fuper premiflis , € eo- 
rum caufa, & occafione, que eidem per prefatam Cx- 
faream Majeftatem noftro nomine dari, & concedi vo- 
luerint, Dantes, & concedentes praefato Oratori, & 
Procuratori noftro in premiffis,.& circa premia, & 
quolibet premifforum, & abindé dependentibus, con- 
nexis, & emergentibus, plenum, liberum , generale, 
& fpeciale mandatum cum plena, libera, generali, & 
fpeciali adminiltratione , ac totaliter vices noftras in 
hoc; Ita ut in premiflis, & circa przmiffa ea facere 
poffit, & valeat, que eidem noftro nomine melius cx- 
pedire videbuntur, & que nos facere poffemus, fi pre- 
fentes ibidem effemus : Promittentes etiam in verbo 
veri, & legalis Principis, & fub obligatione omnium 
bonorum noftrorum prefentium, & futurorum, as 
etiam füb vinculo juramenti, nos perpetuo (a) ratis, 
gratis, & firmis habituros quicquid per prefatum Orato- 
rem, & Procuratorem noftrum aétum, geftum, & con- 
clufum fuerit in predictis, & circa predicta. In quo- 
rum fidem, & teftimonium præfentes manu noftra fub- 
fcriptas fieri, & regiftrari juffimus, ac Sigilli noftri mu- 
nimine roborari. Date Viglevani die tertia Maii mil- 
lefimo, quingentefimo * tertio. Sic fignatum F R A N- 
CISCUS, ES fubfrriptum BARTHOLOMEUS Roz- 
ZONUS. Subferiptum ANTONIUS PEREZIUS. 

Examinavit JOANNES STRIGELLIUS Regii 
Archivii Offzialis. 


LXXI. 


Appellatio H ew g1cx VIII. 2 Pontifice Roma- 
no ad Concilium Generale, pro fe ab ejus anathe- 
mate tuendo. Dat. Wefimonafterii die 7. Julii 
1533. [Rymer, Foedera, Conyentiones , 
&c. Tom. XIV. pag. 476.] 


N Der NoMINE AMEN, 
Nos Edwardus, permiffione Divina, Eboracenfis 
Archiepiscopus Anglia Primas 6g Apoftolice Sedis Lega- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


tus, tenore prafentium notum facimus univerfis quid, ANNO 


Anno Domini millefimo quingentefimo tricefimo tertio 
Indi&ione fexta, Pontificatüs Sanctiffimi in Chrifto Pa? 
tris & Domini noftri, Domini Cle» atis, Divina Pro- 
videntiä, hujus Nominis Pape Septimi Anno Decimo, 


| menfis vero Junii die penultimo, in quádam altà Ca- 


mer infra Manerium Regium de Grenewiche Roffenfi 
Dicecefe notoriè fituatá, coram Nobis, & Publicis ac 
Auétenticis Perfonis Teftibusque fidedignis inferiüs no- 


| minatis corporaliter exiftentes , 


Iiluftriffimus & Potentiffimus Princeps & Dominus 
nofter Hesricus Oétavus, Dei gratia, Anglie ES Fran- 
cie Rex Fidei Defenfor & Dominus Hiberaie, quasdam 
Provocationem & Appellationem Apoftolorúmque Pe- 


| titionem & Proteftationem fimul in Scriptis redaétas ex- 


prefiè fecit & interpofuit, provocavitque ac Apoftolos 
petiit & proteftatus fuit, ceteráque fecit & exercuit tunc 
& ibidem, prout & quemadmodum in quádom Papyri 
Schedula, quam in manibus füis tunc tenuit, pleniüs 


continetur, cujus quidem Schedule tenor fequitur in 
hæc verba ; 


In Der Nomine AMEN, 

Coram vobis Reverendiffimo in Chrifto Patre Domi- 
no Edwardo, permiffione Divina, Eboracenfi Archiepis- 
copo Anglie Primate ES Apoftolice Sedis Legato, vobisque 
publicis & authenticis Perfonis ac Teftibus fidedignis 
hic præfentibus, Nos, Hezriczs O&auns Dei gratia, 
Avglie & Francie Rex, Fidei Defenfor &§ Dominus Hi- 
bernie, pra Nobis & univerfo Regno noftro Anglie, 
ceterisque Locis Nobis fubjeétis omnibusque & fingu- 
lis Vaffallis , Feudatariis,Subditis & Ligeis noftris aliis- 
que Perfonis quibuscámque Nobis in hac parte adhæ- 
rentibus & adherere volentibus, via ,modo & Juris for- 
mà melioribus, ac.ad omnem. Juris effe&um in fub- 
fcriptis magis utilem & neceffarium , citra tamen revo- 
cationem quorumcúmque Procuratorum ha&enus per 
Nos quomodolibet conftitutorum, 

Premiffíque per Nos folemni & expreflà Protefta- 
tione quód non eft noftre intentionis , per infrafcripta , 
aliquid contra Sanétam Catholicam. & Apoftolicam 
Ecclefiam Sacrofanétæque Sedis Apoftolice Auétori- 
tatem divinitüs conceflam, aliàs quàm Officii boni & 
Catholici Principis fuerit, dicere , afferere feu moliri, & 
fi fecus a Nobis agitari contigerit, id revocare & emen- 
dare atque catholicé corrigere prompti erimus & parati 
quamcito Nobis de hoc apertè confliterit & legitime 
fuerit perfuafum. 

Dicimus, allegamus & in his Scriptis, pro tutamine 
& defenfione Veritatis Evangelice, Fideque Catholicá 
ac Pace & Unione in Regno & Locis prædiétis femper 
& perpetuo retinendis , aliisque refpectibus € caufis in- 
feriüs expreflis, animo provocandi & appellandi pro- 
ponimus, quód quum aliàs Matrimonium illud quod 
Nos olim cum Nobili muliere Dowind Katberiné, ll- 
luftris memoriæ, Ferdinandi Hispaniarum Regis Filid, 
nobilis fame, Arthuri Principis Wallie Fratris noftri 
naturalis & legitimi reli@a, ab eodem in Fœdere Ma- 
trimoniali carnaliter cognita, de facto contraximus & 
confümmavimus, eo maximé quód primo affinitatis 
gradu contra preceptum Juris Divini, morale quidem 
& indispenfabile, contra&um erat nullum penitüs & 
invalidum , non modo: principalium Orbis Chriftiani 
Achademiarum Sententiis, atque Ecclefiz: Anglicane 
utriusque Provinciz Conciliis & Diffinitionibus, plu- 
rimorum denique do&iffimorum virorum Opinionibus 
& affertionibus prejudicatum, fed deinde publico Ec- 
clefiæ Judicio declaratum fuerit & pronunciatum, 

Nosque ab eodem Matrimonio prorfus liberi & im- 
munes ad alia vota,prout Altiffimus infpiraverat, trans- 
euntes, Matrimonium verum, purum & legitimum per 
verba de prefenti ad id apta cum Nobili etiam Muliere 
Domind Anna, tunc Marchioniffé Pembrochie, nunc 
verd Regina & Conforte moftrá, ritè & legitime contra- 
xerimus, ac carnali copula confummaverimts : 

Ac ulterius bono publico & tranquillitati diéti Regni 
noftri Angliz oportuné providentes, nonnulla Statuta 
& Ordinationes pro falubri Regimine & Gubernatione 
ejusdem auétoritate Parliamenti ad id legitimè convo- 
cati edi fecerimus & ftabiliri: 

Nos verentes né San&iffimus Dominus nofter Papa 
Moderaus qui ficut accepimus premifla egré fert,ac cui 
alias pro diffiniendà Queftione fuper viribus didi primi 
Matrimonii fubortä pluries extitit fuplicatum,& quiNos 
in dicta Caufa longè aliter, quàm vel Caufæ Jutti 
noftre Dignitatis & meritorum refpeétus vel Officii fui 
ratio poftulabat , tractavit, multis magnisque cit 
injuriis quas nunc confultó füpprimimus, deinde fi res 
exigat divulgaturi, humanis affe&tibus fefe PI 

ac 


E333. 


Anno 
1533: 


DU DROIT 


ad ulteriora procedens, & injurias injuriis accumulare 
contendens ,ad Cenfuras & alias Gladii Spiritualis Po- 
nas contra Nos & Regnum ac Subditos noftros præ- 
mifforum occafione procedere, ac Nos & Subdi 
tos ipfos folito Sacramentorum ula de facto privare, 
necnon ab integritate Ecclefia quoad mundanam repu- 
tationem abícindere , dulcifimumque Pacis & Amoris 
concentum ac feliciflimam Charitatis € Unitatis armo- 
niam muitos jam anuos apud Nos conftantem diffol- 
vere & perturbare moliatur, in noftrum, ac Regni & 
Sübditorum noftrorum hujusmodi dispendium non 
modicum atque gravamen, 

Ideo Nos, 

Qui Deo & San&se Matri Ecclefie ac Sacrofan&te 
Sedi Apoftolice in hiis que licita effent & honelta fem- 
per paruimus, ac eorum Jura & Libertates etiam cum 
culo & discrimine ac Expenfarum gravamine multi- 
pliciter defendimus , necnon ipfis in adverlis ac Chris- 
tiane Fidei fuperandis Holtibus auxilio effe confue- 
vimus, 

Cupientes non folum Nosmetipfos ac Dignitatem & 
ZEftimationem noftram, verum etiam totam Rempubli- 
cam a Deo commiffam tanquam unum Corpus ex Ca- 
pite & fubjeëtis Membris concretum, ab omni detri- 
mento & temeritatis incurfu illæfos fervare & legiti- 
mo Defenüonis Clipio protegere , necnon. in unitate 
Chriltianz Fidei folitaque Sacramentorum perticipatio- 
ne & priftinà Charitatis armonià confervare & manu- 
tenere, ac ne ab integritate Ecclefiz quavis Auétoritate 
quoad humanam etiam Reputationem refcindi videan- 
tur, cúm re verá ne fic refcindantur, neque refcindi 
velint aut poffint quoquo modo , defendere & tueri , 
Populumque nobis fubje&um & divinitüs commiffum, 
he jam faltem ab Obedientia Romani Pontificis, tar 
quam immitis & crudelis Paftoris , in eventum did 
futuri gravaminis prorfus recedat, cultodire & reti- 
nere; 

Metuentésque ex prædiétis & aliis caufis probabili- 
bus & verifimilibus conje&uris, necnon comminatio- 
nibus injuriolis di&i Sandifimi Domini noftri Pare 
Moderii ad aures noftras diverfimodè perlatis, graviüs 
nobis & Regno ac Subditis noftris circa premifla poffe 
de fa&o faltem prajudicium generari , ne quis vel qui, 
& prefertim dictus Sanétifimus Dominus nofter Papa 
Modernus, aut Perfonæ quecúmque quavis Auctoritate, 
Vice, Nomine vel Mandato citando, movendo, præ- 
ipiendo, advocando , inhibendo , mandando , cer- 
tificando, prohibendo, decernendo , injungendo, com- 
minando , fuspendendo , excommunicando , interdi- 
cendo , fequeltrando , diffiniendo , amovendo , pri- 
vando, fummonendo , pronunciando , declarando, 
annulando, convocando , anathemillando , aliasve 
aut aliter, Judicio vel extra, communiter aut 
divifim , direété vel indireétè, principaliter feu in- 
cidenter , plenari& vel fammariè, aliáve forma five 
modo quocunque, ex Officio mero , mixto feu 
promoto, aut ad Partis vel Partium inftantiam five 
inftantias, denunciationemve Evangelicam aut alio 
quovis me five colore, quicquam in noftri aut 
Regni vel Subditorum noftrorum hujusmodi cir- 
ca premiffa aut eorum aliqua prejudicium , dispen- 
dium vilipendiumve, opprobrium aut gravamen quali- 
tercumque attentent five innovent faciantve, aut faciat 
eorum aliquis attentari feu innovari aut de novo fieri 
quomodocumque, tàm pro nobis & Regno ac Locis 
Subditisque noftris prediétis quàm etiam pro omnibus 
& fingulis aliis Perfonis nobis in hac parte adhærenti- 
bus & adhzrere: volentibus, ad SACRUM GENER A- 
LE CONCILIUM proximo jam futurum legitimé & 
in Loco congruenti, de confenfu Chriftianorum Prin- 
cipum & aliorum quorum intererit convocandum & 
celebrandum, quod infra breve, ut creditur , futurum 
erit, non tamen in contemptum Sacrofanétæ Sedis A- 
poftolice,(ed pro tutamine;ut prefertur, Veritatis Evan- 
gelicæ aliisque caufis fuperiüs expreflis, harum ferie 
provoca & provocando appellamus in hiis. Scriptis , 
Apoftolosque petimus primd, fecundö & terti inftan- 
ter, inftantius & inftantifime Nobis, vice & nomine 
noflris, ac etiam vice & nomine Regni & Subdito- 
rum noftrorum praedictorum ceterorumque quorum- 
cumque nobis, ut premittitur, in hac parte adherentium 
& adüærere volentium , quatenns hic & in ifto cafu 
dandi fuerint cum effeétu dari & liberari, fubjicientes 
Nos & Regnum ac Subditos, necnon Adherentes & 
adherere volentes hujusmodi tuitioni,proteétioni & de- 
fenfioni DICTI SACROSANCTI FUTÜRI Con- 
c1Lrr, ac Judicis € Judicum ad quem five quos hujus 
noftre Provocationis live Appellationis Caufa melius de- 
volvitur feu devolvi debeat quoquo modo, 

Tox. IV. PART. IL 


> 


us 
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Et proteftamur de intimando prefentem üoftram 

rovocationem five Appellationem prefato Sanctiflimo 
Domino noltro Pape Moderno, aliisque Judicibus & 
Perfonis quibus de jure fuerit intimanda, pro Loco & 
Tempore congruis & oportunis juxta Juris 
& Legum ordinationem , ac etiam de reform: & 
corrigendo eandem juxta Confilium Jurisperitorum 
prout nobis de Confilio hujusmodi melius videbitur ex- 
pedire, fperantes prout in Domino confidimus non 
poffe nobis a quoquam mortalium pro temere aut malé 
faéto imputari, quod Animz noftre falutem & pro- 
prie confcientiæ exonerationem is mundanis 
favoribus & refpeétibus præferentes & humanas Juffio- 
nes Divinis pofthabentes in hac Caufa, prout oportuit, 
magis Deo quàm Hominibus duximus obediendum, 


A&a fuerunt, hec omnia & fingula prout fuprafcri= 
buntur & recitantur füb Anno Domini , Indictione, 
Pontificatu, Menfe, Die & Loco przdictis. 


Præfentibus tunc & ibidem Nota 
fcriptis , ac Venerabilibus & Egreg 

Magiftro Richardo Samfon utriusque 
Archidiacono Suffolchiæ, 
Vom Willielmo , Fitz; Wyllyam Ordinis Garteri 

ilite 

Et Thoma Crumvell Armigero, 

Teftibus ad premiffa vocatis fpecialiter atque ro- 
gatis. 


Publicis fab- 


1S > 
Juris Do&ore, 


Et ego Thomas Argall Wine 
cus ductoritate Apoftolicd Notarius, q 
nibus ES fingulis dum ficut pren " 
Mlufirifimum ES Potentiffimum 
uum nofirum Henricum Oectavum, Dei g 
&.Francie Regem Fidei Defenforem & Dominum Hi- 
bernie, fub Anno Domini, Indiétione, Pontificata, 
menfe, die &5 Loco predictis, agebantur C9. fiebant, und 
"refato Reverendiffimo in Chriflo Patre ES Domino 
zo Edwardo, Permiffione Di , Eborum. Ar- 
chiepiscopo Angliz Primate € Apoftolice Sedis Lega- 
to, alterogue Notario Publico fubferipto F Teftibus fr 
dignis fuperius nominatis prefens perfonaliter interfui , 
eaque omnia ES fingula fic fieri vidi iS audivi y ideo 
prefeuzes Litteras Teftimoniales five hoc prefens publicum 
Inftrumentum maru alterius,me alinnde interim legitime 
impedito,fideliter confcript iptum exinde con- 
feci ‚fubleripfi, publicaui , ES im banc publicam ES aucteu- 
ticam. formam quatenus ad me attinet redegi, Signoque 
tg Nomine mets Jolitis ES confuetis una cum appe. 
Sigilli dici Reverendiffimi Patris Eborum Archiepis- 
copi figravi rogatus fpecialiter ad id Y legitime requi~ 
Situs in Fidem iS Teflimouium omuium ES. fiugulorum 
premiforum. 


5 Diecefis publi- 


nia premis on 


Ad imum Signi, 
Ur NE QUID NIMIS. 


Er ego Johannes Godfalve Coventres. & Lichfelden, 
Diwcefis Publicus Auctoritate Apoftolicá Notari qui 
premiffis omuibus ES fingulis, dam fic, ut premittitar 
per memoratum llaftrifmum ES Potentiffimum Prin 
pem ES Dominum noftram Henricum Octavum, Der 
grati&, Anglie & Francie Regem Fidei Defenforem 
& Dominum Hibernie, /4b Anno Domini, Indickione, 
Pontificatu, menfe, die 9 Loco prediclis agebautur €» 
fiebaut , una cum prefato. Reverendiflimo in Chrifto Pa- 
tre &5 Domino Domino Edwardo , Permijlioze Divina, 
Eboracenfi Archiepiscopo Angliz Primate & Apottoli- 
ce Sedis Legato, alteroque Notario publico fupraferipto 
ty Teftibus fidedignis faperits nominatis prefeus perfona= 
liter interfut, eaque omnia ES Jingula fic fiert vidi ES an 
À ideo prefentes Litteras Teffimoniales five hoc pre- 
fens publicum. Inftrumentum manu alterins , me interim 
aliunde. legitime impedito, fideliter. conferiptas five com- 
fcriptum exinde confeci, fub[cripfi , publicavi ES im banc 


publicam ES audlenticam formam quatenus ad mé attinet 


5, quia 


redegi , Signoque ES Nomine meis [olitis ES confuetis und 
cum appenfione Sigilli diti Reverendiffimi in Chrifto Pa« 
tris Eboracenfis Archiepiscopi figvavi rogatus [peciali- 
ter ad id 69 legitime requifitus 12 Fidem ES Teftimo= 


mium omuium ES fingulorum premifforum. 


Ad imum Signi, 
VERITAS INVICTA: 


Sub Sigillo prefati Archiepiscopi de cera rubea (pyxide 
inclufo) pendente a filis fericis albi viridisque colo~ 
rum intertextis. 


Na Pro 


ANNO 
1533: 


Anxo 
1533- 


17. Août. Ab 


100 


Pro Collettore Pape, de Conceffione. 


EX univerfs & fingulis Archiepisc 
pis, Abbatibus, Prioribus & aliis V. 
icis, necnon Baronibus, Militibus, V 
Majoribus, Ballivis, Miniftris, & uliis Fidelibus Sul 
ditis & Ligeis noftris infra Regnum noftrum Anglia & 
alia Dominia & Territoria noltra, tam infra Libertates 
quàm extra, ad quos prefentes Litera noftræ pervene- 
tint, Salutem, hw 
Sciatis quód Nos, de gratia noftra fpeciali ac ex 
Certa fcientia & mero motu noflris, conceffimus & 
Licentiam noftram fpecialem & Authoritatem damus 
dile&o nobis Petro Vannes noftro a Latinis Secretario, 
& Domiui Pape Clementis Septimi infra Regnum nos- 
trum Anglie Colledori, quod ipfe, durante beneplacito 
noftro,& Deputati five Subftituti fui, pront ipfe inde fa- 
cultatem five authoritatem ab eodem Domino Papa ha- 


is, Episco- 


bet, Officium Colleétoris in Regno noftro Angliz, fa- | 


cultatémque & authoritatem prædiétas occupare, gau- 
dere & exercere poffit & poflint, in tim amplis modo 
& formá,prout aliqui alii Colleétores dicti Domini Pape 
aut ejus Predeceflorum antehac in Regno noftro præ- 
diéto occupare, gaudere feu exercere confueverunt, 

Necnon quód ipfe vel ejus Deputati omnimodas Pe- 
cuniarum Summas, videlicet, Denarios vulgó nomi- 
natos SANCTI PETRI CENSUS, Penfiones & 
Procurationes & alia Jura quecúmque dicto Domino 
Pape aut Camere Apoftolice feu Ecclefie Romane, 
infra Regnum noftrum predictum ab antiquo debitas & 
debendas & responderi folitas, debita & debenda res- 
ponderi folita, per fe vel Deputatos fuos de quibus- 
cúmque Perfonis tim Ecclefialticis quàm Laicis, eas 
vel ea reddere & respondere debentibus & confuetis, 
levare, exigere & colligere poffit & poffint, absque im- 
pedi 
Officiariorum noftrorum, 

Et quód ipfe contradicentes & refiftentes hujusmodi 
folutioni, ad componendum coram fe juxta verterem 
Confuetudinem & Authoritatem fibi commiffam, cita- 
re, & tam per Cenfuras Ecclefiafticas quàm per aliam 
quamcümque Juris formam ad folvendas diétas Pecu- 
niarum Summas compellere poffit; aliquo Statuto aut 
Ordinatione in contrarium inde ante hec tempora fac- 
tis, editis , fiendis, five edendis, aut aliqua alia re, cau- 
f4 vel materià quacúmque in aliquo non obftan- 
tibus, 


In cujus &c, 


Tefte Rege apud We/tmonafterinm decimo feptimo 
die Julii. 


Per Breve de Privato Sigillo. 


LXXII. 


cd] fo nach Töptlichem Sintritt Sobanns Chur: 
fürften zu Sachfien gwifeben denen) von erfibenann 
ten Shurfiteften und deffen Horn Better Georg Ser. 
Kogen zu Sachfenizu dent de anno ı 531. befcbebenen 
Machtfpruch gefesten Schico-Dánnern aufgerichtet 
worden, OBorinn diefelbe wegen nicht erfolgter ganbli- 
her Bollfivectung auf bero ergangenen Machefpruch ] 
einer zufanmmenkunft auf den Zag Simonis & Judæ 
zu Grimm übereinkommen/mittler seit aber bey Fhro 
Chaveund Fir. Durchlencht anfangen wollen] daß 
Selbe devo gefchickte auf benanten Tag dahin ver: 
ordnen! und (ic) erflären mögen/ ob ber Machtfpruch 
umnbgeftoffen werden folle. Geben zu Seipyig Sontag 
nach Aflumptionis Virginis anno 1533. [Lv- 
NIG , Teutfches Reichs- Archiv. Part. Spec. 
Continuat. Il. Abf. LI. pag. 260.] 


C'eft-á-dire , 


Recès conclu entre les Arbitres denommés en 15 31. 
par le feu Juan Eleéteur de Saxe, € GEon- 
ct Duc de Saxe pour la decifion de leurs dife- 
rents, par lequel, atendu que la Sentence déja 
vendue par eux eft demeurée fans execution de la 


:nto,moleftatione feu gravamine quorumcúmque | 


| gnadige Herren / allerfeits Shr. El 


CORPS DIPLOMATIQUE 


part d'une des Parties ils conviennent de saffem= Axxo 


bler de nouveau à Grim, le jour de St. Simon ES 


Jude, & de faire cependant leurs Inftances au- 1 9 33° 


près du Succeffeur dudit Eletteur défunt, € du 
Duc GEORGE, afin quils y envoyent ce jour- 
la leurs Députez, ES qu'ils fe déclarent touchant 
ladite Sentence Arbitrale, s'ils veulent Paccepter 
vu Vannuler. Fait à Leipfich le Dimanche apres 
la Féte de V Affomption de la Vierge 1533. 


Sy] Ademe iib alg bie Gurdlaudt. Hochgebobenen Friefferr 

UNd Serre / Weiland ere Johannes / Gburfürji/ nd 
Herr George / Gevettern / Herhogin zu Sadfen/ £andgraffen 
int Ouvingen/ Marggraffen zu ffe; unfer qnábigfie und 
burzund Œurfil, Gnaden 
langwirige Gebrechen / uf uns bermad) Befibrichene/ aus bei 
Derfeits She Chursund Furfil, Gnad, Sandfehafft/macheiglich oder 
rechtlich zu entfcheiden / geftalt Snbalts derowegen ufgerichtg 
Compromiffes/ und Shr. Chezund Fürftl. Gn.dennadsung/ 


Ernften/ Graffen zu Gleichen/ und Dern zu oma / Sayen/ 
Grafen mb Seen zu Manffeld/ Amanthen/ Hern von Wil 
denfelß/ Schonfirchen und Konneberk/ Grinthern den Suingern / 
Graffer_ von Schwarkburgt / Herm zu Arnftadt md Gonz 
dershaufen/ <udwigen von Beyneburgt qu Langsfeld/ Rudloffer 
von Bunau/ Doffncifier/Danfen von SDtinchwi / aud) Hoff 
meifter/beyde Ritter/ Criftophen von Taubenhaim zu Fr burgt/ 
Ambimann/ ich von hum zu Wdeifenburge / Nitter/ 
Dietrich von Werther/ Doctor, Wolffen von Weifenbady zu 
Schönfelß/ des Heil. Nom. Seide Erb-Xittern / Wolffen von 
Ente/ Ritter/ Hanpeny Edlen von der Planig/ Ritter / gu Grimm 
Anbemann/ Andreas Pflug uf Gonnewald/ Gunther von Bue 
Natt zu Brettenhainy Ritter/ Heinrich von Schleinig auf Sorheny 
Sitieblen von Ente, Anbemann zu Gotha/Wolffen von Schon» 
bergé zu Meifen/ Friedrid Brand von tibau zu Belsigt/Geor- 
gen von Carlowig zu Radeberg / Ambrleuthe/ Mathepen Lofer 
zu debug / Georgen zu Breitenbach/ Doctor und Ordinarien / 
Doctor (afpat von Teutlebert/ Meldyior von Kusleben/ Anıbts 
mann zu Sangerhaufen/ Benedicten Pauli/ Doctor, alle zu 
Wittenbergé/ Peter Berner zu Dreßden/ Wolffen Weideman 
zu geipgige/ Herman Mühlpforten gu Zwiekau/ Georgen Yupf- 
ner zu Salga/ Sobann Opwald zu Gotha/ Severin Steige 
zu Weiffenfelg/ und Michael Albren zu Adenburge/ Vurgez 
meifter/ gegen Grimm befcyrieben und verordnet/ in exftlich/ 
wit foldyes angenommen/ und darauff einen mächtigen Spruch 
gethan: Dieweil aber wir/ fo von wegen infers gnadigfien Serm 
Soeráogte Georgen Sandfchafft bargu verordnet gewefen/ ver> 
mereft/ bap unfer allerfeits exgangener Diachtfpruch ganglichert 
nicht in Volftreckung Eommen; AS haben wir aus tveuen que 
ten Bedencken/ damit Feine Weitlaufftigkeit derhalben/ nady 
Abfterben Hodigedadhtes infers gnadigjien Derm/ zwifchen dex 
Durchlauchtigften Hochgebohrnen Frirften und Sera Herm Soz 
bannes Friedricheny Hergogen zu Gadhfen/ Churfürften/ tegigen 
amfern gnadigften Seran / und unfern gnadigen Heran/ KHerkoge 
Georgen entftunde/ ung obgenenten/ fo von wegen Weyland 
Churfürft Sohanneg/hochlöblichen Goächtnisyobanzeigter maf 
verordnet geweft/ folds angezciget/ und bittet / daß wir altera 
feits derowegen zufammen Fommen/ und hiervon handlen/ bas 
qu Einigkeit/ Futede/ Rube/ Ehre und Wohlfahrt unferer gnaz 
digften unb gnadigen Herren dienftlidy/ und berfelben Sand und 
Seutben mußlic, fein mode, Go wir ung dann gang willig 
jambtlid uf den Tag Lauventit alhier gegen teipsig£ / deroivegerr 
bepfammen zu fein vereiniget / tb aber aus vorhinderlichen ttre 
fachen bifimal zu den Wegen/ barumb wie uns zufammen gez 
fugt/ niit Eommen muchten; Als haben wir ung eimträchtig ei= 
nes Abfchiedts und fernerer Zufammenkunfft in beften folgender 
geftalt verglidyen/ nebmlidy daf wir fambtlichen vermittelt Gott 
lider Yulffe auf den Tag Stmon und ‘Suda febierft Fommende 
gegen Abend qu Grim einfommen/ una mitler Zeit bey unferen 
guadigfien 1mb gnadigen Seven durch unterthanigen Fleiß zu 
erlangen / bag Sybre Gburzunb Fürftl. Gnaden ihre Gefchickten 
uff benanten Tag und Plag wiederumb / wie ie&o beftheben/ aud; 
verordnen wollen. Damit aber folches funder unnothourfftigen 
Dergugt und Berbinterwrg deffo fehleuniger und eher beftbeben / 
und von flatten geben mocbte/ haben wir ung ferner vereimiget/ 
daß ein jeder Theil bep feinen Soeeven unterthaniglich firchen amb. 
bitten foll) bag beiderfeits hr, Churzund Fürfil. Gnaden auf 
die benante Zeit unfer Bufammentunffe fid) wolte mit Shr. €) 
und Fürftl. Gnade Gelegenheit begeben/ damit Shr. El 
und Fri, Gnaden zu rede Zeit/ wann die Noth vorfalten 
wiirde/ deffo eher zu erlangen’ Shr. Gur z unb Fürfl. Graz 
den Willen und Gemtieh zu vernehmen/ bamit der Handel defo 
fehleuniger gefordert / und qu Ende mag geführet werden, 

Amd nachdeme der Handel darauf fiehet / dap bie freundliche 
Bercinigung/ zwifchen Sothgebadbten unfer gnadigfien und qnae 
digen Herren / aug GOttes Gnade zu verhoffen/ haben wir ung 
unterthaniger und befier Wohlmeinung das entfeloffen/ bey 
Syro Chur «unb Fúefil: Gnaden beibetfeità qu erhalten und zur 
erlangen/daß Shre Churzund Fürfl. Gnaden big zu Endung 
des angefegten Tages nichts feindliders und thatliders Begins 
nen gegen einander finden ober fürwenden wolten/ aud) Shr. 
Chur sind Surf. Gnaden Unterehan foldyes cu iM 

affelbe 


DU BD OTT 


ANNO Haffelbe auch niche zu than geffatten/sergleichen genädiglichen vor= 


1533: 


23. Sept. 


Fommen/ Dag in vorgemelter ett mit befehwerlichen fihreiben 
und drucken {iL geftanden / und mehes derbalber n 
werde/ barmit unjere untertbanige umb woblmemende Sand 
lung barburd) nicht gebinbert/ und befeywerlicher / aud) weitz 
laufftiger gemade/ und zu mifreundlidvert Willen Urfachen gege 
ben werde/ der üntertbanigen und tröftlichen Zuverficht / Shr. 
bur und Fürftl. Gnaden werden ihnen foldyes in Betradheung 
der angezeigten Urfachen mir Genaden verfolgen / und aud) der> 
maffen verfthaffen und verfügen. atte 

Befehlieplichen fo uff angefegten Tag die gueliche Handlung 
amd frewnblibe Bereinigung unferet ‚gnadigtien und gnadigen 
Kern (das GO in Genaden verhüten wolle/) ung enefiehen 
touvbe/ fofollen fid) beide gnadigfte und genadige Herren febiefen 
eines rechtlichen Austrags / des Artikels halben/ ob der Machts 
rud) ınngeftoffen oder nicht/ vergleichen /und des Ovths wo 
fie fid) nicht vereinigen founen /vereinigen; Go wollen wir Fleiß 
haben iedes zu vertragen/ getvenlich umb ohngefehrlich. 

Zu Uhrkund iff biefer Abfehied mit unfer zweien der Ritter 
fébaffé gefihehen zu Seipsigé / Sonntags nad) Alfumptionis Vir- 
ginis, Anno Domini 1533, 
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Bertrag und Compromifs sitchen Chriftoph Erg- 
Difchoff mit Math des Capittels zu Bremen) dann 
der Stadt und dem Rath allda | von wegen ver» 
fehiedener Gebrechen und sufprächen aufgerichtets 
Workin Sie fich dem entfcheio des Kayferl. Kame 
mer Beriches unterwerffen. Gefchehen zu Basthat 
Dienftags nach Matthæi, anno 1533. [Lu- 
N16, Teutfches Reichs- Archiv. Part. Spec. 
Continuat. 11. Abf. V. pag. 448.] 


C'eft-à-dire, 


Accord (9. Compromis entre CHRISTOPHLE 
Archevéque de Brême, du confeil de fon Chapitre, 
d'une part, €9 le MAGIsTRAT de BREME 
d'aufre part; portant que , pour terminer leurs 
Diférents, Procès ES Discordes, ils s’en remet- 
tent au Jugement de la Chambre Imperiale de 
Juflice, avec promeffe de foumiffion à ce qu'elle 
aura décidé. A Bafsthal le Mecredi après la Fé- 
te de St. Mathieu 1533. ; 


Adioem fid) etliche Serung und Gebrecher zwifchen ims 
LE Gbriftoffet von GHttes Gnaden/ Erk-Bifthoffen qu Bree 
men / Adminiftratom des Stiffts DBeevden / Herkogen qu 
Braunfchweig unb Limeburg 26, und etlichen unfer Verwand- 
ten an cinent/ und den Ehrfamen unfeen lieben getrewen Bure 
germeifteen/ Nahe und Gemeinen unfer. Statt Bremen andern 
thels erhalten/ darumb Wir Sie viel und mannigfaltig ber 
fprodyen/ auch etliche Tage und Sandelunge darinne vorgenom- 
anem/ und Wir zu Kinlegung derfelbigen ber Güte nie vorgewer 
fens Derhalben verjchiener Fahr aud) in Furk etliche Tage / als 
nemblich ¿ue Burge durch unfer würdig Thumb-Cayittul / md 
den Eltifien unfers Bremifben Stiffts Gliedmaßen darinne 
gehalten und gehandelt) dieweil Wir niemands lieber dam Sie 
hitrimen leiden modyten/ auch auff. diefelben Wir foldye Gebre- 
den in der Güte hinzulegen / gang mächtiglich geftellet /und der 
felbigen Endtftheide und Ausweifung haben wollen annehmen 7 
weldves dermaffen aber die gedachten von Bremen ihres Theilg 
nicht haben fortftellen wollen / Sondern fid) auf das hochlobl 
Kayferliche Cammer-Geriehe im Keil. Reich / zu rechtlicher 
Fandtnif/ erbotten/ auch darneben andere Weg der Grite vorz 
gefchlagen / darimen Wir eine Zeitlang Bedenckens gehabt / 
and num Dienftags mad) Matthæi Apottoli jingft verfehienen 
au Bapdahl auf cinem fanbtag / den Wir mit gemeinen tinfern 
Gliedmaßen gehalen/ dafelbit wir auff Shr unterth aniges Bitz 
ten Shrien zu Ehren und gnadigen Willen/ als ber gnadige 
Sandes=5úrft/ dev niche anders dann in allen bilficyen Wegen 
Guad/ Fried und Einigkeit/ mit ihren unterfaffen fuchent / ges 
frühret und gefunden werden will/ amd der ihnen zu Gnaden/ 
auch deren Schaden und Nachtheil zuvor Eommen/ mit allem 
guten genengt/ nachgegeben haben; Yedoch Lnfer und Unfers 
Btahifhen Stiffts alte lobliche hergebrachte Grenheit / Reche 
und Gerecheigteic biemit unverfanglich feyntfollen/alfe folie timfere. 
Bufprudy/ Serung und Gebrechen zwifchen Uns/ und gedachter 
Unfer Stadt Bremen/ an das Sanfeclide Cammer-Gericht zu 
rechtlicher Erkanndmuß haben geftellet und fonimen laffen/wel 
ches von den Derordneten fever Stade Bremen / mit groffer 
unterthaniger Danckfagung williglidy angenommen; Doch ob 
mitler Zeit bee Rechten genandte Unfere Unterthanen unfer Statt 
Bremen / (id) zu bilfichen Wegeny dem 9xedbten gemag /int gute 
pos Handlung mit uns zu vertvagen Eomimen modyten / rinbe= 
geben. 


Den Articul die nichergelegte Ceremonict belanigends/ des 
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venthalben wit niches zu begeben gemuft/fohdetit die wieder auf 
gerichtet werben folten/aber auch auf unterthanigftficifig Bitter 
unfer gemeinen Gliedmaffen/ Käyferlicher Van. EhursFürften 
und gemeiner des Reichs Stände Wbfedrede nach hingeftellet/ big 
at fünfftigen: General-Concilio , ober eintrachtiger Ordbiung 
Aeutfiber Nation burd) GH tes Schiekung/ oder fonft gutliche 
tinterhandlung hiemit unbegeben / auch Dicrtiber weiter mt wol= 
En gewilliget haben / mit befondever Proteftation und Bedins 


gung/ was vielgemelte Anfère Interthanen unfer Stadt Brez 
men deshalben gegen Bapftliche Heyligkeit/ Nom her Ránfert, 
Mav. ober fonft des heiligen Keichs 


ngen haben / daß fie fich bar vor fehicken und alfo 
gen/dag wie unfer Land und geuche umvernachtherter jam 
ret bleiben mogen. 1 

„And follen alfo nun hinfiihro bertthreer Saden halben) hier= 
Uber genandte ttufere Unterthanen von Bremen tem Ungnad/ 
oder einiges thatlidier Dornebmens von uns oder den unfern 
vermuchen/ fondern aller Guaden und gnabigen Sorderung/ und 
zu Rede Berehadigung / als ihren gnadigen Landes-Firfien 7 
und wit himviederm von denfelben von Bremen aller Mter= 
thanigteit und Gehorfamb/ unfers BefteS zu thun und Arges 
ju wenden / ‘wie geteeren Unterthanen gegen ung als ihren sanz 
des = Fürflen/ eignet und gebühret/ refpective vermuten und 
gewartig feyny aud) fid) aller That/ gegen uns und den Lnfes 
rigen / enthalten wollen und follen. 

Bare eS aud/daf zu Fünfftigen Zeiten einige andere Zivieftenr 
¿wifeben ung benderfeithen wieder aufificigen wiirden/ (das der 
Alnscheige gnadig verita wolle ) follen alsdann fothane Ge: 
brechen auff zweyen von ieglicher Seithen zu freundfrcher Beficy- 
tigung, und DBerhor geffalt werden diefelbigen Gebrechen in 
der Gtite/ fo viel múglic) / beyzulegen und zu entfcheiden. 

Wo aber die Güte entfitinde/ fo foll dam ohne Mittel foldyeg 
uff die Gliedmaßen gewiefen werden die fic) mad) Gelegenheit) 
wo fie diefelben Gebrechen von fid) felbft niche enefeheiden tone 
ten/ bey einer umverdacheigen und unpartLepifchen Univerfitát 
Dodton/ ober anderen Kechtserfahrnen mögen belehren / amd 
in einer benandten Zeit aue langfie in yen Monaten ben 
nethfien dartiber Recht fprechen und erkennen welches Wir als 
fo/ wie vermelder/vor Uns fiete/feft/unverbrochen Gurfilidy und 
wol/ und Wir Bürgermeifter/ Nathmanne und ganée Gemeiz 
ne der Stadt Bremen/ bey unfern wahren Trewey /Ebren und 
Glauben/unterthänigen Pflichten/ alfo unverbrochentlicben nadjs 
gujegen/ angenommen vermitlimt und zu halten verpflichtet 
haben, Zuthrkundediefer Wiffenfchafft haben Wir obgenanbe 
ter Guvft Unfer Syn fregel an diefen Vries det zwenfach gleiches 
Tautens auffgerichtee/ und einen bey Ing behalten, den andern 
vielgemeldten Unfern Unterthanen von Bremen vorreichen laffen/ 
und Wir Burgermeifter und Rathmánne zu Bramen/der Stadt 
Inficgel vor Uns und gemeine Stadt / neben hochgedachtes uns 
fers gnabigen Hera hengen laffen. 

Und dieweil wir Dechant unb Capitul der Kereken/Preelaten/ 
Kitterfihaffe und Stätten Bremifben Stiffts/ foldyes/wie 062 
ftehet/ alfo mit Unfern Kath und Wiffen gefdichen; So haben 
Wir tegtgedachte Dechant und Capittel von des Capittuls/und 
wir Warner von ber Oude und 2(lverid) Chiver von der Nitter 
febaffe / und wir lauf von ber Deckenyumd Burgermeifter Pes 
ter Kadeleues von ber Städte Stade umd Buydehude wegen / 
Unfer gewöhnliche Siegel hierunter zu hodhgedacheen unfers gna= 
digen Heran und der Stadt Bremen Siegel hengen laffen. Gee 
ftbeben zu Baßthal Diengftagg nad) Matthei Apoftoli. Anno 
Domini taufend fünffbunbert deey und bxepgigfien Sabes 


LXXIV. 


Contra de Mariage d'Hg NR de France, Duc 
d'Orleans , depuis deuxiéme du nom Roi de Fran- 
ce, avec CATERINE de MeDICIS, Prin- 
cejje de Florence. 4 Marfeille le 27. Ottobre 1533. 
[Frep. Leonarp, Tom. II. pag: 391. ] 


SAcHEnT tous prefens & à venir, & leur foit no- 
toire, que par l'aide de la divinité de Dieu tres-bon 
& tres-grand, l'an de. l’Incarnation de Nôtre Seigneur 
Jefus-Chrift 1533. le vint-fetieme jour d'Oétobre,en la 
Ville de Marfeille, furent par nous Thomas, élû de 
Gardenote de nôtre Saint Pere, & Notaire A- 
poftolique.& public; Jean Breton, & Gilbert Bayard; 
Notaires & Secretaires du Roi Tres-Chretien, lús à hau 
te & intelligible voix certains Articles & Points encom: 
mencez, conclus , & acordez, entre le Tres-Saint Pere 
Clement VII. de ce nom, Souverain Pontife ; & tres- 
excellent & tres-puiffant Prince Francois, premier de 
ce nom, Roi de France Tres-Chretien, fur la folem= 
nité, qui fe doit faire du Mariage, devant la face de nô- 
tre Mere fainte Eglife, entre l’Illuftre Prince (1) Henri, 
Duc 
(1) On prétend que Frangois I. choifit plutôt Henri Duc d'Orleane 
pour cé Mariage que fon troiliéme Fils; parte que fi 
Mariage dans la vue de recouvrer le Milanois, il croyoit q 
ne le favoriferoit qu’en faveur de celui qui auroit éponfé fa Niéce; 
ce qui mercroit de la divifion dans la Famille Royale, parce que le 


Duc d’Orleans n’éroit pas d'humeur à fonftir que fon Cadet le fuplas- 
tät en ce qui regardoit la fucceflion de leur Mere, 


3 


ANNO 
1533: 


27. O&: 


FRANCE 
Er FLG- 
RENCE; 


ANNO 
1533: 
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Duc d'Orleans , fecond Fils du fusdit Roi Tres-Chre- | fe, pourra avoir VHeritage Paternel , & auf le Mater- Anno 


tien; & Plilultre Princeffe Caterine , Niéce felon la | 
chair d’icelui Souverain Pontife, Ducheffe d’Urbin. A 


ce prefens , écoutans , & entendans les fusnommez | 
s x A Ns VERUS E 3353 
Soüverain Pontife, Roi Tres-Chretien, & les Duc & 


d'Orleans & d'Urbin, desquels Articles la 
eft telle qu'il s'enfuit. à 

f ierement, a été conclu & acordé entre Je Sou- 
verain Pontife, & le Roi Tres-Chretien, que le Ma- 
riage feroit paffé & contraété par paroles de prefent | 
devant la face & en la prefence de nôtre Mere fainte | 
Eglife, entre le fusdit Duc d'Orleans, & Madame la 
Ducheffe d’Urbin, incontinent que l’un fera requis de | 
l’autre. Le Souverain Pontife a promis & promet, tant } 
pour la finguliere affection, & l'amour qu'il porte à la 
fasdite Ducheffe d’Urbin, fa Niéce, que pour l'excel- 
lente & riche Maifon & Famille, en laquelle elle eft 
recüé & alliée, qu'il baillera & paiera, pour & au nom | 
de fon Douaire, cent mille Ecus d'or Soleil, de méme | 
poids, prix, & valeur qu'ils font „ordinairement en 
France; lesquels cent mille Ecus lui font paiez, outre 
le Droit Hereditaire Maternel , qui peut competer & 
apartenir à ladite Ducheffe; € aufli outre le Droit He- | 
reditaire de fon Pere, & lesquels biens & Heritages Pa- 
ternels & Maternels, lui font auffi conftituez pour fon 
Donaire, Et quant à l’Heritage Paternel, le Souve- 
rain Pontife, & le Roi Tres-Chretien, avec le con- 
fentement d'iceux Duc d'Orleans, & Ducheffe d’Ur- | 
bin, l'ont aprecié & fait valoir la Somme de trente | 
mille Ecus d'or Soleil, de même valeur que deffus ; | 
laquelle Somme de trente mille Ecus d’or, le Souve- | 
rain Pontife a promis & promet de paier & bailler pour | 
le poids & valeur de tous & chacuns les biens, qui lui | 
pourroient parvenir de l'Heritage de fon Pere; & poer | 


cette caufe ladite Ducheffe voiant & reconnoiffant lui | 


avoir été amplement fatisfait, touchant le fusdit Herita- | 
ge, avec l'autorité, puiffance, & confentement des | 
fusdits Souverain Pontife, Roi Tres-Chretien & auffi | 
du Duc d'Orleans, fon futur époux, a renoncé, & re- | 
nonce a "Heritage Paternel, & à tous & chacuns les | 
Biens, Droits, & A&ions, qui pour cette caufe lui | 
peuvent & pourroient competer & apartenir , pour & au | 
profit d'icelui Souverain Pontite, auquel elle a quité | 
& transporte tous Droits & Aétions, tant directs que | 
profitables, & autres, qui lui pourroient de cesdits He- | 
ritages apartenir, pourvú que toutefois en cette Re- | 
nonciation n'y foit aucunement, ni n’entend être com- 
pris le Droit de ce qu'elle pretend lui competer, & qui 
lui apartient en la Duché d'Urbin. Quant au Roi | 
Tres-Chretien, a donné & affigné, donne € affigne à 
Villuftre Seigneur Henri, fon Fils, pour la part & por- | 
tion des biens, qui lui font dús de Droit Hereditaire, | 
à caufe de feuë d’heureufe memoire Claude , Reine 
de France, & ceux qui lui peuvent auffi competer aprés 
le trepas & decés de fon Pere le Roi T'res-Chretien, 
jusques à ce qu'il parvienne à Heritage de fondit Pe- 
re, & que cependant il ait de quoi il puifle honnéte- 
ment nourrir, élever, & entretenir fon ménage, Fem- 
me, futurs Enfans, le Domaine & Seigneurie du 
Duché d'Orleans, duquel provient tous les ans cin- 
quante mille livres Tournois: & fans cela le Roi Tres- 
Chretien a promis, que s'il défailloit quelque chofe de | 
ce revenu annuel, qu'il s’obligeoit d'autre part, Et | 
quant à la fomme ci-deffus conitituée par le Souverain | 
Pontife, pour le Douaire de fadite Niéce, pourra être 

diftribué en cette maniere au Roi Tres-Chretien, pour | 
& au nom de fondit Fils le Duc d'Orleans, afin que | 
les cinquante mille Ecus d'or Soleil foient paiez à | 
Marfeille, ou à Lion, au lieu qui fembleroit le plus 

commode, & que la partie qui demeureroit, qui fait la | 
moitié. feroit nombrée; à favoir quarante mille Ecus 
d'or Soleil, dedans le terme de: fix mois aprés le pre- | 
mier paiement, & les autres quarante mille Ecus, fe- 

roient paiez audit Sieur Roi dedans fix autres mois pas- | 
fez, tellement que toute la Somme ne fut païée autre- | 
ment, ni en autre monnoie , qu'en Ecus d’or, de mé- | 
me poids, prix, & valeur, que font les Ecus au So- | 
leil , qui fe forgent en la France. Et afin que l'argent, | 
& le paiement foit affuré & arrêté au Roi Tres-Chre- | 
tien, le Souverain Pontife chargera, ou fera charger | 
homme folvable qui puille répondre, € en être fait 
pleige en la Ville de Lion; de laquelle dite Somme 
d'argent le Roi Tres-Chretien, pour & au nom de fon- | 
dit Fils, donnera & baillera quitance valable & neces- | 
faire: & promet auffi.ledit Sieur Roi, tant faire qu'elle | 
fera ratifiée & confirmée par fondit Fils, incontinent | 
qu'il aura l’âge competent à ce faire. Le Fils aîné, 
qui fortira d'icelui futur Mariage, pourvü qu'il foit 
propre à porter les Armes, & non deltiné à la Prétri- 


teneur 


nel en la forme & mauiere ci-deffous écrite; à cette 
condition toutefois qu'il. donne & concede à fes autres 
Freres leur part & portion legitime de fes biens. .Et 
pour le regard de fes Sceurs, les mariera fort honnéte- 


| ment, felon la coütume, & leur affignera bon & jufte 


Douaire, tant pour le nombre d'icelles, que pour l'a- 
bondance de leur bien domeftique; & le plus proche 
Frere fuccedera à l'Heritage de l'Enfant, qui viendra 
par legitime Mariage de l'ainé, s'il eft fans Hoirs má- 
les, pourvü que ledit Frere ne foit nullement obligé ni 
contraint à la Sacrificature, ni moins propre à la Guer- 
re; en aprés l’autre prendra € pofledera les biens & 
Heritages du défunt, gardant l'ordre tenu fucceflive= 
ment, & au degré de primogeniture: & s'il advient que 
l’Héritage tombe & advienne entre les Filles, fans qu'il 
y ait aucun Mâle, les Filles partiront les biens entre 
elles également, hormis celle part ou Domaine, qui 
proviendra de la Couronne & Patrimoine des Rois de 
France; lequel Domaine retournera au lieu, d'oü'il 
étoit forti, felon la Loi & Coûtume des François, ce 
qui a été par folennelle interrogation conclu, acordé, 
& confirmé entre lesdits futurs Epoux, & autres, par 
Donation faite entre vifs à jamais irrevocable, & autre 
meilleur moien”, fi mieux il fe «peut faire, afin que 
cette chofe forte du tout fon plein & entier effet. Pour 
le regard de ce qui apartient à l'ornement de la Fem- 
me, le Souverain Pontife parera, & apareillera fadite 
Illuftre Niéce, felon fon opinion, de vétemens hono- 
rables, & pierres precieufes, & lesdites pierres feront 
eltimées & évaluées, felon ce qui fera acordé par le 
prefent-Ecrit, afin que fi d'avanture elle fürvivoit fon- 
dit Mari, elle les püt recouvrer, ou au moins la valeur 
d'icelles. Davantage l’Illuftre Seigneur Duc d'Orleans 
a dés maintenant conftitué & conftituë, pour & au 
nom de Douaire ,à l’Illuftre Femme fa future Epoufe, 
dix mille livres de rente annuelle de fon fusdit revenu 
annuel, à lui affigné par Pavis & du confentement du 
Roi Tres-Chretien, fon Pere, avec le Palais & Cha- 
teau de la Ville de Gien, fcis fur le bord de la Loire, 
qui conviendra fort bien pour l'emmenagement de fon 
Epoufe, étant garni de bons Meubles; lequel Château 
ne fera eftimé être venu de cette forte, c'eft à dire en 
Douaire; & desquels biens Dotaux , ladite Ducheffe 
d’Urbin jouira aprés la diffolution du Mariage, fi d'a- 
vanture fon Mari meurt le premier, & ce feulement fa 
vie durant: mais fi le Duc d'Orleans furvit fadite Fem- 
me, fans avoir aucuns Enfans d'elle, alors retiendra 
& aura pour lui tous & chacuns les Biens meubles, & 
ceux qui lui feront venus, & qu'il aura aquis durant ce 
Mariage. Toutefois il fera tenu & obligé de fatisfaire 
& paier les Creanciers, & pour le Bien immeuble, qui 
fera du propre de ladite Dame Ducheffe d’Urbin, à fa- 
voir les trente mille Ecus d'or Soleil paiez à une fois, 
qui eft le prix de tous € chacuns les biens eftimez pour 


| la Succeflion Paternelle, fera rendu avec la Sücceffion 


de fa Mere, aux Heritiers d'icelle Dame, en la méme 
forme, maniere & qualité qu'il eft expliqué au fuivant 
Article; fi au contraire elle furvit.fon Mari, n'aiant 
laiflé aucuns Enfans de ce Mariage, alors elle pourra 
recouvrer fon Droit esdits biens propres, à favoir les 
trente mille Ecus d'or Soleil, enfemble fes Biens Ma- 
ternels, dont elle féra ce qu'il lui plaira; recouvrera 
pareillement fes Habillemens, Bagues € Joiaux, avec 
la moitié desdits cent mille Ecus d'or, comme il-eft 
ci-deffous exprimé. Si d'avanture il arrive, qu'il vien- 
ne des Enfans dudit Mariage, incontinent aprés la fo- 
lution & accompliffement d'icelui, Madame Ja Du- 
cheffe d’Urbin recouvrera fesdits Habillemens, Bagues 
& Joiaux, ou la valeur d'icelles: recouvrera pareille- 


| ment les Immeubles de la Succeflion de fa Mere, & 


trente mille Ecus d'or, qui feront paiez pour & au lieu 
de la Succeffion de fon Pere, Quant au refte du Dot, 
a favoir lesdits cent mille Ecus, le recouvrera dedans 
Pan de l'accompliffement du Mariage: à Ja charge tou- 
tefois, que icelle Dame Ducheffe d'Urbin, donnera 
par Donation entre vifs irrevocable, comme aufli dés 
maintenant comme pour lors, a donné & donne aux 
Enfans, qui fortiront dudit Mariage, les fusdits Biens 
Immeubles, avec le refte de fes Biens, afin que les En- 
fans à venir jouiffent & fuccedent à iceux , felon le pre- 
mier ordre & degré gardé à la Primogeniture, tant de 
mâle que femelle, s'il n'y a aucun male, comme il a 
été dit ci-deffus. Toutefois ladite Dame Ducheffe 
d'Urbin a retenu & retient pour foi ,tant qu'elle vivra, 
l'ufage & ufufruit de tous fesdits Biens Immeubles, en- 
femble la jouillance & fonétion des Meubles. Se re- 
ferve toutefois, que fi lesdits Enfans máles & femel- 
les, qui viendroient & fortiroient d'eux legitimement, 

aloient 
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aloient de vie. à trépas, & qu'il ne demeurát aucun fur: 


vivant de cette race, alors ladite Dame Ducheffe d’Ur- ! 


bin, fürvivant iceux, recouvrera les fusdits biens don- 
nez comme il a été dit ci-deflus: & fi elle ne furvit, & 
n'y alant, comme il a été dit, aucune lignée du pre- 
mier Mariage , les Enfans, qui fortiront du fecond 
Mariage, fuccederont & jouiront de tous lesdits 
Biens Maternels; ne donnant inclufivement la Dona- 
tion faite jusques au troifieme degré, comme deflus, 
avec les conditions, qualitez , & limites ci-deffous 
ecrites, A favoir, que fi ladite Dame Ducheffe d’Ur- 
bin fürvivoit ledit Sieur Duc d'Orleans, fon futur 
Epoux, & qu'elle voulüt fe remarier en fecondes no- 
ces, alors pourra donner aux Enfans, qui feront en- 
gendrez du fecond Mariage, fi aucuns y en a, la Som- 
me de cent mille Ecus d'or Soleil, de fon Dot deflus 
dit, laquelle Somme ladite Dame ne veut aucunement, 
ni n'entend en aucune maniere être comprife ni conte- 
nir en la Donation par elle faite entre vifs, au cas qu'il 
forte quelques Enfans dudit fecond Mariage. Et au 
cas qu'il ne demeurât que des Filles dudit premier 
Mariage, a été acordé, que fi ladite Dame Ducheffe 
d'Urbin venoit à celebrer les fecondes noces, pourroit 
dispofer én faveur des Enfans , qui fortiroient d'elle en 
fecond Mariage, jusques à la valeur & concurrence 
de la Somme de cinq mille livres Tournois de rente 
annuelle fur les Biens Maternels, & ce outre la fusdite 
Somme de cert mille Ecus d'or Soleil. 

Lesquels Articles lüs , ouis & entendus, nousdits 
Notaires fouscrits, avons été priez, & inftamment re- 
quis, & à la requéte, & avec la permiffion desdits 
Prince & Princefle, d'en paffer une ou pluficurs copies 
de ce prefent Contrat, avec les claufes en tel cas re- 
quifes & acoûtumées, tant pour la feureté des Parties, 
que afin que la preuve en demeure à la polterité. 
Nous doncques, enfuivant, & felon le commande- 
ment desdits Seigneurs , avons, en la prefence de plu- 
fieurs reverendiflimes Seigneurs & Cardinaux de Bour- 
bon, Lorraine, & de Medicis, & autres Barons, & 
Seigneurs Courtifans de la Cour desdits Princes & Sei- 
gneurs, affüré, & affirmé les chofes deflusdites par 
ces prefentes Lettres, & ce par ledit Souverain Ponti- 
fe, Roi Tres-Chretien , les Duc d'Orleans, & Du- 
cheffe d'Urbin, aprés la lecture d'iceux, ont confes- 
fe, & reconnu avoir été fait, paffé, encommencé, 
conclu, & acordé lesdits Articles entr'eux , ausquels 
de nouveau & prefentement ils ont confenti & acordé, 
& ont pour agreables, fermes & ftables. Promettant 
Chacun endroit foi, à favoir le fusdit Souverain Pon- 
tife, en parole de Pontife Romain; le Roi Tres-Chre- 
tien, en foi & parole de Roi; & Sa Roiale Majelté, 
8 les Duc, & Ducheffe d'Orleans , & d’Urbin, en 
foi de Princes ; de fidellement & loialement garder, 
tenir entre eux, entretenir, obferver toutes & chacu- 
nes les chofes contenués & comprifes en iceux Arti- 
cles, fans en rien excepter de Droit, ou de ce qui 
avoit été fait, & ce fous l'obligation & hipoteque de 
tous & chacuns leurs biens generalement quelconques. 
Lesquels Accords, & Conventions ont été fortifiez & 
ratifiez par les demandes & reponfes en tel cas requifes 
& accoûtumées ; lesdits Souverain Pontife, & Roi 
Tres-Chretien, autorifant en ce, comme ils ont fait 
& font, lesdits Duc d'Orleans, & Ducheffe d'Urbin, 
fur le confentement de toutes les chofes & Articles 
faites & paflées entr'eux en cette affaire : promettant 
auffi refpectivement, iceux Souverain Pontife, & Roi 
"Tres-Chretien, faire ratifier, & avoir pour agreables, 
fermes, & tables, toutes & chacunes les chofes ecri- 
tes & contenués en ce prefent Contrat, par lesdits 
Duc d'Orleans , € Ducheffe d'Urbin , fi-tót qu'ils 
en auront aquis l'àge competent & requis pour ce fai- 
re, ce que lesdits Sieur Duc, & Ducheffe, ont pro- 
mis & promettent faire & accomplir chacun endroit 
foi, & ausquelles de nouveau ils ont confenti, ac- 
cordé, confentent, & acordent en tout ce qu'il en fe- 
ra de befoin. Nous Notaires à l’ateftation d'iceux, 
& felon l’autorité & commandement que nous exer- 
cons en cette partie , avons ces prefentes Lettres 
fignées & fouscrites de nos Seins manuels: & lesquel- 
les neanmoins pour plus grande feureté, & affurance, 
ont été auffi fcellées & fignées des Sceaux & Seins des- 
dits Seigneurs, 
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BNoy. Dertrag zwifchen Churfürft Johann Seicdrich/ und 


Hergog Georg zu Sachien! aufgerichtet/ woburch 
bie ¿wifchen Johann des Churfürftens Hern Batern 


eligen] smd Hergog Georgen su Sachfen mar: ANNO 


cherie fic) entba(tene Sytrungen] fo von der Gut 


Cheilung erwachgen/ Beygelegt werden. Geben qu 2 53 3° 


Grimm den 18, MNovembris 1533. [Lunic, 
Teutfches Reichs-Archiv. Part, Spec. Theil. 
IL Abtheil. IV. Abfatz 11. pag. 44.] 


C'eft-à-dire, 


Accord entre JEAN FREDERIC Ekéfeur de 
Saxe, € Georce Duc de Saxe, au fujet 
de quelques Diférents, que le Duc GEorce 
avoit eus avec I Ele&eur Je AN Pere du moder- 
ne, touchant 1 Heredité Paternelle.. A Grimm 
le A8. Novembre 1533. 


oro GH Gnaden/ Wir Johann Friedsith /des D, Rós 

Mifdyen Neids Er Marfchale) und EhurzFürft/vor ung/ 
und in Bormmdfchafft des Hodsgebohrnen Fürften/ Herm os 
ham Ernfis / unfers unmundigen lieben Bruders’ und Wir 
George / alle Hergogen qu Sachfen/ &anbgraffen in Thuringen/ 
und Diarggraffen zu Meiffen/vor ung/unfere Erben und Sad» 
Fommen/thun fund und bekennen, Madden und als fid) elicye 
verfehiene Saber her/zwifthen wenlande dem Hochgebohrnen Fira 
fien/ Dern Sohannfery Unfern des Churfürften/und Nnfers Brus 
ders guadigen lieben Herm und Batter / und uns Herkog Geor- 
gen/ mancherley Srrungen erhalten, welche zum theil von unfer 
allerfeits Bateclichen Erxbtheilung erwachfen / derowegen fein 
Gnad £iebb. und Wir / einer Hinftellung /auf fechzchen und fech= 
gehen Perfonen/ vereinigt worden / impales und vermbge eines 
Compromifs, fo Gontags vocem Jucunditatis Anno Domini 
Sünffehenhundert cin und drepfigÉ qu geipzigE bewillige und 
aufgerichtet, 

So dann demnach die hernadigefchriebene / beneben andern 
hierzu verordner/ Mehmlias Ernft/ Graff zu Gleichen/und Herr 
zu Loma, Spoyer/ Graf unb Here zu Mannsfeldt. Günther/ 
Graf zu Sıhwargburg/ Herz zu Arnftedt und Sondershaufen/ 
Ludwig von Baineburgt zu Lengsfeldt/ Rudolph von Baineburge 
zu sengsfeldt/ Rudolph von Búnau/ Hannf von Miúincfwié / 
Koffmeifter/ bende Kitter/ Chriftoph von Taubenheim/ Haupt 
mann des Furflenthumbs Thüringen/ Friedrich von Thun/ que 
Weiffenburge / Wolff vom Ende/ Wolff von Weiffenbadh, 
Zu Schönfelß/de8 heil, Romifchen Reichs Erb-Nitter/ alle drey 
Ritter/ Andref Pfluge auf de Herafcbafft Somewalde/ und 
Kuauthhan/ Yannp/ Edler von der Panik zu 2(uerbad/ Ritz 
ter / Heinrich von Schleinig auf Gathan/ Nickel vom Ende zu 
Gotha) Wolff von Sconberg zu Meiffen/ Friedridy Brandt 
von tindau/¿u Belt / George von Kavlewis zu Kadcbert / 
Ambtleuthe/ Matthes Lofer zu <ebus. George von Breitens 
bad) / Doctor und Ordinarius, Gafpat von Teitleben/Dodor , 
Meldhior von Kusleben / Amptmann zu Sangerhaufen/ Benes 
dictus Pauli, Doctor, alle zu Mittenbergt/ Wolff Wiedemann 
zu geipzig/ Hermann Mihlpfort zu Zwiekat/ Vetter Bynner 
u Drepden/ Soham Oßwaldt zu Gotha/ Severin Starck zu 

Beiffenfelß/ umb Michael Alber zu WAltenburgl Bürgermeifter/ 
bie auch fold) Schieds = Richter = Ampt angenommen/ und dars 
auff eine machtige Weifung zu gegen Montags nad) Margare- 
tha/ Anno Domini fünffichenbundert ein und dreyfiigt / ges 
than/ und geforocben. Go haben fid) bod) sum Theil adn 
balben /fo Wir Hergog Johann Friedrich Gourfürft/ für uns / 
imb von wegen obgemeltes unfers Bruders/ auf nechften Tag qu 
Seipsigf Laurenti gehalten/ haben fürwenden laffén/ Serungeny 
auch jonft Mip-Berftande/ in vorgemelten 9)tadt-forud / aud) 
aufferhalb be8/ ander mehr Gebrecyen zwifchen ung zugetragen/ 
Derhalben wir allerfeits auf vorgetannter der Infern imtertbae 
niges Anfuchen/ gnadiglich verhängt und nachgegeben/ daß fie 
foldbe fürgefallene Zerung und Gebrechen/ in qutlidyer Sand: 
Tung nehmen mochten. S 

iib nachdem zwifchen imfeén des Churfücften Den Datern 
feel. unb uns Herzog Seorgen/ des Burg-Graffen von Leifnigtsy 
und unfer bepderfeits Graffen/ Herren von Adel/ und anderer 
vermengten Sehen halber/ auf den ergangenen Macheforudy ale 
Terley Bericht/und Segen-Berid)t befehehen und fürbracht, So 
haben fie ung nach Befichtigung und Dorlefung derfelben -Erftz 
lid) um, genanndtes von eifniq Sehen in unfen des Churfürs 
fien/ Fürftenehum und Ampten gelegen vereinigt. Dap er mit 
ben Gtittern/ Kenthen / Gulten/ und Gerechtigkeiten/ die auf 
ein fonderlich Pappiern Kegifter/ mit unfer jedes Perfihafft bes 
fiegelt vorzeichnet fenn/ an ting den Churfürften/ und infer 
unmiúnbdigen Bruder gemiefen foll werden, Lind nehmlic)/ fo 
fol! uns dem Churfürften/ auf des von teifnigts Güttern/die 
ex fin fein eigene Gitter anzeucht/ und bafür zu achten ferm/ die 
Gerechtigkeit / fo Wir / oder tnfere Ampt darauf herbracht /bes 
halten/ Auf welchen aber derfelbigen eigenen Gutter Wir/ auf 
unfer Cankley/ ober Ambts- Schrifften/ Steuer/ Folge und 
Dienft hergebracht/ bie follen von tins empfangen werden. Und 
fol viergehen Tage vor der Hberweifung des von $eifnigt/infee 
Ampe unb andere Bericht bey Shren Pflichten Dictum ferner 
gehört werden. Und wir ber Churfürft/ vor Ins und in Borz 
mundfdafe unfers heben Gruders/ wollen ung fürtan feince 

Kechens 
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Kechenfehafft an den fieben Dor fferm/ der von in ficbett/ Mel 
lid) 3Xoba/ $angenkiben / Emfiedel / Erffurfhlag/ Dictersdurff/ 
mpte und Keichenhayny fambt ben zugehorigen Geboléen / 
Fifeheryen umd Syagben/ anmaffen/ fondern foldje $ 
fol unfern Bettern/ und feiner Seb Erben/alleine zuft 
ber Dienfte halben fol es bleiben/ wie genannte von E 
unfer jeden bipher gedienet haben. y e 

Und ob wohl weiland Qerzog Sohanns Churfürft feeliger/ und 
Wir Herzog George / der Exffurchifehen fonde Burgersgchen | 
halben / eglicye unfere Kache/ mb Ertundiguntg / Abtheylung 
and Dergleichung derfelben/ bievoz nad) ergangenen Diad 
Spruch gegen Erffurth verordnet/ und dod) die endliche De 
gleicmg bisher verblieben/ So follen und wollen Wir/ die vie 
Kathe / fo hievon bierumb Befeblic) gehabt/ und neben Syneny 
noch ¿weene von Kathen/ dahin zu febtofen vergrditen/ wre Wir 
die auch jet alsbald verordnet haben /nochmabls eigentliche (tz 
Tunbigumgbarumb qu haben/ aud) die Abtheilung alfo zu madsen/ 
Was folder fonder Burger=tchen / gegen Unfern Herzog Georgen 
GFriefienchuns zu unferm Theil gelegen /daB ung die folgen und 
zugeiviefen mügen werden/ Wes ber aber in oder zu unfern des 
Ehurfürften/ ‚Fürftenehum ober Ampt gelegen/ die follen ung 
amd imeem Bruder bleiben/ und gemelte unfere Kathe und Gee 
febicéten fotten auch / nad) Tarirung ber Guither/ die Ubermaf 
foldser Seben/ fo cin Theil das andere tiberteifft/ gu vergleichen 
haben/ aud) nabmbafftig und mit Fleiß aufzeichnen/ unfér je 
den tiberfehicken / imb alsdenn bie Dergleichung an ander Hrt/ 
wie folches am gelegenften mag finden werden/ beftheen / und bie 
bemelbte Ubermaf deme unter ams auf der Kathe Dergleihung 
folgen/ des Ambten und Fürftenchum diefelben am nabeften gez 
Tegen fey. > 

{itd wann wir folder Dergleichung vereiniget. So follen 
Wir ber Gburfürft/ auff Montag nad) Thoma fébitff/ unfer 
SXetern / Herzogt Georgent/ die bertbrte fondere Burgerztehen 
aufamt der Sehenfchafft an VBippach/ mit feiner Zttgehörung/ das 
Dorff Dadhbedy and die vier Oor ffer von bet Srafffchafft Dies 
felbecb/ Nehmlichen Sinderbed) / Kirfehleben/ Teuteleden und Elem 
Múblbaufen / riberweifer/ Dou) foll einer dem andern/ ber bie 
Straffen und Dergleitung/ der Ende von Erffurth aus oder 
hinein/ fieder der Theilung und bisher herbracht / mit ber That 
nicht verbindern/ ev erbalte es dan gegen dem andern/ mit Reche 
vo? den zwolffen/ Anhalt des Machtfprucs. 

Desgleichen aud Burggraf Qaugl von seifinig auf die Leben 
frück/ in vorgemeltten Kegifter nabmbafftig vorerchnet/ Stem 
der von Beichlingen/ und die von Mannffeld zu Heldzungen/ 
mit den ebenftrictan / fo fie in unfern des Chuvfuvfieny und un- 
fers Bruders Fürftenchum zu verleihen baben/ bem Churfürften 
und die Grafen von Gleichen zu Tonna/ wo fie Shre angege- 
bene fepe eigene sehen / darüber nicht evhalten/ amd ber von 
Wildenfelß/ mit den Sehenfiticten/ in unfern Herkog Georgen 
Fürftenthumen gelegen / 118 tübermeifet werden. Alfo daf 
fer jeder dicfelbigen gegen einander Mberweifen/ Strafen und 
ten foldyer Schenftuce halber bey bem gnadiglidy laffen/ bag fie 
von Keche und Biltigécit wegen haben follen/ nd daß ung und 
unfern Erben gegen einander bie fantlichen Belchnungen bleibe/ 
wie fonft in den Theil-Bettel der andern unfer Velehnter halben 
ausgedzuiekt, 4 

Siermit foll and) alle weitere Evtamdigung/Ausfpúrung und 
die Difputation der andern bmterffelligen vermengeten Sehen hale 
ben/ wifchen uns beyderfeits/ und unfern Erben alfenthalben 
feyn aufgehoben /und die andern unfer Syebern zugerheilten Grafz 
fen/ Soerren/ und bie vom Adely fo bur und wieder in unfer 
beyderfeits Fürftenthumen/ vermengte schen und Grither fur fid) 
oder weiter zu Affterlehen/ eélichen vom Adel, S3ttrgern oder 
VBauern zu verleiyen haben / und vor der Theilung zu feiner 
Grafffbafft/ Qerfiafft/ ober Grithern gehdrt/ amd nit nad) 
der Theilung/ von unfer eines tinterthanen / an fid) bracht/fol= 
Ten einen jeden und er derhalben mit den gehens-Pflichten/ dahin 
vertvandt bleiben / unb Shme unverbindert folgen/ wohin er ge- 
theylet / und fleder der Theilung vermanbt gewefen/ Aber unfer 
jeden foll die Obrigteit/ tmb Borhmäßigkeit/ auch Steuer/ Fol 
ge und Dienft/ famélid) oder fonberlid) auf der Ganbleper ober 
Ambesfchrifften/ von folder in unfer cines Füürftenehum und 
Aemptern gelegenen Güthern/ unverbindere geleift werben /und 
bleiben / wie foldhes fieder ber Theilung herbracht umb gebraucht 
ift/ oder unfer Sede gebiet. Wo fic aber der vermengren fe. 
bat halben/ damit unfer Sedes sugetbeilet/ Graff/ Qer2/ oder 
von Adel / an dem andern/ in des Fürftenchum oder Yemptern 
bie Schen-Gritter gelegen/ mit der seheng= Pflicht nicht uberwie- 
fen würde, zutwige/ daß folebe schen umd Butter fid) an den 
Graffen/ Herren oder den vom Adel/nach Abfterben eines ine 
fragere verlebigten ober unfer einem/ von bem fie der Graff/ 
Herz/ ober Edelmann zu sehen gchabt/ heimfielen/ So follen 
alsdann folche verledigte Sehen und Guther/ burd) unfer einen / 
ober ben Grafen/ Herren/ oder Edelmann einen ber bem verz 
fiozben Sebentrages ebentrivtigt / wiederum durch Kauff-Wechfel 
oder aus Vegnadung geliehen werden. Damit wnfer einen/ 
fo die hergebzachte/ zudor angezeigte Gerechtigkeit darauff ges 
m / Fein Emtragt / Abgang/ 10d) Berlinderung daran entz 

ehe, 
1 Auch follen Wir Hergog Geovge/ auf vorbenandte Zeit / un- 
fee Gerechtigkeit am Schneberge/ aufferhalb unfers Antheils / 
der Berge Nus/ unfern Bettern dem Churfürften/ und feiner 
Seb Beridern /überweifen/ und die Graffen von Scwarkburgt 
durch ung den Chur tiefen. (auf einen gebúbeliden Xeverfal / 
wid Berandenis/ m8 und unfern Bruder/ und infer beider 


OMATIQUE 


Erber die gefamte Sehen mit unfern Betteen/ am Sand-Geridit Axno 


zuftchen) mit Sefernburgf / und darnacy burd) uns Soergogt 
Georgen/ bie gemelten von Sehwarkburgt/ mit bem Sands 
Gericht belehnety Wir aud) Sehlethetms halben durch unfern 
Dettern den Chur Fürften und feiner Liebd. Brudern/aud) She 
rev giebden Exben/ mbalté des Machtfpeuchs nichts angefproz 
chen werden. E 

Wiewohl aud) unfer des ChursFürften Herz Bater / inhales 
des ‚Drachefpruchs/ Landgraffenz Xode/ und ber zugehörigen 
Gebholke balben eine Theilung fúrgefeblagen / Dieweil aber 
folcye Thcilimg ein weiter Gemenge hatte einführen wollen / So 
ft für beqoepmer geachtet / das rff und die Gebolfe/ 
auf ein Geld zu fegen/ wie dann daffelbe auf fechstanfend Güls 
den gewirdert, Und follen Wir/ der Chur-Fürft/ auf unfer 
Socrñog Georgen gethane Nadhlaffimg die Wahl haben/ dreys 
taufend Grlden/ an Yocsims Thalern/ je einen für daey und 
zwanfig gerechnee/ auf Erin ffeigen Dormargtt su nehmen/ ober 
unfern Bettern/ Herhog Georgen/ auf bie Zeit geben zu laffeny 
Aber Wir der Chur Fürft follen zwifchen hier und Wennachten/ 
gegen unfeen Dettern/ Hergog Georgen / unfer Gemüch /woru 
wie fiefen wollen/ zu erkennen geben/ 1. Was aber mittler 
Zeit von foldyen Dorff und Geholge gefallen oder nod) bintetz 
feia einbringen / das fol ¿wifejen uns beyde zugleic) getheiz 
et werden. 


ein Machtfpruch ber Berg-Nukung halben Berfez 
bung gefiveben / babep foll es bleiben/ doch / bo fid) begebe /bag 
infer emer / vor der halben SyabresXedymung je zu Zeitin/ aus 
gufallenden Urfachen / eblicher Eilber oder Geldes/ aus ber 
Ming béburfftig/fo foll fic) unfer einer / gegen bem andern auff 
fein Anfudyen./ barinmen freumblid) und ungefebrlich halten/ Es 
follen auch unfer jedes Rchendtner / und andere Bergwergt= 
Diener auff des andern Käthe befragen/ von Gelegenheit des 
Vergwercés /des Fürftlichen Muges halben / ungefehrlichen Bee 
richt und Befeheidt geben zu laffen/ niche weigern/ Audy unfer 
jeder aus vielen bewegenden Irfachen/ fonderlich baf ber Bor 
zug und die Bereinigung unfer der Fürflen den Bergwercten 


Schaden zufügen fan auf den Bergwercten in unfer eines Fura 


fenchum gelegen’ und zu Forderung/ unfer beyderfeits Berga 
Nusung allen / Freyheit ohne Gefehrde zu geben baben/ ber uns 
geziveifelten Zuverfiche/ unfer jeder werde ung beyderfeits jum 
beften/ freundlich und getreulid) barim handeln, 


Bruder foll Uns und Infern Erben die Nugung der Fürftlichen 
Gebühr von folden VBergwere zum halben Theil zukommen 
laffen/ wie Wir es dann in Gleiehntifi/ gegen Sheen giebd. und 
Sheen Erben/ der frembben schen halber/ in unfern Fürftens 
thum gelegen / was fid) Yerg-Werge darauf erhoben/ oder 
Eninfftiglid) aufféommen wurden / auch alfo halten / Wollen 
aud) gemelten unfern Betten auf nechftfünfftigen Oftermarekt 
die Helffte/ des feiner Liebden Herz Vater feeliger den von 
EE bargegen gegeben / nad) gebürlicher Achtung cr» 
flatten. 

Der Ming halben ift abgeredt/ daß wit beyderfeits in dem 
Stande ftehen und mit einander mungen follen/ barinnen Wir 
für der fiirgefalfenen Sonderung geftanden und geweft/ bod) an 
der Marek und einen halben Oùt/ zu den halben Ort davon 
der Machtfpruch melder / und alfo um einen Dit eines Gulden 
zu fallen/ Bo aud) im Reich eine gemeine Mink-Hrdnung auf 
ericht wiirde/ bargu wir benderfeits billich mit Fleif treulidy 
fordern helfen/ fo wollen Wir uns derfelbigen nad; der Biltig> 
Feit aud) wiffen zu balten / umb mit folcher nenen 6 fol auff 
das nedfitünjftige Sabe angefangen und fortgefahren werben. 

Nachdem aud) im s)tadtforud in einem Articul weiter an 
gehenget/ wo fid) cflicher alten Gebrechen halben/ Gerichten / 
Straffen/ und Gleite belangenbe davon auf gehaltenen Tage 
iu Wurgen im fers und zwanzigften Sabre aud) gehandelt ¢ 

unb 
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imb in Derzeichnuß brace einige Srrumgen / zwifchen den 
Aemptern oder Lerten / binfürt zuttagen würden/ daß wir Diez 
felben nach Inhalt und Dermoge folder Abreden verfehaffeny und 
verfügen folten/ 2c. Damit num der Madefprud) in dem / umb 
was vor Articul damit gemein/ ein Flay Bornchmen erlange / 
fo haben ww diefelben/ wie bernad) folget/ nabmbafftig aus? 
Drucken und benennen wollen. , 

Und ift der Erffe/ nehmlidy des Gleits halben zu Bolfiberg/ 
und Weiffenfee/ ift abgeredt worden/ beiden Gleits-keuten bet 
Ende zu befehlen/ daß bicjenigen/ fo zu Weifenfee gleiten / zu 
Bolberge nicht gleiten dürfen /und welche zu Bolßbergt Sleit 
geben/ bie drixffen zu Weiffenfee aud) nicht gleiten/ wie foldyes 
vor Alters geweft. f P 

- Der ander / nachdem aud) etwo ein Amprmann zu Setbiss 
Tebeny Rung 9xiblauff genannt/ einen todten Stamm vor Erffurch 
auffgehoben/ SE beredt worden / daß derfelbe Soerzogt Friedris 
chen/ und Herzog Sohannfen gufteben foll. | 

Der dritte/ auf die Veranderung der Straffen/ nad Fries 

burge qu gehen / SE abgeredt/ daß Scrjogt George fol 
ches abfiellen/ und auf Dicbra fortgchen zu laffén verschaffen 
fol. 
1 Dierdter / imb den Daafnbergé und ehliche Aecker daran 
flofiend/ das Clofter Heußdorff/ unb das Ampt DoanbergE ber 
Langende/foll es bleiben / tmb die Gerichte und Grenf/wie das 
Hann von Meufebach fecliger gegen bem Amptmann zu Dornz 
bergE/ Dietrich, Ganfen/ gefebeiden hat. Als das eine Pergaz 
mene ausgefehmitten Zettel augveifet. y ^ 

Fünfter / ben Abt zu St. Jorgen, bet Ober-Sericht halben / 
inden s. Dorffern/ Qapfn/ Zorben/ Grafern/ Zanifeyen / 


und Gasfhen/ aud) bte Double dafelbft/ foll fib Dannÿ von | 
ertem/ Ritter / forber auff eingelegte Lbung und.Kunbde ges | 


dades Abts in viergehen Tagen nechjt erfhunden, lind fo er 
ettvag minber/ bann in bertibrte Abts Verzeichnüg und Kunde 
fiirbradht/ befünde/ fo follen bemeltem Abe bie Dber-Gerich- 
te folgen. 

Date / mb das Gericht au Qevingen/ wo nicht andere 
Kunde von Herzog Georgen Furbraché wurden / fo fot an benz 
felbigat Ende das Gericht unfern gnadigften Hera wie bae 
verfteinet/umd er Heinrich von Ende mit andern befibtiget hat / | 
bleiben, 

Siebender / umb das Gleit zu Thierfirice und Canter ge (oil 
von bepben unfern qnábigf und gnadigen Herren befohlen wer= 
den/ daß kein Fur z oder Wandermann gedzungen werden fol / 
fondern fie wnverbinbert ziehen und reifen laffen/ welde Straffe 
Shnen gefallig/ als das aud) vor alters gehalten, 

Achter / und die Ereyß- Straffen zu SambergE / weldye zu 
Camberg Gleit geben / die durffen zu Tiefehnick nicht gleiten / 
Und wiederum / weldye zu Tiefnick gleiten / bürffen zu Camberg 
nidht gleiten. 1 1 : 

Heundter/ umb das Dorff Abbtstobenik/ das fol bleiben 
im Ambt Cambergt/ mit Steuern /Folg / und Dienft ¿ue Mo 
len/ wie das bey Herzoge Wilhelms feeligem Zeiten gewefen/ 
doch unfehadlich bem Abt zu Burgeln und feinen Cloffer an ren 
Gerichten und Gered)tigtetten. 

Zehender / mb das neue Gleie zu Burelftadt/ zwifchen den 
Diche-Marckten/ follen unfere gnadigtte umb gnadige Herren 
abzuftellen verfthaffen. 2 j y 

Eilffter/ umb Obern-Rofenig bleiben bie Gerichte dem Ambz 
fe Dombergé / und das Opffer bem Pfanbern zu Opiedeenz 
Rofenig / bod) dem Clofter zu Heußdorff au feinen Schnen und 
Dienften unfehädlich. 

Zwolffter/ mb Sula atff ben Berg /, bleiben die Geridh- 
fe/ und Obrigkeit, tnferm gnadigft und qnadigen Screen / auff 
Sheer Gnaden Güter / und auff der Thum-Herven Güther/ 
bleiben die Gerichte / mb Hbrigkeit ing Ampt Eckersherge, 

Dreyzehender/ umb Kunis und Lafan foll es bleiben/ wie es 
Her Hemrid) Monid/und Mathias Steube/ vor Zeiten Sc) 
fer zu Dornberg/ lauts einer Zetteln gefheiden haben, 

Als auch in einem Articul des Machtfpruchg von Praebenten 
zu Meiffen Meldung gefehehen/ damit dann diefe Wort Einffs 
tiger Zeit in Keinen Mp2 Bevffand gezogen werden / wie es 
mt gemeint/ Go foll derfelb Articul feinen andern noch weis 
tern Derffand unfer beiderfeits halben haben/ dann wie ohne 
bag/ und allewege/ bie Theil-Zettel vermag£ / und jeden Theil 
des Bißthumbs mb Stieffes halben zu Meiffen giebt / und an 
She felbft mitbringet / Auch der TheilsZettel Berffand und ns 
hale ift. 

; dud aud) im Machtfpruch weiter verfehen/ daß die Geift- 
liden Zinß/ und andere Einfommen/ hin und wieder in und 
an unfer beeder Chu und Furfienthumen / immaffen/ wie es 
hiebevor gehalten/ gereicht werden/ So follen wir der bepber- 
feits auff diefelben gemiometer und wiedertauffliden Zing /MNu- 
Hung / Kenther und Güther / fo nicht incorporirte Pfarren oder 
Filial belangen/ gefehehene Derboth) gegen einander bey allen tm» 
fer Jedes Unterthanen und Berwandten/ freundlich und gang- 
Tid ohne Weigerung oder einigerley Fürwendung auffhebenywie 
soit dama biermit thun/ Darneben Wir aud) ernftlic) fchaffen/ 
daß folche alle jego vertagte und hinflrder jährliche 3innf/Kentb/ 
Sjtufgungen/ tb. gehembte Griter / denjenigen Cloftern/ Stifften | 
und Stiftungen ‚denen fie fürenthalten/ ungeachtet/ wer folder | 
Stifft- Guther Simp / ober Nugung/ in des andern Fürftenz | 
thum diefer Zeit oder Fimfftiglich cinnimbt / verwaltet oder ine | 
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welchen foldye Simp fiventhalten / auf Anfirden fatemigE ver 
belffen / und die Güther verwalten laffen. Was aber bertibr> 
ter Clofter und Stiffte incorporirte Pfarren mb Stiffeungen 
belanget/ derohalben nicht vorkin fonderliche Derträge aufges 
richt / qud) die nicht unfet jedes Fürftenehum nabmbajitig / fon= 
dern den zugetheileen Stifften zugehorig fepn / Darum foll auch 
Erfindbung_genomnen / imb wo wir uns felber Darum nicht 
wurden vereinigen / bud) die 2roolff/ Snbalt des Madhefprudys/ 
gehandelt, und endlich entfchieden werden, Desglewben follert 
auch die Bwolff alSdann handeln/ was ber ausgegangen Món 
nid) halben von Keinhardsbon / von bem Einkommen der 
Guther und Sinng/ fo gemelt Clofter/ in unfer Herkog Georz 
gen Süvftenthum eingutommen und zu heben hat/ Sybter tinter- 
haltung halben abjusiehen/ Und von dem gemelten Einkommen 
auf eine Perfohn jarlidy zureichen fenn foll/ bod) bag von nun 
an die Guther gegen Reinhardtsbom folgen/ und wie andere 
Saul ungehindert zu verwalten / und zu befteHen/ zugelaffen 
werde, 

Nachdem auch im Machtfpruch weiter vermeldet/ bafi wir 
uns nicht follen annehmen/ nod) einen unfremblichen Willen 
gegen einander faffen/ ober haben / wie eg der andere in feinen 
Furftenthum und Landen haltety 2. des follen wit ung beider= 
feits der Religion und fonfien anderer Sachen halben alfo hal= 
ten/ Auch, allen Unwillen/ ber fid) zwifchen ung derwegen und 
fonft eine Seitbero zugetragen/ in was Wege folches befehehen / 
gegen einander freundlic, fallen laffen/ Und nad) GOttes Be= 
fid) von Herzen verzeihen und vergeben Ang auch zu Feiner 
unfreunblichen Handlung wider einander/unter wafferley Schein 
oder Weiß foldyes befehehen mochte / bewegen laffer. Sondern 
einer ben andern freunblids meinen/ ehren und in allen/ das 
Shme/ und feinen Sanden und Leuthen zu Mugs und Wollfartly 
Fommen mdge/ damit Friede und Einigkeit erhalten / freumblidy 
imb getreulic) fordern/ und daran nicht verhindern/ Uns attd) 
gegen einander mit Katy und that/ Furderung / Beyftand amd 
Soulff. in deme/ baf bie Baterlidye Erbtheilung aud) die Erb- 
verbrüderimg und Erbeinigung vermigen / und bie Blutsz 
vermandenús billidy erforbert/ freundlich wnb getreulich erzei= 
gen und beweifen. g 

Lind do je zu Zeiten in unfer Gurfilichen Regierung etivas flr 
fallen wiirde/ barum wir uns mit freundlichen Schrifften inb 
Berichten mit einander felber nicht möchten vergleichen / daß 
algbanm wir unfere verftandige/ fehiedliche und getreue Rache 
barum forderlich zufanmen fehrefen/ und gutblid) follen verglei 
oyen Laffer. Und do wir dure) diefelben aud) nicht möchten verz 
einiget werden/daB wir alsdann die Qwolff aus der Sandfehafft/ 
Snbalts des Articuls im Prachtipruch verleibt/ erforberm/ und 
res deffelben / die Serung handeln und uns verrichten 
affe. 

Damit aber aud) bey ben Unterhanen das vortonttert werz 
de / bgburd) wir beyderfeits gu unfreumdlichen Willen era 
fen mocbten/ So follen und wollen infer jeder in feinen Sanberr 
imb Gebieten mit allen Anfern ttmtertbanen eenfilid) verfchaffen/ 
daß fid) Feiner unterftehe/ einige @thmabbrieffe/ wider unfer 
einen/ und feine Verwandten ober Unterthanen zu fdyreiben / 
nod) fid idbtroag angumaffén / oder gu unterfiehen/ in des anz 
dern Fürftenthum oder Sanden/das dem andern billich befelwer= 
lid) zur achten. 

And was fonft mehr im Mactfprud;) vor Articul fielen / und 
ausgedaekt/ davon iet Feine weitere oder neuere Handlung bes 
fiveben / bie follen hiermit alle wiedernm/ Shred Snbalts repe- 
tivet/ fváfftig bleiben. 

1nd das wir obberrannte Johann Friedrich Chu Firft/ vor 
ung/ und in Doamumdfehafft unfers Lieben Bruders/ Serm 
Syobanne Ernften/ und wir George/ Gevettern/ Herzogen gu 
Sadfen/ ze, für ung/ aud) unfere Erber und MadFomnten / 
ung felber und unfern Sanden / Seuten tmb tinterthanen/ zu 
Wohlfareh/ Troft/ Frieden/ Nube und Guten / Diefe obgez 
foricbene Articul fo mit unfern Wiffen und Bewilligung / wie 
obfichet / burd) wnfere beederfeits Berordneten und Gefchiekten 
gchandelt/ abgerebt / und ertlüvet/famt allen bent / was fonft im 
Sytatbtfprucde weiter verleibt/ ohne allen Auszugt / 9Xerpfüdit / 
Behelff/ ober Einrede/ wie es fürfalten/ erbadyt/ ober Nal 
men haben möchte/ ftet/ feft/ und unverbrächlich/ auch getreu- 
lidy/ und ohne alte Gefebrde dem alten tyolge zu thuny und gez 
leben foldye Handlungen’ Abreden/ und Ertlavungen / aud 
in feinen gefahrlichen/ unbilficyen oder ungleichen Mip-Berfiand 
ziehen Laffer wollen/ med) follen/ Das gereden/ geloben und 
befennen wit bíermit bey infeen Fürftlichen Treuen wahren 
Worttern und guten Glauben unter unfer Jedes hieranhangen= 
den Snfiegeln. Daf aud) wir die obgenannten Sechzehen und 
fedhzehen Berordneten alle diefe Articul , inmaffen wie angee 
zeige / zwifchen unfeen gnadigft md gnadigen Seen auf Shrer 
Churzund- Fürftl. Gnaden guadige Nahlafimg alfo gehane 
belt / abgeredt/ und ertlahret / Hiern haben wir aus jedes Sy» 
rer Gut z unb Fúrfil, Gnaden verordneten Bier/ nehmlids tuf 
Graff zu Gleidhen/ ımd Herz gu Tonna/ Qover / Graff und 
Herr zu Mannsfelde/ Qannf von Münewig/ Sitter / Hoffe 
meifter/ Chriffoph von Taubenheim/ Hauptmann zu Thúrin 
gen/ Ludwig von Beineburgt qu sengsfeld/ Andreas Pflugt 
auf ber Herifchafft Gommerwalde/ Wolff von Weiffenbacd / 
Ritter zu Soponfelf / des heiligen Kömifcyen Reichs Erb-sxit= 


nen hat/entridse/ aud bie vertagten Sing / und Kenth zwifchen | 

bier und Pfingfien/ ohne alte Anefiube bezahle werden / Wir | 

wollen auch beriheren Eloften / Sarfftea und Stifftungen/ * 
Tom. LV. Parr. Il. 


ter/ and Heinrich von Scyleinig/ gum Sathan/ unfere ange- 
bobine Siegel und Pettfchaffte/ qu rechter / fteter und ewiger 
Gebacbtnus und Wiffenfhafft an Diefen Brieff eo tim 
henge, Der geben a zu Srimm/ Dienftags nads Ds 

à aches 
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arhzehenden Tag des Monats Novembris, nad) Chrifti unfers 
lieben Heron. Geburth taufend fünffbunbert/ und im drey und 
dreyBiglien Sabre. 


Boh. Friedrich Churfürft/ George Herzog zu Safin. 
mpp. 


LXXVI. 


Bertrag atvifefen Fohann Friedrich Gourfürft zu 
Sachfen/ und bero unimünbigen Bruner Herkog 
Johann Ernften eines dann den Burgermeiftern] 
und Rath der Stadt Erffurt andern Theile; Lor: 
inn Die zwifchen Sybnen wegen des Bergleitens oder 
Borteitens in die bemelte Stadt entftandene itviftige 
Feiten bengelegt werden. Geben su Seiprig Dienftag 
nach St. Andree 1533. (Lunia, Teutíches 
Reichs- Archiv. Part. Spec. Theil. II. Ab- 
theilung I V. Abfatz II. pag. go. ] 


C'eft-à-dire, 


Accord entre Jean Friperic Elefegr de 
Saxe pour lui, ES pour fom Frere mineur le Duc 
Jean Ernest, avecle MAGISTRAT de 
la Ville dERPHORD, pour l'Accommodement 
de leurs Diférents au fujet du Droit de Conduite en | 
cette Ville, C9 de la Précedence à y obferver. 4 
Leipfich le Mardi après la Fête St. André 


1533. 


30 GOttes Gnaden/ Wir Albrecht / der heiligen Kómiz 
foyer Kitchen des Titteld Sancti Petri ad vincula Priefter/ 
Gatbinal/ "Legatus natus, zu Magdeburg und Denk Exrhs 
Bifthoff / Primas, amd des heiligen Kömifchen Reichs durch 
Germanien Erk>Kangler und Cburfürff/ Adminiftrator deg 
Gtiffts zu Halberfiadt/ Diarggrave qu Srandenburg/ zu Stetz 
tin/Pommern/der Caffüben und Wenden KHerog/ Burggrave 
zu Nücnberg/ und gücft zu Rügen/ als ein Eres-Bifchoft zu 
Magdeburg und Marggrave zu Brandenburg, und Wir Georg/ 
Hertzog zu Sachen / Sandgraff in Düringen/ und Marggraff 
zu Meiffen/ Befennen biemit und thun funb/ Nachdem fid) 
avifchen dem Hochgebornen Herren Sohanns Friedzichen/ ertyo2 
gen zu Sadfen/des heiligen Römifchen Reichs Ertz-Marichalet 
Ehmfürfty fanbgraff. in Souringen und Marggraff zu Meiffen/ 
für fid) und derfelbigen unmindigen Bruder Hertzog Sohanns 
Grnfien/i,  tinfecm fremdlichen lieben Herrn Oheimy Bruder 
amd Better an einem/ und ben Erfamen unb Beifen unfern 
lieben getremer Yürgermeifteen/ Kathe und Gemeinheit ber 
Stadt Erfurt anders theils/ Sreunge des Bergleithens ober 
Dorreithens in die Stadt Erfurt / auch anderer Sachen mehr 
halber /erhalten/ baf wir diefelbigen volgender maß vertragen/ 
amd zum Austrag abgeredt. 


Memlichen/ baf bie von Grffutt gedachts unfers Herren 
Dbeimen / Bruders und Dettern/ aud) feiner Sieh Bruder und 
Mathfommende Gelepts-geuth oder Borveittere/ wie voz alters/ 
in die Stadt Erffurt bis vor bie Nerberge/ auch barburd) und 
daraus vonureitten nicht verhindern follen/ hinwidderumb fol 
ein Churfirft zu Sadıfen und derfelben Exben/ die von Erffurt 
an der Empfahung ber hohen Standes Perfonen aud) nidyt 
bindern/und fie reitten Taffen / wie voz alters / fo fot aud) einem 
io qu Mentz/ und den von Erffurt/ bie Dergleit- 
tung und Derfierung in Exffurt/ wie vor alters berfommen / | 
bleiben / tmb ob in diefen obbertivten abgeredten AUrtickeln/ einige 
Strunge ober Mif=DBerflands fürfiele/ fo foll die Deutunge 
deffelbigen bey uns fempelich fiehen. Mann wir beyde aber nicht 
mebe find/ fo folle foley Mip-Berffand/ Zuhalts der Qertrege/ 
feine Dertterung namen. la 


{md nachdem bie von Erfurt das Schloß Cappelndorff hie- 
$0? weyland Churfürft Fricbrichen fecliger Gebechtniis Pfandt- 
weis haben zukommen laffen/ fo foll derwege jnen ein Reverfal 
Dartiber vollzogen werden. 


Dieweil aud) fein Sieh auf unfer freundlich Fiirbitte/ feiner 
ticbe Anforderunge/ gu ben Erffurtifchen Naths-und ander Búr= 
gersschen/ falten zu laffen bewilliget; So follen aud) feine Liebe 
fie belebrien / umd bem Nath und Einwohnern die Sejen= Brieff 
volnichen/ wie fie die vom Herkog Ernfien feliger Gedechenis 
gebabt/ und was bie hievor gefewome sehens-Pflidt / und die 
SBelebnumge mit fid bringt/ darzu follen fie/ und nicht weiter/ 
verpflidye fein. V 


Der Uber-imd Durchtrifft halber zu Ollendorff fotf hier stoi- | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


V. & 
Es foll aud; der Nath von Exffure mit ben Sequeftratorn gu Anno 


Düringen fid) der Schneide Mullen halben zum Thambady mn 

Sanbelung laffen/ doch) daß ben von Erffurt der Dorrath in 

alle Wege volge/ was jnen daran zuftendig. Und fo befunden/ 

daß der Walde/ den Nickel vom Ende für drenhundere Gulden > 
den von Erffurt verfaufft/ den £eutben zu Thambady zuftendig 

geweft/ und er dag zu verteuffen gehabt; So follen die von 

Exffurt bey dem Kauff bleiben / Aber fonft und one das / follen: 

fie jx Rauff-Geld von genannten vom Ende widderumb empfac 

ben / und das Solá abtretten / Was fie aber für Hol nach bem 

Kauff darvon betomnen / a iy daran abgerechent werden, 


ES foll aud) den von Erfurt zuflehen und rbieber folgen jte 
Gerechtigkeit / fo fie zu Ditflebt ne Wechfel ie ne 
halts ber Sthwarkburgifchen sehen = Brieff/ 
breuchlid) herbracht / Aud) die fümffig Acker Holg bem Klofter 
Georgenthal bleiben / wie aud) ben Sequeftratorn dem nadı= 
zukommen bis und bargegem follen bem (purasürfien 
RS Berfepreibunge darüber unvergiglids wieder zugeftalt were 

V 

5 


IL. 
. Desgleicven foll audy ber Chur-Frieft der von G'ffürt @eift- 
lien. und Sofpitaln jte Gitter / infe / Renthe/ Gericht und 
Gerechtigéeit / fo fie im urffenthumb Gacbfen darauf berbraché 
und haben/ fo dis Sabe noch bep ben Seuten ausftendig und 
tünfftig vertagt werden / folgen und fie berfelbigen gebrauchers 
laffen / widderumn gleidhformig die von Grffutt des Chur-Fürs 
fin Geiftlichen odder berfelbigen Stifften / vas jnen der in jren 
Gerichten/ aud) in ber Stadt gufiendig, Es foll fid) aber der 
Rath zu Erffurth feiner Bormepigkeit nod) Befehls mit Gee 
fdoB/ Steuer/ Dolge/ nod) anderer Gerechtigfeit/ ber End / 
und fonberlid) sut el / Kinckeleben / groffen Brembad) / nods 
auf den Fubrwergen / Grefenthonna / Gyoltbad) und ane 
bern anmaffen / dergleichen ber Chur-Fürft auf feiner Goftz 
lien. Güttern/ in ber von Grffurt. Gebiete gelegen / auch 
thun fott. dii 

TL 


Do, aud Tünfftiger eit die Sandfchafften / umb offenbarer 
und Eindlider des Xeidhg ober des andes Moth und Xettumg 
willen / fich anlegen wiirden/ foll in bem Gall von wegen ber 
Sadhfifehen sehen nichts benonunen fonder vorbehalten; Was 
aber fonft bie von Grffurt von foldyen Sehenen / bey Hevgog Wils 
helin/ Nerfog Œrnfien und Herhog Wlbredyten/ nod) der vorigert 
Sand-Graven qu Düringen Zeitten ‚nicht gethan/ nod) zu tun 
f&uldig geweft/ damit follen fie hinfürder/ burd) das Sauf zu 
Sachfen aud) nicht befehwert pere 

1 


und wie fie das 


Die entleibung Sobfien Oumbridhe/ auch den Zug 
berg/ belangend / foll allentbalben auf unfer befche 


gegen Nils 
handelunge abgelebent fein, : 


ene Unters 


X. 

Aber bie Gericht auf bem Nodeland/ amd die YAmpes-Gebree 
chen gviféhen Waffenburg und Múlberg/ follen Pi Brefichtis 
gung und vermiige der que abgehandelt werden. 

I 


ES foll_audy die neue ESdjencéftad zu Berlftadt abegethan 
werden/ Es möchten damn die Einwoner inmenbig fehs Woz 
chert unb dzeyert Tageny den nechften beweifert/daB fie tiber verz 
wehrte Zeit eine frene Gthencéfiadt gehabt / Auf den Fall follenr 
fie Darbey bleiben / und bie Derfilrunge dif Gacugnis folf auf 
beider Teil Bewilligung für Barthel Brrihel / Anpfinann zum 
Eckersherge/ befehehen/ bod) daß jane jeder Theil/ einen Nota- 
rium guguozbenan/ Macht habe, i 

XII. 

And nachdem fid) fonft mehr Serungen erhalten / fo follen die 
felbigen alle/ aud) die/ fo, fid) zuküngfeig sutragen modten / Ste 
Oertterunge namen / vermoge br Bertrege/ fo gtifdjen bem Sauf 
zu Sadfen/ und denen von Erffurt aufgericht / welche allent= 
halben jres Snbalts bep Wirden bleiben/ tmb gegen einander 
verfolget werden follen/ dem dann nod) beide Theil bie jren auf 
den Tag Purificationis Marie gegen der Naumburg aufn Abend 
einzukommen vergzdenen follen / Sn denfelbigen unverfeagenen 
Strungen/ vermmüge der Be au banbeln, 

XIII 


So fich dam aud) atfertep thetlids Syanbelunge gugetragen / fo. 
follen bie Perfonen/ fo hierinnen verdacht oder befcmert/ aug 
Sabr/ Sorgen/ Verdacht und Vefehwerungen gelaffen werden/ 
und fonderlic Herman vom Hofe/ 20mptmann zu Baffenburgs 
was er auf Churfiirfliden Befehl ober WAmbts halben gchan= 
delt. Desgleichen fol aud; Soeintid) Spignafes fambt feinen 
Dienerny jer Befteickung los feyn. — tb vorgenannter Herman 
vom Sofe/ foll fid Feines unguten noch argen der von Exffure 
und ber jren halber beforgen/desgleidyen Dinibberimb ein Kad 
und die jren/ aud) von Herman vom Hofe Feines Unguter noch 
Arges gewarten/ und fid) bepbe Theil an gleich und Kedyt/ für 
ordentlichen Gericht gegen einander begnügen Inffen/ alles ges 
treulid) unb ohne Severde. 

XIV. 

Des qu ttrEimb wir Albrecht/ Cardinal/ Segat/ Eré-Bithowy 
Erf-Eanlec unb Gburzsürit/ und Wir Gig) ore fy 
Sadfen/ x, obgenanne/ unfer ieblichce tmfer groß Snfieget 


{den und Mifericordia Domini bem nad)gegangeh werden /was 
Peri durd) Dergleichung oder fonft abgerent unb bemilligos | 
fein foi, " 


wiffentlids/ an diefen Brief bat hengen faffen/ ber geben ift zur 
geipgig/ Dienflags nad) Andree , beg heiligen wolf Boren 


| ag/ nio Cheifit unfers lieben Serm Geburt/ funffgehenkuns 


Bert; 


1533. 


Dec. Bereinigung swifehen bem Königreich Dánnemarc und 
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bert /umb barnad) ít rep und dreifightat Sabre /roa8 fics aud) 
nad) nechften zufehreiben der vom Grffürt des Churfürften 
Gleytssgeuth / vorreitteng halben zugetragen/ das foll feinem 
Theil gu Abbruch not) zu Dortheil feines fugs geveidyen, 


LXXVII. 


Hergogthinmern Schleftwig und SSolficin/von König 
und Hergog Chriftiano IL. fowohl vor fich als 
im Namen feiner unmünbigen Gebriidere/ zu Unter: 
haltung Fricd/ und Einigkeit allerfeits Ynterthanen/ 
uno Nug gemeiner wohlfarth aufgericbt] wodurch fie 
fic fowobl über bie Mechts-als einander zu leiftende 
Kriegs--Hilffe vergleichen. ^ Stenbéburg Freytags 
nach Andrea Apoftoli tag Anno 1533. Mit Konig 
Chriftiani IV. Confirmation dom 9. May 1623. 
[Des Hoch S ürftt. Saufes SchleBwig- Holftein Sot: 
forp/ in. denen Œrbtheilungs: Anions- Defenfions- 
auch andern Receffen , Sehen» Briefen/ Friedens: 
Ssufteinnentenzc. gegründete gerechtfamelin Beylagen 
iub num. ız. Lonporpii Aéta Publica, 
Tom. XIL Lib. XIII. pag. 350. d’où l'on 
a tiré cette Pièce, qui fe trouve aufli dans 
Lunre, Teutfches Reichs- Archiv. Part. 
Spec..Continuat. II. Abtheil. IV. Abíatz II. 


pag. 32.] 
C'eít-à-dire, 


Union conclué entre le Royaume de D'ANNE- 
MARCK (9 des Duchés de Sleswich- Holftein, 
ar Curistian III. Roi de Dannemarck 
ES Duc de Holftein tant en fon Nom qu'au Nom 
de fes Freres Mineurs, pour le Bien commun, & 
la confervation des Sujets de part ES d’autres par 
laquelle on convient de ce qui regarde l'adminis- 
tration de la Fuftice, ES des fecours de Troupes 
qu'on fe devra donner reciproquement. Le Ven- 
dredi après la Fête de St. André Apótre. Yy33.| 
Avec la Confirmation du Roi CHRISTIAN) 
IV. le 9. Mai. 1623. 


gor SoOts Gnaden/Wir Chriflian Exfaename tho Nors 

wegen / Hertoge tho Selefwict / Holftein / Stormarn 
und ber Ditmarfchen/ Grafe tho Oldenborg unb Delmenbozft. 
Dohn funt) und befennen biemit bffentlid) vo» ins unfe Anz 
múnbige Gebrodere/ unfer allerfibS Exven und Natahmenden/ | 
vif fimfis voz alles weme/ bat wy Erfilid) Gode bem Almed)= | 
tigen tho Saves umd ber Soilligen ungedeelden Dricheet tho 
Eeren tho Imderholdung Grede und Eenigkeit/ unfer allerfids 
tinderfaten/ Hef tho gedie/ Beftande/ und Mütthe gemeener 
Molfahre des Kites Dennemarcken/ fampt unfen Furftendomen 
Schlefwic/ Holftein und Stormarn/ ung hebben vereeniget / 
tho hope gefettet / vorbunden und vordeagen/ wo v oc gegenz 
wardigen in Krafft düffes unfers Breifes hiemit offentlice uns 
vorenigen/ tho hope fetten/ vorbinden/ tmb verdeagen/ itl) 
dem vorgefehreven Rice Dennemarefen fampt allen erent Snge> 
feten / nemlidy und alfo: Dath Komictlicte Majeftat und de 
RyFeseRede tho Dennemarcken / mit fampt den deren Adel und 
Fnwoneen des fülpigen SXpfe8/ des gelifen wy mit den unfen 
an Part dat ander / von beiden Siden/ oc itlicéer befunderlicé 
altetideh / trulicéen/ fruntlicden / und Nhabarlicken wolímees 
nen und fürbern/ fon beftes wethen/ und argeftes wenden foll. 
Tho bane offt jenig Deel under uns / pbtl were &oniglide Maz 
jeftat tho Dennemarefert/ 20. ebber wy Hergogen tho Salef= 
toic Holftein/2c. be eene den andern bedde tho befpretens effte 
warumme tho belangende / ibt were umme wat fate ibt wolde/ 
umme Sand offte {tide / Pleene cbber grotly/ wo ith mtidste gendz 
meth werden/ nichts utbeftheiben / fo fal folcke Gate Twidrad)t 

© und Imeinigkeit vor achte unfer beiderfidg Rähte geflellet/ ingez 
bracht ande geklageth werden/ welcte Söftein unfer beiderfidg 
Kehte folten tho Kolding bynnen tien Monaten nah der Forde 
zunge des Elagenden Parts/ intamen/ybth were den Safe dath 
ende offte merekliche Orfate vorfelle/ dat idth fo haftigen und 
yligen nicht gefehehn Eonde/fo fall tdtl doch binnen ar und Daz 
ge thom alterlengften gefeheheny und defúlvigen Softein unfer 
beider Parth geordente Kabte/follen tho &olbingen nicht uthtgeny 
ebber von einander fiheiden/ fie hebben dente folefe Erringe/ 
Gcbrecée und Aneinicfeit by event Ende entlicken geftheben/ uy- 
gehaven und in Früntfchop edder edité vordragen/ und wy beide 
Avericheithh vorgefchreven von beiden Parten/ follen wefen und 
fin verpflichtet) / cin itlicter van unfen adıte Rehten/ be tho der 
otorffih gefthicéeth und deputirt fin/ fo offte bat von noden/ 


fo lange folcfe Sackett vorhandelt werden/ ever Ecbe/ Pflichte 
und Geloffte genglich tho vorlaten und lof to geven/ folcée unfe 
Softein verordnete Rehtey follen fid) oc chovorne/ ehr bie Erz 
fantnug in der Twidradit/ Erringes bar fe nummer befehedert 
fin/ gefayith / famptlicten und eindrecheiget by evens Eede eines 
Upmanns md Schedeg-Xichter vorglicten und voreinigen/ alfo 
und darumme effte fe fick des Utbfpracts nicht Funden vorlitert 
und vorbragen / dath cines Decles achte jegen des anden Deels 
achte fententierden und fprecten / welcten Parthe alsbam deftile 
vige Upmann in ber Gaken byfallen werderh / bem fall bat aite 
der Darth tho folgende fanildig fin /unde barmebe follen wy beiz 
be Avericheit mit ben GSoficin 3Xebtem in ber Sater nidtes 
mehr vornemen/ fonder an der Œrtentnif / fonder jenige Rechts 
Gancé / ebber appellation / gentiegen laten. Doth wath under 
Softein Kehten twelve affeeng und eenid) erFennen/befluten umb 
affeggen/ bath fal alwege anbe Hymann by made bliven, tine 
de roy Averichere darunder die Upmann und Schedes-Nichter 
befeten i8/ follen in Inter Mabte deme Opmann fine Ecbe/Pflich= 
te und Geloffte / fo offte ibt in foleker Qandelung von noben fin 
werdt/ tho vorlaten verpfliche fin /fo ferne he under Kon, Maj. 
tho Dennemareken effte unter ung Sergogen tho Schleßwict und 
Soltiein 2e. befeten ys/ oc fo fol neen Parth des andern apen= 
bare Fiende hufen/ herbergen/ begen/ lieben. effte in jenigerley 
Mathe upholden noch thofalten/ oct mith tho ftouen / nicht fur= 
dern hemlid) ebber openpar. Uppe dat oct von tinfer beiderfidg 
tinberfaten und Sjnmanere defte bete: Œenicheit / Fredeund Recht 
moge vorgenamen/ und erbolben werden / hebben Wy tins fo 
vorlyteth/ voreiniget und vorbragen/ war jbtb fo Eunfftictlidy 
gefibege/ dat jenige Roninclide Majeftarhs Underfaten Geiftz 
lid) offre Weltlid) / Eddel ebber Unebel/ nenen Stat/ Condi- 
tion, edder jenigerley Perfone uth genamen /vorunvedytet wiirde 
joth were von finer eegen Averichert/ ebber oc von der andern 
Avericheit tinderfaten / ebber ocf effte jenige Kon. Diayt. tme 
derfaten von Uns Frirfien tho Schlefwie und Holffiein vorunz 
rechterly wurden / und wedderume fo jennige Anfer Fleflendomert 
Underfaten/ von Ronigl. Maytt. tho Denmemarcón vorunredy= 
tech wurden/ Sic? geven tho einer von beiderfidg Avericheit effz 
te Unterfaten / in differ geftalth / effte ein under Sonigl. 
Mant. Underfatenen / fit geve tho tins Fürften und Ser 
fogen tho Sdlefwiet und Hollftein 2c. ebber Unfan Adel und 
Underfaten wedderiimme / oc wor welete 1infen Fúrftcndds 
men fif geven tho Königl. Maytt. und des Nyekeg>Kade effte 
Underfaten in Dennemarcten und begerbe geleide/ fonde unde 
wolde ocf recht lieben / pdt wehre in wat Saten eth wolde/ fie 
belangende Eere/ Sif und Guth nichres butenbejcheiden/ pbod) 
bat de Kandel der Geifilichéeit nha ade Recefità des up fringfts 
geholdem sand-Dage thom Kiele in duffen Furfiendsmen upges 
riche/ in feinee Werde md Macht blive/ und Wy genennse 
Fürften baven dath nicht to antmorben willen fehuldig fin/ üt 
jenigerley Macht/ DeÉ follen Kon. Mavtt. tho Dennemarcten 
de Kytes-Kadt / gemeene Adel und Sngeferen / wor be alfo ums 
me bavengenennter Saten angefucht werden/und herwedder Wy 
Fürften und Herkogen tho Selefwicé und Ron Ahr Adel 
und Sngefetens efft Wy in folder geftaltth oof belangeth und 
angetopen wurden/ verpflichtet fin/ by unfer aller Eeden/ tite 
wen und gueden Geloven/ bat befdywerdte Parth tho handhaveny 
tho Nechte geleibenbe und tho vorbibbenbe/ dartho des Klegers 
Sacke vorfebrievende an de ander Avericheit und bat ander ea 
Dé fo follen Wy bende Avericheit und Parte verpfliche füt/art 
he jenige Entfbulbigung/bynnen tren Monathen nha bet tibtb/ 
alfe de Säcke vertlaget ys wurden/ van dem befehwerden Dar: 
the/ dartho tho fehickende ein jeder vier von ttufen Kebten / benz 
ne fallen die achte lnfer beiderfides Rehte tha Kalding intamen/ 
and dar by even Truwen und oven night utfamen/ edder von 
einander fdyeiben cher folcke Tivitracht und Mneinicheit gang unb gat 
varbragen/ vereiniget und in Grüntfthop edder in Redite verlis 
fet fon / jdt were denn Gacke/ bat fa grate erbe varfelle /dat 
ibt fo yligen midst geftheben Funde / fo fol ibt) dad) bümen Sar 
und Dage up dat lengfie gefthebn / tnd wy jeder Avericheit Tots 
len fin verpflichtet / fa lange alfe be Gate waret/ und fo offte 
jdth von noben is / pelicter fine vier Reden de dartha verardent 
fin/ Eve Fede und Plichte fa lange wa vorgefthrecven tha vorz 
laten. £x fallen defitlvigen Infe achte deputierben Kehte/ fa 
balde fie by einander famen / fick erft vorbragen und veralicéen / 
ehe fie jenigen Handel vornemen effte beginnen/ by even Eedert 
cines Upmanns effte Averrichters / und fy umme waterley Twis 
dracht edder Gate idth fy/ alfa unb darmnme efft de achte fick 
von beiden Parten nicht verlifen Funden/ und Biere Fenden pez 
gen Dierey fo fal de Erfentnus by Madre bliven/ bet be ups 
mann thofalth/ Sedad) wat umdir den acte Nedert faffe eina 
drecheigen erkennen und affegen/ falicés fall abne Hymann allez 
tibt by Mache bliven/ und wat alfa erfanbt ind duffgefecbt 
Yoerbet / wo hierpargefchreven / barmebe füllen beide Parte mit 
bent verozbneten Rehten/ ante jenige wider KRechtganek/ tttftudtf 
edder appellation bendgen laten / Und welckeren Upmanıt de ady= 

te verordnete Rede alfa fenptlicyen Fiefen werden / fo be in dem 

Kyte Dennemarcken effte in unfe Fürftendomen befetet/ fo falz 

len Wr Avericheit darunter he befeten /nabe fine Eede und Pfliche 

te/ fo affte dat behuff i8/und fü lange be Handel waret/dartho he 

gecfdyet werdt/tha verlatende verpflichtet m/mes averft bie meeftert 

und diemehrer Deel vari de achte deputierte und verardnete Kede/ 

fernen inib affeagen / von vargefdyreven dat füllen By beide Aves 

ticpeit und Parte by unfen guten Truwen unb £oven/tho hands 

havende und tho befchtittende act tho vorbrttenbe varpflichter firm 

Dad) fal niemannte E unfer bepber(ibe Vmberfaten fict einer 
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ANNO’ des andern Averichere und Richtee ede. fy pur Rieke edder | 


33: 


tinderfaten nicht beklagen mögen/ Eth hebbe fick den vorhen je 
der Deel vor finer gebdelidyen Avericheie und Kichter/edt fo ym 
Micke edder Frrfiendomen vorgefereven / erft betlaget / und fin 
Recht geberen / und alldar nec Recht hebbe bekamen Fonnen / 
fo mogen be Thofluche hebben thu dev andern Avericheit und tho 
beiderfids linderfaten/ benne fotfen fe fehrildig fin oct plichtich dat 
Hedructede befchwerde Part tho rechte tho helpende/ wo vorge= 
hreven, 5 3 

i: ier beneven fol Kon. Diaytt. tho Dermemarefen die Kyctes 
Kede/ Adel und Sngefeten dafúlvefe/ uns Fürften und Herko- 
gen zu Schlepiwice amd Holtftein/ oc unfen Adel fampt allen 
Ingeferen unfer Füürftendomen mit allen Naberlicten Truwen 
vermont fin/ Desgelicten fotten Wy Fürften und Herkogen tho 
Schlefwick -Holftein mb Stormern mit unfen Adel md ir 

vet & Dennemarcten/ des Kikes= 


gefeten/ darfulvel ) À À 
Rade/ Adel und 8 Dennemarcten weddertime 


flicht fin/ alfo nemlich follen Wr :gtrfien tho 

Oolffein upgenent / mit fampt unfe Fürftendgs 

Men Underfaten/ Kon, Maj. Nites Rath / Adel und Sngefeten 

des Nyfes Deimemarcken mit 150, wolgertifien Perden tho diez 

ten quib tho Diilpe tho famenbe fdnildig/ vflidbtig / amd vor= 

bunden für/ und hierentiegen follen Kon. Maj. tho Gennes | 
Mmarchen/de 3Xpte8 Rath/ Adel und Sngeferen uns Grrften und | 
Kergogen tho Schleßwict/ Holftein und Stormarn/ und unfer | 
Stieflendomen tnterfaten und Snigefeten mit baie hundert oc€ wols | 
gertifie Perde tho Sole tho Famende und tho dienen fibulbig / 
pflichtig und verbunden fin. und biefe fülvige Antal Krieges | 
Boleé/ barmebe Kon. Majeft, tho Dennemareten/ be XyteSz 
Rath / Adel und Sngeferen des Kytes / ung Fürften ande unfen 
Sutrftendomen tho ‚dienende pflichtig fin/ foltcs follen fie dohn 
bin Dionath lance up ere eegen Koft/ Befoldung/ Terunge und 
Schaden, 

De Monat fal angabn fo balde fe Kamen in umfe Fürftendos 
men/ Wor aver die Beide länger als ein Monat ffunde/ fal fol= 
lid) Kriegs  OYolc£ bie Beide al utl) warden / unb nicht von dar 
fibciden ehr fie geenbtget werb/em ieder Parth up fine cegen Bez | 
folbung und Schaden. Dod) weldyes Part) dat ander Partly 
efchet und tho finer Notl brufet/ fal dat fülvige nha Borlope 
des erfien Monats mit geborlicter und tenlicter Underhaltung 
am Proviande der Spyfe und Fuder tho den Perden /nha Gee 
legenheit der Saten und Beide/ vorfehn werden. MWedderum- 
ine Wor jennig Ynfall geftbege in dat Kite Dennemarcten / fo fol 
len wy Flirften von Gdlefivic = Qolfteiny unb buffer unfer Für- 
fiendome Adel und Ingéferen/, der Kon. Maj. bem Spes Naz 
De/ Adel und Hngefeten darfülveft/ mit folder jegtvarbenoem: | 
ber Antal Krieges = Bole /darmede wy ms deme Kyte tha diez 
nen verpflichtet hebben / cin Monat lancé up unfer egen Befol= 
dung/ Soft/ Terung und Schaden tha dienende verpflichtet fin. 
And fal de Manch angabn fo balde fe kamen tho KaldingyAlfes 
nig/effte Rodebu/ nha ber Gelegenheit alfe fie geefthet fin/ amb 
War die Deibe langer warde alfe ein Manet / fo follen dat vor= 
gefehreven Rrieges> Bole? in lier Mate verharren beth die Deiz 
De geendiget/und mit aller Nottorfftigen underhaldung alfe Pro= 
viande der Spyfe nc Fuder thon Perden/ nha Gelegenheit ber 
Deide alfe vorgefthreven is/ varfelm werden / bod) up fine eegen 
Befaldung und Schadeftandt. 

Weret averfi Gates bat dat Xyte Dennemarcken cher unfe 
Fürfiendome Schlefwiet-Holftein und Stormarn mit roter 
Mache mb Gewalt beveider/umd betriget wurden/ bat ide fins 
barlicéen/ Nath und Bchueff were fiattlicern Byftand tho dobn= 
de und hebbende/ in folem Falle und Noch/ falten wy beide 
Parte des Xytes und der Fiirfiendame Avericheie/ mit fammt 
den Sngefétenen/ by Linfen guden Truwent und Loven verpflichter 
fin/de eine bem andern tha rofte und Alpe tho Famende/ warn 
det noth is/mit aller Stadt /de wy Fonnen von Stede bringen/ 
mith Land und Lride tha Kaffe tmb Bothe/ und de eine fal den 
andern in neene Q8pfe verlaten. 

Uppe dat oc nene Argelifty Archróan/ eflucht/effte Thivi- 
dracht Forme effte fehole gefptiret noch vorgenommen werden / fo 
fall neen Parth mit nenerley Entfehuldigung fice von folicher 
Soilpe imb Byftand encfebiildigen noch entleggen mogeny1dt ive- 
re denn Sate/ dat bie Biende tho Ipfe legen in bat Xyke und | 
¡Júefiendomen / oc fo ftarck dat man in nenerley Mathe die ge= 
ejibete Qulpe entbebren Fonde, So follen bie Parte foliche mercé= 


CORPS DIPLOMATIQUE 


lidhe fepienbarlicte.Orfate ein dem andern mith warhafftiger Rund: Annc 


febop und Anderrickt tho erFennen geven;unb wo dath fo geftbege/ 
fo fal doch darmede bii ffe Berbrindnig in jennigerlen matbenidyt ges 
Evencéce noch gefchwectet fin/nod) werden. Doch meliches Parth 
in folcéem Falle erfib von den Bienden erledigerh werd und enth= 
friebt Dlifft/ bath fal dem andern Parte/ weletet nod) befchwes 
ret blifft/abne alle Entfbulbigung unb Bortdgerung tho Hülpe 
amb Ærofie famen/ mit alle ber Stadt de man Fan tho wege 
bringen / darinne follen, fick be Parthe anbe alle Argelift teutoes 
liefen / bewifen und. ertógen. : 

Deivyle of dat 3Xpfe Oennemareéen toptb / und mit Water 
und Strömen von einander geftheben i8/ Do OC /bat man mitly 
atfem Bolek/ in einer Dle famptlicéen nicht Ein tho hope und tho 
Ipfe von Steden Fomen/ und eft bie Snfalle und Gewalth in 
unfen Fürftendöhmen/ fo groth und geweldig gefehehe / bat top 
des Nyckes Súlpe und Macht exes bodyfien Bermogens begeres 
den/ fo fal dat eine Sande nha bat ander nicht beiden offte 
thoven/men anhe alles Berharren ein yeder and nab (inet Ger 
legenbeit abn bat inth aller erffe fan recbe werden fal facts 
unvertogerth / alfet immer múglicoft ys / bem bejdyroerbon Par- 
te/ bat de Spillpe begeret/ tho Trofte/ Htilpe und Byfiand tas 
How ficé by deme Parte trumelicken und gutwiltigen finden 
aten, 

Baer oct ein Part begerde allene den Anteil des Kriegeg= 
Bols / dariinme wy ung mit einanden vereiniget und verplich- 
tet hebbenywovor gefchreven/ fo fal ¡de fo gefehehn und geordent 
wefen/ dat de felvige Antal der Hiilpe des Dole gevpflieken 
binnen fd8 Weren thor Stede Famen/ barfe hen geefchet werde / 
frarnadertidt alfe fe gefodert i8. Diffe Stile fal Ron. Maj. 
tho Dennemarefen/ edder oct de Rykes = Rede darfelveft/ manner 
fie ber begerende finth /1m8 Fürften tho Schleftvice und Hol fteinx 
verfchriven/ und von uns fobern laten / war oc top Fürfte und 
ime Fúrfiendomen tho Schlefwie und Holftein derfiilvigen 
Sotilpe begereden/ dat fal. Kon. Maj. tho Dennemarcfen edder beg 
Xites Marfihaleé darfitlveft angetoget / tho gefehreven und alfo 
gefodert werden. 

Bol den oe yemandes von unfer beiderfidg Avericheit tinder 
faten fick in des andern Dienfte begeven /fo fol dat von ims bei= 
derfids Avevicheit den jennen/ be dat begeren / ftp fin/ und nice 
Geweret effte gehindert werden/ und ocÉ von dem Dienfte niche 
abgeefehet werden, Doc yeder unfer Avericheit Mandienfte und 


wes fe ung mit Kechte alfe even Herren darwedder fie Mave fin/ 
fibufbig/ unvortrenetet / und diffe Borbund und tho hope fate 
fall bliven unde ftahn /, fo lange des Grothmedstigen / Soc= 
gebohrnen Frirfen/ Koninee Fredricks Gebhite/ 18 und bliffe 
e Soninc in Dennemarcien/ und darna vor bem tho ewigen 
Ziden. 

Hiexmede fal be Thofpracke und vermende Gerechtigkeit / alfe 
die Crone und bat Kite Dennemarden/ oe wy Fürften tho 
Súlefwid und Holftein hebben müchten effte Fondeny tho bem 
Fürftendom Sdplefiwice von bepben Sparten in aller Mate 
unvertventetl fin / und bod» fall folcfe Thofpracte / edder yenni= 
gate ander Xechtgancé diffen Borbunth nenerley Wyfe Frans 

en mögen. 

Und darmede in deffen Dorbundé amd tho hope fate in tho 
fommenden Thiden nene effte yennige Mifivorfiandsly und wath 
difputirlids mücbte gebtibet/ vorgemendet/ und fif cin Parti 
jegen batanber ber Sptacte halven mit nichten entfchuldigen foit 
und tome. So fin diffs Borbumdes jedem Parte tive Schrift 
eines Cubes alfe ein in Denifthe/ und dat ander in Dudefeher 
Sprate gefthreven/und Averrekech/welcke twe folcte Berbundg= 
Breve ein jeder Partly befegelt by fick hebben. 

Alle DATE vorgefehrevene Artickel femptlicten und befonderlich 
nichteg buten befcheiden/ $aven wy Chriffian upgenant vor ung/ 
unfe ummindige Brodere/ unfer allerfios Erven md Nhatom- 
mende /neveft den Hodwurdigen/ Gefirengen und Ehrenveften/ 
unfen leven geteutven Dern Bifchoppen/ Ridderfchop inb Manz 
fbop büffer unfer Fúrfiendomen Sebleprwiek / Hollfiein und 
Stormant/ by unfen Fürflichen Eeren/ Teuwen und Gelover. 
Und bergelifen wy nbageftbreven Gottfthaltus/ von GOttes 
Gnaden Bifhop tho Schlefwick/ und Hinricus von deffülvigerr 
Gnaden/ Bifop tho Hibe/ Ditlevus Neventlaw/ Doctor 
Praveft thom Renebecte / Soham Nangow Erffgefetan thour 
Bredenberge Landes - Havemefier und Amtmann tho Steinborgs 
Wulff Pogwifey Amptmann tho Troyebordh und oc tho Seges 
berge/ Sven Keventlow / Exffgefeten tho Kirtorpe/und 2(mpta 
mann tho Gunbern Kiddern/ Melchior Nangow Erffgefeten thom 
Nienbufe/ Land-Marfihaleé / und Ampemann up yFemern und 
Flenbbord)/ Gofte von Alevelde tho Sayftorp/ Ampanann 
tho Norborch/ Clauf von ber Wifeke Amptmann thon Kyle / 
Sinvid) Rangow thor Putloß. Hite Nigerow thor Haffelbordy/ 
Ditloff Brocktorp tho Windebri/Henneke Seftede thom Srums 
dife/ 3Xetbe Sivert von ber Mist thom Gronholte/ SHennete 
von Alefelde thom Rodenfande/ Dite von Bud wolde thor Wenz 
fin/ Soenncte van Alevelde char Frifenbarg/ Wulf Stur tho 
Hellevith / Hans Sabanfen tho Fobyle/ Ditlof van Alevelde 
tho groten <himbern/ Otte Breide tha Subw/ Claus von 
Alevelde thar fembule/ Sebacke 3Xanémv thor Mienfiath Hine 
rick Kangaw thom Miendorpe/ Andre Ranéow tha Galiaw/ 
Marquardt Seftede tha Grnum/ Sene Seftede tham Narchfe/ 
Klementh von der Syst thor Qanraw/ Henmte von Buche 
walde tha Pronfiorp/ Marquard van Buchwalde tham Bars 
fici; Walmer WonFfliee tha Esfemarcte/ Dirict Blome 
thom Sedorpe/ Johann Reventlow tho Sram/Sennete Bang 
flieth in den Xadden / Peter von Alevelde thar <indarw/ gatag 
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Rrumebicé thor Beke/ Moris Seftede tho Stendrop/ Jürgen 
von ber 98st thom Nyenhave/ Safpcr Rangow thom Sine 
bufe/ Friederic) von Alevelde tho Hafeldorpe / Hite Katlow thor 
Sindow/ Otte Pogwifey thom Viffe/ Keye Ranko thom Re 
Fampe / Syürgen von dev Wisk tho Olpenis / Wulff Pogwifdy 
tho Ellerftory / Wulff Pogwifeh tho Doberffor ff / Semete Kuz 
mor thor Xoft/ Goste Wenftn. tho Xulefftor» / Pawel vom 
Damme thom Varefliet/ Ditloff vom Dame tho Seftede / 
Benediy Pogwifch thor Farve/ Ove Walftorp tho Pordol/ 
Sohann Soeben tho Wandorp / Jochim Brottorff thom Schre= 
Senborge/ Sobann Kichenbad tho Habersleven/ Dite Seft 
be tho Kohoffde/ Gefme Rathlow thom Fuder Kampe/ Ditz 
loff WBalftorp tho Glafow / Saver nevenft und mit tinfen 
Gnabiger Sen Soocbgenent / oct bp unfer allerfids Ecren/ 
Gwen und Soven/ fiede/ vafte/ unvorbraten / anbe alle Gez 
ferbe und Argelift teumolid) und veftiglich wohl tho holden/ des 
tho urkunde hebben Wy Unfe Sürftliche Sugefegel vor uns / 
Linfe unmindige Brödere/unfer allerfids Erven und Hatamenz 
den nevenft den Sngefegel der KHochwerdigen/ Geftrengen und 
Ehrenveften unferen lever getruem Kehten/ 1md etliche unfer 
Mannfehap/ unfer Fürftendome Shlefwick und Soolfiem / von 
wegen der gemeen fanbfübopb / vor Sick alle eve Mafamenden 
and en/ wittiten mit Werhen And Willen an düffen Ins 
fen Brieff beten bangen / geftpreven imb gegeven in Unfer 
Stadt sborah up Unfem gemeenen geholden Land-Dage 
Fridags na Andreas Apoftoli/ na Chrifit unfers leven QErn 
Gebubre vofftein bunbert in drie und bovitichfien Save, 


Confirmation und Exrenfion obiger Union durch 
König Cu RISTIAN IV. und Herfog Frie- 
DRICH, Den 9. Via) 1623. 


BS Ehrifiian der Bierte von GHttes Gnadert/ qu Dert> 
nemarce Porwegen/ bet Wenden und Gothen König) 
und von deffelben Gnade Wir Friederid/ Erbe zu Nonves 
gen / beede Herhogen zu Schlefwig/ Holftein/ Stormarn und 
der Dittmarfihen/ Grafen zu Oldenburg und Delmenborft / 26, 
Gevettere/ thu Fund tinb betenmen hiemit für ans /unfern Er= 
ben und Nadfolgern in der erung/ unferer Hechogehume 
Schlegwig/ Solficin / aud) derer incorporirten gander / und 
fonfien jebermamuglid / demnach der weyland Durchlauchtigfter) 
Grofmadhtige Fürft/ Here Chriftian der Dritte/ zu Dennez 
marc / Monvegen/ der Wenden und Gothen Ronig/ als Herz 
fog zu Silefwia / Holftein/ Stormarn und der Ditmarfehen/ 
für Shre bb. und Königlichen Würden/ aud) deren Brúdern 
imb ihren allerfeits Erben imb Dadtommen/ benebenft dem 
Bifchoff zu Sclefwick und fiber / denen Pralaten der Ritter 
amd Dannfthaift der Sergogthume Schlefwig und Holftein / 
(Sot bem Alimadtigen qu Lobe/ imb der heiligen ungertrenten 
Drepheit zu Ehren / zu Unterhaltung Friede und Gimgteit ale 
lerfeits Unterfaflen/ aud) zu Serm/ $3epftanb und, Huge ges 
meiner Wohlfart des Reichs Dennemarck und der Fürftenthume 


fid) vereiniget / gufammen gefeget / verbunden und vertragen mit 
dem Keich Denmemarek fame allen beffen Eingefeffenen/alfo daß 


ein Parth das andere allezeit treulich/ ndlich und nachbarlich 
wohl mepnen und befürbern/ fein Beftes wiffen und Aergftes 
wenden folle/ wie daffelbe die in Anno 1533. verbrieffte und 
vollenzogene Union mit mehrern außweifee/ unb dann wo in 
voriger Zeit eine beftandige aufrechte nahe Sufammenfeimg nz 
thig und niiglicly gewefen /alfo vichnehr dicfelbige bey gegenmáte 
tigen fehwürigen und gefährlichen £aufften / und wegen der jego 
and intunfitia beforgender Gefalye / und der Deranderung/tvel- 
che wann neheft Gottlicher Protection auf Feine erlaubteGegenz 
mittel gedacht wiirde/ in Gift «imb Weltlidyen Saden über Furs 
oder lang atrentitet werden mod)te/ einzugehen / aufzurichten / 
zu beftattigen/ ja zu vermehren und zu verbeffeen /daf wir bene 
mad) mit veiffen zeitigen Kath/ und wohlbedachtem Much unb 
echtem Wiffen/ mit Zugiehung Confens md Bollwort unfer 
Getrenen gehorfamen fammélithen Stande unfer Fürftenthume 
Swlefwig/ Hollfteiny und derer incorporirten Landen für gue 
angefehen/ und befunden / folche beilfame Union, welche von 
denen nad) Zeit Shree Aufrichtung vorgemefenen regierendert 
Sandeg-Fürften jedegmahl erneuert/ niche allein jefiger Zeit zu 
renoviren/ fondern auch als beydes die Cron und kogthume 
barbe (GHtt fob? fonft lang fic) wohl befunden/ imb vete 
hoffentlich barob in fünfftigen Seite guten Putzen nod) empfinz 
den werden / in etlichen Punkten zu verbeffern. Diefem nach 
ratificiven/ erneuven und befiatigen wir biemit und im Krafft 
biefes bie obgedachte Berbrindmiffe durchaus in allen und jeden 
ihren Puncten / Claufe und Articuln/ wie foldes am fráffz 
tigfien gefehehen Fan / foll ober mag / alfo daß auch nun und ing 
túnfitig zwifchen den Königen/ ber Cron Gmnematc amd den 
Soettyogen zu Schleßwig/ Yollfiein/ Stormarn und ber Ditt= 
marfchen/ deren incorporirten and und Seuten/ den Glicbim 
fen Eingefeffenen und Bezirckten bero Hartzogthume Schle 
wig / SHollficin/ Stormarn und der Ditmarfehen cine fefte bez 
fiandige Greambftbafft feyn/ bleiben/ bie differentien durch den 
Weg der Union ausgetragen / und fonft felbige Union fleiff und 
feft nebenft bem Ddenfehifchen Dertrage in Amo 1579. aufiges 
tichtet/ gehalten werden foll. Wir vermehren und verbeffeen 
auch diefe Union und Zufammenfegung diefer Geftalt/ dav die 
darin fpecificirte Hülffeder dreyhundert und refpective: einlyunz 
dert tmb funffsig wolgertifieter Pferde zu dupliciren/ und alfo 
von dem Reiche Dennemareé bert Herkogen zu Schlegwig/ Sol 
Tom. IV. Parr. II. 
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ten fecishunbdert wohlgerüfteter Pferde wt ¿wo Compagnien/ als 
400, Eurrafficer / und 20 
Oennemard/ aus den Hergogthumen Schlefwig/ Holften/ 
Stormarn und ber Dittinarfihen/ 300. wolgerúftere Pferde 
oder Keuter in fpecie 200, Clirraflirer/umd 100. Sardibuficer) 
unter einem Kittmeifier und Fendrich und einer» Fahne, nad) 
des fendenden Theile Wilkühr/ geworben / oder aus der Sands 
Xeuterey genommen / ¿ue Spulffe zu zufenden / fothane nt 
auch von bem fenbenben Theil fes Dionat tiber gânélich / alfo. 
daß auch bas anvuffenbe Part Futter umd Mahl nicht feet 
bórffe/ zu unterhalten; Sa da die Feyde Länger als ein Sabe 
währen folte/ im andern Sabe nod) andere fechs Monath auf 
des qu Sol (fe fommenben Eheils alleinige Antofíen ju continui- 
ren/ wnb aud) weder im erften noch im andern Jahr nad) vers 
Lauff der fechs Monathen/ nod) fonfien nad) der Sand vor Aus= 
gang des riegg wieder abzufordern/ wann das ancuffende und 
Sftotbleibenben Parth auf feinen Koften felbige Langer behalten 
wolle/ und im Fall burd) GHttes Berhangnus in dem erften 
oder andern Sabre biefe zugefandte KHülffe durch eine Schlacht / 
Treffen / eingeriffenes Sterben oder fonjt Abbruch erlitten das 
zu Quilff fommende Part als gleid) nad) empfangenem Bericht 
von fothaner Ringerung/ den Mangel ergengen/ und die Anzahl 
dev fedishundert / und refpective 300. qu Kop wieder voll maz 
chen fotl/ und foll diefe Sulffe nicht allein / wann ein Theil 
febon feinblicb tiberzogen/ befrieget/ und in feinem Sande Ges 
waltrhatig bedzenget wird / fondern andy algdann gefordert und 
geleiftet werden mogen/ und müffen/ ba der ‚Feind ¿mar nod) 
nit im <ande/ fondern die Gefahr eines Feindlidyen einfalls und 
Uberzugs verbanben und für Augen ift/ wann einem Part def 
fen angebôrigen £anden/ Unterthanen und angehorigen an ihren 
Gútern/ Rechten und Geredhtigkeiten/ poffeffion und Snbabe/ 
wiberrechtliche Betvangniffe zugefiget würde/ und das anvufz 
fenbe Theil fid) mit aller Made zur Gegenwehe bereit gemachte 
bat/ fdyon im Felde lieget/ oder fid zu aller möglichen votittte 
lichen Defenfion anfebieket, Ad obwol biefe Oilffe nicht als 
lein in cafu belli defenfivi , fondern aud) in bello legitimo of- 
fenfivo erheifchet werden mag/ audi zu leiften/ und neben ant 
den gum bello legitimo offenfivo Urfady genug ift/ wann ein 
Part an feiner reputation verleget/ den Imterthanen umd anges 
borigen die commercia widerzechtlich abgefehnitten/ gefperret / 
diefelbe mit ungerechten Repreffaliis beftbyoeret / gelemmety einen 
Theil deffelben Unterthanen oder angehorigen das ıhrige genoma 
men / fo nicht refticuitet werden will / wann in befügtert Sadjen 
fein Recht qu erlangen und was deffen mehr ift/ fo foll benz 
nod) Fein Parth/ fo es die Sulffe gu haben begehret/ und fidy 
deren nicht begeben will ohne des andern Xath/ Wiffen und 
guten bedencten / fid) in ende begeben / bie anfangen oder con- 
tinviren, {ind das Theil/ weldyes um Kath und Spülffe ange 
ruffen wird / bemachtiget und fehuldig fepn/ fid) qu interponiren/ 
die Güte zu tradiren / dazu andere anyparteplidje Potentaten 
und Herrfebafften mit zu erfuchen und zu zichen / und wann es 
die Zeit leiden will/ aud) Fein periculum in mora fepn wiirde / 
vorher alle andere erbare,/ undisreputirliche und tinpræjudicir- 
liche Mittel und Wege fürzufehlagen/ und gu verfudyen / ehe gue 
Mehr und Waffen gegriffen werde/ und wann es zur vorireklichen 
Suilffleiftumg fomme/ fo foll die Affiftenz qmmcigerlid) auf bes 
fibehenes aufmahnen und erfordern geleiftet werden, 

iiber bif foll ein jedes Theil verbunden feyn/ da es in v^ 
fahrung brádbte/ daß wider das ander Theil / von jemands/ wie 
aud) folder Namen haben mag / etwas tractive würde/ oder 
was vorhanden ware/ fo demfelben / deffen Sand und fetten eis 
nigen Schaden gebebten fonte / foldjes zu reveliren / und in ges 
heim und guten vertrauen zu entbecfen /ein dem andern für dem 
vorftehenden tnglüct zu verwarnen / aud) guten Rath mitzucheis 
Len / wie baffelbige mit Gottlidem Beyfiand zu verhúten und 
| abgumenben feyn möchte. So follen auch Feines Theils Unter- 
thanen und angehorige/ des andern Feinden dienen/ und mann 
fie fich für der ‚Seide oder auch nachdem diefelbe fion angefan= 
gen tm Dienft begeben batten/ alsbald wieder avocivet/ und 
zu Saus gefodert / und welche darauf fich nicht gehorfamlich eins 
fielen wolten/ mit wilführlicher ernften Steafje/ als die Uns 
gehorfamen angefehen/ und damit unnadlafig belegt werden. 
Es will auch tein Parth des andern Feinden heim=oder offent= 
lid) / dire@o oder per indire&um , eingigen Dorfeub tbun/ 
noch dued) feine angeborigen und imterthanen / deren er machtig/ 
thun laffen dem Feind feine Durch > oder Zufuhr art Proviant/ 
Gefdig/ Munition, Pferden und anberm/ wodure) er int bent 
Feindlichen Fürhaben geftarctct werden / oder daß ıhme gu def 
fen Gortfiellung in einige Wege dienlic) fepn moge/ geftatten / 
offene und heimliche Werbung verbieten/ das Derfamalen und 
Zufammenlauffen einigen Kriegs 7 Dolcés / fo nad) dem erflárz 
fem oder beforgtem Feinde wolte verhindern/ folhem Dolcé/ 
feine Einlagerunge ober Durdgtige geitatten/ vielmehr daffelbe 
trenmen/ ja/ da eg füglich geftyehen Fan/ gar auffülagen unb 
niederlegen. y j x 

Lind weildadurch das a iftirenbe Theildes Widerparts Feinds 
fibaffe obngrveiffentlic auf fic labet/ wann da burd Göttliche 
Berleihung ein Friede oder Anftand der Waffen tractiret wúrde/ 
fo foll doch derfelbe nicht anders gefchloffen wetden/ dam daß 
das qu Hulffe tommenbe und mit gutem Kathy qud) ber That/ 
bem Befehwertert oder dem jenigen/ fo fid einiger. Hoftilitat be 
| forget / benfpringende Theil/ deffen Land/ seute/ amd angel 
tige darin auporuclio) mit begriffen unb diefelbige für thaclider 

Beleidigung oder anderer Offenfion , benachtheilung oder vers 
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anvechtung gleichfals gnugfam verfichert feyn/ in allem anderny 
und was in diefer renovation nicht verbeffert/ bleibet es bey 
dem Buchftab bero vorberührten in Amo 1533. aufgerichteten 
Union, aud) wegen der Seit / in welcher die Hilf aufzubringen 
amd eingufchieken/ des Oats halber da das Dolce zu fiellen / vez 
gen des Tages an welchem der erfie Monatl feinen Anfang neb= 
men foll/ und dann dißhalber/ daB im Fall einer fdeinbarlidyen 
hochften Poth/ einer dem andern mit aller Macht zu 3Xof und 
Fuß zu Soul ffe fommen und dargegen feine entfhuldigung auf 
ferhalb deren/ daß derfelbe von deme die Soulffe gefodert7 ente 
weder fepon feinblid) befrieget/ und gewaltthätig bedzenget y oder 
auch die enfferffe Gefahr einigen Wberfals und Uberzugsy alsz 
dann für augen/ alfo daß eine nothwendige Defenfio vorzunehs 
nen wäre / vorwenden foll/ bod) wird in diefe vorgemeldte U- 
nions- Spiilffe/ bie im Ddenfehifchen Dertrage Mer nins 
Heng = yl fre nicht eingerechnet / fondern diefelbe au er und tiber 
des hierin fpecificirten Succurfes nad) buchftablichen Einhaltdes 
erwehnten Ddenfehifchen Vertrages / unweigerlich auf befehehes 
nes erfordern und amnabnen geleiftet /svie dann auch diefe gange 
anjego gefejloffene Unionis extenfio, 1m8/ unfern Erben und 
NachFommen/ an all unfer $2005 -und Gerechtigkeit / wie bie 
immer Namen haben mogen/ in alle Wege unpreejudicirlid 
feyn und verbleiben/ auch bie mebrgemeldte Union und der D 
denfebifeber Qertrag de Anno 79. Durd) gegenwertige Renova- 
tion nicht gefrancfct / gefthnalert/ gefdwachet 7 fondeen aufs 
alterkrafftigfte und biindigfte beftettiget y confirmiret ja andy ver 
beffert/ und der Cron Dennemard aud) dem Herkogehumen 
Selepwig / Holffem und deren incorporirten fanben Glied- 
maffen und allerfeits Unterthanen und WAngehorigen sum beften 
extendirerfeynfolle, tnd wie die Unio aud; biefe extenfio und 
Derbefferung / nun in fünfftig und zu ewigen Tagen gelten/umb 
von feinem Theil widerruffen/ oder and) aufzuheben den andern 
angemuthet / viel weniger vermiffiget werden foll/ als iff unfer 
woblbedadhter Wille / ba diefelbe von ımfern Erben und Nach> 
Fommen in der Regierung der Herkogthinne Schlefwig - Holftein 
bey Anfang der Regierung / mit der Cron Dennemarck allegat 
Yoieber erneuert und beftättiget/ tmb da foldies irgenbg aus ver 
faumnus oder andere bebinderungen nicht gefebeben mochte/ ben- 
noch und beffen ungeachtet befagte Unio und diefe extenfio in 
vigore un witreflicher obfervanz ungefehmälert gelaffen werden 
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fol alte diefe vorgefibviebene Articuln famtlid) und befonders 
lid)/ nichts ausbelheden/ geloben Wir König Chriftian und 
Kerhog Friederich / als Herkogen zu GoleBwig/ Solftein / 
Stormarn unb der Oitimarfthen/ neben den Sod)wúrdigften / 
Sodgebohenen Fürften / Herm Fohann Frieberichen / Seat 
Wlriden/ Dern Gbriftian/ Herm Alerandern/ Herm Sobann 
Adolffen/ Seran Philippen / und Herm Fodim Exnfien / atten 
Erben zu Nowwegen/ als refpe&tivé Vifdhoffen zu Siibect /aud) 
wegen des Stiffts Schlefwigy und Sergogen zu Cblepwig 
Holfeins Sprálaten Ritter 21nd Sytannfdyafft unfer Fürftenz 
thume Sahlepwig/ Solficin/ Stormarn und der Goitmarfdyen/ 
bey Unfern Fürftlichen Ehren/ Treuen und Glauben/ unb ders 
gleichen/ wir Madgefehriebene alle von GHttes Gnaden / Soz 
Lann Srieberid) erweblter und poftulirter zu Er und Bifboff 
der Stiffter Brehmen und gübee/ wir Mlrich/ Adminiftrator 
der Stiffter Schwerin mb Schlefwig / wir Chriftian/ Weran- 
der, Johann Adolff/ Philipp / und Soadim Ernft/ alle Er 
ben zu Morwegen/ Herkogen zu Schlefwig/ Holfteins Stors 
Marit und ber Ditmarfehen/ Grafen zu Oldenburg und D 
menborfi/und wir Gerhard Kangow Kıtter /Balker von Allez 
felb / Gofthe Wenfn/ Derleff Rantow Kitter/ Egidius von 
der fanfen/ Sigfried Pogwifth / Probft des Clofters titerfen / 
Wulff Blohme/ Heinvidy Rangan/ Detlef Gebeftett / Probft 
der Chofter Shchoe und Preges Marckquard Penge / Paul 
Rangow/ Claus von Vudwaldt/ Kay Seheitett / Detlef 
DBrocktorff/ Detleff von ber Wifey / Henrid) Pogwifdy/ 
Detlef von Ahlefeld  Svo Reventlor / Gofehe Nathlow 
Henninge DieingdorfF / Sodim Rumor / Kay von 2(blefelb / 
Otto Blok / Hieronymus von Thienen / Hieronymus Plef= 
fe/ Mardquard Swabe/ Paul Roblblat und Starr Sújtds 
der / Bürgermeiftere refpective der Städte Kiel unb Fleng= 
burg/ Toben und reden ebenmáfig wegen ber Xitterfibafft und 
Städte in ben Fúrftenthúmen Súlefwig- Holftein/ Store 
arn unb der Goitmarfden / bep unfern Adelidyen Ebren/ Trauen 
und guten Glauben/ alles was obfiebet/ fieiff/ veft/ trenlich 
und wohl zu halten/ Geben unter unferm allerfeits refpe&ive 
Königlich = Fürftlich = Adelich - unb gewöhnlichen Secreten , Pitts 
fbafften / Danbieichen und Subfcriptionen, Gefthehen auf bem 
Schlefwigsund Holfteinifryen £and=Tage/ gehalten in unfer 
Konig Chriftians Stadt Rendeshurg den 9. May Anno 1623, 
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Concordaten tuflchen HoLLAnbr ende U- 
TRECHT, ende de YsseLe onder eenen 
Stadthouder , in date den 17. April 1534. 
[ Placaet - Boeck van de H. M. Heeren Staten 
Generael der Vereenigde Nederlanden. Tom. III. 
pag. 21.] 4 


AERLE by der gratie Godts Roomfch Keyfer, 
K altijdt vermeerder des Rijcx, Koningh van Ger- 
manien, van Caftilie, van Leon, van Grenade, van 
Arragon, van Navarre, van Naples, van Cecilien, 
van Majorgne, van Sardanne, van den Hylande van 
Indien, ende vaften Lande van de Zee Oceane, Erts- 
Hertoge van Ooftenriyck, Hertoghe van Bourgondien, 
van Lothric, van Brabant, van Limbourgh, van Luxen- 
burgh, ende van Geldres, Grave van Vlaenderen, van 
Artois, Bourgondien, Paltz-Grave van Henegouwe , 
van Hollandt, van Zeelandt, van Phiert, van Hage- 
nault, van Namen ende van Zutphen, Prince van Zwa- 
ve, Marckgrave des Heyligen Rijcks, Heere van Vries- 
lant, van Salins, van Mechelen, ende Dominiateur in 
Azie, en in Affticque; Doen te weten, allen tegen- 
woordigen ende tockomenden, foo wie in den Jare 
vijftien hondert acht en twintigh laetítleden by over- 
gifte van den Eerwaerdigen in goede Doerluchtighe 
Hoechgeboeren Furft en Heere Heyndrick Vadintoer 
tot Worms, Paltz-Grave by Rhijn, ende Hertoge in 
Beyeren, onfen lieven Oehem , doe ter tijdt metter 
Kercke van Utrecht by gewoenlijcker eleétie en oick 
by informatie van den Heyligen Stoel van Rome ge- 
provideert, ende de felve daer over in temporaliteyt en 
fpiritualiteyt adminiltrerende de voorfz. temporaliteyt, 
ende de Stadt, Steên ende Lande van Utricht, metten 
gantíchen Inwoon van dien, uyt goen tijtle ende ordi- 
nits deughdelijcke ghefondeerde redenen, by confente 
van den vijf Godtshuyfen t'Utricht, ende confirmatie 
vanden voernoemden Stoel van Rome daer nae ge- 
volght, voor ons ende onfe Erven ende Nakomelin- 
gen als Hertogen ende Hertoginnen van Brabant, ende 
Graven ende Gravinnen van Hollandt geworden ende 

van 
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Concordat , par lequel les Pays de Hot t ANDE b 
dUmcREcHT, (9 de PYsseL, font véümis 
Sous un même Gouvernement. Fait à Toléde, au 
mois d’ Avril 1534. [Dans le Grand Recueil 
des Placards, Tom. III. pag. 21.] 


C HARLES parla grace de Dieu Empereur des 
Romains, totjours Augufte, Roi des Alle- 
magnes, de Caflille, de Leon, de Grenade, d' Ar- 
ragon, de Navarre, de Naples, de Sicile, de Ma- 
Jorque, de Sardaigne, ES des Iles des Indes € Tera 
re ferme de POcean ; Archiduc @ Autriche, Duc 
de Bourgogne, de Lorraine, de Brabant, de Lim- 
bourg, de Luxembourg, ES de Gueldres; Comte de 
Flandres, d'Artois, de Bourgogne, Comte Palatin 
de Hainaut, de Hollande, de Zelande, de Ferret- 
te, de Haguenau , de Namur, € de Zutphen s 
Prince de Suabe , Marquis du St. Empire, Seigneur 
de Frife, de Salins, de Malines, € Dominareur 
en Afie & en Afrique, Javoir faifons à tous pre= 
Jens ES avenir qu'en l'année 1528, Honorable ES 
Mufire Prince € Seigneur Henri Fi adintoer, Com- 
te Palatin du Rhin, €9 Duc de Baviere nôtre cher 
Oncle Refident à Wormes, pour lors pourvt de 
P'Eglife d’Utrecht par Elettion accoutumée ES infor- 
mation du St. Siege de Rome, ES y exerçant Juris 
dittion [pirituelle ES temporelle, nous ayant à bon 
titre © pour des raifons fufffantes ES” bien fon- 
dées, tant pour nous que peur nos Heritiers ES Suc- 
ceffeurs, comme Duc ES Ducheffe de Brabant E 
Comte € Comteffe de Hollande refigné lesdites Pila 
les, Pais ES habitans, ES ce par le confentement de 
cing Hôpitaux dudit Utrecht, ES confirmation Jub- 
Jequente dudit Siége de Rome, les habitans desdittes 
Filles ES Pais nous ayant en confequence duëment en 

ladite 


ANNO 
1533. 


1534. 
Avril. 
HOLLAN- 
DE, U- 
TRECHT. 
ET YSSELÁ, 


ANNO 
1334. 


DU DROIT 


van den voornoemden Inwoonderen onfer Stadt, Ste- 
den ende Lande van Utricht, onfen nieuwen Onder- 
zaten in fulcker qualiteyt ghebuerlijcke Huldinge ont- 
fangen hebben, als de Brieven refpeétive daer up ge- 
expedieert , dar klaerlick inhouden en begrypen, dat 
wy, confidererende die grote zware laíten ,Ichaén ende 
oppreffien die onfe Onderzaten van Hollant ende van 
Utricht voerfz , deur menighfuldige verleden Oorlogen 
ende tochten van Ruyteren ende Knechten geleen heb- 
ben, ende dat uyter diftinétie ende verfcheydinge van | 
Landen ende Luyden oeck mede van den Gouverneurs 

ende Bevelsluyden over de felve fomwylen by klaren 

exemple veele moleftien ende verdriets ghefprooten es, | 
confidererende oeck dat onte Onderfaten van Utricht 
Geeftelijck ende Weerlick in onfen Lande van Hol- 
Jandt merckelijcken ge-erft ende gegoet zijn, ende van | 
ghelijcken onfe Onderzaten van Hollandt in den Lan- 
de van Utricht; ende willende de voerfz. inconvenien- | 
ten ende oppreflien voert meer verhoeden, ende alle | 
faicken voer die toekomeude tijt dirigeren, tot ruft, 
vrede, eendrachtigheyt ende goede intelligentie beyder 
Landen ende Onderzaten ; by goetduncken van onfer 
vruntlicker liever Vrouwe ende Sufter, Vrouwe Ma- 
rie, Koninginne Douagiere van Hongerien, en van 
Bohemen, Erts-Hertoginne van Oittenricke, voor ons 
Regente in defe onfe Nederlanden, van den Ridderen | 
van onfen Oerden, en yanden Hoofden Prefident ende 
Luyden van onfe fecreten Raede ende Finantie, mit | 
ryper deliberatie, ende uyt onfer rechter wetenfchap , 
authoriteyt ende volkomen macht onfe voerfz. Landt | 
ende Graeffchap van Hollandt, ende onfe Stadt, Steen 
en Lande van Utricht aen defe zyde der Yilelen, mit 
allen heuren toebehoerten , mitten Goidshuyfe le | 
Kercken , Ridderfchap ende Borgeren der felver Steden | 
ende Lande voer ons ende onfe Erven en Nakomelin- 
gen, Graven ende Gravinnen van Hollandt ‚ende Hee- 
ren en Vrouwen van Utricht, geunieert, geannexeert, 
en vereenight hebben, unieren,annexeren ende vereeni- 
gen midts defen, foe dat fy van nu voertaen van onfen | 
ende onfen Nakomelingen wegen, Graven ende Gra- 
vinnen van Hollandt, ende Heeren en Vrouwen van 
Utricht by een Gouverneur ende Stadthouder gere- 
geert füllen worden; te weten, by den genen die nu is, 
of namaels wefen fal Stadthouder oníes Landts van 
Hollandt, die oick Stadthouder fal zijn onfes Landts 
van Utricht, opte felve gagien die een Stadthoud. on- 
fes voorfz. Landts van Hollandt gewoenlick es te heb- 
ben, fonder eenighe augmentatie , ende fal de felve 
onfe Stadthouder in dier qualiteyt de laft hebben van 
onfen Sloote van Vredenburgh binnen Utricht, onfe 
Huyfen te Duerftede ende ter Ee, ende voorts op a]- 
Je andere Sterckten die in onfen Lande van Utricht 
begrepen zijn, of naemaels begrepen mocht worden, | 
alfulcke Capiteynen ende Bevelsluyden te ftellen, daer 
hy hem op betrouwe, ende ons mede verantwoorden 
mach tot fulcken gangen als den felven toegevuecht 
zijn of fullen werden; Ordonnerende dat die Staten 
en Steden onfen Lande van Hollant, ende van Utrecht 
van nu voertaen gelijckelick befchreven ende gheroe- | 
pen, ende fchuldich füllen werden te komen tot allen | 
Dachvaerden, V ergaderinge ende plaetfen, die henluy- 

den van onfer ende onfer Nakomelingen wegen, Gra- | 
ven nnen van Hollandt, ende Heeren «en 

Vrouwen van Utricht angeteyckent füllen werden, 

om de defenfie ende prefervatie der felver onfen Lan- 

den, om als eenrely Luyden ende onder eenen Regi- 

mente ftaende, metten anderen ten beften daer in te 

handelen ende te raden; dat oock onfe Stadthouder in 

der tijdt, ofte fyne Gecommitteerden, voertaen jaer- 

lijcks verftaen füllen ten vernieuwen van den Wetten, 

ende Raden onfer Szedez beyder Landen, tot fulcken | 
dagen, ende alfoe dat ghewoenlick ende van node zijn | 
fal; Ordonnerende voorts dat de Sententie van ban- | 
nen, die van nu voertaen by elck van onfen Raden foe 

in Hollandt als Utricht gepronuncieert, ten beyden zy- 

den ftadt grypen ende onderhouden füllen werden, 

fonder dat de gene die in eene van beyden Landen ge- 

delinqueert hebben, ofte ghebannen fullen werden, | 
vluchtende in "t andere, aldaer veylicheyt ende geleyde 

gebruycken, ofte by eenigen van onfen Vafallen ge- 

fuftineert füllen mogen werden, dan andere Sententie 

in civile faecken gepronunchieert in den Rade van Hol- | 
landt; en falmen in den Lande van Utricht, ende die 

gene die in den Rade t'Utricht ghepronunchieert ful- 

len werden in den Lande van Hollandt, niet ter exe- 

cutie mogen leggen, fonder requifitoire ende attache ; 

Item, dat alle de beleeningen ende inveftitueren van 

den leenen die voortijdts van de Kercken van Utrecht 
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DES GENS. 
ladite qualité fo 
appert clairement ES eft contenu dans les Lottres 
Jur ce expediées. Et confidérant les grandes char- 
ges, domages C9 oppreflions que nos Sujets de Hol- 
lande ES dudit Utrecht ont fouffertes par les fré- 
quentes Guerres précédentes, €S les marches conti- 
nuelles des Troupes, tant Cavalerie, qu'Infanterie, 
ES que par la difinttion, ES fi n des Pais 
€ Peuples, mêmes des Gouverneurs ES Comman- 
dans d'icesx , il en eff arrivé de y 


G 


andes fácheries 
, confidérant de plus que nos S 
recht „ tant Ecclefiaftiques que Séculiers ont 
des biens confidérables dans la Province de Hollande, 
comme ceux de Hollande en out dans celle d’Utrecht, 
ES voulant pourvoir ausdits incomveniens ES oppres- 
fon pour l'avenir, ES diriger toutes chofes pour le 
repos , paix, concorde C9 bonne intelligence des Su- 
jets desdits deux País; de l'avis, ES bon conféil de 
nôtre amée ES chere Dame ES Sœur, Dame Marie, 
Reine Doüairiere de Hongrie ES de Boheme, 4r- 
chiducheffe d'Autriche, Gouvernante pour nous dans 
cesdits Pais-Bass des Chevaliers de nos Ordres ES 
des premier Prefident ES Gens de nôtre Confeil fecret 
e déliberation ES de nôtre cer- 
taine fcience, authorité, ES ple ance avons 
iceux País ES Comté de Hollande ES icelle notre 
Fille, Villes & Pais d'Utrecht en deca de PY el, 
avec leurs aparienances, Hôpitaux ES Eglifes, No- 
blefe ES Bourgeois des fusdites Villes ES Pais pour 
nous, nos Hoirs ES Succeffeurs Comte ES Comteffe 
de Hollande ES Seigneurs & Dame Utrecht véünis 
ES annexez ES par ces préfentes réünifflons ES an- 
nexons; en forte qu'à lavenir comme des à pre- 
fent, ils feront de la part de nous, ES de nos Suc- 
ceffeurs Comte ES Comteffe de Hollande, Seigneur 
& Dame d'Utrecht , gouvernez ES régis, par un 
feul ES même Gouverneur, favoir par celui qui eff 
ou fera ci aprés Gouverneur de nos País de Hollan- 
de qui auffi le fera de nos Pais d'Utrecht, ES ce 
fur les mêmes gages qu'un Gouverneur de nos Pais 
de Hollande eft accoñtumé d'avoir fans nulle 
augmentations Et aura icelui Gouverneur en cette 
qualité le commandement de nôtre Citadelle de Vre- 
denburg dans Utrecht, ES de nos Maifous de 
Duerítede €S ter Eem , comme auffi de tous les 
Forts qui font compris dans notre Pais d'Utrecht 
ou qui y pourroient être compris cà aprés , ES d'y 
mettre tels Gapitaines € Commandants que fur iceux 
fe puiffe fier, ES de la conduite desquels il nous puiffe 
répondre, Ordonnant qu'à l'avenir iceux Etats ES 
Filles nos Pais de Hollande ES d' Utrecht. feront as- 
Jignez ES apellez en même tems, & feront. tenus de 
comparoir à toutes affignations, Affemblée ES Lieux 
qui leur feront affignez de nôtre part ou de celle de 
nos Sucteffeurs , Comte ES Comteffe de Hollande, 
Seigneurs ES Dame d'Utrecht pour la deffence ES 
confervation de ces mêmes nos Païs, pour y négocier 
€? deliberer les uns avec les autres comme Gens d'un 
même Gouvernement ES pour leur bien communs Et 
qu'auff nôtre Gouverneur qui fera pour lors en char- 
ge ou fes Deputez entendront annuellement au renou= 
vellement des Loix €2 des Confeillers de nos Villes 
? fuivant que la cohtu- 
ant en outre 
que les Sentences de baniffement , qui ci-aprés feront 
prononcées par chácum de nos Confeils foit en Hol- 
lande ou à Utrecht feront exécutées de part 8 d'autre , 
fans que ceux qui auroient commis quelque delit ou qui 
auroient été bannis dans l'un desdits Pais puffent , 
fe fauvant dans l'autre, y trouver fureté ES retrai- 
te, ou y étre protegés par aucun de nos P'affaux 5 
fice weft, qu'à l'égard des Sentences prononcées en 
matiere civile au Confeil de Hollande, elles ne pour- 
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gehouden plegen te wefen , voertaen gefchien füllen 
mit fulcke fubftantiale woerden, datfe die Proprieta- 
riffen inder tijdt houden fullen van ons ende van onfen 
Erven Nakomelingen , Graven ende Gravinnen van 
Hollandt, ende Heeren en Vrouwen 's Landts van 
Utricht, blyvende anders de nature van den voortz. 
Leenen, foo fy te voeren te wefen plach; verbiedende | 
tot meerder feeckerheyt defen onfen Unie,Annexie en- 
€ Vereeninge voor ons en onfen Erven en Nakomelin- 
gen allen onfen Vafallen, Officieren, Dienaren en 
Onderzaten, van wat ftate ende conditie dat fy zijn, 
tegens ende in præjuditie der felver Unie te doen, di- 
reételick noch indireételick op de poene van onfe in- 
dignatie, en van hondert Marck Silvers, by den ge- 
nen, ende elcks van hem, die daer tegens doen fullen, 
t’elcker reyfe te verbeuren, ende t'appliceren die drie 
deelen daer af tot onfer behoef, ende ’t vierde deel tot 
profite van den Aenbrenger ende Denunchiateur ; ende 
gelovende en fubmitterende ons voerts mit onfen 
vryen wille, ende uyt onfer voller authoriteyt en abfo- 
lute macht voor ons ende onfe Erven en Nakomelin- 
gen Graven ende Gravinnen van Hollandt , Heeren en- 
de Vrouwen van Utricht, dat wy om meerder voerde- 
tinge ende verfeeckertheyt beyder onfen Lande voerfz, 
als Hollandt ende Utricht de felve tot genen tyden van 
den anderen fcheyden noch laten fcheyden of fepareren 
en füllen by onfen Erven ende Nakomelingen voorfz. 
by Teftamente, Codicill, Donatie, Ceflie, Wiffelin- 
ge, verkopinge, Traétate van Payfe, van Huwelicke 
noch om geen andere oirfaecke, hoe dat gebeuren 
mochte, dan defe tegenwoordige Unie, Annexie, en- | 
de Vereeninge te onderhouden ende te doen onderhou- 
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Pareatis, non plus que celles d'Utrecht dans la Pro- 
vince de Hollande. Item que tous les Engagemens 
ES les Inveflitures des Fiefs qui jadis étoient tenuës 
de l'Eglife d'Utrecht fe feront dorenavant avec des 
mots dont la fubftance fera. que les Propriétaires les 
tiennent de nous € de nos Heritiers € Succeffeurs , 
Comte ES Comteffe de Hollande Seigneur & Dame 
@ Utrecht, demeurant, quant au refle, la condition 
des fusdits Fiefs telle qu'auparavant. Defendant, 
pour plus grande fúreté de cette nö "on, ES 
Annexe, pour nous, nos Heritiers ES Succeffeurs, 
à tous nos P'affaux ,. Serviteurs € Sujets,de quelque 
état ES condition qu'ils foient,de rien faire-à Pencon- 
tre ES au préjudice de la fusdite Union , directement 
mi indireltement, fur peine de nôtre indignation, ES 
de cent Mares d' Argent par chacun de ceux qui y 
contreviendront ES pour chaque fois, dont les trois 
quarts feront appliquez à nôtre profit, ES l'autre 
quart au profi du Dénonciateur, promettant Es 
us foumettart em outre par ces préfentes 
tre franche volonté, au ES abf 
Pour nous, nos Héritiers, ucceffeurs Comte ES 
Comteffe de Hollande, Seigneur ES Dame @U- 
trecht, que pour plus grand avancement ES Sureté 
des fusdits deux Pays de Hollande & Ut; echt y 
nous ne les feparerons jamais ni ne les ferons ou 


den ten eeuwigen dage, de felve onfe Erven ende Na- 
komelingen Graven ende Gravinnen van Hollandt, en- 
de Heeren en Vrouwen ’s Lands van Utricht tot dien 
eynde nu als dan, ende dan als nu, verbindende en 
obligerende, dat fy heurer eeríter aenkomfte ende re- 
ceptie totter Heerlickheyt, ende pofleflie onfer voerfz. | 
Landen van Hollandt ende van Utricht, den Staten | 
van den felven onfen Landen, ende elcken van hem 
befondere fweeren füllen, defe onfe Unie ende Ver- 
eeninge voerfz. ghelijcker maten te onderhouden , fon- | 
der tot eeniger tijdt daer tegens te doen noch te laten 
ghefchien, wat oirfaecke dat hem oick daer toe moch- 
te overkomen, daer of onfe Erven ende Nakomelingen 
t'heuren receptie totter Dominie onfer Landen van 
Hollandt ende van Utrecht fchuldigh zijn füllen, den 
Staten van den felven onfen Lande heure opene 
Brieven te geven in behoerlicke forme, daer defe te- | 
genwoordige gheinfereert fullen zijn, ende oft ge- 
beurde datter namaels yet ter contrarie geattempteert 
werde by ons ofte onfe Erven en Nakomelingen, "t| 
felve hebben wy voor ons ende den felven onfen Er- 
ven uyt onfer rechter wetenheyt ende volkomen macht | 
ende authoriteyt wederroepen ende te niet gedaen, we- 
derroepen ende doen te niet mits defen ; Ontbieden 
daerom ende bevelen den voornoemden Ridderen van | 
enfer Oerden Hoofden, Prefident ende Luyden van 
onfen fecreten Rade ende Finantie, Præfident ende 
Luyden van onfen Grooten Rade, Cancelier en Luy- | 
den van onfen Rade in Brabant, Prefident ende Luy- 
den vanden onfen Rade in Vlaenderen, Stadthouder | 
eerfte Raedt en Luyden onfer Kamere van den Rade in | 
Hollandt, Præfident ende Luyden van onfe Reecke- | 
ninge te Rijffel, te Bruffel, en in den Hage, Stadthou- 
der, eerfte Raedt en Luyden onfer Kamere yan den | 
Rade t’Utricht, ende allen anderen onfen Rechteren, | 
Jufticieren en Officieren die dit aengaen fal mogen, dat | 
ty defe onfe tegenwoordige Unie, Annexie, Veree- | 
ninge, Ordonnantie, Decreet ende Declaratie publice- 
ren ende regiftreren, of doen publiceren en regiftreren 
elcks in den Regiltere van fynen bevelen, ende de fel- 
ve Unie, Annexie, Vereeninge, Ordonnantie, Decreet 
ende Declaratie mit al den inhouden van defen obfer- | 
veren en onderhouden, ende doen obferveren en on- 
dérhouden, onverbreeckelijck ende eeuwelick , fonder 
tot eeniger tijdt daer tegens te doen nochte laten ge- 
fchien, direételick noch indireételick, in wat manie- 
ren dattet zy, procederende ende doende procederen 
tegens de Overtreders by executie van den pænen daer 
toe gheftelt, mit allen rigenr ende fonder gracie of dis- 
fimulatie, anderen ten exemple, niet jegenftaende Op- 
pofitie ofte appellacie, noch anderen Rechten, Wet- 
ten, Privilegien, Inftitucien, Traétaten ende Gewoen- 
ten ter contrarie,den welcken, indien daer eenige wa- 
ren, wy uyt onfer rechter wetenheyt ende volkomen 

macht , | 


laifferons feparer par nosdits Héritiers ES Succes- 
Jeurs, par Teftament , Codicille , Donation , Ceffios 

Efchange, Vente, Traitté de Paix, de Mari. 
pour nulle autre raifon que ce puiffe être; 
Jerverons ES. ferons obfe cette prefente Union à 
Jamais par nos Héritiers, ES Succeffeurs Comte ES 
Comteffe de Hollande, Seigneur € Dame des Pa Lys 
d'Utrecht , nous engageant, & obligeant qu'à leur 
‚premiere entrée C9 reception à la Seigneurie € Pos- 
Jefion de nos fusdits Pays de Hollande €? ¿Utrecht 
ils jureront aux Etats d'iceux € à chacun d'eux en 
particulier d’obferver cette préfente Union en toute 
mamére , fans jamais rien faire ni permettre être 
fait alencontre , quelque raifon qui fe puiffe préfen- 
ter y de quoi nos Hoirs ES Succeffeurs à leur recep= 
tion aux Domaines de nos Pays de Hollande € 
trecht feront tenus de donner à un des Etats di 
leurs Lettres Patentes en bonne forme où ces pré 
tes feront inferées. Et que s'il arrivoit que nous ou 
nos Heritiers ES Succeffeurs, } 
chofe à ce contraire, de notre certaine Science , pl 
ne puifance & autborité l'avons revoqué ES annull 
le revoquons ES annullons par ces préfentes, Ordon- 
nons ES commandons pour cet effet à nos Susdits 
Chevaliers de nos Ordres, Chefs, Prefiden 
Gens de nôtre Confeil privé ES Finance, P. 
& Gens de nötre Grand Confeil, Ch 
de nôtre Confeil de Brabant, Préfident 62 Gens de 
nötre Confeıl de Flandre, Gouver neur „ Prémie 
Confeiller de nôtre Chambre du Confeıl de Hollande 
ES Gens de nôtre Chambre des Comptes à l'Ile, à 
Bruxelles € à la Haye ; Gouvernen » Premier 
Confeiller, ES Gens de nôtre Chambre du Con- 
Jeil d'Utrecht, ES à tous autres nos Juges, Fufti- 
ers ES Officiers qu'il appartiendra qu'icelle nôtre 
préfente Union, Ordonnance, Décret, € Déclara~ 
tion ils ayent à publier ES enregitrer, ES faire publier 
ES enregitrer, chäcun dans les Regítres de fon Res- 
Jort , & icelle Union , Ordonnance , Décret, ES 
Déclaration avec leur contem obferver ES entretenir 
inviolablement ES à toujours, fans jamais ri faire 
ni permettre être fait alencontre diretlement ni indi- 
vettement , en quelque maniére que ce Soit, procedant 


G 


(1) C’eft une permiffion du Juge du Lieu, pour faire exécuter dans 
fon reffort une Sentence rendué dans le reflort d'un autre Juge, Quoi 
que le mor foit Latin, on s'en fert auffi en François, 


vont être exécutées dans le Pays d'Utrecht fans (1) ANNO 


1534. 


AANNO macht, gederogeert hebben, ende derogeren midts de- 


1534. 


Avril. 


DU DROIT 


fen, blyvende nochtans onfe Lande van Hollandt en- 
de van Utricht, ende die Steden ende Inwoonderen 
van dien, aengaende d’adminiftratie van den Jufticie, 
in fulcken ftate als fy nu zijn, defe onfe Unie niet te- 
genftaende ter tijdt by ons anders daer van gheordon- | 
neert zy; blyvende oock de felve onfe Landen ende 
Steden , ende elck van hun anderfints by hun Pri- 
vilegien , Obfervantien ende Gewoonten, die fy deugh- 
delicken ghebruyckt, ende wy hem, ende elcken van 
hem refpe&ive gheftedicht ende gheconfirmeert heb- 
ben; Ende want men defe tegenwoerdige in diverfche 
Plaerfen te doen mochte hebben, foe hebben wy geor- 
donneert, dat ten Vidimus van dien onder Zegel Au- 
teutijck, ofte Copie ghecollationneert ende geteyckent 
by eenen van onfe Secretatiffen volkomen gelove ge- 
geven werde, als defen Principale: Ende ten eynde 
dat dit vaft en geftadich blyve tot eeuwigen dage, heb- | 


ben wy defe jegenwoerdige geteeckent, ende onfen | 


Zegel hier aen doen bangen, behouden in andere din- 
gen onfen Rechte, ende eenen yegelicken den fynen. 
Gegeven in onfe Staet van T'olledo, in.de Maendt van. 
April na Paeffchen in "t Jaer van Gracien duyfent vif 
hondert ende vier en dertich, ende van onfen Rijcken, 
te weten des Heyligen Rijex, de vierthienfte , ende 
van Spangien en de twee Cicilien, ende anderen de 
negentienfte. 


Ondergeteyckent , 


CHARLES, 


Opte ploy flont ghefchreven, By den | 


Keyfer ende Koningh. 
Ondergeteyckent, 


APERREMY. 


DES GENS. 


ES faifart proceder contre les contrevenants par 
l'exécution des peines ci-deffus établies avec toute ri- 
gueur, fans grace, ui difimulation, ES pour exem- 
ple aux autres, nonobftant ‚oppofition, ou appella- 
tion, ui autres Droits, Loix, Privileges, Inftitu- 
tions, Traitez, ES Coutümes à ce contrai 
quelles, fi aucunes y avoit, de nôtre ple 
ce, ES parfaite puiffance avons. dérogi 
geons par ces prefentes. 
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bitans d'iceux , quant à l'adminiffration de la Fufti- 
ce, en l'état qu'ils font maintenant, uonobflant cette 
nôtre Union ES ce que nous pourrions y avoir ordonné 
de contraire, demeurant à nos Pais & Filles, ES 
à chacune d'elles leurs Pr viléges, obfervances, ES 
coutumes , dont ils jouifjent loyalement , lesquelles 
nous leur avons ES à chacun d'eux confirmées. Et 
comme on pourroit avoir affaire des prefentes en di- 
vers Lieux , nous avons ordonné qu'au Vidimus d’i- 
celles fous nôtre Sceau autentique ou Copie collationnée 
& fignée par un de nos Secretaires foi entiere fir 
donnée comme à cet Original. Er afin qu’elles de- 
meurent fermes à jamais, nous avons figné ces pré- 
fentes, ES fait appofer à icelles nôtre Sceau, rej 
vant en autre chofe nôtre Droit, & à chacun le fien 
en tout. Donnée en nôtre Ville de Toléde au mois 
@ Avril après Pâques, Pan de grace 1534. ES de 
nos Régnes , favoir du Saint Empire le 14. C2 de 
l'Espagne, des deux Siciles & autres le 19. Signé 
CHaRLes, für le repli étoit écrit, par l'Empe- 
| reur & Roi. Signe, APERREMY. 


LXXIX. 


Formula Fidelitatis & Furamenti à Clero Anglicano 
Henrico VIII. Regi Anglie prefliti, qua 
ipfum pro Capite Ecclefie Anglicane agnoscebant. 
Dat. Menfe Aprili 1534. (Ry MER, Fo- 
dera, Conventiones, &c. Tom. XIV. pag. 
487-] 


Uüm ea fit non folim Chriftiane Religionis & 

Pietatis ratio fed noftre etiam Obedientiz Re- 

gula, ut Domino noftro Hezrico ejus Nominis 
Ocavo, cui uni & foli, poft Chriftum Jefum Servato- 
rem noftrum, debemus univerfa, non modó omni- 
modam in Chrifto, & eandem finceram, integram per- 
petuámque Azimi Devotionem, Fidem, Obfervantiam, 
Honorem ,Cultum , Reverentiam preltemus , fed etiam, 
de eadem Fide & Obfervantia noftra, rationem , quo- 
tienscámque poftulabitur, reddamus, & palàm omni- 
bus, fi res pofcat, libentiflime teftemur, 

Noverint univerfi ad quos prefens Scriptum perve- 
nerit quod Nos, Priores 6€? Conventus Fratrum, vide- 
licet, Minorum Ordinis Sandi Francisci , Fratrum Pre- 
dicatorum Ordinis Sancti Dominici, Fratrum. Heremita- 
rum Sancli Auguftini, ES Fratrum Carmelitarum Ordi. 
nis Beate Marte Virginis, etiam Prior Ordinis Crucife- 
rorum in Civitate Londonie, uno ore & voce atque 
unanimi omnium & fingulorum confenfu € affenfu, 
hoc Scripto noftro fub Sigillis noftris comunibus in 
Domibus noftris Capitularibus dato, pro Nobis & Suc- 
cefforibus noflris omüibus & fingulis imperpetuum 
profitemur , teflamur ac fideliter promittimus & [pon- 
demus, Nos dictos Priores 7 Conventus & Succeffo- 
res noftros omnes & fingulos, integram, inviolatam, 
fincerain, perpetuámque Fidem, Obfervantiam & Obe- 
dientiam Temper præftaturos erga Dominum Regem 
noftrum Hezricum Odavum, & erga Sereniffimam Re- 
ginam Annam Uxorem ejusdem , & erga caftum 
fan&umque Matrimonium nuper non folüm inter eos- 
dem jufté & legittimè contractum , ratum & confüm- 
matum , fed etiam tam in duabus Convocationibus Cleri, 
quàm in Parlamento Dominorum Spiritualium € Tem 
poralium atque Communinm in eodem Parliamento con- | 


| gregatorum & prefentium. determinatum, & per 77o- 
mam Cantuarienfem Archiepiscopum folemniter confir- 
matum, & erga quamcumque aliam ejusdem Herrici 
Regis noftri Uxorem poft mortem predidte Anne nunc 
Uxoris ejús legittimé ducendam , & erga Sotolem dicti 
Domini Regis Henrici ex predicta Anna legittime tim 
progenitam quàm progenerandam, & erga Soboleme 
diéti Domini Regis lia quacumque legittima Uxore 
poft mortem e, 2 Anne legittime progenerandam, 
& quód hec eadem Populo norificabimus, prædicabi- 
mus & fuadebimus ubicumque dabitur locus & oc- 
caño, 

ITEM, quód confirmatum ratumque habemus. fem- 
pérque & perpetuo habituri fimus quód predictus Rex 
nofter Heuricus clt Caput ECCLESIE ANGLI- 
CANE. 

ITEM, quód Episcopus Romanus, qui in fuis Bullis 
Pape nomen ufurpat & Summi Pontificis Principatum 
Jibi arrogat , nihilo majoris néque Auétoritatis aut Ju- 
risdiétionis habendus fit quàm ceteri quivis Episcopi 
in Anglia vel alibi Gentium in fua quisque Dicecef 

Item, quód foli diéto Domino Regi & Succeffori- 
bus fuis adhærebimus, atque ejus Decreta ac Procla- 
mationes, infuper omnes Anglis Leges, atque etiam 
| Statuta omnia in Parliamento & per Parliamentum 
| decreta, confirmata , ftabilita & ratificata, perpetuó ma- 
nutenebimus, Episcopi Romani Legibus, Decretis & 
Canonibus, fi qui contra Legem Divinam & Sacram 
Scripturam efle invenientur, imperpetuüm renun- 
ciantes. 

ÍTEM, quód nullus noftrim omnium in ulla vel 
privata vel publica Concione quicquam ex Sacris Scripr 
turis defumptum ad alienum fenfum detorquere pref 
met, fed quisque Crillum ejusque verba & faéta fi 
pliciter, aperté fincere, & ad Normam feu Regulam 
Sacrarum Scripturarum & veré Catholicor 
Orthodoxorum Doétorum prædicabit Catt 
thodoxe. 

IreM, quód unusquisque in fuis Orationibus 
Comprecationibus de more faciendis , primüm om 
Regem tanquam SUPREMUM CAPUT EccrEsrE 
ANGLICANA Deo, & Populi Precibus commenda- 
bit, deinde Regizam cum fua Sobole, túm demúm 
chiepiscopum Cantuaricnfem cum ceteris Cleri Ord 
bus prout videbitur. 

ITEM, quod PUN & tinguli prediéti Prior 

> 
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ANNO 


1534 


Axxo 
1534. 


11. Mai, 
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Conventus & Succeffores noftri Confcientiæ ac Jusju- | 
randi Sacramento lNosmet firmiter obligamus quód | 
omnia & fingula predicta fideliter imperpetuüm obfer- | 
vabimus. 

In cujus Rei Teftimonium huic Inftrumento vel | 
Scripto noftro communia Sigilla noftra appendimus, 
& noftra Nomina propria quisque manu fubferip- | 
fimus. 


Datum in Domibus noftris Capitularibus die decimo | 
feptimo Mentis Aprilis, Anno Crifti millefimo quin- | 
gentelimo trigefimo quarto, & Regni veró Regis noftri 
Henrici O&avi vigefimo quinto. 


Ego Frater Edmundus Stretham Prior fpontè non | 
coaété, unà cum & de confenfu Fratrum meorum, ap- 


probo & lubens animo ratifico manu propria. | 


Ego Frater Robertus Strowddyll Sacre Scientiz Doc- 
tor ac Domüs Ordinis Fratrum Predicatorum Civitatis 
Londoniz humilimus Prior fponté & non coacté, unà 
cum confenfu Fratrum meorum , hisce Literis manum 
meam propriam appoft 


Ego Frater Georgius. Burnham Prior Ordinis Carme- 
litarum {pontè & non coa&é & confenfu omnium Fra- | 
trum meorum. 


Ego Thomas Cuduer Gardianus Fratrum Minorum, | 
cum unanimo confenfu omnium Fratrum meorum, | 
ia predicta approbo & confirmo, atque Sigillum 
commune Prafentibus appenfum feci. 


Ego Frater Georgizs Browne Sacrarum Literarum 
Doctor & Prior Augu[lizi , unà cum confenfu omnium 
Fratrum meorum. 


Er MEMORANDUM quod predicli Prior € Con- 
ventus Ordinis Fratrum Cruciferorum decimo feptimo | 
die Aprilis , ES prediéti Prior & Conventus Ordinis | 
Fratrum Predicatorum eodem decimo feptimo die Apri- | 
lis, ES predidi Prior & Conventus Ordinis Fratrum | 
Minorum decimo octavo die Aprilis, ES predicti Prior) 
& Conventus Ordinis Fratrum Predicatorum decimo 
zono die Aprilis, ES predicti Prior & Conventus Ord 
nis Fratrum Heremitarum Sanéti Auguftini vicefimo die 
Aprilis Anno prefenti, coram Georgio Browne Priore 
Fratrum Heremitarum Sancti Auguftint Londomie ES 
Priore Provinciali totius Ordinis Fratrum Heremirarum 
ejusdem Ordinis infra Regnum Angle, tg Johanne 
Hylfey Priore Provinciali totius Ordinis Fratrum Præ- 
dicatorum, virtute Commiffionis didi Domini Regis | 
eis dire, perfonaliter ie Domibus [uis feparatim Ca- 
pitularibus conftituti, recognoverunt Scriptum predicium 
ac omnia C9 fingula im eodem contenta in forma pre- 


dica, 


LXXX. 


vabtatus Pacis perpetue inter HEeNRicum| 
VIII. Regem Anglie C2 Jacosum V. Re- 
gem Scotie conclufus. Dat.Londonie die11. Maji | 
1534 [Rymer, Foedera, Conventiones 4 


&c. Tom. XIV. pag. 529. ] 


Niverfis & fingulis, ad quorum notitias prefe 

tes Litera indentatæ pervenerint , Salutem & 

dem indubiam Præfentibus adhiberi. | 

Ad notitiam veftram deducimus & deduci volumus | 

per Præfentes quod, | 

Cüm inter mortales non tantüm Divino fed Huma- | 
no Jure Amor, Charitas & Ami 


itia inviolabiliter | 
obfervandæ fint, tum maximé inter eos quos neces-| 
fitudo Sanguinis conjunxit, ut quanto proximiori agna- 
tionis gradu fefe mutuo attingant , tanto ardentiüs 
& firmioribus Amicitie nexibus copulentur , equum 
igitur & pium eft ut Avunculus & Nepos, eorúm- 
que Gentes quibus eft morum paritas , idem pene 
Ydeoma, vicináque ejusdem Infulæ Habitatio, artiori 
Amicitie vinculo quàm cæteri mortales perpetuó con- 
glutinentur , 


d Nos Willielmus, miferatione Divina, 

scopas Regni Scotie Magnus Thefau- 
rarius, & Dom Adam Otterburn de Reidball Miles, 
Sereniffimi & Invi&tiffimi Principis acobi , Dei Gratiä, 
Scotorum Regis Confiliarii, Oratores, Commiffarii, & 


Hinc eft quo 
Abirdonenfis E 


| Thoma Crumwell lufiriffimi & Potentiffimi Principi. 


| foris ¿Y Domini Hiber 


|tüs & conditionis exiftant, fit b 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Procuratores, ad infra fcripta fufficicnter & legitime 
auétorifati, cum Honorabilibus & Speétabilibus Domi- 
nis Thoma Awdeley Milite Magno Cancellario Anglis, 


Henrici clavi, Dei Gratiä, Anglie Regis, Fidei Defen- 
, Secretario, Edwardo Fox 
ejusdem Illuftrifimi Regis Anglie Eleemofinario, o- 
bague Tregunwell ipfius Regis Anglie a Confiliis, & 
Richardo Gwent Curie Metropoliticæ. Cantuarienfis 
Officiali principali, fæpefati llluftrifimi Regis Azglie 
Confiliariis, Oratoribus, Commiffariis, € Procurato- 


| ribus ad infrafcripta fufficienter auctorifatis, ad Hono- 


rem & Laudem Dei Omnipotentis, Gloriofifimz Vir- 
ginis Mariz, totitisque Curie Coeleftis & Chriflianæ 
Religionis incrementum convenimus , concordavimus 
& conclufimus, auctoritatéque Commiffionum noftra- 
rum, quarum. tenores inferius inferuntur, per præfen- 
tes Literas indentatas, convenimus, concordamus & 
concludimus articulatim prout fequitur , 


.ixPRIMIS, conventum, concordatum & conclu- 
fum eft, inter Nos Oratores & Commiflarios predic 
tos, nominibus quibus fuprá, quód inter Potentiffimos 
& Iliuftrifimos Reges Scozie iS Anglie fupradictos, co- 
rum Heredes & Succeflores, Regna, Patrias, Domi- 
nia, Terras & Loca quecunque eorundem, necnon 
Vafallos, Ligeos, Homines, Subditósque fuos quos- 
cúnque prefentes & futuros, tim Ecclefialticos. quàm 
Seculares, cujuscúnque gradüs , preeminentiz , fta- 
a, realis, fincera, 
vera, integra & firma Pax, Amicitia, Liga, Conf«- 
deratio, Unio & Intelligentia, per Terram, Mare, A- 
quásque dulces & ubique Locorum, a Data Præfen- 
tium inconcuflé & inviolabiliter obfervandæ & perpe- 
tud duraturæ durante Vita utriusque diorum Regum, 


| ac per unum arinum integrum poft mortem alterius eo- 


rum primüm morientis, 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quod, durante Termino predicto, neuter dictorum 
Principam movebit per fe aut Subditos fuos, aut per 
alios quoscúnque moveri faciet, procurabit aut permit- 
tet Guerram, Bellum , Holtilitates aut Inimicitias quas- 
cúnque, per Terram, Mare, Aquas dulces, Portus, 
Littora Maris aut alia Loca quecünque , adverfus alte- 
rum diétorum Principum, eortimve Subditos, Ligeos, 
Vafallos aut Confoederatos, nec quicquam aliud aget, 
faciet,tra&tabit vel attemptabit, aut ab aliis agi, fieri, 
tractari vel attemptari procurabit , permittet aut confen- 
tiet, quocánque in Loco aut occafione five prætextu 
quocúnque, quod in injuriam, dampnum vel moles- 
tiam alterius Principum predictorum, eorúmve aut 
eorum alterius Terrarum, Regnorum, Dominiorum 
aut Vafallorum, Ligeorum Hominum Subditorámve 
fuorum quorumcünque, quacánque ratione cedere 
poffit. 

ÍTEM, pro tuitione, confervatione & defenfione 
Perfonarum, Auctoritatum , Dignitatum «€ Statuum 
Regnorum, Patriarum, Terrarum € Dominiorum dic- 
torum Principum, contra Invafores, Perturbatores & 
Hoftiles Aggreffores quoscúnque , conventum, con 
cordatum & conclufum eft quod, fi contingat impos- 
terüm quód aliquis vel aliqui , cujuscunque gradüs, 
præeminentiæ, ftatüs aut conditionis ex 3 


iftat five 
tant, aut quacunque Dipnitate,five Spirituali five 
porali, etiam fi fupremá Auctoritate vel Dignitate fe 
prefulgere prætendat aut pretendant, licet utriusque 
vel alterius Principum predictorum Confanguineus, 
Affinis, Confcederatus aut Alligatus, Confanguinei, 
Confcederati vel Alligati fuerit vel fuerint, aut quocun- 
que neceffitudinis vinculo utrumque Principum pra 
diétorum aut eorum alterum attingat vel attingant, qua- 
cunque de caufa, colore, occafione five pretextu, 
Regna, * as, Dominia, Patrias, aut alia quæcur 
que Loca ad alterum dictorum Principum per 
hoftiliter invaferit vel aggreffus fuerit, invaferint v 
aggreffi fuerint, feu Bellum aut Guerram facere v 
movere prefumplerit aut prefumpferint , aut per alios 
fieri aut moveri procuraverit aut procuraverint, aut ul- 
lam omninó injuriam , dampnum, moleftiam , gra- 
vamen Principibus predictis, eorumve Subditis, Inco- 
lis five Habitatoribus infra Regna, Terras, Patrias, 
Dominia five alia Loca eorum feu alterius eorum Do- 
minio five Ditioni fubje&ta, inferre aut facere voluerit 
vel voluerint, attemptaverit vel attemptaverint, quód 
tunc & in eo cafu neute lorum Principum auxi 
lium, favorem, confilium, aflenfum , fubfidium, Na- 
ves, Pecunias aut aliam afliftentiam quamcunque publi 
cé vel occulté ,direétè vel ede , fe el aperi 


ANNO 
1534. 


ANNO alióve quocunque co 


DU.DROIT DES GENS 


ore dabit, preftabit, nec a Subdi- 
tis fuis dari vel præftari permittet aut confentiet quo- 


1534» vismodo, ut hujusmodi Bella, Guerre, Hoftilitates , 


Invafiones & cetera præmiffa moveantur, excitentur, 
inferantur aut fiant; fed bonà fide, realiter & cum ef- 
fe&u, Subditos fuos ad fic preftandum vel faciendum 
prohibebit; Non obflantibus quibuscunque prioribus 
Contraétibus, Ligis, Amicitiis, Faederibus , Confaede- 
rationibus, Pa&is five Conventionibus, per eos vel 
eorum alterum ante Datam præfentium habitis, fatis , 
initis, contra&is five conclufis, aut quocunque modo 
confirmatis, five pofthac habendis, contrahendis , con- 
cludendis, five confirmandis cum quibuscunque Per- 
fonis cujuscunque gradüs, ftatüs, honoris, conditio- 
nis five Dignitatis esiftant : 

Provifo tamen quód, per præfentem Pacis , Amicitiæ 
& Confrederationis Tractatum, nec per aliquem Arti- 
culum in eodem comprehenfum , ab antiquis illis & 
priftinis Foederibus Ligis & Confoederationibus, que 
Illuftriffimus Rex Score ejusve Progenitores, vel Se- 
reniffimus Rex Zaglie ejusve Progenitores cum Chris- 
tianiffimo Galloram Rege ejusve Antecefloribus, ante 
hec tempora inierunt & contraxerunt (que de Jure 
valida & inconcuffa funt) ulla in parte receffüm aut 
derogatum effe cenfeatur; fed quód illa omnia & fin- 
gula ita firma & ftabilia permanebunt ac fi præfens Pa- 
cis & Amicitiæ Contractus nunquam interveniffet. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum 
eft quód neuter dictorum Principum, eorúmve aut eo- 
rum alterius Subditi , pratextu,occafione aut ratione ul- 
lius Sententiz five Cenfure Ecclefiaftice, que in aut 
contra alterutrum Principum predictorum eorámve aut 
eorum alterius Regna, T'erras, Dominia aut Subditos, 
ante tempus hujus initi Contracts Pacis & Confædera- 
tionis utcunque de Jure vel ab Homine lata, interpofita 
vel promulgata eft, aut que impofterüm quacunque de 
cauía per quemcunque Judicem cujuscunque Au&ori- 
tatis, honoris, præeminentiæ aut Dignitatis exiftat, 
fieri, interponi aut promulgari continget , aut ratione, 
pretextu five occafione alterius cujuscúnque rei, cau- 
fe five materie diétum perpetue Pacis Foedus, aut ali- 
quem Articulum in eodem comprehenfum, violabit , 
diminuet aut diffolvet, violabunt, diminuent aut dis- 
folvent, fed omnia & fingula Articulos, Capitula præ- 
fentis Contra&düs juxta verum tenorem, vim, for- 
mam & exigentiam eorundem inconcuflé , inviolabiliter 
& bona fide obfervabunt ; quodque dicti Principes & 
eorum uterque, infra tres Menfes poft Datam Præ- 
fentium, coram Notariis & Teftibus ad id fpecialiter 
vocatis & requifitis , necnon in præfentia Oratorum five 
Oratoris, ad id videndum & requirendum per eosdem 
Principes aut eorum alterum deftinandi five deftinando- 
rum, omnibus & fingulis Privilegiis, dispenfationibus, 
caufis , rationibus, prætextibus & occafonibus, ac etiam 
aliis quibuscunque Juris aut faéti remediis in genere vel 
in fpecie, diétis Principibus aut eorum alteri de Jure 
vel ab Homine, fub quacunque verborum ferie con- 
ceflis five concedendis, perinde ac fi fpecialiter & no- 


minatim effent hic inferta, per quz effectus Præfentium | 


quomodolibet impediri poflit, Lege aut Canone quibus 
cavetur quód generalis Renunciatio Privilegii exceptio- 
nis vel alterius Beneficii futuri non valeat in aliquo 
non obitantibus, palam, publicé, expreflé & in Scriptis 
€x certa fcientia & in vim Paéti renunciabunt & eorum 
uterque renunciabit, prout Nos Oratores & Commifla- 
rii predicti, nominibus di&orum Sereniffimorum Re- 
gum Auctoritate nobis in hac parte conceflä, palàm, 
publicé & in vim Paéti in hiis Scriptis omnibus & fin- 
gulis hujusmodi Privilegiis, Dispenfationibus & ceteris 
premiffis per præfentes renunciamus. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, dictis Pace & Amicitià durantibus , neuter Re- 
gum predictorum quovismodo receptabit , cuftodiet aut 
retinebit, nec a Subditis fuis receptari cuftodiri vel re- 
tineri permittet, aliquos Rebelles five Proditores diéto- 
rum Principum aut eorum alterius de Crimine Lefe 
Majeftatis fufpe&tos , nec hujusmodi Rebellibus feu 
Proditoribus, qui in aliquem locum obedientie Prin- 
cipum predictorum feu alterius eorum declinaverint , 
quoqüo modo dabit feu præftabit confilium, auxilium, 
favoreni , fubfidium aut afliftentiam ; fed infra viginti 
dies, poftquam per Literas ipfius Principum prædiéto- 
rum, cujus hujusmodi Rebelles five Proditores extite 


rint, alter ex Principibus hujusmodi requifitus fuerit, 


eos omnes & fingulos Literarum hujusmodi requifitio- 
nislatori, aut alii ad hoc in hujusmodi Literis nomi- 
nato five deputato boná fide tradet, reftituet & delibera- 
bit, tradive reflitui & deliberari faciet; nifi & quatenus 
de & fuper receptione, acceptatione, retentione aut 
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cuftodia alicujus five aliquorum hujusmodi Rebellium 
five Proditorum , de Crimine lefe Majeftatis fufpec- 
torum, aliter conventum & concordatum fuerit inter 
Principes prædiétos, aut eorum Oratores ex mutuo eos 
rum confenfu, per Literas indentatas ipforum Regum 
feu eorundem Oratorum Sigillis corroboratas , conclus 
fam & determinatum fuerit. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, diétis Pace & Amicitiis durantibus, neuter Re» 
gum prædiétorum quovismodo receptabit, nec a Sub- 
ditis fuis eorum alter receptari permittet aliquos Homi= 
cidas, Fures, Latrones aut Transfugas , nec alios Mas 
lefa&tores quoscunque ex Subditis alterius eorum, nec 
hujusmodi Furibus, Latronibus, Homicidis aut Trans- 
fugis, aut aliis Malefaétoribus quibuscunque qui in ali- 
quem locum obedientiz alterius Principum prædiéto- 
rum declinaverint, quoquomodo dabit feu præftabit 
confilium, auxilium , favorem , fubfidium, aut affis- 
tentiam, fed infra decem dies proximè & immediatè 
fequentes poftquam, per Literas illius Principum cujus 
hujusmodi Homicida , Fur, Latro, Transfuga aut Male- 
factor Subditus extitit, aut ipfius Gardiani, Locumte- 
nentis feu Deputati, alter ex Principibus hujusmodi re- 
quifitus fuerit, Literarum hujusmodi requilitionis lato- 
ri aut alii in eisdem Literis nominato feu deputato, 
predictos Homicidas, Fures & Transfugas tradet, des 
liberabit, tradive & liberari faciet. 2 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
per Oratores antediétos, quód Litera Salvi Conductüs 
per neutrum Principum prædiétorum, qualitercúnque 
eorum alterius Rebellibus , Gentibus Guerrarum , Mers 
catoribus , Artificibus, aliisve eorum utriusque Subditis, 
cujuscúnque flatüs , dignitatis, gradús & conditionis 
exiftant, fub utriusque aut alterius eorum magnis pri- 
vatis aut Signetorum Sigillis, nec vivis vocum eorum 
oraculis aut alitercánque, per Terram five per Mare, 
durantibus Pace & Amicitiis predictis, de cetero mini: 
mé concedentur aut aliquo modo annuentur per eoruni 
alterum, nifi ad id alter eorum per alterum eorumdem 
congrué in Scriptis requiratur expreflè; Et cafu quo 
de cetero , quandocunque alter alterum diétorum Prin- 
cipum, pro hujusmodi Litera Salvi Conduétús cuicun: 
que Subdito fuo quibuscunqueve Subditis fuis indul- 
gendà, in Scriptis & de fa&o interpellaverit aut requi- 
fierit, ftabitur nichilominus arbitrio & voluntati Princi- 
pis fic interpellati , an hujusmodi interpellationi ac- 
quiescere, Literäsve hujusmodi Salvi Conduétús con: 
cedere voluerit, an non? fecundüm quod eidem Prin 
cipi fic requifito melius expedire videbitur; ita tamen 
quód hujusmodi Literæ Salvi Condu&üs ultra unum 
annum durature minimè concedentur : 

Provifo tamen quód Literæ fupplicatotiæ utriusqué 
di&orum Principum vim habebunt Literarum Salvi 
Conduétús, eruntque fuflicientis roboris vt Ligei & 
Subditi in eisdem nominati , cujuscunque fuerint digni- 
tatis, flatüs aut præeminentiæ , liberi tutique in faum 
Regnum redire poterint, etiamfi Princeps ipfe interpel- 
latus Literas fuas Salvi Condu&tüs tradere noluerit aut 
recufaverit, Literis nichilominus Salvi Conduétôs ante 
hec tempora conceffis fuo robore duraturis. 

ITEM, conventum & conclufum eft quód Homici- 
de, Fures, Latrones & alii Malefa&ores quicunque, 
utriusque Regnorum predictorum , . durantibus di&is 
Pace & Amicitiis,modo & formá fequentibus puniantur ; 

Videlicet, 

Si contingat de cetero aliquem vel aliquos Subditum 
vel Subditos diéti Regis Scotie, aliquem vel aliquos 
Subditum vel Subditos diti Regis Anglie, infra Mar- 
chiam Scotis vel limites Marchiarum Angliæ violenter 
interficere, Gardianus Marchiarum ptædiétarum Sco- 
tie vel ejus Deputatus vel Deputati cum omni cura & 
diligentia , omni favore poltpofito, ac dolo, fraude & 
finifträ machinatione quibuscunque in hac parte ceffan= 
tibus, profequentur & quilibet profequetur ; ut tas 
lis interfeétor feu interfectores capiantur & ducan- 
tur ad Dietam per Gardianos utriusque Marchia- 
rum vel per eorum Deputatos appun&tuandam, ubi, 
fi per Leges Marchiarum legitimè convincantur vel 
aliquis eorum convincatur, tunc Gardianus Marchia- 
rum Scotiæ talem interfe&torem vel interfectores üt 
fupra conviétam vel conviétos, Gardiano Marchiatum 
Angliz liberabit feu liberari faciet, qui Gardianus Mar- 
chiarum Anglie ipfum homicidam vel homicidas fic 
ut fupra convictum vel conviétos & fibi confignatum 
vel confignatos, pro hujusmodi homicidio ultimo fup- 
plicio condempnabit : 

Et fi contingat de cetero aliquem vel Subditum vel 
Subditos dicti Regis Angle aliquet vel aliquos Subdi- 


| tum vel Subditos didi Regis Seotie , infra Marchias 


Angliæ 


ANNO 
1534s 
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Angliz vel limites Marchiarum Scotiæ violenter inter- , 
ficere, Gardianus Marchiarum diétarum Angliz vel 
ejus Deputatus feu Deputati,cum omni cura & diligen- 
tia, omni favore poltpofito, ac dolo, fraude & fini(trá 
machinatione in hac parte ceffantibus, profequentur & | 
quilibet profequetur, ut talis interfe&or feu tales inter- | 
feétores capiantur & ducantur ad Dietam per Gardianos 
utriusque Marchiarum vel per eorum Deputatos ap- | 
pun&uandam, ubi, fi per Leges Marchiarum legitimè | 
convincantur vel aliquis eorum convincatur, tunc 
Gardianus Marchiarum Anglis talem interfeétorem vel 
interfectores,ut fupra convictum vel conviétos, Gardia- | 
no Marchiarum Scotiæ ipfum homicidam vel homicidés | 
ficut fupra conviétum vel conviétos & fibi confignatos, 
pro hujusmodi homicidio ultimo fupplicio demandabit. | 

ITEM, conventum & conclufum eft quod Naves, | 
Nautz,Mercatores aut alii Subditi utriusque Principum 
predictorum, per Terram , Mare & aquas dulces eun- 
tes, converfantes, navigantes, naufragium. paffuri, & 
permanentes , tractentur & recipiantur prout melius 
traétari & recipi confüeverunt in temporibus aliarum 
Treugarum & Pacis priüs inter Scotie ts Anglie Reges 
& eorum Regna initarum & conclufarum; Et precipué 
quód recipiantur & tra&entur juxta vim, formam & ef- 
fectum Traétatús T'reugarum conclufarum inter quon- 
dam Potentifimos, bone & praeclare Memoria, Ja- 
cobum Tertium & Edwardum Quartum tunc Scotorum 
€ Anglie Reges de Data prime diei Menfis Junii, An- 
no Millefimo quingentefimo (t) LX VI. 

ITEM, conventam & conclufum eft quód, fi ali- 
quis ex Subditis alterius Principum prædiétorum quic- 
quam deprzedatus füerit feu attemptaverit infra Mar- 
chiam aut Terram alterius Partis Partium predictarum, 
& polt deprædationem illam fic attemptatam fugiendo 
revertatur ad Marchiam vel ad T'erram illius Partis cu- 
jus eft Subditus, licebit illi contra quem fic attempta- 
tum fuerit, in enti vel infra fex dies computandos a 
tempore deliéti fic attemptati vel commiffi, auétoritate 
prafentis Ordinationis & T'ra&atüs absque aliis Literis vel 
Salvo Condu&u,profequi illum Malefaétorem ; & ipfum | 
fic profequendo intrare falvó & fecuré Marchiam & T'er- 
ramin quam dictus Malefaétor fe contulerit ; dummodo, 
quamcitó hujusmodi Marchiam five Terram hac de cau- 
fa introiret,adeat aliquem virum bone fame € opinionis 
illefe, inhabitantem infra Marchiam quam fic intret, & 
eidem declaret caufam introitüs fui; videlicet, ad pro- 
fequendum deprædationem, describatque & fpecificet 
quibus bonis vel rebus depredatus feu fpoliatus fuerit, 
ac infüper requirat eundem quód quamdiu hujusmodi 
profecutionem fuam fecerit fecum eat, ut fuper faétis 
fais tempore diétæ profecutionis poflit, cum requifitus 
fuerit, fuper hoc teftimonium perhibere veritati. 

ITEM, cüm hue usque Inhabitatores Marchiarum 
predi&arum , non folum clam & occulte, fed etiam 
palàm & publicé, cum magno hominum nurnero , fines 
hincinde Marchiarum ingrefli, arbores alienas cedere, 
& ad ufum /Edificiorum füorum auferre confüeverant 
Dominis invitis & minimé confentientibus , que magna 
inter fines fimultatuni, discordiarum ac jurgiorum ma- 
teria fuit; proinde ad omnem contentionis occafionem 
remóvendam , conventum, concordatum & conclufum 
eft quód deinceps nullus Subditus dictorum Regum, five 
in Marchiis prediétis aut in le Debatable Ground com- 
morans, aut alibi Locorum ubicúnque, talia aut fimi- 
lia committet aut perpetrabit committíve aut perpetrari 
confentier; nec ullas arbores aut ligna quacunque ex 
Marchiis alterius Principis quovismodo aut quovis 
quæfito colore auferet, aut in illis cedet, nifi prius fu- 
per hoc cum vero Domino paétus fuerit & convenerit 
de codem; &, fi fecus & contra premilfa aliquod ac- 
tum, geítum aut perpetratum fuerit tanquam attempta- 
tum contra effe&um præfentis Contra&üs debitè refor- 
mabitur, arboribus cæfis aut abduétis Domini Jura- 
mento «ftimandis. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, durantibus Pace & Amicitiis ut premiffum eft, 
Caftrum & Villa Berwici cum antiquis limitibus, & 
Inhabitantes & Incolæ eorumdem fub eisdem Pace, A- 
micitia & Confcederatione ftabunt & permanebunt toto 
tempore praedico , ita quod neque Sereniflimus Rex 
Scottie, per fe aut alios Subditorum Ligeorum aut Va- 
fallorum fuorum, Guerram, infültum aut obfidionem 
in ipfis Locis aut Incolis eorumdem, neque Potentiffi- 
mus Rex Anglie per fe aut fuos inhabitantes Villar feu 
Caftrum hujusmodi, Bellum five Guerram, infultum 
aut obfidionem di&o Sereniffimo Reg; Scotie fufsve Li- 


(1) C'ef fans doute une lourde faute d'Impreffion pour quadringente- 
fimo; puis qu'Edonard IV. Roi qd’ Angleterre, mourut en 1483 , & Jar 
ques III, Roi d’Ecoffe, en 1488, 


CORPS DIPLOMA TIQUE 


geis aut Vafallis faciet quovismodo , pendente tempore ANNO 


Pacis, Amicitiz & Confœderationis predictarum, 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quód fi aliquir Ligeorum unius vel alterius Principum 
predictorum reparaverit, ædificaverit, feu, ut vulgari- 
ter dicitur , impofuerit le Ffche Garth de Esk, aut rum- 
pat vel diftruar eundem, pro non attemptato reputabi- 
tur, & nichilominus alia attemptata quecúnque repa- 
rabuntur, fic quod reparatio feu diltri&tio le Hifche 
Garth non impediet Reformationem aliorum attempta- 
torum, nec introducet ruptionem præfentium Pacis, 
Amicitiz feu Confoederationis. 

ITEM, conventum & concordatum eft quód fugitivi 
Scotis, qui devenerunt Ligei Regis Anglie, debent li- 
gari ex parte Anglorum ad obfervandum Articulos pre- 
fentis Pacis, Amicitiæ & Confcederationis, & quód at- 
temptata per eos fuper Subditos Regis Score debent eo- 
dem modo reformari quo reformabuntur attemptata 
per originarios Subditos Kegis Aaglie, idem per omnia 
obfervandum ex parte Regis Scozie fi qui Angli ante haec 
tempora Ligei Regis Scotorum devenerint quovismodo, 

ITEM, conventum & conclufum eft quod, fi aliquis 
Subditus alicujus Principis Principum predictorum, qui 
paífus rapinam vel fpolium a Subdito alterius eorum- 
dem, proprià auctoritate fuà propter hanc fpoliationem 
prifas vel diflru&iones Perfonarum vel bonorum fece- 
rit, eo ipfo cadat a caufa fua, & nichilominus fecun- 
düm deliéti exigentiam punietur. 

ITEM, conventum & conclufum eft quod, quam- 
quam prefens Pax, Unio, Liga, & Intelligentia capte 
& initz funt modis & formis ut fupra, attamen non di- 
centur nec reputabuntur omninó Generalis five Gene- 
rales, nec fe extendunt ad Infulam de Lundey in Reg- 
no Angliz,nec ad Dominium de Lorne in Regno Sco- 
tie, fed Dominium & Infula prediéta intelligentur 
nullo modo in hac Pace Amicitia & Confcederatione 
comprehenfa. 

ITEM, conventum concordatum & conclufum eft 
quód fi, eisdem Pace Amicitia & Confcederatione du- 
rantibus, aliquid contra easdem vel aliquam partem 
earumdem per Terram five per Mare fieri vel attemp- 
tari contingat , propterea non erunt nec cenfebuntur 
ruptæ,infirmatæ vel adnullatæ prefentes Pax, Amicitia, 
Liga, ac Conftederatio; fed nichilominus in. fuo ro- 
bore permanebunt, & attemptata hujusmodi debitè re- 
formabuntur. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód in præfenti Tractatu comprehendatur ; videlicet , 


Pro parte Sereniffimi Regis Scotia, 
Chriftianiffimus Rex Francie, 


Dux Holfatie, 

Dux Clevie, 

Marchio Brandiburgenfis , 

Societates Mercatorum Hanfe Tentonice. 

Pro parte verd Illuftriffimi Regis Anglie, 

Franciscus Gallorum Rex Chriftianiffimus , 

Carolus Imperator , 

Rex Romanoram, 

Fohannes Hungarie Rex, 

Dux Pomerania, 

Duces Saxonie , 

Lantgravius Haffie , 

Duces Bavarie, Holfatie, Clevie, & Geldrie, 

Civitates Lubicen. Hamburger. & omnes Civitates 
Hanfe Teutonice , 

Necnon omnes & finguli Amici & Confcederati am- 
barum Partium prediétarum vel earum alterius, nifi 
eorum aliquis vel aliqui Dominia , Regna, Terras, Du- 
catus, Poffeffiones , Hereditamenta, aut Cenfus, Pen- 
fiones five annuitates vel debita, five bona mobilia aut. 
immobilia, ad alterum dictorum Principum quoquo 
modo fpeétantia aut pertinentia, detinuerit vel detinue- 
rint, fubtraxerit aut fübtraxerint,aut alio quoquo modo 
eosdem Principes vel eorum alteram Regna five Do- 
minia eorum aut eorum alterius moleftaverint vel mo- 
leftaverit,gravaverint vel gravaverit,læferint vel leferit. 

In quibus cafibus pro non comprehenfis habeantur, 

Quódque fimiliter omnes & finguli diéti Principes, 
Potentatus & Communitates pro comprehenfis habean- 
tur, dummodo intra fex Menfes poft Datam Præfen- 
tium hujusmodi comprehenfionem acceptaverint, & de 
hujusmodi fua acceptatjone dictos Principes per fuas 
Literas certiores reddiderint, 1 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 

quod 
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DU DROIT DES GENS. 


Treugis & Guerrarum Abftinentiis, Ligis, Amicitiis, ANNO 


quód Illuftriffima Domina Margarita Regina Scotie 
Donageria, di&i Potentiffimi Axgle Regis Chariflima 
Soror, durantibus Pace, Amicitia & Confoederatione 
antedictis, pro fua Dignitate & ut tantam & talem de- 
cet Reginam honorificé traétabitur, fudque Dotalitio , 
Douagerio. five Donatione propter Nuptias plené, in- 
tegrè, liberé, & quietè debit & pacifice poffidebit 
per fe aut Deputatos fuos, juxta vim, formam & effec- 
tum Conventionum, Pa&ionum, Contra&tümque Matri- 
monii, Statutorum, Actorum Parliamenti Regni Sco- 
tie inde habitorum , conventorum & concluforum. 

ITEM, conventum, concordatum € conclufum eft 
quód uterque Principum predictorum publicari & noti- 
ficari faciet dictas Pacem, Amicitiam, Ligam, Con- 
fuederationem, & Concordiam Subditis fuis, in omni- 
bas & fingulis infignioribus Locis Marchiarum fuarum, 
infra viginti dies poft Datam prefentium proxime & 
immediate fequentes. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód per prefentem Traétatum aut aliquem ejus Arti- 
culum non derogatum effe cenfeatur Articulo Refor- 
mationis five reititutionis attemptatorum , in quadam 
Treuga five Belli abftinentia inter Oratores five Com- 
miffarios diétorum Illuftriffimorum Principum,apud No- 
vum Caffrum primo die Menfis Octobris, Anno Domini 
Millefimo quingentefimo trigefimo tertio, initis , factis 
& conclufis comprehenfo, fed quód ipfe Articulus in 
fuo robore ftet & effe&u, atque quód attemptata quæ- 
etimque juxta & fecundüm tenorem ejusdem Articuli 
reftituantur & reformentur. 

Ire M, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód di&us Jluftriffimus Rex Scotie, infra fex dies 
poftquam ad id per Oratorem five Oratores diéti Illus- 
triflifni Regis Anglie fuerit requifitus, eisdem Oratori 
five Oratoribus tunc & ibidem præfentibus, ac in præ- 
fentia Notariorum & T'eftium ad id requifitorum Jura- 
mentum corporale , tactis Sacrofanétis Dei Evangeliis, 
præftabit, & in vim Pa&i promittet quod omnia & fin- 
gula Capitula in præfenti T'raCtatu inferta, ratificabit, 
confirmabit, & tam per fe fideliter obfervabit & omni 
cum effectu exequetur, quàm per Subditos fuos qua- 
tenus ipfos tangunt obfervari & exequi faciet, fuásque 
Literas Patentes confirmatorias & ratificatorias defuper 
füfficienti forma confectas, necnon magno fuo Sigillo 
munitas, & manu fuà fubfcriptas, Oratori five Orato- 
ribus prediétis tradet & deliberabit feu tradi & delibera- 
ri faciet cum effe&u; & quód viciffim poftea diétus II- 
luftriffimus Rex Angle, infra fex dies poftquam ad id 


per Oratorem five per Oratores di&i Illuftriffimi Regis | 
Scotie fuerit requifitus, eisdem Oratori five Orato- | 


ribus di&i Illuftriffimi Regis Scotie tunc & ibidem pre- 
fentibus, in præfentia Notariorum & T'eftium ad id re- 
quifitorum, Juramentum corporale ta&is Sacrofanétis 
Dei Evangeliis præftabit, & in vim Pa&i promittet quod 
ipfe omnia & fingula Capitula & Articulos in prefenti 
Traétatu inferta ratificabit & confirmabit, & tam per fe 
fideliter obfervabit & cum omni effe&u exequetur,quám 
per Subditos fuos quatenus ipfos tangunt obfervari & 
exequi faciet, fuásque Litteras Patentes confirmatorias 
& ratificatorias defuper fufficienti forma confe&as,nec- 
non magno fuo Sigillo munitas, ac manu fuá fubfcrip- 
tas, Oratori five Oratoribus fzpe dicti Regis Scotie tradet 
& deliberabit, feu tradi & deliberari faciet cum effe&u. 


Sequuntur. Tenores Commiffouum , 


JacoBus, Dei gratid, Rex Scotorum univerfis & 
fingulis ad quorum Notitias prefentes Littere pervene- 
rint, Salutem, 

Sciatis Nos, 

De fidelitatibus, induftriis & providis circumfpe&tio- 
nibus dile&orum & fidelium Confulum noftrorum Re- 
verendi in Chrifto Patris Whillielmi Episcopi Abirdonen- 
Jis Thefaurarii Regni noftri , & Ade Ottirburn de Reid- 
hall Militis confidentes , 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios, Pro- 
curatores , Legatos , Ambaffiatores , Deputatos & Nun- 
cios fpeciales afignamus, facimus, conftituimus & or- 
dinamus per præfentes, 

Dantes & concédentes eisdem conjunétim noftram 
plenariam Poteltatem 6 Auétoritatem ac Mandatum 
Ípeciale & generale, pro nobis & in Nomine noftro, 
cum Sereniflimo Principe & Carifimo Avunculo & 
Fratre noftro Henrico Rege Anglie, ejusve Commiffa- 
riis, Procuratoribus, Deputatis & Nunciis fufficientem 
Poteftatem & Auétoritatem ab eo ad hoc habentibus , 
tam de & fuper verá, firma, reali & perpetua vel tem- 

porarià Pace atque Concordia , quàm de & fuper 
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Affinitatibus, mutufsque hincinde Auxiliis & Affiften- 
tiis quotiens opus faerit preftandis , 

Necnon Intelligentiis , Alligantiis & Confcederationi- 
bus quibuscunque, inter Nos & di&um Serenifimum 
Principem Avunculum noftrum Heredésque & Suc- 
ceffores, ac Regna, T'erras, Dominia, Patrias, Sub- 
ditos, Vafallos, Faventes , Confcederatos & Adhæ- 
rentes noftros & fuos quoscunque, hincinde ineundis, 
capiendis, componendis, celebrandis & habendis, con- 
veniendi , communicandi, traétandi , appunctuandi , 
concordandi, paciscendi ac finaliter & integré deter- 
minandi & concludendi, 

Hujusmodi Pacem & Concordiam ac Treugas & 
Guerrarum Abftinentias, Ligas, Amicitias, Fœdera, 
Affinitates, Intelligentias, Alligantias € Confcedera- 
tiones, aliásque Pa&iones, Conventiones, componen- 
di, paciscendi, firmandi, ftatuendi & roborandi, 

Necnon de & füper omnibus & fingulis contentioni- 
bus, quæftionibus, Guerris, caufis, querelis, litibus , 
attemptatis & demandis, unà cum fuis circumftantiis , 
emergentibus, compendentibus & connexis, que inter 
Nos & di&um Excellentiffimum Principem & Avun- 
culum noftrum Zzg/e Regem , ac Regna, Terras, 
Dominia, Patrias & Loca, Subditos, Vaffallos, Al- 
ligatos, Confcederatos & Adherentes predictos hinc- 
inde pendere dinoscuntur, tractandi, conveniendi, ap- 
punétuandi & componendi, 

Necnon quoscunque Subditos noftros, Malefa&to- 
res, Homicidas , Fures, Latrones, juxta Leges & Con- 
fuetudines Marchiarum Regni nofiri Scotiz debitè pu- 
niri promittendi , 

Necnon Rebelles di&i Avunculi noftri in Regnum 
noftrum fugientes , certis modo & forma, cidem A- 
vunculo noftro aut fuo fufficienti Deputato tradendos 
& deliberandos annuendi & confentiendi, necnon Le- 
ges, Statuta & Ordinationes pro punitione hujusmodi 
Malefactorum de novo ftatuendi, condendi & ordi- 
nandi , 

Ac cuicunque Privilegio tim Juris quàm fai fub 
quacunque verborum ferie conceffo vel concedendo, 
alicui Capitulo T'raétatüs qui inter Nos & di&um nos- 
trum Avunculum noftrösve aut fuos Commiffarios ini- 
tus fuerit concordatus atque conclufus, quovis modo 
derogatorio, palàm, exprefiè & in vim Paéti Nomine 
noftro renunciandi, 

Ac etiam Securitates, Cautiones , Promiffa, Obliga- 
tiones, Litteras, & Scripta figillata pro premifforum 
complemento nomine noftro promittendi, tradendi & 
deliberandi, ac Juramentum in animam noftram præs- 
tandi , 

Confimiliáque Securitates,Cautiones, Promiffa, Obli- 


| gationes, Literas & Juramentum a præfato Sereniffimo 
Principe ejusve Commiffario fimiliter exigendi, ftipu- 


landi & recipiendi, 

Univerfa & fingula que per prefatos Oratores, 
Commiffarios, Procuratores, Deputatos & Nuncios 
noftros appun&uata , conventa, concluía & concor- 
data fuerint, vallandi, roborandi & affecurandi per Fi- 
dei interpofitionem & Juramentum in animam noftram 
præftandum, 

Necnon de & fuper hujusmodi appun&uatis & con- 
clufis, cæterfsque omnibus & fingulis premiffa quali- 
tercunque concernentibus, que cum prefato Avunculo 
noftro feu ejus Commiffariis, Procuratoribus, Depu- 
tatis & Nunciis prædiétis appunétuata, concordata & 
conclufa fuerint, Litteras validas & efficaces pro parte 
noftra tradendi & deliberandi, 

Litteräsque alias confimilis effe&üs & vigoris ex al- 
tera Parte petendi & recipiendi , 

Et generaliter omnia premiffa € premifforum fingu- 
la qualitercunque concernentia faciendi, exercendi & 
expediendi, ita & eodem modo ficut Nos ipfi facere- 
mus & facere poffemus fi in propria Perfoná noftra in- 
tereffemus, etfi talia fint que Mandatum de fe magis 
exigant fpeciale; 3 i 

Promittentes, bon fide & in verbo Regio, omnia 
& fingula que per præfatos Commiffarios, Oratores, 
Procuratores, Legatos, Deputatos, & Nuncios nos- 
tros appunétuata, promiffa , concordata & conclufa 
fuerint in hac parte, nos grata, rata & firma habituros 
& obfervaturos, & füperinde Litteras noftras Patentes, 
magno noftro Sigillo figillatas manuque noftra fab- 
fcriptas, omnium & fingulorum premiflorum confir- 
matorias,ratificatorias & approbatorias, in forma debita 


prout opus fuerit daturos, 


In cujus rei Teftimonium magnum Sigillum noftrum 


ibus appendi fecimus apud Edinburgh decimo 
præfenti PP Q rg poe 


Carre 


fimo 


anche 
niverfis & 
fingulis ad quorum notitias prefentes Le ru pervene- 
rint, Salutem 

Sciatis quod Nos, 

De fidelitatibus , induft 
nibus Predilectorum & 


umipeétio- 
orum nos- 
.noftri An- 
ecretarii 
li Fox Magni 
well Legum Doc- 
atis Anglie, & Rz 
ecretorum Doctoris, Curie Metropoli- 
ialis Principalis confident: 

Ipfos noftros veros & indubitatos Commiffarios , 
Procuratores, Oratores, Legatos , Deputatos , & Nun- 
cios fp amus, facimus, conttituimus, $ 
ordinamus per prefentes, 
entes eisdem conjunctim noftram 
ple em & Auétoritatem ac Mandatum 
Ípec le & generale, pro nobis & nomine noftro, cum 
mo Principe ram Rege Nepote no 
rifimo, ejusve Ambaflia , Commiflariis, 
Procuratoribus, Oratoribus, Deputatis, aut Nunciis 
ntem Poteftatem & Auétoritatem ab eo ad hoc 
habentibus, tam de & fuper vera, firr reali & per- 
petua vel te aria Pace atque Concordia, quàm de 
à 1 jerrarum Abftinentiis, Ligis, Af- 
citiis , mutuisque hincinde auxiliis & 
quotiens opus fuerit præftandis, necnon In- 
Alligantiis & Confoederationibus quibus- 
r Nos & dium Sereniflimum Regem Ne- 
Mm Heredes Succeffores, ac Regna, 
as, Dominia, , Subditos, Vafallos, "Fa 
tes, Confæ rentes noftros & fuos 
nde ineundis , capiendis , compo- 
ndis, & habendis, conveniendi, com- 
i, tractandi, appunétuandi, concordandi, pa- 
ciscendi , ac finaliter & integrè determinandi & con- 
cludendi, 

Hujusmodi Pacem & Concordiam, ac Te 
micitias, Fœd ra, Affinitates, Alligantias & Confce- 
derationes aliásque I ’aétiones, Conventiones componen- 
di, paciscendi, firmandi, ftatuendi € x roborandi, 
Necnon de & fuper a & fingulis contentioni- 
S, quettionigus À caufis, "querelis , litibus , 
s, & TES uni cum fuis circumftantiis; 
emer gentibus , ibus, compendentibus , & con- 
nexis, que inter Nos um Chariffimum Nepotem 
noftr um, ac Regna, Terras, Dominia, Patrias, & 
Vafallos, Alligatos, Confœderatos, 

ites prædiétos hi 
andi, convenien 


toris , Judi 
chardi Gu 


muni 


, appunétuandi, & com- 


que Subditos noftros Malefactores , 
, Latrones juxta Leges & Conft etudi- 
nes Marchiarum Regni noftri Angliæ debitè puniri pro- 
mittendi, 

Necnon Rebelles di&i Chariffimi Nepotis noftri in 
Regnum noftrum fugientes, certis formá & modo, ei- 
dem Ch: iffimo Nepoti noftro aut fuo fufficienti Depu- 
tato tradendos & del erandos, annuendi & confentien- 
di, necnon Leges, Statuta & Ordinationes pro puni- 
tione hujusmodi Malefa&órum de novo ftatuendi, con- 
dendi & ordinandi, 

Ac cuicunque Privilegio tàm Juris quàm fa&i fub 

quacunque verborum f conceílo vel concedendo, 
alicui Capitulo Traétatús qui inter Nos & dictum Cha- 
rifümum Nepotem noftrum noftrösve aut fuos Com- 
miffarios initus fuerit concordatus atque conclufus 
quovismodo derogatorio, palam,expreflé & in vim Pac- 
ti nomi oftro renunciandi, 
'ecuritates , Cautiones , Promiffa, Obliga- 
tiones eras, & Scripta figill ata pro premifforum 
complemento nomine nofiro | prom ittendi, tradendi & 
deliberandi, ac Juramentum in animam noftram pres- 
tandi, 

Vonfimiliaque Securitates,Cautiones, Promiffa , Obli- 
es, Literas & Jura mentum a prafaro Charifimo 
Nepote noftro ejusve Commiflariis fimiliter exigendi , 
flipulandi & recipiendi , 

Univerfa & fingula que per præfatos Commiffarios , 
Procur: atores , Oratores, Legatos , Deputatos, & Nun- 
cios noftros appunétuata, conventa, conclufa & con- 
cordata fuerint vallandi,roborandi & affecurandi per Fi- 


gati 


nc inde pendere dinoscun- | 


L°O'M- A T QU E 
dei interpc 
preltandum, 

Necnon de  fuper hujusmodi appunétuatis & con- 
clufis, ceterisque omnibus & fingulis premiffa quali- 
tercunque concernentibus, que np to Chari 
zo Nepote aoftro feu ejus po Commilla- 
, Procuratoribus, Oratoribus, Dep s, & Nun- 
I &is appunéuata, concordata & conclufa fue- 

it, Literas validas & efficaces pro parte noftra tra- 
dendi & deliberandi, Liter: confimilis effec- 
tús & vigoris ex altera p & recipiendi, 
Et generaliter omnia a & premillorum fingu- 
la qualitercunque concernentia faciendi, exercendi & 
expediendi, ita & eodem modo ficut Nos ipfe facere- 
| mus & facere poffemus fi in propria Perfona noftra in- 
tereflemus, & fi talia. fint que Mandatum de fe magis 
exigant fpeciale, 

Promittentes Nos bona fide & in verbo Regio om- 
nia & fingula, que per prefatos, Commiffarios, Ora- 
| tores, Procuratores , Legatos, Deputatos, $ Nun- 
cios noftros appun&tuata , -promiffa , concordata & con- 
clufa fuerint in hac parte, grata, rata & firma habituros 
| & obfervaturos, & fuperinde Literas noftras Patentes , 
| magno noftro Sigillo. figillatas manuque noftrá figna- 
tas, omnium & fingulorum premifforum confirmato- 
rias,ratificatorias & approbatorias , in forma debita prout 
opus uen daturos. 

In cujus rei T'eftimonium præfentibus Literis noftris 
manu noftrá fignatis magnum Sigillum noftrum duxi- 
mus apponendum. 

D apud Palatinm nofirum Wefim. duodecimo 
i , Anno Regni noltri vicefimo quinto. 


onem & Juramentum in animam noftram 


qu quorum omnium fidem & Teftimonium Nos, 
5 Abirdonenfis Episcopus , & Adam Ottirburn 
ati [lufriffimi Regis Scorre Oratores & Commis- 
farii fupradiéti, præfentes Literas indentatas fübferipfi- 
mus & Sigilla noftra cisdem appofuimus. 
Datum apud Civitatem London. undecimo die Men- 
fis Maii, Anno Domini Millefimo quingentefimo tri- 
cefimo quarto. 


Witriermus Erıscorus ABERDON. 
ADAM OTTIRBURN. 


i canda. Pergamena 


| Sigillis fuis cere rubre a 
| pendentibns. 
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Cadamifeber Bertrag |. fo 
| Srt A m May 
Sachen al Shro Noml. 
Königl. Majer. F ERDINANDO I. eint] Dam 
Johann Friedrich Churfü tac ehfen vor fich und 
in Bollmache Kerkog Ult qu QBürtemberg und 
Philipp Sandgraffens zu Heffen andern Theils auf 
gerichtet worden ; Mori un Die Zwifchen de nenfelben 
gefehtwebte Srvungen /, forderift wegen ber bei fcbebe: 
nen Wahl Sbro Majeft. sum 9oml. Sonig/ dann des 
zu Mienberg durch Shro Majeft. auffgerichten Re- 
ligions- icbftanbé] wie auch etlicher am Kayfeel. 
Cane Sericht fürgenommener Proceffen , beyge- 
legt mens Sind folle obgemelter Friedftand in allen 
gehalten | Die Procefe auffachoben ] der Chu finest 
mit feinen Mitverwandten Shro Majeft. vor einen 
Dóml. Konig erkermen! Sherer aller vergangene Hand- 
fung abbitten] snd beynebjt ber Sergog | famt bent 
Sanbgrafen alle eroberte Güter dent Adel im Sande 
Würtemberg reftituite " Geben Montags nach 
Jo! hannis Baptiftæ 153 [Jom. SchiLre- 
RI de Pace Role Liber fingularis C: p. 
11. apud LEHMANNUM fuppletum & Con- 
eC RA pag.3y9. Luwnie, Teutfch.Reichs- 
Archiv. Part. "Spec. Abth. I. pag. 27. d’où l'on 
a tiré cette Pièce, qui fe trouve auffi dans 
HorTLEDER > bon Firfach Den Des Teutfcher 
Kriege Cap. XVIIL. evtten Buchs pag. 78. par 
extrait. (I 


)] 


C'eft- 


(1) On ne cite point ici Go r.p A sr, Confit, Imp. Tom, II. pag. 
uctus la Piece qu'on y voit inferée, fous le Titre de Tramaifie Can 
dang , Weft point celle-ci, [Dv 1] 


ANNO 
1534 


29. Juin, 


DU DROIT DES GENS, 


C'eft-à-dire, 


TRAnsacrion de Capaw, de Caden, oz 
de Cada, moyenée, par ALBERT Æleëteur de 
Mayence , Es Grorce Duc de Saxe, entre 
FERDINAND I. Roi des Romains d'une part, 
(9 JEAN Freperic Eletteur de Saxe, 
Urnic Duc de Wirtemberg ES PurriPPE 
Landgrave de Heffe d'autre part. Par laquelle, 
tous les diférents furvenus à l'occafion de P Elec- 
tion de FERDINAND pour Roi des Romains 
pendant la vie de l'Empereur, & de la Paix Re- 
ligieufe de Nuremberg, comme auff des Fuge- 
mens de la Ghambre Imperiale en maticre de Re- 
ligion, [ont entierement accommodés. On y con- 
vient que ladite Paix [era exattement obfervée 
par tout, ES en tout, C9. que les Fugemens dont 
on fe plaignoit cefferont, ES feront abolis; P E- 
lecteur € le Landgrave y reconnoiffent Fer D1- 
NAND en fa qualité de Rei des Romains, lui 
demandant pardon du paffé, ES du refte le Duc 
€? le Landerave y promettent la reftitution des 
Biens occupés par eux fur la Nobleffe dans le 
Duché de Wirtemberg. Fait le Lundi apres la 
Fête de St. Jean Baptiffe. 1534. 


IBS" von Gottes Ginaben/ Albredye/ der Heil. Rom, Sitz 
cen/ des Titels S. Petri ad vincula Priefter/ Cardi 
nal / Legatus natus, Eré-Bifthoff su Magdeburg unb Diaynk/ 
Primas, Evg-Canflar und Churfürft/ 2. mb von denfelben 
Gnaden wir Sbrg/ Hergog zu Sabfen/ fanbgraff in Thtiz 
ringen/ Marggraff zu Meiffen: Befenmen und thun tund in 
dicfen offenen SSrieff ‚nachdem und als zwifchen dem Alterdurdh- 
Laudhtigten/Grofimadktigiten/ Hochgebohenen Fürften und Herany 
Sea Ferdintander/ Kom. Konig 26, ameinem: 1nd dem Hoc) 
gebohenen Furften und Dern / Seen Johann Friedridyeny Herz 
gogenau Sachjen/zc. des heil. Nom, Xetdys Erk-Marfchale und 
Ehwfürften/ unferm freundlichen lieben Heran/ Oheims Bru- 
dern und Bettern/ fame berfelben Mitverwandten/ anders Theils 
fics cin Zeitlang etico Zwviefpale tmb Gebredhen/vonrwegen Shr. 
Kort. Konigl. Majeftat befeschenen Wahl zu Komifeyen Konig/ 
darwieder beineldter Churfurit zu Sadfen/ fame feinen Mit 
verwandten anders Theils/ aus etlichen fürgemenbten Ur! 
proteftivet: Aud) von wegen etlicher Difputation und Surung/ 
fo des Friedftands halben jüngft zu, Múmberg in der Religion- 
Sad) gehandelt, und die Rom, Königl, Majeffat auffgeriche/ 
eflider am Kayferl, Cammer 2 Gericht fürgenoimmener Drocef 
Halber / unentfcheiden gehalten/ baf wir dem heil. SXeid/ Tént= 
foyer, Nation, zu Qué und Gbr/ und Wohlfarth auch alten 
Standen deffelbigen gu Ruhe / Fried ud Einigteit/ aus gnd- 
digen Zulaffen hocgemeldten Konigl. Majeftat/auch mit Bewilliz 
gung genands unferg Obeims/Brudern und Dettern/des bue 
fürften zu Gachfen/ von wegen fein und feine Mitverwandten 
aus gang getreuer Wohlmeynung in folchem Gebrechen gutlich 
zu handelny eingelaffen haben. — 5 

So dann eben zu derfelben Zeit/ als wir in folchen Handlunz 
gen geftanden/_fic) ¿ugetragen/ da die Hochgebohrnen Fürften/ 
Herr ulrih/ Hergog zu Wrivtemberg ac. unfere liebe Oheme/ 
and Söhne/ ımterftanden das Hergogthum MWürtemberg zu 
Überziehen/ einzunehmen und zu evobern/ voie fie auch daffelb / 
fame feinen Feffungen ganá eingenommen tmb. erobert hatten / 
aud) in weitern Fünrnehmen geftanden / daraus /wo folches nicht 
fürkommen/ mercklicher unvath im heil, Reich hatt erfolgen moz 
gen: Daß wir dann der Konigl. May, (die heriederum auch 
an tapfferer Kriegs-Rüftung/ folben Fürnchmen mit der That 
zu begegnen/ amó daffelb dero Maj. abgebrimgen Frürftenthuun 
wieder zu erlangen/ geftanden) ihrer auch fehuldiger Pflicht uns 
terthanglich erinnert / und gebetten/daß She Kon. Maj, in Wie 
febung iebiger Saufft und Beféiwerung/ uns gnadiglich zulaffen 
wolt/ daß wir neben ben vorangezcigten Srrumgen/ in denfelz 
ben Wiürtenbergifchen Saden/ aud) Mittel und Weg fuchen 
möchten /dardurd) fold) Frirnelmen geftillet/bie Kriege-Rüflurg 
ay benden Theilen abgethan/ und ferner Befehwerung/ fo dem 
Reich und Teutfther Nation erfolgen mochten/fúrb ommen Totirbort, 
Daß dam Fhe Kon. Diaj. auf fold) unferuntterthanig Bitt / als 
ein gnadiger gútiger Nom, Romig der des gemeinen Reiche Chr und 
Wohlfart /für berfelben Maj. eigen Tus fürziehet/und danni unes 
Tieber Herr Oheimb/ Bruder md Better der Churfürftsu Sadyfert/ 
an ftatt umb Sollmacbt jetgemelbter mener Fürftern/Wüstenberg 
and Hefferr/ folche gutlidse Interhandlumg gemittiget und einge- 
zaumbt/und wir ung deffelbert im Srapmen Gottes unterfangen. 

Ind fo wir dann deshalben etliche Tag/ erftlid auf S. Anz 
menberg/ aub folgends zum Cadau/ im Sonigreid) Bôbem /da- 
bin wir ung/ber Sachen zu gue/ su ber Rom. Kort. Maj. eigner 
Perfon verfitgt/ auch den Churfiirften zu Sadfen vermocbt/bdaf 
fein Lieb gulegt/ engner Perfon/ que) dahin fommen/ in emis 

Tom, IV, Pant, Il. 
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ger Handlunlung geftanden / haben wir befthlieflidy i Bers ANNO 


leihung des Allmachtigen/ und mit aller Sheil Bollwort und, 
Bewilligung / alle foldbe Bwiefpale/ Serring und Gebrechen auf 1 
nachfolgende Meinung beredt/ befinnt/ und endlich zu Grunde 
beygelegt und vertragen / wie hernad) folgt unb gemeldt wird. 

Erfilich / daß der Fried’ umd Stiltftand zu Oirnberg jüngft 
aufgericht und wie obbemeldt / durd) die Rom. Kon, Maj. aller 
Standen zu halten gebotten/in alle Weg foll gehalten/umd bane 
felben nad)gelebet werden, 

¿mb nachdem ein Mifverftand darin fürgefalten / fo hat die 
Kon, Maj, gnadiglid) bewilliget/daß She Kon. Mai. von wes 
gen Kayf, Maj. verftbaffen wolle/ bap mit den Proceffen ant 
Kayf. Cammer-Gericht/zu Erhaltung foldyes Friedftandeg/wie= 
der die/ fo darinnen benant feyn/ fill gefíanben / auch daß alte 
bifhero fürgenommene Drocef würeklich abgefchafft werden/ alles 
nach laut deffelben auffgerichteten Friedftandes, 

Dod) follen in alle Wege die Sacramentiver / Wiedertäuffer / 
auch alle andere neue uncheiftl. Secten / bie binfübro angerichtet 
werden mochten/ hierinnent ausgefchloffen, feyn amb duro) die 
Sin, Maj. Churfürften/ Fürften und Stand eintradtiglid) ges 
wehrt/ und inihren Sanden mot gedulten nod) gelitten werden, 

Amd fol! fonft hierüber Fein Theil den andern/in der Religion- 
Sachen überziehen / vergewaltigen/ nod) des feinen entfeßeny bey 
einer anfehnlichen Pen: Nehmlich/ wann em Churfürft bars 
wieder handelte/ bey Berlufi feiner Chur /und ein ander Fürst 
Stand oder Stadt / bey Berluft feiner Regalien/ Privilegien 
imb sehen. ind foll folder Friedbrecher dartiber mit der That 
in die Acht gefallen feyn. 

Und in allen andern Sawyen/ foll ihm ein ieder Thel/ gegen 
dem andern/ an Gleid) und Recht begnügen laffen/ und Feiner 
den andern obue fonder vorgehende/ ordentliche/ vechrliche Exz 
Fantnif/ des feinen entfegen/ überziehen nod) vergewaltigen : Aud) 
diejenigen / fo fic) des unterftehen möchten/ fie waren in diefert 
Frieden begriffen / ober niche/ und wird von ihnen (in waferley 
febein foldyes erdache) mit der That unterfangen / mit gar Feiner 
eingigen ULF noch Förderung / weder, mit &uten/ Geld noch 
praéticiren/ ober wie fonft foldyes thatlidy Fürnehmen diefen 
Srieden mode zugegen fepn/ geftavcft werden/ alles bey obanz 
gezeigter Poen. 

Doch / baf ber verdächtig des Berdadts ¿te voran/ vermöge 
des auffgerichten Sand = Friedens / überwunden werde/ welches 
alles die Kon. Majeft, von wegen der Kayferlidyen Majeftät und 
für fic felbft gnadiglich bewilliget/ und hiemit confirmitet hat/ 
Darwieder nicht zu thun/ nod) zu verhengen, 

Ferner iff auch berebt / und vertragen /daß der Churfürft von 
Sachfen/ fame feinen Miitverwandten/ den Rom. Rônig/ wie 
andere Churfirfien und, Stande / für einen Rom, Konig erfenz 
nen/ wie andere Churfürften/ feiner Majefiat den Titel geben / 
und von der Difputation der Wahl» Saben abftehen/ und die 
falten laffen fol! und will / wie auch feine Lieb für (id) umb feine 
Mit-Derwandten/ davon gegenwärtig abgeftanden/und darauf 
den Romifthen Konig etant hat. 

Dargegen hat die Kon. Maj, bavilliget bey der Kayf. Mai: 
au erlangen / md ibreg Thcils den Churfrvfien/hie zwifchen 
Dftern fébierft £ommenb / zu follicitiveny daß diefe nachfolgende 
Artickel Bowitfiget / und darauf burd) die Safer, Maj. bey der 
gúlden Bullen confirmitet / und diefelb damit exblart und vera 
briefft werde. ne à 

Nemlid): ba Fürtfftiglich / wenn bey £eben cines Romy Ráy= 
fees / ober Konigs / ein Rom, König foll erwehle werden / alle 
Shurfürften zuvor sufammen befeciden werden / bavon gu reden/ 
ob, Mefad) quug vorhanden /und bem Reich fürtvaglic, fep / einer 
Kom. &bnig bey Leben cines Kowifchen Kayfers oder Königs qu 
enveblen? imb warm fie fid) des vereinigt/ daß alsdamr/ und 
nicht ehe/die Churfürften vermog der gülden Bull follen qu Roz 
niglider Wahl erfordere und zur Wahl gefebritten / und derfels 
ben gülden Buller unverrucklich/ in allem nadigegangen tverz 
den/ und was in bem Gall anders fürgenommen wirde/ und 
ergienge/ baf daffelb nichtig / und durdy ein decretum irritans 
des Kayfers catürt feyn fol, 

Und foll hiermit aller Unwill md Bevdru fo auf allen Theis 
Ten gegen einander gefaßt / aufgehaben und durch die Kayf. und 
Somigl. Dajeftat in Angnaden/ oder fonft durdy andere Stand 
beyderfeits in Imguten nicht geander / nod) geenfevt werden. Sm 
Gall aber / daß folche obgemelbte Artickel zwifchen angegeigter 
Zeit burd) den Mtehrertheil der Churfürften nice bewilligt/nody 
befehloffen/ und die Rayfeil. Maj. zugelaffen / beftattigt / tmb: 
verbrieffe wirden/fo foll dann ber s ufi qu Sachfen/ fame 
feinen Mit-Berwandten/der Kon, Wahl ober Titels halbens 
wiederum frep ffeben/ imb thin fein Recht vorbehalten fepn (id) 
auch bie Kónigl. Maj. in Feinerley Weif/ inzit0d) aufferhalb 
Kechtend / disfalls damit zu behelffen haben/ und bannod) foff 
m gegen bam andern fid) an Gleidy umb Redit begnugene 
lafen. 

Wie es aber ber Perfor halben / die zum Römifdyen Konig zu 
erwwehlen/ und nicht Teutfcher Sprach oder Zungen ware /aud) 
ob zween/ drey/ oder mehr Nom. Konig / aus einem Haute 
nad) eirlander erieblet werden follen / davtum follen fid die G pura 
fürften inwendig vorbefiimbter Zeit vergleichen ind vereinigen / 
imb foldjeg in ihrer Vereinigung verordnet werden, So fotfen 
qud) dem Churf. zu Sachfen und feiner Seb mmindigen Briiz 
dern/ in vorberührter Zeit the Leh imb Regalien verliehen 
werden. n 

Es wollen aud) bie Kon. Maj. fid) bep des Ranf. Majeft, 
¿um höchften und (reufibften befleiffen/ Bag ber Bertrag des 
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Churfiiefiert zu Sadyfen in Grilidy und Cleve burg) Sybto Kavf. | 
SWtajeft. beftattigt werde, 
À 


PT 
Y Erk 
b8/ verbunden 
n ehelichen £eibsz 
gen von 28 


en 


ten, Sn ber Geftalt/ daß fib die Ron, Majeftat fi "ü 
ihre Malice Nadtommen / Gr&-Saerfoaen zu Defterreich / gez 
gen Auffrichtung diefes Bertrags verfchrieben hat/ fo offt von 
Ihrer Sonigl. Majeftat ober derfelben schens-Erben das “Fürs 
fienthum Whireemberg zu Afftersgehen verliehen wird/ oder fid) 
der ail obgemelter maffen begibt / das berührt Fürftenehu 
Würtenberg an das Haug Defterreich fallen/ und von Kon. | 
Maj. als Erk-Herkogen zu Deilerreich/ oder berfelben gehng- 
Erben/ von bem Reich zu sehen empfangen wide / und felbft 
befeffen/ daß durch diefelbig Belehnung bem Neid) nichts bez 
nommen werden/ fondern dem Keich von angezeigten Giwffenthum | 
alle Dienftbarkeit/ Gehorfam/ Gteur/ und anders / wie von 
alter herkommen ift/ zuftehen und erfolgen fof. , À 

Daf aud) Sergog Ulric) bie Kon. Dai. für Nom: Konig erz 
Fennen/ ehren und halten/ und fidy/ wie andere tande des 
Reichs in folchem geborfamlic evgeigen/ amb wieder Kon, Maj. 
amit Niemands verbinden foll nod) will. h 

Seine Sicb/ fame ben fanbaraffen follen inb wollen aud) / 
das / fo in jegiger Erdberimg des Lands /von Städten/ Fecéen/ 
Qaufern/ inb anders / das zu dem Land nicht gehdrig/ fonberm | 
andern en/ Prälaten/ Grafer/ denen von Adel /1mb an 
dern zuftandig / eingenommen if£/ wiederum abtvetten/und einem | 
jeden das feine/ deffen er alfo entwehre ift/ wiederum cinant- 
worten/ zuftellen/ tmb. folche Güter gerubiglid) befigen laffen, 

Aud) einem jeden/ in imb aufferhalb des Fürfterehuung / que 
fame den Abbaten/ bre im Land gefeffen/ und Die ihre fouberT, 
Regalia haben/ und zum Fürftenchum nicht gehören/ mit famt | 
ibren geuten und Unterthanen /bey ihrem Glauben und Religion 
bleiben/ ihnen aud) thre Kench tnb zinfe folgen/und daran ung 
hindert laffen/nach laut und Snbalt des Kayferliden und 
Abfevied. 

Es follen attt hohes oder niedrigen Stands fie feyen geiftlich 
Ober weltlid) / niemand ausgenommen/ welche fid) Ihrer Kon 
Sptajeftát geborfam gehalten’ aus dem sand gewichen/ ober da 
aus vertrieben feynd / denen auch das ihre genommen ift/ durch 
Saerfjog Weichen wiederum mit Fried und Gleit eingelaffen/ ib 
nen ihre entwendte Guter wiederum zugeftellet/ und rubiglich 
dabey gelaffen werden: 1110 welcher im Sand nicht wohnen/ oder 

t 


l 


ten / was fonft für liegende Schulden auf bem Sand 
zu ıieremberg fen /diefelben folten ol alles Anfchen/ fo an 
Soniglider Majeftat befchehen mocbte/ durch Sergog ttlridvert 
amd feine Erben bezahlt amd vergmigt/ ober zu frieden gefteifer 
werden. 

Was aber folder Schulden/ aufferhalb Kon. Mai. Schuld) 
durch bie Kon, Maj. Darauf zu ihrem cigenen Nugk/ und nicht 
des Lands Mothourfft/ verfthrieben ware/ bie fid) über 20000, 
Gulden Syatptfumma erfivectt/ die fol genannter Derg 0g Ulrich 
au bezahlen nicht verpfliche feyn, 

Sein Sieb fol aud) imb will niemands feiner inhabenden 
Spfanbftbafft oder Schuld- Verfehreibung ohne vorgehende vedytz 
Tibe Erkäneniß/ entfegen: Docs bem Artictel / fo obfteht/an- 
fabenb: Es follen aud) hohes mb niedern Standg rc. unver 
greifrentlich. 

2D} aber jemandg Penfion oder Dienfigeld aus Gnadert durch 
Königliche Dajeftat verfehrieben/ bie KHerkog Weichen nicht 
Eu für Dienern / denen mag er. foldje Penfion aufs 

Funder, 


nd nachdem aud) im Sand zu Brivtemberg etliche Graf: 


fibafft/ Stück und Güter feyn/ die von der Cron qu Boheim 
gu gehen gehen / diefelbigen foll und voit Herkog Ulrich von jefiz 


| ger Komgliden Mtajeftat ale regierendem Konig zu Bobein / 


pfaben. ¿mb foldyes fol Yinführo auch von feinen Selyensz 
Erben oxdentlichyrund wie fit gebúbre/ bejébeben. 

Stem/ es foll aud) Pfalgz Graff Philips feines Qufagens / 
und andere Kon, Maj. Kathe und Diener / berer Pflicht und Gee 
Wid Hergog leiden tmb dem fanbgtofen in libergebung hoz 
Den =Afperg gethan/ ohn Enegeld ledig feyn/ aud daffelbig / 
was fib ibrenthalb verlauffen hat/ weder geáffert/ noc) gear: 
bert werden, 

Und fo dann der Chuefieft zu Sad fen/ obgemeld / an flat 
md im DBollmade Bitrtemberg und Heffen zc. alle diefe obges 
febriebene ecictel gegenwertiglich beliebet und beivilligt/ aud 
jugefagt bat/ bap Sergog ttlrid) alle diefelben ihres Subalts / 
für fich unb feine Exben/zu volichen und zu alten / mit Brief 
und Siegel finder verfeben/ 1010 fid) verfchreiben fol. 

Daß attt bepbe gemelte Fürften/ Würtemberg md Heffen / 
ihr Kriegs-Boleé ohne Zugriff und Derwaltigung Kayferl, und 
Kon. Maj. aud) der andern Stade des Reichs /zexttennen und 
abziehen Taffen follen. E 

Dargegen fo haben wit als tfnterpánbler die Kom, Kon, 
Majeftat wntertbaniglido erbeten/ bap Shr Majeftat bewillige 
hat/ um folder unfer Fúxbitt wilten/ bag thm Herkog Ulrichen/ 
feinem Sohn und ihren ehelichen mannlicyen seibs-Erben / 
gen den Conditionen / wie obfielyet/ bag Sand Würtemberg b 
mit/unverhindere Sybrer Majefiit nod) derfelben Erben/rubiglidy 
erfolgen umd bleiben fol, — 

Daß aud) She Rom, Kon. Maj. ibme und den Sandgrafen/ 
auf ibr Anfuchen/ bag fie.zwifchen jego und Invocavit nec ft= 
fünffüg/ bey Sh. Dial. deflo zeitlicher tum follen / einen 
nabmbafften Tag an gelegene Dablfiatt anfegen wollen und 
ihnen alsdam auf ihe wutertbanig Bitten und 2mfuden/ in 
exgner Derfon / ober durch ihre anfehnliche ftattliche Potfeha fe / 
mit willigen stb unterchánigen Suffallen/ verg ¡gene Handlung 
anadiglicd verzciben / uno diefen aufgerichten Frieden wieder daz 
mit betvafftigen. 

Dagegen fic ihre beyde €, €. binfibto gehorfamlich halten / 
auch nod) fid /nochy die ihren / wieder Kayf, und Lin. Majeftät, 
und die Stände des Reichs/ zu thatlichen Fürmehmen ober Ans 
geiff/ Niche gebrauchen noc) vermögen laffen. 

Alsdann foll auc Herkog Ulrich auf demfelben Tag bem Ses 

ben am Sand MWireremberg/ wie obgemeld /in eigner Perfon/ wie 
gebeaudlicdy/ Folg thuny und bie von der Kon. Majeftat eme 
pfarigen/ und damit belehnt werden, 
So wil auch fein Rônigl, Maj. mit Fleif etbetten/ daß Rayf. 
Maj. gleicher Geftalt angezeigter beyder Fürften/ Briveemberg 
iub Heffen 2. vergange nôlung aud) gnadiglid) verzeihen / 
und diefen ag Beftättigen wolle, 

Und wann Shre Rayf. Majeftat ins Reid) Teutfiher Nation 
fomt/ damn füllen und wollen Soerfog Ulrich und ber Sandgraf 
SShro Maj. einen umterthanigen Fupfatl cigner Perfon tbun/ 
ind vergangene Handlung Shrer aj. aud; abbitten, 

Es follen aud) hiemit alle die / fo beyden Theilen in diefer 
Dhede gebienet/ Firfehub und Forderung gethan/ aug forgen 
qelaffen ; Auch diefer Kriegs - Handlung nod; gefangen ober verz 
ftvicét / auf cin gavopnlid Geltiod und Qufagen/ die Gefängnuß 
nicht zu afftern/ frep und big gegeben / und derhalben weder 
an Seib/ mod) an Gut gefehadigt nod) geftcafft werden. ind folk 
durch diefen Dertrag aller Kviegs 2 Lofien / zu beyden Theiler 
auffgelauffen/hiemie gang aufigehebt fey / und fein Theil gegert 
dem andern derhalben einige Anforderung thun, 

Alte diefe obgefchriebene Artickel/ wie die mit ihren Anhängen 
von Wort zu Wort vermelbet feynd/ hat die Kin, Majeft. auf 
folche unfere Handlung unb unterthanige Bitt/ gnábiglid) / atudj 
der Churfürft su Gadhfen für fid und feine Mtit= Berwandren/ 
in ber Religion und Wahl-Sacen/ dud) von wegen und in 
Bollmache der vielgemeloten bepben Frirften / Biúrtembera und 
Qeffen/ freundlich unb woblbebacdtlid) bewillige/ angenommen 
md zugefage/ dem alten smd jeden fir fid) felbft / ihre Berwanda 
po mo Principabt unverbrüchlic nadyutommen imb ges 
leben. 

und wir Ferdinand von Gottes Gnaden/ Kom. König x. 
Bekennen für ung tub unfere Nactommen und Erben/ daß 
diefer Bertrag mit unfer gnadigen Nablafung/ Wiffen/ Wile 
Ten unb Bollwort durch obgemelte Handler auffgericht ımd volt 
zogen iff/ welche unfere Bewilligung wır andy hiermit darzu 

eben, 
5 Gereden auch tmb verfprechen bey unfern Königlichen wahren 
Worten/ demfelben unverbrüchlich nadızukommen und su geles 
ben; Confirmiven umd beftettigen auch hiermit alles dasjenige / 
bag ung zu confirmiren hierbey auffgelege iff. 

Deffelben gleichen bekennen aud) von Gottes Gnaden/ 
wir Sobannes Friedrich/ oer&og zu Sachfen 2c. Gburfürft/ 
und thint Fund hiermie für ung / alle unfere Mitverwandten üt 
dev Religion imb Wahl=Saden/ auch in fonderlicher Doll 
macht Qeréog ttlrid)8 boit Würtemberg unb Landgraff Philips 
qu Heffen/ daf wir alle biefe obgefehriebene Aeeickel mit ihrem 
Anhangeny ft 


it ung felbfiet/ diefelbigen unfere Mitverwandten/ 
u, Bollmadsigere bemilliget/ beliebt und angenommen / aud 
den Kom, Konig alsbald darauff für uns / unb die mitbefo)ricb= 
ner Sach Verwandten erfanbt haben / immaffen wir denfelben 
Diemit für Nom, Konig (ime der Beftheidenheit,/ wie der obgea 
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Gereder auch und geloben bey unfern Giirfilichen Treuen unb 
wahren Worten/ allen denfelben Avtickeln/ wre die pie oben 
vertragen/ unverbrüchlid; Folg qu tbun s Auch daran ju fen / 
baf bem alfo burd) alle obbertibrter Sachen Mit-VBerwandten / 
anverbrüchlich verfolgt und gelebt foff werden. PRE 

tmb nachdem diefe nadgeftbriebene Artickel durch uns bie Dand- 
ler in diefee Sachen fürgefehlagen/ und in Handlung gemefen 
feynd / nemlid) damit das Kriegs» Dold/ fo GSurtemberg und 
Soeffen iegunder bey einander baben/ fo viel ba getrennt wir 
bc daft beyde bre €. & der Kon. Maj. einen anfehnlichen Neu 
terbien[t thun follen: Der Geftalt/ ba fie in Sh. Maj, Nab- 
men 1500, gerüfter Pferd/ und 3000. guter Khedyt / mit noth- 
Divfftigem Gefhig/ Jego alsbald flix Münfter fipicfen/ diefelbig 
Stade im Nahmen und Befelc) der Kayf. Mayeff. evdbern belf- 
fen/ und baf diefelben Kener und Knecht der Kon, Maj. vers 
wande feyn/ und (id) derfelben Befelch halten foem. , 

und ob eg die Nothdurfft vor Munnfter erfordern wlirde / als 
fo/daf die Stadt vor ber Zeit nicht erobert/ auff 3. Monat lang/ 
uff derfelben beyder Súrften Koften und darlegen/ befoldt und 
amterhalten werden, * MY 

Stan; nadıdem bie Kon, Maj. am Schloß Hohenviell/ im 
Hegau gelegen / vormahls Theil bat / bafi gegen ber vielfältigen 
Sh. Maj. gnadig Nadlaffimg / fo fie dem Herkogen von piu 
femberg in diefer Handlung gethan / die übrigen Herkog Ulvidys 
Theil Davan/ mit aller zugehorimg exblid) erfolgen und zuge 
fielit werden. Seem de o. Weiche Gemabel ihrer Derweilung/ 
fo fie bigber im Sand gehabt/ruhig bleiben fol. 5 

Daß aud) die gemeine gandfehaffe zu Würtemberg die obges 
fibricbene vertragene Avtictel / weldye Qergog Ulrich fur fib imb 
feine Erber verfchrieben/ auch verficern folle/ für fic) / fo viel 
fie zu Halten betvifft/ umd denen gu geleben/ neben Herkog ule 
eichen/ Derfiberung thun folfen, — £ 

Seem/ nachdem auch der Churfürft von Sachfen einen Arz 
ticel / betreffend Graff Georgen von Wrivtenberg/ erinnert / 
dergeftalt/daß derfelbig mit zu bent Whrirtembergifeyen gehen fol= 
se gelaffen werden/daß fic) dod) bie Son. Maj. tego allyier nicht 


bat entfehlieffen Fonnen / von wegen daB 3h, Vias. die Bricff 
iiber bie Erhöhung des Lands Wrirtamberg/ zu einem Fürftens 
thum /desaleichen die Belehnung Serbog Ulrid)S umd den Ders 
frag Ron. Maj. mit Graf Seorgen von ABútemberg hievor 
auftacricht nicht bepbanben gehabt. 

Desgleihen/ daß bemeldter Ghutfürft qu Sachen qud) ans 


zeige/ baf Würtemberg und Soeffen Ser Oictrith Spaten und 
Herr Sórgen von Strauffen in biefem Qertrag ausgezogen ba- 
ben/ Daf bod) die Kon. Maj. dieweil bie gange Bhede foll vers 
tragen und fonft srvifehert alle denen Sachen Berwandten/ vere 
folmet feyn/imd Shr Maj, davinnen niemands ausgeogen/ nicht 
fur billig erdencten hatt mögen. 

Und aber dismals von folejen ergehleen Articteln / aufferhalb 
bemeldter beyder Fúeften Wirtemberg und Heffen/ Gegenwäts 
tigteic/ mié hat gehandelt werden mögen / auch die Zeit zu Fuck 
gavefen/ von beyder Theil KriegssKoften/ fo taglich auffate 
laufen / vor bemeldter ndlicher Boltziehung diefes Fried-Ber= 
trage / hiervon mit Shren siebden zu handeln. 

Demitadh fo feynd diejelben jehterzehlten Artickel auff ferner 
Handlung angeftelle/ der Geftalt/ daß der Churfürt su Sach 
ferrgum allerforderlichften feiner (y. ©. Rath zu bemelbten beys 
den Frirfien abfeyieten und abfertigen/ mit beyden Sbren €. & 
zum fieipurften und treulichften/ nicht anders / als ob die Saz 
chen feiner €. felbft anlangend/ handeln Taffen foU/ und will / 
damit der Articel die oben verzeichnet / fid) anfabend: Nemlid) 
damit das Kriegs-DolcE / fo Wirtemberg und Heffen ac. dieweil 
diefelbige Sad) Feinen Verzug leidert fan/ bey bepben ihren €. & 
exbalten / verfolgt werden moge, x 

1mb daß in ben andern angeftelleen Articteln/ dieweil diefel- 
ben nicht fo cylend/ bemeldter Churfürft fo fürberlid) /als feiner 
£. anderer ihrer Gefehäfft halben fibicten fan / fid) cigner Per- 
fon zu bemeldten benden ürften verfügen / oder bie gu fich £ 
fibeiben /1mb mie ihren $. & zum treulichfien und fleipigften hanz 
deln/ und traétiven foll und will/ damit bic/ wie fie gefteltt /bey 
ihren £, €. auch exbalter werden/ mogen/ auff diefelbig Rcit/tvelz 
de der Churfürft von Sachfen/ die Kon. Maj, ihre Kathe/ zu 
feiner £. daß fie gewilligt werden / Sollicitiven, 

Des qu Wekumd und Betandenús / aud) feet und fefter Qal- 
tung/ haber wir obbemelbter Ferdinand / Komifdher / Qungeriz 
fiber und Böhenifher Konig rc. für uns und unfere Erben / 
eng: tmb wir Albrede/ Cardinal/ fegat w. Chutfürft/ und 
Forg Herhog zu Sadfen/ als die Sandler: Und wir Sohanns 
Friedrich, Sperhog ju Sachfen/ Churfürft/ für uns und unfere 
Mitverwandeen/ aud) in Vollmacht ber obbemeldrer ¿wenet 
Füvfien / Würtemberg und Heffen/ anders Theils /diefen Ber- 
frag mit eignen Sanden ımterfhricben/ tmb umfere Snfiegel 
aviffentlich daran gehangen. T 

Der geben fé gut Cadau am Montag nad) Sohannis Baptiftá/ 
nad Ebvifti unferg lieben Hrn Geburt im 1534. Jahr, 


F5RDINAND ff. 
Arzenrtus Card. Mogunt. ihanu propr. 
Georg $eráog zu Sadfen fft. 


Sohannes Friederich SHertzog zu Sadfen 26. 
manu propr. fit, 


DES GENS z2rI 


LXXXII. 


Tranffumpt über den vorhergehenden Cadauifehen Bere 
trag/burch den 2bbt zu Yimfer Sieben dyrauen Gottes 
Sauf gum Sehotten sn Wien ben 25 Sebruar, 1549; 
[ Pièce tirée de la Regiftrature d'Etat de la 
Chancelerie de la Cour de fa Majefté Impe= 
riale. ] 


C'eft-à-dire, 


Vibimus de l'Accord de Cadaw, par lequel 
WoLrrcaN6, Abbe de la Maifon- Dieu , 
communément nommée la Schotte, certifie qu'il l'a 
ví, li, ES tranfcrit de mot à mot par ordre de 
l'Empereur ‚ES que fa Copie eff conforme à l'Ori- 
ginal. Vienne le 25. Fevr. 1549. 


JS Wolfgang Abbte unfer Leben-Frauen Gottes-Haus 

zum Sayoiten hie zu Wiens amb 97, Prior und der gange 
Convent bafelbft / befennen biemit offentlich/ bag auf Befeldy 
des Allerdurchlauchtigften / Grofmaddtighten Fürften und Ser) 
Kern Ferdinanden Rom, zu Oungarn und Bóbeimb Königs / 
Grü-Soeráogen zu Oefferveidy/ Unfers allergnadigften Herren und 
Sanda Fiirfiens / feiner Königl, Diajeft. Qodlobl. Stadthalter 7 
Goanfler/ Kegenten/ und Gammer 2 Käthe der Nieder-Deflers 
reidhl. Sande „ung vorgefhrichenen Bertrags 2 Brieff zu Cadet 
aufgericht/ fürbeingen/ wmb dabey anzeigen/ und begehren laf= 
fen/ foldyen Bertrags-Brieff/ dieweil fett SonigL, Drajeft. defs 
felben notthurfftig/ aber denfelben über (amb zu führen forglidy 
und gefabrlid) 1t/ au vidimiven/ 1b ein glaubwiirdiges trans» 
fumpt, wie fic) gebtibre/ davon zu fertigen dieweil wit bant 
folchen Brief mit allen feinen Snnbalt at Pergamen / Dreflen/ 
Schriften und Sufiglen gerecht/ ganá unverfebrt/ ungeradire 
and obrte alle Mangel und unvermabliges befunden / wd in Ins 
fern Handen gebabt/ gefeben/ und gegen hievor geftbrichene Abs 
febrifft mit altem fleiß tiberlefen / und von Wort gu Wort gleich= 
lauthend befunden/ So haben wir demnac bif. gegewärtig trans- 
fumpt ober Vidimus geborfamlid) aufgericbt/ und: mit Umfert 
Gottsbauf und Convent beyden anhangenden Snfiglen verferz 
tiget/ befchehen zu Wien am 25. Februar. nad) Chriftt unfers 
lieben Herm Geburth 1549. Sabr. 


LXXXIIL 


RATIFICATION Kayfers Carori V. fiber 
den Cadanifchen Dertrag. Geben su Diadrit ans 
12, Februar. 1535. DMebft dem daviiber von ben 
Abbe su unter Lieben-Frauen Gottes-Haup zum 
Schotten zu Wien gemachten Tranflumpt. Wien 
ben 28. Novembr. 1548. [ Pièce tirée de la Ree 
giftrature d'Etat de la Chancelerie de la Cour 
de fa Majefté Imperiale. ] 


C'eft-à-dire , 


RATIFICATION de Accord de Cadaw par 
PEmpereur CHARLES V. Donnée à Madrid 
le 12. Fevrier 1535. Avec le Vidimus de Jb» 
bé de la Schotte fur ladite Ratification. 


91:5 Earl der Fünffte von Gottes Gnaden Rómifiber Ray: 
— fer zu allen Zeiten Meter def NcidS/ zu Germanien/ 
qu Sifpanien/ bender Sicilicn/ Serufalem/Quhgatn/ Dalmatien? 
Croatien Ronig/Erti-Dertsog gu Hefterreidy/Herhog zu Burgund/ 
Graff qu Dabfourg/Slanbern imd Tyrol/ Befennen / als Furtz 
verfhiener Zeit zwifchen dem Durchlauchtigften/ Grofmachtigfiert 
Fürften/ Hera Ferdinanden gu Sugar und Bobe Romifeherr 
König/Ertzegdertgogen zu Defterreich/Hertzogen zu Burgund und 
O8úrttenburg/ Grafen zu Tyrol/unfern licbert Brudet/an einam/ 
und bem Hochgebohren Mleich/ Hertzogen zu Württenberg und 
Sandgrafen von Heffen am andern theil/ wegen Des gegen deur 
Fürfterehum MWürttenburg fürgenommen/ Auch ferner dee Sr2 
zung halber / fo der Hochgebohren Johann yricdrid) Hertzog zu 
Sadypen/ unfer lieber Obeim und Ehurfürft/fame ettlichen fete 
ner Sieben Mit» Berwandten/ von wegen, bemeldts unfers Lies 
ben Bruders Election und Wahl ber Romifihen Cron gehabt 
bat / butd) die Qodwrirdigen in Gott Battet/ und Nochgebohrs 
nen Hevm/ Herm Abredheen der Heil, Kom. Kirchen des Tituls 
St. Petri ad Vincula Priefter/ Cardinalen und Ertz-Bifchoffen 
zu Maines und Magdeburg / des Heil; Roms Reichs durch Ger- 
manien Erez-Cantgler / und Georgen Hertzogen zu Sadfen / 
sandgrafen in AE Marggraffer zu Meiffen/ Qu 
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EOM md nette Schwägere/ Chuv-Frivfien und Fürften/ t e d i 
ANNO Ho HS ee em gütlicher Dertrag aufge- de la Cour de fa Majefté Imperiale, ] 
vitbtet/ und beftbloffen worden / alles hale und vermitg def | 1534. 
1534: felben Bertrags/des Datum feet zum Rhaden am Montag nad) C'eft-à-dire ? 
St. Johannis Baptifta im fünffi ebenpunbert und vier und DD | 3 
ten Sabr/und aber obbertte Bertrag unter andern vermag/daB 
Dec oa ber SX miftbe König uber Jo Dertvag [RATIFICATION de 7 Accord de 
and raps is Rud S tere ne | Le Duc de Wirtemberg Urric » Donnée à 
Könifchen Königs bey Seber $ Xomifd) jc 2 A d ER ; 
Fa fett / aif tige und des Reichs Churfiieften TUA Stutigard le 26. Janvier 1535. Avec le 
willigung von Uns eine Confirmation erlangen foll/ das ay | VRaANssuM de P Abbe de la Schotte Jr la- 
feiner $. Uns gum allerhécbfien und treulichfien befteipigen T | dite Ratification. 4 Vienne le 28. Novembre 
len/ das der Vertrag des vozgemelten tnfers Sieben M 8 / 1548. 
| und Churfirfien zu Sadfien / mit Güldy umb Eleve d uE) uns 
| beftetige werde/ wie bann durd) obgedachten Unfern See E A à * 
der ben Römifeben König / mit allen Fleif bey Uns defiha b an^ | cyve Sv lid ton Gottes Graben Syeráog zu Qrenberg 
gefuche und fivbitt befébechen/ Darauf wir aud) Ling in Der ge | << undt zu Verh / Graff zu Diimpellgart x. Berennen an 
betten Befiettimg gemeldts Guilehfdyen Bertrag/ gebürlich und biegen S3riejf inde thun Eundt allermannig en / nachdem ficly 
Unverweiblidh exgeigen wollen / Lind haben dema) / auf Er ziwifchen den AUlerdurchleuchtigften Großmerhtigften Fürten unde 
fuchen und Anlangen gedachtes unfers Bruders als Kayper imb Sam Sen Ferdinando Xomifelyen König ¿uallen Zeiten Mieh- 
Ertz-Hertzog zu Defterrcid) aud) evwilliget/ denfelben in allen ver des Keiche zu Qungarn unde Bcheimb ic Konig) Exk-Herho= 
amd jeden Pimeten/ Avticuln und Begrerffumgen angenommen / | gen zu Defterreich ac, Infern allergnädigften Ham an aimen/ 
ratificitt und becrafftige/ und tum das nit wifendlich in unde und am andern thaile/ von wegen unfers Fürftenthundg 
Crafft dies Bricffs/ befiegelt mit unfern Kayperl. A et Württenberg/ derohalben bir fold Fiirftenchumd wieder zu re- 
Synfiegel, Geben in unfer Stadt Mabdrit am 12. tag des Moz cuperiten underffanden / tung gehalten/ unde Kriegs Handz 
Rats Februar. nach Chriftt Unfers Sieben Dern Geburch funff- lungen ¿ug 


rée de la Regiftrature d'Etat de la Chancelerie ANNO 


Cadaw gar 


h 2 «tragen haben ide dann die Syodbwirbigfie in Gott 

zehenhundert und fünff und Decifigften / Unfers Sapfertbumbs indt Hochgeborne ‚Fürften Abt Here Albrecht der Rom, Sitz 

am fimffichenden / fieros Reiche in gwantzigften Sabe, gun Cardinal x. C'rteoSifiboi zu Drainé unde Magdeburg re. 

Gburfirft / Primas &c. unde Herr Georg Herkog su Sachen 

CAROLUS, vanbtaraf in Düringen/unde Marggraff in Meiffen ac, Unfe= 

re em an Obaim fid) in die fachen geftblagen / darin 

4 fareæ & Catholice | viel mihe mot arbeit gebabt / amb mit Gottlicher Hilf Diefelz 

Ad Mand za E E ben fachen fo guelid) vertragen/ laut aines Derteags den Ling 

Majeftatis proprium. €, tibl. verfigelt sugefebivet haben / unde diewal dann ber Hodı= 

geborne Fürft Herz Sohanı Stiderich Soerfog zu Sachen des 

beil. Nom. Neidss E Marfthalcé unbt Gburfürf Sandtqvaffe 

geu/ ubt Marggraff zu Mei) Fens unger lieber Ohaim 
LXXXIV. gemelten Dertrag von infer wegen ang 


J. OBERNBURGER. 


genommen bat/ des ane 
bet bel. Nom, 
néti Petri, ad Vincula Priefer Cardinal 

Silhofie au Magdeburg inde Maines 
in 


fang iff / wie Albrecht von Gottes Gnaden 
E E y | Kechen des Titels 1 
TRANSSUMPT fiber die vorhergehende Natification, Legatus natus, E 
Primas deg heil, Som. | 48 durch Germanien Ertz-Cantjlee 
Celàdis, nen) Ne Cahoon ae Rees SNS LE 
a ern / der inp eg Soeben, Sxrtogen/ Burggraff qu 
^ | Niernberg unde Surf ju Nugen/ ande von denfelben gnaden / 
Vipimus Jur la RaviricaTton préceden- | Wir Herzog Get 24 gu Sadhfen/Sandeguafe in Zúringen unde 
ze. {Pièce tirée de la Regiftrature d'Etat de apnd M pee RANT i im 
"od : $1 Man - | offen Brief 20. und w^ «Atm fiet der da geben iff que Cada 
la Chancelerie de la Cour de fa Majefté Im | am Montag nad) Sobamnis*Saptifia nach Ehrifti impers lies 
periale. ] ben Hern Gebure7 im fünffsebenbunbert imbt vier und dreyff= 
giften Sabt/ So haben wir folchen Dertrag biemit angenome 
1 5 i ; | men/ ratificivt unde bewilliget / undt thuen daß inn/ ude mit 
55: Wolfgang Whbe unfee ¿Ciber rauen Craft big Briefs/gereden inde geloben hierauf bey unfern rt. 
<= qum Sepptten alíbic zu Bien / ut WR hs) d waren Worten unde ehren alles basjene/ das in foldyen Bere 
Gonvent dafelbft/ bekennen Diemit offgntlics / ju ber binanp | ag begriffen/ unde ung beriert / fit ande veft qu halten unde 
durchlaucheigft Großmächtigft Suet ll lay) 2 Dar $ x gu vollziehen. Doch ohne alle Geferde/ def alles zu waren {vz 
Rönnfther zu Hungarn und Boheim König, Exg>Yerhog y Funde haben voit biegen Ratification - Briefe mit ungern anhans 
Defterreich/ Hersog qu Burgund/Unfer allergnadigfter Her und íi 


“ Fa AT Ur SRG DE UT 
d A ok er ej | enden Secret Snfigel betvefftiget/ der geben ift zu Gxtut arten 
£ands-5úeft/ und burd) feiner Konigl. Majeft, ae = | den Seb ande Aanszigfien tag def Sonata peo D 
nen Pergamenen ratification-Brief von bem Urerourchlauchtig- | poer fitffiebenbunbert finf unde deeyjig, 
fen/ Großmächtigften und Uniiberwindlidfien By 3 b 
Herm / Sen Carolus Roml. Sayper/ Shrer $ Ulrich Sertzog git Wittenberg, 
geliebten Bender / Unfern allergnadigfien Soc. gt 
baingen/dabey anleigen umd begebren Laffer / Shree König x e : a 
Majeft. denfelben Brieff/ dieweil fein «Konigl. Diajeft. folches (975) St Wolfgang Abbte infer Gicben-Fratven Gottshauf ¿ue 
Br biefer Zeit notthtirfftig / aber denfelben über Sand zu T Sthatten/ althie zu Bien tbt 97. Prior wnbf der gants 
fúbven / forglid und gefehrlic) ift /. zu Vidimiren/ und derhals | Convent dafelbft befennen biemit offentlid) / daß ber Wlerdurds2 
Gen ein glaubwiirdig Vidimus oder "Tranffumpt, unter Unfern | leucheigift Großmächrigft Fürft unde 2/ Ser Ferdinande 
Snfigel / wie fid) gebtibret/ zu fertigen / Def wir She Königl, | Kom cher / zu Soungarm unt Beheim König, Erts-Oertson stt 
Majeft., zu unterthanigften Gehorfam ung nit weigern Frünnan / | Deftevecidy / Se infer alfergnadigfien 
| 
1 


t Konigl, 


zu Burgundt 2€. 
amb Sherer Königl, Majeft. in aller linterthanigéeie zu. thun fejul= | Herz unde Sande ft/ unde duch feiner Ko 1. Majeft. Befel 
dig feyn/ welcher Brief aud) von Wort zu Wort/hieroben cor- haber ainen Pargaminen Ratification- Qrieff / von den Sod)= 
rect geftbricben ffebet/ dieweil wir denn folcyen Brief mié allen | geboren Durchleuchtigen Fürften ut Hemy Derm Ulrichen 
feinen Inhalt / an Pergamen/ Preflen/ Schriften und Snfiglen | Yertzog zu MWürttenberg unde TefhyGraffe zu Diimpelgart 
gerecht/ gang umverfehrt/ ungeradire / and ohne allen mañgel und | Unfern Gnadigiten Seren fiitbeingen darbey anieigen undt be. 
unvermabliget befunden/ den in Unfern Qanden gehabt und ge | geben lafen/ Ster Sonigl. Majeft, / banfelben Brief / bie weil 
ben / und gegeneinander mit allen fleiß collationivet umb fic fein Kon. SDtajdjt. foliches Briesfs diefierseit/ notturfftig / aber den 
von Wort zu Worten concordiret ; Demnach haben wir zu wahs felben uber Lande jufichren forglich Unde gefährlich ift/ zu Vidi- 
vem Uhrkumd dif gegenwärtig Tranffumpt aufgericht/ imb mit | miren/ unde derhalben ain glaubwirdig Vidimus oder Trang- 
Unfers Gottshauß und Convents becben anhangenden Synfigeln fumbt/ unter Wnfern Snfighn/ wie fib gebtrhe / ¿ufertigen/dag 
verfertiget. Geben zu Wien den adhtundswangigfien Tag des wit ihrer Konigl, Majeft, gt Unterthenighter gehoofamb tng nie 
Monaths Novembris nad) Chrifti unfers Sieben Herm Gebuttb | waigern Former / ande Se Konigl. Majeft, in allerunterthanige 
in funffgehenhundere amd im adhe und viexkigften, Feit zu tbun fehuldig fein/ welder Brief auch von Wort su Wop= 
ten bicoben correct gefthrieben fichet/ dieweil wir bann folcherr 
Vrieff mit allen feinen Snbalt / an Patgamen/ Pregel/ Griff 
LXXXV. fen unde Snfiglen getedt Hantyunverfert/mgecadiert/ unde one 
allen Mangel/ unde A RE befunden / ben RAP 
"T eu Senden gehabt inde gefeben unbt gegen cinander mit allen eis 
Rarırıcarıon Hergog iris von OBürtten collationnitt / unbt fid) von Wore zu Worten alfo UP 
berg über ben Cadanifehen Bertrag: Geben zu se 5 y WERE murs TEM Py meine 
eM f à . 1535. (t Transfinbe aufgeriche un mit unfers Gottshauf unde 
Sa Ban. 2 ae wate ee tem | Convents beiden anbangenben Snfiglen derfertige/ Geben zu 
darüber von Ht. 25 io Wien an acht-umdesswantzigifien tam des Monats Novembris 
| tes Haug sum Schotten zu Wien gemachten Tranf- " 


H A As ; | Anno Chrifti unfers Sieben Sen Geburde im finfficbenbuns 
fumpt. Wien 28. Novembr. 1548, [ Piéce ti- | dect uno adht-mdt-viertsigiften ac, 


LXXXVE 


Anno 
1534. 


1.Juill. 


DU DROI 


LXXXVI. 


Cuemenris Pape VII. Confitutio de Pre- 

ati. pibus ufurpantibus Dispofitiones Be- 
eficiorum: Sedi Apoftolice vefervatorum , aut 
mpedientibus Sedis Apoftol. provifiones „ contra 
'ormam, Concordato r eandem Sedem A- 
m, ES Nation "anie. 


me Kal. ulii Anno Incarnationis Dominice | 


1534. [Georcit BRANDEN Colle&a- 
nea fuper Concordatis inter. Sanctam Sedem , 
& Nationem Germanicam. pag. rr. Bulla- 
rium Magnum Tom. I. pag. 693. /ub dato 
Kal. Junii, anno Incarnat. 534. FRANC. 
Fr 1D.Baronis ab AN pu ER N. Corp. Cons- 
titut. Imperialium , ad verbum Pabft. Concor- 
data. pag. 997. 


CLEMENS Episcopus Servus Servorum Dei ad futu- 
ram ret memoriam. 


Downer nos incumbentis nobis Paftoralis Offi- 

cii cura, ut non folum nobis, fed etiam cunéto- 
rum Chriti Fidelium, & praefertim Ecclefiafticarum 
perfondrum profectibus diligenter intentis illorum oc- 
curramus dispendiis, & que in cujusque ipforum præ- 
judicium tive noxam quavis etiam authoritate proditfe 
comperimus, falubriter reformemus# Sanè dudum ad 
noítram pervenit notitiam, qualiter nonnulli Archie- 
piscopi, & Episcopi , Ecclefiarum Praelati, non- 
nulli etiam Principes, & Domini temporales inclyte 
Nationis Germanice, poft miferabilem Urbis direptio- 
nem, Collationes, € dispofitiones. Beneficiorum Ec- 
clefiafticorum nobis & Sedi Apoftolice etiam virtute 
Concordatorum inter Sedem, & Nationem præfatas 
refervatorum temere ufurpare prefumpferunt, ac Col- 
lationes & dispofitiones noftras , & diétæ Sedis de 
illis factas admittere contempferunt , nedum in nos- 
trum, & ipfius Sedis vilipendium , fed etiam Jurium 
noftrorum, & ejusdem Sedis, ac illorum quibus de ip- 
fis Beneficiis providimus, aut in quorum favorem alias 
dispofuimus, feu provideri, & disponi mandavimus, 
grave prejudicium. Et quamvis contra præfumptores, 
& contemptores hujusmodi in Bulla que quotannis in 


die Cœnæ Domini in more le&a fuit, declarayimus & | 


proteftati fuimus, quod in premiflis & aliis quibuscun- 
que Juribus diétæ Sedi, & San&e Romanz Ecclefie 
undecunque & quomodocunque quelitis, feu queren- 
dis per quoscunque actus contrarios aut quomodolibet 
præjudicantes, tacitos vel expreffos à nobis, vel ab ea- 
dem Sede quomodolibet factos , vel faciendos,aut quem- 
cunque temporis fluxum,vel patientiam vel tolerantiam 
noftram nobis aut eidem Sedi nullatenus prajudicari 
debere, aut quomodolibet poffe; tamen ficut, non fine 
animi noftri moerore, intelleximus, nonnullis Archie- 
piscopis, Episcopis, Prælatis, Principibus, & Dominis 
is adhuc à premiffis defiftere non curarunt nec 
fenti curant: quinimo quod deterius eft, ne pro- 
vifiones Apoftolice admittantur, per fua mandata etiam 
poenalia prohibere non verentur, in animarum fuarum 


grave & aliorum Prelarorum ac Principum 
C: Nationis pernitiofum exemplum, 


& fcandalum plurimorum ; Nos igitur qui à diétis Con- 
cordatis, que olim Rom. Eccletie & diétæ Nationis 
hominibus pro ipfius Ecclefie unione, ac pace & tran- 
quilitate inter Ecclefiam, & Nationem prediétas per- 
petuo folidandis, & confervandis, laudata, conclufa, 
& accepta fuerunt, nullatenus recedere intendimus ; nec 
di&i præfumptores, & contemptores, aut per eos in 
di&is Beneficiis intrufi ex hujusmodi temeraria pre- 
fumptione gloriari valeant, neve ipfi intrufi ex adulte- 
rinis eorum titulis aliquem fruétum reportent, nec illis 
quibus de Beneficiis prediétis per nos aut dictam Sedem 
feu ejus autoritate provifum extitit, € in futurum pro- 
videbitur, per alicujus temporis fluxum, feu aliquam 
patientiam, vel tolerantiam prejudicium fiat, aut fac- 
tum cenfeatur, ex Paftoralis Officii debito providere 
volentes, ac Concordatis predictis firmiter inherentes 
motu proprio, & ex noftra matura deliberatione, ac 
certa {cientia, authoritate Apoltolica, de Apoftolice 
poteftatis plenitudine tenore prefentium declaramus 


pretenfas Collationes; & alias dispofitiones de quibus- 


T DES 6 ENS 133 
cunque Béneficiis Ecclefiatti 
ra, nobis & diéte Sedi, ut pr 


Archiepiscopos , Epi 
o 
ri 


cum Cura & fine cu- 
fertur, refervatis, per 
D : pos, Prælatos, ac Seculares 
à ipes, & Dominos quoscunque diéte Nationis feu 
D Opine PN qued > 
ainariOS 1pioruni beneficiorum Collatores à tem- 
pore dicta direptionis Citra contra tenorem & formam 
di&orum Concordatorum quomodolibet factas, & in 
pofterum faciendas,perfonis quibus aut in quarum üvo^ 
rem fagte fant, aut in pofterum fient, niíi fint per nos 
aut noftra, vel diéte Sedis authoritate approbatz E 
lum titulum vel colorem ipfa Beneficia poflidendi e 
buiffe, aut in futurum tribuere, fed & illos pro male 
fidei poflefforibus & mere intrufis ab omnibus haberi, & 
| cenferi, ac fruétus per eos ex Beneficiis hujusmodi per- 
| ceptos, & percipiendos, nullo unquam tempore fuos 
| facere, fed ad illorum reltirutionem in utroque Foro 
efücaciter obligatos efle, & ad illorum reftitutionem, 
ad eorum quorum intereft, feu etiam Fisci noftri 
inftantiam, omnibus viis Juris & remediis compelli 
poffe , & debere, & eos nullo unquam tempore 
beneficio Regularum de annali, & trienali paci- 
fico pofleffore gaudere poruiffe aut pofle. lllis ve- 
| ró quibus eadem Beneficia per nos aut auétorita= 
te noftra, vel dicte Sedis tenore & forma Con- 
cordatorum hujusmodi fervatis, collata feu commen- 
data funt, aut in futurum conterentur, vel commen- 
dabuntur, nec non Eccletiis & locis Ecclefialticis ac 
Collegiis, quibus perpetuo vel ad tempus eadem autho- 
ritate unita funt, aut in pofterum unientur, ac omnibus 
illis qui in executione Literarum Apoliol am eis 
conceffarum per Conftitutiones feu Mandata Archiepis- 
coporum, Pralatorum, Principum vel Dominorum 
predictorum haétenus quomodolibet imp 
aut in pofterum impedientur, d ulas, & quem- 
cunque temporis fluxum, feu patientiam vel tole 
tiam minime obftare debere quo minus contra d 
intrufos, & intrudendos quocunque t 
ter experiri valeant. Decernentes í 
Judices, & Commiffarios quavis 
S. Rom. Ecclefie Cardinale 


| 


pediti fuerunt, 


tos 
pore judiciali- 
per quoscunque 
authoritate fi 
Apoftolici e: 


| farum Auditores fententiari, interpretari, € judicare 
debere, fublata eis & eorum cuilibet quav iter fen- 
tentiandi, interpretandi & judicandi facultate, & po- 


teftate, ac irritam, & inane, fi fecus fuper iis ab eis 
vel quibusvis aliis quavis authoritate, fc x 
ranter attentatum forfan eft haétenus aut 
contigerit attentari 

Non obltantibus Regu 
Conttitutionibus € Ordinationibus Apoltolicis, cete: 
que contrariis quibuscunque. Ut autem prem 
omnium notitiam deducantur volumus, & mandamus 
| prefentes in Cancellaria Apoftolica more folito publi- 
| cari, & in quinterno ejusdem Cancellarim describi. 
| Praterea quia difficile foret præfentes ad fingu- 
| la loca, in quibus de eis forfitan fides facienda forct 
| deferre, eadem Apoftolica authoritate decernimus, 
| quod ipfarum tranflumptis, manu alicujus Notarii pu- 
| blici inde rogati fübfcriptis & S; perfona 
| Ecclefiaftice in dignitate conftitute munitis & prorfus 
in judicio, & extra, & alias ubilibet fides indubitata ad- 
| hibeatur, quz præfentibus adhiberetur, fi eflent exhibi- 
| te vel oftenfe. Nulli ergo omnino hominum liceat 
| hanc paginam noftræ declarationis, decreti, & volun- 
| tatis infringere, vel ei aufu temerario contra Si 
quis autem hoc attentare prefümpferit, indig 
omnipotentis Dei, ac Beatorum Petti & Pauli Apofto- 
lorum ejus fe noverit incurfurum. Datum Rome apud 
S. Petrum Incarnationis Dominice , millefimo quin- 
gentefimo, trigefimo quarto, Cal. Julii Pontificatus 
noftri Anno undecimo. 


& aliis premiflis, aliisque 


LXXXVIII. 


Alteften Sohn Graff Pdilippfen an einem) bann der 
Wohlgebohrnen Fraulein Anna Graff. Diten qu 
Zecklenburg Schwefter andern Theil, Worinn die 
fer feiner Schwefter zum Heurarh gut. Sechs tar 
fend Gulden ; dagegen Graff. Bernhard flate fcis 
nes Sohng bemelter Braut cben fo viel Derfehreiber/ 
und mit andern Sechs taufend Gulden wieder 
leget. Gefchehen zu Dibeta am 9. 2(ugufti 153 
[Lvnıs, Teutich. Reichs- Archiv. Part. 
Spec. Continuat. II. Abtheil, VI. Abíatz 
XXII. pag. 306.] " 


Creft~ 


ANNO 
1534 


Heuraths Abrede givifcben Graf Bernhards zu Sols 7. Aoûr, 


Anno 
15 34: 


124 CORPS DIPL 


C’eft-a-dire , 


Contrat de Mariage entre BERNARD Comte de 
Solms pour fon Fils aîné Patuiere, € Or- 
TON Comte de Tecklenbourg pour ANNE fa 
Sœur, par lequel celui-ci promet pour Dot à la- 
dite Dame la Somme de fix mille Ecus ,en confide- 
ration de quoi ledit Comte BERNARD lui don- 
uera pareille Somme pour Contre- Dot. Fait à 
Rbeta le 7. d’Aoüt 1534. 


O3 Eringard geborne von Rettberge / Corde mb Otto 
Murber / and Sjoban/ Grafin und Grafen zu Tekhlenz 
burg/ béfennen/ und thuen Fund alfermanniglid)/ daß wir mit 
Fürwifen unb guten Willen des Wohlgebobenen unb Eolen/ 
Sitten Graffen zu Getblenbutg / amfers freundlichen lieben Ge= 
mahls und Herm Baters / loblider Gedachtnuß/ bey Zeiten | 
feiner Giebden Seben/ aus Gottl. OXerfebung / und fonderlicher 
Gunft und Framdfehafft/aud guten Willen /fo wir und Got- 
feliger unfer lieber Semabl/ und Herz Bater/ zu den Wohl- 
gebohenen Gefhlehten der Graffen zu Solmg a. x. haben 
und tragen/ aud) gehabt. -Derohalben ein Güttlic) natürlich 
Fremdfchafft/ und ehelidhe Gemahlfchafft zwifchen des Wohl- 
gebohenen und Edlen Hern Bernhards Grafen zu Solms / 
Seran zu Münzenberg alteften Sobne/ Graff Philipfen an eis 
nem/ und der aud) Wollgebornen und Edlen Fräulein Annen/ 
unfer freumdlichen lieben Tochter und Schwefter ander Theils / 
beredt und bethädiget baben/ immaffen bier nad) befcbricben/ | 
nemblich fo haben wit dem MWohlgebornen Philipfen/ Grafen 
¿u Solms / unfere freumliche Liebe Tochter fürgemeldt gue beiliz 
gen Ehe gegeben. welche berfelbe Graff Philips aud) alfo gut- 
williglichen nach fibrigftlid) Ordnung angenomben / bie aud) mit 
einander ehelich/trenlich und freundlich) zu balten/ bargu follen und 
wollen wie ebacbachten Graff Philipfen mit wohlgemeldter unferer 
Tochter und Schwefter zu rechten Heprabts 2 Gut Ses taufend 
Gulden an Gelbe / Soachimbs= Thaler und Schrefhenberger gue | 
von Ming geben/weldse Summa obgerühret/wir wohlgemeldfen 
Grafen Philipfen aud) die Berzeihung und Beweifimg als mit 
einander in der exfle Sabre =Frift 


ift/ fo fie chelid) bengefthlaffen 
baben/ als fünff taufends umd in nechftfolgenden Sed)s und 
dreißig Jahren cin taufend Gulden/ ift Summa Sechs taufend 
Gulden/ fonder einigen OXergueg bezalen / geendiget und bez 
febloffén werden / und foldbe Steferung fol uff unfer Koften zu 
Srauefels gefehehen. Dargegen foll Graff Bernhard als der 
Dater von feinen und gedamtes ihres Sohn Graff Philipfen 
wegen / derfelbigen imferer Tochter und Schweiter aud) Sechs 
taufeno Gulden/wiederumb für = gertibvter X ehrung /abtragen / 
das macht zwolff taufend Gulden / alfo daB ihe nad) habender 
Nochdurfft jábrlid) von taufend Gulden/ funffig Gulden fo 
fichs begebe/ das GO zu fchaffen babe / thre Wittumb befigen 
e alten/ das madt 600. an Golde/ und Proviants 
HS ter Wehrung/ darzu ihr alsdann in zu thuen Schloß 
inb Stadt Buzbad) mit aller Gerechtigkeit und Obvigkeit / alg | 
ihren vechten Anfié/ auch bie Sageren y Fifcherey dafelbft zu ges 
brauchen /autch daß fie das Gebôlé nad ihrer NothourfFe zu ge 
brauden/ bap fie es alles wohl verfidert und Dabendig feyn 
möge / dat follen wie gedachter infer liben Tochter und 
Scwefter mit Kleidern / Kleinodien/ Gefäimuckh und queer 
ziemlicher Heimbfteur nad) unfeen Ehen bequemblicher Weife 
fertigen, Dagegen fol Graf Bernhard als ber Bater Sres 
Sopas Graff Philipfen Gemahl/ aud) nad) feinen (bar b 
morgen-gaben/ und the dtefelbe Morgen-Saben auf ihren Dit 
tumb/ imb an den fürgedachten Enden aud) beweifen; alfo daß 
fie von der gemelten Mtorgen=Gab aud). funffjig Gulden jaht- 
lider Musing ufgubeben / wohl haben moge / und fo diefelly 
¿wey Eheleute ebelid) bengelegen/ wo tan fie Erben mit ei 
uber überfommen (als zu (5.Dtt zu hoffen iff) bie nach ihrer 
bepber oder cines Todeyim geben weren /fo folte das fiirgemelte 
alfo im geben were/ zu=und gegen- Geld zuftchn/ nad) Sandts 
Gewohnheit/ und gemeinen Kechten ererbet feyn/ wide aber 
Graff Philips fein chelic) Gemahl/ unfere Tochter und Schwe 
fier flirgemelt überleben/ und fie nit Kinder/ die mit einand 
ehlich gehabt / hinter ihnen verlieffen/ fo folten ihren Erben ihe 
sugebrad)t Geld nemblidy Sechs taufend Guldeny ihren recht 
neften Erben vom Stamme Tethlenburg binnen neftfolgenden 
Sabes = Frift wieder gelieffert/ umd sugefielle werden/ were es 
aber/ bap unfere Tochter und Schweiter fürgemelt Graf Phi 
lipfen ihren ehelichen Gemahl überleben / und Kinder die fie ees 
lich mit einander gehabt batten/ am geben feyn würden/wilt ihr 
Sicbden denn bey denen Kindernfigen bleiben/ das foll fie zu tun 
Macht haben/und nit anders deffelbigen Graff Philipfen Brit 
bern und neften Freunden/ 93onniiber zum beften der Kinder 
und Grafffbafft handlen helffen/ aud) denfelbigen ihren Kin- 
dern nad) allen ihren Bermogen fame obgedadyten getreulid) und 
nugbar füvfeun / wo fie aber bey den Kindern nicht bleiben / unb 
auf ihren Wittumb ziehen wolte/ das foll fie aud Macht ha- 
ben/ und alsdenn darzu folgen ibr/ ibr Silber-Gefchterr/ &lei- 
nod und Gefchmuckh/ fo fie gebracht hat/ von uns und andere 
ihren Freunden ihr zugeeignet und worden wefen/ dazu von alien 


| gefallig ift; davoz folf and) Graff Philipfen 
imb ansgefe 


Dausrath und fabrender Saab ein Bievtheil aud) folgen/ ques 


OMATIQUE 


gefdeiden von 
foll thy geheffert werden sen bur 
genge und gebe ift/ swe 
Achtel Naffern/ fungiseben F Weil 
voz/ fo viel als ber zu Zeit genge und 
Theil aller fahrenden Haavb/ welder Gi 


Silber/ Friidree amd Weinert. Dagegen aber 
Gulden/ wie der Zeit 
Soins / vier hundert 
/ ober das Ge 
ift/_oder ein vierte 
ff Dhilyfen Erben 


Dieben feyn/ alte Baarfihafft/ Pfanötfe; = 
1 Sefhoß/ Harnifch/reifige Pferde/ und was un= 
in bie Ehloffede/ Graffidhafft und Herrjehaffe zu der 
Wehr gehoret / dagegen fol amd) unfer Tochter und Schweiter 
furgemel£ mit allen Sculden/ bie Graff Philips nad) feinen 
Tod verlaffen würde/ bie qu bezahlen nicht zu thu haben /fon= 
dern die Graffen zu Solms damit. ihres "Gefallen Danblen lafz 
fot; und darın Fein Eintrag thun/ woblgeriihree unfere Tod) 
ter und Schwefter foll und mag fid) OSittumos obgeriihret / 
als die Wittumbs Gewohnheit umb Recht ift/ gebrauchen /ohne 


berz 


c 


| mannigr ntrag oder Derbinberung / und fo fie auf ihren 
Sittumbs-Stell erflerben würde/ und ebeliche Kinder im Sehen: 


init wohlgedachten Graffen Philipfen gepabt / folte derfelbige ibt 
Bittumb der 12000. Gulden gu-wnd gegen-Geldes / fambt den 
Slethen/ darauf fie Witeumnbe gewefen/ und die fahrende $9aa- 
be/ was fie derfelben fahrender Qaab an ihren Schulden wie 
tetbt nicht verfehafft / befebeiden nacbgeben batte/ auf diefelbige 
Graffen Philipfen Kinder / oder die neften Erber und Herzfchafft 
erblid) wieder heimbgefalten/ feyn und bleiben. Wo aber unfere 
Tochter mb Schwefter wohlgedachten Graffen Philipfen riberz 
Teben wurde/ Feine ebelidbe Scibs=Erben mit einander in Seber 
gehabt hatten/ und fie fi) auf ihren Witthumb begebe / darauf 
verfiurbe/ albam follen die Ses taufend Gulden zugebradhte 
Seprachs- Gelder den neften Erben umb. Stamme Tethlenburg 
wieder heimgefallen feyn/imd von Graffen Philipfen Erben aug 
gextbrten Wittumb/ ehe fie den wieder an fich nehmen/ geliefert 
und beyablet werden / und fo fie bie Berahlung gefüeben/ folk 
das Gegen-Geldt mit fambe der fahrenden $9aab/ auggefdiciben / 
wie obgemeldt/ mit den Flethen/ und fonften darauf fte gewei= 
fct / wieder an die neften Erben Graff Philipfen/ und € 
von Solms verledigt fein wurde fie aber den Wittumbs: 


£elle 
vevriifhen/ unb wiederumb ehelichen Stand an fid) nehmen/alsz 


dam follen iv gleichwohl die 6co. Gulden Wittumbs - Geld 
lebenfang ie auf St. Martins = Tag uff ihre Erfoderung umb 
gebührlicye Quitanzen/ fonder all ihren Schaden tiberantwortet 
imb gelieffert werden/ damit follen aud) Butsbad) und Gam- 
bach mit ihre Zugehör und Obrigkeit erlediget feyn/ und fie fe 
net Dafelbfé niche zu thin haben; wiirde aber alsdann gedachte 
unfeve Tochter und Schwefter mit Tode verfdeiben/ unb Kınder/ 
die fie nad) Tod Graff Philipfen mit dem andern ihrem Gemaz 
bel ehelich auch gewonnen bátte/ hinter thy verlaffat / alsbenn 
follen die Sechs taufend Grilden zugebrachtes Gelds in Stafft 
Diefer Beredung / bie Helfft/ nemblid) dey taufend Gulden auf 
derfelbigen nachfolgenden Kinder / und der andere halbe Theil / 
nemblid) 02e taufenb Gulden / auf Graff Philipfen Kindern / 
fo fie mit ihme ebelid) im geben gehabe/ oder den neften E ben / 
mit fambt bem Gegen = Gelde gefalten/ wurde fie aber nad) ihrem 
Tod Kinder die fie nach Grafen Philipfen Tode gesiclet hate 
te/ nit verlaffen/ und mit Grafen Philipfen Kinder gehabt/ fo 
folte berfelbe Wittumd zwölf taufend Gulden gu und gegena 
Gelds/ fambt der Morgen= Gabe auff desfelbigen Graff Dhiz 
lipfen Kindery Geben und Herrfehafft/ wie obgemelt / erblidy 
beimbgefatlen fepn /unb ihre fahrende Saab den beflen ihren eee 


Graffen zuftebet / in alfen ihren Elaufulen/ Prneten und Artiz 
culen /umverbeuchlich zu balten/ bamiber Ecines wegs biefer 92 
thadigung zu vegen/ handeln/ nod; zu thun nt einige Weife y 
fatten/ fondeen ganélic dem nachkommen und geleben / fonder 
alle Argelifi und Gefehrde/ und haben das wir Ermgart/ Corde 
und Otto furgemelt/ Safin und Grafen zu Tefhlenburg als 
febft Sachtwalter unfer Snftegt an ¿men diefer Briefe gleich= 
lautenbe thun henthen / unb wir Bernhard Graff zu Golms 
und Here zu Muingenberg/ befennen in biefem Vuefe/daG diefer 

Heyrach 


Anno 
1534. 


DU DROIT DES GENS. 


Seyratl) und Bernahlung mit unfeen guten Wifferr und Willen | 
gefheben/ uffgerichtet/ beredt und befehloffen ift/ nach feinem 
Subalt firaths/ fonder alles Ausztige unfers Theils auch alfo 
* ungeweigert nachkommen wollen/ und haben wir Bernhard / 
Graf zu Solms und Sr. zu Müngenberg/ von unfers Sohns 
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ten Anne unfer lieben Todster uff folchen Wittumb um diefe IN 
Befehreibung in treuen zu glauben und zu febworen/ ihr Ye ANNO 
wnbt Huldigung/ nad) unfern Gobns Graff Philipfen Tod) 1 5 34» 
das GO# lenger verhalten wolle) ihr geborfamb ımd gewärtig 


ANNO 
1534 


zu gemarten nad) Wittum: 


6. Sept. 


Graf Philipfen wegen unfer Snliegel zu der obgedachter Grafin 
imb Grafen Ermgardt/ Corde ind Dtten/ als Sadwalter uz 
fer feemblichen heben Schwägerin und Schwager Snfiegel and 
thin henthen, Geben und gefehehen zu Xheta am 7. Augufti 
nad) der Geburt Drift Funpehen hundert und im vier und 
deep figften, 


LXXXVIII. 


Wirhumbs-Berfehreibung Graff Philipps su Solms 
von 6000 Gulden an feine Gemahlin Annam ge 
bobine Grafin zu Techlenburg/ bafi gedachte Sum- 
ma gleich der wiederlag auff den Flecken Butsbach 
und Sambach bafften] und Daraus die Intereffen 
Sabet. an diefelbe gesahle werden folleniden 26. Scp- 
tembris 1534. [Lunıs, Teutfches Reichs- 
Archiv. Part. Special. Continuat. II. Abtheil. 
VI. Abfatz X XII. pag. 308. ] 


C'eft-à-dire, 


Obligation de Puizrppe Comte de Solms pour 
la Somme de fix mille Florins reçus en Dot de fa 
Femme ANNE née Comteffe de Teklenbourg , la- 
quelle i] lui affigne avec les Intérêts, fur les Lieux 
nommés Butsbach €? Gambach. Le 26. Sep- 
tembre 1534. 


OR Beanbardt/ Graf zu Solms und Herr qu Suite 
berg/ bekennen unb thuen Funde offenbabr/ gegen aller- 
mánnigliden mit diefen Brieffe/ als eine Sreundftbafft und 
Heyrath avifiben dan Wohl gebohrnen unfern lieben Sohn Phiz 
Tipfen Grafen zu Solms / einem / und des Woblgebohrnen une 
fers frambl. lieben Schwagers/ Oiten/ Grafen zu Tefllen= 
burg/ das Boblgebobene Franlem Anna/ feiner lieben Toch- 
tex / andern Thails/ unferm Sohne zu der $9. Ehe vertrauet / 
und vermáblet ift/ daß bie Wohlgebohrne Ermgarten/ gebohrne 
von Xettberg/ Cordt und Htto/ Mutter und Gohne/ Grafen 
und Gräfnmen zu Tekhlenburg/ von wegen wohlgedachten Graf | 
Den feel, als feiner $d. Semabl und Sohnen/ unfern Sohne 
Zugabe-Geldts 6000, Gulden an Golde/ Soadyims = Thalern 
amd Schrefhenbergern qu geben verfprochen / bargegen wir der= 
gelben unfer Tieben Tochter von wegen wohlgedadits unters 
Sons Graf Philipfen wegen/ ar) 6000. Gulden obgemelter 
Wehrung zu Wittumbs-&ifft verlegen und verweifen füllen/ fü 
daß fie von iedern taufend 50, Gulden haben folle/ und binnen 
nefter SahrssFrift/fo bie ¿wey eblich beygefihlaffen/ welche Siffes 
rung unb Derficherung alles mit einander zu Braunfels gefches 
Hen foll/ wie bann. foldyes die Heyraths - Berfehreibung weiter 
mitbringt/ damit dann in Krafft folder an uns Fein Mangel 
erfeheine/ und wir fie ihrer zugebrachten 6000. Gulden follen/ 
dag dann gufammen in einer Summa 12000. bringt und madyt/ 
qnugfamlid) auch zu beweifen/und zu verfichern gang willig/ ur= 
brierig und bereit fey.  Alfo verweifen tmb verfichern wir ihr 
auch folthe 12000, Gulden gegenwertiglidien/ fo das allerbeft 
Stafft umb Macht haben foll unb mag/ in und mit Kraffe diez 
fs Brieffsyuff umfer Theil/ Butsbac und Gambady/ mit ban- 
felbigen Gerichten / feuten/ Gevedstigkeiten/ und Augebôr 
gen/ nichts denn, die fette ber geiftl. Sehen zu Sambad) aus- 
genomben /wie wit daß bifber ingehabt / befeffen und qebraudbt 
Haben/ bebeltlidy unfers Sobns Graff Philipfen Lcibs-Erben / | 
mit ber obgenannten unfer lieben Tochter /unb ob Philips unfer 
Gobn/ wid feine Gemahl Anna nicht geibs-Erben mit einander 
batten/ deffelbigen Graf Philipfen Brüder einer / der welt 
fid) were / und feine Erben eine Offnunge und Folge dafelbft / 
Doch unfehadlich Der chegenanten unfer Tochter 2(mnen ihren Red) 
ten/ Gefatlen und Herzlichteiten dafelbft ohne Gefehrde/ dazu 
aud) 1000, Gulden Morgengabe/ jabrlub so, Gulden davon 
an teggenanten Endten auch zu haben/ laut der Verfehreibung 
tiber folche Morgengabe fagende / welche zroeen Flefhen dann an 
gemeiner jahr. Adhtung an Gelde bringen vier hundert fedssig 
amd 8, Gulden/ und an Früchten nembl. an Weiß 95. Adytel/ 
an Korn gwen bundert fechzig neun Achtel 5. Megen/ und an 
Haffeen neungig fünff Achtel/ alle Bukbacher Maaf unb Minky 
folie Früchte am Gelde geacbt/ nemblid) 2. Achtel Weig fr 
einen Sulden/ ¿wey Acbrel Korn für einen Gulden/ und dey 
Achtel Hafen für einen Gulden / bringt die Frucht an Gelbe 
an ungefabrlider Rechnung 214. Gulden / bap die fiebenthalb 
hundert Gulden wohl und anugfamb erfüffet/ hiezu alle Arge- 
lift und Gefehrde ausgefchloffen. Dazu heiffen / gebiethen und 
befehlen wir auch mit diefen Brieffe allen Amb£leuten / Seffern / 
Sdulbtheiffen/ Gebietern/ Piórtnern / Wadstern und allen 
andern Dienern/Smwohnern/ und aud» angehdrigen derfelben fo in 


Bukbad)/oder fürgenantem Dorff Sambady gefeffen und wohn= 
Dafftig / was ber e&t ift/ oder Damad) fen werden / ehegenans 
Tom IV. Parr. Il 


S2Xecbt an den Ovten/und wir f 
fie von wegen unfers Sobns foldyer 2 pe Gelibse Vie 
tohalben gethan habt/ fo der Gall ergriffen wiivde/ darauf les 
dig und lof mit diefen Brieffe/ bod) bebeltlid cud) und unferit 
Etben Erbhuldiguag / unfehadlidy unfer lieben Tochter ihres 
Witthumbs/dermaffen für und nachgefehrieben ficher / fonder 
alle Argelift und Gefehrde/ und iff hierinnen aud zu foldyen 
Bittumb biltich und fonderlich beredet worden, wäre es/ bafi 
unfer Sohn Graff Philips oder Anne feine Gemahl deren eines 
weldyes das ware/ von Tods wegen abgienge/ oder verfahren) 
das der Allmethrige GO mit feiner Barmberbigheit lang qne e. 
biglid) verhalten wolle/ und nit Seibs-Erben bie amen miteitander — 7 
im eben gehabt/ oder Lieffen im $eben fo folte dasjenige fo noch im. 
geben were/ bey folchen obgefehrieben Wittumb umb zu-Gifft fein lez 
benlang gang aug/ unb fo das unfer Todhter Frau Annen gebibrea 
wurde/ und unvercindert bleiben / geruhlid) (igen bleiben umd fide 
gebrauchen/ ohne mannigliches Emtracht/ ohne Gefehrde/ mb 
wann daffelbige/ daß alfo zum beften im Seber blieben were/ 
aud) darnach von Todes wegen abgangen und verfahren were 7 
fo folt es mit obgefchriebenen Wittumb zu-Gifftes - Geldt und 
Beweifung/ laut des Heuligs-VBefehreibung gehalten werden / 
ohne Widerredt/ wide aud) folden Witt’ stt befehtißen/ fid) 
begeben, fibutben uff auf die vorgenante Anna unférn lieber 
Tochter / und nicht <etves = Erben hatten /und daß fie Wittfrar 
bliebe/ fo foul fie fich unfers Theils an Burg und Stadt Buse 
bad; und mit dem Dorf Sambad;) und viergefcheieben Renders 
Gefallen und Zugehdrungen ganélit /nidte davon/ dann was 
wit hie oben ausbefcheiden/ nad) Wittumbs-Keden/ thy Sehens 
lang gebrauchen/ bod) daß fie niemands an bem firgenandten 
Ende bafelbft zuehrügene halten foll/ es wäre dam/ ihren fürs 
gefebriebenen Wittumb zu berühren; fie follen aud die Bürger’ 
Smvohner/und alle/biebarinnen zugehorig feyny alfo obgefehrieben 
WE bey alten herEhommenden Rechten und \Freyheiten/und auds 
diefen fürgerührten ISittumb in vedlichen Wiffen und Statt hale 
ten/ und big herthommen were ohn Gefehrde/ tmb denen aud) 
treulich verteidigen/ befehirinen und befebtigen/ nach ihren beftert 
Vermögen / aud fol der für genanten Annen unfer liebe To 
fet nad) unfers Golns Graff Philipfen Tode/ ob fie den 
leben / und ber Alinadhtige GOH das frigen weivde/ zu fiir 
melden Wittumb/_fo,fte barauf ziehen und befiéen werde/ f 
gen von Silber/ Früchte unb Wein/ das an der Heyrathg= 
Befehreibung beftimmt iff/ damit fie alsdann auch gang und que 
mabl aller anderer Exbfehafft/Pfandrfchafft/Provianty Schuldt/ 
seut/Sandfchaffe gang entfeget und abgefevieden feyn/ ohne Wiz 
dervede/ und auch firter mit der Graffchafft Herzfihafft Solms 
schuld zu geben/ ober zu nehmen niches zu thun haben / itt 
feine weg ohne Gefehrde und Argelift/ fondern fid) des Wit- 
tunbs ihrer febenlang qu gebrauchen/ wie für gefebrieben ftet / 
alle andere und iede SDumct und Articuln in diefen Senrach fir 
and nad) berede und beftbloffen / follen in alter maffen / wie fie 
in der Heuliches-Befehreibung mitbringen / gefchrteben ftebt / md 
melden/ Folge gefchehen/ nachFommen/ und gelebt aud) voll= 
zogen zu werden ohne ciniger Widerede/ Argelift und Gefehrde x 
ind biemit foll aud) gedachte unfere liebe Tochter Anna mit der 
Berwilligung mb Gcheiß unferes Sohns Grafen Philipfen 
ihres ehelichen Kerns und Gemahls/ für (id) und ihre Erbert 
der gangen Grafffehafft Tethlenburg fambe den Sn=und Zuges 
borungen/ nebenzund beyfallen alles als ihres Daterl, Mutter, 
S3rüberf. Exbthails begeben umb verziehen feyn/ ninimermehe 
Forderung nod) Anfprache daran fiirgumehmen/nocs daran thuen/ 
oder zu thuen haben ober geftatten/ nod) niemandes von ihrer 
beyden wegen Geiftlic, oder Weltl, noch fonften in einige Wege 
oder Weife /wie iemands das fürnehmen möchte/ das wir Phiz 
Tips unb Anna obgedacht/ alfo auch hiemit hefbennei unb vi 
ziehen baruff in Krafft diefes Brieffes für ims und unfere 
ben/ wie obgedadt/ in der alferbeften Weis / Form und - 
nice / als wir beftandigft/ Erafftigft/und als vecye tum folten / 
fonnen ober mbgen/ und wir Anna verzeihen darauf wiffentz 
lich / und fonberlic aller Kecbten und Frenbeiten/ bie Frauliz 
en Bilde zu qute und Borthail gefegt oder feyn mochten/ wie 
die ihren Titul eigen und fonften gemannigl. aller Gnaden/ 
Reftitution, Difpofition, Abfolution ober Wehelffs/ fondern 
den fitt und fef zu halten verfprochen und zugefagt / es wave 
dann Sach / bag unfere Schwägerin Ermgart/Cord und Dtto/ 
fambt andern ihren Tochtern und Schweftern/ oder derfelben 
Kindern des Stammens Tefhlenburg fonder cheliche Keibs-Er= 
ben mit Tode abgiengen und verfehieden /das GOH nad) feinen 
Gottl. Gnaden gnadiglid) zu verfeben bat /was alsdann wohl= 
gerlihrter unferer Tochter ind Sohn/ Anna imb Philips / oder 
ihrer Gender Kinder / fo fie ehelich mit einander gezielet hetten/ 
an derfelbigen Herefchafft Tekhlenburg/und als den andern rz 
ben und Benfallen Gerechtigkeit hetten/ bet daran gewonnen / 
daran follen thnen/ ihren Kindern tmb, Erben/ obgemelde diefer 
verziecht gang unverbindlich und unfehadlich feyn/ und ait feinen 
wege einigen Schaden’ Madstheil oder Verhinderung zu ewigen 
Dagen bringen / nod) thuen/ aber es follen fie oder ihre Erhen 
ibr gugeüracbt Geldt/ nemblid) fechs taufend Gulden / ihrer 
rechten/ neften Erben / und Stamme Tethlenburg binnen nefts 
folgenden Sa rift wieder gelieffert 1110 zugefteller werden / 
oder obs dev Fall gel / an ihren gebuübrenden Theil abgeben/ 
ame alle Argelift und Gefehrde/oder Berhinderuing; alle obice 
R fibris 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


ANNO fihriebene SPunct und rticul verfprechen wie Bernhardt Graff | der von, Adel repfigen &uedbt/ Straffenäuber/ und Halfayer 


1534. 


zu Solms/ und Herr gu Müngenberg für un gemelten unfern 
Sohn Philipfen/ alle unfere Erbeu und Nach tommen /bey unz 
fern Grafliben Ehren/ fett / veft und umverbrechlid) zu halten/ 
amd haben das ¿ue Urthumde der Warheit/ unfer Snfiegel wife 
fentlic) an diefen Brief thun hangen/ und wir Philips und 
Ama obgedacht/ befbennen/ daß dies alfo mit unfern Wiffen 
und Willen gefehehen/ haben des aud) bethant/ aus tz 
Heit unfer Snfiegel neben unfers Herm und Batern itg 
diefen Brieff thun hangen/ und zu mehrer Gacignif fo haben 
bit Philips/ Grafen zu Solms/ Thumb Hera zu Stra 
burg/ Kol und Diaink 2e, ac. und Wilhelm / aud) unfern liez 
ben Brudern gebeten/ daß ieglicher ihr aigen Snfiegel von Ges 
heiß and Bit freyens Willens mit verwilliget/ und unfere Sn 


a, Mfiegel wiffenelich/ neben unfers erm Baters/ Bruders Ind 


9: 


27.Janv. 


Schwägerin Snfiegel mit am diefen Brieff gehangen. Geben 
den Sechs und zwangigften Tag Septembris, Anno Domini 
Funffzehen Dunbert vier und daeypig, 


LXXXIX. 


Drönung des Nömifchen Könige FE RDINANDII. 
als Hergogens in Sárnten! in fic) haltend/ die arth 
und woeife] wie mit des Bifchoffen Wigand von 
Damberg Bürgern | Leuth und andern/ fo in den 
Dambergirchen in dem Fhro Königl, Majeft. zu- 
gehörigen Surftenthum Karndten gelegenen Herr 
Tchafften wohnhaft find/ in pun&o der Appella- 
tionen, Straff/ und Hberantivortung der Straffen- 
Sauber] folle gehalten werden) und zwar auff Dur 
pert und cin Jahr. Wien den 27. Januarii 1535. 
Mit erwehnten Birchoffs zu Bamberg Revers, 
folcbem auf Drdmmgs weile gemachten Bertrag in 
allen nachzukommen. Geben eodem. dato ut fu- 
pra. [Lonporrır Ada Publica Tom, 
VII. Libr. VI, Cap. CCCCLXXIX. 
pag. 34. d’où l'on a tiré cette Pièce, qui fe 
trouve auffi dans Lunie, Teutfches Reichs- 
Archiv. Part. Spec. Abtheil. I. pag. 33.] 


C'eft-à-dire, 


Ordonnance de FerDINAND I. comme Duc de 
Carinthie, contenant un Reglement pour les Bour- 
geois, Sujets, ES Habitans des Seigneuries fituées 
dans ledit Duché, & appartenantes à P Evéque 
de Ramberg, touchant les Appellations, les Peines, 
les Chätimens, ES la Délivrance des Voleurs, € 
autres Malfaiteurs pour le tems de Cent années. 
A Vienne le 27. Janvier 1535. Avec un Re- 
vers de W1GAND, Evéque de Bamberg, par 
lequel il promet de fatisfaire à tous € chacun 
des Articles de ladite Ordonnance. Du même 
Jour 27. Fanvier 1535. 


OS" Weygand von GHttes Guaden SSifiboff zu Bamberg/ 
und von denfelben Gnaden Wit Marquard von Stein/ 
ThumeProbft zu Kehmeran/ und Streitberg/ Dechant/ und 
def Capituls gemeniglid def hoclöblichen Thum = Stiffes 
dafelbft zu Bamberg zc. Befennen mit diefen Brieff für uns / 
und unfere Nachkommen /und thin Fund manniglich. ALS wir 
von wegen bemeltes Stiffts Herzfehafften/ Bürger / £eutb / und 
Inwobner/ in def Alterdurchleuchtigften rc. Hera Ferdinand 
von G Ote Gnaden Romifehen Konigs 2. wunfers alfergnáz 
digften Hern Suürfienthunb Karnden gelegen und gefeffen/ in 
etlichen Fallen $Sefibmerung gehabe/ imd aber Shre Sonigl. 
Maj. in folder mifern fürbradbten Befhwerungen Maß und 
Dining gegeben/ und darüber notbbtirfftige Brief auffrichten 
amd verfertigen hat laffat/ von Wort zu Wort alfo lautend, 
Bir Ferdinand ber Exfle von GHites Gnaden Romiftber 
Konig / zur allen Zeiten Mehrer def Reichs 2c, befenmen mit die- 
fem Brieff nd (bun. End atlermanniglic/ als zwifdyen Def 
Ehrwirdigen Weyganden Vifehoffen ju Bamberg / unfers und 


bep Reiche > Fürften und lieben Andacheigen Vice-Thumb zu 
Wolffsberg/ und andere feiner Andacht Ambtleuten Jauch Biir- 
gern/ <euten und andern/ fo in den Bambergifehen Herzfchaff 
ten in Fürftenthumb Karnden gelegen/ gefeffen und wonhafft 
feyn/ an einem; und unferm Sands Hauptmann / Berwefer 
amd gemeiniglich einer Ebrfamen Sandfejafft bemeltes Fürften= 
thumbs Karnden/ anders Theils/ Syerung und Mipverftand 
eingefallen/ nemlich von DBerfhreibung der Appellation in drit- 
fer und leüterer Inftang/ in Sachen und Handlung) fo fich in 


effer und anderer Inftang bon den Bambergifchen Gerichten in | 


B 


Karnden gu techefertigem gebrihren/ bargu ander mehr 2(rtitul | 


balb/ als nemlich betreffen die Straff amd Uberantworcung 


der Ming, fo in des von SSamberg Gebieten angenommen 
werden / und umb anders mebr/ davon bernad) Anzeigung ges 
febicht / derhalb bemelte Underthanen zu viel malen gegen eiae 
der fpendig worden/ und wir von offigedadhtem SBifdboffen von 
Samberg body und trefflid) angefudbt worden feyn mit demiithiz 
gem githehen and fleiffigem Sitter /daf wir zu hinlegung anz 
geregeer fpenbigen Sachen gnadigfies Einfehen tbum wolten fo 
wit bant bey uns felbft bedacht und crrogen / denen Unbertha= 
nen etwas befehwerlic) zu feyn/ daß fie forderhin Langer in dies 
fem Zwenfpale und Srefal/ baraup fid) viel Unvaths autrageit 
mogen/ fichen follen/ befonders ihnen und ihren Nachkommen 
zu Ehren/ Mug/ Aufnehmen umd Wolfarth veichen / fo fie in 
Frieden Nuh und Ginigteit gebracht werden/ auff daß fie zu 
ind gegen einander deffo mehr Sebneigung/ Willen und Sreund= 
foafft tragen /in unfern/ auch gemeines ¿andes fürfalenbe 9102 
then unb Obliegen bey einander zu ffeben / (id) felbft und bic ihe 
Mw Gewalt und bem Inrechten zu ferigen und zu fehirmen 
verhelffen. 

Deamad haben Wir als Nomifeher König tmb regierender 
Lands- Fürft in Oeflerreich/ Gener / Karnden/ amb Krein/ in 
Anfehung beffelben / aud) auff fein / be Bifchoffen zu Bamberg 
gchotfam/ demtithig und flciffig Bitten/ und auf andern mehr 
guten 1vfachen / ung darzu bewogen / foldhes Sutbumbs halben 
bernach gefehriebene Ma mo Ordnung gegeben und beivilliget. 
Geben und bewilligen auch hiemie wiffentlib/ in und mit Rraffe 
Dif Brieffs alfo/ daß fein Andacht und feiner Nadtommen am 
Stiffe/ und alle deffelben Birger / Seutl und andere/ fo/ wie 
obftehet/ in den Bambergifchen Soerfibafften unfers Fúeftenz 
thumbs Kärnden befeffen und wohnhaft feyn/bey beriihrter une 
fever gegebenen Ordnung / wie die hernad) anfitrtietlidy begriffert 
Ift/_unverhindert und unangefochten bleiben (idy deren binfiüo / 


| auff Dermad) benante Zeit Tang gebrauchen und geniefen follen 


und moget, 3 

Nemlichen gum Grfien / daß bemeltes von Bamberg Bürger/ 
Seuth und andere/ tie obftebet/ umb alle Sachen und Hands 
lung / bie fich in erfier und anderer Inftang vor den Bambergiz 
fében Gerichten in Karnden gelegen / zu recbtfertigem gebrbren / 
in dritter und lester Inftang fur bie bernad angezeigte Derords 
Tete Sanb-£euth von Adel appelliren follen und mogen, 

Alfo wo bie Sachen in anderer Infiang von ben Batnbergis 
fben Nieder Gerichten Appellations- Mig für def Bifchoffen 
von Bamberg Vice-Thumb felbft Éommen Youtbe / baf folgends 
die Appellations in ander und lester Inftanf für Je&gemelte 
Derordnete &anb-teutl) verführe/ durch diefelbe im Sand Rárn= 
den/ nachfolgender Maffen/erlediget/ md aufferhalb Sand niche 
gezogen werden follen / befbalb der Bifchoft von Bamberg und 
feine Hrachfommen am Stifft zu Erledigung angegeigter Appel- 
lation, vier Sand=seuthe vom Adel im Sand Karnden gefeffen / 
anzeigen und zu benennen haben/ auf demfelben follen imb 
wollen wir und unfere Erben Zween erwehlen/ und benfelberr 
einen Dritten / unferm Wolgefallen nad) / suorbnen / amd ihnen 
famptlidy bey Eydspflichten aufflegen und cinbinben/ baf fie in 
Erledigung folder Appellationen/ nach vermög def Fúrfien 
thumbs Karnden und gemeiner Sands = grepheiten/ Land =Nedz 
ten /umb Syerfommen / erenmen und vichten/ manniglichen gleiz 
thes Gericht und Recht Halten und ergehen faffen/ bem Armen 
als bem Xeichen/ wie fie dann foldes ihrem Gewiffen nad ges 
qm GO verantworten wollen / tmb in Erledigung angezeigter 
Appellation diefe Ordnung gehalten werde, 

Niemlid) daß die Appellationen durd) den Appellanten allez 
weg dem Dritten/ fo wir jederzeit hierzu verordnen/ verfehloffen 
¿ugebracht und überantwortet werden/ der fol! folche Appellation 
durch fie alle Drey zu erledigen/ anmabnen / verfchloffen behal= 
ten / den Appellanten an das Nieder Gericht, feiner tiberante 
wortting halber / fehrifftliche tirfumb geben / und folgende die 
andere Zioeen Verordnete befehreiben / und die Erledigung fampe 
denfelben/ dem Sands-Braud) nach/in ordentlicher Zeit und n= 
halt ihrer Pflicht / als obftebet / tbun/ und fo die Exledigimg 
befehehen ift/ foll alsdann ihr Grtantnuf durch fie alle Dre 
verfchloffen /*wiederumb dem Dritten umfeem Berordneten bey 
handig gelaffen werden/ damit die Partheyen die Erledigung 
folder Appellation wiederummb bey ihme zu fuchen/ und die sur 
dem nidrigen Gericht zu bringen wiffen. Wo aber die E 
gung der Appellation aug Urfachen m der Zeit/ wie der andsz 
Braud) ift/ nicht befesehen modste/ fo foll der Dritte von uns 
Derordnete dem Appellanten def Berzugs/ andas Nieder-Ge- 
tiche/ fo offt das Noth tun winde/ ferner fehub unb fehrifft= 
lid) Urfund geben/ anff daß niemand im Kechten verfürát oder 
Tibereplet werde / und was alfo durch bie Drey hie oben benan= 
te erfant wird / babey foll es ungeweigert bleiben/ umb Dicfelbe 


Grfantnuf jederzeit dued) def von Bamberg Vice-Thumb und 
Amprlenth in Karnden vollzogen werden / und fo offt ciner/ ober 
fie becbe /bíe / wie vorftcher/ ein Bifchoff von Bamberg qu Ers 
lebigung der Appellation in dritter Inftanf angeseigt bat/ und 
von uns unb unfern Erben/ als obgemelt/ bazgu erwehle wore 
den feyn/ Tods abgienge/ oder fonft anderer Urfachen halber / 
wie die gemelt werden möchten/ abfichen/ ober verändert wrivs 
ben/ follen die Bifhoffen von Bamberg an fiat def Einen /anz 
dere Zween/ und fo fie beede Tods abgiengen / ober abgeftandert 
wären/ für die Ziveen andere vier vom Adel/ fo/ wie vorges 
melt/ im Fürftenehumb Karnden gefeffen/ benennen/ darauf 
wir ein ober given nad) unferm Wolgefatlen / und ihnen bey 
den Pflichten/ alg obfiehet/ aufflegen follen/ daß fie in Erle= 
bigung der Appellationen vorgehorter Maffen erkennen n 
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zicheen wollen / damit alleweg die flatt der Qwenert/ fo von den 
Bifchoffen von Bamberg angezeigt / and folgends burd) uns ere 
wehlt/ erfeht werde, R 

Gleicher Weiß wollen wir bie flatt def Dritten/ den wir 
den Zweyen zuordnen / fo offt es bie Mothdurfft evfordert/ cr 
fegen /was aber der Bambergifhe Vice-Ihum gegen den Ban- 
bergifchen Amptleuthen/ und wiederumb die Amptleuch gegen 
den Vice-Thumb/ ober bie 2(mptleutbe felbft gegen einander / 
imb Sachen/ fo jhr Ampe betrifrt/ zu fprechen oder zu Hagen 
haben / diefelbe Sachen follen für den Bifhoff von Bamberg 
gehören ımd erbrtert werden. 

ES folle auch der von Bamberg und feine Nachkommen am 
Stifft die Rechtliche Sachen und Handlungen in erfler unnb an- 
derer Inftang durch derfelben Vice-Thimb und andere beB Stiffts 
Anprleuche in Karnden/ dermaffen adminiftriven und fordern 
laffen/ auff daß fid) derhalben jemands zu befehweren oder zu 
beflagen nicht Urfady babe, > 

(ES follen auch die Linderthanen Feiner für dem andern auff> 
gehalten werden/fondern wer zu dem andern ids zu Elagen oder 
zu fprechen hat/derfelbe foll barumb das Recht vor ordentlichen 
Gericht fuchen und nebmen da fot man auch dem Pfleger /wie 
bann der sands-Gebraudy ift/ unverzogentlid) ricgten und Xecht 
wiederfahren laffen / wann er das fordert. mb damit auch 
deflomehr Gleichheit gehalten werde/ fo bewilligen wir biemit 
and laffen 3u/ daß binfort/ def von Bamberg Vice- Thumb / 
wer die je zu Zeiten feyn werden / dergleichen andere feine Pfleger 
und Amptleuth in Karnden/ fo von Adel und $anbleutbe fepn / 
an dem SandsKechten und bey dev Hofftheilung figen /fampe und 
neben den Sandleuthen in Saenden vathfehlagen helfen / und 
Ureheil fprehen mogen/ darumben/ ob Sadyen/ die Bamberg 
betreffen / fiirfommen / daß fie folches auch boven/ und ein je- 
der an das Ort/ babür er billid) gebort/ gewiefen und geredbtz 
fertiget werde, 

Zum Zwenten als von wegen der Straff gegen bert 9Derfob- 
nen vom Adel und reifingen Knechten/ fo in den Bambergifehen 
Gebieten in Karnden fanglich einfommen/ Syerumg geweft/ der 
halben fott es forderhin alfo gehalten werden/ nemlich/ daß die 
von Adel/ fo unfere Underthanen/ oder ung fonft verwand feyny 
umb alle Sachen / fie fon Peinlich oder Búrxgerlid) imb die 
unferigen &necht/ wnnb erbar Gaden/ au unfers Lands 
Hauptmans oder Berwefers in Karnden/ erforbern/ von den 
Bambergifiher Vice-Thumben und Ampeleuthen auf ben 
Bambergifchen Gebieten / unferm Lands Hauptmann ober Berz 
wefern überantwortet werden/ bod) folle foldye Erforderung nad) 
vorgehender Anzeigung gefährlicher Weiß nicht auffgezogen/ fon- 
dern diefelbe von unferm Sande Hauptmann oder Berwefer in 
Monats frift darnad) / ungefehrlich befchehen/ und vor der 
Uberantwortung burd) die Bambergifthe Ampeleuthe gegen denen 
von Adel oder reifingen Rnecbten/ mit heimlicher Frag /ober in 
andere Weg nichts fürgenommen oder gehandelt werden / unb ob 
aber die Bambergifche fent burd) die von Adel oder reifinge 
Knecht / in ben Bambergifchen Gebieten belebiget ober bel 
Diget worden waren / fotten unfere Sands Dauptleuthe ober Ber 
3oefer denfelben befebadigten gegen denen von Adel und reifingen 
&nechten/ nad) befübebener Mberantwortung / amb ihr Klag/ 
Anfprad) unnd Forderung forderhich Recht ergehen Iaffeny und 
denfelben Bambergifthen Imderthanen aller Billigtcit verhelffen/ 
ud) von den tiberantivosten Perfohnen gebtihrliche Nerficherung 
genommen/ und guvoz diefelbe der Gefangnuß nit bamiffiget 
oder Ledig gegehlt werden. Gleicher Weiß follen die frembden 
Derfobnen/ die Bottfchafft ober Fordenug Wer von Konigen/ 
Spotentaten/ oder andern Geiftlichen und Weltlichen Fü 
durch das Land Kárnden ziehen unnd wandeln tmb was Be 
brechen oder Berwürekung diefelben in den Bambergifchen Ge- 
bieten fánglid angenommen worden / unferm Sands Haupemann 
oder Berwefer obgefchrieberter Maffen überantwortet/ unb den 
Bambergifthen seuthen / ob diefelbe umb Sachen in den Bam= 
bergifchen Gebieten geribt/ zu folchen frembden Perfohnen Sprud) 
uno Forderung hätten / aud) forberlid) Recht und alle Biligkeit 
mitgetheile und verholffen werden, 

Und nad) bem ung die Sandftraffen zu befrieden/ ind maiz 
niglid) voz bem tnvedten zu befehiemen/ auch ber Pin halben 
Jong zu geben und Berfehung zu eun zuftehet/ follen dem> 
nach die veitenden Straffenrauber/ aud) alle Abfager und 5 
fiber der Ming / fo derfelben ein ober mehr in den Bamb 
fben Gebieten fanglid) cinteprt Yourben/ umferm sands Sap: 
mann oder Berwefer in Karnden auff derfelben Erforderung / 
welches fie auch in obbeftimbter Zeit tbun follen /von den Bam- 
bergifehen Amptleuthen überantwortet werden / bod) ob bergleiz 
chen fobdbliche $eutf mit Straffeneauberey ober Falfeyung der 
Ming / in den SSambergifrben Gebieten idtwas verbroden 
oder vermurctt hatten/ follen unfere Sands Haupeleuth ober Der 
wefer von Bambergifehen Amptleuthen/ in deren Oertvaltung 
dig Mifhandlung befeivelen/ zu der peinlicyen Frag verfümben/ 
ob fie wollen felbft babes feyn/ oder jemande fehieken ¿uverhoren 
oder zuvernehmen der Thater begangene Nifibandelung / aud) 
wer jbnen in bem Bambergifchen Gebiet/ Soulff/ Kath / Fürs 
feu und Unterfehleiff gegeben/ damit alsdann nad) demfelben 
auch gegeiffen/ und das libel befto bag aufigercit und abgeftele 
werden moge. Ob aut) den Bambergifeven von den Stvaffenz 
ráubern einiger Nahm ober Bergewaltigung beftheber ware 
denfelben fot auff jbe Anfuchen umd lag / durch unfer Sands- 
Syawptleutl oder Berwefer gegen den Thater forderlidy Reche 
verholffen und geftattet werden / was fid) aber ferner in andern 


peinliden und firafflithen Fallen aufferhalt dev vorbemelten in 1 
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gedachten vom Bamberg und 
ihren habenden Kechten und 
aruber . 


gefeben / ba genanter Baftboff von feinen Guten tmb Einfo 
men/ aud) von feiner Burger / Seuth unb tinderthanen wegen / 
in obbeftimbtem unferm Fiirfienthun gefeffen / in allen gemeineg 
Lands Kernden Anlagen/ Steuven/ Keyfen/ Befedwernngen ) 
fürfaftenden Sachen und Obliegen/ mit berüherer <andibage 
gleiches und gehibrliches Ditleyden tragen / in allen Falten in 
inb aufferbalb <andes/ wie bernad) folgt/ mit ihnen heben 
legen und Dichulf than es befehelye zu unfer Dpteder2 
vetbiftben Sanden/ benantlid) in das Erg: 

ted) unter unnd ob der Enf/ S Kernden unb Crein/ 
oder in afer Fürftlichen Graffbaft Goré/ und wann c8 fid) 
alfo zu teagt/ bap unfer gandfehaffe in Kernden auff unfer oder 
unfer Erben Anfuchen und andere Dec /aufferhal der j 
vermelten unferer Frirftenthummen der Mieder-H eichifchen 
sande/ in Kriegs-genfften/ Reyfen/und Dolé fübicten würde/ 
darin dev Vifhoff von Bamberg und Fhr/ von Shrer geuch 
wegen/ in beftimten unferm Fürftenchun Kernden gefeffen / 
nicht gefanbt feyn follen / jedoch fo ift ihnen zugelaffen/ was fie 
von jhrer Herrfchafften mb jhrer seuch wegen im sand zu Serna 
den/ als dann derfelben Reyß halben zu thun angebibtt / daf 
fie diefelbe Sulff mogen mit babrem Gelbe tbun and erlegen, üt 
welchen Anlagen and Michülffen dieBifchoften au Bamberg don 
Ihr unb ihrer Bürger / <euth tmb umderthanen wegen / in obbes 
meltem amferm Furfienthum Sernben gefeffen/ nicht überlege 
oder befehwert werden follen/ und fo offt derhalben Sandtag oder 
gemeine Berfamlungen im Land Rernden fürgenommen und 
halten/ folle def von Bamberg Bikdum ; Lffsberg j 
zeit Dargut beftheteber und verÉtinbet werden / darbey zu feynyund 
fampt und mit gemeiner Sandfehafft / unfer und beB Landes Oblica 
gen/nad) feinem beften Derftand/ berathfthlagen helffen. Sold 
obvermelte umfere gegebene Maß und Ordnung alle foll voit 
dato bip Brieffs an zu rednen / hundert und ein Sabe lang bie 
nechfte nachfolgende gewehren und gebalten werden / bod» for 
uns / unfern Erben und unferer fanbfübajft in Senden / der: 
gleichen dem obgemelten Viftho fF zu Bamberg umnb feinen Na 
Fommen am Stifft dafelbft/ folbe O:bnung/ Diaf und bez 
willigung / in mitler der Zeit an unfern und jhren Privile 
gien/ Obrigteiten / Herzlichkeiten / unb alten Soetfommen / fcis 
nen, Nadhtheil ober præfcription gefübren nod) bringen/ ohne 
gefährde. E 

Gebieten datauff gegenwertigen und allen andern inferi Nad 
Fommen / sands Hatıptleuthen/ Derwefern unfers Frrfienthums 
Keenden/ auch allen andern unfern Amprelenten / tinderthanerr 
imb Getreuen/in was Würden oder Grands die feyny mit Ernfy 
und wollen / daß fie gedachten Bifthoffen von Bamberg unnb 
feine Seuth bey vorberiihrter unfer gegebenen Maß und HOrdnung 
bertibiglich bleiben / fie darin Feines Wegs bertibren/ betviibens 
nod) befehweren laffen/ folds auch felbft niche tbun/ fonberri 
fie dabey feftiglics bandbaben / fepúfien und febirmen/ und bar» 
wider nicht Handlen/in £eirie Weiß noch Weg / bey Bermeidung 
unfer fehieren tingnad wins Straff/ das meynen wir ernfiliche 
Und damit in obbeferieberter Map und Ordnung Dinfitro deffo 
weniger Sreung oder Mifverftand einfalfe/ fondern derfelberr 
von dem Biftboff von Bamberg dem Eapitul dafelbft/ amd den 
VBambergifehen £euthen / dergleitwen unfer fanbfübafit in Kerns 
den alfo nachgangen werde und Bolkiehung befehehe/ wie dam 
foltbem zu gelebert/ von beeden Theiler bewilfigee und anigenoms 
men / aud) uns derhalb von benantem Bifchoffen zu Bamberg / 
Thum-Probft/ Dechant und Capitul bafelbft ein fehrifilider. 
Revers gegeben worden ift/ fo haben wir biertibier gwen S3rieff 
in gleichem faut auffrichten/ mit unferm Königlichen Sjnfiegel 
verfertigen/ den einen dem von Bamberg/ den andern unfere 
fanbfibafft in Kernden tberantiwozten unnd sufielfen laffert, 
Gehen in unferer Statt Wien am fiber und swangigfien Tag 
def Monats Januarii, taufend /fünff hundert wd darnach im 
fünff unb deenfiften Jahr / unferer Keiche deff Nom. im fünfftat 
and der andern im neunten Sabe. 

Daß wir demnad) folche gegebene Maß und Ordnung stt ges 
horfamen md danefnehmen Gefallen angenonmen haben / nebz 
men auch folche gegebene Map und Drdnung/ wie obgemelt ifü/ 
wiffentlidy/ in Qrajft/ dif Brieffs/ oder Revers biemit an/mit 
Zufagen und Derfprechen darauff/ berfelben in allen ihren Ars 
ticuln/Puncten/ Meynungen/ und Begreiffungen/ burdyung/ 
und unfere Nadtommen am Stifft/ ohne einige Bengermg 
oder Widerfprechen/ die darin beftimbte Zeit/nemlich von dato 
foldyer gegebener Maß und Ordnung/an gu redynan/Dunbert und ein 
abr / gangliclh zu geleben/ umb nachzukommen geereulich / ohne 
Giefalrbe/mit wrt und dif Briefs, ber mit umfermybeg SBifiboffen/ 
aud) ThumsProbfts / Dechants und Cayituls gemeinem anhans 
genden Sufiegel Be[tegelt/ und geben ift / am 27. Tag/ bef Monats 
Januarii , nad) Cheiftiunfers lieben yEvn/Gebuet/taufertd fin ff 
bunbert/ uno uu fünf unb drepfigften Sabe. 
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1535. a 
4. Août. Tratado de Protecion y de Sumiffon entra CAR- 


Los V. Emperador y Rey de las Espanas por 
una parte, y MuLey Hazem Rey de Tu- 
nez por la otra, por el qual , en reconocimiento de 


haver fido reftituido por las armas del Emperador, | 


effe Principe cede y trapaffa en [u Mageffad la 
acion y derecho que tenia a la Ciudad de Bona, 
Viferta, Africa y otras fuerças maritimas que 
eran del Reyno de Tunez, y fe riende Vaffallo y 
Tributario de la Corona de España, por el, fu 
Reyno y fus Succeffores en perpetuitad. |SAN- 
DOVAL, Hiftoria del Emperador CAr ros 
V. Lib. XXII. $. 44.] 


Ue el Rey de Tunez reconociendo como avia 
Q fido echado de fu Reyno por Barbaroxa, y que 

el Emperador en Perfona con poderofa armada 
avia venido, y expellido del al tyrano, tomandole las 
fuergas y Ciudad de Tunez, y puefto y reftituido en el- 
las al Rey Hazem, agradeciendo el Rey un bien tan 
grande, fe obli it 
tianos que uvieffe en fu Reyno, y darles libre paffage , 
fin confentir que a ora, ni en algun tiempo fe les hi- 
zieffe mal tratamiento. 

Que de aqui adelante el ni fus Succeffores en el Rey- 
no no confent cautivos, ni fa cautivaran algunos 
Chriftianos del Imperio, ni Coronas de España, Na- 
poles, y Sicilia, ny de otras Tierras fugetas al Empera- 
dor, ni tan poco el Emperador, ni Rey Don F ernan- 
do fu hermano, ni otro Principe de fus Succeflores 


confentiran, que aya cautivos, ni que fe cautiven Mo. | 


ros de las Tierras fujetas al Rey de Tunez. 
Que el Rey de Tunez confentira, que en fus Tierras 


aya Iglefias, y Chriftianos, pacificamente, y vivan en | 
la Fé Catholica, y celebren los Oficios Divinos,fin que | 


fe les ponga eftorvo, ni perturbacion alguna. 

Que el Rey de Tunez no confentira en fü Reyno 
Moro alguno de los nuevamente convertidos, affi de 
Valencia, y Granada, como de otras partes füjetas al 
Emperador, y los echara fuera de fus Tierras. 

Que el Rey de Funez céde y traspaffa en el Cefar la 
accion y derecho que tenia à la Ciudad de Bona, Vifer- 
ta, Africa, y otras fuercas maritimas, que eran del 
Reyno de Tunez,y el Coffario Barbaroxa las tenia ufur- 
padas: paraque el Cefar y fus Succeffores en los Reynos 
de España puedan expeler qualesquier Coffarios , 
Hazer della loque como Señores quifieren, librando al 
Rey y Reyno de Tunez de femejantes enemigos. 

Que porque es importante la confervacion de la Go- 
leta, por fer la Have y fuerca de la Ciudad de Tunez, 
y el Rey Hazem no tenia fuercas por eftar tan gaftado, 
para la fortificar y foftener,y por averla tomado el Ce- 
far con tanto gafto y peligro, muertes de los fuyos, el 
Rey de Tunez cedía y traspaflava qualquier derecho 
que à ella tuvieffe, o pretendieffe algun tiempo tener, 
con dos millas de tierra al rededor, paraque el Cefar, 
y lus Succeflores la tuvieffen y defendieflen, con que 
la gente de prefidio que en ella eftuvieffe, no impidies- 
fen à los vezinos de Cartago el facar agua de la Pogos, 
que eftan cerca de la Torre que llaman del agua. 

Que el Rey de Tunez fin contradicion alguna dexe 
libremente andar, tratar, comprar, y vender a los 
Chriftianos, que en la Goleta eftuvieren por todo fu 
Reyno, pagando los derechos acoftumbrados, y fiendo 
las Perfonas que el Capitan de la Goleta feñalare: y 
los que cometieren algun delito, fean caftigados por 
folo el Capitan, el qual a de jurar de guardar eftos Ca- 
pitulos. 

Que el Rey de Tunez dé y pague para il fuftento de 
la Goleta doze mil ducados de oro cada anno, los feys 
mil, dia de Santiago, © veynte y cinco de Julio, y 
los otros feys mil, en fin del mes Henero, y no los 
dando, el Capitan General los pueda cobrar de las ren- 
tas del Reyno de Tunez. 

Que la negociacion y contratacion en el Reyno de 
Tunez fueffe libre à todos los Vaffallos del Emperador, 
y aya un juez puefto por el Cefar, paraque pueda co- 
nocer, juzgar, y caftigar à todos fus Vaffallos que tra- 
taren en el Reyno de Punez, fin que los Juezes ni Jus- 
ticias otras del Rey fe entremetan en ello. 

Que el Rey de Tunez, y fus Succeffores daran, y 


pagaran cada un anno al Emperador y a fus Succeffores | hid) Gefan 


a à reltituyr todos los cautivos Chris- | 
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Reyes de España, y Alcayde de la Goleta en fu nom- 
bre el dia de Santiago, que es à veynte y cinco de Ju- 
lio, feys buenos Cavallos Moriscos, y doze Halcones, 
y elto en perpetuo y verdadero teftimonio,.y recono- 
cimiento de Señorio y Vaffallaje, fo pena de cincuenta 
mil ducados de oro, por la primera yez que faltare, y 
por la fegunda cien mil, y por la tercera en perdimien- 
to del Reyno, paraque los Reynos de España lo pue- 
dan tomar, y ocupar relamente, y de fu propria au- 
toridad, y que el Rey de Tunez, ni otro de fus Vas- 
fallos haran Liga, ni Capitulacion , ni Alianza con 
algun Principe Chriftiano, ni Moro en perjuyzio dire&ta- 
mente ni indire&tamente del Emperador,ni de los Reyes 
de España fus Suceffores , y afli mismo fe obligó el 
Emperador de ne hazer otra femejante Liga contra el 
Rey de Tunez ni fus Suceflores, no dando occafion 
para ello. 

Que entre el Emperador, y fus Suceflores, y el Rey 
de Tunez, y los fuyos aya perpetua amiftad, buena, 
y pacifica, y mutua vecindad, y contratacion por Mar, 
y por Tierra, de todas mercaturias licitas y permitidas , 
por las quales nos Vaffallos, y Sujetos de una parte 
y otra podran venir, yr y negociar reciprocamente. 

Que el Rey de Tunez y fus Suceffores no recogeran 
en fus Puertos ni Tierras à los Cofarios,Piratas ni Ro- 
badores que andan por la Mar,ni otro qualquier Enemi- 
go que fera del Cefar, ni de fes Suceffores: antes los 
echara, y hara todo el mal que pudiere. Firmaron eltos 
Capitulos el Emperador, y el Rey Hazem de Tunez 
| eftando prefentes ,illamados por Teftigos Micer Nico- 
las Perronot, Señor de Granbella del Confio de 
| Eftado, & Dotor Hernando de Guevara del Confeio 
de fu Mageftad, el Capitan Alvaro Gomez de Horoz- 
co el Zagal, y Mahomet Panfen, y Hamet Gamara- 
zan, y Abderramen, Moros Criados del Rey de Tu- 
| nez, y rubricadas de Don Francisco de los Covos 
Comendador mayor. 
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AUbHehied zwirchen Shro Kavforl. Majeft. FER Dr- 25. OB 
NANDO I. als Hergogen zu Oefterreich) Steyer I 
Kirndten 2c./ bann bem Fürften Matthäum Ergo 
Dilchoffen zu Salgburg aufgerichtet. Wodureh die 
befchwehrungen/ fo Foro Erg-Bifchofflichen Gnaden 
Unterthanen wider Fhro Majeftit als Hergogen in 
Karuthen &c. bero Sanpfchafften und Vintertbanen 
gehabt] verglichen und tertragen] auch su beylegung 
aller übrigen Span unde Syrrungen gewilfe weiß und 
mittel abgevedet undt geftellt worden. 2fctum Wiens 
den 25. Oétobris annô 1535. [Lunic, 
Teutíck. Reichs- Archiv. Part. Spec. Conti- 
nuat. I. Abfatz IV. pag. 54. von Defterveich.] 


C'efl-à-dire, 

Recès entre FERDINAND I. Empereur des Ro- 
mains , comme Archiduc d'Autriche € Duc de 
Styrie, Carinthie (Fc. d'une part, £2 MATHIEU 
Archevéque de Saltzbourg d'autre part; conte- 
nant une amiable compofition de tous les diférents 
paÿez, © de tous les Griefs des Sujets de P Ayo 
chevéque contre P Empereur en qualité de Duc de 
Carinthie, ES contre [ès Sujets. Fait à Vienne 
le 25. Obtobre 1535. 


t wiffat fery memiglidjen/ 9tadbem 
c^ gain imb $30baimb S 
Devn/ ber Hochwürdigft $ 


an bie Kömifch/zu Suns 
Mayeftát unfern allergnedigften 
Fürft umb Ser Mattheus der heiliz 


gen Romifchen Kirchen Bifeboff/ Cardinal umnd Erh=Bifchoff 
zu Salzburg etliche Befhwarung/ fo fein F. Gn, derfelben 


Stifft Unterthanen/ feut unnde Zugemandten/ wider jhe qon. 
May. als Ers-Hergogen zu Defterreich/ Sergogen in Steyer / 
Charndten imb Crain/ aud) Shrer May. gandfihafften tinterz 
thanen und fonbern Perfonen m ben bemelten Sanden zu haben 
vermaint/ verfebiener Saren gelangen laffen : Deshalben die 
hochftgedacht Kön. May. auf bemeltes Heren Erg-Bifhioffs zu 

en md ancuffen/ qu get 


GSalgburg feithero mehr befehehen erfudh 
zaigter Strittigtaiten umd Berhuting 


mebrers LUnfofiens und langwieriger RKeehtfertigung / auf den $. 
Tag jüngff verfihienes Monats Syulii Tagfagung zu halten 
veruhrfacht/ und der Sachen zu guter Fürderung/ freundlicher 
unnd gnabiger Bergleichung/ bat ihe May. fers aus derfelben 
Kathen in diefem Srethumb zu gtthchen tinterbandlern vero» 
net: darauff des bemeldten Erk-Bifcoffs au Salgburg treffen: 
bien Kath erfihienen/ unb feiner ¿5. Gn, auch derfelbar 

Stift, 
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DU DROIT DES GENS 


Stifft/ $eut und Unterthanen Befehwerungen/ vorgemeldter dev 
Kon. May. 26. feehs nicbergeftéte Unterhandler wider ihrer May. 
Kath/ fo Shr. May. zu VBerfpredung ihrer May. Gercchtigs 
Feit davgu Derordnet/audy gegen der Kandfehafften bemeldter Lanz 
den Gefandten fürgetragen. Davanff die Partheyen nothdtivffz 
tiglid) gegeneinander. verbort/ amb volgends durch bic tinters 
handler / mit der Thail Borwiffen / Willkür unb Bewiligun. 
gen/ fold) fehwebend Serthumb in etfi weg auf ain fats und 
ewigs End vergleicht/veraint md vertragen worden/ Snbalt der 
Brief darumben ausgangen : und fo aber in folder gucliden 
Handlung etlidy Span und Serthumben umb Granif und ans 
dere Sacheny die auf dem iegtgehaltenen Tag nicht haben zu End 
vergleicht nod) erledige werden mogen / auf weiter beftbambanbz 
lung auf den Augenfthein unnd m andere nachvolgend weg anz 
geftellt worden fend: So iff davauff folcher unverledigter Ars 
fice umo Sachen halber diefer Abfchied mit ber Koniglidyen 
Majeftat md des Erk-Bifchoffen zu Salgburg Boewiffen und 
Vewilligungen/ burd) der Komiglichen Majeftat fees verozbnez 
fe Amderhändler gemache/ geftelt und vergleicht : wie hernach 
volgt. 

Exfilid) /Betreffenb bie Jerthumbeny fo der Stifft Salgburg 
gegen der Königlichen May, 9t. O. Sanden Grampen zu haben 
vermeint7 als nemlıc zwifchen der Sand» Gericht 23oltfenftain 
amd Rarftatt an der Mandling/ zwifchen der Kandgericht Bilz 
denftain/ Abbtenaw und Sptiettenfiainy in ber Goflady und in 
der albert gauffenberg/ unnd was fonjlen dec Enden und Cone 
finen fid) zwifehen dem Stifft Salgburg als Klager/ umd der 
Koniglichen Majefiat Nieder = Hefferreiehifehen Land Granigen 
jerung balten/ ift derinaß geftellt und vergleidyt/ daß folder 
Strit wegen von der Königlichen Majeftat und von dem Carz 
dinal unnd Eté Bifboff zu Salgburg/ als von baiden Thailen 
zugleich fehiedlich amid umpartheyiféh Commifion an die fivittige 
Dat vergronet / unnd diejenen / fo intereffe babe) haben mod»- 
ten/voz zeitlichen darzu verÉtinbt werden foll: WP daß diefelben 
baider Thails Commiffarii auf Gonntag Cantate. nachftkünff- 
tig zu Abends an dev Mandlung antommen / und am Montag 
darnad) an den firittigen Daten ber and Granigen befhaw hal- 
ten / umb von dannen weiter die obgemelten ftrittigen Grinigen 
amd eingziff nacheinander befdawen/ und follen die bemeldten 
Commiffarii an jedem Drt/ cines jeden Thails Zeugen und Rund- 
Schaffen und all andere behelff/ ber teder Thail vermaint zu ges 
nieffen/ nothdúefftiglid) boren/ und von Hinlegung folder Sr- 
zung mit allen Fleiß handeln. Wo fie aber die Bolg gueclicher 
Sinlegung nicht ftatt haben möchten/fo follen fie nichts weniger/ 
auf hinder-fid-bringen/ unnd auf jedes Hera abzober zufchrei= 
ben ains oder mehr Mittel abreden: Darmit alsdann burd) die 
Hevven felbs oder durch wetter Zufanumenfchiekung ihrer SXatbe/ 
zu Hinlegung folcher Srrung gehandelt / aud dartiber nothdin ff: 
tig urkunden aufgeriche werden mögen, Go viel aber die jr» 
zung und Span/ des fi der Erk-Bifchoff zu Salgburg von 
des Stiffts Herrfthafft und Güter wegen in den Y, D. Landen/ 
gegen der Ron. Day, eignen Herrfdhafften/ ttnterthanen und 
Cammergüter / die ohne Mittel in den I O. fanbat gelegen / 
der Pidmarek eingeiff und andere Sachen halben/ befehwart / 
zu fein adıt/ davinnen folle die Kon. May, als ainiger Here md 
Sands- Fit / unpartbepiftbe Commifíarii verozdneny unnd jnen 
Befehl geben/ fid) an die fivittrge Ort auff. gelegenfame Zeit zu 
verfügen / unb den Purtheyen als der Kon. May. Pflegern/umd 
den Galgburgifehert Ambeleuten da die Srrung fenwebt/ voz seite 
Lieben Darzu verkünden / wid albam bende Thail nothdurfftig- 
i en einander verhören / aud) wo von notben / Rundftbajft 
ugnúf aufnemen/ und alsdann Fleiß fürkeren / [fe gutlidy 
initeinander zu verainen, Wo aber Das nit flat haben nod) 
nod) verfangen werden möcht / dann barimen Grtantmig chun; 
Dot bem befdbwarten Thail die Appellation für 9,9, Regie 
Yung vorbehalten: : ' 

Was dam Sreung und Sathen feind/ bie ber Her: Cardinal 
und Bifhoff zu Salgburg von wegen feiner F. Gr. und 
ihres Stiffts gent und Guter in den Exblanden/ gegen andern 
Sanleuthen hat/ als nemlich die eingriff zu Pairdorff/ aui zu 
Belfiperg und Sadfenburg / iff abgeredt/ wo fics fein jy. Gn. 
mit denfelben Partheyen felbs in der Güte nit vergleichen mag / 
daß alsdann feine $. Sn. und jre NadFominien / foldye Sachen 
vor den ordentlichen SandgsRechten int jedem Land fuchert iib aus 
fragen foll/ wie Sands-Redht und gebrauch iff; 

Dieweil je billich / daß in £anden/ fo Star 7 3Xai8 oder anz 
der bewiligung befcheben / ein Gleichbait gehalten/ und Fain 
Symobier oder Landmann für den andern befthwart/ auch die 


Stadt und Diaret / fo Brivgerliche Handling ind Kauf 
manns-Gewerb treiben/ nad) Gelegenhait teglidyer Stadt/umd 
State Handthierung umd Vermügen/ mit emander gleich- 
lid) befehehe; Go folle bie Konigl. May. ihrem Lands > Daupt- 
man unnd Ditzdomb in Kharndten zufchreiben/ und hierinnen 
au Commiffarien zu perozdnen/mit befehl/ daß fie all Stadt und 
Mäkekt im Land Kharndten gelegen/ fo burgerlidye S3dnblung 
amd Gerwerb treiben/ fie qehom der Kon. May. bem Stifft 
Saléburg/ Bamberg oder andern fanbleufen zu / auf ainen 
beftimbten Tag für (id) erfordern / darbey die Sanbleut oder bec 
felben nachgefeßte Obrigtait / denen bie Städt und Märckt gt 


T 


geboren oder zu vermalten zuftehen / aud fein und erfcheinen mb» | 


gen / und dafelbs smoifüen ben Städten umd MareÉten /f0 aiit 

gemaine bewilligung von ainer fanbfchafft/ es fep üt Naif Stew 

ten/ Auffpotten oder andern Fallen befchicht/ auf ain beftimbte 

Anzahl und Gumma Gdds/ was aimer jeden Stadt ober 

Marctt / alsdann nad) gelegenbait der bewilligungen und ihres 
Tox, IV, Paar. II, 
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Bermógens und Handehterung zu raidjen gepiite/ an vergleis 
dung machen/ und fain Fleiß fparen/ die Stadt und Marke 
bierinnen in ain gleiche bird ait bangen,  Dod) wann fie alfo 
eine gleiche Auscheilung und Anfcylag/ darauff fid) vergleicht 7 
und als gemaine bemillugung von ainer Sandfehafft befdcht/ fo 
gibt, die Königliche Deajeftat gu/ daf bie Landleut von ihren 
Stadren unnd Marekten bie Anlag einbringen/ und jn den ges 
pürenden Thail aller Städt und Stadt rauchen follen und nz 
gen; unnb Daf aud) ben fanbleuten/ dieweil die Städt und 
Maáret all zulammen gegogen / was fie von derfelben Städten 
und Marcéten cinfommen eingelegt haben / dagegen anffgehebt/ 
und damit auch nicht befepware werden / und wie fie bie Sachen 
richteny und in ain vergleichung boimger beffelben bie Kon. May: 
wiederumb febriffelich erinnern: darmit je Way. von weiter bes 
fibwárung bierinnen an je May. gelangten/ ferrer gebúbelidien 
beftbeid geben mögen, Doch follefolehe obvermeldte vergleichung 
der Städt und Marce anders nit/ als wan ain bewiligung 
gemeiner Sandfchafft befehicht/ verfianben werden/ und wann ain 
sande-Flieft aine fondere Anlag auff derfelben aigen Stadt md 
Mareét als ihrem Cammergue aufferhalb gemainer Sandfebafft 
bewilligung / in was weg das war, machen oder legen wolte/ 
fo follen der fanbleut Stadt und Maret darımben nicht darein 
gegogen/ noch darmit für Cammergut gebalten/ fondern algz 
dann ohn befchwarung bleiben. 

Als fid) aud) von wegen der Straffen/ des Haltifiben Cal 
Ausgang in Khärndten/ bisher Serung gebalten/daf fidy nicht 
allein dev Erk-Bifchoff zu Galgburg / fondern aud ein Erfame 
Sanbfthafft bertiertes Fürftenehumbs Kharnten befdwvert/ umb die 
Kon, May. hievirmen offtermabhn umb einfehung angeruffen und 
gebeten : Darauff bat die Sonigl. May, bewilliger / zwifchen 
dato und nedfitommenb Pfingften amen Tag in Kharndten anz 
zufeken/ unb thre Commiffart auf folchen Tag zu verordnen/nit 
befebl / daß fie die Gemercé unb Teller/ dahin das Sallingifdy 
Calf feinen gang haben foll/ mit ‚Fleiß bereiten/ erfehen und 
erfunbigen / und alsdann Fleiß fürtebren/ den ErkRıfehoff zu 
Salkburg/ desgleichen ain Erfame Landfehafft in Kharndten 
die fie durch jee Rath und Gefandten auch darzu befehreiben und 
erfordern follen/hierinnen nad) gelegenheit/ fo viel ohn ber Kon; 
May, fonder hohen und groffen Nacyeheil fein Fanny zu frieden 
und Xul) zu ftefen s und darinnen berfelben Gemerck und Teller 
ait benandte Anzaigung verfaffen/ wohin und weit fold Hals 
lingifth Salt geftibret werden / und feinen Ausgang haben folle; 
Und alsdann wie fie die Sachen befunden / imb in ain vergleiz 
hung zu bringen vermeinen/die Kon, May. fehrifftlicd, erinnern, 
So foll fid) She. May. dartiber weiter gnediglich entfcylieffen / 
unb ee jerigen Sadıen ain endfchafft und aus. 
dauck zugeben / unnd den von Salgburg und ain Sandfchafft 
ihrer befehward bieinnen zu entheben mit (5naben einges 
deneé fein, 

Dann von wegen der Alben Kimgert und Paleyydarinnen die 
Urbarleut des Ampts Großkirchhaimb / des Stiffts Galkburg 
tinterthanen und Holden zu Stall jerumg und einarif thuny folk 
die Kon. May. jeho yon Stund an derfelben {ands-Dauptmanrt 
und Bizdomb m Kharndten mit einfeblieffimg Abfebeiffe der Klag 
und endurthl/ und qufendung bet Mörtfthacher ıeht fürgebrach- 
ter Supplication ernftlich febveiben und befehl thun/ daß fie auff 
fold) ber von Stall behabe und erlangt tirthel/unnd ber von sexes 
fohacl eingelegt Supplication bie billigtait handeln/ und der= 
maffen nothötivfftig / und einfehung thun/ damit fam Gbail 
wider ergangen Lrthel und Recht nod) in ander meg unbillicher 
weiß nit befehwart/ aufgezogen / nod) qu ferrer füglicer Klage 
geurfache/ aud) diefer langwivige fiif lenger nicht angebengt/ 
fondern bod) einmabl fein endfchafft erreichen möge: 

Dann ber befebroarung halben) fo von wegen des Grafen von 
Hrtenburg/daß ex die mbder-Bogtey tiber das Bıfcrumb Gurck 
von der Konigl, May, mit etwas ungleichem bericht / und nicht 
Hainem beg Vifthunbs Suert befehwarung ( bam mann ihme 
jährlichen ein Summa Gelds davvon reichen folle) erworben haz 
ben/ fürkommen / dieweil befunden / baf folehes ent newerung / 
mmnothdurfftigy und ein fonder befeywar des Bifthumbs Gureé 
ift/ foll die Königliche Majeftat / und bat auch foldes zu thun 
gnebiglid) bewilligt / folche under 2 Bogtey und befehwarung des 
Bifthumbs Gurek von bem Grafen von Ortenburg widerumben 
auftheben und ganslichen abftellens Dann Shre May. unb aie 
nen jeden Hergogen in Kharndten/ als des Stiffts Gure€ vedys 
gen und ainigen sands-Frirfien und Erbvogt-QNetm von unnorhen 
ift/ ainen imder-DBoigt bierinnen su haben / fondern ihr May, 
und ein jeder Herkog und Lands-Furft in Kharndten mag ohn 
ainen Under- Boge / das Bifthumb Gueek felbs und durd) der= 
felben Sands-Hauptleut/ wie von Alters herfommen / wol vogz 
ten/ febtigen und febitmen, : 

Tinb wiewol das Perckwerdy zu Friefach Lange Sjabr hero / 
nicht ohne fonder ttrfaden im. Berpot und Derenderimg geftans 
den / imb nachdem aber der Herz Cardinal und Erk-Bifchoff 
qu Saltzeburg fo hoch fein F-6.fold) Berekwerd) indem Purcks 
fied qu ¿Szicfad) qu baien zu vergunnen / anlangen but y fo fol 
bie Roniglide Majeftat den Commiffarien / fo ohn das ger 
Hiettenberg verordnet werden / darneben befeldy geben/ daß fie 
fich der gelegenheit des obbemeldten Peretwerchs in Purctfricd zu 
qoieae / unb wie daffelb geftalt/ mit Fleiß erfunbigen / imb 
Sbrer Mayeft. alsdann daffelb berichten : und fo befunden / 
daß es ohm fondern Nachthail det Konig. Mayeft; zu bawen 
verqunt werden mag / fó wil die Kon. May. bem Heren Ertz= 
Bilhoff zu Saltburg bietinnen audy/ aintweber auff etliche 
Sabre lang/ oder 2 May, und derfelben Erben wolgefalien/ 


bui 
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mit Freundfehaffe entgegen gehen/ und gnedige Willfahrung cuz 
eigen, 


Was bie Serumg md Spán/ zreifchen obernennten gmeat/ y 
Cardinal und Erg-Bifchoff zu Galgburg Kläger ains / und 
den Er. Sandftbafften ber Furfienthumben Steyer und $ 
ten / von wegen des pergohnlichen exfebeinen in den Sandfth 
nen dafelbs bisher fawebend/ betrifft: wiewol die Kon. May. 
angezaigte Partheyen/ ermeldtes Stritts halben je gern freund= 
Tid und gnedightd mit einander in der Güte verglichen und vers 
tragen / und darinnen feinen Fleiß gefpart bat. Aber fol= 
des Feuchebarlich nit thun mögen : AUngefehen / dieweil bie 
Gefandten baider fanbfibafften Steyer und Kharndten biefeg | 
Artickels halben mit gnugfamen Gewalt nicht abgefertigt gewelt/ | 
aud) wider obbertiert des Griffis Saltburg Fenhait / fo von 
wenland Kayfer Friderichen bocbloblidfier Gebedbtii p des perz 
folnlichen Exfeyemens halben ausgangen/ ginved zu haben vere 
mant; Syebod) dieweil Kon. May. Gemit und Mainung iff / 
bap ihe Maj. als obvermelot diefen Articfel je gern verglichen 
fid) Sohat je Kon. Maj. auff des Her Ergbifchoffs zu Salé 
burg tveffentichen Anzieheng/ bag feiner iy. G5. und bem Stifft 
dafelbft mercélichen und hoc) an biefem Artickel gelegen/ als Ser | 
amd Sandsfirft fid) entfehloffen zu nacbftftinfftigem sandtag/ fo | 
in bertivten gwayn Landen Steyer und Kharndten gehalten witz | 
det/ diefer Sathen balben/ mit beyden Landfhafften/ durch) | 
berfelben Sr Kon. Majeft. unparthepifhe Rath / fo fie darzu 
ftbicéen /und mit Inftruétion abfertigen wirdet/ auf nachfolgend 
Mittel und Weg oder ander grtlid) ergleichungen / wie die in 
folder Handlung fürfommen imb bey baiden Thailen erhalten 
werden modten/ mit alten Fleiß handlen zu Laffer, Auf wel- 
chen Landtag dam des Cardinals und Erébifbofs Rath aud) 
etfébeinen/ und die Gachen zu gútlidiem Austrag zu bringen / 
verhelffen follen umb múgen. à 

Nemlidy Erflich ob gedachter Erkbiftboff zu Saléburg feiner 
S. S. Stiff md Nadfommen bey angexeiatem Ranfer Fries 
Derichen Bareff bl / mo Perfohnliay qu erfcheinen nicht feyut= 
dig feyn möcht/fondeen/daß ain jeder regierender Herz zu Salk- 
burg feinen volltommen Gewalt/ mit anbangenden Snfiegel / 
auff fener 5. ©. Dauytleuth/ Difoomb ober Anwaldt/der zu | 
Zeit des Stiffts Güter in bertierten Sanden verwalt / fiel | 
nb denenfelben ainen Herm von Salkburg in Sachen des | 
tiffts Flecken ober Griter in £anden gelegen betreffendy zu ver= 
tretten befellen follen: alfo/wer zu ainem ern von Saltzburg 
obbetivter Stiter und Sachen halben / qu fprechen hat/daß derz 
felb feiner F. G. Hauptleut/ Bityoomb oder Anwald von den 
Hofgerichten und Kandferannen in Steyer/ und Karndten des> 
halben beklagen und erfuchen möge : auf welche Klag bte gebach- 
ten Saltzburgifiben SSauptleut/ Bitzdomb oder Anwald in Sanz | 
den fihuldig fein follen/ ainen Erts-Bifthof zu Saltzburg im 
Kechten zu vertretten / f gu nemen und st geben. Desgleiz 
then / wo auch ein Ertz = Bifchoff zu Kon. Ma. Landleuten oder 
Underthanen zu fprechen hätte/ bap in gleichen Fall ihrer y. ©. 
obbertire Sauptleur/ Ditibon und Anwald diefelben Sandleut 
oder Anderthanen vor ihrem oxdenlichen Sandsrecht und Gericht | 
fürnemen und beblagen mögen: Auf weldye Klagen Kon. Mai. 
Sanbleut und Underthanen/ den Galtzhurgifeyen Hauptleuten / 
Dirzdomben ober Anwalden in allermaffen Kecht zu nemen und 
zu geben fehuldig fen follen / wie fie obbemelter maffen von aiz 
$ ju Saltzburg wegen aud) verbunden feind / 
à mit Urthl und Recht jeder Zeit erbalten / bemfel- 
ben follen Ron, Maj. ober jrer Maj. nachgefetzte Obrigtait qe 
bürlibe Bollziehung thum, Dot) jedem Xbail/ die Appella- 
tion unnd ander Mittel des Xechtens ftir der Kon, May, tH. 

Regierung vorbehalten. 

Solten aber die Sandfehafften an dem berierten Gewalt nicht 
ertattige fein / fo follen Kon, Maj. Gefandten Rath mit gutem 
Fleiß dahin handelny dap ain teber angehender regietender Erts- 
Shiftboff zu Salzburg in SahrssFrift feiner F. G3. treffentlich 
Botfthafft zu der Hoftaidingen und Sandfeyrannen febiceen / und 
dermaffen mit Gewalt abfertigen follen / das fie dafelas vor off 
nen Rechten ainen Hauprmanı/ Birzdom ober Anwald/ der zu 
iebet Zeit des Stiffts Griter in berürten Sanden verwalt/ des= 
gelben regierenden Ertz-Bifchoffs vollmachtigen Gewalt mit Gee 
bürlicher Ratification, wie in einem jedem Sand gebrauchlich WU 
tibergeben/ welde Hauptleut/ Ditzdomb oder Amvald als- 
bann auf folder titergebenen Gewale in eit jrer Werwal- 
tung denfelben Erti-Biftboff obbertiveer maffen in Rechten ver 
ftetten follen und mogen und weiter Éaines andern Gewalt noth 
bürfftig feind. ^ 

Wolte aber diefer Weg auch nicht fíatt baben /fo follen Kon. 
Majeft. Nath barauff mit Fleiß handlen / baf bie Sachen auf 
ain Zeit/ als [ang es bey den Landfehafften erbalten mag / eins 
geftelt und vergleicht werde: Alfo/ bap ain Ert-Bifboff qu 
GSaltzburg in folder Zeit SDerfonfid). zuerfeheinen niche fbutbig 
fein foL aber feine Hauptleut Bitydomb ober Anwald/ bie zu 
jederzeit des Strffts Guter in benúrren Sanden in Verwaltung 
haben / fotlen/ wie oben gemeldt / Recht zu nemen und zu geben 
verbunden fein und bleiben / doch daß folche S3ergleidung nad; 
Ausgang ber beftimbren Zeit aimem jeden bail an feinen haz 
benben Freyhaiten / Heriligkaiten und Gerechtigtaiten amver- 
geiffen und obit Madhthait fey. 

Wo aber der aud) Famen fiat haben role / und tain Miter 
auf folcyem £andrag zwifchen bem Ertz=Bifchoff zu Saltzburg 
und den gandfchafften gefunden/ barburd) fie hierinnen qutfid) 
vergleicht werden möchten; Go wölle die Königliche Majeftat 
bod) bey den &anbfiba fften fo viel handeln / und (ie dahin verma 
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sands feu angezaigter Sachen wegen / gegen dem von Salé= 
burg/ rbert/ erfcheinen/ und die Koniglidie May. algdanır 


nad) vernehmung baider Thail Geredtigtait/ aintweder ainen 
gürlichen oder rechtlichen endlichen Ausfprudy hierinnen tbun moz 
gen/ auf daß foldyer Serehum bod aitimal fem endftbafit errei- 
the/ und geptirlichen Austrag gewinne, 

Lon wegen der Srrung / fo, fic) zwifchen den Erf. Sandfchaff- 
ten Steyr imb Khamdten Klager an aire / und dem Seran 
Cardinal und Erf-Bifpoff zu Saltburg 2c. für fib felbft und 
an flatt feiner y. ©. Underthanen anders Tbails fihweben / 
begbalben dann von der bemeldten Sand-Gefandten / in jegiger 
gütlidben Handlung, Anforderung und GegenElag fürtommen / 
und dieweil aber foleher Artickl digmals bir nicht wol befehlifi= 
lichen vergleicht noch vertragen mögen werden/ md darmit aber 
derfelb aud) cinmabl ¿ue Kul und Einigkait gebtacht/ fo will die 
Kon. May, auf necfitünfftigen £anbtag mit baiden obberurten 
gandfehafften bandeln / ımd allweg Fleiß fürkehren/ darmit fie 
diefen Srrthumb / Sprich und Anforderung ihrer Majeftat / 
als ihrem Seran und Landes fien haimfiellen und aufgeben s 
und fo folds befebeben; Go folle fid) der Herr Cardinal und 
Erh-Bifcyoff zu Salkburg aud) dermaßen darein fibicten und 
erzagen / bap die Königliche Majeftat aintweder folches in der 
itin hinlegen ober ainen endlicyen Ausfpruch darinnen chur 
möge: auf baf dicfer Span andy erortert unnd defto mehrer 
Sreundfchafft gegen einander, gepflantze und erhalten werde, 

‚zu trbuno iff diefer Recef oder Abfchied mit bochernannter 
Koniglichen Majefiat und des Herm Cardinals und Ertj-Bi- 
fevoffen zu Saltzburgy Seerete/ verfertigt/ und jedem <hail 
ain gleichlautender zugefielt: der geben ift am ze. tnb nachdem 
allhievor gefebriebene Dertrag / Xeverfi / Reccf und Wbfebieds 
burd) uns der Königlichen Majeftat Rath / and in diefer Cacher 
vowrdnete quéliche Lnderhandler mit bapber Thail Domiffen 
unb Willkühr/ bod unverbindlich auff,hindersfichebsingen/ bes 
dencéen unnd bander Dern ber Kom. Kon. May. und des erm 
Cardinals und ErtzBifchorfen zu Saltzburg ab oder suftbrei 
ben/ vergleicht unnd vertragen; So ifi ferrer beredt unnd bez 
fehloffen/ daß in der Nom. Kon, May. und des Herm Cardiz 
nals und Ertz>Bifchoffen zu Saltzburg Macht und gefallen 
fichen folly fold) obvermelt Dertrag/ Never / SXetef und Aba 
febted in fechs Wocheny ben nechfien nad) dato zu befchehen / zu= 
oder, abzufchreiben/doc, daß darinnen/wo fie angenommen nichts 
verandert / fondern zu Wort zu Wort als die hievor eingeleibe 
verfertigt werden: umd fo aber tiber fold) feds Woden vor 
baiden Seran/ mit Zusoder Abfehreibung diefer. Vertrag und 
Handlung verzogen/ fo foi foleye Vergleichung/ fo nur auf Anz 
nehmung three Kon. May. unb F. ©, geftellt/ Frafftlos und 
umvitclid) fen / und (id) ain Gail gegen dem andern unvers 
hindert biefer Bergleidung feiner Rechten und Geredytigkait gee 
Étauchen und darbey gebriclid) handzuhaben wiffen, Zu waren 
Urkund haben wir obgemelbt/ von der Königlichen Dajefiat in 
diefer Sachen verozdnete gitliche nderbändler / diefer hicobverz 
leibter Dergleichungen go gleidlautende verfaffen / mit unfern 
bierunter geftelten Petfehaffren verfertige/ und ainen dev Kam. 
Kön. May, unfers atlergnedigfien Herm und den andern unfern 
gnedigften Hrn, Cardinal und Erti-Bifhoff zu Saltzburg Gee 
jandten Rather zuftellen laffen, Actum Wren/ am 25, Tag 
OGobris Anno xt, im 35. 


XCII. 


ANNO 
15350 


Erb-Bertrag und Bereinigung stifeben Heinrich bem 16.Noy) 


Singern/ unb Wilhelm Gebridern Hergogen su 
DBrannichweig-Limeburg/ wodurch Hergog Wilhelin 
alles fein Batterliches Erbeheit und Anfall jenem ce- 
ditet] und darauf renunciitet / wie auch in aufriche 
tung des Primogenitur - Rechts im Haufe Wolffe 
büttel confentivet. Den 16. Movember 1535. 
[HoRTLEDER, von trfachen des Tentfchen 
Kriegs Tom. I. Libr. IV. Cap. XXXI. pag. 
1622. Lunic, Teutfches Reichs- Archiv. 
Part. Spec. Abtheilung IV. Num. XXXIV. 
pag. 62. d'oü l'on a tiré cette Piéce. ] 


C'eft-à-dire, 


Accord ES Union Hereditaire paffée entre les deux 
Freres Henri (9 GUILLAUME Dues de 
Brunswich-Lunebourg, par lequel Guin LA u- 
ME cede à HENRY fa portion de l Heritage 
Paternel, ES confent à T Introduction du Droit 
de Primogeniture dans la Maifon de Wolfembut- 
tel. Le 16. Novembre 1535. 


AST von GHttes Gnaden/ Heinrich der Singer / und Wils 
“ bem von deffelben Guaden GOs / Gebruiderey Hertyo- 
gm 


ANNO 
335: 
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gen zu Braunfehweig Lineburgs befennen vor uns / umfere Cr» 
ben/ Erbnehmen/ Nachkommen und männiglichen/ biefeg Brief 
anfichtigen/ hiemit offentlidy, 

Gintemal nad) abfterben des Hochgebohrnen Fürften/ wen 
land Dern Heinrichs Eltern/ aud $ zogen zu Sraumfchweig 
and Lineburg/ unfers lieben Dern Batters Tödlicher. Sebade 
nif/ die Qochgebohene Fúeftin und FÜrf/ Fraw Catharina / 
Gebohrne zu Stettin Pommern / felige /Qevtzogin/ und Wıdz 
we/ x. Und Her Georg/ Thum=Drobft des hohen Stiffts 
Colln/ Hertzog zu Braunfthweig und Lüneburg / unfer Hebe 
rau Mutter und Bruder/ uns mit dem aud) Hochgebornen 
Fürften/ weiland Dern Evichen/ Teutfe) Ordens Land-Compz 
ter der Baley Coblentz/ umferm freundlichen lieben Bruder / 
aud) Hertzogen zu Braunfehweig / und éüneburg / x. Lobl. und 
Chriftl. Gebadytmitg/ und wir bepbe ung damad felbft / aus 
fonderlichem freundlichen Witten unterfang der Regierung unfer 
Sertzogen Wilhelins Unterhaltung und anders halden/ freunds 
Lic) und briiderkich zufammen gefetgt/ vereinige/ und vertragen 
haben / tiber welche Bertrag uns Hertzog Wilhelmen/ hodigez 
Dachter unfer Lieber Bruder Hertzog Henrich vielerley Wohl 
thaten/und mebr swarm er uns / faut derfelben Dertrag/ ful 
big gaveft/ ergeigt. 

Darzu als fem Liebd. aus gebrungener Noth mit Bifchoff 
Soham zu Hildesheim/ Unferm Betten /Hertzog Heinvichen zu 
Braunfaweig uno Limeburg fecligen Hertzog Otten Sole / 
auch milder Gedachenif / und feinen Anhängern in Bed und 
thadlidy Kriegs-Qandlung exwmadhfen/daB der Sodygeborn Fürft/ 
infer Lieber Better / Herr Eridy/ der Elter/ aud) Soertzog qu 
Braunfweig/ und Sineburg / X, und wir Herzog Wilhelm / 
barinnen medergelegen/ gefanglich verfiricét/ und eim geraume 
Zeit in verhafftung enthalten fepn worden / fo bat fic) devfelbe / 
aufer lieber Bruder Hergog Heinrich nad) folder unfer Mieders 
Inge fo emfiglicy / mit Darfivectimg feines £cibs und Gute in 
folcher Behde/ umb unfer, erledigung willen benviber / baf fein 
siebd. foleber Sachen vorlängft ein ehrliche / berihmliche Sine 
Bette erlangen und Uberfommen mögen; Sein fiebbe hat aber 
in unfen willen / damit er ung guvorn auff frene yu ffe wieder 
bredite/ diefelbe Stihne nicht annehmen wollen/ fondern indem 
eines merctl fid begeben múffen/ und darnad) getradbtet / 
daß wir foldyer verfiricómmg ohne entgelemif/ GO fey fob / 
erledigt fepnb worden / daß wir ws folcher und dergleichen er» 
zeigten Wobhlthaten hochlic) und alles freundlicyen Fleiffes gegen 
feiner Siebde thun bebancéen. 

tnd wiewobl durch unfer abguinflige/ etlicher tmwille/ Der 
Deich und Unfreundfchaffe zwifchen uns benderfeits ift eingefüh- 
ret worden; So haben wir Herhog Wilhelm diefelben exzergten 
Mohlehaten zu Hergen gezogen/ infonderheit bedacht /wie body» 
gedachter unfer lieber Herz und Batter aus varerlicher Wol- 
meynung in der verbepratbung genannten unfers lieben Bruderg/ 
Soeríog Soeinridbé vor fidy/ aud) ung/ und die andern / feine 
$icbd. Erben verfehrieben : daß unfer lieber Bruder Herkog 
Socinvid / und nad) ihme feine Siebd, Altefter Sohn über die Sand 
amd seut/ fo ung infer liber Herr und Batter verlaffen und 
everben votirde / vegierende Fürften fepn follen: 

imb unfer Sandfebafft feycher nicht allein daß unfer Bruder / 
amd fein altefter Sohny fondern auch allewegen einer aus feiner 
Siebd. (Erben / dieweil feines Leibe mannliche Seheng-Erben vor 
handen/ regierender Fúeft fey/ und bleibe/ für qut angefehen/ 
gerathen/ und daffelbige dermaffen zwifchen uns und unferm 
Bruder zu verordnen/ unfern zu beiderfeits Landen und feuten 
zu Aufnehmen Gedye und Wolfarth / vor bodmnotbbutfftig in 
imterthanigkeit/ eunftliches Fleiß gebeten/ damit unfer Bruder 
amd wir/ auch unfer zu bepberfeitS nachfolgende Erben / defter 
flattlidyer unter einander in Friede/ Kube/ Liebe / Freundfchafft 
imb Einigkeit emighden ungrtrenné gufammen / und Zanet / 
Krieg/ Unfreundfhafft und Widerwill/ fo von ‚wegen cines uns 
getheilten Kegiments/ zwifchen uns entftehen möchte/ verhüter/ 
vermieben/ imb unfer sand / Seuche und Fürftenthumb ange 
theilt/ (fo gewobnlid) einer Trennung und Theilung /Zerftorung 
und Derderbung zu folgen pflegt) bleiben/ und unfer Bruder / 
vorn unfer aller wegen davon bem Heil, Reich defto vermüglicher 
und ffattlicher dienen möge. 

Demnad) als wir beyde ung denfelben/ unfers Herat und 
Datters Berfehreibrng / aud) unfen andern Brüder und unfer 
felbft engen Yewilligung/_Handfchrifften/ Verträgen und ger 
freuen Wolmeynungen unfer und unfer Landfehafften zu geleben 
und nadhzufegen fdulbig erfennen : 

So haben wir uns famptlidjen / GOTT bun Almádtigen/ 
amd allem Himmlifchen Heer / bem Heil. Nom. Reich) zu Ebren/ 
aud) unfern Œrben/ und zu beyderfeits Landen und feuten gu 
Gedeye/ Mehrung/ Befferung/ und Wohlfahrt untereinander 
auffs neue/ erblid) und ewiglid) wahrend / und von unfern benz 
derfeits Erben und Nadkfolgern fiatiglichen zu halten / vereinigt 
amd vertragen / und thun das jego hiemit geqenwartig/ in Krafft 
amd Mache dies Briefs in allerbeften und beftánbigften MWeife/ 
Maß und Form wie das in Recht aufs Fräfftiaft befehehen fort 
amd mag/ gleid) ob die Solennitaten/ nad) vermbge der Rechten 
hierinnen alle gehalten waren/ alfo : 

Nachdem unfer Bruder vorgemeldt/ uns / $eráog Wilhelm 
zu unfer Erledigung und fonft “wie obftehet) viel Wohlthaten 
ergeiget/ in dem Hildesheymiftben Krieg viel groffer Mühe, Ges 
fahe/ Angle und Arbeit zu Befferung ind Weiterung unfers 
Sgürftentbumbe auff (iib geladen viel Schulden unfers Dern 
Batters auff fich genommen in befehwerlichen Gachen/ zu Auf 
nchmung und Mehrung des Fürftenehumbs /wng / und unfen 
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gu beyderfeits Erben zum SSeffet/ fid) gefteckt/ und fo getreu- 
| lid) ung/ und unfer benderfeits Run unb pts ge 

mepnet Soap wit / Herhog Willelm/ in Anfehung deffelbert / 
unb unfern Bruder zu dancébarlicher Vergeltung zu freumdtz 
lidem Gefallen / umd aus vedycey Borbetrachtung unferg Sera 
Datters Derpflicheung und Derfthreibung / aud unfer/Herkog 
ABilbelns / vorigen felbft engnen Brief, Sie Y Dertvág und 
Sandfrifft / unb bargu unfer Sanbftbafft getven / wolmeyn= 
lichen Nath und bedencéen / nad) unferm gemeldtem Bruder/ 
Ser hog Hemvichen/ und feines &eibe männlichen Schens-Erben/ 
fo lang bte in Eunfitige Zeit vorhanden feyn werden / die Regier 
tung/ Derwaltung/ Snhabung md Brauchung der verlaffes 
nen unfers Seran Datters / und aud) deren fent berga geworben 
und eroberten Sand unb £eute/und was der hinfúrter noch mehr 
bod) inmaffen/ wie hernady folget/ möchten erworben/ erobert/ 
und mit erblichem Angefalle erlangt werden / bewillige/ sugez 
fiellt und übergeben haben. Bavilligeny ¿uftellen / und tiberz 
geben ibm / und feinen Erben vor uns und unfere Œrben und 
DMadhEommen/ fold) Regiment über unfer Fürftenehumb/ Sande 
und $eute/tvie vorgemelde ift/ gegenwärtig/ in Krafft und ttre 
funbt diefes Brieffs / dergeftalt und alfo : 

oa nun hinfürter nad) diefes Brieffs datum unfer Bruder’ 
Dafog Seinvid)/ und nad ihme fein ältefter Gobn/ und nad) 
demfelben abermals des Berftorbenen altefter Sohn/ und alfo 
immer in abficigender feiner £bd, éinien wábreno / regicrender 
Fürft feyn foll und will, 

Und wann diefelbe niederfieigende Sinicn unfers Bruders 
KHertzog Scincids/ welthe bag Negiement mad) verfejtiebener 
Subnung gebabt/ augfritbt / und dannod) in bertihrtes tinferg 
Bruders abfieigender Sinien manlid)e <eheis-Erben vorhanden 
feynd / alsdann foll ber nechft altefier Sobn/ ober mannlicye 
Sehens-Erben von infers Vruders/ Herkog Heinrichs sib ges 
boten /regierender Fürft fon /unb nad) ihme fen älteftee Sohny 
und deffelbigen altefter Sohns Sohn/ von Erben zu Erben) 
oder ob bie nicht im geben weren/ alsdann der fein neehfier Bruz 
dev ober Detter/ in unferg bemeldten Bruders Herkog Heinrichs 
Sinien ift/ regierender Fire feyn/ und alfewegen binfübto von 
Erben zu en/ laut diefer Hrdnung gehalten werden / dag 
alfo einer allewegen uber amfer jesig Land und Sente/ amd was 
wir. Hinfftig mehr erobern/ gewinnen/ erlangen/ oder mit Ane 
gefatle überfommen und ererben migen / Tegieren / beffelfen/ vers 
walten/innhaben/und nad) femem und des Fürftenehumbs Mus 
gebrauchen fol. 

Dod) uns / Herhog Wilhelm hiemit fürbehalten/ob wir was 
von Sanden / {euten / <andfehafften /die zu unferm Fürftenehumb 
nicht geboten / mit Dienften/ oder fonften was erwerben/ und 
erlangen würden/ bap bie ung / Herzog Wilhelm/ und unfern 
Erben) allein zuftehen follen, 

Und darauff follen und wollen wir Herkog Heinzichyund nad; 
ums alle amd ein jeglicher Unfers Leibs-Miannzgehen-Erben/ wann 
cin vegierender Fürft abflivbt/ und der ander regierender Sue 
in Mache drefer Bereinigung wird und ift/unfer gemeinen Sande 
fibafft/ an EvdBftatt glaublichen ¿ufagen / gereden und geloben 7 
bap wir diefen Bertrag bermaffen feines Snbalts/verfolgen und 
falten aud) verfchaffen follen und wotlen /BaB /mad faut deffels 
ben/ unfer altefter Sobn/ oder wen das Regiment fonft vers 
moge biefeg Wertrags gebrivt / tegierender Frirft werde, 

Und dargegen alle unfere Prálaten /Ritterfchaffe/ Städte und 
Genepnen/ unfer gandiehafft/ wann foldje vorgemeldte Zufag 
und Geltthde von uns unb mifern Erben geftbeben / herwieder 
uns / unb allen unfern Œrben/ regierenden iyürfin/ alfemeg / 
wann unfer vegierender einer abflixbt/ und ber anbet/ dem das 
Xegiment/ Inhalt und Krafft diefer Ginigung gebúbre/ das 
Datauff angreifft / und fid) des tmbermaffet/ buldigen und in bet 
Soulbiqung mit geloben und fehweren follen/ da fie denfelben 
Surfien/ dem/ Laut diefes Vertrags / das Regiment gebtibvet / 
und obbemelbte Zufage und Verpflichtung gethan bat /vor ihren 
us pon eas elie allegeit haben und halten/ bey dent 

eiben/ und alg fromme Unterthanen zu jeder Zeit achorfe 
feyn follen und wollen. : d T e Ud 

Und wit/ Soergog Bilbelm/ und unfer Erben/ verfibreiber/ 
verpflichten/ und verbinden ung/ follen und wollen / in folcher 
unfers genannten Bruders / und feiner Kiebde Exben/ Regierung) 
nod) an derfelben Schlöffern/ Haufen / Gerichten, Oberfeiz 
ten/ Herzlichteiten und Gerechtigteiten fie nicht binberit / noch 
barinn einigen Eynhalt/ Epngeiff/ Turbirung oder Enntrag 
thun/ nod) durch un / oder jemands anders / von unfertwegeny 
bepmlidh und offenbahe/foldyes su befibehen und gethan werden / 


geltatten ober verhängen in feine 9Reif / fondern wır 1 Herhog 
Wilhelm verzeihen und begeben uns deffelben angezeigten Regis 
ments gang und gar/ vor ung und alle unfere Erben und Nad)= 
Fommen/ in Srafft unb Mache diefes Brieffs/ deffelben gar 
nichts zu tbun und zu fehaffen haben. Darauf wir ud) gez 
genwartig ibm alle dasjenige/ was unfer Bruder / wie obfichet/ 
in feiner Regierung / vor diefes Brieffs Datum verfehrieben/und 
verhandelt, wnb nod) Ex / und feine Evben/ in das tin fftige 
verfchreiben/ zufagen und handeln werden / willigen/ daffelbige 
Bir/ Hergog Wilhelin/ mb unfere Erbeny jego und au jeder 
fünfftiger Zeit/ und fonderlich/ ob das Regiement auff ung / 
und unfere Evben/ voz und nach bemeldter Weif erftürbe und 
falten wirde/ feftiglichen erfolgen/volinsiehen/balten / fotle und 
wollen. 

Doc) follen und wollen wit/ Serog Wilheln ung und its 
fern Erben biemit vorbehalten haber / 100 gemelbter unfer Bruz 
der / Hevgog einvidy und feine Erben ohne mannliche feines 
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Seibes=sejns = Srben/ inmaffen/ wie obgemelde ift/ verflecben 
wiirden/ daf wir und unfeee Erben derfelben Sxeqierumg / nad | 
unferm beften Hug tmb Gefallen alsdann annemen/ unb Dez | 
felben gebrauchen mtigen/dergeftalt/ daß alsdann unfer Hertzon 
Wilhelms aleefter Sohn von unfern £cibe geboren/ und nad 
deme / deffelben altefter. Sohn / und mad) demfelben_ abe 
mals des verftorbenen altefter Golm/ und alo immer ut un 
fer abfleigenden Linien wehrend/ tegierender Furt fon foi 
und will. 1 

Lind warn diefelb unfer Hertzog Wilhelms niederfteigende 
Linien/ bey der das Regiment / nad) verfehriebener nung 
alfo ift/ ausfticbe/ und dennoc) in beyderfeit her unfer Soettgog 
Wilhelins abfteigender Linien mannliche geheng-Erben vorhans 
den feyn/ alsdann fol der nechft áftefter Sobn/ oder manmlicher 
scheng-Exbe von unfer Hertzog Wilbehns iib geboren / rey 
render Füurft feyn/ und nad) ibm fein altefter. Sohn /untd deffel 
ben altefien Solms Sohn/ von Erben zu Erben. — 

Dder fo die nicht im geben waren/ alsdann der fein nechfter 
Bruder oder Better / in unfer gemeldte/ Hertzog Wilhelms Li- 
nien ift/ regicrender Fürft fen/ und allwwegen binfubro/ alfo 
von Erben qu Erben / laut diejer Drbnung gehalten werden, 
Daß alfo eimer allweg uber unfer Sand und $eute/ und was wir 
der Fünfftig mehr erlangen / oder mit Angefatle überfomimen / 
erobern und everben mogen/ regieren / beftellen / vermalten/ ine 
nehaben/ umd nad) feinem imb des Fivfienthumbs 9i ges 
brauchen foll. " Br 

Dak alfo/ ob unfer Herkog Wilhelms Erben mit ihren 
Dienfien/ ober fonft in andere Wege von Schlöffern/ fanben / 
$euten /1mb Sandftbafften / bie zu unfern Fürftenehumb Brame 
febweig nicht gebbrten/ was erobern / gerwinnen / erwerben ete 
langen/ und an fid) bringen wurden / ba diefelbigen hiemit 
mid gemeynt fepn/ fondern diefelben fanb/ Seute' und Sands 
fibafften den allein guficben und fürbealten feyn follen / bie die 
exmorben haben. a 

Alfo dieweil umb fo Lang unfer/ Sethogen Wilhelms / manne 
iche Seibs = Schen = Erben in unfer abficigender Linien inimet fi 
inb für von Erben zu Erben wehrend vorhanden / und itt naz 
fürlidem seben fépn/ alfemegen das Regiment / bey benfelben | 
unfers Seibs mannliden £epens= Exben/ von Erben zu Erben 
in verfilricbenes Weiß bleiben / und alleweg der alteft und leg= | 
te/ tiber unfer beyderfeits £and und, fcute/ was wir der jeño / 
oder die Zeit unfer Exben/ in das Hiúnfftig/ inmaffen/ wie obs 
ficher / evobern/ gewinnen / ober dure) den Todtfalle/ und mit 
Angefälte / und Begnadungen erlangen mrigen/ vegierender Fürft | 
amd Herz feyn/ und die allein regieren /, beftellen/ verwalten / 
inhaben/ und nad) feinem imb unfers Furfienthunbs Ding ges | 
brauchen foll. , E 

Amd barauff follen und wollen az) toit / Dertog Wilhelmy | 
amd nad) uns alle/ und ein jeglicher unfers $eibe Mannlehen= | 
Erben / wann ein regierenber Fürft abfürbt/ und der ander y 
gierender Fürft/ in Macht diefer Vereinigung wird und ift/ 
gemeynen Sandfthafft an Eydsftatt glaublichen sufagen / | 
gereden/ und geloben/ daß wir diefen Dertrag herinaffen feines 
Snbalts verfolgen und balten / auch verfibaffen follen und mol 
Ten / bafi nad ¿aut deffelben unfer altefter Sohn / ober wem das 
Regiment fonft vermoge dicfes Dertrags gebubre/ vegierender 
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wege, wann unfer Kegierender einer abfiiebe/ mb der ander/ 
dem das Regiment/ Shalt und Krafft diefer einigung/ gebtibrt/ 


famblid) fen follen und wollen, LEE diii 

Wo aud) wir / Derkog Socinvic) / damit wir den 2((tmaebtigan 
gewalten Laffen/ verftirben/ alsbann und fo offt nad) uns eim 
Todtfalle an umferg seibg regierenden Erben fic begeben wird / 
follen und wollen wir/ Hechog Wilhelm/ und unfere Erben 
Denfelben unfers Bruders mannlicyen schen» Erben diefe exrbliche 
DBertrache/ zu ftetes / mehrer / gewiffer und fefter Haltung tte 
ter unfer Namen/ Siegen und Handfehrifften/ fo bald imfer 
Bruder und ©. £bd, Erben/ folies von ung / und unfern Erz 
ben fuchen/ beifyen und erfordern/ von Artickeln zu Artickeln / 
imb von Worten zu Worten/ in allen feinen Snhaltungen und 
Claufuln verneuen/ und diefelben an gefthworner Eydaftatt qu 
Halten und zu verfolgen / ¿ufagen/ geloben/ bewilligen/beftättiz 
gen unb confirmiven. co ya 

Welde Bernenerung/ Bavilliguarg und Beftattigung atte 
vifchen unfeen amb umfers Brnders/ Herkog Heinrichs Erben 
zu beyden Seiteny fo offt einer infer / Hevkog Heinvids Erz 
bar als vegievender Grivfi und auff unfer Herkog Wilhelms S 
ten/ wit/ ober hernadmabls ein anfer Erben abfterben / zu jez 


derzeit / inmaffen/ wie obftebet/obme einigen Vehelif/ Ausfludhe/ 
GSehuse Rede und Derzug / auffgerids und vollzogen foll 
erden, M 
Wo aber fold) Bernetterung / SSevvitfiquitg und Beftattigang 
diefer exblichen OXertradbt/ die doch alle unfer Herhog $oeinritbe/ 
amd unfer Herkog Wilhelms Erxben/ohn daß in avig Zeiten uns 
wiedevrufflich zu halten und zu verfolgen fehuldig feyn follen/ von 
amg beyden genannten Frürften und unfer beyder Erben nicht ge 
febehe/ das bod) Feines weges fen foll/ alsdann fott gleichwohl 
nicht deflermeniger diefer evblicher Bertrag in allen femen Snbalz 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| tungen/ SDuncten/ und, Artiekeln bey vollen Keäfften fichen 


bleiven/ and dent-unfehadlidy und amabbriichig fepm/ und imfet 
Bruder / Sertzog Seinvid)/ amd GS. ticbd. Erben follen Ins 
Sertzog Wilhelmen/ und unfern Erben/ in bem ¿Fall / daß der 
Mangel an ung und unfeen Exben were / die unterbefehrieben 
swentaufendt Gulden Mime; / als unfer Antheil und unterhale 
tung nicht geben oder folgen laffen/ big fo lang wir/ Sertzog 
Withelms und unfer Erben/ ibme und feinen Erben/ zuvor 
pate erblichen Derttag bewilligt / vernewert amd heftattige 
haben: 

Und da wir/ Sertzog Wilhelm / und unfere Erben die sene 
taufenbt Gülden nicht haben/ fondern damit tivfad) fuchen wolz 
ten/ das doch auch nicht fern foll/ fib damit vor der Berneues 
rung / Bewilligung und Beftattigung auffyubalten/ alsdann 
fol nichts deftoweniger diefer Bertrag vollfommentlich 1018 
Erafftiglich beftelyen/ und ihme das ohne Schaden feyn /fondern 
für und fie evblich und ewiglich gehalten werden, | 

Würde aber der Mangel an ıns/ Sergog Heinvichen/ odet 
unfeen Erben feyn/ daß aud) nit feyn foll/ und wir diefelben 
Dertradhe zu verneuen / Auszüge/ VBehelff und Weigerung fus 
den wolten/ dann foll nicht defioweniger dem Dertrage foldes 
umvergeiffen feym/ 1d wir/Hergog Heinrich und unfere Erben/ 
unfeem Bruder / Hechog Wilhelm und feinen Exben/ gleichwohl 
obne einige entfehuldigung / die zweytaufend Gulden auff her2 
nad) gefegte Termin und Friften zu erledigen und zu entrichten 
fchuldig feyn. 

Wo es fid aber bermaffen zutrige/ daß wir/ Herkog Hein- 
rich und unfer mannlicye Erben ohne mannlide Scheng 2 Erben 
verfitieben / wann amd zu welcher Fünfftiger Zeit fic) das bege- 
ben mochte / und alfo/ vermoge diefes Vertrags / das Xegimene 
tiber unfer bepber Fürftenehumb / Land und $eute auff ung 
Herhog Wilhelm/ und unfer Erben Fommen und fallen würbe/ 
alsdann gereben und geloben wir/ Herkog Wilhelm/ vor uns / 
und alle unfee Exben/ daß wir / und ımfere Erben/ ung des 
Regiments unfer Fürftenthumb und Lande nieht unbermaffen / 
aud) uns/ infer Sandfehafft und tinterthanen nicht huldigen/ 
geloben und fehweren [affer follen und wollen/ wir und umfere 
Erben habett dann zuvor unfer. gandfthafft auff gemeinem Sand- 
Tage gnugfam zugefagt/ und unter unferm Iramen/Siegelund 
KHandfehriffe verfehrieben und verfidert / daß wir diefe Dertrache 
mit bem Regiment und allem / was darinnen begriffen ift/ halten 
und erfolgen wollen, 

Welche Zufage und Derfehreibing wit / Kerkog Wilhelm / 
und unfere Erben / fo offé ein vegierender Furjt aus unfer/ Herz 
Gog Wilhelms/ ¿inten ffivbt / zu jederzeit von Erben zu Erber 
vor der Huldigung und Annehmung des Regiments / Prálaten/ 
Kitterfchaffe/ Statten/ und gemeynen Sandfthafft affeveg vers 
newern follen und wollen, 

Wann wir Sergog Wilhehm/ und unfere Grbot/ aud) alfo 


| zum Regiment Fommen / und von unfers Bruders/ Herzog 


SNeinvichs /, geibe / Fraulein und Töchter geboren / vorhan- 
den fen miúrden/ diefelben follen und wollen wir/unfere Erben/ 
bie alfo das Xegiment / unfer Land übertommen und haben/nady 
ihrem Fü Standt/ Staat und Herkommen/in guter Pflez 
Ge und Frrftl, Gefehmuck mit Kleidern Kleinodien und zieml; 
guter Unterhaltung aufziehen und halten/ und, fie nach ihren und 
imferm des Fürftenchumbs Ehren und Bermigen/ und nad) der 
sandfchafft Nath verheyrathen/ abfertigen/ und darbey thun/ gleich 
nern leiblichen / epgenen Kindern; 

Befügte fics alfo/ bof in_Zeie/ wann ung’ Herkog Wile 
helm/ oder unfern Erben die Derneucrung diefes Bertrags ges 
bübret/ unfere Erben ummindig waren/ alsdann follen derfels 
bigen unfer unmúndigen Exben/ Bowntinde und Xathe/ auf 
unfers Bruder und St. bd. Erben Erfordern bey gefübwomet 
geiftung und Bürgfehafft fie verfebveiben und verbürgen/bof fie 
biefen erbl. Bertrag Zeit unfer Erben Minder-Sahrung ftracks 
erfolgen/ ‚auch Daß fie barvoz feyn wollen und follen / wann un< 
fere mmmiindige Exbert ihre vollfommene Jahr 1t; Alter als 18. 
abr erlangen, daß alsdann biefelbe unfere Erben diefen Bers 
frag in maffen/ wie vorgemelde ift/ volngichen/ verneuen/ bez 
feftigeny beftattigen und halten follen und wollen/u; wanndaffel- 
bige von ihnen alfo gefehehen / dann und nicht ehe follen der 
Donminden amd Kathe Gelibde/ Zufage/ Bxieff/ fiegel und 
Bürgfchafft/derhalben gegeben/todt/ ab/umd gefallen feyn. 

Sw Fall aber / wann in eit dicfer Bertráge Derneuerung/ 
unfer Hergog Wilhelms Erben/ mindig/ und unfer Yertzog 
Heinrichs Erben uinmundig wáren/ alsdann foll unfer Oertiog 
Heinrichs Erben nicht deftermeniger bie Bernenerung von uns) 
Herzog Wilhelm und unfern Erben befthchen, 

Aber herwieder follen derfelben Vpantimbigert Bountinden / 
SRegenten und Kathe mit einer éeiffung und Bürgfchaftt fid) vera 
fchreiben und verbinben/ daß dex tmmitmbige/ wann ec achtze= 
ben Gabe exvencht/ uns / und wnfern Erben fein Bernewerung 
biefeg Dertrags unter feinem Snfiegel/ Namen und Hands 
fibrifft verfertigen / zuftelfen und dacinn geloben foll alles/was 
ibme diefer Bertrag aufflegt/ gegen uns/ und unfer Erber 
Lepften und halten wolle, 

ind mann in Zeit feines/ des Unmindigen rechten Alters 
folehe Berneucrung vor ihme gefihehen/ auffgericht/ und ung 
Sertzog Wilhelmy/ und unfern Erben zu Handen tiberantwors 
tet ift/ dann follen der Lmmindigen Kegenten oder Kathe Der- 
fteibung und Btrgfchafften/ fo fie binfür uns und unterm 
Erben gethan haben/ aud) Frafftloß/ nichtig unb anbúndig 
fen. +. 

imb wann unfer Soerfgog Neinvichs Erben den zu regieren 

gebribret / 
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gebuhrer/unmindig feyn/algdarn folet und wollen wir Hergog 
Vilhelm und unfer Erben/ ms-des Xegiments nicht anmaffen / 
aud) ben Bormiinden/ Negenten «nd SKathen/ fie feyer von bem 
Derftorbenen/ oder von dex Sandfitrafft/ oder den Freunden dat; 
geordnet/ gefeñt und gegeben/ an ibre Derraltung ımd Xez 
gierung des Fürfterthianbs und Cande / Fein epnfalt/ eyngeiff 
oder verhinderung fbun fondern wir/ und unfere Grben/ fre 
datbey treulichen unb guadiglicyen fhtigen/ handhaben und vers 
æheidigen unb fo offt ihnen des vonnotben/ w. von ung gefürs 
Hert wird/ ihren rabtig/ bitlffiid unb beyftandig feyn/ohn alle 
wegerungyenefhuldigung und abfehlag. _ A 
Dergleichen follen und wollen voit / Serfog Yeinridy mb uns 
fete Exben/ unfern Bruder) YHerfog Helin und feine Erben 
au allen Seiten/ wir feyn mimbig oder mimindig/ in freunds 
Lichen Befelch haberr/ fie zu ihrer Wohlfahrt Mug und Beften 
au forberm/ fürsufefien / vabten/ handhaben/ und wo, wir feine 
<icbb. unb derfelben feiner Exben/ zu gleids und recht machtig feyn/ 
fie Feines weges mit Quiff/ Rath Teoft und Benftande nicht 
verlaffen/ fondern unfer einer bert andern unb feine Erben/freunds 
Lich zu jeder Zeit und mit Trenen/ Ehren meynen/und wit Kath 
amd Bayftand fördern, 
Ferner voir / ub unfere Erben zu Denderfeies follen und wol- 
Jen ung zu Fünfftigen ewigen Zeiten in frembbe nene Verträge/ 
Derftandnis und Simons / mit Fürften/ Graffen/ Herven/ 
Gtatten/ Mannfihafften/ und alermanniglichen/ on des andern 
Und feiner Erben Wiffen und Bolliwort nicht begeben / fonder 
au allen Eunfftigen Zeiten devfelben Erben einer bey dem andern/ 
und deffelben Erben umgertvennt tnb ungeftindert gegen allermanz 
niglich und in Alen Sachen bleiben. Auch, wir beyde/und unfer 
Erben alley fürder und ander Erb Dertrag / fo nwilchen atferz 
feito / uns Freier qu Braunfihweig und Hmenburg/ und an 
dern frembden Fürften und Sta 
und den nadFommen, Ob aber wit/ Hergog Wilhelm / der? 
felben Bererag hinfúr mit Gieflen/ Graffen/ Yerren/ Städten / 
amd andern gemacht hatten/ fo folten bod) diefelben biemit aufs 
geboben/ gAntz und gar nichtig und unkräfftig gemache feyn. 
Und fol ms / Hertzog Heinrich/ und unfeen Erben zu jeder 
Zeit die vorigen unfer Exb=und Schutz 2 Bertrage/ darimen 
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gemeiner Chrifil, Kiechen / S3apfil. Heiligkeit / Ravferticher 
Majeftar/umd des heiligen SXomiftben Keidhs geborfamen Chute 
furfien/ Fürfien und Standen/ mehrer tbeils befeloffen und 
angenommen wird / deffelben wir und unfer snper Erben allez 
¿cit gehorfamblich ung halten/ und Feiner Serfalt und Schismas 
tum des Glaubens anbangig madhen / aud) derhalben einer ties 
der den anberm/ und zu fürderft wider Kayferlicye Smajeftt/ une 
fern atfergnadigften Dern fein fonderlidye OXerbimbtmie und 
ertráge nicht begeben / und die aufrichten follen nod) wotten itt 
Feine Weife. 

. Siergegen foffen und wollen wie chegemeldter Herkog Heine 
tid)/ und wnfer Exben/ uns/ Sergog Wilhelmen und unfern 
Erben für wnfere Fürfilihe Anterhaltung/ nadjbeme'je&o das 
igürftentiyumb mit mereklichen viel wichtigen Sthulden burd) viel 
faltige alte Schuldt und Angefalley aud) Fehde und Rriegse 
Handlung/ fo unfer Herz und Batter feeliger / aud) unfer Bruz 
Der / Hergog Heinrich / zum Theil aus Befeld) Kayferlider Vas 
jeftat/ unb auch fonft/ und fonberlid mit dem Stifft Hildegs 


ü t 


heint/ und Sande zu éumebueg / aus nothdeanglider Urfachen gee 


| habt und verhandelt/ befehwert ift/ und sur jebigen Gelegenheit 


nicht wohl mehr ertragen fan alle, Sabe qme) taufende Sand» 
wehrige Gilden / als jeglichen Gulden qu viergig Matthiern / 
Goflarifhen Groftbar/ oder derfelben Wehrung zu rechnen y 


atten aufgericht/ fivacés halten | 


besablen/ alf ju jedem Quatember fünffbunbert Landwebrige 
Gülen/ung 101b unfern Mitbenannten/ wir fen inzoder auffers 
halb &anbeg 7 beben und entrichten / und zu unfer / Serkog Wile 
heling Fúefilicien enthaltung.unfer lieben Graw Mutter $207 
feligen/ in Gundersheim gelegen/ zu gebrauchen epnthuny dare 
innen wit und wunfer Erben ws enthalten mugen, 

Doth wollen nod) follen wir ung / der (Stadt / Brirgers 
des Gerichts und eintommens des Schloß Gundersheym nie 
annemen noch beftimmern/ oder damit gu thun amd zu fehaffen 
haben, 

Mehe/ wir Herhog Wilhelm/ und unfer Exben / follen nod 


| wollen aud) hinter ımjerm Bruder/ Herhog Heinvidyen und feiz 
| nen Erben und der Sandfchafft Fein Geldt- Schulden machen 


Ait fitzen/ gu vernenen/ oder etliche neue Verträge zu unfers | 


Fürftenchumbs und Sande befriedigung / als vegierenden Farr jten/ 
eynzugehen und aufguricótor unbenommen feprt. Dod) fo offt 
foldye newe Bertrág und BrindnitF aus fiirgehabtem Rath firs 
genommen mb aufgeriche/ dann follen wir / Nevtyog Wilhetn/ 
and unfer Exben allegeit. bi 1 mit begriffen und gezogen were 
den/ die wir aud) bewilligen und alleseit halten und erfolgen 
follen und wollen, 

Auch fo follen and wollen wie Hertzog Wilhelm und unfée 
Erben / zwifchen ung / Hertyog Heinvidyen / und unfern Erbens 
Unterthanen und Berwandten/fte feyen iz ober aufferhalb dem 
spirfienchuin gefeffen / obgleid) bero welche unfer / Oerttog 
Wilkelns Freunde ober Verwandten weren/ ober ung zu ver: 
forehen zuftunden/ fines Handels ober Bertheidings unterne: 
men und unterfaben. 

und ob wit bende/ oder unfét einer ober unfer amener Œtben/ 
nit einem oder mehr/unfern Dienerm/ Unterthanen/ 9yermanbz 
tar] oder andern Œbeln/ oder Lnedehn/ in was hohen oder nie 
Drigen Stande. ber ober bie wereny zu Untvillen/ Syerumg und 
VineinigFeit cewotichfen / die oder ander / fo einer oder bem andern 
zu wider weren/ füllen und wollen wit / und unfer Erben/einer 
andern gu wieder nicht balten/ vielweniger fehitzen oder 
men/ fie aud) niche paufen/ fivfcbicben oder hegen/ mod) 
fie Diener armement und verfprechen/ in teme Weg7 ole Gee 
fabroe. 

Bu deme follen und wollen wir und unfer bepber Erber / Feis 
ner Des andern Feind werden/ 10d) gegen ibm zu Auffeuhr und 
thatlithem Angriff Eonunen/ weder umb. eygener/ noch anderer 
Sade willen. - Aud) von niemanb. anders unfern Dienern/ Uns 
tertfaner oder Berwandten umb feinerley ttefad) willen das qe» 
than werde/ geftatten / oder fonft wider Recht mit der That den 
endern angretffen und befthadigen Taffen. 

Andy unfer einer des andern Feinde und edter tiffenelich nicht 
haufen/ beherbergen / etym / trancten/ enthalten/ oder Für- 
fub / Uneerfdletffing/ oder Benfíande thun/ oder in bem fei» 
nen / buvd) {ich / oder jemands anders / beymlid) ober offentlid) 
au thun verhangen/ davon, einer Theil unter ung/ und imfern 
Nadbfomnenden Erben mochten angeiffen/ befehadige/ oder bez 
feweret werden. lind wo Darüber [olde Belchadiger bey dem 
andern/ oder in dem feiriem betretten/ und angezeigt werdény foll 
von (Stud der ander bem Kläger zu dem/ oder den/Kedjte ge 
fiatten/ ergehen und verhelffen laffen. 

MNadhdem aud) diefer Zeit 3wepfpalt in wmferm heiligen Chtift- 
lien Glauben anferffanden/ amd fid enthalten/ fo bewilligen 
und verpflichten wir ung fampélich / in Kraffe diefes Brieffs/in 
ber beften Weile/ Maß imb Foun/ fo wir das immer fráfftiaft 
thun Eonnen oder mügen/ bap wir/ unb unfee beyder Œrben/ 
Ravferlicher Majeft. infers allergnadigfien Herm Edit und 
Beeldy/derhalben ausgangen/ anmemen und beypflichtig feyn. 

Wir / unb unfer qwencr Erben wollen andy nicht allein in diez 


gegenwertigen Zweyfpalt/ fondern in allen andern Zwentins 
‚gen/ was fid) deren in der Chriftenheit £rnfrtiglid) begeben modh= 
gen / allezeit bey gemeiner Chriftlichen Kivchen/Bäpftlicher Hei- 
liateit / Kayferlicher Dajeftat und gemeinen gehorfamen Els 
fürften/ 3 en und Standen des heiligen Keichs bleiben/ tmb. 
Davon niche abivcichen/ in Feinerley Weife 7 big qu endlicher 
Erorferung cines gemeynen Ebrifilidien Conciliums, nd 
Loy. IV. Parz. II, 


nod) was verfchreiben. Ob aber hierüber von uns/ oder unfert 
Erben Geldt-Schulden gemadt wtrden/ das bod) nicht feprè 
fott/ follen unfer genandter Bruder / feine Erben/und unfer beys 
der Sandfchafft /Davgu zu antworten / oder bie zu bezahlen unver 
pfliche und niche fehuldig fent ten 
Aber voie ung und unfeen Erben feine tebbe für fic) und fei 
ne ben bie swentaufend Gilden /wie oblautet/ auf angezeigte 
Friften/ jahrlic) zu entrichten und zu bezahlen verfprochen/ fo 
zufagen wir herwreder für uns und unfere Erben/ femer Siebde 
und feinen Erbert/ daf vote und infer Erben mie eheberührten 
jährlichen zweytaufendt Gulden zu anfer Unterhaltung zu frieden 
feyny und feine £icbd, und berofelben Erben unfer Unterhaltung 
| halber mit oder ohne Recht nicht hoher anlangen / nothigen odes 
bedrangen wollen nod) follen. Dann über foldye Zufage/Steues 
amd Unterhaltung follen feine Siebd. unb derofelben Erben uns / 
unfern Erben nd Diitbefehrieben nicht mehr nod) weiterg zu qoe 
ben/ zu bezahlen und zuguftellen fubuldig / fondern von uns/un- 
| fern Exben/ bianit ganglichen und gar fof und ab feyn. Ye 
doch wo fidis guterige/ dag mfers Bribers/ und feiner ebd; 
Erben Sachen fid) befferm/ und das Fürftenthuun aus obliegene 
| den Schulden erlediget/ oder fi mehren votirben / fo fof es in 
unferm Herhdg Heinvidys / und unfer Erben/ Wohlgefalten fies 
ben/ Hergog Wilhelm / ober feinen Erbet/ obberührte Untere 
haltung zu mehren und zu beffern/ dody wollen wir/ Oeréog 
Heinvidy/ umd unfere Erben / Darzu unverhafft und unverbuna 
den fepnt. 

Ob aber zu rechter Zeit bie Bezahlung der swentamernide Gut 
den in maffen/ wie vorbefthrieben ift /uns / Sergog Wilhelmeny 
j unb unfeen Erben/ nicht gefallen’ und enteicht/ daß wir und 
| unfer Erben desjenigen Schaden erlitten/ das dod) niche fern 
| foll/ fo foll body diefe Dertracht damit nicht gebrochen oder ve > 
| rud fepn/ fondern wir beyde und unfer Erben follen und role 
| ten/ zu Erkannamis folden erlitten Schadens ziveene Infer ges 

heymefien Käche geben/ die hienit SSefebld) haben follen/ ums. 
| feltbes Schadens halben zu entftbeiber / und was diefelben auf 
| folder erlitten Schaden erfennen und ausfpredhen / daffelbig 
folfen und wollen wir/Herkog Heinvidy / mb unfer Erben/ ung 
| Sergog Wilhelm/ oder unfern Erben / ohne Verzug und Bebelff 
entrichten und bezahle, 
| tin dargegen haben wir Hergog Heinrich obgemelde vo» uns 
| und unfer Erben alle unfers Qerm und Batters Schulden/und 
| Was Deren in öbgemeldten Felden und Kriegen / und fonderlidy 
| in ber Hildesheimifehen und Ktneburgifehen Empórimg / auch in 
| der Erlöfung des Ramesbergs / und fonft die Beit ber unfer Nes 
| gierittig gemacht feynd/ auf ams und unfer Erben zu bezahlen 
| genommen, que 
| Darnetier follen and; wir gerkog Deintid und unfer Erben) 
| aid Dif Stener/Keifen und Anlage des heiligen Keichg/ 
was der vomfelben heiligen Reich auf unfer Fürftenthum und £ana 
| deangefehlagen und gelegt werden / tragen und ausrichten / bury 
| antiwozften/und wir Dertog Wilhelmyund unfer Erben nitbt fehuta 
| dig feynyaud; an unfer vorbefehricben Unterhaltung umb Antheile ¢ 
| als dertzwentanfend Gúlden/nidts derhalben abgerogen werden’ 
| fonbern damit unbefehwert bleiben fotfen/fo lang und Itybig 
das Xegiment an ung Sertzog Wilheln und tmfer Evhen/ wie 
| oben vermeldt/ fompt. OÙ aud) heimlider ober offenbabree 
| umfreunblider Wil / Serung und Gehzechen zwifchen uns bey> 
"den/ oder unfer PEAU / epnficlen/ oder Miß-Derftande 


aud 


was alfo auf ban / amd atten Chrifliden Conciliet 7 von ANNÓ 
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aus diefem Bertrag entfhinde/ bafi bod) nicht feyn fol / fo fol= 
Yen und wollen wir bende / ein jeglicher giveene feiner geheympten 
Kathe / bod) bag die in unferm Furfienthumb und $anben ges 
feffen fenen / darqu weblen ımd geben/ deren wir diefelben ez 
brechen anzeigen follen und wollen/und aud bientit gegemvartig 
in Krafft diefes Bertrags Macht geben foldbe Gebredhen/ Ziveys 
4tadyt/ oder if = Derfiandt in Freundfchaffe ober Recht bey 
Tegen / und uns enblid) derhalben gu entfeheiden, 

Könten aber bie vier Rathe fid) nicht vercinigen/ tollen und 
follen wir von beyden Theilen einen Obmann darzu geben/ und 
welchem Theil derfelbig Obmann in ber Güte oder in Recht 
Benfall thut/ dar fol es fracks imwiederrufftich / ohne einige 
weitere Appellation, ober Beruffung benbleiben / und ein jegli= 
eher fid) des gemigen Laffen/ auch das halten und erfolgen, 

Lind damit diefer aufgerichter unfer Fürftl. Bertrag umb Ber 
silliguing in Feine Wege gefehwacht / oder verruckt werde/ aud) 
Fein Theil wieder. den andern (id) nichtzhaltens halben/ damit et 
zu halten nicht wolte febuldig feyn/ behelffen foll umd will / daß 
aud) diefer Erbz Vertrag defier ftattlicher von uns / und unfer | 
amener Erben gehalten und verfolgt werde/ fo folten und wollen 
wit bende SapterL. Majeft. ur allergnadigften Seva unter 
thäniglichen exfudien/ als wir aud) ihre Diajeftar hiemit gegenz | 
wertig auf alterdienftlichft bitten daß thre Miajeftat biefen Ber: 
ttag confirmiren/ratificiren / aud) unfer bender Erber und Fürs 
fienthumb/ Sand uw, Seuten gu qut/ ben alfo aus eygenem giae 
digen Gyemiitb fe&en und ordenen wollen, 

nb barqu/ fo bald mad) diefer Kayferl. Confirmirung und 
SBeftattigung wir beyde unfer fanbfdhafft at Cydsz fatt mit 
handgebenden Treuen anheifehen/ ¿ufagen/ geloben und verfpres 
chen wollen und follen/ alte Artickel diefes Bevtrags feftiglichen 
zu halten u, qu verfolgen / welche Zufage aud) unfer beyder Erz 
ben alleweg/ fo offt einer nac) finbefehriebener Ordnung zum 
Regiment und Sands Fürften aufgenommen. wird / tbi 1t. ver 
neuen follen/inmaffen wie hievor vermeldet ift/ obne Argelift und 
Gefehrde, 

Demnach and hierauf fol alle Grame/ Widerwillar/ Der 
bueg/ Gebreden/ Srrung/ Swytrade / Widerwertigteic unb 
uinfeundfchafft/ was des allen fid) zwifchen ung benden bis auf | 
Dicfes GBrieffs Datum mit Worten oder Mercten begeben haben/ 
oder zwifchen uns nod) jet vorhanden feyn mbchten/ gang unb 
gar aufgehaben / tobt und ab fep, A 

And darzu follen von beyderfeits unfer Nathe/ Diener/ tine 
terthanen/ Bertoandten/ und andere/ niemands ausgenominen / 
fo uns und infern Erben von beyden Theilen diefes gehabten 
ipnvilleng verdade oder verwandt feynd geweft/ ober nod) feyn 
ibdten/ in diefe Bertradyt/ und Srihne mit gezogen feyn/ die 
wit beyde/ tmb unfer Erben hiemit gegenwertiglich qu Gnaden 
follen tmb wollen aufgenommen Haben/ deffelben allen/ einer 
gegat bem andern / mod) auch unfere Rathe/ Diener / interthas 
nen/ DBerwandten/ Freunde / nod) ander und jebermánniglid) / 
mmmerinehe in Argem oder ttngriten nicht zu epffem /gu anther | 
oder qu gedencten / auch folches durch jemandt anders von unfern 
qen/ heimlich oder offentlid) gethan werde nicht geftatten | 
verhengen/ in Feine Weiß noch Wege/ ohne Arg und Gee | 


mb verpflicseen 1ms auch beyde/ bap wir und 
amfer-beyder Erben follen noc) wollen ung von brefem Dertrag/ 
ober infonderbcit von jrgenb einigem deffelben eyngeleibten Ar= 
ticfeln / oder Claufulen/ von Geiftlichen und Weltlidsen Ober- 
Zeiten / in oder arifferhalb Kecbtens/7 abfolviren / nod) entbin- 
den laffat. P 

And ob voit hermadmabls gelehrt ober beriche wurben/ daß 

wir biefe Derpflichtung und Bertrag von Kechrs wegen zu hale 
ten niche febuldig/ fo wollen und follen wir ung bod) deffelben 
aus Fürftl. Genuith nicht anncpmen / befonder wit und unfer 
Erben follen amb wollen diefen Dertragz Brieff feines Inhalts 
ivacés halten. 
: Dat vor alle fürzunb nachgefeste Artictel/ Sadjen und 
Pincten/ follen ung u. unfee Erben nicht fepirmen / fuiften/be= 
feiedenyentheben/fchügen/ aufhalten/u. handhaben/ einig SBapft 
Ho Sayferl. &bnigl, noch Fúeflide Faepheic/ Gnade/ Ger 
ticbt nod) Necht/ gefdsricbens mod) ungeftbrichens / Kein Privi- 
legium, Appellation, Difpenfation, Relaxation, Exemtion, 
Refitution , Abfolution , Indulta , «Statuta, Erlaubmiffén/ 
DHabmungen/ Bergunftigungen u. anber8 / fo vielleicht auf An: 
bringert /oder aus engener Bewegung / Gnaden und Willen ges 
geben fep / oder noch Dinfübro gegeben werden möchten. Auch 
einige Viindmis/Saging / Emigung/ noch willkührliehe Auf 
fagung ber Furften / Herren md Sanden / Friede/ Unfriede/ 
Feindfbaft oder Fehde/ Siberheit/ Tröftung/ Geleyt/ Ge 
wohnheit/ und Herkommen der Gericht und Kecht/ atıdy fein 
Gebott / Derbot/ Interdi nod) Camnea-Geribt/ Hoff-Ger 
ziche/ Sand=Xedst / Burger -Recht/ Stadt-Xecbt/. noch fonft 
einige ander Hinde / Lift/ Untrew/ Sachen und Gefehrde/oder 
einige Wohlthat/ Geiftlicher und MWeltlicher Kechtund Gericht, 
die wit/ umd Mfr Erben qu Nichthaltung dis Vertrags fürs 
wenden mochten. 

Dann wit und tnfer Erben wollen 1s in diefem OXerfrag / 
4nd aud) infonderheit auf einen jeden fir unb nachbemeldten Ar- 
tickel und Dieynung/des allen/ und aller Greyheit/ Gewohnheit, 
ung und Necstens/ Geifilids und Weltlids/ gleich. ob 
im alle unterfeyiedlichen/ nambafftig und epgentlidy/lau= 
fer ausged2uckt weren/ und dam atidy.in fpecie, nemlich ber 
Gpnrebt.be8 Grwaldes/ Befengs / Yinderfommeng/ und be- 
neficium reftitutionis in integrum , dergleichen auch dig Arsickele | 


OMATIQUE 


im Rechten der da fpricht: Gemene Derzeihung verfabe nidt/ ANNO 


cà gehe bam ein fonderbar vor. 
ten Derim vermeldet und gefegt hatten /umb als deren guungfan 
¿uvoran unterrichtet unb belernet/ und aus guter geübter 93022 
betrachtumg / feenwilliglid) / ungendtigey und nnt feinen Ges 
fehrden bmberfommen / ober. berebt/ begeben. und verziehen 
haben. E s. 

Begeben und verzeihen tino dern) farmpt umd fonderlid) / umb 
aller andern Exception, (yn - uniy Widerveden/ Auszüg/ Bes 
helffiniffen und SdugsReden/ wie bie Namen baben / nidyts 
ausgenommen /_als foldyes alles / nad) Ordnung und Foun der 
Recht / aufs befranbiaft/ flattlidfts unb Eráfftigft gefdehen fan 
und mag, 

Alle biefe vorgefchrieben Stück / Puneten und Articéel in dice 
fem Brieffe begriffen haben wit einander vor ung und unfer Ets 
ben bey Unfern Furftlichen Wirden/ Ehren und handgebenderr 


Dani wir uns dergleich 


| Semen an rechtgefeprworner Eydsftatt gelobt/ gerebt und guges 


fagt/ ftät/ feft und unverbrüchlich zu balten/umd thun das alfo 
gegenmertig in Krafft und Madt biefes Vrieffs. 

Wir und infer bender Erben follen noch wollen audy diefe 
Dertracht nidit articulien/ nod) bie anders und mißverfiandig 
auslegen / oder verfichen / fonbetm deren/ nad) ihrem fehlechten 
einfaltigen Derftand/Subalt und Borten/ firacés nadıfeken/ gez 
leben/und nadifommen / ohne einigen Behelff/ Eyntrag/ Bers 
aug/ Spisfindigkeit / Auszug / Exception, Argelift und Ger 
fehrde/ wie das von Menfchen firmen erdacht und ertligelt ift/ 
oder nod) werden möche/ treulidh und ungefabrtich. 

lind des zu emiger UrPunde/ aud) Gedächtnis ber Wahrheit 
fíater umb fefer Haltung haben wir beyde/Hochbenampte Fürs 
fien diefen Brief mit engence Qande unterfchrieben/ und Unfee 
bende Snfiegel daran heiffen bangen / auch denfelben gedrenfachs 
tiget haben/ denn-wir/ Herkog Socintidb/ für Ung/und zu Bes 
buff ttufer geibs-Erben einen; Und wir / Herkog Bilhelm/auds 
für ing / und zu SSepuff Imfer geibs - Erben den andern behal- 
ten: 110 dem daitten gemepner Sandfchafft unfers Piefienthumg 
VBraunfehweig übergeben und zuftellen Iaffen. à 

Und wir von Gottes Griaben/ Jobanns/ des Clofters $0» 
nigs Suttra/ Sanct Benediets Ordens/ Halberftattifchen Bif- 
thumbs Beit qu Amelingshont/ Sohanns zu Marienthaly Sos 
hams gu Kittershaufen/ Cuntad zur Clug/ und Niclas zu 
Xingeln / Epte. 

Gerhart/ Pater zum Reiffenberg / Cunrad Probft qu Gance 
M vor. Scheiningen/ Cofmus/ Probft zum Georgens 
berg. 

Ind wit/ Dedjant/ Elteften und Capitel der Stifft ©. 
VBlafii/imd ©. Enriaci/ vor der Stadt Braunfchmweig/und des 
GStiffts S. Anaftafii und Innocentii , zu. Gandersheim. 

Und wirdicEptifin/ Domina, Priorin , Probfie/ unb Jungs 
frauen Clofter/ mit Mamen/ Stedelburgt/ infer lieben Franen= 
berg vor Helmftatt / famfpring /. Woltingeode/ Newermarck/ 
Franckenberg/ Heninger und. Darftatt / von wegen de Mraz 
laten. 

And wit/ Antthoni/ Edler Herr qu Warberg. 

Matthias / Dirac / Compter zu Súpplingburgt. 

Burckhardt von Pappenbeymyder Balley in Sacfen Teutfch 
Syibeng/ tabtlalter/ $anbtcompter zu Sinekelen. 

Burckhardt von Salder/ qu Greue. 

Heinrich von Beltem/ feligen Heinrichs Sol, 

Und Heimeich von Wenden/ zu Wideln, 

Matthias von Beltem/ zu Sdladern / 

Bue von Bartensleve / zu Kevenhauß. 

Subolff von Mornholt/ zu Bardorff, 

Dietrich von Taubenhenm / zu Königsluttra 7 
; fer voit der Sehulenburg/ feligen Evn Frigen Sohn ¿8 
Deffen. 
ntid) von Beltem/ sudwigs Sohn qu Gebershagen, 

4 von Dannenberg / qu Binenburg. 
org von Arnibm/ zu Lutter und Barenberg. ; 

Adak von Belten zu Serrfein. 

&ubolff/ Syobft/ Scinrid) und Adam’ Dldershaufen/zie Wefers 
boff/ vb Maxfejalhe, is 

Gbriftopb von der ulenburg zur Mervenbriicée, 

Andres von Alvesleven/ qu Calverde. 

Ludwig von Wenden / stt Doigtsdalen. 

Cure von Belten/ Gotfibalés feligen Sohne/ von wegen 
fein und aller von Deltem, 

Günter von Bertensleve vor fid)/ und von wegen aller bet 
von Gertensleve zur Wolfsburg. i " f 

Sobft von Steinberg/ von wegen fein und feiner Bruder / 
Seran Hanfarfeliger Söhne, 

Severt von Ruttenberg / vor fidy/ und aller der von Xuttena 
berg wegen. 2 

Herman von Oldershaufen Exbmarfebalo / von fein und alles 
von Oldershaufen megen. RU I 

Ludwig und Curt/ Gevettern/ von Codwidelt/ Erbmara 
fibalcÉ / von wegen ihrer umb aller andere von Schwichelde, 

Sivirt von Steinberge/ zum Wifpenftein. 

Afehen von Meundorff/ Exbfibenee, 

Buckhart von Kramme zu Olber/ von feiner und aller von 
Sramme wegen. 

Heinrich von VBulow/ vor wegen der qu Bulou zu Obesz 
felbt. 

2tfdbem: von Steinberge/ von wegen feiner/1mb aller von Steins 
berge zu Bodenburg / 


Sobanr 


jen/0b wir fie mit ausgedanctren Wore I. 5 3. 


ANNO 


03» 


DU DROIT 


Sohann von der Affenburg/ vor fid) und aver feiner Vetter 
von der Affenburg wegen, 3 

Heinrich und -Philips von Bortfelde/ vom wegen ihrer und 
alter von Borrfeldt, Fe 

Anehoni und £ubwig von Sempleve / gu Notdorff umb Gany- 
Keven, 

fubolff von Galoee/ vor fid)/ und von wegen aller von 
Eté b Gió von Weverlinger 

ul und Friß von Beverlingen. 

Bertholbt si Godenfiate/ voz fid) tmb aller von Godenftate 
wegen, 

Emfi von Weifiberge/ vor fih/ und von wegen aller von 
Weifbergt. 

ae von Hberge/ voz fid) und aller von Oberge wegen, 

Syeintid) von Werder./ vor fid und aller von Werder wegen, 

Soeinrid) md Sudolff von Walmoden/ voz fi /und aller von 
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Wir verpflichten ins andy baf wir denfelben älteften Sohne | 


amd niemand anders für Unfern guadigen Dern und tande= 
Fürften allemeg halten/ umb bem in maffen / wie vorftebet / 
pulbigen/ geloben/ filweren/ und, als, getecue Unterthanen gez 
borfaimb feyn follen und wollen. T 

11110 qu flatter/ mehrer und fefter Haltung / verfehreiben tins 
hiemie/daß wir / oder unfer Nachkommen / oder ander von der 
Sandfehafft / fo. offt fid) durch tobtlien Abgang und Fall gutraz 
gen wird/ daß, hochernenndte-bende unfere gnadige Herren/ und 
ihrer Fürftlicser Gnaden Erben, diefen vorgefchrieben Vertrag 
nad) Snbalt deffelben/ ‚verneuen werden/ alsdann ober fo offt 
des u jederzeis von nothen fepn wird / follen und wollen oit / 
oder andere/von wegen gemenner Sandfchafft des Súrfientumbs 
Braunfchweig / biefe Unfer Berpflichtung/ und den gangen Der- 
tag one allen Bebelfi/ Enderung und (pnfage/- aud) ver 
neuen / und bie mit Ynjern. Pates befeftigen und ratificien / 

es ohne Argelift und Gefelyrde, ; N 
| te des ü en Gegengnús wir genannten, Prä- 
Taten / ein jeder feines Clofters-oder Conventg und Capittels / 
and wir von der Ritterfchafit/ cür jeder fein angebohren adelich/ 
amd wir die Kathe der benannten. unfer Städte: Synftegel neben 
bochgemeldeer unfer guadigen Herren Snficgel hangen Laffer und 
gehanget, 
3 Tib aefchehen nad) Chrifti unfers Een ( Geburt /: taufenbt / 
fünffhundere imb im fünff und deenfigfter Sabres. am Dienfiag 
nad) Martini, den 16, Tag Novembris. 


Hergog Heinvids stt £5. und tines, bif mein Sand, 
Wilhelm $2er6og zu Branfdweig. M pp. 


Hamfiet fit, 


XCIII. | 


Confirmation Kayfets C A & o rx V. Borherfichen 


DES GENS. 


den Erb» Vertrags und 
12. SUN 1559. [Lwunic, Leutfch. Reichs- 
Archiv. Part, Special, Abtheilung IV. Abfacz 


IV. pag. 72.1 
C'eft-à-dire , 


135 


Confirmation de l'Empereur Cuarues V. Jar 
le précedent Accord. A Tolede le Ya. Juin 
1539. 


Ws Carl der Frinfte/ von GHttes Gnadeny erwehlter 
Romifeyer Kanfer / zu allen Zeiten Mehrer des Keichg xc. 
VBetennen Dffentlic) mit diefem Brieffe/ tmb thun Fund, alfer- 
manniglich/ daß uns die Hodygeborne/ Heinvich ber Singer / 
unb Wilhelm Giebrüber/ Serjogen zu Braunfárcig und $us 
neburg/ 26. anfere liebe Oheun ımd Fürften/ flxbringen faffen/ 
wie fte) zu mehrer Wohlfahrt und Auffnchmung ihrer siebd. bete 
felben Erben und Nachkommen / aud) fonderlich ihreg Fürs 
fienthumbs and und Seute/ besgleichen zu Berhtirung Funfitiger 
Span und Zwietracht/ mit Kath und Syanblung /, Bewilligung 
ind Ratificirung ihrer Sandfchafft gedachtes ihres stir ftentbumbg/ 
und deffelben Sand und ¿ente halben/ für fid)/ thre Exben und 
MachFommen/ erblid) vertragen. und vereiniget hetten/ Snhale 
Delicia Evh= Bertrags/ welder von Worten qu Worten als 
fo lautet: 
i Wir von GHttes Gnaden Heinvid der Jünger 26. und ung 


| barauff mit untertbänigen, Fleiß angerufen und gebeten / daß 


wir als SXomifder Kanfer olden: Erb= Vertrag und Dercinis 


| gung in allen und jeglichen feinen 2bozten / Elaufulen/ Puncteny 


Articuln/ Meinungen und Begreiffungen zu confirmiten und 
zu.beftetigen gnediglid, gerubeten/ denmad; haben wir angefehert 
fold) ihrer Sicbd. demuichige zimbliche Bitt/ aud) die angenehmen/ 
getreuen / fleifigen Dienfte/ die fie ung und dem Heil. Reid im 
mannigfaltiger Weife gethan haben /und hinfliro noc in Fünffs 
tiger Seit wol tbun mogen und follen/ und bartumb mit wolbedadye 
tem Muth / gutem Kath und rechten Wiffersden obgenanneert 
unfern lieben Dbeüm umb Frirfien/ Herfogen Heinridren/ umb Fürs 
fien/ Hergogen Heinvichen/ und Wilhelm Gebrudernts folder: 
ihren Erb-DBertrag u, Bereinigung in allen und jeglichen feinem 
Worten/Claufulen/ Puncten/ Articuln / Meynungen und Bea 
greiffungen / als Kom, Keyfer guediglidy confirmirt and befies 
tet/confirmiren und beftetenthnen den auch hiemit von Nom. Reyes 
fl, Macht/ Bolltommenheit wiffentlid m Krafft diefes Brieffs/ 


| mepnen/ fegen und wollen aud)/ daß vorgemeldter Bertrag ix 


alten obbegriffenen feinen Worten/ Claufilen /- Puncten / Arti> 
culn / Meinungen und Begreiffungen innerhalb und aufferhalb 
Gerichts Erefftig und mechtig fer / amd in aller maffen / wieder 
begriffen und verleibt ift/ von jebem Theil flee und feft gehaltene 
und vollzogen werden foll/ von attermannigfidyen umverbinbert/s 
bod) ung unb dem Sal. Reid an unfer Obrigkeit und fonft mánniga 
lich an feinem Kecten umd Gerechtigkeiten unverariffen unb 
imfibablidy/ und gebietben barauff allen und jeglichen Chure 


| fürfleny uüviien/ Geiftlichen und Weltlidyen/ Pralatens Graf 


fen/ ¡Seenberan/Rittern/ Knechten/ Hauptleuthen / Diéthumben / 


| Dogten/. Pflegern/ Berwefern/ Amptleuten /: Schultheifen/ 


Bürgermeiftern/ Richtern 7 Rachen / Bürgern’ Gemeinden / 
und fonft allen infern amd des Reichs; Linterthanen und Ges 
treuen/ in was Wirden/ Standes ober Wefens bie fepn/ernfrlidy 
mit biefem Brieff/ und wollen / dE fie obgedadyte unfere liebe 
Oheimd und Fúrften/ Heegog Heinrich und Wilhelm Gebriie 
dere zu VBraunfeweig und Linebueg/ 16. aud) alle ihre Erber 
und Madtymmen bey folehem ihrem auffgerichteten Erbz Bers 
trage und Erb-Bereinigung qenfilidy bleiben/ und fie des gerus 
biglid) gebtandyen unb. genteffer laffen/ und daran nicht irren / 
bindern/ befrimmern / befdymeren /- noch dag jemands andern qu 
tbun geftatten/ in Fine Weife/ als Lieb einem jebern fepe unfere 
und des Reichs fdywere Ungnad und Straffe/ und bargu eine 
Hoen/ nemblic hundert Mare’ Lotiges Goldes / zu vermenden/ 
die ein jeder/ fo offt ee freoentlid) herwieder thete/ 1ms halb in 
unfer und beg SKcid > Came / und den andern halben Theil 
der geborfamen Parthey /rmableplidy zu bezahlen verfatten fepn/ 
bod).bap aus obangezeigtem Erb2Bertvage und Vereinigung 
(ob gleid) einer darwider hun) amd der jegtbeftimbten Poen bes 
behalten wird/ nicht gefbriten/ mod) der dadurch Exafftloß/ 
nichtig oder untüchtig gemacht / fonder nichts deftominder fite 
tiges bey Würden und Krefften feyn und bleiben folle/ das meys 
nen wir exnflid) / mit Urkund diefes GrieffS befiegelt/ mit uns 
fem Sepferl, anhangetden Snfiegel. Geben m unfer Stade 
Zoleten / am zwölften Tag des Monats Junii, nad) Chiftt 
unfers lieben Heron Geburt/ taufend/ fünffhundere neun und 
deenfig/ unfers Keyferthunbs im neunzehenden/ und wmferer 
Reidhe tm vier und awanigfiat Sabre. 


CAROLUS. 


Ad Mandatum Cefaree & Catholica 
Majeftatis proprium. 


jou. QBERNBURGER. 


Ta XGLY; 


DBereinigung. .Loledo den Anno 


15834 


ANNO 
1535: 


136 
XCIV. 


Confirmation Kayfers Ruporpzı IT. obigen 
Erb-Bertrags und Bereinigung. Wugfpurg den 13. 
Septembr. 1582. [ Lun1s, Teutích. Reichs- 
Archiv. Part. Spec, Abtheilung IV. Abfatz 


IV. pag. 73.] 
C'eft-à-dire, 


Confirmation de l'Empereur RopouPpue ll. fur 
le méme Accord à Augsbourg le 13. Septembre 
1582. 


OBS SRübolif bet Ander von GHites Gnaden / ertvehlter 
Kom, Qepfet/ zu allen Zeiten Mehrer des Neidhs/ in 
Germanien/ zu Qungarn/ Bohennb / Dalmatien/ Croatien/ 
tmd Sthlavonien Somg/re. ErbeHerfog zu Hefterveidy Yerhog 
att Burgandi/ zu Braband/zu Steye/zu Rarndten / zu Cram / 
zu gügenburg / zu Würtemberg/ Ober sund Nieder> Schlefien/ 
Fire qu Schwabeny Marggraff des Heil, Rom, Reichs / zu 
Burgam) y abren/ Oben imb Niedern Sanpnig / gefirfte> 
tet Graff zu Habfpurg/ zu Tyrol/ zu Pfierdt/ zu Siburg und 
au Gorge/ sand» Graff im Elfaß/ Here auf dee Windifchen 
Mar / zw Portenan und zu Galins/2t, Befenen offentlid) 
shit biefem Drieffe/ und chim fund allermanniglich/ bag ung 
ber Dochdeboènet Julius Herhog zu Braunfeyweig und Eimeburg/ 
I. unfer [teber Ohei à. Œurft fürbeingen laffen/wie fid) wen. 
bie and hodgebome Qeinvich ber Stinger u. Wilhelm / Gebrü> 
bere/ Herkogen qu Braunfehweig u. Suneburg zt. feiner Liebd. 
Dater und Better feel. zu mehrer Wolfahrt und 2tufmebmung 
ihrer $iebd. derfelben Erben und Nadsfonrmen/ aud) fonderlichen 
ibres Frirflenthumbs/ Land mb £eute/ peßgleichen zu Berhiitung 
Zünfftige Span und Zivietracht/ m nolung/ Bewils 
ligung amd Ratifteirung ihrer gandfchafft gebacbtes ihres Fürftenz 
thumbs und deffelben Sand und Leute halben für fich/ thre Ere 
ben und Nachkommen erblid) vertragen tmb vereiniget hetten / 
Sjubalt deffelben Erb = Dertrage / welcher von Worten zu Wore 
ten alfo lautet: . 

Oir von GOttes Gnaden/ Heinrich. der Singer / und “wie 
Wilhelm von deffelben Gnaden G5tted /. Gebrüdere/ Serfogen 
zu Braunfehweig und Simeburg/ac. Betermen/2c. 

Und uns barauff mit unterchanigftem Fleiß angeruffen und 
gebeten / daß wir als Römifher Sepfee / (inmaffen biebebor der 
Durch. Fueft/ Herr Carl ber Finffte/ Xomifther Seyfer /2c. 
mnfer lieder Herr und Better hodLoblachfter Gedachenütt aud) ges 
than) foldjen Erh=DBertrag und vereinigung in allen und jegli: 
chen feinen Worten/ Claufülett/ Puneten/ Artieuln/ Meynungen 
und Begreiffungen zu confirmiren/ tmb zu befteten/ gnediglidy | 
geruheten /ba8 haben wis angefehen fold) feiner Siebd. bentitbige 
aunblice Bitte/ aud) die angenehmeny getveuen und fleipigen 
Dienfte/ die fie uns und dem heil, Reiche in mannigfaltiger 
Weife getan hatyumd in Eiinfftig Zeit wol hun mag und folle/ 
und darumb mit wohlbedachten Muth / gutem Nath umb rede 
tem Wiffer dent obgenannten unferm lieben Oheimb unb Fürz | 


3 


CORPS DIPLOMATIQUE 


der barburd) Frafftloß7 nichtig ober untanglid) ganachty fon» 
dern nicht deffominder ftetiges bey Wurden und Stáften feyir 
und bleiben folle / das mepnen wit ernfiid). Mit urkund die 

fes Bricfes befiegelt mit unferm Keyferl, anhangendem Snfiez 
gel; Geben in umfer tmb des Reiche Stade Augfpura/ dan 13. 
ag bc Monats Septembris, nach Chrifti unfers lieben $n 
und Seligmachers Gcburt/ füm ffiebenbunbert /und im soe und 
acháigften/ unferec Reiche des Kömifchen / im fiebenden/ des 
Qungarifdhen im zehenden/ und des Bobeimifhen qud) im fie 
benden Sabrent, j 


RuDorrr, Mpp. 


Vice ac nomine Redmi. Domini, Domini, 
Mines Archiepiscopi , Archi-Can- 
cellarii & Electoris Moguntini. 


V. Bicheufer/ D. 


Ad Mandatum Sacre Cefares 
Majett. proprium. 


ANDR.ERSTENBERGER 
fübífcr. 


XCV. 


Huldigurigs- Uberweiffung Wilhelms Herkogen zu 
Draunfehweig und Lineburg an feinen Bruder Her: 
sogen Heinrich den Simaerns Wodurch) derfelbe Die 
feu undt feinen männlichen Seiós unb Sebens-Erben 
bie Huldigung) Eyd) und Pflichten übertáffet / jee 
doch mit den vorbehalt/ Daf in abgang derfelbeny fo» 
thane Huldigung wider anf denfelben und feine Erber 
falle. Geben zu Wolfenbüttel den 16. Movembrig 
1535. [Lun16, Teutfches Reichs- Archiv. 

Part. Spec. Abth. IV. Abf. I V. pag. 74.1] 


C'eft-à-dire, 


Lettres de GuiLLaume Duc de Brunswich § 
par lesquelles il remet ES transporte à Henrı 
le Jeune fon. Frere, pour lui ES. fes Hoirs máles y 
tous les Droits d' Hommage , de Fidelité > & au- 
tres Devoirs qui lui appartiennent fur les Nobles y 
Prélats, & Villes du Pais. A Wolfembuttel le 
16. Novembre 1535. 


Rt von SOtes Gnaden Wilhelm Heron sit Bratz 


febweig und étmneburg oc. feligen Herkogen Heinrichs Soh- 


fien/ Spergogen Julio zu Bramfeweig folchen Erb> Vertrag 

tind Dereinigung in allen und jeglichen feinen Morten/ Clau- | 
ful /, Punéten/ Articaln/ Meinungen und Begreiffungen/ | 
als Kom. Keyfer gnediglich confirmitt und beftettet/ confirmi- | 
ren uno beftetigen den aud) Iiemit/ von Rom, Keyferl, Madt y | 
Dollfommenbeit wiffentlidy frafft diefes Brieffes/ mepnen/ | 
fegen und wollen auch / daB obgemeldter Bertrag in allen obbe= | 
geiffenen feinen Borten/ Claufulen / Punéten/ Articuhy Meys | 
nungen unb Begreiffungen/inmersund anfferhalb Gerichts Freff: 
tig und mächtig feyn/ und in alleemaffen der begriffen und ver 
Teibe tfE/ von jedein Theil fiet und feft gehalten und volfmogen 
werden foll/ von allermanmglichen unverhindert/ bod ung unb 
dem Heil. Seid) an infer Obrigkeity und fonften menniglid) an 
feinen Rechten und Gerecheigteiten umverget far und umfdyedlich/ 
amd gebieten darauf allen und jeglichen Churfürften/ Fürften/ 
Geifil. und Weltl. Pralateny Gra ffen/Freyert/ Herveny Site 
Knedhten/Qauptlenten / Sand DBögten / Pflegern / Borwefern / 
Ampelenten/ Gdjultócigen / Brirgermeifterns Kathen/ Brive 
gern/ Gemeinden/ amd fonft allen andern unfern mb des Keichg 
Unterthanen und Getrenen/ in was Wiirden/ Standes oder 
Wefens die feyn/ enftlich und feftiglich mit diefem Bricff/ und 
wollen / daß fie obgedachten Herkog Jüliam zu Braunfcweig | 
and füneburg/ 20. aud) aller feiner (bb. Erben und Nadtom- | 
men bey foldyensauffgerichteren Erb-Bereinigung genglids bleiz 
ben und fie des geruhiglich freiven/ gebrauchen und genieffen | 
laffen/ und daran nicht-irren/ hinderny beftunmeren / befmez | 
ren / noch des jemand andern zu thun geftatten/ in eine Weigy | 
als Lieb einem jeden fepe unfer und des Keichg fistwere Imgnad | 
and Straffe/ und Darzu ein Poen/ nemblich hundert Sar | 
dôtiges Goldes zu vermeiden / bie ein jeder / fo offt er freventlich 
Herwieder thete/ uns halb in amfer und des Reiehs2Cammer / | 
und den andern halben Theil der gehorfamen Parthey unabl 
lid) zu begahlen verfallen feyn/ bod) daß aus obaszeigtem Ex 
Oyerttage md Bereinigung ob gleich einer darwieber thun/ und | 
bie jebtbeftimbren Poen behalten wird/ nicht gefehritten / nod) 


he/ betennen vor uns / unfere Seibs-Erben / Grbnemen / Mache 
Founnen und menniglich/ in und an diefen offen S3rieffe/ und 
entbieten aud) allen und jeden unfern umd des Syodigeborn Suits 
fien / Serm Heinrichs des Süngern Dévéogen zu Braunfeiweig 
imb Gineburg x. Unfers Feemdlidyen lieben Bruders Drülaz 
fen/ Kitterferafften / Städten und gemeiner unfer Sandfchafft / 
niemand ausgenommen unfern gnedigen geneigten Biller ¿Us 
vor / imb verlaffen eud) in Krafft diefes Degenwertiger 
Brieffes/ fainpelich und fonderlich / gang nd gar der Sul 
bigumg/ Ende / Pflichte amd Berwandns/ was ihe det zu 
unfer Behueff Dotbgebachten unferm lieben Bruder y UM 
Scinvichen in Auffrel mung feiner (Bb. als cines fanbe 2 Fürs 
fen hievor gethan habe / und nods tego uns derhalben [útil 
Dig feyn mogen/ und weifen eud) damit an hochernielten unferre 
Tieben Brudern Herkog Socincichen und feiner $65. recte eheliche 
mannliche geibs=scheng > Erben / eudy mit folder Huldigung/ 
Eyden/ Pflihten/ und Berwandemiff/ nach Sh. bd. und 
derfelben rechten mannlichen Scibs'> Schns 2 Erben gu richten / qu 
balten/ und ihnen als techten 1ntecthanen gehorfam zu feon/ 
bod) uns und unfern mannlicjen ehel, rechten tabs: Kehns-Er- 
ben hiemit auf den Tode und Widerfall/ vorgemelts unfer 
Bruders/ und vorgedachter feiner Siebd. Erben botbebeltlid 
unft Exo-Qulbigung / alfo/ wo unfer gedachter Bruder mie 
feines Seibs mannlichen ehelichen £ehens- Erben nit mel; 
naturlidem $eben/ fondern verftorben feyn/ daß ihr cud» alg. 
dann nad) unfers £eib8 rechten mannl. ebel. Sehens = Erben/ ale 
gehorfame rechte Unterthanen und Verwandten / rid jten/balteny 
und vor emern Sandes- Fürften aufnehmet / erfennet und ge 
borfamet/ beg wir uns mit begeben haben Tooífer/ alles lane 
unb Snbalt des Erb2Bertrays/ ben wir mit bodermeltent 
unfern beben Bruder Hergog Deinrichen des Regiments / und 
Unfer Unterthaltung halber auffgerichtet haben getrewlich und 
wngefcbtfib. Zu Utd haben wir unfer Snfiegel voifféntlidy 
an diefen Brieff/ den wwe ju mehrer Bekräfftigung init unfer. 
felbft eugen Qanden unterfehrichen haben/ fangen laffat und ger 

fibeben 


ANNO 


1535» 


16.Novi 


ANNO 


DU DROIT DES GENS. 


fon qu Wolffenbiittel / mad) Chrifti anfers HERAN Gee 
wrt/ emtaufenb fünffbunbert b:pfig und fünff Sabr/ am 


I 53 je Dienflag nad) Martini, den fedgehenden Tag Novembris. 


1536. 
3. Juin, 


Wilhelm $3erfog zu Braunfehweig/ mpp. 


XCVI. 


Beverag svifehen Johann Friedrich Churfürft/ und 
Hergog Georg zu Sachfien/ durch vermictlung Land- 
graff Doilipps zu Heffen/ von wegen emiger/ uber 
den zu Grimm anno 1531. gwifehen Sóuen erganges 
nen Machefpruch) fich erhaltenen Srrungen! botref: 
fend die Seben=Dienfte] und einige zwifchen Fhnen ere 
gangene Sehriffe-weehflungen. Gefchehenzu Naume 
burg/Sambjtag nad) Exaudi 1536. [Lunic, 
Teutfch. Reichs- Arch. Part. Spec. Continuat. 
II. Abtheil. IV. Abfatz 11. pag. 267. ] 


C'eft-à-dire , 


Accord moyenné par PuriiePE Landgrave de 
Hefe, entre Jean Friperic L£iedeur 
de Saxe, €? GEORGE Duc de Saxe, fur quel- 
ques Diféreus furvenus entr'eux à Poccajton de la 
Sentence Arbitrale renduë à Grimme l'an 1531, 
ES du fervice des Faffaux. A Naumbourg le Sa- 
medi après le Dimanche Exaudi 1536. 


O53 Philips von GH Gnaden/ Sandgraff zu Heffen/ 
Graff zu Cakenellenbogeny 2e. Betemen hiermit an dies 
fen Brief) bag (id hiebevor über den SDtadptfprud mb Grim 
mufdjen Ojertragt / ywifihen den Hodhgebohrnen Fürften/unfern 
freundlichen Tieben Dettern/ VBrtider/ Oheimb und Better / 9er» 
ren Soham Friedzich/ des Heil. Nom. Nerds Erk-Matfchalet 
und Churfürften/ und Dern Georgen/ Gevettern/Hergogen zu 
Gad)gen/ Sandgraffen in Düringen und Darggraffen gu Meif- 
fen/ Serungen und Gebrechen begeben haben / von wegen nad» 
gemeltee Saden/ derhalben anfanglid) zwolff Kathe uff den ufz 
gerichteten Madtfprud zu Redyte niedergefepee worden fein/ amd 
als fie befunden y baf foldye Handelung Sbnen gu verfpredser zu 
fwer/mit Wiffen obgemelter unfer Better / Bruder /Dheimb 
und Detters/des Churfürften unb Herkogt Georgens zu Sad fen/ 
noch zwankigE Perfonen zu ihnen gezogen / und die ¿wo und buy 
und deepfigt Perfonen/ von Graffen/ SKitterftbafft/umb Stad- 
ten/ swifthen beiden Shr. Liebd. fo viel gehandelt/ daß fte eine 
Notel eines Bertrages / ungefehrlichen nachfolgendes Snbalts / 
begriffen; und beiden Chur z und Grirfien sugefcbictet habeny umb 
aber doch drefelbige/ uf fürfaltende Derhinderung / gut. endlichen 
Oyertrage nicht bangen mogen/ dardurd) folder Handel an ting/ 
<anbgraff PAL gelanget ift: Als haben Wir obgemelter 
Landgvatf Philip einen Tage gegen Naumburgt ernannt/ und 
givifthen beiden Theilen fo viel gehandelt/ bag Wit mit Shren 
guten Wiffen und Willen ganflid) und geuntlid) vertragen haz 
ben/ wie hernad) folget : 4 

Nehmlich/ welcher tinterthan/ von Adel/ unter, dem obgez 
nannten git einen fegfafftig / unb es in ber sXeligion 
für feine Perfon nicht alten vou / wie es fein Landes-Frirft gee 
halten haben will/ ber foll fan Guth verfauffen /bod) den Diitz 
belehnten ihe Rede und Gerechtigkeit unbegeben/ und ziehen/ 
wo es thine gelegen; Wo er aber des befthiveret ift/ oder es 
finde fein Guth uf einen Anfall/ ba nue eine ober ¿wo Per- 
fonen verhanden/ darumb es der selm= Herr zu vergunfiigen be- 
fobwerets So foll er feinen Sandes=Fürften das sehn-Guch mit 
einen Ritrermáfigen Mann beftellen/der dem Landes-<Erieften zu 
Dienft nd Gehorfamby dieweil ex m der Verwaltung ift/ und 
fein Will mit Pflichten verwandt/ und feine Dinfte alle Wege 
mit fo viel Pferdten/ als ev zu dienen febuldig / und den eos 
fain mit den Unterthanen des Guths tbue und halte / wie es der 
Fürft in feinen Lande mit ber Religion und andern gethan und 
gehalten haben will / und fot der Sehntrager fidy mit dem 9Reib 
und Kindern! dan ir umb ober in benfelben feinen Gti. 
fern wiffentlid, niehe enchalten/ die Abnugung aber feiner Gti 
fet / wortiber er Beftellung hat / magt er nach feinen Gefallen 
gebrauchen y aber die Bey 2 und gefambte gehn fol cin ieder sFrvft 
des andern Unterehanen/ vermoge des Machtfpruchs / uf gez 
wöhnliche schm- Pflicht Leiben/ ungeachtet weldyer Religion fie 
weren. Doth wo ein Siá aus Kraft der gefambten gehn unter 
den andern Frirfien zu Fall Fame ; So foll es der gefambte Sehnträz 
ger / (wie im nechfien Artikel gemeldet /) zu halten fuldig fein, 

Und dieweil im Machtfprudy Elarlich verfehen / wie es ber Die- 
ner halber fol! gehalten werden/ alfoyob fie gleich Shres Herren/ 
deme fie dieneten / Religion nicht weren / das foll gehalten werz 
den umd bleiben/ Saut des Machtfpruche/ bod) follen fre ihres 
Abwefens in Gleichnuß / wie vorgemeldet /) Ihre Güter / bet 
Dinft und Gehorfamb halben’ beffetterr. 

Ton. IV. Pan T. Il, 
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Dieweil aud der Churfücft zu Sadhfen fidy mehr dam ees ANNO 


in den Acten und fonft hat vernehmen faffet/ das ©. b. auf 
boigenante fleifige Exfundigung/ und fietige Befragung / nicht 
haben finden mogen/ bag Doctor Sucher wieder Herkogt Geore 
gen zu Sachpen/ in der Predige/ am Allerheiligen Tage, mit 
benennung feiner Fürftl. Perfon/ wie S. tb. in ihrer $lage/ 
«ud in Schriften angegeiget/ foll auf der Cangel gebethen bas 
ben/ daß dann genannter Doctor gurher nicht geftandig z noth 
fich zu ermnern wiffes So haben Wir G5, fd. verinocht/ an des 
Ehurfürften alberaiten Bericht und Anzeige freundlic, benugig u 
fein/ alfo/ bap ferner diefer Sade mot gedacht/ unb nad) Sne 
halt des Grimmifchen Bertrags gehalten werden folf, 

Machdeine aber auch / obbemelter Rechtfertigung halbenyswi-z 
fm beiden S. £b. eblidie Sajrifften ergangens bie unter iptiit 
unfrenndliden Willen erivertet ; Ws haben Shr. $5. foldyen gez 
faften unfreundlichen Willen / uf der Berordneren von sandess 
Standen underthaniges embfiges Anfucyen/ vomebmlid) GH 
bent Almadrigen zu Ehven/ Sybr. gd, qu Fricbe/ amd Einigs 
Eeit/ aud) gu Croft und Wohlfahrt ihrer Sand umb geuche/ ge 
gen einander allenthalben falten laffen/ detgeftalt/ bap hinfire 
der feines mehr in Vimguten gedacht werden fol / fordern dag pie 
einander Freundlich, Betterlidy meynen und halten/ aud) den 
bertibreen bewilligten Machefpruch/ und darauf gefolgten Et= 
Elarung / zu Grim datiret/ allenthalben feines Subhalts geleben 
follen und wollen, 

Wo aud) ie einer an den andern qu feiner verhoften Moths 
burfft in Sadeny die Religion betreffende/ etwas zu gelangen 
gedadhte/ und eg mit den Sachen dermaffen gelegen /. daß/ wo 
einer dem andern folches ‚alsbald, felber zu ertennen gebe / uns 
freundliche Schriften gebahren möchten / fo foi derfelbe folcheg 
Dutedy ziveene feiner verfraueren Rahte/ ¿wenen des anderen ver 
trauetén Kabten anzeigen laffen/ weldye alsdann folches forder 
an ihren Sen mit Sfc und treuliden: gelangen laffen/ und 
wiedertumb des auberm Fürften Kabten davauf Antroost geben 
follen/ auf daß durch derfelben Berrdt vorkommen möchte were 
den/ damnit fie vor ibte SDetfon barlinb nicht fehreiben nod) zu 
befdywerlicben Schriften tnachfen mochten, 

Nacdeme aid) cin Artikel im Machtfptud) verleibet: Ob 
zroifchen beiden Früeften Fünffetg rungen vorfielen / tie die 
ihren rechtlichen Austragt nehmen follen? Und aber J. £b, bes 
funden/daß die vorfallende Gebredyen fhwerlich in Sabres Frifk 
ihre Derterung erlangen formen; Als haben ftd) br, $b. ferner 
freundlic) vereinigt: Wo Dinfürber zwifden S. Lo, Gebrechen 
vorfielen/ bie vor bie Zwoljf Rahte zu Recht gereichen folten / 
und aber diefelben in einem Jahre nicht füglid) geender werden 
mochten; Go follen die Zwolft Miedergefegten Macht und Ges 
walt baben/ nad) Gelegenheit unb Nothdurfft ber fireitigen Sas 
then bie Inftanz der Kahrsssgrift au erfirecten/ doc bafi die Sas 
dhen von der Zeit an / da bie Klagen gu Recht angeftellt /in zweyen 
Sahren gum langften gedrtert werden/ alles unfehädlic) obs 
Derithrten = achtfpruch / und darauf gefolgter Erklärung / wels 
ches altes ftett und feft bleiben/ und gehalten werden fot. 

So viel denn belanget die Beddul/ Schrifften/ Wiederfähriffs 
ten und wieberwärtige Qandel/ fo die beide Fúrfien nad) dev 
jüngften geipziafchen Spandlumg gegen einander gehabt haben / die 
follen aud) auf unfer Sandgraff Philips $b. als tnterhandlers / 
freunblidb/ GHtt zu {ob und Ehren, beyden Partheyen felbft 
zu Nuben und gemeinen Frommen / Sandfchafft zu Gnaden und 
Guten/ auch zu Erhaltung gutes Friedes/ bengeleget fei / und 
hinforder im Argen und Anguren nicht gedadye werden. Und das 
mit follen fie von beiden Theilen vor fid) und Sle Erben obbe> 
melter Gebrechen gútlic) vertragen fein und bleiben / ohne alle 
Gefehrde/ und def zu Ubréund algo haben wir Sandgraff Phi 
lips obgemelt unfer Secret-SSnfiegel an diefan Brief ges 

angen. 

i n Wie von Gottes Graben Soha Friedrich/des Heil, 
Kom, Reis Ersmarfehaleé und Churfürft/ von wegen unfer / 
und unfers freundlichen lieben Bruders/ Nerkoge Zohan 
Ernften/ md Georg/ Gevettern / $yeráogen zu Sadıfen/ Sand» 
graffen in Düringen/ und Marggraffen zu Meiffet/ bekennen 
an biefent Vrieff/ vor ung/ und unfere Exrben/daß ganelter Bers 
frag£/ und alles / das darinnen begriffen tft/ mit unfern guter 
Wiffen und Willen, abgeredet und aufgerichtet ift. 

Gereden und geloben devobalben bey unfern Fürfil. wahren 
Morten und Glauben/ alles dasjenige, fo darinnen verleibet 
ift/ fit und feft zu balten/ zu volziehen und zu volnfirecen / 
auch datwieder nif zu thun/ nod) zu fehaffen gethan zu 
werden, 

Deffen qu ttbrfunb haben Wir amfce Fürfil. Snfiegel attd) an 
diefem Brieff gehangen / weldyer gweeite gleidss Lauts gemad)t / 
und idem Theil einer Ubergeben worden ft. Gefehehen wid bes 
félaffen zu Naumburgt / Sambftagt nad) Exaudi, um taufend/ 
fif bundert/ fecha und bxepfigfien Sabre. 


XCVII. 


1536. 


Declaration d'ANTOINE Duc de Lorraine 5 2 7.Juill. 
Francors Ll Roi de Frame, qui hui avoit armor 
oëroïé des Lettres de neutralité, pour [es Pais xv Lom» 


€S Seigneuries, durant la Guerre dudit Rot, con- 
tre l'Empereur Cuarues V. qu'il n'entend,au 
moyen desdites Lettres y aucunement préjudicier 

V que 


RAINE, 


Anno 
1536. 


7. Juill. 
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CORPS DIPLOMATIQUE 


aux Droits du Roi, ni aux Seigneuries qu'il tient | perturbandam Pacem publicam. incitari, patiamini , 


de Sa Majefié, en Rejfort de Souveraineté. 
Luneville , le feptiéme "Tuillet 1536. [Frr- 
DER. Leonarp, Tom. II. pag. 396.] 


NTOINE, par la grace de Dieu Duc de Calabre, 

de Lorraine, & Bar, Marchis, Marquis du Pont, 
Comte de Provence & de Vaudemont, &c. À tous 
ceux qui ces prefentes Lettres verront, Salut. Com- 
me le Roi mon Seigneur, par fes Lettres Patentes don- | 
nées à Lion, le vint-cinquième jour de Juin dernier 
paffé, & pour les caufes & confiderations à plein men- 
tionnées en icelui, ait été content, & de fait nous ait 
oétroié de grace fpeciale, d'autant qu'il lui peut com- | 
peter & apartenir, que tous & chacuns nos País, Ter- 
res, & Seigneuries de Lorraine, & de Barrois, & Gar- | 
des anciennes, demeurent neutres durant la Guerre} 
múé, & ouverte entre ledit Sieur Roi, & (1) l'Empe- | 
reur, & tant & fi longuement qu'elle durera, & après | 
que ledit Empereur y aura confenti, en declarant par 
nous, que n'avons entendu, & n'entendons prejudicier 
aucunement aux Droits, Autoritez , & Prééminences 
qu'a Monditfeigneur le Roi és Pais, Terres, & Sei- 
gneuries, que nous tenons de lui en Reffort & Souve- 
raineté. Savoir faifons, que voulant entretenir ladite 
neutralité de nôtre part, & en jouir comme il eft acoû- 
tumé faire en tel cas, avons dit, declaré, & promis, 
difons, declarons, & promettons, que par le moien 
d'icelle, n'avons entendu, & n'entendons aucunement 
prejudicier aux Droits, Autoritez, Prerogatives , & 
Prééminences apartenans à Mondit Seigneur le Roi, 
és País, Terres, & Seigneuries, que tenons de lui en 
Reffort, & Souveraineté. En témoin de ce, nous 
avons figné ces prefentes de nôtre main, & à icelles | 
fait mettre nôtre Scel. Donné à Luneville, le feptie- 
me jour de Juillet mille eing-cens trente-fix. Signé, 
ANTOINE. Et fur le repli: Par Monfeigneur le Duc, | 
Use, les Sieurs de PIERREFORT, & Prefident de 
Lorraine prefens. Signé, MENGIN, ES feellé fur 
double queñe en cire rouge Et acôté, Regiltrata. 


| 


(1) Antoine avoit marié fon Fils aîné à Chriftine Fille de Chrißßierne | 
Il Roi de Danemarc, & d’/abelle, Sœur de l'Empereur, 


XCVIII. 


Littere CaroL1V. Cefaris ad PRINCIPES 
€ Srarus ImpErI1 Religionis caufé col- 
ligatos, quibus eis affirmat ES [pondet fe promis- 
Jam ES confirmatam Pacificatiouem nunquam vio- 
laturum ac potius eam fideliter obfervaturum effe 
Date Sibilie die 7. Juli 1536. Cum R xs- 
PONSIONE prefatorum Colligatorum. Date 
9. menfis. Septembris anno Domini1536. [Gor- 
DAsTI Conftitutiones Imperiales. Tom. IT. 
pag. 178.] 


CAROLUS Dei gratia Imperator Romanas , femper 
ae | 
Auguftus Fe. | 


LLUSTRES, cari Confanguinei, Eleétores & alii 

Principes ,. ac item generofi, nobiles, prudentes, 
dileéti fideles. Etfi vobis ante hac, tum per Literas, 
tum per Oratores noftros fepius fignificavimus, & re 
ipfa quoque teftatum reddidimus, quod non folum ad 
retinendam publicam pacem & tranquillitatem , in Im- | 
perio Germanice Nationis, & ad omnes discordias, ac | 
controverfias, prefertim in caufa Religionis ac fidei, | 
qualibus ac pacificis rationibus ac viis tollendas, pro- 
penfi fimus, neque propterea quenquam vi aut armis 
invadere, aut opprimere, fed multo magis promiffam | 
& confirmatam Pacificationem, vobiscum & cum ves- 
tris conjunctis initam confervare cupiamus, Tamen 
quoniam ad vos, licet falfo, referri & fermones fpar- 
gi accipimus, nos eo effe animo, ut predictam Pacifi- 
cationem prima quaque occalione violare, vosque ar- 
mis adoriri velimus, non duximus pratermittendum, 
quin vos iterum hisce Litteris premoneremus, ne is- 
tiusmodi confictis & falfis rumoribus fidem adhibere- 
tis, fed potius ut certo ftatuatis nos promiffam & con- 
firmatam Pacificationem confervaturos, & contra hanc 
nemini, Religionis feu fidei gratia, bellum illaturos , ne- 
que ad ullos motus aut feditionem, in Imperio, occa- 


| magna cum leticia, & voluptate easdem legimus , m: 


4| quemadmodum hoc omnino de vobis fperamus, Nos- 
7 | que hoc ipfum, præterquam quod vobis,& veftris Sub- 
ditis bono erit, gratum & acceptum habebimus. Dae 
te Sibilie V Il. die menfis Julit, Anno Domini, &c. 
XXXVL 
trorum X XI. 


Imperii noftri X VI, & Regnorum nos- 


CAROLUS, 


Ad Mandatum Cefaree & Catholice 
Majeftatis proprium. 


OBERNBERGER flt. 


Illufiri Joannı FaipERICO Dui Sax 
Landgravio Turingiz , ES Marchioni Misni 
Sacri Romani Imperii Archi-Marfcallo , noftro 
charo Con[auguineo , € Principi Eleëtori, Et 
aliis Principibus , Comitibus , Civitatibus ejusdem 
conjuutlis, in caufa Religionis, univerfs ES fin- 
gulis. 


RESPONSIO. 


Nvicrissrme ac Potentifime Imperator, Do- 
mine clementiffime, Veltre Cefaree Majeltatis Li 
teras, datas Sibilie V I. die menfis Juli, ad nos uni- 
verfos & fingulos, in caufa Religionis ac fidei com. 
junétos, fcriptas, Primum ego Ele&tor Saxoniz , Dein- 
de nos reliqui, cum debita reverentia accepimus, ac 


ximasque-agimus & habemus Veftre Cæfarez Majeftati 
gratias, pro tam benignis, ac plane Cæfareis promiflis, 
quoque videlicet , nihil aliud nobis de Veftra Cæf. Maj. 
perfuadere debeamus , quam quod antea quoque Veltra 
Majeftas, tum Literis, tum per fuos Oratores, nobis 
fignificavit, € promifit, Nempe quod Majeftas Veltra, 
tantum ad retinendam Pacem ac tranquillitatem publi- 
cam, in Imperio Germanice Nationis, & ad omnes 
discordias ac controverfias, prefertim in caufa Religio- 
nis ac fidei, «quis, ac pacificis rationibus, & viis tol- 
lendas propenfa fit, neque quenquam propterea vi aut 
armis invadere vél opprimere, fed multo magis pro- 
miffam & confirmatam nobiscum Pacificationem 
confervare cupiat, &c. Quanquam verd nos, 
quantum ad Veftram Caef. Majeft. ut fummis 
laudibus dignifimum Imperatorem, attinet, nihil du- 
bitavimus , quin Majeftas Veltra eam ipfam Pacificatio- 
nem, in quam clementer confenfit, ac de qua conter- 
vanda, cum Literis, tum per Oratores fepius nobis 
fpem fecit, & promilit, minimè violatura effet, tamen 
Veltram Cæf. Majeft, pro noftra erga eandem obfervan- 
tia, atque obedientia celare non poffumus , per aliquod 
jam tempus, relatum nobis elle, Veltram Caf. Majeft. 
quzdam inclementer adverfus nos, fuos Subditos, mo- 
liri. Adhec, quod à Veftræ Cæfareæ Majeftatis Ca- 
mere, & Rotuilenfi judicio, contra predictam Pacifi- 
cationem , quibusdam noftrorum, abrogatis, füspen- 
fis, & nihili ipforum proceffibus, fumma gravamina 
hactenus illata funt, Que quidem res, nobis non exi- 
guam follicitudinis & fuspicionis caufam prebuerunt, 
Verum predi&z Majeftatis Veltre Literz, & promitfa 
nobis omnem follicitudinem adimunt. Non enim am- 
bigimus, quin Cæf. Majelt. Veitra, tum quantum ad 
confervandam Pacem publicam attinet, tum alioqui 
etiam, fe pro eo ac promifit, & Majeftatem Veftram, 
ut Principem publice tranquillitatis amantiffimum de- 
cet, fe clementer erga nos geret. Neque fe per nos- 
tros adverfarios à nobis abalienari patietur, Quemad- 
modum hoc de Veftra Cæfarea Majeftate nobis perfua- 
demus, & poft Deum, fummam fpem & fiduciam pu- 
blicæ Pacis, in Veftram Majeftatem ponimus. Ac fi 
qui diverfum de Majeltate Veltra ad nos retulerint, iis 
juxta hanc Majeftatis Veltre poltolationem ac promis- 
fum, fidem non adhibebimus, Et Deo juvante, ita nos 
geremus erga Cefaream Majeftatem Veftram, ut ea ni- 
hil aliud quam debitam obfervantiam & obedientiam in 
nobis perfpeétura fit, utque intelligat, nos publice Pa- 
cis & tranquillitatis , tum amantiffimos effe, tum nihil 
minus quam ullam Reipublice perturbationem aut Bel- 
lum, cupere aut velle. 

Porro aurem licet & multorum relationibus, & item 
ex quibusdam chartis excufis typis in Germania, accipi- 
mus, quod flagitante Majeftate Veftra, Paulus Ponti- 


fionem prebituros effe. Amanter & benigne petentes, 
ne vobis à quoquam diverfum perfüaderi, aut vos ad 


fex tertius, Concilium generale Mantuam indixerit, 
nos- 


ANNO 
1536. 


D U :D'RNOANT 


ANNO nosque ex iis intelligere non poffumus, qua ratione pro | 


1536 


6, Août, Detglcich swifthen der Sandfchafft in Karndten cies ] 


* fiis, id Concilium videri poflit liberum & Chriftianum, 


dirimendis fummis in Religione Chriltiana Controver- | 


& non magis fufpe&um, & partiale, quàm multa prio- 
ra Concilia Pontificum extiterunt. Tamen hanc habe- 
mus fpem de Cæfarea Majeftate Veltra, ut Imperatore 
Chriftianiffimo, quod eam cogitationem & rationem 
fuscipiet, ut illa Controverfia Keligionis, ad veram ac 
ftabilem Concordiam, divino Verbo confentaneam , re- 
igatur, neque fufpeétis aut partialibus hominibus, 
maximarum iítarum caufarum Judicium permittatur. 
Nam nos quidem nihil magis publice Concordiæ pro- 
faturum arbitramur, quam fi generale, Chriftianum , & 
liberum Concilium, cujus Veltre Cæfereæ Majettatis 
Pacificatio, & item multa Majeltatis Veltre & Imperii | 
Decreta mentionem faciunt, in Germania inftituatur, 
cujusque celebrandæ fpe, nos jam antea voluntatem , 
& fententiam noftram, Veltre Cæfareæ Majeftati de- 
claravimus, præfertim in illo Refponfo , quod ante 
triennium, Majeftatis Veltre Oratori, qui unà cum 
Clementis Pontificis feptimi Nuncio , quosdam nos 
trum convenit, dedimus, & ad Veftram faream 
Mayeftatem haud dubie perlatum fuit. Ac faxic Deus 
Optimus Maximus, ut folum honor & gloria nominis 
ipfius queratur & illuftretur, & faluti Ecclefie Chris- 
tianæ confulatur, quemadmodum nos fore fperamus, 
utque id fiat in Ecclefiis noftris, quotidie orationis & 
preces haberi curamus. 

Que quidem omnia fingulari obfervantia, erga Cæ- 
faream Majeftatem veltram, refcribenda duximus, cui 
ut Domino noftro clementiffimo noftra debita obedien- 
tia & officia perpetuo conftabunt. Bene valeat Ma- 
jeltas Veltra. Date nona die menlis Septembris, An- 
no Domini, M. D. X XXVI. 


Veftre Cefaree Majeftati 
Fideles € Subditi 
Princeps Elector Saxonie , À alii: Principes, ac Sta- 


tus Imperii, in canfa Religionis conjuncti. 


XCXIX. 


Dann Mattheuns Erg-Bifchoffen su Salgburg durch 
verordnete Kayferl. Commiflarien , pon wegen Der: 
febuticber Erfcheinung des ebbenanten Erg. Difchoffs/ 
und deffen Succefforum vor denen Sand-Rechten in 
Sármbten | des Iunbalts | daß felbter noch feine 
Succeffores dor benannten Land» Recht zuerfcheinen 
nicht fehuldig fep wann jemand zu jenen eine anfors 
derung hatte! fondern deren Digdom zu Friefach 
ftatt ihrer beblaget werden folle. Sefchehen zu Kia 
genfurt den 26. Uuguftir536. [ Lunic, Teutích. 
Reichs- Archiv. Part. Special. Continuat. I. 
Abfatz V I. von Defterrcic). pag. 182.7 


C'eft-à-dire, 


Accord moyenné par les Commiffaires Imperiaux , 
entre les Etats de CARINTHIE, © Ma- 
THIEU 4rchevéque de Saltzbourg fur les Difé- | 
rents furvenus au fujet de la Comparution per[on- 
nelle dudit Archevéque par devant le Tribunal de 
On y convient que ledit Archeve- 
que, ni fes Succeffeurs après lui, ne feront point 
tenus à cette forte de Comparution, ES que fi quel- 
qu'un veut les appeller en Fugement , la Citation 
devra être adreffée à leur Capitaine à Friefach, 
lequel comparoitra ES répondra en leur Nom ES 
place. Fait à Clagenfort le 26. d' Août 1536. 


IBS bernad) benandt/ Beit Welker von Eberftaín/ fanbgz 

— Hauptmann / and Chriftoph den $aaf Bigdomb in 
Kharndten. Vetamen/ nachdem fid zwifchen dem Nodwri 
digften Zürften und Serm Hern Mattheufen/ der Heil. 
mifehen Kirchen VifhofF/ Cardinaleny Erg-Bifehoffen ju Salk- 
burg/ und degaten des Stuels zu Rom/2c. unfers qnebigften 
Hera an aimem : und einer Erfamen Sandfthafft des Erf- 
hergogthumbs Kharndten/ anders ehails / von wegen des perz 
fohnlichen erfebcinen vor dem fauberedbten bafelb8/ Sjerungen 


DES GENS. 139 


Reidhs/ qu Germanien qu. SHungarn/ Bóbeim/ Dalmatien / 
Etvatien/ 2. Konigy Snfant in Hifpanten/ Erh=Serbog zu 
Defferveidy/ Herkog zu Burgumdiyzu Steyer/ KpdendtenyCrain 
und Würtenberg/ 2, Grafe zu Tyrol/ ic. unfer allergnedigfter 
Herr/ ung auf den júngft gehaltenen Sandtag Jubilate, fo von 
hocpgedachter Konigl. Majeftar/2c. gen Gsanct Beit in Karnd- 
ten angefegt/ und dafelbft gehalten worden ift / gu Commiffarien 
und Underhandlern verozdent/mit Snfvuction und Befehl / vis 
fehen obgemeldtem unferm gnadigfien sperm von Galfburg/und 
aime Exfamen $anbfdbafft gütlih Handlung, zu pflegen/ tmb 


| Dieweil aber auf folchen sandtag/ nichts verfänglic)s ausgericht 
| worden/ fo hat ihr Kom. Kon, May. x. ainen andern Tag / 


nemlich auff ben ain amd gwangigflen Tag dies Monats Aus 
gufti,/ Der gen Clagenfurt angefegt / und uns wiederumb zu Lin 


| terhandlern verordnet / mit Befehl allen Fleiß fürsuwenden / daz 


ANNO 
1536. 


mit angeregte Srrung hingelegt/ und gutltd vergleicht werde, 7 


Demnach fein gemeldtes unfers gnedigften Herren von Saléburg 


| Gefandten und Ráhte / benendtlidy der Ehrwirdig/ aud die 


Geftrengen Hochgelehrten und Edlen/ Herz Ambzoft vom Sams 


| berg zu Sneeperg/ Thum-Decyant und Official stt Sulgburg / 


yranciBt von Thannhaufen/ 2. Xitter/ Kom. Kanf. md Kon, 
May. 2, Rathe/ Hauptmann und Bisdomb zu Friefach/ Miz 
claus Rybeifen/der Rechten Doctor/ Pfleger zu Gemondt/ aud) 
ainer Exfamen gandfehafft in Sbámbten geordent Ausfihuß/ 20 
vor ung erfübienen/ die wir gu beederfeit in ihrem an und fürs 
bringen vernommen/ daß wir denmad) diefe Grrung mit beeder 
thatl Willen/ Willen und zugebeny nad) fletpiger. gebrauchter 
Unterhandlung/ auf nachfolgend Mittel qutd) verglichen und 
vertragen haben: tmb nemblid) / bag nu hinfüran/ benaubtlid; 
ainhundert und ain Sabr/die fid) zu Weyhenadhten des 153 
Sabr fehierift anfahen/ ber iefig nod) bte nach Fommenden 
Bifthoff zu Salkburg/ auf jemands Klag ober anruffen/ vot 
dem fanberedyten des Erg=Sergogthumbs Khamndten SPerjobne 
lid) gu evfebeinen/ oder zu antwoztten nit fübulbig fepn fotien / 
fondern wer zu feinen $. ©. oder derfelben Nadtommeny umb 
Güter und Gachen/ die voz biefem Sandrechten zu rechtfertigen 
gebühren/ und tm Land gelegen fein / Sprüdy und Anfordes 
tung hat / oder Fünfftiglich gertinne / bet fol oder mag jederzeit 
feiner 5. 5. Hauptmann oder Bifdomb zu Friefady ber ain ges 
borner Adelsinann fein folle / welchem aus men ithe ty. ©. den 
Gewalt geben wirdet / beklagen, Derfelb Hauptmann oder 
Oigdomb follen ainen Erg- Boff zu Salkburg im Rechten 
vertretten/ als ob fein 5. O. felbs perfobnlid) entgegen wars 
Recht nemen/und geben: Desgleichen wo aud) ain Er: Bifeho ff 
zu Galgburg / qu den Landes > Seuten/ obet andern des Ertys 
Sertzogthumbs Kharndten zu fprechen het / fo foll und mag in 
‚gleichem Fal/ ain Hauptmann oder Oxitgbomb zu Friefady dies 
felben yor jhren ordentlichen Sandsrerhten und Gericht fürnehe 
men unb beflagen/ auff welche Klagen die $anbleut / und ander 
ainem Saltzburgifchen Hauptmann oder Bitzdomb zu Friefach/ 
in allermaffen Recht zu nemen und zu geben fdyulbig fein follen / 
wie ain Hauptmann oder Bitzdomb von ainen Ertz-Bifchoffen 
von Galtzburg wegen verbunden iff: Und was alfo mit tirtel 
und Recht ieberseit erhalten/ demfelben folle durch bie ozdent= 
liche Obrigtait gebtrliche Bollsiehung befehehen/doch jedem thail 
die Appellation, tmb ander Vitel des Kechtens/ fir die Kon, 
May. oder berfelben Kegierung der Te. Deft. Lande/ vorbehalten/ 
damit aber die Ordnung Recbtens gehalten umb ain icber Haupts 
mann ober Bitgdomb ame Dern von Galtzburg / defter flats 
licher in Rechten vertretten / und alfo Recht nemer und geben múg/ 
fo iff bedinglid) abgerebt/ und bewilligt/ daB tetziger unfer 
gnadigfter Herz von Saltzburg/ in Zahrssgrit/ feiner (y. ©. 
Thumbprobft dafelbft/ oder wo der mit fueg nicht gefchickt mers 
den möcht/ feiner $. S, Thumb-Dedhane/ und wo ber aud: 
nicht erfeheinen £onnt/ amen anfehnlichen nambafften Thumbs 
Hern aus dem Capitel zu Saltzburg/_darzu des Adels/ ainen 
treffenlichen Landmann aus dem Cotifft/ tmb ainen aus feiner 
F. 6. Rath /3u bem fandsreren in Sbambten verozbnen fotl/ 
mit dem Befehl und Gewalt/ daß fie un Namen feiner F. ©. 
vor offenem Rechten / den gegenwertigen / und die Ftinfftigen fet 
net E G. Hauptmann oder DBictidomb su Friefach die des 


| Stiffts Güter in Kharndten/ in eit feiner 1$. 6, aus ihnen 


erfiejen wirdet/ volmachtigen Gewalt/ mit gebubrlicher Rati- 
fication affer feiner F. ©. Klagen und Antworten/ fo diefelbert 
in gandsrechten mehrgemeldts Ertz-Hertzogehumbs Sbarnotert 
zu thuen haben / am Gerichtsftab tibergeben /und ihren febrifftz 
lichen Gewalt/ ber unter des Serm Ertz-Bifchoffen von Saltze 
burg / aud) des Capitels Sigeln verfertigt fein folle/ ater Sands 
febafft zuflellen und úberantwozten / und wann der gedacht uns 
fer gnedigfter Herr von Saltzburg/ aud) feiner ty. G. Nach- 
fommen/ in den obgemeldten hundert und ain Jahr aíner /odet 
mehr Todes vergeben / wann/ umb als offt es fid) sutrug/ fo 
fof ber NachEommend und regierenb Ertz-Bifihoff/ aud) m 
Shahrs-Frift / nad) Angehung feiner 5. G. 3Xegierung/ den 
Thumprobft / wo der nicht modit / den Thumb-Dechant/ und 
wo ber aud) nicht Fundt/ alsdann ainen anfebnlicien nambaff= 
fen Thumb-Heren aus dem Cayitel / darzu ginen Sandmann 
des Stiffts/ unb ainen aus feiner F. (S. Rather verordnen / 
und bie Klagen und Antworten voz Gericht/ am Gerichtsftah 
in alfermaf / wie voz angezaige ift/ úbergeben/2c. Entgleichen/ 
wann fid) begicbe/ daß ames Sperm von Saltiburg Haupts 
mann oder Ditgdomb zu Friefach / ber wie obfieher /ben Swale 


| von feiner Gy. ©. haben wirdet/ “Todes vergehet/ oder aber feiz 


gehalten: Derhalben ber Alferdurcyleuchtigft Frirft und Herr / 
Herz Ferdinand Komifcher Konig/ zu allen Zerten/Mehrer des | 
oM, IV, PART. If, 


a 


nes Ampts entfetgt/ und aim ander von feiner $, Gn, in anges 
zaigter Zeit der bunbert und ain Sabr/ geordent wiirde/fo folly 
E 2 «ie 


Axno 
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29. Août. 


140 
al oft nad) befchehnem Todfall oder Veränderung / ¡der Herr 
von Salgburg fehuldig fein/ inner den nechften adyt Wochen ai- 
nen andern Hauptmann ober Bifdomb zu Friefad)/ bem ibt | 
$. ©. Gewalt geben will / zufegen/ derfelb SQauptmann/ ober | 
Difoomb/ ber wie hievor gemeldt/ain gebomer Adelgmann fein | 
foll/ foll in allermaf von des Herm von Salgb, wegen / in Zeit | 
feiner &. G. Regierung qu Hagen und zu antwortten habeny als | 
hette er bic Ubergab vor Gericht am Stab obvermelter maßen 
angenommen, Wo aber ain Her von Galgburg in gemeldter 
Beit Fainen Hauptmann, ober Bitgdomb fetzen/ oder verordnen 
wurde / fo follen und mügen nichts weniger /des von Salgburg 
wider und gegenpartey im Keeten/ wie Sandesrecbt ift/ auff | 
vorergangen Geridhtlidy Qandlung/ und vorbefthehen Ubergab 
Zu procediten und zu verfabren /Fug/ Drache und Recht haben; 
Es fol aud) darauf wie Sandsrecht ift/ gericht werden/ und 
die Execution volgen/ und fo das geftbicht/ foi ain £ 
GSGaltyhurg / in Zeit feiner Segierung/ fervern ober mebrern Gez | 
Walt tiberzugeben nit fébulbig fein: fondern fol alfo in folder | 
regierender Beit / mit Kechtenehmen und geben gehalten werden/ | 
allerma fier wie oben begriffen if. Desgleichen foll es auch durch) | 
ainen Hauptmann ober Ditibomb zu ;Sviefad) / im Falls wo | 
ain Erty-BifdoF zu Saltiburg mit Tod abgieng/ und bis ain 
anderer ermbblt und confirmirt voirbet / mit Recht. nemen und 
geben/ gehalten werden / bod) iff zu beederfeits aud) ausdrtich- 
lid) bebinget und gemeldt worden /daB diefer Dertrag obgemel 
fer Komifeher Kon. May. rc. an berfelben Sandsfürftlichen O- 
brigtait/ und baiden thailen/ auch menniglich an ihren habe 
ben Greybairen/ DBerfebreibungen / briefflichen WeEunben / Kee 
ten / chtighaiten / alten Syerfommen und Gebrauchen un | 
vergreiffenlich/ in alweg ohn Sthaden unb Nachtail fey / baf | 
auch biefelben biemit gantz umbegeben / und durch, verfeheinung | 
ber ainhundert am Sale / niche verjabrt mod) praferibice fein/ 
nod) werden fotfen / imb nad) verfcheinung der vielgemeldten bunz | 
bert und ain Sabe / folle diefer Contract und Bertrag erlofchen | 
und auffgehebt fan. Des zu wahren Mekund/ haben wir obs | 
genannbt/ Beit Welter Lands -Hanptnann/ und Chriftoph | 
von $aaf Ditzdomb in Rharndten/ als RKonigliche perozbent | 
Commiffarien und Interhandler / unfer Snfiegel hieran gchanz | 
gen / und zu mehrer GeseugniF der Saden/aud) zu fteter Yale 
tung/ haben baid thail/ nemblic) infer gnedigfter Herz von | 
Saltzburg/feiner 5. (5, und derfelben Thumb Capitel zu Galtz- | 
burg/ ihre Snfiegeln hieran gebangen/ und von vielgemeldter | 
ainer E. gandfthafft wegen / der Hochrwirdige Grirft/ aud) bie 
Ehrwürdigen/ Geftrengen/ Edel /¡Deft/ Herz Philips BifehofF 
zu Savandy Herr Sebaftian / Abte zu Ditving/ Ser. Chrittoph/ 
Ihom-Probft und Ertz-Priefter zu Gure/ Herr Ebriftoph 
Welszer von Eberftain der Elter/ Herr Wolff von &eutfdad/ 
Her/ Moritz Rumpff von Buelrog Ritter /und Ulric) von Er> 
naw Hochgedachter Kon. May. at. Rathe/ ihre Snfiegel aud) 
hieran gehangen, Gefdhehen zu Clagenfurth den 26, Tag des 
Monats Augufti/ Anno Domini, funffzehenhundert und im 
feds und deeipigifien. 


C. 
Anderiveiter vergleich zwifchen der Sandefchafft Kätnd- 
ten] und Matthemn Ers-Difchoff zu Salgburg durch 
Kayferl. Commiffarien in pun&o einiger anforde: 
rung an benannten Er» Bifchoffen/ wie auch eines 
neuen auffehlags halberifo von thro Erk-Bifchofflichen 
Ginaben zu Grund auffgerichtet worden/ getroffen. 
Bu Clagenfurt den 27. Auguftir536 [Lunie, 
Teutfch. Reichs- Archiv. Part. Spec. Conti- 
nuat. I. Abfatz V I. pag. 184. ] 


C'eft-à-dire, 


Accord ulterieur entre les Etats de CARY NTHIE 
€? Maruteu Archeveque de Saltzbourg , par 
Pinterpofition des Commiffaires Imperiaux, au 
Sujet de quelques Dommages caufés à la Province 
par les Sujets de D Archevéque,€? d'une double Gon- 
tribution impolée par lui-même à Gmund. Fait | 
à Clagenfort le 27. d' Août 1536. 

| 

EL bernads benandt/ Beit Weltzer von Eberftain/sandts- | 

<> Haupemanı/ und Chriftoph von Lap / Bitgdomb in 

Kharndten/ bekennen offentlich mie dem Brieff/ nachdem ain 

Erfame $gandfchafft vorvermeltes Ert-HDertiogthunbs Rbarnd- 

ten/ verfchienen 35. Sars/ in der gutlichen Imterhandlung zu 

Wien auf des, Hodwürdigften Fürften und Herm Matthenfen 

der heiligen Nomifthen Kirchen SBifchoffen/ Garbinalen/ Ertz- 

Vifchoffen zu Saltzburg und segaten des Stuels zu Rom. 2c. 

eingelegt SlagefibuL / drey Artickel ober (yotberumg / nemlichen 

amd file das erft/ dag ain erfame £andichafft in vergamgnam 

Hungerifchen Krieg ives anseigens / aus Deruhrfachung weiland 


CORPS DIPLOMATIQUE 


folle: Zum andern von wegen des Nachthails und 
fo,ainer sandfchafft von deffelben Stiffts püntiftpen und aufs 
tuevifchen ttntertbanen mit dem Einzund Mberfall zu Schlading 
begegnet / und zum dritten den nemen und doppelten Aufffchlag 
zu Gmimd belangend/ gegen=tlagweif firbradyt /umd Abtuung 
dure) iren Aupfeup und Gefandten fehrifftlich und muürblico 
gebrt haben: Weleher Anforderung aber fein ty. G. nicht geftanz 
ben/ fondern angesaigt/ wie der Hungarifde Schaden lengft 
vertragen und verglichen feyn folle/ darzu ob fein sul, Gn. 
nad) derfelben Sandfchafft an ber Schladungifchen Yiderlag wes 
ber Saulo / Nath nod) That gehabt babe/ fondern Derfelben 
Zeit felbft belágert gewelen/ und ihe seth und Sut in Gefabr= 
lichfeit geftanden; So fey aud) die Serrftbaftt Gmünd fambt 
dem bemelten Auffichlag/ dafelbs ducch weiland Kayfer Mari 
milian hodlóblide Gebed;itnüg bem Stift Saltzburg/ unir 
ain anfebnlihe Summa des verfaufft worden/ und wierol 
ain erfame sandfehaffe biefe Handlung mit gutem Fug geburs 
licher Maf / aussuhibren verhoffe/ fo haben fie bod) atfein feiz 
ner y. G5. ale ain getramer Nachbar ainer fandfthafft mit nadj= 
barlıcher gútwilliger und gnebiger Wohlfart wol erfcbieffen folly 
daß fid) ain andfehafft unzweiffenlich verfehen thut/in Gittige 
feit emgeben: Derhalben dann der Alerdurchleucheigift Fürft 
und Sere / Here Ferdinand Kom, Sonig/ tt allen Zeiten Mehr 
ter des Reiche / in Germanien/ zu SQungarn/ Boheimb/Dal- 
matien/ Eroatien 2. Konig/ Snfant üt Hifpanten/ Ertz= 
Hertzog zu Defterreich/ Herhog zu Burgundi/zu Steyr/ Kharnds 
fm/ Grain unb MWürtenberg/z. Grafe zu Tyrolyzc, unfer 
alfergnedigfter Qert/ ung auff dem jüngft gehaltenen Sandtag 
Jubilate, fo von hochgedachter Kon. Dar. gen S. Weit an 
feßt und auggefchrieben worden 1/34 Eommiffarien und une 
handlern verozdnet/ mit Inftruétion und Berehl/ zw 
gemeldtem unferm gnediaften Sermon Saléburg und aüter Es 
famenSandfehafft gútlid) Handlung zu pflegen: und dieweil aber 
auf folchenr $anbtage nichts verfanglihs ausgericht worden / fo 
hat She Römifche Kon, Maj, 2c. ainen andern Tag/nemblicher 
auff den 21. Tag bit Monats Augufti / her gen &lageufurt / 
angefeñt / und ung Yoiebertmb. qu tinterbandlern verordent / mit 
Befehl aller Fleiß für zumenden/ damit angeregte Spreungen 
gütlich hingelegt und vergleicht werden. Demnad) 


fein gemeldtg 
infers qnebigfien Dern Cardinale und Erg-VBifchoffen zu 
Galkbura/rc. Nathe/ benamtlid) die Ehewürdigen / Docigez 
lebrten/ Gefirengen/ Glen und Qreften Hern Ambroft von 
Samberg zu Sdmeperg / Thum-Dedhane und Official zu Salg= 
burg/ Herz Francifee von Thonhaufen/ ac, Ritter / Römifcher 
Sap. und Konigl. Maj. 20. Nath/ Hauptmann und Biesdomb 
zu Friefady/ mb Herz Dicolaus Ribeifen Doctor, aud) ainer 
erfamen Sandfebafft des tty = Soertsogtbumba Kharndten geors 
bent Außfchup für uns exfopienen / bie wir zu beeden Seiten in 
ihrem Anz md Fúrbringen vernommen/ daB wir uns denmady 
der Sachen unterwunden / und diefe boe) Anforderung /mit bees 
der thail gutem Borwiffen. und bewilligen/ auff ain flates amd 
ewiges Ende gütlid) vergleiche und vertragen haben/allermaffen 
wie hernad) folget; nemlit)/ und ¿un erfien follen bertiet bicy 
Anforderungen / des Humgerifchen Sdyaden/ SGebladungifeer 
Niderlag und Auffftblag zu Gmund/ und alles das daraus cre 
folgt / und fid) berbalben big auff heutigen Tag zugetragen haty 
hiemit gané auffgehebt/ exlofeyen/ tobf und ab fein/ und ain 
Erf, fanbfübafft/ ihre Erben unb Nachkommen fament und 
fonderlid) Then gegen bem $, Ert-Bifchoffen u Salt 
burg feine ‚Nackommen/Stiffe/ gandfchaftt und Unter- 
thanen / fament nod) fonderlid water in ewig Zeit derhalben 
nichts mehr au fuchen/ zu forbern/ nod) zufprechen baben/ weber 
mit nod) an Xert / Geiftlich oder Weltlidy/ nod fonft in fair 
ander Weif/ alles trewlich und obngel b. Und folfe folder 
neme Auffichlag zu Gmünd den E hoffen zu Saltiburg 
ind feiner y. G. Nachkommen laut des Kaufftitels/ bleiben / 
unverbindert ainer Sandfchaffe/ ihrer Erben und Nachkommen : 
Daentgegen folle der Herr Ex ifehoff zu Saltzburg /und fi 
net $. S, Nradjfommen amer Erfamen Sandfehafft in Kharn 
ten in acht Zaren bie nechffe von nechflfommenden Weinad 
Tag anzuraiten / adhe taufent Gulden ie einen per 60. Creutzer 
angefihlagen/ und nemlich all Sabe aim Taufent/ und fo offt 
von Simbert fünjf Gúlden Bump im Land bezahlen, Was 
aber feine 5. ©. jährlich entricht/ das foll hinfix in fain Ber- 
ginnfung gerechnet werden und umb folche Schulden hauprgueg 
und Derzinnfung folle der Her Ext BiftbofF aimer. $anbftba fft 
die Maut und Aufffeylag zu Gmimd verfe Begab, fich 
aber / daß Gmtnd mittler Zeit aus des Stiffts Handen tam / 


| fo foll ein Sandfchafft auff ander des Cotiffte Guter im Land 


Bifhofe zu Salts 
von Saltzburg 
1/ zu am / sien 


umb die Summa Gelds von ainem E 
burg verwiefen werden. Wolte aber der 
foldye Eumma der 8000, fl. ‚ehe bezah 


| oder bienen Grifter / feiner Fürftliche Gnaden gefatlen mad) / 


das foll feiner Fúrfilide Gnaden aud) bevor fibt / ales 
mit ferrerin Snbalt ames Schultbrieffs/ ben fein 5. G. ainer 
Erfamen Sandfehafft umb folie 8 ft... Keinifh in Mons 
verfertígen/ und emer gandfchafft gegen uberantworttung dits 
BDertrags zuftellen foll/ ba entgegen fo fein F. G, die Bezahlung 
der Ietzten Friften ainer Sandfehafft gethan/ foll feiner (y. G. 
berfelbe Schuldbrieff mit fampt gebrivltdyer Quittumg/auch wider 
zugeftelt werden/ und alfo damit alle Sachen in ewig Zei 
gelegt/ verricht und vertragen fein und bleiben. Ale: 
ungefehrlich/ des zu warem Urtund haben wir obg 
Weltzer Lands = Hauptmann und Ehriftoph von £a 


Érts-Difboffen Bernhards loblider Gedechiniß gelitden haben 


in Kharndten/ als Commiffarit und Iinterhandler unfe 


hieran 


adens/ ANNO 


ANNO 
1536. 


9.Scpt. 


DU: DROTT DES GENS 


bieran gehangen/ tmb zu mehrer Gezeugnuß der Saden/ aud) 
zu fidter Haltung haben baid tail / nemlid) unfer gnedigfter Socr? 
von vielbemeldter ainer Erfamen Landfehafft wegen/der Sock 
würdige Fivft/ auch die Ehranivdigen / Geftrengen / Edel und 
Deft/ Herz Philipps Bifboff zu favant/ Se Sebaftian Abre 
zu Dictring/ Herr Chriftoph Thumprobft und Evty-sPriefter zu 
Gurt/ Herr Cheriftoph Weltzer von Eberftein der Elter / Ser 
Wolff von Reutfthach/ Herr Moritz Kumpff von Wuelrues 
Ritter / und eich von Ernaw/ Hochgedachter Köuigl. Majeft. 
ac. Rathe/ jhre Snfiegel hieran gehangen. Sefthehen zu Glas 
genfurt den 27. Tag des Monats Augufi/nad) Chrifti unfers 
lieben Hein Seburt/ 1536. Jahr. 


CI. 


Ernenerung und CEvftreciung des SGehnalealdifehen 
Bunos | 3wifehen Gburfürft Johann Friedrich zu 
Sachfen! Philipp] Ecnft! und Frank Hergogen 3u 
Braunfehweigs Ulrich Herkogen zu Würtemberg | 
Dbitipp Landgraf von Helfen! Barnim und Philipp 

Sergogen zu Pommery und vielen andern Siveften/ 
Ständen und Städten des Heyl. Noml. Neichs 
354 Befchiemung/ fo ferne fie Def. glaubens bat: 
ber folten angegrieffen werden. Schmalkalden am 
tag Michaelis 1536. [HORTLEDER,Yon Vive 
fachen des Tentíchen Kriegs Tom.I. Libr. VIII. 
Cap. IX. pag. 1502. Lunie, Teutíches 
Reichs-Archiv. Part. Spec. andere Abtheilung 
pag. 250. d’où l’on a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


(1) Renouvellement & Extenfion pour dix ans de la 
Ligue de SMALCALDE, conclue entre 
Jean Freverıc Eleéteur de Saxe, Put- 
LIPPE, Ernest, © FRANCOIS Dues 
de Brunswich, Uuric Duc de’Wirtemberg, 
Purtıppe Landgrave de Hefe, BARNIM, 
€? Purcippe Dues de Pomeranie, €S pla- 
fieurs autres Princes, Etats, € Villes de l'Em- 
pire pour leur commune défenfe, en cas qu'ils 
foient ataqués pour caufe de Religion. A Smal- 
calde le jour de St. Michel 1536. 


930 Gottes Gnaden wir Johann Friedrich/Hertog su Sad: 
fen/ des heiligen Komifchen Reichs Erhs Marfchale? und 
Gburfürft/ sandgraff in Diringen/ und Marggraft zu Meif 
fen/ vor uns und von wegen des Yochgebohrnen Furfien/ On. 
Sobanns Ernften aud) SHergogen zu Sachfen/ unfers freundliz 
hen lieben Bruders / Philips / Exnft / Fang / Gebrüdere und 
Bettern/ Hergogen zu VBraunfeweig und Linenburg/ Wlrub/ 
KHerkog zu A ( 
Lips / Sandgraff zu Heffen/ Graff zu Cañenelbogen/ zu Diet / 
Ziegenhain und Nidda / Barnim und Philips / Éevettern/ Her 
Bogen zu Stetin/ Pommern/der Caffuben und Wendeny Frirfien 
zu Rügen/ Grafen zu Bugtaw / Wolffgang/ Hannp/ Georg / 
amb Soadim/ Gevettern und Bruder GFurfien zu Anhalt/ Graz 
fen zu Afcanien/ und Qerm zu VBernburgt / Gebhard und Als 
Brecht Gebriidere/ Grafen und Herren zu Mansfeld / und 
$5 Meifter/ Rathmanne/ Snmmgs-Meiflr und verorb- 
Xabte/ und Gemeinheit der nachbenandten Oberlandifeheny 
Sâdbtifher umb See-Stadte/als Gotragburg/ Augfpurg/ Francs 
furth/ Cofinis, tlm Eflingen/ Reutlingen/ Memmingen/ Kemp 
ten/Éindau/Bibrady/Sfni/ Magdeburg/ Bremen/ Braunfehweig/ 
Goflar/Qannober/Gottimaen/ Einbeck / Damburg/ &tbect/ und 
Minden / befenmen hieran für uns /unfee Erben und Stadfom- 
men / unb eun Fund allermanniglid) : 


MNachdeme fid) die feuffte diefer Zeit hin und wieder gleich forge 
Vid) / gefehwinde und vorab bergeftalt erzeigen/ gutragen und anz 
fipicten / als ob man begehrte digjehnigen/ fo das helle/ Flave/ 
teme und unvermactelte Wort Gottes in ihren Füvffenthumen 
Stadten/ Landen und Gebiethen/ durds, Gnade und Berleyhung 
des Allmachtigen predigen tmb verfünbigen laffen/ dardurdy 
allerley Mifbrauche abgeffalt und verdndert/ mut Gewalt und 
ber That von folchen ihren Chriftlichen Furhaben zu dringen, 
Und aber je einer jeden Chriftlichen Oberfeit fehuldig Ambe iff / 
nicht allein ihren Unterthanen dag heilige Wort Gottes verti 


(1) On voit par ce Traité au Paragraphe und nachdem, qu'il s'en 
étoit fait un autre en 1535. de la même teneur a peu près que celui- 
ci. C'eft fans doute de cet autre Traité, dont parle SL E15 A N Lib. 
10. de Stat. "Relit. dr Reipubl. Comment. fol. 147. 8 qu'il date pridie 
Natalis Chrifii. Ce qui nne eft que dans la fuite il femble avoir 
entierement ignoré celui-ci, & que Horslederms ne fait point mention 
de celui-là, [Dum.] 


Wrireanberg und Tet/ Graff zu Dumpelgare / pis | 


| 


TAI 
digen zu laffen/ fondern auch mit allem Stag; Ernftumd Bere 
mögen batfür zu feon/ daß fie vou dan Wort Gottes nif ge 
gwungen ober abfallig gemadbt werden, Go will unfere bote 
Rothourffe unb fübulbig Ambe der Obrigkeit erfordern / ob fid) 
icáo ober Ftinfftiglich ¿utragen oder ben wiirde/ bafi jemanz 
des uns oder unfere tnteetbane/ mit Gewalt oder That/ von 
bem Wort Gottes und erFandter Wahrheit zu dringen/ (weldyes 
dann der gnadige barınhergige SO gnädiglichen verbútren / umb 
wir ung auch zu niemands verfehen wollen) und alfo wiederum 
zu denen abgethanen und veranda Rißbräuchen zu nochigen 
unterftünde/ folcyes alles mögliches Fleiffes zu verhliten. Das 
mit dann folder Gewalt abgewandt/ und das Berderben bepz 
ber Leib mb Seele unfer und unfer Unterthanen verpittet werden 
moge; So haben wir GO bem Altmächtigen zu Éobe/ su meb= 
rerm Gedeyen mb Auffwachfen Ditlider feeyer Selyre / qu Ere 
weckung uno Forderung cines Chriftlichen einheltiglichen Wefens 
und Friedens, dem heiligen Kom, Reich Teutfcher Nation , und 
aller Erbarteit / darzı gemeinen unfern Fürftenthu jen/ Stabs 
ten und Sandfchafften/ zu gutem Wohlfarth/ Ehre/ Mus und 
Frommen/ allein que Gegemwehe und Rettungs-Meife/ die eis 
nem jeden nicht allein von menfchlichen und nattivhichen / fondern 
aud) von gefchriehenen Rechten sugelaffen und vergónnet ift / mit 
und gegen einander eines Chriftlichen und freundlichen Derffan- 
des vereiniget/ entfchloffen/ denfelben aud) auf-und angenom- 
men / und thun das gegenwärtiglich in und mit Kraft dies 
E Briffe in Maaffe/ Form und Geffale / wie hernad) 
olget : 


Nebmlid: daß wir qu affen teen je einer dem andern ges 
treulich und von Hecken mepnen / halten unb vor Eihaden ware 
nen folíen und wollen/ aud) Keiner des andern; Feinde und Mie- 
derwartige/ öffentlich oder heimlich mit Wiffen duechfehlepffen / 
vorfchieben ober enthalten. " 


4. 

iib bemracb diefer Derfiand allein Gegenwehrssund Kettungs 
ía $ / und gar nicht barum angefehen/ Daß jemand unter ung 
einigen Krieg anfaben folle: Ob fibs dann begeb/ daß einiger 
Theil unter ung/ wer auch der were/ um des Morts GHkes 
Evangelifcher $ebr/ und unfers heiligen Glaubens / oder tim 
Sade willen/ die aus dem Wort GHttes Evangelifcher £epr/ 
amd dem heiligen Glauben folgen/ und demfelben anhangigy 
‚oder fo ein ander Sad) gegen einem aus ung zu einem Schein 
fargewandt wiivde/ da aber wir die andern/ die gu folder Reig 
nicht angegriffen’ eemeffen modten/ daß es fürnebmlid) / tm. 
dies GOttes Worts willen) befehehe/ oder der vergewaltige 
und überzogen wolt werden/ oder befehdet/ und überzogen 
würde/ und derfelbe auf und andere/ fhleunigs/ endlicyeg 
Kecbtens Teiden mochte/ baf bann wir die andere alle in biefam 
Ehriftlihen 9serftanbt begriffen/ und cin jede d) felbft/ fo 
bald wir das von dem 9Yergemaltigten / oder fonft durdy aláubs 
lie Erfahrung verfiandiget/ bericbtet/ unb innen votirben / bie. 
Gad ung feiner andern Geffale follen anliegen laffen/ bam 
als ob unfer jeder felbft angriffen/ befehder/ tiberzogen / imb. 
alfo fein felbft eigen Sachen weren) darauf aud) ohne allen nez 
fahrlichen Berzug em jeder / feinem Hochften Bermogen nad) / 
unerwartet der andern/ dem ?3efebbigten oder Oergemaltigten 
belffen / vetten/ entfcyutten / suffe und Plas machen fot: Iie 
dann jederzeit nad) Gelegenheit des Handels) burdy bie úbrigen 


am füglichften unb feuchtbarlichften für gue unb Dienfilid) ana 
gefehen/ umb unfer jedem Chriftlicdye Liebe und Trene / auch fein 
eigen Gewiffen/ und Selbft-Wohlfart dahin weifen wird/ und 
alfo den Handel einander getrenlich helffen fübren/ fid) auch Fein 
Theil / ohne des andern Wiffer und MWillen/ in einige Xid)= 
tung/Dertrag oder Anftand Laffer oder begeben, 


$. 

ES fol aud) biefe unfer Chriftlicher Berfiand/ &vferT. Maz 
jeftat unferm alfergnabigften Hera oder Feinen Stand des heilt- 
SKomifdben Reis oder fonft jemands ¿uieder / fondern allein 
zu Erhaltung Ebrifilider Wahrheit und Friedens im beiligen 
cid) umb Teutfeher Nation, und zu Gmfjduitumg unbilliges 
Gewalts für uns und unfere Unécrthane und Verwandten, ale 
lein in Gegenwebrs= uno Rettungs > MWeife flirgenommen da 
unfer jeber/ wie oben berübrt/ Recht geben und nehmen mag/ 
und nit anders gemepnet werden. 

So aud) temands weiter in diefen unfern Chriftliden Bers 
ftand zu Fommen begebete / und vormabls darin niche begriffen / 
bie bem heiligen GHttes Wort / und dem Evangelio anhangigy 
bemfelbigen und ber reinen Sehr und unferer Confeffion zu 
Augfpurg/ Kanferl. Majeftät und allen Ständen des Keichg 
übergeben / in ihren Sanden und Gebiethen/ gleichförmig lebren/ 
und predigen laffen/ aud) darob feftiglicy halten fotfen und wols 
len /der ober diefelben follen mit unfer ater Wiffen und Willen, 
darein auf>umd angenommen pn 


{tnd nachdem diefer Chriftliche Derffand auf Invocavit fdiierz 
fien/ fo man ber weniger Zahl 37. Sabr fihreiben wird/ mit 
ung/ den andern/ darinnen wir / aufferhalb infer Sergog til» 
tichs qu MWürtenberg / unfer Herkog Barmins und Herkog Phis 
Tips qu Pommern/ unfer Hannfens Georgens und Sonthime / 
Fürften zu Anbalt/ und unfer der Stadte/ Aughourgy Francés 
furt/ Kempten/ Hannover/ Hamburg und Minden/ mit eine 
ander feds Sabe lang geffanden /aus feyn/und fid) enden wird/ 
fo haben wir ihre Siebden/ und fie/ auf ihrer Siebden/ und ibt. 
freundlichg /gnabigs und bienfiliches 2tmfudyen und Bitten / dara 
ein aufz und Ange 

2 
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de 
Uns auch jámelid) und fonderlich laut des Seymalkaldifeen | 
Abfchiedg in 35. Sabre vevfehienen/ bafelbft aufgericht / mit e 
ander einmútiglid) vereiniges und verglichen / dap folder Ch 
lider 9Xerftanb / von Invocavit berubrtes 37. Sabes an/zehen | 
Sabr die ndehft folgenden ecftred£t fen / immaffen aud) bemelter 
Ehriftlicher Derftand die angezergten gehen Sabr nac) einander 
folgend/ webren/ und von uns allen Jamtlid) / und fonderlid) / 
getveulidy / aufrichtig / reblich/ und ohn alles Gefehrde/ vollzo= 
gen/ und gehalten werden M 


Lind 058 Sade were/ daß man mit iemands alfo von wegen 
des Göttlichen Worts/und tirfadyen daraus flieffendeny qu &rteg 
Fommen/und ber vor Ausgang beftimbter gehen Sabe gang nicht 
zu End gebradht würde; Go foll bod) mides defto weniger / ber 
von allen Theilen/ unangefehen/ daB bie bemelten Sabre gang 
verlauffen/ imb diefer Chriftlicher Berftand, fein Ende genome 
men y getreulid) belarrt/ und qu Ende vollführet werben / tem 
Theil fich darvon ausziehen oder abfondeen/ wb mag alsdanı 
diefer Ehriftlicher Berfiand/fo es denen Partheyen gefallig/ wohl 
Langer -evfivectt werden, 


Soles al 
nandte Chu 


> 
E 
ES 
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10. 

And des allenthalben zu mehrer Ahrkundy/ Sicyerheit und Bez | 
frágtigung fo haben wir unfer ieder obgenandter Churfüc/ 
rft/ Graf und Stadt/ vor uns/ unfere Erben und Dad 
ommeny fem Snfiegel hieran wiffenelic, bengen laffen/uno y 
ben am Tage Michaelis nad) Cherifti unfers lieben NErn Ger 
bubrt int 1536ten Fahr, 


Tr, 

Wir haben uns auch des hieran jámbelid) md fonderlich be= 
rebt und bewilliget/ ob einiger Frvfi/ Graf/ Here / Stadt/ oder 
Stand in biefer Einungs- Vegreisfung/ folche unfere Einung 
nicht befiegeln wirde/ aus was tefachen oder Berhinderung fic) 
das gutrüge/ bafi dann nubts defto weniger folche Eynung /g 
gen den andern fo fie gefiegelt haben / obn allen Verzug Era 
tig und búnbig bleiben / und fid) darauf Feiner behelffen fol und 
ti / ofi alle Gefehrde. Datum ut fupra. 


CIT. 


Des Schmalcaldifehen vorhergehenden Bindis Orb» 
mung oder Berfaffima 3u einer SXettung/ Gegen- 
tochr/ Hilf und Nachdruck. — Gefertigt zu Schmal- 
calden am Lage Michaelis 1536. | HorTLE- 
DER, Prfachen des Tentichen Kriegs. Tom. I. 
Libr. VIII. Cap. X. pag. 1504.- Lunie, 
Teutfches Reichs-Archiv. Part. Spec. Contin. 
I. Abtheil. LI. pag. 194. d’où l'on a tiré cette 
Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


Reglement de ce que chacun devra faire ES fournir 
pour l’execution de la Lyo v fusdite. A Smal- 
calde le jour de St. Michel 1y36. 


On GOttes Gnaden Wir Johann Fricderid) / .Saerfiog au 

Sadfen/ des henligen Xomifchen Reichs. Erg {alt 
amd Chuefieft / Landgraff in Diringen/ und Marggr: 
Meiffen/ vor und von wegen des Hochgebohrnen Furften/ Hera | 
Sohann Ernfien/auch Hergogen zu Sachfen 2c. Unfers freund» 
Tiden lieben Bruders / Evnft und Frants/ Gebrüdere / und | 
Hertzogen zu Braunfayweig und Limeburgt / Ulrich) / Hertzog zu | 
Sgürtenberg und Teck / Philips/ Sand-Graff zu Heffen/ Graff | 
zu CatgeneInbogen / zu Dierz/ Ziegenhain und Nidda 2, Barz | 
nim und Philips / Gevettern/ Sertzogen zu Stetin/ Pommery 
der Saffuben und Wenden / Fürften zu Kügen/ Grafen zu Buzz 
gaw/ Wolfgang/ Hanf George und Yoachim/ Gevettern und 
Brüder/ surfen zu Anbalt/ Grafen zu Afcanien/ Herren qu 
BZernburge/ Gebhardt und Albrecht / Gebrüdere/ Grafen und 
Haven zu Diansfelde/ und Meifter/ Burgermeifter / Kaths 
manne/ Snmmgs-Meifter und verordnete Kähte und Gemein- 
heit, der Nachbenannten Obevlandifehen ‚Sachfifchen und See- 
Städte/ als Straßburg / Augfpnrat/ Feanekfurth /Coftenty | 
Uln/ Eflingen /Xeutlingen / Memmingen Lindau / Biberady 
Sfni/ Magdeburgt / Bremen / Braunfehweig/Goflar/ Gore 


fingen/ Eimbecé / Qamburg/ Libeck und Diinden/ befennen 
für ting / unfer Erben und Ytachfommeny und thun Fund aller 
männiglichen: 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Nadben und alg wir aus beweglichen / Chriftlichen und gue 
ten Urfachert /suforderft aber Gott dem Alonadhtigen zu dob und 
fbuldigen Œbren/ zu Forderung und Aufnehmung feines hey= 
ligen Worts und Evangeliums/ und darmit Wir bey dem heyz 
ligen 3Xeicb/ als geborfame Ghteder deffelben/ bleiben / aud) uns 
fer linterthanen/ bie uns von GOt/ Chrifilidien qu regieren 
Ind fürzujichen/befohlen feynd/ bey dem/das Chrifilidy Gotta 
lich / Ebrbar und bilich/ aud) zu Keyl ihrer Seelen forberlid) 
if gehandhabt /und vor. unbillicher unvechelich Dergwaltigung 
imb Befehadigung aug ber Gnaden GHites verhlicher werden 
mogen/ uns in dem Mabmen GOttes cines Gbrifiliben und 
framblichen Berfiandg verepnigt und entfdloffen. Suhalts und 
vermog der Einigung-DBerfehrerbungen/ fo wir mit einander der 
halben auffgericht und vollzogen, 

Dieweil wir aber zu billicher und Chriftlicher Kettung unfer 
und der unfern ferner bedadht/ bewogen/ aud) für boch-notbig 
und gut angefehen und ermeffen/ bag wir in biefen forglichen gez 
febwinben und fhwehren Saufften einer Berfaffung /zu Kettung 
und Gegenwehr /welehe fo lang wehren und Beftand haben folly 
als wir ung der Chriftlichen Verfiandmiß vereinigt und vertraz 
gen/ wie dam foldyes in ber Einigungs = Derfehreibung/ imb 
Œrfirefung derfelben/ Ela zu vermercten und zu befinden ift/ 
cud) desgleichen zu einer Qulff und Nachdruck/ fo niel mógliz 
t:en/unb GO der Ulmac)tig Grad verleyhen wird/ gefchirke 
und verfaft machen möchten/ bemnad) haben wir ung mit eine 
ander etlicher Artictel eammitigliden vertragen/ verbunden und 
verpflidstet/ und thun das im Namen des Almachtigen bremit 
wiffentlich/ in Krafft diefer Berfehreibung/ für Ims/ al unfer 
Erben und Nachkommen / als hernadh folget : 

Anfangkic) und zum Erfien / foll diefe Berfaffima feiner anz 
dern Sejtalt/ Uefa) ober Meynung/ dann allein zur Gegen 
wehr und Retimgs-wenf und zu Enefehittung unbiliches Ge- 
walts/ Unfer/ aud) Mnfer Unterthanen uud verwandten/ im 
Sall/ da wir von wegen dev Chriftlichen/ billidien und ret 
mäßigen Sachen/ darvon unfer Chriflide Berftandnüg Del 
bung thut/ von temande wollen úberzos vergewaltigt / oder 


fonft in andere Weg/ bod) um vorgemeldter Sachen willen bee 
fehwert werden / -gemepnt und zu verftehen fent. 

Zum andern / wo iemands von ben Stánden/dicfer Einigung 
verwand/ Uberzugt oder Bergwaltigung wartig/ oder fonjt in 
ander Wege um Sachen willen/ daranf diefe Berfiandntip fi 
bet/ befeiweret wiirde/ derhalben er vermepnt/ ber andern Aiz 
nigungs= Verwandten Rath oder QUE nochdiiefftig zu fenn/ 


| mag er folches aeberyeit bem regierenden Hauptmann deffelben 


halben Sabres fürbringen und anzeigen, Wo dann die Sachen 
oder Vefehwerden alfo geftaltet/ bafi der vegierende Hauptmann 
fambt den befthwerten Stand verboffet/ bie durd) Gxdrifften/ 
Gstbictungen / ober ander dergleichen Weg abzuwenden fepn / fol 
ex folches fiir fich felbften /und mit Rath tmb zuthun des andern 
Hauptmanng auf gemeiner Stände Soflen amd in deren Hab= 
men gu thun qut Madht haben. Wo aber die Sachen dermaffen 
gefickt / daß einer gemeinen 2ufammentunfft ber Stande von 
nothen/ fol foldye Sufammentunfft / bud den Hauptmann des 
halben Sabres auff einen gelegenen Plag und Diablitatt / allen 
Ständen mit Bermeldung dee Sachen ausgefchrieben unb vera 
fünbet werden/ bie aud) alfo durch fib) felbft/ ober ihre Boll= 
macbtige erfébeinen follen. 

Warn und fo offt aud) bie Einigungs + Berwandten sufam- 
men Fomunen oder febicten und fid) der Ge balben darauf 
die Derffandnif ftehet / unterreben wollen; So fol aller 
gungs = Bermandten / oder ihrer gefehictten/ bebencéen gehoree 
werden / nachdem GOtt dem legen offtmabls eingibt/ baf et 
den Erxftern verbirget / unb fic) allwegen alfo unterfichen / in der 
Berfammlung einer cinbeltiglidien Meynung freudliden und 
güelichen zu vergleichen. 

Ob fid) aber begebe/ daß man alfo in der Berfammlung eins 
heltiglichee nicht vergleichen möchte /alsdann foll foldye Dergleis 
chung durd) nad benante Stimmen gemadstwerden, Aber gleiche 
wohl follen / alf hernac gefe&t wird / nicht mehr dan drengehen 
Stimmen feyn/ die in den fürfaltenden Sachen endlichen follen 
zu befehlieffen haben / auch die gemeldten Stimmen ausgethei= 
let werden / wie hernach folge: Nehmlich: Wir / der Churfürft 
zu Sadıfen/ von wegen unfer und des achtes unfers lieben 
Bruders/ follen haben svo. Wir/ die Herkogen zu Braun 
fübwoeig und sinenbuegt / Gebrridere/ fambt tyürft; Wolffgans 
gen/ Dans Sorgen und Soadim/ Fürften von Anbalt/ und 
den Grafen zu DMansfelo/ eme, Und wir der faubntaff zu Hef= 
ferr/ zwo. Wir Herkog Ulrich qu Würtemberg/ eine, Wir 
Herkog Barnim und og Philips zu Pommern/ eine. Und 
dann wir die Frege Neichs und Soanfee 2 Gotabte/ feds time 
men/ nebmlidh die Ober-landifhen/ als Strafburg/ tim und 
Augfpurg/ von ihren und unferen allerwegen/ bxp. And die 
Sachfifthen md Se-Stádte/ als Magdeburg/ Bremen und 
Hamburg / von ibr und unfer affer wegen / aud) drey haben. 

Damit aber in den Stimmen / aud) mit den ¿Fragen / in aie 
gescigter unfer der Einigungs-Beewandten Berfamlung/ Ord- 
nung gehalten werde; Go follen wir Yerkog Sans ¿Friedrid) 
zu Sachfen/ Gburfürft/ dieweil ns auch fonfien bie Umbfrag 
tm Reich zuftehet/ ober unfere Rabte umzufragen haben, 1mb 
fo aller Stand der Einigung/ oder ihrer geftbicéten bedencken ges 
bóret/ follen darnach dicfelbigen Stande/ oder ihre geftbiekten / 
fo den Daeyzehen Stimmen verwandt/ein ieber Theil mit benen/ 
fo sut Stimmung gehörig/zufammen gehen/und was durch die 
drepseben Stimmen befshloffen/ 1010 für das Left erwogen wird/ 


= 
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“Dabey foll es bleiben. 


Ob 
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Ob fid) aber die drengehen Stimmen einer einhelligen Mens 
nung nicht vergleichen möchten/ fo foll bod) der mehrer Theil un 
tec ihnen zu befehlieffen Mawet haben... 

Hann aud) bie Gegenwehr und Hulff alfo von den gemet= 
nen Ständen oder burd) dag mehrer Theil der dregehen Sim 
amen befploffen; Alsdann folly wie und weleyec maffen/ aud) 
an weldhen Ovten die fürgenommen foll werden / alles bey Ere 
tánbtf des Haupemanns und Kriegs-Rathy wie hernad) folgt/ 
ftehen und bleiben, en 

Fielen aber die Sachen bermaffen und fo eylends fite/ daßder 
Hauptmann die Einigungs-verwandeen Stände nicht alle ber 
fehreiben fonte/fo fol ex/vermog nachfolgender Artietul/den anz 
dern Hauptmann fambt den geordneten Kriegs = Xabten zu fic) 
erfosbern / und wie hernady gemeldet wird/zu befehlieffen/und zu 
banbeln/ sDtacot haben. P 

Und gum boitten/ fo toll bie QulfF/ damit die allen Einigungs- 
venvandren troftlich und ntiglich/hernady gemeldety geftalle fen 5 
barum: fo haben aud) Wiry bie Einigungssverwandten / gu Gr. 
haltung foldyes Rriegs-Boleés / nad folgende Summa evlegt/fol= 
len es namabls sum forderlichften erlegen an die Ort wie nad) 
folget: Nehmlich/ Wir/der Ehuvñift/ Fürften und Grafen/An- 
lag/ gen Torga unb Caffel / zu tme / dem Chuefiiefien zu Sache 
fen und Sandgrafen zu Soeffen/ umb Wir/ die Dberlandifchen Stad_ 
te/ zu Ulm: 11d wir die Gadhfifdem unb. Geez Stadte/ qu 
Braumfihweig/ alles bey Burgermeifter und Rath bafelbften zu 
erlegen, tib follen Qauptleut und Kriegs > Rath von angeseig- 
ten Städten Derficherung nehmen/damit diefelben ihrer mit fol» 
cher bindergelegten Summa gewarten/ und bte auf ihe fünbflich 
poser) mehrer Theils exfozdern/auf gebtihrlide Quittung fol 
gen laffen. à 

Und darmit in diefer Chriftlidyen und ehrlichen Derfrinomip 
ein 1eder wiffen moge/ was er in diefer Anlag und QUI bin» 
derlegen/ wnd/ fo es bie Nothdurfft evfordert/ exzeigen foll/ fo. 
follen Wir der Churfiieft qu Sadfen/ die Herkogen zu Braun 
febweig und Lineburg/Gebriidere/ Sandgraff Philips gu SefTen/2c. 
uri Wolffgang/ Hans Georg und Soacbim/ Gevetter und Brii- 
Der / Fürfien zu Anhalt / und die bepberr Grafen von Mannsz 
feld/ qiebenfig taufend Gúlden/ deggleichen alle Oberlandifche 
See-Stadte/ ausgefheyden Augfpurg/ (Francéfurth/ Rempten/ 
Hannover/ Hamburg und sPtinben / auch ftebensig taufend Gil: 
ben an Muing/als cin und zwansig Meißnifthe Grofdeny fers 
und zwängig weiß Pfermige/finffehen Bager/fur einen Gulden 
gerechnet / erlegen / nehmlich : gwen tanfend Renfiger/ fambe 
den iiberfolben zween Monath/adhe und achéig taufend Gile 
deny auff zehen taufend Knecht / aud) den tiberfofben auff wen 
Monath/ alles ungefährlichen tiberfd)lagen. Darauf dann Wir 
die gemeldten Stände folche Summa inter unis abgerebet/ und 
Was einem jeden niederzulegen gebübtet/ laut des Abfchtedes / 
verenniget. 

Doc) ift dns denen von Goflar aus beweglichen tirfaden 
nadhgelaffen/ daß wir unfer Anlag / davauff wir taxivet/ und 
angefehlagen worden feynd/ bey un / big zu der eit dev frre 
fiebenden Noch mogen behalten und nicht hinderlegen. Datz 
gegen Wir ung. dann in fonderen DBerfchreibungen verpflichtet 
Haben/ wann die Noch alfo fürfallen Yolitbe / daß bie Gegatz 
wehr fücgemmmer und gebraucht werden müfte/und von Qaupt= 
Teuchen umb den verordneten Kriegs: Rathen das hinderlegte Geld 
erfordert wirde/ bafi wir alsdan von Stunden an/ ohne 
Sáummif und alle Enefduldigung/ unfer gebühelich Anlag- 
Gelt/ vermog diefer Berfaffung / erftlihen auff die green Moz 
nath/folgends ben dritten/ vierten fünfften und fedhfien Monath/ 
bey Burgermeifter und Rath dee Stadt Braunfehweig bringen 
und binberlegen / und ung daran zu jeder Beit Nichrs verhindern 
laffen follen / nod) wollen. à i 

Dergleichen ift ung bem Stadten/ Göttingen und Eimbed / 
nachgeben/ daß. unfer Gelegenheit nad) / diefer Beit rnfer iede 
niche mebe/ dann em Pronats Anlag unfer Tarat/ ben obgez 
meldten Burgermeifern und Rath zu Braunfehweig / und dann 
auch den gente Monatly i ber Beit der fúrfichenden Noth / auff. 
erfozdern des ordentlichen Hauptmams und Siege 2 Kathen / 
fotberlidien / und fonder allen Wuffenthalt und Entfbulbigung/ 
ud) im fall / ferner die Ubrigen vier Monath vermog diefer 
ce bafdbft gen Braunfhiweig erlegat/ und ausrichten 
offen, 

Als aber Wir bie voxgemelte/ Sergog Mleich zu Mürtemberg/ 
Herkog Barnim und Philips zu Pommern/ aud Wir dieStadt/ 
Augfpurg/ Franekfurch/ Kempten/ Hannover’ Hamburg und 
Minden/ tego neulich und feithero/ und nadbem daß.der icht 
nechftebemeldte Anfchlag auff dre Keuter und Knecht iff gemacht 
worden/ ung indie Chruftliche Einigung und diefe Verfaffung 
que Gegenweby gerhan haben / darumb unfer Anéleil der, Quilffe 
batinnen nicht begriffen ift/ unb Wir uns aber / folder Anfchlag 
nad)/ durch biefelben unfere Mit-Bermandten aufr nedyft aebalz 
tenen Tag zu Franckfueth in diefe Berfaffung aud) haber an- 
fehlagen laffen; So follen und wollen Wir/ und unfer ieder 
Fürfi/Stand mb Rath /ncd)ftzbemelbt unfer-Antheil ber tff 
wie wir angefehlagen feynd / zum forderlidfien und ohne Berz 
féumni erlegen / wie hernach folaet : 

Mebmlid: Wir Hergog rich für einen Monath/seben fau» 
fend Gulden bey unfern lieben Getreuen / ber Stadt Stutgars 
ten/ ober Tübingen/ evlegen/ fo follen herwiederumb die pom 
Stutgarten oder Tibingen/ bey welchen Wir Heros Ulrich 
unfern Theil erlegen voerben/ fich gegen bem $anbgrafen ver 
fehreiben/ daß fie ce in frizfallenben Sachen / da biefe Soil (fe von 
nothen und gebraucht full werden / feiner £icbd/ ale bam Saupte 


143 


mann/ auff ibe erfoibern/ alfobalb und unverhindert atiffelien / ANNO 


lieffern/ und veichen/ amd wir ber Sandgraf/ gemeine Stánde/ 


j Unter unfern Brief und Siegel weiter derhalben verfichen follen/ 


als Taut ber Abftbicd zu Schmalkalden und Franekfureh. 

Und dieweil Wir Serfog Barnım) imb S Philips qu 
Pommern/ umb unfer Anlag mit den Evangelifeben Standen 
niche verglichen feynd/ und doch unfer Berfereibung /daf Wir 
ung nad) laut des Schwralkaldiichen Abfihiedg anfchlagen Laffer 
wollen/ über ung geben / fo follen und wollen Wir tins / wo 
Wir alsbald nicht verglichen würden / als laut deffelbigen 
Senatkaldifehen Abfthicdes / nad) Erkändtniß der Stände 
anfehlagen laffen/ devfelbigen Erfandenüg aud) ganétichen Folg 
thin. 

Und wir die Stadt Augfpurg für wen Monat sehen taufend 
Súlden/ wir. die Stadt Grancfuvth für mem Monat fes 
taufend Gildar/ wir die Stadt Kempten für ween Monae 
adjtgebenbunbert Giilden/ gen «Um. / bey Burgermeifter uno 
Rath dafelbften/ umb wir bie Stadt Hamburg adt taufend/ und 
wit bie Stadt Hannover fünffgehenhundert/ decpfig vier Güls 
ben/ gen Braunfchweig / auch für queen Monatl)/ bey Burgers 
meifter und Nath des Date erlegen, 

Lind nachdeu Wir die von fúbecé aus bem daß wir der vor 
gangenen Kriegs z Handlung halber zu merefliden und groffer 
Unrath Fommen/ unfers Bermogens halber/ uns befehwert bez 
funden/ unfer Anlag vorigen Gay nad) zu erlegen; Wo wir 
nun auff den halben Theil derfelbigen vorigen Tax durch vor= 
gehende Interhandlungen aitch nicht verglichen werden mbgen / fo 
follen und wollen wir der Stande Erfandinifdarınnary faut des 
SmaltaldifhenAbfchieds/aud) fenben/unb denfelbigen Folgthun. 

Gleicher geftallt foll es mit ung denen von Minden/ ber Un= 
terhandlung/auch im Gall der Erkaneniß/ unfer Anlag halben 
qualem werden/ bem Wir aud) treuliche Dolfiretung thin 
wollen. 

So viel mun die Summa des HuilffeGeldes gegen der Erfien 
obangefchlagenen Summen der giveymahl fiebengig taufend Giilz 
ben darinnen Wir / die nechft bemeldten Fúrfien/ Stande und 
Stadte/ fo iego in bre Einigung und Berfaffimg / wie vorges 
meldt / fommen feynd/ nicht angefchlagen amd niche eingezogen 
geweft/ (ausgenommen die von Stibect) tiberteifft / alfo foll audy 
bie Suilff der zweyer taufend zu SXof /1mb seen taufend zu Fuß/ 
numnebe mit geuthen/Reiftgen/ und Knechten/ nad) Anzahl 
der gemehrten und gebefferten Geld»Anlag / gemebre und gebefa 
fett werden / bod) alles mit Rath) des ordentlichen Qauptmanns 
und der Kriegs Nathe/ alles vermog und nad) Ausweifung dies 
fer unfer Berfaffung. 

Und ob es fi begebe/ daß foldie jefige Anlage amb $xilffe 
angegriffen/ und zu fürftehender Noth gebraucht wúrde/ alsz 
dann foll ein jeder Churfiirfiy Fue Graff/ Stade nd Stand, 
diefer Einigung verwandt/ m adt agen / den nechften/ nadjs 
bem fold) Anlag angegriffen wird /fein gebührlichen Antheil des 
bitten Monaths an die Ore/wie vozgemeldt / gaviflid) erlegen. 
Und bod) alfo / ob c8 bie Nothdurfft erfordern wiirde/ mit dem 
vierbten/ fimfften/und fechften Monat nachfolgen. 

Db aud) die Sachen des Kriegs tego bald im Anfang oder 
innerhalb dev feds Monathen fid) fo befehtverlich guteugen /dnf 
foldye Of, der guoffen Befdwerring zu begegnen / zu fehwadz 
fepn ober tiber die fecha Monat währen wolle/ und die verord= 
nete Hauptleuche und &ricgd 2 Xatbe für gue anfehen/ baf die 
gemeine Stände der Einigungs-Berwandten attff gelegene ftatt 
folten befchreiben / zufammen Fommeny zu berathfdlagen und zur 
cefchlie(fen/ wie man bie angefehlagen und bertibete Hulff ftäreken/ 
ober erlängern / unb dermaffen verfaffen modst /bamit bem Wis 
dertheil und Gegen = Semalt frattlich begegnet/ und Die vorige 
Hulff nicht vergeblidy unb mit Schinpft/ Schaden mb Derluft/ 
von den Dingen abzuftchen/ und barburd) von Göttlicher Wars 
heit nicht abgedzungen werden; Go follen die regierende Daupé= 
leutbe / und Kriegs Räthe/ bie Churfürften / Fürften /Srafen/ 
Städt und Stande diefer Emigungs-Berwandten an einen geles 
genen Plagy auf einen benanten Tag/ zum forderlichften und 
au jeder zeit/ wann fie das noth bebuncét/ zufammen erfordern] 
da. qud) cin jeder Stand perjonlich/ ober burd) die feinigen mié 
vollfommenen und gnugfamen Gewalt erfiheinen/ und diefelb 
vorftehende Noth und Saden getreulid) bedenken und beraths 
fehlagen helffen follen/und was alsdann durd) die gemeine Stans 
de/ nad) eines jeden gehörten Bermogen und Gelegenheit/ mit 
eines jeden Wiffen / Willen und Bollwort/ für mutb/ múblid, 
und nothwendig, bedacht und entfdbloffen wird/ davinnen follen 
imb wollen Wir ung/ als bie getreuen Mitverwandten/ mit 
vermögen ¿eibeg und Guts/ umverweißlic, halten und erzeigen/ 
und deme/ fo alfo befeploffén wird / unweigeriich und förderlich 
nad tomen. 4 

Und ob iemanb mehr/von Fürften / Srafen/ Herren) Stätteny 
und andern in biefe Einigung Eommen wurden/ denen foll auch 
zu drefer Sil ff gebüihrliche Auflage befehehen / und fo es Gottes 
Mill waves dap man folde8 Geldes bip zu Ausgang diefer Ey= 
nigung nicht bebúrfte/ alsdann foll einem jeden Churfivften y 
Fürften und Stande/ zu Ausgang derfelben / fein erlegte Sum- 
ma wiederum zugefiellet werden. M 

Und damit diefe Einigung defto beflandiger bleiben moge/ fo 
haben Wir ung entfeloffen / dah Wir ims von der gangen Bers 
fammlung decpgeben Kriegs-Rathe verordnen follen /wie hernach 

jemelbet : 
: Nehmlichen: Wir/dee Chuefürft qu Sadhfen/ für uns / ims. 
von wegen unfers lieben Bruders/ fier. | Und wir die Gurfien 
von Braunfhweig und Linenbusg / Gebrúbere /obgenany Sa 
Softy 


1536. 


Anno 
1536. 


144 
Col f/ Hams Georg / and Zoadyim/ tou Anbalé/und beyde 
Grafen von Mansfeld/ einen, Und Wir Sandgraf Philips 
qu KHeffenyziven, Wit Hechog Wiridy/cinen. Wir diesyergo- 
gen zu Pommern einen, Lucy wir Die Dberlandifihe Stätt / 
drey, iub wir/ bie Särkfifhyen und Se-sStädte/ aud dre. 
Dock befyeidenlich und alib: So wir Qergog Zohanns Fries 
ieri / der Churfürft / die Yauptmannfebafft wnfers halben 
du in Berwaltung haben erben 7 follen Wir / ber Churz 

rft/ biefelbige 2eit tiber niche mehr dann einen Kriegs = Xath 
perotbnen, Su Gleichnuß follen Wir/ sandgraf Philips / in 
Seit unferer Qauptmannfeharfe aud) nicht mehr dann einen 
Kriegs-Rath vou jedem Stand / ber fie verordnet den zwenen 
Hauprleuthen/ batvon hernady Meldung befihicht/nahnhafftig 
angeseiget/ und / auff erfordern des regierenden S9auptmanng / 
Dicfelbige / fo niche butd) chehaffte Attfachen verhindert / jederzeit 
au fibicten / aber un Gall folcher Berhinderung follen andere zu 
folehen Saden gefibictt und tauglich verozdner werben; Welche 
ZWOlff Kriegs-Kath / zu jederzeit der Mothdurfft/durd, den rez 
gierenden Hauptmann / bey ben Standen/ fo fie berozbriet h 
ben/ auf einen nabmbafften Plag/ nad) der Sachen Gelegenz | 
beit/erfordert werden / da fie aud) zu erfcheinen bey ibren Pilid)> 
ten fehuldig feyn follen / von affe Sachen metlbürgriglu) zu 
banbeln/ und zu vathftblagen/ aud) zuvor des Dauptmanns 
bedencten fleißig und getreulid) Borat / und formam fic affo in 
gemein mit bem Hauptmann vergleichen tan / foll baffélbige ge- 
fobeen / und fofl man foldhe ber Stadt Kriegs « Rath / nemlid) / 
Der ‚Oberlänpifehen bey Strafburg/ Ulm und Xugfpurg/ und 
der Sachjifhen und Sees Städt / bey DMagdeburgt / Bremen 
unb Hamburg y/ finden, 

Db aber vorfallen wirde/ daß fie fid dermaffen in gemein / 
Oder durch das mehrer Theil nicht verglichen/ foll alsdann. der 

ufaft bey dem Hauptmann ftehen/ barbe es auch eublid) bleiz 

en fof; Ind was alfo durch den mehrern Theil/ als durch ben 
Soauptmam und Kriegs-Rach / oder aber/ fo fie gleide Stimz 
me bitten; burd) den Zufall des Hauptmanns befcbfoffen wird; 
das foll dev Hauptmann treulichen augridyten/ ohn allen Bergug 
und Berhinderung / und für fid) felbft/ aufferhalb der Kviegs= 
Kathe Befhluf/ aud) anderer Meynung / danny (wie vermelde 
ifE/) nichts fürgumehmen noc) zu thun haben, 

Es follen auch die drenjehen Kriegs-Nath der gemeinen Bere | 
fammlungen geloben und fehweren/ derfelben Tren md Hold ger 
borfam und gewartig qu feyn/ iby Befies qu werben’ Schaden 
au watnen/ imb von ben Sadıen/ darzu fie geordnet feyn / nad) 
ihrem bodyften Derftand und Gewiffen zu vathfchlagen/ zu bez 
fehlieffen/ und im ‘Fall der Mochdurfft zu ftinmen/ ohn alle 
Seferde. Simmaffén ihnen defhalben fonbere Gorm eines Ey- 
des begriffen und fürgehalten ifi/ welche von Worten zu Worten 
bernad) folget : 

Wir N. und N. geloben und fébiveren / verfpredjen umd zufa= 
gen/ GH bem Allmächtigen und den Standen der Chriftlichen 
Dekäntnüf deffelbigen Glaubens in Chrifto/ feines ewigen und 
heilwertigen Wozts/daf wir fürnehmlic) und vo: allen Dingen 
GOtes fob und Ehre fucyen/ dud) derfelbigen OYermanbten / 
Schaden warnen/ Frommen und Veftes werben/ und durch 
n Gnade tradten/ rathfeylagen / tmb nad) Bermog und Suz 

«t ber Puneten imb Q(rticfeln / ber Ebrifilicien aufgerichten 
Defimbmif-Emigung/ und Derfaffung der Gegemvebt / dav 
von uns wahrhafftige Abfchriffe übergeben/ welds wir. alles 
Sinhalts tiberfcben inb verlefen, haben / getreulich handeln/ und 
in dem allen mit Gottlider Qulff Fürfehung thun wollen / riz 
nchmlic) der Artículn/ fo dariımen verleibt/ gemabr und adt 
nehmen/ daß folche Einigung umd DBerfaffung/ im Fall órinz 
gender und unverimepdentlicher Mochdurfft/ nad) gehabter treu- 
Tiber Erwegung unfers qugeordenten Hauptmanns Befchluß / 
allein zu Chrifllicher Rettung und Gegenwehr derfelben Churz 
und Fürften/ Grafen und Berwandten/ Ehrbarn Frey-Reidss- 
Seezumd Hanferr-Städten/ ihrer aller Unterchanen/ und Feiner 
andern Meynmg/oder unter aman Schein /durdy Verleyhung 
Gottlicer Gnaden/ üben und brauchen follen und wollen / aud) 
zuvor alle Chriftliche/ Ehrbarliche / gütliche und vechtmäfige 
Mittel und Weg fuchen/ fleißig erinnern und ermabnen/ bem 
MNachtheil und tiratl fürzukommen/ dary Fein eigen Sachen 
fürnehmen/ aufferhalb was GOtes tob und br feines eile 
wertigen Worts bref. Ehriftlidyen Einigung betrifft unb an= 
langt/ ung bewegen Laffer / das rabten nod) fuden/ darans 
Aufrubhe unb thifrtcb evregt umd empört macht werden : So wol= 
Jen wie aud) zu ieber gelegenen Zeit bie Kumdfchafften/ fo ung 
neben mnferm verozbnefem Hauptmann diefer Sachen forgfaltig 
fiivfiehen und. cinfommmen/ den fürnehmlichen Stánden/ fo qu 
den Haupt=Stimmen verordnet / unverzogentid) vermelden md 
offenbahren/ auch darinnen / nach Snbale der Oyerfaffimg/ weis 
ger Firwendung thun/undwollenin allar/ mad) Bermog folcber 
vorberührren schriftlichen no estafa ber Gegenz 
ehe und HUF / angezeigter Grifllidee Rettung und Segen= 
wehr/ mit dee Kriegs »Beftellung und. anderer nothtirfftigen 
Berfehung und Betrachtung / durch Rath und. Befchluß unfers 
Hauptmanms/ und nad) Ihnserfiheid md Gelegenheit / fo dars 
innen verleibt/ mit GHttes Gnad fürfübrig handeln / tm 
anid fürnehmen/ alle Gefahrde bintan gefege/ und alfo in fol- 
den allen getreulich und aufrichtig_handeln/ 1md bem nadyfon- 
mer als ms GOTT helff und fein heiliged ewiges Wore. 

So aber derfelben Hauptmann ciner/nad) bem Willen GHe- 
tes) welches ber Altmäc)eige mit Gnaden wende/ tbbtlid)en 
oder fonft abgehen wtivbe / folfen wir der ander Hauptmam von 
"Stund ans in Monahs 5eift/ die Srandey denen bie Stun: 


CORPS DIPLOMATIQUE 


men befohlen feyn 7 befthreiben / die ihren auf einen nabmbaffn ANNO 
Piaf und Tag T guutgfamer Gewalt zu (cbicfen / darneben die 


drensehen Kriegs-Rabte dahin fordern/ einen andern tauglichen 
Hauptmann bey ihren Pflichten zu erwehlen und gu verorbnen / 
inmaffen wie der erff abgangen/ verordnet gemefen ift/ ohne 
Geferde md Oxerjug. Da and) diefelbigen Rriegs-—Rath alfo 
bey ihren Pflichten zu erfdjeinen/amdiwie obgemeldt / gu banbeln/ 
fhulbig feyn follen/ und alfo von dem Sauptmann fleißig und 
freulid) mit den Kriegs = Rather gerathichlaget und gehandelt 
werden. Ob fie (id) aber foldyes Hauptinanng alfo in gemeinen 
Rathfalag nit vergleichen mochten/ follen fie den burd) dre Stime 


j men zu machen haben / und follen alsdann die Stimmen nidyt 


den Kriegs Rachen / fonderm den andern darneben gefandten 
Xathen befoblen feyn/diefelbigen gefandte Nathe follen auch von 

Stund an Mache haven/ fij mit den Hauptmann feiner Bez 
fiallung zu vergleichen) und in der Pflicht/ in maffen der/ fo 
abgangen/ Gefandten annehmen. 
* Db aber der Kriegs-Naäch einer. ober mehr mit Todt abgehen/ 
ober fonft aus ehehaffter < derung folehes feines befohlenen 
Ampts nid auswarten tónnte/ fo fol Derjenig / der ihn vers 
ordnet / wnbersoglid) / auf erfordern des verordenten Haupts 
arms / einen andern zu diefen Dingen verfländigen/ vertrauen 
und tauglich wiederumb ordnen / damit dem Hauptmann daran 
fein Dangel erfehein/ der alebann ihme bem Dauptann/ cbe 
er zu Nath gebraucht wird/ die Pflicht in maffen/ wie bie ans 
dern gethan/ andy tun. folle. 

Demnach fo haben wiv zu unfern Harpe-Seuthen gewellt / ges 
otbnet and vermodst/ unfern lieben Better /Oheimen/ Saaz 
ger und Bruder / gnedigft und gnebige Herven/ Qcrfog Sobans 
Friedrich zu Sadfen/ Churfüriten 2c. und <andgraf Philip gen 
qu Qeffer/ 2c, Weldhe dann alfo in diefer fo Chrifiliden Gaz 
chen vermande/ feeundlic) und gnediglich batein gemilfiqet / fidy 
treulid) ımd fleifig hierin zu halten, Damit aber Sybre & tmb 
Chwzund F. Gn. eigentlich, Wiffens empfabe/ zuwelcher Zeit/ 
Gud) mit was Maß /Form und Geftalt / eim ieder femmes Ampeg 
und Gewalts zu gebrauchen habe / darmit derhalben Fünfftiglich 
nicht Serung oder Berhinderumg flrfalle/ feynd etliche Articul 
be ung abgeredt/ und endlichen befebloffen / wie bie hernady 
'olgen. 

Nehmlichen :- So foll biefe Berfaffima und Gegenmwehr / audy 
mit Verordnung ber dreyzchen Kriegs =Rabte / durch die queen 
Sauptieuth / zu nicht anders /dann /wie vorgemeldt / allein aur 
Gegenwebyvorgenommen werdenydergeflalt: Wann angegriffen 
würde / oder bag man des Angriffs/ daB derfelbige gegen uns/ 
dent vereinigten Gtanden/ ober iemanb aus uns / umb Urfachen 
willen/ davon unfer Ebrifilid Derftandnif Meldung thu /ges 
wißlichen vor Augen/ alsdann foll die Gegenwehr erft gebraucht 
werden, Wie auch folches die Hauptleuth / fo bereits zu folcher 
Einigung mit Brieffen und Siegen verpflichtet/ auf den Treuen 
und Glauben / fo die Cinigungs-Berwandten zu ihnen tragen/ 
und auf ihe Zufag ift geftelt worden / und die Kriegs-Rabte in 
ihrem Eydy ber ihnen geftelle ift/ fehweren follen. 

Luc) bag unfer hinterlegt Geld zu Feiner andern Sachen/ wie 
bie Nahmen haben möcht/angegriffen foll werden/ anders dann 
ite gemeldet ift/ und foll gleichwohl die Summa des intere 
legten. Gelds gleich getheiler/ amd iebem Hauptmann das halbe 
Theil zu geordnet werden /. daffelb im Gall der Moth / wie 
Po angugreiffen / und im Mabmen GOttes zu ges 

rauchen, 

Und follen denmady diefelben wen Hauptlenth/ fo wir zu 
folder Huf erwehlet und verordnet / ein ieder ein taufend zu 
Roß/und fünff taufenb zu Gti / und fo viel fich num die Sulfr 
gemebret unb gebeffert hat / ibe ieglider bie Helfft/ umb nad) 
Anzahl deffelben weiter frembbeg tariglides Kriegs-Bolef bes 


fielen, diefelben in fürftehender Moth zu erfordern) auch ihre 


Unter-Qauptleuche aus beyden/ als Ober-sändifchen und Gachs 
fifchen Exeyffen/mit Wiffen und Willen der Kriegs Nähte/ nach 
Gelegenheit ber Zeit/ Perfonen und Sachen) beftellen und ana 
nehmen/damit man in zufalfenden Saden und Handlungen dies 
jenigen haben und gebrauchen moge/ fo der Lands = Arth und 
poi Gelegenbeit / aud; Wefens nd Brand) Fund und bericht 
epub. 

ES foff auch cin Hauptmann amb den andern ieder ein halb 
Sabr die Forderung der riegs-Rath / amb alle andere Zufama 
menforderung zu tun haben. NRebmtiden foll des Churfürften 
Johann Friedrichs Qauptmannfihasfe und Gewalt auff die Beit 
des erften halben Sahrs/ auff G5. Sobannis des Tauffers Taay 
allwegen angehen und beffand habenybiß auf den heyligen Drift» 
tag. Folgends foll Sandgraff Philips zu Heffen Hauptmannz 
fbafft und Gewalt ihren, Anfang haben/ und fid) bip wieder 
auf S. Sobannis des NI Tag erfitecen. md: foll deg 
Sanbgrafen Hauptmannfebafft auff nechftkommende Weyhenadys 
ten angehen/ und bif auff Sohannis wehren. 

Dod ift uns/ bem Churfurfien zu Sarhfen und fand-@rafer 
gu Seffen/ vorbehalten / fo ein Zug folt furgenommen werden / 
baf im unfern Willen und Wohlgefallen fiehen foll/ ob wir 
Perfolutlid) gichen ober aber an unfer ieder fiatt/ einen tauge 
lichen Sentnant ordnen tmb febicten wolle, 

Es follen aud) die Rei Rabte alfwegen die Erklärung 
tbun/ an welchen Dreh mar ziehen folle/ oder ob an ¿wey oder 
mehr Ort gegogen werden folle; So aber die Rriegas Kath fid) 
des nicht vereinigten / ober vergleichen Founten/foll es durch der 
Zufall des Daupimanns/ wie vorfiehet / verglichen und ger 
Tobloffen werden, 

Bam aud der Yanptınamm.in feinem halben. Sabe befündey 


De 
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+ Stände 


DU DROIT DES GENS. 


baf fid) die Sadhen,forenlends ¿utrúigen/ daß die Stande nicht | 


alle mochten aufanımen befehrieben werden; Go foll und mag er 
Die Kriegs = Rath erforbern/ und davon reden ; Ob Die Moth 
vorhanden/ bap die Keuter und Knecht angenommen/ und ¿ue 
Gegenwehr gegriffen folt werden? Darzu foll er alsdann den 
andern Hauptmann aud) erfordein/ welcher aud) buted) fich felbft/ 
oder vollkommenen Befehl erfiheinen folte/ und bat ¿umabl 
durch eintracheigen SSefüblug der zweyer Daupéleutl und zwolff 
Kriegs Rathe/ oder durd) das mehrer aus denfelbigen mit gangen 
Fleiß bewegen: Ob bie Mefachen der Gegenwelye / vermoge ber 
DBeveinigung/ vorhanden fepnd ? tmb foll ber ander SQauytmanns 
Dev alfo erfordert iff/weil ex zu bet Zeit ¿wen Kriegs-Rath hat/ 
ben cinen/ imb denfelbigen auff das mal feiner Gegenwartigteit 
abfondern/ damit es alfo bey ben deengeben, Stimmen bleibe / 
nehmlich dev zweyer Qauptleuth und eilff Ratbe. Go es dann 
die Geftalt/und Gelegenheit erfordert / fo follen die Yauptleuch 
im Mahmen GHttes das hinderlege Geld angugrei ffe und jeder 
feinen Ancheil der Reuter, und Knecht aufzubringen /beftaklung / 
Denfelbigen mit Rath dev Kriegs-Rath/ wie fie das den Standen 
zum nuslicyften/und nad) Gelegenheit der Sachen) Zeit umb saufft/ 
Mogliden auffzuricheen/ im rahmen und von wegen gemeiner 
Macht haben ; und was alfo von Hauptmann und 
Kriegs=Rathen den Keutern und Knechten zugefaget /_ foll von 
gemeinen Standen gehalten und getragen werden/ und fonft nad) 
vermog ber 9Xerfaffung handeln, 

Gchet dan der Zug auff Gadhfen/ oder das Sachfifils/ Weft- 
phalifdy Evdreitl / oder Geewerts / und fie die Dauvtleuth beyde 
Mit der Anzahl (wie vorbemeldt) der frembden Reuter und Knecht/ 


at 


zu der Hulff verordnet 7 zufannen fegen/ und foldyes von den 


Kriegs-Nachen mit befehloffen wirb / follen wir / der Churfücft/ 
Dberfter feyn/ und wir Sandgraf Philips Seiner Seb unfer 


angenommene Keuter und Knecht zufehicken. t 
Geht aber der Zug auff Heffen/ und, über den Mayıt/ auff 
die Stande des SXbemiftben oder Schwabifchen Erdreich / ober 


der O2t/ fo follen wir Sandgraf Philips Oberfter feyn/ und wir 
dev Churfürft follen ©. €. unfer angenommen Keuter md Knecht 


aufthicen. j 

Zum Dierten: Wiewohl billig tmb gebtihrlich/ daß einem 
Hauptmann/ fo mit folder fehwehren Burden und Saft belegt 
wird/ von den jenigen/ fo ibne beftellen/ Unterhaltung verozd= 
net werden foll/ haben bod) bie vorgenanten gea Sauptlent/ 
als Chucfirft und Frivfien/ die diefer Chriffliden DBerftandnüß 
Derwande/ ftd freundlichen und gnediglicyen bewilligt / bap Sh- 
ye Siebden/ Chur-und Fürftl, Gn. mittler Seit und ehe der Kriegs- 
Handel zum Anfange veicbt/ weldyes GHt der Allmadtige mit 
Gnaden verbuten, wolle/ Fein. Unterhaltung begehren, Go es 
aber nach dem Goöttlichen Willen dahin gelangete/ bag der Krieg 
au Füegang veichte/ift Shren €. Chur- und Fürftl.Gn. ein Bez 
Tallung und Unterhaltung verordnet wobden/ nehmlich/ fo der 
zegierende Hauptmann in eigener Perfohn ziehen Yotitbe/ weldyeg 
(wie hierinnen angezeigt wird) zu feinen Willen ftehen foll/ alte 
Monath/ ie drenfig Tage für ben Monath gerechnet / rolf 
hundert Grilden für feine Tafel, zu unterhaltung feiner. Officie- 
zer/ Cammer-Diened /Cangley und anderer /Daben, Dod) aufs 

fechalben der Trabanten / &cibz und WundsArgten/weldye Per= 
oben durch alle Einigungs-Berwandten liber das verfoldt metz 
den follen, Go aber der regierende Hauptmann in bet Perfon 
nicht sieben fonder einen Leutenant an fein flatt veroxdnen wur- 
de/ demfelben follen / fo Tang der Zug diefer bewilligten Quiff 
wabret/ alle Monath / aut) 30. Tage für den Monath gerech- 
net/ 400. Gulden für feine Tafel und qu Unterhaltung feiner 
Oficierer/ Diener / Canéley und anderet/ ausgefchloffen Tras 
banten/seib-und Wund- Arsen / welche Perfohnen durch alle 
Ginigungs-Beewandten tiber das befoldet werden follen, 

So foll einem jeden Kriegs-Rath alle Mtonat/ fo viel Tag/ 
wie obfiebet ‚gerechnet/ hundert Floren auf fein Tafel und alle 
feine Diener/ ausgefiheiden die Keyfigen/ fo (wie nachfteher) gez 
anuftert/ gereicht umb gegeben werden / und darüber den Haupts 
4namr oder Leutenant , aud) den Rrieas-Ratlhen/ thre Reyfigen/ 
fo in dee Muferung angenommen/ wie andere Xepfige beficllt / 
auch von den Vereinigungs - Ständen gugleid) verfolbet werden, 
Aber vor Anfang des Kriegs foll fie ein teder / ber fie verozbnet 
Bat / auf feinen Koften unterhalten. 

Wir haben aud) fonften eine Summa Gelts/riebmlidy/ fieben 
taufend Gülden/ und zu denfelben fieben taufend, Súlden/ fo viel 
amd nod) mehr /als unfer ieden der Fürften/ Stande und Städ- 
te / die wir iegt neu in bie Berfaffimg Fommen / nemlichen Ing 
Sergog Barnim und Herhog Philipfen zu Pommern und ung 
der Stade Augfpurg/ Franckfurt/ Keanpten und Minden/ nad) 
dem geöften Anfchlag / qu diefen fieben taufent Gilden zuzulegen 
4ebitlyeet / gufammen gelegt / und damit und fo viel höher die 
ficben taufent Gulden, gemehret und gebeffert.  Ung aber unfer 
HerhogWltichen zu Wittenberg und ben beyden Städten/ Ya 
burg und Hannover / ift zu diefen fiber taufend Gilden / und 
Diehrung derfelben / zu erlegen nichts atıffaefeht / fondeen unfer 
Antheil in unfer Haupt-Anlag mit eingerechnet worden / vermd= 
ge des Franekfwetifchen Abfehiedes/ umd zu handen der Hauyt- 
Teut / nebmftd) iebem die Helffe nach obangezeigter Anfehlag der 
groffen Summa / erlege und geantwort. 
© Was aber noch in dtefer Summa burd) entigen Stand nicht 
erlegt ware/ foll Diegwifeben und nechfttunfftigen Weynachten 
erlege werden/ darvon nothdúrfftige Rimbfthafften zu macber / 
Unter 2 Hauptleuth zu ROP und Fuß zu beftellen/ Schreiber zu 
unterhalten/ Botfbafften und font alle andere Mothdurffe ait 
täglichen Sachen auszueichten/darvonder Qaupemarn alle Sale 
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Bx : 145 
auff ©. Johann beg Tauffers Tag den Ständen bet Drépsehen 
Stimmen Rechnung £hun/ und was übrig ift/ qu fernere Nothe 
durfft behalten; Wurde aber daran mangeln/ fo follen wir die 
Stande/ burd) den Hauptmann fo der Zeit ift/ und Kriegs= 
Rath zufammen gefordert/ und darun tm weiter Erlegung ges 
banbelt werden / in maffen/ wie vorftehet/ in den Articuln von 
weiter Anlag zur QUIF tagende, 

Es foll auch von folcyen fieben taufend Gyülben/ und was 


"Diefelbigen verbeffere feyn/ der Hauptmann mit Rath und Wife 


fen der geordneten WOLF Kricges-Kahte/umb mehr y = 
Tenth über Neutter und Suedt/ wie ALI UNES S 
fo fie (id) tim ziemlich Wart-Geld beftellen Iaffeit wollen / nad) 
Gelegenheit der Zeit /Perfonen und Sadyeny zu befchlieffen haz 
ben. So aber diefelbigen unter-auptleuth nad Gelegenheit 
der Zeie/ Perfonen und Sachen/ übermäffig Wart Geld for= 
dern un ne pur dev einen foldyes an die Ete 
nigungs-Berwandten gelangen laffen/ und nad) ibren Vere 
ferner dahin handeln. A : Li VPN 
* Wir bie Dauptleut vorgemeldet wollen aud) biefe unfer Bes 
wilfigung unb Annehmung dev Daupémannfthafft nidye langer / 
bann auf zwey Sabe bewillige unb angenommen: haben / welche 
unfer bewilligung auf Thoma im fünfr und dzeyfligften. abr / 
laut des Schmalfaldifeben Abfehieds / angangen / umb fid) &ho- 
má im fieben und dienfigfien Sabr wiederum enden wird/ alfo 
daf unfer jeder ein Syabe/ und/ wie vorfichet /einer tim den ane 
dern ein halb Sabr Hauptmann fepn follen und wollen/ und qu 
Ausgang der zweyer foll es in unferer und der andern unferee 
Einigungs-Derwandten Willen und Gefallen feyn, 

Den Sauptleuten foll auch befohlen feyn 4 fo viel immer 
möglichen nad) folden Reutern und Fup-RKnedytert zu tracbten / 
bie den Einigungs-Berwandten nichts verwandt fon, x 

Zum fünfften: Und zu mehrer Fürfichtigteit follen toit. bie 
Gtande / und ein teglicher für fich felbften/aud) wie wir das ant 
füglichften und bequemlichften zu chun wiffen/ gute Kundfehaffe 
haben und machen / und was ein jeder Stand (das den Eint= 
gungs-Berwandten von ben Widerfachern su Nachtheil/pradti- 
civen/ furgenommen werden wolt/) erfunbiget/ daß diefelben 
Stand dem Hauptmann darbey zu derfelben Zeit bie Berwale 
fring des halben Sabre fieben/ auch je ein Stand bem andern 
ohne Zerzug zu wiffen thuny wiedann von Dauptleuthen feibfis/ 
Ampts halben/ gute Rundfbafft in und aufferhalb des Keichg 
beftelt werde. i 

Sum Sehften: Haben wir uns infonberbeit mit einander 
veremiget und vertragen/ daß unfer Feiner von fico felbft/ von 
Sachen wegen/ davon unfer Chrifilid) Derffandmif Meldung 
thut/ einigen Feldzug/ Krieg oder Belagerung fürnehmen/oder 
iches handeln follen/darausnachmahls vermuthlich Kriegs-ubung 
modit erfolgen; Sondern wo infer einem Dre oder mehr/ von 
der Chrifilichen Beveinigungs-Sachen wegen/ etwas befehwehrs 
liches ober nothwendiges begegnen winde/ das foll zu jeder Zeit 
an diejenigen /die hievor nabmbafftig angezeigt/als Hauptmann 
und Kriegs-Rath gelangen/und was alfo. dann diefelben Krieggs 
Rath / der mehrer Thel/ oder fo fie gleiche Stimmen hätten 
bird) des regierenden Dauptmanns Zufallen /für bequemlidy und 
nüélidh in obangeeigter Saden_anfeben/ befüblieffen und vera 
ordnen / dem foll von ung ohne Weigerung gelebt und nachge= 
gangen / aud) barüber/ vorangezeigter Gachen halben nidyte 
fützgerommen oder angefangen werben / ob gleich unfer einer oder 
mebw/ auf fein Abentheuer / ohne unfern der andern Benftand 
and Quifr/ folches zu thun bedachten: Es wave dam Sachs 
daß fib jemandes unterftehen wurde / einen oder mebr / aus 
uns ober ben unfeen / ungewarnet und wmiverfehen / voranz 
gejcigter Fall halben/ baron unfer Chrifilic Berfländniß 
meldet/ anzugreiffen und zu befthadigen ; Gegen denen oder. dies 
felben fotl unfer jeden eine bedrangte Nothamd Gegenwehr u 
benominen feyn/ und gleichwohl nichts beffo weniger bie Gaz 
en an umfern regierenden Hauptmann gum. förderlichften bracht 
werden / davinn nad) Nath und bedenken feiner zugeordneren 
Kriegs-Rath / wie obftebet / und fichs gebribres/ ber Mothourfit 
nad) zu handeln foll verpflichtet feyn. 

Zum Siebenden: Nachdem unfer Cheiflich Berftändniß und 
diefe Derfaffung allein que Gegenwehr und Abwendung fúrbas 
bendes Gewalts aufgericht/ und aber bie Angeiff fic) mit dee 
Zeit ungleich zueragen möchten; Go haben wir in des Haupts 
mans/fo zu ber Zeit feyn wird/und verordneten Kriegs-Rachen/ 
Macht unb Gewalt geftettt/folcher Stil der zehen taufend Kneche 
qu Fuß/ und grey taufend zu Roßy gar ober zum Theil zu ges 
brauchen/ und fo es bie Nothdurfft erfordert / die sween Monat 
in einen qu fehlagen/ aus den fes Monaten deey zu machen/ 
und alfo/ nach Gelegenheit fürftehender 910tb unb Angriffs/die 
bewilligte Qulff bip auff vier faufeñd zu 3Xop/ unb swangig tauz 
fend zu Gup/ qu echobhen. 

Sum Achten : Sollen der regierende Qariptmann und die 
Kriegs-Rathe von Stund an /tieben Erforderung und Auffnehs 
mung des Kriegs-Dolcts zur Soil f / uns auf em fonderen fried= 
lichen gelegenen Plag befcheiden/ ba zu berathfchlagen/ und zu bes 
feblieffen / ob und wo es die Nothdurfft erfordern wiirdey weiter 
Soil jf fürzunehmen 2. Und nachdem die Chrifiliche Einigung und 
Berfaffung zu der Gegenwebt/ und nicht anders gemepnet/ ben 
aus Berleyhung Goglide Gnaden/ das zuvor fommen / dar- 
mit digenigen/ fo in der Einigung begriffen/ wider GOT TS 
Mort / auch Recht und Bılligkeit/ nicht befübwoebret möchten 
werden / fol! dem regierenden Sauptmann/ und feinen sugeord= 
neten KriegssRachen befoblen feyn/ wo die gewiffe Kundfehaffz 


gen und Esrabrungen des Bidertpcilo Praétiquen und Anfblage/ 
oder 
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SKütbe nicht dergeftaltt erwogen /daG dre SL nod) ¿ue Beit von | 
nothen fep / fo foll derfelbig Sanptmann foldyeszumeplendigften | 
an uns / desgletden aud) an den andern Soauptmam / gelangen 
laffen/ aud) einen Tag an gelegener Mahlftatt benemen/ba wir 
perjönlichyoder durch unfers jeden vollen Gewalt bey bem Saupt- 
mann unb KriegesaRathen evfthemen folten/ md neben ihnen bee 
rathfélagen/ wie die vorftchende Befdywerung zum spricden Je | 
durch Handlung oder andere fiigliche Weg/ mit dem wenigfien 
Machtheil md Schaden/ fürfommen unb abgewendet werden 
mioge. ; : 

Doch ob jemands in foldjem Krieg zuvor mercélichen befthebi 
get wáre/ daß bem das feine/ durch unfere Widerfacher/ wieder 
auigeftellet/oder fonften/fo es vertban/er(tattet werde, Wo aber 
Fried tmb die Erflattung nicht zu erlangen feyn wolt/die bod)/ 
wo bie Sachen es Leiden wollen/ bud) ung alímegen gefucht/ 
daß bann die Gegenwehr/ wie bie Norhdurfft erfodert / im 
Dabmen des Seen / mit Sergen und allen Trewen gethay 
werde, 

Zum Meundten: Würde fi sutragen/ daß unfer Wider- 
wärtige ung Einigungs - Berwandten an vielen Dxhen anz 
greifen würden / wie fie dann Leichtlich und ohne Zweiffel int | 
Ginn zu tbun haben / der Meynung/daß ein jeder Ginigungéz 
Derwandter/ ober ber mehrer Theil mit ibme felbft viel zu fcbaf 
fen haben folt / daß einer dem andern nicht fonte zu Hulff fom 
inen/ daraus dann gânéliche Serteenmung / und bap bie Wie 
Derfacher ihren Willen fhaffen / unfer Ehriftliche Stande / Land, 
gar oder zum Theil eimnepmen/ das Wort GHites austreiben/ 
und das Vapfithum wiederum auffriditen / folgen modyte /1elz 
chen der Almachtige GO guediglidien fürfommen wolle/ fo 
foll zu des vegierenden Qaupemanns nnd Kriegs-Räthe/ aut 
ul if verordnet / fleifigen und getrenen Bedenken und Wie ge» 
imeldet) Befchlieffen fichen / an weldyen Orth fie für das nôthigfte 
tind fruchtbartidhffe anfepen /mit dev Hulff 3uzufegen / und Ket- 
tung zu thun, Damit aber gleichwohl niemands verjaumbt 
swerde/ fo follen der regierende Saupémann mit fambt den Keiegg- 
Rathen unverzögerlich und zum forderlichflen ung die Stände 
befcyreiben / zu rathfihlagen und su befehlieffen/ wie 
vorfiebet. " 

Zum Behenden: Dieweil alle Fatle/ wie fid) die fünfftigliden 
nad) GHttes Willen zutragen/ difmals niche Fonnen verfehen 
werdeny fo fot unfer Grund/ Anfang und Befhluß diefer Ders 
Fändmüg endlichen darauf ruben/ baf vo: allen Dingen GOt- 
25 Ehre und fein heyliges Wort angefehen/ und derhalben ein 
Jeglitber dem andern / und wir alle ingemein einander mt tete 
fen Seven und Treuen biefer Sad) halben zufehen/ auch nichts 
bierinnen anfehen fotfen noch wollen/ wie wir vor GO zu thun 


febulbig feynd/ und wie es cin ieglicher gern von den andern het= 
te/ oder haben wolte. x 

280 und wie das Gefehlig zur Hulffe/fannt feiner Munition , 
am bequemlichflen zu erlangen / ımd zu erhalten feyn will / fott 
Jederzeit bey des vegicrenben Sauptmanns unb Kriegs = Rábte 
Bedenet err flee / und bas in three Kriegs Ordnung zuvor bez 
vatbfüblage und verordnen. Doc) daf in folchen und andern 
allwegen die Gleichheit gehalten damit Fein Stand/nad) feiner 
Selegenheit/ weiter dann der ander befübmebrt/ und der ln: 
Foften/ fo auff foldye Munition und Gefehtig gehen wird/ nad) 
Anzahl ber Anlag der SF gerechnet und besahlet werde, 

Sum Gilfftn: Ob fiirfiele/ bag unfer inigungs-OXeribanb- 
ten ciriee ober mehr in cines oder des andern Clo / Städten, 
£anden oder Gebtethen/ Hefnung bedtir ffen wirde/daß dem oder 
denfelben Einigungs- OYermanbfen / wes Standes der oder die 
wären/ ober feyn würben/ mit ihrem Kriegs = OYolcf/ Daaben und 
Gütern in des oder ber andern andy Siivfienthumbeny Herfchaffs 
ten und Gchieth/Schyloß/Stadt ober andern Fleckenyfo lange diefe 
Einigung wahree/DOefnung geftattetamo gegeben werdenfolte; doc) 
foll folches nicht anders oder ferner verfianden werden/ dann in 
Sachen das Göttliche Wore betvesfend/umd was demfelbigen an= 
Dangig /und nicht in anden Sadyen/ aufferhalb der Ehriftlichen 
Vereinigung / gezogen und gemeinet fn; Es follen auch diejez 
nigen/ fo alfo die Defnung qu ihrer Morhdurfft fuchen und ge 
brauchen / von dem oder von den ihren/ fo die Defnung geftat- 
fen und geben/ freundlic, und gutwillig gehalten’ verthendiget 
and gehandhabt werden/ als treffe es thr ieden felbften an; Herz 
wiederum follen fid) aud) diejenigen / fo die Defnung fucheny ber» 
felben auf the eigen Koften md Schaden gebrauchen/ fid) auds 
am felben Hat) / in Belagerimg und fonften/ alfo halten/ alg 
derfelben Oefnung Herrfdhaffeen eigen Kriegs-Boleey amd den 
Oath helffen bewahren fehliken/ fébirmen / nicht weniger dann 
ob $i ur oder denen/ die Oefnung fuchen umb gebrauchen/felbft 

auftunde, 

à i es fich begebe/ daß in diefer OXereiniqung einige Serung 
zroifihen ams allerfeics md unfern verwandten Diener oder 
Kriegs = senten einfallen voúrde/es wäre tim Darleyung Hull 
Koften/ Schaden/ Gavinn/ OXerfuft / Zwenfpaltigkeit ber Der 
fobnen / tm Felde ober in der Herberge/ vor/in oder nad) den Zü- 
gen / oder von toas Sachen dag gu£ame / das foll alles zu des 
Haupyemanns und ber smolff Kriegs 2 Rathe Erkanemig ficyen / 
und was bie oder ber mehrer Theil aus thnen/ ober ob fie an 
Stimmen gleich / durch des Oberfien Hauptmanng Zufall et» 
Tennen/ darbey foll es endlich bleiben / 1mb dem ein ieder au gee 
Teben bey feinen Pflichten fehulbdig feyn. Soldyer maffen follen 
auch alle Diener und Kriegs 2 Seute beflelfet werden, 

Stem: Es foll aud) alter Gewinn nad; Anzahl der Anlag 


rid)/ $yerfog zu Sachfen/ des Heil, 


and QU ausgerbeiles werden ; Ind ob [id begebe/ daß unfer 


Saden und Rettung willen / und bartiber etwas von Gstábten/ 
Beftungen / Landen ober geuten verlohve/ oder Schaden darin 
empfienge/ fo foll ohne Wiffen und Willen deffelbigen Fein Fried ges 
mache werden/ c werden dann zuvor bemfelbigen Befchädigten ferne 
verlohrne Gtücher. wiederum zugeftellet/ und feine empfangene 
Saden erfiattet, Desyleiden/ ob ienands von SHerrfehafften 
biefer Emigungs z Berwandten gefangen oder medergelegt wirs 
be/ foll es dermaffen auch gehalten werden, 

Madhdem aber in diefer Serfaffima zur Gegenmwehr/das Ges 
depen und Berderben ber Einigungs - Berwandten / nechft 
GOTT, auf den ¿ienen Dauptleuten zu der SU fambt ihren 
gugeorbneten Kriegs-Rathen ficher / foll ihnen diefe Berenigung 
und Berfaffung mit bodbfiem ‘Fleiß befohlen und cingebunden 
Werden / wie denn auch dre Soauptleut/ bey Surfiliden Treuen 
iub Zufagung/ die gentenant und Kriegs-Kath mit Eyden und 
Pfichten dermaffen eingenommen und verfaft/als foldjes in ciz 
nem bru geopwichtigen Werk die hohe Siotbourfft crforz 
ern will, 

Es foll aber gleichwohl bie Berfaffimg/ und abgeredte /audy 
befeyloffene, Articul sur Gegenmehr/ ber Ebrifiliden Einumg 
und Berftindmis / fo wir biauvor mit einander aufgerichtee 
vollzogen/ feinen Abbruch / Beranderiing / ober einige Bers 
hindering madsen oder zufügen / fondern diefelb fol in aller 
ae und Artikeln befiindig amd umvermicke fon und 

ciben. 

Es foll auch ein ieder ttefürft/ m Graf und Stand) 
was ibme diefe Einigung unb Berfaffung aufleget / und fonfterr 
mit bringe y teulichen voltziehen/ und bod) aber Feiner für den 
andern begbalben in einige Wege verhafft oder verbunden feyn/ 
alles treulich amd ungefehrlich, " " 

Wir haben uns aid) des mit einander vereiniget / bap die 
Venenmmyg der Chur = und Fürften/Grafen/ Stände und Städt, 
ob iemand unter ung fic) bedimoten lief / baf ipme feine rechte 
Stätt nicht gegeben ware/ feinem auf feinen alten Stand oder 
Serfommen/ mie einer gegen den andern billid) benennt were 
den folle, Abbrud oder Bervingerung gebehren fol / on Ges 
vehrde, 

Bu UbrEund mit unfer aller und iedes abgefandten Churfiirs 
fien / Fürften/ Grafen umb Stádte/ für uns unfere Erben 
und Siadfommen/ hieran gehengten Inftegela befiegelt. Ges 
ben am Lag Michaelis, nad) CHrifti unfers HEwn Geburth 
füngfichen bunbert und im fechg amd drepfigfien Sabre. 

Wir haben ums dif hieran Jámbtlidy und fonderlich berebt md 
vertvilliget/ ob einiger Suürft/ Graf/Scrr/ Stadt oder Stand) 
in biefer DBerfaffing begriffen; folcje unfere OXerfaffüng nicht 
fiegeln wtivde/ aus was Urfaden ober Berhinderung fi) das 
gutrüge/ daß bannod) nichts deffo weniger foldye Berfaffing 
gegen bem andern / fo gefiegelt haben/ ohn allen Auszug Fraf> 
tig und búnbig bleiben/ und fit darauf Feiner bebelffen folunó 
will/ ohn Gefebrde. 


Sohann Friedeich/ Churfürft. 

m. pp. fcr. 
Jacob Sturm/alter Stattmeifter zu Straßburg, 
org Befferer / alter VBurgermeifier zu Ulm. 


Philipps / Land-Graff zu Heffar, 
m. pp. fcr. 


Sjatob Gorg / SSurgermeifter zu Magdeburg. 
Martinus Michaëlis, Secret. Bremenfis, 


= 


CIII. 


Revers Herhog Heinrichs und Morigens su Sachfien 


Bater und Sobns] wegen Fhror Giínnefmung in 
den Schmalcalpifchen vernencréen Bund. Geben zu 
Sreyberg/ Somabend nach Vifitationis Mariae An- 
no 1537. [HORTLEDER, ffrfachen des 
Zeutfchen Kriegs. Tom.I. Libr. VIII, Cap. X. 


pag. 1513.] 
C'eft-à-dire, 


Revers ou Declaration de Hznrı €? de Mau. 
RICE Ducs de Saxe, Pere € Fils, pour leur 
acceffion ES reception à la Ligue de Smar- 
CALDE. Freyberg, le jour de la Vifitation 
de la Vierge 1537. 


on Gottes Gnaden/ Wir Heinvids und Mori) Barer 
imb Sohn Serbogen zu Sachfery Sandgeaffen in Oririn= 

gen/ und Diarggrafíen zu Meiffen. 
Machdeme die Hochgebome Fürften/ Herr Sohanns Frieder 
d Rom. Reche Ergz State 
fchaleé/ mb Churfürft/ Sanbgraff ing&tiringen / und Marge 
geaff zu Meiffen/ Sere Philips / fanbgraff zu Heffeny Graffen 
zu Gafenehbogen / zu Diek/ Ziegenhain und Midda/ timfere 
freundliche Liebe Velten’ Sthivager und Gevatter / pl die 
tine 


1536. 


ANNO 
536. 


DU DROIT DES GENS. 


Ebrfamen und Aeifen / ttufere liebe Befondere / Burgermeifier/ 
Nathmanne / und Snnungsmeiftere/ ber Gxtübte / uim Aug 
purg/ Magdeburg und Braurifehweig / fiir fid) felbefé: 1nd der 
aud) Hochgebornen Fürften/ Hera Spbilipfen / Seran Ernften/ 
inb Herm Srangen/ Gebriidere und DBettern/ Hergogen zu 
Braunfayweig und $üneburg/ Der Ulvichen Herkog zu Bur> 
femberg? und Teck / Graff zu Mhianpelgart/ een Barnim 
und Philipfen Gevetteen/ spergogen zu Stettin / »pommem/ bet 
Gaffüben / und Wenden / Frefien zu Rügen/ Graffen qu Gute 
Fow / Herm Wolffgangen/ Dern Qanfen/ oen Gorgen / und 
Hera Foachim /Gevettern und Gebritdern / Furften zu Anhalt/ 
Grafen qu Afcanien/ und, cem gtt Bernburg / unfere freunde 
fite liebe Bettern/ Schwagete und HOheimen/ und der Wolges 
botnen/ Œbrfamen und Weiler / Unfere liebe Getrewen mb Bez 
fonden/ Gebharten und Albrechten Gebrúden/ Grafen. zu 
Manpfelde/ auch, ber Meifter / Burgermeifieer/ Rathmann/ 
imb verordente Rathe und Gemeinheit der nacybenendten Dberz 
Tita Sábfifen und Se-Stadrejals Strafburg/ Francés 
fuct/ Cofteng/ Eblingen/ Reutlingen Denmingen/ Rempten/£in- 
daw/Biberady/ Sri’ Bremen /Goflar /Qannober/ Gottingen / 
Eimbed / Hamburg / und Minden/ als jhrer Siebden und jbrer 
Emigungs 9Xerrvanbten wegen/ und als bie wir durch des Als 
mächtigen Gottes fonderlihe Sad / Derfebung und Sebicéing/ 
zu feines benliwertigeit / reinen umb. allein feligmachenden Worts 
ErFantmif fommen / und daffelbe/ auch jbrer tiebdeny und 
ihre Religion / angenommen/ davıunb wir aud» feiner Almäc- 
tigkeit billidy danckbar feyn follen und wollen Jauff unfer freund» 
Kids und gnabiges Bitten/ Anfuchen und Begehren/ in jbxer Sieb> 
den/ Chriftlich/ Loblich/ und wvorweißlid) Derflandnüß/ anz 
unbzeingenommen/Iaut gebachtes Ehurfrften zu Sadfen/ Sand» 
geaffen qu Heffen/ und der von Uli / Augfpurg/ Magdeburg / 
anb Braunfiyweig/ us derowegen unter Ihrer Éiebden / und jhe 
ten Shinfiegelit verfertigten und zugeftalten Eimmehmungs-Btieff/ 

nb folder Berftandnuß Snhalt ift/ wie von Worten zu Wor 
ten hernach befehrieben fieher: Don Gottes Gnaden/ Wir Soz 
Bam Friederic) 2. 

Als befennen wit offentlid mit diefem unferi Briefe gegen 
männiglichy/ gereden und verfprechen auch bey unfern Furftlichen 
Kurden und Glauben / daß wir obbefehriebener Ehriftlicher 
OYerfránbrit f / bie allein gu Kettumg und Gegenvebt voz Gewalt 
gemennt bie währenden Sabe und Zeit tiber/ in allen Stücken/ 
Puneten/ und Aetiekeln/ mit Zufegung ibs und Gutsy fo 
viel uns und unfer Exben /diefelbe binden und verpflichten tbut/ 
getrewlich und feftiglich zu geleben und nadyufommen/ darwiz 
der nicht zu fepn noch zu thrin/ oder zu febafjen gethan werden 
burd) ung felbjt/ oder jemands andern / Feines weges/ wie fol> 
ches mochte erdacht werden, ' 

Go uns aud) in gemeloter Zeit nad) bam Willen Gottes / | 
von unferm Bruder und Sitbelebnten/. derjeiben Suüvfenthume | 
unb fande/ anftürlien/fo follen und wollen wir uns / unb unfer 


Ticber Sohn, algdann in obgenanter unfern Better Schwager/ | 


Hhmen/ Getrewen unb Befondern/ auffgerichte Derfaffung zu 
der Gegenwelye / audi einlaffen/ und uns gleich anbern/ nad) 
Dermoge der angefallenen und ¿uftandigen sande/ anlegen laf= 
fen / auch demfelben getreulich nachkommen / altes erbatlicd) / 
freulid) mb ungefehrlich. Def zu feften und wahren ttbrfunb/ 
haben Wir Herhog Soemrid) unfer Snfiegel / vor ung / und 
unfern lieben Sohne Hergoge Morig/ an diefen unfern Brieff/ 
swiffentlidy bengen Laffen/uns aud) neben feiner éubben mit eigner 
Hand unterfeb ricben / der gegeben ift qu Grenbergt/ nad) Chrifti 
Gcburt Funfichen Dunbert/ darnad) in Sieben und br fighter 
Sabr/ Sonnabends nad) Vifitationis Marie. 


fyeintid) / ergog git Sachfen ze. 
Morig/ Derkog au Sadhfen re, 


CIV. 


Bindnaf swifehen Konig: Coriftian zu Danian ei: 
negado Churfürft Johann Friedrich au Sachfen/ 
Wbilip»s  Ernft und Frank! Hergogen zu Braun: 
febweig! Philipps Sandgrafen von Heffen! VWolff 
gang Fürften zu Anhalde/ Gebhard und Ulbreche | 
Grafen su Manffelo andern theils auf 6. Jahr (ang! 
wegen einander zu leiftender Hulff in Sachen Der 
Religion! Königs Ferdinand Wahl rc. aufgericht. 
Domerftag nach Michaelis 536. [HoRTLE- 

DER, bon Hrfachendes Teutfchen Kriegs. Tom. 

I. Libr. VIIL Cap. XL pag. 1514. Lu: 

nic, Teutíches Reichs-Archiv. Part. Special. 

Continuat. I. Abtheilung IL pag. 203. d'où 

Pon a tiré cette Piece. | 


C'eft-à-dire , 


Traité d Alliance pour fix ans entre CHRISTIAN 
Roi de Dannemarc d'une part, ES JeanFrr 


Ton. IV, Pant IL 


| 
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DERIC Eletteur de Saxe, PuréippEe, Er- ANNO 


NEST, YU François Dues de Brunswick, 
Purripp E Landgrave de Hefe, WoLrr- 
GANG Prime @ Anhalt, & GEBHARD 

& ALBERT Cotes de Mansfeldt Wun 
part, par laquelle ils fe promettent une muruelle 
affifiance, dans les affaires. de Religion, dans celle 
de P’Eleion de FERDINAND I. m Roi 
des Romains, ES autres. Fait le Jeudi après la 


Fête de St. Michel 1536. 
Se von GHttes Gnaden/ Chriftian zu Seriem, 
Plu der Wenden und Gothen Konig, erweblter König aL 
wegen / Herkog zu Godblepivig / Qollfieins Stormarn und ber 
Dittmaríden/ Grafe zu Oldenburg und Delmenhorft/ Sjobang 
Friedrich / Herkog zu ¿Safe / des Heil. Rom. Reis Era 
Marfehall und burfürft/ fandgraf in Diiringen / unb Marge 
graf qu Meiffen/ Philips / Sergog zu Vraunfdyweig / Ernft 
und Frang/ Gebrüdere/ Herhogen zu Vraunfeyweig und Lines 
burg/ Philips/ $aubgraf gu Heffen/ Graf qu Cagenelnbogens 
zu Diek/ Ziegenhain md Hidda/ Wolffgang / Fürft zu Anz 
balt/ Graf gu Wfeanien und Ser zu Bernburg/ Gebhard und 
Albrecht / Gebrüider/ Grafen mb Herren zu Mtanfifeld / beFenz 
nen an diefem Briefe vor Uns / unfer Erben und IrachFommen/ 

gegen altermänniglichen : i 

Daß wir zu der Ehre des Alfmächtigen Gottes, und stt Sands 
babung unfer Konigreiche/ Sürfenthumbe/ $anb/ feut/ aud 
hergebrachten Ehre und Freyheit/ 1108 / für ns; unfer Erben 
tind 9radfommen / bie nechften 6. Sabe lang gang aus / von 
datum dif SBricffs angurechnen/ mut einander freundlich und 
gútlid) verbunden Laben / und tbi das alfo gegenartiglid) im 
Wort der Warheit/ in und mit Krafft diefes Brief /nemlich / 
wir Konig Cheittian auf einer Seiten/ und wir die andern G pure 
fürften/ türfien/ Grafen und Herren auf der andern Seiten/ 
nachfolgender Seftalt und Mafies 

Daß wir einander freundlich / freulid) ehren/ fordern und 
meynen follen/ und fein Theil mit bem andern/ die Zeit aus 
diefer Eimung/, qu Krieg oder Auffrubr tomen / fondern ob fid) 
Awifeben timg/ fmtlicb oder fonderlich / Syertmg begeben wiirden/ 
bie follen wir mit gebrihrlichen oder gleithmafigen Rechten auge 
E Se BEA 4 E alle Gefebrde, : E 

Und nachdem gedachter Konig Chriftian in Befaheaig fiche 
von feinen tegigen Erbztanden, aud) die er A 
guten Fug und 3Xedbt an fic) bringen möcht / überzogen und pere 
gewaltiger zu werden/ von Urfad) wegen / wie fic) foldye ¿utra= 
gen möchten. Wo nun foldee von jemand fuirgenommen wir 
be/ 8 wäre, von wegen des / daß gemeldter König in feinen Sanz 
den das Gottlich Wort angenommen / oder daß er Königs Gers 
binanbten zu Bohem /Erg-Hergogens zu Deflerreid) / Stbmifibe 
Königliche Wahl /darvon nad folgenb weiter Meldung befebicit/ 
neben uns angefochten / ober was es fonft vor Saden feyn 
votteben/ darin fein Königliche Würde vor ung gleid) und Reche 
Teiden möchten /wir aud) fein dargu mächtig fond; So foll und 
mag ct folches an ung / den Churfürjen zu Sadfen/1mb Sand» 
graf Philipfen gu Qeffen/ gelangen lafjen/ und unfer $ulg/ 
fo er der nothbtir fftig ifE/ erfozbertt, Alsdann follen wir beyde/ 
der Churfücft amd Landgraf zu Heffen/auffs fürderlichft folded 
den andern/ umfern verwandten ‚Sürften/ Grafen und Herren 
zu etfennen geben / diefelben fürft zu Hulff fordern, und ung 
fantlich alfo gefehteft machen/ tmb wit der Churfürftumd Land 
graf Philips das qu gefehehen verfiigeny daß wir feiner Konigl, 
Würde in Monats = Frift/ bem nechften/ nachdem ung beyden 
foldye Mahnung zukönme/ jen hundert guter gerüfteter Keifte 
ger Pferde / und taufenb Knecht guter Krtegs-Seute/ abfertigen 
amd zufchieken follen und wollen, 

Keriviedertim/ fo wir Chur z umb Fieften/ von wegen Des 
Göttliche Worts/ duch ein unchrinlicheg Concilium oder 
Reichs z Berfammling / zu Gtraff erfant würden als folteuns 
fere Gottliche und Ehrifiliche £ebr/ Sacrament und Ceremonien 
unvethe feyn/ und derhalben mit der That überzogen und übers 
waltiget werden; Odet/ nachdem fib in vergangenen Jahren 
jugetragen / ba. obgemeldter Konig Ferdinand zu Boheny/ Erbe 
Hergog zu Defterreicy / durch etliche Churfirften des Heil. Reichs 
auch zum Komifden Konig ermeblt und gefvonet/ qud) Ko 
Kanferl, Dajeftár/ unfern lieben Dern / Freund und Allergy 
bigften erat denfelben Konig Ferdinando im Heil, Kom. Seid) 
SGehorfam zu leifien befoblen worden/ und aber foleye Wahl wie 
ber die Gulden Bullen weyland Kayfer Carls des Vierdten/ 
ind des Heil, Romifch, Reichs Tang hergebradste Frenbeit und 
Gewonhert/ und alfo nitbtiglid) befchehen / barinn dann wir 082 
gemeldte Chuvfiirfiens Gúejten/ Grafen und Herren / mercklich 
befchwert/ tmb zu Handhabung unfer Pflicht / damit wir Rays 
fer, Majeftac hochgemeldt und dem Heil. Reich verwande feynd/ 
verurfatbet worden/ uns dargegen zu filfen/ umd foldye Wahl 
nicht anzunehmen. 5 

Lind bann Wity dee Churflwft git Sachfen 2. mit König gere 
Dinando foltber Wablz Sachen halben ¡ego dermaffen/ mit 5: 
wiffen obgemeloter ‚gürften und Grafen/ vertragen feynd wore 
ben / baf feine Konigi. Majeft. bewilliget / die Erklärung der 
Giilden Bull / und anderer Urtieeehr/ hierstvifchen und Marz 
tini nedfitüngtia/ Snbalt deffelbigen Bertrags qu thun und qu 
volifivecten / foldyes auch bey Kayferl, Majefiat zu erlangen, 

X2 Smfatt 


15369 


Sos, 


Ler) 

; ANNO 
| X536. 
" 
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Jm fall abet /baf foldse8 inwendig der Seit nicht.befehähe/ fol- 
len Wir algbann gegen ihre Konigl. Majeft. derhalben wiederum 
frep fichen/ und img mid unfen Mitverwandten unfer Reche 
fürbehalten feyn, s A 

Ob fis dann dartiber begeben wilrde/ daß jemand gröffers 
ober geringere Stands / wee aud) derfelbig ware / ttn8 die ob2 
geneldte Churfurft/ Fiirfien/ Grafen und Herven/ fambt di 
fer Sachen Berwandten/ aud) unfer Sand oder geute/ von w 
gen ber angeregten Glaubens-Religion/ auch Wahl/ oder de 
Dalben/ daß Wir Konig Ferdinando/ fo dem, Sertrag niche 
witrekliche Bolngielyung befhabe/ als einem Komifchen Konig 
Teutem Gehorfam leiften/_oder aber feine Adminiftration nicht 
ditlden Eonten/ oder aber fonft in einen andern Gsdyeim/ unb bod) 
Tunblid) and wiffenelich wares daß die Sache des Glaubens und 
Mahl damit gemeyne ware ober würde/ aud) fo wir anderer 
Sachen halben/ wes Dabmen bie hatten / darin wir vor Kb 
gl, Würde zu Dennemareé gleid) tmb Xecbt leiden mbchten/ 
iit der That überzogen/ vergewaltiget/ beftlwert / oder dera 
maffen folcjes unterfiehen wurde / alsdann mogen Wir ber 
&burfiivft zu Sachfen/ und Landgvaf stt Keffer ober unfer bey= 
den Erben/ foleyes hochgemeldtem Konig Chriftian zu verfiehen 
geben/ und follen Wir Konig Chriftian/ oder unfere Exben / 
febuldig feyn/ den gemeldten Ebur=und Fürften/ Grafen und 
Herven faimbtlidb/ i Monaths Frift/znachdem ung folde Serfin 
digung zukommt / swey Humbert guter / geriiffeter Keifiger Pfer- 
de/ mb ein taufend guter Knechte/ vechter Kriegs-Leute / absuz 
fertigen und gugufebicte/ und mit foldhem Boleé zu Xof und 
Sup foll und will je ein Parthey ber andern bxc) Monath lang 

ig Zag vor den Monath gerechnet/ auff ihren 
fien ımd Schaden dienen? Oui ind Sxettumg thun / 
1 folche dae) Monath dann angehen/ wann das gefand- 
té Dole unfer Mitverwandten/ Fürften/ Grafen und SQerren/ 
bic Lande zu Hollfein/Salefivig / oder fünften Sonigl. Würde 
Sande am evften rühren / besgleidien / warn des Königs Dole 
DieLande/ wiper des Churfi ten zu Sachfen/ oder Landgrafen 
Philipfen zu Heffen /am exfien rühren. Darnach foll das qe 
Meldte Bolt dey volle Monath bey dem befviegten Theil blei- 
id) dienen / Qulff/ Rettung und, alle Angriffes qu 


"Schladten oder Gien thu md helffen/ wie frommen/ 


ehrlichen Kriegs=geuchen folches zu tum gebubree / ohn alle Wei 
gerung/ auch ein jeder aus Uns den feinen foldyes alfo in feine 
Deffellung eenfilid) qu binden/ damit fie fid) bermaffen willigz 
Lich br t laffen/ und fol! das Fuf-Bolef dem Derm/ ban 
€$ gugefehicét wird / mit Eyden und Pflichten verant feyn, 

ES iff audy gwifthen uns berebt/ ob einig Theil nicht Keu- 
fer / fondern Knechte bedürffen/ und an fate ‚der Keuter Knech- 
fe fordern würde; So foll allewege ein Keifiger vor deithalben 
Suflnecht gerechnet werben / und der, geforderte. Theil die ime 
majfen / wie obgemelbt/ zu fehieken fehuldig fon. 1 

(So dann die dey Monath verlauffen /, md biefe Qulff alfo 
geendet ware/ und ber Theil/ fo bie Huff gebranebt/ folder 
QU su. NoF und Fuß Langer nicht haben wolt/ foll er allen 
Fleiß haben / daß fold Dole aus feinen Konigreiden/ Chut: 
flixftenthumben / Fürfenehumben/ Landen imb Gcbiethen ficher 
abziehen und pafiren möge. A A 

Ob aber ber bekriegte Theil folcher Sent umd Huf Tanger bez 
dürfen witrde/ tmb fie behalten wolte/ folt ex bag auff feinen 
Soften und Befoldungzuchun Macht haben / adh foldyes 5: 
Dole verpfliche feyn/ alldieweil man ihnen Dienft und 93efc 
bung gibt/ big zu Ende beg Kriegs zu dienen/ ohn alle 
ehrde, 
i Db fich aud) sutragen winde/ bap ber geforderte Theil feine 
Où / gut Koß und zu ¿508 / obne Gabe zu dem Berriegten niche 
fenden möchte; fo foll 19 des geforderten Theils willen fiben / 
Geld auff viertbalb Monath Sold vor Neuter und Snedtebem 
Bekviegten zu fübicten und zu geber / damit ex felbf— Neuter und 
£nebte beftellen móges Dod) bag Fmd amb wiffen fep / bafi die 
Feindfchafft nrerwegen beftelle fen / dermaffen/ daß das Boleé 
obne Fahr nicht ankommen modge/ fonft/ wo die Noch nicht 
vorhanden/ unb dem $3efriegten mehr gefallig Seuth/ bam 
Geld zu haben / fott iin auch damit / wie oben gemeldet / gediez 
net werden, 
Jm fall aber / ba fids begeben Aotitbe / baf die Parthey/ fo 
DUT zu thun erfo:bert würde / Jambelich / ober aud) wit der 
Konig/ der Gburfürft/ Fürften/ Grafen / ber Herren, infon- 
berbeit/ offenbabr fichende Sjauyt- $ lege Datten/ alfo bag wir 
beiagert ober überzogen würbon/ ober wären / als 
wir fambelich ober fonderfidy unfer Hulff/fo lang der $: 
tet/ zu fenben niche fomldig feyn. So bald aber der 
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de/ aufferhalb jehige Bhedey dev Derter / oder fonften der Reli: 
gion/ Wahl und anderer Saden halben / vergewaltigt 1mb 
überzogen molt werden / auff den Fall wollen wir img gegen. 
RKonigl, 28. wit berúbree: Soulfr/ mumaffen wir von feiner 
nigl. 98, gleidsfals herwieder auch wollen getan nehmen / ere 
zeigen. 

Wann dann die Zeit der obgemeldtet Sechs Sabe verlauffen 
ift/ und dann vor gue angefehen wird/ drefe Eiung langer zu 
exfitectn / foll und mag daffelbig alfo dann mit Wiffen aller 
Theil auch alfo fürgenommen und vollendet werden, h 

Darneben ift auch beredt / da alle andere Eimg/Búndnig 
und Bertrage/ fo wie bet Konig Chriftian mit etlichen ber etz 
nanten Fürften hievor haben / in ihren gangen Kräfften und 
Burden unverruett bleiben follen, Dod) fo die Hulyf/ in die 
fer Einung/ wie obgemeldt/ verleibt/ geleifice wird/ amd im 
Berek ift/ follen die andern Souls / fo fonft unfer einer bem ans 
dern zu tbt. füjulbig ift /oder fepn möcht / mitler Zeit ruben amd 
FÜ fielen. 

‘Alle biefe obgemeldre Artickel und Inbaltung y 
fprechen wir obqebacbte Ronig/ Churfürft/ Für 
Sewven/ bey unfern Königlichen’ Churfürt 
Srafichen wahren Worten’ Treuen und Glauben flet/ feft und 
unverbrüchlidy zu Dalten die in alle Siege / fo offt und dick des 
noth gefcbicbt / zu vollngtelyen/ ohne alle © fabrbe, 

Des zu hrkumde haben wir obqebadbte Sonig/ Gburfürft/ 
Fürften und Grafen / infer rds Inficgel an diefen Brief wife 
fenthidy tbun bengen / welcher Brief gegeben ift/ am Donner fiag 
nad) Michaelis, im Sabe/ als man zahlt nach Ehrifti unfers 
HErn Gebubre saufeno fünffbundere/ dreyfig und feos. 


CV. 


Invefitura de Cafro, Burgo & Pillis Finarii alis- 
que Cafiris, Furibus € Lois, ALPHoNso 
DECARRETTO Marchioni Finarii, per Im- 
peratorem CARoLUMV. indulta. Dat. Ge- 
nue y. Novembris. 1536. [ Voycz-la ci-après 
fous le 31. d'Aoüt 1577.] 


CVI. 


Contrat de Mariage de (1) Jaques V. Roi 
@Ecoffe, avec MADELEINE de France, Fil- 
ledoFrancorsl. 4 Blois b 26. Novembre 
1536. [Freoer.Leonarp, Tom II, 


pag. 397. | 


In Nomine Domini; Amen: 


C haud dubié ea fit amoris ác finceræ amicitias 
virtus, ut nunquam non aliquid parturiat ejusmo- 
di, quo tueri fe poffit ac confervare; cüm etiam ad be- 
nevolentiz, ex qua vera gignitur amicitia, conferva- 
tionem nihil fit afünitate fangüinis preltantios, & In« 
viétiffimi atque Illuftriflimi Principes Franciscus, Dei 
gratia Francorum Rex Chriftianiffimus; necnon Jaco- 
bus, eadem gratia Rex Scotorum, celebratam inter 
Prædeceflores fuos Amicitiam ac Confœderationem , 
firmam, & finceram fore non mediocriter defiderent; 
cúmque ea augmentationem atque incrementum reci- 
piat Matrimonio inter ipfum Illufrifimum ac In- 
vi&tifimum | Scotorum | Regem ; «$. Sereniffimam 
Principem Dominam Magdalenam , præfati Regis. 
Chriltianiflimi Filiám, contrahendo. Noverint univer- 
fi, & finguli prefences pariter-& futuri, prefens Inftru- 
mentum publicum infpeéturi, vifuri, le&uri, & audi- 
turi anno Nativitatis ejusdem Domini 1536. & die 26, 
Novembris ,. Pontificatüs San&iffimi in Chrifto Patris , 
& Domini noftri Pauli, divina Providentia Pape tertii, 
in noftrorum. Notariorum fublignatorum, & Teftium 
infrafcriptorum prefentia perfonaliter conftituti, In- 
vidtiffimi atque Illuftriffimi Principes, Franciscus, Dei 
gratia Francorum Rex Chriftianiffimus ; & Sereniffima 
Domina Magdalena, prefati Chriftianiffimi Regis Filia 
primogenita; & Jacobus, eadem gratia Rex Scotorum, 
& ex certa fcientia omnibus melioribus modo, via, & 

forma, 


| Cr) Ce Prince s'étoit embarqué avec fei 
| venir zu fecours de François I. contre Charl 
Provence. Mais aprenant que cet Empereu 
defleia, il renvoya fes Troupes, & vint 
il demanda fa Fille, 


mille hommes , pour 
nt, qui étoit entré én 
oir échoué, dans fon 
: feul trouver François 1. à qui 
François héfita quelque tems , parce qu'il la 
| croyoit pen propre au Mariage, & qu'il craignoic d’irriter Angles 
| terre, Mais ces deux obftacles furent levez, & Pon fit les nôces 
beaucoup de pompe, 


Anno 
1536. 


$. Now 


26.Novi 


France 
ET Ecos- 


SE, 


ÁNNO 
1536. 


DU DROIT 


us potuerunt, & debuerunt, fuper dicto 
futuro Matrimonio convenerunt, & paéta contenta in 
Articulis,inter Deputatos predictorum Principum con- 
clufis, laudaverunt & approbarunt, quorum Articulo- 
rum tenor fequitur, & eft talis: Articuli conventi & | 
concordati inter Delegatos, & Deputatos per Lluftris- | 
fimos , cellentiffimos & Potentiffimos Principes; 
Franciscum, divina favente gratia Francorum Regem | 
Chriltianifimum; & Jacobum,eadem gratia Scotorum | 
Regem, fuper tractatu Matrimonii per verba de futuro, | 
Deo favente per verba de prefenti, celebrando ac con- | 
cludendo inter prefatum Dominum Regem Scotiz, & | 
clariffimam, nobilifimamque Dominam Magdalenam 
Francia, Chriftianiflimi Regis Filiam primogenitam. 

Imprimis. Paétum, & conventum eft, quód præfa- 
tus Illuftriffimus Scotiæ Rex in Uxorem Sponfamque | 
ducet didam Dominam Magdalenam ,. ipía quoque | 
Domina de autoritate, licentia, & permiflione prefati 
Domini Regis Chriftianiffimi Principis, prefatum Do- 
minum Regem in Maritum ac Sponfum per verba de | 
præfenti in facie Sanétæ Matris Ecclefie, tempore, & 
loco per memoratos Reges concordandis, & conclu- | 
dendis. 

Item. Conventum , & conclufüm eft, quód Rex 


forma, qui 
A 
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mobilibus, atque utencili munitis, prout ad ftatum Re- 
ging Scoti& fpe&at & pertinet, Praterea, eadem Do» 
mina in Douerium habebit Comitatum de Strather- 
ne, cum Loco & Caltello de Sterling; Comitatum de 
Rofs, cum Loco & Caftello de Ding weil; Comitatum 
d Orbinay , Dominium de Galonay, cum Loco & Cas- 
tello de T'reffe; Dominium d' Armananche, € Domi- 
nium des les. Qudd fi diéte Terra & Dominia aut 
eorum aliqua, quodam alio Douerio, aut onere etfént 
onerata, aut fi reditus ipforum. comprehenfis edificiis 
non ascenderent ad valorem triginta millium librarum 
annui reditus; tunc & in eo cafu prefatus Rex Scotis 

Heredes & Succeffores fui; tenebuntur exonerare dice 
tas Terras ac Dominia oneribus quibuscumque Ke 
præftare ac fupplere in l'erris ac Dominiis, id quod de 
triginta millibus librarum annui reditus deeffet. Tum 
Douerii poffetfionem ftatim diffoluto Matrimonio diéta 
Sereniffima Regina autoritate propria ingredi, $ prefa- 
tum Douerium libere poflidere poterit, & in Regno 
Scotiæ refidere; aut fi libitum fuerit, in Regnum Fran- 
cie redire, cum medietate fue Dotis, mobilibusque , 
jocalibus, & mundo muliebri; ac gaudere integre dicto 
fuo Douerio, ea tam in hoc Regno exiftente, quàm in 
Regno Scotie, & percipere, vita durante, reditum dic= 


Chriftianiffimus, favore € contemplatione dicti Matri- | 
monii, dabit & conftituet in Dotem prediéte Domine | 
Magdalene Filis, pro omuibus bonis, ac Sueceflione | 
Paterna, & quibuscumque alíis, Summam centum mil- | 
lium aureorum fülatorum, curfum in Regno Francie | 
habentium; de qua fumma perfolvantut Domino In-| 
viétiflimo Regi Scotiz, die celebrationis Matrimonii, | 
centum millia librarum; pro reliquo autem dictorum | 
centum millium aureorum folatorum , quod eft centum 
quinque, & viginti millia librarum, dabitur atque as- | 
fignabitur Spontis füturis reditus annuus in ‘Terris, Do- | 
miniis , Grenariis, & Auxiliis hujusce Regni ad pretium | 
quindecim Denariorum pro fingulo Denario, fine ulla | 
alicujus rei refervatione per Dominum Regem Chris- 
tianiffimum facta in Locis, Terris, & Dominiis, ad 
füpra dictum effectum conceflis, demptis tamen Res- 
forto, Fidelitate; Hommagio , fuperiori Domino; & | 
fub conditione redemptionis perpetue pro. dicta Sum- | 
mi centum quinque & viginti millium librarum, lega- | 
liumque expemfarum , mediante qua Dotis conftitu- 


tione, dicta Domina de autoritate futuri fui Sponfi ce- | 


det, quittabit, & renunciabit, in bona & valida forma, | 


& de prefenti cedit, quittat, & renunciat bonis, ac 
Succeffioni maternz, bonis mobilibus, ac Sücceflioni 
paterne, & quibuscumque aliis ,, cum utriusque Sponfi 
promiflo atque obligatione de non facienda quovis mo- | 
do in farurum ratione diétorum bonorum petitione ac 
querela, 

Item. Conventum; $ conclufum eft; quód fi pre- 
fata Domina mortuo Rege, Marito fupervixerit, & li- 
beros habeat de dicto Matrimonio descendentes, vel 
non habeat prefcripte Dotis, que elt Summa | 
quinquaeinta millium aureorum, reddetur & reflituetur | 


præ 


fe 


Domini Regis, & reliqua viginti quinque millia au- 
teorum infra annum proxime fequentem; altera verd 
medietas ipfis H&redibus ac Succefloribus remanebit , & 
non erit alicui reftitutioni fubjeéta. Si autem predictus | 
Dominus Rex Domine fupervixerit, füsceptis ex ea | 
rel non tenebitur ipfe Rex, Heredes, & Suc- 
{ui ad reftitutionem ullius rei ex ipfa Dote fus- 
cepto, Heredibus ac Succefloribus did» Domine fa- 
ndam, & nihilominus gaudebit predictus Rex Sco- 
tic, ejus vita durante, pr&fato reditu annuo , qui confti 
tuetur pro Summa centum viginti quinque millium 
brarum, donec redemptus fuerit, & interveniente libe- 
ratione & redemptione dicti reditôs ; prefcripta Summa 
dabitur & perfolvetur prefato Regi. 

Item Conventum , & conclufum eft, quód ultra 
preferipte Dotis medietatem ipfa Domina. recuperabit, 


& libi deliberabuntur fua omnia jocalia, ornamenta,ac | 
mundum muliebre, quecumque € qualiacumque ha- | 


buerit tempore folutionis præfcripti Matrimonii , aut 
eorum exiftimationem, aut appretiationem , que per 
howiñes expertos conftante Matrimonio facta fuerit. 

Item. Conventum, & conclufum eft, quód prefata 
Domina non tenebitur ad folutionem alicujus pórtio- 
nis debitorum prenominati Domini Regis Scotie, nec 
habebit poftionem aliquam in ipfius Domini Regis mo- | 
bilibus. 

Item. Conventum, & conclufüm eft, quód fi pra- 
fata Domina mortuo Rege Marito, quemadinodum 
di&um eft, fapervixerit, five liberos habeat, feu non, 
pro Dotalio, feu Douerio,'ejus vita durante gaudebit 
Comitatu de Fiffe, cum Loco & Caftello de Fultrand, 


fate Domine, per Heredes & Succeffores memo- | 


| Rathe/ nehmlich von tm 


tarum Terrarum ac Dominioram, aut eorum que fup- 
plendo tradita effent modo fupra dicto. 

Item, Ut prefens Tractatus Matrimonii, ac omnia 
& fingula Capitula, in eodem contenta, bona fide ob- 
ferventur, prefati Domini Reges, fe, & fua omnia 
bona prefentia & futura, fibi invicem obligabunt, ac 
in verbo Regio & bona fide, per fuas Literás aut co- 
ram Notario, ac Teltibus, præfentem Tractatum, ac 
fingula omnia in eodem contenta laudabunt & appro- 
babunt, & de premiflis omnibus: publicum Inftrumen- 
tam conficietur. Aca fuerunt hec Blefis anno & die 
prediétis, præfentibus Illuftriffimis Principibus & Do- 
minis, Delpbino Francia, Rege Navarra; Cardinali- 
bus dé Lotharingia, Le Veneur & du Bellay; Cancel- 
lario Francie ; Domino de Montmorenci, magno 
Magiltro € Marefcallo Francis ; Episcopo Suefijo= 
nenfi; € Guillelmo, Poyet, Præfide in fuprema Parla- 
menti Curia. Sigrd, BOCHETEL. Ez plus bas étoit 


| écrit ce qui genuit. 


Et quia Ego Claudius Chapuis, Clericus Turonen- 
fis Dicecelis, publicus autoritate Apoftolica Notarius , 
his omnibus dum agerentur, unà cum Regio Secretario 
interfui, Signum meum manuale huic publico Inftru- 
mento, manu aliena defcripto, in T'eftimonium fidei 
appofui requifitus & rogatus. CHAPUIS. 


CVIL 


Ablgeredete Artictoln stvifcben Johann Friedvichs Chur 
furften/ und Georgs Hergogen zu Sachfien/ verprd- 
meten Mather ju folge dan Griminifehen Bertrag. 
Wodurcl derfelbe noch mebrers erfáutert/ dann auch 
verfchiedene Gebrechen beygetegt werden. Gefchehen 
qu Ofepas | Mitwochs nach Conceptionis Maria 
anno 1636. [lLunie, Teutfch, Reichs-Ar- 
chiv. Part. Spec. Continuat. II. Abfatz II. 
pag. 268. ] 


,  Ceft-à-dire, 


Articles reglés entre JEANF RIDERIC Eleéteur 
de Saxe, © GEORGE Duc de Saxe par les 
Députés Confeillers de Pun ES de l'autre, en 

conféquence de l'Accord de Grimm y ledit Ac- 

cord y eft éclairci ES confirmé, ES tous les difé- 
rents üccommodes. A Ofchatz le Mecredi aprés 

le jour de la Conception de Marie 1536. 


9r Xcdpbente fid) swifeben unferm gnádigfien Soetrat/ bem Churs 
at fitefien/ umd Herhogl Georgen zu GachPer/ zc. efilitbe Fes 
| tung erhalten bie um, Theil dure) egliche ihrer beiden Churz 
und erf. Gnaden Nate einander überfehrekee / und iff butdj 
ins hr, Chur-und Furfil. Gn. uf Freytags Conceptionis 
| Mariæ derowegen anhero gegen Dfehak Aufammen verordnete 
3 qadigfien Heten/ des Churfiits 

fen wegen / Eafpar von Nvinckewig / Hoffineifter/ Gregorius 
Brúcé/ Doctor, und Nang von Ponictgu/ Kammerer/ und 
von wegen unfers gnadigen Nertn/ HersogF Georgen zu Sad 
|fenyw. George von Satlowig su Rodebergt/ Wolf von Schon» 
! berg zu Meffen/ Ambelguehe/ und George von Kummerfiedt / 
x? Door; 


© 


13. Dec: 


ANNO 
1536. 


— 
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Do&or , gegen cirtander vorgetragen; So haben wir uns/wie 
nathfolget/ derhalben verglicyen/ und verabfcheiden: E 

Zum efte: Was Deberfeite Geiftlichen / Kloftern / Stifften 
vnb Stiftungen uf Grimmnifehen Dertragé / Guter und Sie 
nicht entrichtet / umd noch auffenftehen/ dargu foll ihnen ur She 
Anfuchen duch Chur und Fúrfil, Gr. uf die athier übergebene 
DBerzeichniß/ und was fid) denn FunfftigE mehr befinden werden/ 
febleunige Arilffe befepeen. Es fol auch von wegen des Churs 
fürft. ben Graf Adrechten von Manffeld aan beftheen/ 
daß er dem Probft zum Rafrenboen/ im Ambt Galfeld/ vers 
feffene Zinfe entrichte/ die Múnche vor Keinhartsbern follen 
mit tintechaltmg/ vermöge des Srimmifien Bertrags/ vers 
fehen/ md wo die Vergleichung dechalben nicht befehehen/von 
dem Churfücften gum forderlichften nochmahls noc) geftheen bez 
fehlen/ und wo Sergogt George deffelben Klofters Xpeinbartsz 
been halben einige Derboth wieder gethan/ foll es aud) uffge> 
hoben werden. 3 

Der beyder Klofter = Syunaftauen von Gotha/nehmlichen Hee 
Linen MarfehaleFen und Elifabetlh Submanin halben / fo ferne 
die zu Gotha/ und dafelbft im Kofler gewefen/ foll (doe) den 
Bottrágen unvergeeifich) durch ung/ des Churfücien Kabz 
te/ gefleigiget werden / darmit einer jeden/ auf ihe gebenlange/ 
qmolff Gulden jäclich/ uf ihe Gegenbefänmmiß aus dem neuen 
Klofter zu Gotha/ durch deffelben Berwalter/ zu ihren Unter- 
halt gereicht tmb gegeben werden / bod) follen fid) bie andern datz 
mit niche zu behelffen haben, — RUP. 

Den Sprebiger e Múncen/ die fij aus bem Rlofter Sena in 
das Pauler-Riofier gegen éciphigé beqeben/ follen wit beyderfeits 
bey unfern gnadigfien und gnadigen Seren fleifigen / daß ihnen 
deme/ ob fie an Yaupt-Sunmen und Zinfen bereit an etwas 
bert hatten/ die retardata , die ftit der Demmung binter- 
ey denen von Erifurth jedes Sahr ungefehrlichen ¿ey 
figé Sulden/auf die Funfftigen Zinfen bafelbft qu Erf 
fuech / Syabt die nedsfien/ der Gebraudy der 2Beinberge im 
Aube Dorberg/ dem Prebiger-Rloficr zu Sena ¿uftandigt / die 
nedfitungtigen zwey Sabe /umd was das Klofter bey denen von 
Geithen fie Gerechtigkeit voiebertaufflid) ober fonften haty gang- 
lid) zu ihren Unterhalt folgen /bargegen follen fie dem Klofter die 
Gietráibig^Binf/ fo fie biphero jährlichen gebvandet/ auch was 
fic für Briefe tiber gemeltes Geld / GetraibigeBinpe unb Wenz 
Berge haben / jego gegen einander glaubwurdigen Vidimus , tmb 
nach verftbienen beyden Jahren / ben Weinbergt/ aud) nad) Vers 
fücirung fes Sabr/ die 2inf qu Grffurt) guffeller und eins 
nehmen, ; 

Das Guth Braungroda/ und die Gutber / die Sanfen von 
SSerlepfd) Erben eingenommen / und vom Abt und München su 
Neinhartsbern ertaufft follen fein / antreffenbt/ FU bem Rabte 
fü Gotha und Comptor zu Weifenfehe/ aud) des Klofters Xena 
hartsben Berwaltern/ und den Bormunden genantes Berlep= 
{cert Exben/ zu wnvorgreifflidyer Berhor / bem Machefprud) 
amd Grimmifher Dertragé unabbruchlidydurd) zufammen ver 
ordnete Kabte hiegwifchen und Oculi fehirffert zu befcheiden / und 
die Sachen gehoret/ und mad) Vefindung derfelben uf gutliche 
Wege abgeholffen werden / wo aber die Handlung entftunde/foll 
jedem Theil/ wie ief/ fre fien. _ 

AS aud) der Churfürft zu Sadfen von den Guteen/ die in 
©. Churfl. Sn. Land gelegen/ und denen Kloftern /die Hergogt 
Georgen zu Sacfen Theil sugeboven bie Türekenfteuer forbert/ 
wie. dann von wegen Hergogt Georgen von dergleichen Gutern/ 
3u des Churfticfien Klofiern gehorig/ und in S. Ehtrfl, Gu. 
Fürftenthund gelegen / auch gefordert und eingenommen /fol der 
Sprobft zu MuhlbergE bie Türefenfteuer GS. Churfl. Gn. von 
denen Zinfen und Einfommen/ die in ©. Chufl. (Sn. Sanden 
gelegen / und bem Klofter zu Diublbergt zuftandig/ entrichten / 
dargegen ibm ©. Furfil. Gn. alle hinterftelfige Zinfen zu Dele 
gen/ und was ihn derhalben aufgehalten/ unverhindert foll fol» 
$en/ unb im Fall der Nochdur hleunige darzu verhelffen 
Taffen/ und folíen foldye und ander zugehorende Klofier-Güter/ 
in des andern Fürfienthunb gelegen/ mit nichten wider die Erb= 
Siles Dirtráge and Madefprud/ beleget, nod) befehweret 
woerden. 

nd dieweil fid) zwifchen dem Abt zu ©: Georgen von der 
Mannburge/ und den Ambemamr zu FreyburgË und Weifen- 
BTE / item den Borfiehern qu Burgel und Cifenbergt mit bem 
‘Ambe Dombergt/ mannigfältige und zum theil langwivige Grz 
zungen amd Gebrechen erhalten/ welcher halben ofter Klage an 
br. Churzund Fürfl. Gn. gelanget/ zu dem/ daß fid) ber 
5probft zu GS. SDtori aud) eglicher Belthwerung belanget / fotten 
Ebureund Furfl. Gu, jeder vier verfiandige Sbre Rahte/ tin 
terthanen oder Diener/ auf Dontagé nad) Letare febivften / 
nach ber 9tauinburgf eingufommen veroednen/ auch die Parth berz 
felben Zeie/ ieder feine unterthanen dahin befeheiden/dannen fotfen 
die Gefchiekten alferfeics die Gébrechen anhoren/auch derohalben 
notdurftige Befichtigung thun/ und Erkundigung/ wie es in folchen 
Srrumgen und Gebrechen hiervor gehalten gebrauct / unb tiber 
vermehrte Zeit herkommen ift/ nehmen/ amb darauf Fleiß für- 
wenden / die Partheyen zu vertragen / oder bey ihnen / ber 
Billigkeit nadb/ Verfügung zu tbun/ fid auch/ im Fall der 
Nochdurfft/ vechtliches Austrags/ und die Gebrechen/ bie im 
Sptadbtfprud) und Grimmufchen Dertragé nicht geborig weren / 
zu vergleichen. 

Es foll aud) der Boeficher des Fungfran= Rlofters qu Cop- 
pelndorf voz ihnen Anzeige thurs wie es um-bie dey geiftliche 
sehn in Pfarr» Kirchen dafelbft geftiffe/ gelegen/ darauf follen 
fie/ wie fie die Sachen finden/ dem Machefpruch und Grimmiz 
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mifchen Derteag ganáf / Weifimg tbuit / tmb wo die obgedady= 
ten ádyt Derordneten befinden wúrden / baf ber Abt zu Pforten/ 
wegen feines Klofters/ bem Churfürften die Türcten-Steuer von 
alten Guter / fo das Klofler in S. Chef. Gu. Fürftenehunb 
liegend bat/nicht entridbt / folL er biefelbetr nochnabls entrichteny 
und foll du) den Ehuvfivfien sum fürderlichfien bas Derboth / 
feiner Sine unb Embommens halben/ gethan und aufgehoben 
werden/das Derboth/ fo ber Churfürft zu Gachfen bey Sabrn 
von Liebenhain wieder das Klofter WeiffenfelB. gethan / foul ges 
nábig aufgehoben Jun die Sachen / uf Anfuchung der Cytifen/ 
von ©. Fürftl. Gu, Commiflarien zu voiber/ und billiger Bers 
fügung Fommeny/ und im Fall der Nothdurffe gebuhrliche Rechts 
fertigung derwegen geftattet werden, Hachdeme attd) obgedach= 
fer Churfürft/ der Prediger Mind qu Seipzige halben/ $3efebl 
gethan/ eflidye jährliche Geha abzutheilen ; Spfollen diefelben 
Mindyedarzu befeheiden werden/ und unfer gnabiger Der/ Herz 
Boge George mag ihnen auf ihr Anfuchen sufthieken / wie den 
Ehurfürften in folchen Fall/ wann unfer genadiger Herr Herz 
bogt George in folchen Guten fchaffen winde/ aud) zuftehen/ 
und foll ein ieder Gehauy der Gommerlatten halben / allemege 
bie) Jahr langt mit Teifften und Qüten verfehonet werden/aber 
an Gráfferey / und bergleidpen Nugung/ die Mündye unverbins 
bert bleiben, Der Probft zu ©. Thomas zu Leipgigt foll dicaus= 
gebrachte Citation von dem Ober: Qo ff-Geridt/ gegen ben Schöfe 
fer zu Grimma / fallen laffen/ und der Churfürft das gefdbez 
bene fehaffer und verbiethen/ fo bem Probjt und feinen £eutbert 
gefehehen fein fot / genábiq aufheben/ und foll der Probft Gegert 
den ?ünbtmam und Schöffer gu Grimme vor beider Churfurfil, 
und Fürfl. Gn, Kärhen zu gelegener Stelfe/ zwifcyen hier und 
Pfingfien/ befcheidet und verhoret werden/ e$ foll aber diefe une 
fere Abrede und Handlung dem Churfürfien oder dem Ambe 
Grimma / aud) bem Probft an Guten und Gerechtigkeiten gang 
unnadhtheilig und unvorgreiflidy fein ¿und im Fall daß fie three 
Gebvechen nicht vertragen / bem Probft bie Léo angefangene 
Rechtfertigung vorbehalten fein und bleiben, 

Derer von Sdwargburgt Reverfal belangende/ von wegen 
ber Pfandfihafften an Sthlotheim/ wollen des Churfütfter 
Kahte fidb fleifigen /daf nochmahls in den Kegiftern und fonfiert 
barnad) gefuchet / unb wo fold) Reverfal furtden/ Speegogt Georz 
gen iberfehichee werden. 

Der vermengten Pfarren und anderer Sehn/ auch der Ter- 
mine Saujfer halben foll teder Chur utd Fürft/ tiber bie biez 
vor tiberfendete Berzeichniß/ weiter Erkundigumg nehmen /wie 
viel feine tinterthane / Geiftlich unb Weltlidy / Pfarren und ane 
dere <ehn in des andern Fürftenehumb zu verleihen haben /mudy 
wie viel Shm Termine- außer unb Klofier in des andern 
Surfienthum zuftandige feyndy/und follen She, Chur-und Fúrfil. 
teber den andern weiter Berzeichniß/ zwifchen hier und Mitfaften/ 
zufehicken/ und darnad) durd) She. Chur und Fúrfl, Sn. fehies 
dentliche Rahte Handlung berbalben vornehmen laffen aber 
mit der incorporirten Pfarten fall es Dermöge des Grunmie 
feben Bertrags gchalten werben; bod) fall bie ttbcrfopictung 
und Qandlung Shea Gbut « unb Fürftl, Gn. tiber bie Bertráge 
und Machefpruche/ wo bie Sade nicht vertragen /. ibn nidte 
verbinden. (19 fid) auch efliche Tangwirige Gebrechen zwifchert 
bem 2mbt und Klofter Mshlbergt an einem / und bem Ambte 
Sicbemverda andern &beile/ beyderfeits Unterthanen belanz 
gendt/ halten/die zu dem bftetn beficbtiget, werden/ und dod 
tmentfehieden verbleiben / fallen unfer gnadigfte und gnábige 
Herren zu gelegener Bert Shee Nähte denen zuordnen / fie 
nad) ernften befichtigen/ und durch bequeme Mittel/ nad) Ge 
legenbeit der Sachen / vertragen und beplegen lafferr. Gefdyes 
ben zu Ofibag / Viitwods nad) Conceptionis Mariæ, Mad) 
Ebrifti unfers Selidmaders Geburth/ ein taufend /fünfhuns 
dert/ fede und dreyfigften Sabren. 


CVIII. 


Privilége accordé par Francois. Roi de Fran- 
ce aux Vit LES ANSE’ ATIQUES, le 20. 
Janvier, 1536. [FREDERICLEONARD, 


Ss par la grace de Dieu Roy de France, 
Pere legitime, Adminiftrateur & ufufruétuaire des 
biens de noltre Tres-cher & Tres-amé Fils le Dauphin, 
Duc & Seigneur proprietaire des País & Duché de Bre- 
tagne: À tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, 
Salut. Comme par le Traité de Paix, Amitié & Al- 
liance entre feus nos Predeceffenrs Rois, que Dieu ab- 
folve, & nos tres-chers, grands Amis & Confederez 
les Proconfuls, Senateurs, Marchands, Anciens, Al- 
dermans, Manans & Habitans des Villes & Citez de la 
Hanfe T'eutonique, dits Ofterlins; par laquelle entr'au- 
tres chofes ait efté défendu à tous, que nuls de nos 
Sujets fuffent fi ofez ne hardis enfraindre ladite Paix, & 


Amitié, ne à ceux de la Hanfe faire ne donner aucun 
deltourbier ou empefchement par Mer ou par Terre: 
Toutes- 


Anno 
1536. 


1536. 
153704 


Tom. III. d’où Pon a tiré cette Pièce, qui 20Janv, 
fe trouve en Allemand dans LoNDORPII 14 Fraw- 


Ada Publica, Part, VII. pag. 992.] CE rr 
ANSEATE- 


ques, 


INNO 
536. 


337. 


1537. 
25 Fevr. 


DU DROIT DES GENS. 


Toutesfois nous avons entendu par advis des Seigneurs 
de ladite Ligue, comme aucuns de nos Sujets, & de- 
meurans aux Havres de noftre Royaume, fe font de- 
puis aucun temps en cà efforcez & efforcent de pren- 
dre & piller für lesdits Sujets de ladite Hanfe: Par- 
quoy nous ces chofes confiderées, mesmement que par 
les Articles de ladite Paix & Amitié, entr'autres cho- 
fes elt dit, que (i aucun desdits Articles fe trouve au 
temps advenir douteux, il y fera donné provifion, vou- 
lans par ce y pourvoir, & ladite Paix & Amitié entre- 
tenir, garder & obferver de point en point felon la 
forme & teneur d'icelle. Pour ces caufes & confidera- 
tions, & fur ce advis & deliberation avec les Princes 
& Seigneurs de noftre Sang, & Gens de noftre Con- 
feil, pour entretenir ladite Alliance avons confirmé & 
ratifié, confirmons & ratifions par ces prefentes ladite 


Amitié & Confederation , & tous les Privileges par nos | 


Predecelleurs donnez & oétroyez € ceux de ladite 
Hanfe ou leurs Sujets, Voulons & nous plaift qu'ils 
en jouiffent pleinement & paifiblement, & que felon la 
teneur d'iceux , ou Traité de Paix par nos Predecefleurs 
à eux o&royez pour venir feurement & fauvement fre- 
quenter en noftredit Royaume par T'erre & par Mer, 
mener & ramener Marchandifes non prohibées & dé- 
fendues , en payant les Droits & Devoirs comme ils ont 
accoutumé, & ont elté par lesdits Privileges, & trafi- 
quer avec les Sujets de noftre Royaume, comme ils 
ont fait par cy-devant, Et défendons & prohibons à 
tous nos Sujets de quelque eftat ou condition qu'ils 
foient, de ne donner ny fouffrir eftre mis ou donné 
aucun atreft, deltourbier ou empefchement ausdits de 
la Hanfe ou leurs Sujets, ny entreprendre aucune cho- 
fe prejudiciable à ladite Amitié ou confervation d'icel- 
Je. Si donnons en mandement par ces prefentes, à 
nos amez & feaux Confeillers les Gens tenans noftre 
Cour de Parlement & autres Cours Souveraines, & à 
tous nos Lieutenans, Maréchaux, Admiraux & Vice- 
Amiraux , Senéchaux , Baillifs, Prevofts, & à tous nos 
Julticiers, ou à leurs Lieutenans, prefens & avenir, & 
chacun d'eux, que le contenu en ces prefentes, en- 
femble ledit Traité de Paix, Privileges, & cette pre- 
fente Confirmation, entretiennent, gardent & obfer- 
vent, & faffent entretenir, garder & obferver de point 
en point felon leur forme & teneur, & le publient & 
faffent publier par tous les Havres de noftre Royaume, 
& autres Lieux où il appartiendra, & à y obtemperer 
& obeir, contraignent & faflent contraindre réellement 
& de fait tous ceux qu'il'appartiendra en ce cas, & pro- 
ceder contre ceux qui feront au contraire de ces pre- 
fentes & dudit Traité de Paix, tout ainfi qu'il eft ac- 
coutumé de faire contre infraéteurs d'Ordonnances & 
Edits, nonobítant doleances, Clameur de Haro, op- 
pofitions ou appellations quelconques, pour lesquelles 
ne voulons eltre differé. Pource que de ces prefentes 
l'on pourra avoir à befoigner en divers Lieux, Nous 
voulons qu'aux vidimées d'icelles faites fous Scel 
Royal, foy fpit ajoûtée comme à ce prefent Original. 
En témoin de ce, Nous avons fait mettre noftre Scel 
à cesdites prefentes. Donné à Paris le vingtiéme 
jour de Janvier, l'an de grace 1536. & de noftre 
Regne le vingt-troifiéme. Sig, Par le Roy, Bo- 
CHETELL. 


CIX. 


Dergleichung ettlicher Vereinigten Schmalcaldifcher 
Stände] daß Sie über die Erften 6. Einfachel eine 
nabinbaffte Summam, neuf. noch 6. Einfache Mo- 
mat] ba es sum Krieg Éábmel ober von den Haubt- 
Lcuthen und Krieg Näthen vor nothwendig und muß 
angefehen winde/ sufammen legen) und gleichwohl 
einander ferner / init Leib und Guth su belffen ver 
pflichtet bleiben wollen. Schmalcalden am Sonntag 
Reminiscere. Anno 1537. [HorRTLEDER, 
von Brfachen des Teutfehen Kriegs Tom. I. Libr. 
VII. Cap. XH. pag. 1916. Lunie, 
T'eutfches Reichs-Archiv. Part. Special. Con- 
tinuat. I. Abtheil. II. Fortfetzung IT. pag. 206. 
d’où Pon a tiré cette Piece, ] 


C'eft-à-dire , 


Traité particulier, entre quelques-uns des Ligués de 
SMALGALDE, par lequel ils fo promettent 
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qu'en cas de necefhte , ils fourniront par-deffus les 
fix Mois convenus une autre contribution de fix 
Mois, © que même ils Sobligent à y'entre- fecou- 
rir les uns les autres, quand il le faudra, de leurs 
biens ES de leurs perfonnes, A Smalcalde le Dix 
manche Reminiscere. Anno 1537. 


yon GOttes Gnaden/ Wir Sobhamns Friedrich / Herkog 
zu Sachfen/des Hayligen Romifchen Reichs Erk- Marz 
fehale und Churfürft/ Sand-Graff in Düringen/ und Marge 
graff zu Meiffen/ als vor Uns felbfty und vou wegen unfers 
Freundlichen lieben Bruders/ Ernft und Franky Gebriidere / 
Soerfiogen zu Braunfehweig und Kineburg/ Ulrich / Herkog qu 
Wrivremberg und Teck/ Graf zu Mumpelgarilen/ Philips / 
Land-Graf zu Heffen/ Graf zu Cafenelnbogen/ 2, 1d wir 
bie Gefandten ber nachbenannten Stätte/ als nehmlich von wee 
gen der Stadt Strafburg/ Syacob Sturm/ Stett 2 Meifter / 
Matthes Pfariherr/ alter Stett-Meifter. Bon wegen ber Stadt 
Augfpurg/ Gontabt Helde/ Doctor , Soadhim Larigentantel und 
Mary Mollen. Don wegen der Stadt Franckfire} / George 
Weiß und Juftinianus von Holshaufen, Bom wegen der Stadt 
Coftnig/ Hanf Bes und Matthaeus Diulefenbur. Don wegen 
der Stadt Ulm / George Befferer/ Burgermeifier/und Merten 
Wenkmann, Bon vegan ber. Stadt Eflingen/ Zohan Mad 
tolff/ Licentiat, und Konhard Phoft. Bon wegen der Stade 
Reutlingen / wir die nechfigemeldte Gefandten der Städte ulm 
inb Eplingen, Bon wegen der Stadt Memmingen/ Syotg 
Memer/ Stadtfehreiber. Don wegen der Stadt Kempten / 
Johann Sele. Bon wegen ber Stadt findan/ Hanf Benfs 
berger. Und von wegen der Städte Vibrach tib EnBny/ wir 
die vorgemeldte Gefandten der Stadt Uli. 

Als wir/ der Churfürft zu Sadfen/ vor uns felbft/ umb ges 
dachten unfer freundlichen lieben Bruder / und wir die berranne 
te Gefandten der gedachten Städte/ von wegen derfelben Städs 
te und unfer Obern/dero vollkommenen Gewalt und Mache wir 
hierzu haben und gebrauchen hun Eund und bekennen offantlidy 
gegen allermanniglidsen / vor uns / unfere Erben und Nadtom= 
men/ daß wir haben bedacht/ und mit zeitigem guten Rath bez 
wogen/ wo wir eimmahl/ Snbalt der Chriftlichen Einung und 
Derfaffimg/ barn wir mit fambe den andern unfern Mits 
Derwandten feynd / ¿ue Gegenivehr fommer wiirden/ daß wir 
nicht gewiß fep mogen/mit was Macht oder Zahl des Bolcksy 
imb in was Zeit mam diefelbige ausführen möge/ und daß ung 
alten fambelich und fonderlich fehwer fallen wolte/ fontan weiter 
feiner nabmbafftigen Bulag und Sonlffe folte gemis und ficher 
feyn/ dann wie bie Berfaffung diefelben / nehmlic) auf fechs ein» 
fache/ ober auf day geduppelte Dionath / ihres Snbalts vers 
meldet, Und demnad) fo haben wir/ bie obgedachte Chut und 
Fürfien/ von wegen unfer Obern und Städte/ung des / wie 
Nadhfolget/ althie endlid) entfehloffen und bewilligt. 

Dieweil unfere briftlide Berftindmif das weiter vermag / 
bap wit und alle dic/ fo in der Chrifilichen DerfiandmigG bez 
griffen feynd/ tiber die fechs einfache ober boep geduppelte Moz 
nath/ einander mit £cib und Guch zu belffen/ zu retten und zu 
qufeten verpflichtee und feyulbig fun, Ob fic) dann begebe /bag 
wir die obgemeldte Jambrlich oder fonberlid) zu Kriegen Eamen/ 
folten ober müften/ umb Saden/ in folder Yerftandmiß vers 
labt/ das wir dann tiber bie Erften feds einfache/ ober day 
gebuppelte Monath/ bewillige und zugefagt haben wolfen/ in 
der geftalt/ fo es btrd) die Dauptleuthe und Kriegs-Nache für 
nug unb gut angefehen würde/ baf wir dann nod) andere fechs 
einfache oder deci) geduppelte Monath/ ohne verhalten/ Berzug 
oder einige Verhinderung erlegen und begablen wollen/ ein ieder 
att die Orte/ in der gemelbten Berfaffimg verleibts alfo wann 
ber fechfte einfache / oder der dritte geduppelte Monath gehaben/ 
ober angegriffen wave/ bap dann alsbald der fiebende und achte 
cinfaltige / oder ber vietbte duppelte Monath alsbald wiederum 
erlegt werden/ und alfo für und für/ bif fo lang die einfachen 
Monath-Sold, in zwölf Mronathens oder die duypelten in fecss 
Monathen/ ganslich und vollEömmlich erfegt fepnb / alles in 
maffen/ wie foldyes dud die Sauptleuthe/ und Kriegs-Rathe /voz 
gue und motbburfftig angefehen und befchloffen wird; dod) folk 
infer Feiner mehr. einen Monath zu geben verpflichtet fepn/ bann 
er in den pd fede Monathen/m be) gefcplagen/ nad) Snhale 
ber Derfaffung/ angefehlagen worden ijt/ unangefelye ob die 
‚Serkogen von Pommern, die Fürften von Anbalt/ die Grafen 
zu Mansfeld / unb die Sachfifhe Stadte (wie hernad) gemelbt/) 
nicht weiter dann bie erften fedi einfachen/ ober brey geduppel2 
ten Monath erlegen und begablen / fondern darnad) allein / mad; 
ihren Bermbgen / mit Leib und Guth/ inhalt ber Derfafing / 
verhelffen wolten/ alfo/ daß daran unfernthalben/folden Krieg 
qu bebatten/ und mit Gottes Qulff alfo weiter auszuführen / 
Fein Mangel feyn foff/ ımd gleichwohl zu Ausgang der obgez 
ineldten motif einfaltigen ober fedb8 gebuppelten Mtonather/ ges 
gen cinander / Snbalt folder Einung und Berfaffimg / mie £eib 
md Gueh/ nach beften unfern Bermdgen/ vertoanbt / perpflidyt 
amd verbunden fep / und bleiben wollen und follen, 

Man fol! gleichwohl nad) Ausgang der erfien fechs cinfachen/ 
ober, drey geduppelten Monathen/ Snbalt ber Derfaffung/ die 
Stände zufammen fordern/ und mit den gemelbten Siirften zu 
Pommern/ Anbalt/ Grafen und Sachfifiyen Stätten / tin 
weiter ausgebzuckte Sulegunig handeln/und fid) desipegen zu vers 
gleichen amterftehen. y d 

b 


ANNO 
1537» 


— 


DD: 


ANNO 
1537. 


16. Juin, Bersih Hergog Ruprechts Pfalsgraffen bey Nbcin/ 
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Ob aber daffelbig ber Sachfifehen Frieften/ Grafen und Sedd- | 
te/ theils nicht fon wolt/ fo viel fie dann uns obgemeldten üt 
bem Fall nabmbafftig bewilligen / tiber bie efie fede einfache / 
Dber dach geduppelte Monatl / fo viel wollen wir inet /in Zeit 
ber Nothdurfft wieder thun/ bod) in alle Wege/ bap fie/ Snbalt 
ber Oxer[tanbntif und Derfaffing/ mit ihrem Bermogen/ Leib 
und Guth verhafft bleiben amd helffen/ es gelange auf weldyen 
Weg es wolle, { 

Doch fo wollen wir auch exft alsbald nicht unterlaffen/ mit 
obgemeldten Fürften/ Grafen und Städten/ alles freumdlichen | 
gnadigen guten Fleiffes tim weiter Bewilligung zu handeln/ in 
maffen wit dann nod) in Handlung und guter Hoffnung, fiehen/ 
folches ober ie zum wenigfien etwas weiters ben ihnen fambelid) 
ober fonberfid) zu erlangen. tind was wir alsdann bey ihnen 
erhalten/ es feyen einer/ zween/ ober biep duppelte Monath / 
daffelbig wollen wir denfelbigen / fo alfo Bewilligung thin werz 
den/wann fie zu Krieg Fommen folten / im aller maffen wiederum 
yum und leiften/ und daran nichts erwinden laffen. 

Was dam darneben mit den obgemeldten Fürften von Pom 
mern/ Anhalt / Grafen zu Mansfeldt / und Sadhfifehen Stad- 
ten / gehandelt werden fol / dag wird man in einer fonderlichen 
Derzeichmiß befinden/ alle Gefahrde hierin ausgefchloffen, 

Und des zu Ubréund haben wir/ ber Churfürft zu Sachfen 
vo uns und unfern freundlichen lieben Brudern/ und wir die 
obgemeldte Fürften vor ums felbft/ ein ieglicher fi) mit eignet 
Hand unterfchrieben/ und fem Secret hieran laffen bangen. 

Und wir die obgenante Gefandten und Gewalthaber ber 0b» 
gezeichneten Ober -Sandifehen Stande/ fambt Francéfurth / un. 
fer ieglicher fein Sigill und Pisfehier/ von wegen berfelben Gstábz 
fe ae infer Obern/ aus Krafft unferer habenden Gewalt auch 
gehangen. 

Sefebebhen und geben zu Sejmaltalden / am Sonntag Remi- 
niscere, nad) Chrifti unfers Seeligmachers Geburth im funff- 
achen Humbert uno fieben und boeppigfin Sabe. 


Cx. 


und Herkogs in Dayern/ wodurel er wen] gegen 
Ludwig Pfalggraffen am Rhein feinen Sieben 3Sru- | 
Der] fub anno 1520. Jahr aufgerichten Berzicht ver: | 
neucrt und confirmiret/daß Er an feinen Landen feu 

then Stadten zc. dieweil er im Leben) kein Gerechtig- 

Feit / forderung WAnfpruch oder Theil haben folle. Ge- 

ben... . am Sambjtag navy Viti und Modefti 

1537. [Lunie, Teutích. Reichs- Archiv. 

Part. Spec. Abtheilung IV. Abfatz I. pag. 

650.] 


C'efl-à-dire, 


Seconde Renonciation de Ronerr Palatig du 
Rhyn ES Duc de Baviere , portaut Confirmation 
& Renouvellement de celle qu'il avoit faite en 
1520. en faveur de fon Frere Louis Palatin 
du Rhyn, pour fa vie durant, à tous les Droits, 
ou Prétentions qu'il pourroit avoir fur les Villes, 
Domaines, t$ Terres de [a poffe[fion. Fait le Same- 
di après la Fête de St. Vitus ES Modifie 1537. 


[3]: 853 SKupredbt von GHttes Gnaderi/ Pfalggrav bey Rhein, 
Herhog in Bayern und Grav zu Beldeng / Boomunder : | 
Vekermen und chun Eund offenbar mit diefem Brieff/ für ums 
infer Erben mo Nachkommen; Madden wir ams verter 
abe neben und fambt dem hodsgebohrnen Fürften / Dern Subs 
wigen/ aud) Pfalégrafen bey Khein/ Herkog in Beyern und 
and Grafen zu Deldené / unfeen freundlichen lieben Bruder fees 
liger und Löblicher Gedachtntis / eines ewigen / exblichen und 
beftandigen Dirgiegts/ wie der in SKedbten und nad) Gewohne | 
heit am beften und Érafftigfien gefthehen mag/daf wit an feiner | 
fiebden Sanden/seuten/Schlöffern/ Städten und allen andern/ 
wie das Nahmen hat/ oder fünfftig haben möchte, alldieweil 
feine Sicbd. noch im geben / oder von fein: Siebd. mannlichen geibg- 
sehens-Erben/ ehelidy geboren/ vorhanden feyn wiürden/ fein 
Gerechtigkeit / Forderung / Anfpruch/ Theil oder Gemein haben 
folten oder wolten / verziegen, And aber mad) der Hand durd) 
Schiekung des Allmádtigen und aus Chrifklichem Bedencten 
uns in den Stand ber heiligen Ehe zu begeben willens. So 
haben wir nun/ damit zwifchen uns / unfern Manns-seibs- 
hens - Evben und bem Hodsgebohrnen Fürften/ Dern Wok 
gang / Pfalkgraffen bey Kben/ Herkogen in Bayın tmb Graz 
ven zu Deldenk/ unferm freundlichen lieben Bettern/ im Fall 
bafi wir uns vermablen wurden / fein Srrimg/ Zancé/ Tigo 
verfland und Zwifligteit einfallen modyten/ ame acitigem Nath / 
gutét verminfftiger Oyorbetradytumg/ ohne gerwungen/ ohne gez 


Deungen/ frepens / eigenes Wittens zu freundlicher / fiattlicher / 
Amb würeflicher Dorkommung teßtbertihrrer ohne= Richtigkeit / 


fo fic) vermutblich 
unfern Dergiegt / welches Anfang fiehet: Bon GHtteg Gnaz 
den /wir Georg und Ruprecht / beyde Dfalé-Graffen ben Kheiny 
Saerfogen in Bayern/ unb Graven zu Weldeng 2c. und fid) am 
dato enbet/ ber geben ift aufm Montag nad) dem Sonntag Ju- 
bilate itu fiinffgebenfumbert und swantgigften Sabe / in betaliere 
beften Weife/ Form und Geftalt/ fo/ bag vermoge gemeiner 
Geifilicher und Weltlicher gefehrieberren Rechten / und fonderlich 
nad) Gewohnheit diefes Fürftenthums/ Landes und Gebiet bez 
febehen fan foll oder mag / in allen feinen Articfeln/ Pımetten/ 
und bevorab den Subftantial-Claufuln/ von Wort zu Mor / fie 
ficben gleich im Anfang/ Mittel oder Ende/ Feines ausgenome 
men/ fo bald wit uns verheyrathen/ ießt algdann / und dann 
alg teft ratificitt/ confirmirt/ amd beftattiget / ratificiren / con- 
firmiren und beftättigen auch folchen unfern mehr angeregten und 
hievor gethanen Dergiegé / wie vorlaut / hiemit wiffentlid)/ quss 
Duicklich und nabmbaffrig it imb mit Krafft dis Brief / alfo/ 
daf uns folcher unfer voriger Dersiegé ohn angefehen eingefalles 
ner vorgertibreer Beränderung in allermaß/ Sachen und Fällen / 
nichts ausgefchieden/ gegen Hochged. unfers fremdl. lieben Brus 
ders feel. und lobl. Gedächtnis nachgelaffenen mannlidyen Seihg= 
Erben/unferen fretmblichen lieben Bettern amb feiner Sieb manne 
lichen Seibes-Sehens-Evben/ obligiren/ binden/ verpflichten und 
einnehmen foll/ganger geftalt /als ob wir denfelbigen unfern hie= 
bo? gefibebenen Derziege hiemit gar und anderwerts erneuert imb 
alfo berbalb weitere Bersiegs = Derftbreibung tiber und von ung 
geben hatten/ und gereben darauf bey unfeen Fürfklichen Waive 
den / wahren Worten und bey den Pflicbten / fo unferm voies 
thanen Bergiege inverleibt/ für uns / unfere Erben und Nace 
Fommen/ daß wir ung vieleenennten unferm OXersieaf / feinerz 
Tey Weife oder Wege fie feyen gleich ime ober aufferhalb Red 
tens/ gufommen/ oder uns deffelbigen au erledigen gedencken/ 
fürnehmen nod) fucben follen ober wollen / foldes aud niche 
bird) andere oder Mtittel-Perfonen alfo zu gefihehen verfchaffen / 
oder verfthaffen faffen/ einigerley Maf/ wie das Menfchens 
Sinne abtrachten mochten: alle Gefehrde und Argelift hierin 
ausgefchloffen/ bep «imb binbangefe&t. Daß alfo su gewiffer 
Befagung aud) Betráfftigung aller vorgefchriebener Dinge fo 
haben wir biefe unfere gegenwärtige Ratification, Confirma- 
tion und Beftáttigung infers vorgethanen und tibergebenen Ber 
¿legs mit unfer ergenen Sand unterférieben/ und darzu mit uns 
ferm angebohrnen gewohnlidyen Secret befeftiget / Actum aufin 
Sambftag nad) Viti und Modefti des Sabes / als man zahle 
von ber Geburt Ehrifti unfers lieben HErn funffiebenbunbert 
und im fieben und bzepfigften. 


Rupredit von GOtes Gnaden Pfalg-Graff bey Rhein / 
Socrgog m Bayern / und Graff gu DBeldeng/ big unfer 
handfeyvifft. 
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b gutragen und begeben tónten/ obermeldten ANNO 


1537. 


Traité entre Fra ncois I. Roi de France, € 28.Juin; 


Jean François DES Urstns Comte 
de Petilane, contenant les Conditions auxquelles 
ledit Comte fe range dans le parti ES dans le 
Service du Roi. A Fontainebleau le 28. Fuin 
1537. [Memoires de GUILLAUME Rie 
BIER, Tom. I. pag. 33.] 


REMIEREMENT, iceluy Sieur Comte de Petila- 

ne promet de bien & loyaument fervir ledit Sieur 
Roy, tant en temps de Paix qu'en temps de Guerre ,en 
tous lieus & endroits où ledit Sieur luy voudra com- 
mander & ordonner, & pour cét effet. d'employer fa 
perfonne, biens, & Eftats qu'il tient de prefent envers 
tous & contre tous, fans nul excepter, promettant da- 
vantage que toutes & quantes-fois que befoin fera, & 
que l’affaire dudit Sieur le requerra de mettre en fes 
mains, ou de fon Lieutenant general toutes & chacu- 
nes fes Places & Maifons & en icelles retirer & re- 
cueillir les Gens de Guerre & autres perfonnages que 
ledit Sieur y voudra mettre, & de faire entierement 
tout ce que bon, vray & loyal Serviteur doit & eft te- 
nu faire pour le fervice de fon Seigneur & bien de fes 
affaires, 

En quoy faifant, ledit Sieur, outre la penfion que 
ledit Sieur Comte a de prefent de luy, luy accorde dés 
cette heure la Charge & conduite de cinquante Lances, 
de laquelle Charge neantmoins-il n’ufera ne-fera fa 
Compagnie, finon quand l'affaire viendra du cofté de 
la Toscane ou du Royaume de Naples, & que ledit 
Sieur Roy y voudra faire quelque entreprife, ou quand 
il voudra venir à reconquerir fon Eftat & Duché de 
Milan. 

ltem, ledit Sieur luy promet que au cas qu'iceluy 
Sieur Comte füft aucunement molefté ou travaillé pour 
avoir pris fon party, de luy ayder & affifter à le main- 
tenir & conferver en fon Eftat, & là où il pourroit 
avoit fuspicion evidente qu'on vouluít molefter ledit 

Comte 
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Anno Comte pour la raifon deffasdite, il en avertira les Gens Molembais , Chevalier de l'Ordre de la Toifon d'Or, ANNO [ 
& Miniltres dudit Sieur Roy qui font ou feront à Rö- & Grand Mailtre d'Hoftel de la Roine Doüaigiere de id 
1537. me, Venife óu autres prochains Lieux, & iceux Gens | Hongrie Regente, € Meflire Jean (2) Hannaert Sei- 1 5375 
& Miniltres le ferviront à leur pouvoir & felon Pexi- | gneur de Liedekerke, Viscomte de Lombeke, Cheva- 
gence du cas en attendant que le Roy y aft autrement | lier de l'Ordre Militaire de Sain& Jacques, Confeiller ME 
pourveu, & au cas qu'il vint à perdre fondit E(tat pour d'Ettat de l'Empereur, &, Maittre Matthieu Stryck quo 
Poccafion dellus declárée, ledit Sieur le pourvoira de | Secretaire ordinaire dudit Seigneur; aufli Commis «& 
fi honélte recompenfe en fon Royaume ou ailleurs en Deputez par Haut & Puiffant Seigneur Meffire Floris 
attendant qu'il puille eftre remis & réintegré en fondit | d'Egmond' Comte de Buren & de Leerdam, Seigneur 
Eftat, qu'il aura caufe de fe contenter. | d^Itlelftain , (4) Cranendonc & («) Sintmertinsdicke (4) Cra 
Item, ou l'affaire € entrepri fe viendra à.dreffer | auffi Chevalier de l'Ordre dela Toifon d'Or, Lieute- Yeadon 
dudit colté de la Toscane ou dudit Royaume de Na- | nant & C aine general pour ledit Seigneur Empereur desd 
ples ou Milan, ledit Sieur Roy baillera audit Sieur | en fes Pais d'embas , d'autre part res y 


30. Juill. 


ET FRAN- 


Comte telle Charge & conduite de Gens de pied, ou- 
tre celle qu'il aura de fes cinquante Hommes d' Armes, 
qu'il verra eítre raifonnable, & qu'à un tcl perfonnage 
que luy appartient. 

Item, ledit Sieur accorde à iceluy Comte, que là où 
par cy-devant il auroit promis par Lettre, tiltre ou au- 
tre enfeignement au Sieur Oétavian Urlin ou autre la 
Comté de Nault, il entend que ce foit fans préjudicier 
au Droit que ledit Comte peut pretendre fur ladite 
Comté & non autrement. 

Semblablement, ledit Sieur luy promet avoir égard 
en temps & lieu de lay croiftre & augmenter faditre 
penfion, afin qu'il ayt meilleur moyen de luy poavoir 
faire fervice, & outre cela l’honorer du collier de fon 
S: Michel , veu l'ancienneté & Noblefle de 
1 dont il eft yfu, & auth confideré l'honnes- 
teté, bonnes moeurs, vertus & qualités qui font en fa 
perfonne. 

Et pource,que ledit Comte defire fur toutes chofes, 
attendant que le temps vienne à propos de faire fa 
Compagnie de Gensdarmes, lesquels receyront & fe- 
ront payez & entretenus en la propre forme & maniere | 
que feront les autres Compagnies des Ordonnances de | 
ce Royaume, faire fervice audit Sieur Roy, & avoir 
moyen d'y entretenir plufieurs Gentilshommes & Sol- | 
dats qu'il'a ordinairement à fon fervice, ledit Sieur luy | 
accorde que dés à prefent il puilfe faire une bande de | 
deux cens Chevaus legers, pour les mener & conduire | 
li oü ledit Sieur Roy luy voudra ordonner, laquelle 
Charge toutesfois expirera lors que ledit Comte fera 
fa Compagnie desdits cinquante Hommes d'Armes. 

Le Roy auffi permet audit Comte de pouvoir con- 
querir fur les Ennemis declarés dudit Sieur ce qui luy | 
femblera bon de conquerir, & le favorifera en la pos- 
fefion de fa conquefte, autant pour le moins que la 
Guerre & hoftilité d'entre ledit Sieur Roy & fesdits En- 
nemis durera, & là oü il viendroit cy-apres à traiter 
Paix on Trefves avec fesdits Ennemis, il y compren- | 
dra ledit Comte quant à fa perfonne & les Eftats qu'il | 
tient à prefent. Fait à Fontainebleau, le 28. jour de 
Juin, 0537. Ainfi figné FRANÇOIS. Et au deffous 
BRETON. 
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Traité de Tréves pour mois entre CHARLES 

V. Empereur, & FR AN €o18 I. Roi de Fran- 
+ a Bommy lez Terouane le 30. Juillet, 
[Recueil de Praitez de Paix &c. En- 
tre les Couronnes d'Espagne & de Fran- 
CE, imprimé à Anvers, in 12. pag. 148. & 
Freber.Leonarp, lom.Lll.pag.399. | 


1537. 


L’honneur de Dieu noftre Createur. Comme 

pour eviter Peffution du fang humain, & faire ces- 
les grands maux. & innumerables inconveniens qui 
nent Al’occalion de la Guerre; & pour. mieux 
ix finale, fe foient affemblez 
& entrez en communication Meflire Jean d’Albon, Sei- 
gneur de Sainét André, Confeiller, Chambellan ordi- 
naire du Roy Tres-Chreltien & Chevalier de fon Or- 
dre; Meffire Guillaume Poyet, auffi Chevalier, Con- 
feiller dudit Seigneur en fon privé & 
Prefident en fa Cour de Parlement à 
Pretident de Bretagne & Seigneur de Couldray; & 
Maiftre Nicolas Bertereau, Notaire & Secretaire d'Es- 
tat de la Chambre dudit Seigneur Roy, Commis & De- 
putez par Tres-Haut & Puiffant Prince Monfeigneur 
Henry, premier Fils dudit Seigneur Roy, Dauphin de 
Viennois, Duc de Bretagne, Comte de Valentinois & 
de Diois, Gouverneur de Normandie, & Lieutenant 
General dudit Seigueur en fon Armée de Picardie, d’u- 
ne part: & Meffire Philippe de Lannoy, Seigneur de 

Tom. IV. Parr. IL 


er 
prov 
parvenir à une bonne 


, premier 


fecrer Confeil, | 


I. Lesquels, aprés aucuns propos & communica= 
tions euës par enfemble pour le bien, tranquillité & re- 
pos des Royaumes, Pais & Subjets desdits Seigneurs 
Empereur & Roy, ont,en vertu de leurs Pouvoirs, & 
en attendant la Paix finale, qui avec le plaitir de Dicu 
fera faicte entre lesdits Seigneurs Princes, traittée , con 
venuë & accordée, une vraye, fincere & entiere Tre- 
ve, abítinence de Guerre, & Celfation d’Armes, entre 
le Royaume de France, & les Pais d’embas dudit Sei- 
gneur Empereur, Vaífaus, Subjets & Habitans en iceux, 
tant pars Terre que par Mer & Eaux douces, pour le 
tems & terme de (1) dix mois, à commencer ce jour- 
dhuy date de ces prefentes: pendant laquelle cefleront 
d'une part & d'autre toutes hoftilitez & Exploits de 


Guerre: & pourra le Laboureur , cult er fes Terres & 
poffeffions, & les Pefcheurs faire leurs Pefcheries en la 


Mer & Eaux douces, fans invafión ou empelthement 
quelconque: & en feront courués les Frontieres d’uné 
part & d'autre; en maniere que fi pendant ladite Treve 
ou abítinence de Guerre eftoient prifes aucunes perfon= 
nes, ou biens, par courfes ou autres entreprifes, con- 
traires à ladite Treve ou abftinence, fur lesdits Vaffaux 
Subjets & Habitans d'un party & d'autre en fera incon- 
tinent faite reparation & Jüftice," comme contre in- 
fraéteurs de Paix, & fans aucunement prejudicier à las 
dite T'reve & abltinence de Guerre. 

II Aufli eft dit & accordé, que le fiege éftant de: 
vant la Ville de Terotiane fera entierement ofté & le- 
vé: & à cette fin, incontinent aprés la conclufion de 
cette prefente Treve & ab(tinence'de Guerre, & en un 
mesme jour, en fera faiéte publication aux Camps des- 
dits Seigneurs Empereur & Roy: & fera l'Artillerie re- 
tirée & levée des lieux où elle eft affife en batterie de- 
vant ladite Ville de Terotiane: & cefferont tous Ex- 
ploits de Guerre d'une part & d'autre. Et à ce que 
ceux qui font dedans ladite Ville n'ayent à tirer & fai 
re aucune chofe au prejudice dé ladite Treve & abítiza 
nence de Guerre; fera au mesme inftant de ladite pu- 
blication envoyé par lesdits Deputez de mondit Sei- 
gneur le Dauphin un Heraut & Trompette François, 
pour notifier ladite Treve à ceux qui font dedans ladité 
Ville: & dedans deux jours aprés feront les Armées 
entierement retirées; à {Cavoir celle dudit Seigneur 
Empereur de devant ladite Ville de Terotiane, & celle 
dudit Seigneur Roy hors des limites desdits Pais d'em- 
bas dudit Seigneür Empereur; & ne feront receus les 
Soldats de l'une part en l'autre. 

Ill. Et fera pareillement ladite Treve & abítinencé 
de Guetre publiée par tous les Pais & Villes des Fron- 
tieres desdits Seigaeurs Princes, où il eft de couftume 
faire publication. Eft aufli dit & accordé, que pendant 
icelle Treve & abflinence de Guerre, ledit Seigneur 
Roy ne mettra aucunes Gens de Guerre, iie fera aucu= 
ne Fortification en la Comté de Sainét Pol, en quel- 
que maniere que ce foit: & neantmoins y fera la Juit 
ce adminifirée comme il appartiend & pourront 
d'une part & d'autre aller & venir franchement, libre- 
ment & feurement és Lieux & Villes de leurs obeiffan- 
ces, & y mettre ce que bon leur femblera; pourveu que 
ce n*foit par forme de Guerre ne d'holtilité quelconque, 

1V. Fit auffi accordé, que ledit Seigneur Roy bail- 
lera fauf-conduit à un Gentilhomme ou deux, qui fe- 
ront nommez par ladite Dame Roine de Hongrie, pour 
allet & retourner en pofte ou autrement par fon 
Royaume, avec le nombre de fix perfonnes & autant 
de Chevaux , devers ledit Seigneur Empereur, pour le 
fait & Traitté de ladite Paix: & ce dedans quatre, 
jours, ou pluftoft, fi faire fe peut. F 

V. Et féra ce prefent Traitté ratifié par mondir Sei- 
gneur lé Dauphin, & Monfieur le Comte de Buren 
Lieutenant. General, déffusdits , dedans trois jours 
aprés ladite publication : & dedans trois mois aprés, 
ledit Seigneur Empereur & ledit Seigneur Roy, & de 


(1) Mezerai, & Varillas dans PHiftoïré de Frangois L difent que 
cette Trêve ne fur que de trois mois, E 


| 
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ce baillées d’une part & d’autre Lettres de Ratification 
en forme deuë, Ainfi fait & accordé à Bow M y, foubs 


les feings manuels desdits Commis & Deputez deflus- ] 


nomme, le penultiéme jour de Juillet l'an mille cinq 
cens trente fept. 
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Ple 
des 
ce pour la meilleure 
A Cambrai le 
de Gurr- 
g. 58. fur 


. Articles convenus entre les 

CuarLes V. Empere 
Francois L Roi de F 
1277 de la Tréve de Bomi. 
e 1537. [Memoir 
Rısier, Tom. I. p 
d 


3 


Es Commis & Deputés de l'Empereur & du Roy 
Fres-Chreftien au jour affigaé à Cambray le 24. 


recevoir refpectivement les uns des autres les 
Maittres de la Tréve 
mois au lieu de Bomy 
uli dernier pañé,entre le 
$ dudit Emper 
ifes & contraventions 
rtys les uns fur les au- 
la reftitution & 


bailler 

Lettres 
& abftinence de Guerre de 
le penultiéme jour de Juiller 
Royaume de France & Pay 
pour con tre & c ler d 
es pat les 


& d p 
Subjets des deux Pa 
s depuis ladite 
Punition felon 1” 

Apres avoir ref; 


lad 


de éve avec un Re 
@icelles ,voyans & connoil lesdits Commis & 
putés que les prifes & contraventions es depuis Ja 
Publication de ladite Tréve par les Subjets de 
coft S 


I 


r 
E 


fcavoir ceux du Pays-Bas de l'Empereur pardevers les 
Lieutenans & Gouverneurs dudit Roy Tres-Chreftien en 
fes Pays de Picardie & Champagne, & ceux du Royaume 
de France pardevers les Gouverneurs & Lieutenans du- | 
dit Empereur en fes Pays d'Arthois, de Henault & de | 
"Luxembourg, & chacun d'eux és Jurisdictions & Des. | 
troits, esquelles auront efté faites les prifes & dépré- 
dations, par Terre, & leur en demander reftitution & | 
fatisfaction eftre faite, lesquels Lieutenans € Gouver- | 
neurs refpectivement leur feront tenus en faire raifon 
& Juftice, & quant aus prifes & déprédations faites par | 
la Mer fur les Subjets tant d'un cofté que d'autre, les- 
dits Seigneurs Empereur & Roy dénommeront & dé- | 
puteront, fi bon leur femble, tels perfonuages qu'il 
leur plaira, à fcavoir, ledit Sieur Empereur en fa Ville 
de Dunkerque, & ledit Sieur Roy en fa Ville de Bou- | 
longne, ausquels Lieutenans, Gouverneurs & Com- | 
mis de Dunkerque & Boulongue ils bailleront reípeéri- | 
vement pouvoir de reconnoiltre & décider fouveraine- 
ment & de plein, des prifes & déprédations, & en £ 
re faire reftitution & fatisfaétion aux Parties dolentes | 
tant d'un cofté que d'autre, & ce nonobftant oppofi- | 
tions ou appellations quelconques, déprédés | 
& endommagés de chacun I “erre que par | 
Mer ou à leurs Procuret lesdits Gouver- | 
neurs, Lieutenans & Depurés desdits Seigneurs Empe- 
reur & Roy feront tenus bai loyal fauf-con- 
duit pour temps competant p a i 
& demánde de leurs prifes & 
rir reftitution & fatistz 
Et au furplus , fer 
refpeétivement rapport ausdits Seig 
Roy leurs Mailtres des difficultés q 
nication à ladite journée.ils ont eu enfemble, pour par 
eux aprés en eftre fait & ordonné à leur bon ple lir, au 
bien, repos, utilité & commodités de leurs P & 
Subjets, & fur ce font iceux Commis & Depu 
partis les uns des autres. I 
Cambray, fous les feings manu 


s Commis & Deputés 
Empereur & 


bl 
b. 


Is desdits Commis , le 


troifiéme de Novembre, l'An quinze cens trenre-fepr. 
Aiafı finde LERDEKERKE, HANGOVART ER. 


DE REUSSE, De SAVEUSES, 
GHEN. 


> | 
S DE EsPLeE-| 


obre mil cinq cens trente fept dernier paffé, pour | 


ar, aufli | 


les uns fur les autres, “€ dont les doleances leur | 


| Eaués douces fans inv 


commu- | 


& | 


LOMATIQUE 
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| Autres Artic atus dans la même 
Conférence, pour la plus entiere ES meilleure exe- 
cution de la Tréve de Bomi; mais dont les Pléni- 
potentiaires ne p. convenir. A Cambrai le y. 
Novembre 1537. [ Memoires de GuiLLay- 
ME Risier, Tom.l. pag. 59.] 


T combien qu'il euft auffi cfté avif entre lesdits 
Commis & Deputés desdits Seigneurs Empereur 
| & Roy Tres-Chreftien, que pour obvier à tonte 
| occafion de rup 3 , bon feroit en 

ar lequel il eft 
re pourront all 
ement és Lieus 


leur femblera; pourvea q 
tilité, d'adjoulter que fi 


y fej communiqu 
pourront eftre pris & invadés ceux d'un P. 
tre; ne leur eftre baillé aucun deftourbi 
ment en leurs perfonnes, Chev 
toutefois que ce ne foit perfonne 
lité, comme contenu elt aüdit 
Corr » 
Article ait eflé mis 
Et de la part des Com 
| Empereur a elté remontt 
Tréve foit porté par exprés qu'il a efté tt con- 
venu & accordé, vraye, fi entiere? e, abs- 
tinence de Guerre & Ceffation d'Armes entre Je Roy 
dit Se 
en iceux, 
pour le tem 
s aucuns March 
1, pour autant que par 


terme de dix mois, tou 
jets dudit Sieur Emperet 
en ladite Tréve eft feulement fait mention des 
cheurs , doutent que s'ils alloient für la Mer traf 
quer & faire leur train de Marchandifes é 
tres Princes & Seigneurs non compris en la Guerr 
fuffent invadés éprédés par les Subjets dudit Si 
Roy, à cette caufe fembloit à iceux Commis & Depu- 
tés dudit Sieur Empereur, que pour offer tout 


= m 


Domaines € Marchandifes , 
que vers les Pays de tous 
non compris en la Guer 
niquer leur train 
librement fans e 
plus grande feureté, que de cette d 
tion en fuft faite és Liens & Places maritimes esquelles 
on a accoütumé faire cris publications tant d'un 
rty que d'autre, à ce que nul n'en peult pretend 
caufe d'ignorance. 

Surquoy par les Commis & Dep 
Roy a elté dit que puisque lad 
nicative & qu'elle fe relt 
eft feulement permis 


commu- 
ausquels 


Marchands ny 


que, qu'il fembloit que les 
| pris, & que iceux D E 
leurs Pouvoirs faire 
toft ampliation qu 
mis & renvoyé ledit Article au R 
Maiftre pour en faire telle declara 
femblera, & en ordonner à fon bon 
& neantmoins que s'il vouloient 
communicative, cefferoient toutes 
| cultés: À quoy lesdits D E 
ont fait responfe qu'ils n'avoi 
| que déslors que ladite” 
parlé delafaire commun is ne fut a 
Et par les Commis & Deputés du Roy Tres-« 
tien a efté dit & remonftré aus Commis & Deputés 
dit Empereur ,que combien que 1 Mes futfen 
endances de Therotienne, € que fur ice 
cienne compofition d'Artois 1”ayt eu li 
| quand les habitans Regalles apportc 


1e c 


Anno 
1537. 
j. Nay, 


ANNO 
1537. 


DU DROIT 


& autres Denrées & Marchandifes en ladite Ville de 
Theroüenne ils en eftoient punis & condamnés en l’a- 
mande par les Juges de l'Empereur. T 

À pareillement efté remonitré, que quand les Habi- 
tans du Cornté de S. Pol portent auffi Vivres ou autres 
Marchandifes & Denrées en ladite Ville de Therotien- 
neils en font auffi punis & condamnés en l'amande 
par les Juges dudit Empereur, lesquels ne veulent per- 
mettre ausdits Subjets dudit Sieur Roy jouyr de leurs 
Heritages audit Comté de Saint Pol, & fi ne veulent 
aufli permettre qu'audit Comté de S. Pol la Juftice foit 
exercée par les Officiers dudit Sieur Roy, combien que 
par ladite Tréve ledit Sieur Roy en foit reconnu Sei- 
gneur & Poffeffeur par cét Article conclu en ladite 
Treve qui s’enfuit (Eft auffi dit & accordé que pen- 
dant icelle dite Tréve & abltinence de Guerre ledit 
Sieur Roy ne mettra aucunes Gens de Guerre, & ne 
fera aucunes Fortifications au Comté dudit S. Pol en 

uelque maniere que ce foit) Souftenans partant iceux 
Commis & Deputés dudit Sieur Roy que les Habitans 
desdites Regalles & dudit Comté de S. Pol pouvoient 
& leur eftoit loifible porter Vivres & autres Marchandi- 
fes en ladite Ville de Theroüenne & autres Lieus du 
Royaume de France, fans pour raifon de ce leur eftre 
baillé aucun déftourbier ou empeschement, & aufli que 
les Subjets dudit Sieur Roy doivent jouyr de leurs He- 
ritages qu'ils ont audit Comté de S. Pol fans aucun 
empeschement, & que les Subjets dudit Sieur Empe- 
reur ne doivent jouyr des Heritages qu'ils avoient au- 
dit Comté de Saint Pol, auffi que la Juftice devoit 
eftre adminiftrée audit Comté de Saint Pol par les 
Officiers dudit Sieur Roy, requerant partant iceux 
Commis & Deputés dudit Sieur Empereur que de ce en 
fuft faite declaration en la forme & maniere que deffüs. 

À quoy par lesdits Commis & Deputés dudit Sieur 
Empereur a efté dit & remonítré que quant ausdites Re- 
galles elles ne font des dépendances dudit Theroüen- 
ne, ains font du Comté d’Arthois, & fur les Habitans 
desquels l’ancienne Compofition d’Arthois a toüjours 
eu lieu, pourquoy, attendu que ladite Tréve n’eft com- 
municative comme deffus eft dit,n'elt chofe raifonnable 
que les Habitans desdites Regalles portaffent & menas- 
fent Vivres & autres Marchandifes & Denrées en ladi- 
te Ville de Therotienne. 

Et par les Commis & Deputés dudit Sieur Roy a 
elté fouftenu contraire, que lesdites Regalles font des 
dépendances dudit Theroüenne, & que l’ancienne 
Compolition d'Arthois n'a eu lieu fur les Habitans des- 
dites Regalles, & quant audit Comté de S. Pol ont 
iceux Commis & Deputés dudit Sieur Empereur dit 
que iceluy Comté eft du Comté d'Arthois & dedans 
iceluy, & en tel eftat qu'il eftoit auparavant que ledit 
Sieur Roy l'euft pris & invadé, pourquoy, attendu 
comme deffus eft dit que ladite Tréve n'eft communi- 
cative,les Habitans dudit Comté ne peuvent & ne doi- 
vent auffi mener ne porter Vivres ne autres Denrées & 
Marchandifes en ladite Ville de Theroiienne , & pareil- 
lement les Subjets dudit Sieur Roy ne doivent jouyr des 
Heritages & Poffeffions qu'ils ont audit Comté de Saint 
Pol durant ladite Tréve qui n'eft communicative ,& par 
les mesmes raifons ne doit la Juítice auffi eftre exercée 
par les Officiers dudit Sieur Roy,ains par les Officiers du- 
dit Sieur Empereur qui eft Seigneur & Poffeffeur dudit 
Comté de S. Pol; & à l'Article de ladite Treve , par 
lequel il eft dit que ledit Sieur Roy durant icelle Tré- 
ve ne mettra aucuns Gens de Guerre & ne fera au- 
cunes Fortifications audit Comté de S. Pol en quel- 
que maniere que ce foit, Ont dit & répondu iceux De- 
putés dudit Sieur Empereur que les mots couchés au- 
dit Article ont feulement efté mis pour l'entretenement 
d'icelle Tréve & éviter toute occafion de rupture & in- 
fraction d’icelle & ofter toute occafion d’hoftilité & 
d'Armée, & non pour attribuer Seigneurie, jouyffan- 
ce & poffeffion audit Sieur Roy, lequel s'il euft voulu 
mettre Gens de Guerre & faire aucunes Fortifications 
audit Comté, ledit Sieur Empereur l’en euft voulu jet- 
ter dehors par force'd' Armes, & par ainfi cult efté la- 
dite Tréve de tout enfrainte & anichillée, pour à quoy 
obvier furent lesdits mots couchés audit Article & non 
pour autre raifon: Et par les Commis & Deputés du- 
dit Sieur Roy a elté dit & repliqué, que les mots cou- 
ches audit Article ne fe peuvent entendre ainf que 
leur declarent lesdits Commis & Deputés dudit Sieur 
Empereur; car en les entendant en cette forte, au lieu 
desdits mots, euft efté befoin de dire: Et ne pourra 
ledit Sieur Roy reprendre ladite Comté de S. Pol pour 
y mettre Gens de Guerre, & le fortifier, par lesquels 
mots ne fe fuit pú dire Seigneur & Poffeffeur dudit S. 
Pol: Mais par les mots en la forme & maniere qu'ils 

Tom, IV. PART. II, 


DES GENS 


font couchés audit Article, ledit Sieur Roy en eft re- 
connu Seigneur & Poffeffeur: Et par lesdits Commis 
& Deputés dudit Sieur Empereur a efté fouftenu au 
contraire, par les raifons par eux deffus alleguées. 

Nous foubs -fignés certifions tout le contenu oy-delfus , 
avoir efté ainfı fast ES pourparlé avec les Commis ES De- 
putés de P’Eimpereur. Fait en la Ville de Cambray, le 
cinquiéme jour de Novembre mil cing cens ?rentesfept. 
Sigeé DE SAVEUSES ES F. DE REUSSE, 
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CXV. 


Bertrag swifehen dem Bifchoff zu Goftan unb Gineirt: 
ben Cgnach und Roggwyl/ wegen eines QDfarrers 34 
Arbon Pferd) Ginkommens/ und gefe&ter Stun 
den def Gottsdienfts | Gefchehen am Sanct Mat: 
fbeus abend. De Anno 1537. [ Pièce tirée d’u- 
ne Information de Droit préfentée a l'Empe- 
reur en 1716. de ]a part de l'Evéque & Prince 
de Conftance, fous le Titre de Grimbliche In- 
formation über def Hoch- Stifte Goftan& Juris- 
diétion bey deffen in der Schweiß gelegenen Land» 


febafft. Aux Preuves Chap. VII. Numero 
VIII] 


C'eft-à-dire, 


Accord entre le Reverendifime Prince Evéque de 
Constance, & les Communautés d'E- 
NACH € de Roaa wr, touchant les Re- 
venus du Pafteur d' Arbon € les heures du Sera 
vice divin en ce même Lieu. Fait ES pajé la Pis 
gile de St. Mathieu l'an 1537: 


OHS big tadbenemten Chriffoffel Stub / der Zeit Obers 
ut Boge zu Arbon/ von Gewalt wegen auch im 9tammen 
mb an 


mamiglid) mit biefem Brief; QS lid) bann ein langwüriger 
[chen Uns gtigetragen Dat/von wegen der Dfara 

1 nt/ Gilt und Cinfommens / jede Parz 
they vermeint hat/ qut Rede dargu zu haben / barmit zu bender 
Seits einer jeden Parthen die, fo ihnen den Gottesdienft nach 
ihrem Glauben vollbringen/ daß folih Einkommen der Pare 
À zu dienen unb werden fol[ 2, Diewveil aber it 
3Kecbte-tlbung Uns obgemelten Parthyen mfere Gnädige 
Herat und Hbern die gehen Srt einer Hochlöbl, Eydgnopfthafttz 
als Sie zu Baden bey einander verfammler geweft find / befoh= 
len/ daß wir tng gütlidy mit einander vertragen follen / und 
andern Befehl Sie Uns von wegen obgemelten Spans hale 
ben nit geben haben / nad auth und Sınhale etlicher bs 
faseid-Briefen/ die Sie ung geben hands” Auf foldves alles haz 


| ben wit uns der Sad) uf heut Dato dif Briefs gúclic) zu riche 


fen unterffanden/darmit folcher Span und Ned r8-Sandel auf 
gehaben wird; Darauf haben wir Ing der bertimpten Span 
halber entfeheiden/ auf Form und Geftalt wie hernach folget. 

Des allererften/fo befenn id) Jacob Chriftoph Keumb/ Boge 
zu Arbon/ an ffatt meines gnadigen Herany Bilhoffen und Caz 
pitels-Sevan zu Goffanf 2e, baf id) bepben Gemeinden Egnady 
und Xofiwyl wolle fürhin jährlichen und alle Sabr laffen eingez 
hen der jährlichen Gilt und Einkommens) fo die Caploney oder 
Pfund Erdhauffen/ St, Sacobs-Capell hat und vermag/ eg 
fep an Zinfen/ ¿ebenden / Gilten/ und Grittern / darmit bend 
Gemeinden einen Prádicanten mögen erhalten / jedoch an obgez 
melter Pfeund umvertreiblicen des Haubt- Guts / bam fie Feiz 
Nes wegS das Danbt-Gut der obgemelten Dfrund febwarhen noch 
verthun fotten/ aber derfelbigen Pfeund/ Kent/Gtift und jábes 
liche Einkommen mögen fie jährlichen eingeben alles das mas 
fie jährlich ertragen mag. 

Zum Anderen/ fo iff etwas von obgemelter Pfrund in denen 


Spänifehen Jahren vertan und abgeloft worden, das alles folle « 


von den verfallen Sährlichen Zinfeny bie bifhero in act Sabrent 
ein find geben worden / daraus wiederumb erfallet / und angeleit 
Y. 2 werden, 


ANNO 
1537: 


20.Sépt. 


LS 
| ANNO 
1537. 
e | 
^ | 
| M 
4 
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ben /and follen ate / fo an die vermeldte Dfeund | 


wer Sings 


horend/ hinder einen Bogt zu Arbon licgen/ imb [off aber ein * 


einen Stadel ausziehen, und 
lichen bie Bins mogen cit 


Boge zu Atbon beyden Gemeinde 
ihnen denfelbigen geben’ damit 1 
sieben; tum ob aber die obg a Gemeinden etlich widerfpent= 
nig Zinsztenth betten/ amd foldye Bins mit Recht müpten am 
iepen / alsdann mögen die Gen en einen oder mebr/ Die [ie 

hen gefeßt und verordnet haben/ gu 


dann iiber bie Bing einzu zieh 
gt zu Arbon den 
ihren Handen 


3 
geben / jedoch folem fie foldyes vorhin v gen gegen ei en 
ot nach habliden 9totturfft/baf fie bem Boge alle die 
feet in athweg treulichen v 

bert werden/war fie bie iut 


den Val 
bargu haben / nod 
ar 


3/ und eines $0bl. Capitels de 
iegel ohne She 
vie wie oben in 


if 
ift 
werden, 

Zum Dicrbren/ haben wir beyd Darth 
den halber in der Rivchen/ den Gottesdtenft w 9) 
au volibringen/ aud) gúelid) vercint und bei Namınlid) 
foll und mag ein Pfarrberz oder geuchPriefter/ der je gum Zeiz 
ten auf der Pfare Arbon ift/ und Dieb bat/ den Gottesdienft 
aufabar/auf Sontag nai Gallen Tag am Morgen m ber 

Df irdben und bie Nei B, Eimdigung des Heil. 
Goth, Worts rnd andern Gottesdienften/ und foldes bandlen 
amd vollbringen mit famt allen feinen Mitglaubigen/ und das 
volbringen bis auf die nemnbfe Stunde vormittag / alsbann 
follen fie chegefahrlichen ihren Gottesdienft vollendet haben / umb. 


cil. Wort 


Yoann dan es neun gefeplagen bat/ alsdan mag der Pradicant / | 


mit fame allen feinen Mitglaubigen/ darnac) aud) anfaben is 
tat Gottesdienft zu vollbringen und das Heil. Goel. Wort ver 
Funden alle Sontag/Hoczeitlichen Feft/ Foyrtagen nnd Wereks 
tagen/and foll das alfo gehalten werden von benden Teilen ale 
ob flat / von dem Sonntag an nadbft Gallen-Tag/ bis auf den 
$ Hontag /1mb darnad) wann der Sel, Ofic Mon 
tag fomme/ alsdann foli unb mag der Pfartherr oder 3 
Priefter auf den anderen Sontag nad) dem Offertag/ aber am 
Morgen feinen Gottesdienft mit allen feinen Diitglaubigen an- 
faben/ tub foldyes vo gen/ bif es adhe gefchlagen bat/als- 
dann foll und mag ber Pradicant/ mit fame feinen Mitglaubiz 
gen/ feinen Gotrsdienft nach ber achten Stund and) anfaben ; 
Und foll folebes Beding währen big widzum auf Sontag nad) 
St. Gallen- Gag / inb foll foldes für und für burd) das 
gange Sabr gehalten werden / ohne alle Widerred ber ande 
ren Parıhey; Und fol biefer Derttag nicht Langer waren imb 
afft-baben big ein Enderung wird / es fep durch ein 
Gbriftenlid) Concilium , oder fonf em Endevimg u einer 
Hodlobi. € HnoPfdhaffe werde / was dann zu denfelbigen 
Zeiten wind / alsbann fil folder Lertrag aud) 
en/ und follen dann die Collatores der SPfrimd 
Erdhaugen wiedrum ihre Recht und Gerechtigkeit haben zu der 
vielgemelten Dfeund/ wie von Alters herr. 

Zu Left / if diegem gútliden Dertrag Daiter abgerede 
Yopibel/ da man bey ber Pare Brauchen folle bleiben / 
/ und haiter/ nad) auth des andFriedens/ 
Und bap alles zu 
Lekimbde aller obaeftbrichnen Woerten/ fo hab id» 
vumb / der zeit Boge zu Arbon/ mein eigen 
T offentlid) an den D 1 benden / fiir midy 
Wer meiner Gnädigen Ne 
der Hohen Geftifft Coft 
balb difes gutbltd 
Sehaden/ ber gegeben ift an 
wolf Boten / gefallende su 
Chrifti anfers lieben Serren G 
fig darnach in bem fichenden Sabe. 


CES.) 
Sohannes Forflers / Stadtfihreiber 


zu Arbon / und Gerichtfihreiber 
zu Rockiwyl. 


Y 


meiner 


ij 


| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


CX VI. 


Dertrag zwischen Wilhelm und Fohannfien bepben 
Dfalégrafen bey Stbeinr und Hergogen in Bayern als 
Bormündern derer beeden Herren Brüdern Marggraf 
Spbitibertbs zu Baapen-Baaden | und Marggraf 
Gbriftopbs zu Baaden: Rodemachern eines! unb dana 
Marggraf Ernften su Baader Durlach andern theilst 
Yooburco ber erftere theil fich verpflichtet bie auf fois 
nem anther! der Marggeaffichafft hafftende Gilden 
$cib-Seding uno Manngeldt nach bem3wijchen Diarge 
graff Grnften zu Baaden gemachten vergleich zu. ber 
zahlen Geben auf Sr. Michaelis-tag 1537. 
[Lunre, Teutíches Reichs- Archiv. Part. 
Spec. Continuat. II. Abtheil. IV. Abfatz IX. 
pag. 9yo. d’où Pon a tiré cette Piéce, qui fe 
trouve auffi dans Jacosı Francı Relatio- 
nis Hiftoricæ Continuat. Autumnal. Ann. 1594. 
pag. 80. avec quelque difference. ] 


C'eft-à-dire, 


Accord entre GUILLAUME C? JEAN Contes 
Palatins du Rhyn& Ducs de Baviere comme Tu- 
teurs des deux Freres PHILIBERT Marc- 
grave de Bade- Bade, © CHRISTOPHLE 
Marcgrave de Bade Rodermachern d'une part, 
& Ernest Marcgrave de Bade Dourlach d'au- 
tre parts par lequel les premiers promettent, au 
nom de leurs Pupiles , qu'il fera fatisfait pour 
leur Portion du Marcgraviat de Bade , aux Cens, 
aux Dots, ES au Mangeld, felon la Convention 
pajjée entre les Marcgraves de Bade Ber- 
NARD, € Ernest. Fait le jour de Saint 
Michel 1537. 


oa on GOtes Guaden/ wir Wilhelm / Pfalsgraf bey Rheiny 
Hergog in Ober-und Srieberz23eperm/ von wegen des $90dj» 
geboznen cgüvften / unfers lieben Dettern Qern Syobanfen/ aud; 
SPfalágrafen bep SXbein/ Herkogen in Beyern/ und Grafen qu 
Spanheimyund unfer felbft / als gemeinlid) erkandte Dont 
der der Hochgebornen Fürften/ Herm Philiberts / Marggraferr 
ju Baden und Grafen zu Spanhein/ und Dern Chriftophg 
aud) Marggrafen zu Baden /Gebritdere : Bekennen hie mit diez 
fem Brieff/ als weyland ber Hodsgeborne Fürft/ amfer lieber 
Better und Stbivage/ Maragraf Bernhard zu Vaden/ at. 
feliger und löblicher Sedachtnif/ und ber Hodsgebohene Fürft/ 
auch unfer liber Schwager/ Marggraf Gen[t zu Baden und 
Hochberg / 2c. Gebrüdere/ in cine britderliche Abcheilung der 
Marggraffiihbafft Baden fommen/ bag aus Stafft foldyer 2162 
thetiung ihr jedem ber halbe Theil der Guldter/ seibgeding und 
Manngelt / fo auff gemelter SJtarggrafffübafft Baden verfihries 
ben fiehen/ auff fic) zu nemmen/ und ohne Sofíen oder Gthaz 
den des andern Theils qu entrichten umd zu bezahlen gebúbret. 
Alles vermog deshalben aufgerichter angenommener Abfehieden 
imb Dertragen/ daf dan qud) wir die erfambte Dorminder 


fürobin zu bezahlen gebühre: Dabey aud) auff. vorgehend Ab= 
febeid und Bertrag abgerebt ift/ daß jeder Theil und feine 
ben diefelben feine sit ilte Befchwerden ohne Machtherly Rofterr 
und © es andern Theils tragen / die dten/ Mann= 
melt und f g/ erbarlich und redlich beyablen/ und ben 
andern deph ich entbaben/ und Scjadlos halten folk. 
und nachden di ragrafffibafft Baden himvieder einander 
für folche Befehwerden fid) obligirt und verfeprieben / damit uns 
fete liebe Bettern und Pfleg- Sohn aud unfers Schwagers 
Margaraff Sruften Loblicher Borelterns und unfer aller Turf 
Taube / wie das auff ung Eommen ift/ fürterhin defto 
ung und 
werde/ 


DA 


ier aud unfere Bettern und Pfleg-Gohne/ und der= 
felben en/ gegen einander verfehreiben und verbinden follen / 
damit aud) jeder Theil verfichert fe) / wie ec vor den andern 
fchadloß gehalten werde. Wann mun auf unfére Bettern und 
Pfleg-Soln zu sheem Theil in foldber Aorheilung fommen und 
gefallen 


Anno 
1537. 
29.Sept. 


ANNo 
1537. 


DU DROIT DE S GENS 


gefallen fein bie Gilldten/ £eib-Seding und Mann-Geldt/ wie 
der zu Ende des Brieffs/ fo in Libell-weiß gefcehriben / von 
Gt zu Strick verzeichnet und begriffen find : Go wir/ als 
Oyormünber/ mb in Bormundszweip aus Krafft obgemelter 
Theilng ud Abrede verfangen und auf ung genommen, mit 
Bing unb Yaupe-Gut/ umb darauf für Ing als Bormunder 
unferer Nachkommen Borminder / aud) 10 Better unb 
Pfleg-SGoln/ und derfelben Erben/ Syubaber ibret sugetbeilten 
sndjihafft/ ben unfern Fürftlichen Ehren unb Wurden jugez 
fage und verfrodyn/ und thin das hiemit in Rvafft des Briefs/ 
Daf wir folie Süldten/ Mann-Gelt und <eib-Sedmg fürobin 
and fo lang bie von 1s/ ben Borminden / und unferer 
Nachkommen Bormindern/ ober unfen Bettern und Pilega 
Sohn, oder ihren Erben / niche abgeloft werden / ohne 
Kofen/ Schaden’ Nachtheil oder Entgeltnig obgemeltem 
Marggraff Ernfien und feinen, eibes>Erben/ erbarlid und 
Teblid) zu bezahlen und ausrichten wolien/ in Maß und 
Wege/ Statt/ Dit und Zeit m jeder Qs eibung unb 
Gebraudy herkommen : iti bamit dicfelben unfer Sthivaz 
ger Marggraff Eunft und feine Erben / folches befto fiche- 
zer fepn/ haben Wir/ ale Borminda: / in Bormuinders weig 
für ung anferer Nachfommen Bormintere/ aud unfere 2 
fern unb Pfleg-Gohn und jbre Erben/ ad) die Snhaber vo 
genanter Stait/ Flecken und YAempter/ gegen genieldten unfern 
Schwager Darggraf Ernften/ begeben / tn mafer €. kbd. ger 
gen uns auch gethan, Ob Sad) were/dafi wir als Dorminder/ 
oder unfere NadEommen/ unfere Bettern und Pfleg-Gohn oder 
derfelben Evben/ an Bezahlung folder Guldeny Mann-Gelt / 
oder Leib-Geding / alfo faumig feyn winden/ daß deshalb 2 
Stiff oder Mahnung gelehehen/ md alebamn unfer Schwager 
Marggraff Ernfi oder feine Erben/ oder Ihre zugetheilte Sand 
und $eutb/ Schaden ober Nachtheyl Leyden würden/ es were 


mit Mahnung/ éeiftung / Pfandung / Berhaftung/ Angriff an | 


derfelben Saab und Gutern/ in welchen Weg das were / fo fol 
Ten wit in Borminders 98eig/ober unferer HadEommnen Do 
anúndere / unfere Pfleg-Sohne oder ihre Exben/ fold. Se) 
den betebren und widerlegen in einem Sytonat/nadbbem wit deso 
halben werden evfodert/ und ung der Gad angezeyge werden, 
und wie fie denfelben Schaden achten / fehagar und behalten/ bey 
ühren Fürftl. Trewen und Ehven/ unb die Underthanen jhren gez 
fhworen Enden/ohn aller Berzug und Einredey wo folches wir/ 
als Bormúndere / amfere Peg Söhne oder ihre Erben/ in fol= 
cher Zeit niche tháten / fo haben und follen obgemelter unfer 
Schwager Marggraff Evnft und feine Erben oder NRabfom= 
men/ bud) fie felbfi oder andere Gehilffen/ wer die feyn/damit 
durch dif unfer Bewilligurg niemand gefi 
gethan/ und ung nicht belepbiget habe 
Gewalt/unferer Beitern und Pilega 1 Sand 1nd Seutl bare 
amb cingunemmen und inyubalten / qu nien und zu nieffen/ qu 
tegicren und zu vermalten /“als ihr engen Gut/ bis fo lang fte 
folcyes gelittenen Schadens ganglid) ergese und wieder Toß feyn/ 
daran aud) obgemelte Nugung nicht abgezogen werden / fondern 
als cin vechter Ponfalt,geacht feyn foll. Daß auch wit bie 
Dormtinder / in Bormnindees weif / oder unfere Pfleg= Sohn 
and jbre Erben/ ober derfelben zugetheilten Land 1mb deut] von 
ber Maraaraffbafft Baden / jbnen nidbt woiederftehen nod) vor 
feyn/ fondern ın folebem Gall unfere Pflege Söhne, Sand und 
Seuth ihnen des gehorfam und gewertig fepn folten / daß fle auch 
ihre Pflidt amd Eyd/ uns/ als Dounimbere/ getban/ nicht 
hindern ober jreen foll, Ob aber defihalben gwifehen: unfern 
Jungen Bettern und Pflegz Golnen/ amd unferm Schwager 
Derggeaff Ernfien/ ober bepberfeite jhren Erben und Dad) 
Fommen/ Serung und Mifverftand/ folies Schadens halben 
einfiele/ aljo/ daß wir in Borminders weife unfere Deftern 
und Pfleg-Sohne/ oder jhre Erber und Nachfommen/vermeiz 
nen wolten/ fie weren jhres Schadens ergeát/ und hetten Fein 
Schaden unferchalb erlitten/ darumb fie ımbillich unferer Pflegz 
Söhne Land und geuch inbielten / das foll zu Erörterung ficher. 
bem Churfürften zu SPfal/ ober im Fall/ fo derfelbe nicht hierzu 
erbetten möchte werden /eineg jeglichen Bilhoffe zu ESpeyer/ imb 
Was derfelbe / der fic) der Sachen armenimen und beladen wird; 
hierin aujf unfer bender Theil fürbringen fpricht/ babey follen 
wit beyderfeies ungewegert bleiben / ohne appellire imb redu- 
ciren / imb bem aljo gelebt und nachFommen / aud) der Sad) in 
6. Monaten nach des tlagenden Theils anbringen/erörtertiver- 
den/ und wit/ als Vormindere / olden Schaden nad) feiner 
Diabigung und Taxation bezahlen und ausrichten/ und damit 
weiter fiehen zu jbren Land und $eutben fo jbnen diefelben einz 
gesogen weren : Und für diefen allen fot uns / alg Qormunbere/ 
benante unfere Pfleg= Sohne/ jhre Erben und PachFommen / 
Nod) jhre Sand und ¿eur nidhe freyeny friften noch bebiiten / fein 
Gaftlich nod) Weltlidy Recht / Frenheit/ Gnad/ Indult, Dis- 
penfation , Reftitution und Relaxation, wie folthes immermehr 
ausgebrade/ oder engener Yeweguiß mochte gegeben feyn oder 
werden / von Päbften/ Römifchen Keyfern oder nigen/ fein 
Bimbnif / Dercinigung oder Berflande der Fürfien/ Herven / 
Stadt oder ander Lander/Fein. Gleit / nod) fonfé Fein ander Sady 
fo jmmer herwieder erbracht möchte werden: Dann wir ung 
deffen alles in gemein/ und befonder des Rechten/ gemeiner 
Derziehung wiederfprechende/ vor ung in Dormúnders weife/ 
unfer TracyFommen/umd unice junge Better und Pfleg-Gohny 
Ihre Erbe und Racfommen / gánglid) unb gar vergeiben/ und 
begeben uns auch deren aller hiermit wiffendlich wi Krafft des 
Brieffs/ Gefabrde und argeefift ganélids hierin ausgefiblof 
len. Zu Wrtunot haben wir unter OXormunbfjafft gemein 


n/ gut Fug! Mac unb 
y 


ftefrelt / wider ung niche | 
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Secret thu hencken. am dicen Brief, Und wir bie Dur N 

germeiften / Gericht und bat der Fre Sleckeny Mare ANNO 

und Aempter Baden / E ngm/ Sappenheim/ Stollhoffen/ x 5 37 

SDertbbeim / Steinbach/ Kaftatt und Bifel/ bekennen. au an  * 

biefem Brie; Machden auch ınfere gnadige Derren obgemeloe 

fi) 3,8. 6. felbft/ umd gemeiner Landfehafft zu gueem/ daz 

mit Furjilicher Glaub erhalten/ Nadıcheil/ Schaden und vers 

derben der Sandfckarft verbritet Werde) mit einander von wegen 

Theilung aud) Behaltung md 2 Meng der Guldten/ Manz 

Gelt und cib-Geding / fo auf der Di ita fffüba fft Baden vore 

fébricben ftehen / bavfür aud) die gan Sandftbaffé mit und hinz 

Der einander gemeinlich und unverfchendentlich ver fander oder 

verfchriben find / vereiniget und verglichen haben/wie obgemeldt/ 

daß. denmad) zu befferer Sidterheit diefer Dingen/ wir auf be 

gehren/ von wegen obgemeldter unir gradigen Fürften ifo 

Hera dev Fürftlichen Bormuindery von jhrer Gnaden Statt 

halter und Rache zu Baden / aud) unfern qna 1 tmb giinfiiz 

gen Serren/ an ung befthehen/ um begeben/ unb fir ung und atte 

unfere QachFommen gugefagt haben / bey unferen Eyden Sj. 
Sad 


Fürftliche Snaden in DBormiinders aweife gethan/ obs Sad 
ware/ bap fi der Fall alfo. begeben wird/ dag wir nicht, ver 
hoffen’ daß hochgedachte unfere anadige Herren die Bormiinder 
in Borminders weiß/ ober Sy. 5 O, PflegzSöhn oder ihre 
Erbenumd Nachkommen jhres theils faumig fepm worwden/an Be 
haltung jhrer zugerheilten Saben an obbemelten Befehwerden / 
alfo/ bap dadurd) der obgemelte unfer gnadiger Se Margera ff 
Grnff oder feiner Frfilichen Gnaden Erben) Sand und cut / 
einigen Schaden wid MNachtheil empfahen werden/ mit Male 
mung wid Leyftung/ Pfandung ober Angriffy wie fid) folies 
begeben umd ¿utragen módbte/ daß wir und unfere Machkommen 
allem dem/ Das von uns in diefem Brieff gefehrieben fehe/ tute 
fers Thcil3 volmzichen tun / und def gar nidbt widerfegen oder 
wegern wollen/ alles mit 9Yergepbung bet Seebeiten/ Gab 
und Xechten / wie fid) die obgenandten unfere qnabige Fürften 
und Herven/ bie Bormiinder in Borminders Weife / verziehen 
und begeben haben. Als ob folder Bersieg von VWs 3t qu Wort 
hierin wieder repetité und gefehriben finde / of Gefahrde. au 
Urkunde haben wir die obgemelten Burgermerfier / Gericht und 
Nath zu Baden / Etlingen / Cappenheim und Stollhoffen/ 
unfer Sufiegel/ für ein und die andern Aampter ung biemit ges 
brauchen wollen/ aud guber obgenanter unfer gradi 
der Dorminder/ gemem Dorminder S Snfiegel an dies 
fen Brief thun bencten/ uns und unferen Nachkommen damit 
zu befagen. Doc) uns denen von Baden / an unfern Freyhers 
ten und Policeyen in alfemeg unabbrüchig; der geben ifi auf 
©. Mitjaelis-Tag/ Anno 1537, 


à 


CXVIL 


raité de Tréve pour trois Mois entre Cu ARLES 16.Noy 
V. Empereur, & François I. Roi de ENS 
France, pour ce qui concerne le: Piémont, Ja x Fraw- 
Lombardie, la Savoie, le Daufiné, fa Pro- ^ 
vence, Gennes, € Nice. Fait à Monçon au 
Royaume d'Aragon le 16. Novembre 1537. 
[Frep. Leonarp. Tom. II. pas. 401. 

d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe trouve auf 

dans les Memoires de Guinn, Rivrer, 

Tom. I. pag. 62. ] 


Tous ceux qui ces prefentes verront, foit notoi- 
re. Comme par le moien, & enhortement de 
tres-hautes & tres-excellentes Princeffes, les Reine de 
France & Reine Doüairiere d'Hongrie, ait été faite 
Treve & abftinence particuliere de Guerre aux côtez 
des Pais d’embas, & Picardie, entre les Armées, qu'y 
avoient tres-hauts & tres-puifians Princes, Charles, 
Empereur des Romains, Roi d’E agne, &c. & Fran- 
cois, Roi de France Tres-Chretien, en intention, es- 
perance, & defir, que lesdites Dames avoient de pro- 
curer la fuperfeffion & abftinence des Armes.d'iceux 
Princes en tous autres Lieux, & même au quartier de 
Piémont & Lombardie; & afin de pouvoir parvenir à 
bonne & fincere Paix, en quoi depuis elles ont conti- 
nuellement infifté envers lesdits deux Princes, ils, con- 
fiderant , outre le parentage & affinité d'entre eux , com- 
ien ladite Paix eft neceflaire pour le bien commun de 
la Chretienté; & en acquieflant aux prieres, desdites 
Reines, X aux tres-faintes & paternelles admonitions 
de nôtre Tres-Saint Pere le Pape, & à la tres-inftan= 
te requifition d'aucuns Princes & Potentats, Parens & 
Alliez desdits Sieurs Empereur & Roi Tres-Chretien , 
ont commis & deputé leurs Procureurs fpeciaux Eod (a) C'ef-à- 
favoir de la part dudit Sieur Empereur, Don Francisco dire, séne- 
de los Cobos, Chevalier, Grand-Commandeur de chal, os 
Leon en l'Ordre de S. Jaques, (4) Adelantado de Ca- SERE 
Y^3 Cora me 
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corla, Seigneur de la Ville de Sabiote,du Confeil d'Etat 
dudit Seigneur Empereur; & Meffire Nicolas Perre- 
not,auffi Chevalier, Sieur de Granvelle, Chantonnay, 
& Champagnay, Premier Confeiller, Maître aux Re- 
quêtes, & Garde des Sceaux de Sa Majelté. Et de la 
part dudit Roi, de France, Meffire Claude Dodieu, 
Chevalier, Sieur de Vely, Confeiller & Maitre des 
Requêtes de l'Hôtel de Sa Majefté Roïale, en leur 
donnant plein pouvoir de traiter ladite Treve ,abftinen- 
ce de Guetre, & füperfeflion d'Armes, felon & pour 
tel tems qu’ils verroient convenir & expedient pour en- 
tendre au Traité de ladite Paix, comme il apert par 
leurs Pouvoirs refpe&ivement. d A 
Lesquels Procureurs, en vertu d'iceux , ont traité, 
convenu, & accordé, traitent, conviennent , & accor 
dent ladite Treve, Abftinence de Guerre, & fuperfeflion 
d'Armes entre les Armées desdits Empereur & Roi 
Tres-Chretien, qu'ils ont au Piémont & en Lombar- 
die, & en tout ce côté là, pour le temps & terme de 
trois mois, à commencer du jour de la publication de 
la Treve & abftinence de Guerre, laquelle fe fera de- 
dans le vint-feptieme jour du prefent Mois, ou plütoft 
s’il eft poffible. Et deslors fe retireront les Armées 
d’une part & d’autre de tout ledit Païs de Piémont, & 
cefferont precifement, tant generalement que particu- 
lierement toutes forces, violences, envahiffemens , & 
incurfions, y comprenant les Pais de Savoie, Daufiné, 
Provence, la Cité, Riviere, & Etat de Gennes, Cité, 
Château & Terre de Nice; delaiffant feulement les 
Garnifons aux Villes & Places, que l'une € l'autre 
Partie y tiendront felon qu'il fera avifé, pleinement & 
de bonne foi, entre le Marquis de Guafto , & le Grand- 
Maitre de France, ou ceux qu'ils deputeront à ce, 
demeurant au furplus les chofes d'une part & d'au- 
tre en l'état qu'elles fe trouveront audit vint-feptie- 
me de cedit mois, que fera faite ladite publication, 
ou plütoft, fi plútoft elle fe fait ; & fans ce que du- 
rant ledit tems les Habitans dudit Piémont, & des au- 
tres Lieux circonvoifins, chacun encroit foi, ne 
feront travaillez ni forcez, dire&ement ou indi- 
reétement, en leurs Perfonnes, Maifons & Biens, ni 
empéchez en la culture de leurs Terres, ou autre- 
merit. 
Et fi aucuns fe trouvent contrefaifans d'un cóté ou 
d'autre, ils feront punis & corrigez grievement & 
exemplairement , comme s'ils étoient infraéteurs de 
Paix, avec reltitution & fatisfaétion de tous dommages 
& interefts; demeurant au furplus cettedite Treve & 
Abftinence de Guerre, enfemble tout le contenu au 
Traité en fa force & vigueur. Et à cette fin que cette 
dite fuperfeffion & Abftinence de Guerre fe puiffe 
plütoft & certainement effeduer, & la notifica- 
tion & la publication d’icelle fe faire en dedans 
le vint-feptieme, ledit Sieur de Vely a accordé & pro- 
mis, que Jean Gallego , Officier de la Maifon dudit 
Sieur Empereur, lequel Sadite Majefté entend dépé- 
cher devers ledit Marquis, pour Pavertir € certifier de 
cetui Traité, & afin qu'il puifle faire ladite publica- 
tion, pourra paffer par le Roiaume de France en polte 
& diligence, librement & feurement, fans contredit ni 
empéchement quelconque; ains pour fondit paffage lui 
fera bailler ledit Sieur de Vely toute affiftance & adres- 
fe requife à la bonne dire&tion & avancement d’icelui, 
& auffi pour fon retour, ou d'autre tel que ledit Mar- 
quis voudra renvoier par ledit Roiaume de France, de- 
vers ledit Sieur Empereur; eft expreffement convenu, 
que fi par cas forruit, & fans faute & coulpe, ledit 
Jean Gallego, & celui qui s'envoira de la part dudit 
Sieur de Vely, ne puiffent paffer & arriver devers les 
Chefs desdites Armées étans au côté dudit Piémont, 
en dedans ledit vint-feptieme, que ce nonobftant cette- 
dite Treve & Abftinence de Guerre demeurera en fon 
entier, pour commencer, & fortir effet le plütót que 
ladite publication fe pourra de là en avant faire, fans 
dol. fraude, ni malengin. Et afin que rien ne refte 
par bonne diligence, a été acordé d'envoier duplicata 
dudit prefent Traité, & Dépêche des deffusdits, par la 
voie de Mer, tant pour la part dudit Seigneur Roi, que 
d’icelui Marquis. Promettant lesdits Procureurs, & 
chacun d'eux endroit foi refpe&tivement, en vertu de 
leursdits Pouvoirs , l’obfervance & accompliffement de 
toutes & fingulieres les chofes avant dites, le tout 
comme dit eft de bonne foi. Et pour ce obligent les- 
dits Sieurs Empereur & Roi enfemble leurs biens 
prefens, & à venir. Et en témoin de ce ont fouffigné 
ce prefent Traité de leurs Seins manuels, & fait fous- 
crire par les Secreraires € Notaires fouflignez au 
lieu de Moncon, le feizieme jour de Novembre l'an 


1537» 


CXV III. 


Propofitions ES Réponfes entre C H AR E Ss- 
vint Empereur C$ Francois I. Roi de 
France, fur le fait de la Paix. A Locate, les 
15. Decembre ES 10. Janvier 1537. [F RED. 
Leonarp, Tom.ll. pag. 403.] 


ER: Deputez des deux Majeftez au dernier de De- 
cembre commencerent à annoncer les Chapitres 
pour l'Apointement & Paix entre eux, & mirent les 
Commis de l'Empereur les Articles ci deflous en 
avant. 


PREMIER. 


Comme l'Empereur eft content de donner pour Dot 
le Duché de Milan à Monfieur d'Orleans, prenant en 
Mariage fa Niéce, premiere née du Roi des Romains, 
moiennant les conditions ci-fpecifiées, à favoir, que 
le Roi ait à confirmer l'Acord de Madrid, & Cambrai, 
renoncant à toutes exceptions au contraire. 

Qu'il rende au Duc de Savoie fes Pais, tant deca 
que delà les Monts, avec reftauration des dommages 
ainfi qu'il s'accordera avec ledit Duc. Rig 

De rendre Hesdin avec l'Artillerie & Munition qui 
étoit dedans. 

Qu'il prornette intervenir au Concile, toutes & quan- 
tes fois qu'il fera determiné par le Pape, & Sa Majefté 
Cefarée, & de faire obferver à fes Sujets ce qui y fera 
ordonné. 

Qu'il promette donner tel Exercite, ou Armée, pour 
la défenfe & offenfe neceffaire contre le Ture, comme 
fera convenient pour fa part. 

Qu'il renoncera à toutes Ligues & Capitulations 
qu'il a avec les Princes & Villes d'Allemagne Sujets à 
l'Empire, promettant de ne faire pratique, ni avoir in- 
telligence avec eux, au prejudice de la Maifon d'Au- 
triche. 

Et pour obferver les Chapitres fusdits, qu'il laiffe les 
Fortereffes de l'Etat de Milan, ou bien qu'il donne fon 
Fils en la puiffance de PEmpereur pour trois ans; en- 
tr'autres chofes comme deffus, que les Traitez de Ma- 
drid & de Cambrai foient obfervez. De Barcelonne le 
15. Decembre 1537. 


Reponfe du Roi Tres-Chretien. 


Premier. Quant à l’état & Duché de Milan, il l’ac- 
cepte pour Dot à donner à fon Fils dernier né, prenant 
en Mariage la Niéce de l'Empereur quelque bonne rai- 
fon qu'il y ait. 

L’Apointement fait à Madrid & Cambrai, il le con- 
firmera quant à ce,qu'il lui femble étre obligé; & fi 
en ce il y a difficulté, le remet au jugement du Pa- 
pe, & d'obferver & confirmer ce qui fera par lui or- 
donné. 

Des Terres & Etats de Savoie, il fe contente de les 
rendre, moiennant qu'il ait l'Etat de Milan libre & 
fien, & cependant, que l'Empereur tiendra les Forte- 
reffes dudit Milan; aufli fera-t'il les Fortereffes qu'il 
tient, & femblablement Hesdin, 

De fe foumettre au Concile, il ne veut que ce foit 
par obligation de Capitulation, parce que la volonté, 
& le devoir l'oblige à ce, & de ne faillir à l'inter- 
vention & obfervation, autant que autre bon Prince 
Chretien. 

Donner aide contre le Turc, le devoir & fon hon- 
neur Poblige, & non autre chofe, & en telle occurren- 
ce, à l'ordre du Pape, & Venitiens, 

De renoncer aux Ligues d'Allemagne , toüjours 
quand leurs Majeltez feront faits amis, ces chofes cef- 
feront, ainfi n'eft befoin de ceffion aucune. 

De laiffer les Fortereffes du Duché de Milan, ou 
bailler fon Fils pour trois ans fe contente laiffer les 
Fortereffes, retenant cependant ce qu'il poffede en 
Piemont. Au refte fera aux Capitulations comme des- 
fus eft dit. De Montpellier le dixieme Janvier 1537. 


Replique du Roi Tres-Chretien. 


Le douzieme du prefent mois, le Roi entendant, 
que l'Empereur ne fe contentoit de fa réponfe, fit fai- 
re nouvelle propofition par Meffieurs le Reverendifi- 
me Cardinal de Lorraine, & Grand-Maitre, aux Dé- 
putez de l'Empereur, à favoir, s'il ne fe contentoit de 

ce 
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ce qu'ils avoient répondu, s'offroient de demeurer à la 
moderation du Pape, & de tout autre Arbitre, qui s 
affe&ion puillent définir les propofitions & réponfes 
d'entre eux 

Et cependant mettre bas & dépofer les Armes pour 
un, deux, & ans, fi befoin elt, en retenant toute- 
fois ce qu'il pof de prefeat. 

L'onzieme du prefent mois de Janvier, s'eft fait une 
Tréve pour autres mois, felon la forme de la premie- 

, & durera pour le mois de Mai. 


CXIJ 
Traité de Tréve jusques au "emier Juin 1538. en- 
tre CHA Rt ES V. Empereur, & FRAN-| 


Osa ce pour tous leurs Roiau nes | 


(9 Pais. ınnes de Fiton entre IN 
bonne ES y ext. Jar wir 1537. 
[Fasp&R. LEoNARD, Tom. LL. pag. 


405-] 


C HARLES, par la Divine clemence Empereur des 
Romains uM ws Augufte , Roi de Germanie, 
de Caftille, de Leon, de Grenade, d d'Aragon, de Na? | 
varre, de Naples, de Sicile, de Maillorque, de Sar- 
, des Ifles, Indes & Terre ferme de la Mer O- 
, Archiduc d'Autriche, Duc de Bourgogne, de 
Lotier, de Brabant, de Limbourg, & de Gueldre, | 
Comte de Flandre, d'Artois, de Bourgogne, Palatin 


de Hainaut, de Hollande, de Zelande, de Ferrette, 
de Haguenau, de Namur & de Zutphen, Prince de 
Suat Empire, Seigneur de Frife, 


de Salins, de Malines, & Dominateur en Afie & en 
Afriq A tous ceux qui ces prefentes verront, falut. 
Comme aprés plufieurs communications naguere te- 
nués en la Frontiere de Perpignan & Narbonne, pour 
acheminer & traiter fincere Paix & Amitié entre nôtre | 
Beaufrere le Roi de France; & Nous, nos Commis & 
les fiens aiant fait & paffé une Prorogation des Treves 
particulieres déja faites, l'étendant generalement pour 
tous les Roiaumes, Pais, & Etats dudit Roi de Fran- | 
celos nôtres, jusques au premier de Juin prochain ; & | 
fur ce aiant été dépéchées Lettres par nosdits Commis, 
datées au lieu Cabannes de Fiton, le onzieme jour | 
de Janvier dernier paflé, par fesquelles ils aient promis 
nous faire ratifier tout le contenu comme il apert par 
icelles Lettres, dont la teneur s'enfuit. 


U nom du Createur, Don Francisco de los Co- 
bos, Chevalier, Grand Commandeur de Leon en 
POrdre de ques, Adelantado de Cagorla, Seigneur 
de la Ville de Sabiote, du Confeil d'Etat de l’Empe- | 
reur ; & Nicolas Perrenot , auffi Chevalier, Seigneur 
de Granvelle, ionnay & Champagnay Premier 
Conteiller, Maître aux Requêtes, & Garde des Sceaux 
a M 1e pour parvenir à une quus 
, & Amitié entre Sa-Majefté Im- 
> France Tres- Chretien, & 
faire cefler les maux & inconveniens procedans à caufe 
Guerres & divilions étans entre eux, aiant été faites 
eres, qui. encore durent, pendant les- 
tenu plulieurs mblées & Communi- 
cations entre nous, comme Commis & Procureurs 
dudit Seigneur Empereur & T -Illuftre Prince, & 
everend Pere en Dieu le Sieur Jean, Cardinal de 
S noble & Illuftre Sieur Anne de 
orenci, Premier B , Grand-Maitre & Ma- 
réchal de F ince, Gouverneur & Lieutenant general 
en Lang c, auffi Procureur € Commis dudit Sei- 
gneur Roi, pour traiter, conclure, & accorder ladite 
entre lesdits.Seleneurs Empereur & Roi, & join- 
tement mettre paci on és diférends d'entre ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien, & Monfieur le Duc de 
Savoie, esquelles Affemblées & Communications fe 
font trouvées aucunes importantes dificultez, pour les- 
quelles 1” on n'a p ya parven à la conclufion de Traité 
de ladi perant qu'avec! la grace de Nôtre 
Scene, à elle fe pourra conclure, avons pour l'entre- 
tenement de Ja pratique & negociacion de ladite Paix 
par enfemble, & en vertu de nôtre Pouvoir & du leur, 
prorogé & prorogeons lesdites T reves ci-devant accor- 
dées en la maniere qui s’enfuit. 

Creft à favoir, qu'icelles deux Treves faites pour les 
côtez de Picardie, & Pais d’embas, & de Lombardie, 
Piémont, & autres Lieux y adjacens & compris, s en: 
tretiendfont & obferveront entierement fans en faire 
innovation, & fe prolonge celle dudit Piémont comme 


quelles aic 


Ti DES GENS. 


) elle eft faite, felon 
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\ i forme & teneur, jusques au pre- 
mier de Juin prochain. Et d" abondant que dés main- 
tenant en avant & jusques audit premier de Juin, fo 
Abftinence de Guerre & (up Armes genera- 
lement entre tous les Kc ,& Sujets. de 
leursdites Majeltez Imp & Ro ale, & en tous 
| lieux, endroits, & Frontieres par tout ledit tems. 

Et fi aucuns des Sujets de leursdites 
trouvent y contrevenir, ils nt, pu 
srievenent & exemplairement, comu 
fraéteurs de Paix , avec farisfacti tous 
| d lommages & interefts, demeurant neanmoíns lesdites 
17 l'reves ,& Prorogation generale, Abítinence de Gue re, 
| 
| fi 
| 
| 


umes , 


| 
| 


& fupe -rleffion d Armes .. & tout le contenu en ces pre- 
fentes, en leur forme & valeur 

‚Et se en fera la Publication refpe&tivement , tant de- 

à, qu’autres lieux, où lesdites Treves s’étendent, & 
eux, où telles Publications ont accoûtumé d’être fai- 
tes, dans un mois prochain, & le plütoft que conve- 
| "i iblement faire fe pourra; & audit côté de Piémont 

dans deux mois prochains venans, au dedans desquels 
fera tenu ledit Sieur Empereur fournir confentement, 
| agreation, & aprobation dudit Duc d de Savoye in tout 
le contenu en ces prefentes , à peine de nulli 
Prorogation, & fans qu'il puiffe étre Sie dE ALT ou 
indireétement affifté par Sadite Majefté Imperiale, en- 
tre & par le tems desdites Treves, prorogation, & ex 
tenfion comme qu'il foit. 

Et afin que ledit Traité de Paix 
| blement procurer, avéc toures les diligences & fol- 
| licitations, qui fembleront être à cé requifes & neces- 
faires, tant d'une part que d'autre, il a été Ro romis & 
accordé, que rous Metfagers , Courriers, & Perfon- 
nes, qui feront dépêche par leursdites Majeftez Impe- 
riale & Roiale, palleront librement & franchement, 
fans aucun contredit ni empéchement, par tous les 
| Roiaumes, Pais, Terres & Seigneuries de leursdi 
Majeftez, & en tous les lieux de leurs obeiffances 
pour tout le tems desdites Treves, prorogation & am- 
| pliation d'icelles. 

Et pour ce qu'il eft requis, comme il a été conve- 
nu, expedier Lettres de la part desdits Sieurs Cardinal , 
| & Grand- Maître, & Nous refpe CREME pour de nö- 
|tre part y fatisfaire avons dépéché 1 les prefentes, par 
| lesquelles, en vertu de nôtredit Pouvoir, nous avons 
| promis & promettons, que ledit Seigneur Empereur 
obfervera, & f inviolablement obferver le contenu 
ci-deflus en tous & finguliers fes points, fermement & 
| inviolablement, & en "baillera fes Lettres de R ca- 
tion en dedans femblable terme de deux mois pro- 
chains; & quant à ce obligeons Sadite Majefté Impe- 
riale, & fes biens prefens & à venir quelconques. Et 
en témoin de ce, nous fommes fouscrits en cesdites 
prefentes, & y apofé nos x. Aux Cabannes de 
Fiton le 11. jour EO Janvier, l'an 1537. Ainfi figné, 
COBOS, Comendad Mayor, & N PERRENOT. El 
Jcellé de leur. Scel en 2 lacard. 


fe puiffe convena- 


CXX. 


| Traité entre CH Aw Es V. Empereur 8 Fran 
Cors L Roi de France, par lequel ils convien 
nent de ue f. aucunes nouvelles Alliances, ni 
"ord avec le Roi d'Angleterre, que d'un com- 
mun ES mutuel conjentement. A Tolede, le vo. 
Janvier 1538. [FrreDER: LEONARD, 
Tom. IL pag. 415.] 


HARLES, par la Divine clemence Empereur des 

Romains, toújours Augufte, Roi de Germanie, 
de Caftille, de. Leon, d' Aragon, "de Navarre, de Na? 
ples, de Sicile, de Maillorque , de Cerdaigne; des 
Ifles, Indes, & Terre ferme de la Mer Oceane, Ar- 
chiduc d' Autriche, Duc de Bourgogne, de Lothier, 
de Brabant, de Limboúrg, de Lux ourg, & de 
Gueldre, Comte de Flandre, d'Artois, & de Bour- 
gogne, Palatin de Hainaut, de Holande, de Zelande, 
| de Ferrette, de Haguenau, de Namur, de Zutphen, 
Prince de Suabe , Marquis du Saint Empire, Seigneur 
de Frife, de Sali lalines , & Dominateur en” 
Afie & en Afrique. Savoir faifons à tous, que aiant 
vá ce qui a été traité entre Tres-reverend Pere en 
Dieu PEvéque de Tarbe, Ambafladeur refidant devers 
nous, pour Tres-haut, l'res-excellent, & Tres-puis- 
fant Prince le Roi Tres- Chretien , nôtre Tres-cher & 
bon Frere ; & fon Procureur & Commis en cette par- 
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tie, & les nôtres, par l'Ecrit fouffigné d'eux, en date 
du disieme du prefent mois , dont la teneur s'enfuit. 


Omme entre Tres-hauts, Tres-excellens & Tres- 

puiffans Princes, Charles, par la Divine clemen- 
ce Empereur des Romains, Roi des Espagnes, &c. & 
François, par la méme clemence Roi de France, foit 
reintegrée parfaite, & établie vraie, & fincere Amit 33 
& indiffoluble union, pour le fervice de Dieu nôtre 
Createur, tout-puiffant, & bien commun de la Chretien- 
té, repos, tranquillité, & affurance des Roiaumes, 
País, & Sujets de leurs deux Majeltez; & entendent 
déterminément d'y perfeverer , & à cette fin acheminer 
& adrefler toutes chofes & affaires par mutuelle in 
gence, participation , & bonne correspondance : 
confiderant leursdites Majeftez , qu'ils font follicitez 
& pourfuivis, particulierement de la part de T'res-haut, 
Tres-excellent, € Tres- puillant Prince le Roi d’An- 
gleterre, de faire nouveaux Traitez & Alliances, tant 
de Mari 
tout le furplus, garder entre eux le evoir, honnéteté, 
& obligation de tres-étroite , parfaite, & indifloluble 
Amitié, & Confederation, & en tout ce qui s’offrira, 
& fuccedera, la toûjours confirmer, & corroborer par 
tous bons offices, & avec paríaite confidence, & en- 
tiere intelligence, ont par leurs Procureurs, Commi 
& Mandataires, à favoir de la part dudit Sieur Empe- 
reur, par Don Francisco de los Cobos, Grand-Com- 
eur de Leon en l'Ordre de Saint Jäques;& Mes- 
fire Nicolas Perrenot, Chevalier, Sieur de Granvelle, 
premier Confeiller d'Etat de Sa Majefté Impe! 
de la part dudit Sieur Roi Tres-Chretien, par Tr 
verend Pere en Dieu, Meflire Antoine de Caftelnau, 
Evéque de T'arbe, traité, convenu, & acordé, que 
lesdits Sieurs Empereur & Roi ne feront par eux, ou 
autres, comme qu'il foit, nouvelles Alliances, Con 
venances, ni Accords avec ledit Sieur Roi d’Angleter- 


ze, que autres, voulant en ce, comme en | 


re, foit de Mariages de lui, de la Princeffe fa Fille, qu 
du Prince fon Fils, ou autres Traitez quelconques, 
comme, ni pour quelque maniere , grandeur, ou avan- 
tage que ce foit, finon du commun & mutuel confen- 
tement & accord de leursdites Majeltez; € gencrale- 
ment en toutes chofes, qui pourront concerner ledit 
Roi d'Angleterre, fe conduiront lesdits 5ieurs Empe- 
reur & Roi, par ladite mutuelle intelligence, corres- 
pondance, & commun confentement. Et ainfi l'ont 
traité , acordé, & promis, traitent, acordent, & pro- 
mettent lesdits Commis & Procureurs refpective 
pour & au nom desdits Sieurs Empereur & Roi, 
le faire ratifier par leursdites Majeltez en dedans deux 
mois prochains. Eu témoin de ce, fe font foufigné en 
cetui Ecrit, fait & paflé au lieu de Tolede, le dixieme 
jour de Janvier Pan 1538. Ainfi figgé, CoBos Co- 
mendador Mayor. N. P 5 


PERRENOT. À DE Cas- 
TELNAU, Evégue de arbe, 


Et aiant bien entendu tout le contenu, & ce qui a 
été accordé, & promis par nosdits Commis & connois- 
fant, que le tout à été fait & paflé felon nôtre vouloir 
& intention, l'avons aprouvé & ratifié, aprouvons & 
ratifions par cette entierement, comme il eft ci-deflus 
infcrit; promettant en parole d'Empereur & Roi, 
fous nôtre honneur, de ainfi l'obferver pleinement , fir 
cerement, & inviolablement, fans directement ni ind 
re&ement y contrevenir, comme qu'il foit. Eten te 
moignage de ce, nous avons fouscrit cettes de nôtre 
| main, & à icelles fait mettre & apofer nôtre Scel, 
| Donné en nôtre Cité de T'olede, le douzieme jour du- 

dit mois de Janvier, l'an de grace 1538. & de nos Re- 
| gnes, à favoir du Saint Empire, le dix-neuvieme; des 

Espagnes, des deux Siciles, & autres, le vint-quatrie- 
| me. Sign’, CHARLES. Et fur le repli, Par l'Empe- 
reur & Roi, BAVE. Ez fcellé a double quenë de cire 
rouge, 


CXXI. 


Ferbondt tuff 


de Star 


# KareL Hertogh van Gelder en 
van die Provintie wegens de Suc- 


van JAN Hertogh van Gulich en Cleve gejloten 
den 27. January 1538. [SLICHTENHORST, 
Annales de Gueldre. pag. 430. ] 


D At Hertogh Karel zonder echte geboorte koemen- 
de te ovef-lyden, het Vorftendom en Graefíchap 
van Gelder ende Zutveen met alle haere gerechtigheyd, 
pandfchappen en toe-behoor op niemant anders zouden 
koemen en vererven dan op Willem zoon van Gulich 
ende Cleve: ende Hertogh Jan met fyn gedachten 
zoon, de voorzeyde landen , by ’t leeven van Vorft 
Karel, als een. Rijx-Vorft ende befchermer; maer na 
dood van den zelven , als een Erf-Vorft in fijn fchut 
zoude aenneemen, bedienen , gebeel en onverdeyld 
laeten, ende houden by hare oude vrydommen en ver- 
fchrijvinghen: al het welk de gemelde Vorít by eed 
ende zeghel aen yeder vierdeel zoude toe-zegghen, en 
wederom van de alinghe land-fchap, Ampt-luyden ende 
Richteren eed ,brieven ‚ende huldingh ontfanghen : bly 
vende echter Vorit Karel fijn leeven langh Heer van de 
landen ende van de noodighe renten en opkomften der 
zelver: ten welken eynde hy van den Vorit van Cleve 
42000. goud-guldens eens , ende jaer op jaer 22000. 
zoude ontfanghen: de landen van Gelder 18000. 
Brabandsfe goud-guldens eens , ende jaerlijx 15000. be- 
halven 2000. guldens uyt den tol te Lobed: mids dat 
daer mede de andere ongewoonlijke laften zouden be- 
ruften en af-wefen. De Vorltin van Gelder Elizabeth 
zoud haer houwelijx -goed ende renten, zoo langh fy 
in ’t leeven bleef, behouden; ende aen Anthonis Her- 
togh van Lotringhen, na den af-gangh van Karel, eene 
zeekere vereeringh in geld, na ds goed-dunken van de 
landfchap, toe-geleghd worden; te meer, vermits fy- 
ne moeder Philippe, de zuíter ende rechte erfgenaeme 
van den Vorít, van de landen tot noch toe weynigh 
ofte niet en had genooten. Wierd mede goed gevon- 
den, 


| CXXL 


Traité entre Ch artes Duc de Gueldre & les 
Erars dudit Pays, touchant la Succeflion 
du Duché de Gueldre. Fait le 27. J 
1538. [SLICHTENHORST, Annales de 
Gueldre. pag. 430.] 


E Duc Charles venant à mourir fans Enfan 
procréez de Mariage, le Duché & Comté de 
| Gueldres ES Zutphen avec toutes leurs Fuftices, by- 
| potheques, ES dépendances, wéchoiront par Succes- 
| fon à nul autre qu'à Guillaume de FuliersES de Cle- 
| ves le Fils; mais ledit Fean avec fondit Fils fera le 
Proteéteur desdits Pais pendant la vie dudit Char- 
les, ES ce comme Prince de l'Empire; mais aprés la 
| mort d'ice fa garde comme 


> 
3 
8 
€ 
Es 


divifion ni partage, ES les conferver en leurs 
| Privileges € Chartres, toutes lesquelles chofes ledit 
Prince devoit à chaque quar. 
ment ES le Jceller, ES re 
iture pour lesdits Pais « 
meurant neantmoins le Prince Charles fa * 
Seigneur des Pais ES des rentes Ed revenus n Ec 
d'iceux y auxquelles fins , il devoit recevoir 
de Cleves 42000. Livres d'Or pour une fois, d'an- 
| née en année 22009. des Pais de Gueldres 18000. Li- 
vres d'Or de Brabant pour une fois ES annuellement 
15000. Livres , outre 2000. Livres de la Do 
Lobed , p i que moyennant ce les autres Charg 
non accoñtumées foient abolies. La Princeffe de Guel- 
dres Elizabeth devoit retenir fa Dot €2 fes Rentes 
tant qu'elle refleroit en vies feroit fait au D 
dnthoine de Lorraine aprés le decés de Charles un cer - 
tain don en Argent,d' autant plus que fa Mere P bili; 
pe la propre Seur C9 Heritiere du Prince n'a pas bea 


par Ser- 


rges 


coup ou point du tout jouz desdits País jusques à pre- 


fint 


ÁNNO 
1538, 


27. Janv; 


La GuEL= 
ERE ET 
son Duc, 


Anno 
1538. 
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den, dat de oudfte Zoon van Lotringen (gelijk "er 
voor-geflaeghen was) met Anne-anderde Dochter van 
Cleve vereenighd zoude blijven, alwaer het Zoo dat 
de Dochter van Lotringen (die; zoo de fprak gingh, 
met den Prins van Orange in onder-trouw zat) dat 
haer houwelijk quam te volbrenghen. Alle verkeerde 
beduydinghen ende mis-verftanden tuffchen Hertogh 
Karel ende fyne Steden, ofte zoo daer yet quaeds ge- 
> zouden , den Vorft van Cleve te gevalle, 
et vergeeten worden; zoo dat noch 
de Steden noch de Onderzaeten, buyten ofte binnen 
de beflootene plaétíen ; te Land ofte te Water yet: voor 
den Vorft hadden te fchroomen : anders zoude de 
Clevenaer met den Adel en fyne Steden zulk ongelijk 
fich aentrecken, ende vau den Gelderffen afweeren. 
De Hertogh vermoght (uyt kracht van het befteck , 
ten tijde van fijn Groot-Vader Arnold gemaekt; ende 
by Adolf ende hem: zelven beveftighd) geene koopin- 
ghe. verkoopinghe, ofte verzettinghe te doen zonder 
believen van-de Landíchap; gelijk ook beyde Vorften 
van Gelder en Cleve; hunne erven, ofte yemand van 
hen in "t byzonder, geen Oorlogh zouden aenvaerden. 
buyten wil van de Staeten, noch Knaepen werven 5 
ende de: bereeds geworvene lacten vaeren ende uyt het 
Land wijfen, ten ware de nood zulx vorderde: 

Sy zouden mede alle de Ingezetenen by haere oude 
Wille-keuren en "t veerdigh genot hunner goederen 
lacten verblijven; daer en boven een yeder in fyne ge- 
rechtigheyd > aengaende Middel-Weerden , Stroomen, 
Vifieryen; Jaghten; Vogel-Vang, en Dijk-Schouwin- 
gen, niet moeyen; zorgh draeghen, dat de oude ver- 
ichrijvinghen der Ampt-Luyden ende Ampten boven 
de nieuwe moghten gelden, ende weder haere bedie- 
ninghen aenvaerden; die te onrecht' daer uyt waren 
verftooten , tot naedere kennis. Doch yemant fich 
in dat ftuck meynende vernadeeld te wefen , zoud fijn 
beklagh aen den Vorft moeghen doen : ofte ook voor 
een anderen Richter en Vier-{chaer , zoo: hy dieshal- 
ven eenighe opfpraek hadde op een yan de Vorften , 
Ofte op deszelfs Ámpt-Luyden > Dienaers, ofte Leen- 
Mannen , ende uyt vrees van den Vorft fin recht tot 
nu toe niet en had in *t werk geftelt. Een yeder zoud 
n Koom, Have ende Waeren binnen ofte buyten 
Gelderland , zonder eenige onbehoorlyke laften ; moe- 
ghen Markten ende Verkoopen , behalven in tijden 
van Oorlogh ofte Duyrte, met voor-weeren der vier 
Hoofd-Steden : onverkort nochtans een yedere Stad 
hare voor-rechten.. Het brouwen en uyt-üigen der 
Bieren in de Dorpen zoud na oude gewoonte toegaen. 
Geene der Vorften ofte hare Na-zaeten zouden eeni- 

he ongewoonlyke Werken in de Steeden legghen, 
Toorens ofte Poorten met Volk verzeekeren, ofte vaft 
maeken, dan met voor-kennis der Steden, Die van 
hare Huyfen, Penningben > Brieven ende Schuld-ken- 
niflen met geweld beroofd waren, zouden zulx ter 
rechter plaetfen aengeeven , ende daer over recht ver- 
wachten; gelijk de bezwaerniffen van ’t Over-Vier- 
decl ende der Steden Boemel en Thiel, als mede de 
over-flagh van *t geen de Steden van den Vorft had- 
den te vorderen, tot op den aenftaenden Land-dagh , 
na de In-huldinghe van den nieuwen Vorft, bewaerd 
wierden : waer heen uyt yeder Ampt ende Hoofd- 
Stad twee, maer uyt de mindere Steden een Gezant 
zouden befchreeven worden, alle Luyden van. eeren, 
om alles met aendacht en rijp beraed te beginnen. Dat 
men in alle Gerichts-banken niet alleen voor den mid- 
dagh; gelijk zulx op veele plaetfen het gebruyk was, 
maer ook na den middagh recht zoude pleeghen : met 
by-voeginghe, hoe men in recht treden zoude, als 
mede van het recht van yerfterf; boeten, ftraffen, 
van fyner Fluys-vrouwen Goederen niet te vervechten 
ofte te verbreuken, van het af-doen der ongewoonly- 
ker fchattinghen ende dienften : van het Vorftelijk Ge- 
bod, Verbod, Dienft en Klocken-flagh : van het wee- 
ren yan fteeuwighe Bedelaers , Geweldenaers, Guy- 
chelaers ende andere vermomde Menfchen : van gee- 
he Ketters, Scheur-makers, ofte der zelver Leeraers 
in het Hertoghdom ofte Graefichap te dulden : dat 
men alleen In-zaeten tot des Lands-Ampten zoude op- 
fchuyven > ende de Geeftelijke geene Erf-goederen aen- 
koopen, op verbeurte van de zelve. Goederen : dat 
eyndelyken Hertogh Willem, na de dood van Karel, 
tot fyne Raeden zoude aenneemen geboorene Gelders- 
fe, {child-beurtighe ofte anders deugendlyke Luyden. 
Al wat "er tegens defe overkoemingh ofte eenighe ftuc- 
ken van dien moghte gefchieden, zoude maghteloos 
Tom IV. Parr. 1l. en 


fent. Il fur aufi trouvé bon que le Fils aîné de Lore ANNO 


raine, (comme il avoit été propofé) demenreroit con 
joint avec Anne féconde Fille de Cleves encore que la 
Fille de Lorraine ( qui y comme on le dit, eft en fian- 
cailles avec le Prince d'Orange) vint à accomplir fon 
mariage. Toutes les mefintelligences d'entre le Due 
Charles & fes Villessou fi quelque mechant deffeiz com 
voit encore , devaient. étre,cloignées & oubliées , Jens. le 
bon plaifir du Duc de Cleves; enforte que ni les Villes 
ni les Sujets de dedans om de dehors desdites Places par 
terre om. par eau n'aVoient rien à craindre da Prince, 
autrement. celui de Cleves avec fa Noblefe & fes Villes 
devoit faire fon affaire du tort qui feroit fait, & en 
deffendre les Gueldrois, Le Duc ne pourroit, (en 
verte de Traité fait du tems de fon grand Pere 
Arnold & confirmé par Adolphe eie par lui-même ) 
faire aucun achapt , vente om tranfport [aus le confen- 
tement de la Province; comme as l'un c l'autre 
Prince de Gueldre ci de Cleves, leurs heritiers ni pas 
vn d'eux. en particulier ne devoient entreprendre. ancu= 
ne guerre fans le confentement des Etats, ni lever des 
Soldats , ei que ceux qui féroient déja levex, feroient 
congediez., & mis bors du Pais, à moins que la nea 
ce[fit ne le voulat ainf. 


Ils devoient auf laiffer jouir les habitans de leurs 
Anciens Privileges , © jonijfance libre de leurs- biens 3 
en outre, un chacun feroit laiff dans fes droits a len 
gard de leurs Prerogatives, Rivieres, Pêches Chaffe, 
Ojjelerie , Garde des Digues fans y être trouble, faire 
en forte que les. anciens Officiers & Offices fuffent pre- 


Jerez aux monveanx & reprendroient leurs emplois 
dont. ils avoient été expulfiz, jufques a une plus para 


ticuliere information: Mais fr quelgs’#in. croyoit être 
lezé par la il pourrait en former fa plainte pardevant 
le Prince, on même pardevant un autre Fuge ou Tri- 
bunal, f fur ce Jujet il avoit quelque demande à for 
mer contre un des Princes ou quelqu'un de fes Officiers, 
Miniffres, on Faffaux s e sil w avoit pas encore mis 
fon droit à execution par la crainte da Princes cha- 
cun pourroit envoyer au. Marche & vendre fon Bled , 
Avoine, c fes Marchandifes dedans ou dehors la 
Gueldre, fans aucune charge on impôt deraifonnable , 


| finon en tems de guerre on de famine avec la connois= 


Jance preallable des quatre Filles principales, fans pre 
judice neantmoins des Privileges de ‘chaque Ville; la 
Brafferie & debit de la Biere dans les Pilla Yes devo 
continuer fuivant les anciennes coutumes, Aucun des 
Princes on de leurs Succe[feurs ne devoient faire faire 
aucun Ouvrage extraordinaire dans les Filles, affa- 
rer les Tours om les Portes par des Trompes, on les 
fortifier fans la connoiffance préallable des Villes. 
Ceux qui avoient été depouilles\ par force de leurs 
Maifons, Argent, Lettres & Obligations, ils den 
voient en former leur Aktion pardevant le Fuge des 
Lieux, c attendre droit. On reféruoi les griefs 
aulji du quartier de delà e des Villes de Bomel & de 
Thiel, comme auffi le veftant de ce que les Villes am 
volent: a demander am Prince , jafques a la Diéte pros 
chaine aprés Pinanguration de nomvean Prince, où Je- 
voient deputez de chaque Chatellenie & Ville capitale 
deux performes; mais des moindres Villes une, tous 
gens d'honneur y por faire toutes chofes avec appli 
cation G meure deliberation, — Qu'on. exerceroit la 
Fuftice om tiendroie audience, von Jeulement avant 
midi, comme cela toit d'ufage en plufiewrs lieux; 
mais an apres midi ajoutant comment (5 dequoi on 
procederoit en droit, comme de droit d’ Amortiffementz 
Amendes, Punition, Gafpillement om abus des biens 
de fa femme, de P Abolition des Impofitions extraor- 
dinaires © Corvées; des Mandemens, Deffences, 
férvice du Prince & Sonnerie des Cloches, de deffen- 
dre les mendians de Profeffion, les gens violents , Baa 
telenrs, © autres Mafearades ; de ne Jef p ancuns 

Z Hen, 


1538, 


ANNO 
1538. 


9: Avril, 
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en van geener waerden zijn. Indien "er tuffchen den | 
Vorít van Gelder ende fyne Landen eenighe onge- 
noeghte fich naderhand verhief; die zoude by den 
Vortt van Cleve geflecht worden ; ende in tegendeel 
by den Vorit van Gelder de gebrecken tufichen de 
Landíchap en den Clevenaer : doch de onluften tuf- 
fchen beyde Vorften, tot uyt-fprack ftaen van drie 
Ridder-maetighe~ Middelaers, uyt de Stiften van Ko- 
len, Trier, ofte Munfter te verkiefen, ende de zelve 
een Over-Man tot fich moeghen neemen , indien fy 
het verfchil niet en konden vinden 


CXXII. 


Derfandnis swifthen Konig CHRISTIAN 
au Dánenaré / an einem-und dein 
Shur-Fürften Jon ann Fr repr Ica 
au Cadfen/ nebft denen übrigen Sur- 
fn / Grafen und Städten der 
Cxbinatfalbifiben: Vereinigung / ate 
dern Theils / su Gemeinfhaftliher 
Oertbenbigung/ wann Sie def Glau- 
bene halber oder unter deflen präfert 
folten überzogen werden. . Bram 
fénocia / Dicnifags nad) Sudica 1538. 
[Hor TLEDER> Won iürfadcn des 
Zeutfihen Krieqs / Tom. I. Lib. VII. 
Cap. XIII. pag. 1517. Lunr G, 
Toutes Reiche-Archiv. Part. Special. 
Continuat. I. Abrheifting IT. pag. 207. 
d’où lon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft -à-dire; 


“Accord entre Cm ys YAN Roi de Dannemarc d'u- 
ne party Jean FREDERIC Eleëteur de Saxe, 
c les autres Princes, Etats, & Villes de la 
Ligue de SMALCALDE, @autre part, pour 
leur commune defenfe, en cas qu'ils foient atta- 
qués pour caufe de Religion. A Brunswick le 
Mardi apres le Dimanche Judica 1538. 


On Got Gnaden/ Wir Chriftian st Game 
& mareE/ Norwegen/ ber Wenden und Gothen 
Ronig/ Hevgog zu Schlefwig/Hollftein / Stor= 
mari und ber Ditmarfen/ Graf zu Oldenburg 
and Delmenborft/ am einem : ind von deffelben Gnaden 
Bir Soba 
Kom, Keidhs Ers- 


drid) / Serñog zu Sacfen/ des Heil. 
Marfhatl und Ebuftejt/ Sandgraf in 
Thtivingen/ Marggraf qu Meffen/ und Burggraf zu 
ebueg/ vor UNS/ und von wegen des Hodsgebohr= 
i 1" Sohanns Ernfter/ aud) Heckogs zu 
endlichen Fieber Bruders 16, 


Graf zu Mumpelgarten ac. Philips / fanbgraf zu ef 
fm) Graf yu Cafenembogen/ zu Dig / Ziegenhain and 
Hidda 2€. Barnim und Philips / Gevettern/ Sergoge 
in) Ponman/de Eaffuben ind Wenden / z 
Kügen/Grafen zu Bulgar 20. 28offfqang/ Sanufi/ 
e unb Soadjim/ Gevettern ud Gebrübere/ Fürs 
fien zu Anhalt/ Grafen zu Aftanien/ und Heri 
Berneh 2. Gebhard und Albredt/Gebrú 
fen nnd Herren zu Mansfeld/ Philips / Graf 

tel envi) Graf zu Schwarkburg/ 
zu Arnfiet ind Sundershaufen/ und Meifler/ Burger 
meifter/ Xathmamme/ ImmungesMeifter/ uno; verorbuete 
Kathe und Gemeinheit ber nadbenennten Sradte/ als : 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Heretiques, Schismatiques on leurs DolHeurs dans le Anno 


Duché ou Comté; qu'on 1 admettroit dans les Charges 
que des Habitans on Naturels du País, & qu'on DR 
cheteroit aucun heritage o terres aux Ecclefiaftiques , 
fur peine de confiscation d'icelles, qu enfin le Duc Guil- 
laume, aprés la mort de Charles, prendroit pour fes 
Confeillers des Gueldrois de naiffance .. . . . em 
autres perfonnes capables. Tout ce qui fe feroit com 
tre cet Accord on quelques points d'icelmi feroit nul e 
de nulle valeur; sil arrivoit £y aprés quelques diffe- 
rents entre le Prince de Gueldre c fés Pais, ils ferone 
terminez, par le Prince de Cleves, (5 d'autre part le 
Duc de Gueldre terminera ceux qui arriveront entre 
le Duc de Cleves & for Pais; mais ceux d'entre) lese 
dits deux Princes feront remis a Parbitrage de trois 
judicieux Arbitres qu'on choifira des Evéchez de Con 
logne, de Trèves, c de Munfter , lesquels pourrons 
s'ajoindre un Sur-Arbitre, s'ils ne peuvent pas termi= 
ner les differens eux-mêmes. 


Gtrafíbura + Augfpurg / Grandfurt / Cofteng / ttlm/ 
Eflingen/ Xeutlingen/ Memmingen/ Rempten/ Sindar/ 
Bibrad)/ Sfini/ Maghtburg/ Bremen) Gofslar/ Sama 
burg/ Beaunfehweig/ Dannover/ Gottingen/ &ubetumb 
Minben/ an dem andern Theil, 

Befennen an diefen Brieff Dffentlid) / vor Uns) unfes 
te Nachfommen und Exben/ gegen allermanniglids: » 

Nachdem der Allmachtige GO fein heilfam Wort in 
unfeen Königreichen/ Ehurz und Fürftenthumben/ fans 
den/ Srafihafiten/ Derrfbagften/ Städten Gebietheny 
und derfelben Zugchorungen/ zu Heil amd Troft vieler 
Chrifighaubigen Seclen / erfiheinen und vertünbigen laffenj 
und fid aber £lar an Tag gibt/ dafs etliche viel von pez 
ben und niedern Standen/ fo noch Pabfitiden Glaubens 
feynd/ barinnen mercklichen DBerdricf und Sejchwerung 
tragen) und ohn ZweifelMittel und Weg füdyen / wie fiedas 
Evangelium und unfere Chrifliche Religion aus unferre 
Sonigreiden/ Charz und Frvfienthumben/ £anben/ Stáda 
ten und Gebiethen bringen/ und thre Meymung in denfela 
bigen wieder auffeichten mogen/ weldhes GO der Alla 
mächtige gnábiglid) abwenden wolle/ auch zu Befüederung 
deffelbigen burd) Pabft Paulum den Dritten ein bertihme 
Concilium yormabls gen Mantua angefeßt/ und ießt gem 
Dinceng veretictt/ aud) die Zeit bifs auf den erflen Tag 
des Mayen erfirectt worden ift/ daraus denn allerley Wis 
dertvartigkeit/ unerbenclidje unehrifflide Declaration wie 
der das Wort GOtes und unfer Chriftliche Religion /auds 
allerley thatliche und befehwerliche Handlung / wo der Alls 
mächtige GOH daffelbig gnadiglid) nicht würde abwendenz 
au beforgen févr, 

Somit dann im felben/ durch GHtes Hulff/ Chrifiliz 
tbe ehrliche Borfichtigkeit moge gebraucht werden / unb wir 
allefambe bey unfern heiligen Chriftlichen GTaubenund Kes 
ligion/ und bey der Confeflion, fo zu Augfourg Käpferl. 
Dajeftat in öffentlicher Audieng übergeben) bavauff. Wir 
vorgenannte Churfürft und Fürflen, Grafen, Stadtund 
Stánde/ unfer gemeinen Derftandnif/ dre wir hievor uns 
ter 118 mit einander auffgericht/ geliellt Haben/ die tie 
vor göttlich) warhafftig und recht erfennet haben unb. ers 
Fennen/ auch mit Derleihung göttliche UF darbey bifg 
an unfer Ende beftandiglichen gu. verharven. bebadbt / auch 
nachfolgend bey unfern Königreichen/ Churz und Fürften- 
thumben / Sanden/ Senter) Stadten und Gebiethen/ zu 
Fürderung der Ehren GHttes und feines heiligen Worts / 
fo viel befto Laff bleiben, und darvon niche gedrungen wer= 
den mogen; So haben wir ung feines Alnachtigkeie zu 
$0b/ zu Forderung feiner br und heiligen Worts/ ands 
zu Handhabung eines eitradhtigen Chriftlichen Wefens / 
tebens amd gemeinen Friedens/ zu rechter erlaubter Chriffz 
licher Gegenwehr/ für Uns) unfere Machkommen/Erbenz 
Exbuehmen imb alleemamniglichen/im Nahmen des rm 
auf nachbenannte Zeit/ ¿ufamnen gefeht / vercinigt/ vera 
bunden und verpflichtee/ und than das in und mit Srafft 
diefes Briefe alfo: 

Dafy Wir Konig Chriflian auf einer/ und Wir die 
Ch md Fürften/ aud) Grafen und Städte fanbeli 
then/ auf der andern Seiten/ einander getrenlich und von 
Soer&en ehren/ fürdern/ meynen/ und für Schaden wars 
nen follen/ nnd in nachbemeldten Sachen y unfern Deilie 
gen Chrifilidken Glauben’ das Wort 65187 unfer heiz 
lig Religion/ und was daran Dánget oder darang Fomm 


1538. 


DUR DR 49 ME 


Anno Mäg/ belängendey oder fo ein ander Sach gegen einen 


1739. yorgewand wirde/ und es de 


“a 


Theil aus uns oder deffelbigen Gliedern /qu einem Schein 
) die Meynung Datte7 bafi 
wnfere Chrifitide Religion 7 
unfeen Konigeeichen/ Churz 
n/ feuten/ Stadtar/ und 
derfelben Zugehorung / gereutet und miedergelege werden 
möchte/ einander geteculid) veten/ helffen/ beyftandig 
forms und bariinen vor einen Mam fiehen fotlen/ in- 
majfén wie hernad) folgeé/ unfer en des GL 
und Ehriftlichemxetigion/ aud) die Bi 
genonmener Concilii fambelich und emt 
worten und gu befehirmen. 

"Sf; aire in folthen Saden des Concilii, oder was 
fonft darinnen gu handeln’ cn Parthey ohm Die ander end» 
Lis und befehliefzlichs nichts bandeln/ fondern was wir 
deshalben handela werden /- fotfen und miffen/ das fotten 
inb wollen wit/ infere Erben und Machfommen / mit 
eintrachtigen Rath, bandeln/ fehlieffen unb. Fürnehmen / 
hit alle Widervede imb Gefahrde/ bod bafi [ib der aue 
der Tbe von folder Handling gefahrlich/ ober ohne 
Ebriftliche qute tirfaen/ nicht fondere / nod) eufjere/ oder 
Ehrijilid ide litiones nicht weigere. 

nd. ob fichs gutruge/ als wir zu Gott nit hoffen’ bafi 
einige Parthey unter uns / oder derfelbigen Glieder/ durch, 
femands ihrer / bet ware hohes ober nicdern Stands /mie= 
Mand ausgefdheiden/ von Garhen wegen unfér bepligen Nez 
Yigion/ oder was derfelbigen anhangig/ mit Gewalt oder 
der That lberzogen/ oder befehwerty und denmad) unters 
fanden wiirde/ fie vom Wore GHites/ feinem heiligen 
Evangelos und unfer Cheiftlichen Religion’ zu deingen/ 
oder fo ein ander Sad) gegen einen Theil aus uns fir einen 
Schein vorgewandt winde/ und bod) die Dieynung hatte / 
bafi baburd) das Evangelion und unfer Chrifiliehe Keli- 
gion/ und was dem anbánget / aus unfern Row 
Gburs und turf mben/ fanben/ feutben/ 
ten/ imb derfelbigen 3ugeborungur/ gerentes / und der 
Dapfifhe Glaube Darin wieder acfubret werden modite/ 
Darauf fer bar Chus unb FÜ ) 
te/ obgemeldte bieoor aufgeridbte Eb binifs 
tubet/ alebam fort die ander Darthey 1010 ihre veranb- 
ten derfelbigen tibersogenen/ Defdymerten oder angegriffen 
Partey/ als hernad) gemelder wird / zu Duff und Net 
tung Eommen / und im felbigen Theil den andern nicht vers 
Tan. 

ind nebmtic)/ fo es fic) sutviige/ dafs wir die obges 
meldten Ehue= und Furften/ auch Grafen und Gotabte/ 
fambtlich und fonderlich/ angezeigter geftale/ von iemands 
vergewaltiger/ Überzogen/ oder mit der That angegriffen 
avtirben/ welches der Allmachtige Got von ime qnabigz 
Tid) abwenden wotle/ fo fotfen wir Konig Ebrifiian/ im» 
fere 9tad)fonunen und Erben/ denfelben vergemvaltigten / 
befehwerten oder angegriffenen Starden / oder derofelbigen 
nad fonimender Erben / und deren Bormunden in gemen / 
einmahl drey taufenb Suet auf unfern Koften befolden ; 
imb in ben nechften feds Worhen/ fo wir des von madjgez 
aneldten beyden Chur- und Fürften zu Sachfen wid $9082 
gen / ober ihr einem oder nad) ihrer bender Tod/ (den 
GO der Allmadtige gnadiglid) verhliten wolle/) von den 
gemeinen Hauptleuchen ber Chriftlichen Berfiandnufy «> 
amabuet werden / zufhiefen; und follen folehe Knecht ihren 
Xiebben/ und ihnen oder derfelbigen nadtommenbat Erben, 
and deren Bormtinden/ bre) Monat lang zu dienen faul 
Dig/ und die Monat alébamr/ wann diefelbigen Knecht 
des Churfurfien zu Sachjen oder Land-Grafen zu ejfe 
Sande erreichen / es fey bey der gemeldeten Ehur= und zür- 
fien zu Sachfen und Heffen gebeny oder nad) ihrem Lod / 
engeben / aud) diefeldige Kneche ihren grebdeny unb ihnen 
geloben und, fehweren/ uen tecu/ bold / gehorfam und 
gemártig zu fep / treulich zu dienen / ‚Feinen Zug/ Sturm/ 
Súladt/ oder was fid) in folchen Handeln gebühter/ abs 
auftblagen/ fondern alles dasjenige zu thint/ das frommen 
ehrlichen Kriegssgeuchen zuficher und wohl gebihret ; tnd 
fo die drey Monat verfihienen und verlanffen feynd/ und 
bet befriegte Theil alsdanı derfelbigen Knecht weiter Dor pz 
fe/ fie behalten und befolden weite / alebann follen die 
Knecht weiter zu dienen fihrldig fey. 

Und damit folches alfo deffo bequemer gefteben moge/ 
fo follen die Knecht bavauf/ wb. dergeftalt angenommen 
and befiellet werden’ tnb wit damit dev Nilff- erledige 
feyn/ unb foldhes follen wir alfo thun mtd. vollfivecten / 
«uf Anfuchen unfer freundlichen Üben Obeimen/ Ser 
Sobanns Friedvids / Kerkogen qu Sadfen) Ergz Mar: 
fhalls unb Churfürften ze, oder Serm Phrlipfen/ Sande 
grafen qu Qeffen/ Grafen zu agenelnbogen / re. im Nahe 
men gemeiner Derfiandinifg/ oder nach ihren beyder Tod/ 
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auf Anfucher Sev gemeinen Hanpelenthe der Ehlena 
DBerfianomif. x 

Heewiederum in allen maffen/ wie obgemelde/ foll es 
auch von ung den Chur> und Furfieny aud Grafen und 
Stadten/ obgenanty _Sebalten werben; Ob c8 gefbebe y 
dafs feine Konigl; Würde, ober derfelben Sand und teu 
the/ im obgefehriebener geffalt/ und Wim obgefthriebener 
acen willen/ mit der That überzogen / befehadige/ oder 
angegriffen würden / baf; alsdann wir / die vbgenanbte 
Chuve und Firfien/ aud) Grafen und Städte, fünbtlich 
feiner Rônigl. Wurden oder wo diefelbig in den Meur 
Jahren Tods halben abgehen wrivde/ feiner Ronigh, Mira 
den nadhFommenden Erben/ und derfelbigen geordneten Re 
qmten cinmabl bep tanfend Knecht / auff unfern otter 
befólden/ und in ben nechften fede Worheny fo wir des 
von feiner Koniglichen I, eemahne werder/ suftbicen fol 
lan; uit wollen / wit fotfen folche Knecht feiner Konigl. Q8. 
ihren nachEommenden Exben/ oder geordneten SXegenten / 
auch dvey Monath lang zu dienen fihuldig feyn/ und die 
Minath zu der Beit / want dtefetbige Knecht Konigl, W. 
zu DennemareE Konigreih oder (Frbefanb erveiehen/ ane 
gehen 7 aud) diefelbige Knecht feiner Konig. Wiivde gelos 
Den und fehweren/ Sybrer Königlichen Wurivden treu/hold/ 
Stborfam und gewartig su feyn/ teculido qu Dieneny Fei= 
net 21g / Sim), Sdiladye/ oder was fid) im folchen 
Kandel gebuhrer/ abzufeblagen/ fonder alles dasjenige 
qu tbun/ das feommen ehelichen Kriegssteuthen sufteher 
und wohl gebúbret. Ad fo die drey Monath/ die wir fie 
befolden follen / werfihtenen und verlanffennfeynd/ und fin 
Sonigl. Würden alsdann dexfelben Knechte weiter bes 
bürfte/ fie behalten und felit befolden vvolte/- alébami 
follen die Knecht weiter zu dienen fehuldig fepn. 

imb damit foldhes alfo defto Bequemer gefchehen moges 
So follen bie Suet darauf und dergeffalt angenommen 
und beftelfe werden / und davnnt wir der Soulff entlebiget 
ftbi und BU feine Königl, 98. in bem Fall die SL be 
uns obgemeldten Sergog Soha drichen/ € 
fien tub Landgraf Philipfen/ oder nad) unfer be 
ficeben bey ben Hauptleuthen der Derfandmifs fudsen/dods 
alfo/ dieweil ihrer Gebden einer à geben ift/ fo folfen 
und wollen wir folce $oulff nirgend audevs/ dam von 
ihrer Siebben einem/ welcher den andern überlebt / zu fors 
dern haben/ der uns dann aud) folde Souljf verba fat 
foit. 

Ob auch die gefordert Prrechey fich Hefe bebumdn bafg 
die Knechte febrer zu überfommen waren / und lieber Neuz 
fer fehieken / oder Geld geben wolte/ ober etliche Knecht / 
erliche Reuter / etlich Geld fehieten und geben wolte/ dafs 
folches alles in feinem Willen ftehen folle/ bod) bafi die 
Anzahl ber deey taufend Knecht /oder vierkig taufend Sulz 
den/ (wie hernady gemeldt wird/) vol gefihehe/ fe folte 


ihme je auf dvitthalh hundert geriifier SDferbe/ die drey 
Monath Lang / sehen taufend Gulden nach gemeldter Wehs 
rung/ inb fo fort dit/ nad bcr 20gabl/ fo viel Pferde 
der geforderte Theil würde fehicken/ geredet unb abarjo= 
gen werden / nchmlich / fo er wide fehieken fünff bundere 
acrufter Pferde/ fo gehen ihm zwansig taufenb Gilbert ab/ 
foicét ee achthalb hundere Pferde, fo gehen ibm breyfsia 
taufend Gilden ab) fubicét er ein taufend geviifier Pferde / 
fo gehen thin bie vierftg taufend Gulden ab/ und darauf 
fo foll der geforderte folie Keuter fehieken und baleen auf 
feinen Koften und Schaden. 

So follen alle wege ein taujend Set auf dreyzehen 
taufend/ drey hundert/ brep unb brepffig Gulden) fiber 
Schneeberger / die ely Monach gerechnet werden/ und fo 
e Knecht fehitkt/ nad) Anzahl der Knecht md folher 
Nechrung Abzug an feiner Huf gefhehen 

Will aber ber geforderte Theil eitel Geld geben / das 
foll auch in feinem Willen fiehens und er alsdann vor die 
drey taufend Knecht vierkig füufenb Gulden) ein und 
umkig Schneberger 7 fechs umd avanéig Albos, oder 
fungsehen $3afen/ vor einen Gilden geved)net/ iu Zeit 
ber fechs Wochen nad) Exforderung gen Hamburg gewifjs 
lid) fehicken/ und dafelbft bem begehrenden Theil bezahlen / 
ohn allen Auffhalt und Gefahrde/ doch alfó) daft folehe 
Beablung mit Gold- Gulden, ode Ibenz Grofdon / 
efübebe/ unb je ein Go-Guülde vor f und zwanktg/ 
und eut Guldens&rofbe vor fünff amd swankig Schnee 
berger gegeben und gezahlt werden, And foll der geforders 
te Theil dem fo bie Quilff begehret/ fürderlich fein Kneche 
zu Éonnnen und zu verfertigen. 

Und foit diefe Einung die nechften neun Sjabr lang gané 
auswahren/ auf den Sonntag Invocavit, von dato dies 
fes Brieffs nechft verfihtenen anzurechnen es ware dann, 
bafi diefelbige mit unfer aller Wiffen und Derwilligung 
Tanger erfivectt morbo, 
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7 164 CO PRES 
| Anno” Ate und iede obgemeldte Purneten und Artikeln gereden 
Sam geloben wir obgemeldte Konig Chetfitan/ aud) die 
253 8. Gburz und Fürften / desgleichen bte Grafen und Stadte/ 
i in diefer Einung obgemeldter maffen begriffen/ bey unfeen 
i Königlichen/ aud) Churz und Fürflichen Wurden/ aud) 
| Gräflichen Ehren und guten Glauben und wahren Wors 


gen / fiat amd feft zu halten 7 zu vollziehen’ und zu voll 
firecéen / ohn alle Gefehrd, à Se | 
Deffen zu Ahekumd feimb Diefer Derftandnufß Briefe 
fin ff eines faute aufacricht / berfertige/ amd mit unferm 
i König Chriftians anbangenden Sigil, fur tins / wnfere 
{ NachFommen und Erben/ and dan mit unfer obgemeld= 
ten Sohann Friedrichs, Herfogen zu Sachfen und Chur 
J fürfn; Ernften/ Qergogen zu Braunfihiweig und unes 
| burg/ 2, Dhilipfen/ fanbgrafen ju $xffn; Grafen zu 
Cafencinbogen rc, Albrecht Grafen amó Herrn zu Vans: 
4 fdb x, iub Bürgermeifter and Kabte de Städte 
E: Braunfehweig und Hamburg anhangenden, @igillen/ für 
uns felbft/ auch unfer aller obgenannten Furften/ Grafen 
Städt und Stande wegen/ welcher Sieglung wir andere 
Fürfen/ Grafen’ Stadt imb Stande/ von ihren tiebz 
den] Gute mb Fürflichen Snaden/ und ibuenvot ung/ 
aunfere Erben und Nachkommmen/ auf unfer Bitt hieran ges 
than / mit gebramchen/ wifentlid, befiegelt / und derfelben 
Briefe einer ung bemelbren Gbure umd Furfien/ Grafen 
md ten /_ fanbtlich gugeftettet worden. 8 
Gefchehen und gegeben gu Braunfehweig am Dienftag 
nad) dem Sonntag Judica. mb Ehriftt imferg HEren 
Geburt fünffjehen hundert und im adhe and dveyfigffen 
1 Sabe, 


Chriftian. 


1 
| Sohann Sricbeigy/ Cburfit, 
| m. pp. fer. 


Œtnft/ m- pp. 


Philip rc. fanbgraf gu Keffer. 
: m. pp. 


CXXIII. 


" xo: Juin, Enthefifcher Gegen- Bund / der Sámal: 

! fafbijdben Dimbuis entgegen gefest 

and gefehloffen/zwifhen Ghro Kanfert. 

Majettät/ KARL din V./ FERDL 

NAND ber L Rontifihen König/ 

Ehur- Sit Mbredhten von Mayné/ 

unb anderen Zürften des -Depf. Rômi- 

A fben Reis mebr/ zu , Belhirmung 

des Catholifthen Slaubens/ im fall 

j einer defivegen falte befdweret wer- 

} den / aufgerichtet Ninnberg den To. 

4 Suny 1538. [HorRTLEDER, 

d von Lirfahen des Teutfhen Kriegs 

Tom, I. Libr, VIIL Cap. XIV. pag. 

j 1519. Lunrc, Zeutfhes Retdhs-Ar- 

d chiy, Part. Special. IT. Abrheilung pag. 
P 252, d’où Pon a tiré cette Piéce.] 


C'eft-à-dire ; 


Ligue Catholique, oppo[ce à la Ligue de SMAL- 
“CALDE, @& conclue entre CHARLES V. 
r FERDINAND Roi des Romains, 
leur. de Mayence,  plafieur. 

es cb Etats de l'Empire, pour 
le la Foi Catholique. A Nuremberg le xo. 


ne 


I det fünfte von GOHes Genaden 5 
Kayfer/ zu allen Zeiten Melrer des 
: / in Sermanien/ qu Hifpanten / beyder 
Sicilien / Hierufalem / Sungarn / Dalmas 


| §landern und Tirol 


DIEPET O MA SE EOSUNE 


tien/ Etoatien 2, Konig / Erh-Hergog zu Oefierreith 
KHechog zu Burgund/ zu Braband/ Graf zu Soabfourg / 
für ung und unfere Nachkommen 
id) s und wir Ferdinand von denfelben 1aben / 
feher Ronig/ zu allen Zeiten Mebrer des $ 
Germanien/ zu Hungarn/ Bobeim/ Dalmatin/ Croaz 
tien und Schlavonien à, Konig/ Sufant in Hifpan 
Er hog zu Dflerreich/ Sergog zu Burgund’ Steir y 
Carnten/ Crain unb Wirtenberg/ Graf qu Tivol 
und wir Albrecht von denfelben Genaden/ der heil. 

mifchen Kirchen) des Titulo Sanéti Petri ad vincula 
Priefter/ Cardinalamd Legatus natus, ErkeBifthoff zu 
Magdeburg und Diainé/ Primas/ des heil, Romifeber 
Reichs burd) Germanien Erk-Canklar und Churfirft/ 
Adminiftrator des Stiffts Qalberfiaot/ Margaraf zu 
Stetin/ Pommern/ ber Gaffüben und Wenden Herbog / 
Burggraf zu Nüremberg/ und Fürft su Rúgen / voit wee 
gen uniferer Erk-Stifft und Stiffe Mtagdeburg und S 
berftadt : und wit Mattheus atti) von GO 
der heiligen Nomifehen Kirchen und Tituls Sandi Angeli 
Cardinal und Erg-Vifhof sw Galkburg/ des Stuels qu 


| Rom Legatus : 1100 wit Wilhelm / und wir Subrwig vou 


GSOtes Genaden Pfalé-Grafen bey Rhein) Herkoge in 
Hberz und Mieder-Beiren Gebrueder Ind wir Georg 
von derfelben Genaden Yergog zu Sachfen/ (aubgraf qu 
Thivingeny und Margaraf zu Meiffen : und wir Erich 
der altere/ und Heinrich ber jungere / Gevettern / Hergogen 
su Beunfthwig unb Gineburg x. befennen vor ung und 
unfere NachFommen und Erben/ und thun Eumd alíermas 
niglich, 

As wir Kaifer Carl vorgangen Jahren aus unfere 
Erb-Konigreichen in Tentfehe Nation fommen/ imb etliz 
che hochwichtige Sachen’ Serungen und Ziveitracyt/ und 
fonderlich ben Migverftand mr unfern heiligen Chriftlichen 
Glauben/fo fid) eine Seit hero bey derfelben Teutfthen Na- 
tion ¿ugetragen / nicht mit Fleer Befchwerung unferg 
Kaiferlichen Gemmedg befunden / daraus dem vil Chrift- 
liches Bluet-Dergieffen erfolget/ aud) der Erbfeind Chrifts 
lichen Nahmens wiederwertige Irfach genohnten/ und in 
folcher Zwiefpalt die Chriftenheit/ und nemblid) bie 
Teutfthe Nation mehr/ dan vor bin zu berrangen und3u 
beleidigen unterftanben/ haben wir in unferm Keiferlichen 
Gemúedt uns ganglich damahls vorgefeßer/ fole Zwers 
fpalt und Srrung/ fo viel immer moglich/ in der Suethe 
hinzulegen / und in Befferung und Gleichheit zu bringen / 
feind des auch emfig fir und fir in Sybumg und Handeling 


geftanden, tind deshalben swe HS: umd Derfamm- 
lungézxage fur& auf einander gt Augfpurg und Kegens 


fpurg gebalten/ und neben andern gemachten und bewillig- 
ten Schluffen/ wie die Keichs-Abfehiede diefelbe Harlich 
ausweifen/ aud) in Religions-Saden mit ctlichen unfern 
und des Keichs-Churfürften Furfien/ und andern denen 
damahls proteftirenden Standen zu Nrenbag/ ei 
fridlichen Anftand bif auf ein General Ehriftlich 
cilium zugelaffen/ bewilligee und 'angenohmen/ aud), bene 
felben Sribfiandt/ bargu aud) in Religions-Sachenernft= 
lich Mandat ausgehen laffer/ amd ihnen verfunbiget / ands 
allen unfern und des heiligen Keichs Gliedern zu halten 
geboten, Welden Fridfiand wir von Wore qu Wort hies 
mit erhoflet und repetirt haben wollen, 

Ind wiewohl unfer ernftlicher INT) Meinung wid Bes 
felch altwegen gereft/ und noch iff dafz obberirtee Frid= 
fand von menniglichen firacés gehalten/ bemfelben gelebety 
und fio) ein jeder daran fettige haben Laffen follen/ fo funz 
den wir doch / bafy iber mehr bemelten Fridftand durch etz 
Tiche ber obgedachten proteftirenbon Standen ju Schmalz 
falben Bundnuffen auffgerichtet/ darneben aud) atlerley 
practiken verlauffen fein / daraus Eunfitigl. ehr Serine 
gen/ Emporungen/ ub Auffrubr im bal, Reich era 
fat mochten / welches ung als Rom, Kaifer in viel Wege 
befehwerlich fein/ und fonderlich nicht qerif fehen wolten / 
baf; die Teutfehe Nacion unter ihr felbften ur weitere tin 
ruhe/ Widerwillen unb Berderben gefihet werden folte. 

Lind denmad) zu Handhabung Fridens und Nechtens / 
und darmit ber obbemelte Fridftandt/ defgaleichen unfere 
gemadte Abfchiede feftiglich gehalten/ auch wir/ und qt 


| fet freundlicher lieber Brueder/ der Nomifehe Konig/ und 


andere unfere geborfame Ghurfürfin/ Furften unb Stans 
ben biefer nachfolgende Chrifilice Emung/ auch diegenige/ 
fo nod) zu uns in diefe Dex ftamónijz Eommen werden / inb 
alte derfelben 1mtcrthane geifilic und weltlidhe/ amd die y 
fo uns / oder ihnen ceblic)/ oder thr Sebenlang th unferen 


Tirflenthumen und Gebicrhen zu verfprechen zuftehen/ bey 
infer wahren Chriftlichen Keligion/ Gebrauchen/ Ord- 
nungen/ @añungen/ Ceremonien und alfo ein Theil mez 
ben dem andern bif; auf das berihrre Concilium, od 


ANNO: 
1538. 


ÁNNO 
1538: 


DU. «D3RTOME UD DPE. S 


vermoge des obangerifrten 
riblid) wohnen und bleiben 
wir als Komifcer Kaifers aus 


db 
mogeit 


dachten unfer 


neben Bruc: 
en Chur 
diefelbe uns bi 
pues gethan/ gebachte een Deben. Brucz 
fien/ und Stande folds ihres 
erinnert / bargu auch erforbert/ vermoget/ amd 
/ baf fie mit ams diefe Chrifiliche Bunt 
DBerflands unb iqung/ derenlive und al 


nand/ a 


der 


Der 


den/ Gburfü 


fen verfprochen: 

vfitich wollen wir Katfer E 
Dinand zc. und wir bie andere Chuvfurfien/ F 
Stande vorgemelbet / bie Zeit. jeff vorgenohmener Ein 
gung? mit unforn gugeborigen Landen iub linterthanens 
aud) denen/ fo uns «bi oder thy Sebenlang quverfpres 
Sen / in unfern Gander und Gebischen qu ftchen/ einander 
mit wabren/ rechten ten meynen / halter 
nfrenndliches ober thatiz 
Imen/ noc) den iifern 
cir jeder bent andern. bey dem 


ten und Geredy: 
dem andern feine verwifene/ poet offenbare entfagte ‘Fein 


de nicht halten / haufen/ Dofen/ nod) derfelben annelyz 
nen; 


Feiner Diefer 
cemanter fi) unterfiehen 
1 Denen vorgemelten proteftitenden Stans 


unfer El 


n/ oder iby 
Frtedfland qu € 
gen ober mit der That anjugreiffan/ oder qu verum 
ten/ nod) jemands derfelben proteftitenden ir 
oder Gebieth/ den 
zu wieder / mit E 
Wege y fonbern fo 


ingen / in Feine Weis nod) 
e derfelbe Friedftand/ wre dev durch 
ang den Komijeen fer / und die beribrte proteftirenden 
Standen hievor aufgerichtet / und zu halten geboten/ in 
alle Wege fefiiglid) und ungerbrechlich gehalden werden / 
und fic ein jeder gegen maniglich otbentlid) rechtens/ wie 
Tibe vermoge dev aufgerichten Neiehs-Ordnungen und fanbz 
Sriden gebibret/ evfétrigen laffen. 

Lind folle die unfere Derftandıng / firnehmlich der Re- 
ligions-Sadhen/ und was fid) derfelben gutragen/ oder bor 
Religion anfangen mochte/ darzu aud) allein defenfive , 
inb jur G br verffanben und einer dem anberm/ 
aie wie deswegen einander verfchriben / Sif su tbunfibulz 
dig fin, 

So folem auch bie geiftlichen Stiftungen / Giether / 
Renten; Gulden oder Zinfen/ wie bie test in afer 01b 
anfers lieben Brueders Konig Ferdinand / amd unfern der 
Churfiieflen/ Zürften/ und Stande Landen und Fürfteitz 
thumen im Ween feint/ wie fi) gebihrer/ unb in allen 
Kecbten verfehen) Su Fried und Recht haben) die 
wir auch wollen erhalten/ and vermoge der Rechten’ imb 
des heiligen Keihs Hrdnungen vor fihadlicher einziehen und 
Gewalt befehirmen tnb handhaben, 

Hb fid) Dann jemand / wer der were/ uns ober bie uns 
fere/ ober bie ung erblich/ oder the febenlang in wnfetn 
<Furfienthumen oder Gebieten zu verfprechen sufiben/ fie 
fon geifilich/ ober weltlich unterfiehn wirdet/ heimlich o2 
der offentlich/ mit was Geftalt foldyes gefehehen mocht/ 
von unfer wahrer Religion, Ceremonten/ Sakungen / 
Dednungen und Gebrauchen freffentlich oder mit Gewalt 
zu dringen/ gu tbersichen/ oder in andere Wege in der Re- 
ligion> und was derfelben von vedytemegen. anhangen tb 
folgen folle/ zu betrichen / ober auch die Iinfere/ wider ung 
aufwegig/ ober mit denenfelben practiquen zu machen /und 
alfe des gemeinen ordentlichen Nerhtens / fanbfriebeng / 
amd berihrten jungft ausgegangen RachssAbfeheiden/ Man- 
daten und Fridenftand nicht fettigen laffen wolte ober wire 
$e) gegen denfelben folten und wollen wit uns fanbelich 
mit aller unfer Macht fegerr und wehren und uns bey uns 
fer wahren Religion, wie offtgemeldet ift/ ben redyten und 
billigen nad, / Feigen / foyiemen und handhaben: 

imb ob die Proteftirende des Gmallaldifthar Bunds- 
Derwandte Stande/ ober aud) diejenige/ fo ji nad) bez 
willigtem Fridftand zu ihnen gejogen/ oder nod) anneb> 
men wirden/ midst der Religion halben fondern aud) m 
einen andern Schein) als weltlichen und andern Sacen/ 
wie das firgenommen werden mochte/ uns/ die unfereoder 
fo uns / wie obgemeldst/ zu verfprechen zu (iban. iherzies 


GENS. 
ben/ oder. betvicben / und deshalb cin. gemein Ghemerb / 
SEA und Bufehub fienehmen/ oder etliche aug ihnen / 07 
ber andere ums zu betrieben / oder gu iberziehen aneidhten/ 
und denfelben Beilegung ober AUF thuen werden) der 
tunfere Unterthane fid begeifsigen/ heimlich oder offentlich/ 
aufwegig zu machen/ oder fo vielleicht diefelbe 1interthane 
wieder ihre Obrigkeit von fic felbff aufwegig und unges 
horfan wieden/ gegen denfelben follen und wollen wir gletz 
Hermaffen/ als ob es ohne all Stittel von wegen det Re- 
ligion befdhehe/ an cin ander/ unb in Krafft diefer € 
19 Sail su thuen fihuldig fey: 

Ob ie aud) begebe/ bas wir/ eber jentand aus un 
mit pffnm Schmad-Schrifften/ Gibt; gemablten y 
oder im andere Wege fehnachlich angetafiet/ wie ban bis 
hero bey vielen wieder bie gefdbribue Rechte) und alle Erz 
barkeit gefeben und ohne Scham gedultet worden, unb ges 
febehen tft; Soldier Sehmadche mag fid) der) fo aus ins 
büafüget were/ gegen dem Obriften ftne. Provinz. bettas 
qu darauf derfelbe Obrifte fambt denen Ráthen die Bil- 
ligtcit/ und wie foldes alles gunt firderlichften abgefteiter } 
und bem Beleidigten Abtrag gefdbcben/ und cr Dargegen 
defendiret / 1110 gehandhabt werden moge/ beratbfiblageit 
und firnehimen follen: A 

tind ob fit) dan auth fonfien gutriige/ bafi bie Protefti- 
rende des Sdunalfaloifcyen Bundsverwandte Stande mit 
cineht ober mehr diefer Einigungs-Deswandten Chutfurz 
fiet / oder Stande ber obbefihriebenen Sachenhalber Span 
oder Serung heten/ oder gewinen / Darin fie fich dex That 
un gewaltigen Zugriffs enthielten. Sn deme folle unfer 

dnete Obrifte mb Kathe Gewalt haben’ Tage ane 
en/ unb guetliche Handlung fürzunehmen/ darin pit 
uns auch unter einander des billigen weifen lafft und 
alfo halten wollen / bas unfere Bunds-Geno ffen urit Fueg 
einiger tbubitigEeit niemand follenzubefihuldigen haben, und 
welche dann in folder guetlicher Handlung zu harten und 
zunlichen/ erlichen imb. billigen Weegen moje fade geben / 
oder auch fib au gleich und ordentlichen Rechten nicht wole 
ten fettigen laffeny ober auch fir fid) felbft Krieg ant ums 
tube ober Emporung erheben woolte) dem ober denfelben 
fein wie Sotlff zu tbuen nicht fehuldig, 

Und dieweil diefe unfere Ehriftliche Berflandnusy die 
Ehe des Almachtigen/ aud) Handhabung unfers heiligen 
Glaubens) alt hergebrachte Cheiftliche Gebrandhe unb Ce- 
remonien beteifet / und von uns allem barum / baf wir 
bey folchen Ehriftlichen Glauben/ Ceremonien/ Sands 
Sricden/ und ordentlichen Rechten bleiben mogen) barpen 
niche gedrumgen werden/ und alfo allein auf Der natíirlie 
chen Giegemmebr fiehet/ und  defenfüvé  firgenomen) if 
vonnothen/ Hirin einig aufnehmen zu tfuen/ bod) in ans 
dern weltlichen Sachen, auferhalb dev Religion unb De- 
fenfion ,, wie vorgemeldet/ allen unfern Erb-Einigungund 
Dertragen/ mit weme wir die haben 11, auszunehmen fells 
dig feine, unvergriffen. 

Und folle biefe unfere Einigung auf Sanéti Joannis: des 
Taufers Tag nechft kunfftig anfangen, und eilff abr / 
bie nechfte nad) einander weren/ auch im frembde unfere 
Königreiche/und aufferhalb Teutfeher Nation und Sprady/ 
nod) auf unfer Kaifers Carl Niderlandifihe Sande nidjt ges 
$ogm erben; y 

Wo aber wir Kaifer Carl diefelhe 9ricberlanbifife Sands 
fhafften/ oder aud) ander Fürften/ Grafeny Dralaten / 
KRiterfhafft/ Staten / oder fonbere Perfonen in diefe Giz 
nigung gu ing crfodern/ bemegen/ ober bie von fid). felbft 
fommen wolten/ folle ibnen/ imb einem jeden alebamn 
vor(icben. 

Ob fid) auch gutruge/ deff wir dif Einigungs-Ders 
tante mit ode mufer einander fpan/ oder Syreung qtia 
nen/ eg were umb was Sachen es wolle/ folle vonanfira 
geordneten Obriften und Xathen einer jeden Provinz swiz 
feher uns guetlic) gehandelt werden/ wid wir ung von ale 
len Theiler der Gutlichkete nicht vermiberen wo abet bie 
Gutlichkeit zwifchen ung nicht erhebee werden mochte/foklen 
wit bod) gegen/ und mit einander nichts thatliches firnehe 
men/ nod) einander zufihieben) fondern ein jebet fid) ove 
dentlichen Rechtes/ Erb> und ander Einigung und Bers 
tragen gegen bem andern halten/ amd fettigen laffèn, 

Und fo-ban aber burd) ben vorftehenden Siveifpalt in der 
Religion fich bishero mannigfaltige Befehwerung im filie 

erfolget / und wo folcher Zweifpalt nicht enthies 
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ni 


gen Neid 
bingdleget/ und zu gutem End gebradt/ nod) mehr erfol- 
gen modsten / amo zu folder Soinlegurig bifibero fein beaues 
nee’ Chriftlicher nod) gutiger Wege/ dan die OXerfambe 
fun unb Haltung tines gemeinen Chrifllichen Concilii 
bat mogen bedacht werden/ haben wit Kaifer Carl bifgher 
femen leif/ Dihe/ Soffen/ nod) Avbeit/ was qu Bes 
Forderung deffelbenr Concilii dienfilid) geweft/ an ims ers 


re) Boing 


ANNO 
1538 


M rie AAI 


E 
M 


zo. Juin. 


166 GORE PS 


8 folle auch ferner am ung nicht ers 
den Fall daf ung vidit folded entz 
ber in langwirigen Derzug fonmen. folle / 
Dur was gefchehe/ fo wollen wir fonft 
auf andere Ehrifliche und billige Mittel und Wege geden= 
den) und unfers Theils getreulich Daven feyn und fore 
bor bafi bie Zweifpalte/ Mifbrauche/ und Mnordnuns 
gen zum eheften friedlich verglichen/ abgethan md gebeffert 
werden, ES 
iub damit aber im Fall ber 91065 ¢ Defenfion 
und. Gegenwehr prbéntlidh amb flaclid) vollzogen? und die 
Gleichheit gwifhen ung altenehalben gehalten werden / Bae 
ben wit ig verglichen md vereiniget/ daß wit uns als 
fees que Zee in zwei Theilen oder Provinzen getheilet / 
nemblid) die Oberlandifihe/ darin wir Kaifer Carly. wir 
König Ferdinand / wir Cardinal und Erh=-Bifboff zu 
Salsburg/ und wir die fier zu Beiven/ und welcher 
bifer <and-2Are nach die Bundnifz annehmen wieden/ ges 
rechnet, Die andere die Sachfifhe Provinz > darin wir 
ber Cardindl E Sifdoff zu Magdeburg und Many 
wir Georg Sachfer’/ und wit Erich / und 


n Íaffen/ fol 
winden. Ma 
Tid) entfttibe/ 


hog zu Se ! 
Heinzie Gevettern / Hergogen zu Btaunfihweig/ und die / 
fo auf derfelben Lande uen bife VBundnif; fommen awerz 
Ben/ fein follen, 

tind iff aus jeder Provinz durch uns Y Carl cm 
Obrifice verorbnet/ amd demfelven von ung allen ‚etliche 
Nathe zugeordnet. Diefelbe Obrifte und Rache follen uns 
alten fambtlid) verpflichter fein’ vote die Pflicht befibalben 
geftellet vermag/ und folle jederzeit volffounte Macht und 
Gewalt baben/ in und qu ber Gegnwehr Hilf zu mefgiz 
gen / amd. alles) was in einen jeden Falls wie derfelbe 
laut diefer Cinigung fid) qutragen mochte), fir das befte und 
suußlichfte fie anfchen werden firgunchmen, md was alfo 
burd) die Obrifie and Nathe fambtlid) / oder die mehrern 
Stimmen vor guet angefeben/ firgenohmen/ exfanbt/ quz 
mefzigee / und befchloffen wird / demfelben allen follen und 
wollen wir fambtlich und for fer 
Tib) Soniglid/ amd $ 


ig en / Dem 
/ Dotihung tbuen /and 
f far nach allen 


Artieul/ derer 


nd wir Konig 
U Ere BifehosF zu 
dt / unb wir Ma- 
mbt 


Magdeburg/ 9 
thæu 
anféern Ihr 
Salber fia 
iren Gebruder / und wir Hecke 
) und Speinvie Herkoge zu Bramfdiveig 20. 26. iufere 
gel wiffentlich an diefen Brief anhangen Laffén. 1610 
Debant und Capitulen gu Magdeburg/ Salzburg 
imb Halberfiadt vor mus / und unfere Nachkonmnenbeken- 
nen/ bafi biefe Bindnus mit amferm gueten Wiffen/AWil- 
len und Bollwortlh aufgerichter ift. Welche unfer Boll= 
worth und Bewiltigimg wir aud; hiermit darzu gebeny ver= 
pflichten ung aud) / und fagen hiemit zu/ vor uns 1d un 
fee Stadtommen/ ob es (id) sutruge/ bafy unfére gena- 
Digfte Herren obgemelbet/ die Erk-Bifchoffen/ einer oder 
meht vor Endung diefer Bundnus mit Tode abgehen wirz 
den/ bafi wir femen nadjtommenben Erk-Bifthoff ober 
Bifchoff au dev Kegierung fommen laffen wolíen / ev geloz 
be dan zuvor. dife Bundnus zu halten tub su volt 
Ses wir zu urfund unfere Capitul- Snfiegel / ac 
Tid) und Königlich Majeftaten/ aud) dev obbenre 
furfien/ und Furfien/ uniferer allergenadic 
diger Hereen Sufiegen/ au diefen 
Gefehehen qu Mitremberg am ro. Tag de 
nach Ebrifi unfers Seligmachers Geburt Y 


-Sapitulen zu Dt 


Jergoge tit 
rg zu Sachfen/ 


agen haben. 
ats Junii, 
33. Syabt. 


CXXIV. 


Des vorberachenden Gegenbundts-Ord- 
ming oder Derfalling/ su handbha- 
bung/ und Dollztebimg dE darinnen 
mit einander verglichenen. Su Miwn- 
berg den Io. Juny 1538. [Hor r- 
LEDER, Yon Urfacen des Seut- 
fiben Sricgs / Tom.I Libr, VII. Cap, 
XV. pag. 1520. Lunic Seutfhes 


DIPLOMATIQUE 


Sieid)8 - Archiv. Part. Special. Conti 
nuat. L zweyte Abtheilung pag. 211. 
d'où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire. 


Reglement pour la meilleure Execution. e Obfervation 
de la Ligue CATHOLIQUE oppofée à la 
LicGur DESMALCALDE. 4 Nuremberg le 
io. T4im 1538. 


SE Carl der Finfft/ voit GHttes Gnaden S57 
mifcher Kayfer/ zu allen Zeiten Mehrer des 
Xcichs / in Germanien/ qu Hifpanien/ beyder 

E ; Sicilien / Hierufalem/ Hungarn/ Dalmatien / 

Croatien/ 2c, Konig/ Grüferfog zu Defterreich/ Derfog 

au Burgamd/ gu abandt/ 2. Graf zu Habfpurg/ 

Flandern und Gprol/ 26, für Ans und unjere Dado 

men aut $. Und Wir Ferdinand); von denfelbigen 

Gnaden SXomifier Konig / zu allen Zeiten Me des 

Keiehs/ in Germanien/ zu Sungarn / Bobeim/ Dalmaz 

tien) Croation und Selavonien/ 2, Konig) Snfant in 

Sifpanien/ Erkherkog zu Defterreich / Kerhog zu Bure 

gund / Steyer / Rerndten / Etain und Wuirtenberge / Graf 

gu Tyrol/ 2c, Und Wir Albrecht ¿von denfelben Gnas 
ber ber Heiligen Nomifchen Kiechen/ des Tituls Sancti 

Petri ad Vincula, Priefter Cardinal/ Legatus. natus, 

[077 hoff zu Magdeburg und Meink/ Primas, des 

Helichen Romifihen Reichs durch Germanie Erg-Cankler 


Bifchoff zu Salt 
Wie Wilhelm und Wir fubwig/ von GXOtes Gináben 
Pralé-S 

"falte 


a un 0rg/ von benfe 
ben Gnaden He zu Sachfen/ Land-Graf in Then 
ger / und Disrggraf zu Dicen. 11d Wir (Fri der 
Aelter/ und Semvid) b 


chen / nac laut devfelber aufgerichten Bıindnip und 
daneben gemachten nachfolgenden Oronumgen / hana 


deln, 

Denfelben Oberfien follen. auch von wis Bunds 2 Xabte 
zugeordnet werden; Nebwlid) von uns Kayfer Carl einer / 
von. ung Konig Ferdinand einer/ von uns dem Cardinal 
und Grá-SSifdboffen zu Magdeburg und Meinky 2c. von 
wegen her Erf-Stiffte und Stifte Magdeburg und Hals 


berfíabt; einer) von ung Mattheus, dem Cardinal und 
Ert- Bio ffen zu Galgburgseiner /von ung den Surfen 


von Bayer ciner/ und von uns Ouéog Erichen und 
Heinrichen ju Braunfihweig auch einer, Was aud) vor 
fürften/ Fúrften oder mehr Stände qu diefer Búnd= 
muf; tm redex Proving ferner treten orden / in bent fott 
dai der Oberfte derfelben Proving / fambe den gngeordne- 
fen Rahten/ ein Ordnung maden/ wie es mit derfelbigen 
Neben Bimdsverwandten Raten fol gehalten werden, 
Und diefelbigen Rabte follen dan auch gleicher geftalt den 
VBundszverwandten Ständen suglcid) / fo viel bie Gad 
belangt/ Pflicht thun und vereydetfeyn/ wie tegt von den 
Oberfien gemeldet iff, und folche Ordnung derfelhen Fivz 
fien oder Stande Kabhte poll nad) geftaft der Zulage und ib- 
ver Qulff gemacht und gemäfjiget/ bod) bafi bic Zahl fol- 
her Nath niche überınenge. werde, mit ber Rath unb gue 
Beinen folle ber Oberfí von Ordnung der ON qu 
foblieffen/ unb in Dolffireéing biefer Handlung fartzufahs 
ten haben, 


Anno 
1538, 


ANNO 
1538. 


DU DROIT DES GENS 


Ifo / fo offt wid wann fic) Sachen guteagen wtivben / 
bafi iemtand/ diefer Ehrifllichen Sinon Berwandter / 
derfelbigen tnterthanen/ oder bie ihnen in ihren fanden und 
Gebiethen erblich oder the febenfang qu verfprechen zuftes 
hen / von den proteftirenben Standen ober ihrem Anhang/ 
der Religion Sadjen halben / und was derfelbigen anhangt/ 
oder von derfelbigen herrtihret / mit Kriegs= Bole) das 
mire ju Nofy oder uf / tibergogen/ und mit der That 
turbiret und angegriffen würden; Oder fo iemands bon 
den Bimdsverwandten Standen feine Unterthanen aufive> 
gig gemacht / ober ba fid) Die Anterthanen felbft uffwügen / 
oder in Aufftand und. Ungehorfam begaben/ in was ges 
fralt das gefehehe/ dafs folder Krieg/ Aufitand oder tiberz 
aug/ durch den Gegentheil oder durch die Uneerthanen/ 
durch Anffiftung oder von (i felb(t) angefangen wurde; 
imb ob bie Proteftirenden/ des Smalfaldifihen Bundg- 


verwandte Stände/ ober aud) diejenigen / fo fie mad) bez | 


avilfigten Friedfland zu ihnen gegogen/ ober noch annehmen 
tirer nicht der Religion halben / fondern aud) in einem 
andern Sthein/ als weltlichen und andern Sachen / wie 
das fürgenommen werden möchte/ uns/ die unfen/ ober 
fo uns (wie gemeldt/) qu verfpeechen zuftchen/ ober die 
fich nod) zu ung begeben wiirden/ überzichen ober betrit 
ben/ und deshalben ein gemein Gewerbe/ Krieg oder Fürz 
(hub fürnehmen / ober etliche augihnen oder andern/ ung 
gu bet¥itben oder zu überzichen/ anviditen/ und demfelbi> 
gen Benlegung oder Qui tum wurden; Gegen denfelbiz 
gen follen und wollen wir gleicher maffen/ als ob es ohne 
alle Mittel von wegen der Religion befthehe/ einander und 
in Fra ft diefer Einigung Qui zu thun fehuldig feyn. md 
foll de: Beleidigte alsbald dem Dberften feiner Proving 
freibet/ und folches zu wiffen thm, Dee fo(f alsbald 
bie zugeordneten Bundg-Rahte alle an gelegene Diablfiade 
qu fi exfordern/. ihnen des Beleidigten ober Befthwerten 
Anbringen vorhalten) nb fo fie vernehmen/ bafi der Anz 
geiffy Mberzug ober bie Emporung der Iinterfhanen befind- 
Tichen/ und ber Huf von moffen follen fie (id) zu der 
Gegenwehe fibicten/ und win Sriegos Sol bewerben/auch 
alsbald den Bunds-Derwandten fhreiben/ ihre gebuhrlis 
de Quiff an Dolct/ Geld und Gefbué/ wie das nad) 
Geftalt und Gelegenheit der vorfhenden Noth durch fie 
gemafsigt und für gut angefehen worben/ zu fhicken. Daz 
mit foll der Oberfte alsdann/ wie die Diothdurfft erfotz 
dert / der Defention halben fortfahyen/ und alfo durch 
beyde Provingen iederzeit veraintlich und unjertheilt/ was 
von notfen ift/ gerathfhlaget und gehandelt werden. 

Und foil ein jeder Oberfier in feiner Proving præfidiveny 
amd den Dorfig haben/ aud) fo es fib begabe/ daft die 
Kathe in gleiche Stimmen gétheilt/ durd) fein Zufall das 
mebver machen. 

Wir die Bunds-DBerwandten/ imb zu vorab bie Ober= 
fen jeder Provingy follen und wollen altenthalben gute 
Sunbfiafft und Achtung bierauff geben/ und fo bald (id) 
cinigerley Gewerbe/ Rriftung oder beforgliche Oyerbüdbtig» 
fct oder Empórung wider ung einen ober mehr begabe/ 
oder vor Augen ware/ an welchen foldes gelanat/ foll dic 
andern getrenlich warnen/ aud) dem Oberjien feiner Droz 
ving zufchreiben / dex foll alsdann ungefaumet fen qute 
Kundfehaffe weiter darauff verorónen/ wd wo et des Wi> 
dertheils Xúftung oder Emporung vernimme/ bie Srmds- 
Käthe zu fid) befehretens die Sachen berathfihlagen/ und 
fich dagegen mit feiner Bimds-Xúftung / oder wie es fonft 
vor gut angefehen wird, gefehiset machen/ und qute Bors 
fíbung fun / damit der Dorfiecid) den Widerwartigen 
gebrohen/ und nicht geftattet werde/ tnb damit in diefen 
allen ordentlich und nicht anderft/ dann die Billigfeie und 
natürliche Gegenwebr frgenommen werde, 

Hb darn eter uns / oder die ums erblich oder ihr dez 
benlang (wie gemeldt) zu verfprechen zufichen/ von wegen 
der Keligion/ (wie oben mefemabl8 gemeldt worden ift/) 
oder als unter andern von wegen lang herbrachter Side 
Gebrauch, Ceremonien/ Stifftungen/ Klöftern/ derfel- 
digen Kenthe/ Zinfen/ Gulten/ und anderer Geiftlichen 
beweglichen und unbeweglichen Gütern und Chriftlichen 
Drdnungeny ober von wegen/ bafj andere neue febren in 
unfern fanbenunb Fürftenthumben aufferftehen/ ober in 
Diefelben unfere 1mtcrthanen gepractivet werden möchten / 
Prediger ober Difitatorit in unfere Lande verordnet oder 
augefthoben/ oder vor fid) felbft eindringen würden; Gare 
gu von wegen alterley andern Sachen / wie diefelben Nahr 
men haben mögeny die Religion betreffend/ und derfelben 
anhangig; Aud) fo die Proteftivenden/ des Sujmaltaldi> 
fer Bunds verwandte Stande) und die fie zu ihnen sie 
ben / tms/ die Anfeen / oder fo Ang 7 wie gemeldt / zu 
verfprechen zuftehen/ aud) in welclichen amd andern Gaz 
en in was Schein folches aufferhalb der Religion file 


167 


genommen werden möchte/ und diefee Fall in der Gini? ANNO 


gung ‚weiter begriffen iff/ betrüben verhindern) verge- 
weltigen / thetlidy auffhalten ober tiberziehen würden/ 02 
der auch dafs folches 1tberzugs / Dergeweltigens/ Bes 
triibens / der DBerhinderung offenbarer Gewerbe / Auffboth 
oder Rüftung vor Augen wären; Go mag ber. Belcidigte / 
ber fib aus foldjen anfehnlichen offenbaren Handlungen 
gbgemeldter maffen qu beleidigen beforgte bem Obrifien 
feiner Proving feine Bfhwerung ausdruclic durch Botha 
fibafften ober m Schrifften anzeigen, Darauff alsbald 
und von fund an der Oberft dem/ fo fib uns ober bie 
andern obbemeldter maffen zu betrüben anterfteber / fihrei= 
ben, und freundlich erfuchen/ feines Zurnehmens abyuftez 
ben/ und ung ober die unfeen bey unferer Religion/ Stiffs 
tungen und Cheifilichen Socebringen/ aud) den angeregten 
Keichs-Abfehieden und Friedlichen Anftand/ bargu dere 
ordentlichen Rechten, bleiben Taffen, Darneben aud) vis 
nen Tag gu gutlicher Hinlegug und Unterhandlung anbiez 
then/ bod) bafs burd) den Gegentheil mitle Zeit foldhes 
Tages niches thatlidyes gehandele/ fondern in. alte wege 
fill geftanden werde, “nd fo dann der Gegentheil einen 
Gitlihen Tag und gelegene Mahlftade/ welche ber Hberft 
anzufegen Macht haben fol / annehmen wolte oder wurde / 
folte der Oberfie die veroröneren Ráthe auff folhen Tag 
und Mahlfiadt befehreiben/ und mit allem Fleifs handeln 
follen/ die fehwebenden Span und Sjrrungen in der Güte 
bz und hingulegen. 

Würde aber die Gutigkeie niche erhalten / fondern bey 
dem Gegentheil ervoinben/ oder dafs aud) ber Gegentheit 
von feinem Ftrnehmen nicht abfiben oder aud) aber im 
Gewerb ftinde/ unb daffelbig nicht abfiefem wolte/ alge 
bann und alsbalo/ ohne weitern Derzug oder Auffhaltenz 
foi unfer. Oberfier und SXátbe qu erkennen fehuldig feyn/ 
wie unb was mit maffer der Beleidigte gehandhabt/ unb 
vor feinen. Widertheil gefthitét amb gefhjirner werden möge, 

Wo aud) in folder guelichen Handlung jemand aus uns! 
oder die Unfern/ fo ung erblich obe ir Sbenlang in imfee 
von fanBen und Gebiethen zu verfprechen zuftehen/ etwas 
qu hart halten) oder nicht folgen/ ober auch fi) an gleich 
und Kecht nicht fâtigen laffen/ oder auch vor fic) felbft 
Krieg) nuh oder Empdrung erheben wolten/ welches 
doch Feines weges feyn foll/ dem oder denfelbigen find wir 
Súlf qu chum nicht febuloig, Wir /diettnfern/fo uns / (wie 
obgemeldt ) erblich zu verfprechen zuftehen/ follen und wol= 
len iue auch in folchen gtitlichen ttnterfanblunget/ dem 
Rechte und ber Bılligkeit gemafs/ and alfo halten) bafg 
fich unfer Wiedertheil mit ug einiger unbilligen Handlung 
nicht zu befchweren habe, 

ES follen aud) die Rathe/ auf des Obrifien Ausfihreis 
ben und Erfordern/ in allen unfern Obliegen und Gachen/ 
auf den Tag imb Mahlfiatt/ fo alfo durch den Oberften 
benennt wird/ gewifzlich exfepeinen / und uf Feinem Nath 
¿een Tag verzogen werden, 

tnd etliche Kathe erfdjcinen alfo oder nicht/ nichts befto 
weniger follen Oberfiee und die amvefenben Käche/ in den 
Gaden/ barum fie erfordert werden/ allermaffen als ob 
die Käthe alle bey einander wáren/ zu verfahren/ und auff. 
iby Pflicht bie Mothdurffe/ inhalts diefer Einung/ fúrgua 
nehmen und zu handeln fehuldig fn. 

Was auch burd) die Oberften und diefelben anwefenden 
Rathe vor gut angefehen/ erfant/ gehandelt und befchlogs 
fer wird /dem follen und wollen Wir / gleicher maffen/ als 
wären die Räche alle gegenwärtig bey dem Schluff geweft/ 
Dolinziehung thun. 

Ob fid aber begebe/ daf mehr dann einer aus ins 0bz 
berübrter maffen auf einmabl angegriffen’ überzogen oder 
betrübt wiürbe/ alfo/ dafz mehr dann einem Ort/ oder 
auch nicht allein in einer / fondern bepben Provingen Qulff 
befehehen mifte/ wie fid dergleichen Fälle sutragen mod)> 
ten / batum foll es tedergcit nach ber Oberfien undgugeord= 
neten Râthe Gutdiineken/ und abermahls nad) Gelegens 
heit ber Zeit’ Laufften amd Widerflands gehandelt mera 
den/ und fonderlich wo fine gue und beffer angefeben/ daf 
alle Macht und Hulff auf einen Orth gebraucht, dem fol 
durd) Ling nachkonnnen und gelebt werden/ und mitler Zeit 
ie deren gleiche Saft obgelegen/ vor fich felbft/ bod) auf 
gemeinen unfeen allen often / ibr Sand und Befféung in 
guter Gewahrfam halten/ und (i fo viel moglich anffente 
halten/ bify ihnen ftatlich geholfen werden möge, imb 
nicht deffo weniger ihe aufferlegte Quiff an Bole und 
Geld bem Oberfien/ und an den Ovt/ ba der Krieg fürs 
genommen / fébicéen/ und Feinen Mangel exfcheinen Taffeny 
es wäre dann/. daf, der Oberfie und Rathe/ aus’ vorgea 
falfener Noth / fie ihrer Anlag und Sul erlieffen. 

{nd fo es zu einen Krieg Eommen wotiede)/ fotf Fein Rida 
ting duffgenommen werden’ bie Beleidigten aUe févr 
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zuvor nach uf Oberfen und Rache Ermefigung 
den Gofiellt/ und vor allen Dingen/ ob den inférnr 
rungm/ Wiederum cingefeñt und inbanbig ges 


macht fen. 

y) i aud bam gutriige/ daft in foldjem Krieg durch 
ime Stadt/ Sehloffer/ Befeftigung / (anb oder &ut/ 
Gefehus oder anders) unfern Wiederwartigen abgewon- 
nen / oder aud) trefftidie hohe Perfohnen gefangen wurden‘) 
foll uns aten zugleich / bod) nad) eines ieden gethaner 
QUI and Anlage/ nachfolgen und guftehen. 


Aber mit gemeiner Winnung und SSebeutimg follen tn? 


fece Oherfien und Nathe foldje Ordnung machen md file 
nehinen/ damit, Sand und Wiederwiller bey unferm 
Sricgo- Dolo fürfommen werde. Bo 

Und nachdem man zu Kriegen mit einem motfbtiefftigen 

Gefehüg verfehen feyn mufj/ foll/ in Berathfehlagung des 
Kriegs / burd) die Oberften und Rathe unfer iebem ein 
Anzayl Geht ilver oder andere Munition darzufeiz 
Hen/ auferlegt werden / barinnen-eimer dem andern guffatz 
fen Fommen und vorfivecten fü imb wo daffelbig ihr 
chen Gefthtié/ Pulver und anders verlohren/ sete 
Had zugefügt wirde/ fof ihnen von 
Bunds wegen erfisitet amd besahlet werden / auch 
8 Du$/ und was barpt gebóres/ durch uns fambt- 
Yi / mad) cines teden QUI anzılegen/ unterhalten wer= 
bar. 
Stem : So fif dam auch vielleicht durchs chacliche 
ubluhg der proteftitenden Stande oder ihres Anhan 
¿nirige/ ober bafi fib fonft durch diefe Chriftliche Defen- 
tion unb Gegenwehr verurfache würde daf die Sachen 
zu weiten Eingreiffen gerierhen /alfo /dafz einigem Bunds- 
Bermandten ein oder mehr Schloß / Stadt oder Flecken / 
durch die Gegentheil ober ungehorfame aufiubrifhe ttuterz 
thanen/ abgewonnen/ abgetrungen oder .abgepracticiret 
würden, burd) was Wege oder Schein das befthehe/ die 
foit thar der gemefote Oberfte mit feinen zugeordneten Kriegs- 
2 / mit der Bunds-sulff und aller Macht, auf ge 
Binds Koften und Sehaden/ alfobalb und ohne 
Derzug wieder erobern/ und nicht nachlaffen/ ex habe 
dann die wieder erlangt / bie foll er alsdann ohne Verzug 
Dem/ des fie zuvor geweft/ ohne Reeumg ober Tordez 
rung einige Yntofiens/ oder anders / ftey vwiederfchaffen 
amd au fietem. 
ES folle (ifj aid) Fein nds-Berwanbdter / dem die 
Sutff/ wie pbfiebet / Defobidyt / mit ben Femben oder We 
denwertigen fubuen / vertragen/ nod) vel en/ obnewu 
fer aller Binds-Berwandten Wiffen / Willen und Folge, 
imb fo foldses dariiber befübebe/ das bod) niche feyn 
foll/ es vor nichtig und ımkeafftig gehalten/ amb der verz 
frageme Bunds-Berwandter darum/ nad) Exmefsigung 
der Oberfien md Rahte/ geburff werben. 

Es follen aud) in der Keifigen und Fuff-Bole Beftal> 
Tiingen umb Wrticuls-Briefen fonderlich begriffen imb vers 
chen werderr/ damit bas Kriegs-DBolcé/ fo es zu einen 
Zug Ébmbt/ die Freunde tmb. fonderlich ung bie Bundg> 
Derwandten/ wnfere Land/ feutb unb Zugehörigen/ in 
den Zügen/ fügern/ ober in einige andere Wege nicht be» 
fipadigen / betrangen mod) befehweren/ fonberm fib/ als 
Fremden zufteher/ mannlid) unb gefthiekt halten/ und er- 
bare gute Baahlung thun. And wens fre wieder geur- 
laubt/ friedlich und ohne Beywang ber unfern ohne ciniz 


gen Verzug wieder ) 
Dbriften nd BundssKache mit ernfiliden Sleif; alten 


und fo viel th dafür feyn/ bafi kein. ungewohnlicher 
Sold ober Sthakung von dem Kriegs-Bolel erfor= 
bert] mit Ernfi unb Betremng erfucht/ auch die unfern/ 
wann die Hulff niche mehr von nothen/ mit Lagern oder 
Garden befdwebret werden, 

Jub damit ın allen obgedachten/ aud) andern vorfallen- 
aden / tedergeit reblid) gehandelt werden môge / und 
athfehlagung/ Weitläufftigkeit ber Käthe, vermiez 
ibe/ haben wir uns verglichen / dafs tegt im Anfang 
niche mehr Rathe feyn follen/ aud) ohne Vefehwerd der 
Bumdsveriwandten em teder/ von bem er verordnet/ ders 
foldet/ verlegt / amd mit Zehrung erhalten, 

Aber die Obrifien foller von gemeiner Bund fan 
lung befoldet und ihre jedem ieglidbS Sabre ein taufend 
Gilden Wart-Gelds gegeben/ bargu auch ein gefthickter 
Secretarius und Subftitut, die in den Bunds-Nandlun- 
gen ftbreiben/ imb den Binds-Stamden in gemein ver 
pflichece feyn/ bod) auf die Oberflen warten / befolder wer= 
Den. 

Ob aud) die Oberfien/ Bunds-Rathey Secrerarien/ | 
Subftituten/ einer oder mehr) ohne Mittel im VBimdes- 
Handlungen, oder Dienflen/ nieder Tregen/ oder Eumdliz 
hen Schaden leiden wurden / des follen- ein ieder / auf ges 


meinen Bunds Soffot/ entnommen) erledige und Echad- 
lof; gehalten werden. Doth da diefelben Oberfien/ Bunds- 
Rabte/ Secreta und Subftituten/ auf den Fall) da 
die Sachen zu Kriege-Handlungen und Socergtigen fommen/ 
nene Beftallungen annehmen wirden/ foll es dann) nach 
denfelben neuen SSeffattungen / mit folehem Schaden-Stand 
gehalten werden. 

Wo aber mehr Churfürfen? Fürfen/ Grafen, Dre 
laten/ und andere anfehnliche von der Riterfihafft/ Stad= 
te oder font fondere Perfonen/ in biefe Einigung fommen 
würden / follen difelbige unfer Dberfien und Rahte einer iez 
den Proving/ ber Bunds-Rahte halber / folche Theilung 
ju machen Gewalt haben/ dafs wir bie weltlichen) desglei= 
chen die geiftlichen Churz md Fürften/ unterfehiedlich/ und 
tin ide Parthey ein fonderliche Anzahl Stimmen/ desgleía 
chen den Grafen) Prelaten/ denen von Adel/ alles vor 
ein Partheyy und fo fern fo viel Städte in diefe Bunda 
nf Eommen/ denfelbigen aud)/ nad) Gelegenbeit eines 
teglichen teftgedadhten Standes / und deffelbigen SAS 
Diefelbigen Kabte / voie obgemeldt/ mit S3efofbung auch 
verfehen werden. 

Ob aud) einer ober mebe/ in Schiefung des Kriegs 
Dols/ Gelds. oder anderer Anlage/ aus uns faumig/ 
und alfo dasjenig/ dich ımfern Oberfien und Rahte vox 
gut angefehen amd befthloffer/ nicht volligiehen würden / 
welches bod) Feines weges feyn foll/ derfelb oder drefelber 
follen fibulbig feyn / alle Auflages es fey an Bolt, Geld 
oder andern/ gwyfadh gu erfiatten/ gu geben und qu bes 
zahlen’ amd darzır/ nad) Ermeffung unfer Dberfien und 
Xabte) gebuff werden. Und wir die andern follen fut 
big feyn/ folche Stvaff ober Buf / oder swepfadye Exfiat= 
tung ber aufgelegten / von den Ungehorfamen einzubrins 
gen. 

Und damit in berirter Hulff niemand vor den andern 
befchweret werde/ wollen Wir Kayfer Carly und Wir 
König Ferdinand fümbtli 7 fo fern es zu einen Kriege 
Fommen/ ober im andere Wege Soulff und Beylegen bez 
febeben. mifie/ iederzeit ben vierdten Theil aller Ulf und 
Unkofiens/ es fey an Xeifigen/ Suf-Dolé/ Gefhus/ 
Munition , Geld und anberm/ mie das bid) bie Obera 
fien unb. Bunds-Kathe gemejrigt wird / tragen/ verlegen 
und ausrichten. Die andern bre) Theil folfen wir diean 
den Bunds-Stande/ bie ieht feyn/ oder Einfftiglich qu 
ang fommen/ tragen/ halten imb ansrichten/ imb die 
Qui iedergcit/ nad) Srbfí und Gelegenheit ber vorfiehene 
den Moth/ burd) die Oberfien und Bunds-Rábte fürge= 
nommen und gemefzigt/und auf einen ieben Bunds-Standy 
nad) vermbge des Reiche Anfchlage der groffen Sul bie 
ung Kayfer Carl im Eingang unferee Regierung zum Rós 
mer=Zug beivittiget tft /gefeplagen werden/ alfo/ dafs nad 
Gelegenheit deffelben Anfihlags die Ordnung genommen 
werde/ darinnen follen die Oberfiar und Bunds-Kähte ges 
treuen Fleiß fürwenden/ bafi Wir Sapfer Carl) und 
König “Ferdinand / über den vierbfen Theil der ganten 
QuIFF unb Davlegens/ aud) wir die andern in den brepers 
Selen] Feiner vor bem andern/ nod) anders dan ber ges 
meldt Reidhs-Anfehlag ausrocift / befhweret werden, 

Und nachdem Wir Kayfer Carl / and Wir König Gets 
dinand/ den vierdten Theil alles Koffens und Darlegens 
tragen imb auf lms genommen/ follen Wir aud) dargeger 
den vierbten Theil der Stimmen haben, 

Ferner haben wir ung aud) verglichen) ob vielleicht cia 
Ienbe Sachen fürfallen mbehten/ dargu von nöthen/Kriege- 
Bole eilend anzunehmen) da wit die gemeldten ¿wo Pro= 
vincien allein zum Anfang. eine fattlicye Summa Geldes 
baar zufammen legem und. gevotfy machen wollen/ die in 
eilender Noth/ aud) zu Firforg unb Verlag der Moths 
Durffe diefer Bund 3 zu gebrauchen ; Nehmlich/wir Rays 
fer Carl/ amd Konig Ferdinand) follen bepbe sufamm 
funfféig tanfend Gulden) und wir der Cardinal amd Erg 
Bifchoff zu Salkburg fünff unb. amantsig taufend Gulden/ 
und wir/ die bepben Fürften von Bayern) zufanunen 
fünfftzig taufend Gülden/ zu diefer Defenfion alfobalo 
fütfivecten. Stem/ wit der Cardinal und Erk-Bifhoff 
zu Magdeburg unb Menk/ fünff und zroantzig taufend 
Gulden, ımd wir Herkog George zu Sadyfen/ fedszehen 
faufend Gulden/ und wir Eid) und Heinrich Hergogers 
zu Brannfehrweig rc, fambelich ferhzchen taufend Gulden/zu 
dicf Defenfion aud) alfobalb fürfivecfen, Dit Summe 
foit allein que Noth und ir eilenden Bufallen gebraucht / 
aud; durd) die Oberften und Rahte Fleifz flrgemand wera 
den/ bafi foldje Summe durch bie; fo binfübro in folde 
VBindmify treten / gemehret/ amb in bem em finttlichee 
Dorrath gefihaffe werde, 

Damit aud) fol) Geld zu fürfallender Noth/ wie ob- 
fiehet/ behalten/ unb von denen/ fo Fünfftiglich ee 
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ge ai) bey allen Bunds-Perwandten Gleichheit gehal= 
ren / und Feiner vor den andern befehiwert werde / foll ie 
des Sabre; qu Entridtung der Oberfien/ auch derfelben 
Secretarien und Subftituten / darzu die Kittmeifter und 
Hauptleuth/ die von den Oberften/ diefer Einigung ver 
wande/ in gemein befiellt werden follen/ Befoldung und 
andere nothdtrfftige Ausgabe / durch bie Oberfien imd 
Vinds-Nahte/ ein gemein Anlage gemache/ und auff die 
Bund-Stande nach Gelegenheit der Hulff gefehlagen / und 
darinn Feiner für den andern befthwehrt/ und fold) Geld 
au der Oberfien Handen geantwortet, bie Ausgaben/ wie 
(ib gebührer/ davon gefihehen/ und von den Secretarien 
im Nahmen der Ober]ten eingefehrieben/ auchiedes Sabre 
den VBunds-Nahten ordentlich verrechnet werden. 

Es fo(fen auch die obbemeldten bepben Dberften eiirieder 
in feiner Proving bif üt fun ffchen Linter-Spauptleuthe / 
and dann and) fo viel Kifincifier auf Wart-Geld beftel- 
Jen / durds welche fie jederzeit/ wann es die cilend Noch 
exbeifepe/ sum firderlidhfiat/ zu einer fattlichen Anzahl 
Oyolife zu Xofz und Fufz Éommen mogen/ bie gu Doll 
fivectung diefer Biúndnúfz / auch wo es die Nothourfft cr 
fordert/ zu Erfehung ber Bind-Städte / Krieges= Dolce 
und SoUuiff/ wo vielleicht einer oder mehr qu feiner Anzahl / 
die ime durch Obrifien und Rahte zu fébicéen aufferlege / 
fo cilend niche tommen fonte/ follen gebraucht werdar. 

Wo fid aud) begebe/ Daft vermbge diefer Einigung die 
QU vorgenommen / amd ein Heergug befehehen muifte / 
alebann follen unfer Oberfien / amd Bunos-Rabte/ Pfen- 
nig-Meifter auch andere Diener und Befelhls-Leute/ wie 
das ber Sachen Gelegenheit erfordert, aufnehmen) beftel> 
Yen / und verordnen/ diefelbigen von gememer Derfamlung 
wegen veraidigen/ und ihnen nothorrfftigen Befebl geben / 
auch gebtihrliche Befoldung verordnen/ und zu dem aller 
erbahe/ tauglich und folche Perfonen firnehmen/ die fol- 
hen Befehlen ftattlich vorfeyn/ auch ihrer Handlung bale 
ben richeige Rechnung und Verantwortung thun mod 
ten, 

Seem: Es follen auch alle Sbriffter/ Mandata und 
anders / was bic Oberfien und Nathe frafft geftale ihres 
Ambts thun/ fürnehmen und ausgehen laffen/ unter dem 
Æitul und Nahmen eines fonderlichen Kapferlichen Bez 
fehls/ wie folches im Schwabifchen Bund hievor aud) ge- 
braucht / befehehen und gethan werden. 

Es iff auch fonderlich von ung bewillige und abaeredt/ 
Dafz wir unfer Sandfhafften und Imterthanen dai zuhalten 


fotten und wollen / daf von ihnen diefer unfer (Einigung | 


gelebt) und darwider nicht gehandelt werde, 

Wo aud) (bas GO verhüchen wolle/) diefelben unfe- 
xe tinterthanen wider die Religion und dies unfer Einigung 
Handeln wollen / darwider follen und wollen wir auch ei= 
mander zu helffen fehuldig feyn/ und unfere Iinterchanen zu 
Diefer Chriflichen Einigung vermögen und halten/ alles 
gerrenlich und fonder Gefahrde, 

Zu ttbrfunb haben wir Kayfer Carl/ und wir Konig 
Ferdinand) imb wir Albredt/ Cardinal amd Erg 2 Biz 
fori Magdeburg/ Memk und Halberftadt/ und wir 

atthous , Cardinal unb Erk=Bifchoff zu Saltburg/ mit 
gambe unfern Thumb-Capiteln zu Magdeburg/ Salgburg 
amb Halberfiadt/ und wir Wilhelm und Ludewig/ Herko= 
gen in Bayen/ Gebridere) und wir Herkog Georg zu 
Sachen’ 2c. Grid unb Henri Herkogen qu Braun: 
fhweig /unfere Snnfiegel voiffentlid) an diefen Neben-Der- 
trag anhengen laffen. 

Und wit Dechant und Capitol qu Magdeburg’ atte 
Burg und Halberftadt/ vor uns tmb ufo Nadjkoinen/be- 
Tenmen/ dafs diefer Neben-Bertrag mit unfern guten Wis- 
fen/ Willen und Bollwort/ auffgeriche tft/ weld unfer 
DBollwort und Bewilligung wir aud) brermit darzu geben/ 
verpflichten ums aud)/ und fagen hiermit zu/ vor ung und 
unfere Nachkommen / ob es fich gutrüige/ dafs unfere gná> 
Digfte Herren obgemeldt/ die Erh>Bifthoffe/ emer oder 
inde; vor Endung diefer Bindmifz/ mit Tod abgehen 
avúrden/ dafs wir feinen nachfommenden Œrébifthoff ober 
Bifehoff zu ber Regierung fommen laffén wollen] ex gelo- 
be bann zuvor / biefé S5unbnüfj und Neben=Derfrag zu 
halten unb gu volifireten. Des wir zu Mhrkund unger 
Cayitel Fuftegel/ amd Sonigl. Maj. auch der obgemelten 
Gburfürfie und Fúeficn / muferer aller gnadigfien und 
gnedigen Herven/ Snufiegen an diefen Brief gebangen haz 
ben, 


. efibeben zu Mienberg am ro. Tag des MotarhsJu- 
nii, nad) Chrifti frs Secligmadhers Geburth funffjes 
ben Bunbert und im adt amd dreyfigften Sabr, 
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: Traité de Treve p as, entre FRANÇOIS T. 
Roi de France, & CHARLES Vi Empereur; 
pour tous leurs Roianmes, Pais, e Seignearies. A 
Nice le 18. uim 1538. [ Recueil des Traitez 
de Paix &c.entre les Couronnes WE fpagne & de 
France , imprimé a Anvers in 12. pag. 1543 
FREDER; Leonarp, Tom. Il. pag. 


497.] 


AL U nom de Dieu le Createur. Soit notoire à 
" A tous, comme nótre Saint Pere le Pape Paul 
III. confiderant depuis fon avenement au. Saint 
Siege, en quel danger étoit toute la Republique Chre- 
tienne, à caufe des diffenfions & diférends étans entre 
| les Princes d’icelle, ait par plufieurs fois écrit, & en- 
voié fes Nonces & Legats pardevers l'Empereur: & le 
Roi Tres-Chretien, pour être ceux dont dépend prin- 
cipalement le repos de la Chretienté, afin de faire une 
bonne Paix entre eux : & voiarit qu'elle n’avoit pú en- 
cores venir à conclufion, ait pris la peine, fans avoir 
égard à fon vieux âge, ni aux dangers, que le changes 
ment des regions peuvent caufer, ni aux autres incom- 
moditez, de venir en ce côté de Nice. Et auíli ont 
fait à fa femonce & priere les Seigneurs Empereur & 
Roi, où aprés plufieurs propos & aflemblées eüés fur 
le fait de la Paix, n'a été poflible de la conclure, pour 
aucunes importantes difficultez; & que de plus longue 
abfence de Sa Sainteté de la Cité de Rome, &c desdits 
Princes de leurs Pais, s'en pourroit enfuivre plufieurs 
inconveniens. Et davantage, que de cette region de 
Nice; à caufe qu'elle eft étroite & fterile, & Pair mal 
fain, pourroient avenir beaucoup de dange Sadite 
Sainteté, procuré, & conclu avec lesdits deux Princes 
retourner à Rome, où ils envoieront vers Sa Beatitus 
de aucuns leurs Miniftres, avec amples Pouvoirs, pour 
continuer le Traité de ladite Paix : & afin que cepen- 
dant il ne puiffe entrevenir chofe qui pat aliener la vo- 
lonté d'iceux Princes du Traité de ladite Paix , Sadite 
Saintet a moienné entre lesdits deux Princes, Treve ; 
dont la teneur enfuit. 

L'an de Nötre-Seigneur Jefus-Chrift, auteur de tous 
te paix & concorde, courant 1538. le dix huitieme 
jour de Juin, en la Maifon conventuelle de Saint Fran- 
ois, hors la Cité de Nice, en prefence de nôtre-dit 
Tres-Saint Pere le Pape, ont été perfonnellement éta- 
blis, Don Juan Fernandez Manrique, Marquis d'A; 
guilar; Don Francisco de los Cobos, Grand Com: 
mandeur de Leon en POrdre de Saint Jaques, Adelans 
tado de (a) Cacorla, Seigneur de la Ville de (6) Saz 
biote, du Confeil d'Etat de l'Empereur; & Nicolas 
Perrenot, Chevalier, Sieur de Granvelle, Premier 
Confeiller, Maitre aux Requétes & Garde des Sceaux 
de Sa Majefté, commis de la part de Sadite Majefte. 
Et tres-reverend' & illuftres Seigneurs Jean , Cardinal de 
Lorraine; & Anne de Montmorency , premier Baron, 
Connétable, & Grand - Maitre de France, Gouyer= 
neur & Lieutenant General en Languedoc ; Deputez 
de la part du Roi Tres-Chretien. Lesquels , en vertu 
de leursPouvoirs, ont; en l'honneur de la benoîte Tri: 
nité, traité comme s'enfuit. 

Premierement, que bonne, feure, vraie, ferme, & 
loiale Treve  abítinence de guerre & ceffation d'armes 
eft faite; conclué, arrétée , accordée, & pañlée entre 
lesdits Seigneurs Empereur & Roi, par Terre, Mer, 
& Eaux douces; tant en Levant, que Ponant, & en 
tous lieux 82 endroits, comme f particulierement & 
fpecialement ils fuflent exprimez., durable fermement ; 
& inviolablement, entre leurs Majeftez Imperiale $e 
Roiale leurs Hoirs, 82 Succeffeurs, Roiaumes ; Paisa 
& Seigneuries pat eux pofledez, & qu'ils tiennent tant 
delà que deca les Monts, ou en quelque lieu que ce 
foit. Et ne fera durant icelle, tien innové, ni attenté, 
d'une part ni d'autre, direétement ni par indirect, mais 
demeurerónt toutes chofes en l'état qu'elles font, en la 
pofleffion & jouiffance à chacun comme il 4 refpecti- 
vement, & ce pour le tems & terme de dix aris, à 
commencer du jourdui date de ces prefentes, & de la 
en avant continuellement fuivant, 
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its Seigneurs Empereur & Roi publier 
reve prefternent en ce côté, & pourvoir que 
aiüfi fe fafle en tous lieux, comme il eft acoltumé en 
tel cas, & requis pour la pleine & entiere obfervance 
d'icelle, & de maniere qu'il n'y ait faute. 
Et fera ladite Treve marchande & communicative 
par tous les lieux & endroits, tant de Mer que de Ter- 
re, & Eaux douces : & pourront les Sujets d'un cóté & 
"autre, aller, venir, frequenter, negocier, & fejour= 
ner franchement, & librement, comme en tems de 
bonne & pailible Paix, fans contredit ni empéchement 
conque. 
rourneront les Sujets & Serviteurs d'un côté & 
d’autres pleinement en la jouiffance de tous & cha- 
cuns leurs biens immeubles, faifis & occupez par la 
derniere Guerre, & à l'occafion d'icelle; pour en joüir 
d publication de ladite Treve, fans rien quereller 
les fruits percüs & échus: & fera ledit retour nonobs- 
ant toutes Donations,  Conceffions, Declarations, 
Confiscations & Commifes,Sentences données par con- 
tumace,& en abfence des Parties, & icelles non oùies, 
à Poccafion de ladite Guerre; comme qu'il foit; re- 
mettant iceux Sujets quant à ce pleinement, & ceffant 
tous empéchemens & contredits, en leurs droits; ainfi 
qu'ils étoient au tems de l'ouverture de ladite. derniere 
Guerre. Et Sentend le contenu au prefent Article avoir 
lieu en tous les endroits étans fous l'obeiffance & pos- 
feffion desdits Seigneurs Empereur & Roi, & qu'ils 
poffedent & tiennent, fauf quant aux (4) forufcis de 
Naples, &/Sicile ; lesquels ne font compris en la pre- 
fente Treve, ni en la dispofition & effet d'icelle. 

Durant lesquels dix ans, lesdits Seigneurs Empereur 
& Roi ne pourront,dire&ement, ou indirectement, 
endommager l'un l'autre; en quelque lieu ou endroit 
que ce foit, par eux ni par autrui, ni bailler aide, port; 
affiftance, ou faveur de gens, argent, artillerie, mu- 
nitions, vi&uailles, mi choles quelconques, à ceux qui 
le voudroient faire, procurer, ou attenter, ni paflage 
par leurs Roiaumes, Terres, Pais,& Seigneuries : & 
ainfi s’obfervera loialement, fimplement > fincerement , 
& de bonne foi 

Et ne pourra-t'on proceder durant ladite Treve, di- 
rectement ou indireétement, d'un côté ni d'autre, à 
encontre des Sujets, Capitaines, Officiers, & Servi- 
teurs, de quelque Nation qu'ils foient refpectivement, 
e fervice fait ausdits Princes, chacun endroit foi, 
par eux commis auparavant la date des prefen- 
tes;ains pourront refider en leurs maifons, poffeffions, 
& biens quelconques, & en joüir paifiblement, fans 
aucun empéchement, fauf & refervé, que fi pour cas 
par eux commis touchant partie particuliere ils font en 
Juftice, ou que l'on les veuille pourfuivre en icelle, 
elle aura fon cours par voie civile, pour Pintereft de 
la Partie tant feulement, horsmis toüjours ceux de Na- 
ples, & Sicile; comme dit eft, 

Item. Sera la Juftice adminiftrée par chacun desdits 
Seigneurs Empereur & Roi. aux Sujets d'un côté & 
d'autre, és lieux où par droit & raifon elle doit être 
faite & adminiftrée ; fans que par indire&s & obliques 
moiens, on la puiffe attirer, pourfuivre, ni faire ail- 
leurs que és lieux, où les perfonnes doivent être con- 
venués, & les biens font affis & reflortifíans, & où 
par droit & raifon on la doit requerir & faire. 

Et font expreffément compris en cette Treye, les Ci- 
té, Seigneurie, & Etat de Gennes, enfemble toutes 
leurs apartenances, & lieux tenus dudit Gennes, & qui 
font fous & de fon obeiffance, ou comme que ce foit, 
quant à la fuperfeffion d'armes, & abftinence de guer- 
re, tant par Mer que par Terre. Et pourront les ma- 
nans & habitans, Sujets dépendans dudit Gennes, na- 
viger en toutes lesdites Mers, hanter, & converfer en 
tous lieux de Terre hors le Roiaume de France,8z Ter- 
res, que ledit Seigneur Roi Tres-Chretien tient & 
poflede, librement, paifiblement, & fans contredit, 
fansque;dire&ement ou indire&tementledit Seigneur Roi, 
ni autres de fa part;comme qu'il foit;puiffent rien mou- 
voirniattenter de fait à l'encontre desdites Ville,Seigneu- 
rie, & Etat, manans & habitans Sujets, & dépendances 
d'icelui, & generalement ni particulierement. 

Et demeureront furfifes à cet effet; toutes Lettres de 
marque, reprefäilles, & autres quelconques executions 
faites & expediées, fi aucunes y en a, foit generalement 
ou particulierement, à linftance ou conlideration de 
qui que ce foit, demeurant au furplus les Parties en 
leur entier, pour pourfüivre leur droit comme par rai- 
Íon & Juftice apartiendra. 


i 


CORTS ¿DEPTO MARTE QEOPE 


pour en joüir entierement, avec hantife, converfation, 
& contractation paifible, tant par Mer que par Ter 
en tous lieux & endroits entierement. 

Et demeurera en fa force & vigueur, & sobfíervera 
entierement ce qui a été traité, convenus & accordé, 
touchant Saint-Pol, par la Treve faite au côté de Pi. 
cardie à Bomy, comme s’il étoit ici inferé de mot à 
autre. 

Et fera compris en cette prefente Treve le Duc de 

Savoie, enfemble tout ce qu'il tient, & fes Sujets & 
Serviteurs, pour joüir entierement & paifiblement du 
benefice d'icelle; moiennant qu'il baille fes Lettres de 
Ratification en bonne & feure forme, en dedans un 
mois prochain : & en cas qu'il ne veiiille bailler ladite 
Ratification, ne fera affifté dire&ement ou indirecte- 
ment, par l'un ni l'autre desdits Seigneurs Empereur & 
Roi, contre, ni au prejudice de ladite Treve. Er foit 
qu'il accepte ladite 'Treve ou non.fesdits Sujets & Ser 
viteurs jouiront par effet d'icelle Treve, & de leurs 
biens, où qu'ils foient affis , & riere ledit Seigneur Roi, 
pourvà qu'ils ne fe mélent de Guerre, ni entreprife de 
fait contre l'un ni l'autre Parti; ains ils vivront paifible- 
ment comme les autres Sujets : mais il fera en l'arbitra- 
ge dudit Seigneur Roi, de recevoir & laiffer lesdits Su- 
jets &|Serviteurs és lieux qu'il tient; & ceux quil ne 
voudra y admettre & fouffrir, joüiront entierement en 
eur abfence par leurs facteurs, & entremetteurs. 
Et fi aucun, d'un Parti ou d'autre, contrevient à la 
dite Treve & abítinence de guerre ,direétement ou in- 
directement , & fe fait comme qu'il foit chofe au con- 
traire dicelle, elle fera pleinement & fans figure de 
uftice, ni dilation, reparée & les contrefaifans chä- 
tiez exemplairement, comme sls étoient infra teurs 
de Paix; & en ferontla reparation des Officiers d'un 
côté ou d'autre, chacun endroit foi, fans port ni difli- 
mulation quelconque, àla premiere & fimple plainte 
& requifition qui s'en fera; ladite Treve demeurant au 
furplus en fa force & vigueur. 

Et d'un commun accord & confentement font com- 
pris par lesdits Seigneurs Empereur & Roi, en cette 
prefente Treve , nôtre T'res-Saint Pere le Pape ‚le Saint 
Siege Apoftolique, le Roi des Romains, (4) /e Saint 
Empire, les Electeurs, & Etats d'icelui , tous les Rois 
Chretiens > la Seigneurie de Venife, le Duc de Lorrai- 
ne, & les Seigneurs des Ligues. 

Et ont iceux Procureurs & Mandataires , en vertu de 
leurs Pouvoirs refpe&ivement, & au nom desdits Em- 
pereur & Roi, pafle, & promis Pentiere obfervance 
de ladite Treve,& chofes deflusdites,& chacune d'icel- 
les, fans y contrevenir directement ou indirectement: 
& pour ce ont tous prêté le ferment aux faints Evangi- 
les de Dieu, & obligé lesdits Seigneurs Empereur & 
Roi, leurs Hoirs & Succefléurs, & tous & chacuns 
leurs Roiaumes > Pais ,& biens prefens & à venir ; & 
promis de faire ratifier en bonne & autentique for- 
me ces prefentes, au dedans trois jours prochains. Et 
en temoignage de ce les ont fouferit, & fait fouffigner 
parles Notaires & Secretaires ci-aprés nommez, au 
jour, lieu, & an que deflus. 


& 


(4) Article fparé touchant GU EL DRE: 


En traitant le jourdui date de cette, en prefence de 
notre Tres-Saint Pere le Pape, & par fon moien & 
intervention ‚la T'reve de dix ans entre l'Empereur, & 
le Roi de France Tres-Chretien , par leurs Commis & 
Procureurs,ils fe font accordez par vertu de leurs Pou- 
voirs savec lesquels ils ont traité de ladite T'reve;& par 
les fusdit moien >. & intervention de nótredit Saint Pe- 
re, & pour le meilleur effet & obfervation de ladite 
Treye > que fi Meflire Charles, Duc de Gueldre ; com- 
mence , ou attente aucune chofe à l'encontre dudit 
Saint Empire, durant ladite Treve,Sa Majefté pourra 
auffi proceder par voie de Guerre à l'encontre de lui, 
fans que ledit Seigneur Roi s'en puiffe mêler, directe- 
ment ou indirectement. Et auffi, fi fa perfonne atten- 
te au Duché & Pais dudit Gueldre, par force & vio- 
lence ‚que ledit Seigneur Empereur, pour la conferva- 
tion de fes droits, y pourra aller à l'encontre comme 
bon lui femblera; & pourfuivre, aprés le trépas dudit 
Duc de Gueldre, au cas que durant fà vie il vint en 
autre main, la jouiffance dudit Pais & Etat de Guel- 
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DU DAR il 


dre fans tontrevenir à ladite Treve, ni que ledit Sei- 
gneur Roi sen empêche , directement ou indirecte- 
ment, comme que ce foit, durant ladite Treve aprés 
laquelle chacune Partie demeurera en fon entier; com- 
me elle étoit avant cetui Accord. Et ont iceux Com- 
mis & Procureurs promis, pour & au nom de leurs- 
dits Maîtres, que ainfi Sobfervera par eux inviolable- 
ment. Et en temoignage de ce, fe font fouffignez en 
la prefente Lettre, faire, accordée, & pafice au Cou- 
vent de Saint François, prés de la Ville de Nice, le 
dix-huitieme jour de Juin, l'an de grace 1538. 4 
fignés Le Marquis de AGUILAR; COBOS) Comen- 
dador; & N. PERRENOT. 


Article feparé touchant la MIRANDOLE, 


Aujourdui date de cette, en traitant la Treve pour 
dix ans, en prefence de nôtre Saint Pere le Pape Paul 
I. & par fon moien & intervention , entre l'Empe- 
reur, & le Roi de France Tres-Chretien; par les De- 
putez, Commis, & Procureurs de leurs Majeftez, à 
cette contention & diferend, touchant la comprehen- 
fion en icelle Treve du Comte Galeot, de la Concor- 
de, & de la Comté de la Mirandole > dont enfin les- 
dits Deputez d'une part & d'autre, fe font remis à Pat 
bitrage & bon plaifir dudit Saint Pere, lequel a decla- 
ré, que ladite Mirandole demeurera entre les mains du- 
dit Seigneur Roi, & de ceux qui feront par lui com- 
mis & deputez durant ladite Treve. Et cependant ne 
fera procedé à l'encontre dudit Comte (4) Galeot de 
la Concorde, criminellement, pour loccupation de 
ladite Mirandole, ni autres crimes, ni délits que l'on 
lui voudroit imputer, foit à Pinftance & requête du 
Comte Jean-Thomas , en ladite Mirandole, & aparte- 
nances dicelle, pardevant Juges non fufpeéts, qui fe- 
ront commis par ledit Seigneur Empereur. Et fi par 
la définitive ladite Mirandole ; & apartenances, font 
apartenir audit Comte  Jean-Thomas, fera 
Pexecution de la Sentence furfife durant ladite Treve: & 
lui baillera ledit Sieur Roi annuellement , autant en de- 
niers que vaut & porte le revenu de ladite Mirandole , 
& fes apartenances, felon lévaluation raifonnable qui 
en fera faite par lesdits Juges, ou leurs Subdeleguez , &c 
Commis. Et sen fera le paiement réellement & preci- 
fément audit Comte Jean-Thomas, ou fon certain 
commandement, de terme à autre, felon & au lieu 
qui fera declaré par lesdits Juges; laquelle Declaration 
iceux d'une part & d'autre; ont acceptée, & en vertu 
de leurs Pouvoirs,avec lesquels ils ont traité ladite Tre- 
ve, promis, au nom de leursdits Maîtres ; inviolablement 
obferver. Et en témoignage & aprobation de ce, fe 
font fouffignez en la prefente. Paffé au Couvent des 
Cordeliers prés de la Ville de Nice, le 18. de Juin, 
PAn de Grace 1538. inf Signé, Le Marquis de A- 
GUILAR; CoBos> Comendador Mayor; & N. 
PERRENOT. 


L'Empereur aiant oiii le raport du Seigneur de Pel. 
loux, & aufli la charge de Meflieurs de Tarbe, & de 
Briffac, touchant l'entreprife contre le Turc; & auffi 
quant aux Alliances des Mariages, & établiffement de 
Paix & Amitié, entre leurs deux Majeftez, & leurs 
Succefleurs & defcendans d'eux , eü l'égard que le Roi 
tient à la perfonne de Sa Majefté, les tant bons, hon- 
nétes, affectueux, & cordiaux propos, que ledit Sei- 
gneur Roi en a tenu, & que les deflusdits ont dit à 
Sa Majefté Imperiale, elle n'en fauroit aflez remercier 
Tedit Seigneur Roi; bien l'affüre ledit Seigneur Empe- 
reur, qu'il y répondra fincerement de tout en tout jus- 
ques au bout. 


Addition d'aucuns Articles aux Traitez de Nice & 


de Bomy. A la Fere le 23. Ottobre 1538. 


Our garder, obferver, & mettre à pleine & 
entiere execution la ‘Treve de dix ans derniere- 
ment faite à Nice par l'intervention de nôtre 
Saint-Pere le Pape, & parvenir à une bonne & fince- 
xe Paix entre l'Empereur & le Roi Tres-Chretien, leurs 
Roiaumes > Pais, & Sujets, & acroitre & augmenter 
la vraie & fincere amitié, & bonne intelligence, entre 
leurs Majeftez : Se font accordez entre ledit Seigneur 
Tom. TV. Parr. IL 
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| Roi Tres-Chretien , & la Reine Doijaitiere d'Hongrie 
& de Boheme, Regente & Gouvernante pour ledit 
Seigneur Empercur en fes Pais-Bäs, les Points & Artis 
cles qui s’enfuivent. 
Premierement, que les Sujets d'un côté & d'autre; 
| fuivant la teneur de lad. Treve, retourneront & feront 
reftituez en la joüiffance de tous & chacuns leurs biens 
immeubles, & maifons fortes gfailis & occupez par la 
| derniere Guerre , & à Poccafion d'icelle; pour en jouir 
depuis le jour de S. Jean-Batifte dernier pafíé inclufive- 
| ment, y comprenant ce qui audit terme eft échû. Et 
pour ceux qui aiant joüi des biens immeubles faifis , 
comme dit eft, d'un côté & d'autte, peuvent avoir 
reçu quelque chofe échü audit terme S. Jean ou depuis, 
dont la particuliere pourfuite feroit dificile & doma 
mageable; eft conclu & accordé, que ledit © 
Roi deputera Meffire Antoine de Lamet, Ci 
Seigneur dudit lieu, fon Maitre d'hôtel ordinaire, Ge. 
neral de fes Finances, qui fe tiendra pour cet effet en 
a Ville de Soiffons, lequel fera entierement de par | 
it Seigneur Roi paier & fatisfaire aux Sujets des 
Pais-Bas ce qui peut être reçu de leurs biens immeu- 
bles, qu'ils ont fituez & gifans riere la fujetión du Roi 
| pour ledit terme de S. Jean, ou depuis, fans figure de 
procés & delai. Semblablement, ladite Dame de 
tera Pierre Dammant, Controlleur de la depenfe de fa 
Maifon,, refidant en la Ville de Bruxelles, & illec fera 
de par ladite Dame Reine paier & fatisfaire aux Sujets 
dudit Sieur Roi Tres-Chretien ce qui peut être recu 
| de leurs terres & biens immeubles, qu'ils ont affis & 
gifans esdits Pais-Bas, pour ledit terme de S. Jean, ou 
depuis, fans figure de procés & delai : & ne feront 
les Sujets d'un côté & d'autre tenus de pourfuivre les 
| particuliers, qui ont recu ledit terme, lesqu t Sei- 
gneur Roi & Dame pourront faire executer; comme 
bon leur femblera. 
ltem. Sur ce que Monfieur le Duc d'Arfcot Seft 
| plaint, que nonobítant l'apointement fait par feués de 
bonne memoire les Dames Archiduclieffe d’Autriche, 
Tante de l'Empereur, & la Duchefíe d'Ango 
Mere dudit Sieur Roi, & confirmé par le I 
"Cambrai pour raifon des "Terres ci-devant aquifes par 
feu le Sieur de Chievres de la Reine Germaine Doüai- 
riere d’Aragon > il foit molefté par involution de pro- 
ces par le Comte de Senigam fon frere, eft accordé 
& apointé, que ledit apointement desdites Dames for- 
tira fon plein & entier effet, felon ledit Traité de Cam- 
brai, & que tous procés, intentez contre & au preju- 
| dice dudit apointement feront abolis & cefleront, re- 
fervé audit Comte de Senigam fon action, qui lui peut 
competer pour les deniers, que ledit Duc d'Arfcot a 
recus en vertu dudit apointement : fi déja n'en eft fa- 
tisfait. Sur lequel diférend & action fera procedé du 


its 


confentement dudit Duc d'Arfcot fommairement & de 


plain, la feule verité du fait regardée pardevant aucuns 
Prefidens & Confeillérs de la Cour de Parlement de 
Paris, neutres, non fufpects, ni favorables, qui à ce 
feront commis & deputez par ledit Seigneur Roi 
pour en juger & determiner en ladite Ville de Paris, 

Eft auffi'accordé, que la Dame de Vendosme fera 
reftituée en la joüiffance de la Terre d'Anguien , en res» 
tituant le Prince d'Orange en la joüiffance des T'erres 
& Seigneuries, que detient la Princeffe Douairiere d’O- 
range ; esquelles Terres ledit Prince d'Orange fera refti- 
tué & reintegré, nonobftant aucune mainmife, arreft , 
ou faififiement fait à la requéte de ladite Douairiere 
d'Orange, ou ajournement, deffauts, & fentences par 
contumace par elle obtenués; lesquels mainmife, ar- 
reft, faififfement, ajournement, deffauts, & fenten- 
ces, le Roi declare nulles, & de nul effet & valeur, 
& comme telles les a revoquées & revoque par ces 
prefentes en faveur de ladite T'reve. Et quant à la refti- 
tution des autres Terres,que ledit Prince d'Orange de- 
mande & requert, & aufli fatisfaction de toutes autres 
actions, qu'il peut avoir contre ledit Sieur Roi, icel- 
les lui demeureront fauves, & lui fera adminiftrée bons 
ne & brieve Juftice, fans aucun delai ni longueur. 

Eft aufli accordé ‚que ledit Duc d'Arfcot aura main- 
levée de la Comté de Porcian, laquelle le Procureur 
du Roi avoit fait faifir par faute de foi & hommage 
non fais, denombrement non baillé, & droits non 
paiez, & fera entierement reftitué en la jouiffance de 
ladite Comté, pour en jouir comme auparavant ladite 
faifie, ou mainmife, nonobftant opofitions ou apella- 
tions quelconques, en baillant par ledit Duc bonne & 
fuffifante caution en la Chambre des Comptes; ou par- 
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devoirs, qu'il fera trouvé que ledi 
r raifon dudit Comté, ou portion 
esquels droits & devoirs feront liquidez & 
n ladite Chambre des Comtes, à laquelle le 
ommet ladite connoiffance & jugement, & Pa 
lite & interdit à la Cour de Parlement de Paris, 
autres Juges. 
lablement ; 1 
é en lajouiffance de la 
y > & toutes autres Te 
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Dit auparavant 


Sieur de Bufancy fera reftitué &c 
Maifon & Terre dudit 
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qu'il 
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iriere (2) d'Aimries fera rein- 
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cignies. 


chacun d'eux bonne & fuffifante cau- 
dre & reftituer les fruits, qui écherront 
procés, sil eft dit, que faire le doiv 
le Roi fera decider & determiner le plú- 
faire fe pourra, 
iccordé ‚que le Roi, d'une part, & ladite 
ine d'Hongrie, d'autre, deputeront aucuns 
s, & iceux envoieront en la Cité de 
u feptieme jour de Janvier prochain venant, 
pour entendre & informer par Lettres;Témoins;Gc at 
tres enfeignemens , & amiablement accorder, ou j 
diquement determiner le diférend ; qui de long-tems a 
été entre l'Empereur & le Roi, pour raifon de PAb- 
baie du Mont S. Jean prés "Teroüanne : & où ils ne 
wroient accorder enfemble, chacun d'eux fera bon 
ial raport, & aporteront les acquifitions &t pro- 
ures, qui par eux auront été enfemblement faites 
ausdits Rot & Reine, pour icelles entendués par (c) 
es Ambafladeurs d'un côté & d'autre, 
der icelui diférend le plütoft que c 
(oin eft, fe tranfporteront lesd 
Teroüanne, pour voir la dispofition du lieu, 
où étoit ledit Monaltere > faire mefurage & figure ac- 
oir tel égard que de raifon. 
t; lesdits Deputez auront ample & 
accorder & declater en quels (4) en- 
& détroits la Treve de Bomy s'étend, & doit 


[e 


(c) ou Pin- 


(4) ou ex 


convenué par ladite Treve. 

Et auffi fommairement & de plain, & fans figure 
de procés, la feule verité du fait regardé X 
des pr depredations, que plufieurs Suj 
côté &c d'autre pretendent leur avoir été faites (e) con- 
tre & au prejudice des Saufconduits baillez dés l'ouver- 
ture de la derniere Guerre, & durant icelle, & faire 
faire la reftitution de tout ce qu'ils trouveront indüe- 
ment, au prejudice de ladite Tréve & Saufconduits , 

ir été pris & depredé; & le Jugement. qui fur ce 
par eux é, fortira éfet comme Jugement de 
Cour Souveraine. 

Et pour une fois mettre fin fur le diférend de la ter- 
re & Seigneurie de (f) Novion, eft accordé, que le 
Roi & ladite Dame Reine enyoieront leurs Deputez 
au premier jour de Mars prochain, en la Ville de Ver. 


dun, avec Pouvoir ample & fufffant pour entendre le- 
dit end, & l'accorder amiablement, ou le deter- 


miner felon le droit. 

Et parce que de long-tems a été grand defordre en- 
tre les Sujets d'un cóté & d'autre fur le fait des Mon- 
noies, lesquels aucuns particuliers, cherchant leur fin- 
gulier profit, hauffent, ou diminuent & empirent de 
jour à autre, au grand prejudice (¢) des Princes & 
* revenu des Nobles ,& autres Sujets, pour à cela reme- 
ier & y mettre ordre, eft accordé, que ledit Sei- 
eur > & ladite Dame Reine, envoieront aufli leurs 
z connoiffans en fait de Monnoie, audit feptie- 
me de Janvier prochain, audit Cambrai, pour par en- 
femble accorder les moiens, par lesquels on pourroit 
pourvoir audit defordre, & prendre une bonne intelli- 
ence commune & égale pour les Sujets d’un côté & 


(2) Selon 


d 


nt fur ce que dit eft, depéchées refpective- 
provifions & Lettres patentes neceflaires & re- 
quifes tel que l'effet de ce que deflüs foit en- 


tierement accompli de bonne foi, fans y contrevenir 


ment les 


Sempre | 


CO REP S DEP. O MA I Y; QUUIE 


directement, ou indirectement. . Ainfi fait & accordé 
entre ledit Sieur Roi & ladite Dame Reine d’Hongrie; 
à la Fere le 23. d'OGobre 153 


ANNO 
1538. 


CXXVI. 


Ratij de Traité de Nice, par CHARLES Frances 
Du Savoie, A Nice le 21. Novembre ee : xe. 
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415-] 
( foit notoire, comme par trois autres nos Let- 

tres, les premieres en date du douzieme de 
Juillet, les autres du vint-deuxieme dudit mois, & les 
dernieres du dix-huitieme d'O&tobre prochain échûs, 
us, aiant déja ratifié la derniere "lreve faite entre 
l'Empereur & le Roi Tres-Chretien , toutefois pource 
que lesdits Seigneurs ne fe font contentez de la forme 
dicelle Ratification, encore que Paions eftimée raifon- 
nable; & que nous y avons derechef été tres-inftam- 
ment requis & interpellé, avons de nouveau ladite Tre- 
e en la maniere & forme foufcrite , ratifiée & aprou- 
vée, ratifions & aprouvons quant à nous eft, à favoir 
fans prejudice ou dérogation d'aucun nôtre droit, tant 
pour relpeét de la proprieté & du poflefloire, que de 
la reftitution de nos biens occupez, & fans auffi apro- 
bation de loccupation diceux, & non point autre- 
ment. Prometrant par ainfi, en foi & parole de Prin- 
ce, fous nôtre honneur , & obligation de nos biens, 
d'obferver ladite Treve;entant que nous concerne, joux- 
te la forme & teneur d'icelle, & de non faire, ni ve- 
nirau contraire par armes, ni autres voies de fait du- 
rantladite Treve. En témoin de quoi avons ordonné 
les prefentes foufcrites de nôtre main, {cellées de nôtre 
Scel, & contrefignées par Loffier, nôtre Secretaire! 
Nice, le vint-unieme jour de Novembre, 
Pan de Grace 1538. Siggé CHARLES. Ez plus 
bas, par Monfeigneur, LorFier, & fel Es 
plus bas eft Grit; RENE DE GRIMAULD, Sei. 
gneur & Baron de Buell; Louis DE CHATIL= 
on, Seigneur de Meismene, Grand-Ecuier. R. 
ProvaNneE, Protonotaire, & 
nd Aumônier. PIERRE LAMBERT, Sei- 
gneur de la Croix, Prefident de la Chambre des 
Comptes. Louis VALLüE, premier Gentilhom- 
me de fa Chambre. PIERRE ANTOINE BER- 
GRocH, Collateral du Confeil, JA QuEs DE He v- 
TUXIER, Seigneur de Marfonax. JAQUES DE 
BsrN1x;, Seigneur de Roflane, Maîtres d'Hôtel, à 
ce prefens. 


Harzes, Duc de Savoie, &c. A chacun 
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Relatione del Clarifimo NICOLO TIEPO- 
LO dell Abboccamento di Nizza tra PA O- 
LO terzo; CARLO quinto & FR AN- 
CESCO primo & dela Tregua feouitane 
[Sur une Copie Manufcrite & ancienne. | 


Noor che la Legatione noftra del Conven 

Nizza fia flata da poco tempo in qua,Prin- 

cipe Sereniffimo,Gravifimi © Eccellent ie 

mi Signori, & noi habbiamo anco di giorno in giorno 
ito tutto quello che & fato negotiato, & 
tutto al fiseceffo delle negoriationi noftre, & poco à 
nienti refi in queflo luego da riferire alle Signorie 
Poftre Eccellentilfime, nondimeno per effeguire il cos- 
tume di quefta noftra bene inftituita Republica quafe 
vedendo ragione della Villicatione noffra fecondo il 
detto dell’ Evangelio y gli 7 ro brevemente tutta 
quelle café » che mi paiono degne di effere da loro #di- 
te, fperialmente in quefte occorrenze prefenti nelle qua- 
j à da procedere tanto maturamente, © confultata- 
mente 


© 


ANNO ente pandırando tutte 
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J£ venga ad 


alcuna nuova dilibera «um altro tem- 
po difficiliffizo à quefta noftra Re; a offe mai bin 


Jügno. Et in queffo le Signorie Voftre Eccellentiflime 
faranno contente come quelle che fogliono attentamente 
& voluntieri udire che con ogni affettione efpome le cofe 
loro, far mi degno della folitaloro andienz.a ch’ io com ogni 
Jincerita y ej" con ogni brevita che potro maggiore mi 
sforzaro d effeguire 

e ino ben | 
titi adungue il clariffimo mio Signor Marc- An- 
tonio Cor: io honoratiffixzo Collegas e io il Ve~ 
nerdi fanto che fu alli 19. di Aprile di Penetia coß 
follicitati dalla Serenita voftra, & il de di Pafca da 
Padoua dove ci fermaffimo, il Sabato fanto flo, cor 
il di follenne della Domenica per fare elettione delle nos- 
tre cavalcature, c metterle in ordine, continuando 
3 viaggio noftro alli 25. ‚giongeffimo in Brefcia, dove 
intendemmo la Santita del Pontefice effevfi fermata in 
Piacenza & fteffimo fino alli 29. ajpettando la noftra 
Commiffione,la quale con quella riverenza che f£ doveva 
da noi ricenta ej letta ritrovaffimo due Cafe efferue 
fate princi ute commelfe; l'una di procurare ftan- 
do’ apprejfo {ua Santita con ogni fludio ej diligenza 
polfibile la Pace tra la Maejta Cefarea & il Re Cris- 
tianifJimo per nome della Serenita voftra come pareva 
amico e falutare rimedio alli effremi pericoli ne quali fe 
ritrnovava la Republica nojtra e la Criflianità tute 
ta. Et quando fatta ogni diligenz.a fe ritrovaffe dis- 
perata, in quel cafo fare ogni officio 5 per che alme- 
no tra loro fequiffe una pin lunga Tregua che fofe 
pofhbile‘ : Paltra di effortare Sua Maclta Cefarea a 
reftare queflo anno in Italia, (5 mandar fubito il 
Principe con? _Armata (ma, a congiongerfi con la nos- 
tra in Levante, & con quefti modi fare agni gagliar- 
do sforzo per difenderci delle offefé di [£ crudel Nemi- 
co, € offender lui di forte che non f£ baveffe pin ca- 
gione di temer le forze fue. Nelle quali due parti 
difcorrendo efporo alle Signorie Voffre Eccellentiffime 
to im ciafeuna mi pare che all ufficie noftro & 
io lero fi debba convenire. Et per che dalla 
Seconda nacque l'offerta che ha fatta. Cefare alla Su- 
blimita voftra per l'Imprefa dell’ anno futuro contra 
il Turco,di que[lo ancora gli narrero quanto mi par 
degno c necejlario di effere intefo da lei, (5 non di po- 
ca confideratione. 

Ma cominciando dalla prima, vedranno la Subli- 
mita vollra & le Signorie voftre Eccellentiffime come 
fie molle, & in qual modo procefa , la Santita del 
Pontefice in quefto maneggis le di olta tutte di effo 
2 partiti propollis & in fine Peffito del tutto, con le 
vagioni della conclufione fatta di Tregua 6 non di Pa- 
ce & quanto fi pad ragionevolmente di quefti dui 
Principi fperare, & afpettare da tale conclujione, 

Partiti. dunque con tal Commiffione da Brefcia, & 
gionti alli 2. di Maggio in Piacenza ritruovammo che 
fra Sanità effendof fermata pin in Piacenza per 
afpettare la vifolutione del Duca di Savoia, di conce- 
derli il Caftello di Nizza, accio che pig confidente 
mente poteffe venire ciafcuno di queffi Principi, aj ne- 
gotiar con lei, cb effendo venuto anvifo che il detto 
Duca la fodisfaria, haveva ordinato di partire il di 
Jegsente per continuare il viaggio verfo Nizza, 

Onde noi per effeguire fpetialmente un altro ordine 
havuto quel di medefimo dalla Serenita Voftra di pro- 
curare da [ua Santita con ogni celerita poffibile la fom- 
ma. intiera delli Ducati zoom. del foffidio del Clero 
Senza detrattione delli Ducati 30m. che efo haveva 
mandato per fe, andaffimo alli 3, efendo rimafto il 
Magnifico mio Signor Marc- Antonio Cornaro che non 
haveva potuto venire per un male certo di pericolo che 
gli era fopraginnto di ritentione d’Urina, a vitrovare 
fia Santita in Caftello San Giovanni, dove fattale la 
prima ejpofition mofira, ela ne vide molto volmaticri, 
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pront a 


te con li, procurar 
have/Je molto pit a fperare ci» ottinere la materia del- 
hi danari del Soffidio del Clero. Et quel giorno e 
1 feguenti comtinmando il viaggio con lei, trattaffimo 
di forte che conpiacendo lei voftra Celfitudine delli Du- 
cati 30m, gli lafcio gli 180m. integri nella forma che 
feriveffimo. In che ne giovo molto l'ufficio fatto dal 
Reverendilimo Cardinal Contarini, la Serenita 
voftra ne reff ben fodisfatra. 

Continuando il camino moftro. dietro à [ua Santità 
noi alli 11. & effa alli xo. giongelfimo à Savona, 
dove intendenfimo Cefare effer ‚gionto à Villa Fra; 
alli 9. Noi parendone all’ hora il tempo opportuno che 
non ci era parfo cof avanti tal giunta fua in Italia 
la pregammo che voleffe fare anco ufficio con li, e 
per fis anita tutta à ri. 


ueffa Pace, ne 


aderlo per benefitio della Cri 
ere in Italia, & mandare. il Principe Doria 
con tutta PArmata in Levante : la qual fi offerfe 
molto voluntieris gindicando , come ci diffe 5 quefte 
due cofe molto fpedienti a i bifogni noftri communi 
all’ Imperatore anco ; parte per la capitolatione 
della Lega , © parte per il logo che teneva ej 
Pofferta che haveva fatta di fe altre volte in ca- 
fo di Guerra contra il Turco, dal Concilio effere 
obligato; fi come intendeffimo , e Ji come anco ven 
ramente fece, 

Doppo montats alli 1s. con fua Santità in G. 
giongelfimo con 12. Galee del Principe Doria alli 
17. 4 Nizza; dove effeudo mancato della prome[fa 
del Caftello il Duca di Savoia, come per Lettere 
moffre anvilammo particolarmente la Serenita vos= 
tra, ella non wolle entrare dentro la Città, má 
alloggio in un Monafferio defmori appreffo alla Maz 
rina y nel quale flerte fempre affai incommodamente 
in fim al partir fuo. Gionta lei follicito per pire 
meli il Re Criftianiffimo à venire, il quale in fine 
gionfé alli 31. im Villa Nuova. Et qui non vogli 
tacere che fi & veduto in [ua Santita in quejo fuo 
viaggio , & in tutto il tempo di tal tec gio y tan= 
to calde per la Pace trà quelti dui Principi che 
non ha ftimato ne la grand’ era, ne la dignità del 
Pontificate, ne la Jpefas ne l'afperità , ne gli incom- 
modi grandiffimi del lungo camino , ne alcun altro 
travagl di mente 6 fatiga, à difconcio del corpo s 
ma d tutto ha tollerato con grandiflima patientiza 
Si che ad aguumo bà dato maraviglia , & tanto 
è ffato il defiderio di fare ux cof. buono effetto , 
tanto defiderato da ognuno, che come fi diffe publi- 
camente da tutti fenza configliare la cofa con alo 
mo , preftato fede alla fperanza che gli bavevana 
data i Reverendiffini Legati [uoi Facobatio, e 
Carpi, mandati l'uno a Cefare, l'altro al Re Cris- 
tianiffimo. Il quale me diffe fe il Cardinale di 
Carpi haveffe feritto alla Santità del Pontifice la 
veritas e fignificatoli per nome mio ch’ io non ero 
per confentire alla Pace , s’io non havevo lo Stata 
di Milano; Sua Santitá tentato Pimperatore di ques- 
to @ trovateno allieno , won fi fária moja cof leg 

iermente di Roma con tanta fatica indarno. In ta» 

le fito. defiderio le fono incontrate due cofé che l'hanza 
polo grandiffineo impedimento a venire & condurre 
que[H dui Principi a tal Convento, & à negotiare com 
effi quanto bijogne ; Puna e flata la durezza del 
Duca di Savoia à non confentirli il Caffello di Niz= 
za, del quale ha dato pik volte fperanza y 5: promejjo 
a Sua Santita di darlielo & alcuna volta ritoltagli 
la fperanza; G in fine mancatoli del tutto, talmente 
che quefta difficolta lo fece fermare in Piacenza, con 
openione » come fi diceva , di voler tornare anta à die- 
tro fé effo Duca non gli haveffe mandato à dire che gh 
elo concederia, e poi effendo quaft. gionto à Nizza; 
& havendo intefo per un Bergantino fpedito dal Six 
gnor Pierluigi mandato da lei per ricevere il Caftello 
Aa 3 in 
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nome (wo, che il Daca uon glielo haveva voluto 

ignare 5 ‚fi ritorno in dietro a Monaco, & poi in 
fine con la nuova promeffione havuta dal Duca che 
venne à ritrovarlo fino à Monaco (dal quale anco. ri- 
mafe delufa) pur fi condufe a Nizza ci. alloggio in 
quel Monafterio che di fopra ho detto come pitt parti- 
colarm auvifammo voftra Serenita la cagione 
veramente di tanta durezza à fata fofpitione 
che haveva havuta il Duca, che non Sinfignoriffero 
forfe con quejto M6Z2.O gl Spagnuoli della Fortezza e 
della Terra di Nizza, la quale [ola gli era reftata del 
[wo Stato. Et quefla foffitione era medehmamene 
nel Popolo. fuo, nel quale , ben che havejfe anco fos- 
petto da’ Francefi; perd il nome Spagnuolo era tanto 
in quelle parti odiofo che mol potevano fentire. Onde 
mentre che + derato queffo Convento, il Popolo & fla- 
to fempre in Arme, & ha bavuto cf tenuto in man 
fes il Ca 7 gli figlioli di efo Duca, cufto- 
dite con grandifima diligenz.a le Porte, la Piazza, 
(P muta la Terra. Ne era anco. fenza tale fofpitioue 
il Re Criftianiffimo y il quale per quelto feriffe al 
Pontefice di venire à negotiare con fua Santita ancora 
che non bave[fe il Caflello in mano. Nondimeno ue 
PImperatore , ne il Re Criftianiffimo vi vennero mai 
liberamentes Mal Imperatore vi venne una volta fola 
con le fue Armi, e per la fofpitione della Terra fu 
di queflo da foi biafmato. Et tutte Paltre volte, che 
furono almeno tre, comvenne al Pontefice muover/i cj 
'audarlo à ritrovare > iman Luogo A mezza via tra 
Villa Franca & Nizza. Et il Re Criftianiffimo non 
vi venne mai, ma convenne al Poutefice andarf à 
trovare con lui la prima fiata in un luoga preparato 
tre Migli da Nizza, Dove effo Re venuto con tutta 
la Cavallaria [aa Armata & pit de fei milia Lanzi- 
chinech li bafèio anco il piede com i Figlioli, e li 
preflo obedienza follenme. Et Paltra da un Logo 
pre[fo Santo Lorenzo poco di qua da Varo lontano da 
Nizza quattro Miglia. 

La ficonda in che veniffe qualche difheoltx, c im- 
pedimento fit una gran diffidenza pofta nell animo del 
Re Criffianifiimo della perfona. del Vefcovo di Lauro 
fio Ambafiatore , dal Cardinale di Tornone @ dal 
‘Cardinale Trivultio per Lettere feritte da loro contra 
effo y contra il Cardinale di Carpi. Et in Piacen- 
za fit ritenuto mio Signor Exangelifta Cittadino Se- 
cretario del Cardinale Trivultio ben noto alla Sereni- 
ta Voftra, & il Trivaltio fu molto riprefo da fia 
Santità. La quale diffidenza fa una delle Cagionis 
& forfe la maggiore del tanto tardare del Re, & che 
non venne à Villa Nuova al Convento fe non dodici 
giorni doppo la venuta di Cefare à Villa Franca & 
quattordici doppo la venuta del Pontefice à Nizza, 
Et per levarli tanta diffidenza dalla mente convenne 
al Pontefice mandare mio Signor Latino Giovinale 
in Pote da Piacenza al Re gw poi il Vefcovo di 
Lorea [no Nuntio in Francia e» Monfignor de Lan- 
vo ftefo ad efpurgare Sua Santità della falfa ca- 
lumnia, fe alc aventura gli ue falle flata 
data, c perfuadere effo Re al venire, 

Gionti noi à Nizza » ands Timo prima à trovare 
PImperatore à Villa Franca, c» poi il Re Criftia- 
niffimo à Villa Nuova,dove f? fatto & all uno e 
all altro, per il Clariffimo mio Signor Marc-An- 
tonio Cornaro Vefpofitione commeffane dal Senato , 
e[ponendoli non folamente in che ffato JE trova la 
Republica noftra y ma la Criffianita tutta Je dalle 
Maefta loro non vi era toffo proveduto opportunamens 
te con la Pace , come unico e filo rimedio alli 
uurgentilfimi bifogni loro , con tanta eloquenza e di 
tal forma, che certo f vide Puno e Palo com- 
moverfi tutto c ancor che ambe le Maefta parlino 
molto bene Italiano ,& accommodatamente ; nondi= 
meno l'Imperatore reffondend' Italiano fece prima u- 
na efenzatione fe parlande Italiano non [odisfacelfe 


e ne 


un 
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won propria fün, a tanta Oratione. Et nelle vifpoffe 
Puno & Paltro moftrarono Ber tanto animati à 
quefta Pace, & tanto defideroft di effa non diften- 
dendo pero à particolare alcuno , fé non che il Re 
diffe volere in ogni modo lo Stato di Milano, il 
quale à tutti era natijfmo effer fío che pit dire à 
defiderare non fi poteva. 

Comincio dusque il Pontefice à negotiare quela 
Pace, parlando egli ffeffo fpefe volte com ambedui 
quefti Primip, d facendo che gli Agenti loro in 
prefenza [ua ne ragiona/]ero ; coftringendoli in tutti 
gli Articoli di effa, molte volte inducendo uno deck 
Agenti fuoi a vifitar Paltro, e che la Regina 
andaffe anco dui volte à vifitar PImperatore [to Fra- 
tello , Gia fomma facendo tutti quelli uffici p 
caldi & pit efpedienti che JE. poteffero immaginare 
per difponerli alla Pace. Et è proceduta in que[ta 
negotio parlando liberamente. di tutto quello che fen- 
tiva con tanta carita e fincerita che ba Jodisfattay 
C all’ um & all altro : c fe alcuna diffidenza 
era nata nella mente di alcuni di loro, 'quefta fi à 
levata, fi che adambedue i & fatta. confidentilfima 
ne mai bà voluto parlare di Tregua con loro , fim 
che fi e veduta difperata la conclufione della Pace. 
Della quale negotiatione fia, fi come delibero il para 
tir di Roma fenza il configlio del Collegio de Cardi~ 
wali à di alcun altro, cof e proceduta ancora con il 
fto. configlio folo, ne hà mai communicata cofa ale 
cuna al Collegio y fe non quando Cefare propofe il 
| partito della dipofitatione dello Stato di Milano, con 
le condittiont di effa (quando il Re la vicufo) per 
havere ia cio Popenione & parere di effi Cardi- 
nalis 

JL che ha fatto d per haver egli [olo la laude & la 
gloria di tanto buono effetro che fperava di con- 
| durre à fines 0 per che ritrovandof quivi tutto il 
Collegio de’ Cardinali (paucis exceptis) divifo in 
due parti, Puna aderente al volere del Re, Paltra 
dell’ Imperatore, non gli pareva forfé di poter confi= 
dare d'effre da tutto il Collegio bene & fincera- 
mente configliato , & di tenerf fecreto (come fi do- 
veria) il modo ,Vintentione e l'attioni del negotiares 
fe haveffe eletti apprefo di fe quelli pochi che gli 
parevano p Jfaceri & buoni, e fenza tal paffia~ 
ne di alcuna delle Parti, dubitava di non poter far 
quefto [enza carico di effo Collegio ci odio di tutti gl 
, altri. 

Si ritrovarono in quefta negotiatione tutte quelle 
difficoltà; che oltra il dare lo Stato di Milano, di 
prefente, 0 in tempo, in mano del Re Criffraniffimo 3 
overo del Duca di Orliens fuo fecondo genito, con la 
ragione della nuova Inveftitura, c il reftituire le 
Terre & Fortezze dello Stato di Savoia tenute bora 
dal Re ad effo Duca, vi erano quelle che nafcona 
nelle Capitolationi di Madril, & Cambrai, cio à 
della fuperiorita della Fiandra laquale conquifto e 
poffiede hora VImperatore; ci domandava il Re che 
anco gli fuffe reftituita la Duchea di Borgogna per le 
ragioni fue antiche & per vigore delle Capitolationi. 
Domandava l'Imperatore al Re il Ducato di Borbon , 
gli domandava medefimamente che fuffe reftituito agli 
Heredi del Duca morto, ce Ghedin in Piccardia 5 
vole effe Imperatore che dandoli lo Stato di Milano gl 
Ja reffituito + apprefo vole che in tal cafo eo Re 
entri nella Lega contra il Turco con quella portione che 
gli farà data di carico & di fpefa , tifeg ab 
Concilio, laftiando l'amicitia di Luterani & del Re 
di Inghilterra. Di tutte le quali difficoltà, pareva 
che la negotiatione foffe ridotta a tale, che non sin 
tendeva pin aninn altra che à quella dello Stato di 
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Lega contra il 


dell entrata del Re Criftianiffimo nella 
#rco , lafeiando Vamicitia del Re 
d'Ingbilerra , di L mi, ft come di quefte fole 
ba parlato il Pontefice, & l'Imperatore ci ha confir- 
mato fi it quiefte fole, de cio interogato da noi, co- 
me fel altre foffero accommodate,@ in veros intendeva il 
Re re la reffitétione delle Terre, & 
Fortezze di Savoia c di Ghedim fenz" havere all 
incontro altro che lo Stato di Adilano. Ne dell’ altre 
cofe della Capitolatione di Madril c di Cambrai fi 
féntiva muovere difhcolta alcuna, 
Jn quefte loro differenze furono propofti dal Re tre 
artiti s Puno che fi vdaffero tutte le controverfie 
Si antiche come nuove fra loro, le quali pero diffe che 
per la moltitudine, $ importanza: di effe faria im- 
pollibile in fr poco tempo concordarle. Il fecondo era 
che parlandofe delle differenze nuove folamente, (che 
comprendono le differenze & difficolta fudette, ) che 
Je ULmperatore gli deffe di prefente lo Stato di Milano 
con VInueftitura del fecondo genito y che egl di prefen- 
te entraria nella Lega contra il Turco , ajler- 
teria al Concilio , lafciando il Re di Inghilterra e 
Luterani; ben che quejto affentire al Concilio, diffi di 
volerlo fare come Principe Criffiano in gratia del Pon- 
tefice, non ad iffanza dell Imperatore, IL terza che 
non ft volendo dare lo Stato di Milano ‚al prefentes 
ma in termine di trà anni, effo ancora fs contentava di 
far la Pace con queffa condittione pero che non voleva 
effere obligato a rebiteire alcuna cofay ne à contri- 
buire alla Guerra contra il Turco , ne laftiare alcune 
dell’ amicitie fudette fe non quando fono finiti i tre 
anni o uel mezzo di effi Je attualmente gli fofe con- 


fienato lo Stato di Milano libero; c per il quarto 
aggiunfe , che con queffa condittione medellima commu 


tarebbe il termine di tro anni in anni vinti che po- 
teva effere il termine delle vite loro. 

All’ incontro U Imperatore propofe; Prima che vo- 
leva dare lo Stato di Milano al Duca di Orliens con 
condittione dell’ Inveftitura (5 del Matrimonio , ma 
non voleva pero attualmente confignarlo libero, fe non 
in termine di anni tre nel qual termine la feconda Fi- 
gliola del Re de Romani promefali in Matrimonio po- 
tele infieme col Marito entrare alla poffetione & al 
Governo dello Stato di Milano. Ma con que[lo vole- 
wa pero che il Re Criftianiffime fofe obligato alla re- 
Stitutione delle Terre & Fortezze, & all’ altre con- 
dittioni d’entrare nella Lega (5 lafeiare Pamicitie fo- 
praféritte di prefente. Il qual partito non ff. accetian- 
do dal Re Crifti 0. anxi gindicandof dal Pontefice 
medejimo troppo duro, fx indotto Cefare da fua San- 
tira & (come mi diffe) per compiacere anco alla Re- 
gina, ad un fecondo partito di depofitare adeffo lo Sta- 
to di Milano che fofe governato c confervato ad 
iftanza del Duca di Orliens fino al termine di anni 
ZX. con tutte l'isfrafcritte conditioni g che voleva di 
Prefinte fare U Inveftitura di effo Stato al Duca d'Or- 
hens, & fua Moglie, e difcendenti loro; fare il 
Contratto di Matrimonio tra loro, c di prefente dar- 
Li che godeero lo Stato di Milano cj Pentrate, de- 
tratte pero le [pefe de Cuflodi, Miniffri & Governa- 
tori di prefente , & gli Caftellani, c tutti gli altri 
gli ginrafero fidelta & obedienza. 

ll Governo di efo foffe dato ad un Cardinale che 
piacefe al Pontefice e? per compita cautione del Re 
Criflia; 0.& fito Figlolo oltra le promifioni del Rè 
di Portogallo, & altri Principi c Mercanti Ban- 
chieriofferiva di dare come per offaggi la Figlla pro- 
mejja in mano di Renca Duchella di Ferrara cb co- 
grata di Sua Mafia Criflianiffepa ,. & il Figlolo 
Secondo genito del Re di Romani, in mano della Sue 

blimita voftra, overo ambedue in mano del Duca di 


Loreno, Vaflallo & congiontiffimo di ejjo Re fin che 
gli foffe dato nel termine di tre anni tutto lo Stato y te= 


ve[fe libero ancora in usano [ita quel che tiene al prefen- 
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te dello Stato di Savoia di ques di là da Moni, 
le cofe di Piccardia : & ad altra cofa non Pobligav, 
Je non ad emrare di prefente nella Lega contra il 
Turco, & à lafeiare Pamicitie opraderte, 

Nominava per Depofetario il Sereniffimo Rè de’ Ron 
mani [#0 Fratello, il qual diceva che Je ben da qual- 
Cuno poteva effere riputato un altro Je medefimo, nondi- 
meno per che era per confervar lo Stato per fua Figlo- 
la & per [uo Genero, & haveva molti ripétti di- 
verf da lui, e per le. tante. altre ficurrà, 
oui non doveva effere riputato fe 
‚fincero, 

Quefto feconda partito propofto al Re Crilliamiffimo à 


non fà accettato da lui, non laudando ne biasmando 


© cana 


pon buona, € 


fei à fette mel. 

Quefto partita dunque non ejfendo accettato. dal Re 
Criftianiffimo fA communicate da Sua Sanita al 
Collegio di Cardinali per bavere im cid il parer loro, 

Ne ritrovo alcuno che non laudaffe il depofita, fé 
ben da alcuni fe dannaffe la perfona del Depofitario, pa- 
rendo che quefta fuffe la medefima che era Cefare,& che 
Je quefta fi fofe commurata in un altra pin confidente, 
pare che fino dalli Cardinali amici del Rt fue detto 
che rifintando il R& tal partito haveva il torto, 

Vedendo dunque il Pontefice che non fs poteva. tro- 
var forma a quefta Pace, & effere la prattica di efa 
difperata, € iftando il tempo del partire per non ría 
zormare indietro, fenza conchsfione, cof eortato anca 
in quel cafo da noi , per il men male fe contenta di pá 
lare della Tregua con loro 05 in quella vi trovo poca dif 

ficolta , per che ambedui erano ad ea inclinati; ma 
volendo il Re Criftianiffimo far la Lega di anni 
XX. in 21. c Ulmperatore di tre ami joli, fu ri 
dotta in anni X. con condittione che non refi pero da 
fia Santita ne da effi Principi di trattare ancora della 
Pace, ma fi continwalle la prattica in Roma, per la 
quale il Re doveva mandare il Cardinale Tornone, e 
il Prefidente di Parigi, & l'Imperatore altri fii. As 
genti che la trattaffero pure col Ponrefice. 

Et fi come il negare del Caftello al Pontefice, ha ria 
tardato & dato qualche impedimento alla negotiatione 4 
cof ha aintato tal conclufione di Tregua, 

Impero che, come P Imperatore medefimo dife, effa 
non volle confentire alle Tregue longhe che gli ferona 
propofte al? abboccamento di Sorax trà Salrei ci Ner- 
bona, per canfa del Duca di Savoia per non lo tene- 
re ft longamente privo dello Stato fuo. Ma hora che 
ejo Duca gli ha mancazo, in non confignare il Caffella 
di Nizza come haveva promelfo, e parfo all Impera= 
tore di mom doverh havere ragionevolmente tanta vis- 
petto ; & quando il Duca l'audo à vifitare lo riprefe 
di cio molto, & gli diffe afpre parole, ci all’ in- 
contro il Re rivifitato da lui lo raccolfe amorevol= 
mente, e con parole dolci, Nondimeno in contraria 
in quejta conclufone di Tregua l'Inperatore voleva > 
che dé ambedue loro foe proveduto al Duca in quefto 
termine di qualche entrata, & il Re non volle confèn= 
tire. 

Quella Tregua cof feguita con tanta dimoftratione 
di contentezza, € di amorevolezza tra gli Agenté 
di ambedue le IM. Maejta lorose fati di tal forte chevi- 
putandof tra effi dui Principi, come una Pace, & 
Jperandof di conchinder quefta poco dopo, ha portata al 
Pontefice tanta fodisfatione © allegrexxa, che come 
ha detto à mio Signor Marc: Antonio Contarini, & 
ad altri poco pin vefenti quando fü ajfanto al Pontifi 
Cato. 

Noi veramente ben memori della Commiffione ds 

que 
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quefto Eocellentijlimo Senato non facemmo mai parola 
di Tregua fe non quando il Pontefice medejimo ve diffe 
ba per difperata la Pace. Anzieflendo noi nel 
rincipio della prattica domandati da aa Santita della 
opinione della SerenitaVoftra tirca la Tregua le rifpon- 
de wedefimo celandole il vero che da lei haveva com- 
milfione di parlar folamente della Pace , come di quella 
che fola faceva compitamente per là bifagni noftri com- 

uni, & a confellare la verita li tacemmo all bora 
della Tregua con qualche rimordimento di cofcientia 
di non errar, forfe non procedendo cof liberamente 
con lei che era la perfon: neutrale, cy quella che ma- 
neggiava la prattica tutta, come pareva ch ella pro- 


27. 


cede/]e con noi. 

Pare per non mnovere innanzi tempo parole di Tre- 
gua li dicemmo € Ma quando poi Ji vide la Pace 
difperata, per efjeguire la detta Commilliore, ci par- 
ve di raccordare à fua Santita la Tregua longa per il 
men male della quale pero ne con l' Imperatore ne con 
il Re fo mo,ne all’ hora ne avanti, mai parola, fe 
non che feguita la Tregua , allegandoci cor le 24, 
‚Maefta loro, la landammo con la [peranza fpetial. 
mente che laftiava libero il continuare la prattica della 
Pace che era quello unico rimedio di tanti mali, che fi 
dejiderava & afpertava da tutti. 

La cagione veramente di tante durezze di ambedue, 
cio & dell Imperatore di non dar di prefente lo Stato 
di Milano, & del Re di non voler di prefente entrar 
nella Lega, ne laftiar P-Amicitie dette, con altro par- 
tito che con lo Stato di Milano di prefente; quanto 
all’ Imperatore fi gindica da alcuni cid effere per che 
egli non voglia in modo alcuno dare quefto Stato y mA 
zenerlo per fes € a guejto modo deludere il Re. 

Ma in vero quefia openione bà forfe dimoftrato 
DImperatore ejere falza col partito ultimamente pro- 


polo della depofitatione della quale affatto ff. privava 
di eff, c lo metteva in mano d'altri, il quale ancor 


che fuffe Fratello di fua Macfla pur [f puo dire che 
in quefto cafo era molto differente da efo Imperatore; 
E quale Jf privava anco di prefente di tutta l'utilita 
di effo Stato, levando à fe & lafciándo al Duca di 
Orliens tutte Pentrate con dar tante cautioni, (5 fi- 
curta di Offaggi e ritenfione di tante Terre & Ca- 
fella per che con quella ritenfione fola fr e contentato il 
Re, di fare la Tregua per anni X, fenza ne prome[fa 
ne fperanza alcuna. d’haver di prefente lo Stato di 
Milano ne mai. Di maniera che poteva pur credere 
che quefto Stato gli haveffe ad ufcire almieno in capo 
di tre anni delle mani. 

Pero fi pro forfé dire pin veramente, che la caufa 
di quefto fia quella che Ü Imperatore, ci à fuoi dicono 
€ allegano di non fidarf del Re, ma dubitar grande- 
mente che eo Re non gh offervarebbe cofa alcuna s an- 
zi pofto il piede per via di effo Stato in Italiay move- 
vebbe Guerra contra Fiorenza, contra Genona, con- 
tra il Duca di Urbino, c contra il Regno di Napo- 
lis e cof dove Cefare credeffe di havere Pace, d un 
compagno della Guerra contra il Turco, entraría in 
maggiore, © molto pin pericolofa Guerra, che gli 
faria lafciare non folamente quella del Turco , ma lo 
ffringeria s & hauria fatica à difendere il [#0 ; ha- 
vendo fatto il fo Nemico pin potente, cj introdottolo 
in cafa. propria. Onefta fofpitione gli acorefeevano 
molti che haveva apprefo di fe, che (come mi diffe 
pin volte il Pontefice) la dif[aadevano y tra quali e- 
rano i Gemoneh che temevano grandemente del Re 
quando haveffe lo Stato di Milano, ef fpetialmente 
il Principe Doria che ( come fi dice) ha detto all Im- 
peratore che fe il Ref ingari[ce dello Stato di Mi- 
lao, effo fi converria per forza ridurre con le fue 
Galee in Spagna, & eppre[fo quefto il Marchefe del 
Guaflo, e altri che fono al prefente al Governo de 

wello Stato non vi voriano dimorare pin di lui, Et 
pero tutti quefti difuadevano con tutte le forge dell 
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ingegne loro U Imperatore a non privarp cof de profi? ANNO 


te di quefto Stato, e porlo in mano di fi potente Res 
onde V Imperatore penfa (come fi dice) che tenendolo 
quefti tre anni nelli quali la Figliola del Re di Roma= 
ni, che e bora in eta di nuové in diece anni, verrà 
atta alla confumatione del Matrimonio, & entrando 
il Re nella Lega contra il Turco & affendando al 
Concilio, & cof, lafciando quelle amicitie fudetre; in 
quejo. modo potria UInperatore all’ hora che il Duca 
di Orliens con la Moglie confumato il Matrimonio ; 
entrará nel Governo proprio dello Stato; afficurarfi & 
della fede del Re, & della fermezz.a dello Stato che 
habbia a veftare di eo Duca, e difcendenti foi & 
non della Francia. 
Quanto veramente al Re non manta ancora chi di- 
ce la vera canfa effere per che effo habbia in animo di 
tenere lo Stato di Milano, per la Corona , cj non 
per il Duca di Orliens, c pero lo vole di prefente per 
non fi inimicare gli Amici foi, de quali fi & fervito 
ex ferve, & poi che fara fermato, in effo Stato poter 
far di effo quel che gli piace , mettendo poi all \incon- 
tra quali à lui piacera , degli Stati fopradetti , (5 ri- 
tornando pure nelle folite Amicicie fue. Si puó an- 
co ftimare l'intenfione del Re effere in queflo fincera cr 
buona per il [uo Figliolo & pace & quiete della Coros 
na di Francia. — Impero che havendo il Re pin di un 
Figliolo di Madama Claudia, gia prima [ua Moglie e 
Ducheffa di Borgogna, e partendo im queflo cafo il 
Ducato di Borgogna per li patti e coflitution fue, 
con lui il [econdo genito fuo e difiendenti di effo,def- 
dera effo Re di unir quel Ducato con la Corona, c 
pero gia fece giurare i Popoli, con defiderio & volon- 
ta loro, obedienza al Dolfinato morto. Et all in- 
contro ajpettandof il Ducato di Milano, jure fucces- 
fionis, al primo genito di Francia, cio e al Dolfizo 5 
potria da quefla canfa nafcer continua Guerra tra dun 
froi Figlioli che fono di natura contrar 
fécondo genito molto amato. da Nobili & dal Princi- 
pe. Eta quejo modo facendo cedere ej all’ uno, ci 
all’ altro le ragioni loro viene ad unir tutti gl State 
di Francia con la Corona, c levar via del tutto 
ogni Guerra à contenfione che potel[e venir tra loro 
Figlioli ; onde fr puo dir per la prima cofa effere 
nel Re come nell’ Imperatore una mutua diffidenza 
Puno dall altro, & poi che il RE ff farebbe ini- 
micato à tutti gli Amici fuor & Jpefo affai nella 
Guerra contra il Turco , Cefare non fofe pero per 
darli lo Stato di Milano , ma ritener elo per fes 
onde quefta condittione del tempo di tre anni potreb- 
be portare non picciola infamia , c mota all bonor 
fito quando confentife al? Imperadore che per afficez 
rarf della fede fua, fi riteneffe lo Stato di Mila- 
no in mano; C non pit toffo effo Re haveffe ragio- 
ne di non flarft alla fede di Cefare, ma in qualche 
modo afficurarfi di quella = Vien creduto ancora; 
che il Re habbia troppo gran rifpetto di lafciar 
gli Amici fui, & di meter cof fubito à fperde- 
re il fio contra il Turco, havendo fpetialmente fpe- 
fo tanto nella Guerra pafata contra V Imperatore che 
JE à come confümato, & ha quafi effhaufta la Fran- 
cia per gli grandi & fpeflü tributi pagati. Si che da 
alcuni fe dice che ha quaft alienato tutto il Patri- 
monio, ej fe e voluto venire 4 Convento di Niz- 
za gli € couenHto mettere un’ Angaria per trovar 
danari per le fpefe di eff. 
Pero per vifpamiare egli c ripofare, e riflorare 
il Paefe fro & i Popoli & accumulare (in queffo 
mezzo che il [fuo auverfario continnara difendere) 
qualche buona [omma di danari, ha ricufato quella 
condittione di Pace, & eletto con la Tregua per anni 
X. di flar con le Terre q Fortezze che ha dello 
Stato di Savoia € delle parti di Piccardia filo 
esa. haere lo Stato di Milano ne promeffa di effos 
pin toffo che facendo la Pace, con la depohtatione 
dello 
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Anno dell Stato, & con tante cautioni & ficurta effer certo 
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di havere ancora appre[fo la pofleflione di tante Terre 
& Fortezze, ci le entrate attuali di detto Stato , nelli 
tre anni del detto termine, & doppo i tre anni effo 
Stato come era certo di havere, Onde alcuni vi fono 
che dicono che per tal cagione ba eletto pin voluntieri 
quefta Tregua che non hantia fatto la Pace con lo Sta- 
to di Milano di prefente. 

Il pronoftico veramente di cio che habbia da fegni- 
re in fine di quefta Negotiatione della Pace, par certo 
molto difficile, ff per la moltitudine & difficoltà. di 
tante importantifime differenze che hanno quefti dui 
Principi infième, come anco per la gelofia > Ó emu 
datione grandiffima che bà Puno con l'altro, la quale da 
wna parte potria tenere il Re à non contribuire alla 
Jpeja della Lega contra il Turco , per non fare con i 
proprii danari & forze fue Cefare pin gloriofo cj mag- 
giores & dall altra fprovarlo, accio fe folo contra il 
Turco otteneje Cefare per aventura Vittoria non effen- 
do egli ne della gloria ne dello Stato che fe guadagna[fe 
partecipe, ne vejtaffe effo fenx’ altro acquiffo vitnpe- 
rato, © quafi privo della laude c gloria delli An- 
tichi fuoi, c Cefare all incontro , di gloria, di ripn- 
tatione, di Stati & d'Imperii molti maggiore. Ma 
tuttavia confiderando che da uno eftremo all altro 
J£ va fempre per il mezzo, e quando pit ciafeun 
Mobile fi rimnove da «no degli eflremi, tanto pin ff 
auvicina all altro, & vedendofi quefti dui Principi 
che erano. gia colmi di ma [omma diffidenza (> d'uno 
effremo odio l'un’ verfo Valtro, ff che non poteva par- 
lar Puno dell altro fenza grande & efprefa dimos- 
tratione di tali palfioni 5 © con calumnie € parole 
pungenti, e odiofe ; effere hora rimoffi da quejlo es- 
tremo, @ mitigati andalf di giorno in giorno pit 
mitigando , & rimettendo delle diffidenze & odii, 
che erano tra loro , ff che il Re ha mandato due 
volte la Regina à vifitare l'Imperatore [ao Fratello , 
€ Pultima volta à cenar con lui, & à dormire 
con la Figliola Dolfina im cafa fma & fi fono pre- 
fentati l'un l'altro di detti. Perfonaggi con doni di 
gran valuta, c hora il Re ha ordinato pallando 
PImperatore con le fue Galee da Marfilia di abbrac- 
ciarlo cj parlare con effo lui. Et appreffo conoftendoft 
pure li Imperatore effere anco rimoffo da quella du- 
va‘ ellrema openione di tenerfi per fma ficurta 
in mano lo Stato di Milano, & conde/cefé di con- 
fentire al depofitare con tante condittioni che fi puo 
veputare di dargline in parte di prefente, & tutto in 
termine di tre anni; & il Ré anco dall altra par- 
te effere venuto a dire che fe gli vien pur dato lo 
Stato di Milano in termine di fei à fette anni, fr 
viputaria haverlo come di prefente, mi pare che fe 
pola flare non fenza Jperanza che eontinnandofi pu- 
re il maneggio della Pace dal Pontefice , che per le 
dimoffrationi paffate, & fatto confidentiffimo di am- 
bedue , ella habbia in fine da feguir tra loro, la 
quale À potria pin facilmente, ' & con p certezza 
ferare, fe continnara l'Imprefa deliberata contra il 
Turco. — Impero che dimoftrando Cefare d'effere à 
quejta fi animato, che fi dice che 2 di ferma openio- 
ne di volervi andare in ogni modo in perfona per farla 
pin ficuramente, perd per farla pin gagliarda, c con 
pitt certa jperanza di vittoria cercara fempre di ti- 
vare il Re a contribuirlo, ci aggiongerli Forze mag- 
giori , il che con la Pace fola pad Jperare ; che fé non 
Fife il vefpetto di tale Imprefa poco, per aventura, fi 
curarebbé effo Imperatore di dare lo Stato di Milano 
per haver la Pace, 

Medefimamente il Re vedendo PImperatore aplicato 
in tale Imprefa dubitaria che perdendo i Criftiami , & 
vimanendo poi lui [olo all incontro di un tanto & ft 
potente Tiranno, che fi faria fatto per la nuova vit- 
toria acquiftata molto mag giore, c infolente , effo an- 
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rm 
cora verria à reffare con la romina degli altri Criftiani 
Era in preda e in fervitn dal commune Nemico, 
Et vincendo 4 Criftiani, l'Imperatore acquiftaria gloria 
© ripatatione al tusto3 tanto che egli rinsanendo [ens 
za parte alcuna di tale acquifto, rimarria vituperan 
to, Cj cof inferiore a Cefare che non vi faria pin pe 
ragone tra loro ; €: pero Puno à l'altro di quefti dui 
comveneria feguires 

Jl qual rifpetto non gli haveria cof? al muovere fe 
la detta. imprefa non continnaffe. Et per rimuovere 
quel contrario al Re, che contribuendo lui à detta Im» 
prefasl'Imperat.fi farebbe con li danari,@ forze di e[fo Re 
maggiore,pen[o che fi potria trovar facil via; per che il Re 
Potria come compagno entrare y  facendoft & Pacquifto & 
Pimprefa communi. Etquelbo ff. potria for/e fare in uno de 
dui modi, con la confervatione della gloria antica di 
Francia, @ con la partecipatione dello Stato, della 
laude & della vittoria; non Ji laftiando tutto quefto 
fratto à Cefare folo. 

L'uno modo faria facendo il Rè PImprefa fua fes 
parata dagli altri nelle parti di Giernfalem & Soria s 
dove anco {i fecero UImprefé l'altre fate, & gli ace 
quille degli Amici fuoi contra Iufideli. L’altros 
amovendofi anco. unitamente. con l'Imperatore, facendo 
che di tutte le Genti che mandaffe il Re Criffia- 
nillimo per la portions fun, il Duca d’Orliens fuffe 
Capitano , il quale bave[fe in tal cafe a militar fotta 
Cefare, e vincendo acquiflare la portione. fua depli 
Stati che fi ‚guadagnajlero. + Ma quefto folo puo 
Japere Idio il quale folo [a tutte le cofes il quale mi 
dia gratia di toffo vederlo in fervitio, & Augumento 
della Religion Criftiana e benefitio della Patria 
noftra. 

Havendo fin qui efpoffo. quanto faceva. bifigno in 
Jodisfatione della prima parte , intorno al negotio. della 
Pace, fi & veduto come im cio ff moffe il Pontefice 5 
che modo ha tenato nel fo negotiare , le difficolta che 
Sono [Hate in efjo negotio, à partiti propofti dali umo ci- 
dall altro di effi, e la ragione per che non fia comes 
auto in alcuno d'effi, l'effito di tal negotiare nella Tre- 
gua dicennale, & in fine il pronoffico di quello che f 
puo afpettare da quefta Pace. 

Hora bifogna che fe venghi alla féconda parte, la 
quale ¢ di cofe appartenenti alla Guerra che f£. ha con- 
tra il Turco, ex alle provifioni che l'anno prefénte per 
tale Imprefa fe rivercano, & per Panno futuro f dow 
mandano, Dove la Serenita Voftra & le Signorie 
Foftre Eccellentiflime intenderanno apprefo La richiefta 
noftra fatta all’ Imperatore & il prefente bifogno noftro 
& la vifolutione di ea, & la cagione della domanda 
che ha fatta [sta Macia per l'anno futuro, per l'Im- 
prefa contra il Turco (5 l'intentione ferma che moss 
tro di bawere y nella condittione ch forma del? Im- 
prefa prefente, & futura, come di ‘porte in ea la 
perfona fa, & Vanimo che ha S. Mata & Sua 
Santita verfo queffa Eccellentiffima Republica. 

Noi adunque , Sereniffimo Printipe , per effeguir 
quanto dalla Sublimita voftra, & da quefto Eccellema 
tillimo Senato , in cio ne era [lato commeffo havuta 
Pobidienza dall Imperatore & efpolto il pericolo. effres 
mo in che erano coftitute le cofe della Serenita Poffra 
fe tofto non le era da Confederati proveduto di valida 
foccorfo, oltra la iffanza che le facemmo della Pacey 
pregammo [ua Maelta con fomma diligenfa, im nome 

della predetta Sublimita Voftra, che fuffe contenta. di 
fermarfi con la perfona fa in Italia, poi che vi era 
venuta, e mandar fubito il Principe Doria, com 
PArmata, che effo haveva, a congiongerf con la 
noftra in Levante per fare infieme quello che in tanto 
pericolo à confervatione delle cofé Criftiane ff conveniva 
con un fi potente Nemico. Il medelfimo fece Sua San- 
tite quando venne à parlare di quefto infieme f. come 
effa ci haveva promejjo di fare. Ada finfaraf Sua 
Bb Mafia 
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Macfta da poi ffata col Pontefice per gli foi Con 
ri cun dire di non potere veflare con la perfona / 7 
Italia; ft per che conveniva tornare negli Regni iso 
i quali haveva laftiati con puoco ordine y ] 
quefto Convento fénza induggio alcuno, come 
vi era afpettato; ne ff poteva far di forte che ella po- 
teffe reftare in Italia, & attendere all’ Imprefa of- 
fenfiva contra il Turco con dig 
la medelfima canja, dovendo tornare in Spa 
mandare il Principe Doria, con P.Armata [ia in. Le- 
vante, ma per far quanto pis f poteva (non Ji effen- 
do per la brevita del tempo dato dal di della capitola- 
tione della Lega potuto fare le provifioni baflanti ad 
offendere il Nemico) haveva deliberato di mandare 
hora tutte le G che erano nel Regno di Sicilia e 
di Napoli con 10. over 60. Navi con grandiffimons- 
di Fanteria y fotto il Governo del Signor Don 
re Vicere di Sicilia fin che vi giongejfe il. Prin- 
fuffe Gionta in Spagna » 
Doria in Levante co- 
me mente defia con fommo findio & 
diligenza procnrajlımo Jempre che da lei fi mandaffer 
con ogmi celerita ad effecutione tutti gli ordim che in 
ciafeun luogo bifognavano » Ji come habbiamo di tutto 
cio di tempo in tempo [eritto alle Signorie Vaftre Ec- 
cellentiffime che per non effere in cio tanto zediofo non 
fiaro a veplicarlo ; menti foggiongendo T Imperatore 


che pe ¿Pano paffato la diliberatione non JE 
era potuto preparare ne meno le Forze che bifagnava- 


#0 all’ Imprefa offenfiva per il detto futuro anno, co- 
me con l'ifeffe parole noi lo [érivemme alla Serenita 
Pofira, le quali ci farono replicate da [iwi Confignori 
Ji a nei pr oprit , come per il mezzo del Pontefice. Da- 
poi follicitandoci della rifpofta che s'afpettava da Fos- 
nita cb iftandola tante volte quante. ci Vede- 
vano; la fi afpetto lengamente ne fin che fommo a 
Nizza venne mai à fine. 

Ma gionti in fine del viaggio noftro , del ritorno de 
a ja luogo della Riviera tra Nizza, & Savona, 
della Caja Doria: dove m que il Principes Sua Maefta 
Jf fermo & ne ragiono col Pontefice. Reftando di effoco- 
me fi vide poi ben fatisfatto, c dove baveva detto 
di rimanere à Savona delibero di uenire di lengo a 
Genoa per vedere pure fe innanzi che partiffe d'Italia 
poreffe havere dalla Sublimita voftra rifpofla pitt ifo- 
luta, alla quale cof egli. attendeva che quando poi; 
fa la Tregua, € deliberato di diffolvere il Con- 
vento, andanmo a Villa-Franc nder licenza da 
Sua Macffasnon wolle concedernela libera , ma ci diffe 
che verria ad accompagnare il Pontefice fino à 
dove ci dovelfimo ancora vedere infieme. Et coft gion- 
ti a Genona e[fa s intrattenne otto giorni con Sua San- 
tità ci i ando anco. intrattenendo a quejto effetto, ff 
che il Pontefice mede/Jimso , volendo noi prender licentia 
da lui, ci dife che buono [aria che afpettallimo ancora 
dui giornis per vedere [e in quefto MEZZO. giongeua 
pure un altra rifpofta da Venetia, a fodisfattione di 
Cofare, & coft afpettando fino al giorno che parti Sua 
ita da Genona, dubitando noi ancor che fo ff dife 
mo andati, di er- 
vare fe di "cof picciola dimora, non havelfimo voluta 
compiacere Puno & "altro di loro. 

Come accettaffe ingratamente detta rifpofta l'Impe- 
ratore dalla Serenita Voftra la quale (come diceva) non 
“gli dava rifolutione alcuna y fi che non la Japeva in- 
tendere, € non gli pareva conforme alla Republica 
moltra & quanta ijtanza pero ne facefe che follicitalf- 
mo, che fe ne haveffe un’ altra pit rifoluta, non mi 
affaricaro hora di chiarirne la Serenita Poltra , haven- 
o di quefto per Lettere copiofamente Jferitto , che fe le 
Signorie Voftre Eccellentiffime tutte ne pofjono havere 
ancora frefca memoria. Ma per dichiarare le ragiont 
di detta vichiefla ci ¡fianza fatta, fe ben molti gindi- 


Savona 
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> andarvi in per[ona y. ma per 
che non gli efendo da quefto Senato. chiaramente rifpof- 
vere rifpetto di efinfarfe di non fare alcu- 
na Impreja ne attendervi pin di cio che habia fatto 
Panno prefente ; lo dico che à me non pare quepa effer 
vera openione impero che fe tal fuffe Panimo fuo , gl 
faria baftato affai di fare la prima iflanza , (5 non 
credendo altra rifpofta flack ajpettando con tale efenfa- 
tione overo venta la rifpofta irrifoluta, non far pit 
Ranza per che cofi folamente potria rimanere 


ne ha fatto fare medefimam 

arole e i dal Pontefice; & per haver pur tal rif- 
polla. che certamente. chiarifce l'intentione della Sereni- 
ta Voftra prima che partie d'Italia, ff parti di Villa 
Franca per trattenerf à Savona, & poi venue di longo 
à Genona,dove afpetto anco otto giorni col Pontefice,& 
tanto appreffo che tornaffèro le Galee, che havevano 

ter 7 

condotto effo Pontefice alla Spetie. Et quandoci conce[fe 
la licentia, del partire, con effcaciffime parole ci comis- 


fe che tornati a Vinetia dovellimo far per parte fia 
iflanza alle Signorie Voftre Eccellentiffime che voleffe- 


vo in cio rifoluerf in tempo che almeno haveffe la 
poffa vifoluta per tutto il meje di Luglio prefente; ac- 
cio che egli bave[fe tempo [corr ndo per li Regni fioi 
di Spagna, di prepararli, di Danari, Gente, Na- 
qi, Fittovaglie y & Monitioni, di forte che per tut- 
to il mefé di Febraro proffimo futuro , poteffe con la 
preparatione neceflaria a tanta Impre[a effere in Italia, 
& ajallire il Nemico avanti che folfe compitamente 
preparato alla difefa fun. Pero, Seren iflimo Principe io 
‚imo del certo quefta richiefta farfí da lui, con animo 
& intenfion ferma di far la detta, Imprefa l'anno fu- 
con la perfona. proprias in che dimoftra 
tanto defiderio parlando che dir pik non fi pub, ne fo- 
lo à noi, ma à quanti hanno parlato con lui di cio à 
quali affirmano que[to medefimo. 

Et il Pontefice che pik [peffo & pit intrinficamente 
ha parlato con lui di tutte le cofe ex Jperialmente di 
quefla Imprefa > ci ha detto pit volte effere 
il ferm voler. fuo & ardere di tal defide 
Et pero procura per ogni via di haver tali Forze 
eco che vi polla mettendovi la perfona andar ficura 
c con fperanza di certa Vittoria. Havendo dun- 
que tal animo follicita di havere tal rifpofta dalla 
Serenita Foftra rifoluta della fita intenfione, per di- 
verfe ragioni a mio parere tratte & dedutte tutte 


taro gagliar 


mente per difenfione; ne di infegnarli col tempo e 
con l'ufo c Jperienza della Guerra a forteficare à 
Emoghi fuoi pin importanti al modo che famm i 
Criftiani ; il che poi lo farebbe inc/pugnabile & in 
ibile , gindica che convenga per bene di tutti à 
Confederari @ particolarmente. della Republica noftra 
pitt profima c pin efpofta al certo pericolo & al 
danno ; farfi U Imprefa offenfiva gaglia da, come à 
detto c a quefto effetto non meter punto di tem- 
po in mezzo, ma prepararfr di forte, che alla Pri- 
mavera dell anno futuro fi fia con tutte le Forze 
in ordine ad offendere il Nemico. 

La féconda per che egli pola andando in Spagna 
cominciare a fare le provihoni che bifognano y le qua- 
li fiano gagliar in tempo ne fi tarde y come fe 
è fatto l'aumo palato > di modo che non ff poffino 
preparare quando fara bifogm , © cof reffi 
nel pericolo col danno , @ con la wergogna. 

Il qual tardare bà tanto à cuore che ha detto 
pin volte quefto diflordine haver canfato che l'anno 

pre- 


vi 


da lui non per che habbia in animo Anno 
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fajicarf da qualcuno de fii. Ma. per accre 
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prefente non ha potuto fare le provi 
po che ff ricercavano, & quando li leg geflimo la 
ifpof fatta dalla Serenita Voftra & gli diceffimo, 
non fi Jodisfacendo di effa Spa Maria, che elfen 
barato come fi habbia a far VImprefa U 
ente, @ come il futuro, fe potria poi con, 
re col tempo quale dovelfe ejfere Paxgumento propofto 
à li, fani fi fpetialmente tutti poi doiti dal fucces- 
fo dell anno prefente, ci vifpofé con dimoffratione di 
qualche vifentimento che faremo come l'ammo pale o 
che fi Jette quattro mel: a dichia poi f 
diede un mefe falo all’ effecutione , dovendof far tut- 
zo il contrario, cio € diliberare un mefe folo c 
darne poi all effecutione & preparatione quattro. 


i fue al tema 
i fue al tem 


are 


© 


poi prendeffimo licentia da lei, il che po- 
la terza cagione, Ci che q Ar 
neva alla perfona. fia, fi fente hormai "a 


e fatiche c. fpefe fatte nelle Guerre 
e, in Alemagna, in Africa yin Ital 
forfé cagione di ripofarfe voluntieri quat- 
tro à Cinque amm per rinforzari Cy accumilar |di- 
eno per che vedeva che il dar quelo 
temporal Nemico fa che in queflo mexzo hà piss oc- 
cafione d'offendere de liberar le Forze. Criffiane, 
€ Jpetialmente della Serenita Voftra, predendo e 
depredando , © deftruggendo à Inoghi Jui, & 2 
puo andar facenda, fe non pie potente almeno pin 
fortes e che lejfer veramente l'Imperatore mal [aun 
per ejferli fopraginnta cof. quefta agritudine di gotta 
€ di altre indifpofitiomi , potria fcorrendo cof far 
ogni hora men rliardo, e non faria poi atto 4 
far con la perfona aa tal Imprefa; & appreffo il 
Pontefice & il Principe Doria, che fono uecchi, po- 
triano mancare, & certo mancariano; di, modo che fi 
veflaria privi di due perfone di tanto momento 4 
quefia Imprefa, che maggior. perdita. nos fi patria 
dire. 

Pero defiderava hora quefta rifolutione per che 
non Ji mettelfe pin. tempo ne pir fe differifce Jf bella 
Spedittione. La quarta. ragione pad effere anco. gionta 
alle di fopra che vedendo egl che tanto tardava 
guelta rifpofta, e forfe tirata da qualche faspiti 
che quefta Republica non fia con Parinso moli fer- 
mo alla Lega s ma che ejendoli offerti. dal Turco 
partiti di Pace, effa habbia ad accettarlo, & lafci 
3 Confederati;, in che ci fignifico ejpreffamente l'ultima 
giorno, che gli parlammo a Villa Franca dove andam- 
mo per pisliar licenza da lui y ben che quefto diffe 


3 On- 


ne, 


7 


quella Jujpitione gl à fopragiunta poi la vifpofta. di 
Poltra Serenita della forte che es della quale effoy come 
dice ‚che fa che conclufione trarne e l'ha manifeftato 
prima il Pontefice quando gionfe il Corriere con effa , 
dell’ Armata tra Nizza ©: Savona che [montati am- 
bedui iz a nt ragionoreno longamente infieme, e 
fi come Sua Santita mi diffe quando gl communicalfi- 
mo gli anvifi dell fiir di Barbaroffa (venuti con tale 
vifpofta) la mattina che giongelfimo apprefo Genoua 
dove [montalimo in Terra fin che poi la fera entralfi- 
mo in Porto. Et pero Sua Santita fi effovth a far 
buon animo all’ Imperatore parlandol per levar via 
tale fofpitione doppo la manifelto anco ad uno de 
Cardinali noftri che ama, C con cui parla confidente- 
mente, il qual parlando pur di tale rifpofta & hones= 
tandola cfo Cardinale diffe di pin che da alcuni veni- 
wa affirmato che non folamente nello ftato in che ff 
#rovano le cof de Criftiani, ma fe anco egli faceffe 
Ja Pace col Re,la Signoria nen faria coftante nella Lega; 
anzi je le foffe offerta con qualche lonefto partito la 
Pace dal Turco, effa l'accettar nea rifpetto alcuno 
delle altri Confederati; & foggionfé ancora che altri 
bavevano openione che la Signoria havefe tardato a 
vifpondere Panno pallato, per dare a lui JF poco tempo 
Tom. IV. Part Il. 
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| fai, & ha impernate malte del! entrate 


di fare la parte fra, ch 
poi haveffe legitt 
la quale fi 
levarliela, doppo 
doli che la Sub 
ratamente quefta Lega, 


arlato com lui a 


lira ha couch 


ıfirmata [prezz. la I 
Turco & offerta; qu ando an 


Guerra col Re Cri ? 
mai cota 7 fict 
non mancar mai di fede nella Lega ct 
ben che con ferma fgerauza che dalli C 1 
mente non fé le debba mancare di quelli Joccorf che à 
lei fono di necejlario biforno. 

Et in vero y Sereni, 1720 Principe, à noi pare.c 
1 fofpitione ej darli occa 


"ente porre 


Ga bene 
fermar 
molti 


€ ds 


pedimenti alli bifogni, & defiderii c 
iapitàs in tale In 
dar for[à pit trattenuto 
ne à pericoli grandi in 


prefa, ma ancor 
rare i foc 
efente ci trovias 


mo. 

Havendo dichi: 
vere U Imperätore d tale Imprefa 
con la perfona fn propria ci le cagio juefto s i 
difeorrere anco poco del modo che puo havere di fa 
che forfe da molti fe defidera d'intenderlo, diro che à 
me pare, che fe bene nelle Guerre palate ha [pele as- 


€ CATICA= 
ti etiamdio à Regui G Stati fioi di tanti tributi: che 
poffono ejfere impoveriti & flanchi hormai di contribui. 
re; nondimeno e da credere che andando Su 

in perfina ad una Imprefa Criftiana, co z 
fanta, cofi defiderata da ognuno, non le debba mana 
care il modo ne del danaro ne delle genti che Phabbia- 
no a feguire, per che effa prima che vi andavias ci 
poi fe e andata à Vienna com tante Jorze fue propria 
appreffo Paltre fomminiftrateli dall Alemagna contra 
un Effercito. poten ‚imo: del Turco, palata in Africa 
con tanto potente Armata quanto ff ve elfe mai da Ci 
tiani in Mare, (P entrata in Francia con fi gr 
apparato, per Mare ej per Terra ‚di gente da piede & 
da Cavallo, (5 fémpre, arf queje da tutti che cli 
dovefe maucare il modo del di d 
b mai mancato, @ ba foffenuto ; e fi pe 
Joftenere la Guerra di Francia, che fe 
ma di danari non ji poteva fare, ne ff puto credere che 
quejto anco non gli habbig a mancare in tale Imprefa 


dove pone la perfana fia propria, la q 


¡se 


nde 


0; ne d 


lo pero gli 


d Jervitori (5 po- 
poli faoi non fólamiente fiato per ejer promti 2 [ommi- 
niftrare il danaro, ma ancora a fegrirlo que 
pruova, Oltra a cio fe bene ha impegnate molte dei 
entrate pagando quel 
non & pero che now gline reffino ancora d'impegnare , 
& obligare. Quefto e da credere che ad un tal bifo- 
gro Dimpegnaria tutte con Jperanza di vicuperare nom 
filo Pimpegnate , ma d'acquiflarne dell altre margio- 
ré appre[fo gli nuovi Stati con la vittoria. 

In fine fe ff verifica, come ho intefo per gli auvifi 
del Magnifico Adonfignor Pietro Mocenigo Orator. noftra 
à Sua Santita, che il Pontefice gli habbia hora conceffa 
la Cruciata, Ventrate delle vaca per tre anni, & 
la licenza e$ facolta di pote ode Be- 
nefitii; de quejte cofe tutte. effo 
anco il detto Oratore ferive ) pit di dui millioni di o- 
ro. Di genti poi effo ne havera, poi che ognuno Je 
che queje non li mancaranno in quel numero che vora. 
Si che per tal; cagioni mi pare che ff pofa Jperare che 
non gli habbia da mancare 1l modo di far tal Impre- 
fits flando in Tregua col Re Criftianiffimo, & me- 
glia Phavera fe contludera la Pace, la quale certo’ non 

Bb 2 e da 


PES 


CORR 


ita 


ato ag 


r4 mata B 


ca della ca; [d 


quee Febr 


mpo à bafh 


quello anno pe fente, ne an- 
1! 

nfiva, per la quale ha 
Galee fue cl 
le 


bora gre 4 
ora le 


vadano e ha 


FR 


o iA quie Eo 0i 
La feconda ci ha anto detto effere ftato 
quelo Convento di Nizza, al quale efjendo. voluto 
dal Poutefice, (5 dalla: Sere- 
gelofia che doveva havere per P 
Mi niffimo che era in Mar) 
o il Principe Doria 
7 Con Er Galee di Spagna. fin Ue. ritor 

wal Convento e[Jendo y oltra il creder [ho 
tardato tanto, ha convenuto anco 
tto Principe con P'Armata 
daria con eff fabito 


venire , Co iftato 
nita Vofira j 


mata. del Re a 


> 


del: dl 


t ue la millione 
? Li e, il qual pero t 
he foffe gionto in Barcellor 

Et fe ben 


ii potria fore dire ie almeno quefta par- 
te del? Armata che fi e ord hora che vada con 
eite [otto il govern 1 Si nor Dow Ferrante y 


Avanti 5 f£ puo rifpondere 
fü, per che ejjendo U Imperatore in 
Guerra col Re Criftianiffima che veniva 
Lanzichinech oltra tutte le altre 


vend Spel e 
"fid 


3 ouere Be Din 
la quale porel 
Ll [pitione 
jo" ejlere 
adore a 
fir ne 


volta ta 


ato anco differendo la 


Areva cof 


4 detta, cagione non gli | 


lcuno altro Capitano 
Governo di tutta, C 
offa. per fi- 
coji. tratto 


i giorno ah gior 
di Lu, o 
A tempo y 


tutte le provifi 


de € quefte fi erano vitare 
Panvenire pin gaglia 


per 


habbia 


| 
| 
| 


a 


endo [p 
240 [pe 


cipe Doria 


Vincip 


buon 


luogo sz la A 
di la 


Prii cipe, 


3vamo per 
lo, ci diffe di qualche bu 


Golfo (2 
ar o che quell’ À) mata [ua fi fermi & V3 intrat- 
tenghi fimo a. Primavera in Levante = come mi diffe 
il Pon tefice) in detto Luogo di Golfo fe fe ne prendeva 


alc; e dif per 
mente effo Imp (a 

volte con noi (Puna delle Gale) 
7 dellimo licenza. da lui à Genoma, fi come havemo 
Jeritto alla Sublimita Voftra) ne diffe che gli pareva 
che fi haveffero a cercar le forze gia dej 
offenfiva per la Gr d Fan 
valli ¢ 
ne accrefce[fero Xm. à À Cavalli 4m. 
alla Borgognona , ; 


Panuo 


mutates a tale 
i come di Ca- 
alli 
800. 


Fanti fe 

raté 
al fuller 
wi fuffera 


in tutto Y^ 6 fe 
gleria & 


M ruf i Cavalli p 
cof fe UC UIN iL námero delle A 
tanta gente a piede & à cavallo e 
tanti altri apparati aa Guerra C e[fo con Legui che 


P Arti- 


reparava in. Spagna , ndoli per to. Fe- 
ice a Me in dealin il mefe Ma 


Giante M. 
drittu 


ME 5 perf a 
a Coftantin opolis la qual Gitta ba i, 
lio me jd 


braga 


rad 


combattere à D 
ane ra i 


fo: eller 
Ra ejfere 


1 ritnopali, il 
del M 

che non. havendo a 9 

do il Paefe [uo tuttos à del? Europa ala 


di Criftiani , fi fo 1cceria di ea al tutto, 
dar, danno , & fe gli piglia- 
AVI che 
tto. Er p^ che di 
alla Se Poftra 
yecifere ancor. | 


biamo feritto « 
partico L 
memoria [ia c ja. 7 
per wom effere 


longo > Wa 
Seren 
per 
di foi con 
dere P 


quanto 


inten= 


Toro 


Con not 


ae 


1 tempo cj co) 
/ó y pron ie di ac- 
0 che potejfe mandare il Principe Doria, 
dell Armata Jia tanto che fappl ra alla tarde 
fata con 24 anaggiori forze y in che ci 124 
re moftrato com di atilfno 2 quefta 
Kepa blica alla qu diceva y con parole che par evano 
entirfi molto obligato & pero non offer 
frato il Pontefice 
ai nori. pre= 
enti & come Sua Sa ito, e atteftas 
lui non fi potria Vues difpofrtione migliore verfo 
quelto Eccellentiffi Dominio y ue quella che ha; 
| ale ha à à fua San- 
efla Imprefa 


to di mover]i 


il bifogno MS 


]udio 


volte y^ 


d A che ha fempre mof, 
il moffro che per il fo proprio intere(fe. 
bro fpetialmente quando a Genona pr 
za da ONE nel difeorfo che fece con not di 
fü nella quale cà pa lo del difegna fo, € 
fiti che ne RE da e[fo alla Republica nos- 
tra ajlai, ci impofe che dovelfimo rifer 
renita Foffra che effo fe fentiva per le cofe pafíate ha- 
verle obligatione che pero non era per mancare alli 
bifogni [moi fre alli prefenti che li parevano 
communi, c che agni Guerra, Tregua > à Pace che 
egli haveffe col Re Criftianilfimo faria fémpre umitis- 
o con lei dounque folfe. 
Et per che non rejtajlım qualche. fofpitione per 
Pabboccamento che fe naa doverfi fare ira lui 
ey il Re Criftianiffime, p do da AMarfilia ne dis- 
fe, fenza che n gente che il Re l'ha- 
veva invitato ad ef x offeren adof di andare nella Ga- 
lea fun folo, & che effo per non: dimoftrar pit diffi- 
denza del Re che il, R& habbia di lui, non haveva 
voluto ricu/ar tale invito & pero UVhaveva folamente 
accettato. per fa volmente abboccamento & 
per vedere à quefto modo di guadagnar con lui anco 
qualche cof a beneficio del? Ini 1 contra il Tur- 
blo ad entrar nella ha > à almeno 

uto 0 favore, 
one buona del Pontefice verfo 
a nofira. à me pare che non fi pote effe dir 
o che pii non foffe, per che coft pronto s 
& cof ardent te fi à dimoftrato fempre all inten 
& all ‘utile di 'effa Republica noftra , che 
non fr poiria y mon olamente dire , ma defide 
Impero che non fi e mai ragionato de pericoli & di 
Bifogmi noftri che mom fe bia yeduto commoverfs 
tutto, come fe fi ffero [lati de fisoi proprii. ch con 
dimoftratione e di infü inita carita A RE: di loro , 


ando € 


20H MmeHo pe 
dl che ci di 


deffimo li 


alla Se- 


vi ami 


inten: 


caldo 


€. 


nee ita Fora & di 
ogni cofa anita con lei. 

rte della Celfitudine voftra 
in perpertisa offer van 
ron Sa Santita, ne riceveva fo 


rava di non defiderar cofa 


He i " 


7/70 14 > 
al pitt Effo, quando gli habbiamo 
doma: 5 mom e mai mancato di 


olantieri per tutto quello 


preftarlo pronta; 
we doletf di cuore 


che bà potuto; di 


moftrando fe 


fe per qualche ragionevole fico rifpetto fee aftret- 
to an stamente tutto quella che fi do- 


a bumanità, & addu- 

per ee non fi porefe cof à pieno. 
ffro apertamente qu do concelfe alle 
Ducati 180m. integri del fol 
loli, pures che potejfe ginflamente te- 


ma 
cendo 4 
Il che 

Sublimita Vo) 
Clero > che } 


E T 
LN 


non folamente 
tid per bene, 


pote? 


a 
3 


Here per fe Duca 
tutti (come dice da) ig 
aitefia Rep: 


pe 


ale ef] 


gni. Nondimeno pm 


mita on T6 d cof ifta 


2 non e 
yj a lui fi appartenevano ci afpettavan 
cora com ogni altro modo ha cercato di 
/ col configlio € 
e venuta. Voces 
JA fempre 
^ delle cofe [e 5 con 
nuo p . 

4 dell Imperatore ha i^ 
0 i parti notre cercando di perfs 
io delle 


che com ogni 
delle c 


7. 
nofire co 


che per noi fi defiderava in benefi 
7 in Italia, c 


44 y 


come a rim 
Doria che b 
PX 


Con 0g! 


1 [eco in Levante, 
nte che dire pin non fi Pad 


diférittione 
? dolfé con P della rifpofta ma 
renita Poflra, che gli diffe Sua 
VUE I. fe effend. 
Spatio efpofto al pericolo. di 
havendo nelle mani di coftui 
Cittadini com fi groffe facolta 
nelle deliberationi fue p i j 
ogni occafione tutti quelli offitit che fi potevano defi 
yu Di for te che , Principe Serenil]io , non vedo che 
da un proprio noftro Cittadino che Sole nato & no- 
drito in quát propria fua Citta JE pote[ 
> me pi eb. AM ne zd D di. Ef 
prende 
{endo affertionatiffimo come era à queja Roy 
die per rifpetto delli maggiori foi i q 

re fono. [lati amorevolmente © honorevoluzen 
b dub da lei, & per la grandilfima be 
dimoftrata nuova fia Famigl 
numero de Nobili fu 
tione eee per Pob. 


tasti Gentil 
A Ar EEO y 


apre l'auttorita fr 
n D + , 
o al Patrimonio, per la cor 
efto . 
V nito y com tt 


firo Stato, col 


augumento di 4s 
Jar fem 


loci co; 


2 tutte l'obli 


re per nome {uo alla Serenit 
che tutta fa debba promets 
ogni tempo (5 in ogni occ. 
di tal promiffione ingannata 
E eterna Prin 
potato compr endere dalle pe 46 2 Sua 
non e firza qualche Jajpitione della Serenita Voffra, 
wae di fopra ancora ho detto effe 
la quale pero habi biamo cl 
animo fico quanto pit habbiamo potuto 
biamo fatto ancora con Plmperatore, p 
Jafpitione non efféret al propofito x fro (Jf come Vea 
vamente none) per che dubita 
quefto modo laftiati da (4 
pad ejfere che quefto ni 
tro pite trattenuto alli 
mo da ajpettar da loro. — Pero la Serenita Poflr 
avertendo qu. ffo p governara 
con la folit lenza, in quel moda che pin le 
parerä a ber 


fone che mai fi trot 


‚foccorfß che habbia- 


Q importi f 
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d e vernidtiaut 8 Wee 
mainten Kaufe b it Graf afr Tos 
genburg von den Sur ern/ aub de 
nen von Glarus an die Toggenburger 


sf 


befihehen/ aui den Sim 
ligiong et n/ Sabl/ Goaiftliche 
p Tt unb Pfrunden betreffen / yon 


mo He 


ben 
er er Orthen/ Qiu / Luz gern; pope 


RE Glarus ubgangen. Su Wwyl nf 
Donftag tad Sant Marga erben 
aa. mo Gbriffi 1538. [ Pièce 
tirée d'une Information 7 Droit pré- 
fentée à l'Empereur de la part du Prin- 
ce Abbé de St. Gall en 1710. fous le 
Titre de Rettung ber Ehren und 
Resten des Sürftfiben Stiffts St. 
Gallen aux Preuves pag. 73.] 


C'eft-à-dire; 


Sentence vendue par les quatre Lonables Cantons de 

ZURICH, Lucerne, Surrz, & Gra- 
1s, por Îlation de la vente du Comté 
Togenbourg faire Pan 1530 par les deux Lon- 
tons de LURICH & de GLarıs, 
s dre mime Comte, & par laquelle auff 
la Religion & fur les Fiefs Eccle- 
terminé. A Wyl le Fendi apres 
rguerites 1538.] 


r bifj hienach genandte von Züri / Hans 
blibad) / AleLandtvogt im "furgom / und 
b/ fanbtoogt um Xynthal : von Luz 
auricins von Mettenwyl/ Spital 
gt ste Sargans : von Siné] 
t quo Windig : und von Glaz 
te Sandt-Animan/ und Sacob 
serdenberg / alí unferer Serven 


ancifer 10 
itlrid) € 


btig it nachbenempter Handlung ver= 
fbunb Fund A mit 
T/ bic eran bi ennenbe: Dent fte) ein lang= 
und widervyl (tg ealten Jat esis en dem 


ge 


n 1 Deane und Capittel ue ef wir 
Gallen / Sanet 23enebicte Où 
fibumb gelegen / Das ohne alle 
juo Kom AA an ement/ und cis 
1 fanératt amd See fanbtlüt ber 
wg am andern Teyle/ als um den 
obe Sandthit der Sraffiihaftt Y inge 
1 Zaren hievor/ im dem harefeligen gic 
ms alfs / dafz unfer Gnediger Here von 
[mer Gnaden Conv Dene was vermeinen / 
Toggenburger den Kauff ze mite machen/ imb 
anfrefftig achten amd ftbefen / site denfelbigen Kauf 


Sant 
bafs bie 


Brief binufy geben fülten/ und fie € fili Gnad wre 
derumb in deren alte Befitgung und Eigenthumb (nach 
S5 anbtfeibeng) infpezen amd fomen Iaffat : Dar- 


ber Die Biedetivben fanbtlüt ber Gra 
1 gefegt und vermeint/ bafi ff by follichem 
han en Soft vocent bliben und baby Toten? gefchiempt 
den/ vermbg Sve inhabenden Kauff und By fer: 
Derhalben bierum oft und mengmal ¿uo tagen und fimmft / 
sol ( úbe und Arbeit/ mit Spb und OXertrá- 
/ amd mengerley darin amfolendet gehandelt : 
quo Tetft unfer Herren und Obern an beden Teylen 
Dept und finden) bafi fy bewilliget/ mochmaln ein 
fui ben Tag ¿uo leiften ; nd wir obgenante Katteg 
Anwelt/ us Veveldh unferer Herren und Obern emanntan 
gétlichen Tag, ber juo hinlegung diefes Zivyfpalts gen 


fo vit 


| ald fojmüfen mob / ber fol von einer. Obrigteit mic 


OMATIQUE 


Wyl in das Thurgdw/ uff Mitfafien hievos ve 
gefekt / aud) befuoch£/ und fi ¿uo bederfy 
Artickel/ damaln uff hinder fid) bringen ge 
und vereinet hand, 

Mamlich und zum erften : Dafí der 
genburger üt vergangenen Sparen ge 
bofft/ unfevem Gnediger sagten tom. € 
finer Gnaden Got 
vernicht fin foll : tnb 
genburg Srieff/ und all 
von ben fünf nU fampt fin 
Kau] gugefant / unfero em Getriwerr ti 
pee) theen Sandthiter von Wits / 
eben/ md umferen Gnedigen 
S ihren mer 1 
zung und unb die ht ij 
Bee gung mó 

Zum andern/ antreffe 


4 ben Sau 


diger Here von Sant Salen Die 

Grofffeha frt Hagenburg by bem Aetiekel/ ben fy mit 112 
fern lieben. Eydguoffen von Schwytz/ ihren € ten / 
in ihr beber ‚feiden be EUR gents lid) beliben Laffen. (fi 


Fürfilichen 6 
dem one Schaden 

Diainigeluttet ; 5 ift 33 
follen amd wollen ge ae achen oe u wir ie in unfere 
and in Rilehhdrinen Bette € werind üt einer alb mer) 
bie ben alten/ waren Ebrifier 1/ ungezwpfelten glau= 
ben nit verleugnet hetten alb ob etlid) Perfonen wetinb/ 
die ben mien Glauben angenommen und miberum batz 
von ffan/und den alten Glauben/als nentlidh die Heilgen fiber 
ea ie pun der $ if / und all ander 
imb ufrichten and annehmen 
Sal das "i ba8 Mew wol macht and f ire 
lob und gewalt haben: 11d fo Perfonen y rind / wi tig ober 
viel / bie Predicanten / das Gti) Wort guverfinder 
begerend / fo fottend fp die auch mögen hans dn verhindert 
mengelichs : ttnb ob cin Predicant ald Mefe efter ^ ei 
ner deff andern Glauben in feiner fere. fehel It/ fiib: 


T funft menglié= 
ber U F 


barum gefitafft werden + tmb fOltend bie Dfruor ate 
Gitter na MargÉzal und geftalt dern Gitten amb G 
fern / mit denen Petefierenr und Predicanten geteilt 10 
ben : 1d auo quos und BUS de Predicanten unb Mefsz 
Priefian/ das man bie b befierbafs erhalten mog / fo "fortes 
deren Pfruonden-Gutter mig verthan. werden Derhalb 
fat man denen / fo man vormader Rechnung than) jc 

batum Rechnung gen/ und diefelbigen follend by 
Pfliehten fechen / das ntitgit verthan werde $ 
imb ob fie das mit f Buon / alebat fort imb m v m afe? 
Gnediger Herr von. Sant Gallen) als ein Oberhe LA mit 
Reche Snfehung thuon / baf; nüt vertfan 
was Sanbrguot verthan ift / fot wieder 
den / darin follent bie T 
Gallen behulffen und be traten | 
imb mit Recht : Und foll das beftan bis‘ an ein 
Concilium » ober big uff ein R 
fafeba fft. 


en / betreffend bie Oauptfait / forechen wir + 
len BEC bafi ein Here von Sant Gal 
it / nnb defi ¢ fiorbr An / ben 2 
arguo geben folten/ ufi denen G richten / i fh 
iler / à Die otte 1 erfenne by ihren Enden / ee 
" v fal. wert fog : und was diefelben erFennen und fpre- 
den / ba foll cin Hore fid) des dryken Pfenni bentigen 
und die ameet Tel uf; Gnaden des Abaeft "n E 
laffen. 

Zum vyerdten + Als die Land 
Toggenburg thufene guldt uff cenempto 
ihnen id fi 


een Mal 


Le Giravefbaft 
Kauff geb or / unb 
x aff bund t ufiligend / unb begert / bafi unfer 
Gnediger Hure von St. Gallen/ fy barum entrichte : ¿us 
dem / als dotes ver meine / der vorgemadht anflan foo 
in Évefften bliben Si uf Bartholomei/ ob gleich fie fon 
difeen amiemen vourbent : Himvider unfer nur Here 
von Sant Gallen meint/ fo der 
follent alsdann die T enbuteger 
imb Dulben/ ar 
anfiand 
fibaffter fi 
zeige/ fige uff bebe 
Lic) / bte Toggenburger erfi 


(inen Gab 
sen / UND vor 


ferm gnedigen 
vorgemacht anfi 
lomeus:Zag/ b 


und der 
. Bartho= 
furer unfer 
quee 


im Axwo 
b L 


ANNO 
1538. 


DJUX DIRAOND DES 


gnediger Here von St, Gallen den Toggenburgern um die 
fünffhundert guldi múbic fehuldig fin : Hin wederom Die 
Toggenburger Haren von St. Gallen mb die abgangnen 
Keftantz niit zuo anthivutten nod) aud). zuerfetzen fou 
dig (in. 

Zum fünften foll auch unfer Gnediger ; 
Gallen bie Gütter / fo one gunfi/ wuffen und willen finer 
Súrfilide Gnaden/ ober ber Ampéliten/ verkauft find/ 


gewalt ban die zuolöfen/ wenn amd guo welcher git das in | 
: Uber die Giuter/ fo uff ette 


vont Gant Gallen die aberlöfen/ on mengtlide Abfin. 
Hb bann eflich Perfonen möchten darbringen burdy Brier 
imb Sigel) oder burd) Biderwhit/ bafy die guter von ime 
ferm gnedigen Seren von Gant Gallen / oder dern Grader 
Antlüt/ vereinet und verfauffé werind/ daby fot und 
laffént wirg alsdan bliben. 


Zum fed) 
Gatlen und finer Gnaden Convent bie Biderwbena 
Toggenburg / hinwider bie Toggenburger unfern Gnedigen 
Herren von Sant Gallen und finer Fürftlichen Gnaden 
Convent / jeder Teyl den andern by (imer. Herlickeit/ Fry= 
beiten/ Recht und Gerechtickeiten/ alt Harfomen/ 1t 
bar/ Brie Sygelen/ iirfeilfer/ Sprüch und Be 
ragen wie jeder Teyl die ingehept (ufferhalb difes Berz 
d) beliben Laffen / one wytter Sntrag und 
iub follend all Brieff/ Sprüc und Der- 
evegten Saufs halber ufgeriche und jpg 
epllen hinus gegeben 


am die vir Orit denen Biderwb- 
ft Toggenburg / vergangnen Kriegs 
gefehriben/ bafi fi fid) mit unfeen gethriiwen Lieben Eyd 
ffen von wy befridint / fo follend bie Toggenbur= 
„ieh im feieden geftbloffen fin und by demfelbigen bliben/ 
gen unferen getbriven. Gpbtgnoffan von den übrig 
en/ on cinigen Abbruch und Mtangel / wie tm 
guoffen von Schwyg mit ihnen den abgeredt und bi 
fen band. 3 

tnd für das Letft/ fo fol! mm. hiemit alter Qwytracht/ 
Nid/ Hafe und aller Amvil suo bederfye uffgehepe/ bu 
tod und abfin/ und hiemit unfer Gnediger Sete von Gant 
Gatten und finer Fürfil. Gnaden Convent gegen Togge 
Burgen dawider die Toggenburger gegen unferm gnediz 
gen Serra und finer Gnaden vent amb dif, Spam 
gentzlich betragen / verfont unb vereint. fin, 

Und fo wir obgenandten Schiedbotten foltid) Artickelund 
Mittel von unferen Gnedigen en von Gant Gallen 
amd fier Fürftlichen Gnaden Convent erftlich angenoriten / 
und jeg hievor Letfigehapter Sarvedyning ¿uo Baden / die 
foin. fanbtlüt uf; der Goragffbafft Toggenbitrg die auch 
angenommen und zuogefagt / verfiendiget find/ babenb wir 
quo ttéund all and iegliche infimders fin eigen Snfigel an 
eff) (deren gwen glitch huttende gemacht und iederm 
r geben) gehenft/ bod) uf allen und atten unz 


lof 


difen Bri 


<eyl et 
fern Erben one Schaden. 

Wir Abt Oiethelmus/ Dechant und Convent vylge- 
nempts Goébuf Gant Gallen/ befennend und £hund of 
fentlich an bifem Brieff verjadun bafi wir um Frid; Gun/ 
Kuw und Einigkeyt willen dife oberzelten Mittel und 
Gfielten Artickel angenommen / und die gegen unferen Leben 
und Biderwben fanbtlüten der Gravefihafft Toggenburg / 
wol und vedlich halten wollen + Def guo merer. ficherheit / 
fo haben wir Diechelmus afer Aptlid)/ und wir D 
chant und Convent unfer gemeinen Convents Snfiegel} 
an gehentt / doch ufferhalb def} Bertrags allen ur 
Grybeiten / Rechtzund E citen/ alt QavEommen / 
VBrieff und Sigel on allen Schaden. 

Und wir ber Sanbérat und gemein Landelit bidgenanter 
Geavefhaffe Toggenburg/ betennen aud) offenelid mit 
difem Brief / die obergeblten Artiekul amd aftelten Mittel 
gegen mnferem Gnedigen $ 
Fürftliche Gnade 
augefegt fert 
soi mit beden Sendern Schwytz und Glarus babent: def 
glidjen unfere Candt-Redyte / Lands-Eybde/ SrpbeitezsBrieff 
und Sigel/ Bid / Gewonheiten/ alt Harkommen und 
unfere Rechte, 
Habend wir aud) unfers 
nad gehenkt. Geben uff Donfiag nad) Gant Margre- 
then Tag/ als manzahlt von unfers Heben Herren Sefu 


onvent/ teilig und flee zu Daltat/ 


Chrifti Gepurt thufnt fünffhundere / denffig und acht | 


Save, 


vier | 


etr von Sant | 


"| Brafen zu Helier als Liber 


fien, fo foll unfer Gnediger Her von Sant 
ecu | 


erren von Sant Gallen und fie | 


vorbehalten das Kandt-Kecht / fo | 


Of guo waren md flatten Urfund/ fo | 
à gemeinen Sands Sufigel letft Dies | 


GENS 


CXXIX. 


|  Bitchof au Minffer/ Y 

3 Serrn/ 
und andre ber Grafen Wanaten bee 
floes /des Sunbalté: Dag die Graf 
fafeWaldeck in swen Sheil abgefondert 
Voerbe/ beren eriter denen ten eriten El 
teften Bridero / nebutid) Balrat/1mb 
Otten/ ber ¿lente Theil aber den 
Simgern brep Brüdern verbleiben / 
nebft auch denen Simacen brepen von 
den Eltften given Brüdern Sabrlid 
| flinfibundert Gilder / wweile | bero 
Srauen Mutter Dorgengab und Wit- 
thumb anderen Zeil baftet/eríegt wer- 
ben follen. Gefhehenam Freytag Elifa- 
beth Mimo 1528. [Lunic, Gute 
fees Meidis- Archiv. Part. Special. 
Continuat. IL 9fótbeifumg VI 9fbfat 
XXV, pag. 360.] i 


Ceft-à-dire, 


Accord “Hereditaire conclu , par l'intervention de 
Francois Evéque de Aufer, Purrip re 
grave de Heffe c antres Parens. du core pas 
„entre les Cortes de Waldeck WALRAD; 
Orron, PHILIPPE, JEAN & FRAN- 
riant que le Comté de Waldeck | fera 

portions, dont la premiere appar= 
O'TTON; 


partagé en da 


^A aux 


T el 
Iüe de Sie, Elifabeth 1538. 


RSI" Franciscus von Gottes Gna 
C amd beffatigter zu Münfter und Of 
miniftrator zu Diynden/ Y 


bobine Grafe zu Walde 


) 


S^ 


qu Dulingenberg / verwandter 
Theyl/ befennen an 
bobene/ unfer freundlicher Heber Bruder / Oben 
treuer und Better) Herr Philips Grafe qu Walder der 
Elter/ mit Sehwadhheit feines £cibes beladen/ alfo bafi 
er feinen Sachen nicht mele vorfteben fan / imm ffen wie 
| bifiber gefibeben ift/ berobalben wir bedacht babar bieftg 
verganglich geben / dafs alle Denfthen fterblid) feyn/ und 
bafi ex fünff Söhne, nebmlidi Walraten/ wid Otten von 
ber erflen Gemahl/ Philipfen/ Solar und Hrangen / 
und ein Fraulein Catharina genandt/ mit der andern Gee 
mall / fo nod) im geben (t/ velmlich mit ber bobgebobr= 
nen Súeftin/ aue 2 nen/ geboren von Eleve/ Graz 
fin gu Waldeck hat/ fo et bann mit Tode verfallen foltc/ 
Dag in Willen Gottes fichet/ dafs gwifehen gemelten Soh- 
nen und Kindern merklich Serungen enefiehen möchten/und 
derowegen ¿ue Derhüttunge folder Strimgen / und damit 

Die 


ANNO 
1538. 
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Die gedachten Brüder, und Sefchwifter algdann in fo viel 
mehr and befer Freundfchafft und Einigkeit leben md 
ten gütliche Handlung ywifchen ihnen flirgenommen / und 
Nachdeme die Eltiften Söhne Walvate und Otto gemeinet/ 
baf; fic in frafft einer Exbeymung der Graffbafft Bor: 
thetl haben/ und aber die Mutter fampt den júngfien vor= | 
gewend/ folche Erbeynung nicht volfzogen/ noch von uns 
£and-Srafe Philipfen confirmitet were aud; foldjen Ber 
fiand nicht haben möcht, bargu baf fie die Mutter dure 
Weyland Graf Philipfen den Eltern zu 98albet/ Stadt 
baltern ber Grafefthafft Navensbureéy und icütgemelbten 
Grafe Philipfeny nu zur Zeit ben Eltern/ ihren framdz | 
lichen lieben Gemahl foleher geftalt und 9Xafs in die Grafz 
fibafft QBalbecé gebracht/ auch ihrer {eb in ihren Qid- 
Dumbe verfubrieben und gelobt were) bafi ihre Kinder an 
der Grafefihaffe/ fanben amd feuten erben folten/ dero- 
wegen wir bedacht / daft folcher Handel, fo er in das 
Recht Fommen foll/ difputirlich und füreitig würde fep y 
und fo dann ausfindig würde/ bafi die Erb>Eynunge den 
Derftand oder die Wirkung nicht haben wiirde/ alg die 
eltifien Söhne gemeint, fondern die naturliche Exbfehafft 
oder Lefte Abredung Krafft haben/ fo wurden die Ießten 
dre) Sohne/ dvey Stam-Theil haben müfen / amd die 
erften, niche mehr bann gwen / und, demmad zu Sine und 
Gemüche gegogen/ bafi gemelte Söhne alle von einem Baz 
ter geboren u. von ¿weyen Mittern/ welche ieglich einen 
ehrlichen Brautfchat in bifs Land bracht hat/ die aud) zu 
Mug angelegt feyn/ bargu als wir durch beyde Theil glaub- 
lic) berichtet feyny daf des gemeldten Batters Grafe Ph 
Tipfen des Eltern/ bey Zeiten feiner Gefunbbeit / Will 
imb Meynumg gewefen fey/ bafi feine Söhne ihme feinen 
Theil der Grafefchafft in qoe) Theil eheilen folten/ aud) 
dapgelb alfo zu thun bey feiner Gefundheit amterfianden 
bat/ wiewohl ex durch feine Svandbeit verhindert / folcheg 
niche vollenbracht hat / zu bem / bafy wir aud) wabrhaffe 
tig befunden haben / daf vormals bey Grafe Otten feeliz 
gen Zeiten/ und deffelbigen Datern/ bie Graffhafft in 
drey Theil gerheilt gewefen/ und dafs aus angezeigten Utz 
fachen/ Sanden und Leuten nichts miferd/ auch nit chrliz 
chers / und beffers gemacht mige werden / dann bafi folche 
Grafe Philipfen des Eltern Theil der Graffhafft in jmey 
Theil getbeilt fole werden/ und demnach fo der 2(tmáditi- 
$t GH über gemelten Grafe Philipfen den Eltern wurde 
gepieten/ und iue von diefen Sammerthal fordern/ fo 
follen die Elteften beyde Söhne) nehmen und baben / die 
Schlofze Waldeck Balb /nehmlich des Eltern Theyl Stblofs 
und bt Sfenbergt und Eylhaufen/ mit aller Snnz und 
Bugehorung/ wie die nadhgemeld fpecificivet fon/ gun 
Waldeck gehört Affoldern/ Cleiner/ IBehelen / Konigsz 
Hagen/ Baine/ was Waidectife it) Niddern Werte 
Balb, Forenhagen/ die Zölle in felben Ampte/ alle Ge 
holge bafelbft/ zu Ampe und Dörfern gehorigy ein Dible 
and eine Wiefe/ zum Freyenhagen / Sachfenhaufen/ Graz 
fen Philipfen/ des Eltern Theil / Gafenberg /dergleichen 
Sitawmburgt/ dergleichen zu dem Eyfenberg foll. gehören) 
die frepe Grafffhafft Dudinghaufen, Niedern-Schlever / 
Epye / Hildershaufen / Obernfehledee / ReffeenEhaufen / 
Defelt/ <itmenthaufri/ Nhene/ Aulderickhaufen / Wel- 
daricthaufen/ Bomkhaufen/ Nieder ttn / Bildingen / 
das verpfand ift/ Schwalenfeld/ Rathler/ Herduneéhauz 
fen/ Stornbruch/ Dtteler / Kürfpel Ermelroda / die Wale 
beifde Gerechtigkeit/ Sweinsburg/ Adore / Kenegen / 
Geverntshaufns Gubet/ Benthaufen/ Fledjtorp/ Le 
yet; Lengefeld / Helmfeheid/ Dicdernengen / Nordenbeck/ 
was verpfand ift/ bie gemelte zu Dorp Stern / Soddel- 
Heim das verpfáub ift/ Berndorf alle Waldey zum 2tmb- 
te und Dorffeen bifgher gehört haben: 

zum Schloß; Eylhaufen fot gehoren die Drpe/ bey der 
VBrireéen zwifchen Ndorp und Eplhanten an/ bis an den 
Furth. beneden Brubad) / da man himiber seucht von Koz 
den nad) Helmithaufen /mit dem Teichen/ Waldt Sdnyd= 
den/ Sagemitlen und aller Bugehort / der Heffen- Bald 
von dem Fubrivege/ ber von 1tdorp nahe SundalnoEhaus 
fen gebety bis zu Elhufen/ 1mb an das Ampe gu Rode / 
Hemperinkhaufen/ Helniethaufen) Nigendory / Solergrumb / 
mb was Fifche-Waffer und andere Gerechtigkeit / zu fole 
chen Ampren bisher gehort haben / und fonft mit aller Que 
gehornng; So follen Grafen Philipfen/ Grafe Johann / 
und Grafe Franze/ wiewohl derfelbigen drey feynd / nz 
men/ mb haben/ nadgemeldt Schlof imb Städt: 
nehmlich £andau/ Mengericthaufen) Wetterlords und Raz 
den / gue Sandan gehorer/ (uterffén/ Jem was fie zu 
Eringen haben/ etliche Gefall. zu Byferbeck/ ausgefdeiden 
was ju Avoldeffen gehört / Engelbrechfgen/ etliche Gefitte 
von Gafierneldey Bueldevinthaufer/ Meynerethaufen das 


verpfand iff / Obern und Oiedern Waroldern/ fo buta 


pfánd feyn/ Ofterhanfen, Elderufgufen/ Brunfen/ amd 
Was weiter ans foldem Amype verpfand were bie. Gchölge 
in Amptey Fifcherey amd Teiche/ erliche Lendever zum 
Ditlenberge/ das halbe They! zum Srygenhagen/ an ber 
Stadt) usgefehieden/ was hierinn gen IBaldec zuhören 


b 
fpecificirt ift/ als nebmlid die Dhible/ und eine MWiefe/ 


thut drey Zud Zum Schlofs und Stadt Menz 
gerinkhufen/ gebovt bie Geholg/ fo bisher Dafelbft hin gez 
hort haben/ amd der Hefzewaldt von dem Fahewege any 
Der von Wdory gehet / iiber den Creus-Weg/ fo von Eya 
lufen Éompt/ auf das allerfivack(t zu Underholghufen ver) 


Wetterburg 
gehort Dory 


hufeny alle halb, und was fonfen von alters dahin gee 
braucht ift worden/ dag gegen Weehfel Grafe Philips ber 


fen Philipfen des Eltern Theyl an Corbadh /auch den Hof 
fand/ was in folehen Hof ges 
bort/ Stem Exbfihafft an den verpfánbten 3ehenden das 
felbft/ unb zu Berndorff/und das verpfánbet Ootff Gods 
bdebeim dagegen follen die jüngfien bre) haben Grafen 
Philipfen beg Eltern Theyl ander Stadt niedern Bil 
dungen) mit ben verpfandten und ganghafftigen Gefäl- 
len uf foldyer Stadt, und was umb diefelbige Stadt Nies 
der Wildungen mehr zu des Eltern Theil verpfander werey 
aber Die Bolle zu Corbach und Wildungen). aud) die Bete 
zu Corbad) / su Grafe Philipfen des Eltern Theil/fott ieati- 
ther henl halb haben/dieEltetienGobne halbyunddie jüngften 
Söhne halb / ber Grund qu Aftinghufen und ihres Baters 
S beil/an erfoertfiba fft guStter/bleiberbeydenTheilen zu loferr 
¿uftandig/ als Sie das beerbet feon/ alte {ben der Graz 
fefehaffe su Waldeck bleiben unvertheile/ und in gemein zu 
verliehen/ wie es herfommen ift/ fo fie aber beunfieleny 
foll es mit denfelbigen gehalten werden / zu iedes Theyls 
Gerechtigkeit) alfo dafs die Elteften Sohn ein They! / und 
bie jüngften bue auch ein Theil nehmen/ alle Klöfter 
und Bergwerk ihrem Vater zuftändig/ bleiben unvertheylt/ 
Darneben fo ift Élávlid) abgeredt/dafz dieGebritder /nach Eta 
Fandnüfz unfer Cand-Gr f Philipfen unter fid Etb-Eini- 
gunge zu freundlicher Einigkeit und Wefen / zu Rettung 
und Soulf ihrer felbft/ und der Graffefchafft Sand und seus 
ten madsen follen/ und dafs cines 1eglichen Underthanen/ 
von Städten und Gerichten) Sanden umb Seuten / ben az 
deren und feinen Imderthanen/ follen bel ffen befehligen und 
befehirmen / und darzu folgen nad) ihrem. beften Bermos 
gau/ tib alfo hy Sandfchaffte fammethafft/ als ein Stan 
Guth inhaben/ auch barneben Bertrage aufrichten follen. 
Und nachdem etliche Schlofs / Gericht, Rerfpel/ Dorfree 
und Gither/ uf obgemeldten Theilen/ von andern anges 
forochen werden. 7 fo follen bepbe Theilen diefelbigen at 
gleid)/ uf ibren Roften darlegen/ und aventuer verantwors 
ten/ vertreten. befchugen/ und befchirmen/ und ob daran 
etwas mit Redhte/ ober im Giiltigheit/ abgebrochen ober 
ubergeben wiirde/ was bag were/ das foll thme der an» 
ber Theil zu feinen gebiühelichen Antheil helffen erftatten / 
vergnügen und vergleichen / als bas billig und recht iff. 
Ferner ift abgerebt umd verwilliget / bafi wie wohl die obz 
gemeldte fiinff Brüder in diefer Grafefharft ihres Bate 
ters Theyl/ als qu einen schen / unfer Sand-Grafen Phie 
lipfen/ Frivftenthumbs gleiche Erben weren/ und fo ifr 
einer filiebe / deffelbigen Thenl uf bie uberigen nad) ben 
Hauptern fiele / fo follen bod) finfütter die obgenandte 
ge Theil von diefen Theil ber Grafffhafft/ fo Grafe 
Philips ber Elter verlaffen wirde/ untheilbar feyn/ und 
aud) alfo fürter unvercheyle befeffen werden/ und welcher 
Bruder fiirbe/ fof defelbigen They! nicht in die Häupter 
gerheilet werden/ fonberm uf feinen Bruder oder Brrider / 
die vom Batter und Mutter feine Brüder feyn/ und wan 
alfo ein Stamm ausfhirbe/ fo fol deffelbigen Theyl fürs 
ter an den andern Stam/ als den nechften Agnaten / fala 
len / und fürter (frac gehalten werden daft in ieglichen 
folchen Theil nicht mehe/ bann ein regierender Here und 
Erbe fey/ welchen ber Batter bargu erweblet/ ober bie 
Brüder fid unter ihnen felbff vergleichen’ oder fo das 
nicht gefhehe/ ein Sand-Graffe zu Heffen / als oe 

ens 


Anno 
1538. 


Anno Dust; ur Be 


1538. 


DU ::D'RONET 


ndfehafft eviveblet) und fol 
cr n/ in ber Graffbafft 
then VabrzKenthen/ oder Geld verfehen 
werden/ bie Tange jenen der Fall bie bfehaffe oder 
Zugang wieder fompe/ und zu jHirbt/ als den Agnaten 
in difen £chen / und fotfen fold) ihr schen dee Graffhafft/ 
wie von Alter her/ empfangen werden. Nachdem auch 
u Anna/ mit denen GSehlofern unb 


len die anderen $ 
mit etlichen 


die gemeldte $ 
Städten/ Sandau/ Mengerinthufen/ inb Wetterburgé 
iby Sebenlang verwiddumpe/ und vermorgengabet ift / laut 
i Perfehreibing/ und aber folder unb 
Gabe/ allein in ber júngiien € bu Theil 
hres Ojatterg Abfterben feym/ fo (ff abgeredt und 
verthadingt/ dafy die Eltefien beyde Gebruder /ibren Brit 
Dern / den jungfien von ihe halb Theil des Widdumbs/ 
¡tattung gebiihret/ alle und cines ieden Sas 
hier fotlen / funffhundert Gatloen/ Balb 
Gold, und das ander halb Thaler/ oder fo man dienicht 
en mag / was dann tederzeit biefelbigen gu iedem Theil 
/ balp zu Walpern/ und halb zu ©. Martins Tag/ 
bafi Begablung ben jümgfien. Gebriidern inve 
erf. gen möchte’ fo follen deffen die Ele 
tider/ Walrate unb Otto gnugfame Derfiche- 
un nad) Abrierben des Baters mit guten Brirgen/ 
$ barfür einfegen/ damit fic/ alldieweil bie 
Morgen-Gabe wärer/ habendig feyn mb 
ge/ und ob die über barinn fperrig würben/ follen 
wir (anb = Graf Philips/ fie des zu weifen haben / und 
dargegen füllen die jungfte Gebrüder geftatten / dafí thr 
Mutter bem Widdumb/ *ynbalt ihrer Wivdunds- Ber= 
febreibunge befigen und gebrauchen mag. 

Diewe#! aud) das Anl den umb brep taufent Giz 


den ver‘ ft/ fo follen die Elteften Gebrüder das halbe 
Theil des Dfand-Scillings nad) Abfterben ihres Batters 


von fund an wieder erfiatten/ damit man folches Tofen 
môge/ ingleichen folt es bermieberim gefdiehen fo fich en 
funde/ dafz die gen Dorffer Wffolder und Melen ver- 
Trieben / und die Shubimg folder Dörfer in diefen Anz 
foblage angeföhlagen weren / und dieweil bieobgemelten beyz 
De gefeßten Theil ber Sandfcharfe in der Eyl erfundiger/und 
erforfchee feyn/ was fle tragen/ was iegliches tubing 
ey / fo follen die An e der fechs DBerovdneten/ neh 
Tid) Adrian von Zerzen/ Semanas von Wollmerinthaus 
fn/ Reinhard von Dalwit/ Heintih Sanetmamy Cune 
Had Cortherwers und Sohannes Harken/ wohl uffgehas 
ben / und verfiegelt werden) fi) daraus zu richten. 

imb barnad) bepbe Theil green verftandige / vedliche 
Mann darzu geben/ welche nod) einmahl alte Cinfom- 
en affer obgemeldten Ampt amd Guthan/ auggefiheiz 
den Bau/ Sage und Fifcherey/ befichtigen/ aeundlich ur 
Zimdigen und verzeichnen, was ein iegliches an Ginfome 
amen / aud) an verpfandten Güthern oder Binfgert hat / unb 
fo fib befindet/ bafi in bem einen Theil Das ander am ber 
Nusunge/ oder verpfándren Guichen sbertragt/ bas, fol 
dem andern erftatter werden / Damit beyde getheilten (aba 
far, an der Nußunge einander gleich möchten fepn / 
imb ob fie die Partheyen des unter ihnen niche einig werz 
den möchten/ fo follen wit ber Land-Grafe unb der von 
Miinfier fambelid) und fonderlid) barum zu entfeheiden / 
Macht haben/ imb des gang machtig feyn/ ale Erbs 
Bricffe/ und Regifter zu diefen Grafe Philipfen Theyt 
gehorig/ folfen an einen gemabrfam Ove gelegt. werden / 
Pargu ein iedex They! Schlüffel haben / alfo bafi tein Sheil 
ohn das andere darzur Fommen moge/ bod) bafi ieglicent 
Theil davon 2(bfdrift/ fo er bero begebrt/ gelaffen werz 
de/ fib darnad) zu richten mit feinen. Gütheen/ es füllen 
and) die gemelten Gebrüder famentlid) ihre unverhenraz 
ehende/ imnünbige Schwefter Fraulein Gatfarinen/ fo 
fie zu ihrem bequamen Alter Fompt / nad Gewonbeit und 
Soertommen ber Grafffhafft/ ausfegen amd beftatten) und 
fic) darinn nichts verhindern laffén/ ob fid) auch sutetige / 
baf ein They! aus feiner fanbfibafft von Schlöffen / $902 
fen; Dorffern/ oder fonft etwas verfeñen wolt/ das fol 
er dem andern zuvor anbiethen/ unb vergönnen su fatiffen/ 
mit Borbehale des Wiederfauffs/ und ob dann etwas 
verfetger wiirde) fo möchte der ander Theil folhes als der 
nahefie Exbe/ aleid)mobt lofen. ALS auch wie Land-Graf 
Philips qu Heffen/ aus befondern Gnaden/ wnferem Pez 
ter / Graf Philipfen ban jüngfien/ Grafe Dhilipfen des 
Eltern Sohn) das Haufz Aroldefjen/ mit ben Dörfern 
Helfen’ Schmelinehaufen/ dem Hoff Hovlar/ und dem 
Hoff zu Kornefen / bie Gerechtigkeit su Dorpede/ dic 
Kirche und alle Gerehtigteit qu Witmar/ und dann mit 
feiner Sz und Zugehörungen/ gen Aroldeffen aehötig / 
gnadiglid)  gegeben/ und ¿ugeftale haben devowegen fib 
Sserung erhalten haben / bafs die Elteften verment/batan 

Tom IV. Parr. IL 


bie gemelten © 
Syorlat; and Horn 
und nit gen Arolde Alter geb 
«uf in bier Sytutbfibarung/ bte dr 
mer/ dann das halbe They! y 
giver Gebetider / brep wohlget 
decks Cyfenberg und Eylhauf 
Keevligkeit/ Sagt und Fifchereyer 
baben/ fo haben wie folche Anfprache_ ab 
rede und mit guten Wiffen/ und Willen / 
vertragen alfo dafz Grafe Philips fol fold) Sauf, A 
beffen mit den Dorffern vorgenanbt/ unb aller Bugel 
tung / wie bag fein Batter ieht inne hat / ams anb 
Philipfen) wiederum auftragen / unb wir ber Land-Graf 
folds Qauf, ben obgemelten fünff Gebvitdern/ und ihren 
ManngzSeibes-Kehens-Erben / zu rechten fariptl t 
ben/ und want die drey jungfie Gebrüber ohne 
feibszteens-Grben verflorben/.fo fol fol Kauf f 


bat fien 
aufs / als Walz 


auf Grafen Walvaten und Grafen Diten/ und il 
Diann-£eibe-£eh eben / und fol alfo damit bie Ge- 


rechtrgkeit/ fo bie Grafefthaffe Walder! vormahls an 
roldeffen gehabe/ abgettellt feya/ amd füvter Sunhale die 
fer Sebnfibafft und diefer Abrede gehalten werden /was f 
aud) aug oder Aber diefem Olertrage irrig oder Di 
fland zwifchen beyden Partheyen begeben würde, bie f 

dj fonderlidy 
der thy volt 


Hard Grafe ju Solms, Here zu Münzen 
fips Grafe zu Waldecé dev Sünger/ mit v 
und Willen dicfer OXertrag aufgerichter worden 
denfelbigen alfo für ehrlich mé / und quet. angel 
haben Wir Land-Geafe Philips aus erzehlte 

foldyen Betrag, als <cheneSpere umb orb 
aud) alfo für guet angefehen/ und den rati N 
Frafftiget / darzufo haben die Mutter uf ihre Frauliche 
Ehre zugefage / und die vier Gebrüdere Malrate) Dtto/ 
Philips und Sohann/ welche uber ihre viersehen Sabe 
feyn/ denfelbigen Bertrag gefobt und gefivooren/ und fo 
ihr Bruder Franz vierzehen Sabe alt wivd/ foll er bene 
felbigen dergleichen geloben und fehtweren/ des zu tbefunb/ 
fo haben wir obgemeldte Thadings > Fürften und Grafen 
unfer Sinfiegel an diefen Brieff gehangen, Datum & Ac- 
tum am Sreytag nach Elifabeth/ Anno millefimo ‚quin- 
gentelimo, tricefimo octavo. 


Urfad 


Kid) 


FRANCISCUS manu propria 


Uf Bewilligung unfers gnábigat Seven 
von Seffen/ 


Soham Feige, Cantsler, 
Sobann Walter) D. 


Anna Torhter zu Cleff/ Gr. qu Waldeck. 
Walvad Grafe zu Waldeck, 

Otto Grafe zu Waldeck. 

Philips Grafe zu Waldeck. 

Sobann Grafe zu Waldeck, 
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Déclaration de l'Empereur CHARLES V. que le 
Traité de Tréve fait à Nice fe 
pour une ferme (5 alfarce Paix , & que lui e 
FRANgOIS I, Roi 4e France demenreront 
vrais Amis , leurs ues durant, encore que leurs 
diferents ne foient pasunidez. «A Toléde , le premier 
Février (1) 1538, [FREDER. LEONARD, 
Tom. II. pag. 417. d'où l'on a tiré cette Piè- 
ces qui fe trouve auffi dans les foires de 
Guirr, Rızıer, Tom. I. pag. 365.] 


tena cb obférué 


(1) La date de cette Pièce a été accommodée à la Frangoife. Ik 
faut lire 1559. Les Efpagnols n'ont jamais commencé leur année à 
Pâques, [D ua] 


APRES 


1538. 
1. Fevr. 


EsPAGNE 
ET 
Franck. 


par nous 


& au 


‚ fur oe qu i 
i par > touchant 
en ladite réponfe, & qu'il sy conforme en 
ii touche; qui nous eft tres-grand & fingu- 
Nous, r Oo al 
avons à VO 


tot 


erver 


in- 


au en m onfe, avons icelle fait ici 
ferer felon fa f eur, comme s'enfuit 
i > raport du Sieur de Peloux, 
urs de Tarbe & de Briflac, 
le 


Turc ; & auf quant 
tabliffement di X 
leurs deux Majeftez, & leurs Succet 
deux ; & l'égard, que le Roi 
à la perfonne de Sa Majefté, les tant 

affe&tueux, & cordiaux propos que 
en a tenu, & les dellusdits ont dit de 

Majelté Imperiale, n'en fauroit affez 
edit Sieur Roi; bien l'affüre ledit Sieur Em- 
ri| y. correfpondra fincerement du tout en 
au bout. 
€ lesdits Sicurs de Tarbes & de Briffac 
mieux’faire entendre à fa Roiale Majefté ce 
raifonné suru, & paffé fur ladite entre- 
le plaifir que ledit Sieur Empereur a eú d'en- 
s-prudent & bon avis dudit Sieur Roi, & 


ce c 
pourroni 


reur leur a declaré, & ce qui eft pafle dés le com- 
ncement jusques à ici touchant ladite entreprife , & 


nt d'icelle; & l'acceptation de l'aide que tant 
it ledit Sieur Roi offre; & encore ce qu'il 
ffüre comme meilleur Frere & vrai Amis 
tection de l'Imperatrice, Meffieurs fes Enfans, 
mes & Pais de Sa Majefte, en cas que ladite 
rife le faffe; il a femblé le mieux à Sadite Ma- 
Imperiale, sen remettre ausdits Sieurs de Tarbe 
Briffac, pour non pouvoir fi bien expliquer, & 
rop prolixe écriture , le tout , & eft une obli- 
e ledit Sieur Empereur en a & reconnoit 
ur Roi. 
quant à ce que ledit Sieur Roi Tres-Chretien a 
= bonne la réponfe faite au Sieur de l'Ordre ‚tou- 
e Mari 


es & 


& de 


ge mis en avant de la part de la Reine 
5 d'entre Monfieur le Prince des Es- 
adame (1) Marie, fa fille, & que dés 
t, atendant que Monditfieur le Prince foit 
t, pour confumer ledit Mariage. les feu- 
¿llene d'une pare & d'autre, de ne traiter al- 
urs > pour ledit Sieur Prince, 
Dame, ledit Sieur Empereur a: promi: 
on honneur en prefence desdits. Sieurs de 
c, que ainfi s’obfervera de fon có- 
Et lur fuffira, que ledit Sieur Roi 
femblable en prefénce de l'Ambas- 
Msjfté, „telidant en Cour de France: 


Brif 


Sadite 
KO1I ne 
ent , “il fe fe 
Mari e Monfieur d'Orléans, Sadite 

omet fur fa foi & fon honneur, de traiter 
entre Monditlieur d’Orleans, & la Señora 
3 fille aînée de Sa Ma- 
de la feconde Fille du Roi des Romains, du- 
te Majefté fe fait fort, & que le Mariage avec 
l'autre desdit lles lat qu'il fera lors avifé 
deux Majeftez mieux convenir pour e 
2 Parties, 5 'acomplira & effed quand el 
it en ce requis. qui fe en méme année: 
adite ^ té dilpofe: a Duché 
» GARE pal on 

age, tellement que ledit Sieur Roi en de 
ontent; auquel ledit Sieur Empereur prie autant 


emer peut, confir entierement , 
ny a faute iidant lors les diférends qui reíteroi 
n s Sieurs Empereur & Roi 


> Fille 
la deman 

Fille de 
raifon, q 


Portugal 


lippe 11 


ti 


de Bil flac « 
jeftez 
ce que 


ans fut faite, qi 


meur 
es difére 


leurs vies vrais At i 
tre leursdites d ne fe puffer 
que Sadite Maj loüa; aprouva, & promit 
toto s'ainfi entendu & le veut obferver entier 
pleinement, & fincerement, du tout en tout fn tou- 
tes chofes de ce monde, fans jamais bailler oc 
audit Sieur Roi d'en faire autrement; comme aufi il 
fe confie entierement du x ciproque de la part dudit 
Sieur Roi, fuivant la confirmation; que continuelle- 
ment il en a fait, & les vertueux & bons propos plus 
P fraternels qu'il en tient : pour correfpondre aus- 
quels, ledit Sieur Empereur le veut encore tres-e 
{ément afleurer qu'il entend ‚que ce foit 4 toüjours une 
méme chofe d'eux deux fans tien faire ni traiter, tant 
aux affaires generaux de la Chretienté , que particulie- 
rement avec qui que foit; & que toutes chofes fe 
faflent avec commune parti se  Majefté 
voulant procurer l'honneur; 
Roi, & de Meffieurs fes Enfans, Eri leur dommage 
comme des fiens propres, & que les Amis de l'un le 
foient de l'autre, & non autrement. Et afin quil fo 
plus certain, que la Treve de dix ans; 
nu d'icelle, foit tenu & obfervé pour bonne 
Paix, ledir Sieur pereur eft tres-content , 
sétende à la defenfion dés Roiaur 
deux Majeftez, fuivant que Jesdits Sie 
Briffac Pont mis Etauffi à 
urs dés 
entendu, & où il feroit requis, y 
ne & tout le furplus. Et en perfiftant à ladite répon- 
fe, un plus grande feureté & aprobation de la pleine 
i ance dicelle, d'abondant, ainfi le ju- 


> ores 
Aajeftez 


= SE 
verité fadite 
Aiguemortes ain 
emploier On= 


rons & Promettons fur nôtre foi & honneur par le 
prefent it figné de nôtre main ayec nôtre contre- 
{cel y Au lieu de Tolede le premier de Fe- 

Signé, CHARLES, Et ee WE 


armes dudit Sieur E 
VE 


Er au defous, fignés Bas 
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fien gs Xbeitt 
CHI M S por 
Witcher 


19.Avril. 


Anno 
1539. 


D:U DIRIOATIT DES 


1539. [Horrreper, Utfaden 
des Æeutlhen Krivgs/ Tom. I. Lib. I. 
Cap. XXXII pag. 120. Lunie 
Tentiches 9Aeíd) - Archiv. Part, Spe- 
cial. Abtheilung I. pag. 785. in Sup- 
plem. d’où Pon a tiré cette Pièce. | 


C'eft-à-dire ; 


Traité entre CHARLES V. Empereur, G FER- 
DINAND I, Roi des Romains d'une part, & les 
Princes@ Etats de la Confeffion d Auc s- 
BOURG d’amire part, tonchant la Tréve reli- 
gienfe de quinze Mois, G la vraye interprétation 
de UV Accord de Nuremberg. Fait a Francfort 
fur le Mein, par l'entremile de Lo v 15, Ekötenr 
Palatin, c de Joachim Elcétear de Brande- 
bourg, le 19. Auril 1539» 


On 6Ottes Gnaden/ wir £ubwig / Pfalh-Gra ffe 
be) Xhein/ Hergog in $3apern/ und wir von 
denfelbigen Gnaden GOtes/ Soadím Marge 
graff zu Brandenburg / zu Stetin/ Pommern / 

der Caffiben/ Wenden/ und in Seblefien/ zu Groffen / 
Herhog/ Burggraffe qu Nüenberg/ und Furs zu Rugen/ 
des 9. Kom. Reichs ErksTruchfe / und Erg-Cammerer/ 
bepbe Churfürften / bekennen und thun Fund offentlid) mit 
diefem S3rieff / al$ aus dan Nürnbergifchen Fried-Stand/ 
der hiebevor ber mindern Sabl/ im 32. Jahr aufgertehtec 
worden/ cin Mifzverftand fúrgevallen/ und der Aller 
Hurebleudtighy Girofgmadtigft Fürft und Her) Dur 
Carl/ Romifilee Kaifer/ zu, allen Zeiten Miehrer des 
id8/ in Germanien/ gu Hifpanien/ beyder Sicilien / 
Serufalem / Qungern / Dalmatien / Croatien / Konig/ 


Ertz tjog zu Defterreich/ zu Burgumdi/ Brabandt/ 
Graffe zu Habfpurg / Flandern und Tivol/ 2c. Anfer ale 


lergnadigfler Here) aus befondern Kaiferl, väterlichen milz 
den Gnaden und Guten / auf fteunblid) und unterthanig 
Fürbitt der Romifehen Königl, Maj. infers gnadigften 
Heer / und unfer jetzgemeldten Churfurfiens als ber itn» 
tabänbler/ in gnadighter Erwegung diefer befehwerlichen / 
forgfaltigen und befiimmerlichen Lauffer / unb hochfter que 
fibenber Noth / des heiligen Reichs teutfcher Nation / unb 
der gantzen Chriftenheit/ damit etal der gants nad)= 
tbeilig Zwifpalt unferer heiligen Religion in Chriftlihe Eis 
migfeit und Dergleichung gebracht/ das forgfaltig Mifze 
trauen wifihen den Standen des heiligen Reichs abgethan/ 
fib, Fried/ Kuhe und Einigkeit im demfelben gepflantzt/ 
dem graufamen Feind der Chriftenheit dem Even / bes 
Havrlicher/ tapferer /umb ernftlicher MWiderftand gelepfiet / 
und alfo einmahl/ beyde die Gewiffen/ und aud) das ez 
Tend Chriftlich Blut / in welches der tyrannifch Feindlanz 
ge Beit her ohne einig erfprieglichen Widerftand graufam 
lid gewüttet/ evvettet/ u. fonderlich/ damit man zu einem 
Ehriftlichen/ freundlichen Sefpred) der Religion halben dez 
fio fliglicher fommen moge/ Bewittigt und zugelaffen/ bafi 
Diefer Tag aübie angefetzt/ und butd) ung auf siamliche 
Mitel mb Weg gehandelt wurde / aud) derhalben den 
bohwirdigen Fürften/ Haren, Sohannfen/erwählten Erts- 
Bifchoffen zu funden/ poftulirten zu Coftantz / imb Bir 
{hoff git Kofkhilten/ {einer Kayferlichen Majeftit Ora- 
torn General in teutfehen Sanden/ mit vollfommen Ge- 
walt/ und die Römifche &onigl, Majeft, die nachbefehrie- 
bene feiner Ronigl. Maj. verordnete Kathe und. Commis- 
farien gefihiekt. 

af; wir deinnach durch umfer fleifjig und ernftlich Anz 
terhandlung abgeredt / befehloffen us verabfehiedet haben/ 
in maffen / wie hernad) folget: 1 

Zum erfen fo will bie SXomifbe Kayferliche Majeftat 
zu Aufhebung folches Mifjtraueng/ und damit man zu 
obgemeldeam Cheiftlichem Gefpräch deffo füglicher fommen 
moge/ atid aus Kayferlicher Mildigkeit denen / die bet 
Augfpurgifen Confefion und derfelbigen Religion jetzt 
verwandt feynd/ ein Friedt und Anftandt funffachen Moz 
nat fang nad) dato dis Bricff3 / prima Maji nedfi&tnffz 
tig angufaben geben und briefflich verficheen/ alfo / bafi 
die etatgemelbten/ fo ber Augfpurgifihen Confefiton und 
Herfelbigen Religion jetzt verwandt fepnb/ in mifer Zeit 
jetzt beffimpts Anfiands/ von niemands der Religion hal 
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ben überzogen / vergwaltiget / Befriegt/ oder einige andere 
befehwerliche Practicéen wider dicfelben fürgenommen wete 
den follen, 

Sum andern fo foU niches deftoweniger bet obgemelbt 
Friedt-Stande zu Mienberg gemadt/ desgleichen das 
liche Mandat zu Regenfpurg ausgangen/ bie Beit des 
vorgefehriebenen jestgemadten Anfiandts in feiner Sub- 
ftanz bey Krafften und Würden ohnverlegt bleiben, 11d 
Wo in derfelben Zeit des Anftands / bie DVergleichung der 
KeligionsSad) (da BOE vor ftp) nicht erfolgte; nod) 
endlich befehloffen wirde/ fo foll doch nichts defto minder 
derfelbig Ditienbergife) Grid Stand und obgenamt Nez 
genfpuraifh Mandat nad) Ausgang der Zeit bes Anfiandts 
gegen benen/ die dee Augfourgifehen Confefgion und ders 
felbigen Religion verwandt fepn / nicht aufgcbebt / fondern 
big zu nechftem Keichg-Tag ober gemeiner Reichs = 
famwnlung / nad) Laut fines Budhfiabens wehren, Sm 
Fall aber bof; in mittler Zeit / ehe der Anfland fic) endet 
cin Reidhs-Tag fürgenonimen wrirde/fo fol bod) ber Nürnz 
bergifibe Fri ande/ und, Regenfpurgifeh Mandat obe 
genannt Dadurch nicht aufechoben/ fondern bis auf den 
nethfifolgenden Neichs-Tag oder Seide OXerfainlung/ fo 
nad) Ausgang diefes Anftandg gehalten wird / in lauf 
deffelbigen Fried-Stands/ wie vorberiihet/ beftehen und 
bleiben / and mit fampt biefem Anftandt publicirt were 
den, 

Es follen auch alle wider fie fürgenommene Procefs in 
den allyie übergebnen Sachen durch die Kayferl. Maj. aus 
fonder Gnaden und umb Friedens willen/ in Kayferl. 
Cammers und andern Gerichten / dergleichen deren von 
Minden At / in mittler Zeit gedachts Anftands/ tmb des 
werenden Mirnbergifehen Friedt-Standts/ wie oben dar= 
von Meldung gefchehen ift/ wurelich fufpendirt/ und in 
dergleichen Sachen wider fie nicht procediret werden, 

imb ob darüber jemands von dem obgefehriebenen Theylz 
die der Augfpurgifchen Confefgion und derfelben Religion 
je&t verwandt feyn / in Zeit obgemeldts Anflandts ımd 
Pienbergifchen Friedfiandts / bemelter Gadyn halben? 
weiter mit gerichtlichen Proceffen fürgenommen/ wid bes 
fehwert würde; So follen diefelben Procefs, laute der 
Claufulen Decreti irritantis, in der Mirnbergifehen Kon. 
Grieds-Berfidherung verleibt/ jest alsdann/ und bann als 
Jeát/ caflirt und vernichtige feyn/ auch durch die Kayferl, 
Maj. uf Anfuchung und Begeren ber befehwe 
they / fonderlic) caffirt und vernichtigt werden. 

Es foll audy wider bíe/ fo ber Augfpurgifihen Confef 
¿ion und derfelbigen Religion je verwandt feyn/ gencin= 
Lic) und fonderlid) in mitler Zeit gedachts Anftandts/ und 
Des werenden Mürnbergifchen Friedtflandes/ (wie obendaz 
von Meldung gefebepen ifi) die Exception ihrer Keligion 
und Glaubens halben/ dafz fie darumb im Kechten niche 
gebraucht noch zugelaffen 5 fonbern ihnen unangefehen dere 
felben Exception, das Recht geffattet werden, 
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Soierentgegen follen que) die vielgemeldten/ fo der Auge 
fhurgiftben Eonfefion und derfelbigen Neligion jest vers 
wende feyn/ mitler Zeit dis Anfiandrs der Religion hale 
ben niemands tberziehen/ überwältigen/ tiberfriegen) oz 
der einige andere befchwerliche Practicken wider jemands / 
was Standes ober Wefens er wäre) fürnemen/ noc) aud; 
in Zeit dis Anftands ber funffjehen Monaten von neuen 
jemands in ijr Bimdnús beruffen unb annehmen/ bod 
alfo / bafy aud) mitler Zeit deffelben Anflandts ber (ugs 
fpurgifchen Gonfeffion und berfelbigen Religion halben nie 
manbts befehivert werde; Go will aud) die Kaif. Maj. 
aus fondern Gnaden und mb Friedens willen/ bey dem 
andern Then! verfihaffen Laffen/ dafz auch in Zeit dis Anz 
ftandts niemand in ihr 23inbutifs genommen werde, 

Es follen auch die offegemeldeen der Augfpurgifchen Cone 
fefsion / und derfelbigen Religion jetzt verwandte Grande 
in Zeit diefes Anflands ber funffehen Monaten die Geift- 
lidben/ wo bie wohnen/ inzoder aufferhalb Landes der 
gifs; Gúlten/ Xenth und liegenden Gürher/ fo fie noch 
unter Handen/ und bisher eingenommen haben / nicht entz 
fetzen/ mod; entwöhren. y 

Zum dritteny dieweil wohl nit verhoffentlich ift/ dafein 
beftändiger und endlicher Gried/ Rube der Gewiffen /sieb/ 
Grambfthafft und vrehtfhaffeng Dertrauen im. heiligen 
Reich erlangt werden moge/ es fey dann Gach/ bafi in 
der Religion als ber redten auptfaden/ ein gue 
Ehriftlich und endliche Dergleichung gemacht werde; So 
Hat ber vorgemeldt Kayferl. Orator bemilliget/ bafi die 
Kavferl. Majeftát einen Tag ungefehrlich auf primo Au- 
gufti nechftfunftig gen Nürnberg ausfchreiben / dafelbft 
follen die Stande der Romifehen Kirchen anhangig / und 
die Stand ber Augfpurgifehen Confeffion und derfelbigen 
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Religion v 
Ob ji w: 
Daf, die E 


erandt / beber Th 
n/ bu ied) iie e 


cil durch fid felbft/ oder 
fften erfibemen, Doch / 
frommne/ richtige / 
= imb Ehrliebende/ nicht 
f f aud, 


Standen) vor 
ande oder if 


Diger 
eg groffen unb Fleinen 4 
igen / und der pui 


Hy und BAR dn a Chr qtbane 
delt / und nachmabis die $ 
Standen und Botfhafften a 
tind wiewohl wir die 
terhandler/ ber Sa au gue/ für uns fiber Die 
dahin gerogen/ bof zu ber Ag Rayferl, Maj. 
und Gefatien fichen foit / der Papi liebe ligteit zu ver 
find jigen / ob fie wo de denfelligen Tag befuchen laffen2o 
ber Augfpurgifihen fsion und berz 
D xum aubte/ au dafí fit ben 


da eligion hal: 
ten nod; erfennen/ baner Pro 
teftation zu wider/ nid) Fu pd bci hen wollen / 


th / fe 
Tung und Unferrede/ a 
0 mogen auch bey 


f diefelben Der 
gleichung mi 


was alfo einträchtiglich mit gut 


en beyber Theil / oder ihren 


faffien / oder 
her Kanferlicher 


e Loft 
fot an Die abia E 
und deren Dieyuung dati ¢ > fp bie 
aud) alfo bewilfiget / but + Diaj. 
torn, wie cr fid) erbosten bat/ in Évafft eines 4 abene 
den Gewalts/ im Damen Kom Kayf fert, Sy 

en : Ober aber die Stándt von "boyben Theilen mb 
gen/ (ob fie wollen) die Romif) Kayferl. Dajeft, untere 
ehaniglich erfuchen / ide Dergläihung/ burd) Nittel ciz 
Rei in ander gebubrliche ivege hierzu 
citen/ zu publiciren / 


dienflich, und noth Ü 
amd davob zu halten. 

Auch fol jedes They! fein Kriegs-Yewerbung abftellen / 
amb wo jemands argwöhnig gemacht /foll darumb befehiet 
befchrichen und norhdurffeiglich gehort werden. nd f b 
barüber jeder) ohne fold) grindlidy wa hrhafftige Verkün- 
bing enthalten /. bod) notbbürfftiger 

jegemipefe unvergret ffentlich. 

Auffee diefer md fonfi in andern, Sachen follen fi Katz 
fü / Konig/ € burfurfien/ à rien und andere Stand des 
in jeder in Prog oha des a dem $ 


Aus b die OM 3 ifiand follen oii sefloffen feyn alle Wis 
berzXauffer und uncheiftliche Seeten und Roten) fo b art 
‘Ang Ton feflion, umb derfelben 

fi Id oder unter ber one 
diefelben follen auch von feinem Thei 


Ten uM die Stand ber Aıtgfpurgie 
e gion vermanbt zu der 
Ibigen T den ae 


Namen Rom, dite, Mai 


bre AA 2 


bnet/ darzu die t ber Augfpurs jf 
tlbigen Religion = Berwandte thre SSottfd 
verorbnam imb fin | oem dur UE 
wegen/ wie die 
Hagen un 


en iy zu “Teifien ge 
5 alfo durch die 
fete E Stand durch bem 
1 Theil in bem für DD à und > Gut angefebe W ino 
beftbloffen. wird / dem fol durch die der Y waifchen 
Confeflion und derfelbigen Keligion z Berwe imbte/ neben 


en. 
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und mit andern Standen des Neidis / gelebt werden / amb 
fol! biemit alien Standen / fo ber Kugfpurgifche n Confes- 
tion und derfelben Xeligion bermanbt/ und hie perfó) bit 
lich in diefer Handlung gewefen/ obgemelbter 9) taffen fol 
zu befuchen ober zu befehieh Lang Secunda fen. 

wo bann zu Zeit diefes Y ex toramaifdy 
Feind der ned ARMEN Yotirbt / "oder wolte/ dafs bam 
Die DC 


yeljfen und lepften folten, 
fie dura elgemel 
interhénolo zwifchen Kayferl. 
Kon. S Drajeft, Scommitiarie 
Augfpur ben Cont 
jet ibt feyn y bis an bie sean s 
lich fir den einen da ber 2(ugfourge 
felbe n: [hy erwarte be ei Jittie Ra as Ox | ám à ana 
: Dafí der Ditimbergi- 
fj. M 
/ fo der Aug j 
felbigen x: gion (jeft ) verimanbt fe 
Reich 4 ober gemeiner Xe 
oar nad laut feines Bubiiabens wareny olg 
elbig ben Nürnberg Stand / inb ob. 
Saifétl, Mandat einziehen) und verangerny nit ct 
n/ f unvertucét in feinem S3udftaben baben/ 


4 FA 
ferl, Orator und die Komsl. Commifia- 


/ aud 


eu 


sang big 2 
one dior 


auslaffn 
b 


Aia ab abgeredt/ $ 
und zu halten bewilligt z 
fondern bewegliche trjade n bie 
ajert. babin/ dafz ihr Majeft. mit 
cgenbiimbritifs anderft/ bann wie herr 
ol at En fi Ru/ ober bie Erweiterung ber 
jc ien, aud) die/ fo ber Y 
Religion jest vel 
ten nicht haben 
| beider Seiten mit 
bem fiit 
ler dem Kaifer! 

bafi ex umb 
wider den Tureen hierdie ó 
nicht verbindert / bewilligt haty bafi biefer 2 
Rom. Kayferl. Mais suigefthiett werben foit fidi dart 
ber ihres Enron Willens und EE NÉS gu entf) lieffan,. 
Und fo Shr $ RapferT. Majefiat fich bewilligt / gnábigft zu 
verfchaffen/ dafs die an gezogene befchwerliche Mort de 
gemelbte Articéels Perängerumg be8 9 Eten bee gi fée § Fried 
flandes ausge laf n/ inb in Diefes Anftandes der "s 
Monat/ niemands üt die Nürnbergifehe Dimdmifgenoms 
men werd / fo foll es dann in allen uticécln fitads bey 
dem obgefchriebenen E "ib bleiben / und derfelbe von 
allen Therlen feftighids gehalten und vollzogen werden, 

Und zu Erlangung folder Refolution von Käyferl, Maz 
jeff. follen 6. Monat die nechfien von bem erfien Tag 
nechftfommends Monats Maji. genommen/ dtefe Sad 
burd) uns / die Interh, adler ber Kaiferl, Rue mit bez 
fim Fleif infi terben/ darin der Rayferl. Maj. Orar e 
fic) feiner Fürderung aud) erbotten bat/ und ur mittler 3; 
ber fede Monat nadj/ fünffüig ber obgefdhriebenen De 
fúbicde dis < edftands in alten Pın teen und etic Eel nud 
infonderheit dafz in benfec 8 
nüfj ermeitert/ von allen Theilen gefivacks und 
gehalten werde, 
Ind ar aber 


Eis 


Qu den ne is 


chitabens / 
bleiben, 


TTeg ‚Sen 
fer t/ Hs 


hy 
aye 
Marge 


gu 
jebale und 
graff qu Meiffen/ und jen agdeburg/ und 
wir Philips / Land-Geaff zu Neffen / Graff zu d 
bU It/: qu Dh P nba und Nidda / wn 
Da T 
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Quran) Städt und Stände) unfrer, Augfpuraiftien aervefer ete, de A 694. it bet x 
Anno Qr and f afpur sti gewefert ete. de Anno.1694, itt bey: Axxo 
h Deeds: derfelben E e-Oermanbte: bez 4 8 T DN YYM 
Confeffion , und bafélben Eynigungs-Berwandten / be lagen fub Num. XXXIX. Apud Lv 1539. 


NIG, in Grundvefte Guropeifiber 
auff fir de ft N aL: eo Part. I 

; Rif : 1 2 IL pag. 8 
altergnadigften Herren Orator und Commif n/ frafft = zn oo ‚bag t 800 
unferer habenden Gewalt) im Namen Kayferl, und Koz ad duum 2¢ ches Reichs 
nigl, Majeft. unferer affergnabigffen Server » Und w Part: Special. Continuat. II 
die jet gemeldten Ebuefineften and Fürften / Gra ffat/ Herz fung V. nter bun e 


t. Kafe 


ren/ Stade und Stand ber Muglourgifher Confellion $ 4 
und derfelbigen Religion Einigun eranbten/ fo eiz but 9. Pag. 875.] 


gener Derfon althie erfehienen feind/ fur uns feloft/ und 
an fat ber abwefenden Fúrfica/ Graffer/ Herren und 
Sait derfelben Botfharften und Gefandeen / im Namen C'eft-à-dire, 
ihrer Herren und Obern bey unfern Fürftlichen und guten 


Ætcuen/ das alles / voie obffdet/ zu halten/ darwider 
mit zu tun / nod) fdaffen gethan werden, Alles uns Tiánsaction entre PABBESSE & PABBAYE de 
sefabelich. ; ER A Quedlinbourg dane part 5; HEN & 1 Duc de Se 
tinb des zu tirant fo haben wir Kayferl, und Ronigl, Paire part » €& la Ville- de QUEDLIN- 


Majeft, Orator und Commiflarien/ auch wir bie beyde ee cm = IRRE, 
Ehurfiefen/ Pfalé und Brandenburg /. bic Unterhänds HOUR GE ie EA dei a eb. 
Tee / und wit Sobanns Fried 2 zu Saben cordent C tre nt de leurs Droits y Prevent. x 
und Gburfürft/ doch bafy wir hiermit . Majes e Jüjet des Dimes du Vin, de In 
fiat ben Titel eines Nomifehen S f bewilligt nod) Furisdittion fimple hors de la Ville de Quedlin- 
el mbt babe fo i bey den Cadawifiher n Pour: e» We rf 5 Amen 

pir jen eor ETAT lta FR ZUR E CR je GR 

y T tlennent, (7 ait trotpeme aenicr 


Land-Graff zu Kef 
und bann/ wir Bü 
Grancéfurth/ unfere Syn) 


fat Casenelnbogen/ ett. 
meifter amd Kath der Stadt 

gel daran (bun enden, Geges 
ben und gefehehen gu Granckfurth am Mayr / auff Gamb- 
flag ben 19. des Ptonats Aprilis; nad) Chrifk unfers 
Tieben KERNN Geburt) saufend/ finffhundert / rcife 
aig/ neum Sabe, 


geois pour fe ri 
Jortie de Pais € Fait à Qued 
di apres la St. Laurens 1539» 


On Got Gnaden/ Wir Heinrich zu Cadfar 


Cr: se eie ‘ 
1 e 3 £anbzGiraff in Thivingen/ D af qu spteifsert 
> DAMES | 2¢, Bor uns imb unfe à 
CXXXIL fennen/ nachdem und als fib 3 


$ 
funb und bez 
u ber Ebrz 
iúrdigert/ und ORoblgebol) imfewer befondere lie 
de . $i Srembin/ Grau Anna / frenen weltlichen Starts 
Ds Sonfititation Ravers Carozi V. Duedlinburg f ebobrne Graffin qu Stollberg / 
beg 


Ir 4 ACE -— an emem/ Hnfer Er ogten Dafelbft am andern/ und 
Me 0 e» 35 guien denen bent Kath md "Gemeine br Sabe « bittet 
Het Boge stt Braunfihiwerg Lüneburg ma und € 
Deinci imb Wilhelm Gebriidera | Grid] der 2Scinebenden 
aufgerichter Erb- Vertrags. Geben een averages um Au 
Toledo ben I2, Sun 1539: gebanet werden gefallen wwinde/ wen diefelb 
sehnen gedachten B zuffandig, 
Gerichte halber im Felde auf 
Sefiendor ff. 
Sum halber/ fo in der Stadt von 
d i denem Fallen / fo m bit Erb: ete geboren/ auch vor 
Confirmation de l'Union E ereditaire palfée en 1535. | wegen Ungehorfanngéfatlen. 
entre les deux Freres HEnR1 c? GUILLAU- Sum vierbten/ von wegen QuIffe tiber Tiegende 
me Das de Brunsw uncbourg 3 faite par fibenbe Gute in ber Stadt mb des Quif-Gelèes 
3 X davon gefeller, 
PErmpereur CHARLES V. à Tolede le xa. anios 
Guin 1539. [ Voyez-l ci-devant fous lc 16. Infra: $ 
Novembre 1535] waffen foltey an QW 
und Ordnung Fa 
Sum fechften/ v tlegung 
CXXXIII. fecha + ts be D bie Einwohner in Weflendorfi 
etlicher maffén zu Neuerung wrter ft e 
unt ficbenden "unb lebten/ vo 
CA = (do o bie Abhatifin gu Drredlinburg von den D 
rg Acie. Verttag wilden der Frauen Mebtiffen | DONIS wl, wis pM 
AN N A und bent etit Cuebtinbiutg brechen bey Leben und uf Befehl des Kod bob 
att cinent/"Doréog HEINRICH gj | fiend Soevtogen gn AT Maec vblidben. Liebert 
adio ver] Tc By b Gwatters Toblicher Gedach ent 2 
Sadfen am andern/ und der Slade | rere we or ie ooh ar 
Duedlinburg am dritten Theil / wo- | Seem niricien Genjfen imb 3 
durch fie fib wegen Der Stritfigkerten von Da QM qu ¿be 
: - Ser OReimherae / per (rfe | Dior von Offe bender Rechten Doctor: 1 
in Spuncto ber ASSET / der Erb dufuit fo Gs. € bie Quit als Galli des 3 
gerichte halber aufferhalb Quedlinburg/ tinbaité 
ber dahingehörenden VBuffer/ des bon | eines Bertrages dm Es, €. v 3 botfalleie 


e» 


C'eft-à-dire ; 


Quedlinburg verorbnet/ entfehieden und ve 
fiegele/ aber a 
(wo Méta " 5 piba: der Derhinderung burd) 1tmfere Freundin die Abbatifin / 
den Dirgert au gebenden Dritten bifsanhero unverfiegelt geblicben/ bafi wir devowegen Durch 
Dfermings beni Abzug etc. WOVQICE | runfer Tieben getrenen Melchior von ibleben/ Chrifioph 
det. Geben Qucblinbuira den Done | von Ebeleben/ 3mtmam: au ee M on 
ays 2 "ile F : Ludwigen Gus / b bte Doctor; mit tmferer 
ea T MR AE ms 
a Beute afuit DCS 8 | Hand yorwenden/ und Ung mit Shr Gebd. endlichen 
Suedfinburg Po zeit Der Fundation i eisen faffens an dafs Sethe Ditto i» 
(tac AE 5 à 3 er Aebtifgin ratificitef / vi e ni d 
LiF bie Det ein immebtater Reiheitand ma au sin Dee Su ud gervilt 
Cc 3 1. Soll 
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1. Soll aller Zehnde oder Zinfg/ fo von den Weinbers 
gen gefallen wirde/ die Helffte Unferer Er Doigtey / die 
andere Helffte aber der Acbtifin zu Ducdlinburg juftandig 
feyn/ die deben aber follen Shre Lhd, und wir zugleich thun 
oder thun laffen. 

2. Sollen die Erb>Gerichte.auffechalb ber Stadt Qued- 
Tinburg und Wefiendor fF unferer Erb-Boigtey allein que 
fiandig feyn und bleiben / darin auch das Stifft Qurdlinz 
burg oder deffen Vefehlhaber Écinen Snbait tbun follen. — 

3. Solen alle Buffer) fo von Braun und Blau wie 
ud) andern Fallen zu den Erb-Gericht in der Stadt ge 
Borig/ desgleichen von ttbertretumg der aufgeri teten Drdz 
nung des Brauens und Korn-Kauffs Fall die Selffte ber 
Acheiffin/ bie andere Syelifte bem Rathe bafelbft folgen/ 
was aber fonfien von andern Ungehorfam/ fo die Burger 
dem Rach dafelbfi leifien wurden/ sue Straffe eingebracht 
3otirbe/ die foll bem Rath alícin jufianbig fer, 

4. Soll ber Aebrifzin Richter in der Stadt um Schuld 
und Gilde zu beweglichen und unbeweglichen Guthern zu 
Helffen/ und das HulffeGeld barvon zu nehmen Made 
haben, Es follen auch Schuld-Sachen/ von Shro Liebd, 
Gerichten ohne Derbinderung des Raths oder Stadt: 
Doigtern/ gevedhtfertiget werden/ aber in andern Fallen / 
halb Schuld= en / foll der Stadt-Boigt juHau- 
fern und fiehenden Gütern in der Stade alleine Soul ffe 
than und QulffeGeld nehmen’ Es foll auch hinforder cin 
Stadt -Doige ber Acbtifgin zu Quedlinburg gebührliche 
Pichte thun/ in aller mafjen folies biebevor che bie 
Stadt-Boigtey an den Rath Fommen tiblid) geweferr. 

5. Soll der Rath zu Duedlinburg binfibro Fein Ge- 
bau thun an Briefen’ Wegen) Xrifften / Weyden / und 
anbern/ que) feine neue Ordnung aitffridten/ ohne Dore 
wiffen und Nadhlaffen ber Aebtifginy fonbern fid in dan 
ber Derfehreibungy fo genanter Nath deswegen vor fiirge- 
gangener Zeit von fich gegeben/ gemafz halten) umb werz 
den ohn Zweifel She bb. was in den gemeinen Dug que 
Förderung gereichen mag / auf anterthanigft Anlangen 
ihrer Unéerthanen / fid) unverhinderlich gnädiglich erqeigen. 

6. Sollen dicEiwobner in Weftendorff/ Gerflen-Bier 
zu brauen/ und Kannen-weife/ und nicht bey-groffen amó 
Fleinen Saf; / zu verfauffen Macht haben dergleichen fol 
Yen fie fid binfiteder frembbe Biere einzulegen Oder zu fuen 
cen enthalten/ ohne was auf Sarren/ wie zuvor gefthez 
hen / verzapfft würde, So Möchten fie aud) auf die bier 
Sefe/ als Offen, Pfingfien/ Wermachten und Fabre 
marte auf jedes Geft je&tgemelbet drey Fafz frembb Bier / 
und mehr nicht/ einlegen; und fo folds überfchritten 
wirde/ fo will bie Abbatifzin uf Angeigung des Kaths 
gebubrlider Weife firaffeny und fürder vorfommen. 

7. Den dritten Pfennig belangend/ fo folten felbigendie 
Einwobner der Stadt Duedlinburg/ warn fie fid) over 
ihre Güter abwenden/ zu geben/ imb verpflichtee fep / 
Wann fid) aber ein Erbe allhier verlebigt / weldes einem 
fremboden aufferhalb des Stiffts gefefen/ suftandig/ and 
derfelbige foi oder will fold) anererbet Guth/ anfferhalb 
den Stift wenden/ daran fot der Abbatifgin/ wie fol- 
ches bifanbero in Brauch gchabt der dritte Pfennig une 
weigerlich folgen / und foll alfo dieftr Gebrechen halber 
allenthalben durch diefen Dertrag endlich und germdlich 
entfeheiden fep und bleiben / freulid) ohne gefährlich. 

Des gu tbrfunb haben Wir drey diefer Verträge breye 
gleichlautend verfertiges/ und jeden Theile beneben yng 
die Aebeifgin ttnfere Snfiegul wiffenelich hangen laffen / der 
einen wir vor ling behalten / den andern aber Unferer 
Grandin ber Acbriffin / den dritten dem Rath ¿u Dueds 
Tinburg zufiellen laffen. 

Und wir Aa von GOES Gnaden Webtifiin 2e. file 
Ang und unfere NachFommen/ chun fund und befennen / 
bafi wir im diefen Vertrag alle feines Snhaïts bewilliget / 
willigen barür mit Krafft diefes 95rieff8/ in ber. beften 
Reife als wie foren /. und deffen zu tibrEumb itnfer bte 
Infiegul an Drey diefer Dertrage gleiches Saues neben Uns 
fers lieben Seven Nerhog Heinrichs von Sadıfen Suficgul 
wiffentlich hangen Taffen. Goldhes ift gefchehen Suedline 
burg; Donner fing nad) Laurentii Anno 1539, 


CXXXIV. 


Teflament de CHARLES 11.di le Bon, Duc 
de Savoye fait le 277. de Fevrier de P Année 1 540. 
S. GuicHENON , Hiftoire Génélogi- 
que de la Maifon de Sayoye. Preuves, pag. 
503.] 


COR P SDA RL OMIAUITEAS UE 


& Filii; & Spiritus Sandi, Amen. Anno à Na- 

tivitate ejusdem Domini fumpto , currente millefi- 
mo quingentefimo quadragefimo, Indictione decimá ter- 
tia, & die vigefima feptima Menfis Februarii , univer- 
fis ferié præfentis Inftrumenti ; notum fit & manifes- 
tum. Quod Illuftriffimus e Excellentiffimus Princeps & 
Dominus nofter ; Dominus Carolus hoc nomine Secundus , 
Divina favente Clementia , Dux Sabaudie , Chablafi & 
Auzufte > Sacri Romani Imperii Princeps > Vicariusque 
Perpetuus > Marchio im Italia , Princeps. Pedemontium , 
Comes Gebennefii , Baugiaci & Rotundimontis, BaroVau- 
di, Gaji, & Faucigniaci, Nicieque, Brejfie , c» Vercel- 
larum Dominus, fanus mente $ corpore Divinà faven- 
te gratii, in mei Notarii & Primarii Secretarii Excel 
lentue fue, Dominorumque Teftium , per Excellentiam 
Juam ad hec fpecifice eleétorum , & proprio ore no- 
minatorum præfentia : fecit &c condidit , facitque & 
condit I eftamentum fuum nuncupativum > & ultimam. 
voluntatem , in Dei Omnipotentis laudem , animo fax 
falutem $ Succefforum fuorum tranquillitatem , in 
hunc qui fequitur modum , Divino Auxilio priús 
invocato; faétoque figno fanéte Crucis, dicendo > in 
Nomine Patris , & Filis, 8e Spiritus San&i , Amen 
In primis praefatus Illuftrifimus Dominus nofter , Tes- 
tator,animam fuam humiliter & devoté commendat 
Domino noftro Jefu Chrifto , eumque fuppliciter de- 
precatur > ut ubi à corpore fuerit feparata dignetur il- 
lius piè mifereri & eam in fupernis Paradifi gaudiis col- 
locare, ad hoc etiam pias Sacratiffimze Virginis Marie 
& omnium Sanctorum interceffiones implorando , ut 
tidem Domino Teftatori adeffe dignentur. Item 
vult, elegit & ftatuit; &c. Item vult praemiffa , &c. 
Item vult; jubet & ordinat, &c. Item dat, & legat, &c. 
Item volens prælibatus llluftrifimus Dominus Dux, &e. 
ltem difpofuit & ordinavit, &c. Item quia in Here. 
dis infticurione, fubftantia Teftamenti confiftit , prefe. 
tus Illuftrifimus Dominus nofter id omnibus & fingu- 
lis aliis Bonis fuis , Juribusque & Aétionibus ; fibi Hie. 
redem univerfalem inftituit , & ore proprio nominavit: 
Uluferiflimum. Dominum Emanuelem Philibertum ejus Fi- 
lium , Pedemontium Principem , Aflenfèm Comitem , ac 
Marchie Ceve Dominum... Caeterum quo. melius dictus 
Iluftriffimus Dominus Princeps & predicti ejus Admi- 
niftratores procedere pofünt in negociis ipfius Illuftrif- 
fimi Domini Principis > ad ejus & Subditorum fuorum 
commodum & utilitatem, eidem Domino Principi pa- 
riter conftituit & deputavit in Confiliarios , Reveren- 
diffimos in Chrifto Patres , Dominos Dominos Epis- 
copos , Auguítenfem ac Maurianenfem, nec non Illus- 
tres & N 
luftriffimi 
te Marie Virginis nuncupati, qui pro tempore fuerint 
apud ipfum Dominum Principem , aut duos ex eisdem, 
nec non Illuftrem & Magnificum Dominum Comitem 
Maxini , Reverendiffimum Patrem Dominum Baptis- 
tam de Proyanis , ex Dominis Leinici Protonotarium 
Apoftolicum ; & ipfius Illuftriffimi Domini noftri mag- 
num Elemofinarium, ac magnificos & fpectabiles Do- 
minos, Aymonem de Gebennis Dominum Lullini Gu- 
bernatorem modernum Vercellarum , & Dominum de 
Mufnens Gubernatorem ipfius Domini Principis , & 
ulerius Dominos > Prefidem Sabaudie > dum idem 
Dominus Princeps aderit ultra montes , & Prefidem 
Pedemontium dum cità montes exifter > unà ctiam 
cum Magnificis Dominis Prefide Computorum Domino 
Crucis, Nicolao Balbi , Domino Varnoni Preefide Pa- 
trimoniali ; ac Dominis de Vergeon & d'Eyria , nec 
non alis duobus Sabaudien. ac Dominis Jacobo ex 
Dominis Scalengiarum Gubernatore Aftenfi > Jacobo 
de Provanis ex Dominis Leinicii , Lelio Condomino 
Vicinovi, & Francifco de Solario Condomino Mar- 
celli ; quos omnes & fingulos rogavit & rogat , quin 
imó , & eis precipit quatemús ; poft. ipfius Tlluftritfimi 
Domini Ducis Teltatoris obitum , velint & debeant 
erga dictum Illuftrifimum Dominum Emanuelem Phi. 
libertum > Principem Filium fuum > eo fungi officio y 
quo veros Subditos & Servitores fungi convenit & de- 
cet, prout & eos facturos plenè confidit , ac prout hac- 
tenus fe erga eundem [luftrifimum Dominum Ducem 
promptos, & obfequiofos exhibuerunt 3 prohibendo & 
interdicendo eidem Iluftrifimo Domino Emanueli 
| Philiberto, ne quicquam concernens ejus ftatum , vel 
alias quod fit magni momenti & importantiz, see 
| ye 


| T: Nomine Sanéte & individu Trinitatis, Patris; 


ice Dominos > Milites Ordinis ipfius Dx, 
mini noftri Teftatoris Annunciationis Bea~’ 


ANNO 
1540, 


; & Vaudi Petrus ie 
Computorum 5 Joannes 


cus de Vico- 
ntium Collaterales , 
audios E V all lis Au- 


iilii, Ludov 


de Cols >» Or 


Domo m E 


& in Camera cubiculari ejusdem Anno, Indi 


doe s 


. 6 alien und dir 


iece , tirée d'une 
ation de Droit préfenteé à PEm- 
de la part du Prince Abbé de 
1710. fous le Titre de Ret 
ech tert Deg $ ifft, 
AuxPreuves, Num. 


vence vendue par | 
le Grants 
Gal & (o MowasrEnE d'une part, & les Ha- 
mé de TOGGENBOURG d 


bitans du Con 


DES GEINIS 


und Fridlt Told 
gow Hans Wichfer 
¿uo Glarus y von u 
und Glarus hierzu verorbnet/ verg 
hieran offer und wiärrfentlich 
dann Jung, Spenn und Swytrad) 
ten babent mit poufden dem i 
Seen Gyietbelmen 7. atte) Dacia und Convent des v 
$ Sant Gallen / unfern gnacdigen lie 
I: 


unb Stoeffer wegen vor ung erf 
Gnediger $; 
Sperfon/ und von wegen Dacethans und gemeinen Son= 
vents / die Œvwivdigen / Andachtigen / San Dt 
Gluf / Statthalter zu UE amo Sur \ 
bad Convent z 
ffmeijier/ mit fampt den an 
Sacob Landolt von Gloruf / b domalr $ 
Gata, unb de ü Aj ruunt 


ufi ber 


pa und getrum Tic anders 
welter Joggen / alg ber Widarpar 
2Bpfm/ Soaduu 
Alt = Shultheif zu fie aig / Bernhard | 
Anman im Hider = Ampt/ Marti Edelman / Y 
in Turthal/ und Heinrich Gi y y 
gen etweldjer Sachen und Avricéeln / barumb fp 
uns beide Orth Schwytz und Glarus quo Kecht 
laffet/ und aber jetz burd) uns obgemeldten Wittel- 
nen gúelid) und freundlich gemitlet / vereint und betragen 
find / in Form / Maß und Ge ftalt als hienad) von Y 
titel quo Artictel in eigentlicher Litvung fiat / bem iff 
alfo. à 

Zum Grfen ; Ale unfr Gnadiger Herr von € 
Gallen vermeynt / bafi t Gnaden famstvogt folíent 
angeben und erfibeint. werden all Fracvel / bamit Er Klage 
gedel fielen Eonne wie von Alter her / es fp im Turtal / 
oder anderswo / damit ex die beflagen fonn wie von Als 
ter Davy und Sym darum Reding geben werden fol / das 
die gum Wildenhus noch nit than babent : Es folle 
mud) ber £abbvogt Kundfehafft innemen und verhören und 
Ddarguo beruffen wer ibm gfallig/ wd funft nieman Gwale 
haben Kundtiihaffe inzunemmen was den boden Griditen 
guofíat / luth des Frid = gedels / wie das von Alter har 
De worden. 

Darguo unfer Landhic uf dev Grafffhafft Tog 
geauthwurdt amd entlid) vermeint / bafi ber Où 
fibtenfaig unb im Dider = Y pann fy 
femlichs gebrucht werdt wie von Alter har / und mög: 
wol liben / bafi bem Landtvogt und andern Sandrkiten 
bevolhen werde / ben Dingen ernfilich nachsugande / und 
daf¿ darin niemant verfehont / und nit ein tafit/ bet 
ander um glide Schuld ledig gelaffen / funder bavin ge 
handelt gegen Armen und Rechen / und eim als » 
dern glich : tnd von des Obern Ampts wegen fyent fie 
den Landtvoge wyt gefeffen / wutd inen ungelegen fin / 
imb yetfid) Ding Dem &anbtuogt-nadytlanffen. tb ibm 
anguogeben / mode Durd) fenlides Wngebens wilfen vil 
verfdwigan bliben + Zuoden ihr tepbeit Davor bez 
fehirm und enthebe/ fpe aud) by ihnen nie im Bruch efit / 
funder ein jeder Ainmtan unb Weibel / fo eim tn Der 
Sachen halben jehweren / follent bie Ding / fo ihnen anz 
geben / ober ob fie es funft vernemen / berechtigen / und 
was tirtel! gibt / bem Landtvoge anzeigen 3 aber 1m Kunts 
fat inguonemen / dafs femlichs dem fandtvogt zuog 
fitt / mögen fy wol liben / Du bafs fem d 
ehrlich / tapffer / unpatthpg / Kt be 
partygen füfen ingenomen / und was à 
funden / einem fanteratt fürbradt / 
gen gehandelt werdt nad rechter $ wie von Als 
fer harkommen if. Alles mit wyten Morten gérett/ 
atthe zuomelden mt nodt, 

Semlich obgemelde beid Astickel 


jgenburg 


úetid und feüntlid) 
fft / und von beiden 


en / iff abgerebt und 
Amber a rbe/ 
und möge ¿uo ilu nemen guot/ fromm / 
Hyg Perfonen uf dem Lande- Nate / uf; 
vel und en begangen / 

Handel quo y nodt / 
den Han 


¿uo flande / un 
Ioffen/ tw 

ce dann fo 
apfer / amparth 
inen/ ba femlid) 


and" denen villid)t umb den 
die follent dann befthictemunpattyg {idt / 
del wiffent/ und von denen Kuncfehafe invemen / um bafg 


sa 


if 
fo um 


ie Warheit an Tag fomen mog/ und alfjoann die Runtz 
fihafft / und was fie finden / für ein fanbtratt bringen / 
iunb bafi bann bari gehandelt / als fib dann gepuren 
wird. ind um die Buoffen ift abgerett und befchloffen / 
Dwyl barumb quo Kichtenflaig und im Nieder = Ampe nie 
imber Span ift / aber im Ober = mt / Da ein Annan 
und Weibel cm Heren aud) fÜhwerent / bafi da inen im 
Gybt ingebunden 7 bafi fy mit Teen bamit umgangen / 
und was ihnen für Gravel anzeigt / oder fp es funft vers 
nemen / daß fi das angenbt vedhtfertigen folent / bod) 
aud) quo Biter / fo fy zween oder Dry / ober me Fravel 
guofamen haben / dafz den &offen tel mög ertragen/ uud 
wenn wnb quo weldjer Apt fo und femblid) Fravel oder 
Buoffen richten wellint / fo fotent fb es eim fandtvogt 
¿uo wiiffen thuon / um dafí ex felbs dabin Feren/ oder 
eim andern an fin fiatt dahin fobicéen mog / ¿uogelofen / 
wie die Handel gerechtfertiget werdent. And ob die Say 
bafi der Sanbdevogt nit Eam/ nod) niemant von finen wegen 
oder cr Fam oder nit / fo foll doch das Gericht nicht defte 
minder für fi) gan ud by dem Rechten / wie fil ge- 
ben / beliben / und was damit jietell erfennt / foll dem 
Sandtvoge anzeige werden / ob er felbe nit quogegen wer / 
damit ex darin gehandeln Eonn/ das fo im bitlid) zuoflat. 

Quo dem andern : agt unfer Gnadiger Herr 
von Sant Gallen / baf im Under=Ampt/ in den, fieben 

a / fo in die Bogtey Schwartzenbach gehörent / 
imb Frevel und Buoffen richtene / und es an 
gang / fo fleltend fy den Richter uf / das bod) 
nben gebrucht / foe euch nit billich / dann 
ichter in ttreellen fic) glid) teylten / wer fü 
seiden 2 defibalb fon Gnad vermemt/ fie jm den 
Richter nit ausftellen follent. 

Dargu Sandhit uf der Graffthaffe Toggenburg / 
Spann berührt 7 Anthwurdt gabent / bafi fy nit 
net / ben Richter 7 fo den Stab führe / nfiguofieiten y 
aber welicher Klag fuhr, ber werd ufigefiellt / fy vermet= 
nen auch/ daf der Enden den Stab niemant füren / noch 

€ £ fol; dev ir fanbtman nit f) / wierol fy 

nit bari veden / meme fin Grad guo einem 

9 Sehwargenbadh fé 5 Wenn aber ber ihr fanbtz 

mann nit fp / vermeinen fy niet / bafy er je Richter fin folly 

mg wol den Weibel quo Gericht fegen/ tmb er /ber Bogt/ 

am Buoffen flagen / aber nit ¿uo Gericht fien / alles 
Mit mehr Worten ¿uo melden umodt. 


wan die 
dann ent 


tim biefen Artickel iff godifiben inen den Parcheyen/ ¿uo 
beiden Teyllen abgeredt und befthloffen / bafi 1mfet gnabiz 


Sere von Sant Gallen Gwalt hab) einen fanbtoogt 


vene er well / doch dafs ber nit zuo Gericht fiken noch ben 
Stab füren foll/ es fy dann dafz er em Sandtman fy. 
Wann er dann ein Landtman ift oder wird / daft, er dam 
ol quo Gericht fiden mag/ aber dwyl einer nit ein fanbt- 
man iff / fo mög es in eins Heren Namen wol Fagen 
amd den Weibel ¿uo Gericht fegen/ und der Boge nad ber 
Klag ufifian ; aber ber Kichter/ fo ben Stab fürt / foll 
nach irem ber Sandehiten Gebieten. nit ufsgeftellt werden, 

Zum Dritten : So hat fich unfer Gnediger Herr von 
Sant Gallen betlagt /dafs fie Sandthit- in der Grafffehaffe 
ein gemein Sigill gemacht / und haben ; Das aber vorhar 
nit gefin/ auch nie fin [OU / fünder ein fanbtbogt und ein 
Amman im Nieder Ampe / die follent figlen : ttmb fim= 
bep wenn Lit vom Lande ziechendt /fe brichlich/ dafí man 
jn einen Dranrecht Brief gebe / die aud) die fanbtlut uns 
Der ivem Sigel fur fid) felb geben heben ; das aber einem 
Hein quo Nachtheyl dienen / dann fin Gnad dadurch 
amó fine Fal kommen : tnd fo ein gandtvogt figle/ möcht 
ein Herr wiiffen / war einer hinfam/ damit man bem Fal 
nachFommen möcht, 

Daruff mifer Landehit uf ber Graffiihafft geanthwurde, 
fy mit irem Sandt= Sigel Fein Dian: Recht befiglet 7 
Freyheitten geben zuo/dag jeder mog yiechen war er 
well / dod) dem Landtsheren an finem Saubt= Fall und 
den rechten Gulden ane Schaden : went aber Lith von 
jnen ziechen/ and femlich Manecht- Brief haben welfen ; 


cheiber = fon md Sigel- Ge 
h/ und bitten 
affen / bam 
Srs Sand! 
Ste fa. 

/ bag 


imb obgemeldten Artickel 4 
fébloffen / bafy ein Here von 
fen in b raffidafft Tog 
len / zuolaffen und vergun 


/ bann cim 
dt 2 Herrn / an fiz 
D chéifeiten gang ane 
achtheil ) wie fich die Sandthite uf, der 
erbotten haben, 

S fi jemant hienach uf der 
Grafffihafft / luth je heiten fid) begeben / und willeng 
fic) an andere Ort) und End wáfenlid) suo verfifgen/ md 
befibalb Dianrechte Briefen mangle / und dre iv Mork 
butfft nad) erfordern wurdent / dafs ein jeder fémlich Bricff 
vor dem Gericht in dem er gefeffen / mög erfordern und 
fehriben Laffen/ und bie uff cin Sandtvogt quo befiglen filz 
Teny und quo befiglen guo bringen follent/ der jnen auch die 
befiglen foi unb ein gimlid) Gigel-Gelt / wie von Alter 
bar / und darin Fein Nüwerung gebrucht nod) fürgeno- 
men werden + lind bafi ein fandtvogt fenlich Engenlúe 
tif uffzuofchriben / und Reding ¿uo geben / wohin die 
foment / damit cim Herren da nugit verfchine/ und an 
den End fein Abgang befeheche. 

Qum Bierdeen : Hmb den Koflen von diefer Spennar 
wegen / die rechtlich und gütlich ufiuottben und Binguolez 
gen / uffgelauffen / da wnft Ginabiger Herr von Sant 
Gallen vermeint / tme der bilfich widerlege/ und nit gemit 
was / den einige Wegs nachzuolaffen / da haben wir bie 
Sehid -Botten von beiden Orten / Schwyf unb Glarus / 
mit fampt unfern licben fanbtluten uf der Grafffehaffe 
Toggenburg/ gemefoten unfeen gnadigen Ser von Sant 
Gallen fruentlid) und ernftlich geberten und erbetten/ droyE 
all Handlungen ber vorberuerten Spennen halb rechtlidz 
und guetlich hingelegt / und alle Widerwertigfeit / fo bara 
uf gefolget / verzigen / Hin/ tob und abfin / und dtvebez 


babe und an 
febafft felbs 
am ud wenn 


ver Teill den andern partum anziechen noch verdencken foi y 


dafz fin FUEL Grab. auch den Koften jes hie suo Song) 
und vorhin quo Glarus nffaelauffen / jegmaln Feintlich 
und gútig angeftellt hat/ bod) aud) nit anders thuon wel= 
len / dam mit Intern vorbehalt : Ob Sach / dafs fido 


| flehin begebe über Furg oder lang/ bafi die Artickel/ umb 


die je Span gfin / einer ober mehr / wyter in Sram 
und Rechtfertigung Famen / bafi bann fin Gnad dif zuen 
Koften mit Recht ober güelich fordern unb begiechen mög = 
lind ob Sach) daß fy binfür quo Beiden Teillen wm ander 
Sachen / ufferhalb difen Articteln in Rechtfertigung £d: 
men/ vor ung beiden Ortten Schwyß und Glarus / w 
bct Teill dann die Haupt Sad) verliere / daf aud) ber 
felben dem andern Teil! den Inkoften absutragen zuob 
fent werden fol! je nachdem und unfér Herren von beiden 
Drtten den zemal bebunctt / mad) Handel und Gflalt ber 
Sad) / billids und recht 

und ieruber / fo folent fy amb all vergangen vorges 
melt Hendel/ Sperm und Stop, / quo beiden Teillen hie= 
mit qridt / gefeblicht amd vertragen fin / und bichey jeg 
imb bhienad) / gütlich / feunelich und genffid) belieben / 
und einanderen baby beliben laffen/ und hinfie darwider 
nit handlen / mod) ¿uo banblen fúrnemen / mit quote 
Trrimwen/ an Geverde, 

Ales mit Urfundt / in Srafft diefer Briefen / bero 
jmen von Wort zu Wort gli) wyfende / gemacht/ und 
jedem Teill einem geben / mit umfer Leben Herren / und 
getruiven lieben. Eydt=Genoffen von (mp6 / gemeins 
Sandt 2 Snfigel/ in unfer aller Namen befiglee/ und geben 
am fiben und zwenkgoften Tag des Monas Februari , im 
Sar nad) Gbriffue Gepure gegale funfficden Dunbert amd 
viergig Sar. 


CXXXVIL 


! de Mariage entre le Dac Francois I. 
de Lorraine ,e Curistine de Dannemarc, con- 
cla à Bar le 1.de Mars 1540, [BALEICOURT, 

Traité 


1, Mars; 


PU DROLET: DES “CENA 


Traité Hiftor. & Crit. fur POrig. & la Ge- 
néal. de la Maifon de Lorraine. Aux Preuves, 
pag. cexlvij.] 


toire, comme aujourd'huy date de celtes , ont 
efté concluds > accordez & pa les Articles 
: Entre Nobles Seigneurs Meflieurs Loys de 
Flandres Seigneur de Praet. Chevalier de l'Ordre du 
Thoifon d'or, fecond Chambellaim & Chief des Fi- 
nances, & Nicolas Perrenot auffi Chevalier, Seigneur 
de Granvelle » Premier Confeillier d'Eftat , Garde 
des Seels , Procureur & Commis de la tres facrée 
Cefarée , Reale & Catholicque Majefté de PEmpe- 
reur Charles V. de ce nom, &c. d'une part : Et 
Meffieurs Jehan Conte de Salme Seigneur de Viviers à 
Marefchal de Barrois » Claude de Beauvau Chevalier 
Seigneur de Cendacourt , Maiftres Nicolas Mengin 
Prelident des Comptes de Lorraine, & René Bodor 
Maiftre des Requeftes , & tous quatre Ambafladeurs & 
Procureurs de tres hault $ puiflant Prince Anthoine 
Duc de Lorraine, de Bar, &c. d'autre part. Premie- 
zement a efté accordé le Mariage d'entre tres Illuftre 
Prince Francois de Lorraine ; Marquis du Pont, & 
Fils aifné dudit Seigneur Duc , & de tres Excellente 
Princeffe Madame Chreftierne de Dennemarcque , Du- 
chefle Vefve de Milan ‚Niepce de fadite Majefté Im- 
periale  & promis refpectivement que ledit Mariage fe 
folemnifera & confommera , en l'honneur & louenge 
de notre Createur, & felon l'ordonnance de fon Eglife 
Romaine ; le pluftoft que faire fe pourra Et en fa- 
veur & contemplation dudit Mariage , ladite Dame 
Ducheffe aura & emportera en dote les'rerite & Doii: 
re qu'elle a & lui compete en la Duché de Milan, par 
vertu “Ge fon premier Mariage avec de recommandée 
memoire le feu Duc de Milan Francifco Sforcia ; en- 
femble fes autres biens quelconques  & tous droits tant 
paternels, maternels que autres , comme ils luy appar- 
tiennent & font refervez par le Traicté dudit premier 
Mariage > ypothecques > aflignaulx , & affeurances en 
faites, &' auffi par celuy d'entre tres Illuftre Prince 
Monfeigneur le Duc Fredericq Palatin ; & tres excel- 
lente Princeffe Madame Dorothée Princeffe de Denne- 
marque , Seur, aifnée de maditte Dame la Duchefle 
Lefquels Traictez fe obferveront felon leur forme & 
teneur. Et pour plus grande feureté defdites rentes & 
Doiiaire conftituez & affignez à ladite Duchefl en PEs- 
tat dudit Milan, ladite Majefte Imperiale en fera nou- 
velle confirmation en bonne forme > promettant de 
non difpofer dudit Eftat de Milan comme ny pour qui 
que ce foit, finon avec la charge defdites rente & 
Doüaire, & moyennant Pexprefle refervation d'icelle , 
& laquelle elle declairera par ladite confirmation eftre 
faiéte dés maintenant avec claufe irritante de tout ce 
que fe pourroit faire au contraire : Et en oultre eft ac- 
cordé & traicté , que fi durant ledit futur Mariage la- 
dite rente fe rachete, le prix & fort principal qu'eft de 
cent mille efcus , fe convertira & employera de bon- 
ne foy en acquifition de Seigneuries , & Terres; & for- 
tiront iceulx cent mille efcus nature d'he e> au 
profit de maditte Dame la Duchefle, & fes Hoirs def- 
cendans d'elle ; & au déffault d'iceulx pour Sadirte 


A Tous qui ces prefentes verront foit chofe no- 


fuyvans 


Majefté, & les iens, felon lefdits Traictez ; & fe ac- | 


corde du coufté de Saditte Majefté , que en cas que 
lefdits Seigneurs Duc & Marquis furvivent ladite Da- 
me Ducheffe de s lignée , ledit Seigneur Mar- 
quis joyra defdits cent mille efcus ou rente que s'en ac- 
querra fa vie durant : Et d'abondant pour l'amitié que 
Saditte Majefté porte audit Seigneur Duc, elle a accor- 
dé qu'il en joyra auffi pareillement pour fa vie, fi par- 
avanture il furvit ledit Seigneur Marquis ou cas fusdit 
du trefpas de maditte Dame la Ducheffe fans enfans ; 
Et aprés le decés d’iceulx Duc & Marquis »aladite fom- 
me ou acquefts retourneront de plain droit reak 
& de fait à Saditte Majefté & fes Succeffeurs ; Et 
fi ledit Doüaire fe rachetoit, efchangea, ou s'en traicta 
par quelque moyen que ce foit durant: ledit futur Ma- 
riage, le prix , efchange ou recompenfe fera aufli pour 
ladite Dame Ducheffe , & Heritaige pour elle & fes 
Hoirs , & participeront mondi: gneur IE Marquis & 
madite Dame la Ducheffe , chacuns par moitié , en 
toutes acquifitions que fe feront conftant ledit futur Ma- 
riage, faulf & refervé , que fi aucunes Terres , Seigneu- 
ries ou pieces font recouvrées dés patrimoines de l'un 
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ou l'autre defdits futurs mariez ‚ils demeuterónt en la 
ligne dont ils procedent ; & que fi aucunes pieces fe 
achatent & acquierent dedans les Pays dudit Lorraine 
& de Bar, ledit Seigneuf Marquis & les fiens les pour 
ront avoir > ‚en payant de bonne foy la moitié du pris; 
& juíques alors en demeureront joyflans ladite Dame 
Ducheffe & les fiens. Auffi eft accordé; que le farvi- 
vant defdits futurs mariez emportera tous & quelcon- 
ques meubles du prédecedant , sil veult payer les deb- 
tes 5 faulf & refervé > quant aux artilleries > munitions 
de Villes & Places procedans du coufté dudit Seigneur 
Marquis, & inftrumens fervans aux Salines & Mynes, 
Bois & Faffines de provifion pour lefdites Salines & 
Mynes ; & ce femblablement eft refervé pour ladite 
Dame Ducheffe quant aux Villes & Places qui fero; 
de fon Doüaire , ou fi aucunes s'en acquierent def 
cent mille efcus ; ou, qu'elle vinft à la fucceflion des 
Royaulmes de Dennemarcq & Norweghe & patrimoi- 
ne du Roy Chriftierne fon pere, ou partie d’iceulx, 
conforme aufdits precedans Traiétez de Mariage > ou 
autres que s'en pourroient faire , & auffi fi ladite Da- 
me Ducheffe ne venet fucceder efdits meubles avec 
cefdites conditions de payer ces debtes, elle remportera 
ibrement toutes & quelconques fes bagues > joyaulx , 
accouftremens , vaiflelle  tapiflerie , fon efeuierye, & 
autres fes meubles , & tout ce generallement qui fer- 
vira pour fa maifon qu'elle a & aura pour lors ; & a- 
vec toute amitié & faveur. Et fi lefdits futurs mariez 
ont fait ou feront quelques debtes avant la confomma- 
tion dudit futur Mariage , elles s’acquicteront par ung 
chacuns d'éulx en droit foy refpectivement > fans la 
charge Pun de Pautre. Et fera ladite Dame Ducheffe 
enjouhellée de joyaulx ; du moins jufques à la fomine 
de douze mille livres tournois ; que {ortiront natüre 
d'heritaige > & demeureront pour elle & les fiens & à 
fon liberal arbitraige & difpofition , & ce que davan- 
taige luy en fera donné par la liberalité defdits Sei- 
gneurs Duc & Marquis. Et fera doüée ladite Dame 
> &-joyra, en cas qu'elle furvive ledit Sei- 
gneur Marquis, de la rente de quinze mille livres tour- 
nois par an fa vie durant ; que luy fera aflignée en la 
Conté & Seigneuries de Blamont & Deneuvre , en- 
femble des Villes, Chafteaux & Maifons, & avec tou- 
te Authorité, Superiorité , Preeminences , Droiétures 
& Revenus, y adjouftant de prochain en prochain 
comme plus convenablement il fe pourra faire’ en fem- 
blables qualitez juíques à ladite fomme de quinze 
millé livres , toutes charges defduites ; faulf & refervé 
Tentretenement ordinaire defdites Places & Maifons du- 
ditDoüaire, & s'enfera l'affiete & l'ailignal au raifon- 
nable contentement de ladite Dame Ducheffe par Com- 
mis d'un coufté & d'autre avant la confommation du- 
dit futur Mariage : Et fera ladite joyffance plannement 
& paifiblement defdits Conté , pieces & rentes reve- 
nant à ladite fomme de quinze mille livres ; dés le de- 
ces dudit Seigneur Marquis , & dont dés maintenant 
pour adoncques ladite Dame Ducheffe fera tenuë joy 
ante & faifie, fans aultre miftere de droict ny couftu- 
me. Sauf & relervé, que fi ledit Seigneur Marquis va 
de vie à trefpas fans enffans furvivans ledit Seigneur 
Duc ; taditte Dame ne recevera defdits quinze mille 
livres, que dix mille par an durant la vie dudit Seigneur 
Duc > & fe tiendra regard en faifant ladite affiette à 
cefte refervation pour l'engaler convenablement , afin 
que ondit. cas il fut certain où les cinq mille livres re- 
fervées , comme dict eft; fe receveront pour ledit Sei- 
gneur Duc , la joyflance defquelles aprés fori decés re- 
viendra auffi de plain droit à laditte D: Duchefle. 
Ledit Mariage fe {olempnifera & confommera devers 
tres háulte & tres excellente Princeffe Madame Marie 
Royne Doiiairiere de Hongrie, avec laquelle eft-laditte 
Dame Ducheffe > 82 doifla fera emmenée par ledit 
Seigneur Marquis en Lorraine , &.par ledit Seigneur 
Duc & luy honorablement traictée felon l'entiere con- 
fidence que Saditte Majefté Imperiale , le Roy des Ro- 
mains, la Royne Tres Chrétienne, icelle Roine Doiiai- 
giere  Monfeigneur le Duc Fredericq Palatin, laditte 
Dame Princefle de Dennemarcque , & autres parens d'i- 
celle Ducheffe , confient entierement de l’honnel 
defdits Seigneurs Duc &, Marquis. Et afin que ledit 
Seigneur Marquis en aye meilleure moyen, & d'entre- 
tenir fon eftat durant la vie dudit Seigneur Duc fon 
pere , que Dieu doint éftre longue, eft accordé qu'il 
aura de fon dit pere du moins vingt mille livres tournois 
d'eftat , que fe affigneraht avant la confommiation du- 
dit futur Mariage ; en pieces ou aultrement , de ma- 
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niere que le payement en demeure certain de tems à 
aultre , avec maifon & lieu où lefdits Marquis & Du- 
chefle puifferit refider quelquefois fi bon leur femble, 
remettant audit Seigneur Duc d'en faire dayantaige fe- 
lon l'eftat & qualité dudit Seigneur Marquis, & la par- | 
faite amitié que fondit pere luy perte; & que Pon fup- 
pole & confie qu'il fera. Et en cas que ledit Seigneur 
Marquis voife de vie à trefpas foit paravant ledit Seigneur 
Duc fon pere ou aprés, delaiffant iceluy Se 
Hoirs > iceulx Hoirs, fuccederont és Duchez 6 

tres Eftats dudit Seigneur Duc de Lorraine » en repre- 
fentant la perfonne dudit Seigneur Marquis leur pere , 
avec toute faveur de droit & couftume 5 Lefquels Ar- 
ticles fufdits iceulx Procureurs dung coufté & d’aultre 
refpe&tivement; en vertu de leurs Povoirs, dont les te- 
neurs feront inferez à la fin des Pref > Ont accor- 
dé & pañé , & promis faire le tout ratifier > aflavoir 
lefdits Seigneurs de Praet & de Granvelle pour ladite 
Majefté Imperiale, & ladite Dame Duchefle Vefve de 
Milan, & en bailler & delivrer les Ratifications par les 
mains de ladite Dame Royne Douaigiere de Hongrie 
en dedans fix fepmaines prochaines ; & lefdits Procu- 
reurs dudit Seigneur Duc pour lefdits Seigneurs Duc 
& Marquis, & delivrer en dedans ledit temps lefdites 
Ratiffications en bonne & feure forme és mains de la- 
e les autres füfdits 


or eur Requefte en la 
Cité de Regzenfbourg le vingtiefme jour de Mars l'an 
mil cing cens quarante. 


‚yvent les teneurs des Pouvoirs desdits 
Seigneurs Empereur c» Duc. 


CHARLES par la divine Clemence Empereur des Ro- | 
mains tousjours Auguite, Roy de Germanie, de Caftille, de 
Leon, de Grenade, de Navarre, d'Arragon, de Naples, de 
Sicille de Malliorque, de Sardaine, des iles, Indes & Ter- 
re Ferme de la Mer Occeane, Archiduc d'Auftriche, Duc 
de Bourgogne ‚de Lothier ; de Brabant, de Lembourg, 
de Luxembourg & de Gueldres , Conte de Flandres, | 
d’Arthois , de Bourgongne > Palatin de Haynault, de 
Hollande, de Zellande., de Ferrette , de Haynaut > de 
Namur & de Zutphen » Prince de Suawe > Marquis 


du Saint Empire > Seigneur de Frize, de Salms > de 
Malines, &c. A tous qui ces prefentes verront , Salut. 
Comme notre tres cher & tres amé Coufin le Duc de 
Lorraine ait puis n'agueres envoyé devers nous fes Am- 
baffadeurs ; pour er le Mariage pourparlé d'entre 
notre tres cher Coufin Francois Marquis du Pont fon 
Fils aifné, & notre tres chere & tres amée Niéce Dame 
Chreftierne de Dennemarque, Duchefíe Vefve de My- 
lan , & pour ce foit befoing commettre aucuns bons 
& notables Perfonnages , pour de notre part entendre 
audit Traité; Scavoir faifons que nous confians entie- 
rement en nos tres chers & feaulx Chevalier de notre 
Ordre, & fecond Chambellain Meffeigneurs Loyer de 
Flandres Seigneur de Praet , & Nicolas Perrenot auffi 
Chevalier Seigneur de Granvelle , & premier Confeil- 
lier d’Eftat, & de leurs integrité , vertu & prudence , 
iceulx avons commis, ordonné & député ; ordonnons , 
&-députons par ces Prefentes nos Procureurs efpeciaulx 
& irrevocables , leur donnant & octroyant pouvoir ; 
auctorité & mandement efpecial par cesdites Prefentes , 
de pour & en notre nom avec lesdits Ambaffadeurs de 
notredit Coufin de Lorrayne > traiéter , conclurre & 
accorder ledit Traiété de Mariage, fes circonftances & 
deppendances , avec telles conditions, convenances & 
afleurrances q advileront & verront eftre à faire, 
de quelque qualité ; grandeur ou importance qu'elles 
foient , & faire tous & quelconques Actes , negoces & 
chofes concernans ledit Mariage & bon effect d’icelu 
& fur ce demander & faire bailler & confentir recipr 
quement tous Inftrumens , Quictances, Obligations , Se- 
remens , & tout ce qui fera requis & neceflaire pour 
T'affeurrance & entier accompliffement dudit Mariage, 
& generallement de faire , dire, requerir; procurer & 
traicter és chofes deffüsdites , circonftances & deppen- 
dances ; tout ce entierement que nous mefmes pour- 
rions faire & traicter  orres que ce fuft chofe ou acte 
de fa condition & qualité , requerrant mandement & 


pouvoir plus ample & exprés que cesdites Prefentes : 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Promettans en bonne foy , & parole d'Empereur & A NNO 


Roy, avoir aggreable & tenir ferme & eftable tout ce 
que par iceulx nosdits Procureurs & Deputez fera fait , 
dit, convenu, traicté & accordé és chofes avantdites , 
leurs circonftances & deppendances & le tout ratiffier , 
approuver & aggreer toutes & quantesfois que requis 
ferons, fans jamais aller ny «venir directement ou indi- 
reétement au contraire. En tefmoing de ce > Nous a- 
vons f os de notre main, & à icelles faict met- 
t ent Scel Données en notre Cité Impe- 
rialle de Reghenfbourg ; le treziefme jour de Mars, 
Pan de Grace mil cinq cens quarante , & de nos Re- 
s, affavoir en faint Empire; le vingr & uniefme; des 
Sicilles , & aultres > le vingt-cin- 
quielme. Ainfi figné CHARLES 5 & fur le reply, Par 
l'Empereur & Roy, Bav E. Seellé du grant Seel em 
i 2 double queue pendant. 

THOINE par la grace de Dieu Duc de Calabre, de 
Lorraine ‚de Bar & de Guelres, Marquis du Pont, Conte 
de Provence & de Vaudemont, Seigneur de Zutphen, à 
tous prefents & advenir, Salut. Scavoir faifons , que nous 
confians des fens, leaultez > preud'homie & bonne dil- 
igence de nos tres chers & feaulx Coufin & Confeil- 
liers Jehan Conte de Salme, Seigneur de Viviers, Ma- 
refçhal de Barrois  Meffieurs Claude de Beauvau Che- 
valier, Seigneur de Sendacourt , Maiftre dHoftel ordi- 
naire, Maitre Nicolas Mengin Prefident de nos Comp- 
tes de Lorraine > & Maiftre René Boudot Maiftre des 
Requeftes de noftre Hoftel , avons iceulx nommez > 
conftituez & eftablis , nommons > conftituons & efta- 
bliffons nos Procureurs generaulx & Meflaigiers fpe- 
ciaulx ; aufquels enfemblement ou eux trois, ou un 
d'eux deulx, en Pabfence des autres, pour parler, traic- 
ter &accorder le Mariage que defirons eftre fait de 
notre tres cher & tres amé Fils Francois Marquis du 
Pont avec Illuftre Princeffe Madame Chreftierne de 
Dennemarcque, Ducheffe Vefye de Milan , fflon l'or- 
donnance de notre Mere fainte Eglife ; pour accorder 
es Articles refolutifs dudit Mar > à la bonne inten- 
tion & vouloir de la Majefté Imperiale; & aux remons- 
trances que par memoire & Articles leur avons ordon- 
né de faire, & ce qu'il fera par eulx fait & conclud, 
tant pour aflignation de Doüaire, que en Langue vul- 
gaire eft appellé Donnation de nopces , auffi des meu- 
bles, bagues & joyaulx que notredit Fils & elle auroient 
en leur vivant , & au jour de decés du premier des 
deux qui decederoit ; enfemble des rentes à rachapt, & 
quelconques autres chofes , communes audit conjoinéts 
fentans nature de meubles à l'heure du premier dece- 
dant, en accorder ; faire & pafler Lettres auctenticques 
comme ils verront plus prouffitablement & par hon- 
neur eftre affaire pour nous, noftredit Fils & ladite Da- 
me ; Et ce qu'il fera par eulx ainfi fait ; avons promis 
& promectons par ceftes avoir pour agreable , ferme 
& eftable , comme fi nous-mefmes & en notre per- 
fonne l'avions fait ; & promis pareillement. ratiffier & 
auctorifer notredit Fils pour les pafler, agréer & confen- 
tir, avec les Commis & Procureurs fpeciaulx de ladite 
Majefté & ladite Dame en perfonne ; & de la garder 
& entretenir; en avons obligé & obligeons nos Sei- 
gneuries , Terres & Biens quelconques. En tefmoing 
de ce, nous avons à cesdites Prefentes fignées de notre 
main ; fait mettre & appendre notre grant Seel, en 
notre Ville de Bar , le premier jour de Mars mil cinq 
cens quarante. Ainfí fiene > ANTHOINE 5 E£ fur le 
reply : Par Monfeigneur le Duc, le Baron de 
Vienne fon grant Chambellam & Bailly de Clermont 
prefent , & MENGIN. Seellé du grant Seel dudit Sei- 
gneur Duc en cire rouge à double queué pendant. Ainf fim 
gré; Loys DE PRAET, N, PERRENOT, JE- 
HAN Conte deSalme, CLAUDE DE BEAUVAU, 
N. MENGIN; P. Bouper ¿ & pour Secretaire » Ba- 
ve. Par ordonnance de meldits Seigneurs les Procureu 
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C'eftà-dire; 


Prorebtion accordée par U Emperenr CHARLES 
V. à Iran DE HATTSTEIN Maitre de 
POrdre de Saint Jean en Allemagne , pour tous 
les Biens , Droits , Immurités c Privileges de 
POrdre, contre les vexations, violences , & con- 
zraintes qui leur etoient faites, A Anvers le 24. 


Mai 1540. 


93% Carl der Fúnffte von Gott Guadén / 
Römifcher Kayfery gu allen Zeiten Diehrer 
des Reichs : Su Germanien / gu Caftihens 

T Aragon, oh beyder Sicilien / Sterufalem/ 
Qungern/ Dalmatien/ Croatien/ Navarra / Granaten/ 
Toleten/ Baleng/ Gatlicien/ Majorica / Sfpalis/ Satz 
dinien / Gorbuba / Gorfica/ Diuvicien / Giens/ Algarz 
bien/ Algegiereny Gibralter / der Canmarifiben nnd nz 
Diamfehen Snfulen / und der AE firme > des Oceania 
Then Meers 2c. Konig / Exh 2 Serhog zu Deftereich/ Herz 
Hog zu Burgund/ qu Lotrcrid)/ ju Braband / zu Steyer/ 
amd Sembten / qu Crain / qu impinge / zu Sühenburg/ 
zu Gem / zu Calabrien / qu Athen / qu Neopatrien/ 
imb zu Würtenberg 26. Graf qu Habfpurg / zu Flare 
dern / zu Tyrol / gu G qu Bareinon / zu Arthois/ 
zu Burgundi : DPraló- Graf zu Sennigau / zu Holland / 
gu Seeland/ qu Phiet / zu Kiburg/ zu Namur) qu Rofjz 
filien/zu Geritania/ zu Zutphen / Land 2 Graf in Elfaf; / 


D'RIOMMMPDE 'S 


| amd fondalid Er und feines Ordens Comprhweyen / Ax xo. 


Marg = Graf qu Burgau / gt Orifianien / qu Gotiant / 
amd des $). Rom. Reichs Fürst zu Schwaben / zu Cathaz 
Tonia / Afturie / Herr im Frieland / uf bet Windifchen 
Rarık/ zu Portenaw/ zu Bistaja/ zu Solin / 3t Gaz 
fins / qu Tripoli und Decheln / 

VBekermen offentlid) mit diefen Brief / amd thun fund 
allermanniglih /. Daf, vor Uns evftbienen ift/ ber Exfam 
aunfer Tieber Getvenee Sohann von Sattficin / S. Sobanns 
Hrdeng Dicifier in Teuefihlanden / durch feinen votfmádje 
tigen Anwald und, bat inns Flagiveify demtitiglid) fiir 
bringen Laffen. 

Wiawolhln feine Borfahren und Er / aud) andere Coz 
fohnen und angehörigen ehegemelts Ordens | 
ben Ordens 2 Haufer / mit ihren Quz ¢ | 
berkeiten / Rechten / Gerechtig- 
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Handlung geftanden / tub ¢ 
felben zu v ffentbalt unfers Chriftlichen Namens / hr Blut 
Mannlich wid tröftlich vergofsen / und viel guter Thaten 
begangen fetten; von Weyland unfjern Dorfahren am 
Keich Römifehen Kayfan und & igen / Soblider Gee 
Dachemify / m unfern und des Hepligen Reichs fonderlichen 
Borfpeuch/ Schuß / und Sehirm genommen / unb unter 
andern von allen und jeden Añimgen/ Sdahungen /Stert- 
em) Auflagen / und allen andern Auffagungen / Dienft- 
Barfeiten md Vefehwerden/ wie die Nabmenhabens niches 
ausgenommen / erledigt / exempts geftepet und begnadet 
worden 5 Go würde doch er und fein Orden / aud) deffel- 
ben Comenthurn /vertoanbte tmb angehovigen Hafer fete 
the/ und Anterthanen/ von etlichen ungern umd des Reiche 
Ghurfürfen  Fürfen / Graven/ Froyen/ feeyen Sead- 
ten / und anden/ an obberüheten feinen bereiten / fegen 
amb entféfen ) vificieren / und andern aud) am gedachten 
Frepheiten/ mit manderley Jerrfehungen/ Zöllen/ Stha> 
Zungen’ Goteuem/ Auflagen/ Dienfienr/ Aekungen/ und 
andern Befehwerungen num eine Zeit hero / und fonderlich 
dieweil die Spaltung der Religion angefangen / in vieler 
fey Wege betrükt/ vergewaltiget / betvengt und belaftiget / 
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KHaufer, und angehorigen / wieder gemelt feines Drbdend 
Frepheiten Privilegien, und Billichfeit gleich andern Gift 
iden Stifften und Klöftern (welche bod) gar nicht / wie 
ber Kitterlih ©. Syobaune Orden mit {ab und Guth/ 
wider die Hnglaubigen zu dienen beladen feynd /) mit obge à 
me 
barfeiten befehwert und angefochten / unb. baburd) der Loba 
lich Orden an feinen Fürnehmen / zu Niederftand ber 
imalaubigen / (Darauf er eimgefegt und gewidempt) gané 
unbilliger Weifz verhindert / qub. zu mercklichen Abfall / 
Derberben imb Untertelifung ber obgemeldten Compthu- 
repen und deffelben Ordens it Teuefchen Landen gefahret/ 
unb derhalben ung demiitiglich anvuffen und bitten Laffen/ 
ihme amd feinen Orden in Geutfiblanben / als Romifeher 
Sanfer/ mit unfer Kayfelichen Sor f und Furfehung di 
diglich zu erfeheineit. 

Sieweil nun / wie vorfichet / der Grohe Meifler und 
Kitter- VBrtider genelts S. Sobams Ordens von Xobifs / 
vor allen andern Geiftlichen bifjber wieder Türeken und 
Heyden / embfialid gefivitten / und denfelben zu Abbruch 
nod) für und für in fieter SXuftung / Gegenwehr/ und 
Kriegs = bung fiehen/ und fonderlich Uns zu jüngften Zug 
in Barbaria » ae iheee anfehnlichen Armada md tapfjerit 
SUF getreulich und flattlid) zugezogen / und beflandig qe 
wefen / und fi des Ends zum Angeiff und Eroberung 
unfer und gemeiner Shriftenheit Feinde / bey wns vitterz 
Tic) und Männlich ergeige und gehalten haben / auch bins 
füro wohl thun mögen und folten / derhalben bie dann 
nicht unbillig gencigt/ gedachten Orden und deffelben 3 


ter -Braidern / Perfohnen / und VBerwandten 5 bey if 


Freyheiten / Privilegien / die fie von unfern Dorfabrern 
am Keich / Nomifehen Kayfgern unb Konigen redlich es 
svorben und hergebracht/ zu handhaben und vor unbilfigen 
Befehwerden zu befehirmen. 

Demnady fo haben Wir aus wohlbedahten Math / eyas 
ner Yewegnäfz / redten guten Wiffen / und von Kom. 
Keyferlidher Drache Bollfommenbeie den vorgedacte 
Meifter feines Ordens Eomenthuren und Berwandten 4 
auch béffelbon Ordens Comenthuveyen / Haufer und Zus 
gchotungen in Teutfihlenden / von newen in unfer und 
des Keiche Berforuch / Schuß und Schirm genommen / 
auch derfelben alle und jede thre Recht) Guaden/ Frevheity 
Brief / Privilegien und SHandfefien / und fonderlich bi 
Freyheiten fo vou Weyland unfern Borfahren am 9 
Henrichen / Friedvidhen / Philipfen/ und Cavin / 
fden Keygen’ and Sbnigm/ dem gedachten, © 
Orden / und beffen Perfohnen gegeben / and von Weyland 
anfern Lieben {ihr = und Se opfger Friedrich / und 
Keyfser Maximilian Loblicher Gedachenufg / ind ung dem 
aedachrer Meifter / feinen DBorfahrern und feinen Orden 
glich confirmiret und beftatiget feynd / daga dud) ihr 
kommen und gute Geronbeit / die fie vedlich erz 
qworben und hergebradye haben / gnediglich confirr 
beftátiget] ernewert / und gedachten Meifter auch Comenz 
thuven unb Perfohnen des vielgemeldten Ordens ihren 
Haufen / Grtherny genten und Unterthanen von neuen voz 
lichen und gegeben, 

Nehmen amd empfahen (ie alfo in unfern und des Reiche 
rudj/ Schug unb Schten/ confirmiren/ beffatigens 
ri ven / emewen / verlepfen / und geben ihnen bie ob> 
bemibréen ihre Necht/ Gnaden / Frenheit/ Briefe / Pri- 
vilegien und Handfeften / auch ihr alt Herkommen/ und 
gute Gewohnbeit / wie obftehet / alles biemit von obbez 


rübrtr Rom, Keyfeclidhen Macht / wiffentlich in Srafe 
diejes Briefs/ qu gleicher Weiß / als ob bie mit ausgetrutz 
ten Worten hierin eigentlich gefébrieben finden, 

find meynen / feben / und wollen / bafi die fürbaf bin 
in alten ihren Pundten / Claufulen/ Artieteln/ Sb É 
tungen / Meynungen ud Begreiffungen / ganá Fr 
fen / und bleiben / und fie fib ber nach ihren Snbal 
braucherr/ und genieffen follen und mögen / gleicher weil; /: 
als ob fie von Wort zu Wort in diefen aferro Kayfers 
lichen Brief gefehrieben und begriffen weren / darzu / daß 
der gedachte Meier fines Hrdens Comenthurn und Bere 
wandten/ fambt deffélben Ordens Comenthureyert / [eru 
fer / und Zugehorungen in Teusfiben £anden/ in unfer und 
des Reichs Berfpruch/ Schuß unb Schirm feyn/ und als 
Ye Gnaden/ Ebr/ Würde, Dortheil/ Recht ud erede 
tigkeit haben / amd fich der freweit/ gebrauchen und geniefz 
fen follen und mogen alfg andere / fo in unficramb beg 
Heyligen Reiche fonder Gnad/ Dexfprud) / Gaus unb 
Sihirm feyn/ haben / fueren / gebrauchen/ und genieffen/ 
von Recht oder Gewonheit/ von allermenniglic) unverhina 
bert / bod) dafs Sie einen jeglichen um fein Spruch und 
derung vor ihren EN SES Rechtens flatt 

2 


hangs 


ten und anden Schakungen / Anlagen/ und Dienf- * 
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Und hierauf gebiethen Wir alten und jeden unfeen und 
des Reichs Churfürflen/ Fürflen/ Geiftlihen und Welt- 
lichen / Dralaten / Grafen’ Freyen / Serm. Nittern / 
Knechten / Hauptlenten / Stathaltern / Regierungen / 
DBerwalteen / Land 2 Dogten/ Bogen) Pflegern/ Ber 
wefeen / Ambtleuten / Hof 2 Richtern 7 Land 2 Richtern / 
Richtern / Srey s Srafen / Burgermeificon / Kabten / 
Stadten und Communen tmb. fonft allen und jeden andern 
imferm umd des Reichs limterthanen und Getremen / tr 
was Würden / Stands oda Wefens die fom. / ernfilid) 
amb wollen / dafs Sie fürohin obbcrürten Meifter feines 
Hrdens Gomentfurmm / Berwandten / und all ihr Mache 
Tommen/an ihren Haufern/Haabenund Guthern/ geuthen 
und Unterthanen/ Oberéeiteny Rechten und Gerechtigfeiten 
amd obgedadhten / und andern ihren Freyheiten / einige 
S3etrübung / Behedigung/ Berbinderung/ Gewaltfam/ 
SSebrawung / Eingriff / Srewng noch Befehwerde nicht 
hun folten / fondern fie bey gedachten ihren Freyheiten 
amb guten alten Qeefominen / und biefer unfer Confirz 
mation, Befiatigung und Ernewerung / auch unfern und 
des Heyligen Reichs befondere Gnad/ Derfprud / Schuß 
amd Schirm nwerhindert bleiben / und fie bern ruhiglich 
freumwen / gebrauchen und genieffen Iaffen / und herwieder 
nicht thun / mod) jemands zu thun geftatten / alfz lieb eis 
nem jeden fep / wnfer und des Reichs fehwere Ungnad und 
Graf / und darzu eine Peen / nehmlich hundert Marek 
Törtiges Golds zu vermenden / die ein jeder / fo offt und 
Dick er freventlich hinwider there /uns halb in mufer umb. 
des Reichs Cammer / und den andern halben Theil gez 
anelten Meifter/ feinen Nachkommen, und bam Orden ums 
ablafli zu begahlen verfallen feyn fott. 1 

Bir exfláren auch hieemie offenfid) und wollen/ dah 

j ieben/ in ewig Zeit unverbriidhlidy 


alles und jedes vorge f 
bleiben / und gehalten werden foll / und erfüllen amd crz 
fiatten alle und jede Mangel) in welcher Daß und Gee 
frale die hierinn erfchernen mochten, 

Mit uhrkund dif Briefs befiegele / mit unfern Safe 
ferlichen anbengenden Suftegel, Geben in unfer Stadt 
Antor ff am vier und zwanfigfien Tag des Monats Maji; 
Mad) Chrifti unfers lieben HErrn Geburth 1540. unfersz 
Kayferthums im zwangigften ond unferee Seid) im fünff 
und zwankig Sabren, 


CAROLUS. 
Ad Mandatum Cefaree & Catho- 
lice Adajeftatis propriwm. 
V. Held. 


J. Oben Burger, 


CXXXVIII. 


T, 


17. Juillet, 7 vatlatus Foederis & Amicitie perpetua inter FRAN- 


ciscum I. Francorum Regem & WILHELMUM 
Geldrie & Clivie Ducem | adverfus. quoscumque. 
Enneti 17 Fulii 1540. Cum Ratificarione W11L- 
LELMI Dacis data Clivis 7. Axguiti 1540. [Me- 
moires de GUILLAUME Rısıer, Tom. I. Pag. 


538.] 


& Bergenfis Dux , Comes Marchi , &c. 

Notum facimus. univerfis , ac tenore præfen- 
tium publice atteftamur, cúm Majores ac Praedeceffo- 
res noftri Sereniffimorum ac Chriftianorum. Franco- 
rum Regum Amicitiam ac Foedera facrofandta ac præ- 
clara femper habuerunt > nihilque antiquius duxerunt 
quam ad ipforum atque Subje&orum eorumdem fecu- 
fitatem majorem arétioribus fiduciarum vinculis con- 
jungi; & nos eorumdem Predeceflorum noftrorum 
veftigia infequentes » ad Subditorum noftrorum pacem 
& tranquillitatem tutandam ac confervandam in Sere« 
niflimi ac Potentiffimi Principis Domini Francifci 
Francorum Regis Chriftianiffimi moderni , amicitiam 
nos majorem in modum infinuare cuperemus ; & prop- 
terea Confiliarii & Procuratores noftri cum. pleno & 
fufficienti Mandato inftruéti cum prenominati Chriftia- 
gis deputatis Confiliariis , & Procuratoribus 
itimo modo conftitutis fecundum Man- 


D: Gratía Willelmus Julie > Geldrixz , Cliviæ 
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atorum his Litteris infertorum pleniorem: continentiam 
atque tenorem ; Amicitiam, Foedus , ac Ligam, ut vos 
cant , defenfivam in perpetuum duraturam «equis votis 
ac unanimi fententia inierint , tractaverint , convene- 
rint atque concluferint in modum & formam infe- 
uentem. 
Notum fit univerfis quod nos Francifcus à Tumo- 
ne > titi Divorum Petri & Marcellini Sande Ro- 
manæ Ecclefie Presbyter Cardinalis, & Guillelmus Poye- 
tius. Cancellarius Chriftianiffimi Francorum Regis Fran- 
cifci Gonfiliarii , & ejufdem in acceptanda Guillelmi 
ulie , Geldrié & Cliyie Ducis Muftrifimi Amicitia 
delegati Procuratores ; & nos Joannes Gogravus me- 
morati Ducis Cancellarius, Hermannus à Wachten- 
douck Marefchallus ; & Hermannus Gruferius Jurium 
Doctor » ejufdem Julie , Geldrie > ac Clivie Ducis 
Confiliarii ; atque etiam fuper ineunda ; confirmanda- 
que cum przedicto Sereniffimo Principe Francifco Fran- 
corum Rege Chriftianiffimo Amicitia delegati Procura- 
tores, datam nobis ab ipfis Principibus eorum nomine 
ac loco tractandæ hujusmodi Amicitia! reciprocam aus 
thoritatem fecuti, vo untatique amborum atque animos 
fide meliori obtemperantes > in hunc qui fequitur mo- 
dum, conveniendum , tractandum , concludendumque 
judicavimus. Primo conventum inter nos conclufum- 
que eft quod fupradiéti Principes Muftrifimi Francifcus 
Francorüm Rex Chriftianiffimus, & Guillelmus Gel: 
driz > Juliz , ac Clivie Dux , eorumque Succeffores 
in Ligam ; ut aiunt, defenfivam ingredientut affinitate 
inter fe , Fœdete ,atque Amicitia perpetua inita & fefe 
impofterum (fi quando res eorum ita poftulet ) fecun- 
dum exigentiam negotiorum mutuis juvabunt auxiliis , 
nec fecus unus alteri adverfus quoscunque opem feret; 
atque veri amici, affines, fœderati pro Statibus fuis con- 
fervandis facere confueverunt ; excepto tamen utrinque 
per omnia Jure Sacri Romani Imperii. Item in ejus 
affinitatis, Fcederis; ac perpetuz Amicitiz gratiam pol- 
licitus eft memoratus Princeps Cliviz Dux auxilium feu 
fubfidium atque aditum præbiturum tali Germanorum 
Peditum numero, qualem Rex Chriftianiffimus rebus 
fuis urgentibus habere , nec non ex Germania, aut 
etiam ex ipfius Ducis Principatibus  Ditioneque univer= 
fa evocare voluerit: in quibus Germanis Peditibus ex 
univerfo fuo Dominatu , aliisve Germaniæ Principati- 
bus colligendis, & quocunque ipfe Chriftianiffimus vo- 
let auxilii {ubfidiique caufa conducendis » promifit idem 
Princeps Clivie Dux  (falvo femper Jure Sacri Impe- 
rii) omnem fe manum admoturum > & favorem quem- 
cunque poterit, præftaturum, impenfis tamen ac fump- 
tibus ipfius Regis Chriftianiffimi , & dummodo id fiar 
fine ullo maleficio , injuria atque oppreffione Subdito- 
rum præfati Clivie Ducis. Caeterum conventum inter 
nos, conclufümque eft quod nullus in futurum Tracta- 
tus qualiscunque fit per unum horum duorum Princi- 
pum iniri poterit, qui alteri eorum damno detrimento- 
que effe poffit. Promiferunt denique fupradiéti Procu- 
Tatores curaturos fefe ut infra menfem hic Fæderis Trac« 
tatus ab utroque jam dicto Principe ratificetur, In 
quorum omnium Teftimonium ac fidem præfentes Lit. 
teras fignis Sigillisque noftris confignandas atque obliga 
nandas curavimus. Datum Enneti 17. Menfis Julii, 
Anno Domini 1540. Sic fubfignatum , F. Cardinalis 
de Turone, Poyet, Ghogreff, Herman Wachtendouck, 
Herman Crufer. 
Nos Guillelmus Dux præfatus pro nobis, Hæredibus 
& Succefforibus noftris ipfa Fcedera, Amicitiam, Ligam- 
que defenfivam predicto modo initam > conventam & 
conclufam ratam ac gratam habentes, omniaque & fin- 
gula in eisdem contenta, tractata, conventa & conclu- 
fa, uti perpetuo duratura approbamus , illaque firmiter 
atque inviolabiliter nos, Hæredes ac Succeffores noftros 
obfervaturos bona fide & in verbo Principis promitti- 
mus füb hypotheca & obligatione omnium Bonorum 
noftrorum mobilium & immobilium > prefentium 82 
futurorum , omni fraude ac dolo penitus feclufis atque 
procul ablegatis. In quorum omnium fidem, robur ac 
teftimonium has Litteras noftras ratificatorias > manu 
propria fübferipfimus ac easdem Sigilli noftri appentio- 
ne communiri fecimus. Datum Clivis 7. Augufti 1540. 
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Dres 


Sublime Porta € l fidato & [uff 


DU DROIT 
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V E- 
0 5 conchinfa 
ofkantinopoli il 


Capitulatione della Pace tra la Rep 
NETIA Ci Sultan So LIMA 
per ?’_Ambajfadore Luigi Badoaro in 


20. di d'Ortobre 1540. [Sur une Copie ma- | 


nufcrite & ancienne. ] 


L Sigillo D... e ecelfo Imperiale che il difeguo 
fuo e mirabile c ginfhlimamente à Monarcale 
‘con le imfpirationi 
Ji ha da render laude & il commandamento [ao 

E quelto. 
Al p 
trator della vera 


te ch'io (ono Soldan de’ i Soldani & dimos- 
ginfia via aniguftamente fon do- 


nator delle Corone Sopra la faccia delle Terra , fon Sul- 


tan Soleiman Haan figliol di Sultan Selin Haan, il Pene- 
to Doxe che & Pietro Lando alla mia felice, eccelfa 
¡ente [#0 homo nomi- 


mato Aloyfe Badoor ha eletto per Orator che fedel & 


fiscera mente debba. c[ponere alla mia fublime Porta 


che infra di noi | Amicitia & Capitulatione fi debba 
fare & con la eccelfa Porta mia la compofitione & at~ 
tation a caufa che la fia fatta ricercando dalle mie 
Imperiali gratie @ delli loro Gaftelli che fe attrovano 
cl Dominio della fedia loro nelle Morea , dove e certo 
Saftello nominate Napoli, con il Caftello della fita Tor- 
ze, cr infieme il Caftello nomi, to Monovalfia, infieme 
le Artellaries & Campane © og altra forte di Ar- 
mamenti ej Monitioni da poi pigliatele via d i Si- 
gnori Regimenti & Soldati fuoi che fono dentro dove 
piacera à quelli con le fue facolta andarfene & ancora 
li Sudditi che volontariamente vorranno reftar reftino 
& con le facoltà loro quelli che fe ne vorranno andare 
vadianfı ; Dapoi quejto alla fublime mia Porta quale 
e rifugio del Mondo li faranno confignare > € ancora 


Pr 


alla banda dell Imperial Teforo mio 5 trecento mila 
Ducati d'oro. di flampa franca fono in ful dare che li 
cento a dandoli bora c dapoi ancora dentro di 


sta mila daranno c il refto del- 
la Ducati dapoi quejo Anno den- 
in ful pagarli che ogn’ Anno ver- 
ria ad effere Ducati fettantacingne mille; e che à lo» 
vo gli Imperiali miei Capitoli [ramo conce[f y. & per cau- 
d'haverlo pregato io ancora per far venire in luce 
erabili Augufte gratie mie fommariamente in fa 

E petti che haveranno ad effere narrandoli a quelli li 
eccelfr jurati Capitoli facendont concelfione quejto jura- 
to € Imperiale Sigillo io 5 dando & la eccella fede 
dell; miei Capitoli in f? quanto fi contiene © perche 
gli Imperiali miei Capitoli fiano co fermi vi an- 
cora fo fagramento per quella Macfta dello ginftiffimo 
€ altiffimo Omnipotente unico Idio che & Creator della 
Terra & del Cielo che dem mentre che dalla loro ban= 
da non [ara fatta cofa contraria alli gisrati Capitoli , 
à va alli eccelfi givrati Capitali da me’ nejlen 
Contrarieta 
Veneto Doxesche e Pietro Landose con li al 
€ con li [uoi huomini alli fà 
con li Popoli delli fuot Pa 
che foffero jhati compojli quelfi 
ma al tempo che 
dalle bande loro melli confini del Sanzaccato di Boffina 
con la mia vittoriofa & fulminta fpada acquijtati 
"affelli , id eff , Caffeilo della Urana & il Caflello di Na- 
din, & di queffi Cafteli li. appart. 
con li loro contorni Fais € 
quiffamento con li Sudditi che ref 
fente fi trovano dentro, Etentro il Mar bianco dell 


20 


i (toi Signor: 
luoghi ne 
& avanti 


Zfole che [omo nell’ Ifola di Schiatto con il [uo Cas- 


eppo[là se fatta 5 ma con el prefato | 


amici. Imperiali Gapitali 5 | 
a di noi era la lite della Guerra | 


delle Gratie Divine, alle quali | 


senti [uoi Cafali | 
al tempo del ac- | 
roo che al pre: | 


DES 
zello c 
Ifola di Andro com li fuoi duoi Caffelli & la Ifo- 
la di Lifanos & la Ifola di Sevos con li fioi Cas- 
telli, & la Ifola di Cherbe, con duoi fuoi Caftelli c di Na: 
xia, le Ifole che foro foggerte a lei, cioë Naxia con tre fii 
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Caftelli & la Ifola di Santorin, & la Iola di Mdaffo con 
duoi faoiCaftelli & la Ifola di Antipari con duoi fuoi Caffel - 


li & con le Ifüle che fono diftrutte 
ladi Egena, & la Ifola di Murit & la Jfola di Ter- 
mena , & la Iola di Baro ; la Ifola di Me- 
ghena > e la Ifa di Papaslich 5 & la Iola di 
Piegorieri , (5 la Ifola di Morgor 5 & la Hola di 
Malichiffa chiefa di facoltà; lequal tutte in fomma 
fino nel Dominio dell Imperial Mat Da 


difshabitate , la Ifos 


Ra noftra. 


, quefte che fono nominate in fuora,cioe con le cofe pera 


tinenti & füpgette à loro, C al prefente fómo do- 
minate da effi Venetiani ; la Iola di Tinel con il 
‚#0 Caftello & con ogni altri Caftelli & Fortezze che 
fono nel loro Dominio, im fomma con tutti quelli tali 
che portamo la bandiera & ftendardo di San Mar- 
co, cof per Mare come per Terra, & malle tutti 
quelli Luoghi cv Territorii fuoi che al prefente fi 
trovano uel loro Dominio fino à qmeff hora, & da 
hora avanti con tutti quei Luoghi che haveranno da 
acquiftar che fiano di quelli della fua fede, & dal 
prefente giorno infra di moi L Amicitia, Pace & Ak 
cordo fia. 

Et welli confini del Sáñzaccato della Fatritia quel 
certo Logo che € nominato la Parga, con la fua Tor- 
ve & con il fio Borgo, con le fue circonftantie G 
con tutti i fuoi confini qual con il mio commandato 
che ancora fia loro, Ma dalla prefata. Parga 
dalli fuoi appartinenti Cafali da gli huomini che vi 
habitano per Mare ub per Terra alle Terre del Dow 
minio noflro el danno (5 violentia che faranno li 
Signori Venetiani , tal danno , & violentia lo faran- 
no emendare & coutra quelli che Phaveranno fatte 
feveramente veranno alla punitione di eff & dala 
li Signori Sanzacchi s & dalli fubalfi che fi trova- 
vanno nelle Citta del Dominio noftro, in fomma de 
tutti gli féhiaui miei che fono come le Stelle innu- 
merabili in aullo modo in ninna cofa alli loro Paths 
& Territorii, me alli Caftelli , ne alle Fortexxeé , ne 4 
gli huomini di quella violentia ne danno gli fara 
Aggionto C fe per cafo dalli füdetti Siguori, overó 
dalle vittoriofé Squadre delli provifion di mia Cel 
fitudine allé loro Territori, Pach , Caftelli, Fortezze y 
e gli huomini di quelli violentia 0 danno gli Pfr 
fe aggionto, il danno che fara fatto col il mio éccelfà 
commandamento al logo fuo fara rimefo & quelli 
delinquenti che fi faranno impacciati fe venga allé 
loro punitione & Jaranno puniti, 


Et delli predetri Signori. Venetians gli buomi 
Mercadanti [joi in le Citta & Terre del mio Dom 
per Terra & per Mare con le lero Galere c Navi 


REA 
E 
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| groffés overo con altri [uoi Navili piccoli alla Citta di 


Coffantinopoli , & di Galata , cioe Pera s overo im li 
Territori del? Arabia; cioe in Aleffandria del Cas 
& da Gallipoli abaffo in la bocca dello Stretro ; & à Le- 
panto y & in li Golfi della Prevefa ; & in li Porti di 
Modonyvolendo venire ad entrare all’ improvifta,fé pri- 
ma non daúno motitia alli Caffellami & con licentia 
vengono ad entrar’ nelli Porti, ma Je per cafo foffe for 
za di venti G fortuna, over’ foffero cacciati da Fujbe 
di Corfari & Leventi, & che non foffero altre Scale 6 
Porti di riccorrere & che folle di nece[[Ita 1m quel horá 
vengono ad entrare,nondineno fe [ara polfibile ne diano no- 
titia, ( quando [aranmo per andarfene non fà ne vas 
dano fenza licentias © andando fenza licentia (5 diffo- 
bedendo 5 facendo il contrario, fi venga alla punitione. di 
quelli & per quelle non fiano incolpati ne imputati à 
Signori Venetiani > ma que[ta caufa 5 intendi ch’ ella 
Jia dapoi [ei AMefi à canfa che à Navilis Veneti poffano 

Dd 3 effert 


> la Lola di Schiro con il [uà Cajtello & la ARNO 
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efere aintati, accio che con queffa canfa alli miei eccelf 
Capitoli non habbia ad effer fatto cofa in contrario ci 
delle Città, & Terre del Dominio mio in alto Mare, 
andando le Navi (5 Galee armate , e in alto Mare 
Sef attrova[[ero overo ‚[eontraffero i Navilii di Vine- 
tiani , Puno (5 l'altro buona Amicitia far debbano ; 
violentia ne danno non li debbano fare y ma anco quel- 
li in alto Mare le Armate & Galee che u{ciranno col 
mio eccello commandamento overo altri miei Navili 
che. caminano in alto Mare féontrandof, & trovan- 
dofi, le Fele loro debbano calare, ci [Amicitia c. Fe- 
delta che hanno la debbano fare intendere, cioe farla 
conoftere, e fe per cafo dapoi ammainate le Vele o 
la buona Amicitia haveranno fatta fapere & che li 
foffe fatta violentia o danm , e il danno foffé d’hno- 
‘mini à di Robbe , à di facoltà , il danno fia mejo 
al Inogo & il fimile anco. loro li Navilii & Gale 
overo Armate loro y fcontrandof con li miei Navilii 
di negocianti DMercadanti , con buona Amicitia deb- 
bano pelfar* & andarfene & non debbano far danno 
ne violentia alcuna s có fe per cafo folle fatta violen- 
zia 0 danno; & fé il danno foffe d' huomini, di Robbe c 
facoltà, tutto quello cbe fara il danno lo debbano met- 
rere al luogo fuo. 

Er fe per aventura accadeffe che ff abatteffero 
à fcontrarft & trovarf con Navili c Fufte di Cor- 
Sari Leventi & quelli Corfari baueffero mal animo à 
lore & che combatteffero & che per la divina provi- 
denza foffero fuperiori & vittoriof delli Navili de Cor- 
Sari, & da quelli che in ful tumulto della battaglia 
morijlero in fuora, tutti gli altri vefa[fero prigioni c 
che fi havelfero prefe vivi per niente quelli non li debba- 
no fare ammazzare ma tutti vivi, e (ani alla mia 
cccelfa Porta gli debbano mandare a caufa che fr 
venghi alla fevera punitione di quelli , © li fard 
in tal modo ginftitiare & punire che fara à gl altri 
ejtremillimo eJJempio. 

Et fe delle Terre del Dominio mio Ei Navilit delle 
mie Armate andando in alcun logo per e[fevcitarft & 
per fare Imprefa, & che tal logo uon appartenelle A 
Pinetiani, debbano ftar quieti in Pace ej farli fatti [uoi 
Srando fa P Amicitia, non facendo moto alcuno con 
andare a far favore ad alcuno y © che alle mie Ar- 
mate danno ne violentia. di efferli aggiunto non fia can- 
fas & con mi quelli che fono [# P Inimicitie ? Arma- 
te di tali Nemici infra di loro non li faccino venire 
ne à quelli debbano dare ainto ne favore nb manco gli 
diano vittonaglia s c [e alcuno della loro Armata 
preterira a quejto mio commandamento ci fera il con- 
trario nel luogo proprio ove V havera fatto yi Signori 
Wenctiani feveramente T haveranno à punire tal che à 
gl altri fia di grandiffimo effempio. 

Et le Barche & Gallee delli Corfari a? altri Pach 
abbattendofi in alcun tempo i Venetiani nelle 1fole loro 
ne in li Porti delli loro Caffelli non li debano dar vica- 
pito ne farli aftallare & fe di preuderli & fenza re- 
dentione venire alla punitione di quelli, G cof ancora 
dalla banda mia à quel modo fara fatto. Che le Bar- 
che & Galee delli Cor(ari & altri Paeft in li Porti miei 
e dn li Caffelli , & Terre mie non [aranno accettati, 
€ fi di pigliarli fara polfibile prenderli , c fenza re- 
milfione venire alla punitione di quelli ej fe da Pinetia 
venilfe alcuno in le Terre del Dominio mio & negocian- 
do faceffe mercadi con alcuno , & compitamente non 
Ti pagando à fttoi dinari cj facendo fraude fe uà anda[fe 
via, andando con il mio eccel/o commandamento à don 
mandar” quello tal fugitivo & trovandof la Robba ci 
facoltà fia li fatta reftituir’ al Padron di chi lera j e 
fe dalle Terre del. Dominio mio alcuno andaffe à Pi. 
uttia per negotiar, & fe con alcuno faceffe Mercato e 
non compitamente [odisfaceffe li danari , ma fcampan- 
do fe ne veniffe approbato che fara il debito che fia 


ancora fatto emendare, Et fé in le Terre del Do- 
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minio mio fi indebitaffe , 
pevole , & fe occulraffe & abfentaffe s per quelle tale 
niun’ altro innocentemente non fia prefe ne per colui i 
Signori Venetiani non fiano imputati in colpay fe gia per 
cao. non. andaffe ad habitare , e vifredere nelli loro 
Pacis dalla banda noftra ancora in quel modo fara fatto, 

Et per Bailo chi gli aggradira di mandare man- 
dino, & fe gli piacera venir con la na femiglia , & 
fe li piaceva fenza famiglia > venendo à har’ nella Cit- 
ta di Coftantinopoli circa Anni tre » & non compiende 
li tre Ami fe ne vada pure che veda di fare i negotik 
Juni, e non compiti i tre Anni ginfti quello fe ne debba 
andare, Gin quel modo un’ altro in fito luogo debba Ute 
vire. 

Et fe da Vinetia un Captivo fugiffe ^ 0 che ver 
vie in le Terre del Dominio mio » & facendofi Mu- 
Jolmano, fe il fuo Padrone venijle gli fiano dati pri 
mille & non venendo il Padrog fio, & che veniffe il 
Commefjö fuo, fiano dati ad effo Commelfo; & fe per ca= 
Jo foffe nella [ua fede cioe Chriffiano , quel Captivo pre 
cife fia loro ve[lituito. 

Et fe dalle Terre del Dominio mio [Campaffe il Cap- 
tivo, e: che andae à loro Je € Mufülmano , overo 
chehavelfe rinegato fenza far fraude di occultatione ad 
ogni modo quello iffeffo lo debbano reflitnire e Je per 
cajo foffe in la [ua fede cioe Chriftiano al fuo Padrone 
overo al Commelfo di quello Afpri mille fara dato. 

Et in cafo che le Fufte di Corfari per Mare overo 
alcuni per Terra andaffero alle Joggette Jfole & Terre di 
Venetiani à depredare , e fare incurfone & li fuoi 
buomini faceffero Captivi, menando à venderli nella Ro- 
mahia & Anatolia, & fimili Captivi attrovandofr 
come il bifogno richiede cautamente con diligenza fia 
fatto Inquifitione , & in qualunque man che fi attro- 
vaffe fia aftretto à ritrovar da chi lo ha havuto, € 
St per cafo colui che P há havuto lo riducejle adoffo dé 
Leventi cioe Corfari 5 & che tal Corfaro, @'Levente 
ancor Ini fi havefe nelle mani che certo il Captivo folle 

i Venetiani & che Joe dichiarito quello tal Levente 
© Corfaro feveramente fi debba. venire alla fua puni- 
tione. Et fe quel tal Captivo fi foffe fatto Mufolmano 
fia fatto libero ej laftiato andare , c Je pure in la 
fia fede foffe , cioe Chr iano, fia confignato a Vene- 
tani, & Je per cafo quel tale da chi fr havejle bavuto 
non fi trovalle quel proprio Captivo, alla mia eccel/a 
Porta fia menato , accio che il cafo fuo alla mia felice 
Porta fia effaminato. Et fe anco in quell’ hora f£ farà 
approbato di e[fere di Venetiani, & Je fofe fatto Mu- 
Jolmano, fia liberato , ma Je anco foffe si la [ua fede 
cio? Chriftiano, al Bailo fia confignato. 

Et fe le Navi de’ Venetiani venendo alle Terre del 
Dominio mio, & che per continuo vento fegniffe Naufra= 
gio & che tal Navilio JE rompelfes tutti gli huomini che 
[camparanno fiano liberi, e quante robe ft campa- 
vano alle Padroni di quelle fiano date && dalla parte 
del Capitano ne dalli fuoi huomini ne da ninni altro per 
niente non fia fatta ne data moleftia, 

Et dalle Terre del Dominio mio in quelle bande al- 
cuno Navilio andando, & effendo vento contrario, & 
che quel Navilio  foffe rotto, quanti huomini [eamparanno 
4 quelli non fara fatta moleftía , & le Robbe Jans 
date alli fiti Padroni Senza fare contrarietà alcuna. 

Et fe dalle Terre del Dominio mio da quelle bande 
che ufciranno il alto Adare Galee , Fufte 6 altri Na- 
vilii andando & che in quel tempo con quelle infieme 
non vi folle il mio Capitano li Padroni di quelle fana 
date fotto buona piezzaria à cattfa che non vadano alli 
Pach di Venetiani à far violenza ne aggiongerli danno y 
& fe per cafo andaffero fenza dar piezzaria cadano in 
pena & in colpa del peccato , e Jeveramente fi venghi 
alla punitione di quelli, Ma fe dapoi data la piez= 
aria,@" che violenza o danno faceffero, tutta la violen- 
24 0 danno che fara la pierzaria lo debba emendare. 

Et 
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Et fimilmente anco dalla banda di Venetiani in 
alto Mare [tendo li loro Navilii & che il Capi- 
tano de Peneriani non fia infieme , ma dapoi d'ba- 
ver dato li Padroni buone piezzerie © che alle Tera 
ve del Dominio mio violentia à danno füffe aggionto 
da quello quel danno & violentia che fara aggionto 
le piezzarie low debbano emendare 5 & fe per cafo 
foffero andati fenza haver dato pie ia iano in pe- 
na C colpa di peccato E feveramente ji debba ve- 
wire alla panitione di quelli. e 

Et nelle Terre del Dominio mio fe un Carazzaro 
overo un Amaldaro fuggendo andaffe A rifiedere in 
di Caftelli & Ifole Joggerte à Venetiani non Jia accet= 
tato ma alli" huomini che andaranno per effi finza 
fraude ne fare oconltatione quello proprio lo daran- 
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Et fe cof facendo homicidio over ladrocinio & 
che portaffe Robbe propriamente lo debbano dare, © 
che anche cof dalla banda mia fara, fatto il Smiley 
& fe in quelle bande fi faceffe homicidio over ladro- 
cinio , & che le Robbe foffero portate qua quello 

Seo Jia prefe » e datolo loro. 

Et fe delli Venetiani umo col P altro fra! di loro 
fole differentia il fuo Bailo fécondo le lero confuern- 
dini gli debba. afcoltare & niuno gh lo prohibifie. 

Et fé alcuno haveffe za col Bailo cof: 
la Citta di Coftantinopoli la fublime & felice 
Porta in la magna Audientia la canfa che fara 
della differenza Jia aftoltata 3 & fe per aventura 
30 con felicita mi trova|n in Campo col il vittoriofa 
Efjercito mio, in fil cafo le Differenze che fi have- 
zaumo col Bailo nella Citta di Coffantinopoli per g#ar- 
dia il Signor Sanzacco che fara mejo nel [uo cof= 

euo con la intentione & confentimento del Candifia 
afeoltara. Et cof fe con li Mercanti Veneti alcuni 
haveffero differenza , & andaffero al Cadi , G non 
efjendo prefente il Dragomano delli Venetiani , il Cadi 
non debba afcoltar la caufa della ne facciano dificolta 
con dire il Dragomano won ejlere qui prefente ci con 
gu efto non (ia fatto Jujpendere c tardare, ma facciano 
che il fuo Dragomano fia apparecchiato , fe gia per cafo 
3l loro Dragomano folle infervitü d' importanza fi deb- 
ba fopraftare infino che venga. 

Et il Bailo che fara per il debito di alcuni altri qui 
nejjuno non lo poffa ritenere ne far pagar niente 5 ma 
il Bailo quello alli Signori. Veneti facendo fapere gli 
Signori Veneti\anco non tardando debbano con celerita 
la rifpofta mandare. 

Et da Vinetia à Lepanto & nella Morea & in altre 
Terre del Dominio mio con Mercadante che veni[fe per 
debia di alcuno altro à quello non fia data riprefaglia 
ne datoli moleftia. 

Et li Mercadanti Veneti in Burfia overo in altri 
Luoghi volendo andar ne non havendo licentia dal Bailo 
non [ene por o andare , G Je per cafo facefféro teme- 
vita che fenxa licentia voleffero andarfene in 91277 
al Bailo debba far favore , & mom gli laftiar’ par- 
tire. 

Et i Navilii che vengono. da Vinetia à Marinari 
füoi nelle Terre del Dominio non [rano prefi in li fervi- 
tit ne nelle angarie y ma cofi come fono "venuti con li lo- 
vo Navilii fe ne vadano da quelli. non fia dimandato 
carraggio. 

Et fe da Vinetia alcuni che veneranno a rifiedere 
€ fiano accafati 0 non accafati mentre che veniranno © 
andaranno facendo negotii & Mercantie, c? che nelle 
Terre del Dominio mio non fi allochino , ma che da re- 
carfe ne vadano da’ quali non fia dimandato carazz0, 

Er delli Venetiani alcuni bavendo differenza. con al- 
cuni Carazzari Chrifliani, & facendo lite fanno produr’ 
Teflimonii Venetiani & da gli auverfarii gli e oppoffo , 
dicendo effer. di bifogno Teltimonii del Paefe , & cof 
gli danno moleftia non olendo accettare la teftimo- 
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ave[fe- 


re del mio Dominio , 0 per viaggio, à per ffrada à 
nel cafale foffe ajlaltato & che gli foffe tolta la 
colta overamente in lo ajlaltamento lo Ade ante 
fole afaffinato & morto ,overo difperlo , venendo il 
[v0 Herede, overo il Commefo di quello con la Gins- 
titia Jia jdffo e il dovere fia meffo à loco. 

Et fe alcuno de Mercadanti Venetiani d altri 
nelle Terre del Dominio mio, venendo à merca 

> megotiare facendo i farti mob, venife a 
morte, alla facolta di quello il Bertamalgi , cioe il 
Commeffo del Signore, non fe ne debba mefcolare ne 
impacciarf, ma alli fuoi Baili ff debba c 

Et delli Mercadanti di Barberia Mafolmani , 
a ogni altro Mercadante che inle Terre del mio Do- 
minio veniffero per negociare c mercadantar 
re, C" perTerra , effendo per venire , e che capitaf= 
Jero melli Luoghi del Dominio Venetiano, fecondo le ufan- 
ze & con[uetudini delle Mercantie li dritti dapoi cheba- 
veranno toltiynon li devetaraumo ut prohibiranno il venire, 
ne violentia ne danno non li aggiungano à canfa che alle 
terre del mio Dominio à fito beneplacito vengano,& vadana 

Et di fipra à Corfx nel Golfo i Navilii che navi- 
gano sfiano di Fénetiani o de altri, che per mercadantas 
ve à Vinetia andando & vegnando da nejjuno non gli 
fa data moleftia ne gli fia aggiunto da ne violentiay 
rifalvato fe non haveffero fatto alcun mal delitto. 

Et una Nave de Venetiani fecondo l'afanze ei 
confuetudini in Coftantinopoli habbiano fatto la cer- 
ca, & dapoi andato via, & fopra gli antichi Can- 
noni ancora e mfanza che una altra volta dinanzi 
dallo ftretto della bocca. de'Caftelli vada a far cerca 
& dapoi fe li da licentia d'andare fe ne va, del 
che al prefente Sopra gli antichi Cannon & confue~ 
tadini anco a Gallipoli fe li fa cerca per niente pim, 
à Gallipoli non ft debba fare la cerca , ma Jecondo 
la antica njanza & confuetudine de nuovo fola- 
mente davanti del ftretto della bocca delli Caffelli fi 
debba far la cerca, & che vada via. 

Er per la Ifola del Zante che ogni anno per 
quella all mio Imperial Téfôro cinguecento Ducati fe 
dava fi che di nuovo quelli cinguecento Ducati compi- 
tamente ogni anno debbano dare & al mio Imperial 
Teforo li debbano far confignare. 

Et del Territorio del Dominio mio dal tempo in 
qua delP acquifto fatto delli Paeff della Arabia, com 
me che veniva ad effere il confueto antico due Maone, 
cioe due Galeazze in AlefJandria del Cairo andavano , 
cr anco due altre Galeazze in lo Territorio della Citta 
di Damafto à quello foggerte le Scale di Tripoli, & 
di Barutti fecondo era il confueto andavano con Robbe 
e Mercantie loro alli tempi delle loro mude confuete 
venendo c andando in li fii deputati tempi delle mu 
de fue, & fiano le due Fujte delle Galeazze overo an- 
cor jhano di pint & cof li loro Navilis grandi & piccoli 
fino à queft’ hora nel modo che venivano & andava 
© negociavano fecondo che veniva ad effere il comfueto 
di nuovo lo debbano fare fenza fare difficoltà ne contra» 
vieta alle confuetud; 

Et nelli Territorii dell Arabia quel che per avanti 
era Gindeo c. dipoi fattofi Mufolmano, uno tale nomi- 
nato Habraam Caftro in le Scale di Barutti & Tripoli 
fi di Afpri cioè di dinari, come in ogni Mercantia per 
avanti all ufanze che venivano ad'effere , & alli an- 
tichi Cannoni miei in contrario da lui le inventioni, & 
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at allate, ei per av 
va ad effere in quelli ff habbia a fa 
antico mio C one € Decreto da neffuno violentia over 
contrarieta non S’habbia a fare. 

Et a quelle Galee , & agni altra forte di Navilii , 
& alli Mercadanti & huomini di quelli dalli miei 
Beglierbei » & dalli miei Sudditi Signori S; 

a neum altro delli miei Schiavi im cont 
antichi miei Cannoni € Decreti y vexation 0 
208 debbano fare; ma iano in six la cautione & ficurta 
della Pace ; ci quelli da nefjuno non lafciaranno mo- 
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Et al fatto di quelli prenominati > ginrati & fede 
de Capi à quell’ Amicitia & Pace per farla ac- 


ento per il fommo & 7 Creator 
& del Cielo dum mentre che alla fede | 
© all’ Amicitia fara fatto honore , & | 


cettata fo [agr 
della Terra 
di Capituli, € ^ e i 

da quelli alla fede de’ Capitoli. contraria cofa non 
Süscedera da ‘me ancora alla detta fede de Capitoli 
contraria. pur una cofa mon fara fetta & cof a loro 
Sia moto. 

dapoi feritti quefti miei Imperiali Capitoli in 
di Bollina il Caffello Cociari , c Xaftina 
© Feliz & Senna Molini tali rouinati Caftelli 
per haver fignificato il Sangiach Bei che al prefènte 
quelli fono Pach 6 [ono in noflro Governo 5 co di- 
cendo ne lo ha Significato per tale caufa Je ne e fe 
ta migliore , ma dalla parte del Doxe | P Oratore | 
che fi trova alla mis eccelfa Porta:ha efpofto come | 
tali Caftelli foro racquiffati ej. fono di nuovo in lo- 
vo potere & Dominio, c per tal caufa , ejfendo di 
eceffe che un altra volta fe. ne faccia Lnquifitione 
> e -bifogno che fia riveduto il fatto di tali Cas- 


zelli. 

Rifalvati i prenominati. Caffelli de Molini con le | 
Je circonftanze Qi fuoi confini ch’ erano fra di moi | 
in differenza, laqual per le mie infinite € angufte 
gratie ce li cedo ey commando che ano foi. à | 
Ma al futto de i quattro Caffelli che in se cl | 

7 | 

| 
| 


apitoli fi fofpeto che ne Sia fatta da 
minatione & fe certo fi trovara come há narrato il 
prefato Oratore. alla, banda loro Jaramma confignati 
dati im loro potere. : ma JE fara come il Sangiac- 
“co di Boflina lo ba Significato dapoi in quel cajo fi fa- 
ra nel modo che per lo mio eccelfo commandamento f 
deliberara & in quello fi havera à conde[cendere. 

Et perche avanti di quefli miei eccelf Capitoli il 
prefato Oratore: con il Pencto Doxe per baver à contrat- | 
tare di alcune canfé la Copia delli Capitoli fommaria- | 
mente con l'eccelfo mio commandamento fà ferito, e 
mandato a Vinetia & la € veftato,  Delche à 
onllato $ ma al prefente li proprii confirmati fo, 
que[Hi & con le Imperiali continentie a fo s hav 
da governare. 

Er quefli mici Imperiali Capitoli della Macia del 
noftro Gran Profeta Mchemer Maftafa a cui le Sa- 
luti Divine & Beneditrioni fano Jopra di effo correndo 
il tempo de gli Anni del fío Millefimo 947. in le Ca- 
dende della Luna di Guimaxel Achens furon fcyitti 
che veneria ad effere della Maca del Profera Giefis 
à cui la Salute Divina falvi nel fro millefimo mille 
cinquecento quaranta il fecondo di del melé d' Ottobre 
férono feritti in la magna & Imperial Sedia di Cos- 
tantinopoli & co fia moto & all eccelfo Sigillo che 
non ha pare al Mondo fi ha da crederii € preflarli 
indubitata fede. 
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CaroLı V, Imperatoris Domatio & Infendatio 
de Dicet Mediolani , pof reverfionem ad Impe» 


OMATIQUE 


um per obitem ER ANCISCI II. Srorrtıa 
Ducis , in Serenifimum P sıLıppum Hijpa- 
um Principem pro fe ej defcendentibus [tis masa 
crlis ex legitimo Toro nefcituris. Datum Bruxellis 
Anno Nativitatis 1540, die x. Oftobris, [Piè- 
ce authentique tirée des Archives Royales du 
Chateau de Milan.] 


Oannes Suarez de Carvafal Dei & Appoftolice Sedis 
gratia Epifcopus Lucentis, Caefareze & Catholicae 
Majeftatis Confiliarius ac Commiffarius Appoftoli- 

Cus Generalis fanéte Cruciate ‚ac Bafilicze Principis 
Apoftolorum de Urbe in Hifpaniarum Regnis &c. No- 
tum facimus, & atteftamur per preefentes univerfis 
quod vidimus, legimus ac diligenter infpeximus quas- 
dam Litteras Ciefareäs in Pergameno {criptas manu 
propria Divi Caroli Quinti Romanorum Imperatoris 
& Regis Hifpaniarum Domini Noftri colendiffimi fig- 
natas ejusque Bulla aurea cum cordulis aureis appen- 
fione munitas, & fecundum morem Cancellariæ Impe- 
rialis expeditas , fanas quidem & integras, non vitiatas» 
non cancellatas, neque in aliqua fui parte fufpectas > fed 
omni prorfus vitio, & fufpitione carentes ut in eis ap- 
parebat. Quorum tenor fequitur in hzc verba : 


In Nomine Sanile & individue Trinitatis Amen: 


Canorus Quintus Divina favente Clementia Romano? 
rum Imperator Auguftus ac Ger, naniz , Caftelle, Ara. 
goniæ, Legionis, utriusque >, Hierufilem, Hun- 
gariæ, Dalmatiz , Croatix, Nayarrz , Granatæ, To- 
lei, Valentiæ, Gallitiæ , Maioricarum , Hifpalis, Sar- 
diniz , Cordubæ, Corficz , Murtiæ, Giennis , Aloat- 
biz, Algezire, Gibraltaris , ac Infularum Balearium , 
Infülarım Canaries, & Indiarum ac Terre firma Maris 
Oceani &c. Rex, Archidux Auftrie , Dux Burgundiz , 
Lothrici , Brabantix , Stiriæ > Carinthix , Carniolæ , 
Lymburgiz , Lucemburgis , Gheldrive, Calabriz , A- 
thenarum , Neopatrie , Wittembergiz , &c. Comes 
Flandrie , Habfpurgi » Tyrolis , Bareinonis > Arthefii, 
& Burgundie , Comes Pallatinus , Hanoviz , Hollan- 
dix, Seclandiæ, Ferretis, Riburgi, Namurci, Roff; 
lionis » Ceritaniz, & Zutphanie , &c. Lantoravius 
Alfatie , Marchio Burgoviz , Oriftanni, Gotiani, &c. 
Princeps Cathalonize, Afturiarum , &c. Dominus Eri- 
fiæ > Marchie ; Sclavonix > Portus Naonis, Bifcayze , 
Molinæ > Salinarum Tripolis & Mechliniæ &c. Ad 
æternam rei memoriam récognofcimus , & notitiae 
mandamus eorum. quibus expedit univerfis. Cum pri- 
mum Dei Opt. Max. nutu. & voluntate ad Sacri Ro. 
mani Imperii curam adminiftrationemque vocati effe- 
mus, memores hujus vocationis noftra: » ut & munus 
nobis injunétum pro virili exequeremur , & ea preefta- 
remus ; que pauló ante Jurejurando eramus polliciti , 
inprimis animum ad ea confilia convertimus , quibus , 
& publica: tranquillitati profpicere & Imperii Jura ne 
dum tueri & confervare , ve Im etiam ammifla legiti- 
mis modis ac mediis recuperare poffemus. Itaque 
cum inter alia Gravamina , que Imperio incum- 
berent, Ducatus Mediolani, inligne Imperii Romani 
Feudum, ante Annos aliquot occupatum teneretur ab lis, 
qui benefitium Imperii non agnofcerent, quique non 
modo fele de Feudo intra legitima tempora recognofci 
non petiviflent , verum etiam præpoftera ratione fideli- 
tatis eorum: aliqui. in Feudi Dominos Divos Roma- 
norum Cfares Preedeceffores noftros, nosque , & Sa 
crum Imperium Arma Hoftilia fubinde induiffent ; Ali 
vero cum hoftibus noftris, & Imperii pacifcentes & fe 
& Feudum ipfum illis prodidiffent. Proinde judicavi- 
mus Offitio noftro convenire ut Imperio fuum Jus, 
fuamque auétoritatem hac etiam in parte reftitueremus; 
praefertim ad Bellum priores lacefliti, ac provocati, 
Habito igitur dele&u noftrorum & accitis in Belli {os 
cietatem F cederatis noftris , quos huic rei idoneos judia 
cavimus > fretique tum eorum auxiliis , tum noftris vi- 
ribus , & Copiis , Przefidiisque Subditorum ipfius Du- 
catus Mediolani , qui dudum antea pertæf illius info- 
lentis Dominatus , de excutiendo. inviti Jugo cogitare 
Cæperant ; ad Arma defcendimus ipfumque Ducatum 
Mediolani Deo Optinio juftam caufam noftram foven- 
te, ejeétis hoftibus, in noftram , & Imperii devotionem. 
fidemque "recepimus ac Illuftrem quondam Francifcum 
fecundum Sfortiam Mediolani Ducem 5 veluti poftli- 
minio revocatum ab exilio in Paternum: Feudum tepo~ 
fuimus, Hig tamen haud itd’ multo polt accepti bene- 
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fitii non fatis memor ; cum ad: nova confilia & fce- 
dera cum hoftibus noftris ineunda deflexiffet , ac ple- 
tique ex primariis , atque adeo fummis Italie Potenta- 
tibus , anteà maximis beneficiis noftris auéti unà cum 
vicinis Regibus ; in nos nihil tale merentes confpiraf- 
fent , atque huic novo excitato Bello & incendio non 
Tralia tantum > fed Europa ferme tota Armis conflagra- 
ret. Nos verd omni humana ope atque auxilio , pree- 
terquam Sereniflimi Principis Domini Ferdinandi Ro- 
manorum, Hungarie , Boemiz &c. Regis, Archiducis 
Auftriz &c. Fratris noftri cariffimi ,. penitus deftituti ef- 
femus; Dei tamen clementia , res ed deduéte funt ut 
disjeétis ac profligatis tam ex Infubria, quàm Hetruria; 
& Regno noftro Neapolitano , cum magna fua clade 
hoftibus & Mediolani Status.noftris Armis defeníüs , 
fervatusque fit & Pax ltali reddita. His ergo Viéto- 
riis auch, etfi Jure noftro in hoftes¡uti potuimus; me- 
mores tamen priftinæ clementiæ ac liberalitatis noftrae; 
& ut planè teftaremur > nos maluiffe non dimicare ; 
quam cum tanta jactura Chriftiani Sanguinis vincere > 
Victoriis ilis à Deo conceffis ea moderatione ufi fü- 
mus, ut non tam cupiditate , aut private rei noftra 
caufa, quam neceflitate compulfi atque coacti. pro Ju- 
re & Dignitate Imperii Bellum fufcepiffe videremur ; 
obliti enim veterum injuriarum , Pacis conditiones am- 
pleétimur , ipfumque Ducem Francifcum deprecantem 
errati veniam » condonata illi noxa , in gratiam nos- 
tram > & priftinum ftatum receptum , ac reftitutum > 
datis conditionibus de prcnarrato Feudo Ducatus Me- 
diolani pro fe ; fuisque Hzeredibus , & Succefloribus mas- 
culis ex ipfius corpore legitime defcenfuris, denuo in- 
veftimus > idque Litteris noftris teftatum relinquimus , 
quas hocloco pro repetitis habere decernimus. Eo au- 
tem Duce absque Liberis ; & Defcendentibus legitimis 
defuncto, quum. Mediolanenfis Status iterum ad nos $e 
Sacrum Romanum Imperium pleno Jure. delatus effets 
quamvis de eo ftatuere jamdudum decreveramus ne- 
guid tamen de caufa novarum rerum in Republica , uti 
pridem magno dolore noftro fa&um erat, denuó exci- 
taretur ideó Ducatum ipfum , toties jam non fine ma- 
ximis noftris laboribus & impenfis receptum , defenfum 
ac fervatum , public tranquillitatis caufa, & pro con- 
fervanda Auctoritate & Jure Imperii, ad manus noftras 
accipiendum , & tantisper retinendum duximus, donec 
melior de illo in beneficium Chriftianitatis difponendi 
Occaíio daretur. Qus quum in hanc ufque diem ex- 
pectata magis , quam oblata fig, vifurn nobis tandem 
eft, & Reipublice rationibus expedire, & noftra Im- 
periali Auétoritati congruere , ut de eo Statu citrà diu- 
turniorem expectationem ftatueremus. Caeterum did 
multumque cogitantibus Nobis > cuinam Status ifte tot 
laboribus, tantoque fumptu, cum noftro , tum Subdi- 
torum noftrorum , & precipue Regnorum „ & Do- 
miniorum Caftelle , Arragonivey & Cathaloniz > alia- 
rumque Ditionum hereditario Jure nobis fubditarum 
fortunis , & facultatibus , ac fanguine ipfo recupera- 
tus > defenfus , & fervatus » meritó conferendus effer, 
ecce opportune fefe nobis offert Sereniffimus Prin- 
ceps > Dominus Philippus Princeps Hifpaniarum , Ar- 
chidux Auftrie, Dux Burgundiæ, & Filius nofter cha- 
zifimus , qui eo munere pro cæteris dignus videatur. 
Neque enim ullum alium facile inveniri poffe arbitra- 
mur, quem vel juftius hoc beneficio ornare ; vel liben- 
tius illo tueri & confervare cupiamus > five publicam 
Chriftianitatis caufam >, five Auétoritatis > & Jurium 
Imperii confervationem , five etiam fumptus , & la- 
bores hujus Status gratia à nobis impenfos , ipfiusque 
Status Mediolani, ac totius Ttalix ; Potentatuumque & 
Ordinum ipfius > quorum paci > quieti & fecuritati in- 
primis recte confultum cupimus > rationes ac prefati 
chariffimi Filii noftri qualitatem & erga Nos & Sa- 
crum Imperium affectionem , ftudium , ac fidem con- 
fideremus. His itaque & aliis infuper legitimis: caufis ; 
& rationibus adducti, non tàm pri rei aut com- 
modi noftri, & ipfius Sereniffimi Filii noftri caufa, 
quam pro confervatione Auctoritatis & Jurium Impe- 
1 > & in beneficium totius Reipublice Chriftiane > 
ac fecuritatis Italie, & ut voto ac defiderio continué- 
que efflagitationi Subditorum. ipfius Status Mediolani fa- 
tisfaceremus > motu proprio inNomine Domini Serva- 
toris noftri , à quo omne donum perfectum, non per 
errorem , aut improvidentiam > fed animo noftro bene 
deliberato , ex certa fcientia, (ano & maturo accedente 
conflio , Imperiali Auétoritate noftra,ac de plenitudi- 
ne Imperialis ,fupremz > & abfolute poteftatis noftræ, 
atque alias omni meliore modo ; via, Jure , caufa, & 
Tom. IV. Parr. IL 
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forma , quibus melius , validiüs ; & efficacius poflu- 

mus » & debemus predicto Sereniffimo Filio noftro 

Don Philippo ; Principi Hifpaniarum ; & Archiduci 

Auftrie,, &c. pro fe & ejus Filiis , & defcendenti- 

bus Mafculis legitimis, de gitimo Matrimonio Linea- 

que Mafculina natis & nafeituris , ordine Primogenituræ 

{ervato, & juxta naturam Feudi ipfius Ducatus & Sta- 
tus Mediolanisdedimus, conceffimus , & elargiti fü- 
mus , ac tenore,preefentium Litterarum noftrarum das 
mus, concedimus , & elargimur cum titulo , honore ; 
& Dignitate Tlluftriffimi Ducatus, in Feudum Regale ; 
Nobile, Gentiles Honorificum ; atque Antiquum Pa- 
ternum & Avitum , ác titulo & Jure Nobilis , Genti- 
lis, Honorifici, Antiqui, Aviti & Paterni Feudi Rega- 
lis, diétum Ducatum Mediolani ac Comitatus Papix , 
Anglerieque cunt omnibus eorum: pertinentiis & atti- 
nentüs , leudis , Feudalibus Regaliis & Juribus Rega- 
lium, nec non Urbibus , Civitatibus , Oppidis ; Ter- 
ris, Diftrietibus, Dominiis, Arcibus, Caltris, Caftel- 
lis, & cujuscumque generis Fortalitiis-, ac cum: mero 
mixtoque Imperio , Gladii poteftate & omnimoda Ju- 
risdictione ; tam in Civilibus , quàm, in Criminalibus , 
Homagiis , Fidelitatibus > Vaffallis , etiam: majoribus» 
ad bxc cum omnibus illis Privilegiis , Prerogativiss Po- 
teftatibus, Auctoritatibus > Praeheminentiis > Libertati- 
bus , Immunitatibus > nec non Edificiis , 'Pofíeflioni- 
bus, Pratis, Campis > Vineis. Viridariis, Pafcuis Ne- 
moribus , Silvis, Furnis » Molendinis ; Aquis > Aqua- 
rumque Decurfibus ; ac Juribus aque ducendze , Pifca- 
tionibus, Venationibus, Datiis, Gabellis, Pedagiis à 
Vectigalibus , & cujuscunque generis Redditibus , 82 
Proventibus in dictis Angariis; Superangariis & aliis qui- 
buscunque Bonis, Rebus, Juribus > 82 Attionibus rea- 
libus , perfonalibus , atque. mixtiss directis & utilibus; 
quomodocunque , & qualitercunque fpectantipus ad 
dictos Ducatum Mediolani & Comitatus Papi > An- 
glerizque cum eorum pertinentiis & attinentiis antedic= 
tis. Preterea cum Jure Patronatus Ecclefiarum , feu 
prefentandi ad eas > Facultate cudendæ Monete tam 
Aurez, quam Argentex.nec non Merchatuum & Nun- 
dinarum, Poenis quoque & mulétis earumque Indictioni- 
bus , Bannis > Confilcationibus ; cxterisque Juribus ; 
Jurisdictionibus > Poteftatibus., Facultatibus & Gom- 
modis cujuscunque generis , vel fpeciei exiftant , quae 
Prodecetlores Mediolani Duces Papiseque & Angleriæ 
Comites à Divis Romanorum Imperatoribus , $ Re- 
gibus, Nobisque ; & Sacro Imperio in Feudum ha- 
buerunt > & tenuerunt , etiamfi talia forent ; que ex- 
prefle, &fpecificè effent exprimenda; & {ub quacum- 
que generalitate non venirent, nec inclufa cenferen- 
tur. Ita quod prefatus Cariflimus Filius nofter Don 
Philippus ; ejusque Filii, & Defcendentes fupradicti 
habeant; teneant , & poffideant Ducatum & Comita- 
tus predictos > cum omnibus fupra commemoratis à 
Dobis , & Sacro Romano Imperio, noftrisque Succe 
foribus Romanorum Imperatoribus , & Regibus in 
Feudum; ac titulo & Jure Feudi, ut fupradiótum eft > 
& hzc omnia cum plena ceffione Jurium transle- 
tione Dominii ; pofitione in locum , Jus & Staturn 
noftrum > & Sacri Imperii > quoad premiffa conftitu- 
tione miffi , & Procuratoris in rem fuam ; transferen- 
tes in predictum Filium noftrum chatiflimum , & ejus 
Filios, & Succeffores antediótos » omnia Jura; omnes- 
que actiones utiles, directas; reales, & perfonales, hy- 
pothecarias , & mixtas in & fuper predictis Ducatu ; 
Comitatibus, Urbibus, Civitatibus ;- Caftris ; Oppidis > 
Locis , Terris , Territoriis ; Dominiis , Jurisdictioni- 

bus, Bonis, Rebus, Juribus » 8 Pertinentiis fü quo- 
modolibet nobis , & Sacro Romano Imperio fpectan- 
tibus , & pertinentibus, cum facultate > quam ipfis per 
prefentes concedimus & elargimur, redimendi ; luz 
endi , & recuperandi, petendi, exigendi , vendicandi, 
reintegrandi quecumque membra ; ac Jura ad dictos 
Ducatum > Comitatus , Dominia, Urbes , Civitates, 
Oppida, Caftra, Loca, & Terras fpectantia > & pera 
tinentias alienata, conceffa , donata , occupata jillicité 
detenta , & prefertim , que cum pacto de.retroven- 
dendo fünt alienata, in quibus Jus luendi nobis, & fa» 
cro Imperio , aut Cameræ noftrz Imperiali feu Du- 
cali Mediolani fpectans eidem: cariffimo Filio noftro 
ejusque Hæredibus » & Succefforibus antedictis per has 
Litteras noftras cedimus transferimus ; & donamus; vel 

quovis modo diftraéta indebité,ac conceffa in prejuditium 
Feudi, ac Imperialis & Ducalis Auétoritatis quacumque 

tatione,titulo feu caufa , conftituentes Nos infuper omnia 

fupradicta FRE feu quafi; nomine pe 
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cariffimi Filii noftri , & ejus Succefforum ut fupra, donec 
effectualem eorum Pofleffionem,vel qualisacceperint ; cu- 
j de ipfi Sereniffimo Filio noftro; & ejus Suc- 
; m dictis plenam facultatem & poteftatem con- 
cedimus, atque haec quidem omnia & fingula deliberate & 
confultó facimus,&,utfupradiétum eft,donamus, cedimus, 
transferimus,difponimus, & conftituimus,non obftantibus 
quibuscumque Legibus ; Juribus, Statutis, Decretis. Con- 
ftitutionibus, U fibus, Confüetudinibus , Privilegiis , Con- 
ceffionibus;Infeudationibus; & aliis quibuscumque in con- 
trarium facientibus, vel aliter difponentibus, aut aliam for- 
mam dantibus; vel aliquid pro folemnitate intrinfeca, vel 
extrinfeca requirentibus; quibus omnibus & fingulis ex 
certa fcientia , motu proprio » & de poteftatis noftra 
imperialis plenitudine derogamus » & derogatum in 
hae parte effe volumus , etiamfi fpecialem , & imdivi- 
duam derrogationem expofcerent > & demum quibus- 
cumque aliis, que vim & effectum hujus noftrz Con- 
ceffionis ; Donationis ,. 62 Infeudationis impedire > aut 
delidere poffent , fupplentes propterea quoscumque de- 
feétus > tam Juris, quam Paci, fi qui in premiflis 
quomodolibet interveniffent ac omnem folemnitatem 
tam intrinfecam > quam extrinfecam , que in predic- 
tis de Jure , Stylo » vel. Confuetndine intervenire .de- 
buiffent; Jure tamen Feudi , Superioritatis ac Reflorti 
nobis, & Sacro Romano Imperio & noftris in eodem 
Imperio Succefforibus Romanorum Imiperatoribus > & 
Regibus ;falvo , & illefo permanente juxta. Feudi ipfius 
naturam 5 hac infuper Lege adjecta, quod prenomina- 
tus Filius nofter Cariffirnus infra Annum à die adept 
pollefionis predicti Ducatus Mediolani & Comitatu- 
um & aliorum præmiflorum continué numerandum ; 
cjus autem Filii & Defcendentes legitimi > in predidto 
Feudo Succellores ; quoties cafus. poftulaverit à nobis, 
& Sacio Romano Imperio , & Succefloribus noftris 
in ipfo Imperio Romanorum Imperatoribus ; vel Feu- 
dum recognoícere ac. debitum , & confuerum Fideli- 
tatis Juramentum . preftare: teneantur juxta Conftitutio- 
nes Feudales novamque & veterem Fidelitatis Formam, 
aliaque omnia facere & adimplere erga nos, & Succel- 
fores noftros, ac Sacrum Imperium, que ratione Feu- 
di debetur; omni dolo ; & fraude femotis. Mandantes 
proinde omnibus & fingulis Archiepifcopis » Epifcopis , 
Prelatis, Marchionibus, Comitibus , Baronibus, Nobi- 
libus, Militibus > Clientibus , Vafallis ; majoribus $e 
minoribus 5 Offitialibus , cæterisque Urbium , Civita- 
tum, Oppidorum > Terrarum , 82 Locorum Ducatus, 
& Comitatuum ; ac Dominiorum prædiétorum , Ma- 
giftratibus , Confulibus ; Comunitatibus ; Hominibus , 
& Subditis noftris & Imperii Fidelibus dile&is cujus- 
cunque ftatus ; gradus conditionis ; ordinis , digni- 


tatis, & preeeminentiz exiftant, præfentibus, & futuris, | 


ut prenominatum Sereniffimum Principem Filium nos- 
trum charifimum Don Philippum ejusque Succeffores 


fepe dictos in eorum veros Principes, & Dominos | 


füfcipiant, & admittant > eisque in omnibus & fingulis, 
tam judicialibus, quam extrajudicialibus , prout ad eo- 
rum quemlibet fpectat, & par eft, reverenter pareant; 


debitamque fidelitatem , obedientiam > éx obfequia il- | 


lis preftent. Quatentis noftram & Imperii facri in- 
dignationem graviflimam , & penas alias hic infra di- 
cendas cupiant evitare. Nulli autem omninó hominum 
liceat, hanc noftram Donationis, Conceffionis ; Infeu- 
dationis, Supledtionis ; Decreti ; & Conftitutionis pa- 
ginam infringere , aut ei quovis aufu temerario con- 
traire. Si quis verd fecus attemptare prafümpferit , 
preter noftram, & Imperii Sacri indignationem gra- 
viffimam,Poenam centum Marcharum Auri puriffimi, 
quotiescunque contra factum fuerit , fefe ipfo facto no- 
verit itremiffibiliter incurifle, quarum dimidiam Errario 
feu Fifco noftro Imperiali , reffiduum vero Sereniffi- 
mo Filio noftro ; ejusque Succefforibus decernimus 
applicanda. Harum Teftimonio Litterarum > manu 
noftra fübfcriprarum s & Bulle noftræ aurez appenfio- 
ne munitarum. Datas in Oppido noftro Bruxellenti Du- 
catus noftri Brabantie Die undecimo Menf 
Anno à Nativitate Domini millefimo , quingentefimo 
quadragefimo. Imperii noftri vigefimo > & alion 
noftrorum vigefimo quinto. CAROLUs V, Pee. 
nottus , Ad Mandatum Cefaree & Catholic Majetta- 
tis proprium. Obernburger. 

Quibus quidem Litteris Ciefareis fic per me diligenter 
infpectis, & vifis, ac correctis & fideliter extraétis per Se- 
cretarium Regium, ac Notarium publicum infrafcriptum 
in præfentia Testium infrafcriptorum ad hzc fpecialiter 
vocatorum eas exemplari fecimus, & tranfümi ex dicto fuo 
vcro authenticoOriginali,ac in hanc Tranfümpti formam & 


is Octobris. | 


* miffa vocatis , & fpecial 


Exemplar redigi. Decernens, & volens ut huic publi- Anno 


co Inftrumento Tranfamptionis, &Exempli eadem pror- 
fus fides adhibeatur in Judicio , & extra > ubique loco- 
rum & terrarum ; ac ubi opportunum fuerit, que ip- 
fis Originalibus Litteris Cæfareis adhiberetur , fi fuerint 
exhibit , & oftenfe > & ad majorem evidentiam, & 
corroborationem omnium przmifforum , Auctoritatem 
noftram pariter ; & Decretum interpofuimus prout 
tenore preelentium interponimus. In quorum fidem, 
& teftimonium præfentes Litteras manu propria, no- 
mine ; ac Sigillo noftris munitas , ac per ipfum Secre- 
tarium Regium ac Notarium publicum infrafcriptum 
fübferiptas eas corroboravimus. Datum & acum in 
Oppido Valifoletti Palentini Dicecefis , in Aidibus 
noftra folite: refidentiz ;füb Anno à Nativitate Domi- 
ni millefimo quingentefimo quadragefimo | octavo. 
Die verb vigefima fexta Menfis Septembris , Pontifi- 
catus Sanctiffimi Domini noftri PauLr Papæ Pertii 
Anno cjus quarto decimo. Prefentibus ibidem dis- 
cretis ; ac honorabilibus Viris, GEORGIO DE LA 
Praca Laico Conchenf, Dipaco DE AYALA; 
& GABRIELE DE CAYAS, præfate Ceefareze 
Majeftatis Alumnis > & familiaribus ‘Teftibus ad præ- 
iter atque rogatis. Ef? fuper 
rafüm, Flandrie , Hifpaniarum Lys valeat & non no- 
ceat. Sigzatum J.Epifcopus Lucenfis. 

Et quia ego Gonfalus Perezius Sacre & Cefareze Maz 
Jeftatis Secretarius & Apoftolica ac Regia Auctoritati- 
bus Notarius comprobationi hujus Tranfumpti una cum 
prenominatis Teftibus prefens interfui , & cum fio 
Originali concordareillud inveni, ideo.me hic fub{crip- 
fi, Signumque meum appofui , in fidem ac teftimo- 
nium veritatis fignayi 


GoNsaALUs PEREZIUS 
Extraila fuit prafens Copia  Regiffro inferipto 
Jub Literis KK. Ducis Lupovict 


MARIAE SFORTIAE Vicecomitis exiftente ire 


Regio Archivio Caftri Porte Jovis Medio- 
lau in papiro fcripto ; Datum Mediolant 
die trigefima Odlobris 1719. 
Examinavit JOANNES FRANCISCUS STRI- 
GELIUS Reg Archivii Officialis. 


CXLI. 


Gub-unb Adhts - Lircheil des Kayfert, 
Eammer « Gerichts/ in Saben Hergog 
Deinciós des Singer zu Braun 
fbweig/ Klägern an einem / denn der 
Stadt Sofilar ais Beklagten andern 
<heils / in” favorem des Klägers 
ausgeforoden, Speyer den 25, Odto- 
bris 1540, [HorTLEDER , von 
Lirfichen des Teutfhen Kriegs Tom, 
I. Libr, IV. Cap. XIV. pag. 1328. 
Lunts, ZTeutfeheg Npichs - Archiv. 
Part. Special. Continuar. I V. -brhei- 
fung VIII. 9fbfa& XX. pag. 861. 
d'ou Pon a tiré cette Pièce. ] 


Ceft-à-dire, 


Sentence finale de Profeription renduë par la Chambre 
Imperiale de Fuflice, contre la Ville de Gostar, 
accufie y en faveur de Hen R1 le jeune Duc de 
Brunfvich Accn[ateur, à Spire le 25. Otlobre x 540. 


! Sadhen des Land-Fried-Gruchs/ Dern Heinrichg 

DE des Zungern/ Herhogs zu Braunfejweig und Stine 
burg ac. Klägers) gegen Bürgermeifter/ Kath und 

AS ganger Gemeinden der Stadt Gofilar/ Beklagteny 
nadhdem bie gedachte S3cffagten das Clofter ¿nO corgenberg/ 
mit jrenr Gefchlig/ Krieges = Knechten / Bürgern / mb jren 
Bürgermeifter/ Yanfgen BWideman/derjhnen vorgeritten/mie 
gewapneter Sand und Webs überzogen / befdyábiget und zu 
Kt in Grand verbrennt/ und nachgehends die Stein der 
Klofter 2 Kirchen abgebroden/ und in die Statt Goflar ges 
führe) defsgleichen aud) die Stifft Kirchen des Perergs 
bergs/ und bie Kirchen zum heiligen Grabe) gufampt bets 
derfeits umbliegenden Gebaumen and Hauffern/ dargu die 
Kitchen 


1540 


ANNO 
1540. 
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Kirchen auff den Rammelsberg aud) befehädiget / mit bem 
Feuer angezündet / und verbrennt / und aud) bent bey 
nádtlijer Weile und Zeit, die Stadt Gofglar gedffnet / 
und in ¿wo Schmelf 2 Sútten gefallen / etliche Qutten- 
Knecht und Arbeiter zum Theil auff die Schmelg 2 Oefen 
getvorffen/ verbrennt/ und zum Theil zu Tode gefthlagen/ 
Datqu etliche andere härtiglichen verwundt 2, Wie dann 
folds bie gembre Gerichts - Handlungen weiters auswei> 
{en / alles gemeinen Rechten /. des heyligen Reiche: Refor- 
mation , Ordnungen / unb ausgefündten Land 2 Frieden 
zu wider / Dargu Feine erhebliche Urfadher / warum fie in 
die Poen des Lands Friedens nicht ectlavet werden follen/ 
im Keche / fürbradot. Y 

Go ift hierauff und allen Fürbeingen nad) / su Recht erz 
fennt/ dafs fie auff und tnb angevegter ihrer begangen / 
eigen gewaltigen / freventliden und thatlihen Handluns 
gen willen / in Romifeher Kayferlicher Majeffit und des 
heiligen Reichs opt erfennt / ertlave amd denuncüret 102 
den foffor/ bie wir aud) alfo in Komifcher Kayfer- 
ficher Majefae und des Reichs Adhe fpreden / erFlären / 
und darüber nothttir fftig Procefs erfennen/ auff welches / 
und alfobald nad) Etoffnung und Berleferr jet obgefehrtes 
bener Urtheil/der vorgemelde unfers Kayferlichen Cammers 
Richters Ampre-Dermwefer / die gedachten Btrgermeifter / 
Kath und gangen Gemeinde der Statt Sofilar/ des Reichs 
Sertommen und Gebraudy nady/ unter dem offen Himmel/ 
als offenbare Exhter und Sand »Friedbrecher öffentlich de- 
nuncütt/ ausgeruffen/ verfumbet/ fie auch aus dem Fried 
in Ans Frieden gefegt / auch ihre Scib/ Saab und Gucher/ 
vorgemelötem unfern Oheimb/ dem Kläger / amd fonftal- 
Ternänniglich erlaubt hat. Urkunde dif Brieffs/ befiegelt 
mit unferm Käyferlichen anhangenden Snfiegel / und ‚geben 
in unfer und des Reichs Stadt Speier / am fünff und 
amanfigfien Tag des Monats Octobris, nad) Ebrifii uns 
fers lieben HEren Gebubrt / fünffcben hundert / und in 
dem vierßigften/ unférer Reiche des Komifchen im ¿wey unb 
ywangigfíen / und der andern aller in fünff und swangigs 
fin Saven, 


Ad Mandatum Domini 
Imperatoris 


&afeat Hammerfietter / Judicii Cas 
meræ Imperialis protonotarius. 
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ze, OG. Executorialg- Brief Ghro Seapfer[. Via 


jeff. die wider die Stadt Goßlar gefpro- 
Hene Acht betreffend. Speyer ben 25. 
OG&obr. 1540. [HoRTLEDER , 
von Urfaden bes Geutfben Kriegs. 
Tom. I. Libr. I V. Cap. XIV. pag. 
1329. Lunic, Æcuffiben 9tcib8- 
Archiv. Part. Special. Continuat. I. 9[f- 
£feitung I. blas I. pag. 220. d’où 
Pon a tiré cette Pièce. | 


C'eft-à-dires 


Lettres Executoires de l'Empereur fir la Sentence de 
Profeription contre la Ville de GosLar. A 
Spire le 25. Ottobre 1540. 


(o. Se Karl bet Flinfft von GHttes Gnaden / 35» 
) x mifeher Kayjer gu allen Zeit Mehrer des Reiche, 
Sn Germanien / zu Sifpanien / beyder Sieilie 
en / Steeufalem / Hungen / Dalmatien; Croatien %e, 
Sonig/ Gf» Herhog zu Defterreich,/ Hechog zu Burgunz 
bi X. Grafe zu Habfpurg / Flandern / amd Tyrol 2c. 
Entbieten den Hocwürdigen/Ehenürdigen Hochgebohrneny 
Erfamen/ Wohlgebohenen /Edlen/ allen amb ieden / unfern 
und des Reichs Churfürften / Fur ffen/ Geiftlichen und Welt 
lider / Prelaten / Grafen / Freyen ) Herren Kitten / 
Knechten / Hanpeleuten 1 Disthumben / Dógten y Pfles 
gern/ Derwefern / Ambtleuten / Burg > Grafen / Baus 
indfirm/ Gemeinen Schulthiifen, Schöffen, Burgemeiz 
Tom IV. Parr. IL 
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Gofslar / das Klofier gum Georgenberge / mit ihten Ges 
fibi / Kriegs sKnechten / Bürgern und ihren Burgemeis 
fex/ Hanfen Weidemann / ber ihnen vorgeritten mit ge 
wapneter Hand und Wehren überzogen / befthadigee / qu 
lege in den Grund verbrennt / und nachgehends bie Stein 
der Klofier- Kivdjien abgebrochen / in die Stadt Goflar 
gefiibret / desgleichen auch die Stift Kirchen des Peter 
bergs/ und bie Kirche zum Hepligen Grabe/ zu fambt beys 
derfeits umliegenden Gebauwen und Haufen / bargu die 
Kirchen auf den Namelsberge auch befehädiget / mit dem 
Fever angestindet/ verbrennt / und denn auch bey nacht= 
licher Weile und Zeit / die Stadt Gofilar geöffnet / in 
goo Schmelg-Hüthen gefallen / etliche Hütten 2 Knecht und 
Arbeiter zum Theil auf die Schmelg = Ofen geworfen / 
verbrennt/ und zum Theil qu (obf sefthlagen / bavgu etli 
che andere hartighichen verwunder/ Alles gemeinen Sxedjten/ 
des Heyligen Neid) Reformation, Orbnunget/ und ange 
gefündten Sandprieden zur wieder / Davgu Feine erhebliche v2 
facer / varium fie in die Poen des Sandfriedens nicht ez 
Pláret werden folten / bey unfern Kayferlichen Cammers 
Gericht / im Recht fürgebracht, Go iff an icétgemeldter 
unfern Cammer 2 Gericht hierauf und auf rechtliche Clag / 
Handling und Anrufen des Hodgebohrnen Heinrichs 7 
Herkog zu Braunfchwerg und Sünebwg / ac. anfers licherr 
Oheims / und Fueften / nad? vosgehaltenent ordentlicher 
Serichtlihen Procefz'/ und allen fürbringen / gegen ihnert 
Urtheil ergangen / damit fie biefelben Burgemeifier / Kaz 
the und gange Gemeinde der Stadt Gofilar / auf amd 
mb angeregter ihrer begangen / eigengewaltigen/ freffentz 
Lichen und tbátliden Yandlungen willen/ in umfer und des 
Hepligen Reichs ut gefprochen/ extennt/ erElärer/ auch 
des Rech Herkomnen und Gebrauch nad; unter offe 
Sommet / feih / und als foldeinfere und beg Keichs ofe 
fenbahte Echter / Dffentlich denunciiret /ausgeruffen/ aus 
den Frieden in Impricden gefege/ wd ihre Seib/ Saab um: 
Güter gedachten unfern Obeim / Scráog Seinviden Ka 
gern / auch fonfien allermanniglics erlaube. tib fern 
nen/ iegtgemeidten unfern Obeim darneben aud ben E 
men/ gelehrten unfeen und des Reichs lieben Gerrard 
Wolfgangen Weidner / ber Rechten Doctor wnfern Rays 
ferlichen Cammer Procurator , Filcaln Ambes und feine. 
Intereffe halben / auf fein fonderlich des halb befchehen 
Bitte und Anvuffen/ btefer unfer Kayfrlicer Denuncia- 
tion ; und Gebot3 Brieff / Darüber erkennt und mitgez 
theilt worden / wie dam die Gerichts> Acten tub Hands 
Tungen darüber geubt und befihrieben / das all i 
augimeifar, 

Darum amó damit nun gemeldte Burgemeiffer / Nathey 
und ganfe Gemeinde der Stadt Gofjlar / um folehe ihr bez 
gangen/ eigengewaltige Sandfriedbrichige That und Hands 
lung gefivafft werden / So verftinden / denunciiren und 
offenbaren wir diefelben / Burgermeifter/ Rathe und ganz 
fe Gemeinde der Stadt Goflar / mit diefen unfern Kay 
fevlichen offen Briefe ) oder glaubwürdiger Abfihrifft daz 
von / für und alf folche unfer und des Ds offenbare 
erfernteycrflarte/ verurtheiltefandfried-Brecher und Echter; 

find gebiethen darauf Euwern Fremdfihafften / Ceber 
Andachten ind Gud) von Röm, Käyferl, Macht / andy 
Gerichts und Rechts wegen / Hiermit ernfilid) und wollen 
dafz ibt. fic / bie vorgenanten Burgermeifier / Rathe / und 
ganze Gemeinde ftir und alfs folehe unfere und des Reiche 
offenbabre Landfried = Brecher / und Edhtere/ fürohin hale 
tet / und meidet / in unfen Erblichen ober Euwern mid 
des Reichs Frrflenthumben / Sandfchafften / € affa ff 
ten Herrfehafften / Gebiethen / Gerichten / lo fféin / 
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Hevrgog Heinviden/ und unfern Käyferlichen Cammer Pro- 
curator, Fifcaln oder andern von ihren wegeny foldhes al 
les unb iedes zu fhun gefiattet / vergonnet / aud) fo oft 
ibr darum durd) fie mit diefem amfern offen Brief/ oder 
glaubwrirdiger Abfehrifft davon / erfiuht verdes / von uns 
fer und beg Keichs wegen zu foldiem Euwer getreuen Beys 
fand, SuIf/ Fuürfhub/ und Förderung tbut/ ihnen aud) 
darinn Éeinerley Verhinderung ober Srrung zufüget/ alfo 
bafi hierinn euwer Feiner auf den andern vergiehe / oder 
Entfihuldigung fuche / fondern in alle Wege/ gegen gedach= 
ten erklärten Edhtern mb fanb[ricb 2 Brechern handelt / 
und furnehmet/ wie fid) das gegen folejen Echtern gebrib> 
ret / fo lange bifz Sie / bie Ecbter / gebührliche Steaffe 
ihrer Berhandlung erlangt / ober fonft gu unfer und des 
Reid's Gehorfame bracht, unb von berürter. Acht (wie 
Recht) wiederum. abfolvirt / und geledigt würden / und 
eud) in den allen und ieden nicht anderft erzeigt / oder hale 
tet / alg lich euch und Emver jedem fey / nachbemeldte 
Poen/ aud) andere unfct und des Reichs fihweren unguaz 
den / Straffen und Bufzen zu vermeiden. Daran thun 
ener Freundfehafften/ Lieben / Andachten und Sybr/ mie 
fer ernfilich Meynung. Wann wir fegen / meynen und 
ioofíen/ von obberührten unfer Ravferlider Macht / was 
alfo an der vielgemeldten Burgermeifter / Karhs/und ganz 
fer Gemeinden. Seiben / Saaben / und Gútbern fürge- 
nommen und gehandelt würde / dafs Dadurch wieder 11nf/ 
bag Heylig Komife) Reich / nod) temands andern / mit 
nichten gefreffelt / verhandelt oder verwirett feyn / noch daz 


fiir gehalten werben fot / aud) biefelben Echtere darwieder 


nicht felgen / firmen / freyen oder fürtragen / einig 
Gnad / Freyheit / Trofiung/ Gleit / Sicherheit/ Lands 
oder Burgfticden / Btndnufs / Bereinigung / Burg oder 
Statt Recht / fo von uns/ unfern Borfahren/ am Reidy 
Komifehen Kayfern/ Konigen/ ober andern Hertfehafften/ 
oder Obrigtciten / Gud) ober ihnen / gemeinlic oder fone 
derlich gegeben oder beflátiget weren / ober nod) wurden / 
ud) Feinerley Gewonheit / Brand oder alt Oerfounnen/ 
noch fonft alles anders das ihnen Dierim zu Souljf/ Steit 
ser und, flatten fommen folt / ober möchte, Wann wir 
fie/ die gedachten Œchtere mr dem allen / als deffelben unz 
empfanglich ausgefchloffen/ und barínn nicht begriffen haz 
ben wollen. Weld;er aber /oder sweldhe /diefan unfern Ges 
both ungeborfam /und freffentlich barmieber thun wurden y 
in was Scheine das befchehe/ ber ober diefelben folten alfjs 
bann alfs jest / und iegund algdann / damit in unfer und 
des Reichs Acht / und fonfé ander fehwere Ponen verfallen 
feon / unb gegen bem / oder denfelben / alfí Echtern und 
imgeborfamen aud) gehandelt werden. Darnady wiffen 
fic) ete geraten) sieben’ Andachten und ihr / 
euch zu richten. Geben in unfer und des Keichg Stadt 
Speier am fünff und ¡wanbigflen Tage des Monaths 
Oétobris, nad) Chriftt unfers HEren Geburtb funffehen 
Hundert und im vierkigften / unferer Keiche des Nomifehen 
im ¿wey imtd zwanßigfien / und der andern aller im fünff 
und wankigfien Saber. 


4d Mandatum Domini Impera- 
toris proprium. 


Cafpar. Samerftetrer Judicii Camerz 
Imperialis protonotarius ; fft, 


CXLIII. 


17. Nov. Executorial -tfib. Lirtheil-Brieffe: PabrE 


Paul LIL in Sachen des entwebrten 
Stifts -bibeebeim / fir Bifbof Va- 
lentin gw Hildesheim / wider bic 
eure. Suiten Grid und Heinrichen 
Hersoge zu Braunfhweig und Limen- 
burg und bero Rriegs- Mitverwandte/ 
wodurch diefe jenem das eroberte zu re- 
fituiren und allen Schaden att erfesen 
condemniret werden. Rom den 15. 
Gal. Decemb. 1540. [Horrre- 
DER, von Urfadhen bes Goutfen 
Kriegs, Tom. IL Lib. Cap. 
XVIII. pag 1378. ] 


DIPLOMATIQUE 


C'eft-à-dire ; 


Sentence Executoire du Pape PAUL III, en favenr 
de NALENTIN Evéque d'Hildesheim , contre 
Eric @ Henri Dec de Bronfivich- Lune» 
bourg, par laquelle ils font condamnés à reftituer 
toutes les chofes occupées fur PEuvéche , & al’ ino 
demmifer de tous les dommages faits on causes par 
eux ; Donnée à Rome le 15. des Calendes de De= 
cemb. 1540, 


Te Paulus QBifthoif / und Diener ber Diener 
) GOttes / Entbitren bem Grmürbigen unferın 

Bruder / Bifchoffen zu Paderborn und unfern 
lieben Söhnen / bem Abt Scotorum zu Erfurdt / und 
Dechanten afer lieben Frawen Kirchen zu Franckfurthy 
Meynsifh Kriefanis / unfeen Grufs/ Ghee und Heyl von 
GHtt bem HEren, 

Uns hat der Erwirdig unfer Bruder Balentin Bifchoff 
zu Hildesheim fürbringen ande vermelden Taffen / bafj/ 
demnach zwifchen dem Grwürbigen / unferm Bruder Sos 
hanfen etwa Bifchoff zu gildesheim/ Klägern an einem: 
1mbt denn aud) unfern lieben Söhnen / ben Edlen Mane 
neen/ Erichen und Heinrichen/ Socrgogen zu Braunfehweig/ 
aud) Kath / Kathmann und Gemeinde der Städt Brauns 
fhweig/ Qanover/ Northam und Göttingen / Hildesheis 
mifch/ KHalberftattifeh / Mindifeh/ umd Meynéifh Krifamg 
refpe&ive Wiedertheile Befthuldigte / und Beklagte ans 
der Theile / von wegen des gewaltigen Uberfalg /umdt das 
| burd) abgedrungener / entwehrten / freventlid) befeffenen 

unbt fürenthaltenen Schlöffer / Städt/ 93urge/ Fleckeny 
Dorffee/ Klöfter unde Rirden /undt aller andern Güter 
in Geftlih und Weltlichheiten / dem Stifft Hildesheim) 
Bifchoffen unde Bifchofflichen. Tifch / in waferley Weifz 
eS woll/ gufommenbt / fid) Srrungen mdt Gebrechen bey 
Briten Hochloblicher Gedächtnufz / Seen Adriani Pabfts 
des Sechften/ gugetragen / undt rechelid) fürgefalfen, 

Unde bertiheter Sere Adrianus folche Gebrechen/ ands 
Sachen / fecliger Gedächtnufg / Mercurio de Vipera > 
Zifchoffen zu VBalneoregien / damals nod) in geringerm 
Standt / feiner Heiligkeiten Caplan / undt der Gerichtgs 
faden in Shrer Heiligkeiten Palatio ; undt Sacro Rote 
Auditorio ‚Richtern zu verhdren / und zu gebürlicher Endt= 
fbafft zu volmführen befohlen / undt aber bertirter Mera 
curius Bifhoff / ber Zeit diefer ibm befohlenen Sachen 
Richter / Advocat > unb Commiflarius ; zu etlichen Gee 
vidhtshandlungen / doch ohne Befchlufz derfelbigen / fürges 
fahren ; | imb demnach ebberüprter Bab? Adrianus unfer 
S3orfabr / nad) dem Willen des Allmächtigen von binnen 
verfeheiben / gemelter Mercurius diefelbe Sache aus folgenz 
dem Befehl / milter Gedächtnufg Heren Clementis Bab= 
fien des Siebenden/ auch unfers Borfabren / ber Zeit gum. 
Pabfithumb fommer / undt gemebler / wie fich foldeg eis 
guet/ widerumb refumirt/ umdt für die $janbt ge 
nommen / umde ¿wifejen vorgemelten Partheyen/ unde 
derfelben vollmächtigen Amvalden qu Berhor erlicher Betta 
gen/ undt andere Gerichts-Dandlung/ dod) ohne Befelufy 
ber Sachen / filegefepritcen / tbt in bem mit tobt verfihte 
ben; 

Nady roeldjeg Mercurii Abfterben vorgemelter Herr 
Clemens Babft/ unfér Dorfabe dicfelbig Sad) den Hochs 
würdigften etwa Herten Petro Bifchoffen zu Sabino / der 
Heiligen Romifchen Kirchen Priefter-Cardinaln Anconi- 
tano genennt/ Löblicher Seächtnuff/ Sonderlich aber auf 
einen fivittigen Artickel / nemblid) ob diefe Serungen ubt 
Sad) am Hoff zu Kom gerechtvertiget werden mochte / zu 
verhoren / undt zu gebtihrlichee Endtfehafft zu führen bee 
foblen: undt derfelbig/ Petrus Cardinalis; in folder Gaz 
chen zwifchen beyden Theilen / und ihren volmmächtigen Anz 
walden / zu tibergebung erlicher Arrickel / undt Sulaffung 
derfelbigen / umdt andern Gerichtshandlungen ohne Bes 
feblufy fürgefahren / undt darob in hangender und anges 
enbter Srrung/ die Schuld ber Natur bezahlet umbt vera 
fiore / undt baldt barnach obgemelter Sere Clemens 
Babft mit todt aud) von diefer Welt gefibeiben 

Darauf wir aus Dorfehung Gottlider Diildigkert zum 
SBabftbumb erweblet / undt aufgenommen / diefe vorbes 
zührte Sachen / damahle dem Hocwirdigften Laurentio 
auch Bifchoffen zuSabin/ Cardinaln Campegio genennt/ 
feliger Gedächenuf / auf anhalten Balentins/ jehigen Bi- 
[offe zu Hildesheim) in dem Standt/ in welchen fre bey 
zeiten Vifhoffen Sohanfen / feines Borfahen / undt dee 
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two obbenibrien Herren Cardinal / Richtern / undt Com- 


miffarien gewefen / umb£ gelaffen / st reformiren / fütrgunefje 
men / gu verboten / inde gebribrlid; zu vollenden / durch 
ein fonderliche Commiffion undt Befeblid) committivt 
amdt befoblen, nde derfelbige Here Laurentius Cardi- 
nalis und¢ Commiffarius in folcher Sachen firfabyendt / 
obgedachten Balentin Bifoffen zu Hildesheim / zu Aug- 
führung folder Sachen / in dem Stande / üt welchen fie 
befunden / vermoge defihalb babende: Commiffion 5 als 
Haubtfachern / zugelaffen / ande daranf sivifthen gemelten 
Partheyen von newem alle unbt jede wefentliche Termin, 
unbt Geridts-aibung/doch ohne Befthluf der Sachen) ges 
falten / undt folgendes nad) aufgefthobenem Petitorio , 
allein in Sachen Spolii gchovig/ umbt der Entfegung / ards 
dem ftrittigen Articéel / ob wnbt für welchen Richter biefe 
Sad Spolii gehörig / undt die Erörterung halber gu vera 
weifgen feyn folt? auf Anhalten gedachtes Bifthoffen Daz 
Tenting undt feiner vollmachtigen Anwalde / wie redt/ fürs 
gefahren / wübt folgende, ungeendeter Sachen mit Todt 
aud abgangar. 

Darauf mit widerumb diefelbige Sad in bem Standt 
in welchem fie zu Zeiten des tödlichen Abgangs Laurentii 
Cardinalis Campegi Commiffarien nechft gemelten befunz 
den / undt fonberlid) auf die devolution ‚umdt ob dieSady 
an Sof zu Rom devolvirt unde erwachfen 2 unférm Ties 
ben Sohn/ mens Titels Sancti Clementis Price 
fiet=Cardinaln de Ghinutiis genennt / auf Annhalten der 
obgemelten Herren Erids / undt Heinrids Serhogen / bet 
Beblagten / ferners zu refumiren / fitegunebmen / gu ver 
foren / undt in unférin geheimbten Rath / Gericye unde 
Confiftorio referiren folt / befohlen / darauf der bemelte 
Hieronymus foldje Sachen relumirt. nde als wir auf 
Anhalten mehrbemelts Balentins Bifchoffen / gemeltem 
Hieronymo Gatbinaln / undt Commiffarien / berfelbig / 
um Fall ung nad) gethaner Relation redit feyn anfehen 
wiirdt / foldje Sachen im Hoff zu Rom gerichtlich zu ent= 
fheiden / fo baldt auch die Hauptfachen Spolii , undt der 
Entfegung in demfelbigen unferm geheimbten Rath / Ger 
richt unbt Confiftorio, nach angeborter beyder Partheyen 

Notturfft referiren / undt wie fid) die Sachen erhielten / 
nad) feiner Ordnung vergehlen folte / befohlen. Dem al 
lar nad) hat der gedachte Hieronymus Cardinalis abt 
Commiffarius in diefer ihm befohlenen Sachen procedi- 
venbt/ unde wie fic folches engnet/fortfahrendt/ die Par> 
tbepen allenthalb vielfältig gehovet /ibre information undt 
Unterrichtung/ die A&a undt Gerichtshandlung/ alle Re- 
gift unbt Derzeichnuf / der Zeugen Sage undt gefürte 
Kundfchafft / brieffliche Mekundt / unde deren etliche aus 
teutfcher in Tateinifche Sprach verändert ande geftellet / 
flcifig befichtiget / exlefen/ wmbt geindlich erwogen / undt 
darauff ung erfilich den Artickel der Remiflion diefer Saz 
hen ob die gefehehen/ oder nicht folte/ beydertheyl befches 
Henes Fürbringen in unferm geheimbten. Rath / Gericht 
undt Confiftorio referiret/ ambdt nottürfftigen Bericht gez 
than. unde demnach folchen Artieel der Remiffion wir 
in demfelben unferm geheimbden Confiftorio mit fambt 
amferm Brüdern’ der Sepligen Rônt. Kirchen GarbinaIn/ 
notturfftig bewogen difcutirt/ amdt erörtert. 

Alf; bat derfelbig Hieronymus Cardinalis (die weil wir 
ihme befohlen / ex auf den Artickel undt Sachen Spolii 
procediren undt fortfahren / undt fo die Sad) den anges 
regten Artietel Spolii > unde ber Entfegung betecfenbt / 
dur ihne/ nad) feiner Ordnung angeftellt/ unf; in vielgez 
dachtem unferm geheimbden Confiftorio , mit ihren 1tmbz 
fanden, Gelegenheit) ande Grundte berichten undt refe- 
rien folte) mit Erwiderung (als er bericht) aller undt je 
der intimirter Derfüindigungen / undt Ladungen / Snfonz 
derheit aber fo viel die betrefenden Artickel Spolii, undt der 
Entfekung auf gedachtes Balentin Bifchorfen anhalten bez 
fchehen/ aud) aller undt jeder Terminy ttfffibub unde dila- 
tion, die er dem Gegentheil in diefer Sachen / ob fie was 
zu fagen / anzugeben / zu beweifen / oder noch auf wmbt 
fürgubringen Hatten /thun Fónten oder wolten / (alf; dann 
ein folches nach ber Lange in befibalb geübten Gerichts- 
bandlungen ferner begriffen) endlich undt peremptorie anz 
gefegt hatte/ undt alles anders zu diefer Relation geborig/ 
imbt dafz er in vorigen Arfickel der Remiffion den Artickel 
Spolii referivendt / beyden Theilen darmit genug zu thun/ 
qu referiren behalten hatte / unde Iehlicht alter und jeder. 
endlichee Intimation , Verkündigung / wide Sadungen / 
diefen vielgemelten Artickel Spolii , undt alle andere befje 
Halb geübte Gerichtshandlungen / in obbertberem unferm 
geheimbden Gericht / Rath / unde Confiftorio , wie fidj 
foldhes alles in Recht unde nad) feimer Ordmung eignet undt 
gebührt) referirt und eget, 

Auf welche Relation wit in demfelben unferm geheimb- 
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dem Confiftorio mit der vorgemelten umferer Briider ber 
Garbináln f jeittigem SSebencfen / Fúrberradtem/ 1mbt er 
wogenem Rath zu Gericht Gnmaffen unfere Dorfahen 9 
nüfdje Bab) fijenbt/ bie gedachten Erichen undt Qeinvie 
chen Serkogen / auch Rath / Rathmann unde Gemeinden 
der (Stadt Vraunfdweig / Hanover / Northen / undt 
Gottingen / mbt alle die / fo defy Interefle oder zu thant 
haben möchten / ihre Anwaldt unde Gefthäffter / durch 
anfern gefibroornen Curforn ımd Botten/ amdt auch durch 
ein offen Edict unterfehtedlich (geftalt wider alle unbe jede 
Jura, Rechte  Gerechtigkeiten / Kundefchafft / undt ans 
ders in diefter Sachen fürgebradit und erwibbert) ihre 
Noteuefft firguwenden / aud) zufehen unde hören / atte 
und jede wefentliche ambdt fubftantial Termin auf citmapE 
reiterirt ande wider expoblt werden / ambt in Krafft alter 
und jeder erhalten / aufigebradhter undt anhangender Com- 
miffionen / den Cof m Erfiatung eines vollnfommenert 
Beweifsehumbs zu deferiren / imbt aufzulegen/ alle unde 
jede Sjrtbumb / Diángel/ unbt Gebrechen des Rechten unde 
der Gefchicht / ob der in diefer Sachen etwa gebt ober Des 
gangen weren / zu erfüllen /"gebacbten Balentin Bifhoffen/ 
auf ben Fall der Tucheigkeit der Merheil/ fo eröffnet wers 
den fol! / von allen Cenfuren zu abfolviren amdt zu erlediz 
gen / batgu in diefer Sachen zu concludiven undt zu bez 
fcbliffeny undt dann an dem damalf; nechft folgenden Gee 
richtötage undtConfiftorio unverhinderter Ferien) mm dies 
fer Sachen tetheil zu erdffnen suboren / alles auf anbalz 
ten gedachtsBalentinsBifhoffen/ wie Recht citivt unde 
geladen. 

Undt deinnach auf angefegten Termin unde Gerichtstag) 
burd) gedachten Balenti alle undt jede termine repetirt/ 
erwicdere / undt auf einmahl widerhoblet / haben wir ges 
melten Balentin zu vorgefehriebener Motturfft der Tuichtigs 
feit ber 1terheil von allen Cenfuren / damit er behaffe 
möchte fein / abfolvirt undt erledige / ibt folgende den 
Ende zu Erfüllung einer vollkommenen Bereifung aufs 
gelegt undt erfiattet / welchen aufgelegten Ende gedachter 
Dalentin dafelbft perfonlich erfiheinende gefehworen/ umde 
wir alle mbr jede Serchumb / Mängel und Gebrechen des 
Rechten  umdt der Gefchichte / efullet 7 Wlfo haben wie 
folgendts vorgedachten Dalentin Vifehoffen zu Hildesheim/ 
wider bie bemelte Hergogen / Kathy Nathmann/ unde ih= 
re Mitkrieggverwandte/ mitErftattung Koften unde Schas 
den/ aud) aufgehabener Hugung / enblíd) undt definitiva 
in Schrifften fententürt / geurthetlt ande gefprocen/ auf 
Mafs/ Form/ unde Jef wie folger. 

Sn GOttes Nahmen Amen, Wir Paulus aus GH tes 
Berfehung Babft der Dritte / in bem Thron ber Gerechz 
tigkeit qu Gericht figendt / ande allein GHH fix Augen 
habend/ erkennen hie mit diefem amferm endlichen Spruch 
unde Urtheil/ die wie mieWiffen/ Willen undt Nath dev 
Ermúrdigen unfern Fieber Brüder der Nomifehen Kiechen 
Cardindins Richterm/ wubt Rather umfers oberfiem unde 
geheimbden Naths / Gerichts unbt Confiftorii Confifto- 
rialiter darzu verfamblet / thun undt fprechen zu Kecht te 
biefem unferm Brief: In Sachen / die ba anfanglidos 
in unferm heiligen Gericht / undt Auditorio Rote, undt 
folgendes für etliche ber heiligen Römifchen Kirden Garbiz 
náln/ darzu infonder gebenen /undt verordneten Commit 
farien / zwifchen bem Erwiirdigen unférm Tieben Bruder / 
Syobanfeu/ ber Zeit Bifhoffen/ unde unfern Lieben Goh= 
nen/ Dechant/ Canonicéen/ undt Capitel/ auch den fon= 
dern Derfonen der Kirchen / unbt Stiffts Hildesheim erft- 
lich / folgendes bem aud) Erwürdigen unferm Lieben Brit 
der Balentin / jehigen Bifchoffen zu Hildesheim / ales 
weiter Bermeldung der Gerichtehandlung Klagern/ an ei= 
nent/ und die auch anfern lieben Söhnen Erichen mde 
Heineichen / Herhogen gu. Braunfihweig / Nath / Rath= 
mann / undt dante Gemeine der Städte / Braunfehweig / 
Hanover / Gottingen / undt Northem relpective Wider 
theile/ undt Beklagte, in Gerichtshandlungen auch weiter 
und Elärer vermeldet / betreffend den gewaltigen Einfall 
Entfehung/ unbilligen Befiá /undt Snhaben/ undt die fres 
ventliche Fürenthaltung der Schloß / Wingenburg / Bola 
denberg / Stindesritage/ Poppenburg /Shladen / famenz 
fiin Sevenburg/ Weidela / Sucher / Woldenfiems Dys 
nenberg/ Wefterhoffe/ Gsteinbrüage/ Golbingen/ Nuthe/ 
Kallerburg/; Gronde/ undt rtrefje 26. undt bet Stadt: 
Alvelde/ Bortelenr/ Barftede /Bronaw/ Daffl/ Gif) 
VBodenwerder / Qamelen / que halfften. Aud) der Burg 
ande Burgfeffe von Bifchoffen unde Stift Hildesheim / 
etliche von Adel/ erblic su deben geliehen als nemblichen. 
Sorder Diver / Migenhagen / Binder / Wifpenften / 
(imber) Reden/ Bantelem/ Ketlimer/ Eldageffen/ Rof 

fig Bredenbeck / unde aller andere Schloß / Städt / 
Búrge / undt Burgfeffen undt Flecken / bem Stift Nile 
Ee 3 desheim 


ANNO 
1540. 
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desheim / (brepen allein’ als Stewermalde/ Peina undt 
Marierby Se 1) gufommendt / darf ungefabt- 
lid) in die faujenbt Dorf / mit ihren Pfarsfirchen / unde 
vieler Klöfier / dem Bifboff zu Hildesheim in Geifilich= 
unde weltlicher / undt voüfommener Jurisdiction ; Gee 
zichtögwang/ Gebieth/ unde Obrigkeit imterworfen /amdt 
derfelbigen Schloß / Stadt / Bürge / Flecten / Clofier / 
ande andere Gitter / Musungen / Kente / unde ufftome 
men in Waälden/ VBiifeheny Dsildbahnen undt Sagiverz 
cen / in Weyden / Wriefen / Bergen / halen / Barve 
SL Men / Städten p Biirgen / Flecken und| Cloffern / 
dem Bifchoffe unde Kirchen zu Hildesheim/ in wafzerkey 
Beifs es woll/ gufommenbt / wndt gebbrenbt / qud) aller 
amdt jeder hoher/ unde mider Gerichts / undt Rechts ande 
vollfommener Gerichtszwang / undt Obrigfciten / geiflid) 
amt weltlich / der gehenmanne / undt ihrer <chenspflich- 
ten/ der Seben andt ihren Bugehorungen / unbt aller ans 
Dever Güter deffelben Stifftg Hildeslyeim / unbilliger Bue 
heimifchung ımdt Gebrauch / Vervrteeung / Derenderung / 
ande gaibte Abfhaffung ber 20mvenbe / Gemarefungen 
unde Grengen/ darzu gugefigten Schaden / umdt Interef- 
fe, undt dann auch die groffé merckliche / umdt Hochbes 
föwerliche/ vielfaltige abgenommene/ abgedrungene/ unde 
ingepeimifeper Sdhagung / Stewer unbt Zulagen / undt 
andere Derunrubigung / Berribung/ Berhinderung /undt 
fonft alle andere Gewalde / berumten Stift Kildeshe 
zugefügt / in Gerichtshandlungen ferner / unde Elarlicher 
vermeldet undt ausgedruckt / anderthenls / bifg daher gee 
fehweben / undt num dem Exwürdigen unferm Bruder / 
Seen Hieronymo , der heiligen Kom, Kirchen Titels S. 
entis Priefter Cardináln de Ghinutiis, zu verhören/ 
anzuftellen / amdt in anferm oberfien geheimbden Kath / 
Gericht undt Confiftorio ; af; undt den obgemelten Carz 
binaln gerichtlich zu referiren befohlen / ubt Darauf durch 
ihn uns unde den mehrbemelten Garbináln / mit allen qmbt 
jeden Umbfianden / wie recht / unde fido nad; feiner Ord- 
mung. eignet/ referiret / burd; ung /undt die gedachte Care 
dinal nottuvfftig erwogen/ bedacht / undt berathfehlagt / 
undt alfo in erfier Inftantien für ung erhalten haben / als 
erkennen wir hiemit in diefgem umferm endlichen Spruch 
undt Tirtbeil zu recht. 

Dafz der gewaltige Mberzug ande Snfall / Entfegung / 
anbilticher Befig / innezhaben / undt Fürenthaltung ber 
obgefchriebenen Schlofg/ Städte, Vrirge nde Burgfeffeny 
Flecken / Dorfer / Clofir / undt andere DBerumruhiguns 
ge/ auch die Berenderung undt Abfehaffunge ber Anwven- 
de/ Gemarekungen undt Grengen/ die tintermaffüng der 
Gerechtigkeiten zu jagen / zugefügte Schaden iumbt Derhinz 
derumg in hohen und niederen Gericht / 1mbt Rechten / 
vollmkommener Geiftlich / unde weltlicher Jurisdict: bem 
Bifchoffe unde Stifft Hildesheim zufommendt / und alle 
andere Derunrubigung unde Berhinderung an obge z 
been Stifits Schloffen / Städten / Bürgen / Flecten / 
Doôtfan/ Clöftern/ derfelbigen mde aller anderer Nugun- 
gen/ Kenthen  Guldten / undt Wfffomen geübt undt be 
Thchen/ Seem bie Anmaffung unde Zuheimifckung der Le 

enmanne / undt ihrer Pflichten der Sehen unde ihrer Sitz 


flalt burd) bie Beklagte / zu Nachtheil des Stiffts. SiL 
desheim geübt / unde fitegenommen / freventlicher / unge- 
bürlicher / unbilticher / ungimlicher / 1mdt unvechtmafziger 
Seife befehehen / bafi es auch freventlid) / angebrtetich / 


unbillig/ ungimlich / wnbt anvedhemafig feye, ame bafi 
Derowegen bie dachte Grid) unbeSeinrich Kerkogen/ unde 
bie StadtBraunfibrcia / Hanover /- Gottingen unde Nore 
them/ die Beklagte von den eingendimnenen / entwehrten/ 
undt abgedrungenen Schloffe Stadten/ Bürgen/Burg- 
feffens Flecken / Dorfern / Klöfern / 1t frevenclidem 
Defié / Zunchaben / Fürenthaltung undt Gebrauch der 
felben / unde ihrer aller Muéungen abzufergen/ wegzufihafs 
fen/ aufanverffen/ unbt zu verweifen fep. 

Wie wir dann diefelben mit diefgem unferm endlichen 
Rechefpeuch abfetyen, wegfihaffen/ auswerfen / undt vers 


weifen/ unde gedathten Valentin Bifchoffen zu Hildesheim, ANNO 


in eine lieblide/ wefentliche unde wirctlije Pofleffion pere 
felbigen entwehrenden Cof / Stadt / Bürge/ Burge 
feffen / Flecken / Dörfer / Clofier / undt sehenfchafften/ 
auch der Gerechtigkeit zu jagen/ wnbt alter andern Guter / 
Kethtei/ vnbt Gerechtigkeiten/ Geifilich/ unde weltlicher/ 
hoher unbt nieder Gerichts / undt Rechts Jurisdiction , 
undt Oberfoit de; gantzen Cfifft8 Hildesheim / in ale 
Ter ma ffen etwa Bifthoff Johann undt Stift Hildesheim 
foldyer atte in Zeit der Entfergung timen gehabt / befeffen / 
gentitgt / gebraucht / unde fid) bero erfrewen mögen (bie 
Stadt Hildesheim / Stewerwaldt/ Peina mbr Marine 
burg deren ber Stifft nit entfetst / in Ihrem Beftande bleiz 
Gendt), wieder cingufetzen/ gnergentzen / undt ihme die wis 
derumb zuzufiellen fepn / Alf wit dann denfelben darin 
obergehlter maffen/ bie mit diefgem unferm Sprud) wieder 
einfetzen/ exgentzen / ambt thine bie alle aufteflen unbt re- 
ftituiren, 

Etfennendt obberüfrten Gewalt/ Entferzung / Deruns 
tubigung / Belafiigung / Vexation > undt andere Saz 
den) unde Berhinderung/ durch gedachte Erich unde He 
vidhen Sertzogen/ Rath / Kathmann/ undt Gemeinde der 
obgemelten Städt Braunfesweig / Hanover / Gbdttingens 
undt Northen die Beklagte / ctra Sohanfen unde nun 
Valentin jetzigen Bifhoffe Klagern7 in Entfetzung der 
obberüheten/ Galo / Cotábt / Biirge / Burgfeffen / Glez 
dens Dorfen/ Klöfteen/ ber Sehen, unde berfelbigen aller 
Mutgungen /- Renten) umbt Auffommen/ auch der hoben 
unde nidern Gericht unde Kechren / volinfommenen Ses 
ridtéswang / unde Oberfeit Geiftlicher unbt weltlicher / 
aud; in Abfehaffung unbt Deranderung der Anwende unde 
Grentjen / undt aller anderer Guter wegen befchehen /unde 
dem StiffeHildesheim oberzehlter undt anderer maffen ¿us 
gefügt / allenthalben frevenelich /ungimlich/ unbiltich/ une 
gebtihrlich/ umvechemafsig/ undt allein thatlich fiixgenom= 
men /umterfianden undt geübt fep. Dafı auch ben gedadhz 
ten Œvichen / wnbt Heinvichen folches qu thun imbt über 
nicht gegimbe/ oder von Rechtsivegen gesimen mögen / unde 
denmad) den vielgemelten Beklagten von aller undt jeder. 
obgefehriebenen des Stiffts Hildesheim abgedrungenen Sii 
ter ivegen / ewige Stillfehweigen aufzulegen fey / als wir 
ihnen auch ein folhes hiermit auflegen, 

nde dargu alle unde jede Geifilich = unde MWeltliche 5 
aud) die Manne den Stift Hildesheim unterworffen / 
von welchen die Beklagte) nach abgefesten und andern inz 
genommenen Stiffts 2 Gütern/ Endt/ Suldung/ £dens- 
Pficht/ und fonfi / was Schein das beftheben were / ober 
feyn möchte / abgedrungen / nde genomen, Bon folchen 
Geltibden / Huldungen / Sehens - Pflichten ande Gybmn / 
welcher Geftalt oder Weifze bie befchehen / zu abfolviven / 
und gu erledigen fepn / wie wit dann bie hierauf darvon 
abfolviven und erledigen / erfermendt diefelben Geltibde 7 
Quldung / Pflicht, amd Eyde antrichtig fraftlofy / und 
nichtig / ande dafs fie derowegen fehuldig imbt pflichtig 
feyn/ qu vorberührtem Dalentin DBifchoffen / unde Stiffe 
Sildesheim fid) wiederum zu wenden unde zu Fommen/ dem 
felben hulden / achorfamen / undt befibalb alle undt jede 
gewöhnliche Gehibde/ Eyde/ unde ben = Pflicht zu thin 
undt qu fehwehren/ wiederruffen undt vernichtigen hierauf 
alle ande jede Hinlegung / Belehrung 1ndt DVerenderung 
des Stiffts Hildesheim Güter / in was Weis Oder Schein 
die dure die Beclagte befthchen, 

Undt erkennen mur ferner/ bie gebadite Erich undt Hein- 
richen Qerfogen / unde die gemeldten Rath / Rathmann 
imb Gemeinde der Stadt Braunfehiweig/ Hanover / Götz 
tingen / unde Northeim / die Beklagten in Erftattung der 

Rugungen auf vorbenennten Schlofien/ Städter/ Dire 
gen / Burgfeffen / Flecken / Dörffen / Klöften / schen) 
unde allen andern def; Stiffts Hildesheim Gritern von 
Zeit geübter Entfegung/ unbilichs Befikes/und frevent- 
licher Fúrenthaluug derfelbigen aufgenommen und eme 
pfangen / auch pero / fo aufgenommen unôt empfangen 
haben mögen werden darzı aller umdt jeder Scakums 
gen/ Stenern/ undt Gerichten zu Élagen/ burd) bie Bee 
Elagte der Interfaffen des Stiffts undt obgefehribener 
Güter ín was Weiz das Befehehen / abgenommen / 
abgedrungen / und qugebeümifdit / mit fambt erlittenen 
Skthaden und Interefle, imbt den Gerichts = Koften durch 
etwa Bifchoffe Sohanfien / unde jekundt Dalentin für 
allen wnbt jeden. vorigen Kichtern ımdt Commiffarien, 
unde jego für wmfj aufgewendet jr condemniren unde 
verdaminen feyn / wie wir bann die hiemit aud) con- 
demniten unbt verdammen / derfelben Nukungen/ Sthas 
den/ Intereffe unde Schafungen 1Setlarung undt Liqui- 
dation, undt auffgewendten Gerichts-Rofien Taxation; unde 
Mäfjigung/ wir uf hiernadmals qu tbun fürbehakten. 

Unde 
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tube erfülfenbt biemit alle unde jede Gebreihen / Manz 
gel amde Srethumb beyde des Keehtens  wnbt auch der 
Gefdhidhee/ ob der etwa in vorgefehriebenen Geridts-SQanz 
deln undt Sachen fid) einigerley Nseif sugetragen / unbt 
begeben folten, Alfio erfennen / fprechen undt uetheplen 
wir Paulus Babii der à vitre/ unde denmad) davauf von 
wegen gebad)tér (ribs undt Heinrichs Nergogen / oder 
ihres cines wegen/ von uf alfz übel untervibt anunfs/ 
Gefialt nod) beffer zu unterrichten appellirt ande berufen 
3vorden / jnbt wir ihnen defghalb in Zeit des Kechten unde 
darzwifchen auf folche ihre gethane Appellation in Recht 
zu antworten ang eeigt / undt derfelbig Termin > von 
wegen begerten Apofteln / zu etlichmahhr burd) unf etz 
firecét worden / alfgo haben wir folgende in unfzernt ges 
heimbten Contiltorio wireélic) unbt in eigener Perfon die 


berúibeten Appellanten , thre Appellation alfs feeventlich | 


verworffen unbt refutire/ uubt fo baldt Apottolos Refu- 
tatorios geben, 

Ulf; aber nad) Dermeldung gedadhtes Serena Balentins 
SBifdoffe GHurbringen / wie wohl gedachte Erich undt 
Henvich Herkogen / aud) Nath / Nathmann 7 undt Ge- 
meinde/ mit = Kriege = Berwandten/ wieder welche bie ttre 
theyly alfa fürfieher/ gefaltet / derfelben ohn allen Behelff 
undt Aufzucht geborfam leifien folten / ee Balentin Biz 
fchoff fid) beforget / fie des fid) widerfegeny auffhalten unde 
nit thun wúrden / unbt barumb unfz bemuütígli) angerufs 
fen/ wir ime zu vorgefehriebenen rechtliche Qulff auf; az 
fer Pabfilichen Gütigkeit mitzutheilen / gerubeten / wann 
wie dann folejen Supplicationen undt rechtinafgiger Bits 
te zu willfahren geneigt. 

Demnach fo tfun wir Eweren Fürfichtigkeiten durch 
diefe unfere Pabftliche Brief Fund / hiermic, befchlende / 
unde gebitten / dafs ihr alle / ober zween/ oder einer aufs 
euch / burd) euch oder andere / folche Merheil/ alfz vorftelet/ 
en alten undt jeden Orten undt Städten / Gud) nut umdt 
nothwendig feyn angefben wirbt / in unfeem Nahmen 
imbt unfertwegen publicirt / undt verfimbet / und qu gez 
bübrlicher Exequution imbt Dolffivedung bringt / ge- 
dachten Balentin Bifthoffen / oder feinen 2Quvalben in 
feinem Nahmen / in wirelicken Befig der Sblof / 
Stadt. / Burgen / Glecfen/ rffen/ $Iofter/ Süden 
imbt aller anderer Güter Setfilid) / tbt Weltlicher dem 
Bifchofflichen iff unde Stiffe Hildesheim / alfg obe 
fiehet / gehorendt/ unbt zufommendt / auf; unfer Au- 
thoritat unbt Macht / nah Aufweißsung obgefcfte 
ter | und bemelter Urtbeyl/ reftituirt/ wieder eingefegt / 
reintegritf / undt wieder ergenfit / aud) — vertheydine 
get | fdyiát / umbt fiiivmet / befchaffende ibme von 
emelter Cdlofj/ Stadt) Bürgen/ Flecken y Dorfen) 
Elöfier / unbt anderer, obgefchriebenen Gütern’ Früc- 
ten / Kenthen / Aufkommen / Gerechtigkeiten / unde 
aller Nutzungen gantltd) undt vol fommentlide Entrich- 
tung befdiehen möge / aud) auffgelauffene Expens unde 
dinkofien / in welden die gedachee Hergogen / unde ihre 
mit- Kriegs=Derwandten / burd) diefelbige Urrheil con- 
demnirt unbt verbampt/ imbt durch vorgemeloren Hye- 


ronymum Cardinalem , in Krafft einer defibalb fonber | 


Ticher von 1mf habender Commifsion taxirt / unbt ge 
mafiges / Snbalt cines ynfiruments dartiber anffgerict 
unde mit feinem Gigill befeftiger/ mad) derfelben Diafiiz 
gung volinfomnene undt gebubrlide Bezahlung geleifter 
werd, 

tindt ferner euch befchlende / ihr qu Bollfirectung ges 
genwertiger Executorial- und ttrtleil 2SSrieffe / aud) durch 
ein offen Edict an offentliden Stadten / inbem thr 
vernehmen / verftandiget 7 wnbt befunden würdet / ficher 


zu ihnen nicht fommen werden möchte / nicht alíeir wie | 


der bie obgemelte / fondern ard) wider jalle ambe jede 
andere / beinelte / ımdt pbangeyigte fürenthalter unbe 
freventliche Befiger / ande die / fo fid) wieder biefe 1mz 
fee Sentencien imbt trtheyl 2 Briffe wiederfegen/ ande 
auffleinen wirden/ wieder welche von Kechts wegen Exe- 
cution gefchehen mag / fehreitet und fortfabret / in gl 
chee Geftalt / alf ob diefelbig tivéheil wider fie gefertes 
weren, 

Unde feners ba ihe gegen denfelbigen auff die Geifiliz 
Gen Cenfuren fürfehreiten wirder/ bicrinn/ wie fid) das 
nad) fines Ordnung eignet / handlendt / diefelbigen / fo 
Sfft es nbtbig feyn wirdt/ aggravirt / unbt da vonnd- 
then / bafy Weltlih Schwerdt umb Hulff anzuffende / 
dieienigen fo fi des wicherfegen wurden / Durch Geifiliz 
de Barn undt Cenfuren , hindangefekter Appellation , 
zwingt / unangefehen Lbblidier Gedachenif Heren Boni- 
facii Pabfis des Achten) unfers Borfahrern Gagune 
gen / in welden cavité undt verfelen / bof niemande 
aufferhalb fener Stadt oder Srifams / dann allein in 


DIENST Gra Ne si 


207 


etlichen aufiges 
Xeif von End Grifame ober Bifumbs gu gericht / 
nicht aufgefordert ober gezogen werden jui / oder-dafz bie 
Richter vom Géul zu Kom verordnet / aue ber Sead oder 
Erifam / in welcher fie verozbnet/ gegen mánniglid nicht 
procediten / ober andern ihren Vefeieh aufsubangen / und 
zu befehlen unterfichen follen. — ttubt von den ¿weyen Tags 
Repfer in gemeinem Concilio ftatuirt amd verfeben / P 
fern bas tiber die Zag eife in Krag gegentwertiger nies 
mande aufzgefotdert wird / unbt allen. andern Spabfiliden 
Safungen / fo beriviber. tun der feyn möchten / aud 
ohgedadstem Herkogen/ Kathy Kathmann/ und Gemeins 
den / abgefchrieben / oder fonft jemandes fambt oder fois 
berlid) von Stul zu Nom Mchgegeben were / bafs fie nicht 
intercedirt / fufpendirt oder excommunicirt / auf oder 
tiber etliche benente SGeade 7 qu Gericht nicht aufigefordere 
und gezogen werden möchten / bud» Pabfilide Brief von 
diefem Sndult von Wort qu Wort Fein vollnfommene aufs 
drriekliche Meldung thuend. Geben gu Rom bey Sanét 
Peters Diinfter/ im Sabe ber Menfhwerdung des Qerrm/ 
Taufend Fünffhundere Dierkig / auff den 15. Calend. 
Decembris unfers Pabfiyumbs im Siebenden Sabre, 


Blo. El. Sulgit, 


CXLIV. 


Sapfser(id)e Sufpenfion des gefbrochenett 
Ades 2 Livrheils wider Gofilar und 
Minden. Speyer den 82. "Januarii 
1541. [HortLEDER, lirjaden 
des Teutihen Kriegs / "Tom. I. Lib. IV. 
Cap. XXXVIIL pag. 1677. Lu- 
nie Œoutlhes Side Archiv. Part. 
Special. Continuat. I. Sfbrieifung “1. 
M6fag I. pag. 222. d'où Pon a tiré cet- 
te Pièce. | 


C'eft-à-dire ; 


Lettres de Surféanceaccordées par l'Empereur CHAR: 
LES V. für la Sentence de Pro[cription rendeb 
contre les Villes de Gastar, & de Mine 
DEN 4 Spire le 28. Fanvier 1541. 


(QOS Carol der Fünfte / Romifher Kaifer 7 qu 

N € allen Zeiten Miehrer Keiche/ in Germanien / 

zu Sifpanien / bepber Sicilien / Seufaiem / 

Sungen / Dalmatien / Croatien / ıc. König) 
Ertzegertzog zu Oeftervetch / qu Burgundi / Grafe qu 
Sabfpueg / Flandern und Tyrol / rc, Thun fund aller 
männiglich 5 Nachdem Wir je umd allwege / gencigt/ als 
les das zu Ehre / Nutz und Wohlfaher des Heyligen Ko 
mifehen 3 Deutfejer Nation dienlid) und erforiefitid) 
feyn mag / unfers hoohfien Fleifz und Bermiigens zu fora 
bern/ und in bag Merk zu bringen / und berefalber aus 
folcher gnábiger Meynung arch andern treffliden und bes 
wegluchen Urfaden Y mb fonderlich damit bie Srrungen 
und Qwyfpale unferg Hepligen Gbriftliden Giaubens/ und 
das befdowebrlidye Dinfvertranen 7 fd derhalben swifden 
gemeinen Standen des Hepligen 3Xeídg cingeriffén / mit 
zeitigem guten Kath unb Dorberrachten verglichen und hine 
gelegt / Friede / Rube / und Einigkeit im Sepligen Reich) 
gepflangt / and in andern deffelben mercélichen Obliegen f 
die Mothöurfft gehandelt / und fürgenommen werden mba 
ge/ einen gemeinen Reichs 2 xag/ in unfer und des Reichg= 
Stadt Xegenfpurg angefest/ und ausgefeprichen / mb den 
in eigner Perfohn/ in alle wege zu befuchen flirgenommen / 
des gnadigen Gemuths / Wlleng und SDtepnimg / mit 
Ovelefung des Allmachrigen / auch zeitlichen Nath und 
Zuchun unfers freundlichen lieben Bruders des Nomifehen 
Königs) und anderer unferer und. des Reichs Churfürften/ 
Fürften unb Stadde / folthe Zioyfpaltung unfers Chrift 
hden Glaubens‘) und das Mifstrauen / fo Dataus 
vonchfen ift/ endlich hingulegen / und Friede amd Einige 
Feit 


en Fallen ande in den/ über ein Tag: Ano 


1540. 


1541. 
28. Jans 


viere 


G OR PS 


feit im Sjepligen Reich / in biefen und andern Obliegen zu 
maden; aufzmeichten/ beftblieffen / unb gu alten. 
Nachdem 11d) aber bifgher / unter bem Schein der Keli- 
gion allerley Serimg und Dhifiverffand gu getragen / und 
fonderlich der Kirchen 2 Güther / und andere Sachen hale 
ben / fo fur Religions Sachen / oder Alf, derfelben anben- 
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gig / oder daraus flicfjend / angegogen werden / dardurd) 
etliche Parcheyen an unférn Sayferl. Cammerz Gericht y 
und anderswo trt Rechtfertigung fommen / bero eins Theils 
noch in hangendenyRethten fdywebend / mb eins. Theils 
entfeheiden / aud) etliche Paveheten/alfy mit Mabmen die 
Städte Gofilar unb Minden / in unféc und des Reichs 
Ache erkennt und denunciret feyn / und wiewohl wir anf 
vermöge unferer amd des Keres Dednung fehuldig erfenz 
en auff zu laffen / auch 


aud) gnadgglic 
# 9ud eniger / diervciln für Augen / und fics 
igt / Wo mittler Zeit amfers angofeften 

zu wirklicher DBollgiehung der bertbrfen 
roceffen > mit der That fiirgefehritien werden 
folte/ bafy mertélicher befehwebrlicher tinrath / 1:5. QBeite= 
TUNG/Krieg und VBhutvergieffen/. im Heyligen Reid gewiftz 
tid) daraus erfolgen / uud der mehrer Theil der Stande 
amd fürmehmften Gliedern des Reichs / ohn welcher Sutbun 
auf gedachten unfen Reis Tag zu Befehluf, der Yand- 
Tung befewerlid) mag gegriffen werden / fid) durch folche 
würekliche Execution der At und Aerheiln oder aus Für- 
forge ber Gegenwebhr / und tiberfallens / ober in andere 
Wege unter dem Schein der hangenden Rechtfertigung ans 
heims halten / wie fi) dann derfelben etliche allbereit verz 
nehmen Laffen / in bicfem Fall / ihrer, und ihrer Mitvers 
wandten Qiothburfft nach / in Gegenräftng zuflellen / 
und der Defenfion zu erivartten/ daraus qu let nicht ans 
devs folget] dann Daf unfer-angefagter Reichs 7 Tag feinen 
Súrgang nicht gewinnen / amb. alfo. der Religion und anz 
bere nothwendige Sachen / daran gememer Chriftenheit / 
nnb infonderheit dem Yeyligen Reid) Teutfiher Nation zum 
bbdfrer gelegen iff / baburd) verbinbert umd zufchlagen 
würden, 

Dame nun foles alles/ auch vorfiehender befhwerli- 
ther Unrath und HMachtheil firfommen und abgemandt 
werden moge ; So erbeifebt bie Motthurfft / bafi die ob> 
bertivte würdlife Execution der ergangenen Acht und 
Sententz. fame angezogenen Proceflen . an unfern Kaps 
ferl. Cammer = Geriche/ bifgmabIg angeftelt werden / unb 
bem alten nach/ fo haben Wir aus oberzehlten / auch an 
bern teefflichen Hirfachen/ mit wohlbedachten Muthe/ gue 
ten zeitlichen Rathe / und anugfamer Bericht etlicher unfer 
ind des Reichs gehorfamen firnehmlichen Fürften / Geift- 
li$ und Opel) Stand / aud) rechter Wiffen / und 
von Kon, apfel, Macht Opüfommenbeit / alle Würz 
dung der obangeregten Acht / fo wieder die Städte Gof 
lar/ und Diinden / an unfern Sapferf. Gammer 2 Gericht 
vorbemelde iff ergangen / desgleichen aller ander Pro- 
cefs, bie Religion - Sad) belangend / ober unter dem 
Schein der Religion; als davon herrúbrend / ober daraus 
flicffenb / bor unfer. Kayferl. Camner Gericht fehwebend/ 
bify auf berurter unfern angefehten Reichs 2 Tag, ud fo 
Yang dafs cit anders verordnet wirdet/ fufpendirt und anz 
gefielt/ unb thun das hiermit wiffentlich/ aus obberibr- 

Kapfeel, Mache Bolltommenheit / in Kraft 


tee Rom, 
dif Brie 
Doch diefer Gefialt / dieweil fold) unfer Supenfion und 
Anfiellung aus obberiiheten würcklichen iefachen / zu ges 
memen der Cheiftenheit und des Keichs unb aller Ständen 
Mug md Guten / und zu verbúten ammviederbringliche 
Emporung / und 


Schadens und Nachtheils/audy Kriege) 
Bhutvergicheny im Qeyligen Reich zu vorkommen befehicht) 
bafi diefelbe AUrftellung und Sufpenfion unferer und des 
Kuchs-Drditung/ aud) fonft den Partheyen an ihren Kech- 
ten’ Gerechtigkeiten und Intereffe ganslich unvergreiffent= 
Tid) / mb. ohne allen Schaden / Nachtheil amd Abbruch 
feyn/ und foll qud) mitler Zeit diefes Anftandes feine Ne 
ering nod) einig ander gewaltfaine thätliche Handlung / 
weder in der Religion > noch andern Sachen halben / von 
jemands fürgenonmmen nod) geffattet werden / in gar feine 
Reife A fondern ein jeder FOL unfern und des Keichg gemeiz 
nen fand = Frieden trevolid) geleben und halten / und ies 
mand Datwider nicht befdyweren/ umb. wir gebiethen hierauf 
alten und jeglichen / Gurfürgen / Fürften / Geiftlichen 
und Beltliden ; Pralaten / Grafen, Freyen/ Herren / 
Kittern / Knechten / Hauptleuten / Sandvogten/ Bızthuns 
ben / Dogten / Pflegen / Derwefern / Ambeleuthen / 
Srultheiffen y VBirgermeifieen/ xidtern 7 Rabtèn/ Bür- 
geen) Gemeinden / unb fonft allen andern / unfern und 
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des Reichs Underthanen und Getrewen / was Standes / 
Wiirdens / oder Wefens die feyn/ und fonderlichen unfern 
Keyferl, Cammer-Gerichte/ Ambts 2 Berwaltern und Beys 
fitzeen unfers Sapferl. Gammer 2 Gerichts’ im Heyligen 
Reich / aud) allen und jeden Partheyen / fo obbertihreer 
Sachen halben / an unfern Keyferl. Cammer 2 Gericht in 
Nedhtfertigen fiunben: / oder 2(0bt/ ober. anders Urtheil er= 
Tenge hatten / als obfiehet / be8gleiden allen Execurorn 
devfelben Acht und Urehetl Hiemit emnfilid) und wollen / 
dafg fie folie Execution, Kechtfertigung und Procefle 
bifg auf nechitkiinfftigen unfern Reiche 2 Zag/und fo lange 
bifgein anders verorbent wirbet/ in Stillftand ftellen/ und 
gantzlich beruhen Taffén / und fid) aller Newerung/ Bee 
fewebrung 4 umd. thatlidjer gewaltfamer Handlunge / es 
fey in der Religion oder andern &adjen / als obfieher y 
gantglid) enthalten / unb herwieder nicht thun / noch jes 
mands anders zu thun verflatten / in Feine Weife / bep 
Dermeydun Jweren Wngnade / und Straff/ das 
iff umfer enfilider Wille und Meynung. Geben unter 
imfemn auffgedructten Snfiegel in unfér und des Reichs 
Stadt Speyer/ am Ache und gwentzigfien Tag des Dios 
nats Januarii, Anno &c. im ein und viertzigfien/ uns 
fers Sepfertbumbs in ein und. gwentgigfin / amb unferer 
Reich im fede amd ziwentzigften: 


CAROLUS 


Ad Mandatum Cafaree & Ca- 
tholice Mdajeftatis proprium. 


Obernbirger. 
CXLV. 


Traité conclu entre Empereur CHARLES QUINT 


Anno 
1541. 


1540. 


& Jaques V. Roi dEcofe , dans la Ville 1541. 


de Binch en Hainant le 19. de Février 1540. [Ma- 
nufcrit, ] 


Ur ce qu'ayant le Roi d'Ecoffe puis n'agueres en: 
Qi: par deca Monfr. Campbel, Chevalier Sr. 
Limdy fon Ambaffadeur pour ci, avant que PEm. 
pereur für déja parridde ces Pais-Bas , s'adreffer vers la 
Reyne Douairiere d'Hongrie & de Boheme &c. Re- 
gente & Gouvernante pour le fusdit Seigneur Empe- 
reur en ces dits Pais, le fusdit Sr. de Limdy, entrau- 
tres points & pour partie de fa charge, a propofé & de 
la part dudit Roi'fon Maitre requis, tantde bouche 
que par écrit,que pour Pentrerenement de l'ancienne & 
hncere Amitié, Confederation, & bonne voifinance 
d'entre lesdits’ Seigneurs Empereur, & Roi, enfemble 
leurs Pais & Sujets refpe&ivement, & pour le bien, 
avancement, & bonne conduite & feureté des Mar- 
chands, Marchandifes, Pefcheries, & autres Negocia- 
tions d'un côté & d'autre; ladite Dame Reine ‚pour & 
au nom de Sa Majefté Imperiale, vouluft avec lui au 
nom dudit Seigneur Roi fon Maitre, & en vertu des 
Pouvoirs & Inftructions qu'il en avoit, confentir , ac- 
corder & traiter aucuns bons & conyenables moyens; 
premierement fur les reparations des dommages qui fe 
trouveront de cóté & d'autre avoir par ci-devant & du 
paflé injuftement été faits & inferez fur Mer & ailleurs, 
aux Marchands, Pécheurs & autres Negociateurs ou 
Sujets de l'un ou de l'autre côté, ou aux Navires & 
biens d'iceux >» & ce par voye de la plus briéve & plus 
fommaire Juftice que poffible {era felon le contenu du 
fecond article de renouvellement dela Paix contractée 
du vivant de feué de tres-illuftre memoire Madame de 
Savoye Regente en date du 13, d'Avril 1529. avant 
Pâques, au lieu de Malines, & aprés ratifiée ; renou- 
vellée & confirmée par l'Empereur dà prefent, en da- 
te du 24. de Juillet 1531. au lieu de Bruxelles. Se- 
condement fur le, chaítoy & punition rigoureufe & 
exemplaire de tous ceux qui par ci-devant & ci-apres > 
du tems de la contra&ion de ladite Paix & Amitié , font 
& feront trouyez durant lesdits tems avoir par violen- 
ce ou en façon quelconque de Pirates & d'Ecumeurs 
de Mer, aggrellé , détrouflé ; Tpolié ou endommagé 
par Mer & en tems de Paix & d’Amitie, lesdits Mar- 
Chands, Pécheurs , Negociateurs , Sujets, Navires, 
Marchandifes & biens d'un côté ou d'autre, quelque 
part 


19. Fevre 


DU. D ROM DES GENS 


ANNO Patt qu'ils fe puiffent bonnement trouver ou aprehen- 


der, foit au Royaume d'Ecoffe, ou és Pais de par des 


X541. ça, & foient Sujets d'un ou d'autre côté, ou étran- 


ers» procedant à la punition fouverainement , ‚de 
plein, extraordinairement, & (ans figure de procés, 8c 
à telle rigueur que tous les autres y puiffent prendre 
exemple. Ladite Dame Reine defirant complaire en 
tout ce que de raifon audit Sr. Roi & correspondant 
à ladite ancienne Amitié & Confederation, & veuillant 
continuer & entretenir la bonne voifinance , hantife 
reciproque, & libre negociation des Sujets de l'un des- 
dits Seigneurs Princes avec ceux de l'autre, pour & au 
nom du fusdit Seigneur Empereur, & par meure de- 
liberation du Confeil & avis des bons Sieurs & Perfon- 
nages étant lez elle d'une part, & ledit Sr. dé Limdy 
Ambafladeur pour & au nom dudit Sr. Roi d'Ecofle 
fon Maître d'autre, ont ce jourd’hui confenti, accor- 
dé, convenu, promis & traité, confentent & accor- 
dent, conviennent , promettent & traitent enfemble 
les Points qui s'enfuivent. 

Premierémerit quà tous Marchands , Pescheurs , 
Negociateurs & autres Sujets de lun desdits Princes 
respectivement foi doulans en jugement de griefs, torts, 
jnjures ; dommages & interêts quelconques , indeué- 
ment à eux inferez en tems de Paix & d'Amitié d'en- 
tre lesdits Sieurs & Princes; par aucuns Sujets de l'au- 
tre, fit fur Mer ou ailleurs; fera faite 82 adminiftree 
reciproquement d'un côté & d'autre, bonne & brieve 
juftice felon le contenu du T'raité que deffus, les favo- 
rifant en ce, autant que les propres Sujets du Pais. 

Secondement que dorénavant toutes & quantes fois 
qu'aucuns Pirates;Larrons & Ecumeurs de Mer foient, 
Ou ayent depuis le commencement de ladite Paix été 
Sujets de deça ou d'Ecoffe, du étrangers, fauf én bon- 
ne guerre, fe foient avancez du s'avanceroht en tems 
de Paix comme deflüs, de pillér ou endommager les 
Sujets d'un côté ou d'autre, quelque part que bonne- 
ment trouver & aprehender le pourront, chaftiez & 
punis pour tels & felon l'exigence des cas par eux com- 
mis, extraordinairement,fommairement, de plain, & fans 
forme de procez,à ce que tous autres y prennent exem- 
ple, fans en rien les foûtenir ou favorifer directement ni 
indirectement comme qu’il foit;& davantage, files affaires 
& cas le requierent & empottent a l'un & l'autre desdits 
Sicurs Princes , en feront faits les avertiflemens de ce 

ue fait ou à faire en fera comme à l' hónnéteté de la- 
ite bonne & fineere Amitié fe trouvera apartenir, 

Et quant au dernier Article de la Gommiffion du Sr. 
de Limdy Ambaffadeur 3 concernant le fait de la Pes- 
cherie , ladite Dame Reine veuille par bonne & meu- 
re deliberation proceder en telles & femblables affai- 
res, fe fera informer fur le contenu dudit Article; 
pour apiés en ordonnér comme il fera trouvé étre de 


raifon , équité & juftice d'une part & d'autre pour la | 


confervation de la Paix & Amitié mutuelle desdits 
Sieurs. A quoi le Sr. Ambafladeur a pareillement 
condefcendu & acquiefcé , dont & de tout ce que 
deflüs ‚pour plus grande feureté des deux côtez; la Da- 
me Reine fera ratifier & aprouver ces prefents Coñfen- 
tements, Accords » Convention > Promelle & Traité 
par le Sr. Roi Empereur;& le Sr. de Limdy pareille- 
ment par le Sr. Roi d'Ecoffe fon Maître ; dont reci- 
potes ils feront delibérer les Lettres pertinentes; 
e tout en dedans l'fpace de fix mois prochains apres 
la datte de celles. Ainfi fait en la Ville de Binch 
Comté de Hainaut fous les Seings Manuels de ladite 
Dame Reine & du Sr. de Limdy Ambaffadeur le 19. 
5 Fevrier Pan mil cinq cent quarante ftile de cette 
our: 


cxLvi 


21. Fer Diftbodenbergifher Vergleich rwifhen 


denen Pal - Grafen am Mbein / 
Herbog Sobannjén unb Herbog Nr 
vrebten / Wegen Anwartfhafft auff 
die Chur ihrer Häufer / wie aud) 
ber Sefsion auf einem Reichs - Tag. 
Sefhehen im _Kiofter Se. Difuboden- 
berg den 21. Februarii 15 41, [Eleéta 
Juris publici curiofa pag. 151. Lu- 
D Tom. IV. Parr. IL 


P ee Ss xti 
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Nics Teutfhes Weide Archiv. Part. ANNO 
Special. 9fbrfeifuma IV. 9fbfats L pag. 15410 


651. d’où Pon à tiré cette Pièce.] 
Ceft-i-dire; 


Transattion de Diftoodenberg entre les Coimtes Pala- 
tins ds Rhyn, Jean & ROBERT, für [Ex- 
pettative de VEleétorät de leur Maifon , & für 
la Séance dans les Dietes , conclue dans le Ao 
najlere de Difibodenberg le 21 Fevrier 1541. 


It wiffen / nachdem die Bayrifche Fürften / Hertiog 
Wilhelm und fein Bruder / hog Sudwig t. die 
Chur / fo auf die Pfaltz gewidmet / von Weyland 
Keyfer Maximiliano Hoclobl. Gedachtnifz / auf 

fünjfigar Fall empfangen haben fotlen / dazu auf jüngft 
geroc(eriet Keichg 2 Berfamintung jt Qagenau bebe Fürften 
von Bayern Hoher/ dann vor alter HerFommen / zu fetgat 
unterffanden 3 dafs wir Johannes von Gottes Guaden/ 
Pfalt; 2 Graff bey Rhein) Qertyog in Bayern and Graf 
zu Sponbeim am cinem/ wid wir Ruprecht von derfelben 
Gnaden aud) Pfaltz- Graff bey Rhein) Hertzog in Bay- 
trn und Graff u Deldentz rc. für ung felbft/ desgleichen 
aud als Bormunder / in Hamen / und von wegen des 
Hocgebohtnen Fúefien / unfers Súngern Better und 
Pfleg -Sobns/ Sautgog Wolffgangs anders Theils / eut 
dato in eigenen Perfonen auf dem Klofler St. Difboden= 
berg bey einander gewefen / und ung folder Empfingnrify 
der Chur / desgleichen ber fircitigen Seshon halber / nadÿz 
bem wit jederfeits einander mit Seppfihafft verwandt / 
auch beyder angezeigten Stuck / und gedachter Herrn vor 
Bayern Fürnchmens nicht gering Intereffe infer Reputa- 
tion , und andern Sthadfalis haben wirden/ unfer vera 
traite Nathe) und lieben Getreuen Johann Bunfern von 
Sngelheim / Ampemanı zu Exentzenad) / und Confilia- 
fium, Bayern von Bellenhofen Doctora > auf wnfer/ 
Hethog Hohannfen ; und Ludwige von Genau Ampt= 
mann zu Meifenheim und Sacob Schorten von Spaffel/ 
auf unfer/ Hergog Ruprechts Seiten / etliche Punekten in 
DBererlihen Vertrauen mif emander entfchloffen und vers 
glichen haben / in Manfs/ wie hetnad) folge : 

Zum erfien / als wir fürgehabt diefer Ding Halben bey 
anferm Bettern dem Ehurfürften Kaths zu geleben / ob 
und wie geruheren Bayrifihen Frürften in diefer Sachen 
mit gleicher Empfahung ber Chur / offentlichen Protefta- 
tion ober durch andere Mittel zu begegnen wäre / find wir 
entfehloffen / dap wit um allerhand bewegenden Itrfadyen 
willen / weder gedachten umfen Dettern den Churfürften 
umb Kath / noch die Königliche Deajeftát um gehnung ber 
Chu befuchen oder ung bemeldecr Chur halben nod) sur 


| Zeit etwas annehmen wollen / aber von der Seffion wegen 


ams falten wie heady in bem dritten Puéten davon 
Meldung befibidbt. 

Zum andern haben wir ung entfehloffen und vereinigt / 
fo es GO gefehickt / dafz der Fall der Chur fürftünbe / 
dafs wir und imfer beyder Fürftlihe Stamm jederzeit teens 
tic sifamunen fehen/ einander mit QU und Kath nach al: 
Yon ud gangen unfern Vermögen beyftandig fen follen / 
fold) Chur «imb Exbland auf gleithen Koften zu unfern ges 
meinen Handen zu bringen / und fo die alfo erlanger/ iub 
zu Handen gebracht wurde / fo follen daraus green gleiche 
Theil gemacht deren jedem Stamm eins zuftehen ndm 
lid die Chur mit ihrer Qugehor / auf eine Seit / und die 
übrigen Erbland auf die andere Seit getheilt / desgleichen / 
ob die Erbland am Werth minder erfragen wúxden/ dann 
die Chu mit ihrer Zugehorte/ derfelbige Mangel von bera 
bet bic Chur behielt / von denfelbigen Zugehorigen oder 
andern feinen Erblanden erftattet und verglichen werden / 
imb diefém allen nad) ber left = altefte Fueft unter unfer 
beyder Stammen die Wahl haben / bie Chur angunehmien 
oder niche. Weldhan aud) die Chur dergeftalt wird / bey 
demftlben und. feinen Stamm foll fie für und für bleiben / 
fo lang der wehret / unb die ubrigen Erbland dem andern 
Stamm zuftehen/ alles mit bem Unterfiheid/ welcher Theil 
inter ung in Erlangung getubeter Chur 2 und Erbland 
inche Kofteng erlitten hatte/ dann ber ander / bafs ibm daf- 
felbige in Diefer Theilinig verglichen / imb erftattet werdert 
foi. Ogre es aber / Daj der beffümnté Churfiirfilicse 
Stamm dannod) über furg oder lang vevfiele / alfo / bafi 
fein Manus - Erben aus PERPE mehr vorhanden / det 

$3 thes 


Anno 
1540. 


29. Juil. 


C GPS 


ehelich gebobren votre fo. (OÙ mehr. genannte Chur alsz 
bann unb in demfelben Fall auf den Alteflen Fürften in 
dem andern Stamm fallen amd bey demfelben und folchen 
feinen Stamme verbleiben, 
gun dritten haben wir ung ferner entfhloffen und vers 
glichen/ wo auf jebigen Reichs Tag zu Negenfpurg die ges 
dachten Herhog Wilhelm ober fein Bruder /. fid) felber uns 
Herhog Sobannfen zu / und fiehen würden / dafs wie 
baffelb niche mit Willen geftatten/ fondern mit offentlitfer 
Proteftation und anderer gebührlicher Defention tvicberz 
fechteny 1mb/ fo viel mbglid) / webren.y auch wir Herkog 
Ruprecht unfer Gefandten / der derents/ Befehl geben 
folten / in folden getreulich Beyfland zu that J. bamit uns 
beeden und unfern Fürftlichen Stämmen unfer Seflion , wie 
vot Alters 7 bleiben mpg, x» 
Qum vierdten und leen fo haben wir uns vereiniget 
Dieje borgefihriebene Ding in Gebeim bey ung gu behalten/ 
inb been noch cir Monat weiter nachzudencken/ ob barz 
imr efwas qu | mate / Daffelbige zu tbun/ (aud) une 
feeit obbcfitmmten Rathen folches zu verfthiveigen bey ihren 
Pfichten fondern Befehl gethan) in tbrfimb birfer Bere 
zeichnäßz um gleichen Behalts willen/ ¿wo eines Snuhalts 
mit unfer jedes Handen unterfehrieben / bero wir Qerkog 
Sobanne e / und wit Hertzog Ruprecht bie ander bey 
uns felbft behalten/ und nicht ürunfer Cantgley noch fonfien 
unter Handen Eonımen [affer follen 5 Gefehehen amd geben 
in obgemeldrem Klofice auf Montag den 21. Februarii 
Anno Œinzund viertaig. 


Sohannes Ruprecht / Pfalg- 
Graf / Mpp. 
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Declaration Fhro, Kayßerl: Mayeflät 
Garin des Veen Uber etliche den aue 
ben unb Religion betreffende Artieeuf 
des Negenfourgifihen Reis - Ab- 
ficos / auf welde Declaration die 
Stände der Auafpurgifhen Confesion 
den beineldten Reichs - Ablhied / und 
anders nicht / gervilliget und angenom- 
men. Regenfhurg den 29. Juli 
154L [HorTLEDER,) von Ure 
fachen des Tentichen Kriege. Tom. L 
Lib. L Cap XXXVIL pag. $56. 
Lunic, Zeutfihes Reihe - Archiv. 
Part. General. Continuat. pag. 662. d’où 
Pon a tiré cette Pièce. | 


C'eft-à-dire ; 


Declaration de l'Empereur CHARLES V. für cer- 
tains Articles du Reces de la Diete Générale de 
DEmpire tenué a Ratishonne l'An 1541. felon 
laquelle , & nop autrement, ceux de la Con- 
FESSION PAuGsBOURG accepterent lediz 


Reces, A Ratisbonne le 29. Fuillet 1541. 


(E Carle der Sünfft/ von GHtes Grader / 
\  Romifiber Kayfee/zuallen Zeiten Mehrer des 
[. Reidhs/ ut Germanien/ zu Caftilien / Arras 


gon / fegion / bender Sicilien /, Sernfalem / 
Singert / Dalmatien / Croatian / zu Navarra / Graz 
nata / Æolcten / Dalentz/ Gallitien/ Hifpalis/ S 
nien/ 2c. mb Ses Decanifchen Meeres) 26, Konig/ Er 
evverch / Qertzog zu Burgund / qu 9 
/ Serndten / 2. Than fund mit b 
DBrieff gegen jedermánniglid)/ nadjbem dev Augfpurgifehen 
Contefhon und deren Religion verwandte Stande, Manz 
gel etlicher mifgverftändiger Artidel/ unfers jetzt gegebenen 
Jübfibibe gegen ung angeben ımd filetragen laffen / mit 
anfertantafier Bitte, diefelben ferner zu declariren / und 
erlangten / bof; wir folchen Pifjverfiand derfelben anges 
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ben Artickel ferner erklärt / amd nachfolgender Meynung Anno 


verfianden haben wollen. 

Als zum erfien / der Arcictel um Abfchied / von den Arz 
b ihre Theologen verglichen / etwas dunkel gez 
à Berftand / dafz ber Augfpurgifchen Con- 
on vermandren Stände / bif; gu ber endlichen Oxerz 
gleichung der Religions Sachen in denen Articéuln / deren 
fib ibre Theologen verciniget / mit fampt ihrer Declara- 
tion, diefelbe Dergleichung und Declaration nit überfehreis 
fen follen, Und ij ihnen in den übrigen. unverglichenen 
Articteln hierin Fein Mafz gegeben. 

Sum andern im Avtictel / ba ber Abfihied befagt / bafi 
bie Clofier unb Kirchen wngrbroden / unb unabgethan 
bleiben fotfen / folle derfelbig Artictel dahin verfianden wera 
den / daß hinfúbro bre GlofRr und Stiffe ungerbrochen 
und unabgethan bleiben follen / bod) unbegeben einer jeden 
DOberkeit/ Hinder deren fie gelegen / diefelben zu Chriftlichen 
Reformation anzuhalten. 

Zum dritten / da Meldung befcjicht/ bafy bie Geiftlis 
chen ihrer Gulten / inf 20. deren fie jekund in Poffefsion 
fepnd / binfüro mit follen enfegt werden / 10, diefelben 
Wort follen dicfen Berfiand haben / dafs fie nit allein 
auff der gemeinen Stand Geiftlichen und Stift / bero fie 
Jebunb in 93eji& (mb / gezogen werden 3 fonder aud) auf 
ber Augfpurgifchen Confestion - verwandten Geifllichen/ 
Gefiift/ Clofier und Häufer / bafi auch diefelbigen ihrer 
Renten/ Zin, Gült amd Einkommen / deren fie nod) in 
Pollef find/ ungeadtet welches Theils Religion fie feyendy 
aud) ausgegangenet Mandaten > Dinfüro unaufgehalten 
und unentfegt bleiben. And folle derfelh Artickel ad) bats 
auff verfianden werden / dafz in allweg bie nochbinffeigen 
Minifterien und Schulen / die fie vormahle befiellt pabeny 
nochmablen beftellen / ungeacht / was Keligion die feyn/ 
und wie gebührlich verfehen follen. Doch dafs im demfels 
bigen nit ferner gefchritten werde / dann tie jekund, 

Zum vierdeen/ ba der Abfchied meldet / dafs die der Augs 
fourgifthen Confeffion verwandt / niemand zu fid) bringen 
oder bewegen follen / folle das Wort (Bewegen) den Bers 
fíandt haben / af fie hinflixo feinen Stande der anderen 
Xeligion/ feine Mnterthanen abpraéticiren / Sant; oder 
Schirm nemen follen. Und folle hiedurch / ob fid) jemand 
funft zu ibrer Religion begeben wolt / denfelbigen dif unbez 
nommen fepu, 

Alfo foll es auch des Carmmer = Gerichts halben verftans 
ben werden / bafi die Beyfitzer diefelben auf den jetzigen 
Abfihied / fo viel bie Religion belangt / nit flat haben. 

bor bie Perfonen / fo procfentivet werden / von 
gen / bafi fie der Augfpurgifepen Confestion und 
on eyn/ gar nicht geweigert werden, ind fol fein 
S3epfitger / ober fonft tauglich. / dev Augfourgifthen Con- 
feshon , und derfelbigen Stand Religion halben / daraus 
entfetzt werdet, 2 

So foll aud) den Ständen der Augfpurgifchen Confes- 
fion verwandt/ md den andern Stánden/ frey fen. auf 
nechft Finrfftige Vißtation ‚diejenigen / fo fie in unfer Cams 
mer = Gericht zu fetzen haben / ob fie bie nicht ferrer ges 
brauchen wollen / zu urlauben / und andere taugliche Pers 
fonen ihrer Religion an deren. Statt zu verorbnen. Und 
wit wollen in Verordnung der Perfonen zu der Vihtation 
fein Anterfcheid der Religion haben. 

Es folle aud) in diefenr unfern Q(bfebieb. die Gofglarifch 
Ache unter den Artickeln von den Achten meldende/ audy 
verftanden werden, Lind folle aud) ber Artietel von dem 
Augfpurgifchen Abfchied meldend / von andern Saden / 
aufferhalb der. Religion verfionden werden / vermog des 
Abfihteds, d 

Auff diefe Declaration, haben die Stande der Augfonts 
gifthen Confeffion verwandt / biefen umfertt Abfchied/ und 
anderft nicht /gewiltige und. angenommen / alles in Srafft 


des Brie ohne Gefehrde, Dut Nrkund biefeg Briefs 
fes / befiegelt mit unfern Ravferliden auffged e 


gel, Geben in amfer und des Nerd) 

am 29. Tag des Monaths Sulit / nad) Ebrif 

Harn Geburt / im rg41. Sabe / unfers Kayferthunbs 

im 2. unb unferer Reiche im 25, Sabven/ 
CAROLUS. T 
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Concordat entre CHARLES-QUINT 
Empereur & l'Evèque de LIEGE, 
touchant leur Furisdittion. Fait le 
18. Août 1541. &c. (Placards, Or- 
donnances, Edits, &c. de Brabant, 
Tom. I. Liv. I. Tit. I. Chap. VIII pag. 
16. d'où Pon a tiré cette Pièce, qui 
fe trouve auffi dans Lu wt G; Tete 
fihen Reichg-Archiv. Part. Special. Con- 
tinuat.I. Sortfeg IN. pag. 187.] 


Imp. femper Auguftus , Rex Germaniæ , Cas- 

telle, Legionis, Arragonum, Navarre , Nea- 
polis, Sicilie, Mauricarum , Sardiniz , Infularum. In- 
dicarum , & Terre firme > Maris Oceani ; Archidux 
Auftriæ, Dux Burgundie > Lotharingiæ > Brabantix , 
Limburgie, Luxemburgie; Comes Flandrie , Arte- 
fie, Burgundix > Palatinus & Hannoniz > Hollandiæ , 
Zelandiæ , Ferretis » Hagenauti , Namurei, Princeps 
Suevie, Marchio facri Imperii; Dominus Frifiæ, Sa- 
linarum » Mechliniz , Patriarum inferioris & faperioris 
Trajectenfis, & Dominator Afie & Aftice. 

Cüm fuperioribus Annis > inter Reverendiffimos , & 

Clariffimos noftros Leodienfem Epifcopum, eorumque 
Vicarios Officiales » Promotores ; & alios Curiæ Spi- 
rituales Officiales » plurima > & varia diffidia adverfus 
dile&os, & fideles noftros Cancellariz noftre , & Pa- 
tie Brabantiz , Patrizeque Namurcenfis, nec non qua- 
zumdam aliarum Patriarum ratione Patrimonii noftri ad 
nos præftantium > Officiales & Subditos , exorta fint > 
quorum occafione, multæ Lites, Controverfix » ac in- 
finiti pene Proceflüs , non abíque magno utriusque 
Patrie detrimento » fufcitati fuerint ; & adhuc longe 
plures verifimiliter exorituri > formidarentur, Nos in- 
commodis, vexationibus » ac fatigationibus > hujus- 
modi, ac aliis malis > exinde forfitan proventuris , oc- 
currere cupientes » jampridem quosdam Commiffarios 
deputavimus » cum Deputatis eorumdem Reverendiffi- 
morum Epifcoporum > & infignis Ecclefie Leodienfis 
Comrmifíariis, & Deputatis, communicaturos , qui in 
plerifque Dietis, & Congregationibus > ob rei difficulta- 
rem, differentiarum multitudinem ; & varietatem In- 
telle&uum fepiús re infectà > ab invicem feparati funt > 
& recefferunt , tandem poft longam & frequentem in- 
ter fe difputationem & difcuffionem; debitamque diffi- 
cultatum examınationem > przmiffi utriusque Partis 
Commifärii, unanimi , concordique voto ; in fequen- 
zes Articulos confenferunt, & concordarunt > quorum 
zenor fequitur & eft talis. ; 
“ Decima octava Menfis Augufti Anno 1541. Com- 
miflarii binc inde per Sacratiflimam Cefaream Majes- 
tatem > & Reyerendifimum Dominum Epifcopum , 
Capitulumque infignis Ecclefix Leodienfis ; Deputati , 
füb eorumdem Principum & Dominorum beneplacito , 
in fequentes Articulos convenerunt. 


Cr us Divina favente clementià > Rom. 


paren. L 


De Caufis Teffamentariis, few ultimarum voluntatum, 
ac Dotalibus, fen Contrattunum Antennp- 
tialium. 


Dotales, fuper quibus vetus, & antiqua contentio , 

inter Officiarios dictorum Principum > conceptum 
eft, quod de cetero, in Ducatu Brabantiæ, fub Dice- 
cefi Leodienfi , Caufe Dotales , & Teltamentariz 
cenfebuntur effe mixti fori, eritque præventioni locus. 
Ta, & taliter > quod Judex primo aditus , five Eccle- 
fiafticus five Sxcularis, de illis, unà cum incidentibus , 
emergentibus, annexis & connexis, cognofcet & deci- 
det , & hoc quando agitur a&ione períonali, pro Bo- 
nis mobilibus & immobilibus. 

Tom IV. PART. IL 


T» ıMıs, quod ad Caufas T'eftamentatias, & 
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. 3 Videlicet, fi Judex Ecclefafticus primo» & prin- 
cipaliter adeatur , in Caufa Teftamentaria vel Dotali, 
poterit coram eo libellari , & concludi ad validitatem 
vel invaliditatem Teftamenti, vel Contractus Dotalis 5 
feu antenuptialis , & cognofcet de hujusmodi Causá 
"Teftamentarià, vel Dotali > & de viribus , & non vis 
ribus Teftamenti , vel non Contra&us Dotalis ante- 
nuptialis, & de iis que incidunt &&emergunt , vel ne 
ceffarid fequuntur & fine quibus , Caufe hujusmodi 
expediri non poffunt ; & poterit Sententiam fuam per 
Cenfüras exequi , vel per Judicis Sæcularis requiüitio- 
nem, 

3. Si Judex Szecularis primo, & principaliter adeatur 
in Causa T'eftamentarià, vel Dotali , cognofcet de hujus- 
modi Caufa , ac de viribus, & non viribus Teftamenti, 
ac Contractus antenuptialis , cum dependentiis & an 
nexis, ac etiamfi quæftio virium , vel non virium in- 
ciderit in alia Caufa , coram eo attentata , falvo quod 
in predictis Caufis ; Judex Ecclefiafticus non poterit 
judicando , contravenire Ordinationihus , & Conttitu- 
tionibus Ducum Brabantiæ , nec Statutis , Confuetudi- 
nibus, vel Privilegiis Locorum, hactenus editis , & ob- 
fervatis , feu in pofterum edendis , & huic Concordiæ 
non prejudicantibus ; alioquin Princeps poterit provi- 
dere. 

4. Nec poterit Judex Ecclefiafticus cognofcere de 
Feudis ; aut Dominiis Jurisditionem habentibus > nec 
de Aétionibus realibus, eX Teftamento, vel Contractu 
antenuptiali ortum fumentibus. 

$. Si autem Executorés piorum Legatorum fuerint 
reperti negligentes , & culpabiles , poterunt fecundum 
cafus exigentiam per Judicem. Ecclefiafticum puniri > 
& eorum negligentiz fuppleri , & fi diéti Executores » 
coram Judice Ecclefiaftico , ab onere Executionis dic- 
torum piorum Legatorum abfolvi fe petant , poterunt 
quoad illam effe&um dumtaxat ab eo Citationes impe- 
trare, vigore cujus nominatim vocentur ommes , qui- 
bus Legata pia relicta fuerunt , & in genere omnes alii 
fua communiter, vel divifim interefle putantes , cujus 
tamen occafione , Laici coram Ecclefaftico Judice 
comparere non tenebuntur, nifi velint, valebitque 
Citatio ad effe&um abfolutionis Legatorum piorum dum- 
taxat. 

6. Non poterit tamen Judex Ecclefiafticus  cognof- 
cere, de Dore inter Laicos conftituenda , nec de filia~ 
tione , cüm eft quæftio inter Laicos ; de meto facto » 
an talis fcilicec fic Filius, an non. 


TIER CODE 


De Caufis MMatrimonialibus , Legitimationum, & 
Divortii. 


quis fit legitimus item de Diyortio inter 

Conjuges celebrando , vel non, folius Judi- 
cis Ecclefiaftici erit cognitio , etiamfi quæftio Legitimi- 
tatis, vel Illegitimitatis, aut fcederis Matrimonialis, in 
derit coram Judice Sæculari ; quo cafu Judex Sæcularis 
füperfedere tenebitur , & hunc Articulum (tamquam 
Spiritualem) ad Judicem Ecclefiafticum , per eum infra 
Anni fpatium terminandum , remittere. 

2. Sed fi quis dictam allegationem incidentis quæs- 
tionis calumniose propofuife reperiatur , condemnabi- 
turin mul&am > Judicis arbitrio conftituendam . alio- 
quin termino effluxo, Judex Sæcularis in causa coram 
€o intentata, poterit procedere , perinde , ac fi hujus- 
modi Articulus coram eo non incidifler , vel propofi- 
tus fuiffet. 

3. De Alimentis forté > que per Virum > aut Mulie- 
rem peti contigerit, pendente Divortii causá, vel de trac- 
tamento alterius eorumdem , cognofcere poterit Judex 
Ecclefiafticus, fi hec coram eo incidant , vel inciden= 
ter petantur. Per hoc tamen non impedietur alter 
Conjugum quid borum coram Judice Sæculari petere , 
etiam judicio Divortii coram Ecclefiaftico Judice pen- 
dente. 

4. De divifione autem Bonorum , Judex Ecclefiafti- 
cus, qui cognovit de Divortio , cognofcere non pote- 
rit, nifi ex prorogatione expreffa Partium > non autem 
Procuratorum. 

5. De Pote autem , vel Donatione propter Nuptias 
lucrandá ," vel perdendà ; Judex Ecclefiafticus non cog- 
nofeet, nifi incidener ER cüm aditus fuper Di- 

2 vor- 


T. Qs Foedus Matrimoniorüm ; item an 


ANNO 
1541. 


Anno 
1541. 
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vortio , Actor in Libello principaliter concluferit ad 
Divorrium propter adulterium , & confecutionem ad 
lucrandam ; vel perdendam Dotem , vel Donationem 
propter Nuptias. Salvo femper im præmiffis , quod 
quæftio Pofleflorii pendens coram Concilio Brabantiæ 
non fufpendatur propter queftionem intentatam vel in- 
tentandam coram ]udice Ecclefiaftico fuper viribus , 
vel non viribus Contraótuum antenuptialium. 


Aa de LL 


De Furisdittione (5 cognitione Bonorum Ecclefiaft: 
corum. admortizatorum vel non admor= 
TizuALOY HIIS 


qua à Jurifdicione Sæculari , per Principem 

funt exempta, Literis de fuper ritè expeditis, vel 
que, a L XX. aut LXX Annis, tanquam amor- 
tizata , per Ecclefiam poffeffa fuerunt. 

2. Officialis cognofcet de proprietate Bonorum amor- 
tizatorum, ut fupra > etiam contra Laicum ; fed prius- 
quam Citatio decernatur debebit eidem de Amortiza- 
tione predicta conftare, per Literarum Amortizationem, 
Infpe&ionem vel Copiam authenticam , vel de pot 
feflione per tempora, in Citatorio exprimendo modum, 
per quem eidem de hujusmodi Amortizatione conftite- 
rit, die veró fequenti, reus Laicus ante Litis contefta- 
tionem Admortizationem prædiétam verbo, vel fcrip- 
to poterit impugnare , cum caufarum fuarum allegatio- 
ne, & refignatione. Et fi fuper eàdem impugnatione, 
incidens quæftio emerferit , illa ad Concilium Braban- 
tice decidenda remittetur ; cum preefixione termini u- 
nius Anni, intra quem quæftio illa veniet terminanda, 
alioqui Officialis ad Caufe principalis expeditionem 
procedere poterit, perinde ac fi queftio illa non inci- 
diffet. Sed fi quis di&am impugnationem  incidentis 
quæftionis calumniosé propofüiffe reperiatur > condem- 
nabitur in mulétam arbitrio Judicis ftatuendam. 

3. Si Conftituens reditum Ecclefie , fuper Fundo 
non amortizato, in Judicium vocetur, vel ejus Heres, 
feu tertius Pofleffor > fi perfonali actione contra Confti- 
tuentem, vel ejus Hærédem agatur > & rei funt. Laici; 
cognitio ad folum Sæcularem Judicem fpeétabit , mul- 
to magis > fi contra eos, aut tertium Poffefforem , a- 
gatur hypothecariä : fi vero rei fint Ecclefiaftici ; & 
perfonali actione agatur > folius Officialis erit cognitio , 
fi vero reali, vel hypothecariä agatur > Judicis Sæcula- 
ris erit cognitio. y 

4. Servitutum cognitio ad Judicem Laicum , & 
non ad Officialem fpeétabit , five in urbanis praediis, 
vel rufticis, ex quocumque jure prætendatur five fun- 
dus admortizatus fit Fundus dominans five ferviens, nifi 
quando ambo Fundistam dominans , quàm ferviens, ad- 
mortizati fuerint , quo cafü de Servitutibus Judex Ec- 
clefiafticus cognofcet. 

5. De Terminis , & Limitibus ponendis, vel amo- 
vendis, Judex Ecclefiafticus non cognofcet, fed Sæcu- 
laris folus. 

6. De Bonis verd non amortizatis , ut fupra, five 
reali agatur, five perfonali, cognofcet Judex Sæcularis, 
dummodo in perfonali ; reus non fit Ecclefiafticus ; 

uo cafü in tali actione perfonali, cognitio erit Judicis 
eclefiaftici. 

7. Abbates , Abbatiffe , & alii de Statibus Braban- 
tie exiftentes , juri ftabunt activé , & paflive coram 
Judicibus illis; coram quibus, de antiquà confuetudine 
ftare juri confueverunt. 

8. Bona mobilia; & moventia, Presbyterorum, Dia- 
conorum, Sübdiaconorum , & Clericorum. beneficia- 
torum , actu fuis Officiis defervientium > aut in Univer- 
fitate ftudentium , vel Reipublicze caufa abfentium , vi- 
ventium , vel piorum locorum, quoad Forum, nifi in 
cafibus in quibus Judex Szcularis poteftatem habet in 
Clericos five eorum Bona. 

9. Bona veró immobilia Clericorum baftardorum in 
Sacris conftitutorum decedentium , fpeétabunt ad Prin- 
cipem ; nifi ab eo licentiam teftandi obtinuerint , aut 
ab eódem fuerint legitimati : Mobilia verd dividentur 
inter Principem , & Reverendiffimum, donec & quo- 
ufque conftiterit ; quod, de jure vel confuetudine , aliter 
debeat obfervari. E 

10. Si Laicus actione perfonali , ex Contraétu per 
Ecclefiafticam Perfonam conveniatur; ratione Bonorum 


x Ds Bona tantüm cenferi debent amortizata , 


CORPS DEPEOM ATi OME 


meré Ecclefiafticorum » ut puta Decimarum; vel obla- 
tionum ; vel ratione Bonorum (ut prædicitur) amorti- 
zatorum , poterit Laicus inJus coram Officiali , vel Ju- 
dice Sæculari vocari. Ita quód talis quæftio erit. mixti fori. 
Si vero eädem perfonali aétione Laicus per Clericum 
conveniatur, ex Contra&u ratione aliorum Bonorum > 
ad Ecclefiam fpectantium , non admortizatorum , ut 
fuprà, Actor fequetur Forum Rei, nec de talibus Cau- 
fis fe poterunt Ecclefiaftici Judices intromittere. Si 
autem Laicus;invitis Dominis , videatur defructuafie 
Bona meré Ecclefiaítica, vel amortizata, ut fupra, fine 
aliquo Contra&u præambulo, poterit coram Judice Ec- 
clefiaftico ; vel Sæculari conveniri. : 

„11. Si Magiftri Fabricarum , Rectores Hofpitalium 5 
Xenodochiorum , Menfarum S. Spiritus , aut aliorum 
piorum locorum , Adrniniftratores Laici fuerint & à 
Laicis inftituti, rationes Adminiftrationum füarum red- 
dere cogentur coram Superioribus fuis, vocato ad hoc 
Curato , fi refideat  & in abfentia ejus Vice - Curato , 
vel Vicario perpetuo refidente, ut.fi voluerit, interfit, 
absque quód. Decanus foraneus , vel Chriftianitatis, aut 
alius Commiffarius per Epifcopum deputandus , necef- 
farió vocari aut intereffe debeat, : 

12. Inftitutio veró , vel deftitutio , ‘vel correctio 
talium Adminiftratorum > ad eofdem Superiores Laicos 
pertinebit; qui fi negligentes fuerint in exactione ratio- 
num aut cortectione delinquentium poft monitionem 
per Epifcopum eis legitime fa&am , eorum negligen- 
tiam poterit Epifcopus fupplere > rationes ; reliqua > & 
computum Adminiftrationum exigendo, puniendo, vel 
deftituendo delinquentes, pro illä vice. Si veró Admi- 
niftratores praedicti omnes, vel pro eorum majori par- 
te, Ecclefiaftici fuerint , rationum. exactio > inftitutio 5 
vel deftitutio Re&orum ad Epifcopum fpedtabit, & fi- 
militer Ecclefiafticarum Perfonarum > & Sacramento. 
rum eorumdem locorum vifitatio , fecundim antiquam 
confuetudinem. 

13. In Caufis meré Ecclefiafticis > ut puta Beneficia- 
libus, Sacramentalibus, Decimarum, Ecclefarum non 
infeudatarum, Juris funerandi, anniverfariorum , fepul- 
ture, oblationum ; & aliorum debitorum ; ad caufam 
Servitii Ecelefiaftici , Judex Ecclefiafticus etiam contra 
Laicos poterit cognofcere in Petitorio , Ordinatione ta- 
men Principis > fuper modo Decimarum folvendarum 
edità, & de non fuccedendo , vel acquirendo per Ec- 
clefias, & pia loca, in fuo robore; durante, & perma- 
nente, donec per eundem aliter fuerit ordinatum , bo= 
num tamen , atque conveniens erit, providere circa 
exactiones, quee per Presbyteros fiunt in Sacramentali- 
bus, Juribus funerandi , anniverfariis . fepulturis , & 
aliis Juribus Spiritualibus. 

14. De Jure verd Patronatus Principis, fuorum Vaz 
fallorum , & aliorum Laicorum , Jus Patronatus ad 
caufam Feudorum fuorum , aut alterius rei immobilis 
habentium > quando inter duos Laicos quæftio erit , 
quis eorum fit Patronus folus Judex Sæcularis cognof- 
cet , five fuper illis principaliter, & de per fe, agatur, 
vel cum univerfitate. Si verd inter duos , vel plures 
preefentatos, vel Patronos Laicos , quæftio fuerit , co- 
ram Judice Ecclefiaftico , de inftitutione {ua > quis eo- 
rum preeferri debeat ; & inciderit quæftio Juris Patro- 
natus , de ila fic incidenti , in prejudicium Partium 
litigantium , non autem Patronorum abfentium > Judex 
Ecclefiafticus cognofcet , & definiet. 


doro. IV. 


De Pofeforibus Bene 
ÿ 


ram 5 CP aliorum Farium 
nali. i 


I. Rticulus ifte majorem indaginem > & probaz 
tionem videtur exigere , quate Partes infra 
unius Anni fpatium > de fuo ufu > confuetu- 

dine , & obfervantiá legitime praefcripta > poterunt, fi 

velint, docere, & probare, & ad illum finem Articu= 
los pertinentes exhibere , nihilominüs tamen per mo- 
dum expedientem probatione antediGta pendente , Pofs 
fefforium recuperandæ & retinendo quæftio, & cogni- 
tio fpe&tabit ad Judices Szeculares privative , five agatur 
de Poffefforio Beneficiorum , Decimarum , Juris Patro- 
natus , velaliorum Jurium > & queftio in Pofleforio 
fufpendet Petitorium > nifi quæftio petitoria effet con- 
teftata coram Judice Spirituali contra intentantem Pot 
feflorium , expediens tamen effet, quod Princeps tem- 

pus 


ANNO 
1541. 


ANNO 
1547 
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pus terminandarum litium fuper Poffefforio ftatueret , 
ne Beneficia diutinam vacationem patiantur, &c ut ques- 
tio petitoria citis intentari valeat & terminari. Pn 

2. Interdictum veró adipifcendæ Poffeffionis , Judici 
Spirituali relinquirur, cognofcet etiam Judex Ecclefias- 
ticus > quando Ecclefia agit contra Ecclefiam , vel = 
cus pius contra locum pium > propenfione > cenit» ve 
reditu fubftradtis , ut reducatur in pofleflionem przdic- 
torum; propenfionis cenfus, vel reditus de novo fub- 

"y 
yo Praelati habebunt fructus Beneficiorum liti- 
giolorum , fecundum antiquam confuetudinem , donec 
Sententia diffinitiva poflefloria , pro alterá collitigan- 
tium lata fuerit, quo cafu Praelati , vel Epifcopus , nul- 
lum Jus in fruétibus antedictis poterunt pratendere 5 
quamquam ratione illaudabilis defervituræ ; feu temera- 
rie abfentiæ ; poffit talis manutentus à fuo Superiore 
puniri > dummodo tamen hoc in fraudem non fiat ; 
fed fi Poffeffor alicujus Beneficii , nemine comparente , 
Sententiam manutenente > in contumaciam ferri obti- 
nuerit, hoc cafu > fi infra Annum à tempore vacationis 
aliquis compareat Contradiétor > feu Adverfarius > qui 
coram Confilio Poffefforium intentaverit , (quod illi fa- 
cere licebit) fic manutentus , non obftante lite hujus- 
modi, in adminiftratione Beneficii , & fructuum per- 
ceptione , remanebit mediante cautione idoneà, ad Ícri- 
batum concilii, vocato ad hoc Advocato ; feu Procu- 
ratore per Reverendiffimum & Archidiaconos deputan- 
do, & Confilio intimando , præftando de reftituendo, 
in eventum evictionis > in Poflefforio Epifcopo, & Ar- 
chidiacono relpeétive » hujusmodi fructibus perceptis > 
à tempore motz litis, per dictum Contradiétorem. Et 
ne in cafu premiffo, quando fcilicet continget Senten- 
tiam ferri per contumaciam , præjudicium gigneretur 
ordinariis Collatoribus ; feu Epilcopo , & Archidiaco- 
nis, continebunt fingulæ Citationes > & Edi&a, con- 
tra omnes & fingulos facienda 2 intervallum > non mi- 
nus trium Menfium 5 & debebit prima Citatio , in lo- 
cum Beneficii faéta > antequam ad fecundam procedi 
poterit, intimari per Literas claufas Executoris > aut 
alias legitime in loco Curie Leodientis > in Brabantia 
entis, tam in Sigillo Epifcopi > quam Archidiaco- 
ni, ne aliqua pretendi poffit ignorantia ; alioquin ad 
declarationem fecundæ contumaciæ præveniri non po- 
terit, falvo tamen ; quód dicta intimatio gratis , & in- 
continenti regiftrari , feu annotari » nec non Parte pe- 
tente, Atteftatio intimationum hujusmodi. dari debebit. 


duas Vi 


De Attionibus perfonalibus, civilibus y competentibus 
Laicis contra Perfonas Ecclefiaflicas. 


cos , contra Perfonas Ecclefiafticas ; Actor fe- 

quitar forum Rei, & fic folius Judicis Eccle- 

fiaftici erit cognitio » falvo eo , quod fuperius de Ab- 

batibus; Abbatiffis  & aliis de Statibus predictum eft. 

2. Solus Princeps; velejus Confilium , cegnofcet de 

valuatione Monetæ > moratoriis folutionibus , & om- 

nibus aliis Literis , à Principe , & ejus Confilio impe- 
iratis. 


I. T: Adtionibus perfonalibus ; intentandis per Lai- 


Mars Vi T: 


De Allionibus competentibus. contra Clericos prima 
zon[ura. 


Privilegio Clericali gaudebunt , & ab illo de- 

fendentur > fi Tonfuram & Veftem fuperio- 
rem. nimia brevitate minimè notandam , utrumque ge- 
nu protenfam > ac defcendentem, diverfä fpecie , aut di- 
verío colore , non obductam ; virgatam , feu fimbria- 
tam > ac in tergo notabili latitudine non pendentem , 
ac revolutam , publice & convenienter detulerint. 

2. Alice veró fuperiores Veftes , proemiffis breviores, 
aut alterius formæ > quales funt Hifpanice Cappæ, 
Chlamydes » & Subtunicalia plicata > prohibita cenfe- 
buntur. ey 

3. Similiter Calige bipartite, diverforum colorüm > 


x. C rcr conjugati cum unica, & Virgine , 
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aut in pleraque fragmenta fuper genua conícifke , aut 
minutatim diffeéte, quibus Laici paffim utuntur ; amo- 
dà per eosdem Clericos differri non poterunt. 

4. Nec etiam. Veftes inferiores confciffæ bipartitæ 
aut diffe&te , neque Bireta à fronte conduplicata , aut 
ferico , auratis laminis, aliisye imaginibus infignita, vel 
ornata, quibus etiam plumas jungere non licebit. 

5. Non poterunt etiam przdicti Clerici Barbas ale- 
re, colores vero , viridis , rubeus , croceus, glaucus, 
& flavus in Veftibus fuperioribus, Caligis , Pileis & Bi- 
retis erunt prohibiti, nifi tamen fuerint Servitores , feu 
Familiares Ecclefiarum > feu Ecclefiafticarum perfo- 
narum , Veftes breviores , feu virgatas aut colorum 
preexprefforum ex debito fervitii deferentes. 

6. lnfüper antedicti Clerici , Privilegio Clericali 
gaudere volentes , de cetero à fevis & enormibus , ac 
ab Artibus Mechanicis, Negotiationibus, Mercimoniis, 
& fecularibus Officiis abftinebunt. 

7. Preeterquam quód effe poterunt Medici, Apothe- 
cari in Oppidis , & Locis, ubi Apothecz exercitium in- 
ter mechanica Opificia non connumeratur. | Advocati , 
Procuratores , Notarii, Scriptores , Bibliopol , Im- 
preffores, Ludimagiftri, Cantores , Organifte, Virgi- 
feri, Cuftodes Ecclefiarum , & Ecclefiafticarum Per. 
fonarum Receptores, Domeltici Servitores, feu Prac- 
tici Curiarum Spiritualium , Chorales > Clerici jurati 
Oppidorum, vel Pagorum, qui Judiciis fanguinis non 
interfuerunt , qui etiam poterunt incidenter promiffa 
Officia exercere, Piétores ; & Acupi&ores, fub officio 
& juramento officii non exiftentes Cerarii , hi omnes 
Clericali Officio gaudebunt etiam in criminibus mem- 
bri amputationem aut capitalem poenam feu corporis 
affi@um inferentibus. 

8. Non in enormibus ; utpote Hæreticis , Mandatis 
Principis contravenientibus , raptoribus Virginum , Ho- 
micidis ex propofito , vel per infidias , Incendiariis , 
Graffatoribus , famofis Latronibus , Depopulatoribus 
agrorum & fimilibus, & quando contra Statuta Offici- 
orum delinquetur. 

9. Preterea predicti Clerici non poterunt enfes lon- 
gos ad latus ferre, aut armatæ militiæ , tamquam Pedi- 
tes, & Equites nomen dare, vel Confraternitatibus , aut 
Collegiis Baliftariorum > Sagittariorum » Pullulariorum , 
aut Haftiludiorum , fe infcribi, aut adnumerari permit- 
tere. 

10. Quod verd ad Clericos fimplicis tonfürz , non 
conjugatos > illi in omnibus habitum > officia , & alia 
predicta concernentibus , fe conformabunt Clericis 
conjugatis. Salvo tamen quód Clerici non conjugati 
Officia fuperiüs admiffa exercentes in civilibus & per- 
fonalibus privilegio fori gaudebunt , modó tamen de 
alimentis, vi&u aut domorum locatione non queratur, 
quo cafu juxta antiquam. confuetudinem in loco domi- 
cilii poterunt coram Judice Sæculari conveniri , ne ta- 
men ignorante caufam valeant pretendere , aut pr: 
texere, monitos fe non fuiffe, Epifcopus Curatis fuis 
tenebitur precipere , ut fingulis annis bis in anno in 
Nativitate Domini, & in Paschate publicent in Umbo + 
ne, unà Monitione peremptoriá ‚pro tribus, prædiétos 
Clericos moneant, utin habitu , & tonfurá (ut præ- 
mittitur) incedant , & Officiis fecularibus, (ut praemif- 
fum eft) interdictis, abftineant, & feevis , atque enor- 
mibus fe non ingerant , aut immifceant ; alioquin, five 
predi&a Monitio facta fuerit, five negligentia Epifco- 
pi, Officialis; aut Curati intermiffa , vel neglecta , 
predicti Clerici Privilegio Clericali non gaudebunt » 
neque defendentur, & coram Judice feculari conveni. 
ri, & per eumdem puniri poterunt. 


Tum V LL 
De Attionibus ex delitto procedentibus ; competentibus 
Clericis contra Laicos. 


UoAD injurias verbales, illatas Presbyteris; 

vel Clericis ; per Laicos , A&tor fequetur fo- 

rum Rei, de injuriis realibus , Clericis , vel 
Ecclefiafticis Perfonis per Laicos illatis , uterque Judex 
poterit cognofcere  & infligere poenam > fecundüm 
exigentiam delicti, & jurisdictionis fuze qualitatem > nift 
per Judicem Sæcularem poena mortis infliéta fuifet » 
quo cafu, ceflabit cognitio , & correétio Judicis Spiri- 
tualis. 


Ff3 Tit: 


Anno 
1541. 
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Kit Meld Te 


De Celis» & Interditto. 


RoPTER fcandala vitanda, & ut honor Dei, 
P & jura ferventur, de cætero , Interdictum > ut 

Ceffüs à divinis ; nullatenus poni poterunt, pro 
quocumque delicto alicujus fingularis Perfonæ , fed folim 
pro delito Domini Loci, Reétorum > feu eorum Ofi- 
cialium > vel Communitatis delinquentis, communica- 
to confilio offendentis , realiter & de facto Clericos in 
facris Ordinibus conftitutos , aut beneficiatos , fi veró 
Beneficiis a&u defervientes , quo cafu , fi Dominus 
Rector vel Communitas deliétum infra menfem emen- 
dare recufaverint ; vel quando fingulatis perfona præ- 
miffa perpetrarit, & diétus Dominus, Rector vel Of 
ficialis , talem fingularem malefa&torem > infra dies 
oéto, fi præfens fuerit , non apprehenderit ; vel abfen- 
tem , infra menfem non bannierit , aut apprehenfum 
ad fatisfaciendum infra dies oto non conpulerit ; fed 
Communitas preemifía fic fieri non procuraverit, tunc 
nifi de diligentia ; per eos fuper przmiffis fada , con- 
ftiterit; Cefluss vel Interdi&um poni poterit, aliis non, 
refervata judici Ecclefaftico » & Sxculari , (ut pre- 
miffum eft) corre&ione offendentium realiter Perfonas 
Ecclefiafticas, vel eis realiter injuriantes. 


TIAS 


Ubi Laici in Criminalibus funt. conveniendi. 


E crimine Flierefis, cognofcet Epifcopus fo- 
D lus, falvá Principi prerrogativa fu , quoad 
Inquifitorem , per eum , à Sede Apoftolicá 
impetratum , vel impetrandum , falvá ; eidem etiam 
Principi, appreherifione, & detentione Perfonarum de 
Herefi fufpeétarum , nec non annotatione, & confifca- 
tione bonorum; de Herefi condemnatorum. Ex qui- 
bus, Epifcopus moderatas expenfas habebit, fi de cri- 
mine Hierefis cognoverit, rcíervatà etiam eidem Prin- 
cipi punitione eorum , gui, contra prohibitionem fuam; 
afferunt propofitiones jam ut hæreticas damnatas , aut 
quid aliud contra mandata , feu prohibitiones faciunt; 
(ad juvandum negotium fidei) faéta vel fa&tas. 

2. De crimine Schifmatis, fapientis Hærefin, idem, 
ut fupra sin præcedenti Articulo, fi autem Schifma non 
fapiat Hierefim,tunc cognitio, & punitio ad folum Ju- 
dicem Sæcularem pertinebit. 

3. De criminibus fortilegii , divinationis ; maleficii , 
& confulentium eos ,cognofcet & puniet Judex Sæcu- 
laris folus, nifi, quando prædicta crimina fierent, per 
invocationem Dæmonum ; aut abnegationem Fidei , quo 
cafu cum fapiant Hærefim, Epifcopus aut Inquifitor 
cognofcet , ut in Articulo Herefis dictum eft. 

4. De crimine Blafphemiæ, in Deum, vel in Sanctos 
ejus , nec non juramentum. per humanitatem Chrifti , 
vel ejus membra; cognofcet ; & puniet Sxcularis folus. 

5. De crimine irreverentiæ in Imagines noftrz Do- 
minæ, Sanctorum, cognitio & punitio ad folum Judi- 
cem Szcularem pertinebit ; nifi malefactor fuftineret 
reverentiam Imaginibus non effe exhibendam , propter 
id ; quod illa repræfentant , de hoc enim cognofcet 
Ecclefiafticus Judex folus , & Judex Sæcularis invocatus 
exequetur & alias, ut fuprà in Articulo de crimine Hie- 
refis. 

6. De crimine infordefcente cognofcet , & puniet 
Judex Ecclefiafticus folus. 

7. De crimine non communicantis ; vel non conf- 
tentis femel in anno , cognofcet , & puniet Judex Ec- 
clefiafticus folus . 

8. De crimine Simoniæ , cognofcet & puniet uter- 
que Judex , fecundum qualitatem fue Jurisdictionis. 

9. De crimine violationis Jurisdictionis , feu Liberta- 
tis Ecclefafticæ ; pep Laicum , prius cognofcet Prin- 
ceps, vel ejus Confilium , & fi Jurisdictionem pree- 
dictam , vel Libertatem offenfam compererint, & judi- 
caverint , eo cafu, Judex Ecclefiafticus talem delin- 
quentem punire poterit , fecundum qualitatem fuze Ju- 
risdictionis; fed fi Executor Mandatorum Curiz fpiri: 
tualis impediatur per aliquem privatum , in executio- 
nem Mandatorum prædiétorum emanatorum in cafu 
premiffo , de tali exceffu , uterque Judex poterit cog- 
nofcere & punire. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| „ Lo, Quod verd ad violationem Immunitatis Ecclez 
| fie, cognofcet Judex Ecclefiafticus, fi violatio Immu- 
nitatis, feu extradtio, fiat per privatos, vel per Coma 
munitatem , in cafu à Jure non permiflo ; & hoc quo- 
ad crimen violationis Immunitatis dumtaxat, non aus 
tem quoad injuriam factam Perfone extractz > vel quo- 
ad vim publicam , vel privatam in hoc commiffam ; 


| de quibus cafibus folus Judex Sæcularis cognofcet, nifi 


Perfona extracta fuerit Ecclefiaftica, quo cafu uterque 
poterit cognofcere; quod fi facta fuerit extra&tio per 
Officiarium Judicis Sæcularis, de ejus Mandato, pote- 
runt extractus , & Ecclefia de hoc conqueri Superiori 
ipfius mandantis, & petere juftitiam fibi fieri. 

11. De crimine invafionis , five rapinæ , rerum 82 
bonorum Ecclefiafticorum , ad Ecclefias, vel pia loca 
notoriè fpe&tantium ; aut fraudes circa ea commillas , 
cognofcet ; & puniet uterque Judex. 


12. De crimine inje&tionis manuum in Perfonas Ec4 
clefiafticas, cognofcet uterque Judex, & puniet fecun~ 


dum qualitatem fue jurisdictionis ; nifi poena mortis 
reo infiidta fuerit ; quo cafu Judex Ecclefiafticus am= 
plius non poterit cognofcere. ; 

13. De crimine effractionis , & pollutionis Eccle 
fi, vel Cemiterii, quantum ad effradionem; & pol- 
lutionem per vim factam , Judex Sæcularis cognofcet ; 
& puniet ; & quia deli&tum in Ecclefia eft commis- 
fum , poterit etiam delinquens, hoc cafu; per Epifco- 
pum puniri > fi verd pollutio fiat fine vi, Judicis Eca 
clefiaftici erit punitio. : 

14. De crimine violationis feu infra&tionis Feftorums 
ab Ecclefia inftitutorum > cognofcet Judex Ecclefiafti- 
cus, quando violatio fiat per opera manualia ; & mex 
chanica publice facta , unde oriri poffit fcandalum , ex- 
tra cafum neceffitatis ; & alias non, per hoc tamen 
non excludetur Judex Szcularis exigere mulétam , à 
per Statuta fecularia, aliqua indicta fint, contra Fefto+ 
rum violatores in cafü prædicto. 

15. De crimine falütatis commiffe contra Literas 
Apoftolicas, vel Ordinarii, ille cognofcet; coram quo 
incidet quæftio ; falva Principi annotatione ; & con- 
Éfcatione bonorum delinquentis; ubi verd de predicto 
crimine principaliter queretur , cognitio & correctio 
ad Judicem Sæcularem pertinebit. 

16. Judex Ecclefafticus cognofcet de delito Cus- 
todis, commiffo in, & circa Officium fuum, & fimi- 
liter de deli&tis Procuratorum , & Advocatorum , &c 
aliorum Officiatorum Curiæ Ecclefiaftice ; in, & cir- 
ca Officium fuum delinquentium ; de delictis autem 
Gubernatorum , & Receptorum Hofpitalium , Leprofari- 
orum, Fabricarum, Menfarum S. Spiritus, & aliorum 
piorum locorum » in eorum Officio delinquentium 5 
cognofcet Judex Sæcularis, fecundum determinationem 
fuperius factam. 

17. De participatione: cum excommunicatis , cog 
nofcet Judex Ecclefiafticus. 

18. De crimine contemptus Mandatorum Ecclefiæ 5 
habebit Judex Ecclefiafticus dumtaxat cognitionem 5 
in eis permiffis fuper fpecificatis vel infra fpecifi- 
candis. 

19. De crimine contraventionis Statutorum Synoda- 
lium, idem, ut fupra in Articulo proximo. 

20. De crimine clandeftini Matrimonii, feu tempo- 
re claufo > aut aliis contra formam , & inftitutionem 
Ecclefi aut de Contraétu in gradu prohibito , ratione 
confanguinitatis , affinitatis, vel fpiritualis cognationis » 
Judex Ecclefiafticus cognofcet. 

21. De crimine diffidii Cohjugum ab invicem fi- 
ne authoritate Ecclefie divertentium , cognofcet uterque 
Judex. 

22. De crimine Concubinatus notorii, prevention? 
erit locus. 

23. De crimine Lenocinii notorii , ubi quis eft Leno 
fux Uxoris, uterque cognofcet , fecundum qualitatem 
fuz Jurisdictionis; extra illum autem calum ‚Judex Sex 
cularis folus cognofcet & puniet. pl 

24. De crimine incontinenti cum Moniali ; affini ; 
confanguineá , cognofcet uterque Judex; leclusà alià 
qualitate deli&ti, vis, raptus, vel fimilia, quia tunc fo- 
lus Sæcularis Judex cognofcet. j 

25. De crimine Sacrilegii, ratione rei facrz , vel lo= 
cifacri , cognofcet & puniet Judex Swcularis ; quoad 
poenam legalem , condignam deli&o > five poena fit ci- 
vilis, five criminalis; quoad veró poenam Canonicam, 
Ecclefiatticus Judex cognofcet & puniet 

26. De crimine Ufüræ notorie , cognofcet, & 
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niet Ecclefiafticus Judex , quo ad incurfum cenfürarum, 


& ab- 


ANNo 
1541. 


ANNO 
1$41. 


BU, Dijo QA Ee DES 


& abfolutionem ab co , falvo , quod fe non intromit- 
tet de Ufurariis exiftentibus fub tolerantià , vel falvà 
guardià Principis, & Judex Laicus pcenam etiam Ufu- 
raris imponere poterit, fecundum jurisdictionis fue 
qualitatem. ee * 
27. De crimine Perjurii, folus Judex Sæcularis, nifi 
dubium fuerit an juramentum fuiffet obligatorium 5 
necne, & fic an incurfum fuiffet Perjurium , vel non, 
vel nifi Perjurium commiffum fuiffet coram Judice Ec- 
clefiaftico ; quo cafu Judex Ecclefiafticus cognofcet. 
28. De crimine Adulterii, cognofcet Judex Ecclefi- 
afticus ; ubi cognovit de feparatione Matrimonii ; quo- 
ad thorum , propter Adulterium , & in Locis; ubi habet 


Bynodos , & Scabinos fynodales hoc falvo, quod Sca- | 


bini non poterunt denuntiare nifi notorios Adulteros , 
nec poterit Judex Ecclefiafticus procedere contra alios; 
quàm contra denuntiatos per Scabinos fynodales , vel 
per alterum Conjugum» in Locis ubi confuevit de Adul- 
terio cognofcere; ubi verb non habet Scabinos Syno- 
dales ; confuevit tamen cognofcere utérque de Adulterio 
notorio, vel ad requifitionem alterius Conjugum, cog- 
nofcet, & non alius,eritque præventioni locus. 

29. Infuper vifum eft Commiffariis antedictis , quód 
fi fuper premiffis ; & Articulis füperiüs non decifis , 
dubium emergat , aut difficultas oriatur inter Jufticia- 
rios Principum , talis difficultas terminari , & fedari 
debeat , mutuis communicationibus ; vel Literis > ita 
quod una Jurisdictio aliam non turbet, aut impediat. 

36. Item Articuli præfcripti locum folüm habebunt 
in Caufis futuris non autem in Caufis in quibus coram 
uno, vel altero lis eft conteftata ‚aut Sententia lata. 

31. Item Poœnx, & Cenfuræ hinc inde comminate 
& fulminatæ > occafione controyerfise Jurisdiétionis ; 
relaxabuntur > & per iftius Concordix acceptationem > 
fublatz cenfebuntur. 

32. Ifti Articuli non intelligentur prejudicare Con: 
cordatis Locorum particulariorum cum eodem. Reve- 
xendiffimo prius initis & obfervatis. 

33. Verüm cum antedicti Commiffarii noftri ex par- 
te deputati non nifi fub noftro beneplacito in concor- 
diam devenerint > fitque propterea noftra confirmatio- 
ne & corroboratione opus. Notum facimus quód ob 
fingularem , quem erga prefatum Reverendifimum 
Epifcopum Confanguineum , & Amicum noftrum 
chariffimum > eandemque infignem Ecclefiam Leodi- 
enfem , gerimus affe&um utque Aliantia, Confoedera- 
tio, & Amicitia, inter prefatos Epifcopum > Capftu- 
lum , & Patriam Leodienfem , nosque contracta fr- 
mioribus, arctioribusque vinculis folidetur, & fabilia- 
tur relatione omnium , & fingulorum Articulorum no- 
bis facta, maturaque prebabità deliberatione , nos 
omnes & fingulos antédictos Articulos, 82 Concordiam 
antediétam > approbamus > confirmamus > & ratifica- 
mus, nosque noftrosque Succeflores Brabantia: Duces ; 
Namurci Comites, & alios, perpetuo obfervaturos 
pollicemur 5 & in verbo Principis fideliter promitti- 
mus. Si quaudo prefatus Epifcopus , & Capitulum , 
beneplacitum S. Sedis Apoftolice obtinuerint > nobis 
exhibuerint atque realiter tradiderint ; & alis non, In 
cujus rei teftimonium , has præfentes noftras Literas , 
Sigillo noftro muniri juffimus. Datum Bruxellis die 
decima Martii, Anno Domini milleimo auingentefi- 
mo & quadragefimo fecundo > Imperii noftri 23. & 


Regnorum Caftella: & aliorum 27. Sic fubferiptum per | 


Imperat. in fuo Concilio, & frbfienatum VEREYCKE 
Leda, & publicata in Camerá Concilii Brabanı 
januis apertis 11. Januarii , 1543. præfentibus Cancel: 
lario Engelberto van den Dale Equite aurato > Domi- 
no de Leffdaele ; Wilre , &c. Jodoco Amfonio de 
Burcho; Joanne Haneton, Petro de Walem , Adriano 
de Grave, Theobaldo Cortreau ; Joanne le Beghe , 
Rodolpho Ablolon, Nicolao Bullidio ; & Nicolao 
Oddart Confiliariis. Petro de Fief Procuratore Fifca- 
li, Secretarüs > Advocatis » Procuratoribus ; 82 alüs 
quamplutimis , per me & fignatum H. Zypn. 

Anno à nativitate Domini 1544. Mente Januarii die 
12. Originales Litterze Sereniffimi & Invidilimi Prin- 
cipis Catoli Romanorum Imperatoris, quarum Copia 
prefcribitur , fuerunt le&zs, & publicate, füper Pha- 
las Oppidi Diftenfis in loco fiquidem Confiftoriali, Ve- 
nerabilis Curiz Leodienfis in Brabantiä refidentis horá 
audientis de mane confueti, Venerabili Viro Domino 
& Magiftro Servatio Schildeo , Officiali , pro Tribu- 
nali relidente. Infra Jomiptum erat , concordat cum 
diétá Copia authenticà H. De Moy. 

Officialis Leodienfis notum facimus univerfis pra- 


GENS. 


fentes Viluris, quod Concordiam fuper differentiali Ju- 
risdictione > inter Sereniffimum & Inviétifimum Do- 
minum Carolum Romanorum Imperatorem ; Ducem 
Brabantiz > &c, ac Illuftrifimum Dominum ; & Ca- 
pitulum Leodienfe per Commiffarios eorumdem hinc 
inde initam. conclufam , & abfolutam , de Data dici 
decime Menfis Martii Anni 1542. fubfignatam per 
hanc dictionem VEREYCKEN > ac Sigillo rotundo , deru= 
bea cera antedicti Domini Caroli Romanorum impe- 
ratoris Brabantiæ Ducis figillatam , n 

confiftorialiter pro "Tribunali hora 
fedentibus publicamus > & publicari £ ss & juffi- 
mus. Datum anno à Nativitate Domini rs 44. Men- 
fis.Januarii die 12. Subfcriptum JOANNES Vocngn- 
sANCK per Dominum Officialem. 
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in Judicio 
æ coníueta 


CXLIX. 


Grang = Vergleid) zwilhen dem Erb- 
Stift Magdeburg / unb Stift Hat 
berffabt/ aus Befehl Miavgaraf Sobann 
Mlbredts von Brandenburg/ als biefes 
Gra unb GES damaligen Goadiuto- 
ris, bitt'd) gewiff¢ Commiflarien fefdjlof- 
fen/ voobnrd) das Mittel des Orts / 
Kiffrobr genannt / sut £aub- Grange 
Geleset wird. Gefibefen15 41. Montags 
nad) NativitatisMariz. Mit betiteltenzso- 
Daun Albredts Sre-BifGoffs su Diag- 
deburg Confirmation diefes Beralciós. 
Geben zu Hall auf Sc. Moris - tme 
am OMittivoden nad) Vincula. Petri. 
1546. [Lunıcs Teutfbes Reiche- 
Archiv Part. Special. 9(ftBeifutig IN. 
Abfas IV. pag. 483.] 


C'eft-à-dire; 


Reglement des Limites entre U Archeveché de M A c- 
DEBOURG & l'Evéché de HHALBERSTADT 
fait par ordre de JEAN ALeErt Mar 
we de Brandebourg , por lors Coadjrstertr. desdits 
Archevéché & Evéché ; portant que le milieu du 
Lieu, appellé Kiffrohr 5 en fera la Separation, 
Fait le Lundi après la Nativité de la Sainte 
Vierge. 1541. Avec la Confirmation dudit 
JEAN ALBERT, Archevéque de Magdebou rs 
donnée à Halle, an Chateau de St: A e > de 
Mecredi après la Fête dé St. Pierre änx liens 
1546, 


Se Sobmin Albrecht von Gores 
weblter wid befiatigter Er Bischoff zu Mag: 
deburg unb Primas in Germanien LS 
zu Halberfiadt / Marggeaff zu Brar 


burg / 


zu Stettin) Ponmen/ ber Gaffüben und Menden Heres 
fi gu Rügen / bez 


309 / SBuragraff gu Ditenberg/ 
fennen offentlid) / nachdeme ver 
Sabre die Wiirdigen/ Hodhgelehrten/ Q 
men / Unfte lieben Andachtigen und Getrenen Ehr / So 
Dann von Walwity/ Thumb= Herr; Gb: Cobanus Siege 
ler / Dechant gt St. Niclas / Official y Magdeburg / 
Elx Balentin von Sundhaufen/ beyde der Kethte Docto- 
res; mtd Cyriacus Sofiaiv / Meier zır Halberfiadt/ uf 
Anfern) als die Zeit Coadjutoris und Stadthalters der 
heyden Gr = und Stifft Magdeburg und alberfiadt / 
Befehl cin Wbrede dev and > Grangen halber gwifehjen beye 
den benifrten Stifften Magdeburg und Oalberfiade / md 
alfo. den Haufern Hadwerfihleben und Broré Dftherfeyle- 
ben am bem Orte/ bo es das Kiffrohe genannt witd / 
auffgericht welche bod) endlich nicht vollzogen / amd bende 
Theil jetzo wns untertbaniglid) angelangt und geberen/ 
diefelbe gemachte Abrede zu confirmiren / qu roboriten / 

and 


b Fur 


ANNO 


et 


1544. 


2. 


ANNO 
15 4I. 
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imb qu beftatigen / wie folie Abrede von Wort an Wort 
bernach folget : : 

Zu wiffen / nachdem fic) eine Tange Zeit Srrung wd 
Gscbredien von wegen ber beyder Ext; zamd Stifft Diag- 
debuxg und Dalberfiadt Land-Grint des Orts/ bo Manns 


2unb Stifft Mag- 
und verordneten 


vefthrichenen 7 
Cobanum 3 
* 


yo 


je bet Rechten Licentiaten , Gxdjant 
dae S iechen und gemeinen Officialen zu 
Magdebur Dalentin von Sundhaufen 7 der Rechten 
Doctor, und Cyriacum foffaw/Mteyern zu Halberfiadt 

Kiffen, Dorwort amd Bewilligung beyder Ertzzund 
tijft Magdeburg und Halberftadt / Thum 2 Eapittel / 
efen amd Gefirengen Diatthicfen von Belt 
Subabant des Hanfes Ofchersieben / im der 
/ nad) vorgehender Berhor vertragen / und endlich 
zeglichen / wie folget : 9temlid) / dafz hinfurt die and= 
Grant; beyder Ertyzimd Stiffe auch ber Haufe Ofherfth- 
Leben und Hadmerfhleben/ das Mittel des Kifftohrs /wie 
foi vermablet und bezeichnet / zu ewigen Zeiten feyn und 
bleiben folt / und fol auch das bemelt Sifftobr gleich in 
der Mitten getheile und gefihieden werden / und fott auch 
das halb Theil deffelbigen Kifftohts nad) Hadmerfehleben 
egen / den von KHadmerfehleben / und. der ander halb 
I nach Ofiherfehleben gelegen / famt OberFeit und Ge- 
richten / dem Haufe Ofherfähleben zukommen / auch was 
einem jeden Theil alfo sutommet und gugetbeilet wird / 
das follen fie mun Hinfurter zu ewigen Zeiten / als das 
bre mit Grund und Boden mad) ihrem beften gebrauchen 
und genteffen/aund uff bafy bag Mittelzum gletdsfien troffen/ 
amd fein Theil vor bem andern befewert oder benachtheilet 
werden möge / follen etliche nahmbafte befeffene Manner / 
alg nemlich fieben Perfonen / weldhe durch beyde Theil dar= 
gt benennt / memlid) von Kadmerfehleben / Gorges Gu- 
thenfriger / Claus Benedicts, Geist Horflorp / und von 
Hfcherskebeny Breus/ Divié/ Weiprecht ote / Paul 
Fifeher / und Albrecht Piggen / welche fonberlid) dargu be 
nannt / bewilfiget und verordnet / die fold) Land=Grang 
ffeobr gleichmäßig und recht abmeffen / theilen und 
enefeheiben follen / und fo bald folie Ansmeffung smd 
Theilumg gefehehen / fol folde Sehetdung / Mittel und 
Gring / mit Mahl > Steinen vermablet / bemerekt und 
ceficines werden / amb foll foli) SMittel des Kiffrohrs / 
rts die Land = Grang und Scheidung / ¿rtfojen beys 
nd Stifften Magdeburg und Halberftadt / bine 
ewigen Zeiten feyn und bleiben. nd dieweil ob» 
ter Mathias von DBeltheimy ufunfer / der Com- 
rien Bit / aus Sunft und gutem Willen bat nach= 
gelafen/ dafz bie von Hadmerfthleben dismabIs das Kirf- 
rohr / fo viel des jeño vorhanden / altein zu ihrem Nuß 

gen inb bratichen mager; So foll bod) folder fein 
Bill ban Haufe Ofherfchleben / und Fhe / als 
deffelbigen / an threr Gevedhtighete unfehablic, 
Es foil auch barburd) dev von Sadmerfthleben 3012 
ziehen und Intent > als ob: fie. mit bent Kiffrohr von A= 
ters berectiges gewefen/ gang und gar niche geftarete werz 
hes alles be ré 2 und Stifft Magdeburg 
imb Halberftade Thumb = Capittel / und die Partheyen 
allerfeits alfo / wie obfiehet / beliebet und angenommer y 
auch fit wid veft zu balten / ung den verordneten Befebl= 
Imben und Commiffarien , mit Hande und Munde vot 
{ich sind thee Nachkommen angelobet und ¿ugefaget. Des 
qu ttréund mehrer Sicherheit / ffeter / ewiger und vefter 
haltung haben wir obgenamte Commiffarien diefen Schied 
und Recels geyweifachtigt / And einem jeden Theil einen 
guftetlen faffon. Gefihehen im fünffzehen hunderten amd 
ein amd vierziafen Sabre/ Montage nach Nativitatis 
Maris. 

Und weil wir gefoitt und befunden / bafj beyder umfer 
Erg und Stifft Magdeburg amd. Soalberfabt / Mug / 
Beften/ Fried und Einigkeit / gwifden den Unterchanen / 
auch bepden obberührten Haufen / Qadmerfihleben und 
Br fcherfihleben / barburd) gefudye y demnach haber 

1 dte obiriferivter Abrede confirmitt / roborirt und 
átiqtt/ confirmiren / roboriren und beftatigen fie auch/ 
alg. de: Lands Fúefte und Oberfeit] in amd mit Krafft 
big Brieffs / und wooffen/ bafi diefelbige in allen ihren 
Punetet und Articuln / fiet / veff und unverbruchlich fou 
gebalten/ amd von keinem Theil nberfdyvitten werden/ teen 


beft 


| 


lid) amd fonder Gefährde, Zu ekumd haben wir ime 
Snfiegel wiffentlid) an diefen Brieff hangen laffen / ber ges 
geben ift zu Halley uf St. Mori Burge / am Ditttroo= 
«en nad) Vincula Petri, nad) SEfu CSrifit unfers lieben 
HErrn und Seeligmadhers Geburt / fünffgehen hundert y 
and im fechs und vierzigften Sabre, 


(L S.) 


CL. 


Traité de Confederation entre FR AN GO 15 I. Roi 
de Frame  @ CHRisTien 111. Roi de 
Danemarc. A Fontainebleau le 19. Novembre 
1541. [FREDER. LEONARD; Tom. II. 
pag: 419.] 


IVERsIS & fingulis ; ad quorum notitiam 
I | hee Literz pervenerint, Salutem. Cum antea 
Sereniffimus Danorum & Norvegie Rex à 
Rege Chriftianifimo fibi miffüm infigne Militaris So- 
dalitii , cui Divus Michael przeít > fufcipere non re- 
cufavérit, ac eo nomine, propenfum in Regem Chris- 
tianiffimum animum fuum ita apéruerit > ut nihil non 
facturus illius caufa videatur. Cümque tantum abfit, 
ut ipfe de eo amore , quo aftrictus eft , aliquid laxari 
velit, ut plurima vincula fummæ conjunétionis optare 
videatur; etfi jam fint arctiffima ; Oratores enim fuos 
his proximis diebus idem Sereniffimus ad Chriftianiffi- 
muin mifit, ut cum illius Majeftate Foedus Amicitiæ 
& Societatis fanctiffimum Terra Marique iniret ; id 
ipfum neutiquam Chriftianiffimee Amplitudini afpernan- 
dum vifum eft > fed ultrö amplexaridum. Nos igitur 
Francifcus de Tournon > Cardinalis Sant Sedis Apos- 
tolice ; Guilldmus Poyet , Cancellarius ; Philippus 
Chabot; Admiraldus ; & Claudius d'Annebault , Ma- 
reícallus Francie ; Chriftianiffimi & Potentiffimi Regis 
noftri Francifci Confiliarii , Oratores , & Procutato- 
res ad hoc cum Mandatis fingularibus delegati , pro 
firma amicitia , & vera benevolentia , concordiaque 
ineunda inter eundem Chriftianiffimum > & Sereniífi- 
mum Principem Dominum Chriftianum, Friderici * 
Régis Filium, Danorum & Norvegie Regem, eadem 
benevolentia fraterna conjunctiffimum , utriusque Sub- 
ditos & Confcederatos , cum egregiis & magnificis 
Viris, Efchillo Bilde , Equite Aurato ; Petro Suave- 
nio; Erico Krabbe ; ejufdem Regis Danie & Nor- 
vegix Confiliariis, Oratoribus, Procufatoribus , Com- 
miflarüis > 82 Ambaffiatoribus ad infra [Cripta autorita- 
tem habentibus, ad honorem & laudem Dei Optimi, 
Sanctiffimzque Marie Virginis, totiusque Celeftis Co- 
mitatus & Chriftianz Religionis ornamentum & 
augmentum , convenimus , concordavimus , & con- 
clufimus, atque autoritate Commiffionum noftrarum, 
quarum contextus infra infertus eft , per præfentes 
convenimus, concordamus & concludimus articulatim; 
prout fequitur. 

Imprimis conventum & conclufum eft, Reges prx- 
dictos, mutua, paris ac Fraterna Amicitia & Benevo- 
lentia fefe invicem profequi velle & debere , & etiam 
Fraterno Nomine appellare, alterum alterius commoda 
curare , detrimenta propellere ; & fi quod grave Bel- 
lum pro Regnis aut eorum Statibus in alterutrum in: 
gruat, prompto & parato auxilio, confolatione & con- 
filio, pro totis viribus utrumque utrique fuppetias ferre; 
defenfive adverfüs quemcumque , fine ulla exceptione , 
modo ne de imminuendis Sacri Imperii Juribus aga- 
tur. 


verfariis quibuflibet Bellum apertum ger 
re contingat, ipfum Sereniffimum totis: 
daturum ; idque præftaturum cum effect 
Chriftianifimi Adverfariis & Hoftibus , 
tie, quas Simer vocant, ullo modo pateant , neve 
Adverfariis, illac mercium ; commeatuum , Cætera- 
rumque rerum exportandarum importandarumve gra- 
tia; aliave de caufa tranfire li ut tandem aliquan- 
do, vi & malo coacti, ad Pacem flagitandam com- 
pelli poffint. 


Pra. 


ANNO 
1541. 


29. Nov) 
FRANCE 


ET Da- 
NEMARC! 


* Primis 


DU DROIT DES 


ÁNNO Preterea ; ejusdem. Sereniffimi nomine E predicti 

Ambaffiatores polliciti funt, eundem Sereniffimum fuo 

1541. nomine colleéturum , fumptu tamen & Regis Chris- 
tianiffimi ftipendio , Exercitum + Milite. Germanico 
conflatum , Navibus ad Regem Chriftianiffimum trans- 
portaturum > ejusdem Chriftianiffimi impendiis , fi ita 
ufu venerit, premonitusque à Rege Chriftianiffimo 
fuerit tempeftivè. Pollicetur etiam Belli temporibus 
idem Sereniffimus fex Naves ad Bellum inftruétas, qua- 
rum nulla minor fit centum caftarum , ut vocant > in 
Gallias transmiffurum > quocumque Regi Chriftianiffi- 
mo commodum fuerit , cum mille Peditibus , praeter 
Socios navales  & Mari iisdem Navibus eidem Chris- 
tianiffimo infervicurum tres Menfes perpetuos ; fuo Se- 
reniflimi fumptu , ftipendio > & impendiis ; fumpto 
trium Menfium initio ab eo die ; quo primum ejusdem 
Sereniffimi Naves ad Littora Galliarum . appulerunt : 
lisdem fex Navibus ed mittendis ; quo Chrittiani(fimo 
Regi commodum videbitur , iisque ac Peditibus ac So- 
ciis toto conatu ; Hoftibus & Adverfariis Regis Chriftia- 
niffimi incommoda laturum , & omnia facturum que 
Regi Chriftianiflimo grata effe poflint. 

Quod fi Chriftianillimus eorum Peditum opera; qui 
in fex Navibus erunt, Terra uti volet, id ei per Regem 
Serenilimum facere liceat , Chriftianifimi tamen fump- 
tu & ftipendio eodem , quo cceteros Germanos alere 
& tolerare folet. Regem quoque Danix Sereniffimum 
in cafü fimili , fi Regis Chriftianiffimi Peditibus uti vo- 
let Terra, in fuis Regnis & Ditionibus > id fuo famptu 
& ftipendiis facturum. 

Item. Elapfis tribus Menfibus > fi nondum Bellum 
profligatum & confectum fuerit, poffe Regem Chriftia- 
niffimum Regis Danix Pedites, cum fex Navibus, vel 
absque Navibus , fuo fumptu & ftipendüs , ut alios 
Germanos alere , fub fignis retinere, aut in Priefidio 
collocare : nec Regem Daniæ per fe , nec per alios 
poffe eosdem Milites , temporé Belli; ullo pacto ad fe 
revocare: mec Regem pariter Chriftianifimum in ca- 
fu fimilis Regi-Sereniflimo aliter facturum, 

Item. Viciilim Regis Chriftianiffimi Confiliarii præ- 

di&i pollicentur , Chriftianiffimum - duodecim Naves 

ad Bellum inftruétas quarum nulla minor fit centum 
caftarum, in Daniam transmiflurum ; quócumque Re- 

gi Sereniffino commodum fuerit; cum duobus milli- 

bus feditum, preter Socios navales, & Mari iisdem 

Navibus, eidem Sereniffimo > in temporibus Belli, per 

quatuor menfes inferviturum , propterea quód apud fe 
plus officii relidere facile patitur ; nec eum latet. fuam 
amplitudinem > plus oneris poffe fuftinere ; . quod face- 
re non gravatur ; eo quod non ignorat Regem Daniæ 
non pofle fine magno fümptu fuos Adverfarios aditu an- 

guítiarum illarum , quas Simet vocant , prohibere 5 

quod Serenilimus fuo fumptu præftiturum pollicirus 
eft; proyifo tamen quod ab utraque parte fict fumma- 
tio pro recuperandis dicis Navibus, teli debito tempo- 
xe, quo Naves pollint ire & redire tempore oppor- 
tuno, 

ltem. Quoniam inter mortales nihil durare perpe- 
tud poteft, videaturque improbum effe, plus poitulare 
à Deo immortali, quàm quod hominum mortalitati 
debeatur > (atis abundeque utriusque Regis Oratoribus 
fufficere vifüm eft , fi eam Societatem, quam quidem 
cupiunt inter eos elfe perpetuam > ad vitam. utriusque 
Principum, & in annos decem poft eorum obitum , 
fanctillimo Foedere facro fanétoque jurejurando confta- 
bilire poffint, eam ipfam amborum Regum Societatem 
conftituerunt obfervandam ; ante tamen quorum de- 
cem annorum exitum , erit in alterutriusSuccefforis po- 
teftate alterum, vel ejus Succefforem > rogare de inftau- 
rando Fœdere, fanciendaque denuo Amicitia, nec alter 
alterum quid in animo habeat, ante Fœderis exitum ce- 
lare debebit ; cüm uterque utrumque de fua voluntate 
certiorem ut faciat > jus amicitiæ admoneat. 

ltem. Si per id tempus; alteri utriqueve Regum 
quid humanitus acciderit, (quod Deus avertat) cenfue- 
runt prædicti Confiliarii & Oratores , eorumdem Re- 
gum nomine, ut id Foedus, quod in præfentia inter 
utrumque initur, cum illius Regis qui decefferit , utri- 
usque Filis , Hæredibus Succefloribus , omni cum fide 
obfervetur. 

ltem. Utriusque Regis Portus & Flumina tam Gal- 
liarum, quam Danix & Norvegiz , utrique Regi fem- 
per patere debent , in quos utriusque Regis Milites & 

Subditi , omni tempore ; liberè & fecurè fe conferre 

poffint, ibique commercia exercere ; res fuas diftrahe- 
re ; ab aliis coemere , fine ullo impedimento , ita ta- 
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men ut utriusque Regis Milites, cum in alterutrius Reg- 
no, Ditione, Portubus 82 Fluminibus fuerint, à vi in- 
ferenda ; & à preda in confoederatis Regnis & Dition 
bus agenda, manus abftineant, & ut Amici & Confce 
derati fefe gerant ; nec ullo pa&o damnum illis infe 
rant. 

Item.. Conventum, & conclufum eft; ut Resum 
uterque, ubi primum rogatus fuerit , per alter utrius 
Oratores feu Commiffarios autoritatem hahentes , in 
eorum præfentia tactis facrofanctis Evangeliis , jura- 
mentum corporale præftet, fe omnia & fingula in pra 
fenti Tractatu defcripta rité ; ordine > & fumma cum 
fide obfervaturum. & effe&urum > & à fis Subditis ut 
obferventur præftaturum ; & idem juramentum i 
fcriptis redactum > & manu fua fubfgnatum , Or 
feu Oratoribus hujusmodi tum præfentibus tradet. 

ltem. Regum uterque. omnia premiffa & fine: 
grata habebit & rata, comprobabit , & confir 
fuasque Literas patentes defüper ; debito mo 
fectas, & magno Sigilli fui figno figillaras,ac manib: 
fuis. fub{criptas , utrique principaliter contrahe: 
eorum cuilibet ; intra fex. menfes à data proi 
proxime & immediate fequentes > mittent tradentque 
mitti tradive facient eorum'uterque ; ut par eft. Da 
tum apud Fontem Blaudi, 29. Novemb. 1541. 


ANNO 
1541. 


CTE 


1542. 


L’ Empe- 
REUR ET 
ELA 
GLETER- 
RE. 


Us & fingulis ad quos prefentes pervene- 


Traité de Ligue offenfive & defenfive entre CHA R- 
LES Quint Empereur & Henri VILI. 
Roi d'Angleterre » contre le Roi de France. Fait 
en 1542. [ Manulcrit. ] 


rint > Notum fit quod nos Euftachius Chapuis 

utriusque Juris Doctor, Contiliarius 82 Magis- 
ter. Requeftarum: ordinarius, Orator, Commiflarius & 
Deputatus Laviétifimi & Potentiffimi Principis C a- 
ROLI QUINT: Romanorum Imperatoris &c. Et 
ab eodem ad infrafcripra pacifcenda ; convenienda & 
concludenda fufficienti authoritate præditus > prout ex 
Commiflionis ejus tenore , qui infra inferitur > manifeite 
apparet, cum. Magnificis & Egregiis Viris Stephano 
Wintonie , & Thoma Weftmonalterienfium Epifco- 
pis > & Thoma Wryothefley Milite , altero: primorum 
Secretariorum Inviétiffimi $e Potentillimi | Principis 
Henricr Ocravı Dei gratia Anglie , Francie 
& Hibernie Regis &c. Commiflariis Deputatis vel 
Procuratoribus ad infrafcripta pacifcenda , convenienda , 
& concludenda ; (üfficienti authoritate præditis ,- prout 
ex Commiflionis tenore; qui infra ad verbum defcribi- 
tur, liquet & conftat; poít diligentem & maturam de- 
liberationem in ea parte conditiones & foedera mutuo 
confenfu concordamus quee Articulis fequentibus: conti- 
nentur. 

1. In primis cüm hi duo Ilufkriffimi Principes de 
repetendo & de redintegrando veteri Amore & Âm 
tia deliberaverunt ; conventum > concordatum & con- 
clufum eft, quod occafione preteritarum Amicitiarum 
five Foederum ; aut etiam occafione violationis eorun- 
dem, nihil pofthàc ab alterutro eorum in alterum dici 
aut allegari queat, quod finceritatem Amicitie przíen- 
tibus Feederibus inter eos paétæ atque conventæ impe- 
dire > prejudicio effe , aut eorum | concordiam quovis 
modo interrumpere queat. 

2. ltem conventum , concordatum $: conclufum 
eft, quod ab hac die fit bona, fincera, vera; integra; 
perfecta; & firma Amicitia, Liga, Confcederatio > Pax 
& Unio per Terramy- Mare & Aquas dulces, futuris 
temporibus duratura , inter dictos Dominos noftros ; 
eorumque Hæredes & Succeflores, Regna, Patrias ; 
Terras , Dominia ;. Vafallos & Subditos quoscunque , 
præfentes & futuros, tam Ecclefiafticos quam Szecula- 
res , cujuscumque gradus aut conditionis exiftant 5 
etiamfi Archiepifcopali, vel minori dignitate, ftetu 82 
gradu præfulgeant. Ita quod predi&i Vafalli & Sub- 


diti, hinc indé,ubigue locorum fibi invicem favere , 
de 


feque mutuis profequi offciis , & honefta correfp 
dentia. pertractare teneantur; poffintque tam per Te 
ram, Mare, quàm Aquas dulces; ac diéta Regna. Pa- 
tras, Dominia, Terras; Civitates; Oppida, Villas mu- 
nitas vel non munitas , firmatas aut non firmatas » Por 

Gg tus 
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or 


ANNO 
1542. 
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tus & Diftriétus quoscumque > & eorum quorumlibet ; 
hinc inde, tuto, libere , & fecure accedere, intrare , & 
in eisdem quandiu voluerint, morari & converfari, ac 
ibidem victualia, & alia eis neceffaria fine quacumque 
contradictione emere & vendere , nec non ab eisdem 
Regnis > Patris, Dominiis, Terris , Civitatibus, Op= 
pidis, Villis; Portubus & Diftrictibus quibuscumque » 
& eorum quolibet ; toties, quoties placuerit eis ad par- 
tes proprias vel alienas quascumque cum fuis conduct; 
aut accommodatis Navigiis ,Plauftris, Vehiculis , Equis 
armatutis ; mercimoniis , farcinulis bonis & rebus 
quibuscumque ire, recedere , ac remittere quemadmo- 
dum propriiin propriis lic omnia ei facere liceret 3 
& ficut proprii Subditi Locorum & Patriarum illarum 
facere poffent, ita quod nullo Salvo conductu., vel Li- 
centia generali vel fpeciali indigeant , neque in aliquo 
Locorum predictorum Salvum conductum vel Licen= 
tiam petere teneantur. , 

3. Item conventum &c., quod neuter diétorumi 
Principum nullusque Hæredum aut Succefforum fuo- 
rum contra alium ejusve Haeredes Succefores quicquam 
aget, faciet , tradtabit aut attentabit quocumque in lo- 
co, five in Terra, Mari, Patriis, Portubus, aut Aquis 
dulcibus, occafione quacumque, nullum præftabit au- 
xilium, confilium, favorem vel affenfum in cafu inva- 
fionis ; quod per alium vel alios quoscumque aliquid 
fiat , agatur ; tractetur vel attentetur in injuriam vel 
damnum alterius, Hæredum aut Succefforum fuorum. 

4. Item conventum &c. Quod neutra Partium dic- 
tarum præftabit auxilium , confilium ; favorem notoriis 
Hoftibus vel Inimicis alterius Partis. tam per "Terram > 
Mare , quàm per Aquas dulces invadere volentibus, in 
Dus UN Terris, Regnis , Patris, Civitatibus & 

ominiis ubicumque fitis > nec per fua Regna > Patri- 
as, Terras , Civitates ac Dominia , modo id {civerit , 
introitum , aut ingreflum permittet , vel ad hzc favo- 
rem præftabit directe vel indireétè quovis modo. 

5- Item conventum &c. Quod neutra Partium re- 
bellem , vel rebelles , profugum vel profugos alterius 
Partis, in ejus Regna; Terras, Patrias, Dominia, Por- 
tus aut Diftrictus , aut eorum aliquem recipiet, nec eis; 
aut eorum alicui ; in ejusdem. vel eorum aliquo ‚aut 
alio quocunque in loco; etiam extra eorum Regna , 
Patrias » Dominia > & "Terras ; Portus aut Diftritus , 
auxilium > confilium ; hofpitium , Gentes armorum ,Na- 
ves ; pecunias , vel victualia præftabit aut miniftrabit > 
nec ab alio vel aliis quibuscumque in ejus Regna. Pa- 
trias ; Dominia, Terras aut Diftrictus recipi, nec eis; 
aut eorum alicui in iisdem; confilium > auxilium ; 
vel favorem, Naves; pecunias, vel victualia ulla da- 
ri, fed expreflé contradicere » obftare & impedi- 
te. 

6. Etfi altera Partium praedictarum aliquem. vel ali- 
quos > fuum vel fuos fuifle vel effe rebellem vel rebel- 
les, profugum vel profugos, & in alterius Regna. Pa- 
trias, Dominia, Terras, Portus aut Diftriétus, aut eo- 
tum alíquem receptum effe vel receptos ; aut ibidem 
latitare , aut fe tenere. per Litteras fuas alteri fignifica- 
serit, & declaraverit ; tunc Pars illa que hujusmodi 
Litteras receperit, vel cui taliter fignificatum aut decla- 
ratum fuerit hujusmodi rebellem vel rebelles , profu- 
gum vel profugos > ftatim & quamprimum, commode 
poterit ; aut ad fummum intra menfemsa die fignifica- 
tionis przedictze proxime & continue fignificandum (a) Se 
numerandum , tenebitur dico rebelli vel rebellibus , 
profugo vel profugis præcipere & mandare, vel præci- 
pi & mandari facere ut extra fua Regna , Dominia, 
Patrias , & Terras, & eorum quodlibet recedat , & 
exeat , recedant & exeant ; & fi infra quindecim dies 
a die hujusmodi praecepti non exceflerit & exierit , 
receflerint & exierint , tenebitur illum & illos illico 
profcribere & bannire , fub pcena capitali > & talem 
profcriptionem five bannium contemnentem vel con- 
temnentes > eadem poena effe&tualiter puniet feu puniri 
faciet. : db 

7. Item conventum &c. Quöd cafu quo invafio 
aliqua , five invafiones facte fuerint, in Regna , Do- 
minia, Patrias, Terras, & Provincias, aut in aliquam 
partem eoründem , per alterutrum diétorum Princi- 
pum jam poffefforum-, & in præfenti Articulo expref- 
forum & fpecificatorum , five adverfus alterurrum Prin- 
cipum prædiétorum , eorum Heeredum & Succeflorum, 
five durante juniore ætate Principum Heredum >eorum 
Curatorum feu Adminiftratorum ut fupra; in Regna An- 
glix, & Hibernie, Infulas de Wight , Jerfey; Grene- 
zey ; & Man Anglix adjacentem , Caftrumque & Co- 
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mitatum de Guines, Villas de Cala: 
Marchiis earundem nunc per Serenifimum Angliæ Re- 
gem pollellas , five Regna Hifpaniarum aut Provincias 
Brabantie , Flandriæ, Hollandiæ , Zelandiæ , Hanno- 
nix > Artheíie , Lemburgi, Luxembu: 
Friüz , Patriarum d'Overyffel , Traj 
nie, per Cæfarem poffetfos , eo cafü authores , fautos 
res , {upportatores talis invafionis tive talium invafio- 
num > & ille etiam qui fumptus univerfos aut partem 
fumptuum fuppeditabit , aut gentem dabit , aut arma, 
aut munitiones aut Naves ad hujusmodi invafionem feu 
invafiones miniftrabit » & ipfi etiam invadentes habe- 
buncar & reputabuntur ; & ipfo. facto erunt cum fuis 
Subditis , dictis duobus Principibus communes Hoftes $e 
Inimici » & eo nomine uterque Princeps Subditis eo: 
tum intercurfum & commercium cum fuis Subditis 
confervari non finet. 

8, Item conventum &é. Quod quo cafü in Reg- 
num Anglie five aliquam Infularum de Wight , Jer- 
fey, Grenefey & Man Anglix adjacentem , Caftrum de 
Guines, & Comitatum ejusdem aut Villas Calefiz > 
Berwick , & Marchias earundem aliquo duce eorum 
in poffeffione Regis Anglie jam exiftentes , five in 
Provincias Brabantiæ > Flandriz , Hollandiæ , Zelan- 
diz, Hannonie, Arthefie , Lemburgi, Li mburgi > 
Namurci > Frifiæ , Patrias d’Overyflel , "Trajecti , 
Mechliniz > aliquamve earum per Czfarem poffeffa- 
rum aliqua invafio cum numero decem millium arma- 
torum qui intra fines Terrarum & Provinciarum præ- 
dictarum , aut obfidionem aliquam facient , aut caftra 
metabuntur aut depopulabuntur > facta fuerit; eo ca- 
fa ad requifitionem Principis invafi ; tenebitur alter 
Princeps infra dies quadraginta à tempore requifitionis 
numerandos fuis propriis fumptibus & impendiis Prin- 
cipi invafo auxiliares copias & fubfidia dare ad eum mo- 
dum & formam que jam fpeciatim defcribetur. Hoc 
eft s Cæfar , Hxredes & Succeflores fui à Sereniffimo 
Anglie Rege aut Succefforibus ejusdem fecundum for- 
mam præfentis Tractatus requifiti ; fiquidem invafio 
in Villam aut Marchiam de Calais » aut Caftra 82 Co- 
mitatum de Guines faéta fuerit + preftabunt aut dabunt 
pro auxiliatricibus copiis, intra tempus przedictum fis- 
tendum > illum numerum Equitum vel Peditum qui 
communi æftimatione ftipendiorum > habita ratione 
Capitaneorum aut aliorum Miniftrorum , qui de more 
duplicia aut triplicia ftipendia merent , finguli feptin- 
gentis aureis Gallicis in fingulos dies communi æftima- 
tione, bona fide conduci poffint; unoque aureo valen- 
te, in pecunia Gallica , quadraginta quinque folidis Tu- 
ronenfibus. Et fiquidem invafio in aliquas fupradi&a- 
rum Infularum de Wight, Jerfey, Grenezey & Man, 
aut Regnum Anglie , quacumque ex parte facta fuerit; 
Cæfar ejusque Heeredes & Succeflores veré auxiliatri 
bus copiis præftabunt illum numerum Peditum eum 
communi eftimatione diorum ; habita ratione Ca: 
pitaneorum & Miniftrorum qui de more duplicia & 
plura ftipendia finguli merent ; 700. aureis Gallicis in 
fingulos dies conduci bona fide poflunt , unoque aureo 
valente quadraginta quinque folidis "Turonenfibus. Si 
vero in Caefaris Dominia , Provincias , aut Patrias in 
hoc Articulo fuperius expreffas & nominatas aut aliquod 
eorundem > invafio modo quo füpra deferibitur facta 
fuerit; Sereniffimus Anglie Rex ; ejus Hæredes , aut 
Succeflores, poft dies quadraginta à tempore requifitio- 
nis , ut prefertur , numerandos , præftabit & dabit pro 
auxiliaribus & copiis illum numerum Peditum qui com- 
muni æftimatione ftipendiorum ; habita etiam ratione 
fagorum, commeatus, & armorum ipfis Militibus dari 
folitorum; primi Tribuni quoque Centurionum , & quin- 
quagenariorum ‚qui de more fingult plura ftipendia me- 
rent, feptingentis aureis Gallicis, unoquoque aureo va- 
lente 45. folidis Turonenfibus , in fingulos dies bona fi- 
de conduci poffunt. Et ultra conventum eft ut fit i 
optione Principis auxilium & fübfidium ex vi hujus 
"Tractatus petere volentis , utrum Equite: ipfos & Pedi- 
tes, qui ftipendiis 700. aureorum ‚ut praefertur , com- 
muni æftimatione conduci poffint ; an ipfos 700. au- 
reos in pecunia numerata præftandos petere velit; & 
fi pecunia loco Militum ab alterutro orum Princi- 
pum ; Haeredum aut Succefforum fuorum petita fuerit , 
tenebitur Princeps requifitus curare atque efficere ut 
fumma pecuniz ad rationem predictam que in menfes 
fingulos, unoquoque menfe 28. dies continente, compe: 
tit ante finem primi menfis, qui poft elapíos 40. c 
à tempore requifiionis ftatim cadere incipiet , in ea 
Provincia præfens fit, & Principi requirenti numere 
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ione.dixerit & nominaverit Prin- 
& ante finem fecundi menfis ea 
in fecundum menfem competit ; & fic 
de.5; & 4. menfe , nifi forte ante excurfum 
dictorum quatuor men(ium Princeps invatis , 
& deferifione fui quacumque ex caufa deftiterit ; quo 
cafu &c folutio pecuniarum ceffare , & fi quid forte 
ampliis quam pro expeditionis tempore ftatutum fue- 
tit, id omne tanquam indebitum reddi Principi folven- 
ti St reftitui debet, 

9. Et prétereà conventum eft ; 
five pecunia numerata pro auxiliar 
formar Ex effeétum prafentis Trad > 
tenebitur Princeps requifitus hujusmodi auxilia ferre , 
five fubfidia fuftinere ultra quatuor menfes uno eodem= 
que anno ; fingulo menfe dies 28. continente ‚ab exactis 
40. diebus poft requifitionem curfus fui initium accep- 
turos, ita quod folummodd, quatuor menfibus integris 
continuis > five discontinuis , fingulis annis , fi res ita 
exigat ‚ad hujusmodi auxilia ferenda. cenfeatur obligatus 
is Princeps qui fecundüm formam præfentis "Tractatus 
fuerit requifitus : quod tamen ita intelligendum eft ut 
quandócunqueante quatuor menfes finitos Hoftis qui in- 
vaferit expulfus fuerit, & Princeps qui petierat arma eà 
caufa fufcepta depofuerit , quo cafu auxiliares copiæ in- 
cipient minus neceflariæ elle , ftatim. ab eo tempore 
five pecunia > five Milites pro fubfidio dati fuerint ; 
omnis obligatio auxilii ferendi ceffare debeat; illud ta- 
men pactione adje&um ipeciali fit , ut fi Princeps qui 
auxilia ex forma præfentis Tractatus obtinuerit ceu pe- 
tierit, Hoftem illum qui tum invaferat, & poft data au- 
ilia retroceflerat, aut ejus Ditionem & Dominia armis 
profequi ; & illum invadere voluerit , eo cafu fubfidii: 
auxiliaribus ab alio Principe datis , ad hujusmodi inva- 
fionem faciendam usque ad expletum & decurfum qua- 
tuor menfium fpatium uti poterit. Si verd quatuor 
menfibus finitis jam. illa auxilia Militum ab altero Prin- 
cipum, vi hujus Traétatus, data apud fe retinere & in 
ufum aut defenfionis aut offenfionis exercere alter Prin- 
ceps qui > ut fuprà , requifierat ; voluerit ; bene, & 
liceat hoc facere ; dummodo ea eis ftipendia de fuo nu- 
meret , qué in preefenti "Tractatu defcribuntur , ita 
guod ad dantis expenfas apud Principem tequirentem 
ultrà;in uno anno menfem non fint; fed expletis qua- 
tuor menfibus redeant ad fua, & ad expenfas verd.re- 
quirentis , fi ea retinere voluerit ; etiam | poft dictos 
quatuor menfes præteritos ex praedicta Conventione va- 
leat retinere. Cxterum cum non alteruter. horum 
Principum in auxiliis præftandis minus meretur , con- 
ventum & concordatum eft ut neuter Princeps ad bina 
auxilia ex hoc Articulo uno eodemque tempore pr&- 
ftanda terieatur; fed fi quis ipforum Principum auxilia 
ad requifitionem Principis invafi exhibuerit propter ali- 
quam aliam invafionem eodem tempore imminentem 
aut factam , confimilia auxilia alium. in locum defen- 
dendum > dari ; fieri , requiri ab altero non debeant ; 
nec requifitus præftare teneatur , una & auxilia uno 
tempore ab eodem ex hoc Articulo competere & dari 
utrique fufficere; & fatis onerofum videtur , etiamfi al- 
teruter horum Principum ab alio Principe & Potenta- 
tu aliisve Principibus & Potentatibus in duobus Locis 
uno eodemque tempore invafus fuerit , provifo quod 
tempore invafionis communis contra Regem Gallorum 
hujusmodi auxilia defenfionis effent , nec alteri ea ullo 
modo invañone durante præftare teneatur. Quod fi 
contingat aliquem. dictorum Principum , Hæredum aut 
Succefforum fuorum vano rumore perterritum s Pedites 
Equitésve parari &c,mitti pro copiis auxiliaribus petere , 
nec quicquam ab Hofte revera. illatum fuerit s cui ex 
forma præfentis Foederis hujusmodi copiæ auxiliares d 
beantur, ut fupra, fi numcrus decem millium armato- 
rum neque advenerit; neque adventurus fit ; aut Cas- 
trum aliquod depopulatus fit, eo cafu Princeps qui 
fruftrà requifierat, & fumptum in parandis, Militibus 
inutiliter fieri curaverit, aut procuraverit teneatur per 
prefentes omne quod inea caufa impenfum fit, Prin: 
cipi requifito refundere &.reftituere. Quod vero ad 
Regem Hifpaniarum & Hiberniæ attinet de quibus 
defendendis in hoc Árticulo nominatim haétenus nihil 
cavetur , illud pactum & conventum eft quod di&i Il- 
luftriffimi Principes , Haeredes eorum & Succeflores ad 
mutuam defenfionem horum Regnorum contra omnes 
invafores , aggreflores , perturbatores fefe mutuis auxi- 
lis militaribus Gentium armorum tim Equitum quàm 
Peditum aut Navium armatarum unà cum Navibus & 
Inftrumentis bellicis, ac etiam auxiliis Commeatuum , 
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1,Jumentorum; Armorum > Mu- 
um  czeterarumque rerum ad Bel- 
lum feu defenfionem neceffariarum ad expenfas Princi- 
pis opem requirentis & interpellantis » quoties opus & 
necetle fuerit adjuvabunt , in quorum auxiliorum pr&- 
ftatione., quantüm ad numerum attinet Militum > & 
lNavium armatarum ac Inftrumentorum , ac Ma 
rum bellicarum > cæterorumque habends 
cultatibus illius Partis que ad dandam & pra 
opem requiretur ; five interpellabitur , ut füp: 
plis auxiliorum & fübfidiorum non aftr aut 
ter r preftare> quàm tunc commode facere pote- 
runt » confiderata temporum & locorum opportunitas 
te , rerumque fuarum ftatu qua in re Principis con: 
fcientia fic interpellati onerabitur.  Quantüm v 
ftipendia Militum & expenfas, aut Na 
attinet > illa taxabuntur 8 moderabuntur 
ad forum victualium , quod in partibu 
Milites prædiéti degent aut milirabunt 83 Nayes ex 
cebuntur , tunc temporis continget fecundüm locorum 
& temporum fterilitatem , & ubertatem > qui quid 

Milites & Naves armatæ > ei cui fic concedentt 
liter fervient , quamdid eos duxerit retinendo 
dem ftipendia, ut prefertur , fideliter perf 

10. ltem conventum &c. Quod fi durantibus Pace 
& Amicitiis aliquid contra vites & effeétus eorundem 
per Terram , Mare ; vel Aquas dulces , per aliquo 
ipforum Principum ; Hæredum & Succeflorum Vafal- 
los; Subditos & Alligatos , aut eorum Alligatorum 
zredes feu Succeffores in his Amicitiis comprehen- 
forum Subditos vel Vafallos fuerit attentatum ; actum, 
geftum > aut perpetratum ; nihilominus & Pax & 
Amicitia in fuis viribus & effe&u permanebunt , $e 
pro iis attentatis folummodd punientur ipfi attentantes . 
& damhificantes & non alii. 

11. Item conventum &c. Quod quotiescumque 
contigerit Subditos Regis Anglic à Subditis præfati 
Imperatoris; vel Subditos præfati Domini Imperator 
à Subditis Regis Anglie quoquo modo kedi vel dam- 
nificari, non debent propterea per Litteras repræfli- 
um, marce vel contramarcæ > aut alia Mandata que- 
cumque debitis admonitionibus vel fubmonitionibus 
non precedentibus > qui damna. non intulerint ad peti- 
tionem damnificari, vel alio modo in perfonis, bonis 
& rebus arreftari aut quovis modo impediri & mioles- 
tari , nec Guerra ob id fieri vel moveri debeat: fed 
Principes unius aut alterius Partis attentata ipfa debite 
reparabunt & in priorem ftatum reponent: liujusmo- 
di repræfalium > marcæ & contramarcæ > & fimilia 
Mandata quacumque ; nifi preediétis admonitionibus 
quoad ipfas Partes, & fummationibus quoad Principes, 
præcedentibus & legitime factis , deinceps omnino cef: 
lent, & fi aliter concedahtur pro nullis habeantur. 

12. Item , quia multi ice pravi contagio- 
ne infeéti ; cupientes Libros fuos hæreticos , famok 
aut feditiofos in vernaculas multarum Gentium Linguas 
transferre , atque ea ratione Hierefes fis feditiole in 
plebem imperitam divulgate hujusmodi fuos Libros non 
in Regione illa in cujus Linguam funt tranflati ed in ex- 
terna Regione imprimi facientes , & fi quando ibi de- 
prehehfi fuerint , eosdem. Libros famofos aut feditiofos 
non effe contendunt > quod ibi difcerni non poteft 
propter ignorantiam Linguse , & poftea importatos eos- 
dem in ea Regione diffeminant in cujus Lingua funt im- 
preffi; conventum &c. Quod nullus Liber in Lingua 
Anglicana vel imprimatur vel per Bibliopolas aut alios 
quoscumque vendatur in "Terris [luftriffimo Imperatori 
fubditis & fübjectis, & fimiliter nullus Liber in Lingua 
Teutonica vel imprimatur vel per Bibliopolas aut a 
quoscumque in Regno Angliæ ; &cfi contra fc 
fuerit,omnes hujusmodi Libri zubicumque aut in quo: 
rumcumque manibus five Imprefforum five Bibliopo- 
larum five in aliorum quorumcumque manibus inven- 
ti fuerint, ftatim capiahtur > & publice comburantur, 
Imprefforesque eorundem ; & impenfas eis ad impreffio- 
nem fuppeditantes > & fimiliter venditores eorumdem 
quicumque carceribus mancipati tàm vi muléta 
pleétantur, ut de cætero talia committere sion audeant 
in futurum. 

13. Item pro communi bono hujus Pacis , Lige & 
Amicitiæ, & ut Subditi utriusque Principum prædicto- 
rum mutuis commerciis confuetis fe in dies m: cis 
comple&tantur > conventum &c. Quod circa inter 
curfum mercium > 8 mutuum commerciüm quo in- 
vicem uti confueverant , aut "Tractatus intercurfus de 
data Xl. diei Aprilis Anno Domini 1520, fit & ma- 
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neat in eo ftatu & vigore in quo ex Tra&tatu Camera- 
cenf de data V. diei Menfis Augufti Anno Domini 
1529. effe & manere debeat. 

14. Item tractatum & conventum eft, quod fi Sub- 
diti alterius di&orum Principum. contrahentium aliqua- 
liter graventur & damnificentur in Regnis & Patriis 
dictorum Principum tam terrenis quam aquaticis'> vi, 
violentia ; deprædatione , denegatione juftitiæ , ut alia 
injufta exactione, quód tunc licebit dicto Principi cu- 
jus diéti gravati & oppreffi ; feu conquerentes erunt 
Subditi; præterea dictam (2) ab alio Principe tenendam in 
loco convenienti , fibi omnia indebite gelta vel facta re- 
parentur;& pro bono communi dictorum Subditorum 
ibidem querelantium opportune provideatur. 

Ij. Item conventum &c. Quod quoties occafione 
invahonis fa e , ut prefertur , aut alias indictione Belli 
Gallorum Regi. vir jus Foederis aut Conventionis 
facienda , Bellum feu inimicitie cum aliquo Principe 
aut Potentatu ortum aut orte fuerint ; quo cafu vi hu- 
jus Tractatus, Hoftis communis cenfeatur totus , præ- 
dicti Principes , eorum Fkeredes & Succeflores , ac 
etiam Regnorum , Provinciarum ; durante minori zeta- 
te eorum Hleredum Adminiftratores five Curatores 
cum illo Hofte communi de Pace; "Treugis', five In- 
duciis feparatim non tractabunt > feu alteruter eorum 


tractabit ; concludent, concludetur , fed mutuis & 
communicatis Confiliis de Pace, Treugis & Induciis , 


nec nifi mutuo & communi confenfu in aliqua pacta , 
conditiones: Pacis feu Induciarum convenire poffint , 
provifo femper quod imtninente neceffitate obfidionis 
& gravioris periculi liceat alterutri dictorum Principum 
X feparatim altero Principe non confülto, p: 
convenire ; ita tamen ut intra (^) duos menfes 
hujusmodi Induciz non contineant (c) aut durent, intra 
quos alter alterum de ea re certiorem facere poffit & 
debeat , nec ad alia Loca, T'erras; Provincias permeent 
& extendantur quàm ea Loca ubi obfidio facta fuerit, 
aut hujusmodi periculum. imminere videbitur. 

16. Item ut hujusmodi Fœdus majori ftabilimento 
firmetur , actum exiftit & conventum quod inter dictos 
Princ fit tua intelligentia & in rebus agendis 
mutuus confenfus > ita quod dicta Cæfärea Majeftas , 
fe Sereniffipsus Anglie Rex deinceps à data præ- 
n fine mutuo utriusque ipforum confenfu ne- 
quaquam tractabunt feu inibunt cum Gallorum Rege 
feu alio-quovis Principe aut Potentatu aut cum alia 
quavis Perfona , Foedus aliquod , vel aliquam Ligam 
aut Amicitiam fub quibuscumque verborum tenoribus, 
in prejudicium præfentis Foederis , vel propter quod 
directè vel indire&é præfenti Foederi prejudicium ge- 
nerari poffit. Quinimó fi que Foedera per alteram 
dictarum Majeftatum hactenus cum aliis inita fuerint , 
feu in pofterum fieri contigerit;que huic Fcederi quo 
modolibet contrariari feu præjudiciari videantur; vo- 
luerunt & volunt hujusmodi Foedus , Ligam & Ami. 
citiam & ardiorem Conjunctionem tanti effe roboris 
& effe&us, ut cæteris omnibus Tractatibus, Capitula- 
tionibus , & Feederibus ac Contraétibus præferatur , 
€ perpetuó remaneat firmum & ftabile. 

17. Item quia in prioribus Foederibus inter ipfos 
Principes initis multi hinc inde. comprehenfi fuerunt , 
aliqui tanquam principaliter contrahentes , aliqui etiam 
tanquam eorundem Serenifimorum Principum five 
alterius Confoederati & Ami i,idedque per indire&um 
prafens Foedus violari poffit > & ut omnis calumniæ 
& cavillationis caufa tollatur ; actum exiftit & con- 
ventum > quod in hoc præfenti Feedere nullus plane 
inclufus & comprehenfus cenfeatur five principaliter , 
five’ ut Confcederatus nifi communi confenfu ipforum 
duorum Principum ac per quemlibet ipforum fuerit de 
cætero concorditer nominatus , inclufus & admiffus > 
nec poflit alter ipforum quempiam habere feu nomina- 
re Confoederatum qui fit alterius ipforum Hoftis feu 
Inimicus , vel qui cum altero ipforum aliquam habeat 
controverfiam feu querelam aut à quo alter ipforum 
Principum quicquam. petere > feu aliter recuperare 
pratendat; verum quantüm ad hoc praefens Foedus 
ceteris omnibus, ut praefertur, derogare cenfeatur. 

18. Item conventum &c. Quod uterque Princeps 
in verbo promittet , atque inter facra Mile folemnia 
per Sacro-Sanéta Dei Evangelia jurabit fe omnes & 
fingulas Conventiones y Promiffiones , Pacta in hoc 
præfenti Foedere comprehenía ; fideliter , bona fide , 
inviolabiliter obfervaturum » eo etiam adjeéto ut nifi 
id fecerit & preeftiterit ; fecerint atque. preeftiterint eo- 
zum Heredes & Succeffores ; pro quibus etiam fpon- 
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dere quilibet Princeps intelligetur & expreflé declara- 
bitur; tim Deo tim hominibus habeantur invifi at- 
que ‘etiam notati; & etiam uno eodemque tempore 
quo dictum Sacramentum preftabunt , expreise pro- 
mittent & pacifcentur , quemadmodum etiam nos no- 
mine eorum ex mandato fpeciali in hoc dato promitti- 
mus & convenimus : quod Regna, Dominia , Pros 
vinciæ, Terre, in hoc præfenti Foedere comprehenfa 
& nominata, cum omnibus Civitatibus , Pagis, Vilis, 
ac Omnibus & fingulis in eisdem commorantibus , ac 
fub Elypotheca exprefla bonorum eorundemque mobi- 
liam ac immobilium , quocumque locorum apprehen- 
dantur, ad præfentium  obfervationem obligata & 
aftricta cenfeantur , ita quod Heredes , Sueceflores 5 
Occupatores, Adminiftratores prædiétorum bonorum » 
Dominiorum ac Provinciarum , præfentia Foedera ad 
confervationem eorundem , à veris & juftis poffeffori- 
bus ac Dominis realiter contracta, ac pactorum ur ju« 
ris titulo ac poffeflione earundem , ex fpeciali Conven= 
tione conjuncta , & coherentia tanquam debita hinc 
inde jura agnofcant , præftent & inviolabiliter obfervent, 
ut fupra ; ut qui ex perfona alterius horum Iluftriffi- 
morum Principum , Dominorum noftrorum Regna » 
Dominia ; Provincias & "Terras , de quorum mutua 
defenfione præfentibus pactis cavetur , fit vindicatutus &c 
obtenturus ; etiam Conventiones reales præfentis Foede-. 
ris in utilitatem eorundem Regnorum & Dominiorum 
contractas & appofitas fervare teneantur , id quod ratio 
& æquitas omnino efflagitant , ac proinde nifi ita 
factum fit , ut eft iis Foederibus comprehenfum , be- 
né licebit eorundem Regnorum , Dominiorum , Pro- 
vinciarum , Terrarum poflefloribus refpectivé ei , ut 
fupra, cui ab altero Principe hujus Foederis pacta pres- 
tita & obfervata non fuerint , Prædia, Terras & Pof- 
feffiones ejusdem manu hoftili & armata invadere , 
perfonas incolarum ac ibi commorantium captivas du- 
cere , ac bona earundem ubicunque apprehenfa jure 
Hypothecæ expreffé in prefentibus pad > ex Legibus 
in ‘Terris Amicorum petere & obtinere , ut quanti in= 
terfüerat hujus Foederis pactionibus fuiffe fatisfactum , 
ex bonis prædiétis recuperetur ; provifo femper quod 
ad hujusmodi extrema remedia captionis bonorum &c 
invafionis in cafu Foederis violati non prius veniatur , 
quim Dieta eo nomine per Principem gravatum ab 
altero petita fuerit ; & ea vel denegata vel plus jufto 
dilata fuerit vel denique quod admiflum effet , non fu- 
erit in ipfa Dieta matur refarcitum. X 

19. ltem conventum &c. Quod illud Foedus illum 
fenfum & intelligentiam femper habeat , quem ipforum 
verborum tenor pr fe fert , nullamque ejusmodi in- 
terpretationem & allegationem que vim , formam & 
effe&um hujus Feederís verbis apertis & fimplicibus 
expreflum ulla in parte impedire queat; fed omni füb- 
tili disquifitione füblata, quee concordem contrahen- 
tium intellectum fübvertere folet , quod bona & ‘Optima. 
fide iis Foederibus agitur & exprimitur, id etiam inte- 
gré & finceré præftetur atque obfervetur. 

20. Item conventum &c. Quod quàm primúm id 
commode fieri poterit , Illuftriffimi Principes & Do- 
mini noftri per fuos Nuncios & Oratores , eos ut fü 
pra > qui nunc apud Gallorum Regem verfantur , aut 
alios in eam caufam fpecialiter mittendos, & deftinan- 
dos, ex parte & nomine utriusque Principis commu- 
niter & conjunctim eidem Gallorum Regi dici; expo- 
ni & declarari , ac defuper refponfum peti curabunt „ 
& efficient Mandata in eam verborum fententiam 
concepta que fequuntur , primüm conquerentur Tur- 
cam Chriftianorum nominis & Réligionis fevifimum 
Hoftem illius Amicitia fretum in fines Chriftianos au- 
füm irrumpere, & eo incitamento majora in commu- 
nem omnium perniciem moliri. Itaque admonebunt 
ut defiftat ab omni intelligentia cum Turca ; revocet 
fuos quos habet cum eo Oratores & nomen Turcz , 
ut par eft, habeat inimicum. Satisfaciat Reipublicae 
Chriftianæ de omni damno & intereffe ea occafione il- 
lato , quod > illo follicitante & procurante, Turca in 
Chriftianorum ditionem invaferat , reftituat Oppi- 
dum Moravix Regi Romanorum ; refarciat Cæfari 
expenfas & damna que fuftinuit in amiffione Caftri 
Novi > quod Turca auxiliaribus copiis & duodecim 
Triremibus Regis Gallorum expugnavit ; abftineat à 
Bello contra Czfarem ‚ut poffit commodiús & tutiüs 
vacare defenfioni Reipublice Chriftiane ; refundat 
Germanis damna & intereffe quæ in defenfione Turcæ (a) 
paf funt ; 
Anglix que ei ex pactis retro debentur, & iniquiffime 
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fecuritate folutionis perpetuæ annuæ 
penfionis, prædiis & potieffionibus datis fatisfaciat. 

21. Et uerius conventum eft; quod fi alteruter 
horum Principum aliquid amplius à Gallorum. Rege 
petere velit quàm fuperius eft expreffum > id ei liberum 
$ permiffum cenfeatur ; dummodo voluntatem fuam 
diferte & aperte de eo declaraverit ante Ratificationem 
præfentis "Tractatus. 

22. Item conventum &c. Quod fi Gallorum Rex 
coníciéntia rerum male geftarum | perterritus & formi- 
dine imminentis illus cervicibus vindi&z manu tam 
valida & potenti inferenda, quam ex communi in eum 
conjunctione conjicere debeat & timere > de Pace & 
Concordia agere maluerit , & in conditiones honeftas 
confentire, neuter dictorum Illuftriffimorum Domino- 
tum noftrorum poft hzc Foedera percufía de Pace & 
Concordia feparatim tractabit, fed que alterutri diéta 
aut propofita fuerint invicem communicabunt ; & 
communicabimus » confiliis refforidebunt ; nec aliter 
in illa Foedera , Pacta, Conventiones, Treugas, Indu- 
cias aut prorogationes Treugarum feu Induciarum cum 
codem Gallorum Rege conveniet, concordabit aut pa- 
cilcetur eorum alter , quàm de communi & mutuo 
confenfü eorundem , & donec ac quousque utrique 
corum de iis que fpeciatim exprimuntur , fucrit ab 
eodem Gallorum Rege fatisfactum » vel Sereniflimæ 
Majeftati Angliz rependerit & folverit » que juftifimè 
ex pactis retro debentur, & quo certiüs pendatur pen- 
fio perpetuo , ejusque folutio pofthäc in toto svo fu- 
tura fit, Gallorum Rex trader in poffeffionem Serenif- 
fimi Regis Angliæ totum Comitatum de Poyntieu cum 
Oppidis Bulloniæ & Territorio Montrelli ; Tirebay & 
Ardres cum Terris, Villis, Oppidulis adjacentibus fini- 
bus & limitibus dicti Comitatus de Poyntieu & Terri- 
torüs Bulloniæ terminandis. Quæ Oppida Bulloniæ ; 
Montrelli, Tirebanum & Ardres cum aliis reliquis Op- 
pidulis adjacentibus & totum Comitatum de Poyntieu 
ea lege, conditione & pacto tradet Sereniflimæ Angli 
Majeftati Gallorum Rex , ut eadem Majeftas ac fui 
Succeflores Anglie Reges illa Oppida » Comitatum , 
Territoria pro fuis poffideant ab omni Feudo libera & 
foluta, ea tamen conditione adjecta ut ex emolumento 
annuo eorundem perpetuo annu:e penfioni plenè pute- 
tur farisfactum & hzc pro parte Sereniflimi Regis An- 
glie &c. & llluftriffimi Caefaris Ducatum Burgundie , 
& que proximo Articulo ex parte Caefaris. defcribun- 
tur. 

23. Item conventum 5 concordatum & conclufüm 
eft; quod fi Rex Gallorum in has Pacis Conventiones 
confentire noluerit ; aut poft coeptum de iis colloqui- 
um per decem dies protrahere tempus & in cras quæ- 
rere perrexerit » eo cafu di&i Illuttriffimi Domini nos- 
tri Bellum eidem. Gallorum Regi communiter indi- 
cent, & eum ex eo tempore pro communi Hofte ha- 
bebunt & Bello profequentur ut infra dicetur & expli- 
cabitur , in cujus Belli inchoatione , praeter cetera fu- 
perius expreffa , etiam illa nominatim exprimentur , & 
Sereniffima Angli Majeftas vendicabit in hoc Bello 
Regnum Franci > Ducatum Normanniæ , Aquitaniae 
& Burgundie , Civitates & Oppida » Abbeville ; Am- 
biani , Corbie, Bray » Peronne > Han, & Sandi 
Quintini cum fuis Territoriis adjacentibus , fine quo- 
zum recuperatione, & certa pofleflione adepta, neutri 
Tiluftrifimorum Dominorum à Bello cepto defiftere li. 
cebit, nifi alter ex communi eorum confenfu , pro 
temporis occafione & rerum evehtu , aut bono Rei- 
publice Chriftianæ & illius tranquillitate vifum fuerit 
convenire & concordare. 

24. ltem quoniam utriusque Principis referre vide- 
tur ut Maria tuta ab Hoftibus & fuis Mercatoribus & 
Subditis ultro citroque commercii caufa navigationem 
fecuram habeant , & ed nomme Hofti communi for- 
midabiliores appareant ; conventum eít quod infra 
Menfem poft Bellum Regi Gallorum; ut praefertur , in- 
di&um , teneatur uterque Princeps Naves bene inftruc- 
tas & munitas cum duobus millibus Nautarum & Mili- 
tum, & fi major ab Hofte Claflis paretur, & de eo ab 
altero Principe fuerit alteri fignificatum etiam tribus 
millibus armatis in Maria mittet & mitti curabit , que 
quidem Naves omnes. & fingulæ ad Mare ipfius com- 
munis Hoftis , in Regnis , Patriis, Dominis , Terris 
proxime adjacentibus navigabunt , ac ibidem remane- 
bunt continuó illuc navigando , didum communem 
Hoftem ejusque Regna; Patrias , Terras, Provincias , 
& Dominia ac Subditos fuos quantum poterit infeftan- 
do, moleftando » & devaftando , ac fefe ceterosque 
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eorundem Principum Amicos eorumque Regna ; Pa- 
trias > & Dominia defendendo quoties & quando opus 
fuerit fimul fe conjungant , ut unitis viribus ipfi com 
muni Hofti refiftere ; atque eundem infeftare , & debei- 
lare poffint , & poffit corum uterque ; nec licebit al- 
teri Principum przdi&orum Naves, ut preefertur > 
millas inde revocare, aut earundem Navium five Ho- 
minum numerum diminuere fine mutuo dictorum 
Principum expreffo confenfu & voluntate. Sed fi ca- 
fu aliquo: contingat numerum Navium , aut Gentis 
morum per Terram vel Mare, Hoftium invaf 
Maris tempeftate capi » devinci > aut alio quovis modo 
diminui (quod Deus avertat) tenebitur ille Principum 
prædictorum cujus Exercitus vel Claffis; fic ut profertur, 
cafu capietur five diminuetur, illas vel illam intra M 
fem > vel quämprimüm bona fide fieri poterit ; inftau- 
rare , fupplere & de novo reficere ; & ad perfectum 
numerum fuperius limitatum realiter & cum effectu 
relarcire & reparare , fine omni dolo , fraude & di 
tione & alia excufatione quacumque 5 ad quem vero 
modum & formam fpecialiter fe gerent, quid primur 
aut potiffimum attentabunt, cujus in re exequenda im- 
perio alteruter Admirallus parebit ; id ftatuendum erit 
quod in re prefenti utrique Admirallo de Contilio Prin- 
cipum fuorum videbitur expedire. 

25. Item conventum &c. Quod poft Bellum Reg 
Gallorum , ut prefertur > indiétum , diéti llluftriffimi 
Principes, de communi confenfu , Se quo tempore & 
loco eis videbitur expedire , dummodo tamen biennium 
non excefferir, per fe aut Locum - tenentes fuos ; j 
Exereitu , ut fupra, quilibet eorum. cum numero 
gini quinque millium Peditum , & quinque millium 
Equitum aut numero majore , prout de confilio & 
confenfu utriusque Principum convenerit , Regnum 
Franciæ > aut alias Terras per Gallorum Regem occu- 
patas fimul uno eodemque tempore invadent , in ipfa 
autem invafione uterque Princeps Hofti communi no- 
cere , vim omnem quam alio exercitu poterit inferre , 
Civitates Oppida , Caftra , Territoria eidem auferre 
bona fide conabitur , & pro viribus tentabit ad hofti- 
lem aggreffionem quoad poterit , & dum ibi fic perfe- 
quetur , nee per quatuor Menfes integros. ab illa inva- 
fione defiftet , nii aut manu cum Hofte infoiciter 
conferta , morboque aut fame compulfus retrocedere 
& ab inyafione defiftere cogatur » iplove Principum 
communi confenfu (ut antea) difcedere liceat, con- 
ventum fuerit. i 

26. Item conventum. &c. Quod quoties Anglise 
Rex per fe aut fuum Locum - tenentem cum Exercitu 
viginti millium Peditum , & quinque millium Equitum 
aut etiam cum minori numero , fi de eo cum Cæfare 
fpecialiter pacto , ut in proximo Articulo di&um eft , 
convenerit Regnum Francie invadere Cæfar tenebi- 
tur & obligabitur per præfentes fuis propriis impen 
duo millia Peditum Landskenetorum duo millia 
Equitum hominum valentium > & ad militiam bene in- 
ftruétorum ita conducere & parare ac parata habere & 
Exercitui Sereniffimi Angliæ Regis quàm primum trans- 
fretaverit; adjungantur > & ftipendiis Caefaris fub im- 
perio tamen ac ductu Exercitus Sereniffimi Regis An- 
gli tamdiü militabunt ; quoad. idem Exercitus in par- 
tibus ilis , ut redeat domum > dimiflus & difíolutus 
fuerit. 

27. Item conventum &c. Quod quoties Sereniffi- 
mus Anglie Rex ejusve Locum- tenentes , ad invaden= 
dum Regnum Francie, cum Exercitu transfreraverit , 
& per Patrias, Terras, Dominia, Civitates, Villas 
Oppida, Portus Maris, aut Aquas dulces diéto Illuftrit- 
fimo Imperatori jam fpe&antia ire, equitare & Exerci- 
tum ducere voluerit ; toties idem Dluftrifimus Cæfar 
non folum liberum tranfitum > acceffum & receflum 
per hujusmodi loca, absque fraude , dolo > impedimen- 
to, feu refiftentia concedet , dabit atque permittet ; 
fed etiam eidem Sereniffimo Regi Anglie fic tranlire, 
Exercitum ducere &Mare trajicere volenti Naves ad 
hoc aptas , Currus , Equos > Plauftra , Commeatus ; 
ac omnis generis Victualia, nec non Arma quacunque 
& Tormenta bellica Bello neceflaria , & Exercitui dabit 
& fubminiftrabir, ac cum effe&u dari & fubminiftrari 
faciet > fumptibus tamen & expenfis dicti Sereniffimi 
Angliz Regis ex bono & xquo moderamine ; pro- 
mittet infuper Imperator » quod Sereniffimus Angelis 
Rex ; quoties hujusmodi Exercitum mittet , ex Subditis 
ejusdem Imperatoris tam Equites quàm Pedites fuis ex- 
penis & ftipendiis conducere poterit , ut eosdem cum fuis 
Signis ad Hoftem communem debellandum ducere queat: 
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28. Item conventum >, concordatum &  conclufum 
eft; . quod præfens Tractatus ab llluftriffimis Dominis 
noftris infra quindecim dies ; poftquam fuerint requifi- 
ti, ratificabitur & confirmabitur ; ac in Litteras eo- 
rum Patentes magnis eorum Sigillis muniendas » per 
eosdem manibus iuis propriis fubfcribendas redigetur , 
i teras confirmatorias fubicriptas , ut præfer- 
alter Princeps alterius. Principis Orato- 
Sis iffario ad boc authoritatem habenti in- 
vicem tradet realiter & cum effectu. 


CLII. 


Erbfonderung zwifhen Ehurfürft So- 
bann Sribríd / unb Sobant Œrnf 
Gebrideren Hergogen zu Sachen / 
iopburd) ber .Derteg die Coburgifthe 
Lande mit allen Suachorungen fid) 
envablet/ dem Churrirffen aber die 
Æburinaifée und SeiBnifibe Lande/ 
fambt dem Bogt - Land unb allen 
Gürern mit denen darauf febenden 
Schulden 3h £ommentafict/ jedoch derge- 
falten / Dag derfelbe tmb feine Erben 
zu den Gofurgifben Theil Syabrtid) 
und erblich wierzehen Tanfend Gulden 
bezahlen (affe, Geben gu S orga 
Mirtwochs nad SBefebrimg Pauli nene 
lid) den Ifen Februari 1542. [L v- 
Nic Zeutfihes Reids - Archiv. Part. 
Special. Continuat. II. Ybfag IL pag. 
274.) 


C'eft-à-dire; 


Partage. Hereditaire entre JEAN FRIDERIC 
Eleöteur de Saxe, & JEAN ERNEST, Duc 
de Saxe fon Frere; par lequel. y ledit. Jean Er- 
NEST choifit pour foi les Etats de Cobourg avec 
toutes I Appartenances; Ceux de Turinge > de 
Misnie, ¢ de Voigtland devant appartenir a 
T'Elctleur. avec tows les autres Biens de la Mai- 
Jen, fous Condition néanmoins; qu'il en rendra 
14. mille Florins par an am Duc fin Frere , eb 
à fes Heritiers apres lui. A Torgau le Mecredi 
après la Converfion de St. Panl, qui ef le x.de 
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as, On GTHttes Gitaden Wir Johann Friderid) 7 

des Heil. Rom, Neidhs Ertz = Matfbalt und 

Ghurfir Darggraff qu Magdeburgt / und 

Soham nft/ Gebrudere /Hertzogen zu Sachs 

fen / Sandgraffen in Ihuringen / Mlarggraffer zu Mei 
fan / 3t. 


Wiewohl Wir Beide / nad) Weyland des Hochgebohr- 
nen Gu 4 Gin Sobanfen / Hertyogen zu Gachfien 


and Churfürfien/ 26. fediger Gedachenif, / unfers gnadiz 
gen Lieben Soren umb Watters / todrlichen Abgang / nume 
mehr ins zchende Sabr in fambelicher ierung. aller Ser 
Snaben verlaffenen / und Uns zu beyden Theifen ans 
been Sande j -eutbe / Fürftenehumben ] Oevvfeha gren 
uno Guter aufferhalb des Churfürftenthunds zu Sadfien 
ze. foO auf ang / den Churfürften / allein. gefallen gef 
em. 

! Nachdeme aber Wie Derfiogé Johan Exnft / dura; 
Sehickung des 2 ebtigen / bey ans entfchloffen und fur 
Zulaffung Göttliche Hrdnung/ aud) 
effaments/ tins in ehelichen Stand zu 
d) davon amférm Herem und Bruder / dem 
/ Ungeigung gethan./ mit Bruderlicher und 
trenfidyr Bit / dafz wir Darzu wolten rathen und fordern 
Glen / wie bann Wir / der Gfurfürft / ams Darauff 
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freundlich erbothen/ uns aud) aus Cheiftlicher Treu fehuls 
dig erfenmen/ unb. bem unfern fiebant Bruder / fambe de 
auch Qodgebohenen unfern lieben Oheimen /. Serm Wolfs 
gangen/ Furfien qu Anbalt / Graffen zu Afeanien / und 
Sen zu Vernburge / feiner Leben Frauen Mutter feel. 
Bruders) weil obgedachter unfer gnadiger Herr und Bate 
fer / in feiner Gnaden Teftament / feine Sieb unfern Brus 
dern neben uns in freundlichen und guten Befeblichen pnt 
babe; gebethen / mit und fambe uns bedacht / fo Wir 
beiberfei 9 mit unfern Frauenzimmer / auch Dienern und 
Gefinde in gemeinen Anwefen/ auch fambtlidjer Regierung 
imb Derfebaffimg mumebro fein tmb bleiben folten / bafi 
fic atlerley Mifiverftand und unfreundlich Machdeneten 
swifhen Uns daraus möchte sutragen und begeben / wie 
dem aud) Leichtlich in foldhen Fällen zu befehehen pfleget / 
da Wir doch beide vielmehy geneigt fein in Bruderlicher 
Framdfchaffe/ Geb und Einigkeit miteinander qu bleiben, 

Derhalben denn vor das bequemfte/ befte und dienftlich- 
fi geacht amd angefeharift worden/ dafz von einer Bruder- 
lichen / erblichen/und folder Sonderung geredt imb gehanz 
bet möchte werden/ die bem Dätterlichen Teftament / uf 
unfer Veider Bewilligung und Wohlgefallen / niche zu 
wieder / auch Land und Seuchen unfehadtlid, fein möchte, 

Und beromegen vorgenannten Fürft Wolfen freundlich 
vermocht / dafg fid) fein Lieb neben etslichen unfer Beiders 
feito. zugeordneten SXábten barauf vorberuhrter erblichen 
Sonderungen zu handlen freumblich imb wntertbaniglid) 
enigelaffen, 

Demnach dun funb amb befermen wir Beide biermit 
offentlic) gegen allermánniglid: / bafj Wir auf Anrufen 
ber Gnade des Allmachtigen mit cinander eines erblicher 
Sonderung verglichen fein worden/ und haben Hus deren 
Beriderlich / freundlich und aufeichtig encfehloffen. / inmafz 
fen wie hernad) folget : 

Lind nehmlich fo haben Wir Hertzog Zohan Einft ges 
williget / die Coburgifehe Werth und Prlege mit allen ihren 
Einz und Qugehorungen / Schloffern/ Ambtern / Staten / 
Slecéen / Klöfteen/ Dörffen/ Forwergen / Schäffereyen/ 
Stuten/ Xenthen / Sulten/ Nutzungen)’ Mannfchaffte / 
Schnfchafften / Gleiten und ole / mit dem O3otrabt 
am Getráibig / Wein und fahrenden Haabe/ wie folches 
alles jego der Ende in Aembreen und fonft vorhanden ifi/ 
anzunehmen / dazu denn aud) neben andern Regalifdjen 
Herrligkeiten und Gerechtigkeiten alle Bergkwerge/ fo fidj 
Fünffeiger Zeit derfelben Land 2 Arth wurden ereignen oder 
erregen/ und Gilber/ Kupffer/ ober andere Metallen has 
ben amd führen folten/ gehören / welcher S3ergPiverge Ke- 
gicrimg und Maung aud) Ans und unfern Erben gar folle 
zuftehen. Alleine unfern Dettern / Herkog Moritzen zu 
Sachfen und feiner Leh Bruder’ SertzogÉ Auguftus ¡mb 
ihrer beiden Erben / nad) Snhalt und Gelegenheit der 
Grofivatterticien Berechmunge / ihren halben Theil folder 
Bergkiverge Nutzung vorbehalten und tibergeben/ aber die 
Nutzung des Gold - Bergkwergs auf der Steinen Heide / 
Oder fofich an andern Orthen der Coburgifehen Pflege Gold= 
Bergtwergt erregen würde / foll anfern Brüdern dem 
Gburfürfio und feiner Geb Erben zu gleichen Nutz mit 
auftehen haden/ bod) bic Bergkwergks-Kegierung uns und 
unfern Erber alleine augebbren. 1nd dieweil wir bem 
Churftirfien / unfen lieben Bruder / Brüderlichen ad 
beftandigen Bericht haben tum Inffen / was feiter vielge> 
nante unfers gnadigen Lieben Herren und Batters tódrliz 
een Abgang / amd in werend zehenthalben Jahren anges 
fehrlich / an allen Nugungen/ Xenthen mb Gulten / ges 
Soiffenten/ und fleigenden und fallenden/ von alten gedacht/ 
unfen Serren Watters veraffenen Landen und Souther 
cintommen/ fambt was dagegen wiederumb uf umfer beider 
fambrliche Regierung und nterhaltung ufgangen / und 
infonberbeit mit den Burden des Reichs) auch ber Chrift- 
ben Xeligion Bercirrigungs halben/ bargu in Gachen der 
Erbeinung der Hauer GadhRen / SSranbenburgf und 
Sxfe / auch der Einigung / davein unfer Bruder / und 
Wir / mit Konigl. Winden zu Oennemareé ftehen / und 
fonf als das man über gemelte jolie Gulten und Nut 
zungen über zweymal hundert taufend Gulten/ in jarlicher 
Penfion zu verzinfer/ hat müfjen aufborgen / und diefel= 
ben mit eindrorken, 

Aus dent allen fein Keb fambt bem von Anhalt und ber 
zugeordneten Kahten Har genug befunden / daft mit den 
ordentlichen jarlichen Einkommen und Gefallen nun bine 
fort) voie zu beforgen / und fonderlich weil der Erb-Feind 
ber Chriftenheit das Konigreich Lingarn eingenommen) und 
fich zu nechft dex Teurfehen Nation genachtbahrt/ noch wee 
niger on fonderliche Gnade und Zulage des Allmächtigen 
wurde zugericht mugen werden ; So haben wir Dertiogé 
Sohannes Ernft hinwieder freumnblid) und Bruder! 1 
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wilfigee / alle andere tind ecglidje obgemelts unfers Sertn 
Batres nachgelaffene Vhuringifehe und Meifgnifehe Sande 
fanbt dem Boigtland 7 aud alle Wiedertauf 7 Erbe und 
Gitter / mt hulden / mut alten 
ihren Gi gehnrungen / Gdloffem / Stadten / 
Seen / / Geifth Stifften / &lofiern/ und fons 
berítd mit de gen amd funfitigen BergÉwergen uf al 
kerley Motel / aud) an alten Huthen derfelbigen Sande / 
fambt ben Silberfauffy Dimésen tmb Sihlegfihatz / uns 
fern lieben Brudern dem Churfürften mit feiner Siebe E 
ben bleiben / ‚zuftehen/ und zukommen zu faffen / alfo und 
dergefiale / dafz wir ber Churfücft / und unfere Exben / 
unferit Heben Bender / und feiner Sieb Exben / zu der Coz 
burgifehen Sande Arch und Pflege erblid und jarlich vierge 
ben taufend Gulten von gemelten Land und uf etgliche 
mber ben nechften Montag darnad) algeit den vierten 
umen zu Weymar in ber Renterey uf 
ng ohne alle Wiederrede / Schutz / Ber 
ands 2 Webring follen entz 


Und foU die erfie Beahlung angehen uf Reminifcere 
bie ftin tig / und ob wiv wohl oder unfere Erben an ber 
SBegablng und Reihung obbefimbter Summa Geldes uf 
ehliche Tage = Zeit / oder in einem Monath nechft darmad) 
folgende / ungefehrlich faumig wurden / das bod) nicht 
fon fotte / fo offt es gefihche und fid) begebe / alsdenn 
fol und magé unfer Bruder / oder unfer fiche Erben / 
diefe nachfolgende Ambt/Stblof and Städte / mit Nab= 
men / Wartburg’ / Weimar / Sena / Salfeld / Eifer 
nad)/ Zwican / 2benburgf / Grim und Plauen / mit 
allen ihren Zu md Eingehorungen amverpfandet ganá 
fip, als fie jeño fiehen / einnehmen. / regieren / inner 
Haben und genieffen / gebrauchen / aud) von denen Ambtz 
Teutben gegenwärtige mb Fünfftige / umd den Ambts- 
9 then derfelben je beffimbte Ambte / defsgleichen 
denn folten uf folchen Fall gewöhnliche Pflicht unb Gelbe 
fe nebuien / bie fie aud) feiner Siebe und Shen Grben/ von 
uns und unfer Erben ungehindert, wilig thun / und fid) 
feiner Siebe amd derfelben Erben halten follen/bifs fo lange feta 
nersiebe und berfelben Exben aller hinterftelligen Schuld und 
Bebatben entpfangen Schuld entridbtet unb pergnuget. werz 
bm. 

und fo alfjo Seiner Gebdon oder derfelben Erben folde 
cht bejiimbte Bezahlung unb. Dergnugung befehehn ift / 
in/ unb. che mee, follen uns und unfern Erben folche 
eftimbre Ambte/ Schloß, und Städte/ in bergeftalt/ wie 
fein Seb / ober berfelben Erben die eingenommen / wieder 
Uberantwortet werden 5 nd Wir und imfere Exben follen 
gegen obberuhrter unfers lieben Drudern Sergogé Sohanfz 
Emften Abetreitung der andern Sande und Leuthe allen Saft 
und Burden/ als der Chrifil, Religion Bereinigung / aud) 
der Erbauung / bargu ber Ainung mit Könige. Wrivden 
und dergleichen, infonderheit gegen jebiger 
ge auch union Römischen Kanfer und 
önigen / mit Befuchung Keichg > und andern Berfambz 
Tagen / unb Erhaltung des Cammer 2 Gerichts / 
m= Dinjien/ Quifen und Steuren / uf ung 
und unfer Erben behalten / und aller berubrter und andes 
zer ber Neiehs = Biden fein Leb und ihre Erben frey 
halten / und entnehmen / aud) den chew bey. den Keche 
imb der Cron zu VBoheimb / wo man mit derfelben nodz 
mals wurde vertragen werden / von feiner Seb und Shren 
Erben felbft wegen/ qu jeder gebilbrenden Zeit uf unfer eis 
g 


Sofien Bolge thuny und thun Laffén/ dergefialt/ bafi 
= 


von unfern / aber uf GS, Ld, und derfelben Erben Bol 
macht / die Coburgifche Ath von feiner Seb und Sbren 
Erben wegen follen empraben / und die Lehn = Briefe 
nehmen laffen/ aud) feine Siebe und feine Erben an unfern 
Sanden / unb uns bimvieberumb an feiner Geb Sander 
fnbtlid) belepnen Iaffen, 

1100 bo unfere Betten / Herhoge Moris und Hergogt 
Yugufius qu Gackfen/ auch Der Sandgeaff zu Heffeny und 
Ahr (bo. Erben und Nachkommen Shrew fdnen Bolge 
thun / fo offe folies befehicher ; Go fortan und wollen 
ivit mit br, Sd, und Ihren Erben zu der gefambten 
febnfübaft nidt allein vor uns und unfere Erben / fons 

aud) von unfers Brubers und feiner liebe Erben 
enymit angeiffen / und foldhes in den gefambten cn» 
efen FLarlich aefefiet werden, 
Denn da fib nach dem Willen des Almachtigen einige 
Fall an bericheten Orthen suteuge / daft der Stamme et? 
ner gang und gar ohne Erben abginge / foll unfer lieber 
Bruder fambt feinen lieben Erben gleich ung und ımfeen 
Erben zu gleichen Antheil volgen/ erben und fuccediren / 


DESI GEIN® 


ir vor uns/ und unfere Erben/ die fanbe/fo ung bleiben/ | 
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imb fouberlid) «ud an ben Mergétuetqe amd Ber 
Diutgungen / fo gedachten unferm Bettern und Sheer 
ben zugefianden hetten ‚denn was feiner {eb und derfelben 
Erben durch Todtes = Falle von ben Dlitbelehnten und 
Erbverbeuberten yutinfitig anfallen/ und ihren mod 
te / folle feiner £teb und Shren Exben durch btefe erbliche 
Sonderumg mit nichte benommen feyn / fördern six von 
beiden Theilen die zugleich haben und tbeilen, 

KRachdeme aud) unfer beider fieber Here und Batter üt 
feine: Gnaden Tefiament einen Aetiotel/ anfabend / nate 
deme auch Weiland unfere Anherven von Xomifehen Kays 
fern und Konigen a. gefetge / und Bacerliche Derfehung 
gethan / wo bie Hodgebohrne Furft und Súrfiimmen / 
Sere Johannes Seel, und Grau Marta / Hertzog and 
Spertzogin / gu Sulid) / Cleve und Berge / unfere liebe 
Schwägere und Sadwagerin/ and Ohetmb und Muhme 
ohne Manliche <cibes febug Erben verfiurben / und She 
$d, Sand und feutfe an ung den Churfiirfien und unfere 
feeumöliche Tiebe Gemahl Frauen Gibillen / gebohtne von 
Sulid) / Sertzogen qu Gadfen / und umfer beider Leibse 
Tehng = Erben / vermuge ufgerichter Qeyraths= Bertrage / 
fommen und fallen wurden / daf¿ wir algdenn zu einer 
tgung des Anfalts / weldyen unfeveAnberven / Gute 
Fürften und Frirfien qu Cachfen / vor erzlichen Jahren 
von Weyland Kavfer Sriedrichen des Nahmens den brit 
ten an gemelten Furftenthumb/ nejmlid) Sulid und Y 
ge erlangt gehabt / unfern lieben Brudern / Hertzog 502 
hanfz Exrnften / ein Ambt / das in rechtem Werthe nicht 
unter ¿wanbig taufend Gulden wurdig / in den Landen qu 
Meiffen oder Thuringen verweiffen/ zuftellen und uberantz 
worten follen. Eo foll von uns beiden und anfer beider 
Erben in denfelbigen Artieul ohne allen Gintragé und 
Biedervede aud) alfo nachgegangen / gelebt und gefolgt 
werden, 

And uber bie obgemelten / aud) andern zufallenden Burs 
deny fo foll bargu der Schuß und Sdhivm aller unfer beiz 
berjcit berubrter Geflalt gefonderten fanbfdjafften / cs fey 
gegen ben Gurden/ ober andern GH tes und feines Heils 
wertigen Worts Derfolgern / nachdem Wir beide fambt 
unfeen Exben bey GHtteo reinen umb wahrhafftigen Wors 
fe] und Imfers Herven Datters/ aud) unfer Chriftl. Augs 
fourgifen Cenfefion > beharrlich und beftandig / durch 
Derlabung des Allmäachtigen/ follen und volen bleiben? 
wie aud) genanter unfet Her Batter in feiner Gnadens 
Teflament Ehriftlich und gang Dätterlich begehret hat: 

Aud) fo fib fonft jemanbt zu ung Beiden ober unfern 
Erben / uber gebührliche Recht ind Geboth in Weltlichen 
Eaden / und fonderlid da Wir Herkog Zohan Ernft 7 
imb unfere Erben / uns uf tinfern Seven und Brudern bert 
Churfürften und feiner Geb Erben zu Gleid und Recht 


erbiethen theteny mit gewaltigen Mberzug udthigen wolte / 
uf ung den Churfiirfien und unfeve Erber bleiben / und 
wit und diefelben folden Schuf und Schirm zu thun vers 
pflichter (cin / bod) diefer Geftale / dafz in folden Falten 
beiderftirs Sand = Nettungen /-€8 were wieder den Tüierden 
ober andern / bie uns Verde fambtlid) oder einen Theil fons 
derlich wolten befehweren und überziehen / bie Unterfaffer 
der Coburgifehen Arch von ber Nitterfhafft und andern 
verpfüdbt follen fein / gleich fern des Churfüéfien und 
infer Erber Sandfaffen und tintertbamen zu angegcigten 
Noche und Lands = Nettungen (welche der Almádtige 
nádiglid) verbrten wolle/) gu dienen / zu folgen und 
fico freuen ump anlegen zu Laffer. 

ib nachdem Wir Herhogt Sobanf; Ernft allen ober 
zehlten Œinungen / ind unfern leben Socen und Brudern 
dem Chnefürften verwant fein und bleiben, Aber Mir 
ber Churfürft und unfere Erben von unfer Beiden wegen 
den Saft und die Burden uf uns fambt bem Sdug und 
Sehirmy wie vorfiebet/ behalten, So follen und wollen 
Wir Hergogt Sohanfy Ernft/ oder unfere Exben/uns mit 
niemand in fonderlide Bundnifz / ohne ımfers Screen 
imb Bruders des Churfürften Boriwiffen / einlaffen nod; 
begeben 7 fondern bey feiner Sieb und derfelben Erben Bleiz 
ben. Durden aber wir ober unfer Erben aud) Bundnif 
mit jemandtg/ wer ber ober diefelben weren / ohne Dors 
wiffen infers Bruders/ des Churfürfen 7 oder feiner Leh 
Erben annehmen / weldjes aber in alle Wege weder fei 
Sieh / derfelben Erben / mod) feiner Sieb Sand / Cute und 
tinterthanen / desgleichen dee Erbeinigung Chuvfurfien 
und Fúefien / und diejenigen / mit deme fein Lieb und Wir 
affbereit in Einigung fein / und Wir ber Churfürft und 
unfere Erben weiter annehmen werden 7i nicht fein noch 
fehehen foue / und fic aus folder Bundnifg enfer Her 
Sohanı Œrnfien/ ober unfen Erben halben einiger Krieg 
Ober Derlufi begeben / ober zutragen wurde / fo folín und 


| wola Wir der Churfürft/ und unfite Evben/ des Sthuts 
Kg 
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qes und Keitung halben / im folchen Fall firey fihen 
amverpfliche fein. 

Sngleichen follen und wollen Wir ber Churfiirfé / und 
tfe ben/ wieder unfern Bruder und unfer Sieben Erz 
ben/ auch derfelben Sande / Scuthe und ynterthanen / auch 
fen Yımdrifz annehmen. 1100 Wir ber Churfiirft / und 
amfere Erben/ follen unfern lieben Bender / und feiner Lieb 
Erben / die Landes Noth / wie fidj biefelbe des Turcéen 
halben ind fonft zu jeder Zeit qutragen wurde / tnbergit 
lid) fambe amfeen ifgeborhen oder Anfehlegen / wie Wir 
die Unfern berbalben zu belegen und qu fieuven bedache oder 
angefehlagen Better / zu erkennen geben / mit Bite und 
VBegehrung / baf unfer Bruder oder fein Leb Erben folche 
Aufgeboth ober Anfehlage amd Anlagen gleicher Gefialt ufg 
eilend und finderlichft den Shrigen auch wolten verkundiz 
gen / mb die Anlage und Steuren in dem Fall einbringen 
loffin/ w 3 Sobanf Eenft fambt umfern 
Erben barat imb furder unfern lieben Gruz 
der bem Gbiurfürfia und fémer fübew Erben / oder Der 
felben Qefehlhabern / foldje Anlagen und Steuern fambt 
den Regificen / wie fie die Unterfaffen angefehlagen Betten / 
au tiberantworten/weldbe Wir der Churfücft forder neben 
dergleichen unfer unterthanen Anlage und Steuer befit- 
¿en laffen follen und wollen und im Fall ber Dinfte 
und Folge gedachte unfere Unterthanen zu unfers lieben 
Bruders Leuthe an Drehen feiner Geb Lande / die ung 
fein feb benennen werden / wie es mit andern unfern 
Unterthanen gu Xofz und Gufs in foldien Fall unterfhted- 
lid) gehalten wurde. 

Und fo der Allmächtige GHtt die Saden je zu ei 
ten alfo fehieken wurde / dafs es die Noth were / des 
Æurcfen halber/ oder fonft andere) alfo baf Feiner oder 
wenig imfofien von den Anlagen bete dorffen uffges 
wandte werden; So feller und wollen Wir der Chr 
fürft und unfere Exben es mit ber empfangenen: Coburgi- 
fben Steuer alfo halten / dafí Wir oder unfere Erben 
foldye Steuer ober die ubermafy unfer eigenen Noth bey- 
feben laffen wurden / fo foll dergleichen mit. beruheter 
Coburgif Steuer und unfeen Erber auch befthelyen / 
und zu feinem eigenen Nu. / nod) i andere Aege ges 
brache werden 5 aber in andern Gallen / aufferhalb ob- 
beruhrsen Tureken 2 Noth / Wiederflandes und Landeg- 
Xettimgen / follen uns und unfen Erben unfers Brus 
den imtertbane dev Coburgifehen Arth / Steuer ober 
Anlagen zu geben / oder mit unfern Landen und Unter 
thanen zu tragen / mod) amfere Bruder oder feiner Sich 
Erben  dicfelbige folgen gu laffén/ mit verpflicht fein y 
fondern folche Steuren ind Anlagen unfer Serñogé oz 
banf Ernft tinterthanen./ fol. ams amd unfeen Erben 
aus ehrlichen vedlichen Mrfarhen felbft gebuhren, 

Kir beide follen tmb wollen aud) fambe unfeen Er 
ben / und als einer dem andern in unfer jedes Reg 
rung nichts. zu reden haben denn was ein Theil mit 
dem andern mit fremdlichen Fürbitten und Dorfthriffs 
sen fuchete/ oder fo viel einer gegen dem andern zu Xecht | 
aus Krafft der gefambren: Schnfihaffe oder fonften befugt 
were / oder ba uf einen Theil in feiner Kegierung badz 
jenige. mit vergeben / erblichen verfauffen / oder verfe 
solt werden-/ fo die Unterhaltung 
iefil, Standes und Wefins gegemvartiglic) oder Eunffz 
febwäcen / aud) dem Sauf gu. Sacfen nad) 
in welte: 


und 


Kochftedt und Somefeló / und das Klofter zu Koz 

berge / uns Herhogt Ernft mit berufrter Pflege und 
fanb > Arty zukommen; fo follen und wollen wir / wie 
voit aud) als cin Chriftlicher Fürft: bem Almachtigen und 
feinem Qeiligen und allein feeligmachenden Mort zu fob 
and Forderung freundlich bevilliget / und unfere Erben / 
den Pfarherven und Sdyul-Oienern vorbemelter Klöfter 
und derfelben Einkommen dasjenige hinfort unabbruchlic, 
amd unvermindert reichen und folgen Taffen/ fo dern chliz 
chen bep amfer Beider fambelidjen Regierung bereits ver | 
fbaffee / unb bifjber geveidht iff worden; Auch wo wir 
mehr Gebrechs und Mangels foleher Diener halben befi 
den wurden/da wollen wir ferner Berfehaffung und Ehrift 
Tide Einfehung zu thun wiffén / und fonderlidh ung mit 
Hulff und Allmofen von beruhrten Geifil. Einfommen 
gegen Withen unb Wayfer armer frommen verfiorbenen 


CORPS: DIPLOMATIQUE 


Pfarrer und Prediger genädiglich zu erzeigen wife 
wir ber Chfürft willen / und haben es in unfer fü 
lichen Kegierung offt befunden/ bafi bie fronnnfien Priefte 
offt in bem geöften Armuth verfiorben / und nichts denn 
arme Withen und Wayfen nad) fid) verlaffen haben. 

Sollen und wollen aud)/ wie wir denn fambt unfern: 
Erben vor GO fihuldig / bie Chrifiliche Pfarren / Prez 
diger und Kirchen 2 Diener der Coburgifthen Arth in gnaz 
digen und guten Schuß haben / und mit gangen lei 
darauf fehen / aud) je zu Zeiten bie Pflege burd) cbliche 
furnehme gelehrte Prediger ind frommne Kathe oder Die 
vihtiven/ unb Afffehen haben laffén / uf dafs feine falfche 
seh noch verfuhrifche Sekten > oder aud) umgöttliche Cere- 
monien einbrechen oder gelitten werden, 

‚Denn wir wiffen / wo bie Weltliche Obrigfeit nie 
mit emen Fleifz darauf Achtung hat à fo brechen die fale 
fen unb v hen schren und Seéten , auch berfelben 
Anhenger gar leichelich ein / und richten Spaltung und 
Auffrubr an; 

Und nachdein aud) uns Herhoge Syofanf; 
burgifde Arch mit atten Harlig = und 6 
Sbrigfeit und Regalien $uFombt / wo 1 
Erben / suforderft da DE Allmadtige Ss 
Gilbermergt mit ber Zeit verleihen wurde / Stafft berubr= 
ter Regalien, wolten múngen laffén / fo foltén und wotlen 
wir fambt umfeen Erben / atfetlep imvichrigéciten / auch 
Deiderfeits Lande und unterthanen Schaden zu verbtiten / 
folge Müus / unfers lieben Bruders / des Churfürften / 
imb feiner Liebe Erben / Korn und Schrot gemaf / filas 
gen lafféns und infonberbeit fo follen und wolen wir / unb 
infer Erben unfer Minke / Minkmeifter / Kaufleuthe 
noch andere nicht verlaffen / noch austhun/ in Betradh- 
tung/ baf Fein Korn alébenn recht geführet / fondern nue 
unbilliger eigener Huf gefucht wird, 

Und nachdem Graff Albrecht von Mansfeld gegen ung 
gewilliget hat bie Geyer > Hütten zu E zfeld mit 
Zugehorungen/ 1m drey tanfend Gulden / ung nechft 
tig Offen abgutretten ; Go haben wir iine foltbe Ablo= 
fung albereit angefünbiget und motn ibm uf Jffern die 
bre) taufenb Gulden gegen Abtrettung ber Sútten mit ihe 
ren Zugehörungen entrichten / und diefelbe unferm Tieber 
Bruder vor feiner Geb Gigentfumb ¿uficllen lagen. 

Aber batgegen haben wir Soer&ogf Sobanfs Gift ung 
gegen anfern Lieben Bruder verpflichtet / folehe Hütte ohn 
feiner gebe und Wiffen nit wieder gangbaffttg werden sur 
laffet 5 Truge fichs auch / wnferer des Churfurfien Berges 
werge halben/ alfo zu / bafy wir gemelter Kitten wurden 
bebürffig fein ; So foll unfer Bruder ung diefelbe fiir 
dern mb gebribrliche Qxergleidsumg zukommen Taffen. 

nb wiewohl nod) ¿wey imb ¿mani taufend Guilder 
bey Sonigl. Diajeft. Unfern attergnadigfien $ 
Weyland Kayfer Maximilian perrubrent / qu enr 
ausfiehen / die Konig Ferdinandus vollent fette entrichten 
folten / wo uns / dem Ghurfürfien ) der Wienifehe Derz 
fragt were volfüreté veses, Shadécne aber ganó uno 
Sewifg / was daran weiter einzubringen und zu crlanger 
fein will oder nicht » und fib dann unfer lieber Bender irt 
diefer Handlung, auch was die gemeinen Kleinoten / 
gleichen Guldenzund Silber > Gefthive / und Tapese 
dargu das Giefibit md die Artillerie belanget / midi 
niger gegen ung) denm Wik gegen feiner Lieb / q 


chtigheiten / 
num oder unfere 
f uns ober ihnen 


derlich und freundkich hat finden Laffen/ zu den y feine 
Nothdurfft fein will / mit einee Summa babres Geldes 


qu Ameichtung feiner Ebd. Haufzhaltung verfaft zu fein / 
imb fonderlic) auch / damit fein Lieb das Haufz Coburg 
mit Beulichen Wefen anrichten möge ; Go haben Wir ges 
gen feiner Geb freundlich bewilliget / unb bewitligen hier 
dafz wir zwolff taufenb Gulden uf unfere Derfehreibungen/ 
Binf und Schaden wollen aufbringen / und diefelben be 
ihrer Anvicheung zuftelten und folgen faffen / wie Wir 
denn feiner Lieb die Helffte daran / als feds taufend Gul= 
den / vor feiner Lieb Beifihlaff haben entrichten laffen/ bie 
Wir Hergoge Syobanfi Exnft/ als baby ubergezehlet ent- 
pfangen/ und fagen hiermit fein Geb quit / ledig und Tofi/ 
aber dicSpelffte feiner Sieh daran entrichten wollen’ wenn fie 
WiSGHOt/nach befhehenen Beyftblaff/ ich in bie Coburgifih 
Arch wefentlich begeben werden / die andern fechs taufende 
Gulden follen und wollen wie feiner (ib im Michael- 
Diareft Des ¿wey und wierzichflen Sabes bezahlen/ Dagez 
gen haben Wir Syros Johanfz Ernft Demilliget / bafj 
die obberührte ¿wey und swankig taufend Gl. fo unfer ie 
ben etwas davein wurden vermugen / zu celangen feiner 
tib und derfelben Erben follen zu guth gehen / on allen 
feiner geb / und ihrer Sieh Erben Ginfprud) und Barhinz 
derung, 

Und nachden nun Wir vielgenanter Chur 


en / denn Anno 
ambts “+ 


1542. 


DHUG.D RIOT DUES CIENTES 


Lande 
ulben und 
Men / ganbli und VBrriderlichy 
/ vertragen und verglichen fein 


ende Habe/ S 


en Wir der Ch 
und Pal 
an vielgemelter Coburgif 
ten uns all 


hurfürft uns / vor ung und 
ommen / aller unfer Gere 
chen Arch und Pflege/ und behale 
ein daran bevor die gefambte Leynfehafft oder 
die gefamd rhhuldunge / auch 
ung mit ausgedruckten Worten ung 
Dieweil aud) Wir unb unfer Bruder 
q nad) Fabriciani amd Sebaftia 
it Land = Tag su Wei 


ofsner/ Gicitsz 


Ortbs 
unb Ambto> 
nc Lieb bifsbero fambtlid) 
und mit vorgehenden notbburfitiz 
Hen Gonderung 
felbft ledig und Tofs 9 damit an uns 
fern Bruder geweift / feiner Lieb und ihren Exben geawohn- 
Vide und pflichtige Huldung zu hun / fid) furder an fein 
Sieb und ten 
Eb 1 unb 
au feiny als (i y 
Vic) unfer alter de 
Sxeffan / 
bulb: 


ger und fanbfaffan 
geweft/ ihrer Evbhu 
Pfliche / damit fic uns 
verwan weft / 

gen Vert 


gÉcit / wie bifghero / mit 
wet figen bleiben / und 


ge Sohann Ernft uns / 
pümvieber aller Gerechtigkeit 
joe / Dreifpnifchen/ umb. Bogt=Landen / 
hale ber gefam féhafft und des 
qud ber gemeinen inge/ imb was 
Abfonderung weit ructlid) thut ges 
So haben wir auch uf beruhrten Sand = Tage die 
fen/ $ nb Ambtlenthe / auch die 1in= 
terthanen/ / Burger und fonft desgleichen / bie 
Shoes © ciffen und Gleits = <euthe / und andere 
Dien Sanben / fo viel die qu Weymar gemeft / 
ihrer Erb - Huldung / sehn=Rath 2 amd 2006: Pflicht 
ILE aud) Tofsgezehlet / umd diefelben in gleiche Geftalt / 
wie von unfern lieben Sender der wnterthanen und Diener 
halben zu Srancen/ wie bemelt / gefehehen / an feine Lieb 
e Erben geweift / fi) forder damit an feiner Seb 
en Erben gu balten/ and gewwohnliche und pflichti> 
ge Huldung zu thin. 
Mf bafy aber die nterthanen und Diener / fo uf berubr= 
Y f {i / ihrer Eyde unb 


So fol 
nen und Diener zu 


Damit alfo die Cofisehlimg und Aniveifing der Inter 
thanen imb Diener gegen einander alfenthalben befchehen 
moge/ follen durch thee Bottmrachtige hinwieder bie Graz 


fen) Herren) Haupt und Abt = Seuthey aud; Die Unters 
fbanen/ von Adel / Burger und fonft defsgleichen. / die 


Soffer, Schultheifen) Gc 
ner gemelter unfer Sande/ uf ihre 
Bolmadht/ lof; und Tedig gezchlt 

Sngleichen 98 
Yen ung auch aller vo 
uns und imfere Erben 
Ehurfürften/ und alte fei 


eutbe und andere Diez 
edbrigtlide genugfame 
1 


in Ernft füllen und wol- 
und Forderung vor 
| unfeem fiber Brudern / den 
t Lich Exben verzeihen / denfel= 
ben abfagen und renunciren / wie wir dem hicemit g 
genwartighch thir / es belange ee fib Oyormunb- 
daft / bet (i fein Seb qu Gehorfam unfers Serm 
Datterd Gel. Tefiaments und lebten Wittens gelaffen 
und gehabt / ober aud) unfer Deyber fümbeliche Kegterung) 
ber pfftberufrter Sand und Seuche Fahenus/ bewegliches 
und unbewegliches/ Schulde oder Gulden / batyt bie 
gencinen Kleinoten / aud) Gulden und Silber Befi 197) 
dergleichen Tapezereyen / auch das Gefibi& amd die Ar- 
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tollerie, welches wir mit 
und uns Darumb mit feiner 
baben/und alles andere/ wie 
ge / CS fe) in diefer Are 
niche/ ganá und gar niche 
gefeht: 


Sieh vereinigt und verglichen 
cé immer Diabmen haben md» 
derung davon gemeltet / ober 
ausgefchloffen / nod) hindan 


y G foten und wollen. uns: and 
hinwieder / und zu Nettung dieser Bruderlihen Erbfonz 
Dé 


derung md Sandelung / Feiner Freyheiten nod) Behelff 
der Recht gebrauchen) oder fic) darauff verleiten laffen/ 


es fey ber Reftirurion in integrum ; oder {vie eg Nahe 
men haben mbge/ fondern uns deffén alles / wie vor 
bet / verzeihen / bey unfern T, freuen amb wehren 
Worten / aud) an eines gefehwornen Eydes fiat / wie 
wir denn fold altes hiermit gegenwartiglid) vor ung 
felbft und imfer Erben thun und gethan haben / dergleis 
hen Wir der Chuefiteft/ vor uns und unfere Erben / 
diefe Bruderliche Erbjonderung hiermit aud) annehmen 
unb bewilligen, 

nd folies alles und ieg getcben unb. gelobar 
Wir obgemelte Chmfürft unb Fürft/ Gebrüdere / bey 
unfen Furfil. wahren Morten und Treuen/ gegenivar> 
figli / vor tins und Ur Erben und Nachkommen / 
ohne alle 28egerung / Eintrag / oder Behelff 7 wie 
ber mag erdacht 1/ in allen Puneten / Claus 
fuln und, Artietehr/ hierinne ausgedruckt amd begriffen / 
nichts ausgefthloffen ) flet / feft umb unverbruchlich zur 
balten/ und darwieder felbf niche thun / handeln, nod) 
fibajfen ober verhengen gethan zu werden/in Feinerley Weiz 
fe noc) Wege / alles ganá gerrenlich und ohne Gefehrde, 


Of zu Mhekundy auch flerer/ fefter amd amverbrue)a 
Tier Haltunge/ haben wir diefe unfere Brüperliche erbliche 
Sonderung zwar gleich faute. uf Pergamen fehreiben/ und 
unfer Snfiegel neben obgedachts unfers Oheimbs und De 
teen Furft Wolfen von Anhalt Suftegel daran wiffentlidy 
bengen laffen/ ums aud neben feiner Sieb mit eignen Sanz 
den unterftbeieben / und Wir ber Churfürft folcher ecbliz 
den Sonderung cine / und Wir Herköge Sobanf die anz 
bere zu ung genommen / und geben qu Torgan/ Mtitwods 
nach Conyerlionis Pauli, bem 1. Februarii nad) ES 
unfers Leben HEven Seburth / taufend / Fünffhundert 
und ¿rey und vierzig Sabe. 


(Li S 

Sohann Friedrich/ Churfurft, 
(L. $) 

Sobann Ernft/ Qerhogk zu Salen, 
(LS) 

Wolff) Fürft zu Anhalt, 


CLIV, 


feiner Sieb freundlich gethetlet / ANNO 


1542. 


Vertrag swifben Ehurfürft Solar 1o.Avril. 


Sriderid) von Sachfen au. einem/ unb 
Dersog Morigen von Gachfen am 
andern Theil/ über den Krieg / Line 
willen / oder Gebreden / welche fid) 
aviféen Sbhen/ wegen Einnebmung 
des Bifhoffs von Meifen-Schloß 7 
Stadt unb 9mpt Würsen / eroe 
ben. Am Montage nad) bent Offer 
Tage 1542. [HoRTLE-DER, om 
Urladen des Teutfhen Kriege, Tom. 
I. Lib VI, Cap, XIII.» pag. 1306. 
Luwic, Zeutfches Reihe. - Archiv. 
Part, Special, Abtheilung LV. Abfag 
Il. pag. 51. d’où Pon a tiré cette Pie. 
ce. | 


Hh Celts 


ANNO 
1542. 
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C'eft-à-dire; 


Traité d Accommodement , entre JEAN FREDE- 
nic Eleteur de Saxo, & Maurict, Duc 
de Saxe, fur les Guerres , Inimitiéx & Diffe- 
vens fervenus entrenx am fijet de l'occupation 
de la Fortereffe de Mifne , & de la Fille & 
Préfetture de Wurzen. Le Lundi après la Féte 
de Páque 1542. 


Su Philips von GOtes Gnaden/ Land2Geaf | 
[ qu Heffen/ Graff zu Gafenelnbogen / Gif / 


Nidda und Biegenhahn / 3c,  Befennen 

an diefem Briefe / alfy die Hochgebohrnen 
Fürften / Here Syobannfj Friedrich / des Heyl. Nom. 
Reichs Gr Marfehall mb Churfürft/ Burg 2 Grafe zu 
Magdeburg / und Here Mautik/ beyde Herkoge zu Sachs 
fen / Sand = Grafen in Düringen / und Marggrafen zu 
Meiffen/ unfere freundlich liebe Dettern/ Bruder/ Sohn 
amb Gevatter / von wegen der Anlage und Steuer wis 
der ben Türken / fo da gemelter Churfürft / in Stadt 
and Ambe Wurken / als einem Stück des Bifsehumbs 
zu Meiffen begehrt / und uff Weigerung des Bifchoffs 
zu Meiffen / Schloß / Stadt und Ambt Wurgen eine 
genommen/ in Srrung geraden ; Alfo dafs fi deffen 
anfee Better / Sohn und Gevatter / Herkog Mauris / 
angenommen / und gemeint bat / dieweil das Vifgthum 
Meiffen / mit feinen Schloffen / Städten / imterthanen 
und Zugehorungen/ in beyder Theilen fambtlichen Schuß/ 
Sdirm/ Dertheidigung und Handhabung / laut der 
Altvatterlichen Theilung y gdorete / bafi fol) Einneh= 
men / feiner Herhog Maui Gebden/ und derfelben tz 
ben / nachtheilig und abbrüchlich feyn folt / berfalben 
Sie bepbe zu Küftung/ und egent img. fommen feyn/ 
und wohl baratff geffanden hatte / bafj Sie gu weiter 
thatlicher Handlung fommen werden 5 

Demnach haben wir folden groffén wunrath/ den beys 
den Thelen ihren Fürftenehumben / fanben / Untertbaz 
nen unb <euten/ hieraus) fo es zur Weirerumg Fommen/ 
entfíanben were / zu Hergen geführet / und ımf uffs 
forderlichfic zu beyder Shrer fbbn. verfügt; mit allen 
Fleifg zwifchen ihnen gehandelt / und nad) vieler geubter 
Handlung die Sachen gütlich hingelegt und. vertragen / 
wie hernady folget : 

Daf, Erfilich unfer Better und Bruder / der Churz 
fürft zu Sacfen/ und Gurggeafe zu Magdeburg’ Schlofs 
Stadt/ unb Ambt Wurgen/ fambt dem Dorrath/ und 
was der Bifchoff darinnen hat/ ausgefcheiden / was ohn- 
gefahr veräget were/ in unfer. Hand ftellen/ und wir alfi 
dann diefelben/ dem Bifchoffe zu Meiffen / und fonft nice 
Mand anders / wiederum zuftellen und einzaumen follen, 

Lind fott mun hinführo cin Bifhoff zu Meiffen mit feiz 
nem Bifithumb / Stift / Schloffen / Städten / Dorf: 
fern/ Unterthanen/ feuten / Güter / Zusund Eingehoz 
zungen / bepben Frirfilidhen des Haufes Sachen theilen / 
mit Schuß und allen andern hergebrachten Gerechtigfeiten 
¿uglcid) / wie folches herkommen / zuftändig fepn / Alo 
dafz Shrer beber Lhd, von beyden Theilen / auch derfelben 
Erben/ uff Ewigkeit an folden Bifthum fambt deffeibigen 
Ambren/ Städten? Schlöffen / Haufen und Wolke 
gen / wo bie gelegen / bero feine ausgefehloffen / gleichen 
imb fambtlihen Schuß / Schiem / PVertheidigung und 
Handhabung haben follen / Snbalts der Altvaterlichen 
Theilung/ und wie bernad) folget : 

Mehlich / bf ihre bd. und derfelbigen Erben / nach 


ihrer Gelegenheit felbft / aud) derfelbigen Freunde’ Der- | 


wandte und tinterthane / Die des Haufes qu Sachfen Feinz 
de nit feyn/ oder die €. an Ehren und Glinpffen/ offentz 
Lich ober beweifzlich nit verleger Dáten/ die nicht Jol ober 
Glait qu geben/ amd derhalben dev ordentlichen Strafen 
uff Eylenburg oder Grimme qu gebrauchen füulbig / durch 
des genambren Stiffts Abt md Stufe / und fonder: 
lid) durch den wilden Furth zu Wife / einen frepen 
Pafs / aud) Macht haben / in des Stiffts Schloffen / 
Haufen Wohnungen’ Städten uud Flecken / wie bie bez 
nandt werden mogen/ und wo and) die gelegen/ uff ree 
£. Mnfofen / thy Machtläger zu haben / Dod) bafi es bem 
Bifchoffe zu Meiffen ohne Schaden fepe / und hieran fort 
ein Fürfilich Theil dem andern feine Verhinderung thu. 

Dieweil aud) Feiner durch das xti fft zu Meiffeny feinen 
Pag haber fan / ohne Berührung des andern Fürftenz 


CORPS DIPLOMATIQUE 


thuins / dud) anfferhalb des Stiffts ; So fol cin 
bem andern / folden Paf von einem Ambt des Stiffts / 
¿um andern / wnb alfo durch aus / fo weit fi) berrihrees 
Stift evfivectt / burd) fein Frirfienthum ohne Gleits-Grt- 
chung freundlich geftatten / und daran feine Berhinderung 


| thun, 


Aber aufferhalb des) wie obgemeldt / follen die Strafs 


| fen amd Dergleitungen in Abe / Schlofj und Stade 


Wurgen bem Churfücfilichen Theil/und in andern des 
Stiffts Schloffen/ Stadtens Ambten / und Zugehöruns 
gen / dem andern Fürflichen Theil ¿uftandig feyn und 


| bleiben: 


Auch der Religion halben / fotl es im Schlofj / Stadt 
imb Ambre Wurgen/ fambt deffelbigen Zugehorung / und 
aud) in der Thumb 2 Kirchen dafelbft / nad) unfers Deta 
tern imb Bruders / des Churfiirfien / imb in des andern 
beg benannbten &tiffte / Thumficchen/ Ambten/ Gsdlof» 
fer / Städten? und Zugehorungen/ nad) unfers DBertern) 
Gobns und Gevattern / Herkog Moriten / und feiner E 
Bruders Vifitation- Ordnung gehalten werden; 

Es foll aud) ein Bifhoff zu Meiffen / in Norhfallen / 
zu Befebügung diefer Sande / feine und feiner Anterthanen 
sand = Folge / wf der Chur > und Fürften zu Sachfen 
fambtliches oder eines Furfilicien Theils 7 fonderlich Aus= 
febveiben / jedem Theil feine gebührende Helffte / doch Fix 
nen Theil wider den andern zu fehieken / aud) fonflen in 
des Reichs HULHF/ die Anlage in feinen Schloffen / Stáda 
ten/ Ambten und Zugehdrungen/ treulich und fleifig cines 
bringen / und den halben Theil folcher eingebrachten Anla- 
ge qu Wurgen / den andern halben Theil zum Stolpen / 
verwahrlich bey eflichen von den Ständen des Stiffts 
hinterlegen, 

Davon follen die Reuter unb Knecht / fo das Stift 
Uff folthe Anlage qu des Reichs Hulffe fehicken wird/ vera 
folder / und diefelbigen Keuter und Knecht / einem jeden 
Frirftlichen Theil die Helffte / zu der andern ihren uten 
imb Unterthanent zugefhickt werden / und was hieruber / 
von der Anlage / in des Bifchoffs Schloffen / Städten) 


| Ambeen/ und Zugehdrungen eingebracht / tibrig/ das folk 


qu Schuß = und Noth = Sachen/ beyder Fürftlichen Theil 
Landen / wie obgemeldt / gebraucht werden / und mitler 
weile an bertiprten Orthen binterlegt bleiben / und foll dee 
Bifchoff alle wege / der Anlage Xegifter / und gründlich 
DBerzeichnüfz den Che -umd Fürften zu Sachen überfihies 
fen; unb dergeftalt foll es mit der jegigen Turcfen = Anlag 
aud) gehalten werden, 4 

Wenn aud der Gur 2 nd Feften zu Sadfen wuss 
fereiben und bewilligte Anlagen / zu des Reichs 2 Sachen / 
oder aber Sybrer f. Ding und Sand > Gebot] / und andere 
offentliche Ausfehreiben / nicht aleichformig oder cines Sn= 
halts feyn wurden / fo foll ein Bifhoff / ober das Stiffe 
Mefen / fid) in Ambr / Stadt/ und Sao; Wurgen / 
nad) des Churfürften und in den andern des Stiffts Ambz 
tan/ Sehloffern und Städten) nad) des anbern Surf 
hen Theils Ausfehreiben halten/ und nichts defio weniger/ 
mit den Anlagen freyen Dafí / Ourdyug und Lager / wie 
oben gemeldet / behalten werden, 

So fell aud) der Bifchoff binfürber dee beyden Chure 
und Fürftlihen Theil Land 2 Tage / wann er burd) Shree 
Siebben befihrieben wird/ wie es herfommen/ befuchen oder 
befchicken. 

Der Bifchoff zu Meiffen / und feine Nachfommen / 
foll die Derfchreibung / fo er dem Churfürfien unb Weis 
land bem Hochgebohrnen Frrfien / Seren Keinrichen / Qer= 
zogen zu Sachfen / fóbliden Gedächtmifz / gegeben hat / 
halter und darwider nicht thun. 

Auch fol unfer Lieber Better und Bender / ber Chuts 
fürft / oder feiner £, Vefelehhaber / die feutl der Stadt 
Wurgen / aud) die von Adel / und alle Unterthanen des 
Ambes/ ihrer gethanen Geltibbe wieder lof, geblen / bod) / 
dafs fie dem Haufe qu Sachfen/ Sunhalt der Croft: Wate 
terlichen Theiltmge/ und diefes Dertrags / zugethan bleiz 
ben, 

So foll auch der Vifho ff fambt dem Capitel zufagen/ 
bie Sente von Wurken/ von Adel Burger und Banern/ 
barumb/ bafi fie dem Churf min biete Dardlunge ges 
folaig gewefen fep / mit W £ / oder Strafs 
fen/ in feinen Weg zu hefehweren/ oder das fonften in uns 


rfiliche Theile den 


freundlich und treulich helffen beberte fim 
Da auch je ju Zeiten zwifchen She €. Serunge fürfiele / 
barum 


Zell Aro 


1542. 


ANNO 
1542. 


To.Avril. 


DEM DORIORISE DEUS). € BANE Ss 


barum follen Shre €. einander freundlich erfuchen / und in 
all der Dothdue fft fich folcher ihrer Gebrechen/ Inbalts 
obgemelter Bertrage/ entjdyetben laffen. A 

Nachdem auch unfer t unb Bruder/ ber Churfürft 
an ber Thum-Gtifft = tou Diciffen / Gevedstigreit 
zu haben vermeinet / welches aber unfer Better und Sobn/ 
Herzog Moris / nit gefiandig / fo haben wir diefelbigen 
uff bifymabL nit abhandeln mögen / fondern es foll in bem. 
einen jedem Theil fein Recht unb Gerechtigkeit unbenom> 
men feyn. * 

mb hierauf foll. bie Kriegs -Rüftunge / fo je&o fürge- 
nommen ift/ von Stimd an/ von beyden Theilen zugleich 
abgefiellt / alter Anwille gefallen / und Depbe Fürftliche 
Thetle wieder verfohnet / und Freunde fey / auch beyder 
Theile Käthe/ Anterchane/ Diener und andere / datun/ 
baf; Sie ihren in biete Sachen vahtig / gefolgig und 
dienfibar gewefen feyn/ Tener 1ingnade gewarten / in Feine 
PIE 

And was imabgerebte Serung weren / die follen/ wie 
fib gebüihrer/ gehandelt und beygelege werben. 

Damit fol diefe Sache / und alles / das fid) davinnen 
begeben hat /ganálid) gerichtet und vertragen fyn und bletz 
ben / ohne Gefehrde, 

Und des zu Whrkunde haben wit umfer Secret - Symfiez 
gel an diefen Brief gehanger/ tind Wir von GHttes 
Gnaden / Sobannf, ‘Friedrich / des Heyl. Nom. Reichs 
Grü > Marfchall und Chuefieft / Vurggraffe zu Diagde- 
burg / und Morig/ bepbe Hergogen zu Sachfen / Sand= 
Graffen in Düringen / und Marg 2 Graffen zu Meiffen / 
befenmen auch in diefem BriefF/ vor uns / und unfere 
Erhen/ bafi diefer Bertrag mit unférn guten Wiffen und 
Willen abgeredet/ und zugegangen tft. 


Gereden und verfored)en auch bey unfan Chur = und | 


Giirfilidhen wahren Worten / denfelbigen in allen feinen 
Claufen, Pundten, und Artikeln , flet / feft und unver 


berichlich zu haleen/darwider nit zu handeln/ ober zu thunt | 


in feine Weifz / auch ohne Gefehrde, 

{nd des qu UbtEund, haben wir unfer Snnfiegel an die- 
fen Bertrag / welcher zweene gleiche fatte gemacht / und 
jedem Theil einer tiberceidbt ift/ wiffentlid auch chum benz 
gen / Der gemacht / und uffaeridtet iff/ am Montage 
nad) bem ÓOffr«Gage/ im Sabre nad) Chrifti unfers liez 
ben Seeligmacers Geburth / taufenb fünffhundert gwen 
und viergigt, 


CLV. 


Der Rom. Konigh Majeftát Fer pi- 
NANDI I. Confirmation der vorber- 
gehenden Ranferl. Sufpenfion der Gof- 


larifshen dt 5 Irem ber Kayfert, De | 


claration ither den Regenfpurgifihen 
Reichs = Abfihid / und endlich die 
Prorogation Des tt Negenfpurg ern 
exten Mirnbergiiben Religion - Stíc- 
Denis. Speyer bett 10. April. 1542. 
[Hor tLEDER) Urfadien des Teut- 
fen Kriegs / Tom. I. Lib. IV. Cap, 
XXXVIIL pag 1678 Lunte, 


Teutlhes Reichs Archiv. Part. Gene- | 


ral. Continuat. pag. 664. d’où Pon a 
tiré cette Pièce. | 


C'eft-à-dire; 


Confirmation de FERDINAND I. Roi des Ro- 
tains fur la Surféance accordée par l'Empereur 
CHarLEs V. de la Sentence de Profeription 
rendue contre la Vallée de Goslar, comme auffi 
fer la Declaration de l'Empereur concernant, le 
Réces de la Diete. de Ratisbonne 3 Avecle Renon- 
vellement de la Paix Religienfe de Ratisbonne ci 
de Nuremberg. A Spire le 10, d' Avril 1542. 


Tom. IV. Parr. IL 
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AS: Ferdinand von GHites Giaben / Kömifeher 
Konig / zu allen Zeiten Mebrer des Reichs, 
in Germanien/ qu Hungarn 7 Behem / Dale 

excu, S Hatters Groatien/ und Schlavonien/ Konig 
Jxufant in Spifpanien / 2 Nerhog zu Defterreich/ Her 
308 zu Bıraundi / Sta Sernten / ji und Wr 
fauberg / 1. Grafe gu Tyrol / 2c. imb Wir Hauge / 
Cafe gu Mondfort und Notenfels / unb Sohann von 
Ranes zu Mefiangy / Doétor . Vice-Cangler [ende 
Komifeher Kayferlidjer Majefiae Kathe / uno verordnete 
Commiflarien : Befennen und thun tind männiglic / 


vermele Regenfpurgifthe Griedfiand / uu 


R darauff gez 
folgt Kayferliche Declaration > nicht a 


hebt mod) its 


tion des Cammer = Gerichts / verimige des 9 
fiben Abfehiedes/ und obbemelter Käyferlichen Declaration 
fürgenommen ind verrichtet / aud) durch die Kanferliche 
Majeflat bey den Commiflarien und Vititatorn verfbagrt 
werden / bafi folies alfo befthehe und ervolge, itd auf 
den Fall / dafs folebs nicht gefihehen wiirde / haben obge= 
dachte Stande ihnen vorbehalten / dag Cammerz Gericht 
weder zu unterhalten helffen/ nod) für bemfelben Recht zu 
geben ober gu nemen / fondern daffelbige nicht alten in 
Religion / fondern aud) allen andern Sachen zu recufi- 
van, 

So viel dann betrifft die Gofzlarifihe Acht / derivegerr 
obbemelte Stände angefucht amd gebetten / diefelb auffzuz 
beben / und die Sachen wiederumb in alten Stand gu 
fielen : Saben wir abermahls im Nahmen der Kayferliz 
chen Majeftat bewilligt / tmb bewiltigen biemit und wolteny 
dafz die Sachen bey voriger Sufpention bleiben/ bermaffaz 
bafi folehe Sufpenfion biff zu Austrag der Gadhen proro- 
girt und erfiveckt/ "und den Ef ber Abfolution alfo haz 
ben/ dafs die von Gofilar/ bie Zeit folder werenden Sus- 
penfion » nicht allein an ihrem geibe/ Haabe und Gütern) 
von menniglich anbefchadige amd unbefipmert bleiben / fonz 
der aud) Perfonam fandi in Judicio haben / und ihnen 
alle ihre Nottwefft zu Nedht / active umd paflive gegen 
manniglich / ordentlicher Weife zu fürdern/ und zu vertret 
ten / frey umd ambenommen feyn folle : Doch aufferhalb 
dev Ache und Friedbrrich- Sachen / fo Socuñog Heinvidy qu 
den von Gofilar / und hinwieder die von Gofilar gegen 
Kerfog Soeinríden zu haben vermeinen. Welche wir in 
Namen obvorbemelt Romifeher Kanferlicher Majeftät 
und aus derfelben Kayferlichen Macht Bolltommenheit / 
an ihre Kayferliche Majeftat amd uns berufft und advo- 
cité haben) alfo / dafz diefelben Sachen vor Sheer Kayz 
ferlichen Majeftat / wo die im Reidy / ober in der Seinen 
Abwefen/ vor uns / auffeiner oder bepder Partheyen 2012 
fuchen / fummarie de plano , gélido ober vechtlich / zum 
alterficderlichften / und auffà längft in Sabres ft/ 
nad) dato verhort / atfigeteagen ind erörtert werden fol= 
Len : und mittler Beit denen von Gofilar ihre Zehenden / 
Kent / Zink / Grilten / Hols / Kolen / Proviant, imb 
alle andere Nothdurfft unaufgehalten / folgen : auch ifr 
Soñtt und Bergwerk / fampt andern / fo ihnen fiber der 
Kayferlichen Majeftat verfehaftten Sufpention aufachalten/ 
oder genommen / wie folds aus Berhor und Erkundigung 
welche wir durch, smene unfer Kathe / jego von Susbrugé 
aus / alsbald fürzunemen abfertigen wollen / befinden / 
wiederum qugeftelle / und fic des thren/ unverhindert der 
Acht gebrauchen / und aud; fonft ganzlich unbedrangt und 
unbefehwert bleiben follen, Wie wir dann deshalben 1112 
fere fonderliche offene Mandara denen von Gofilar geben 
und mittherlen wollen. 

Uno biemeil fic) fonft auch etlidhe Sachen / aufferhans 

Hh 2 bs 


ANNo 
1542. 


ANNO 
1542. 


I, 


FRA 


ET 
DE. 
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obgemelten Acht / und Geiebbrid z Sade / zwifchen obge- 
melten Partheyen / Hergog Heinrichen zu Braunfehweig 
und de Stadt Gofglar/ erhalten’ und gerichtlich anhanz 
gig gemacht feyn follen + Go haben wir uns gnadiglid) etz 
boten / in deffelbigen durch ins felbft/ ober unfer Com- 
miflarien, innerhalb Sabres 2 Frifi von heut dato angue 
rechnen / gutliche nterhandlung unvorfenglichen cines jez 
hten/ fürzunemen/ amb fo viel miglic) zu vergleis 
So aber die gütliche Handlung innerhalb Sahrs- 
Srifi niche fimgenommen/ ober da die gleich Firgenommen/ 
ni. Enefchaffe gebracht winde / fo folle in denfelben 
Sachen / anihren ordentlichen Gerichten / da fie anban- 
gig gemacht / verfabren / und diefe gutliche Handlung ei 
nem jeden Theil an feinem Rechten und Gerechtigkeiten unz 
fchadlich und wnnadtbelig fn. Welchs die Gefandten 
von Gofzlar hie angunehmen/ einen Befehl gehabt : aber 
foldhs angenommen / an ihre Herrn und Obern mit Fleif 
zu bringen / yuverfidhtig / fie werden uns folder gnádigen 
qutdem: Anterhandlung nicht meigern / md wes fie des 
zu thun bedacht oder niche / follen fie unférn Commiffa- 
Tien, die wir von Snsbruc aus (wie gemelt) zu Herkog 
Heinzichen fopicten werden / verftandigen/ oder ung in fes 
Wochen zu=oder abfehreiben/ one Gefehrde, à 

Die irfunb dis Brieves befiegelt mit umfer Konigs 
Ferdinanden anbangenden Snficgel/ and unférr des Says 
ferlidien Commiffarien > dieweil wit unfere Synfiegel nicht 
bey Handen gehabt / angebengten SDetfobafften. verfertigt. 
Geben in unfer amd beg eds Stadt Speyer / den gez 
beiden Tag des Dionats Aprilis > nad) ESrifti unfers 
Harn Gieburt taufent flurffhundert im zwey und 
¡gfien/ unferer Neiche / beg Rom. im gwolfften/ und 
der andern im fechszchenden Sabren, 
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FERDINANDUS. 
-baug£/ Graff at Montfort. 
Sobann de Naucs ; Sft. 


CLVI. 


Ligue offenfrue & defenfive faite contre l'Empereur 
CHARLES V. entre Franco1s I. Koi de 
France 5 & Gustave I. Roi dé Suede. A 
Ragny lex. Juillet 1542. [FR E D. LEONARD 


Tom. II. pg. 422.] 


Niversis & fingulis, ad quorum notitiam 

i | præfentes Literæ pervenerint, Salutem. Poft- 
quam ita vifum eft Deo optimo maximo, con- 

filiorum rerumque omnium bonorum Autori, ut ex 
fuperiore Chriftophori Richerii, Francifci, Dei Grati 
Chriftianiffimi Francorum Regis > Secretarii ac Cubi- 
cularii, & Legati ad Guftavum , Sueciæ, Gothorum, 
ac Vandalorum Potentiffimum Regem , miffi Legatio- 
ne , tam flagrans in amborum Principum animis exci- 
tata fit mutua Benevolentia , ut nihil utrique magis cu- 
pere videantur > quàm fefe firmiffimo quodam perpetui 
Amoris. fingularisque Amicitiæ vinculo: inter fe con- 
jungtos effe ; ea de caufa, nempe ut fuam in id nego- 
tium promtitudinem teftaretur » & fe nihil non tanti 
boni caufa facturum aperte fignificaret Gothorum Rex 
præftantiffimus » huc fupremos Confiliarios & Orato- 
res fuos cum plena Autoritate ad Regem Chriftianifi- 
mum efe miffos voluerit (1.) *** eos füos in ea re 
Procuratores cum ipfius Chriftianiffimi Majeftate, ejus- 
ve delegatis Procuratoribus > fanétifimum | aliquod æ- 
ternæ Amicitiæ , ac perpetuæ Terra Marique Societa- 
tis Foedus iniret ; quorum Legationem, Orationem at- 
que Inftitutum tantum abfuit *** volens affentiri , fuos 
certos Procuratores in eam rem cum ipfis Succiæ Le- 
am delegarit Nos igitur Guillelmus 
otius Regni Galliarum Cancellarius ; & Phi- 
pus Chabot , Admiraldus *** Confiliarii fupremi , 
atque in præfenti perpetuæ Amicitiæ ac Societatis Foe- 
dere tractando Procuratores , freti ea Autoritate ac 


(1.) Les lacunes , qui font dans Je Préambule de ce Traité , ne 
font point des omiflions , mais des alterations que le tems a faites 
fur l'Orginal, qui eft dans les Archives de Suede, d'où il a été 


tirée 


DIPLOMATIQUE 


Mandato » quo nos dictus Dominus nofter fultos effe 
volut : cum preclariffimis Equitibus Suecia ** * 
Conrado à (2) Phy Regni Sueciæ Cancellario , & 
Belli ac Pacis Confiliario fupremo ; Stenone Erichfon, 
Regine iplius Fratre; ac. fupremo Regiminis & Secre- 
torum Sueciæ Confiliario; Canuto Anderfon; & Geor- 
gio Norman, Regiminis itidem ac *** ineundo fta- 
biliendoque inter dictos Reges , eorum Hieredes , Suc- 
ceflores , Subditos , ac Kegna fandtiflimo finceræ, 
certæ, & perpetuæ Benevolentiæ, Unanimitatis , So: 
cietatis ; Amicitiæ , atque adeo Fraternitatis Foedere > 
unde primum *** ad omnem Pofteritatem pofit pro- 
moveri, collatis in unum noftris confiliis ac fententiis, 
convenimus , conclufimusque ac virtute Mandatorum 
noftrorum ; quorum tenor huie Diplomati infcriptus 
eft > convenimus *** & conelufum eft , quód inter 
predictos Reges, eorumque Flieredes , Succeflores , 
Regna, Principatus, & Subditos > inviolabilis & firma 
in perpetuum manebit Amicitiá , immo Fraternitas & 
Liga tam fanéta ac fidelis > ut quafi hoc Fœdere unum 
Corpus effecti, alter germani Fratris loco alterum ha- 
beat, eum nomine fraterno appellare; commoda ejus 
tanquam fua curare > damna pro viribus avertere , & 
ingruente Regno ac Statui alterius Bello , Confilia & 
omnis generis Auxilia , prout poterit ; adverfus quofli- 
bet Hoftes fine ulla prorfus exceptione , praterquam. 
eorum, qui in præfenti Foedere fub Foederatorum no- 
mine comprehenduntur, modo etiam ipfi, vel ambo- 
rum, vel unius duorum contrahentium , Foederati ma- 
neant, per Mare, per Terras ; per omnia Loca defen= 
fivè conferre teneatur. 

Deinde conventum & conclufum eft. quód fi forté 
alterum duorum Regum neceffario contingat Hoftibus 
fuis apertum Bellum vel inferre ; vel illatum ab eis pro- 
pellere, atque is certum Auxilium Prefidiumque à Fee- 
derato fio. hic contrahente petierit, tenebitur Foedera- 
tus ; ratione hujus Foederis, petitum à fe Auxilium ac 
Præfidium, pretermifia omni excufatione , mitte 
Erit autem hujusmodi Auxilium ac Præfidium fex mil. 
lium Virorum armatorum > totque Nayium > quot fue- 
rint ipfis < is ad Foederatum, qui eis opus habuerit , 
transvehendis neceffarie. Que quidem Naves omni 
apparatu bellico , Nautisque in re navali exercitatiffimis, 
inftruétæ efle debebunt. 

Et quia zquum eft , conditionem unius Feederati 
non debere alterjus effe. conditione. deteriorem ; opor- 
tetque ideó inferendo tali Auxilio æqualibus ambos Le- 
gibus teneri , conventum & conclufum eft, quod fi 
quando Rex Chriftianiflimus Bellum adverfiis quem- 
piarn gefferit » Auxiliumque à Gothorum Rege Poten- 
tifimo , fuo Foederato , petierit , tenebitur ‚Gotkus 
hoc Feedere prediétum Virorum armatorum , Navium= 
que bellicè initru&arum numerum , in Auxilium Galli 
Foederati Fratrisque fui , impeníis tamen flip sque 
ipfius Galli mittere. Ac viciffim fi accidat, potentiffi- 
mum Gothorum Regem. Fratrem ac Foederatum fium 
de Auxilio præftando rogare, tenebitur pariter Rex 
Chriftianiflimus > Foederatus ac Frater, eumdem ipfum 
tam Virorum armatorum ; quam Navium numerum 
ia Auxilium Gothi foederati , impenfis tamen ftipen- 
diisque ipfius Gothi; mittere. 

Quod fi accidat , Regem Chriftianiffimum ita Mari 
Terrave ab Hoftibus fuis impeti ac vexari, ut ad Reg- 
ni Statusque fui confervationem » majore præfidio opus 
habeat , atque ideó à Fratre Foederatoque fuo Gotho- 
rum Rege, ultra prafcriptum numerum. aliquem. ma- 
jorem numerum , vel armatorum Virorum , vel Na- 
vium, poftulare, Sueciæ ac Gothorum Rex Potentifli- 
mus, in gratiam hujus. Foederis , probationemque fum- 
mx lux erga ipfum Galliarum Regem benevolentie ; 
fidei , veræ Fraternitatis atque Amicitiæ . pollicetur fe 
de eo Exercitu > quem Terra Marique inftructiflimum. 
in Regni Statusque fui defenfionem pofthac fuftinere de- 
liberavit; omnem talem numerum armatorum ac Na- 
vium, qualem Chriftianiffimus petierit, deprompturum 
quàmque celerrime in ejus fublidium ac defenfionem 
miflurum > five is fit quinque & viginti millium Go- 
thorum; & quinquaginta Navium feu plurium vel pays 
ciorum ; idque faciet ipfius Chriftianiffimi Regis im- 
penfis ac ftipendiis. 

Et viciffim, fi accidat, Regem Sueciz ita Mari Ter- 
rave > ab Hoftibus fuis impeti ac vexari , ut ad Regni 
Statusque fui conferyationem, majore præfidio opus ha- 
beat , atque ided à Fratre Foederatoque fuo Gallorum 

Rege 


(2.) Lowenins, Hiftorien Suédois, die que fon vrai no 
Pati; 


Agea 


Anno 
1542. 


BU ODIR @ bao DESOGENK! 


Anno Rege, ultra preferiptum numerum , aliquem majorem 


1542. 


‘ac Foederatos fuos comprehendere. 


numerum vel armatorum Virorum, vel Navium, pos- 
tulare, Gallorum Rex Chriftianiffimus ; in gratiam hu- 
jus Foederis , probationemque fummæ fux erga ip 
Gothorum Regem benevolentiæ > fidei > vere Frater- 
nitatis atque Amicitie , pollicetur fe de eo Exercitu > 
quem Terra Marique inítructiffimum. in Regni Status- 
que fui defenfionem pofthac füftinere deliberavit, om- 
nem talem numerum armatorum ac Navium, qualem 
Gothus petierit , deprompturum > quimque celerrime 
in ejus fubfidium & defenfionem miflurum , five is fit 
quinque & viginti millium Gallorum , & quinqua nta 
Navium > feu plurium , feu pauciorum 5 idque faciet 
ipfius Gothi impenfis ac ftipendiis. i 

Quia verd contingere poteft , ut pro rerum füarum 
necellitate , Galliarum Rex Chriftianiflimus omnium 
fupra dictorum viribus, opera, atque induftria , adver. 
füs Hoftes fuos, modo illic, modo hic, alias in Terra, 
aliäs in Mari, prout Confilium ejus Fortunzque varie- 
tas feret , uti volet, conventum , & conclufum eft, id 
ei per carifimum Fratrem. fuum Gothorum Regem 
Sereniffimum ubicumque & quomodocumque volet > 
facere licere. Quod & reciproce Gotho , de Auxilio 
Gallico ad fe miffo, prout dictum eft , facere licere, 
fimiliter intelligitur. Ex quo nunc veró , ii duo Po- 
tentiffimi Reges Gallice & Sueci hoc novo & arétiffi- 
mo Feedere fic inter fe funt devincti;ac velut in unum 
corpus conglutinati ut fe mutuo fupra dictis preefidiis 
& auxiliis adverfüs omnes Inimicos ac hoftes ubicur 
que & quandocumque alter requifierit > alterum juvare 
fedulo debeant, æquum & utrique neceffarium judica- 
vimus , ne; fi fortè contingat alterum ipforum cum 
aliquo bellum gerere aut eumdem adeo in Armis effe , 
ullas alter nec Pacis, nec Concordiæ ullius , nec Indu- 
ciarum conditiones ab Hofte, quicumque tandem is 
fuerit, nemine prorfus exempto , accipiat; denique 
nullam ejusmodi "Tranfactionem facere præfumat alter, 
quin femper in omni Tractatu omnis Pacis , omnis Con- 
cordiæ, ac Induciarum , Foederatum fuum fimul com- 
prehendat. Coterám ad majorem contrahentis utrius- 
que confolationem , & Hoftium > quos habere poffunt, 
vel poterunt , confufionem , vifum eft ambobus, hoc 
ipfo Foederis atque Amicitiæ perpetuo Tractatu Amicos 
Ex parte Regis 
Chriftianiffimi Reges Daniz & Scoti > unicum Du- 
cibus Pruffim , Geldrie , ac Clivie ; Anglie etiam 
Regi Fratri Foederatoque {uo perpetuo locum in eodem 
Foedere effe, Gallorum Rex Chriftianiffimus intelligit , 
modo tamen fe in eo comprehendi velle intra fex Men- 
fium fpatium declaret, proque comprehenfo haberi fuis 
Literis pateat. Et ex parte Potentiffimi Sueciæ , Go- 
thorum , ac Vandalorum Regis , Reges pariter Danie 
& Scotiæ , & Duces Geldrie , & Clivie. Conelu- 
fum præterea eft, quod fi qui fint alii, aut unius con- 
trahentium , aut amborum Foederati > quos in id ip- 
fum Foedus includi, contrahentium alter, aut uterque 
velit, id fine ulla dubitatione , de confenfu utriusque 
fiat , modó tamen qui includendi erunt , non fint u- 
nius duorum contrahentium Hoftes. 

ltem. Conventum & conclufum eft, quód confi- 
derata ea > que inter Iliuftriffimos , Potentiffimosque 
Reges Gallorum ac Scotiæ firma femper ilkefaque, at- 
que inviolata manfit Amicitia,in ejus tam fanéte con- 
ftanterque fervatæ fidei ac Chriftianiffimi Regis gra- 
tiam; fi Rex Scotiæ Sereniffimus , Bellum cum aliquo 
gerens, Auxilium à Potentiffimo Gothorum Rege pe- 
tierit tenebitur Gothus hoc Fœdere armatos ei unà 
cum Navibus ad eos transvehendos neceflariis etiam. 
ufque ad fex armatorum millia , fi totidem petierit, 
tranfinittere , Scoti tamen impenfis ac  ftipendiis. 
Quemadmodum & converfo , fi accidat ipfum Suecia 
Regem ab Hoftibus infeftari , atque à Scotorum Rege 
Auxilium petere, tenebitur Scotus etiam ufque ad eum 
numerum , tam armatorum , quàm Navium, fi roga- 
tus fit; Regi Sueciæ in Auxilium mittere, impenfis ta- 
men Gothi & ftipendi 

Quod fi (quod non fperatur) accideret , Regem 
Scotize’ > aut unum aliorum in hoc Feedere comprehen- 
forum, alteri principaliter contrahentium > nempe Gal- 
lorum, vel Suecorum Regi, Bellum. movere, eo tunc 
cafu tenebitur principaliter contrahens principaliter con- 
trahenti , Gallus fcilicer Gotho , & Gothus Gallo, 
non autem Feederato illi Bellum moventi, fupradictum 
Auxilium mittere. 

Conventum etiam conclufumque eft , quód ambo- 


rum Regna, Principatus, Portusque in eis & Flumina. 
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femper utrique , eorumque Subditis ac Deputatis, ad Aw No 


Tes omnis generis comparandas ; patebunt. Quod 
preteréa utriusque Regis Subditis liberé in alterius 
Regnum ‚ac Principatus venire , verfari in eis , cum- 
que Subditis Sc aliis quibuflibet , fecundum morem & 
confuetudinem Regni ac Loci, nesotiari » fine ullo ul- 
lius Vectigalis onere , prater quam ejus aut eorum > 
quod vel quee , ante datam prefentium ; Mercimoniis 
omnis generis vel importandis , vel exportandis ab u- 
troque Regum , in Regnis; Principatibusque fuis , re-, 
fpectivè impofitum impofitave fuerunt, abire illinc , 
quando & quoties volent , unà cum rebus quas eme- 
rint, vel fine illis etiam > fi nihil emerint , & eodem 
fine vel cum aliis rebus redire , absque omni maleficio 
ac impedimento, atque adeó fine ullo alio Salvo conduc- 
tu, per Tractatum præfentem conceditur. 

Poftremó , conventum & conclufum cft, quod fi 
accidat alterum contrahentium alteri fuo contrahendi , 
ad ejus requifitionem, Auxilium mittere ejusmodi fub- 
fidiarii Milites , ita in alterius Auxilium mifi ; cum in 
Portubus , Terris, Fluminibus , ac denique ejus, ad 
quem juvandum mifli fuerint , Dominiis erunt quem- 
admodum nulla eis vis à Foederato ifto , Subditisve 
ejus, inferri debebit , ita & ab omni yi inferenda abs- 
tinere ipfi debebunt. 

Conventum denique & conclufum eft; quód ubi 
primüm contrahentium uterque per alterutrius Oratores 
ieu Delegatos , Autoritate Regia fultos , rogatus fuerit ; 
ut jurejurando fingulos præfentis Foederis Articulos ap- 
probet, tenebitur in eorum præfentia, invocatione Di- 
vini Nominis , ejusque Auxilii , & tactis Sacrofanctis 
Evangeliis, regie polliceri ; fe omnia & fingula in hoc 
"Tractatu infcripta , ritè > ordine , & cum fumma fide 
obfervaturum > & à fuis, ut obfervetur, effecturum. 

Cujus rei Diploma fua manu fubfignatum ejusmodi 
Oratori , feu Delegato , Oratoribus feu Delegatis , ad 
Foederatum fuum tradet perferendum. Ad hec , Re- 
gum uterqué predicta omnia rata , grata, & accepta 
habebit, ac confirmabit , atque etiam Literas fuze Ap- 
probationis ac Confirmationis, prout decet; confectas, 
manu propria fignatas, & Sigillo fuo magno obfignatas, 
alteri fuo principaliter contrahenti , intra duodecim 
Mentes datum præfentem Tractatum proxime fequentes 
mittet , & tuto ad eum perf omni diligentia atque 
induftria curabit. 

Quod fi ejusmodi Literas Approbationis ac Confir- 
mationis , intra id tempus » vel propter itinerum lon- 
gitudinem , vel propter diverfa temporum pericula , ab 
uno ad alterum non effe miflas contingat ; manebit ni- 
hilominus hic Traétatus perpetue Fraternitatis atque 

icitiæ > ficut fupra fcriptum eft per memoratos Re- 
isque Procuratores, refpe&tivé Autoritate Repia 
fultos , in fuo robore > in omnibus fuis Punétis atque 
Articulis, nec minds utrinque æftimabitur ratus ac fir- 
mus ; quàm fi ambos Reges in eo faciendo prefentes 
fuiffe ,. interque fe ipfos períonaliter tradtalle ; convenif- 
fe, ac conclufifle contigifler. 


Sequuntur. Tenores Mandatorum. 


NiveRsts notum fit, quod nos Francifcus; 

i | Dei gratià Francorum Rex Chriftianiffimus, iis 
virtutibus adducti , quas femper in fidelilimis 
Confiliariis noftris ; Equitibus clarilfimis , Guillelmo 
Poyet » totius Regni noftri Cancellario ; & Philippo 
Chabot, Francie Admiraldo, Comiteque Enfancino , 
fitas effe intelleximus ; fide fcilicet ; prudentia rerum 
experientia , ac morum probitate , eos ipfos creandos 
ac faciendos duximus , tenoreque przefentium creamus 
ac facimus Procuratores noftros , tam generales, quàm 
fpeciales , faéta eis poteftate plena , & dato generali, 
pariter ac fpeciali Mandato , conveniendi > tractandi , 
& tranfigendi, tam noftro, quàm Hæredum > Succef- 
forumque noftrorum nomine , cum ftrenuis Equitibus 
ac Dominis, Conrado à Phy. Regni Suecie Archi- 
Cancellario , & Belli ac Pacis Confiliario fupremo 5 
Stenone Erichfon , Reginz ipfius Fratre , ac fupremo 
Regiminis & Secretorum Suecize Confiliario 5 Canuto 
Anderfon, & Georgio Norman, Regiminis itidem ac 
Secretorum Confiliariis, atque hoc loco Guftavi, Sue- 
cix, Gothorum > ac Vandalorum Potentiffimi Regis , 
Procuratoribus & Legatis ad nos miflis, de mutuo re- 
rum in noftrüm utriusque Regnis exiftentium Commer- 
cio , deque fanctiffimo inter nos Unanimitatis  Bene- 
h 3 volen- 


1542. 


ANNO 
1542. 


volentiæ, Fraternitatis, Amicitiæ , atque adeo Affinita- 
tis Foedere ineundo, & generaliter in fupra dictis rebus 
ea omnia faciendi, quee faceremus > vel facere, fi nos 
pra adefle contingeret , poffemus. Promittentes 
bona regiaque fide, fub obligatione omnium Bonorum 
tam noftrorum , quàm Succeflorum ; Nos, que ipfi 
Procuratores noftri in illis ipfis rebus noftro nomine 
érint, in perpetuum rata, grata, & accepta habitu- 

In quorum Teftimonium , præfentes Literas , 
nu noftra fignatas , Sigillo noftro curavimus. oblig- 
nandas. Datum apud Joinville , die 18. Menfis Juni, 
Anno Domini Millefimo quingentefimo, quadragefimo, 
fecundo» Regni noftri vicelimo octavo. . Sic figuatum, 
per Regem, Bayarp. 


Os Guftavus » Dei gratiä Suecorum , Gotho- 
rim, Vandalorumque, &c. Rex, univerfis & 
fingulis has noftras Mandatorias Literas infpi- 


cientibus notum facimus, poftquam ftrenuos ac nobi- 
5 > Supremos Regiminis & Militiæ noftre Con- 
filiarios , Conradum à Phy, totius Regni noftri Cancel- 
larium; Stenonem hfon , Canutum Anderfon > E- 
quites auratos ; & Georgium Norman , ad Chriftianif- 
fimum Inviétiffimumque Principem ac Dominum , Do- 
minum Franciícum , Galliarum Regem > cariffimum 
amantiffimumque Fratrem $ Confanguineum noftrum, 
fubire hanc Legationem voluimus , quod facta fint ipfis 
à nobis Mandatum & plena Poteftas *** vigore Præ- 
fentium , poteftatem eis facimus , cum Rege Chriftia- 
nifimo > nomine noftro > noftrorumque Hzxredum ac 
Regni noftri , agendi & concludendi de certa quadam 
firma ac durabili Amicitia , Societate; Affinitate > & 
Foedere ineundo , ftabiliendo & confirmando. Quic- 
quid nunc igitur * * * in rebus fibi à nobis commifíis , 
hac ipfa noitra Autoritate freti , apud Regem Chriftia- 
niffimum tractaverint , concluferint , Monumentis de- 
ique ac Sigillis fuis , nomine noftro, ratum fecerint , 
id totum pleno noftro confenfu factum effe , ratum , 
ac confirmatum , nos pro nobis atque pro Hæredibus 
& Succefloribus noftris , totoque Regno noftro, con- 
ftanter afferimus & approbamus ; cujus etiam rei nihil 
quicquam. aut nos > aut noftros pofthac , ullo Seculo 
immutaturos efle , fanété pollicemur. Ad majorem 
veritatis evidentiam fecimus ad hanc noftram Mandato- 
riam paginam magnum noftrum Sigillum infra appendi , 
nosque propria manu fübfcripfimi Ex Arce noftra 
Stokholmenti , Anno Domini 1542. in die Converfi 
nis Pauli, ab initio, Regiminis noftri Anno r6. 


1 


is 
Domini, Domini Francifci, Galliarum Re- 
s, Nos, Guillelmus Poyet, Cancellarius ; & 


HrisrraNnissimt & Invi&iffimi Princi; 
ac 


Philippus Chabot, Admiraldus , & Sereniffimi Poten- 
títfimique Principis ac Domini, Domini Guftavi, Sue- 
corum , Gothorum, ac Vandalorum Regis , nos Con- 
radus Phy , fupremus Cancellarius ; Steno Erichfon, 
Regiminis & Secretorum Confiliarius ; Canutus Ander- 
fon, & Georgius Norman, Confiiarii, & utrinque ad 
hoc deputati Procuratores, Oratores , & Legati , no- 
tum facimus univerfis & fingulis, quod ex vigore Au- 
toritatis, quam nobis utraque Regia Majeftas Galliæ 82 
Sueciæ, Domini noftri clementiffimi > datam elle vo- 
luerunt , alicujus. Concordie > Societatis » & Foederis 
gratia conitituendi , tractationem fufcepimus > ficut e- 
tiam id ideó nunc ex parte de quibusdam Articulis per- 
traétatis & conclufis, fub Formula ufitata, ad ratifican 
dum fa&um eft ac perfe&um. 

Sunt veró infuper in Tractatione Claufüke quodam, 
Pundta fingularia, & Articuli capitales producti, quo- 
rum conclufio propter certas graviffimasque caufas de 
utrorumque confentu in aliud tempus eft rejecta. 

Primum, Regiam Majeftatem Sueciz fefe ultro, ex 
veré fraterno animo , obtuliffe > preter commune il- 
lud inftitutum jam ac definitum Priefidiam, quod alter 
alteri; ubi requifitus fuerit; füb certo ac nunc adeo de- 
terminato numero conferre tenebitur , ad ufum & u- 
tilitatem Regis Francie, aliquod aliud & peculiare Præ- 
fidium; videlicet Claffem armatam , aliumque neceffa- 
iium Exercitum femper fe ad ejus requifitionem para- 
tum effe habiturum, qua Claffe, quo Exercitu Rex Fran- 
cix, ficubi opus videretur ; Terra Marique uti poffet, 
& cetera, ficut in ipforum propofitione eft latis ex- 
plicatum. Pro qua animi promptitudine Regis Suecize, 
Rex Chriftianifimus eidem Regi Suecix » ut Amico 
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Gc Fratri fuo » gratias agit immortales. 
quód ejus Regis Majeftati , his bellicis & periculofifi- 
mis temporibus , de predicti hujus fummi oblati obfe- 
quii Articulo , ita ftatim pro ejus neceflitate deliberare 
fatis & concludere prorfus impoflibile erat ; amplius de- 
liberandum cenfuit. -Et quicquid Regi Chriftianiffimo 
in hac re opus facto videbitur, id intra Anni unius aut 
duorum fpatium declarabit. 

. Secundo, de afünitate , feu utriusque Sanguinis con- 
junétione, Rex Chriftianiffimus Francie > in honorem 
& peculiare Regis Suecie obfequium > Primogenito 
ejus aliquam ex proximo fio fanguine , nempe ex Do- 
mo Ducum Britannie Virginem Rinenfem , & deinde 
Secundo-genito Suecix Filiam Ducis Montispenfierii 
quasdamque alias ad facienda inter eos Connubia pro- 
pofuit Ad hxc , Filis etiam Regis Sueciæ quidam 
Principes Adolefcentes , ex Sanguine Regio nati , ad 
contrahenda Matrimonia > ex optimo & fingulari quo: 
dam & vere fraterno amore , funt ab eo propofiti. 
De qua re nos utrinque ad hoc deputati Confiliarii & 
Procuratores, prout in tali caufa fieri eft neceffe, inter 
nos colloqui & latius tractare poterimus. 

Tertio, de Commercio Salis ; de quo nunc propter 
abfentiam Francifci Trebbon ‚ut qui cjus rei pleniorem 
Commiffionem habeat , nihil abfolutum quod fit effici 
poteft ; quare dictum Commercium differri tantifper 
opportebit, donec Francifcus Trebbon adfuerit. Ni- 
hilominus tamen , & propter communem Regni Sue- 
cim neceffitatem , & etiam quod nunc Sinus Danicus 
fit occlufus, quo minus eo Sal aliunde poterit adferri , 
aliqua copia Salis hinc, quantamcumque eam hoc tem- 
pore efferre licuerit , in Regnum Sueciæ , pro jufto 
pretio poffit exportari , de illo ipfo Salis pretio & dig- 
nitate, videlicet, ut Merx pretio ,8 converfo pretium 
Merci, jufta & æqua ratione comparetur > utrinque in- 
ter nos Tractatio peculiaris inftitui debet. 

Quarto de Rege Sereniffimo Sueciæ, quatenus ipfe ; 
eo modo quo nunc adeo inter Chriftianifimum Regem 
Francie , & Sereniffimum Regem Sueciæ , conven- 
tum & conclufum eft, in hoc expreffum Foedus & So- 
cietatem confentire voluerit , ut plenam fuam & pecu- 
liarem Ratificationem > quamprimüm id fieri licuerit, 
ad Sereniffimum Regem Franciæ mittere debeat; ficut 
etiam Rex Francis fimiliter fuam. Ratificationem Regi 
Sueciæ viciffim > quamprimüm mittere tenebitur. Ad 
majorem veritatis evidentiam , nimirum quód hzc om. 
nia ita à nobis fide optima aéta funt , nos fupra dig 
Regix Majeftatis Gallia: & Suecix deputati ad hoc Con- 
filiarii & Procuratores , noftra Sigilla infra ad hunc 
"Tractatum > cujus tenor de verbo ad verbum duplica- 
bitur, curavimus adneéti, nosque etiam propriis mani- 
bus fubfcripfimus. Adtum Regniaci in finibus Gallize 
pridie Vifitationis Marie "Virginis , Anno millefimo 
quingentefimo quadragefimo fecundo. 


GuILLELMus Poyrr. 


PuiLippus CHaBor. 


Article feparé, par lequel Frangoıs I. Roi de Fran- 
ce accorde a Gustave I. Roi de Suede, la per- 
million de tirer de France telle quantité de Sel 


qu'il voudra, 
| ] preelentes Literæ pervenerint > Salutem. Cum 
pro certa Regnofúm Rerumque publicarum 
confervatione haud fatis fit Reges, atque eos, qui pu- 
blicæ Adminiftrationi præfunt , effe inter fe Amicitiæ 
Foedere » ac Societate conjunctos , fed & illos etiam 
oporteat omnes apud fe excogitare rationes , quibus 
tam firmam reddant fuam ipforum conjunctionem , Se 
indiffolubili mutui amoris ac grati nexu coalefcant > 
quod tamen fieri commodiüs non poffe , certum eft , 
quàm fi alter alteri gratificari femper ftudeat , cognitis- 
que ejus neceffitatibus atque incommodis , ei pro viri- 
bus opituletur. Ejus itaque confiderationis incitatu , 
dum Francifcus, Dei gratia Francorum Rex Chriftia- 
niffimus , initum cum Sereniffimo Principe Guftavo , 
eadem gratia Suecie , Gothorum , ac Vandalorum Re- 
ge Fratre fuo cariffimo , æternæ Amiciti ac Socie 
tatis Fœdus omnibus modis confirmare ; indiffolubile- 
que 


Niversrs & fingulis, ad quorum notitiam 


Et propterea Ayo 


1542. 


ANNO 
1542. 


£6. Juil. 


DU 


que efficere cupéret, & de fumma illa Salis habendi 
difficultate ; qua Rex ipfe Sueciz laborare poteft » ab 
ejus clariffimis Legatis admoneretur ; ideoque ab eisdem 
ad ineundum mutuum rerum in utriusque Regnis exis= 
tentium , & maxime Salis Galliæs ac Airis & Cinera- 
cearum Argenti Suecia Commercium > follicitaretur , 
Fratri fuo Gothorum Regi, qua in eum eft animi 
promptitudine, ftudio » ac benevolentia > volens grati- 
ficari, atque ejus incommodo ac neceflitati , prout vi- 
res ferrent, fuccurrere, confentiendum primo in ipfum 
Commercium fibi effe duxit, tum deinde, ut jam tan- 
tüm Salis de Salinis » quantüm dicti Legati vellent; 
in ufum præfati Regis Sueciæ jufto pretio habere pof- 
fent , inque Sueciam exportare , contentus fuit ; atque 
adeo , ut fummum fuum amorem erga ipfum fingulari 
aliqua beneficentia teftaretur > Jus Gabellæ, pro e: 
tatione Salis perfolvendum> quod nulli unquam ex E 
deratis fuis , quicumque & qualescumque fint aut fue- 


rint, remifit, eo quód fibi proprium , Patrimoniale | 


atque Heereditarium eft > id ei fine refpe&u confequen= 
tize, que tamen maxima eft, & propter exemplum cer- 
tasque alias caufas valde fibi periculofa , remiflum effe 
quàm Jubentiflime voluit Summam fcilicet fex millium 
Aureorum folarium ipfius JurisGabellæ,quod fibi pro Sale 
eo, quod dicti Legati,nomine Regis Sueciæ;juxta talem ra- 
tionem comparare poterunt,inque Sueciam transferre,fol- 
vi deberet. In cujus rei finem & effe&tum nobis Guillel- 
mo Poyet, totius Francia Cancellario , & Philippo 
Chabot, Admirallo, cum ipfius Regis Sueciæ pruden- 
tifimis Legatis, in Tractatu Foederis atque Amicitié 
nominatim declaratis, conferendi, cumque eis de tali 
Articulo conclúdendi ac tranfigendi Autoritatem dedit > 
cum quibus, virtute Autoritatis ab illo Domino noftro 
clementiffimo nobis date, nomine ejus, conclufimus > 
tranfegimusque in eum qui fequitur modum. Conclu- 
fum inter nos & tranfactum eft ; quod dictis Dominis 
Sueciæ Legatis , eorumve delegatis hominibus licebit > 
nomine Sereniffimi Gothorum Regis, tantum Salis 
Galli, perfoluto priüs in ejus emptionem jufto pretio, 
habere, quantum eis pro ufu Regie: Domus Sueciæ vi- 
{um fuerit effe necefle > fine ulla ullius Juris Gabellee 
perfolutione, ufque ad Summam fex millium Aureorum 
Solarium ; quam quidem Summam Rex Chriftianiffi- 
mus in fui erga potentiffimum Suecie Regem , Fra- 
trem fuum carifimum , fingularis amoris probationem ; 
Jiberato ei pro hac vice voluit effe remiffam. Quod 
fi forte plus Salis. quam Gabella diétæ Summæ fex 
millium Aureorum Solarium faciat, pro neceffitate Re- 
gia, aut etiam in communem totius Regni Suecize u- 
tilitatem exportandum effe judicaverint , id eis quoque 
Regio permiflu facere licebit , priüs tamen jufto emp- 
tionis pretio unà cum ipfa Gabella, qux pro Sale, quod 
ultra dictam Summam capient, ipfi debebitur ; perfo- 
luto. 

Conventum prætereà conclufumque eft ; quod dicti 
Domini Legati; feu eorum Delegati  idipfum Sal to- 
tum una & eadem vice, quando eis vifum fuerit, cu- 
rabunt Navibus imponendum » atque in Sueciam & 
non in aliam partem tranfportandum. 

De cujus integra tranfportatione Litteras ipfius Regis, 
eorum Domini, Teftimoniales ad Regem Chriftianiffi- 
mum nacta prima occafione mittere tenebuntur. Ad 
cujus conclufionis ac Tranfaétionis idem majorem > Si- 
gilla noftra huic Scedulæ curavimus apponenda Regnia- 
ci in finibus Galli ; Anno à Chrifto nato 1542, die 
Julii decima. 
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Enfenadiiber Vergleich gwifthen So- 
Dann Sriedrih von Sahfen cines / 
und Land: Graff Dhilivys von Def 
fer andern Sheils / wie es zwilchen 
Shnen in fürhabenden wider -Deréog 
Heinrihen von Braunfihiweig Kriegs 
Zug / des Kriegs - Regiments = Dal 
ben foll gehalten werden.  Enfenady 
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ps 


ám Donneritag ben Tag Margare- 
tha 1542. [HoRTLEDER, on 
Urfaden des Teurfchen Kriegs, Tom. I, 
Lib. IV. Cap. XXXVII. pag. 1667. 
Lunre, Zentides Reis - Archiv. 
Part. Special. Whtheilung IV. Abfas 
IL. pag. 2660. in Suplementis ; d'ou 
Pon a tiré cette Piece. | 


C'eft-à-dire > 


Accord d’Eyfenach entre Jean FRED 
Eletteur de Saxe, e? PHILIPPE Landgrave 
de Heffe, touchant. I Expedition de Guerre entre- 
prife par eux contre Henri le jeune Duc de 
Brunswich. A Eyfenach le Fendi Fére de Ste, 
Marguerite. 15424 


9% wiffen / nachdem die Duerhleuchtigften / Dutch 
Teuchtigen / Hochgebohenen Fürften und Sert 7 
À Sere Sjobanns Friedrich / Soerñog gu SGachfen / 
2 bt Heil, Kom, Reichs Erg 2 Marfebaleé und Chars 
fürft/ fanb 2 Grafe in Dúringen/ Marg = Grafe zu Meifs 
fen / und Burg = Grafe zu Magdeburg / 2, und ere 
Philips £and=Srafe zu Helen y Grafe zu Cafenelenbi 
qm/ gu Dieh/ Ziegenbain / nnd Nidda / ac. zu Sordera 
ung dis Werts / und fürgenommenen Jugs / mie fie 
eine geringe Qothdurffe bedacht / bafi Wneinigfeit und 
Qwietracht zwifchen Sybren Chur 2 und F. G. als Obera 
Hauptleuthen / desgleichen auch dem Soli / vers 
hutet/ Ginigfeit und friedlich Wefen uffgerichte 7 und ges 
Pflanéet winde/ desgleichen dafz nus und gut fey / dafs je 
Churz und 5. 6. fte) freundlich unb brüberlu miteina 
ander vereinigen / wie [ie und thre Erben fid) in biefem 
firacnomanenen Nothwerek zu Ausführung deffelben halten 
mögen / fo haben fid) berbalben ihre Churz und 5. G. qu 
Erhaltung deffelben / nachfolgender SDuncten nuteinander 
verciniget / und endlich verabftbicdes + 

Exftlich haben fic) Shve Chur = unb F. G. freundlich 
und Brüderlich verglichen / dafz fle einander freundlich und 
getrerolich / auch herglichen meynen / ehren unb fördern 
wollen / und alle biefe Kandel umd Sachen / fo fie gegen 
Heinrich den jüngern von Braunfehweig handeln und fürs 
nemen wollenyeintrachtiglichen Handeln und thun wollen, {ih 
auch in ihrer Hauptmannfehaffe dermaffen beweifen und 
exgeigen / als in einer Gefampfchafft / und wie ihnen bey= 
den gemelte Hauptinannfehafft zugleich zuftandi 

ES will auch darinnen Feiner vor dem ar 


freundlich und getreulid) flehen wollen/ was einem ange: 
het/ baf es den andern / wie fein eigene Sad) / Sib, Ehr 
amd Vermögen auch belangen und angchen folle. 

imb nachdem Shre Gburzunb F. ©. ihre $ 
und Rathe flattlichen abgefertiget / ein fi 
Keuter und Knecht anzunehmen / und auf e 
tagten Minfterplak / vernitige des Weymarifehen Abfehieds 
zu bringen / umd aber ungewifz / ob fie die verglichene und 
bemelbte Anzahl fremboes Bolels bekommen und erlangen 
werden : 

So haben fid) Shre Chur und F. G. freundlichen vera 
glichen/ welcher vonihnen mehr Reuter tmb Knecht bekommen 
wiirde/ bafi er fie mit dem andern theilen/ und Fein Theil 
einigen Bortheil oder mehr von Keutern und Knechten haz 
ben folle/ als der ander, 

ES foll auch jt feiner / fo fie miteinander in einem Zug 
feyn werden/ nichts fine fid) felbft orbenen. / fibaffen / ges 
bieten ober verbieten / fondern es fof alles famptlichen 
wid durch jer Chur 2 und F. G. emtrádjtigen Vefihlufy 
und Bergleichung gefchehen. 

Wire es aber / dafs Sachen fürfielen / barinne je Gburz 
und $. G. nicht einer Meynung tweren/ und ¿ieyerley 
Bedenken peter / fo fotten fre bie Kriegs Rache darumb / 
vermbge ber Derfaffung hören tmb welchem Theil fie die 
Kriegs + Kathe / oder dev mehrer Theil zufallen/ der Miey- 
mung foll gefolget werden, 

Ob auch fonfien Sreungen unter Shree Chur 2 und 5 
©. fiteficlo / bet fie fid) niche vertragen Fonten/ die nie 

aud) 


ANNO 
1542. 


ANNO 
1542. 


232 
uf Dergleichung ber Kriege > Kathe geffellee fein / und 
rent Chur z unb 5, O, Fein Widerwitl 


So aber in Eil Fürfiele / (das doh / fo es die Qtoffé 
Moth niche verurfaden thut / nicht feyn fol) bai einer 
ber oberfien Hauptleuch etwas gebieten oder verbieten wire 
be/ ohne des andern Wiffen / umb der ander Feine folehes 
Derbotts in Erfahrung / und heit derhalben eii Bedcnes 
Fen ober Iingefallen/ follte bod) von demfelbigen Feine Berz 
Anderung gemacht werden / fonder ex folle des andern os 

tptmanng Mrfadien vernemen / warn folie 
y gefúchn. Geyen dann biettefaden bermaffen/ 
er ander Hanptma n dicfelbige gefatten Taft / 
fo bat es feinen Leg ; Go aber Berandering darin 
furgunehmen / follen die oberfien Sauvtleuth fid) folehes 
miteinander freimbfiden vergleichen / und auf den Fall / 
bafi die Bedencken widerwartig / die Bergleidumg / wie 
obgemele/ durch) die Kriegs 2 Rathe befcheher, A 

Db fich aud) sutriige / Daft von einem Grepfj/ es ware 
dem HOberlandifehen oder Gadhfifehen bic (Grlegung des 
Geldes der bopyeln oder einfachen Monat ungleich fürfalz 
Ten / and würde an einem Creyf} mehr/ dann dem andern 
cinfommen / follen Imfere gnadigft umd gnadige Herren bie 
Ober Sjauptleutfe the beyder Kriegs = Boleé mit dem 
Gelde/ fo vorhanden / es fey in welchem Erepfj es wols 
le / gefallen / befolden / und jre Pfenning > Meifter amd 
Geltfafien ¿ufanimen verordnen / und in bem feiner vor 
dem andern/ mit feinem Kriegs 2 Bolcé Feinen Bortheil fu 
chen / fondern fid) in deme gleichmaftig halten / und Feiner 
¿einen Dortheil vor dem andern haben. 

Würde auch von den Ober = Hauptleuchen etwas der 
gemeinen Derfiandnus zit gut/ vorgeftreuft / oder bafi fie 
Heyde famptlid) von Gelde etwas aufbringen/ und zu diez 
gem Zuge Fürfegen würden / follen fie für fold) Geld uz 
glei verhafft fep / und fo fic an dem/ fo von dem Fetnz 
&x crobert/ wie zu GO zu hoffen / foldes nicht erlangen 
mocbten/ follen fie folches bey gememer Derfiandmis que 
j cinmabnen / einfordern und cinbringen/ imb fid) 
er, von bem andern fondern oder vertragen. 


Deggleihen folí es mit der Proviant auch gehalten were 
Ben / daft Fein Soauptmam ober fein Kriegs = Boleé an der 


Proviant oder > 
Saben folte / fond 
werden. 

8 folle aud) / von welches Fürften oder Ober -Haupt- 
Manns Nentern ctas für den ‚Feinden gewonnen, der ges 
fpaltence Gufs / und was dem Hberften ¿uftebet/ unter jue 
inb 5.6. getfeifet werden / und in bem Feiner Fein 
q für dem andern haben. 

leihen foll es mit ben Gefangenen auch gehalten 
/ dafy fie jren Dur und $. G. zugleich zuftehen 


ing vor ben andern einen Dortheil 
n bie Gleichheit fol uberalt gehalten 


werden 
folten. 

Die Pal; 2 Porten und Pap-Brieffe/ fo ben Graffen 
Seen / Ebelleuten / und Befehlsleuten gegeben werden / 
follen von Shren Chur = und. Furftlichen Gnaden zugleic) 
gegeben / und mit Shrer beyder Petfihafft verfiegelt wers 
den / und welche zu unterfihreiben vor nottürfftig angefe- 
hen / foit von Ihren Chur = und Gurfil. Gnaden zugleich 
befchehen, 

Was von den Pafiporten genommen / foll in eine Sade 
gelegt werden / und nad) Ende des Bugs getheilt/ und jes 
der Chur = und Fürftlicher Theil feines Gefatlens damit 


zu handeln haben. 


auptleuthe bey ihrem Felds 
Knecht) Seugmeifler / und 
allen andern Befeblsleuten / die gnabige unb  ernfiliche 
Zyerfibafrung thun / dafs fie freundlichen amd gefelliglichen 
itermander handeln und leben folfen / und fid) nicht anz 
beweien/ als finden fie alle einem Seren zu. Auch 
fo fib Unmitl zwifchen dem Kriegs =Volek ¿utriige/ Fein 
femen madsen Laffen unter einander / und bafs fit eines 
Sen Diener gegen des andern nit rotten / fondern fie folz 
Yen fich einerachtiglich / und als legen fie alle unter einem 
Dberfien Hauptmann) halten, 

Lind auf bafj defter boffer Freundfihafft unb Einigkeie 
erhalten mag werden / wird bedacht/ bafi der Vor = und 
Nadzug von beyder Oberfien Hanptleuten Keutern / sy 
beft yr fol / uf daft fein Keuter vor dem andern ci 
nigen DBortheil haben ige. Ad wann umbgeweehfert 
wird/ mit dem Für 2 unb Qadhyuge /bafs allweg die Gleia 


heit gehalten,’ dafz beyder Herren Seuthe vor und nachzie- | 


ben : welches alfo zu verfiehen : Wo gwen Fahnlein Cone 
fürgichen / dafí das cine von des Churfürften / und bag 
ander von des Sand = Grafen Kegiment genommen und 
alfo fort und fort umgewechfelt. — Desgleichen fo es Noth, 


C OR PIS ADAL O MCA ST CE QUSE 


foll es mit dem Kriegs = Dole aud) gehalten werden / auch 
mit den Madyug. Y 

(So mann in einem Lager Tiegen würde / Toll es dermafz 
fen gehalten werden / bafy der beyder Oberfien Hauptleı 
the Gejelt snd Quartier zu nechften an einander ‚gefchla= 
gen follen werden / fo fle dermaffen Liegen / bafi fie nicht 
Lager vor Stätten oder Schlöffern machen dörffen/ fo 
man fid aber an given Dre legen wolte-/ würde daffelbige 
ein andere Derfhung haben wollen, 

Es foll ein jeder fein Gefehüß bey feinem Kriegs = Dolef 
laffen / fo man-aud) uf zweyen Orten fieffen / foll jedes 
Gefehug allein liegen, Darnad) werden auch die Lager qu 
richten feyn, 

Die Keifigen follen ihre Quarticren dermaffen: austheis 
len / dafz cm Kittmeifter amb den andern lofiré werde 
ait feinen Keutern/ und alfo/ dafz dev Keifigen Sager für 
cin Sager / als legen fie unter einem Heren/ und iani 
man Semen machen wúrde/ und gufammen uf ben Plas / 
fie zum. fermen DBerordnete / rucken / folle jedes Fahnlein 
Reuter dahin rucéen/ wie es von bem oberfien Hanprleuten 
oder ihren Feld 2 Marfhalsten verordnet wird. Ind follen 
beyder Chursund Fürften Feld - Marfchalch uber beyderz 
feito Sutter zugleich gu fbaffèn und qu gebieten haben. 
Es foll aud) von den Xeutern / unter welche Fürfien Kee 
giment fic liegen/ des Fürften Feld -Marfidaleé / nit wee 
nigers gehorfam feyn / als feines Oberfien Feld - Hauye- 
Manns / Feld > Darfhaln/ unter dem fie legat / amd folk 
in dem allenthalben Gleichheit gehalten werden, Solbes 
folte auch in beyder Herren Lager und ihrem Namen unbe 
geblafen werden, — 

Die Oberfien über das Fufz = BoleÉ follen ift Kegimene 
neben einander fehlagen / oder auf jedes Ort des (ágeré 
eins / wie folches weiter bedacht wirder. Ain follen fid 
auch einträchtiglich halten. 

Und fo ein Perfon unter einem Regiment etwas verbrichtz 
und. zu dem andern fleuget / foll er dem andern nicht fürs 
enthalten werden /fondern gleich folgen lafın. Was auch 
it weiter Eintracht unter beyden Kegimentern dienlich fep 
mag/ folk von bem Oberfien über die Knecht weiter bedadhe 
Und mer jnen verglichen werden. Aber fir allen Dingen 
fett bey fehwerer ernfilicher Scibes > Straffe verboten feyn / 
Daf¿ ein Regiment Fein Emporung gegen dem. andern er= 
weten foll / ober daf ein Xegiment fid) anmaffen wolte / 
andern zu Nacheheil bas Gefihü abzulauffen / und in 
das ander Regiment zu fehieffen / fondern fie follen fid) ges 
ger einander halten’ als Brüder und Gefellen / bie unter 
einem Seren liegen / und. einer Nation fon. 

Es foll auch feiner fermen fihlagen / vuffen ober blafenz 
Es fey denn / bafi Feinde vorhanden feyn / bey Derkufk 
des Lebens. 

Es foll ale Brandfehagung und Sicherung von beyder 
Ober = Hauptleuth wegen beftbeben / aud) fo Salva Guar- 
di angefihlagen / fol es unter ihrer beyder Wappen bez 
fchehen. 

So foll aud) mit mft. dariiber gehalten werden / dafe 
die Salvaguarden, fo von Bernhardt von Mila/ Ritter 
von bet Churz und Gürfien Antunffe gegeben y nicht wee 
niger gehalten werden / als wann fie von jrer Chur > and 
5. On. felbs gegeben. 

So Stat und Schlöffer / aud) fonft die Feinde, befidjs 
tiger follen werden, follen beyde Hauptleuch zugleich barre 
verordbnen / amd fo vonnothen / bafi jr einer bey folder 
Befichtigung feyn folle / foll dev ander. mitlerweil das ¿E 
ger und bie Haufen Keuter amd Knecht in Verebl haz 
ben, 

So es aber die Zeit haben mag /follen geordnete Stürm 
und Schlachten mit gemeinen Befchlufz gefeheher. 

Wie aber die geordnete Schlacht und Gstürm verordene 
follen werden / follen fi die Oberften Dauvtleuthe neber 
den Kriegs = Rathen und Höhern Acmprern zu vergleichen 
haben, And naddeme verfaumblichen / and gemeinee 
Syerffanbmifs mehr nacheheilig bem fürberfam. feyn wolt y 

N Käthe folten gebraucht 


fo zu allen Kathfehlägen affe Krieg 
UND gefordert werden / und on diefelbige / was in Eyl yu 
bebencéen feyn wolte/ als Sdladcheet / Gxttiem unb Schar- 
müßel fürzunemen/ nit. befehloffen folt werden. Derhal- 
ben ift bedacht / fede Nathe gu ordnen / mit derer Wiffer 
und Bedeneken folche eylende Handel fürzunemen fepn moch- 
ten, And feyn für qut angefehen + Here Bernhard yor 
Mila, Kitter/ Sippolt von Stöckchen / Herman von der 
Sytaleburc£/ Chrifioph von Steinbere/ die Oberfien tiber 
die Regiment. 

Weil die Feld + Marfehalet / Oberfien über das Fuft- 
Dole / und die Zeugmeifler aud) in Kriegs = Nah muffen 
gezogen werden / fol es aufferhalb diefer jale im Feld / 

mit 


DU DROIT 
init den Kriegs = Rathen / fo ingemein von den Standen 
verorbnet/ vermige ber Derfaffung und Eoburgifehen As 
fchicds / gehalten werden. 

Was für Kundfehafften und Schriften einfommen/ den 
Krieg belangende / fol ber Chursund Fürften feiner vor 
dem andern nichts verbergen / fondern in dem freundlichen 
amd vertrewlidhen handeln. PA 

So von Komifeher Sapferlider oder Königlicher Maz 
jeftát einigen Potentaten / Chur = ober Furften/ oder Comz 
mun insoder aufferfalben des Keichs ) Bottfehafften. zu 
den Oberfien Hauptleuthen geftbicét wurden, fol je Feiz 
mer ing Sager gelaffen y oder vergleitet werden / ohne 
fambelichen Befeblufz und Derglidung bet Soatptleutbe 
amb Kriegs = Rathe/follen auch famptlid) gehört und abe 
gefertigt werden. 

ES fole auch niemands von dem / was erobert oder 
gewonnen / und gemeiner DBerftendnus zuftendig / nichts 
verfagen / vergeben oder fordern / und dafs es befthehe / 
verfhaffen/ ohne des andern Kiffen und Willen / und 
follen fics in dem freundlich und gleihmaßjig halten : 
Wirde es aber einer darüber than / fo foll es ihm an 
feinem Theil der Beut abgehen, 

Stem / Es fU fein Handlung cingecáumbt / aud) 
nichts mit den Feinden gehandelt werden / ohne beyder 
Hauptleuch famptlide Dergleidunge. 

Stem / weil jeder Oberfier Hauptmann zoo, Pferd 
auf fein Koften führen wird/ die mit Futter und Mahl 
unterhalten werden müffen / follen die Befehlichsleuth / 
fo der Brandfehagung oder Sicherung halben mit den 
Seuthen handeln / barauff bedacht feyn / dafz in folcher 
Handlung der oberfien Qauptleuthe Küche und Keller 
gefpcift werden / was alfo den Hauptleuthen / der Pros 
viant halben zu gue gehandelt/ folle jnen beyden zugleich 
zu guten fommen / und feiner vor dem andern / nichts 
zum Dortheil haber, 

ES follen fi) auch beyde Chur und Fürften Feiner 
von dem andern in einiger Handlung nit fondern obgr 
vertragen / ohne gemeiner Stande ber Chriftlichen Gi» 
nigunge Befbluf amd famptliche Dergleichunge/ fondern 


follen/ es gerath zu Gi (darumb man ben Almád= | 


tigen GH treulich bitten will / foldhes aud) in feinen 


Zweifel feen ) ober zu itnghif / in aller Noth und | 


ibermárfigfeit freundlichen beyemander/ und für einem 
Mann fien und bleiben/ wie es der ewig GH fica 
fa wirdet. 

Was auch Fünfftig aus biefam Sete für Gefaht and 
Macheheil bey den Chur = und Fürften encftepen múgen / 
follen je Chur=und Grvfiliche Gr. zugleich gewertig feyny 
und beyeinander batuber je feib und Gut / (anb / Sent 
und Dermigen zufeßen / unb beyeinander treulichen bleiz 
ben/ gang freumdlich/ getreulich und ohne Gefehrde, 

Db emer ober mehr / in beyden / ober in einem Lager 
gufammen Éonunen wurden / fo Unwillen untereinander 
Hätten : So follen fie bod) folchen itmmilfen abftellen / 
bis bier Krieg aus / und einer gegen bem andern ders 
wegen in Unguten nichts  fitenemen / bey höchfler 
Staff. 

Zum eeften will vonndthen fesn/ dafs bem Rriegs- 
Bole su of, und Fufg bey hoher und ernftlicher Straff 
verbotten werde / Fein tincinigéeit/ Zwietracht und tinrube 
anzufahen / ober mit einander zu ganden. Wo aud 


einer zu dem andern) 2and8/ Haders / Zwietracht oder | 


dergleichen Sachen halben Forderung hat / bafi er dann 
denfelben vermeyden/ unterlaffen / und damit gang file 
ben folle/ bey hoher und ernfilicher Straf. 

Ob fid aber dermaffen dafelbs begeb und gwene sufam 
men Eehmen oder balgten / bafi dann ifr Feiner denfelben 
entffanben Qwitradhe einem Theil zu helffen sulauff / bafi 
fie fic) aud) niche voten / fondern in beyden fagerm / alle 
gemeine {eut und Scheidens halben da fein / unangefeben / 
oe hal Sager die Balger gehoren/ bey Straff feib$ und 
eens, 

Stan eg follen bey Scibs = Straff fein Sands 2 Knecht 
aus cines Fürften Lager in das ander / auff dem Mums 
plag zu fpielen gehen / ober aud) im andern Sager fpielen / 
und wo man das erfüre / fol man den / wie obgemeldt / 
ficafien. 

Sum andern / bafi fie fid) auf dem Spiel oder Mimz 
pleñen gleicher geftalt feiebtlid) Halten. 

zum deitten / amb wiewohl menniglid) bemuft / was 
Untaths aus dem übermafigen Qutrincten folget/ dafs dann 
das Sutrirden und Bollfaufren / bey ernftlicher und geofs 


fer Steaff verbotten würde, Dann daher blieb das Bole in | 


défier mehr Einigfeit und daburd; viel unraths verinitet. 
Zum vierdten / fo fi) ein Auflauff würde gutragen / 
daß dann bepbe Oberfien allein mit Deren Neuttern und 
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bey fib und Sut / Fried zu halter gebotreny und alfo den 
Uflauff und Sand fillecen 7 und di feiner ber E 
femem Bolt Zufalt thee / fondern hierinnen zu Befórdes 
Tung des Uflauffs ein gleiche gemeine Perfohn fepe, 1nd 
dafs fonft alle Kentter und Kneche bey ihrem Gefehtig fill 
halten und ffeben bleiben und nicht fortructen / ohne Bez 
fibcib der Oberfien / in feinen Meg / auch bey der höchfteit 
Straf / Ehren und Eyden / und follen beyde Oberficn 
bey ihren Fürftlichen Ehren und Treuen einander zufagen / 
fo balde ein fermen wüvbe/ in beyder Theil Lager / bafi fie 
allein zufammen fommen unb beyde gleich wipartbeyifde 
Feiednehmer und Fried > Gebietter feyn wollen / ohne alte 
Gefehrde, 

¿Sm Fall aber / da beyde Oberfien nicht zu gegen feyn 
möchten / fo folt niches deftoweniger der gegenwertig gleicher 
geftalt zu gebieren Macht haben / und wird darauf noth 
feyn / bafy man den Neuttern und Knechten in der Feldt> 
Beftellung fage / und in ihren Pflichten und Eyden eins 
binde / welcher unter den Oberfien vorgemeldter geftale / 
Friede gebdtte/ ober nehme/ dafs (ie Fried zu halten fijulz 
Dig feyn folfen / und welcher darüber Lbertrettung tfet/unb 
gethanem Berbott nicht gehorfamete / daft derfelbe an ¿cio 
und schen gefivafft werden folle, 

Zum Fünfften/ fo würde zu Einigkeit dis Handels viel 
fürbem / dafz Feld - Marfehaleé / Quartierineifier / Wade 
meifter / Prophofz / und Schultefz zugleich hinveiteny und 
fib miteinander vergleichen/ bie Sager zu fehlagen/ und 
auszutheilen / damit man feinen Bortheil / fonbern die 
Gleichheit fpriren möge, 

Ob fi) aber begebe : Daft einer unter den Oberflen mit 
feinem Bole uf einen Tag Sagers halben ciien Borcheil 
pete / dafz denn dein andern / den andern Tag auch der 
Dortheil werden und wiederfahren mochte / und der Mache 
theil einen Tag um den andern abgewechfelt/ und es alfo 
Hriiderlich gehalten wiirde, 

Zum fechften / fol auch Gleichheit der Droviant halber 
gehalten werden / alfo bafi die Proviant = Dieifter mie 
einander reiten und die Proviant bey ben germ zugleich 
zu feharfen / damit nicht einem Theil bofe/ und dem ans 
dern Theil gute Proviane zugefihafft werde. Dafz fie 
auch alle felle Proviant auf den Plas führen Taffen / und 
die alsbald zugleich austheilen. Damit abermahl Fein 
Theil vor bem andern Bortheil habe, 

Was aber ein jeglicher infonberfeit Proviant / aug 
feinem Sande mit gefurt bette/ oder holen laffen würde/ die 
mag ex für fi) brauchen. 

Dergleichen foll auch uf ber Fütterung Ordnung gemacht 
und die Dörffer und Flecken der Fütterung / fo viel mtige 
lid / getheilet werden / in Maffen wie die Quartier. 
San es aber die Gelegenheit nicht haben / fo foi er bey 
Ehren und Widen gebicten / bafi Feiner den andern uff der 
Fütterung verhindere oder vergewaltige / oder an den anz 
dern Hand lege bey seibs- Straff. Sondern was (id) alfo 
unvichtiges begebe/ das foll ftehert qu Erkäntmis der bey= 
den Oberfien und der Krieg = Rathen/ und was bie 
femen / dabey fol! es bleiben. 

Und die obgemeldten Artickul follen die Leyden Lager 
fihweren und halten / und weldser das übertretten wird / 
der fol nad) Erfánménis der Kriegs = Kathe an &ib und 
geben gefirafft werden. 

Weiter haben fid) Shre Chur = umb Fürfliche Gnaden 
miteinander freundlich und brüderlich verglichen/ fo ihr eis 
ner in foldyem Zug (bafüt der Allmadrig GOH gnadig 
fem wolte) gefangen wiirde) baf; alfjdann ber ander mie 
dem Kriegs = Bolré aus dent Geld nicht ziehen / pber Eeinen 
Friede oder Súbne machen oder annehmen fülte / es fey 
dann ber ander zuvor wieder ledig und lofí : imb ob ihr 
einer abgieng oder umbEam/ (do der Allmahtige GOTT 
gleicher maffen für fep) fo fol der ander des entleibten 
Weib und Kinder umd Kathe / die der abgegangen Frirft 
in feinem Teftament vor Berwalter gefeht bette/ aud) Land 
EL Seuth in freundlichen wid beiierlichen Befehl has 

en. 

ES follen and) des abgegangenen Erben in diefen Kriegg> 
Sachen gleich fo wohl verwandt bleiben/ aud) fie und ihe 
Bormindel und Berwalter/ iii Maffen / wie der abgans 
gene Batter bete chun füllen / den ausführen zu helfen, 
{nd fonderlich in der Dercirtigung mit ihren $anden und 
Senten zu bleiben / und das Wort GOtes zu handhaben 
fhuldig feyn. 

Und Wir obgenteldte / Sohánns Friedrich y Qurfog zu 
Sadhfeny Gburfürft/ imb Burggraffe zu Magdeburg rc. 
und Philipps Sand > Graffe zu Seffen/ 26, Bekennen fons 
derlichhiermit / baf die obgemeldte Abrede und Berglei= 
hung vor bettechtiglich mit wi guten Wiffen/ Ballen) 
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und guthun gemacht / abgevedt und gefchloffen iff, Gee 
reden auch darauf bey Unfen Fürftlichen Treuen und 
wahren Worten / das alles (lac feff und umverbeiche 
lid zu halten/ ohne Geferdy Zu Mrkund mit tmférm 
anbangenden Snfiegel wwiffendlich befiegelt / und. geben zu 
Eifenacdh/ Gnnerfíag am Tage Diargarethá/ nach Chriftt 
Unfers lichen Sern Geburt / taufend finffhundert/ and 
in dem ¿mey unb viergigften Sabre ac. 


Sobann Sriebrid) / Gburfiwft. 
m. pp. fit. 


Philipps / Land - Graf Heffen, 
m. pp. fft, 


CL VIII. 


Beraleih swifthen Churfürft Reidard 
yor Trier / Churfürit Ludwig ai 
Das cines / ud denen Gebridern/ 
Sáweitard / Danfzen / und Frans 
Gentaben von Siefingen andern Iheils 
woburd) beyde Shurfürften denen von 
Sieingen die Schloge Chernburg / 
Landftubl und Homburg unter gt 
Wier Bedingungen Wieder eimpttratte 
men verfprochor, Datum Dendelberg 

. uf Jacobi Apoftoli Tag Anno 1542. 
[up PII Ada Publica Part. 
(X. pag. 605. d’où Pon a tiré cette 
Piece, qui fe trouve auffi dans L v- 
Mic Teutfhes Reichs - Archiv. Part. 
Special. 9fbfbeifitg LIL Abfas IL 
Pag. 433. 


C'eft-à-dire, 


Accord entre Rıcmarn Eleéleur de Trévess & 
Lo vis Eltleur Palatin, d'une part, & les 
Freres SWICARD; JEAN » © FRANCOIS 
CONRAD DE SICKINGEN d'autre part; 

par lequel Pan & Pantre Elteur promettent 

aux dits Seigneurs DE SICKINGEN, de leur 
reffituer , fous certaines Conditions , les Places 

@ Ebernbourg ; de Landftuhl, c de Hombourg. 

A Heydelberg le jour de St. Faques Apitre 

1542. 


Ut wiffen) auch Fund und offenbar fene manniglichert 
» mit diefen Brief / als fib in nachft verfebienen 
od fünffjehen bunderfien amd ¿wey und zweinkigften 
Sale gugeteagen / bafg Weyland ber Edel und Befie 
Francifcus von Gickingen feel. des Hochwürdigften Fürften 
und Neen) Haren Reichardg Erg 2 Bifchoffen zu Trier / 
des Heil, Rom, Reichs in Gallien, imb des Konigreiche 
Arelat Erg Canglern und Shurfürften/ milder Gedächt- 
mufj/ und derofelben Stiffts Trier Feind worden / diefel> 


be rthergogen/ aud) den Durchleuchtigften/ Hochgebohenen | 


Fürfen amd Herr) Serm Ludwig Pfalg = Grafen bey 
Rhein / Qergogen in Bayern / des Heil, Rom, Reichs 
Erg 2 Teuchfaffen und Epuefirefien / mit Brand imb an- 


bere Weg aud) angegriffen und befihädige hat / dardureh | 


bodigebadter Erg 2 Bifhoff Reichard / auch fal > Graf 
Ludwig, Churfürft / amd der Ducchleuchtig imb. Kochges 


borne Fürft / Here Philipps fanbgraf zu Yeffen / Graf | 


au Gafenefnbogen/ zu Diet) Ziegenhain md Midda/ ac, 
als Einungs = Derwandten mit Recht / vermog der Nom, 
Kavferl. Majefiät und des Heil, Reichs Sandftieden / im 
ber Nacheyl Jure Belli umb des. gefthvichenen Nechtens / 
neben andern Schloffen imb. Qanjern fit Ebernburg / 
Landfiuhh und Homburg gezogen / und diefelbe zu. Shrer 


CORPS DIPLOMATIOUE 


Chut > ind giürfi, Graden anden gebvade ) aud) die 
bifgher mit allen Zugehörungen / inmaffen Francifcus von 
Siekingen feel, die ingebabt / befeffon and genoffen ; und 
wiewol Shee Char = und Fürfil: Gnaden aus hoher Be- 
wegung und nad) Qerfommung mb Gelegenheit der Gaz 
chen /. befonder in: Bedenken der offen und unmäftigen 
Koften und Schäden / darinn Ihre Char > und Furfit. 
Gnaden in diefer Sachen gewachten 7 wool Urfachen gehabt, 
fold) Schloß y Haufer und aberoberte Güter in Sanden 
gu bebalten/ fo haben doch Shee Chur zund Sivit, Gnd. 
angefeben / die mannigfaltige quadigft und freundliche / 
auch unterthanigf und fichentliche Fúvbitt / fo durch die 
Rout, Kayferl, amd Rônigl. Majten. unfere allergnddigffe 
Herren’ aud) Churfitefien / Fürflen / Grafen ) Hearn 
und Kitterfehafft bep Shren Chur 2 amd Sueftil. Gnaden 
von wegen Schweickards und Sanfen ) aud) Frank Eon= 
tab? Gehrüder / obgemeldtes Francifci von Gidingen feel, 
nachgelaffenen Söhne befehehen / und defghalben bewegt 
worden / fub im gütliche Interhandlung eimzuleffen / und 
demnach tff Anserhandkung Defphalben befchehen / auch mit 
Wiffen / Willen und Zulaffen Serm Philippfen Sand» 
Graffen zu effet ze. vorgemelde / fid) guabiglid) bemitfie 
get: / die Sade in der Güte bingulegen und vertragen zu 
laffen/ uff Form und Mafz tote nachftchet ; Nemlih und 
au erft/ fo wollen die Hochgedachte beede Ehurfürften Trier 
unb Pfalg den Defümmten Schweickard / qud) Hanfen 
und Frang Conraden von Sieingen Gebrüdern zn Graz 
den wiederunb zu fen / md einantworten Laffer / die 
obgenandte aberoberte Schloß / Sauer und Kiegende Gites 
mit aller ihrer Zugehört/ Nusung/ Ober -1mb Grrechtige 
Écit / doch dexgeftalt/ bafi Nochgedadhte Becde Chmfürften 
Trice und Pfalg und Shrer Chuefirftl. Gnaden Diad)= 
fommen amd Exben in obbeftiininten Häufern iub Schlof 
fen / eine: erige nnd unverjährliche amd ungeweigerte Erb= 
Deffnung haben follen/ derfelben zu allen und jeden Zeiten 
in ihren Sachen und Gefchäfften/ dutch ihre Perfon felbft 
oder durch bic thre gu gebrauchen / da unt zünb aufzgureis 
ten) fo offt ihnen noch und eben ift/ doch in Shree Shure 
fivfil. Gnaden und devfelben Neachfommen ams Erben 
felbfi Koften / Zehrumg / und denen von Sickingen ohne 
Schaden / wider männiglichen / aufgefeheiden die Nour, 
Rayferl. und SónigL Dajeftäten umfere allergnadigfte 
Kerven/ aud) beyde Ehnvfürften Trier und Dal bey= 
de gürflen bie SDfaléataffen bey Khein und Graff 
qu Sponheim nnb Maragraffen zu Baden, als Hever 
und Subabeve der Giafffbafft Gponheim / die Graffen 
zu Swepbriicken / Serren yn Bitfh / und bie Rheins 
Gtaffin/ von denen fie jebergeit die Leben empfahensimd 
nicht weiter, (ES follen auch die von Giefingen / ihre 
Erben und: Nachkommen / und die Inhabere berfelben 
Schloß / bey den ihren beftelfen und verfchaffen / bafi 
qu aller Qoit/ uff Erfordern ber beyden Churfürften und 
ihrer Nachkommen und Erben / oder ihrer Befchlhaberen 
diefelbe Deffnung geftatten/ der ends auch ohne Berbine 
derung imm = umd aufigelaffer/ nnd ihnen amb zimlichen 
Pferming Soft und. Kathe mirgetheilet werden 7 darüber 
aud) die Gebriidex von Sieingen Bewilligung jeßrge> 
meldter Oeffitung von den schen 2 Qeven mit höchfte 
Sig amd Ernft anfuchen folten / damit diefelbe erlangt 
werde / und fo bald die erlangt / follen fie diefelbe zum 
förderlichften. beyden ihren Ehurfürftl, Gnaden tiberant- 
worten unb verfihaffen. Weiters fo follen die Gebriiz 
dere von Siefingen imb thre Erben / auch Nachkommen 
und Snbabere der gedachten Schloß imb Sour) diefel- 
be binfüro. auch nimmermebr ohn ber gemeldten Ehur= 
und Fürften / und ihrer Für, Gnaden Erben und 
Nachkommen Wiffen und Witten qu Feiner weiten Qe 
feftigung / dann, allein qu nothdtrsftigen tmb ziemlichen 
Wohnungen uffbauen / infonberbeit fo follen die Gebrii- 
der von Gidingen ihre Schwefler Margrethen / Wittwe 
von (Glen / und ihren Erben und Nachkommen der 
Sabe = Gulden uff bem Bol zu Engers / fo durch den 
Grfüz93ifboff von Trier it zogen worden if / obn def 
Erá-Bifofí8 und Chav >Fúefien zu Trier/ verqmigen 
und zu frieden filer de aud Seiner Churfürkt, 
Snaden genugfame Ouitung verfhaffen und suflellen, 
Dargegen hodigemeldter Exrh-Bifchoff amd Chur Sut 
qu Trier die Gebrüder von Goitfingm mit dem lof; 
Schelodenbach / fampt soo. Gold: Gulden werth Guts, 
damit bie von Siekingen fole. cher 3u beffern ¿ugefages 
imb verpflicheee fepub / qu einem Mann = sehen mabigft 
lepfen foll / imb fie von den Giekingen / fo viel Trier 
gebtibrt/ und wie vecht / vertreten, Serner/ fo fol der 
Erä>Bifhorf zu Trier / Dfalé = Graf Enbwig / Chur- 
Jütfien swephundere Gulden Sahrlichee Gelds zu 
weichen / en flat des 200, Gilden elos / fo ee 
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Chuvfit Guaden hievor in Dergleichung dern, obge- 
baden Franken von ingen aberoberten Guter uff 
dem Zoll zu Bosparten verfehrieben / nathgelaffer / vers 
fiber / bod) fo fol Trier diefelbe zweyhundert Gulden 
Geldg mit dry faufénd guter anger und wichtiger 
Gold: Gilden abzulofen Macht haben, ES fotten aud) 
dievon Sickingen die taufend Gulden aupts Guts / und 
davon fünfftig Gulden jahrlider Penfion > fo mein gnaz 
digfter Here Pfalk > Graf Shurfürft uff Embrubl vers 
en Kat / uff fib nehmen / diefelbe 


jabrtid n gu entrichten’ oder das aupt>Geld 
a fen obn feiner Chuefurfil, Onaden $ ichum oder 
Ni Reiters fo haben bie von ngen juges 


Laffer und verwilliget / bafi the quábigf r Pfalé- 
Graf éubmig Ehurfürft/ und feine Churfurfil, Gnaden 
Erben und Nadchtommen / üt den Dora / die gen 
Hohenburg dienen / und bey" Des Exg 2 Vifthoffar_ von 
"Erie inbaben von dev Dfalé Qelljfátt und Boller ihres 
Gulden -Zolts darinn gefetze feym/ diefelben / wie bi sher 
Davin bleiben gu laffen / wd wo fie nod) nié geferze 
4püren / bie mod) davem zu fetyen Macht haben ; Doch 
dafı ihnen/denen von Sicingen / und ihren armen Lenz 
ten / ibt eig 5 $ / und bafj fie zu ihrer Noth= 
burfft erfat ey gelaffen/ auch von spfalts Fein 
ander Zot t/ oder verordnet werden / dam 
der dafelbft fefghafft und denen von Siekingen gehuldet 
fon / wo anderft Seine Chufieftl. Gnaden die bet 
ends haben und finden mogen / darin die 1mterthanen 
auch nicht verhindert werden follen, mb nachdem durch 
die obgedachte Chur > und Fürften Trier) Dfalé und 
Seen / fampt oder befonder / denen von ¿lectenficin 
etliche Walde gen Qohenburg gehörig / zugeftelie worden 
fort follen in der güelichen Handelung angeregt worden/ 
iff abgexedt / bafi die von Sieingen und Slecenftein 
(i. defehalben miteinander vergleichen mögen / bod) dafz 
die Shure und Fürften Trier /Pfalé und Hefar derhals 
ben von allen Theiln unangeforbert und ruhig bleiben 
imb gelaffen werden, Sotemit follen beyde Churfurften 
Trier unb Pfalg/ und die Gebruder von Gickingen 
mebugemelde folder Sachen. wegen endlich und geindlich 
geciniges und. verglichen/ auch alle Abnugung / Koften / 
Schäden und Interefle > und was fi beyderfeits dar- 
ander verlanffert und begeben fampt aller itngnab und 
Widerwillen hiermit ufrachaben / todt/ ab und hingelegt 
feyn/ aledanı bende Giuefürfen Trier und Pfaltz für 
fi Jahre Erben ud achEommen / mit Kiffen amd 
Willen des fandgrafen zu Heffen 20. wie  vorgemeldt 
gnadiglid) bemilliget md, angenommen 5 und zu guter 
Sicherheit Sybmr Churfurfil, Gnaden Snigefiegel hieran 
thun Danger : So haben wit mehrgedachte @chiveicé- 
Hard/ if und Frans Conrad Gebrüder von Stütz 
gen den allem) fo vor und nadhfiehet / veftiglid zu ge 
leben, verfprochen / gereden und verfpredjert vor ms/ uns 
fee Erben und Nachkommen / bey Edelmanns Treu 
imb Glauben / aud) Ehen amd Ayden / unb bey bent 
More de Wahrheit/ hiemit und in Srafft dif Brieffs/ 
da Wir / unfer aller Erben und Nachkommen ; fampt 
uno fonberlid) / folie Eroberung bemeldter Glofi/ Qauz 
fer amd Güter Gimeémung / umd alle Sanblung/ fo wie 
vorbeftimmt/ dur, unfere Gnadigfie Here die Churfürz 
fin Trier und Pfalh fürgenommen und geubt worden / 
und fij bif auff diefer Tag der Sade wegen fonf al 
Aenthalbern weiter ¿ugctragen und begeben bat/ gegen 
Hodhdedadhte unfere guadigfte Seven und derfelben uade 
Fommen unb Erben/ aud) bero Gxtifft / Fürfenthund / 
Dimare/ Anterethanen/ Zugethanen / und Qyermanbten. / 
Geiflichen und Weltlichen / auch allem denjenigen / fo 
darunter gebraudt/ verwandt und verdade gewelk/ oder 
noch feyn möchten / niemand darunter aufsgefchloffen / zu 
erigen Tagen yinmermeht vaden/ cffeven/ anden/ nod) 
Derohalben/ und alles in bij Sachen begegneten Gaz 
dens / uffgchabener Putzung/ crlidrenen Koftens und 
anders halben / was oder Was das gefeyn / genanbt / 
oder herftirbyadhe werden möchte / Fein Forderung oder 
Anfprad ium = noch anfferhalh RKedhtens Für ms felbft / 
nimmer haben/ gewinnen / fürnehmen nod) tur / aud) 
bur) andere zu befepeben nicht anvibten noch geftatten 
folíen und wollen / in gat Feinevley Weiß / fondern be- 
geben und verzeihen ans alles obgemeldten / und was 
dem weiter auch anfangen mochte, hiemit und in Krafft 
big Briefs / in dev beften / Deftandigfien Form md 
Maks / bafy in allen Rechten Gaftlichen und Weltliz 
chen / ober fonft mad) fandes Gebrauch beftheben fau 
and mag / darzu ale Gnaden / Privilegien/ rechtlicher 
oder ander Bebelff/ wie die immer feyn / und gerenz 
net werden / bie ung Dicemíder zu Fürftand dtenlich 
* Tom. IV. Parr. IL : 
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dann wir ung ber auch aller und jeder / und befonberlid) 
des Nechtens / fprechende / bafi gemeine Bergieg niche 
verfabe/ es fep dann eim befonderer fürgangen / ganélid) 
begeben / herwider feines annehmen / gebrauchen oder bee 
helffen/ bie uns aud) mit nichten zu flatten fommen fol= 
len noch mogen/ it gar Feine Wege nod) Weiß. Wir 
gemeldte von Siefingen Sdweiethard/ Hanf wd $ 
Conrad Gebrudere/ verwilligen/ gereden und verfpri 
aud) vorgemeldter maffen / bafi wir / unfere Erber und 
Nachkommen fampelid) oder befonder wider hochernaitd= 
fe unfere Gnadigfie Heren / bie beebe Churfürften Trier 
unb Dfalé / ihrer Ghurfürfil. Guaden Nadtommen y 
Erben / Gift / Fürftenthumb / Sand / &ut ih Diener / 
Unterthanen / aus obbefümmtem Schlöffern und Haus 
fern nimmermehr thun/ nod) jemand barum oder Daraus 
wiffentlid) einigen Fürfehub / itmterfbleiff mit $auffn/ 
Etjen / Drencien / Rath ober SoUulff than follen / nod 
imb ob aber wir / oder 


ffe Herrn ber beeben Churfürften Trier und Pfalh gu 
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Transabtio Lotharingica inter Regem Romanorum 26, Août 


FERDINANDUM JI. tam Imperatoris C A- 
ROLL V. quam fio nomine ab una, & Ducem 
Lotharingie ANTHONIUM, ab altera parte, 
de confilio & affenfi Sacri Imperii Elettorum , 
Principum & Ordinum in Comitiis congregatorum , 
fancita Quà Duces Lotbaringie cum Ducatu , 
& dis que ad illum pertinent , accipiuntur [üb Tim 
tela e Defenfione Imperatoris Regis Romanorum 
& Sacri Imperiis Cujus rei causa y prefati Du- 
ces tenebuntur perfolvere ratam. portionem de 0Misia 
bus Contributionibus que imponentur © concedentrr 
à Statibus Generalibus Sacri Imperii 5 Videlicet ter- 
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Ha parte minus 60 , quod uni Principi Elettori im- 
ponitur; ita ramen, ut ditus Ducatus liber & 
non incorporabilis Ducatus femper mantat.  Actum 
ip Comitiis Norimbergenfibus die 26. Angufli 
1542. Cum Juffrumento RATIEICATIO- 
NIS Confirmationis: Principum d Elettorum 
Imperi eadem die dato, 26. Angufli 1542. 
Atque Canorr V. Imperatoris Ratificatione 
7 Confirmatione in Civitate Spirenff data die 28. 
Jui 1545. [Limu er Jus Publ. Rom. 
Germanicum, Tom. V. Cap. XI. pag. 414. 
en Latin, & Tom. I. Lib. V. Cap. XI. Num. 
HIT. en Allemand. Lunres Æcutfiies 
Reichs - Archiv. Part. Spec. Contin, IT, DIE 
fheiling Iv. 9(bfats XIV. pag. 299. d'oà 
"l'on a tiré cette Pièce , qui s'y trouve en Latin, 
& en Allemand. OLDENBURGER: Lim- 
neus enucleatus Lib. IIT. Cap. XV. pag. 423. 
en Allemand, & ix Additionibus ad Lxmn &- 
um enucleatum pag. 118. en Latin. FRED. 
LEONARD, dans le Recueil imprimé en 1683. 
de tous les Traitez modernes conclus entre les Po- 
tentats de l’Europe; en Francois. ] 


os CaroLus V. Dzr.gratia Romanorum 
Imperator femper Auguftus; Rex Germanic > 


Cattell, Arragoniæ, Legionis, utriusque Si- 
> > Hierufalem , Hungarie , Dalmatie , Croatie; 
x, Granate , Toleti , Valencie ; Galliciæ , 
Majoricarum > Hifpalis , Sardinie , Cordubæ > Corfi- 
cx, Murciæ, Giennis, Algarbie , Algezirc , Gibral- 
tarii, Infularum Canarie > Balearium & Indiarum > 
ac Terre firme Maris Oceani ; Archidux Auftrie ; 
Dux Burgundie , Lotharingie; Brabantiæ, Stiriæ, Ca- 
rinthie, C; > Limburgie > Luxemburgiæ, Gel- 
driee, Calabrise, Athenarum, Neopatrie & Würtem- 
berge; Comes Habspurgi, Flandrie; Tyrolis, Gori 
ci, Barcinonæ , Arthefue , Burgundie ; Palatinus 
Hannonie , Hollandix > Zielandie , Ferreti, Limbur- 
gi, Namurci, Roffilionis, Cerithanie & Zutphaniz; 
Landgravius Alfatie ; Marchio Burgoviæ, Oriftani, & 
Goaziani ; Princeps Sacri Romani Imperii , Sueviæ, 
loniæ, Afturiz; Dominus Frifiæ ; Marchiz Scla- 
vonicæ , Portus Naonis > Bifcayæ , Molinæ , Salina- 
rum , Tripolis & Mechlinie &c. Certificamus per 
præfentes ; pro Nobis , & noftris in Imperio Succef- 
foribus, 82 notum facimus univerfis > quod cum Illus. 
trifimus Dux Lotharingie Antonius, Confanguineus & 
Princeps nofter, Nobis reprefentaffet Pactum & 
"Tractatum perpetuum, qui (poft multas propofitiones ; 
allegationes & negotiationes , ratione eorum que Nos, 
& Sacrum Romanum Imperium tangunt , in Ducatu 
Lotharingie , & in ejus dependentiis , veluti Albo- 
monte , Muffiponte & fimilibus) initus fuit » adzequa- 
tus & conclufus, in ultimis Comitiis Anni M. D. 
XLII. in noftra & Imperiali Civitate Norimberga, in- 
ter Sereniffimum & Potentiffimum Principem ; Do- 
minum Ferdinandum , Romanorum > Hungarie $ 
Bohemie Regem , Archiducem Auftrie & Comitem 
Tyrolis, noftrum Fratrem dilectiffimum > noftro nomi- 
ne ex una, & di&um noftrum Confanguineum ; Du- 
cem Lotharingie , Antonium ; ex altera partibus; de 
Scientia > confilio & affenfu noftrorum & Sacri Im- 
peri Ele&orum > Principum , & Ordinum , in diétis 
Comitiis congregatorum , nec non Ambafciatorum 
eorum, qui abfunt > in eo » quod impofterum debebit 
obfervari cum diléCtione fua, ejus Hæredibus, & Du- 
catu Lotharingiæ ; cum fuis dependentiis ; (uti fupra 
di&um eft) in futuris taxis , negotiationibus & caulis y 
tam Fifcalibus, quam aliis ; qui Tractatus de verbo ad 
verbum eft tenoris fequentis : 


os FER DINANDUS, Der gratia RexRo- 
N manorum, femper Auguftus, RexGermaniz, 
Hungarie , Bohemiæ, Dalmatie, Croatie & 
Sclavonie; Archidux Auftriæ, Dux Burgundie > Bra- 
bantiæ, Stiriæ , Carinthia, Carniole , Princeps Wür- 
tembergæ, Sueviee; Marchio Sacri Romani Imperii , 
Burgovie  Maravie; Superioris & Inferioris Lufatise ; 


Vicecomes Habsburgi > Tirolis , Ferreti, Kiburgi & 
Goriciæ > Landgravius Alfati& ; Dominus Marchi 
Sclavonicæ , Portus Naonis & Salinarum &c. Certi- 
ficamus per præfentes, & notum facimus univerfs ; 
quod cum Illuftrifimus Dux Lotharingie per fuos Le- 
gatos repreefentaffet , Sacra Ceefareze Majeftati, dilecto 
Fratri noftro ac Domino ; nec non Eleétoribus, Prin: 
cipibus & Ordinibus Sacri Imperii, in quibusdam pra- 
teritis Comitiis, & nominatim in poftremis Ratisponæ 
& Spire celebratis; quod non obftante , quod ejus 
Ducatus Lotharingiæ effet Status liber, & nemini füb- 
jectus; tantum;quod ipfe Feudatarius erat, & ad Su- 
am Majeftatem Oxfaream & Sacrum Imperium attine- 
bat , ratione quarundam Ditionum particulerium fui 
Dücatus ; Ipfe tamen & Subditi ejus; frequenter mo- 
leftabantur Collectis Imperialibus, & litibus Fifcalibus 
Judicum & Affefforum Gamerz Imperialis , in caufis 
Appellationum > Mandatorum & al id quod nun- 
quam antea fuerat factum , ut ipfe confidebat, fe poffe 
fufficienter oftendere > fi effet neceffarium. Quod illo 
non obftante, atque ut Sua Majeftas Cæfarea, Electo- 
res , Principes & Ordines Imperii > manifefte cognof- 
cerent , quod ipfe magis cuperet vivere in quiete , & 
pace cum Sua Majeftate , & Statibus Sacri Romani 
Imperii, quam in difcordia, rogabat, ut ipfe cum Cæ- 
farea Majeftate » Ele&oribus , Principibus & Ordini- 
bus S. Imperii ; ad paétionem & rerum adæquationem 
admitteretur > etfi nulla obligatione adítridtus effet ; 
offerebatque ; quod ratione Feudorum particularium , 
quz pauca erant , confentiret annis fingulis juftam & 
congruentem fummam pro fuftentatione Cameræ Im- 
perialis perfolvere; nec non & alias taxationes & col- 
le&as, quz inter S. Romani Imperii Ordines generales 
exæquari folent; cum ea tamen conditione quod ipfe 
volebat illud opus fupra fe fufcipere & illud perferre ; 
non tantum ratione Feudorum particularium , fed & 
propterea , quod illa incorporata erant in fuo Ducatu s 
ut etiam ipfe , & totus Lotharingie Ducatus proteges 
rentur, & defenderentur > eodem modo & forma ; 
quo ceteri Ducatus & Status S. Imperii protegi ac 
defendi folent : fub conditione etiam , quod rates par= 
tes , quas ipfe deberet perfolvere » moderatz eflent 5 
ita ut ipfe, & ejus Heredes eas ferre & pati poflent; 
cum Terre ipfius feudales, quas relevaret a S. Impe- 
tio ex Feudo & Eeudo fubalterno, tam tenuis annui re- 
ditus effent , ut in multis annis non poffent adæquari 
cum rata parte unius Principis Eledtoralis. - Contra 
que fuit replicatum quod Nos & Ordines Imperii ge. 
nerales ; ex facta inquifitione credebamus & exiftima- 
bamus > Ducatum Lotharingie effe, & de jure effe 
debere fübditum Sacro Imperio; habita ratione > quod 
Duces Lotharingie temporibus preteritis & hucusque 
comprehenfi (unt  & fuerunt in. taxationibus Imperii , 
quemadmodum probari poffet > preter alia in hanc 
rem haud minimi momenti argumenta. Nihilominus 
vifa & cognita bona & propenía voluntate, quam dic- 
tus Uluftrifimus Dux habet erga Sacrum Imperium, 
Nos , ex parte Sux Majeftatis Coefareze , dilecti noftri 
Fratris & Domini , & pro nobis ipfis , ad ulteriorem 
conferentiam tranfivimus cum ejus Legatis; fcilicet 
Claudio de Pilliers, Baillivo Spinalli, Domino de Jan- 
delencourt, Dominico Champenoy , Jurium Doctore, 
fupplicum libellorum Magiftro , Nicolao de Lefür & 
Joachimo Groningen Jurium Doctore: & illi reci- 
proce nobiscum nomine dicti fui Heri Ducis Lotha- 
ringix , virtute Literarum credentis, & poteftatis fuf- 
ficientis ; quas hunc in effeétum producebant , cum 
fcientia, confilio & confenfu Ele&orum , Principum, 
Ordinum & pro abfentibus Legatorum:  poftque mul- 
tas Propofitiones ; Allegationes & Negotiationes , ex 
utraque parte , tandem inter Nos convenimus virtute 
præfentis Inftrumenti meliori forma, pactione & mo- 
do, quo id fieri debet & poteft; | ita ut dictus Nofter 
Confanguineus , Dux Lotharingie Antonius > & ipfius 
Heredes, nofi tantum cum Membris aut Statibus par. 
ticularibus dependentibus ex Feudo > & Feudo fubalter- 
no ab Imperio > verum etiam cum Ducatu. Lotharin- 
gi. & iis, quee ad illum pertinent > tanquam ad Du- 
catum , nempe Album-Montem , Muflipontem , & fi- 
milia, manere debeant impofterum & in perpetuum , 
fab tutela & defenfione Imperatoris , Regis Romano- 
rum & Sacri Imperii, defendique ac protegi eodem 
modo ; quo alii Ducatus & Status Sacri Imperii ; uti 
virtute præfentis Pacti , ex parte Cxefareze. Majeftatis 
per nos ipfos recipimus dictum Noftrum Confanguine- 
um, Ducem Antonium > & ejus Haeredes ; nec non 
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& Ducatum Li b protectione , tutela & 
defenfione C: j , noftra & Sacri Impe- 
ri. Cujus rei caufa offert Dux Antonius, pro fe. & 
fuis Heeredibus, ferre & perfolvere ratam fuam. portio- 
nem > de omnibus & qualibuscunque taxis & contri- 
butionibus que imponentur , aut concedentur a Sta- 
tibus generalibus Sacri Imperii , quod eft tertia parte 
minus eo, quod uni Principi Electori imponitur : Ita 
ut, fi alicui Electori trecenti floreni Colle&tz loco impo 
nuntur, predictus Dux Antonius > ejusque Hered 
due ‘Jorenos folvant ; atque ita etiam in majori- 
bus & minoribus Colledis computando. Preterea pro 
folutione talium:Collectarum & Contributionum ; pro 
confervatione public Pacis , ereétx in Imperio ; pro 

curitate & Salvo Conduétu > 1Cæfareæ Majeftati & 
> Romanis Imperatoribus & Regibus ; qui quo- 
quo tempore erunt, Sacro Romano Imperio, ejusdem- 
que Jurisdictiani fuberunt & ad id fpe&abunt. Alias 
autem ipfi, cum Ducatu Lotharingie , ejusdemque 
Subditis, ab omnibus Proceffibus, Mandatis & Judiciis 
Sacri Romani Imperii > tam in prima s quam aliis In- 
ftantiis, liberi & exempti erunt, nullisque Pr ceffibus, 
Mandatis > Citationibus ; Appellationibus receptandis , 
aliisque Negotiis » quocumque fub titulo ; nullo excep- 
to, (nifi iis, que ad folutionem Collectarum & Impo- 
fitionam ad manutenentiam Pacis publice & ad fecu- 
ritatem & Salvum Condu&um , uti predictum eft > 
fpeétabunt) relinguentur immunes ; Ducatusque Lo- 
tharingiæ, cum fuis Appertinentiis, liber & non incor- 
poralis Ducatus erit, & manebit femper . & à Cefarea 
Majeftate , Nobis & Electoribus , Principibus atque 
Statibus Sacri Imperii, pro libero & non incorporali 
Ducatu; Superioritate & Principatu recognofcetur > 
nominabitur & habebitur. Quicquid autem predicti 


Ting 
bus > Regibus 
dum habuerunt, receperunt ; ac tulerunt ; idem ipfe 
Dux Antonius ; ejusque Succeflores in futurum eodem 
modo in Feudum habebunt , 87 decenti modo reci- 
pient & ferent, in hoc tamen excepto Lotharingize Du- 
catu, qui liber & non incorporalis Ducatus erit , & 
manebitfemper. Et quia predictus Dux Antonius pro 
fe , fuisque Heredibus iftum Traétatum & Compofi- 
tionem agnovit & acceptavit, promittimus & affecura- 
mus nomine Romane Cæfareæ Majeftatis, & pro 
Nobis ipfis, vigore harum Literarum ; quod fua Ma- 
jeftas, uti Romanus Imperator, Nos; omnesque Nos- 
tri Succeflores in Imperio > predictum Ducem Anto- 
nium; ejusque &c Ducatus Lotharingie Succeffores in 
imperio, ad inftar aliorum Sacri Romani Imperii Du- 
& Statuum tuebitur ; & defenfabimus , neque 
quam pro iis, que ft nt ad Impofitiones , 
Pacem publicam > Securitatem & Salvum Conduétum, 
ut fupra > in noftram & Sacri Imperii fubjectionem & 
jurisdictionem trahemus aut cogemus. 

Cujus accommodationis gratia, ex parte Cefareze 
Majeftatis , & noftra abfoluta poteftate Imperiali & 
Regia, omnibus & quibuscumque Eleétoribus & Prin- 
cipibus , Prelatis , Ecclefiaftieis & Secularibus ,.Co- 
mitibus, Baronibus > Militibus, Nobilibus , Præfectis 
Civitatum &c Oppidorum > Judicibus > maxime Affe 
foribus Oxlareis & noftris ; in Camera Imperiali Au- 
licis Confiliariis 5 Juftitie Rotwillenfi , &c cunctis. aliis 
Judicibus > Tribunalibus » Burgentibus ; Communitati- 
bus, omnibusque Subditis & Fidelibus noftris, & Sa- 
cri Imperii, cujuscunque dignitatis ftatus aut condi- 
tionis exiftant, ferio mandamus & jubemus > ne inpos- 
terum moleftent aut perturbent dictum Confanguine- 
um noftrum Antonium ; ejus Hæredes aut Subditos , 
vel Ducatum Lotharingie > contra hunc noftrum 
Tra&atum , Pactionem & Transaétionem ; immo 
quod illos in ca manuteneant , tueantur & protegant 
ex parte Caefareze Majeftatis > noftra & Sacri Imperii, 
permittendo illis libertare & conceflione ifta penitus 
gaudere; ita ut eis non fiat, aut fieri permittatur quid- 
vis in contrarium. Pari modo ex fupra di&a potefta- 
te mens noftra, ordo & voluntas eft > ut inpofterum 
dictus Dux Antonius > ejus Hæredes & Succeffores 
Duces Lotharingie & Subditi eorum > tam partiatim > 
quam generatim nulla moleftia afficiantur , neque per 
Fifcalem Cxfarex Majeftatis, in Camera Spirenfi, ne- 
que per ullum alium ; ratione Taxationum & Contri- 
butionum, que ante diem harum Literarum effagitatze 
fuerint, vel conceffæ in Sacro Imperio, neque pro trium 


annorum fubfdio > quod ad refiftendum Turco concef- 
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fum fuit in ultimis Comitiis Augufte > Ratispone & A no 


Spire ; ita ut nullo modo pro eo moleftia iis inferatur, 
neque procedatur , aut formetur ulla pretenfio contra 
illos, five in judicio, five extra: — quandoquidem illos; 
& corum Haeredes declaramus omni modo ab eo libe- 
ros, immunes & exemptos. Annullamus virtute ha- 
rum Literarum omnes lites, fententias & judicationes» 
que ob hanc caufam > & in hanc usque diem facte 
fuerunt, veldeclaratz. Declaramus infuper, jubemus 
& volumus ; ex certa fcicntia > & ex predicta potefta- 
te , ut quicquid fuerit intentatum > factum vel obten- 
tum contra præfens Paétum noftrum & Capitulatio- 
nem, aut in pofterum facturum fit, vel intentaturum > 
nullius fit effectus ; quemadmodum hifce Literis ex 
parte Ceefareze Majeftatis & nobismet ipfis poteftate 
Cxfarca > ac motu noftro proprio > pro nullo habe- 
mus , quodque valorem nullum habeat aut vigorem , 
volumusque , ut fit & maneat integre confervatus in 
hoc Traétatu noftro, Transactione & Pacto, & quod 
precife & fine fraude obfervetur. In cujus rei fidem. 
Regium. noftrum Sigillum hifce Literis apponi manda- 
vimus. " 


Er Nos ALBERTUS> Det gratia, Sande Ro- 
manæ Ecclefie Presbyter Cardinalis, tituli S. Petri ad 
vincula > & Sanéte Sedis Apoftolice Legatus natus > 
in Moguntia, & in Epifcopatu Magdeburgenfi, Archi- 
epifcopus Moguntinus > Primas , Adminiftrator Halber- 
ftadienfis, Marchio Brandenburgici> Dux Stetini, Po- 
meraniz , Caffüborum & Wandalorum > Burggravius 
Norimbergenfis, Princeps Rugix, Sacri Romani Im- 
perii Archicancellarius per Germaniam; Johannes Lu- 
dovicus, electus & confirmatus Archiepifcopus Trevi- 
renfis > Sacri Romani Imperii Archicancellarius per 
Galliam & Regnum Arelatenfe ; Hermannus Archie- 
pifcopus Colonienfis ; Dux Weftphalie & Angrix > 
Adminiftrator Paderbornenfis , Sacri Rom. Imperii Ar- 
chicancellarius per-Italiam 5 Ludovicus ; Comes Pa- 
latinus Rheni Dux Bavariæ > S. Rom. Imperii Archi- 
dapifer; omnes Electores > fatemur , virtute harum Li- 
terarum , quod fupradiéta omnis Negotiatio , l'ransactio 
& Paétio jam ante ventilatæ fuerant in Imperialibus 
Comitiis Spirenfibus, per Suam Majeftatem Romano- 
rum Regem , Dominum noftrum Clementiffimum ; 
nomine & ex parte Cæfareæ Majeftatis > noftri item 
Domini Clementifimi ; Et nunc iterum transaétæ 
fuerunt , & conclufe in his ultimis Comitiis Norim- 
bergenfibus > cum fupra didis Confiliariis & Legatis 
Uluftrifimi Principis Antonii, Ducis Lotharingie , 
noftri Dilectiffimi Avunculi , Cognati & Amici, co- 
ram noftris Confiliariis & aliorum Principum Eleéto- 
rum, cum maturo confilio, bona notitia & voluntate 
illorum, nec non aliorum Principum & Ordinum Im- 
perii, ac Legatorum pro abfentibus, ad dicta Comitia 
Norimbergenfia congregatorum. Cui Pacto nos con- 
fentimus , illud ratificamus & confirmamus per præfen- 
tes, in omnibus & quibuscunque Punétis fuis & Arti- 
culis fuis, pro nobis , noftris Succefforibus & Hære- 
dibus. In cujus rei fidem Nos , & College noftri & 
abfentium Levati, in hac Norimbergenfi Civitate con- 
gregatis ad inftantiam & requifitionem Legatorum dic- 
ti Ducis , finguli noftra Sigilla prefentibus Literis ap- 
pofuimus , cum Sigillo Sux Majeftatis Regie Roma- 
nz. Adum in noftra & Imperiali Civitate Norim- 
bergenfi die XXVI. Menfis Augufti , Anni gratie. M. 
D. XLIL Regnorum noftrorum » Romani duodeci- 
mo, aliorum decimo fexto. 


Cum autem. a Nobis humiliter poftulaffet Dux An- 
tonius , ut Nobis placeret confirmare & ratificare Trans- 
actionem illam > fecundum fuam formam & tenorem, 
prout fupra defcripta eft, attenta humili ejus petitione > 
continuoque amore & affeétu > quo fua Dilectio fertur 
erga Nos & Sacrum Imperium , confirmavimus & ra- 
tificavimus ex certa fcientia , animo deliberato & ma- 
turo confilio , fupradictum TraCtatum in omnibus fuis 
Pun&tis, Claufulis & Articulis > juxta fuum tenorem, 
Partium intentionem , & contenta in illo  confirma- 
mus illum. & ratificamus plenaria poteftate Czefarea per 
præfentes: Eftque noftra intentio , declaratio & vo- 
luntas, ut di&a Transactio exacte obfervetur, & vigo- 
rem habeat in omnibus fuis punétis , ut ante eft dic- 
tum 3 82 quod dictus Dux Antonius , ejusque Hiere- 
des & Subditi illorum > Ducatus Lotharingie & de- 
pendentiæ illus ea in pofterum uti, frui & gaudere 
poffint ; absque ullo impedimento per Nos > aut Suc« 
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ceffores noftros ; aut quemvis alium. Promittimus 
etiam, ut ante dictum eft , virtute præfentium ; quod 
di&um Ducem. Antonium*, ejus Hæredes & eorum 
Subditos > Ducatum Lotharingiz , & ejus dependen- 
tias, finemus illa gaudere & frui: & quod manebunt 
integre cum illa fine impedimento. noftro, Succeflo- 
rum noftrorum & Heredum & quorumvis aliorum ; 
& quod illum confervabimus > tuebimur & defenfabi- 
mus in hac Transadtione & Pacto; in quo fi invenia 
tur aliquis error aut defeétus > fuppleri volumus & 
emendari fupra dicta noftra C. & plenaria po- 
teftare, non obftantibus quibusvis Mandatis ; Confue- 
tudinibus , Juribus aut Exemtionibus in contrarium , 
quibus omnibus in hoc cafu volumus effe derogatum. 
Et idcirco omnibus & quibuscunque  Ele&oribus , 
Principibus, Ecclefiafticis & Secularibus, Comitibus , 
Baronibus > Militibus , Nobilibus ; Capitaneis & aliis 
Officialibus , Prefeétis Civitatum & Oppidorum ; Ju- 
dicibus & Juftitiis, preefertim vero Judici noftro , & 
Affefforibus Cameræ noftre Imperialis Rotwilenfis , 
& aliis omnibus Judicibus, Juftitiis, Confiliariis, Bur- 
genfibus > Communitatibus ; aliisque noftris & Impe- 
rii Fidelibus, Subditis ; cujuscunque. ftatus > qualitatis 
& conditionis exiftant , ferio injungimus , ne dicto 
Duci Antonio , ejus Heeredibus > aut eorum Subditis , 
neque etiam Ducatui Lotharingie , cum ejus depen- 
dentiis > ullum impedimentum adferant in ifta Trans- 
actione & Pacto, neque in hac noftra illius confirma- 
tione ; quin imo illos tueantur & defendant, ex nos- 
tra & Imperii parte, finendo illos in fua fruitione con- 
fueta , absque ulla re in contrarium attentata , nec at- 
permiffa : neque nofter Camerz Procurator 
alis Czefareus , nec alius in rebus contentis in 
predicto Pacto lites movere. poffit contra dictum Du- 
cem Antonium, ejus Heredes & eorum Subditos, & 
Ducatum Lotharingiz; neque procedere, aut actum 
ullum contra illos formare , in Judicio , aut extra , 
neque gravare , aut moleftiam illis quovis modo infer- 
re: quia talis eft exprefla voluntas noftra , harum 
teftimonio Literarum manu noftra propria fübfcripta- 
rum, & Sigillo noftro Imperidli munitarum. Actum 
in noftra & Imperiali Civitate Spirenfi XXVIII. die 
Menfis Julii Anni M. D. XLIIL. Regnorum noftro- 
zum XXVIII. 


Extrait des Regiffres de la Chambre Imperiale de Spi- 
ve pour V Enregiftrement de la Transaction de Lor- 
rame, du 1. Mars 1617. [FREDER. LEONARD 


> 


dans le Recueil cité ci-deffus à la fin du Titre | 


général. ] 


action du Seigneur Charles Duc de Lorraine , 
diciairement faite le 27. du prefent mois, icel- 
le a efté receüe par les preientes > avec referve toutes- 
fois des Droits & Autoritez du Saint Empire , comme 
aufli des int 
pourront alleguer du contraire entant que de raifon , & 
de quoy a efté donné Ace, & permis au Doéteur Kaz 
den d'en faire la collation ; & audit Duc la reftitution 
de T'Original fuivant fa requefte. En témoignage auten- 
tique de verité ont efté les prefentes oétroyées > & fur 
deu& requifition corroboréés de noftre Seel Imperial, 
qui furent données en noftre Empire, Ville Imperiale 
de Spire ; le premier jour du Mois de Mars; aprés la 
Nativité de noftre Seigneur 1617. de nos Regnes du 
Romain le cinquiéme, de Hongrie le neuvieme, & de 
Bopeme le fixiéme. Signé au bas , 244 mandatum Do- 
mini Eleéti Imperatoris proprium : & plus bas, Cyp. 
Winprus STAPERT , Directeur, & au deffous Joman 
Hamman, Protonotaire de la Chambre Imperiale , 
tous deux avec paraphes  & fur le front de cét Acte eft 
écrit, Documentum fuper infinuata e acceptata Trans- 
«ctione Lotharingica, Anne 1542. Norimberge cum Sacri 
Romani Inperii Statibus inita, avec le grand Seel Imp 
rial, empraint fur cire rouge appendu ausdites Lettr 
n une boite de bois à double lacqs retors jaune Se 
noir. 


E: la caufe de Pinfinuation requife de la Trans- 


refts & exceptions d'un chacun ; qui fe | 


ES) 


CORPS DIPLOMATIQUE 


CLX, 


ANNO 
1542. 


Recufations- Schrift Gburfürft Soba 4. Dec. 


Scidrids zu Sahfzen und Land- 
Graf Dhilivos zu Helen fame de 
ten Relgions - Berwandten / Kraft 
‘welder Sie das Cammer - Gericht 
zu Speyr als Partheyifch erfennen / 
und defzwegen ver fülhes zu erfcher- 
nen fid) vor befthebender defer, Refor- 
mation forígern, [HoRTLEDER 
von Urfaden des Seurfihen Kriegs 
Tom. I: Libr. VIL Cap. XXI. pag. 
1481.] 3 


C'eft-à-dire; 


Declaration de JEAN FREDERIC Ekfew de 
Saxe & PHILIPPE Landgrave de Hoffe y pour 
eux c pour ceux de leur Religion > par laquelle 
il recafent la Chambre Imperiale de Spire 
comme partiale , c£ refnfent de Je fuimetre a fes 
FJugemens jusques à ce que elle foit reformée. 


On GOtees Gnaden / Wir Sohans Friedrich 
Serhog gu Sachfen / des Heiligen Kömifchen 
Xetdhs rts 2 Marfehall/ amd Churfürft/ Sande 
Graff in, Thtiringen/ Marggraff zu Meiffen / 

und Burggeaff zu Dagdeburgé / und Philips / fanbt- 

Graff zu Yeffen/ Graf zu Es 

genbain/ und Nidda, als Dbe 


b aug 
Decbor= 


und Hochgelerten 
fer Weiz amma 
gu befitzen amd 
wohl euch und mannigliden unverborgen / dafs bae 
Kayferlich Kamer = Gericht 7 defen iby euch / wie gemele 
Perfonen halb/ nad) ber Drdnung / 
fo zu Wormbs / im ein und. zwantzigflen Saber hievor 
gemacht / und befehloffen worden: nicht befett / aud) wir 
unde unfere zugewandt Stande) die wit / aud; Churz 
fitefien / Surfen; Grafen Stande / amd Städte 1 fo 
den mehrer Theyl zu bem Hepligen Reidy /. unde in. die 
aufigetheilten : Rrepfs deffelbigen ohne Mittel gehörig 
fen / m folie ewee jetzige Befatzung, imb Berwaltung, 
nicht gewiltiger / fondern verfthiener Syabren zu Schmal- 
Falden / gegen Doctor Mathæes Helden / alg ber agit 
Keyferlicher Majeftet / unfers allergnádigfien Herr / O- 
ratorn que) folgenbt gegen Keyferlicher Majefier felbfts 
in unfer Supplication ; und fonfien zu. vielen mablen / 
uns embfig / unb anit höchfler $3efibwebrimg / folcher 
Ungleichheit unde dann der Partheyligfeie / Widerwila 
len / Abgunfis / und Berdachts / wie wir von folchem 
allen flare und. genugfame Angeig unde Beweiffing 
au th aviffen / auch unfer Kufzfehveiben / fo wir im 
«dt unb brepfigfen abr / jüngft verfehinen / wider 
emere Perfonen gethan/ undt in Drucé aufigeben laffan/ 
darvon an vielen Orfhen Meldung thut / weldses un 
fer billidhes S3eflagen/ wir für undt für, und fürnemó- 
lid auff dem Reichs - Tag / fo verfihinen Sabes zu 9 
genfourg gehalten worden / alfo continuirt 1mb behare 
ret haben / dafs derohalben bie hochfigedachee Keyferliche 
Majefiet auff denfelben Reichs Tag) welchen ShreMa- 
jeftet felbft eigener Perfon gehalten / mit ben Standten 
des Hepligen Römifchen Reichs (unter welchen Ständen 
aud aufférbaló unfer unde infer  Zugewandten / fid; 
eben 


(1.) LaDate qui manque à cette Pièce, eft marqué 
u 4. Decembre 1542 
e la Pièce méme, [Dum 


par Hortlede- 
Celt de lui qu'on, l'a tirée: au bie: 


» 


ÁNNO 


DU DROIT DES GENS. 


eben wie vor eud)/ emer partheplidjen Procefs; and inte 
bittichon Handlung halb y aud) hodhlic Deflagt/ ande 


1342. efdbwebtet haben) cinmútiglic) befehloffen / baf das 


Eammer = Gericht / in allen ande jeden Perfonen auff 
den 14. Tag Januarii » nechft verfihienen/ viftitt/ ande 
reformirt werden folte / in Maffen und Gefialt die 
Stände des Reiche in foldje Vifitacion und Reforma- 
tion gewilliger, Nun haben aber wit / undt unfere 
mitverwandten Stände / in folie Vifitation undt Re- 
formation ; anderer Geftale nicht gewilliget / dann bafi 
binfort ber Perfonen alb, was Religion die fey / gar 
Fein uneerfihied. fepm / fondern von beber Religions- 
Perfonen darzu feñen / Gleichheit gehalten werden folte, 
Darvon aud) wir Sybrer Keyferl. Majefter Ertlarung / 
Bitten ) unb Gemith / in Schriften 7 umb gutem 
Schein / bey Handen haben / wie ban die Wort ders 
felbigen Exklävung / oder Declaration hernacher' folgen 
follen. Go haben aud) unfere / unde unferer mituet 
wandten Stände Kathe / undt Gefandten / in ande 
bey dein Abfehidt deffelbigen Reidhs = Tags / in Gegenz 
wertigkeit. Keyferl, und Konigl, Dajefict unfers aller 
gnadigften Heren/ aud) Chuefürften/ Fürfien unde Sta 
de des Heyl. Reid) offentlicy proteitiet / dafs fie fol 
den Abfehtede aide anderft / dann faut ihrer Derror 
gung / davon aud) die Keyferlich Diajeftat Betantnus- 
Bricffe gegeben / angenommen / und bewiliget haben 
wollen. 


Artikel der Keyferliden Deajeftat geac- 
benen Declaration 1nd Erklarung / 
fo viel des G'ammer - Geridts Pere 
fonen/ Vifitation ; und Reformation 
antrifit. 


ffo fol es aud) des Cammer > Gerichts halben 

verfianden werden/ bafi bie Benfiger beffelben ) 
E auf den jehigen Abfeiot undt Declaration ; 

follen verepbet werden / unde der Angfpurgifehe 
Abfihide fo viel die Neligion belange / nicht fiatt haben 
foi." Desgleicher’ bie Perfonen fo prefentirt würden 
von befumegen / bafg fie bet Angfpurgifchen Confeffion 
weren/ gar nicht geweigert werden / und fol einem jee 
dem/ ungeachtet/ was vor Religion er fey / gläichmaßig 
Kecht gefprochen werden, Ande foU fein Beyfiger / bet 
fouft túglid)/ ber Augfpurgifchen Confeffion > unbt derz 
felben Stände Religion halben daranfí entfehet wer 
den. 

So foll auch ben Ständen ber Augfburgiféien Con- 
feffion verwandt / ambt den anderen Ständen freyy feyn/ 
auf nechfitimfftige Vifitation > den jenigen/ fo in infer 
Tamers Gericht qu fije haben / ob fie die nicht fer- 
ner gebrauchen wollen / zu erlauben / undt andere tar 
gentliche Perfonen/ ihrer Religion / an der flatt zu verz 


Y 


ordnen / unbt wir wollen in Berordning ber Perfos | 


in zu dei Vifitation, Fein Imterfopicdt der Nelrgion 
aber. 

Sn Elus / fo iff abermals auf jüngft gebalte- 
nem Reibs- Tag zu Speyer befthloffen / undt ein 2(b= 
fibt gemacht / nachdem folie verwitligte Vifitation 
aus richtigen ttrfachen ihren Fürgang niche erreicht / fo 
folte diefelbige Vifitation, ımdt Reformation allermaffen 
wie auff ben vietjehenden Tag Januarii pete befdsehen 
folten ) auff den fechtzehenden Junii > auch nod) fo erganz 
gen / gemifilüb zu Speyer / fürgnoinmen werden / dare 
Mit in bem Heiligen Reich manniglichen / ungeathtet / 
was Theyls Religion ber fepe / ein gleich. amparthenifelh 
Recht erfolgen / unde mitgetbelet werden möchte, Dargu 
bie Keyferliche Diajeftet ihre Commiflarien verordnen 


folte / in foldyed Geftalt/ fo haben aud) wnfete / ande uns | 


fre miteveriatibten Stände/ Gefandte/ folehen Whfchidt 
unde darauff die Qrilffe wider den Türeken / verwilliget / 
init dem aufzdruekenlichen Vorbehalten / ob foldje Vitita- 
tion ; Snhalt ber vorangezogenen Keyferlichen zu Negen= 
fourg gegebenen Declaration nicht gefehehe/ bafi alfibann 
wir/ undt imfere mitvermanbten Stande, fol Camz 
mer = Gericht niche Helffen unterhalten nod) vor demfel- 
bigen Recht geben / ober nemmen / fondern daffelb 
nid allein in Religion / fondern aud im alten 
andern Sader / recufiten wolten / im maffen dann 
wit / wnbt fie darüber der Konigh. Majeftät / undt 
ber Repfertiden Commiffarien Bewilligung undt Con: 
frmation., welder Geftalt foldhe Bewilligung von den 
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unfer gefhehen ift) aud) Ihrer Konigl. Mäjefläty unde Anno 


der Kepferlichen Commilarien Benvilfigung / imode 
Derreofung / dafs foldje Vifitation unde Reformation 
des Cammer = Gerichts / vermög des RNegenfpurgifehen 
Abfehidts/ ande ber obbemelten Koyferlihen Declaration 
fürgenommen / undt verrichtet / aud) durch Die Sepfeet; 
Majeftae bey den Commillarien qmót Vihratorn vez 
füafft werden folte / bey Handen haben / welcher Snne 
hate y fo viel foie Vifitation und Reformation barifft 
von Worten qu Worten hernarh folget : ; 


(wo Se Ferdinand ) von GHttes Gnaden / Rómiz 

) fer König 16. ande wir Haug / Graf qu 

Montfort / mide Sobann von Danes / beyde 
Keyferliche Kathe / unde verordnete Commiffarien , bes 
fermen unde than funbt manniglichen / mit bifem offes 
nen Brieff/ als uns die Stände ber Augfpurgifiben 
Confeffion unterthäniglich fitubrad)t / dafs fie m die 
$xüe wider Türken nicht bewilligen mochten / dann 
mit Borbehalt des jüngfen Kegenfpurgifien Fried= 
flanbts / undt der Declaration + fo Konuftie Key 
Sptajeftet unfer lieber Bruder unde Sere / uber den 
genfpurgifiben Keiehs = Abfthiedt / bemelten Ständen y 
geben / wnbf bafi berfelbige Regenfpurgifche Friedfiandt 
undt Declaration , fo lang als ber jegige ali, qu 
Speyer gemachte Griebtfanbt mit fi bringt +. währen 
folle bafs wir bamnad) an flat amd in Stabmen Kepferl. 
Majeftát qnábíglid) bewittige haben / unbt thin baff 
Hiermit wiffentlidh/ in Krafft dies Brieffs/ bafi dur 
Diefen atlhier gemachten Reichs = 20bfdbiebt / der gemelt: 
genfpurgifihe Griedtiiandt / undt darauff gefolgte Se 
lie Declaration , nidjt auffgehaben / nod) denen tot 
benomen feyn / fordern fo lang als ber jekige aübier qu 
Speyer auffgerichter Friedtfiandt wabret / im aller mafa 
fen / wie die Senferlide ‘Majefiet foldse Declaration über 
den Kegenfonrgifehert RG gegeben / auch. orem oil / 
undt foll die Fünfftige Vilitation undt Reformation des 
Caminer Gerichts /vermdge Kegenfpurgifehen Whfchiedts / 
unde obgentelren Keyferlichen Declaration > fiirgenommen 
amde verrichrer / undt burd) die Kenferlich ajefiet bey 
den Commiffarien unde Vifitatorn verfiha fft werden / dafs 
folehes alles gefdehe undt erfolge / undt auff den Fall / 
dafs foldhes nicht gefehehen würde, haben obgedachte Stanz 
de ihnen finbehalten/ das Came Gericht weder git t 
terhalten helffen / noch vor Denfelbigen Recht gu geben / 
oder zu nehmen/ fondern daffelbig nicht allein in Religion 
fondern aud) allen andern Sachen ju recufireit, 

Dieweil dann ipr/ die Perfonen / fo diefer Zeit bag 

vielbemelte Cammer = Gericht zu verwefen / euch unbiltich 
amnaffen thut/ anfangs / nicht nad) obgemelter Worm 
fifcher Ovdnung / unde mit unferm/ undt unferee Mitver- 
wandten Stände bewilligen / dahin geordnet and gefeát 
ende. 
f Qu dem auch wnbt fürnemblich bie obgemelte Vifitation, 
undt Reformation > in maffen durch Xomifeh Keyferliche 
Majeftet / unde, Sbnigl. Diajefiet wir unde unfere 
verwandten Stände gnadiglic) unbt vielfaltig in anger 
ten Declarationen , Bewilligungen / undt tirtunden/ vers 
troftct worben/ nod) bifghero nicht erfolget tft / wir aud) 
noch / emer Perfonen halb im obgemelten Befchwerden fies 
hen. 

Unde dann der Mangel an uns unde unferen mitvers 
wandten Ständen (daf fülcye Vifitation undt Reforma- 
tion ihren Fortgang nicht erreicht Daben/) gar nicht ges 
wefen / fondern wir undt diefelben unfere mitverwandten 
Stände / ben beffünpten Tag der bewitligten Vifitation 
undt Reformation gehorfamblic; gewarten wollen. 

So ift je offénbabr/ dafs ibr/ über folches alles / unfer 
imbt unfer mitverwandten Stande’ Richter nicht feyn / 
auch wir vor euch zu fommen/ Recht zu geben undt zu 
nemmen / nünmermehr fijulbig fepm follen / oder mögen / 
gedenvéen auch dafsfelbig Feines Wegs zu thun / fondern 
werden wir der obgemelten Kepferlichen Declaration, auch 
der Königlichen undt der Keyferlichen Commiflarien Bes 
wiltigung / Derficherung/ unde ung gegebenen ttrfunben 
veftiglid) anhangen/ in Zuverfiche / ihe hättet eud) derfelz 
ben gehorfamblich/ unde wie billich/ gehatten/ unde mera 
det eto) aud) noch derfelben hinfort halten, — 

Dieweil ihr aber bifjanhero / des alles unbedacht /ambt 
unangefehen / bafi ihr nicht orpentlider Weife an den Ore 
gefebty uns and) / ewer Sperfon halb / wie gemelde / zum 
höchften argwobnig / verdächtig / unbt befebwerlich feydt / 
gu dem / dafs auch bie vielgemelbte / vertrofte Vifiration 
undt Reformation idt erfolget ift / fiber ung unde unfer 
Mitverwandten Stande aufytenctentlid) bedingen und vor= 

Inbals 
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behalten / bafi wit in-foldhen Fall euch nit allein nit une 
terbalten helffer / fondern euch nit für Richter erkennen / 
oder halten wollen / euch nichts deffo minder felbft/ für 
Richter gegen uns / ande denfelben umfern mitverwandten 
Gtanden/ unbilider/ unde unvermeinter Beifs/ auffges 
worffen / undt angemaft / unbf im Éuréem hievor / auch 
mehr bann eines / gegen etlichen aus ung undt unfern mit 
verwandten Ständen / vermeinte / unbilliche / undt une 
xechtmafgige Mandata undt Citationes , als von wegen 
ber hodwernvfachten ambt gedrungenen Defenfion nde 
Gegenwebr/ darin wir undt unfere mitverwandten Stats 
be ber bebrangtem Städte Gofilar wnbt Braunfehweig 
halben / wider unfern QBitlen. geftanden / unde anderer 
mehr Sachen halb/ vermeintes undt wavedhtmapiger Wei- 
fe exfande unde aufgehen babet Taffen / alfo baf wir 
ande unfere mitverwandten Stande/ abndymen unde forth 
ten mtiffen / dafs iby (die the / whe bemeldet / von Kecht 
unde Billigkeit wegen / nicht mehr urifere Kidhter fein fol- 
Yen] fónnen oder mögen) fie nicht nachlaffen wollen) fon» 
dern bey euch ohne Zweifel gébencfen / ns und£ diefelbigen 
unfere mitverwandten Stande / fo viel an cud) ift) für 
imbt für / wider Rect / mit foldyen urbe dergleichen ver 
imeinten/ ande nichtigen Mandaten, Citation , undt Pro- 
ceflen zu befehwehren/ ttnbt zu beleydigen fo haben wir 
amde diefelbigen nicht Länger umbgehen mögen / euch hiemit 
offentlichen / umde wie fihs gebúbret / argugcigón/ imbt 
gu vermelben / bafi ihr cud) folches eweres vermeinten Ge- 
richte = Swangs / gegen ung / undt derfelben unfere m 
verwandten Standen unbiltic) / inde wider Recht unterz 
fabet unbdt anmaffet / daft, eudj aud) / wie offentlich am 
Tage ift 7 gat ein rechtmafiige Jurisdiction, oder Keyfer- 
fier Gerichts 2 Zwang gegen ung / wndt unfere mitverz 


wandten ¿ubombe ande gebtihret, ; 

Sm Fall aber / ba cud) daffelbe gebühren folt / unbe 
bann wir / unde bie vielgedachten unfere mitbermanbten 
Stände unfer Chrifilichen Bercinigung'/ Difibero in viel 
Wege / undt zum dfftermahl befunden haben / unbt nod) 
täglich befinden / abnehmen / undt fetibren amiffen / bafi 
ihe ung ungleiche / verdaditige / abginfiige / forgliche / 
unde unzechemäfsige Richter fepbt / unbt forthin weret / 
fo wit vor euch zu Recht Fominen folten / unde dann alfo 
vor verdachtigen unbt partheyifihen Xichtcen zu ftehen / unde 
thee trthcilen zu leiden / auffs höchfte befehwerlich / unb 
wider alle Billigécit unbt Dernunfft were, 

Zu bem auch unde gum trberflufs / dafs wir unde imnfere 
mitverwandten Stande/ ums) wie obgemelt / aufzdruckent- 
Yi) bedingt undt vorbehalten haben/ fo bie Vifitation unde 
Reformation nicht erfolge Jin maffen wir vertroft Morden/ 
unde dardurd) ber vorgemelt verdacht / Gorg ımdt Ge: 
fabrligteit ewer Derfonen halb nicht grindlid) abgefiha ty 
bafi wit von Recht / Billichkeie umde aller Erbarkeit we- 
gen/ nicht mehr für euch gu Kecht ftehen / fondern euch 
in allen Sachen weigern und recufiven wollen; 

So haben wir gegenwertige unftre ande anferee mitver> 
wandten Rathen Gefandten undt Anivaldten / unfern Ti 
ben gefreuen undt befonderen / Georgen Sauterbecten / Li- 
centiaten Sohann Kendel/ man Boekel) mide Mathias 
nipping / Gewalt gegeben’ aufgelegt und befohlen/ tun 
das im Nahmen unfer felbft/ unde wnfer Mitverwandten 
Stände / im unbt mit Krafft diefes gegenwertigen Recu- 
fation - Libells , alfo bafi fie emere Perfonen / über ung 
amd unfere mitverwandre Stände zu Kichtern weigern 
undt recufiren follen/ recufiren undt weigern euch hiermit 
in Krafft des Libells, wiffentlich. 

Siermit offentlich / befir ambe ficherfter Form / in 

Rahmen unfer/ ambt wie offt gemeldt/ proteftlrende /bafs 
wit ande unfere mitverwandte Stánde / durch diefe unfer / 
amd ihre rechtmafzige fürgavanbte Recufation , bie rechte 
unde wahre Keyferliche Jurisdiction > und ordentlichen 
Gewalt in Feinem Weg anfechten/ oder angefochten haben 
wollen) bafi auch unfer / ande unferee mifbermanbten 
Stände Gemitb/ Meinung / ande Wille niche feye / jes 
mandt wes Stands oder Condition der auch feye / ge 
bührliches / vechemafiges unde unpartheyifé Kechtens / 
vor zu fépn / ober ewer / der angemafien Cammer = Ride | 
tec und Benfiter / Ehren qu verlegen / fondern Daf; wir 
folie Recufation zu wnfer/ und unférer mitvermandren 
Stände, unvermeidtlicer Srotturfft / und zu Vefhirmung 
tunfer 1010 ihrer hinfure / Fein Keyferl. Gerichts> Zwang 7 
euch in prophan-Gachen/ tiber ung 1b unfere gugemanz 
ten Stände eigenen undt gebrihren möge, f 

Doch altes allein fo lang unbt viel / bi dicfes Key- 
ferlih Cammer 2 Gerícbt/ nad rechter Ordnung) mit une 
fern / undt wnfer mitverwandten Stande / quthun unde 
bewilligen befekt / undt fiirnemblich bifs es vermbg Se feta 
lider unde «oniglider Majeftet / unfér allerguadigften | 


OMATIQUE 


Seen Declaration , Bewilligung und Uetunden ) vihtirt 
und reformirt/ aud) alfo aller Berdaht/ unde Defipre)> 
rung emer Perfonen halb/ abgefdja fft worden ift. 

Undt ob gleich wohl ibt / ober jemande anders fürs 
wenden wolt / es Dette bte Komifche SepfeeT. Majeftet ges 
fibrieben / dafz foldye Vifitation unbt Reformation diefer 
Bat/ aus fürgefallenen Berhinderungen / nicht gefehehen 
mochte / So hat bod) ihre Dinjeftet in dem nicht ftatuirt / 
bafi ihr uns mitler Zeit / über folche merctlidje Befehwehs 
zungen / fo wir amd unfere mitverwandten Stände, an 
eueren Perfonen gehabt / gleichwoln nicht, defto minder bes 
gueme Richter fepm folten / nod aud) the Reyferl. Mas 
jeftet ihrer vorigen Dewilligumg/ fo aus hohem mt treffe 
lidem Nath gefebeben/ derogirt, 

So haben aud) zum uberfluf / unfere ambt unferee 
Mitverwandten/ Kathe und Bottfehafften/ fo damals zu 
Speyer gewefen/ darvon / unb daft, wir in foldje Proro- 
gation nicht bewilfiget haben wollen / offentlichen prorefti- 
vet, 

linde im Fall bafy die Keyferliche Majefter Ktatuirer 
bete] bafi ihr mitler Beit der Vihtation ung bequeme Side 
ter feyn follet / fo were bannod) ung unb unfeen mitvers 
wandten Ständen barbud) unfern Kechten / welded in 
natürlicher Bittigfeit begrindet / nichts benommen / als 
uns auch das ohne unfer Bewilligung / nicht Bette benoma 
men werden mógen, 

Dieweilen dart ohne vielgemelte Visitation undt Re- 
formation , ung unbt unfern zugewandten Ständten / 
fein gleich ambt ampareheyifeh Recht erfolgen mag / deme 
nadh ihr alle Papiftifiher Keligion / nde auf ben Augs 
fpurgifejen Abfehied / ungeacht dafs derfelb dure) die Keys 
ferlichen gegebenen Declaration , unde darauf gefolgter 
Königlichen Majeftet Confirmation aufgehaben / unde 
nod) auf diefsen heutigen Tag gelobt / undt gefehwohren 
fevdt ) bt wir / umde amfere mitverwandten Ständte 
UNS mit Ronigl. Maj. ade ber Keyferlichen Majefter 
Commiflarien Berwilligung / aufjorüdentlid) vorbebal 
ten haben / Sm Fall da die vielberüfrte Vifitation inde 
Reformation nicht gefjeben / undt alfo aller Derbache 
unde SSefibwoebrung emere Perfon halo / nicht abgefehafft 
Würde) bafi dann wir vor euch Recht gu geben undt zu 
nehmen amverpflichtet fein wolten / fo folgt daraufs / bafi 
ihe euch nun em gute Zeit bero / der Jurisdiction , bie 
euch wider unf/ ande unfere Mitverwandten/ im Rech= 
ten / vermoge def, Reichs Dednung / nicht gebührt / a 
bitfider Meife/ vermeffentlich unterzogen / auch auf diefen 
Tag/ ohn unfer unde derfelben fondere Bewilligung / nice 
unteren. mögen / barvon wir hiemit Öffentlich protefti- 
ren, 

Uber gefeßt / doch nicht zugelaffen y bafy emere Perfos 
nen noch Gerichts = Zwang in ung / oder umfere Zuges 
wandten/ haben folten-/ alf; doch aufs gehörten Yrfachen/ 
aud) von GHites ade Kechtswegen / niche wohl müglids 
iff / So fagen wir / wie oben aud) gandt / bafi diefelbe 
ewern Perfonen/ unf ande anfern mitverwandsen Stanz 
den / gum hodhfiem zuwider / partheilich / forglich / ver 
bádtig / befehwerlich unde neidlich feyn / unde alfo bittich 
von uns recufire werden follen undf mogen : Sumaffen 
wir damn diefelben hiemit/ unde in Stafft diefer ebrii 
in der allerbefen Form ber Rechten reculiren / weigern 
iunbt vermer fen. 

Dain wir Fonnen / fépndt defi aud) im Rechte niche 
fehuldig / emere Perfonen fir Richter gat nicht / in eini- 
gerley Sachen / fie feyn gefthaffen / oder geartet / wie fie 
wolle / Feine überall ausgenommen / deff wir euch hirmie 
genugfamb exinnert/ aud) von foldhem/gebührender 38 fi) 
bezeugt undt proteftirt haben wollen / leiden / zulaffen / 
oder bewilligen/ were aud) wider Syernuufft / unmcifilid) / 
ande wider gemeinen Derftandt gehandelt, 

Undt dieweil folder ewer Derdache unde Spartheyliafeit 
je genugfamb offenbahr ift / fo feydt ibr fibulbig/ mun- 
mehr ohn alle Ausflucht / fill zu halten/ ambdt gegen uf) 
umde unférn zugewandten Standen nicht gu procediren / 
unde fo thr folches überfahren wurder/ wurdet ihr euch nods 
weiter verdachtig / ımdt nad) Bermóg gemeiner Rechten 4 
die Sachen mb Krieg / ewer eigen machen. 

Madden wir aud) auf den Fall/ ob ihr qleidy ordinarii 
fend / unb einigen Gerichts=-Zwang haben foltet y folder une 
fee Sufpicion halben / fo wir gegen euch haben / weitere 
Urfaden] anders / dann mit dem Ende 
MOG gemeinen Keyferl. Rechten / nicht fib 

So fagen wir bamnad) für nf /unbt unfere gugewands 
ten Stände / bey unfern Fürftlichen Worten unde Ens 
den / bof wir biefe unfere Recufation , gefährlich ide 
fürwenden/ auch nicht anders wiffen / oder erfennen Fons 
nen oder mögen / bann bafi ewer Verdächtigkeit in ber 
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That warhafftig/unde die Uefachen foldes Argwons undt 
Derdachts im Rechten beweifzlich fein, 

Sm Fall aber / da wir foldes Berdachts wertere Lift 
den anzuzeigen fehnldig feyn folten / in bem wir bod) 
nichts / denn fo viel Recht vt / begeben haben wollen / auf 
das bann unfere / unbt unferer mitverwandten Stande 
Belhwerungen / die wir wider ewer Perfor / undt Ders 
meffenheit haben / edermann Flarlic) vermercken möge / 
fo fagen wir / bod) unbegeben aller Rechtlichen Freyheit 
wnbt Sagungen/ dafs ihr fonderlich aufs nachfolgenden Urs 
fachen / ung unde tinfern mitverwandten Standen / ¿nm 
hochften argwonig undt verbachtig feydt, a 

Erftlichen/ fo ift wahr, undt offenbabe / bafi the fama 
menthafft unbt fonberlid) / einer anderen Religion ja gar 
eines andern Glaubens / dann wie / unde unfere Zuges 

Y en YN. 
ow a bafi ir den Augfpurgifeben Abfaheide Anno 
Hreifig gemacht / in feinen Avficteln / die Religion bela 
gende / zu halten angenommen / zugefügt / undt auf dene 
f adlobt unde gefehwohren habt, 


mögen) fondern haben wir Dawider offentlichen proteltivt / 
aidé von demfelbigen an cin Pümfftig / fie / Ehriftlich / 
ande unverdadtig Concilium appellivé, 

Seem / dieweilen auf widerwartiger 
Aleidhheit des Glaubens / die Dochfte enidifo 
heyligkeit gemeimiglich zit, entfiehen verme 
wirde/ aud) offentlich nde notorium ijt /. dafg von wegen 
folder Spaleung im Glauben / ein fehwehves Mifftraweny 
Abgunft / amide Vnfrennbtfibafft / im Heiligen ^ Ric) 
ZTentfeher Nation > nicht allein swiftben den Standen / 
fonder aud) den Privat - Perfonen /entftanden / dafz dann 
soit / unbt unfere mitvermandten Stande / indé qud als 
die. fo wahren ande Ehriftlichen Religion a 
Hangig feyn / ung umb fie nichts Wiffers/ dann folcher u 
frambdtfbaft/ Abgunft/ Parehepligteit/ undt alles Ip 
derwillens / qu end) / als die uns / undt unferm Glauben 
auf à hochfte f feyndt / gu verfelyen / unbt qu befah- 
ven haben / als wir D auch wireklich / unbt mie der That 
Befunden. 2 Au : 

Seam / bafi ihe ung alle / für Abreunnige / unbt als 
die, fo von bem altem wahren Gbrifitiden Glanben gez 
fallen; unbt abgewichen fey folten wide Gott amd die 
Wahrheit 7 gank vermeffentlich achtet undt haltet, 

Stem / bafj ihr auch darumb bey euch nicht anders 
falten / aud) mehe damn einft / euch vernehmen laffen / 
als ob wir / als (emter Adtung) Abtrinmige / Feiner 
Mohlehat / unbt Befibiemung ber Rechten — fabíg feyn 
ande genieffen folten. ARC ARE C 

Seem / bafi the folds ever Gemuth /fürgefaften bofen 
quuin] Abgumft 7 ande Feindfehafft zum Dfftetmabl / 
ande mit viclerley befihwerlihen 7 ande unbilfichen Prats 
tien unbt præjud gegen ams / ibt unfere Zuges 
wandten / genugfam erflart / undt an den Tag gegeben 
bate. 45 

Ste / dafs ihr zu Forderung ewer an emaften Religis 
on / viel unbt mand) wider den K pferlichen / gut 
Onienbergé gewirckten Friedtftandt/Konigliche Juionundt 
fehl gank verdächtig wnbt parthentfd) gehandelt unde 

dert Habt, Srimafferr folches in unfer/ unbt gemeiner 
unfer Religions > Verwandten © ande / hiebevor 
nen Récufation, in Sachen / die Religion belangendt y 
8 / unbt mit beftandiger Wahrheit 7 deducirt 
unde fürgewandt worden if / defggleichen im amférm / des 
Sandt= Grafen Recufation - Cibell , fo wir euch / in 
Saden / den Stifft zu Kauffingen belangende/ im ficben 
amde drenfigfien Sabe / haben infnuirem Taffen / inb 
Darn in dem offentlichen 2teftb iben 1 fo wir bepbe / in 
Hahnien unfer / undt gemeiner Stande / wider euch im 
adt unbt dreyfigften Sabr/ haben aufgehen laffèn wel 
te Recufation . undt Ausfchreiben / wir hierzu in aller 
Mafén/ als ob die von Wort qu Wort hievinn begriffen/ 
imbtinferirt weren/ fo viel die hierzu dienlich / repetitt/ 
ambt erhoblet ; tint folchen emer Berdache / Partheyz 
Figkeit / undt Widerwillen noch flárlider / in fpecie ans 
zugeigent, : 

So fagen wie) dafy unfer / undt unferer Sitbermanbe 
ten Confeffion > ımdt Religion / in jümgftem Wugipurgiz 
ten Abfehiedt / gar verworfen, 7 

Y tem / bafi darauf fonderlid) geordnet / unt befohlen / 
dah aller Samer 2 Gerichts - Perfonen emptridy unterfagt 
amodt eingebunden werden folte/ fic) bowübete Augfpnrgiz 


Tom. LV. Parr. Il. 


DESGGENS. 241 


fien Abfehicdes / der Religion undt Glaubens halb,/. bey 
Poen Darbey vermelbt / zu. halten, 

seem / bafy folies alfo in. beyden folgenden. Vilitatio- 
nen / Anno. X X XL yndt Anno X X X1LL aut) bes 
fobelen. 

Jm / daft darauf erfolge / baf gu dem, Benfibera 


Stande/ niemanbt bann unfer/ unbdt der Religion how fie 
Feinde unde Widerwertige tommen, 


aufgehaben / fo if wahr / dafg ihe demfelben wWbfehiede 
nod) anhanget/ undt auf denfelben gelobt/ undt gefdwolje 
Tor fepbt / ande gegen uns / undt unfere Suverwandren 
init Proceffén / unde Gxfanbtmffen / nichts. deftoweniger 
fortfahren, 

Stem / bafj etliche aus ams / mit unfern Geiftlichen / 
an dem Cammer= Gericht / rechtlich fürgeweft / fie auf 
vorgemelten WAbfehiedt beflagt / als fid) aber die Partheys 
en unter einander felbft verglichen 1mbt vertragen / unde 
ibt folcher Deraleichung evimert unbt gemahr worden / 
habt ihr fürber den Filcal aufi fonderem Miderwiller 
wider uns angerichtet / gegen denfelben Perfonen / ex OF 
ficio; gu handelen. 

Sem / day ihr gegen den Ständen defy andern Theyls 
damaffen nicht furgenommen habe / noch daffelbige gefiats 
ter wollen 

Stan dicrciln wir / ande unfere mitvertvanbte Stanz 
de) aus vorgemelter Befrhwebring / emerer Perfon hale 
ben/ nicht umbgehen mogen/ euch aus bittiden / veehemafe 
{igen Urfadjen / formal yu recufiren / sider end) ausgue 
féreibeny amde alfo unfer Noturfft mannigliden Eundés 
baby zu machen bafz wir ever Perfonen/ 0b es fion bars 
für niche befibeben / bod) burd) diefelb anfir Recufation 
unde Au en bermaffen. irritive nde verbittert / paf 
wir uns babero / nicht allein in Religion / fondern audy 
Profan - Sabe es gleichen Rechten Yo gut eweren Pero 
fonen-nicht ve 

tem / bafi bie 
Widerwillen/ Wh 


n. / dag emer Partheyligheit daraus zu 
nerden / dafz, thr estichen aufi unfern mitverwandten 
Standen / ifr. gebetten Procef, unde Mandaten/ aberfanbt/ 
undt hinwiederumb dem. Gegentheyl /, Procefj undt Man- 
data, eben in dergleichen Fallen/ guerfanbt / wt in gleis 
der Sachen / ben einen abfolvirt / ben: andern condem- 
nirt, 

Stem/ bafi thr arch in even Proceffen gefährlich 
undt partheylich vollfabre / unde die Nechtfertigung / fo 
wir / unbf unfere Derwandtens/ bep euch haben / entiwez 
ber gefährlich verfehiebet / ober zu umferm / unde der une 
fevert Nachtheyl/ fordert, 

Wie wir dann das / umdt anders / gegen eweren Pera 
fonen/ uottürfftiglid) qu evweifen verboffen. 

itübt wollen uns / für ang / cunde unfrn Zuverwand- 
ten / bem allem mad aus vorgemelten. Hrfadhen 7 undt 
redhemaffigen Guiinden / gänklich verfehen / She werder 
euch hinfort gegen ung / undt den unfern / zu procediren 
enthalten, Gefihiche das niche / fo wollen wir uns alle 
unde jede Notturffe/ fo uns von GO unde Recht gue 
‚gelaffen wivot/. furbehalten haben. / unde feynbt erbörhig / 


fo ferne wir folches folten fehuldig fin/ ande fonft niche/ 
| folche unfachen wider euch/ ande den Gegentheyl) vor will 
| fübrliden Kichtevn / dargu wir dann euch / nemblich / den 

Hodhgebornen Gurfien/ Seven Ludwigent / Pfalh > Graffen 

bey Rhepn / Soerüogen in Dbern unde Qiderm Bayern / 
| Sen Heinviden/ Sersogen qu Diectlenburgé / undt die 
| Mohlachtbaren / wnfere liebe Neve / abt befonber / 11% 
| Kk vid) | 


— 
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tidy; Gaffer qu Selffemficin / fubwigem / Graffen_ zu 
Stollbergk/ unde Kónigficin/ undt dann unfer Tieb befon= 
Der / Burgermeifter unde Rath ber Städte/ Regenfpurgé 
unde Speyer / hiermit unfers Theyls benennen thun / mit 
Gebietung/ ung derohalben mit euch / derfelben / ober ans 
derer / qu vergleichen / ande fonft alles  wnbf jedes / was 
ung / undt unfern Mitverwandten / in bifer Gaden/ 
von Rechts wegen gebühren will / zu leiflen. 


CLXI. 


Proteftation der Chur-Sürffen/ Sürften 
unb Stande der Mugipurgifihen Con- 
feffion verwandt / wider das bom 
Dabff Paulo LIL gu Trient angefeste 
Concilium, tworinmen Sie augleid) Die 
Urjaden anzeigen / warum fie foldes 
nicht au befibert fubig / und an cin 
freyes / allgemeines oder National- 
Concilium appelliret, [ HoRTLE- 


DER, von Urfahen des ZTeutfihen 
Kriegs. Tom. L Lib. I. Cap, XLIV. 


pag. 622. | 
C'eft-à-dire; 


PROTESTATION des Ehüleurs, Princes > & 
Etats de la CONFESSION d'AuGssourG;, 
contre le CONCILE DE TRENTE; (Conte- 
nant les raifons qui les empêchent d'y aller , & leur 
APPEL a un Concile libre, foie Oecemenique on 
National. 


Seiwiivdigfte / Ehrrotiedige / (Ebele / odjgelehr= 
te / 2, Qetrn Pauli des Dritten / und jegigen 
CX) Romifejen Bifshoffs / verordnete Commiffari- 
en und Legaten / Auch andere Cardinal / Bir 
fehoffey Prálaten/ tub ber Abwefenden Gefandten Bott 
féaffren/ und Befehlhaber diefer Beit zu Trient verfamb> 
iet] Gnadige und Gtinflige Herren / 1. d 
Nachdem verfehienes Gabe / gedacheer Paulus, Bifhoff 
qu Romy abermabls cin Concilium allier in der Stadt 
Trient zu ernennen / umb ausgufejuciben fid) angemaft / 
fürnemlich def, Borhabens / auf benfelbiger mit 1mb nez 
ben E. Ebrrúrden mb Wrirden/ aud andern Shme anz 
Hangigen Cardindlen / Vifhoffen und Prälaten / in den 
freittigen Artikeln unfers heiligen Chrifilicien Glaubens 
and Religion / Erörterung und Decifion fürzumehmen / 
wie das die vermepnte Bulla Indictionis ferner mit fid) 
bringet und ausiweifet / darauf gezogen : und aber dtefe 
Hochwichtige Keigion-und Glaubens = Sad) / nicht ein 
geringes / noch allein ermeldten Komifchen Bifchoff / und 
deffelbigen Amhang/fondern zuforderft die Ehre GHOtteg beg 
Allmáchtigen / unde dann der gangen allgemeinen Chrifs 
genheie/fürnehmlich aber / der Chur > Fürften / Fürflen 
und Stande der Chriftlichen Augfpurgifchen Confeffion 
verwandt) als hierinn einer Parthey / zeitliche und ewige 
Wohlfarth / ober Berdevben belangen tbut / Go erfiheis 
nen ber Hochwürdigfien / Durchleuchtigften / Aoch=und 
Wolgebornen / And Ehewirdigen Edlen / Geftvengen / 
Deften) Fürfichtigen und Weifen / Erg - Vifchoff/ Gburs 
Surfen Guüriieny Pralaten/ Graffens Hevven/ Städt, 
amd Stände ber Chrifiliden Angfpurgifepen Confeffion 
verwandten vor E. Ehrtwürden amd Oben / wir M. 
imb N. als ihrer Ehur=und Fürflihen Gnaden und 
Gunfien hierzu fonderliche conftituirte Anwaldt and 
Befehlehhaber / in Krafft der Gewaldte/ fo wit E. Ehr- 


wirden und Wiirden Diemit übergeben / nd bezeugen ung | 


anfänglich / bafs wir durch dif anfer Erfiheinen / von 
wegen Hohe umd wolgedachter / unfer Gnadigfien / Giná- 
digen unb Giünfigen Herren Prineipalen / weber vielge- 
ineldtes Römifchen VBifdhoffs angemafter Superioritäe / 
Autorität / und Jurisdictions noch diefem vermeinten 


Concilio , unb defelben ErFändtnifg / fo das wider die | 
arbeit Goslider und Evangelifiher Gefbrifft ergeben. | 


DIPLOMATIQUE 


folte / idit eingeräumpt / noch“ Darin ametrüfid) fil: Anxo 


fehweigende gehelen haben wollen, 


Zum andern begeugen wir uns/ in Namen /. wie vorge= 1543. 


meldt / gleicher Seftalt y bafi wir folgende Qandlung 
Dtiemandt / wes Gotanbt ober Wefens ber feyn möchte / 
que Schmad) ober Derfleinerung fürbringen / fondern qu 
folchen aus hoher und unvermeidentlider Notthurfft ges 
meinee Gbrigenfet / auch God-und wohlgemeldter unfer 
Gnädigften / Gnadigen und Günftigen Herren Principas 
len/ allein ju Rettung dev Wahrheit / und des Götlichen 
Worts / auch zu Erlangung Chriflicher / zechtfchaffner 
Reformation der Kirchen genothdranget werden. 

Ferner und zum dritten / proteftiren wir uns beffen 
auch hiemie offentlich / vor GO und ber Welt / bafi 
Kochzund Wolgedachter unferer Gnädigfien / Gnadigen / 
unb Gunfligen Herren Principalen Semith und Depa 
ning mit nichten fey / ihrer Schr, und Confefhon halber 
gebührliche und Gbriflide Derhör und Grfánbtuüf qu 
weigern / ober zu fliehen / fondern bafi fie auf einen allgez 
meinen freyen/ Chriftlichen / und unpartheyifehen Conci- 
lio fürfommen / und die Sach der ftreitigen Keligion nad) 
dem Gottlichen Wort / und der Heil, Scheifft erörtern zu 
laffen / ihres Theile nicht allem allwweg exbietig / fondern 
auch zum hodhfien begierig geefen / und auf den heutigen 
Tag nod) feynd / barpu fie fib dann abermahls erboten 
haben. Dafz fie aber derhalben vor E. Ehrwürden und 
Würden fürzufommen / und diefe hochwichtige GOxess 
und Glaubens Sachen / an diff vermepnte Trientifd 
Concilium zu fteften / fif) befthweren / folded haben fie 
gleicher maffen/ihrer und gemeiner Chrifienheit bodyfter und 
unvermeidlicher Qothdurfft nad) / darzu aus Chriftlichen y 
and) rechtmäffigen/ und genugfamen Urfachen / bernad) zn 
vernemen / nicht umbgehen mogen / mod) folle] : Deffen 
allen und jeden wir ung im Namen und von wegen / als 
obgemelt / hiemit offentlid) und zierlid) / in der allerbeften 
Form / fo das von Kechts und Gewohnheit wegen / am 
befiändigften befthehen fol / fan und mag proteftiren y 
bedingen / und bezeugen, 

And vorbepálelico folder Proteftation , (die wir dann 
zu allen amd jeden folgenden Handlungen und Puncten fire 
repetirt und erwidert qu baben/ gehalten werden wollen) fas 
gen voir in Anwalts Namen / und aus fondern Dod-und 
Wolermelter unfer Gnädigften / Gnadigen / und Grinftiz 
gen Herren Drincipalen S3efeld) / dafs ihre Chursund 
ure Gnaden/ Guaben mó Gunfien/ bifs vermeynee 

oncilium zu befirchen / oder barauff ihrer Chriftlichen 
febr und Confeffion halben fürgufommen/ in edht niche 
febuldig / fondern dafz dif vermeynte Concilium auch 
Ew. Ehewirden und Wiirden / berührter Saden gang 
unbequem / dary Hochzund Wohlgedachten unfere Ends 
bigffen / Gnädigen und Günfligen Herren, Principalen / 
zum. Dodjffen verdädhtige / forgliche/ gefährliche / mb 
meydliche Richter feyend / and folches aus nachfolgenden y 
Ehriftlichen / vechtmäffigen / und gegründeten Urfachen. 

Dann anfangs fo hat ber Römifche Bifhoff obgemeldey 
dif; vermeynte Concilium. auszuftheeiben und qu convo- 
eiren fid angemaft / welches doch Shme/ vermöge ber 
Rechten / nad) befj hergebrashten Gebrauchs der alter 
und beffeen Kirchen / fonderlich aber diefer Zeit / nad) Ges 
Tegenheit vorftebenber Sachen) und Obliegen der Chriftens 
heit mit nichten gebiibr£ nod) semet, 

Dam erfilich / fo iff aus der Kirchen=und andern 
glaubwiúrdigen Hifiorien Fundt und offenbahr / wann je 
zu Zeiten in Religion und Glaubens = Sachen / dermaffen 
Srrungen und Mifverfiandt fürgefalten / daft nicht bie 
Bifehöffe oder Päbfie / fondern allwegen bie Kömifchen 
Käyfer und Könige etwan für fid) felbft / etwan mit ans 
dern Chriftlichen Potentaten / wie fif das jederzeit nach 
Gelegenheit der Sachen geftbidt bat / die Concilia fürges 
nommen/ und bie Partheyen/ auch Bifchoffe/ und andere 
der Gebihr nad) / bargu befehrieben/ und erforbert haben. 

Dann alfo ift von Conftantino das Concilium zu 
Nieda/ von Theodofo zu Confiantinopel/ von Martino 
st Chalcedon / von Juftiniano zu Confantinopel / von 
Carolo Magno ; Ludovico , and deren Nachkommen y 
Stan / von ben Ottonibus unb Henricis, gu Meng / 
Worms ) Srandfurth / amd anderer Orten indicirt und 
gehalten worden, Wie dann auch das jüngfte Concilium 
gu Gofiené gehalten / durch feinem Pabft/ fondern Kafe 
Sigmunden Hochlöblicer Gedadmnufyy mit Qutbtm und 
Bewilligung anderer Chrifiliden Potentaten / Fürften und 
Standen fürgenommen / und in das Med gericht wors 
den ift. 

Alfo haben aud) im Alten Teftament unter dem Boje 
GOtes Mofes / und nicht Aaron / Sofia / mb nice 
Eleafar / bie Richter / und niche bie Oberfien prie y 

ele 
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alle Concilia beruffen/ den Driefiern und ¿eviten wie andern 
darzit gebotter / Die falfihen Gottesdienft nad) dem Wort 
und Befelch GHttes abgefihafft/ und wahre Reformation 
angeftettt, de 

Slider Geffalt iff duch David das grofj Concilium 
vom gangen Sfrael zweymahl beruffen worden, 

Dermaffen haben aud) Salomon / Aa / Sofaphat/ 
Das / Sofias/ Zerobabel/ Nehemias/ und andere mehr 
gerhan. 

x DU erfifeines / wie es mit Beruffimg und Anfets 
jung ber Concilien von Alters her gehalten worden iff / 
sito) zu diefen Zeiten mod) billig gehalten werden foll. —— 
tiberdas / fo iff verfehens Redhtens/ bafy niemande £ciz 
nen gu erforbern / ober gu berufen / dann iiber den er ein 
JurisdiGion und Obrigteit bat. llle habet citandi , feu 
vocandi poteftatem , qui citandos feu vocandos habet 
fuz Jurisdictioni fubjectos. (ua 

Nun fond aber Dodzund MWohlermeldte wunftre Gna- 
digfte/ Ginábige/ und Gtnfiige Haren Principales , dem 
Komifthen Vifeho ff einiger Superioritat / ober allgemeinen 
Gerichts 2 Zwangs nicht geftandig. Dann fo viel das 
eufferlich und zeitlich belanget / weify fid) der Komifche 
S3iftboff felbft zu berichten / bafy Er biefer Stande Ober- 
Herz gar nicht / noch dicfelbigen feine Anterthanen gewefen 
eyen. 
fuf aber die Rômifthe Bifchöff ihnen den Primat oder 
allgememen Gewalt in Geiftlichen Sachen über mannig- 
Lid) / hohes und niedern Standts / der gangen Chriften- 
Heit nun etliche Sabe ber elbft zu vendieien/und zugueignen 
amterffanben / das iff von ihnen thatlicher Weife / und 
wider ihre eigene Rechten / anders denn es bep den Apo= 
fen / und 9. Batern herkommen und gehalten worden / 
gu hodhfiem gemeiner Chriftenheit Machtheil und Berderben 
befcheheit. ^ 

Dann dafz ein Bifchoff ber Xomifijat Kirchen cin alt= 
gemeiner Bifchoff/ bem alle andere Kirchen befohlen/ und 
unterworffen fepn follen / darwider feynd ihre eigene Nec 
£e/ welche fagen/ wenn der Pabft ein allgemeiner Bifchoff 
wate/ dafz die andern nichts waren, Et propterea, uni- 
verfalem ; ne Romanum quidem Pontificem appellan- 
dum elle; nam fi Papa effet univerfalis , alii Epifcopi 
effent pro nihilo. Sic enim S. Gregorius Eulagio Pa- 
triarchæ Alexandrino refcripfit: fi me univerfalem Pa- 
pam Veftra Sanétitas dicit, negat fe hoc effe , quod 
me fatetur univerfalem : fed abfit hoc. Recedant ver- 
ba , que vanitatem inflant, & charitatem vulne- 
rant: &c. 

So findet man nirgend / bafj der D. Petrus / wiewol 
er cin fiiinemer unter den Apofteln gewefen / barum fid) 
deffen exhoben/ und ben andern Apofteln in ihre Adminit- 
tration gegrieffen babe. 

Und feretbet ber 9. Hieronymus / bafi alle Bifchoffe 
gleich / emer Würden / eines Prieffevthumbs / amd Had) 
Fommen dee Apofteln feyen. 

Sonderlich aber fo bezauger der 9. Gregorins aud) weis 
ter / bof; derjenige / fo fic) einen univerfalem , und alíges 
meinen Vifchoff felbft heiffe / ober geheiffen werde / und 
alfo tiber die andern herrfehen wolle / des Antichrifts Dor= 
Lauffer fepe. 3 

Wiewohl nun die Rom. Bifchoffe fi. diefes Gewalts / 
auch funft alterley Preeemineng und Superioritát / vers 
aneintlid) / bod) ihren eigenen Rechten / auch der allgemei- 
nen Ehriftlichen Sicdjen Greyheit firacks zugegen / nun et- 
Viche Sahe her / mit ber That unterzogen / fo weiß; man 
Hoch aud/ mit was Falfe)/ Betrug, Gefehwindigkeit / fie 
folded anfánglid) gefucht/ folgends mit der Beit erlanget / 
und Fhnen felbft zu beftáttigen ancerfangen haben / und 
sucifét folches aus der Synodus Carthaginenfis Anno 457. 
amd der Conftantinopolitanifch barnad) gehalten / barauff 
der 9. Auguftinus gewefen / in welchen der Römifche Biz 
{Hoff derfelbigen Zeit / mit offentlicher Derfolgung cines 
Decreta und Befeplufz des Synodi Carthaginenfis > die 
provocationes Epifcoporum an fich zu ziehen untere 

anden. 

; Darum hat bem Rom. Bifchoffe folder angemafter 
allgemeiner Gewalt und Superioritet , vermög der $. 
Grit / alter Recht und biltigkeie/ fonderlich in Betrach- 
tung ber allgen n Süden Libertæt und Freyheit/ nie 
gebührt / Sie können fid) auch hierin des vermeinten und 
abel heebrachten Befig beftindiglich gar nicht bojelffen. 
Quia non poteft ; quod ab initio vitiofum eft , tractu 
temporis convalefcere. 

So mag ihnen folches wider die Kirch Chrifti Fein Jus 
oder Gerechtigkeit geberen ) ob fie es gleich aud) alfo viel 
faufent yabr hetten Derbrae. Cum contra Chrifti Ec- 
clefiam, ejusque libertatem non habeat locum (ut nec 
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contra verbum Dei) ulla quantumvis longa preferiptio. Anno 


1544. 


Zudem dafs ihre eigene Ganonifien an vielen Drten/ fone 
derlic) D. Cardin. in c, licer de elect. foldjes/ und bafi 
fie die Pabfte def; algemeinen Gewalts / und aller Rirchen 
Adminiftration unvedhtmaffiger Weife / umd wider das 
Exempel Petri anmaffen /bods anziehen / Élagemund firafz 
fen/ derhalben fie die Kom, Bifthoffe/ dann aud bonam 
fidem hierin nicht haben anziehen fonnen / ac. 

Aus welchem erfeheinet/ dafs ber Romifhe VifehofF fich 
Feines allgemeinen Gewalts/ vermoge der Kechten/ angus 
maffen / nod) tiber bod) und woblermelte unfere G5. 5. 
und Guuftige Herren Principales, die Stände ber Chrifie 
lichen Augfpurgifejen Confellion einige Superioritzec oder 
Jurisdiction hat/ und ob gleich etwann bie Xóm. Bifchoff 
fib dices Gewalts vermeffentlich unterzogen / bafy bod) 
baffelbige wider Recht und thatlicher Qgeife befcychen fep 7 
aud) ber Kirchen Chriffi / und derfelbigen Liberzet ; in 
feinem. Weg prejudiciren / ober nachtheplig fepn möge, 

Serhalben fo wiffen unfer Ginábigfie / Gnadige tmb 
Ginftige Herren Principales dem Rômifhen Bifthoff das 
jenige / fo ibme diefes Falls / vermoge Göftlicher und 
menfthlicher Rechten nie gebúbret / Er auch mit rédtmaf 
figem Titul nie gehabt /den Rechte / Kirchen und gemei- 
ner Chriftenheit zu Nacheheil und Erganufs / mit guter 
Confcientz nicht einzuraumen. 

Aber gefegt / bod) ungeftanden / bafi aud) bem Kömis 
fen S3ifiboff fold) jus convocandi gebühret / fo Dette er 
dod) daffelbige auf bifémabl nicht zu chun / fondern were 
an die Kom. Sepfel. Majeftet unfern Alergnädigfter 
Heren / auch andere Chriftlihe Potentaten und Hánpter 
devolvirt und erwachfen, 

Darn es vermögen auch bie Päbftlichen Rechte y die fie 
bod) Leflid nad) allem ihren Willen und Gefallen flop 
gemacht haben: Quando Papa & Cardinales in con- 
gregando Concilium negligentes funt , quod tunc ad 
Imperatorem ejus fpectet congregatio. 

Nun aber iff offentlich am Tage / und mánniglid) bez 
Touft/ wiewehl ber jebige / und etliche vor ihme Romifehe 
Bifhoff / zum Zeiten fimiliter / und zu einem Schein / 
fit). angenommen Concilia zu halten / aud; wohl etwan 
diefelben ausgefchrieben/ unb angefe&t/ aber allwegen ders 
geftalt und an fole Dialfiatt / bafi denjenigen / fo ihre 
falfehe febre und ficafilid) geben vermutblid) entdecken 
möchten / dabey zu erfcheinen / jederzeit zum höchfien ges 
fübrli unb forglid) gemefen/ dafg bod) thnens und fons 
derlich bem jebigen Romifthen Bifhoff/ Paulo / und befz 
felbigen anhängigen Cardinaln / Bifhoffen / Prálaten / 
und andern / nie Ernft gewefen / auch nod) nice ift/ cin 
gemein / frey Concilium 5 wie fij) in folchen hohen 7 
GOtes und Glaubens -Sachen / gebühret / qu halten / 
bafi fie auch ein folches Concilium; damit fie num ihres 
Serthumbs und Safter nicht überwiefen. werden / fondern 
fi dabey handhaben / nicht [eíben mögen noch wollen. 
Dann wo ev / fambt den Seinen / zu Saltung eines fol> 
en Concilii, and Anvichtung Chriftlicher Reformation, 
wahren Luft / fer / ober Begierde je gehabt / wurden 
fie daffélbige vor Tangft etwann an eine gelegene Sjtablfiatt 
in Teutfeher Nation (wie deffen unfere Gnadiafte/ Gris 
bige und Gúnftige Qerven / mun auf vielen Keichstägen / 
bey welchen etlichen ber Romifthen Bifchoff feine Legaten 
auch gehabt / vertröft worden feyn ) und nicht alfo vers 
fivicét anzuflellen/ unbefehwert gewefen feyn, 

Dieweil fich dann aus folehem befindet / bafi der Koz 
mifche BifchofF / und deffelbigen anbángige Cardinal / 
Bifchoffe und Prálaten/ in convocando libero & Chrif- 
tiano Concilio , fic nun fo viel Sabr Der / nicht allein 
negligentes > faumig und hinlaffig / fondern auch gang 
binterfiellig erzeiget haben / und noch ; fo folget aus obs 
angesogenen Grund / dafs abermahls der Keyferlichen 
Majefiet amferm Yilergnedigften Heren / und andern 
Ehriftlichen Potentaten / ein fold) Concilium zu vers 
fammlen/ mb in das Merck zu bringen/ von Ambes mes 
gen/ und niche mehr bem Kömifchen Bifchoff gebrihres 
und gufitinde. A 

Zudem/ fo mag oder Fann auch bem Kômiféhen Btfehoff 
die Convocation des Concilii diefer Zeit nicht gebribren / 
aus der Uvfach/ dieweil ex / imb deffen anbangige Gare 
binal/ Bifthoff/ und Prálaten / auf bem Concilio, vor 
andern des tinglaubens/ Keberey / falfcher re; Simos 
ney/ und anderer mehr fehwebrer und hoch rafflicher a» 
fée halben / damit fie behafft feyn / offentlich zu poftuli- 
ren / und anzuklagen feyn werden / wie wir dann hocks 
auch wohl und viel gemelten Standen, der Chriftlichen 
Augfpurgifchen Confeffion , unferen Gnädigften) Gravis 
gen und Günftigen Qerven Drincipalen / folche Poftula- 
tion und Accufation > biefelb funfftig auf einem freyen 
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CEbriftlichen Concilio ; oder mí 
and ul Gn. Gn. und Gunften Geleganfeir/ de G 
bübr nach/ haben fürgunehmen / und aussufithyen / aus 
tructlicly fürbehalten haben wollen / davon wir hiemit of= 
fentliclh undsivlich proteftiren, N 
Dieweildann vielbemelter Römifher Bifchoff) und bef- 
1 Anhangalfo gegen diefen Standen ein Part warden 
und feyn / fo folget je / bafy der Rómifthe Difthoff / als 
cin Part / amd Reus > vembge a ht umd naturliz 
Nerftanbte/ Perfonam Superioris oder Judicis nicht 
mehr verwalten / nod) das Jus convocandi haben fann 
oder folf. Cad o 

Aus welchen / wid obergelten allem befehhiflich fol- 
get / bafy ber Komifche VBifelho ff / hoch md vielgemelte 
Stände 7 der Chriftlichar Augfpurgifehen Confeflion , 
nicht su befchreiben/ oder zu erfordern bat / bafs auch ihe 
ve Chay sund ut. Gn. Gn. und Sunfren 1 auf jolch 
angemaft 2C reiben / bey diefem vermemter Concilio 
alle vor Ew. Ermürde/ und Wurde zu erfeheinen / 
Und fich einulaffen niche fehuldig, * 

Bum andern / fo befindet fich aus vielen Nciths = Ab- 
fébieden/ und nemblich dent Ditimbergifiben Anno im 24. 
den Ausfpurgifen und Speyrifchen Anno im 26. und 
29. den Kegenfpurgifthen im 32. und 4o. dem Speprifehen 
im 42. und bem Hettenbergiflien tm 43. und wieder dem 
Speyrifchen Anno aufgericht (bey welcher etlichen / 
ber Komifch Bifchoff feine Legato aud) gehabt’) flárlid/ 
Dafz zu Hiniegung unb VBergleidamg des 9 vifpales anfe- 
rer $xpligen- Seligio / von gemeinen Standen 


un fan aber Trient für Feine Stadt Teutfiber Na- 
tion geachtet werden / nicht allein ihrer Ire und Selegenz 
beit nad) / fonbern aud) von wegen der Cyrad / fo all 
Die fürnemblich gebraucht wird, Dann wiffentlich/ dap 
die Stalianfehe Sprach in diefee Stade die veche angeborz 
ne/ gemeine/ und übliche Gprach ift / amd febr wenig bes 
funden werden / fo bie Teutfehe Sprach reden oder verfte- 
ben, 

nd fo es gleich auch cine Stade Tentfijer Nacion wis 
te (baf wir bod) nicht geftehenFonnen) fo iff fie dennoch 
u diefem Wevet eines gemeinen) freyen Cheiftlichen Con. 
iii im, viel Wege ein ungelegne / auch bod) ver tige 
Malftatt / und alfo. dem € dungen amd Beverdfirmge 
bemelter Reichs Abfehiede gang ungenaft- 

Dann es ift offenbar / daf bie Stadt rien / nit 
allein zu Haltung eines general = und genicinen Concili 


ihrer Lag und Gelegenheit nad) / viel zu gering’ fondern 
auch bey nahe allen € 
Tid) aber u 


anden/ Teutfiher Nation , fonderz 
it Guadigfien / Gnädigen / und Günfiigen 
icipalen. „ ben Standen der Chriftlichen Augs 
ifben Confefiion/ gar und gang entlegeit, y 
Dam ob gleich auc) andere ttefachen vorhanden fo 
ifi boc bound vielganelten unfern Gnädigfien/Gnädigeny 
ud Günfügen ern Principalen / gané befehwerlieh und 
forglich / fi in dicfen gefährlichen Zeiten und gaufften / 
von ihren tbafften / Sanden / und geuthen y fo weit 
au begeben / diefelbigen in nicht geringe Gefahr zu feten / 
en widermertigen offen zu verlaffen / davunb auch 
jut 2 und Frl, Giitaben/ Grade und Gunfien / 
genen / und-angegogenem 3€ Ubfehieden wiz 
Jen Dialfiatt halben/ atthie zu erfeheinen nicht wiffen 
noch (ib im Recht fehuldig erachten. 

Zum dritten / fo ift bie Stade vient / den Ständen 
der Cheiftlichen Augfpurgifil Sonfefion / unferen Gide 
fien/ Sra fügen Seren fein fichere 
b bod) gefähtlic al flatts 
e) oder Reich tabt / 
en Bifchorf angehorigy welcher nicht 
/ fambt allen feinem genattdten 
Geiftlichen / des Romrfehen Bifhoffs gelobrer unb Bee 
fdbwoorner / fondern aud) nunmehr als ein Cardinal / ei- 
nex bev furnembften Glieder / und verwandter des Babfig 
iR à 
Darzu/ dafy auch biefe Stade dent Rémifthen Vifeho sy 
und bejfén Anhang/ zu ihren SDractiofen nad) allem Dore 
thal gelegen / a ar 

: fever Gnadigften/ Gnadi 


fo daß ex / fambt den feinen’ allier 
machtig / aber anfe qu 010 Sii 
fige. $ Peincipalen:/ ber weniger Th 


L fu mies 
deny berbalben fid) Sybre Churfürfl, und FUE Gab, 
Gn. und nfien / weder für fich nod die ihren / diefes 
ees / gegen dem Komifehen Bifthoff/und beffen Anhang) 


ul 


DIPLOMATIQU. 


eriweil gu ihrer Chur | als ihren Widerfachen gar Feiner Sicherheit / und Geleitg 


ihre Chur= und Guifil. Gn, unb Gunften / oder die 
ihren attbie / ba ihre Widerfacher madhtig / batgu Xichter 
feyn wolten/ zu gewarten hätten, 

Unb folehes nicht allein ihrer Perfonen / fordern aud 
der gangen Sachen halben / welche bie G Dur 2 unb. Frrfil, 
Gn. Gn, unb Gunfien/ diefes rte mié fre / imb ihrer 
Srotburfft nad) / fürbringen mörhten 7 nod) fib. einiger 
Rilligheie qu getrbfiem / fondern vielmehr zu gewarten 
hatten bafs diefelbige alíbie ohne gnugfame / notbourffz 

Derhor verdampt / und bas Heplige Evangelium 
td) verbrucft wide; non folum autem Perfonis » 
fed & caule tutus effe locus debet. 

Sm ift aber offenbabres Kechtens / aud) für fid) felbft 
alter Vernunft imb natürlider S3ütigkcit gemaf¿./ bafi 
niemand an verbüdigen Orten / ba feine Feind / und 
Widerfächer mächtig feyn/ ober fonft ihren grofen Boreheil 
haben (wie in brefem Fall notorium und offenbar) zu et 
feheinen febuldig ift. ; 

Derhalben dann Abbas Panormitanus „Eitet ‚Erwürs 
den und Würden berimbfien Canoniften cinet/in dem T'ractat 
von bem Concilio zu Bafel gehalten) welches ber 33abff 
Eugenius , dieweil er fio) [dft füulbig wuft / amd die 
Entfehung beforgte/ bie ibme aud barmad) begegnete / ger 
ne aus Teutfelen Landen gen Ferrar transterirt Dette ) 
austritctlich decidirt/ und fhreiber : Wen gleich, baffel- 
big Concilium anfang) zu Gervar / wäre verfamblet 
gewefen / bafi er bod) iu Erwegung / bafj Eugenius das 
felbft eine groffe Mact /fonderlich aber bey den Nadbaw= 
cen ben Gunft / unb Anhang gehabt / mit Svedt wohl 
fett mogen und follen transferit, und in das Teitfehland 
verte werden / damit dafelbft gegen gedachten I ige- 
nio; ftey / ficherlich / undt ohne Gefahr / bete proces 
dirt imbt gehandelt mögen werden, 

Und get / bafy auch) ber Romifeh Bifchoff / imb fein 
Anhang 7 bod) und vielgemelten unferen Gnadigften / 
Gnadigen / und Gtinftigen Herren Principalen / an Diefz 
verdächtig Orth fondere Securiter mb. DBerfiherumg ges 
ben wurde (wie bod) niche zu vermuthen / dieweil er der 
SXomifd) Bio ihre Chut zuub Fürftl, Giaben/ Gnad, 
und Gunften / doch wiverbort und wnübergcugt / als ce 
Ber verbannet / and an die Kenferliche Majefict / unfern 
Alergnadigften Herr / offentlid) gefébricben hat / bafs 
Sefee und Schilmatici in, feinem angemaften Concilio 
feit Statt haben fotlen :) fo weren bod ihre Chur > unb 


GUN. Grad, Gnad, mtd G. ihnen fambe und fonder 
als ibren widerwertigen und Feinden, hierinn zu vertrar 
en und Glauben. zu geben / vermbge alter) auch ihrer felbit 
der Vabfilichen Rechten / nicht foyulbig, 

Denn niemand ift verbunden / feiner Widerfacher and 
Send Geleidts> oder Schuh « SSriegfén zu vertyauen, 

imb folches fo viel deffomele / dieweil dex Romifehe 
Difthoff / die Sagung gemacht / bafi Finem Reber (daz 
für er bann unfere Gnadigfle und Gnabige/ unb Gunfiiz 
ge Herren Principales / wiewobT ambiltido / auch balt/) 
Glauben qu falten fepe / wie dann von den Komifihen 
Vifhoffen Biebevor mehr / die Gélars - Briefe feynd vers 
brochen worden / als nemblich zu Cofienk / ba fie dex 
frommen Quffentiber und wider das Keyferliche Geleydes 
Amangefehen 7 bafi Keyfer Sigmund / Soloblider Gee 
dSachenn/ ipne Darbey gern gehandhaber bete verbrannt 
haben. 

Snfonderbecit aber / ift body unb viel gedachten Stine 
den / ber Chrifilichen Augfrurgifihen Confefion , der ét 


sr 


gangenen vermeinten excor on halben atlerley y; 
befahren. Denn da der X Bifboff / aud) Ew, 


Ebrroúrden und Würden diefelbigen fur niehtig oder un= 
techtmäffig Dielten (wie fie in der Wahrheit if. biemeil 
fie von einem unbequemen parthepifchen Richter / Darzu 
der Partheyen unverhört/ de facto, und unbillicher Wei- 
fe ergangen) fo folte bie biltich wiederumb vor Tangft cal 
dirt und auffgehoben worden 
Wurde fie aber für rechemafig gehalten (wie aus bez 
me / bafi fe nicht caffirt wird / zu fchlieffen ) fo. fichet 
menniglich / dafs Dardurch / hoch und vielgemelten / um 
fen Gnadigiten / Gnadigen /. umb Giünfigen Hevren 
Principalen / der Weg fiber zu diefem vermeinten Con- 
cilio zu Fommen / ober zu fibicien / gat benommen / und 
abgefteickt ift dem es Faun allwege fürgegeben werden / 
die Keer und Oxerbannten feyen Tener Sicherheit fabigs 
erhalben hod) und vielgemelte amfere Gnadigfie y 
Ginábige / und Ginflige Herren Principalen / das anges 
maft Concilium an bicfen. verdadstigen / arfahrlichen unb. 
unficheren Ove zu befüdben / oder zu Befebicien / vermoge 

bte/. nicht feluldig fepit. 
eum vierdten/ wieiohl obangesogene Keichs- Wbfehiede 
nue 


/ ANNO 


1543. 
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ait fid) bringen / bafs qu Hinkegung und Dergleibung bet 
fivertigen Keligion/ ein general / oder gemeinyfeey / Gbrift 
lid) Concilium. gehalten: werden foll / wie bem für fib 
felöft aud) cin Concilium feyn foll: Wiewohl auch der 
Römifch S3ifdboff felbft dif angemaft Concilium in feiz 
nem vermeintem. Ahugfehreiben Oecumenicum & univer- 
fale Concilium nennet / fo Éann oder, mag doch diefe vi 
meinte Trientifeye Derfammlung / Fein general / univer 
fal, ober gemein Concilium genaubt / ober geachtet wer- 
ben /Dieweil der Romifche Bifboff mit feinen Cardinalen / 
Vifchoffen und Prálaten:/ darauf alfeüne gw praefidiren / 
und decidiren / und von foldyem alle andere Stande und 
Hevfonen weltlibes Standes ausgefiblojfen haben will, 
Dann wiewohLev im Ausfehveiben diefe Wort angehenckt: 
(und diejenigen / welchen von Rechts ober Freyheits we- 
gen in gememen Concilien zu feyn/ und zu fpredyen gebuih- 
vez) fo weif, mann doch / dafz cr damit niemandt / denn 
feine Cardinal und S3ifiboffe gemeint md verfianden haz 
ben will/ wie er fid denn deffen in dem Send = Brief an 
die Keyferliche Majeftar genugfam erklärt bat Sndeme et 
ihre Majefiet fübmablid) vermeifet / bafi fie den Laven gue 
laffa: und geffatten wolte / von Religions: Sachen zu 
handle / nb. zu urtheylen, 

Nun Fann es aber je cin general / oder gemein Conci- 
lium nicht fepn nod. geheiffen werden / in weldhem ber 
groffer Theyl / ben die Sadyen mit belangen thun/ als 
Keyfer / Konig / andere weltliche Furfien / Haren / und 
gelebute Leute / fo nicht geiftlich genant feinbt/ bargu niche 
gelaffen / fondern ausgeftbloffen werden. 

Denn folches je wider bie Natur und Gigenfipa fft cines 
gemeinen Concilii und allgemeiner Religion / mid G3atte 
beng = Sachen ift / welche 7 vermog der Recht / und aller 
Dernunfft aud) mie gemeinem Nath tmb. zuchun alter 
deren / dic fie gugleiclh belangen / gehandele werden forte, 

Wie wir denn fehen / bas e8: bey den $9. Apofteln und 
alten Bittern alfo auch gehalten worden if. Denn als 
in ber erfien Kirche bey den Apofteln’ diefer Zweiffel frr= 
fiel/ ob die / fo den Ehriftlichen Glauben befandten / bee 
fébnitten werden müffen/ ober niche / ba ift niche allem gut 
Petro / und ben anberm Apofteln / fondern gu dev ganen 
Kiecyen gw Serufalem gefehieke. worden / unb mam Tifet 
nit / dafy Petrus mehr ‚dann ein anderer /Anfehens ges 
Habe / fondern dafz die Apofteln alle / fambe den Elteften 
des Boles / cimbeltig Lefehloffen y baf die Befehneidung 
que Seeligteit midst nothwendig. 

Dergleichen findet mann unzehliche Exempel / -bafs auch 
bernad) bey den Heyligen Batteen / nicht allen: die Bi 
{Goffe / und Clerici » fondern aud) die Keyfer / Fürften / 
Seren / und andere gelehrte Sayen und privat Perfonen / 
such etwann geringes Standes zu den Conciliis: berufen / 
gelaffeny gehört / und mit ihren Sutbum. die Sachen ges 
handelt amd befehloffen worden feind / wie deffen die Kir: 
chen/ und andere glaubwürdig Soiftorien / aud) die Babfi> 
Then Recht voll feyn. 

Syf nun fole bey den Apofteln / die des $9. Geiftes 


voll gewefen/ aud) hernad) bey den $9. Battern dermaffen | 


als nothivendig gehalten worden / wie vielmehr denn. tft 
es zu unferen Zeiten vonnöthen. 

Lind mit diefem Apoftolifchen / ind Chrifilichen Hers 
Tommen und Gebrauch fiimmet aud) das Jus Canoni- 
cum felbft su / und will) Saf; in Glaubens 2 Sachen nicht 
allein die genanten Geiftlichen/ fondern auch bie Sayen auf 
den Conciliis gegenwertig fein follen / Syn Betratung dafs 
der Glaub univerfal und gemein aller Chriftenheit feye/ 
und den (aye auch derfelbigen Geligteit / ober Derdam= 
muf nicht weniger denn ben Elericen / oder’ genandten 
Geifilichen gebtibren thre. 

Zudem / fo ift je cin Concilium anders nichts / denn 
em gemein Berfamblung ber Chrifiliden Süden / ober 
Ebrifienbcit.  Dieweil dennidie Layen/ ebar fo wohl als 


bie genandeen Geiftlichen Chriften auch in den Lode aunfers 
GSeeligmachers getaufft amd alfo Glieder der Kitchen feind/ 


warumb folíen fie den von den VBerathf{eplagungen and 
Erortermgen der Glaubens > Sader: abgefondert / amd 
gefebloffen werden 2 Bevorab /  dieweth der recht 
Glaub / wot bey einem frommen cinfeltiger: Sayen bici 
ben / amd fonft in dew fürmembfien. fid) verliehren und e 
Tofehen mag / wie in» Eyempel der heyligen Sungfrawen 
und GO 5 tem gu fehen / welche bey dem 
f ohn / amd unfern Seligmacher / 

in feinem Seiden verharret / da bie Apoftelar / und andes 
re Glaubigen der Zeit von ihme abgewichen / und den 
Glauber v Alfo iff auch im Concilio Niceno 
die Driefler Sbrififid) / und ber $. Schrift 
genafg / dt en Paphnutium gegen vielen Die 
Darwider waven/ erhalten foorben / Sarumb denn aud) bie 
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Canoniften felbft Ihren und wollen / bafi in Slanbens> 
Sachen, einer cingigen auch privat - sperfonen Rede oder 
Meinung vor des Babfis Dieynung vorgezogen werden 


fot / wenn diefelbige in bem alten und 


fein General zu adten / dieweil nur etliche wenige des 
Romifjen Sifhoffs. verfteiette anhingigen darauf cr 
fbeinten/ umb font die fürnembften Nationes und Poten- 
taten der Chriftenheit daffelbige nicht befchieken. 

Für das fünfft / fo befindet fid) aus allen Wınftänden 
der Sachen flarlid) / daft dis <rientify Concilium 
auch Fein liberum amd frey / fondern gum Höchften ver 
fivictt / unb amfrey Concilium iff / und genande werden 
mui. 

iin Liberum und ein fie) Concilium | feift / das 
ohne einigen Zwang iff/ ba man auff niemands Sanda 
lung / Grlaubnuf; / ober Geboit fehen barff/-unb fich 
niemand zu befahren hat / fonder ein jeder aller Ding 
fuen qiebet / fier ift/ und ohne Sorg bie Wahrheit cia 
ient jeden unter Augen reden barff; Wie wir deffen 
ein, Exempel haben / von dem Heil, Paulo / ber den 
Heiligen Petrum offenelid) imb unter Augen feines Sres 
fhumbs halben’ zu Antiochia vor der ganáen Berfamb- 
lung geftrafft Hat ; aber deren Feines / fondern firacts 

Biperfpiel / befindee fib in diefein vermeinten Tri 
jen Concilio. 


Dann erfilich / fo feym unfere Gnadigfte / Gnädige / 
und Gimfige Herren Principales, und bie ihren / wie 
oben gitugfam angezeigt / zu rient in höchfter unfders 
Heit und Gefahr, 

Qum andern / wiewoh! ber Kömifthe Bifhoff fib ges 
gen bod - und vielermeldeen Stánden/ imfern Gu. Gn. 
unb Ginfliger Hern Principala Part gemacht und 
indem fie ihrer Char > und Fürfl. Gu. Gu. imb 
Gunfien Chriftliche fefe unverhort / verbampt / excom 
munieiet / und auf diefen Tag nod) sum bochften und 
graufambrien verfolgen aft : zur bem ermelte Stände 
ine; fambt feinem Anhang anzuklagen haben / fo wit 
ex bod) in biefem vermeinten Concilio Prefidens und 
Richter fey, Was es mum für cin frey Goncili / und 
Gericht feyn möge / darim er eine Parchen/ mit ihren 
Anhang auch Richter iff / bie Beyfiger ibres Gefallens 
erfordert amd weblet / dargu das Gericht alfo verord=> 
net/ dafz fie nit allein fem Anklage höre, fondern aud) 
den Slager felbft / che bemr er erfeheiner / oder einig 
Wort red / verurtbeilet / und verbampt/ bat mánniglid) 
aud) geringes Berftandes auch Wohl zu craciten, | 

Zum dritten / fo will der Nomifeh Bifhoff / mit fei- 
nen, Cardinalen / Boff / und anderen Elericis auff 
diefen vermeinten Concilio. alleine Voces decifivas „und 
endlich qu fehliffen haben; ımd wie aus obergeltem zu 
vermercéen / in folem fonft niemand zulaffen / nod) 
hören ; aus welchem ziviefach abzunehmen / bafj bifi 
Concilium nicht Liberum noch. frey fon mag. 

Dann einmahl fo feynd diefelbigen Cardinal / Bi 
füoff/ md Gleriti/ wie aud). Ewer Ehtwirde und I, 
gemelten Row, VifehofF / wie offentlich am Tage) mit 
hodhfien und grewlidhfien Endts > Pflichten ¿um höchflen 


und feheoeklichften verfiriff und verbunden / darımb fie 
Ewer Erwird. und W, dam anders zu den € 


nicht werden veden nod rathen dörffen 7 dann w 
den 3Xomifiben Bifhoff / deme fie / und ihr derma 


verpflicht feyd 7 wohlg ift. Ulldieweil bana Diefe 
Obligation nnd Verfieiefung wäret / und nicht ganslich 


abgefehafft / und mannighidy frey. gefiettee wird / hat 
mann (ib «uff foljem Concilio / welches allein ein 
Derfamblung des Nomifehen VBifehoffs unb ber feinem 
were / einiger fibertüt und Freyheit wenig gu bertihe 
men, 

Desglcidien und zum qu 
vermentten Gontilio/ wie ob 
aufigefebloffén werden / fant 
Coneilium feyn ; dam auff 
mand/den die Handel mithetveffen (wie diefisfals) abs 
gefondere ur efehloffen wm i 

Zum vierten/ fo mag auch dif, Fein frey Concilimn / 
oder Gericht / fon mod) heiffen / ba das threhenl gefällt 
iff / zuvor und che das Concilium / ober Gericht vers 
famblet / und befeffin / auch bie Sad) verboret wird / 
dan einen freyen Concilio follen ale Sachen frey une 

. Kk 3 | Vets 


en / dteweil in” folcen 
t angecigt/ bie Layen gar 


ANNO 
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verdingt / & fine prejudicio untergeben / und heimge- 
fiellet werden. 

Sun iff aber die Wahrheit / und offéntlid am Tas 
ge / ba Weiland der Romifche Bifhof/ Leo bet ze 
bend/ durch eine offentliche Bullen / welche Paulus jetz 
aiger Nomifthe Bifthoff confirmirt/ darnad) aud) gemelz 
ter Paulus nod) Sabelid) / per Bullam Cene und 
Reformationem Curie Romanæ > darzu júngft in bez 
rühren Sand = Briefe an bie Kayferl. Diajefiat in 
fatein Admonitio Paterna : intitulirt / unferer G. ©. 
und Gúnfigen even Drincipalen CEhrifilid Confer 
fion und sche vielfälteglich condemnirt unb verbampt 
haben) baf aud) gedadhter Paulus _jehiger SXomifd) Biz 
{hoff in angezogenem Send -Brieff / die Sepferl. Das 
jeftat befehuldiget / umd anzeucht + bafy mit bod) = und 
viel = ermelten unfern Su. Gn. und Ginftigon Qerren 
Principalen / als Qandhabern verbampter Kehereyen / 
Gemeinfhaffte und Sind haben / tiber das er aud) 
allenthalben durch Edicten gebeut / diejenige / fo gedad; 
fe Stände Sehr annebmen / mit graufamen Ponen a 
gugveiffen / baraujf dann auch folder Angriff bify 
viel befchehen / viel unfehuldiges Bluts /umb der Wabr= 
heit und ernandter Stande Chriftlicher febr. willen / 
jammierlid) vergoffen worden/ und mod) taglid) wird, 

Qu gefehweigen / dafs er Paulus den Hocwürdigften 
Surfen wd. Hen / Dern Hermann Erg = Bifthoff zu 
Glen; Churfürft/ aud) unfeen in diefer Sachen Guns 
fiigen Dern Principaln der Urfad/ daf fie Ehurfürfte 
lide Gnaden/ vermoge des jüngften Regenfonrgifehen 
2 Abfehiedts/ in dem Erá= Stifft Collen / eine 
be Reformation fürzimehmen / Die falffe sehr 
ind GO9tes-Dienft aufigureuten / und alle Ding nad) 
ban Göttlihen Wort anguridfen unterflanden / gleich 
in Anfang dis angenaften Concili (bod) unverhört / 
ger Mberwunden) für einen gottlofen/ unfimigen 
Pris Keher/ aud) des Bifchofflichen Namens, und dem 
einiger Gehorfamb geleift werden fof 7 unwirdig aufge 
{cbrieben und erfläret / aud) in demfelbigen Schreiben 
feiner Churfürftlichen Gnaden widerwertigen alle Hulff/ 
Kath und Beyftandt wider fein Gburfürfilide Gnad / 
angeboten und verfprochen / bargu gegen fein Churfürfte 
Vice Gnad/ gefehwinde unredtmafige Drocefs/ erfanbt/ 
und ausgehen laffen hat/ weldes alle je groffe und erz 
febrocklide prejudicia find / und unfere Gnadigfte/Gng= 
dige / Günftige Herren Principalen / bili) von diefem 
vermeinfen parcheyifhen imb gefährlichen Concilio ab- 
halten follen, Gonderlid) in Betraditung / baf ber 
SRomifd Bifchoff folie prejudicia nicht allein für fid) 
fclbft/ nicht will anziehen und auffgeben / fondern aud; 
die Keyferlidhe Majeftät befehuldiget/* als ob die zu viel/ 
imb ingebithrlich gehandelt bete in beme/ dafs fie den 
Augfpurgijulen Reichs = Abfehiede angeftellt / imb fufpen- 
ditt Haben) und will eben darumb, diefe Stände, in feiz 
nem angemaften Concilio nicht wiffen / damit er feine 
præjudicia mide fehweche/ darumb fónnen unfere Gn, 
Sn. und Ginfige Herren Principal Feines wegs glaus 
ben / oder vermutfen / bafy ber Komifeh Bifhoff/ in 
bien vermeinten Concilio jeft / diefen feinen præjudi- 
Ciis zu wider und Abbruch) zulaffen / vielweniger / bafi 
€. Erwürden und W. aud) andere des Rom. Bifthoffs 
verftricite/ amd verpflichte Cardinal / BifedofF unb Theo- 
Togen dawider etwas gedencken / ober fürnehmen dörffen 
werden/ dieweil fie vermercten/ daß bie Keyferliche Maz 
jefiet allein umb Anftellung willen des Angfpurgifch 
Qübfibiebs fo feharff angezogen wird/ bann was hierinn 
der Keyferl. Diajefter gedrower / bas ifi viel hefftiger 
andern geringers Standes gedvowet, 

Ob welden allem zu vernehmen / dafs dif; angemaft 
Concilinm tenes Wegs frey / fondern gefangen / ver 
fitit / Bedvangt/ darzu bedvowet / und berbalben des 
Mahmens eines Concilit amvorirdig iff. 

Zum ferchfien / woúrde diefes auch fem Chriftlich 
Goneiliun fyn/ nod) geachtet werden mögen. Dann in 
einem Eheiftlichen Concilio fot riftus / und fein Quiz 
Tiges Wort allein vocem decifivam haben / das wf / 
alle Ding nad) bem Wort GHites / und ber Heyligen 
Gbrifft / und gar nicht nad Menfihlidjen / amb Babft- 
liar Safungen / oder Giutbebundar/ fo bem Wore 
Gottes ¿mwiber waren / frey / in gemein / und von bet 
gengen Siren / niemand aufggefehieden / fürgenommen / 
erwogen / und erortert / die Wahrheit gehandhabt / die 
Lrigen und falfche verführifihe und Anticheiftifhe febr / und 
Mifbrauch / frey offentlid) gefivafft / und zu gebribrlicher 
Befférung bracht werden und folebes dergeftalt/ daf auch 
eine oder zween / die thre Meinung mit gewiffen Wort 
GOtes erweiffen / mehr gelten follen / dann bie anderen 


alle / bie ihre Meinungen mit GOHes Haven und unweifs 
fentlichen Wort nicht Fonnen beybringen / ober falten 
wie denn folches bey ben Apoflen / als Actor, 15. gu fes 
ben/auch folgend in Concilio Niceno mit dem Paphnu- 
tio, und anderen Ehrifilichen Concilien geftheben 5 denn 
dem ewigen Göttlichen Wort follen bitlids alte Menfehliche 
Gafungen und fünbe weichen. Und barumb fommen 
auch in einem Chrifilichen Concilio viel sente ¿ufammen y 
nicht dafz fie in GHttes und Glanbens - Sachen cin mes 
rer follen machen y fondern barumb/ ob unter vielen fene 
ten etliche gefunden würden / bie ben Befeleh und (dr 
CHrifit über bie Sacheny fo man handelt / eigentlich wife 
fen/ und mit Heil. &drifft Tauter und Flar darthun fón= 
nen / bafj mam biefelben / und ben rechten Sehrmeifier 
CHriftum / bôven und fonft niemand / wenn ber gleich 
b viel / als des Sandts am Meer wären / folgen fol 
en. 

Nun ift gleichwohl in bem Ausfehreiben dis angemaften 
Concilii. nit gemelt / wie in Religions = Cada pro- 
cedirt werden foll/ aber aus Demfelben / bof; der Römifch 
$8ifdoff den Procels nicht vermelben wolíen/ amd bann 
aus obergeblten præjudiciis und Befehwerden gegen unfern 
©. G. und Ginfligen Sem Principal fürgenommen / 
iff gang offenbar / bafi ex der Komifeh Bifchoff / mit feiz 
nen Beeydigten und verfiriciten Anhang/ feines Gefatlens 
fürgufabren (wie er denn ime felbft ben Gewalt / und 
Made in allen Saden nad feinem Willen zu hands 
len / gueigent / unb CHrifto aud) feinem Hepligen Wort 7 
fein fiat qu geben gebencéet 5. ann was bbrffte es font 
viel zu difputiven / ob aud) die fayen zu dem Concilio zu 
¿ulaffen / ober wer darinn vocem decifivam Haben folte 7 
oder nicht; bann will man CHriftum Hoven / fo hat nice 
mand vocem decifivam , bann CHrifius allein / imb 
wer mit feinem Wort gefaft ifi: wer aber micht / der Fam 
nicht vocem decifivam haben / wenn er gleid) gröffer wez 
ve/ bam ber Romifche Bifchoff mit allen feinen Cardinal 
und Bifchoffen’ Pfaffen und Mönchen. 

Darumb wo der Komifehe Bifhoff/ auch E. Erwiirs 
ben unb Würden) CHriftum hören wolten/ fo liefen fie 
unfere Gnadighe / Gnädige und Grinftige Herren Princi- 
pales , aud) ohne alle Befthiverd in das Concilium. 
Dann big merde und Taf es ein ehrliches Ebrifilides 
Grbieten fepn/ wenn Shre Chut > amb Fürfil, Gn. Gn. 
und Ginflen nicht Das gemif Wore GOttes darthn 7 
fo bette E, Erwürden und Würde ihre Chur -und Fifi. 
Gn. Gn. und Günften / nicht allein mit gerechtem tra 
theyl/ fondern aud) burd) ihren eigenen Hund zu verdama 
wen / als die felbft befenten und befivitten / manm folte 
GHttes Mort allein bore / mb nad) dem felben urtheylens 
brachten aber Shre Chur > und Furfil, Sn, Gm. und 
Gúnfien SOttes Wort auf die Bahn / fo würden E. 
Ebrivúrde und 9B. diefelbigen mit Gant hören / und 
nicht aufzzufchlieffen begeben, 

Dieweil aber diefer Ding eins bey biefem angentafieır 
Coneilio (wie aus allen timbfianden genugfam abzunch- 
men) zu finden / noch zu verboffen / tft gut zu verfieben / 
dafz ber Römifche SSifcboff / und bie feinen CHrifium 
nicht boren / fondern dahin bringen wollen / dafs mana 
fie umb thre Safungenyauch da fie wider das offenbabr/ unz 
laugbabr und wohlbefandt Wort GHttes reden / ordnen 
und fehlieffen/ wider und tiber CHriftum / als waren fie 
felbft, Gotter / hoven fol / welches ihnen bod zu erheben 
ummoglich/ dieweil CHriftus fpricht : meine Schaflein hoz 
ren meine Stimm/ und der frembden nicht, 

Darumb iff offenbahe / bafi foldes vermeint Con- 
cilium > mit einigen Schein / für Ebrifilid niche Gee 
elimbt werden mag/ fondern vielmehr ein DBerfamlung 
bu. übel beeydigten Papiften 7 wider das Göttliche 


bingelegt / und allenthalben wieberumb Fried / Supe / 
und Emigécit/ gepflangt werden möchte Jac, Wo eg bann 
nun 
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nun. mit biefeur Concilio die Geftale haben folt / bafi als 
Icin defy Romiféhen Vifehosfs beeydigte Cardinal / Bifdho ff 
und Pralaten ) dariun. vocem decifivam (wie ihe Meiz 
mung if) unb alle andere Gottsfürchtige unb verfiandige 
Ghri(tar / Feine Stimm / oder nur vocem confultivam 
haben. / und, alfo menfebliche Tradition , dem Evangelio 
fürgefegt, werden follen / fo möchte es miche allein Fein frey/ 
Ehriftlich Concilium genaubt werden / fondern es Bette 
auch eines freyen Chrifiliden Concilii effec: und Würz 
cung nid, Damn ed wurden Darburd) Sevthumb / 
Siúnde/ fafier / und Ergernus. nicht abgeftbafft / fondern 
verdeckt umd gefíarcée / die Wahrheit nicht an Tag ges 
bracht / fondern verórmote / und fid) alfo daraus Feiner 
Sridens Bergleichung / oder Einigkeit zu verfepen / fons 
bem mod) viel grbffer amd befehmwerlicher tinricbtigécit / 
Mifitramens / Widerwillens / Spaltung / und Weites 
rung gewiglid) zu befahren / und zu gemarten feyn / wel= 
des dam nicht allein dem Reichs Abfhiedt / auch, ben 
vielfältigeny unfern Gnadigfien / Gnabigen / und Súnftiz 
gen Herren + befehehenen Qsertrbfümgen. firacte ur entges 
gen / fondern aud) der gangen Gbrigienfeit / fitenemblic) 
der Teutfehen Nation > gum bocbfien nachtheylig und vera 
betblicly fep wurde, à f > 

Aus obergehltem erfdpeinet Elartid) / und umiderfpreche 
Tid) / dafz auch difz vielbemelte anher angefegt vermeint 
Concilium , weber general imb gemein / nod) frey ober 
Ebrifilid / unb alfo be8 Namens ‚eines Concilii gar 
nicht windig ift/ aud) dex ttfad) file fein Concilium 
gehalten werden Éann / mag oder jolt. 

Ferner E. Erwile. und 28. aud) zu berichten / baf dee 
Romifeh Bifhoff / unb diff fein verjitiekt und angefangen 
vermeint Concilium, barum er praefidiren / und allein 
mit feinem Anhang zu decidiren haben will / unferer nde 
digften und Snabdigen / und Gunfigen Herren Principaz 
den / und ber fiveitigen Religion = Sad) / nid)t Richter 
feyn möge / fo ii qum fiebenden aus der $9. Schrift / 
auch aus allgemeinen natürlichen Derfiandt / offenbahr 
imb beFandt / wenn in Religion: 2 und Kirchen» Sachen / 
Mifibraud und Serrhunb fürfalen/ wie denn in aller 
def, Nömifchen Bifhoffé Adminiftration , Leyde nur. zu 
viel unb gräulich für Augen / amd alfo eine Chriftliche 
Haushalting in ber Rirden wiederumb zu reitauriren 
und anzurichten vonnöthen iff / daft bargu fole feute gu 
Rath genommen werden follen / welche in allem ihrem ds 
ben und Ihun erfanbt / und bewerth feun / als bie / fo 
qu folcyen hohen GHites-Sadyen / die alferverfiánbigfien / 
gefehicften / unb enferigften feyn 4 wie dann foldeg von 
den Alten Chrifliden Keyfern in Berfamblung der Con- 
cilien gar flciffig obfervirt/ amb in Achtung gehalten wore 
den ift, 

Dus fteffe man fix Augen die ganfe Adminiftration 
der Kivcpen= Acimpter / und Dienfts/ bie Eigenfehafft der 
wahren Bifhoff und itm = Diener / aud) die Schr / 
wie das alles ber HErr felbft / die Apofteln / alten Cano- 
nes, iub heyligen Batter cingefege / befoblen und gehal= 
ten haben / als nemblids / bafi in der Kirchen zuforderft 
bie fer vein 7 und fonft der Hepligen Schrift gemefs / 
auch su rechte Derftandt und Befferung / das ift / frz 
nemblid auf den wahren Glauben an EHriftum gericht 
foe / die Sacrament nad) den Befehl / and Wort beg 
HExrn gelernt / adminiftrive und gebraucht / aud) Sitz 
denzQubt/ vechtfchaffene Buf unb DBefferung / recht 
angericht und gehalten / und dann gum Clericat ; oder 
Kirchen Aube / niemande dann tügliche / und unfträfflis 
the Derfonen gelaffen werden. : 

Gegen dicfe halte mann nun des Römifchen Bifeho is 
und ber Seinen Adminiftration in der Kirchen / und 
gankes Leben fo befindet (i5 / baf auf Exden nicht Leute 
find / bie umb alle diefe Chriftliche Adminiftration und 
Eigenfihafft der wahren Sizden > Diener fid) weniger verz 
fanden / und darnad) qu Leben gewvillet feyn / dann eben 
der Rómifd) Bifhoff/ und. alle deffelben anbangige Care 
dinar) Vifhosf unb Prälaten, Denn täglich tringen fie 
anche unb mehr dahin / dafs mann nicht allein in der Rive 
deny fondeen aud) fonft bie Heylige Schrift / den gemeiz 
nen Gbriften nicht laffe zu Berftande fommen / nod) fürs 
bringen / fehamen fid) aud) nicht den fayen / und bem ges 
meinen Mann) offentlich qu verbieten / bie Bibel zu Lefen/ 
ii aud) ibe eigen Gebet / in ihrer Mutter= Sprad) zu 
thun, 

Dagegen aber tringen fie mit geoffer Srarofamicie auf 
Spaltung ihrer dichten und abgöttifchen Lehr / die fürs 
nemblid) dahin gericht ify ihre vigne Authoritet gu erbôz 
ba daga fie ein eufferkiche ftheinende Religion / die allein: 
in Ceremonien fiebet/ und-auf abgöttifehe Werek gegetinbet 
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Kivde / darinn ber Bifhoff qu Rom die bodyfie Gewalde 
bab, dafz ibme alter Bifehoff und Priefter / auch atte 
Sepfer mb Konig, Firfieny und in Summa/ alle Wenz 
fijen Chrifilides Nabmens / bey ihrer Seelen SGeligteit 
gehorfam zu fn fehuldig find, 

. Und fehen etfi) ihrer Schrer bagt/ bafi folche Perfor 
im Glauben nicht wren tann / bas bod) ein offentlich 
febrbcélid) Gigen it; demfelbigem Hanbe / und feinem Ans 
hang geben fie die Gewalt/Artickel des Glaubens qu mas 
en / unb nere Gottes = Dienft aufzurichten / weldieg cis 
gentlid) diefe hohe graufame Gund ift/ ba &. Paulus 
von fagt: ber AntisChrifius werde fij erhöhen tiber 
Gott/ das ift/über das Goitlid) Wort/ und find nembs 
lid) biefe Aetictel Abgokifh. 

Das mann mit der Def; / den febenbiget tmb dex 
Todten Vergebung der Sinden verdiene / und bofi foldj 
Werk zur Seligkeit nötig fey, 

Daft GO / oder die Heiligen mehr würcfen bey einem 
Bilde / denn bey bem andern. 

Daf, mann zweifeln foll / ob uns bie Súnde imb 
Chrifti willen vergeben werden. 

Mann fol aber Vergebung firchen / amd fm Zweifel 
hoffen / aug eigner Mirdigkeit / unb unfern Werten / 
welches aud) abgottifch iff / denn baburd) wird GOtes 
Sohn / dem Mitler / feine fr genommen, 

Dafz man GH in folder Anwiffenheit von Chrifio / 
und ohne Bertrawen auf den Mritler / recht anruffe. 

Daf man die verftorbenen Hepligen anrufen foi, 

Sof; man das Sacrament auffer feinem Brauch / da 
bid) offentlich iff /-daf es nit Sacrament iff / anbeten / 
amd für GO halten follen. 

Daf, Werd von GHit nieht gebotten / als Unterfiheidt 
der Speifs / unb dergleichen / find Gottes-Dienft / das 
dud) Gt gechret werde) und verdienen Bergebung bet 
fe Und dafs diefelbige Wer gu Seligkeit nothig 
ind, 

Daft die Kd fier = Gelb her Tauff gleich find, 

Daly derfelbige SBifiboff zu Nom Macht habe / bem 
Priefer = Stand bie Ehe zu verbieten / damit fege ev fido 
auch über GHttes Gebot / davinn der fehwaden Natur 
ber Ehe-Stand geboten iff. 

Dafy die Depbe Schwerdt / das geiftlich und weltlid 
Petro ee fib / und darmnb ber SXomifi) Bifchoff 
Gotliden Befeld) babe/Reyfér und Konig zu fegen/ und 
qu entfegen/ und bafi ohne fee Beftattigung fem Konig / 
cin Gbruflider Konig feyn fónne, amit fest fid) der 
Babft aud) thee GOs Gebott / barüm beyde Regis 
ment/ das geiftliche und meltlidhe/unterfthieben feyn und 
ift dem Predig= Ambe nicht befoblen / weltliche Reid) zu 
fi zu ziehen / oder zu ordnen / mit diefem Schein / als 
fr bag Evangelium ein folder Göttlicher Befehl / welts 
eche Regiment zu ordnen. 

Daf der Vabft Gewalt habes Sacrament von GO 
geordnet gut endern, 

Dafy der Bab Gewalt habe / der Heyligen Verdienft 
ansguehepfen / amd andern gu appliciren / und dazu mit 
diefem Rubm / als möge er durch folche Application den 
ewigen Zorn GOES wegnehmen / wie die Indulgentien 
geruhmee und gegeben find, 

. Daft recht feye/ einen Menfihen zu verbannen / und zu 
tbbten / der diefe Artickel nicht fix wahr annehmen wil, 

Weiter wird Chriftliche Lepe in vielen Articteln 7 durch 
diefe Bäbftliche vertunciele und 4etriffen / als nemblich / 
dafz fie nicht file Stind halten bas Stind ift / als bofe 
Neigung und Zweifel von GO im Herken/ und dagegen 
Sind machen / da nicht Sund ift / ale mit Ynterfeheide 
der eyes; Ehe > Derbott, 

Dafa, fie lehren / ein Menfih Forme GHttes Geles in 
bt todlichen / fhwachen / verberbten Natur / genug 
hun. 

Daf fie Unterfiheidt des Gefeßs und Evangelit / dee 
Gebot und Kath) übel und zu groffem Schaden der Sees 
Len gefälfcher. 

Daf fie lehren/Erzehlung aller Stinden/ die mann ges 
dencéen Fann / fey nöthig zur Bergebung. 

Und über diefe Serehumb haben bie Mond) tägliche newe 
Serehumb rnd Abgötterey exdache, f 

Will mann denn die Kivchen > Zucht anfehen Jam 90[df/ 
an Klofter= fenten/ und am genter Clero, fo ift es alleg 
fo verkehrt / dafg mide Arger fein fonte / wie alle die Bes 
femen und Elagen/fo etwas von Gottlider Schrift auch 
febr und Haltung ber Alten Kirchen wiffen. Sa fb vers 
Éebrt / bof bet Heylige Bernhardns dif Sefindt / und 
fonderlich bie su Rom/vor fo Langer Zeit bey 400. Kahren 
Rivden-Derderber / und bie nicht Chrifto / fondern deut 


iff / angeriht haben, Als exfilich machen fie cinefoleje | MWider-Ebrift dienen / in einem Concilio ihn in ifr Anz 


gefiche 


ANNO 
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geficht qe 


iem befanbtjepubt/ dafz dex Romifihe Bios / 
Anhang / feydber alles thun je lenger je mehr 
ATI / und verw Vi flet haben / auch auf diefen ag nad) 


lider E 


erachten / dann wie fie fi) m uU 2 


lich / dafs fie mie alferley offenbahrer Gimonen/ 
die Pralatuen / und alle Kirchen = Würden / md Be 

‚gen berommen/umd diefelbige nicht atfeut beommen/ 
Y aud) zu ‚alter Uppigesity Woltuft / unb offenba> 
fee "geöb did) mifgbrauchen / die gefimbe febre 
{ity auch) ale Zucht und Grbarfeit barum zu ver 
u und zu vardrucden / | und amter ihren Gewalt 
ganglid gefangen zu halten / wie das alle Theologi 
se de unb Vig be unfer. Gnadigften/ En 
en Principaln / ur vielen 


Schriften, d) i Druck aufigangen/ dargerhan/ 
und ley; vuft am Tage ligt / dod) que 9iotz 
tuefft weiter. / und umviberfprechlich bepbrache amd er» 


wiegen werden mag/ welches wir dam bod und vielger 
dadıten unfen Gn, Gn. und Sünfigen Herren Prinz 
eipaleny zu ihrer Gelegenheit haben zu thun / und fürs 
men / biemit aufitructid vorbehalten haben wollen, 
jeweil denn aus deme Klar / und niemand / der in 
à Griffe imb (619 = Cada cinigen Der- 
fiandt hat / vermeinen farm / bay auff Exden nicht 
Seute fepnbt / bera alles bum amd fer / ESprifio 
ban $ pen und feiner sehr gang Der / mb fiaveter 
guider md entgegen tft / dan D des he Bifchoff/ 
und feines Concil Genoffen / die auch Ehriftlich er &br 
unb Zucht weniger g gedulden und Teyden mogen/ ja im 
Grund anders nichts denn der rechte wahre Anticheift 
f fij an Gottes Statt gefekt / aid qu diefer lefter 
Zeiten geoffenbabret werden muf/ y avis fende/ amd 
dafiir gehalten werden follen / wie glo Geftalt 
von unfer Gr. Gr. und Sig erren Principalen 
1 / in vielen getruecen Suera / notturftig- 
geflibvet worden tft. 
So hat ein jeder Griff Teiehelich zu fehlieffen / dafs 
nifch Sifhoff/ und bif fen perfivicte / vermeint 
liunt/ üt ber ft eligion / und 
&prifilier Reformarion der Kirchen / mit nichten Richter 
feu fam oder mag / fondern bafi GHites / amd allen 
1 7 Rechten / und Menfehlichen Bernunffe nichts 
iu "pe: plus hen Fonte / bann fo mam bie Res 
rien / an biefe Gbrifto / und feiner 
Sirm Le te Widerwertigen und Derfibrver / Dem Kôz 
aifhen Vifcho sf Y und feine Concili - Genoffen / fietfen / 
foley the vermentt Concilium erfennen / amd annehmen / 
ihnen auch alfein die Voces decifivas (wie ife Mennimg 
ift) Laffen folte. Dann was were dis anders / pany Die 
Des) und bie ganée Chriftenheit/ ihren Y hoch bien 
soiderwertigen Geinden und Derfolger übergeben / und 
Hindan fietfen. 

und folí hierinnen bet Sifboff- Mame / Authoritát / 
umb t éminent / fo der Komisch Bifchoff umb deffen 
Anhangigen / / fiw der Melt (dla weder Cbrifilicher 
noch fonft Loblicher Weife an fich bracht haben) nicht angez 
feber perpe. 

amt ob fie ¢ 

Recht erlangt D 
het) fo haben fie fib der 
argerlich / bodie 
That felbft wie 


ich auch das alles ordentlich ) tmb mit 
ern (af man ihnen bod) gat nicht, gefiez 
deffén bud thr ne ule) 
be febr imb geben mit der 
und wunmuübig gemacht. 
So hat auch unfe r Got das recht Aerhepl 
ur andint ufi der Religion = Sachen / nicht cba an 
den n mid Titel gebunden / wie fid) 
DnB an denen Bio n und Speieftem y fo die Seylige 
3 felbft / und bie Apos> 
él verfolget / und nmbrache lb genugfamiic) erfther> 
net / ob die ve aufierlideor Ordnung nad / die einigen 
ordentlichen Bifchoff und Priefier im Bole GHites 
waren’ und ife weniger Berlyet {fir des Heyligen 
Geifies hetten/ Dam fib der Somifa off / unb bie 
finem / heutiges Tags berübmen 1 
Au dem/ und für das adte fo iff offenbahres Red 
fa / td wird ver Ihren eigenen Canoniften für ges 
geimder / und imfeblbar gehalten / bafj ein Römifiher 
Bifhoff / oder SSabft/ in diefen beyden allen / duis 
Richter fen mag / nemblich / wenn er mit feiner by 
und gehen / ber Chriftenheit ärgerlich und nadjtfoylig 
ijt. 
Dann fo viel exfilid bie febr Detrifft / ift ohn atten 
Zweiffel wahr / wann der Romifche 93iffboff / vefübs | 
gifeber Chr amb Segerey halben | befehuldiget wide / | 


féotteu hat, Our wiffen aber alle bie fo etas | 


daß ec im felbigen Fall niche Richter feyn fam oder Axxo 


fou. 


Go viel bam das Leben belanget / beyengen bie Canos 
niften an vielen Orten/ wo der Babt in üppigen unbufis 
fertigen / and nachredlichem geben und Wandel ftetit / fi 
nit beffert / fondern der Kirchen argerlich ift / bafg er alg 
dergleichen Geftalt/ in feiner eigenen Sachen nicht Richter 
amt mag, 

Dieweil dann Hochzund vielgemelte Stände / ber Shri Es 
liben Angfpurgifehen Confeffion > unfere Gnadigfi 
Gnädige und SC Herren Principal / den Ro mifchen 
Bifdoff / und de ie Anhangige / nicht allein ihres argers 
lichen hochfteäfflichen <ebens / übermaffigen Prades / uns 
suche / Wollut/ Gui / Simoney / und anderer piles 
Dalben / angezogen und geftenfft ; fondern auch bud gehr 7 
Sakingen / falfther FU imb alfo der Keberey / 
und Abgotterey offentlich befibulbiget haben ) und nod) / 
deffen fie fib auch / bify auf den heutigen Tag / mit dem 
getinglien nod) nie entfdulbiget / auch beftendiglich zu ewi= 
gen Tagen nit werden entfthuldigen mögen 5 
gleichtwohl fid) bif daher zu Feiner Beffrung / fiod) Re- 
it: mation begeben wollen / fondern incorrigibiles find / fo 
folget / Saf fic vermöge ihrer. eigenen Recht / 1 in dem Con- 
cibo; barum von dem Glauben / und Reformation der 
Kirchen zu handler / mit nidhten preefidiren / mod) Kichter 
feyn mögen. 

Zum neunten gefeht / bod) unbegeben/ dafs aud) erfe 
exgeblte Urfad) und Hindernufß nicht vorhanden / fo dots 
te bannod) ber Komifehe Bifchoff/ WIE Anhangige / 
und alfo if, gané angemaft Concilium; darinn fie ale 
Line zu preelidiven und zu decidiren haben wollen/ n= 
fem (5. 6, und Gúnftigen Herren Principalen zum 
höchften fufpe& > verdächtig / argwohnig / unb alfo gar 
gefährlich / aud) vermdge aller Rechte / natürlicher Bers 
nunfft und Bil fidhFeit / meidlich und zu recufiren, 

Dam eric) / fo ift verfehens Mecbtens / dafz ein jes 
der in den Sachen / deren er groffen Mus oder Bors 
theil ps Kann / ein hochverdächtiger Richter ift / und 

wohl reculirt werden mag. 

Min ift offenbabr / dafí dem Römifchen SBifthoff / 
und den feinen an diefer Religion und Glaubens > Sas 
den (darinn nicht allein ihre Perfonen/ fonder ber ganz 
¿e Stand des VBabfhumbs / und deffen Anhangs zum 
höchften angeklagt wird) alles ihr Sic) genuffen / ober 
Untergang gelegen. Derhalben ee und bie feinen / bene 
felben bittid niche Richter / fondeen gum hodfien vera 
E tig / und atgwobnig fnb / und gehalten werden 
follen. 

Zum andern? fo ift aud) ber Römifche Bifchoffyfambe 
feinem Anhang/ in bemelter Sachen gar und gané pata 
tbenife) y nicht allein defibalben / dafz fie in einem freya 
en Chriftlichen Concilio 'offentlich zu accufren / und 
alfo felbfe Part fein wollen / fonbern aud) darumb Y 
paf fie fi) gegen amfeen Gnädigften / Gnädigen/ und 
Gunftigen Herren Principalen /und andern deren Ebrifta 
lichen Confeffion - Derwandten / gang hoftiliter , inimi- 
cé, und Feindlich/ gebahren und erzeigen. 

Dann fo ift gleicher Geftalt verfehens Kechteng) bof 
niemand feinen Feind und widerwertigen in feiner Sacher 
zu einem Richter qu Leyden fehuldig. 

Nun ift aber die Wahrheit / wie auch zum Theyk 
oben erregt ift worden /und nicht verneint werden mag/ 
befj der Nomifeh Bifehoff und fein Anhang / niche 
fehlechte) foubetm die hoch often) UAE imb befftig 
ften Feind / & fic inimici capitales ; & atrociffimi 
unferer gnadigften / Guadigen / mid Günftigen rte 
Prineipalen ARTE dieweil fie mun fo viel Saber bier 
ihre Chur = und Fürftliche Gnaden Gr. und Sunften } 
und dern Chef felichen Eonfeffion Wihangige / als 
Reker / Schismaticos > nicht ie fanehlidser Weise 
(aber doch mit aller Unwarkeit / aud) wnetfort / und 
gg dp da offentlich angezogen / auf, geftrichen / an 
ihren Ehren zum höchften injurivt / angetaft / und gez 
Taftert / fondern aud) verbambt / verbannt / Dedrawet y 
und unahlbar viel Shree Chur = und Fürfel. Gnaden 
Gn, und Gunften praia Gonfefron / und febr y 
anhangige Perfonen mut ber That um Seib / Seben / 
t unb Gut / gum alterbefehwerlichften / und wnfif bula 
diglid) verfolgt / und angegriffen haben / und nad) bera 
geftalt / dafs fie aud) nicht aufhören nod) täglich zu 
praéticiven/ aud) alle Potentaten , gegen Shren Churz 
und Fürfely Gn. Gnade / und Gunften zu verhegen / 
und aufzumegen / amd an ihren g getrenen Willen und 
Fleifz je nichts erwinden zu laffen / damit mur She 
Chur = und Fürfel, Sn, Gn; und Gunften / und alle 
derfelben Chriftlichen Confefsion und ¿br Derwande 

ten 
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DU DROIT DES 


Anno ‘ety it aller Landen mit Seywerde ) Wafer zund Fer 


ex von der Evden/ ja aud) aller Symfden Gedadht- 
muf / ausgercutet und vertilge werben möchten, 

Aus welchen und oberzelten atem fid) Elarlich / und 
guusfam befindet /dafí das vermeint Concilium nicht allein 
gang unficher / auch Fein gemein / feey / mod) Chriftlich 
Concilium genant werden möge / und berobalben obz 
angegogenen Reichs = Abfehieden / und crgangenen 3 
froftungen gar wngemafj / ja des Nabhmens cines Con- 
cilii umviirdig / fondern aud) bafy es aufs gehörten Chrift- 
lien unb rechemapigen tefaden / den Standen ber 
Ebrifiliden Auafpurgifhen Confefion unfern Gn, Gn, 
und Günfigen Herren Principalen / und gemeiner Chriz 
tenbeit y biltich gum bocfien verdächtig / forglich/ und 
gefabelidh ifl, Derowegen aud) Ihren Chur mb Fürs 
fil. Sn, Gn. unb Gunfien / derfelben / und gemeiner 
Chriftenheit unvermeidlichen Nothdurffe nach in diefer 
fo bochwiirdiger GHites und Glaubens = Sachen/ batz 
an ihnen nicht ein geringes / fondern der Seelen Heyl / 
imb alfo beyde das Qeitlid) und Ewig gelegen it / in 
alle Wege zu vermeiden/ imb zu fliehen feyn wolle, 

Dam ob gleich aud) hoch = und vielgemelte unfere 
Ginábiafie/ Gmädige / und Gtünflige Haven Principal 
tes alles bermaffar nicht erwogen / aud) hierin 
fich felbft / ihrer Seelen, £eib / geben / Glimpff / Ebr / 
Sabe und r nidt achten / fondern das alles umb 
eitlidhs Friedens willen (beffen dann Shre Chur = und 
úefilide Sn Gm, ub Gunfen / ihres Theyls nad) 
ber Gotlichen Wahrheit zum alterhöchften. begierig find) 
ihren. hefftigflen und verbitterfien Feinden ergeben und 
beimftelfen wolten/ fo haben fie bod) als Glieder Chriftiy 
amd Kinder GOES zu bedencken / dafz diefes nit ihr / 
fonder Gottes E d tft / ihnen aud als Chrifilicher 
Ständen, bie GO da Allmadtige fonderlid mit Ere 
Fandenufz feinee Wahrheit fo gnadiglich begabet Hat / 
init nichten gebühren wolle / im folder Sachen gu Abz 
Grud ber Ehren Göttliche Majeflat/ und Nachtheyl 
feiner Heil, Kiechen ttes nachzugeben/fondern dafz viel 
anche ihr Aube und Befehl fepe / bey dem Göftlichen 
Mort/ unb erfauter Wahrheit/ zu Erbawung und Dep 
ferting der armen Gemeine / mit Chriftlichen Eyfer be 
diandiglid) zu verharren und zu bleiben / wie dam Ihre 
Chur = und € Gm Gnaden und Sunfien / davon 
au weichen / die ESripil. Kirchen zu verlaffen / imb fid) 
gegen GHit nb empfangene / ewiger/ unb tmyrgange 
Miden Guthaten willen / fo undamébabe gu ergeigen / 
amit guter Confcieng md tinveclegumg beyde der Gott 
Vien Majeftet/ und bruperlicher Lieb /gar nicht wife, 
Gsonberíid) in Betrachtung / dafz deffen aud) treffent= 


¡gen Batter vorhanden feyndt / tela 
arm fie vermerekt/ bafg davinn nicht 
£ / foridern eflicher Tiranney / oder 
halten und beftattiger werden molte / 
geflohen y und haben: befuchen wollen / wenn die 
gleich von dem bodie Semalt angefeht weren. 

Dann es hat ber Qeyl. Chryfoftomus in dag Conci- 
lium, fo wider ihn verjammlet war / derhalben nice foma 
gen wollen, 

Trem > Cyrillus hat fid) in die Concilia derjenigen / fo 
das homoution anfodten / nicht sagen wollen / fonder 
davon fihrifftlich appellive, 

Item, Athanañus, wiewohl ct gen Tyro in das Con- 
cilium fommen / 30g er bod) balde wiederumd davon gunt 
Keyfer / darumb daf ex fabe / bafi die Fúmembficn im 
Concilio Richter und Kager feyn wolten /und felbft beim 
Tid) Gute befieltt hatten / die ihn fälfchlich anflagen folten, 

AS aud; ber Keyfer Conftantius ein Synodum > zu 
Antiochia von vielen euten verfammlet hatte / hat Ma- 
ximus > dey Zeit Bifhoff zu Syerufalem / daffelbig nit beo 
fuchen wollen / wie wohl ihme Antiochia nahe gelegen / 
denn er wufte/ wohit dag Semith Conftantii ; burd) etz 
lider Arrianifcher Betrug and OXerfübeung gericht und ges 
neigt war, Gleicher Geftalt feyndt auch die Bifhoff in 
Hecident / als fie verfianden / bafy der Arrianifibe Hauff 
auf dem Concilio zu Sirmio > in term / faveé einkone 
men wider das Keyferl. Mandat ausblichen, 

Desgleichen iff aud) Paulinus der Vifehosf it Trier / 
im Concilio zu Meilandt balde aufgebrochen / nachdem 
er vermerdt / dafg ber Bifchoff dafelbft / Auxentius ges 
nandt / und feine Anhänger / nichts gute vorhatten. 

Soldier Exempel feindt hin und wider in der Kirchen 
und anderen Soiftorien ntebr zu finden. 

Zu bem / af aud) die Babfliden Recht quaebe 7 dafz 
auch Concilia ‚fo die verdadtig / tmb gefahrlich/ recufirt / 
amb geweigert werden mögen, 


Dann fo die Recht fonft in geringen tmb zeitlichen Gaz 
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ten eine widerwereigen/und verbacbten Richter zu recu- ANNO 


fien zu Taffen / wie vielmehr foll das fiat haben in fo 
wichtigen Gottes und Glaubens > Sacıen. 

Diapeil Dann oberzeltes alles die Wahrheit / bem mea 
teen The) notorium, und offentlid) an Tag ift/ und als 
fo der Romifche Bifhoff / und diff fein vereint Concilis 
um, aud E. ürben und Btvden aus gubrten 
Ehriftlichen und redhtmaffigen wefadhen / niche allein Hoch 
und vielgedadhter unferer Gn. Gn, and Guhfligen Herren 
Sprincipalen / und diefer Sachen der fixcitigen Xeligion in 
alle Wege incompetentes und unbequeme / fondern aud) 
ihrer Churzund $, Gn. Gn. und Sünften/ zum Hoehftert 
verdadhtige/ forgliche/ und gefährliche Richter feyndty und 
bann vermöge ber Recht / niemande fehuldig if vor einer 
unbequemen Richter oder Berhorer vorgutommen / auch 
in allen Göftlichen / menfibliden und narielichen 
sugelaffen witde / einen verdachtigen / befchwehrlich 
sefahrlichen Richter und Concilie zu recufiren, 

So recufiren md wegen wir denmach in Anwaldes 
Nahmen / von wegen hoch und vielgedachter unfer. Gnaz 
Digften / Guadigen / tmb Günffigen Herren Prineipalen/ aud 
fonft aller und jeder / fo ihrer Chur / und Fut, Gn. Gn. 
und Gunfien/ Chrifilicher Augfpurgifchen Confeffion dies 
fer Seit anhangig feyn / oder Fünffriglich werden möchten / 
offtgemelten Nomifthen Bifchoff/ alle deffelbigen Anbangiz 
gen / bif; vermeint Concihum , aud) €. Erwird unb W. 
als ihrer Churzund Für. Sn. Gn. unb Gunfien / und 
diefer fiveitigen Neligions = Sachen / unbequeme / auch 
höchfiverdächtliche / partheyifche / widerwertige / forgliche 
und gefährliche Richter / Yoic wir dann di ge. fambt 
und fonders hiemit in biefer allerbefien Form und Weife / 
fo bas von Rechts ober Gewohnheit wegen 7 am allerbes 
ftenbigfen: gefchehen foll/ Fann oder mag /aug vo 
Urfaden recufirt und geweigert haben wollen / provoci- 
ven / beruffen/ und erbieten uns im Mabmen / wie vorges 
melt / an flat dee Arbitrorum juris, an ein gemein / 
feey/ Chrifilich / und unpartheyifey Concilium , in Teuta 
foe Nation > an einer gelegenen Mtalfiadt zu halten / 
und burd) die Kömifche Keyferliche Majeftat unfern allers 
guädigften Herrn / mit Zuthun auch anderer Chrifilicher 
Dotentaten / und Kaupeer zu berufen / unb zu verfamms 
Ten / weldyes von Gottsförchtigen /gelehrten/ unpartbepia 
fiben / und dem Römifchen Bifchoff unverpflichten Perfos 
nen befegt / darzu aud) nicht allein die genandten Geifiliz 
then / fondern auch unfere Gnädigfle/ Gnadige umb Gina 
flige Herren Principales ; und andere Gottsforchtige / bes 
wehrte/ und guter Gewiffen Manner / wes Standes die 
fen / berufen /frep/ fier umd ohne Gefahr zugelaffen 
and gehört / und Darauf alfo die fireitigen Puncten unfer 
Hepligen Chriftlichen Keligion im allwege / und quforberft 
nad) Sottlider Schrift / und dann aus glaubwiirdigen 
Zeugen der alten wahren Apoftolifchen Kirchen / mit ges 
meiner / freyer und unverfiricéter Vocation , examinirt / 
erfudbt / und erörtert werden mögen, Auf folijem Con- 
cilio, alg der fireitigen Religion und Glaubens 2 Sachen/ 
echtem / bequemen / ordentlichen und einigem Richter / 
und Gericht) erbieten fich.unfere Gnädigfte/ Gnadige und 
Sünftige Screen Principales, obergehlte ihre Arfachen der 
Incompeteng und Berdachts / notturfftiglich weiter aug= 
guftibren / und zu beweifeny aud) der en balben/ 
wie fidhs gebührt, vorgutommen/ manniglidem von ihrer 
Eprifilidien Confeffion und £d, Rede und SXedjenfifa fft 
zu geben / und fi deinjenigen / fo auf foldjem Concilio 
nach dent Wort GHttes / mb Evangelifcher / Apoftolie 
fiber See decidivt und befchloffen wirbt / mit alter gebtibe 
render Kevereng und Gehorfamb ganglich zu lübmittiren/ 
imb zu untergeben, 

Aber auf den Fall / bafi ein fold) general Concilium 
fo balde / oder leichtlich nicht in das Were zu bringen / 
alsdann erbieten fid) Body und vielgemelte unfere Gu. On. 
and Günffige Herren Principales, an ein gemein Chrifts 
life Berfammlung Teutfeher Nation , unb anderer / fo 
darzu zu erfordern die Dottueffe erheifchen möchte / alles 
mit ber af / Form / und Befheidenheit / wie ihrer 
Chur = und Fut. Gn. Sn. und Gunften erbieten hie 
bar des allgemeinen Concilii halben / gewefen ifty und 
erlautet fat. y 

Dem allen nad y fo ift ar E. Erwurdt / und 98. uns 
fer / itt Anwaldts Nahmen / wie vorgemelt / hochfleiffig 
Bit und Begehe / fie wollen fid) / als unbequeme/ bod- 
verdächtige und gefährliche Richter / aus vermelbten ttrfaz 
chen aller und jeder Proces/ Handlungen) Erfandtnufs/ 
und Decifion > in Sachen der fiveitigen Puneten unfere 
H. Chrifilidhen Glaubens / und Religion / auf bifgmabl / 
and Éunfftig ganglich und zumahlen enthalten / aud ob 
bif; anher von Es Erwird, a ce auf diefem ange 
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ve interponirte Chvifilide und vechtmäffige Re- 

n > Provocation , und Erbieten / mit nichten bee 
fehwehren/ fondern ihre Chur= und Surf. Gu. Gr. und 
Giinfien darkey ungedvangt bleiben und diefe ganfie Sat) 
und Quo: ig der frcitigen | WArticéel unf it 
den Glaubens amd Religion / a 
d und einigem Nichter / ne 
Frey Chrifilid) und u 
Shut md tigkeit nad) / for 
Ich Concilium mi! c 


n allgemein oder 
vartfepifd) Concilium > 
nen Taffen / Auch 
ft und Fleif/ zu 
Ginigfeit / Ruhe / 
b beit / umb GHttes und 
Kirchen wile / befordern helffen 5 
thehen / fonder ber Nom. Bifhoff/ 
ode E. E. unb W. umangefehen diefer Chrifiliher und 
zechtmaffigen be n Re ons imb Provocation, 
in bemelter Keli b Glaubens Cad / über Fun 
oder lang / vane GG. mb Gunfiigen $ re) 
Sprincipalen / oder andern / deren Chrifilichen Confefti- 
on-Qerwandten mit befehwehrlichen Decifionen oder 
Eenfuren fürfahren follen oder wurden/ fo proteftiren wit 
Hiemit offenehich amb zielich / im Nahmen / wie oben fies 
het / de nullitate > iniquitate & injufto gravamine > und 
dafz aud) Bod z und vielgedachte unfer G. G. and Giinfiiz 
eren Principales, daffelbig alles / wie das feyn/ oder 
alimen haben möchte / in alfmeg jeüt els dann / und 
denn als jegt/ für nichtig / amvechtmaffig / fraftiofy und 
ambünbig / (voté e8 ben auch im ber Wahrheit were) 
achten und halten wollen und werben / ihnen aud) bargegem 
alle and jede vechtliche und natürliche Qrottur(ft und De- 
fenfion- austructlid) vorbehalten haben wolle. 

Dir bem weitern Anhang / da Ewer E. und IW, oder 
Kon hoff mit-ben Seinen / ber diefe rechts 
maffige Recufati 1, unfer G. G5, and 
in einigen Weg su beféhives 
ftey Ebrifilich / unb anya 
ifshee/) gefährlicher 


und Friedens in 
ber armen gerfir 
dann fo das nicht bef 


je Vi 


| 
on und 


ben / und ba 
terung/ E 


verht erfolgen folte / dafs 
Bifchoff/ deffélben Anhang / auch E. E 
fer alten echte und einige Authores amb tt- 
peral j anntglich biltich bafür geachter) 
amd gehalten. werden folten / Aber unfere G5. G5, und Qnm 
füge Herren Principales > defen vor G 
frey und unfehuldig feyn wollen Deffen affert amb. jeden 
wir ans an flatt UND von wegen both -und vielgemelter 
unferer G.G. und Gunfigen Herren Prineipalen mit reis 
wifferr/ offentlich unb vor aller Welt bezeugen und 
bedingen. 

Da 


abe E. Ehrwirden unb 9n. “wit in Anwalts 
Mabmen / unb aus Befelch / vote obgehort / wnferer 5, 


Ott und der Welt) | 


5. und Gúnftigen Herren. Principale / amd gememer | 


Ebrifienbeic hochfen_unvermeidlichen "Notturffe nach / | 


nicht mmangereigt Taffen follen / fich darnach wiffen zu 
halten. 

- Doch wollen wir hoch und vielgedachten mfern Gnade 
digfien / Gnädigen smd Gtnfigen Qerven Prineipalen / 
Hiebeneben fonft alle fernere Nofturfft / auch Half und 
Gutthaten der Recht hiemit austricklich vorbehalten haz 
ben / davon wir gleicher Geftale offaitlid) proteftiren, 
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pag. 676 
\RoLvs Divina favente Clementiá Romano- 
rum Imperator ; femper. Auguftus > Rex Ger- 


manie, Caftelie , Legionis, Arragonum , Na- 
22 ; Neapolis » Sicilie > Majoricarum Sardiniæ , 
arum Indicarum > Terre firme ac Maris Oceani , 
rie, Burgundie > Lotharingie ; Limbur- 

ie & Gueldrie , Comes Flandrie , 
ndiz ; Palatinus Hannoniæ, Hollandiae , 


gia > 


Arthefii, Bur; 


Zelandiz, Ferrettis, Hakenaldi ; Namurci & Zutpha- 
nix, Princeps Sueciæ , Marchio facri Romani Impe- 
ri, Dominus Frifie ; Salinarum > Mechlinie, Patria 
rum Traniflelenarum & Trajectenf Nec non Domina- 
tor Afiz & Africe. Univerfs præfent. Literas noftras 
infpecturis gratiam noftram 8 omne bonum. Cum 
proximis elapfis diebus certi à nobis Deputati Commit 
farii cum Commifläriis Illuftr. Principis $e Confangui- 
nei noftri Domini Wilhelmi Ducis Juliacenfis & Clivenf. 
noftro nomine & mandato Tractatum perpetuæ Con- 
fcederationis » Lige , Concordiæ, & Unionis {ub be. 
neplacito noftro inter nos , Hxredes & Succeflores 
noftros, nec non "Ferr, Ditiones & Subditos 
noftros Inferioris Germanice ex una; Et dictum Nluft. 
Principem Juliac. & Clivenf. fuos Eleeredes & Succef- 
fores, "Terras, Ditiones & Subditos ex altera parte inie- 
rint & concluferint , cujus tenor fequitur, & eft talis. 
Ad laudem Dei omnipotentis ; tranquillitatem ac utili- 
tatem cum totius Reip. Chriftianze tum vero in primis 
Subditorum > Terrarumgue Hæreditariarum tum Au- 
guftifimi Invictiffimique Principis ac Domini, Domi- 
ni Caroli Quinti Romanorum Imperatoris , Regis Ger- 
manie & Hifpaniarum > Archiducis Auftrie , Ducis 
Burgundie ; Lothar ingiæ > Brabantiæ , Limburgize 2 
Geldrie, Lutzenburgiz , Comitis Flandriæ, Arthefi . 
Burgundie , Hannonix , Hollandiæ, Zelandie , Na- 
murci & Zutphanie > Domini Frifix , Territorii Tra- 
jectenf. citra & ultra Infulam ,. Mechliniz , Salinarum 
& Groningæ > Domini noftri Clementiffimi quam Il- 
luftr. Principis ac Domini Wilhelmi Ducis Juliacenf- 
Clivenf. & Montenf. Comitis Marchiz & in Ravens- 
purgh ; &c. Nos Ludovicus de Flandria Dominus à 
Praet Eques Ordinis aurei Velleris & fecundus Cubicu- 
larius Cxfar Majeftatis , Nicolaus Perenotus Domi« 
nus à Granvella, primus Confiliarius & Cuftos Sigillo- 
rum ejusdem Majeftatis, Ludovicus à Schore Præfes (e- 
creti Confilii , & Vielius à Zuichem Confiliarius fe- 
creti & magni Confilii fupradictæ Cæfareæ Majeftatis > 
Commiflarii ad infrafcripta ab eadem. Cæfarea Majefta- 
te Deputati ;*& nos Johannes Gograve , Cancellarius s 
Nicolaus ab Harf&n Beilenfeirnfen ; Georgius à Boe- 
nen in Wetter Profecti > Henricus Barsdictus Plyfile- 
gx ‚Johannes Faltermayer ; ambo. Legum Doctores, & 
Johannes de Effen, Queftor itidem ab fupradiéto II- 
luftrifimo Principe Juliacenf. fpecialiter Deputati. No- 
tum facimus univerfis ad quos prefentes venerint , 
quod cum hoc eodem anno die men Septembris 
feptima prope urbem Gueldrize Venloam Ttactatus Pa- 
cis & Concordi inter prefatam Cxfaream Majeftaten: 
ex una & llluftrifimum Ducem Juliacenf ex altera: 
parte initus ac conclufus fuerit : In quo inter csetera 
continetur ; quod pro majori fécuritate & Amicitia in- 
ter Ditiones Hæreditarias & Subditos utriusque Princi- 
pis conftituenda > & in perpetuum. confervanda Com- 
miffarios deputare & delegare deberent. Qui de Con- 
foederatione, Liga, Unione, ac Concordia mutuo con~ 
fenfu contrahenda ac ineunda traCtarent ac conveni 
rent. Nos hujusmodi Tractatus conventa infequentes 
habita defüper matura deliberatione in infraferiptos Ar- 
ticulos ; nomine dictorum Principum ac füb beneplaci- 
to eorundem , convenimus & confenfimus ac fecundum 

prefentium tenorem convenimus ac confentimus. 
Imprimis quod juxta ea que in Foedere prope Venz 
oam.pacta & conventa funt; quibus per preefentem 
Traétatum in nullo derogatum volumus; eft; & dein- 
ceps fit & maneat, fincera ; vera , & integra Amici- 
tía > mutua ac bona Vicinitas , Liga & Confcederatio 
futuris temporibus duratura inter dictam Cerf, ream 
Majeftatem, praefatum Ducem Juliacenf. amborumque 
Heredes ac Succeflores , Regna , Terras & Dominia 
que nunc habent & poffident , vel in futurum habe= 
unt vel poffidebunt ‚que hic pro expreflis ex nunc 
prout ex tunc haberi volunt, nec non corum Vafallos 
& Subditos ; ita quod ipfi Principes fibi invicem res 
peétive omnem. honorem , fayorem , & commodita- 
tem bona fide ac fincero animo preftare ac promove- 
re > ac damnum > dedecus > ac difpendium omni 
nocumenta , quantum in ipfis erit ; evitare & impedire ac 
ut id ipfum inter Vafallos & Subditos utriusque fiat 
pro virili curare teneantu 
Item, quod Cef. Maj. fui Haeredes & Succeffores ; 
neque períe neque per alium , quacunque occafione 
vel caufa > dire&é vel indirecte , "Terras," Dominia vel 
Subditos fupra fcripti Principis offendet , invadet vel 
oppugnabit , offendi , invadi , vel oppugnari faciet , 
nec ipfi ejusve Hieredibus & Succefforibus » Dominiis 
te 


= 
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& Subditis ullum Bellum vel Guerram inferet aut iri- 
ferri finet , fed contra omni diligentia ayertet. Et ideo 
fi quas occultas aut manifeftas machinationes contra 
prediétum Principem , ejus Heredes , Succeflores , 
T ac Subditos per quoscungue moliri militesve 
confcribi intellexerit,de eo fine ulla dilatione ac bona 
fide ipfum ejusve Locum tenentes ; nec non Haeredes & 
Succeflores certiores faciet, ac pro viribus ipforum có- 
natus impedire & talia amovere tenebitur , prout vice 
vera ipfe Princeps Juliacent: fui Hæredes & Succeffo- 
res fimiliter, neque per fe neque per alium , quacunque 
etiam occafione vel caufa , dire&te vel indirecte, Regna 
Terras , & Dominia > Vafallos ac Subditos Cæf. Ma- 
jeftatis offender, invadet , vel oppugnabit, nec offen- 
di > invadi vel oppugnari , faciet » nec Majeftati fuze 
ejusve Hæredibus & Succefforibus, Regnis , Terris , 
Dominiis ; & Subditis ullum Bellum vel Guerram in- 
feret, feu inferri inet» fed contra omni diligentia aver- 
tet , & fi quas occultas aut manifeftas machinationes 
contra Cæf. Majeftatem, ejusdem Heredes. & Succef- 
fores, Regna , Dominia & Terras, Vafallos ac Subditos , 
per quoscunque moliri militesque conduci intellexerit ; 
de eo fine ulla dilatione ac bona fide Majeftatem fuam 
nec non Heredes ac Succeflores & ejus aut eorum Lo- 
cum tenentes & Gubernatores certiores faciet ac pro 
viribus ejusmodi conatus impedire atque amovere te- 
nebitur. 

Item , quod neuter Principum prediétorum nec 
eorum Hæredes aut Succeffores ‚per fe vel alios; clam 
vel palam, dire& vel indirecte ; hoftibus ac inimicis al- 
terius auxilium > confilium > affiftentiam , aut ullum 
omnino favorem præftabunt , nec illis arma , comme- 
atum ; ingreflum > egreffum vel tranfitum in alterius 
"Terras per fuos permittent ; nec finent fuos Subditos 
ire ad hoftium ftipendia vel fervitia ; fed id quantum 
in ipfis eft, bona fide impedient > ac in hoc bonorum 
Principum officium finceriter invicem  præftabunt ; 

reeterea predicti Subditi utriusque Principis hinc inde 
ibere ire , redire , morari , converíari ac negotiari in 
alterius Regnis , Terris ac Dominiis poterunt folvendo 
jura & vectigalia folita & confueta , (icut proprii ejus- 
dem Principis Subditi absque eo. quod indigeant ali- 
qua fecuritate, Salyo conductu, aut Licentia generali aut 
fpeciali : : tenebunturque ipfi Principes hinc inde vias 
& itinera publica, quantum in ipfis erit, quieta ac fecu- 
xa cuftodire contra omnes & quoscunque Prodones ; 
Graffatores feu Raptores, ac fimiliter nequaquam per- 
mittere debebunt quod aliqui ipforum Subditi aut alii 
quicunque ex eorum Dominiis , & Tetris deprædatio- 
nes, rapinas aut fpolia ullamve omnino vim publicam > 
vel privatam ‚contra Subditos alterius Principis faciant , 
vel in ilius Terras & Dominia ad deprædandum aut 
rapiendum excurrant , fuisque Officiatis ; Præfectis ac 
Subditis diftridé mandabunt , ne hujusmodi commit- 
tant aut fieri ullatenus permittant ; & ut talia facientes 
aut facere machinantes ferio perfequantur ac puniant , 
nec eos quovis modo receptent aut receptari aut late- 
re permittant, quibus etiam ipfi Principes, five eorum 
Locum tenentes, Praefecti feu Officiati Salvum conduc- 
tum aut fecuritatem omni modo non preeftabunt. Prae- 
terea licebit illis , qui fic preedati aut fpoliati fuerint > 
nec non Loci Præfectis & aliis ipforum auxiliatoribus 
prædones hujusmodi ac. raptores in alterius etiam terri 
torio infequi , ibidemque apprehendere ac Loci Pref 
to fub quo eos apprehenderunt , tradere. Qui illos fe 
cundum rigorem Juris communis feu municipalis con- 
digna poena fine ulla dilatione in aliorum exemplum ac 
terrorem afficere tenebitur , nec ejusmodi criminis abo- 
litio feu remiffio, aut talium Malefactorum liberatio fi- 
ne utriusque Principis licentia concedi poterit. Quod 
fi vero aliqui receptatores talium reperti fuerint, eadem. 
ipfis que principalibus poena imponi debebit; nec non 
contra eos , qui de receptatione fufpeéti fuerint , debi- 
tam inquifitionem & diligentiam ad indagandam rei ve- 
ritatem quilibet Principum in fuo Territorio & Juris- 
diétione fieri mandabi 

Simili modo fi quis in Regnis Terris & Dominiis 
preefate Ceefar. Majeftatis aut Illuftriffimi Ducis delique- 
rit {eu maleficium aliquod commiferit > quod poenam 
fanguinis aut ultimum fupplicium merebitur , talis in eo- 
rum Terris & Dominiis nullum receptum aut Salvum 
conductum habebit , (ed ad petitionem ejus Principis 
in cujus Dominio deli&um ipfum commiflum eft, 
condigna illa pcena infligetur. 

Item, fi aliqua controverfia feu differentia inter præ- 
dicam Czefar. Majeftatem feu ejus Hæredes & Succef- 
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i Illuftriffgum Principem ejusque 
uccellores , ex qual fa 
etiam inter ipfosmet Prin- 
cipes ac Subditos alterutrius mov erit , ad fe- 
dandum > pacificandum > feu de hujusmodi 
differentiam &c controverfiam conventum. eft ] 
quilibet pred. Principum quotiescunque neceffari 
fuerit, & ad alterutrius petitionem ; duos ex Co! 
orum fuorum numero ad locum infra nominandum 
intra menlis fpacium mittere debebit , qui hinc inde 
quantum hujusmodi. conttoverfiam | dirimend. 
mentis quibus tenentur 5 ab fuis Dominis a 
ac de novo in manibus Superarb 
arbiter viciffim in manibus eorum ;. quod nullo perfo- 
narum habito refpectu fecundum juttitiam controver- 
liam ejusmodi diriment & judicabunt. Ut autem Su- 
perarbiter non fufpe&tus predictis quatuor Commifüari- 
is adjungatur, placuit ut Actor e i Parti- 
um fubjectis tres probate integritatis viros nominet , 
ex quibus facultas erit reo unum eligendi, qui ad ipía- 
rum deinde Partium poftulationem per predict. quatu- 
or Commiffarios rogabitur , ut unà cum ipfis loco ac 
tempore przfigendo comparere , &c ejusmodi negotii 
cognitioni difhnitionique vacare dignetur; 

Qui quidem Superarbiter , ita ut fupradictum eft ,jura= 
mento præftito unà cum quatuor Commiffariis fibi ad- 
junctis debebit libellum feu actiones , exceptiones feu 
refponfiones » replicas ac: duplicas recipere, ac deinde, 
fine alia fcripturarum | multiplicatione , quatenus ipfis 
opus videbitur, Partes ad probandum admittere proceí- 
fuque hoc modo inftru&to,ante omnia amicabilem in- 
ter ipfos litigantes concordiam tentare. | Qua fi confici 
nequierit ; ex tunc pred. quatuor Arbitri feu Judices 
unà cum quinto Superarbitro feu. Judice definitivam 
Sententiam fuper hujusmodi differentia & controverfia 
proferre pronuntiareque debebunt. Quicquid autem 
diéti quinque Arbitri feu Judices concorditer aut eorun- 
dem major pars. pro Sententia definitiva inter eosdem 
Principes ac Dominos decreverint ; feu pronunciave- 
rintac eisdem aut alteri eorundem in fcriptis transmi- 
ferint (quod intra fpatium fex menfium à tempore in- 
ftitute actionis facere tenebuntur ). id, omni appellatio- 
ne remota per ipfos & quemlibet eorundem inviolabi- 
liter obfervabitur. 

Quoties autem conttoverfia ex parte Caefar. Majes. 
tatis mota 82. propofita fuerit; tunc ejusmodi dicta in 
urbe Aquenfi prefigatur. Quod fi ex parte Ducis Ju= 
liacenfis differentia feu controyerfia intentanda fit ; ea 
tunc in Civitate Traje&i ad Mofam modo pred. fer. 
vabitur. Si vero pred. Ceferis Majeltatis & Tlluftrif- 
fimi Principis Subditi contra Subditos feu Vafallos alte- 
rius; aliquam actionem , feu controverfiam movere 
voluerint,tunc Actor fequi & deligere debebit compe- 
tens Forum rei conventi ; five perfonali actione: vel 
rei fit, de qua fuerit controverhia, five actione. reali 
agatur , cui Judex rei conventi vel rei fire Juftitiam 
brevem & condecentem adminiftrare tenebitur. 

Quod fi Actor de denegata Juititia velindebita protela- 
tione conqueftus fuerit, eo cafu uterque Principum ad- 
verfus Judices & Officiarios fuos Juftitiam adminiftrare 
denegantes aut indebite protelantes conquerentibus de 
oportuno Juris remedio providebit. Et fi tandem fuper 
hujusmodi caufa denegationis five protelationis dubita- 
tio oriatur, illa per Commiflarios & Arbitros , eisdem 
modis & formis quibus fupra controverfiam inter ipfos 
Principes exortam. dirimi placuit > decidetur & deter- 
minabitur nec ob dictam caufam aut quamcunque ali- 
am adverfus Subditos utriusque Partis Literæ reprefla- 
liorum vel arreftationis permitti feu concedi debebunt, 
excepto tamen uniuscujusque debito & proprio delicto. 

Si tamen fuper materia Feudi quæftio moveretur tum 
coram illo feu Paribus Curie Principis cujus Feudum 
erit quæftio agitabitur & determinabitur. 

Quod fi vero de ipfo Feudo queftio effet talis quod 
quilibet pred. Principum Feudum fuum effe praten- 
derent, tunc per ipforum Deputatos modo & forma 
praemiffis decidetur. ; 

Item , fi quocunque tempore deinceps aliquam hos» 
tilem inyafionem in Terras & Dominia Hereditaria 
Gef. Majeftatis videlicet Ducatum Brabantie, Limbur- 
ii, Geldriz , Lutfenburgiæ , Comitatum. Hollandiz , 
ando > Namurci aut Zutphaniæ , Dominium Fri- 
fie, "Trajecti tam citra quam ultra Ifalam , Mechliniz , 
Groningæ » Falcomontis vel Dalem aut etiam in Do- 
minia ipfius Mluftriflimi Ducis Juliacenf. videlicet Du- 
catum ]uliz ; Cliviæ aut Montis; Comitatum Marchiæ 
Lla vel 
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fpurgi moveri vel etiam apparari contingeret, 
tunc & eo calu quilibet tam pred. Principum quam 
Heredum & Succeflorum ad requifiionem expenfis 
rationalibus ejus > cujus Terre & Dominia predicta 
invaderentur, aut invadi timerentur, & fuis Terris & 
Subditis, quam primum fieri poterit, talem numerum 
Equitum qualem ille requifierit, & fic bona fide præfta- 
re poterit quam primum in auxilium mittere tenebitur. 

Quod fi vero acciderit propter ejusmodi auxilia pra- 
ftita vel occafione præfentis Confoederationis ipfius qui 


præftitit Terras ab eodem Hofte vel ejus auxiliariis in- 
vadi aut depopulari, non poterit primo invafus Pacem 
aut Concordiam inire nifi cum Confcederati fui fcitu > 
confenfu > ac fufficienti fecuritate. 

Præterea füpradicti Principes eorumque Succeffores 
cum nullo Principe vel Poteftate ullum ,Feedus aut 
Conventionem facient qu in alterius Principis > Terra- 


tem expreffe conventum & concordatum eft. Quod 
fi forte aliquando Majeftatem fuam alicui alteri eundem 
Ducatum ac Comitatum concedere aut tranfportare 
accideret , in eum cafum fua Majeltas exprefle provi- 
dere ac efficere debebit, aut ante hujusmodi ceffionem 
ac poffeflionis realem. tranflationem tam is qui hujus- 
modi Ducatum ac Comitatum füfcepturus eft , quam 
etiam Barones Militares » cæteræque Communitates Du- 
catus & Comitatus pred. per eorum patentes Litteras 
lla füb eorum propriis juramentis hanc eandem 
Unionem ; Confuederationem & Amicitiam inter pred. 
Cef. Maj. & Ducem Juliacenf. initam ac factam con- 
firment, corroborent, approbent & ratificent. Item , 
fi contingat ullam congregationem , concurfum , feu 
cumulationem ; peditionem , aut depopulationem 
Equitum aut Peditum quorumcunque (qui nullius Po- 
tentatus aut. Principis nomen habent aut id ipfum profi- 
teantur) in unius aut alterius Principis aut Domini 
Provinciis, Prineipatibus & Territoriis fieri ; hoc cafu 
quilibet Principum & Dominorum prædiétorum fuis 
propriis ftipendiis & impenfis ‚ fecundum quod neceffi- 
iphus negotii circumitantiæ id expoftulaverint ; 
s & per publicum Campanarum fonitum five 
aliis modis auxilium preftare atque fine ulla dilatione 
aut denegatione tenebuntur ad finem ur tales congrega- 
tiones repelli ac dimoveri eorumque conatus prohiberi 
poffint. Item, conventum eft quod ifta Unio & Con- 
fcederatio effe & intelligi debeat defenfiva ,ac in omni. 
bus jus facri Romani Imperii falvum permanere. 

Ut autem omnia & fingula. fuprafcripta & conventa 
is temporibus ftabilia fint ac maneant; Nos 
rii fupradictee Caf Majeftatis ac Illuftriffimi 
s Juliacenf. bona fide promittimus omni diligentia 
ros ut hzc ipfa a oque Principum pro- 
pris eorum Litteris & Sigillis intra fpatium viginti die- 
rum proxime fequentium ratificentur > approbentur, ac 
cokroborentur > eademque fub verbo , honore ac fide 
fua loco juramenti preftiti promittant firmiter ac invio- 
labili ervare , nec illis quoyismodo directè vel in- 
dire&é contravenire , nec quantum in ipfis eft aliquem 
in contrarium. praemifforum aliquid agere feu quicquam 
contra ea attentare feu attentari quovis modo permit- 
tere. 

Ac quoniam hzc Confæderatio principaliter utilita- 
tem & commodum Subditorum concernit , hinc etiam 
conventum eft quod ex parte Cæf. Majeftatis Status 
Ducatuum Brabantiz > & Geldriæ , nec non Comita- 
n Hollandiæ & Zutphanix & Civitates rajectum 
inferius, Daventria, Zuolla, Campi & Groninga , & 
ex parte luftridimi Ducis fupradicti Status Ducatuum 
Julie + Clivie , & Montis ac Comitatus Marchize E 
eandem fimiliter Literis & Sigillis fuis intra quatuor 
menfes ab data prefentium fequentes ratificare , ac 
quantum. ipfos concernit in omnibus fuis Capitulis ob. 
fervare > obfervarique facere debeant. uz fic femel 
conftituta totque hinc inde vinculis adítridta Concordia 
cum auxilio omnipotentis Dei ad incrementum mutui 
inter Principes amoris nec non folatium ; quietem , ac 
commodum Subditorum totiusque Reipublicae Chriftia- 
nz utilitatem in omne «vum feliciter perdurét In 
quorum omnium teftimonium nos fupradiéti Commif- 
fari his Literis manu noftra propria fubféripfimus. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Dat. Bruxellis Anno Domini millefimo quihgentefimo 
quadragefimo tertio Die fecunda mentis Januarii fecun- 
dum ftilum Cameracenf. Diocef. fübfcriptum per dictos 
Commiffarios Louys de Praet , Perenot, Schore, Viglius 
Johan Gogref, Claes von Harf, Henr. Plyf: Forien van 
Boynen, Joan Faltermeyer. 

Nos eorundem Commiffariorum noftrorum acta, 
conclufa & concordata ‚prout fuperius inferuntur ; rata 
ac grata habentes eadem in omnibus & fingulis fuis Ca- 
pitulis & Articulis pro nobis, Hæredibus & Succeffo- 
ribus noftris in perpetuum approbamus & confrma- 
mus ac in verbo, honore, & fide boni Principis loco 
Jurisjurandi firmiter ac inviolabiliter obfervare, nec il- 
lis quovis modo directe vel indire&te contravenire pro- 
mittimus ,. nec ; quantum in nobis eft; aut erit, aliquem 
alium in contrarium præmiflorum aliquid agere feu 
quicquam contra ea attentare feu attentari quovis modo 
permittemus. In cujus rei fidem & robur præfentes 
Literas expediri, Sigillique noftri juffimus appenfione 
communiri. Datum Leodii die feptima menfis Janua- 
ri. Anno Domini millefimo quingentefimo quadrage- 
fimo quarto, Imperii Noftri Romani xx 111. & Regno- 
rum noftrorum puta Caftelle > Legionis ; utriusque 
Sicilie vigefimo octavo. Etoit fine CAR oL vs & 
plus bas , per Imperatorem. BAN E. { 
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Confederatio inter CA ROLUM V. Romanorum 
Imperatorem & Henrıcum VIII. Regens 
Anglia contra FR ANCISCUM I. Regem Gal- 
lie inta. 1543. [Ry mer, Feder, Con 
ventiones &c. Tom. XIV. pag. 768.] 


tiffimi Principes de repetendo & redintegrando 

vetere Amore & Amicitia deliberárint , conven- 
tum , concordatum & conclufum eft, quód occafione 
preteritarum Amicitiarum five Foederum , aut etiam 
occafione violationis eorumdem , nichil pofthac ab 
alterutro eorum in alterum dici aut allegari queat quod 
finceriratem Amicitiæ, præfentibus Foederibus , inter 
cos pactz atque conyentz , impedire , præjudicio efle, 
aut eam quovismodo interrumpere poffit. 

IT x M; conventum , concordatum & conclufum eft, 
quód ab hac die fit bona , fincera , vera , integra » 
perfecta & firma Amicitia, Liga, Confoederatio, Pax 
& Unio per Terram , Mare & Aquas dulces , futuris 
temporibus perpetuo duraturz , inter. dictos Dominos 
noftros > eorumque Haeredes & Succeffores , Regna , 
Patris, Dominia , Terras , Vaflallos , & Subditos 5 
quoscumque præfentes & futuros ; tam Ecclefiafticos 5 
quàm Sæculares, cujuscumque gradús feu conditionis , 
iftant, etiamfi Archiepifcopali , Ducali , vel minori 
Dignitate ftatu aut gradu præfulgeant , ita quód prz- 
Vafalli & Subditi hinc inde ubique locorum fibi 
invicem favere , féque mutuis profequi officiis & ho- 
néftà, affe&ione pertractare teneantur , poffir ji 
per Terram; quàm per Mare & Aquas dulces’, 2 
ta Regna, Patrias ; Dominia, & "Terras , Civit 
Oppida, Villas munitas aut non munitas , firmatas aut 
non firmatas, Portus & Diftriétus quoscumque & eo- 
zum quælibét, hincinde tute,liberé & fecurè accedere, 
intrare, & in eifdem, quamdiu voluerint, morari & con- 

ati; ac ibidem Viétualia & alia eis neceffaria fine 
quacumque contradictione emere 82 vendere , necnon 
ab eifdem Regnis, Patris, Dominiis, Terris , Civita- 
tibus , Oppidis , Villis , Portubus & Diftrictibus , 82 
eoram quolibet , toties quoties eis placuerit; ad Partes 
proprias vel alienas quascumque cum fuis aut conduétis 
aut accommodatis Navigiis ; Plauftris , Vehiculis, E 
quis > Armaturis ; Mercimoniis > Sarcinulis ; Bonis & 
Rebus quibuscumque ire, recedere ac remittere , quem- 
admodum propriis in Patriis hec omnia eis facere lice- 
ret, & ficut proprii Subditi Locorum & Patriarum 
illarum facere poflent, ita quód nullo Salvo Conducta 
aut Licentiá generali vel fpeciali indigeant , neque ip 
aliquo Locorum predictorum Salvum Conductum vel 
Licentiam petere teneanrur. 

ITEM, conventum , concordatum & conclufam 
eft; quod neuter diétorum Principum, nullusque Hæ- 
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redum: aut Succefforum füorum , contra alium ejusve 
Heredes & Succeffores quicquam aget; faciet » tracta- 
bit aut attemprabit , quocumque in loco > five in Ter= 
ra, Mari, Portubus aut Aquis dulcibus, occafione qua- 
cumque > nullamque præftabit auxilium > confilium > 
favorem , vel affenfum iu cafu Invafionis quod per 
alium vel per alios quofcumque aliquid fiat > agatur , 
tra&etur, vel attemptetur in injuriam vel damnum al- 
terius, Hredum aut Succeflorum fuorum. 

ITEM, conventum , concordatum & conclufum 
eft, quód neutra Partium pradi&tarum preeftabit Auxi- 
lium , Confilium- vel Favorem notoriis Hoftibus vel 
Inimicis alterius Partis, tam per Terram , Mare, quam 
per Aquas dulces invadere volentibus > in quibuscum- 
que Regnis, Patriis ; Terris > Civitatibus ac Dominiis 
ubicumque fitis, nec per fua Regna , Patrias , "Terras > 
Civitates ac Dominia, modo id fciverit > introitum 
aut ingreffüm permittet ; vel ad hoc favorem præfta- 
bit dire&& vel indirecté quovis modo. 

ITEM, conventum > concordatum & conclufum 
eft, quód neutra Partium prædictarum Rebellem vel 
Rebelles, Perfugum vel Perfugos alterius Partis in ejus 
Regna, Patrias, Dominia, Terras, Portus aut Diftric- 
tus aut eorum aliquem recipiet, nec eis aut eorum ali- 
cui in eifdem vel eorum aliquo aut alio quocumque in 
loco ; etiam extra eorum Regna > Patrias , Dominia > 
"Terras, Portus aut Diftridus auxilium > confilium , 
Hofpitium , Gentes Armorum ; Naves , Pecunias vel 
Victualia preeftabit aut miniftrabit, nec ab alio aut aliis 
quibuscumque in ejus Regna, Patrias, Dominia , Ter- 
tas > Portus aut Diftritus recipi , nec eis aut eorum 
alicui in eifdefh auxilium > conlılium ; favorem, Hos- 
pitium, Gentes Armorum, Naves, Pecunias, vel Vic- 
tualia dari, præftari, miniftrari aut concedi permittet ; 
fed expreflé & cum effectu contradicet, obítabit , & 
impedimentum realiter præftabit ; & fi altera Partium 
predictarum , aliquem vel aliquos fuum vel fuos fuiffe 
vel effe Rebellem vel Rebelles , Profugum vel Profu- 
gos, & in aljerius Regna, Patrias, Dominia, Terras > 
Portus aut Diftrictus aut eorum aliquem receptum effe 
vel receptos, aut ibidem latitare aut fe tenere > per Li- 
teras fuas alteri fignificaverit & declaraverit , tunc. Pars 
illa ; que hujusmodi Literas receperit , vel cui taliter 
fignificatum aut declaratum fuerit hujusmodi Rebellem 
vel Rebelles, Profugum vel Profugos , ftatim & quam 
primüm commode poterit , aut ad fümmum intra Men- 
fem à Die Significationis predict proximè & conti- 
nué numerandum > tenebitur dito Rebelli vel Rebel- 
libus, Profugo vel Profugis preecipere & mandare vel 
precipi & mandari facere , ut extra fua Regna, Do- 
minia, Patrias, & Terras , & eorum quodlibet rece- 
dat & exeat,recedant & exeant; & fi infra quindecim 
Dies à Die hujusmodi Præcepti non receflerit & exi 
tit, receflerint & exierint, tenebitur illum & illos illi- 
cb profcribere & bannire füb Poena Capitali; & talem 
Profcriprionem five Bannum contemnentem vel con- 
temnentes eadem Poena effectualiter puniet feu puniri 
faciet. 

ITEM , conventum > concordatum & conclufum 
eft, quod cafu quo Invaño aliqua > five Invafiones fac- 
tx fuerint in Regna, Dominia > Patrias aut Provincias 
aut in aliquam Partem eorundem per alterutrum diéto- 
zum Principum , jam poffefforum & in præfenti Articu- 
lo exprefforum & fpecificatorum ; five adverfüs alteru- 
trum Principum,Hredum eorum; Curatorum five Ad- 
miniftratorum , videlicet in Regna Angliæ & Hiber- 
nix, Infulas de Wight; Jernefey , Gernefey , & Man 
Anglie adjacentes , Caftrüm & Comitatum de Guys- 
nes, Villas de Calais & Barwicke cum Marchiis earum- 
dem , nunc per Serenifimum Anglie Regem poflefla , 
five Regna Hifpaniarum , aut Provincias Brabantiæ > 
Flandriæ , Hollandiz > Sellandiæ > Hannoniæ , Artoi- 
fie, Lemburgiæ , Lucenburgie , Namurci , Frifie , 
Patriarum Dureflel Trajecti & Mechlinix , per Cefa- 
vem nunc polleffa, eo cafu Auctores, Fautores, Sup- 
portatores talis. Invafionis five talium Invafionum , $e 
ille etiam qui fumptus univerfos aut partem fümptu- 
um fuppeditabit aut Gentem dabit, aut Arma; Muni- 
tiones five Naves ad hujusmodi Invabonem five Inva- 
fiones miniftrabit, & ipfi etiam Invadentes habebun- 
tur,reputabuntur > & ipfo fa&o erunt cum fuis Subditis, 
dictis duobus Principibus comunes Inimici & Hoftes , 
& eo nomine uterque Princeps Subditis eorum Inter- 
curfum & Commercium cum fuis Subditis interdicet 
& prohibebit ; nec cum fuis Subditis converfari 
fine 
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ITEM, conventum; concordatum & conclufum 
eft , quód quo cafu in Regnum Anglie , five aliquam 
Infularum de Wieht , Jernefey sU nefey 5 &' Man 
Anglise adjacentes > aut Caftrum de Guyfnes & Comi- 
tatum ejusdem ‚aut Villas Califie >» Berwyke 82 Mat= 
chias earumdem > aliquodve eorum in poffeffione: Se- 
reniffimi Anglie Regis jam exiftentium 5 five in Proyin= 
cias Brabantiæs Flandriæ, Hollandiæ, Sellandix ,Han- 
nonie , Artoifie , Lemburgi Lucenburgiæ , Nas 
murci, Frifze, Patrias Dureflel Traje&i & Mechlinix, 
aliquamve earum per Ce/arem nunc pofeffarum , ali- 
qua Invafio cum numero decem millium. Armatorum', 
qui intra Fines Regni, T'errarum & Provinciarum pree- 


dictorum , aut Obfidionem aliquam facient ; aut Caftra 
metabuntur aut depopulabunturs facta fuerit ; Eo cafu, 
ad requifitionem Principis invafi , tenebitur alter Prin. 
ceps infra: Dies quadraginta à tempore Requifitionis 
numerandos , fuis propriis impendis Sc. fumptibus ; 
Principi invafo Auxiliares Copias & Subfidia dare ad 
eum modum & formam que jam fpeciatim, deferibitur, 
hoc eft ; Cefar, Flxredes & Succeflores fai ; à Sere- 
nifimo Anglie Rege, Hæredibus aut Succefloribus e- 
jusdem ; fecundüm formam przfentis 'ractatüs requi- 
fiti, fiquidem Invafio in Villam aut Marchiam de Ca- 
lais aut Caftrum & Comitatum de Guyfnes facta fue- 
rit, preftabunt & dabunt pro auxiliaribus Copiis intra 
tempus przdictum fiftendis > illum numerum. Equitum 
& Peditum qui comuni æftimatione Stipendiorum has 
bitá ratione. Capitaneorum & aliorum Miniftrorum > 
qui de more duplicia aut plura Stipendia finguli metent, 
Jeptingentis Aureis Gallicis ix fingulos Dies comuni zes- 
timatione bona fide conduci poflint; unoquoque Aureo 
valente in Pecunia Gallica Quadraginta quinque Solidis 
Turonenfibus; Et fiquidem Invafio in aliquas fupradicta- 
rum Infularum de Wight, Jernefey , Gernefey > & 
Man, aut Regnum Anglie quacumque ex parte facta 
fuerit, Cefar ejusque Heredes & Succeflores pro auxi- 
liaribus Copiis praftabunt illum numerum Peditum > 
qui comuni æftimatione Stipendiorum > habitä ratione 
Capitaneorum & aliorum Miniftrorum qui de more 
duplicia aut plura Stipendia finguli merent > /épr 
Aureis Gallicis in fingulos Dies bona fide conduci pof- 
fent, unoquoque Aureo valente Quadraginta quinque 
Solidis Turonenfibus : Si vero in Cæfzris Dominia, Pro- 
vincias aut Patrias in hoc Articulo fuperiüs expreflas & 
nominatas aut aliquod eorumdem > Invafio modo quo 
fupra deferibitur facta fuerit , ‘Sereniflimus Argliz Rex > 
ejus Hæredes & Succeflores ; poft Dies quadraginta à 
umerandos, przs- 

illum numerum 


lium: & Subfidium ex vi hujus Traétatús petere volen- 
tis, utrum Equites ipfos & Pedites qui diurnis Stipendiis 


timatione conduci poflint; an ipfos féprirger 
in Pecunia numerata præftandos p Pe- 
cunia loco Militum ab alteratro dictorum "Principum > 
Heredum aut Succefforum fuorum petita fuerit, rene 
bitur Princeps requifitus curare atque efficere ut Sum 
ma Pecunie ad rationem predictam, qux in Menfes 
fingulos > unoquoque Menfe. viginti o&o Dies conti- 
nente, competit, ante finem primi IV 
lapfos quadraginta Dies à tempore Requifitioni 
cedere incipiet, in ea Provincia præfens fir , & Pring 
cipi requirenti numeretur > quam in Requifitione dixe- 
rit & nominaverit Princeps qui petierit nte finem 
fecundi Menüs ea Summa qux in fecundum Menfem 
competit, & fic deinceps de tertio & quarto Menfe > 
nifi forte ante excurfum & exitum diétorum IV. Men- 
fium, Princeps invafus a Defenfione fui quacamque ex 
caufa deftiterit, quo cafu , & Solutio Pæcuniarum 
ceflare, & fi quid forte amplius quàm pro Expeditio- 
nis tempore folutum fuerit ; id omne tanquam indebi- 
tum reddi Principi folventi & reftitui debebit : Et 
præterea conventum eft , quod five Milites five Pecu- 
nía numerata pro auxiliaribus Copiis juxta vim; formam 
& effectum prefentis Tragtatús petantur, non tenebi- 
tur Princeps requifitus hujusmodi Auxilia five Subfdia 
ferre & fultinere ultra IV. Menfes uno eodemque An- 
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no; fingulo Menfe Dies viginti octo «continente ab 
incipiente > ita quod folummodo quatuor Menfibus in- 
tegi is continuis five difcontinuis fingulis Annis , fi res 
ita exigat ad hujusmodi Auxilia: ferenda cenfeatur obli- 
is Princeps qui fecundum formam pre fentis Trac- 
ús fuerit requifitus ; Quod tamen ita intelligendum 
eft, ut quandocümque ante quatuor Menfes finitos 
Hoftis qui invaferit expulfus fuerit , & Princeps qui re- 
quifierat Arma ea caulà fufcepta depofuerit > quo cafü 
auxiliares Copiæ incipient minus neceflariæ effe, ftatim 
ab eo tempore , five Pecunia five Milites pro Subfidio 
dati fuerint ; onus auxilii ferendi ceflare debeat ; illud 
tamen Paétione fpeciali adjectum fit > ut > fi Princeps 
qui Auxilia ex forma præfentis Traétatüs petierat , Hos- 
tem illum qui tum invaferat ; & poft data Auxilía re- 
trocefferat in ejus Ditionem & Dominia , Armis pro- 
fequi & illum invadere voluerit , eo cafu > Subfid 
auxiliaribus ab alio Principe datis ad Inyafionem hujus- 
modi faciendam > ufque ad expletum. & decurfum qua- 
tuor Menfium fpatium uti poterit ; fi yeró quatuor 
Menfibus jam finitis > illa Auxilia Militum ab altero 
Principum vi hujus Traétatús data ; apud fe retinere , 
& in ufum aut Defenfionis aut Offenfionis exercere , 
alter Princeps qui, videlicet, requifierat, voluerit, be- 
né ei liceat id facere ; dummodo ea eis Stipendia de 
fuo numeret que in præfenti Tractatu defcribuntur , 
ita quód ad dictas Expenfas apud Principem requiren- 
tem ultra quatuor in uno Anno Menfes non fint , fed 
finitis & expletis quatuor Menfibus redeant ad füa ad 
Expenfas vero Requirentis fi ea retinere voluerit , ctiam 
poit dictos quatuor Menfes præteritos ex præfenti Con- 
ventione valeant retinere : Cæterüm ne alteruter ho- 
rum Principum in Auxilüs præftandis nimis oneretur, 
conventum & concordatum eft, ut neuter Princeps 
ad bina Auxilia ex hoc Articulo uno eodémque tem- 
* pore praeftanda teneatur , fed fi quis horum Principum 
Auxilia ad requifitionem Principis invali exhibuerit , 
propter aliquam aliam Invafionem eodem tempore im- 
minentem aut factam, confimilia Auxilia alium in Lo- 
cum defendendum dari, fieri , requiri ab altero. non 
debeant ; nec requifitus præftare teneatur , una enim 
Auxilia uno tempore ab eodem ex hoc Articulo com- 
petere & dari utrique fufficere & fatis onerofum vide- 
tur, etiamfi alteruter horum Principum ab alio Prin- 
cipe aut Potentatu aliisve Principibus & Potentatibus 
in duobus Locis uno eodemque tempore invafus fue- 
rit; Provifo quod tempore communis Invafionis con- 
tra Regem Gallorum hujusmodi | Auxilia Defenfionis 
ceflent, nec alter alteri eà, ullo modo > Invafione du- 
rante,preftare teneatur, quod fi contingat aliquem 
dictoram Principum > Hæredum aut Succefforum fuo- 
rum vano rumore perterritum ; Pedites Equitesve pa- 
rari & mitti pro. Copiis auxiliaribus. petere ; nec quic- 
quam ab Hofte re verá illatum fuerit , cur ex forma 
præfentis Foederis hujusmodi Copiæ auxiliares debean- 
tur, videlicet, fi numerus decem millium Armatorum 
neque venerit neque adventans > aut obfederit Urbem 
aut Caftrum aliquod. depopulatusve aut caftrametatus 
fit, eo cafu, Princeps qui fruftra requifierat , &c Sump- 
tum in parandis Militibus inutiliter feri procuraverit , 
teneatur per Præfentes omne quod in ea caufa impen- 
fum fit, Principi requifito refundere & reftituere.: 
Quod verd ad Regna Hifpaniarum & Hibernize attinet, 
de quibus defendendis in hoc Articulo nominatim 
hactenus nihil cavetur , illud pa&um & conventum 
eft, quod dicti Illuftriffimi Principes, Heredes eorum 
& Succeflores ad mutuam Defenfionem horum Reg- 
norum contra omnes Invafores,Aggrellöres, Perturbato- 
res, fefe mutuis auxiliis Miliraribus Gentium Armorum 
tam Equitum quam Peditum ac Navium armatarum, 
unà cum Navibus ac Inftrumentis Bellicis , ac etiam 
Auxiliis Commeatuum, Curruum > Plauftrorum , Ju- 
mentorum , Armorum , Munitionum , Armamento- 
rum , Machinarum > cæterarumque Rerum ad Bellum 
feu Defenfionem neceffariarum > ad Expenfas Princi- 
pis opem requirentis & interpellantis , quotiens opus 
& necelle fuerit, adjuvabunt, in quorum Auxiliorum 
Preftatione quantum ad numerum attinet Militum 
& Navium armatarum, ac Inftrumentorum > & Ma- 
chinarum Bellicarum , ceterorumque , habenda. erit 
ratio facultatis illius Partis, que ad dandum & præs- 
tandam opem requiretur. five interpellabitur, ut. {ci- 
licet > amplius Subfidiorum auxiliarium non. aftringa- 
tur aut teneatur præftare ; quàm tunc commode fa- 
cere poterit , confideratà temporis & locorum oppor- 
tunitate ; Rerumque fuarum ftatu , qua in re Princi- 
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pisuconfcientia fic interpellati onerabitur > quantum 
yero.ad Expenfas & Stipendia Militum aut Navium 
armatarum attinet, illa taxabuntur 8c moderabuntur 
habito refpeétu ad Forum Viétualium > quod in Para 
tibus illis ubi Milites prædiéti degent aut militabunt 
& Naves exercebuntur tunc temporis continget , fe. 
cundüm Locorum. & Temporum fterilitatem & u- 
bertatem , qui quidem Milites & Naves armatæ ei 
cui fic: conceduntur, fideliter fervient quamdiu eos du- 
Xerit rétinendos > & eifdem Stipendia, ut praefertur, fin 
deliter perfolverit. 

ITEM, conventum, concordatum , & conclufum 
eft, quod, fi > durantibus Pace & Amicitiis , aliquid 
contra vires & effectus eorumdem, per Terram,Mare 
vel Aquas dulces, per aliquos ipforum Principum; Hae- 
redum & Succefforum, Vaffallos , Subditos aut Alliga- 
tos, aut eorum Alligatorum Hæredes feu Succeflores 
in hiis Amieitiis comprehendendos , Subditos vel Vaf. 
fallos, fuerit attentatum, actum aut geftum., nichilomi- 
nus hzc Pax & Amicitia in fuis viribus & effectu per- 
manebunt, & pro ipfis attemptatis folummodo puni- 
entur ipfi attemptantes & dampnificantes & non alii. 

ITEM ; conventum eoncordatum , & conclufum 
eft, quotienscumque contigerit Subditos dicti Regis An- 
glia à Subditis praefati Domini Imperatoris , vel Subdi- 
tos praefati Domini Imperatoris à Subditis prefati Dos 
mini Regis Anglie quoquomodo ledi vel damnificari, 
non debeant propterea per Literas Reprifaliarum, Mar- 
cx vel Contramarcæ , aut alia Mandata. quæcunque ; 
debitis Admonitionibus & Summonitionibus non pra- 
cedentibus ; qui damna non intulerint , ad Petitionem 
Damnificatorum > vel alio modo in Peffonis & Bonis 
arreftari , aut quovismodo impeti aut moleítari, nec 
Guerra ob id fieri vel moveri debeat, fed per Frincipes 
unius aut alterius. Partis attemptata ipfa debire repara- 
buntur & in priorem ftatum reponentur > hujusmodi- 
que Literee Reprifaliarum, Marce & Contramarce & 
fimilia Mandata quecumque , nifi prædictis Admoni- 
tionibus quoad Partes, & Summonitionibus quoad Prin- 
cipes præcedentibus & legitime factis, deinceps omni- 
no cellent ; & fi aliter. concedantur pro nullis habean- 
tur. 

ITEM, quia muli Heretice pravitatis. contagio2 

infecti ; cupientes Libros fuos Hæreticos famofos 
aut feditiofos , in Vernaculas multarum Gentium Lin- 
guas transferre > atque eà ratione Hærefes fuas in fe- 
duétionem Plebis imperitæ divulgare , Libros fuos hu- 
jusmodi non in Regione illa in cujus Linguam funt 
tranflati > fed in externa Regione imprimi facientes , 
& fi quando ibi deprehenfi fuerint , eoídem Libros 
heereti famofos aut feditiofos non effe contendunt, 
quod ibi difcerni non poteft propter ignorantiam Lin- 
gue. & poftea eofdem importatos in ea Regione dif 
feminant in cujus Lingua (nt impreffi > conven- 
tum , concordatum, & conclufum eft , quod nul- 
lus Liber in Lingua Anglicana vel imprimatur , yel 
per Bibliopolas aut alios quofcumque vendatur, in Ter- 
ris llluftrifimo Imperator fubjeétis , & fimiliter nul- 
lus Liber in Lingua Teutonica vel imprimatur , vel 
per Bibliopolas aut alios quoscumque vendatur in Res 
no Anglic, & fi contra factum fuerit ,omnes hujusmo- 
di Libri, ubicumque aut in quorumcumque manibus 
five Imprefforum five Bibliopolarum ; five aliorum quo- 
rumcumque manibus inventi fuerint > ftatim. capiantur 
& publicé comburantur > Imprefforésque eorumdem , 
atque Impenfas eis ad Impreflionem {uppeditantes > & 
fimiliter Venditores eorumdem quicumque ; Carceri« 
bus mancipati, tam gravi Mul&ä ple&antur ut de cæ- 
tero talia committere non audeant in futurum. 

ITEM, pro communi Bono hujus Pacis ,Ligæ & 
Amicitix , & ut Subditi utriusque Principum prædic- 
torum mutuis Commerciis confuetis fe indies. magis 
compleétantur, conyentum , concordatum , & conclu- 
fam eft, quód circa Intercurfam Mercium & mutuum 
Commercium quo invicem uti confüeverunt , Tracta- 
tus Intercurfüs de Data undecima Diei Aprilis Anno Do- 
mini millefimo quingentefimo vicefimo fit & maneat 
eo ftatu & vigore in quo, ex Tractatu Cameracenf 
de Dat. quinte Diei Menfis Augufti Anno Domini Mil- 
lefimo quingentefimo vicefimo nono , effe & manere 
debeat. 

ITEM, tractatum & conventum eft quód , fi Sub- 
diti alterius Principum dictorum contrahentium aliqua- 
liter graventur & damnificentur in Regnis 82 Patrüs 
dictorum Principum , tim terrenis quam aquaticis, vi, 
violentiá , deprædatione , denegatione Juftitiæ , aut 
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alid injuftà Exactione ; quod tunc licebit diéto Princi- 
pi cujus dicti gravati & oppreffi feu conquerentes erunt 
Subditi , petere Dietam ab alio Principe tenendam in 
loco convenienti ubi omnia fic indebite gefta vel facta 
reparentur, & pro Bono communi dictorum Subdito- 
rum ibidem querelantium opportune provideatur. 
ITEM, conventum; concordatum ; & conclufüm 
eft quód , quoties occafione. Invafionis facte , ut præ- 
fertur , aut alias Indictione Belli Gallorum Regi virtute 
hujus Foederis & Conventions facienda > Bellum feu 
Tnimicitie cum aliquo Principe aut Potentatu ortum 
aut orte fuerint > quo cafü > vi hujus Tradtatüs Hoftis 
communis cenfeatur , toties predicti Principes; eorum 
Hixredes & Succeflores > ac etiam Regnorum & Pro- 
vinciarum durante minore" ztate eorum Heeredum Ad- 
miniftratores five Curatores > cum illo Hofte comuni 
de Pace, Treugis five Induciis feparatim non tractabunt, 
feu alteruter eorum tradtabit, concludent concludétve ; 
fed mutuis & comunicatis conliliis de Pace & Treugis 
five Induciis ; nec nifi mutuo & comuni confenfu in 
aliqua Pacta , Conditiones Pacis, Treuge five Inducia- 
rum convenire poflint ; Provifo femper quód immi- 
nente neceffitate Obfidionis aut gravioris Periculi > li- 
ceat alterutri dictorum Principum cum Hofte comuni 
de Treugis & Induciis temporalibus feorfum & fepara- 
tim, altero Principe non confulto >. pacifci & conve- 
nire , ita tamen ut ultra duos Menfes hujusmodi Indu- 
cix non contineant aut durent, intra quos alter alte- 
rum ea de re certiorem facere poffit & debeat, nec 
ad alia Loca,Terras & Provincias pertineant & exten- 
dantur quàm ad ea Loca ubi Obfidio facta fuerit , 
aut hujusmodi Periculum. imminere videbitur. 
ITEM, ut hujusmodi Foedus majori ftabilimento 
firmetur , actum extitit & conventum > quód inter dic- 
tos Principes fit mutua Intelligentia, & in rebus agen- 
dis mutuus confenfus ; ita quód di&a Cefarea Majeftas, 
ac ipfe Sereniffimus Anglie Rex, deinceps à Data præ- 
fentium > fine ipforum mutuo utriusque confenfu, ne- 
quaquam tractabunt feu inibunt cum Gallo "m Reges feu 
alio quovis Principe feu Potentatu ; feu cum quavis a- 
lia Perfona , aliquod Foedus , feu aliquam Ligam vel 
‘Amicitiam ; fub quibusvis verborum formis ; in præ- 
judicium præfentis Foederis , vel propter quod dire&è 
vel indirecté præfenti Foederi prejudicium generari 
poflit, quinimmo fi quee Foedera per alteram diétarum 
Majeftatum hactenus cum aliis inita fuerint feu impos- 
terum fieri contigerit, quee huic Fœderi quomodolibet 
contrariari feu præjudicare viderentur, voluerunt & vo- 
lunt hujusmodi Foedus > Ligam & Amicitiam & arc- 
tiorem Conjunétionem tanti effe roboris & effectis , 


ut ceteris omnibus Contraétibus > Capitulationibus , 
"Fractatibus, & Foederibus contrariantibus præferatur , 


& perpetuo firmum remaneat & ftabile. 

Trem, quia in prioribus Foederibus inter ipfos 
Principes initis multi hincinde comprehenfi fuerunt , 
aliqui tanquam principaliter contrahentes > aliqui etiam 
tanquam eorumdem Sereniflimorum Principum {eu 
alterius Confcederati & Amici; ideo né per indirec- 
tum præfens Foedus violari poffit, & ut omnis calum- 
nie feu cavillationis caufa tollatur , aum extitit & 
conventum , quód in hoc prælenti Foedere nullus pe- 
nitus inclufus feu comprehenfus cenfeatur ; five princi- 
paliter five ut Confoederatus nili. comuni confenfu ip- 
forum duorum Principum » ac per quemlibet: ipforum 
fuerit de cxtero concorditer nominatus, inclufus & ad- 
miffüs, nec poffit alter iplorum quempiam habere feu 
nominare Confoederatum qui fit alterius. ipforum Hos- 
tis feu Inimicus , vel, qui cum altero ipforum aliquam 
habeat controverfam feu querelam , aut a quo alter 
ipforum Principum quicquam petere feu aliter recupe- 
perare prætendat , verüm quantum ad hoc priefens 
foedus ceteris omnibus; ut prefertur, derogare cen- 
featur. 

ITEM, conventum ‚ concordatum, & conclufum 
eft, quod uterque Princeps in verbo Regio promittet, 
atque inter Sacra Miffze Sollennia per Sacrofancta Dei 
angelia jurabit, fe omnes & fingulos Articulos, Con- 
ventiones , Promiffiones > Paéta in præfenti Foedere 
comprchenfa , fideliter; boná fide, inviolabiliter obfer- 
vaturos, eo etiam adjecto ‚ut nifi id fecerit atque præ 
titerit , fecerint atque preftiterint eorum Heeredes & 
Succeffores ; pro quibus etiam fpondere quisque Prin- 
ceps intellie: & cxpreffe ‚declarabitur ; tum Deo , 
tum Hominibus habeantur inviti atque etiam notati , 
& etiam uno eodémque tempare quo diétuin Sacra- 


Senfione Turchæ paff funt. : 
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mentum preftabunt expreffe promittent & pacifcentur, 
quemadmodum etiam Nos, nomine eorum ex Man- 
dato fpeciali in hoc dato, promittimus & convenimus 
quód Regna, Dominia, Provincie , Terre in hoc 
prefenti Foedere comprehenfa & nominata, cum om- 
nibus & fingulis Civitatibus , Caftris , Pagis, Villis, 
ac omnibus & fingulis in eifdem commorantibus, ac 
füb Ypotheca expreffa Bonorum eorumdem mobilium 
& immobilium quocunque locorum apprehendantur > 
ad præfentium obfervationem obligata & aftriGa cen- 
feantur, ita quod Haeredes , Succellores , Adminiftra- 
tores > Occupatores predictorum Regnorum , Domi- 
niorum , ac Provinciarum præfenti ad con- 
fervationem eorumdem ; à veris & juftis Poffefforibus 
ac Dominis realiter contracta; ac Pactorum vi , Jure, 
Titulo & Poflefione eorumdem ex fpeciali Conventio. 
ne conjuncta & cohærentia ; tanquam debita hincinde 
Jura agnofcant , preftent , & inviolabiliter obfervent , 
videlicet, ut qui, ex Perfona alterius horum llluftriiri- 
morum Principum Dominorum noftrorum Regna , 
Dominia, Provincias, & "Terras, de quorum mutua 
defenfione prefentibus Pactis cavetur, fit vendicatu- 
rus & obtenturus > etiam Conventiones reales p; 
fentis Foederis in utilitatem eorumdem Regnorum & 
Dominiorum contraétas & appofitas , fervare teneatur. 
Id quod ratio & «quitas omnind efflagitant , ac proin- 
de nifi ita factum tit ut eft iis Foederibus comprehen- 
fum >, bene licebit eorumdem Regnorum , Dominio- 
rum, Provinciarum , Terrarum Poflefloribus refpecti- 
ve, ei, videlicet ; cui ab altero Principe hujus Foe- 
deris Pacta præftita & obfervata non fuerint , Prædia, 
"Terras & Poffeffiones ejusdem manu hoftili & armatä, 
invadere , Períonas Incolarum ac ibi commorantium 
captivas ducere ; & Bona eorumdem ubicumque ap- 
prehenfa, Jure Hypothe fie in præfentibus pac- 
te ex Legibus, in Terris Amicorum. petere & obti- 
nere , ut quanti interfuerat hujus Foederis Pactionibus 
fuiffe fatisfactum ex Bonis predictis recupéretur ; Pro- 
vifo femper quód ad hujusmodi extrema Remedia cay 
tionis: Bonorum & Invafionis in cafu Foederis violati , 
non prius veniatur quàm Dieta eo nomine per Princi- 
pem gravatum ab altero petita fuerit, & ea vel denegata, 
vel plus jufto dilata fuerit, vel denique quód admiffum 
effet vel non fuerit in ipfa Dieta mature refarci- 
tum. 

ITEM, conventum , concordatum > $ conclufüm 
eft quod ; hoc Feedus illum fenfum & intellectum. 
femper habeat quem ipforum verborum tenor proe 
fe fert, nullamque hujusmodi lhterpretationem aut 
Allegationem admittat, quee vim formam ; Sc effec- 
tum hujus Foederis vesbis apertis & fimplicibus ex- 
preffüm > ullá in parte impedire queat, fed omni füb- 
i difquifitione fublatá que concordem Contrahen- 
tium intelleétum fubvertere folet , quód bona & opti- 
à Fide iis Foederibus agitur atque imitur > id e- 
tiam integré & fincerè præftetur atque obfervetur. 

ITEM, conventum , concordatum , & conclufum 
eft quod, quamprimüm id commode fieri poterit , Il- 
luftriffimi Principes & Domini noftri per fuos Nun- 
cios & Oratores (eos, videlicet; qui nunc apud Gallo- 
rum Regem verfantur , aut alios in eam caufam {pe- 
cialiter mittendos & deftinandos ; ex parte & nomine 
utriusque Principis) communiter & conjunctim, eidem. 
Gallorum Regi dici, exponi & declarari , ac defuper 
Refponfüm peti curabunt, & efficient Mandata in 
cam verborum formam concepta que fequitur. 

PRIMUM > conquerentur Turcham , Chriffian 
nis © Religionis fevifimum Hoftem > illius Amici 
tum, in Eines Chriftianos aufum irrumpere, c eo 
mento majora in comunem omninm perniciem moliri, ita; 
ha, 


Tur- 


Nomi- 


na que fiftinuit in amiffione Caftri novi quod Turcha , 
auxiliaribus Copiis duodecim Triremium Regis Gallorum , 
expugnavit : Abftineat a Bello contra Cxlarem ut poffit 
commodius c zutius vacare defenfioni Reipublice Chriflia- 
: Refundat Germanis. Damna & Intereffe que in den 
Rependat & folvat -Sereniffr- 
mo Anglize Majeftati que ei ex Paltis retro debentur c 
iniquiffime detinentur , ac de fecuritate Solutionis perpetue 
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annua Penfionis Prediis & Poffeffonibus datis fasisfa 
dat + 

Er ULTERItUS conventum eft quod, fi alteruter 
horum Principum aliquid amplius à Gallorum Rege pe- 
tere velit quàm fuperius eft expreffum , id ei liberum 
& permiffum cenfeatur, dummodo voluntatem fuam 
diferte & aperte de eo declarayerit ante Ratificationem 
prefentis Traétatús 

ITEM, conventüm, concordatum , & conclufum 
eft quod, fi Gallorum Rex , conícius rerum male 
geftarum > perterritus > & formidine imminentis illius 
cervicibus vindiéte manu tim valida & potenti infe- 
rende, quam ex comuni in eum Conjunctione conji- 
cere debeat & timere » de Pace & Concordia agere 
maluerit, & in Condiriones honeftas confentire , neu- 
ter diétorum [lluftrifimorum Dominorum noftrorum 
poft hec Foedera p cuffa de Pace & Concordia fe- 
paratim tractabit > fed que alterutri diéta aut propofita 
fuerint invicem communicabunt , & comunibus Con- 
filiis refpondebunt, mec aliter in ulla Foedera , Pacta , 
Convention as ; Inducias , aut Prorogationes 
duciarum cum eodem Gallorum Re- 
ge bit aut pacifcet eorum alter , 
quim de comuni & mutuo confenfu eorumdem , $e 
donec ac quouíque utrique eorum de iis quz {peciatim 
exprimuntur fuerit ab eodem Rege Gallorum fatisfactum; 
videlicet, Sereniffime Arglie Majeftati rependerit ac 
folverit que ei juftilime ex Pactis retro debentur 
& iniquifimè detinentur , & quo certius pendatur 
Penfio perpetua ejusque Solutio pofthac in tuto 
futura fit, Gallorum Rex trader in poflelfionem Serenif- 
fimi Anglie Regis totum Comitatum de Poynte cum 
Oppidis Bulloniz & Territorio Montrelli > "lirivanni > 
& Arde, cum Terris, Villis & Oppidulis adjacentibus 
finibus & limitibus diéti Comitatüs de Poynte , & T'er- 
ritoriis Bullonie terminandis ; que Oppida Bulloniz > 
Montrelli, Tirwanni & Arde > cum reliquis Oppidulis 
adjacentibus , & totum Comitatum de Poynte ; ea 
Lege, Conditione ac Pa&o tradet Sereniffime AInglie 
Mayeftati Gallorum Rex, ut eadem Majeftas ac. fui Suc- 
ceflores Angliæ Reges illa Oppida ; Comitatum & Ter 
vitoria pro fuis poffideant ab omni Feodo libera & fo- 
luta, ea tamen conditione adjecta , ut ex emolumento 
annuo eorumdem, perpetuz annue Penfioni plene pu- 


tecur fatisfactum > & haec pro parte Sereniflimi Anglia 
Regis : f 
Er llufriffimo Cefzri Ducatum Burgundie , & 


quz proximo Articulo pro parte Cæ/aris delcribun- 
tur. 

ITEM, conventum , concordatum , & conclufum 
eft quod , fi Rex Gallorum in has Pacis Conyentiones 
ntire noluerit , aut poft” ceprum de hiis Collo- 

protrahere tempus & moras 


decem d 
que perrexerit , eo cafü , dici llluftriffimi Domi- 
ni noftri Bellum eidem Gallorum Regi comuniter indi- 
cent & eum ex eo tempore pro comuni Hlofte habe- 
"ntur ur infra dicetur & expli- 
cabitur , in cujus Belli intimatione , preter cætera fü- 
periús expreffa, etiam illa nominatim exprimentur > ut 
Seteniiim 2 Majeftas vendicet ex hoc Bello Reg- 
num Franciæ, Ducatus Normandie, Acquitanniæ , & 
Guyennx , Cefarea vero Majeftas Ducatum Burgundix, 
Civitates & Oppida Abbeville , Ambiaci, Corbeii, 
Braii , Peronni > Hannere > & Sancti Quintini > cum 
fuis Territoriis ad ibus, fine quorum  recuperatio- 
(lone adepta , neutri dictorum lllus- 
orum noftrorum à Bello cepto de- 
Y ex comuni eorum confenfu 
pro'temporis occaüone & rerum eventu, ac Bono 
Reipublic® Chriftianæ, vifum fuerit convenire & con- 
cord: 


ti 
T. 


fiftere licebit, nifi ali 


ei 

ITEM, quoniam utriufque Principis referre videtur, 
Maria tuta ab Hoftibus , & fuis Mercatoribus & 
ultro citroque Commercii caufa navigaturis 
fecura habeant, & eo nomine Hofti comuni formida- 
biliores appareant, conventum , concordatum > & con= 
clufum eft quod intra Menfem poft Bellum Regi Gallo- 
yum, ut præfertur, indiétum > teneatur uterque Prin- 
ceps Naves bene inftructas & munitas, cum duobus 
Nautarum & Militum , aut fi major ab Hotte 
retur, & de eo ab altero Principe fuerit alteri 
im, etiam tribus Millibus benè armatis in Ma- 
ria mittet 82 mitti curabit ; que quidem Naves omnes 
& fingule ad Mare ipfius comunis Hoftis Regnis, Ter- 
ris, Patrüs , & Dominiis proxime — adjacentibus navi- 
gabunt , ac ibidem continuo remanebunt buc & illuc 


S 


Subdi 


| 


navigando , di&um comunem Hoftem ejusque Regna; 
Patrias , Terras , & Dominia ac Subditos fuos quan- 
tum poterint infeftando , moleftando , & devaftando > 
ac fele, cæterosque eorumdem Principum Amicos eo- 
rumque Regna , Patrias & Dominia defendendo, ac 
quotiens &c quando opus fuerit fimul fe conjungent, ut 
unitis eorum viribus ipfi comuni Hofti refiftere atque 
eundem infeftare & debellare poffint & poffit eorum 
uterque, nec licebit alteri Principum predictorum Na- 
ves , ut prefertur , miflas inde revocare , aut earum« 
dem Navium five hujusmodi numerum diminuere fi- 
ne mutuo di&orum Principum expreflo confeníu & 
voluntate, fed fi cafu aliquo. contingat numerum Nas 
im aut Gentes Armorum per "Terram vel Mare Hos- 
tium Inyafione aut Maris Tempeftate, capi > devinci » 
aut alio quovis modo diminui (quod Deus avertat) te- 
nebitur ille Principum prædiétorum cujus Exercitus vel 
Claffis fic, ut praefertur, cafu capietur feu diminuetur, 
illum five illam intra Menfem > vel quamprimüm bo- 
na fide fieri poterit, inftaurare, fupplere & de novo re- 
ficere > & ad perfectum numerum füperiüs limitatum 
realiter & cum effectu refarcire & reparare, fine omni 
dolo; fraude ; dilarione , aut alia excufatione quacun- 
que , ad quem verb modum & formar fpecialiter fe 
gerent; quid primum & potiflimum attentabunt , cujus 
in re exequenda Imperio alteruter Admirallus parebit » 
id ftatuendum erit; quod in re præfenti utrique Ad- 
mirallo de confilio Principum fuorum videbitur expe- 
dire. 

ITEM, conventum , concordatum , & conclufum 
eft quód, poft Bellum Regi Gallorum , ut præfertur, in» 
dicum , dici Muftriffimi Principes de comuni con- 
fenfu, & quo tempore & loco eis videbitur expedire , 
dummodo tamen D non excefferit , per fe aut 
fuos Locumtenentes, jufto Exercitu, videlicet , quilibet 
eorum cum numero viginti millium Peditum & quin- 
que milium Equitum , aut numero minori prout de 
confilio & confenfu utriusque Principis convenerit , 
Regnum Francie aut alias Terras per Gallorum Regem 
occupatas, fimul uno eodemque tempore inyadent , 
in ipia autem invafione uterque Princeps Hofti comuni 
nocere vim omnem quam illo Exercitu poterit inferre » 
Civitates , Oppida , Caftra, Territoria eidem auferre 
bona fide conabitur, & pro viribus tentabit, & hofti- 
lem Aggreffionem quoad poterit, & dum ibi fit profes 
quetur, nec per quatuor Mentes integros ab illa Inya- 
fione defiftent , nifi aut Manu cum Hofte infeliciter 
confertà, Morbove aut Fame compulfi retrocedere & 
ab invafione defiftere cogantur , ipforumve Principum 
comuni confeníu, ut antea, difcedere liceat fuerit con- 
ventum. 

ITEM, conventum, concordatum ; & conclufum 
eft quód , quoties Sereniflimus Azglie Rex per fe aut 
fuum Locumtenentem , cum Exercitu viginti millium 
Peditum & quinque milium Equitum > aut etiam 
cum numero minori, fi de eo cum Cefare fpeciali 
Pacto, ut proximo Articulo di&um eft, convenerit > 
Regnum Erancie invadet, Czfar tenebitur & obliga- 
bitur per preelentes propriis impendiis duo millia Pe- 
ditum Lanskenetorum & duo millia Equitum Homi- 
num valentium & ad Militiam bene inftractorum ita 
conducere & parare ac parata habere, ut Exercitui 
Sereniffimi Æzghie Regis quamprimüm transfretaverit 
adjungantur , & Stipendiis Caefaris » fub Imperio ta- 
men & Duétu Ducis Exercitús Sereniffimi Regis dae 
gli, tamdiu militabunt quoad idem Exercitus in Par. 
tibus ills ut redeat domum dimiflus & diffolutus 
fuerit 

ITEM, conyentum > concordatum , & conclufum 
eft quod quoties Sereniffimus Anglie Rex ejusye Lo- 
cumtenens ad invadendum Regnum Francie cum 
Exercitu transfretaverit, & per Patrias, Terras, Do- 
minia Civitates, Villas, atque Oppida » Portus Ma- 
ris aut Aquas dulces dicto Lluftriflimo Imperatori jam 
fpeétantia . ire, equitare , & Exercitum ducere volue- 
rit, toties idem Illuftrifimus Cefar , non folum libe- 
rum tranfitum, acceffum & receflum ‚per hujusmo- 
di Locos absque fraude, dolo , impedimento feu refis- 
tentia conceder, dabit & permittet > fed etiam eidem 
Sereniffimo Anglie Regi fic tranfire, Exercitum ducere 
& Mare trajicere volenti, Naves ad hoc aptas , Cur= 
rus, Equos, Plauftra, Vehicula," Commeatus , ac 
omnis generis Viétualia , necnon Arma quæcunque 
& Tormenta Bellica tanto Exercitui necefläria > dabit 
& fubminiftrabit ac cum effe&u dari & fubminiftrari 
faciet, fumptibus tamea & impenfis diti Sereniffimi 
Ate 
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Angle Regis ex bono & sequo moderandis 5 ;promittit 
infuper idem Nluftrifimus Imperator quod Sereniffimus 
Anglie Rex quoties hujusmodi Exercitum mittet ex 
Subditis ejusdem Imperatoris tam Equites quàm Pedites 
fuis Stipendiis conducere poterit, & eosdem {ub fuis 
Signis ad Hoftem comunem  debellandum ducere 
queat. 

ITEM, conventum; concordatum , $ conclufum 
eft, quod prefens Traétatus ab llluftriffimis Dominis 
noftris , infra quindecim dies poftquam fuerint requi- 
fiti, ratificabitur & confirmabitur, ac in Literas eorum 
Patentes magnis eorum Sigillis muniendas , & per eos- 
dem manibus fuis propriis fubfcribendas redigetur, ip- 
fasque Literas Confirmatorias, fub{criptas, ut praefertur, 
& figillatas , alter Princeps , alterius Principis Oratori 
five Commiffario ad hoc Auétoritatem habenti , invi- 
cem tradet realiter & cum effectu. 


Henry Rex. 


CLXIV, 


Trallatus Pacis perpetue. inter HgNRYCUM VIII. 
Regem. Anglia & Mariam Reginam Scotia 
conclufies. Dat. apud Greenwich die 1. fli 
Amo 1543. [Rx MER, Fœdera, Conventio- 
nes &c. Tom. XIV. pag. 786.] 


fentes Littere indentatæ pervenerint ; notum 
fit & manifeftum quód Nos , 

Willielmus Comes de Glencarne » Dominus dc Kilma- 
wrys, &c. 

Georgius Douglas llluftris Domini Archibaldi Comi- 
vis Anguifie Domini Dowglas Frater Germanus , 

Willielmus Hammilton de Sanquhare, 

To Lermouth de Balcomy » 

quites 5 

Et Magifter Henricus Balzavis de Halhill > Illuftriffi- 
me Marie Regime Scotie Secretarius , 

Oratores , Procuratores ; Ambaffiatores , & Com= 
miflarii à dicta Illuftriffima & Nobiliffima Principiffa 
Maria Regina Scotie , de confenfu & affenfu Illuftris 
Viri Jacobi Comitis de Arania Regni Scotiæ > durante 
minore etate dictæ Regine, Gubernatoris & Tutoris 
ipfius Regine , unà cum Auctoritate trium Statuum 
Parliamenti dici Regni Scotiæ > ad hec deputati > 

Cum illuftribus & preclarifimis Vitis > 

Thoma Audeley Milite Domino Audeley de Walden 
Cancellario Angliz > 

Thoma Duce Norfolie Anglim Thefaurario , 

Stephano Wintonienfi & Thoma Weftmonafterienfi , E- 
Pifcopis ; 

Willielmo Domino Seint ohn Chambelano Hofpitii 
Domini noftri Regis ; 

Et Fohanne Gage przeclariffimi Ordinis Garterii 
Milite Contrarotulatore Hofpitii Domini noftri Re- 
gis. 

Commiffariis & Deputatis ab eodem Invictiffimo 
& Potentiffimo Principe Hezrite odfavo , Dei gratia 
Anglie Francie & Hibernie Rege Fidei Defenfore ac 
in Terra Ecclefie Anglicane & Hibernice Supremo Ca- 
fie, Domino noftro metuendifimo > ad infrafcripta 
fufficientem Poteftatem $ Auctoritatem habentibus , 
communicavimus , tractavimus & convenimus , ac 
conclufimus Articulos » Pata & Conventiones quz 
fequuntur. 


U & fingulis ad quorum notitias præ- 


InpriMis, conventum , concordatum ; & con- 
clufum eft, inter Nos Oratores & Commiffarios præ- 
dictos, Nominibus quibus fupra , quód inter dictum 
Iluftrifimum & Potentifimum Principem Anglie 
Regem > & di&am Sereniffimam Principiflam Regivam 
Scie , eorum Hæredes & Succeffores , Regna , 
Patrias , Dominia ; Tetras & Loca quecumque eo- 
rundem, necnon Vaffallos ; Ligeos , Homines > Sub- 
ditósque fuos quoscumque præfentes & futuros , tam 
Ecclefiafticos, quàm Seculares, cujuscumque. gradüs » 
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Preeminentia , ftatüs & conditionis exiftant, fit bo. ANNO 


Da, realis, fincera, vera , integra, & firma Pax , A- 
micitia , Liga , Confoederatio , Unio & Intelligentia 
per Terram, Mare, Aquas dulces , & ubique Loco- 
rum > à Data prefentium inconcuffe & inviolabiliter 
obfervandæ &c perpetuo duraturæ , durante Viti u- 
triusque Principum predictorum , ac per unum An- 
num. integrum poft Mortem alterius eorum primüm 
morientis . 

ITEM, conventum; concordatum , & conclufum 
eft quod, durante termino predi&o , neuter di&to- 
rum Principum movebit per fe aut Subditos fuos , 
aut per alios quoscumque moveri faciet, procurabit aut 
permittet Guerram > Bellum , Hoftilitates , Inimicitias 
quascunque per Terram ; Mare , Aquas dulces , Por- 
tus, Littora Maris, aut alia Loca quecumque adver- 
fus alterum dictorum Principum , eorumve Subditos , 
Ligeos, Vafallos aut Confoederatos , nec quicquam a- 
lind aget, faciet; tra&tabit vel attemptabit > aut ab a- 
lis agi, fieri tractari vel attemptari procurabit, per- 
mittet aut confentiet, quocumque in loco, aut occa- 
fone five pretextu quibuscumque » quod in injuriam, 
dampnum vel moleftiam alterius. Principum prædic- 
torum, eorumve aut eorum alterius Terrarum » Reg- 
norum > Dominiorum aut Vaflallorum , Ligeorum 
Hominum ; Subditorúmve  fuorum quorumcumque 
quacunque ratione cedere poffic, 

ITEM, pro tuitione, confervatione & defenfio- 
ne Perfonarum > Auétoritatum, Dignitatum & Statu- 
um Regnorum, Patriarum, Terrarum , & Dominio- 
rum dictorum Principum, contra Invafores > Pertur- 
batores & hoftiles Agereffores quofcumque , conven- 
tum, concordatum , $: conclufum eft , quód fi cons 
tingat impofterim quód aliquis vel aliqui cujuscumque 
gradüs , præeminentiæ , ftatüs aut conditionis exiftat 
five exiftant, aut quacumque Dignitate five fpirituali 
five temporali , etiam fi fupremá Auctoritate vel Digni- 
tate fe preefulgere preetendat aut praetendant > licet u- 
triufque vel alterius. Principum prædiétorum Confan- 
guineus, Affinis, Confcederatus aut Alligatus , Con- 
fanguinei > Affines » Confcederati, vel Alligati fuerit , 
vel fuerint, aut quocumque neceffitudinis vinculo u- 
trumque Principum predictorum aut eorum alterum 
attingat vel attingant ; quacumque de caufa > colore, 
occafione five pretextu > Regna > Terras > Dominia , 
Patrias, aut alia quecumque Loca ad alterum prædic- 
torum Principum pertinentia , hoftiliter invaíerit vel 
aggreffus fuerit, invaferint vel aggreffi fuerint, feu Bel. 
lum aut Guerram facere vel movere præfumplerit aut 
prefumpferint , aut per alios fieri vel moveri procura- 
verit aut procutayerint, aut ullam omnino injuriam . 
damnum , moleftiam ; gravamen » Principibus pr&- 
diétis eorumve Subditis » Incolis five Inhabitantibus , 
infra Regna, Terras, Dominia, Patrias, five alia Lo- 
ca eorum five eorum alterius Dominio five Ditioni fub= 
jeéta ; inferre aut facere voluerit vel voluerint; attemp- 
taverit vel attemptaverint , quód tunc & in eo cafu 
neuter di&orum Principum Auxilium , Favorem, Con» 
flium, Affenfum, Subfidium, Naves, Pecunias , aut 
aliam Affiftentiam quamcumque publicè vel occulté , 
directe vel indireété , fecreté vel aperte , alióve quo- 
cunque colore sdabit vel præftabit , nec à Subditis fuis 
dari vel præftari permittet aut confentiet quovismodo » 
ut hujusmodi Bella, Guerre, Hoftilitates , Invafiones , 
& cetera przmifla moveantur ; excitentur, inferantur 
aut fiant , fed bona fide realiter & cum effectu Subdi~ 
tos ad fic præftandum vel faciendum prohibebit ; Non 
obftantibus quibufcumque prioribus Contraétibus ; Lis 
gis, Amicitiis, Foederibus, Confœderationibus ; Pac- 
tis five Conventionibus per eos vel eorum alterum 
ante Datam præfentium habitis, factis, initis, contrac- 
tis five conclufis > aut quocumque modo confirmatis y 
five pofthac habendis, contrahendis, concludendis five 
confirmandis, cum quibufcumque Perfonis, cujuscum- 
que gradüs , ftatüs ; honoris » conditionis five Dig- 
nitatis exiftant. 

ITEM; conventum > concordatum , & conclufum 
eft , quod neuter diétorum Principum , eorumve aut 
eorum alterius Subditi, prærextu soccafione aut ratione 
ullius Sententize five Cenfurze Ecclefiafticze, que in aut 
contra alterutrum Principum predictorum > eorumve 
aut eorum alterius Regna , Tetras, Dominia, aut Sub- 
ditos ante tempus hujus initi Contraétus Pacis & Con- 
foederationis , utcumque de Jure vel ab Homine lata, 
interpofita vel promulgata eft, aut que impofterüm 
quacumque de caufa, per quemcumque Judicem cujus- 
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cumque Auctoritatis Honoris , Præeminentiæ aut 
Dienitatis exiftat > feri, interponi aut promulgari con- 
tinget aut ratione; prætextu five occafione alterius cu- 
juscumque rei, caufe five materice diétum perpetuæ Pa- 
cis Ecedus, aut aliquem Articulum in eodem compre- 
henfum violabit, diminuet > violabunt, diminuent ; aut 
diffolvent ; fed omnia & fingula Articulos & Capitula 
preefentis Contradtús > juxta verum tenorem » vim > 
formam & exigentiam eorundem > inconcufle > invio- 
labiliter & bon’ fide obfervabunt : Quódque utraque 
Pars Partium prædiélarum ; quarum Nomine & Auc- 
toritate contrahimus , infra tres Menfes poft Datam 
refentium , coram Notariis & Teftibus ad id fpecia- 
liter vocatis 6 requifitis ; nec non 1n præfentia Orato- 
rum five Oratoris ad id videndum & requirendum per 
eofdem aut eorum alterum deltinandi five deftinando- 
rum, omnibus & fingulis Privilegiis , Difpenfationibus, 
Caufis , Rationibus ; Preetextibus & Occafionibus > ac 
étiam aliis quibufcumque Juris aut Facti Remediis in 
gencre vel in fpecie ipfis aut corum alteri de Jute vel 
ab Homine, füb quacumque verborum ferie conceffis 
five concedendis, perinde ac’ fi fpecialiter & nomina- 
tim effent hic inferta , per quae effectus prefehtium 
quomodolibet impediri poflit Lege aut Canone > Uem 
bus cavetur quod generalis Renunciatio Privilegii 
éeptionis vel alterius beneficii futuri non valeat; in a- 
liquo non obftante ‚ palàm;publice;expreffe & in Scrip- 
tis, ex certa fcientia Gc in vim Pati renunciabit , pro- 
ut Nos Oratores & Commiflarii predicti , Nominibus 
eorim quorum Auctoritate contrahimus > palam, publi- 
cé & in vim Paéti in hiis Scriptis > omnibus & fingu- 
lis hujufmodi Privilegiis , Difpenfationibus , & caeteris 
Premiffis per przfentes renunciamus. 

ITEM. conventum , concordatum , & conclufum 
eft quod > dictis Pace & Amicitia durantibus , neuter 
Principum predictorum quovismodo receptabit, cufto- 
diet aut retinebit, nec à Subditis fuis receptari > cufto- 
iri vel retineri permittet aliquos Rebelles five Prodi- 
tores dictorum Principum > aut eorum alterius de Cri 
mine Læfe Majeftatis fufpe&tos > nec hujusmodi Re- 
bellibus feu Proditoribus, qui in aliquem Locum Obe- 
ientiz Principum praedictorum feu alterius eorum. de- 
clinaverit quoquomodo dabit feu preeftabit Confilium; 
Auxilium, Favorem, Subfiditim: aut Affiftentiam’, fed 
infra viginti Dies , poftquam ‘per Litteras iphus Prin- 
cipum prædiétorum cujus hujusmodi Rebelles five Pro: 
ditores extiterint » alter ex "Principibus hujusmodi-qui 
requifitus fuerit eos omnes &c fingulos Litterarum 
hujusmodi Requifitionis Latori ,” aut alif ad hoc in hu- 
jusmodi Litteris nominato five deputato bond fide tra- 
reftituet & deliberabit, tradive.reftitui & deliberari 


ITEM, conventum » concordatum > & conclufum 
eft, quod di&is Pace & Amicitiis durantibus > neuter 
Principum prædiétorum quovis modo receptabit , nec 
à Subditis fuis eorum alter receptari permittet > aliquos 
Homicidas, Fures, Latrones, aut Transfugas > nec a- 
lios Malefaétores quoscunque ex Subditis alterius eo- 
rum; nec hujusmodi Furibus; Latronibus , Homicidis, 
aut Transfugis, aut aliis Malefa&oribus quibuscumque » 
qui in aliquem Locum Obedientiz alterius Principum 
przdi&orum declinaverint , quoquo modo dabit feu 
preftabit Confilium, Auxilium, Favorem , Subfidium 
aut Aflitentiam , fed infra decem dies proximo & im- 
mediate fequentes, poftquam per Litteras illius Princi- 
pum cujus hujusmodi Homicida, Fur, Latro , Trans- 
fuga aut Malefactor Subditus extitit > aut ipfius Gardia- 
ni, Locumtenentis feu Deputati , alter ex Principibus 
hujufmodi qui requifitus fuerit Litterarum hujusmodi 
Requifitionis Latori , aut alii in eifdem Litteris nomi- 
nato feu deputato, prædictos Homicidas,Fures & T rans- 
fueras tradet , deliberabit > tradive & deliberari fa- 
ciet. 

ITEM, conventum, concordatum , & conclufum 
eft per Oratores antediétos » quod Litterze Salvi Con- 
duétús per neutrum Principum prædiétorum qualiter- 
cunque, eorum alterius Rebellibus , Gentibus Guerra- 
rum, Mercatoribus, Artificibus ; aliisve eorum utrius- 
que Subditis ; cujuscumque ftatüs > dignitatis >. gra- 
düs & conditionis exiftant ; fub utriufque aut alterius 
eorum m: > privatis aut Signetorum Sigillis, nec 
vivis vocum eorum oraculis > aut aliter qualitercunque 
per Terram five per Mare , dufantibus Pace & Ami- 
citis prediétis , de cætero minime concedentur , aut 
aliquo modo annuentur per eorum alterum > nifi ad 
id alter eorum per alterum eorumdem congrue in 


DIPLOMATIQUE 


Scriptis requiratur expreflé ; & cafü quo de co 
quandocumque alter alterum diétorum Principum pro 
hujusmodi Litterä Salvi Conduétus , cuicumque Sub- 
dito fuo quibuscumquéve Subditis: fuis indulgendo , in 
Scriptis & de facto interpellaverit aut requifierit, ftabi- 
tur nihilominus arbitrio & voluntati Principis fic in- 
terpellati an hujusmodi Interpellationi acquiefcere > Lit 
terasve hujusmodi: Salvi Condudtus concedere volue: 
an non , fecundüm quod eidem Principi fic requifito 
meliüs expedire videbitur ; ita tamen quód hujusmodi 
Littere Salvi Conduétús ultra unum Annum, dura 
minimé concedentur : Provifo tamen quód Litt 
Supplicatoriz utriusque prædiétorum Principum vim 
habebunt Litterarum Salvi Conduétüs , eruntque fufh- 
cientis roboris ut Ligei & Subditi in eisdem nomi 
cujuscumque fuerint dignitatis , ftatüs aut præeminentiæ, 
liberi tutique in fuum Regnum redire poterint , etia 
Princeps ipfe interpellatus Litteras fuas Salvi Conduct 
tradere moluerit aut recufaverit., Litteris nichilon 
Salvi Conductüs ante hzec tempora conceflis fuo rob: 
re duraturis. 

ITEM, conventum , concordatum & conclufum 
eft, quod Homicidæ ; Fures, Latrones , & alii Male- 
factores quicumque utriusque Regnorum praedictorum, 
durantibus diétis Pace & Amicitiis, modo & forma fe- 
quentibus puniantur , videlicet , fi contingat de cetero 
aliquem vel aliquos Subditum vel Subditos dicte" Re; 
Scotie, aliquem velaliquos Subditum vel Subditos di 


inu 


|l "Regis Anglie , infra Marchiam Scotis vel Limites Mar- 


chiarum Anglie violenter interficere , Gardianusj Mar- 
chiarum prædiétarum Scotiæ, ejus Deputatus vel Depu- 
tati, cum omni cura & diligentia ; omni favore 
poftpofito > ac dolo , fraude & finiftrà machinatione 
quibuscumque in hac parte ceffantibus , profequentur, 
& quilibet profequetur , ut talis Interfector feu Inter- 
fectores capiantur & ducantur ad Dieetam per Gardia- 
nos utriusque Merchiarum vel per corum Deputatos 
appünétuandam , ubi fi per Leges Merchiarum legitime 
convincantur vel aliquis eorum. convincatur , tunc Gar» 
dianus Marchiarum Scotiæ talem Interfe&torem vel In- 
terfectores s ut fupra convictum vel convictos ; Gar» 
diano Marchiarum Anglix liberabit feu libezari faciet 5 
qui Gardianus Marchiarum Anglie. ipfum Homicidam 
vel Homicidas , fic ut fupra convictum vel conviétos 
& fibi confignatos ; pro hujusmodi Homicidio ultimo 
Supplicio condempnabit : Et fi contingat de cztero 
aliquem yel aliquos Subditum.vel Subditos dicti Regis 
Anglie > aliquem vel aliquos Subditum vel Subditos 
diétæ Regine Scotie infra Marchias Anglic vel Limi- 
tes Merchiarum Scotiæ violenter interficere ; Gardia- 
nus Merchiarum dictarum Anglie vel ejus Deputatus 
vel Deputati, cum omni cura ac diligentia ; omni 
favore poftpofito, ac dolo , fraude & finifträ machi- 
natione in hac parte ceffantibus, profequentur & qui- 
libet profequetur, ut talis Interfector., five tales Inter- 
fectores capiantur » ac ducantur ad Diretam per Gar- 
dianos utriusque Merchiarum vel per eorum. Deputa- 
tos appunctuandam > ubi fi per Leges Marchiarum le- 
gitime convincantur aut aliquis. eorum convincatur 
tunc Gardianus Mefchiarum Anglie talem Interfecto- 
rem vel Interfe&ores , ut fupra convictum vel con- 
viétos > Gardiano Merchiatum Scotiæ liberabit feu li- 
berari faciet; qui Gardianus Marchiarum Sco! 
fum Homicidam vel Homicidas, fic ut fupra c 
tum vel conviétos & fibi confignatos, pro huju: 
Homicidio ultimo Supplicio damnabit 

LTEM, conventum , concordatum & conclufim 
eft, quod Naves, Nautz, Mercatores » aut alii Sub 
diti utriusque Principum prædiétorum » per Terram > 
Mare & Aquas dulces euntes, converfantes  navigan- 
tes, Naufragium paífuri , vel permanent tractentur 
& recipiantur «prout melitis tradtari 6 ipi confüe- 
verunt in temporibus aliarum Treugarum & Pacis , 
pris inter Anglie €» Scotia Reges & corum Regna 
initarum & conclufirum, & precipué quod recipian- 
tur & tractentur juxta vim, formam. & effectum T'rac- 
tatüs Treugarum conclufarum inter quoncam Poten- 
tíífimos > bone & preclare Memorie > Edwardum 
Quartum St: Facobum Tertium tunc Anglia © Scotorum 
Reges de Data primi Diei Menfis Junii, Anno mille- 
fimo quadringentefimo fexagefimo quarto. 

ITEM. conventum » concordatum & conclufum 
eft, quod fi ali ex Subditis alterius. Principum 


predictorum quicquam deprædatus fuerit, feu attemp- 


taveric infra Marchiam aut Terram alterius Partis P: 
tium predictarum & poft depredationem illam fi 
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attemptatam fugiendo revertatut ad Merchiam vel ad 
"Terram ilius Partis cujus eft Subditus , licebit illi 
contra quem fic attemptatum fuerit , in recenti , vel 
infra fex Dies computandos a tempore Deliéti fic at- 
temptati vel commiffi , Auctoritate prefentis Ordina- 
tionis & 'Iractatüs, abfque aliis Literis vel Salvo 
Conduétu, profequi illum Malefactorem, & ipfum fic 
profequendo intrare falvó & fecure Marchiam. & Ter- 
ram in quam diétus Male r fe contulerit > dum- 
modó  quamcito hujusmodi Merchiam five Terram 
hac de caufa introierit adeat aliquem. Virum bone 
fame & opinionis illefe , Inhabitantem infra Mer- 
chiam quam fic intret, & eidem declaret caufam 
introitüs fui, videlicet ; ad profequendum Prædatio- 
nem defcribatque ac fpecificet quibus Bonis vel Re- 
bus deprædatus feu fpoliatus fuerit, ac infuper requi- 
rat eundem quod quamdiu hujusmodi Profequtionem 
fuam fecerit fecum eat , ut fuper factis fuis tempore 
dicte Profequtionis poffit cüm requifitus fuerit fuper 
hoc Teftimonium perhiberi V i. 

Ir EM, cúm hucufque Inhabitatores Marchiarum 
praedictarum , non folum clim & occulte fed etiam 
alàm & publicó, cum magno Hominum numero 
Fines hincinde Marchiarum ingreffi , Arbores alienas 
cædere , & ad ufum Ædificiorum, fuorum. auferre con- 
fueverant Dominis invitis & minimè, confentientibus ; 
que magna inter Confines fimultatum ‚ difcordiarum 
ac jurgiorum materia fuit, proinde ad omnem cons 
tentionis occafionem remoyendam conventum ; con- 
cordatum ; & conclufum eft ; quód de cetero nullus 
Subditus dictorum Principum > five in Marchiis præ- 
dictis aut in de Debatable Ground commorans , aut a- 
libi Locorum ubicumque , talia aut confimilia com- 
mittet aut perpetrabit, committive aut perpetrari con- 
fentiet , nec ullas Arbores aut Ligna quæcumque ex 
Marchiis alterius Principis quovis modo. aut quovis 

uæfito colore auferet aut in illis cædet , nifi priüs 
te hoc cum vero Domino paétus fuerit &, conve- 
nerit de eodem, & fi fecus & contra premiffa aliquid 
acum, geftum, aut perpetratum fuetit , tanquam at: 
temptatum contra effe&tum præfentis Contraétüs de- 
bite reformabitur ; Arboribus cæfis aut abduétis Do- 
mini Juramento «eftimandis, 

ITEM, conventum , concordatum & conclufum 
eft quod , durantibus Pace & Amicitiis , ur premit- 
fum eft, Caftrum & Villa Berwici cum antiquis Li- 
mitibus , & Inhabitantes &.Incole eorumdem ; fub 
eifdem Pace , Amicitia & Confoederatione-ftabunt & 
permanebunt toto tempore preediéto, ita quod neque 
Potentifimus Rex Anglie per fe , aut fuos Inhabitan- 
tes, Villam feu Caftrum hujusmodi, Bellum feu Guer- 
ram, Infültum aut Obfidionem diz Sereniflimæ Re- 
gine Scotia fuisve Ligeis aut Vaflallis, neque Sereniffi- 
ma Regina Scotie per fe, aut per alios Ligeorum Sub- 
ditorum aut Vaflallorum fuorum , Guerram , Infültum 
aut Obfidionem in ipfis Locis > aut Incolis eorundem 
faciet quovis modo, pendente tempore Pacis» Amici- 
tie & Confoederationis predictarum. 

ITEM, conventum > concordatum, & ‚ conclufum 
eft quod, fi aliquis Ligeorum unius vel alterius Princi- 
pum predictorum reparaverit , ædificaverit feu , ut 
vulgariter dicitur, impofuerit le Fifbe Garthe de Efke > 
aut rumpat vel diftruat eundem pro non attemptato re- 
putabitur ; Et nihilominus alia attemptata quecumque 
reperabuntur > fic quod Reperatio aut Diftru&io dictae 
de Fishe Garthe non impediet Reformationem aliorum 
attemptatorum , nec introducet ruptionem  preefentis 
Pacis, Amiciti feu Confoederationis. 

ITEM, conventum ;.& concordatum eft, quód 
Fugitivi Scotie. qui devenerunt Ligei R Anglia 
debent ligari ex parte Anglorum ad obfervandum 
Articulos præfentis Pacis ; Amieitie & Confcede- 
rationis , & quod attemptata per eos fuper Subditos 
Regine Scotie debent codem modo reformari, quo re- 
formabuntur Attemptata per Originarios Subditos Regis 
4 , idem per omnia obfervandum ex parte Sere- 
® Regine Scotie,fi qui Angli ante hxc tempora 
Ligei Regime Scotorum devenérint quovis modo. 

ITEM, conventum & conclufum eft quód , fi ali- 
quis Subditus alicujus Principis Principum  predicto- 
zum, qui paffus Rapinam vel Spolium à Subdito alte- 
rius eorundem > propria auctoritate {ua propter hanc 
Spoliationem, Prifas vel Diftruétiones Perfonarum vel 
Bonorum fecerit, eo ipfo cadat à caufa fua , & nihilo- 
minus fecundüm Deliéti exigentiam punietur. 

ITEM, conventum ; & conclufum eft, quód quan- 
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quam E 
& inite funt modis & fort 
dicentur nec reputabuntur omninc 
rales, nec fe extendent ad Inful: 
Angliæs nec ad Dominium de I. 
fed Dominium. $e Intula pr 
modo in hac Pace; Amic 
prehenfa. 

Ir EM, conyentum > concordatum ; & conclufum 
eft. quod > fiseifdem Amicitia & Confrederatione du- 
rantibus aliquid contra eafdem vel aliquam: partem ea- 
rundem ; per Terram five per Mare, ficri vel ttemptari 
contingat, proptereà non erunt; nec cer 
tz ‚infirmat vel adnullatee prefentes Pax, Amicitia 5 
Liga, & Confcederatio, fed nichilominus in fio robo- 
re permanebunt ; & attemptata bujusmodi debitè réfor- 
mabuntur. 

ITEM, conventum, concordatum > & conclufim 
eft, quod in prefenti Tractatu comprehendantur > vis 
delicet , 


"tamen non 


five gene- 


ntur rup- 


Pro parte Sereniflimi Regis Angle 


Carolus Tmperator: 
Rex Romanorum > 
Societates Mercatorum Hanze Teutonice. 


Pro parte vero IlluftriMimæ Regine Scotie 5 


Carolus Imperator > 

Chriftianiffimus Francorum Rex ; 

Rex: Romanarum 5 

Rex Dacia > 

Dux Geldria s 

Dux Holfatiz > 

Marchio Brandiburgenfis , 

Societas Mercatorum Hauze Tentonica. 


Necnon omnes Amici & finguli Confoederati ams 
barum Partium predictarum vel eorum alterius; nifi eo- 
rum aliquis vel aliqui Dominia, Regna , Terras , Du 
catus, Pofleffiones, Heereditamenta > aut Cenfus, Pen- 
fiones five Annuitates ; vel Debita , five Bona mobilia 
aut immobilia ad alterum dictorum Principum quoquo- 
modo fpectantia aut pertinentia , tim antehac detinue- 
rit vel detinuerint, detinebit vel detinebunt , fubtraxe- 
rit vel fübtraxerint , fubtraher vel fubtrahent , aut alio 
quoquomodo eofdem Principes vel eorum alterum;Reg- 
na five Dominia eorum aut eorum alterius moleftave- 
rit aut moleftayerint., gravaverit vel gravaverint , | 
ferit vel keferint > in. quibus Cafibus nec pro Amicis 
nec pro comprehenfis habeantur »  guódque fimiliter 
omnes & finguli dicti Principes; Porentatus & Com- 
munitates fub Conditionibus in hoc Articulo fpecific: 
tis pro comprehenfis habeantur; Dummodo intra fe 
Menfes poft Datam præfentium hujusmodi Comprehen- 
fionem 'acceptaverint , & de hujusmodi Acceptatione 
dictos Principes per fuas Litteras certiores reddiderint , 
& quod cetera Pars Contrahentium ab altera poterit 
Mercede & Stipendio conduci. ut pro parte requiren- 
tis & conducentis ; contra quosvis in hoc Articulo no- 
minatos, omni Alligatione ceffante > militent. 

ITEM, conventum , concordatum > & conclufum 
eft, quód uterque Principum predictorum publicari & 
notificari faciet dictas Pacem , Amicitiam , Ligam > 
Confoederationem $: Concordiam Subditis fuis , in 
omnibus & fingulis infignioribus Locis Merchiarum fua- 
rum, infra triginta Dies poft Datam præfentium. pro- 
ximo & immediate fequentes. 

ITEM , conyentum > concordatum, & conclufam 
elt quód ; per præfentem "Tractatum. aut aliquem ejus 
Articulum non derogetur nec derogatum efle cenfea- 
tur Articulo Reformationis five Reftitutionis attemp- 
tatorum in quidam Treugá five Belli Abftinentià, inter 
Oratores five Commiflarids dictorum Tlluftriffimorütn 
Principum apud Novum Caftrum ; primo Die Meni 
O&obris Anno Domini millefimo quingentefimo trigefimo 
tertio, inita , facta & concluía y comprehenlo ;. fed 
quód ipfe Articulus in (ao robore ftet & effectu , al 
que quod Atremprata quecumque juxta & fecundüm 
tenorem. ejusdem Articuli reftituantur & reformentur 
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ITEM, conventum ; concordatum ; & conclufum 
eft quod, infra duos Menfes à Dati præfentium, pre- 
fens Tractatus jurabitur , confirmabitur, & ratificabitur 
utrinque modo fequente , videlicet, pro parte Tlluftriffi- 
mi Anglia Regis {ub magno Sigillo fuo & Subfcriptio- 
ne, unà cum Juramenti ex more preltatione; pro parte 
verd Regmi Scotie Ratification Confirmatio , & Jura- 
mentum Nomine totius Regni preftandum , Auctori- 
tate triim Regni Statuum tranfigentur, unà cum con- 
fenfu Guberzatoris , ac Litteris tenorem hujus "Tra&ta- 
tüs de verbo ad verbum continentibus, fub Sigillo 
die Illustriffimee Principiffe Marie , factis & figillatis. 


Sequuntur Temores Cl ommilfionum. 


Arta Dei gratia, Regina Scotorum, uniyerfis & 
M fingulis, ad quorum notitias præfentes Litteræ 
pervenerint » Salutem. 

Quim Voluntati Divinæ, ut ejus Laudi & Honori reli- 

iofé ferviatur, nichil magis placere videatur, quám inter 
ae & ipforum Regna atque Subditos Pacem & Con- 
cordiam cum fummä tranquillitate alere & fovere ; & 
praefertim inter illos qui Sanguinis & Patriarum vicini- 
tate funt conjunéti > 

Nos igitur , 

De Fidelitatibus ; Induftriis 8c providis Circumfpec- 
tionibus dile&orum & fidelium Confanguineorum & 
Confiliariorum noftrorum > 

Willielmi Comitis de Glencarne > Domini Kilmawris 
&c. 

Georgii Dowglas Mluftris Domini & noftri Confan- 

uinei Archibald: Comitis Angufie Domini Douglas &c. 
eee Germani > 

Willielmi Hammiltoun de Sanquhare ; 

Facobi Leirmouth de Balcomy > 

Equitum > ! 

Et Magiftri Henrici Bulnavis de Halhill Secretarii 
noftri , 

Plurimüm confidentes ; 

Tpfos noftros veros & indubitatos Commiffarios > 
Oratores, Procuratores, Legatos, Deputatos & Nun- 
cios fpeciales , cum confenfu & affenfu charifimi Con! 
fanguinei noftri Facobi Comitis Aranie Domini Ham- 
miltoun > &c. noftri Tutoris & Regni Gubernatoris ; 
aflignamus, facimus , ordinamus > & conftituimus per 
præfentes , 

Dantes & concedentes eiflem ; quatuor; tribus, 


vel duobus eorum conjunctim, noftram plenariam Po- | 


teftatem ,' Auétoritatem & Mandatum ípeciale & ge- 
nerale , pro Nobis & Nomine noftro , ac Nomine 
dicti noftri Confanguinei chariffimi Tutoris noftri & Gu- 
bernatoris &c. cum Excellentiffimo , Potentifimo & 


Dluftriffimo Principe Henrico , eàdem gratià, Rege An- | 


gliz &c. Ipfiusve Commiflariis ; Oratoribus , Procu- 
ratoribus , Legatis > Deputatis five Nunciis ; fufficien- 
tem Poteftatem & Auétoritatem ac Mandatum ab eo- 
dem ad hoc habentibus, tam de & fuper vera, firma 


perpetua & reali Pace & Concordia, perpetuis tem- | 


poribus, feu ad vitam utriusque noftrüm > vel minora 
tempora duraturis, quàm de & fuper Treugis & Guer- 
rarum Abftinentiis, Ligis , Amicitis , Affinitatibus > 
Allegantiis, Intelligentiis > Confcederationibus ; ac mu- 
tuis & amicabilibusCommunicatione & Intercurfu Mer- 
cium & Mercandizarum , inter Nos & dictum Illuftrit- 
fimum Principem Avazeulum & Confanguineum nos- 
trum cariflimum, Hieredefque & Succeflores utriusque 
noftrim, Regna; Terras, Dominia > Patrias , Subdi- 
tos, Vafallos, Faventes , Confœderatos > Amicos » & 
Adhærentes noftros & fuos quofcunque hincinde ineun- 
dis, capiéndis; componendis ; celebrandis ; & haben- 
dis, conveniendi, communicandi , tractandi , appunc- 
tuandi , concordandi, componendi; pacifcendi > ac fi- 
naliter & integre finiendi & concludendi , "Freugas an- 
tehac initas innovandi &k prorogandi, hujúsmodique 
Pacem & Concordiam atque Treugas & Guerrarum 
Abftinentias > Ligas, Amicitia, Foedera, Afinitates , 
& Alligantias, & Confoederationes , aliafque Pactiones 
& Conventiones de novo componendi , pacifcendi , 
firmandi, ftatuendi, & pro perpetuo roborandi, prout 
diétis noftris Commiffariis , Oratoribus , Procuratori- 
bus , Legatis , Deputatis, & Nunciis > feu ipforum 
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quatuor > tribus vel duobus conjunctim videbitur e 
diri. 

Ac etiam de & (uper omnibus & fingulis Contentio- 
nibus, Quæftionibus, Caufis, Querelis , Litibus, Ar- 
temptatis & Demandis , unà cum fuis circumftantiis , 
emergentibus; incidentibus, dependentibus; atque con- 
nexis , qux: inter Nos & di&um Illuftriffimum Princi- 
pem & Avunculum noftrum Hewrieum Anglie Regem 
cc. Regna; "erras, Dominia, Patrias» Subditos , Va- 
fallos, Alligatos ; Confoederatos , & Adhærentes nos- 
tros & fuos predictos hincinde indifcuffa dependent 
aut pendere prætenduntur five nofcuntur , tra&tandi > 
conveniendi, componendi , & ea reformandi. 

Necnon quofcunque Subditos noftros Malefactores, 
Homocidas, Fures, Latrones , juxta Leges & Confue- 
tudines Marchiarum Regni noftri Scotie debite puniri 
promittendi , 

Necnon Rebelles diéti Confanguinei & Avuzeu 
zofri in Regnum noftrum fugientes , certis modo & 
forma eidem Avunculo noftro aut fuo fufficienti Depu- 
tato tradendos & deliberandos > annuendi & confen- 
tiendi > 

Necnon Leges > Statuta & Ordinationes pro Puni- 
tione hujusmodi Malefactorum de novo ftatuendi , con- 
dendi & ordinandi , ac cuicunque Privilegio tam Juris 
quàm Fa&i fub quocunque verborum ferie concelio 
vel concedendo , alicui Capitulo "Tractatüs ; qui inter 
Nos , mofirumque Tutorem & Gubernatorem Nomine 
noftro , & dictum xoftrum Avwnculum , noftrosve aut 
fuos Commiflarios , initus fuerit > concordatus atque 
conclufus > quovis modo dirogatorio , palam, exprelle 
& in vim Pacti, Nomine noftro ; & diéti noftri Tu- 
toris & Gubernatoris , renunciandi , 

Ac etiam Securitates > Cautiones » Promiffa , Obli- 
gationes, Litteras, & Scripta figillata pro praemifforum 
complemento, Nomine noftro & dicti noftri Confan- 
guinei & Gubernatoris, promittendi & deliberandi, ac 
Juramentum in Animam noftram præftandi, 

Confimiliaque Securitates ; Cautiones , Promiffa » 
Obligationes ;: & Juramentum à prefato Sereniffimo 
Principe ejusve Commiffario fimiliterque exigendi > fti- 
pulandi ,. & recipiendi > 

Univerfaque & fingula, que per prefatos Commifla« 
rios, Procuratores, Oratores, Deputatos, & Nuncios 
noftros ipforumve quatuor ; tres vel duos conjun&tim 
appunétuata, conventa , conclufa & concordata fuerint 
vallandi, roborandi & aflecurandi ; per Fidei interpo~ 
fitionem & Juramentum in Animam noftram præftan- 
dum , necnon de & fuper hujusmodi appunctuatis & 
conclufis, ceterisque omnibus & fingulis præmiffa 
qualitercumque concernentibus » que cum præfato Il- 
luftriffimo Principe feu ejus Commiffariis  Procurato- 
ribus, Deputatis, & Nunciis predictis appundtuara > 
concordata & concluía fuerint, Litteras validas & effi- 
caces pro parte noftrá tradendi & deliberandi, 

Litterafque alias confimilis effectus & vigoris ex al. 
tera parte petendi & recipiendi ; 

Et generaliter omnia alia praemiffa & premiflorum 
fingula concernentia faciendi, exercendi & expediendi, 
ita & eodem modo ficut Nos ipfe faceremus & facere 
poffemus fi in propria Perfoná noftrá , vel per dictum 
noftrum Confanguineum , Tutorem & Gubernatorem 
intereffemus, & íi talia fint que Mandatum magis exi- 
gant fpeciale : 

Promittentes bona fide & in Verbo Regio ; cum 
confenfu & affenfu dicti noftri Gubernatoris , omnia 
& fingula, quz per præfatos noftros Commiffarios, Ora- 
tores, Procuratores, Legatos, Deputatos & Nuncios ap- 
punétuata,promilla, concordata & conclufa fuerint in hac 
parte, Nos rata & firma habituras 8 obfervaturas , ac 
defuper Litteras noftras patentes magno noftro Sigillo 
& Sigillo diéti charifimi Confanguinei zoffri Tutoris &c 
Gubernatoris figillatas , & manu {ua , propter noftram 
tenellam ætatem > fübferiptas > omnium & fingulorum 
pramifforum Confirmatorias & Approbatorias > in for~ 
ma debita prout opus fuerit daturas. 


In cujus rei Teftimonium magnum Sigillum: noftrum, 
unà cum Sigillo dicti noftri Confanguinei Twforis & Gu- 
bernatoris, preefentibus, Manu fui fubfcriptis , ex Or- 
dinatione Dominorum trium Regni noftri Statuum , 
qui ad hoc fuum dederunt confenfum & affenfum , 
eft appenfum apud Edinburgh, quarto Die Menfis Ma- 
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ji, Anno Domini millefimo quingentefimo quadragefi- 
mo tertio, & Regni noftri primo. 


JAMES G 


Magno Sigillo avulfe. 


Sub Siyillo dic Tatoris appen- 
dente a duplici Cauda Per- 
gamers. 


CLXV. 


x. Juil. Trahatus Marrimonialis inter HeNricum VIII. 


Regem Anglıa & Mariam Reginam Scotia 
conclufus , quo diéta Regina ejus Primogenito Ex 
DUARDO defpondetar. Dat. apud Greemvich, 
Die 1. Fulii 1543. [Ryxmer, Fodera , 
Conventiones &c. Tom. XIV. pag. 792.] 


Nıversıs & fingulis , ad quorum notitias 
| | præfentes Litters indentatæ pervenetint , no- 
tum fit & manifeftum > quód Nos, 

Willielmus Comes de Glencarne ond: de Kilmaw- 
ri &c. 

Georgius Douglas > llluftris Domini Archibaldi Co- 
mitis Anguifie Domini Douglas Frater Germanus , 

Willielmus Hamiltoun de Sanquhare > 

Jacobus Lermouth de Balcomy > 

Equites; 

Et Magifter Henricus Balnavis de Hallhyll, Illuftriffi- 
mx Marie Regime Scotie Secretarius , 

Oratores ; Procuratores » Ambafliatores ; & Com- 
miffarii, à dicta Muftrifimá & Nobiliffimà Principifla 
Marié Reginá Scotie , de confenfu & affenfu Illuftris 
Viri Jacobi Comitis de Arania Regni Scotiz (durante 
minore ætate dicte Regine) Gubernatoris, & Tutoris. 
ipfius Regine » unà cum Auctoritate trium Statuum 
Parliamenti diéti Regni Scotiz , ad hec deputati, cum 
Tlluftribus Preeclariffimis Viris, 

Thoma Audeley Milite Domino Audeley de Walden 
Anglic Cancellario , 

Thoma Duce Norfolcie Anglice Thelaurario > 

Stephano Winton, & Thoma Weftm. Epifcopis , 

Willielmo Domino Saint Fobn Chambelano Hofpitii 
Domini noftri Regis , 

Et Johanne Gage preclariffimi Ordinis. Garterü Mi- 
lite , Contrarotulatore Hofpiti diéti Domini noftri 
Regis, 

Commiflariis » & Deputatis ab eodem Inviétifimo 
& Potentifimo Principe Henrico O&avo , Dei gratia , 
Anglie, Francie & Hibernia Rege ; Fidei Defenfore & 
in Terra Ecclefie Anglicane & Hibernice Supremo Capite 
Domino noftro metuendiffimo , ad infrafcripta fuffi- 
cientem Poteftatem & Auctoritatem habentibus, com- 
municavimus , tractavimus & convenimus, ac conclu- 

fimus Articulos ; Pacta & Conclufiones que fequun- 
tur , 


IMPRIMIS, convenimus, & concordavimus , ac 
Nomine eorum quorum fpeciali Mandato Auctoritatem 
ad infraícripta fufficientem habemus > promittimus & 
fpondemus , quód Illuftris & Nobilis Princeps Edwar- 
dus, FiliusPrimogenitus & Hæres proximus. apparens & 
indubitatus Inviétifimi & Potentiffimi Principis Hezrici 
Odavi, Dei gratià , Anglie , Francie & Hibernie Re 
gis » Fidei Defenforis & in Terra Ecclefie Anglicana & 
Hibernice Supremi Capitis, adhuc state minor nec dum 
fexennis, habebit , ducet & accipiet in Uxorem , ac 
Animis maturis & convenientibus Maritali affectu trac= 
tabit [lluftrem & Nobilem Principiffam Mariam Re) 
mam Scotia > jam etiam Minorem , nec dum primum 
setatis fuz Annum egrefíam , quemadmodum eadem Il: 
luftris & Nobilis Principifà Maria illis iifdem tempo- 
ribus convenientibus habebit, nubet & pro Marito ace 
cipiet eundem llluftrem 8 Nobilem Principem Ed- 
wardum , quam quidem Copulam Conjugalem , fimul 
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cum effe&tuali & reali confuramati 
que Pars jam contr: 


one ejufdem > utra- 
ars ji jentium & paciícentium procura » 
bit > follicitabit ac viis &c modis omni ibus pote- 
runt præftare conabuntur , nec faci alle- 
gabunt aut committent, nec quoad p. fie- 
ri, dici >allegari aut committi Anent aut permittent » 
quod die 'Copule Conjugali ad perfecti 
complementum perducendz aut nocere, aut 
pedimento effe queat; quodque etiam à I 
Tractatüs ratificati; confirmati , & Obfidum quer 
modum infra defcribetur Cautione ad te 
tatem pleniorem muniti; Iluftriffimi & Nobile 
cipes Edwardus & Maria antediéti > habebuntur, re- 
putabuntur , appellabuntur & Judicabuntur legitime 
defponfi, promiffi, & tim firme & valide ad futurum 
olim-Conjugium invicem obftridi , quatenus ullis. id 
Legibus ullove Jure defendi probariye queant > omni 
cavillatione ; exceptione aut objeétione ceffante , quae 
fub pretextu aut allegatione quacunque Confanguinita 
tis; Affnitads aut alterius cujusvis impedimenti dici , 
produci aut excogitari poterit. 

ITEM, conventum; concordatum , & conclufum 
eft; quód quamprimüm dictum Matrimonium fuum 
& realem fortietur effeérum , ac erit carnali copulà 
confummatum > fiquidem tum temporis (quod Dei be- 
nignitate fperamus füturum) fuerit adhuc in humanis 
Sereniffima Regia Majeftas, dii Muftrifimi & No- 
bilis Principis Edward Pater , dicta Mutis & Nobi- 
lis Principiffa Maria Regina Scotiz , A die predicti Ma- 
trimonii confummati ; Jure Doralitii ; Doarii, five Do- 
nationis propter Nuptias, per totam vitam Invictiffimi 
Regis Soceri fui ; gaudebit ac poffidebit quoad vixe- 
rit, Maneria, Terras , "l'enementa ac alia Haredita- 
menta, infra precinctum Regni Anglie jacentia ; illa; 
viz. que Excellentiffimus Anglie Rex tempore con- 
fummationis Matrimonii hujufmodi affipnabit ; ac per 
fuas Litteras patentes valida formá & Legibus Regni 
Anglic confoná conficiendas > Jure, Titulo & Nomi- 
ne Doarii, Dotalitü ; five Donationis propter Nuptias 
dabit & concedet ; extendentia vero valore annuo, 
ultra omnia onera, ad Summam # 2M. Librarum , bo- 
nu G legalis Monete Anglix. 

Et ulteritis conventum eft, ut Matrimonio; ficut pr: 
fertur confummato > à die Mortis Invitiffimi Anglice 
Regis (quam Deus feram fore concedat) quo tempore 
diétus llluftris & Nobilis Princeps Edwardys, fi fuper- 
vixerit , integram jam Regni Anglix poffeffionem adep- 
tuscenfebitur, ex eo tempore annuus valor Doarii,Do- 
talitii five Donationis propter Nuptias ita augeatur , ut 
faciat Summam guatuor miller Libraram bono & 
legalis Monete Anglie ; ad quod quidem Doarium, 
Dotalitium five Donationem propter Nuptias diéta Il- 
luftris & Nobilis Principiffä Maria Regina Scotia > vir- 
tute hujus Paéti & Conventionis , Jus ac titulum. ha- 
bere cenfeatur, ut illud gaudere , tenere ac poffidere, 
durante vita fuá naturali, poffit & debeat. 

ITEM, quüm tres Status Regni Scotiæ certos e- 
jufdem Regni Barones conftituerunt , qui tutam & fal- 
vam Cuftodiam diétæ Iluftriflimæ & Nobilis Princi- 
pille Marie , dum adoleverit ipfa; curent & præftent, 
conventum 5 concordatum & conclufum eft quód , 
quamdiu dicta Illuftris Maria Regina intra Regnum 
Scotiæ fuerit commorata , & quoufque ex vi hujus 
Foederis in Angliam deduci & 'exhiberi debeat , dicti 
Regni Scoti Barones ad id defignati curam illam 
cuftodiendi Corporis diètæ Muftris Principitfe Maria 
habeant; illamque ejufmodi locis ac illo Satellitio cus- 
todiendam curent ; que 4d fanitatem conferre , & 
ad tutelam expedire videbuntur ; dummodo tamen 
à Preferipto Parliamenti in cá parte edito non rece- 
dant. 

Et nichilominus etiam illud à Nobis conventum 
eft, ut quo melius Educationi dict llluftriffimze Do- 
mine Marie confulatur, & in hac tenella ætate ut Cor- 
pori falubria fic etiam Moribus fingendis decentia & 
commode & tempeftiv& adhibeantur ; Invictiffimus 4z= 
gle Rex; vi prefentis Pati & Conventionis in hoc 
fpecialiter editi; poterit pro arbitrio ; quum ei ita vi- 
fum fuerit, Nobilem aut Generofim quemvis Anglum 
natum in Regnum Scotie deítinare , qui comitatus 
fua Uxore, aut alia Nobili generofave Mulieré five Mu- 
lieribus unà cum earum Pediffequis & Familia , modo 
numerum vicenarium univerfim omnes non excelle- 
rint, ad Regnum Scoriz quüm accefferit in sedes & 
Familiam dic Hluftrillimz Domine Marie Regine 
recipi & admitti debeat, & tim ipfe , quam ejus Uxor 
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& alive nobiles & generofe Fæminæ ac Mulieres , li- 
berum acceffum temporibus & horis omnibus conve- 
nientibus ad præfentiam ipfius Iluftrifimæ Prineipifie 
Maris habeant , tanquam Perfon ad hoc Auétorita- 
tatem habentes, ut falubri Diete & rec Morum In- 
ftitutioni dictz Mluftrifime Principifle Marie inten- 
dant & profpiciant> qui quidem Nobilis five generofus, 
& fuas, & univerfe Familie fue, expenfas omnes fuo 
zre pendat atque. diffolvat , nec eas ibi aut miniftrari 
aut refundi quoquo modo. expectet. 4 

ITEM, conventum > concordatum , & conclufim 
eft quód > quamprimüm dicta Dluftris Principifla Ma- 
ria decimum Annum ætatis impleverit & undecimum 
attigerit, ftatim intra Menfem proxime fequentem de- 
ducetur in Confinia Ville Berwike , atque ibi illis ex- 
hibebitur quos Invictiffimus Anglie Rex , fi vixerit , 
aut Illuftris Princeps Edwardus eo deftinaverit > ut eam 
quo par erit honore excipientes ; illam & obfervent 
honorifice & afidue comitentur , quoad eam vel ad 
Tlluftriffimi Regis vel Illuftris Principis prefentiam per- 
duxerint, ut fuerit conftitutum : 

Provifo femper quod > ante difceffum di&ee Illuftrif- 
fime Domine Marie ex Scotia, Contractus Matrimo- 
nii, verbis ab Ecclefià receptis & probatis , interventu 
Procuratorum utrinque mittendorum fpeciale Manda- 
tum ad hoc habentium > tranfigatur > & fiat ita quód 
Procuratorum hujufmodi minifterio Illuftriffimi Princi- 
pes Edwardus & Maria proferentes mutuo & eloquen- 
tes invicem. verba ad Matrimonium. apta , cenfeatur 
Contraétus Matrimonii eo modo legitime inter ipfos 
tranfaétus & celebratus > quemadmodum interim in 
eorum Infantià virtute præfentis Conventionis inter Pa- 
rentes & Tutores Jure & legitime interveniffe cenfea- 
tur. 

ITEM, conventum ;,concordatum , & conclufum 
eft quód, infra duos Menfes poft Datam prefentis Trac- 
tatüs , ex parte Regni Scotiæ tradentur > feu. delibera- 
buntur intra. Fines Regni Anglie , Gardiano five Lo- 
cumtenenti InvictiMimi Auglie Regis Gc. illi viz. quem 
fua Majeftas ad hoc affignaverit fex Nobiles Regni 
Scotiz; quorum duo ad minimüm Comites: , aut-Co- 
mitum ipforum certi proximi apparentes &.indubitati 
Haeredes , quatuor vero Barones , aut Baronum ipfo- 
rum certi proximi apparentes & indubitati Hæredes > 
qui quidem fex conditionis &c qualitatis preedicte 
conjunctim omnes > & feparatim finguli infolidum in 
forma & virtute,naturä, vi &c efficacia > Obligationis 
Obfidum obligabuntur & tenebuntur , ac tanquam Ob- 
fides cenfebuntur , & veri Obfides erunt > in. hoc tán- 
tum obligati & obnoxii ut tres Conditiones proximó 
explicandas ex parte Scotiæ bona fide obferventur & 
integré perimpleantur 5 

Harum veró trium Conditionum una eft, 

Ut primus Articulus hujus Tractatüs de Matrimonio, 
inter. [lluftriffimos : Principes Edwardum & Mariam 
habendo, & ad effe&um pleniffimum perducendo ., 
cum omnibus Sententiis & Claufulis ex parte Scotiz in 
omnibus & per omnia vere, fideliter; jufte & fincerè per- 
impleatur & obfervetur. 

Altera Conditio eft; ut Articulus in hoc "Tractatu 
faperiüs conclufus > de deduétione Illuftrifimæ Prin- 
cipiffæ Marie infra Menfem poft Annum decimum 
completum in Regnum Anglie ; ex parte Scotiz etiam 
ne & per omnia cum fuis Claufulis obfervetur & 
perimpleatur, 

Tertia Conditio eft ut > quotienfcunque) contigerit 
aliquem eorum fex Nobilium qui pro Obfidibus dati 
fuerint in fata concedere , toties , intra duos Menfes 
fequentes & à die Significationis & Requifitionis nu- 
merandos > Numerus ille Obfidum qui morte defuerit, 
€x parte Scotiæ fuppleatur aliis qui paris conditionis & 
qualitatis fint cum hiis qui decefferant ; lllud autem 
fpecialiter conventum eft, ut libera fit Parti Scotiæ 
poteftas fingulis fex Menfibus illos quos dederunt Obf- 
des, aliis in eorum locum furrogandis & fubftituendis, 
commutare ; ita tamen ut illi quos furrogare 8 fübfti- 
tuere obtulerint & exbibuerint, pares fint conditione & 
qualitate illis quos revocare velint. 

ITEM, conventum , concordatum > & conclufum 
eft quód > non obftante aliquo quocunque effectu ex 
hoc fperato Matrimonio confecuturo ; Regnum Sco- 
tie nichilominus retinebit Nomen Regni ; & appella- 
bitur Regnum Scotie , cum omnibus fuis Regni Le- 
gibus & legitimis Libertatibus ejufdem. Regni qual 
femper fuerunt ab initiis jufte & continue ufitate & 
obfervatæ, & in eodem Regno Scotix approbat. 


ITEM, conventum > concordatum ; & conclufüm 
eft quod; fi poft acceffum liluftriffime Domin: M 
rie in Angliam & Matrimonium cum lliuftriffimo 
Principe Edwardo confummatum contigerit (quod o- 
men Deus avertat) eundem llluftriffumum Prin 
prole necdum. ab llluftriffimà Principifla 24 
tá, nec procreatä,, hic Vita decedere ; co cafu dic 
Duftrifima Principiffa Marie liberam habca 
tem & poteftatem in Regnum Scotiz redire 
trio & placito & innupta & indefponía , abfque ullo 
impedimento aut obftaculo Inviétifimi 4nelie Regis ; 
fuorum Succefforum aut Subditorum in diverfum ob- 
jiciendo. 

ITEM, conventum > concordatum > & conclufum 
eft quód , quo tempore ipfa llluftris Principiffà 2 
in Regnum Anglie ex præfenti Conventione deduce- 
tur, Nobilis Vir Jacobus Comes Aranie Regni Scotiæ 
Gubernator > qui eo Nomine tum Fructus Regni in- 
terim percipiet, tum Bonis dicte Regine fe intromit- 
tet, tam ipfe quam Heredes & Succeflores fui eo 
tempore, per Nluftiifimum Arglia Regem & llluftrem 
Principém Edwerdum liberabuntur & exonerabuntur, 
ac quieti reddentur de Fruétibus receptis , Bonis 
Omnibus mobilibus quibus diétus Gubernator. fe int 
miferat.: Relervatá tantümodó ex. hiis Bonis mobil 
bus qua tum {upererunt parte aliqua. & portione con- 
venienti , que ad inftruendam Perfonam dicte Ilus- 
triffime Principiflæ Marie in Angliam. pro “honore 
fuo deducendz necellarió requiretur. 

ITEM, conventum , concordatum , & conclufutn 
eft quód, infra duos Menfes à Data præfentium » pre- 
fens "Tractatus jurabitur, confirmabitur & ratific 
utrinque modo fequenti, videlicet, pro parte Iluft 
fimi Angle Regis fub magno Sigillo fuo & Subícrip- 
tioné ; unacum juramenti ex more praftatione ; pro 
parte vero Regri Scotie Ratificatio , Conf : 


abitur 


rmatio $ 
Juramentum Nomine totius Regni præftandum, Auc- 
toritate. trium Regni Statuum tranfigentur , uni cum 
confenfu Gwberzatoris , ac Litteris tenorem hujus 
'Tradatüs de verbo ad verbum continentibus , iub 
Sigillo Iluftrifimee Principille Marie > factis & figi- 
latis. 


Sequuntur Tenores Commiffionnm: 


Arta, Dei gratia. , Regina Scotorum > univerfis 
& fingulis ad quorum notitias prefeats 
Littere pervenerint , Salutem. 

Quia mittimus impræfentiarum ad llentiffimum 
Potentifimum & Sereniffimum Principem Henricum > 
eädem gratia , Regem -Anglie , dilectos & fideles nos 
tros Confanguineos & Conliliarios 5 

Willielnum Comitem de Glencarne > Dominum Kit 
mawris, &c. 

Georgium Douglas Mluftris Domini & noftri Confan: 
guinei Archibald: Comitis Angufie Domini Douglas 
Fratrem Germanum , 

Williehmum Hamiltoun de Sanquhate > 

Facobum Lermouth de Balcomy > 

Equites , 

Et Magiftrum He; 
Secretarium > 

Noftros Commiffarios , Procuratores & Oratores 
pro Pace, Amicitià & Concordia inter Nos & dictum 
Sereniffimum Principem -4vunculum noftrum , noftra 
Regna & Subditos habendis, ineundis & confirmandis, 
prout in Litteris noftris & Commiflione eis d 
conceffis pleniüs continetur , 

Verüm ; ut hujusmodi Pax, Concord 
necnon Treuge & Guerrarum Abíti 
derationes ; Pactiones & Conventione 


icum. Balzavis de Halhill noftrum 


ntiz Confæ 
s fecurius & fir- 


mits longiori tempore & inviolabiliter obferventur & 
teneantur 5 
Nos de confenfu & affenfü charifimi Confanguinei 


i Hammiltoun 
atoris , cum con- 
noftri Statuum in 


noftri Jacobi Comitis Aranie > 
&c. Tutoris noftri & Regni Guber 
fenfu etiam & affenfu trium. Reg 
Parliamento noftro defuper habito f us > conftitui- 
mus & ordinamus. per przfentes ; prefatos Willielmuna 
Comitem de Glencarne , Georgium Douglas , Willielmum 
Hammiltoun, Facobum Leremouth, Equites , & Magis- 
trum Heuricum Bab noftrum Secretarium > noftros 
veros & indubitatos Commiffarios > Oratores ; Procu- 


ratores, Legatos , Deputatos & Nuncios. 


u 


Anno 
1543. 


DU) 'DROITED ES 


Dantes & concedentes ipfis, ac corum quatuor, tri- 
bus vel duobus conjunctim , noftram Poteftatem ac 
Mandatum fpeciale & generale, pro Nobis & Nomine 
nofiro , cum przfato llluftriffimo Principe Avunculo 
noftro Anglie Rege , & Sereniffimo etiam Principe 
Princi je ejus Filio & apparenti Heere- 
o iis , Oratoribus , Procuratoribus, 
& Nunciis > ad hoc plenam Potes- 
tatem fufficientem habentibus , de & 
us 82 Matrimonio inter Nos ab unà, & 
di&um Serenifimum Principem Edwerdum Principem 
Wallie Gc. ab alterá partibus , Deo annuente; contra- 
hendis, communicandi, ayifandi , tra&andi', appunc- 
tuandi & finaliter concludendi , ac.de & fuper Re 
Uxorià & Sponfalibus per verba de futuro, feu Matri- 
monio per verba de præfenti, inter Nos & dictum Do- 
minum Edwardum , prout commodiüs , firmiüs > meliüs 
& convenientius de Jure fieri poterit, & debebit, ver- 
ba Sponfalia de futuro > per ipfum Principem Edwardum 
aut dictum Excellentifimum Principfm Anglie Regem, 
ejusve Commiffarios, Procuratores, Oratores , Depu- 
tatos & Nuncios ; Nomine di&i Principis Edwardi , 
pro petendi , & noftris ex parte & nomine eadem 
cum ipfo Principe proferendi , confentiendi , dicendi > 
pronuntiandi, recitandi & acceptandi , prout inter dic- 
tum Iluftrifimum Principem > ejusque Filium > eorum- 
que Commiffarios, Ambaffiatores, Deputatos & Nun- 
cios fuerit conventum & conclufum ; eademque Spon- 
falia & Matrimonium per verba de futuro vel de pr&- 
fenti, quantum fieri poffit , cum di&o Domino Princi- 
pe Edwardo nomine & ex parte noftris realiter & cum 
effe&u celebrandi, contrahendi & perficiendi 5 

Ac cum ipfo llluftriffimo Principe mofiro Avunculo 
ejusque Filio , faisve Commiffariis , Procuratoribus, De- 
putatis & Nunciis de Dote, Dotalitio: & Donatione 
propter Nuptias : Necnon de Auro cxterisque rebus 
pretiofis in hac parte promiffis feu promittendis , eaque 
qualitate & quantitate, terminis ; locis & modis Solu- 
tionum , ac de cuftodià noftre Perfonz in eventum 
quód fuper hujusmodi Contra&u Matrimonii ‘confen- 
fum conclufum fuerit, quomodo,quibus in locis & per 
quos fieri debet , quamdiu & quanto tempore erit du- 
saturz, donec ad Annos nubiles pervenerimus > ac de 
Statu noftro & Regni noftri ; tam durante noftrá mi- 
nori ztate ; quam poftea in futurum perpetuo conye- 
niendi, appunCtuandi, pafcicendi, concordandi & con- 
cludendi > 

Traétata infuper, concordata , appunétuata & pollici- 

ta inter dictum noftrum Avunculum Anglix Regem 
Nomine & ex parte dicti Domini Principis , ejus Filiis 
eorumve aut alterius ipforum Commiffarios , Procura- 
tores , Deputatos & Nuncios ex parte alterá quantum 
Nos tangit , omni fecuritate legitima legali & honeftà 
noftro Nomine firmandi, & fimilem fecuritatem ab 
ipfis , feu eorum aliquo » quód à di&o Contra&u ; fi 
Deo permittente ipfum firmare & optatum finem for- 
tiri contigerit, non recedent nec recedet petendi & re- 
cipiendi > Dotem, Dotalitium & Donationes propter 
Nuptias, & alia quæcunque per dictum noftrum Avun- 
culum Anglie Regem Nomine dici Domini Principis 
fui Filii; aut per eorum Commiflarios , Procuratores > 
Deputatos & Nuncios pollicita feu promiffa intuitu & 
occafione hujusmodi Matrimonii petendi ; requirendi 
& recipiendi > 
Ac etiam Inftrumenta & Notas Inftrumentales, Evi- 
der ue & Documenta quecunque neceffaria & op- 
portuna petendi, levandi & recipiendi , 
Xeteráque omnia alia & fingula faciendi > gerendi & 
ndi, que in miffis & circa ea necellaria fue- 
rint feu quomodolibet oportuna , & qua tanti Negorii 
qualitas cum ejufdem circumftantiis , dependentiis & 
annexis exigit & requirit , & que faceremus Nos aut 
facere poflemus , fi perfonaliter aut per dictum nos- 
trum Confanguineum cum auctoritate trium Regni 
noftri Statuum intereflemus 5 

Promittentes etiam in verbo Regine, cum con- 
fenfu & affenfu dicti noftri Tutoris & Gubernatoris , 
Nos ratum & gratum ; firmum atque ftabile pro per- 
petuo habituras, quicquid & quæcunque per dictos 
noftros Commiffarios ; Oratores, Ambaffiatores, Le- 
gatos, Procuratores & Nuncios ; aut eorum quatuor » 
tres vel duos in folidum aGa, gefta; pollicita > procu- 
rata, ftabilitáye fuerint in præmiflis ; & quolibet præ- 
mifforum. 
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In cujus rei Te 


onium magnum Sigillum s 
trum > unà cum Sigillo dici noftri Confanguinei c. 
fimi Jacobi Comitis Aranie cc. 
Regni Gubernatoris præfentibus r 
ex Ordinatione Dominorum tri 
tuum, qui ad hoc fuum de 
fenfum > eft appenfüm > apud E. b quarto 
Menfis Maji , Anno Domini millefimo quingentefimo 
quadragefimo tertio » & Regni noftri primo. 


James G. 


is avulfis. 


CLXVI 


Berfiherungs- Brief Chur- Fit Go 
Dann Sriovids su Gndfen / Graf 
Ginthern gu Schwarkburg créheilet / 
denfelben und defferr rechte Lehens -Er- 
ben bey den / thie zu. Mann Leben 
gereichten Gütern / ungehindert ver 
bleiben zu faffen. Geben zu Wermar 
Montag nad) Laurenti 1542. [Lv- 
Nic, Seutfhes Reichs - Archiv. Part. 
Special. Yhthyeifung IV. Continuat. IL 
bag IL pag. 281. ] 


C'eft-à-dire , 


Afferance donnée par JEAN FR1DERIC Elec 
teur de Saxe à GONTHIER Comte de Schwartz- 
bourg y portant qu'il. ne le tromblera point , ni fes 
legitimes Heritiers après Ini, dans. la polfelfion. des 
Fiefs mafulins qui lui ont été conferés. A We 5- 
mar le lundi apres la Fête de St. Laurent 1543. 

Keihs Erk-Marfhalet und Gpurfürff / Landa 


S^ 
39 graff in Súrimgen / Marggraff qu Meiffen / 


und Burggraff zu Magdeburg. Befenmen und thun 
funb/ vor uns und unfere Erber / gegen männiglich / 
dafí wir bem Wohlgeboenen / unferm Rath and Ticbon 
Getraten/ Günthan/ Grafen qu Gybwarfburg/ Herrn 
qu Arnfladt und Sondershaufen/ und feinen rechten Leibs- 
Sepens > Erben / das Schloß / Stadt imb Herrfhaff 
Arnfiadt / die Stadt Sylmen und Plane / unb das 
Schlopg Kefernburg / mit allen und iglichen ihren zugcho= 
gen Schloffen/ Haufen’ Städten) Marton, F 
Dorfern / Höfen / Mánneen / Suefen / Sandere 
Sagdten / Holgern / Wein- und Sopff- Garten / C 
deen / SDufdben / Waffern / Wafferlaufften / die Erf 
thifche und andere Affterlehen / Gerichten / Oberften und 
Sjieberfien / und allen andern Suum Eingeörungen / 
wie die zum theil in unfer. febeng > Derfchreibungen aues 
gedrtiekt/ und fonfien geheiffen amd genannt feyn/ Edimen 
oder mögen / und ben beniembren amférn Leber tiefen 
verwandt and anhangig feyn / gu vedten Mann - sehen 
gereicht und geliehen haben / laut unfér Sehen 2 Briefe 7 
und des Grafen gegebenen Revers. Oemnadi gereden 
Wir gemeldten Graff Gtinthern amd feine vechte febenge 
Erben bey allen denfelben Schen » Gürhern vor Mánpiga 
lid) bey Gleich und Kecht zu fehugen und zu handhaben / 
ón aud) und feine rechte Sehens > Exben bey allen Freya 
heiten) Herrlichkeiten/ Gerehtigkeiten und Gewonheiten / 
die folie Güther vor gehabt / Er und feine Oorfabren 
hexbracht/ gerubiglich and unverhindert bleiben zu Taffen / 
Desgleichen unfern Haupt 2 und Ambtleuten Schoffern 
und Dienern / Sie darinnen zu verunvubigen und zu bes 
fehwereny nicht zu verftatten/ alles treulich und ungefehrs 
lid).  Sterbey feind geweft und gezeugen / die Hochgelahts 
ten / unfere Kathe und liebe Getvenen / Guvalbt von 
Brandenfein / afer Hauptmann zu Weimar / Grego- 
rius 


On Gottes Gnaden Wir Sobanm Friedrich y 
Serkog zu Sachfen / def} Heiligen Römifehen 
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rius Brück / Melchior von Ofjc / unfee Candler / beyde 
Doctor, Beit Marfchale von Happenheimb/ $anf; von 
DPenicau / unferer Gámmerer / Cafper von Teidleben / 
Chriftianus Bruck / beyde Door. Sobft von Hain / 
S2cineic) von Einficdel / ber Singe) Georg von Denfiet/ 
unb andere mehr ber imfeen genug glaubwiúrdiger. Bu 


CLXVII. 


Traitact van Verzoening gefloten tnfchen Keyfer 
Kare de V. als Hertogh van Gelderland , 
en de Staten van die Landen op den 12. Sep- 
tember 1543. [SCHLICHTENHORST, 
Chroniques de Gueldre , Liv. XII. pag. 
466. | 


E Keyfer ; als Hertogh van Gelder en Grave 
D van Zutveen , oprechte Erfgenaem en Heer 

der voorzeyder Landen, betuyghende zulx de 
Beleeninghen al over langh van’t Roomffe Rijk aen 
fynen Voor - Ouderen verleend > neemt alle Vry - Hee- 
ren,Ridderen en Steden der vooroemder Landen , 
als rechtmatighe onderzaeten , in fyne onderdaenig- 
hcid : beloovende haer te handelen , alst een deugh- 
end en God - vreefend Vorft toe-ftaet, ende {chenkt 
met een genaede aen allen ende een yegheljlé van al- 
le zulke mifdaed, waer door fy hem als Keyfer, of- 
te anders als Heer en Erfgenaem van Gelderland , in 
ecnighe wife moghten hebben vertoornt. In de zel- 
ve hoedanigheid zoude hy fterken, ende aen de Lan- 
den int gehecl laeten hare Keuren en Geréchtighe- 
den ; ende alle zoo Geftehjke als Weerdlijke Stands- 
luyden hand-haeven by de Vryheeden, Rechten, Ze- 
gelen en Brieven , hem van den Roomffen Keyferen 
ofte Koninghen, Vorften, Heeren , ende Vrouwen > 
teenigher tijd gegeeven , gelijk voor dezen de an- 
dere Vorften in den aenvangh van hun bewind had- 
den gedaen, ende alles te doen ende uyt te voeren, 
dat een goed Vorft magh doen ten beften van fine 
Landen. De Keyfer zoude alle vlijt aenwenden tot 
wecghneeminghe ofte verghelijkinghe van, de mis- 
verftanden , zwaerigheden en onheylen ; hanghende 
tuffchen de Bander-Heeren, Ridderen , Steden , en- 
de Onderzaeten , ten aenfien van de luyden zelve 
ofte van haere Gemeynten : op dat fy tot welvaert 
van den Keyfer alle té vreedigher onder een mogh- 
ten leeven. De Leen- Landen de Schouten - Gerich- 
ten zouden mede in raek en daek gehouden wor- 
den , ende een yeder het fyne door gerechtelijke 
weghen in-vorderen. Ende vermits de Keyfer door 
Gods genade veele Rijken, Yorftendommen en Lan- 
den bezat , zoo dat hy fteeds in dit Hertoghdom 
en Graefíchap niet en konde verblyven ; hierom zou- 
de hy over de Landen ftellen zoodanighe Stadhou- 
deis , dien de Taclen eygenfchap van't Volk wel- 
kundigh waren: Ende want hy voor defen tijd 
den Prins van Oranje dit Ampt dacht op te drae- 
gen, Zoude hy den zelven etlijke trouwe Raeden 
doen toe-voegen , die fich op de Gelderffe Rech- 
ten en Gewoonten verftonden ; ende inde gemelte 
Landen eene Cancellye ofte Hoogen Raed. oprich- 
ten, al-waer de Inzaeten haere zacken zouden moe- 
ten vervolghen , ende geene uytheemfle Vierfchaeren 
zoeken, ofte onderdaenigh zijn : dat eyndelijken de 
Keyler beveftighende geftand doen zoude het hand- 
veft van Keyfer Henrick , van geene dingh - taelen 
af te haelen , ende aent Keyferliike Hof- Gericht 
van Spier te trecken. Infelijx zoude hy des Lands 
Ampten laten bedienen door bequame ende. aldaer 
woonachtighe luyden, die de tael kenden, en hunne 
Bedieningen in eygen hoofd waernamen ; waer toe 
de Inzaeten de naefte zouden zin. zoo verre fy 
wichtigh bevonden wierden. 


hy geftaeden het Recht 
Cetteliike gunften , zoo 
* aen den Inwoonderen en hunne 
der telver gebruyck 

en 


| feroit cette Dignité as 


COR Pos DIPLOMATIQUE 


itbefumb. mit anfern anhangenden Snfiegel wiffentlics bes 
fiegelt/ und geben zu IBeymar] Montag nad) Laurentii, 
nach Chrifli unfers lieben HEren Geburth fin ffihenbunz 
dert und im drey und viergigfien Sabre. 


Sob. Sticbrid) / EChurfürit. 


CLXVIT. 


Aile par lequel les Etats de Gus x. pr x vecozuoiffe 
DEmperenr CHARLES Quint pour leur 
légitime Souverain, Fait le x2. Septembre 
1543. [ SCHLICHTENHORsT, Chro- 
niques de Gusldre, Liv. XII. pag. 466.] 


"Empereur, comme Duc de Gueldyes e Comte 
L de Zutphen, Heritier legitime y c Seigneur 
desdits Pais , reconnoiflant des foy & hom- 

mage accordex depuis long tems par PEmpire a fs 
Ancttres , reçoit en fa foumiffion, tous les Séignenrs, 
Barons , Chevaliers om Nobles cf Villes des Pais 
fesdirs ; promettant de les traitter comme il cou. 
vient à um Prince vertueux c» craignant Diem, c 
accorde em même tems Grace om Amniffie à tons 
& un chacun, des crimes qu'ils peuvent avoir com- 
mis contre Tui comme Empercar 04 autrement coma 
me Seigneur. e Heritier de Gueldres. Il les devoit 
Confirmer dans leurs qualite, c» laiffr les Pais en 
leur entier à l'égard de leurs Chartres & 
€ les Perfonnes de Condition Ecclefiaftiques & Se- 
culieresy il devoit les maintenir dans leurs Liber 
tez , Droits , Sceaux er Lettres, a eux accordez 
par les Empercurs Romains , Rois 5 Princes y Sei= 
greurss Dames, en quelque tems que ce foit, coma 
me les autres Princes Pavoient fait au commence- 
ment de leur Direklion ou Regence > & de faire & 
conduire tout comme un bon Prince le peat faire 
pour le plus grand avantage de fes Pais. L’Em- 
pereur devoit employer toutes fes diligences pour Paf- 
Jonpiffement om accord de tous les differents, diffcul- 
tez, C inimitié qui etoient encore fubjiftans entre 
les Seigneurs , Baroms , Nobles, Villes e Sujets y 
a léard des Perfonnes même om de leur commu- 
nion , afin que pour la profperité de l'Empereur ils 
vivent tous enfemble em Paix q en Union, Les 
Fuftices Feodales & de Baillages devoient être aufe 
maintennes en cat, & un chacun avoir le fen dans 
l'équité. Et comme par la grace de Diem l'Empe- 
reur pofédoit plufieurs Royaumes, Principantez , e 
Pais, en forte qu'il ne pouvoir vefder affiduellement 
dans ces Duché c Comté, il devoit établir pour 
Gouverneur on Stadhouder des Pais y telle Perfonne 
quí Seit la Langue & connür le Pais; & sil com 
Prince d'Orange, comme ¢ a 
été auparavant fa penfee, il lui ajoindra des Confeil- 
lers fideles qui entendront les Droits & les Couru- 
mes de Gueldres, (5 érigera audit Pais une Chan- 
cellerie e un grand Confeil où les Habitans proce= 
deront por leurs canfes, @ ne reconnoitront aucu- 
ne Fuftice etrangere, ni y feront fujers. Ox’ enfin 
l'Empereur confirmeroit les Chartres e Privilèges de 
l'Empereur Henri , cr mévoqueroit aucun procez à 
la Cour Imperiale de Spire. Semblablement il 
devoit faire exercer. les Charges du Pais par des Per- 
Jonnes capables & habitans du Pais , qui en enten- 
diffent la Langue , c deferviffent leurs emplois par 
elles-mêmes , en quoy les Sujets propres féroient pre= 
ferez, au cas qu'ils fe trouvalfent les plus capables. 
Outre plus il devoit maintenir le Droit de colla- 
tion , & toutes les Donations d'Eglife y qui ont deo 
puis 
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en Viuchten den Befitteren onbefpeerd laeten toe- 
koemen; als mede toelien ; dat door hem ofte fijne 
Stadhouders de Landen met geene onghewoene {chat- 
tingen ofte laften verdruckt wierden , maer alleen 
uytgezet "t geen de Vry-Heeren , Ridderen ; en Ste- 
den eenftemmelijken zouden inwilligen. Daer nef- 
fens zoude hy aen fijne Erf-Nederlanden geene Brie- 
ven van weder-neemingh ofte bezaet tegens de In- 
zaeten ofte Inwoonders van’t Vorftendom ofte 
Graefichap vergunnen ; ten waere aen yemant bin- 
nen fijne Landen Recht wierde gewey gerd ; wel ver- 
ftaende dat een yegelijk voor fijn eygen Schuld zoude 
moeten inftaen ; ende daer over voor Recht mogen 
gedaeght worden , daer fulx na der Landen Wetten 
pleegh te gefchieden. Sijnen Stad -houder zoude hy 
mede met ernft belaften > defe. Hoofd-ftucken na te 
leeven ; ende zoo daer yet teghens wierd gedaen ("t 
welk men geenfins en verhoopte) zulx zouden de 
Onderzaeten den Keyfer , ofte (zoo die niet by de 
hand en was) den Opper-Stad-holder moeghen voor- 
draegen > om daer in zulke vorziening te doen ; 
waer aen de Inzaeten een genoegen Zzouden heb- 
ben. DitVerdrag zoude nergens nadeclig wefen de 
Vryheeden en de Keuren der Inwoonderen van Gel- 
derland ofte Zutveen noch den Steden die van ouds 
het Recht hadden van onder de Hanzee-fteden te 
verfchijen. Voor’t laetite , zoude de Keyfer de 
Vorftinne, Weduwe van Gelder, haer wel eer aen- 
geweelene houwelijx - Gift onbekommerd laten ge- 
mieten. De Keyfer zoude van ’t geen voorheen ge- 


ni 
fchreven ftaet den Vry-Heeren, Ridderen, en Steden 
behoorlijke Brieven van verzeekering over - langen. 
Gelijk ook de Hertogh van Cleve > uyt kragt van 
dit Verbond , als mede de Banner-heeren ende Ge- 
zanten , Zoo voor haer felven als voor alle Steden 
der Landen van Gelder en Zutveen, voor zoo veel 
haer zulx aenging , vaft beloofden, aen den Keyzer ; 
zijn Stad-houder ofte Volmachtigers te willen leve- 
zen en ontfluyten alle Steden ; Schantíen , Veftingen 
en Sloren, onder het Vorftendom en Graefíchap be- 
hoorende. Ende om dat alles te bondiger zoude 
wefen en eeuwigh duyren, heeft men hier van ge- 
maekt drie effen eens luydende Hand-veften : waer 
van de twee met des Keyfers hand onderteykend , 
met fjn groot Zegel bekraghtigd ende den Gezan- 
ten gehandreykt : maer de driede Brief is by de 
boven-genoemde Gelderffe Volmachtigers ; om ten 
behoeve van den Keyfer bewaerd te worden , on- 
der-gefchreeven : Van welke de treffelijxte waren 
Jan ende Marten van Roffüm , neffens Hontíteyn 
van wegen het INymeeghffe Vierdeel. : van der Lip, 
uyt den naem van de Voogdy van Ruermond, be- 
halven Wytenhorft en Goer : van Vorden ende 
Hack-fort als gemachtigde van den Grave van 's 
Heeren-bergh : van Voerft ende van Baer, van we- 
gen het Graefíchap Zutveen ; Arnhem ; Rutenborgh 
en Scherpenzeel, van wegen de Velouw , ende alle 
gemeene Steden van Gelderland en Zutveen. Al- 
dus gedaen binnen de Hutte van den Keyfer , in’t 
by-zjn van veele Vorften ende Heeren, in ’t Legher 
voor Venloe , op den 12. van de Herfítmaend des 
Jaers 1543. 


CLXVIII. 


Conditions fous lesquelles CHARLES QUINT, 
Empereur y pardonne à GuiLLaume II. 
Duc de Gueldre , qu'il accufoit de s'être entendu 
avec le Roi de France pour porter la Guerre dans 
les Pays- Bas , & lui rend fon Duché de Juliers. 
Fait le 7. de Septembre 1543. [Jon Isacir 
Ponranr Hifloia Gekiz, Lib, XII. 
pag. 832.] 


Tom. IV. Part. H 


DES GENS. 26$ 


puis pen om des long tems été accordez aux Habitans ANNo 


g 4 leurs Predeceffiars ; ei» laiffer les Poffeffeurs 
jou de leurs ufifruits ; c apliquer [es Joins que 
par lui on par for Stadthouder le Pais ne fait point 
furchargé d'Impofitions non accoutumées yA Dexcepo 
tion feulement de celles à quoy les Barons , Chea 
valliers & Villes auront  unanimement confenti. Il 
ne devoit pas non plus accorder des Léttves de rea 
prejailles om de faifie à [es Pais-bas Hereditaires 
contre les Sujets & Habitans de la Principauté ow 
de la Comté a moins que droit ne fit refufé dans 
fes Pais à quelqu'un; bien entendu que chacun doit 


repondre de fon prope fait, & que pour ce ils 


| poxrroient être ajournez en Fuftice , os Jelon les 


: A s 3 

Loix dm Pais où on a coutume de le faire Il deo 
voit auffi recharger exprefément à fon Stadthouder 
de fe conduire felon ces Articles ; & sil Je faifoie 


| quelque chofe allencontre, (ce qu'on Wejpere nulle- 


ment) les Sujets pourront le reprefénter a P Empereur 
oss,en fon abfence, an Gouverneur en chef pour y 
pourvoir , & faire en forte que les Sujets paifjene 


| avoir. fatisfattion. Ce Traité ne prejudiciera point 


aux Libertex ci Contumes des Habitans de Guel= 
dres & de Zutphen mi aux Villes qui d'ancienneté 
ont eu le droit de comparoir és Pilles Anfeatiques. 
Finalement , l'Empereur laiffera jouir la Prince[[e 
Veuve de Gueldres de fon Donaire fans y être tron- 
blee. L'Empereur devoit donner aux Barons , Non 
bles, e aux Filles des Lettres comvenables Pala 
vance pour ce qui eff écrit cy-defjes, Comme auf 
le Duc de Cleves en vertu de cette Alliance. y ens 
femble les Barons & Deputez, tant pour eux-mêmes 
que pour les Villes des Pais de Gueldres ey Zut- 
phen, pour autant que cela les regarde, promettoient 
fermement a P Empereur de livrer a fon Gom- 
verneur om autre à ce authorifé , toutes Filles y 
Forts , Fortereffes 5 G Chateaux dependans desdites 
Principanté e Comté. Et afin que tout ce que 
deffus für plus ferme c d'une durée éternelle, ont 
été des prefentes expediex trois Inftrumens authen- 
tiques de méme teneur , dont deux ont été Jigneza 
de la main de l'Empereur ,  confirmez de Jom grand 
Sceam e mis és mains des Deputez; mais le troifié- 
me a tte figné par les Plenipatentiaires de Gueldres 
fusdits pour ttre gardé an profit de l'Empereur 5 
dont les plus excellens. étoient Jean t Martin de 
Ro[[um y avec Hontfleyn de la part du Quartier de 
Nimegue ; de la Lip au nom du Gowvernement de 
Ruremonde , outre Wytenborft € Goer; de Vorden 
€ Hack-fort comme Plemipotentiaires de Comte de 
Heren-berg ; de Poerf & de Baer de la part ds 
Comté de Zutphen ; Arnhem, Rutenborg > & Scher= 
penzeel de la part du Velmv e de toutes les 
Commúnautez des Villes de Gueldres e de Zur 
phen. Aint fait en la Tente de l’Empereur à V_Ar- 
mie devant Venloo en prejence de plufieurs Princes 
€ Seigneurs la 12. de Septembre de l'An 1543. 


T (uis in Diftri&ibus ac Provinciis; quascumque 
haberet , vel Cæfaris benignitate eflet receptu- 
rus, Religionem ac Ritus Ecclefize Romane re- 

tineret; fi quid effet immutatum ‚reftituetet: — Fidem 
& obfequium Cæfari , Ferdinando Regi ac toti Imperio 
promitteret: à Foedere , quod cum Gallo’ Danoque 
percuffiffet, decederet; contra Ceelaream Majeftatem 
aut ejus Haeredes. ac Succeflores pactiones in pofterum 
nullas faceret; quascumque erat facturus, iis perpetuo. 
Cefarem , Romanorum Regem eorumque Hæredes 
includeret : A Gelrie Ducatus ac Comitatus Zutpha- 
nix poffeffione decederet , ac eos Czefari ejusque Hæ- 
redibus in perpetuum cederet , Gelris jusjurandum , 
quod feciffent , remitteret 5 fi que forte ejus Ducatus 
ac Comitatus Zutphanize Loca deditionem facere recu- 
farent , ad ea recuperanda auxilium etiam fuum com- 
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modaret. Celar viciffim Ducatum ei Juliacum red- 
deret, exceptis Hensbergá &caZittardo y que eousque 
varet ; donec ipfi de fide atque obfequio ejus a- 
bunde conftaret. Caftellum ac Oppidum Ravefteinam 
€um jurisdictione univerfa Cæfareæ Majeftati , ut Feu- 
dum Brabantix ; traderet , donec ejus à Cæfare clien- 
telam reciperet. Subditi omnes Cxf Majefta 
fuas quisque fortunas ac bona , que effent intra Ditio« 
nes Ducisíita, liberé ac tuto tenerent ac fruerentur. 
Orniaque hee fideliter exequeretur Dux Gulielmus ; 
& eum viciffim Cxfar ut Ducem ac Principem Im- 
perii agnofceret, ipfumque fuà atque Imperii proteótio- 
ne debitâque femper benevolentià profequeretur ; tum 
& fümptus. quoscumque Belli tempore Caefar feciffet 
ingentem pecuniarum íummam excedentes : tum & 
damna > que incurriffent Subditi ejus , unà cum redi- 
tibus ac proventu , quem ex Gelrie Ducatu ac Comi- 
tatu Zutphanie Dux ipfe percepiflet > ab iplo aut ejus 
Hæredibus baud unquam repeteret. 


+ 


CLXIX. 


Traité de Paix & Conventions palées entre CHAR= 
Les Quint, Empereur , & les Habitans 
de Pays de GUELDRE, fait à Venlo le 12. de 
Septembre 1543. [ J om. Isacıı PONTAN: 
Hiftoria Gelriz, Lib. XII. pag. 834-] 


phaniæ, vetus ac legitimus Hares ac Dominus 

di&arum Ditionum,teftificantibus id que ejus 
majoribus ab Imperio indulte jam olim fuére > Infeu- 
dationibus , Barones omnes Ordinemque Equeftrem ac 
Civitates Ditionum Gelriz ac Zutphaniæ , fuum in ob- 
fequium ut Subditos æquos affumit; illis promittens 
fe eos habiturum tractaturumque » prout decet legiti- 
mum ac pium Principem ; ac fimul omnibus & fin- 
gulis veniam concedens eriminis > quo in ejus Czíare- 
am Majeftatem > ut in Cæfärem, aut alias ut in Domi- 
num ac legitimum Ditionum Ducatus Gelriæ ac Co- 
mitatus Zutphanie Heredem > impegifle aut eum of 
fendiffe ullo pacto exiftimari poflent. 

Ejus Majelas, quoad Cæfar, & quoad Dux Gelriæ 
ac Comes Zutphaniæ, confirmaret , approbaret ac in- 
tegra permitteret dictis Ditionibus fua Statuta ; Privile- 
gia » Jurisdiétiones |, Plebifcita ac Confüetudines >, 8 
fingulis tam facri quàm prophani ordinis fuas conferva- 
ret Immunitates, Jura ac Jurisdictiones ; Tabulas ac 
Sigilla ; que ipfis ab Imperatoribus ac Regibus Roma- 


C JEsam utpote Dux Gelriæ ac Comes Zut- 


eg 
nis; Principibus, Dominis, ac Dominabus > cujuscun- 
que illi ftatus fuerint > indulta quondam fuére ; prout 
antehac alii initio fui regiminis facere Príncipes omnia- 
que exequeretur ac faceret , quz folitus eft pius ac 
probus Princeps in bonum fuarum Ditionum exequi 
ac facere. 

Operam deret ejus Majeftas, ut errores > ferupuli , 
difficult: atque incommoda, quaecunque inter Baro- 
nes, Ordinem Equeftrem ac Civitates Subditosque hæ- 
rent; afpe&tu vel ipfarum Perfonarüm; five Factionum , 
tollerentur ac componerentur: idque in bonum ipfius 
Majeftatis , quo ita quietiüs cuncti agant. Et jus quo- 
que clientelare ac municipale , tum & id, quod debi- 
ta fpe&tat, exerceretur, ac fuum cuique cederet. 

Cum ejus Majeftas plurima Dei gratià poffideat Reg- 
na, Principatus ac Regiones , adeo ut fübfiftere affıdue 
intra Gelrie Ducatum ac Comitatum Zutphaniz haud 
poffet: Idcirco ejus Majeftas profpiceret ac præfice- 
ret diétis Ditionibus Gelrie ac Zutphanie ejusmodi 
Preefides > quibus lingua idioma ac mores Gentis per- 
cogniti fint. Et quidem hoc tempore cum Auraicum 
Principem easdem preefidere velit: ei etiam certos ac 
fidos Confiliarios adjungendos curaret ; qui jura ac con- 
füetudines Ditionum Gelri& ac Zutphanie perfpectas 
baberent > & fimul intra diétas Regiones Cancelliam 
five Senatum fupremum inftitueret, apud quem Indige- 
ne caufas agere, nec fequi aut fubjici externis Tribu- 
nalibus neceífum haberent: Et denique ut Cxfar ra- 
dderet ac firmaret Privilegium five Immunita- 
non evotands, Ditionibus jam olim ab Impera- 
co conceflam. 

Similiter Profe&uras ac Munia Ducatus Gelriz ac 
Comitatus Zutphaniæ adminiftrari curaret per homines 


| 


idoneos & qui intta Ditiones agerent ; ac Genti 
callerent, quique ipfi Muniis fuis preeflent; 
vel maximè promoveret Indigenas, fi commodi atque 
idonei deprehenderentur. 

Confirmaret praterea collationes omniaque Beneficia 
Ecclefiaftica per Principes jam nuper & olim Ditioni- 
bus ; earumque Incolis ac majoribu Eo- 
rumque ufum ac fructum poflefloribus inviolatam pers 
mittéret. Hocque ageret ne per ejus Majeftatem aut 
Præfectos ullis inufitatis collationibus aut oneribus Ditio« 
nes gravarentur > & ea folim tribuerentur , que Ba- 
rones , Ordo Equeftris ac Civitates unanimiter tribus 
enda confentirent. 

Majeftas item ejus nullas pignora repreelas 
liorum > ut yocant tabulas Hereditariis Belgii fui 
Provinciis adverfus Subditos aut Incolas Ducatus Gel- 
rie aut Comitatus Zutphaniz conceder i 
quam forte intra Regionem fuam Jus negaretur , refer 
vato , teneri unumquemque de proprio debito ref 
dere, ac pofie tales de eodem conveniri inque Jus v 
cari, ubi id fecundúm Leges Ditionis fieri fuevit ac mo- 
ris fuit. 

Suis quoque Prafedis feduld ac ferid injungeret ac 
mandaret, hec capita fervarent; & iis fi quid contra- 
rium fieret, (quod haudquaquam fperaretur) Subditis 
fas effet, id Majeftati ejus, fi præfens effet, aut fi al 
fens, referre ad eum ; cui fuprema Provinciarum c 
effet ejus nomine,demandata. - Et eo facto, ut ea : 
hiberentur remedia ; quibus fatisfa&urm fibi effe Subdi- 
ti intelligerent. 

Hic Traétatus nihil derogaret Incolarum Gelrix ac 
Comitatus Zutphaniæ Privilegiis aut Confuetudinibu 
Et denique Duciffam. Gelrize Viduam, frui Caefar 
que ei jam olim aflignata effet > antipherná fineret 

Cæfar horum, qux jam memorata funt ; Paronibu 
Ordinique Equeftri ac Civitatibus Diploma fuum five 
"Tabulas traderet affertorias idque debit in forma. 
Et Clivke itidem Dux ; Pacti ejusdem vi, identidem 
adpromifit, ut & Barones ac Delegati , tam fuo quam 
nomine Civitatum omnium dictarum Ditionum Gelrise 
ac Zutphanie , quantum ad ipfos fpeétet, funt 
ac pollicentur hifce præfentibus, fe permiffüros 
rosque ejus Majeftati > ut & Præfcéto ejus ac De 
tis » Oppida , Arces, Municipia ; Caftellaque om 
di&arum Ditionum > fpeétantia ad Gelria Ducatum 
Comitatum ‘Zutphaniæ > ac eorum ufum ac pofleffio- 
nem eidem ac ejus Hæredibus conceffuros, ut vero ac 
legitimo Gelrize Duci ac. Comiti Zutphaniæ. 

Quo autem premitfa hec firmiora forent, ac in 
fempiternum durarent ; tres eorum Codicilli ejusdem ar- 
gumenti confecti funt; Quorum binis Cæfar Carolus , 
Romanorum Imperator &c. {ua manu fubícripfit > ac 
eosdem Sigillo fuo majori obfignavit: Hi Delegatis tra- 
diti. Tertium Exemplum fignatum per Delegatos fu. 
perius indicatos: Qui precipue fuére Jobannes à Rof- 
fum, Dominus in Broechuyfen; Martinus à Roflum, 
Dominus in Puderoyen & Hermannus à Bonenburg E 
dictus Hontítein  Burgravius Neomagi, Theodorus van 
der Lip , dicus Hoen , Dominus in Gribbenhorft & 
erden, nomine Tetrarchie Ruremundane ; unà 
cum Johanne van Wytenhorft, Domino in Horít, Sa- 
trapa Ditionis Keffelanze; & Alberto van Goer > nomi- 
ne ejusdem Tetrarchie. Berzhardus van Vorden, Ju- 
dex in Borculo , ut Delegatus fupra nominati Comitis 
à Bronckhorft; Berzhardus van Hacfort ‚Satrapa Di- 
tionis Berganæ ut Delegatus ejusdem Comitis Bergenfis: 
Suederus yan Voerft & Wilhelmus van Bacre , nomine 
Tetrarchise Zutphanienfi Et Segerus ab Arnhem 5 
Stepbanus van Rutenborg & Wilhelmus van Scherpen- 
zeel, Satrapa Velaviæ , nomine Tetrarchize Arnhemien- 
fis; omniumque communium Gelrie & Zutphaniz 
Civitatum nomine, ut in ufum ejus Majeftatis referye- 
tur. Ada hzc intra Tentorium eftatis ejus, præ- 
fentibus Principibus ac Dominis perpluribus ; iplis in 
Caftris Venloanis 12. Septembris, Anno Chrifti 
M D XLIII. 


CLXX. 


Marpurgifher Vergleid / weldjer durch 3. O&ob, 


Dermitteling Landgraf Philipps zu 
Heffer sivifden Herkog 9inpredten 
und Dergog Wolffgangen Dialegraf 


ANNO 
1543. 


DU DURAO. FOE 3D E SOG EINS 


am Rhein getroffen worden und wo- 
durch ber [etere am eritern etliche 
Schloffe/ Slefen und Güter unter ae 
Wifftn Bedingmufen cediret, Geben 
au Marpurg den 3. Octobr. 1543. 

Elcéta Juris Publici Curiofa pag. 142. 

unies Teuffhes Reidss- Archiv. 
Part. Special. Abtbcilimg IV. 9(6fa6 I. 
pag. 653. d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


Transaction de Marbourg 5 conclue , par la médiation 
de Puırıppe Landgrave de Hefe , entre les 
Dus Rosert & WOoLEGANG Comtes 
Palatins du Rhyn , par laquelle WOLEGANG 
cede a ROBERT, fous certaines conditions , quel- 
ques Châteaux, Villages , ej Biens A Marbourg 
le 3. Oltobre 1543. 


RS Philips vor SOS Gnaden / Sandgrade 

gu Heffen / Grave zu. Gagenelnbogen / gu 

Diek/ qu Ziegenheim und zu Nidda: Betens 

2. nen bierinne offntlid. Oiadoem hievor bet 
Codjgebobrne Furft/ Herr Alexander / Spfalügtav bey 
Khein/ Herkog in Bayern und Grave zu Beldeng/ felt 
gee Gedachemify in fein Kebd. Teftament unter andern mit 
einer Maafs und fonderlichen Gedinge verordnet / dafs der 
Hodigebohrne Fürfi/ Sere Ruprecht / aud) Pfalk = Grav 
bey Xbein / Herkog in Bayern; Grave zu Belden / 
Sean Liebd. Sohn / Unfer freundlicher lieber beim und 
Schwager den geifilichen Stand annehmen folt/ unb dann 
Sein fiebb. auff fold) vatterfid) Gefchäfft in Gein Liebd. 
ohnmündigen Sabren «uff alle und jede Sand / eut / 
Glof; / Stadt / Flecken y Dörffer / Güter und Exb- 
fdafft/ fo Er. Lebd. zu ihrem angebilbrenben Theil von 
wegen gemeldtes ihres Heren und Batters anerfiorbenen 
Erbfthafften hatten gugchôren follen/ Bergigt gethan / unb 
fic aller und jeder Forderung / Anforarhs und Geredhtig- 
Feit / fo Sein Liebd. darzu haben mochten / ganglid) be 
ben / ferners Snhalts Sein Liebden DVerzicht-Brieffs / 
und aber Sein Lebo. folthen Stand verlaffen / und fid) 
in den Eheftand begeben / fo hat doch Gein fiebb. aber= 
amable fic) folder vatterliden ancrftorbenen Gerechtigkeit 
und Erbfchafft verziegen/ Snbalt deffelbigen Sein siebden 
Ratification und Derjiegts= Briefs. Dieweil aber der 
Almábtig GO Sein ibo. in fiehender Ehe mit einem 
jungen Soeren und einem Fraulein verfepen / und fin fft 
Lich mit andern mehr Kindern nad) feinem Gottlichen © 
Ten verfehen mag / fo hat Se. Liebd. als der Bater aus 
Chrifilidem Gewiffen zu Gantibe gefiihet / dieweil Sie 
auff ein Seib=Geding / wie obgemeldt/ Derziege gethan 
Hat / dafs es Se. ficbd. Kindern befchwerlich feyn mocht/ 
dafz Sie dermaffen von obgemelbten alt 2 vatterliden Lanz 
den und feuten ganglich und crblid) durch den gethanen 
und ratificirten Bergiegt auggefehloffen feyn follen / md 
uns batauff burd) Gein Kebden Joffneifter und Rath 
Chrifiophel Sandfthaden von Steinad) diefelbig Sein Ltebd, 
Befhwerung anfragen und freundlich bitten laffen/ dafs 
wit als beyder Theil nechfiee Freund und Berwandter 
18 in die Sachen laffen/ und die / auf Ehriftlche bittige 
Mättel und Wege) bie bodiermeldten unfern lieben Bettern 
Serfog Wolfgang / und Se. bd. Sanden und Leuten oh= 
ne bejonderl. Schaden feyn mochten/ richten wolten: SG 
Haben wir bemnad) Shee Kiebden von beyden Theilen Diez 
Her gen Ntarpurg eigener Perfon zu ung befcheiden / und 
Sie in Benfeyn der Hochgebohrnen Firfin/ Frauen Eliz 
fabethen / gebohener Sand = Graffin que Heffen / Pfalk- 
Graffin bey Rhein / ete, unfer freundlichen lieben Din 
Men / gedadtes unfer Betters Herkog Wolffgangs Frau 
Mutter / und Sybrer Siebd, benderfeits Kathe / nehmlich 
CEbriftoph fanbfibaben von Steynad) / Hoffwneifter / £ud= 
wig von Eftnau / Simon Bof von Waldeck / Johann 
von Sipwarkenberg / Seyfried von Oberkirch / Jacob 
Schorren / alten Canéler 7 and Sob Werdenfopff / jehiz 
gen Cangler obgemelbter Befwéhrung gegeneinander gez 
hore / unb Sie bero mit Sheer (bb, gutem Miffen and 


Willen endlich verglichen wand. vertragen / immaffen wie 


folge: 
Ser Ludwig / Pfalz Graff bey Rhein / Herhog in Bays 
tn / Grave zu Beldeng / feliger Gedadhenrif, ¢ Kerkog 
Rupréthten etliche Schlofg y Flecken und Gtiter hiewor al 
Len Cr, &ebben gebenlang qugepielte / fo bat .$t&og 
Bolffgang zu Danckfagung der Oyormunbfipa rt / fo obe 
gemeldter $oeráog Rupreche Se. (itbb. bify daher treulich 
gctban / bewilligt / bafs nun binfibro fol Schloß y Flees 


Fen und Güter gemeldtem unferm Obeid Sebwager 
und Se, Liebd. Hanns = &ib; en erblich und erviglich 


¿ufichen und bleiben follen / memtich Sau vecfen / Schloß 
und leen / fambt atlen bargu gehörigen Gebieten / und 
diefen nemlichen Dorfen : Socinfenbaufen / fomveiler 7 
SSrefyvociler und Ogeifnveil / defggleichen das BSuúttenba> 
der Gericht mit allen bari amd zugehörigen (fer 
Soofen / Leuten / Schafften / Dienften / Gebotten und 
Derbotten/ Zinfen/ Renten/ Gúlten/ Steuren / Stats 
zungen’ Wunnen / Warden) Waffen / Walden / Fels 
dern/ Mühlen’ Diühlfätten/ Qe Wiefen/ Weinz 
Garten Usfeldern/ Syagerepen/ Fifthereyen / Wenhern y 
Acckernieffimgen/ Beholgungen / Folgen) Reifen und als 
let andern Soerrlid) 2 Ober = amd Gerechtigfeiten / uf md 
unter der. Exden / Gerichts» Zwängen/ Bueffen / Fraz 
velit/ wie bie Mahmen haben / oder genannt mögen wer= 
den / und wepland der Hochgebohrne Fürft / Herr Luda 
wig Pfalé - Graff bey Rhein / x in Bayern / Gras 
fe gu Deldeng / als regierender Furft / vor dem und che 
8 Se, Lebd. deren Bruder Herkog Rupredter eingeftelft/ 
gu bemelter Sellerey inngehabt / genoffen / gebraucht und 
herbracht oder von Kechtswegen nieffen und gebrauchen 
mögen 5 And nachdem Lauterecten / ber Flecfen Haing- 
haufen / fomweiler / Brefweiler und Weifweiler / hier 
von an die Gericht Glanobenbad) in das Amt Meiffen- 
heim geborig /amd dafelbfi hin pfüchtig gewefen / fo fou bey 
Seen Ruprechten ftehen / ein eigen Gericht in foldhem 
Thal und Dorfen ufgurichten / und demfelbigen Ords 
nung umb Maafz zu machen / obne Berhindernuf Hertz 
3998 Wolffgangs ober Seinen Erben, 

Seem / das Klofier Remigsberg mit allen. deffelber 
Kenten/ Zinfen/ Gúlten/ Zehenden Collationen/ Arts 
fem / Wrefen / Wein Garten / Wait 2Gangen / Fels 
dern / Waldern / Werhern 7 Oubhofen) Belt-haubter / 
Fifehereyen und andern Sin = und Zugehörungen/ wie bag 
ein probit ber Ort gebraucht umd herbracht hat. 

Stan y bie Frone im Befenbacher Ampe/ fo hievor 
jum Saf; Lehtenberg gehore bat / alfo / baf die unter 
thanen (aufferhalb der Weingrafft zum Haufz Siechtens 
berg) dafelbft hin zu fronen/ ferner nicht verpflicht / fonz 
bern Herkog Xuprechten / und Gein fiebd, Erben mit der 
Stone jederzeit gemartig feyn follen / umb in allermaffen / 
wie Sein éiebb, benfelbigen beutiges Tages auf den Anz 
gehörigen deffelbigen Ambes imibat und Braucht / bod) 
fürbehaltlich Soer&og Wolfgang und Se, siebd, Erben / 
die Schafft, Sdafung/ Güter und andere Geredtigkcits 
fo Se. Lebd. und deren Sere Bater Hergog £ubmig feel. 
an det Libs = Angehörigen im gemeldten Bofenbacher 
Ambt zum Haufz Lechtenberg herbracht hat, 

Stan / fiebenhundert / zwankig wmb fünff Gulden / je 
feds unb zwankig Abus für den Gulden gerechnet. / aug 
bem 2(mbt Sie '3/ halb auff Johannis Bapriftæ > 
inb bie andere Helffee auff Weyhenachten / durch eina 
Amp mami oder Sand» Sehreiber bafelb(t / der. auch bats 
tiber fonderlich verpflicht feyn foll / zu bezahlen / und fol 
Ten auff folchem 2mpe diefelben Gefälfe mit fondern Ders 
fehreibungen verfehen / als Caffeln fame den vier Aemps 
tern bargu = und in daffelb Sand Gericht geforig/ nena 
Tid das Mieder = Ampt / Pieffelbacher / Coneker und Bos 
fenbacher Ampt dafür verhafft und zu Bürgen und Gxelb fte 
Schuldner angefellt werden, 

zum andern / das Haufs Belbeng fambe bem That 
imb zugehörigen Dorfen / nemlid) Beldeng 7 das Thal 
Burge / Gornhaufen / Dumond / Drihlgein und Ane 
deL / mit allen und jeden devfelben Oberkeit / Herrlichkeit / 
Gerichten) Snizund Zugchoringert nichts ausgefebichen / 
fambe den Sehenden und Bergwerc / fo jeho vorhanden 
oder fünffiglid) fic) ereigen wurde / wie unfer Better 
Hergog Wolfgang amd Sr, Kiebd. Bor e Eltern bero ale 
Ter bifgher in Genie amd Braud) gemejen / und von 
zechtswegen hätte fen mögen. Seem / allen Haufrath) 
auff denfelbigen Sauf Beldenh / fambe ben 2ünfen zum 
halben Theil fo diefes drey wnb viergigfte Sale vor und 
jeho auff Michaelis fällig gemejen. Stem den Borrath 
am Weir / Kor Saben tmb. Bieh sum halben Theil 
ausgefiheiden ar ui = &eifi /fo jego auff dem Haufz 
iff/ und die Wagen Pferde/ welche Here Kuprechten folz 
gen fotfen / was aber aus verkauften Wein gelöft wor= 

ANna den/ 


imb. eritis / als weiland der Qodgebohene yif. Ayo 
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bon / fl $eráog Wolffgangan allein bleiben / was aber 
aus Korn vor Michaelis evloft/ foll Se. <bd. zum halben 
Theik folgen / dergleichen das Bley / fo jüo aujf dem 
Ouf; Deldeng vorhanden fey mochte / was dann bine 
fúeter nad) Midaclis dis laugenben. drey wid vierhigften 
Sahıs an Zinfen/ Renten und fonfien allen andern 9iutz 
gungen gefallen. ift oder wurde / das foll Herkog Xupred)a 
ten allein zufiehen, E 

Qum. dritten ben Brombacher Qehenden auch mit ater 
uno jeden feinen In-und Sugeborungen. unb den Kivdyenz 
Cafungen dafelbjt; dod) fol Socrgog Wolffgang die N 
zung jeßtgemeldtes Zehendes,/ in diefem drey und vierfig: 
fin Sabr gefalíen / allein bleiben. Ban 

Zum. vierdten fo foll auch neben. der Frone im Bofar 
bacher Amber bie Mühle zu Stegen unten wenig dem Rez 
migsberg gelegen/ fo gum Sauf Süchtenberg bifz Hieber gez 
hörig geiwefen / an flat der Zehenden gu P effenbad) und 
Alben / fo jum Klofier Remigsberg gehörig / und ¿um 
Kauf. Siedtenberg ingegogen worden fepnd / Sergog Ruz 
prechten auch. erblich gugeficlft. werden / imb dteweil «das 
Hare Beldeng und der Zehend zu Brombady mit Ihren 
Qugehorungen [den / fo fol Herhog Ruprecht Diefelbigen 


nun fy von den £eben= Heren fur fid) und Sr, febz | 
den el Erben empfangen/ wie fid) das nad) Art bere 


felbigen Sehen gebührt. 
sum fünften foll Socrbog Ruprecht die Sage in Der 
Divfenbach und Hfenbach allein gufichen / aber die Jagd 
in ber Hodenbach unb das Hafen = Jagen im Nieder 
Ambt fol[ hy beeber Éiebd. gemein feyn / bie in gemein 
oder wie Sie Shre Lhd, fich derhalben vergleichen werden / 
au gebrauchen / und ba fid über Fur oder lang zufragen 
de / bafi ber Xemigeberg Sergog Xuprechten ohne 
siebden Berfehulduig Durch Gewalt abgedrungen / 
ober im Kechten erkennt wurde / dafs Se. ficbb, diefelbi= 
gen dem Orden Sr, Remigii, wieder zu reftituiren fulbig 
fer fott / fo foll. Se, Liebd, und derfelben Erben an ftatt 
derfelbigen fedjshundert Gulden / jeden Gulden zu gvantz 
¿ig und fechs Albus gezahlt /jabrlider 9uu&ung auff Mar- 
tini gu empfaben / auff. der Gemeinfcharft. Gutenberg 
oder fonft an andern Orten/ da Se. ktebd. und Fhre Erz 
ben folder jabelichen Zinnfz gewifz und hebig feyen / vere 
fiers werden/ und foll alsdann die obgemeldte Mühle zu 
Stegen imb Frone im Vofenbacher Amps zum Nauf 
Stechtenburg gefallen / und darbey gelaffen werden / diefe 
obgemeldfe Sttrcé und Güter. mit derfelbigen Ein=und 
Zugehörungen follen num hinführo / wie obgemelbt / Herkog 
echten und Seiner Liebd. Mannlichen $eib8 2 Erben / 
erblich durch Herkog Wolftgang zugeftellt / und jeko als> | 
bald zwi b Éinfftign Novembris eingeraumt 
werden / mit derfelbig 1 Saal- Biden / VBrieffen / Siez | 
| 
| 


gelit/, Xegiefteen/ aud) HYuldung der Hnterthanen. 
Dod) follen Hertzog Wolffaang / als dem regierenden | 
Surfen / fürbebalten fon, die Vamzund febenfbafft | 
an allen schen. immaffen Se, Lebd. Herr Water feelrger / 
Socrtzog Ludwig bie herbracht hat / bod) Sertzog Rupredz | 
fen unb St, bb. Erben vorbehalten / die gehen fo fein | 
giebd. für fi felbft von neuem angefetzt / ober von den | 
Seinen anfetzen unb bekommen würbe 5 umd fol hier 
$ olffgang alte und jede Leben / fo von bem | 
fte / Surfien and Pralaten zu &ben rhs | 
/ jederzeit fur fi und Gr. Liebd. Lehens2 Erben / | 
empfangen / elfo dafz Qertzog Ruprecht und Sr. Lebd, | 
manni ¿ens = Erben / auff den Fall / da Hertzog | 
Wolffaang und Se. ¿rebd, Miannlid Libs- Erben alle 
Todt abgehen wirden/ in folder Schenftbafft aud) bez 
gerffen féyn. 

(Es foll auch Hertzog Wolfgang alle und jbeReichsz 
Vefehwerung / als ber regierende Fürft / obue Hertzog 
(t8 ober Se. Liebd. Erben Zuthun ober Machrheil 
zuttagen fiulbig feyn/ es wäre dann / dafs eine gemeine 
Anlag dure das gantje Reich gelegt und bewilligt wurde / 
diefeldige foll Sertzog Ruprecht von Sr. Sicbd. tinterthaz 
nen zu Sauterécren umd Beldenty aufibeben / und nach ges 
bithrender Anzahl Spertyog MWolffgangen lieffern / wie es 
in foliben Fallen des Reichs = Abfehiede jederzeit mitbrinz 
gen werden / wid foll Hertzog Ruprecht und Seiner (ibo, 
Erben / jederzeit freyfiehen / von Sr. Ltebd. tinterthanen 
att Sauterecken und Deldentz zu Sr. bd. Gelegenheitamd 
tbburfft Schatzung qu: nehmen / ohne Berhinderung 
Herzog Wolffgangs oder Sr. Liebd. Erber. md hier> 
mit foll Herzog Ruprecht Feine weitere Forderung, Zur 
vrach oder Action > im=odee aufferhald Kebhtens von 
wegen ber nachgelaffenen Batterlichen tmb Mütter, fane 
bor / Guten / Erbfehafften und Griretn 7 beiveglich ober 
ambeweglich/ wie die Nahen haben/ oder haben mögen / 
gegen Hertzog Wolffgeng und Sr. £bd, Erben haben oder 


O M A TIQUE 


Grben mit den obgemeldten Schloffen / Slecten / Dorf- 
fer / and Gutern zu frieden und begntigt. fon und bleiz 
ben; amd follen hierauff bie vorige Derstegt/ fo er Hertz 
109 Ruprecht zum andernmal gerhan / in allen Shyer 
Punkten / Claafulen und Meynungen / aufferhalb den y 
fo in diefer fretmdlichen Dergleihung geandert und denen 
qu wider fem mbdite/ in Shrer Würekung bleiben; Doch 
follen alle obbemeldte Derziege auff die Erb= Fall / bero 
Serios Wolfgang im Kechren nicht fabig / mot gezogen 
oder verfianden werden / nod? Soertzog Ruptechten gegen 
Frembde binden / als Sie aud) Sein Siebden ohne dag 
gegen denfelbigen int Rechten nicht binden oder verpflichten 
mogen. Ferner haben wir zwifchen Sybrer bepber fiebb, 
abgeredt 7 daß Fein Theil ohne Ehehaffte und Noch eta 
was von feinen Landen / guten / Schloffen/ Stadten/ 
Flecken, Dorfern/ liegenden Gütern/ Herrlichkeit, Bins 
fen oder Gulten veräuffern/ verfetgan oder verpfanden foll 
fondern da folche Ehehafften vorhanden wären / bafi er 
davon etwas verauffern / ober verpfanben miffe / fo fot 
er folches bom andern zuvor anbiethen /1md um einen ¿lema 
Tiden imb. gletdmaffigen Kauffzoder Pfand - Sehitling 
zukommen laffen/ damit Shre Ltebden bepberfeit8 in mda 
rem freunblihen Willen bleiben. Da fi) denn auffetz 
balb diefer freundlichen ‚und endlichen Dergleihung andere 
Serung beyderfeits Grang = Anwends / oder Ambts > Bez 
brechen unb dergleichen belangend / gutragen würden / bera 
felben follen Sie zu einer. freundlichen Hinlegung auf eis 
nen finderlichen Austrag fur Ihre beyderfeits Kache/ der 
jeder Theil ziveen bargu verordnen foll / endlich fommen / 
und ob dicfelbigen Rathe im Ausfpruch zweyhettig fon 
würden / fo follen Shrer bepber Lrebden und derfelbigen 
Erben fid) eines unparcheyifehen Obmanns aus dreyen 
Perfonen von Adel / fo ihnen die vier Rache alsdann bez 
nemen follen/ von Stund an gu vergleichen fibulbig feyny 
und was alfo durch bie gemeldten Xathe oder Obmann 
darauf in ber Güte oder Rechten in folden Syerungen ers 
faunt würde / darbey follens Shro fiebben aud) endlich 
bleiben Jaffer. Madden aud) Herkog Ruprecht (id) ans 
vetterlichen Treuen ber Dormimderfihafft Herkog Wolff 
gang unternommen / wo dam Herkog Wolfgang von fers 
nem Better Herkog Ruprecht ber Bormuinderfihafft and 
Adminiftration halb Rechnung haben wolte/ fo fol Seine 
Siebden diefelbige bey Zeit Herkog Ruprechts Leben gebührs 
Ticher Weis fuchen und fordern. 

Würde aber Hergog Wolffgang folche KRerhenfcharft bep 
Zeit $2erüog Kuprechts <ebtagen nicht fuchen oder forderny 
alsdann follen Soerfog Ruprechts Exben folche Kechnung 
gu thun nicht fehuldig feyn / fonberm es follen atte Anz 
forad / Forderung und Action folder Bormmdfchafft 
halben alsdaim ganglich gefallen / todt und ab fyn. 

Nachdem aud) Qergog Ruprecht als Borminder Hergog 
Wol ffgangs feines Béton / und in dem 9tabmen fid) in 
vielerley skedtfertigung zu Erhaltung gemelores Hertyog 
Wolfgang feines Beitern Gerechtigkeit hat einlaffen mnie 
fen / fo foll Hertzog Wolfgang und Sr. bd, Erben fol- 
che Nechefertigung fur fid) und in feinen Nahınen mun hine 
fibro ohne Zuchun Sertzog Ruprets im Rechten profe- 
quirem und vollnführen/ und derhalben Qevtzog Mupred- 
ten fihadlof, halten, Desgleihen / dieweil Hertzog Rus 
pret von wegen folder Borminderfehafft allerley un- 
gunft der benachbarten Fürften / Grafen und anderer uf 
ji geladen / fo foll Hertzog Wolffgang gemeldten feiner 
Oyettern vertreten / vertheidigen unb deshalben Schadens 
entnehmen, 

Weiter) da es fid) nach dem Willen des Altmächtigen 
qutragan wurde, bafi cin Theil ohne Männlich feibs-Er> 
ben mit Todeabgehen würde / fo follen alle und jede des 
abgeftorbnen nachgelaffene Sand / Leut/ Schlofg 7 Geddes 
Flecken / Ddrffer / und unbewegliche Güter / fame den 
Mannfeharften mb Sehen mit allen derfelbigen ein> und 
zugehörigen Gerechtigkeiten/ an den andern gantzlich fome 
men / gefallen und exblic) bleiben, Es fort auch jeder 
Theil feine Töchter mit unbeweglichen Gütern / Schloffenz 
Städten) Flecken oder Dorffeen / nicht ausfieuern / fons 
dern wo ex die ausftatten will/ foll thine fold mit Baars 
fehaffe und beweglichen Gütern: gu verheyrathen nadgelafe 
fer feyn 5. Wrirde aber ein Theil nad) feinem tödtlichen 
Abgang eine ober md)r Töchter verlaffen / fo foul berjenis 
ge / uf ben des abgeftorben Land und Leute fommen wers 
bon fehuldig fepm/ die ober diefelbigen / nach Herfommen 
des Fuvfienthums und Gelegenheit. ber verlaffenen Sand 
und ¿ente ehrlich anszufteurent / wie einer Súxftin gebührt y 

und follen alsdann die oder diefelbigen Töchter /fo dermafs 
fex ausgefleuret würden / einen erblichen BergiegÉ thin uf 
alle amd jede des Abgeftorbenen verlaffene Sand / Seute y 
Sthlofy 


finehmen / fondern es foll Gr. sich. für fid und Ihre Ano 
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Schloß y Städt / Flecken / Dörfer, und Güter : Sm | 


maffen das in dicfem Furftenthuim Herfommen ift. Go 
fol auch, Socrtgog; Wolfgang alle Schulden / fo uf dem 
sand fiehen/ dex fepe wenig oder viel/ ohne Zuthim Hertz 
¿ogs Ruprects. bezablen / ansgefehiedert die Gulten und 
Befehwehrung / fo uf den Sc loffen und Gutern fichen / 
bie Sertgog Ruprechten geben find. / welche Gene Liebden 
felbji tragen foll / bod) fol! der von Obindenberg / fo big» 
ero ein Sehens Geld uf dem Ampt Deldentz empfangen / 
binfúbro burd) Hertzog Wolffgangen deffelben Gelds ents 
richtet werden, und Sr, Sd. die Mannfchafft deffelbigen 
zuftchen | aber das Dann» Geld uf Saufererken / fo dem 
Sandfehaden von Steynad auf Sauterecten entrichtet wor- 
den / foll Hertzog Ruprecht binfurber bezahlen / und Sr. 
Liebd. diefelbige Mannfehafft behalten. und folle Diez 
mit the bender licbendlid) / getmblib/ emiglid) und freund= 


lid) verglichen feyn und bleiben / wie dann unfir.Dbehm | 


und Schwager Hertzog Ruprecht folthes alfo von feinem 


und unferm Vetter Nertzog Wolfgang danckbarlidy und | 


qu gutem Geniigen angenommen / und fib / wie vorftehet/ 
alter weifern Forderung begeben / fo haben aud) Shr. 
Siebd, beederfeits big alles bewilligt und zu halten einanz 
ber bey Fürftlichen wahren Worten in vechter veut und 
an Eydoftatt zugefagt und verfprocien / ohne Gefährde, 
Des qu wahren ttefumb haben wir Sandgrav Philips beg» 
gleichen wir Ruprecht und Wolfgang / Pfaltzgraven ob> 
gemeldt wnfer jeder fein Sunficgel hieran gehenckt / und 
mit cigner Hand unterfehrieben, tind dieweil diefe freund= 
Yide Dergleichung üt unfer Elifabethen / Pfaltgraftin bey 
Rhein / gebohrner Landgraffin gu Socffem re. Beyfeyn / 
und mit wnfecm Borwiffn und Bewilligung abgeredt / 
fo haben wir unfer Infiegel an diefen Brief qud ange 
bangen / und mit eigner Hand unterfihricben ‚geben 
iff zu Marpurg am 3. Tag des Monats Octobr. Anno 
Domini millelimo > quingentefimo quadragefimo tertio. 


Ruprecht / DPialégrave c. 


Elifaberh / Pfalßgrävin / gebohrne Land: 
gravin zu -beffen. 


Philips / Landgrave zu Heflen 2c. 
Wolfgang /Pfalbarave der Singer, 


CLXXI. 


gehen. - Brief von Ibro Kayferlichen 
Majeftat Carl den Veen. der Stadt 
Dortmund über die Erb -freye Graf 
haft zu Dortmund ertheilt. Cer 
ben 31: Marti. 1544. [Lonpor- 
p11 Ada Publica Tom. XIII. Libr. 
XXXVII Lit. E. pag. 466.] 


C'eft-à-dire > 


Lettres d'Invefliture … accordées par l'Empereur 
Cuanrrs V. 4 la Ville de DoRTMUND 
our le Comté libre & Hereditaire de Dortmund. 
A Spire le 31. Mars 1544. 


PROSE Carl der ünffte vou GHites Snaden 
Kömifeher Känfer / gu allen Zeiten. Mebrer 

des Reichs / in Germanien ) zu Sifpanien / 
bender Sicilien / Serufalem/ Sungarn/ Dale 
matien/ Croatien x. Konig / Exg- Soerñog qu Deftereichy 
Herhog zu VBurgund / 2¢. Graff yw Habsburg / Flan 
bern und Tyrol + Bekernen öffentlich mit diefem Beieff/ 
and tun fund alleemanniglic / dafí uns unfer und des 
Keichg lieben getreuen Burgeemeijter und Rath) der Stadt 
Dortmund / demüchiglich anrufen und bitten Laffén / bafi 
wir ihnen und gemciner Stadt Dortmimd / bie gange 
Erb = fepe Groffibafft zu Dortmund / mit den freyen 
Stühlen / Gerichten / Rechten 7 and Zugehdrungen / fo 
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von uns und vom Heiligen Reich zu (eben / und 
mals von ung wid bem Reiche zugehen empfangen/und ung 
dute) ihren Burgermeifier Weiland Hildeprand Stuart: 
¿en/ gemobutich Gehtbd und Ayde actam hätten, bieweil 
derfelb Sildeprand Schwarg neulicher Zeit mit todt ab= 
gangen ware / zu sehen zu verlepben a 2 


fie vot» 


ten/ das haben wir angefehen fold) ihr fteifsig 
Bitten / aud) bie getreuen núslidien und wi Dienfie/ 
fo fie uns und dem Reiche offe willig gethan haben / 


und fib hinfithro gu tun witig erbieten / und barum 
mit woblbedachtem Muche / gutem Rache amd rechten 
wiffot; den genannten Bürgermeifter/ Kath md Gemein 
zu Dortmund und ihren Qiadifouunen die gemelte 
Erb - frey Grafffiaffe zu Dortmund / mit den fi 
Stüclen / Geridten / Rechten und Qugeborungm / als 
Nomifcher Kayfer zu schen gnadiglich verliehen/ [cie 
nen die auch alfo/ von Romifcher Kayferlcher Mache c 
fommenheit wohlwiffentlich in Kraffe diefes Brie 
wir von Rechts und Villigheit wegen daran qu verleibe 
Haben/ folfen und mögen/ alfo/ bafs mm binfüro die 

nannten Burgermeifier unb Kath / ber Stadt Dortmund 
und ihre Nachkommen / die beruhrte gang Erb = free 
Graffichafft zu Dortmund mit den feeyen Stricken / Ges 
ticheen / Rechten und Zugehörungen / von ung und dem 
Heil, Reiche in Sehens= weife innen haben / nugen/ nieffen 
und fid) des alles geruhiglich gebrauchen / wid die durch 
ein redliche gefchiekte Perfon / die fie darzu gut bebimdet 
git einer jeden Zeit verfehen laffén / auch fo offt (id) das ges 
búbrt / biefelbe (tb - fren Grafffehafft emvfaben füllen imb 
mogen / wie schen = Recht ijp/ bod) uns und bem Keiche 
an unfeen und fonft manniglic, an feinen Xechten und Gee 
rechtigkeiten wnvorgreifflid) und unfhadlid ; bie obgemelz 


| ten Burgermeifter und Nath zu Dortmund haben aud) 


darauff durch ihren Burgermeifier Lamprechten Berftbz 
wordt / auff den Vefele und Gewalt / dar fie ihme deze 
halben gegeben / bem Œbrwurdigen Antonien Bifchoffen 
qu Arras, unferm Kathe und licber Andächtigen/ anun 
fet Statt in umférm Diamen / gewobhntidh Geltibd und Eys 
de gethan/ ums und dem Reid) von obberitheter Shen wee 
gen / getreu / geborfam und gewartig zu feyn / zu dienen 
und zu thuny als fib gebührt. Mit HrFund diefeg Briefe 
fes / befiegelt mit unfern Kayferlichen anhengenden Sufigel. 
Geben in unfer und des Reichs Stadt Speyer / am Texten 
Gag des Monats M.rci , mad) rift unfers lieben 
HErm Geburt) / fünfzehen Dunbert amd im vier und 
viergigften/ unfers &apfertbums im vier unb ziwangigften/ 
Und umfer Reiche im Jieun und zwankigften Jahren, 


CAROLUS. 


Vt. Naves. 


Ad Mandatum Cefaree & Catho 
lice Majeftatis propriam. 


) 


appendentis Six 
gil Coefarei. 


(E 


Sj Sbrenburger, 


CLXXII. 


Speyrifher — COertvag— ¿rien Shro 
Romifhen Konigliben Majeftät Fer- 
dinando I. unb Churfürft Sobann 

ríebríd) zu Sader / wnterfbicbenee 
Serungen halber / als Shro Konigl. 
Majeftar Grfenniung vor einen Ro 
mífden Konig / das Sloffer Dobri- 
fug / ingleichen die Confirmation des 
Gúlidifben -Denvatbe - Vertrags be 
treffend. Cpepr Den ir. Maji 1544. 
HOoRTLEDER, von Anfang umd 
Sortgang des Tenrfhen Kriegs, Tom, 
IL Libr. DI. Cap. II. pag. 290. L uz 
Nic, Seutfthes Reihe = Archiv. 


Nn 3 pag. 


ANNO 
1544. 


11. Mai, 


ÁNNO 
1544. 
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Part: Special. Continuat. 1. 9fbfbei- 
tung IV. Ybfas IL pag. 54. d'où l'on 


a tiré cette Piéce. | | 
C'eft-à-dire; 


Accord. de Spire entre le Roi des Romains FERDI- 
NAND I. d'une parts & JEAN FREDERIC E- 
lettenr de Saxe d’anıre part , für diverfes Affai- 
res, entr'antre, [ur l'Agrition de FERDINAND 
en qualité de Roi des Romains, für le Adonaftere 
de Dobrilug > 5 far la Confirmation de Contrath 
de Mariage de Julicr, a Spire le 11. Maji 1544. 


u wiffen/ als fid) zwifchen dem Allerdurchleuchtig- 
o9 fien/ Grofgmádtigfte Fürften amd form / Herrn 
SE NANDEN / Römifchen/ zu Qimgarn 
und Bohnen Sonige/ Synfant in Hifpanien/ fi 
gen gu Deftereció)/ Hergogen zu Burgund / Steyry 
ideen / Cram und Wirtenberg / Grafen zu Habs 
fpurg / Flandern und Tyrol / ac, an einem / und dem 
Durchleucheigften / Qochgebohrnen Fürften und Harn / 
Kern Sobanns Friedriche / des Heiligen Römifchen 
Reichs Erg 2 Marfihaln und Shurfürften / Serbogen zu 
Sachfery/ fanb Grafen m Thuringen / Marg = Sta fren 
zu Meiffen unb Burgaraffen qu Magdeburg / anders 
Theils / hernad) gemelten Sader halben / Syretfum / 
Spruch und Forderung zugetragen 1, derhalben zu Caz 
bam und Wien / qwifchen Shrer Korigl. Majeftat und 
Ehuefieflicen Gnaden allerley Bertrags - Handlungen 
und Abreden/ zu Hinlegung und Dergleichung folder 
Serthum / Sprud und Anforderungen / befehehen and 
fitegenommen / aber diefelben gu Feinem endlichen oder 
wirehiden Schluß fommen, ober gebracht worden feyn. 
Daneben fo hat auch obgemelter Churfürft von Sad) 
fen/ in obbeftimpren hievor Sepflogenen Handlungen / jez 
Derzeit umb Erlangung ber Rom. Kayferl, Majeftat 
Confirmation aber den Grtlichifehen Speuraths z Dertrag 
angefucht / wie dann Seine Churfiirfl. Gnaden jeéo 
bie bey gemelter Nomifehen Rayferl. Majettit gleicher 
weif} unterthämglich angefucht imb gebeten. And damit 
aber mun fold) Cangwirig Syrttbum / Spruch und Anz 
forderungen / emmahl zu endlichen Austrag/ Erörterung 
imb Dergleichung gebrachte werden mögen / haben die 
Romifehe Kepferliche / aud) Königliche Diajeftiten / ber» 
gleichen benanter Eburfiteft/ Hernad) gemelte ihre Gehei- 
men unb vertramten Näthe / nemlid) / die Keyferliche 
Diajeftär/ den Wolgebohrnen Heren Niclafen Perenot / 
Seen qe Granvella/umd die Königliche Mtajefiat/ aud; 
bur Wohlgebohenen Heren Hafen Hoffinam / Fe 
herrn gum Gorüenpuel ind Strediaw / und der Chur. 
fürft von Sarhfen / die Hocgelahrren Herren Gregoz 
rien Brücken / dev Rechten Doctor . imb Franeifcen 
Burckhardt / verordent/ welche verordente Nahe fi ber 
Sader und Handlımg gehorfamlich améerfangen / umb 
auff fonben fürfebrten Flee / mit beyder ber Kayferl. | 
imb Sonigf. Majefiát / desgleichen beg Churfürften von | 
Sadyfen gnadightem Borwiffen and Bewilliging / folde 
Srtbumb/ Sprich unb Anforderungen/ zu nadhfolgenz 
der endlicice und emiger Bergle bung / abgehandelt unb 
bof, | 

Nehnlich fürs. erffe / als Benannter Ghurfürft von 
Sadfen/ von wegen ber KRonifehen Königlichen Majeg- 
tat Wahl zum Nomifehen $ ige / bifsher Befhwerung 
getragen. / wie bag in Dievor gepflogenen Gabatifdjen 
imb Wienifden DBerteags 2 Handlungen amd Abreden 7 
nad) Tengs begriffen’ und derhalben von unndeheny dies 
gelbe ferner Dierür auszuführen / iff die < ergleichung diff 
Jti. halben alfo. geftale / dafs ber Chu niri von 
Sachfer/ und. feine Exben / ber Römifehen buiglidyen 
Majeftát mun fortbin/ wie andere Churfürften des Heiliz 
gen Komifchen Reiche / alle fibulbige Gebhorfame leiften 
und. erzeigen / Shee Königliche Majeftat / für Komifehen 
König ehren 7 Halter und erkennen / aud in ber andern 
Churfitefien Decret , über obgemeldte Shrer Königliche | 
Majeftat Mahl zu Com befthehen/ unter feine Churfürft- 
lichen Gnad Sufiegely aud) willigen folfe und wolle / wie | 
foldies in Copey aus feiner Churfürfilichen Gnaden Gants 

| 


1e9/ unter feiner etlichen Gnadeh Nand = Zeichen / | 
dre Königlichen Sytajefiat gugeftelle ift. 


DIPLOMATIQUE 


Da enfgegen follen die Rom, Kayferl. und Königliche 
Majeftat den Churfürften von Sader / unb feine Exben / 
mit guusfemer Caution und tirfunb berfiern/ bafi bes 
melte Wahlfachen Seinen El tit filiden Guaden nnb 
derfelben Exben / imb bem Churfürfil. Yaufz zu Sachfen / 
an derfelben Churfürflihen Wahl, Stand / Ehren y 
Würden und KHochheit/ in atlwege unverleglic / auch obn 
heheil und Schaden feyn folle / wie fid) dan 
T. und Konigl. Diajeftat/ dergleichen bemelster 
ft/ folder Caution tmb Berficherung jego atthier 
verglichen haben / gegen welchen Cautionen und DBerfichers 
amgen der Ehurfürft ben Cadauifthen und Wienifihen Ber= 
frag/ aud) andere kunden und fehadlofe Brief / fo mite 
ler Zeit folches Srrthumbs die Wahl 2 Sache belangend 7 
bem Churfürften gefertiger worden feyn / wiederumb gu 
der Koniglichen Dajeftat SHanden herausgeben folle. 

Sener / als fid) der Ehurfürft von Sadhfen/ des Klos= 
ters Dobriluge / in der Königlichen Majefiit Fürftenthum 
Nieder = Saufgnik gelegen / amferzogen / Wud entgegen die 
Königliche Majefiat/ etliche des Klofters Grinkain Ddrf- 
fer. / bem Churfürften von Sachen zugehörig 7 zu ihrer 
Königlichen Diajeftat Handen einnehmen laffen / aud) bez 
melter Churfüeft/ von wegen ciné Schuld herrtivend/ von 
Weyland Kayfer Marinilian/ an bie Königliche Majeftac 
Forderung gehabt / derhalben füllen Shr < oniglidje 
Majefiat / und bemelter Churfürft / alfo "verglichen 
fou 5 q 

Daf berannter Chufieft berührtes Klofter Dobritug 
mit aller feinee Sugehorung / ungefábelid) auf Martini 
fodterfien / wiedernimb zu der Königlichen Majeftät Sander 
abtreten / aud) die hewerichen Frücht und Nusung) was 
von denfelben / big auf foldye Zeit üiber/zu des Klofters 
nottbürftiger Unterhaltung úbrig bleiben wiirde, bey be- 
meltem Klofter bleiben folle) damit diefelben Frucht und 
Siuéung gu finfftiger des Slofters Unterhaltung vez 
Wendt und gebraucht werden mogen. 

Dazwifben und che aber folche Abtrettung befchicht / 
follen die Königliche Majeftät ihre Rathe und Comm 
farü verordenen/ und denfelben aufflegen / die Guinbaiz 
nifchen Güter eigentlich zu bereiten / amd zu_befehreiben 
imb zu erfündigen / was die an Sahrlichen Gülten und 
Nubuigen ertragen mogen/ diefelben aud) der Gelegenheit 
und Lands > Art nach/ was: die erblich merth feyn/ máfjiz 
gen und taxiven / und in eine Defüümpte Summa bringen 
laffen / zu welcher Bereitung / Befereibung und Mafiiz 
gung der Churfürft feine Kathe auch verordnen mag / 
foldes alfo mithandeln zu belffen / imb foll von jedem 
Theil greet oder bro) Commiflarien verordent were 
den. 

Und wo fid) aber die vevordneten Kathe md Commiffa- 
ren der Tax und Maäfzigung niche vergleichen möchten / 
foll Here Heinrich / des Heiligen Nomifehen Reichs Burge 
Graff qu Diciffèn / Gea ffc zum Sartenficin / und Sere 
ju Plawen / auf Engelsburg / des Königreichs Boheim 
Oberfice Canfler / ober cin anderer / defy man fid) mitler 
Zeit vergleichen mag / zu Obmann verordent werden / und 
welchem Theil derfelbe erfift Obman / in ber Tar und 

tafiqung zufallen würde / dabey folle es ungerocigere 
bleiben. 

Es folle auch mitler Zeit mit dem Churfürften Abreci- 
mug befchehen / was Seine Churfürfil, Gnaden an der 
Schuld / von Weyland Kayfer Maximilian herrührend. / 
empfangen / und nod) per eft tibrig bleibt.  Derfelbe 
Neff famt der Summa, darauff bic Grunhemnifehen Güter 
taxivet werden / foll bem Churfürften zufammen gefehlagen/ 
und Sein Gburf. Gnaden umb diefelbe gange Summa; 
auff Gulten und Gütern / qu den Klofter Dobriluge ger 
Hovig/ dieweil diefelben bem Churfürften am nechften feyn / 
Prandweif; guugfamlich / und foleher Maf verfichert und 
verwiefen werden / bafi Seine Churf. Gn. von folder 
Summa; als hod) fid) die vorlauffen würde, je vom hun- 
bert fünff Gulden zu rechnen / Sahrlicher Nusung und 
ieflimg haben möge, und darumb diefelben Guter fein / 
des Churfürften/ recht verfihrieben Unterpfand feyn. Detz 
halben aud die Königliche Majeftat und der Churfürft / 
derfelben Kathen und Commiffarien aufflegen follen / bie 
Abtrettunge des Klofiers Dobrilug vom Cburfüvfien bez 
fében wird /, bafi dazumabl die Güther / zum Sloftce 
Dobriluge gehörig / fo bem Chnrfürften am nechften gelez 
gen/ und als obfichr / zu Wnterpfanb cingefege und vera 
fehrieben / gleicher weifz beritten und befchrieben / aud; m 
einem Anfehlag des Werths / und was die an der Gulf 
unb Nusung Sábrlid) ertragen mögen / gebraucht / und 
folgends dem Churfürten cin nothdurfftige Pfand. > Bers 
fehreibung anfgericht werden/ des Jahrlichen Zing -Geldg 
Tumaffen wie obfichet/ davon gewiß Dabbafft zu feyn/ und 

im 


ANNO 
1344. 


zeinungen oder 
auch ausge(tect 
tiger Sung 101 
anöchtem, 

Der Gurfürft fell aud) des Klofers Dobrifuge Unter 
thanen / die the gebortce maffen verpfandt werden / über 
den Sahrlichen Zinf je von hundert Gulden fünf zu 
Auen) mit nichten anfechten ober befehwerem/ fie bey the 
alten Herfommen und Giebraud)/ und m Stewren/ 
Sin / Suitleibumgen / wd allen andern Hoche 


Sbrigkeitan/ wie andere des Landes rider Laufinif tine 
terthanen bey ber Königlichen Majefiat umb der ben fanz 
den Gehorfam bleiben zu laffen / ud fein Ehurfurftliche 
1ad/ als Pfandt- Herr / dergleichen feine tintectbanen / 
davon nicht abrichen/ ober daten verhindern, 

Was aber dif, Klofiers Susy Sójims/ und anders 
halben/ bem Gburfür(en oder Nerkog Morigen qu Sache 
fen/ von Alte i 


herz biltich gugebort Hatte, darbey fol es 
nachmahlı bleiben. a9 y 

Es foll aud) Sein Chuf. Gnaden der Konigl, Maz 
jeftát einen nothdurfftigen und gnugfamen Revers , wie 
man fid deffelben auf beruhrte Árticul vergleichen, wird / 
geben und quficüen / wann bie Königliche Majefiat ober 
derfelben Nachkommen / Konige gu Behe wid Mar 
grafen in Saufnté feinen Ehurfürfilichen Gnaden / oder 
felben Exben/ die Summa des Spfanb = Sdhillings evs 
gen/ dafs alsdann'Stine Churf, Gnaden, oder derfelben 
Erben / ber angegogenen Pfandfthafft / wie ihme die mit 
den befeheiebenen und ausgefteckren Anveinigung md Pins 
made jetgo eingeantwwort wird / ohne alle Œinvebe oder 
Weigerung abtreten / und. ben Pfand = Brieff wiederumb 
geben wolle /. dergleichen fol auch Sein Churfürftl, 
den gegen Aufrichtung und Derfertigung des Pfand» 
Brie Keyfer Miaxiniltans Schuld» S3rieff/ und was 
Eein Churf. Gn. diefee Anforderung halb fontt beyhendig 
hätte / qu der Königlichen Majeffat Qanden uberantivot> 
een Laffer. Doch wan fic) fun(tiglt zutragen würde / 
bafi mit bem Kloster Dobriluge einige Berandevung oder 
Derfauffung befdehe / fo folder Churfitfi / oder feine 
Exben/ inmaffen folee Deranderungen oder SBerfauffima 
auff andere gemendet/ vor andern dargu Fommen imb ger 
Yaffen werden, E 

Eo viel dam betrifft ber "(bf 100b Conventuales jit 
Dobrilug/ desgleichen bie Pfarr - Herren / fo amé 
felben Kiofter wohnen / batinnert will fid) bie Konigliche 
Majeftat auf mehren Bericht / was denfelben ihrer Bor= 
{bung halben bewilliget worden / nad Gelegenheit Det» 
ama ffar ese 
and der Gurfürft barümen unbefdtuert fepn fot, 

Sb. & . Diajeftat will aud) den Abt und die 


Anterthanen / umb des willer / dafz fie Seinen Churf. | 
¡ldung gethan/ aus allen Sorgen laffen 5 dach | 
gen Sein Churf. On. Graf Albrecht Schligten | 


Guaden $ 


rahmen Shree Konigh Diejeftat hierin gehandelt/ 
auch mit nidte befelmere / und ob Seine Chavfurfiliche 
Gnaden gegen ihme eine Mngnad ober. tnwílen gefalt bat 
te / denfelben aud) fallen Laffer / und fic) gegen thme mit 
Gnaden erzeigen wolle, 

Weiter / als der Chur Fürt qu Sadhfen / wie hievor 
gemeldet / um Confirmation des Gulifbar Qeyrathsz 
DBertrages gum offtermahl unterthaniglidhen angefireht und 
gebeten / und aber die Kom. Kayferl. Smajettat folies bifs 
auf diefe Zeit Der verzogen / bat bod) Shr. Kayferl. Dajeft. 
zu frredlicher Einigheit / auch alten Sachen zu Gnaden und 
guten / auf jefa des Gur -Fiieften zu adfert unterthás 
nig befehehen Erfuchen / und der Konigl, Diajeftat Gordes 
zung/gnadiglichen bewiltiget / beftimmeten Gulfhen Ses 
Dertrag nachfolgender Mafs zu confrmiren und 
ten / nehmlich / So fichs zutragen wide / bafi 


zu b 


der jebige Sergog von Gulteh / Cleve mtd Berge / oder | 


feine Erben’ ohn mannlich Schens 1 Todes abgien= 
gen / dafz alsdann die Kanferlidhe Majeftar / oder der 
ben Nachkommen am Reiche / vorbenannten Chur Fürs 
fen zu hfen / ober vog er Todes abgangen / feinen 
männlichen Seibes 2 Exben file und fite zu reiten / bie Fez 
fenthun Gulid / Elev und Seg / zu rechten Manns- 
gehen verleihen / und derhalben norhhurfftigiieh schen 


deme | 


en dafs Sheer Majeftat gantz amverwveifzlich/ | 


fer die 
Hall qu licher Q mg/ E 
Feit wurde gereichen / enn wo foldje C 
rühren Fall niche be i 
ftne Erben wurden alsdann befehweret fey / mie biefee 
e 1 Condition das Land anzunehmen / nehmlich) 
$ Sie die Iinterthanen om Sande bey ihren Glaue 
Religion / Darinnen fic jego feyn In ) alsdenr 
der Reichs » Stände Vereinigung nad) feyn würden/ qantys 
lich bleiben zu Laffer / bafg alsdann die vorberihrte. 
feel. Mrajeft. Confirmation unfrudthar und unkrafftig 
fon / ber ur Fürf amd feine Erben fi aud). damit / 
viel=beriihrter Sande halben / nicht follen zu bebe ffen haz 
ben’ Dafz auch beineldter Chur 2 Furt vor fid und f 
Erben / auf folde Belchnung alsbald. alle Gerecht 
und Forderungen etzlicher Güter / im Sande qu 6 
1/ der Kom, Kayferk Majeft. qut zu 
n/ gu gue amd Otutze / fib frey begeben / und devfelber 
ohne Verhinderung Shr. Majeft. wid devfelben Erben und 
DMachEommen folgen / und bey dem Herzogihum Gellern 
ewiglich bleiben Laffer follen / alice vermoge und nad) Sune 
hale derhalben übergebenen Revers - 93rie(f2/ welchen Ex} 
[ efivacés geleben/ und nachtommen/ Sid 
)/ und feine Gemahl / uf obbertibeton 
Fall / aller und jeder Guithacen / Frepheiten und Benefi- 
cien der Rechte / ey Reftitution oder dergleichen andes 
te Behelff und Exception , wie die in Nediten immer 
MNahmen haben mögen / gantzlich. vergeihen follen, 
gerzlich / fo iff im Namen des Almachtigen zwifchen 
Kom. Konigliche Majcfiat geliebten Tochter / Konigin 
Eleonsra/und des Ehurfürften zu Sader elteften Sohm/ 
ein chelicher Heyrath abgerede und befehloffen / wie hernadh 
folget / nemlidh s Daf, die Romifihe Konigliche Diajeftät 
bemelt jr Tochter Eleonora im Fall / fo der Zivifpalt der 
fireitigen Religion / vor und che fie ihre Sytannbate Sabre 
erreicher,/ mit Wiffen und Willen ber Nom, Se»f. und. 
Ronigliben Majeftat / auch gemeine: Ride -Stand /- zu 
Chrifilider Dergleihung gebracht wird / darzu iby beyder 
Rajeftäten/ auch ber Chef. zu Saben, all vermögliche 
Srlffe und Förderung zu erzeigen uvbictig fepit / benannte 
Gburf. Elteften / und im Fall fe tbid Abgangs / 
dem anden Sohne / auf ben die Chur zu Sachfen faltes 
ehelich zu vermablen / zufagen und verfprechen Lafer. 
Alles exbarlich und ohn alles Gefehrde / und des zw 
wahren wbhrEund) find diefer Abhandlung: und endlichen 
Berglachung dry Schriften / in gleicher laut aufgeriche 


ordi pda Einig> 
iu vörbe> 


auch Daruiber fit 


fet / bero eine bie Romifibe Kayferl. die andere ijtbe 
Konigliche Majefiat / und bie dritte dem Chav Fürfter 
zu Sachfen/ gugeficllet / weldie mit obgemeloter der Rays 
fer. und Koniglichen Majefiaten / desgleichen. des Chur- 


Fürflen von Sachfen / 1. verordneten Rather eigenen 
Handen unterfehrieben / und ihren fürgedeuckten Snfiegeln 

fersiget worden / doch ihren Exben und Snfiegeln ohne 
Sefehehen zu Speyer / den 11, Tag Maji ; 
tad) EHriftt Geburt / funffjebenhundere nd im vier und 
viergigften Sehr, 


Ratification Kanfers Caroli V. Des Hore 
hergebenden opeprikóen. à Dertrags. 


Speyt den 3, Junii 1544, 
Ceft-i-dire; 


RATIFICATION de PEmperenr CHARLES 
V, für l Accord de Spire ; a Spire le 3. Fuin 
1544 


AI: Car von Gone Gnabert / Romifier 
Ravfer . gu affen Zeiten Mehrer des Reichs ac. 

Befennen offencltcjen mit diefem Brief. md 

tun fund allermanniglich 5 Als zwifthen. dent 
Durihlanhtigfen / Grofmachtigyen Surfen unb Heren/ 
Herm Ferdinanden / Romifehen / gu Qungern uno Boh 
men 2c, Konig / Infanten in Hifpanien / &tts2 Serio" 
gen qu Oefierrei / Hevtzogen zu Burgundi / Steyer / 
Rarndter / Crain imb Wireenberg / Grafen zu Tyrol / 
unferm freundlichen Kieben Brudern / an einem / und dem 
Socgebohunen Sohame Feiedrichen/ Nertgogen zu Sache 
. fen 


272 


ANNO fin / Land -Graffen in Thtitingen / unb Mare 2 Ora ffen 


1544. 


zu Meiffer / des heiligen Komifehen Reiche (Ert; > Marz 
febalchen / tinfern lieben Oheim und Chur 2 Frrfin / an 
ders Theils / von wegen des Serthumbs / Spruch und 
Anforderung / fo fid ¿wifiben Sybrer €. gugetragen / burd) 
dinfér auch Shree beyder t. infonderheit bargu verorbneten 
geheimen und vertranten Rachen / Denentlid) die Qboblgee 
bohrnen/ Œblen/ Ehefamen/ Geleheten/ 1mfere und des 
Reichs liebe Getreuen/ Diclaffen Peronot / Seren qu 
Granvella / Samfn Qoffmann / Fryheren zu Grntenz 
fptibl unb Sterdban/ Gregorms Bructen / der Rechten 
D. und Franciscen Burghardten / eine endliche und ets 
ge Dergleihung gemacht / auch. ferner ¿wifejen bemeldtes 
unfers Tieben Bruders Tochter / Königin Eleonora / und 
des Chur Firften dltefem Sohne / mo im Fall feines 
tödlichen Abgangs dem andern feinem Sohne / auf den 
die Chur zu Sadhfen filter / cin ehrlicher Qeyrath abgte 
rede und befihloffen worden / amd in derfelben Q3ergleidbung 
amd Abred unter andern ein Articul begriffen / wie und 
mit was Condition Wir / und Unfere Stadfommen am 
Seide] auf unfer Confirmation des Gülifchen Heyrathe- 
Bertrags gedachten Chur = Fürften von Sadhfen / oder 
wo er Todts abgangen / feinen mannlichen geibes - Erben 
die Fivfienthume Gülich / Cleve und Berge / zu vechten 
Dranns = gehen verlichen/ immaffen dann foldies alles ob 
gedachter verordneren Kathe imb yuiterhandler Bergle 
Kung unb Abred / mit ihren eigenen Handen unter 
ben / umd ihren Snfiegeln gefertiget worden / bero Dato 
fiber Speyer / am Lecgren Tag des Monats Maji > bif 
gegenwartigen 44ten Sabres / nad) tangs Bermag und 
Ausweis. 

Daf, Wir benntad) für ums und 1nfére Nachkommen 
am Reiche / in folcher Bergleichung und DBeremigung/ fo 
viel diefelbe Ans und Unfere Madifommen am Reiche / 
von wegen ber Belehnung obbeftimmter Güvfienthum / 
Gúlid) / Cleve / und Berge / und fonft in allen andern 
berührt / gnadighich bewilliget / diefelbe ratificité smb bes 
fráftiget haben. 

Derwilligen / ratificiren / und befräfftigen auch hiermit 
wiffendlichen/ umb in Rrafft dif, Briefs / und mepnen / 
fétien und wollen / dafs bemfelben von Ins und Unfern 
Nachkommen am Keiche / mit ber Maf und Befcheidens 
beit. / wie folches berúbrte Dergleichung und Abred aus 
weifet / und mit fid) bringet / Gemig nnd Bothiehung 
gefdsehen / und darwider nicht gehandelt werden folle y in 
feine Weife ohn Gefehrde / Mit Wekund dif Briefes / 
Befiegelt mit tinfern Kayferl. anbengenden Snfiegel / ber 
geben ift ín Unfer und des Reichs Stadt Speyer den 3: 
Juni, nad Esorifii Geburt 1544. Unfers Kayferthumbs 
24. und Unfers Reichs 29, Saber. 


Ratification Rom. Sonia. Majeff. Fer- 
dinandi I. Des vorbergebenden Spey- 
rifhen Bertrags. Speyer den 3. Juni 
1544. 


C'eft-à-dire; 


RATIFICATION de? Ascord de Spire par le 
Roi FERDINAND a Spire le 3. Juin y 1544. 


(GS FERDINAND von GHtes Gnaben / 
Komifther Konig / au allen Zeiten Mebrer des 
Reidhsze, S3efenmen b ffentlid) mit diefem Vries 

fe und thun fund allermanniglich 5 
Als in den Strthumben / Spruc und Anordnungen / 
fo fich siviftben Imfer/ an einem / und bem Hochgebohenen 
Sohanns Fricoridien/ Qergoger zu Gadfm/ Sand: Graz 
fen in Thiringen/und Marggraffen it Dieiffen/ des hei- 
Tigen Reichs v « Marfil alejen und Chur = Fürften / von 
wegen Inferer Komifehen Königlichen Wahl y aud) beg 
Clofiers Dobrilig in unfeen Furftenthums S9iicberlaufiz 
nié gelegen / dergleichen etlicher des Clofters Grunbcim 
Dörfer / amd einer Schuld halben herrithrendend / von 
weiland unfern AnzHerrn / Kayfer Maximilian > anderg 
theils gehalten / mit unfeen gutem Wiffen und Bewilli= 
$e / durds dev Kavferl. Majeliat / tinfers lieben Bruders 
unb Herrn / auch unfer und bemeldtes Churfürften / yn 
fonderheit der verovdneten geheimen und vertrafiten Käthe, 


CORPS DIPLOMATIQUE 


benenntlich / die Wohlgebohenen / Edler / Ebefamen / 
Gelehrten / Unfére und des Raids liebe Getreuen / Nie 
claffen Perenot / Herr zu Granvella /Sannfen Hoffmann 
grepberrn zu Grúpubl unb Strechau / 2, Gregorien 
Brucken / der Rechten Do&or ; und Francifcen Burgharten 
ein endliche unb ewige DBerglachung act. p 
ner givifében tnfer geliebten Tochter / Konigin Eleonora / 
und benannteg Churfürften Alteften Sohn / und im Gall 
feines tödlichen Abgangs / dem andern. feinem Sohne / 
auf ben bie Chur zu Sachfen fallet / cine eheliche Heyrath 
abgerebt und befthloffen worden ift / Wie bafs folde Bers 
sleihung nun abgeredt / vor den jeftgemeldten verorbuez 
ten Nathen und tnterhanbdlern in Schrift verfaffet / und 
init ihren eigenen Qanden ınıterfehrieben / aud) Sbren Sne 
fiegeln gefertiget worden / Dero Dato fiehet Speyer am 
letzten Tag des Monats Maj diff gegenwärtigen 44. 
Jahre / nad) langs vermag und aus cft. 

Dafs wir demnach file wns / 18 fete Erben und Nad)= 
fommen / in folche ewige Bergleidung und Qercinigunge / 
auch Heyraths > Abrede / mit den Conditionen / Puncter 
und Articteln / wie obbertibyt gefertigte Schrifft nad 
Iang8 mit fil bringet / gnabiglid) bewitliget / diefelb ra- 
tificiret und befrafftiges haben: DBerwilligen/ ratificirem 
und befraffeigen auch hiermit wiffendlich in Krafft dis 
Brieffes/ alfo dake wir foldyer Dergleidhung und Bereinie 
gung / aud) Heyraths = Abrede mit den Conditior my 
Pımeten und Articuln bavim begriffen/ unfer theils gnas 
Diglich und ungeweigert nachkommen / benfelben alles ihres 
Immbalts gnug und Dolhichung thun/ und darwider 
nicht Handeln / nod) foldyes zu sefehehen verfehaffen wollen, 
in feine Weife ohngefehte. Dee Vbefunb dif Briefes De 
fiegelt / mit Unferm &onigl. anhangendert Snfiegel / Da- 
tum Speyer den 3. Junii Anno 1544, 


CLXXIII. 


Kayfers Caroli V. Confirmation fiber 
den Dentaths-Vertrag arwifhen Bert- 
309. Johann Sriebrid) von Sabin 
und Sybiller gebohrner -Der&ogin von 
yu / Cleve und Berg. Geben 
Speyer den 13. Maji 1544. [ Deduc- 
ton des Cbur-und Sit. Hautes 
Sabfen an Silih 7 Cleve etc. haber 
den Rechten in Benlagen fab Num. X. 
& dans Lunrce SGeutffen Meichg- 
Archiv. Part. Special. Ahrheifung IV. 
Abfag TI. pag. 59. d'où lon à tiré 
cette Pièce ] 


C'eft-à-dire, 


Diplome de PEmperenr CHARLES V. pour la 
Confirmation du Contrat de Mariage entre JEAN 
FRIDERIC Dye de Saxe, c SIBYLLE né 

Ducheffe de Fuilliers, Cleves ci Bergue. Donne 

à Spire le 13. Mai 1544» 


St CAROL der Hinge / von COS Gnas 
ben/ Romifeber Rayfr/ zu allen Zeiten Mehrer 
des Reis / König in Geemanien / zu Cafiilie 

en/ Aragon) tegon / beyder Gicilien/ Sernfalem / Sin 
garn / Dalmatien / Croatien / Navarreca / Granaten 
Æboleten / Baleng / Galicien / Mayorica / Sifpalis y 
Sardinien / Corduber / Corfiea / Murcien / Ginnis / 
Algarbien./ Algéréieren y Giebralter / bor Canarifehen 
und Sndtanifehen Snfulen/ nnb der Terrefieme/ des Dce= 
«amifjen Meers/2c. 2c, Eré-Serbog zu Defierrcid)/ Hertz 
308 zu Burgund) zu foftring / zu Braband / au Steyer / 
qu Karndten / zu Crein / zu Smburg / zu Géenburg / zu 
Geldern / zu Calabrien / zu Athen) zu Neopatrien/ und 
Würtenbergk / 2c. Graff zu Habfpurge / zu Flandern y 
gu Tyrol/ gu Gork/ zu Bercinen/ zu Artoys / su Vue 
gundt / ac. Pfallens - Grafe zu Hennigan / qu Solland / 
qu Gxlanb / zu Pficdt / gu Kieburge / su 9tapuut/ qu 

SXoffie 


Anno 
1544. 


13. Mai. 


DUDO. MED E S MCE NES. 


ANNO Koffilien / qu Ceritania / und zu Quephen / fanbaraff üt 


Glfaf; / Marggraff zu Burgan ) gu Ovifiani / unb des 


7544. Heiligen Romifehen Keiehs Fürft zu Schwaben / Cathelo> 


nia / Afiuria / Here in Friefsland / auf ber Windifehen 
Marckt zu Portenau/ zu Biftheaya/ zu Melin / ju Gaz 
Uns) gu Tripoli und Mecheln/ ze, 2c, Befennen fur ung/ 
and anfere Dtachfommen am Reiche / offentlidy und mit 
Siefan Brieffe / und thant Fund atteemamiglid / wiewohl 
awit vom Kom, Sayferl, Hohe und Mürdigkeit / barn 
ung der allmachtige GO / durch feine göttliche Sutigkeit 
gefeßt Hat / allezeit geneigt feyn / allen unfen und des 


Keichg Iinterthanen / unfer Gnade und Förderung qu bee | 


weifen/ So feynd wir doch infonders mehr begierlich / bez 
nen unfe Kayferliihe Gunft gnadiglich mitzueheilen / die 
amfere und des Reichs forderfie Glieder feyn / und ung 
bic Bürde des heiligen Reihe verwefen imb tragen 
Helffen / und fid) darinne getrenlich und feftiglid) beweifen/ 
und unverdroffen finden Laffer. 

Wann nun vor uns Fommen ift/ dee Hochgebohrne 
SOKAMNNS FRIEDRIEH / Herkog zu Sadfen / 
¿and- Graffe in Thüringen 1010 Margaraffe zu Meiffen / 
Hes heiligen Romifchen Reichs Gr& 2 Marfchald/ unfer lies 
ber Oheim und Churfürft/ und gab ung zu erkennen / wie 
bafi verfehiener Zeit zwiflhen ©. £ an einem / unb der 
Hodhgebohrnen Gibytten/ gebohenen zu Gulid) / Herzogin 
zu Sachfen/2c. timer Lieben: Muhmen und Súrftin anders 
Theils / mit Bewilligung weyland der KHochgebohenen Sos 
bannfen / Serzogen zu Sachfen / Ehurfürften / feiner ge 
dachts unfer Oheims und Churfirrfien / Serzog Syobaun 
Suicdriden Baters feeligens Sohanfen/Herzogen zu Ele» 
ve) Gülich und Berge/ und Darien / gebohenen qu Griz 
Tid) / Herzogin zu Cleve / feine Gemahl / als obgedachs 
fer wnferer Lieben Muhmen und Fürfin/ Frauen Sibyl- 
la; Bater und Mutter eine Eheftifftung auffaericht/ und 
init ihrer alter beyderfeits anhengenden Snficgeln Befiegele 
worden fep / barinm unter anderm abgeredt/ bewilliget und 
befehloffen ) ob bie gedachten weyland Herzog Sohanns 
von Gülich und die vorgenannte / weyland Matin/ Herz 
309 zu Cleve nd Gúlid) / fein Ganabl / fein Männlich 
Erben hinter ihnen verlaffen würden / die fürderft Fein 


Erben verlieffen ) bafi alfo bam die Fuúrfienthum / Cleves | 


Gúlid / und Verge / bie Grafffehafften von ber. Marckt 
imb XavensbergÉ / famine allen Gütern) in «imb Zuges 
Hornngen/ An-und Zufallen/ Getechtigkeiten/ und was 
fie ober ihre Männliche Erben hinter ihnen verlaffen wire 
den / nichts ausgefihloffen / mit fanden und feuten / wie 
Sie oder Ihre Drannliche Erben das gebraucht/oder hate 
ten gebrauchen mögen / an gedachte Sibylen / und ihne 
Herzog Sohanns ‘Friedrichen / und ifrer becder Erben / 
Ob fie die miteinander zeugen múrden / fownnar und Geers 
bet feyn / bero fid) dann die Candfehafft halten / aud von 
uns und bem heiligen Keiche/ auff obberübrten Fall / Be 
willigung / Begnadung und Beftetigung exlanget werden 
folte / alles nad) ferners Snmbhalts cines fondern Articulg/ 
un derfelben Eheftiffeung begriffen / welche Ehefiifftung 
ung der vorgemeldte Zohanns Friedrich Churfürft in Ori- 
ginal am Dato laufenb / gefthehen zu Deynk am Mitt 
och des achten Tages des Monats Augufti, nad; cHr 

ti infers HEven Geburt / taufend firphundert und im 
fechs umd zwantigften Sabren/ fürbracht / und ung bars 
auff für fid) felbft / und an fiat: gedachter Frauen Sibyl- 
Yen / feiner Gemahl / fleiffig und dermithig gebethen hat / 
daß Wit / als Romifeher Kayfer / in folhen Arcicéul ber 
berüüheten Eheftifftung / unfern Confens und Bewilligung 
au geben / gu confirmiren / qu befteten / amd qu befvafftiz 
gen / genadiglid) geruheten / Des haben Wir angefehen 
fold) fein fleiffig Bitte, auch fiete Siebe und Neigung / die 
Gr gu Ung unb dem heiligen Reich tragt/ daryu bie merck- 
Lich getrenen Dienfle und Ehr / bie fein, Dorfordern un- 
fern Vorfahren am Reiche/ amd ung bifibero gethan und 
ergetget haben / und er ns und bem briligen Keiche fine 
fúbroan in fünjftig Seit wohl tht mag und foil) und 
batumb mit wohlbedachtem Muthe / gutem Xathe und 
zechtem Wiffen / ben obbeftimmten Articéul fold. Ehe- 
fifftung/ als Komifther Kayfer qnábiglid) Dewilliget / der 
felben in alten feinen Worten / Claufulen / Synbaltungen 
Meynungen imb Begreiffungen confirmirt 7 beffetet und 
befrafftet. Bewilligen / confirmiren / beftetigen amd bez 
Frafftigen den alfo hiermit / von Romifher Kayferlicher 
Macht Bolkommenheit - wiffenelich in Kraft dis Brie 
fes / meynen/, fégen und wollen / dafs diefelbe Articul of 
berüßeter Ehefüfftung in atten feinen Worten / Punekten / 
Claufulen/ Fuhaltungen / Meynımgen/ und Begreiffune 
gen / fráfftig und mächtig feyn y fit und feft achalten y 
amd vollzogen Juno bie gemeldten Frirftenehum und Graff 
feft / qur allen Gutern / Ein zimb Zugehörungen / 

Tom. IV. Parr. II, 


| 
| 
| 
| 


te Reiche im nam umb zwangigften 


ni LER ACE s EAM x 


273 
Anzund Zufätten / Gerevstigócitón / Sander und Seuter 
3 $ LS Melo x ! Anno 
auf des vorgenannten Herzog Sohanns Friedrichen Ges = 
mabl / Frauen Sibylten / und Shme / Herzog Sohann 1544 


Stiebrichen / Un Fall / wie obftehet / amd dent forberft 
auf Shre Mamnliche chers: Erben / von beyden Sybven 
sicoden Ler gebohren / nach Dermoge und laut cines fons 
dern Bertrags srwifehen Uns, imb dem Durdlandeigttens 
Grofimadtigfin. tsürfin / Seren Ferdinanden / Romiz 
feben / aud) zu Yungan und Bohein Ronig/ 2. Anfeen 
freundlichen Sieben Brudern/ an einem / und dem geineld= 
ten Ehurfürften qu Sadhfen / anders Theile / jogo althier 
auffgeridht / Eommen mid fallen / uno Shere ebbe / amd 
derfelben Männliche Scheng= Erben / die zu jederzeit / fo 
Offt das zu Falle Fompéy von tins/ tin m 9tadjfommen/ 
imb bem heiligen Keiche zu rechten Furl, Reichs - Cohen 
empfaben / innbaben / nuéen nnd Ineffen follen amd moz 
gen / von allermänniglichen unverhindert / bod) uns nb 
bem heiligen Keiche an unfér Obrigkeit amd Gerechtigkeit 
Unvergrieffen und unfchädlich/ aud alfo / dafz die Art der 
obberúberen (eben / durch folie Anwartung md Anfár 
nicht verändert / fonberm in ihrem Ween bleiben / und 
nach Abgang ber. gedadhten Sibytten auff Ihre / und beg 
votbenennten Herkog Sohann Sriedrihen Männliche 
hens Exben / als objichet / fallen und Eommen folk 
Und gebieten darauf alten und jeden Ehurfürften / Fürs 
fien, Geifilichen / Weltlidsen / Prælaten / Grafen/ Freya 
en / Qerven / Kittern / Smedoten / Qaupéleuten 7 Sande 
voigten / Visthumen / Boigten / Pfleger / Derwefern/ 
Ampeleuthen / Schulteffen / VBurgermeifiern / Richtern / 
Rachen / Burgen / Gemeinden umb fonf alten andern 
Unfern md des Reichs Iinterthanen und Getreuen / in 
was Würden / Etandts oder Wefens Sie ftp; von Kos 
mfcher Kapferl, Macht enftiglid und feftiglich / mit diez 
fen Briefe / und wollen / bafy Sie bie vorgenannten 
Hann Friedrichen/ Churfürften/ unb Sibyken/ fin Ges 
mahl/ Herzogin zu Sadhfen / und Shre männliche Schengs 
Erben/ an diefer unfer Kayferl, Bewilligung/ Confens , 
Confirmation » Bejtefigung und SSefrafftgung / nice 
hindern / noch irren / fondern Gie barbe ganélid) und 
ohne Srrung bleiben laffen / Dierwiber niche thun / nod) 
jananb andern zu hum geftatten/ in Feine Weife/ als Tteb. 
einem jeden fep tmfer und des Reichs febwere tmgnabe und 
Strafe / und darzu eine Poen / nebinlid faufenb Marie 
lotiges Goldes zu vermenden/ die ein jeder/ fo offt er 
ventlich hiewider thate/ ung halb in Unfer und des Reiche 
Gammer / und den andern halben Theil den obgemeloten 
unfern Fieber Oheimb / Druhmen / Chuvfiirften und Fürs 
fin / Herhog Sobann Fricbridien qu Gachfen / 20, und 
grauen Sibyllen/ feiner Gemahl/ und Shren Exben und 
Nachkommen / als obftehet / unnachläfzlich zu bezahlen y 
verfalfen feyn/ ohn Gefehrde/ Dif Itrkund bif Brieffe / 
befiegelt mit unferm Kapferl. anhangender Snfiegel / Ges 
ben in Lnfer und des Keidhs Stadt S Oper / am Drepsez 
benden Tag Monats Maji, nach CEorifii unfers HErrn 
Geburt/ funffgehen hundert / und im vier unb viersigfien/ 
unfers Kayferthunbs im vier und ¿vangigfien / und unfes 
Sahren, 


So 


CAXOS 


Ad mandatum Cefares de Ca- 
tholice Mtis proprium 


J. Oberburger, m.p 


CLXXIV. 


Sieb und Eiming awifhen Safer Cart 
den V. in Anfehen der Mieder- Erb- 
Landen cines / unb König Chriftian 
den TIL zu Denmemaré / wie gud 
denen Hersogen Johann Adolph iib 
Sridriden zu Schlefwig Hofflein ane 
dern Theils / dafg bepbe Theile and 
bero Unterthanen zu ewigen Zeiten at 
Land und Wafer in  Deffnbiger 
Sreumbfibafit. leben / mit einander fie 
eer und firey handeln / md wandeln / 

© e 


23. Mii: 


ANNO 
7544 


274. CORPS 


der Konig von Dennemaré Derer mit 
dein Konig von Grancreid) gemadten / 
und ber Kayferl. Majeftar. nasbrbeilia 
gen Bundnüffen fü entfdifagen /_ und 
feiner des andern Feinden aus feinen 
Landen einigen Sürfoub unb Hilfe 
fbun / mod andern zu thun geffatten 
folle. Speyer den 22. Vian 1544. 
[Lziswirz, Mantifla Cod. Jur. 
Gentium Diplomat. Part. Il. pag. 233. 
Lvxic, Tentibes Seide - Archiv. 
Part. Special. Cont. I. Arbeit, T. Ab- 
fas L von Ravftr pag. 235- d'où Pon 
a tiré cette Pièce. 


C'eft-à-dire; 


Traité d Alliance & d'Amitié entre P Empereur 
CHarLes V. particulierement pour les Pro- 
winces Hereditaires de Pais-bas d'une part, C 
Curistran III. Roi de Dannemarc , JEAN 
ApoLpue @ FrRIDERIC Ducs de” Sles- 
wich Holftein d'autre part ; portant que des deux 
côtés la Paix fera perpetuelle & füre par Terre > 
par Mer, & par les Eaux donces; Que ces Prin- 
ces & leurs Sujets vivront enfemble dans une cons- 
tante amitié; G qu'ils exerceront entr'eux um 
Commerce libre cy für; le Roi de Dannemarc ve- 
mongant de plus aux Alliances qu'il ponrroit avoir 
faites avec le Roi de France au préjudice de U Em- 
peret > e tous deux fe promettant reciproquement 
de ue point vecevoir dans leurs Terres les Ennemis 
Pun de l'autre & de ne point les favorifer. Fait 
& Spire le 23. Mai 1544» 


tt wiffen/ als (id cine Zeit hero treffentlicy Syemta/ 
6) Gebrechen und Qwietracht zwifehen dem Allerdurchs 
À n/ Grofanadtiglien Fürften unb eren / 
©) ARLN bat Fünfften biefg Dralmens 
Komife Ray Rieder = Exblanden an einen / und 
den Durblande Furften und Her Haren Ehrifüt 
an / erwehlten König zu Dememard / uiechleuchtigften 
amd Hochgebohrnen Never” 
derichen Hertzogen zu G5 


Sohannfen Adolphen und 

siden und Solíficin 2. Ger 
brübern / und den Konigreihen Denmemard und Morwes 
gen und ihren Fürftenthumen / Sanden imb Herrfchafften 
andern Theile zugerragen/ darumb fie dann gegen einander 
zu offentlichen Bheden / Angriff und thatlidher Befehadis 
gung Fommien feu. 

Lind aber git gitelidher Hinlegung folcher Serung ind ez 
brechen hievor egliche Tage angefeket und Sandelung ft 
genommen / 1b fo verre Eommen ift/ da Nodiged. Kay 
fert. Majeftät foldje gutlidhe Handlung eingeraumt / und 
dann hochgemelter ermebltee König feine Borhftbarft und 
Commiffarienz Nenlich die Edlen und Frrnehmen Soz 
Hann Kana] Andres Bilde / beyde Ritters ; Peter 
Schwabe und Cafpar Fuchs / von Fried und Kichtung 
zwifchen ermelter Sapferf. Si Rajeflat Nider 2 Erblanden / 
imb dem exmelten Konig zu Dennemareé / deffelben Briz 
dern und gedachten Ronigreichen und Landen zu handeln 
anhero gen Speyer zu Sbrer | ayferl, Majeftat abgefertis 
get / und feyn von wegen det Safer. Majeftät bie Ere 
Keuchteny Edelen/ Hocgelebrten Qeren Miclafen Perenot, 
Seen zu Sranvelíen / bre: Majefiae Obrifien geheimen 
SKatb/ Johann von Naves zu Mefantzi Dicez Gauflat / 
amb Carolen Boifot und Vigilius von Zwichem der 
Rechten Do&ores Hochgemelt Kayforl, Majefiat Kath zu 
folder Handlung aud) verordent / und durch diefelbe bey> 
derfeits auf vorgehende Unterhandlung mit guter MWiffen 
Höchfigemelt. Kayferl, Majeftat / desgleithen des Hochge- 
nandten erwehlten Konigs in Krafft des Gewalts / den 
die gemelten feine Commiflarien derhalben fürbtadbt unb 
weiter abgeredt / befehloffen amd verglichen worden auf 
Weg und Mittel / wie hernadh folge, 

Ex pili / dafy aller mill / qneinigfeit / Feindfehaffe / 


Tauchrigfte 


DIPLOMATIQUE 


Behde und Kriege zwiftben den vorgenandsen Landen und Anno 


Gebieten ber Kayferl, Majefiat am. einem / und dem er 
wehlten Konig CHRISTIAN, feinen Brüdern / ges 
melten Konigreichen / Hurflenthumen und Landen andern 
Theil von heut dato m Fünfftig Zeit gang erfunden / ab 
feyn/ und in alle Wege aufhören pollen / und binfübro an 
zwifehen den Fürfienchumen Braband / fmburg / Geldern 
imb Suéemburg / den Graffieafften Slandern / Arthois a 
Heingaw / Holland / Zeeland / Zutphen und Namur / 
den Hervfchafften Friefsland / Mttric / bif und jenenfeits 
ber Spel / Groningen und Mechelen / und aller jeßtges 
meldten Sanden unb Gebieten, Hinderfaffen/ Snwohnern 
und Interthanen Kavferlicher Majeftat in derfelben Nies 
der- Erblanden / und auch von wegen Hochgedachten eta 
wehlten Königs zwifchen den Konigretden Dennemarek / 
Norwegen / Gothen und Wenden, den Herkogthumer: 
Gdlefywig / Holftenn / Stormarn und Ditmarfihen und 
allen andern Gebiechen und £anden / und deren Smwoba 
nern des erwehlten Königs und feiner Brüder Unterchas 
nen / und alter gemelten Theil / Erber und Nachkommen 
gute aufrichtige und befiändige Freimdfhafft / Einigkeit 
amd Friede fey 5. qu sand / Meer amd fuen Wafer / 
imb zu ewigen Finfftigen Zeiten weren / bleiben und ges 
halten werden fof 5. alfo / bafj die Untecthanen ber vor= 
genandten Konigreiche und fanden zu beyden Theilen zu 
Sand und Waffer zu den genanten Konigreichen / Zürflen= 
thtun / Qerefhaffien / Landen / Stedten und Hafen / 
aud) allen und jeden Waffer = Stromen allenthalben fidherz 
feey und ventig banblen / wandeln / veifen/ fehiffen/ faba 
ten / unb barinnen fo lang fie wollen / bleiben und handz 
thieren / dafelbft Proviant / Nahrung / und alle andere 
Nothdurft ohne alles Wiederfprechen / faufen und vers 
Eauffen / auch aus denfelben Konigreichen / Fürftenthus 
men / Sanden / Stadten / Haffen,/ Waffer Strömen / 
und deren jeden fo offé es ihnen gefalfig/ zu ihren eigen oder 
andern frembden Sanden mit ihren eigen gebingten ober 
entlchenden Schiffen’ Wagen / Karen / Spferbten/ Wahr 
ren / Daab und Gütern / und allen andern nichts ausges 
nommen nod) hintangefehet / hin und wieder zichen und 
wandern, gleichermaffen / wie fie folches ales in ihren ets 
genen Baterlanden thun mochten / und die linterthanert 
derfelben Orthen und Landen felbft chun fonten / alfo y 
dafs fie Feines gemeinen oder fondern Geleits / Gonnung 
oder Erlaubnufz bebtivffen / aud) in Feine der vorgefchrier 
benen Herter Geleit / oder Bergónfiigung zu fordern 
fehuldig feyn follen / fondern auf Bezahlung der gewohns 
lichen Boll ohne alle Derhinderung / wie von alters bero 
(doch dafz fid) ein jeder gebuhrlich Halte) ihr Gewerb und 
Kauffmannfehafft feey obnverbindert treiben follen umb 
mögen, alfo/ dafs weder ihre Perfohnen/ nod) Saab / Gite 
ter ober Waare durch den Grrflen/ in des Gebiet das ifly 
oder burd) deffelben Stadthalter/ Bogte / Amtleute ober 
tnrerthanen / burd) einigerley fürgewendten Sein oder 
Yrfach angelangt / vernachtheilt / bekommert oder aufges 
halten / noch ihme felbft oder andern von feinet wegen wes 
der feine Feind umb Wiederwavtigen / (was aud) für Krieg 
einfallen möchte) zu dienen gendthigee oder gejroumger 
werden follen / bod) fo die Herren des Landes beyderfeits 
einiger Waare nothdurffeig weren/ die follen fie/ wie von 
alters gebrauchhich/ gegen gebührlicher und baarer Bejab= 
lung/ oder wie fie jid) des fonjt mit denen /fo foldye Waaz 
ten zuflehen / mad) en guten Willen und Begnügen 
vergleichen/ aus den ffen zu begebren und zu erlangen 
Sad haben, Wo auch cin Theil des andern Iinterthas 
nen Schiffen in einigen fürfallenden Kriegen vounbtbar 
pete und bie in feinen Gebieth finden/ und derhalben eta 
fuchen wurde/ ber foll alfobald ber andern Spervfeha fft foto 
ches anzeigen / und darauf etsliche aus denfelben Schiffen 
qu feinee 9totbburfft allein / (bod) gegen gebripelide Bes 
lohnung nnb fehrifftlich Beftallung) alte Gevarde hierin 
ausgefchloffen/ gu gebrauchen Macht haben; aber fo bald 
er derfelben nicht weiter notbotifftíg feyn würde / foll er 
die von Stund an / mit völliger Séablung und ohne ale 
len Sehaden wiederum abfertigen und fahren laffen/ und 
fo derfelben Schiffen cines ober anche von den Feinden eis 
nigen Schaden Leiden / oder fouft in feinen Dienft verberz 
bet wurden oder gu Grunde giengen ; So foll alsbaun 
der Here / in des Dienfi oder Befiallung folhes: gefthehey 
demjenigen / den die Schiffe zugebören / gebührlichen Ab= 
trag und Exftattung tbun/ und aber gleichwohl bie gemein 
Súifing und Segelation dabey frey gelaffen werden 7 
doch fou Fein Theil des andern Feinde mit einiger Zufuhr 
févefen / auch eim jeder für fein eigen Schuld in Recht zus 

antworten fthuldig feyn. 
Stem/ fo if aud) bewilliget / dafs in Betrachtung diefer 
Bereinigung der hocigemelte evweblte König von allen und 
jeden 


1544 


1544. bete;  Infonderbcit / dieweil ber Konig von Frankreich 


DIV FEDER OT D B S^G EON SS, 


Anno Jen Patten und Btndnffen / bie er mit bem König in 


Frankreich ober jemand andern eingangen und bewiliget 


bie Tiiveken unb Imglaubigen in fein Königreic) zu feiner 
Srilffe gegen ind wider die Kapferliche Diajeftät 1 ,da8 
Heilige Romifche Reich amd gemein Cheiftenheit geführer. 
und genommen / fo heimlich oder offentlid) der Kayferl, 
Majeftät derfelben Würden and Autoricer , auch Sheer 
Majeftät erblichen Konigreichen und fanbem / fonderlich 
den Nieder> Erblanden und andern / in was Weife das 
were / zuwider und nachtheilig feyn möchten / abfichen / 
fid) derfelben gantzlich entfehlagen / umb: fol. auch hochges 
dachter erwehlter Konig geveden und verfprechen / wie dann 
fine Commiflarii hiermit gereden und verfprechen / bey 
Tren und guten Glauben bafi ex weder heimlic) noch of 
fentlich Shr. Maj. Widerfachern / fein QU / Fürfihub 
oder Beyfall am Geld / Kriegs 2 Boleé oder in einig anz 
ber AWeife noch Wege wider Kayferl, Majeftat derfelben 
Konigreidhen und Landen thun / gu tbun befehlen oder ge 
flatten wolle /fondern jederzeit. in alle Wege bey Shr, Says 
ferlicher Majeftas Freundfchafft bleiben’ Shrer Sytajeftat 
erblichen Königeeichen/ Fürftenthunen und Sanden rome 
men unb Nutz beforbetn / Schade unb 9tadtbeil nach feiz 
nen DBermogen verbúten und abwenden/ und das alles ge= 
£renlich / auffrichtig ind bey guten Glauben halten und 
vollftvecten folle/ doch ihme und feinen Brüdern an derfel- 
ben Herzlichkeie unverfanglid), y : Á 
Socemicderi follen und wollen die Romifche Kayferliche 
Rajeflat auch Ihre: Majeftat erblichen Königreichen / und 
Landen fid) gegen bem eriwehlten Konig zu Denremarct fis 
men Brridern / gedachten Konigreichen und Sanden fo fie 
infaben / gleichermaffen / wie hievor ficher / balten und 
erzeigen / diefelben nicht befihweren/ mod) befchäbigen, 

Weiter foll der gedachte erwehlte Konig und feine Bla 
ber verpflicht fey / aug. ermelten Königreichen / Sanden und 
Gebieten / nod) fonft in ander Wege den offentlichen ober 
heinlichen Feinden Kavferlicher Majeftat oder vorgemelten 
Shro Majeftat Konigreichen / Landen und Gebieten / und 
fonderlich der Niederlanden / qu Wafer noch zu Sande / ez 
der mit Geld / Schiffen / Gefehaity/ Kraut) {oth/ Boleé, 
Sproviant / nod) funft gar Feine Qulffe oder Beyfland thun/ 
weder heimlich noch offentlich durch fid) felbft ober jemand 
andern in Ecine 28eífy oder Wege / wie bag immer gefthe> 
Ben oder genenmet werden möchte / aud) in gedachten $0» 
nigreichen / Fürftenthumen / Landen und Gebieten/ auf 
dem Meer / zu Land / oder auf füffén Waffen / aud in 
Gtedten / Hervfipafiten und Gebiethen / dafelbft nicht ges 
flatten / dafs gemelter Kayferlichen Dajeftat / detfelbigen 
Konigreichen/ Fürfienchumen / Sanden und Gebieten/ und 
fonderlich bet offigemelten Niederlanden Unterthanen von 
einigen ihren heimlichen oder offentlichen Feinden) deren fie 
wiffen hetten / ober befommen möchten/ in einigeriey We- 
ge befchädiger; fondern getreulich sehandthabt / gefchützer 
amd gefordert werden / aud) mann ct und feine Brider in 
Erfahrung kommen /dafz heimlich ober offentlich, its fürs 
genommen / fo wider bie Kayferliche Dajeflae / her 
Majeflar exbliche Konigreichen und Sand feyn möchte / 
durch wen das befthehe / oder dafs einig Srieges- Bole er | 
wan wider Hhr. Majeflat pber derfelbigen Sanden anges 
nommen ober verfammlet wiirde; fo fol ex fehuldig feyny 
daffelbe ohne Berzug der Kayferl. Diaj. oder derfelbigen 
Stadthalter und Kegierunge der Nieder 2 Erblandert anguz 
zeigen / und nach feinem Bermogen folie Finnehmen qu 
verhinderit. . ‘ 

Sn gleichem Fall fol und will die Rayferliche Majeftat 
fic) für She. erblichen Konigreichen / fanden und Gebieten 
and fonberfid der ieder -Erblanden verpflichten haben / 
aus denfelber Konigreichen‘/ Landen und Gebieten / noch 
fonff in andere Wege des exvebleen Konigs zu Dánne= 
inatet / jener Bruder und obgemelbren Konigreichen /Flirz 
fienthumen / Sanden und Gebieten / fo fie infaben und 
Shrer aller 1indevthanen heimlichen ober öffentlichen Fet 
den weder zu Wafer nod) Sande/ weder mit Geld, SH 
fen/ Gefehiits / Kraut / Loh / Bole / Proviant/ noch 
fonft gar fein Qulff ober Veyftand thun / weber heimlich, 
nod) offentlich/ durch fich felbit oder jemandg andern ; in 
Feine Reifs oder Wege/ wie das immer gefihehen Oder y 
Tanne werden möchte ; audj in gedachter Shrer Kayfer 
den Majefiat Konigreichen 7 Fürftenehumen, Sanden und 
Gebieten auf dem Pier zu Sande oder auf füfen af 
fen / aud m Stedten  Herrfchafften und Gebieten das 
Teldft / nicht geftatten / daf¿ gemelten evweblten Sonigg 
und feiner Brüder Unterthanen von einigen ihren heimliz 
then oder offenelichen Feinden / deren fie wiffen heiten oder 
befommen möchten / in cinigerley Wege beftbabiget / fone 


| fon alfo / dafs die tmterthanen beyderfeiten / 10 


der getrenlich gehandhabt 7 gefthiitzer amid. gefordert wer 
Tox. IV. Parr. LL. NE 


275 


den, Auch wann von Sybr. Kayferl, Majeftit ober ders 
felben Stadthalter oder Kegenten im Erfahrung kommen 7 
dafs heimlich oder offentlich ihre fürgenommen / fo wider 
bic ennelten Königlichen Wurden / derfelben Bruder / Kos 
nigreich / Sanden und Gebieten yn mochte / durch wen 
das befchehe / ober dafz einig Kriegs - Dolcé eriwan wider 
Ihr. Konigl. Würde‘, derfelbigen Brider gemelten $04 
nigreih / Fürftenebum / Sande uno ebieth angerpmmen 
und verfammlet würden/ fo follen © apferliche Maz 
jeftat umd. derfelbigen Stadthalter oper genten fehuldig 
fon / daffelbige one Berzug ber ermelbten Koniglichen 
Wiirden / berfelbigen Brüder / Stadthalter oder Kegen- 
sen anzuzeigen / und mach ihren Vermögen feld) gumepe 
men zu verhindern unb. abzuwenden, 

Seem / der Konig zu Engelland fot in biefan 
mie feinen Sanden / Senten und tinterthanen mit 


‘Alters / mit einander handeln und wandeln mögen. Ind 
infonderheit dieweil eim befländiger. Friede und ewige 
Sreumdfchafft und Brindnify ¿uifajen Shrer Majefiit imb 
bem Konig von Engelland und bero Konigreichen/ Sander 
tind Gebieten aufgericht und gemacht ifs Alo / daf ci 
ner den andern wider alte feine Feinden und Widerwartis 
gen Ouf zu Teiften fehuldig / und nicht allein durch bag 
Sonigred) Schottland wider ben Konig von Engelland 
Kriege ereignet werden/ fondern aud) die Schotten fidi 
gen der Kayferlichen Majeftat und derfelben Pieder = 
landen und Gebieten mit Feindfehafft eingelaffen / erzeigt/ 
gehalten und nod) falten 5 Derhalben fie billid als dere 
felben Exblanden und She. Majeftat Feind geache werden 
follen / fo folt bocigenandter erwehlter Konig zu Dennes 
Maté und feine Brüder weder durch fid) nod) die Shren 
aus derfelben inhabenden Konigreichen und Sans der 
Kapferlichen Majeftát und Konigl, Würde qu Engelland 
oder She, Konigreichen / Landen und tinterthanen au 
Nachtheil ganglich Feine Sgulff/ Rath oder Fürfehub tfuny 
heimlich noch offenelich in gar keine Wei; ausgenom= 
inen / bafi fie niche gehalten follen feyn / den Schotten die 
Segelation imb KHandthierung bey Shnen zu verfoerren 3 
fondeen mögen diefelbige geftatten / doch bafs fie bic Shots 
ten fid) mit der Ranferlichen Majeftat und gemeldten Rós 
nigs von Engelland Unterthanen dafelbft frieblicbenb halten) 
aller und jeder tbátlider Angrieff amd Handlung miffig 
fichen/ fo fol. aud) gedachter Ronig von Engelland febuldig 
fep /in. ier Monaten den nechften darauf gebührl. Ratifi- 
cation ben ermeblten Konig von Dennematee suzufchicken, 

Dagegen hat der erwehlte Konig von Denmemarck den 
erivehlten Konig zu Schweden in diefem Frieden gleicher 
wveife begriffen und cingegogen / doch bafi et in 6, Monae 
ten ben nechften feine Ratification berfalben der Kayferlis 
den Majeftät oder der Königin Maria Xegentin in Nies 
devland tiberfibicée, 

Es fot auch ber Meifter in Sieffland fame feinen fanz 
den / Ordens = Verwandten md Unterthanen in diefen 
Frieden mit begeieffen feyn / doch hochgedadhten eriveblten 
Konig / unb herwiederum dem Dicifies und mönniglich au 
feinen, Rechten und Gerechtigkeiten ohnvergreiffentlich unb 
unfehadlich / deren fte fid) mit einander gütlich vergleichen 7 
oder mit gebührlichen Rechten ausführen fotten ; Dagegen 
bat ber erwehlte Konig zu Oennemareé bedingt / bafi 
Marggraff Albrecht von Brandenburg von wegen beg 
Landes. Preuffen / bod) dem: Heiliger Keiche amd máanniga 
lid) an feinen erlangter Kecbten amvergreifflich/ ür diefen 
Frieden begrieffen feyn fos tnd will file die Ratification 
des Meifters in Keffland bie Romifehe Kayferl, Majestic) 
md für Marggtaff Albrecht, ber ermuplte Konig von 
Dennemareé fiehen, 

Stem/ dafs bie Gücher weiland des Erh-Bifhoffs qu 
Tenmeheine’ fo zu Deventer enthalten / fen / ohne einige 
Derhinderung des erwehlten Ronigs / den Glaubigern 
und andern / fo fid) derhalben Gerechtigkeit anmaffen / 
ohne ferner Berranung/ fo hievor von wegen des jchtges 
melten erwehlten Konigs / derhalben befchehen / gelaffen 
werden. i 

Stem / bafi dev vorgemelte Drrchleudhtigft erwehlte 
Konig in Oermemareé alles fo zu Gent in Flandern’ den 
14. Aptilis Anno der mindern Zahl in vierkigften und 
nachmahls qu Negenfpurg den legten May des ein und 
viergigfien Sabes mit feinen Commiflarien von wegen der 
breper Stadte NbrHEl amd der Stadt Groningen ers 
teidinge/ halten / erfüllen amd vollziehen folle / auf neum 
Termin nanlid des erfien Drittheils 7 auf der Heil. drey 
Ronig nechft künftig / des andern auf denfelben Tag in 
nachfolgenden Jahre / und dann die dritte and [efte Dez 
¿ablung des dvitten Theile im Sabr 1547. 

Stan ft bedingt und verglichen / bafi bie von Amflere 
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dam) nad) alter Gewohnbheit und Snbalt ihrer Privilegien) 
Sbnen von die Konigen zu HDennemarcE und Morwegen 


«und fonderlich von weyland Konig Chriftoffen / Konig 


Chriftiern / Ronig - Sohanfen / und wiederum Konig 
Chriftiern gegeben / wie andere Hanfgee-Stedten und des 
Konigeeichs Norwegen ttaterfaffen / wie fie def; aud) hier 
vor in übelichen Gebrauch. geweyt fep mogen / famt Kauffs 
oder Pfand Werth -Weife mit groffen oder Éleinen Gee 
wichten ‚nach. cines jedes Gefallen und Gelegenheit /in der 
Stadt Bergen in Norwegen Lauffer und verkaufen mos 
gen ; alles nad) Einhalt und Ausweifung obangezogener 
Privilegien / davon fie hochgedachten erwehlten Konig 
glaubwirdig Schein und Vidimus fúvbringen / und batte 
ber Confirmation und Beltätigung begehren / bic ihnen 
aud) gegeben werden fort. . 

Stem / ob des erwehlten Konigs zu Denmematek und 
feiner Vrtider Mterthanen einige Privilegien. in der Ray- 
fel. Majeftät amd der hierinnen benanten Sonige und 
Herefhaffeen / Konigreichen / Landen md Gebiethen haz 
ben widen / bey denfelbigen follen fie Dermieberum auch 
biltich gelaffen werden, } ; > i 

tem / es follen zu beyder Seiten die Schiff / Güter 
amd Perfonen / fo viel deren noch vorhandeny und in beys 
der Herefihafften oder derfelben Antlenten Gewalt ftn / 
einem jeden ohne Entgelonifz Icbig und lof; gegeben werden, 
alles geteenlich und ungefahrlich. : f ; 

Es foto aud) bie von Hamburg diefes Fricdens mit 
genieffen / und ihnen ihre Schiff / Güter umb Perfónen / 
fo im Dicderland aufgehalten und arreftiret / fo gleicher 
Deifz nod verhanden/ und in der Kayferl. Majeflät obct 
derfelben Befehlhaber Gewalt feyn / ohne Entgeldnifz gu 
geflettet werden / alles getteulid) und oh Gefehrde. 

tem / eg ijf erdedingt und vergliechen / dafs in allen 
diefen Pa&ten und Ibereinfonnmmmgen gang mb mvertegt 
feyn foll die Gerechtigkeit Chriffieens zu Dememarcten / 
Diorwegen / Schweden 20. Sonigó und feiner Tochter 
Frauen Dorothen Pfalt-Grafin bey Rhein / Herkogin 
in Bayern / umd ‘Frauen Chreftiernen Hergogin zu $02 
thvingen 2c. von wegen Shrer Forderung / die fie in den 
Konigreichen Dennemarcten / Norwegen / Gothen wb 
andern Sanden und Gebieten ihrer Muütterlicher Aus fens 
zunge und anderen Miitterlichen Güter halber fürwenden 
môgen 3 in welchen Gererhtigkeiten und Anforderungen 
die Kayferliche Diajeftat aus billiger Geb snd Zuneigung / 
fo fic ihrer Berwandnifg nad) zu denfelben / als denen fo 
von She Majeftat Sehwefier gebohren feyn / trägt / fei» 
nes Wweges qu prejudiciren und zu vernarhtheiien / noch 
fib hiermit demfelben zu Nachtheil verpflicht zu haben ges 
weinet; fondern foll ihnen alte thre Gererhtigkeit und qot» 
derung päterlicher Anwartung amd anitterlichen Erbeheils 
in ailweg vorbehalten / und durch diefen Dertrag daran 
nichts enrzogen / nod) denfelben its zuwieder durch Shre 
Kapferliche Majeftát einger dant feyn oder verflanden were 
den. Herwicderumb folle den erwehlten Konig zu Dennez 
mat und feinen Brüdern amb ben erwehlten Konig zu 
Sweden ihre Recht und Gerechtigkeiten / fo fie allenthalz 
ben dagegen haben mögen / aud) umbenoumnen / fondern 
frey vorbehalten feyn. at, 

Zudem haben die vorgenanten Commiffarii des erivehls 
ten Sonigs bey demfelben mit allen Fleifz zu bandeln gue 
gefage / damit in Anfehung Kayferl. Majeftat the Bater 
Ehriftiern von ime zum wenigfien bermaffen und alfo ers 
Ledigt werden möchte / dafg cr mit Jagen / Fifchen und 
andern Suft fein Kurgweil treiben möge / und dafz er hinz 
führe beffer gehalten werde / es fey mit Unterhalgung oder 
anderen / dafs auch ber erwehlte Konig bewilfige / bafi 
folie Sreungen und Gebrechen entweder gütlid) oder nad) 
Reet und der Billigtcit hingelege und geender werden. 

11m foll einem jeden Theil hierinnen vorbehalten fon 7 
ob et fonft Dicbevorn mit jemand einige Defenfiv - Bereiz 
nigung eingegangen Dette / die diefen „srieden nicht gu votes 
der / nod) hie oben davon andere Furfehung befchehen ves 
re/ dafy cin jeder denfelben auswarten moge / alles gefteuz 
Tih umd ohngefehrlich. : 

Gelich ift tibercimtommen bafi des errehlten Ronigs zu 
Dennemareé angemafie Forderung dee Stil (f und Penfion 
balb auf die Miederlandifehe Regierung y aud) alle andere 
Span und S3eftbivernmg bie zwifchen Kayferlicher Majestic 
von wegen der vorgenandfen Nieder» Erblanden/ aud) al- 
let andern Shr. Maj. Konigreichen / Landen und Gebies 
then/ und denverwehlten Konig und feinen Brüdern und 
gemelten Konigreichen tmb Landen / von was Saden we- 
gen dic Defibeben waren / fürgaewenbet werden modyte / 
nichts ausgenommen / auch alle Abfag / Behde ımd Feind» 
fehaffe von beyden Theilen ganklic) tobt / abe und erloz 
teen fep /. bleiben und gehalten werden. 


1 


CORPS DIPLOMATIQUE 


ES foU aud) diefer gegenwärtige Fried und Bereini- ANNo 


gung zu bepben Seiten in allen Hanprfiadten und Ovten 
der vorgemeldten Konigreich und Landen / da folces zu 
tun gewbnlid) ift / innerhalb Dreyer oder vier Wochen 
publicité und ausgeruffen werden / und fo egliche Orte 
dermaffen entlegen / baf die Publication im beftimten 
"Termin nicht wohl gefehehen möchte / fo foll es bod) mit 


| erften / fo viel immer möglich / ohne einigen gefährlichen 


Derzug / gefihehen. Und ut auch ferner bedingt / bafi die 
SRomifd) Kayferl. Majeftät / auch der erwehlte Konig zur 
Dennemar amd feine Brüder biefen Frieden und Beret 
nigung im allen und jeden Puncten und Articuln ratifici- 
ven / bekräfftigen und. beftätigen und folder ihrer Racifi- 
cation ubhrFund inter threr eigenen Hand und Snfregel 
verfertiget auf den erfien Tag Julii nedbft Eunfftig in der 
a Bremen gemifjlid) "gegeneinander fiberantworten 
otten. 

Und damit folder Fried amd Einigung und alle Arci- 
cul, wie die hievor von Wort su Wort gefehet feyn / 
vor höchfigedacht: Kayferl. Maj. unfern Wlergnadigficu 
Keven) dergleichen von Hochged, erwehlten Konig zu Den= 
nemarcé/ Fat / veft und unverbrüchlich gehalten /umd alfo 
Gefiracés und auffrichtlichen volifübret werden ; Go haz 
ben wit vorbennnten Nicolaus Perrenot , Herr stt Granz 
vellen / Sobann von Naves / Carel Boifot und Viglius 
von Zwichen/ als Kayferliche Rath / Anwalte und Gee 
walt 2 Träger /in Kraft unfers volmadrigten Gewalts 7 
den wir von Shr. Kapferlicher Mtajefiat empfangen wd 
den vorgemeldten Borfehafften md Commiflarien tibers 
geben haben / von Wort zu Wort alfo Tautend. 

Wir CARE der Fünffte von Gottes. Gnaden Nomis 
fiber Kayfer / zu allen Zeiten Mehrere des Reichs in Ger- 
manigt/ zu Hifpani; beyder Sicilicn / Jerufalem 7 
Hungarn / Dalmatien / Eroatien 2c. Konig / Gtáberüog 
gu Defterreich/ Hergog zu Burgundien/ Grave qu Sabés 
purg / Flandern und Tyrol 2c. bekennen offentlidy mit 
diefen S3tieff / amd than timd allermanniglichen/ als wir 
von wegen der Span und Serung / die fich prvifehen tm 
fern Neder = Erblanden an einem 7 und ban Durchlend)s 
tigen Fürften / Herrn Chriftian Konig zu Damemardy 
Hechog zu Hollflein von wegen des Konigreichs Oennez 
mard und Norwegen andern Theils erhalten / einen Tag 
¿ue glitliden Handlung / und Dergleichung folder Span 
und Srrang guadiglich bewilliget / mb ber obermelt ers 
meblte Kona zu folder Handlung feine Vothfhafft und 
Commitlärien a(ffier zu tins gefehicter / amd verordnet 
fat; dafz wir bemnad) die Glen / Ebrfamen / Gelchr- 
ten / Unfere lieben Getteuen Niclafen Perrenoten / Serra 
zu Granvellen / unfeen Obrifien Geheimen Kath ac. Sos 
hanfen von Naves qu Mefanzi unfern Vice-Canélar int 
Keil. Reiche, Carl Boifot und Viglien von Zwichen Sch- 
ter der Rechten /unfere Ratheyfame und fonderlich zu folder 
Handling fürgonenunen and verordnet / umd ihnen des 
unfern vollkommenen Gewalt und Macht gegeben haben y 
und thin das alles Hiermit wifféntlid in Krafft diejeg 
Brieffs/ alfo daf fie famelic) / oder fo ihr einer oder mehr 
aus ebebaften Itfachen dabey nicht fepn möchten / die aña 
deu erfcheinenden in unfeen Nahen mit obgedachts 
wehlten Konigs Botfihafften und Gefandten eines bes 
Fandigen Frieden ober Anflands halben veden / handen 7 
bewilligen / befchlieffen / verbvieffen / und fonft ingemein 
und infonderheit alles finnchmen /bandeln/thun und Iaffen 
follen amd mögen / das wit felbfi gegenwártiglid) fürnefa 
men/ handen und thin möchten. tind was die gedarhte 
unfere Rathe und Anwalde / alfo / wie obfiebet / Finde 
men /- handeln / bewilfigen / thun amd befchlieffen ; dag 
iff und foll bleiben unfer Wil und Meinmg. Wir wol- 
len auch daffelbe alles und jedes / als ob wie ce felber 
perfonlich gehandelt hatten y fiet unb fet halten/ demfelben 
getrenlich nadhtommen amd Boltziehung thm. tnd ob 
bie benannte wnfere Kathe amd verordnete Befehlhaber 
mehrer Gewalts / dann obftehet / Hiern bedutgfen wiir= 
den / denfelben wollen wir ihnen famelid) und fonderlich 
bicemit auch gegeben haben/ als ob ber mit ausgedructen 
Morten aller Iiothrfft hie in begrieffen ftünde/ alles getren= 
lich ohne atte Gefehrde und arge Lift. Mit whrFund dicfes 
Brieffs mit unfen anbangenden Snfiegel beftegelt / amd 
geben it unfér und des Reiche Stadt Speyer am erjlen 
Tag des Monaths Aprilis nat G5orifti Geburth 1544. 
Unfers Kayferrhums in vier und awanéigiien Sabren / 
bep Shree Kayferl. Majeftat Worten der Wahrheit 5 
und wir Sohann Xanfauw / Andreas Bilde, Peter 
Schwabe und Cafpar Fuchs Anwald und Maht-Borhen 
unfers Gnadigften Herrns Konigs Chriftierng / aud) in 
Srafft des Bollmábtigten Gewalts / den wir von feinen 
Gnaden empfangen und der Kayferl, Majejlit Kathen 

Vibes 


1544. 
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1544. 


9. Août. 


DU^DROIT DES: GENS, 


übergeben Haben / fo aud) von Wore qu Wort laut / wie 
biernads folgt. 

Wir Chriftian von GHttes Gnaden zu Denmremareé / 
Morwegen / der Wenden und Gothen Konig / Soerhog zu 
Schlefwig/ Holen’ Stormarn and der Diermarfcheny 
Grave zu Oldenburg und Delmenhorft / befennen umb 
fbun fund fiermit offentlich vor jedermanniglich / dead) 
¿wifejen ber Romifcyen Kayferlichen Dajefiát am einem 
amd uns andern Theils / Srrungen und Gebrechen einge 
falten / damit diefelben fo, viel moglich wiederum abges 
fbafft/ und ein guter beftandiger Friede aufgerichtet were 


den móge/ fo haben wir die Gefirengen/ Ebrenvefien und | 
Erbaren/ unfere Kathe und Liebe Gerrenen Heren Johann | 


Kankaumwen / Seren Andres Bilden / bepbe Rittere 5 
Peter Schwaben und Cafpar Fuchfen Secrerarien fic) mit 
der hochgedachten Nomifeh. Kayf. Maj. ober devfelben 
verordenden Rathen gemelter einfattender Sreung halben 
au unterreden / und wo erheblidy ) aud) vereinigen / und 
auf einen beftändigen ‘Frieden ober. einen Anftand zu hans 
deln abgefertiget; Zhnen aud) unfern vollfommenen Ges 
walt unb Befelch mit gegeben y wie wir darinnen Kraft 
diefes unfers offenen Gewalts-Brieffes thuen. lfo / 
was gemeffe uifere Kathe mit ber Hochgedachten Nomiz 
feu Kapferlichen Majeftät oder derfelben verorbenben Kaz 
then und Commiflarien ber fehwebenden Sytrung and Ges 
brechen halben handeln / liefen 7 fthaffen und machen 
werden / daffelbige foll feyn / beift und ift unfer guter Will; 
wolten aud) demjelben in alten Punéten und Articulen / 
gleich als Betten wir foldhes alles perfóntid) verhandelt y 
jederzeit bejtandiglichen und ummwiederrufflichen tachfom= 
men) fiet] vet, und umverbrüchlich Halten ohne einige Ar- 
gelift oder Gevárde. Zu itbrfumb haben wit unfer Koz 
niglid) Sufiegel hievor hangen und geben Laffer auff uns 
fen Schlofg Rennsburg den 3. Tag des Monats Febru- 
arii Anno 1544, ; 

Das Seine Roniglide Gnade bey derofelben Koniglis 
den Würden und Morten / flee ) veft/ unverbrochentlich 
au halten / bem gu geleben umb zu volffiveden mit anfe 
alter Handfehrifften und Snfiegeln/ die wir beyderfeits an 
diefen Brief tbun. auffdrucken / in Stafft diefes Briefe 
verpflicht / unb umfer jeder Theil der Brieff einen in. gleiz 
er Form lawtenb angenommen, Adum in Spyer am 
23. Tag des Monats Maji Anno 1544, 


Perrenot. 

C. Boifot. 

J. de Naves: 

Viglius S. 

Johann Rantzouw Site, 
Andreas Bilde Nite. 
Peer Schwabe. 


Cafpar Fuchs, 


CLXXV. 


Erb - Theitung swifben Shro Königl. 
Majeftát in Dennemaré Chriffian / 
und dann Sobam und Adolph / 


Hergogen at SAleRwig und Holt | 


ftein/ allerfeits Sebriideren/1mter die 
Batterlidhe angeerbte Firftenehiuner / 
SdleBwig/ Holficin und Stormarn, 
Rendsburg am Abend Laurenty 
1544. [LonporpPir Ada Publi- 
ca Tom. XII. Libr. 


338.] 
C’eft-hdite, 


Partage bereditaire des Duchés 


de Sleswich ; | 
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Holltein , c Srormare, entre CHRISTIAN Roi ANNO 


de Danemarc, ] EANG@ ADOLPHE Dacde Sles- 
wiche Holflein [es Freres. A Rendsbourg la Pi- 
gile de da Fête St. Laurent, 25449 


M Namen ber ungerheitten Heiligen Orevfals 

figteit Amen, Hebben wy von (ttg Gnaz 

den Chriftian tho Dernemarefen / Horwegen / 

AG ber Wenden und Gothen / und von deffelben 
Gnaden Johan und Adolph / Exffgenabmen tho Norz 
wegen / alle Serhogen tho Schlegwig / Soolfiin , Storz 


, Matt und ber Oitinarfthen / Graven tho Dldenborgh nnd 


Delmenhorft Gebrödere dife Baderlice anguerffte Fire 
fienthum Schlegwig, Holflein und Stormarn/ Konigliz 
dot / Fürftlicken / Brdverli / getvenlicéen und freunde 
life / bod) fame unfer Kehde Khadt/ de Wy oc tho ber 
P3cbueff vaft ünftendigen vermahnet / und bat tho beweget 
Bebben/ dat fe de Arbeit und Saft up fice nehmen feholdeny 
de den oF unfem Begehr und Befeblieh gehorfamlichen na» 
gefamen / barum wy ebnen gang gnedigft und genedigen 
dohn verdanefen, Sn drey Theil oder Part von einander 
gefettet und gedelet in nachgefihrevener Wife / wo folget s 
Alfo dat wy unfeen freundlidyen Ieven Brodern Herkogen 
Aolffen / als jegigem under uns ber münbigen Brödern 
ber jüngfie die Wahl und den foer freundlichen Broderlis 
ent gégonnet / gelaten und nagelaten hebben / dardord) 
©, € bat Hovet = Gdlofy Gottorff / uchbefiheiden vier 
Dorper/ als Borkebegeke / Borchftede / Lembecé und Came 
pen) fo der Koniglichen Würde / und Hergogen Sohanfen 
unferm freundlichen lieben Brodern / wo folgende tho er 
fehende) in eren Deelen thogelegt / dat vor bet eine Deck 
iit den nachgefihrevenen Schlöten und Sanden gelegt wag/ 
nantiden in der Husten Wittenfehe/ Morkercken/ Stapele 
Holm / Huf unb Ender fictt / und darnebenfe in Hartogs 
rie Apentade / Ddefiglidien im Fürftendohn Qoljtein / 
Kehl, Neumünfter/ Oldenbercé und Trittaw / mit dem 
Keinberke / Cifimar amd ber Nienfladt mit allen und ig= 
lichen ehren Grengen / Enden und Œntfthaiben / wo be 
von Olders dartho belegen imb begrepen geweft fin / mis 
alten ehren Herrlichheiden Greibeiden / und Gerechtigheis 
den vor ©. f, Erf>Deel und Anpart angenbmmen, 
Datneventt hebben be Konigl. Majeftat tuf freunba 
life leve Broder / anfeen oc freundlichen [even Srodern 
Qergogen Sohanfen ben Koer gegórmet / ben dam ©. £, 
nicht bebben. wollen annefinen / fonbern der Königl, Mrs 
deunfeen freundlichen leven Brodern denfulven Koer freund= 
liben gegónnet und gelaten / alfo bat S, Königl, Sitajeft. 
bat ander Deel / als Sunderborgh / bat ander Sovelt= 
Buef mit nadhgefthreven Sepldten und <anden/ vor deffls 
ven Erf > Oùl und Apart angenamen / als vore ect 
"fen Aeve/ Doctborgh / unb Stinderwit / fo ved tho 


| Siúnderborg gehörer / desglicken Flenfíborg wo ibt im 


Soertogricte belegen wid begreven / mit der Stadt und 
Moble/ defiglicien Kuge> Clofier, Su dem Fürfiendohn 
Solficin/ Segeberge mit Oldefehlo/ und ben halven Tole 
Ien/ billigen Haven und dat Grotbrod / und de brep Nas 
folgende Clöfter Rheinfeld / Atengbócte und Segeberen 
dartho bie Stenbord, mit dein Cafpel tho Séchoe / oc den 
Steden Syüd)o 7 Crempe mid Willer / und wat alfo in 
alten den Mrarfeh= Landen gelegen/ nichts bitten befcheden / 
altem was eter Zohan Xangowen / Riddern unb feine beiz 
den Söhnen verfehreven und verfiegelt iff/ unb mat denen 
von Adel ımd Steben darinnen mit rechte gebôret / tare 
nevenft bat Ouf Plone / imb um Afflegeds willen / dat 
Dorp Doctcbecte by Stenbesborg belegen / dat vorher by 
Gotorfr pledt tho liggen / mit alle darbaven fehreven 
Ante/Schlöte) Soúfere unb Sanden / Grengen und Ents 
fébeiben / wo de von Hlders dartho gelegen und begreperr 
gewefen fit / mit alte derfelven Herrlicheiden / Freyheiden / 
Getedstigheiden / md thobehorungen / nibtes bucter 
befchetden, 

Tho left Bebben unfe freundliche leve Broder Hergog 
Sohatn / erfiliche im Spergog > Ricée dat dredde Hovetz 
foot Hadersieben / vor E. € Exff 2 Deel und Anpare 
mit nagefehreven Schloten / Sanden und Cloftern anges 
nommen/ als Dotingen / £utfenfunderit mit bem Dflerz 
hatde fort / welt vor pec dufend Mar Ern / Sven 
Xeventlowen Rittern verpanbet i / und unfer freundliche 


Teve Herr unb Broder up  biffen toktimpfligen t1mfiblag' 


fey tho mactende/ ebbet Def uns Qergog Sanfen / fo "lana 
ge wy Darmebe tho freden fin werben alle Sabt tw: Dune 
bert ab veertich Marek tho entrichtende fcbuildig fin fatty 
und alten andern thogelegenen Qarden und Sanden / océ 
£ugum > Clofler / mit den beiden Steden Hadergleben nnb 

Oo 3 Sms 


1544 
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und im fall fo under uns Brodern ichtes wat, von uns ANNO 


Tundemy dartho ben Strand / desglicien in den Fürs 
fiendohmern Quifiein/ Rendesborg mit ber Stadt / und 
bre) Dörpern/ Berckfiade / $amburt und Campen / fo 
Hart by Rendesborg liggen / und von Olbers tho Gottorp 
gelegen und gebbret hebben / dabeneven ferner bat Clojier 
Vordifiholm. Alte diffe vorgefcheevene Hüfer und Lande, 
in allen ehren Grengen/ Enden und Entjeheiden / mit alz 
Ten chren Soerclideiben und Gerecjtigheiden dartho belegen 
und begeepen fin/ und alle der Freyheit fo ebnen tho jeder 
Tidt gefolget und gehoret. Nom 2 

Des fihal de Stadt Hamborg uns fantlichen als gra 
fien tho Solficin und Stormarn in unfer, Eiden und 
Spflichten bliven / als die der Sonigl. Diajeftat von unfer 
alter wegen gebahn hebben. Aid fcbbfen unjere Stede und 
Clöfter mit der Manfehop / na vermöge ihrer Privilegien 
úngedeblet (m/ und ein jeder by fine Geredhtigteit bliven, 

Tho deme fiholen alle de Sorfehrivungen in Steden / 
Glen und wo defitlven vom fepligem unfern Leven Seven 
und Dadere Konig Friderichen/ und uns gegeven/ftete und 
vefiiglicten na {ude derfelven ehrer Siegel und Brieffe unz 
verdracken geholden werden. Tho ber Behueff / hebben 
10) mf Tollen tho Gottorff und Rendesburg wngedelt ges 
laten / dat men bat unb anders was einem jedern in feiz 
nan Exfftheil affgeit / batut entriohten und betablen fihaly 
fo Lange fit defelven webderum fulveft [of macfen / wo 
dan bat und anders wieder im Theil = Zettel vermelbet, 
amd wann alfo ein jeder / oder alle beide Tollen wedderum 
fre / Tedig und [ofr / oct wat fünften alle Sabe aver de 
Uchgifft mehr in Tollen fallen und fin wird / foal uns 
allen dveen to delende erffliken beifommen / und. einer fepal 
den andern Tollen niche mehr als ber ander mechtig (in / 
und be Tolners barover nicht befehweren, 

Was unfen júngfien freundlicen leben Brodern Sertos 
gen Fridridyen belangt / des hebben wy uns mit C. f. 
fteunbliten und Bruderlihen verglifet unb verfragen/ up 
Middel und Mathe/ wo bat in den Segeln und Brieven 
twifthen ung altenthalben gegeven und upgerichtet to erfés 
Hende / doch fehöllen wy ©. €. famelifen umderholden fo 
Tange de fiilve too ehren mindigen Zaren und <ehen-Stifft= 
Bremen Ehommen/ wo wy uns den des Plabes / der Stas 
de imb ber Unterholdung mit ©. €. wieder vertragen, 

Wy hebber oc bicbenevenft fampelichen de Schulde webs 
berum bem Derlate und Affiehede na under sams gebeh- 
Tete / alfo dat de Konigl. Dinjeftat unfer freund; fepe Here 
amd Broder / vor off von wegen dev Rice von dem fun fte 
halbmal hundert dufend Dare fibulbt tme bebl j und 
von ben Fürftenthumben dat drubde [7 ber Sehulde / 
als vofftig bufenb Mare / tho bethalende fehuldig fin falf. 
Ulfo bat [i£ de Summa der Schuld fo de Konig. Majeft. 
unfe freundliche leve Seer und Broder / vom wegen ber 
Kite Dennenard und Dorwegen/ oc den Fuirflenthumb= 
en Schlegiwig Holtftein bethalen fehall / belopt tho veerde 
Halff hundert bufenb Mart/ fo fompt Hertogen Sohanfen 
und Hertogen Adolffen von der Schulden einmahl hundert 
dufend Marc tho bethalende tfo, Nemliken feholen wy 
Quiog Soban vor erfien annehmen und bethalen tho 
SHadersieven brep dufend / in Fhemern ein bufenb/ in Stütz 
Éentunbern zwölf bufenb / und in Kendesborg oc twol ff 
bufenb Dark : Seem auff Segel und Breve Gagig Kants 
¿owen fevert bufenb / Seronimus Kangowen eer dufend / 
und Hinrifen von Spleten tive dufend guard ovet= 
fiocls. 

und wy Serñog Adolff hebben vor unfé Anparit der 
Schulde tho bethalen angenommen / in Lrictaw dörtig 
dufend. Sn Ketnebecé vofftein dufend / i Segel und 
Steven der Frowen tho Windebti drey dufend/ und Chris 
foffer Ratlowen tive dufend Mark Soovetftoels, 

Die andere Schulden fo fan up Soufium. vermóge Sez 
gel en Breve / Pande / féholen de Sonigl. Würde unfer 
frambliden leve Herr und Broder ohne alle Middel/ na 
vermoge des Schuld Regifiers/ bat bre in diffen Breven 
antotogende wolde tho lange fallen / tho betalende und tho 
vernögende fchiildig fin fehal. 

Ind dewiel uns Herkog Adolpff/ Apentade /Morkirchen 
und Oldenburg vor unfern Anpart und Erffdeel angefchla> 
gen / bat den vor ein und bortig dufend Marc vorpandet 
fiat/ als nemlich Aperade vor tein dufend / Mohrkerken 
tein bufend / und Oldenborg/ bat mod) etlife in für fébolen/ 
vor eilff bufenb Marek. So fall unfe fremblite leve 
Here und Brdder / ung Herkog Adolpfen verpflichtet fin / 
de fulven Emprer up diffen unfihlag be ©. Konigl. Wirz 
den lófen Fan/ frey tho maten / edder oc ung de Sabelis 
hen Hefungen dar fe vor verpandet fin /ma Bermogen des 
Deblyedels tho entrichtende / fo Lange wy defulven Cup» 
te feey tho amferm Händen erlangen und befamen mos 
gen. 


fern Sanden tho verpanden / tho verfetten oder tho verfo 
pende einer willens / wollen wy uns in Craffe duffes 
Breves unmwedderroplichen verplichter bebben / dat wy fol= 
Teg/ibt fp wat ibt wolle/ Elein oder grodt/ feinen rem 
ben tho Eopen laten / oder verfopen wollen/ fonder dat 
fulve ein dem andern tho vorn anbieten / umd ben erjien 
Coep daranne gönnen und tho Famen laten, 

. Duffe vorgefdreven Deel und Schuld hebben wy Chris 
flan Konig / Syobang und Adolf alle Gebroder sFivfien 
tho Schlegwig SHollficin/ mit Weten/ Willen und Dolls 
bort fer, hate boven berurter Frfienthome unter ung 
fülveft Broderliten und Freundliten vorglifent/ angenabs 
men unb bewilliget / be wy oct hiermit in Grafft duffes 
unfers Theil-Grieffs verglifen/ annehmen/ und bewilliz 
gen vor uns und unfer allerfeits Exven. 

Und in fall der Handel mit unfern freundliden Leper 
Broder Herhog Friedrichen des Erh-Stiffts Bremen 


Dalven einen Bortgangt gewinne / als wy ung bann mit . 


tho GO dem Almádtigen doen vorhapen und vorfehen/ 
fo fchall duffe baven berurte Theilung unwederroplichen 
tho ewigen iden geholden fin und bliven. 

So averft folhs niche für fid) gabn Eonde oder wurde / 
wollen wy unfer freundlichen leven S3roberm Qeréogen ris 
derichen / tho duffen Furfendomen Schlefwige Holkftein 
inb Stormarn / mit thor Deelung / als thon veerden 
Deel geftaden. 

Duffes alles in ttvEund / fin buffer Deel = Briefe drei 
enes Sudes durch unfere Konigliche und Fúrflid)e anban- 
gende Secret, vor uns / unfe Erven unb Nahkamlinge 
verfiegelt amd betvafftigt / dé mit eigenen Sanden under 
free; na CHrifit unfer$ HEren Geborth 1544. Shas 
re/ am Abend <aurenty / auff unfrm Schlate Nendefj= 
borg, 


CLXXVL 


Revers yon Churfürft Sriberid) / Pfalb- 
grafen am bein / dem Churfürften 
au Mayns ALBERTO, gegen Ber: 
mebring des auff die Berg - Straffe 
vorgrlichenen Pfand - Schillings / er- 
theilé / and zwar über die 9fustonr- 
dung derer — brígen Churfürften 
Confens in dem von Ranferlider 
Majeftat den Erk- Stift Mapnk in- 
dulgirten Wein-Zoll/ 1nd den def 
wegen dem Ere - Stift zu Teiftenden 
Benftandt / wie aud) über die Wie- 
derlofima der Demelbten Berg - Straf 
fe. Dienffags nad) Nativitatis Mariæ 
1544. [Pièce tirée de la Regiftratu- 
re d’Etat de la Chancelerie de la 
Cour de fa Majefté Imperiale.] 


C'eft-à-dire, 


Reverfal donné par T Eletteur Palatin FRED ERIC 
a l’Eleleur de Mayence ALBERT, par lequel, 

¿en vie c confideration de certaine Augmentation 
de fomme lypothequée fur le Bergffraffe > il. pro- 
met de lui procurer le copfentement des autres 
Eletteurs dans V’erabliffement & la jomifJance d'un 
Péage für le pafage du Vin par les Terres de 
Mayence. Done le Mardi avant la Féte de 
la Nativité de la Ste: Vierge Ann. 1544. 


Heyligen Romifthen Reiche Erg 2 Truhe 

D fd und Churfürft / befennen amd thuen Fund 
bentlid) mit diefem Brieff / für ung und ale unfere 
Erben / als die Rómifije Kayferliche Mrajeftae / unfee 


Allerz 


RS Griberid von SOtes Gnadar Pfalsgtas 
C ve bep Rhein und ergog in Bayern / des 


1544. 


ANNo 
1544. 


DIUSDRAO PAT 


Ateranndigfier Hore ) uffjingft gehalten Reichs 2 Tag qu 
Kegenfpurg / bem Ehriwürdigen in GOH Dater / und 
Kochgebohruen Fürften/ Seven Albrcdren/ der Heil. Noz 
mifben Siren Cardinalen / utd gebohenen egaten qu 
Mainé/ unb Magdendurg/ Evh- Bifehosfer und Ehurs 
fürfen / Maregrafíen zu Brandenburg 3t. Unfer 
feennbiichen Tieben Sxren Better und Brudern / 1nd 
feiner Sieh Erg > Cft Manns / aus beweglichen Urfaz 
chem / ein Zoll > Dergnábigung und Feeyheit gnediglich 
gegeben: / und bergefialt hat / nemblid) von jedem Fuder 
Bein / fo durch den Stift Mayız zu Waffer und 
Sand geführee wilrdee (Dod) aufferhalb des Rheins 
Strohms) einen Gilden zugeben / imb zu empfangeu / 
welchen Zoll wir aud) als ein Churfürft des Heiligen 
Romifehen Reichs gewilliget und zugelaffen haben / nach 
Aufgweifung VBviefflicer Mekund feiner Lieb „derwegen 
augeftellt 5 uno dann fein Lieb ine mit Bewilligung ihe 
tes Domb > Capittels zu Maing qugefagt und verfehrie> 
ben hat / wann unb gu welder Zeit folder Zoll gangz 
Vafftig gemacht / und in Mefen gebracht worden / bafi 
alebanm uns / amfern Erben / nod) gehen taufend Gul- 
den gemeiner {ands > Wehrumg / zu dem alten Pfand» 
Sehilling/ fo uff der Berg = Straffen / nad) [aut rfe 
Vifchoffs Abolfé Löblicher Gebdedemipg / amd damabis 
free Gom Cappitels Pfand = Berfehreitungy fitt guges 
fólagen feyn und bleiben) und zu Zeiten der Ablöffung/ 
sie hernach genelt/ unfern Œrben/ durch fein Geb / ober 
the Nachkommen mit bem alten Pfand > Sthilling entricht 
amd vergmüge werden follen/ dafz auch wir amd ¿wen Fünffz 
Tünffige unfere eltefte natürliche Eheliche Söhne / bey der 
Berg - Straffen/ unfer aller <ebenlangt / defsalerchen den 
pfandhafften Sobernbein / Monkingen/ und Veckelheims 
unabgelöft bleiben folten / mit Dorbehaltung ber AI 
fing bem Stiffe Maing nad) unfer unb gemelter unfer 
Eunfftigen Golne tobtliden Abgang / mb ben alten 
Pfand 2 Schilling / unb gedachten Buftblag / ungeweigert 
sugeflatten/ darzu obgleich vielgemeldter Zol in wirklich 
Defen / in gehen Jahren den nechfien nit Fohmen / oder 
fo dev in Wefen fommen wehre / in folchen zehen Sahren 
wiederumb fallen und abgehen wiirde / bod) wit amd ser 
Tünfftige unfere elteftee Ehelichen Söhne / von vorgedads 
ten Pfandfchafften / unfer aller Sebentangé / auch nie abs 
gelöft werden follen / doch mad) amfer aller tödelickem Abs 
gang / bem Stifft Maing die Lofung vorbehalten / wmb 
den alten Pfand - Schilling qu thun / aufferhalh des gez 
nannten Zufihlags ber gehen taufend fl. welcher in diefem 
Fall ab amd gefallen fein foll/ alles ferners Snbalts feiner 
Sieh Oxerfibreibung / uns derhalben gugeftele und ubergeben/ 
dafz wir demnad) in Anfehung folds freundlichen und 
guten nachbarlichen Willens ung and frnfftigen unferen 
Söhnen / hierin gutwillig erzeigt / und bewiefen / feiner 
Seb zugefagt / gered und verfprochen haben / zufagen ges 
reden und verfprechen auch für uns und alle unfere Erben 
Hiemit wiffentlic) unb wohlbedachtig / in und mit Kuafft 
dies Brieffs / bof wir Aber vorgedachte wnfer Bewilli> 
gung feiner {eb vorgebartes Bols halben gegeben / auch 
bey den andern amfern mite burfürfien / nemlids Trier / 
Colln / Sachfen und Brandenburg? defsgleichen bey ans 
den Fiirfien und Standen des Reichs / bep weldhem es 
die Notthurfft etforbert/ foldyes Zolls halben gleicher Gee 
fialt Bewilligung erlangen imb ausbringen wollen und 
follen/ wo auch folder Sol mit Rede oder ber That ans 
Seforhten wiirde / fo follen wir und unfere Exben / fein 
fib, thy Nachkommen / unb Stift Mainé ba bey 
Handhaben / aud) mit thattlicher Gegenwehr / als treffs 
ung felbft / damit folder Boll in bag Werek gericht und 
zu würclicher Bollgidhung gelangen möge; Wir und unfer 
Erben follen und wollen auch allen Geiftlichen des Ets 
Stiffts Maing büfüro ihre Qing / Zehenden / Renth / 
Gilt und Zurkommen in den Pfandfehafften / fo wie von 
dem Ex: Stift Maing haben / darzu fonft altenthalben 


in ber Pralk gelegen / unverhindert und ungefperet folgen | 


Taffen / obne alte Steuer / Schafung und Belhwehrung / 
wie von Alter herkommen / doch haben wit uns infonder 
beit vorbehalten / Genf 2 2(fung und andere Gerecht 
ftit fo. die Pfaltz bey zeiten Pfaltzgraf Philipps {obli- 
da Gedachenaifs / aff den Clofiern und Hoffer / auch in 
andern Dethen herbracht hat / diefelben wie von. Alterg 
au gebrauchen / darzu haben wir für ung amd unfern 
Erben bewilligt / und zugelaffen / daf, unfer Herr Detter 
und Bruder der Cardinal und Erg > Difthoff zu Maing 
Churfürft/ feiner lieb Nadfommen./ und der Ertz-Stifft 
Maintz./ die Geiftliche Jurisdidtion amd Annaten > and) 
alle andere Geiftliche Gerechtigkeiten / altenthalben in ber 
Pfaltz haben/ üben / gebrauchen und empfaen foit / uns 
verhindert unfer/ infe Exben / amb meuniglichs von un- 


DES GENS. 


| fern wegen / es wiürbe den Uff einen fünfftiget Concilio 
ordentlicher cy qu fen’ anders befehloffen/ welcher 
$3eftblufs alsdann in diefem ¿Fall gelebt / und nachkommen 
| werden [DL / fonder Gevarde 5 Deben dem gereden and 
verfpredien wir auch für ung und alle unfere Exben/ wan 
amd gu welcher Zeit wir unb ¿men unfere Fin fftige eltifte 
natirliche ehrliche Sohne nach bem QSiter GHtes nif 
mehr im geben waren/ oder im Salt / bafs wir ohn eheliche 
Söhne mit Tode abgehen wirden / nachdem obgemelter 
Zoll / fein WrireklichEeit erlangt hätte y daft alfibann ans 
| fr Erben/ vielgemelten amfern Sere Better / md Benz 
der den Cardinal und Erk 2 9 foffen zu Mayntz und 
Ehinfürfeny feiner Tib NadhFommen / amd Ets: Sti 
Diayntz / uff dero Begehren jederzeit die Abloffimg der 
Berg = Gtraffen / desgleto en der Pfandfihafften/ Soberns 
bein Montzingen und Bestelbcim. / mit allen ihren ques 
borigen fambelic) oder fonberlid / amb den alten Pfands 
Schilling vermóg der Dfand = Berfehreibungen / auch ges 
gen Entrichtung des obgemeldten Sufiblags / der sehen 
tanfend fl. verweigert gehalten und nachgeben / und zu 
| Derhindernus folder Ablöffung fein Derjarımg oder 
| andere Behelff / wie die Nahmen haben möchten / fürs 
wenden / welche auch nie fiat haben follen / in feinen 
ABegh / unfer Erben follen qud) alfoann feiner Sieh ihe 
| ten NachFommen umd Stifft Maing - all zu Zeiten der 
| Derpfandung übergebene ganghafftige Kegifter / Bücher / 
Nortel / 1trfinb und anders / viel bemeldte SPfanbfibaffa 
ten belangend / fame ben newen Kegieftern / der fid) der 
Pfalg / nach der Derpfändung bifiber gebrandt hat / 
| gu Qanden ftellen/ und ubergeben fonder Gefärde, Wo 
| aber gemeldter Boll inwendig gehen Sabven ben medien 
nad) dato diefes Briefe / in efes wit fobmen / ober 
| fo er fein WriretlichEeie erlangt / in folthen Sabren swies 
derumb abgehen würde / alsdann foll obgemeldter Zus 
flag der gehen taufend Gulden auch gefallen feyny uud 
follen unfere Erben nichts deffo we / wann iir und 
¿men fünftige unfere cheliche eltefte ne nit mehr im 
ben wáren/ ober fo wir nad) dem Willen GHOtes obs 
| ne Ehlidse Söhne) mit Tode abgehen würden / febuling 
und pflichtig fepn / wie wir fie auch hiermit wiffentlidy 
verpfütbten / gedadhtem wunfern Herr Better und Brus 
der den Cardinal und Erg = Bifeoven von Mak / 
und Churfiirfien / feiner. Geb Oradfommen and Stift 
SDtapnü bie Abloffung obgemeldter becber Pfandfehafften/ 
mit ihrer Zugehdeung fambelid) oder fonderlid) / teder 
Beit ohne alle Weigerung / gegen Erlegung des alten 
spfand = Schilings / aufferhalb des obgemeldéen Zus 
fiblags / der in biefem Fall nit entricht werden foll y 
zugefiatten 7 mit Ibergebung Brief) x iffum / Kots 
teln / Urtimd und anders gedadites Pfandfehafft belans 
gend / aud) ohne Fuürwendung einiger DBerjabrung / und 
| aller anderer Sebelff / wie files hiervor ausdructlich 
gemeldt und angeeigt iff/ und follen fonft die alte 
Pfand > Derfehreibungen / und bie dagegen tibcrgeberr 
Revers bif zu Zeiten ber Abldffung im Kräften feyn 
und bleiben / und den allenthalben Dollziehung gee 
benz amd gelebe werden, Wir Griberid) Pfaltgraff bey 
bein / und Gurfürft obgemelt/ gereden und verforeden 
aud) für uns / unb alle unfere Exben/ bey unfern Site 
lichen Ehren / treuer und redter Wahrheit an Andes 
Statt. / alle tub jede Duncten y Stück imb Artictul / 
wie die in biefom Brieff begrieffen fan / uns / unfere 
| Erben belangend / von Wort zu Worten / getveulid) 
| wahr / fät/ veft/ unverbrochen und ufricheig su haltens 
| Darwider nit zu thun / noch fthaffen gethan zu werden / 
| in gumabl Feine O&cifs / alle Gefard hierin. ausgejeblofz 
fen / des zu Mekund haben wir für uns) und unfere 
Erben / wnfer Snfigel am diefen Brief gebangen / bet. 
geben it uff Sienfiag mad) Nativitatis Marie nad) 
Gif Geburth fünfzehn Dundere und im vier und 
| viergigften Sabre/ 


279 


GFriederich Dfalé + Graff / 
Gburfürft, 


CLXXVII. 


Traité dePaix & d’ Alliance entre l'Empereur C W A Ro 

| Sirs V.G FRANGOrSsI. Roi de France, fair à 
Crepi le 18. Septembre 1544. Enregitré , par 
commandement exprès de Roi , am Parlement , c 
à la Chambre des Comptes. [ Recueil des Bug 
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de Paix &c. entre les Couronnes d'Efpagne & 
de France , imprimé à Anvers in 12. pag. 174. 
FREDER. LEONARD, Tom.II. pag.430.] 


des Romains ; toljours augufte » Roi de Ger- 

manie, de Caftille; de Leon, de Grenade, de 
Navarre , d'Aragon > de Naples, de Sicile, de Mail- 
lorque, de Cerdagne, des Illes, Indes, & T erre-ferme 
de la Mer Oceane , Archiduc d'Autriche > Duc de 
Bourgogne , de Lotier , de Brabant, de Limbourg > 
de Luxembourg, & de Gueldre ; Comte de Flandre; 
d’Artois, de Bourgogne ; Palatin de Hainaut, de Hol- 
lande > de Zelande , de Ferrette ; de Haguenau , de 
Namur > & de Zutphen » Prince de Suabe , Marquis 
du Saint-Empire , Seigneur de Frife , de Salins , de 
Malines, & Dominateur en Afie & en Afrique. Sa- 
voir faifons à tous , que nous avons vii & entendu les 
Articles, & tout le contenu au Traité de Paix » & rein- 
tegration de parfaite Amitié durable à toüjours > pafle 
entre nôtre tres-cher & feal Coufin, Dom Fernand de 
Gonzague, Chevalier de nôtre Ordre ; Prince de 
Melfeto ; Duc d'Ariano , Viceroi de Sicile , & Lieu- 
tenant General de nôtre. Armée : & auffi notre tres- 
cher & feal Chevalier, Meflire Nicolas Perrenot > Sieur 
de Granvelle ; Commandeur de Zalamée en l'Ordre 
d'Alcantara, nôtre premier Confeiller d'Etat, & Garde 
de nos Scels, nos Procureurs en vertu de leur Pouvoir: 
Et Meffire Claude d'Annebaut > Chevalier de l'Ordre 
du Roi Tres-Chretien » Maréchal , & Amiral de 
France, & Lieutenant General en fes Armées, fous l'au- 
torité > & en Pabfence de nos tres-chers Neveus ; les 
Daufin, & Duc d’Orleans; Meffire Charles de Neüil- 
ly. Confeiller , & Maitre aux Requêtes de Hôtel 
dudit Sieur Roi; & Maître Gilbert Bayard, Sieur de 
la Font, auffi Confeiller, & Secretaire d'Etat dudit 
Sieur Roi, & Controlleur general de fes Guerres, Pro- 
cureurs dudit Roi Tres - Chretien , nôtre tres -cher & 
bon Frere, desquels Articles & Traité de mot à autre la 


teneur senfuit. 

A nom. & propagation de nôtre fainte Foi & Re- 
E ligion > & repulfion des Ennemis de la Repu- 
blique Chretienne: & pour le bien commun, & par= 
venir à la generale pacification d’icelle; ont été traitez , 
convenus ; & acordez les Articles fuivans , par tres-il- 
luftres Seigneurs Dom Fernand de Gonzague , Cheva- 
lier de l'Ordre de la Toifon d'or , Prince de Melfete 5 
Duc d'Aríano, Viceroi de Sicile, & Lieutenant gene- 
ral de l'Armée de l'Empereur; & Meffire Nicolas Per- 
renot ; Chevalier; Seigneur de Granvelle , Comman- 
deur de Zalamée en l'Ordre d'Alcantara ‚premier Con- 
feiller d'Etat, & Garde des Seaux de Sa Majefté Impe- 
ride, de la part de l'Empereur : Et noble & puiflant 
Seigneur Claude, Seigneur d'Annebaut ; Chevalier de 
FOrdre du Roi Tres-Chretien , Amiral , & Maréchal 
de France, Lieutenant general dudit Seigneur Roi 
Tres-Chretien en fes Armées , fous l'autorité & en l'ab- 
fence de Mefleigneurs les Daufin, & Duc d'Orléans; 
Meffire Charles de Neüilly, Confeiller, & Maître aux 
Requ de Hôtel dudit Seigneur Roi; & Gilbert 
Bayard , Seigneur de la Font , auffi Confeiller , & Se- 
cretaire d'Etat d'icelui Seigneur Roi > & de fes Finan- 
ces , & Controlleur general de fes Guerres , de la part 
dudit Seigneur Roi Tres-Chretien ; en vertu de leurs 
Pouvoirs refpectifs. 

Premierement > que dorenavant fera entre lesdits 
Seigneurs Empereur & Roi, Meflèigneurs leurs Enfans, 
Heritiers & Succefleurs, leurs Roiaumes ; Pais, Etats, 
& Sujets, bonne, ficere; parfaite, & perpetuelle Paix 
demeurant dés maintenant à toüjours toutes caufes & 
occafions d'inimitié Eteintes,& de tout en tout abolies. 
Et feront dés maintenant leurs deux Majeftez bons Fre- 
res, Parens, & Alliez, avec ferme & ftable reintegra- 
tion de parfaite amitié entre eux, & leursdits Enfans , 
& Succeffeurs. 

Et pourront leurs Sujets refpectivement de tous leurs- 
dits Roiaumes , Pais , & Etats , hanter , converter > 
negocier marchandement , & autrement, librement Se 
paifiblement , les uns avec les autres: & feront por- 
tez , favorifez > & maintenus > foütenus , & defendus 
comme propres Sujets , en paiant raifonnablement les 
droits & tonlicux acoütumez, & autres, qui par leurs- 
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dites Majeftez ; & leursdits Succefleurs » feront impo- 


Te 

En faveur de cettedite Paix , lesdits Seigneurs Empe- 
reur & Roi reftitueront réellement ; de fait, pleine- 
ment, & de bonne foi; les Places , Villes, & tout ce 
entierement qu'ils ont occupé depuis la Treye de Nice; 
les uns fur les autres: & auff aux Sujets refpective- 
ment > tant deca que dela les Monts , & en tous Pais; 
Lieux , & endroits, fans en rien excepter ni retenir. 
Et méme y delaifleront, chacun endroit foi, l'Artillerie 
étant esdites Places & Forts ‚comme elles font de pre- 
fent, en retirant feulement les Munitions & Victuailles. 
Et fera à la charge desdits Princes recevans - lesdites 
Places, d'en faire la raifon & reftitution à leursdits Su- 
jets , à qui il apartiendra , à la décharge du reftituant: 
en refervant au Duc d’Arfcot l'action quil a fur la 
Comté de Ligny dont procés étoit ja pendant avant 
l'ocupation d'icelle , & dont ledit Seigneur Roi Tres- 
Chretien lui fera faire bonne & brieve juftice: comme 
aufli fe fera quant aux autres Sujets desdits deux cótez , 
nonobftant la Guerre, qui ne leur prejudiciera ; & 
entre autres, aux Heritiers de la Maifon de Vergy, de 
ce qu’ils pretendent fur S. Difier  felon les Traitez , 8c 
comme de raifon. 

Semblablement fera reftitué en faveur de cettedite 
Paix, au Duc de Sayoie , & à fes Sujets tout ce qui 
leur a été occupé & pris depuis la Treve de Nice, où que 
| cefoit: & le tout en l'état que les Places , Villes, 
Forts , & Lieux occupez font de prefent , fans y rien 
detruire > ni demolir; & ce tant deca que dela les 
Monts. 

Et pareillement fe reftituera à la Marquife Veuve de 
| Montferrat ; Duc & Duchefle de Mantoüe > tout ce 
qui leur a été occupé depuis ladite Treve : & auffi à 
tous autres, ausquels a été prife aucune chofe à l'occa- 
fion d'avoir fuivi > fervi ; & favorifé le parti de Sadite 
Majefté Imperiale , & dudit Seigneur Roi, tant deca 
que delà les Monts depuis icelle Treve ; le tout pure- 
ment, pleinement , & de bonne foi. 

Et pource que ledit Seigneur Empereur rnaintient 7 
que la Ville , Chätellenie , & Seigneurie de Stenay eft 
de fon Fief, à caufe de fà Duché de Luxembourg, & 
n'en a pü le feu Duc de Lorraine faire valable trans- 
port > foit par échange, ou autrement , audit Seigneur 
Roi, fansfon confentement ; a été accordé , que le~ 
dit Stenay fe rendra femblablement au Duc moderne 
de Lorraine ; pour la tenir fous la mérae charge de Fief, 
que fon dit feu Pere l'avoit, fans que par ci-aprés ice- 
ui Seigneur Roi y puiffe rien à jamais pretendre; de- 
meurant au furplus à Sad. Majefté Imperiale > le droit 
& action de commife , pour en faire à l'endroit dudit 
Duc ; comme avec raifon bon lui femblera. Et pourra 
| ledit Seigneur Roi avant de faire ladite reftitution , 
démolir les Fortifications qu'il a faites audit Stenay, en 
reduifant en l’état qu'il étoit avant le Traité fait avec 
edit feu Duc de Lorraine. 

Semblablement fe déporte ledit Seigneur Roi de 
| toutes pretentions en l'Abbaye ; Terre ; & Seigneurie 
de Gorze , fans qu'il y puifle dorenavant rien plus 
ufer, quereller, ni demander. 

| Et a été convenu & accordé que pour autant que 
| ladite reftitution > même du côté dudit Seigneur Roi , 
ne fe. peut faire preftement ; que ledit Seigneur Roi 
"I res-Chretien baillera pour ótages Meflieurs le Cardi- 
nal de Meudon, Duc de Guife; Comte de Laval, & 
Seigneur de la Hunaudaie : en recevant lesquels , Sa- 
| dite Majeité Imperiale mandera dés-lors faire de fon 
côté ladite reftitution audit Seigneur Roi ; lequel auffi 
la fera faire du fien en dedans un mois: pour l'acom- 
pliflement & effet de laquelle , demeureront lesdits 
Otages au pouvoir de Sadite Majefté Imperiale ; les- 
quels feront rendus & delivrez aprés l'acompliffement. 

Semblablement fe reftituera à Sadite Majefté Impe- 
riale ; en dedans ledit tems ; la Comté de Charolois , 
enfemble fes apartenances, pour la tenir par lui & par 
| les fiens , comme elle lui apartenoit & la pofledoit 
| avant le commencement des Guerres. 

Et pource que cettedite Paix fe fait & fonde pour le 
fervice de Dieu nôtre fouverain Createur > reduction de 
nôtre fainte Foi & Religion en union chretienne , & 
obvier à l'extreme danger & hazard > où elle fe trouve; 
& afin de parvenir à la generale pacification d'icelle 
| pour auffi pouvoir mieux entendre & s'emploier una- 
nimement à la repulfion des Turcs > & autres Infideles 
fes ennemis ; a été traité , & accordé , que leursdites 
deux Majeltez , Imperiale & Roiale ; s'emploieront fin- 
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mutuelle intelligence & correfpondance, & feront tout 
ce qui en eux fera jusques au bout, pour procurer 
d'acheminer & conduire ladite réünion , felon & par 
tous les meilleurs moiens & expeditions , qu'ils avife- 
ront par enfemble convenir à fi bonne , & tres-fainte 
œuvre: confiant que le benoit Jefus-Chrift fera aidant 
à fa fainte caufe , & fi fainte œuvre , & y infpirera & 
illuminera le S. Efprit leursdites deux Majeitez ; & y 
conviendront & correfpondront tous les autres Poten- 
tats , tant fpirituels que temporels. : 

Et pource que Sadite Majefté Imperiale a fait avertir 
ledit Seigneur Roi Tres - Chretien de la determination 

rife entre elle ; & les Etats dudit Saint Empire, pour 
E repulfion du Turc , & de fes forces > & recouvre- 
ment des chofes par lui occupées au côté de Hongrie; 
ledit Seigneur Roi a accordé , & accorde , d’aflifter 
en ladite entreprife , & pour la refiftance contre ledit 
Turc, (quand requis en fera de Sa Majefté Imperiale, 
& du Saint Empire, ) fix-cens hommes d'armes de fes 
ordonnances , bien montez ; & équipez comme il les 
entretient ; & qu'il les fera partir & aller à ladite re- 
fiftance en dedans fix femaines aprés la requifition » & 
y fervir & guerroier pour le tems que durera la pre- 
miere expedition ; que ledit Seigneur Empereur, & 
lesdits Etats du Saint Empire feront contre ledit Turc: 
& fournira dix-mille hommes de pied de fes Sujets auffi 
à fa folde. Er pour ledit tems on baillera la [olde en 
argent pour Fentretenement de dix - mille hommes de 
ied > foit d'Allemans > ou des Cantons des Ligues, ou 
taliens , ou Efpagnols ; comme mieux femblera à Sa- 
dite Majefté Imperiale. Et fi l'expedition fe recom- 
tence autre fois , l'aide dudit Seigneur Roi fera à fon 
arbitrage , pour la faire comme convient à Roi Tres- 
Chretien. Et au furplus ledit Seigneur Roi fera tout 
ce qui en lui fera pour affifter & favorifer ladite relis- 
tance & repulfion du Turc , & pour le grever & en- 
dommager , & deprimer fes forces: & en ceci tien- 
dra toute entiere & confidente intelligence avec Sadite 
Majefté Imperiale, & ledit Saint Empire, 

Er afin d'entierement ôter ; & occuper & perclure 
toutes caufes, occalions, moiens , & fufpicion de dis- 
cord & diferend entre leursdites Majeftez , & Heritiers, 
& Succeffeurs , & éteindre toutes querelles , & pre- 
tentions ; lesdits Seigneurs Empereur & Roi , fans 
toutefois déroger ni prejudicier aux Traitez ci-devant 
pañez entre eux, & leurs Predeceffeurs , ni en faire 
innovation quelconque , finon quant à ce qu'il en fera 
ci-aprés autrement dispofé tant feulement , ains qu'ils 
demeureront entierement & inyiolablement en leur 
force & vigueur, telle que de raifon & de droit; ont 
fait & font lesdits Procureurs & Mandataires en leurs 
noms , les renonciations ci-contenués : à favoir > que 
ledit Seigneur Roi Tres - Chretien > tant en fon nom ; 
que comme pour & au nom de fesdits Enfans , Heri- 
tiers ; & Succeffeurs quelconques , a renoncé , quité, 
& tranfporté, & comme lesdits Ambaflàdeurs & Pro- 
cureurs en fon nom ; en vertu dé ce Traité renoncent , 
quitent ; cedent, & tranfportent à toüjours & perpetu- 
ellement ‚au profit dudit Seigneur Empereur ; fes Hoirs, 
Succefleurs, & aians caufe ‚tous & quelconques droits, 
aCtions, querelles , ou pretentions que ledit Seigneur 
Roi Tres-Chretien ou feídits Hoirs & Succeffeurs ont 
& pretendent , & pourroient avoir & pretendre, pour 
quelque raifon ou caufe que ce foit , en quelconque 
des Rojaumes , Etats, Terres, Pais, 8: Seigneuries 
prefentement tenués & pofledees par ledit Seigneur 
Empereur > ou en fon nom, mediatement ou imme- 
diaternent: & fpecialement tout le droit , que ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien, & fes Predecefleurs Rois 
de France, ont eü & pretendu , & qu'ils pretendent és 
Roiaumes de la Couronne d’Aragon, étans unis, com- 
pris, & dépendans d'icelle , comme sils étoient tous 
ici fpecifiez : & méme en celui de Naples > tant en 
Proprieté , pofleffion , penfions , & arrerages d'icelles 
penfions, que autrement en façon quelconque; foit en 
vertu des Inveftitures du Saint Siege Apoftolique , faites 
à fesPredecefleurs, ou à lui; ou par T'raitez faits entre 
les Predeceffeurs desdits Seigneurs Empereur > & Roi 
Tres-Chretien 3 & méme entre le Roi Catholique , 
Grand-Pere dudit Seigneur Empereur , & le Roi Louis 
XII. ou par le "Traité de Noyon, fait entre lesdits Sei- 
gneurs Empereur & Roi, tant pour le principal droit 
dudit Roiaume , que pour lesdites penfions & arrerages 
par ledit Roi Tres-Chretien pretendus en vertu desdits 
Traitez , ou autrement qu'il foit. 
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Item. Ledit Seigneur Roi delaiffe ; donhe ; baille, 
cede, & tranfporte perpetuellement & à toûjours , rant 
pour lui, que fesdits Succeffeurs Rois de France, audit 
Seigneur Empereur , fes Hoirs , Succefleuts ; & ai 
caufe > Comtes & Comtefles de Flandre, les 
Hommage, Pairie de France, Serment de Fidelité, 8 
toute Sujettion > Jurisdiction , Superiorité , Reffort 5 
Souveraineté, & tous autres Droits , que ledit Seigneur 
Roi Tres-Chretien , & fes Predeceffeurs Rois de Frans 
ce ; ont ef, avoient; & pretendoient avoir für les 
Comtes & Comteffes de Flandre; Prelats, Nobles , Vaf 
faux, Villes, Loix , Chátellenies, Manans & Habirans 
de ladite Comté de Flandre ; fans qu'icelui Seigneur 
Empereur , fesdits Hoirs » Succeffeurs, 82 aians caufe , 
Comtes & Comtefles de Flandre, foient jamais tenus; 
ou foumis de tenir ladite Comté de Flandre, en Fief 
ou en Pairie, dudit Seigneur Roi "Tres- Chretien , de 
fes Succeffeurs Rois de France, ni de la Couronne de 
France , ni leur en faire hommage, ou ferment de fi. 
delité :. & fans qu'icelui Seigneur Roi Tres-Chretien ; 
& fesdits Succeffeurs Rois de France > puiffent jamais 
avoir, clamer, pretendre ; ou quereller ; aucun Droit, 
Seigneurie, Superiorité, Jurisdiction ; Reflort, ni Sou. 
veraineté en ladite Comté de Flandre, ni fur ledit Sei- 
gneur Empereur, fesdits Succefleurs, & aians caufe , 
Comtes & Comteffes de Flandre, ni für lesdits Prelats, 
Nobles, Vaffaux. Villes, Loix , Chátellenies , Manans 
& Habitans dicelle Comté, prefens, & à venir: tous 
lesquels , & chacun d'eux, icelui Seigneur Roi Tres- 
Chretien , tant, pour lui , que fesdits Enfans ; & Suc- 
cefleurs Rois de France a exempté & exempte, quite, 
& décharge de toute füujettion, obeiflance , ferment de 
fidelité , Jurisdiction , Reffort , & Souveraineté, telle 
que lui, & fes Predeceffeurs Rois de France avoient 
acoütumé de prendre & avoir fur ladite Comté de 
Flandre, & iceux Prelats , Nobles , Vaflaux , Villes , 
Loix , Chatellenies , "Manans , Habitans ; & enclave- 
mens d’icelle Comté, fans aucune chofe retenir ni re- 
ferver , en quelque maniere que ce foit, 

Ec auffi ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , tant pour 
lui, que pour {esdits Succefleurs Rois de France , a 
renoncé , & renonce par cedit prefent Traité de Paix , 
à tout tel droit de rachat ‚que lui, & fes Predecefleurs 
Rois de France, ont ei, & pourroient avoir, clamer , 
& demander és Vilies, & Chatellenies de Lille, Doiays 
& Orchies, à quelque titre, raifon : ou moien que ce 
foit ; confentant > & accordant , tant pour lui, que 
fesdits Succeffeurs Rois de France, que lesdites Villes , 
Chátellenies de Lille, Doüay , & Orchies , foient, & 
demeurent perpetuellement & à toüjours unies , incor- 
porées, & jointes à la Comté de Flandre , comme el 
les étoient auparavant, qu'elles furent. baillées & trans- 
portées par le Comte. de Flandre au Roi de France ; 
nonobftant le contenu du Traité fait à Paris le fecond 
jour d'Aouft PAn 1498. & autres Traitez quels qu'ils 
foient , faifans mention dudit rachat ; ausquels Traitez 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , tant pour Jui > que 
fesdits Enfans , & Succefleurs Rois de France , a pa- 
reillement renoncé; & renonce par cedit Traité, (ans 
jamais en pouvoir faire pourfuite action, ou demande. 

Item. - Auf icelui Seigneur Roi Tres- Chretien , 
tant pour lui, que fesdits Succeffeurs, Rois de France, 
a renoncé , & renonce , quite , & tranfporte audit 
Seigneur Empereur, pour lui, & fes Succefleurs Com- 
tes & Comteffes de Flandre , tout tel droit , titre, 
caufe , raifon , & action, que lui, & fesdits Succefleurs 
Rois de France ont; & pourront ci-aprés avoir, clamer 
& pretendre > demander , & quereller en la Ville & 
Cité de Tournay > Bailliage de "l'ournefis , & Villes de 
Mortagne & Saint-Amand 5 confentant & accordant 
par ledit Seigneur Roi > & fesdits Succeffeurs Rois de 
Tue > quicelui Empereur, & fesdits Succeffeurg 
Comtes & Comteffes de Flandres, joüiflent, & poffe- 
dent perpetuellement & à toûjours desdites Ville & Ci» 
té de Tournay > Bailliage de Tournefis , Villes de Mora 
tagne & Saint-Amand ; en toutes prééminences > pres 
rogatives , fruits, profits > émolumens ; droits de Re. 
gale > de nomination aux Evéchez de Tournay , 82 
autres, Abbayes de Saint - Amand > Saint-Martin audit 
"Tournay, & autres Abbayes étans audit Tournefis; & 
quelconques autres Droits > fans aucune refervation , 
comme unis & incorporez par ledit Seigneur Empereur 
à la Comté de Flandre , fans jamais pouvoir aller au 
contraire icelui Seigneur Roi > & fes Succefleurs Rois 
de France. 

Item. | Ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , tant pour 
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lui, que fesdits Enfans & Suecefleurs Rois de France, 
a renoncé , quité, & tranfporté par cedit prefent Traité 
de Paix audit Seigneur Empereur ‚pour lui ; & fes 
Succeffeurs Comtes 82 Comteffes. d'Artois , tout tel 
droit, raifon > caufe > & action ; enfemble toute Ju- 
risdiétion , Reflort , & Souyeraineté ; que ledit Sei- 
gneur Roi Tres-Chretien, 62 fes Predeceffeurs Rois de 
France avoient en la Cité les la Ville d'Arras; fur tous 
les Manans & Habitans d'icelle ; avec le droit de Re- 
gale , nomination , & autre quelconque droit ; que le- 
dit Seigneur Roi Tres- Chretien , & fes Predecefleurs 
Rois de France ont efi par ci-devant fur les Eyéché 
& Eglife Cathedrale d’Arras ; apartenances &c. depen- 
dances., fans y rien referver ; ni retenir 5. fors & ex- 
cepté quant aüx biens & droits desdits Evêché & Eglife 
étans au Roiaume de France, hors la Comté d'Artois ; 
&enclavement-d’icelle; & autres Pais d'icelui Seigneur 
Empereur: 

ltem. Ledit Seigneur Roi Tres-Chretien a confenti 
&/acordé; confent & acorde, que ledit Seigneur Em- 
pereur; fes Hoirs, Succeffeurs;' 82 aians caufe , Com- 
tes & Comtefles d’Artois ; foient & demeurent’ dores- 
nayant perpetuellement & à totijours quites > exempts > 
& déchargez des Fiefs & Hommages tenus en Pairie de 
la Couronne de France , ferment de fidelité ; & toute 
fujertion que lui & fes Predeceffeurs Comtes & Com- 
tefles d'Artois ont été tenus-de faire > & ont fait audit 
Seigneur. Roi "Tres- Chretien ; & fesdits Predeceffeurs 
Rois de France: desquels foi & hommage ; droit de 
Pairié, 87 ferment de fidelite , icelui Seigneur Roi les a 
déchargez & décharge par cedit prefent "l'raité de Paix; 
enfemble:de tout tel & quelconque Droit, Jurisdiétion , 
Reflort ;& Souveraineté , que ledit Seigneur Roi Tres- 
Chretien > & fes P effeurs Rois de France; avoient 


cú par ci-devant, & que ci-aprés pourroient avoir ; cla 
mer, demander , pretendre > & que n & fur la- 


d'Artois, Preiats, Nobles > Vaffaux » Ma- 
Habitans > Reflorts: & Enclavemens d'icelle 
tenus tant de la Couronne de France ; que 
Seigneuries , en & fur toutes les Eglifes , 
Revenus , Terres 1euries d’icelles , fituées 
s en ladite Comté d'Artois > & des metes & 
mens dicelle; mêmement de la. gardienneté 
dicelles , quant aux Eglifes fituées en ladite Comté , 
Reflorts & Enclavemens > quelque part, & en quelque 
lieu. que lesdites Eglifes > ausquelles lesdits Biens, Ter- 
es, &S gneuries apartiénnent ; foient fituées’ & af- 
53 jacoit qu'elles foient des fondations des Rois de 
rances & amorties, par eux, fans qu'icelui Roi Tres- 
Chretien & fes Succeffeurs Rois de France > puiffent 
jamais quereller; où demander droit dHommage, de 
airie, de Jurisdiction, Reffort, & Souveraineté, en 
uelque maniere ou facon que ce foit, en & fur ladite 
Comté d'Artois ; Nobles ; Vaffaux , Eglifes , Biens ; 
Rentes , Revenus , Terres, & Seigneuries d'icelles 
Eplifes étans en ladite Comté ; Reflort , & Enclave- 
mer ni prendre aucun droit de regale, de nomina- 
tion > gardienneté , prerogatives ; prééminences fur les 
Evéchez, Abbayes > Prieurez, Dignitez , ou autres 
quelconques Benefices étans enclavez en ladite Comté, 
de quelque Abbaie que lesdits Prieurez foient mouvans 
& dépendans + lesquels Droit, Jurisdiction; Reffort ; 
Souveraineté ; Gardienneté > Droits de Regale , nomina- 
tion, prééminences , prerogatives fur les Evéchez, Ab- 
baies, Prieurez, Dignitez, ou autres quelconques Be- 
nefices étans enclavez audit Comté d’Artois » & tous 
autres Droits quelconques ; fans rien retenir ni referver , 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , tant pour lui que 
pour fes Succeffeurs Rois de France , a cedé & trans- 


Comté , 
d'autres 
Biens 


porté perpetuellement & à tofijours audit Seigneur Em- 
& aians caule , 


pereur., desdits Hoits , Succeffeu 
Comtes & Comtefles d'Artois ; 

brant auffi , perpe! 1. & àtoüjours, de la Cou- 
ronne de France > Comté d’Artois., Reffort & 
> leurs.apartenances & dépendances ; en- 
fs , Droits, Hommages, Pairie, Jurisdic- 


femble les 


tion , Reffort, & Souveraineté d'icelle Comté , & les 
5 Revenus’; " 


Bie res & Seieneuries étans en ladite 
Co ort & Enclavemens, apartenans tant aux 
Gens d'Eglife, que aux Gens Laiz ; pour, par icelui 
Seigneur Empereur > fesdits Hoirs 82 Succeffeurs Com- 
tes & Comtefles d’Artois, en jouir perpetuellement & 
à toüjours, comme ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , 
& fes Predeceffeurs ; en ont joüi ci-devant; & fans 
quicelui Seigneur Roi Tres-Chretien , & fes Succef- 
feurs Rois de France , ou leurs Juges & Officers, y 
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puiffent jamais avoir ; clamer , queteller ; pretendre > ÁNNO 


ou demander aucun droit. En ce non compris la Cité 
de Teroüanne , ni auffi les biens des Eglifes d'Artois 
étans au Roiaume de France , hors de ladite Comté 
d'Artois ; enclavemens d’icelle , & autres Pais dudit 
Seigneur Empereur > ni les Villages du Boulonnois ci- 
nommez; àíayoir Ligny, Nedonchel, Alefte, Saint 
Michel en Artois ; Hely > Arguy ; Aeft , Avennes en 
Boulonnois > Eftrayles, Merle, Sempy > Recques > 
Clenleu, & le Secours, Thiembronne, Neufville, & 
Eftré lesquels Villages fouloient : contribuer à la 
compofition dudit Artois. 

ltem. Ledit Seigneur Roi Tres-Chretien a cede ; 
tranfporté & delaiffé ; & par cedit prefent Traité cede; 
tranfporte, & delaiffe audit Seigneur Empereur , fesdits 
Hoirs, Succeffeurs, & aians caufe, Comtes & Com- 
tefles d'Artois ; perpetuellement & à toüjours , PAide 
ordinaire d’Artois ; que Yon nomme l’ancienne com= 
pofition d'Artois , montant chacun an à la fomme de 
quatorze mille livres tournois > que ledit Seigneur Roi 
Tres-Chretien » & fes Predeceffeurs Rois de France , 
avoient acoûtumé de prendre & lever chacun an fur 
toutes & chacunes les Villes ; Bailliages , Manans &c 
Habitans de ladite Comté d'Artois, Reffort, & Encla- 
vemens d'icelle: en ce non comprife ladite Cité de 
Teroüanne , & les Villages du Boulonnois ci-deffus 
nommez ; pour d’icelui droit d'aide ordinaire & an- 
cienne compofition d’Artois jouir ; ufer , & poffeder, 
la percevoir & recouvrer entierement par ledit Seigneur 
Empereur , fes Hoirs, & Succefleurs, Comtes & Com 
teffes d'Artois ; à toüjours , & en toutes prerogatives , 
prééminences, de commettre , renouyeller , & infti- 
tuer Officiers ; tant pour icelle aide & compofition , 
que autrement. 

Item. Que nonobftant iceux tranfport  ceffion &c 
delaiffement ; tous & chacun les Manans & Habitans 
de ladite Comté d'Artois ; Reffort & Enclayemens, fe- 
ront & demeureront à toüjours francs , quites & 
exempts des droits de domaine, impofition foraine , 
haut paffage , ceinture de la Reine , du Roiaume > & 
autres droits quelconques > apartenans audit Seigneur 
Roi Tres-Chretien, & fes Succeffeurs Rois de France, 
à caufe des Marchandifes , qu'ils ameneront, ou feront 
amener du Rotaume de France en ladite Comté d'Ar- 
tois, Reffort & Enclavemens d'icelle, pour y être vena 
dus & diftribuées ; & ce tant & fi avant qu'ils joüif- 
foient du tems qu'ils étoient fujets de la Couronne de 
France, & qu'ils paioient audit Seigneur Roi l'ancienne 
compofition d’Artois, fans les pouvoir plus avant affer- 
vir; pourvü que les Marchands bailleront dedans ledit 
Roiaume de France , aux Fermiers de l'impofition fo- 
raine > & autres droits deflusdits, bonne & fufifante 
caution de debiter & dépendre dedans ladite Comté 
d'Artois ; Reflort , & Enclavemens, la Marchandife 
qu'ils auront prife & levée en France, fans la tranfpor- 
ter ni faire tranfporter hors ladite Comté d'Artois , ni 
avoir intelligence avec les étrangers ; le tout de bonne 
foi & fans fraude , & en raporter valable certification , 
fur peine de confifcation de la Marchandife , & d'a- 
mende arbitraire pour la premiere fois : & où il fera 
connu d'avoir coûtume d'y faire fraude ; fera refufée 
aux defraudateurs la franchife desdits droits pour leurs 
vies. Et fera tenu ledit Seigneur Empereur , ou fes 
Officiers en ladite Comté d'Artois > de permettre, & 
donner affiftance aux Officiers & Sujets dudit Seigneur 
Roi, dudit droit d'impofition foraine , toutes les fois 
qu'ils voudront venir en ladite Ville d'Arras, & ailleurs 
en ladite Comté d'Artois , pour faire tenir le controlle 
de ladite Marchandife ainfi debitée & dependuë, & foi 
informer des fraudes, tranfports, & abus qui fe pour- 
roient fur ce faire; affiftant avec eux l'Officier de 
PEmpereur au lieu , où l'information fe fera , ou un 
Commis de par lui, s'il femble bon audit Officier: & 
en raportant la certification defusdite, lesdits Fermiers 
feront tenus de décharger lesdites Cautions ainfi baillées, 
& tenir quites lesdits Marchands desdits droits. 

Auffi quite & renonce ledit Seigneur Roi tous ti- 
tres » droits , caufes , querelles ; ou actions , que par 
quelque moien, ou titre que ce foit , il pourroit pre: 
tendre és Duchez de Gueldre, & Comté de Zutphen, 
& leurs apartenances > ni en procurer , ni les fiens , 
jamais aucun en ladite Duché & Comté ; & sil fe 
faifoit ; demeurera le tout nul & invalide. 

Et quant audit Seigneur Empereur, il a reciproque- 
ment pour lui, fes Hoirs , & Succeffeurs , renoncé , 
quité & tranfporté , comme aufli fesdits Procureurs 

renon- 
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rénonceñt , quitent, cedent , & tranfportent perpetu- 
ellement & à toüjours > au profit dudit Seigneur Roi > 
& de fes Hoirs , Succefleurs > & aians caufe, tous & 
quelconques droits, actions, querelles, ou pretentions, 
que ledit Seigneur Empereur & fes Predecefleurs ont 
€i & prerendu , ou pourroient de prefent pretendre , pour 
quelque caufe ou raifon que ce foit » pour lui , fes 
Hoirs. & Succeffeurs quelconques; des Etats; Terres, 
& Seigneuries dudit Seigneur Roi Tres-Chretien, pour 
lui & en fon nom prefentement tenués & pofledces, , 
mediatement ou immediatement ; fauf &  refervé 
quant aux Duché de Bourgogne, Vicomté d’Auxonne, 
& Reffort de Saint-Laurent > Máconnois , Auxerrois , 
& Bar-fur-Seine , dont ci-aprés fera particulierement 
difpofé. Et fpecialement renonce Sadite Majefté Im- 
periale tout ce qu'elle pretend és Villes & Chatelle- 
nies de Peronne , Mondidier > & Roye , aux Comtez 
de Boulonnois, Guines, & Ponthieu ; auffi és Villes 
GcSeigneuries affiles fur la riviere de Somme d'un eöte 
& d'autre , foit pour titre d'engager , ou aui 
Fiefs, Vaffaux, Droits de patronage, & de nom 
aux Offices & Benefices vacans, tailles & impolitions 5 
enfemble tous autres droits ; actions & querelles que 
ledit Seigneur Empereur pourroit avoir & pretendre 
contre ledit Seigneur Roi , aux chofes par lui poffe- 
dées, foit à caufe de fes Couronnes d'Efpagne ; ou des 
autres querelles de fa Maifon de Bourgogne , tant en 
vertu du Traité d’Arras, que des Traitez de Conflans, 
Peronne, & autres fübfecutifs. Bien entendu que pc 
la renonciation , donation ;'ceflion , & tranfport des 
Hommage, Jurisdiction Reffort immediat, & tout 
tel Droit, que ledit Seigneur Empereur avoit à caufe 
de Sadite Comté d'Artois en la Comté de Guines, ne 
font compriles les Terres Seigneuries, & Chatellenies 
de Tournehem , Andrewick > Bredenarde; leurs apar- 
tenances & dépendances ; & tout ce qui eft du patri- 
moine de la Comté d’Artois ; que l'Empereur poflède 
à prefent en ladite Comté en fon nom , ou pofledoit 
avant le commencement de cette derniere Guerre, ils 
font & demeureront exemps à toújours de la Juftice, 
Reflort , & Souveraineté dudit Seigneur Roi Tres- 
Chretien , & de fes Succeffeurs Rois de France > $e 
de leurs Officiers. 

Item." A été convenu ; que les ceflions, quitances, 
delaiffemens , 82 tranfports fusdits > faits par ledit Sei- 
gneur Roi Tres-Chretien , audit Seigneur Empereur, 
fes Hoirs, Succeffeurs , & aians caule » des Reffort , 
Jurisdiction & Souveraineté &k tous tels Droits que 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , & fes Predecefleurs 
Rois de France , avoient & pretendoient és Comtez 
de Flandre > Artois , Cité les Arras, Tournay > & 
Tournefis , & autres quitances faites par ce prefent 
Traité, font & s'entendent être faites avec derogation 
expreffe de toutes & quelconques incorporations & 
unions , qui par ci-devant eüffent été faites des pieces 
avant dites à la Couronne de France , comme qu'il 
foit, foit fous couleur de juftice , ou autrement en fa- 
con quelconque ; & de toutes Ordonnances, d'Appa- 
nage, de la Loi Salique, & de toutes autres Loix, 
Conftitutions , Statuts, Ordonnances, & Coütumes à 
ce contraires , faites, promulguées , & introduites par 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien, & fes. Predeceffeurs 
Rois de France, ausquels tous eft expreflément dérogé 
de la méme autorité, certaine fcience » & pleine puif- 
fance audit Seigneur Roi Tres-Chretien ; en abdiquant 
à lui, & à fes Succeffeurs, la Puiflance de jamais pou- 
voir faire ou attenter le contraire, par quelque voie 
que ce foit , de droit ou de fait, ores que de droit 
pretendit d'y pouvoir contrarier ; nonobftant quelcon- 
ques claufes derogatoires , encore que d'icelles fe dat 
faire ici plus ample expreffion & infertion : & que 
cesdites renonciations faites tant d'un côté que d'autre , 
vaillent , & aient lieu > fans que Yexpreffion ou fpecifi- 
cation particuliere deroge à la generalité ; ni la genera- 
lité à la particularité. 

Item. Retourneront les Sujets de leurs Roiaumes & 
Pais d'un côté & d'autre , nonobftant qu'ils aient fervi 
en pari contraire, pleinement en la joüiflance de 
toutes & chacunes leurs “Terres , Biens immeubles , 
Rentes perperuelles, viageres & à rachat; faifis, & oc- 
cupez par la dernière Guerre, & à l'occafion d'icelle , 
pour les recouvrer , & en joüir paifiblement , & y 
rentrer réellement & fans autre miltere , dés la publi- 
cation de Jadite Paix, fans rien quereller des fruits per- 
ús & regüs. Et fera le retour nonobftant toutes do- 
nations , conceflions > declarations » confifcations , & 
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abfence des Parties non oüies ; à Poccafion de ladite 
Guerre > comme qu'il foit: remettant iceux Sujets quant 
à ce pleinement, & ceffant tous contredits & empé- 
chemens en leurs droits, ainfi qu'ils étoient au tems de 
l'ouverture de ladite derniere Guerre. 

Item. Pour nourrir & entretenir bonne & vraie 
amitié, communication , & intelligence entre les Su- 
jets, Manans & Habitans des Duchez, Comtez , Terres, 
& Seigneuries dudit Seigneur Empereur aux Pais d'em- 
bas,& des Sujets, Manans & Habitans du Roiaume de 
France, a été, & eft traité, accordé, & conclu, que 
doresnavant tous & chacuns les Sujets, Manans & Ha- 
bitans.és Duchez > Comtez , Pats & Seigneuries de 
Brabant, Limbourg ; Luxembourg, Comtez de Flan- 
dre; Artois, de Bourgogne, de Hainaut, d'Oftrevant, 
de Namur , de Hollande, de Zelande , Tournay , 
Tournefis , Gueldre , Zutphen, Pais de Frife & 
Utrecht > Salins, Malines , apartenans audit Seigneur 
Empereur , pourront & devront fucceder aux Fiefs , 
"Terres , Seigneuries ; & Biens meubles de leurs pro- 
chains parens , étans audit Roiaume de France, jagoit 
qu'ils ne foient natifs dudit Roiaume : & pareillement les 
Sujets, Manans & Habitans dudit Roiaume de France, 
en quelque lieu qu'ils foient natifs, pourront fücceder 
aux Fiefs, Terres, Seigneuries, Heritages 8 Biens im- 
meubles ; qui fe delaifferont par leurs parens , étans fi- 
tuez & aflıs esdites Duchez , Comtez , Terres, & 
Seigneuries dudit Seigneur Empereur; ‚ jacoit. auffi 
o ne foient natifs en aucunes desdites Duchez , 

Zomtez ; Terres , & Seigneuries dudit Seigneur. Em- 
pereur, nonobitant & fans avoir égard au droit & coü- 
tume d'Aubaine ou Aubaineté , dont Pon a acoütumé 
d'ufer en aucunes desdites Duchez , Comtez » & Sei- 
gneuries dudir Empereur > & aufli au Roiaume de 
France, laquelle s’abolit & met à neant par ce Traité , 
perpetuellement & à toûjours ; quant aux originels des 
Roiaumes & Pais deflusdits » fans que lesdits Princes, 
leurs Hoirs & Succeffeurs > les Nobles > Prelats, Sei- 
gneurs fiefez ou feodaux > & autres fous eux , en puis 
fent dorenavant ufer. 

Item. Eft traité, convenu, & acordé, que tous les 
fruits; profits , cenfes , rentes & revenus de biens > 
tant de gens d'Eglife que laiz , dettes , biens meubles, 
que arrerages quelconques qui font ou peuvent avoir 
particulierement & expreflément été donnez > quitez > 
levez par Lettres patentes desdits Seigneurs Empereur 
& Roi, ou de leurs Lieutenans & Commis, en quel- 
que qualité que ce foit, à titre de confifcation; , & qui 
ont été quitez ; levez > & paiez durant cette derniere 
Guerre , demeureront perpetuellement donnez. & quitez 
au profit desdits Sieurs Vaflaux , Pais > Villes & per- 
fonnes fujettes ausdits Seigneurs Empereur & Roi , & 
leurs Alliez , qui auront esdites Guerres tenu le parti de 
Pun ou de l'autre, ausquels lesdits dons font & peuvent 
avoir été faits, & de leurs Hoirs,Succefleurs, & aians 
caufe , foit que pour ce ait procés pendant ou non. 
Et ne pourront jamais les Crediteurs de telles dettes ; ou 
leurs aians caufe , être recüs à faire quelque pourfuite , 
en quelque maniere , & par quelconque action que ce 
foit, contre ceux , ausquels lesdits dons & quitances 
ont été faits > qui par vertu de tels dons & confifca- 
tions les ont payées ; pour quelque caufe que lesdites 
dettes puiffent être ; nonobftant quelconques Lettres 
obligatoires , que lesdits Crediteurs en puiffent avoir : 
lesquelles, pour l'effet desdites confifcations , feront & 
demeureront par cedit prefent Traité, caflées , annul- 
lées, & fans vigueur. 

Item. Que tous les Privileges octroiez. par ledit Sei- 
gneur Roi Tres-Chretien & fes Predecefleurs Rois de 
France, aux Villes, Manans & Habitans des Comtez. 
de Flandre & d’Artois, & autres Pais-Bas apartenans à 
PEmpereur , feront & demeureront confirmez par le- 
dit prefent Traité. Et pareillement, que les Privileges ; 
Franchifes, & Libertez ‚que les Villes , Manans & Ha- 
bitans du Roiaume de France, ont esdits Pais-Bas du 
dit Seigneur Empereur , demeureront en leur force & 
vigueur > fi ayant que lesdites Villes 5 Manans & Habi- 
tans d'un parti & d'autre en aient düément joüi & 
ufé, joüiflent & ufent. 

Item. Fera ledit Seigneur Roi Tres-Chretien ratifier 
& aprouver cedit prefent Traité de Paix, par Monfei- 
gneur le Daufin ; & pareillement par tous les Etats 
particuliers des Provinces & Gouvernemens de fon Roi- 
aume: & par iceux Etats fera jurer & promettre la 
perpetuelle obferyance de ce "Traité ; & le fera enteriner, 
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enregiftrer , & verifier en la Cour de Parlement à Pa- 
ris, & en tous autres Parlemens dudit Roiaume de 
France , en prefence de fes Procureurs generaux des- 
dites Cours de Parlement: ausquels ledit Seigneur Roi 
baillera pouvoir fpecial & irrevocable , pour compa- 
roit en {on nom en icelles Cours de Parlement ; & illec 
confentir ausdits Enterinemens, & eux. foumettre vo- 
lontairement à l'obfervance de: toutes les chofes conte- 
nués esdits Traitez, & chacun d'iceux refpe&ivement. 
Et qu'en vertu d’icelle volontaire foumiflion , ils foient 
à ce condamnez par Arreft & Sentence définitive desdits 
Parlemens , en bonne & convenable forme. Er fera 
aufi ledit Traité de Paix verifé & enregiftré en la 
Chambre des Comptes audit Paris, en prefence & du 
confentement du Procureur dudit Seigneur Roi, pour 
leffectuelle execution & acompliflement d'iceux , & 
validation’ des quitances, remunerations  foumiffions > 
& autres chofes contenues & declarées audit "Traité. 
Lesquelles Ratifications > Enterinemens ; Verifications ,87 
autres chofes deffüsdites, feront faites & pourfuivies pay 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , & les Dépêches d'i- 
celles en forme dié delivrées és mains dudit Seigneur 
Empereur dedans trois mois. Et fi pour lesdits Enteri- 
nemens & Verifications que deflüs, étoit requis & ne- 
ceffaire aux Officiers dudit Seigneur Roi Tres-Chre- 
tien, avoir relaxation de lui des fermens qu'ils peuvent 
avoir faits, de ne confentir, ni fouffrir aucunes aliena- 
tions de la Couronne; icelui Seigneur Roi la leur bail- 
lera. Et ledit Seigneur Empereur fera faire en fon 
Grand Confeil , & autres fes Confeils ; & Chambres 
des Comptes en fes Pais d'embas ; femblables Enteri- 
nemens & Verifications , avec relaxation des fermens 
des Officiers: & fera ratifier & aprouver cedit Traité, 
par les Etats de fesdits Pais, dedans le tems que deflus. 

Et en faveur de cettedite Paix, & moiennant l'effet, 
accompliffement , & obferyance d'icelle , & contenu 
au prefent Traité, & avec la refervation ci-aprés nom- 
mée , Sadite Majefté Imperiale quite, & renonce le 
droit & action , qu'elle pretend en la Duché de Bour- 
gogne , Vicomté d'Auxonne; & Reflort de Saint-Lau- 
rent, Auxetrois, Máconnois > & Bar-fur-Seine, en- 
femble leurs apartenances , pour & au profit dudit Sei- 
gneur Roi , Monfeigneur le Daufin , fon Fils ; & fes 
Succefícurs Rois de France. Et fera ratifier cette re- 
nonciation par tres-haut, tres - excellent , & tres-puif- 
fant Prince Don Philippe, Prince des Efpagnes , Fils 
unique de Sad. M. I. dedans quatre mois. 

Et pour eftreindre cette Paix , & établir ferme & in- 
diffoluble Amitié entre leursdites deux Majeftez , & 
leursdits Enfans, & Succefleurs, ont lesdits Procureurs 
desdits Seigneurs Empereur & Roi, traité & accordé, 
traitent & accordent le Mariage d'entre "Tres - Haut , 
& Tres- Excellent Prince Charles > Duc d'Orleans ; 
fecond Fils dudit Seigneur Roi Tres- Chretien , & 
Tres - Haute , & "Tres- Excellente. Princeffe Madame 
Marie, Princelle Infante, & Fille aînée de Sadite Ma- 
jefté Imperiale; ou avec Tres-Haute ; & "Tres -Ex- 
cellente Princeffe la feconde Fille du Roi des Romains, 
de Hongrie , de Boheme , Archiduc d’Autriche, &c, 
alternativement , & à loption dudit Seigneur Empe- 

laquelle il fera 8 declarera en dedans quatre 
, à compter du jour de la date du prefent Traité; 
fe faifant fort dudit Seigneur Roi fon Frere , quant à 
ce qui concernera le Mariage de Sadite Fille. 

Et en cas que’ Sadi jefté Imperiale accorde & 
baille audit Seigneur d'Orleans ladite Princeffe fa Fille, 
il lui conftituera dés-lors en mariage , cedera & trans- 


portera les Duchez de Brabant, Gueldre , Luxem- | 
bourg > Limbourg ; Comtez de Flandre, Hollande , | 
Zelande > Artois, Namur > Zutphen > Pais de Frife, | 


Utrecht, Overiffel , Groningue ; & generalement tout 
& quelconques les Pais , que ledit Seigneur Empereur 
2, & lui apartiennent en ce cóté-là: & aufli les 
Comtez de Bourgogne, & de Charolois , enfemble 
toutes leurs apartenances & dépendances , pour en 
avoir par ladite Dame Princeffe , & entrer de fon au- 
torité, & fans autre miftere quelconque, en la pleniere 
joüiffance , incontinent aprés le decés & trepas de Sa- 
dite Majefté Imperiale, & les tenir & poffeder par elle, 
(cs Hoirs , & Succefleurs procedans du Mariage dudit 
Seigneur d'Orléans , & d'elle, paifiblement > & à toü- 
jour 

Et fera Sadite Majefté Imperiale confentir ledit Sei- 
gneur Prince des Efpagnes à ladite Conftitution de dot, 
donation, ceílion, & tranfport avant dits & en bailler 
fes Lettres en bonne & fúre forme, en dedans fix 


Mois. Et d'abondant le fera Sadite Majefté Imperiale 
aprouver par les Etats desdits País, 82 jurer ladite Prin- 
ceffe , & les Enfans procedans dudit Mariage, pour 
Seigneurs desdits Pais, & leur obeir entierement 
comme à leurs Seigneurs vrais & naturels, dés le trés 
pas de Sadite Majette Imperiale; en jurant par eux re- 
ciproquement ausdits Etats & Pais , de garder , main- 
tenir, défendre , & conferver iceux Pais , Etats ; & 
Sujets ; tant generalement que particulierement; en 
toutes quelconques leurs Libertez > Franchifes, Droits, 
& Privileges. 

Et pardeflus ce , Sadite Majefté Imperiale conftitue- 
ra & commettra lesdits Seigneur d'Orleans , & Prin- 
cefle, Regens & Gouvernans esdits Pais , pour & au 
nom, & fous l'autorité & bon plaifir de Sadite Majefté 
Imperiale; & leur en baillera Padminiftration dés la 
confommation du Mariage, avec tel Pouvoir & Ins- 
truétion , que Sadite Majefté Imperiale verra étre re- 
quis au bon Gouvernement d'iceux Pais , & pour les 
regir, gouverner; & entretenir paifibles, & en bonne 
Juítice & Police. Et baillera tel traitement ou entre- 
tenement à ladite Princeffe , qu'il convient à fa qualité, 
& de ladite charge; & refpectera en icelle lesdits Sei- 
gneur d'Orleans & Princefle ; comme meritera leur 
bonne adminiftration & gouvernement , & lobeif- 
fance , reverence , & devoir de bons Enfans à Sad. 
M.L 

Et moiennant cetui Mariage desdits Seigneur d’Or- 
leans & Princefle, & difpofition desdits Pais d’embas, 
& de Bourgogne » comme dit eft , ledit Seigneur Roi 
Tres-Chretien, tant en fon nom, que de Monfeigneur 
le Daufin > fon Fils , Frere dudit Seigneur d'Orleans ; 
& de Tres-Iluftre Princeffe Madame Marguerite , fa 
Fille ; renonce dés maintenant, en cedit cas , à tous 
droits, raifons, querelles, 82 pretentions quelconques » 
quil pretend és Duché & Etat de Milan > & Comté 
d'Aft, leurs apartenances & dépendances , comme qu’il 
foit; fans jamais y pouvoir rien greufer ni quereller , 
directement ou indire&ement, à quelque caufe , occa- 
fion , ou couleur que ce foit. Et fera ledit Seigneur 
Roi ratifier icelle renonciation en dedans huit jours 
aprés la paffation dudit Traité , par lesdits Seigneurs 
Daufin & d’Orleans ; & Dame Marguerite ; en bonne 
& füre forme & contentement de Sad. M. I. 

Etfi, que Dieu ne veuille , ladite Dame Princeffe 
alloit de vie à trépas , fans délaiffer Enfans de cetui 
Mariage > en ce cas ledit Seigneur d’Orleans fera tenu 
foi delifter & départir desdits Pais d'embas. Auquel 
cas lui eft & fera refervée ladite querelle & pretention 
esdits Duché & Etat de Milan, & Comté d'Aft Et 
demeurera en telle action que ledit Seigneur Roi pre- 
tend pour lui, & fesdits Enfans , avant cette prefente 
renonciation. Et aufli en cedit cas demeure refervé à 
Sadite Majefté Imperiale l'autorité & droit , qu'elle a 
de prefent, & pourra avoir le Saint-Empire lors audit 
Etat de Milan , & difpofition d'icelui; tant en vertu 
des Hauteurs > Conftitutions ; & prééminences dudit 
Saint-Empire, que par les Traitez paffez entre Sadite 
Majefté Imperiale, & ledit Seigneur Roi, felon & en- 
tant que par droit & raifon ils ont & auront lieu. Et 
auffi demeure en cedit cas relervé à Sadite Majefté Im- 
periale , & aux fiens , le droit & titre qu'elle pretend 
en ladite Duché de Bourgogne , Vicomté d'Auxonne > 
Reflort de S. Laurent, Auxerrois, Maconnois, & Bar- 
fur-Seine , & leurs apartenances ci-deílus mention- 
nées. 

Et fi ledit Seigneur Empereur fe refout & détermine 
au Mariage d'entre Monditfeigneur d'Orleans ; & la 
feconde Fille dudit Seigneur Roi des Romains ; en ce 
cas il cedera & tranfportera les Duché & Etat de Mi- 
lan, enfemble leurs apartenances , & en baillera l'In- 
veftiture aufdits Duc d'Orleans , & feconde Fille dudit 
Seigneur Roi, pour eux , & leurs Hoirs miles defcen- 
dans dudit Mariage ; felon la nature du Fief. Et mo- 
iennant ce, fera quite & déchargé ledir Seigneur Roi 
des Romains, de bailler autre Dot à fadite Fille. Et en 
cas de diflolution de Mariage, demeurera refervée à 
ladite fille, la Somme de cent mille écus d’or au Soleil 
pour ledit Dot : lequel des maintenant Sadite Majefté 
Imperiale a affigné & affigne en cedit cas fur ledit Etat 
de Milan ; & dont lui fera defignée Piece particuliere 
pour en joüir jufques à l'entier rembourfement dudit 
Dot, à cinq pour cent, fans rien déduire à caufe de la 
joüiffance. Et fi ladite Fille va de vie à trépas ayant le- 
dit Seigneur d'Orleans , (ans délaiffer Hoirs; du que le- 
dit Seigneur d'Orleans la furvive ; en ce cas ladite In- 
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legitimes ; 2d pourra avoir d'autre Mariage ; pouryü 
it fecond Mariage avec tel parti dont par 
raifon & honneur Sadite Majefté Imperiale, fi elle vit 
alors > ou le Roi des Romains , & Monditleigneur le 
Prince des Efpagnes, devront avoir contentement. 

Et fe confommera ledit Mariage entre ledit Seigneur 
d'Orleans , & ladite Dame Princeffe , (fi Sadite Ma- 
jefté sy détermine) en dedans autres quatre mois aprés 
ladite declaration, qui fera dés la date de cedit Traité 
huit mois. Et fi ledit Mariage doit être entre ledit 
Seigneur d’Orleans > & la feconde Fille dudit Seigneur 
Roi, il fe celebrera & confommera en dedans huit 
mois aprés ladite declaration , qui fera un An dés la 
date de cedit "Traité. 

Et fe fera ladite delivrance dudit Etat de Milan ; en 
ce cas dudit Mariage avec la feconde Fille dudit Sei- 
gneur Roi des Romains, en dedans huit mois aprés la- 
dite declaration; qui fait un An dés la paflation de ce- 
dit Traité : en faifant laquelle ledit Duc d'Orleans or- 
donnera & tiendra és Chateaux & Forts dudit Etat, Ca- 
pitaines, Chátelains , & Gardes agreables & confidens 
à Sadite Majefté Imperiale : & leíquels en les y com- 
mettant de tems à autre, & toutes & quantes fois 
quil sen fera changement & nouvelle provifion ; {e- 
ront tenus de préter le ferment d'étre fideles à Sa- 
dite Majefte Imperiale > & au Saint Empire , & non 
permettre entrer puiflamment efdits Chateaux , Places, Se 
Forts, qui que ce foit > fufpect à Sadite Majefte Impe- 
riale; & de rendre lefdites Places & Forts à icelle > & 
à fes Succefleurs Empereurs , en cas que ledit Seigneur 
Duc d'Orleans allát de vie à trepas, fans Enfans habiles 
à fucceder audit Etat; felon la nature du Fief, comme 
dit eft. 

Et fi fera à Parbitrage & pouvoir de Sadite Majefté 
Imperiale ; de retenir, fi elle veut, & pour le tems 
qu'il lui plaira , en fa main & puiffance, les Chateaux de 
Milan & Cremone : & audit cas ledit Seigneur Roi 
Tres -Chretien fe retiendra pour le méme tems les Forts 
de Montmelian deçà les Monts, & de Pignerol en Pié- 
mont : & declarera ledit Seigneur Empereur fa vo- 
lonté fur ce , avant la delivrance de ladite Duché & 
Etat de Milan. 

Et obferveront pleinement & entierement lefdits Sei- 
gneur Duc d'Orleans , & ladite Princeffe Fille de Sa- 
dite Majefté Imperiale , en cas que le Mariage d’entre 
eux fe faffe, avec difpofition defdits Pais d'embas, com- 
me deflüs , tout ce entierement que Sadite Majefté 
Imperiale aura fait donner & tranfporter efdits Pais : 
& fuporteront ; paieront , & fatisferont toutes dettes 
dont lefdits Pais - bas font & feront chargez au tems 
de fon trepas, & que Sadite Majefté Imperiale pourroit 
devoir pour eux , & à la raifon d'iceux Pais : & ob- 
ferveront & accompliront le Teftament de tres - heu- 
reufe & recommandée memoire le Roi Don Philippe de 
Caftille , Pere de Sadite Majefté Imperiale; & auffi ce 
qu'elle a ordonné , ou pourra ordonner par fon Tefta- 
ment ou Codicille, tant pieux legats » que autres char- 
ges à l'endroit defdits Pais. Et en cas de Mariage de 
la feconde Fille du Roi des Romains avec Milan, auff 
ohferveront & accompliront lefdits Seigneurs d’Orleans, 
& feconde Fille; ce que Sadite Majefté Imperiale aura 
donné , tranfporté & chargé audit Etat de Milan jus- 
ques à la delivrance d'icelui. 

Et en faveur & contemplation de l'un ou l'autre des- 
dits Mariages , qui fe fera & accomplira au plaifir du 
Createur ledit Seigneur Roi Tres- Chretien baille & 
accorde, comme font fefdits Procureurs en fon nom, 
à Monditfeigneur d’Orleans ; pour fon partage & apa- 
nage » les Duchez d'Orleans ; Bourbonnois , Chátelle- 
raut > & Angoulefme : lefquelles ledit Seigneur Roi 
fera valoir. cent mille Francs de Revenu annuel , tou- 
tes charges deduites. Et en cas que lefdits Duchez 
ne faffent ledit Revenu d'iceux cent mille Francs, le- 
dit Seigneur Roi y adjoindra la Duché d'Alençon , 
pour le parfourniffement dudit Revenu de cent mille 
Francs, en recompenfant la Veuve du Duc d'Alençon 
de Pufufruit quelle y a ; pour en joüir par ledit Sei- 
gneur Orleans, & fes Hoirs miles, perpetuellement : 
& en cas que ledit Seigneur d'Orleans allàt de vie à 
trepas fans Hoirs mâles > ou miles defdits Hoirs, qui 
s'entend 3 toüjours, & qu'il n'y eût que Filles; en ce 
cas icelles Filles front dotées chacune de la Somme 
de cent mille livres tournois : & en cas quil n'y eût 
qu'une Fille, elle aura pour fon Dot la Somme de 
cent mille écus d'or auSoleil, à prendre Jedit 
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lefquelles pour ce demeureront af- 
e$, & chacune d’icelles : 8 fe dépé- 
ant à tout le contenu en cetui Article , 

ez fuldites , toutes Lettres & aflürances 
en ce cas-requifes. 

Et en cas que le Mariage de ladite Infante Prin- 
celle des Efpagnes fe fafle , elle aura pour Doiiaire, 
allant ledit Seigneur d'Orleans de vie à trépas devant 
elle, quarante mille Livres tournois : & fi c'eft avec 
ladite feconde Fille du Roi des Romains, trente-mille 
Livres. Duquel Doiiaire celle defdites Dames mariée 
joüira fa vie durant : & feront affignées, & dés main- 
tenant s'affignent lefdites Duchez, dont front ordon- 
nées particulieres Pieces avant la confommation du Ma- 
riage, pour joüir dudit Douaire , toutes charges dédui- 
tes, pleinement & paifiblement, & de ce fe fera la De- 
pêche en bonne & fúre forme. 

Trem. Eft traité, & accordé, que fe parfaint le 
Mariage de ladite Princefle , & étant jurée , & ledit 
Seigneur d'Orleans, & elle > admis au Gouvernement, 
ledit Seigneur Roi Tres - Chretien rendra & reftituera 
dés -lors, & au méme tems , pleinement , entiere- 
ment, & de bonne foi, à Monfieur le Duc de Savoie, 
tout ce qu'il a occupé für lui, & de fes Etats, Villes, 
Pais, & Seigneuries , & fur fesSujets > paravant ladite 
Treve de Nice , tant deca que dela les Monts , dés le 
commencement des Guerres d'entre lefdits Seigneurs 
Empereur & Roi , fans y rien referver , excepter ; ni 
retenir, comme ni à occafion, ni en quelque maniere 
que ce foit; fauf feulement que ledit Seigneur Roi 
pourra faire, fi bon lui femble , démolir les Fortifica- 
tions qu'il a faites eldires Villes & Forterefles, & les lui 
rendre en l'état qu'elles étoient auparavant lefdites forti- 
fications : & en cas que l'autre Mariage s'effectue , le- 
dit Seigneur Roi fera icelles reftitutions au tems de 
la tradition de ladite Duché & Etat de Milan , avec 
la Condition fuídite de démolir ; & retenir Montme- 
lian & Pignerol , fi ledit Seigneur Empereur veut 
avoir en fes mains les Châteaux de Milan & de Cre- 
mone. 

Et touchant les diférends d'entre ledir Seigneur Roi 
Tres - Chretien , & ledit Duc de Savoie, & ce que 
pretend icelui Seigneur Roi ; ils n'en pourront avoir 
Guerre l'un contre l'autre , ni ufer de violence pour 
caule ou occafion d'icelles ; jufques à ce que lefdites 
pretentions foient connues & decidées par Juftice ordi- 
haire > ou conformément aux Concordars , qui font 
fur ce entre France & Savoie : ou que lefdits Sei- 
gneurs Roi & Duc Sen remettent aprés la confomma- 
Hon de Pun ou de l'autre. defdits Mariages, à ce que 
Sadite Majefté Imperiale en pourra moienner amiable- 
ment entr'eux. 

Et quant à la Comté de Saint - Pol, la Dame de 
Vendóme la pourra ravoir de Sadite Majefté Imperiale 
pour la tenir & pofleder en tel droit; & comme elle 
la tenué & polledée avant le commencement des 
Guérres d'entre lefdits Seigneurs Empereur & Roi. 

Et quant à Heldin, il demeurera, en faveur & confi- 
deration de cette Paix, audit Seigneur Roi, felon qu'il 
le tient de prefent > jufques à ce qu'il foit avi, en- 
tre PEmpereur  & ledit Seigneur Roi , quelque 
moien convenable par échange > ou autrement > à leur 
commun contentement : & ne feront empéchez di- 
rectement ou indirectement , comme qu'il foit; méme 
à couleur de provifion des Châteaux & Ville dudit Hes- 
din, les Sujets prefens & à venir de Sadite Majefté Im- 
periale, & fefdits Hoirs, aians biens, foit feodaux , ou 
autres, riere ledit Hesdin, de jouir pleinement & pai- 


| fiblement d'iceux , & percevoir le revenu , rentes » 


bleds , & autres, fruits de terres > & iceux ‘tranfporter 
en leurs Refidences és Pajs de Sadite Majefté Imperiale : 
& feront tenus fefdits Sujets tenans Fiefs , faire ferment 
& referveront toüjours 
lefdits Sujets celui qu'ils ont & auront à Sadite Majefté 
Imperiale, & à fes Suecefleurs. 

Et pource que les Commis & Procureurs dudit Sei- 
gneur Empereur ont toüjours prédit & declaré dés le 
commencement de cette communication , & durant 
icelle,, que ledit Seigneur Empereur leur Maître n’en 
tendoit ni vouloir traiter &c paffer ladite Paix , finon 
pourvü que tres-haut, tres-excellent, & tres - puiffant 


| Prince le Roi d'Angleterre > & d'Irlande, &c ft 


auff fatisfait , & s'accordát avec ledit Seigneur Roi 
Tres-Chretien > & fe comprit expreflément en cette 
ix; & il foit que ledit Roi d'Angleterre ait fait 
avertir ledit Seigneur Empereur , qu'il étoit content 
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'accorder avec ledit Seigneur Roi T'res- Chretien , 
& déja foient par enfemble en traitement d'icelle , 
dont l'on efpere la pacification des pretentions dudit 
Seigneur Roi d'Angleterre : & davantage > que ledit 
Seigneur Roi Tres - Chretien s'eft offert & offre, & 
fe font en fon nom foumis feldits Procureurs & Com- 
mis > que fi iceux deux Rois ne fe peuvent entre eux 
accorder, que dés maintenant ledit Seigneur Roi Tres- 
Chretien fe foumet de tous diférends & pretentions 
dudit Seigneur Roi d'Angleterre, à caufe desTraitez 62 
chofe pallées entre eux, à l'arbitrage, & jugement de 
Sadite Majefté Imperiale , & promet obferver & ac- 
complir ce qu'elle en déterminera pleinement , & la 
feule verité du fait connué , & fans autre miftere ni 
figure de procés : & d’envoier fes gens avec toutes in- 
formations & inftru&ions , enfemble pouvoir fufifant , 
quant de ce fera requis de la part dudit Seigneur Em- 

xcufes ceffant. Sadite Majefté Impe- 
dite foumiffion , pour ce qui la con- 


riale a accepté foum our 
cerne , & touche ledit Seigneur Roi d'Angleterre : & 
pour obvier & faire cefler les maux & inconveniens 


continuellement procedans de la prefente Guerre , a 
traité, loué, & pafle les prefens Articles, en compre- 
nant ledit Seigneur Roi d'Angleterre en cettedite Pay y 
{elon la parfaite ;.& perpetuelle Alliance & Confedera- 
tion, qu'eux > leurs Roiaumes , Pais , & Sujets ont par 
enfemble. 
afin d'obyier à toutes occafions de nouveaux dité- 
par ci - aprés entre Sadite Majelté Imperiale, & 
fes Succeffeurs , & ledit Seigneur Roi Tres- Chretien , 
& les fiens a été traité & accordé, que ledit Seigneur 
Roi Tres - Chretien ne's'empéchera de la querelle’, 
que Meffire Henri, Seigneur d'Albret 2 pretend au 
Roiaume de Navarre, finon pour la pacification amia- 
ble d'icelle: & fi icelui Seigneur d'Albret veut mou- 
voir, à Poccalion de ladite querelle ; Guerre à Sadite 
Majefté Imperiale , ou aux fiens , icelui Seigneur Roi 
ne lui baillera afiftance,, ni sempéchera directement 
ou indireétement , en maniere que ce foit. 

En outre a été tr: t accordé, que Monfeigneur 
c Daufin confirmera & aprouvera en bonne & au- 
tentique forme,Pafignal du Dor & Doüaire de la Rei- 
ne Tres - Chretienne , Sœur ainée de Sadite Majelté 
Imperiale ; & promettra, & Sobligera d’obferver tout 
ce entierement, qui quant audit Dot & Doüaire a été 
traité & paflé par le Roi Tres - Chretien > fon Pere ; 
& pour le retour d'icelle Reine, & d e fes Offici : 
Serviteurs , en cas qu'elle furvéquit ledit Seigneur Roi 
Tres Cr > & quelle fe voulût retirer en Efpagne, 
Pais-bas ; & de en tout & par tout ce qui con- 
e ladite Reine ; la traiter favorablement comme 
> Mere. 
Et pource que le Duc de Cleves eft Parent, Confe- 
deré, & Serviteur dudit Seigneur Empereur , & pour 
lequel à cette caufe & confideration ; & des autres Pa- 
rens ,Alliez ,'& Confederez dudit Duc, a fait inftance 
pour la délivrance de la (1.) Fille dudit Seigneur d'Al- 
bret, & que le Mttiage fe confomme & parfafle entre 
ledit Duc de Cleves, & elle, qu'il pretend avoir été 
fait & traité le moien dudit Seigneur Roi Tres- 
Chretien ; & que au contraire icelle Fille & fesdits 
Pere & Mere maintiennent; que tout ce qui en a été 
pafle , a été contre la volonté; & au tres grand regret 
dicelle Fille , & que jamais elle ny confentit , ni le 
veut faire ; ains auparavant avoir protefté exprefle- 
ment , de non vc r contracter ledit Mariage > ni a- 
voir à Mari ledit Duc de Cleves ; a accordé, que 
dela part dudit Seigneur Roi Tres - Chretien , il fera 
délivrer és mains dudit Seigneur Empereur! en dedans 
fix femaines prochaines ; ladite Proteftation en forme 
autentique » comme elle a été paflée avec exprefle de- 
claration de la volonté de ladite Fille , pour en bailler 
raifon audit Duc de Cleves, & fes Amis , Alliez & 
Confederez , & pacifier la chofe , fi avec confcience 
bonnement fe peut faire. L 

Et pour autant quil y a plufieurs di&érends concer- 
nant les limites d'entre le Roiaume de France , & les- 
dits Pais d’embas, & Comté de Bourgogne, & les Su. 
Jets d'un côté & d'autre, fur aucuns delquels ont déja 
été tenués Communications; & que le tems ne per- 


(1.) Feanne > dont. les nöces celebres en 1541. à Chatelleraud sl 
furent appellées faldes , à caufe d'un Impót qui fut mis für le Sel, 
Pour en paierles frais Mais comme la Princefle n'étoir pas encore 
nubile, ce Mariage ne fut point confommé , & enfuite , fon Pere 
& fa Mere le firent. diffoudre , & donnérent leur Fille à Antoine 


de Bourbon, Duc de Vendôme : & d'eux náquit Henri IP. 


met de prefentement les apointer & vuider, a été ac: 
cordé ; & traité, que Pon deputera aucuns bons Per» 
fonnages d'un côté & d'autre , lefquels & trouveront 
au lieu de Cambrai, le jour & féte de Saint Martin 
prochain ; pour iceux apointer amiablement , & au- 
tres touchant lefdits Roiaume & Pais, & les Sujets 
d'un côté & d'autre , grevez à cette caufe & occa« 
fion, dont ils auront entiere charge & commiffion 
de la part defdits S igneurs Empereur & Roi: & sil 
y refté quelque difüculé , en avertiront chacun en- 
droit foi, pour en procurer la finale pacification, par 
le moien des Ambaffadeurs de leursdites Majeftez. 

Et fera ledit Seigneur Roi des Romains compris 
en ce prefent Traité de Paix, comme principal con- 
trahant : & feront pour toüjours leurs deux Majeftez. 
Roiales, bons Freres , vrais, parfaits , & entiers A- 
mis, & joüiront les Roiaumes de Hongrie & de Bo- 
heme; &c. & les País de la Maifon d'Autriche > du 
benefice de cette Paix, comme feront ceux. desdits 
Seigneurs Empereur, & Roi Tres-Chretien. 

Auffi font exprefläment compris en cette Paix , 

comme principauy c ans» les Electeurs , Prin- 
ces, tant Eccleliaftiques que Seculiers, Citez, & Vil 
les Imperiales , & tous autres Etats du Saint Empire 
de la Nation Germanique, & joüiront de cette Paix; 
& pourront hanter audit Roiaume de France, aller, 
venir, fejourner > marchander , & contracter franche- 
ment & librement, comme ils faifoient avant le com- 
mencement de cette derniere Guerre, fans que, direc- 
tement. ou indirectement > ils puiffent avoir détourbier 
ou empéchement quelconque à l'occafion d'icelle , 
comme qu'il foit. 
. ltem. - Seront femblablement compris en ce pre- 
lent Traité de commun Acord , pour Alliez & Confe- 
derez, & pour joüir de cette Paix & benefice d'icelle 
nótre Saint Pere le Pape > & le Saint Siege Apofto- 
lique; les Rois de Pologne, & de Portugal, Pélú (2) 
Roi de Danemarc; les Duc & Seigneurie de! Venile, 
les Treize Cantons des Ligues , les Ducs de Savoie 
& de Lorraine , les Ducs, & Republiques de Gen- 
nes & de Florence ; les Ducs de Ferrare , de Man- 
toüe, & d’Urbin ; les Republiques de Sienne ; & de 
Luques ; l'Evéque. & Pais de Liége; les Evéque & 
Cité de Cambrai & Cambrefis; le Seigneur de Mo- 
naco , & generalement toutes les Republiques > Vaf- 
faux, & Sujets du Saint Empire, pourvü qu'ils foient 
Obeiffans à, Sadite Majefté Imperiale , & non autre- 
ment; Et auffi fera compris en ce prefent Traité, le 
Roi (3) de Suede , pouryü quil foit d'acord avec 
Sadite Majefté Imperiale & fans prejudice du droit 
des Princeffe de Danemarc , & (4) Duchelle de 
Lorraine. 

Item. Se pourront encore nommer par leursdites 
deux Majeftez , en dedans deux mois, de commun 
confentement , leurs autres Alliez & Confederez , les- 
quels feront tenus compris en cedit Traité, comme f 
dés maintenant ils y étoient declarez. 

Lefquels Articles fufdits , Se tout le contenu en i- 
ceux > lefdits Procureurs defdits Seigneurs Empereur 
& Roi, ont par enfemble & réciproquement accor- 
dez ; en vertu de leurfdis Pouvoirs, & promis fur 
l'obligation de tous & finguliers les biens prefens & 
à venir de leurfdits Maîtres , qu'ils feront par eux in- 
violablement obfervez. & accomplis ; & de les leur 
faire ratifier, & en bailler & delivrer les uns aux au- 
tres Lettres autentiques , fignées & fcellées , où tout 
le prefent Traité fera inferé de mot à autre > & ce en 
dedans huit jours prochains. Et d'abondant ont ac- 
cordé lefdits Procureurs, à favoir ceux dudit Seigneur 
Empereur, que leurdit Maître , le plûtot que conve- 
nablement faire pourra, & en prefence de tel qu'il 
plaira audit Seigneur Roi Tres-Chretien deputer , ju- 
rera. folennellement fur la Croix > Saints Evangiles de 
Dieu, & Canon de la Melle > & fur fon Honneur, 
d'obferver , & accomplir pleinement & réellement 
le contenu efdits Articles & le femblable fera 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien , le plütót auffi que 
la commodité sen prefentera , en prefence de tel 
qu'il plaira à Sadite M ajefté Imperiale deputer. En 
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témoin defquelles chofes, lefdits Procureurs ont foufcrit 
le prelentTraité de leurs noms. Au lieu de Crefpi, en 
Laonnois , le dix - huitieme jour de Septembre mille 
cing - cens quarante quatre. 


Pouvoir donné par l'Empereur à Don Fern i- 
NAND DE GONSAGUE 5 & à Meffre 
Nicoras PERRENOT Seigneur de Gran- 
velle, jes Plenipotentiaires an Camp de Pichi. le 
29. d'Aoft 1544» [ Copie manufcrite & an- 
cienne. tirée du Regiftre de la Chambre des 
Comptes de l'Isle. | 


des Romains, toufiours Augufte, Roy de Ger- 
manie , de Caftille, de Léon ; de Grenade, 
d'Arragon , de Navarre , de Naples, de Sicille , de 
Maillorque, de Sardaine ; des fles , & Terre ferme 
de la Mer Occeane ; Archiducq d’Auftrice, Duc de 
Bourgongne, de Lothier, de Brabant, de Lembourg, 
de Luxembourgs , & de Gheldres; Conte de Flan 
dies; d’Arthois, de Bourgongne > Palatin & de Hay- 
nault, de Hollande, de Zeelande , de Ferrette ; de 
Haguenault , de Namur > & de Zuitphen ; Prince de 
Zwave, Marquis du Sainct Empire, Seigneur de Fri- 
ze, de Salins , de Malines, & Dominateur en Afie & 
en Affricque > Sçavoir faifons A tous que confians 
entierement des fens > prudence & longue experience 
de notre trefchier & feal Coufin ; Don Fernande de 
Gonfigue, Chevalier de noftre Ordre, Prince de Mel- 
phete, Duc de Ariane, Vis-Roy de Sicile, & Lieu- 
tenant General de noftre Armée ; & auffi de notre tres- 
chier & feal Chevalier Meffire Nicolas Perrenot > 
Commandeur de Calames > en l'Ordre d’Alcantara , no: 
tre premier Confeillier d'Eftar, & Garde de noz Seclz, 
iceulx avons commis & deputé , commettons & deppu- 
tons par ceftes noz Lettres Procureurs efpeciaulx, pour 
& en noftre Nom communicquer avecq les Procureurs 
de trefhault, tresexcellent & trespuifiant Prince le Roy 
de France tres-Chreftien , de tous moyens qu'ils verront 
requis, convenir & eftre expedient pour faire Pax & 
icelle traiétier & eftablir tuelle avecq reintegration 
de fraternelle & parfaicte Amitié d'entre ledit Sieur 
Roy Tres - Chreftien & Nous, noz trefchiers Nep- 
veux fes Enfans & Succefleurs, fes Royaulmes & Sub- 
je&z; & Nous, noftre trefchier Fils unicque le Prince 
des Efpaignes , noz Succeffeurs , Koyaulmes, Pats & 
Eftatz ; donnant à nofdits Procureurs plain - pooir , 
puiffance & auétorité de capituler ; accorder, traictier 
$ pafler ladite Paix avecq telz moyens & conditions 
quilz adyileront, &pour, sils voient eftre convenable 
à l'eftabliflement & fermeté de ladite Paix , & dont 
puifle refulter le fervice de Dieu , remede & necefi- 
té de la Republicque Chreftienne & benefice, d'icelle ; 
traictier telles Alliances de Mariages que mieulx leur 
fmblera , foit de la Princeffe Infante des Efpaignes 
noftre trefchiere & tresamée Fille, ou de noftre Niepce 
la feconde Fille de noftre treschier & tresamé bon Frere 
le Roy des Romains, du quel quant à ce nous faifons 
fort & avecq telles Pactions & Conditions qu'ils advi- 
feront, & tout ainfy comme nous mesmes pourrions 
faire en notre propre Perfonne , promettant en foy & 
parolle d'Empereur, Roy & Prince & foubs noftre 
honneur & obligation de tous & finguliers noz biens 
prelens & advenir quelconcques ; d'avoir aggreable , fer- 
me & eftable & inviolablement obferver tout ce que 
par nosdits Procureurs fera faict & traicté , fans jamais 
aller ny venir allencontre ; dire&ement ou indireéte- 
ment > comme qu'il foi. En tesmoings de ce Nous 
avons figné celte de notre. main & y faict mettre notre 
Grand-Seel. Donné en noftre Camp à Vidtry le vingt 
noeufiesme jour d'Aouft l'An deGrace mil cincq cents 
quarante quattre , & de-noz Regnes ‚ afícavoir du Sainét 
*mpire le vingcinquiesme , des Elpaignes ; des deux 
illes & tous aultres le vingtnoeufviesme. | Ainfi figné 
CHARLES. Et fur leReply, par l'Empereur & Roy, 
» AU s» © feellees eu cire ronge en double queue pen- 
ani. 
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Ponvoir downé par le Roy de France à CLAUDE 
Sieurd ANNEBAULT Maréchal & Amiral de 
France, à Gairrss ERT BAYART , Sr. de 
la Font, & à Char LES DE NULLY, fs 
Plenipotentiaires, a Paris le 10. Sept. 1544. [Co- 
pie manufcrite & ancienne tirée de la Chambre 
des Comptes de l'Ifle.] 


France , A tous ceulx quy ces prefentes Lettres 

verront falut ;: fcavoir faifons que pour la grande 
Íceureté .&t. parfaite confiance que nous avons par 
yraye & longue. experience des Perfonnes de nottre 
treicher & amé Coufin > Claude Sieur d'Annebault Che- 
valier de noftre Ordre; Mareíchal & Admiral de Fran- 
ce & noftre-Lieutenant General en l'abence & foubz 
noz treschiers & tresamez Enffans, le Daulphin & Duc 
d'Orleans.tant de: noftre Armée que de celle diceulx 
nosdits Enffans > & noítre amé & feal Confeillier & Se- 
cretaire de noz Finances & Contrerolleur General de 
noz Guerres Maiftre Gillebert Bayart Sieur de la Font; 
& avecq eulx noítre amé & feal Confeillier & Maitre 
des Requeftes ordinaires de noftre Hoftel , Maiftre 
Charles de Nully, & de leurs fens, vertuz. integritez > 
fouffifance , loyaultés , & diligence , auffi pour le 
bon zecle; amour ; affection &c devotion ; que nous 
fommes acertenez‘quils portent a noftre fervice & 
au bien de noz affaires ; Pour ces caufes & aultres 
grandes ;bonnes & juftes confiderations a ce nous mou- 
Vans 5 avons commis > ordonnez & depputez,, com- 
mecttons ordonnons & depputons par ces prefentes 
pour eulx trouver , affifter &c aflembler avecques les 
Perfonnages deputez de noftre beau Frere l'Empereur 
gainiz de Pouvoir fouffifant au Jour fur ce prefix ou 
aultre conttume & deppendant d'iceluy & au Lieu qu'il 
{era d'ung commun accord entre dvifez , pour 
illecg traiéter, conclure & accor 3e bonne, fceure, 
parfaiéte &. entiere Paix & Amitié , entre nous & 
ledit Empereur > foubz tel pact , conditions & .conve- 
nances quilz verront eftre a faire , de quelque poix » 
grandeur & importance qu'elles foient , & cependant 
nosdits Depputez pourront conclure & accorder avecq 
ceulx dudit Empire Trefve & abftinence. de Guerre 
generalle & communicatif entre nous & tous noz Roy- 
aulmes, Pays, Terres, Seigneuries & Subjects & ceulx 
dudit Empereur, tant par Mer que par Terre, pour tél 
temps & terme qu'ils verront eftre neceflaire en atten- 
tla conclufon d'icelle Paix , pour laquelle mieulx 
er , corroborer & eftablir par approche de noz 
Maifons & plus eftroi&e Affinité & Allyance, nosdits 
Deputez pourront pareillement traicter ; conclure & ac- 
corder avec ceulx d'icelluy notre Beaufrere PEmpereur 
les Traictiez de Mariage qu'ilz verront eftre à faire ou 
quilz leur feront mis en avant foit des Enffans de 
nous deux ou aultres quy refpectivement nous touchent 
& atiennent en Confanguinité & ce foubz & avec tels 
conditions, & Articles qu'ils adviferont : Et d'aultant 
pour parvenir à la conclulion d'icelle Paix ; il fe pour- 
ra trouver à vuider plufieurs Poinéts & difficultez , 
furquoy il fera requis d'une part & d'aultre faire des- 
pescher en divers Lieux & à diverles fois , nous vou- 
lons que nosdits Coufin & Confeilliers pour nous & 
en noftre Nom accordent , permettent & confentent 


E ANCHO 1s par la Grace de Dieu Roy de 


que ledit Empereur ou fesdits Commis & Depputez 
puiflent par enfemble ou particulierement durant la 


praticque & negoce dicelle Paix defpefchier foit par 
poftes ou aultrement: Couriers ou aultres Perfonnaiges 
entelz Lieux & endroiz que bon leur famblera & i- 
ceulx faire paffer ; aller & venir fceurement > libre- 
ment , & faulfvement jufques à ung mois apres la fin 
& departement de ladite Affamblée & praticque de la 
deffusdite Paix , fans ce que lesdits Couriers ou aultres 
defpechez íoient tenuz prendre ne recouvrer aultres 
Lettres pour leur Sau fconduict par noftre Royaume , 
Pays de noftre obeifance que la Certification d'iceluy 
Empereur ou de fesdits Deputez ou de l'ung d'eulx ; 
pourveu auffi & à la charge qu'il nous fera & à nosdits 
eputez fai&t le femblable «de tout ce que deffus pour 
les Despeschez qui feront neceflaires de noftre part & 
generallement feront, compliront & executeront iceulx 
noz Deputez en touttes & chacunes les chofes ias 2 
leurs 
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leurs circonftances & deppendances, pour le bien, efta- 
bliffement & {ceureté de ladite Paix & Amitié per- 
petuelle d'entre nous & noftredit Beaufrere PEmpereur 
obfervation & entretenement d’icelle , enfamble de 
touttes les aultres particularitez & poinds cy deffus 
touchez & par le menuz declarez ; tout ce qu'ils ver- 
ront & cognoiftront eítre requis > convenable & ne- 
ceffaire, tout ainfy que nous mefmes ferions & faire 
pourrions fy prefens en perfonne y eftions jafoit ce qu'il 
euft chofe qui requift mandement plus efpecial que aux 
prefentes n'eft exprimé , promeéttant en bonne foy & 
parolle de Roy avoir agreable Se tenir ferme & ftable, 
tout ce que par Mosdits Deputés aura eté fait, ne- 
gotié, accompli, & excecuté en ce que deffus, leurs 
circonftances > & dependances , & le tout ratifier " 
aprouver & agréer , dedans tel tems, & ainfi qu'il 
fera promis, convenu & accordé, fans jamais aller ni 
venir, directement ou indire&tement, au contraire. 
ar tel eft noftre plaifir. En tesmoing de ce nous 
ons figné ces Patentes de noftre main, & a icelles 
fait mettre & appofer notre Séel, Donné à Paris le 
1o. jour de Septembre de PAn de Grace 1544. & de 
noftre Regne le 30. Aimfi figné FRANCHOIS > € fur le 
ply, par le Roy , BocHETEL , & féelé en double queue 
de chire jaulne. —Ainfi figué FERNANDE DE GGNsA- 
GUE > D'ANNEBAUT > PERRENOT; DE NULLY & 
BAYART. 


CLXXVIIT 


L'Emp1- Déclaration, que l'Empereur CHARLES QUINT 


RE ET 


a determinte touchant l'altermatiue capitulée an 
dernier Traité de Paix à Crespy le dix - buitieme 
Septembre 1544. de Traité de Mariage d'entre 
Monficar le Dec D ORLEANS & la Princeffe , 
INFANTE des Efpagnes., Fille ainée de l'Em- 
pereur , en difpofant en faveur d'icelui des Pais-bas 
& de Bourgogne; em dudit Seigneur Duc d'Or- 
leans , avec la feconde Fin LE de Roi des Ro- 
mains, avec l'Etat de Milan y comme il eft conte- 
zm audit Traité, [Freper. LEONARD, 
Tom. II. pag. 456. ] 


Ur Sadite Majefté Imperiale, obftant f longue 
& continuelle maladie , pour guerifon de la- 
quelle elle eft encore empéchée ; n'a pú partir 
comme elle avoit delibere , pour foi trouver en laGer- 
manie avec ledit Sieur Roi des Romains fon Frere, 
en communiquer fur cette alternative > ni examiner la 
chofe, comme requeroit l'importance d'icelle. Et ne- 
anmoins , pour enfuivre ledit Traité de Paix , & y fa- 
tisfaire de bonne foi; declare, que combien qu'elle 
eût voulu, que le Mariage d'entre ledit Sieur d’Orle- 
ans & madite Dame la Princefle, Infante desEfpagnes, 
Te fût pú convenablement faire, pour tant plus demon- 
trer au Roi Tres-Chretien > & aux fiens , Paffedtion 
que Sadite Majefté a d'établir perpetuelllement la Paix 
& Amitié traitée » que toutefois elle trouve, que fe- 
lon les refpeéts ; qu'elle y doit tenir , ledit Mariage ne 
feroit conduifable fans meliorer le partage dudit Sieur 
d'Orleans au propre des Pais de par deci, & pour le 
bien d'iceux , & en leur fatisfa&ion en d'autres Roi- 
aumes & Etats de Sadite Majefté; & pour ce demeu- 
rant aux termes dudit Traité , Sarréte au parti dudit 
Sieur d'Orleans avec la feconde Fille dudit Sieur Roi 
des Romains » & d'y fatisfaire > felon & comme il eft 
contenu en icelui Traité. 

Et sil femble bon audit Sieur Roi , il regardera en- 
core fi l'on pourra accommoder moiens duifans à l'autre 
parti, combien que Sadite Majefté Imperiale n'entend , 
ni voudroit rechercher ledit Sieur Roi de chofe , que 
lui femble grieve ni aux fiens 5 mais bien le veut-elle 
avertir en fincere Amitié , qu'il femble que l'aportion- 
nement pour ledit Sieur d'Orleans pourroit bien Gtre 
meilleur, foit pour l'un ou l'autre desdits Mariages. 

Et pour ce que par ledit Traité de Paix , il eft ar- 
ticulé que Pon regardera fur la reftitution de Hesdin & 
fes apartenances ; moiennant recompenfe > Sadite Ma- 
jefté requiert & prie ledit Sieur Roi d'y faire entendre, 
felon que Sadite Majefté confie de la bienveillance du- 


dit Sieur Roi, puisque mêmement Sadite Majefté Im: 
periale fait plus grande chofe en fa confideration , & 
de Meffieurs fes Enfans. 

Et comme Sadite Majefté veut & entend proceder , 
méme envers ledit Sieur Roi & les fiens , pleinement 
& réellement obferver ce qui a été traité & y fatisfaire, 
Sadite Majefté prie bien affe&ueufement ledit Sieur Roi 
vouloir confiderer la grande longueur , qui a été tres. 
dommageable à Sadite Majefté , en la reftitution qui fe 
devoit faire des Places de delà les Monts ; & que en- 
core detient-on Cahours , qui, tout pelé & confideré, 
fe doit en bonne équité reftituer. 

Outre ce les Commis dudit Sieur Roi Tres-Chretien, 
qui ont été à la communication de Cambrai , fe font 
montrez tant déraifonnables du côté de Sadite Majefté , 
qu'il ne devoit avoir difficulté quelconque à les vuider ; 
qui font termes qui ne peuvent convenir à la bonne 
Amitié étant entre leurs deux Majeftez , & eft bien 
requis que ledit Sieur Roi y prenne garde, & que tous 
diférends fe vuident. 

Davantage les Sujets dudit Sieur Empereur, de tous 
fes Roiaumes & País, fe plaignent continuellement des 
détrouffemens & violences ; qui fe font par Mer & par 
Terre fur eux; & quand lon y fait remontrance E 
Pon les remet. en longueur fous des voies de Juftice 
ordinaire , encore que leur droit y foit tout clair & 
évident ; & auffi prend on occalion en particulieres 
Ordonnances de foi grieves & qui ne peuvent obliger 
les non Sujets du Roiaume ignorans icelles , & telle- 
ment qu'il foit, par un bout, ou autre, jamais reftitu- 
tion quelconque ne s'en eft faite. Et combien que 
Pon allegue que du côté de Sadite Majefté Imperiale 
aient été faites (emblables pilleries & violences; auf 
ne s'en eft jamais rien trouvé, ni qui plus eft, fpecifié 
perfonne coupable ; & toutefois; comme tout le monde 
fait ; chofes de cette qualité fe doivent pour l'obfervance 
dela Paix pourvoir & remedier tres - favorablement , 
fommairement , & de plain , comme auffi c'eft chofe 
qui convient à honnêteté, bonne Amitié, & mutuelle 
voifinance. 

Et en outre ne peuvent avoir reftitution les Sujets 
de Sadite Majefté des biens , qui leur ont été occupez, 
à caufe des Guerres , combien que cette reftitution deüt 
être faite pleinement ; fimplement > & fans figure de 
procés quelconque. 

Davantage, ledit Sieur Roi fait l'obligation de Sadite 
Majefté Imperiale au Roi de Portugal > & auf qu'il 
doit joüir du benefice de la Paix , comme compris au. 
dernier Traité, felon qu'auffi il a été és precedens , par 
lesquels toutes reprefailles & Letres de marque font an- 
nullées & prohibées , & toutefois Pon procede contre 
fes Sujets par ce bout ; à quoi Sadite Majefté prie ledit 
Seigneur Roi Tres-Chretien vouloir avoir égard, & y 
remedier & pourvoir, méme confideré ce que Sadite 
Majefté fait en autres chofes pour le refpect dudit Sieur 
Roi , encore qu'elles ne foient fi favorables & jufti- 
fiées. 

Et pour conclufion ; prie Sadite Majefté Imperiale 
ledit Seigneur Roi Tres-Chretien > fon bon Frere, de 
confiderer les chofes fusdites ; & fur icelles bailler telle 
provifion pour maintenant & à l'avenir , que requiert 
T'obfervance de ladite Paix, & la parfaite Amitié d'entre 
leurs deux Majeftez , comme Sadite Majefté confie 
qu'icelui Seigneur Roi Tres- Chretien fera; & que 
eft fon entiere intention , que ledit Traité Saccom- 
pliffe & effeétué , non feulement en ce que deflüs , 
és chofes concernans le particulier de leurs deux Ma- 
jeftez , mais auffi quant aux affaires publiques : & 
auffi ledit Sieur Empereur fera tellement que l'on ne 
trouvera jamais faute de fon cóté en tout ce qu'il cft 
obligé. 


CLXXIX. 


Atte de Proteftarion de Damphin Hex rx Fils de 
FRANÇOrS I. Roi de France, für la Ratifica- 
tion du Traité de Crespi de Pan 1544. 4 Fon- 
taineblean le douzième Decembre x 544. [FRz- 
DER. LEonaRp, Tom. II. Pag. 449. d'où 
l'on a tiré cette Pièce, qui fe trouve auífi dans 
les Memoires de Gu 11r. Rrere R, Tom. I. 
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Daves DR ADAE M DIE ISCH GRERNES? 


N prefence de nous Notaires & Témoins fouscrits; 
bli & perfonnellement conftitué Tres-Haut & 
res -Illüftre Prince Henri > Fils aîné du Roi, 
Daufin de Viennois, & Duc de Bretagne» lequel auroit 
dit & propolé que depuis le commencement du Mois 
de Septembre dernier paflé , aurojent été faits » accor- 
dez, & conclus certains Articles fous le nom de Traité 
de Paix entre le Roi fon Seigneur & Pere, d'une part, 
& l'Empereur d'autre; avec ce auroit entendu ledit 
Seigneur propofant > que le Roi fondit Seigneur & 
Pere les lui voudroit faire ratifier , combien quil n'ait 
été appellé au Traité & Conclufion @iceux : chofe 
que sil faifoit , lui feroit merveilleufement domma: 
geable, pour ce qu'il avoit été averti > que ledit Trai 
contient plufieurs Articles , qui font grandement pre- 
judidiables ; & le feroient encore plus à l'avenir ; non 
feulement à lui » mais à Puniverfel Etat du Roiaume > 
mémement la renonciation de la Souveraineté de 
Flandre, le Droit des Roiaumes de Naples, Duché de 
Milan, Comté d'Aft ‚la reftitution des Terres, Places, 
Villes, & Seigneuries affifes au demeurant de Pltalie > 
Piémont, Savoie , & autres plufieurs Articles & chefs 
contenus audit Traité. A cette caufe , & pour éviter 
tel dommage, il defireroit fe garder d'entrer en la Ra- 
tification & Aprobation d'iceux , ains plütoft voudroit 
empêcher l'execution > méme en ce qu'ils contiennent 
fon dommage , & de l'Etat du Roiaume » car te eft 
& fera fon vouloir. Toutefois fe voiant en grande 
perplexité , tant de la crainte en laquelle il eft d'encou- 
rir la male grace du Roi fondit Seigneur & Pere , s'il 
recufe à fon commandement ratifier ;  & pareillement 
de Pautre endroit , sil ratifie , le grand dommage du 
Roiaume & le lien ; ne voiant aucun remede pour le 
prefent , auroit ledit Seigneur propofant protefté , & 
declaré fon vouloir & intention m'étre d'aprouver & 
ratifier aucunement lesdits Articles & Traité , ni con- 
fentir qu'ils fortent leur effet, ains plütoft les empécher 
de fon pouvoir, lors qu'il lui fera poflible » & hors de 
la puiffance paternelle. Et sil avenoit qu'il fift aucun 
acte contraire à la prefente Proteftation tendant à PA- 
probation ou Ratification desdits Articles & Traité , il 
declare dés à prefent ; comme deflors , & deflors 
comme dés à prefent , qu'il n’entend , & n’eft fa vo- 
lonté de ce faire > ains eft (a*volonté au contraire , & 
ce qu'il y feroit, ce feroit pour la crainte & reverence 
paternelle; même que le Roi fondit Seigneur & Pere 
pour raifon de ce étoit mal content contre lui, & au- 
quel m'oferoit contredire pour Pamour > fidelité, hon- 
neur & reverence paternelle qu'il lui porte , & pour la 
crainte qu'il a toüjours ee , & encore a d'encourir fa 
male grace; voulant toujours > quelque chofe qu'il puiffe 
faire à l'avenir, que la prefente Proteftation demeure 
en fa force & vertu » pour la confervation du Bien de 
PEtat du Roiaume & du fien » & qu'elle ne puifle au- 
cunement prejudicier roits par lui pretendus , ou 
qu'il pourra ci-aprés pretendre, & toutes chofes conte- 
nués ausdits Articles de Paix ; mais entend demeurer 
en fon entier , & pourfuivre lesdits Droits en tems & 
lieu, comme il eat fait ou pú faire auparavant ledit 
Traité de Paix fait ; - & tel a declaré être fon vouloir 
pardevant nousdits Notaires > & de ce a requis lui être 
retenu Acte pour lui fervir en tems & lieu > comme 
de raifon. Fait au lieu de Fontainebleau & dans le chá- 
teau d'icelui, en prefence des Illuftres Princes Meflei- 
NE Antoine. Duc de Vendömois; Francois de 

ibon, Seigneur d’Anguien fon F 5. & Francois 
de Lorraine, Comte d'Aumale > le Mardi 12. jour de 
Decembre, PAn 1544. Sigue, FAURE & Mus- 
SART. 


CLXXX. 


Protefbation faite par les Gens du. Roi du Parlement 
- de TOULOUSE à la publication de Traité de 
CRESPY) de 1544. A Touloufe , le 22. Sfan- 
vier 1344. [FRE DE R. LeoNARD, Tom. 
II. pag. 453. d'où Pon a tiré cette Pièce, qui 
fe trouve auffi dans les Memoires de G U ILL. 
Rısıezr, Tom. I. pag. 579. | 


Tom. IV. Parr. Il 


| 
| 
1 


ARDEVANT nous Jean de Bonnefoy; Notaire 

& Secretaire du Roi nôtre Sire, perfonnellement 

; conftituez & établis en la Ville de Touloufe , 
Tres Honorez Seigneurs ; Meflieurs Maîtres Bertrand 
Deigna, Bertrand Sabaterii, & Jean Dolme , Avocats 
& Procureur generaux , sétans affemblez en leur 
Chambre au Palais ; environ huit heures du matin du 


jeudi vint-deuxieme jour du Mois de Janvier 1544. e 


a été fait & pañé PAéte ci-aprés écrit & figné de leu 
mains, à nous baillé aux fins y contenues de telle te- 
neur. Les Gens du Roi en fon Parlement. de Tou- 
loufe fur le Traité de Paix fait & pallé entre le Roi & 
PEmpereur , le dix-feptieme jour du Mois de Sep- 
tembre 1544. difent qu'en ce qui concerne Puniverel 
bien de Paix, Union, & Amour charitable, & l'ex- 
pulfion des Infideles, acceptent tres-agreablement lesdits 
Articles & Traité; mais en ce que par icelui Traité 
feroit fait prejudice irreparable aux Droits de la Cou- 
ronne de France, Souveraineté > Hommages , Droits 
de regale infeparables & inalienables de: la Couronne, 
& tranilation des Sujets , Soumiffions ; & Obligations 
trop dommageables à la Monarchie de France > decla- 
rent; que par quelque Acte qu'ils aient fait ci-devant 
ou feront ci-aprés , qu'ils n'ont entendu. ni entendent 
prêter aucun confentement > à tout le moins volon- 
taire , à la Publication & Verification desdits Articles , 
en ce que par iceux le Roiaume & Couronne de 
France pourroit être ainfi endommagé , ains tant que 
befoin feroit s'opofent formellement à lad. Verification 
& Obfervation desdits Articles quant à ce deffüs; pour 
icelle oppofition pourfuivre , & remontrer les grands 
interefts > quand fera le bon. plailir dud. Seigneur les 
vouloir oüir és lieux de fa Jufti 


tice » lors que afleure- 
ment, & fans danger du Roiaume > ils le pourront 
faire ; requerant de ladite oppolition en être retenu 
Ade. Ainfi fant, B. DE1o NA. B. SABATERET. 
J. DorMs. 

Lequel Adte deflus infe! 


incontinent avoir expedié 
figné les prefentes > Pavons -reftitué ausdits Seigneurs 
Gens du Roi à leur requifition. Fair & pañlé audit 
Touloufe & Chambre fusdite » és prefences de Maitre 
Jaques Charantus Procureur en la Cour de Parlement 5, 
& Antoine Pons, Clerc principal dudit Sieur Procu- 
reur General; ledit jour 22. Janvier, PAn 1544 
Signé, BONNEFOY, avec paraje. 


CLXXXI. 


Ratification de l'Emperetr CHARLES V. fur le 
Traité de Crefpy, a Isle.le 3. Sept. 1545. [Co- 
pie Manufcrite & ancienne tirée des Regiftres 
de la Chambre des Comptes de l'Isle. ] 


Hanrzs par la divinne Clemence Empereur 

des Romains tousjours Augufte , Roy de Ge:- 

manie , de Caftille de Leon > de Grenade , 
d'Aragon , de Navarre ; des Naples , de Civile , de 
Maillorque > de Sardaigne; des Isles, Inde & Terre- 
ferme de la Mer Occeane, Archiducq d'Auftrice, Duc 
de Bourgoinge de Lothier , de Brabant, de Lem- 
bourg ; de Luxembourg & de Gheldres , Conte de 
Flandres > d’Arthois, de Bourgonge ;  Palatin .d’Hay- 
nault, de Hollande, de Zelande, de Ferrette, de Ha- 
guenault> de Namur & deZuiphen, Prince de Zwaves 
Marcquis du Sainét Empire > Seigneur de Frize » de 
Saline, de Malines, des Cite, Villes & Pais d'Utrech, 
d'Oveyryffel & de Groenning , Et Dominateur en 
Afie & en Affricque , Scavoir faifons a Tous que Nous 
avons veu & entendu les Articles de Paix, & Reir 
tegration de parfaite Amitié durable a tousjours pafl& 
entre noftre Treschier & Ame Coufin Chevalier de 
noftre Ordre , Don Fernande de Gonfaga , Prince de 
Melphete , Duc de Ariane, Viceroy de Sicille , Et 
Meffire Nicolas de Perrenot ; Sieur de Grandvelle, 
Commandeur dega la Mer en POrdre @Alcantara , 
noftre Premier Confeiller d'Eftat & Garde. de nos 
Seaux , noz Procureurs d'une parte, & Glaude 
Seigneur d'Annebault , Chevalier de l'Ordre de noftre 
Tres-Chier & bon Frere > le Roy de France Tres- 
Qu Chres- 


1545. 
ept. 


3° 


ANNO 
1545. 
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Chreftien, Marifchal & Admiral de France > 82 Mais- 
tres Charles Nully , Maiftre des Requeftes ordinaire 
de PHoftel, & Gillebert Bayart , Seigneur de la Fons, 
Secretaire des Finances & Controlleur General des 
Guerres dudit Seigneur Roy Tres-Chreftien, fes Pro- 
cureurs d'aultre ; En vertu de leurs Poyoirs , dont les 
Copies y font inferees ; desquelz Traiétez & Articles 
la teneur enfuit de mot a aultre : 


Fiat infertio. 


Et pour ce que par Pung des Articles dudit Traité ‚a 
efté entr'autres chofes expreffement dit ; que Nous fe- 
rions interiner, verifier & enregiftrer ‚en noftre Grand- 
Confeil, & autres nos Confaulx ; & Chambres des 
Comptes ; en nos Pais de par dega , en prefence de 
nos Procureurs Generaux qui feront ace condamnés 
par Arrefts, & Sentences définitives desdits Confaulx 
le prefent Traité » & que Nous! parfurnirons les Ra- 
tiffications, Interinements & Verifications en forme 
deue audit Sieur Roy > comme auffi il fera faire de fa 
part en fa Court de Parlement & Chambre des 
Comptes a Paris, & tous aultres Parlements de fon 
Roiaume ; Nous a ces caufes veullans fatisfaire a tous les 
Poin&z & Articles contenuz audit Traicté ; & de 
noftre part inviolablement les entretenir , garder & 
obferver, & faire entretenir, garder & obferver, ainfi 
que l'avons promis & juré > rnandons , commandons 
& expreffement enjoingnons ‘a noz Ames & feaulx 
les Prefidens & Gens de noftre Grant Confeil & de 
noftre Chambre des Comptes à Lille; que en prefence 
& du confentement de noftre Procureur general , & 
de noftre Procureur à Lille refpectivement , que Nous 
voulons eftre a ce condempnez fuivant la forme dudit 
Traiété > ils facent interiner , verifier & enregiftrer es 
Regiftres de noftre Confeil & Chambre des Comptes 
ledit Traiété de Paix, & icelluy avecq tous & chacuns 
les Poinéts & Articles quy y font contenuz entretien- 
nent , gardent & obfervent , facent entretenir , garder 
& obferver > fans enfraindre ne fouffrir eftre enfraint 
en aulcune maniere, Et pour cefte effe&t avons lesdits 
de noftre Grant Confeil & Chambre des Comptes , 
entant que befoing feroit ; difpenfez & difpenfons du 
ferment qu'ils peuvent avoir faiét de pafler & émo- 
loguer aulcunnes allienations de noftre Domaine, pro- 
mecttans en bonne Foy & Parolle d'Empereur , & 
Roy , & foub l'obligation & ypothecque de tous & 
chacuns noz Biens prefens & advenir ; avoir agreable , 
ferme & ftable tout ce que aura efte fait par les gens 
de noftredit Grand Confeil & Chambre d 2s Comptes en 
cefte endroi& , fans jamais aller ne fouffrir aller au 
contraire ; Et affin que ce foit chofe ferme & eftable 
a toujours, Nous avons faict meéttre noftre Seel a ces 
prefentes > Donné en noftre V. ille de Brouxelle au Mois 
de Juillet, PAn de grace mil cincq cens quarante cincq 
de noftre Empire le XXVI. & de noz Regnes de Cas- 
tille & aultres le XXX. . Ainfy foubferipr par l'Empe- 
reur & figné du Secretaire V ERREYKEN, Er plus 
Bas eftoit efeript ce qu'il. s'enfuit: Lecta, publicata > regis- 
trata , emologata » integrata , verificata & expedita fe- 
cundum fui formam & tenorem in prefentia Procura- 
toris generalis Cefaree Majeltatis & eo audito hoc- 
que confentiente fecundum Mandatum fpéciale ‘a fua 
Majeftate datum & conceflum. Quem codem nomi- 
ne infequendo ; fubmiffionem per eum volluntarié fac- 
tam ad obfervationem eorundem & ad impletionem 
contentorum' in inferto Pacis Hs Tractatu Præles & Se- 
natus fupremi Confilii fue Majeftatis condemnaverunt 
atque condemnant > A&um Machlinie primo die Men- 
fis Septembris Anno millefimo quingentefimo & qua- 
dragelimo quinto. Signé me prefente L ETTIN, e 
encores plus bas eftoit efcript, Lecta fimiliter ; publicata , 


emologata & regiftrata Infulis in Camera Computorum | 


Cefaree Majeftatis fecondum fui formam & tenorem , 
Procuratore generali prefate Cefaree Majeftatis conces.. 
fum, Quem quidem eadem fübmiffione per eum fada ad 


obfervationem contentorum prefata Camera condem. | 


navit atque. condempnat ; Actum Infulis tertio. die 
Menfis Septembris Anno millefimo quingentefimo & 
quadragefimo quinto ; Ez figué me prefente. 


so. Juill Pouvoir de l'Empereur à for Procureur Général an 
30. h 


Grand Confeil de Malines pour y demander Penre- 
giffrement du Traité de Crespy. à Bruxelles le | 


30. aillt 1545. [ Copie Manuferite & anci- 
enne tirée de la Chambre des Comptes de l’Isle.] 


HARLES &c. À tous ceulx quy ces preléntes 
( Lettres verront falut. Comme par le Traicté de 

Paix , conclud & arrefté entre noftre Trefchier 
& Tres-amé bon Frere le Roy de France Tres-Chres- 
tien & Nous le XVIII. Jour de Septembre dernier, 
ait entre aultres chofes efte dict & accorde que Nous 
ferions interiner , verifier & enregiftrer en noftre 
Grand Confeil & aultres noz. Confaulx & Chambres 
des Comptes de noz Pays d'Embas ledit Traictié de 
Paix en prefence de noz Procureurs generaux ausquels 
baillerions pour cefte effect pouvoir efpecial & irrevo- 
cable pour comparoir en noftre Nom en nosdits Con- 
faulx & Chambres des Comptes , & illecq confentir 
audit Interinemens & Verifications felon quil eft plus 
a plain contenu audit Traité & ainfy que fera faire de 
fà part noftredit bon Frere a fa Coutt de Parlement de 
Paris & en tous aultres Parlemens de fon Royaume & 
aufli en fa Chambre des Comptes audit Paris. Nous 
a ces caufes veullans fatisfaire a tous les Poin&s con- 
tenuz en icelui Trai&ié , & de noftre part inviolable- 
ment les entretenir, garder & obferyer , ainfy que 
l'avons promis & juré, & a plain confians de la per- 
fonne de noftre Amé & feal Confeillier & Procureur 
general de noftre Grand Confeil Maiftre Bauduin le 
Cocq, & de fes fens, fouffifance, leaulté & bonne di- 
ligence , iceluy avons faic , creé, ordonnee & eftably , 
faifons , créons , ordonnons & eftabliffons noftre Pro- 
cureur efpecial & irrevocable & luy avons donné & 
donnons plain pooir , puiffance & auétorité de, pour & 
en noftre Nom, comparoir en noftredit Grand Confeil 
& illecq confentir Pinterinement , publication & emo- 
logation dudit Traidté , (e foubmecttre volontaire- 
ment, al'obfervance de touttes & chacune les chofes 
contenues en iceluy , & en vertu de fadite volontaire 
fubmiffion fouftrir & confentir eftre condempnez par 
Arreft de noftredit Grand Confeil a Pobferyation & en 
tretenement de tout le contenu audit Traidté & gene- 
rallement faire tout ce que fera requiz pour ledit effect, 
tout ainfÿ qu'il eft contenu & porté par ledit TraiGté, 
Jagoit que le cas requift Mandement plus efpecial qu'il 
meft contenu par cesdites prefentes , par lesquelles avons 
noftredit Procureur, entant que befoing feroit difpenf® 
& difpenfons du Serment par luy faiét de ne confentir 
ne fouffrir aulcunes alienations de noftre Demaine, Pro. 
mecttans en bonne foy & en parolle d’Empereur & 
foubz hipothecque & obligation de tous & chacuns 
noz Biens prefens & advenir avoir agreable , ferme & 
eftable tout ce que par noftredit Procureur fera faiét, 
accordé & confenty en cefte endroit , fans jamais al. 
ler ne foufftir aller au contraire. En tesmoing de ce 
nous avons fai& mettre noftre Seel a ces prefentes, 
Donné en noftre Ville de Bruxelle le penultiesme jour 
de Juillet, An de grace mil cincq cens quarante cincq, 
de noftre Empire le XXVI. & de noz Regnes de Cas- 
tlle & aultres le XXX. infy efeript fur le ploy Par 
TEmpereur & figué V ERREYKEN. 


AaltrePouvorr donné par L'Empereur à fon Procureur 
Genéral à la Chambre des Comptes de l'Isle pour 
Lenregiftrement du même Traité du 31. Fuiller 
1545. [ Copie Manufcrite & ancienne tirée de 
la Chambre des Comptes de PIsle.] 


verront falut. Comme par le Traité de Paix 

conclud & accordé & arrefté entre noftre tres- 
cher & tresamé bon Frere le Roy de France , Tres. 
Chretien & Nous le XVIII. jour de Septembre der- 
nier ait entre aultres chofes elté did & accordé que 
Nous ferions interiner, verifier & enregiftrer en noftre 
Grand Confeil & aultres noz Confaulx & Chambre 
des Comptes de noz Pays d’embas ledit Traicé de 
Paix en prefence de noz Procureurs generaulx ausquelz 
Nous baillerions pour cefte effect pooir efpecial & ir- 
revocable pour comparoir en noftre Nom en nosdits 
Confaulx & Chambre des Comptes & illecq confentir 
ausdits Interinemens & Verifications felon quil eft 
plus a plain contenu audit Traicté & ainly que fera faire 


de 


C HarLes &c. A tous ceulx quy ces prefentes 


ÁNNO 
1545- 


31. Juill. 


bi 


ANNO 
1545. 


29.Avril. 


1544 
22. Od. 
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de fa part noftredit bon Frere en fa Court de Parle- 
ment de Paris & en tous aultres Parlemens de fon 
Royaume & aufly en fa Chambre des Comptes dudit 
Paris, Nous a ces caufes veullans fatisfaire a tous les 
Poincts contenuz en iceluy Traicté , & de noftre part 
inviolablement les entretenir , garder & obferver , ainfy 
que l'avons promis & juré , & a plain confians de la 
perfonne de noftre Amé & feal Maiftre Pierre Inghel- 
bert noftre Procureur General de Lille , & de fes fens, 
loyaulté & bonne diligence » iceluy avons faict » créé , 
ordonné & eftably , faifons , créons 5 ordonnons & 
eftabliflons noftre Procureur efpecial & irrevocable , 
& luy avons donné & donnons plain pouvoir > puif- 
fance & auctorité de pour & en noftre Nom compa- 
roir en noftre Chambre des Comptes audit Lille & 
illecq confentir Pinterinement > publication & emolo- 
gation dudit Traidté , fe foubmecttre volontairement a 
Fobfervance de touttes & chacune les chofes contenues 
en iceluy & en vertu de fadite volontaire fubmiffion > 
fouffrir & confentir etre condempnez par Arreft de 
ladite Chambre des Comptes a Lille, a Pobfervation 
& entretenement de toutte le contenu audit T'raiété , 
& generallement faire toutte ce que deflus fera requis 
pour ledit effect tout ainfy qu'il eft contenu & porté 
par ledit Traicté , jagoit que le cas requift mandement 
plus efpecial qu'il n'eft contenu par cesdites prefentes 
par lesquelz avons noftredit Procureur, entant que be- 
foing feroit » difpenfé & difpenfons du ferment par luy 
fair de ne.confentir ne íouffrir aulcunes allienations 
de noftre Demaine , promecttans en bonne foy & en 
parolle d'Empereur & foubz Pypothecque & obliga- 
tions de tous & chacuns noz Biens prefens & advenir 
avoir aggrcable, ferme & eftable tout ce que par nos- 
tredit Procureur fera fait > accordé & confenty en 
cefte endroict, fans jamais aller ne fouffrir aller au con- 
traire. En tesmoing de ce Nous avons faict mecttre 
noftre Seel a ces prefentes. Donné en noftre Ville de 
Bruxelle le dernier jour de Juillet PAn de grace mil 
cincq cens quarante cincq de noftre Empire le XXVI. 
& de noz Regnes de Caftille & aultres le XXX. Ain} 
efeript fur le ploy par YEmpereur > & fgné V ER- 
REYKEN. 


Lertre de PEmpereur a ceulx des Comptes a 
Lille. | Copie Manufcrite & ancienne, tirée des 
Regiftres de la Chambre des Comptes de l'Isle, ] 


L'EMPEREUR er ROY. 


Traité de Paix fait avecq le Roy Tres- 

Chreftien noftre bon Frere , eft entre aultres 
chofes dit & capitulé que ferions agréer & ratiffier ice- 
luy Traiétié par les Eftatz de noz Pays-bas, interiner 
en noz Confaux & enregiftrer en noz Chambres des 
Comptes en iceulx Pays > defirant de noftre part y fa- 
tisfaire , Nous avons donné charge a Noftre Tres- 
chiere & Tres-amée Soeur la Royne Douagiere de 
Hongrie , de Boheme &c. par Nous commife Re- 
gente & Gouvernante en nosdits Pays > de vous en- 
voyer le double dudit "Traité de Paix. Sy voulons & 
vous mandons & expreflement enjoingnons que ayez a 
interiner & faire enregiftrer ledit Traicté & en despe- 
chier Acte conforme a la Minute qui vous fera joinéte- 
ment envoyée. Et en ce ne faict faulte , car noftre 
plaifir eft tel. A tant Chiers & Feaulx , noftre Seigneur 
vous ait en garde. D'Anvers le 29. jour d'Avril Anno 
1545. Ainfi fend > CHARLES, @ du Secretaire 
VERREICKEN; @ für le dos, a Nos Amés & 
Feaulx les Prefident & Gens de nos Comptes a l'Ile. 


CH & feaulx , pour ce que par le dernier 


CLXXXII. 


Derziht > Brief Marti gebohrner 
Herzogin zu Stettin und Pommern/ 
and vermablter Graffin zu DHollffein/ 
iiber all = bero Batteriid) - unb 

Tom. LV. PART. IL 
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Mürterliches Erbtheil / jedod) mit Anno 


Vorbehalt allen Succeflions - Rubis 
mit dem Fall / da bero Eltern ohne 
Männliche Leíbs - Erben mit Todt 
abgehen fülten. Geben in ber Stadt 
Hagen / Mitwodh nad) S. Galli, Anno 
1544. [Luntc Tenties Neichg- 
Archiv Part. Special. Continuat. IL. 
9fbfa IX. pag. 1035.] 


C'eft-à-dire, 


Renonciation de M ar 12, nee Duchefe de Stettin 
& de Pomeranie, cv marié? Comteffé de Hol» 
fein, à tout ce qu'elle pourroit efperer de la 
Succeffion Paternelle & Maternelle ; refervé né= 
anmoins le cas, que fon Pere vint a déceder fans 
Hoirs mâles. A Hagen le Mecredi apres le jour 
de St. Gall 1544. 


Se Maria von GHtes Gabe / gebohrne 

Herkogin qu Stettin und Pommern / Graffin 

zu Hollfien / Sthaumburg und Sternberge / 

Frau zu Gehmen/ des Hochgebohrnen Fürfterr 
und ferrem Warning / Herzogenzu Stettin und SDommerr 
anferg lieben Herrn und Batters Torhter / befhennen bfa 
fentlich mit diefem Brief / Fir ung und unfıre Erben 5 
Alf; der genanter unfer hebev Here und Dater/ ung der 
Wollgebohrnen Grafen Seren. Otten Grafen zu Solís 
fein / Schaumburg und Sternberg / Den zu Gehmen 
ic. 26. Annfeen freundlichen lieben Dern und Gemabl / 
ehelich. verthrauen und vermehlen hat laffén / und Gr. 
Siebde neben unfer Fürfilichen Ausfteurung und Ubforiti= 
gung mit Kleidern / Kleinodien / Gefehmuckh / Silbers 
Gefehtier und andern wie fid) einer gebohrnen Suürfiinnen 
von Stettin und Pommern wohl geziembe / fechoreher 
tauffend Thaler zu Dititgifrt und Qeyraths= Geld zu vols 
e Gntiege und gueten Damcéb entrichtet und begatles 
bat. 

Dafs vtr von berwegen mit wolbedachten Muthe und 
guetten Willen ung gegen genanten unfern Tieben Seven und 
Batter / und Sr. $bb, Mennlichen Leibes = Erben gemma 
lid) und gar verziehen und uffgegeben haben : Berzeichen 
ung aud) und geben uff wiffentlich unb wuniberruffentlid) 
it und mit Krafft diffes Brieffes / mit Willen Wıffeny 
und DBorgunft des obgemelten unfrs lieben Kern und 
Gemahls / alles und teglichen unfers Hätterlichen. und 
Mütterlihen Erbs (anbt/ Seuche unb Güctter/ ligendts 
und vabrendts / es feye Erbe/ eligen oder deben Geifte 
lid) oder Aerelich / Pfandtfthafft oder anders/ wie mann 
Dag genenn = ober gedenckhen mag / nichts anfigenommen / 
N hindan gefegt 7 Tauter sanglich unb unwibderrueff 
lid) : 

Geloben und verfpröchen aud) bey unfern Fürftlichen 
und Grafflichen wahren Worten / Treten und Warden / 
in Kraffe diefes Brieffs/ baf; wir, unfer Erben / nod 
yemandt von unfertwegen / fürbas zu ewigen Zetiten nima 
mermehr einige Forderung / Anfprach oder Recht / darumb 
nod) daran haben/ thuen nod) gewinnen follen/ noch wol» 
leny weder mit Rechte / oder aufferhalh deffelbigen / noch 
mit feiner andern Sade /in einige Weiffe; Dod) alfo / 
da unfer Lieber ere und Datter / und unfer hergliebe 
Grau und Matter / nad) Willer des Altınechtigen/ Todts 
halber abgehen wirde/ und theine Mann - kerbs Erben 
von ihrer bepber (ib gebohen / hinder fid / fonbern alleine 
Tochter verlaffen würden / dafs wir alsdann nd auff 
den Sabl / allen anererbten Geredhtige ten an Paerfehaffs 
ten / Klemodien / Silber > Gefehtier / Kleidern und allen 
andern / fo uns gleich und mit fambe unfen freundlichem 
lieben Schweftern gefallen umd gebhren möchten / nicht 
vergeichen / ober abfagen / fondern uns von Rechts und 
SRatur wegen daran zufhommen und gebueven mag) 
gleich und mit andern unfeen Gewifien/ fo bar fiirhans 
den amb am geben feyn wurden : amd wollen aud zu 
dem mit bijr iunt DBerziegs = erjehreibumg ber adt 
taufenb Thaler / als uns in, affgerichtee Eheberedung / 
imb von deswegen gegebner Oxer[ibreibung uff den anges 
zeigten Gabl / wie in ber Eheberedung ımd Derfihreibung 
Flarlichen aufggetenfht und zu befinden / baruff wir ung 

Qg 2 bann 


1544 


1 
i 


ANNO 


1544» 


e 
Eom 


^^ 
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hiemit wollen bezogen und ref 
geben / fondern uns foldhe acht taufend Thaler / 
uff denfelbigen Fahl hienie/ Tib / fürbebalten haz 
ben ; umd fo wir / unfere Erben / ober jemandt ander: 
von unferntwegen/ yber oder wider folthes wa ifangat 
reden / rechten oder thaten / in welcherte 

febehe ober geftbeben möchte / forces a 
den/ untl 


"itt haben / Eher 


foll vou 111 
fti unb gang untiebtig feyn/geacht amd geha 


far werben; And tit allweg bifer unfer 


foprcibung gang Eheine 
und Mache diffes Br er li 
haben wir Frau Maria obgenand diffen Brief mit ei 
ner Hand unteefihviben und mit unferm anhangenden 
£lid) verfieglen La 
Und wit Oto Graff zu Solíficin / Daumburg amd 
Sternberg 7 Here zu Gehmen / beEhennen mit diefem 
Briefe geg )/ Daft folie Bergicg / fo bic 
gerante unfere Gemahl bienté gethan hat und thuet / mit 
mufem guten Willer / Wiffenr nnb Zuelaffung gefchehen 
if. Sagen derohalben que unb verfprechen auch fiir ung 
imb ur Erben bey unferen Grafichen Threnen imb 
Wurden / bafy wür das ganglid) dabey bleiben laffen / 
imb nichts darwider fucchen /- fürnehmen noch gebrauchen 
follen noch. wollen / auch niemandts das zu thuen geftatten/ 
ur Fheinerley Weiffe / alles gethrentid) und ungefehrlich 
und haben bag guano Ehandtnis unfer Sind 
cret zu der obgemelos infer lieben Gemabl 
fenclich an differ Brief? den wir mit ciga 
erfiheieben/ faffen henthen, Der gegeben ift zum Stadt 
1 am Mittwoch) nad) Galli / Anno. 1544. À 
- Guafj die Gope) mit demjenigen / fo im Grafflichen 


inderung geben / 


Hand ums 


nad fleifiger Collationitung / von Worten zu Morten 
gleichflimmend 1s n worden / beffen in UvÉbund ifi 
das Graffliche Cangeley - Srigel hierunder getructhe, 


(L. 5) 


CLXXXIIL 


Wormfifche Capitulation, ober yon der 
Rom, Sapferi. Majetk. fürgefhfagene 
und zu Worms vollzogene Artiekuf / 
darauf Sbro Kayferl. Majeft. das ein- 
genommene Derkogthuun Bram 
Hieig/ Wolffenbuctelifchen Theils / te- 
queftres- Weis einzurammen / die per 
einiate Schmalcaldifhe Ehur-Sürften/ 
Surlten und Stande bewilliger haben, 
1545. [Hon TLEDER, von Ure 

den des Seutfben Kriegs. Tom. I. 


fac 


Lib. IV. Cap. XLXIX. pag. 1923.] 
C'eft-à-dire ; 


Capitulation ow Articles de WA ormes, frivant lesquels 
les Eletteurs, Princes c Etats de la T. IGUE DE 
SMALCALDE "rent que le Duché dl 
Brurtswich occupé par ceux de Wolfembattel fis 
par VEmpercur comme en Sequefire. Ann. 1 $45» 


(PRillich 7 daf der Komifehen Keyferr, Majefrit 
Y das Land Braunfihweig / auff derfelben Erfors 
OS dern/ amb qu Erhaltung Sheer Kepferlichen Maz 
jeftat Auchoritee und Hbrigkeie/ innerhalb cines 
Monats allernechft / nach gefhehener VBewilligung md 
Derfi g / zu Hafden gelieffere tverde. tind fotten 
Drajeft. fold) Sand imb feute qu mamiglids 
tigkeit annebmen/ behalten) amd nicht von Yanden 
geben / fo viel and lang bis die Partheyen jhree Span 
und Serungen mit einander gutlich ober rechtlich verglie- 
then oder entfcheiden feyn, 
Sum andern / dafs Shr Seyf. Majeft. die Admimfita 
fior berührtes Sands y ¿meyen aus ben hier nach beftimb= 
tn Gbutzunb Fürften / als benenntliy Pfatégraff 


haumburg-<uppifihen Archive zu Búébeburg qu finden / 


"fen fi folder Ad= 

würden / fo witt 
jarıen zu foldcher 202 
umd verordnen / auch 9% fcbung 
fbun y icfelbige given cemeblten biefe Handlung der 
Sequef 01 / mit jbren Conditionar amd Anhangen / 
wivetlich gu volingichen y benfelbigen auch alter Sunbalt zu 
geleben and ná »utommen / sufagen und verfprechen. tb 
fonderlich / bag fie das (amb / nach vermög diefer Abrede 
ind Capitulation / in und an Sbrer Maj. als Komifes, 
Re 


y 
nehmen befehwe 
andere bequeme Gommif 
minifiration fii 2 


9efibafren/ Dif 
echtlicher endlicher rung bleiben / 
und $yerfég Heinviey von Bronnfehweig in das fand nit 
gelaffen/ noch feine Diener mitler Zeit zu Ampt und Bes 
felebsteuten / in das sand Braunfejweig nie verordnet unb 
gebraucht werden follen, 

Sum dritten, dafs Ihre Ref. Maj. den Gonmiffarienz 
denen bie Berwaltung des Sands / wie vorfichet / befoh= 
fen wirdt/ ober to fie den Partheyen / als den obgemeld= 
ten Ständen und Herkog Heinrichen / nicht gelegen / ane 
dern Commiffavien / die ihnen nicht befchwerfich y Befehl 
und Geivalt geben / zeifchen jbnen den Partheyen / Outs 
ide Handlung fürsunebmen / 1010 wo müglid / fie zu 
vertragen, 

Da aber bie Güte nicht svolte Sder würde verfangeny 
bafi alsdann bicfe Sad) rechtlich geörcert werde / imb bafi 
mittlee weil / vor guiclicher ghey echtlicher erfolgter Erdr= 
terung / Éeirr Parthey /burd fich felbfien noch andere/ mie 
der That und in lingutem / innerhalb ober aufferhalb 
Kechteng / weder heimlich noch offentlich / gegen der ana 
dern / und derfelben Landen und fenten / auch den Snbaz 
bern’ Eingefeffenen/ Uinterrhanen / Nachbawen / Râbten/ 
Dienern / und DBerwandten /fampt nod fonderlid / nichts 
fürnehmen / fondern def gürkichen oder Rechtlichen Auf 
frags und Erörterung alfo erwarten folten. . 

Zum vierdten/ bat bie eyf. Maj. zu Erhaltung Fries 
dens und Nube im he ligen Reich / aus Stafft Shrer 

Macht dt/ aefeht: Wo foldhe Partheye 
wider diefe Abrede und Capitulation handen / baft diefel= 
bige in Peen des fandfriedens gefallen feyn follen / und 
dai Shre Majeft, zu forderlicher Excention / wider bat 
verbrechenden Theil verhelffen follen und wolfen, 

Zum fünften / daf S Vf. Majeft. den Befehluf 
imb Deegleiehung diefen Abrede ımd Capienlation Herkog 
Heinrichen von Braunfehweig gnadiglich verfiinden / und 
mit ihn handeln lagen / Diefelbige auch zu bewilfigen und 
vatificiven, 

Sm Fall aber) wo ct das auserticélids qu than ivegeri 
würde / bafi dann Shre Keyf. Majeft. ibm aus So 
Macht und Obrigkeit y diefer Capitulation nadzuto: 
men unb gu geleben / bey obbeflimter Deen beg fanbfri 
bens ernfilich mandiern amd gebieten / und alfo nichts 
weniger biefe Abred unb Capitulation in allwege endlich 
fürgehen und volízogen werden fol. 

Bum fcbfien / bafi denen von Gofilat / hiebevor bez 
fehchener Sufpenfion und Bei mg nad) / das Set / 
wider manniglid) / wireklich gebffüct werde, 


CLXXXIV. 


Atte des Cos 


ons accordées entre les Dépatez da 
Roi de Fr 


€) FRANÇOIS I. c ceux de 
l'Empereur CHARLES Quint, en la Fille 
de Cambrai , en exécution du Traité de Crespi , 
concernant les limites d'entre le Royaume de France 
& le Comté de Bourgogne , e des Pais-bas > da 
16. Fanvier 1544. [FRED. LEONARD, 
Tom. II. pag. 45%] à 


Aus 


1545. 


1544. 
1545. 
16. Janv. 

Bour- 
GOGNE 
ET Pas 
Bas. 


un 


ANNO 
1544 


1545: 


DU DROIT 


UjourDur 16. Janvier 1544. les Commit 
faires & Deputez de l'Empereur & du Roi 
Tres-Chretien affemblez en cette Ville de 

Cambrai, fuivant le Traité de Paix dernierement fait à 
Crespi , par lequel étoit dit de foi trouver au Jour de 
Saint Martin dernier en ladite Ville de Cambrai , pout 
y traiter & terminer les diférends concernant les limi- 
tes d'entre le Roiaume de France > Comté de Boi 
gogne, & Pais d'embas dudit Seigneur Empereur > & 
Sujets d'un côté & d'autre; aprés avoir ei & tenu par 
enfemble plufieurs: & diverfes journées ; & communi- 
cations, finalement font convenus & ont accordé, que 
leur départ fe feroit avec telles conclufions & refolu- 
tions , qui ci-aprés feront declarées , pour par un ct 
cun desdits Deputez en faire leur raport par devers 
leursdits Princes & Maîtres. 

Prim), entant que touche le fait de PAbbaie de 
Saint-Jean au Mont ; aprés que lesdits Deputez de 
FEmpereur ont baillé par écrit leur retendu Droit; 
& repliqué aux moiens contraires desdits Deputez du- 
dit Seigneur Roi , en foutenant par leurs al égations & 
verifications y jointes que ladite Abbaie eft fituée en la 
Comté d'Artois ; & que lesdits Commiffaires dudit 
Sieur Roi par defenfes & dupliques eüffent perfifté au 
contraire , joignant auffi à leurs propos & intentions 
leurs Verifications, parce qu'en deliberant de ladite ma- 
tiere lesdits Commiflaires feroient demeurez contraires , 
ont conclt de referer & remettre la decifion dud. difé- 
rend ausdites Majeftez pour en ordonner felon qu'il 
apartiendra. 

A la plainte baillée pat PAbbé de S. Vaaft d'Arras 
pour les reprefailles contre lui accordées fur les Biens 
feans en France > à linftance de Monfieur le Cardinal 
rt , lesdits Commiffares de 'Empereur 


de Lenonc 
ont dit icelles reprefailles n'être raifonnables , parce que 
la voie de Juftice n'avoit été refufée audit Sieur Cardi- 
nal, laquelle ils lui offroient faire adminiftrer bonne & 
fommiere en la caufe concernant fa Prevóté de Mar- 
fen: furquoi lesdits Commiflaires dudit Sieur Roi ont 
répondu 5 qu'il étoit raifonnable > que ledit Sieur Car- 
dinal , tant par le moien du dernier Traité de Paix ; 
que autres precedens , foit remis en fa poffeffion de lad. 
Prevóté comme les autres Sujets d'une part & d'autre, 
fans prejudice du Droit de celui qui l'a empéché ; at- 
tendu que la pourfuite, qu'il a faite pour etr reftitué ; 
doit être prie en fa faveur ; & que l'empéchement 
qu'il a efi lui eft provenu par le fait dudit Sieur Empe- 
reur , à la nomination duquel Dom Geofroi d’Afpre- 
mont lui a donné ledit empéchement , jacoit qu'icelui 
Seigneur Empereur ait par deux Lettres patentes aprou- 
vé & confirmé l'union de ladite Prevóté à l'Abbaie de 
Saint Remi de Reims; toutefois aians lesd. Deputez 
u Roi égard aux offres faites par les Commis dudit 
"Sieur Empereur de faire faire audit Sieur Cardinal 
bonne & brieve Juftice > & fous cette affeurance > & 
aufli que ladite Prevôté de Marfen elt aflife en la Sou- 
veraineté de l'Empereur ; iceux Deputez du Roi ont | 
accordé & accordent mainlevée audit Abbé de S. Vaaft 
promettant en faire dépécher Lettres patent à ce ne- 
ceffaires en bonne & ample forme, avec infertion dela | 
caufe de reftitution des fruits percüs par ledit Sieur 

Cardinal depuis la Paix; ce que les Deputez de PEm- 

pereur ont accepté, promettant auffi de leur côté, que | 
pour raifon desdites repref les quelque empêchement, | 
ou contrArreft für été fait és Pais de Sa Majelté au | 
profit dudit Sieur Abbé de S. Vaaft il fera auffi promp- 
tement Óté5 & auffi, sil en a aucune chofe recü 
depuis ladite Paix, il fe reftituera. 

Et quant aux plaintes propolées de la part des Abbez 
dudit Saint Vaaft d’Arras, S. Bertin; S. Omer, & Ar- | 
vaze, des reprefailles femblablement o&roiées für leurs 
Biens fituez en France, pour raifon du diferend de la- 
dite Abbaie de Saint Jean au Mont , lesdits Commit- 
faites de l'Empereur , aprés avoir bien & long tems 
debatu, & montré (elon leur intention Pinjuftice des- 
dites reprefailles , & lesdits Commiffaires dudit Sieur 
Roi les avoir au contraire foutenués, la matiere eft de- 
meurée fans refolution. 

Auffi lesdits Commiffaires dudit Sieur Roi ont re- 
montré » que Monfieur le Cardinal (1) de Boulogne 
avoit envoié ici pour avoir mainlevée des Biens de fon 
Abbaie de Corbie ; fituez en Pobeiflance de PEmpe- 


(1) Philippe de Ja Chambre Frere urérin de Jean 
d'Albanie > lequel fe faifoit appeller de Boulongue , à 
Mére ; qui étoit de cette Maifon, 


d, Duc 
ufe de fa 
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le Sieur E mpereur lui baillát ladite mainlevée felon le 

Traité de Paix: a quoi lesdits Commiflaires de PEm- 
ur ont rer ondu , que lesdites reprefailles font fon- 
N & doivent fortir effet’, jusques à ce que ledit 
r Roi aura levé (à main, & rey oqué les reprefailles 
mifes aux Biens desdits Abbez de S. Vaalt , S. Bertin, 
& Arvaze; neanmoins en fe port à Sa Majelté 
Imperiale, pour en ordonner felon Droit & raifon. 

Au regard du diférend du Cháteau de Contes , les- 
dits Deputez dudit Sieur Roi ont dit , que le Roi con- 
fent & accorde » que le Seigneur de (3) Rœux en 
jouiffe ‚tout ainfi qu'il faifoit lors & au tems du dernier 
Traité de Paix. fans que ceux de la Garnifon de Hesdin 
ntremettent du dudit Cháteau > ni puiffent com- 
mander ou defendre aucune chofe: a quoi lesdits 
Commiflaires de l'Empereur ont répondu > que ladite 
réponfe eft feulement pour le regard du Château, & 
non quant à lad. Terre, & dependences d'icelle ; par 
quoi requeroient , que ladite reponfe foit eclaircie , & 
declarée foi étendre ausdites Terres & dependances ; à 
quoi lesdits Commifläires du Roi ont répondu, que par 
le dernier Traité Hesdin eft delaiflé au Roi pour le te- 
nir, ainfi qu'il faifoit lots dudit Traité > au moien de- 

uoi lui doivent demeurer toutes les Terres & Villages 
étans du Bailliage dudit Hesdin ; Chef de lad. Terre & 
Baillage qu'il tenoit lors d'icelui Traité; & ne fera 
trouvé que ledit Sieur de Rœux ait audit tems pris & 
occupé aucune chofe , fi ce n'eft ledit Château de 
Contes, en parlant toutefois par prefüppofition ; les- 
dits Commiffaires del'Empereur foutenant le contraire , 
à favoir que par reprife dudit Château de Contes led. 
Sieur de Reeux a auffi pris la pofleffion réelle & adtu- 
elle de tout le Territoire >» Village > Terres & depen- 
dances y apartenans : qui doivent fuivre hef-lieu > 
partant lui doivent demeurer , dont lesdites Majeftez 
aprés raport à eux de ce fait, pourront plus amplement 
tre averties. 

Touchant le fait des hommages > tant des Vaflaux 
u Bailiage de Hesdin , que tous autres demeurans és 
Pais de l'Empereur, aians Fiefs en France; les Com- 
aires du Roi ont declaré, qu'icelui Sieur Roi, ja- 
coit que par ledit dernier Traité & Coûtume generale 
du Roiaume ne foit tenu les recevoir par Procureur, 
toutefois fera content les recevoir à la foi > hommage 
& ferment de fidelité qu'ils doivent > à caufe de leurs 
Fiefs, par Procureurs {pecialement fondez de Procura- 
tion , {elon que les Commiffaires de l'Empereur main- 
tenoient fe devoir faire , tant de Droit que par vertu 
du Traité de Madrid > pourvú qu'en femblable tous les 
Sujets du Roi aians Fiefs és Pais de l'Empereur foient 


auffi reçus aux hommages par Procureurs; à laquelle 
eclaration les Commiflaires de l'Empereur ont dit , 


ue faire ledit ferment par Procureur, eft, comme dit 
eft, chofe conforme au Droit, & exprelle audit Traité 
de Paix de Madrid , & efperent que raport de ce fait 
à Sadite Majefté, elle Pacceptera. 

En ce qui touche les foules & oppreffions faites par 
les Gens de Guerre F Lois au Pais d'Artois, dont 
lesd. Commiffaires de l'Empereur pour Verification ont 
exhibé ausdits Commiflaires du Roi aucunes informa- 
tions iceux Commiflaires du Roi ont répondu, que 
ledit Sieur Roi entend; caufa fümmarie cognitä, en faire 
fi bonne reparation , que l'Empereur aura caufe de 
gen contenter : aufli par femblable requierent 
tion être faite de celles, qui ont été faites pa 
nifons dudit Sieur Empereur , lesquelles font trop plus 
grandes, fans comparaifon , & plus exceffives, que les 
autres , comme auffi ils ont fait aparoir par informa- 
tions; 3 quoi a été dit par les Commiflaires de PE 
pereur , que Sa Majefté étant diément informée des 
outrages batifez par lesdits Commiffaires dudit Sieur 
Roi, en fera faire bonne & briéve Juftice; & croient 
lesdits Commiflaires de Sadite Majefté > que les Gens 
de Guerre dudit Sieur Roi en definitive fe trouveront 
avoir autant ou plus fait d'excés fur les País & Sujets 
de Sadite Majefté , depuis la publication de la Paix, 
que ceux de PEmpereur n'ont fait en France , dont 
raport fe fera. 

Touchant la Place de Rognacq; lesdits Commiffaires 
de l'Émpereur requierent vú le grand laps de tems qui 
eft couru depuis qu'ils ont baillé leurs plaintes > qu'il y 
foit precifement fat fait > autrement que les Commil- 
faires dudit Sieur Roi confentent , que l'Empereur en 
puifle prendre fa raifon > fans que ledit Sieur Roi s'en 


Qg 3 mêle; 


(2) Adrien de Croiiy, 


par reprefailles , & &toit raifonnable ; que Ayyo 


— 
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mêle; à quoi les Commiffaires dudit Sieur Roi ont 
répondu , que ce n’eft chofe , qui par le Traité de Paix 
fe doive vuider par les Deputez desdits Princes en ce 
lieu; toutefois il a été écrit afin d'enyoier en fon nom 
Memoires & verification d’iceux dont m'a été recú la 
réponfe , furquoi lesdits Deputez de l'Empereur ont 
peïfifté; parquoi raport s'en fera ausdits Princes. — 
Quant au Sieur de Lumes & Bufancy ; la raifon 
veut qu'il foit entierement. reftitué en tous fes Biens fi- 
tuez en France à lui apartenans , tant à fon regard > 
qu'à caufe de fa Femme, que Enfans d'icelle qu'elle a 
eûs de fon premier mari, & aufi qu'il puifle faire fer- 
ment & hommage , pour raifon des Fiefs & Seigneu- 
ies ] a audit «de France; par Procureur fpécial ; 
parquoi fi n'y a été encore du tout fourni , dont les 
Commiffaires de l'Empereur n'ont certitude , requie- 
rent quil foit fait ; enfemble > que les Commiflaires 
du Roi répondent amplement fur les degats & ruines 
de fes Bois & Maifons, afin de lui en adjuger ici telle 
reparation qu'il conviendra ; à quoi les Commiflaires 
t Sieur Roi ont répondu ; que la raifon veut, que 
sil ma été reftitué en fesdits Biens, esquels il a été em- 
pêché par le fait des Guerres , il lui foit incontinent 
zeftitue , comme il fera fi-tóe que l'on aura connoif- 
fance du contraire ; pareillement qu'il foit regú à foi 
& hommage par Procureur fpecial ; comme: les autres 
Sujets de l'Empereur & dud. Sieur Roi , comme def- 
sa été dit. Et quant à la ruine des Maifons, ne s'en 
trouvera aucune chofe , & encore moins de la vente 
des Bois ; pretendué avoir été faite par Monfieur de 
Guife , dont toutefois lesdits Commiflaires de PEmpe- 
n'ont aucunement fait aparoir. Auffi eft la yerité, 
que ledit Sieur de Lumes a lui méme dés pieca vendu 
€ Bois , & en a reçû les deniers des Marchands ; 
la fait lesdites ventes ; 'aufli fe verifiera , que 
cur de Lumes a fait plufieurs oppreffions fur les 
dudit Roi , dont ils demandént > que promte- 
leur foit accordé la reparation avec reftitution des 
Biens pris par lui, {elon la preuve qui en eft ou fera 
faite. Lesdits Commiflaires de PEmpereur ont accep- 
té , que ledit Sieur foit reftitué en tous fes Biens , 
comme dit eft, & qu'il puiffe faire ferment par Pro- 
cureur fpecial , perfiftant quant au degaft & ruine des- 
dits Bois & Maifons, au refidu des charges des pilleries ; 
que ledit Sieur devroit avoir fait depuis la Paix, font 
été delivrées à fon ferviteur pour Pen avertir , & avoir 
la réponfe , laquelle oitie ; Sa Majefté y pourvoira , 
dont aufli fe fera raport ausdits Sieurs 
Pareillement > fur le diférend de Monfieur Je Duc 
d'Arfcot contre fon Frere , & le Sieur de Seninghen , 
5 que lesdits Commiffaires de l'Empereur ont fou- 
tenu par plufieurs & divers moiens , qu'il en devoir êtr 
en cette prefente journée convenu & decidé , lesdits 
Commiffares dudit Sieur Roi ont toújours répondu , 
que le dernier Traité de Crespy faifoit au contraire , 
lequel couvroit les autres Traitez ; méme la C; 
Tation de la Fere > qui fût faite pour Declaration de la 
Treve de Nice. parquoi ne pouvoient prendre con- 


noiflance; attendu aufi que par icelui Traité le pr 
cés étant à Paris n'étoit évoqué pardevant, eu 


quant à Papointement amiable d'entre lesdit&s Parti 


il ne fe pouvoit faire fans la prefence d'icelles, desquel- | 


les l'une feulement , à favoir ledit Comte, seft prelenté 
en cette Ville huit jours en: > & ledit Sieur Duc ne 
sy eft voulu, ou pú trouver: & ores qu’il foit un des 
principaux Perfonnages Sujets & Officiers de F. mpe- 
reur, toutefois il ne peut aiant regard que ledit Comte 
eft auffi en bonne eftim: 3 le Roi, & eftFrere 
dudit Sieur Duc. Auffi combien que le Sicur Cardi- 
nal de Lenoncourt > tant pour fa dignité , que autre- 
ment, foit Perfonnage de grande qualité & recommen- 
dation , toutefois lesdits Commifläires de P impereur 
n'ont voulu accorder ; que le diférend de fa Prevôté 
de Marfen ait ici été connu, mais au Pais & pardevant 
la Juftice dudit Sieur Empereur ; au moien dequoi 
weft raifonnable > qu'il foit autrement fait pour ledit 
Sieur Duc ; ce qui a été debatu par les Commiffaires 
de Sa Majefté Imperiale, difant que ladite matiere con- 
cernant clairement les Traitez de Madrid, Cambrai , 
la Fere. , & Crespy > qui doivent être tres-étroitement 
gardez & obfervez , concernoit aufi Perfonnages , 
d'une part & d'autre , meritans être refpedtez, & dont 
les diférends doivent être ici vuidez. Davantage faifoit 
à confiderer ; que par ledit Traité de Crespy weft en 
rien dérogé à ladite Capitulation de la Fere; comme 
par infpection d'icelui apert évidemment. Parquoi 


| fi 


où il eft dit en icelui ; que 
tems de Paix, Parties oüies 
reurs.; devroient avoir lic 


procedures faites en 
eux ou leurs Procu- 
> ce fe doit fainement en- 
tendte fi avant > que lesdites procedures ne foient- con- 
traires ou. prejudiciables à ladite Capitulation 5 & n’a 
tenu audit Sieur Duc, que ladite matiere n'ait ici éré 
amiablement trai pacifiée ; car étant neceflai- 
rement occupé ladite Majefté Tmperiale , 
comme il e hacun notoire ; avoit envoié ici deux 
bons & notables Perfonnages, aians tres-ample pouvoir 
& faculté de tranfiger , & apointer avec ledit Sieur 
Comte, ou pour deffendre fon Droit lesquels furent 
ici quinze jours avant la venue dudit Sieur Comte, & 
ne s'en partirent que deux ou trois jours aprés , fans 
dire adieu ; ledit Comte fe partit; & weft fous cor- 
rection , la matiere dudit Sieur Cardinal intentée pour 
une fimple Prevôté revocable ad nutum , felon qu'il 
maintient d'équiparer ou conferer à celle dudit Sieur 
Duc, tant pour la grandeur, importance & qualité d’i- 
celle ; comme pour avoir été tant de fois difcutée & 
capitulée esdits Traitez de Paix , par expreffe ordon- 
nance de Princes , felon que dit eft ; nonobftant ce > 
fi lesdits Sieurs Commifläires dudit Sieur Roi Tres- 
Chretien efifient requis > que dudit Droit & diférend 
de Marfen fút été ici connu, ce qu'ils n'ont jamais fait, 
la réponfe leur en eüt été faite fi raifonnable » que me- 
ritoirement ils sen düffent avoir contenté 3 dont auff 
raport le fera ausdites Majeftez. 

Et au regard du diférend de Madame la Princefle de 
Gaure, Comtefle Doijairiere d'Egmond, Dame de Fi- 
ennes, y a été pris refolution, comme plus à plein eft 
contenu en certain Acte desdits Commillaires. 

Quant à Novion > fur le diférend qui le concerne ; 
ont été par ci-devant tenués plufieurs & diverfes jour= 
nées & communications ; & par deflus ce , depuis la 
date du Traité de Crespy jusques à prefent , les Officiers 
du Sieur de Laval, Comte de Rethel, ont ef tems & 
efpace fufffant pour répondre au fusdit affaire  & ex- 
biber ce qui leur y peut. fembler fervir pour l'intention 
de leurdit Seigneur & Maitre; à quoi lesdits Commit. 
fares dudit Sieur Roi ont dit en avoir écrit à leur 
Maitre, & depuis audit Sieur de Laval, auquel ledit 
diférend principalement apartenoit > lequel leur. avoit 
fait réponfe > qu'étant en Otage vers 'Empereur > il ne 
pouvoit fi promtement fournir fes titres , toutefois 
avoit écrit à fesdits Officiers de les faire chercher & en- 
voier par deci; & depuis, lesdits Officiers ont envoié 
Memoires & copies de plufieurs Lettres, aveus & de. 
nombremens , pour maintenir fon Droit être bien for 
dé en ladite Terre de Novion , tant en proprieté tenue 
feudale, que Juftice ; mais n’avoit encore pú trouver 
les Lettres. originales & autentiques > remontrant , at- 
tendu ledit empéchement d’ötage ; ledit affaire devoir 


tà 


| être à tel autre tems, qu'il plaira ausdits Sieurs Arbitres , 


dont auffi raport fe fera. 

Quant à PArticle de Bercq, Verton, & Merlimont, 
& ceux concernans le Procureur de PEmpereur à Saint 
Omer, dont les Commiflaires d'icelui Sieur Empereur 
ont dit avoir les Verifications toutes prêtes, neanmoins 
pource que celles dudit Sieur Roi , tant pour les difé- 
rends deflüsdits ; que aucuns autres , que les Officiers 
dudit Sieur Roi ont mis en avant, à Poccafion des 
Guerres, ne font encore prêtes du delai requis, pareil- 
lement fe fera raport à Sadite Majefté Imperiale. 

Quant aux Edits & Statuts faits par ledit Sieur Roi, 
que Ton pretend étre contre le bien & communica- 
tion de la Marchandife , que les Commiffaires dudit 
Sieur Empereur ont requis être revoquez ; les Depu- 
tez du Roi ont dit, qu'il eft loifible aux Princes d'en 
re tels és Pais de leur obeiffance , que pour le bien 


| d'iceux Pais & de leurs Sujets leur femble bon; Par- 


| quoi en fera aufli fait raport à l'Empereur comme 


leffüs. 

Finalement fur ce que les Commiffaires du Roi ont 
remontré d'autant qu'en l'affemblée faite pour vuider le 
diférend de la Terre de Crevecoeur > fait à confiderer, 
qu'il a été par ci-devant accordé entre lesdits Sieurs , 
que fi les quatre Deputez par eux , pour vuider icelui 
liférend , ne fe pouvoient accorder , le Roi d'Angle- 
terre étant lors Allié commun, feroit pris pour cin- 
quieme, ou en éliroit un, ce qui eft avenu, au moien 
dequoi ledit Sieur Roi envoia deslors {a production de- 
vers le Roi d'Angleterre, ou celui qui avoit été par luz 

pour cinquieme ; depuis lequel tems eft ladite pro- 


duction demeurée par delà > au moien de quoi, par la 
pratique commune; & attendu les occafions prefentes , 
eft 


Anno 
1544. 
1545: 


[Anno 
1545. 


11. Fevr. 


DU SD IRÉOMAMUD: E-S::2G EINS 


elt raifonnable que le Sieur de Bures > demandeur ori- 
ginal en la Cour de Parlement de Paris contre le Pro- 
Cureur General > Defendeur , & de laquelle Cour il a 
fait évoquer le procés audit lieu de Cambrai > faffe la 
diligence de recouvrer ladite production laquelle il re- 
couvrera aifément ; lesdits Commiflaires de PEmpe- 
reur ont répondu, qu'ils avertiront volontiers ledit Sieur 
de Bures de ce que deffus , combien qu'il fe trouvera, 
que le Superarbitre en Angleterre refufa à accepter la 
charge de connoitre & decider ledit affaire 5, & par- 
tant ledit Sieur de Bures retira fon fac ; ce quil eft 
vrai femblable avoir auffi fait le Procureur dudit Sieur 
Roi. Parquoi fans s'arrêter à cette excufe d'Angle- 
terre, fera bien de faire chercher ailleurs à diligence 
les facs dudit Procureur ; afin qu'au jour qui eft aifigné 
ici au vint-quatrieme de ce mois les Commiffaires De- 
putez > hinc inde , par lesdits Princes fur cette affaire, 
ne perdent tems, & faffent dépenfe inutile aux Parties. 
Signé, DE LALAIN. P. TincGrr G, Han- 
GENART. 


CLXXXV. 


Bereinigung Chur- Sürft Gricoriós zu 
Pfalg und Der 
falß- Grafen am Rhein / worinnen 
fie baubtfadlid) fid) verbinden/die Chur 
auf ibren Stämmen und Linien zu cre 
halten. Geben auf Mittwod) nad 
Myollonid/ den IT. Februari 1545. 
puce Publici Curiofa pag. 347. 
unıcs Æentfhes Reids- Archiv. 
Part. Special. 9(btbeilung IV. Abfag I. 
pag. 653. d'où Pon a tiré cette Pièce. ] 


Ceft-à-dires 


Traité d'Union entre Freperıc Eleëleur Pala- 
tin, @ les autres Seigneurs C o mr Es PAL A- 
TINS du Rhyn » pour la conférvation de PEleëto- 
rat dans leur Maifon ej dans leurs Lignes. Fait le 
Mecredi apres la Sainte Appollonie x1. Fevr. 1545. 

mifehen Rei 


I 
239 hs Erf-Truchfes und Gburzyurft sc. 
Ottheinrid) Dfaleguaff bay Rhein / Soerfog in 
NKiedern und Ober Bayen / von unfer felbft und des Hochs 
gebohrnen Furften afro freundlichen Lieben Bruders 
Seen Philipfens Pfalggeaffens bey Rhein / Sxerüogen in 
Htiedern md Obern Bayın 26. wegen / Sobannes Dfaléz 
graven bey Rhein / Herkog m Bayern / und Graff zu 
Sponheimb / Wolfgang Pfalhgea ff bey Rhein / und 
Herfog in Bayen Statthalter ; und Wolfgang Dfalg= 
graff bey Rhein / Herhog in Bayern und Graff zu Bele 
deng / von unfer felbs wd des Hodhgebohrnen Fürften/ 
unfers jungen unb lieben Beiter und Pfleg-Sohns / 
Seen Sohanns Jorgen) Spfalügtafen bey Rhein / und 
Hergogen in Bayrn wegen / Gebrüdere und Dettern, 
SSefennen und thr Fund offenbar mit diefem Brieff/ für 
ung und alle unfere Erben, Als wir jest allbie zu Sens 
delberg perfóntid) bey einander exfebienen feynd / und unfer 
Noshdurfft nad) brüderlich ) vetterlid) amd freundlich mit 
einander unterredt / haben wir neben andern zu freundlis 
der Bedencken geführt/ wie Lobl. das Churfürftlih Sauf; 
ber Dfalé von unverdenelihen Sabren / weiland unfern 
Bor-ltern an / bis daher je von einem auf den andern) 
die Pfaldgraffen an dem Rhein 2e/ geweft und gefeffen / 
als denen eg von Kedhts / der Billigkeit / Natur / and 
der gulden Bullen und andern Kayferliben Safungen wee 
gen gebtibvet bat / in friedlichen Auffrehmen erhalten und 
regiert worden tft / daffelbe alfo fürbafy niche weniger zu 
handhaben / in den alten Lobl. Fuffiapffen / Herbringen 
und Wefen bey. diefem unferm Stammen und Linien der 
Pfalsgraffen an dem Rhein / veftiglich unverruckt git bes 
halten / fürnehmlich weiland des Alterdurdlanchtigften 
Surfer / Kayfer Sigmndo feeliger milder Gedacheniis / 
Königlich / und folgend Kayferlich Löblih Eréanentis / 
Sakung und Decret, fo Shee Diajeftät/ fambt des Heil. 
Reichs Chufürfien herviber gethan / unter andern dahin 


On GOtes Gnaden/ Wir Friedevich Pfalkgraff 
bey Rhein / Soerfog in Bayern / des heiligen Koz 


übrigen Derren | 


295 


0 nj/ und unfern nächten Erber 
j richer finie von erblicher nd vatterlicher Dada 
folg aug Ordnung ber Geburt bleiben amd behalten wer= 


| den / dafs aud) die Chur / das Ethtrucbfaffen 2 20mpt / 


und bag Guürfientbumb ber Pfalkgraffich het 
und zu Bayern/ fo bigbero burd) s Lacus. e 
fürfien inngehabt und befeffén/ nimmermebr von einander 
gefeheiden werden / nod) cines ohne das ander feyn foll mid 
mag / in ewig Zeit alfo beftandig bleiben / gehalten und 
vollzogen werden / wie wie dann alles unfers DVermögeng 
batob zu handhaben uns fehuldig erfennen/und damit andy 
folches defto flattlicher / fo viel miglich / anderer halben 
unverhindert befchehen mag: So haben wir uns hierauf 
init einander freundlich dahin ensfehloffen und verglichen y 
auch Drüberlid) amd vetterlich zu einander verfprachen y 
und thun das hiemit in Krafft dis Briefe / daf wir 
bemiad) bey bem Allerdurchläuchtigften / Grofiniditigften 
Fürfien/ Heren Carolen dem Fünfften / Romifthen Kays 
fer / zu allen Zeiten Mebrer des Rerehs ) efc, unfern aller 
gnadigften Herrn) bittlich anfuchen wollen / diefelbig alten, 
der gulden Bull und Kayfer Sigismunds Decreta, Satz 
zung und -Orbnungen/ der Chur des Erg = Veudhfaffene 
Anpts und Pfalkgrafffdsa fft am Rhein halber/ wiederum 
Kayferlich zu confirmiren unb gu beftatten/ in tröftlichen 
Hoffnung / folches bey Ihr. Meaj-unferm Löblichen Hers 
Tommen unb Gerechtigkeit mad) unweigerlich / bárgu bey 
den Churfürften des Heil. Reiche deffen Diitbewilligen zu 
erlangen, ind damit wir Sohanns / auch wir Wolf 
gang / von unfer felbs / und unfers vorgemeldten jungen 
Dettern und Pfleg2Sohns wegen / Pfalsgeaffen bey 
Rhein / 2c, Graffen zu Sponheim unb Belden / oder 
infe Erben / im fünfftig Zeit / wo der Attmachtige die 
Tale dermaffen fehicken wiirde/ dafz obgedachter Chur-und 
Fürften unfer freundlicher Liber Here und Better) Pfalgs 
graff Friederich / Herhog Otheinvich / Qergog Philips / 
and Herhog Wolffgang Stathalter / etc. alle ohne eheliche 
mannliche $eibs- Erben / welches ber Almschtige gnádiga 
lid) verbüten wolle / mit Tod verführen / alsdann in 
Svo fft unfer natürlichen Bluts -Gipfbaft unb Berwand= 
mús / als bie nadhfien/ vechten/ wabren/ Shrer bd, Ere 
ben / gu unfer Exb> Gerechtigkeit der Chur des Teuchfefs 
fem Umpts / und dev Péaltgrafftbafé am Rhein and zu 
Bayen / uverfheidenlich / den es unter uns gebithreny 
von mánniglid) amverpindert treten und fommen möge, 
So haben wit alle obgemeldte Chur z1mb Fürften/ Gee 
Brüder und Beiter / für gue angefehen und bewilligt / 
bafi wir beyde Hertgog Johanns und Wolfgang / Gras 
fen zu Sponheim und Deldentz / bey ber Kayferl, Majes 
fiat mit Fiürderung unfer der andern Chuezund Gürfien 
obgenandter Pfaltz Grafen um écibung ber Chur su as 
fern Kechten/ aud) anfichen / und bie von She. Diajeftar 
empfaben follen amd mogen / bod uns Pfaltigraf € 
richen / Herzog Ottheineichen / Philipfen und Wolf 
gen / und unfer aller chlicher mannlichen gibs -Erben an 
unfeen Erbfdhaften / Ber agen/ Succeffion, Herbringen / 
Kehren und Gerechrigkeiten in allweg imvorgreiflid) und 
umadbebeilig / bafi aud) wir Hertzog Ditheinrich / 1mb 
infer Bruder Hertzog Philipps / aud wir Sertsog Wolfs 
gang Statthalter / ob es unfer Gelegenheit und Doth= 
durft erfordern / diefelbig Cur von Shr. Majeftse itze 
alsbald aud) qu unfern Rechten zu empfangen haben. 
Dergleidjen uns Hertzog Johannfen und Wolfgang von 
unfer und unfers jungen Better und Pfle Sohns wee 
gen / fonft andern unfeen Dabenben Dertragen und Herz 
bringen aud) unfipádlid), Und damit wir alle alfo bey 
folchen unfern Œxbfbaften/ Qerbringen/ Kehren und Gee 
zechtigfeiten./ in unfer Bor-Eltern Lobl. Fufifiapfen / 
defío fiattlider von andern unverhindert bleiben mogen / 
fo haben wir jetzt einander wett lich / freundlich mit eigen 
und / aud) Qandgebenden Treuen vertebft und verfpros 
den ob foldem attem vertiglich Sand zu haben / für ung 
und unfer Erden beftandig barbep zu bleiben / auch ders 
halben alle unfér Bermogen / Gut and Blut / brüders 
lid / vetterlidy blid) und treulich sufammen zu fergen / 
iub des. zu Nhrkund feynd diefer 
mp gleichlauts unter uns 


ANNO 


I 


345. 
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ANNO ert tuegen/ eigen Sand = Zeichen und anbañgenden Sie 

ficgeln / verfertigt / und jedem einer sugefielle / umb geben 

1545: auf Mittwod) nad Apolloniæ, bem rr. Februar 
Anno 1545/ 


Friedrich Pfaltygraf/ Gfurfürfr/ 
Sertzog Soham. 

Wolfgang / SPfaltsgraf 20. at. 
Ottbeünrid)/ Paltsgraf/ 

Wolfgang Pfaltzgraf und Statthalter, 


und Graf qu Beldents / Bormund. 


CLXXXVI. 


2. Sep. Erklärung bro Kom. Konigl. Majella 
t FERDINANDI L als Konigs in 
Bohnen / fo Gr denen Ständen des 
Königreihs/ an ffatt ber Shen Anno 

1526. gegebenen Declaration, ertheilet 

bat; Wodurd er fund madet unb 
befennet/ daß Devo Gemahlin Anna/ 

had) Abfterben ibres Deren Bruders / 

Ludwigs / Konigs in Ungarn nnb 


Dobmen/ zu der Eron/ Synnba(t der | 


Conftitution Rapfer Carl des IV. de 
Anno 1348. wie aud) befage der Der: 


Drbnung Königs Wrapisrar in | 
Böhmen de Anno 1510. gelanget / | 


nud) biertiber von denen Ständen vor 
eine vete Erbin and Königin erfannt/ 


tnd anerfolgfam and Gr Feroı- | 
NANDUS Had) Dero Gemahlin zum | 


{ 


Konig aus freyen Willen der Ständen | 


angenommen worden fepe. Welche 
Gutrwilligécit Er denenfelben mit Ko- 
niglihen Gnaden zu erwiedern verbeifz 
fet. Geben Drag den Mitwoh nad 
St. Egidii 1545. [LoNporpii 
Ada Publica Tom. I. pag. 776. Col. 
d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe 
trouve auffi dans GoLDASTI Com- 
mentarii de Regni Bohemiz Juribus & 
Privilegiis Libr. VI. in Beylagen Col. 
339.] 


C'eft-à-dire , 


Declaration de FERDINAND Roi des Romains A 
comme Roi de Boheme 5 donnée Etats da Roy- 
aume à la place de celle qu'il leur avoit donnée en 
1526. Ily énonce , que fa Femme ANNE dit 
parvenuë, à la Comromue par la mort du Roi 
Lours jon Frere mort fans E) 
ment à la Conflitution de PE, ur CHAR- 
LES IV, Que même Elle avoit été nommée Héri- 
tiere à la Couronne par leTeftament du Roi Ur A- 
DISLAS fait a Prague en 15103 em cas que 
Lo u ts vint. a déceder fans poferité mafenline ; 
Que la-deffus les Etats du Royaume l'avoient re- 

connué pour véritable: Heriti q 

quils ne Sen etoient pas tenus - la, mais gue de 

leur bonne c libre volonté ils Pavoient elm e 

accepté lui-même pour Heritier & Roi apres fa 

Femme , ce qu'il regarde comme une marque d'af- 


feition, laquelle il recompenfèra très - gracienfement | 


Ans y conforme- | 


ere Reine ; Er | 


en quelque autre maniere. Donnée à Prague le 
"Mecredi après le jour de S. Gilles 1545. 


SY SX von Gottes. Gnaden Fadınand / Kom, 
\ ) t Sonig / zu allen Zeiten Mehrer des Reise / 
in Soungarir/ Bohmen/ Dahnatien/ Crabas 

A % y 


£en/ 20, Konig / Snfant in Sifpanien/ Extzs 

bertiog zu Defterreich/ Ma zu Mahren / Fürft zu 
c0 à x 2 $ dur] 3 
gmburg und Geblefien / auch Maret it Saufitz / 


mier und th find / in 
manniglich, 
GH 


lationis 


(t8 Briefs vor 


iger Fall fich begeben/ in^ 
dem ber Durchleuchtigf f und / ' Ludwig 
n Soungarm umd Böhmen | jDnig/ unfer (d 
gee und Bruder / su Vefehtigung des eiligen Chrifilicher 
Glaubens / wie auch zu Erhaltung derofelben Komigreichz 
Sand und getremen heben tintertha / wider ben tyrane 
nifde Erb ind der gantsen Chrifienheie im Streit und 
T / ohne Evben tods verblichen / und Dicrburd das 
Konigreich Böhmen und andere bar gehdrige Sander y 
als das Marckgrafthum Mähren / Surfenthumer Schle 
fin / aud Drarefgrafthum Ober und Nieder 
mit aller und jeder Obrigkeit / aud darzu scher: 
fibafften und Frepbeiten / an die Du euchtigfte 
und raw Anna/ Romifibe/ Hungarifihe und VBohmifche 
Komgm / unfer atleriiebfies Gemabl / als cin Leibtiche 
Schwefter obgedachtes Königs Ludovici lobfelig ftir Gez 
bádtnufy / und rechte geborne Erbin / Inhalts der gege= 
benen Frepheiten/ Privilegien und Ausmäffungen Kayfer 
Carl des IV. vedyemáffig gefallen / inmaffen folche Majeft, 
bike nad) weiterm Snhalt befagt und vermag / dali) 
wan aus Komglihem Stamm und finie mannlíches 
oder weibliches Geftbl / die ehelich geboren feynd 7 
niemands vorhanden ware / die eye Wahl cines Bohs 
mifchen Sonigs / den tánden diefes Kontgreihs / auch 
denen dargu incorporirten Sander / tub nicht auf andere 
Maf oder Weis / gebiibven hät; inmaffen das Datum 
pet Carl in angezogenem Brief / nenifichen Prag / 
Anno 1348, Indictione prima > den 7. ldus Aprilis > 
imb deff Konigreichs im andern aby ausweift den 
auch in dem Brief und Berfehretbung Konigs, V lai, 
amferg allerliebfien Socr. Batters lobfefigf nz 
diefes ausdrücklich exprimirt md. gefetgt zu befinden /dafs/ 
Yann GO b Er ben Konig Ludovicum nicht ge 
fund fparete / alfo / bafs ct ohn Exben mit Tod abging / 
bafi alsdann/ nad) Snbalt d te / auch 

Freyheit und Privileei f 


Erbin def} Sonigreig Bohmen bleiben fol: inmaffen 
i auf bem Königl. Cdlofy Drag 7 
I, bro) König/ Anno 1510, beg 
im 20, und def Bohmifchen im 
men. Als haben derowegen die Stande def 
Konigreiehs Bohnen / oberwehne infer alfer2 
Trebftes Gemahl / als vor cin rechte Erbin und Königin 
igreiche / nach Snbalt ber obgefchrichenen ror 
zu Bohmen Rechte / Aus farzungen amd Sreyhett / un 
mg erfant und angenommen / wie auch unfere D 
nad) jetstberttbrtem ife Gemahl / als einer rechten Er. 
bin / gu tren Konig und $2 von aufs ihrem freyen amd qua 
fem Willer ermeblet und angenommen, Welthe ber 
Stande Gutwitligkeit / als à lung unferer Perfon 
zu einem Konig wir h mbden/ Derofelben Erz 
ben / und ihren Sad fommlingen mit alter unfer Sonigliz 
der Gnade / vor uns / aud) unfer Erber und Dadtome 
men / zu erwiedern gerufen. wollen. Den sum Gauge 
nuf haben wir unfer Sonigli) Secret an diefen Brief zu 
hengen befoblen / wie aud) ung mit eigener Hand unters 
hrieben, Geben auf unferm Koniglichen Schloß Drag/ 
Mittwoch nad) &. Egidien / im Sabr nad) (Shrifle Gee 
Burt 1545. und unfer Konigeeidhe / def; Xomifeben im rs, 
bet andern aber im ro, 


CLXXXVIL 


Mayefläts- Brief FER DINANWDI I 
damabís Romifihen Konigs / und 5- 
nigs ín Böhmen; IBodurd Er er- 
Flaret / welcher geffatten nad? rödtlichen 
Dintritt Konig Ludwigs das Konig: 
reich Böheimb an die M par LS 

Ri 


Anno 
1545. 


4. Sept. 


cr 


ANNO 


1545. 


D-U- D'RFOMIT 


Königin A xx aw Derofelben Ge 
mahlin zu folge denen alten Sasungen, 
erbiich verfallen fepe / und wie darauf 
Seine Diajeltat jelbft zum Konig in 
Boheinh von denen Standen als Gc 
mabl obbefagter Königin erwehler und 
erkannt worden, Geben 


f T. ben 
dritten nad def (x) Deyl, Agidu Tag | 


Anno 1545. [Lonporpir Ada 
Publica Tom. I. Lib. IV. Cap. CXVII. 
pag. 772. dow l'on a tiré cette Pièce, 
qui fe trouve aufli dans REICH ART 
SrarixEN Information des Haufes 
Defterreich erbliche Succeflion der Cron 
Bohenn/ in Denlagen Num. 83. pag. 
339.& dans le MERCURE FR A x- 
cois Tom. VI. Ann. 1619. pag.233. 
en François. | 


C'eft-à-dire, 


Lettres Royaux de FERDINAND T. alors Roi des 
Romains, c Roi de Boheme ; par lesquelles il de- 
clare , comment , après la mort du Roi Lows, 
le Royaume de Boheme échut en Heritage à la 
Reine ANNE fa Femme , en vertu des anciennes 
Loix c Conftitutions , @ comment les Etats l'ont 
élu & reconnt lti-méme pour Roi, en qualité d E- 
poux (> d’Heritier de ladite Dame Reine. A Pra- 
gue le troifieme jour apres la Fete de St. Gilles 


1545. 


(o Sr Ferdinand von GOES Gnaden KRomifcher 
y Konig / gu allen Zeiten Mehrer des Neid)S/ zu 
Hungarn / Bobeimb / Dalmatien / Eroatien/ 
Konig / rc. Infant gu Hifpanien / Ertz > Sertzog qt 
Defiereció) / Marggrafe zu Dabren / Socrtzog zu Ligem= 
burg / und Schleften / und Margaraff zu Éaufinié / 20. 
Thun fund allermänniglich mit diefem Brief. Als aus 
anerforfchlichen Rahe und Dabängnuf defs Wemadhtigen 
an funffehen Hundert fehs und swanigfien Sabe / am 
Tag ©. Sohannis Enthauptung fif) eim febr trauriger 
Fall begeben und gugetrage / bafi der Ourdeucbtigft 
Fürft und Herr / Heer Ludwig / Konig zu Qungarn und 
Hobeinb / unfer vielgelicbter Bruder und Seywager/ zur 
Defenfion > Manutenir-und Dertheidigung def} Heil, 
Ebrifil. Glaubens / aud) Protection, Schuß und Erhal- 
tung der Sonigreid) / der Sander / und feiner geliebten y 
treuen Anterthanen/ im Streit wider den seu Erbe 
Feind Ehrifffiches Namens / den Türken / ohne Hinterz 
Yaffimg einiger Erben / das geben qugefegt und umbfom- 
men/ und dergeftalt das Sonigreid) Boheimb/ und deffen 
zugehörige Sander/ als nemlid) die Marggraffehafft Mab- 
von/ das Fürftenthum Soplefien / bie Oberamd Nieder> 
Marggraffchafft Saufpnig/ mit allen und jeden ihren Doc 
Heiten/ Herrlichkeiten und denen darzu gehorigen Freyhet= 
ten / an die Duel, Fürfin umb Frau / Frau Annam / 
Romifehe / auch zu Siungarn und Boheimb Romain / 2c. 
anfere atlerliebfie Gemahlin / als obbefagten Konig <udz 
Wigs / HochlObl. Andenckens / Leibliche Gehwefier / und 
wahre nattirliche angebohrne Erbin / Krafft der Frephei= 
ten/ Privilegien / Conftitutionen und Gagungen Kayfers 
Caroli IV. rechtmäffig heimgefatter und aufgewacen / 
geftalt diefelbigen Majeflat- Brief folches weiclanfftige in 
fid balten/ mitbringen und begreifen. 

Daft / wann fen rechemaffiger Erbe mer ) Männli- 
en ober Franlichen Gefhlechts / chelich geboren / von eis 
Nem Konig úbrig und vorhanden ift) bic frepe Wahl ei- 
nes Konigs qu Voheimb / den Standen deffelbigen Sonige 
reidhs / und denen darzu geborigen Sander / alsdann erft 
und nit anders aebühren / flat finden und haben folle. 
Raÿfits Caroli Brief datum iff / Prag / im Sabr / als 
man zahlt y brepscben hundert / vierkig ache / in der Koz 
mee Zinf} Bahl 1, den 19. Aprilis > und ber Reiche im 
andern Jahre, 

tnd ti zugleich den Briefen und Reverfen weyland Koz 

(1) Cette Dare eft la même dans Zuondorpits & dans Streysem. Le 
Mercure François la marque du froifeme Fevrier d'a la Fête de St. 


Gilles ; mais c’eft,une faute, Il eff connu que la Fêre de St. Gilles, 
Latin Lgidtus , eft fixée au 1. de Septembre, UM 
en y p 
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nigs Wladislai , amfers vielgelibren Herken Batters /hodj> 
loblidyer Gedächenufg/ austrücklich diefes einperleibt. 

Da Gott dev Almächtige Konig Enbrwigen ohne Leibss 
Erben auffer biefem Sammerthal abforbern wurde / baf; 
nach Rechten und Geredhtigéeitens Conftitutionen/ Ord= 
mungen/ habenden Freyherten und Privilegien def Konigs 
reiche Bobcimb / bie Konigin Anna unfer Tiebfie Gemah- 
lin / eine wahre Erbin des Konigeeichg Boheim verbleiben 
Unterm dato diefer Brief / Prag y im © loft / 
den fechflen nad) der $2. drey Konig Tag / im funffehen 
Hundere unb zehenden/ und de t / defi Hungarifehert 
im zwangigften / amb des Bohmifyen im ache und deeife 
figfien Sabre, x > 

Derentwegen dann die Stände befagten Konigreichg 
Boheimb gedachte unfere liebfie Gemahlin / als cine wahe 
re Erbin und Konigin diefes Konigueichs / nach dem Te 
nor und Snbalt deffelben Konigreid ten imb Geredhs 
tigfeiten / Conftitutionen und Frepheiten/ anterthánig ere 
fandt und angenommen haben, ind unfere Derfon/ mad) 
unfer Gemahlin / als ein wahre Erbin / qu ihrem Konig 
und Herren / von ihrem freyen und guten Willen eres 
Let amd angenommen, 

olde der Stand unterthanige Zuneigung) Milfäh- 
vigéeit und anferer Perfon Erwehlzund Wmehmung zum 
Konige) wollen wir gegen gemelbten Standen/ deren G^ 
ben und NadFommen im allen Sonigl. Gnaden / mit 
fampe unfern Erben und Nachfolgern erkennen und ere 
widern, 

md deffen alles zu wahrem tivEund haben wir mit une 
feux Komglichem Snfiegel diefen Brief bewahren laffen/ 
imb ung eigner Handen unterfehrieben,. Geben zu Prag in 
unferm Self, den dritten nad) des 9. Ægidii Tag An- 
no nad) der Geburt def; Sohns GHites im funfiehen= 
hundert unb fünf und viergigften und unferer Reiche, deff 
Komifehen im funfzehenden/ und anderer im neungchenden, 


CLXXXIIX. 


Gertrag zwifihen Pralaten / Herren 
and Ritterfehaftt derer Gitrfkenthiun- 
mern Schweidnig unb Sauer an einem/ 
dam denen Burgermeifern und Rath- 
mannen bafelbft. andern Theis / durds 
verordnete Kayferl. Commiflärien ge- 
troffen ; worin die zwifchen Shnen 
von wegen der Geridten/ &tabt-Ltbre 
babren / Landvogfth 10d Appellatio- 
nen entffanbene Zioifbalten bengelegt / 
und zu Erhaltung beifändig= friedlicher 
Gínigteit getviffe Mittel oder Artikel 
flaturef werden. Gefihehen in der 
Stadt Schiweinig den I4. Decembris 
Anno 1545. Sambt Confirmation 
Ferdinandi L Rom, Rayfers über dies 
fen Vertrag. Geben zu Wienn den 
I Januarii 1546. [Lunic, Teut- 
Ihres Reichs Archiv. Part. Special. 
Continuat. L Ybfag IIL pag. 369. ] 


Ceft-a-dire, 


Accord moyenne par les Commillaires Lnperiatix 5 the 
tre les Prélats 5 Seigneurs > & Nobles des Princi= 
pautes de SWEIDNITZ (Fde JAUVER d'une 
part , e les Magiftrats des Filles desdites Princi= 
pantés d'autre part; an Jujer des Fugemens des 
Villes, des Appels, G de la Prefecture om Grand 
Bailliage de la Province, pour le ferme etabliffe- 
ment d'une étroite Union e Concorde entr’eux, à 
Swidnitz le 14. Decembre 1545. Avec la Cons 
firmation de l'Empereur FERDINAND I. à 
Vienne le 1. Fanvier 1346. 


AOS Ferdinand von GHrtes Gnaden Kómis 
fiber Konig gu allen Zeiten Mehrer des Keidss 
in Germanien /qu Yungaen / Böhein/ Dalmaz 


tien/ Groatim und Selavonien/ 3c, Konig / 
Rr Snfant 


ANNO 
1547: 


14. Dec, 


— 


ANNO 
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Sufant i Spanier) ErgsHerkog. zu Defterrcid) Herfog 
qu Burundi / Margaraff zu Drabren/ Herkog gu subenz 
butg/ in Schlefin / zu Brabant/ yu Stener/ Karnten/ 
Grain / Wittenberg. und Teck ) Gueft qu Sáwaben/ 
Sitargara f gu Laufng / gefurfierer Graff zu Habspurg 
ay Tyrol/ gu Pfivd/ qu Kúbburg/ and qu Gors / Sand» 
graff v Elfaf / Marggraf des S. Nomfthen Reichs. ob 
ber Enf und qu Burgaw / Herr auff bet WSindifehen 
Marek / gu Portnau und Saling/ ac. $8efennen offentz 
lid) amd than fund mannigli; Madden fi ziifthen 
don Würdigen/ Wohlgebohrnen/ Gefirengen / Ebrenvejten 
und „Ehrfamen / unfern Beben Getrenen N. Pralaten / 
Hexen’ Nitteefehafft und Mannfhafft/ in unfere erbliche 
Firfienthimern Schwetdnig und Saver am einem / und 
9p. Bitegermeifica mb Nathmame und Gemeinden 
Ddafelbft am anbenr/ eine gute Zeit ber / etlid) viele Sabe) 
der Gerichte / Stad-uhrbarı und andern Nachbarlichen 
Sezancken halber/ nicht wenig Srvthumeny Zwiefpalten/ 
amd Gedreden gehalten / zu Hmnlegung amd: Derterung 
derfelben /unb: damit beyde Theil vom Sand und Spädten/ 
Andee bafgerer / heftandiger /olangiwieriger guter Nachbarz 
fbajfe/ und friedliche Einigkeit mit und. bey einander 
fieben uno bleiben mögen / haben wit amlangft un Elifas 
beth verfloßenen 45. Jahres’ dur Horhgebohrnen und die 
Wohlgebohenen/ Geftvengen und. Ebhrfameni/ gelabrten + 
amfern Lichen Gefrenen/ Heinviden/ des Heil, Römifthen 
Reichs Burggraffen qu Deeigeny Grafen zu Hartenflein/ 
SHerm zu Plauen / unfern Kath / Canmnercen md Ronige 
xeiths VBoheiny Obrifien Canglerm/ San den júngern von 
Sobtowió auff Trenió / gedachter. Cron Boheim Teurfiher 
Sae Syauptmam / tilriden von off sit Neuppersdorff/ 
Saubimam zu Budifen / unb Ludwiger Schradin unfer 
7 unb bepber Kechten Goodtorn/ als unfer in diefer 
then delegirte und verordnere Commiffarien im umfer 
Stadt Gbweibnié abgefertiget / welche Inbale und verz 
mög ihnen mit gegebenen und aufferlegten Credenz, und 
Inftruétion > zwifthen beyder vom Land und Städten eine 
gute Zeit nad hochften ihrem DBermogen in der Güte ge 
handelt und mit beyderfeits freywillfuhrlichen Bewilli: 
gung einen Dertrag/ bod) auf unfer gnadigft Zulaffen 
und Confentiren / zwifehen beyden Theilen/als dengand= 
Standen / unb denen von Städten gemelter unfer Furz 
feenthinner Schweidnig und Saver anffgericht / verbrieft 
iad befiegelt/ welcher Vertrag von Wort zu Wort alfo 
lautet: 


M Nahmen des allmadtign GHttes Amen, 
Qu wiffen und Fund getban fey allermanniglid) / 
Demmach ber Wlerdurehlendhtigfte / Grofenradh= 
Stigfte Fürft und Ser / Here Ferdinand Romifcher 
Konig / gt allen Zeiten Mehrer des Reiche) in Germa 
nial / Hungar/ VBoheim/ Dalmatien/ Croatien Konig. 
Snfant in Sifpanien / Grü-Soerfiog zu Hefferveid)/Marg- 
graffau Mabren/ $2er&og zu Sufenburg / und in Schlefien/ 
Maregraft qu Saufinis/ 2c. tinfer allergnadigfter Ser) 
ins hanadbenamten Hemeichen von GOtes Gnaden/ 
des Heil, Nom. Neichs Buragraffen zu Meiffen/GSrafen 
zu SHartenficin / und Here zu Plaue / des Konigreichg 
Böhmen obrifien Eankler/ San den júngern/ von Sobtoz 
iof auff Lenig/ gedachter Crom Teutfeher Schen-Hauptz 
mamy/ trien von Noftits yu SSubifie/ unb Ludwigen 
Schradin beyder Rechten Do&or/ Als Shrer Romifehen 
Kanferlichen "Majefiüe Rache amd Commiffarien/ im die 
Furfienthumer Schweidnifl unb Saver / auf Montag 
nad St. Elifaberh gegen der Schweidnif enzukonmnen / 
amd nt den langwierigen Gebrechen und Syerumgan / fo 
fib zwifchen Peálaten/ Herven und Kitterfhaft an einem) 
and, denen von (Stadren anders Theile gehalten/ allen 
moglidjen Fleifé vorguwenden/ die bemelten Land-Stánde 
and Städte berübrfer Favrfienthtimer Schweidnitz und 
Saber in der Güte zu vertragen und zu. vergleichen / 
werorbnet / und Inhalt Shro Nom, Kayferl, Sitajeft. 
gegebenen Credenz aud, Inftruétion zu thin quábigft ifi 
rlegt / und a demfelbigen mad) die gedachte fanb- 
Stände und die von Stadten vor ung erfehienen / biefelben 
feonb auff iby zu benderfeits frey willfuhrliche Bervilfigumg 
in die nachfolgende Articéul eingegangen, und durch ung 
endlich/ feeimblid) und gantzlich vertragen. Sumaffen her= 
nad folget: 


Halle-Geridhte, 


en der Gerichte halben / fo fid in einer Stadt 
ter cin folcher Fall begebe / Dafi ein ieder 
Belchnter/ in gemelten Frrfienchumern ges 
«f$. and ihre Erben Kittermapiges | 


diefer F 
Sandfafy oder 
for and mob 


DIPLOMATIQUE 


Etandes / ictjiger oder Étinfftigers Bit. einen Mord bes 
gienge . oder Sewalt/ wie foldes can ¿ufallen modte/ 
jo foll der Rath oder Bürger Mterfier denfelben Thater oder 
Derbreders in cin ehrlich Gefangnif/ davinn man niche 
pficgt halfgbruchige verureheilere dente zu halten qu des 
Hauptmanns Handen wie folget / einnehmen und ver- 
wahren amd bem Hauptmann / oder in 2(bwefen dem 
Ampe auff das allerehifty und langfn in adt Tagen 
durch ibre gewiffe odersfehriftliche, Bottichafft au. erfenmen 
geben / dafz cin folder Diord oder Gewalt in der Stade 
begangen / und bafy devfelbige’ Thater alfo in chrliche 
Derbafit gotommem, Wann min dev Sauptman folches 
von ihm verftandige 1ft/ fo fol ex auch gar keine Gaummiifé 
fürwenden / amd fo bald unverzüglichen und des längften 
14. Tagen acht Perfor aus dem Stande der Kitterflafft 
(die alle imverdadherg / aud der Königlichen Drajeftät 
Init Pflichten gugethan / und dem Thater gar nicht zuna= 
bende SlutFreunde waren) befchreiben/ danchen fotten 
«ud vom Kath derfelben Stade / zween ihrer gefchtwornen 
Xath=Fecmo / die bars fubicélico / unb. demjenigen daran 
da jme That gefehchen / mit Shrtfreundfthaift niche su 
nabend_ verwandt / ausgeben werden / die alle foll ber 
Hauptmann in bie Stadt zu fid)/ darin die Adel-Perfon 
verhafft lege /exfordeen / und follen alfo diefelben Perfobnen 
alle neben. bem Hauptmann auf die Eyde und Pfüichte / 
damit fie der Koriglichen Majeftat unferm allergnadigften 
Heren verbunden/ die begangene That anhoren/ wo fie 
bann den Tharee bey denfelben ihrer aller ben und 
Pflichten fivaffich befinden’ das follen fie mit gebtibsli- 
chen Wortew von fi an den Rath derfelben Stadt ergeben 
und crlauten Inffen/ damit alfo gegen einen folchen Thäter 
von den ordneten Gerichten derfelben Stadt auf das An- 
heimftellen / die Gerechtigkeit endlich ohn alles Mitten 
ergehen inb gefchehen moge / und foll auch infonderheit 
alfo gehalten werden/ welche acht Perfonen ber Haupt= 
mann/ wie obfichet / aus der Nitterfchaffe qu Berhor 
begangenes Mordens oder Gewalts in die Stadt cinf 
dern wurde / bie follen fehuldig feyn/ bey einer ammachlaf> 
lichen Doen ber Königlichen Diajeftat seen Gilden 
Vohmifeh-Grofehen / dergleichen bie qoo Derfonen fo ber 
Kath derfelben Stadt / wie gemeldet / Dargu: verordnen 
wurde/ gdjorfanr zu leifien / amd fid) Écimesweges daraug 
zu feblieffen/ es hate bann nicht Moth. ES foll andy 
ungefehen daß etliche Richter roth halben / ober fonft 
nicht exfehenen/ allemabl nicht dejioweniger / durch die 
gegemrmartige dev maffe, mit der Gerechtigkeit fehleumig 
verfahren werden, Ware es aber cin folder Fall, ber 
nicht dure) die That feheinbarlich und offenbabr / unb 
guiumgfame tivfachen zu petulicher Berfabrung am Tháter 
nicht béfimben/ auch die gehen Perfonen bey dem Haupt 
mam neben ihren Pfüicheen amd Eyden / damit fie wie 
interthane der Keyferlichen Majenat als ihrem Heren 
verbinden) fid barüme nicht vergleichen noch entfihliefe 
fen fonten ober da ber Thater feine Unfihuld / wie fiche 
gebubvet ‚verführen wolte / alebannfoll das ObearzGeridto) 
und derfelben Gerichte Sunhaber/ den Thater in Beyfeyn 
des Hanptmanns auf peinliche Biürafehafft/ wie diefelbige 
Burgfehaffe durch ibue/ dar Hauptmann und die zehen 
Perfonen/ nach geftalt der gefangenen Perfon / deffeibigen 
Derfehuldens/ auch der That bey ihren Pflichten / al8 
ob laut/mit Biligkeit auf eine Summa Geldes mafsigeny 
ausgegeben werden / dergeftalt/ bafy ex fi auf bas ert 
folgende Dvartal gegen der Schweidnif / fur den Haupt: 
mann/ Land und Stadfe vorjtellen folle/ und was allda 
vom anb und Stadten neben bem Hauptmann / auf 
eingebrachte Slag / Antwort und anden Srotbburjt / 
für bii) befunden amd erfanmt wird / demfelben folle 
unmnachlaßgliche ‘Folge, wie oben gemelt/ befehehen, Sm 
fall aber/ ba jid) der Hauptmann mit denen von Sand 
unb Städten) dann quntabl auf das eeft Ovartal endlids 
nicht vergleichen Eonte/ ober Dargethan Avtirbe/ bafi dem 
Berbrecher bie Zeit der Derführımg feiner tnfehuld zur 
Euch gemefe / fo foll der Thater in vorgejenber erfter 
peinlicher Burgfchafft mit Bewilligung der erfien fe 

peinlich gegebenen Burgen bafyer auf das nedfifolgenbe 
Dvartal fid) wiederum für den Sautpmalm/ Sand und 
Städte geftellen wolle/ yu hafften verbleiben / darnachy 
was dafelbften auf folche Beit in Net befunden / de: 
folle burd) bie Gerichee/ gegen den Beclagten / endli 


und ‚ereue Folge befehehen/ und die Sade nicht weiter 


auffaggogen werden. 1 ; 
Ob fid) bann qutrtige /Dafzetioa ci ide 
Bürgfihaffe niche vortrette / Y b fi 


mide ftellet / fo follen bie 93 gen ire BurgfhatF ges 
dem Gerichte vorfallen /und ber. Thater nicht beffo weniger/ 
um fold) fein nicht gefteben / aud) fonft feiner Gerlaten 

halben 
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Halbeny/ der gebtibrenden Graff unterworfen feym — 

Welcher aber folche peinliche Bürgfehafft zu tbum nicht 
hätte oder vermöchte / "berfelbe fol als obbeftimme / in 
ehrlicher Derbafftung bis zu gebührlicher Erkanenif 
unangegriffen verwahret werden. à 

Da aber Sand und Städte fich nicht vergleichen Éônten; 
Nachdem nun Land und Städte folie Shro Nom. Rayferl, 
Maj. als ihrem Könige unb Seren heimftellen/ fo folle 
daffelbe bey Sybro Konigh. Majeft: Ertlarimg fiehen/ ob 
folche Fälle der nic vergleichen zwifchen Land und Stadten 
Seine Majefiat 2c, vor Seine Konigl, Diaj. Perfon zu 
votf 1 giben / oder Seiner Maj. Soauptmann bepber 
Diefe fenthtnner/ an Statt Seiner Diajeftat 2€. das 
gut thum auferlegen wollen/ und Seine Majefiát qu diefem 
mabl erffüfren werden / bargu vor Gehrer Majefíar zu 
etfeinen/ ben Theilen foi verfunbiget werden) und bey 
Seiner &onigliden Dajeftat  Erklährunge fol es dann 
Hinfiirder bleiben, Doch ob fid)irgenb der Hauptmann 
Sand unb Städte mit einander cines falls halben endlichen 
nicht vergleichen’ und alfo ber Fall an die Konigl, Diaj. 
getragen und angebracht werden / fo foll derfelbe Bericht 
von ben Hauptmann it Benfeyn Sand und Stadte/ auf 
eingenommene beyder/ als des befehwerenden Theil/ und 
des Thaters Nothdurfft in Schriften befichen / welche 
von ben Hauptinann und vieren vom fanbe/ dergleichen 
giveyen von Städten verfiegelt / und Seiner Kömgl, 
Majeft. auf des Thaters Imboften verwahret gugefaubt / 
amd Seiner &onigl. Maj. Befehl alsdann nachgeleber 
werden, 

Gefehehe es dau auch bafj ein StadteMann an jez 
manden von Adel in einer Stadt Mord oder Gewalt / 
wie ob laut übete / ber fof auch von einem Xatly und 
Brirgermeifier angenommen nach aller Nochdurfft vere 
wahret / und féleunig/ wie fid) bey ihren Pflichten. und 
Eyden gebrthret / und zu Rechte erheifher/ unnadlaflicy 
geftraffet werden, 

Begebe (id) aber von denobgefthriebenen AdelssPerfonen 
in Stadten etwa cine foldje That) die nicht peinlich ware, 
fo foll ber Burgermeifier diefelbe Adels = Perfonen mit 
Geliebden zu des Sjauptianng Handen verfügen/ fid) ins 
ater adit agen / unb folgends ferner vor Land und Städte 
auf bag nedfte Quartal hey feinen Treueny und Berluft 
aller feiner Güter / wo er anders ein Belehneter und 
DVefeffence in diefem Frivflenthrimern 3 fo er aber Fein 
Velehneter und Gefeffener wave/ bey feinen Treuen und 
Ehren fi) qu geftelten/ und vor denfelben / im fall wie 
oben gemeldet / und von Alters Derfommen/ gebührenden 
Austrags zu gewariter, Wo einer aber barawff nicht 
geftunde/ alsdann folte unverzüglichen / durch den Qauptz 
mann) Stände und Städte, gegen dem Aufgenbleibenden 
anit gebuhrenden Soulff fürgegangen / berfelbe aud) alfo 
au gebührenden Gehorfam gebracht / damit zu Straff des 
Ubels niemanden fütgebolffen/ fonbetm mánniglid) barum 
geftraffet werde, Wurde aber aud) temandes folie Ge- 
libnüg weigern/ amd den Vrirgermeiftern zu des Daupt- 
manns Handen nicht fun wollen den mag darauff ber 
Rabt / wie vorberübrt / gefanglid) bewahren/ und folehes 
dem Hauptmann oder feinen Stadthaltern fürberlid) zu 
iviffen machen / damit bem allen / wie oben gemeldet / 
nachkommen und eigentlich vollzogen werde, ann fid) 
auch guirtige/ bafy ein Stadt-Mann gegen einer Wdelsz 
Sperfon fid) vergriffe/ und die Verhandlung nicht peinlich 
wäre, fo foll der Rath derfelben Stadt gegen demfelben 
Berbrecher / wo ber nad) Berhorung ber Sachen vom 
Rathe bey ihren Enden und Pflichten unrecht befunben / 
unverzuglichen mit Sefangnifz / oder fonft mit gebiihrender 
est wie das die Sach erbeifibt / unnachlaflich vers 
halten. i 

Wann es fid) aber geftigte/ baf; ein Adeld-Perfon auf 
bem fanbe/ und an denen Orten/ allo die von Städten 
zu richten Hatten / oder von Alters alfo herkommen were / 
in denen Fällen fo denen von Städten von Obrigkeit 
wegen zu firaffen gufüünbe/ verbrechen wiirde, darinnen 
foll es von Städten mit Einziehung qu Gefängnufz/ oder 
fonfien mit den Borgeliebten der Adel-Perfonen/ fid) für 
den Hauptmann zu flellen/ allermaffen gehalten werden / 
wie hieroben in Fallen / fo fid) in den Städten ober berz 


WO eine Adels-Perfon auf folchen Gütern’ da die Städte 
gu tühten hätteny befaffen ware / gegen demfelben follen 
die von Städten fid) / vermóge Kong Dladifslauen Spruch) 
im funffichen hundert und gehenden Sabr / am Tage SÉ, 
Thimothet zu Prag ausgegangen / verhalten und hierüber 
nit geeiffen/ welher Spruch aus Bohmifcher Sprache in 
das Teutfche gebracht / bemad) folget und alfo Lauter. 
Da haben Hhre Königliche Majefät fame Ihrer Paz 
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Brauchung geweit if/ foll verbleibeny und aud) die 
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jefiat Rachen) Herren and Sisorfita it) alfo citatur und Aa wave 


ausgefprochen/ bafy Elfa Zedel 


z N sn bey derfelbigen Wiss 
faking / Srevgog Soltern / w 


fie vor Alters 


on 
$owenberg bey ihrer Ausfagung von demfelbizen Soerüog 
Volcker haben tiber die Gerichte gu SSefijirmumng der 
Gitraffe/ und aufzuheben bie wbelthacer y wie ihre Aufas 
gung ausweifet/ wie fie beg tm Gebraud) vor Alters her 
gemefny dafs fie auch alfo gebrauchen follen, 

Was aber anlanget/ wo fics etma guertige/ bufi 
von Lowenberg ober andere Städte in diefen gr jientpit 
ean erführen/ auf einem Sthloffe ober 
folchen ubelchater/ Sandbefchndiger oder Dieb 
bigen der Snbaber folder Schlofz ober Fefteny dafs fie 
fich amit folchen 1belehater/ Landen Befchädiger oder Dich 
vergewiefern / unb zu dem Kechten/ zu weldjem er/ von 
rechtsiwegen gehört y ausgebeny da ce fid) ab cigenwillig 
nicht vergewiefte/ wer fold) Schlofg ober Falten biclte as 
ber der Ampemann deffelbigen Gain aber wann folehes 
Schloß oder Feflen befoblen wärey folte dergleichen zu 
ipm gefchehen werden / als zu bem abelthater / Kandıg= 
Befehädiger oder Dieb, Dergleichen wo die Nitterfeba fe / 
folder Mbelchäter / Landes_-Befehadiger ober Dieb / follen 


| beyde Theil/ bie von ber X tterfihaffe und Gradte Feit 
| Geleit geben ohne DBerwitligung unb Borwiffen Shree 
| Königlichen Majeftat und nachEommenden Konig qu Bopeim 


oder ohne Willen des Nauytmanns folder Sande/ dafs fie 
auch nicht gelcíten follen foldhe 2e. 

Aber in denen Fallen / die an denfelben und Orten 
aufzerhalb der Städte) oder in umd auff der fanbftubé 
Guten, (ib in fünftige Zeit begeben wilde, da dann 


| Der ober Diefelbigen Inhaber ber Güter /die Halfj-Gerichte 


| rechemaffiglichen habeny alba 


follen die von Städten fi 
in Borgewifjunge der Adele Perfohnen und fonfien gegen 
manmiglichen drrinmen auch dergefialt verhalten/ wie ybz 


| gefielt weyland Konigen Dladifilauen gegebener Sprud) 
| Flabrlichen vermag ban dan eigentlichen nachgegangen / 


aud) niemanden daran gehindert/ nod) verfthoner werden 
folic, nd folchen allen obgefihriebenen/ follen alte Theil 
vom Land und Städten / aud) ber Sandes-Hauptmann 
gerrenlichen nachfegen/ und ohne alte Verlängerung ) ohne 
Weigerung und gefährliche Aufzüge / gute Folge thun / 
bep Vermeidung Königlicher Diajefiar Ungnad und emt 
Tidyet Straf /damie einem iedem vechtliche BillichFeit gedene/ 
auf dafs bel geftrafft / unb bie Erbarkeit bey mamigliden- 
gefürdert und gehandelt werde, 


Land-Dogtey und Ober-Gericte, 


De (and-Dogtey und Ober 
bie Theile, fo fi) Eimguieffs/ Hinderung / oder anderer 
Einhaltin bie Landvogtey oder Ober-Gerichte über einander 
zu befibroerem / oder Serungen zu haben vermeinen/ vor 
heutigen Tage/ inner vier Wochen den nechften / nemlichen 
die vom Sande den Stábten / und hinwiederumen /bie von 
Städten bem von Adel diefelbige vorhabende Shre Ber 


2 Gerichts halben) fotferi 


| Thwerungen eigentlichen. und endlichen in, Schriften zu 
| erkennen geben / auch damit Feines weges Länger verziehen, 


| Die aus dem Weichbilde Sawer hernach auf den ¢ 


führen wid anfzulegen/ auch zugelaffen feyn folle; bie fot 
1 


und nadfolgendes alfo berbalben allen ihren Beweifz und 
Kundfchaffe vor den tinfftigen feche gl, Commiffa- 
rien auf hernach benannteameerfihiedliche Tage / nemliden / 
die aus den Weidhbilde Schweidnig/ auff den Montag 
nad) dem Eomtag Reminifcere, ber ba fep wird den 
¿wey und zwaniaften Tag des Monats Mer aber 
Drag / 
ber ba feyn wird der fechs und zwankigfie Tag deffelbiz 
gen Monats des Mtergens/ und alfo fort an die andere 
Æbeile wie bie in den Sachen des urbar belarigend/ in 


| ben nechften Aveickel Bernad) benennt und betagé worden 


feynd /fürbringen und darthun / dergeftalt/ was flediefelbe 
Adels-Perfolmen/ oder fie von Stadten folder angemafs- 
ten (anb-O3ogtep ober Dbergerichte halben/ mit Kanferz 
Konigeoder alten Fürfilichen Briefen belegen oder darthun 
wollen/ oder bafs fie foldbe oder dergleichen Briefe gehabt / 
Oder aus zechelichen Infachen dacumben Fommen waren, 


: | Ferner auch in Mangel diefer tbrfumben und gebußelichen 
felben Ringmauern begeben /. verordnet ift/ ansgenommens | 


Reuafehafften / fonfien mit dreyen ober wieren tutgetabelter 
SBiederlenten berweife und erzeigen wolten/ bafi fid) folche 
Gerecbtigéeiten brepfig Sale ein Sabe / fechs Boden 
und boe Tage / vom heutigen Tag an / hinter fi qu 
vechnen/ gebuhrlichee Weife imme gehabten und gebraucht 
Hatten / bargegen dann ein iedern Theile feine Mochdurfft 
und Beweifz feine Gerechtigkeiten / wie gebubvlid) von 
enannten Konigl. Commiflarien gleichermnafze zu volle 


ra dann 
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dann zumahl gehört / aber von den Theilen hin und wieder 
in Eingebung der Gragfhiden hierinnen der Kom. Kayferl. 
Diajeftar unb Ordnunge/ die Sein Konigl. Sytajefiát bero 
Commiflarien geben ivürbet/ (barob (id) ber BitlidEeie 
niemanden gu befehweren haben fot) nadygelebet werden / 
auch uber folche ihre vollfuhree Beweifinge auf den ans 
geftellten der Serrat Konigl, Commiffarien Tag /volgends 
fanem Theil weitere Bewefimge hernad) einzuführen / 
oder Verlängerung zu fuchen / verfiattet werden / und was 
auf folchen eingenonunene dee Theilen Berveifs bero. Gee 
rechtigtetten / bie verordnete Seen Commiflarien auf 
ihre Eyde und Pfüchte/ bamit fie bee. Kayferl. Majeftät 
verbunden/ gwifthen ben Theilen vor redf und Dilfid) in 
der fithne befinden/ erfemuen und ordnen werden / darbey 
foll es verbleiben. Wo aber den, Commiffarien Sreungen 
vorftunden/ füllen. fie folche ber Theilen Bewveif, und Eins 
bringen /dex Romifehen Kapferlichen Diajeftät unterchänige 
lichen zufchicken/ auf folches tberfenden werden alsdanır 
Seine Sonigl. Majefiar zwiftben derfelben Zeit um Sanct 
Bartholomaen Tag/die Sachen endlichen auch verfprechen/ 
fo viel biítid) und recht feyn wird. 


Zuge und Appellation in ben ober dre 
Städten. 


ini als fif) zwifchen dev Landfchaffe und derfelbigen 
Weiehbilde / gegen den dreyen Städten / Lowenberg / 
Bunfelau und Dirféhberg / die Zuge oder Appellation 
belangend/ Sreung hätten, fonberlid) aber / af die Doffz 
Schöppen von ben Theilen ober Parthen/ welche in die 
Qofgedinge / ober Landgericht geladen / und allda ihre 
Gaden getheidingt/, das Freygeld fordern / umb deffelbigen 
Geldes cin Theil gegen Lowenberg überfenden/ Alda dan 
die von Lovenberg tiber Landfadien und die Ronigl. Gez 
tite nach ihrem Stadt-Redhe vor Recht gufprechen unters 
ftehen/ dafs aber die von Lowenberg Fug und Geepheit zu 
haben (id) gerühmet/ demnach haben bende Theil vom and 
und Städten gegen einander bewilligt / dafs fie all ihe 
Gerechtigkeiten ober Baweif / hie zwifchen unb. nechften 
Montags nad) der heiligen drey König Tage, ber Sonigl. 
Maj. oder Dero Majeflat Cammer=Ráthen / in Bohem 
au Drag überfihicken und gufenden wollen / darauf werden 
bie Kouigl. Majeft. hie zwifchen und Funfftigen Montage 
nad) dem Sonntag Reminilcere fi) in der Sachen ente 
Föhlieffen und erkennen / was billid) md recht tft /undfolejes 
der Königl. Majeftat verfprechen / folle durch die fechs 
obbeftimmte Commiffarien alsbann auf obbemelten Tag 
den heilen erbjfet werden/ und dabey bleiben. Sier 
zwifehen aber mit ben gemelten féritigen Artickuln ber 
Derterung bify auf oben angezeigt Zeit von bepben Theilen 
fi gehalten werden. Doch diefes feinen Theil au feinen. 
habenden Gercchtigkeiten und Frenbeitenzu Nachtheil und 
Schaden feyn folle, 


Die Uhrbar betreffend. 


Die 1brbar belangenbe/ welche fand-Steuer umd ders 
felbigen Perfonen für fid) oder ihre Unterthanen in den 
Weidhbildern diefer Fürftenthiimern befegen/ und aufibren 
Gütern /wegen der Handwercter /Stadtatebers / Mialgen/ 
Bränen/ Sal-Värekte/ Gewandfehnitt / Weinfchanc: / 
und anders Gewerbe befugt zu fepn vermeinen / und 
möchten folies bui Kayf. Kon. unb alte Füirfiliche Briefe 
belegen / und beweifen oder davthun wolten/ daf fie folche 
und dergleichen Briefe gehabt, betten/ und aus vedlichen 
Irfachen barum Éommen wahren / das fol ihnen mit 
gebtihelicher Kundfchafft zu verführen verfiatet und verz 
gunft werden / desgleichen diejenigen bie folche ttrbar mit 
brieflichen ttbv£unben. nicht, fürgubringen hätten / dennoch 
aber ihre Gerechtigkeiten/ die fie der Stadtsirbar halben 
zu haben vermeinen / mit brep oder, vier ungeradelten 
Biederleuten beweifen und darbringen möchten /auf maffen/ 
wie hernach folget: Nemlicheny bafi fie diefelben 2(belgz 
Perfobnen / ober bero Unterthanen / imerbalb ber Merle umb. 
und bey den Städten drenfjig Sabre / ein Sabre ferhs Wochen) 
drey Tag lang vor bem Abfehiede/ althier que Schweidnik/ 
auf Dienfiag nach der heiligen eilf taufend Sunafrauen- 
Zag / im 1527. Schr / durch iet regierenden unferg aller 
quábigfer Haren verordnete Commiflarien auffgericht / 
hinter fi succ qu vechnen/  folche amgemafite Vbrbar / 
gebührlicher Weife inne gehalten und befeffen hatten ; Oder 
auswendig der Meile von heutigem Tag any auch hinter 
fid qu rechnen 30. Sabr/ cin Sabr/ 6. Wochen tmb 3. 
Tage, wie vorgemelt/ (ausgefehloffen feimveber / Grob- 
Schmiede / und in Gebiirgs Gutern oder Heiden bag 


Holgwerst belangend / die ohne O3emeifs auf dem Lande ANNo 


auch in ber Meile / doch bafy fie alba häufslic) befeffen / 
zugelaffen fepn follen) genoffen hätten’ die follen mit der 
felben ihrer Beweifunge/ auf Zeit und Tagy wie hernach 
benemt/ zugelaffen und gehort werden / auch alsdann auf 
ihre gebührliche vollführee S3emefung amd dargethane 
Pofleife > hinfíirder bey denfelben unvericres verbleiben. 
Jedoch / bafi daffelbe auch ferner nicht dann auf cines 
ieben eigene/und ja in Fein frembde/ fondern allein fet 
erhaltene Kretkfchmar ausgegeben / nod) andern frembden 
Bepfafien oder fonft verFauffet werden. 

Welcher aber folded auf folgenden angefegten Tag niche 
batthun oder eriweifen wiirde /die fotfen von folchen Ubrbas 
und Handtierung alsbald abftehen/ und bie Städte daran 
unvorgieglich Dinfürber ungeirret Inffen. 

Dod) foll einem ieber von Adel unbenommen feyny fir 
fich und feines Oaufes unterhaltung zu mölgen und zu 
brauen. Golfe aber daffelbe ferner niemand verfauffen/ 
bann zu Dolfsichung obbemeltes Beweifj/ follen alle und 
tbe Theil auf bie fonderlich benannte Tage wie hernacdh 
folget / exfeheinen / die aud) allen Theilen hiemic dargu 
benaunt/ und endlichen angefeht feyn follen. 

Als nehmlichen bie aus dem Weichbilde Schweidnig / 
auf Montag nad) dem Sonntag Reminifcere , in der 
Faften alíbier zu Schweidnitz / oder wohin die Königl, 
Majefidt einen Monat darfie dieDortragungenbefiinmen 
und ausfchreiben wurde / mit allen ihren vorhabenden 
S3etveifi / Gerehtigkeiten und Gegengen gefiehen / und beds 
gleichen die aus bem MWeichbild Saver auf Freytag bars 
nad) / ber ba feyn wird der (ÉS und zwankigfie des 
Monats Meseng / aber die von Strigau auf Montag 
dartad) / als ben neun und zwankigften deffelben Monnts/ 
Lamberg folgenden Donnerfiag / der da fom wierd der 
erfie Tag des Monats Aptilis> Bunálam/ auf Montag 
nad) Mitfaftenyden funffehenden Tag geffelbigen Monats 
Aprilis, Qivfehberg auf Mitwochen den 7. Tag Aprilis, 
Reichenbach saufSambftag den zchenden Aprilis. Bolcéens 
heim auf Dienfiag nad) dem Sonntag Judica, den 13. 
Zag Aprilis > unb <andeshut auf Donnerfiag ben r$. 
Tag Aprilis cinfommen für. Yhrer Kom. Kon. Diajeft, 
unfees allerguadigfien Serrns verorbneten fechg Commit- 
farien / die Sein Kónigl. Majeftät unverdächtig geben 
wird / perföhnlich exfeheinen/ bod) follen bie Theil allemeg 
den Abend vor obbeftinunten Tagen gervifilichen cinfommens 
und darauf Morgens / als an den benannten Tagen vor 
denfelben Königlihien Commiffarien ju Feyer-Tag Zeit 
ihre angemafite Beweife endlichen verführen und. datthim/ 
dargegen mögen die Städte ihre Nothdurfft und Beweife 
ihrer Gerechtigfeiten / wie gebßelich / vor obgemelten 
Commiffarien gleichermafzen auflegen’ das ihnen Diemit 
auch zugelaffen feyn folle. Wo aber einer hievor Zeugen 
vollführet / die bey des Königlichen Mejeftät Berhör eina 
gebrade) und Sjnbalt der Acta nod) vorhanden wären/ 
die follen fame den beiefichen tibrfunben ob fie Diefelbigerr 
aud) damahls fitegelegt / einen ieben Theil wieder beraug 
gegeben werden / und ob etwa ein Zeuge feither perfiorbeng 
bey deffelbigen Ausfage foll es /fo viel recht / feiner Ausfage 
halben / beftehen und bleiben/ wo aber ein Zeuge nod) nn 
geben und bey Bernunfft wäre / ber foll wiederum von 
den Königl. Herren Commifarien verneuet unb verbôret 
werden / und folle von ben Theilen bin und wieder in 
Einbringen der Fragfiticten/ Hievinnen der Konigl. Maj. 
SOrbnung und Befehl’ die Sein Rônigl. Majefiat den 
Herren Commiffarien geben wird / (darob fid) der Billigécie 
niemandes zu befehweren haben folle) nachgelebet werden, 
Auch über folche vollführte Beweifung des angefielften 
Tages der Königlichen Commiflarien feinen Theil weis 
tere Beweifung hernach einzuführen, oder Verlängerung 
zu fuchen verfiattet werden. Was dann alfo bie verobneten 
Herren Commiflarien auf ihre Eyde und Ppidte/ bamit 
fie dec Kayferlichen Diajefias verbunden / ¿rifiben den 
Theilen vor recht und. bili) in ber Eúbne befinden / 
erkennen und ordnen werden / babey foll c9 verbleiben. 
Wo aber in folden Sachen den Comimitfarien Ferungen 
vor finden / follen fie folie der Theile Beweife und Eins 
bringen ber Nom. Königl. Majeftát unterthaniglidy quftbis 
een / auf foldhes Uberfenden werden alsdann Seine 
Königliche Majefide zwifesen derfelben Zeit unb Bartholos 
mien-Tag bie Gachen endlichen verfprechen. Nachdem 
auch die Sandfihaffe ihrer unéerthanen halbendas Sufébitten 
auf bem Sande wnvorfibáblifen zu baben/ aber bie von 
Städten foldes aug tlrfad) / baf es vou Alters niche 
berfomme nicht zu geffatten vermeinen/ iff diefer Streit 
auf nadhfolgende Mittel hingelege; Nehmlichen / wo von 
Alters in ober aujp den Dorijfe ugefehütten niche 


T 


in Gebrauch gewefen/ dafj ce hinfürder von ban Yanuth 
and 
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D'U DROTIT 


Anno dtl nicht untoftanben noth gebraucht werden, 


Wo aber die DorffGenuinde des Zujebrtten Geredhe 


1545. tigkeit und altem Gebraud) zu haben vermemen / follen 


diefelbige Dorff-@emeinde auf bem Sande fole ihre Fit 
baben den Städten in den Weichbildern bier Fürftene 
thtimer von heutigen Tage in fechs Wochen/ den nechfien 
fébrifftlid) qu erfenmen geben / und darauf folgendes/ wie 
bie Theil in einem Weiehbilde gefeffen/ auf den Tag der 
bie oben in andern Gachen auch beftimmt ift; auf den 
Abend barfür gewifglichen einfonmen/ und Mtorgens ben 
obbefiimmten Tag zu Feyertag-Zeit gleicher mafzen/ wie 
vorgemeldet / vor den fechs Komiglichen Commillarien 
‚mit alten ihren Beweifz endlich erftheinen/ allda folie von 
alten Theilen mit ihrem Beweifz gegen Ototbburfft / und 
anderen ihren Finbringen der Rbniglichen Majefiat Ord- 
nung gemafje/ und wie von anderen Beweifimgen oblaut 
gehandelt’ und auch biefer Bewelfz mit dreyen ober vier 
Zeugen die untadelbar / der Sachen unverwandt / md 
deffelben Dorffe gleichen Genifz nicht zu gewarten habeny 
vollführee werden, fo ferm denn die Dorff-Gemeinde er= 
geugen/ dafs fie ihe angemaftes Zufchutten drenfiig Sabr/ 
ein Zahe/ fedj8 Wochen und drey Tage gebtihrender weife 
genoffen / gebraucht hatten / aud) von den Königlichen 
Commiffarien auff den eingenommenen Yeweifz / alfo 
mit der Theil Wiese gutlich enefeheiden möchten, ober im 
eu durch die Königliche Majeftat auf derfelben Majeftár 

ommiflarien anbringen / rechtlich verfprechen wurde / 
fo folten diefelbigen Dorff-Geheinden bey den bewiefenen 
Bujenitten / Dinfitvder bleiben, Doch derogefialt / daf 
fold Zufchätten auff ein gemein Soaufi Getränk / amd 
nicht auf gutes Bier verflanden werde/ aud) einem ieben 
befeffenen Haufgwierhe des Sabre ein Scheffel malgen / 
und nicht mehr für felbften und feinen eigenen Haufe ges 
braude/ zufchütten erlaubt/ aber feinen andern an feiner 
Statt fold) Zufehätten gu thun/ oder andern das Getrincé 
qu verfauffen oder zu vergeben / gugelaffen feyn fol; Darob 
aud) ein ieder Erb-Here bey feinen Pflichten und Eyden/ 
damit ex ber Königlichen Majeftät zugethany gue Aufinerck 
haben (offe / damit Feiner feiner Anterthanen unter folchen 
Schein) des Sabre mehr dam ein Scheffel qu verbrauen 
augufehtten/ oder anders/ dann oblaut und ihm gebúbre) 
anit den Bier handle und pflege/ was aber die Ordenz 
Stelle auf bem Gebrirge / ober auf den Heiden) aber die 
neuen aufgebaussen Gobrffem und Güfer/ da vor Qoló 
gervefen / belangend / und innerhalb 30. Sabe erbauet / 
oder aufgerhalb der Meileweges von den Städten gelegen / 


welche folche Uhrbars in Gebraud) feyny darinne werden 


Shre Konigl. Maj. in Befiattung diefes Berevages 
angezweiffele mit Gnaden und Gebühr alleranadigft erscis 


ga. 
Die Meilweges. 


Die Meilweges aber iff unter den Theilen bewilliget 
amd angenommen worden/ wie nachfolgend: Memlichen/ 
dafz zu Brefilau von unfer lieben Frauen Thor / auf dem 
Sande genannt / am Ende der cefien Brucken herausweres 
gegen Haufzfelde über die Hder/ fo an der Stadt-Mauer 
flaifit / angefangen / und diefelbige Sanbfirafs auff dem 
Tamme hinaus/ gemeffen werden folle/ bif; an den Dorff 
Sieben zu Hundsfeld und folches Ausmeffen fott- befehchen/ 
«uff Montag nad) dev eligen brey Könige Tag/ nechft> 
Fommendes / darzu ieder Theil vier Perfonen/ vier vom 
Adel / und vier von Städten ordnen follen / was bann 
alfo daffelbige Ausmeffen für eine Länge mitbringen oder 
in fic) begreifen wide / die foll bey ieder Stadt üt demo 
felbigen femem Weidhbilde diefer Furfenehiimer vor die 
Meilsieges / nad) Snbalt diefes Bertrags / hin und 
aviedes ¿wifejen den Theilen gehalten / amd gegen ciem 
ieben allein/ in dem Weidhbilde } darein ex gebóvig/ alfo 
gebraucht/ bann auch das Mefjen bey einer teden Stade 
an dem Stadt-Graben angefangen werden, 


StadtMbrbar / 1nd Appellation auf 
grbaben. 


Und demnad) weyland König Wladislans body fobfidyer 
Gedáncen/ zwifchen dan Sand und Stadten in fumffrehen 
bunbert und gehenden Sabre / am Tage Timothat qu 
Prag / der Gerjcht-Stabt-thebars und Appellation hale 
ben / rechtlich erkannt nnb gefprochen / und nun bepbe 
Theil mié ihren guten Wiffer und Willen / wie obfiehet/ 
gütlich und freundlich vortragen / fo foll folder Axtickel 
den tibtbar und Appellation Belangende / piemit ganflid) 
eafirer und aufgehoben feyn / desgleidhen won wegen 


DES GENS jet 


König Bladistama Corn ber Gerichte halben y pod 
derfelbige im Articéely worinnen ex bie oben dure) biefen 
Dortrag geendert / und nicht weiter / auffachoden feyn/ und 
fich fein. Theil diem Vortrag zu entgegen Flnfjeigligen 
bebe ffait. 


Der ven Städten mit-Ceibung. 


Betreffende die Mitleidung / wann fic) forthin begebe / 
dafs die fandfidafft cinigerley. Anfehlage aus Morhourfft 
gemvines Landes Mubes zu machen vorhatten/ fo foll der 
Hauptmann die von Stadten und ihre Snwohner / fo 
fanb und Sehen-Guiter Halter / wie andere (anbfajfen / 
allemahl dazu fordern / und was allda von gememem 
Lande befchloffen / das follen diefelbigen von Gstábten 
fi auff ihre Anzahl zu geben / und von foldn ihren 
and-Gritern mit zu leiden aud) nicht wegern / doch in alle 
wege ausgefehloffen bie Anfehläge fo den Städten zu 
Nachtheil frirgenommen/ in denfelbigen ¿Fallen follen die 
Städte und ihre Smwohner/ fo fou Land-Giiter befeffen/ 
mit zu leiden niche fibulbig feyny bergleichen fol cs in 
denen Königlichen Steuern oder Sonljfen / bem alten 
ubliden Sebraud) nach fünfftigliden gehalten werden. 


Gawalt-Tbatear. 


Auff die Niterftbat vieler Gewalt2Thaten Bueind 
Eingriffe / desgleichen Iberfaltens/ zugefügten Schadens / 
und fonfi allerley griffere Befehrwerungen / fo den Rechten 
und ihren Habenden Frenbeiten guider / von etlichen 
Städten Bisher fürgenommwn worden / unb gefehehen 
feyn, folten/ dergleichen die von Städten wider die Sands 
Stande/von wegen Einhalts in die Ober-Gerichte ‚Sands 
Dogteyen/ Anffrichtungen neuen Mbrbars und anders / 
fo wider ihre babenbe Frepheiten und Privilegien zur 
Neuigkeit mannigfaltig unterfianden/ und ihnen baburd) 
seoffer Schaden sugefüget/ aud) in mercklich Expens ober 
Untoften derhalben geftibret fem folten / die Theil hin 
und wieder gegen einander getlaget und darauff Abtrag/ 
Wiederthat und Bekehrunge begebre haben / und aber 
diefelben der Theilen / Vefehmerngen hievor in der 
Berhor/ vor der Römifchen Königlichen Majeftät in ben 
Aétis und Sachen eingebracht / und iefunber in diefen 
gegenwärtigen Handlungen zum Theil mindlichen aud) 
Wieder gemeldet worden / feynd bie Theile auff nadfolz 
gender Maffe mit einander gütlichen gereget) und dahin 
verlichen worden / daß fie zu allen <beilen fol ihr 
Anforden/hin and wieder Befhwerungen und Begehren/ 
Shrer Könige, Majeftat in unterthänigfen Gehorfans 
ganálichen zuzund heimgefteltee haben / dergeftalt was Shy 
Kömifche Königliche Majefiat mit Dero Cron Bohmis 
fehen Rahten auffegen oder verfprechen werden / dafs eg 
alfo darbey verbleiben, doch einem ieden Theil zugelaffen 
feyn folte bie Falle / fo hiervon nit cintommen/ oder 
tekumd vermeldee worden / vor ben mechftkünfftigen Shree 
Königlichen Majeflät Conmiffarien allyie feriter eunue 
bringen / welche auch ie ein Theil dem andern vom 
heutigen. Tag in vier Woden zu befibreiben und qu 
erkennen geben folie, 


Befchfuß. 


Melide obgedachte Bertvage / wie folehes bie Artickel 
alles in fic) vermögen, haben Prälaten/ Herren Ritz 
terfthafft und bie von Stadten/ vor fi ihre Erber 
und Nachkommen /offegedacheen Fürfeenthimer Schweids 
nig und Saver zu ewigen Zeiten/ ftet/ vefr/ und unver 
brüchlie) gu Dalten/gugefagt /und in alten nadygufommen 
verfprochen / da aber folces burd) einen Stand ober 
Perfon nicht gehalten / fondern bem entgegen gehandelt 
wiirde / folder Stand oder diefelbe Perfohn folle in der 
Kömifchen Königlichen Syajeftt und nachfolgenden Konig 
au Boheim/ als Hergogen zu Schweidnig und Saver 
Hugnad ernfiliche Straff gefallen feyn / und diefelbe 
verirdet haben / Wie bant folden Vertrag die Römifehe 
Königl, Majeftät / als regierender Konig zu Boheint / 
anadigft confirmiren und beftattigen wollen / bod) bafs 
berüheter Bertrag ber Nomifhen Königlichen Soobeitumb 
Kegalien / icét und funftig obne Sader feyn forte; 
dergleichen fol auch folder Dertrag den Land-Standen 
iub denen von Gtabten/an ihren babenben Freyheiven/ 
Privilegien und Gevedhtigkeiten / auffer berühren vers 
«£ragenen "tir / fonft in allen hinfüran gang ohne 
Schaden und 9radtbul feyn/ Alles getreufid amd uns 
gefährlich, 
gerab Rr 4 
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CHOLRERFS 


Des qu Glaubwriediger ttbrfunb haben wir obgemelte 
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Sbuiglie Commiffarien / diefen VWertragt mit unfer 


angebohrnen Petfebieren / aus Mangel / bafg wir unfer 
Siegel nicht bey handen gehalt/ befiegelt und verfertiget / 
iebem Theil einen gleichlantenden zugeftelt, 

Gefthehen in der Stadt Schweinig des vierzchenden 
Tags des Chrift-Monats / Had Chrifti unfers Lieben 
SEwn Geburth / im Funffgchenhimdert und fünff und 
vierkigften Sabre, 


Befkättung des Vertrages. 


Uns darauff beyde Theile vom (anb = Ständen und 
Städten) offtgedachter nf Fürftenthiimer Schweidnik 
und Saver / durch ihre anfehnliche Potfehafften evfircyen / 
amd anterthanigt Fleifg bitten laffen / und foldyen von 
Verordneten Commiffarien zwoifchen thnen auffgerichten und 
bierinnen inferirten und ‚einverleibten Vertrag lieben und 
gefallen zu Laffeny denfelben gnadight zu beftattigen und zu 
confirmiren / haben wir angefehen die Demuchige fleifzige 
SBitte/ aud) betracht treusnüßliche und fiipige Diente/ 
die mehrgedachte Sanbfthafften von Sand und Städten / 
und ihre Vorfahren / uns und unfern Dorfabren / oft 
willig gethan / binfüran uns / unfern Erben und Nada 
fommen am Konigeeich Dobeim/ von thnen/ ihren Erber 
und Nachkommen wohl befhehen folle/ fan und mag / 
und darumben mit wohlbedachtem Muthe/ zeitigem vor= 
gchabten unfer Edlen Rathe und lieben Getreuen / des 
KönigeKeiche Boheim Kaht/ und rechter Wiffen/_ mehr 
bejtimanten bierein verleibten / unferer Commiffarien / und 
von ihnen) denen von Sand und SGtadten/ geliebten und 
angenommenen Qertrag / guadigft confirmiret, robori- 
ret und beflättiget, 

Confirmiren , roboriren und beflättigen folded. aus 
VBoheimifther Königliche Macht/ als obrifter Heckog in 
Sehlefien / Sd) nié und Saver / hiemtt wiffenblido / 
iub in Kraft dif; Brieffes/ Dicinen/ feken und wollen / 
Daf; folder Bertrag in allen Puncten und Artikel fiet 
und Erafftig bleiben folle, 

Gebieten daranff allen und ieben unfeen unterthanen 
amd lieben Getvenen/ was hohen oder nieberm Würden / 
Stands/ Ampts ober Wefens die feyn/ und forderlichen 
Unfeem Obriften/ aud) Dauptleuten in Obersund Mieder- 
Sthlefeen/ Schweidniß und Saver / mebrgemelte Stande 
vom Land und Städten inunfeen Fürftenthlimern Schweid- 
nig und Saver/ an folden Vertrag / auch biefer unfer 
Beftättung niche zu hindern nod) zu ivren/ fie berublich 
darbey bleiben laffen/ darwider nicht thim/ noch des jes 
manden zu thun geffatten / fondern fie von unfiremegen 
dabey handhaben/ febtigen/ und fehirmen/ als Itb einem 
ieben fep unfer fehwere Straff und tmgnab zu vermeiden, 

Wir wollen aud) beyden vom ¿and und Städten 
vielgedachter Furftenthimer Schweidnig und Saver / 
ernfilich aufferlegt haben/cin Theil dem andern an foldjem 
Dertrag und Beftattung/ was tedem zuerfant und zuges 
forochen / einigen Eingriff und Entziehung mit nichte 
augefügen / ober daraus zu fehreiten/ unb darüber zu gehen/ 
als Heb einem ieben fep / unfere fehwere timgnad / imb 
bargu cin Poen funfzig Diarcd Dotbig Goldes zu vermeiden/ 
doch ein ieder/ fo offt ex freventlidh hieewieder thate/ ung 
halb in unfet £ammer/ und bie andere Helfft dem beleiz 
bigte Theil zu bezahlen verfallen feyn foll/ das meinen 
voit ernfilic). Ges qu Uhrkund befiegelt mit unferm &onigl. 
anhangenden Snfiegel. Geben in unfer Stadt Wien den 
erfien Lag des Monaths Sanuarit. Mach Chrifti unfers 
lieben Hern Geburt/ taufenb Fünffhundert amd tm fechs 
und viergigfien/ tfe Reiche des Komifchen im Funffjes 
Henden/ und ber andern alle im gwankigfen Sabre. 


CLXXXIX. 


Dertrag swifhen Abrebt / Philipp / 
unb Hann§ Georg / Grafen zu 
Mangrede / burd Unterhandfung 
Slut 2Bol(ffe sit Anhalt/ und Sohann 
DHeinrinhs Grafen von Schtoarkburg/ 
wegen DBerpfändung ihrer an ber 
Seoffihaftt habenden heilen / bag 
nemblih folhe in allen Gall der Morty 
avoifiben Shnen/umd nit anderwärtig/ 
befheben felte / bann aud wegen Cine 


DIPLOMATIQUE 


nehmung ber Sing / Lehen / Folge Aso 


unb Stener/ in ber neuen Stadt 
Evbleben und Dogelgefang / wie 
aud) des Bier-branens/ unb Yus- 
fibendung des frembden Biers bafelbft 
unb au Dergersbdorff: Sngleichen we- 
gen Berivabhring der Lehen- Briefe / 
und Privilegien/ der Gifherety zu Reb- 
a Ansdorff unb Lürktichendorff 
anfgerichter zu Stann&fe(bt /am Mit: 
woch nach Valentini den 17, Februarii 
1546. Lunic, Genffdes Reihs- 
Archiv. Part. Special Continuar. II. 


Abtheitung VL 90bfa XII. pag. 127.] 
Ceft-a-dire, 


Accord moyenne par WOLF Prince d' Anhalt , e 
Jean Henrr Comte de Schwartzburg entre 
ALBERT, PHILIPPE, & JEAN Geor- 
GE Comtes de Mansfeld , touchant l'engagement 
qui fé pourrait fairesen cas de méceflié de leurs 
Parts & Portions du Comté de Mansfeld , favoir 
qu'un tel engagement fe devroit faire entr'eux y & 
non aux Etrangers, Ils y conviennent aff de ce 
qui regarde la perception des Revenus c Tailles , 
de l'Adminiffration de la Sfuflice, baute & baffe , 
dans la nouvelle Ville d'Eisleben & ex celle de 
Vogelgefang ; du Droit fur la vente de Biere 
étrangere a Hergersdorf , de la Pêche 4 Reblin- 
gen, Amsdorf & Luchtindorf , € de la garde 
des Originaux des Lettres d'Inveflitures , & des 
Privileges. A Mansfeld le Mecredi apres la St, 
Valentin 1546. 


;Achdem imb als fif gwifd)e den Wohigebohya 

nen unb Edlen Herren / Heren Albrechten und 

A) Keren Philipfen und Qeren anny Georgen / 
Gevettern und Brüdern / Grafen and Herren 

qu Mannfifelde rc, Sreung und Ziviefpalt gugetragen 
und erhalten haben / unb ber Ebriwvurdige Here Martinus 
Sucher / ber Heil. Sdrifft Doctor , uf wohlgedachter 
Grafen Anfichen/ fid) aus Chrifilihen Hergen und treuer 
£iebe/ fo Et zu feinen Landes = Herren und Baterlande ges 
tragen / in folche Zwiefpalt eingelaffen / und die auch Ebt- 
würdigen und Oocaelabrten Exnft ufum Sonam / auch 
der Heil. Schrifft Doctor ; und Herren Philippen Me- 
lanchthon zu fid) gegogen/ und nach Ausgang der vergane 
genen Wepnadht = Feyertagen / zwifchen Wohlgedaditen 
Grafen (fo Shre Herren umd Freunde/ ben Hochgebohrz 
nen Grirfien und Seren/ Heren Wolfen’ Fürften zu Ans 
halt / Grafen zu Afeanien / und Heren zu Vevenburge / 
und den Sodgebobrnen Heren Yan Henrichen / den 
Elteften / Grafen und Seren zu Schwargburg / aud) zu 
den Sachen gebetten und vermocht/) die Handelung zu 

Rannfzfeldt vorgenommen. und anfangliden wohlgedacyte 
Grafen mit einer treulicher und Ehrifilicher Erinnerung 
qu Lob GOH/ Ihrer Seelen zur Seeligfeit / und zu Trof 
te ganker Sandfchafft / zu guter fecligen Xegierunge / laut 
göttlicher Derheiffunge im Pfalm Wo Einigkeit ift / 
dafz alba GHites Seegen if ihrer Gemtch unb pergen 
gegen einander. zu Chrifilider freundlicher Einigkeit vers 
glichen/ und folgends zu Hinlegung der Srefall gefhritten. 
iti aber damabls den Sachen aus vorgefallenden tirfaz 
chen und Furghabender Zeit/ nicht pat Fonnen endlich ab= 
geholfen werden; 

Derohalben dann / von etmelten Seren Dr. Martino 
Suther / ein anderer Tag als uf Converfionis Pauli , 
aud) vorfehienen anbero gegen Eifzleben ernennet/ und ans 
Gefehet worden iff / uf welchem Tag die Hodund Wohl- 
gedachte, Fürft Wolff von Anhalt / und Graf Dannf 
Heinrich von Schwarkburg/ beneben den Grafen von 
Mannfifeldt; dergleichen berührte Er Doctor Martinus, 
beneben D. Jona über etzliche Tage / dieweil fe / groffer 
Gewäffers und Gefahr halben / qu Halle nicht haven fon- 
nen überfommen / aud) wiederum crfebienen / unb bie 
Handlung vor die Handt genommen. E 

Deinnach bekennen wit MWolffgangk/ Gurft qu Anbalt 

Graf 


1546. 


af 
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1546. 
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Grafe gut Aftanien / und Here qu SSeranburgE / 100 wir 
Hanf Heinvidh der Aeltefte/ Graf und Herr qu Godbwartyz 
burg 20. and) wie Martinus futher / aud) Juftus Jonas > 
der. Heil. Sıhriffe Doétores, bafs wir vorgemelte Grafen/ 
nachfolgender Articul in der Gritte mit Syfram guiten Wife 
fo (Willen und Bollworth vergliden amd vertragen 
haber, 

2 Gtfilid) den Burg» Frieden und Erb - Bevtrage belans 
gende / haben wir Wobhlgemelte Grafen vereiniget / und 
verglichen nad)bem Shrer der Grafen Erb 2 Vertrag vers 
mage / dafg die Bergwercé fambt dem Schlog Dannfi> 
felde / mit feiner Zubehörung / als das Thal dafelbft / 
fambt Exfjleben und Heck fiedt / cines jeden Karen fünfften 
Theil wicht höher dann umb 12000. fl. fo ex denfélben vera 
pfanden oder werfetzen muújte / niemanbs anders / bann 
dem andern Grafen qu Mannffelde verftgen foll / wie 
bann derfelbige Articul im Erb 2 Dertrag cingelerbet / mit 
den Gibt mb anhangendem Snfiegel befrafftiget worden / 
amd aber die Graffibafft/ Grafen Gebhares Frnfeheil 
durch Berhangnis des Allnachtigen in dermaffen oblie- 
gend amid befehwerlichen Zuflande Eommen / als bafj / qu 
Berhiittung weiters Inrats /der angezogene Articul m bem 
Erb Bertragl aus unmmganglichen Mefachen aufzuheben 
nicht Éan/ ober mag umgangen werben; Als haben Sho 
re $iebden und Gnaden/ denfelbigen bertirten Axticul hier> 
mit eintrechtiglichen aufgehaben, 

Nemblich und dergeftalt / fo Sachen / bafg Sybre Sicbd, 
und Gn. durch HUF des Allmächtigen aus den befehmwerz 
Ticben Dbligen/ davinnen fie jetzunder feiubt / darauf dam 
Sr, giebde. und Gu. mit aller Fleifz tradhten wollen / 
Fommen feyndt / alsdann wollen fie fic) in foldjen Articuls 
daf ein jeder Graf feinen Frnfeheil bemelbtee: Geaffeha fe 
EStadte/ und Zugehdrungen/ Grttern/ fambt bem VBergt= 
wercl nicht. hoher/ dann umb swolftaufend Gilden zu bez 
febweren / wiederumb verbindlich einlaffen / und derfelben 
zu geleben / verpflichtet zu feyn / mit motbourftiger Ber- 
fehreibungen verforgen / Shee Srebden / Sn, und berfelbent 
Erben / wollen aber in Feinerley Weife von den vormeld= 
fen und andern Góritterm Shrer Herrfthaft / wie fie die 
jetzt haben / umd fünftig darzu bringen möchten / niches 
entwenden / fondern uf den Fall / da Fhe. giebd. und 
Gnaden etwas verpfanden oder verfauffen miffen / follen 
die andern Grafen nach nabendt der Sippzabl in alle Wee 
ge umb bas / fo es wirdig / und Derpfandung haben / 
aber aufferhalh jegtgemelores Auszuges / weiche Shr. Liebd. 
and Gin, aus ermeldfen und umumbgänglichen Urfachen 
sien nicht haben unterfommen fonnen/ nod) mögen 5 
Go foll der Exb=BertragÉ umd Burg Friede in allen 
Artikeln / in keinen ausgefthloffen / in Wefen und Craft 
bleiben) dergeftalt / baf auch tem Grafe zu Manffeldt/ 
fo fein Alter /als fechzchen Jahr / vermöge des Burg-Fries 
dens erlanget / uf den Schlag Mannfifelbé foll gelaffen 
werden / cr habe den vermoge des Burg sFriedens / ben 
Dertragé und Burg = Frieden gelobet unb gefehworen 5 

Nadbeme auch der gefchwwohene Burge = Friede vermoz 
ge / dafs Shre Liebde und Gnaden jährlichen ein taufend 
Gulden gegen Mannfzfeldt que Noiturffe ber Sebeuwe / 
Unterhaltung des Schloffes / hatten antworten follen / 
und bod) daffelbige mit aller Grafen Wiffen verblieben / 
fo haben Wir fie forder vereiniger 1mb entfüloffen / bafi 
Tolche taufend fl. uf den neuen Sahrs -Mareét/ fo man 
nad) der wenigern Zahl anfang des fieben und vicrgigficn 
Sabres fehreiben wird / anfahen / ohne einigen Derzugé 
burd) Sbre Liebde und Gnaden Rentmeifter / die fie dann 
dahin weifen wollen / Sybren dazu verorbneten entrichten 
Kaffeny hiertiber fott auch zu tinterbaltunge des Schloffes/ 
auch Gebäue / dergleichen zu Entrichtunge dee Zinfe und 
Ablegung der HauberSunme nicht alleine ber taufend 
Gúlden / wie gemeldt / folgen / fondern die Zinfe / was 
der jahrlich von den Stetten / fo gemeiner Serfdja fft que 
flandig feyn/ gefallt / Shre Stebde und Gnade Dargit vers 
ordenen / und wie gemeldt / zu angezeigeer Notdurfft zu 
gebrauchen / aud) folgen’ und follen Sybve Kiebde und Gn. 
«uf Montage nach Qualimodogeniti fihierften gegen 
Mannfzfeldt/ jeder Theil'zweene Kathe ¿ufammen verords 
nen) fid des Gelds halben, fo jeder Theil zum Baue tmb 
gemeiner Herrfihafft halben ausgeleget / mad Billichkeit 
zu berechnen’ und zu vergleichen, 

Don ber Nenftade und Bogelgefang vor Cifileben ift 
abgeredt und bewilliget / auch angenommen / dafs Graf 
Albrecht und feine Sytánnlidje Erben in der neuen Stadt 
schen / Zinfi / Gewichte / Dberft umb Diederft / aud) die 
Bolge und Steuer behalten follen/ Seine giebdt und En. 
follen und wollen aber folche Folge / ja auch alle feine 1in- 
terthanen wider Graf Philipfen und Graf Hann Geor- 
gen / auch ihre Bruders und alle ve Erben und Nadız 


Éonmen der Grafen gu Sytammfifelbt 7 andy Ihre Inte» Anno 
1540. 


thanen/ nic, 


auchen, $ 

ana folfen and wollen die andern Grafen die 
joige aller Shrer ynterthanen 

feiner fibben u 


fen / oder dergleichen verfauffen / unb fo jemands bie 
brudblich befunden / den oder diefelben will und fol Graf 


| Albrecht unnachläfzlich mb unfaunlich um zehen Gulden 


fiaffen / und fol ditfelbe Staff dem Kath in der alte 
Stadt folgen und zugeftelft werden, 

Aber frembdes Bier und Mein zu flhencéen / follen fie 
fich enthalten 7 amb die Schenken dev Henflade und Bos 
gelgefangé abthun / gleichfalls die andern Grafen mit der 
Schenke die Siebenhige genannt/ thun follen und wollen ; 
den Wein / fo Shnen felber wächft / und hinfurder wach- 
fet fan / mögen fie nach Shree Nochdurfft ausf 
oder verkauffen/ aber frembden Wein und View zu jé 
Fen/ folfen fie (id) enthalten. 

Gegen folchen iff gewilliget / af bet Nath zu Eifiles 
ben/ Grafen. Albrechten gweptaufenb fünghundere Sula 
den/ bargu die Behaufting / darirmen der Mavftatl gewes 
fen / fambt Abtretung ber Bürgerlichen Gevechilkteit / fo 
fic von wegen gemeint Herrfihaffe auf dem Sant / fo 
Soanfen Küttiche gewefen/ und dem Hdufjlein OU fo 
Jacob Sehetten gewefen /gehabe haben /entrichten md eins 
vanmen follen, 

Aber zu Hergersdorff folf bie Scheneke bleiben / und 
frembbe Bier imb Wein gefeheneket werden / borgleid) 
follen die von Hergersdorff bey ihren Brauen auch bleiben/ 
aber nicht bey ;Faffen ober Tonnen aufs Sand verfauffen/ 
fonfien aber foll innerhalb ein Meil = Weges fein frembd 
Bier umb Eifsleben gefthenekt werden. 

Die Handwerckes in ber Newftadt follen mit den Hands 
wereken in ber alten Stade einerley Snnung haben und 
halten’ und fid) gegen den Kath and Handwereken dev ala 
ten Stadt / Snnungs Gewohnheit halten und chun es 
follen fid) aud) bie néerthanen in beyden Städten bor 
Policy und Oronung / fo die Herren Gemeiner Herrfchafft/ 
von Marde-Gerechte/ falfhen Elen / wunvechten Gewicht/ 
Mafz und dergleichen / jego alsbald machen werden / bey 
Straff darinnen ausgedrucéet / halten/ und foit der Kath 
der alten Stadt Cifleben die Straffe / fo die Herren in 
foliben Sachen ovdenen werden / in der alten Stadt cine 
zunehmen haben ; Sm der Meuenfiadt aber / fou Grafen 
Albrechten feiner &iebde und Gnaden Erben und Machtome 
men die Straff berübrter Policey - Ordnung nach / 3 
fanbig feyn / welche Seine Ficbd. und Gnad, unnachlaf 
lich nehmens imb uber dex Polices > Orbnung halten fotlen 
und wollen. Das Thor fo jest in den Dogelgefan 
febloffen wird / foll. verorbnet werden / daf 28: ber Nach) 
in der alten Stadt zuzufchlieffen habe; aber mit Zu-und 
Auffehlieffimge foll es mit demfelben / wie mit den andern 
Thoren gehalten werden, 

Aus deme aber hiebevgen eine Bergleichumge der Berge 
wergÉ und alfo gefihehen/ daf Graf Albrechten und G5 
ner Lebden und Gnaden Bruder / Graf Gebhavdtar und 
Ihren Exben/ niche mehr / damn ¿wey Fn fftbeil und She 
Y : Siebben und Ginaben Bettern / welche nachmahls ‘ders 
fedieden / umb Shrew Erben drey Finffcheil zuftändig fey 
folten / wie dain diefelbigen drey Gúnfrobcil und Nusw 
ge derfelbigen uf Grafen Philipfen und Graf Hanf © 
prgen und Shre Gnaden Bruder geerbet / und gefeller 
feon wordem 7 fo iff forder abgeredt / bafy Graf Philipfen 
imb Graf Hann Georgen / fambt ihren Brüdern imb 
Männlichen Erben) die Nusunge von Syr (icbben und 
Gnaden dreyen Fünfftheilen des Bergwere’s / es fey an 
Gilberfanff/. Schlagefbag und allen andern / ohne Graz 
fen Albrechts und Seiner Kiebden und Gnaden Exben 
Derhinderung / folgen und gehörig fun foll/ alfo/ day 
der Here mit feinem Silber, feine Gelegenheit und Befteg 
ungehindert des andern Theils / wohl wird zu fuchen wife 
en. 

f Dee Steuer halben iff abgeredt / baf Graf Gebhards 
ten md Graf Wbrechten fambe Shrer Liebden und Gn 
den Erben die Steuer / fo viel ber von Detterlicher Erbe 
Darfombt / der Dreyer Stadte / Eifjleben / $ 
Mannfifeldt/ als der drittehalb und dev ander 
Theil / Grafen Philipfen und Grafen Hann 
fambt Shree Leben und Gnaden Bruder und E 
gen und guflandig fepn fol / aber bie andern ¿wey Drit> 
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Anno fbtil/ melde von der angefetleten Soerrfiba fft barfommen / 


follen in fünff Theil gethetlet werden / alfo / dafı Graf 
WÜbrechten und Graf Gebhardten amd Shren Siebden und 
Gnaden Erben/ ¿wey Fünffeheil / Grafen Philipfen und 
Graf Hannf, Georgen / Shren Beuder und Erben / uns 
weigerlich auc) zuftandig feyn. follen / aber einem jeglichen 
Grafen fol! die Steuere von den feutfen / die unter She 
ane gefeffen/ hinflirder ohne alle Berhinderunge der andern 
Herren / fie arbeiten uf dem Berge oder nicht / zuflandig 
en. 
Pas aber gemeiner Herkfchaffe tmtertbanen / und ob 
Bergkleute auf dem Berge in den Samen wohneten 1 von 
denen foll die Steuer gemeiner Denfthafft zuflandig feyn 
and bleiben, E 

Dadurch aud die Einwohner der gemeinen Herefhafft 
einer dem andern fehleuniges Recbtens befommen mögen / 
auch die Frembden fid) Nechtlofg zu bleiben / nicht zu bes 
flagen haben 5 fo wollen Ihre tiebden und Gnaden_ uf 
den Montag nad Quafimodogeniti Shre Kathe und Ge= 
labrten ¿ufammen erfordern / unb nad Rath derfelbigen 
einen ordentlichen Procef¿ / dadurch zum fehleunigften ein 
jeder Sybre Siebde und Gnaden Berwandter/ oder ver mif 
demfelb 1 zu fehaffen hat / zu gebubrlichen Kechten tome 
inm möge; Eo offe aud) em Grafe au, S'tamfifebt 
abgehen wúrde/ fo follen bie Sytannliden Erben / oder fo 
der Feiner verlaffen/ die negfte gefambre Schentrager /mann 
diefelbigen/ (uf welche des Derfiorbenen Hersfihafft gefel- 
let) von en dreyen Stadten / Eifsleben / Hedtftedt und 
Mannie Pfiicht nehmen wollen / die andern Grafen / 
oder fahenliche unter denen nicht miünbigE / thre Dormunz 


ben oder verordnete Befehlighabere befehreiben/ und Beit/ 
Yoann file die Pfiche nehmen wollen / anfééen / alsdann 
follen die andern Grafen, oder Ihre Bormunden / duch 
fib. oder Shre Derordnete erfeheinen / alfo / dafz hinfiive 


zu der QUE die Pflicht von den deepen Stetten / gufambe 
und in allce Herren Nabmen / fo oft bie aus todtlichen 
Abgang zu Falle fommen / genommen foil werden, 

Dadurch aber der Gerichte / auch der Eigenthumblichen 
Gebolé halben / nicht Srfall / zwifchen Sybre fiebben und 
Snaden / und derfeiben Erben einfalfen / fondern vorfome 
men werden / fo wollen fie uf benennten Montage nad; 
Quafimodogeniti fehierften / die bre verorbnen / welche 
die Grenfe / fo weit jeder Ambrsgerichte gehen / biefelbe 
verorbnen follen/ auch alte Hölger/ fo fie aneinander ftof 
fex haben / verfteinen, 

y 


bt gu demfelbigen Gewölbe / imb. den darein gelegten 
Brieffen gefehelen moge/ der Ende/ und fo forderlich fol 
des gefertiget / wollen Shre Siebden und Gnaden alle 
re Privilegia, fdben/ und alle andere gemeine ewefeha f 
Vrieffe/ fambt den fefen-SSriefen tiber Atl fiebt und fawe 
enfiein / auch die Briefe / fo jeder Here aus dem Jebigen 
Gevolbe genommen / wiederumb Tegen / und zum beiten 
ngefamdt / alfo baf einer ohne den andern darzu nicht 
Fommen mag / verwahren Iaffen, Gi offte aber einem | 
oder mehr Grafen die Originalia , oder Copei.davon gu | 
nehmen / vonnothen / fotten Shine diefelbigen ungeweigert 
wieberfahre 


I 


ufin Sebloffe s) 
Dieweil aud) durch Graff Albrechten bemerpeen 


Staff 


Gebhardten gemilligt iff worden / dafs aff Hoyer 
feeliger célidhe Zumfe und was das immer fe D / 


1 

auf ber Meuftadt/ fo vor Diamfifeldt erbauct; haben fott/ 
bod bafi die Gerichte / Oienft / Dolge/ € 
alle andere & igfeit / wie die Dann billigt und | 
abaer Hervfihaffe bleiben fols So iff weiter 
bt/ dafy bie Tahelherren/ Graffar 
aff Samf Georgen / diefelbigen Zinnfz 
heigteit abfauffen / und affe wege vor fechs | 
nh/einhuidert Gulden in Ming geben follen/ 

t aber / fol der Kath die Sinnfe ennehmen / | 
und Graff Philivfer und Graff Kann; Seorgen/ und 


OMATIQUE 


Shro Geb und Gnadeny Brüder und Erben Aiberantmorz 
ten, 

Da: Bolge halben if abgeredt/ dafz die gemeinen qme 
£erthanen / jeden Graffen / fo offt das von nöthen / es 
fey bep Tage oder bey Pacht / ohne Berbinderimg zu folgen 
fulbig feyn follen / bod) fell diefelbige Folge wieder gemeis 
ne nod) bie andern Graffen / ober Sybre yntertbane niche 
gebrauchet werden. 

Der Hütten Theilung halben iff abgerede / dafs fich 
bermoge der Theil-Qettel p auff obgemeldten Montag nad) 
Quafimodogeniti berhalben ganklich durch die Käthe foll 
verglichen / unb was ein Theil dem andern zu pflegen fibula 
dig ift/ Grfiattung gethan werden. 

Bas den abgeführten Schiffer, fo von wegen dev adhe 
Grafen Gebhardt Erbfeuer butd) bie andern Gewerefen 
verleget / belanget/ ift abgeredet / dafs Ihre ficbben und 
Gnaden/ uf bemeldten Montage nad) Quafimodogeniti > 
die Ihren gegen Manfiftlde zufammen verordnen wollen / 
welche fich deffelbigen abgefiihreten Schiffers halben’ und 
was nod) wegen der Begablunge mehr Schiffern gebribrt/ 
endlich vergleichen follen/ damit ein jeder Theil, das fo 
Shme gebührt / im gleicher Gattung und Gite / ohne 
langem Verzug vor voll erfiatet/ und foll darmit Binz 
fürder / ant i. Subalts der Oronunge und Reformation » 
gehalten werden, 

Belangend Anfchlagung der Mandat: ff abgerede / dafs 
ein jehlicher Qerre wohl Madıt hat / an denen Ender 
derer gemeiner Hevvfehaffe quflánbig/ Mandata und andere 
Offence Ordenung anféblagen qu laffen / wie «8 deffelben 
Herren ünfertfanen/ an denen Enden/ da es Sybme als 
Line guftandig iff / halten follen 5 Was aber gemeiner 
Kerrfchaffe unterthanen tind Saben belanget / follen die 
offenen Mandata von allen Herren fambelicjen ausgeben. 

Der nden geiftlichen Gtieiter und 3imf/ fo 

ge beg. Eifslebifehen Dertrags / einem jeden Herren 
zu feinem Clofter und Pfarren guftanbig fern /ift abgerebt/ 
dafs dicfelbigen geiftlichen Zinnfs oder Gitetter uf Montage 
lichen 11. folgende angeweift / 


nad) Quafimodogeniti + 
und übergeben werden follen. 
Nachdeme dann Graff Philips und Graff Sanfz 
George bericht fepn worden/ welcher geftale in ber Benz 
werfhen Aufruhr / burd) Vaflian von Kodwiß unb 
Wolff von der Heide / das Glofler yu Spedeftedt bem 
Nath dafelbft if zugeftelfet- worden/ fo feynd Shre Siebe 
und Gnaden uf tnterhandlung von folder Forderung 
abgeftanden / alfo / bafi aud der Kath daran binfort 
ungehindert bleiben foll. 

Des mien Clofters Eifzleben halben iff abgercot y 
dafs derfelbige Splaf uf Montag nad) Lætare febierfien fort 
getheilet/ ober fonfien fid) unterlangt freundlids / damit 
ieder Theil wiffe/ was Shme ¿uftandig / darumb vers 
glichen werde, 

Die Sleinodia in der Sifchen qu St. Andreas Kinde 
vormanbt./unb zur felbigen Kirchen und Schulen gcorbnet/ 
und mit demfelben ein jährlich Einkommen / laut der In- 
ventarien gemacht/ folches fol bey der Kirchen and Shue 
Ten bleiben. 

Der BurgeAkere halben gu Hedrftedt / haben wir fie 
vergliden/ af fidy Shrer Gebde und Gnaden/ was vor 
Acker zu ber Dur gehoet/ forberlid) wotlen erfünben / 
und uf benennte Zeit bie Herren dafelbft hinfordern/ und 
denfelben Acker zum gleichfien eheilen Tajfen wollen. 

‚Die ang ne Sreung der Teiche zu Heimsdorff und 
Solmen/ fol auf benannten Tag btigct / und nad 
Befindung die Billigkeit verfüget werden. 

Den neuen angefangenen Teich iiber Wippra belangens 
De/ iff abgeredt / daf es uf dev Abrede/ durch den vor 
Solms feel. gehalten / beruhen fort, 

Belangende die Fifcheren zu Reblingen / Amfdorf / 
güttichendorft u, Wannfjleben / was derhalben mit. Der 
y Iten Theilunges wann bie gegeneinander uf die ver- 
glichene Zeit tiberfehen/ beleget wird / darauf fot bie Vile 
ligteit en. 

Die Wüflung Aegelfehenda belangende/ weil befun= 
den / dafz diefelbige Wflunge gen Qi» ge 
feind Graff Philips und Graff Ha 
Sybrer angemafferen Forderung abgef 
fo wollen Shre Siehe und Gnaden 
Albrechten/ an der Trifft zum Forwerge 
Feine Qinderung thun. 

Dargegen will aud) Graff Albrer 
/ als die jungen oben vorf 
Biche aus Hilkenfehwende zu Schaden nicht treiben laffen. 

Was Philips und Graff Hanf George bet Robe 
Mühle halben befeheinen Eönnen / daranf will Graff Als 
brecht die Billigécic niche weigern 


/ vor 


n Grafen 


ilcéenfebwwende 


Dee 


ANNo 
1546, 


fi 


ANNO 


1546: 


DU 
Der Gerichte halben qu Bifibofreroda / Dleiber es bey 
ne; daß Graf Philips und Graf Sam George / 
fambt ihren Brüdern / $1 unb Nachkommen die Half 
Gerichte und Obrigkeit / unb Graf Albrechren fambe fer 
ner Lieb und Gnaden Erber und Nachkommen’ das Dorf 
und die Erb -G 8 Clofiers rümelz 
burgéy vert t btete Dertrage / yufkamndig 
feu und bleiben follen. 

Dieweil aber Graf E 
fambe den Dorffe $ 
Convent zu Weimelbe 
fhlagung der Sebeedre y 
fielict hat / und jenem 
hat múfen gegeben wer 
lid) cin Shot Scheff 
und Zhren Erben / Mae 
Ambe entrichten Laffer. à ; 
Wir haben Shre Liebe und Gnaden aud) verglichen’ wo 
einer ber Ende yo ba die Gerichte gemeiner Seres 
fbafft zufländig /jemands Refi ) annehmen wolt/ bafi 
(v den in fein eigen Ge rwahrunge / fo bre 
und Gnaden zu S)ytamifgfelbt vootten zurichten La ffen/ 
geführet werde, Mit diefen aber follen die Gerichte der 
Stadt Gifileben und Hechfiede nicht gemeinet/ und an ilz 
ver Geredstighet benommen feyn, 

> £ en Daufg wid den Tanmenbergé/ fo 
qu Mannfifeld chloffe uf die gemeine Plage umd 
Zwinger= Maure gebauet / belangend ift; haben E 
$ George gewilliges / and gugefaget / dafs fie diefel= 
bare innerhalb. b Sabren nad) dato diefes 
Dertrages zu Grunde abfehaffen und. abbrechen wollen / 
und follen fif) forthin alte Grafen uf gemeine Plage dem 
Burg = Frieden qu entgegen zu bawen / gantzlich enthalten. 

Der Diüntz halben/ wolten Shre Liebe und Gnaden uf 
sfftermeldten Diontag zufammen Eommen / diejenigen/ fo 
des Handels, verfiandig / zum Handel zichen / und fid) 
derbalben Do&tor Martinus Bitte nad) / freundlid) unters 
teben / unb fo viel immer múglid) vergleichen. 

Der Vefehwehrung halber des Raths gu Hetfiedt / has 
ben Graf Philips und Graf S9annf; George bewilliger / 
fie bep ihren Gerichten, / fo weit die vorfeiere feyn / und 
bavittigter Gerechtigkeie gernhiglichen bleiben zu laffen. 

Es follen aud) Shre Liebe unb Gnaden freye Hauser zu 
"ifileben / Hedtfiedt umd Mannffelbt nice brauen / 
en, in andere Wege Feine burgerlihe Handthierung 
au fuchen haben) anders / dann dafs fie den Rath / an jes 
dem Orth da Diefelbige) fo fid) dex bürgerkichen Nahrung 
antermwinden / wohnen / ift von ihrer búurgerliden: Qahz 
zunge/ und Handthierunge zu entrichten / was andere 
Birger auch eun und pflegen. 

Warn aber einer die erliche Nahrung nicht mehr 
treiben wolt / albam / da ev fid) der nicht mehr gebran- 
tet / fo foll ex wiederum frey figen / wie vor / und fol 
Rath in alle Wege uber diefelbigen 7yDrer Mebde / und 
Gnaben feeye Haufer nichts qu gebieten haber / anders 
le vermbg ber bürgerlichen Handehieeung zu 
geben verpflicht / und Shre Ambeleute biefelbigen / dafs fie 
dem Nath/ das/ fo fie billig geben follen /entrichten / emite 
Yih / und obn allen Derzugt dahin halten, 

So viel die Ger. von Doctor Oradhfters Weinher= 
ge / Fabian gaudens Gartens / und andere Gutter bis 
an bie Gimme belanget / tft abgerebet 5; Dag Graf Al 
bredt bey derfelbigen Steuer / dieweil Seine Siebden und 
Gnade folcse hiebevorn von denfelbigen Girttern genoma 
men / bleiben follen / was aber Graf Philips amd Graf 
Hann George / davivieder befuge zu feyn / vermeinen / 
fol Shnen billige Anfprache uf vorhergehende Befiehtiz 
gung unbenommen feyn. 

Die Befaiing des Sants Mamnffelde belangende / 
fol es vermoge des Burg = Friedens gehalten werben / 
detgefialt und alfo / dafz auch ber Grafen Feiner dem ane 
dern an bane/ fo ber Burg Friede vermagt / verhindere, 

Schuß der unterthanen und Geleitte zur Recht / fot vers 
möge ber alten Erbvertrage gehalten werden, 

‚Nachdem Bartel Dracftedt/ Graf Albredsten wider 
feine Berwandenuf mit Schriften befihiwerlichen angus 
geeiffen unterftanden / alfo / dag Seine Sebd und Gna- 
den wohl ttrfad) gehabe / gegen ihme zu trachten y fo baz 
ben fit doch auf fonderliche hochfleifsige Bitte / Doctor 
Martin euthers Shine und den uncerhandleen qu freundli= 
hen und günfigen Gefallen / auch auf gemeltes Drach- 
fiedts gefdhelenes Fufzfallen die gefafte tmgnade uf big» 
inabl fallen laffen. X 

Go viel aber den Austrage belanget/ dieweil Graf AL 
Brecht erachtet / bofj die bepbe Austráge / fo weilanbt 
durch den verfiorbenen Erébifoff Albrede zu Mage 

Tom. IV. Parr. lI. 


für das Gorbergt 
thoffroda / fo er bem. Abt und 


1 fo will Graf Albrecht jabr= 
forn num binfuvtt feinem Detteri 


pfommen / auch" gütlich aus dem 


taf | 
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burgt md Diving / Churfürften «c. unb folgend burd) ANNO 


Marggraff Sohannes Albrede ber Zeit Coadjutorn, an 
fiatt und von wegen Hochgedadits Erbe Bifhofts ufgez 
rit / Wberfchreidung halben gefalten / und aud. diefelbigen 
Ausfeage der Denfthafft zu allen Iinrath amb Zmweptendhe 
ten fad) geben / alfo / dafs ber Austenge auf den alten 
Erbverträgen 7 als ben Rather und Obmann / und wie 
felbigen Fonten zum Notturfft erclerct und gebejfert ro 
Deu / billig wiederumb fiehen folten, 
Und aber Graf Philips und Graf Hanf George nod) 
ur Zeit bag nicht gefiandig feyn / und von berübeten Auge 
t abzuftehen nicht willigen Eonnen / fo iff derhalben 
erebt / daf Shee Liebe und Gnade fi) von alten Bheie 
len uf beraihyte ‚Zeit cines andern Auserages freundlidy uns 
gexreden/ und fo viel immer múglid) / va ben wollen. 
Sm Fall aber / da fie fi deshalber niche vergleichen 
fontem / wie fie doch zu GOH dem Allmächtigen Hoffen / 
d 


dafs fte fich vergleichen wollen / fo will Graf ais 
ge / fo Seine Siehde und Gnaden wider die Hattife 
larg und Austráge fürgewandt / desgleichen / da; 
Graf Phileys und GrafYannf George / dafz diefelbigen 
Austräge fráfftig fon / aud) fütgavant / jedem Theil qu 
feiner Gerechtigkeit unbegeben haben. 

Stadjbume aber fonft mod) andere Artickel mehr feynd/ 
welche zum meheern Theil vorgenommen / aber doch fido 
niche endlich haben verglichen / und auf dismahl wollen 
vertragen Laffer ; Go ift forber abgeredt und bewilligt / 
dafs bie Grafen eigener Perfobn uf den Sontag nad) Qua- 
fimodogeniti fehierften zu Dtanngfeldt einkommen / und 
jeder Theil sweene feiner Freunde mitbringen foll / beneben 
ban Ehrivrirdiger Dern Doctori Jufto Jonz ; gutlide 
Soaublunge in allen unterfópicdenen Gebrechen diefelbigen zu 
vergleichen und hingulegen/ müglichen Fleiß vorguenben/ 
Zu Mefund / ficter vefter Qaltunge / diefer aller abgered 
fet und bewvilligter Artiekel haben wir von GHttes Gas 
den Molffgange / Frieft zu Anhalt 2c. Heinrich ber Ald» 
fefte Graf zu Schwarkburg ze. auch wir Martinus £uther 
und Juftus Jonas, der Heil. Schrift Do&tores > alg bie 
Handlere/ und wir Albredt/ Philips und Hann, Geors 
ge / Geveitere amd Gebrübere / Grafen und Seren zu 
Drannfgfeldt 16, als die fo die Yandlunge belanget / benes 
ben, wohlgemelten  Sanblern / denen wir biefe abgeredete 
und vertragene Handlunge mit Qandgebender eue zu ges 
leben zugefaget / tmfere Secret an diefen Bortrag ane 
bengen Laffer. Gefthehen am Mitwocher nad) Valentini 
den fiebenzehenden Februarii im taufend fünnhundert und 
im fechs amd vierkigften Sabre, 


CXC. 


Traité de Paix entre FRANÇOIS I. Roi de Fran- 
ce,.& (1) Henri VIII. Roi d'Angleterre, 
par lequel Hen RI promet de vendre à FRA N- 
go1s la Ville de Bologne & fes dépendances , 
moyenant une certaine forme. As Camp cuv 
Ardres c Guines le 7- Frin 1546. [ FREDER, 
LEONARD, Tom. Il. pag. 458:] 


ENRICUS VI. Dei gratia Anglie ; Fran: 
cie, & Hiberniæ Rex; Fidei Defenfor , & in 
~ Terra Ecclefie Anglicanz> &c Hibernie fupre- 
mum Caput, omnibus & fingulis, ad quorum manus 
preelentes Litreræ pervenerint falutem. Notum facimus, 
quód Tractatus quidam perpetux Pacis inter Oratores 
noftros » & Oratores deputatos potentifimi Principis 
Francifci, eadem. gratia Francorum Regis, &c. Fra- 
tris, & Confanguinei noftri cariffimi, initus, conven» 
tus, concordatus, & conclufus fuerit, cujus tenor fe= 
quitur : 


os Joannes, Vicecomes Lifle, Baro de Mal- 

pas. & Somerey, præclari Ordinis Garterii 

Eques auratus > Dominus de Baffet  & Tyaflk, 

magnus Anglie Admirallus; Guillelmus Pager, Eques 

auratus, & Sereniffimi ac invictiffimi Principis Henri- 

cis ejus nominis octavi, Anglie, Francie, &c Hiber- 

nix Regis, Fidei Defenforis, & in Terra Ecclefix An» 

S's glica- 

(1) Quelques Hiftoriens recherchent pourqioi Henri fe détermine à 

la reddition de Bonlgne, dans un tems où tous les efforts qne la 

France avoir fait pour la prendre paroiffoient inutiles, Les uns l'atirie 

buent à l'inconflance de Henri; d'autres à ce que Voyant fa fin pro- 

chaine, il ne vouloit point laiffer d’affaires avec la France à fon Fils > 

qui éroir mineur & qui pouvoit avoir befoin de cer appui; & d'au 

tres enfin à. ce qüil voyoit qu'il faloit s'oppofer à Charles-Dains, qui 
toit fur le point d’aflujettir ous les Princes d’Allgnagne, 


1546. 


7. Juin, 


NGLE= 
TERRE 


ET 


© FRANCE 
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& Hibernie fupremi Capitis, Secretarius; & 
us Votton; Legum Doctor, Ecclefiarum Me- 


vato, ac ejus Commiffarii, Oratores; Ambafliatores ; 
P & Nuncii fpeciales dicti Sereniffimi Prin- 
cipis, cum illuftri & excellenti Domino Claudio; Do- 
mino d'Annebaut, Barone de la Hunaudaye > de Rets, 
& du Houmet, Equite aurato Ordinis Divi Michaelis 
ngeli , Mateícallo > 82 Admirallo Francie, Lo 
cumtenente generali potentiffimi & invictilimi Princ 
pis. Francifci I. ejus nominis Francorum Regis Chri 
ui, in omnibus Exercitibus illius, fub & in ab- 
fentia potentifimi, & inviétifimi Principis > Domini 
Delphini , dicti Chriftiar i ac magnifi- 
cis viris Petro Remon > Equite » Corfitani Domino > 
ejusdem. Ch à in Privato ejus Confilio 
Con enfis Primario Præ- 
ide; & Guill 
Eu M EE Regis Confiliario , & Statüs Regni à 
fecretis ; am dicti Ordinis Divi Michaelis Grapha- 
rio, © ris, Oratoribus » Procuratoribus ; & 
sdem Chriftianifimi Regis Fran- 
1, conveni de fedandis Belli tumultibus ; & 
ce concilianda tractatur... INotum facimus univerfis > 
i cüm Dei benignitas, calamitatum miferta, quas 
Bella intulerunt ; Pacis & Concordix ftudia preefenti 
rerum conditioni nimiüm neceffaria, in animis & vo- 
luntatibus Sereniffimorum Dominorum noftrorum , pro 
fumma fua clementia & bonitate excitaverit, effectum 
porro eft, ut in eas demüm Conventiones & Pacta; ex 
eorumdem Mandatis, confentiremus, quær& concili- 
ande & confirmandæ quieti accommoda forent , & 
ad confervandam in Principum. Majeftate mutuam co- 
mitatem «qué bona. Sunt autem hujusmodi quee fe- 
quuntur. 

Imprimis > conventum ; concordatum > & conclu- 
fum eft, quod omnes injuriz, moleftationes, offen- 

e > gravamina > & damna quæcumque , à tempore 
noviffimi Belli incepti & publicati per dictos illuftriffi- 
mos Principes, Anglie & Francorum Reges > aut 
eorum Subditos, Terra Marive, Portubus Maris, vel 
Aquis dulcibus, ubicumque locorum commiffa, facta , 
five perpetrata , remittantur > aboleantur  & prorfüs 
deleantur, ac per præfentes prorfüs remittuntur > abo- 
dentur, & delentur. Ita quód neuter dictorum Prin- 
cipum ;eorumve Subditus quicumque . quicquam ynltu , 
verbo, facto, aut nutu, eorum alteri improperet, aut 
impingat> fed quód de cætero inter prædiétos illuftrif- 
fimos & potentilimos Principes , eorumque Haeredes 
flores , Vaffallos, Incolas ; & Habitatores, ac 
Subd imque preefentes & futuros , tam Eccle- 
cos ; quam Seculares , cujuscumque dignitatis , ftatús, 
, aut conditionis exiftants feu quacumque dig- 
tatu, five gradu preefulgeant ; eorumque Regna; 
Terras, & Dominia, Civitates, Caftra , Territoria, 
s, Oppida. & Loca quecumque modo per eorum- 
dem aliquem habita > tenta, poffeffa, & occupata; fit 
bona. fincera, vera, integra, perfecta, fidelis, &c fir- 
ma Amicitia, Unio ‚Liga ; Intelligentia, Confederatio , 
& Pax, per Terram; Mare; & Aquas dulces, Portus 
Maris, & ubique locorum ; inconcufle & inviolabi- 
liter obfervanda, & futuris temporibus perpetuo dura- 
tura. 

Item. Conventum > concordatum > & conclufum 
eft, quod neuter dictorum illuftriff morum Princi- 
pum > corumye Hæredum & Succeflorum, Regna ; Pa- 
as, Dominia, Civitates, Caftra, Territoria, 
as, Oppida, vel Loca quecumque per eorum alte- 
rum impræfentiarum pofletla > hoftiliter invadet, aut 
it, aut à fuis Subditis, aut Stipendiariis fic 
pugnari permittet ; fed bona fide , abs- 
que omni fraude & dolo, realiter, exprefle, & cum 
effe&u prohibebit, & impediet. Nec aliquis dictorum 
illuftrifimorum & potentiffimorum Principum, alicui 
alterius cujuscumque ftatüs , gradüs‘; aut conditionis 
exiftat, feu quocumque confanguinitatis > ‚aut affinitatis 
vinculo conneétatur > aut quacumque dignitate , five 
ípiritudli > five temporali proefulgeat> Regna > Patrias, 
Dominia > Civitates ; Caftra , Territori; Villas, Oppida, 
& Loca quécumque ‚per alterum preedi&orum illuftrif- 
fimorum Principum modd , ut predicitur > poffeffa 
invadenti ; aut expugnanti , invadere ; aut expugnare 
conanti auxilium > favorem , fubfidium, naves, pecu- 
> gentes armorum > vi&tualia ‚aut aliam affiftentiam 
amcumqye, publice vel occulte , directe vel indi- 


roc 


riftianiff 


Ser 


DIPLOMATIQUE 


ree, dabit aut preftabit 3 nec à Subditis fuis dari au 
præftari confentiet , aut permittet , connivebitve; fed 
realiter & expreflé renitetur, prohibebit, & eff 
liter impediet. 

Item. Conventum > concordatum , & conclufum eft, 
quód omnes & finguli utriusque. dictorum Principum , 
eorumque Hxerec 


im, & Succefforum > aut eorum alte- 
rius Vaffalli, & Subditi , five fint Principes, Archiepis- 
copi ; Epifcopi , Duces , Marchiones ; Comites, Barones, 
five Mercatores , aut cujuscumque ftatüs conditionisye 
exiftant, durante Pace antedicta, ubivis locorum fefe 
mutuis officiis profequantur, & honefta affectione per- 
tractent ; poffintque liberé , tuté > & fecure absque 
alicujus offenfa ‚aut Salvocondu&u , five Licentia, ub 
que perluftrare, per Terram > Mare, & Aquas du 
navigare ; hinc indeque ad Portus; Dominia; & Diftric- 
tus quoscumque utriusque ipforum Principum , fuorum 
Heredum &Succefforum, citra & ultra Mare accedere; 
düm tamen numerum armatorum centum fimul non 
excedant; in eis quàmdiu voluerint morari, mercari, 
merces, mercimonia > & jocalia quecumque , (fi Sta- 
tuta Regnorum; aut Municipalia non obftent) emere 
& vendere, ac, ut eis placuerit. illinc ad partes pro- 
prias, vel alibi, liberè > quoties duxerint, ab eisdem 
abire, cum fuis aut conductis , aut commodatis Navi- 
giis; Plauftris, Vehiculis, Equis, armaturis > mercimo- 
niis, farcinulis ; bonis & rebus fuis quibuscumque e 
abíque ullo impedimento » offenfa > arreftatione , ob 
caufam merce, contromercæ ; reprefaliarum, aut alia 
diftrictione quacumque, tam in Terra, quam in Mari > 
& Aquis dulcibus, quemadmodum & in ipfis Locis in 
quibus per antiquos Pacis Tra&atus , Ligas; & Cortfede- 
rationes eis facere licebat. 

Item. Quód omnia munera, five onera ab aliquo 
dictorum Principum in eorum Patriarum five Domi- 
niorum pendentibus juxta priorum Feederum Conven- 
tionés antehac ufitata , citra > vel infra quinquaginta 
annos ante datam præfentium impofita Mercatoribus , 
aut Subditis alterius Principis; ejusve Heredum & Suc 
cefforum > nociva, vel onerofa, durante hac Pace 
penitus fint extincta, & quod talia; & confimilia , hac 
Amicitia durante, amodo non imponantur. Salvis ta- 
men femper quoad alia omnibus Regionum , Urbium ; 
& Locorum Sratutis , & Confuetudinibus , quibus nihil à 
quoad eorum jura per premifla derogatum ceníeatur. 

Item. Conventum , concordatum ; & conclufüm eft, 
quód neuter predictorum illuftrifimorum, potentiffi- 
morum Principum aliquem Vaffallum > aut Subditum 
alterius, cujuscumque gradús , ftatás, aut dignitatis , 
vel conditionis exiftat ; offendentem ; poft conclufio- 
nem præfentis Foedefis , vel alium quemcumque per 
antea pro proditore condemnatum , five reputatum in 
crimine lefe Majeftatis, in protectionem > tuitionem 
five defenfionem; quovis modo füfcipiet, aut accepta 
bit, vel.ab alio quocumque fufeipi aut acceptari con- 
fentiet, aut procurabit, inconfulto & non confentien- 
te Domino > cujus eft Vaflallus, aut Subditus , nec 
alicui tali, vel aliquibus talibus, confilium , auxilium , 
aut affiftentiam , vel favorem dire&é vel indirecte 
dabit, aut præftabit, darive aut preftari faciet , aut 
procurabit. 

Item. Conventum. concordatum; & conclufum eft; 
quód; dicis Amicitiis. durantibus , neuter dictorum 
iluftrifimorum & potentifimorum Principum , quo- 
vis modo, in Regnis fuis, aut alicubi locorum favori- 
fabit , intertenebit , receptabit ; aut retinebit ; nec à 
Subditis, vel Stipendiariis fuis » eorum alter acceptari 
favorifari , interteneri , aut retineri permittet aliquos 
rebelles; five proditores de crimine lef» Majeftatis füs- 
peétos , aut transfugas ex Subditis alterius. dictorum 
Principum , nec hujufmodi rebellibus, five proditori- 
bus, aut transfugis, rebelli, proditori, aut transfuga , 
poft conclufionem præfentis Foederis offendenti , vel 
qui ante pro proditore Condemnatus, vel publice re- 
putatus fuit, qui in aliquem Locum obedientix alterius 
praedictorum illuftriffimorum & potentiffimorum Prin- 
cipum declinaverit , quovis modo dabit confiliuna , 
favorem > aut affiftentiam > fed eum ‚ aut eos, intra 
viginti dies > poftquam per Litteras alterius Principis, 
cujus rebelles aut rebellis > Subditi aut Subditus, exti- 
terint aut extiterit, (quibus Litteris certificationis fuper 
hoc omnino ftabitur) alter eorum requifitus fuerit, Lit- 
terarum hujusmaodi requifitionis latori, aut alii ad hoc 
in hujufmodi Litteris nominato , five deputato , tradet , 
CORE > & liberabit , tradive > reftitui , & liberará 
aciet. 
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ltem. Conventum ;, concordatum , & conclufum 
eft, quod ex neutrius Principum praedictorum Cancel» 
laria aut alia Curia impofterum concedantur aliquæ Li- 
teræ reprefaliarum , merce & contromerce » nifi fuper 
& contra principales delinquentes , aut eorum. bona, 
eorumve fa&ores, & hoc in cafu manifeftæ denegatio- 
nis juftitiæ tantúm > de qua per Literas fummationis > 
aut requifitionis , & prout de jure requiritur > fufficien- 
ter conftabit. 

Item. Quod fi durante Pace, & Amicitiis przefatis , 
aliquid contra vires & effectus earumdem per Terram; 
Mare, aut Aquas dulces, , per aliquem Subditum , Vaf- 
fallum , aut Alligatum in his Amicitiis comprehenfum , 
alterius dictorum Principum, :fuerit attentatum > ac- 
tum , & geftum > nihilominus tamen hzc Pax , five 
Amicitia in fuis viribus permanebit, & pro ipfis atten- 
tatis: folummodo puniantur ipfi-attentatores & damnifi~ 
cantes, non alii. 

Item. Conventum ;,, concordatum , & conclufum 
eft, quod predictus Chriftianiffimus Rex > ‚Hieredes, 
& Succeflores fui ; folvent, feu folvi facient predicto 
Serenifimo Anglie Regi ,Hæredibus!& Succefloribus 
fuis, plenè & integre omnes Penfiones annuas , itam 
prædiéto Serenilfimo Anglix Regi, durante vita fua; 

uam etiam Heeredibus & Succefloribus ejuídem Angliæ 

egis, in perpetuum debitas; juxta formam. & modum 
pro folutione dictarum Penfionum in. Tractatibus defü- 
per confectis comprehenfas, videlicet Sereniffimo An- 
gliæ Regi, durante vita fua, (quam Deus longevam 
elle concedat) tam Penfionis nomine ex "Tractatu con- 
clufo apud Móre trigefimo die menfis Augufti , anno 
Domini 1525. videlicet Summam nonaginta quatuor 
millium Coronarum auri de Sole, & feptingentorum 
triginta fex Coronarum auti de Sole, æftimationis , pu- 
xitatis; & valoris in dicto "Fractatu expreffi >, & triginta 
duorum folidorum Turonenfium ; quam etiam Salis no- 
mine ex Traétatu perpetue Pacis de data ultima die Apri- 
lis anno Domini milleimo quingentefimo vigefimo 
feptimo, debiti, & poftea Padtis fpecialibus in certam 
pecunie æftimationem deducti , videlicet Summam de- 
cem milium Coronatorum auri ‚de Sole boni, & jufti 
ponderis ,' puritatis, &c valoris annuatim folyendorum > 
ut in Padtis defuper confectis plenitis continetur. Qua- 
rum quidem fummaruny pro Penfione, & Sale fic zitı- 
mato, prima folutio incipiet, & fiet primo die Novem- 
bris proxime futuro poft datam prefentium ; deinde 
verd “proxima folutio primo die Maii ; tune proxime 
fequentis; & fic de die in diem, & de anno in annum, 
durante vita naturali dicti Sereniffimi Anglie Regis; & 
ftatim à morte ejufdem ; (quam feram optamus; ) Hz- 
ridibus & Succefforibus ejufdem Sereniflimi Anglie 
Regis > ilam Summam annuam Penfionis in perpe- 
tuum; ad illos dies, loca, & terminos; qui in dicto 
"Tractatu ‘perpetuæ Pacis continentur ; ac etiam cam 
quantitatem Salis, quee in praedicto Traétatu perpetuae 
Pacis fimiliter continetur ‚ac juxta formam & modum 
traditionis in eodem Traétatu perpetue Pacis conten- 
tam, quatenus predicta Salis commutatio in numma- 
riam folutionem non reperiatur effe perpetua. . Quod 
fi perpetua reperiatur, tunc Summam decem millium 
Coronatorum auri de Sole ponderis ; puritatis , & valoris 
prediéti, in perpetuum folvent, feu folvi facient, tra- 
dent deliberabunt, feu tradi & deliberari facient præ- 
di&us Chriftianifimus Rex , Haeredes & Succeffores 
fui. 

ltem. Conventum ; concordatum >, & conclufum 
eft, quód Rex Chriftianifimus, Hæredes, & Succeí- 
fores fui, folvent, vel folvi facient in Fefto Sancti Mi- 
chaëlis Archangeli, aut infra quindecim dies proximè 
fequentes , quod quidem Feftum erit anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo quinquagefimo quarto ; illis loco 
& forma, qui impofterum convenire de dictorum 
Principum confilio & confenfu videbuntur, predicto 
Sereniffimo Angliz Regi, ejufve Hærédibus , & Succef- 
foribus Angliæ Regibus, eorumve Deputatis, tam no- 
mine reliquorum, five arreragiorum ex causi Penfio- 
num, & aliarum pecunie Summarum antehac debita- 
rum, & non folutarum , quàm etiam expenfarum, & 
Fortificationum in Oppido & Comitatu Boloniæ, per 
dictum Sereniffimum Regem Anglie, ab inchoato no- 
viffimo Bello , occupato , per dictum Sereniffimum 
Regem Anglie conftru&arum, aut infra dicum an- 
num 1554. conftruendarum > Summam duorum mil- 
lionum Coronarum auri de Sole, boni & jufti ponde- 
ris, puritatis, & valoris, id eft talium Coronarum au- 
si de Sole, quales defcriptæ funt in "Tractatu facto 
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apud Móre 30. die Augufti, anno Domini 152 
ejuídem valoris in quo tunc erant. Que quidem Su 
ma duorum millionum Coronarum auri de Sole = 
tinet; & continere intelligitur ; atque conficere Su 
mam vigelies centies millium Coronarum auri de 8 
ponderis, puritatis , valoris + &c- quantitatis pr 
in Fefto Sancti Michaëlis Archangeli;ex caufis praedi 
tis anno Domini fuperiüs nominato folvendarum. 
quidem Summa dictorum duorum millionum: Coro 
rum auri de Sole, utfupra dictum eft, perfolúta, 
berabitur Rex Chriftianiffimus > tam à reliquis, five 
arreragiis dictarum Penlionum , & diétarum aliarum 
pecunieSummarum antehac ,.& ufque ad primum diem 
menfis Maii ultimo praeteriti; incurfarum “8: debitas 
rum 3 illis. tamen. ;pecuniarum Summis exceptis > de 
quibus in proximo fequente Articulo mentio. fiet; quàm 
etiam à didis impenfis dictarum Fortificationum re- 
parationum, & operum conftruétorum. &. conftruen- 
dorum. infra dictum annum ‘quinquagefimum «quartum ; 
ac ctiam ab omnibus: impentis:: Belli 3» quas praeditus 
Sereniffimus Rex Anglix! praetendit ;' aut! proetendere 
poffe'océafione diéti novifluni Belli. 

Item: :Quia occafione > & virtute quarumdam Lie 
terarum Chriftianiffimi Regis de daa 29. die Januarits 
anno Domini 1529. Sereniffimus Angli Rex Summatri 
quingentorum: millium ; & duodecim millium» duo & 
viginti Scutorum auri Solis; duo & viginti folidorüm fex: 
denariorum , boni & jufti ponderis, puritatis, Segal 
loris fibi ab eodem Chriftianifiimo Rege deberi contes® 
dit; conventum, &c concordatum eft, quód'ea cauta y 
falvis «interea utrique Principi {iis exceptionibus; viri- 
bus "allegationibus  & probationibus , quales, & 
qualia ante hunc Tradtatum proponere potuitlent , per 
binos: Commiffaríos à dictis Principibus infra tres men 
fes proximos ad hoc deputandos difcutierur & finietur; 
Quam: Summam pecunise , quatenus ea dictorum bino- 
rum-Cominiffariorum ; aut aliorum juxta tenorem hu« 
jus "Articuli eligendorum judicio debita reperietur ; fol 
ver Chiiftianiflimus Rex, Hæredes & Succeflores {iis 
eodem die, loco, anno, & forma quibus dictos duos 
milliones fefe foluturum > utrantea eft comprehenfum > 
obligavit , non obftantibus quibufcumque in proximo 
precedente Articulo contentis. Quod ii ifti binc inde 
Deputati nihil diffnierint ad judicium porro quatuor 
Jurifeonfultorum neutri Principi fübditorum, fed hinc 
inde ‘extra fuas Ditiones à diétis Principibus eligend 
rum ei res! deferetur , quorum quod tres pronuntia- 
verint } ab utroque: Principum ratum habeatur, & 
gratum, ac illorum Sententiæ ommino ftare teneantur 
di&ti Principes, Hæredes ; Succefforesque fui. 

Item. Convehtum ‚concordatum , & conclufum eft; 
qued Chriftianiffimus Rex > Hzeredes ; & Succeflores 
fui; finent Gc permittent predictum Sereniflimum An- 
gli Regem > Fleredes , & Succellores fuos ; tenere; 
habere > poffidere » & pacifice gaudere Oppido five 
Villa Boloniz , necrron omnibus Caftris , Villis, Oppidis 
Munitionibus > Terris; Locis; Dominiis, & Territoriis 5 
Aquis, Fluminibus » & Portubus ; cum omnibus’ ütilita- 
tibus & fructibus eorumdem intra illos fines exiftenti- 
bus, qui ftatim defcribuntur, videlicet Portus Boloniæ 
cum litore, five. ripa'ulteriori, quatenus hibernus 
flu&us maximus excurrit fe ;in latum porrigens, in 
longam autem ufque ad Pontem. vulgó vocatum 5 
Pont de Brique co loci & toto illo tractu, terminum 
conftituat & limitem ; à didto vero Ponte Flumen ipfum 
quod "Pontem fubterfluit ( quod quidem interim utri- 
que di&orum Principum: commune erit, nec ab eis, 
aut eorum altero , à folito curfu defle&ti poterit) ufque 
ad caput & fontem ejufdem Fluminis , pro limite & 
termino 82 habeatur & fit. Ita ut hoc Tractatu Se Con- 
ventione tam Portum: Bolonienfem ; qui Portus ita 
defcribitur , ut ex præfenti Traétatu contineat totum 
Ípatium.à Mari ad dictum. Pontem vocatum, Poy* de 
Brique, & à citeriori littore feu ripa ad ulterius littus 
feu ripam , quatenus hibernus fluctus maximus in latum 
excurrit ufque. ad Pontem predictum. quam etiam 
Oppidum. ipfum feu Villam Bolonix > cum omnibus 
Caftris , Villis , Oppidis » Munitionibus , Terris 5 Locis, 
Dominiis, Territoriis; Aquis, Fluminibus, & Portu- 
bus dicti Comitatus Boloniz, cum omnibus fructibus , 
emolumentis, & utilitatibus eorumdem citra dictum 
Flumen & Portum;unà.cum ipfo Portu Bolonienfi ac 
omnibus utilitatibus, juribus; commoditatibus, emo- 
lumentis, & proficuis diéti Portús, dictus Chriftianif- 
fimus Rex » Hæredes » & Succeffores fui; finent & 
permittens dictum Serenifli RS Angliz Regem , Here» 
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des ,_& Succeffores fuos , tenere ; habere , poffidere , 
& eifdem gaudere, ea quiete, pace, & libertate , ut 
neque Chriftianiffimus Rex , Heredes & Succeffores 
fui direétè aut indire&te, quovis prztextu aut colore, 
Serenitfimum Anglie Regem , Hæredes, & Succeffores 
fuos in poffeffione eorumdem  machinatione aliqua 
interturbent , moleftent , aut inquietent , donec & 
quo ufque Summam predictam duorum millionum 
auri, uni cum illa alia Summa pecuniarum ex Lit- 
teris obligatoriis, de qua im undecimo Articulo fupe= 
rius eft cautum, (quatenus debita reperiatur) tempo- 
re, loco ; modo ; & forma fuperitis expreffis perfol- 
Verint » & fatisfecerint. 

ltem. Conventum, concordatum ; & conclufum eft 5 
quód uno eodemque tempore, quo dictorum. duorum 
millionum Coronarum auri de Sole Summa, unà cum 
Summa in dictis Litteris obligatoriis declarata, (fi qua 
debita reperiatur ) folvetur > di&us Sereniffimus An- 
gliæ Rex, Heredes, & Succeffores fui, illis modo & 
forma ; qui pro fecuritate utriufque Principis . con- 
venire, de utriufque etiam Principis confilio & con- 
fenfu, videbuntur; didum Oppidum ; Villam ; & 
Portum. Bolonia, nec non univerfam & integram Pa- 
triam Bolonienfem , cum omnibus Caftris, Villis; Op- 
pidis, & Terris , Dominiis , Territoriis , Aquis > Flumi- 
nibus , 62 Portubus quibufcumque in diéto Comitatu 
Boloniæ, à noviffimo Bello, per di&um Sereniflimum 
Angliæ Regem capto, aut Oceupato, captis, aut oc- 
cupatis  conftru&tis , five conftruendis ; bono modo, 
conditione, & fide Sereniffimus Anglie Rex, Hære- 
des , & Succefores , eidem Chriftianifimo Regi, Hæ- 
redibus , & Succefloribus fuis reddent & reftituent. Ita 
videlicet , ut nec in tempus reftitutionis hujufmodi 
uicquam data opera fiat, quo prefens Fortificationum 
ftatus imminuatur, nec Sereniffimus Angliæ Rex , Hze- 
redes, Succeflorelve fui, quicquam tormentorum , aut 
in univerfis eorum qux à folo feparata erunt, quæque 
ruta, cela, five mobilia dicantur, in Locis hujufmodi 
reftituendis , ex præfentis Conventionis vi relinquere 
teneatur. 

Item. Conventum , concordatum , & conclufum eft, 
quod à die datæ hujus præfentis Tractatûs ufque ad 
dictum Feftum Sanéti Michaëlis Archangeli, quod erit 
anno Domini 1554, non licebit alterutri dictorum 
potentiffimorum Principum in Comitatu Boloniz ali- 
guam novam Fortificationem inchoare ; bene tamen 
licebit unicuique eorum > Munitiones , five Fortifica- 
tiones, que jam per ipfum inchoatz funt, perficere & 
abfolvere. 

Comprehendatur etiam pro parte Sereniffimi Anglize 
Regis , Carolus ; Romanorum Imperator , &c. in 
hoc Tractatu fecundum vim perpetuæ Confederationis , 
quam illi, eorum Regna, Patriæ, & Subditi invicem 
habent. 

Comprehendatur ctiam ex parte dicti Chriftianifimi 
Regis ; diétus potentiflimus Princeps Carolus V, Im- 
perator, in hoc "Tractatu Pacis pro Confederato illius 
perpetuo. 

ltem. Conventum , concordatum, & conclufum eft, 
quod fine prejudicio Tractatum , quos alteruter Prin- 
ceps habere prætendit , Scoti in hoc Tradtatu com- 
prehendantur ; contra quos Scotos Sereniffimus An- 
gliæ Rex Bellum gerere aut movere non poterit; nifi 
nova occafione data. Quo cafu nove occafionis datæ 
præfens Scotorum comprehenfio eam interpretationem 
accipiat, qux in Tractatu de data quinto die Aprilis , 
anno Domini 1515. continetur ; hoc tantüm immu- 
tato, quód quamvis ex illo Tractatu Pacis dicto anno 
quintodecimo confe&o quindecim tantüm dies pra- 
feripti fuerunt dico Regi Chriftianifimo , aut ejus 
Oratoribus » Procuratoribus, ac Ambaffiatoribus , ad 
illam Scotis fignificandam comprehenfionem , hanc 
tamen , propter Locorum diftantiam, infra triginta dies 
proxime venturos inclufivè, ipfi Chriftianiffimo Regi, 
aut ejus Deputatis ac Nunciis licebit Scotis fignificare. 

Item. Conventum, concordatum , & conclufam eft, 
quód præfens T'ractatus à diis illuftriffimis & poten- 
tiffimis Principibus, intra quadraginta dies poft datam 


bujus Tractatus ; ratificabitur & confirmabitur , ac in | proteftiert haben/ oder mit bem Schmalfaldifchen Sımdry 


Literas eorum patentes, magnis eorum Sigillis munien- 
das per eofdem manibus. fuis propriis fübfcriben- 
das redigetur. Tpfasque Literas confirmatorias fubferi 

tas, ut prefertur , $ figillatas ; uterque Prince 


alterius Principis Oratori five Commiffario ; Oratoribus | 


five Commiffariis ad hoc autoritatem habenti; five ha- 
bentibus, invicem tradet realiter & cum efe&u » ac 


alter requifitus in præfentia ejufdem five eorumdem , fe 
omnia & fingula prediéta, quatenus eum  concernunt , 
perimpleturum,, taétis facrofanétis Evangeliis jurabit; 
& fic uterque; ut profertur, jurabunt. 


CX CE 


Pbimbnüg zwifhen Shro Kayfırl. Majeft. 
Garin den V. einee-und Shro DAL. 
Deiligkeig Paulum UL andern Theis 
Wider die / fo Wider das Concilium zu 
Trient proteftir haben / und wider 
den Schmalcaldifhen Bund, Rom 
den 26, Junii 1546. [Hor TLEDE= 


RUS > von Anfang und Sortaang des 
Tentíchen Kriegs Tom. IL Lib. IL 
Cap. III. pag. 248. | 


C'eft -à- dire, 


Traité d' Alliance entre le Pape PauL IIT. & 
CHARLES V. Empereur contre la LiGuUE DE 
SMALCALDE, en général contre tous ceux: qui 
ont protefté contre le Concile de Trente. A: Rome le 
26. Fuin 1546. 


nun viel verfchtener Sabr/ in groffan Serthumg 

vnb Mifsglauben erfunben/ vnb nun etliche das 

zinnen verbarvet / daraus  ¿ubeforgen / gro fee 
Schaden / Berdrufy ond erfidryng des Zeutfihlandes 
fi zutragen möche/ vnb als man mun etliche Zeit alls 
wegen folchem Difiglauben em Fürfehung hat mbten 
thun/ bamit Speen ond Syrrimgen zuvermeiden / vnb bag 
Geutfb-fanb in guter Einigkeit zu behalten / hier auff 
ein offen vnb gemein Eoncilíum zu Trient berufft ond 
gehalten worden ift/ ba aber die SProteftirenben /mitfampe 
dem Schnalfaldifthen Bunde / geredt / bafi fie fic) nie 
in ein fold) Concilium ergeben / nod) darein fommen wol= 
ten/ welthes Goncilium auff den dritten Sontag im Ads 
vent nechft verfepicnen / angangen / barnad) mit ber Gras 
den Gottes gehandelt / damit es einen Fürgang nehinew 
möchte, 

Hierauff Bapftliche KHeyligkeit vnb Keyf, Maj, fx gue 
vnnb fruchtbar angefeben / dafs fie mit einander dicfenad= 
Gefehriebene Capitel ond Articnl quifgericse ond angenoy 
men haben / und die gang in allen Tr. / eiander gu 
halten vib nachzukommen) vnb das qu Ehr wd {ob Got 
bem Almábtigen/ und qu guter. Einigkeit allermannige 
Tichen/ infonber bem Teutfehen Sand / fo man Germania 
nent. 

zum Grftm) dafs feiner Renferlide Majeftás in dem 
Namen Gottes/ vnnb mit Quiff ond Beyfiand Bapfic 
fiber Heiligkeit / fotte anfaben / auff necfi fünftigm 
Vradchmonat (id zu rüften/ vin fi mit Sricgesteuten y 
aud) was zum Kriege gehdret/ verfeden/ wider die/ fo 
wider das Concilium proteftiert haben / vnnb wider den 
Sehmalaldifehen Bund/ auch wider alle bic / fo in diefens 
Mifiglauben vnb. Syrehumb feyn) im Teutfehland./ vnb 
das mit allem feinen Gewalt ynd Madt/ damit er fie 
wiederumb bringe in den alten / wahrhafften / unge 
¿werfelten Glauben/ vub Gehorfam des heiligen Stuls, 
Doc) zivifchen biefer qulauffenden Zeit / fol feine Keyferz 
lie Majeft. allen mögelichen Sicif und Gift anfehren/ 
Db cr die Widerfpennigen giitlich ohne ‚Krieg möchte wie 


9 $8 fic) dann das Teutfiblandt / gnanbt Germania, 


| Decumb zu den alten Glauben vnb Sehorfam des heiligen 
| Stuls bringen bod) niches Deftominder fo fol ex fid) zuflen/ 


fo in der obgemeldten zeit folds in der Gtrligfeit niche 
geftiller möchte werden / daß; als dann feine Keyferliche 
Diajeflat zu dem Kriege gerüftee onnd gefertiget fepe. 
Sem / dafs feine Kepferliche Majeflat feinen Dererag 
nod) Dberfomnif mit denen/ fo wider das Concilium 


nod) mit Feimem anbern/ fo in biefam Mifsglauben finds 
amefmen / noch auffrichten folle/ das / fo diefem Rriegey 


| oder Glanben/ ber heiligen Chriftlichen Kirchen widerig / 


oder Derfelbigen zu Machtheil reichen. möchte / ohne Gre 
Taubmif; ond Bewiligung Dayfilicher Heiligkeit oder der 
gegaten des heiligen Stuls 


stem? bafj Bapftliche Heiligfeie fétbig ond pflichtig 
feves 


Anno 
1546. 


26 Juin. 


Be) 


Anno 
1546, 


DU DROIT 


fepe, tit Monats Feiftz mad) Befietrigung diefer Capitel) 
qu Denedig / in gute Gemarfame gu. erlegen / nemfid 
hundert taufent Eronen / welche mit fampt den ane 
dern Hundert, taufent Cronen / fo feine Heiligkeit gen 
Augfourg geleget hat / durch feiner Heiligkeit Regenten / 
auch zu dem Krieg verbrauche werden follen / vnb fonft 
qu temer andern Sabes Sp’ aber ber Krieg nicht ein 
igürgang nefme/ fonberm gewenbet wurde / alsbant 
anbgen feine Heiligeie folche ¿weymal Dunbert tamfend Croz 
nen wiederumb gu ihren Händen nehmen, 1 

Stem bafy Bapftliche Heiligkeit verpflichtet fepe/ baf 


er Zwolff Taufend Healidner zu Fufz befolden folle; vnb | 


Fünf Qundert ringe Pferde in feinen Sofien / vd. bie 


fes Dionat zu diefem Krieg onterhalten/ vnb bey ibnen | 


haben einen feinen Segaten/ ber fie vegieve/ vnb perfüns 
Tid) bey ihnen fepe / fampe den tibrigen Soauptleuten 3 fo 
aber dev Krieg vor fehs Monaten geendet wurde, alse 
dann hat feine Qciligéeit fo viel bevor. ye 

Stems Bapfiliche Heiligkeit hat auch vertwilfiget/ bafg 
Kopf. Maj. folle und möge den halben Theil aller Kirchen 
in Hifpanien einen Sahrs Eingang oder Nubung einnche 
men/ vnd fold) Gut zu dem Kriege verwenden wie dann 
ber Keyf. Maj. die Brieff/ oder Bullen/ worden feyn/ 
Vanne Form / wie gebeauchlich / folde Bulen zu 
geben. 

Stem) Bäpftliche Heiligkeit bat aud) verwitiger/ dat 
Sepf. Maj. folle vnmb möge frie fünffmal Qunbert Tauz 
fend Cronen / Rennt/ inf, y Gúlten oder sehen / der 
Slóficc in Difpanien / verfauffen / vnb foldy Geldt an 
dicfen Krieg legen vnb brauchen / fonnb fonff zu Éeinem 
andern Mug: Jedoch mit drefem Anhangy bafi feine Rev. 
Mai. folle den Slofiew / denen ce dann jhre Güter / 
gu oder depen verfaufft/ ans feince Majeftäe Zinfen / 
chen oder Einfonmnen / fo ex hat/ es fey/ fo man nen= 
net Intrada / ober ander fine Güter Mufungen / als 
viel dargegen verfegen in Geldt/ dafs fid) bem verfaufften 
vergleichen möge, Bund barumb/ dafs feine Seiligkeit in 
pucrhorte. Sach verwilliget/ fol fold) verbriffen dev ROE 
ter-Guiter-Berendevung / fo jhnen entfeét fol werden / ges 
(heben mit ‚allen guten Mittens vnb nad) feiner Deilige 
Tat Gefallen) ond mit Berwilligung feiner Commiffarieny 
grigefehen/ bafs foldhes viel Antreffen iff. 

Stem/ fo es fid) begebe / oder zutrüge ) befj einiger 
Surit/ obe Hetefchaffe fid) exbríbe / ohne befondere billiche 
ehrliche Drfacheny vnb fid) fürnemlidy Pay filiche Heilig- 
Feit / vnb Keyferlidke Majeftat / in biefem Ihren Fúrneh= 
anen unterfiinden / gu betrüben vnb zu verhindern/ dafs 
alsdann feine Heiligkeit ond Repferlide Majeftát / einer 
den andern fduldig vnb pflidtig feyen/ cimander mit 
alien Mitteln Beyftandt su thun/ nad) allem Bermögen/ 
folde OXerbinberung einhelfiglich zu rechen, damit fie an 
diefem jbrem guten Sürnehmen nids geirree noch gehindert 
werden / welche Berpflücht fol alldieweil in Kräfften fiche 
als lang diefer Krieg währer / vnb noch febe Monat 
darnad). , 

Stem / fie laffen auch jeden Chrifiliden Fiieften obe 
Hevefharfe/ fie feyen Scifilid) ober Weltlid des Teut- 
der Landes / pub gemeiniglub alten andern gnirfen / 
Ständen/ und Communen des Chrifiliden Glaubens) 
Frege Wahly dafz fie zu ihnen mögen in diefe SStinbmufi 
fonunen/ jeder. nad) feinem Stande und Vermögen / mit 
ber Befchwerdt ond br die dann darzu von ndthen fen 
mag. 

Stem/ zugnehrer Exleuterung nb Sicherheit der ob- 
geftbriebenen Xericul/ vnb Capitel / fo fotten fie angenomz 
men/ vnb befiettee / und burd) dag gane Confiftorium 
bet Cardinal) aud) durch fein Heiligkeit band Keyferliche 
Majeflät/ tecrolid) vimd fiett/ obne alle Gefährde/ gepal= 
ten werde. à 

Stem/ alédann im Exften Capitel fic erläutert) daf 
diefer Krieg folle angefangen werden / Buds Keyferl. Maz 
jeftát auff angehenden Brachmonat /verfiehet fich in diefem 
Brachmonat / als man ¿ebles nad) Ehrifk Geburt, Tau- 
fent Fünffhundere ond Sechs und vierfig Sabre. Damn 
diefe. Capitel find vorlangft gefehrieben 7 vnb fic) deren 


vereimbaret/ aber fie find erftlich zu Rom vnterfihrieben/ | 


butd) papfiliche Seiligéeit / auff den fedis vnb smautigften 
Tag Bradmonats / Taufene Fünffhundert / vmb fehe 
und viergig/ in beywefen des Hochwalrdigfien Quen deg 
Cardinals von Trient) und des Herr Don. Giens de 
Vbna; Kopf. Maj. Kath <egaten vand Send-Boten, 


Acum.» tnb befhloffen zu Stom/ den XXVI, 
Bradinonats / Anno &c. XLVI. 


DES GENS. 309 


CXCIL 


MUbichied atoifiben bent Cburfiutten So 
bann Sricdrid st Sadfen/ unb Land 
graf Philipps von Helfen/ wie es im 
Heldgug awifiben Bonen / als Dber- 
-bautlenten Shres Derftändnufes foil 
gehalten werden. chtershaufen den 
4 Julii 1546. ORTLEDERUS, 
von Anfang wd Fortgang des Tee 
fien. Kriegs. Tom. IL Lib. II. Cap. 

I. pag. 258. Lum r6, Teuffcheg 
Reids = Archiv. Part. Special. 9(6rbci- 
lung IV. 9(bfa& IL in Supplementis 
pag. 266. d’où Pon a tiré cette Piece. | 


Ceft-a-dire, 


Recès conta. entre Jean FRE DERTC Eleleur 
de Saxe, & PHILIPPE Landgrave de Hefe, 
comme Chefs de la Ligne, toschant Pordre à tenir 
entr’enx dans de commandement des Tronpes y C? 
dans les expeditions militaires, A Ichtershanfen le 


4. Juillet 1546. 


As von GH Gabe; Wik Sofas rice 
brid); Herzog zu Coadfen / Chfürft und 
Burggeaff gu Magdeburg/ und Wir Philips, 
fanbgraf zu Qeffen / Graf zu Eabenembogen / 

als Ober 2 Qauptleute snfer Ebrifiliden Serfin / 
{NS mit einander verglichen haben. 

Alle Keuter und Rnedte / fo wir beyde annehmen in 
Soldt / und in das Feld bringen’ wollen Wir miteine 
ander zugleich theilen / auch zugleich bezahlen / und dag 
Geld / fo die Stände diefer Oelanbnüfy erlegen / von 
Obes Landern und Nieder = Ländern / Stem. Dingzahl / 
Brandfihagung ; fot aud) neben wnfer beyd oppel- 
Monaten/ in gemeinen Kaften geleget werden; Daruber 
fot Unfer jeder cin Pfennings > Meifter verorbnen / weiche 

"zugleich Schlüffel barüber haben / altes Geld féinbtlids 
amebmen und fámbelid) ausgeben folten, 

Was lifer jeder auf Kenter und Knecht / auch Kunde 
fa fft aufgewendet / das fott jm an Erlegung feines Dop= 
pel - Dtonats: abgehen, 

Das Kriegs» Vol 


/ fo Wik in Unfere Befiungen an 
nehmen / wollen Wir auf Wnfern eigen / und nicht ber 
Derfianomif; Koften halten / auf Dafz andere Stande und 
Stadfe dergleichen tun. 

Sum wenigen wollen Wir 4000, befoldter Pferde 
baben/ darúber will tpnfer jeder 500, Pferde feiner eigenen 
Sandfaffen mit (id) nehmen/in feinem Koften 5 winden wir 
fiber fo viel Goldtreuter bekommen 7 ndmlid) Hber bie 
4000, mod 1000, oder mehr Pferde / alsdann fol bey 
ins fiehen / Unfere fanbfaffen anheimifch zu laffen y ober 
Dever deftoweniger mitjunefmen / oder mit 1108 zu beingen, 

So fern es möglich ift/ wilt infer jeder fechszehn Fahn- 
fein Knecht / jedes «oo. flatcé haben / welcher feine Anzahl 
niche aller / und der ander mehr befähme / foit Anfer einer 
bie übrigen Knecht bem andern folgen laffen/ Fonten Wie 
aber mehr Smebte befommen / folten Wir die aud) Bt» 
halten, 

Wir wollen die hohen und andere YWempter zugleich mit 
Befoldung halten / und foU Feiner mehr / dann der ander 
folcyen Aemptern geben, 

Aber den Kittneifiern fol jedem wo Er 400. Pferde 
fiibret / 200, Sl. gegeben / doch foll mit Shnen gehandele 
werden / was man Shnen aufs nedfie Befoldung geben 
folle, Aber einem Kitemeifter foller über 50. Pferde nicht 
mehr dann 25. GT. auf pferde yo, auf 200. Pferd 
100. t. unb alfo fort nad) Anzahl gegeben werden, 

Gefohig und Avtillerey will unfer jeder mitnehmen / 
Subalt cines fondern Derzeichnif / davon Wir Abfebyi fe 
haben. 

2 Galva Guarden fallen imfer beyden Wappen haben / 
zu Wittenberg follen deren 4000, getvuckt / und davon ims 
dem fanbgrafen/ 2000. gefchisft werden,  Unfér jeder fou 


haben 700. Sihang > Banven 5 
Nachdem Wir 1113 aud) zu Etfenad) /im erften Braun: 
Ss 3 fbwete 


ANNO 


1546. 


4 Juill. 


— 


ÁNNO 
1546. 


¿10 CORPS DIPLOMATIQUE 


feweigifehen Zuge / des 42. Syabre miteinander freunde- 
lid) verglichen/ Inhalts eines verfiegelten Abfthiedts / wie 
Wir es gegen einander / ba Wir perfohnlich zu Felde sie 
bo im Zuge halten fotfen / und aber diefelben Articul in 
der Cyl alíbie nicht haben mögen befunden werden ; So 
iff burd) Uns beyde abgeredt und verabfibiebet worden / 
bof, denfelbigen Acticuln nadgegangen und gelebt foU 
werden, : 

Da aber darcin etliche Articul weren / die fid) auf bag 
Braunfehweigifche Land / und nicht m Diefem 16tgen Zug 
Hinauswarts gegen dem Feinde fehirketen ; Darumd fou 
freundliche Beugleithung / der. Norbdurfft nad) / weiter 
froffen werden / dawad) fic unfer jeder babe zu richten 5 
Mas aber in diefen Articuln exflabret wird / in bem darf 
man auf diefelbe Eifenachifehe Dergleihung nicht fehen. 

Wir haben tme mit einander freunblich verglichen / bafi 
Oir Uns vermittelft Gottlicher Sulffe / den 20, Tag des 
Monats Juli mit allen Keutern und Knechten / fo viel 
Rix der Formen und mögen erlangen / fambt allen Gee 
férié / wie das 1er Bergleichung mitbringet / inb Meis 
nungen. oder umb Fulda / welches firs befit angefehen 
witd/ wollen zufammen fommen, 

Und wo Ans mitler Zeit ber Herkog zu Miürcenberg / 
und Oberlandifhe Städte zufhreiben werden / dafs Ihnen 
Unfer Borfihlag gefallen wurde / wie Wir Fhnen von 
bieraus gefehrieben / als nefmilid)/ wo ber Kayferifehe 
Hauffe / mit feiner des Kayfers Perfohn herzeucht / dafs 
Würtenberg und die Oberlandifche Städte ba gu. ing ) 
oder Wir zu Ihnen ziehen/ wie das unfer Schreiben metz 
ter ausweifet; Go wollen Wir tme daran Nichts vers 
hindern Taffer) bem Anfchlag nadzuziehen / ob Wir tins 
gleich miuffen beforgen / Dafz der (Feind in Hnfer Land ge, 
Actum Schtershauffen / den 4. Julii unter unfern hierauf 
geteuekten Seereten/ Anno Domini 1546. 


Locus Sigilli Ele&oris Saxon. 


Johann Friedrich / Churfürft. 
m. P, fit. 


Locus Sigilli Landgravize Haffiee. 


Philips / & ©. zu Heffen. 
m. P. fit. 


CXCIII. 


4. Juillet. Bulla des groffen 9fbfag Pabrt Pa uri 


UL weihen Er zu dem Rritgs: Zug 
ivider die Proreftanten ertheilet. Ge 
ben zu Rom bey Sc. Mare bets 4. Juli 
1546. [HORTLEDER, von An- 
fang und Fortgang des Teutfcher 
Kriegs, Tom. IL Libr. IIL Cap. X. 
pag. 273. Lu w1e s Æcuffihes Reids- 
Archiv. Spicilegii Ecclefiaftici Part. T. 
Cap. I. pag. 472. d'où Pon a tiré cette 
Piece. | 


C'eft-à-dire, 


Bulle des Indulgences | accordées. par le Pape P Av x, 
TIL. 4 ceux qui s'engagent 0% qui Sengageront dans 
la Guerre entreprife contre les Proteflans. A Ko- 


me le 4. Fuille 1546. 


> Yulus ein, Knecht der Ruedte GHttes zu fünffti- 
gem Gedächtnüfg diefer Saden. 
I Der Geift des allmadstigen GHites / des tz 
© Tide Macht und Berfehung bey feiner Kirchen 
allwweg gegenwärtig iff / Laffet nicht nad) ung burdy unfer 
Hivten = Amt zu erinnern / amd zu emabnen | bafi wir 
Ssleifs ankeven / bie gifftigen Kehereyen / fo in der Kirchen 
gewachfen / auszurotten, P 
Darumb uns aud) dieft Gade von Anfang unfers 
VBabfihums / tieff ¿ue Gemuct gegangen / und fletig ange- 
legen iff / wie wir den Weingarten des Erm veinigten / 
amd das Unkraut ber gottlofen Sehren / weldye die Refer 
Hurd) Ocutfthland gefehet haben / augreitteren. 
Dhn unterlafs haben wir erfeufféet / und Schnergen 


erlitten in unferm innerlich Herfen und Ge 
gefehen/ fo viel gottfeliger Seelen bie unfi 
mit feinen allerthewerflen /- Toftbah 
| bat/ durch bie gifftigen febrem der Keer von de Schos 
und Gehorfam der heiligen: Mutter der Kirchen abgefiives 
werden, tnd haben uns nit alícin unterflanden / die (ez 
rigen Söhne wieder auf den’ rechten Weg zw bringen'/ 


üt als vote 
1 Ebriftus 
ichften Blue erlöfet 


| fondern auch /0b wir in einig Weg / der Keser Santy 
felbft Heilen möchten. Saben derhalben erftlih das gez 
| thany das die Sramblidteit/ unfer Art nad) / erfordert / 
| und verfüche / ihnen mit geringer Sind - Arkıey sur Gea 
| fumdheit gu verhelffen / Sndem wir auch unferm ACen 
haben wollen nachfolgen/ welcher der Grinder / aus feiner 
Sanffimut und: Barmberkigteit / lang evwartet / dafy fie 
fich beteren. ; 

Als aber die geringe Arkneye nichts gewircfet/-und aff 
unfer Furnehmen vergebens gewefen / haben wir das atte 
gemein Concilium ausgefehriben / und verbofft / bafi def 
felbigen Gewalt folt ihnen gané angenem gewefen / unb 
fem gebührend Anfehen bey ihnen gchabt-haben / dann wir 
diefes Concilium in der Statt Trient darunb vevfamlet 
haben ) dafs es unter ber Gewalt und Obrigfeiten ber 
Deutfchen Nation gelegen /: damit fie fid) defter ficherlicher 
und fünlijer dahin heiten verfügen und daffelb Halten 
mogen. 

Die Sachen feinbt aber ihrenthalben alfo gefallen’ das 
fie dued) die Mittel fo hatten follen dienen / thre Gemüter 
wider auff den rechten Weg zu vicbten/ je mehr verhatter 
worden fepn/ als die nicht aus menfchlicher Sezfal / fon: 
dern aus teuffelifcher Hartneckichkeit/ von bem fauff des 
| Heils abgewichen feine / den fie überall nichts haben bes 
| hergigen wollen/ nicht das Anfehen des gemeinen Conci- 
| Bis nicht die Berfamlung fo vieler Bifchoffen / aus fo 
mancherley Nationen / nicht die Witede fo vieler Könige 
und Boleer/ die allwege den gemeinen Concilien haben 
gefolget/ ja alfo gar haben fie das inn Winde gefthlaz 
gen/ daf nu inn vielen Ponathen / nad) den nu dag 
Concilium eröffnet ift / und etliche Sesfiones gebalters 
feinde / ifr noch Feiner inn das Concilium hat wolfere 
tomen / ja haben vielmeht dis Concilium alfo veradt / 
wie wol ¢8 vechtmäffig/ und im heiligen Geift verfammlee 
ift/ bafi fie ojfentlid) gefagt/ und ausfunbet baben/ bafg 
fie bes Concilii Erfendinifz Fein Folge thin / und feinere 
Sebliefen einer Glauben geben / noch feinem Anfehere 
etiwas weichen wollen / fonbern verharren inn ihrer Shavt= 
nackigteit/ und unterfichen fid)/ wie fie abgewendet andy 
andere, abgumenben/ bafi fie fib des Concilii pifeher 
nicht otn bewegen laffen.  Derhalben fo wir diefer (eut 
fo Tangwieriger Bevkerung in dev Kirchen folten Langer 
gedulden / feben wir nicht / wie wir entfliehen mochte 
| bem fehweren Qorn/ und Gerichte GOtes / oder was für 
Kechenfihafft wie dem HErrn am Tage des jungfien 
Gerichts / für fo viel Seelen / die von diefen geuten in dew 
Fall und Tode gezogen werden / geben mufien, Als wit 
| mum am der Leute Befferung verzweiffelt/ und fehen / bafi 
fie verfiockte ‚Feinde feind der Siren GOttes / aud) bafs 
fie alle Gottfeligen mit geewlichen ‚Krieg angugre fen fire 
haben / und unterfiehen fid) mit aller Mache die andern 
alte in den Schlamm der Gottlofigkeit zu teciben/ bare 
fie gefallen feindt, 

Hat es fid begeben /aus Eingebung des heiligen Geifts/ 
bafi unfer liebfter Sohn in Chrifio/ Carolus/. Römifcher 
| &epfer/ allzeit Mtehrer des Reichs) cin gang grofímuciges 
| und geiftlicher Furft/ fic) entfehloffen hat / age Schwerdt 
gegen biefen Gottes = feinden und feinen Angehorfamen git 
gebrauchen / des gottfeligen und Lóblidien Borhabens / und 
vortreffilichen Eifers/ zu Wolfart der Chriftenheit/ wole 
len wir su Veforderungen des Heils ber Gottfeligen/ zur 
Schuß ber Religion) zu Ehren GHttes / zu gemeinen 
Fried und Mué beholffen fein/ mit allem unferm / und 
der Romifehen Kirchen Bermogen. 

Sintemabl aber ung alle gute Gaben von GO bem: 
Bater ber Lechter herab fomumen / und ber heilig und 
friedfam Fried) des wir begehren/ und den wir der alfgez 
meinen Kirchen vorhaben. wieder zu bringen / ung. mus 
aus der Hand GOttes gegeben werden / amd wir audy 
aus ber heiligen Schiffe, erinnert werden / bafi unfere 
Deter durch ihre vielfältige Thranen/ und ernfilich Bes 
bet/ bafj fie zu SO aus rechten Glauben amd reiner 
Andacht ausgegoffen/ den, Zorn gottlicher Macht verfu 
net die Zwitracht ausgelöfchen/ Eintrechtigkeit erlangt/ 


Krieg geftillet/ Sieg und Fried erlangt haben, 

Derhalben fo ermahnen wit im Erin alle Chrift= 
glaubigen bepder Sefeblecht / md erinnern fie gang vater» 
lid; bafi fie inn jedem Sande / Reid und Obrigtetten/ 
unb an allen Orten/babin diefe unfer Meinung und its 

hale 


ANNo 
1546, 


Be " " RT 


y 3 n + e 
DU! DIR LEDIERSIT EN iir 

Anno Dalt dis fs Brieves) burd) die oedentlihe Vifhorf | follén tbe Pibritide Sagung obe Orónimg / obet és Aya 

1546 tedes Orts wird fomen/ woleen fic) mit demúthigen Herz | WAS anders das dem zuivider feyn möchte, 

1540. T | 


1546. 


feu / gu demfelbigen unferm HEren beferen / tmb tm Bey bem wir aber doch das erfleren / bafi die evgehleenr 


diefem Zug belffen butd) Ihre Geber zu GO 7 umb. gottféle 
2(Imufén gegen den Armen befürbern/ und auf die Mitz 
toch / Freitag und Sambflag Tage fo nebeft volgen/ fafe 
ten wo fie daran / nicht Durch vechemefige Berhinderung 
verhindert werden / auch ihre Gawiffen mit Tamterer Kew 
ihres Herkens und geundelicher Beichte reinigen 7 und daz 
mit fie then GO deffer mehrer verfiinen / auf den ned)> 
fier &ontag/ fid) auch fpeifen Taffen mit dem heiligen und 
Heilfamen Leib unfers Era / und wollen alfo / ernftlichen 
beten amd fliehen mit aller Andacht / dag GOTT aus 
Varmberhigkeit gegen feinem Boleé bag er mit bem Blut 
feines Sohns eriofet hat / bewegt / woll es erretten von 
gegenwertiger Not / unb. die Zwitracht hinnemen / Friede 
und Einigkeit geben / damie die gottlofen Seferepem auss 
gerotiet / und der Bwifpale hingenommen werde / und alle 
feine Gleubigen / fre) und lof; / von ber Furcht ber ans 
glenbigen Feinde der Chrifllichen, Religion feiner Majeftat 
ibre Ehre und Dienft beweifen mogen, 

Ferner / damit die feut mit vewigen Heeger / und mit 
anchrem Dertrawen / das Himmels Brodt des heiligen 
Sacraments entpfahen mögen / und durch feine fehwere 
Saft oder Befehwerligkeit der Abfolution/ von der Gement- 
Ihafft &«9 Sacraments abgehalten werden / auch damit 
thy Gebeth GHtt fo viel angenehmer unb. Evefftiger fey / 
and dic göttliche Barmbergigteie / dem Chriftliden Bole 
guevlangen/ fo viel es aus reinem Herken gchet; Go gee 
ben wits zu / aus der Made die wir von GHt haber / 
allen und jeden Ebrifiglambigen / bie biefe Dinge fo wir 
befehlen-thun werden / dafs fie ihnen felbft einen Priefter 
aveblen mogen/ ein weltlichen/ oder Otdens- Mann’ wes 
Drbeng ber fer / ben fie ihre Stunde beichten / der fie nach 
gehörter Bereht und aufaefeáter Genugthumg / file bie bee 
gangen Sünde mbge abfolviren / von allen Stunden und 
Diffethaten / aud) denen die bem Stuel qu Rom flrbe- 
halten feinde / bod) ansgenonmien die / fo in der Bulla / 
die man auf den geiinen Donner flag liefet/ begriffen finde, 
«ud von allem Bann und Straffen / in die fie folcher 
Differhat halben gefallen. feinbt / fo ferme doch / bafi fie 
ahre Miffethat von Hergen rawhen / und ihnen fefoft für 
‚gefaht habeny. binfurt veche / und wie Chriftentent ziemer/ 
zu Ieben/ und die Dinge verzichten, die ihnen bie Priefter 
zu Genugthunng für ihre Sünde auflegen, 

Und aus demfelben unferm Gewalt / geben wir einen 
jeden folden erwelten Pricfter / bafj ev bie Geltibde der 
Gläubigen in ander milte Obere veránberm mbge / ausz 
genommen die Ordens > Gehibde / und ber Keufihheit. 
Jeter damit wie die Chriftgleubigen zu der Hinmmlifhen 
Belohnung anzeigen / fo, verleihen imb geben wir in 
Erin / vertröftet auf bie Mache des allmachtigen SDt- 
tes und der Apofilen Petri und Pauli den alferbolitome 
anenlichften Ablafz / und Derzeipung alle Sunden/ alten 
amd jeden / dic diefe vermeldte Dinge cham / unb der Heiz 
Jigen Bomp oder Proceffion > bie man ihren verfündigen 
avird / nachfolgen / the Gemüch und Gedancen zu GO 
Febrer / und mit den Gebett / su Ausrotung ber Kegez 
xeyen imb umb gemeinen Fried anhalten werden / oder fo 
jemandts durch Kranckheit / oder ander redliche Urfachen / 
von der Proceffion verhindert / einem armen Dien= 
gehen um Chrifius Willen ein Alnufen geben / oder fo fie 
felbff arm feind / fünjf Batter Unfér / amd fünff ave Ma- 
ria fprechen/ von GOH Fried und Einigkeit und Ausrotz 
zung der Kefereyen von der Kirchen zu erlangen, 

Denmach haben wie geboten alten Prieftern / fie feint 
weltlich / ber bifchoflichen unb andern Stifften / oder Re- 
gulirtee / umd Kiofterleuten ) desglcichen allen heiligen 
Nonnen / wes Ordeng die feine / daß fie / fo lang difer 
Krieg weret / wider bie verflockten unb gottlofen Reser / 
bamit es duch GHttes Qulff glückfelig vollenbet verbe 
alle Montag / Mitwoch und Freitag / die fitaney fingen / 
mit Gébeiten und Collecten/ Die dazu dienlich fein. 

Und auf das diefe Ding / fo vielmehy den Chriftgleubis 
gen Funde gethan werden / unb man ihr fo viel mer finde / 
die GO bitten um gemeinen Fried / und Bertilgung der 
Kehereyen / fo gebieten und befehlen wir / in Krarft des 
heiligen Gehorfams/ allen Patriarchen) Exh -Vifeho ffens 
und andern Prelaten der Kixchen / bafi / fo balbt fie dies 
fen Brieff entpfangen / oder deffelbigen Copey unterfirice 
ben mit einer Sande eines Prelaten / ober der Perfonen 
die in geiftlichen Wieden feine / denfelbigen alsbald zu 
publiciren und verfchaffen / das iu allen Sanden / Bifihue 
inar, Kivehen / Schlöffern und Oovffem / ohne Berrug 
oder Geniefz / mit allenhievor bemeldten Abla und Ges 
nade foll unbjonft gegeben werden/ dagegen nichts gelten 


Gnaden niche mehr gelten follen / wann die vorbemelten 
und befthribene Tag/ ber Deitwoch / Freytag und volgenz 
ben Gontag/ die nechften nach ber Evtundung gegenwertis 
gee Bullen / in den Keihen / Ganden / Herafchafften und 
Stadten/ und andern Oeveern jefund erzchlet/ ober nadia 
dem diefe Ding zu ben Dren der Chrifigleubigen fommen / 
verfchtenen fede, Geben zu Nom bey Gs, Marx / von 
der Menfchwerdung Gbrifi/ im M. D. XL. den IV; 
Sulity im rr. Sabe unfer Vabfithumbs, 
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Inveflitura Ducatus Mediolani Comita 
@ Anglerie per CaroLum V. RK 
Imperatorem Serenifimo P Rv.1pP PO Hifp 
ram Principi Archi - Daci. Auf 
pro fe ac Defcendentibus nmftulis ex legirimo matriz 

„ monio nafcitaris, Datum Ratisbone die 5. Fulit 
Anm 1546. [Piece authentique tirée des Ar: 
chives Royales du Duché de Milan. ] 


Oc eft Tranfimptum bene & fideliter fump- 
H tum a quodam Privilegio Originali Inveftituræ 

& Infeudationis Status ; Mediolani; 
Comitatuumque Papiæ & Angleriæ - 
tholica Majeftate Caroli Quinti Divina favente cle- 
mentia Romanorum Imperatoris femper Augufti, Re- 
gis Germanie , Hifpaniarum , utriusque Sicilie, Hie- 
rufalem &c. conceffe Serenifimo ac Potentiffima 
Domino Don Philippo ejus Filio Dei Gratia Principi 
Hifpaniarum & utriusque Sicilie &c i- Dui 
trie > Duci Burgundie, Mediolani & Brabantia 
Comiti Hasburgi ; Flandrie , & Tyrolis &c. 
propria ejusdem Imperatoris fignato > ejusque Bulla au- 
rea cordulis aureis pendenti munito in forma ampla; 
& folemni ac in Imperiali Cancellaria confueta expedi- 
to, cujus tenor fequitur in hunc modum. Carozus 
Quintus Divina favente Clementia Romanorum Impe= 
rator Auguftus, ac Rex Germanie , Hifpaniarum » 
utriusque Sicilie > Hierufalem, Hungarie > Dalmatix , 
Croatie , Infularum | Balearium Sardinie ; Fortunata 
rum, & Indiarum ac Terre firme, Maris Oceani &c. 
Archi-Dux Auftriz , Dux Burgundfæ > Lothrici, Bra 
bantie, Lymburgie, Lucemburgie , Gheldrie , Wi- 
tembergæ &c. Comes Hasburgi , Flandrie > Tyrolis s 
Artefie & Burgundiæ; Palatinus Elanoniæ , Hollan- 
die, Zelandie, Ferretti, Friburgi, Namurci, & Zut- 
phaniæ ; Landvogius Alfztie , Marchio. Burgoviæ & 
Sacri Romani Imperii &c. Princeps Sueviee &c. Domi 
nus Frifiz > Moline > Salinarum, Tripolis $e Mechlt- 
nie &c. ad futuram rei memoriam, recognolcimus 
pro Nobis , & noftris in Imperio Succefloribus , $e 
notum facimus tenore proíentium univerfis ; quod 
quum, per obitum Illuftris quondam Franciíci Secun- 
di Sfortiæ Mediolani Ducis absque. Heredibus legiti- 
mis, & Feudi capacibus defuncti; ejusdem Mediolanen- 
fis Ducatus , & Status, ac Pertinentiarum > utili Do- 
minio pleno jure ad nos, & Sacrum Romanum Impe- 
rium devoluto , Nos pro majori & ftabiliori fecuri 
ejus Status & ut illi talem preficeremus, qui S; 
mani Imperii jus > & proprietatem > aucthoritate , po- 
tentia , & viribus tueri » & confervare, Subditos vero 
in pace; & Juftitia regere & gubernare poffet, eun- 
dem Ducatum > Statum , & Dominium Mediolanenfem, 
ex fupradictis, & aliis rationabilibus caufis, cum omni- 
bus fuis pertinentiis ; & Juribus Sereniffimo Principi 
Hifpaniarum> Archiduci Auftrize , Duci Burgundiæ &c. 
Filio noftro chariffimo , motu proprio & quod nullum 
magis utilem; convenientem , ac idoneum ad ejusdem 
Status & Jurium Sacri Imperii in eo deffenfionem 
comperiremus ante aliquos annos contulerimus , & do- 
naverimus , prout in Litteris noftris defuper editis la- 
tius continetur ; ejusmodique Donationem prediétus 
Filius jamdudüm gratanter ; ac humiliter accepraverit. 
Proinde cupientes hujusmodi noftram Donationem ; ut 
par eft , debitum fortiri effectum & illius quoque ani- 
mum ad Sacri Imperii devotionem ; ac ea offitia, qux 
ipfum Sacrum Romanum Imperium à tanto Vaffallo , 
& ejusdem Imperii Principe > jure meritó expe 
poteft & debet excitare ; ac plenius demereri d 


«e 


Anno” 


1546. 
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; Eundem Sereniffimum Principem | Filium nos- 
tram chariflimum ; id à nobis fuppliciter ; ac inftan- 
ter petentem, ex noftra tia ac de noftra Imperialis 
poreftatis plenitudine , fano. Principum > ac Procerum 
rorum » & Imperii Sacri Fidelium accedente con- 
filio , maturaque füper his deliberatione præhabita » de 
benignitate Imperiali , hodie in Nomine Domini Sal; 
vatoris noftri (à quo omnis Principatus, Dignitas » & 
honor provenire dignofcitur) pro fe ac Filiis mafculis 
ex legitimo Matrimonio proereatis , & procreandis , & 
endentibus , qui ex ipfo & Filiis ejus legiti- 
i mi nafcentur fecundum ordinem 
dem Feudi naturam infeudavimus, ac 

yimus., nec non infeudamus & inyeftimus de 

Ducatu iolaniff nec non de Comitatibus Pa- 
pie, & Anglerie eorumque omnium pertinentiis uni- 
verfis » que in præfenti ad dictos Ducatum & Comi- 
tatus fpectant , feu olim 1pectarur 


> & pertinuerunt , 

Ducibusque 82 Comitibus prædictis competierunt » feu 
etiam competere debent de Jure , confuetudine ; vel 
aliter quomodocumque justi formam Inveftiturarum 
antiquarum , & cum ommibus Juribus ; Honoribus > 
vis, Libertatibus ; & emptionibus int eis 
dem quis Invefti s latis expreffis , quas hic in 
quantum opus eft pro repetitis haberi volumus > ac fi 
de verbo ad verbum inferta effent. Tta tamen quod 
pr is Sereniffimus Filius nofter pro hujusmodi In- 
feudatione, & Inveftitura teneatur intrà fex menfes pro- 
ximos a Data præfentium computandos debitum Homa- 
gium pro nobis & noftris in Imperio Succeffo- 
ribus & fidelitatis juramentum ab ceteris Imperii Prir 
cipibus preftari folitum in manibus Illuftris Confangui- 
nei noftri ac Generoforum Fidelium nobis diletorum 
yifii Hurtado de Mendocia Marchionis de 

> Comitis Tendille ; Senatus noftri r 
Indiarum Prefidis Francifci a Covos , & Joannis 
Stunica Preceptorum majorum Ordinis Sanéti Jacobi 
de Spata in Regnis noftris Legionis, & Caítelle Con- 
filiariorum rerum Status, ac Comiflariorum noftro- 
rum, ad id fpecialiter conjunctim & divifim deputa- 
torum præftare > atque alia erga Nos ; & Sacrum Ro- 
manum Imperium adimplere que de Jure, aut Confue- 
tudine ex antiquo; ratione hujusmodi Feudi, debentur , 
ejusdem Ducatus Privilegiis femper falvis , & omni 
quoque dolo, & fraude femotis. Que quidem omnia > 
& fingula in prædiétis noftris , & Preedecefforum nos- 
trorum Litteris, & Inveftituris concefla, facta, difpo- 
fita, declarata , atque decreta motu proprio , & ex 
ta fcientia, & Imperialis plenitudine poteftatis ; deli- 
beraté 82 confultó > de novo, quatenus opus fit, & 
expediat ‚in favorem præfati Sereniffimi Principis Hifpa- 
niarum Filii noftri > ejusque Heredum, & Defcenden- 
tium predictorum, facimus, difponimus, declaramus 
& decernimus , non obftantibus quibuscumque Legi- 
bus > & juribus , Conftitutionibus , Confuetudinibus , 
Privilegiis  Promiffionibus ; Conceffionibus Infeuda- 
tionibus , ac aliis quibuscumque conceffis > vel conce- 
dendis in contrarium facientibus, aliter difponentibus vel 
aliam formam dantibus; vel aliquid pro folemnitate in- 
trinfeca, vel extrinfeca requirentibus. De quibus omni- 
bus > ex eisdem certa fcientia, motu proprio, ac potes- 
tatis plenitudine, difpenfamus, eisque derrogamus, & 


im. p! 
cefionis > fea onis & Inveftituræ impedire > aut 
elidere quoquo modo poflent ; fupplentes prætereà 
quoscumque defectus tam Juris quam fadi > qui in 
pramiffis quomodolibet interveniffent ; ac omnem fo- 
lemnitatem tim intrinfecam ; quam extrinfecam , que 
in prediétis de Jure , Stilo ; Confuetudine , feu more 
Sacri. Imperii intervenire debuiffer. Et quoniam præfa- 
ereniffimus Princeps Hifpaniarum Filius nofter 
Jhariffimus ; ad | ipfum Mediolanenfem Dominium 
confeftim accedere impeditur ; atque ex multis caufis 
dici Dominii ; ac Status Mediolanenfis , & Subdito- 
rum ejusdem fecuritati expedire nobis videatur ut idem 
Dominium; & Status in noftra prote&ione > & admi- 
niftratione ad aliquod tempus permaneat, Hinc nobis 
hujusmodi adminiftrationem Dominii , & Status Me- 
diolanenfis predicti, ac Comitatuum Papie, Angleriz- 
que, & pertinentiarum eorundem > füb Imperiali titu- 
lo tam jure dire&i Dominii, quam præfentis noftrae 
reffervationis vigore ad biennium proximum à Data 
prafentium continué numerandum retinere intendi- 


DIPLOMATIQUE 


mus, ac retinemus cum plena ac libera facultate ; de 
hiis quee ad ejusdem Status utilitatem > feu neceffitatem 
quovis modo pertinent in omnibus , & fingulis rebus & 
caulis tam publicis , quam privatis , & tam juftitiam > 
quam gratiam concernentibus , fivè contentiosè, five 
voluntarie jurisdictionis exiftant ; omni eo modo, quo 
fecimus liberé , & absque ulla reftriétione difponendi 
Inveftituras, & Confirmationes Vaffallis concedendi, pro 
neceffitate , {eu utilitate Status publici bona , & reddi- 
tus ejusdem Ducatus, 8 Comitatuum obligandi, hy- 
pothecandi , alienandi ; Juftitiam, & Gratiam. Delin- 
quentibus , & Darnnatis, feu Bannitis faciendi ; Guber- 
natorem, $2 Gubernatores , ac omnes alios Officiatos 
generales , & particulares inftituendi , & defticuendi 2 
& omnes alios > & fingulos fimiles ; aut diffimiles, vel 
majores Aus faciendi  & exercendi prout hactenus 
facere & exercere confuevimus. Ita tamen quod Gu- 
bernator Principals. feu Generalis dici Status à nobis 
ibidem conftitutus > feu conftituendus eidem. Filio nos- 
tro, tanquam vere Duci Mediolani per fe vel Procu- 
ratorem poft fidelitatis juramentum ab illo prædictis 
noftris Commiflaxiis preftitum > fimiliter jurare tenca- 
tur. Prætereà ea quoque adjecta conditione , & lege. 
quod quandocumque nos hujusmodi adminiftrationem 
ante prænarratum tempus , morte vel aliter quomo- 
docunque deponere contigerit, Quod prefatus Sere- 
niffimus Princeps Hifpaniarum > Filius nofter Chariffi- 
mus, confeftim , nullius requifita, feu expectata defuper 
licentia; liberam & commodam poflefionem & admi- 
niftrationem ejusdem Ducatus; propria aucthoritate 
apprehendere poffit, & valeat absque omni impedi- 
mento , & contradictione. Mandantes Gubernatori, 
Præfidi, & Senatui, ac univerfis & fingulis Mediolani 
Papie , & Angleriæ Comitibus , Baronibus , Nobili- 
bus, Clientibus , Vaflällis , Officialibus & Miniftris 
cæterisque Civitatum > Locorum & Terrarum totius 
Ducatus, & Status Mediolani, & Comitatuum Papiz, 
Angleriæque Subditis & aliis noftris & Imperii Sacri 
Fidelibus dile&is cujuscumque. przheminentiz , digni- 
tatis > ftatus , gradus , ordinis aut conditionis exis- 
tant, tam prefentibus, quam futuris, ut praefatum Sere- 
niffimum Principem Hipaniaram Philippum Filium 
noftrum Chariffimum ejusque Haeredes , & Delcen= 
dentes antediétos tamquàm eorum veros, ordinarios , 
& legitimos Principes & Dominos recipiant, & agnos- 
cant, eisque confuetum Homagium > & Fidelitatem 
preftent, eorum preceptis & juflionibus reverenter, & 
hrmiter, ut par eft. pareant, & obediant , atque 
omnia alia præftent , & faciant, qux Fideles. Vaflalli, 
Officiales & Subditi; eorum naturalibus , veris & legiti- 
mis Principibus ; & Dominis facere > & præftare te- 
nentur de Jure , Confuetudine > aut Privilegio fpeciali. 
Mandantes prætereà omnibus , & fingulis Electoribus , 
& aliis Principibus, Ecclefiafticis & Secularibus, Sacri 
Romani Imperii, nec non quibuscumque aliis Praelatis , 
Ducibus, Marchionibus, Comitibus, Baronibus, No- 
bilibus, Militibus, Clientibus, Capitaneis , Præfectis, 
Gubernatoribus ; Poteftatibus, Magiftratibus > Confu- 
libus , Judicibus , Civibus ; Communitatibus quarum- 
cumque Civitatum , Oppidorum , Terrarum , & Lo- 
corum , & denique omnibus aliis noftris & Sacri Ro- 
mani Imperii, Regnorumque, & Dominiorum noftro- 
rum Subditis, & Fidelibus dile&is cujuscumque ftatus , 
gradus, præheminentiæ, dignitatis, ordinis  & condi- 
tionis fuerint, præfentibus & futuris, tam Italice , 
quam Germanicze , aut alterius cujuscunque Nationis de 
Sacro Romano Imperio exiftentis fub pena Banni Im- 
perialis, nec non privationis, & ämmiflionis omnium » 
& fingulorum Privilegiorum > Regaliarum, Feudorum, 
Bonorum > & Jurium , que a Divis Pradecefforibus 
noftris Romanorum Imperatoribus , & Regibus ; ac 
Nobis, & Sacro Romano Imperio quovis modo obti- 
hent , ne ipfum Sereniffimum Principem Hifpaniarum 
Philippum Filium noftrum Chariffimum ejusque Hæ- 
redes mafculos legitimos fupradiétos in predicta noftra 
Donatione > Conceffione , & hac noftra Infeudatione , 
Inveftiturà Ducatus , Comitatuum > Pertinentiarum , 

& Jurium predictorum; aut aliqua eorum parte impes 

diant, perturbent, moleftent, gravent, fed illis omni- 

bus , & fingulis liberè , & pacifice fecundum eorum 

formam & tenorem uti, frui » & gaudere finant ; & 

contrarium ne faciant > neque fieri procurent, aut per- 

mittant direétè vel per indirectum,, quovis quæfito co- 

lore , ingenio, feu pretextu. Quatenus pænas fupra- 

dictas, & preterei mulétam marcharum mille auri pu- 


ti maluerint evitare, qua quilibet contrafaciens, toties 
que- 


ANNO 
1546. 


- 


ANNO 
1546. 


DU DROIT DES GENS 


quoties contrafa&um fuerit ultra peenas fupra Cominatas 
ipfo facto , fe noverit irremiffibiliter incurriffe > qua- 
rum dimidium Imperiali Fifco , feu ZErario noftro ; 
reliquum verd Parti læfe decernimus applicandam. 
Harum teftimonio Litterarum manu noftra fübfcrip- 
tarum, & Bulle noftra aurez appenfione munitarum. 
Datum in Civitate noftra Imperiali Ratisbona ; die 
quinta ments Julii Anno Domini millefimo quingen- 
iefimo quadragefimo fexto ; Imperii noftri vigelimo 
fexto & Regnorum noftrorum trigefimo primo. Ca- 
RoLusVt.PErenorvs: Ad Mandatum Oxfarex & Ca- 
tholicze Majeftatis proprium; Jo. OBERNBURGER. Quod 
quidem Tranfumptum fuit à fuo Originali extra&um , 
& per me Secretarium , & Notarium publicum infra- 
fcriptum, cum eodem collatum in prælentia Excellen- 
tis Domini Joannis de Figueroa ; Equitis Juris utrius- 
que Doétoris, Ciefarex ; 6c Carholicæ Majeftatis Con- 
filiarii , & Referendarii ; & Regentis Cancellariam in 
Citerioris Sicilie Regno ; qui in fidem ; & teftimoni- 
um veritatis fe hic fubfcriplt; Sigillumque Regium ap- 
poni fecit in Civitate Vintoni» Regni Anglix die ter- 
tia menfis Augufti Anno a Nativitate Domini millef- 
mo quingentefimo quinquagefimo quarto. Signatur 
Jo. DE Figueroa &c. Teítes, quicollationi; $ com: 


+ probationi præinferti Cæfarei Privilegii cum fuo Origi- 


Tali præfentes fuerunt Gabriel a Zayas, & Petrus de 
Angulo Hifpani > Franciscusque Scaranus Neapolitanus 
ad hoc fpecialiter vocati ; atque rogati. Et quia ego 
Gonfalus Perezius, Sacre Caefarez  & Catholico Ma- 
jeftatis Secretarius, & Apoftolica, ac Regia Auctorita- 
tibus publicus Notarius ; collationi , & comprobationi 
hujus Tranfumpti unà cum prenominatis Teftibus pre- 
fens interfui & cum íuo Protothyppo five Originali 
concordare illud inveni , ided me hicfubferipfi & fig- 
num meum appofui in fidem, ac teftimonium verita- 
tis. Signatum Go NLAL US P ER EZ 1U $65 figillatum. 

Extracta fuit prefens Copia à Regiftro inferipto [ub 
Litteris K. K .Ducis Lupovict Man 1. Sror- 
"riz Vicecomitis exiftente in Regio Archivio Caftri Por- 
tae Jovis Mediolani in papiro fcripto. Datum Mediolani 
die trigefimo menfis Octobris Anni 1719. 

Examinavit JOANNES FRANCISCUS STRI- 
GELLIUs Regii Archivii Officialis. 


CXC V, 


t». Juill. Rayfers Ca korr V. Privilegium ot 


-Dereog Wilhelm zu Súlid)/ Cleve 
und Derg/ daß aud) an bie mie feiner 
Gemablinn erzeugte Todrer/ in Er- 
mangelung mannlider (Grber/ bic 
Sucftentbumb. tmb Lande fallen foffen. 
Geben zu Negenfburg den Io, Julii 
1546 | CHR1sT. GAsteLius, 
de Statu Publ Europe Noviff. Cap. 
IX. pag. 417. d’où Pon a tiré cette 
Pièce, qui fe trouve auffi dans Lu- 
Nic Seutfhes Reihs- Archiv. Part. 
Special. 9fbtbeifung IV. Abfas XVI. 
pag. 410. wert Herkogthun eis / 
Cleve und Berg, Jacosi FRAN- 
c1, Relationis Hiftoricæ Contin. fub 
Ann. 1609. pag. 44. & quidem in Do- 
cumentis Des Pfalg- Grafen von Neu- 
burg Bericht von ber Succeffion in den 
Syulidoifden Landen fub Num. XLIV.] 


C'eft-à-dire; 


Privilege accordé par l'Empereur CHARLES VÀ 
GUILLAUME Duc de Fliers, de \Cleves, & 
de Berg , portant quien cas d' extintlion. des Males, 
des Filles nées de lui & de la Ducheffe fa Femme , 
pourront  féacceder à [es Terres Seignenriess A Ratise 
bonne le 19 aille 15464 


Tom IV. PART. If, 


313 


AS o 
St Carl ber Funffte von Goltés Gndbeii/ ds ANNO 
a5 wehltee SXOmifiber Kayfer 7 zu allen Zeiten : 


ihe me Ketths7 in Germantat/ 2. Bes 
- ¿Fene offentlidy/ und thun f rmanige 
fient uon. ee / ly und allerimannig 
fog Wilhelm zu Gili / Cleve und Bay) Gh 

der Mare imb Kavenfperg / Herr an 


Heiligen Ehe genommen) und 1118 deinnach deinätiglich ans 
geruffen und gebeten hat, baf Wir Seiner sieb. umb 
derfelben Gemahlin / von Sbnigl. 9X. Placht unb Ge 
walt / die befonbere Gnad und Srepbeit zu geben gnáz 
> Diglichen gerubeten/ wann es fid) fügete / bafi er bey 
» amd mit geineldter Gemahlin unjerer Mirhnien/ in der 
» Wabrenden Ehe nicht Sohne / fondern allein Töchter, 
» Oder bod) gleichwol Söhne überfämen / die aber vor 
» ben Töchtern / ober vor berfelben Ehelichen Seibes rs 
» ben/ Todes halber abgiengen / bafg alsdann auf die 
» Lodster/ fo von ihe und gedachter Inferer Muhmen / 
» Seiner Gemahlin) Ehelichen gebohren / alle und jede 
» ©. & Firftenthumbs Graff unb Herfchafften/ fand 
» und feute/ die von Uns als Rom, Käyfe und dan 
» Keil, Reiche qu gehen vüren / fallen; Éommen und 
» ¿ufichen fotten / fie auch didgfelbe Leben durch ihre Trager 
» zu emprangen/ tauglic) And gefchickt fepn7 ihnen und 
> Ihren Ehes und Mannlichen seibes Erben / von ting 
» UND Unfern Nachkommen am Reiche zu schen verliehen 
>» Werden follen. 

Als haben Wik angefehen die mannigfätige) getreue / 
unverdroffene und willige angenehme Dienfte/ dierder bes 
meldter Linfer Schwager Qergog Wilhelm /und feine Bore 
Eltern/ Unférn Borfabren am Keith und 1tn8 fo offt und 
bif gethan haben/ uhd Go. £ nod) táglid) thut 7 unb 
fürter zu chu (id) erbent/ auch wohl thim fan imb mags 
imb aud) von wegen der fonderlichen Gnaden/ die Wir qu 
ime und ermelbrer imftree Mubmen/ S. € Gemabl / 
tragen und haben / darwmb init wolgedachten Dtutl; y gus 
tem flattlichen Rath / und mit redtem Wiffen/ dem obs 
gemeldten Iifern Schwager Serñóg Wilhelm und feiner 
El. feibeg Erben / von Fhme mit gedachter tinferer 
Muhmen/ Königin Maria Y Ehelichen erworben) Diefe 
befondere Gnade und Frenheit gegeben amd verliehen ; Wir 
geben und verlepben aud) Shnen diefelbe von 3X. Käyferl; 
Majefl. Macht Dollfommenheit wiffentlich/ in Kaffe 
bite Brief als wann es fi fügen wiirde/ dake ges 
badter Serñog Wilhelin mit obgedadter Gs. £ Gentahe 
lin Unferer Duhmen feinen MrannlichenzEhelidhen Scibes 
Erben überfäme/ oder gleichwohl Männliche Leibes Erben 
mit She Lebden erwürben/ bie aber nachgehendes tiber 
Sut oder fang ohne Eheliche feibeó Erben abgiengen / 
bafi alg danny fo fein Männlich Eheleiblider Erbe von 
Seiner Hertzog Wilhelm. ebd, Erben mehr vorhanden 
ift/ obangeregte E, 4 Fürfterithumb / Sand und sente / 
Die von uns als Kömifchen Kayfer und dem Hal, Keiche 
ju (fen tihren/ auf Sein Hergoge Wilhelms Ehelichen 
Torbtern/ mit never lieben Sptubinen Ehelidh erworbens oder 
wo derfelben Feine bagumab[ ain Leben ware) und aber 
von einer oder mehr Ehlich gebohene Seibes Erben vorhans 
den waren, alsdann auf diefelben Cx. f. Töchtern nadjs 
gelaffene Eheliche Männliche feben Erben / fo derfelben 
fa tm feben féyh / fommen/ oder ihnen folgen und zuftes 
Hen follen/ und in folchen Fal Sypnen tind Sybten Chez 
lichen Diánnlidien (eibeg Erben) da Sie deren einige bine 
ter ihnen verlaffeu/ vou ung oder 1infern Nadtominer 
am Reich gnadiglich verliehen werden follert, 

Und gebieten darauf allen und jeden 1inféin und befi 
Reichs Chin Frit fien/ Fürften/ Getft unb Welelicheri/ Preea 
Taten) Gtaffen/ Grevherven/ Kitten’ Kriediten / Oaupe- 
Teuten / {andvigten/ Ditzthuinbeni/ Pflegen / Bevinalz 
tern / Atriptleicer / Schultheiffen, Bürgermeifteen, Gee 
meinden/ und fonften allen andern Unfern imd defy Heil, 
Reichs Imterthánen und Geeveiien/ in was Orbe / 
Stand ober Dsefens die feynd/ ernfilid) und feftiglics vof 
Kom: ápfel. Majeft. Mache mit biefeni Brief / dafé 
fie die obgenannten tinfern lieben Séjwagern / Sertiog Wile 
helmen / und feine Exben bey foldjee Gnaden unb Frepheié 
ganklid) ind getreulich Bleiben / derfelben gané und gar 
gebrauchen und genieffen Taffen/ Sie daran nichts Vers 
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Hinder nod Gefümmenn / noch jemanb andern zuthun 
geftatten/ in feinerley Weite nod) Wege/ als Lieb einem 
+ jeden fep Imfere und def Heil, Reichs föwere Ungnad 
und Graff zu vermeiden/ dam wo jemand ware/ ber 
wieder diefe gefehriebene Yinfere Gnade und Freyheit fre 
ventlid) thate/ ober zu thun unterfiinbe/ ber oder diefelbe 
follen in infer und def Heil. Reichs fehwere ungnad und 
qu rechter Poen und Straff Hundert Marc Totiges Goldeg 
verfallen feyn/ Balb in unfere deff Heil, Keichs Gammer/ 
und den andern Theil obgemeldtem Herkog Wihelmen ober 
feinen Erben/ fo alfo wieder obbefehriebene Unfere Guad 
und Freybeit befehiweret verhindert und betinnineré feyn / 
Ober angefochten werden / ganglid) und unnachlafzlich zu 
bezahlen: Das meinen Wie ecnpilico/ mit Mekund bieftg 
Brieffs befiegelt / mit tmfern Kayferliden anhangenden 
Snfiegel. Gegeben in Unferer und def heil, Neih3- Stade 
Kegenfpurg/ den 19. Monats ag Julij Anno 1546. 


CXCVI 


20, Juill Declaration der Abt Giro Rom. Seápfet, 


Majeftát CA x ovr V. wider Ehur- 
Sire Sohann Fricdrih zu Sabfen 
und Land - Graf Philipps zu Heflen / 
fame ben Urfaden derfelben / ad) 9e 
zeige Ibro Kavferl. Maret. Willens 
und Meymung/ zu Beförderung einer 
Bergleihung in der _ffreitigen Religi- 
on / aud) Sricb und 9tebteng im Heil. 
Kom. Reich / fo fie bißhero getragen / 
unb nod) tragen. Geben zu Negens- 
purgant 20. Zag Julü 1546. [Hon r- 
LEDER, Yon Urfaden des Tent 
fhen Kriegs / Tom. IL Libr. UL 
Cap. XVI. pag.312. Lunie, Zeit 
fhes Reicyg 2 Archiv. Part. Special. 
Continuat. I. Mbtheilung L 9(6fat I. 
pag. 253. d’où l'on a tiré cette Pièce. | 


C'eít-à-dire, 


profeription ow. Ban de l'Empire decreté par l'Empereur 
CHarzes V. contre Jean FREDERIC 
Ekëleur de Saxe, & PH1LIPPE Landgrave 
de Hefe , avec enonciation des raifons qui Py por- 
tent , comme aufi du defir qu'il a toujours eu ej 
qu'il a encore de rétablir la concorde dans les chofes 
de la Religion, & de maintenir la Paix, & la 
Fuftice dans l'Empire. Donne à Ratisbonne le 20. 
Juillet 1646. 


Se Carl dee Fünfte von GHttes Gnaden / 
Romifeher Kayfer zu allen Zeiten Mehrer des 
Keichg/ in Germanien/ zu Hifpanien/ beyder 


Sieilien/ Serufalem / Hungarn/ Dalmatien/ | 


Sroatien 2c. Sonig/ Exh- Herhog zu Deflerreih/ Herhog 
au Burgundi 2, Grafe zu Qabfpurg/ Flandern und Ty- 
rol 2e. Entbieten allen und jeglichen Chur > Fürflen / 
ieften Geiftlichen und Weltlihen / Prälaten / Geafen/ 
jus | Herren / Kittern / Smedten / Nauptleuthen / 
anduvigten/ DBigthumben/ Dogten / Pflegern/ Derivez 
fern / Ambrlentben / Sthultheiffen / Biirgermeifiern 7 
Kichtern/ Ráthen / Biixgern/ Gemeinden / und fonft ale 
Ten andern unfeen und des Reihe Schninannen / Iintercha> 
nen und Getrenen/ in was Würden / Standes oder We- 
fens die feyn/ auch fonderlids Johann Friedrichs Sergogen 
zu Sadhfen/ Ehurfürften / und Philippen gandtgrafen zu 
Heffen  Fürftenthumb und fandt= Standen / Unterthas 
nen / Zugehorigen und Berwandten/ fo diefer unfer Rays 
ferlicher Brieff / ober glaubwirdig Abfchrifft darvon ¿u> 
Fómpt / oder damit erfucht und erimahnet werden / unfer 
Grad und alles guts. 
Ehrwürdige / Hochgebohrne / liebe Neven / Oheiur / 
- Gburfürfien und Fürften / aud) ORoblgcbobtne / Edle / 
Ehefame / Liebe andadhtige und gefreuem, Biewobl von 
Anfang unferer Kayferlichen Xegierung / darcin ung ber 
Aittmáditige / vermittelft ordentlicher Chur und Wahl quie 
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biglid) gefegt / aus angebohrner Sieb und Zuneigung / fo 
wir ju bem Heiligen Reid Teutfiper Nation als unferm 
geliebten Baterlandte/ je allwege getragen und nod) teas 
gen/ alle unfee Sinn und Gedanden dahin gericht, ber 
Zeutfehen Nation Nué / Ebr / Frommen wub Wohl- 
fabrth / allem unfern eufferiten Vermögen nad) / guadigs 
lich zu beteadhten / fürzunehinen unb zu beforbern / und 
bie bey hergebrachter Loblichen Libertat/ und Freyheiteny 
auch allem friedlichen Wefen / Rube/ Redst und Einigkeit 
zu erhalten’ und derhalben mebrmable unfere erbliche Roz 
nigreich und £anbt / mit hödyter wnfer Ungelegenheit und 
unfiatten / auch Dernadhtheilung berfdben / verlaffen y 
und endlich weber unferer Kayferlichen Perfohn / nod 
DBermogens hierin verfehonet. 

Zudem wir uns aud) nun viel Jahr / in der hodhfthads 
lichen / gefabrliden und forgfaltigen Srrung des gu» 
foalts der fireitigen Religion, damit Geutfde Nation dies 
fer Zeit, kefehwerlich beladen / gang gnábigff und vatters 
lich bemtibes / folchen nachtheiligen und Teutfeher Nation 
verderblidyen Qweyfpalt / zu Ehriftlicher Dergleichung zu 
bringen / und ber Stände eingerieffen Diifitrauen / in 
freundliche Bearfohnung und Gutwiligkeit su vermenben / 
unmaffen dann unfer Gemüch/ Wil und Meynung an 
ders nie gewefen / und nod) nicht iff / dann dafz fold) bes 


fehwerliche Serung/ vermöge viel ergangenen Keiths- Sande, 


ungen / amd gemeiner Stände felbft gethanen Devis 
gung / durch ein gemein Ebrifilic) Concilium > oder anber 
gebrbelid Weg und Mittel / mit dem alfereheften Chrits 
Tid) erörtert/ bingelegt/ und vergleichet werben folle/ bars 
ein wit dann mit Rath gemeiner Stände / und für ung 
felbft / bifg anbero / allerley Diittel furgewendet / fo wir 


zu Erlangung angerüheter Bergleichung/ für bienfilid) ges - 


actet/ unb ung m bem/ und fouft aller unferer Rayferliz 
hen Regierung / dermaffén gnadiglich gehalten / baf; ung 
mit Grund nidi aufgelegt werden mag / daf, wir die 
wahre Eprifilide Religion > oder eutfder Nation Li- 
bertát / in cinigerley Wege zu fihwärhen / qu mindern y 
oder zu féymálern / vielwentger zu perbruden / (wie ung 
etliche, doch ohne allen Grund / mit gefparter Wahrheit / 
und ihres eigenen Willens / unterfieben zuzumeffen) je in 
unfer Gemúth genommen / nod in bem allen anfern eio 
gen 9tu6 /fondern vielmehr und einig des Heiligen Reiche 
Tentfdjer Nation gemein Gedeyen / Friede / Xube und 
Rohlfahre gefucher / und endelichen niemanden zu einiger 
Rebellion und Wngeborfam / mit bem wenigfien Urfach 
gegeben / fonbern je allwegen allen gnadigen und vermbglis 
den Fleift N damit wir Krieg und true in 
Zeutfeher Nation verhüten wollen/ md vielmehr all unfer. 
Macht mit gemeiner Stände und anderer Dotentaten Zur 
than unb SQulff / wider gemeinee Chriftenheit Erbfend 
den Türcen / und andere Nngläubigen fonberlid) diejeni= 
gen/ fo des Teutftben/ und andern Ebrifiliden Nationeny 
nunmehr gar git nahe an die Seiten Founnen / deffo ftat» 
licher anwenden / und fie von ung und ber Cheiftenbeis / 
abtreiben möchten. 

Dargegen aber (wie euer Seb / Andadt/ und männige 
Tid unverborgen) alle und jede hohe und niedeve/ bed Seis 
Tigen Reiche Stände/ Glieder und Hnterthanen / uns hers 
wiederum. / als ihrem natürlichen einigen rechten Herren / 
Haupt und Obern / verwandt / gelobt und gefübworen = 
ung getreu/ gehorfam/ hold und gewartig / unb nimmers 
mehr in bem Kaht zu feyn/ da wider unfére Pecfohn / 
Ehr/ Wilrde ober Standt gehandelt wird) nod) Savein zu 
bewilligen/ fonbeen unfer und des Sciligen ads Ehry 
Sub / und Frommen zu beforbern / und vor Schaden gu 
warnen und zu wenden / und fo ihr einer werftünbe/ dafg 
wider unfer Rayferlidhe Majeftat ober Perfohn rt fürs 
genommen / ober gehandelt torrde / bem getreulich vor gu 
fem und ung unvergogentlich zu warnen. Darzu audy 
in unfeen gemeinen Kayferlidjen Sandefrieden / und darauf 
erfolgten Griedftanden lauter begriffen / bafi weber in Re- 
ligion, und Glaubens-Sachen/ noch auch Feiner andern 
tirfads halben, in was Schein das gefthebe/ Fein Stande 
den andern bevehden/ befriegen / tibergiehen/ befthadigen / 
nod) beg feinigen vergeraltigen / ober entfehen / auch fein 
Standt den andern zu feiner Religion dringen / nod) der 
andern feine Interthanen ab pra&ticirm / oder wieder ihre 
Obrigtcicen in Schug und Schtem annehmen folle/ und 
bann auch firnehmlid) ıms/ al Kömifchen Kayfır/ 
Haupt und Oben dem burd) göttliche Schiefung und 
Swbnung/ dex höchfte Gewalt tm heiligen Reiche / tiber 
alle deffelóen Glieder und Interthanen gegeben und befohe 
len if/ in Krafft folies unfers gegebnen unb befohlnen 
Ampts und Gewalts gebührt und eigent/ ob bem allen / 
wie obftehet/ zuhalten / auch die ungehorfahmen/ wiederfpen= 
nigen/ Berrüber und Berbredher des gemeinen fanbtfriee 
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dend / bid) alle befugte Wege und Mittely zu gebtihelie 
der/ feyuldiger Gehorfam zu weifen und zu halten / aber 
dargegen jemandes andern/ in was @tandt oder Wefen/ 
aud was Religion ober Glaubens, ber oder die feyen/ 
weder in Gottlichen/ nod) auch menfeblidjen Gagungen / 
mit nichten erlaubet / noch zugelaffen ift/ fid) eigenes Gee 
walts/ gegen us / alg ber höchften Obrigkeit’ ¿ufegen 
and aufzuleinen / noch ung feine gebúbrende fayuldige Gee 
horfam / feiner felbft gethanen Pflicht und Eyd zu wies 
der / freventlicher vocifje guentgitben / welches aud) ohne 
das / aller orbdentlider Regierung mercklicher ev= 
vüttung und Zerftorung / auch einen jeden felbft bey feie 
nen Interthanen/ (fo Dadurch gegen ibme/ als ber made 
und unter ung gefekten Obrigkeit/ gleichermaffen aud) gu 
thun/ unb fid) wieder ibne. gu fefe / und gu emporen/ 
fo viel befiomebr verurfacht und, gereiget merben/) ein 
gang befepwerlich und forglíd) Exempel and Gingang/ 
bringt und gebaren fan. 

So haben doch unbedadht / und unangefehen def; alles / 
obgemeldt Johannes Friedrich Herzog zu Gadhfen Churz 
fürff; und Philipps fanbtgraff zu Seffen/ nunmehro 
Tange Zeit und Sabre hee/ bem entgegen / auf; eigenwilli= 
ger freventlicher Dermeffénbeit / alí unfer gehabte Sube 
amb Arbeit / aud) vielfältige fleiffige Handlung, die wir 
bifsher als obftehet/ zu Forderung Friedens und Rube im 
heiligen Reich / und qu Abftellung des hochbefchwerlichen 
fafts dex Serung und Spaltung fürgavenbt / fampt aller 
feuchtbahrer Handlung amd Beforberung des heiligen 
Reichs Teutfeher Nation, gemeinen Obliegen/ Mug und 
Nothdurft/ fo viel an ibnen/ und fie fate und folg fin- 
den mögen/ zu verhindern) und ung ihe felbft gebuhrlich 
amd fchuldige Gehorfam/ manigfaltiglicé entzogen und ges 
weigert/ und fid) niche allein wieder ims und. unfer Rays 
ferliche Hoheit aufgeleint/ fondern aud) ander wnfer. und 
des heiligen Reiche Standte/ Glieder und. Unterthanen / 
zu gleichmäfgiger Ungehorfam/ auch ungiemlichen/ amb in 
Rechten verbotten Confpiration und Anhang aufgewiegelt/ 
angewiefen/ gereitjt/ bewegt und wiürcklich gebracht / 
am uns dardurd) an ordentlichen Gebraud und Abung 
unfers Käyferlichen Gewalts/ in mehrerley Weg/ Eine 
trag und Srrung gu thun/ und fid) beffélben / mit der 
That vermeintlich angumaffen / unterfíanben, Wie dani 
anfanglichen der Sandtgraff/ unbebadt und unangefehen/ 
dafz ibme/ als einem Stand und Glied des Reichs / fo 
ans und demfelben Keiche unterworffen/ feinen Stand und 
Mefen nach nicht gebribrer/ eigens Gewalts/ ohne unfer 
Dorwieffen mb Erlaubnüß/ gegen andern feinen Mit 
gliedern. des Keiche/ einige Behde oder Krieg fürgundje 
nen / nichts deffo minder unterfangen/ gegen etliche des 
Keiches fiienembflen Gliedern/ unter erdichtem Scheinund 
gefuchter Anforderung/ eigenes Bornehmeng, fid) in ri 
ges-Handlung und Werbung zu begeben / diefelben Glie- 
der und Stände/ eines Theils darunter mit Abfıhatzung 
treffenlicher Summen Geldg/ und eines Theils mit that 
Vicher Entfetzung und Einnehmung ihrer Land und eut bee 
fehwert / beláfügot imb vergemaltiget: tind fic) daran 
nicht fattigen Laffen / fondern fampt und neben obgenann= 
ten Sohanns Friedrichen Churfürfien zu Sadfien/ wies 
der ihres. gleichen Fürften und Mitrglied/ einen offnen 
Krieg unerlaubt/ aud) unverfucbt/ und unerfolgt Keche 
teng/ fondern eigens Gewalts/ und thatlider Meifze 
fürgenommen und getibt/ denfelben Fúefien / fo fein Lande 
von mg / und dem heiligen KReiche/ als unfer höchften Re- 
galien eines) immaffen feine Vorfahren bifg auf ifie 
von alters her zu gehen rechtlich getragen / mit Heeres Ge- 
walt übergogen/ von Lande und feuten verjagt/ wie fie 
dann fold Lande mit dee That nod) ime haben. Darzu 
aud) etliche gefürfteten Bifchöfflich/ und andere geiftliche 
Stifft und Prelaturen/ aud) Grafffehafften unb Herz 
fibafften/ fo von alter her ihre Regalia und Sehen von 
unfern Loblichen Borfabhren am Reiche/ und uns empfane 
gen/ aud) für Stande und S)ntgliber des Reichs erz 
Fent worden/ ihre Seffion und Stimm/ in Keidhs Kae 
then gehabt, und in allen Reidhs-Obligen/ und Anftbla- 
gen mittleydig gewefen/ und ung als SXemifiben Kayfer / 
alle Gchorfam geleiftet / und nod) zu Teiften urbietig feyn / 
fie aud) bey ung und bem heiligen Reiche zu handhaben / 
ang und gemeine Reichg-Stände/ auf etlichen hiewor ge 
Haltenen Keichstägen / off unterthäniglich erfiche haben / 
ans und dem heiligen Reiche geralriglid) mit der That su 
entwenden/ und die neben bem Loblichen von unfern Bor- 
fahren Komifehen Syfetn und Ronigen/ gefuenten Adel 
amb Ritterfelyafft / unter fie gugicpen/ und zu dringen / fid) 
gewaltiglich unferfangeny wie fte dann aud) deren etliche 
gewaltthatiger weißge cingenommen/ und wieder unfer Bes 
fehl und Gebofh mif freventlicher unverfehamece Weigee 
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Hing Gchorfams und Xedytens/ tod) votehthaltet. Des 
ben dem aud) fonft ander mehr hoc) und niedere Stände / 
ihrer Obrigteiten / Güter, Renten’ und Gülten/ eygens 
Gewalts/ vielfältig entfege/ und nod) anaufhorlid, ent 


| fan. 


Auch etliche Stände, und derfelben sneerthanen/ ber 
und wieder tinfér und ihrer ordentlichen Obrigkeit Berwils 
ligung/ butd) gefchwinde I8eg und Practicken/ unter bom. 
Schein der Religion / dahin bewegt/ dafs fie [rb in ihrem 
Sehug ud dim begeben / dre fie aud alfo darcin anges 
nommen/ ad) mod) fitindtlid) practiciren / bewegen tmb 
annehmen/ alles in Hieynung/ diefelben ung und dent 
heiligen Xeidhe / und andern ihren vechten mafürliden 
Harn und Obrigfeiten zw entziehen / amd ihnen felbft atte 
gueignen/ und unter fie qu bringen. Gleichermagfen fie 
auf vermeffentliches Keckhert/ nicht unterlaffen haben mie 
etlichen Ständen zu practiciren / wid fie dahin gt vermcia 
fen) diefen unfeen gemeinen Reichstag nicht zu befurchen y 
fonder Zweiffei® Feiner andern Meynung/ dann ung zu 
höchfter Deracheung/ amd damit in des heiligen Keicig bez 
fehwerlichen Obliegen/ defloweniger fenchtbahres aufiges 
richt werden möchte, 

Welches fie and) umb fo viel geringer / ind ohne Sorg 
unterfihen / ffun / und verrichten mögen und borjen/ 
dieweil fie weder Gericht noch Obrigkeit erkennen noch 
entfehen/ fondern den gemeinen Frieden amb Adminiftra- 
tion ber Juftitien dahin turbiret amd verhindert haben / 
dafz aud) wohlgefprochene tivthel zu voltziehen/ gefperrt / 
und Tegelich aus ihrer unbefugten Berurfadung / unfer 
Hodhfies apfel. Gericht um heiligen Reiche Teutfiher Na- 
tion gar aufgehaben und máamiglid) nummer tiber 
Sabre und Tag Rechtlofg gelaffen worden / und noch wirdt/ 
dafy bod) nicht alleine an ihme felbft befehwerlich/ und vice 
Ten andern verdrucren armen/ and fpoliceten Parthenen 
zum höchften nadstheilig/ fondern ano) bey allen Nationen 
und Bolekern gang erfchröckfich und unloblid if, rnd 
bafi aber zum alferbefihwerlichften ift/ fo xiben und treiben 
fie foldyeg altes beg mebrern Theils/ allein unter bem bee 
Tüfmten und verwendten/ Tieblichen/ anmutbigen Schein 
der Religion/ auch fürgewendter angemafzter Erhaltung 
Friedens, Nechtens/ und teutfder Nation libertát/ bie 
fie zur einem Deckmantel aller ihrer gefehwinden/ ungetreienf 
und untechemapigen Handlungen fürwenden/ ba fie bod) 
nichts wenigers / als Dergleichung der wahren Chriftlichere 
Religions oder Erhaltung Griedsy Xedtens/ oder tente 
fiber Nation libertát fuchen/ noch leiden: gu deny bafi 
fie bey der Loblichen wahren Chriftlichen Religion mit feia 
nem Grund befinden / oder bartfun mögen / bafi fi ihe 
nen gegen ihre hodhfie Obrigkeit freventlid) zu fégen in 
cinigerley Wege gebtihren wolley dieweil ie foldyes der 
Chrifiliden Religion gefiracks zu wieder / aber das Gegens 
fpiel in der heiligen gottliden/ aud) andern gfaubmirbie 
gen Schriften und Hiftorien / fid Flärlich befindet / dag 
bie erften wahre Ehriftglaubigen/ bie fi) ihres Glaubens 
mit allein mit blofyen Worten bernfmt/ fondern mie 
Wandel und Wereken/ auch Dergieffung ihres Blues bes 
zeugt habeny auch ben Heydnifchen Kayfern/ Königen 
und Obrigéciten Gehorfam "geleiftet; Derohalben dann 
biefe wnfere ungehorfamen/ unereuen im fo viel defio- 
weniger Fugs haben/ uns als ihrer ordentlichen Obrigs 
feit / ihre fehuldige Gehorfam/ unter bem Schein der Kee 
Tigton qu entgichen/ und fid) gegen ams zu erheben und 
aufgubáumen/ fondern geben baburd) alkımanniglich qu 
etéennen/ bafi ihr Gemuth und Borhaben vielmehr daz 
bin gericht ift/ uns endlid) nach unfer Käyferlichen Soobeit/ 
Autoritat/ Son und Scepter zu betrachten / und die 
fampt der Religion/ Fried und Recht und libertát zu vera 
dructen und barunter ihren eigen Qué umb Erhöhung 
amgechelicher Meifte sufuden und zu befordern/ und alfo 
manniglid) unter whe qemaftfam Soc) und Tyranney gu 
bringen/ aud) folgendts/ (wo fie die Gelegenheit erfehen) 
Behd und Kriegs= Gewale fürgunehmen wie dann ihre 
freventlichevermefzene Reden / deren fie fid) hievor vernehmen 
laffen / dergleichen auch die lafiertidjen / Seband= und 
Schmah-Schrifften/ und Gemalthe/ die fie im True) 
imb fonft in ihren Fürftenthumben / Landen und Gebies 
ten aufgehen und alfentfalben in das heplige Reich) ofa 
ne allen Schen/ dffentlich amibrragen und “ausbreiten 
laffen / darinnen wir zum fmalichften / verachtlichften 
angezogen / angetaft/ und verunglimift ‘worden / (ohne 
Zweifel in Sytepnung/ den gemeinen Mann/ durch folche 
und andere Wege und Mittel wieder uns zu bewegen / 
zu enbietern/ und daburd) zu Emporung amd Auffrubr qu 
reifen / ) folches ihres wntrouen aufibrifijen Gumiiths / 
gnugfame Anzeig and Zeugnúf$ geben, 
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Darnebert fie aud; nicht unterlaffen / auf ihrer Con- 
venticuln / und neben-Derfammlungen/ ihrer Pflicht wid 
Eyd zu wieder/ nicht allein allerley Pada, Búndte/ 
Confpiration , und andere Meyterey gegen 1m8 zu erre= 
gen / fondern darneben bey frembben Potentaten / und ana 
dern/ uns ohne allen Zweiffel/ gum hafgigften einzubilden/ 
auch uns zum Nachtheil/ denfelben Potentaten/ und ane 
dern/ als obfiehet/ alterley geheimen Anhang, Fürfehub 
und Forderung anzubieten mit ihnen qu practiciren / und 
die wieder uns zu beñen/ gu fiareken und bewegen. Zu 
dem/ dafs nod) wohl etliche vorhanden / die vou ihrem 
guten Willen und Neigung gegen der Teutfejen. Nation > 
diefelb des Tiircien halben in Gefahr und Gorg zu fegen / 
und zu halten’ guugfamlich zu fagen wiefgen. — Welehes 
aud) umb fo viel defio mehr zu glauben/ dieweil ihnen fol= 
ches zu ihren Borhabens ihre Tyranney Dardurch zu ere 
halten / zu befehönen und in das Weeck zu richten / mide 
ungelegen / noch-undienlich feyn möchte, ! 

Alles in Bergefs, ber. Hohen, Pflichten? Wamit fie uns / 
als Komifehen Sápfer/ ihrem von GH veroroneten / ei: 
nigen / natürlichen ecchten Herren / Qaupt und Obern 
vermandt/ auch zu Berkleineenng/ Abbeudy and Schmaz 
Terumg unferee Kayfeelichen Hoheit Autorität und Gez 
walts/ amd unfem gemeinen Kayferlichen  fanbfriebten / 
ud) den darauff erfolgten Friedflanden zu wieder und ente 
gegen) bie fie auch niche anders achten / halten’ und aufge 
legen/ dann ob fie alleine darunb gemacht und aufge 
richtet waven/ den gehorfahmen bie Qande zufperreny unb 
thee nattilmbe erlaubte Defenfion unb Gegenwehr abjite 
fiticen aber heewiederumb ihnen barburd) erlaubt und 
gugelaffen / ihres Gefatlens /. alle unzechtmäfgige/ verbote 
ne Handlung/ wieder bie gehorfahmen Stande fürgunefz 
hien zu üben unb voltführen. Durch welche, hie oben 
erzchlte Berhandlung / Ungeborfam und Kebellion/ auch 
Amaffen und Antafiung unferer Kayferlichen Sochheit / 
Sewalts und Obrigkeit/ fie fif) bann def alterhöchften 
erfiheöeklichfien Safters / der. beleidigten Majeftät theilhaft- 
tig gemade/ und in die pea und Straf deffelben/ fampe 
beriihrtes Sandtfriedteng/ mit der That gefallen feyn/ wie 
bann foldyes alles fo offenbaby und Tautéundig / dafs eis 
niger fernern nod) mehren aufzführlichen Bermeldung hier 
unvonnöchen iff. 

Wiewohl wir nun unfers tragenden Käyferlichen Ampes 
Halben/ wohlgegrundten Fug/ und wefadyen gehabt, hice 
vor langft/ gegen bemelten Eburfitefien zu Sachfen/ und 
Sandt= Graffèn von Heffen / den Weg ber gebührlichen 
Steaff fürguwenden / fo haben wir bod) su Erhaltung 
Friedens/ auch Berhrtung des Kriegs/ und daraufy fol 
gender Imvaths / ihrer bifgher guadiglich verfebont / fonder 
thnen in alfen Qandlungen/ mehr und weiter / bam uns 
wohl gebubret / nicht mit geringer Befchwerung und Berz 
fering unfers Gewiegens/ aud) Derkleinerung unfever 
Sapferliden Autoritat/ unb vieler gehorfahmen Stánden 
höchfien Veleidiguugs Nachtheil unb Sdhaden/ gnábiglid) 
gehengt/ und nachgefehen/ und uns barauff in bem vez 
febicnen ein 2 und vierfigften Sabre / alíbie zu Regenfpurg / 
gegen. bem fanbtz 6 n/ und nadmabls auf unferm 
nechftzgehalten Speyerifchen Reichs-Tag des vier und vier= 
figfien Sabres der mindern Sahrzahly gegen dem Churz 
fürften qu Sachfjen/ mit allen Genaden erzeigt und be- 
wielen/ und ganglid) verhofft/ fie durch fold) unfer tiber 
mafjige Gedult/ Gnad und Gütte/ von ihrer fehweren 
Rebellion > ungehorfahme auch ungtemlicben Practicten 
und Fürnechmen / je zu Left abzuwenden und zu gewinnen/ 
auch alfo den Weg ber Straff zu berbüfen. Dieweil wir 
aber augenfeheinlich vernehmen und befinden baf all uns 
fer vaterlich Milte/ Gebult; Nachfehen / und Gritey bey 
berühetem Churfürften und Sandt= Graffen bifj anhero 
anders noch meheers nicht gewürckt/ dann baf fie ung ale 
Tein bloffe Wort gegeben und niches deftoweniger ihrem 
foriffelichen und múndliden Erbiethen und vertrofien 
alte thre Handlung in Merck entgegen gericht, auch tiber 
and wieder unfer und des Reiche Ordnung/ Abfehied/ und 
Kayferlichen aufgerichten Landtz und Religions Frieden / 
auch Gebot und Berboth/ fo wir hiervor / zum öffters 
mablen zu Handhabung deffelben fandt und Religione 
Friedens / und zu Derbtitung alles gewalthätigen iure 
nebmens/ altenthalben in das heilige Reich aufsgehen und 
verfimdigen Iaffen / fid) derfelben mannıgfaltiglich mife 
braucht und überhebt/ wd amfeem mit ihnen atfbie zu 9x 
genfpurg und zu Speyer gepflogenen gnadigflen Danblun- 
9m gefiracts entgegen gangen/ und (fid) de alles nur 
gu einen Deckmantel ihres Freventlichen Muthwillens ges 
braucht /und ban auf böfen/neidigen /bafzigen Gemüthe / 
amd ungiemlicher Gebührlichkeit zu heerfehen / in ihren ar 
gen Fivfag alfo verfiockee und verharter feyn/ bafj all 


the Borhaben/ allein dahin fiche / manniglichen defy feiz 
nigen/ ihres Gefallens zu vergewaltigen/ und derohalben 
weder Gericht nod) Keche zu lepben/ fonder vielmehr aufi 
angezeigten gefaften Neyd/ amb vortheiligen geigigen Ges 
muth wieder alle Recht und Billigkeit/ Auffeuhe und 
Krieg im Reiche zu bewegen, Fürften/ Graffen/ Sera 
ten/ und gemeinen freyen Adel / aud) andere Stände und 


| Glieder defy heiligen Keichs/ Geiftlich und Weltlich/ eps 


| gens Gewalts / wieder unfeen Kayferliden aufgefindten 


fanbt-Gricbten zu überziehen, und mit Gewalt/ und fonft 
butd) alterley Gefhrwindigkeit/ unter fid) zu bringen sandy 
Fried und Keche im. heiligen Reiche/ und unfere Ranfers 
liche autorität zu vertruchen / und ihnen diefelbige zuzueignen/ 
Conventicula und Derfamblungen fürgunchmen/ Pact / 
Bünde, Confpiration und andere Meyterey gegen ms 
gu erregen amd uns bud Schmähesoder ander ‚Scheiffe 
ten / amd fonft/ gum Hafzigfien und verächtlichften angue 
taflen/ eingubilden / umd-zu verunglimpffen/ laffen/ und 
geftatten, Lind wie gnábiger und gufiger wir ams gegen 
Ahnen ergeigee/ amd ihnen mehr überfehen und nachgelafe 
fen / dafg fie nue an fo viel deffo beharrlider und verfioce= 
ter auf ihrem freventliden Bornchmen zu bleiben und 
fürgudeingen unterflanden / umb durch folches alles / mb 
fo viel deftomebr / evnfilide/ fehwere/ und ungewöhnliche 
Giraffe verdienet / aud) derfelben biltid) qugemarten has 
ben. Und wie auch barneben gnädialich bedencien/ wo 
wir alfo Tanger zufehen/ und ung infer ordentlichen Ray= 
ferlichen Macht / und Gewalts nicht gebrauchen, mod 
gedachten Churfürften unb gandt -Graffen/ zu gebührlz 
en Gehorfahm bringen folten/ baf bie Löbliche teutfche 
Nation / nicht allein qu Ehriftlicher DBergleichung der 
fivcitigen Religion — ¿uÉéommen / wenig Hoffnung. haben 
möcht, fondern aud) defi hocnochdürfftigen beftandigen 
Friedens und SXedtene gerathen und mangeln / und barz 
gegen alles unrechtlichen Gewalts/ Tyranney / Plackerey 
unb Zerfidrung aller guten Ordnung und Policey / aud 
Abfalls und Derlichtung alles Trauen und Glaubens er= 
warten) und dardurch alffo gar / auf dem Fried in den 
Unfriedt / und auf ber Freyheit im die frere Dienfibara 
Feit gefiellet werden müfte, 

Weldies uns aber/ in und bey unfer Kayferliden Nez 
gierung Länger ¿ugufeben / nod) zu gedulten / Feines weges 
gemeint/ gebiihrltds/ noch vor GOrt/ nod) der BWelt/ 
verantwortlich feyn will, 

And find berobalben zu Verhütung obangerechtes mida 
ten Lafis/ uniaths und Machtheils/ fo bem Heiligen 
Keiche Teutfther Nation / und gemeiner Chriftenheit Dice 
auf erfolgen möchte/ gulegt bringfid) bemegt/ umb uns 
fees Ranferliden Ampts / gegen genannten Churfirfen 
von ¡Sadfien/ und fanbte Graffen von Heffen/ ¿uges 
brauchen, 

Dieweil bann obgedachte ihre ergeigte tingeborfam/ Ree 
bellion / Seteibung imb Serüttung Friedens und Red)= 
tens/ DBeradhteund Berlegung amferer Kayferliden Maz 
jeftát und Hoheit/ und andere ihre muthwilige/ frevent= 
liche / gewaltfahmne / friedbrtidhtige getibte Handlung und 
Empórung / allenthalben offenbabr/ fanbtzfünbig unb 
an Tag liegen/ deren fre auch/ ber genannt Churfiirft 
von Sachfen / und fanbtz Graff zu Heffeny mit tenen 
Grumd/ Fug oder Schein entftiulbigen ober befchönen 
fomnen/ auch ohne das Fein, ordentlich Sed, Geriche 
oder Richter tiber fid) leiden wollen / fondern ung an uns 
fere Hoheit und Gewalt felbft geeiffen/ und fido beffélberr 
untergichen/ auch gegen andern Ständten mur thatlides 
Gewalts und gewapneter Sande gebrauchen. Demnad 
haben wir) nad Erwegung aller Gelegenheit/ und Ge= 
fiale diefer Sachen) aus Erheifehung und Forderung der 
hohen unvermeidtlichen Noth/ und fdulbiger Pflicht tm 
fers von Gott befohlenen Ampts/ die genannten Sos 
banns Fridrichen Churfürfen von Goadfien/ und sandte 
Graff Philippens von Heffen/ als unfere 1mgchorfab= 
men/ tntreuen/ Pflicht = und Eydbrüchtige / Rebellen / 
Auffeuhrifchen/ Derächter and Verleger unfer Kapferlie 
chen Hoheit md Majeftät/ Verbrecher des gemeinen aide 
gefündten Landtfriedens / in unfer amd des Heiligen Reichs 
Acht/ und Aberacht/ auch obgemeldte Poenen / Gtrafz 
fen und Büren gefallen fep. erfenmet / crflavet/ und 
verfünbiget/ amd fie aus dem Grieden in Unfrieden gee 
fest. Erkennen/ erklären / amd: verfünben fie allfo ir 
unfer und des Reiche Acht wnb Aberache/ aud) vorges 
meldte Poen/ Straff und Buffer / féen fie auch auf 
unferm und des Heiligen Reichs Frieden in ben qtnfrieben / 
alles von Römifcher Kayferlider Macht) wiffenelich and 
inKrafft diefes, Vu feynd darauff/ zu gebubrfider wirck- 
lider Execution , Dollziehung und Bollfivectung ges 
meldter Acht Pom Straff und Buffen/ génélid ents 
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fehloffen / gegen denfelben Johannes Friedrichen und Phi 
lippen/ Die (i) namen Hergog qu. Sadfien/ und fandtz 
Graff zu Qeffer/ alg offenen Aechtern/ aud) unfeen und 
des Keichs Wirderfachern/ und Feinden/ vermittels Gott< 
lider Gnad/ Aulff/ und Benttandes / mit gebührlicher 
Straff/, ohne länger Derziehen/ felbft furgugehen/ und 
zu verfabren/ damit wir alsdann/ unverhindere derfelben/ 
Zul QAufridheing beftaudigés Sricdens/ Rechtens und Ete 
nigkeit/ i heiligen Reich / deffo flattlicher greiffen und 
Fommen mögen; Darinnen wit ung dann alermafz und 
geftalt/ wie ung als Chrifiihen Kayfer/ Damen/ und 
Apte halben/ zueignet/ und gebübret/ gants gnadiglich 
und vaterlid) zu erzeigen/ aud) der Tentfeben Nation Li- 
bertát./ Aufnchmen/ Ebr / Nutz und Wohlfahre/ mit 
alten Gnaden und Treuen zu bedencken/ gu erhalten / und 
zu befordern/ urbietig/ willig’ und fehuldig feyn. 
elches wir euet Sieb) Andacht, und eu) / derhalben 
Hiemit anzeigen wollen / damit ijr der Arfachen diefes 
unferg billicheny nothwendigen/ unvermeidtlichen Fürnehs 
mens wahrhafftige / begründte Erinnerung und Wiffen 
empfabet / warumb voir darzu zwungentlich bewegt / und 
genothtranget feyn/ und das mit nichten Langer anftellen / 
verhalten, umbgehen/ noch verhiiten follen nod) mögen. 

Und gebiethen hierauf euer Seb / Andacht / und euch 
alten und jeden/ fambt und fonderlich/ bey den Pflichten 
damit ihr uns und dem heiligen Keiche verwandt feyen / aud) 
bey Vermeidung unferer fehweren Straff und Unguad/ 
und fonderlic bey Berlierung alter euer Regalien / chen / 
Seeyberten/ und Gnaden / fo encre Borfabren und the / 
von MWeylande, unfeen 1Oblichen Dorfabren Kömifchen 
Käyfern unb Sonigen/ auch ung und dem heiligen Keiche 
erworben auch bey Berwürefung Sibs und Guts/ Diemit 
ernftlich und wollen / dafs ibt eud) gemeldter Sohannes 
Siren unb Philippen 7 fo fic) nemen Hertzog zu 
Sadfen / und Landt-Graf zu Heffen/ wieder ung mit 
nidhten arinebmet/ noch beladet/ ihnen auch nicht dienet / 
SI nod) Fürfhub/ mit Proviant/ nod) fonft in einig 
ander Wegy weder heimlich nod) offentlich beweifer. 

Wo auch einer oder mehr in ihren ober ihrer einigs 
Dienft / Vefolbung / ober Beftallung / ober ihnen fonft 
zugezogen ware / dafs der amd diefelben / Angeficht Dif 
Vrieffes/ ohne allen Aufzug und Weigerung / fib von 
fund an erheben/ und gefiracés wiederumb abziehen / und 
sich ferner nic gebrauchen faffen/ aud) ihe die Standte/ 
Zugehörigen / Berwandten / und Anterthanen gedachter 
Sobanns Friedeichen und Philipfen/ bie fi) nennen Serz 
109 zu Sahfgen/ und Sandtgraff zu Heffen/ ihnen einige 
sehorfahme/ Dulff noch Benfiandt/ ferner Feines Weges 
Teiftet / noch euch ihrer Rebellion / tingthorfame und Ber= 
Brechung fermer noch weiter anhangig / mod) tbeilbaftig 
machet / fondern euch derfelben hierin gantzlich entfchlaget / 
amd enthaltet/ auch euer Kiebden/ Andacht und ihr/ ale 
famptlid) und fonderlih/ ung zu Bolziehung folder 062 
berührter erklärten Peen und Straffen / gegen gemelten 
Ungehorfamen / Hintrenen / Friedbrichigen Aechtern/ diez 
felben zu gebrirender Gehorfame zu bringen / euer getrene 
Beyftandt/ Stir. Borfehub /Forderung- und Busing thuty 
unb end) daran nicht deren noch verhindern laffet einige 
S3ünbtnüfjn Berfiandenifen / noch Adhærenz , noch 
einig ener Erbhuldigung und Pflicht /»bamit ifr ihnen 
verwand feyn möchtet. Dan wie folche Bundnüfen / 
Adhzren; / und Berwandemif, / die feyen gleich hievor 


oder ito von meuen/ aufgericht/ eencuert/ ober erftveckt 7 | 
(fo viel diefelben euren. ung hievor gethanen Pflichten und | 
Evd/ auch diefer unfer Exélárung und Erfandtnifs/ oder | 


fonf in ander weg / ung als eux ordentlichen bochfien 


Dbrigteit qu wieder fepm/ veichen ober verflanden werden | 


möchten) alf die fo in bicfem Falle/ nad) Dermbg aller 
Rechten euch wieder unfer Ertentnuf ımd Dollziehimg 
derfelben/ nicht binden’ mod) verhindern folfen oder mb 
gen/ mit wohlbedachten Dutch, rechten Wiffen/ und von 
imfee Käpferlichen Macht Bolfommenheit/ biemit gant 


Tid) aufgehebt/ casfıret/ und vernichtet / aud) euer Seb) | 


Andacht und euch / fo viel deren barinu verwandt waren / 
von derfelben unfer Kayferlidhen Mache Bollfommenheit / 
davon endelid) abfolviret/ umd Tedig gezehlet/ und dann 
euch die Standte und Lnterthanen 


Sohanns Friedrichen/ und fanbtgraffen von euer Erbhuls | 


digung und Pflichten’ gefreyet und entlediget/ und allen 


denen/ fo (id) bierinn/ gegen uns 'gehorfamlich erzeigeny | 


unfer frey Rayferlidy Geleit und Sicherheit Hiemit guaz 
diglich zugefagt / und, gegeben haben wollen, 

Setzen und meinen aud) von ietztberührrer Käyferlicher 
Mache Doll Eommendeit/ bafi diefelben Aechter/ hiewieder 
niche fehliegere / febiemen / freyen / oder füetragen / einige 


Gnad/ Geepheit 7 Teöfing/ Gekit/ Sicherheit / Landt/ | 


y 


und S3utgfrieb / obbertihere ober einig ander Bindeniff/ Anno 


Dercinigung / Burg-oder Stadt-Recht / fo von uns / uns 
fern Dorfabren am Reid) / Romifhen Kayfen amd Koz 
mgen/ ober andern Hevefehaffen / oder Obvigteiten/ euch 
oder thnen/ Semeiniglid) ober fonderlid) gegeben ober bez 
ftatiget waren / oder mod) werden / auch Feinerley Ges 
wobnbeit / Braud) / oder alt Herkommen/ noch font als 
les anbers/ das ihnen Dierinn qu Hulffy Steuer/ oder 
flatten Fommen folte oder möchte, Wann wir fies die gee 
dachten Aechter / in bem alten alf; deffelben tnempfánge 
lid, aufggefehloffen / und barinn niche begriffen haben 
wollen, Wo aber euer einer ober mehr / wes Standts 
ober Wefens ber oder bie feyn/ fid) hieriber/ in was ges 
füchtem Schein oder Weg das jinmer gefehehe/ umgehors 
faut erzeigen würden / gegen dem und denfelben allen 
wollen wit ung gleicher Weife/ wie gegen benannten Acchs 
teen / mit emflider Straff und Imgnaden zu verfahren 
vorbehalten haben darnad) wiefie fid) manniglids zuriche 
ten) und vor Nadhtheil und Berderber qu verbüttan / dag 
meinen wie ernfilich, Geben im ftnfér und des Reichs 
Stadt Regenfpurg/ am zwantzigfin Tage des Monats 
Sulit/ mad) Cheifti Geburch / Funffgehen hundert) und 
im feds und viertsigfien / vnfers Kayferthums in feds 
und zwantzigften/ und Ynferer Reiche im eim und drepftigs 
fin Sabre, 


CXCVII. 


Grang-Dergícid zwifhen dem Gre 
Stift Magdeburg/ und Stift Hals 
berffabtz QBorinnen die durch verord- 
nete hierzu Anno 1541. nicht vollzogene 
Gráng- Scheidung zwifihen obberühr- 
ten Stifften Magdeburg und Dalber= 
ftabt aufgerichter worden. Geben att 
Halle am Mittwoch nad) VinculaPetri 
1546. [Lu xw 1 e Zeutfhes Reids- 
Archiv, Part. Special. Abtheilung II. 
Abfag IV. pag. 483.] 


Ceft-a-dire ; 


Reglement de Limites entre P Archevéché de Mac- 
DEBOURG,Ü/Eveche dc HALBERSTADT, 
par lequel la Convention commencée entr'tux a ce 
feje en 1541 eff achevée c les Limites des deux 
Diocèfes fixés. A Halle le Adecredi apres la Fête de 
St. Pierre aux liens 1546, 


Se Sobann Albrecht von GHttes Gnaden / 
etweblte: und beftätigter Er Bifchoff qu Mage 
deburg und Primas in Germanten/ Bifchoff zu 

. Qalberfiadt / Marggraff zu Brandenbnrg/ zu 
Stettin/ Pommern’ der Caffuben und Wenden Herkog / 
Burggraffzu Nürnberg) und Get gu Rügen/ bekennen 
Dffentlid)/ nadbene verfehienen ein und vierfigften Sabre 
die Whiedigen / Qodigelehrten / Defien und Ehrfamen/ 
Unfee lieben Andacheigen und Getreuen/ Ebr / Sohanır 
von Walwik / Thumb-Ser / Ehe Cobanus Ziegler / 
Dechant zu St. Niclas/ Official zu Magdeburg, Ebr 
Dalentin von Sumdhaufen/ beyde der Kechte Doétores, 
und Cyriacus Loffaw/ Meiher zu Halberfiadt /uf Unferm/ 
als die Zeit Coadjutoris und Stadthalters der beyden 
Grüzunb Stifft Magdeburg und Halberfiadt/ Befehl yein 
Abrede ber Land-Grangen halber zwifcdhen beyden bertifra 
ten Stifften Magdeburg und Halberftadt / it. alfo bem 
Haufen Kpadmerfehleben und Brock-Hfeherfehleben an dem 
Orte/ bo «8 das Siffrobr genannt wird / auffgeridt y 
welche doch endlich niche vollzogen’ und bende Theil eho 


| uns unterthaniglic angelange vnb gebeten / biefelbe ges 
genannten Herkog 


mathte Abrede zu confirmiren / gu roboriren imb gu 
beftätigen/ wie folde Abrede von Wort zu Wort bernach 
folget : > 

Zu wiffen / madjbem fi eine Tange Zeit Serung und 
Gebredhen von wegen ber bepber Erg-und Stift Diagdes 


» burg und Salberftade Sand-Gränk des Orts / bo manns 


das &ifftobr nennet / zwifhen beyden Haufern Hadmers 
fehleben und Broc-Hfcherfehleben zugetragen und erhalten / 
feind diefelben nad) gehabter Befbtigung/ aus Befehl des 
KHochwizdigen/ m cu und Spodgebohrnen Fürs 
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fin mb Seren / Sen Sohann Albred)ten/ Margaraffen 
zu Brandenburg/ der beyden Erhe-und Stifft Magdeburg 
wud Halberfindt Coadjutoren und verordneten Stadthal- 
ters Ltnfers gnabigen Seren/ Durch uns hernad) befehrie- 
benen/ Johan von Wallwig / ThameSHerm/ Cobanum 
Biegler / der Rechten Licentiaten /. &Xdjant bet St. N- 
colaus-Rivehen und gemeinen Offcialen zu Magdeburg / 
Dalanein von Sundhaufen / der Redten-Doctorn/ und 
Cyriacum offaw / Meyern zu Halberftadt/ mit 2Biffen / 
Dollivort und Bewiltigung beyder Erg-und Stifft Stage 
deburg und Halberfiadt ThumsCapittel/ aud) des Defien 
amd Gefirengen Matthiefjen von DBeltheimb / al 3nbaz 
bern des Haufes Hfeherslebeny in der Güte) nad) vorges 
Bender Derbor / vertragen / und endlich verglichen / wie 
folget : Nemlich / baf; hinfurt die <andzGrang beyder 
Erhamd Stifft aud) ber. Haufer Ofeherfihleben und Sab» 
merfehleben / das Mittel des Kiffrohrs / wie fold) vere 
mablec und bezeichnet / zu ewigen, Zeiten fepm und bleiben 
folt / und fol aud) das bemeldte Kiffrohr gleich index Spitz 
ten getheilt und gefchieder werden / und fol aud) das halb 
Theil deffelbigen Rifrobrs nach Sadmerfebleben gelegen/ 
den von Hadmerfehleben/ unb ber ander halb Theil nad) 
Dfherfehleben gelegen / fame Dberfeit unb. Gerichten) dem 
Haufe Ofberfhleben zukommen / aud) was einem jedem 
Theil alfo gufommet und zugetheilee wird/ das follen fie 
nun hinflivter zu ewigen Zeiten / als bas Shre /mit Grund 
amb Boden nach ihrem bejíen gebrauchen und genieffen/ und 
Uff bafy das Mitel gum. gleichften troffen/ und Fein Theil 
vor dem andern befehwert ober. benachtheilet werden moge / 
folten etliche nabmbagfte befeffene Dtanner / als nemlich 
ficben Derfonen/ welche durch beyde Theil davgu benennt / 
nemlich von Hadmerfihleben / Gorges GuthenFriger /Elaug 
Benedi&s / Gerid Horflorp / und von Ofthersleben / 
Breus Divick / Weiprecht Soret / Paul Fifcher / und 
Albrecht Piggen/ welche fonderltd) darzu benannt/ bowitfiz 
get und verorbnet; bie folche <and-Grang und Riffrobr 
gleichnagig und red abmeffen / teilen und entfcheiden 
follen/ umd fo bald folie Ausmeffimg und Theilung ges 
fide, fol folche Scheidung/ Mittel und Grang/ mit 
Mahl Steinen vermablet/ bemereét und verftemet werden/ 
und fot folich Mittel des Riffrohes/ des Ores die Landz 
Gring unb Scheidung / zwifchen beyder Erk-und Stifften 
Stifften Magdeburg und Yalberftadt / binfurten zu ewigen 
Zeiten feyn md bleiben. Ind dieweil obgenamnter Matthias 
von Deitheim/ uf unfer/ der Commiffarien Bit) aus 
Gunfi und gutem Willen bat nachgelaffen/ dafs die von 
Hadmerfihleben dismahls das Siffrobr/ (o viel des ieko 
vorhanden allein qu abren Nu abbringen und brauchen 
mögen; So fol doch folder fein guter Wil dem Haufe 
Ofberfehleben/ und Shme/ ais Inhaber deffelbigen/ an 
ihver Gerechtigkeit unfehadlich fey, Es foll auch Davdurd) 
der von Hadmerfehleben Anziehen umd Intent / alg ob fie 
mit dem Kiffrohe von alters bevechtiget gewefen / gang und 
gar nicht geftärckt werden / welches alles beyder Œré-und 
Stift Magdeburg und Halberfiadt Thumb Capittel/ und 
bie Partheyen allerfeits alfo / wie objichet / beliebet und 
angenommen aud) fiet amd veff zu halten/ uns den vere 
orbneten. Befehlhabern amd Commillarien / mit Sande 
amd Munde vor fid) / und ihre Nadfommen angelobet 
und zugefaget. Des zu Mrfunb mehrer Sicherheit / fteter / 
ewiger und Befter haltung haben wir obgenannte Com- 
millarien diefen Schied amb Recels gegmeifádbtigt / unb 
einem jeden Theil einen gufiellen Taffen. Gefchehen im 
funfisehen hunderten und ein und vierzigften Sabre / Mone 
tage nad) Nativitatis Mari, 

tind weil wir gefotirt und befunden/ bafi beyder unfer 
Evgamd Stifft Magdeburg und Halberftadt / Qut; / 
Vefien / Fried und Emigtat/ gwifehen den Imterthanen / 
auch beyden, obbertibrten Haufern. / Hadmerfehleben und 
Brork-Hfeherfehleben / barburd) gefucht / demnach haben 
wir gedachte obinferirte Abrede confirmirt/ roborirt und 
befiatiget / confitmiren/ roboriren und beffatigen fie aud) / 
ale ber Sande-Fürfte unb Oberfeit/ in und mit Kraft 
dis Drieffs / und wollen / dafz diefelbigen in allen ihren 
Puncten und Articulm/ fiet/ vet amd umverbruchlich fort 
gehalten u. von Feinem Theil tberfehritten werden / 
freufid) und fonder Gefährde. Zu Aefund haben wir 
Unfer Snfiégel wiffentlich am diefen Brief hangen laffen/ 
der gegeben tft zu Dalle/ uf St. Moritgburge / am 
Mitwoder nad) Vincula Petri/nad SEfu Chriftiunfern 
Leben SErren und Seelignachers Geburt / funffeben 
Hundert/ und im fechs und vierzigften Sabre, 

(L. $) 
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Mbfhied zwifchen dem Churfürften zu 
Sadfen und Land-Graffen au Def 
fen/ und denen übrigen mitveriwand- 
ten Standen wegen der Winter-Quar- 
tier, Gemacht zu Giengen den 16. 
Novembr. 1546. | HoRTLEDERUS 
von Anfang wid Fortgang des Get 
fiber Kriegs Tom. IL Libr. II. Cap. 
XLIX. pag. 506. ] 


C'eft-à-dire; 


Reces conclu entre l'ELECTEUR DE SAXE, le 
LANDGRAVE DE HESSE & les autres Confta 
derés , touchant les Quartiers d'Hiver. A Giengen 
le x6 Novembre 1546. 


Was des Abzugs und Winterlagers bal 
ben bin vnb wieder bedacht vnb end- 
lich gefchloffen worden. 


S iff von den Chursond Fürften zu Sadfen und 

Heffen 2€. aud) den Kriegs = ond andern Kathen 
So und Gefandten ber Stande / des Abzugs vnb 

Winterlagers halben hin vnb wieder ftattlid) bes 
ratbfiblagt vnnd gehandelt/ Darneben aud) vermercét wors 
den/ Was ber Churfürft zu Sadfen / in ©. Churf ©. 
begegneten $3efübwoerumg/ Inbalt ciner vbergebenen Schrift 
witsflicher Qulff halben / fremblid) vnb. gnábiglid) gefudye, 
Dieweil fij) aber bie Oberlandifchen Standte vernehmen 
laffen/ welcher maffen fie burd) diefe Defenfion mercélids 
erfebopfft / unb alfo in jhrem Dermôgen nicht were/ das 
Winterlager in Oberlanden / darzu auch die Befakung in 
Ihren Städten/ auff ihren Koften zu vnterhalten / vnb 
darvber hochgedachten Churfürften/ inhalts feiner Churf, 
©. begehvens / ein ftattliche Hilf zu tfun: Bnd aber 
gleichwol ber Abzug ond Winterlager zu beftellen von 
nöthen/ vnb fid darneben aud) gebtibren wil / dafz Hodes 
gedachtem Churfürften bie Huf / bero fein Chutf Gn. 
nechft gu Blin vertrofiet/ nicht in Worten / fonbern mire 
Tid) geleiftet werde/ fo ift des Winterlagers halben bedadhe 
vub gefhloffen worden. À 


Don dem Ober-landifhen Winterfager 
tnb beffen Bnterhanlt. 


Exfilich / bafi bie Dberlandifchen Stände und Städte 
das Kriegsvolcé/ fo hier oben im Winterlager bleiben foly 
onterhalten follen, 

Bnd zu folem Winterläger follen gebraucht werden 
sey Regiment Knecht / Als nemlich des von Sender) 
und des Schertleing Kuecht/ vind aus den beyden ein Ke= 
giment auff 8000 farc gemacht werden. 

Bud ba es moglich were bey ben Retitern gu erhalten / 
fo foit man rooo. Pferdt / auch hinüber zu behuff des 
Winterlagers behalten/ darein bie Wirtembergifchen Keu- 
fer folten gerechnet werden / bey weldjem Kriegsvolck 
zu Rofg vnb Fuß / der Hberländifchen Stände Kriegs 
rathe/ hieroben im Oberlande auff gelegenem Plage bleibers 
follen. 


Bon bent andern Kriegsvole/ fo in bie 
Stiftte Bamberg und Biréburg/ 
vnb nad deren Ginnebimung in 
Ehur-Sahfen gefitbret wer- 
den fof. 


Wo mun bie Oberlandifhen Stände unnd Städt des 
Feinds halben/ fo viel $ufts haben möchten/ des Königeg 
Erbland / vnb andere diefer Stände widerwertigen Geifts 
lide ober Weltliche angugretffen/ fo follen fie daffelbige 
auch nicht vnterlaffen / fondern die einnehmen / brandt 
febasen / vnb. feinblid) gegen jhnen handeln, 

Aber mit den andern Xeuteen vnb Kuechten folte dee 
Ghurfürfi ond fanbgraff zu Heffen mit den Krieggrärhen 
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des Sächfifchen refs den nedhffer in die Stäffte Wirte 
burg vnb SSamberg/ vnb andere difer Stande widerwer= 
tigen Land ziehen y vmnb biefelben feindtlich angreifen / 
brandtfdagen ond einnehmen, 

Damit, aber ihre Gburevnb F. G das Keiegsvolet / 
baf; ¡bre Chur-vnnd F, G. mit (id) nemen dahin brine 


| 
| 
| 
| 


gen möchteny fo folte Qerfog Dleichen zu Wirtemberg ge | 


fhriben wind. gebeten, werden / dae €. F. Gs bie einmal 
bunbert taufendt Gülden erlegen wolte, Diefelben/ ub 
dann die dreyfiig taufendt Gúlden/ fo bie von Strafíburg 


geliehen / follen Ihren Chursond Fúrfil. O. ¿ugeftelt were | 


den / jhe Sriegévold / fo fie mit fid nehmen folten/ zu 
contentiven / damit difelben in die Stiffe und ber Feinde 
Land möchten gebracht werden. 

Bnd nachdem fid) die Stände fihlildig erfennen/ dem 


Ghurfürfen zu Gadfen/ zu Eröberung G. Churf. G. | 


Sande/ die vielleicht ©, Churf. G. auff diefe Stunde abz 
getrumgenfeyn mögen und weiter abgefrumgen wurden / Soul ff 
zu thun / Go folt cin jegliche Sachfifche Stadt feinen Chief, 
Sn, zu Bnterhaltung dev gwey Regiment / als des von 
Dibenburg vimb Thumbshirns / darcin des von Veidhline 
gen gefeblagen/ vnnb da vielleicht S: Churf. Gn. etwas 


anche nad) Gefalt der Saden vnb Rundithafften / die | 


| Ben Engeland / Srandreid Venedig enib 


einfommen/ von Keutern vimb Rnechten bedde ffen wiirde 
vnnd dann zu Befoldung der Keuter /bie jego feiner Churf. 
Gu. zugethan/ vnb unter feiner Churfürftlichen Gnaden 
Regiment gemeft/ als zu einer eylender Quiff/ mit Gelt 
belffen/ 9iemlid s 


Bremen 20000,1 
Braunfehweig 10000, 

Gofilar 10000, 
Magdeburg 20000, 

Hamburg 20000, 
Kildegheim 90000, > Gilbert, 
Gottongen 5000, 

Hannober D 4000, 

Einbeck / fof nad; jean. Vermögen mit Solo 


Helffen, | 

Dinden 3000, J 

rürberlid) gen Braunfehweig bey dem Kathe erlegen. 

So folt aud) bem Herkogen zu Pommern fordevlich ges 
féricben/ vnb ihrer F. O. diefer Abfehiede augeftbicét vnb 
gefucht werden / dafs Ihre Y. G. zu Entfehung vnb Eros 
berung hochgemeltes Churfürften Lande / folgende Huf 
thaten, 

"uices folt eg mit ber Regierung Gineburgy Fire 
fien su Anbale/ ond Graffen gu Danfifelde audy gehale 
gen werden, 

Pounnern / 6. gedoppelte Monat s 

Regierung zu Belles 

Die Fürfien zu Anhalt / duo. Gulden 

Grafen zu Danfifele t 

Diefe vorgemelte umma / follen die Sachfifchen Stán= 
De vnb Stadtey wie obgemelt/ forderlid) erlegen/ vnbvon 
Ihrem gemeinen Pfenning (dieweil derfelben etwas Iangfam/ 
and allenthalben fo balt niche gufanunten gebracht werden 
mag, ) widerumb nehmen, 

So bat fid) auch hochgedachter Kandgraff zu Heffen/ 
gegen S, Churf, Gnaden exbotten / €. Gburf. (5. vor 
fib auch zu bel fan. 

Es folt aud) Serñog Deich qu Wirtenberg von gemeiz 
nen Ständen erfucht werden bafs feine Furfil. Gnaden zu 
des Churfürfien zu Sachfen Yulff/ von Gelt ewas fürs 
feßen vnb helffen wolf, 


Don dem gedachten Wege den Koften zu 
vollführung Diefes Kriegs ferner eire 
aubringen. 


Damit aber vorige ber Obeländifhen Ständt und 
Städte Aufgaben / vnb was cin jeder vor den andern 
vber die fechs Doppel = Monat / zu DBnterhaltung des 
Kriegsvolets/ aufigclegt/ begablet/ aud) diff Merck cons 
tinuirts Go fol das Bedencien/ des gemeinen Pfennings 
halben zu Sim gefiellet / in Bollziehurig gebracht / vnb 
auf ein jedes bunbert Grilden / ein Gulden gelegt/. gez 
féblagen/ vnb ber gemeine Pfenning forderlich einbradht / 
aud) von weiter Form vnb Maly des GCinbringens geredt 
vub gerathfchlage werden, 

Bnd als zu Bln ormb auch hie diefes Werks halben, 
vnnb von ber Veharrung deffelben viel Difputationes für- 
gefallen / vind fen gleichmäfziger mod) anderer Weg / 
dann ber gemeine Pfenningy hat mögen gefordert werden/ 
«ug den Drfachen in vorgemelten Bedencken angezeiget / 
und fonderlich/ bof, nicht alfein den Sächfifihen/ fondern 
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auch den mehrer Theil der Oberlandifehen Gotabtet vnindgz 
Tid) iff die AnfehLage zu erttagen/ vnb gu denfelben auch 
befunden wird/ wo ber gemeine Pfenning nicht an allen 
DHrden qu gleich einbradt / fondern einer oder mehr Stande 
feiner Dnterthanen mit Erlegung deffelben verfihonen wolt/ 
dafs bey den úbrigen foldye Contribution aud) nit qu erbal= 
fen/ vnb baburd) bif; gang Werk) vino die Einung zu 
grund gehen wiirde, Go ijt bedacht, dafz die Oberhaupıs 
leute; hochgedachtem Serkog zu Wirtemberg/ dieweil Ss 


| S. ©. Rathe/ ohne jbren havenden Befehl nichts bewils 


ligen mögen / dergleichen auch ber Stadt Augfpurg/ freunds 
lich ond guadiglich fhreiben/ vnnd fie dahin. vermabnen 


follen/ jhren gemeinen Pfenning ihres Theiis aud) cinzus 


| fordeen / vnb es gleich den andern damit zu halter, 


Gegen den Niderlanden Vorgardung aus 
machen. 


ES wird aud) vor gut angefehen/ bafi die Chursund 
Fürften qu Sadfeny 20. vind Heffen auff bie Wege ges 


| decker follen / wie ein Borgardung gegen Niederlanden 


gemadt/ vand der Feind dafelbft auch hermgefidht werde, 


den, vnbereinigten Religions = ver- 
wandten / do Sirefchub let zu 
thun, 


Bnd wiewol bey den Konigen/ Engeland/ Francéreidh 
wnnd Denedig/ wenig Troft vind Hoffnung iji dafz fie 
gu der Contribution diefes Werk etwas thun werden 4 
wiewol die Sachen in jegigem Stande (wie man fiche) fies 
ben/ bannod) fol ferner Splcifz gethan werden fie entweder 
que QUI] oder, aber zu einem ftattlichen anlehen zu ves 
mogen/ Snbalt cines fonderlichen gefielten Bedenkens, 

(So fol man aud) mitler Zeit bey den Religions vere. 
wandten Ständten / fo bis dabero gu dicfem Aer nichts 
gethan/ weiter Anfurhen/ fie der Brfachen / warumb fie 
folches billig thun/ erimern/ ob man von jhnen gleicher 
Geffalt Soul f erlangen möchte, 


Künftig beffere Ordnung zu Daíten/ eno 
proviant auch anders zu gemeinen 
Mus gu richten. 


Bud fo fij) dann die Sachen vermittelft der gemeinen 
Contribution pnd obgemeldter Weg dahin fehieten wolteng 
bafi man auff den Fünfftigen Frühling dife Defénlion 
continuiren müßte: So wil bie Nothdurfft feyn / von 
anderer vnb beffer Ordnung/ dann die bifgher an biefem 
Krieg gehalten / zu reben / vind fonberlid) dee 9Droviant 
halben bife Berfehung zu thun/ damit die in ber Stände 
Handen behalten vnb aud) ander Ding zu gemeinem Nu 
gericht werden/ bie Defention mit defio wenigen Kofler 
zu bebarren, 


Bi auf voltziehung diefes Ubfhicds Ben: 
fammen zu bleiben. 


Bnd dieweil biefe Sachen/ und was ferner diefes Werts 
Nochöurfftift/ vub táglid) fürfallen mag / fiatlich zu bes 
bencéen/ (So wil in alkwege noth feyn/ dafz die Stande 
von einander nicht verrueken/ damit bie Ding nicht allein 
fin Buchftaben bleiben / fondern aud) vollzogen werden 
mögen: Dann dieweil die Stande einander fern gefeffen/ 
vnb fo bald nicht mehr zufammen gebracht / darunter gars 
Teichtlichen etwas verfemmet werden möchte / fo wil es, 
wie gehöret/ bie 9totbburfft feyn. 


Yufzug der Handel-SGee-Seaote halben, 


Nachdem aber bie Sáiifiben Gesund Sanbelfiábte / 
gu Forderung der gemeinen Contribution . anbam nugliden 
fou möchten / So ift bedacht /bafj fie gleicbwol einen Aufgs 
fhußg von jhnen bey ben Oberlandifelen Ständen faffen 7 
denen aud) Gewalt und Vollmacht geben/ vmb fe forbes 
anbeim verrudien mogen, 
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CXCIX, 


E 30. Dec, Tiffament de Henry VIL Roi d'dugleterre. 


Donné an Palais de Wefmunfter le 30. Decembre 
1546 [Rymer, Foedera, Conventiones &c. 
Tom. XV. pag. 110. ] 


N rue NAME of Gop, and of the glorious 
I and bleffed Virgin our Lady Sainét Mary ; and of 
all the holy Company of Heaven. 


We Henry, by the Grace of God, King of 


England Fraunce and Irelande, Defendeur of the Faith, 
and in Erth ymediately under God the Supreme Hed 
of the Church of England and Trland , of that Name 
th'Eight, calling to our Remembrance the great Gifts 
and Benefits of Almighty God given to Us in this 
tranfitory Lief, give unto him our mooft lowly and 
humble Thanks , knowledging our felf infüfficient in 
any part to deferve or recornpence the fame, but fear 
that We have not worthely received the fame; 

And confideting further alfo with our felf that We 
be, as all Mankind is, mortal and born in Sirine, 
beleving nevertheles and hoping that every Chriftien 
Creature living here in this tranfitory and wretched 
Woorld under God, dying in ftedfaft and perfaict 
Faith, endevoring and exercifing himfelf to execute in 
his Lief time, if he have leafür , fuch good Dedes 
and charitable Workes as Scripture commandeth , and 
as may be to the Honour and Pleafure of God , is 
ordeined by Chriftes Paffion to be faved and to attein 
eternell Lief, of which nombre We verily truft by 
his Grace to be Oon , and that every Creature the 
more high that he is in Eftate Honour and Authorite 
in this World the more he is bound to love ferve and 
thank God, and the more diligently to endevour him- 
fef to do good and charitable Workes to the Lawde 
Honour and Praife of Almighty God and the profit of 
his Sowle; 

We alfo, calling to our remembraunce the Dignite 
Eftate Honour Rule and Gouvernaunce that Al mighty 
God hath called Us unto in this World, and that 
neither We, nor any other Creature mortal, knowith 
the time place whenne ne where it (hall pleas Almighty 
God to call him out of this tranfitory Woorld, willing 
therefor and minding with Godes Grace; before our 

afíage out of the fame, to difpofe and ordre our 
atter Mind Will and Teftament in that fort as we 
truft it fhall be acceptable to Almighty God, our 
only Saviour Jefus Chrift > and all the hole Cum- 
pany of Heaven , and the due fatisfaction of all 
godly Brethren in Erth, have therefore, now being of 
hole and perfait Mind , adhering holy to the right 
Faith of Chrift and his Doctrine; repenting alfo our 
old and deteftable Lief, and being in perfaict Willánd 
Mind by his Grace never to return to the fame nor 
fuch like ‚and minding by Goddes Grace never to very 
therefro as long as any remembrance breth or inward 
knowledge doth or may remain within this mortal 
Body > moft humbly and bartly do commend and 
bequeyth our Soul to Almighty God, who in Perfonne 
of the Sonne redeamed the fame with his mooft 
precious Body and Blood in time of his Paffion, and, 
for our better Remembrance therof , hath left here 
with Us in his Church Militant the confecration and 
adminiftration of his pecious Body and Blood to our 
no litle confolation and comfort; if We as thankfully 
accept the fame as he lovingly , and undeferved on 
Mans behalf, hath ordeyned it for our only benefite 
and not his. 

Alfo We do inftantly require and defire the Bleffed 
Virgin Mary his Mother with all the holy Cumpany of 
Heaven continually to pray for Us and with Us whiles 
We lyve in this World, and in the time of paffing 
out of the fame, that We may the foner atteyn ever- 
lafting Lief after our departure out of this tranfitory 
Lief, which We do both hope and clayme by Chriftes 
Paffion and Woord: 

And as for my Bodys which, whenn the Soul is 
departed; fhall thenne remayn but as a Cadaver and 
fo return to the vile mater it was made of, wer it 
not for the Rowme and Dignitye which God hath 
called Us unto, and that We woold not be noted an 
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Infringer of honeft worldly Policies and Cuftumes 
whenne they be not contrary to Gods Laws; We 
woold be cohtent to have it buryed in any Place 
accuftumed for Chriftien Folks were it never fo vile; 
fot it is but Afhes and to Afhes it fhall again, 

Nevertheles , bicaufe we. woold be lothe in the 
reputation of the People to do injury to the Dignite 
which We unworthely ate callid unto, We are con- 
tent, and alfo, by thefe Prefentes our laft Will and 
Teftament , do will and ordeyn that our Body be 
buried and enterred in the Quere of our College of 
Windefour midway betwen the Stattes and the igh 
Aultar, and there to be made and fet; affone as con- 
veniently may be doon after our Deceafle , by our 
Executors at our cofts and charges; if it be not done 
by Us in our Lief time, an honorable Tombe for our 
Bones to reft in, which is well onward and almoft 
made therfor alredy, with a pyre Grate about it, in 
which We will alfo that the Bones and Body of our 
true and loving Wief Quene Fane be put allo, and 
that there be provided, ordeyned, made and fet at the 
coftes and charges of Us, or of our Executours if it 
be not done in our Lyf, a convenient Aulter honorably 
prepared; and apparailled with all maner of thinges 
requifite and neceflary for dayly Maffes there to be fayd 
perpetuelly while the Woorld fhall endure ; 

Alfo We will that the Tombes and Aultars of King 
Henry the Sixt and ao of King Edward the Fourth , 
our great; Uncle and Grauntfather , be made more 
Princely in the fame place where they now be at our 
charges, 

And alfo will and fpecially defyre and requyre , that 
where and whenfoever it fhall pleas God to call Us 
out of this Woorld tranfitory to his infinite Mercy and 
Grace, be it beyonde the See or in any other Place 
without our Realme of England or within the fame. 
that our Executorss affone as conveniently they may, 
fhall caufe all Divine Service accuftumed for dead Folk 
to be celebrate for Us in the nixt and mooft propire 
Place where it fhall fortune Us to depart out of this 
tranfitory Lief, 

And over that We will; that whenfoever or where- 
foever it fhall pleas God to call Us out of this tranfitory 
Lief to his infinite Mercy and Grace, be it within this 
Realme or without, that our Executors, in as goodly 
brief and convenient haft as tliey reafonably canne or 
may » ordeyn prepare and caufe our Body to be remov- 
ed conveyed and brought into the faid College of 
Windefour , and the Service of Placebo and Dirige , 
with a Sermon and Maffe on the morowe at our coftes 
and charges devoutly to be don obferved and folemply 
ept, there to be buryed and enterred in the place ap- 
poinéted for our faid Tombe to be made for the fame 
entent, and all this to be doon in as devout wife as 
cann or may be doon, and We will and charge our 
Executours that they difpofe and gyve in Almes to 
the mooft poore and nedy People that may be found 
(commyn: Beggars as moch as may be avoyded) in as 
fhort fpace as poffibly they may after our departure 
out of this tranfitory Lief, one zhoufand Markes of 
aufull Money of England, part in the fame Place and 
thereaboutes , where it fhall pleas Almighty God to 
call Us to his Mercy, part by the Way, and part in 
the fame Place of our Buriall after their difcretions , 
and to move the poor People that fhall have our Al- 
mez to pray hartly unto God for remiffion of our 
offenfes and the wealth of our Soull. 

Alío We will that with as convenient fpede as may 
be doon after our departure out of this World, if it 
be not doon in our Liefe, that the Deane and Chan- 
moms of our free Chaple of Sainét George within our 
Caftle of Windefor; fhall have Manoures Landes 
Tenementes and fpiritual Promotions , to the yerely 
value of Six Hundred Poundes over all Charges, made 
fure to them to them and their Succeffours for ever, 
upon thefe Conditions hereafter enfuyng ; 

And for the due and full accomplifhment and par- 
formaunce of all other things conteined' with the fame, 
in the forme of an Indenture figned with our oun 
Hand, which fhal be paffed by way of Covenaunt 
for that purpofe betwen the faid Deane and Cannons 
and our Executours, if it pafs not betwen Us and the 
faid Dean and Cannons in our Lief, that is to fay, the 
faid Deam and Cannons and their Succeflours for ever 
fhall finde two Preftes to fay Mafles at the faid Aulter 
to be made where We have before appointed our 

: Tomb 
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Tomb, to be made and ftand, and alfo after our 
Deceaffe kepe yerely four folempne Obites for Us 
within the faid College of Windefour, and at every of 
the fame Obite to caufe a folempne Sermon to be 
made; And alo at feveral of the faid Obites to give to 
poore People in Almez tenme Poundes : ¢ 

And allo to give for ever yerly to thirtene poor 
Men which fhall be called Poore Kmightes to every of 
them Twelf Pens every Daye, and ones in. the Yere 
yerely for ever a long Goune of white Cloth, with the 
Garter upon the Breft embrodered with a Sheld and 
Crofs of Sainét George within the Garter , and a 
Mantel of red Cloth, and to füch one of the faid 
thirtene poor Knightes as fhall be appoincted to be 
Hed and Gouvernour of them ii. vis. viiid. yerely 
for ever, over and befides the fayd Twe/f Pennes by the 
Daye: 2 

And alfo to caufe every Sonday in the Yere for 
ever a Sermon to be made for ever at Windefour 
aforfaid, as in the faid Indenture and Covenaunt fhal 
be more fully and particulerly exprefled, willing char- 
ging and requiring our Son Prizee Edwarde, all our 
Executours and Counfaillors which íhal be named 
hereafter, and all other our Hleirs and Succeflours 
which fhall be Kinges of this Realme as they will 
aunfwer before Almighty God at the dredfull Day of 
Judgment, that they and every of them do fee that the 
faid Indenture and Affurance to be made betwene Us 
and the faid Dean and Cannons, or betwen them and 


| and Confent of the Privy Counfaillours > and ot 
| appoincted b: 


aforfaid to be of Counfail, or of the moft part. of 1546. 
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Us to our deereft Son Prise Edward * 


them; or the moft part of füch as fhall then be alive , 
therunto , before the faid Mariage , had in Writing 
fealed with their Seals; All which Condition We 
declare limite appoinct and will by. thefe Prefentes fhall 
be. knit and invefted to the fayd Eftate of our fayd 
Doughter Mary in the fayd Imperial Crown and other 
the Premilles. 

And if it fortune our faid Doughter Mary to dye 
without [flue of her Body laufully begotten; We wills 
that after our Deceafle sand for default ot [fue of the 
feveral Bodies of Us , and of our faid Sonne Prince 
Edward laufully begotten, and of our Doughter Mary, 
the faid Imperial Crown and other the Premiffes fhall 
holly remayn and cum to our faid Doughter Elizaberh, 
and to the Heyres of her Body laufully begotten, upon 
condition that our faid Doughter Elizabeth after our 
Deceaffe: fhall not mary nor take any Péronne to her 
Husband without the Affent and Confent of the Privey 
Counfaillours and others appoinéted by Us to be of 


| Counfaill with our faid derreft Sonne Prince Edward 


our Executours, and all thinges therin conteined may | 


be duly put in execution and obferved and kept for 
ever perpetuelly according to this our laft Will and 
‘Teftament. 

And as concerning the Ordre and Difpofition of 
th'Imperial Croune of this Realm of England and Ir- 
land, with our Title of Fraunce > and all Dignities > 
Honours, Preeminences > Prerogatives , Authorities and 
Jurifdictions to the fame annexed or belonging, and 
for the fure Eftablifhment of the Succeffion of the 
fame, 

And alfo for a full and plain Gift Difpofition Affign- 
ment Declaration Limitation and Appoinétment with 
what Conditions our Doughters Mary and Elizabeth 
ihall feverally have hold and enjoy the fayd Imperia 
Crowne and other the Premifles after our Deceafle, 
and for default of Iffue and Heires of the feverall 
Bodies of Us and of our Sonne Prince Edward laufully 
begotten and his Heyres, 

And alfo for a full Gift Difpofition Affignement 
Declaration Limitation and Appoindtement to whom, 
and of what Eftate, and in what maner form and 
condition the faid Imperial Crown and other the 
Premifles fhall remayn and cum after our Deceafie, 
and for default of Iflue and Heires of the feveral 
Bodies of Us, and of our faid Son Prince Edward , 
and of our faid Doughters Mary and Elizabezh laufully 
‘begotten; We by thefe Prefentes do make and declare 
our laft Will and Teftament concerning the faid Im- 
perial Crowne and all other the Premifies in maner 
and forme following; 

"That is to fay, 

We will by thefe Prefentes, that immediately after 
our departure out of this prefent Lief, our faid Son 
Edward fhall have and enjoy the faid Imperial Crown 
and Realm of England and Irland , our Title to 
Fraunce, with all Dignityes, Honours, Preeminences, 
Prerogatives , Authorites ; and Jurifdictions ; Landes 
and Poffefftons to the fame annexed or belonging ; to 
him and to his Heyres of his Body laufully begotten ; 

And for default of fuch Iffue of our faid Sonne 
Prince Edwarde's Body laufully begotren , 

We will the faid Imperiall Crown and other the 
Premifles, after our two Decefles, fhall holly remain 


and cum to the Heires ofour Body laufully begotten of 


the Body of our entierly beloved Wief Queze Cazheryo 
that now is, or of any other our laufull Wief that We 
Íhall hereafter mary; 
And for lack of fuch Iffue and Heirs, We will alfo 
that after our Deceafle, and for default of Heirs of 
the feveral Bodyes of Us and of our fay 
Edward laufully, begotten, the faid Imperial Crown 
and all other the Premiffes fhall holly remayn and 
cum to our faid Doughter Mary and the Heirs of her 
Body laufülly begotten, upon Condition that our {aid 
Doughter Mary, atter our Deceaffe , (hal not mary 
ne take any Perfon to her Husband without the Affent 
Tom. IV. Part. IL 


Sonne Prince | 
| Doughter the Lady Mary do not kepe and parform 


| Prince Edward, and of our fai 


or the moft part of fuch of them as {hal be then on 
live, therunto; before the fame Mariage ‚had in Writing 
fealed with their Seals; which Condition We declare 
limitt appoinct and will by thefe Prefentes, fhal be to 
the faid Eftate of our fayd Doughter Elizabeth in the 
faid Imperial Crown and other the Premitfes knitt and 
invefted ; 

And if it thal fortune our faid Doughter Elizabeth 
to dye without Iffue of her Body laufully begotten, 
We will that after our Deceafle, and for defaut of 
Iffue of the feveral Bodies of Us, and of our fid Son 
Prince Edward, and of our faid Doughters Mary and 
Elizabeth, the faid Imperial Crown and other the 
Premiffes after our Deceaffe , and for default of 
th'Iffue of the feveral Bodies of Us; and of our (aid Son 
Doughters Mary and 
Elizabeth laufully begotten > fhall holly remayn and 
cum to the Heires of the Body of the Lady Fraunces 
our Niepce, eldeft Doughter to our late Sufter the 
French Quene laufülly begotten ; 

And for default of fuch Iffue of the Body of the 
faid Lady Frauzces, We will that the faid Imperial 
Crown and others the Premiffes after our Deceaffe , 
and for default of lue of the feveral Bodyes of Us , 
and of our Sonne Prince Edward, and of our Dough- 
ters Mary and Elizabeth , and of the Lady Frances 
laufully begotten, fhall holly remayn and cum to the 
Heyres of the Body of the Lady Elyanore our Niepce , 
fecond Doughter to our fayd late Sifter the French 
Quene laufully begotten, 

And if it happen the fayd Lady Elyawere to dye 
without Iffue of her Body laufully begotten, We will 
that after our Deceafle > and for defiult of Hue of 
the feveral Bodyes of Us, and of our faid Son Prince 
Edward, and of our faid Doughters Mary and Eliza- 
beth, and of the faid Lady Fraunces, and of the fayd 
Lady Elyanore laufully begotten, the faid Imperial 
Crown and other the Premiffes fhall holy remayn and 
cum to the next ryghtfull Heires: 

Alfo We will, that if our faid Doughter Mary do 
marry, without the confent and agreement of the 
Privy Counfaillours, and others appointed by Us to be 
of Counfail to our faid Son Prince Edward or the molt 
part of them, or the moft part of fuch of them as fhall 
then be alive , thereunto, before the faid Mari 
had in Writing fealed with their Seals as is 
that then and from thensforth for lack of H 
feveral Bodies of Us, and of our faid Sonne Prince Ed- 
warde laufully begotten, the {aid Imperial Croun and 
other the Premiffes fhall holly remain be and cum to 
our, faid Doughter Elizabeth and to the Heires of her 
Body laufully begotten, in fuch maner and form as 
though our faid Dowgbrer Mary wet thenne dead with= 
out any Yflue of the Body of our fayd Doughter Mary 
laufully begotten, any thing conteyned in this our Will, 
of in any A& of Parliament or Statute to the contrary 
in any wife notwithftanding > and in cace our faid 


the faid Condition expreffed declared and limited to 
her Eftate in the fayd Imperial Crown and other the 
Premiffes by this our laft Will declared ; 

And that if our faid Doughter Elizabeth for her part 
do not kepe and parform the faid Condition declared 
Vy and 
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and limited by this our laft Will to the Eftate of the 
faid Lady Efz. in the faid Imperial Croun of this 
Realm of England and Irland and other the Premifles , 
We will that then and from thensforth after our 
Deceas and for lack of Heyres- of the feveral Bodyes 
of Us, and ofour fayd Sonne Prince Edward, and of 
our fayd Doughter Mary laufully begotten » the fayd 
Imperial Croun and other the Premiffes fhall holly 
remain and. cum to the next Heyres laufully begotten 
of the Body of the fayd Lady Fraunces, in {uch maner 
and form as though the faid Lady Elizabeth wer then 
dead without any Heyre of her Body laufully begotten 5 
apy thing conteined in this Will, or in any A& or 
Statute to the contrary notwithftanding: The Remain- 
dres over for Jack of Iffue of the fayd Lady Fraunces 
laufully begotten, to be and continue to füch Perfon- 
nes like Remaindres and Eftates as is before limited 
and declared. 

Alfo We being now at this time, thankes be to 
Almighty God, of parfait memory, do conftitute and 
ordein thefe Perfonnages folowing our Executours and 
Parfourmers of this our laft Will and Teftament, wil- 
ling; commanding and praing them to take upon them 
th'occupation and parformance of the fame as Execu- 
tours, 

That is to fay; 

Th’ Archebifbop of Cantorbury > 

The Lorde Wriothefley Chancelour of England. 

The Lord St. Fohn Great Mafter of our Houfe. 

Th’ Erle of Hertford Great Chambrelain of Englande. 

The Lord Ruffell Lord Pryvey Seal. 

The Vifconte Lifle High Admiral of Englande. 

The Bifbop Tunftall of Durefme. 

Sir Anthony Broun Knight Mafter of our Horffe. 

Sir Edward Montague Knight Chief Juge of the Com- 
myn Place. 

Fuftice Bromley. 

Sir Edward North Knight Chauncelour of th'Aug- 
mentations, 

Sir William Paget Knight our Chief Secretary. 

Sir Anthony Denny, Sir William Harbard , Knights; 
Chief Gentlemen of our Privey Chambre. 

Sir Edward Wootton Knight. 

And Mr. Decor Wootton his Brother. 

And all thefe We woll to be our Executours and 
Counfaillours of the Privy Counfail with our fayd Son 
Prince Edward in all Maters concerning both his private 
Affaires and publicq Affaires of the Realm > willing and 
charging them and every of them , as they mutt and 
fhall aunfwer at the Day of Judgment, truely and fully 
to fee this my laft Will parformed in all thinges with 
as moch fpede and diligence as may be , and that 
noon of them prefume to medle with any of our 
Treafeur, or to do any thing appointed by our faid 
Will alone, onles the moft part of the hole nombre 
of their Coexecutours do confent and by Writing agree 
to the fame, and will that our fayd Executours or the 
moft part of them may laufully do what they fhallthink 
moft convenient for th'execution of this our Will, 
without being troubled by our faid Son or any others 
for the fame: 

Willing further by this our laft Will and Teftament 
that Sir Edmund Pekbam , our trufty Servaunt and yet 
Coferar of our Houfe, fhall be Treaforer, and have 
the Receipt and laying out of all fuch Treafur and 
Money as fhal be defrayed by out Executors for the 
parformance of this our laft Will, ftraidly charging 
and commanding the faid Sir Edmund that he pay no 
great Som of Money but be have furft the hands o£ 
our faid Executours or of the moft part of them for 
his Difcharge touching the fame; charging him further 
upon his Állegeance to make a true Accompt of all 
fuch Sommes as fhal be delivered to his handes for 
this purpofe: 

And fithens We have now named and conftituted 
our Executours, We woll and charge them , thar furft 
and above all things, as they will aunfwer before God 
and as We put our finguler truft and confidence in 
them, that they caufe all our due Debts that can be 
reafonably fhewed and proved before them, to be 
truly contented and paid aflone as they conveniently 
can or may after our Deccas without lenger delay, 
and that they do execute thefe Poinctes furft ; 

"That is to fay, 

The Payment of our Debts with redres of Injuris , 
if any füch can be duly proved though to Us they be 


unknowen » before any other part of this our Will 
and Teftament, our Buriall Exequis and Funeralls only 
xcepted', 

Furthermore We woll that all fuch Grauntes and 
Giftes as We have made given or promifed to any, 
which be not yet parfaicted under our Signe for any 
our Seales as they ought to be; and all fuch Recom- 
penfes for Exchanges Sales or any other thing or 
thinges as ought to have been made by Us, and be 
hot yet accomplifhed , fhall be parfaicted in every Point 
towards all maner of Men for difcharge of our Con- 
fcience , charging our Executours and all the reft 
of our Counfillours to fée the fame done, parformed 
finifhed and accomplifhed in every Poin& , forfein, 
that the faid Gifts Graunts Promifles and Recompeni- 
fes {hall appear to our fayd Executours or the mooft 
part of them, to have been graunted made accorded 
or promifed by Us in any maner wife. 

Further, according to the Laws of Almighty God, 
and for the Fatherly Love which We bear to our Son 
Prince Edwarde and to this our Realm), We declare 
him according to Juftice Equite and Confcience to be 
our lauful Heyr, and do give and bequeith unto him 
the Succeflion of our Realms of England and Irland, 
with our Title of Fraunce > and all our Dominions 
both on this fide the Seas and beyond, a convenient 
Portion for our Will and Teftament to be referved , 

Allo We give unto him all our Plate Stuff of 
Houfhold Artillery Ordenance Munitions Ships Cabels 
and all other Things and Implemens to them belonging, 
and Money alfo and Jewelz, faving fuch Portions as 
fhall fatisfy this our laft Will and Teltament, charging 
and commanding him on Peyn of our Cure, feing 
he hath fo loving a Father of Us, and that our chief 
labour and ftudy in this Woorld is to eftablifh him in 
the Croun Imperial of this Realm after our Deceaffe 
in fuch fort as may be pleafing to God, and to the 
Wealth of this Realme, and to his oun Honour and 
Quyet, that he be ordred and ruled both in his 
Mariage , and alfo in ordering of th’Affaires of the 
Realm as wel outward as inward ; and alfo in all his 
oun private Affairs, and in giving of Offices of Charge 
by th'Advife and Counfail of our right entierly belov- 
ed Counfallours, 

Th’ Archebuffhop of Caunterbury ; 

The Lorde Wriothefley Chauncellour of England ; 

The Lord St. Fohn Great Mafter of our Houfe, 

The Lord Ruffel Lord Privy Seal. 

Ih’Erle of Hertford Great Chambrelain of England. 

The Vifionte Lyfle High Admiral of England, 

The BuffLop of Durefme Tunftal. 

Sir Anthonye Broun Mafter of our Horfe, 

Sir William Paget our Chief Secretary, 

Sir Anthony Denny, 

Sir William Herberd , 

Fuftices Montague and Bromley ; 

Sir Edward Wootton , 

And Mafter Do&or Wootton, 

And Sir Edward North, 

Whom We ordeyn name and appoinét , and by 


thefe Prefents figned with our hand do make and 


conftitute of Privy Counfail with our fayd Son, and 
woll that they have the Gouvernment of our mooft 
Dear Sonne Prince Edwarde and of all our Realms 
Dominions and Subjeétz > and of all "Affairs Publicg 


| and private until he fhal have fully accompleted the 
| eightenth Year of his Age: 


And for becaufe the variete and nombre of Things 
Affayrs and Maters ar and may be fuch as We, not 


| knowing the certainty of them before, cannot con- 


veniently preferibe a certain Order or Rule unto our 
forfayd Counfaillours for their behavoirs and proce- 
dings in this Charge , which we have now and do 
appoint unto them about our faid Sonne, during the 
tyme of his Minorite aforefayd > 
We therfor, for the fpecial truft and confidence 
which we have in them, woll, and by thefe Prefents 
do give and graunt full Powre and Authorite unto our. 
faid Counfaillours that they all, or the moft part of 
them, being affembled togidres in Counfail, or if am 
of them fortune to dye the more part of them which 
fhall be for the tyme lyving » being affembled in 
Counfail togidres ; fhal and may make devife and 
ordeyn what things foever they or the more part of 
them as aforfayd fhal, during the Minorite aforfayd 
of our fayd Sonne , think meetneceffary or dei 
Or 
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for the benefit honour and fuerty > or the weal pro- 
fit or commodyty of our fayd Sonne his Realms Dos 
minions or Subgetz, or the difcharge of our Con- 
fcience , and the fame Things devifed made or or- 
deyned by them or the more part of them; as afor- 
fayd, fhal and rnay laufully do execute and accomplifh; 
or caufe to be done executed and accomplifhed by 
their difcretion, or the difcretions of the more part 
of them, as aforfayd, in as large and ample maner 
as if we had or did expres unto them by a more 
cial Commiffion under our great Seal of England, 
every particuler. Caufe that may ch: or occurr 
during the tyme of our Sonn e Minorite, and 
the felf fame maner of proceding which they fhal for 
the tyme think meet to ufe and folow ; 

Willing and charging our fayd Son; and all others 
which fhall hereafter be Counfaillours to our fayd Son, 
t they never charge moleft trouble nor difquiet out 
forfaid Counfaillours, nor any of them, for the de- 

g or doing > nor any other Perfonne for the 

of that they fhall devife, or the more part of 
levife or do aflembled as aforefaid ; 
We do charge expreflely the fame our entierly 
beloved Counfaillors: and Executors, that they fhall 
take upon them the Rule and Charge of our faid 
Sonne and Heir in all his Caufe 
the hole Realme, doing nevertheles all thinges as under 
him and in his Name ; until our faid Sonne and 
Heir fhal be beftowed and maried by their advife , 
and that the eighteenth Yere be expired; 

Willing and defiring furthermore our forfaid trufty 
Counfaillours, and then all our trufty and aflured Ser- 
vauntz, and thirdly all others our loving Subge 


À 


aide and affift our fornamed Counfaillours in th”. 
tion of the Premifles during the forfaid times not 
doubting but they will in all thinges deale fo truely 
and u 


prightly as they fhall have caufe to think them 
chofen for the Charge committed unto them; 
y charging our {aid Counfaillours and Exe- 
cutours, and in God's Name We exhort them, that 
for the finguler Truft and fpecial Confidence which 
We have ever had in them; to have a due and dili- 
gent eye > perfaict zeale, love and affeétion to the 
Honour Surety > Eftate and Dignity of our faid Sonne, 
and the good ítate and profperite of this our Realme, 
and that, all delayes fet apart, they will aid and aflift 
our faid Counfaillours and Executors to the parfor- 
mance of this our prefent Teftament and lait Will in 
every part as they will aunfwer before God at the 
day of Judgment, cm. venerit judicare Vivos & Mor- 
Zuos. 

And furthermore for the fpeciall "ruft and: Confi- 
dence which We have im the Erles of Arundill and 
Æffex that now be; 

Sir Thomas Cheney Knight Yreaforer of our Houfe- 
hold, 

Sir Fohn Gage Knight Comptroller of our Houfe- 
holds 

Sir Anthony Wingfeld Knight our Vichambrelayn > 

Sir William Petre Knight oon of our two Principall 
Secretaries, 

Sir Richard Riche Knight s 

Sir John Baker Knight, 

Sir Rafe Sadleyr Knight, 

Sir Thomas Seymour Knight 5 

Sir Richard Southwell, 

And 

Sir Edmund Peckham, Knights , 

They and every of them fhall be of Counfail for 
the aiding and afıfting of the fornamed Counfaillours 
and our Executours , whenne they or any of them 
fhall be called by our faid Executours ot the more 
part of the fame. 

ITEM, We bequethe to our Daughters Mary and 
Elizabeth's Mariages, they being maried to any out- 
ward Potentate by th'advife of the forfaid Counfail- 
lours, if we beftow them not in our Lief time, Tez 
Thoufand Pounds in money Plate Jewelz and Houfehold 
Stuffe for ech of them; or a larger Somme as to the 
difcretion of our Executours or the more part of 
them fhall be thought convenient, willing them on 
my Bleffng to be ordered as well in Mariage as in all 
other laufull things by th’advife of our forfayd Coun- 
Gillours, and in cace they will not, thenne the Som- 
me to be minifhed at the Counfillours difcretion ; 

Further our Will is that, from the furft howre of 
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and Affaires, and of | 


| Servaunts herafter fol g 
| uno them fuch Sommes of Mo 
| therof, as is totted upon their Hedes; 
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our Death until fuch tyme as the fayde Counfáillours 
canne provide either of them or bothe of fum hono- 


table Mariages , they fhall have eche of them Thre 
Thoufande Pound 


1 des, teltra Reprifas , to lyye On, willing 
and charging the forfayde Counfaillours to limite and 
appomét to either of them füch fage Officers and Mi- 
nifters for ordering thereof , as it may be employed 
both to our Honour and theirs; 

And for the great love obedience chaftnes of 


5 e of fuch as 
th allredy 5 And further We gyve unto her Oze 


nd. Ponnde i Money, with thé enjoying of her 
Dower and Joynter according to out Graunt by Adi 
of Parliament. 

Furthermore for the kindnes and good fervice 
that our fayd Executours have fhewed unto Us, We 
gyve and bequeath unto eche of them fuch Soms of 
Money or the value of the fame as hereafter enfuith ; 

Firft; 

To th’ Archcbifhop of Cantorbury 500 Marks. 

To the Lord Wriothefley 500 Lib. 

To the Lord Seint Fohn 500 Lib. 

To the Lord Ruffell 500 Lib, 

To th’ Erle of Hertford 500 Lib: 

To the Vifionte Lifle 500 Lib. 

To the Bifhop of Durefine 300 


300 Lib. 

To Sir Anthonye Broun 300 Lib. 

To Sir William Paget 300 Lib. 

qo Sm Anthony Denny 300 Lib. 

To Sir William Herberd 300 Lib: 

To Fuftice Montague 300 Lib: 

To Fuftice Bromley 300 Lib. 

To Sir Edward North 300 Lib. 

To. Sir Edward Wootton 300 Lib: 

To Mr. Doctor Woottoz 300 Lib, 

Alfo for the fpecial love and favour that we beat 
to our faid trufty Counfaillours and others our faid 
and bequeth 
y or the value 


Firft > 

To th’Erle of Effex 200 Lib. 

To Sir Thomas Cheney 200 Lib, 

To the Lord Herberd 200 Lib. 

To Sir John Gage 200 Lib. 

To Sir Thomas Seymour 200 Lib. 

To Fobn Gates 200 Lib. 

To Sir Thomas Darcy Knight 200 Lib. 

To Sir Thomas Speke Knight‘ 200 IV 

To Sin Philip Hobby Knight 200 Marks: 

To Sir Thomas Pafton 200 Mar 

To Sir Maurice Barkeley 200 N 

To Sir Rafe Sadleyr 200 Lib 

To Sir Thomas Carden 200 Lib. 

To Sir Peter Meutes 200 Marks. 

To Edward Bellingham 200 Marks. 

To Thomas Audeley 200 Mari 

To Edmunde Harman 200 Mar 

To Fohn Pen 190 Marks. 

To Henry Nevel 100 Lib. 

To Symbarde 100 Lib. 

To Cooke 100 Lib. 

To John Osburn 100 Lib. 

To David Vincent 100 Lib: 

To Fomes Rufforth Keper of our Hous here 104 
Marks. 

To Cecil Yoman of our Robes 100 Marks. 

To Sternhold Grome of our Robes 100 Marks, 

To fohn Rowland Page of our Robes 50 Lib. 

To tb Erle of Arundell Lord Chamb: elain 206 Lib. 

To Sir Anthony Wingfeld Viz. Chambrelain 200 Lib 

To Sir Edmund Peckam 200 Lib. 

To Sir Richard Riche 200 Lib. 

To Sir 7obz Baker 200 Lib. 

To Sir Richard Southwell 200 Lib 

To Mr. Doctor Owen 100 Lib, 

To Mr. Doétor Wendy 100 Lib. 

To Mr. Doéfor Cromer 100 Lib. 


: ks, 


ks. 


To Afopp 100 Marks 
To Patrick 100 Marks. 
To Aylif 100 Marks. 
To Ferrys 100 Marks: 
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To Henry 100 Marks. 
To Hollande 100 Marks. 


To the four Gentlemen Huifférs of our Chazabre being 
daylye Wayters » ix all 200 Lib. 

And we will alfo that our Executours, or the more 
part of them, fhall gyve ordre for the Payment of 
fuch Legacyes as they fhall think meet to fuch our or- 
dinary Servaunts, asunto whom we have not appoint- 
ed any Legacy by this our prefent Teftament: 

Finally, this prefent Writing in Paper we ordeyn 
and make our laft Will and Teftament, and will the 
fame to be reputed and taken to all ententes and 
purpofes for our good ftrong vaillable mooft parfait 
and laft Will and Teftament, and do declare all other 
Willes and Teftamentes made at any tyme by Us to 
be voyd and of non effect. 


In witnes whereof we have figned it with our 
Hand, in our Palays of Weftminfter the thirty Day of 
Decembre; in the Yere of our Lord God a thoufand 
fyve hundred fourty and fix after the Computation of 


the Church of England , and of our Reign the eight 
and thirty Yere. 


Being prefent and called to be Witneffes thefe Per- 
fonnes which have written their Names herunder. 


Henry R. 


John Gates. 

George Owen. 
Thomas Wendye. 
Robert Huycke. 

E. Harman. 
Wyllyam Sayntbarbe, 
Henry Nevell. 
Richard Coke. 
David Vincent. 
Patzec. 


TF. Clerk 
The Will is written in Paper. 


Under his Royal Signet of ved Wax hanging by white and 
green Ribbonds. 


CC 
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Epovarn VI, Roi d Angleterre pour les limi- 
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Niversts & fingulis, ad quorum notitias 
| | preefentes pervenerint. Notum fit quód. nos 
Dominus Joannes, Dominus Ruffel > praeno- 
bilis Ordi Jarterii Eques auratus , ac Cuftos privati 
Sigilli Invi&iflimi Principis Eduardi VI. Dei gratia , &c. 
Joannes, Comes Warwoici, Vicecomes de Lifle Baro 
de Malpas & Somerey, prznobilis Ordinis predicti 
Eques auratus; Dominus de Baffet, &'Tiaffo; magnus 
Camerarius Anglie; Thomas Seimer, Dominus Sud- 
ley, dici Ordinis Eques auratus, magnus Admirallus 
Anglie 5 & Guillelmus Paget, etiam Ordinis predicti 
Eques auratus, ac dicti Domini Regis Primarius Secre- 
tarius, ejufdem Invi&iflimi Principis Commiffarii, De- 
putati, 6c Procuratores ad infra fcripta fuffcienter & 
legitime conftituti, cum Muftribus & Magnificis Viris 
Antonio Eftellan de Emeux, Domino & Barone de la 
Garde, Muftriffimi & Potentiffimi Principis Francifci , 
Francorum Regis Chriftianiffimi, Camerario Ordina- 
rio, Triremium fuarum Capitaneo Generali, & Ca- 
pitaneo & Gubernatore d'Eftapes; & Odeto de Selva, 
dicti Chriftianiffimi Regis in Magno fuo Confilio Con- 
fliario, &cejuídem apud preediétum Potentifimum & 
Sereniffimum Anglie Regem Oratore five Ambaffiatore 
refidente ; 8c diéti Muftrifimi 82 Potentiffimi Regis 
Chriftianiffimi Commiffariis, Oratoribus ; Deputatis , 
& Procuratoribus ad infra fcripta fufficientem audtorita- 
$, convenimus, concordamus, & con- 

cludimus articulatim, prout fequitur. 


Imprimis m in Uraétatu Pacis perpetue muper 
inter Oratores Illuftrifimorum & Potentiffimoram 


P 


rincipum felicifime memorie Henrici Odavi; Re- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


gis Anglie defundi, & Francifci, Francorum Regis Anno 


Chriftianiffimi, de data feptima die menfis Junii; An- 
no Domini 1546. apud Camp in finibus Guifnarum & 
Ardez, inter cetera, conventum & conclufüm exti- 
terit; quóda die ejufdem Tractatus ufque ad diem Sanc- 
ti Michaelis Archangeli, qui erit in Anno Domini 
1554. non licebit alterutri dictorum Principum Poten- 
tiffimorum > in Civirate Bolonie Fortificationem no- 
vam aliquam inchoare; bene tamen licebit unicuique 
eorum Munitiones feu Fortificationes jam inchoatas 
perficere & abfolvere, Quandoquidem quæftiones ali- 
quot utrinque fubortee funt; an Fortificationes five Muni- 
tiones apud Montem vulgó vocatum Mont - Saint. Ezien- 
»e; aut apud Oppidulum illud vocatum le Portel; five 
apud Montem vocatum le Pointe; & regione introitus Por- 
tus Bolonienfis, tempore dicti "Tractatus cœptæ five in- 
choatæ fuerint, an non; affirmantibus Confiliariis ac 
Minifixis præfati Muftrifimi & Chrifbianifimi Fran- 
corum Regis, Fortificationes in fingulis locis praedictis 
tempore dare dicti Tractatus inchoatas fuifle & ob id 
jam perfici & abfolvi poffe; Muftrifimi vero Anglia: 
Regis Miniftris ac Confiliarüs id plené negantibus ; f- 
militer, an Fortificationes five Munitiones apud le Bo- 
lemberg , Blacnes, & novum Portum aliter dictum An 
bleseuil, di&o tempore prefati "Tractatus Coepte five 
inchoate fuerint, an non; affirmantibus Miniftris ac 
Confiliarüs diéti Sereniffimi Anglie Regis, Fortifica- 
tiones in fingulislocis praedictis , tempore ejufdem Tra 
tatus inchoatas fuiffe, & ob id jam perfici & abíolvi 
pofle; Chriftianifimi vero Francorum Regis Miniftzis 
& Cor 5 id omnino negantibus. 

Nos Oratores, Commiflarii, Deputati prediéti, ad 
tollendam deinceps omnem dubitandi occafionem, ac 
ut Pax ifta nuper feliciter concluía. felicius in multa fe. 
cula duret, obfervetur, & perfeveret, conclulimus , 
convenimus, & pacifcimur > quód bene licebit tam 
dicto Sereniffimo Regi Angliæ /e Bolemberg, Blacnes 5 
& novum Portum, alis di&um Amblereuil liber mu- 
nire & fortificare, quàm dicto Chriftianiffimo R gi 
Montem prediétum > vocatum Mont - Saint - Etienne 
etiam nunc liberè munire & fortificare. 

Conventum infuper & conclufum eft, quód dictus 
Chriftianiffmus Rex, Hæredes Succefforelve fui, du- 
rante termino in praefato Tractatu fpecificato, nullam 
aliam Fortificationem five Munitionem inchoare, incho- 
atamve aliquam perficere five abfolvere, aut fortifica- 
re quoquomodo poffint, apud vel juxta le Porze/ & da 
Pointe ad introitum Portus Bolonienfis ; in eidem dum- 
taxat remanere ftatu & forma, in quibus funt & rema- 
nent in prefenti ; provifo tamen quód pro tuitione, 
appulfu ; ftatione & exitu Navium, licebit unicuique 
dictorum Potentifimorum Principum , abíque ulla 
Fortificatione utrinque facere emendationem &e repara= 
tionem. Portuum > five Sinuum , quos uterque in Civi- 
tate Bolonienfi tenet juxta facultatem & libertatem illis 
per dictum ultimum "T'ractatum relictam ; & non aliter. 

ltem. Cüm in duodecimo Articulo didi T'ractatus 
etiam inter cetera conventum extiterit; quód Flumen 
ipfim, quod Pontem vulgb vocatum Pez de brique , 
fuperfluit ufque ad caput & fontem ejufdem Fluminis 
pro limite & termiho elle 8 haberi debeat; quando- 
quidem plures fontes pluraque capita prædiéti Flumi- 
nis pro limite & termino effe allerantur, convenimus & 
concordamus, quód ille fons five caput illud rivuli il- 
lius, qui juxta villam vocatam Rebes in praefatum Flu- 
men infuit, pro capite & fonte ejuídem Flum 
quód Pontem illum vocatum Pozz de brique fuperfuit ; 
quantum ad limitis predicti conftitutionem & defigna 
tionem effe & haberi debeat; acfi plures fontes, plu- 
raque capita illius rivuli prope Rebes elle inveniantur, 
quód fons ille, qui vicinior five propinquior eft Eccle- 
fiz de Kefes terminum & limitem conftituat, ita ut 
tam Oppidum five Villa Bolonize unà cum Portu Bolo- 
nienfi, quàm alia omnia Oppida, Ville, Munitiones, 
Terre, Flumina, Portus, &cc. & loca que 
Comitatus Bolonienfis citra didum Flumen font 
ac caput ejufdem Fluminis, ficut praefertur, tam in 
to Tractatu defcripta, quàm mune etiam declarat 
ad dicum Serenifimum Anglie Regem, Hæredes & 
Succeflores: fuos, durante termi praefato 'T'ra&atu 
fpecificatio, cum omnibus fru&ibus, emolumentis & 
utilitatibus eorum. integre ipectent &c pertineant juxta 
tenorem dicti "'ractatus. 

Item quandoquidem quæftio 
"Turris illa, five Ecclefia 


» 


auper fublata eft, an 
five Capella fit, quam vocant 
le Clocher de Bosrin à Militibus Live Subditis di&i Se- 
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No reniflimi Regis Anglis nunc poffeffa, ex Communi 


Bolonienfi, infra limites fupra di&os Comitatus Bolo- 


2547. nienfis contineri & comprehendi debeat, an non; af 


ferentibus præfati Chriftianiffimi Regis Confiliarüs five 
Miniftris, ditam Turrem ex Comitatu Bolonienfi non 
efle, & ob id ad di&um Chriftianifimum Regem 
fuum; tanquam Comitatus Guifnarum partem five par- 
cellam > fpectate & pertinere; Sereniffimi verd Regis An: 
glie Confiliariis ac Miniftris id planè negantibus, ac e 
Contra affirmantibus dictam Turrim ex Communi Bolo- 
nienfi, ac intra fines & limites fupra dictos effe, & ob 
id ad Potentiffimum Anglie Regem Dominum fuum 
fpeétare & pertinere ; nos Commiflarü, Oratores; 
Deputati prediéti, quoniam hac tora quieftio fati eft, 
cujus facilids probatio in partibus ultramarinis, quam 
hic citra haberi poflit, convenimus & conclufimus, 
quód tam fupra dida queltio, quam queftiones alice 
limites fupra diétos tangentes five concernentes fi que 
tales occurrerint, per Commiflarios à dictis Principi- 
bus, intra duos menfes proximos ad hoc deputandos, 
difcutientur & finientur, A quibus quidem Commil- 
ris, fi per antiqua Documenta, alialve legitimas pro- 
bationes quafcumque, inventum, definitumve fuerit; 
di&um locum five Turrimde Bouriz ex Comitatu Guis- 
narum effe, & ad ditum. Chriftianiffimam Regem ex 
Foedere ac Tractatu predicto fpe&are & pertinere de- 
bere, tunc & in eo caf, immediate poft fententiam 
five definiionem hujufmodi ; tenebuntur Milites & 
Subditi quicumque præfati Sereniffimi Regis Anglie 
poflefionem ejuídem loci & Turris liberam $2 vacuam 
di&o Chriftianiffimo Regi relinquere, & fic de facto 
relinquent, 

Item. Conventum, concordatum , atque conclufum 
eft, quód preefens Tractatus A dictis Muftrifimis Prin- 
cipibus, infra 40. dies poft datam hujus Traétatus» ra- 
tificabitur & confirmabitur ; ac in Literas eorum paten- 
tes, magnis eorum Sigillis muniendas, & per eofdem 
manibus fuis propriis fubfcribendas; redigetur; ipfafque 
Literas confirmatorias fub{criptas, ut praefertur, fgilla- 
tas uterque Princeps alterius Principis Oratori five 
Commiflario, Oratoribus five Commiffariis ad hoc 
autoritatem habenti, five habentibus, invicem tradet 
realiter & cum effe&u; ac prefatus Chriftianiffimus 
Rex requifitus in præfentia Oratoris five Commiffarii , 
Oratorum five Commiffariorum, à dico Sereniffimo 
Anglix Regead hoc poteftatem habentis feu habentium, 
fe omnia & fingula predicta, quatenus eum concer- 
nunt, perimpleturum > Sacrofanctis Dei Evangeliis tac- 
tis jurabit. 

Item. Cum predictus Sereniffimus Auglis Rex ad- 
huc fit in minori aetate conftitutus ; qua ex re forfan in 
futurum fuper validitate & efficacia preefentis Tractatus 
nonnulla dubia oriri poffent, ut ea dubia € medio tol- 
lantur, ac omnis difputationis fcrupulus , quantum fieri 
poteft, remoyeatur, conventum; concordatum, at- 
que conclufum, eft, quód Muftrifimus & Clariffi- 
mus Princeps Eduardus, Dux Somerfeti, cjufdem Se- 
reniflimi Anglie Regis Avunculus , ac perfonz fuz Gu- 
bernator, Regnorumque & Dominiorum ejufdem Pro- 
tector, nomine Protectoris, quo fungitur, cæterique 
ejufdem Sereniflimi Anglix Regis Confiliarii » infra ter- 
minum prefatum quadraginta dierum, omnia & fingu- 
la in hoc Tractatu contenta per Literas fuas patentes, 
fuis Sigillis figillatas ; ac manibus propris fubíCriptas, 
ratificabunt > autorifabunt, ac confirmabunt > illaque 
omnia fe fideliter obfervari , realiterque perimpleri à 
dicto Serenifimo Anglie Rege, & per eundem juras 
ri, cüm venerit ad legitimam etatem , facturos & cum 
effectu curaturos promittent & obligabunt, atque de 
his omnibus perimplendis ac obfervandis fidem ac jus- 
jurandum, tactis Sacrofanctis Evangeliis , præftabunt 
in preefentia Oratoris five Commiffarii, Oratorum five 
Commiffariorum ad hoc autoritatem à Chriftianifimo 
Rege habentis, five habentium; cui quidem Oratori 
five Commiffario, Oratoribus five Commiflaris, dic- 
tas Literas confirmatorias & ratificatorias , in forma præ- 
dicta expeditas, tradet realiter & cum effectu. 


C.CT. 


Capitulation; wordurh Shrer Rinferl. 
Majet. Carl bem V. fid Landr-Graff 
Philppus von -Deffen. nebit feinen Land 


das cite CER MAT 
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unb Leuthen auf nad und Ungnad Anne 


ergiebt/ allen Gehorfamb nstimiitige 
verlpribt/ and) 150000, fl. Strat zu 
eben / alle feine Befkungen auffer eine 
zu raliren/ und andere Puncen mehr 
angelober. [HoRTLEDERUS, 
von Anfang und Sorrgang des Teitt- 
fet Kriegs Tom. IL Lib. IH. Cap. 
LXXV. pag. 579 Lu w 16 , G'eut- 
fées Reis 2 Archiv. Part. Special. 
Continuat. IL. wierdter Abrbeitung ade 
ter 9fbfats Num. V. pag: 774. d'ou Pon 


a tiré cette Piéce. 


C'eft-à-dire; 


Capitulation, par laquelle Pert YPPE , Landgrave de 
Hilfe „fe foumet, avec tous és biens & Jes Sujets, à la 
Clemence e à la Fuflice de l'Empereur, lui prome= 
tant pour l'avenir ime entiere obeiffance, comme auffe 
de lui payer une Amende de 150. mille Florins; ci 
de vafer toutes fes Places, hormis une feules avec die 
vers autres Articles. 


(Rich / fol der fande-Graf fi felbft und 

I 3 feiufanb/ ber Sapferl. Dajef, in Grade 

SY und fingnabe ergeben / auch in eigner Pere 
fobn / jib4u Shree Diajeft, um Bersethung 
qu bitten / verfügen und den ;gufifalt tfun. 

IL Es foit aud) hinführo gedachter fanbtgraf/ fid) ges 
gen Shree Majeft, als ein unterthaniger gehorfamer Frirft 
und Diener/ qud) ber gnábigfler Derzeihung halbery jo 
Ihre Drajeft, ime hun wird/ dermafjen baucbar ergeiz 
gen /-bafy Shre Majeft, fünftig Zeit deffen mögen ein 
gnadiges Begnúgen haben, 

UL Ferner fol er Nbre Majeft, vor feinen Oberfien ei> 
nigen Heren und allergnadig en Kapfer halten und erfens 
nen/ auch in unterthanigfion Gehorfam alles das thun / 
Was einem geborfamen Fürften / Bafaltn und timterchaz 
nen / gegen Shre Majeft. qu fin gebührer, fid) jederzeit 
an Shre Majeft, halten/ aud) alles was Shee Majo. gt 
gutem Gricoe/ Ruhe md Eiigécit/ in Zeutfcher Nation 
verorbnen wirb/ willig und ganflid) vollftrecen, 

IV. lud foll e ber Syufütien des Cammer-Geridhes fo 
Shre Majeft. im $9. Reich auffeichten wird/ geporfam lei 
fien feine Gebühr zu pmterbaltung  defgelbigen erlegen. 

V. Stem/ er fol in guten Qreuen/ fambe andern 
Standen des Reiche Hülffe wieder den Türen thu) 
auch Shree Majcfi. qut Bornchinen gu der Zeit nad 
alten femen Bermbgen befördern, à à 

VI. Su dem/ fol er fi) aud) aller Einigung und 
Bimbdnifs/ fo er/ es fey mit wein es wolle, innzoder aufs 
fabalb Teutfher Nation Haben möchte/ und infonderheie 
der Schmalkaldifthen/ génélid verzeihen / aud) fehuldig 
fyn/ Shr. Diajeft. alle Brief fo darzu dienfilid feyn 
möchten/ zuliefern / aud was daffelbe Derbtindnifs / iit 
tem / imb was er mif Shrer Majeft, und beg Rómif 
Sonigs Unterthanen vor OXerftoibuify gehabe/ inrterfo 
lid) zu etffüfven/ unb berfefben Briefe zu überliefern 

VIL Ex fol aud) forthin einige Búndnif/ Einigung 


ober Oyer(tánbnüs / es fey unter was Condition es immer 7 


wolle/ nicht machen noch, eingeben / darinne Shre Kayferl, 
Maj, auch die Rom, Königl. Drajeft. fanbt andern/ fo 
SybrersDtajeft. gehorfem fepn werden / nicht ausprucklich 7 
vóltig/ unb ganglid) begriffen und vorbehalten feyn, 

VI. Shree Miajeft. Feinden / fie feo wer fie wollen / 
fort cr weder diefer Zeit / nor tinffilid) in feinem Sande 
zu handlen ober wandeln / mit nidhten geffattei / fónberm 
diefelben ganklich daraus treiben, 

IX. und ob bre Majeff. gegen einige Perfon Straf 
vornehmen woltén / foU fid) gedachter Sand = Graf folded 
in einigerley Weife zu verhindern / oder denfelben Perfos 
nen unter einigen Schein amzuhangen/ mit nichte unters 

iehen 5 
f x Daneben foll er allenthalben durch fein and) und 
it denfelbigen Befeftung/ fo off imb bi es Shrer Mas 
jeft. gefáltig/ Pafs und Deffuung geben, 

AI. Stem/ er fol SE Unterthanen/ fo binfüpro wie 

WY.3 ber 
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C O ROPUS 


bor bie Kayferl. Majeft. oder Kon, Majeft. einigen andern 
dienen rwúxoen/ mit atten eft firaffen/ aud) bie/ fo. ge 
genwartlich/ und mit ber That barümen befümben/ abe 
foubern/ dergefiale/ dafs fie innerhalb 14, Tagen abzies 
hen/ und wo folejes tibergangen/ alsdann denfelben alle 
ahve Grithery Ihrer Kayferl, Mejeft. zu Nuss bod) al 
Yen mit OXerbebaltumg fe des Land Grafen/ Obrig- 
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Feit / Co; en und einziehen. 3 d 
XII. chdem aud) Sybre Majeft. in diefem wabrenden 


| auf, finem verubrfaden/ fo mercélide: unéofien 
wenbet/ benmmad) und in Bedenckung deffelbeny fo 
foil ee Sheer Majef üt Straff/ eine Summe Geldes / 
nehmlicy/ Hundert taufend/ und funfféig taufend Gulz 
ben bezahlen Jauch i diefer Stadt an gedachter Sun 
mag bie hundert tanfend Gúlden/ innerhalb, brepen Ios 


Tunerbalb cines Mona nach dem Biel der erjien Ber 
zablung angurednen / g Bite darneben Sbre Ma. 
gang anterthaniglid) / nachdem etwas weiters zu tun 
nicht wol in feinem DBermogen/ da er fid) gleich cin moe 
revs gegen Cyber Majeftat fehnldig erkenne / dafs; Shre 
Majeft. in obgedachtr Summa fid) gnadigft wolte erfactiz 
gen Iaffat, 

XI © 


5 denfelben behalten möge, fo fol ex bie Daubt< 
eut / fo in derjelben Befeftumg / bie ihme bleiz 


Borwißz und ausgedructter Bewilligung / nicht 
b et werden, 

XV. Ferner foll ee Ihrer SayferT, Dajeft. ohne Ber- 
3ug /, atte i Gefhihy Suacht/ Pulfer und Munition 
úberantwortten / barvon will the Kayferl. Maj, aug 
fondern, Gnaden wiederum laffen/ was Syjmer Majeft. 


gefallig / und 
Plak/ fo er a 
mège/ von noth 

XV. Hevgog Yeinvichen von Braunfihweig/ umd fei- 
nen Sobn/ foll er Ledig laffen/ und ohne Bersug vor Syz 
me Maj. bringen; befigleitbon alle die ledig Laffer) fo auff 
gedachtes Hertzogen Seiten gereft/ und er gefangen haz 
ben möchte/ auch ijme den Hertyogen / fein Sand fren 
wiederum emantwortten / mit Grlaffimg alter Pflichte) 
fo die tturerthanen deffelben gethan haben möchten/ ber 
Schaden und Intereffe des Derüfrten Soertyogen halben) 
foll cv fehuldig feyny fid) mit thine zu vertragen. 

XV. Mas er dan dem Adminiftratorn des Hohe 
ancifierthums in Spreufjen / auch fonfien jedem andern une 
eechtmafiger Weife abgedrungen unb eingenommen, fol 
er ihnen wiedergeben/ auch fonft manniglid. deff feinen 
genieffen und gebrauchen Laffer / niemanbeg dariiber mit 
der That oder Gewalt befthweren. i 

XVIIL Er folk aud) wieder den Konig von Denne 
war, aud) fonfien manniglichen / fie fepi wer fie wol- 
Fen/ von befimegen/ was fid) im jungft vergangener 
Kriegs» Handling / ober bafi diefelben feiner Parthey nicht 
nachgefolge/ oder auf Shree Kayferl. Majet. Seiten ge 
weft / einige Vefehwehrung nicht vornehmen, 

XIX, Stem/ alle die Gefangenen/ fo in biefem Rrie- 
ge von defzwegen/ dafs fie Shree Majeft. cheilg gerveft / 
befirieet und nod) gut Zeit hafften/ oder durch einige Site 
tel in feiner Gewalt feyn möchten, fol e von Stund 
an / ohne einige Schakung erledigen. 

XX. Aud) follen allen denen/ fo gegen ifm ober fein 
Land einige Bufpraiche oder Anforderunge haben) oder bes 
Fommen modhten/ diefelben vorbehalten/ und er gu rechte 
fehuldig feyn/ entweder vor den Commiffarien/ fo bre 
Drajeft. die Saden gütlid) zu verfragen verordnen / oder 
ce in Mangel defielben/ zu féhalten/ was das Came 
ericht vor Shn zu rece erkennen wird, 

L So will Yhre Majeft. auf Mittel ber obbe, 
nen Artienl/ auch feinen Imterthanen und Hoff: 
Sefinde/ fo fern fie fid) zu Haltung derfelben Articul ver 
pflichten / verzeihen. Gleicher geftalt follen des Land. 
Grafen Kinder / fo nunmehr bey ihren Sabren/ Ratifica. 


tion diefer Abrede/ in befter Form/ und epift verfertigen / | 


| alle obergeblte Areicul feftiglid) gehalten werden. 
den / nad) «dato ber Abred/ folgends. den übrigen Reft/ | 


DIPLOMATIQUE 


und (i zu Dollzichung derfelbigen verpflichten, 

XXIL. Stan der 2(bel/ und alle tmtertfanem feines 
£andes/ follen alles obgefihriebene zu. halten fehmeren/ 
Die dann gedachter Sand « Graf aller ihrer Eyd und Prices 
damit fie Shme verbunden/ bod) allein ber ivfüde/ bafi 
fie Shme in den Saden/ fo den obgefchriebenen guider / 
Geborfam zu leiften niche fehnldig/ erlaffeny nd im Fall/ 
ba der Sand» Graf hierguwieder etwas handelte/ fo. fole 
len gedachte Adel und Imterthanen füjulbig fun / nad 
feinee Perfohn qu geeiffen/ und Ihrer Majeftát Shu zu 
überantworten. 

XXI. Der Churfücft zu Brandenburg / Herbog 
Morig zu Sadfen/ und Sergog Wolfgang von Sens 
beticé / follen fi in gebührlicher Gorm verfhreiben/ dafs 
lind ob 
aber jeder Land - Graff darüber nicht Halten wurde / bafg 
Shee Chur sund Fürftliche Gnaden / mit allem Yhrewe 
Bermiogen und Heeres 2 Krafft/ neben Def Sand e Grafen 
Sandfehafft/ ihm nacherachten/ und abi follen zwingen 
helffen / folder feiner Bewilligung firacés nachzufegen / 
und She Dajeft. Gchorfam zu leifien, 


NB, Der Fufg> Fall und Abbitte Hierauff ift befthiee 
Hen zu Hal in Sachfen/ d. 9. Junii 1547. 


ee rt 


Capitulation, Worauf Fhro Rayferl. Maj. 
Carl der V. mit Hersog Lirich von 
Birttenberg dutch Interceflion Ehur- 
fütít Sriederihs von ber Dfnis aufge 
fobnetvoorben ift, Twieldenz. Janua- 
ril 1547. [Hor TLEDER ‚von One 
fang und ortgang des Geutíden 
Kriegs, Tom. IL Libr. III. Cap. LXL 
pag. 523. Lu 1e s Teuffihes Reichg- 
Archiv. Part. Special Continuat. IL 
vierbfer Wbtheihing fiebender blas 
Num. XXXV. pag. 736. d'où Pon a ti- 
ré cette Pièce. ] 


Celt-á-dire, 


Capitulation on Conditions , auxquelles CHARLES 
V. Empereur des Romains accorde la reconciliation 
à Uric Duc de Wirtemberg par V Interceffion 
de FREDERIC Eletheur Palatin, A Toviel L3. 


Fanvier 1547. 


(eo On GHites Gnaden Wir uid) / Herhog mt 
Wirtemberge / und gu. De) Graff zu Diume 
pelgarthen / befennen und thun Fund offenbabt 2 
gegen S)tünniglid) mit diefem Brief) Nachdeur 

wir in diefen fehiweben achen in. umgnabe des 

Alerdurchlaud; gfien / und Unitber= 

Fu Caroln des Frin ff 

unb Hifpanien/ Roo 

Unfers ale 


fett, Majeft. Hände und Ge 
aud) She Kayferl, Maieft 38 = Bolef atlhereit etliche 
unfers shrirfienthumbs Städte/ Aempter und Slecfen eins 
genommnen/ und erobert hatt. — GOaf; mum wit mieberumb 
bey ber Käyferl, Majeft, zu Gnaden brache und verfohe 
met/ Bluchvergiefen vermieten unfer Fuvflenthum une 
verderbet und imverfeeret bleiben möchte/ haben wir bey 
der Käyferl, Dajeft. durch den Hocigcbohyren Fúefien y 
Heren jyribricben/ Spfaliz Grafar boom Rhein’ $oeráo- 
gen in Bayern/ des Heil, Row. 9 Ext und 
Cburfüirfieny tinfun Fremdlichen Leben Obenr und 
Bender / auch etliche unferer ihrer Lieb zugeordnete Katheny 
umb einen Frieden’ Begnadung und Dertrag auff vor- 
Hergehende Articéel und Capitel von Shr. ayfarl, Maz 
jeft. erlanget/ die wie aud) iermit und in Grafft dices 
Brieffs / zu untecthanigfier Danıkbarkeit/ gegen She. 
Sayfal. Maj. auff-und angenommen haber wollen de- 
nent zugeleben/ ihres Sunhalts zu vollziehen? und zu bal 
ta Nebanlich und Erflichz 


1, Def 


<P 


ANNO 
1547. 


D.USDIRQET DES GENES 


I. 

Daf tinfer / Hergog Mividos Befehl / bafi wnfer Bete 
ordnete dieweil Sie unfer Imvermöglichfeie perfohnlich qu 
Fommen/ entfehuldigen follen / auff Sheen Knien für Die 
Kayferl, Majeft. fallen / und bekennen follen, üt affer 
tinterthánigécit und Gehorfamb dffenelih/ daf wit ha. 
ben Shro Kayferl. Drajeft. befehwerliden befeibiget in Dies 
fem Rrieg/ und unterthaniglidjen bitten/ daß bre Sapf. 
Majeft. aus Sapf, Drildigkeie und Gnaden/ uns wollen 
vergeben; Ind dau wir fehuldig feyn follen / innerhalb 
6, Worhen/ bey Shr. Kayferl. Majeft. eigener Perfon qu 
erfeheinen/ und foldeg felbft gu £hun/ und ung binfiibeo 
au bacigen/ alg cin wutertbaniger und gehorfamer Fürft 
qub Diener Hhrer Kayferl. Majeft, amd unf fo danckbar 
au erzeigen/ von wegen dicte Guaden/ die bro Rayferl. 
Majeft, ung in diefem Fall exgeigen/ bafi Sybro Kayferl. 
Majeft. befinden follen/ bafj wit und bie unfeen wollen 
Syr, Kavforl. Majeft, Leifien und vollzichen/ waf wir 
amb fie zu than fehuldig feindt. 


2 

Wir foren auch erkennen und halten Shre Majeft, 
für unfeem Oberfien Fürften / gnädigften Käyferz und 
natúrlicien Heren/ und thun in aller ttatertbanigEeit und 
guten Willen / alles; wa ein gehorfamer Fúeft unb Baz 
fal/ und Unterthan / fijulbig tft zuthun / gegen Sbro 
Sitajeft. und dem Heil, Keiche/ und follen auch alle Wege/ 
gegen Shro Majeft, alfo verhavven/ ganglich und vol 
Tommlich halter / was Ihre SUtajeft. werorbuen wird / 
dem gemeinen Nug/ amd Keich bie. teusfehen Nation, 


3. 

Mir follen auch geborfamb fey der Inftitution des 
Gamer: Geridte/ fo Shro Slajeflat im Reid) verord- 
nen werden) umb itnfere Gebühr qu Imterhalting deffel- 
ben/ wie andere Ihre Majeftät gehorfahme Fürften unb 
Stande / leiten. 


4. 

Mir follen auch Dinfürber im Écinerley QBcife uff) 
Kath/ ober Beyflandt/ in ober auffer dem Re] So= 
Hanns Sricbricden / etam Hergogen zu Sachen und 
Spfilipfjen / Land = Graffen qu Heffen unferm Bundes 
DBerwandten thun/ fondern She, Majeft. beyftandig feyn/ 
als ein frommer Gift sutbun fehulbdig ift/ zu dev Execu- 
tion ber Kayferl. Majeft. wieder die jehtbenannten/ ober 
andere, fo ihnen anbángig feyn/ es fey inner zoder auffer 
Teutfdland, 


Wir follen auch niche Dy einige Handrhierung SBz 
coe Käyferl, Majeft, Feinden gegenwärtigen amd zukünffe 
tigen. 

6. 

Sinfiibro follen wir aud) fe Binbnif obw Einiz 
gung/ obue ausbrtitliber Ausnehmung auch ohn ciniz 
ge Condition Shr. Käpferl, und Sonigl. Majeft. und des 
Haufes Defterreich machen / und ausdrücklichen verzeihen 


> der hiervor auffgerichteten Binbntis, 


7. 

Alfo follen wie auch unfern Unterthanen nicht geftatten y 
fib in Krieg wider Sjbrer beyde Majeft. und bae Hau 
Defterreich zu begeben / an woclden Orthen es ftp / in=oder 
eufiichalb dem Keich/ fondern / wo jemand dagegen thee / 
follen wir diefelben zum Œxempel firenglid) fivaffen / und 
follen die von Adel des Landes geloben/ und fehwehren laf 
fen/ nimmermehe wieder Käyferl, und Könige, Majeft, 
imb das Yaufz Defterreich zu dienen, 

8 


Anc) follen Wir hee Majeft, Paf und Deffnung in 
unfee Sand amd Befeftung demfelben geben/ fo offt und 
did She, Majeft. es begehren. 


MN 9. 

Die Kayferl. Majeft, wollen hr vorbehalten haben, 
die Artillerte/ Munition und ander Shror Feinde Grither 
fo hinter uns und unférm Sande feyn mögen/ welche wir 
fibulbig feyn follen) anjugeigen / guerófrnen / und qu übers 
case in Danden/ fo She. Majeft, verordnen were 

elt. 


Io, 

, Und in Anfehung des groffen Koften/ fo She. Majeft, 
in dicfem Krieg auffacloffen / follen wir Shrer Majeft. ges 
Ben und uberantwortten/ dvey mabl hundert taufend Gil 
den/ den fl. quis. Basen gevechnet / das halbe Their 
innerhalb 15. Tagen / and bag andere halbe Theil 25. 
Tage hernad) / nach Dato zu tlm deur oder denjenigen fo 
She Diajeftat dafelbft verovdyey werden, 


zT; 
, Bit follen: auch alfobald in Yhree Majeft, Hand fre 
tberantwortten / die Sehlof, und Städte (S me 


$29 


Soben= Mibberg und Sird)beim davein eine Befatzung 
gu fetgen und zu halten / zu Shea Diajeft. Berficherung 
ind Dolzichung des Vertrags, 

12, 

Shto Majeft. wollen auch hierinne ausdricrlid) vorbe 
halten haben) alle Forderung und Anfpriiche / fo die Nom. 
Konigh, Majeft. oder Semand anders von diefes Kriegs= 
wegen / gubor unb Hernach/ ober in andere Weges butdj 
ung und die amfern Defepadiger fmb/ mit welchen wir febule 
dig feyn follen ung zu vertragen / oder/ woo daran cin 
Diangell / was Fhe SDtajeft. barinnen erfennen/ bewilliz 
gen unb ordnen wurden/ nachkommen, 


13. 

Wir $yertyog Mleich/ auch unfe Sohn/ Hertyog Chriz 
Fophell/ oder unfere Nachkommen / follen” audy nicht vere 
folgen noch Flagen/ in einigen Weg / von wegen der 
vedhtigheit und Action, fo wir habeny ober möchten fi 
wenden in ber Grafffchafft Burgund / es fey wieder wen 
eS wolle/ anders / dant durch das Land = Necht/ bey wel> 
chen Rechten wir gehorfam bleiben foilen/ von wegen der 
Giither/ fo wir in gemelter Grafffehafft haben/ wie bann 
andere Bafalin Sr. Diajeft. Interchanen thun/ die Gu- 
ther darinnen haben / und folches bey ber Pon von bene 
felben gantzlich zufaln und privirf werden / und von 
Gnaden und Gutthaten diefes Dertrags, 


14. 

Sybro Majeft vorbehalten aud ber Kom, Kön, Maj. 
und bem Haufe Defterreic, Hhre Gerechtigkeit/ fo Sie 
zum gemeleen Hertzogthumb Würtemberg haben/ bafg auch 
der Cadauifd) Dertrag / zwifchen dev N conigl. Maj. 
Und ung auffgerichtet / bey feinen Kraff fiandig bleiz 
ben foll/ amd der ohm Mangell nad) feinen Simbalt volle 
zogen werde. tind fo ferne wir das vollbringen/ fo in 
diefen OXertrag begriffen ift/ und balten/ und nift ane 
ber] fo verzeihet und wadláft die Rom, Kayferl. Maj. 
Ling / Sertzog Weichen / alles dag/ in bem wir Sybre Vaj. 
beleidiget haben; Defsgleichen unfern Dafalln und Uns 
terthanen/ amb wollen auch alfo uns in unferm Stande 
laffén / fambt demjenigen/ fo Shro Majeft, eingenommen 
hatt/ mit dem Berfiand: 


15. 

Dafz diejenigen’ fo fid) Sybver Mafeflät ergeben und 
Sie eingenommen/ voir in temerley Wege/ nicht in Ans 
gnaden aufpnehmen/ fonbern in Gnaden haben follen, 
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16. 

Shro Majeft. will auch ausdrücklich in diefer Begnas 
dung und Berzeihung vorbehalten haben/ Graff Geors 
gen/ unfen. Bender) ber offentl. rebelliret / und wieder 
Ihr. Dajeft, derfelbigen Feinden Hülffe gethan / und 
enqner Perfohn gebienet/ aud) alle unfere Unterthanen/ die 
jego in Dienfien Sybrer Majeftas Feinden find / welche wir 
follen flix Feinde und Rebellen achten’ und nicht geftatten 
wieder in unfer Sand cingufommen/ imb derfelben Gücher 
folten Ihrer Majeft. confifcives bleiben’ nad) Sybren Ges 
fallen damit zu fihaffen. 

1m 

Und affi wir biefen Bevtrag ratificiren und approbiren 
laffen/ burd) unfeen Sohn’ Herkog Chriftoph zu Outre 
tenberg / innerhalb 6. Wochen/ mit Zufagung auch genugs 
famer Obligation, denfelben ımverbrüchlich amd ewiglich 
zu balten/ von jegt und binfübro/ und nimmermehr in 
einigen Weg darwider zu tbun/ nod) andern zu thun ges 
fasten; Dergleichen wollen wir and) diefen Dertrag durch 
unfere Sandfehafft ratificiren und approbiren Iaffen / innere 
halb 6. Wochen, 

Gereden und verfprechen bierauff bey unfeen Fürftlichen 
Würden und Worten) bafs alles/ wie obgefehrieben ift/ 
von Caviteln zu Capiteln wahr / fiet feft und tu j 
Tid) für unf felbft zu Dalten/ aud) barob/ amd b n 
feyn/ bafi von denen allen/ bie biefe Sache / Urtictel und 
Bertrag berühren thut/ qu ratificiren und zu approbiren / 
demfelben gelebt/ nachEommen/ und volfzogen werden) alle 
Arglift/ Gefehrde und Auszug hindan gefeüt/ alles ges 
freulich und ohngefährlich; Des alles zu wahren und fee 
fien bruno / ung bamitqu überzeugen / haben wir diefen 
Brief und Bertrag mit eigner Sand unterfehrieben/ und 
unfer Sunfiegel daran hängen laffenz Der geben ift gu 
Twiel den dritten Januarii Anno Domini 1547. 


CCIII. 


Artikel / worauf Graf Conrad von 
Teelenbura fih/ fein Land und Leurh 
ber Hom. Rayf- Masefk. ergeben / wor- 


imn 


ÁNNO 
1547» 


27. Janve 


nr 


ne 


326 CORPS DIPLOMATIQUE 


innen Er nemblidy Shro Rayferk Mar. 

»racibung au bitten / allen bero 
Jen nadsutoimmen / alle Bind- 
gen diclelbe absufbammn / 
ims-<baler Linfoften. zu 
warn von. Kanferl, Set 


then dam Grafen bie Reftitution des 
5 Lingen (fb ber Graff atr Cau- 


ichfallg andie 
ommiflion 4b- 
hen wird. 
git Sengerfe inter 
7. Januarit 1547. mit 

bung gegen Ab- 
7 der Summa der Ij000, 
m Quita. "Sins 
evers der Stapfer(, Exe- 


tutionis Domus Lingenfis. Debt 0b» 
18 Proteftation gegen 
Rubrica fautet ) thin 
id). Datum Rhee 
had) Laurentii 1548. 
[ Difguifitio de Juribus Regie Majes- 
tatis' Borufliz in Comitatus Moerfen- 


Articles , par les 
lenbourg fe fo 


beiffance de P. 


“els CONRAD Comte de Teck- 
vet avec [es Terres c Sujets, a l'a- 
rs lui d at pardon du 


de la _Maifon de Lingen, 
ance de I’ Emperenr, 
lenbourg fe rend 
Fait an Camp de Lengereke devant Teck- 


8 de payements qui doivent être deduits fur les 
15000. Ecus Foachims. Comme auffi le Revers 
on Lettres d alfurance de la Commiffion Imperiale 
pour la Reflitution de la Maifon de Lingen. Ex en- 
fin la PROTESTATION du même Comte de Tecklen- 
bourg » Contre cette Tr, ition extorquées dit-il, de 
lui par violence. A Rheda le Mardi après la St. 
Laurent, 1548. 


AA tI und Cond 
a |] afiidn Dt 
y 


ion > darauf der Kömifchen 
iat / imfee Alergnadigfien 
Sanbtart verorbneten Kriegs- 
Sobft/ Herz zu Grinningen/ SBurggras 
e in Geclandt/ verordnete: Gubernator, Chrifioff von 
berg Obrificr/ Serbordt von Sangenz Srtedrich 
Spet/ und Gorg von Efjvelbach/ Commiffrien imb 
ethe/ vifie Seutenambt / und Kittmeifter / Eon= 
tadten/ Graver und Herren zu Terklenburg/ singe amd 
Rede/ anzund aufgenommen / und Er fic) y fe Sand und 
in Gnad der Känferlichen Majeftat ergeben/ und 1tn8 
Kömifchen Kayferlichen Majeftät überantwore 
Tr 
b fol der Grave die Käyferliche Majeftar umb 
nD feiner Barmb: cit/ und ber Kaferlichen 
Majefiat angeborene Gite und Mildigkait willen / Gnab 
unb Berzeihung bitten, 


Die ie 


Fol 


le 27. fanvier 1547. Avec quelques CE- | 


jormais à fes Com- | 


Seem alle S31mbntifs gegen die Kayferliche Majeft. ans 
genommen/ forderlic) abfeharfen/ und in feine mehr fij 
einlaffen/ oneWiffen und Willen der Romifehen Ray: 
ferlichen Drayftät, 

Sten foll der Grave tins yf und alsbalde/ für bem 
Kriegs> Cofien und Unverderbung fein/ feiner felbs Sande 
und feut/ bero Sunwohner und inngelegener Gtteter / 
uns 18€ alsbald base Gin Taufend Soachins- Thaler 
und von dato über ache Tage wieder Fun Taufend Thas 
ler) und darnad) über nechft nachfolgende Monats Brit 
von dato anzurechnen/ nod) Fünfftaufend Thaler entriche 
ten unb bezahlen. 

‘Stem damit wir auch mit ber That vernemen mögen } 
bafi er on ainig valfd) amd Berrug/ ber Käyferlichen May= 
fiat Gnad begere/ und hinfüro aim gehorfahmer Unterfaßg 
imb Grave ber Kayferlichen Mayftat und dem heiligen 
Reich fein welle/ und bleiben/ fo poll er Ing alsbald dag 
Hanf Linge überantworten und zuftellen. Doch foll al- 
les: inventitet/ und dem Graven gar nichts davon geno- 
men werden, 

Stem foll fics der Grave von Stund an mit feinem geib/ 
Oder dieweill ber mit wifentlicher Scibfhwadhheit beladen / 
¿um wenigflen/ bud) feine treffénliche Bollmedstige Ge= 
fanbten su der allerhochttgedachten Romifiben Kayferlicherr 
Manftat verfügen / folohe Ungnad abzubieren / und (ib 
Ihre: Mapfiat in amterehänigfte Gchorfahm geben, 

Stem wenn ex der Grave dan alles diefes bey Shrer 
Käyferlichen Mayflat mit der That und Were verriche/ 
und des Uns fehriffelich ober funft glaublichen Schein zus 
bringt/ wellen Wir alsbald das Kauf Singer wiederum 
in allermafen wie Wirs empfangen/ dem Graven wieder 
guficllen/ und ohne Verhinderung überantivorten. 

Stem fo wollen wir aud) dem Graven des genugfahn 
Derficheeung thun/ wenn ev der Grave die obgemelte z= 
tiekel bey Shrer Kapferlichen Mayfiat alfo ausgerichter 
und gembet/ bafi Wir alsdann den Graven jan Qaufg 
wiederumb úberantworten und zuftellen wellen. 

Stem foll Er der Grave die von Adel und menigelich/ 
gaiftlich und weltlid) bey dem Syrem beleiben laffen/ und 
eynem yeben / wes er Forderung und Spruch an Yne hat) 
für ben/ fo die Kayferl, Mayftat dargu verordrien / fürs 
derlichs Rechtens gewertig feyn / und von Stumd an / wes 
erfanbt/ Yoteberfabren laffen. 

Steam damiter/ der Grave/ fich aud) niches zu before 
gen/ find Wir wolk qu frieden/ afi er ain ober sweet 
von Adell zu den/ imeem Kayferliden Mayftät Kriegs- 
voli darauff verorbneten Commitfarien und Soaubtleuten/ 
bie allenthalben. zuzufehen/ damit nicht entmenbt/ nnd 
alle Ding inventiveny und eigentlich in Detivarung ge= 
halten werden. 

Des alles in tfrfunb und Sicherheit haben Wir 062 
ganclbte der Römischen Kapferlichen Mapftät verordnete 
Gubernator, Obrifter/ Commiffarien /Kriegsrethe; Obrifta 
feutenambt uno sXitfmeiffer: Desgleihen Wir Gonrabt 
Grave und Serre zu Decflenburg/ Singe wd Kede/ und 
Wir von wegen Shrer Gnaden und unfer als Burgéman 
Kitterfchaffe und fanbtfd)afrt obgemelter Graftfehafft und 
KHeerfchafft/ Gerhard Sebuye/ Cafpar Groythuys/ Otho 
Groyehuys / Júrgen Weneke y Gbrifloff Sedenburd) 7 
Gorth Gogreve und Menfiee / dicfer Brief ziween gleiche 
Tautenbe/ mit unfern aigenen Qanden unterfdrieben/ und 
Sinficgel und Pitfehieren thun verficheen, gefchehen amb 
geben in Komifchee Kapferlicher Diayfiar diefer Sandtare 
verordneten Kriegsvoleés und Geleger zu gengerefe unter 
Dédlenburg / den 27. Januarii Anno 1547, 


Jobft Herz zu Grinnigen 

5 t L.S.) 

Pfilips G. zu Eberflein, 9 8 
CL. Sp 


Friedrich Spede, 
(L.S.) 
Gfrifioff von Brifiberg. 

(L.8.) 


Serbordt van fangen, 
(L. S.) 


org von Efpelbach, 
(LS) 


Cone 


-— 


DU DROIT DES GENW'S. 


‘ANNO Conrad; Graf ind Here qu Deeklenburg/ Linge und 


1547. 


Rede, 
(L.S.) 


Enfper Grothuys. myn Hand, 
(E, S,) 

Othe Grothuys, myn Hand. 
(L. S.) 

Súrgen Mende. mpi Hand. 
(L. S:) 


Sch Jaen Ledebur befenne bye vorgemelte inftat mynes 
Dades / in Mange mynes Siegels. 


Chriftoff Tefenbord) befenne mit meiner Sand. 
(L. 8.) 


Sch Gorde Gogreve befenme bit vorgemelte mit mpner 
eignen Sande. 


Sohann Meng. mppt: 
2300 (LS) i 


G, 


Ex autographis defumptæ apochæ folutionis ultimi ter- 
mini, præcedentibus duabus brevitatisergo omiflis. 


RE» Gerridt de Sxome imb Hanh; Gulidj8/Com- 

^ miffarius und Qaubtman befennen hiemit 
opentlidh burd) duffe unfe gegeven Quitantien / 

Dat wy beede femptlidien von bem Wollgebo= 

xen und Eddelen/ (ontabt/ Graven und Herren tho Tes 
elenborg / finge und Nede 26, unfem genedigen Herren / up 
Hide dato entfangen hebben/ DBiffhundert Sodim-Da- 
det in afffortinge ber Dieff Dufend Salers / unde lefien 
Termins / fo Seine Genaden den Kumifehear Kayferlichen 
Gubernatoren und Kriegs= Reden togeven ingewilliget / 
ambe feggen biemit wollgedachten Graven unfen gnadigen 
Serren/ de upgefch. entfangenen viff bunbert Dalers 
guidt/ [ebíg und loes/ Sn orfunde ber Warheit hebben 
Wy ovengemelde Roene und Gilichs unfe Pitfcher hie nez 
ben upt Spatium gebrudt/ unbe met unfer feloft Sand 
amdergefihreven/ Dat. den Saterdac) nha Invocayit 1547, 


G. b. S. 
(L. S.) 
anf van Giulefej c, Qandt. 

200 (L. S.) 


Y Gerrith be Koene und Hanf, Gülihs/ ber 
) Roymefehen Käyferlichen Mayfiae unfers aller 
gnadigtien Qerven ikiger Tyd Bevelslide/ bez 
Fennen hie met buffer Unfer Quitantien/ dat wy fambe 
unde befunders / van bem Wollgebornen unde Edelen/ 
Œunrad/ Grafen unde Herren tho Tecfenbord) 7 Singe 
and SXebe/ ac. Iinferen genadigen Herven/ entfangen viff 
Hundert Soachim-Dalers in affforting der viff bufenbt 
Daleren / unde des Teffen Termins / fo wollgemelter Grafz 
fe der Nomifehen Kayferl. Mayfiat ifigen Kriegeg-Reden / 
aufer Oberidheit/ in der Berhandelinge to geven to gefegt/ 
Und feggen hiemit wollgemelten Grafen vor qme ımde unfe 
Dwericheit unde Sedermanniglichen ber upgefhreven viff 
Hundert Sonim Daleren/ quidt/ levigund loos / bedane 
een ung Sener Gnaden guter Betalunge. Orcunde ber 
Warheit hebben Wy düfe Onitantien mit unfer felveft 
Sanden unde Pitf. under gefihreven / unde ‚verpißeert / 
Datum den Sontag Oculi Anno 1547. 


G. 5. S. 
(L.S.) 


Hane van Gülefe, E. Sand; 
(13:8.) 


qnábigfen Herren’ Dicfés / diefer Sandgart ha- 

benden gsvoles versrdnete/ Sooft Herz zu 

Croningen/ Burgaraveim&eeland/ Chrifiof von ries 

berg Obrifter, Philips Grave zu Eberftein / Herbordt von 

gangen/ Friederih Spedt und Seorg von Efjpelbach Come 

míffarien und Kriegs-Redte / bekennen dafz wir yon dem 
Tom. IV. Part. IL 


& 5 KRömifeher Käyferlichen Mayftie unfers aller 
>» 


| 


EY 


Ebdelen und Wollgeboren  Cunrabtet/ Gtafen und ft^ ANNO 


ten zu Decklenburg/ finge und Xede/ unfern lieben und 
gnadigen Soerren / heutdato, durch feiner Siebe und Gnas 
den Diener / Thilk Tefehe / qu Bezahlung des dritten und 
legten Zermins/ nad) fag/ Snbalt/ und Derntdg des 
Dertrags/ fo Wir mit feiner Feb und Gnaden uffgeriche 
und gemad)t/ ber am Datum halten ift/ 27ten Sanuartiy 
guetlid) innemen und empfaben Taffen/ viertaufendt queter 
md ganger Syoatbüns Thaler / und nachdem wir bey fi 
ner fib und Gnaden verorbnet ) Inferee Käpferlichen 
Mayftät uff Linge habenden Srícas- Volt) das eintau- 
fendt Daler zu begablen/ und gebübrlide Ouitung/ von 
Shit dagegen empfangen / die neben den vieren gu erlegen, 
Weliche aber nicht gefehehen/ fondern beteuret/ bafi die 
bezahle/ und Sein febden und Gnaden von folder & rieqga 
Bolt darumb quitirt feyn / wahe dem alfo/ bafi diefelbia 
ge Huitung für aintaufend Taler’ bey diefe der Gebr 
gelegt wird / alsdenn haben fein Keb und Gnaden bem 
Geld = Artictel und dritten Termin ein gue Gentigen und 
vellig Bezahlung gethany und funften gar nicht; Sagen 
derohalben fein Lieb und Gnadeny ermelten Gif fib y 
und wer weiter quittireng nottürfftíg / folicheg dritten und 
legten Termins/ angejogenet majfen/ wid anders gefiale 
gar nit / empfangen/ und dem Gelt = WArticéel / dritten 
und legten Termin mit fünfftaufend Taler bezahle, ain 
gut Ausrichtung gethan/ und fein Endfthafft gegeben haz 
ben/ in redt/ quit) frey/ ledig und Toff. Des in ttre 
Fund haben wir obrift- gemelte &ápfelidje Kriegs » Bee 
veblighabere / uns mit aigenen Händen, underfeleyben / 
unb unfer Pirfehir zu End füreunb ufferiicéen layin. Gee 
ben und gefthehenin Unferm Kayferlichen Diayfiar Krieges 
volés Belbleger/ vor der Stadt id) Bremen nennet / 
den 21. Tag Martü Anno 1547. 


3.2.3 Grainingen, 
(L. 8.) 

idu reyes 

SM Sure 

ET EN Mb 

ui POS 


EI, 
Reverfales de reftituenda Linga, &c. 


St ber Kömfeher Köpferlicher Manfidt 2c. Ins 
fers allergnadigfien Qervens diefer Kandtsartv 
orbnetg Rricgsvolcts/ Jobft/ Herz zu Gronine 


gen’ Burggrave in Seeland / beftimbeer Gubernatter/ 
Gbrifioff von Wreifgberg Obevifier/ Philips Grave qu 
Eberftein’ $oerbort' von fangen/ Friederid) Spedt und 
Georg von Efpelbad) / Commiflarien » Kriegs= Xethe / 
Dbrifte Leuttnant und Rittmeifter / Thun Éund in und mit 
biefan Brief / in Crafft habenden Kavyferlichs SBeveblg / 
öffentlich gegen allermeniglich / befennenbe/ af / nachdem 
fib Conratt/ Grave und Herve zu Decklenburg/ Linge 
unb Rede / an Alterhöchftgedachte Romfehe Kavferlice 
Maniac 26, mit Landen und feuten crgeben/ und Wir 
von wegen Seer Mayflat Ine uffamb angenommen/ jue 
halt und Bevmog uffgeridhter Articéel/ bero Wir ams/ 
und Gr Graff Gonratt das ander gleidtautende haben) 
Ounnad) gereden und geloben Wir bey unfeen Œren/ 
Trewen und Glauben/ wenn Er Grave Conratt bey $dye 
ferliher Mayftat 20. alles verriche amd ausbradt/ und 
Uns des glaublichen fehrifftlich und muntlich. bericht suges 
fielt und tiberantwortt hats Snbalts obengemelts Cou 
tratt8 / aléban wollen Wir Sme das auf ingen mie 
alley ZBugehor/ wie Wir das ingenomen/ oder Wen ex 
Grave Conradt bargu ordnen windt/ alfobaldt und une 
verhindert wiederum tiberandtwortten und zuflellen, Des 
ales in warer trfunbt und Sicherhait haben Wir obene 
gemelbt Käyferliche Gubernatter/ Oberifie Commiffarien/ 
Kriegs Kethe/ Obrifie=Leuttnambe und SXittmeiffer / ung 
mit aignen Qanden unberfdrichen / und unfere Snjiegell 
oder Pittfehieren zu umd für und auftruden Laffen/ und 
daneben merce Sicherung halben / Wir nadwolgende Grae 
ven imb vom Adell/ Und aud) alfo getabnn haben / bes 
Fenende/ und gleichergefialt wie gbengemelt/ Unfere Ders 
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otbuete Kömfche Käyferliche Mayftät Oubernatter /Dbriz 
ftet / Commitfarien / Kriegs= Rethe/ Dberifte feutenambt 
und Kittmeifter hiemit verpflichten und zethum gereden 1mb 
verfprechen/ als nemlich Selle) Staff gu Hohengolteen / 
des Hepligen Römifthen Reiche Erb > Gamer / und 
Dieteridy von Dindlav/ und uns ebemmáig mit aigen 
Sanden imberfibrieben / und mit wnfem Piefehieren vera 
fertige/ Datum in Romifeher Kapferlich © Mayftat were 
ordneten Rriegsvole Bheldgeleger Lenekereke under Dee 
cenburg den 27. Tag des Mlonats Januarii 1547. 


Sobft Her zu Groningen. mpr. 

5 (E. S.) 

Cbrifioff von Wirfzberg. mpr. 
(155.) 

Heeborde von fangen/ mpr: 

1.38.) 

Hfilips Graf zu Eberftein. mpr. 

Df (L- $.) 5 

Felix Graf zu Zollern, mpr. 
(LS) 


S. Cot. mpr. 
(L.S. 


Georg von Efpelbach. mpr- 
(L. S.) 


Dire von Oindlav, mpr. 
(L. S) 
I 


Proteftation des Grafen Contadts von Tecklenburg ge- 
gen den abgedrungenen Vergleich me dem Grafen von 
Büren von 5. Martii 1548. 


Sederumb allen und jeden / Durchlauchtiaften / 

) Durdlaudtigen / Hochgebornen / Wohlgeborz 
nen / Strengen / Œbrenveften / Erbatn und 
Dorfihtigen / 2. Chur =‘Fürften/ Grafen/ Freyheren/ 
Kitteren/ Droften / Amprlenten / Schültiffen/ Xichteren/ 
Dóigten / Bürgeren und allen Gemeinten / entbieten / 
Wir Conrad Graf qu Tecklenburg / Herr qu Seba / Uns 
fere willige Dienft/ alles Gut / Gunft und Gnad zuvor/ 
And mögen Eure Cbur-iunb Fürfiliche Gnaden Sebden 
imb Euch/ und infonderheit unferen Erben und Nadfomz 
men/ denen fo Anrecht amd Recht erfennen und beivegen 
foóme in infer höchfter Befehwerung, mit verhalten / 
Madden die Nomifehe Käyferliche Manfiat fo wir alfejeit 
vor unfeen einigen weltlichen allerguadigften Herren gehalz 
ten haben/ und mit der That aud) extennet/ und erfenz 
nen/ in tft verlauffenen 46. Sabr eine tay ffere Krieges 
Küftung und Berverbung gegen etliche Chur= und Fürften 
Grafen/ Herren und Stadte/ fo in der mdnufz des 
Schmalkaldifehen Bunds Oberfie umd Adhærenten web 
gen / angefangen/ und mit dee That verfolge) auch b 
bin gevathen/ dafs diefelbige Oberfien) Chur und Fü 
fen’ Grafen’ Städte und Herren übergogen/ und / dies 
weil fie Rebelles wehren zu geborfam (wie flaclid am 
Zag) gebracht; Nubn ifi nit anders/ denn wir feynd 
I ber gervihrter/ umb Erhaltung GHttes Mort) 
Chrifllidher Ceremonten und alten SKivdhen= Gebrauch / 
wie von Alters nach der Apoftolifchen Tradition amd sehr 
hergebrache/ anhengig gewefen / und haben ung gleichwohl | 
der Römifchen Kayferlidhen Majeftät unfers allergnadigfien 
Herren allegeit vorbehalten/ und als, toit vernommen/daf 
es bero ginvieder/ haben wir die Bundnif den Sandaraz 
fen qu Heffen abgefibricben / wie mie Sena: Fürftlichen 
Gnaden darauf Wiederfehriffeliche Antwort darjuthun 
und gu beweifen / ard) fo haben wir in diefen wehrenden 
Krieg noch mit Rath oder Thade/ Geld oder Volek; Bey: 
fiand oder Hülff= Gelder / Bimbmif/ Goff gethan oder 
bemiefen/ fondern was ung von Komifher Sapferlidjer 
Majeftat als unferm alfergnadigften Herren dabevor imb 
Damahls auferlegt / gehorfamlich in allwegen / wie das 
billig/ nadfommen/ und feind aud) als ein gehorfames 
Gliedmafz des Reichs nie anderft/ ober noch aefiuner ges 
wegen; Wiewohl wir nubn alfo unfers Geavifféns und 
ein jeder fo umb unfere Sach und Gelegenheit weiß / aud; 
fagen und beFennen mufz / nichts denn was uns als einem 
geborfamen Unterthanen dee Romifehen Küyferlichen Maz 


Y 


OMA TIQUE 


jeftät und Glicómafz des Reichs gegiemet / wider die Kim 
Kayf. Majeftat oder bag Reich gehandelt, gethan oder 
wommen/ fo feind wir bod) unverfebíilde Mbrfad 
ubergogen / und bey der Komifihen Kayferlichen Majefiat 
babin berede / und butd) unfer Wiederwertige amd Mif= 
ige angegeben / bafi unfer Graffihafft onerborter 
Sach durch etliche der Komifchen Känferlicher Rajeftac 
unferes allergnadigften Heren Hbevfie/ Kriegs Käthe und 
Commiffarien / Soft Graver von Groningen und Burga 
geaffen in Seeland / Chrifioph von Friefjbergen/ Phil 
fen Grafen zu Eberficin und Soermerten von Langen / vere 
bert/ verraubt / verbrand und feindlich eingenommen. 
Wiewohl Wiky nubn foldes obersdlter uhrfachen hala 
ben feineswegs verbíenbt ober Mbrfads dargu geben / iff 
Uns das (GO weiß, wie billig). wiederfahren/ umb has 
ben den oberzehlten Oberfien und Commiffarien / efe denn 
Sie unfer Graffihafft haben wollen verlaffen y 15000, 
Keidhs= Thaler auf 2. Termin verfprechen/ boablen/ und 
imfre Graffibafft und Qauf Singe zum Geifiler inthur 
múfen/ amd feind ganglio) der Zuverficht geftanden / Dies 
weil ung je der Lingehorfam war zugemeffen/ and wir auf 
die 3. Termin die 15000, Reichs = Thaler erfegt / bezahlt / 
und den Vertrag tibrig und nicht geringer nadfommen/ 
Bir folten hiemit einen gnadigen Kayfer/ laut Shree der 
obgedachten Commiflarien gegebenen Siegel und Brieffen/ 
bekommen haben/ fo iff nad) der Qeit/ nad) bem Willen 
GOtes/ der Herr von Groningen vor ber Stadt Bre 
men erfdoffen und wmbfonunen/ und if Ans viclerley 
Barnunge/ wie dafz gedachte Oberfie und Commiffarien/ 
ans zu bedrucken Fein Befehlig von Kömifcher Kayferlicher 
Diajefiar folfen gehabt haben vorfommen/ welches Wir 
den Oberfien und Commiflarien zugefchrieben / und vere 
mog des Ahfehied und Vertrag, dieweil die 15000, erlege 
und bezablt/ unfere Grafffehaffe und Haufz Linge wieder 
rumb eingefordere/ fo find Wir allezeit mit guten Wore 
fen von gedachten Oberften und Commiffarien aufachal> 
ten / und haben uns zugefagt/ bey dem aufgerichteten Ber> 
frag bey de: Romifchen Kayferlichen Majeftat zu erbalten/ 
darauf wir uns verlaffen/ bie fo lang dex Her von Benz 
ta vermdg eines Kayferlichen Mandats und Donation 
unfer aller Srafiftbafít und fanben eingenommen/ imb 
diefe uns entgogen/ da haben wir unfer unvermeidlides Bere 
derben und ewiges Machtheil vor Augen gefehen/ bod) weil 
wir das alles ohne gegebene Yhrfach gelitten / haben wir 
unfer Hoffnung/ wie wit noch fhun/ geftellt / und genu 
möglicher Gegenmojr gebraudit/ und bie zu fagen von den 
Soauptlenten und Snbaberen unfers Haufes und Sofia rt 
Singe befomen / bafi fie fold) Haufz zu unferm beften wol= 
ten halten’ und ¿umemands denn unferen Sanden fielleny 
and haben darauf 700. baahrer Goldgiilden und 300, 
Goldgulden an pef und Xocten/ faut. Shren gegebenen 
KHandfehrifften empfangen/ darnach iff and) der Herr von 
Seuren fortgefabren / und mit den gedachten Hauptleuten 
und infers Haufes Linge Suhaberen gehandelt’ da Sie 
Shin das Haufs eingeben unfere Amptleut davon gewie- 
fen/ unfers Sanfes und Herrfehafft entfeéet / und alfo Sh= 
rer Ehr und Zufag vergeffen / damit bat fid) ber ere von 
Benren nit fettigen laffen / fondern fortan. alle andere un- 
fere bebe Grafffhaffe und Güter eingefordert / derohal- 
ben wihe nubn/ (Ot erbarın / unverfehülderer Mei 
dahin gebrungen / dafz wir einen Dertrag / fo durch einige 
Chur= und Fürften/ Graffen imb Sápferlide Kathe / bea 
nantlich Orten Adolffen / Adminiftratoren md Chur- 
fürften zu Collen/ Wolfgang Pfalggeagfen bey bein / 
Wilhelm Grafen zu 9taffam/ unb Hmdrichen Saf von 
Sauffen / Reichs 2 Hoff = Rath / zwifchen 1in8 und bem 
Herren von Beuren angericht / wieder imfn Willen bas 
ben müffen anmehmen/ und bem Herren von Beuren uns 
fec Herefchafft Linge fampe vier Ddrffern von unferer 
Grafffebaffe Tectlenburg vor ung und unfere Erben haben 
mmniffen verfiegeln und eintfumn/ dargu in einer Sahrsfrift 
25000, Ketehsthle. erlegen / und alle Anfprach/ fo wir an 
das Stift Münfter uff die 2(empter Dibergern/ Klo 
penburg/ Kite und Freyfatte haben/ in feine Sand ver 
fen miffen/ alles “wieder unferen Willen/ ohne gegebene 
Ahrfady und Schuldt/ baf GH erkennen, und zu fer 
nee Zeit anders ordnen unb fehiefen mue. Dieweilnuhn 
foldhes alles wieder unfeen Willen) gegebene fach und 
Sduldt (wie GO im Himmel weiß) gefihehen und anz 
genommen /- aud) je nit billig/ und wieder alle befobriebene 
Rechten ift/ ba wir je der Straf herwiret haben, bafs 
einer mit zweyen 3Xuten folle oder möge gefehlagen werben/ 
fo wollen wir piemit vor höchfigedachten Chue-und Sure 
fier und Wohlgedachten Graffen) Herzen amb. alle unfere 
Erben und Nacfomliche/ und vor allen und jedermán= 
nichlichen das befennen und fagen/ dafy umfere Sr 
inge 
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finge die vier Dörffer Tippenbúren/ Profierbectey Mit 
fingen und Sede; fo am unfre Gra fffba fft Tecklenburg 
achorig / wieder GO und alle Biligteit und ohne rete 
mafsige ttbrfad) abgenommen unb gebrungen/ und wollen 
amferen Erben und Nachkömlingen befohlen haben / bafi 
Sie fid) des aufgedrungenen unbilligen Vertrags nid 
annehmen oder irren Laffen/ fondern bey ber Römischen 
Käyferlichen Mayfiat/ tmferem alergnadigfien Soerem (eto. 
regicrend / oder dero NadhEommen/ barum anhalten/ bag 
Unrecht zu erfenmen / nnd die abgenommene Herrfehaffe 
Singe und vier Dorffee wieder gu rechter Hand / Gehor 
und Stand mögen fommeny und davbey bleiben. Daly 
diefes alfo wahr und wit darauf wollen Ieben und flerben/ 
daft diefeg unfere einige rechtwiffende Bekandnifg / fo haz 
ben wir unfer angebornes Sufiegel / ad æternam rei me- 
moriam » an diefen Brief gehangen / und mit eigener 
Hand unterfehrieben / datum Kheda am Dienfiag nach 
Laurentii Martyris nad) Chrifit Gebubre 1548, 


CCIV. 


15. Fevr. Vergleich zwifhen denen Standen des 


Konigreihe Boheimd an einem / dam 
denen Burgermeiftern unb Rather der 
brepen Städten Praag andern Theil; 
QBorinn fie fid) unfereinander wider 
all diejenige / fo ihnen / vermbg des in 
diegem 1547. Sabr ergangenen nad- 
theiligen Mandats / an ihren Privile- 
gien/ Redtamb Frenbeiten verkurk- 
en wolten/ verbunden einander freu- 
lid) bepguffeben. — Sfufaeribtet zu 
Praag am Erdtag nad Valentini 

nno 1547. [Lunire Zeutihes 
Reichg-Archiv, Part. Special. Continuat. 


T. Sertfc&ung 1. von Bohinen. Wbfas 
X. pag. 113. 


C'eft-à-dire; 


Confederation entre les Etats de BOHEME d'une 
part, & les Magiftrats des Trois Villes de PRA- 
GUE d'autre part, contenant une Promele recipro- 
que de Sentr affifter fidellement , contre tous ceux qui 
voudroient leur nuire, foit à Poccafíon du trop pre 
judiciable Mandement Imperial de la prefènte Année 
1547» foit par quelque autre motif on raifon que 
ce puife être, à Prague le mardi après la Fête de 
St. Valentin, 1547. 


SR Dahmen der Heiligen ond vngertheilten 
Drevfaltigkeit des Baters/ Sohns vnnb Heiz 
igen Geifies / alf cines GHites in dee GHtt- 
heit. ongertheilet / Amen, Wie Herren und die 

von der Nitterfchafft / aus dem Gráber / Chrudimer / 
Szafzlawer / Boleslawer / Raurzimer /Veehhinger / Prad- 
anger /Witawer / Podbrder/ vnb Slaner Keevfen / drefer 
sx zu Prag verfamunket / vnb wir Bürgermeifter und 

ath / bie Elteften / gefehwornen und bie Gemeinen/ der 
Alten’ Newent vnb Kleinen Stätt Prag / und andere 
aus etlichen Stätten des Königreichs Behe Gefandte 
ac. tun Fund hie mit biefem Brieff allen ingemein/ vnb 
ieden infonderbeit / gegenwertigen vnb Fünfftigen / vonides 
men diefer vnfer Brieff gelefen/ oder Tefende gehort wiirde/ 
daß; wir erfennen und augentfbeintidh fehen / bafi fich 
das Königreich Behemen / aus vielen Brfaden fo auff 
das Königreich fommen/ qu qroffam Abnehmen und Fall 
neiget / und baf aud) leglich der Kon. Majeft. unfers 
guadigften Heren (es fey auff was Nath es wolle) gegenz 
Wartiges 47. Sabes am Deittemod)e vor Felicis ausgans 
gen Mandat / zu mereklichen und großen Nachtheil/ vnb 
Berkurkung der Privilegien / Recht / Frenbeiten / und 
der guten alten Gewohnheiten diefes Königreichs und def 
felben Einwohnern allen / geveichen thut / dann fold 
Mandat nicht wenig vnftre Ehren betreffen will /weldhes 
Fein frommer / vnb dif, Konigreichg vub feiner Ehren liebhaz 
bender nicht VI achten nod) wegen folt / und wo der 

Tom. IV. Parr. IL 
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Almádtige aus feiner vberfehwenglichen unnd Göklichen Aa 


Gnad/ der íeute Sinn und Gemúth / elg aus einem 
tiffen Schlaf dargu nicht erweckt / Dette das Konigreic) 
vnb wit alle Einwohner diefer Gron wmb alle tmfêre 
Hrepheiten / nter einem Schein folehes ausgangenen Manz 
baté/ fommen müffén. Dieweil wir aber alfı bie redjz 
ten fitbbuber ber Freyheitein diefes Rônigreichs/ vnb des 
gemeinen Mugen embettiglid) / bemfélben ihre König. Das 
jeftat ausgangen Mandat / biltichen oder rechtmäfzigeri 
Wiederfiandt gethan/ vmnb demfelben nich fiat gegeben / 
aud) nod) nicht: derhalben/ wo Semandt/ er fey wer da 
wolle/ unter diefer ober einer andern Befad)/ ons allen 
vnbt famptlid) / einer oder mehr Perfonen eines iedeg 
Standts nod) Würden’ es fe was Geffalt es wolle) 
Seréúrgung zu thun / oder Schaden angufügen vnterfiefen 
wolty geloben and gereden wir für ons vnb vnfer Nate 
fomnen/ daf wir wieder einen tedert / fo weit fic) vnfer £etb 
unb Gue/ nad) unferin bôchfien Dermbgen exfivecten / init 
Suilft des Alimádtigen neben einander fieben bleiben ; 
beftandig verharven/ vnnb einer den andern in Fein Weis/ 
wie die erdadht werden möcht / nicht verlafen wollen / 
fondern wofern von wegen foldhes vnfèrs / der Königlichen 
Majeftet Mandat / billichen vnb redtmáfgigen Wieders 
flandts/ auff vns/ odes auff Semanden aus 1m8/ einis 
gerley Befhwerungen/ es fey von wem es wolle/ fom 
men wolt/ daß alfibann berfélbe/ ban foldhe Befehwerung 
zugefügt würde/ durch fein Schreiben in die obbentelten 
Kreifg vnb. Stätt/ von folder feiner Befehwerung / oder 
an fiat feine Greundte/ es fep fehriffelic) ober in andere 
Wege’ Bericht und Anzeigung thun/ vnd wir follen und 
gereden Sn hierinnen vnverzogentlid) zu vertreten / vnnd 
wie wit foldes nunmabls einander zugefagt / feinerkg 
Weife/ wie die erdadyt werden möchte zu verlaffen. 

Dod) wollen wir hiemit fitenemblid) bedinget vid args 
genommen haben / fo viel bie König. Maj. vnfeen 
gnabigften Herrn betveffend/ bafi wir vns in allem/ wos 
rinnen vnb zu wen ifr Kon. Maj. Gerechtigkeit haben / 
follen und wollen wie vns alfj die getreuen Buterthanert 
gegen ihrer Kon, Maj. vnfern gnädigften Herten ohne 
einige Verkleinerung ihrer Mtajeft. Hochheit / ob tt 
will / fremlid) und vntertbániglid), als bie getvewen Sins 
terthanen / mit aller gebübrlidjer Geborfam verhalten / 
vnb feind bargegen qu the Ron. Maj. unfern gnabigfen 
Hecen der unterthanigfien Quverfide / ihe Kon. Maja 
werden uns bey allen vnfern Freyhetten vmb bey allen 
bem/ fo vns von rechtes wegen ¿uftendig als die treuen 
Unterthanen erhalten. 

und fo iemanb aus allen dveyen Ständten diefer Cron / 
ieko oder hinfüran in fünfftigen Zeiten zu vns in diefe 
onfee Chriftliche redtmeffige und wolmeinende (ob GO 
will) Handlung treten; vnb fid) neben ons / alf; für ein 
Perfor / vergleichen wolt/ oder wolten /wollen wir foldhes 
einem deben vergonnen/ und qu diefem vnfern freundtlichen 
Devtrag vnb Bergleidung zulafgen/ bod) fot derfelben 
ieder / er fep von Herrn oder Ritterftand) ein Perfon oder 
mehr / fampelid) in einen Brief/ mit ihrer aller anhan= 
genden SynfiegeL/ bie Stätte aber / einen foldjen Befandts 
nufz = Brieff auff Pergament/ dem Seren znd Kitters 
fandt / vnb den andern vns Pragern und den Stätten 
auff Pergament/ wie obangeseigt / geben/ damit die Gez 
dächenufz folche ihrer Vekandtnufy / vnd ihrer zu diefer 
vn(er freundlichen Bergleichung / Zutrettung /Vewilligungs 
zu ewigen Fünfftigen Zeiten feyn vnb währen fan /welder 
Brieff mit diefen Worten geftellet werden foll, 

Sch 9t. bekennen mit diefem Brieff öffentlich/ wo der 
gelefen / gehöret oder fürfommen wird / vnb fonderlic) 
dahin es gehöre / alfj ihr Gnaden der Yerrnzvnndt Ritz 
terftande/ mit den Herrn Pragern ben gefchwornen Eltes 
fien / denen von der Gemein aller drey Stätte/ aud) mit 
etlichen Gefandten aus den Stätten der Cron Behemen / 
von wegen des Königlichen ausgangen Mandate / am 
Evichtage nad) Balentini/ im 47. Vabr/ eine freundliche 
Bergleichung auffgericht / auch folches mit ihren Snfiegeln 
befrafftiget / immaffen berfelbe Brief folie freundtltche 
Deraleidhung ferner mit fi) bringet und ausiveifiet/ dafg 
derhalben id) obgefihriebener MN. nachbeut id erfennet 
habe) folde ihrer Gnaden ftewnbtfie Bergleidung or^ 
dentlich amd bitig zu fon / zu derfelben ihrer Gnaden 
Dergleihung/ getreiten unb zu allan bem das gemelter 
Brief in ich halt vub vermag / betenne id) mich mit dies 
fem meinem Brief treulich / verfpred) aud, für mich felbfty 
vnnb meine Nachtommen/ diefem allen wie einen ehrlichen 
zugebürt / Bolziehung zu tbun / vnb bierinnen Fein Dorz 
theil ober bofen uefas / zu Soulff zu nehmen / des qu 
Zeuguufg vnb befgerer Sicherheit ) habe ich mein Snfiegel 
zu diefem Brief gutwillig anbangen laffén. Sictum 16. 
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10. Mai. Todes -Lrtheil fo Safer, MajefF, Caro- 


lus Quintus wider bem gewelenen 
Eburfiriten zu Saben Johann Sri 
drid) decerniret und gefproden/ and 
weldhes Demfelber: fürgelefen worden 
HE im Seldläger vor Wittenberg den 
10, May 1547. [ HORTLEDERUS 
Soi Anfang und Fortgang des Teut- 
fiben Kriegs Tom. IL Libr. IIT. Cap. 
LXX. pag. 575. Lunıs Gentfdes 
Reis = Archiv. Part. Special. Conti- 
nuat. L crfter Mbrheiling Num. 
LXXXVII. pag. 261. d’où lon a tiré 
cette Pièce. | y 


Ceft-ä-dire, 


Sentence de mort portée par PEmpereur CHARLES 

V. contre JEAN FREDERIC Ehüeer de Saxe, 
y lie a ce Prince, as Camp de Wutemberg le 10 
j 1547. 


AS ‚Carl bee Fünffte von BOkes Gnaden 
Romifeher Keyfer/ qu allen Seiten Mehrer des 


Reichs 1c. befennen unb than Fund aller memigz 
lib nathdem wit des jring i verfibienen 46 Sah= 
168 / Sohanns Friedvieh / dev fid) nennent Hergog zu GSachfen/ 
von wegen feiner vielfältigen Landtétindigen offenbabvent 
Taubtfeicbbridiigen . Thaten / und aud) Derachtung und 
Derlegung unfer Keyferl. Majeftät Hochheit/ alff miferen 
ungchorfameny vntrewen /Pflicht-amd Eydebriihigen Kee 
ellen) 9Xerüdbtern und Derlegeen unfee Reyferl. Hohe 
Heit mb Maj. in unfer und des Heiligen Reiche Aadt 
und Yacht) fampt den Poenen und Straffen des 
allerhoc / ewfchreekluchften Lafters dev beleydigten Maz 
jefiat / und anderen unfeven Sepfeel, ^ Sandefriedeng Poez 
nen / Gfraffen / und Bufen gefallen feyn erfanbt / 
erflähver und verfünbt haben/ und aber bemeldter Ach 
ter fic) in eigener Perfohn/ mit feinem Retegs-Bolee zu 
SXofy und Fufz und anderer Kviegs = Notthurfft erhaben / 
nnb gegen unfer Keyferlien Perfohn fein von Gott 
verordnete ordentliche hochjiwelchiche Obvigkeit / qu Feld 
gegogen/ vind allerley thatlidhe und feindliche Handlung 
fürgenommen auch geübt / und fif) daran nicht fattigen 
faffen / fondern aud) allerley Schand = amd Schmarh> 
Súrifften/ aud) Öffentliche Abtrucé ausgehen laffèn / 
darinnen unfere Keyferliche Perfohn zum befchmwerlichften 
angegriffen / verachtct und belcidiget. Sa auch) aunfer 
Keyferliche Wrlede und KHochheit zu entsteben / unterflan- 
den / und fo viel an Shmift/ entzogen Dat/ onde Alf ev 
folgendes fampt andern feinen Derwandten und Anhanz 
ger / von uns aus feinem Feldläger für Gingen / feinen 
fichtigen Abzug nanmen múfen / ahd in Thüringen / 
vnb da von dannen in Meifzen gejogen/ und nicht allein 
in feinem vorigen Ungehorfam und Rebellion verbattet 
fonder auch. etliche unfere und des heiligen Reichs Chur- 
fünften’ Fürften unde Ständte, fampt berfelbigen ttitterz 
tanen mit 93ranbtfibagung/inb ın mehr Weg befehweerz 
Tid befehediget/ und gum Theil gar in feinen Gewalt mit 
der Bhat gedrunger hat/ dem allen nad) wir von wegen 
fees von GO befehlichten obliegendes Käyfert. Amps / 
zu Errettimg und Erhaltung Gehorfambs / und gu gee 
bithrender Betrachtung des gedachten Aechters behary n 
2 on und Derhandelung / ibn mit 10 ferem anfehn- 
Tien Kriegs-Boleke zw Rosy und Fuß / fampt ihren ba- 
benden Gefihug angriffen/ und vermittele görlicher nas 
den_gefthlagen/ und ihn Perfohnlich gefangen, 
Dieweil denn oberzelte Handlung / 1mgeporfam. / und 
Rebellion / gegen unfer Keyferl. Hochheit und Majeftät 
Perfohn/ als feiner rechten / bodyfien weltlichen Obrigéeit 


amb Seren / nicht altein wohl beweift/ fondern aud an 
bm felbft offenbar lanbtéünbig fp / dat ja niches fere 


DIPLOMATIQUE 


Des gu Seuguuf und beffever Sicherheit, haben wir | 
Dbgemelte Di. Di. vnfere Siegel an diefen unferm Brieff 
hengen lagen. Datum Drag am Erichrag nad) Valens 
tini / im Jahr nad) Ebrifii Geburth 1547. 


nes nod) mehr Ausführung bebarff) und Dawn wir biez 
rinnen gegen ime dem bemelten Aechter Johannes Gries 
deichen/ (welcher für fic) und feine Seibes 2 Erben y durch 
angegogene feine Qandtling/ mide allein die Würde und 
Hodheit des heil, Reichs Chur nnb Wahl) einen Rós 
mifchen Konig qu evwehlet/ fondeen aud) alle feine Sehen / 
Saab und Güter/ fo er zu Zeiten folder Derhandlung 
gehabt / und bifgher erworben / mit der That alfobalb verz 
wircet und verlohren bat) alf; ein gerechter Keyfer zu ers 
zeigen / and zu halten bedacht umd entfdhlofien feyn, 

So haben wir demnach erkannt / erflabet / und ges 
fetoden / Exfennen / extlabren und forechen auch aug 
Kom. Seyf. Macht Sxolffommenfeit ) Hermit wißgentlichy 
dafs bemelter Sjamfy Friedrich der Aechter / ihm qu Bes 
fivaffung / and anderen qu einem Exempel y burd) bag 
Schwerde vom Leben zum natürlichen Gericht fürgebracht 
werden foll/ Daryn wie ihm dann aus oberzehlten Defas 
den mit diefer tmfer Werheil und Erflehrung condemniren 
und veruecheilen/ und befehlen unfern Officialen und Y 
fehlshabern/ bafi fie bifs unfer Breheil wirklichen volle 
sieben / dergeftalt/ baf fie ihn auff die darzu im Geld 
aufgerichte MWahlftatt fübren/ umd bafelbfé foldje unfere 
Urcheil und Gefantnufs/ an ihn otitettid) volngichn. 


Nota. Diefs Mrtbeil iff den ro. Majt Ao, 1547. ün 
Selblager vor Wittenberg Herkog Sohann Fricdrichen 
ban Elteren / fürgehalten und fürgelefen worden. 


CCI. 


Wittenbergifhe Capitulation, fo. Rom, 
Kayfert. Majeft, Carolus Ve" init. dem 
damabis gefangenen unb gervefenen 
Gburfürflem von Saben Sohann 
Sridrichen aufacricbt / wodurch unter 
andern Diefer fic aller zu dem Chur- 
fürftenehuumb Sachen babender Ge- 
rechtigécit fiw fich und feine Nachfom- 
men veryeibet. Sim Feldlager vor 
Wittenberg den 19. May 1547. 
[HoRTLEDER US von Anfang und 
Sortgang des Teutfchen Kriegs Tom. 
IL Libr. II. Cap. LXXIL pag. 582. 
Lunic Zeutfihes Reichs- Archiv. 
Part. Special. Continuat. II. víerbtet (62 
tbeiftng anderer 96198 Num.LIX. pag. 
289. d’où Pona tiré cette Pièce. | 


C'eft-à-dire ; 


Capitulation de Wirtemberg 5 par laquelle Jean 
Freperic Elefeur de Saxe Prilonnier & pros 
Script cede & renonce à l'Empereur CHARLES V, 
pour lui (5 pour fés Heritiers, tous les Droits qu'il 
avoit à L'Eleétorat de Saxe. An Camp de Wittens» 
berg le 19. Mai 1547. 


it voiffats 208 júngfilid) / bud) Schiefung des We 
mächtigen / zu der Nom. Kayferl, Maj, Handen 
fy / der Eltefte / vor 


fommerift Sobanns Fried d 
"bet Kom. Kayf, Maj, gez 


Sachfen/ ud bieraufF be 
gen ben Gefangenen/ umb feinet Rebellion und itngez 
borfamb willen/ wohl hat bie Schärffe gebtihren mögen 5 
Daft tedod) hr. Kayferl. Maj. auf die folgend Arti- 
cul/ mit Wife und Bewilligung des Gefangenen / eg 
ghadiglid) fielen amd mäfsiegen Laffer hat / wie Dernad 
folget: 

x. Anfanglich foll fido dee Gefangene aller Gerechtigkeit) 
fo ex fid Dutd) emige Wege/ für fid) ober feine 9tadfomz 
men/ zu bem Churfürftenehumb anmaffen möchte, gangs 
Tid) zu Shree Maj. Händen verzeihen) ihm auch alles 
was Sho Maj. derhalben firgenommen haben / oder 
nod) fürnehmen möchte/ es fep gegen welcher Perfohn es 
wolle/ gefalten Taffen, 

2, Item foll ex die Stade und Beveftigung Wittenberge 
und Gotha zu Shrer Maj. Handen fielen / damit Sh 
Maj. tederzeit/ fo lange es . Majeft. gefattig / innen 


| behalten’ and folgends mit denfelben free Berprdnung/ 


gegen 


ANNo 
1547. 


19. Mai. 


ANNO 
1547: 


DU DROIT DES GE Nts. 


gegen wen / oder Wie es Shree 9tajeft. gefattigy fiunel= 
men möge / ohne einig Wiederfpreden, Co will Se, 
Maj. julaffen/ dafs alle bewegliche Guther / fo m vor 
berübrten beyden SGehloffern und Flecen/ gedachtes Gt 
fangenen Kindern bleiben, bafj ex aud) Diefelbe / gu wel= 
aer Beit es ihme gefallig / fre hinweg führen möge / 
bod) ausgefeheiden das Gefué/ Munition, und britten 
Theil der Proviant » und andere viegs-Rüftung / damit 
will She. Majeft. die rmeldte Flecken nicht entbloffen. 
3. Ex foll fic) aud) verpflichten/ Feine Beveftigung mehr 
qu maden/ aufferhalb Shr. Maj. Borwiffen und Be 
wiligung ; Desgleiden fo mögen die / fo ihre Giither 
binnen geflehet/ diefelben binwegführen/ fib derer fiber 
gebrauchen dochy dafs fie fib Shrev Majeft, gehorfamzs 
blich erzeigen / wie fichg gebubret. 
4. So viel dann das Kriegs-Dolek in gedachten lecken 
nachfehen/ dafs fie fid) heimlich 


betrifft / will Se, Mai. 
wit ihren Perfohnen/ Wehren/ und Trofz / hinweg mas 
hen / bod) ohne die Fahnen) die follen fie ba zu laffen 
fiulbig fey. 

5, ltem foff ee des gefengenen Marggraff Albrebts 
von Brandenburg Perfohn wiederumb ohne anige Gaz 
Kung auf freyen Fufz fielen / thm fein Fahnlen/ und 
was er ihm von liegenden Guthern abgedrungen / und 
eingenommen / wiedergeben /dafz ex auch gleich von Stun= 
den an binféicée/ ihn zu erledigen; iub aus fonderen 
Gnaden it Ihr. Maj. zufrieden’ bafs Qergog Ernft von 
Braunfchweig feiner Gefangmüfz erlediget 7 und von Shr. 
Dai. auf fürgehenden Fujyfall zu Guaden aufgenommen 
werde; Doch bafi er die gegenwärtige Articul annee / 
fib qu denfelbigen verpflichte/ auch einen Eyd tbue wie 
der Sor. Maj. auch dem Nom, König / Shrer beyden 
Königeeichen und Landen / aud) Ehurfürften / Sapien / 
Grafen, Haren’ von Adel/ und andern/fo Sheer Maj. 
anhangig/ ninmermehr zu dienen ; dieweil aud) Shr. 
Maj, über die Erledigung gedachtes foerfog Ernfis que 
Laft/ dafz ihute mit Gnaden vergiebon werde/ fo foll herz 
gegen ber Sandgraff von Eudtenburg / von Cotunb an/ 
ohne einige Sojagung ledig gelaffen werden. 

6. Item fol ex Gonnewalde unb Heldrungen / aud 
alles / was er bem Graffen von Solms und Mtarnfjfeld 
abgedeungen / wiedergeben / Darncben Taft Shr. Majeft; 
au dafg alles / fo in ige gedachten en befunden / 
und denen/ fo wider Syr. Majeft. nicht gebienet / zuges 
poria/ fie feyen/ wer fie wollen / wiedergeben / und alfo 
ber Qufage/ fo der Gefangene in Beit / ba ime fold 
Flecken eingeantworter / gethan / nadgegangen werde 5 
Was dann feine / auch fines Biuders Gemahl/ Sinber/ 
Rathe/ Edelleuthe/ Doff-Sefinde /unb andere bewegliche 
Ghither/ fo fie in vorgemelten leden geflehet/ möchten 
Haben / desgleichen bag Kriegs > Bolel belanget / foll es 
allermaffen gehalten werden/ wie hier oben/ mit Einant- 
wortung Wittenberge und Gothay begriffen, 

7, Was ex bann dem Hohmeifter aus Preuffen/ auch 
fonfien jedermanniglich Geiftlichen oder KHeltlichen abgez 
drungen/ von deme folle ev ohne Dergug wiedergeben als 
les) fo ex denen genommen/ bie feine tu erthanen nicht 
gewefen: Go viel aber die belangt / fo feine Unterthanen 


geweit/ fol er es nad) deme / was Ihr. Maj. exfermen 
wurde / yit / oder aber dem Eammer = Gerichte) fo 


Shre Majeft. im Reiche aufsweichten Borhabens/ unterz 
werfen. 

8. Magdeburge und Halberfiadt belangend / nachdem 
ex fic) berfelben/ aud) alles Schußes/ fo e drauff files 
wenden wolte oder mbdote/ entícplage/ fo will Shr. Maj. 
alle Obligation, fo et roooo. FI, Pention halben/ batz 
euff cv fic) mit vorgehenden Gunbaber vergliden/ auf 
heben / aud) barob feyn / bafi ihme die tibrÉmmben ber 
DBerfehreibung wiedergegeben werden. 

9. Halle auf ber Sahl berührende/ fol der Gefange- 
ne alle alte Gerechtigkeit / fo ex barauff fürwenden mo 
fe/ Sybrer Dajeft. heimftellen/ mié derfelben pres Gu 
fallens zu verordnen. 

ro. Gt foll ih aud) gefallen laffen / und Gchorfamb 
Teiflen des Reichs Eammer-Gserio)ee/ fo Shro Maj. im 
Reich zu guter Ruhe und Einigkeit deffelben, auch guter 
Adminiftration der Juftitien / verordnen witd/ aud) fein 
Gebibentifé zu unterhaltung deffelben/ nad) Shrer Mraz 
jeft. billiger Erfandenifg / erlegen, 

II. Er foll auch wm die Erledigung der Herkogen von 
Braunfehweig/ Baters unb Sobnes / au. Wird 
bung alles ihres Lands und Gücher beweilligen/ fid) ge- 
gen ihre Perfohnen und Gueher einiger Anforderung nicht 
anmaffen. 

12. Item, foll gemelter Gefangner Shy Maj. aud) des 
Kom, Königs Feinden einen Fúxfebub thun / einige pratz 
tick wit ihnen / Medex in=nod) aufferhalb Tencfoper Nati- 


| 
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fey auf welche Wegey durch welder Schein/ ober 
xdg eg immer wolle/ nicht maden/ fid) aud ale 
ünbnüffe/ fo er bormabls beyden Ihrer Da). gum. 
Nachtheil/ (es fe) mit Shrev Diaj. Hntertbanen/ oder 
fonf wem c8 wolle) gemacht haben mochte/ giuálid) 
entfehlagen / darzu fic verpflidten/ feme fi 
gehen / darcin Shr. Viaj. famt derfelben & 
anden/ Unterthanen/ aud) allen $ 
fo Shree Maj. anbangig/ nicht ausdrücklich vorbehalteny 
imb ausgenommen fn. — 

13, Was bann die Güche 


D ' betrifft / fo vormahle oz 
hams Friedrich von Sa inner gehabt / und tebe 
durch Sr, Kayferl. Maj. ausdyiietlicye Declaration s 
als eingezogene und confifcirte Grither der 
Maj. und Herkog Morigen gu Sacfsen ge 
den/ hat man die Sache an Qodgedachte Parche 
langen laffén / und. mit Shrev Bewilligung 
handelt und befthloffen/ bafj $2odgenanut "Bog 
riü.be8 Gefangenen Kindan Sábeliden Cintommens 
50000, fl. in Muúnbe/ 21. qr. vor einen fl. gerechnes / 
laffen / aud) qu Erffattung deffelben Einkommens / die 
Qemt/Stidt/ SALT Flecken und Güther zufichen laffen 
foll wie fie hernadh umterfchiedlich verzeichnet feyn ; Deehm= 
lich das Amt Gerflungen/ das Amt-Qauf Breitenbach / 
des Gefangenen Theil an Bercfa/ wie er Dann zuvor ges 
babt/ Stade Enfemad/ Schloß und Ame Wartburg / 
den sten Theil an Trefurt/ wie ev dann zuvor gehabe/ 
fein Theil und Gerechtigkeit an Galgungen/ wicer folehes 
zuvor gehabt : Ameund Sdlof; 9 / Ait / ed; tofi 
und Stade Weymar / ne amd Schloß Tennent 
Stadt Waltershaufen/ Stade Kala/ famt dem E 
und Ame <cuchtenberg / Schloß und Amé Roda / 
Ovlaminde / Amt/ Stade und Schloß Sena / Soblof; / 
Ame and Flecken Rappendorff/Schloß/ We und Dorf 
Sofia; Schloß und Ame Sachfenburg / das Geleithe 
qu Wygendorff/ Amt/ Schlop und GFlecken Do 
fo vormabls gedachts Serfog Morigen geweft / 
hen das Amt Lamberg fo aud) Herhog Morik 
Stade SButt(labt/ Vuttelfiade / aud) das Amt bafelojt / 
ben Sheil an dem Samágelde zu Erfurt) / w 
¿uvor gehabt / bag. Gleithe zu Erfurth/. wie 
jum Haufz zu Sachfen guporet / bod) / bafi 
Gelcich in © Fohanns und Andreas Thun 
Q Morigen bleibe/ wnb-bafg bey iedeny 
Stadt oder Guth fein Zugeböruug bleibe / fie fey jenfeis 
ober dififeito ber Sabla gelegen; ltem ebad) / cin 
Gagb-Qauf und Dor ff daran / $ummelgbepi / cix. Sa 
Hanf umb Dorff daran/ Teuckenborn/ cut Sagd-sYa 
und Dorff daran auch die Meter Arnshaug/ Weyde 
und 3icgentiud. 

So feynd aud) in denfelben Aembtern und fanben/ fo 
den vorgenanter Kindern gelaffen / nachfolgende Klöfter 
gelegen / namlich : Georgenthal / Heufjdorff / X 
brun) Eltersberg/ Schtershaufen/ S3ttegel / &aufgut und 
Matic, Daneben foll Qergog Moris nad) Ihr. Ka 
fet. Majeft. Wobhlgefatlen bewilligen / daß der Gi 
gene bie Stadt / Schlofz und Abt Gotha / nachdem 
als Shr. Maj. diefelben (wie bie oben iffe /) übers 
antwort worden / von br, Diajeft. Befeblbabeen wies 
derumb zu Handen empfahen/ und behalten moge 5 Doch 
alfoy af et zuvor die Befeftigung zu Gotha einreiffe/ 
und berührter Flecken unbefeftigee bleibe, Und foll auf 
alten oberzehlten Flecken ein Anfehlag gemacher werden / 
alfo/ bafj gedachter Herkog Moris den obgemelten Kinz 
bon auf andern Aemteriw und (Flecken / fo ihm bl 
werden/ nach billigen Dingen / wie in gleichen ¢ 
beanchlich / amd nad) bertbréer Kinder billigen 
alles deffen / fo fid) erfinden wird / bafj à 
Flecken weniger / dann oben ernante sooo 
21. Gt, vor einen FL. gerechnet / jahrliches 5 
(wie oben gehoret /) fo den Kindern bleiben foll/ ertragen 
mobdhten/ genungfahme Erfiatung und iibermeifung tbues 
So will auch die Rom. Königl, Majeft. gedachte Kinder) 
bey ruhigen Sanhaben der &bnfibagit @alefelt/ wie er 
der Gefangene vormahls inne gebabe/ unangefehen/ bafi 
fie Sher Maj. als von ber Cron Boheim berrührend / 
rechemafsig verfallen und confifciret weren/ guadigit bleiz 
ben laffen. 

Gyarüber will auch 9 
der Gefangene feine 
Laft. auf beyder Sheer 
fung der nahen Blut 


hog Moris / angefeben / bafi 
ndern merekliche Schulden ver= 
Raj. Begehren’ aud) mes 
p3-Berwandntifz und GFreambdfehaft 
damit diefelben umb fo vielmehr entbebt werden / 3 
richtung dev alten Schulden / fo vor Anfang der € 
caloifehen Biúmdnúfz / die vor ro. Jahren auf 
worbden/ gemad)t/ rococo, GL. an bre att. 
len) aud) das Interefle davon) bif fo auge Die Soaupts 

Xx3 Summe 


ANNO 
1547: 


nm 


ANNO 
1547. 
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Summa besahlet wirds entrichten. Was bam ben 
Whertheil der Grither betrifft/ fo Qeegog Moris in Krafft 
berührter Confifcation inne hat / (davon bie oben in dies 
fet Sehrifft an einem andern Dreh Meldung geftheher/) 
fo will gedachter Herkog aus oberborten tirfachen alle bie 
Schulden fo auf deu Güthern/ bie et aus angezogener 
Confifcation inne bat wichtiger Weife verfehrieben find / 
und barein der Gefangene bewilliget/ gleicher Geftalt zu 
bezablen/ auf fic) genommen haben und folten damit als 
Te Speen und Srrungen / welderley fie find/ fo er hievor 
gegen den Gefangenen / oder feine Kinder / oder fie gegen 
Shr gehabt habeny oder nod) haben möchten / ganklich 
aufgehoben feyn. à 

14. Uber foldje8 ‚und damit alle Uhrfache des Wieder 
willens / fo binfübro entfieen mochte/ ganflid) abgenom= 
men werden / fo follen auf oben ergeblte Mittel alle bey- 
derfeits Gefangene / fo in webrenden Krieg / entweder auf 
des Gefangenen/ oder aber auf Herkog Morigen Theil / 
verfiricét worden / und diefer Zeit mod) verhafft weren / 
ohne Schafung ledig gelaffen werden/ doch ausgefchloffen 
bie/ fo von denjenigen gefangen worden / bie. in der Rays 
fet «imb. Komgl. Majeft. Befoldung find, 

15. Item foll der Gefangene gegen Niemand / wer der 
auch fey/ aus Uhrfachen/ dafz berfelbe Shrer Maj. Theil 
geweft/ und firrnemblich den ermelten Komg von Dánne= 
marc) einige Befdwebrung nimmermehr fienehmen. 

16, Item foll aud) das/ was Ihrer Dai. ¿ue Kube/ 
Wohlfarch und Einigkeit deutfcher Nation, auf Eünfftis 
gen / ober andern Keichstagen / mit Participation der 
Stande des Reichs verordnen wird / feffiglidy Halten, 

17. Auf folche obgefchriebene Mittel ij Sypre Vaj. gue 
frieben / bafi bie Straffe des ¿ebens / fo ex von wegen bez 
to wider Shro Miajeft. verübeten Rebellion verdient / 
auf einen foldyen Weg verwandelt werde/ alfo dafj ex an 
Shr. Maj. oder Hhres geliebten Sohng beg Prinéen von 
Soifipanien Soffe/ nad) Hocgedachter Kayferl. Majeft. 
freyen Wabl/ aud) fo lang es Shr. Maj. aefálliq/ und 
bif; Shr. Maj. anders verorbnen wird/ bleiben / batauff 
QU er Gelübte thun/ und batnad unter einer Berwahe 
rung fteben/ aud) nicht anziehen mogen/ baf ex deftowes 
niger Glauben zu halten fuldig/ als ob er fonft fey und 
ohne Berwahrung gelaffen würde, 

18. Go will auch Shr. Mai. die Güther/ davon hie 
oben feinen Kindern zu gue Meldung befhehen/ denfelben 
Kindern faffem ; God) alfo / dafs, diefelbe auch ihres 
Theils/ fame ihren Landfchafften/ die oben erzehlten Ar- 
ticul jbewilligen/ batauf fepwehren/ und ganklich vollstee 

en. 

y 19. Daneben will She. Maj. aud) ibnen/ inmaffen 
wie obfiehet/ besgleichen feinem Bruder Johann Ernfien / 
die Straffe/ darein fie gefallen/ auf Mittel der jehtges 
dachten Vollziehung/ und nicht anders/ ferner auch fis 
nen Rathen/ aud) andern Hoff=Gefinde verzeihen doch 
mit biefer Mapigung/ dafz weder gedachter Gefangene / 
nod) feine Kinder dem vormelten Sohanys Œrnfien von 
der Sahel, Penfion der 14000, fl. fo cr vormahls gehabt, 
mehr dann den halben Theil / nemlid 700 o. fl. zu bezahe 
Ten nicht fehuldig feyn) und foldes zu Straffe feiner ge- 
übten Rebellion; Dargegen et Marggraff Albrechten fou 
faffen das Sdhlof, Königsberg/ von wegen des linfoftens/ 
fo gebachtes Margaraff/ Coburg su erobern/ aufgemens 
det / welche Pilege Coburg / und derfelben Zubehörungen / 
dennoch offt ernannten Sobanns Ernfier/ und nad) Shm 
des viel bertihrten Gefangenen Kindern bleiben fort. 

{ind follen von diefer Verzeihnüß/ Graff Albrecht von 
Mannsfeld / und fone Kinder / der Graff von SSeudjlinz 
qu nemblid) der / bem Shr. Maj. vormable zu Meg 
das geben gnadigft gefehenket/ der Khein>Graff Reckenz 
tobe/ Thomshien/ (fo ferne anders derfelbe fein Rriegs- 
volt in einem Monath dem nechften nicht verlauffen lafz 
fen/ und fid) der Verpflichtung gegenwartiger 2trticef unz 
gerwerffen wrirde/ ) desgleichen fonft alle die, fo burdj cie 
nigerley Weg ben obbemelten Artikeln wiederfireben möch- 
ten/ oder würden / ausgefehloffen fepn. Go gang iff / 
ohne dafs man fürgeben möchte, dafs Sie unter einigen 
Wort oder Clauffel diefer Abrede follen begriffen feyn, 
Und damit aud) die offt ernante Kinder unter einigerlep 
Schein fid) nicht mehrers anmaffen/ dann ihnen in gegen= 
Wartiger Handlung zugelaffen wird/ folten fie dasjenige, 
fo ihnen gelaffeny von neuen zu £chn zu empfaben fújul= 
dig feyny fic) aud) alles/ mas fie fid) fonften anmaffen 
mochten / entfchlagen. : 

Mit Oorbebaltung aller Gerechtigkeit / fo bie Rom. 
Ronigl. Maj. auf Einziehung ber <ehn/ von der Crohn 
Bobcimb herviihrende/ fie feyn/ welder Geflalt fie wole 
kn die Ihre Maj. heimgefatlen/ ( bod) Galfeld auge 


gefhjiedeu/ davon hie oben Meldung befehehen/) haben 
möchte, auch fonft alfenthalben der dritten Perfohn Gee 
ted)tigtcit/ Dero bie Kom. Kayf. Maj. nichts nachtheiligg 
gebencéen zuzuführen / unvergeiffen. 

Auf diefe obberührte Derfaffung follen von allen Theis 
Ten / fo die bertibren/ alle nothbúrfitige Brieffe und Ber= 
febvetbungen die qu Bolziehung derfelben noch find / ale» 
bald aufgericht/ und von einem jeden Theil/ unter deffele 
ben Snfiegel / oder fonft gum befländigfien verfertiget mere 
den/ darinnen fid) ein Theil gegen dem andern gnugfam 
verbinde/ bem allen alfo/ wie hierinne begriffen ift/ ere 
barlich / und treulid) nachzukommen alles ohne Arglift. 

Des qu wahrer Uhrkund/ haben Wir Carl von Got» 
tes Gnaden/ Kom. Kavfer/ zu allen Zeiten Mehrer des 
Keidhs/ in Germanien/ zu Difipanien/ beyder Sicilieny 
Serufalem/ Hungarn/ Dalnatien / Croatien / Konig / 
Erg - Qerhog zu Deflerreid)/ Soer&og zu Burgund; Graff 
¿u Sappóug / Flandern und Tyroll/ 2c. diefen Brief 
init unfever epgenen Hand unterfehrieben/ unb unfer Kay. 
nfiegell daran bangen laffen: Und id) obberührter So= 
Hanns Friedrich befenne/ dafs mit meinen Wiffen umb 
Bewilligung alles / wie obfichet/ befehehen if; Gerede 
und verfpreche darauff im Wort ber Warheit/ fold) Kichs 
tung/ wie die von Wort zu Wort begriffen ifi/ fo viel 
mid) diefelbe belanget/ getreulich und erbarlid zu halten 
und zu vollziehen / alle Gefehrde und Argelift ganglich 
ausgefehieden / und des zu mehrer Sicherheit / fo babe id 
diefen Brieff/ deren Bier in folchen faut gemacht feyny 
mit meiner Sand aud) unterfehrieben, 

Geftheben und geben in unfern Kayfer Carls Feldlager 
vor Wittenberge am neungehenden Tag des Monaths 
Maji, nad) Chrifti/ unfers lieben HErn Geburth Funffz 
gehen Hundert und üm Sieben und Biergigfen/ unfers 
Kayferthumbs im Sieben und Zwankigften/ und infers 
RKeidhs im Zwey und Dreyfigflen 20. 


CAROLUS. 
V, Perrenot. 


Sohanns Friedrid) des Elteres M. pp. 


CCVIL 


Vergleidy swifthen Herzog Wilhelm zu 
Gitlidhs/ Cleve amd Berg; und Frau- 
en Anna 9btiffín au Hervord; wore 
dutch die Abrigin und bero Stift bes 
meldten Hersogen für Ihren Erb-Dogt 
und Erbfejirm-Herrn annehmen / und 
an folden ihre in der Stade Dervord 
Dabende Jura cediren, Geben den 20. 
May 1547. [LowDorr11 Ada Pu- 
blica Tom. VI. pag. 714.] 


C'eft-à-dire, 


TraitéentreGu 11 t A v M E Dscde Fuliers, de Cleves 
& de Monts, c Ann E Abbelfe d Hervort, par lequel 
P Abeffe & fon Chapitre reconnoiffent le Duc de Fa- 
liers pour leur Avocat & Proteilemr Hereditaire , 
lui cédant tout le droit qui leur appartient fur la 
Ville d Hervort. Fait le 20. Mai 1547. 


Sn GOES Namen / Amen. 


iind und offenbabe fey jedermánniglid)/ nachdene 

die Ebrwúrdig/ und ‚Mohlgebohrne aud) pre 

bare Frau Anna gebohtne Graffin von Simburg) 

und Johanna Gebohrne Graffin von Xettberg Decanifia 
und fambtlich Capitul defy Freyen/ Edlen Weltlichen 
Stiffts Servort eine zeithero und vornebinlid in diefen ge- 
fehwinden Seufften/ faft bod) befhwebet/ und in viele me- 
ge an ihren Privilegien/ Qodheit/ Frenbeit und Gerech- 
tigkeit eingegriffen/ und andere Ungehorfam und Widerz 
werrigtcit begegnet/ alfo dafz je Langer je mehr des Stiffts 
Abnehmen zu beforgen gewefen/ wann gedachte Abtiffins 
Sungferen und Stift, und thre Borfaffén / bey bom 
Our. Hodge. Fürften unb Heren/ Serm Wilkelmen 
Herhogen qu Gould; Eleve/ unb Berg re, und S, $8.6. 
Dore 


ÁNNO 
1547. 


20. Mai, 


<a 


ANNO 
1547. 


DOS DO: PE 


Oe Gltem/ S und LT. Gedachenusy / mit fonderli- 
ther / Gnádiger Deforderung und beyfland befunden Det- 
gen / demnach und dieweil Hochged. Soeeüog/ und G5. F- 
G. Bor = Eltern ohne bafi das Goegericht und viele ane 
dere Hoch 2 unb Gerechtigkeiten in der Stadt Kervord gez 
habt / und nod) habem/ aud) das Stift wid die Stadt 
Hervord in den Birk der Gra fffehagfe Ravenfrerg ‚gelegen 
alfo dafz niemand gedachte Abtiffin/ Sungferena Convent 
imb Stifft beffer fibtigen/ verchätigen/ und bep bem ibe 
xen halten fan/ dann ©. $. C. und derofelben Erben 
amd NadiEdmlinge / und dieweil auch difijenige fo gedad)- 
te Abtiffin und Capitul wie nadhfolget / überlaffen / ihnen 
wenig genufet/ fondern viel Ankoften/ Mühe und Arbeit 
darauff wenden müffen/ So haben wir ged, Abeiffin/ 
Sungferen umd Capitul hierinnen unfern und des Gtifft? / 
auch der Nachkommen Wolfart / ruhe und frieden be 
trachtet/ md ung mit wolbedachten Gemüche / und votz 
sehabten Rath / gúetid) und freywillig mit hochermelten 
Sperhogen für fi und ihre Nachkommen verglichen und 
vertragen’ und ©. Y. ©. und derofelben Erben und 
Drachéommen Hergogen und Graffen qu Ravenfperg für 
amfere Erbvogte und Exbfopiemberar angenomen/ und ans 
nehmen hientit/ inmaffen hiernadh folger. 

Zum Erften follen hochg®d. Herkog/ S. F. ©. Erben 

imb vorbefehriebene Dadfómlinge / benante Abtiffin / 
Stiffe/ Capitul, und Geifflichen/ aud) ihre 9radtome 
linge vorged. bey ihren Frenheiten / Privilegien / vott 
Gúlden/ Zinfen und Kenten/ aud) feben/ und Erbgti- 
tern / foigen/ fepiemen und handhaben / damit fie die 
Sábrlid) wnbefinbert bören/ und empfangen Taffen md» 
gen und im Fal die Meyere/ und andere eigen feute/ 
fie feyn dann binnen der Sandwehren Herford/ ober fon 
ten in ber Grafffehaffe Ravenfperg gefeffen/ den v 
fériebenen Geitlicyen qu Hervord / ihre Pfacht und 
ten inne beholden / umd fonften ungehorfahm erfunden 
wurden’ alsdann follen Abeiffnn / Capitul, und andere 
Geiftliche diefelbe in benfein Hochged. Herhogen Befelhha= 
been oder Dogten eines jeden Orts/ ba bie ungehorfame 
SBejeigere wonhafft weren/ bud) ihre Bogd pfanden und 
búfen laffeny inmaffer wie foldes bey ber Ritterfihaffe | 
defy Orts gebraudlich ifty bars S. S. G. aud S. $ 
©. Ambrleute umd VBefelehhaber ihnen behülfflich feyn 
often, 
! Nachdem die Abtiffin zu Dervord ein Sebenfrau ift / 
über etliche Cchenpfächtgücer/ bie binnen mb buten Sors | 
vorben gelegen feyn/ fol bertibrte Mbtiffir derfelben Güter 
Schenfeau bleiben’ wie fie vorhin geweft und im Fal fich 
jemand dawider fielen wurbden/ oder wolten/ daß alse 
dann Hochged. Herkog S. iy. O. Erben und Nachtóme 
finge / beffümter Abrifiin bebilflid) fem follen/ damit bie 
Widerfpanfiigen gu gebrbrlidem gehorfam gebracht wer- 
den. 

Es fol niemand auff der Freyheit der Kirchen und | 
Gtifft/ das vormals mit einer Mauren wmrünget gewez 
fer / Gericht halten / dann allein die Abeifjin / welche 
auch dafelbft Gebot und Derbot haben / und behalten fol / 
wie von Alters hero gewohnlich / defggleichen fol die Abs 
tiffin und ihre MachFomlinge / bey ihrem Gericht/ das 
Sptbtfengeritbt genand/ und ba fie fonft durch die Stadt 
in Haufen und Hoven / vor alters Gericht gchabt/ verblei= | 
ben fol/ dabey durch hocherm. Herkog/ S. Y. G. Erben 
and nachkönlingen befdutet] und handgehabet werden, 

Dieweil bie Abtiffin Borg. ben halben Theil / umd 
bochermelde. Hergog den andern halben Theil der Ming 
und Zols zu Herford bifs amero gehabt / fol die Abeifjin 
bey ihren halben Theil gelaffen/ und verthatiget werden, 

Die Abtiffin fol bey allen Fifehereyen/ in beyden Wafe 
fern fo wohl in der Aa als in der Werren/ wie von ale 
tershero gewolnlids / gehandhabt werden. 

S3eptimte Abtiffin fol bey ihrer Syagt/ wie fie die von 
altershero gehabt / gelaffen werben, 

‚Ferner folten der Saerñog/ GS. F. G. Erben und Had: 
tomlinge vorgef, datan feyn/ und verfchaffen / bafi bie 
Gififide ihre Güter/ Semye/ Wiefen / Holtgewachs / 
Sand) Aeeker/ und dergleichen / wie es Namen haben 
mag / felbft follen und mögen gebrauchen die fâen ober | 
die verpfechteir/ von Jahren zu Syabren / zu ihrem meiz 
fien Mugen und Profit/ unbehindert von jemands/ doch 
aufsbefeheiden/ was fie jeho Exblich verpfechtet haben / ober 
mit veden und Dilfigfeiten nit abfein fontem. 

She $. ©. follen aud) alte Geiftlichen vor allen unved- 
sen Gewalt befchtigen und befehiemen / tmb. fie/ ba fie fic) 
auff 3. S. Ó. zu recht und alter Billid)eit erbieten/ daz 
bey behalten / bod) ber Abtiffin/ als der Ordinarien fürs 
behalten ihrer gebührlicher Stragf der Geiftlichen. 

KHochbernherer oerüog/ S. $. G. Erben und Nahe 


E 


DIES HIGEERNAS, 


Fomlinge vorg, folten bie gemeine Steuer des 
und Hlage zu unterhaltung Käyf, Majeft 

Gerid)ts / want die durch bie gemeine Stände des Keichs 
/ von wegen ber Abtiffin und Stiffts 
ten/ und dagegen die Anlage von den 
" von Hervord wiederumb Doyen / wie 
unb anzulegen pflege, nach mafs 
lage, 


hen umb 
die 
und Gelegenheit à 

Warn eine 2tbtif 


fottem C5. $, ©, die Ca- 
i 2 n/ und verthatigen / 
bingegen haben vielg, ‘Ubtif Y pitul, hochgeruherer 
Sivfien/ ©. y. Gu. Erden und Nachkönlingen vorgem. 
übergeben 7 ubergeben emit Srafft dices Briefs alle 
Weltliche Hochhei:/ und Obrigérit/ vort Erbfhafft und 
Erbgerechtigkeie fo die fambt und fonders haben! an beys 
den Städten) ber alten und neuen Stadt Hervord/ und 
ihren gugebor. 

Und follen die Aide/ fo die von Hetvord ber Abiffin 
géthan / und zuthun fchuldig feyn/ an S. $. G. gewand 
werden / jedoch die Burger fo Sehnmanner/ follen der Abs 
fifi ¿ue Zeit vercidet werden / feyn md bleiben/ und ane 
ders nit. 

Auch follen y. y. ©. alba gebieten und verbieten / in 
alle wege/ wie die Abtiffin vorhin Det thun miigen, 


Folgen die Articul ber Weltliden Jurildiction. 


I, Binnen Servord follen Feine Burger angenommen 
werden / fie haben dann vorhin bodgeb. Ftirfiens S. S. 
6. Erben und Nachkomling vorg. gelobet umb gefchivgs 
ren/-treu und holt zu feyn/ wie fie vorhin einer Abeiffir 
zu thun fehuldig gewefen. 

2. Das Bord) > Gericht binnen Hervord/ vom Saufa 


| fen und Derfauffen ber Speife/ und von ben Zinfen der 


Ogepbe und ledigen Plagen/ fol Sy. F. G. zukommen / 
wie es fonft ber Abtiffin gewefen. 

3. Sollen Sy. 5. ©. haben das Gericht der Weber / 
und aufjboen mogen/ was von Weiden und lebigen Plde 
ben in der Stadt Herford lebig Liegen bleiben / wie eim 
Ubtiffin hat chun nrógen. 

4. Die Burger binnen Hervord follen Feine Kathsleut 
fe&en/ unter fi / ohne Qodjged. tiefen / S, Sy. 5. Eve 
ben unb NachEdmlinge vorg. wiffen und bewilligung/ 
und fid) in bem und allen anderen gegen Sy. F. G. ges 
forfan erweiffen / und fid) bermaffen evgeigen und halten / 
wie fie vorhin einer Abrifin gu thun fehuldig gewefen, 

Wan dam Wir Wilhelm von GHDtteg Gnaden 
Herkog zu Gülch/ Clev und Berg / Graff su ber. Marek 
imb Xavenfperg/ Ser: qu Ravenflein 26, gedachter Abtifs 
fin unb Capitul, mit fondern Gunfien amd Gnaden ges 
neiget/ und alle vorgefhriebene Punéten umd Artieulen 
mit vorgehabten Rath eingegangen und bewilliget haben / 
So geloben Wit bey unfern Fúefil. Ehren und treuen y 
demfelben allenthalben nachzutommen/ und haben bif zu 
Wrkımd ber Warheit/ und vejter flatigkeit/ unfer Siegel 
an diefen Brieff tbun hangen / und wam aud) alle Punc- 
ten und Articul vorg, mic. mer Annen/ geborner Graf 


| finer zu Limburg Wbeiffin/ Johannen geborne Gräfin 


git Ritberg Decaniffin, und famptliches Capitul des Eds 
len/ Weltlichen Stiffts Hervord mit guten willen und 
wolbedachten Xath/ zu unferm/ iub wnferer 9radfoms 
lingen/ und Stiffts befien vorgenommen/ gebanbelt/ und 
vertragen féyn / So geloben wir für uns und unfere 
9tadjfommen / bey unfern Ehren und Treuen allen und 
jeden/ wie vorgef. fiehet/ nadygutommen / aud) ftede ud 
vefíe zu halten fonder einige Argelift und gefchrde/ und 
faber wir Abtiffin unfer Siegel / und wir Decaniffin 


und Capitul infer geofes Siegel woiffentlid) am biefemr 
| Grieff gehangen/ und Wir Soer&og und Abeiffin/ vore 


Decaniilin und Capitul vorg. bitten und erfucben / une 
terthan. nnb demithiglich / den Allerdurchleuchtigft und 
Grofmadtigiten Hewwen/ Herren Carln/ Nom. Kayfer / 
zu allen zeiten Diehrern des Seide 2c, Unfeen Allergnas 
digften Heren/ bafy Sj. KR. Me. diefen Vertrag Guadiz 
‚glich befterigen / amd Confirmiren molten Geben in den 
Sabre unfers Kern 1547. auff ben 20, Tag des Dios 
nats Maji, Stc> 


CC VIII. 


Obligation beeder Ehurfürften Soadims 
zu Brandenburg/ und Mori von 
Salen / gegen Landgraf. Philipp 

von 


ANNO 
1547- 


4. Juin. 


ANNO 
1547: 


536 CO PS DEPL O M AT LOWE 


von Heffen / auff den Gall/ da dem 
Land-Graffen ben feiner. Grfibeiming 
vont Kayfer efivas uber Quing begca- 
nen folte/ fid) verfonlidy auf feiner 
Kinder erforbern/ bey ihnen einzuffel- 
lem / ind des zu eriwarten/ was Ihm 
dem Land - Grafen wieder Derfpreden 
sourde auferlege werden. Sm Seldla- 
ger vor Wittenberg den 4. Junii 1547. 
Mit bender Gourfürffen Gleit vor den 
Land-Grafen zu Hefen/ zu feiner 
fichern 90b2wnb Suereyfe. Sm Lager 
vor Wittemberg/ amdlbeno "Trinitatis 
1547. [Hortreper, von Yn- 
fang und Fortgang des Æcurfiben 
Kriegs / Tom. IL Libr. UL Cap. 
LXXXIV. pag. 920. | 


C'eft-à-dire; 


Obligation ou Cantionnement de Joachim Eléteur de 
Brandebourg, & de Maurice Ekötenr de Saxe, par 
laquelle ils promettent a PrixLYPPE Landgrave de 
Hefe, que 7, dans [a Comparation devant l'Empe- 
reur , on venoit a lui frire quelque peine, contre ce 
qui lai a été promis; em ce cas, ils fe remettront 
am pouvoir des Princes [es Fils, à la premiere fom- 
mation, qui leur en fera faite, pour foufrir en leurs 
Perfonnes les mêmes peines, qui lui auront été im- 
pofees contre la foi promife. Au Camp de Wittem- 
berg le 4. Fin 1547. Avec le Saur-ConDurr des 
deux Eletteurs pour le Landgrave; a Camp de 
Wittemberg la veille du jour de la Sainte Trinité 


2547. 


DBerfprehung auff den Gall/ ba fid) der 
Land- Graff epnffellen werde, 


; Hern freundtlidhen Dienft/ aud) was wit Liebs 

und Guts vermögen allegeit ¿uvoran/ Dodges 

A bobine Fürft / freundlicher Lieber Oei / 

Schwager/ Better, Bruder) Batter imb Ges 

Hatter) As E, fid) gegen Chrifoff von Ebeleben zu 

Wei ffenferfs ihres Semiths ferner ertlaret/ vnd er vns 

Heffelben berichtet / haben wir nicht vnterlaffen/ bey ber 

Rip. Maj. zum fleifigften angubalten/ vnb E. £, Gad) 

zu dein cheften zu beforbern / was wir aud) erbalten/ das 

haben E. € aus der fehrifftlichen Bergetehmungy fo gee 
inclter von Œbelchen bey fid hat/ qu vernehmen, 

Weil nun die Artickel alfo. gefielle/ bafi fie E. €, wol 
annehutlis / fo qweifretm. wie nidt/ (E. $. werde jhr dies 
felbigen auch gefallen Taffen / in bebencéen jhrer felbft y 
auch ihrer Sand und {eute/ vnb weiterung / Die ohne das 
erfolgenwirdt/ bargu wir E. f. fteunbtlid) bitten vnb 
ermahnen/ Denn wir verhoffen/ es werde auffoen fall 
E. £. alle Wohlfahrt vnb gemeiner Fried in Teutfcher Mraz 
tion erfolgen. Es wolt fic) aud) E. f. der Kopf. Maj. 
«uff Grad vnnd Bugnad forberlid) ennftellen, Denn 
avit verfprechen E. €. diefelbe baburd)/ wher die Artickely 
weder am feb imb Gut mit Grfingnuf / beftricfung / 
oder fehmalerung jhres Sands / nicht follen befehwere were 
den. 


SOerpfitung auf dem Fall/ da bent 
Landgratfen etwas ber gulag begeg- 
nen fuite. 


Bnd damit uns deffo failicher zu glauben) fo vere 
pflichten Toit pns mit drefer vnfer Shrifft/ wo E. €. uber 
folche Artictel/ wenn fi E. £ auff Guad und Bngnad 
ficllen wird/ einige Befthtwerung begegnen múrde / des wir 
Feines tucges verfehen/ bafy wit ung aladenn auff €. €. 
Kinder erfordern/ perfonlich wollen eynftellen/ vnnb des 
erwparten/ das C. €. vber bie Artikel auf folde eynfiel- 
tung würde aufferlege, 


Verfiherung der Religion halben, 


Go follen E. £. der Religion haben gleich vns vnb 
Marggraff Sohanfin / vufers lieben Bruders vnb Obeimg/ 
verfichert werden. 

Dieweil wir denn gat nicht stciffèin / E. f. Sad 
werden durch diefen weg fid) dahin richten/ bafi diefelbe 
an Keyf. Maj. Gnad Eommen/ vnb von ihrer Maj. Wols 
fahrt zu gewarten haben/ Go bitten vnb ermabnen wir 
€. £. frambtlid) und feifgig/ fie wolt an ¡hr fem Manz 
gel laffén/ fondern fid) forderlich / wie der von Ebeleben 
E. f wirbt angeigen / vnb / wie obgemelt/ eynftellen y 
Auch den Hergogen von Braunfehweig vnb feinen Sohn 
mit fid bringen / bie Artickel ammepmen/ unb hierinnen 
vns freimbtlid) folgen. 


Stem / H Heinrids zu Br. vnb feines 
Sohns/ Much gleits wegen. 


So verfprechen wir E. €. hiermit / daf derfelb 9. 
Heinrich und fein Sohn E. & nicht follen abgedrungen / 
bind E. f. fol mit lebendigem Gleit gnugfam verfehen 
werden. GSoldhes gereicht Tentfeher Nation zu Rules 
Frieden’ vnb EE. $. auch ihren Kindern Sanden und feus 
ten zum beften. Bnd iff bey ber Key. Maj, nichts weiter 
zu erhalten den thr Mas. firacks bierauff beruhen. Dar= 
umb laf E. £ an jbr den Fried nicht erwinden. Bnd 
wir find E. £. freundtlich zu dienen gang willig. Datum 
im Feldläger vor Wittenberg’ den 4. Sunii/ 1547. 


Son GHttes Graben Soadim/ Marggraff 
zu Brandenburg/ Churf, Bnd Morig / 
Herhog zu Sacfen/ 2c. 


Gleit zu Keyf, Maj. vor den Sandgraffen zu Heffen. 


Sugefhrieben fier. Gfeit/ zu vnb ab. 


Se Soachin von GHttes Ginaben/ Marggraff 

zu Brandenburg / Churf, und von deffelben 

Gnaben wir Moris, Scrgog zu Sachen, 2c, 
bekennen ermb tbun funbt/ dafz wir aus fonderlicher gne= 
digfter bewilligung vnb nachlaffung der Rom, Key. Day. 
unfers allergnedigften Ser / den Kochgebohenen Fúrften / 
Herat Philipfen/ Sandgraffen zu Seffen/ vnfen freundte 
lichen Oheimen/ Schwagen/ Gevattern/ Brudern vino 
Schweherd / in hochgedachter Key. Maj. Feldläger / wela 
thes ovts daffelbe zu jeber zeit feyn/ oder anzutreffen feyn 
würde, zu fomunen verfehrieben/ und dargu ©. £ vnb 
denen/ fo fie mit fid) bringen werden/ vnfer frey/ ehrlicy 
fiber ond vngefarlich Gleit zu vnb ab/ bif; wieder in G, 
£. gemarfam gegeben vnb zugefchrieben haben: Geben vnb 
zufehreiben ©. €. vnnd den jbren fold) Gleit in alfermafz 
fen/ wie berühre/ hiemit in Erafft diefes Briefe, Gee 
bieten darauf männiglichen diefes Brieffs anfichtigen / 
Gefimen aud) gutlid)/ vnnd begehren/ &. £. vnnd den 
jbren/ wen fiemit fid) bringen werden/fold) Gleit flát/ feft 
vnb unverbrüchlich zu balten/ ©. £. ober die jhren/ da 
wider nichts zu befibveren, 

Daran gefehicht der hochgedachten Keyf, Mai. ernfte 
Meaynung. Doch bafi fid) S. €. vnd die Ihren auch gleit> 
lich halten follen, Trewlic) dnd ungefährlich. Zu Dre 
Funde mit vnfern auffgedruckten Secreten gefiegelt/ auch 
mit unfeen Qanden vnderfehrieben. Geben in Keyf. Maj. 
Feldlager vor Wittenberg /  Sonnabends am Abende 
‘Trinitatis, Anno 1547. 


Bon GHttes Ginaben Soachim/ Margaraff 


zu Brandenburg/ Churf. vnnd Diorié/ 
Hergog zu Gacbfien. 


CCIX. 


Vertrag zwifchen dem Cardinal und Bie 
fiboften zu Mugfpurg Ottonem und 
deffen Thumb-Capitul aneinem/ bann 
der Stadt Auglburg andern Sheils / 
duró Linteranb(ung Ranferl. Com- 


mif. 


Anno 
1547. 


1548. 
2, Aug. 


ANNO 
1548. 


DU DROIT DES GENS. 


miffarittn/ wodurch ermeldter Garbi- 
hal unb Difboff/ deffen Capitul und 
Cierifey in alle ihre Stifften / Rirhen/ 
Schulen / Clöftere / Seredtigéciten 
und Einkommen gefeger werden / Die 
fic vor Beranderung der Religion und 
ihren Jiufsug aus der Stadt gehabt; 
VU aber folchen babep verborhen 
wird/ feine aus der Stadt verwiefe- 
ne oder derfelben Seinde bet) fi) zu ent- 
halten. Mit Kayfers Caroli V* Be- 
feb an mehrgedadten Cardinal unb 
Bifhof/ bielen Dertragunverbrüchlid 
zu halten. Nebft der benden Parthen- 
en Revers folchem Vertrag gankl. 
nadzufommen. Alles aefihchen Mig: 
fhurg den 2. Aug. 1548 Lunre, 
euntis. Neichg- Archiv. Part. Spe- 
cial. 9(6tbeifung II. blas IV. pag. 
484. | 


C'eft-à-dire, 


Accord fait, par l'interpofition des Commi 
P Em entre OTTON Cardinal (7 Evéque 
d'une part, & laVıLLep’Aucs- 
e part, portant que ledit Cardinal 

e, € tout fon Clergé feront ré- 
ix dans la Ville, & dans la poffelfion des mêmes 


la Ville, & de ne point les recevoir chez eux. 
Avec le MANDEMENT de |’ Empereur audit 
Cardinal Evéque à ce qu'il ait a obferver le contenu 
de P Accord; & une PROMESSE reciproque des deux 
Parties pour le même effet; le tout daté a Augsbourg 
de 2. d' Août 1548. 


Se Carl der Fünffte von GEHE Gnaden/ 

] E Komifeher Sayfer zu allen Zeiten Mehrer des 
Keichs / Konig in Germanien/ zu Caftilien / 

qu Atragon y gu fegion/ bepber Sicilien/ zu Serufalem / 
zu tingain/ zu Dalmatien/ zu Croatien / a Navarra / 
gu Granaten/ qu Toleten/ zu Dalenf/ ju Gallicien / 
Majoricarum, Hifpalis, Sardinie, Cordubæ, Corfi- 
ce, Murciæ, Giennis, Algarbien, Algezire, Gibral- 
taris, der Canarifehen und Indianifchen Snfulen/ und 
Terre ferme def; Oceanifthen Mes 2. Eré-Seriog 
au Hefterreich/ Hergog zu Burgund / git fotringen/ zu 
Brabant / zu Steyr / gu Karndten/ zu Etayn/ zu Lime 
burg / zn füfenburg / gu Geldern / qu Calabrien/ gu 
Arhen/ qu Neopatrien/ und zu Würteinberg it. Graf zu 
Haysburg / yu Flandern / zu Tyrol) zu Goré/ qu Bars 
cinon / zu Artoys/ zu Burgund’ Pfalsgraf zu Henni- 
gau/ zu Holland, zu Sedland/ zu Dficd/ zu Spburg / 
zu Namur / qu Rofilien/ zu Ceritania/ und Zutphen/ 
Sandgraf in Elfafs/ Darggraf zu Burgau / zu Driftani/ 
qu Gotiani/ und des $). Rom. Reichs Fürf zu Gibwa- 
ben/ zu Catalonia/ Afiuriay Herr in Friefjland/ auf 
der Windifeh Marek / zu Portenau/ zu Pifeaja/ qu Moz 
lin/ qu Galins) zu Tripoli und zu Mechlen re. Befen= 
mon offendlich mit diefem Brieff/ und thun Eund mannige 
fid, als fic) verfehiener Zeit etwas Span unb Sreungen 
DER 
dem Ebrwirdigen unferm Fürften und Rath und dem 
Ehrfanen unfern lieben andachtigen/ und des Reis gee 
treuen/ Ebriftophen/ Vifehoffen/ feinen Thum = Capitel 
amd gemeince Clerifey / unferer und des Raids Stadt 
Augfpurg an einem: amd I. Burgermeifter und Kathgez 
bern des fleineem und geoffeen Kathg gemelter Stadt / ane 
berg theils erhalten/ derhalben fich gemelte Gletifey ein 
lange Zeit der Stadt Augfpurg/ aud unvermeibentlicher 
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Nothdurffe gedufferts darzwifehen allerhand weitere Grito 
nehmen erfolgt/ vou unnochen biefelb nad) der Linge zu 
erzehlen/ dafz wir bemmad aus bem gnadigfien geneigten 
Willen / fo wir zu den Hodwiirdigen in GHtt Bater / 
Herrn Otten / ber $9. Kom, Kirchen des Titus St. Albi- 
ni Priefiern / Cardinal und jegigen Bifhoffen zu Ange 
fpurg/ unferm Lieben Freund / Fürfien und Prælidenten un 
Tete QHoffraths / gleich feiner lieb Borfabren / deren Thumbs 
Capitel und gemeiner Clevifey und Geiftlichkeit/ desgleis 
then aud) vorgebachtem Eleinern und gróffern Rath und 
gemeiner Stadt Augfpurg tragen / Unfere Commiflarien : 
nemlichen die Edlen/ Ebrfame/ und deg Reichs liebe Gee 
treuen’ Niclaufen von Perenot/ Herren zu Granvellen / 
unfer Obriften Gehaimen Xath/ und Kainric Hafen 
von fauffen/ unfen Qoffe Kath / zu gütlicher DBerhör 
imb Unterhandlung folder ihrer Speen geordnet / welche 
aud) bie Partheyen für fi) befcheiden/ nach der Kang ges 
boret] und demnach diefelb mit ihrem guten Kiffen? 
Willen und Gefallen in der Güte verglichen und vertragen 
haben / wie hernad) folge: Nemlichen und zum erften /dafz 
bodgemelter Cardinal und Bifthboff zu Augfpurg feiner 
Sieb. Thumb-und andere Capitel unb Stifft/ aud) Sire 
hen und Clofter / feiner Lieb sugchôrig/ zu Augfourg ges 
legen / und mit dev Clerifey hinaus gezogen feynd/ fampe 
deren Perfonen/ fie feyen in Zeit des Ausgiehens ber Clee 
rifey bey foldien Kirchen ober Clofiern gewefen oder niches 
wiederumb darinn / allermaffen wie fie vor Veränderung 
und fürgenommener Neuerung ber Religion gewefen/ mit 
alten berfelben Stifften/ Kiechen/ Predighäufern/ Schutz 
len / Cloftern) Glaufen/ und Capellen/ Gütern / le 
fen’ Höfen/ Garten/ Zinfen/ Gúlten/ Xenten/ Keds 
ten / Gerechtigkeiten und Ginfommen / fep einziehen / 
Darinnen fampt ihrem Gefind ficher und frey zu wohnen 
zu haufen) gu bleiben / ihre Aemprer in Meffens Predis 
gen) Eeremonien/ Gebrauden und allen andern geifte 
und weltlichen Sathen/ wie fie darinn obgemelter Zeit 
hergebradht / fampt allen ihren Greyheitens Gerechtigteis 
ten/ Immunitäten/ Verträgen und ihnen von Keditge 
wegen gebürenben Jurifdiétionen und allen andern Get 
und weltlichen Saden/ nicht allein anverbindert manniz 
gig) haben/ gebraucien/ halten unb nieffen/ fondern 
fie aud) ein Kath zu Augfpurg darbey gútlic) fihugen / 
fchirmen und handhaben / aud) darwieder mit Morten 
oder Werefen nicht handeln / ober jemands andern zu 
thun geftatten foll / in gar fein wifi oder weg/ doch fols 
Ten die Wvtheilen in Ehefachen / bie Zeit ergangen, nit 
darumb/ dafs fie deshalben approbirt / fonder allein yweie 
ter Iinvichtigfeit qu verhüten/ es wären denn gar enorme 
exceflus gebultet / nicht wiederfochten 5 fondern darbey 
gelaffen werden. 

Zum Andern fol aud) niemand nichts von den Kirchene 
Eapitulen corporibus oder præfentien gefolget werden y 
bann denjenigen/ fo folthes / wie herfommen/ unb ihre 
Statuta vermogen/ verdienen/ es waren bent desivegert 
fondere Bertrag zwifchen den Parcheyen / mit dero gutem 
Wiffen/ Witten und Gehell / rechemafrighich auffgericht 
und bethadingt/ die follen in jhren Wrirden und Kräffe 
fen bleiben / und hierdurch nit aufgehoben feyn. 

Sum Dritten fo follen auch hocermelter Bifchoff/ das 
Thumb > Capitel/ andere Stifft/ Clevifey/ und Ordenge 
Sperfonen / wie vorlaut/ gut Fug unb Macht baben/ ob 
die von Augfpurg oder die ihren etwas in die obgedachte 
Kiechen oder Elofiern/ nad) Aenderumg der Religion / ges 
bauen oder gemacht betten/ daffelbig für fi) felbft/ und 
auffechalb deren von Augfpurg zum theil oder gang abzus 
brechen hinweg zu thun oder bleiben zu laffen/ nad) the 
vom Willen md Gefalten/ unverhindert manniglichs, 

Zum Bierdten damit ein Gleichheit in den Clofiern und 
Elaufeny als Leuten/ die bey einander wohnen miffen/ 
gehalten werden / fo follen alle Perfonen inn denfelbigen 
Clöftern ober Claufen/ fid) der alten Xeligion/ in deren 
fie in folche Klöftee Éommen/ vergleichen gemäfz halten / 
und feine baviieber in folchen Klöftern geftattet / fondern 
fo fie fib hievor von ihren Xegulr und ber alten Keligion 
abgefondert/ und je auff ii m fürnemen bebarren role 
ten/ damit nit cine gange Zerrüttung daraus erfolg, jes 
füunb heraus gelaffen / aber ihnen von bum GHttes> 
Haufz oder Klofter nitmebr/ bann fo viel fie darein bracht / 


| gefolget werden. 


Zum Fünfften fo follen aud) bie Geiftlichen bey ihren 
ordinarien / aber the Gefind/ ias daffelbig in den qeifte 
Ticjen Qofen begehrt/ vor berfelben gerfilidien verordnererz 


Richter / was fie auf der Gaffen oder Keichsficaffen free 
| vein vor einer Obrigkeit der Stadt Augfpurg/ wie fole 


| des vor Veranderung der Religion herkommen / gelaffeny 


und Fein Theil darwieder befcehwehret suerden/ dagegen / 
I und 


ANNO 
1548. 


Anno 
1548. 
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und hinsviederumb-fo follen aud) unfer Lieber Freund und 
Surft/ der Cardinal und Bifhoff au Augfpurg/ deffel- 


ben Thumb Capitel/ Elerifey/ Bruberfhafft unnd Dre | 


deng= sent) Manns< und AWdeibes = Perfonen / den Nath | 


unferer und des Reichs Stadt Augfpurg/ diefelbig Stadt 
amd deren Bürgere bey ihren Freyheitens Recht amd © 
vechtigkeit/ wie bie vor ber Beranderung der Religion ges 
swefen/ aud) bleiben Iaffen/ fid) Priefterlid, und freundz 
Tid gegen mannigliden Dalten/ and niemand weder mit 
Worten oder Wereken bdepbigen, Go aber einer das 
tibertrette und nicht hielte /foll er durch unferen $ 


und und | 


Fürften/ den Cardinal und Bifchoff/ oder fonft feine ove | 


fitafft werden: Eben desgleichen follen auch die von Au 
fpurg mit den jhrigeny fo obbemelten Bifhoff/ feiner Kiel 
den Thumb=Capitel ımd deren Geiflliche/ oder die ihre 
belaidigten/ halten. 

Ferners und zum andern/ als gemeldte des Raths ber 
Stadt Augfpurg fib beflagt/ wie wohln vordiefer Zeit 
etwan etliche weltliche Perfonen durch ihre Berwuretung 
gedacht tabt Augfpurg mit Recht verwiefen/ fo haben 
aod) etliche Gift diefelbe batnad) nichts befío. minder 
inb imgeadit ergangeneg Nechtens in ihren Hpfen und 
1/ in gemeldter Stadt Augfpurg/ einem Rath. zu 
Fleinerung/ entfalten mit Bitt/ foldhes zu fürfom- 
1/ und aber die des Ihumb= Stiffts und Elerifey fid) 
i gens nicht gnugfam verwundern mogen/ 
dann folches nicht allen nit gefehehen/ fondern auch von 
ihnen nie geflaget/ ober defibalb etwas angezogen wor= 
den: Sf bethadigt / bafy unfer Freund und Fürfi der 
Cardinal und Bifchoff die von dem Thumb = Capitel oder 
andere SDerfonen dev Clerifey / bie waren / wer fie wolten/ 
fenem verbarmien ober verwiefenen Menfejen / ohne uns 
fer oder cines Naths der Stadt Augfpurg wiffen tmb 
wilten/ in ihren Haufern oder Hofen zu Augfpurg nicht 
enthalten fondern/ fo das gefehehe/ foll der Enthalter / 
fo es dee DBifchoff thate / burd) ums / fo es aber cin 
Thumb Herr / oder andere iftliche Perfon thate/ ders 
felbige durch feinen Ordinarium gefirafft/ und darunter 
Fein Geferde gebraucht werden. 

Desgleichen und zum britten fo haben fid) aud) die des 
Raths su Augfpurgbeflagt/ welcher maffen zu Zeiten ihre 
der Stadt Augfpurg / offence Feind/ unb zum wenigften 
derfelben Kundiehaffter und Kelffer/ fi) in der Thumb- 
Serm und anderer geiftlichen Qofen oder Kaufen gefaby= 
Tidjer Weifz enthalten/ adt auff ihre Búrger oder eros 
felben Güter/ wenn fie aus der Stadt gefuhree werden / 
nemen/ darnad) fie umb das ihre helffen rauben und bine 
weg führen/ mit unterthanigfier Bitt/ bey einem Thumb- 
Eapitel unb der Glerife zu verfihaffen/ jederzeit/ was fie 
für Gaft haben) einem Bürgermeifter anzızeigen/ wel- 
des abermals cine Glerifep Feinesweges geftandeny mit 
Exbietung / wo diefelbige gefunden, dafz fie darumb der 
Gebühr nach geftrafft werden follen / bafs aber fie jederzeit 
folle ihre Gaft angeigen/ were bey dem wenigfien Bure 
ger nicht herfommen/ auch ihren Freyheiten zu wieder / 
mit Dit / wieder die Biltigécit nicht zu befihweren : If 
ift ethadingt / wo fid) folies ge/ ba der Œnthal- 
ter / fo folche Enthaltung wiffentlic, thate/ durch feinen 
Richter der Gebühr ernftlich und unablafig darımb ge 
fitafft/ desgleichen follen fie in der Stadt Augfpur 
nes Bifchoffs/ feines Thumb zCapitels ober E 
feo offene Feind derfelben Sundichaffter/ oder. funfitig a 
früunige/ auch nit enthalten/ fondern fo fie barinn bee 
griffert/ gegen ihnen wie fid gebürt/ gebanbelt werden 
plte, 

imb wiewohl unfer Freund / ber Cardinal und Bifhoff 
feiner fib. Thumb=Capitel unb Clerifey der Stadt 
Augfpurg vermepnt / es folte em Kath abgebrochene 
Altar Grabflin/ und anders, fo in der Kirchen bin 
und wieder zerfchlagen / und zerriffen worden / auff feinen 
des Raths Kofien wieder aufiuribten und zu made 
féulbig feyn; So haben wir bod) obbemelte unfere Com- 
miflarien mit gemeltem unferm Freund und Qurfen/ bem 
Cardinal und Bifboff / fampt feinem Thumb - Eapitel 
amb Clerifey fo viel handeln laffen/ daß fein ficbb. und 
fie/ bie Wiederanffeichtung derfelben Altar) Grabftein/ 
und anders in der Kirchen und Glofferm/ fo in bem er 
frag vor bem Hochgebornen/ unferem lieben Schwager / 
Herhog Wilhelm von Bayern auffgericht / fpecificirt / 
ung zu gefallen; und einem Nath zu gnadigem und freyz 
en Willen / auff ihren felbft Coften/ ohne sutbun bern von 
Augfpurg/ nad) ihrer Stotbburfft und Gelegenheit wieder 
aurichten und bauen mögen. 

Zum Fünfften / wiewohl von unférm Freund / dem 
Cardinal und Bifthoff zu Angfpurg fürgebracht/ daß ale 


Chriffliche Obrigkeit / der Gebühr barumb ge | 


le Kirchen / die haben Mamen) tvie fie wollen) unter fei 
ner Siebben geiftlichen Superiorität/ und Furifdiätion geles 
gen) aud) die Collationen der Pfarren / Prædicaturen 
und Schulen/ feiner Siebben und bero Thumb = Capitel 
und Clerifey guftandig/ und deshalben feiner Siebd. und 
ihnen diefelbig zuzuflellen/ und fie daran nicht weiter zu 
verhindern/ aud) dafs fie den Frey = oder Kirchhof zu St. 
Morigen/ und anders ber ends/ inmaffen dafs hievor 
gewefen/ wider auffichten/ gebetten. Gleicherweifz auch 
angezeigt worden/ bafi bie Berfehung aller andern Sire 
den und Elofier zu Nugfpurg feiner. Siebden als bem Ordi- 
nario ¿ufandig/ mit Bitt/ die von Augfpurg anzuhals 
ten/ diefelben aud) ganálid) zu reftauriren unb reftituiren / 
amd fein Seb. an ferner Berfehung berfelben nicht zu vere 
hindern, f ’ 
Dargegen aber die Bevordnete, cines Raths fürgebracht/ 
dafs fie/ qu Anftelkung des Izterims ihnen von uns qnábi» 
gliden zugelaffen / und von ihnen unterthäniglichen anges 
nommen/ aud) Kirchen haben müffen. So waren auch 
nie alle Clofier/ Kirchen, Predighäufer oder Schulen/ 
einem Bifchoff/ fonder zum Theil ihnen, denen von Auge 


| fpueg gugehorig / zum theil unter ihrer Dilegerey / fo het 
| ten aud die Perfonen 7 etliche derfelben Elöfter / faf. alle 


deren Gefal zuvor verfhwendt gehabt/ diefelbige in tire 
bau fommen/ unb zum theil gar Db fiehen/ bie übrige 
ihnen übergeben laffen/ dafs fie bie Kirchen wieder auffge- 
richt, Zinfz abgeloft / die geibgeding bezahle’ alles nice 
ohne groffe Darlegung des / und folgends die Gus 
fer oder Qaufer devfelben in göttlich Almofen/ als zu tine 
terhaltung ber Armen und Aufergichung ber Sugend/ ge- 
wendt/ die andere wären nod) in ihrem Offen, fo waz 
re cin Rath ber übrigen Forderung ber Gebau umb Abe 
brechens halben, ine und auffechalb ber Kirchen mit eia 
nem Bifchoff/ deffen Capitel und Clevifey fion vertra- 
gen/ alfo/ dafz fie vechofften / tvi würden deffelbigen que 
frieden feyn/ und es barbe gnábigft bleiben laffen/ vel 
des aber ber Bifibof/ Eapitel und Clevifey/ nicht gee 
fianden; Als haben beyde Theil aus fonberm fabenben 
Dertrauen/ fo fie in unterthanigtets qu ung tragen/ fol» 
che nechft obgefehriebene Puncten und was barinnen begrif- 
fen/ gu unferer weitern Erflärung und Determination 
freundlich und unterthaniglich geftellt ; Alfo was wir 
der halben auff gnugfabme Derhdr / und Grfunbie 
gung aller Gelegenheit / und nach gefiait der Sachen 
weiter ordnen y dafj es darbey ganélids gelaffen / und 
Pim getreulihen gelebt und nachkommen werden 
bte, 

Und damit bebe Theil vertragen / auch aller tmi / 
Ob fid ber in einige Wege ¿wiftjen den Partheyen/ oder 
deren einige mit Worten oder Werefen begeben hette/ wie 
oder zwifchen was Perfonen das gefehehen ift/ niemand 
auggenommen/ fobt/ ab/ gericht und gefehlicht feyn und 
bleiben/ amd Fein Theil an dem andern deswegen fem 
weitere Anfprad) nad) Forderung nimmermehr haben, in 
feinen weg/ auch einander weber mit Worten nod) Mer- 
den weiter beleidigen / fondeen/ welcher was fpruch und 
forderung an dem andern zu haben vermepnt/ daffelbe 
mit Recht an Orten/ es fid) gebührt / fuchen / und eg 
barben bleiben Laffen foll. und ob fij) einig Diifivera 
fianb diefes Vertrags halben zwifthen bemelten Parcheyen 
zutrüg/ fo haben wir ung Seuterung derfelbigen nad) Sera 
hor beyder Partheyen jederzeit zu thun/ darbey auch die 
Theil bleiben follen / vorbehalten / alles gereentid) und 
ohngefahrlich. 

Welche WAbeed alfo alle Theil zu Dane und Gefallen 
angenomnen/ unb deren nachgufommen/ bey ihren Fuefte 
lichen Wirden/ Ehren und Ayden / fo viel ihnen von 
Rechts wegen zu thun gebühret / zugefagt / und verfprocheny 
alles getreulich und ungefährlich. 

und dieweil diefee Bertrag aus unfer Kayfer Carls 
fonderm Befehl Wiffen und Willen abgeredt/ auffges 
richt und gemacht/ unb dann aud) beede Theil in unferer/ 
als des Komifchen Kayfers und Hbriften Bogts der 
Gbrifil, Kirchen Schuß und Schiem feynd; So fen und 


| ordnen wir von Nom, Kayferl. Macht / bafj derfelbig 


Dertrag in allen feinen Puncteny Elaufulen und Articus 
len / Meymmgen und Begrepffungen/ fit/ veft/ und 
anverbrüchlich gehalten / und voltzogen / und von niez 
mands darwieder nichts fürgenonmen obe gehandelt 
werden folle: Und gebieten barauff obgedachtem unferem 


| Freund und Fürften/ Heren Otten/ Cardinalen und Biz 


feboffen zu Augfpurg/ feiner Hebden Thumb = Capitel und 
gemeiner Elerifey/ aud) Burgermeifter und Rath der 
Stadt Augfpurg/ ernfilich unb veftiglich mit biefem Brief, 
und wollen/ dafs fie diefem obbeftimpren Vertrag fines 
Inhalts? wie dev ihren jeden bevüpet flee/ veff und uns 
pere 


ANNO 
1548. 


<P 


ANNO 
1548. 


9. Juin. 


DU CD RPOMRAS D ES GiENN'S, 


verberichlich Halten / vollziehen / demfelben nachkommen 
und geleben/ und darwieder nicht than / handeln nod; 
fürnehmen/ auch jemands zu chun nidit befehlen nod) ges 
flatten / in Feinerley weifg/ alg. Lieb einem jeden fey unfer 
{were 1tmgnab mb Straff / fo die/ welche hierwieder 
freventlich handeln thaten / und fitenemlich fo die fonbere 
Perfonen waren’ unnachlafilid) zu gewarten haben follen / 
ju vermeiden das vermepnen wir ernftlich. 

lind wir Otto/ von GHttes Gnaden/ Cardinal und 
Bifhoff zu Augfourg/ Darquard von Stain/ Thumb- 
Probft/ und Philipp von Rechberg/ Thumb-Dehand für 
ung felbfien imb im Nahmen unfers Thumb-Capitels / 
und gemeiner Clevifey: iub wir N. Bitrgermeifier und 
Kathgeber des Eleinern unb grbfferm Katbs ber Stadt 
Augfpurg/ bekennen biemit offendlich/ bafi biefer Bertrag 
mit unfer allerfeits gutem Willen’ Wiffen und Gehel/ 
abgeredt/ auffgericht und gefhehen if/ gereden und vers 
forechen aud) für uns/ und unfere Irachkommen / bey 
amferen Winden’ Ehren) Eyden/ aud) anderen der Kayz 
fert. Maj. unfers allergnadigften Seven einverleibter Don / 
denfelben Dertrag / fo viel ber unfer jeden belangt/ in ale 
len Duncten/ Elaufulen und Suhaltungen fit und uns 
verbruichlich zu halten/ demfelben ganslich nachzukommen / 
und zu geleben / darwicder nimmermehe zu thun/ nods 
foa ffe oder geftatten zu thun / in fein weg/ mit Berzey- 
hung und Begebung allerfeits aller und jeder Freyheiten/ 
Kechten und Gerechtigkeiten/ fo wir hierwieder haben oder 
Trinffeiglich überfommen/ wie die Nahen haben) und 
wir ung bero von Rechtswegen versenben morhten/ nichts 
zit ausgenommen; dann wit ung fampt und fonders ders 
felbigen hiemit/ fampt den Rechte gemeiner Oyergeifung / 
ohne vorgehende Sönderung wiederfprechent / und wiffentz 
Lid; aud) getreulich und ungefährlich vergenhen und beges 
ben. Defz zu ticéund und mehrer Sicherheit haben wir 
Kayfer Carl) unfer Kayferlich/ und wir Otto unfer Bie 
(Holic, wit Marqvuard von Stein / Thumb-Probft/ 


and Philipps con Redbeg Thumb-Dedhant / unfers | 


Thumb-Caypitels: Ind wir Btirgermeifter und Rath der 
Stade Augfpurg Infiglen/ im Nahmen unfer amo aller 
amferee Dittvermandren, an diefen Brief) devo amem 
gleich faute verfertiges/ und jedem Theil emer qugeftelte / 
anbangen laffen. Geben in unferec und des Keichs 
Stadt Augfpurg / am andern Tag Augufti, Anno 1548, 
u Kayferthumbs im 28, und unferee Side im 33, 
Sabr. 


Carolus V; 
Afeerzenol. 
Ad Mandatum Cæfareæ & 
Catholicæ Majeftatis pro- 


prium. 


$, Obernburg. 


CCX. 


Ravers Carorı V. Diploma, woe | 


durd) er die von feinen Deren Bruder 


Ferdinando L Romifhen Konig zu | 


Verpflegung der Mechs - Armee in Une 
garn in den Winter - Quartiere / vore 
geihoffene hundert faufend / ficher und 
Heunsig taufenb vierbundert und acht 
ais Gulden auff die Dfandfehafften der 
Landvogtheyen in Schwaben/ Hage 
nau/ 100 Srtenan/ amd zwar auff 
ben bereits duran Dabenben- Dfand- 
Shilling fblagt/ alfo dag Hochged. 
Konig Ferdinand und feine Nachkom- 
men nicht gebalten fenn follen/ fülche 
chender 

160€ hebt dem Dfand- Schilling auch 


Heil. Römifchen 
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den 29, Maii 1548. 
Jete Erinnerung des LobL Schiwa- 
bilden Crenfes interefirter Stände pu- 
blicirfe Segen-Information dag anb» 
Gericht in Schwaben berr. fab Bey- 
lage Num.16.apudLunie in Graz 
velte Europarifeber Potengen Gerehtfn- 
men Part. IL Cap. IV. pag. 64. ] 


C'eft-à-dire; 


Diplome de l'Empereur CHARLES V. par lequel il 
declare que le Roi FERDINAND Jon Fre 
ayant pré ane forme de 197480 Florins pow 
tretien de l'Armée qui fervoit en Hongrie contre les 
Turcs, cette fomme doit être ajoutée par augment 
à celles pour lesquelles ledit. Roi tient déja en engages 
ment la Landvogthie on Bailliage Provincial de Sua- 
be, de Haguenau, c d' Ortenau, en forte que 
lui ni fes Succeffeurs ne feront point obligés de Sen 
de[faifrr avant le payement de cette [omme & des pré- 
cedentes, A Augsbourg le 9 Fuint548. Avec le 
CONSENTEMENT des Eleétenrs de l'Empire 
du 29. Mai 1548. 


lui 


ea 


(AI ‚Carl dee Fünft/ von GOHS Genabert 
Romifeher Keyfer / gu allen Zeiten Mehrer 
def Reichs / in Germanien/ zu Sifpanien/ 
TOS bayder Sieilien/ Setufalem/ Qungarn / Dale 
matien/ Etoatien/ ic. König’ Eréberkog zu Defterreichy 
Soetfog zu Burgund/ 26, Grafe zu Dabpurg/ Flandern 
und Tyrol / Betennen/ und thin Funde offentlid) mit 
difem Brieffes Als im nechft = verfthinen ¿wey und viera 
higifien Jahr ber mindern Bahl) tinfére und defy Reichs 
Chuvfiifien/ Fürflen und Stande, den Ourchleuchtigife 
ten / Grofimadtigifien Fürften ) Hern Ferdinanden / 
Romifehen/ zu Soungarm und Boheim/ 20, Konig 7 In 
fanten in Hifpanien / Erkherkogen zu Deflerreich/ und 
Graven zu Tyrol/ ac. ttnferem freundlichen lieben Drive 
ber, ein anfehenlich Kriege Bold zu Rof um Qufs/ in 
das Königreich Qungarn) wider ben Erbfeind Chrrfiliches 
Namens und Glaubens /den Türken /zu HulfF gefcbictt/ 
und damabls Sein Lieb / als daffelbig Kriegsvoleé wis 
derumb feinen Abzug genommen / und ein Winterleger7 
dive) den Hochgebornen Soachimen Marggrafen zu Bran= 
denburg / 1€. defi heiligen SXomifiben Reiche Erg-Cammerer / 
tinfern Lieben Obeimen und Churfürften / als Obriften 
Feld-Haubtmann tbe bemeldtes Kriegsvoleé / und durch 
feiner Lich zugeordnete Kriegs = Nath berathfthlagt / bez 
fehloffen / und von gemeiner Keichg-Ständ wegen / bewiltiz 
get worden/ zu Unterhaltung deffelben Winterlegers/ ein 
nambaffte Summa Geldts / nemblich ein hundert tate 
fend/ fiben und newngig taufenb/ vier hundert uud adig 
Gulden Keinifeh / auff gedachtes Obriften Feld-Haubt> 
manns/ und der Kriegs-Kathe Obligation und Berfely 
bung / alfo paar/ gemeinen Reichs = Ständen dargelyhen 
und furgefirectt. tib wiewol Sein Lieb / zu hernad 

falten Reichstägen / umb. Byahlung derfelben furgez 
freeften Summa Geldts/ gemeine Stande freundlich mid 


gnadiglich erfuchen Laffer : Dieweil aber diefelb Besablung, 
auf falnen Berhinderungen / bífibero nit befehehen 


mögen: tmb darauff Ling wolentannter Unfer freundlicher 
liber Bruder / jego allbie Brüderlic und framblid ges 
better / mit Kath und Bewilt fe 
heiligen. Reichs Churfürften / Shrev Sich obgemeldte auf- 
fichende Summa Geldts / auff die Dfandtfhafften der 
Landvogthenen in Schwaben, Hagenarw / und Drttenaw/ 
au Shrer Lieb hievor barauff habenden Pfandtfehilling qu 
fehlagen/ und darüber notbbürfftige Berfehreibung aufs 
¿urichten; Das Wir demnad)/ und damit gedachter tint 
fer freundlicher lieber Bruder / angezaigtes fürgefiveckten 
Geldts/ wie bifric) / verfichert und vergivifit werde/ anit 
Kath/ Wiffen/ und Bewilligung ermeldter Iinferer und 
def heiligen Reiche Churfurfien / die vorbeffünbtem cim 


hundert taufend / fiber und nenntzig taufend/ viet Bunz 


| dere und achtsig Gulden KReinifch/ auff obberuhrte drey 


Sandvogtheyen in Schwaben/ zu Hagenaw/ wd Orit 

naw als rer fib / und f bent / amd 

Fommen / regierenden Ertzhertzogen qu © pe 

Unterpfandt/ zu bet uos Summa Geldts/ die 
y 2 
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sieh barauff verfebriben it / Pfandesweife gefiplagen ] mid 
tbun foldhes biamit voi ffentlid) / in Krafft Dies Briefe / 
alfo; bafs ermeldter Unfer freundlicher Lieber Bender / und 
gedachte Gener ib Erben und Nachkommen bemeld= 
te drey Landvogtheyen fo lang Wir) oder unfer Dad 
Fommen am heiligen Reiche, die Widerablofung / welche 
Wir t$ / und gemeldten tinfeen Nachkommen am Reidy 
biemit auch in allweeg vorbehalten nit thin / und Gein 
Seb / und bero Erben und MachEommens Shres vor darz 
auff ligenben Pfandfejittings / Und difer jet bargu ges 
fehlagnen ein Humdere taufend / fiber unb neuntgig taufend/ 
vit hundert und adhtzig Gulden Keinifch/ voltiglid) nit 
bezahlt und entricht feyn werden / innhaben/ nutzen/und 
nieffen follen und mogen/ nad) Ahrer felbft Dothdue ff / 
Willen / und Wolgefatlen/ und vor und che Ste folehe 
völlige Bezablung befommen/ darvon abgutvetten / und 
Lins ober Unfern NachEommen/ Romifchen Keyfern | oder 
Konigen/ und bem heilihen Reiche) wiederumb gugufiellen 
nit fibulbig fer. Wir md. Infere Qadfommen am 
Reidhe/ follen und wollen aud) mebrernannten Unfern 
freundlichen lieben Beudern/ und Seiner Lieb Evben und 
Sitadfommen/ bey difer Berpfandtung handhaben / fdu- 
tyen und fébivmen / und davon Feineg weegs dringen Iaffen/ 
getvewlich / und fonder Geverde. Mic 1prÉumbe dies 
Brieffs / befigele mit 1mferm Keyferlichen anhangenden 
Snfigel. Geben in infer und def Xeichs Statt Augfurg/ 
den Neunten Tag def; Monats Junii-nach Chrifti unfers 
liben QHEvin Geburt) Fünffschen hundert und im Acht 
und vierszigiften / Unfees Keyfecthumbs im Acht unb 
zwaintzigiften/ und Imferer Reiche im Drey und brepfitz 
gifien Sabren. 


Der Gburfürften Confins zu obigen 
Kayferliden Diploma, 


C'eft-à-dire ; 


On GHttes Genaden / Wir Sebaftianzu Maynb/ 


Confentement des Eleéteurs de l'Empire an fúsdit Di- 
Johann erwählter und beftatigter zu Trier / A 
bolff zu Eolmy/ dep heiligen Kon 


plome. 
SX 
29 dur Germanien/ Gallien/ das Königreich A- 


relat / und Stalien/ Exé-Canblere / Frideric Dfaligrafe 
bey Rhein / Quhog in Bayen / Grtexrudfui/ Mori 
Herkog zu Sabfen/ Sandgrafe in Thüringen / und Par 
grafe zu Meiffen/ ExésMarfiale/ und Joachim Mar 
grafe zu Brandenburg / zu Stettin / Pommern / ber Cafe 
fuben / Wenden/ und in Sdhlefien zu Groffen/ Deréog/ 
SOurggrafe zu Mienberg / und Fürft zu sXugm / Eré- 
Gamerer/ alle Churfürften: Betennen und thun fimbt 
Offenlich mit difem Brief: As im nechfverfehinen ¿wey 
und vierkigifien Sabe ber mindven Zahl/ gemeine Stand 
deff heiligen Xcic)s wider den Exbfeind Chrifilides 91a- 
mens und Glaubens ben Türcken/ ein anfehenlich Krieg 
vole zu Roß und Fuf/ in das Königreich Soumgatn g 
fohicét/ und damals ber Allerdurechleuchtigift / Srofinach- 
figit Súeft und Herr / Kerr Ferdinand Romifeher/ and 
zu Soungarn und Bohetm Sonig/1t/ Erkherkog zu Deftez 
veïdh/2c. Imfer allergnadigifier Herr : Als daffelbig Kriegs- 
Bolt wiederumd feinen Abzug genommen / und ein Wins 
terleger durch tins Soadimen Marggrafen zu Branden- 
burg Churfürften / 2c. obgemeldt/ als damals Obrifien 
Feld Qaubtmann über gedachtes Kriegsvolef,/ und infer 
augeordnete Kriegs-Rathe herathfrlagt / befdloffen / und 
von gemeiner Stand wegen bewilliget worden / zu Unters 
haltung deffelben Winterlegers / cin nambaffte Summa 
Geldts/ neniblid) ein hundert taufenb / fiben und neunéig 
taufnd/ vier hundert umd adéig Gulden Keinifeh / auf 
gemeldter infec def; Obriften und tpufe tiegs = Rathe 
Obligation und Berfehreibung/ gemeinen Ständen gely= 
hen und firgeftveckt/ und auff hernach gehaltenen Keichs= 
Tagen umb Bezahlung vorgenannter Summa / gemeine 
Stand freundlich und gnadiglich erfuchen Laffer: Welche 
Bezahlung aber / aus fürgefallnen Derhinderungen bifiber 
nit befteben mögen. Deromwegen Sybro Nomifeh Sonigliche 
Dajefiat verurfacht / bie Nomifehe Kenferliche Majeftac 
Unfeen alfergnädigiften Seem qu bitten / mit Rath und 
Bewilligung unger deff heiligen Retdhs Churfürften/ Shree 
Majeftat obgemeldte aufifichende Summa Geldts / auff 
bie Pfandtfihefften der Landvogtheyen in Schwaben / Has 
genaw/ unb Orttenaw/ zu Shrer Königlichen Majeftát 
Bicvos davauf habenden Dfandefehilling / zu feblagen / und 
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darüber nothbúrficia Berfehreibung auffueichten / voie 
denn Shro $onigl. Syiajquat Uno Derwegen 1mb Bewvile 
ligung und Coniens gnábiglid auch angelangt bat: Diez 
weil Wir Uns denn foluber Sduld/ aud) def befibebenen 
Anfuchens umb gebühtliche Bezablung / wohl zu erinnern 
wiffen / fonberlid) auch deff / bafs gemeinen Standen faf bez 
fehwarlich feyn wurde / folde Summa Geldts difimals paar 
gubeablens So haben Wir demnac als Churfiirfien von 
Wegen deff heiligen Reichs / bewilligt und vergúnfiigt/ bes 
willigen und vergúnftigen auch hiemit wiffentlich/ und in 
Krafft dif; Brieffs/ burd) hochgedadhte Romifehe Keyfe 
liche Majeftat / obgemelbte ein hundert taufend/ fiben und 
neungig taufenb /pier Hundert und adig Gulden Keinifch/ 
der Königlichen Majeftät auf bie Pfandtfchafften der 
fanbvogtbepen in Schwaben) Dagenaw / und Oritenaw / 
obgemeldt/ zu Sheer Königlichen Diajeftät vor darauf 
hahenden Pfandrfehilting zu fuplagen / unb devowegen norhz 
bür(ftig Derfepreibung zu verfertigen. God) Shrer Key= 
erlichen Majeftat / und Ihren Qrachfommen am heiligen 
Reich / die Widerlofung zu thuny in allwveeg vorbehatten, 
Es follen auch nad) Berfertigung und Zufteltung folder 
Zerfehreibung/ die obgemeldte Obligationes imb Sud 
Brief gefallen / und von unwiirden feyny und widerumb 
heraus gegeben werden. Def zu Urkunde / bat infer je 
ber fein Snfiegel an bifen 93rieff wiffentlic) Sebangen. Der 
geben ift zu Ahgfpurg/ auff den eun amid sWainkigi fier 
Zag deff Monats May / mad) Ebrifi unfers liebe 
HEren Geburt Gunjseben hundert und im Ache und 
diergigifien Sabre. 
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Traité & Convention entre CHAR L ES-QUINT ; 26. Juin. 


Empereur , & 


L'ÉMPIRE, roschan la contribution 


les PRINCES & ETATS DE L'Emrr- 
de fes reur ET 


Terres de Bourgogne & de LEmpire, dans la canfe Les E- 
commune. Fait a Ausbourg, le 26. de Fein 1548. TATS DE 
[Placards , Ordonnances, Edits, &c. de Bra- L'EMPI- 
bant, Tom. I. Liv. V. Tir. I. Chap. XII. pag. ES 


581. d'où l'on a tiré cette Pièce, qui fe trou- 
veauffidans OL DENBURGERU s;in Additio- 
nibus Additionum ad Lx m N zum enucleatum 
pag. 124. & dans Jo. Limnzr Juris publ. 
Imp. Romano - Germanici Lib. V. Cap. I. en 
Allemand. ] 


tum facimus omnibus, cüm in hoc Conven- 

tu Auguftano, unà cum aliis Sacrofancti Impe- 
rii magnis, gravibufque caufis Principes ; Ordinesque 
omnes Imperü ad nos retuliffent, que in poftremis 
Wormatienfibus vitandæ majoris difficultatis gratiä , 
per regionum Confiliarios cogitata actaque ellent in 
liídem fcriptis, preter cetera expofuerunt primum 
Majorum ætate, Avum noftrum Maximilianum Czfa- 
rem, pie ac gloriofe memoriæ, Burgundicam Regio- 
nem conftituifle, atque unà rem füa contributione, 
ut tum definitum fuit, 82 etiamnum Matricule eft in- 
fertum ad reliquas Imperii regiones deduxiffe , ipfum- 
que ratione inferiorum Burgundicarum Provinciarum 
quotquot ex illis ad Imperium pertinerent eam contri- 
buendi rationem in fe recepiffe, hoc etiam addentes 
quód tempore Frederici pie memorie Caefaris, Dux 
Philippus Burgundicus, ut Imperii Princeps, ad nullos 
Conventus Imperiales evocatus ad unum illorum Can- 
cellarium Legationis nomine miferit, alterum quem- 
dam ipfemet adierit ; ad hzc in noftro Ciefareo ac 
fummo Judicio Camerario Burgundici generis causa, & 
nomine certos homines adícriptos & preefentatos , 
caque gratia per nos ac fuprà memoratos Avos noftros 
nonnumquam adductos; ut tum in alia Imperii auxilia, 
tum ia contribuendi ratione cum aliis Ordinibus vo. 
lentes confentirent , quod ex multis Comitiorum Adis 
liquet. Poftulant igitur demiffe ut Burgundicam Ditio- 
nem veluti Membrum quoddam Imperii in omnibus 
auxiliis ac contributionibus patiamur , poft hec cúm 


C AROLUS diviná clementi Imperator &c. No- 


atu Zutphaniz annexo 
Imperio fübje&us fit, & in Contributionum Regiftris 
fit inventus ; perunt apud Geldriæ Populum id aga- 
mus > quo etiam Contributionum rationem recipere 
non graventur. Similiter & apud Trajectenfes, quo- 


rum 


fi 
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rum Ditio manifeftè ad Imperium pertineat, conten- 
derunt ut noviffime Imperatoris Collationem Turci- 
cam communemque Contributionem non detreétent > 
maximè cüm duz ille Provincie Geldria & Trajec- 
tum fub Weftphalica regione concludantur, quemad- 
modum hzc latiüs ab Ordinibus expofita funt. 

At nos contrà fciri volumus Ordines omnes nullo 
modo convincere poffe, quód ullo unquam tempore > 
Burgundicæ Domus noftro Contributio perfoluta fue- 
rit, fed quod tum ab omni contribuendi neceffitate , 
tum ab univerfa Imperii Jurifdictione libera immu- 
nique femper perftiterit, nec unquam Burgundicæ re- 
gionis defcriptio , ad rem aut effectum deducta fuerit : 
deinde quod Avus nofter Maximilianus nihil fine con- 
fenfu parvuli Philippi Burgundici, preefertim fi ad de- 
trimentum vergeret conficere potuerit: porró quod 
Philippus Burgundicus regnante Oxlare Frederico vel 
fuos miferit, vel ipfe Comitia adierit nihil evincit, ut 
qui nihil earum rerum fecerit quod vel evocatus, vel 
citatus, vel obligatus effet; fed liberé & fua fponte ut 
fatisfaceret honeltiflimo fuo voto, & Germani Prin- 
cipes ad auxilia quzedam mernorabilia in Bellum Turci- 
cum ad recuperandam Conftantinopolim ; Græciam- 

ue liberandam ac Grecos captivos Chriftianos vin- 
den propelleret, id quod ex multis Monumentis 
doceri clarè poffet. Jam de Geldria fæpe apud Ordines 
teftati fuimus, fateri non eam ab Imperio accepifle , 
& antequam in poteftatem noftram redegiffemus ab 
Avo noftro Maximiliano Cefare in Foeudum nobis tra- 
ditam ; Quöd veró ad Contributiones attinet cum 
Ordines Imperii hac de caufa ad Geldrenfes Litteras 
dediffent refponderunt ipi nullum ejusmodi "Tributum 
ante id tempus à fefe non modó non perfolutum fuif- 
fe, fed ne exactum quidem, fed femper liberos, im- 
mune(que egiffe, proinde rogare fe, poftquam in nos- 


tram fidem veniflent eá conditione , ut in antiqua, 


Libertate manerent ut eos quoque tueri ac confervare 
vellemus: tale quiddam Trajeétenfes quoque nobis fig- 
nificarunt, quod ne quidem fub Epifcoporum feculari 
juriídi&ione ulla ab Imperio unquam auxilia petita fue- 
rint, aut certé non collata. fed per Privilegia ac vete- 
res veluti manu traditas Confuctudines nihil quoque 
deberi; nam licet Geldria & 'Traje&um Weftphalicæ 
Regioni inferta effent ; & un cum füpranominatis 
Burgundicis Provinciis in Annalibus, & Veétigalibus 
Imperii inventa , ex eo tamen non fequitur Tributi pen- 
dendi neceffitas , quód initio ex Regiones non ob 
aliud defcriptæ fuerint quàm nominandis præfentan- 
difque illis, qui in judicium Camerarum fubdelegaren- 
tur. 

Numquam enim Imperium in poffeffione vel ufu 
fuiffe quidquam. eo nomine à fe recipiendi, fed jam 
olim ab Imperii Jurifdictione liberos extitifle, tum in 
fuis rebus adveríis, moleftisque nihil magis quàm alias 
noftras Provincias Inferiores à Sacrofanéto Imperio au- 
xilio patrociniove fuiffe fubleyatos > ficut alii Imperii 
Ordines > qui Tributa conferunt , merito. fublevantur. 
Ex quibus id efficitur, has noftras Provincias ad hujus- 


modi collationes minime teneri, fed Libertatem Ma- 


jorum tueri. 

Cazterim cüm ex fingulari voluntate quà erga Im- 
perium Romanum propenfi fumus > tantum abeft ut 
aliquid detrahere velimus, ut multó magis augere am- 
plificareque ejus dignitatem adnitamur, in animum in- 
duximus neutiquam repugnare ; quin ad confervatio- 
nem pacis mutuæ & vicinæ benevolentiæ omnisque 
boni inter utrasque partes omnes noftræ Provinciæ in- 
feriores unà cum Geldria, Zutphania, & fecularis ad- 
miniftrationis Trajectenfis aliisque eodem pertinenti- 
bus Vafallis, & Dominiis Inferioris Germaniæ ut à no- 
bis jam poffidentur, füb eandem Regionem redigantur 
& fummam certam Pecuniarum quantum duo Ele&o- 
res contribuant, in eaque contributione remaneant ac 
füb facri Imperii tutela & patrocinio agant; falvo ta- 
men cuivis füis Privilegiis, Immunitatibus, Exemptio- 
nibus, Legibus, Appellationibus, omnique in univer- 
fum Jurifdictione, propter hanc noftram demonftra- 
tionem clementemque voluntatem Ordines nobifcum 
latiüs in difputatione ingreffæ, poft multam variam- 
que cognitionem , diverfasque ultró citroque actiones , 
& Scripturas nos cum Ordinibus Imperii ipfique Ordi- 
nes nobifcum fequentibus Conditionibus convenere, 
concordavere, tranfegére , conveniunt , concordant > 
tranfigunt , tam auctoritate, & virtute hujus Scriptu- 
rx quam optima & commodiffima forma five ex le- 
ge. five ex confuetudine id fieri poffit, hac quidem 
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ratione ut nos tamquam verus Heres & fummus le- 
gitimusque Dominus di&arum Provinciarum noftra- 
rum pro nobis noftrisque Succefloribus & mox com- 
memorandis Hæreditariis Provinciis Inferioribus ; vi- 
delicet Ducatibus Lotharingie, Brabantiæ, Limburgi, 
Lutzemburgi » Gelrie , Comitatibus Flandriæ , Zee- 
landiz , Namurci > Zutphanie , Marchionatus facri 
Imperü Dominis Frifiæ , "Trajecti, Tranfifulaniæ, 
Groeninge, Talhenburgi, Daeleni, Salmatiæ, Mech- 
linie, & Trajecti ad Mofam, cum omnibus mediarè 
vel immediaté eodem pertinentibus, annexis, infertis , 
vel incorporatis, tam Ecclefiafticis quàm Secularibus 
Ducatibus, Prelaturis, Dignitatibus , Comitatibus , Li- 
beris Dominis, atque iifdem fubjectis Vafallis, Sub- 
ditis obligatisque pofthac in perpetuam rem facro fanc- 
to Imperio cenfeantur , inferanturque atque Succeflo- 
res noftri dictarum Provinciarum femper in Romani 
Caefaris & Regis & Imperii patrocinio , tutela, protec- 
tione & auxiliis exiftant, degantque, & ejus Privilegiis, 
Immunitatibus, Libertatibus ,' Legibus & Juribus utan- 
tur, fruanturque &c. itidem ut alii Principes , Ordi- 
nes, ac Imperii Membra defendantur ; fubleventur , 
& ad omnes Conventus Imperiales fi fortè in aliis Or- 
dinibus ipfi adire, vel Legatos mittere vellent evocen- 
tur. ltem confeffus fuffragiique jus eis concedatur , 
aut noftris etiam Succefloribus noftro aut illorum 
Legatis nomine dictarum Provinciarum ut Archiduci 
Auftriæ. 

Nobis quoque viciffim tam commemoratarum Pro- 
vinciarum Populique Provinciarum & omnium Pofte- 
rorum nomine placet, ut ex Provinciæ in facri Impe- 
rii Contributionibus cenfeantur habeanturque, & cum 
ita res neceffitasque exegerit, quod bonum fauftumque 
facro Imperio fit, ad pacis jurisque confervationem in 
omnibus Imperii Contributionibus per Ordines Imperii 
defunctis, & decretis quantum duo Eleétores confe- 
rant, ipfi quoque conferre teneantur ut, quando unus 
Electorum centum Florenos pendet, aut centum Equi- 
tes, & centum Pedites mittet, tum quoque nos noftri- 
que Pofteri Provincie noftre Inferioris Hæredirariæ 
ducentos Florenos pendent, aut ducentos Equites & 
ducentos Pedites mittent > atque ita deinceps in majori- 
bus vel in minoribus Contributionibus. 

Si tamen aut nos, aut noftre Provincie Inferiores 
ilum Militum numerum aut deleétum commodè con- 
ficere non poffint, aut alioqui videantur commodiüs 
pecunias pro Milite dare, & accipere ut tum ftipendia 
menftrua pro auxiliorum (ut ea aut multa aut pauca 
fuerint) ratione conferant omninó eodem: modo quo 
Ele&ores duces fuos eos qui ordines ducunt cum du- 
plo aut alioqui majoribus ftipendiis aliis eodem per- 
tinentibus habebunt, cum hac in primis moderatione, 
fi Imperii Ordines aut pauló aut multó poft certam 
quandam & nominatam Summam Pecuniarum in au- 
Xilia devenerint, five magnam, five exiguam, netum 
aut nos aut noftre Provincie ad ejusdem Pecunie 
exactionem teneantur & ad talem fenfum compellan- 
tur, fed & nos nomine noftrarum Provinciarum 
quemadmodum duo Electores, ad Rhenum cum uni- 
verfis fuis Ditionibus conferantur , prout illi nos ab 
Ordinibus uno quoque tempore nominabuntur con- 
tribuamus , neque quicquam amplius obligemur ; ne- 
que nos diétasque noftras Provincias ulla ordinatio 
Comitiorumque declaratio quibufcumque verbis aut 
claufulis generatim fpeciatimque concipi poffit fine 
noftro noftrarumque Provinciarum confenfu , quan- 
tum ad communem talem Contributionem attinet > 
aftringantur. 

Si tamen Expeditionem quandam Turcicam decerni 
forté contigerit; ut tum quoque nos, & noftræ Pro- 
vinciæ non mints quàm tres Electores unoquoque 
tempore per Ordines nominandi ut fupra dictum eft, 
contribuant, fortienturque noftre fupradiétæ Pro- 
vinci cum omnibus earumdem Ducibus , Preelatis , 
Comitibus  Vafallis, qui hactenus fub iis comprehenf 
fuerunt, neque in Imperio quicquam contribuerunt, 
unam nimirum Burgundicam Hereditariam Regionem 
atque fub e4 univerfæ concludentur, etiamá quaedam 
illarum ad alias Regiones relatze aliquando fuerint. 

Jam fi ceflatum fuerit cunétanétiufque , neque fuo 
témpore Contributionem contulerunt, eo cafu judicio 
noftro Cæfareo, ac Camerario obnoxii erunt , ibique 
adverfus eos nihilo fecius quàm adverfus alios Imperii 
Ordinesper Fifcalem noftrum Cæfareum debite. & tem- 

eftivè folutionis urgente caufa procedetur , extra quam 
Contributionis caufam dictz noftræ Provinciæ Legibus 
: TS fuis, 
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Anno füis> Immunitatibus , Privilegiis , exempta ab omni 
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appellatione & jurifdiétione relinquantur, Populique 
earum Provinciarum aut aliqui eodem pertinentes nul. 
lis noftri Ceefarei aut Camerarii Judicii litis proceffibus 
& omnibus aliis quocumque nomine cenfeantur excep- 
tà folum. Contributionum cauf non oppignerantur ne- 
que divexantur à nofträ & Imperii Jurifdiétione in pri- 
ma, aut fecunda inftantia immunes liberique aguntur , 
& à Romanis Cæfaribus & Succelloribus noftris Ro- 
mani Imperii Regibus, Electoribus, Principibus Stati- 
busque pro liberis exemptisque Principatibus agnos- 
cuntur, neque Jurifdi&ioni Imperii neque Confuetu- 
dinibus Adtisque Comitiorum amplius obnoxii quàm 
füpra partim di&um eft, & mox partim dicetur, 
Quotquot tamen diétarum Provinciarum ad Foeudum 
Imperii pertinent, poft hac quemadmodum hactenus 
foeudatario nomine habentur ac poffidentur. 

Præter hec, ut Provinciæ noftre Populique Pro- 
vinciarum noftrarum Ediéta noftra ac publicas Pacis 
fanctiones confervare , tenereque obligentur. Item fi 
qui ex facro Imperio in Provincias noftras veniunt aut 
bona fua ibidem & facultates fuas habebunt > ut in 
earumdem patrocinium) &c tutelam recipiantur, Le- 
gibusque ac Privilegiis non fecus quàm ipfi Provincia- 
les utantur fruanturque. Quemadmodum contra quo- 
que Provinciales noftri cum reliquis Im perii Subjectis 
in fidem, prote&tionem atque curam Imperii recipien- 
tur, ut fi quis aut Imperio , aut Provinciis dictis ob- 
noxius vel adverfus Ediéta publicc Pacis, aut quacum- 
que alia de causa adverfus alterum. moliantur > id ut 
malefici, aut alioqui rei, apud Magiítratum difcep- 
tetur legitimoque judicio tranfigatur , jusque zequale 
utrique Parti reddatur. 

Hsc funt. que de commemoratis noftris Provinciis 
inferioribus, nos cum Principibus Ordinibufque , ip- 
fique Principes & Ordines nobifcum poft diuturnam 
maturamque ultrö citroque habitam deliberationem 
conftituerunt ; decreverunt , atque concordarunt , 
quam Conftitutionem , Pactionem, Conventionemque 
nos quoque pro noftris Provinciis, & noftris Succeffo- 
ribus, item Principes Ordinesque Imperii causá ap- 
probarunt, & confervandamr tuendamque acceperunt , 
condixerunt, pollicemurque bona fide ac noftris Cæ- 
fareis,'ac veris verbis pro nobis , noftrisque Hæredi- 
bus, & Succefloribus atque Ducatus Burgundiz cæ- 
terarumque noftrarum Provinciarum Hereditariarum 
fuprà nominatarum nomine hanc Tranfactionem , 
Pactionem ; Societatem ex omni parte penitus 
quantum ad nos noftrosque pertinet ratam, firmam- 
que & inviolatam habere, atque confervare velle, & 
adverfus eandem nec nos facere quidquam, nec nos- 
tros facere pati velle. 

Poftremó quidquid contra Statum cogitari fpe&ari- 
ve poffet, irritum infirmumque effe nullaque vi obti- 
nere ex Cæfareà Poteftate fcientes prudentesque cen- 
femus , decernimusque nos quoque Ordines Imperii 
pro nobis quicquid adverfus dictam Pactionem > Trans- 
actionemque facere videretur irritum & invalidum 
eff volumus, quemadmodum nos quoque cum con- 
filio & voluntate noftra hac noftra teftificatione irri- 
tum infrmumque ex Cxfareæ Majeftatis Auctoritate , 
& plena Poteftate fatemur; agnofcimus , cenfemus- 
que, & nos quoque viciffim majoris fidei causá quo 
minus Imperium vel Ordines dubitent Confirmationem 
hujus Societatis Transactionisque füfhcientem confen- 
fufque tam fepe commemoratarum Provinciarum Bur- 
gundicarum Ordinibus aut Ordinum nomine Reveren- 
difimo noftro Imperiique Ele&ori, ac Archiepifcopo 
Moguntino ut Archicancellario tradere volumus à 
quatuor Provinciarum noftrarum præcipuis Preelatis, 
atuor Nobilibus principalibus & quatuor clariori- 
Civitatibus nomine omnium Provinciarum ad 
fummum intra annum poft hzc Scripta datam firma- 
tamque atteftatamque. Ad eumdem quoque modum 
Principes Ordinefque Sacri lmperii & 
»qui in hoc Conventu Auguítano præ- 
& in iifdem Aétis nominati fatemur , 
& teftamur, pro nobis, & Succefforibus, atque Hæ- 
redibus noftris , itemque Magiftratuum noftrorum. & 
Superiorum nomine Tranfactionem. hanc , Paétionem & 
Confervationem nobis fcientibus volentibusque inter- 
ceífiffe ; promittimusque noftro & noftrorum Succeflo- 
tum, ac Hæredum nomine bona fide fine dolo. malo 
interpofità Dignitate, & Nobilitatis noftrae Auctorita- 
te; conditiones omnes Articulofque hujufce Conventio- 
nis generatim ac figillatim fancté ac religiofe quan- 


| tum ad nos facrumque Imperium pertinet confervatu- 
ros & reipíà præftituros opereque ac vita fine omni 
nétatione expleturos, moremque gefturos , ut nec 
ipficontra tendamus, nec alios contra tendere patia- 
mur,eà tamen lege ne hec Conventio nec Sacro Im- 
perio quantum ad illas Provincias que ad ipfum Im- 
perium antehac pertinuerunt Ordinibusque Imperii nec 
fupra commemoratis Czxfareis Provinciis Heereditariis 
Provincialibusque quidquam deroget, præjudicetque ; 
fed exclufa Confoederationis hujufce cauta Magiftratus , 
Dominia, Privilegia, Leges ac Jura Majorum, veteres 
Confuetudines , integras inviolatasque relinquat , in 
cujus rei Teftimonium nos Carolus, ut Romanorum 
Imperator & ut legitimus Princeps ac Dominus jam 
fepe commemoratarum Provinciarum Sigillum nos- 
trum his Scriptis, quorum duo funt eodem argumen- 
to fententiä verbifque appendi mandamus. 


Et nos Divina gratiá Sebaftianus Archi Epifcopus 
Moguntinus S. R. Imperii Archi-Cancellarius. 


Nos Fredericus Comes Palatinus apud Rhenum Na- 
varræ Dux, S. R. Imperii Archipreguftator Electores 
ambo, noftro & aliorum Ele&orum nomine. 


Nos Erneftus Comes Palatinus Rheni Dux Navar- 
rz. Archiepifcopus Saltemburgenfis , & Guillielmus 
Comes Palatinus Rheni Superioris & Inferioris Navar- 
re Dux & Epifcopus noftro & aliotum Ecclefiaftico- 
rum nomine. 


Aernicus Abbas Vinearenfis ; noftro aliorumque 
Prælatorum nomine. 


Fredericus Comes Furftenbergenfis noftro , aliorum- 
que Comitum & Dominorum nomine. 


Nos Confules & Senatores Civitatis Auguftanc rios 
tro aliarumque Civitatum liberarum & Imperialium 
nomine, Prefentibus præfentibufque Ele&toribus , Prin- 
cipibus , Ordinibus Sacri Imperii, Sigillum noftrum 
hisce Litteris appendi curavimus , que date funt in 
noftra ac Imperii Civitate Augufta die Martis 26. Ju- 
nii Anno à Nativitate Chrifti Domini noftri 1548. 
Imperii noftri Romani Anno 26, atque Regnorum 
noftrorum 33. 


CCXII. 


Traité & Convention entre CHAR LES-QUIN T; 
Empereur , c les PRINCES, @ ETATSDE 
L'EMPIRE , touchant la contribution de fis Etats 
des Pats-Bas, dans la caufe commune. Fait a Aus- 
bourg, le 26. de Fein 1548. [Placards, Ordon 
nances, Edits, &c. de Brabant. Tom. I. Liv. V. 
Tit. I. Chap. XIII. pag. 585.] 


AnorLUus Dei grati, @c. pollicetur Cxfar Ca- 

rolus Quintus pro fe, omnibus Succefloribus 

fuis, Belgarum Principibus, fe tantum Imperio 
contributuros , pro Belgarum Provinciis Imperium 
jam olim agnofcere confuetis , quibus annumeratur 
Geldria > Zutphania, Ultrajectum, Tranfifulania, ac 
Groningana Linganaque Ditio > quantum folvunt duo 
mperii Septemviri , feu Principes Electores ad Rhe- 
num habitantes, idque non ex debito, neqde de jure, 
aut alicuius nate actionis causa (cum dict Regiones 
mperio ab omni antiquitate connumerate nihil ta- 
men conferre fint folite neque afluetæ, nudo tamen 
nomine Imperiales dictæ ) fed liberá voluntate ac 
amore benevolentiaque. juvandi cum necefle erit Im- 
perii, idque tam in numerata pecunia, quàm Equitum, 
Peditumque auxiliis quorum tamen miffionem , ne- 
ceffario Belli aut alio tempore; redimere collatá pe- 
cunià poterit, tantum fingulis Menfibus mittens , quan- 
tum dictorum Peditum > atque Equitum ftipendia 
poftulabunt, & exigent. E contra Imperium tempo- 
re neceffitatis, aut alio in auxilium ab iis requifitum , 
vocatumque dictos Belgas eorumque Princ omni 
ope. ac facultate defendet, ac tutabitur. Vocati Belge 


ad Imperii Comitia, liberum eis erit & manebit, ve- 
nire, aut domi manere , ad Imperii Tribunal, Ca. 
meramque 


ANNO 
1548. 


26. Juin; 
L’EMPE- 
REUR ET 
LES E- 
TATS DE 
L'Empr- 


RE. 


Anno 
1548. 


DU DROIT DES GENS 


meramque Imperialem inviti, evocari non poterunt > 
nec ut fe judicio ejus fiftant, cogi. Eodem provo- 
cantem fequi neceffe, nii velint, non erit. Ac Con- 
tributiones in capita imperatas, univerfales Pecuniarum 
Collationes ; Tributaque > etiam quacunque ingruente 
neceflitate, cogi non poterunt. Si univerfalis contra 
Turcam à Cxfare decernatur Expeditio , Belgarum 
Princeps tantum offeret , ac conferet in numeratà pe- 
cunià , Milite, aut utroque , quantum tres Imperii etiam 
qualescunque Principes » Septemviri , feu Eleétores » 
Belgarum Principis omnes Subditi fub uno, non vari 
cenlebuntur Dominiis, quem Diftrictum vocant, Lin- 
gua fuperiori Germanicá Kreys. Belgarum Ditiones > 
que ab omni antiquitate Imperii Clientes feu Foeuda » 
aut fimpliciter Ditiones libere funt habite, in eo- 
dem ftatu dictis Condirionibus manebunt. Pradicta 
omnia & fingula fi à Belgarum Principibus non obfer- 
ventur, in hoc uno tantüm cafu Camera Imperii ju- 
dicio ftabunt, fuberunt, ac parebunt, & ab ea ad fa- 
tisfaciendum dictis Conditionibus , Judiciali vid, Lege ac 
forma cogi poterunt, Actum Augufte-Windelicorum; 
Anno, die, ac menfe ut fupra. Subfignatum erat 
AROLUS. 


CCXIII. 


Contrast de Mariage ( Y ) d ANTOINE DE 
BouRBON, Duc de Pendomois, avec Ma- 
dame JEANNE D’ALBRET, Princeffe de 
Navarre» A Moulins le 20. Octobre 1548. 

[ FREDER. Leonarp, Tom. II. pag. 

468. | 
Enrı par la grace de Dieu Roi de France: 

A tous prefens & à venir, falut. Comme un 

de nos plus grands & finguliers defirs, foit de 
voir les Princes de notre Roiaume , & mêmement ceux 
e plus prés nous attiennent de fang & de lignage > 
s & unis fous nôtre Couronne, & unis enfemble 
pacifiquement en bonne paix, amitié & union; con- 
noiflant que de ladite union & loiauté, obeiffance & 
Fidelité qu'ils nous portent, nôtre Roiaume en demeure 
plus grandement affeuré & établi, & la grandeur de 
nótre Couronne plus honorée , foutenué & défendué ; 
fachant auffi aue le plus ferme lien pour conjoindre & 
afleurer les amitiez, eft celui du Mariage; defirant pour 
cette caufe aprocher la Maifon de nótre tres-cher & 
tres-amé Coufin le Duc de Vendomois, qui aprés nó- 
tre Fils le Daufin eft le plus prochain de nôtre Couron- 
ne, avec celle de nos tres-chers & tres amez Oncle & 
Tante, les Roi & Reine de Navarre, & de nótre tres- 
chere & tres-amée CoufineJeanne, Princeffe de Na- 
varre, leur Fille. Voiant auffi & connoiffant, que le 
Mariage de nótredit Coufin le Duc de Vendomois, & 
@icelle nôtre Coufine Jeanne, Princeffe de Navarre, 
eft grandement fortable, & fuivant nôtre vouloir defi- 
ré d'une part & d'autre: Savoir faifons, que nous con- 
fiderant ce que deffus, & aprés avoir entendu le con- 
fentement commun des Parties, lefquelles en la prefen- 
ce deNous, &de nos amez &feaux Notaires & Se- 
cretaires de la Maifon de France fouffignez , furent pre- 
fens enleurs perfonnes, à favoir, nôtre Coufinle Duc 
de Vendomois, & nótre tres cher & tres amé Coufin 
le Cardinal de Bourbon, fon Oncle, d'une part; & 
nofdits Oncle & Tante les Roi & Reine de Navarre, 
& nôtre Coufine la Princeffe de Navarre, leur Fille, 
d'autre part; entre lefdites Parties a été accordéle Ma- 
riage futur, qui au defir de Dieu fe fera en face de 
fainte Eglife entre nótredit Coufin Antoine, Duc de 
Vendomois , & nótredite Coufine Jeanne, Princeffe de 
Navarre, felon la forme & teneur de certains Articles, 
lefquels de l'accord & confentement defdites Parties 
ont été paffez & accordez en nôtre prefence, en la 
forme qui enfuit. 

Ce font les Articles du pourparlé du Mariage entre 
tres-hauts &c tres-excellens Prince & Princefle, Mon- 
feigneur Antoine, Duc de Vendomois; & Madame 
Jeanne, Princeffe de Navarre, Fille unique de tres. 
haut & tres excellent Prince Henri, par la grace de 
Dieu Roi de Navarre, & de Dame Marguerite de 

(1) C'eft de ce Mariage que náquic Henri IV. qui parvint enfuice 
à la Couronne de France, & dont Lewis XIV. &oit le petit-Fils. An- 
toine de Bourbon étoit Fils de Charles & de Frangoife d'Alengm, & Rot 


de Navarre par fa Femme Jeanne d'Albrer, Fille de Henri Roi de 
Navarre, & de Marguerite Sœux du Roi de France Frangeis I. 
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& bonvouloir du Roi. 

. Premierement , que ledit Sieur Duc de Vendomois, 
difpenfation catolique premierement obtenué & impe- 
tree, prendra ladite Dame Princeffe de Navarre, avec 
le vouloir 82 confentement de feídits Pere & Mere, à 
Femme & Epoufe: & lad. Dame Princeffe prendra le- 
dit Sieur de Vendomois à Mari & Epoux ; en faveur & 
contemplation duquel Mariage, lefdits Roi & Reine 
de Navarre, Pere & Mere de lad. Dame Princeffe , 
conftitueront & affigneront en Dot de Mariage pour 
leurd. Fille la fomme de cent mille écus d'or foleil qui 
feront payez en cette maniere: c'eft à favoir par cha- 
cun an la fomme de vingt-cing mille liv. de laquelle 
forme dix mille 1. feront au lieu d'intereít pour l'en- 
tretenement de lad. Dame Princefle; & les quinze 
mille livres defdits vingt-cinq millelivres feront dedu 
& comptez en fort de paiement de la fomme de cent 
mille écus , jufqu'au parfait & entier paiement d'icelle ; 
de laquelle fomme de cent mille écus les deux tiers for- 
tiront nature de propre du côté & ligne de ladite Da- 
me Princeffe, & des fiens, fi autrement par elle n'eft 
difpofé , ou bien ladite fomme juíqu'au- 
dit tiers. Auffia été accordé ; que JA où par ci-aprés 
ladite Dame Reine de Navarre iroit de vie à trépas, 
auparavant ledit Roi de Navarre fon Mari, & que 
depuis, ledit. Roi de Navarre convolár en fecondes 
noces; & que dudit Mariage y eüt Enfans máles, ou 
un ou plufieurs; que pour Paffignation, ou paiement de 
ladite fomme de cent mille écus, ladite Dame ne de- 
meurera exclufe, qu'elle ne puiffe audit cas avoir fon 
droit legitime és biens & fücceffion de fondit Pere, fe- 
lon la qualité de fes maifons & coûtumes des lieux, où 
fefdits biens font fituez & affis, en raportant la moi- 
tié de ce qui fe trouvera avoir été paié de-ladite fom- 
me de cent mille écus, durant & conftant le Mariage 
defdits Roi & Reine de Navarre; & le total de ce 
que ledit Roi de Navarre lui pourroit avoir paié fur icel- 
le fomme, aprés le trépas de ladite Reine fa femme: 
& moiennant ce que deffüs, ledit Sieur Duc de Ven- 
domois a doüé & doûe ladite Dame Princefle, de 
Doüaire prefix,ä icelui prendre fi-tôt que Doüaire aura 
lieu, c'eft à avoir, la fomme de douze mille livres de 
rente, ou revenu, par chacun an, la vie durant de 
ladite Dame Princefle, foit qu'elle demeurát en vidui- 
té, ou qu'elle convolát' en fecondes noces; & lequel 
Doüaire ledit Sieur Duc de Vendomois fera tenu afleoir 
Gc affigner, & dés à prefent affignera fur le Comté de 
Marle, Terres & Seigneuries de Vendeüil & Ham ; jus- 
qu'ala concurrence de ladite fomme de douze mille 
liv. par chacun an; & en cas que lefdites Terres ne va- 
luffent de revenu par chacun an ledit Doüaire, le fur- 
plus fera fourni de proche en groche jufques à l'entiere 
affiette & parfourniflement d'igelle; & aura ladite Da- 
me pour fon habitation la maifon de Marle, ou la 
maifon de la Fere , telle des deux que ladite Dame 
voudra choifir & élire, meubles & uftanciles felon fon 
état & qualité, jufques à la valeur de dix mille livres, 
& fans que ladite habitation puiffe être comptée fur ledit 
Doiiaire de douze mille livres de revenu deflus affigné. 

Auffi a été convenu pour la confervation & perpe- 
tuation desdites hautes Maifons, que le premier Male, 
qui fortira dudit Mariage, fuccedera en tous & cha- 
cuns les biens defdits futurs mariez qu'ils ont de pre- 
fent, ou quileur pourront échoir ci-aprés par fucceflion 
directe ou collaterale & avenant le cas defdites fuccef- 
fions échüés, à ladite Dame Princeffe aprés fon trépas, 
ledit Mâle portera les armes écartelées de Navarre & 
de France, le quartier de France tel que ceux de la 
Maifon de Bourbon le portent; à la charge de pour- 
voir aux puifnez , felon leur état & coûtumes des Mai- 
fons, & de doter ou marier les Filles en argent, ainfi 
qu'il fera avifé felon leur qualité. Sera tenu ledit Duc 
de Vendomois enjoiailler ladite Dame Princefle fa fu- 
ture Epoufe des bagues & joiaux à elle convenablement 
apartenans, & felon fon état & qualité. A été accor- 
dé, que lefdits mariez feront uns & communs enfem- 
ble en tous meubles & conquefts qui fe feront durant 
& conftant leurdit Mariage. Si ledit Mariage eft dif- 
folu par le trépas dudit Duc de Vendomois, foit qu'il 
ait Enfans, ou non, ladite Dame Princeffe furvivant 
pourra prendre & choifir ladite communauté , ou bien 
renoncera à icelle, fi bon lui femble; auquel cas de- 
meurera franche & quitte de toutes dettes & hipote- 
ques. Et pourra neanmoins ladite Dame retenir fran- 
chement & quittement tous fes habillemens, bagues, 
& joie 


e, Reine & Ducheffe, en la”prefence, & du At 
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"Auto & joiaux fervans à fa perfonne, jufques à la valeur de 


dix mille écus d'or foleil; enfemble les bagues & jo- 


1549. iaux, qu' aura aportez avec ledit Sieur Duc de Vendo- 


mois, felon qu'ils auront été baillez par inventaire, fi 
d'iceux autrement ladite Dame n'en avoit difpofé : & 
encore prendra fon Doüaire & propre tel que deffus. 

Si dudit Mariage y a Enfans, & que ledit Duc de 
Vendomois allát le premier de vie à trépas, ladite Da- 
me Princeffe fera ulufruitiere & adminiftratrice de tous 
& chacuns les biens defdits Enfans, & en aura le gou- 
vernement & adminiftration durant le tems qu'elle fe- 
ra & demeurera en viduité, jufqu'à ce que les Enfans 
mâles aient l’âge de dix-huit ans, & les femelles Page 
de quinze ans complets; fans qu'elle foit tenué de ren- 
dre compte & reliqua, en promettant acquiter les 
charges ordinaires de ladite Maifon, & entretenant les- 
dits Enfans felon leur état & qualité, en gardant les de- 
crets defdites Maifons. A ce faire a été prefent Mon- 
feigneur le Reverendiffime Cardinal de (a) Bourbon, 
Oncle dudit Duc de Vendomois, lequel a eü pour agre- 
able tout le contenu en ces prefens Articles, & pour- 
parler de Mariage: & en faveur dicelui, a declaré 
ayoir fait ci-devant donation audit Duc de Vendomois, 
fon Neveu, des Terres de Condé, & la Ferté en Brie, 
apartenances & dependances, à lui échües par le par- 
tage des Maifons de Vendóme & de Luxembourg re- 
gu par Germain le Carron & Etienne Duvefme Notai- 
res au Châtelet de Paris, en date du quatrieme Avril 
mille cing-cens quarante-fept , & laquelle Donation , 
entant que befoin feroit, ledit Seigneur Reverendiffime 
Cardinal a declaré ** * que haute & puiffante Dame, 
Dame Francoife d'Alencon, Ducheffe de Beaumont, 
Doüairiere de Vendomois, Mere dudit Sieur Duc, Pa 
reconnu & declaré , en faveur du prefent Mariage, fon 
Fils-ainé & principal Heritier, & comme tel lui a don- 
né, cedé, & tranfporté tous & chacuns les droits, 
qui lui peuvent competer & apartenir en la fucceffion 
des Duchez d'Alençon, Comté de Perche, d'Arma- 
gnac ‚ Baronies , Terres & Seigneuries de ladite fucces- 
hon, aux conditions & modifications contenués audit 
Contrat de Donation regu le quatorzieme jour de Mai, 
mille cinq cens quarante fept, pardevant le Page, Ta- 
bellion de la Fleche, & a promis ledit Seigneur Reye- 
rendiflime Cardinal, dedans fix mois prochainement 
venans, faire ratifier par ladite Dame le contenu en 
ces prefens Articles, & pourparlé de Mariage. Fait à 
Moulins le vintieme jour d'Octobre, Pan mil cing- 
cens quarante-huit. Sigze, (5) BocHETEL. CLAUssE. 
Du Tiers. 

Lefquels Traité , Accord ; promeffes, obligations ; 
ceffions , tranfports , & toutes autres chofes en ces pre- 
fentes Letres contenués & écrites > lefdites Parties & 
chacune d'elles endroit. * & en tout ce qui leur tou- 


che & peut toucher, Ahr promis & promettent par 
leur foi & ferment de leurs corps, & en parole de 
Princes, baillée és mains defdits Notaires Secretaires ; 
deffous la foumiffion; hipoteque, & obligation de tous 
& chacuns leurs biens & ceux de leurs Hoirs, meubles 
& immeubles, préfens & à venir, lefquels ils ont fou- 
mis & foumettent à toutes Cours & Jurifdictions, de 
Pinviolablement entretenir, obferver, & accomplir de 
point en point, & avoir agreable, ferme, & ftable 
tout le contenu en cefdites prelentes , fans aller ni ve- 
nir par eux. ou par autres, au contraire, dire&ement 
ou indirectement, en quelque forte & maniere que ce 
foit; & en ce faifant ont renoncé & renoncent lefdites 
Parties & chacune d'icelles par leurfdits foi & ferment , 
à tout Droit écrit, canon & civil, us, ftile & cot. 
tumes, & ufancesdece Pais, 4 ce dérogeans & con- 
traires; & outre ce, ont voulu & accordé lefdites 
Parties, que toutes claufes, & autres chofes fervans à 
Pefficace de ce prefent Traité fe puiffent ci-aprés mettre 
& apofer au dire de fages ....,. 

Toutes lefquelles chofes ont été faites, paflees, & 
accordées par les perfonnes, & en la forme que def 
fus, & en la prefence, de Pexprés vouloir, accord & 
confentement de nous, autorifant & aprouvant tout le 
contenu audit Contrat en tous fes points & articles en- 
tierement, & felon leur forme & teneur, condam- 
nant leídites Parties refpe&tivement à l'entiere obferya- 
tion. entretenement  & accompliffement d'icelui Trai- 
té. En témoin & aprobation de quoi, Nous avons 
fait mettre nôtre Scel à cefdites prefentes. Données à 


(4) Louis, Archevéque de Sens. 


4) Ils &ojent cous trois Se- 
erecaires d'Erat. © E 


COUR P' S Dil PPL “OI IM ATI @WE 


Moulins au mois d'OGobre Pan de grace 1548. & de 


nôtre Regne le deuxieme: Par le Roi ; Signé, BocHE« 
TEL; & 4cóté, vifa, & fcellées fur lac de foie de 
cire verte. 


CCXIV. 


Vergleich und Vereinigung atoifibett Mos 
ri gu Sacdfen/ und Soadin zu 
Brandenburg / beeden Churfürften / 
fiber die eingefallene Migverfkände des 
Interims halben / beftebenb in gewiffen 
Glaubeng-Arciculn / folhe in reten 
Ebriftl. Verftand / bey Sybren Unter- 
fhanen/ mit deren Berwilligung/ ing 
Were zu bringen. Qu Sticerbook den 
^. Decembris 1 548. ORTLEDE- 
RUS bon Anfang und Sertfésung des 
Zeutfehen Krieg, Tom. IT. Libr. IM. 
Cap. LXXXVII. pag. 930. Lunr G, 
Zeuffihes Reidhs-Archiv. Part. Special. 
IV. 9fbtbeilung I. 9bfag II. pag. 930. 
d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


Reces & Union entre Maurt CE Eleóteur de 


Saxe 
Joacuim Ekëkeur de Brandebourg fur les 

ens Jurvenus am fujer de U’ Interim ordomné 
par? Empereur, & contenant certains Articles de 
Foi, dont la Proféffion devra être permife © main- 
tenue dans leurs Etats. A Futerbock le 7. Decem- 
bre 1548. ; 


RI On GHetes Gnaden wir Motif / Deréog zu 
Sachfen/ 2c. Bud von denfelben Gnaden/ wit 
Soadim / Marggraffe zu Brandenburg / beyde 
Eburfiefien/ thm fund vnb bekennen” —— 

. Nachdem bie Nom, Kayferl. Smajefiat/ vnfer allergnes 
Digfter Herr / einen Rathfehlag vno Otbnung/ auf jtingft= 
gebaltenen Reihs- Tag zu Augfpurg/ haben publiciren 
und ausgehen lafjen/ wie cg in vnfer Chriftlichen Religion: 
im heiligen Reidy / bif; auff ein gemein ftp. Gbrifilid) 
Concilium > gehalten werden foll/ vnb aber derwegen 
vielerley Mifiverftands fütgefatien / bafj wir ung barauff 
nad) vorgehaltenen Kath onfér_fiirnehmfien Theologen / 
Mie einander freundlich vntertebet/ vnb nachgefehriebener 
Artickel verglichen und vereiniget/ ong auch alfo verabz 
bieder haben / bafi wir ung beyde befleifgigen wollen / Dice 
felbige Aetictel in vehten Chriftlichen Berfiand bey vne 


ern Buterthanen/ mit juer Bemiltigun 8 Were + 
nae danen/ mit jeer Bewilligung, ms OR zu 


Stedtfertíaung. 


SD viel anlangt den Artikel der Erldfung durch 

Gbrifium/ und wie der Denfd vor GOtt $t 
t werde; tem von guten Werken / ale 
$ opte des Glaubeys / verfichen wir den Ay 
fife nit anders / denn bafi wir durch das Derdienft / 
Seiden und Sterben vnferg Seligmaders vn. Exlofers / 
des Serm SEfu Chriftiy aus Iautern Gnaden/ ohn ale 
len vnfern Berdienft/ lauter umbfonft gerechtfertigee wer- 
den / einen gnábigen GO / Dergebung ber Sünden und 
die Cxligfeit erlangen / vnb vns geftbencét werde/ nnb 
dafs wir aud) folches bey feinen andern Greatuten / weder 
im Himmel nod) auf Exden/ fuchen/ nod finden fonnen/ 
denn allein in den Wunden vnferé Heren SEfu Chriftt / 
wenn wir es glauben/ vnb ein folder Glaub bricht Herz 
rauffer/ ond viret durch bie Siebe gute Were’ gegen 
GH und den Nechfien. (solde fol aud) dermaffen / 
vub wie mit ben Bifchoffen diefer Sande Darauff befehloffen 
ift/ alfo gelehrt werden, y 


Von Serwvalt ao Auto der Kir 
hen. 


Saz 


1548. 


ps CD IRIOMAT DI ERS 


Anno Se bie wahre Cheiftliche & 


Kirche / die im heyligen 
Geift verfamlet/ in Glaubens-SGach en erfennet und 
Iehree/ das foll man auch Iehren unb predigen/ wie fie 
Derm wider die Heylige Gebrifft nichts ordnen fotf/ noch 
fan. N x 

Defigleien foll man aud) halten von den Adiaphoris > 
das ift/ den Diteel-Dingen/ was bie alten Chriftlichen 
gehrer gehalten/ vnb be) bem andern Theil nod im 
Branch blichen ift. 


Von Kirden-Dienern. 


forder gelebrte Sent zu den Præbenben in 
entivt vnb georduet werden / die fo 
Schiffe Berfiand haben / dafs fie bie 
Bife dffliche Ac N walten/ pnd zu der Archidia- 
at-Ampt und Jurifdiction der Kirchen tüchtig / vnb 
derfelben recht vorfiehen fónnen ; Bnd man fol durch die 
Statuten ond Gewob' beiten/ die man an etlichen Griff 
ten hat/ allein qu rte Perfonen zu Thumbsgeren zu 
wachen’ Gottesforchtige Seute/ bie zum Bifchofflichen Ampe 
dienfili nicht hindern / fonderlich/ dieweil diefelben 
Statuta und Gewonheiten aud) in des Pabjis Rechten 
caffivc vnb auffgchaben/ vnd befimben/ bafy durch bie 
Stiffte viel müfziger ungelehrte £ent werden; Defiglciz 
hen follen Gelehrte Pfarhe Kirchen-Diener vere 
ordnet werden/ welde das zu Iron / vnd 
dem Volk Chriftlich vorzufiehen gefepicte und richtig fep» 
en/ wnb dem Hberften vnb andern Bifchoffen / die ihr 
Bifhofflich Ampe nad) Gorliden Befele) ausrichten / 
ond daffelbig zu Erbawung/ und niche que 3 rfiobrumg/ ge 
brauden/ follen unterworfen vnb gehorfam jeyn. Alle 
andere Kirhen- Diener / wel Diener aud) von 
folden Bifhoffen/ auff vorgehende des Patronen Prás 
fentation / follen georbinirt werden, vnb follen aud) die 
ben Kirchen= Diener / wenn die übertreten/ und fond 
Vid) die Priefter / bie vnerparlichs Wandels find / ober 
vnrédte ‘Lehre treiben/ mit ordentlichen Mitteln firaffen; 
Als mit Entfegung ihres Ampts/ vnb endlich aud) mit 
dan Panne. 


Von der Taufe, 


< Abfagung/ B 
gen / vnb andern alten Chrifiliden _Ceremomen gelehrt 
ad gehalten werden, 


Sirmung. 


foll gelehrt und gebalten/ vnb fonder= 
"b, fo emvadfen/ von ihren Bifchof 
fe ober wen es diefelben befehlen/ verhort werden / ihe 
res Glaubens) dafz fic den befennen / und die Zufage/ die 
ihre Paten in der Tauff für fie gethan/ vnb dem Teuffel 
abgefage haben / befrafftigen/ vnb alfo in ihrem Glau- 
ben/ vermittelft Gottlichee Gnadeny/ confiemire und beftee 
tiger werben; mit Aufflegung dex Qande vnb Ehrifllichen 
Gebet vb. Ceremonien, 


Bon der Duff, 


Ey Buf / VBeicht und Abfolution/ vnd was dem 
anhangig / foin fleifjig gelehret / geprediget vnb 
das Bolee que Veidht/ dem Driefter gu tun / vad an 
GOtes Statt bie Abfolution von thme gu empfahen/ 
vnb barbe) aud) mit ¿5leifz ermabuet und angehalten were 
den zum Gebeth / lllmofen vnb Faften. 

Es foll aud) niemandes zum Hochwirdigen Sacrament 
des Seibs und Bluts Chriftt gelaffen werden / er habe 
dann zuvor dem Priefer gebeicht/ vnb die Abfolution von 
ibm empfahen/ vnb foll darbey das Bole fleifgig gelehret 
vnb onterrichtee werden/ dafz wir in diefem Gacranient 
vereiniget werden/ mit Chriflo vnfern Sepland / alg bem 
Haupt vnb. als Glieder feines Seibes/ alfo / dafz wirihmezu 
allen guten aufferzogen/ vnb ernahree werden. 

Seem / baf; wit mit den Heyligen in Gemeinfthafft que 
nehmen > denn vnfer viel find cin Brode vnb ein £cib/ wie 
Paulus fagt. 

Das Bol fol aud) erinnert vmb gelefret werden / 
wer dices Sacrament unmirdig nunbe/ dafz ihm berfelbe 
das Grit iffet vnb trinckees vnb derwegen zur Wblafe 
fing fiündlihes Wandels vnb zu wahrhafftigee Buffe/ 
Seber/ Altmofen/ Mefigtcit / vnb. andern Cheiftlichen 

Tom IV. Part. Il 


€2* Tauffe ber Kinder fol mit dem Exorcifmo, 
Benfiande und S3cfanbtnüfy der Paz | 
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Wandel angehalten werden dann / wer das (eben emo 


| Pfaben vnb erhalten witt/ der mufj die Oxtfadjen des To- 


beg meiden/ vnb ben Q(rát/ der vns ju allen Tugenden 
pnd guten reiges ub vorgegangen ift/ gefällig vnb adore 
fam feyn, 


Don der Delia. 


SES Seat in diefen Landen die Oeling in "vielen Sahren 
A? nicht in Brauch geweft/ dieweil aber im Marco 
vnd Jacobo geftprichen/ wie bie Apofiel deren gebraucht 
baben / wie denn Jacob fagt; Si mands franc unter 
euch / ber truffe bie Priefier der n gr ibm/ auff daß 
fie über ihm beten/ vnb falben ibn im Diabmen de "m 
mit Sung / vnb das Gebet des Glaubens wird den 
Kranefen gefund machen / vnd d { je 
ten; Darumb fol man binfiro folche ung nad) de 
Apofiel Braud) halten/ vnb über den Krancken Ehriftlich 
beteny vub Trofifpriche aus ber Heyligen Schrifft 
den / vnb das Bole? alfo berichten / damit 1 
ten Derfiand faffen/ und allem Aberglauben und Pif; 
Berfland vorfommen/ vnb verfutet werde, 


Srbnung der Kirhen- Diener. 


42S follen hinfithro die Kirchen = Diener von folder 
Bifhoffen/ bie ihre Bifhoffliche Amps, wie oben 
gemelt / ausrichten / auff vorgehende Prafentation der 
Patronen / mit Chriftlichen Ceremonien ordmirt / vnd 
feiner zu den Kirchen Aemptern zugelaffen werden / er 
fey dann/ wie gemeldet/ von den Patronen prafentirt / 
imb von ben Bifchorfen zugelaffen/ damit fic) ntemandes 
ungebubrlid) in die chen = Aempter dringe/ oder unora 
bent) einfegen Iaffe; Es follen bie Vifthosfe hinforder 
die Schein amina, dadurch viel vngelebrte/ und ges 
fou Scute zu den Seelforgern vnó Kirchen> Aunprern 
edlichen Befehwerungen der Gewiffen sugelaffen / abe 
/ vnb in alle Wege durch fich flbft vnb mit Kathy 
VBeyfeyn/ ond Zuchun Gottesfürchtiger gelehreer tente) 
die Ordinanden/ und fonderlich die/ welche durch die Pas 
tronen zu den Kirchen= Aemptern angeben nnd profentirt / 
mit Ernft vnb Fleifz )bren unb examiniten/ damit fie 
ihres Hohen Derftant febeng und Wandels alfo gez 
fopicét und tüglid) befinden/ bafi fie die Qecrde des Herrn 
rechtfehaffen mit GOtes Mort iweiben/ mit febre und 
guten Erempeln vorfeyn / vub ihrem Ampt vorfiehen fona 
nen 


Don der Ehe, 


CAS: Ehe foll in diefen Sanden nah $519 Einfekung 
bey allen Standen gehalten werden, 


Don der Meß. 


EI Se Mefz fol! binfürs in diefen Sanden gehalten wers 
CA ben mit gaucen y Fichten / Gefäfg 7 Gefangen / 
Kleydung vnb Geremoníen/ die Priefter vnb Adminificans 
ten follen an Orten/ ba der Perfonen gnug feyny in ihrer 
gewöhnlichen Kiechen= Kleidung vnb Drnat/ ehrlich vor 
dem Altar gehen / anfángli) das Confiteor fprechen y 
da man finget den Introitum, das Kyrie eleifon / das 
Gloria in excelfis DEO. vnb &,in terra pax, tcs 
Dominus vobifcum die Collecta. 

Die Epiftely vnb die jefe angezogene alles Sateinifch y 
vnb warn bie Epiftel zu Latein gefungen/ alsdann foll fie 
andy bem Bol Teutfeh vorgelefen werden; dns Gradua= 
le, Alleluja/ den Sequens, oder ein Cantus nad) Geles 
genbeit dev Zeit und Fefte/ das Evangelium fateinifd) ges 
fungen / und bem Bol Teufel) vorgelefen; das Credo 
in unum Deum, und das Patrem, vermdg des Syme 
boli gang/ wie cs in den Stifften gebrauchlich, 

Sim Pfarven) da nicht Stiffte feynd/ mag man das 
Graduale, die alten Teutftien Lieder fingen/ zu Weyhes 
naditen/ Ein Kindelein fo lobetid); zu Offer Gbrift iff 
erfianden 5 qu Pfingften / Nun bitten wiv ben heyligen 
Geift/ vud für das Patrem, Wir glauben al an einen 
Gott x. Die Predigt des Evangelii/ Dominus vo- 
bifcum, Oremus; Das Offertorium ;. die, Præfatio, 
Pater nofter Teutfd)/ Agnus Dei, Communio, Col» 
le&a, Benedictio. 

Die Bilder vnb Ganalbt des Leydens Chriftiy und die 


Hepligen/ fol man auch in den Kirchen Halters vnb das 
Zu Bolt 


Anno 
1549. 


Anno 
1548. 


1549» 
8. Mai. 


CORRS 


Dolcé Lebren/ dafs fie allein cine Errinnerung feynd/ und 
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an biefe Dinge Fein goitliche Ehre gewandt verdes So 
fol auch zu den Bildeen / vnb der Heyligen Gemalote Fein 
aberglaubifde ‚Zulauff gefthehen/ nod) verbenger werden, 


Gefinge in der Kirchen. 


DD" fo! bie Horas Canonicas, bie gorfeligen Pfal- 
I men in ben Stifften vnb Städten, im den Ritz 
den da es vorhin gehalten ift / fingen von der Zeit/ aud) 
an Sontagen vnb andern hohen wefins Alfo foli man 
auch bie alten gewöhnlichen Sefánge/ de tempore vnb 
Soaupte Feften halten, ae 

Die Gefánge in ond nad) dem Begrabmifz / follen ges 
halten werden auf Anfuchen deren/ bie es begchren/ qu 
Sedächenäf de Berfiorbenen/ vnb unfér verbeifguen vnb 
gewiffen Anfferfiehung. 


Sevyertage. 


e Sontag/ den Geburts2Tag be OC ©, 
7" Steffan / die Vefdneidung des HEren/ ber $). 
bro König Tag) die Hffern mit ¿wey folgenden Tagen / 
Corporis Chritti, die Feyertage der $). Jungfeauen Maz 
tia/ die Tag ber Apot] S. Johannis Baptıfla/ ©. 
Maria Magdalena / Michael und etliche andere) Datz 
auf man allein Kirchen = feyer mit Predigten vnb Def 
(üt; ond Communion bat als Converfionis Pauli, 
decollationis Joannis, Donnerfing/ Freytag / Gonna: 
bend in der KRavwoden. 


Stcifi efferr. 


FM Freytag vnb Somabend/ and in der Faflen) 
man fi Fle Effars enthalten/ vnd bafi 
e jerliche Ordnung auf ber Kenferliden 
(it 93efeld) ‚gehalten Doch dafz Diejenigen / welche 
die Noch entfepulbiget / als da find harte Arbeiter) Manz 
berge faute] Schwangeres Frauen, Kind Betterin/ ale 
te [hwache <eut/ Kinder / hierin nicht verbunden feyen, 


Wandel der Kirchen - Diener. 


(fs wird für ehrlich vnb qut angefehen/ dafs fid) bie 
Pfags Herren und Kirchen > Diener mit der Kleis 
dung/ aud) fonft mit Zucht und Wandel/ Priefterlid) vnb 
ehrlich halten) vnb unter fif felbft / mit Quehun und 
Rath der Bifchoffe oder Confifiorien/ Ordnung machen / 
vnb darob halten/ bafi mit der Kleidimg/ zwifcen Kits 
hen> Dienern vnb weltlichen Perfonen unterftheid pere 
amereéct / vnb den Priefterlichen Stand / wie billidy/ fein 
Kevereng möge gegeben werden. 

Dnd fol ein jeder Achtung geben auff feinen Pfarrherren 
vnb Kirchen: Diener/ auch auf ihre febre und Wandel / 
und was Mangel fie befinden/ dem Bifhoff oder Confie 
forio anzeigen / welche die Anrichtigkeit abfehaffen follen. 
Bud wiewol wir / des Canong halben in der Meffe /dife 
mahl nicht haben entfchlieffen Ébnnen/ fo wollen wir ung 
doch ferner darumb berathfehlagen/ wie deme zu thun/ 
amd wie man defshalben auch möge zu Gbriflider Der- 
gleichung und Vereinigung Eommen/ amd an uns beyd 
feits nicht erwinden laffen/ was zu GHttes Ehre/ 3Xube 
gnnd Friede in imfeen Landen gereichen moge/ trewlich 
und ohn Gefahrde; Dif zu Drkund haben wir green 
dicfer Abrede gleiche lauts mit unfen Churfürftlichen See 
eveten befiegelt/ und unfer jeder eine behalten 1, Gefhehen 
und Igegeben Gtterboct/ Montags nad) ueia/ den 7, 
Tag Decembris Amo 1548. 


CCXV. 


Softimbigunas - Brief Heinvid des 
Süngern Dergogen zu Sraunfátecig 
und £üneburg; OBorinnen berfelbe / 
denen Burgermeiftern / Rath imb gan- 
ser Gemein ber Stadt Braunfhweig/ 
die Lófima des Shen verfeten Ge- 
richts zu End mit allen und jeden 
Dorfern/ Dienften/ Renthen/ ine 


DIPLOMATIQUE 


Ben xc unb Sigebórungerr verkindger / 
und innerhalb einem halben Sabr von 
heut dato den gebührt. Pfand-Schil- 
ling zu erlegen/ fi evbiethet.  Ge- 
ben den 8. May 1549. [Luwnic 
Zeutfches Reichs = Archiv Part. Special. 
UAbtheitung IV. Ybfas IV. pag. 75.] 


Ceft-a-dire, 


Lettres de He wR 1 le jeune Duc de Brenfivich-Lua 
neborrg y par lesquelles il déclare an Magifirat ei 
à la Bowrgeoifie de la Ville de BRuNswicH, 
qu il eft vefol de vetiver dans demi - an la Furisdice 
tion d' Eichen qui leur étoit engagée avec tous les 
Droits, Lieux, Gens, c Servitudes. Le 8. Mai 
1549. 


St des Ourblenditign Hodsgebornen Gütfien 
) und Seren/ Hen, Heinrichs des Singern / Herz 
fogen zu Braunfchweig und Lineburg 2. unfers 
gnedigen Fúrfien und Seren verordnete Hof = Käthe zu 
Wolffenbüttel/ fügen end) ben Ehrfamen und Weifen 9t. 
Burgermeifiern / Räthen und ganber Gemeinheit der Stade 
Braunfehweig mit diefem unfern offenen Briefe zu wiffeny 
bafi hochermeldter unfer gnediger Der bedadt ift/ ©. S. 
©. Gerichte zu Eiche mit allen und jeden feinen Dörfern / 
Obern amd Niedern Gerichten/ Dienfien/ Pflichten und 
Inpflichten/ Renten? Zinfen/ Ein md Zugebórungen in 
aller maffen/ wie S. E. ©. euch daffelbige / vermöge dare 
Tiber auffgerichteter Pfand = Derfihreibung / auff einen 
rechten Widerkauff verfeget haben von euch wiederumb 
an fid) zu feuffen und gt lofen/ derwegen an flat u aus 
fonderm Befelh / den uns S. F. ©. hierüber gegeben / 
wie ift ab bepliegenber nrfundt zu vernehmen/ wollen wie 
euch auff fold) Sr. Surf, Gnad. Gericht Eich’ auch als 
le und jede deffelben Ein = und Zugehörungen nichts 
davon ausgenommen / wie das Damen haben mag 
eine rechte beftandige Sofffündigung gethan baben/ thun 
und verfünbigen cud) cine folche Sbfung biemit/ und in 
fra fft diefes Sricffes Jin befler befiendigfice Formb / maf 
Hefe und Geftalt/ wie das im Rechten und der Gewohns 
Heit nach / aud) fonft vermbge angeregter Pfand= Bere 
fareibing am Frefftigften feyn und gefehehen foll/ Fan oder 
mag/ mit bem Erbieten/ dafz wir von heut dato aber 
ein halb Sabr euch zu Braunfehweig in der Stadt den ges 
bührlichen Pfand Schilling erlegen/ und ferwieber von 
euch bertivten unfers gnabigen Fleften und Seren Pfande 
Brieff/ fampt bem ganen Gericht Eich / laut derfelben 
Briefs und Siegel empfangen einnehmen, und deffen 
alles alfo zu gefehehen gewartig feyn wollen/ ohne Argelift 
und Gefehrde / amd des zu iMtfunbt haben wir diefen 
Brieff mit hochernants unfers gnábigen Seren Secret bes 
fiegelty und geben am Montage nad) dem Sontage Cana 
tate, nad) Chriftt unfers Tieben HEren Geburt im funffe 
abenbunberfieny und nam amb vierkigften Sabr. 


CCXVI. 


Rabfits Caroli Vi Recefs weldhen Er 
- zwifchen Bifchoff Georgen zu Svegerie 
fourg und befkn Stift an einem/ 
bann der Stadt Sveaenfonrg am amne 
dern Theil aufacribt/ wodurch Er die 
Articul yon der Religion nad) der De- 
termination, {pie €8 interim des finff> 
tigen Concilii it Religion - Saben zu 
balten/ zu obferviren befieblets bero 
bepberfeité ffveifige Jura au ferneren 
Bertrag ausellet/ job ber Stadt 
gebietet bie 2. Gibffer Bettel - Ordens 
nicht su befehwehren / ben Goiffliden 
ihre Sing undGulten nicht zu fperren/ 
ber Kirchen unb gewenherer Orten 
Ayla nicht zu fihmälern 2c. dem Bi 
hof aber unb Thumb-Capitul die 


20% 


ANNO 
1549. 


5. Juin. 


ANNO 
1548. 


DU DROIT DES GENS. 


200, fl. Gus: Gold / f fic vor Sa: 
ren denen von Segenfpurg verfpro- 
chen/ binfübro alfo auch zu entrich- 


ten auferleger. Geben den 24. Octobr. 
1548. Mit eben diefes Kayferg, fer- 


nere Belcheid/ fo Er: zu Erläute- 
rung Diefeg Recefles gedachten Bifchof- 
fen ertheilet/ worinnen unter andern 
für die Worte; 200. Gulden Schuß- 
geld / fo fie vor Fahren xc. gefest wird: 
200, Gulden Gelds/ fo in Kraft ei- 
nes derhalben aufgerichten Vertrags 
vor Gabren s. Geben in Brifel 
den 5. Juny 1549. [Lunrc Geut- 
febes Reich$ = Archiv. Part. Special. 
OMbrheil, III. 9(bfats IV. pag. 488. ] 


Ceft-i-dire , 


Recbs de P’Empereur CHARLES V. entre GEOR- 
GE Evéque de Ratishonne & P'Evéché d'une part, 
& la Ville de RATISBONNE d'autre part ‚por- 
tant que l'on fe gonvernera dans les affaires de la 
Religion felon le Reglement que Sa Majefte ena fait 
par interim ja/ques au futur Concile; qua l'égard 
des autres Points @ Droits qui font en contefLation 
entre les deux Parties, il en [éra fait un accommo- 
dement ultericar; que cependant la Ville ne pourra 
moleffer les trois Monafleres de Religieux Mendians, 
qui Sy trouvent , wi vefufer aux Ecclefiafliques leurs 
Cens, Droits & Revenus, ni enfin troubler les Egli- 
fes> © autres lieux confacrés, dans leur Droitd' A- 
zyle. Il eff aufi ordonné à l'Evique, & à fon 
Chapitre de payer deformais a la Ville les deux cens 
Florins de Protettion, qui lui ont été autrefois pro- 
mis. Fait le 24. Oblobre 1548. Avec un De- 
cuz ulterienr du même Empereur, accordé au- 
dit Evéque en élacidation du Reces ; portant , entr'au- 
tres chofes, qu ati lieu de ces mots les 200. Flo- 
rins de protection qui lui ont été autrefois pro- 
mis, il y féra dit, les 200. Florins qui lui font 
dûs en vertu de Accord fait autrefois, Domné x 
Bruxelles le 5. Juin 1549. 


Se Carl der Fünffte von GHtes Gnaden 
SS Komifther Kayfer/ zu allen Zeiten Mehrer des 


Reichs 2c. Befennen offentlich mit diefem 

Brieffy und thun Fund allermänniglich. Als 

fid) zwifchen den Ehrwtiedigen/ weyland Pangragen/ u, 
jeño Georgen / Bifchoff zu Negenfourgs an cinem/ u. 
Cammerer und Rath dafelbft gu Negenfpurg / anders 
Seg; Speen und Serang erhalten von wegen etlicher 
Befehwerden / fo beyderfeits/ einem Theil von bem andern 
begegnen / und zugefüge werden follen/ und die Sachen in 
etliden Puncten/ vor uns/ an unferm Kayferlichen Sof= 
fe Kechthängig worden / allda aud) beyde Theil ihre 
Sotheurfft fbrifftlid) und mmindlich/ erfilich vor tmfern / 
amd nadjmabín für unfers feindlichen lieben Bruders / 
des Komifchen Königs/ fattlichen Rathen/ bie Wir und 
Seine Siebden auf unferm jüngftisgehaltenen Reichstag zu 
Augfurg des nedfiverloffenen adt i. vierfigfien Sabre 
der geringern Zahl qutlide Handlung ywifhen den Spare 
theyen zu pflegen verordnet haben / fürzmmb einbradt/ 
amd als aber die Sad) durd) diefelben unfere und unferg 
Lichen Bruders Nathe niche allerding hat mögen verglichen 
werden; Go haben wir demnad auf vorgehende VBefidhtie 
gung und flattliche Exmegung beyderfeits Fürbringens und 
and aller gepflogenen Qandhing/ Gelegenheit und umb> 
finde der Sachen? uns diefes nachfolgenden Recess snd 
Wbfhieds entfehloffen/ und denfelben nachmabls auf ben 
vier md gwan&igfien Tag des Monats Octobris des ob- 
beftimbten verfhienen adt. und viergigfien Sabre bepben 
goes eroffnen Taffen ; und unter inferni Kayferl. 
ecret-Snfiegel verisloffen zugefertige/ diefes Sjnfalte : 
HRehmlich / bafj wir in Saden des 9Bifd)offé / fines 
<Fpumb= CapitelS und gemeiner Clerifey zu Regenfourg 
Tom. LV. Parr. IL + 


347 


gegen und wieder Burgermeifter und Nath bafdbfietlife A nwo 


viel angezogene Befdhwerden/ beyderfeits belangend/ auf 
einbrachte Klag und andere Arcicul erfolgte Antwort / 
aud) alles anders) fo in diefer Handlung vor 1m8/ auch 
gemeldten unfers freundlichen liben Beuders/ des Koz 
mifchen Königs Hoffe Rathen fire und einbracht/ diefer 
nachfolgenden Abfcyied geben: Anfänglich / fo viel die Ar= 
ticul betrifft / bafi bie von Kegenfpurg Neuerung in der 
dye, Reihung der Sacrament und Gottesdientt fürg 
nommen/ neue Pfarrer/ Pradicanten und Kirchen 2 Diez 
ner aufgefiellt / amd eine neue Spfart/ auch neue unb uns 
gewenhte Gren-hoffe auffaericht / bie alte Caypellen und 
Gottesdienft abgehen laffen / die Kinder/ Ehezhaltens 
auch Die Krancéen in den Spitalen und Sieg Haufen zu 
ihrer nemen Religion angereiget / die aus ene Seifiliz 
den / fo dem Bifchoff/ als Ordinario , qu flraffen gee 
bübrt/ in ihrem Schuß und Gbirm. erhalten haben fol 
len, Dieweil wir dann aus der Konigl. Relation bes 
funben/ dafz beyde Theile folder Artieul halben damahlg 
gehorfahmlıch bewilliget/ der Determination. fo wir ¿wie 
fehen Gemeinen unfern und des Reiche Stánden/ wie es 
Interim des finfftigen Concilii, und bif zum Ende def 
felben in Keligion (Saben / zu halten verorbnen wurden / 
(wie dann munmabls alíberat gefebchen) qu geleben und 
nadgufommein; Go lieffen wir es bey angeregter Bewil= 
ligung alfo gnábig blciben/ wolten auch ben Theilen fole 
des dermaffen zu halten hiermit ernfilidh eingebunden hae 
ben. Zum andern/ als denn etliche andere Articul ane 
geregt/ als nehmlich des Bifhofliben Hoffe Frey) 
geiftlicher Ehehalten/ Steuer/ Befieglung über die Lene 
Tauff/ aud) einen burd)grabenen Feld= Grund, des Diz 
Sboffs Ding Meifter/ der Geiftlichen Weltlichen Diez 
ner Straff/ zwiefach Meffrlohn/ ben Brtick- Zoll/ bie 
Zeichen’ aud) der Abtifsin zu Nieder Dinfter angemafite 
Sooffinard) und andere der zweyen Abtiffin/ als nehmlich 
zu Ober = und Miche: Münfter / Slagen 2 Beftöwerung 
wieder der Geifilichen Weinfeheneken/ und ber Bürgerzte- 
hen-Geld betreffend.’ feyen wir auf ihre deren von sXegene 
fourg felbft gethane Bewilligung mit Gnaden bedacht / 
ehiedliche und amparthenifthe Connniffarien zu verordnen/ 
fo diefelben nechft angeregte Serungen entiveders in der 
Güte zu vertragen/ oder auch nach fehleunigen Kechten que 
entfepeiden/ von Uns Macht und Beeld) haben follen. 
em dritten/ was denn das Probfts Gericht auch des 

tiffts angeanafie Berfagung/ als nehmlic, das ¿rie 
Geriht / Pflafter Zoll, Cammer-Zinf/ und anders / 
fo in folder Berfagung begriffen / desgleiden aud) das 
Spital belangend / folten die obgemeldten unfere Commil- 
farien folche Srrung in der Güte zu vertragen / oder doch 
in einen Austrag zu bringen / und wo es an denfelben cr» 
wunde/ alsdann uns Bericht aller Handlung/ und an 
wen bie Gürlichkeit entftanden/ zu zufehreiben Befeleh haz 
ben/ damit wie folgends aus RKayferlichem Ampt/ von 
Obrigkeit wegen/ weiter gebubrlides Einfben/ nad) Gee 
fialdt der Sachen zu haben und zu thun wúfien. gum 
vierten/ alsbann etliche andere Articul bermaffen gefehafe 
fen / dafz wir diefelben weiter zu verfehreiben vou unnochen 
geacht/ fo wollen wir die Partheyen nachfolgender Maf- 
fen entfebeiven haben: Anfánglid) fo follen bie von der 
Stadt die drey Klöfter Bettler Ordens mit Veränderung 
der Gebaw niche befehwehren/ auch niemands darinnen qu 
wohnen’ aufferhalb der Orden/ oder geiftlichen Obrigheis 
Sewilligung / verftbaffen / ob auch hiervor etwas von 
Kirchen-Ornaten/ Kleinodien/ briefflichen urÉumoen/ 935 
cher / Saufirath / oder anders/ bemeldten Klöftern zuges 
Horig/ zu ihrer derer von Kegenfpurg Händen fommen7 
daffelbig dem Orden auf ihr Begehren wiederum ein zu 
antworten fehuldig feyn. Ferner / bafi fie den Geiftlichen 
ihre Zinf und Gúlten Feines weges fperren / oder Abs 
brud) davinn thun/ nod) aud) die Geiftlichen für fib) eva 
fordern/ ober fid) einiger Obrigkeit gegen denfelben anmaf: 
fen/ anders oder weiter) dann ihnen von gemeinen Red 
ten in etlichen fonderbahren Falten zugelaffen feyn möchte, 


Stem bafi fie dem Bifchoff die Geiftlichen oder andere 


SPerfonen / fo ihres Derbrechens halben in den Bifchofft 
den Hoff geantwort/ nicht auffbalten/ nod) ihm an Tei= 
ner habenden JurifdiGion derhalben Eintrag thun follen, 
Was fid) bann für Ebefaden sutragen möchten, bie fole 
Ten! fie ohne Diittel den Vicarien und geifilichem Gericht que 
weifen. Ob fid) auch begebe/ dafs jemands aus Sorgen 
qu ben Kirchen und andern gemenbten Orthen Qufudt 
fudste/ fo folle bie Sreyheit/ fo denfelben von gemeinen 
Skedbten gegeben / ungefihmälert gehalten / und Écines wegs 
verbrochen werden / bey Deen und Straff in berübrten 
Kedar verleibt, Daf, aud) bie von Regenpurg die Ove 
dens » und Klofiersleuch bep ihrer Kegel und Drofefajon uns 
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betwibe/ und dicfelben auficehalb ovdentlidher Bewilligung 
qu befuchen/ gán&lid) anterlaffén/ defgleichen die Armen / 
fo nad) altem Gebrauch zu den geflifften Spenden, fome 
men/ ober nad) Ebrifilidiem Qerfommen das gewöhnlich, 
Allmofen einnehmen / Écines wegs davon twiben/ nod) 
hinweg fehaffen, Dagegen fo haben aud) der Bifchoff 
fambt feinem Thum 2 Capitel und Clerifey die zweyhundert 
Gilden Sehus=Geld/ fo fie vor Jahren denen vou X 
genfpurg zu geben verfprochen / hinfurhro auch alfo gu entric 
ten/ und bepben Theilen hiemit auferlegt feyn folle/ fid) 
guter feiedlicher Nachbahrfchaffe und Gemeinfdjafft gegen 
einander zu befleifiigen / aller thaclichen/ amfreundlichen 
Handelungen / es fey mit Worten oder Werken’ gangs 
Ed) jw enthalten. umd ob fie gegen einander fonderbabre 
Sprüc und Anforderung hatten/ oder gewinnen möchten/ 
diefelben anders nidjt/ dann durch ordentliche Weg unb 
Mittel Der Güte oder Nechtens auszutragen/ und folchen 
allem nicht allein für ihre Perfonen alfo nacyufommen/ 
fondeen baffelb auch bey ihren Dienern/ Bürgern und 
Unterthanen mit allem Zleifz zu verfchaffen und zu verfiis 
gen/ ohne Gefehrde. And als ung der vorgedadht unfer 
Fürfiy Bifooff Georg zu Regenfpurg/ für fid) felbft/ und 
an ftatt obberubrts feines Thumb = Capitels / und gemeie 
mer Clerifey zu Negenfpurg ferner demürhiglich angeruffen | 
und gebeten / dafz wir in etlichen Articulm/ in foldien 
unfern Recefs verleibt / weiter Extlárung/ Enderung ind 
Lal g gu thun/ und ihme und gemeiner Glerifey def 
felben unfers gegebenen Recef umb Abfehieds / fambt jene 
begehrten Grflárung/ Enderungen und Erläuterungen / 
glaubwürdig Mekund unter unférm Rayf. Snfiegel fich ders 
felben ihrer Nottueffe nad) haben zu gebrauchen/ mit. zu 
len und zu geben/ auch je in andern Gebredhen amd 
hwerden/ die fid) zwifchen ihnen / amd ben von Nes 
genfpurg enthielten, Einfehens zu babe gnábiglid) gez 
tubeten / alles nad) laut einer fonderlichen Supplication- 
Scheifft ung derhalben fürbradyt / welche wir gleidermafz 
fen bep ung in unferm Kayferl. Hoffrath verlefen/ amd 
nad) flattlichee Œrwegung berfelben an heute dato diefen 
Befiheid ergehen Taffen: Memblich/ bafy wir den exfíen 
Articul/ bie Religion und das Interim belangend / auf 
unferer weiter Ordnung/ bie wir in Étirée fürzunehmen gez 
dádten / beruhen. Qum andern belangend die begehrt 
Callation deren von Regenfpurg hievor erlangten Frey: 
heiten / fo fem der Bifchoff ober bie Clerifey its derhal- 
ben für zu bringen. gedachten barumb möchten fie ordente 
Vider Weiff fuppliciren / darauf al8bann deren von ez 
genfpurg Antwort angehort/ und ferner die Billigécit fol 
te verfehafft werden. Zum dritten/ bertihyend bie biirger- 
Tichen Befchwerden und Gehib deren / fo in der Seiftlis 
den Haufen wohnen/ folds fot in. die Commiffion , 
fo wir obberihrten unfern, Commiffarien geben wtieden / 
gegogen/ unter bem Articul/ ba von des VBifcho ffs Müng- 
Dieifiee Meldung acfbicht / verflanden werden, Sum 
vierten follen dem Vifchoff und der Elerifey unfers hier- 
vor ergangenen hieoben verleibten Recefs fefunb in For- 
ma autentica, auf Pappice ober Pergament/ nach ihrer 
Babl/mitgetheilt werden, Zum fünfften foll in nechfige- 
meldtem Receís für die Wort: Burgermeifier unb Rath / 
2¢, Cammerer und Kath: desgleicien für die Wort : ¿wey 
hundert Gilden Schuß= Geldes) fo fie vor Sahren 26, 
pueybynbert Gulden Gelds/ fo in Krafft eines derhalben 
auffgerichten Dertrags vor Jabren/ 2c. gefegt / uno fol 
che ungefährliche Emendation 1mb Œnderimgen finfftiz 
glich durch unfere verorónere Commiffarieny denen von 
Regenfpurg / ob fit etwas darwieder füvbringen wolten / 
des wir ung bod) nicht verfeben / anzeigt werden, Zum 
fechften/ die Wort/ angemafite Hoffinarchen / und anges 
mafgte Derfpreibungen belangend/ laffen wir es bey dem 
ausgangenen Recels bleiben / alfo / bafi durch fold) Wore 
die angeregten Qoffitarden und Derfehreibungen / bie 
nod) que Zeit zu Feiner Erkandtnif, erivachfen/ weder ap- 
probirt/ noch improbitt feyn foem, Zum fiebenden/ fo 
fern ber Bifchoff etwas Tauterer {peciticiven wiitde/ in 
was Yeticuln bie von Kegenfpurg offternanbtem unferm 
Revers, fienemlich in Q3orenthaltung der Geiftlichen 
Zinf und Gülten/ ¿uwiedce Danbletn / fo follen ime ale: 
dann enftliche Mandaten andie von Regenfpurg/ zu Bol 


giehung des Recels, mitgeteilet werden. 11d jum ad) 
ten unb legren feynd auff Vielgemeldten infer Recels +1 


mifürien verordnet ber Hochgebohrne anfér amd beg 


Reichs / und Lieber Getreuer/ Georg Sand Graff 
gu tit mó Conrad von Kehberg/ fambt und fon- 
derlid). | Des alles zu tivFand haben wir gedachtem une 
ferm git off Georgen gt Regenfpurg / für fid / 


fein Thumb Capitel und Clertfeyy diefen Brief unter te 


form Reipferl, nhangenden Sufieget verfercigt/ gnábigltdj 


OMATIQUE 


mitgetheilt/ der geben ift in unfer Stadt Brüffel in Bra: ANNO 
banbt/ am fünfften Tag des Monats Junii, nad) Chrie ~ 

fii unfers lieben Seren Geburth / funffichen hundert) and 1549 
im nem umb viergigften / unfers Kayferthumbs ) im nam 

ind gwanfigfien / und unferer Reiche im vier und drepfjige 

fien Sabe, 1 


CAROLUS. 
Vt. C. A.BER TZENO T. 
Ad Mandatum Cafe x & 
Catholicze Majeftatis 
Proprium. 
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Alliance entre Hi Rx IL. Roi de France, & les 7. Juin. 
One Cantons DES Licues Sursses; Javoir FRANCE 
de Lacerne, Try, Schuitz , Undervald, Zu NS ET 
Glaris, Basle, Fribourg > Soleurre , Schaffuxen, SUISSE 
€ Appenzel; l'Abbé & la Ville de S. Gal, les 
Ligues Grifes, Vallais, & Milhafen. A Soleur- 
re le 7. Fain 1549. [Frederic LEONARD, 

Tom. IV. ] 


O U S Henry par la grace de Dieu Roy de 
N France, Duc. de Milan, Comte d' Aft, & 

Seigneur de Gennes, &c. Et nous les Bour- 
guemeftres, Advoyers, Amandz & Confeillers, Bour- 
geois & Communautez des Villes, Pays & Seigneu- 
ries des Ligues des Hautes Allemagnes, A avoir, de 
Lucerne, Ury, Schuitz, Undervald deffus & deflous 
le Bois, Zug, avec les Officiers forains, Glaris, Basle, 
Fribourg, Soleure, Schaffuzen, & Appenfel; enfem- 
ble le Sieur Abbé & Ville de S. Gal, les Trois Ligues 
Grifes, Vallais, & Milhufen: Notifions à chacun, que 
nouvellement a efté traité & accordé en la Ville de So- 
leure, une Alliance & Confederation par les Ambañla- 
deurs & Deputez de Nous les deux Parties unanime- 
ment, lequel Traité contient de mot à mot ce qui 
s'enfuit. 


U Nom de Dieu, Amen. A tous & un cha- 
cun qui verront & oiront ces prefentes Let- 
tres, prefens & à venir. Soit notoire & ma- 

nifefte, comme de long-temps ait été fait & conclu 
un Traité de Paix & Amitié paifible, fincere & perpe- 
tuelle, entre tres-excellent $ tres-puiffant Prince & 
Seigneur FR A Nço1s, de feu haute & loüable me- 
moire Roy de France, Duc de Milan, Comte @’Aft, 
& Seigneur de Gennes, d'une parts Et nous Bour- 
guemeitres, Advoyers, Amands, Confeillers & Com- 
mumautez, Bourgeois, Patriottes & Habitans des ane 
ciennes Ligues des Hautes Allemagnes, durant le tems 
qu'ils ont efté en vraie Alliance & Confederation par en- 
femble, & de combien en eft augmentée leur gloire 
St renommée, tellement que non {eulement ils. ont rez 
fifté vertueufement à l'encontre de. toutes entreprifes 
déraifonnables , mais auffi donné crainte aux autres Nas 
tions, & pour ce voulans enfüivre le trac de nos pres 
deceffeurs pour la tuition , deffenfe & confervation de 
nos Perfonnes, Royaumes, Duchez & Principautez, 
Villes, Pays, Sujets, Terres, & Seigneuries quelcon= 
ques ; que Nous poffedons tant deçà que dela les Monts, 
nous fommes deliberez de faire & conclure entre nous 
une Alliance, Confederation & Intelligence: Pour les 
quel effet, Nous lefdites deux Parties avons finable« 
ment envoyé nos Ambaffadeurs & Deputez avec plein 
pouvoir en la Ville de Soleure, pour définir les chofes 
cy-aprés écrites. A fçavoir Nousdit Sieur Roy, nos 
Ambafladeurs & Deputez Jacques Mesnage, Docteur 
és Droits, Sieur de Caigny , noftre Confeiller 8 Mais- 
tre des Requeftes; & Guillaume du Pleffis, Sieur de 
Liancourt, noftre Maiftre d'Hoftel ordinaire: Et nous 
de Lucerne, Ury, Schuitz, Undervald deus & def 
fous le Boiss Zug, avec les Officiers forains. Glaris; 

Basle, 
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Basle, Fribourg, Soleure, Schaffüzen, & Appenzel; 
enfemble le Sieur Abbé & Ville de S. Gal, les Trois 
Ligues Grifes, Vallais, Milhufen, auffi nos Ambafla- 
deurs de tous les fufdits Cantons, Confederez & Al- 
liez de nos Ligues; & für ce Nous leídits Ambaffa- 
deurs, en vertu de noftre pouvoir & charge, avons 
par la clemence divine, conclu & accordé une vraye > 
fincere.& non frauduleufe Alliance, Confederation & 
Intelligence , en la forme & maniere qui s'enfuit, tou- 
tefois fans aucune adjonction ou diminution dudit Trai- 
té de Paix, & fans aucunement sen vouloir defifter , 
mais la laiffer demeurer en fa force & vigueur, ainfi 
que cy-aprés fera declaré. Et avons Nous leídits Am- 
baffadeurs conclu & accordé, que une claire, vraye 
Alliance , & Confederation, & Intelligence prefentement 
eft & doit eftre faite, paflée & conclué comme s'enfuit. 
A ícavoir, premierement que nous nous recevons l'un 
f'autre en vrais & entiers Alliez fans aucun dol ou de- 
ception pour le repos, tuition & deffenfe, & confer- 
vation de nos Perfonnes, Honneurs, Royaumes, Du- 
chez, Principautez, Pays, & Sujets que prefentement 
tenons & pofiedons tant deca que delà les Monts, en 
tant que la prefente Alliance fut faite & conclué avec 
Nous des Ligues en l’année quinze cent vingt-un , 
peurveu que Nous Roy puiflions recouvrer lefdits Pays, 
defquels prefentement fommes fruftrez de nous-mes- 
mes, S fans l'aide des Ligues, tellement que lefdits 
des Ligues feront tenus en vertu del Alliance nous bail- 
ler ayde & fécours pour lefdits Pays, tout ainfi qu'il éft 
declaré des Pays que nous poffedons, 

Et fi pour le recouvrement de la Ville de Boulogne 
& Comté de Boulonnois en Picardie aurions beloin 
d'aide, que lefdits des Ligues feront tenus la nous bail- 
ler, ainfi qu'il eft declaré des Pays que nous pofledons. 
Et d'autant que lefdits Pays poffedez par feu noftre 
dit Sieur & Pere en l'an 1521. ne font encore en nos- 
tre poffeffion, Nous des Ligues & Alliez, ne ferons 
tenus bailler aucune aide; afliftance, faveur ni gens de 
guerre, à qui prefentement les poffedent, ou pourroient 
poffeder par cy-aprés contre le vouloir du Roi, ni y 
permettre ni maintenir , mais les éconduire de toute 
aide fans refpects, quels qu'ils foient, & de quelque 
dignité qu'ils feroient , qui nous requeroient de tel ayde: 
&cdurera cette prefente Alliance la vie de Nous Roy, 
& cinq ans aprés; & cependant Nous Roy ne devons, 
ni aucuns Cantons ni Alliez, n'aurons pouvoir ni puif- 
fance de nous defifter ni quiter cette Alliance, foit pour 
quelque Capitulation, Contrats, & Conventions faites 
entre Nous des Ligues, ni en nulle autre maniere, re- 
nonçant à toutes autres Capitulations generalement ou 


particulierement qu'aucuns de nous pourroient occafion- | 


ner, fe defjfter de cette Alliance, finon quil y euft 


caufes raifonnables & declarées par droit en vertu de | 


la Paix. 

Et fi durant cette Alliance Nous Roy eftions envahis 
ou moleftez par guerres en nos Royaumes, Duchez, 
Principautez , Pays & Seigneuries que  prefentement 
pofledons, tant deçà que delà les Monts, par qui que 
ce fut, de quelque eftat & dignité qu'il foit, & nul 
excepté; encores qu'il nous excedaft en dignité, Nous 
pourrons lever tel nombre de gens de pied des Ligues, 


pour la tuition & deffenfe de nofdits Royaumes, Du- | 


chez, Principautez , Pais & Seigneuries qu'il nous plai- 
ra, toutefois, non moins de fix mille, & non plus de 
feize mille, fans le confentement de Nous des Ligues, 
aufquels Soldats nous pourrons élire & bailler Capitai- 
nes fufhfans & de bonne renommée ; felon noftre vou- 


loir; & à nos dépens de tous les Cantons & leurs per- | 


petuels Alliez. Afcavoir, le Sieur Abbé & Ville de S. 
Gal, des Trois Ligues Grifes , Vallais, Milhufen, 
Rotwil & Bienne. 

Et eftant lefdits gens de guerre & Nous des Ligues 
requis & demandez, & que iceux, enfemble leurs Ca- 
pitaines, comme gens de guerre veulent aller au 
fecours & fervice de Sa Majeité, nous ne pouvons ni 
devons en nulle maniere les retarder, mais fans aucun 
délay de dix jours aprés avoir efté demandez; les y lait 
fer marcher, & doivent lefdits Capitaines &c Soldats 
demeurer & perfeverer au fervice du Roy tant que la 
guerre durera & qu'il lui plaira, & ne feront de nous 
rapellez tant que la guerre foit entierement finie, & 
eux fouldoyez aux dépens dudit Sieur Roy, felon la 
mode accoütumée. Mais fi cependant nous eftions 
chargez de guerres en nos Terres, Pays, & Seigneu- 
ries , tellement que tous dols exceptez ne puiffions bail- 
Jer au Roy gens de pied fans noftre grand dommage 
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& molefte; tel cas avenant ‚nous en ferons pour cette ÁNNO 


fois la francs 82 quittes, & aurons pouvoir & puiffan- 
ce de revoquer iceux Soldats fans nul délai & non au. 
tre; aufquels Soldats revoquez Nous Roy donnero 
congé preftement. 

Si toit que Nous des Ligues & Alliez ferons déchar- 
gez de telles propres guerres, comme eft dit cy-de- 
vant, Nous promettons laiffer aller au fervice de Sa 
Majefté à fa requefte iceux Soldats, comme ci-devant 
eft declaré. 


S 


qu'il vou- 

lefdits 
Capitaines d’un chacun Canton de nous defdites Ligues 
& de nos perpetuels Alliez, comme deffus eft dit. 

Nous Roy ne pouvons ne devons departir lefdits 
Capitaines & Soldats durant la guerre, mais les laiffer 
enfemble, & outre telle guerre pañlée les pourrons 
mettre çà & la en garnifon pour la tuition de nos Vil- 
les, Places & Chafteaux, refervé qu'ils feront employé 
par terre & non fur la mer. 

En aprés baillerons à chacun Soldat pour la folde 
d'un mois, comptant x11. mois pour an; quatre florins 
& demy de Rhin, ou l'équipolent d'autant, felon les 
Pais où les payemens fe feront, & commencera le pa- 
yement dez l'heure qu'ils partiront de leurs maifons 
pour venir en noftre fervice, & ce faifant levés qu'ils 
feront receus leur fera payé la folde de trois mois en- 
cores que les retinflions fi long-temps en noftre fervice, 
& leur fera payé la folde du premier mois avant leur 
partement de leur Pais; & les deux autres en lieux li- 
cites & convenables. 

Et fi nous les retenions outre les trois mois, nous 
ferons tenus bailler à un chacun de mois en mois & 
toûjours au commencement du mois jufques à ce que 
raifonnablement ils puiffent rerourner en leur Pais qua- 
tre florins & demy de Rhin par mois, comme dit eft. 
Quant aux Capitaines, Lieutenans, Porte-Enfcignes & 
autres Officiers, les fouldoierons felon la coutume des 
feus Rois de France de haute & loüable memoire, 

En femblable, quand nous des Ligues & Alliez fe- 
rons moleftez par guerres en nos perfonnes, Pais, Su- 
jets & Seigneuries, par quelques Princes ou Seigneurs 
de quelque état & dignité qu'ils foient, fuft-ce en ce 
Pais, que prefentement nous pofledons, Sa Majefté 
fera tenué nous envoyer à noftre requefte pour la con- 
fervation & deffenfe de nos Pais, Sujets & Seigneuries, 
tant que la guerre durera, deux cens lances, & douze 
pieces d'artillerie fur roués, fix groffes & fix moyennes, 
enfemble toute munition à cé appartenant, le tout aux 
dépens de Sa Majefté. 

Et davantage pour Pentretenement de ladite guerre , 
& tant qu'elle durera, ledit Roy Tres-Chrétien {era te- 
nu, nous faire bailler & fournir en la Ville de Lyon 
par chacun quartier d'an vingt-cinq mil écus d'or, & 
fuft-il chargé de guerre, ou non. Et fi nous des Li- 
gues aimons mieux en lieu defdites deux cens lances deux 
mil écus d'or pour chacun quartier d'an, outre ladite 
fomme de vingt-cinq mil écus, fera à nôtre choix de 
prendre lefdits deux mil écus pour lefdites lances, & 
nous fera payer ladite fomme en telle forme & ma- 
niere que leídits vingt-cinq mil écus. Ce faifant fera 
quitte de nous donner lefdites deux cens lances; & la 
guerre finie ferons nous des Ligues tenus de reftituer 
lefdites douze pieces d’Artillerie, fi à nôtre requelte el- 
les nous ayoient efté envoyées, pourveu qu'elles ne fuf- 
fent perdues, 

En outrea efté conclud que fi par quelque guerre 
que ce foit, la traiéte de Sel nous doit eftre refufée, 
alors Sa Majefté nous permettra ladite traicte de 3el en 
fes Pays, & autres vivres pour noftre provifion & ne- 
ceffité, toutainfi quà {es Sujets qui achetent le Sel en 
fes Pais, toutesfois quant aux peages être traitez com. 
me du pañé. 

Et fi Sa Majefté ou nous tombions en guerre avec 
qui que ce fult, que l'une ou Pautre Partie ne fera Paix 
ny Tréve avec PEnnemy fans le fceu de l'autre. Partie. 
Mais cela fe faifant par le confentement & notice que 
Pune & l'autre fe referviffent & compriflent en la Paix, 
& fi la Partie refervée ne vouloit eftre comprife, l'au- 
tre Partie pourra pour foy faire & conclure ladite Paix 
& Tréve. 

L'une & l'autre Partie ne pourra ne devra recevoir en 
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fa protection ; tie Bourgeoifie les Sujets de l'autre Partie, 
ne fouffrir ne donner paffage aux Ennemis, Adverfaires 
& bannis de l'autre Partie; mais iceux de tout leur pou- 
voir dechaffer felon le contenu de la Paix perpetuelle 
comme l'opportunité de nous le requerra & tenir par 
tout les paflages ouverts, & afin que fans empefche- 
ment puiffions furvenir à nos Pais & Sujets, & fecou- 
rir & affifter à nos Amis en vertu des prefentes. 

Et afin que lefdits Sieurs des Ligues connoiffent clai- 
tement nube fincere, incline amitié & liberalité qu'a- 
vons envers eux, Nous baillerons dorefnavant annuel- 
lement tant que cette Alliance & Confederation durera 
à chacun Canton des Ligues, outre les deux mil francs 
qu'ils ont eu par cy-devant de feu haute & loüable me- 
moire nôtre Sieur & Pere par le Traité de Paix, en- 
cores mil francs de creué, & s'en fera le payement à 
chacun defdits Cantons au temps & terme en la forme 
& maniere que les penfions des deux mil francs feront 
payées; à avoir, que lefdites penfions feront fans au- 
cun delay payées & delivré comptant à Lyon, le jour 
de Noftre-Dame Chandeleur; & en deffaut de ce que 
les Ambafladeurs attendiffent & demeuraffent audit lieu 
plus de huit jours, le Roy fera tenu de payer les des- 
pens qui outre huit jouts fe pourroient faire. 

En outre ledit Seigneur Roy Tres-Chreftien fera te- 
nu bailler annuellement à nos Confederez, tant que 
cette Alliance durera, outre les penfions generales que 
nofdits Confederez prefentement reçoivent par vertu du 
Traité de la Paix pour augmentation d'icelle penfon, 
la moitié de la fomme de ladite penfion generale, la- 
quelle moitié fera payée à nofdits Confederez en la for- 
me & maniere, & au terme que lefdites penfons ge- 
nerales feront payées. 

Et pour autant comme dit eft, que les Traitez de 
Paix & Amitié doivent fans aucun changement demeu- 
rer en leurs points & articles, enleurforce & vigueur, 
& qu'à caufe de la juftice des perfonnes qui ont querel- 
les au Roy y a quelque obfcurité , fur ce a efté conclu 
que fi aucuns des Ligues avoient ou pourroient avoir 
action ou demande au Roy Tres-Chreltien pour quel- 
que caufe que ce fuft, alors le demandeur donnera à 
entendre fa querelle à fes Sieurs & Superieurs, & fi 
lefdits Sieurs & Superieurs declarent 82 connoiffent que 
la caufe foit jufte & raifonnable pour eftre demandée, 
le demandeur foit tenu de faire entendre aux Ambaffa- 
deurs dudit Sieur Roy T'res-Chreftien étant aux Ligues; 
en défaut d’Ambaffadeurs les Sieurs & Superieurs du 
demandeur en écriroient audit Sieur Roy, le priant & 
admoneftant de fatisfaire à leur Sujet; & fi ledit Sieur 
Roy fatisfaifoit audit demandeur, enforte que euffions 
raifon de nous en contenter, lors le demandeur com- 
me fatisfait fe tiendra pour content & appaifé fans plus 
en molefter ledit Sieur Roy, ne fes Ambafladeuts, & 
lá où ledit Sieur Roy ne contenteroit raifonnablement 
iceux demandeurs pour leurs quérelles, alors la Partie 
demandante pourra faire convenir ledit Sieur Roy de- 
vant les Juges, & le Cinquiéme & en cet endroit ufer 
de juftice, & fi ledit Sieur Roy à noftre demande n'en- 
voyeroit les deux Juges, ou qu'il ne voulüt répondre 
en droit; que les Juges de nous des Ligues fur la plain- 
te des demandeurs , devroient & pourroient donner 
leu: Sentence qui aura force & vigueur, tout ainfi que 
fi les quatre Juges l'avoient fententié, & ce que auf 
fera adjugé, foit promptement payé & fatisfait ez Li- 
gues. 

Et fuivant ce que les Traitez de Paix d'entre la Cou- 
ronne de France & nous des Ligues doivent eftre trai- 
tez, quant aux peages & autres fubfides, demeureront 
en leur entier comme du paílé fans aucune innovation, 
joint que les Marchands, Pelerins, Meflagers, & au- 
tres de nous des deux Parties, pourront feurement & 
fans empéchement avec corps & biens, aller & venir 
par les Pais de l'une & de l'autre. 

Et fi entre les Sujets de Nous les deux Parties adve- 
noit quelque querelle ou demande pour quelque chofe 

ue ce fuit, les demandeurs feront tenus chercher les 
dents aux lieux & Jurifdictions lá où ils feront reG- 
dens, aufquels fera faite bonne & briefve juftice felon 
le contenu du "Traité de Paix. 

En cette prefente Aliance font refervés du Roy, le 
Pape, Saint Siege Apoftolique, le Saint Empire, les 
Rois de Portugal, d’Ecoffe, Danemare, Pologne & 
Suede, la Seigneurie de Venife, les Ducs de Lorraine 
& Ferrare. Et de noftre Saint Pere le Pape Paul III. 
du Nom, le Saint Siege Apoftolique, le Saint Clergé, 
le Saint Empire, nos Aliances Jurées, toutes nos Fran- 


chises & libertez, tous droits de Bourgeoifie; & droi- 
tures du Pais, les Maifons d'Auftriche & de Bourgo- 

ne, & toutes les anciennes Lettres, Sceaux, Contrats, 
Fees » Confederations , Paix civile, & tous 
nos Âlliez & Coalliez, & tous ceux qui feront en 
Bourgeoifie avec nous, la Seigneurie de Florence, & 
la Maifon de Medicis; en cas que fi aucuns de nous des 
deux Parties vouloient invahir , molefter ou empefcher 
par guerre aucuns des refervez de l'autre Partie, & 
fi aucun des refervez defdites deux Parties vou- 
loient invahir ; molefter ou endommager par guer- 
re l'une ou l'autre Partie en fes Royaumes, Duchez , 
Pais, Terres & Seigneuries que de prefent tient & pof- 
fede, tant deca que de-lá les Monts, lors l'autre Par- 
tie, fans avoir égard en cette referve, donnera ayde & 
fecours à la Pattie invahie & affaillie contre les Aggref- 
feurs & Affaillans, quels qu'ils foient, ainfi que deflus 
eft declaré. 

Et für ce Nous lefdites deux Parties; à favoir Nous 
Roy Tres-Chreftien, & noufdits Sieurs des Ligues, 
avons accepté & confirmé cette prefente Aliance, Con- 
federation & Intelligence, Voulons & promettons in- 
violablement tenir & obferver toutes les chofes Cy-de- 
vant écrites & accordées par les Ambafladeurs de Nous 
lefdites deux Parties, toutestois que ne precendons par cet- 
te Alliance & Confederation, aucunement donner attein- 
te ou contrarier au Traité de la Paix & Arnitié perperuelle 
par cy devant conclué entre nous lefdites deux Parties, 
& ne voulons ladite declaration fuivie, nous en defifter, 
mais iceluy corroborer & confirmer; & en temoin 
des chofes fufdites, Nous lesdites deux Parties avons 
commandé faire appofer nos Sceaux à ces prefentes 
deux Lettres, dont l'une eft en Allemand & l'autre en 
Latin, toutes deux de femblable fubítance. ^ Fait à 
Soleurre , par nous defdites Ligues, le Vendredy feptie- 
me jour du mois de Juin, & par Nous ledit Seigneur 
Roy; le 1549. Et de 
noftre Regne le deuxiéme. 


CCXVIII. 


Proteftation du Prince d'ORANGE contre l'inexécu= 
tion des Traiter faits entre l'Empereur & la Fran- 
ce, & ce de la pert de LA FRANCE, en ce qui 
le concerne. Fait le 7. doit 1549. [ Extrait fur 
l'Original Manufcrit. ] 


LE Prince d'Orange, affifté du Sieur de Corbaron 
fon Maubour & de Pauthorité expreffe'd'icelui , en 
prefence de moy Secretaire & des tefmoins fous efcrits, 
eft declaré comme en vertu de certain Chapitre & Ara 
ticle du dernier Traitté de Paix d'entre l'Empereur 
noftre Sire d'une part, & le feu Roy T. C. d'autre. 
Il doit jouir de toutte Souveraineté en fon Principauté 
d'Orange, comme faifoit le feu Prince Philibert, pour 
leffe& & Ottroy duquel Article & Chapitre led. feu 
Sieur Roy eut depeché fes Lettres Patentes en forme 
de reintegrande depuis confirmées par le Roy moderne 
fon Fils, interinées 82 executées par certain fon Comis 
en chacun point mefmement celui de ladite Souverai- 
neté, aprés qu'il lui fuft aparu comme le feu Prince 
Philibert en euft jour , duquel fait de jouiffance & ve- 
rification d'icelui il fait expreffe & fuffifante relation par 
fon Procés Verbail, à laquelle on fe deuft arrefter, &c 
neantmons comme led. Prince pour meilleur contan- 
tement & plus grande fatisfaétion dud. Sieur Roy com- 
bien il ne fuft befoing. 1l euft bien voulu du confen- 
tement de l'Empereur faire monftre & oftention au 
Confeil dud. Sieur Roi des Actes & exploidts de la 
jouiffance de Souveraineté en droi&t led, feu Prince 
Philibert, & du temps d'icelui Ledit Confeil le 21. 
jour du mois de Juillet dernier auroit en figure & en 
efpece d'Ordonnance dit, que aprés les pieces veués &c 
aportées de la part dud. Sieur Prince, & auffi celles 

que le Procureur du Roy & aucuns Habitans d'Oran, 
avoient aportées feroit refpondu fur le fait de lad. Sou- 
veraineté, ce que de raifon conformement aud. Trai- 
té de Paix, pretendant led. Confeil par tel moien 8 
fous pretexte de introduction d’adverfaire tant Fifcal 
ue privé traire en queftion Judiciaire le fait de lad. 
Soteeriberé & jouiffance d'icelui, & en prendre & 
foy attribuer la connoissance & defcifion, & ainfi par 
indi- 
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indirect exclure & priver led. Prince du fruict & be- 
nefice dud. "Traité de Paix & defd. Lettres de rein- 
tegrande. En contre quoy & toutes aucunes fembla- 
bles pratiques ou emprifes par leíquelles l'effe& defd. 
Traittés de Paix, reintegrande & jouiflance de Souve- 
raineté pourroient eftre éludés, corrompus» debilités ; 
diminués & autrement empefché, led. Sieur Prince de 
Pauthorité du fufdit pour confervation de ces anciens 
droits & poffeffions & pour y demeurer entier, & illi- 
fe fingulierement au benefice & effect dud. Article du 
Traitté de Paix, accordé & convenu pour tant bon & 
fi fingulier refpe&t > & auffi de lad. rein egrande & 
execution d'icelle > fait trés exprelles proteftations & 
toutes refervations que fervir y peuvent tant de droict 
que de fait, & auffi en contre telle Jurifdiétion & con- 
noiffance que led, Sieur Roy ou ceux de fes Confeaux 
voudroient emprendre für leur pretention de lad. Sou- 
veraineté, & tout ce que enfuivi en pourroit de leur 
cofté , fuft en figure d'O rdonnance ou autrement com- 
me encontre Acte & fait fubmis à nulité, declarant 
expreffement led. Prince que par prefentation faite de 
fa part aud. Confeil Privé des Aétes de Jouiflänce des 
fuídits , il n'entend fubir Jurifdiction par devant led. 
Sieur Roy ou fes Confeaux en droiét lad. Souveraine- 
té, ainchois ce a feulement efté fait pour meilleur 
contantement dud, Sieur Roy sil les euft voulu voir 
ou faire voir, & par ce detant plus affeurer led. Prince 
en jouiffance & fruition deldits Traités de Paix & 
reintegrande & à nul autre effect, defquelles declara- 
tions & proteftations led. Sieur Prince a requis à moi 
Secretaire d’Eftat de S. M. foufcript Adte, & Inftru- 
ment lui en eftre fait & expedié pour lui valloir & 
fervir cy-aprés en temps & lieu. Fait en la Ville de 
Tournay, & au logis du Sieur Corbaron le 7. jour du 
mois d'Aouft 1549. en prefence de Baudyn de Blois 
Efcuyer Sieur de Trelon, Philipes du Chefne Mares- 
chal de Logis de la Reyne Doüairiere de Peng Re- 

ente &c., Charles Reys Efcuyer, Jenin Bertrand 
CUT de Liege, & plufieurs autres tefmoings de ce 
requis &c appellés foufcripts. Moy prefent foubfignés 
Dzs PLEYHEM, 
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Revers Sriedrids Hergoger zur Lianis/ 
Sbro Ron. Kayferl. Diajeft. Ferdi- 
nando gegeben; daß felbrer zu Sole 
des fub dato Breßlau den Sten May 
Anno 1546. Salyrs ergangenen Kon. 
Lirthels/ fid) von ber zwilhen denen 
Ständen ber Gron Boheimb/ unb 
Soadím Gburfürffen ¿ue Branden 
burg aufgeridteten Erb-Derbriide- 
rung entziehen/ die Linterthane fol 
de nicht ffiveren faflen wolle / fon- 
bern nach Abfterben feiner / beffen Shr- 
ftentbumb Land und Leuthe an benann- 
te Kanferl. Majeft fallen follen. Gee 
ben zu Drag den Sonnabend nach 
Allerheyligen Tage 1549. [Lunic, 
Zentid. Neídió- Archiv. Part. Spec. 
Continuat. I. 9f6f. III. pag. 379.] 


C'eft-à-dire; 


Revers c Declaration de FREDERLC Duc de Lig- 
nite 4 FERDINAND I. Empereur des Romains, 
portant qu'en conféquence du Reces fait à Wratislav 
de 18. Mai 1546. il fe départ de la Confraternite 
Hereditaire conclue entre les Etats de BOHEME, 
FREDERIC fon Perede pienfe memoire, c | OA- 
cHim Eleétenr de Brandebourg , qu'il ne permet- 
tra pas à fes Sujets de faire la-deffus aucun atte 
d'hommage; & qué, s'il vient a deceder [ans Enfans, 
fes Etats & Domaines feront devolus a Sa Majes- 
té Imperiale, Fait le Dimanche après la Fete de tous 
les Saints 1549+ 
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| Herhog zu fignif ond Brieg/ zt, Befennen für 
mit) / meine Erben vnb Grbnejmen offertlich / 
ANS nachdem ber Ylerburclarctis fe / Erofimad)= 
tigfte Gift und Her Herr Ferdinand; sXbmifdjer / Yun 
gerifeher vnb Bohmifcher Sbnig/ 20. mein Allergnadig fter 
König vnd Herr / durd) cin ergangen Königlich rechtmafzig 
Brtheily def datum Prefjlaw/ den 18. Pay / verfioffes 
nen 46. Sabes) siwifden den Ständen ber Cron Boz 
heim 7 vnb bem Hochgebornen Fürften/ Herr 
den in Schleftn/ Herkogen zu Kanig 
meinem gnábigen lieben erm vnb 9 
hochmilter Gebencéen / Darin der Dodge 
Herr Georg in Sehlefien/ Herkog qur Li 
2¢, mein freundlicher Fieber Sherr Bruder) vnd 
cingezogen / vnb bemelder/ ond vollends au 
mifcher Kenferl, Drajeft. gegebenen fehriffelicht 
Gifthen Abfthiedt auferlegt/ ung auf der E 
derung mut dem Hochgebornen Frirften/ Qerin So 
Marggrafen zu Vrandenburg/ 20. deff heiligen Xow 
Reis Erk-Cammerer vn Ebuefiteft/ re. mein fe 
lieben Seren Obeim vnb Schwagern / verfibiener 3 
gerichtet / zu ziehen / von derfelben abzuftehen/ bie Y 
thane folche Berbuiiderung met mehr febwebren gu Laffer / 
auch bie Bertrag bey gedachten Herrn Churfürft in einer 
benandten Zeit / zumegen zubringen/ vnb diefelben Shr. 
Kömifehen Keyferl. Majeft. underrhäniaft guzufiellen / wel 
den Königl. Spruch und Wefheidt Sd) meines Theils 
aehorfamlich gelicbet / gewilliget ratificirt/ und angenoma 
men / mid «uds balbt baraujf der Erb Derbriderimg 
geauffere/ dem Churfl. Sg, fitt einen Bruder nicht mehr 
gefehriehen / genannt nod) gehalten / die Bnderthanen nad) 
Abfierhen meines lieben Heren vnb Battern/ die Erbe 
Berbrüiderung nit mehr fehmeren Taffan/ felbft auch nicht 
aefhworen / folgends vor wenig Wochen ich in eigener 
Perfon zu genandten Chuef, ©. Liebd. geritten/ umb 
Ojberanfior&ung bet Derträge zum allerfleiffigften Lol. 
licitirt und angehalten/ aber noch qut Zeit nichts erfane 
gen mbgen / fondern G5. Leb. folches i dacht genome 
men/ mit Erbietung C». £ endlichs Gemith/ mir che 
beffer zugufehreiben/ der endlichen Soffimna/ GS. f. were 
den die Sad) nach Notturfft bewegen vielleicht gutivillig 
davon abfichen/ wie ich noch zur Befommmung derfelben 
len möglichen Fleifg fürwenden vnb anfehren y 
100 bie Herträg mir Mberantworter/ will ich a dies 
felben / vnb ohne Saum, Sy. S. 8. Di. zuftellen/ das 
mit aber gleichwobl Hothgedachte Königliche Manel, dera 
felben Œxben/ nadfommenbe Könige) vnd bie Cron Bos 
beim/ auf das ergangene vechrmäfsige Briheil/ welches 
id) aud) barfür exferme/ vnb mir gefalfen laff/ genuge 
famtid) verfichert / hab ich 3. X. S. M, als vegierenden 
König st VBdheim/ vnb obriften Spergogen in Scblefien / 
underthänigft sugefagt/ verfprochen/ vnb mich/ für mid / 
meine Erben vnb Erbnehmen in aller beftandigften vnd 
Fräfftigften Weis folches jinmer aefehehen Fan verobligive 
vnb verbunden / Thu aud) folches hiemit wifféntii in 
Krafft diefes Brieffg / dafs id) nichts weniger obangerege 
tem Königl. rechtmäßigen Spruch gehorchen/ vnb gehors 
famlid) voltziehen will/ ba td mit Todt abgienge/ und 
fene mannliche $cheng = Erben / fo meines Mahmens y 
Bapens vnb Stammens weren / hinder mir verlifie/ 
dafz alsdann mein Fürftenehumber/ fanb vnb Lente) bie 
id) jeáo habe, oder Fünfftig befommen môdite/ an nie 
mandts anderft/ dann an hochgedachte Römifche Königl, 
Majeftat/ vnb derofelben Erben madjfommenbe Könige 
vnb bie Cron zu Doôbeim ffammen und fallen follen, 

Bud zu mehrer Sicherheit follen vff den nedifien Mons 
tag nad) Andre fihierft Éunftig/ in meiner Statt figs 
nié einfommen/ vnb folgenden Dienfiag zu früher Taga 
Zeit in beyfein der Kom. Sayf. Diajefiat hierzu verotbnte 
fer Commiflarien alle meine Bnoderthanen und Schenleufe 
Shr. Kom. Rôn. Maieft. derofelben Erben und nachkonts 
inenden Konigen zu Bóbeim/ Eydsspflicht vnb Ouldte 
gung thun/ auff den Fall ba ich mit Todt abgienge/ ond 
feine Mannliche £ebens = Erben/ fo meines Namens) 
Wappens und Stammeng weren/ hinder mit verlieffe / dafg 
algdann / wie obgemelt / meine Fürftenthumber / Sand 
vnb feut/ an niemandt anderfí dann an HochfigedachteeS 
Rônial. Maieft. ond devofelben Erben nackEommende Kos 
nige qu Boheim/ flammen und fallen ond fonft Feinen ane 
dern fivjhre vedhtenatiivlicse Herren annehmen; halten ond 
erkennenfollen/doch haben She Kom, Königl, Mafeft, aus 
fondern Konigl. Gnaden mir vnb meinen Erben Gr, 
bewillige und zugelaffen / da ich einige Eheliche Torhter 
hinder mir verlieffe / devfelben brepfig taufend Thaler / 
wo aber ¿mo meiner Teiblichen Töchter hinder mir 
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verbleiben / jeder funffichen faufenbt Thaler/ wo aber 
drey Thehter/ ober mehr verbleiben wiürden/ jeder geben 
tanfendt Heyrath= Gut von folhen meihen Sanz 
ben verfi; werden folle/ alles. getrewlich 
vnb ohnge zu DeÉundt mit meinem Furfil. 
em Snfiegel befiegelt / vnb mit eigener Hand 
onterfehrieben / Geben zu Prag, Sonnabends nach Allere 
heiligen Tage/ nad) &brifit Geburt 1549. 


Friedrich Herhogzut e 
Sicgnió. 
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CCXX. 


Investrrura Ducatús Mediolani , Comita- 
thsque Papiz & Angleriz , per Imperatorem C a= 
ROLUM V. Hifpaniarum Principi collata. Dat, 
Bruxelle 12. Decembris 1549. [ Voyez-la cin 
après fous le 28. Fevriert579.] - 


FIN DE LA II. PARTIE DU TOM. IV. 
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DIPLOMATIQUE 


DROIT DES GENS: 


CSO NTE NINE T QUUM 


R-E-6 0:46 UM 


DES 
T Rex Pat: FZ 
DALLIANCE,DE PAIX,DE TREVE, 


/ / 

DE NEUTRALITE, DE COMMERCE, DECHANGE, 
de Protection d» de Garantie; de toutes les Conventions, Tranfaétions, 
Pactes , Concordats , er autres Contrats, qui ont été faits en 
EUROPE, depuis le Regne de l'Empereur CHARLE- 

MAGNE jusques à préfent, 


A NMENG 
LES CAPITULATIONS IMPERIALES ET ROYALES; 


les Sentences Arbitrales dans les Caufes importantes ; les Déclarations de Guerre, les Contrats de Mariage 
des Grands Princes, leurs Teftamens , Donations , Renonciations , & Proteftations ; les Inveftitures des 
grands Ficfs; les Ereétions des grandes Dignités , celles des grandes Compagnies de Commerce, & en gé- 
néral de tous les Titres, fous quelque nom qu'on les défigne, qui peuvent fervir à fonder, établir ,ou juftifier 


LES DROITS ET LES INTERETS DES PRINCES ET ETATS DE L'EUROPE; 


Le tout tiré en partie des Archives de la TRES- Auguste MaArsoN pDAuTRICHE , © en partie de 
celles de quelques autres Princes @ Etats ; comme auf des Protocolles de quelques Grands Minifires ; des Manuf2 
crits de la Bibliotheque Royale de BERLIN; des meilleures Collections , qui ont déja part tant en ALLE- 
MAGNE, gwen FRANCE, en ANGLETERRE, en HoLLANDE, & ailleurs; fur tout des Ades de 
Rymer; & enfin des AUTEURS les plus eflimés, foit en Hiftoire, en Politique, ou en Droit 3 


PY Ag 
] DU MONT, BARON DE CARELS-CROON, 
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P$ Rad entre HENRI IL Roi de France 
t? EDOUARD VI Ru @An- 
gleterre, pour la reftitution de Bou- 

logne à la France, fait entre Boulogne ES 
la Riviere de Lyene, le 24. Mars 1549. 
Pag. 1 

Réglement touchant le Commerce entre la 
f NCE, & les PAYS-BAS, 
avec les Ordres qui s'en font enfuivis. A 
Bruxelles le 26. Avril 1550: = 
Hereditaria Unio Rhenanæ Patrie Archi- 
cefis Colonienfis, que Anno Chrifli 
erecda , ES pollmodum Anno 1350. ab 
Archi-Episcopo & Eledtore ADOLPHO, 
Capitulo Metropolitano, ES reliquis 

2, Nobilium, ES Civita 

ultilitatem ftabiliter re- 

uccejloribus Archiepiscopis 
. Accedit Declaratio Elec- 
foris J I CLEMENTIS, 
quod Pecunie fubfidiarie. prafenti Bello ab 
Ordinibus pro communi Bono fibi fuppedi- 
tate nullatenus in confequentiam contra 
Libertates ES Privilegia eorum trabi de- 
beast. Dat. Bonne duno 1694. 4 
Traité de Paix conclu entre l'Empereur 
CHARLES V, & MARIE STU- 
ARD Reine d'Ecoffe. A Binch en Hai- 
naut le iy. Decembre 15505 10 
Traité de Paix perpetnelle, d’Amitie ES de 
bonne Intelligence , entre CHARLES 
V. Empereur des Romains & Roi PE 
pagne d'une part, & MARIE Reize 
4" Ecoffe amthoriféé de JACOB Duc de 
Caftelherald for Tuteur & Gouverneur 
d'autre part. Toutes les hoftilités, ES tous 
les Dommages faits de part ES d'autre pen- 
dant la Guerre font mis en oubli; on y re- 
nonvelle le Trasté de Commerce ES d A- 
amitié , fait a Binch avec le Roi JA- 
QUES en 1541. comme auffi les anciens 
Privileges accordées de part &F d'autre an 
fujet du Commerce & de la Péche dont 
da té efl expreffément ftipulde , aver 
promeffe ES obligation reciproque. de chas- 
fer tous les Ecumeurs de Mer , Pirates, 
Capres , ES femblables Gens quí troublent 
la Navigation le Commerce & la Péche. 
Fait à Binch le 13. Decembre 1550. Avec 
les Plein-pouvoirs ES la Ratification de 
PEmpereur donnée à Augsbourg le 1. d'A- 
wril 1551. Comme aufli le Regozvell.- 
ment du mème Traité entre JAQUES 
d'Ecoffe ,€9 les Seigneurs ETATS 
AUX des Provinces Unies, 
deux Actes, dont l'un eff une 
s E dans laquelle le 
tout entier, don- 

594. ES Part 

du Roi dE: 


Traité eff i 


Jusdi 
née à la Haye le 
tre ‚une femb 
coffe, -doz À 
zembre 1594. 14 
Decret! de PEmpereur CHARLES V. 
entre GEORGE Evéque de Ratisbonne 
Demandeur d'une part le Magiftrat de 
RATISBONNE Defendeur d'autre 


naftere des Dechanf]es; comme auffi à P E- 
Tom. IV. PAR T. Il. 


véque de contenir [es Ecclefiaftiques dans 
un genre de vie conforme à leur état ES 
de payer à la Ville fa Rente annnelle de 
200. Florins; Il y eft anffi declaré en quels 
cas le Magifirat de Ratisbonne pourra ex- 
ercer fa Jurisdiction fur les Ecclefiaftiques: 
4 Augsbourg le 12. Fevrier 1551: 23 
Privileges odfroiez, aux Marchands SUIS- 
ES ,par HENRI IL Rot de France. Du 
Mars 1551. 24 
FREDERIC Electenr Pa- 
2, ES les autres Palatins du Rhyn, 
le renouvellement de PUnion concluë 
entr’enx le 11. Fevrier 1545. ES par la- 
il avoit été pourun am maintien de la 
# à PEleétorat , dans la Maifor 
le Palatine. À Heidelberg le Me- 
credi après le Dimanche Judica 18. Mars 
1551. 24 
Traité entre HENRI Il: Roi de France, 
& OCTAVE FARNESE Duc de 
Parme, par lequel OCTAVE sSengage 
ce de HENRI avec fom Ps, 
Jes Places ES fes Biens. Fait 


26 

EDUARDUM VI. 4;- 
glie Regem , 69 MARIAM Regina Seo 
orum s fuper defiñitione limitum ES mutuo 
Commercio conclufe. Date apud Ecclefiare 
de Norbame die 10. funii Anno 1551: 103 
Traité de C eration entre HENRI IL 
Roi de tg EDOUARD VI. 
Roi d'Angleterre pour le Mariage dudit 
Roi EDOUARD avec Madäme ELI- 

S ABET de france: A Angers le 19. 
Juillet 1551: 27 
roteflatiom faite par les Officiers du Prince 
ORANGE, contre l'ipexecution des 
Traitez faits entre PEMPEREUR 
& la FRANCE, & ce de la part de 
la FRANCE ez ce qui concerne ledit 
Prince ORANGE: Fait le 21; Fail- 
det 1551. 30 
Traité de Confederation 69 Alliance entre 
HENRI IL Roi de France d'une part, 
& MAURICE Eledenr de Saxe, 
autres Princes ES Etats Alliez, d'autre; 
contre P'Emperesr CHARLES QUINT, 
pour la confervation des Franchifes ES Li- 
deurs, Princes 69 Etats de 
PEmp Fait Pan 1551. le y. Odobre 
ES ratifié par le Roi à Chambord le 15. 
Janvier 1551-1552. 31 
ern prêté par ceux de laWille de METZ, 
a tros haut ,tres-excellent, ES très-puiffant 
Prince HENRI IL. par la grace de Diez 
Roi de France, Protecteur €S Defenfear 
de la Liberté Germanique: 33 
Recès concla entre CHARLES V. Ez- 
pereur & M AU RICE Eledear de 
Saxe, touchant la fixation du terme de la 
Pacification de Palau , € la prochaine 
liberté da LANDGRAVE DE HESSE. 
A Lintz le 1. Mai 1552. 34 
Lettres d Accord €S de Renonciation ‚par les- 
quelles WIGAND,E e de Bamberg, 
c transporte dix-neuf Bailliages am 
ave de Brandebourg ALBERT 
le jeune ES y remonce entierement, pour 
le déteurner de la Guerre qu'il avoit entre- 
a2 prife 
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—_ 
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—— 
1o; Juin, 


19. Juill: 


21. Juill. 


3. O&. 
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21. Avril: 


is Mai 


A 
19: Mai. 
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6. Août. 


25. Août. 


24. OG. 


1552. 
I538- 


1599: 


1. Sept. 


TABLE CHRONOLOGIQUE 


prile contre 


CHIOR Evéga 
ALBERT fe jet 
B iin far les D 


le la Guerre qu'il a 
le 21. Mai 1552. 


r 34 
le Uu 
ne Marcgre pH la Ville 


2 hoftilités 


de NURE 
" fos el ladite 


LES QU INT Emp 
DIN AND for Frere Roi des Ro 
TATS ¿ALLE 


, VE C 
RI ae loro, ES J 
i là da Monti. 


ait le EN a VU 1552. 
Decret. Imperial, portant Ca[fatiom du : 
ted Accord pallé le 19. Fain 155 
bu RT lejeune Ma regrave de Bran 
debourg ES la p "alle de ERE ER. 
Donne à 4 2 
Avec la C 
6 D 
le 20. Mars 1553. 
Lettres Imperiales de Caffation , par lesquel 
les l'Accord pale WIG AND, 
2 & ALBER a8 


1552: 
la entre CH AR- 
»„& ALBERT le 
de Brandebour; „bar le- 
ale le rego en fa 
Accords avec Bam- 
5, ALBERT 
quil fe y 
pour le fer 


$t 
CHARLES V. 
“ALE BERT le jeune T. 


552 
par HENRI IL Roi de 
VILLES ANSEATI- 


rae Saxe , & ALBERT 
e Brandebourg , par lequel ils 


riale de alle 


après la Fete de tous les Saints 1553. 60 


D 


Prote, 


de toms les Saints 2. 


vé pourtant le Comité de ] 
1 autres zh 


de WIGAND 
o. À Spire le 1. De 


1553. 
i; ALBERT le Jeune 


AU GUS 
e part; & JE 


de Saxe 


2. Nov. 


2. Nov 


1. Dec. 


155 


I2. Janvier. 


4s NNO 
2593: 
1554. 


Mars. 


t. Sept: 


1555. 


22. Janvier: 


y. Fevtier. 


en 


DELA III PART. DU TOME IV. 


"Tractatus Matrimonialis inter PHILIP- 
PU M Principem Hispaniarum, CAR O- 
LI V. Imperatoris Filium, tf MARIAM 
Regiam Anglie conclus. Dat. apud 
Weftmonafterium menfe Martio duno 553: 

106 

Union Hereditaire entre JEAN FRE- 
DERIC ke mitayen, JEAN GUIL- 
LAUME, & JEAN FREDE- 
RIC le jeune, Ducs de Saxe d'une part; 
& GUILLAUME, JEAN ER- 
NES Tt BOPP O, Pere &9 Fils, Com- 
tes de Henneberg y d'autre part ; portant 
que fi lesdits Comtes viennent à mourir 
Sans Hoirs mâles, les Ducs fus-nommés 
leur fuccederont dans le Comté de Henne- 
berg, ES qu'en échange de cette Expedla- 
tive ,ils fe chargent pour lesdits Comtes , de 
leurs dettes montant à la fomme de 130470. 
Florins,t7 Pen payer les Intéréts pendant 
wingt ans. À Kahle le 1. Sept. 1554. Avec 
le Confentement d'A U GUSTE Elec- 
teur de Saxe & de PHILIPPE Land- 
grave de Hefe du x. Sept. 1554: 74 

Confentement & Confirmation de CH À R- 
LES V. Emperenr des Romains fur PU- 
nion Hereditaire contradide entre JE AN 
FREDERIC le mitoyen, JEAN 
GUILLAUME, JEAN FRE- 
DERIC le jeune Ducs de Saxe Pune 
part; ES les Comtes de Henneberg GU 11: 
LAUME, JEAN ERNEST, & 
BOPPO. A Bruxelles en Brabant le 
22. Fanv. 1555. : 

Membre des diférends entre l'Empereur 
CHARLES V. & le Roi de France 
HENRI II. zoxchant plufieurs Royaumes 
ÈS Seignenries , ES l'iniguitd des Traités 
de Madrid, Cambrai, ¿9 Crespi, és an- 
nées 1516. 1519. 1544. mis par écrit Pan 
1555. par le Chanceher Olivier, pour la 
Conference de Mar près Andres, 78 


Traité de Tréve bea cing ais, entre HEN: 
RI IT, Roi de France d'une part; CHAR- 
LES V. Empereur & PHILIPPE 
fon Fils , Roi d'Angleterre , ES depuis 
Roi d'Espagne, d'autre, En PAlbaie de 
Vancelles près Cambrai le 5. Fevrier. 8% 

Addition de quelques Articles au Traité de 
Vaucelles, zomchant le Duc de Savoye, 
le trafic des François aux Indes ,69 ladeli- 
wrauce des Prifonniers de Guerre €S les 
Alliez des Rois de France €S d'Espagne, 
outre deux qui font nommez audit Traité. 


Mia 84 

Ade par lequel le Roi PHILIPPE IL 
declare ES nomme ceux qu'il entend ES 
vent être compris an Traité de Vaucelles: 


4 


Fait à Bruxelles le 19. Avril 1555. 85 
Ate par lequel le Roi HENRI 1l. som- 
me auf ceux qu'il veut ES entend être 
compris am Traité de Vaucelles. Exit à 
Chambord le troifieme Mai 1555. 85 
Recès conclu entre AUGUSTE Eleéteur 
t? Duc de Saxe ; JOACHIM Elec- 
teur Gy Marcgrave de Brandebourg ; JEAN 
FREDERIC,JEAN GUILLAU- 
ME, & JEAN FREDERIC ke jexue 
Daci de Saxe, JEAN ,t9 GEORGE 
FREDERIC Maregraves de Brandebourg 
€ PHILIPPE Landgrave de Heffe , con~ 
tenant un Pacte d'Unton ‚avec prome[Je re- 
ciproque de perfifter dans la Conteflion 
d'Augsbourg publiée en 1530. de m'accepter 
rien qui y Joit contraire, ES de n’admeiire 
aucunes nonvelles Sectes, A Nanmbourg 
le 12. Mars 1555. 85 
Pade de Confraternité Hereditaire de la 
Maifon Electorale ES Ducale de SAXE, 
avec celle de HESSE, conclu entre AU- 
GU STEEkéeur,) EAN FRIDE- 
RIC le mituyen, GUILLAUME es 
JEAN FRIDERIC le Jeune, Dzcs 
de Saxe d'une part ; & PHILIPPE 
GUILLAUME, & LOUIS 
Landgraves de Hefe d'autre part; portant 
que lesdites Maifons fe devront fucceder 
Pane à l'autre, en cas d’extinétion Jante 
d’Hoirs procréés de leurs Corps. A Naum- 
bourg le 12. Mars 1555. 86 
Declaratio FERDINANDI I. Cefaris 
Augufti , de Libertate Religionis conceffa 
Nobilibus & Communitatibus Auguftanz 
Confeffioni addictis, ES fub Episcoporum 
vel Abbatum ditione confiftentibus. Datum 
in Civitate Augufie die 14. Septembris 
155%. ; 88 
Recés 69. Conftitution Imperiale fur les affai- 
res de Religion conclue ES arrêtée entre 
CHARLES V. Empereur trii-Augus- 
te, & FERDINAND fx Frere Roi 
des Romains , avec les PRINCES €> 
ETATS DE EMPIRE, tant ceux 
de la Religion Catholique Romaine, que 
ceux de la Confeffion d’ Augsbourg ‚par la- 
quelle la liberté de Religion eft laifjée dun 
chacun , y compris la Noblefje libre de 
VEmpire ,& les Villes Imperiales ‚fans que 
perfonne puile être, à ce fujet troublé om 
iaquietó, À Augsbourg le 28. Septembre 


1555. 88 
Ceffion ES tranfport des P ATS-B AS, & 
de «BOURGOGNE, par CHAR: 
LES-QUINT Emperear à PHILIP- 
PE fon Fils Roi d'Angleterre ES depuis 
Roi d'Espagne. A Bruxelles le 25. Uéto- 
bre 1555. 93 


FIN DE LA lil. PARTIE DU TOME IV; 
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ANNO 
15575. 


an 
12. Mars. 


— 
25. Sept, 


AAA 
35: Od: 


CORPS DIPL 


DROIT D 


O 


OMATIQUE 


DU 


ES GENS; 


U 


REC YU ETT 


DES 


TRAITES D 


ALLIANCE, 


DE PAIX,DETREVE,DE NEUTRALITE, 


DE COMMERCE, 


D'ECHANGE, &c. 


Faits entre les Empereurs, Rois, Princes, & Etats de l'Europe , 


depuis CHARLEMAGNE jusques à préfent. 


dé 


ANNO Traité entre Henri II. Roi de France & E- 


DOUARD VI. Roi d' Angleterre „pour la refli- 
tution de Boulogne à la France, fait entre Bou- 
logne ES la Riviere de Lyene, le 24. Mars 
1549. (1). [FreDer.LeonarD, Tom. 
II. pag. 472. ] 


NıvErsıs & fingulis, ad quorum noti- 
tias præfentes Litterz pervenerint, Salu- 
tem. Cüm multa fint in bonis Principibus 
& Magnis Viris laude digniffima, nihil ta- 
men præclarius majorique commendatio- 
ne, ac feculorum omr 
gis unquam extitit, quàm cum ita fe natos meminerint, 
ut ad fuorum omnium falutem, ftudia, fuaque omnia, 
fuasque cogitationes omnes conferendas putent, atque 
fic ita fuos ab omni injuria teneant ac defendant, ut ta- 
men paci, & publice quieti, quoad cjus fieri poffit, 


E 


Has, dans fon Hift. de Henr? 1L Tom. I. pag. t42. range 
au lieu que Mezerai, dans fon 


[13] 
ce Traité fous la même année 1540 
Hift. de France Tom. IL. Regne de Henri 11. pag. 1064. le place fous 
Pannée 1550. Mais cela re la méme choles puis! que l'année 
1549. fe doit entendre du Stile Fafchal de France, & l’année 1550. du 
Stile Romain. [Dum.] 

Tom. IV. Parr, III 


n memoria celebrandum ma- | 


| femper confultum velint. Quo fit, ut cúm merito 
nobis gratulari debeamus, tum precipué Deo optimo 
maximo gratias agere, qui talem mentem dedit poten- 
tiffimis & invictiflimis Henrico, Francorum Regi Chr 
tianiffimo , hujus nominis fecundo; & Eduardo V I. 
| Anglie, &c. Regi, ut pronis animis in Foedera coi- 
rent, & inter fe eam Pacem ftabilirent ‚que in infinitas 
&tates ad pofteros effet tranfitura; idque eo majori füo- 
| rum Civium & commodo, & defiderio , quo: poft tot 
malorum, & calamitatum injurias, quas innocua plebs 
| ad banc usque diem maximas pertulit , r jus periculum. 
erat ne calamitatis quotidie injuriis gravius multo tan- 
torum Regum exulcerarentur animi, odiaque prima ad- 
huc & vita, & imperii etate concepta, cum animis ve- 
terascerent, ac proinde maximo utriusque Regni malo. 
altiüs radices agerent, ut difficillimum effet ea ex ani- 
mis avelli, nifi diflidiorum, fimu n, bellorum, 
| difidentiæ materiam primis incunab Imperii fui de- 
ponerent , atque abjicerent,proque his mutuam benevo- 
| lentiam, finceramque Amicitiam inirent, Quo optimis 
Principiis fa&a officiorum viciffitudine, & temporum 
| fucceffione propagaretur, ar&iorique tandem vinculo 
| fanciretur. 
|... Itaque optimi illi Principes, & duo totius Orbis Chris 
| tiani Lumina , tametfi nullas privatas fimultates inter fe 
gerebant, reliquias tamen Bellorum à majoribus tradi- 
tas, quali per manus cum accepiffent, eas ut tollere & 
penitus extirpare, concordiaque, ac mutua benev olen 
| tia confopire poflent, diligenter elaboraverunt, né ma- 


A 


lum 


ANNO 


do 
1550. 


ANNO 
1549. 


1550. 


2 C.ORPS.DIBEO MAT 1 OWE 


iquos Pacis Traétatus , Ligas, & Confederationes ANNO 


lum hoc latiüs ferperet, & majoris diffidii, velut ex fo- 
mite incendium, feminarium quoddam füscitaret. Quod 
eo magis Divini Numinis providentia, incredibilique 
quadam bonitate nature, in ipfis faétum videri debct, 
quód cüm utrumque, & «tas, que Bellorum avidior 
effe folet, & vite discipline ratio ad arma ftimularet, 
memores tum quantum Bello Pacem prætulerit Servator 
nofter Chriftus, qui ad Patrem rediturus , fuz erga uos 
benevolentiz perpetui pignoris falutarem Pacem nobis 
eft elargitus, judicio quodam animi, & certo conlilio 
ad Pacem & Concordiam Regnorum & Imperiorum 
confervatricem, tam promptè inclinarunt, ut non fit 
ulla futura tam ingrata polteritas, quæ non eos dignos 


3 
immortalitate fit judicatura, quibus tantopere publica 
quies, & communis omnium falus, cure fuerit, ac 
magis etiam quàm proprie laudis € gloriz amplifican- 
de ftudium. Ac quo magis Pax inter eos ftabiliretur , 
funt ab ipfis he Leges, ea Pacta, ea Conventa pofita , 
quibus obfirmata nulla unquam hominum perverfitas 
tanta effet futura, ut eam tollere, fed ne labefactare 
quidem poffet ; quin pofteris , & Regibus, & Subditis, 
à Bellis quietem, & cum felicitate tranquillum ot 

tantorum non fine fumma laude & benevolentia R 
gum, qui autores extiterunt, effet allatura, Nos igi- 
tur Franciscus de Montmorency , Dominus de la Ro- 
chepot, Infule Francie Prorex atque Gubernator , nec 
non ejusdem Chriftianiffimi Regis in Picardia Legatus , 
1 Locumtenens Generalis; & Gaspar de Coligny, 
Dominus de Chatillon, ejusdem Regis in abfentia dicli 
Domini de la I m Legatus, feu Locum- 
tenens Generalis in C u Bolonienfi Gallorumque 
Peditum Prafectus, ac infignis Ordinis Divi Michaelis 
Eques auratus; Andreas Guillard, Dominus du Mor- 
tier, etiam Eques auratus, & ejusdem Chriftianiffimi 
Regis in Confilio fuo fanétiore, & privato Confilia- 
rius; € Guillelmus Bochetel, Dominus de Sally, ejus- 
dem Chriftianiffimi Regis Confiliarius, & Status Regni 
à Secretis , ac etiam Ordinis San&i Michaëlis ab Aétis, 
feu Grapharius ; Oratores, Commiflarii, Procuratores, 
& Ambafliatores ad infra [cripta autoritatem habentes, 


nis, Joanne de Bedford, privati Sigilli ejusdem Sere- 
niffimi Regis Anglis, Cultode , Guillelmo Paget, 
Domino de Beaudefert, Ordinis Jarterii Equitibus au- 


cum Egregiis, Magnificis, & Nobilibus Viris Domi- | 
| 


| 
| 


| 


ratis; Guillelmo Peter, Secretario primario; & Joan- | 


ne Mafone, in Lingua Gallicana etiam ejusdem Regis | 
Anglie Secretario, Equitibus auratis, prefati Regis | 
Conliliariis, Oratoribus , Commiffariis , Procuratori- | 
bus, Ambafliatoribus ad infra fcripta fufficienter auto- | 
rifatis, quod fcelix fauftumque fit, convenimus, con- 
cordavimys, € conclufimus , atque autoritate Commis- 
fionum noftrarum pro præfente, convenimus, concor- | 
damus & concludimus articulatim prout fequitur, 

Imprimis, conventum , concordatum , atque con- 
clufum eít, quód inter predictos Illuftriffimos & Po- 
tentiflimos Reges, eorumque Hæredes € Succeffores , 
qui in Regnis Francorum & Anglorum, futuris tempo- 
ribus, Regiam Majeftatem fuerint adepti, Regna, Te 
ras, Dominia, Civitates, Caftra, Oppida, Villas, Vi- 
COS, ab utro nunc poffeffa, aut impofterum poffi- 
denda, nec non Subditos, Clientes, Vaffallos, fit ve- 
ra, ftabilis, firma, immobilis , fincera, perpetua, & 
certa Pax, Amicitia, Confederatio , Unio, Liga, & 
fumma Concordia, non folüm quoad ipfi Reges vi- 
tam égerint, quam Deus fua clementia € bonitate 
quàm longiffimam effe velit; fed in omne evum du- 
raturam. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quód quandiu hzc Pax & Amicitia integra inviola- 
taque permanebit, omnes & finguli præfentis utriusque 
prefati Regni, omniumque rrarum , & Dominio- 
rum, que nunc ab utrolibet prediétorum Regum pofli- 
dentur, ac impoíterum poffidebuntur, Incolæ, E 
cumque diguitate, quocumque ftatu & condit 
titerint, poterunt fefe mutuis ofliciis Amicitie profe- 
qui, & excipere, liberé, tutó, fecure, ultro citroque, 
Terra Marique, ac Fluminibus, commeare , naviga- 
re, inter fe contrahere, emere, vendere, illic quam- 
diu velint morari, vel hinc inde, quando que vi fua, 
induftria, labore, aut quocumque alio jufto modo, ar- 
te operaque comparaverint, & emerint, vifum erit re- 
cedere, & abire quefierint ad fuos, vel exteros, quo- 
cumque locorum libuerit, fine ullo impedimento, of- 
fenfione, arreftatione, feu cohibitione, falvo conduc- 
tu, licentia, & fpeciali permiflione invehere, & trans- 
portare, falvis femper & integris Regnorum & Civita- | 
tum Legibus, Statutis, & Confuetudinibus, prout per | 


| fuerint cum in poteftatem Domini Ch 


| que bona fide, & fine dolo* malo; fimul etiam omnia 


| rit, idem Serenifimus Rex Anglie damnum 


facere licuit. 

Item, Conventum etiam eft pro libero intercurfu 
Mercium, & Mercatorum utriusque Principis , quód, 
durante Pace predicta, nulla Navis armata, & ad Bel- 
lum feu Guerram parata & inftruéta egredietur. feu 
egredi permittetur Portus maritimos Regnorum Fran- 
cie & Anglie, nifi priüs fatisdederit, ac bonam & fuf- 
ficientem cautionem præftit in manibus Admirald 
Franciæ,feu ejus Locumtenentis vel alterius Judicis or- 
dinarii illius Loci,& hoc quoad Naves Flandriz ; & Ad- 
miraldi Anglis, feu ejus Locumtenentis , aur Cufluma- 
riorum prædiétorum Portuum quoad N ie, d 
i moleftando, depra 1 
os utriusque Principis, aut eorum alte- 
rius, nec eoram Alligatos, nec eis aliquam ii 
ferendo, &c. fub pcena publicationis Navium, & pu- 
nitionis corporis cum reftitutione omuium bonorum, & 
damnorum quibuscumque illatoruz 

Item. Conventum, concord 
eft, quód Urbs Boloniz, P 
Propugnaculis & Fort: 
truétis, & fortificatis in Patria & Comitatu 
à tempore”Bellorum novif 


or 


Serenifimo Rege Ang 
Bolonienfi poffidentur & de 
nas à die præfentis ^ us reftituentur in m 
poteftatem Domini Chrifti is, aut ab 
i mtnittendorum & deputandorum, ea inte, 
atione & melioratione, in qua nunc funt; 


r, ante fex fer 


“Tormenta, & omnes Machine bellica cum omni fuo 
apparatu, fcilicet pulverum , bouletorum ,* morterio- 
rum, atque omnia alia cum munitione bellica , qua 
tum erant, tam in ipfa Urbe Bolonienfi, quàm in Præ- 


fidis & Propugnaculis circumjacentibus , per dictum 


Regem Angliæ nunc pof atequam in poteftatem 
ejusdem Sereniflimi Reg venerint; quorum fi 


que pars perierit, aut ad füum ufum inutil 


nebitur refarcire in iisdem fpeciebus Machinarum, fi 
mis, viribus, materia, & numero, cum ) 
frumentorum, annona, & reliquo commeatu 
exercitüs caufa comparato , quo tum inftruéta e 
ftianiffimi Regi 


reftituentur. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quód dictam reftitutionem pra 
ficut fupra dictum eft, faciendo in intuitu & confic 
tione diétarum fortificationum, ac melioratio 
fumptuum, per didum Regem Anglie in di 
impenforum,ac ratione etiam T'ormentorum, feu Ma 
chinarum, commeatusque, tam rei bellicæ, quam z 
none, dictus Chriftianiffimus Rex tenebitur folv 
tradere diéto Regi Anglie, feu ab eo deputgndis, fu 
mam quadringentorum millium Coronarum auri de So- 
le,in Coronis auri de Sole valoris , ponderis , pretii, pu- 
ritatis, & æflimationis, quibus nunc funt, & commu- 
niter exponuntur in dicto Regno Franci Que qui 
dem fümma, ut fequitur, eidem Regi, ab eove depu- 
tandis, in Oppido Calefis folvetur , videlicet fumma 
ducentorum millium Coronarum auri de Sole, valoris 
predicti, tum cum realiter, & cum effectu in manus 
& poteftatem dicti Regis Chriftianiflimi, aut ab eo po- 
teftatem habentis dicta Urbs Bolonienfis , aliaque 
omnia Propugnacula , feu Fortalitia, ut dictum eft, 
inftruéta & munita, reftituta fuerint, aut faltem intrà 
tres dies proxime fequentes; & altera pars predicte 
fumme, fummam ducentorum millium Coronarum 
auri de Sole conficiens, intra & ante diem Dive Ma- 
rie Virgini facrum, videlicet decimum - quintum men- 
fis Augufti proximè fequentis , eidem Regi Ang 
aut ab eo deputandis, in eodem Oppido Calefia, cjus 
dem ponderis, & valoris, ficut dictum eft, etiam ab- 
folvetur. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód ut melius utrisque Regibus cautum fit & provi- 
fum, Chriftianifimo videlicet Regi & Urbe Boloniæ, 
& dictis Propugnaculis adjacentibus; Anglie Regi, de 
fumma quadringentorum millium Coronarum aur 
Sole; Obfides utrinque fex numero,intra Feftum Pafc 
proximum dabuntur, quorum nomina fequuntur , vide- 
licet pro parte Chriftianiflimi Regis, Dominus d'An- 
guien, Je Marquis de Maine, Filius Domini Ducis de 
Guife; Dominus de Montmorency, primogenitus Do- 

mini 


m 


ANNO mini Coneítabilis; Dominus de la Trimoüille; Domi- 


DU DROIT 


nus Vidamus de Chartres; Dominus de la Hunaudaie, 
Filius Domini Admiraldi; pro parte vero Sereniflimi 


— Regis Anglie; Dominus Dux de Suffolk; Dominus 


Comes de Herford, primogenitus Ducis de Somerfet; 
Dominus Montravers , primogenitus Comitis Arundel- 
li; Dominus de Talbot, primogenitus Comitis Shrews- 
bury; Dominus Strange, primogenitus Comitis de 
Derby; Dominus Fitzwaring , primogenitus Comitis 
Bathonienfis. 

Item. Conventum , concordatum, atque conclufum 
eft, quód intra dictum diem Pafchæ utrique Obtides 


veniant in confinibus dictorum Locorum , unde dicti 
Obfides utrobique recipiantur,fcilicet Galli,à Deputatis 
Sereniflimi Regis Anglie; Angli verd à Deputatis 
Chrittianiffimi Regis. 2 
Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 

od ubi primum dictus Sereniflimus Rex tradiderit & 
uerit ditam Urbem Bolonie cum praedictis Pro- 
naculis, ficut dictum eft, inftruétis & munitis, Do- 
mino Chriftianiffimo Regi, aut ab eo deputandis, dic- 
Chriftianiffimus tenebitur donare libertate predictos 


tus C 
Obfides Anglos ‚ut illis liceat, quoties commodam vi- 
fum fuerit, Angliam repetere, vel quovis alio proficis- 
ci, aut pro arbi ubivis morari. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quod folvendo priorem diéte fummæ quadringen- 
torum millium Coronarum auri de Sole partem, dicto 
Sereniffimo Anglie Regi ,aut ab co deputandis, in præ- 
dicto Oppido Calefiæ, diétus Sereniffimus Anglie Rex 
tenebitur liberos dimittere tres ex predi&is fex Obfidi- 
s Gallis, quos Chriftianiffimus Rex, ex diétis fex Ob- 
, liberandos duxerit. 

Item. Conventum, concordatum, & conclufum eft, 
quód diétus Sereniffimus Rex Anglie tenebitur etiam 
libertate donare reliquos tres Obfides Gallos, folvendo 
li, aut ab eo deputandis, alteram & pofteriorem par- 
tem prædiétæ fummæ quadringentorum millium Coro- 
narum auri de Sole fummam conficientem , ejusdem 
onderis, valoris , puritatis , & æftimationis, prout 


di&um eft, quibus Obfidibus Gallis, dicta pofteriore 
fumma perfoluta, licebit in Galliam proficisci, € ad 
fuos redire, 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quod Arces feu Caltra vulgó nuncupata de Dunglas 
& La 
renif 


re, in recognoscentia conftruéta per dictum Se- 
num Regem Anglis, reftituentur Regine Sco- 
aut ab ea deputandis, cum fuis Fortalitiis, & Mu- 
ibus, Tormeutis, & Machinis bellicis in diétis 
aftris ad tuitionem & defenfionem eorumdem exiften- 
tis tamen illis Machinis, que à loco no- 
dingteya illuc fuerunt adductz, idque quam 
fime commode fieri poterit, & antequam diéto Se- 
nifimo Regi Anglie, aut ab eo deputandis , pofterior 
ta fumme quadringentorum millium Coronarum 
iri de Sole pars perfolvatur. Quibus Caftris & Locis 
de Dzzglas & Lardre reftitutis, licebit Anglis in diétis 
Locis tunc exiftentibus, illinc liberé , tuté , fecurè 
cum fuis farcinis abire, € quo voluerint recedere, 
cumque omnibus Machinis bellicis à dito Loco de 
Gaddingteya im præfatas Arces de Duaglas & Lardre 
inveétis. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quód fi didæ Arces feu Caftra de Danglas & Lar- 

ire deficrint effe in manu & poteftate diti Sereniffimi 
Regis Anglie, nihilominus tamen liber erit ab ea obli- 
gatione, qua illa, ut fupra dictum eft, reftituere fpo- 
ponderat, & fe adítrinxerat , pro quibus & veluti recom- 
penfæ loco. 

Item. Sereniffimus Rex Anglie tenebitur Oppida & 
Caftra de Roxbovamgh & Aymonth, diruere & folo 
æquare intra 40. dies die date præfentis Tractatus ; 
éti imo Anglie Regi, Chriftianis- 
fimo Regi, Reginæque Scotis, dicta Loca de Roxbo- 
vangb &: Aymonth, reltaurare, aut rexdificare. Et ul- 
terius, fi prediétus Sereniffimus Rex Anglix reddat at- 
que reltituat prædiétas Arces de Dzzglas & Lardre, ut 
fupra conventum eft, tum Oppida € Caftra de Roxbo- 
vangh & Aymonth, diruere & folo æquare tenebitur, fi 
modo a Regina Scotie quidem voluerit, 
& fecerit in dictis Arcibus, & Caftris de Dunglas & 
Lardre: quod fi acciderit, non licebit diétis Sereniffi- 

Tom, IV. Parr, III, 


ic 
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| mo Anglie Regi, Chriftianiffimo Regt, Reginzque 
Scotia, eorumve Heredibus & Succefforibus, pofthac 


bovangh & Aymonth. 

Item, Concordatum , atqúe conciufum elt, quod 
cum diéta Regina R gnumque Scotiæ in hoc Traétatu 
Pacis veluti. Confederati didi Chriftianifimi Regis 
comprehendantur, quos diétus Rex Anglie invadere, 
aut bello laceflere, non poterit, nifi nova & jufta oc- 
cafione ab ipfis Scotis orta, dicta Regina Scotiz certio- 
rem facere tenebitur di&um Serenifimum Re:em An- 
gliæ infra 40. dies à data prefentis Traétacus, fub 
magno Sigillo Scotiæ, & prefentem comprehenfionem, 
omniaque in hoc Traétatu conventa, que ad fe füum- 
que Regnum pertinent, rata firmaque habebit. Qué 
omnia & fingula in præfenti Tractatu conventa & con- 
| cluía func, refervatis ipfis Sereniflimo Regi Angliæ, & 
| Succefforibus fuis, omnibusque aliis, Juribus, Aétio- 
| nibus, Petitionibus, & Pratentionibus per eum, tam 

contra dictum Chriftianifimum Regem, ejusque Suc: 

ceflores, quam contra diétam Reginam Sereniffimam 
Scotie pratenfis; necnon ipfis Chriftianiffimo Regi, 
Regine, Regnogue Scotiæ, fuisque Succefloribus eo- 
rum in contrarium Juribus, Aétionibus, Pretentioni- 
bus, Defenfionibus, & Exceptionibus etiam refe 
vatis. 

Comprehenduntur etiam pro parte diéti Chriftianiffi~ 
mi Regis, Carolus quintus, Romanorum Imperator, 
&c. & in hoc Pacis Tra&atu pro ipfius Confcederato 
perpetuo; ac etiam pro parte Sereniffimi diti Regis 
Anglie, comprehenditur idem Imperator, fecundüm 
vim perpetue Confcederationis , quam idem Rex & Im- 
perator, éorum Regna, Patriæ ac Subditi, invicem 
habent. 

Item, Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quod fi quid contra vires & effectus præfati Trac- 
tatus Pacis & Amicitie, Terra Marive, aut in Aquis 
dulcibus , per Vaffallum aliquem, Subditum, aut Alli- 
| gatum alterius predictorum Principum , attentatum, 
acum, aut geftum fuerit, nihilominus hec Pax & A- 
micitia in fuis viribus permanebit, & pro ipfis atten- 
tatis folummodo punientar qui damnum attulerint, 
& non alii. 

Item. Conventum, concordatum , atque conclufum 
eft, quód hunc præfentem Tractatum Pacis & Amici- 
tie Domini IMluftrifimi & Potentiflimi Principes, fcili- 
cet Dominus Chriftianiffimus Rex & Sereniflimus Rex 
Angliz , de affenfu Confilii fui, infra 40. dies à Data 
hujus præfentis Traétatus, confirmabunt & ratum ha- 
bebunt; ac quod in Literas Patentes fuis ipforum maga 
nis Sigillis muniendas, ac propriis manibus eorumdem. 
Principam & Confiliariorum di&i Anglie Regis fub- 
fcribendas di&a Confirmatio € Ratificatio redigetur 
ipfasque Literas Confirmationis , ut diétum ef ELS Me 
& Sigillis munitas, uterque Princeps alterius Principis 
Oratori five Commiflario, Oratoribus five Commilla- 
riis, autoritatem habenti, feu habentibus, mutud & re- 
ciprocè tradet realiter & cum effeétu.  Jurabunt prate- 
rea dictus Chriftianiffimus Rex, € didus Sereniffimus 
| Rex Anglis, in præfentia & cum affenfu di&orum fuo- 
rum Confiliariorum, & uterque Princeps in prefentia 
| ejusdem , five eorumdem Oratorum alterius Principis , 

fe omnia € fingula predicta , quatenus eum concer- 
| nunt, inviolabiliter obfervaturum & perimpleturum, ac 
ta&tis Sacrofan&is Evangeliis. 


E 


IL 


Reglement touchant le Commerce entre la FRAN- 
CE (9 les Pays-Bas, avec les Ordres qui 


Martz par la grace de Dieu Royne Douagiere 
de Honguerie, de Boheme &c. Regente. 


Tres-chiers 69 bien amez, 


"On a cy devant publié en France certaine Ordón- 

nance par vertu de laquelle,quant en quelque Cha- 
riot, Datteau , ou Voiture, fortant dudit Royaulme, 
eftoient aucunnes Denreez, ou Marchandifes prohibéés, 
Pon confisquoit non feullement icelles, mais : y 
tous les autres biens ou Marchandifes licites, & non 
deffendues eftans es meismes Chariotz , ou Navires ‚au 


a moyen 


ANNO 


| reltaurare, & rexdificare di&a Oppida & Caltra de Kox- I $49. 


1550. 


1550. 


sen font enfuivis. A Bruxelles, le 26. Avril, 6. Avril. 
1550. [ Manuscrit. ] La Fran- 


ANNO 
1550. 


4 CORPS DI 


moyen de quoy les Subgetz de pardeca, & aultres, ont 
efté grandement endommaigez , & aulcuns d'iceulx to- 
tallement deftrui&tz , fans qu'on ayt fceu obtenir aucu- 
ne revocation de ladiéte Ordonnance par trop inique & 
éxhorbirahte, quelque remonftratice, debvoir & fallici- 
tude qu'on ait pour ce fait jusques a nagueres que alant 
fait obferver la mesme Loy es Pays de pardeca envers 
les Subeeérz de France des Biens & Marchandifes qu'ilz 
imenoient hors iceulx, ou fe rétrouvoit aucune chofe 
deffendue, les Miniftres du Roy de France font entrez 
én communication ávecq les Miniftres de l'Empereur 
Monféigneur, pour moderer la rigeur de ladiéte Or- 
donnance, 2 quoy Sa Majefté Imp 
condescendue en la forme & maniere que verrez par 
fes Lettres Patentes d'agreation de Paccord qui s'en eft 
fait, dont vous envoyons Copie autenticque, vous re- 
querant, & pár charge exprefle dé 
nant faire enregiftrer & interiner | sdi&tes Lettres d'ag- 
greation & conforme à icelies vous reigler & conduire 


€ 
P i 
l'intention de Sa Majefté Impériale, fi l'on obferve pre- 
fentement autres femblables Ordonnances en France, 
Ou que par cy apres l'on en fift autres fi iniques, & e 
horbitantes que celle cy deffus, que lon debvra obfer 
ver le rechiproque pardeca envers les Subgeétz d 
France; puis qu'il ny a dutre moyen de les faire renge 
fon, fi ne faites en ce faulte, trés-chiers & bien 
notre Seignéur foit garde de vous, Escript à 
selles le xxv. jour de May isso. Sowbz efer 


MARIE, Ey plus bas figné DESPLEGLEM, & | 


au dos effoit efcript , à noz treschiers , & bien amez 


les Prelident & Gens de la Chambre dé Confeil en | 


Flandres. 


CO SRL ANB: 


HARLES &c. A tous qui ces prefentes verront 
falut: cotinine pour faite ceffer les plaintes, & do- 
(puis aucun temps enca) faiétes par aucuiis noz 

& ceulx de notre tres-chier, & tres-amé bon 
re,Coufin & Allié, le Roy tres-Chreltien de Fraüce, 


en noz Pays de patdeca, € au Royaulime de 
, par laquelle le bien desdits Subgetz prins, fai- 
ou arrelté d'une part, & d’autre, tant par Mer, que 
Terre, demeure entierement confisquié, quant il fe 
tteuve avec icelluy aucune Marchandifé prohibée ou 
Ennemis, & quànt aufly il fe 


re par quelques bons & 
€ ables moyens, du Bien & avancement de l'én- 
écours de la Marchandifé, € à l'indempnité des Sub- 
ded d'un cofté & Pantre, au moyens de quoy lesditz 
Miniftres apres avoir le rout meürement digeré,& exami- 
né, & des difficultez y trouvez fait rapport, fe font fi- 
nablement accordez foubz notre bon plailir en la forme 
maniere qu'il s’enfüit, à feavoir que doresnavahit tou- 
s, € quantes fois qu'on aura faiét d'ung cofté ou 
"aujtre aucune prinfe, où arret, foit en Mer, ou par 
Biens, de 
Marchan- 


Terre, de quelques Marchandifes ou autr 
quelque qualité qu'ilz foyent, eftans lesdit 
difes ou Biens trouvez en Navires ou Chariotz & au- 
tres Voitures des Subgeétz tant dudit Sr. Roy que de 
Nous ou en Navires d’Enhemis, que du bien ainfi prins 


rre(lé tant par Mer que par Terre fera feulernent 
dectaré confisquié, ce qui fe trouvera appartenir aux 
Ennemis, ou feulement là Marchandife prohibée, & 
deffendue, & non autre, fans ce que pour l'advenir la- 
dite Ordonnance (qui des maintenant demeure du tout 
nulle, & revocquée) puiffe eltre alleguée ny mife en 
avant pour le regard desd. prinles, & quant aux biens 
qui ont eflé prins. par Mer ou par Terre à l'occafion 
de ladite Ordonnance depuis le premier jour de Juing 
nier paffé qui fut le temps au quel l'on commenca 
er de la revocation d’ieelle, ilz feront plaitiement 
& reftituez ehcoires que Sentelice diffinitive 


rendu 


ait efté rendue dedens ledit temps, léquel Jugement fe- 
ra, & demeurera mul, & quatit au bien qui auroit elté 
prins ung an, ou déü ans auparavant ledit premier 
jour de Juing , dont touttes fois Je Jugement fetoit in- 
decis, & n'en auroit efté pronunchié Sentence diffini- | 


ale s’elt voluntiers | 


a Majelté ordon- | 


caüfes & proces méuz, & à mouvoir à caüfe des | 
afes ou arréltz desdits Biens ou Marchandifes , & eft | 


la rigeur de certaine Ordonnance obfervée refpeéti- | 


LOMATIQUE 


| tive avant ledit premier jour de Juing, il fera entiere- 
ment rendu, & reaulment reftitué d'une part € d'au- 
tre,promptement & de bonne foy,fans aucun empesche- 
ment où tergiverfation, en retenant feullement le bien 
qui fera prohibé ou appertenu aux Ennemis, fans que, 
e l'un ou l’autre desdits cas, à raifon de ce, l'Officier 
qui pourroit pretendre droit ou autre qui que ce foit y 
puiffe quere iucune chofe fur lesd. Marchans ou 
Biens non deffenduz, ains.pour la pacification d’iceuls 
ou autres qui pretendront aucun droit y fera pourveu 
par notre dit bon Frere & nous d'ung coflé, & d'autre 
| à l’endroiét de noz S &z & les fiens felon que trou- 
verons convenir en raifon, & équité, & feront touttes 
| Parties réfpe&tivement deschargées des cautions par el- 
| les données en quelque lieu que ce foit pour le regard 
des biens qui leur peuvent avoir efté renduz depuis le- 
dit temps d'ung an ou deux, moyennant lesd. cautions 
lesquelles des maintenant demeurent nulles, n re- 
gard de ce qu'auroit efté prins auparavant lesdits deux 
ans, le tout eft remis au bon vouloir de noltre dit bon 
Frere, & de nous, pour en eltre faiét felon noftre bc 
| plaifir, & vouloir, & au furplus fe font nosdits Mi 
| niftres accordez que des poinétz, & articles deflus {pe 
cifiez, & entre eulx accordez nous baillerons refpecti- 
| vernent noz Lettres de Ratification, & ferions icelles 
énregiftret & interiner en noz Cours Souveraines & 
Confatúlx Provinciaulx es Sieges de l'Admiraulté,& au- 
| tres qu'il appertiendra, & les ferions precifement & in- 
| violablernent obferver par tous nos Royaulmes & Pays 
pourvoiant que ce qui doibt eftre rendu en vertu d" 
les foit promptement effectué , & s'execute par main 
| Souveraine, de forte que les Parties n'en tumbent en 
| aucun Proces. 
|. Scavoir faifons, que nous ayant l'Accord cy deffus 
| inferé agréable & en revocquant & annullant entiere- 
| ment la fusd. Ordonnance;& l'obfervance d’icelle,pour 


l’entretenément de bontie Amitié & voifinance, nous, 

pour ces caufes & autres raifünnables confiderations , 
| avofis icelles Accord ‚en tous & chacuns fes poinétz & 
articles, accépté, ratifié, & approuvé, acceptons, ra 
tions, & approuvons par césdires prefentes , promec- 
tant en bonne foy & parole d'Empereur & Roy de l’en- 
tretenir, & obférvér , & faire entretenir, & obferver en 
toüs poindz en & par tous noz Royaulmes & Pays, 
fans y contrevenir ne fouffrir eftre contrevenu en ma- 
| niere queleoneque, le tout fans fraulde ou abuz, en 
tesmoing de cé nous avons fait mettre noftre Séel à ces 
prefentes. Donné en noftre Ville de Bruxelles le xxvr. 
d'Apvril Pan mil cincq cens & cincquante, de nos- 
tre Empire le xxxr. & noz Regnes de Caltille & au- 
trés le xxxv. Sar “le ply efloit escript par l'Empe- 
reur E) Signé VERR EY KEN, € Jéellé en double queue 
de cyre vermeil 


III. 


Hereditaria Unio Rhenanæ Patrize Archi-Diecefs 
Colonienfis, que Anno Chrifli 1463. ercéta, ES 
pofimod anno 1559. ab Archi - Episcopo € 
Eleäore ADOLPHO, cum Capitulo Metropoli- 
tano, C9 reliquis, Statibus Comitum, Nobilium, 
Es Civitatum ad publicam utilitatem flabiliter re- 
novata, € à Succefforibus Archi-Episcopis con- 
firmata. fuit. Accedt DecLararıo E- 
lestoris JosEPHI CLEMENTIS, qud pecu- 
nie fubfidiarie prefenti Bello ab Ordinibus pro 
communi Bono fibi fuppeditate nullatenus in con- 
Jequentiam contra Libertates & Privilegia eorum 
frabi debeant. Datum Bonne anno 1694. 
[Gravatorialfchreiben an Fhro Käyferl. Majeft. von 
dan Cöflnifchen Dom Gapitul] de data Cölln. b. 
12. Decembr. 1701. wider die von Shro Churfürftl. 
DOurchf. zu Clin befchehene groffe Beeinträchtigung 
&c. apud Tuucerıum in Actis Publicis 
S. R. Imp. Part. IT. pag. 548. Fazri Eno 
top. Staats Canbley Tom. VI. pag. 47r. 
Lunts, Tentfepes Neichs- Archiv. Part. Spec. 
Abtheil. III. 2(6ja& III. pag. 435. cn Alle- 
mand. ] 


Nos 


ANNO 
155% 


12. Mai, 


ANNO 
1550. 


DU DROIT 


N: Adolphus Dei gratia Archiepiscopus Colo- 
L 

Cancellarius & Princeps Elector, Weltphalie & Angriæ 
Dux, &c. Itemque nos Decanus & Capitulum Me- 
tropolit. Ecclefiz Colon. &c. Wilhelmus Comes in 
Newenahr & Moers, Dominus in Bedtbühr, Hære- 
ditarius Aulæ Prefeétus &c. Joannes Comes in Salm, 
Dominus in Rufferfcheidt, Dick & Alffter, Marefchal- 
lus Hereditarius &c. Gumbertus Comes in Ne a 
& Limburg, Dominus in Alpen, Lennep & Helffen- 
ftein &c. Johannes de Ligne, Comes in Arburg, Baro 
in Barbafon , Sacre Cæfareæ Majeftatis Locumtenens , 
Generalis Frifiæ Trans Iffulang, Gróninge & finitimo- 
rum Locorum, Archi-Pincerna &c. Theodorus Comes 
in Manderfcheid & Blanckenheim, Dominus in Schlei- 
den, Kerpen, Cronenburg & Newerburg, &c. Joan- 
nes Comes de Weda, Dominus in Runchel & Ifen- 
burg, &c. Arnoldus Comes in Bentheim & Steinfort, 
Dominus in Wevelinghoven, Joannes Comes in Sain, 
Dominus in Homburg, Monkler, &c, Wilhelmus 
de Rennenberg , Dominus in Suelen, Palferkamp, Wil- 
helmus de Bongardt in Bergerhaufen, Antonius Haus- 
man de Namedi Equites, Wilhelmus Baro de Schwartz- 
enburg , Satrapa in Newerburg, Adolphus Dominus 
in Gymnich & Vyfchel, Lotharius & Hérmannus Qua- 
de, Fratres , Domini in Tomberg & Myle, Gothar- 
dus Burggravius in Drachenfeltz, Dominus in Meilen- 
dunck & Ruland, Wilhelmus dé Flodorff, Burggra- 
vius in Odenkirchen, Wilhelmus Hafe in Conr 
heim, Marefchallus , Degenhardus Haafe, Jurium 
Doétor & Satrapa in Lynn, Gothardus Haafe in Hül- 
fe, Fratres, Adamus Spies de Bullesheim in Vrechen, 
Satrapa in Lechenig, Fridericus Steprath in Hoenin- 
gen, Joannes Quade in Feldbrüggen, Satrapa in Er- 
brath, Wilhelmus de Breitbach, Dominus in Burres- 
heim, Henricus Rolmannus a Dadenberg, in Cleberg, 
Satrapa in Siegburg, Joannes & Otto Walpotten, Do- 
in Olbrück & Königsfelt, Philippus Diethardus a 
sberg, Dominus in Broel, Satrapa in Nurburg, 
de Leyen in Adendorff, Dominus in Saffig, 
a in Andernach, Gothardus a Densberg, Satrapa 
ardt, Hermannus Hafe Archi-Portenarius, Do- 
minus in T'urnich, Joannes a Virmund , Praefectus Hx- 
reditarius in Anrode € Urdingen, Joannes a Metter- 
nich, Dominus in Vettelhoven, Satrapa in Syntzig, 
Wilhelmus Ketzgen in Gereshoven Portenarius Hære- 
ditarius, Theodorus & Arnoldus ab Hemmerich, Fra- 
tres, Bernardus a Velbruggen, Poffeffor Domus de 
Newerburg, Satrapa in Vianden, Joannes a Wachten- 
donck, Satrapa in Kempen, Joannes a Brembt, Satra- 
pa in Oede, Joannes a Paland in Horft , Dominus in 
Keppel & Vorit, Walramus Scheiffart de Merode in 
Weilerfwift, Wilhelmus Scheiffarth de Merode, Do- 
us in Bornheim € Heimersbach, Fridericus a Met- 
-rnich in Broel, Theodorus & Wilhelmus a Metter- 
in Sommersberg , Conradus Blanckart in Saar, 
Joannes ab Ahr, Prefeétus in Antweiler, Joannes 
Schall de Morenhoven, Dominus in Lufftelberg , Rem- 
boldus Scharpman de Lechnich in Rammelshoven, 


Henricus & Withelmus Schall de Bell in Schwadorff 


& Motéhlern, Hereditarii Aule Prefeéti Deo dicate 
Domus in Dietkirchen, Arnoldus & Gerhardus a Vell- 
brüggen in Bachem, Camerarius Hereditarius, Adol- 
phus Quade de Bufchfelt, Adamus Galen in Muchau- 
fen, Wilhelmus a Goir in Soppenbroich, Conradus 
ld, Bertramus de Lippe, Condiétus Hoen de 
, Satrapa in Moers, Joannes de Wevert, Pra- 
&us in Offenberg, Wilhelmus de Budderich iit Grips- 
! Georgius Quade in Collenberg , Emmericus 
Hurdt in Pefch, Rupertus de Cappellen in Broichau- 
fen, Goswinus a Raitzfeldt in Eille, Goswinus a 
Huntzlaer in Hulsdunck, Joannes Roift in Aldendorff, 
Everhardus a Dript, Wilhelmus Schramme in Bürgen, 
Wilhelmus ab Herfell in Vochen, Hieronymus Wulf 
de Metternich in Gracht, Gerardus de Recke Poffeffor 
Domus de Nette, Gerhardus Schilling in Lanftein, E- 
mundus a Wilburg, Dominus in Arendall, Emmeri- 
cus Kolve, Dominus in Schwwenberg , Petrus de Kal- 
denborn, Wilhelmus Horft in Heimertzheim , Wilhel- 
mus Keflel de Bruck, Gerhardus de Meckenheim, Wil- 
helmus Hird in Ringsheim , Wernerus Crummel in 
Weyer, Theodorus a Buchel in Weyer, Gualterus Bu- 
lich in Cocheim, Wilhelmus ab Hove diétus Bell, Sa- 
trapa in Rolandtfeck, Theodorus Burtfcheit in Bulles- 
heim, Adamus ab llem, in Metekoulu, Theodorus a 
Zwivel in Dronsdorff, Wernerus Grutzgen in Klei- 
nen Vernich, Wilhelmus a Kintzweiler, Dominus in 


i 


Dreue 


nienfis Sacri Romani Imperii per Italiam Archi- | 


DES GEN& 
Madersheim, Henticus Beiffel de Gymnich in Ftieffem; 
Er: smus Schall de Bell in Bell, & Gerardus ejus Fra- 
ter in Glewel, Joannes a Trentz in Sclenderen, Ge- 
rardus de Arfft; Gotthardus Dutfch de Kulen; Chrifto- 
phorus Dutfch de Kulen , Conradus Berenkot, Phi: 
lippus de Königsdorff in Kreutzberg, Bertramus de Mir: 
bach in Arloff, Fort in Forit, Adamus de Halle in 
Bufch, Wilhelmus a Reüfchenberg in Selcyum; Wi- 
nandus ab Anxtel in Anxtel, Joannes de Randerath in 
Kleinen Broich, Henricus de Schlickum; Wilhelmus 
ab Haffdene, Godefcaleus de Hulfe in Rode, Ever- 
hardus de Brügen, Chriftophorus ab Hunneler, in Scha- 
ken, Henricus ab Offenbroich in Bockum, Engelber= 
tus ab Affelte in Dunck; Godfcalcus a Weyenhorft ; 
Gothardus ab Eill in Gasdunk, Joannes & Adamus ab 
Hambroich Fratres, Jacobus Ingenhove in Glinde, 
Joannes a Parle, &c. Ordo Equeftris ; 

Et nos Confules, Scabini, Senatus & Communita: 
tes univerfæ Civitatum Bonne, Andernace, Novefii, 
Arwéilere, Lintzii, Berckæ, Cefaris Infule, Zonti- 
ni, Urdinge, Kempen, Rheinobaci, Tolpiaci, Brue- 
le, Sintziaci, Remagii, Linnæ € Lechniaci Archi- 
Dicecefis Colonfenfis, hisce pro nobis, noftra Archi- 
Dicecefi,Succefforibus & Hæredibus notum teltatumque 
facimus Univerfis. Pofteaquam olim Venerabile Capi- 
tulum noftrum Metropolitanum, itemque Metropoli 
noftri Décani & Capituli, nec non Comitum, Ordinis 
| Equeftris & Civitatum laudabilis Archi-Dicecefis Colo: 
| nienfis, Predeceflores & Majores pie inemoriæ poft 
obitum quondam laudabilis recordationis Archi- 
copi Theodorici fe congregaverunt, ac in diéte Archi- 
Dicecefis Colonienfis ejusdemque univerfe Patria Sub- 
| ditorum Gratiam, Bonum , Prosperitatem & Incremen- 
tum Confervationemque Pacis publice , laudabilem 
Patri& Unionem, pro fe, Succefforibus fuis, & Here- 
dibus fub appentis Sigillis fuis erexerunt, eamque fe fir- 
mam, inviolatamque obfervaturos mutua reciproca 
fide fpoponderunt, ac promiferunt, cujus Unionis Pas 
trie initium eft tale: 


Nos Decanus & Capitulum Metropolitane Ecclefii 
Colonienfis, atque Gerardus Comes in Seyn &c. ter- 
minaturque in hunc modum : Datum Anno Domini 
noítri millefimo, quadringentefimo fexagefimo & ter- 
tio, die 26, men(is Martii &c. Cum plura vero ftem- 
mata ac nomina Comitum, Dominornm & de Nobili- 
tate in predicta Patrie Unione mentionatorum moder- 
no tempore non amplius in vivis exiftunt, aliqui etiam 
eorumdem per occafionem & rerum exigentiam alior= 
fum extra Archi - Dioecefin domicilium füum tranftule- 
runt, interimque etiam alia (lemmata & nomina denuo 
fubintrarunt ; Idcirco & pluribus aliis moventibus ex 
caufis Nos Adolphus Archiepiscopüs & Princeps Elec- 
tor, Sc. Nosque Decanus € Capitulum , Itemque 
nos Comites, univerfus Ordo Equellris , & Civitates 
Archi-Dicecetis Colonienfis pretaéte in noviflimis ge- 
neralibus Comitiis Bonne habitis, currente hoc anno 
quinquagefimo , Deputatos quosdam felegimus, iisdem- 
que commifimus, ac mandavimus pr&tactam Patriæ 
Unionem ad manus fümere, examinare & qualiter ea 
meliori modo iis in locis, in quibus paulo obfcurior & 
minus intelligibilis effe poffet, elucidanda fit, declarare. 
Qui ad Commiflionem hujusmodi Deput 
Patrie Unionem, pro ea, qua potuerunt di 
minarunt, & deinde nobis fuam defup 
carunt, adeoque , quod ipfis comm 
adimpleverunt. 

Hisce proinde previis nos Adolphus Archi: 
pus, Decanus & Capitulum, Item Comites, Ordo E- 
queítris ac univerfa Patria, tanquam caput & membr 
exhibitum hujusmodi Sentimentum ftudiofe perpendi- 
mus & ponderavimus, illudque taliter ad laudem & ho 
norem Omnipotentis Dei, Mariz dileélifimæ ejusdem 
Matris, bonique Sanéti Petri Patroni no(tri (hac taz 
men ratione, ut per id pratacte antique Patris Unioni 
| nihil derogatum, fed eadem per hanc & hzc viciffim 
per illam potius corroborata, confirmata, elucidata & 
correcta effe & manere debeat) unanimiter confentien- 
do, acceptavimus, atque pro nobis, omnibus noftris 
Succefforibus & Hæredit i petua tempora firmi- 
ter, flabiliter & inviolabiliter rare & adimplere 
mutüo invicem promitimus & addiximus, prout tenore 
ac vigore barum Literarum confentimus, dcceptamus , 
promittimus atque addicimus. 

1. Et ita videlicet pro primo, quod nos Decanus & 
Capitulum, nec non Comites, Domini, Ordo Eques- 
tris, Civitates ac univerfa Patria, neque conjunctim 
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eramus, fedulo 


ARNO 


155% 


ANNO 
1550. 
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neque fingillatim futurum quempiam Atchi- Dicecefis 
Colon, Dominum venturis temporibus admittere, reci- 


pere, neque eidem Juramentum , Homagium , vel \ 
tum preltare debeamus , nifi ipfe prius eosdem. Artic! 
los, & Punéta confenfu fuo ratificaverit, & admiferit ; 
& in quantum iidem Articuli & Puncta ipfum concer- | 
nunt, appromiferit, & ad fanétas juraverit Scripturas, 
defuperque unicuique ftatui Sigillum faum ac Literas 
impertierit, eadem fe faéturum, obfervaturum, & BIDS 
nimode adimpleturum juxta Patria Unionis tenorem] 
prout expreflum fequitur. 
2. Item Jud n tal 
dinabitur,ut hujusmodi Judicium fecundum Dei volun- 
tatem ac probitatis Juftitieque normam le pit r, ut ei- 
dem Judicio honefti Officialis, Sigilliter Advocati, No- | 
tarii & Procuratores preficiantur,ut omnibus pauperibus | 
& divitibus indilata Juftitia adminiftret: urque caufz | 
per Dominum minime ayocentur , neque protelentur , 
defaperque fiat R'eformatio , quemadmodum Jus fcrip- 
tum & Statuta clare continent, & cafu quo aliquis ex 
fupra memoratis adver fus eandem quidquam commit- | 
teret, id Dominus punir deber md 
Item, ut omnia fecularia Judicia fic formentur & 
ibus & divitibus fingulis fine im- 
adminiftrari valeat, pro con- | 
idem judiciorum, utque Ju- 
ientibus in faturum mini 


inentur, 1 
nento ind 
ine ac cu 


4 ite 1, liberum judicium in Weftphalia taliter 
ordinandum, ut ex Subditis alter alterum ad id non 
i i fefe honefte ac legitime Domino ac Ju-| 
(tere offerret, fub cujus Jurisdi&ione pos- | 


et, nifi forte ei, qui id acturus effet, | 
dminiftratio a Domino five judiciis, fub | 
fe pofleflionatus exifteret , protraheretur vel | 


retur. 
Item, omnes Comites, Barones, Ordo Eques- 
tates ac univerfa Patria Archi-Dicecefis Co- | 


penes fuas Immunitates , Privilegia ac an-| 


tris, Civi 


> 
lonienfis F t t vuole 
iquas Confuetudines confervabuntur, & inturbate re- | 


ceffurus Dominus absque feitu ES con- | 
^ sis Patrie Bellum non fus- 


effurus. Dominus Subditorum Ar bi- 
s Corpora, Boma ac Predia non op: 
nidem per hujusmodi oppignorationes Archi- | 
tos expilari, incendi , deuaffari , magno- | 
fs j | 


utigit. 
Viri & Ordo Equeftris iz anti 
galibus relinquentur,corumque Bo- 

hendis ‚erga eorum fcripturas & fi- | 
exa&ione liber tranfitus conce- | 


la, Caftra Fridburg & Bilf | 
iwcefim Colonienfem confervabuntur, eis- | 
à , quam b afi Prefidio | 


anus fpeciali- 
lla ac Reverfalia extradat , 


igi 
la ES 


Montenfis, pariterque Si 


Patric. tap RENE : 
11. Item, ubi Archi-Di is Colonienfis novi ope- | 


ris extructione tam in f bus, quam in fundo, aut 
fovearum du pata, aliasque divifa vel 
diflipa 


, id ipfum Daminus avertet & recuperabit om- | 
nibus fuis viribus. — i 5 ces 

12. kem, ut Dominus foturus nullam obligationem | 
obftagii contrahat , p um & voluntatem Ca- | 
pituli, i yu 3 | 
13. Item, fi Capitulum unanimiter, feu major pars | 
Capituli Dominum elegerit, cafu quo tune quisquam | 

[et five in five 2apitului itutus, qui ra- | 
effet five in five extr: Capitulum cout 3 B: | 
tione ejusmodi Eleétionis flenfiones & discordias in 
Dicecefi facere vellet; Ex tunc Viri Illuftres , Ordo | 
Equeftris, Civitates & communis Patria taliter ele&o | 
Domino obedientiam præftabunt, finguli pro fua obli- | 


gatione, electum Dominum fumtibus ipfius penes Ar- | 


| quo Dominus id im 


O M:A“T:I QUE 


chi-Dicecefin fervare juvabunt, eaque in caufa Domi- 
nus eorundem ager Caput. 

14. Item, fi Capitulum unanimiter, feu potior pars 
Capituli Dominum elegerit, ex tunc ipfe immediate 
confirmationem acceptam Presbyteratus ordine fefe 
ari confecrari faciet. 


15. Item, quando Capitulum expediens ac mece[ 
effe judicaverit, five in rebus Ecclefiafticis, five 


es, Ordinem Egr 
d ipfim. ei facere lice 
4 ex th Pat 

per quibus Ordo Equeftris , Civitates ES coma 
a Domino Furamentum exfolvet, ES moa 


cularibus , Viros Illy 
tates ad fe convocare , 


muss Pa 
aliter. 


is peterent , etiam modo 
premil]o congregari, id ipfum tis Capitulum non denega- 
bit, ES cafu quo id denegari contingeret (quod tamen fie- 
ri Hom debet) ex tunc Marifchallzs Heredit: 
Duecefis Colonienfis facultatem habebit fimilem in mo 
faciendi, quod Marifchallus now recufabit, ueque | 
trahet, 

17. Item, utin futurum fuccedens Dominus ftabile 
Confilium erigat,ex Ecclefiafticis & Sæcularibus Perfo- 
is, taliter tamen, ut Ecclefiatt im Perfonarum nul- 
lefia quadam Decanus fit, excepto Decano & 
Capitulo Metropolitano, fiquidem ii omnes tanquam 
Membrum ad Domini Confilium pertinent.  Infnper- 
que Perfonz feculares Archi- Dicecefis ab antiquo Va- 
falli & in Archi-Dicecefi poffeffionati fint, preter hos 
etiam Dominus in fuo Confilio femper penes fe habebit 
duos Dominos de gremio Capituli. 

18, Item, ut nemo Nobilium vel Subditus Archi 
Dicecefis Colonienfis in hac Unione alium inimicitiis , 
rapinis, incendiis, aut violentia laceflar, qui legitimo 
Juris eventui acquiescit absque dolo. 

19. Item, ut in futurum fuccedens Dominus, feu 
ejusdem Officiantes & Miniftri nemini , quiscunque 
etiam fuerit, qui Archi-Dioecefi, feu cuidam Archi- 
Dicecefis indigenz pignorationibus, expilationibus, in- 
cendiis, emunétionibus, five violentiis damnum intu- 
liffet, five id ipfum ex ædibus fuis fieri permififfet, ra- 
tione cujus cum illo five illis nondum reconciliatus 
exifteret , Domiuus five Officiantes in Archi-Dicecefi 
commeatum liberum non concedant: & cafu quo Do- 
minus five Officiantes quibuspiam taliter commeatum 
præftarent, aut preftitifíent, absque notitia, iidemque 
defüper requirerentur, ex tunc Dominus & Officiantes 
illi vel illis datum commeatum ftatim caflabunt, 

20. Item, ut fucceffurus Dominus omnes Literas 
figillatas fervet, quas Anteceffores ipfius & Capitulum 
conjunétim dederunt, & figillarunt, atque ctiam Suc- 
ceflor Dominus ejusque Capitulum deinceps dánt, aut 
Dominus nofter p. mem. Capitulo dederat, € fucceflu- 
rus Dominus in futurum Capitulo foli daturus eft, Et 
caíü quo quispiam de Archi-Dicecefi pro Domino nos- 
tro p. m. fidejufiffer, five Dominum ipfummet fibi De- 
bitorem, perque Litteras obligatoriales & indem 
nifatorias haberet, debitumque in Archi-Dicecefis emo- 
lumentum converfum fuiffet, ut Dominus hujusmodi 
debita ac damna benigne agnoscat, ac Fidejuflores re- 
levet, ita tamen, ut id ipfum fine præfcitu & voluntate 
Capituli ulterius non fiat. 

21. Item, quod fi futuris te 
minus aofler , five Miniftri ejuse 
Punda, aut juramenta [ua , C9 
Capitulo prejlanda, quidquam committeret 
Jive illi eadem. in rte vel im toto non fervarent, five 
quidquam. innovationis in rebus Sacrofancte Religionis 
offre contra Chrifliane ac Catholice Ecclefie Üecume- 
micas Ordi ones,uel alias in Ecclefiafticis tg? S. i 
bus rebus vel per fe vel per [mos moliri pra 
Deus avertat) ejusdemque Capitulum , ill: 
Miniftros ob id requifiviflet, tique illud mon 
ex tunc Capitulum poterit Viros Illuftres, Ord: 
gueflrem, Civ 5, ES communem Patriam conj 
vel figillatim convocare, qui etiam Capitulo, absque 
pediat , parebunt, üsque illud exe 


a. 


ponere. 4 
22. Es cafu quo id ip, 
caffaret, ES adımpleret ; i 
feripfit, ex tunc Viri Illuftres, O, Equeftris, Civita- 
tes, Officiantes ES communis Patria a parte Capituli per- 
Jlabunt, eidemque obedientiam. praftabunt , non autem 
Domino, nec ejns Miniftris, donec ES quousque Dom: 
aus adimpleverst id quod promifit, juravit ES fcripfit , d 
fuperque 


um Dominus incontinenti no 
; quod Prom) 


it, juravit 


Anno. 
1550 


‚ANNO 
1550. 
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Juperque etiam Officiantes ES Patria Domino homagium 
preffabunt, ES mom aliter, Taliter tamen, ut Comites, 
Ordo Equeftris, Officiantes ES Civitates Furamentis [uis 
ES Votis, qu fefe Domino obftrinxerunt ad interim 
minime co e, aut contraveniffe cenfeantur, ES 
ab obligationibus ac Furamentis fint foluti, donec talia a 
prefato Do, ca[[ata fuerunt ES obfervata, ES quando 
illa a Domino ca[Jata ES ubfervata fuerint, finguli eidem 
denuo Obligationibus ES Juramentis, quibus ante, fub- 
jacebunt, 1dque toties quoties neceffitas poftulaverst. 

23. Quod fi quoque contingeret, quod quisquam de 
Archi- Dicecefi, quiscunque ille vel illi etiam effent, in 
hac Unior um confiftere, ac in omnes Clau- 
ful a, nou fecus ac nos, jurare vel- 
lent, i poterunt. mediantibus fuis Litteris 
hisce transfige Sigillis fuis figillatis. Que trans- 
fixe Litteræ ad inftar harum Litterarum principalium 
robur obtinebunt, eosdemque principales Litteras mi- 
nime vitiabunt. 

24. Similiter fi forte noftrum quispiam in hisce Lit- 
teris nominatus, easdem Litteras figillare, aut nobis- 
cum confentire detreétaret, id ipfum pariter hasce Lit- 
teras non deteriorabit, nec vitiabit, fed eedem in pleno 
fuo robore a Nobis, qui easdem figillavimus, feu figil- 
lari petivimus & confenfimus, & a Succefforibus nos- 
tris & Heredibus habebuntur, & manebunt, quacunque 
turbatione exclufa 

25. Quod fi etiam eveniret præfentes Litteras made- 
fieri, perforari, maculari, aut in Sigillis quibusdam le- 
di, alioque vitio affici; nihilo tamen minus fucceflurus 
Dominus, & nos univerfim, & quisque noftrum in fo- 
lidum, Succeffores & Hæredes noftri, tenebuntur om- 
nia & fingula Pacta, & Articulos harum Literarum 
obfervare, adimplere, & exequi, prout prefcriptum 
extat. 

26. Omnia & fingula premiffa Pun&a & Articulos 
in quantum nos concernunt, nos Adolphus Archiepis- 
copus &c. Decanus & Capitulum, Comites, Viri Il- 
luftres, Equites , Confules , Scabini, Senetores & Com- 
munitates Civitatum praedictarum, pro Nobis, Succes- 
foribus & Heredibus noflris, colle&im & fingulatim, 
vera & fincera fide, ac loco veri Juramenti fub noftra 
Principis Dignitate & Honore, Juramentis, Homagiis 
ac Votis quibus Eccleliz & Archi-Diœcef, Colonienfi , 
alte fato Domino noftro Clementiffimo, aliisque Do- 
minis noftris obítri&ti fumus,queque præftitimus,fingula 


fingulis addiximus , & fpopondimus ,addicimus & fpon- | 


demus, nos firmiter, ftabiliter ac inviolabiliter obfer- 
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rive curaturos, neque per nos ipfos, neque per alium 
noftro nomine , fed invicem unusquisque alteri, ad hoc 
ut iidem Articuli & Punéta, ut prefertur, adimplean- 
tur & obferventur, atque à nemine impediantur feu in- 
|fringantur, opem, confilium & affiftentiam cum pro- 
fecutione corporis & bonorum, pro omnibus noftris 
viribus & facultatibus preftituros, ubi & quando id res 
vel neceffitas poltulaverit, absque dolo, nosque in eo 
jab invicem nequaquam feparandos, neque dividendos 
ffe, ex quibusvis caufis preteritis vel futuris, quo- 
cunque modo, omnibus concuflionibus , divexationi- 
bus, & minis, impeditionibus & contradi&ionibus ex- 
clufis. 

In quorum fidem Nos Alphonfus Archiepiscopus & 
Princeps Ele&or &c. nosque Decanus & Capitulum 


¡ prefatum, Pontificale noftrum & Sigillum ad caufas in 


veritatis teftimonium omnium preinfertorum pro No- 
bis Succefforibusque noftris his Litteris appendi feci- 
mus. Er nos Wilhelmus Comes in Newenahr & 
Moers &c, Archi-Prefe&tus Aule , Joannes Comes 
in Salm &c. Archi-Marefchallus,& Gumbertus Comes 
in Newenahr & Limburg &c. Archi-Prefe&us Colo- 
nienfis, Sigilla noftra pro Nobis prædiétisque Viris Il- 
luftribus,ac noftris eorumque Heredibus ad petitionem 
eorundem hisce Litteris appendimus. Id quod nos Viri 
Illuftres predicti ita fatemur fab Sigillis prefatorum 
trium Comitum ac Dominorum, quibus ad hoc fimul 
utimur. 

Et nos Ordo Equeftris præfati fatemur, nos fingulos 
| Sigilla noftra pro nobis noftrisque Hæreditatibus, hisce 
Litteris ad convincendum nos de premifüs omnibus 
rebus appendiffe. 
| Et nos Confules, Scabini, Senatus & univerfe Com- 

munitates Civitatum Bonne, Andernaci, Novefii, Ar- 
¡eilere & Lintzif pro nobis, nec non pro præfatis Ci- 
vitatibus , noftris eorumque Succefforibus & Hæredibus, 
Sigilla noftra hisce Litteris appendimus, Id quod nos 
alie prefcripte Civitates ita fatemur fub Civitatum 
| prefatarum Sigillis ad hoc a Nobis fimul adhibitis. Da- 
tum Anno Domini noftri Millefimo quingentefimo 
| quinquagefimo Lune 12. menfis Maii. 


ADOLPHUS m.p. 
f L.S 
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ADOLPHUS m.p. 


GI S. Y 
>Metrop. Ecclef. € 
i Colon. ad caufas. J 


Sequuntur loca Sigillorum prefatorum. trium. Comitum. 


Comes Joannes Comes 
Wilhelmus de Comes in Gumbertus in 
Newenahr &c. Salm &c. Newenahr &c. 


Loca Sigillrum Ordinis Equeftris. 


Georgius Emmericus Rupertus de Goswinus de Goswinus de 
Quade. Hurdt. Capellen, Ratzfelt. Hunslar, 
Joannes Everardus de Wilhelmus Wilhelmus | Wilhelmus de 
Roift. Dript. Schramme Herfel. Bongard. 
Antonius Wilhelmus de [Hieronymus Wulff Gerardus de Gerlacus 
Hausman. Schwartzenberg. | de Metternich. Recke, Schilling. 
Adolphus de Lotharius | Hermannus Emundus de Emmericus 
Gymnich Quade. | Quade. Wilburg. Kolve. 
Petrus de Theodorus Burggra- Wilhelm de Flodorff| Wilhelmus Haafe Wilhelmus 
Kaldenborn. [vias in Drachenfeld. Burgr. in Odenkirch.| — Marfchallius. Horft. 
Wilhelmus | Gerardus de | L. S, 1,9. L.S. 
Keffel, | Meckenheim. fine nomine, fine nomine. fine nomine. 
Wilhelm | Werner Theodorus Hm Fridericus Joannes 
Hurdt. Crümel, | Büchel, Steprath. Quade, 
Wilhelmus de | Wolterus "Wilhelmus de Hove, Theodorus Henricus. 
Streitbach. Boulich. | di@us Bell. Bourtfcheid. Rollman 
Joannes de Otto | Adamus de | Theodorus de Werneras 
Walpott, Walpott. llem. Zwivel. Gurtzgen. 
ee Henricus 


vaturos & executuros, adverfus ea nihil faéturos, fie- ANNO 


1550. 


ANNO 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| Joannes de 
Wever. 


Loca Sigillorum fupra memorat. Givitati 


o Philippus Dithar- Georgius de Gothardus de |, Wilhelmus ^ | - 
15 39e dus a Braunsberg. Leyen. . Duisberg. Kintzweiler, | Beiffel. 
Joannes a | Erasmus Hermannus Joannes de | Gerardus 
Virmond. Schall. Haafe. Metternich, Schall, 
Joannes a Gerardus de Wilhelmus de | Theodorusab | Arnoldus ab 
Frentz. | Arffi. Ketzgen. Hemmerich. Hemmerich, 
| Gothardus | Philippus a Bernardus a | Joannes a 
Deutfch. Berenkot. Konigsdorff. Vellbruggen. Wachtendonck. | 
Joannes a Bertramus a N. Adamus de | NUR a 2 i 
Brembr, Mirbach. Forft. &c. Halle. Paland. N 
Walramus | Wilhelmus Wilhelmus de Winandus de oannes de 
Scheiffart. Scheiffart. Reufcheuberg. Anítel. Randerach. 
Fridericus de | Theodorus de | Wilhelmus de Heinricus a | Wilhelmus ab | 
Metternich. Metternich. Metternich. Schlickm. |. Hoffden. | 
Godícalcus ab Conradus a Joannes ab oannes Everardus de 
| Huls. Blanckart. Ahr, Schall. Brüggen, 
à A À —|_ er! 
| Chriftophorus de Henricus ab |  Remboldus Henricus Wilhelmus i 
| Henslar. Offenbruch. Scharpman. Schal. | Schall, | 
insit corra EDO = | . 
Engelbertus ab Godolfcalcus a Gotthardus Arnoldus a | Wilhelmus ab 
Aspelt. | Weyenhorft. ab Eill. Velbruck. Efferen. | 
Jo: anes di | Adamus ab Jacobus Joannes Leopoldus a | 
Stambroch | Stambroch. | | Schilling. | Velbruck. 
Adolphus Quadt Adamus de | Wilhelm de | Conradus | | 
in Bufchfeldt 1 Gahlen. Goer. Putzfelt. Lippe. | 


"Wilhelmus de 
Buderich, 


Civitas Civitas } 
Bonnenfis. Andernacenfis. | 
Civitas 
Lintzenfis. 


Sequitur nunc CONFIRMA TIO Archi- Episcopi 
Joannis GEBHARDI. 


N2 s Joannes Gebhardus Dei gratia eleétus in Ar- 
at piscopum Colonienfem ,Sacri Romani Im- 
perii per It: Archi-Canceilarius & Princeps Elec- 
tor, Weftphalie € Angarie Dux &c. Hisce notum 
omnibusque fidem facimus : quandoquidem dileétus 
quondam Dominus nofter & Predeceffor Archi-Epis- 
copus Adolphus piæ recordationis Unionem Patriz hu- 
jus noftre Archi-Dicecefis cum præfcitu € confenfu 
Venerabilis Capituli noftri Metropolitani, Comitum, 
Ordinis Equeftris, Civitatum & totius Patrie pretacte 
noftre Archi-Dicecefis renovari & erigi" fecit fub Dato 
anno Domini noftri 1550. Lunæ 12. mentis Maii. Sua 
Dileétio autem deinde in Domino obdormivit, adeo ut 
mentionati Archi- Dicecefis noftre Status apud noftrum 
dile&um Dominum & proximum Prædeceflorem Do- 
minum Antonium ele&um & confirmatum &c. — Juxta 
antiquam confuetudinem pro hujusmodi Patrie Unio- 
nis confirmatione enixe humiliterque inftiterint ; V 
runtamen fata noviffimi Prædecefloris noftri Dileé 
deinde ex hac miferiarum valle in Domino deceffit, 
absque quo ejusmodi Confirmatio Littereque Confir- 
matoriales dare & expedite fuerint, 

Pofteaquam vero nos uti Succeffor ttriusque fuze Di- 
le&ionis a prædiétis noftris Statibus pro hujusmodi con- 
firmatione & corroboratione Litteris Noltris transfixis 
facienda enixe & devote inter Nosque 
proinde non minus hanc rem & diétæ Archi-Dicecefis 
noftre bonum, utilitatem , & incrementum promove- 
re fummo ftudio inclinati fumus. Idcirco nos premis- 
fis iisdem, nec non pretaétis humilibus pr us atten- 
tis, eisdem Statibus noftris clementer addiximus & ap- 
promifimus, Nos prefatam Patri Unionem in fingu- 


jus noftri Venerabil 


lis ejusdem Pun&is & Articulis clementiffime confir- 
maturos, corroboraturos & ftabilituros: Prout nos 
ejusmodi Patrie Unionem taliter hisce & vigore harum 
transfixarum confirmamus & corroboramus, ac parati 
famus, in quantum Nos concernit, eandem obfer 
re, & realiter adimplere, Et pro majori ejusdem fir- 
mitate hujusmodi transfixas Litteras propria manu fub- 
feripfimus, figillari, diéteque Patris Unioni fcienter 
appendi fecimus, Datum in Civitate noftra 


Bonne, 25. die Oétobr. 
Anno 1558. 


JoHANNES GEBHARDUS manu mea 
G IS à 


2JOHANNIS GEBHARDIS 
U Archi-Episcopi Colon. J 


^ CoNrIRMA TIO Ar 
ERNESTI. 


Sequit - Episcopi 


Os Dei gratia Erneftus electus & confirmatus in 

Archi-Episcopum Colonienfem, Sacri Romani 
Imperii per Italiam Archi - Cancellarius ac Princeps E- 
lector, Episcopus Leodienfis, Adminiftrator Dicece- 
fium Monafterienfis, Hildefienfis & Frifingenfis, Prin- 
ceps Stabulenfis, Comes Palatinus Rheni, utriusque 
Bavarie, Weftphaliæ, Angariæ € Bullionii Du: 
Marchio Franchimontenfis, &c. Hisce notum f: 
mus omnibus & fingulis ; Quandoquidem quondam 
nofter dile&tus Dominus & Predeceflor Archi-Episco- 
pus Adolphus, pie recordationis, Patria Unionem hu- 
pituli Metropolitani, Comi- 
tum, Ordinis Equeftris, Civitatis, € communis Patriæ 
pretaéte 


ANNO 
1550. 


DU D ROL E 


pieta&e noftre Archi- Dicecefis renovari & erigi fe- 
cit, cujus Data eft, Anno Domini noftri millefimo 


quingentefimo & quinquagefimo, Lunz duodecimo die | 


mentis Maji. 

Jam vero nos uti Succeffor a mentionatis noftris Sta- 
tibus pro confirmatione & corroboratione prelibate U- 
nionis Patriæ fac ; devoteque interpellati fui- 
mus, lNosque pro: hanc rem, & fate noftre Ar- 


chi-Dicecefis bonum, utilitatem € incrementum pro- | 


> fummo ftudio inclinati fumus ; 


move 

Eapropter nos iisdem noflris Statibus clementer ad- 
diximus & promifimus, p! entionatam Patriæ Unio- 
nem in omnibus & fingulis ejusdem Punétis & Articu- 
lis nos clementiflime confirmaturos, corroboraturos & 
turos: prout hujusmodi Unionem Patrie taliter 


promittimus etiam fub noftro Elettorali Honore & ve- 
ris. verbis, nos eandem Patriæ Unionem, in quantum 
nos concernit, firmiter & inviolabiliter adimpleturos : 
fammoque etiam ftudio omnique efficacia euraturos, ut 
quicquid contra eandem factum aut prefumtum fuerit , 
cafferur. ‚Proque hujus vera corroboratione & veritatis 
teltimonio has Litteras propria manu fubfcripfimus, 
nec non Sigillo noflro clementiflime figillari fecimus. 
Datas in Civitate noftra Bonne vigefima tertia menfis 
Maii Antio quingentefimo nonagefimo tertio. 


EnwEsTUS Princeps Elector. m: p. 


Sequitur. Cow x18 MA T 10. Archi- Episcopi 
FERDINANDI. 


Os Dei gratia Ferdinandus Archiepiscopus Co- 
lon. Sacri Romani Imperii Archi-Caucellarius € 


rienfis, Coadjutor & Adminiftrator Dicecefium Pader- 
bornenüs, Hildefienfis € Bergtesgadenfis, Princeps 
Stabulenfis, Comes Palatinus Rheni, utriusque Bava- 
rie, Weftphalie , Angarie, & Bullionii Dux, Marchio 
Franchimontenfis &c. Hisce univerfis notum facimus ; 
Cum Reverendiffimus Sereniffimus in Deo dile&tus 
ter Confanguineus, & Pater Dominus Erneftus Archi- 
Episcopus & Princeps Eleétor Colonien. p. mem. jux- 
ta immutabilem Dei Omnipotentis voluntatern ex hac 
miferiarum valle pie deceflerit ; 

Ideoque laudabiles in hisce Comitiis præfentes uni- 
verfi Status pro Confirmatione hujus Archi - Dicecefis 
noftre Unionis Patrie, quam quondam nofter Præde- 
ceffor Archi-Episcopus Adolphus pig recordationis 
cum prefcitu & confenfu Venerabilis noftri Capituli 
Metropolitani, Comitum, Ordinis Equeftris, Civira- 
tum & Communis Patri prætaétæ noftre Archi-Dice- 
cefis Anno quingentefimo , quinquagefimo , duodecima 
die menfis Maji,renovari & erigi fecit, diligenter hu- 
militerque infliterunt, nosque proinde hoc negotium, 
& diétæ noftre Archi-Dicecefis, bonum, utilitatem & 
incrementum promoveri fummo ftudio inclinamur. 

Hinc nos iisdem Statibus noftris clementer addixi- 
mus & promifimus, nos prætaétam Patriæ Unionem in 
omnibus & fingulis ejusdem Punétis & Articulis cle- 
mentiflime confirmaturos,- corroboraturos & ftabilitu- 
ros : prout hujusmodi Unionein Patriæ hisce & harum 
Litterarum vigore confirmamus & corroboramus , 
fpondemus etiam fub noftro Ele&orali Honore & veris 
verbis, eandem Patriz Unionem, in quantum Nos 
concernit, Nos firmiter & inviolabiliter obfervaturos, 
manuütenturos , & realiter adimpleturos , fummoque 
etiam ftudio, omnique efficacia clementiffime curatu- 
ros, ut quidquid adverfus eam faétum vel præfumptum 
fuerit, caffetur. Proque hujus vera corroboratione & 
veritatis teftimonio hasce Literas propria manu fub- 
imus, nec non Sigillo noftro clementiffime figil- 
lari fecimus. Datas in Civitate noftra Bonne decima 
quarta menfis Februarii, hujus Anni millefimi fexcen- 
tefimi & decimi quarti. 


FERDINANDUS m. p, 


f L.S. 1 


> Archi-Episcopi € 
U FERDINANDI. J 


PETRUS HULSMAN m.p. 


Tom. IV. Part. III. 


& vigore harum confirmamus & corroboramus ; | 


s Ele&or, Episcopus Leodienfis & Monafte- | 


DES-GEN'S 9 


E 
E 


Heneıcı 


Segui. 


ir CONFIRMATIO Arc 


ÉSCOPÈ 
Maxımırıanı 


Dux, Mar 
Hisce notum facimus ac fat 
mur palam pro nobis, noftrisque in / Dicecefi Su 
cefforibus: Cum in faéle Intronifationis noftre Actu 
apud nos, una cum Venerabili Capitulo noftro Metro= 
politano fefe tres Sæcvlares hujus noftte Archi: 
Dicecefis laudabiles Status pro confirmatione Unionis 
Patriæ humiliter infinuaverint, nosque praterea requi- 
fiverint € petiverint, defuper, & quod eadem impofte~ 
rum, uti ab antiquo, in omnibus fuis Punétis & Clau- 
fulis fit obfervanda, clementiffimum in Scriptis Rever- 
fale communicari ; Nosque proinde id ¡is taliter præfti- 
turos jam tum clementiffime firmiter addixerimus & 
promiferimus ; Quod nos idcirco hisce & vigore harum 
diétam Patrie Unionem clementiffime confirmemus & 
ftabiliamus; Prout etiam iterato firmiter promittimus , 
Nos eandem in omnibus fuis Punétis & Claufülis firmi- 
ter , ftabiliter, & inviolabiliter obfervaturos , fatos 
noftros laudabiles Patri Status conjun&im vel fingula- 
tim adverfus eandem nullo modo nec via grayaturos, 
vel gravari permiffüros, In quorum fidem hasce Lite- 
ras ipfimet fubfcripfimus , eisque Eleétorale Sigillum 
noftrum feienter appendi fecimus. Datum in Civitate 
noltra Colonia 26. menfis Octobris Anno a Nativitate 
Chrifti Domini Redemtoris noftri millefimo fexcente- 
fimo & quinquagefimo. 


MaxiMiLIANUS HENRICUS. 


f L. S. 
?MaxiMILiANI HEN- € 
V RrCi Archi-Episcopi. J 


Per. BUR MAN. m. p. 


Sequitur ConrırMATıo moderni Serenifimi 
Archi-Episcopi € Principis Elettoris Colonien= 
fis Joseruı CLEMENTIS &c. ju- 
rate Capitulationi inferta. 


In nomine Domini Amen: 


Os Jofephus Clemens Archi-Episcopus Colos 

nienfis, Sac. Rom. Imperii Princeps Ele&tor, per 
Italiam. Archi- Cancellarius , fanétæ Sedis Apoftolica 
Legatus natus , Episcopus & Princeps Frifingenfis & 
Ratisbonenfis, Adminiltrator Berchtesgadenfis, utrius- 
que Bavariz , fuperioris Palatinatus , Weftphalie € An- 
| gariæ Dux, Comes Palatinus Kheni, Landgravius 
| Luchtenbergenfis &c. Notum faeimus univerfis & fin- 
gulis publice, quod cum tam in anno millefimo fex- 
| centefimo oétuagefimo o&avo , decima nona menfis 
\ Julii, in A&u de nobis fade Ele&ionis ad Archi- 
| Episcopatum Colonienfem, per Serenifimum Princi- 
| pem D. Ludovicum Antonium Montium ac Julie Du- 
| cem, Principem Neoburgenfem, ac fupremi Ordinis 
Teutonici Magnum Magiltrum &c. Dominum Cog- 
natum noftrum, quam infüper etiam in defuper fub 
12, O&tobr. anni premiffi, per nomine noftro conftita- 
| tum Procuratorem Celfiffimum Dominum Philippum 
Heinricum Ducem de Croy &c. Ecclefie Metropoli- 
tanz Colonienfis Canonicum Capitularem adeptæ pos- 
| feffionis præfati Archi-Episcopatus & Electoratus tem- 
pore per utrumque promitti & refpeétive adjurari feci- 
mus, &c. 


Clanfula concernens. 


Decimo quarto pro majore premiffotum cortobora- 
tione omnia & fingula Statuta, Jura & Privilegia, bonos 
Mores & Confuetudines di&tz Ecclefie noftre, Unio- 
nem etiam Patrie noftre Colonienfis, Anno millefimo 
quadringentefimo fexagefimo tertio, vigefima fexta die 
Martii factam, & anno millefimo quingentefimo quin- 


quagefimo duodecima "Maii tenovatam in omnibus 
B eorum 


ANNO 
1550. 


ANNO 
1550 


10 COR: PS: MIEL: P 


LOMATIQUE 


eorum Claufulis, prefentium tenore innovamus, ap- | dine & obligatione, fed duntaxat pro voluntaria præfta- Anno 


probamus, & autoritate noftra ordinaria confirmamus, 
+ & de novo concedimus, neque per Nos, vel alios 
noftro nomine contrarium attentari vel fieri permitte- 
mus : 


In quorum omnium & fingulorum fidem & teftimo- 
nium has noftras Literas propria manu fubicripfimu 
& Sigilli noftri juffimus & fecimus appentione com- 


piscopi 
(JoserHı CLEMENTIS.J 


DecrAararıo Electoris Josermr CLe- 
MENTIS,gubd pecunie fubfidiarie, fibi ab Or- 
dinibus prefenti Bello in commune bonum fuppedi- 
tate in confequentiam nullatenus contra Liberta- 
tes, Privilegiaque eorum trabi debeant. Data 
Bonne anno 1694. 


Os Dei gratia Jofephus Clemens Archi-Episco- 
N pus Colon., Sac. Rom, Imperii per Italiam Archi- 
Cancellarius , & Princeps Elector, Apoftolice Sedis 
Legatus natus, Episcopus Leodienfis, Prepofitus Berg- 
tesgadenfis, Coadjutor Hildefienfis, utriusque Bavariz, 
nec non fuperioris Palatinatus, Weltphaliz, Angariz 
& Bullionii Dux , Comes Palatinus Rheni , Landgravius 
Leuchtenbergenfis , Marchio Franchimontentis, Co- 
mes Loflenfis & Hornenfis &c. Univerfis notum 
fidemque facimus per patentes hasce Literas pro Nobis 
noftrisque Succefforibus Archi- Episcopis & Dicecefi. 
Cum Venerabiles & Nobiles Decanus ac Capitulum, 
itemque Comites & Viri Illuftres, Ordo Equeftris & 
Civitates Dicecefis noftre Colonienfis, devoti nobis di- 
leéti Confiliarii & fideles, jam aliquo abhinc tempore, fub 
initium & continuationem Belli motuum ac turbarum, 
infontem hanc Archi-Dicecefin involvéntium ‚pro aver- 
tendis ho(tilibus malis, pacificoque {tatu reftabiliendo , 
facceflivis aliquot annis ad clementiflimas ac benigni- | 
ter faétas inftantias pluribus variisque vicibus, in ocur- 
rentibus noftris noftreque Archi-Dicecelis notabilibus 
neceflitatibus, non mediocres pecuniarum fummas ex 
bona libera voluntate, & non aliter; (dum ad id facien- | 
dum de Jure & a Juftitià exigenti minime obligati fue- 
runt) duntaxat ingentem neceffitatem, & pericula, ac 
formidabile ob oculos verfans dilecte Patrie exitium 
cum commiferatione, confiderantes, fuppeditaverint , 
contribuerint ac dederint; Ad hoc etiam & iterato ex 
bona ac libera voluntate pro meliori fepiusque exopta- 
ta omnimoda Paritate utrorumque Ecclefiafticorum , & | 
Secularium hujus noftra laudabilis Archi- Dicecefis Sub- 
ditorum, in defcriptionem bonorum , (ut ita unitim 
ingruenti hujusmodi malo anteverti poflet, ita tamen, 
ut diétis Statibus hujusmodi defcriptionem & Colleéta- 
tionem caffare quovis tempore integrum ac liberum re- | 
mancat) haut gravatim condefcenderint: Pro quo nos 
ipfis omnibus & eorum cuilibet in folidum merito cle- 
mentiffimas gratias rependimus , id ipfum erga eosdem | 
Gratiis remereri non immemores futuri, fed clemen- | 
tiffime agnituri, eosque eo diligentius & fidelius adver- 


| tione & fideli devotione acceptafle. 
modi pecunias fubfidiarias, exactionem & defcriptioném 
unquam de Jure vel ex debito allegare, aut eorundem 
Jus aliquod feu'poffefüonem vel quafi &c. Nobis ar- 
rogare, Jaétitare ant pretendere, neque Succeffores nos- 
tri id ipfum pretendere habere debebunt, vel volent, 
nulla ratione : multo potius iidem omnes vel finguli 
impofterum hujusmodi Oneribus, Contributionibns & 
Subfidiis exemti, liberati, minimeque coaéti,ad Defcrip- 
tiones pariter nullatenus obligati exiltent, prout fupra 
latius mentionatum. 

Eumque in finem, fi Defcriptiones & Colle&tationes 
per Status fuerint caflatæ , ex tunc cuivis flatui fua 
Defcriptio ex Cancellaria fideliter rellitui, eaque peni- 
tus mortificata effe debebit. 

Nos etiam id ipfum & fimilia in pofterum nunquam, 
(nifi fiat cum ulteriori eorundem bona voluntate) ab 
ipfis requiremus, fed eos penes bene acquifita conti- 
nuanda Privilegia & Exemptiones tuebimur, manute- 
nebimus & confervabimus , absque tamen Archi-Dice- 
celis noftre Dominii & Jurium renunciatione, feclufis 
dolo & fraude. 

In quorum fidem & veritatis Teftimonium Nos pre- 
fentes Litteras manu ropria fubícripfimos, Sigilloque 
noftro munitas communicavimus. Et quia hec cum 
fcitu & voluntate V enerabilium & Nobilium devotorum 
nobis dileétorum Decani & Capitoli noftri Metropoli- 
tani fant aéta; idcirco eosdem benigne & clementer 
requifivimus, ut, in Teftimonium veritatis & perpetua 
firmitatis robur, Sigillum fuum hisce fimul appendere 


| vellent. Id quod nos Decanus & Capitulum Metro- 


politanum ad Clementiffimi Domini noftri Archi-Epis- 
copi & Principis Ele&oris inftantiam & petitionem ta- 
liter verum effe fatemur, & id ipfum pro flabili firmi- 
tate lubenter fecimus atque etiam Capituli noftri Sigil- 
lum hisce appendimus. Datum in Refidentia noftra 
Civitatis Bonnenfis 19. mentis Novembr, 1694. 


Joseru CLEMENS Elector, 


f L.S. nei L.S. 
> Archi-Eciscopi Jo- < > Metropolitane < 
UsEPHI CLEMENTIS.J (Ecclefia Colon, J 


Caspar Buck, m, p. 


IV. 


LES V. & Marie STUARD Reine d'E- p 
1550. [ Manufcrit.] WE 


AROLUS Quintus, Divina favente clemen- 
tia, Romanorum Imperator femper Auguftus, ac 
Germanig, Hispaniarum , & utriusque Sicilie Rex; 
Archidux Auftrie, Dux Burgundie, Lotharingiz , Bra- 
bantie, Limburgie & Geldrie ; Comes Habsburgi , 
Flandrie, Arthefie & Burgundiæ, Palatinus Hanno- 
nie, Hollandiz, Zelandiz, Ferreti, Namurci € Zut- 
phaniz, Princeps Sueviæ, & Sacri Imperii Marchio ; 
Dominus Frifiæ, Salinarum , Mechlinie , Civitatis , 
Urbium & Provinciz Trajeétenfis, cis € ultra Ifalam, 


fus quascunque injurias & violentias, in quantum ulla- | & Groeningz , Dominator in Afia & in Africa, ad 
tenus poffibile, prote&uri & defenfuri. Ut autem pra- | perpetuam rei memoriam , Recognoscimus, pro nobis, 
tactis noftris Patriz Statibus hujusmodi voluntariæ fup- | Heredibus & Succefforibus noflris & notum facimus 
peditatæ Contributiones & fübfidiales pecuniz, nec non | tenore prefentium Univerfis; Quod cüm nuper vide- 


extraditæ defcriptiones , defuperque in extremis hisce | 
neceffitatis cafibus fae Repartitiones & Colleéte ad | 
nocivam confequentiam & prejudicium non cedant, 


licet 15. menfis Decembris anno millefimo quingente- 
fimo quinquagefimo Binchii in Hannonia inter noftros 
Commiffarios & Procuratores , & Sereniffimz Principis 


vel etiam ipfis feu pofteritati fue in aliam quamcunque | Domine Marie Scotorum Regine Legatum, de coh- 


finiftram partem explicentur, iique penes avita fua Jura, | 


Privilegia € Exemtiones , absque moleltationibus relin- | Dominorumque magni Confilii, ad hoc fpec 
o A la DECUS Tus s > 3 Y 
quantur, & vigore Unionis Patriæ in iis minime tur- | putatum, perpetuum Pacis Fœdus percuffum 


fenfu Tutoris ipfius & Regni Scotie Dominatoris, 
liter de- 
lerit, ac 


bentur, fed undiquaque omni meliori modo manute- | inter cetera conventum fit quód dictum Foedus in for- 


neantur & defendantur. 


ma congrua à nobis & prediéta Regina Scotorum, 


Ea propter promittimus ac pollicemur, Nos pro no- | ejusque Tutore & Gubernatore , Dominisque magni 


bis noltrisque in Archi-Dicecefi Succefforibus , median- 


Confilii, nec non Proceribus € Statibus Regni Scotiz 


tibus hisce Litteris in bona fide füb noftris Ele&oralibus | tàm fuo fuorumque Hæredum & Succefforum Regum 
Honoribus & veris verbis nos prataétas pecunias fubfi- | & Reginarum Scotiæ, quàm ipfius Regni & Subdito- 
diarias non aliter quam voluntaria & charitativa fubfi- | rum ejus nomine ratificari, & cum Juramento confir- 
dia, uti & memoratas ac initas defcriptiones defüper- | mari ejusmodi Ratificationis & Confirmationis Docu- 


que faétas exaétiones non pro debito, neque confuetu- | mentum füb Sigillis debitis expeditum prima die mentis 


\ 


Maji 


Nos etiam neque debemus neque volumus hujus- 1550. 


Traité de Paix conclu entre l'Empereur Cuar- 1f. Dec. 


EMPE- 


coffe. A Binch en Hainaut le 15. de Décembre eur vx 


COSS E, 


ANNO 
1550. 


DU DROIT 


Maji anni 1551. in Oppido noftro Antuerpienfi Com- 
miflariis ad hoc ab utraque parte refpeétivé deputandis 
tradi atque exhiberi debeat, quemadmodum ex Articulis 
præfati Foederis latiüs patet , quorum tenor de verbo ad 
verbum fequitur & eft talis. 

Nos Ludovicus de Flandria, Dominus de Praet , 
Eques Ordinis aurei Velleris, & fecundus Cubicula- 
rius Inviétifimi, Potentiffimique Principis ac Domini 
noftri Caroli V. Romanorum Imperatoris ac Germa- 
nie, Hispaniarum, utriusque Sicilie &c. Regis, Ar- 
chiducis Auftrie, Ducis Burgundie , Lotharingis , 
Brabantie, Limburgie , Luxemburgie, Geldrie, & 
Comitis Habsburgi ,* Flandrie, Artheliz, Burgundiæ, 
Palatini Hannonie, Hollandiz , Zelandiæ, Ferreti, 
Namurci & Zutphanie , Principis Suevie, & Sacri 
Imperii Marchionis, Domini Frifiz, Salinaram, Mech- 
linie, Civitatis Urbium & Provincie Traje&entis, cis 
& ultra Ifalam, & Groeningz; Joannes de Sando 
Mauritio, Dominus de Montbarrey, Prefes rerum 
Status, & Vigilius de Zuickem Fræfes fecreti Confilii 
prediéte Celarez Majeltatis, Equites & Juris utrius- 
que Doétores, fupradiéte Celaree Majeltatis Com- 
miffarii ad infrafcripta ab eadem deputati: & "Thomas 
Erskin, Eques, Confilíarius & Commiffarius itidem à 
Screniffima Regina Domina Maria Regina Scotorum , 
de confenfu & authoritate Illuttris Domini Jacobi Du: 
cis Caftelli-Heraldi Comitis Araniz, Domini de Han- 
neton, Tutoris & Gubernatoris, Dominorumque Magni 
Confilii Regni Scotia , ad hoc fpecialiter deputatus , 
juxta Mandata quorum tenores præfentibus inferuntur ; 
Notum facimus univerlis præfentibus & futuris; quód 
cum aliquandiu gravis discordia hoftilitas ac Bellum, 
inter Porentifimum Romanorum [mperatorem, ejus- 
demque Regna, Terras, ac Dominia Hereditaria de 
una, didamque Reginam Scotiæ, prefatumque Tuto- 
rem & Gubernatorem , nec non Proceres, Status & 
Subditos ejusdem Regni ex altera parte extitiflent, Sub- 
ditique utriusque Partis gravia inde damna perpefli fuis- 
fent, ac tandem füper eorum compofitione, inítauran- 
daque Pace, Concordia & tranquiilitate publica, inter- 
ceflione Sereniffimi & Chriftianiffimi Francorum Regis, 
communicandi, tractandi, & conveniendi poteftas à 
fupradiéta Cæfarea Majeftate , Sereniffimaque Scotiz 
Regina ejusque Tutore ac Regni Gubernatore nobis 
facta, conceffaque effet; nos habità defuper matura 
communicatione, & releétis veterum Foederum & Pac- 
torum Litteris, quæ inter Majores & Pradeceffores 
utriusque Partis, eorundemque Regna, Provincias, Po- 
pulos ac T'erras, nominatim veró inter Sereniffimum 
quondam Jacobum Scotorum Regem, ac Illuftrifimum 
Potentiffimumque Principem Philippum Ducem Bur- 
gundiæ, Lotharingie, Brabantie, anno 1448. in Urbe 
Bruxellenfi intercefferunt, ac per Sacram Cæfaream 
Majeltatem, ipfiusque Sereniffimz Domine Genitorem 
renovate fuerunt; Nos eadem inftaurando, confir- 
mando, atque amplificando in infra fcriptos Articulos 
nomine diétorum Principum convenimus ac confenfi- 
mus & secundum præfentem tenorem convenimus & 
confentimus; inprimis quod omnes Inimicitie, Dis- 
cordiz, Hoftilitas & Bellum, quz inter prefatam Cæ- 
farcam Majeftatem ejusque Regna, T'erras & Dominia 
fuprà in ipfius titulo ad longum enumerata, ac alia per 
eundem in prefentiarum conceffa, ipforumque Regen- 
tes, Gubernatores & Subditos ex una; & predictam 
Sereniffimam Reginam Scotiz, ejusque Tutorem & 
Gubernatorem, Proceres ac Subditos predi@i Regni 
Scotiæ, Terrasque € Dominia ex altera parte haétenus 
extiterunt, remiffa atque estin&a erunt, & cum præ- 
teritarum rerum ac pretenfarum quarumcumque inju- 
riarum perpetua oblivione in pofterum penitüs abolita 
cenfebuntur; ita quod occafione earum feu ob viola- 
tionem precedentium Feederum, nihil pofthàc ab alter- 
utro eorum , quod finceritatem Amicitiæ prefenti 
Tra&atu inftauratz ledere aut impedire poffit, alteri 
objici aut allegari queat & debeatur, neque deinceps 
ipi Heredes ac Succeffores eorum committent ut alter 
alteri aut Subditis, Regnis, Terrisque ei fubjeétis adt 
fub ejus protectione, & obedientia hoc tempore confti- 
tutis, Bellum inferat, hofiliterve per fe aut per alios 
eos impediat, offendat, aut invadat, ac non modo ipfi 
ab omni hoftilitate abftinebunt, verum etiam Subditos 
fuos & eos qui fub poteftate & obedientia eorum funt, 
ab omni vi temperare & abitinere cogent & curabunt, 
tevocando quascumque Commiffiones ac Litteras Pa- 
tentes tam repreflaliarum, quàm alias quascumque fü- 
per facultate belligerandi & Subditis alterius Principis 
nocendi, five Incolis five Extraneis datas & conceflas 
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declarandoque easdem nullas -& 
litas, ita quod fi aliquis deinceps quicumque in eorum 
pratextu attentare aut Subditis alterius nocere contige- 
rit; ii pro Holtibus, Predonibus, ac Pyratis ab utraque 
parte habeantur, & pro talibus hactenus traótentur a 
puniantur , & preter criminalem poenam Subditis id re- 
quirentibus damna illata ante omnia refarcire compel- 
lantur, eritque deinceps inter prefatam Cæfaream Ma- 
jeftatem, Sereniffimamque Reginam ac utriusque Hæ: 
redes & Succeffores, néc non Regna, Gubernatores 
& Subditos bona & lincera vicinitas, firmaque Pax per 
Terram; Mare & Aquas dulces futuris temporibus 
perpetuó duratura & inviolabiliter fervanda, ita quod 
Subditi predictorum Regnorum & Terrarum hinc inde; 
tam per Terram qnàm Mare € Flumina publica, fine 
aliquo Salvo conduétu aut Licentia generali vel Ípeciali, 
ad diéta Regna, Dominia, vel 1 erras , Civitates, Op- 
pida, Littora, Portus & Sinus quoscumque tuto, 
liberé, fecuré accedere, intrare, navigare & fn iisdem ; 
quandiü voluerint, agere, morari, & converfari, ibi: 
demque Merces, Commeatus, & Viétualia & alia eis 
congrua & neceffaria fine quacunque. contradictione 
emere & vendere valeant, nec non ab iisdem Regnis , 
Dominiis , Terris, Civitatibus > Oppidis, Littoribus; 
Sinubus, Portubus & Diftriétibus & corum quolibet , 
totiés quotiés ijs placuerit, ad Regiones, Provin- 
cias, T'errasque proprías vel alienas cum propriis con= 
duétis ant commodatis Navigiis & Vehiculis, nec non 
Mercimoniis, bonis & rcbus quibuscumque ; liberè 
& fecurè ire, redire & discedere, & juxta Statuta 
Regnorum, Terrarum & Locorum, folutisque Telo- 
niis & Veétigalibus eorumdem, (ine omni impedimento 
negotiationes fuas liber exercere poflint, ita quod nec 
Perfonæ, neque Naves, res vel Merces earundém de- 
beant per Principes utrarumlibet Ditionum, earumve 
Præfeétos, Locumtenentes aut Subditos, quovis colore; 
pretextu vel occalione, detineri, arreltari, aut quovis 
modo damnificari, 

Item ad Pleniorem veteris Amicitie confirmatio- 
nem, Mäjorum veltigiis infiftendo ; dicla Cefareá 
Majeltas, Sereniflimaque Scotiz Regina, ficut in Lit- 
teris Foederis inter quondam Sereniffimum Jacobum 
Scotiz Regem ac Philippum Burgundie Ducem.initi 
plenius continetur, vera & fincera dilectione & bene- 
volentia deinceps fefe mutud compleétentur, ac alter 
alterius commodum, utilitatem & honorem procurabit, 


it 


caffas penitusque abo- ANNO 


1550. 


incommodum aut damnum & detrimentum avertere" 


& impedire pro virili fludcbit, & fi quando per Inimi- 
cos, Hoftes & Adverfarios Partis unius qui tamen non 
fint vel fcedere vel fanguinis aut affinitatis, aut arto 
vinculo Parti alteri conjuncti, Bellum moveri aut in- 
ferri contigerit, & Pars ea cui Bellum erit illatum ,Par- 
tem alteram pro fubfidio, fubventione & affiftentia fibi 
contra Adverfärios, Hoftes & Inimicos fos præftanda 
requifierit, aut requiri debité fecerit > eo cafu Pars ic 
requifita tenebitur & debebit alteri Parti requirenti ausi- 
lium, fübfidium & affiftentiam cum effe&u preftare & 
fuceurfum tim Hominum armatorum, quàm Victu 
lium, Navium, Machinarum, Artilleriarum, & alia 
rum rerum ad Bellum pertinentium in ampliori co- 
pia, & cum meliori diligentia, qua fecundüm cafus 
exigentiam & fecundum flatum & dispofitionem agen= 
dorum diéte Partis requifite commodé pro tunc fieri 
poterit, mittere. 

Item fisquando alteri Partium, Bellum quodcumque 
inciderit , eademque pofteig pro bono & commodo 
fuarum Patriarum, Pacem & Inducias cum fio Adver- 
fario & Inimico inire voluerit, ided citra aliquod 
alterius impedimentum , dum & prout fibi expedire 
videbitur ; ita tamen ut alteram Partem inter fuos 
Amicos & Confoederatos, juxta pradiéti antiqui Fee- 
deris inter dictum Jacobum Scotia Regem , & Phi- 
lippum Burgundie Ducem initi tenorem compre- 
hendat. 

ltem fi per Homines ftipendiarios, Vafallos aut Sub- 
ditos Partis unius, alteri Parti vel Patria, Dominis, 
Valallis, Stipendiariis aut Subditis ipfius damnum aut 
detrimentum fieret aut inferretur, in eorum Perfonis, 
aut Bonis,in Terra vel Mari, in eum eventum Pars illa 
de qua damnum proceflerit,tenebitur compellere culpar 
biles ad reparandum & reftituendum cum effeétu, Parti 
lefe damnum aut gravamen fibi irrogatum, idque jux- 
ta modum & formam certe Conventionis € Contractus 
inter Serenifimam Dominam Mariam Hungarie, Bo- 
hemiz, &c. Reginam, & inferioris Germanic pro 
Cefarea Majeftate Reétricem & Joannem Campbellum 
Sereniffimi quondam Regis Jacobi novifime defunéti 
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non intulerunt aliquo pacto moleftari ; admonitiones ANNO 


Ambaffatorem , anno 1541. apud Binchium initi, & 
poftea per eundem Regem confirmati. Ad hzc quæli- 
bet Partium predictarum fincerè & bona fide operam 
dabit, ut Pyrate cujuscumque Nationis fuerint omnino 
à Mari ac Littoribus Regnorum, & Dominiorum 
utriusque Partis exterminentur, nec in T'erris aut Por- 
tubus alterius quovis modo receptentur, tenebiturque 
Infulas € Diftriétus fuz Jurisdictionis, Regnorum & 
Dominiorum tueri & defendere adverfus incurfiones 
quorumcumque Latronum & Pyratarum per quos Sub- 
diti Partis utriusque in fuis. Negotiationibus , Naviga- 
tionibus, & Piscationibus quomodolibet damnif ari 
poífent, & fi qui Pyraticam exercere prefumpferint, 
nulla certa habitatione cogniti , fed vel in defertas In- 
fulas, vel alia ignota loca fe recipientes, per quos al- 
terutrius Principis Subditos , damna recipere continget , 
eos una Pars ad alterius requifitionem communibus ar- 
mis profequi tenebitur, nec ab incepto defiflet, donec 
capti meritas poenas luerint, aut Mari deturbentur , co- 
demque modo procedetur adverfus eorum fuftentatores 
& fautores, fi quos forté in Ditionibus alterutrius Prin- 
cipis inveniri contigerit. De numero autem & quanti- 
tate Navium, quibus profequendi erunt, inter ipfos 
Principes, ipforumve ad hoc deputatos Confiliarios , 
cüm neceffitas aut rei occafio ita fieri poftulaverit, 
tractabitur, atque concordabitur. 

Circa Píscationem verd ac liberum ufum Maris, ea 
que per fupradidum Traétatum anno 1541. 19. Fe- 
bruarii, Binchii inter Sereniffimam Reginam Mariam 
& fuprà nominatum Oratorem Regis Scotiæ, inita, 
conclufa ac conventa faerint debité ac finceré obferva- 
ri debebunt. 

Porro ut injuriam quoque pafforum querimoniis fatis- 
fiat,falvum & liberum erit utriusque Partis Subditis capta 
& ablata ante Belli declarationem, menfe Majo, anno 
1544 faétam,juxta Receffum 28. Aprilis anno 1545. cum 
Oratore Regni Scotiæ Davide pariter Antuerpiæ initum 
& conclufüm, mediante Juftitia profequi, quemadmo- 
dum etiam de his, que poft di&um Receflum usque ad 
Maji anni 1547. circa quod tempus ad priorem hofti- 
tem denuó reditum fuir, contra Salvos conductus & 
Atteftationes illata comperientur,damnumve paffis con- 
tra, predictos deprædatores, ac Litterarum Salvi con- 
ductus € Atteftationum violatores duntaxat eorumve 
Succeffores quatenus ad eos pervenit aut locupletiores 
inde fadi funt, prompta adminiftrabitur Juftitia; quod 
fi autem ipfi depredatores eorumve fucceffores, ut fu- 
pra, condemnati & discuffi reperti fuerint non effe fol- 
vendo, propterea tamen dicti Principes Litteras repres- 
faliarum concedere aut Bellum renovare non poterunt. 
Subditi autem alterutrius Partis quos in promptu aut 
faltem intra trimeftre tempus conftiterit, vigore re- 
preffaliarum prius conceffarum vel quovis alio modo 
damna fibi illata recuperaffe, nullam pro iisdem am- 
plius perfecutionem aut actionem habebunt. Similiter 
fi que poft id tempus quo Belli abftinentia juxta rela- 
tionem Sebaltiani de Laubefpine Abbatis à Basfontanis 
Oratoris Chriftianiffimi Regis Francorum, ab eodem 
Rege nomine Sereniffime Regine Scotorum promifia, 
& per Sereniffimam Reginam Hungarie die r4. menfis 
Augufti proximé preteriti, nomine Cæfareæ Majeftatis, 
acceptata füit à Subditis alterutrius Partis, contra ean- 
dem abftinentiam, damna illata comperiantur , ea quo- 
que plané, & integré utrinque reparabuntur, bonaque 
ablata reftituentur , trangreffores diétæ abftiaentie con- 
gruis pcenis afficientur. y, 

Item fi contingat (quod tamen Deus avertat) per in- 
advertentiam aut alias per dictas Partes, aut alteram 
earundem, aut per eorum feu Hæredum aut Succeffo- 
rum fuorum Vafallos, Subditos feu Stipendiarios quid 
quam in: pofterüm ullo unquam tempore, Terra vel 
Mari, contra prefentis Contractus & Foederis tenorem 
fieri, innovari aut attentari; per hoc ramen præfens 
Pax & Confcederatio rupta non erit, neque ullo modo 
annullata aut rupta cenfebitur; fed, ea in fuis viribus 
permanebit, nec Bellum ob hujusmodi attentata indici 
aut moveri debebit, fed ea ipfa attentata & innovata in 
contrarium faéta Parti lef bene, debité & promptè 
reparabuntur & reftituentur , & nibilominus præfens 
Contraétus € Fredus in fuo vigore & virtute, quem- 
admodum ante hujusmodi factam & habitam novitatem 
faerat, in perpetuum manebit, & pro ipfis attentatis fo- 
lummodd punientur ipfi attentantes & damnificantes & 
non alii, idque tim in bonis quàm in corpore, nec de- 
bebunt propterea Litteræ repreffaliarum, aut alia Man- 
data quecumque, debitis admonitionibus & requifitio- 
nibus non precedentibus, decerni ; aut ii qui damna 


autem & requifitiones fiant per expreffum Nuncium 
vel Legatum quem Princeps Partis que de Jure fibi de- 
negato contendet, mittet hac de caufa ad alterum Prin- 
cipem, poft cujus Legati vel Nuncii reditum, fi cons- 
tat claré & apertè Jus denegari aut indebité retardari , 
aut plus jufto differri, repreflalia concedi poterunt, & 
non aliàs. 

Praterea Privilegia Subditis Regni Scotiz per pie re- 
cordationis Ludovicum Flandrie Comitem anno 1359. 
concefla, & per Philippum Burgundie Ducem anno 

394, nec non Conventiones inter Deputatos Regis 
Scotia & Philippi Ducis Burgundie anno 1427, inite, 
& per Carolum Ducem Burgundiz & prefati Ducis 
Filium 1469. menfe Martio confirmata, nec non Con- 
tractus anno 1529. & anno 1531. die 24. Julii per præ- 
dictam Cefaream Majeftatem confirmatus , juxta ipfo- 
rum formam ac tenorem in fuo robore & vigore per- 
manebunt, firmique & ratí erunt, quatenus tamen ali- 
cui Articulo prefentis Contra&us non adverfabuntur; 
vice quoque verfa Mercatoribus & Subditis Regnorum 
& Dominiorum Csf:rez Majeftatis omnia & fingula 
"rivilegia in predi&is Litteris , Conventionibus & Con- 
tractibus contenta in Regno Scotiz permiffa erunt, iiss 
que liberè & reciprocé uti & frui poterunt, prout juxta 
rediéta Privilegia, Conventiones & Contraétus Subditi 
Regni Scotiæ uti & frui debebunt. 
ltem pro parte Cxfarex Majeftatis predicti fui Com- 
miflarii refervaverunt, iucluferunt, & comprebende- 
runt in boc Feedere & "Tractatu Sereniffimum Regem 
Romanorum, Hungarie € Bohemis, item Chriltia- 
nifimum Regem Francorum, nec non Sereniffimum 
Regem Anglie, item Serenifimum Ele&um Regem 
Danie & Norvegiæ, ac Status Sacri Romani Imperii 
fecundum vim perpetue Confcederationis, quam illi 
eorum Regna,Patrie € Subditi invicem habebunt: item 
ro parte Serenifimæ Regine Scotiz prefatus fuus Le- 
gatus refervavit, inclufit, & comprehendit in i oc Fe- 
dere & Tractatu Chriftianiffimum Regem Francorum 
Sereniffimum Regem Romanorum , nec non Serenifliz 
mum Regem Anglis, € Serenifimum Regem Bohe- 
mie; item Serenifimum Regem Danie & Norvegiz ac 
Status Sacri Romani Imperii, fecundum. vim perpetræ 
Confcederationis quam illi, eorum Regna, Patrie & 
Subditi invicem habebunt. 

Item ad plenius przmifforum robur , prefens T'racta- 
tus à Cæfarea Majeftate pro fe fuisque Hæredibus & 
Succefforibus ex una, nec non, ob Sereniffim& Regine 
Scotiæ pupillarem etatem ,à Tutore eodemque Guber- 
natore, Dominisque magni Confilii, nec non Proce- 
ribus & Statibus Regni Scotiz tam prediéte Regine 
fuorumque Hæredum & Succefforum Regum & Re- 
ginarum Scotie, quàm ipfius Regni & Subditorum 
ejus nomine ex altera parte, in forma congrua & cum 
Juramento ratificabitur & confirmabitur, Ratificatio- 
numque Documenta fub Sigillis debitis expedita, primo 
die Maji, anni fequeñtis 1551. in Oppido Antuerpienfi, 
Commiffariis ad hoc ab utraque parte refpe&tive depuz 
tandis, hinc inde tradentur [atque exhibebuntur, & nihi- 
lominus à die Datæ præfentium Pax certa & firma erit, 
licebitque Subditis utriusque Partis agere & negotiari , 
quemadmodum fi ditte Ratificationes in præfentiarum 
ab utraque parte exhiberentur, debebit quoque prius Pax 
& Concordia ab utraque parte in omnibus principalibus 
Civitatibus & Locis predictorum Regnorum & Terra- 
rum, ubi hoc fieri confuetum eft, cum primüm poffi- 
bile etit, absque ulla fraudulenta dilatione , publicari ac 
promulgari, dolo & fraude in omnibus premiflis peni- 
tus quoque feclufis atque femotis. In quorum omnium 
& fingulorum fidem, nos predicte Sacre Cefarez Ma- 
jeftatis Commiffarii , nec non Sereniflimz Regine Sco- 
tie, Legatus,nominibus quibus fuprà ,præfentes Litteras 
Sigillis noftris figillavimus & manibus noftris fubícrip- 
finus. Datum Binchii in Hannonia anno Domini 
1550. die 15. menfis Decembris. 


Tenores autem Commilfionum fequuntur & funt tales. 


C AROLUS Quintus,divinà favente gratià,Romano- 
rum Imperator femper Auguftus , ac Germaniz 
Hispaniarum , utriusque Siciliz, &c. Rex, Archidux 
Auftrie, Dux Burgundie , Lotharingie , Brabantie 
Limburgie, Luxemburgie , & Geldriz &c. Comes 
Habspurgi, Flandrie, Arthefie & Burgundie, Palati- 
nus Hannonig , Hollandie, Zelandie, Ferreti, Na- 
murci & Zutphaniæ, Princeps Sueviæ & Sacri Imperii 
Romani Marchio , Dominus Frifiæ, Salinaram , Mech- 
linig, 


1550. 


Anno 
1550. 
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linie, Civitatis. Urbium & Provincia T'raje&i, cis & 
ultra Ifalam, & Groeninge; Dominator in Alia & A- 
frica, univerfis & fingulis ad quos prefentes Litteræ 
pervenerint falutem, Norum facimus quod nos de 
fimma prudentia & dexterirare Strenifime Domine 
Mariz Regine Hungarie, Bohemiz &c. pro nobis in 
inferiore Germania Redtrieis & Gubernatricis genera~ 
lis, Sororis noftra chariffimæ, nec non de fide, int 
gritate & induliria dileétorum & fidelium. Confiliario- 
rum noftrorum Domini Ludovici de Flandria Domini 
de Praet, Equitis Ordinis aurei Velleris, & fecundi 
Cubicularii noftri &c. nec non Joannis de Sanéto 
Mauritio Domini de Montbarrey, Prefidis rerum Sta- 
tus & Vigilii de Zwichem, Prefidis fecreti Confilii 
noíti, Equitum & utriusque Juris Doétorum pluri- 
mum confidentes; eandem abfentem tanquam præfen- 
tem folam, vel fi eidem vacare non licuerit, fuprà no- 
minatos Confiliarios noftros veros,certos & indubitatos 
Commiffarios & Procuratores ordinavimus, deputavi- 
mus & conitituimus; ordinamus, deputamus & confti- 


tuimus per prefentes: Dantes eidem Regine in foli- 
dum, feu alils prenominatis conjun&im & duobus eo- 
rum divifim authoritatem , facultatem, poteftatem ge- 
nobis & nomine 


neralem, & mandatum fpeciale pro 
noltro cum Oratore, Ambaflätore, 
Procuratore Serenifime Domine Marie Regine Sco- 
torum de confenfu & authoritate Tutoris ejusdem & 
Gubernatoris Dominorumque Magni Conflit Scotie 
ad hoc deputato & füfficientem. authoritatem habente de 
& füper vera, fincera, firma ac perpetua Pace & Foedere 
Amicitiz & Concordiz,perpetuis temporibus, feu ad vi- 
tam utriusque noftrum feu minora tempora duraturis, 
inter nos, Heredes Succefforesque necnon Subditos, 
Regna & Dominia noltra, ac diétam Reginam, ejus- 
que Heredes, Succefforesque Reges ac Reginas Sco- 
tiæ ejusdemque Subditos, Regnum, & Dominia in- 
eundis, & celebrandis, aut fuper renovatione, confir- 
matione & amplificatione Contractus & Foederis Pacis 
inter nos & Sereniffimum quondam Jacobum Scotorum 
Regem, prefate Regine Genitorem, initi & confeéti 
tractandi $ communicandi , «paciscendi, conveniendi 
& firmiter concordandi & concludendi, ac de & fuper 
omnibus & fingulis hujusmodi traltatis, paétis & 
conventis & conclufis, Litteras , Inftrumenta & alia 
Documenta conficiendi & dandi, & ab altera parte pe- 
tendi & recipiendi, & generaliter omnia alia & fingula 
faciendi que ad perpetuam feu temporalem Pacem bo- 
numve publicum utriusque Regnorum, Provinciarum, 
Patriarum & Dominiorum opportuna fuerint in præ- 
dictis circa ea neceflaria, & que nobis facere liceret, 
fi præmiflis intereffemus, etiamfi ad ea perficienda de 
fai natura mandatum exigeretur magi: 
mittentes bona fide & in verbo Imperiali ac Regio id 
totum & quidquid di&a Sereniffima Regina prediétive 
Commiffarii noftri in premiffis & circa ea duxerint fa- 
ciendum ratum , gratum & firmum nos habituros , atque 
illa ratificaturos , nec contra ea ullo unquam tem- 
pore faéturos, vel quovis paéto venturos, fed invio- 
labiliter ea obfervaturos, In cujus rei teftimonium & 
fidem prefentes Litteras expediri, Sigillique noftri 
appenfione juffimus communiri, Datum  Bruxellæ 
calendis Novembris anno 1550, Imperii noflri Ro- 
mani 31- & Regnorum noftrorum Caltilie., Legio- 
nis, utriüsque Sicilie & caterorum 35. Supra plicam 


per Imperatorem , VERREICKEM, (9 erant dicte 

Littere Jigillate cum magao Sigillo Imperatoris ES cera 
de 

raDra, 


Maria, Dei gratia, Regina Scotorum Univerfis & 
fingulis ad quorum notitiam prefentes Litteræ pervene- 
rint, falutem. Noveritis quod nos de fide , induftria, 
legalitate & proindé circumtpe&ione dile&i noftri Con- 
fanguinei € fidelis Confiliarii Thome Erskin Equitis , 
primogeniti Domini & familie ab Erskin plurimüm 
confidentes , ipfum noftrum verum & indubitatum 
Commiffarium & Procuratorem , Legatum & Nun- 
tium fpecialem , cum confenfu & affenfu ac authoritate 
clariffimi Confanguiiiei noftri Jacobi Comitis Araniæ, 
Domini de Hannetoun, noftri Tutoris & Regni Gu- 
bernatoris, ac etiam’ Dominorum magni noftri Confi- 
lii, facimus, conftituimus & ordinamus per præfentes, 
dantes & concedentes, cum affenfu & authoritate pre- 
dictis, eidem noftram plenariam & omnimodam po- 
teftatem, authoritatem & mandatum fpeciale & gene- 
rale, quibuscumque diebus & locis, pro nobis & nomi- 
ne noftro, omnium fupradiétorum, cum invidifimo 
Carolo Romanorum Imperatore femper Augufto, Re- 
ge Caltiliz, € Domino Burgundie &c. aut cum Ex- 


Ípeciale ; pro- | 


I 


13 
Cellentiffima & Sereniffima Principe Marta Hungarie 
Regina ipiius Sorore, Flandriz,& aliarum Provincia- 
rum & Dominiorum inferioris Germanie Reyente & 
Gubernatricey vel cum aliis quibuscumque à predicto 
Cefare ejusve Sorore Revente & Gubérnatrice pr&- 
dictam poteftatem habentibus, conveniendi, & de & 
fuper firma & perpetua Pace & Concordia perpetuis 
temporibus feu ad vitam utriusque noftrum, feu mis 
nora tempora duraturis inter dictam Cæfareaîn Maa 
jeftatem, fuosque Succeflöres, Subditos, Regna, Pro- 
vincias & Dominia; & nos ac Succeflores noftros , 
Subditos, Regna, Provincias & Dominia Scotiæ futu. 
tis temporibus ineundis, celebrandis & capienais aut 
fuper renovatione Contraétus .& Foederis Pacis inter 


| fuam ipfius Cæfaream Majeltatem & olim chariffi- 


mum Patrem noftrum Jacobum Scotorum 
initi & confe&i communicandi & tra& 
dandi , paciscendi , confrmandi , rati 
bandi & firmiter finiendi & concludendi,ac de & fuper 
omnibus & lingulis conventis, tra atis, paétis & con- 
clufis Litteras, Inftrumenta, & alia Documenta confi 
ciendi; dandi & recipiendi, & pro obfervatione & con- 
fervaione omnium & fingulorum conventorum , fi 
neceffe vifum fuerit, Juramentum in animam noftram 
diétique noftri Tutoris preltandi, & & diverfo ut 
præfletur petendi & illud recipiendi, ac omnia alia & 
fingula quz ad perpetuam feu temporaneam Pacem aut 
que bono publico utriusque Regni, Patriarum, Pros 
vinciarum & Dominiorum opportuna fuerint, faciene 
di, gerendi, exercendi & flatnendi; promittentes vers 
bo Regio id totum & quicquid dictus nofter Commis- 
farius in premiflis duxerit facien um, ratum, firmum 
& ftabile nos habituras , inviola iliterque obfervatu- 
ras, etiamfi ea fint que mandatum exigant magis 
fpeciale; in quorum omnium & fingulorum robur & 
teftimonium magnum "Sigillum noftrum, cum cons 
fenfu, affenfu & autoritate diéti noftri Tutoris & Regni 
Gubernatoris præfentibus manu fia fübfcriptis apponit 
fecimus apud Edimburgum octavo die mentis Sep- 
tembris, anno Domini 1550. & Regni noftri oétavo, 
Subfignatum JAMES; ES erant preditte Littere figil- 
late Sigillo Regine im cera virginea. Prefenti noîtro 
Traétatui fübfcriptum fuit Lo ys DE PRAET,JOAN, 
DE St Maurice, T. Erskın, ViGILIUS 
ZWICKEM, ac eorundem Dominorum Commiffario- 
rum Sigillis impreffis munitum. 

Nos igitur prædiétus Carolus Imperator de premiftis 
omnibus & fingulis traétatis & conclufis plené in- 
formati & de iisdem faficienter notitiam habentes, 
defiderantesque fummo animi fervore cum predicta 
Sereniffima Regina Scotorum ejusdemque Regno, 
Terris, Dominiis & Subditis veterem renovare Amici- 
tiam, veramque, finceram & perpetuam'Pacem € Con- 
cordiam redintegrare, predictim Foedus cum omnibus 
Capitulis, Punétis, Claufulis € Articulis fuis, juxta 
ipforum feriem & tenorem , ex certa noflra fcientia 
& libera voluntate omnibus melioribus via, modo, 
forma & ordine, quibus melius & validius de Juré 
poffümus & debemus , approbamus, ratificamus, & 
confirmamus, ac rata, grata & firma prefentium te- 
nore habemus , & perpetuam roboris firmitatem ob= 
tinere volumus , & infuper promittimus expreffé per 
prefentes fub vinculo & religione Juramenti per nos 
fupra San&is Dei Evangeliis, manibus nofttis cor- 
poraliter taétis præftiti, bona fide & in verbo Ima 
periali pro nobis, Heredibus & Succefloribus nos- 
tris omnia & fingula in preinfertis Capitulis inferta 
adimplere & inviolabiliter obfervate , & contra ipfa 
quoyismodo , dire&é vel indireétè , aut quovis quæ- 
fito colore, non facere vel venire. In quorum om- 
nium & fingulorum prediétorum fidem & teftiino- 
nium, prefentes noftras Ratificationis & Confirma- 
tionis Litteras manibus noftris propriis fignatas & füb- 
feriptas , Sigilli noftri appenfione muniri & roborari 
juflimus. Datum in Civitate noftra Imperiali Au- 
guíla Vindelicorum die prima mentis Aprilis, anno 
Domini 1551. poft Pafcha, Imperii noftri 32. & Regno= 
rum noftrorum puta Hispaniarum & aliorum 37. 

Spferiptum erat. — oi 

Tenet prafens Copia in omnibus cum Original: re- 
manente apud Regiftr nim Supremi noftri Domini Ren 
gis, copiata ES collationata per me Magiftrum Jaco= 
bum Mackall de Rankelden Nether, Clericum Rotz- 
lorum S. D. N. Regis antediéti , fub. meis Signo ES 
fubferiptione manualibus 5 fignatum JACOBUS Mac- 
KALL, 


Regem 
ndi, concor- 
candi, appros 


B Y, 


ANNO 
1550» 


Anno 
1550. 


15.Dec, 3 >. 

Se Karen de V. Rooms Keifer ew Koning van 
een Spagnien ter ecnre, en M A mx A Koninginne 
PROVIN- van Schotland gevolmagtigt door Ja com Her- 


s.U- 
ES. 
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V. 


Traëteet van Vrede eeuwige Vriendfchap tuffcben 


togh van Caftelberald bare Voogt en Goever- 
neur ter andere zyde; gefloten tot Bings 15. De- 
cember 1550. en vernicuwt tuffzben JACOBUS 


de Vl. Koning van Schotland en de Heeren 
STATEN GENERAEL der Vereenigde Pro- | 
vintien;beftaande in twee Attens;waar van d’eene 


Declaratie van de ST AY EN is, in welk het 
boven gemélde Trattact ingefloten is, en getekent 
in den Hage in Holland den 26. July 15945 Het 
andere cen diergelyke Declaratie van den Koning 
van Schotland gefloten tot Edimburg dem 14. 
September 1594. [Prerer Bor, Oor- 
fpronck, Begin, en Vervolg des Nederland- 
{che Oorlog. Tom. III. pag..838.] 


E Staten Geyerael der Vereenigde Nederlandfe | 


Provintien , allen den genen, die dezen tegen- 
woordige zulle fien, of horen lezen, Saluyt. Nadien 
het den Doorluchtigíten Koning Jacobus, de Selte van 
dien naem, Koning van Schotland, belieft heeft ons te 
doen aenfoeken door de Heeren William Keith, Ridder 


van fijne Ordre, Raed Edelman van fijn Kamer, en | 


den Kapiteyn Guilliam Murray , Provooft van fijne Stad 
van St. Andries, fijne Ambaffadeurs , om te vernieuwen 
al 
Verbonden, hier te voren gemaekt tuffchen de Prede- 
cefleurs fijne Voorzaten , Koningen 'en Koninginnen 
and, en de Princen dezer Landen, en van 
lve, en namentlijk het Tractaet van eeuwige 
erbond , gemaeckt en geaccordeert in de Stad 
van Bings in Henegouwen,in 't jaer 1550. den.1 5 dagh van 
December, tuffchen de Commiffairifen van Keyfer Ka- 
e Vijfde , en den Ambaffadeur van Me-Vrouwe 
; Koninginne van Schotland, met den wille en 
toeftaen van den Momboir vali hare Majeft. Gouver- 
neur van ’t Koninkrijk, en de Heeren van het Parle- 
ment, daer toe gecommitteert en geauthorifeert ; van 
weder-zijden beveftigt en be-cedigt den cerften Mey An- 
no 1551. Verklarende de voorfchreven Heeren Am- 
baffadeurs , dat fijn Majelteyt te vreden was, voor hem 
en de Onderzaten van fijn Koningrijk de voorfchreven 
Traétaten te vernieuwen , beveltigen en onderhouden ; 
200 ilt, dat hy den voorfchreven Heere Koning zeer 
ootmoediglijk bedankende van fijne aenbiedinge, en de- 
zelve aenveerdende: Wy voor ons en den Inwoonderen 
der voorfchreven Vereenigde Provintien, hebben geap- 


probeert, geratificeert, beveftigt en vernieuwt, appro- | 
beren, ratificeren, beveftigen en vernieuwen by defen, | 


alle de voorfchreven oude Vrundfchappen, T'raétaten 
en Accoorden, van Pays, Alliantie en Verbond, hier 
bevorens gemaekt tuffchen de Predeceffeurs en V oorfa 
ten van fijne voorfz. Majefteyts Koningen en Konin- 
ginnen van Schotland ,en de Princen van deze Landen, 
en van wegen dezelve, en namentlijk het voorfchreven 
Traétact van eeuwige Pays en Verbond , gemackt en 
geaccordeert in de Stad van Bings in Henegouwen, in 
% jaer wso den 15 December, tuffchen de Commiffa- 
riffen van Keyfer Karel de Vijfde en den Ambaffadeur 

van 


le de oude Vrundfchappen, Traétaten, Alliantien en | 


E 


Traité de Paix perpetuelle, d'Amitié & de bon- 


de Jacos Duc de Caftelherald fon Tuteur 
& Gouverneur d'autre part. Toutes les hofti- 
lités, & tous les Domages faits de part & d'au- 
tre pendant la Guerre font mis en oubli; On 
y renouvelle le Traité de Commerce & d'Ami- 
tie fait à Binch avec leRoi J A Qu Es en 1g41. 
comme auffi les anciens Privileges accordés de 
part & d'autre au fujer du Commerce & de la 
Péche, dont la liberté eft expreflément ftipu- 
lée, avec promeffe & obligation reciproque de 
Chaffer tous les Ecumeurs de Mer, Pirates 
Capres, & femblables Gens qui troublent 4 
Navigation, le Commerce & la Pêche. Fait 
à Binch le 15. Decembre 1550. Avec les 
PLeINPOUVOIRS, & la Raririca- 
| "rio de l'Empereur donnée à Augsbourg le 
I. d'Avril 1551. Comme aufi le Renov- 
VELLEMENT du méme Traité entre J a- 
ques Roi d'Ecoffe, & les Seigneurs Era vs 
GENERAUX des Provinces Unies, confiftant 
en.deux Actes, dont l'un eft une Déclaration 
des E rA vs, dans laquelle le fusdit Traité eft 
| inferé tout entier,donnée à la Haye le 26. Juillet 
1594. Et l’autre, une femblable Déclaration 
du Roi d’Ecofle, donnée à Edimbourg le'14. 
Septembre 1594. [Pierre Bor, foire 
des Guerres des Païs-Bas. Tom. III. pag. 838.] 


Es Etats Generaux des Provinces Unies, à tous 
ceux qui ces prefentes Lettres verront ou orront, 

| Salut. Comme le Sereniffime Roi Faques, fixiéme 
| du nom, Roi d'Ecoffe y a bien voulu ous requerir 
par les Sieurs Guillaume Keith Chevalier de fon Or- 
| dre, Conferller &9 Gentilbomme de fa Chambre, €2 


| le Capitaine Guillaume Murray, Prevôt de Ia Ville 
| de S. André, fes Ambaffadeurs, pour renouveler les 
anciennes Amitié, Traitez ES Alliances, ci-devant 
| faites entre fes Predeceffeurs Rois 9 Reines d' Ecoffe, 

& les Princes de ces Pays & de la part d'iceux , ES 
| principalement le Traité de Paix & Alliance perpe- 
| uelle, fait ES accordé en la Fille de Binche en Hai- 
| naut en l’année 1550. le 15. jour de Decembre entre 
les Commiffaires de l'Empereur Cbarles- Quint, € 
| PAmbaffadeur de Dame Marie, Reine 4' Ecofft , 
| avec le confentement ES velonté du Tuteur de Sa 

Majeflé , Gon ur du Royaume, ES les Seigneurs 
| du Parlement à ce deputez ES authorifez, confirmé 
| C9. juré de part © d'autre le premier Mai 1551. 
| Declarant lesdits Sieurs Ambaffadeurs que Sa Me 
| jefté étoit contente de renouveller pour lui €9 fes des 
| cendans les fusdits Tr ES de les confirmer ES 


| cé-dev nt entre les Predeceffeurs de fa Jusdite Ma- 
| jeflé Rois ES Reines d’Ecoffe ES les Princes de ces 
| Pays, €2 de leur part; € particulierement le [usdit 
| Traité de Paix (9 Alliance perpetuelle fait € accor- 
| dé en la Ville de Binghe en Hainaut, le 15. Decem- 
| bre de Fan 1950. entre les Commiffaires de T Empe- 
|reur Charles- Quint & T Ambaffadeur de Dame 
| Marie 


ANNO 


1550. 
ty. Dce. 


ne Intelligence, entre Cu ARLES V. Em- rzcosss 
pereur des Romains & Roi d'Espagne d'une zr zes 
part, & Marte Reine d'Ecofle authorifée cz 


OVIN= 
CES-U- 
NIES, 


ANNO 
1550. 


DU DROIT 


van Me-Vrouwe Marie, Koninginne van Schotland, 
met wille en toeftaen van den Momboir van hare Ma- 
jefteyt , Gouverneur van her Koningrijk van Schotland, 
en Heeren van ’t Parlement, daer toe fpecialijk gecom- 
mitteert en geauthorifeert van wederzijden beveltigt en 
be-cedigt op den 1. May Anno 1551. Waer van den 
teneur van woorde tot woorde hier volgt, en is zo- 
danig : 

KAROLUS Quintas, by der gratie Godes Rooms 
Keyzer,altijd vermeerder des Rijks, Koning van Duyts- 
land, Spangien, beyde Sicilien, &c. Ertz-Hertog van 
Ooftenrijk, Hertog van Burgondien, Lotteringen, Bra- 
band, Luxemburg, Gelderland, &c. Grave van Habs- 
purg, Vlaenderen, Arthoys en Burgundien, Palsgrave 
van Henegouwen, Holland, Zeland, Ferret, Namen 
en Zutphen, Prince van Swaben, Markgrave des Hey- 
ligen Roomfen Rijks, Heere van Vriesland, Salines, 
Mechelen, der Stad Steden en Provintie van Uytrecht, 
Over-Y fiel en Groeningen ; Dominateur in Afia en A- 
frica,tot eeuwige gedachtenifle der zake, erkennen voor 
ons, onfen Erfgenamen en nafaten, en doen kond eenen 
ygelijken by defe tegenwoordige, dat alfo onlangs, te 
weten, den vijftienden dag der Maend December in ’t 
jaer 1550. te Bins in Henegouwen tuffchen onze Com- 
miffariffen en Volmagtigen, en den Ambaffadeur van 
den Doorluchtigen Princeffe Maria, Koninginne van 
Schotland, met toeftaen van den Momboir van hare 
Majefteyt, Gouverneur van 't Rijk van Schotland, en 
van de Heeren van "t Parlament, daer toe fpecialijk ge- 
deputeert, een eeuwig Vrede-verbond gemaekt, en 
ondet anderen overkomen is, dat het voorfz. Verbond 
in behoorlijker forme van ons, en de voorfz. Konin- 
ginne van Schotland en haren Momboir en Gouverneur, 
en Heeren van ’t Parlament, als ook de Ridderfchap en 
Staten van ’t Koninkrijk van Schotland, zo in haren en 
harer Erfsenamen, Koningen en Koninginnen van 
Schotland, als des Koningrijks en deffelfs Onderdanen 
name, beveftight en be-cedight, en A&e van fulke be- 
velliginge en be eediginge , onder behoorlijke zegelen 
ge-expedicert, den eeríten dag van Maye des jaers 1551. 
in onfe Stad van Antwerpen, den Commiflriffen 
daer toe van weder zijden refpeétivelijk te deputeren, 
gelevert en behandigt werden moet, gelijk breeder 
blijkt uyt de Articlen, van het vooríz. Verbond, 
welker Tencur van woorde tot woorde volgt, en is 
fodanig : 


Wy Lope wy van Vlaenderen , Heere van Praet , 
Ridder van d'Ordre van den Gulden Vlies, en tweede 
Kamerling van den onverwinnelijkften en Machtigften 
Prince en Heere, Heere Karel de Vijfde, Rooms Key- 
fer, Koning van Duytsland, Spangien, beyde Sicilien , 
Erts-Hertog van Ooftenrijk, Hertog van Burgondien , 
Lotteringen , Braband , Limburg, Lutfentburg, Gel- 
derland, &c. Grave van Habspurg, Vlaenderen, Ar- 
thoys en Burgondien; Paltsgrave van Henegouwen, 
Holland, Zeland, Namen en Zutphen ; Prince van 
Swaben, en Markgraef des H. Roomfen Rijks, Heere 
van Vriesland, Salines, Mechelen, der Stad Steden en 
Provintie van Utrecht, Over-Yffel en Groeningen ; Jo- 
han van S. Maurits Heere van Montbarrey , Prefident 
in den Rade van Staten, en Viglius Zwichem, Prefident 
van den Secreten Rade van fijne voorfz. Keyferl. Ma- 
jeft. Ridders en Doéteurs in beyde Rechten, Commis- 
larifen van fijne voorfz, Keyferl. Majeft. Gedeputeerde 
tot ’t gene beneden verhaelt ftaet, en Thomas Erskin, 
Ridder, Raed en Commiflaris, insgelijke van de Doorl. 
Vrouwe Maria, Koninginne van Schotland, met toe- 
ftemminge en bewilliginge van den Doorl, Heere Jacob, 
Hertog van Caftelherald , Grave van Arraney, Heere 
van Hammilton , haer Momboir en Gouverneur, en 
van de Heeren van den Parlement van *t Koningrijk 
van Schotland , fpecialijk daer toe gedeputeert, volgens 
de Procuratien , welkers teneuren beneden geinfereert 
worden. Doen kond allen en ygelijken, tegenwoor- 
dige en tockomende, dat een tijd lang fwaren twee- 
dracht, vyandlijkheyt en Oorloge tutfchen den voorfz. 
Roomfen Keyfer, fijne Rijken, Landen en erffelijke 
Heerfchappijen, ter eenre, en de voorfz. Koninginne 
van Schotland en den voorfz. Momboir en Gouver- 

neur, 


DES GENS. 15 


Marie Reine d'Ecoffe, avec la volonté ES confente- ANNO 


ment du Tute 
Royaume d" Ecos 
ce fpecialement d 
ES juré de part ES d". 
Ifyg.donut la tene 


de Sa Majefté, Gouvers 
& les Seigneurs ke 
tex ES authorifez, ES con 
ure le premier du mois de Mai 
r s'enfuit de mot à mot. 


CHARLES: Quint,par la grace de Dieu Empe- 
reur des Romains toujours Augufte, Roi d’ Allemagne , 
Espagne, des deux Siciles, ESc. Archiduc d' Autri- 
che, Duc de Bourgogne, Lorraine, Brabant > Luxem- 
bourg, Gueldres ,ESc. Comte de Habfpurg , Flandres, 
Artois, C Bourgogne, Comte Palatin de Hainaut, 
Hollande, Zélande, Ferrette , Namur ES Zutphen, 
Prince de Suabe, Marquis du Saint Empire, Sei- 
gneur de Frife, Salins, Malines, des Fille Ef Prom 
vince d'Utrecbt , Overyffel, ES Groningue; Domi- 
nateur en Afie ES Afrique, à la memoire éternelle 
des chofes, reconnoiffons pour nous, nos Heritiers ES 
Succeffeurs , ES faifous fravoir à um chacun par 
ces prefentes, que magueres y [pavoir le quinziéme 
Jour du mois de Decembre de Pan Iyyo. à Binche 
en Hainaut, entre nos Commiffaires ES Plenipoten- 
tiaires, ES PAmbaffadeur de Sereniffime Princeffe 
Marie, Reine d' Ecoffe , avec Paprobation da Tuteur 
de Sa Majefté Gouverneur du Royaume d' Ecoffe , C2. 
les Seigneurs du Parlement à ce Jpecialement depu- 
tez, Alliance ES Traité de Paix perpetuelle a été 
fait; ES a été convenu, entre autres chofes, que la- 
dite Alliance par nous, ES ladite Reine d'Ecoffe € 
Jon Tuteur ES Gouverneur , enfemble les Seigneurs da. 
Parlement € auff des Noblest2 Etats dudit Royau- 
me d'Ecoffe, tant pour elle que pour fes. Heritiers 
Rois ES Reines d' Ecoffe & fes Sujets, confirmée ES 
juréeyt V Atte de confirmation ES de Serment prêté, 
expedié fous les Sceaux comvenables le premier de 
Mai de l'an 1551. en nôtre Ville d'Anvers doit être 
mis és mains des Commiffaires qui feront de part ES 
d'autre deputez à cer effet , comme il paroit plus 
amplement par les Articles de ladite Alliance, dont 
la teneur s'enfuit de mot à mot, ES eff telle. 

NovsLouis de Flandres, Seigneur de Praet, 
Chevalier de l'Ordre de la Toifon d'or, €S fecond 
Chambellan de très invincible ES très puiffant Prince 
E Seigneur, le Seigneur Charles Cinquiéme, Em- 
pereur des Romains, Roi d’ Allemagne , d'Espagne, 
des deux Siciles, Archiduc d'Autriche, Duc de 
Bourgogne, Lorraine, Brabant, Limbourg, Luxem- 
bourg, Gueldres, ESc. Comte de Habfpurg, Flan- 
dres, Artois © Bourgogne; Comte Palatin de Hai- 
naut, de Hollande, Zélande, Namur, ES Zutphens 
Prince de Suabe, & Marquis du Saint Empire, 
Seigneur de Frife, Salins, Malines, des Ville & 
Provinces d'Utrecht , Overyffel, & Groningue s 
Jean de 8. Maurice Seigneur de Montbarrey, Prem 
Jident au Confeil d'Etat, €? Viglius Zwichem, Pre- 
Jident du Confeil Privé de fadite Majefté Imperiale, 
Chevaliers E? Doéteurs en Pun ES l'autre Droit, 
Commijfaires de fadite Majeflé Imperiale, €? De- 
putez pour ce qui eft mentionné ci-deffous; ES Tho- 
mas Erskin, Chevalier , Confeiller ES Commiffaire 
Jemblablement de Serenifime Dame Marie, Reine 
d'Ecofe, avec aprobation ES confentement d’ Mufre 
Seigneur Facob Duc de Caftelherald, Comte d'Aro 
ran, Seigneur d’ Hamilton, fon Tuteur € Gouver- 
neur, ES des Seigneurs du Parlement du Royaume 
d'Ecoffe, Jpecialement à ce deputez, fuivant la 
Procuration, dont la teneur eft inferée ci-après. 4 
tous prefens C9. avenir Jçavoir faifons, que pendant 


un long-tems y ayant eu diffention, inimitié, €S Guer- 
re entre le fusdit Empereur des Romains, fes Royau- 
mes, Provinces C9. Pays Hereditaires d'une part, 
€ la fusdite Reine d' Ecoffe ES le fusdit Tuteur ES 

Gouver- 
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neur, mitsgaders de Ridderfchap, Sta 
nen van het voorfz. Koningrijk , ter andere zijde, 
weelt zijnde, en de Onderfaren van beyde zijden fw 
fchaden d 
van de v. 


Keyferl. Majeft. en de Doorl Konin- 
otland,hare Momboir en Gouverneur van 
i ie van de Doorl. en Alderchriftel. 
ng van Vrankrijk, volmagt gegeven, om te com- 
municeren, handelen en in conferentie te treden om te 
accorderen, en den Vrede, eendragt en gemeene rufte 
weder op te richten; wy na rijpe deli ie, daer op 


zijds Predeceffeurs en Voorfaten, en 
vintien, Volkeren en Landen, en namentlijk tuffchen 
wijlen den Door]. Jacobus, Koning van Schotland, en 
den Hoog-geboren en Machtigften Prince Philippus , 
Hertog van Borgondien, Lotteringen, Braband, &c. in 
?t jaer 1448. in de Stad van Bruffel geaccordeert, en by 
fijne Heylige Keyferl. Majeft. en der felver Doorl. Vrou- 
we Koninginnen Vader, vernieut zijn, hebben om "t 
felve weder op te richten, beveftigen en vermeerderen , 
in den naem der voorfz. Princen in de navolgende Arti- 
culen geaccordeert en bewillight, accorderen en bewil- 
ligen by defen, à 
Eerftelijk, dat alle vyandfchappen , oncenigheden, 
teyt en Oorloge, dewelke tufichen de voorfz.Key- 
ferl. Majelt. en fijne Rijken, Landen en Heerfchappijen, 
boven in fijne tijtel in ’t lange verhaelt, en andere je- 
genwoordelijc by hem befeten, en der felver Stadhou- 
ders, Gouverneurs en Onderdanen, ter eenre, en de 
voornoemde Doorl. Koninginne van Schotland, haren 
Momboir en Gouverneur, Staten en Onderdanen van 
het yooríz. Koningrijke van Schotland, Landen en 
Heerfchappijen, ter andere zijde, tot noch toe geweett 
zijn, afgeleyd en te niet gedaen fullen wefen, en met 
voorgaender dingen en yegelijker gepretendeerder 
ken eeuwige vergetelheyt , voortaen t’eenemael 
{cht füllen geacht worden, fo dat ter occafie 
au dien, of om'de infra&ie der voorgaende Verbón- 
den, fo dat van nu af van geen 
1 


"well 


1, Landen en Onderdanen, of den genen die 
te defer tijd onder hare prote&ie of gehoorfaemheyd 
ftaen, d'Oorloge aendoen, of vyandlijk, felfs of door 
anderen, afbreuk doen, offenderen of aenvallen, en fy 


fullen fich niet alleen felfs van alle vyandlijkheyd ont- | ¢ 


houden, maer fullen ook hare magt en gehoorfaemheyd 
flaen, hun van alle geweld dwingen en doen onthou- 
den; revocerende alle en yegelijke Commiffien en ope 
ne Brieven, fo van reprefalien , als alle andere, dewel- 
ke of den Ingefetenen of Vreemdelingen gegeven en 
verleent zijn, om den Krijg te mogen voeren, en den 
Onderfaten van den anderen Prince te befchadigen, en 
defelve ganfchelijcke te niet doen; fo dat, indien voor- 
taen yemand onder *t pretext van dien yetwes quam te 
attenteren, of des anderen Onderfaten te befchadigen , 
efelve voor Vyanden, Vrybuyters en Zee-Roovers, 
van beyde zijden gehouden, en als fodanige getracteert 
en geltraft füllen worden, en behalven de criminele 
ftraffen, voor al gedwongen den Onderfaten en Ey- 
Íchers de gedane fchaden te vergoeden; en daer fal voor- 
taen tuflchen de voorfz. Keyferl. Majeft. en Door 
Koniuginne, en beyder Erfgenamen en Nafaten, mits- 
gaders hare Rijken, Gouverneurs en Onderfaten; eeue 
soede en oprechte Nabuyríchap, en vafte Vrede, te 
ande, ter Zee en op de foete Wateren wefen, dewel- 
ke in de toekomende tijden ceuwiglijk duren, en on- 
verbrekelijk onderhouden fal worden, fo dat de Onder- 
faten der voorfz. Rijken en Landen van nu af fo te 
La als ter Zee, en op te publijke Rivieren, fonder 
cenig vrygeleyde of Paspoort, generael of fpecial, in 
alle de voorfz. Koninkrijken, Heerfchappyen of Lan- 
de, Steden, Kuften, Havenen, en Reeden, geene uyt- 
genomen, vry, vrank en fekerlijk komen, arriveren, 
varen, en in defelve, fo lang als fy begeeren fullen ‚fich 
onthouden, verblyven en conyerferen, en aldaer Provi- 
fien en leeftocht, en wat fy meer van noden hebben en 
hun dienlijk is, fonder eenig tegenfpreeken kopen en 
verkopen mogen; en ook uyt de voorfchreven Koning- 
rijke, Heerfchappyen, Landen, Steden, Kuften, Ree- 
den, Havenen en Geweften, en yegelijke der felven , fo 
dikwils alft hun goeddunken fal, na haer eygen of an- 
dere 
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ous ayant enfin été donné plein-pou- 
la fusdite Majeflé Imperiale, ES par ladite 
Reine d'Ecoffe , fon Tuteur & Gouver- 

7 du Royaume, par Viutercefion du Sereniffi 
C? Trés-Chrétien Roi de, France, pour communiquer, 
| megocier ES entrer en conference, afin de retablir la 
Paix & le repos du public; Nous après meure deli- 
€, ES avoir confideré les Lettres 
> Accords faits entre les Pre- 
es, Peuples €. Pays 
ment entre feu Sere- 
fant Prin- 


d’ancienn 
| deceffeurs , Roy 
de part (9. 


ruxelles, 
! Imperiale, ES 
Pme Reine, avons pour 
+ retablir ,„, con r ES augmenter, au nom des 
intes accordé ES confenti les Articles: fui- 
ntons ES accordons par ces prefentes. 
ierement , que toute inimitié, desunion, bos- 
1 prefent ont été entre [a Jusdite 

Impe ES fes Royaumes,Pays ES Seigneu- 
ries, au long mentionnez dans fes titres ES autres 
par lui prefentement poffedez, ES fes Stadibolders , 
| Gouvern Sajets d'une part, € la fusdite 
Sereni d'Ecoffe, fon Tureur ES Gouver- 
une d' Ecoffe s 
ays ES Seigneuries, d affoupies ES 
i it, ES que toutes les autres chofes ES 
lus de part ($ d'autre feront mis en oubli 
| perpetuel, de forte qu'à l’occafion de ce ou à caufe de 
Vinfrattion des precedentes Alliances il ne pourra vien 
être reproché ou allégué dune part ni d'autre qui 
| iffe être contraire, ES faire tort à la fincere Ami- 
Té vetablie par le prefent Traité, ES ne pourront ci- 
prés l'un à l'autre fe faire la Guerre, aff 
ager boflilemeut les Heritiers, Pays 
Mets Pun de l'autre, €S non feulement Sabfliendron; 
de toute Inimitié, mais employeront tout le 
voir à reprimer ES s’abjtenir de toute violence; re- 
toutes ES chacune Commiffion ES Lettres Pa- 
| tentes, taut de reprefailles qwautres,qui auroient été 
des ES accordées ou aux. Sujets ou aux étrangers 
faire la Guerre, ES nuire à Pun ou l'autre 
ce, ES le detruire entierement , en forte qu'à 
quelqu'un,fous prétexte de ce, venoit à at- 
chofe eu faire tort aux Sujets de l'un 
part ke d'autre reputé pour Enne A 
e, ES puni & traité en cette qualité, 
ES outre la peine du crime, reparera au i 


1t. 


une bonne ES fincere voifinance , ES Paix ferme, par 
Terre, par Mer € Eaux douces, qui fera obfervée à 
Pavenir inviolablement à to jours , en forte que les 
5 Royaumes ES Pays pourront des à 
par Terre que par Mer ES fur les Ri- 
es, fans Sauf- conduit ou Paffeport gé- 
néral ou fpecial, aller ES venir dans les fusdits Royau- 
mes, Seigneuries, ‚Pays, Filles, Cotes, Havres ES 
Rades librement ES franchement, s'y tenir, demeurer 
ES frequenter. auffi long-tems qu'ils le defire ont, ES 
y acheter ES dre les Provifions, Vivres, ES aus 
tres chofes dont ils auront befoin [ans aucune contra- 
diétion ; comme auffi desdits Royaumes, Seigneuries, 
Pays, Filles, Côtes, Rades, Havres € Contrées, 
retourner librement, toutefois ES quant ils voudront, 
dans 


en en Onderda- | Gouverneur, enfemble les Nobles, Etats ES Sujets Axno 


1550, 
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ANNO dere Quartieren, Provintien en Landen, met hare ey- 


ene gehuyrde of geleende Schepen of Wagens, mids- 


1.5 $0. gaders alle en yegelijke hare Koopmanfchappen , Waren 


en goederen, vry en verfekert gaen, komen en wech- 
trecken, en na de Ordonnantien der Rijken, Landen 
en Plaetfen, de Tollen en Impoften der felve betaelt 
hebbende, fonder eenige verhinderinge haren Koophan- 
del vryelijk drijven mogen; fo dat geene Perfonen, 
Schepen, Waren , nochte goederen van dien, by de Prin- 
cen van cenige van beyde zijden , haer Gouverneurs, 
Luytenanten, of Onderdanen, onder geenigerhande 
coleur, pretext, of occafie, aengehouden , gearrefteert, 
of in eenigerhande wijfe befchadigt mogen werden, 


Item, tot volkomender beveltiginge van de oude 
Vrundfchap, navolgende de voetítappen der Voorvade- 
ren , füllen de voorfz. Keyferl. Majeft. en Doorl. Ko- 
ninginne (gelijk in de Brieven van 't Verbond, tuffchen 
wijle den Doorl. Jacobus, Konink van Schotland , en 
Philippus, Hertog van Burgondien, gemaekt, breeder 
begrepen flaet) voortaen met waerachtige en oprechte 
liefde ^n goetwilligheyt malkanderen omhelfen , en mal- 
kanderens dienft, oirbaer en eere beneer(tigen , ondienit, 
fchade en nadeel na al haer vermogen trachten af te 
keeren en te beletten. En fo wanneet het fal komen te 
gefchieden,dar by de Vyanden en Wederpartyen van het 
een Deel ,dewelke nochtans niet door Verbond of door 
eenen naeuwen band van Maegfchap, of verwantfchap 
met het andere Deel niet verbonden en zijn, den Oor- 
loge aengevangen en aengedaen wiert, en dat Deel, het 
welke d'Oorloge aengedaen fal worden,het andere Deel 
fal aenfoeke , of behoorlijken doen aenfoeken, om fich 
hulpe, fecours en afliftentie tegens fijne Wederpartyen 
en Vyanden te doen;in dien gevalle fal het Deel, ’t wel- 
ke fo aengefogt fal zijn, gehouden en fchuldig wefen 
het andere aenfockende Deel, metter daet hulpe, affis- 
tentie en byftand te doen, en fecours, fo van Krijgs- 
volk, als van Leeftocht, Schepen, {nftrumenten, Ar- 
tillery, en andere dingen tot den Oorloge behorende, 
in de meefte quantiteyt, en met den beften fpoet, als na 
eyfch der fake, en na den ftaet en dispofitie. der affairen 


van het voorfchreven aengefochte Deel alsdan bequame- 


lijk fal konnen gefchieden, te fenden. 

‚fo een yan beyde Deelen in cenige Corloge 
komt te vallen, en ’t felve daer na tot dienft en wel- 
ftand van fijne Landen, Heerfchappyen en Onderfaten, 
Pays of Beftant met fijne Wederpartye en Vyand foude 
willen maken, fal den felven dat vry ftaen, fonder ee- 
nige verhinderinge van den anderen, wanneer en in ful- 
ker voegen, alff hem goet dunken fl; fo noclitans ‚dat 
hy het andere Deel onder fijne Vrunden en Bondgeno- 
ten ‚volgende het vooríz. Verbond, tufichen den voorfz, 
Jacob, Koning van Schotland, en Philips, Hertog van 
Burgondien, gemaekt, begrijpen. 

Irem, fo by de Befoldigde, Vafallen, of Onderdanen 
van het eene Deel ‚den anderen Deele, of fijne Landen, 
Heerfchappyen, Vafallen, Befoldigden of Onderdanen, 
{chade of afbreuk gedaen of toegevoegt wierd, in haer 
Perfonen of goederen, te Lande of ter Zee, in dien ge- 
valle fal dat Deel, waer van de fchade gekomen fal zijn, 
gehouden wefen den fchuldigen te dwingen, dat fy de 
gequetfte Partye met der daed de fchade of overlaft den 
telven aengedaen, repareren en reftitueren, en dat op 
den voet en forme van feker Verdrag en Contra& tus- 
fchen de Doorl. Vrouwe Maria, Koninginne van Hun- 
garien, Bohemen, &c..en Gouvernante van Nederland 
voor fijne Keyferl. Majeft. en Johan Campbel, Am- 
baffadeur van wijlen den Doorl. Koning Jacobus, in 
^t jaer 1541. te Bins gemaekt, en daer na by den voorfz. 
Koning beveftigt. 

Hier-en-boven fal yegelijk der voorfz. beyde Deelen, 
oprechtelijk en ter goeder trouwe fijn befte doen, dat 
de Zee-Rovers , van wat Natie of geflachte fy ook zijn, 
t'eenemael uyt de Zee en Kuften van de Rijken en Heer- 
fchappijen beyder Deelen, uytgeroeyt, en ir*de Landen 
of Quartieren van eene van beyde de Deelen, in eeniger 
wijfe of maniere aengehouden werden ; en fal gehou- 
den zijn d’Eylanden en Quartieren van fijne Jurisdi&ie , 
Rijken en Heerfchappijen, te veyligen en befchermen 
tegens de Roverijen van alle en yegelijke Schuymers en 
Zee-Rovers, door dewelke de Onderdanen refpedive- 
lijk in hare Trafijken, Vaerten, of Viffcherijen eenigfins 
fouden mogen befchadigt worden. En fo cenige fich 

ver- 
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dans leurs Quartiers ou autres Lieux, Provinces (9 
Pays, avec leurs propres Vaiffeaux ou Chariots, ot 
ceux qu'ils auroient louez ou empruntez , avec toutes 
leurs Marchandifes, Danrées ES Effets , ayant payé, 
Jüivant les Ordonnances des Royaumes, Pays & 
Lieux, les Peages ES Impôts, ES pourront librement 
faire leur Negoce fans aucun empéchement , en forte 
qu'aucune de leurs Perfonnes, Vaiffeaux, Marchan: 
difes, ni Effets d'iceux ne pourront être retenus ES 
arrêtez par les Princes de part ou d'autre, ou leurs 
Gouverneurs , Lieutenants ES Sujets, fous aucune 
couleur, pretexte ou occafion qoe ce foit y ni leur être 
fait tort en nulle maniere. 

Jtem , pour plus entiere confirmation de l'ancienne 
Amitié, fuivant les traces de leurs Ancétres lesdites 
Majeflez Imperiale ,ES Sereniffime Reine , (comme il 
eft plus amplement porté dans des Lettres d' Alliance 
faite entre les Serenifimes Roi Jaques d'Ecoffe € 
Philippes Duc de Bourgogne) s’embrafferont ci-après 
l'un l'autre en veritable € fincere Amitié ES bien- 
veillance , ES detourneront ES empécheront tout defer- 
vice, tort ES dommage l'un de l'autre de tout leur 
pouvoir. Et s'il arrivoit que l'une des Parties fit 
attaquée hoftilement par un autre qui he fut point 
Allié de l'autre Partie par Traité ou Parentage, ES 
que la Partie, à qui la Guerre feroit faite, requit, 
ou fit convenablement requerir l'autre de lui donner 
aide, fecours, ES affiflance contre fes Adverfaires 
ES Ennemis, en ce cas la Partie qui fira de ce re- 
quife fera obligée d'affifler ES defendre la Partie re- 
querante, tant de Gens de Guerre, que de Vivres, 
Faiffeaux, Inftruments, Artillerie ES autres chofes 
qui regardent la Guerre, ES ce au plus grand nombre 
ES le plus diligemment que le cas Vexigera, ES. Jeloñ 
l'état ES dispofition des affaires de la fusdite Partie 
requife, lesquels feront envoyés le plus convenable: 
ment que faire fe pourra. 

Jtemyfi Pune des Parties vient à entrer en Guerre; 
ES que pour le: fervice de fes Pays, Seigneuries €? 
Sujets elle voulut faire Paix ou Treve avec fon ad- 
verfe Partie @ Ennemi, il lui fera. libre, fans aus 
cun empéchement de la part de l'autre, quand ES en 
la maniere qu'elle le voudra; de telle forte Heanmoinss 
que l'autre Partie y fera comprife, fuivant le fusdit 
Traité, fait entre le fusdit Jaques Roi d* Ecoffe ES 
Philippes Duc de Bourgogne. 


Item, fi par les Soldats, Vafjaux ou Sujets de Pux 
ne des Parties, tort ou dommage étoit fait à l'autre 
ou à fes Pays , Seigneuries, Vaffaux, Soldats ou 
Sujets, foit en leurs Perfonnes, foit en leurs biens y 
par Mer ou par Terre, en ce cas, la Partie de qui 
procedera le dommage fera tenuë de contraindre le de- 
linquant ou coupable de reparer ES reftitúer le dom- 
mage fait à la Partie lezée , ES ce fur le pié ES fors 
me de certain Gontra& ES Accord fait à Binch entre 
Serenifime Dame Marie Reine de Hongrie, Bobeme; 
Gc. ES Gouvernante des Pays-Bas pour Sa Majefté 
Imperiale € Jean Campbel, Ambaffadeur de feu 
le Serenifime Roi Jaques en l'année 1541 5 ES en- 
fuste confirmé par le füsdit Roi. 

Outre ce chacune des Parties fera fincerement ES de 
bonne foi de fon mieux, afin que les Capres, de quelque 
Nation qu'ils foient , foient entierement chajfex des 
Mers ES Côtes des Royaumes ES Séignearies des deux 
Parties, [aus être retenus aux Pays ES Quartiers de 
Pune où Pautre des Parties en aucune maniere, ES 
Jeront tenuës les Iles ES les Quartiers de leurs Furis- 
ditlions de defendre les Royaumes ES Seigneuries 
contre tous Ecumeurs de Mer & Pirates; par les- 
quels les Sujets re[pettifs font endommagez en quel: 
que maniere que ce foit, em leur Trafic, Naviga= 
tion, ou RARE fi quelqu'un ef? affez bardi 
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verftouten: de "Zee te fchuymen, de welke niet bekent 
zijn eenige fekere woon-plaetfe te hebben, maer die fich 
of na onbewoonde Eylanden of na andere onbekende 
plactfen retireren, waer door d'Onderfaten van een van 
beyde de Princen fouden mögen komen fchade te lij- 
den, die fal het eene Deel, ten verfoeke van het andere, 
gehouden zijn: met gemeene Wapenen te vervolgen; en 
fallen niet aflaten, tot. dat die gevangen zijnde de ver- 
diende ftraffen ontfangen, of uyt der Zee gejaegt wer- 
den. En in der felver voegen fal men procederen te- 
gens de gene, die hun de hand bieden en gunftig zijn, 
fo dra eenige in de Landen’ van ’t gebied van eene yan 
beyde de Princen mochten gevonden worden, En aen- 
gaende het getal en qualiteyt der Schepen, waer mede 
die füllen vervolcht worden, daer van fal tuffchen de 
felve Princen, en hare Raden dacr toe gedeputeert, als 
den nood of occafie der fake fulx vereyfchen fal, ge- 
handelt en geaccordeert worden. En aengaende de Vis- 
feherije en vrye gebruyk der Zee, fal behoorlijk moeten 
onderhouden worden, *t gene by het Voorfz. Traétaet 
Anno 1541. den 19. February te Bins tuffchen de 
Doorl, Koninginne Maria en den voorfz. Ambaffadeur 
van den Koning van Schotland gemaekt, befloten en 
geaccordeert is. 


Voorts op dat ook de klachten over de voorleeden 
ongelijken genoeg gedaen werde, fal het den Onderfa- 
ten van beyde zijden vry ftaen, en geoorloft zijn 't gene 

enomen is voor de verklaringe der Oorloge , in de 
Rand van May Anno 1545. te Antwerpen met den | 
Ambafladeur van het Coningrijk van Schotland, David 
Paynter, geaccordeert en befloten, by wege van Juftitie | 
te vervolgen ;'gelijk ook van "t gene ’t welke na de | 
voorfz. refolutie tot den eerften May Anno 1527, toe | 
(ontrent welke tijd men weder tot de vorige vyandlijk- | 
heyd gekeert is) tegens de vrygeleyden en Atteftatien 
bevonden fal worden ontnomen te wefen. Den be 
fchadigde fal tegens de voorfz. Rovers en hare nakome- | 
lingen, voor fo vele als fy daer genot van gehad , en te | 
rijker door geworden zijn, veerdige Jultitie bedient | 
worden. Doch by aldien de voorfz. Rovers, of hare | 
Nafaten, als boven, gecondemneert en onderfocht , be- 
vonden worden niet machtig té zijn om te betalen, daer- | 
om füllen nochtans de vooríz. Princen geen Brieven | 
van Reprefalien verleenen ,noch den Oorloge hervatten | 
mogen: Maer d'Onderfaten van eenige van beyde de 
zijden, dewelke het kennelijk fal wefen dat datelijk , of | 
altoos binnen drie Maenden tijds, in kracht der Repre- 
falien te voren verleent, of op eenigerhande andere ma- | 
niere, de fchade , hun aengedaen, weder ingehaelt heb- | 
ben, die füllen voor defelve geen vervolg of a&tie meer | 
hebben. Infpelijken indien bevonden word, dat na dien | 
tijd, dat den ftilftant der Wapenen, volgende het rap- | 
port van Sebaítiaen de Laubefpine, Abt van Bas-Fon- | 
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domicile certain, mais Je retirent à quelque Ifle ou 
lieux inbabitez par où les Sujets de l'un ou l'autre 
des Princes vinjfent à fouffrir quelque tort, l'un, à 
la requifition de l'autre,fera obligé de le pourfuivre, à 
armes communes, ES ne cefferont point jusques à ce 
qu'étant pris il regoive la punition qu'il aura meri- 
tee, ou jusques à ce qu'il foit cbaffé de la Mer. Et 
en la même maniere l'on procedera contre ceux qui lus 
préteront la main ou l'aff feront , s'il S'en. trouve en 
Pun ou l'autre des Pays de Pobérfance des deux 
Princes. Et quant au nombre ES quantité des Vais- 
Jeaux avec lesquels ils feront pourfuivis, on en trai- 
tera ES conviendra entre lesdits Princes ES leurs Con- 
Jüllers à ce deputez, lors que le cas ES la mece[fité 
le vequerront. Et pour ce qui regarde la Péche €9 le 
libre ufage de la Mer, [era convenablement & fin- 
| cerement obfervé , ce qui ef? fait, conclu ES accordé 
| par le fusdit Traité fait à Binch le 19. Fevrier 
| 1941. entre-la Sereniffime Reine Marie & le fusdit 
Ambajjadeur du Roi d' Ecoffe . 

De plus, afin que chacun foit [atisfait fur les dom= 
mages pajlezyil fera libre aux Sujets de part ES d'au- 
tre que ce qui a été pris avant la Declaration de la 
Guerre, accordée ES conclue à Anvers avec David 
| Painter Ambajladeur du Royaume d' Ecoffe au mois 
de Mai de Pan 1545. fera pourfuivi par la voye de 
la Jujtice. Comme auff; ce qui [e trouvera avoir été 
pris contre les Saufs-conduits ES Paffeports depuis la 
Jusdite refolution jusques au premier Mai Yy47. en- 
viron lequel tems on a recommencé les a&es d’hoftili- 
te. On fera prompte Fuftice à celui à qui il aura 
été fait tort, contre le Raviffeur € [es Succeffeurs, 
pour autant qu'ils en auront profité C9 feront devenus 
plus riches; mais au cas que les fusdits Raviffeurs oz 
leurs Succeffeurs fe trouvent hors d'état de payer, les 
Jusdits Princes n’accorderont pourtant point pour cela 
des Lettres de Reprefailles, ni recommenceront la 
Guerre; mais les Sujets de quelqu'une des deux parts 
qui auront connu auffi-tét, ou du moins dans l'espace 
de trois mois,qu'en vertu des Reprefaiiles auparavant 
accordées, ou de quelque autre maniere, le domma- 
ge à eux fait a été reparé, n'auront plus aucune ac- 
Hom ou pourfuite. Semblablement, s'il eff trouvé, 
qu'aprés le tems de la [ufpenfion d'armes promife, 


tayne, Ambaffadeur van den Alderchriftelijkften Koning | /aivant le raport de Sebaftien de l'Aubepine, Abbé 
van Vrankrijk, van den voorfz. Koning, in den name | de Bas-Fontaine, Ambaffadeur de Sa Majeße Très- 


van de Doorl. Koninginne van Schotland belooft, en | 
by de Doorl. Koninginne van Hongareijen op den 15. | 
Augufti Jeftleden in den name van fijne Keyferl. Maj. 
geaccepteert is, yemand van der Onderfaten des anderen 
Deels bevonden word befchadigt te zijn, tezens den fel- 
ven ftilftand, dat fal ook volkomelijk van weder zijden 
gereparecrt, en d'afgenomen goederen gereftitueert wor- 
den, en d’overtreders van de voorfz. ftilltand geftraft 
na behoren, Item, in ’t geviel ("t welke nochtans God 
verhoede) dat door inadvertentie, of anderfins, by de 
voorfz. Deelen, of by eene derfelve, of door bare of 
harer Erfgenaemen en Nafaten, Vafallen , Onderdanen, 
of Befoldigde, yetwes hier namaels tot cenigen tijde, 
te Land of ter Zee, tegens den inhout van het tegen- 
woordige Traétact en Verbond, aengevangen en geat- 
tenteert wiert, daer door fal nochtans de tegenwoordi- 
ge Vrede en Verbond niet gebroken wefen, nochte ee- 
nigfins te niet gedaen of gebroken te zijn geacht wer- 
den; maer zy fal in haer kracht blijven, en men fal om 
dusdanige attentaten den Oorloge niet moeten aenfeg- 
gen of acnvangen: maer defelve attentaten en nieuwig- 
heden, ter contrarie gedaen , fullen de gequefte Partye, 
wel, behoorlijk en veerdiglijk gerepareert en gerefti- 
tuecrt worden, en niettemin het tegenwoordige Trac- 
taet en Verbond in fijne volle vigeur en kracht, gelijk 
het was eer fodanige nieuwigheyd gedaen en gepleeght 
wiert, ceuwiglijk blijven , en om defelve attentaten 
fullen alleenlijk geftraft worden de Attentateurs en be- 
fchadigers, en geene andere, fo aen haer goederen, als 
aen haer lijf. Ook füllen daerom geene Brieven van Re- 
prefalien, nochte eenigerhande andere Mandaten , 25 

er 


Chrétienne de France, au nom de Sa Majefie la Rei- 
ne d’Ecoffe, ES acceptée par la Reine de Hongrie an 
nom de Sa Majefié Imperiale le 15. Août dernier, 
quelqu'un de l'autre part a iler quelque dom- 
mage contre ladite fufpenfion, cela fera entierement 
reparé de part ES d'autre, & les biens pris reflituez, 
ES les infraëteurs de ladite fufpenfion punis. Item 
Sil arrivoit, ce qu'à Dieu ne plaife, que par inad- 
vertence, ou autrement , il fit attenté ou entrepris 
quelque chofe contraire au contenu du prefent Traité 
& Alliance, par les fusdites Parties, ou par l'une 
d'icelles , ou par leurs Heritiers, Succeffeurs, Vas- 
faux, Sujets ou Soldats, par Mer ou par Terre, le 
Jusdit Traité ne fera. pas pour cela aneanti, mi tenu 
pour enfreint en nulle maniere, mais demeurera en 
| fa force, ES pour tels attentats on ne declarera ni 
| commencerg la Guerres mais feront lesdits attentats 
| Cg nouveautez bien ES convenablement reparez, ES 
| reffituez à la Partie offencée, ES neantmoins lesdits 
Traité ES Alliance demeureront en leur force ES vi- 
| gueur, comme ils étoient avant telles nowveautez, C9 
| feront punis ceux feulement qui auront commis lesdits 
attentats en leurs biens ou Perfonnes, ES non autres. 
| On ne demandera ni deceruera non plus pour ce au- 
cune Lettre de Reprefailles ou aucun Mandement fans 

avers 


de croifer les Mers, fans être: connu avoir quelque ANNO 


1550. 
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Anno der voorgaende behoorlijke vermaningen en verfoeken , 


gedecerneert , of de gene, die de fchade niet ien 
enigfins gemolefteert worden. En aengaende 
de vermaningen en verfoeken,die füllen gefchieden door 
eenen «xprellen Bode of Gefante, den welken de Prince 
van het Di * welke pretenderen fal verongelijkt te 
wefen, te dien eynde aen den anderen Prince fenden 
fal. Na de wederkomfte van welken Gefant of Bode, 
indien "t k 


wijk Hoogloffelijkei 
Anno 1359. verleent , en by Philips Hertog van Burgon- 
dien, &c. Anno 1394. beveltigt, als ook het Accoort, 
tuflchen de Gedeputeerde van den Koning van Schot- 
land, en yan Philips Hertoge van Burgondien Anno 
1427. gemaekt, en by Karel Hertoge van Burgondien , 
des vooríz, Hertoge Philips Sone, Anno 1469. in de 
maend van Mart beveftigt, mitsgaders het Contraét 
Anno 1529. gemackt, en Anno 1531, den 24. July by 
de vooríz, Keyferlijke Majefteyt beveftigt, na haer for- 
me en inhouden, in haer kracht en vigueur blijven, en 
vaít en bundig wezen, voor zo vele nochtans, als zy 
eenig Articul van dit tegenwoordige Traétaet niet con- 
trarieren. Aen d'andere zijde ook zullen den Kooplie- 
den en Onderzaten van zijne Keyferlijk Majefteyts Rij- 
ken, alle en yegelijke Privilegien, in de voorfz. Brie- 
ven, Accorden en Traétaten begrepen , int Koningrijk 
van Schotland gepermitteert zijn, en zullen de zelve 
vryelijk weder mogen genieren , gelijk d'Onderzaten 
van t Koningrijk van Schotland, volgende de voorfz. 
Privilegien, Accorden en Contra&ten, in de Landen van 
fijne Keyferlijke Majefteyt zullen mocten genieten. 
Voorts van wegen fijne Keyferlijcke Majefteyt heb- 
jne voorfz. Commiffarifen in dit tegenwoordige 
Verbond en Traétaet gereferveert, begrepen, en inge- 
floten den Doorluchtigen Koning van Romen, Honga- 
ryen, Bohemen; Item den Alderchriftelijkften Koning 
van Vrankrijk, en den Doorluchtigen Koning van En- 
geland; Item den Doorluchtigen Koning van Denemar- 
fen en Noorwegen, en de Stenden van het Heylige 
Roomfche Rijk, in kracht van het eeuwig Verbond, "t 
welk zy haer Rijken, Landen en Onderdanen onder 
malkanderen hebben. Item, van wegen de Doorlugti- 
ge Koninginne van Schotland, heeft haren voorfz. Am- 
baffadeur in dit Verbond en T'ra&aet gereferveert, be- 
grepen en ingefloten den Alderchriftelijkften Koning 
van Vrankrijk, den Doorluchtigen Roomfen Koning , 
mitsgaders den Doorluchtigen Koning van Engeland; 
Item, den Doorluchtigen Koning van Denemarken en 
Noorwegen, en de Stenden van het Heylige Roomfe 
Rijk;in kracht van het eeuwig Verbond , welk zy , haer 
Koningrijken , Landen en Onderzaten onderlinge 
hebben. item tot volkomender bundigheyd van het 
vooríz. zal het tegenwoordige Traétaet by fijn Key- 
ferlijke Majefteyt voor hem en fijne Erfgenamen en 
Nazaten, ter eenre, en om de minderjarigheyd van de 
Doorluchtige Koninginne van Schotland by haren 
Momboir en Gouverneur, en de Heeren van den Par- 
lament, als ook de Ridderfchap en Staten van het Ko- 
ningrijk van Schotland, zo in den name van de voorfz. 
Koninginne, en hare Erfgenamen en Nazaten, Konin- 
gen en Koninginne van Schotland, als van het felve 
Rijk eu de Onderdanen van dien, ter andere zyde, in 
behoorlijker forme en met Eede geratificeert en beves- 
tigt worden; en de Aéten van Ratificatie, onder be- 
hoorlijke zegelen geëxpedicert, zullen den eerften May 
van het volgende jaer 1551. in de Stad van Antwerpen 
de Commiffarifen, van beyde de Deelen refpeétivelijk 
daer toe te deputeren, wederzijds gelevert en behandigt 
worden ; enniette min zal van date dezer tegenwoordige 
aen,den Pays vaft en bundig wefen,en het zal den Onder- 
zaten van beyde zijden vry ftaen te handclen en tetrafice- 
ren,als of de voor{z. Ratificatien nu datelijk van weder- 
zijden gelevert waren. Ook zal de tegenwoordige Pays 
en Vredeaen beyde zijden in alle de principale Steden en 
plaetfen der vooríz. Koningrijken en Landen,daer Zulks 
gewoonlijk is te gefchieden, zo haeft als 't mogelijk zal 
zijn , zonder eenig argliftig uytitel, gepubliceert en afge- 
kondigt worden,allebedrog en liftigheyd in alle het voorfz. 
t'eenemael verbannen en uytgefloten zijnde. In oirconde 
van alle 't welke, en yegelijk van dien, wy voornoemde 
Keyferlijke Majefteyts Commiffarifen, als ook Ambas- 
fadeur van den Doorluchtige Koninginne van Schot- 
land, in de voorfz. namen deze tegenwoordige met 
Tom LV. PARIT ^ onze 
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avertiffement ou demande Drealable,& ceux qui n'au- ANNO 


ront pas commis le dommage ne feront moleflez en 
aucune maniere, Et à l'égard de l'avertiffement , ou 
Jommation ES demande, il fe fera par un Sergent on 
Deputé exprés que le Prince de la Partie qui preten- 
dra avoir fouffert envoyera à l'autre Prince. Aprés 
le retour duquel Mefager ou Deputé , s'il paroit 
clairement que Droit foit. refufé ou injuftement diffe 
ré, © plus qu'il ne feroit de raifon, on pourra ac- 
corder la Reprefaille, ES non autrement. Seront auff 

vez les Privileges accordez aux Sujets du 
yaume d’Ecojfe par Louis Comte de Flandres de 
louable memoire l'an 1359, ES confirmez par Phi- 
lippes Duc de Bourgogne, l'an 1304, comme aufi 
7 Accord fait entre les Deputez du Roi d'Ecofe ts de 
Philippes, Duc de Bourgogne l'an 1427, ES confir- 
mé par Charles Duc de Bourgogne Fils dudit Duc 
Philippes Pan 1469. au mois de Mars , enfemble le 
Contraët fait 'any29. €9 confirmé par Sa Majefié 
Imperiale le vingt-quatriéme Fuillet 1531, lesquels 
demeureront en leur force ES vigueur, ES fermes ES 
fables, pour autant qu'ils ne feront point contraires 
à aucuns Articles du prefent Traité. D'autre côté 
auff les Marchands ES Sujets des Royaumes de Sa 
Majefté Imperiale joniront derechef en Ecoffe des 
Privileges contenus dans les fusdites Lettres, Accords 
ES Traités, comme les Sujets dudit Roi d' Ecoffe en 
devront jouir en vertu des mêmes Accords, ES Con- 
tratts dans les Pais de Sa Majefté Imperiale. 

En outre, les Gommiffaires de Sa Majefté Impe- 
viale ont en fon nom compris au prefent Traité ES Ala 
liance le Seveniffime Roi des Romains, de Hongrie, 
Boheme; Item le Roi Trés-Chrétien de France ES le 
Serenifime Roi d'Angleterre; Item le Serenifime 
Roi de Dannemare & de Norwegue ES les Cercles 
du St. Empire Romain, en vertu de U’ Alliance per- 
petuelle qui eft entre leurs Royaumes, Pais, ES Suu 
jets; Item le fusdit Ambaffadeur de la Serenifime 
Reine d' Ecoffe a en fon nom compris en ce Traité le 
Roi Trés- Chrétien de France, le Sereniffíme Roi des 
Romains, enfemble le Sereniffime Roi d’ Angleterre; 
Item le Serenifime Roi de Danemarc ES de Norwe= 
gue & les Cercles du St. Empire Romain, en vertu 
de l Alliance perpetuelle,  particuliere qu'ont. Elle a 
Jes Royaumes, Pais, & Sujets; Item pour entiere 
fermeté de ce que deus, fera le prefent Traité rati- 
Je & confirmé en bonne forme ES par Serment , par 
Sa Majefté Imperiale d'une part, pour elle € fos 
Heritiers ES Succeffèurs; ES à caufe de la minorité 
de la Serenifime Reine d'Ecoffe par fon Tuteur (2 
Gouverneur, ES par les Seigneurs du Parlement, 
comme auffi par les Nobles & les Etats du Royaume 
d'Ecoffe, tant au nom de ladite Reine, €2 [es He» 
ritiers ES Succeffeurs Rois ES Reines d' Ecoffe , qu'au 
nom de fes Royaume & Sujets d'autre part. Et fea 
vont les Actes de Ratification expediez fous le Sceau 
convenable, ES échangez dans la Ville d'Anvers le 
premier Mai de l'année fuivante 1551. par les Com- 
miffaires de part ES d'autre qui feront deputez à 
cet effet, ES neantmoins fora du jour ES date des 
prefentes la Paix ferme ES flable, ES fera permis ES 
libre aux Sujets de part ES d'autre de negocier ES 
trafiquer comme fi les Ratifications avoient été pres 
Jentement Echangees. Et fera le prefent Traité de 
Paix des deux côtés publié fans fraude ES delai és 
Villes €2 Lieux des Royaumes ES País où on a cou- 
tume de le faire, ES ce le plütöt qu'il [era poli- 
ble. En témoin de toutes lesquelles chofes ES de 
chacune en particulier ; Nous Gommiffaires de fa 
fusdite Majefté Imperiale, & Ambaffadeur de 7a 
Serenifime Reine d’Ecofe, au nom füsdit 

(Coes 


avons ces 
prefentes 
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onze Zegelen gezegelt,en met onze handen ondertekent 
hebben. Gedaen te Bins in Henegouwen, in ’t Jaer on- 


fes Heeren 3550. den 15. December. 


Axxo 


I5 50. 


7 van de Commilfiem volgt, en iy zodanig. 


ahond 


AREL de Vijfde, by der Gratie Godes Rooms Key- 
fer,altijd V ermeerder des Rijks,&c. Allen en yege- 
lijken die deze tegenwoordige ter handen komen zullen , 
Saluyt. Doente weten dat wy op de zeer groote voor- 
fichtigheyd en gefchiktheyd van de Doorluchtige Princeffe 
Maria, K oninginne van Hongaryen en Bohemen, voor ons 
Gouvernante in Nederlande,onfe feer lieve Sufter. als ook 
| Op de getrouwigheyd, oprechtigheyd en kloekheyd van 
onfe lieve bezondere Luyden van onzen Rade, Heere 

Lodewijk van Vlaenderen, Heer van Pract, Ridder van 

de Ordre van den Gulden Vlieze, en onzen tweeden 

Kamerling, en Johan van St. Mauritz , Heere van Mont- 

barrey, Prefident van de zaken van State, en Viglius 

Zwichem, Prefident van den Secreten Rade, Ridders 


! de, haer abzent als jegenwoordig alleen, of zo ’t haer 
| niet gelegen komt, de voornoemde Raden tot onze 
Waerachtige zekere en ongetwyffelde Commiffariffen en 


ftelt , ordonneren, deputeren en ftellen by dezen, gevende 
dezelve Koninginne in folidum , of den anderen voor- 
noemden t'zamentlijk en twee van hun byzonderlijk 
generale authoriteyt, macht en vermogen, en fpeciael 
bevel, voor ons en in onzen name, met den Gezant, 
Ambaffadeur, Commiffaris , of Volmachtige van de 
Doorluchtige Vrouwe Maria, Koninginne van Schot- 
land, met bewilliginge en toeftaen van haren Momboir 
en Gouverneur, en van de Heeren van ’t Parlement van 
*t Koninkrijk van Schotland, daer toe gedeputeert en 
genoegzame volmacht hebbende, van ‚en op eene waer- 
achtige en oprechte vafte en eeuwige Vrede en Verbond 
van vriendfehap en eenigheyd, dewelke eeuwiglijk, of 
ons beyder leven lang, of minderen tijd zal duuren, 
tuffchen ons, onze Erfgenamen en Nazaten, mitsgaders 
onze Onderdanen, Rijken en Heerfchappyen, en de 
voorfchreven Koninginne van Schotland, en hare Erf- 
genamen en Nazaten, Koningen en Koninginnen van 
Schotland, en hare Onderzaten, Rijken en Heerfchap- 
pyen in te gaen en te celebreren „of op de vernieuwinge, 
beveltiginge en vermeerderinge van het Contra& en 
Vrede-verbond, tuffchen ons en wylen Jacobus Koning 
yan Schoeland, der vooríchreven Koninginne Vader, 
ingegaen en gemackt, te handelen ‚en communiceren, 
pacificeren en vergelijken, en valtelijk te accorderen en 
befluyten, en van en op alle en yegelijke zodanige 
Traétaten, Verdragen en Accoorden, Brieven, lnftru- 
menten en andere Aéten te maken en geven, en van 
d'andere zyde te eyfchen en ontfangen, en generalijk 
alle en yegelijke andere dingen te doen, dewelke tot 
eene eeu 1 


fchappyen dienftig, en in het voorfchreven met den aen- 
kleven van dien, nodig zullen zijn, en die wy zouden 
en, zo wy by het voorfchreven tegenwoordig 
alwaert fchoon dat om *t zelve te verrichten 
fpeciaelder bevel vereyfcht wierd. Belovende ter goe- 
der trouwe, en op Keyferlijken en Koninglijken woor- 
de, da 


at wy dat alles, en zo wat de voorfchreven Door- 
luchtige Koninginne en de voornoemde onze Commis- 
fariffen in het voorfchreven met den aenkleven van dien 
goed vinden fullen te doen, voor vaft, aengenaem en 
bondig houden , en ’t zelve ratificeren füllen, en tegen 
"t zelve tot geenigen tijde doen,nochte eenigfins breken, 
maer onverbrekelijk "t felve onderhouden. In oirconde 
van’t welke wy defe jegenwoordigehebben doen expedie- 
ren, en mer het aenhangen van ons Zegel bekrachtigen. 
Gegeven tot Bruffel den eerften November in den Jare 
1550. van ons Rooms Rijk het een-en-dertigfte, er 
onze Koningrijken van Caftilien, Leons, beyde Sici 
en d’andere het vijf-en-dertigfte. Op de plijke ford, 
by den Keyfer. Getekent VERREYCKEN, Ex de 
woor[z. Brieven waren gezegelt met bet grote Zegel van 
den Keyfer in roden walfe. 

MAR ra by der gratie Godes Koninginne van Schot- 
land, allen en yegelijken, tot welker kenniffe deze te- 
genwoordige komen fullen, Salut. Kund zy dat wy op 
de getrouwigheyd , klóekheyd , wetenfchap in den Rech- 
ten, en voorfichtige discretie van onfen lieven Neve en 


en 


CORPS DIPLOMATIQUE 


en Do&ors in beyde Rechten, ten vollen vertrouwen- | Fi 


Volmachtigen hebben geordonneert, gedeputeert en ge- | 


prefentes [rellé de nos Sceaux ES Jigné de nos mains, 
| fait à Binch en Hainaut Pan de nôtre Seigneur 
| 1j yo. le 15. Decembre. 


| La teneur des Commiffions s'enfuit & eft telle, 


Ha res V. par la grace de Dieu Roi, Empe- 

reur des Romains,totjuurs Augufte,€3c.€3 à tous 
| ceux entre les mains de qui ces prefentes parviendront 
| Salut. Sçavoir faifons que pour la trés grande Pru- 
dence ES capacité de la Serenifime Pri cefe Marie, 
Reine de Hongrie ES de Boheme nôtre Se Cour 
E pour nous dans les Pais- Bascomme auf pour la 
| fidelité, fincerité ES diligence de nos amés particuliers les 
| Gens de nôtre Gonfeil le Sieur Loui 
| du Prat,Che 


ey,Prefident des affaires d Etat 
hem Prefident du Confeil Privé,Cheva= 
liers ES Doëteurs en Punt? l'autre Droit à plein à eux 
nous confians tant en prefence qu’abfènce, avons iceux 
| Confeillers fusdits ordon tés ES établis nos 
| Commiflaires € Plenipotentiaires , les ordonnons, 
deputons ES établiffous par ces préfentes, donnant & 
| ladite Reine elle feule,on aux autres conjointement ES 
deux d'iceux en par 
| puifance ES M 
| notre nom, ti 


d' diti 


er une Paix & Alliance 
ere € perpetuelle, avec les 
? Plenipo- 
me Marie Reine d' Ecos- 
ES confentement de fon Tuteur € 
des Seigneurs du Parler 


Gouverneur, 


Royaume d' Ecoffe à ce Deputé ES fi 
thorifé, laquelle Paix € Alliance durera totjou 


'€ Vie ob un 901 adre tems entr. 


où p 
nous, nos Heritiers ES Succeffours , enfemble nos Su- 
jets, Royaumes ES Seigneuries , ou de renouveller , 
confirmer ES augmenter le Contrat? & Alliance fait 
entre nous ES feu le Roi Jaques d' Ecoffe Pere de la 
Jusdite Reine, de negocièr, communi 
accorder ES fermement conclur " 
côté, demander ES recevoir de l'autre, de tous £2 
d'un chacun tel Traité , Contra&s, Accords, Lettres, 
Infirumens , ES autres Aëes, © generalement faire 
toutes les autres chofes qui feront utiles ES néceffaires 
pour une Paix p uelle ou à temps, ES au plus 
grand avantage des Roiaumes , Pro ces, Pais ES 


Seigneuries de part ES d'autre, & faire toutes lez 
ES comme nous les pourrions 
il feroit 

Pro- 


chofes qui en dependent, 
faire fi nous y étions prefens, quand même 

pour ce befoin d'un Mandement plus Jpecial. 
mettans en bonne foi, ES en parole d' E, 
de Reine que tout ce que par lesdits Commiffai 
nous ES de ladite Serenifime Reine trouverons avoir 

été fait nous le tiendroms pour agreable, le vatifie- 

roms y ES ne ferons jamais rien allencontre ni Pega 

fraindrons , mats au contraire Pobferverons inviola~ 

blement. En témoin dequoi nous avons fait expedier 

ces prefentes ES confirmer de l'apofition de notre Sceau. 

Donné à Bruxelles le premier de Novembre de Pan 

Iyfo. de notre Regne Romain le 31. € de nos 

Royaumes de Caffille, Leones deux Siciles ES autres 

le trente-cinquiéme. | Etoit fur le repli par PE "pe- 

reur Signé VER REYKEN. Et lesdites Lettres 1 
étoient fcellées du grand Sceau Imperial en cire 

rouge. 

MARIE par la grace de Dieu Reine TEcofe, 

à tous ES un chacun à la connoiffance de quí ces 

prefentes viendront Salut. Soit notoire que nous con= 

fiant à plein en la fidelité, diligence , Science és 


Getrouwen Raed Thomas Erskin, Ridder, Quits ge- 
oren 


Droits, ES prudente discretion de nôtre cher Cou- 
fin € fidele Confeiller Thomas Erskin, Chevalier 
& 


Anno 
155% 


ANNO 
X559. 
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boten van de Heerlijkheyd en geflachte van Erskin, ten 
vollen vertrouwende, hem tot onzen gewiflen onge- 
twijfelden Commiffaris, Volmachtigen , Ambafladeur 
en {pecialen Gezant, met believen, toeftaen en bewilli- 
ginge van onzen zeer lieven Neve Jacob, Grave van 
Arraney, Heere van Hammilton, en Gouverneur van 
*t Rijk, als ook van de Heeren van onfen Parlamente, 
maken, ftellen en ordineren by defe jegenwoordige , 
gevende en verleenende den felven , met believen, toe- 
ftaen en bewilliginge voorfchreven, volkomene en al- 
derhande macht, authoriteyt, generael en fpeciael be- 
vel, tot allen dagen en plaetfen, voor ons en in de na- 
me van ons, en alle de voorfchreven, met den Onver- 
winnelijk(ten Karolus, Rooms Keyfer, altijd Vermeer- 
der Rijks, Koning van Caftilien, &c. Hertog van 
Burgundien, &c. of met de Ex ellentfte en Doorluch- 
tigíte Princeffe Maria, Koninginne van Hongaryen, fijn 
Sufter, Regente en Gouvernante van Vlaenderen, en 
andere Provintien en Heerfchappyen van Nederland, de 
voorfchreven volmacht hebbende in conferentie te tre- 
den, en van en op het maken, aenveerden en houden 
van eene vafte eeuwige Pays en eenigheyd , dewelke 
eeuwiglij of onzer beyder leven lang, of minder tijds 
duuren zal, tuffchen de voorfchreven Keyferlijke Ma- 
jefteyt en fijne Nafaten, Onderdanen, Provintien en 
Heerfchappyen, en ons, en onzen Nafaten, Koningen 
van Schotland; en onfen Onderdanen, Koningrijk en 
Heerfchappyen, in toekomende tijden, en op het ver- 
nieuwen van het Contraét en Vrede-Verbont, tuffchen 
defelve fijne Keyferlijke Majelteyt en wijlen onzen zeer 
lieven Vader Jacobus, Koning van Schotland , ingegaen 
aekt, te communiceren, handelen, accorderen, 
en, beveftigen, ratificeren, approberen , en bon- 
g veyndigen en befluyten; en van en op alle en 
yegelijke Accoorden, Tractaten , Verdragen en Belof- 
ten, Brieven, Inftrumenten en andere Aéten te maken, 
pafleren, geven en ontfangen, en voor d'onderhoudin- 
ge en voltreckinge van alle en yegelijke Poinéten van 
den Accoorden, fo t hem nodig dunkt, eenen Eed 
van onfent wegen, en van wegen den voorfchreven on- 
zen Momboir en Gouverneur te doen, te vorderen en 
tontfangen en alle en yegelijke andere dingen, die tot 
den gemeenen oirbaer van beyde de Rijken, Provintien, 
Landen en Heerfchappyen, dienftig fallen zijn, te doen, 
ten, befchicken en refolveren ; belovende op Ko- 
ninglijken Woorde, dat wy dat alles, en fo wat onzen 
voornoemden Commiffaris in het voor verhaelde goed 
vinden fal te doen, voor vaft, bundig en beftendig hou- 
den, en onverbrekelijk nakomen zullen, al was het 
zulks, dat het fpeciaelder bevel vereyfchte. Tot be- 
krachuginge en getuygeniffe van alle ’t welk, en elcx 
van dien, wy ons grote epe met believen, toeftaen 
en bewilligen van den voorfz. onfen Momboir en Gou- 
verneur van "t Rijck, op defe tegenwoordige, met fijn 
eygen hand ondertekent, doen ftellen hebben. By Edim- 
bourg den 8, September, in "t Jaer 1550. en van ons 
Rijk het achtfte, Oxdertekent JOHAN, En waren de 
vooríz. Brieven gezegelt met bet Zegel des Rijks in 
Maegden Waffe. En het tegenwoordige Trattaet was 
ondertekent Louys DE PRAET, J. DE S. Mau- 
RITS, T.Ersxin, VIGLIUS DE ZWICHEM. 
En met der felver Heeren opgedrukte Zegelen bekrach- 
vigt. 

Wy dan voornoemde Carolus Keyfer van alle en ye- 
gelijke van het voorfz. gehandelde en beflotene ten vol- 
len geinformeert zijnde, en van ’t felye fuffifante ken- 
niffe hebbende, en begeerende met de hoogíte vuyrig- 
heyt des gemoeds, met de voorfz. Doorluchtigfte Ko- 
ninginne van Schotland en haer Rijk, Heerfchappyen , 
Landen en Onderdanen , d'oude Vrundfchap te vernieu- 
wen, en cene oprechte, fincere en eeuwige Vrede en 
eenigheyd op te rigten, hebben het voorfchreven Ver- 
bond, met alle en yegelijke Hooft-ftucken, Poinéten, 
Claufülen en Articulén van dien, na der felver gevolg 
en inhouden, uyt onfe fekere wetenfchap,en vrye wil- 
le, in alle befte wijfe, voege, forme en ordre, fo w 
hebben krachtigft na rechten konnen en fchuldig zijn, 
geapprobeert, geratificeert en beveftigt, en houden het by 
den inhouden van defen, voor bundig, aengenaem, en 
van weerde, en bepéeren dat het eeuwigduurige kracht 
en vigeur hebben. 

En beloven daer-en-boven. uytdruckelijk by defen, 
onder Verband van Eede, by ons op de Heylige Evan- 
gelien Godes, met onfe Handen lichamelijken aenge- 
daen, gedaen ter goeder Trouwen, op Keyferlijken, 
Woorde, voor ons, onfe Erfgenamen en Nafaten, al- 


les 
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créé ES vrdonné nôtre Commiffaire indubitable , Ple: 
nipotentiaire, Ambafladeur ES Deputé Jpecial, fous 
le bon plaifir, approbation , ES confentement de nôtre 
tres ame Coufin Facob Comte d'Arran , Seigneur 
d' Hamilton & Gouverneur du. Roiaume , comme auffi 
des Seigneurs de nôtre Parlement, lui donnant ES 
accordant par ces prefentes, fous le bon plaifir, ap» 
Probation, ES confentement Jusditssplein ES toute for- 
te de pouvoir, autorité, € Mandement general ES 
Special en tous lieux ES pour tous les jours, d'entrer 
en conference pour nous ES en nôtre nom, ES au nom 
des fusnommez,avec le trés-invincible Charles, Em= 
pereur des Romains tobjours Augufte, Roi de Caftil= 
le ESc., Duc de Bourgogne &e., ES avec trés excels 
lente ES Sereniffime Princeffe Marie Reine de Hon- 
grie fa Sœur, Regente ES Gouvernante de Flandres 
ES autres Provinces € Seigneuries des Pats-Bas, ES 
de faire une bonne ES ferme Paix perpetuelle, qui 
durera perpetuellement , ES pendant nôtre vie, où 
moins, entre fadite Majefté Imperiale ES fes Sues 
ceffeurs , Sujets, Provinces ES Seignenries , ES nous 
ES nos Succeffeurs Rois a’ Ecoffe,€8 nos Sujets, Roiau- 
me Cg Seigneuries ; ES pour le renouvellement du Gone 
irati de Paix (9 Alliance d'entre fadite Majefe 
Imperiale ES feu le Roi Faques mótre.cher Pere, Roi 
d’Ecoffe, de communiquer y traiter, accorder ,confir= 
mer y ratifier, api 
re, tous ES un chacun tels Traitez, Accords, Pro= 
mejjes, Lettres, Inftruments, les faire, paffer , don- 
ner C9 recevoir, ES pour l’entretenement de tous les 
Points des Accords, demander, recevoir, fi bom lui 
Jemble ‚en nôtre nom ES au nom du Jusdit Tuteur ES 
Gouverneur, le Serment requis, € faire ES refoudre 
toutes les autres chofes qui feront trouvées convenir 
pour l'avantage commun des Roiaumes , Pays , Terres 
€ Seigneuries des deux Parties. ^ Promettant en 
parole de Reine d'avoir ES tenir inviolablement pour 
ferme & agreable à toñjours tout ce que par nôtre dit 
Commiffaire aura été trouvé bon de faire ,quand mé- 
me la chofe demanderoit un pouvoir plus fpecial. En 
témoin C9 fermeté dequoi, avons, fous le bon plaifir , 
approbation, ES confentement de nôtre fusdit Tuteur 
& Gouverneur du Royaume , figné ces prefentes de 
nôtre propre main’? y fait apofer nôtre grand Scean, 
à Edimbourg le 8. Septembre l'an 1550, €9 de nötre 
Regne le 8. Signé J AN; Ft étoient lesdites Let- 
tres fcellées du Sceau du Royaume en Cire vierge; 
Et ce prefent Traité étoit figné Louis DE 
Praer,). De St. Maurice, T. Ersxin, 
Viczivs DE ZWICHEM, & confirmé des 
Sceaux desdits Sicurs. 


Nous donc [usdit Charles Empereur étant informé 
de tout ce qui eft contenu ES renfermé dans le prefent 
Traité, en ayant une connoïffance Julifante, ES defi- 
vant du plus profond de nôtre cœur de renouveller 
Pancienne Amitié avec la fusdite Serenifime Reine 
@ Ecoffe , ES fes Roiaume , Seigneuries , Pays ES Sun 
jets, de faire une fincere Paix ES union perpetuel- 
le, avons icelle Alliance, avec tous ES un chacun les 
Chefs, Points , Claufes ES Articles d’icelle, felon 
leur fuite ES teneur, de nôtre certaine [cience ES en- 
tiere. volonté,en la meilleure maniere, forme ES ordre 
que nous puilhons ES Joyons obligé de faire, aprouvé, 
ratifié ES confirmé, ES la tenons, par ces prefentes 5 
pour ferme, agreable ES de valeur, ES defirons qu'el- 
le ait une force ES vertu perpetuelle. 

Et promettons outre ce exprejlement par ces pre- 
fentes, fous l'obligation du Serment fait par nous de 
bonne foi, par Vimpofition de nos mains [ur les Saints 
Evangiles & en Parole d' Empereur, pour nous, nos 
Heritiers ES Succeffeurs , Pobferver entierement ES 
1 C 3 invigs 


ES Fils aíné de T Hluftre famille d'Erskin, l'avons ANNO 


1559; 
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Anno ls in dit tegenwoordige Accoord begrepen, en yeder 


Poinét in ’t byfouder, te füllen voltrecken en onverbre- 


35 JO. kelijk nakomen, en tegens het felve in geenderhande 


wijfe, dire&elijk noch indire&elijk, noch onder geen- 
derhande gefocht pretext te füllen doen of komen. Tot 
oirkonde en getuygeniffen van alle 't welke, en yegelijk 
van dien, hier voren verhaelt, wy defen tegenwoordige 
onfe Brieven van Ratificatie en beveltinge, met onfe 
en handen getekent en onderfchreven, met het aen- 
gen van ons Zegel doen verlterken en bekrachtigen 
hebben. Gegeven in onfe Keyferlijke Stad van Aus- 
burg, den eeriten dag van April in ’t Jaer 1551. na Paes- 
fchen, van onfe Rijken, te weten van Spanjen en an- 
dere het feven-en-dertigíte. Was aldus onderfchreven, 
CaroLus V AssERZENOT. By den Keyfer en 
Koning, Brine, E 

Belovende ter goeder trouwe die te onderhouden en 
na te komen, te doen onderhouden en na komen, on- 
verbrekelijk en eeuwiglijk, na haren teneur en inhou- 
den, fonder daer tegens te doen in eenigerhande ma- 
niere, direételijk of indire&elijk , onder wat pretext of 
dek-mantel het ook zy. In oirkonde van 't welke wy 
de tegenwoordize hebben doen zegelen, en onderteke- 
nen by onfen Griter, Gegeven in den Hage in Hol- 
laid in onfe Vergaderinge den 26 dag Julij in "t Jaer der 
gratie 1594.  Geparagrapheert , HoTTINGA. Op de 
Plijke ftond gefchrever , ter ordonnantie der voorfz. 
Heeren Staten. Ondertekent C. Ag RSSEN. En ge- 
zegelt met het Zegel der feluer Staten im roden waffe, 
hangende aem een [Mert van een gonde fnoer, vermengt 
met filver en roodverwige zijde. 


Wy JAcon by der gratie Godes,Koning van Schot- 
land, hebbende gefien, gelefen, en gelet op het Trac- 
taet van eeuwige Vrede , Vrundfchap en Verbond, ge- 
maekt, opgerecht en befloten by de Ambaffadéurs van 
de Alderhoogfte, Alder-excellentíte en Aldermachtigite 
Prince van feer geluckiger memorie, Karel de Vijtde, 
by der Goddelijker gratie Rooms Keyfer, altijd Ver- 
meerder des Rijks, &c. in qualiteyt van Heere van de 
Nederlanden , en Maria by der gratie Godes Koningin- 
ne van Schotland, onfe alderge-eertfte Vrouwe en 
Moeder, voor alsdoen geauthoriféert met het confent 
van den Hertoge van Chaftelherault, haren Momboir, 
ende van den groten Rade van dit Koningrijk , voor 
hun, hare Heeren en Nafaten, dragende date te Bins in 


()Liez Henegouwen den 15.dagh Decembris in’t Jaer (2) 1550. 
1557. com En vindende dat feer aengenaem, heylfaem en oirbaer- 
& lijk voor ons en onfen Staet, meriterende te dien aen- 
me, (Dum.jfien oprechtelijk en onverbrekelijk van onfent wegen 


onderhouden en nagekomen te werden, fonderling aen 
de Vereenigde Provintien der voorfz. Landen, fo om 
den gemeenfamer en vryer Koophandel en T'rafijke tus- 
{chen onfe Onderfaten, en d'Inwoonders der Steden, 
begrepen onder de voorfz. Unie, als om onfe oprechte 
en gemeenc belijdenifle van de waerachtige Religie, heb- 
ben finccerlijk en folemnelijk belooft, gelijk wy by de- 
fen op Koninglijke trouwe en woord fincerelijk en fo- 
lemnelijk beloven, voor ons, en onfe Heeren en Nafa- 
ten, onverbrekelijk te onderhouden en nakomen, aen 
de vooríz. Vereenigde Provintien en andere, die fig hier 
namaels met defelve fouden mogen vereenigen, haer 
Landen, Steden en Inwoonders, alle en yegelijke de 
Poinéten, Claufulen en Artijculen, begrepen in het 
voorfz. Traétaet , of in eenig ander Verdrag of Ac- 
coord, hier bevorens gemaekt en befloten by de Am- 
baffadeurs en Commiflarifen der Princen der voorfz. 
Landen, tot haer vafter Verbonteniffe en Vrundfchap , 
alles met alfulker trouwe en oprechtigheyd, als of de 
voorfz. Verdragen en T'ra&aten waren opgerecht en 
befloten geweelt tuffchen ons en de voorfz. Geunieerde 
Provintien in *t particulier. In oirconde defes hebben 
wy de tegenwoordige ondertekent met onfe eygen 
hand , en ons Zegel daer aen doen hangen. In onfe 
Stad van Edimburg den 14, dag Septembris in "t Jaer 
1594. en van ons Rijk het acht-en-twintigíte. Oxderze- 
kent JACOB. En gexegelt met bet grote Zegel van 
Sije Majefleyt hangende aem eem fleerte van rode zy- 
de " vermengt met goud em filer, im roodverwigen 
wale. 


inviolablement tout ce qui eft contenu dans le prefent 
Accord ES un chacun des Points @icelui,€? de ne fat- 
re, ni contrevenir à icelui en quelque maniere, ES fous 
quelque pretexte que ce foit. En temoin de toutes les- 
quelles chofes ci-deffus mentionnées avons ces prefen- 
tes Lettres de Confirmation ES Ratification figné de 
notre propre main, C9 l'avons corroboré de l'appofi- 
tion de notre Scel. Donne en nôtre Ville Imperiale 
@ Aushourg le premier jour d'Avril de l'an 1551. 
aprés Pasques,de nos Royaumes fçavoir d' Efpagne ES 
autres le trente feptiéme. Ex étoit figné Ch ar- 
LESV. AssERZENOT; Par l'Empereur C2 le 
Roi, Brine. 


Promettant en bonne fo) de Pentretenir ES obfer- 
ver, faire entretenir € oblerver inviolablement ES 
perpetuellement , felon fa forme ES teneur, fans vien 
faire au contraire en aucune maniere, direlement ou. 
indireötement , fous quelque pretexte £d couverture que 
ce foit, Em témoin dequoi nous avons ces prefentes 
fait figner & fceller par nôtre Greffier; donné à la 
Haye en Hollande en nôtre Affemblée le 26. Juillet 
de Pan de grace 1594. Paraphé Horrın GA, 
fur le repli étoit écrit, par ordonnance des fusdits 
Seigneurs Etats. Signé C. Anrssen. Et fcellé 
du Sceau desdits Etats en cire rouge, pendant en 
limple queué d'un cordon d'or, mêlé d'argent & 
de foye teinte en rouge. 

Novs]JAQovxs par la grace de Dieu Roi d E- 
| Coffe ayant và, lá ES examiné le Traité de Paix per- 
petuelle , de Amitié ES d' Alliance, fait, conclu ES ar^ 
| été par les Ambafladeurs des trés- Hauts, trés- Ex- 
cellens ES trés- Puiffaus Princes ES Princeffe d'beu- 
reufe memoire Cbarles- Quint par la grace de Dieu, 
Empereur des Romains tobjours Augufle C2 c.en qua- 
lité de Souverain des Pais-Bas, ES Marie par la 
grace de Dieu Reine d'Ecoffe notre trés-honnorée 
Dame ¿$ Mere, pour alors autorifée du confentement 
du Duc de Cbaflelberault fon Tuteur, ES du grand 
Confeil du Royaume, pour eux, leurs Seigneurs ES 
Succeffeurs, daté de Binch en Hainaut le 15. De= 
cembre de Van isso, ES le trouvant fort agreable, 
Jalutaire ES profitable pour nous ES notre Etat, € 
meritantı pour cette confideration d'être obfervé ES 
gardé fincerement ES inviolablement de notre part fur 
tout dans les Provinces Unies des fusdits País, tant 
à caufe du Negoce C9 Trafic commun entre nos Sujets, 
ES les Habitans €S Villes compris dans la fusdite 
Union que pour la confe[fton commune de la véritable 
Religion, avons fincerement ES Jolemnellement pro- 
mis, comme par ces prefentes nous promettons fince= 
rement ES folemnellement en foy ES parole de Reine, 
pour nous ES nos Seigneurs ES Succeffeurs, de garder 
ES d'obferver inviolablement aux fusdites Provinces- 
Unies ES autres qui ci-aprés Je pourroient réunir à 
eux, leurs Villes, Pais C9 Habitans , tous & um 
chacun les Points , Claufes & Articles compris 
dans le [usdit Traité,ou en quelque autre Accord £9 
Convention ci-devant faits ES conclus par les Ambas- 
Jadeurs ES Commiffaires des Princes des fusdits Pais 
pour leur plus ferme Alliance ES Amitié, le tout 
avec telle fidelité ES fincerité que fi les Jusdits Ac- 
cords ES Traitez avoient été faits ES: conclus entre 
nous ES les fusdites Provinces- Unies en particulier. 
En témoin dequoi avons figné ces prefentes de notre 
propre main, ES y avons fait appofer notre Scel. 
En notre Ville d'Edimbourg le 14. jour de Septem- 
bre 1504. € de notre Regne le vingt-huit. Signé 
Jaques. Et fcellé du grand Sceau de Sa Ma- 
jefté, pendant en fimple queué de foye rouge, 
mélée d'or & d'argent , en cire teinte en rouge. 
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12.Fevr. Kayfers, CANDEJ Vi. SSefcheib in. Sachen Bifchof 
SGeorgens zu Regenfpurg wider. den Gámmerer. und 
Rath alday wodurch Er diefen befichler mit der Schr 
und Kirchen- Orbnung nach ihrer Kayferl. Majejtat 
gegebenen Declaration fic) auf-sufübren | das Bare 
füffer Clofter dem Bifchoffen einszuantworten: bine 
gegen foie der Biichof einen Chrifil. Lebens-wandel 
unter feinen Geiftl. unterhalten und bie 200. Gulden 
jährl. Zing denen von SXegenfeurg bezahlen. End 
lichen definive Ev auch} in welchen Fallen Die von 
Regenfourg fich einiger Obrigkeit gegen die Seiftl. zu 
bedienen macht haben follen. Geben Angipurg den 
12. Febr. 151. [Lvnıs, Teutfch. Reichs- 
Archiv. Part. Spec. Abtheil. III. Abfatz LV. 


pag. 490. ] 


VI. 


C'eft-à-dire, 


Decret de P Empereur Cu ar 1 Es V.egtre Gror- 
ce Evéque de Ratisbonne Demandeur d'une 
part, & le MAGISTRAT de RR ATISBON- 
NE Défendeur d'autre part: Il y eff ordonné à 
ceux-ci d'obferver ponétuellement la Déclaration 
de $a Majefté Imperiale dans les affaires de Re- 
ligion, € de reflituer à T Evéque le Monajtere 
des Déchauffés; comme aufi à l'Evéque de con- 
tenir fes Ecclefiafliques dans un genre de vie con- 
forme à leur états €S de payer à la Ville fa Ren- 
te annuelle de 200. Florins.. Il y eft auf declaré 
en quels cas le Magifirat de Ratisbonne pourra 
exercer fa Jurisdiéiion fur les Ecclefiaftiques. 4 


dugsbourg le 12. Fevrier 1951. 
SE Carl der fünfftey von GHttes Gnaden Kömifcher 

Kayfer / zu allen Zeiten Mehrer des Keihs/rc. Bekens 
nen Offentlidy mit diefem SBeifF/ umd thun Fund alfermannige 
lio. ALS fic) grifeyen bem Ebewiirdigen Georgen / Bifchofien 
gu Regenfpurg / amfeem Fürften und lieben Andachtigen/ an ei 
nem: und den Ebefamen/ und des Reichs lieben Getverwen N. 
Cämmerer-umd Kath der Stadt Regenfpurg / anders Theils / 
von wegen Anvichtung unfeeer júngft aufgerichteten Ordnung des 
Interims , der Bifchofflichen Jurisdiction, und etlider Gerft= 
lichen / aud) des Thumb» Pfarrers Zinfen und Kendten/ und 
Reftitution des SBatfüfferz&lofler8 bafelbft/ und anderer Vez 
febwering halben/ fo beyde Theil gegen einander zu haben vers 
meynen/ Speen und Srrung erhaltenyalfo/ daß gedachter unfer 
Gúrft ber Bifchoff zu Kegenfpurg/ feine Befehwerung und Klag 
in Schrifften xibergeben/ welche wir benrelbten zu Kegenfpurg ihr 
Anewore darauff zu geben/ ¿uftelten laffén/ die ihren Gegenbe- 
zicht und SSefdwoerumg in Schriften aud; fürbtadbt/ baranff des 
Bifboffé Replica, und folgends ihr der Stadt Duplica, mb 
fonft ander mehr Scheifften benderfeits bin md wieder cinfom- 
men/ und enblid) leglid) darauf mundlic und in Schrifften bez 
fibloffen/ und zu Recht umd Ertantnüß gefeßt worden. Daß wir 
demnach) auf folche einbradyte Klag/ Antwort/ Replic, Duplic , 
amd alí ander mtinblid) und fcheifftlich fúrbringen/ nad) empfa 
genen Bericht und flattlicher Erwequng der Handlung der obe 
berúbrten Partheyeny in unferm Kayferlichen Sofz Kath / auf 
heut dato diefen endlichen $8efibeib geben und eröffnen Laffer. 
MNemlidy in Sachen Hern Georgen/ Bifchoffen zu Negenfpurg/ 
gegen und wieder Eámmerer und Rath bafelbft. Anfänglich / fo 
diel den Pimcten der Religion betvifft 2 1ff ber Nomifeyen Kayz 


feel. Majeft, unfers Allergnädiafen Hermy/ emflficber. Befeley | 


ind Meng / daß gedachte von Negenfpurg fid) mit ber cbr 
und Rirchen-Oibnuna/ Shree Majeft. hiervor geqebener/ und 
von ihnen angenommener Declaration ungemaß aufgurichten fid) 
ganglidd enthalten /fondern den Bifevoff als thren Ordinarium , 
in Berwaltung feines Bifchofflichen 2(mptg / aud) bey den Bers 
frágen/ fo hiervor swifthen den Theilen defhalben auffaeritbt / 
anverhindert bleiben laffen/ und diefelben thres Theils fefliglid) 
halten und volfiichen, Ob aud) jemands bem obgejchriebenen 
allem guider hanbelt/der fol teines wegs geduldet /fondern der 
Gebühr nady/ und mit Ernft gefirafft werden. ES follen auch 
gebadite von Kegenfpurg / firgewendter Einred wnverbinbert / 
das Barfiiffer-Klofier bafelbft/ fambt allen amd jeden deffelben 
Ornaten/Rleinodien/briefflidien ttefimben/Spanfratb/ mb ander 
Zugehörungen innerhalb 6. Wocyen/ den nedhfien nad) biefem 
Anfpruch/ bem Bifthof einantworten/ der fid) der Adminiftra- 
tion und Berwaltung deffelben/ vermog ber Fundation, und 
Pabfil, Heil. Conceflion, bab zugebraudyen. Dod) ob die von 
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Kegenfpurg inggemein / oder fonderbabre Perfonen/ einig Jus ANNT 
Patronatus des Orts „betten/ demfelben/ und was ihme von 
Redes / und alter gewöhnlicher Gerwobnbeits wegen/ anbangig/ E $ $ Le 
in allıweg unvergriffen. Deggleichen follen fie/ fürgemenbter 
| &inteb unverhindert / dem Thumb-Dfarrer-unb feinem Knaben 
den gewohnlicyen jährlichen Sung gu Veleitung des Hodiwirs 
digen Sacraments / den Begehrenden zu reichen / fürohin unges 
weigert entrichten und bezahlen / fid aud) des verfallenen halben 
| feitber beg jüngften Abfdieds mit ume vertragen/und faft allen 
und jeglichen Geifélichen ihr. Sinf/ Zehend/ Kent und Gülten/ fo 
viel deren fünblid) dargethan werden mogen/ vermbg deffelben 
Abfchieds / wabbriidlicy folgen latem. Sergegen foll. ber Vie 
féoff feines Tbeils / aud) gercenlic) mit altem ‘Fleiß und Ernft 
baran fepn / bag Shrer Diajeft. firgeficlte Chriftlidye Reforma- 
tion, und was zu Befórderung derfelben / im jüngften Provin- 
cial Confilio für gut angeben und befdloffen/ su finderlichftem 
in das Were gerichtet / alfo daß bey aller feiner Geiftlichteit / 
11. fitenebmlid in berührter Stadt Regenfpurg/als bep der Qauyt= 
Kirchen/ Ehriftliche Zucht / ehrbarer Mandel / gepflange und 
erhalten/umd atlermánniglid) biffallg qut Exempel vorgetragen 
werde, Dazu fic) dann Shro Kayf. Majeft. als ein Eprifien> 
licher Rayfer thres Theil) aller gebührenden notwendigen Sul 
gang gnadiglich tbut erbiethen. Ob aud) janands fein ded Dis 
fcboff8 zugehörigen Betfilichen / oder ander/ etwas verbtedben / 
und fürnemfid) dergteichen Täfterlichen Mifhandtuug / wie zum 
Theil in deren von Xegenfpurg/ den funfiichenden Decembris 
jungft- tibergebener Schrifft angeregt / begangen hatt/ oder. toc) 
begeben wiirde/ fo fof ber 93i]dboff nicht allein auff 2tnruffen 
des Beleidigten / fondern ex officio, daran fenn/ damit bag 
Ubclernfilich geftrafft/ aud) fonft manniglich, ber bep ihnen/oder 
feiner nachgefekten Geifilichen Obrigtcit/ Flag anzubringen / qu 
feinem Kedyten perbofgjen werd. Ferner / fo foll der Bifhoffy 
fambt feinem Thumb>Capitel, und Glerifey bie srwephundert 
Gúlden jahrlic, Zinp-Geldts denen vou S«egenfourg/ in Krafft 
vorigen Abfehieds/ ungeweigert hinfiivan berablen /und fit) beg 
verfallenen halben mit ihnen vertragen / und foll bem Biftboff/ 
feine Geiftliche / fo viel ein jeder am bemfelben Geld qu geben 
fduldig / geburlicyer Weifi/ u. voie im (Sebraud) herkommen? 
qu belegen kein OXerbinberumg befthehen. Was dann betrifft 
die begebrte Erlauterung deffelben Abfcbicas in Prncten/fo von 
Erörterung ber Geiftlichen Abfchiedg telbet/ foll berfelb Spuntt 
biefen Berfiand haben/ daß die von Kegenfpurg bie Geiftlichen 
vor fid) zu erfordern/ oder tí) gegen dicfelben einiger Obrigkeit 
angumaffen nicht Made haben/ es ware bani / daß ein Geiftz 
Tider ber mindern Meyhe/zu der Ehe gegriffen/ fein Tonfur und 
Habit verlaffen/ ober wo einer an Auffeubren/ und dergleichen 
ungebührlichen. freventlichen Qandlungen/ ohne die Tonfur , 
| mb Habit, alfo daß er für einen Geiftlichen nicht zu erkennen/ 
| erfunden/ ober aber von feiner Gerfilicyen Obrigkeit ber Welts 
lichen überantwort wurd/ oder ut Reconvention , ober ebengs 
Gad ba die von Regenfpurg éeben-Derin / wd was derglei= 
then Fall mehr fo in gemeinen Kecheen ausgedruckt / bie auch 
derhalben feiner fondern Declaration odes Specification bedlitfs 
fen in demfelben foll es allenthalben / wre nt bertibrten Kechten 
begriffen / auch von alter lobl. Qerfommen/ gehalten werden, 
Alsdann bep den Puncten der begehrten Caffation eines auggez 
brachten Privilegii, bie von Xegenfpurg fi) auff etliche alte 
Srepbeiten sieben / tft ihe Majeft. Befeld/ daß fte biefelben in 
vierzeben Tagen/ ben nechfien/ vor Shree Miajefl. ober bets 
felben' Kathen / in glaubwürdigen Schein fürbringen / fidi 
darauff weiter der Gebühr halben zu erzeigen. And will 
fonft Shr. Majeft. affer anderer nochmahls umnerörterter Ses 
rungen halben) davon im voriger Abfehied Meldung gefchehen/ 
gnädige Commiffion laffen ausgeben / damit beyde Theil gegen 
| einander nothduefitiglid) / und bod) fummarié perbort/ und 
Ahr. Majeft. Relation davon gethan werd. Darauff hat bro 
| Mia}. gnabigft bebacbt / gürlich unterhandlung pflegen zu laffen/ 
| und im Fall da diefelben enefhinde/ die Serungen nad) Geftale 
| und Gelegenbeit derfelben entwederg au entfcheiden / oder aber an 
die Hat zu weifen/ dahin es fid) von vethtsiwegen gelnihren fort, 
| Und follen darauff jede Parthen/in vierzehen Tagen ber nechften/ 
| etliche umparthepifaye gelegene Perfonen ernennen/ darauf Shr. 
| Maj. eine ober fonft andere / zu Commiffarien fürnehimen mög, 
ES fot auch fonft der hievorig Abfibicd in allen deffelben Punez 
ten ımd Articuln/ bey feinen Krafften und Wurden bleiben, 
Def zu tirfund haben wir qebacbtem Unfern Güvfien/ dem Bie 
fboff zu SXegenfputg auf fein demuichig Anrufen u. Begehreny 
durch feinen Anwalt befchehen/ diefen Brieff/ unter unferm 
| Kanferl. anhangenden Syufiegel verfertigen und ¿uftetien laffen y 
| ber geben ift in unfer u, des 3Xeicbe-Gotabt Auafpurg/ain zwolffe 
| ten Zag des Monats Febr. nad) Chriftt unferg leben. Heron 
| Gebubrt/funffiehen hundert und im em und funfféigfien/imferg 
Kayfecthums um ein und boepfigften /u. unferer Keicye im feds 
| und deenfigften Sabr. ^ 


CAROLUS. 
Vt. C. A. BERTZENOT. 


Ad Mandatum Cæfareæ & Catholice 
Majeftatis proprium. 
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8. Mars. Privileges oftroiez aux Marchands SUISSES, par 
Henri H. Roi de France. Du huitieme 


vn. 


FRANCE T 
| zrSusss Marsisst. [FREDER. LEoN An D, Tom. 
j | IV.] 
Y i} 

À | ENR1 par la grace de Dieu Roi de France. A 
à tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sa- 


lut. Nos tres-chers & grands Amis, Alliez, Confe- 
derez & bons Comperes, les Seigneurs des Ligues 
Suiffes, nous ont par leur Ambaffadeur envoié devers 
Nous, fait remontrer, que combien qu'ils foient joints 
& unis avec Nous de perpetuelle Paix, Amitié & AI- 
liance, pour le refpeét de laquelle ils ont toüjours fait 
demonftration par les effets mesmes, qu'ils ne defirent 
rien plus que le bien, prosperité & grandeur de noftre 
Roiaume, & en cela emploier tout devoir de bons & 
parfaits Amis, chofe qui requiert & merite que les 
aions en finguliere recommandation , & qu'ils ne foient 
traitez & favorifez en noftredit Roiaume de moindre 
faveur & gratuité que aucuns autres de nos Amis. 
Neanmoins ainfi que leurs Marchands & Sujets fre- 
quentans les Foires de Lyon, leur ont fait entendre 


LOMATIQUE 


Donné & remis le huitiéme Mars 1531. & de noftre 
Regne le cinquiéme. Signé, HENRI, Par le Roi, 
DE L'AUBESPINE. i 


Les fusdits Privileges ont effé confirmez par le Ros 
CHARLES IX: a Fontainebleau le premier jour d' Aonft 
1571. par le Roi HEN RA LII. à Paris le cinguiéme De- 
cembre 1582. ES par le Roi HENRA IV. 2 Paris ax 
mois de Mai 1594. 


VIII. 


Churfürft Sricorichs von Dfalg und derer übrigen Ser 
ven Dfalggrafen bey Dipein weltlichen Standes 
Grneurung der zwilchen Ihnen den vr. February 
1545. aufgerichteten Union befcbeben/ zu Erhaltung 
ordentlicher Succeffion der Chur-und (blichen Pfalg- 
Ehurfürftlichen Haußes. Dar. Heydelberg auf Mit 
wochs nach dem Sonntag Judica den 18. Martii 
1551. [Electa Juris Publici Curiofa Conti- 
tinuat. pag.353. Lunıs, Teutfches Reichs- 
Archiv. Part. Special. Abtheil. IV. Abíatz I 
pag. 658. d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


que les Marchands de l’Empire frequentans auffi lesdi- 
tes Foires , ont aprés chacune Foire quinze jours francs 
pour tirer & enlever leur feule Marchandife, & eux 
n'en ont que dix ; deforte qu'en cet endroit ils font di- 
verfement traitez, dont ils leur ont fait plufieurs re- | 
montrances, & requis qu'ils vouluffent faire inftance 
envers Nous, qu'en faveur & confideration de l'entie- | 
ge & parfaite Amitié qui eft entre Nous, qu'il nous 
plaife eftendre en leur endroit femblable grace, pour 
lequel effet ont iceux Seigneurs des Ligues envoié de- 
vers Nous, noftre cher & bien aimé Allié, Antoine 
Tillier, Banderet de Berne, qui nous a dit & expofé ce | 
que deflus, avec tres-humble Requefte de la part des- | 
dits Seigneurs des Ligues, noftre plaifir foit les grati- | 
fier en cet endroit. Sçavoir faifons, que Nous aians 
mis en confideration combien elt grande & meritoire la | 
bonne & finguliere volonté que nous portent lesdits 
Seigneurs des Ligues, defirant pour leur complaire en 
ladite Requefte, & leur faire par cette noftre liberalit 
connoitre & fentir ce que nous defirons faire pour eux 
en leur faveur. Pour ces caufes & bonnes confidéra- 
tions à ce Nous mouvans, avons de noftre grace fpe- 
ciale dit, declaré & ordonné, difons, declarons & or- 
donnons, voulons & nous plailt, que les Marchands 
frequentans lesdites Foires de. Lyon, Sujets desdits 
Seigneurs des Ligues, puiffent & leur loifent, outre 
lesdits dix jours dont ils jouiffent & ufent franche- 
ment, aprés chacune des Foires, tirer & delivrer hors 
de noftredite Ville de Lyon , durant & pendant le 
temps de cing autres jours davantage, faifant en tout 
le nombre de quinze jours, toutes & chacunes les 
Marchandifes, franchement & quittement, & ainli que 
font lesdits Marchands de l'Empire, & eux ont fait par 
ci-devant durant lesdits dix jours, fans pour ce paier 
aucunes chofes des Droits & Peages pour ce deus,dont 


é 
1 & de tout ce qui nous pourroit écheoir, nous les avons 
a affranchis, quittez & exemptez , affranchiffons , quit- 
$ tons & exemptons d'iceux, à quelques fommes qu'ils 


fe puiffent monter , fait & faifans don par ces Prefentes 
fignées de noftre main; par lesquels donnons en man- 
dement à nos amez & feaux les Treforiers Generaux 
de nos Finances, fur le fait de la Juftice de nos Aydes 
à Paris; Senéchal de Lyon, Confervateur des Foires 
dudit Lieu, ou leurs Lieutenans, & à tous autres Jufti- 
J ciers & Officiers qu'il appartiendra, que de noftre pre- 
fente permiffion, affranchiffement, don € quittance, 

5 tout le contenu ci-deffus vous faffiez, fouffriez & lais- 
fiez lesdits Marchands,Sujets desdits Seigneurs des Li- 

gues, jouir & ufer plainement & paifiblement , laiffant 
faifant laiffer tous troubles & empefchemens àu con- 
traire, lesquels fi faits, mis ou donnez, leur avoient 
cfté ou eftoient, vous ferez reparer & remettre au pre- 
y mier eftat & deu: Car tel eft noftre plaifir, nonobitant 
4 que la valeur desdits Droits ne foient ici fpeciflez & 
d 1 declarez. les Ordonnances par Nous faites, & l'apport 
de nos deniers au Louvre, quélconques & autres Or- 
donnances & Reltri@ions, Mandemens & Deffenfes à 
ce contraires , Nous avons de noftre grace, pleine puis- 
fance & autorité Roiale, dérogé & derogeons par ces 
prefentes & à icelles fait mettre & appofer noftre Scel. | 


i 
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| truchfaß unb Gburfürft: Otto Seinrid) / Dfalégraf in Obe 


C'eft-à-dirc, 


Traité entre FREDERIC Eleöteur Palatin , ES 
les autres Palatins du Rbyn , pour le renouvelle- 
ment de l'Union conclaé entr’eux le 11. Fevrier 
1545.9 par laquelle il avoit été pourvá au main- 
tien de la Succeffion à Y Ele&orat , dans la Mai- 
Jon Eletiorale Palatine. A Heidelberg le Mecre- 
di après le Dimanche Judica, 18. Mars 1551. 


On GOtes Graben Wir Srieberi DPfalégrafé ben 
Khein/ Herkog in Bayern/ des $9. Kom. Neichs E 


imb Mieder-Bayern; Vobanns Pfalégraft bey Xbein/ Hi 
in Bayen/und Graff zu Sponmbem; Wolffgang/ Pralégra y 
bep Khein/ Herkog in Bayin und Graff zu Beldengy von m» 
fer felbft und des Hochgebohenen Fürften/ unfeas jungen Lieben 
Bettern md Pfleg» Sohns/ Hern Georg Yannfen/ Prats 
graffens / bey Xbein und Herkogs in Bayern wegen/ Friede 
rich / Pfaly-G bey Xbein/ unb Sergog in Bayern / und 
George Spfal&z Graff bey Rhein und Hergos in Bayern/ Ges 
brúder wnb Detter/ als diefer Zeit im Seber wefende weltliche 
vom Qauf der Pfalsgrafichaffe am Rhein gebohene Frixften / 
befennen und thun Fund offenbar mit biefer Schriffe/ für ung 
und unfer aller Erben/ als im verfijienen xs45ften Sabr aus 
mercélichen Bewegnúfen und dapffern erheblichen Uefachen gi 
fehen unfer SDfal&geaff Friedrihen/ Gburfürfien/ Herkog Dtz 
theintichen von unfer felbft/ und weiland des Oochgebobrnen 
qhurfien/ unfers geliebten Bruders Herkog Philıpfen fecliger 
Sedadmif wegen/ Herhog Bolfigangen/ Hergog Sohannfen 
unb Sergog Wolffgangs/ von unfer felbs und unfers jungen 
lieben Betten und Pfleg-Golns Herkog Georg Hanfen wegen/ 
für uns und unfer aller Erben ein freundliche Oergletbung und 
Berftandnüß aufgericht worden / anfabend : von Gottes Gnaz 
den/ Wie Friederih/, Pfalk-Graff bey Rhein / Herkog in 
Bayern / des Heil. Nom, Raids Erty=Truchfap und Churz 
fúrft/ 2c. mb endet fib: Geben auf Mittwody nad) Apollo- 
nie, den 11. Februar. Anno 1545, dahin firectende/ wie das 
loblid) Chur» Haus der Pfallents/ fo unverdachtlicher Sabrent 
von weiland unfern Bor-Eltern Pfalg-Graffen an bem Rheins 
je von einem auf den andern ordentlicher weis big auf ung 
Pfaltz- Graff Friedrich Churfürften continuirt / geerbt und qe 
Fommen/ als denen es Xethts/ ber Billigtcit/ Natur, auch 
vermog guldener Bull / und anderer Käyferl, Satzungen wegen 
gebuhret bat/in feiedlichem Aufnehmen erhalten und regiert wore 
ben ift /alfo fürbaghin nicht weniger gehandhabt/in altem lóba 
Tichen berbringen bey diefem unfern Stammen und sinie der Pfaltzs 
Graffen am Rhein veftiglid), unverruct behalten / fürn mlidy 
aud) weiland des afferburcblaudstigften Fürften/ Safe Sieg» 
munds milder Gedachtnüß, Toblichen Œtfantntif/ Satzungar 
und Decreten/ fo Shr. Majeftat fampt des Heiligen Reidhs 
Churfürften darüber gethan/ unter andern vermogende /wie die 
Chur / Stimmy Wirdigkeit und Macht einen Komifcyen Ko“ 
nig zu fim fftigem Sapfer qu erwählen /imd das Ertztrucyfäßen- 
Ampe mit allen ihren Nerfhafften / Landen/ feutben/ Freys 
beiten) und Zugehörungen in ewig Zeit bey diefer unfer Line dec 
Pfaley-Graffen an dem Ahein/und unfern nachften Erben nad; 


Datterlidher Kinie von erblicher und Datterlicper Nadfolg/ aus 
HOrdnung der Geburt bleiben und behalten werden / dap auch die 
Ehur/ 


ÁNNO 
155r. 


18. Mars. | 


DU DROIT DES GENS as 
Aino Chur / das Ertzstrnchfäffen-Ampe und das Frirftenehumb der | gu einigem derfelben einige Anfprach geruinnen nod) babeny er ANNO 
; Pfalg-Graffeayfe an dem Khe umb zu Bayern / fo bisher | fpreche dann die andere aud) any und exwinde fie/wie vebt fepe: 
reer Dutrd) die Pfalg-Grafen/ Churfirflen/ inngehabt und befeffat / Und dain folgend durch wepland hochloblicher milder Sedadht> 15 $1. 
5 ÿ ” nimmermehr von einander geftheiden werden / nod) eines ohne nip Kanfer Sigismunden über foley der Pfalz Srafifibartt bey 
das ander feyn foll/ nod) mag/r. 26, t Ewigkeit von ams und Rhein erblid) und ewig habende Gbur/ das Eriz-Zrudtepenz 
unfeen Erben beftändiglic) nachgefegt / obne allen Mangel und | Ampt/ bero fanbfibafiten / DMannfehafften/ Vicariat UND ane 
Dervuekung vollzogen werden folie: Wie voit ung dann deffelben | bere zugewidmere anhangende BWrirdigkert / SXetbt und Gevedtige 
nad) vermóge ehe tm 45. Sale aufgerichter Bergleidhung und feit/ unter befonderlicher Shrev Diazeftat gulden Bulla/ Kays 
Berftändenug erblich / wirclic) zufammen verbunden / und beg | fer. Decret, Conftiturion, Sützung und Didntng / wie obere 
mehr vereint baben/ daß wir bey dem Alterdurdylaucheigften y | mele/ nod) weitere Fürfehung befehehen tfE/Yote es in ewige Zeit 
Großmächrigften Fürften/ Kern Carl den Füngfteny ome | mit Erbfihafft und Succeffion derfelben / fo bey diefem unferi 
fiber Kayfer/ zu allen Zeiten Mebrer des Reichs / Unferm alters Stammen und Linte der Péaltsgra ffen an dem Rhein weiland 
gnábigfien Qern/ c. 1m Confirmation folder alten Decret, Spfaltygraff Rudolphen Churfiirfien (des Kayfer eudwigs Bruz 
Sagz und Ordnungen der Chur / des ErgeTruchfegen Ambts/ | der/ und der Aeltefter geweft ) und folgends Konig Kupredhten/ 
unb ber Pfalsgraffiebafft halb bey Rhein/ 2, 2. anfuchen/ aud) | 20, Löblicher feeliger Gong herkommen als lang aus Gnae 
deffelben bey des Seil. 3Xcitbe Churfiiefen mie Bewilligung aus- ben des Almächtigen | derfelbig Stamm wejende ift/ bleis 
bringen/batgu wir Sperhog Sohanns / Graff gu Goponbeim amb ben 1c, ohne alle Zerrukiung oder Widerfprechen gehalten mets 
Herzog Wolffgang/ Graf zu Delbents / auf den Fall) daß den folie, 
der Almádrig gnadıglic, verbuten wolle/ wo unfere freumdliche 1 d E eer 
liebe OYetten/ Pfaltgquaff Friedrich Chuvfurfi/ Hertzog Detheins Dieweil attt) fonderlich jetzo regicrenbe Kapferliche Maieftär 
tic) / Hertzog Philipps / ud Hertzog Wolfgang mit Tod/ Carolus der Fünfte unfer. allergnadigfier Herry zu Eintretung 


ohne eheliche mannliche $eibs-&rben verführen, wir alebann/ | Sherer Dtajeiiat loblichen KRegrerung tn Saciligen Reich / alle 
denen es unter wns gebtihret/aus natürlicher Blut= Sipfebafft/ | Churfürfien/ altem Herkommen gemaß / loblid /miltiglid) veta 
als necbfte/ redhte/ wahre Shrer Liebden Erben zu unferer Exb= | feben/ vertrôfiet/ ihnen zugefügt / verfprochen/ und des befonz 

rechtigteit/ der Chur / des Eveg-Trudhfeffen-Ambes / tmb der dere Sybrer Majefiat hombevefigte Berfibreibung gegeben bat/ 
Pfalty-Graffidaftt am Rhein und zu Bayern / inverfibicolid) / | fie fament und befonder auch thre Had tomen und Erben /als 
inb umverbinderlich Eommen modyeen/ alsbald bey hochermeld- | Ehurfürfien und sFurnembfie des Sel, Reichs Glieder bey ihr 
ter Räyferlicher Majeftät umb Belehrung ber Gur zu unfern | jedes habenden und hergebrarhten Œbren/ Wrrden/ sanden/ 
Kehren anlangen folten und mochten 7 wie unfere Freundliche lie= | feuten / Kecyten / Freybeiten und Gerechtigkeiten gu behalten/ zu 
be Bettern/ der Déalégraff Churfüvft/ Nertyog Ottheinvidy und bandhaben/ und gu füwmen/ weldye jetgemelte Fürfehung alte 
Hertzog Wolfgang ung daffelbige freundlich bewilliget/dod) ib» | von hodyermelten Kapfern hochbedächtlic) verordnet / und trefjlich 
rer aller Siebd, und deren ehelichen mannlichen seibg- Erben an | verpoent feynd worden/ demnach demfelben gebuhrlichs Bentigen 
ihren rbfibafften/ Succeffion , Herbringen/ Rechten und Ge- | und Dolhihung sutbum : Auf daß aud) unferthalb nod) von uns 
vedptigterren in alle Weeg unvergreiffentid) und unnadhtheiligs | fern Erben ninmermehe davon abgewichen/ ober einige unges 
daß aud ietgtgemelten amifern lieben Beftern/ den Soertyogen | bübelide Neuerting eingeführt möge werden/ fo haben wir obs 
gleiche Empfangmip zu Shrer Sicbb. Gelegenheit vorftehen folte. | gemelte Churzund Fürften die Pfalggraffen/ Gebrüder und 
Wie banu foldyeg alles in obberubreer anferer freundlichen Ders | Better famentlib imb fonderlich/ für ung und unfer aller 
einigung weiter und Flarlidy ausgctructt ft: Go mm aber feither | Erbeny aud) von unfers Herkog Wolffgangs Grafens zu Dels 
ber Hochgebohrne Furft/ unfer freundlider Tieber Detter und | dens jungen Bettern und Dile obns ehbemelts wegen / eine 
Bender / Herz Philips Pfaltygraffe bep Rhein Scrrzog it | ander bey unfern bue 2 und Fürflichen Wurden, Ehven/ gue 
Rieder amd OberzBayrn/ ohne eheliche SeibS = Diams-Erben | ten Treuen umb dem Wort der Wahrheit geredt/ gugefagt / und 
aus diefem Sammerthal verfibieden/ des Sd. Seele ber Alle | mit Yandgebenden Treuen an eines rechten leiblichen gefehworner: 
Madhtige mit Gnaden pflegen volles Weldhes Kiebd. in vermelb | End8ftatt je einer dem andern wohlbedächtlid) angelobt und vers 
ter unferer Dergleichung mit eingezogen und verbunden gemeft/ | fprochen/thun das auch mit Krafft diefer Schrifft/daf wir für 
dau/ obwohl etlicher maffen/ m diefen Saden Handlungen | uns felbften/ alte unfere Erben und NachFommen diefer unfer 
fiiegenommen tind gepflogen/ biefelben both ¿ul foldjen: End noch | ftammlicben finie der Pfalggraffen am Xhein/ fo von feeliger 
nicht volfführt/ bap der, Kayferl. Majeftat Confirmation über | und pochidblide: Gedachemip  Pfatkgra ff Xudolfren / folgends 
bie Chur / das Chue-Flivflenthum der 9 faltzegrafffhafft/ und | Konig Kuprechten 20. Unferen Boreltern Herfommen/ als lang 
derfelben anhangenden Dignitaten/ Freyheiten / Rede und Gee | bie durch Derfehung des Allmactigen in diefer Welt lebenb und 
recheigkeit/ mod) angeregte SBelehnung / fame der Churfürften | wefene bleiben/ folibe Chut / fampt dent Churfürftenehund ber 
Confens erlangt worden; So haben dead) wie alleuns freund» | Pfalggraffichaft bep Rhein und zu Bayern / de jelben sugeho= 
Ye) von Nothwendigkeit drefer Soden ferner unterrebt/ cet | rige anbangende gandzimd Mannfihafften/ dem ErtzeTrudye 
next / und darauf aus trefflichen Pedeneken/ aud) verminfitigen | fafen-Amt/ Vicariar. und andern ihren gugehorigen Rechten / 
guten Mrfächen mit zeitigen Fürrath bewogen/ gu unfer/ alter Dignitüten7 Grenheiten und Geredhtigtetten / voie das alles von 
amfer Fürfienehumb/ sand und senth/ Ehe und Aufnehmen fürs | weyl. Dfaltzegraffsgriedrichen Ehurfürften continuiret tmb geerbt 
nebmlich zu Erhaltung oxdantl, Succefüon der Ebut/ und lbb= | ijt/ alfo famentlid) unverfthicden/ umgertheilt bey emander auf 
Tiches der Pfalg Ehuxfúrfilides Sau / baf wit auch bey Sape | diefer unfer. £inie / nad) vermog vielangezogener gulben Bullen / 
ferlichen / und des Heyligen Reids Sand=prichen deffo ficherer | Kayfer = und Flix filidyen / Decreten/ Satzungen/und Hrönuns 
bleiben mogen/ für ung unb unfer aller Erber / die vorgemelte | gen ozbentl. Succeffion nad) / affoeg uf unfere nechft qeblütete 
anfere im 45. Syabr anfgerichte Hergleidrmg und Bereniqung/ | Erben/ wie fide nacheinander gebühren witd/ qu fallen / gt ers 
bie ber qulden Bull’ Kayferlichen Decret und Safungen/biefer. | ben/ pofädiren und zu vegieren/ obngertrennet / im ewige Zeit 
der Pfal Chur und Succeffion halb gemäß geftellt / tego unter | bey uns haben tnd behalten follen und wollen/ aud) diefeiben 
und aider unis allen miederunb zu verneuern/ diefelbig zu ev= | nod) etwas daraus auf niemand anders/ bann dem und deffel 
Klagen / qu ctweitern/ und darauf ung für ung und unfer aller ben Erben es unter ung nad) Sáicéung des Allmachtigen von 
Erben ferner erblichrewiglic und inverfeheidenkich zufammen zu | Erbs-Gerethrigkeit wegen / vermog obbertihreer quldener Bull / 
verbinden mb zu vereinen / wir verneuen tub declariren atch | Satzung und Ovbnumgen/ eignet/ tomen / wenben / fallen / 
bomelbte vorhabende freundliche Derfiándmif /verbinden/ vereinen ober anerwachfen laffen/ in feinen, wegert noch weiß/ wie das 
und verpflichten ung Darauf gufammen / für uns imb unfer aller | immer Schein oder Hefarh haben tónt/ folt/ oder módt/ alfo 
Erben / wiireklieh / erblich/ imverfcheidenlich / und anmviederrufs | lang uid viel ein einiger Pfaltzgraff, aus diefer unferer Linie les 
füdy/ in=1mb mit Grafft diefer Gsobrigft/ nachfolgender maffen | bend und wefend vorhanden feyn würdet / alles bey ausgetructs 

| 


amd geffalt / nehmlich und dieweil niche allein die guldin Bulla / | ten nahmhafiten Ponen und Straffen / fo die Kayf. Bullen bey 
jo von weiland hechlobliyfter Sedadmuf Sayfer Carl bem | Privirumg und Qyermiird'umg aller Negalten und gehen/ und font 
vurdten/ alg eine ewige Conftitution in dem Heiligen Komifehen | ernftlich darauf fetzen/ foo einiger oder mehr aus ung ober 12 
Keich mit ttefflichem Guirrarh aller Churfürtten/ aud) anderer des | fer aller Erben/ tiber futt oder lang hiewieder thäten/ handel= 
9 Keichö=Fürften und Stand/ aufgerichtet und geozdner mos | ten/ firenehmen oder bewilligten/ in was Schein und Geflalt 
den / Élarlich un fid) begreifft / wie bie Erbibafft und Succeffion | bas befehehen/ fo dicfem zugegen Abbruch) gereichen möchte/ daß 
der Welthehen Churfüeften aus DBatterlicher Kinie und Mach | dev oder Diefelbe in folche ber Privation und andere einverleibte 
folg erblid) und ewiglich nacheinander erfolge / gehalten und ges | Poeny wie art ihme bilfich / wrtretlidy gefallen feyn/ bie ihnen: 
Handhabe werden folle/ fürnemblich aud) einen Pfaltgeafen bey | erfolgen / aud) zur Erbfehaffe und Gieredbtigteiten an der Chur 
Kbem/ der mit Necht/ und von Erb-Seredtigteit wegen das dem Churfiteffenchumb md andern anhangenden Dignitatens de2 
Churniteftenehumb der Pfalk-Graffichafft, bey Xbein / deffelben | ven fie fidy dadurdy geunwairdiger und entalicbet/ nicht mebt fie 
Zugehörunge/ Sandy Mannfrrafften/ und das Teuchfeffen-Anbe | hig feyn/ noch qugelaffen werden/ fondern uf uns andere /denew 
befi&£ und innen Dat /einen wahren rechten Churfiirfien und Vi- | fie vermbg, ehgemeldter Kanferlicher gegebener Satzung und D2d= 
carien des Heiligen Keich8 declarirt, fondern dure) hochbemeld- | nung gebüihren mögeny ummiberfpredblid wadfen und fallen / 
ten Kayfer Carl den vierdten/ als ein Konig zu Bohetm/ des | tib follen nicht deftomeniger biefelben thre ungebührliche Hands 
Seil, Kömifchen Reid): bencren umd Dit» Ehurfürften/ | lungen/ Bewiltigung und Contract / jetio alebann/ ind alse 
Tambt allen andern Gift z und Weltlidyen des Heiligen Kereys= | denn als jetzo / aantzlüchen von Umvurden/ frafftlo/ unbiins 
Ehurfürften qu Nenbergyeinmmitiglich ein rechtlich Decret über | dig/ auch uns andern an unferer Succeffion , Rechten und Ges 

| e 

\ 

| 


ber Dfallents Stim / Macht und Wrirdigheit der Dur / bero vecbtigteten in allweg unnachtheilig feyn/rwie fie dann in Krafft 

Sandfebafft/ Sraffidaftt/ und das Ertz-Truchfeßen Ambe / wen | guldener Buller / und Kayferlicher Conftitution, was denfelben 

Hiefelben von ect gebühren/ und bap fie zu ewigen Zeiren uns | zugegen fürgenommen und gehandelt wird /an ibine felbft nidtig 

berfeheidentich bey einander fiehen und bleiben/nunmermehr von | und cafürt fepn follen und müffeu. 

einander gefonbert werden follen noc) mogen/ baf aud fane 
Tow IV. Parr. IIT, ) D Mie 


Axxo 
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7. Mai. Traité entre Henri 11 Roi de France, & Oc- | 
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Wir follen ind wollen auch fampt ımfer aller Erben qu vefter 
Kandhab und ewiger Beftändigkeit des alles / fo vorgemelbet 
Ut/ fonderlicjen damit wir von andern/ wer bie fpe deftoz 
weniger zu DBeradhe der guldenen Bull imb Kayferlidier Gagunz 
gen/ daran verhindert / ober batmiber bedrange werden mogen 
alles fer Bermogen / Guets mb Bluets/ Brireder= 
Tich/ Detterlich/ fremublid) und qeteeulid) zufammen feben/ 
und einander nie verlaffen/ darzu nadinable guten Fleiß f 
wenden/ was darúber Confirmation und Inveftiturn/ Krafft 
bievoriger unferer 4sften Sabre gethaner Derglaicung weiter 
von nótben fern folie und mogen7 biefelbent zu unfer jedes © qd 
ten und Gebühr aud) zu crlangen / deehalben einander ber ibttit) | 
amd fürberfaut er Soll tes imb jedes / vie 0b= 
befehrieben/ von ung und infer affer Exben / in emige Zeit 
angenehm / fit/ veft wnb unverbriichlidy zu halten / veftiglid) 
und treulid) zit vollziehen darwider nimmermebr zu handel gtt 
thun/ oder fürzunehmen/ nod) zu befchehen verbengen / geftaten 
oder verftbaffen/ gereden und ver prechen wir bey obberuhrten 
anfen an wahres Eydsftatt / fürjilich und aufrecht gethanen 
Handgeläbden: Wir verzeihen und begeben uns aid) alles und 
jedes 7 daß hiermieder von jemand/ ver der fey / jemrabls ges | 
handelt tractirt und fürgenommen ware/ oder nod) für 
men werden modeht / daezıt aller E reden und Auszüg 
and Welclicher / gegemmartiqer uno Füntfftiger / inne md auffer 
halb Rebrens/ SebelfF/ Auszig oder Einved/ aud) aller Ab- 
folution, Dispenfation, in integrum Reftitution, und Der- 
gleichen Mittel / wie die immer Schein und Iramen haben/ oder 
Don mem die hergelängen und erdache/ fo den Kayferlichen quit 
nen Bulten/ Conttiturion, Decreren/ Diónungen tnb diefer 
unfer Bereinigung zum Abbrud oder zu wider feyn/und verftane 
den werden mochten/ ung derfelben felbji/ nod) ünfer Erben 
ninmmermehe anzunehmen zur erlangen / fürzmvenden/ nod) qu 
gebrauchen / im Feinen Weg / alles getreulich fonder Gefahrd 
und Argelift. ; 

Es follen atidy unfer Hevtzog Wolffgangs junger Better und 
Pflege Sohn Hertyog Georg Qanf/ und Fünfftige unfer aller 
Erben diefer unfer figmmtichen {inte/ fo fie ihre vollkommene 
Sabe erreichen / und Meleliche Fürften bleiben ‚verbunden feyn/ 
uff der andern Zeit im £eben wefenden Pfalf-Grafen an dem 
Rhein freundliches Exfuchen / diefe Infer Suefil. Dergleichung 
ame gleichmäßigen Han libb und bricfflichen Wenden ut 
tex ihren Snftegeln qu Hethertvert/ zu ratificiven und zu bekräffti- 
gen ob fie derfelben auch theilhafftig und mitgentifilido fern 
m rund fo haben wir Dfalé 
ich / Chuvftirft Hergog O ttheinriey / Où hog Y 
Sobanns / Qertiog Wolffgang von unfers md 
Jungen lieben. Beitern und Pfleg=Sobns Herz 
Sannfen wegen/ Heetyog Friedrich und Hertzog 
2g / wf jeder diefe Einigung / Berttags-Schrifft/ deren 
T gleich laute verfertigt fern /mit unfern eignen Handen umz 
ri mit unfen Smnfiegeln befrafftiget; und wir 

Friedrich / Churfürity den einen’ Wir Hertiog 
eich den ander; Wir Herkog Wolfgang den dritten/ Wir 
er Sohn wegen/den vierd- 
ten /imd Wir Hertz 4 von unfer und infers jungen 

tern und Pfleg-Sohns wegen / den Finfften zu Qanden tmb 
wahrung empfangen. Datum Hepdelberg auff Mitwoths 
nad dem Sonntag Judica ben 18. Tag Marti, Anno 1551. 
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Sectiog Kohanns von infec und inf 


Hertzog Wolfe 


Staf/ Gburfürft/ mpp. 
pGOtaff/ mpp. 

Wolf jeaff/ mpp. 
Sobams / 9faltiz Graff/ mpp. 
Zisolffqang / SDfalty 2 Graff / unb Graff git Deldentz/mpp, 
Friedrich Dfalt; / mpp. 


TAVE Farnese Duc de Parme, par le- 


quel OCTAVE s'engage au fervice de HENRI 
avec fon Fils, fes Freres, fes Places , ES fes Biens. 


Fait €§ paff par devant Notaires à Amboife le 
27. Mai 1551. [Pièce tirée du Vol. XCVII. 


des, Manuícrits de la Bibliotheque Royale de 


Berlin, pag. 157-] 

Jrent préfent & perfonnellement eftablis Mes- 
F feigneurs Charles Cardinal de Lorraine Duc de 
Guife Pair de France, Anne Seigneur & Baron de 
Montmorency Conneltable & Grand Maiftre, & Jac- 
ques Dalbon Sieur de St. André Marchal de France, 
au nom & comme Procureurs generaux & fpeciaux du 
Roy tres-Chreftien ; Henry fecond noftre fouverain 
Seigneur , fuffifamment fondés de Lettres de Procura- 
tion & Pouvoir de Sa Majefté qui feront cy-apres infe- 


| Villes & Places, Lieux, endroits de fa Don 


CORPS DIPLOMATIQUE 


rées, d'une part. Et le Seigneur Horatio Farneie Che? ANNO 


valier de l'Ordre de faditte Majefté au nom & comme 
Procureur auffi fuffifamment & fpecialement fondé , 
quand au cas qui s'offre de prefent, Seigneur O&a 
ve Farneze Duc de Parme & de PI e fon Frere 
ainfi qu'il appert par des Lettres de Procuration pareil- 
lement inferées de mot a mot à la fin des prefentes, le 
quels Seigneurs Procureurs fasnommés d'une p 
d'autre ont,par devant Nous Notaires & res du 
Roy & de la Maifon & Couronne de France foub- 
fignez, refpe&ivement confeffé avoir fait, pañé,trantigé 
convenu & accordé le Traitté, Accord, Capitulations 
& Conventions qui s’enfuivent felon les offres qui par 
Cy-devant ont efté faites au Roy de la part duditt Octa- 
ve liberalement & de fon bon gré. 
I. Celta fcavoir de fervir Sa Majelté, perpetuelle- 
ment avec fa perfonne, biens & Eftat, Fils & Freres, les 
Reverendiflimes Cardinaux Farneze & St. Ange,& ledit 
Duc Horatio, desquels il fe fait & porte fort & ce con- 
tre quelque perfonne que ce foit,excepté le St. Siege & 
en figne de ce arborer la Dauniere de France en fes 
ation, & 
$'il fe prefente occafion que le Roy vouluft que luy où 
Yun ou l'autre de fesdits Freres vint de part deca devers 
Sa Majefté, ils y vienderont a fon fimple mandement. 
2. Que venant a mourrir leditt Duc Octavio avant 
fon Fils qui eft en vie foit en age,les Ville & Cha 


qu 


| teaux de Parme,& autres Places & Forterefles du fusdit 


Eftat feront confignées par ceux qui en auront & ont à 
prefent la garde premierement es mains du Cardinal 
Farneze,apres du Cardinal St. Ange,& pour le dernier du 
Duc Horatio, afin qu'elles ne foint foubz la Juristiction 
de la Mere eftant Fille de l'Empereur & qu'il n'en puis- 
fe dispofer a fon plaifir ; & fera envoyé au Roy le double 
duement collationé,ratifié dans deux mois prochins ve- 
nans de la promeffe ou Aéte de Serment que fur ce 
ont & feront avec cet Accord & Capitulation. 

3. Les Cappitaines & autres Gens de la garde des- 
ditres Villes, Chalteanx & Fortereffes , & encores ledit 
cas advenant du trespas duditt Duc Octave, celuy es 
mains duquel fe fera la contigo n des fusdittes Pla. 
ces fera & baillera incontinent apres icelle faigtte fem: 
blable promeffe € obligation a Sa Majefté que prefen- 
tement leditt Duc luy faitt quant a ce poinét. 

4. Qu’iceluy Duc n’acceptera jamais Traité ny Ac- 
cord de l'Empereur, encor qu'il luy vouluft reltituer 
Plaifance, fans premierement le faire entendre au Roy 
& avoir fur ce fon confentement, auquel Empereur il 
renvoiera !e Collier de fon Ordre qu'il luy avoit cy 
devant bajllié. 

5. Que voulant pat cy-apres Sa Majefté 
fer quelque levée ou affemblée de fes forces en Italie 
pour quelque occafion ou entreprife qui le pourroit a 
ce mouvoir, & que pour cet effe& il vueillie s'aider & 
accommoder de laditte Ville de Parme & desdittes Pla- 
ces & Fortreffes qui en dépendent, fes Gens pourront 
y entrer fortz & foibles comme es autres Places de fon 
obeiflance pour eflre aydez & fecouruz de ce qu'ils au- 
ront affaire. . 

6. Les quelles offres & promefles tel que deus 
leditt Sr. Horatio; pour & au nom de fon Frere le Duc 
Oétavio, a derechef faittes, promifes & ccordées , fait 
& accorde au Roy devant nous, es Pérfonnes desdittz 
Seigneurs Cardinal de Lorraine & Duc de Guife, de 
Montmorency, & de St. André, Conneftable & Mar- 
chal de France, Procureurs de fadite Majefté, qui au 
dit nom les ont acceptées & recues, acceptent & res 
coivent, & en ce faifant ont pour ledit Seigneur tetenu 
& retiennent ledit Duc Octave au fervice de Sa M: 
Jefté , & fous les conditions deflus declarées promis 
& accordé, promettent & accordent, au nom que dit 
eft,qu'iceluy Duc Oétave, avec la Ville & fon Eftat de 
Parme, & fes legitimes Succefleurs feront & démeu- 
rent doresnavant en la protection & garde duditt Sei- 
gneur Roy, pour par luy les deffendre, garder & main- 
tenir envers & contre tous, fans aucun excepter, & 
que pour laditte garde & confervation, desdittes Ville 
& Eftat de Parme avec les Places fortes qui en depen- 
dent, Sadite Majefté entretiendra & foldoyera le nom. 
bre de 1500, Hommes de pied, & 200. Chevaux Jes 
gers qu'il fera paier par chacun mois de leur folde. 


advenent l'occafion d'un fiege en laditte Ville de Par- 
me par une armée en force notable, laditte garde s'ac- 
croiftra & augmentera de quelque nouvelles Bandes 
qui feront mifes fus, pour faire une force fuffifante 
pour ladite confervation & deffence dudit Parme & 
des Places dudit Eftat qui fe pourront garder, & feront 

les 
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les Cappitaines de telles Bandes nouvelles nommés; & 
mis par le Roy telz qui les voudra choifir , voullant & 
accordant Sa Majefté que Paul Vitel Lieutenent duditt 
Duc Ofétave foit Sur-Intendent General, & commande 
auxdittes Bandes, tant de Gens de pied que de Cheval 
durant le temps qu'ils feront a Parme & au Parmefan, 
& aura du Roy, par chacun mois, 100. écus d'Etat, 
tous les quels Gens de pieds & Chevaux-legers avec 
leurs Cappitaines feront le Serment, & jureront felon 
la forme qui en a efté pour ce baillée audit Duc Ho- 
race au nom que deffus, de bien & legitimement fervir 


le Roy envers & contre tous, fans aucune exception, | 


fous leditt Duc & foubz la charge de leurs Cappitaines 
particuliers, & dudit Paul Vitel Sur-Intendant Gene- 
ral fur lesdittes Bandes pour la protection d'iceluy Duc 


Octave Farneze, & les legitimes Succeffeurs, feureté, | 


deffence & confervation de fes Villes, Chalteaux, & 
Eftat de Parme ou de la Place en laquelle les Bandes 
qui feront ledit Serment feront eftablies pour y tenir 
Garnifon, le tour & ainfy qu'il leur aura efté comman- 
dé de par Sadite Majefté fans prejudice de la fidelité 
qu'iceluy Duc doibt au Sr. Pere, & au St. Siege comme 
fon Fondateur. 

7. Et pour ayder audit Sr: Duc Oétave a fupporter, 
& entretenir la despence qu’il eft, & fera contraint de 
faire, il aura par maniere de Penfion la Somme de. m 
escus par an qui luy feront payés fur fes fimples quitan- 
ces. Et la où le Cardinal Farneze fon Frere viendroit 
a perdre aucun de fes Benefices fus pretexte & a l'oc- 
cation d'eftre intervenu en ce prefent Traité & Accord, 
le Roy fera tenu l'en recompenfer. Aufü ne fera par 
Sa 
de nouveau avec l'Empereur, que ledit Dac Octave 
avec fon dit Eftat n'y foit pareillement compris: 

8. Et d'autant que lesdits Bandes de Gens de pied & 
de Chevaux-legers , felon & ainfi que dit eft cy deffüs , 
doivent eftre payés € foldoyés par le Roy, Sa Majelté 
deputera un Gentilhomme des fiens pour Commillaire 


avec un Controolleur de fes Guerres pour affifter & | 


eltre préfent à faire les montres en la maniere accuftu- 
mée tant desdits Gens de pied que de Cheval, afin 
de voir fi le nombre desdittes Bandes fera complet 
fous leurs Enfeignes, en quel eltat ils fe trouveront, 
expedier leurs Rolles & acquiter lesdittes montres, & 
faire obferver les Ordonnanfes de Saditte Majefté, 

Toutes lesquelles chofes cy-deflus declarées avec ce 
qui en depend lesdits Seigneurs Procureurs ont pour & 
au nom de leursdits Gonttituans & en vertu de leurs- 
dits Pouvoirs & Procurations, prommis & accordé res- 
peétivement l'un a autre, avec les obligations, & fub- 
miffions en tel cas requifes , entretenir , garder & obfer- 
ver inviolablement & le tout faire ratifier & agréer par 
lesdits Seigneurs Conftituans, & chacun d'eux endroits 
foy fous leurs Seings & Seelz, en la meilleure & plus 
vallable forme que faire fe pourra dedans le terme fus- 
dit de deux mois prochainement venans, & en tesmoing 
de ce tel ont figné de leurs mains ces prefentes les- 
quelles par nous regeues nous avons a leur requelte 
pareillement fignées & approuvées avec les fusdites 
promefles & obligations € fubmiflions que de droict & 
raifon , ils ont refpectivement peu & deub faire l'un 
a l'autre es noms & qualités que deffus. Fait a Am- 
boife le 27. May 1551: 


Teneur de la Commiffion donnée par le Roy 
Tres - Chretien. 


ExR1, par la grace de Dieu, Roy de France, a 
H tous ceux, qui ces prefentes Lettres verront Sa- 
lut; Comme noftre cher & aimé Coufin le Duc de 
Parmé, le Sr. Oétave Farneze , nous euft cy-devant 
prié, & bien humblement requis, & euffent de fa part 
ci-devant efté faites aucunes offres, pour entrer en nos- 
tre fervice avec fa perfonne, & Eftat, Fils & Freres,en 
le retenans & prenans en noftre proteétion, & garde 
aux qualités & conditions a plain contenues és Arti- 
cles, qui nous auroient efté fur ce prefentés de la part 
dudiét Duc Oétave Farnefe par noftre amé, & feal 
Coufin le Duc de Caftre, les Sr. Horace Farneze, 
Chevalier de noftre Ordre, fon Frere, & le Sr. Houvi- 
hio fon Deputé, lesquels Articles, apres quelques dif- 
ferens & difficultés fur ce faitres d’une part & d'autre; 
Nous aurons acceptés & eus pour agreables, par quoy 
eft befoin commettre de noftre part aucuns de nos fpe- 
ciaux Miniftres , pour avec ledit Sr. Horace, Procureur 


fpecial fuffifamment fondé en cette part de noftredit 
Tom. IV. PART. III. 


| comme fi prefent en perfonne y eltions, . . . 
itte Majefté fait aucun Accord n'y Appointement 


27 
Coufin le Duc O@avé fon Frere, ainfy qu'il nous a 
fait apparoir, convenir ,traiéter & accorder ce qui eft 4 
faire; negocier & pafler entre nous, Scavoit failons que 
pour la parfaité & entiere confience, que nous avons 
des Perfonnes de nos chers & amés Coulins Charles 
Cardinal de Lorraine, Francois de Lorraine Duc de 
Guife, Anne Seigneur & Baron de Montmorency ; 
Conneftable & Grand Maiftre; & Jacques d’Albon 
Seigneur de St: André, Marechal de France, ausquels 
Nous nous remettons de la principale adminiftration 
de nos plus grands & importants Affaires, iceux avons 
par ces prefentes faitz, nommés, ordonnés , conftitués, 
& eltablis, faifons, nommons , 


ordonnons, conftituons, 


| & eftabliffons , nos Procureurs generaux & certains 


Meffagers fpeciaux, pour & en nôtre Nom accorder ; 
traiéter & pafler, avec ledit Sr, Duc Horace, au nom 
& comme Procureur de fondit Frere le Duc Oétave, 
le contenu deflusdits Articles , portant les Convantions 
& Capitulations d'entre nous, & fur ce faite les pro- 
mefles , fubmiffions & renonciations eti tel cas requifes 
& pertinentes pour l'obfervation, & entretenement de 
noftre part des chofes, qui feront accordées, traiélées 
& paílées entre eux, felon lesdits Articles, Promettons 
en bonne foy & Parole de Roy, & foubz l'obligation 
& hypotecque de tous & chacuris hos biens, prefens , & 
a venir, enfemble de nos Succefleurs; & ayans caufe, 
avoir agreable, ferme & ftable & ratifier en la meilleure 
forme, que faire fe pourra, tout ce que par nos Pro: 
cureurs ci-deffus aura elté fait, accordé, traité & 
paflé en ce Negoce, les circonftauces & dependences 

. que le 
cas requift mandement plus fpecial qu'il n'eft expri- 
mé par les prefentes, car tel eft noftre plaifir; en tes- 
moing de ce avons figné ces prefentes de noftre main 3 
& a icelles fait mettre noftre Seel. Donné a Amboife, 
le 28. jour d'Avril, Pan de grace mil cinq cent cin- 
quante un; & de noftre Regne le cinquieme. ^ 44 


Jigné HENRY & fur le Repli, Par le Roy DurHiIER 


Seellé cire jaulne a double queue; ES ande(fus desdites 
Lettres, lesdits Srs. fusnommés ont efcrit leurs noms; 
CHARLES Cardinal de Lorraine, FRANÇOIS DE 
LORRAINE, ANNE DE MONTMORENCY, JAC- 
QUES DALBON, & encor an deffous desdits Seings eff 
efeript, ce qui s'enfuit. Et nous Notaires & Secretai- 
res du Roy de la Maifon & Couronne de France, qui 
es chofes fusdittes fommes intervenus, avons, a la re- 
quefte desdits Seigneurs, Procureurs, ftipulans com- 
me deffus , figné ces prefentes de nos Seings manuels, 
le 27. jour d'Avril, Pan 1551. le Roy eftant en fon 
Chateau d'Amboife. Ainf figné DUTHIER es 
CLAUSSES Es feelé de cire rouge aux Armoiries du 
Sr. HORATIO FARNESE. 


X: 


Traité de Confédération entre Henri Il. Roi de 
France & Epouarn VI. Roi d’ Angleterre, 
pour le Mariage dudit Roi Edouard avec Mada- 
me Evisamer de France. A Angers le 19. 
Juillet isst. |[FREDER. LEONARD; 
Tom. II. pag. 477.] 


OUR d & fingulis, ad quorum notitiam 
prefentes Litera pervenerint. Nos Guillelmus 
Marchio de Northampton, Comes Effexie, Dominus 
de Par, Illuftrifimi Ordinis Jarterii Miles, Magnus Ca- 
merarius Angliæ, & Nobilium Penfionariorum Capi- 
taneus Generalis; T'homas, Episcopus Lienfis; Joan- 
nes Mafonus , Miles, Sereniflimi Anglie Regis in Lin- 
gua Gallicana Secretarius, & ad Chriftianiffimum Re- 
gem Orator five Ambafliator ; Philippus Hobby, Miles, 
præfati Sereniffimi Regis à cubiculis & Münitionum bel- 
licarum Prefeétus generalis ; Guillelmus Pietering, Mi: 
les, præfati Regis item à cubiculis; Thomas Smith, 
Miles præpoñitus; & Joannes Olivier, Legum Doétor, 
præfato Sereniffimo Regi in Cancellatia fua & Libellis 
fuplicatoriis Confliarius; Oratores mutui & Commis- 
farii ejusdem Sereniffimi Anglie, Francie, & Hiber- 
nie Regis, & ad infra fcripta fufficienter & legitime de- 
putati & autorifati, Salutem. Poftquam depofitis ar- 
mis, & hoftilitate remota, per Dei optimi maximi fa- 
vorem & gratiam,inter dictum Serenifimum Angliz , & 
Chriftianifimum Francie Reges, reconciliatis animis, 
vetus ille; & à parentibus fuis Regibus feliciffiimo me- 

D 2 moriæ 


ANNO 
I55X; 


19-Juill. 


FRANCE 
ET AN- 
GLETER= 
RE, 


ANN 
155 


28 CORPS DIPL 


o moriæ diutiffimé confervatus, & ab illis ad fe trans- 
miffus amor, & amicitia mutua redintegrata fuit, de 
I, nulla alia re priús ac potiüs deliberandum Princeps 
uterque cenfüit, quàm quibus modis hic amor & ami- 
citia mutua, five affectus fraternus, non folüm in per- 
petuam ftabilitatem confervari, verüm quo modo au- 
geri etiam, atque aded in dies magis ac magis adoles- 
cere in perfeétifimum, quantum humanarum rerum 
natura patitur, neceflitudinis ftatum queat. In qua de- 
liberatione dum verfantur, non fuis vehementibus af- 


fe&ibus fatis indulfiffe fibi funt vifi, quantumcumque | 


magnis alioqui fe profecuti fuerint officiis amicitiæ, nifi 
& co fuerint infuper vinculo copulati, quod à Deo 
Tümmo parente in Paradifo inftitutum, omnium huma- 
norum vinculorum fortifimum firmiflimumque habe- 
tur, quod non animos tantüm amore, verum etiam 
corpora confanguinitate conjungit , fanguinem fanguini 
copulat, & cognationis propagine neceffitudinem con- 
traétam per multas ætates & fecula firmiffimé transmit- 
tit. Hac eft enim natura facrofan&i & divinitús infti- 
tuti Matrimonii, quod fi mox locum habere potuiffet , 
& affinitas optata, fine ulla dilatione, iniri conficique 
quiviffet, nihil utrique Principi fuiffet antiquius, nihil 
optatius, ut ftatim univerfo Orbi foret teftatum , quam 
infuscatè ac veré Rex uterque alterius amicitiam com- 
pleétatur, quàmque cupiant ardenter ambo eamdem effe 
&ternam, & per vincula nuptiarum indiffolubiliter co- 
pulatam. Sed quoniam iftud nunc statis ratio fieri non 
patitur, quod unum eft proximumque, quod hoc tem- 
pore fieri poteft, de Matrimonio contrahendo, cüm 
primüm tempus ætasque permittet, inter prefatum Se- 
reniffimum Anglie Regem , & Illuftrifimam Dominam 
Elifabetam, prædiéti Chriftianiffimi Regis Filiam natu 
majorem , communicandum duxerunt. Nos ; igitur 
præfati Sereniflimi Anglie, Francie, & Hibernis Re- 
gis Confiliarii, Oratores, Procuratores, & Commis- 
íarii fufficienter autorifati, € Matrimonio predicto 
contrahendo cum llluftribus, preclaris, ac Nobilibus 
Viris, Carolo , miferatione divinà tituli S. Ecclefie 
Romane Presbytero Cardinali de Lotaringia; Archi- 
cpiscopo, & Duce Rhemenfi, primo Pari Francie; 
Odeto, Sandi Adriani Diacono Cardinale de Chattil- 
lon, Episcopo & Comite Bellovacenfi, Pari Franciz; 
Anna Duce Montmorenci , Pari, Coneftabulario, € 
Magno Magiftro Franciæ, infignis Ordinis San&i Mi- 
chaëlis Equite; Joanne de la Chesnaie, Milite, Domi- 
no d'Evry, Generali Financiarum; in fanétiori & fa- 
cratiori Confilio Chri(tianiffimi Francorum Regis Co 
filiariis, Oratoribus, Procuratoribus , & Commiffariis 
ejusdem Chriftianiflimi Regis ad infra fcripta fufficien- 


OMATIQUE 


Itém. Conventum; concordatum, & conclufum eft 
inter Oratores praedictos, nominibus & autoritatibus 
quibus fupra , & prefati Oratores Regis Angliæ per 
prefentes promittunt , quód fi prefato Francorum Regi 
placuerit aliquo tempore, poftquam prefata Domina 
Elifabeta duodecimum «tatis fue annum impleverit, & 
poft tranfitum unum menfem; fupra diéto duodecimo 
anno expleto , immediate fequentem, ad eumdem Re- 
gem Anglie mittere Oratorem feu Oratores, Com- 
miffarium feu Commiflarios, Procuratorem vel Pro- 
Curatores, per præfatam Dominam Elifabetam ad Ma- 
trimonium ut prefertur, inter eosdem Regem Anglis 
& Dominam Elifabetam contrahendum ; füfficienter 
autorifatum vel autorifatos ; tunc prefatus Rex Anglie, 
coram Notariis & Teftibus ad hoc vocatis & rogatis , 
cum eodem Commiflario vel Commiffariis , Oratore 
vel Oratoribus, Procuratore vel Procuratoribus, ad 
eum, ficut prefertur; miflo vel miffis, fufficienter ad 
hoc, ut prefertur, autorifato vel autorifatis, Matri- 
monium per verba ad hoc apta realiter conttahet, & 
cum effeétu. 

Item. Conventum etiam & concordatum eft inter 
Oratores predictos, nominibus & autoritatibus quibus 
fupra, & predicti Oratores Francorum Regis promife- 
runt, & per præfentes promittunt, quód idem Rex, 
Heredesve & Succeffores fui, fais fumptibus & expenfis 
transmittet & traducet, transmitti & transduci faciet; 
transmittent & traducent, transmitti & transduci fz ent; 
prefatam Dominam Elifabetam Filiam füam Chriftia- 
niflimam, taliter tamque honorificé, ut decet talem 
tantamque Principem transmitti five traduci , infra duos 
aut tres ad fummum menfes, ad predictam Contra&um 
Matrimonialem, poft prefate Principis Domine Elifa- 
bete duodecimum etatis fue annum expletum, pet 
verba de prefenti, ut prefertur, contractum, proxime 
& immediate fequentes, usque ad & in Oppidum de 
Grenewich , vel aliquod Oppidum in Anglia magis 
commodum, intra decem milliaria à predi&to Oppido, 
prout diéto Regi Anglie, infra quinque vel fex dies, 
aut quàm citiüs fieri poterit, poft diétam tradu&ionem 
in predium Oppidum factam, proximé & immediaté 
fequentes , cum præfata Domina Elifabeta palam, publi- 
cé; & folemniter in facie Ecclefie; Matrimonium con- 
trahet & folem: Volunt tamen, concladunt, & 
concedunt Oratores Partium predictarum , quod præ- 
fata Domina Elifabeta, poft predictam tradu&tionem , 
continuó erit & manebit in cuftodia Commiffariorum 
prefati Francorum Regis, donec & quousque fupra- 
di&um Matrimonium inter diétum Anglie Regem, & 
ipfam Dominam Elifabetam , fuerit in facie Ecclefiz 


ter & legitimè deputatis & autorifatis, convenimus, 
concordavimus, & conclufimus, atque autoritate Com- 
miffionum noftrarum , quarum tenores inferiüs inferun- 
tur, convenimus, concordamus, & concludimus arti- 
culatim, prout fequitur. 

Imprimis conventum; concordatum ; atque concíu- 
fum eft, inter Oratores predictos, nominibus & auto- 
ritatibus quibus fupra, & praefati Oratores, Commiffa- 
rii, & Procuratores diéti Sereniffimi Regis Anglia, no- 
mine, autoritate, confenfu, & affenfu prædiéto, pro- 
miferunt, & per præfentes promittunt, quód Serenifli- 
mus Rex per Oratorem, vel Oratores, Commiffarium 
vel Commiffarios, Procuratorem vel Procuratores, 
fuum vel fuos, ad hoc fufficienter autorifatum vel au- 
torifatos , conftitutum vel conftitutos, infra unum men- 
fem, poftquam Illuítriffima Domina Elifabeta ztatem 
duodecim annorum compleverit, proximé fequentem, 
ad præfatam Principem Dominam Elifabetam in Reg- 
num Francie miffum, vel miffos, coram duobus No- 
tariis, vel Teftibus ad hoc fpecialiter vocatis & roga- 
tis, cum eadem Domina Elifabeta Matrimonium, per 
verba de præfenti ad hoc apta, realiter contrahet & 
cum effectu. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, inter Oratores predictos nominibus & autoritati- 
bus quibus fupra, & prefati Oratores diéti Francorum 
Regis promiferunt, & per præfentes promittunt, quód 
præfatus Chriftianiffimus Rex faciet , & curabit quód 
præfata Sereniffima Princeps Domina Elifabeta, fimili 
modo tunc & ibidem, coram Nota & Teltibus præ- 
dictis, cum prefato Sereniffimo Rege Anglie, ejusve 
Oratore vel Oratoribus, Commiffario vel Commiffa- 
riis, feu Procuratore vel Procuratoribus , ad hoc fufii- 
cienter, ut prefertur,autorifato vel autorifatis, & confti- 
tuto vel conftitutis,ad eam fimiliter,ut fupra dictum eft, 


debité celebratum & folemnifatum. 

Item. Conventum, concordatum, atque conclufumi 
eft, quód diétus Francie Rex, Heredes & Succeffores 
fui, predicto Matrimonio Muftrifime Elifabete ante 
diétæ cum diéto Sereniffimo Anglie Rege, ut prefer. 
tur, habito & contracto, nomine Dotis, & pro Dote 
dictz Hluftrifime Domine Elifabete, dabit & folvet; 
darive & folvi faciet dicto Regi Angliæ, ejusdemve De- 
putato five Deputatis, fummam ducentorum millium 
Coronarum boni auri, jufti ponderis, moderni valoris; 
terminis, modis, & formis fequentibus, videlicet pri- 
mam medietatem, in die folemnifationis Matrimonii , 
& ante dictam folemnifationem ; & aliam medietatem, 
infra annum ex tunc proximé fequentem, pro cujus 
partis folutione certiore , predictus Chriftianifimus 
Rex, eodem tempore, & ante prediétam folemnifatio- 
nem, Literas füas obligatorias in ea forma, qua Obli- 
gationes de poena quinquaginta millium Coronarum 
auri in hoc præfenti T'raétatu comprehenía fieri debent, 
factas, prkfato Regi Anglie, vel ejus Deputato , tradet 
aut tradi faciet & curabit, 

Item, Conventum, concordatum, atque conclufum 
eft, quód praefatus Anglis Rex, per Literas Patentes 
manu fua fubfcriptas, & magno Sigillo fuo figillatas , 
ac in debita Juris forma conceptas, dabit, concedet, 
conftituet, & affignabit præfatæ Domine Elifabetæ ta- 
lem &tantum Douarium feu Donationem propter Nup- 
tias , qualem & quantum aliqua Regina Anglie folebat 
habere, & prefertim talem & tantum qualem præcla- 
rifima Domina celebris memorie Catharina, Filia Fer- 
nandi Regis Caftelle, aut aliqua Regina Anglie, nu- 
per Uxor feliciffime memorie Regis Henrici octavi, 
tempore vite fue habuit, tenuit & pofledit, videlicet 
annuatim decem millia Marcarum, five viginti millia 
Nobilium Anglie Monete, uno quoque Nobili viginti 


millo vel miflis, Matrimonium, per verba de prefenti 
ad hoc apta, realiter contrahet, & cum effe&u. 


groffos Monete Anglie valente, in Terris, Territo- 
ris, & Dominiis, & de eodem Douario five Donatio- 
ne 
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ne propter Nuptias ipfius, fecundüm Leges; Statuta; & 
Confuetudines Regni Angliz , aded fecuram reddet & 
affecurabit, ficut prefata Domina Catharina, feu aliqua 
Regina Anglie, de Douario five Doriatione propter 
Nuptias affecurata fuerit, aut affecurari debuerit. Quod 
quidem Douatium, five Donationem, prefata Illuitris- 
fima Princeps Domina Elifabeta tenebit & poflidebit , 
eisdenique & eorum fingulis gaudebit & utetur ad utili- 
tatem. füam propriam, in modum Douarii five Dona- 
tionis propter Nuptias , quamdiu vixerit in humanis , 
tam libere , amplè, & fecuré, quàm dicta Domina 
Catharina, aut diéta alia nuper Regina Angliæ; unquam 
tenuit, habuit & poffedit; licebitque prefate Domine 
Elifabete, cafü quo fupra dictum Anglie Regem fu- 
pervixerit, liberè, tutè & fecurè intra Regnum Angli 
manere, ac inde in Regnum Francie, aut alium locum 
quemcumque; cum jocalibus, auro , & argento, & 
omni fupelleétili fua, & Servitorum, Familiatium & Offi- 
ciariorum, & aliis fuis rebus quibuscumque, fecurè, 
tuté & liberè venire, € ibi, quamdiu voluerit, moram 
trahere; & illinc in Regnum Angliz trahere & redire 
quoties & quando eidem Domine Elifabete placuerit, 
absque tunc Régis Anglie, aut alterius , cujuscumque 
flatus; gradus; aut conditionis exiftat; contradictione, 
moleftatione , vel impedimento quocumque. Quas 
quidem Patentes & affecurationem in debita & fuffi- 
cienti Juris forma fa&as & expeditas prefatus Anglie 
Rex, die & loco’ folemnifationis Matrimonii prædiéti, 
ante tamen eamdem folemnifationem, Commiffario 
didi Francorum Regis tunc prefenti, eidem Regi 
Francorum, ejusve Heredibus & Succefforibus tra- 
dendas, ad ufum & utilitatem diétæ Domine Elifabeta, 
tradet & liberabit; tradive feu liberari faciet, Provifo 
femper quidem quód Minute € verum Exemplum dic- 
tarum Literarum Patentium per 16. dies ante traduétio- 
nem dide Domine El 
mittantur ad prefatum Francorum Regem, & ejus 
Confilium, ad effectum quód matura deliberatione vi- 
deantur, infpiciantur, & examinentur, an bene & fuf- 
ficienter concipiantur in commodum & utilitatem diétæ 
Dominæ Elifabete. 

Item. Conventum eft; quód prefata Domina Elifa- 
beta non folúm Dotem, Douarium, five Donationem 
propter Nuptias eidem Dominæ Elifabetæ per dictum 
Serenifimum Regem, ut prefertur, affignatum, da- 
tum, conceffum, & affecuratum tenebit, lucrabitur, & 
poffidebit tanquam bona fua propria, cafu quo præfa- 
tum Anglie Regem fupervixerit, durante vita fua na- 
turali, verüm etiam habebit, lucrabitur, & poffidebit 
omnia & fingula alia jocalia, fupelleétilem omnem, 
fes, & bona alia quecumque, que Regine Anglis poft 
Obitum Regum Maritorum fuorum habere, lucrari, & 
poflidere confueverunt & debuerunt, & eisdem omni- 
bus & fingulis quieté & liberé utetur & gaudebit, five 
ex ifto Matrimonio proles fuerit fuscitata, five non; 
ubicumque locorum, ut prefertur, moram traxerit, 
five habitaverit. 

Item. Cafu quod di&us Serenifimus Rex Anglie 
fupervixerit eamdem Illuftriffimam Dominam Elifabe- 
tam, fusceptis ex ea Liberis, vel non fusceptis, tunc & 
in eo cafu diétus Sereniffimus Rex, Dotem, Douarium, 
feu Donationem propter Nuptias unà cum omnibus 
Bonis mobilibus ejusdem Dominz Elifabetz confeque- 
tur , habebit, & lucrabitur, in quantum & eo modo quo 
folitum elt fieri fecundum Confuetudinem Regni, & 
maximè inter Reges & Reginas Anglia, 

Item, Ut predi&um Matrimonium inter prefatum 
Sereniffimum Regem, & Illufrifimam Dominam Eli- 
fabetam, locis, terminis , modisque & formis fupra- 
dictis, cum effeétu contrahatur, & folemnifetur, con- 
tractum atque conclufum eft inter Oratores prediétos, 
& autoritate qua fupra, quód prefatus Sereniffimus 
Angliz Rex per Literas fuas Patentes, magno Sigillo 
fuo vallatas, & manu fua fubferiptas, præfato Chriftia- 
niffimo Regi, Hæredibus & Succefforibus fuis , obliga- 
bit fe, Heredes & Succeflores fuos, Regna, Terras, 
Patrias, Dominia, Villas, & Oppida fua quecumque, 
& bona fua omnia & fingula, mobilia & immobilia, præ- 
fentia & futura, ubicumique fuerint reperta, necnon 
perfonas, ac bona omnium & fingulorum Subditorum 
forum, cujuscumque gradus, ftatus, aut conditionis 
exiftant, fnb poena quinquaginta millium Coronarum 
auri, predictum Matrimonium inter fe € prefatam Il- 
Juftriffimam Dominam Elifabetam, fi ad legitimam nu- 
bendi etatem pervenerit, ac omnia & fingula in boc 
Traétatu comprehenfa debitum juxta formam præfentis 
Traétatus fortientur effe&um. Et fi forte fteterit aut 
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ftabit per præfatum Anglie Regem, aut per quemcum- ANNO 


que modum five eventum, præterquam per prafatam 
Illuftriffimam. Elifabetam, aut ejus Parentes, vel per 
mortem alterius contrahentium, quod Deus avertat 
quominus dictum Matrimonium per verba de prefenti 

poft completum duodecimum ztatis Domine i lifabetss 
annum, ut premittitur, contrabatur , & modis; ter- 
minis, locis, & formis fupra dictis, in facie Ecclefia 
debitè folemnifetur, € omnia & fingula in hoc Tradta- 
tu circa predictum Matrimonium firmandum & folem- 
nifandum comprehenfa impleantur, tunc & in eo cafu 
diétus Anglie Rex, Haredes & Succelfores fui, diétam 
fummam quinquaginta millium Coronarum auri, & 
quamlibet ejus partem, in poenam hujusmodi repudia- 
tionis, prefato Francorum Regi, Heredibus & Suc- 
cefloribus fuis, fine dilatione, contradiétione, refiften- 
tia, vel excufatione quacumque, in Civitate Parifienfi 
folvere teneatur; licebitque prefato Francorum Regi 

Heredibus € Succefloribus fuis, fi predicta fumma 
Quinquaginta millium Coronarum auri, vel quælibet 
ejus pars, per didum Anglie Regem, ut prefertur; 
folvenda non folvatur, eamdem fummam quinqua- 
ginta millium Coronarum auri, & quamlibet ejus par- 
tem, à praefato Anglie Rege, cjus Regnis, Patriis , 
Tetris, Dominiis, Villis, Oppidis, & Subditis, eo- 
rumque Bonis mobilibus & immobilibus, prefentibus 
& futuris, ubicumque repertis , tam per Terram, quam 
per Mare, fine contradictione & refiftentia quibus- 
cumque, liberé exigere, levare, capere , poflidere & 
detinere. 

Et pari modo conventum & concordatum eft, quód 
prefatus quidem Chriftianiffimus Francorum Rex, ex 
parte fua, per Literas fuas Patentes Sigillo fuo magno 
figillatas & manu fua fubfcriptas, præfato Serenifimo 
Regi Anglis, Hæredibusque & Succefloribus fuis , obli- 
gabit fe, Heredes & Succeflores fuos, Regna, Terras, 
Pattias & Dominia, Villas & Oppida fua quecumque; 
& bona omnia fua mobilia & immobilia, prefentia & 
futura, ubicumque fuerint reperta, hecnon perfonas 
omnium & fingulorum Subditorum fuorum,cujuscum- 
que ftatus, gradus, aut conditionis exiftant, füb poena 
quinquaginta millium Coronarum auri, quód facier & 
curabit quód predictum Matrimonium inter predictum 
Regem Anglis, € Illuftrifimam Dominam Elifabe- 
tam, fi ad legitimam nubendi etatem pervenerit, & 
omnia & fingula in hoc Tra&atu comprehenfa debitum 
juxta formam præfentis 1 ra&tatus fortientur effectum; 
& quód neque per fe, neque per alium quemcumque , 
clam vel aperté, direétè vel indire&é , procurabit aut 
procurari faciet, feu procuranti affenfum præftabit, 
quód durante minore atate Principum predictorum, vel 
alterius eorumdem, vel etiam poft lapfum ejusdem, Il- 
luftrifima Domina Elifabeta Sponfalia per verba de fu- 
turo, feu etiam Matrimonium per verba de præfenti, 
cum alio contrahat; imó pfo viribus fuis volenti, feu 
contradicenti refiftet & impediet, providebitque, ne id 
per prefatam Dominam Elifabetam fiat, committatur , 
aut quovis modo attentetur. Et fi forte fteterit aut fta- 
bit per præfatam Illuftrifimam Dominam Elifabetam, 
vel Parentes fuos, aut eorum aliquem ; vel alium quem- 
cumque, aut per quemcumque modum five eventum 
preterquám per prefatum Sereniffimum Regem An- 
gliæ, aut ejus parentes, vel per mortem alterius con- 
trahentium, quod Deus avertat , quominus diétum Ma- 
trimonium per verba de prafenti, poft completum duo- 
decimum ztatis annum dicte Illuftrifimæ Domine 
Elifabetæ, ut premittitur, contrahatur, & modis, lo- 
cis, terminis, & formis fupra di&is, in facie Ecclefiz 
debite folemnifetur , & omnia & fingula in hoc Traéta- 
tu circa predictum Matrimonium firmandum & folem- 
nifandum comprehenfa impleantur; tunc & in eo cafu, 
diétus Serenifimus Rex dictam fummam quinquaginta 
millium Coronarum auri, & quamlibet ejus partem, in 
poenam hujusmodi repudiationis, præfato Anglie Regi, 
fuisque Hæredibus & Succelloribus, fine dilatione, con- 
tradiétione, refiftentia, vel excufatione quacumque, in 
Civitate Londinenfi folvere tenebitur; licebitque prz- 
fato Anglie Regi, fuisque Hæredibus & Succelloribus, 
fi prædiéta fumma quinquaginta millium Coronarum 
auri, aut quelibet ejus pars, per di&um Francorum 
Regem, ut prefertur, folvenda non folvatur,eamdem 
fummam quinquaginta millium Coronarum auri, & 
quamlibet ejus partem , à prefato Francorum Rege, 
ejusque Regnis , Patriis , Terris, Dominiis, Villis , 
Oppidis, & Subditis, eorumque Bonis mobilibus & 
immobilibus, præfentibus & futuris, ubicumque, tam 
per Terram, quam per Mare repertis, fine contradic- 
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tione aut refiftentia quibuscumque , exigere, levare, 
capere, poflidere & detinere. - ; wit 
Qua quidem pena & fümma quinquaginta millium 
Coronarum auri, ut premittitur , exa&a & perfoluta 
per eam Partem, per quam fteterit quominus hoc præ- 
fatum Matrimonium, ficut præfertur, contrahatur, & 
modis, terminis, locis & formis fupra dictis, in facie 
Ecclefiz debité folemnifetur , neuter predictorum Prin- 
cipum, qui hoc tempore impuberes funt, Rex nimi- 


rum Anglie, & Illuftrifima Domina Elifabeta; neque | 


Chriftianifimus Francorum Rex, neque honor, aut 
confcientia eorum alterius, aut alicujus eorum, fätio- 
ne ullius rei in hoc Traétatu geltæ, facte, aut com- 
prehenfæ, ulla ex parte oherabuntur, aut illaqueabun- 
tur; fed per commiflionem pone & folutionem. eo 
modo, ut prædicitur, prefate fammæ quinquaginta 
millium Coronarum auri, ab omni alia impetitione ho- 
noris aut confcientiæ, liberi, exonerati, & immunes 
erunt, omnes & finguli eorum, aliqua re quacumque 
in hoc præfenti Traétatu acta, gefta, dicta, aut facta, 
in conttarium non obftante. 


utriusque 
s fit men- 


tradentur, 

Item. Conventum , &c, autoritate, confenfu & as- 
fenfü prediéto, quód præfatus Chriflianiffimus Fran- 
corum Rex nomine fuo, & nomine Illuftrifimæ Do- 
mine Elifabete Filie fue; ac etiam prefatus Rex An- 
glie fpeciali beneficio cujuscumque reftitutionis in in- 
tegrum, de Jure confuetudinis, aut Statuto Minoribus | 
conceffo, exceptioni poene non folvende , per prin- 
cipales Contrahentes, vel eorum Parentes, in Sponfa- 
libus & Matrimoniis appofite, & generaliter omnibus 
Legum & Canonum appellationibus, querelis, procu= 
rationibus , eXceptionibus, & defenfionibus, ac aliis Ju- 
ris & facti beneficiis quibuscumque huic Traétatui con= 
trariis, pura fponte & abfolute, in fcripto & in vim 
, in fuis Literis confirmatoriis expreflè renun- 
ciabit. 

Et rios dicti Oratores utriusque Partis beneficio, cu- 
juscumque reftitutionis in integrum , de Jure confue- 
tudinis, aut Statuto Minoribus conceffo, exceptioni 
poene non folvendæ per principales Contrahentes , vel 
eorum Parentes in Sponfalibus & Matrimoniis appofite, 
& generaliter omnibus Legum & Canonum appellatio- 
nibus, querelis , procurationibus, exceptionibus, de- 
fenfionibus, & aliis Juris & facti beneficiis quibuscum- 
que, prædiétis Conventionibus in hoc Traétatu faétis 
aliquo modo contrariis,pura fponte, & abfoluté, in his 
fcriptis & in vim paéti renuntiamus. 

Item. Conventum, concordatum , atque conclufum 
eft, quód uterqüe Regum praedictorum, per Litteras | 
fuas Patentes magno fuo Sigillo figillatas, & manibus 
fuis fübfcriptas , prefentem Traétatum, ac omnia & 
fingula in eodem contenta, acceptabit, ratificabit, & 
infra fex menfes poft datam præfentium proxime fe- 
quentes confirmabit, easdemque Litteras, ficut præ- 
fertur, fignatas & figillatas, intra di&os menfes vicifim 
& mutuó tradet, tradive faciet cum effectu. 


Sequuutur tenores Commiffionum. 


EpvarDus VI. &c. HENRI par la grace de 
Dieu Roi de France, &c. 


N quorum omnium & fingulorum premifforum 

fidem & teftimonium, nos Oratores, Commiffarii, 
& Procuratores predicti Regis Angliæ, has Litteras , 
manibus noftris fubferiptas, Sigillorum noftrorum ap- 
pofitione muniri fecimus & roborari. Ada funt hec 
apud Andegavum, decimo nono die menfis Julii, an- 
no Domini 155t. Sic fignatum,NORTHAMPTON. 
7. Elienf. Episcopus. J. MASONNE. Pnıtir. Hop: 
BY. W. Prerering. T. SmyTH. Jo, Orz- 
VIER, 


XI. 


Proteflation faite par les Officiers du Prince D'O- 
RANGE, contre l'ipexécution des Traitez faits 


OMATIQUE 


de la FRANCE, en ce qui concerne ledit Prin- 
ce d'Orange. Faite le 21. Juillet 1551. [Ex- 
trait fur l'Original Manuscrit. | 


N la Chambre du Confeil de la Cour Souverainé 
du Parlement de Dole Meffieurs les Prefidens, 
Chevaliers & Confeillers d'icelle Cour y eftans affem- 
blés le Mardi 21. jour de Juillet 1551. à 'heure dud; 
Confeil du matin, s'eft prefenté & comparu aprés avoir 
humblement füplié audiance, Anthoine Poly dud. Dole 
Procureur aux Caufes & affaires de Haut trés Noble & 
puiffant Prince Guillaume Prince d'Orange, Comte de 
Naflau, de Buren, de Catzenelenboghem &c, affifté de 
Meffire Louis de Boiffet Doéteur ez Droids fon Ad- 
vocat, lequel par la voix dud. de Boiffet; a dit & pro- 
pofé que aprés la derniere Guerre aiant efté entre la 
Majefté de l'Empereur Roy des Espagnes Duc & 
Comte de Bourgogne noftre Souverain Seigneur, & le 
Roy T. C. de France Francois Premier de ce nom, & 
aprés le trepas de feu de bonne memoire Metlire René 
de Chalon dernier Prince d'Orange qui fuft occis au 
Camp de fadite Imperialle Majelté tenant fon parti 
eftant en France devant la Ville St. Defir au mois de 
Juillet Pan 1544. le Traitté de Paix fuft fait & accordé 
à Crepy, entre fad. M. I, & ledit Seigneur Roy, par 
lequel entre autres chofes fuft capitulé que PHeritier 
dudit Prince René feroit reintegré eri la Principauté 
d'Orange & Souveraineté d’icelui pour en jouir & ufer; 
enfemble des Préeminences, Superiorités, Souveraine- 
té & dernier Reffort, ainfi que le Prince Philibert de 
Chalon, duquel ledit Prince René avoit efté Heritier 
immediat, en jouïfloit auparavant certaines mains mifes 
faites de l’authorité dudit Seigneur Roy, reduction à 
fa Couronne & autres empeschemens, & non-obftant 
iceux & quelconques Sentences & autres Exceptions 
& Actes de Juftice faits à ce contraires, qui furent de- 
clarés nuls & de nulle valleur, fuivant lequel Traitté 
de Paix & aprés les publications d'icelui, led. Seigneur 
Roy, aptés avoir fait voir le Teftament dudit Prince 
René, fceu & entendu que ledit jeune Comte de Nas- 
fau eftoit inftitué par luy fon coheritier univerfel feul 
& pour fe tout, lui oétroya & fift despécher fes Let: 
tres Patentes de reintegrande, ausquelles fon Procu- 
reur Général en Dauphiné & autres fe rendirent con- 
tradiétoires alleguans plufieurs frivoles caufes de leurs 
contradictions ; lesquelles entendués par ledit Sieur 
Roy avec les Droi&ts dudit Prince moderne, il despe- 
clia derechef fes Lettres Patentes en trés ample forme; 
confetmant & ampliant les precedentes, & ordonnant 
l'execution en eftre faite nonobftant toutes chofes alle- 
guées au coritraire , & toutes oppofitions & appella< 
tions que Pon voudroit faire ou ometre, € pour ce 
qu'il alla de vie à trespas avant Pexecuter ; le Roy 
HExR 1 fon Fils & Succeffeur, en confirmant ce qu’a- 
voit efté fait par ledit feu Roy fon Pere, ordonna par 
fes Lettres Patentes données à St; Germain en Laye 
le 8. jour de Juin làn 1547, ladite execution eltre fai- 
te par les mesmes Comis & Deputés, & un chascun 
d'eux, fuivant lesquelles Lettres Pätenites de Reinte- 
grande & Traitté de Paix, ladite execution & reinte- 
gration a efté tant reellement que verbalement faite, & 
ledit Prince moderne a deuë connoiffance de Caufe 
reintegré audit Principauté & Souveraineté d'icelle, & 
remis en la jouiffance reelle d'icelle par le Juge Royal 
de la Ville du St. Efprit un des Commis à ce, telle- 
ment qu’il en a jouï par quelque temps & jusques à ce 
que quelques nouveaux empefchemens ont eflé donnés 
audit Prince moderne par divers moiens de l'authorité 
dudit Sieur Roy à qui plufieurs remonftrances en ont 
efté faites tant de la part de fadite Imperiale Majefté , 
que de la part dudit Prince aiant envoié plufieurs Mes 
fagers, Ambafladeurs & Solliciteurs à cet effe&, avec 
jultification de fes Droi&s , fans vouloir fubir Juris- 
diétion audit Sieur Roi ni à fes Juges & Juftices, quoi 
nonobftant les principaux Officiers dudit Prince en 
fondit Principauté ont efté appellés criminelement & 
detenus preftemient prifonniers au Parlement de Gre- 
noble pour avoir exercé Acte de Souveraineté, refufé 
& rebouté les Appeaux & les Mandemens du Roy que 
l'on a voulu executer ou faire executer par eux audit 
Principauté, Ils font efté tellement terrez & menaffés 
qu’il ny a plus un feul d'eux qu'il fe vueille ou ofe 
empefcher de ladite Souveraineté & dernier Reffort, 
voire non pas de la Juftice & premier degré ni des af- 
faires dudit Prince finon moienant qu'ils reffortiffent & 
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refpondent à l'obeiffance dudit Sieur Roy & à fadite 
Cour de Parlement à Grenoble & ailleurs ou il plaift 
audit Sieur Roy.  D’avantage plufieurs Mandemens & 
Adjournemens ont efté faits par l’authorité dudit Sieur 
Roy & de fon grand Confeil contre ledit Sieur Prince 
en fa Citté & autres Lieux de fondit Principauté, & 
avec ce led, Sieur Roy & fond, grand Confeil preignent 
connoiffance de certaines Caufes nouvellement fusci- 
tées & reffuffitées par plutieurs particuliers, mesmes ou 
nom du jeune Duc de Longueville, du Comte de la 
Chambre & de là. Veuve de l'Admiral Chabot & autres 
contre ledit Prince touchant fondit Principauté & au- 
tres Biens, nonobftant toutes les remonitrances des 
Traités de Paix & reintegrandes avant dites, & pour 
ce que le Procureur esleu pour ledit Prince devers led, 
grand Confeil,a expreffement declairé felon qu’il avoit 
‘eu inftruétion qu'il n'entendoit deffendre ni proroguer 
Jurisdiétion quand audit Principauté comme exanit en- 
tierement de la Jurisdiétion dudit Sieur Roy; led. grand 
Confeil à deputé Curateur aud. Prince pour led, Prin- 
cipauté, lui ordonnant bien expreffement de proceder 
& deffendre contre icelui, furquoi les remonftrances 
& refcriptions de fadite Majefté Imperiale € l'obfer- 
vance du Traité de Paix n'ont valu & ne peuvent 
avoir effect pour le prefänt. A cette Caufe les prin- 
cipaux Confeillers & Officiers dudit Prince tant en 
fondit Principauté que en fes Terres eftant en le Pays 
& Comté de Bourgogne craignans que fi aprés l'on 
veille dire que ce qu'elt fait, ou fe faira cy-aprés ez 
chofes avant dittes foit fait par train ordinaire de Jufti- 
ce, & ne puifle eltre cy-aprés caffé ou revoqué, com- 
bien ce foit evidemment contre ledit derrier & autres 
precedans Traittés de Paix, & en les enffraignant , ad- 
vertir auffi que combien la Cour du Parlement de Gre- 
noble, & fe Procureur General audit Pays du Dauphi- 
né ayent confanti audit derriere & autres precedans 
Traittés de Paix & aux Mandemens de reintegration & 
execution d'iceux, toutesfois elle admit & receu ledit 
Procureur General aiant lédit cönfantement a faire 
proteftation que l'on dit avoir elté enregiftréé au livre 
Tecret de ladite Cour de Grenoble contraire au confan- 
tement que fe devoit faire; declarant qu’il n'entendoit 
pas, que par cé fuft prejudicié aux pretendus Droits 
dudit Sieur Roy, mais étoient feulement pour entre- 
tenir la Paix entre les Princes, ont ordonné iceux Offi- 
ciers principaux audit Poly Procureur que deffus de 
faire proteftation convenable en lieu infigne; comme 
eft ladite Cour pour la tuition & confervation des 
Droiéts dudit Sieur Prince contre lesdittes nouvelles en- 
treprifes de fait & attentaux audit Traitté de Paix, € 
pour iceluy Poly en la qualité que deflus & affifté du 
fusnommé a protefté & protefte de la nulité de tous 
lesdits Actes & atrentaux avant & tant en figure de 
Juftice que autrement & de tout ce qui s'en enfuivra 
comme de chofes attantées outre Traitté de Paix, rein- 
tegrandes en dependans & execution d’icelles par force 
& violence, en contre de laquelle ledit Prince ne peut 
prefentement relifter, & que le tout eft fait contre l'in- 
tention & volonté dudit Prince, qui n'a point entendu 
& n'entend fubir Jurisdiction, de chofe quelconque 
concernant fondit Principauté , & les Membres d'icelui 
pardevant ledit Sieur Roy , fon grand Confeil, ou pri- 
vé Confeil , ni à fon Confeil d'Eftat, & femblablement 
à aucune de fes Cours de Parlement & autres Juftices 
d'icelui Sieur Roi, n’y que aücun fes Advocats, Pro- 
cureurs, Curateurs ou autres Officiers, ou Confeil- 
leurs ayent peu ou puiffe faire caprés chofe quelcon- 
que au prejudice de fesdits Droiéts de Souveraineté & 
autres oudit Principauté, & que ores cy-aprés aucunes 
Procurations feroient ou auroient cy-devant efté pas- 
fées par lui ou pourroient eltre: paffées à l'avenir, eri 
vertu desquelles l'on auroit ou voudroit fübir Jurisdic- 
tion ou faire autre Ate quelconque fentant prorogation 
des authorités ou Jurisdiétions dudit Sieur Roy: au- 
dit Principauté, le tout demeurer nul & de nulle val- 
leur, comme fait contre fon intention & contre lesdits 
"Traittés de Paix par force & violence, & pour esviter 
autres plus grands dangers & attentaux, & que toutes 
& quantes& 
lieu, mesmes advenant le pouvoir à fadite Majefté Im- | 
periale, à laquelle ledit Prince comme fon trés-humble 

Vaflal entend perpetuellément adherer & faire obferver | 
& entretenir lesdittes Capitulations de Paix, leditPrin- | 
ce doit eftre remis & reintegré en fesdits Droiéts, Prée- | 
minences & Authorités & reffarcir de tous fes interefts 

Proteftant en outre que la prefente Declaration & Pro- 

teftation doit valoit & fervir audit Prince avec autres ja | 


| Prince, non-feulement ez chofes avant dites 


| Catzenelenbogen 
ritiers, & Succefleurs, encore que nous voions claire- 


DES GENS 35 


Par lui faites, ou qu'il pourra faire cy aprés, combien 
elles ne foient faites ni publiées riere les Pays dudit 


| Sieur Roy, pour ce que fi prefentement elles venoient 


à fa notice ou de fes Officiers & Jufticiers, elles pour- 
roient porter encores dommage notable audit Sieur 
mais en 
autres fes biens & affaires, & que toutesfois icelles 
Declarations & Proteltations feront manifeftées en 
tems & lieu d'huy, Suppliant ladite Cour luy decerner 
Aéte de ce que deffus qui foit tenu fecret , desquels 
fusdit propofé, Declarations, Proteftations & autres 
chofes cy-devant narrées, ladite Cour ayant our & en- 
tendu icelles, a ottroyé & ottroye Alte audit Poly 
Procureur que deflus pour audit Sieur Prince valoir 
& fervir partant que de raifon. Fait en ladite Cham- 
bre les an & jour que deflus, & Juftice donnée com- 
me deflüs; Moy Greffier en ladite Cour prefant figng, 
E. BERNARD, st 


XII. 


aité de Confédération ES Alliance entre HENRI 
II. Roi de France d'une part, €. MAURICE, 
Eleéteur de Saxe, & autres Princes € E- 
TATS fs Alliez, d'autres contre l'Empereur 
CHARLES-QuinT, pour la confervation des 
Franchifes & Libertez des Eletteurs, Princes ES 
Etats de l'Empire. Fait Pan 1551. le 5. O&to- 
bre, © ratifié par le Roi à Chamburd le 15. 
Janvier 1551--1552. [FRED. LEONARD; 
Tom. IT. pag. 484.] 


Ous Maurice, par lá grate de Dieu, Duc de 

Saxe, Premier Maréchal, Eleéteur du Saint 
Empire Romain, Landgrave de Turinge,& Marquis de 
Misnie, tant en nôtre nom, que de nótre Coufin, jeu- 
ne & pupille, le Seigneur George-Frederic, Marquis 
de Brandebourg ; & Jean Albert, Duc de Mechle- 
bourg; & Guillaume Landgrave de Heffe, Comte dé 
Savoir faifons, pour nous, nos He- 


ment les rufes, fubtiles pratiques, & effets, par les: 
quels nôtre Ennemi fe promet de plus en plus gagner 
fur nótre Religion, pour icelle à la fin extirper, & que 
nous la tenons pour jufte,veritable,Chretienne,& indubi- 
table; enforte qu'il ne pourroit Cite trouvé déraifon- 
nable ni étrange, fi pour refifter à une telle contrainte, 
nous mettions en hazard tout ce que nous avons de 
puiflance en ce monde: toutefois nous avons avifé, 
que puisque cette affaire touche principalement l'hon- 
neur de Dieu, il y pourvoira plus avant, comme il a 
fait jusques ici par fa divine bonté, & foumettons le 
tout à fa volonté, & à ce qu'il lui plaira en ordonner, 
qui eft le premier point. 

Mais pour le fecond, qui eft de pliis grande confe- 
quence que nul autre és chofes du monde, Nous des- 
fusdits Ele&eur & Princes, avons tous enfemblement, 
& chacun particulierement, confideré par combien de 
pratiques l'Empereur táche, partie fecretement, partie 
ouvertement,& tend de plus en plus à trouver le moien 
comme il pourra contraindre, non feulement les Elec- 
teurs & Princes, mais auffi les Comtes, les Scigneurs, 
la Nobleffe, les Villes, & autres Sujets de nôtre chere 
Patrie la Germanie, de tomber de leur ancienne Fran- 
chife € Liberté, en une beltiale, infuportable, -& per- 
petuelle fervitude, comme il a été fait en Espagne, & 
ailleurs, & ce en telle forte que déja il eft venu à bout 
d'une partie de fes deffeins: & où il ny feroit obvié, 
pourroit aifément parachever le fürplus. En aprés, 
nous avons aufli mis en bonne confideration, que nô- 
tre Coufin, Beaupere, & Ami, le (1) Landgrave de 
Heffe, fans qu'on ait eû égard à la Capitulation, que 
ledit Empereur avoit faite avec lui, l'affeürance & foi 
| par lui donnée, fomme, contre les Accords faits en- 
$ laditre force ceffera & que Juftice aura | tr'eux, eft detena inj uftement pevounier par l'espace de 
| cinq ans, qui nous tourhe à un grand deshonneur & 
moquerie; & qu'il a été contraint à fe défendre, & ré- 
pondre étant prifonnier, és Procés intentez pour raifon 
de fes Fiefs, Seigneuries, & Peuples: à luifujets De 
forte que par icelle patience, ou tolerance, nous au- 
tres Alemans avons aquis par tout le monde une mau~ 

va 


(1) Philippe le Magnanime, dont Manríce avoit. époufé la Fille, 
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le vint-cinquieme jour du mois de Févriér prochain Anno 


vaife reputation; & fans doute que fi nous venions a 
mourir fans que premier nous eüffions fait à l'encontre 
quelque chofe notable, la pofterité chargeroit encore 
plus nôtre honneur qu'on ne fait à cette heure: Nous 
avons pefé, penfé, & à la fin refolu, que plürót nous 
voulons attendre & endurer tout danger & neceffité , 
voire la mort, que cette infamie demeure plus long- 
tems fur nous, & par ce pour d'autant mieux pouvoir 


venir à bout de nôtre deffein, fommes entrez de bonne | 


foi eh l'intelligence qui s'enfuit avec HENRI II. 
Tres-Chretien Roi de France, nôtre fingulierement 
aimé Seigneur & Ami, comme celui duquel les Prede- 
ceffeurs ont fait beaucoup de bien € d'avantage à la 
Nation Germanique. Un EA 

Ainfi nous voulons par effet, s’il plaît à Dieu, avec 
force d'armes ter de deffus nos têres ce joug de bes- 
tiale fervitude, telle qu'il eft. dit ci-deffus, &, fans 
rien épargner, remettre fus l'ancienne Liberté & Fran- 
chife de nôtre tres-chere Patrie, & Nation Germa- 
nique. Pareillement de chercher le moien de déli- 
vrer le Sieur Landgrave , ci-deffus nommé , lequel, 
contre le Droit des Gens, toute foi & fiance,a été de- 
cú & detenu prifonnier, Et faire tant, aidant la grace 
de Dieu, que nous en viendrons à bout ; à quoi le 
Dieu du Ciel, par fon Fils Jefus-Chritt , & le vrai Con- 
folatcur, le S. Efprit, nous veuille donner fa grace; 
heur & prosperité. i 

Les Etats du Saint Empire, qui en cette entreprife 
fe voudront joindre à nous e fecours, & nous en 
affeürer, nous les recevrons amiablement, favorable- 
ment, & benignement, & emploierons nos forces avec 
eux. Mais ceux, qui fe mettront contre nous, ou ne 
fe declareront, comme il eft dit, envers nous, ou pour 
l'empéchement de nôtre loüable entreprife, porteront, 
favoriferont, & fecoureront, fecretement ou publique- 
ment,lEmpereur, ou fes Adherans, de confeil, de 
fait, d'Argent, d'Artillerie, Gens, paffage, ou autre 


chofe, foit Ecclefialliques , ou Seculiers, nous les | 


irons chercher, & pourfuivrons avec l'épée, le fang, 
le feu, & les armes; tellement que,pour à voir commis 
une telle infidelité contre la commune Patrie de la Na- 
tion Germanique, ils recevront, Dieu aidant, la puni- 
tion qu'ils auront meritée ,ainfi que nous ngus fommes 
accordez de le publier par un nmun Écrit; comme 
nous nous aviferons qu'il fera à faire 

Sans le fà & confentement du Roi de France ,nous 
ne ferons aucune Pa ou Tréve,avec l'Ennemi, 
Semblablement ledit Sieur ne fera, & ne vent faire au- 
cune Paix ou Tréve avec ledit Empereur, fes Heritiers 
ou Adherans, fans le feü & confentement de tous 
nous autres, 

Auffi nul de nous, fans le confentement des autres, 
ne poutre particulierement faire Paix, Traité, ou A- 
pointement, alas nous tous ne voulons enfemble être 
mi reprefenter qu'un homme, tant & fi longuement que 

nous aions obtenu ce pourquoi Ja prefente Guerre eft 
commencée. Et s'il advient que l'une des Parties, 
avec le feü toutefois & confentement de l'autre, nul 
n'y contredifant, faffe Paix ou Trêve avec les Enne- 
mis, elle ne le pourra faire autrement , que tous les 
Gens de Guerre, foit Comtes, Chevaliers, Gentils- 
hommes, Serviteurs, ou Gens de Cheval, n'y foient 
compris, mentionnez & garantis. 

Sil eft neceffaire, nous joindrons nôtre Armée avec 
Celle du Roi, comme amiablement nous esperons que 
ledit Seigneur Roi fera, s'il eft befoin de joindre avec 
la nótre. 

En premier lieu, nous tâcherons avec les forces que 
nous avons de nous aflürer de ceux, foit voifins, ou 
autres, qui plus nous pourroient empécher en cette en- 
treprife, & donnerons ordre d'en être maîtres. 

En aprés, nous marcherons droit vers Ja Perfonne 
de l'Empereur, foit qu'elle foit pour lors és hautes Al- 
lemagnes, ou és bas País, & où la part que ledit Sei- 
gneur trouvera bon, & que nous verrons étre poffible 
nous fervir, & être avantageux pour nous contre 
YEnnemi. 

Et pour l'entretenement des Gens de Guerre , le Roi 
de France veut & doit, ainfi que amiablement il nous 
a acordé, enfemblement, & tout à un coup délivrer 

& fournir pour les trois premiers mois, la Somme 
de deux-cens quarante mille Ecus , qui font pour 
chacun desdits trois mois, quatre- vint mille Ecus; 
& pour chacun des autres mois enfüivans, la Som- 
me de foixante mille Ecus feulement ; lesquels deux- 
cens quarante mille Ecus, ledit Seigneur Roi fera 
tenu fournir & delivrer en la Ville de Bâle, dedans 


i 


venant. 

Nous prendrons avec nous fept mille Chevaux, tou- 
tefois la plus grande part fera levée hors de nos Pais, 
afin d'empécher à l'Empereur le recouvrement des 
Gens de Cheval étrangers. 

Les Gens de Cheval de nos Pais y demeureront, 
afin que l’un des Pais prenne garde à l’autre, pour fe 
fecourir à pied & à Cheval l'un l'autre; à quoi n'y au- 
ra aucun abus, mi tromperie. 

Plus, nous prendrons & foudoierons tant de Gens 
de pied, & autant de groffe € menué Artillerie qu'il 
fera befoin; enforte que nous foions affez forts pour 
nous prefenter à rencontrer l'Ennemi, quel qu'il foit; 
& en quelque équipage qu'il fe trouve, pour lui donner 
à combatre fufifamment pour un jour. 

Singulierement nous fommes accordez, que en cas 
que les Enfans de Jean Frideric, le vieil (2) Duc de 
Saxe, voudroient entrer en cette commune entreprife, 
nous aurons-une affeürance par écrit, fcellée & con- 
firmée par leur Pais, dont ils bailleront auffi Otages; 
contenant qu'ils n'entreprendront rien à l'encontre de 
nous, communément, ni en particulier, en quelque 
maniere que ce foit, & quelle fin que puiffe prendre 
ladite entreprife : & au cas qu'ils feront de ce faire 
refufans, nous les traiterons & auffi eftimerons com- 
me nos Ennemis, & procederons contre eux comme 
Ennemis, 

Plus, quand nous ferons au fort de la Guerre offen- 
five, & que lesdits Enfans fe feront declarez, & nous 
auront affeürez fuffifamment, & felon leur pouvoir & 
aide, nous tâcherons de délivrer leur Seigneur & Pe- 
re: toutefois fi nous faifons tant qu'il foit mis en li- 
berté, & hors des mains de l'Empereur, en ce cas ne 
fera ni élargi, ni reçû au gouvernement de fes Pais, 
qu'il ne fe foit obligé envers lesdits Eleéteur & Prin- 
ces, ainfi que le bien des affaires communes le re- 
querra. 

Nous Guillaume Landgrave, avant que marcher 
en Campagne, renoncerons à la Capitulation de l’Em. 
pereur, & de même en fera nôtre Seigneur & Pere; 
quand il fera hors de prifon; & avec ce, s'obli 
vers nous Ele&teur & Princes, cominie nos Affaire 
requerront, & que le Seigneur Jean- Frederic, le vi 
aura fait, au cas qu'il vinft aufli à être élargi. 

Nous Maurice, Prince Ele&eur, en tems & avant 
que de marcher, ferons par écrit entendre à l'Empe- 
reur, que nous quitons fon fervice. 

Et dautant qu'on a và les inconveniens, qui advien- 
nent pour avoir plus d'un Chef qui gouverne és 
Camps, & ait la Superintendatice des Géns de Cheval, 
de Pied, & de l'Artillerie, il n'y aura; pour ne recu- 
ler cette entreprife, qu'un Chef en l'Armée, qui fera 
ledit Seigneur Ele&eur, comme celui que nous tron- 
vons le plus à propos: & par ce l'avons choifi & él 
pour Chef de toute l'Armée, aiant pouvoir, quand on 
fera en Campagne, ou autrement en affaires contre 
PEnnemi, de faire tout ce qu'il connoîtra être & tour- 
ner au profit de tous cótez de nous tous, felon fon 
pouvoir & entendement ; mais où ledit Seigneur Elec- 
teur le requerroit, ou autrement qu'il füt avifé être 
bon, on pourra choifir quatre hommes de Guerre avec 
lui, pour deliberer des affaires, & prendre leur avis & 
confeil. 

Mais quant aux paétions, qu'on pourroit faire avec 
les Ennemis, Brazdfcbats, ou Rançonnemens de V 
les, Apointemens, ou chofes femblables, cela fe fera 
avec le feü & confentement de tous nous autres, & de 
nos Deputez: & advenant que J'un de nous , que! qu'il 
foit, Colonel, ou autre, entreprift de dreffer pratiques 
fecrettes, faire Apointemens y Paix, Brazdfchais, ou 
autre chofe femblable; & que de ce il fût convaincu, 
celui, ou ceux, qui fans le fe & confentement des 
autres, ou de leurs Deputez , l'auroient fait & commis, 
feront à l’inftant menez devant toute l' Armée, accufez 
& convaincus, € comme parjures, fans aucune remis-- 
fion, en la prefence de toute l’Afmée punis; le- 
quel cas advenant, fera ladite Armée obligée de met» 
tre à execution telle punition à l'encontre des trans- 
grefleurs. 

Si cette entreprife duroit guere, & que quelqu’un 
d’entre nous , pour avoir longuement fourni pour fà 
quotité, devinft fi pauvre qu'il ne le feût plus faite, & 
que aprés tót ou tard on fift quelque Apointement, ce 

nons 


(2) Privé deJ'Ele&orat, & deteny prifonniez avec le Landgrava 
de Heffe, à 
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nonobftant celui qui feroit ainfi apauvri, ne fera exclus 
dudit Apointement, ains, auífi bien que l’un de nous 
autres, jouira de tout ce qui nous reviendra dudit A- 
pointement , fans en être exclus; le tout fans fraude. 


Et advenant telles Affaires, touchant les Paétions | 


avec les Ennemis, les Brazd/cbats, Rangonnemens, 
Apointemens, & chofes femblables, ou qui en dépen- 


3 fai à | 
deut, A faire ou entreprendre ce qui fera conclu, & 


par la plus grande partie de nous avifé pour le meil- 
leur, fera fuivi des autres, qui feront tenus à fe ran- 
ger à cela, » 

Et pour éviter tout débat, & rendre les chofes plus 
claires, nous avons entre nous fait les voix qui s'en- 
fuivent, favoir nous Ele&teur de Saxe, aurons à caufe 
de nous, & de nôtre jeune Coufin, le Marquis Geor- 
ge Frederic, deux voix; nous Jean- Albert, une; & 
nous Guillaume Landgrave , auffi une. S'il fe joint 
d'autres Princes & Etats avec nous, leur fera laiffé lieu 
au Traité, & auront leurs voix comme nous. 

Les Gens de pied & de Cheval que nous leverons, 
nous feront à tous également le Serment. 

S'il avenoit aprés la conclufion de cette Alliance, 
füt avant que de marcher en Campagne, en marchant , 
ou en fe retirant, ou autrement, que par l’un de nous, 
ou par tous enfemble, il vint que quelque chofe fut 
gaigné; au partage d'icelle chofe, fera l'égalité obfer- 
vée felon la cotifation & aide, qui aura été acordée par 
chacun de nous Electeur & Princes. 

Tous les Rançonnemens des Villes feront départis 
felon la contribution de chacun de nous; & pour cet 
effet fera deputé un Maitre Rangonneur, qui fera éga- 
lement juré à nous tous. 


Il eft auffi avifé pour plus grande reputation, qu'on 
baillera des Princes pour Otages, tant d'un cóté que 
d'autre, afin qu'il foit fatisfait à ce qui aura été promis 
par l’une des Parties à l’autre. Et par ce nous donne- 
rons au Roi pour Otages, hauts & puiffans Princes, le 
Seigneur Chriftofe, ou le Seigneur Charles, Ducs de 
Mechlebourg ; & le Sieur Louts,ou le Seigneur Filippe, 
les jeunes Landgraves de Hefle, que nous envoierons à 
Bâle dedans le vint-cinquieme de Fevrier prochain. De 
méme, & tout aufli-töt, ledit Seigneur nous veut & 
doit nous envoier fes Otages , favoir le Seigneur de Ja- 
metz,& le Seigueur Filipes, Comte Sauvage du Rhin, 
tous deux Chevaliers de l'Ordre de Sa Majefté; ou au- 
tres deux de femblable dignité, & quand on nous fera 
delivrer l'argent pour trois mois, favoir eft lesdits deux 
cens quarante mille Ecus d'or, lesquels argent & Ota- 
ges on recevra audit lieu de Dàle, & de là on les me- 
nera à Zingenheim, pour plus grande feureté. 

Et afin qu'on fache combien de tems on tiendra les 
Otages d'une part & d'autre, il a été refolu, que in- 
continent que la Paix avec nôtre adverfe Partie, & que 
nos Gens de Guerre feront retirez de la Campagne, 
lesdits Otages s'en pourront aller, & fera chacun d'eux 
delivré en lieu für. 

On trouveroit auffi bon, que ledit Seigneur Roi 
s’impatronifät, le plütót qu'il pourroit, des Villes qui 
apartiennent d'ancienneté, à l'Empire, & qui ne font 
de la Langue Germanique, favoir de Cambrai, Toul 
en Lorraine, Metz & Verdun, & autres femblables, 
& qu'il les gardár comme Vicaire du Saint Empire. 
Auquel titre nous fommes préts de le promouvoir à 
Pavenir; en refervant toutefois audit Saint- Empire les 
Droits, qu'il peut avoir fur lesdites Villes, afin que par 
ce moien elles foient Ótées des mains & puiffance de 
PEnnemi. 

Semblablement feroit bon, que ledit Seigneur Roi 
allumát particulierement un feu és Païs-Bas, afin que 
lEnnemi Veit à éteindre en plufieurs Lieux, & qu'il 
fût contraint de feparer fes forces; ce que nous pour- 
rions faire en cet endroit envers certains Princes, & 
Villes, lesquels comme nous esperons fe joindront 
avec nous. Pour les y dispofer, nous le ferons fidelle- 
ment, chofe qui fe feroit d'autant plus brievement, s’il 
plaifoit audit Seigneur Roi ordonner quelque argent à 
part pour cet effet. 

Et fi d'avanture il fe prefentoit quelque chofe en nó- 
tre chemin, elle fut à qui elle voudroit, qui fût avan- 
tageufe à nôtre Ennemi, prejudiciable audit Seigneur 
Roi, à nous, ou à cette entreprife, & que nous la 
miffions entre nos mains; cela ne fera cenfé fait con- 
tre ledit Seigneur Roi, ni cette prefente Alliance. 


Et atendu que le Roi Tres-Chretien fe porte envers 


nous Allemans, en cette affaire, avec fecours & aide, 
Tom. IV. Part. III. 
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non feulement comme ami, mais comme Pere charita- 
ble, nous en aurons tout le tems de nôtre vie fouve- 
nance, Et fi Dieu veut favorifer nos affaires, de tout 
nôtre pouvoir le porterons & favoriferons au recou- 
vrement de fes Seigneuries Patrimoniales, qui lui font 
occupées; aufli à l'éle&ion de l'Empereur, & Chef 
Chretien futur , nous y tiendrons telle mefure qu'il 
plaira à Sa Majelté, & n'en élirons point qui ne foit 
ami de Sa Majefté, & qui ne veüille continuer en bon 
voilinage avec elle, & qui davantage s’oblige fuffifam- 
ment de ce faire. Et quand lors la commodité dudit 
Seigneur feroit de vouloir accepter une telle charge, 
nous l'aimerons mieux qu'un autre, 

Incontinent que nous aurons la commodité, & qu'il 
fe pourra faire avec 5a Majeflé, nous nous accorde- 
rons d'une plus ample, neceffaire, & bien fondée in- 
telligence, pour avoir de nôtre côté perpetuelle pro- 
tection & défenfe de Sa Majefté, tant pour nos Fer- 
res, Seigneuries, & Sujets, que nous avons prefente- 
ment, que ceux que hous aquerrons pour l'avenir, & 
mémement pour la confervation & augmentation de 
nos Franchifes & Libertez: & ledit Seigneur Roi aura 
de nous tonte fidelité, procuration & avancement en 
fes affaires, & chofes qui lui toucheront, aide , paffage, 
& ouverture en nos Pais, comme prefentement Ini of- 
frons de donner tout moien pour faire levée de Gens 
de Guerre. 

Le Roi, & nous, devons & voulons auffi doréna- 
vant avoir l'un l'autre pour fidellement recomman- 
dez, honorer & avancer le bien l'un de l'autre, autant 
que le Pouvoir de chacun endroit foi s'étendra. 

Et dautant que le Pouvoir à nous prefenté par le 
Sieur de Freife, de la part dudit Seigneur Roi, ne fait 
feulement mention de nous , mais auffi du Marquis 
Jean, lequel toutefois,contre nôtre esperance, s’eft re- 


-tiré & feparé de nous pour le prefent , cette Alliance ne 


fera obligatoire ni valable de tout poids, finon aprés 
que ledit Seigneur Roi Paura fcellée & jurée, & pour 
l'accompliffement d'icelle , nous aura envoié, & fait 
delivrer ledit argent. 

Pour lesquelles chofes garder & obferver veritable- 
ment, & conítamment, nous avons figné la prefente 
Alliance de nos propres mains, & fait mettre en Pla- 
card les Sceaux de nôtre fecret , & confirmé avec la foi 
la main donnée, & Serment fait en nos perfonnes. 


Acum, le cinquieme jour du mois d’O&obre, mille 
cing-cens cinquante-un. 


E T attendu que Nous HENR 1, par la grace de Dieu 
4 Roi de France, aurions par ci-devant envoié en 
Allemagne, nótre Ambaffadeur, amé & feal Confeil- 
ler Jean de Freffe, Evéque de Bayonne, pour en nó- 
tre nom traiter une amiable Alliance avec lesdits Elec- 
teur, Princes, & autres leurs Confederez, Nous avons 
entendu le contenu de cette Alliance, qui nous a plü 
& plait, touchant l'argent que nous delivrerons par 
mois, ou à une fois, la délivrance des Otages, Tre- 
ves, ou Paix à faire avec l'Ennemi, d'affaillir 'Empe- 
reur, & generalement toutes autres chofes comprifes 
ici dedans, le ratifions ,aprouvons, acceptons ,& avons 
pour agreable, en tant qu'il nous touchera, l'acompli- 
rons & obferverons, comme un Roi doit faire. En 
1émoin de ce, nous avons fait mettre le Sceau de nótre 
fecret, ou Placard ci-deffous, & l'avons figné de nó- 
tre propre main; & fur ce fait le Serment perfonnelle- 
ment, en la prefence de haut & puiflant Prince, nótre 
cher Coufin, le Seigneur Albert, Marquis de Brande- 
bourg. Adum, à Chambord, le quinzieme jour de 
Janvier, l'an mille cinq cens cinquante un. 


XIII. 


Serment prêté par ceux de la Ville de ME TZ, à 
tros haut, très-excellent, ES tràs-puiffant Prin- 
ce Henri II, par la grace de Dieu Roi de 
France, Protetteur (9 Défenfeur de la Liberté 
Germanique. [F REDER. LEoNARD,Tom. 
Il. pag. 490. ] 


Ous, &c. alant entendu de vous, que pour le 
N bien du Saint Empire, recouvrement & confer- 
vation de ladite Liberté, a été, ces jours paffez , fait, 
traité, & accordé entre vous, & les Princes de ladite 
Germanie; TEEN opendve & défenfive, à l'encontre 
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de Charles , cinquieme Empereur de ce nom, à prefént 
regnant, & fes Adherans. Pour le bien de laquelle 
Ligue, vous vous étes en Perfonne, avec vôtre Ar- 
mée, acheminé: jusques en cette Ville & Cité de Metz, 
ne voulant, comme il ne feroit raifonnable, nuire & 
defavorifer ladite Ligue € entreprife, tendante au bien 
commun: de ladite Gérmanie,: € Saint Empire; nous 
jurons , & promettons fur nos Honneurs, & la part que 
pretendons en Paradis, de ne jamais aider & favorifer, 
ni fuporter ledit Empereur , “ni fesdits Adherans, en 
quelque forte 'ni'maniére que ce foit, contre vous, ni 
contre vos Amis & Alliez, ains'au contraire, de vous 
porter toüjours honneur, faveur, affiftance , aide & 
confort, 'tant' de nótredite Ville € Places qui en de- 
pendent, que de nos Biens, Perfonnes, Facultez, Vi- 
vres & commoditez , dont vous aurez befoin à l'encon- 
tre d'icelui Empereur, & de fesdits Adherans. Supliant 
Vôtre Majefté, de nous vouloir prendre & recevoir en 
fa bonne Protection & Sauvegarde , fans prejudice tou- 
tefois des Droits du Saint Empire. 

Le vint-unieme jour d'Avril Pan:1##2.1e Roi étant 
à Metz en fon Logis, accompagné des Princes, Con- 
nétable, Maréchaux de France, Chevaliers de fon Or- 
dre, & beaucoup d'autres grands Seigneurs de ceux qui 
font à fa fuite en cette fienne Armée, les Maître Eche- 
vin, Treize Jurez , & plufieurs autres Sieurs de la- 
dite Ville & Cité de Metz, faifans & reprefentans le 
corps de la plus grande & fäine partie de ladite Vil- 
le, ont fait & prêté le Serment folennel ci-deffüs trans- 
crit, lequel ils ont promis de garder & entretenir in- 
violablemerit; 


XIV. 


Receff 3ibifcben Shro Stout. Sabferf; Majeft. Carl den 
Sünfften eineszund Ehurfürft Morigen zu Sachfien 
andern Ebcils/ durch welchen vie Parjanifche Frie- 
bené- Handlung angefeget/ und wegen Erlcdigung des 
Sandgrafen von Hejjen gehandelt wird. Sing den 1, 
May 1552, [HorTLEDER, bón anfang und 
fortgang des Teutfchen Kriegs Tom. II. Libr. V. 
Capelli pag. 1311. Lunge, Teutíches 
Reichs-Archiv. Part. Special. Abtheil. I: pag. 
41. d’où Pon a tiré cette Piece. ] 


C'eft-à-dire, 


Recès conclu entre CHARLES, V.. Empereur © 
Maurice Bleöteur de Saxe y touchant la fixam 
tion: du. terme de la Pacification de Paffau, «€ 
Ja prochaine Liberté du LANDGRAVE DE 
Hesse. 4 Linz lex. Mar 1552. 


qu Iteiffei) nadidem die Kömifehe zu Hungarn md Böhmen EA 
© Konigh Vaj. / fer allergnadigfter Herz / auf fonderbabre 
Vewilligung wid BollmadE bee Kom, Kahferl. Dajeft, / auch 
allergnadigfion Qems/ auf Shree nigh. Maj. freundliches 
und builberliches Erfurhen und Bitteny fid) mit bem Duxchleuch- 
tigften/ Hochgebohrnen Fürften und Serm He Mauriéen / 
Herkog zu Sachfeny sandgraffen in Thüringen und Marggrafz 
fat gu (ffe /'be8 Heil Rom. Reichs ErheMarfebatin nd 
Churfiteftert / meinen adigfien Sera / einer perjobinlichen 2: 

fammentiinfft in Shr. Kon. Ma, freundl. und gr 
fuchen und Begehren verglichen/ und demnach Shre Son. Maj, 
and Churfiirfil, Gnaden zufammen tomen / und fid) diefer jeßt 
füwebenben forglichen Kriegs-tbung halben, fe fid) im b 
zeuefcher Nation zugetragen/ gnábigl. und freunbl. unterrebct / 
wvie dicfelbiger gu fillen/ und die Mittel und: Wege zu treffen 
feyn/ dadurch ferner endliche Handlung angeftetler / und Friede/ 
Rube /amd Einigkeit im heiligen Reidy gemacht md unterhalten 
werden möchte/ daft darauf Shre Konigl. Maj. und Churfürfl, 
Gnaden nad) vielerley mündlichen tmb. fehrifftlichen Ynterhand- 
Linge / fte) Iehlichen einer andern gütlichen Tagfagung / darauf 
vermittelft Gottlicder Guaden bie vorgefallenen Sirungen und 
Gebrechen ganglichen und endlichen abgefthafft werden follen/mie 
einander vereinigt und verglichen/wie bernad) folget : Erftlidyeny 
Daf. Shue Xomifrbeonigl, Maj. an, fate amd von wegen Marge 
graff Albrehts su Brandenburg /Herhog Hang Albrechten von 
Mechelbing / und andgeaff Willhelnen at Heffen/ und anderer 
Shrek Churfiir fel, Sn. in biefer Kriegs- Handlung Mit=DBerz 
wandten berilliges baben/ daß von megen fernern gütlichen 
Handlangzund Vergleiyungen obberührter Serungen/und ente 


OMA T{I QUIE 


flandenen Rriegs-tibungeny Shri Sómgl Mas. tnb [Gd Anna 


Graben auf fdyierft fommendar Pfingft-Tag unfers lieben 
Herm und Selignaders KHinmelfahrts= Tag) in ber Stadt 
Paffau/ gegen Abend-einfommen/ unb unt md2geng'zur früher 
Lags-Zeit die Handlungen wieder: für die Hand nehmeny imb zu 
guelicher Bergleichung bandeln/und fo viel immer múglid/brins 
gen follen 1m0, wollen / dod) Sheer Ronigh Maj. halbear:mit dan 
lautern Gedinge und Sefchedenbcit / nachdem der urfürft-sut 
Sadyfen / von feiner Churfl. Gnaden Mitverwandten. wegen 
nicht gemolt hat /, althier einen friedlichen Anftandybis nach Be 
fichung fold)es gutlichen Tages) zu bewilligen/dafi feiner Shure 
fürfil, Gnaden bey obbemelten Shren Dut-vermandten Suefen 
ihres euferften beften möglichen Fleiffes/ werbe/ anbalte und 
lange / daß fie mit und neben feiner Ehurfürftl, Graden/ voit 
be felbft amd ihrer alter Sricgs = Dole und Dit = verwandten 
wegen / einen friedlichen. Anftand den rr. Tag des necbfiton- 
menden Monats Maj. angeloben und gehalten fol werden; Der 
geftale/dag She. Chur-umd Suv, Gnaden und derfelben Ders 
wandten und Kri Se Sol / in folder webrenden Anflarid/ mes 
der Kayferl, nod) Kdnigh, Mai. nod) cinigen anden Chuefiies 
fien/ ii fien y Stand oder Stadt / noth derfelben Unterfhanens 
ferner Ubersiehen /befdyadigen /vergewaltiger/brennen oder brands 
fohagens fondern in den Lagern/da fie liegen werdenyihre Nothe 
burfft um ziemliche SBegablung erfaufren amd der armen tinters 
terthanen aufferhalben gewobnliches Flitterung verfhonen Jobods 
fol ihnen ambenommen feyn/ in folden. Stiliflano ihre. Lager 
ungefahelidy gu verandern / aber ftd, von Belagerung ber Flecten 
und anderer Oyergemaltimg, und thatlicsen Handlungen ently 
ten. Herwiederum will fid) hier der Romifehen Ravfert, 
Maj. hodgedadyte Romifthe, Königl, Majeft. auch freundlich 
und beitderlich machtigen/ und von Shree Kayferl. Mo, wegen 

bewitliget baben/ fo bald folder Stilfftand von Sybrer-G bu 
furfil, Gnaden und obbemelten ihren Mitzvermandten angenomz 
men und bewilliget worden / und durch Seren KHanfen-Dalther 
von Oimmbeim Kitter/ Shree Kayferl. Maj. und feiner Gburz 
fürfil. Gnaden/ und Ihren Mit-verwandeen/ febrifftlich zurerz 
tenen gegeben wird / Ieldhes ven dato inhérbatb 12. Gr agen gee 
wiplich befeyehen folly daß..alfobatd aud) Sybve aber. May, 
und berfelben Mit-Derwandten unb Kriegs- Volke gleicheimafen 
den friedlichen Anfland halten follen und wollen/incalles Dag 
und Geftale /. voie. jefo. Shrer  buvfürfiL.- Gaaden und ihrer 
Dit Derwandten halben, gefest iff Und damit aber. folcyer 
Anfiand auch feine Gewifheit und Ende habe fo ift von Shree 
SKavferl, Diajeft. freundlich und gniddighich-begebre Worden: AF 
&/ als obficht/ auf den el fften Tag Mai angeben/. aber vor 
obbemeldren wafers Tieben Sr Sinmelfabrt8 s Tag anjuted)a 
nen/ nur einen Monat lang wahren und gehalten foll werden, 
und fold) bro Ronigl. Maj. fveunbfidyeg und gnábiges beg 
ren/ des Stillftandes balben/ auf weldieg erlangen / Shr K 
nigh, Majeft: die Tagfagung wriretlidy fürgehen zu Taffeit befielt/. 
will She. Churfücftl.Gn. bey Shren Sytitzoxermanbren anbtina 
gen und befördern /und ob, audywie es bewilfiget als obfteht/ 
die Kayferl, Maj. durch obbemelten Hirnheim berichten lajfen, 
Und nadhdem der &putfürft qu Sabin aberinalyl freundlich bez 
gebrt/ dafi neben "yv. Konigl. Maj. andy deverber geliebter 
Sohn mein gnadighter Qer2/ die. R. MN. qu Böhmen. 26, jte 
Elnfftigen güclichen Tag befuchen und neben Sh onigl Maj. 
bie Sachen endlich vergleichen belffen / fold): Shr. Ehurfürkl, 
Gnaden begebren / gern freundlich hiermit gewilfiger haben wol- 
len / fo nur es anderer ihre Oblicgen / und fonderlich ber Sun 
garifchen Kriegs-SGadyen hallen / fey wird MOBO” Dieweit 
mun aber die Komifthe, Kayferliche- Drajeff, auch Chuefivften’p 
Surfer und Stande des heiligen Keichg/an ban teefflich.viel, ge= 
legen feyn twill / daß folder Kriegs > mporumq und, daraus, 
erfolgte Weiterung / Blut=Detgiefren/ und Derderbung, Sand, 
und feut/ zeitlich vorfommen / und Fried 7 Kube und. Gmigteit 
gepflange 1mb erhalten werden / fo tft von der Kom, Sonigl. 
Maj, vor nu und, nothiendig angefehen/ und fürgefdlagen 
wotden (welches Shr, Gr burfürfif. Gnaden' qud) nicht bat ungez 
fallen laffen) daß auf obbemelten qiitlidyen Tag / durch dic Kon, 
Sapferl. Maj. ober She. Konigl. Mafeft, auch, befehrieben und 
erfordert follen werden/ meine gnadigfte und qnábige Herren) die 
vier Chuefürften bey Rheiny imb: der Churfücft stc Branden 
burgy dergleichen von Gcifilicien der Erg fc)  Eichftatt/ 
md Bifdosf zu Paffan/ und von den 98. en Fliofien/ Herz 
fog Albrecht au Bayern / Maragraff Sang qu Brandenburg, 
Socrgog Heincich zu Braunfdweig/Nergog Wilhelm qu Gli, 
Sperhog Philips von Pommern und Herkog, Ebrifiophs von Wks 
tenberg / auf daß fie. fid). mit unb. neben Shree Königl, Maz. 
folder gütliden Unteryandlung unterfahen/ und die entffandene 
Serumgen und Kriegs-Ubung zu guütlidber Hinlegung, und er» 
gleihung mit Gottes Hulffe fordern und bringen heiffen ware. 
auch Sacı/daf bie befehriebene Churzınd Flügen niche alle ans 
Famen oder fdviefen / fo foll nichts Deftoweniger die giitliche Itn». 
techandlung durch die fo ankommen/ vor die Hand genommo. 
umd gehandelt werben / ob fie alter erfchienen waren, Und auf 
bag Nhe. Churfiirftl. Gnad deffo mehr ttrfad) zu eefibemen. tas 
ben/ fo ift von Sybro Rénigl. Maj. vor qut angefehen/ und bes 
gehre worden) zu bem / date She. Chur zand Furl. Gnaden 
der Rom, Kanferl, und Shrer Königlichen Maj. imb des heiliz 
gen Xeichs /ofrey/ fider/ und gefivact Geleioy für fidy/ inb die 
To-fie mitbringen gu/ auf A und von folchem mitfichen Tag has 
ben follen und werden / daß nowy darúber Der. Chuwfiirit qu 
Sachen / 


= 


1552. 


ANNO: 


1552 


DU DROIT DES GENS. 


Sader) wmb obbemeldte Shree Churfürfl. Gnade Mit 
Dervandte Fürften/ für fic) und ihr Kriegs-Bolef und Mit 
verwandten /jebem ihre fehrifftliche Berfiderung geben/und vers 
mögderhalben gethane Abreden zufcyicken und darinn verfprechen 
follen in befter Gorm/ daß fie/ und die fo fie ohngefährlic) mitz 
bringen oder febicten werden/ desgleichen ihre, Sandfehafften mtd 
Unterchanen fic) in obbeftimter Zeit des walvenden gütlichen 


. ages / aud) ihres Reifens / auzund von foldyem gútlidien Tag/ 


19, Mai. 


big wieder an thr fier Gewahrfam und Hoffläger / von Shren 
Ebur-und Fürftl, Gnaden und ihnen in nichten befehadiget/ vers 
‚gewaltiger nod) überzogen follen werden /fondern ihrenthalben in 
alle Wege ruhig/ und unbedränge bleibeir follen / bod) auch mit 
ber Maafi und Befcheidenheit/ bag herwiederum der Churfürft 
au Sachfen/ und feiner Churfürftl. Gnade Mit-Berwandte 
Unterthanen und Kriegs = Voleé von Sypren Chur und dürfte 
Ticben Gnaben/ folde Zeit aus und allo unbefcyädiget und tme 
bebránget bleiben und gelaffen werden / und hat fid) feine Churs 
fürftl, Gnaden bey ihren Mit-Yerwandten init getreuen Fleiß 
angubringen / und wo immer múglid) / zu erhalten und fertigen 
zu laffen bewilligets Damit aud) ban Ehnrfürften zu Sachen 
und feiner Churfücftl. Gnaden Mit-Bermandten zu/ auf/ und 
von foldem G5. gútlidien Tag an aller nothdiirfftigen Sicherheit 
nidytg abgebe/fo bewilliget die Königl, raj. hiermit/ an fate 
der Kayferl, Maj. und vor fid) felbft/ bag fie auch darzu/darauf 
und davon bis wieder, an ihre qute fidere Gewahrfam der Kom, 
Kayferl, und hr. &onigl. Vaj. und des heil, Reichs frey und 
gefiracé fiber Geleit haben follen/ und ihnen darüber von Sap» 
ferl. oder Shrer Konigl. Maj. an Shrer Kayferl, Maj: und vor 
fib felbft nothotivfftige Fertigung, verfolgen foll in befter Form. 
Und foldie obberzhree des Churfürften gu Sadfen tmb feiner 
Ehurfürftl. Gnaden Mit-Derwandten verfiherung der Churz 
uns fin zu geben/ foll auch/wie bilfig/ auf She. Chur und 
Súrfiliden Gnaden Xátbe und Dienern und die/ fo fie obn= 
gefährlich mit ihnen bringen oder auf die Rache / fo fie an ihre 
ftatt fehicken/ fame denen/ fo fie ungefahrlidy mitbringen/ vers 
fanden werden, Der Churfürft au Sachen hat aud) bewiltis 
get/ den Churfiirfien und Fürften/ fo feiner Churfürftl. Gnaz 
den und ihren Mtie-Berwandeen Lager / auf ein ¿io oder dey 
Sicil weges nahe Fommen werden/ zu mehrer Sicherheit) auf 
Erfuchen/ (welees zeitlich gefhhehen fot) etliche Pferde zu que 
ordnen/ damit fie fid) in alle Wege/ gar Feiner Gefahr ober 
Schadens au befabren haben. And bamit mm aud; memes gná= 
big[ten erm Land-Grafen Philipfen zu Heffen Erledigung defto 
fruchtbarlicher gefchloffen werden möge / fo, bewilliget die Nomis 
fihe Rayferlide Majeftát / bag die Churfürften zu Sadfer und 
Brandenburg jeder einen/und Landgraff Wilhelmen einen /.degs 
gleichen Feiner Surf. Gnade Sandihafft einen Abgefandten abs 
fertigen mogen/ denen will Sbre Kayferl. Maj. an meine gnaz 
bigfie rau/Rônigin Maria / auf der Ranferl. Maj. derhalben 
empfangenen Gewalt und nana Schreiben geben / bafi 
fie ficher au feiner Fünf, Gnaden Fommen tnb. gelaffen werden 
mógen/ dergleichen aud) freundlich und brüderlid) fordern / daß 
ihnen vieren fame tind fonder vergónt und erlaube werde / in Ab= 
wefen anderer fic mit feiher Frrftlichen Gnaden motbbtirfftiglid) 
zuunterreden. Was aber fur freunblid) Exfuden und begehren 
vom Churfürften zu Sacıfen gethan worden/ von wegen Syeraufz 
bringung des xand-Graffens/ an der Kanferl. oder Sirer Roz 
nigl. DY. Moffe/ des will Shr. Konigl. Vaj. an bie Kom, 
Kanferl. Maj. forderlic) gelangen laffen/ und fo viel mit noth= 
durfitiglider Sicherheit beftheben mag/ freundlich und britder- 
Tid) befordern. Befthlieplic /voam dem Epuefitefien qu, Sachs 
fen/ und bem Könige von rancdreidh/ einige Fiefchläge oder 
Mittel/ wie feiner Konigl, Mt, bag wifcyen der Kanferl. Vaj. 
und ihme/ Fried zu machen fey/ achtet/ zu Fommen/ fo foll 
und will feiner Churfuvfil, Gnaben diefelbigen / Shrer König. 
Maj. ferner Überfchiefen / diefelbigen an die Kayferl. Maj. fürs 
ter gelangen zu laffen und Shr. Ranfecl. Majeft. Willen und 
Gennith davuber zu vernehmen/ laut Shr. Königlichen Majeft. 
exftar Kefolution-Schrifft. Acum in ye Sonigl. Diajeft. 
Stadt sings umb mit Sher Sonigl. Diaj. und Shree Chur- 
furfiliden Gu. furgebructen Seeveten verwahret/den erften Tag 
Maji, Anno im ¿wey unb funffigfien. 


XV. 


"Bertrag und Bersichts- Brief Bischoff Wiegandes zu 
Bamberg) Marggraff Albrechten dem Siingern zu 
Brandenburg übergeben durch welchen Et an befage 
tem Marggratfen zu Abwendung deffen fürncehmen r9. 
dinter cediret und barauff völlig renunciret. Bam- 
berg be 19. May 1552. [HorTLEDER, 
von anfang sd fortgang Des Tentfehen Kriege. 
Tom. Il. Libr. VI. Cap. 11. pag. 1339. 
Lunic, Teutfh. Reichs-Archiv. Part. Spec. 

Abtheil. IV. Abfatz ILI. pag. 42. d’où l'on 
à tiré cette Pièce. ] 
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C'eft-à-dires 


Lettres d Accord ES de Renonciation, par lesquelles 
Wicann, Evéque de Bamberg, céde ES trans- 
porte dix-neuf Bailliages au Marcgrave de 
Brandebourg ALBERT le jeune, & y renonce 
entierement; pour le détourner de la Guerre qu'il 


avoit entreprife contre lui. A Bamberg le 19. 
Mai 1552. 


St Weigande von GOttes Gnaden Bifhoff zu Gams 

> berg/ befennert offentlic) mit biefan Brieff/ gegen jeders 
mánniglid) für uns / Unfer 9adtommen unb Thumb: Cayittel, 
Nachdem diefer Zeit befeywere Kriegsläuffte / um Reid) tentfebes 
Nation entftanden/ darauf wir Uns endlich nichts anders zu vers 
fehen und ait befahren gehabt/dann bap wir von Inferm Stifft/ 
aud) Sanden und geuten/ fampt amferm Thumb-Cayittul/ ver 
trieben/ und dargu unfere arme $eut geplündert / verheevet und 
verbrendt werden/ als ung dann ber bodygeborn Fürft/ unfer 
befonder Heber Here und GFreundt/ Her Wlbredyt/ Margs 
graff zu Brandenburg / der 7 únger , als Soniglicder Das 
Jeféat zu Franctreidh und bero Cinigungs-Berwandten Oberfter/ 
aus fondern habenden Befelo) / dartimd daß wir ws aus allers 
ley ttefacben gegen ihrer Koniglidyen Majeliat und den andern 
Standen nicht zeitlich) ertlárt/ allbereit in Unferi Stifft übers 
¿ogen/ aud) etliche Stadt und Aempter eingenommen /derwegers 
wir/ zu Derbiitung folches noch weiten hodywerderbliden/ bes 
fwerlichen und beforglichen Nadtheils sit Wiffen unb Wile 
len inferg Thumb>Capittelg / gegen gedachtem nferm befonberim 
lieben Seran und Freund / Mrarggraffe Albredten/an ftatt und 
von wegen dex Komiglichen Drajejtar zu Sranctreid) und der Et= 
nigungs-Berwandten/ immaffen begehrt / Ing zu erklären vets 
urfacht worden / und bargu / bant fein Lieb mit ihrem Fürnehe 
men/ gegen uns / abgeftanden / derfelben von tinferm Stiffe 
nadfolgende Aempter urthatlid) geengnet/ übergeben und ¿uges 
fitit haben / thin aud) daffelbig hiemie/ und in Stafft dies 
Brieffs beftnbiglid / nemblid) : 

Niefen/ S3urcfconflatt / Maineck / Kupfferberg/ tengafts 
Ludwig natn Dilfec/ 3Dottenfiein / Beldenficin/ Grogs 
manflein/ Solfelbt/ Weiffenfelde/ Neidect / Fordyeim/ Neuns 
Firchen/Nergog Aurady/inter unb Obern $2odyjtatt/ aud) Obern 
Sdónfelde/ und OBadenrobt/ mit befdwerdt des Pfandte 
Sydiltings / mit allen zugehorigen Unterthanen und Scyufs 
Derwandten/ aud) ihren Schlöffeen 1 Statten / Dorfen’ Weis 
ecn/ Höffen/ Mühlen und Mublfiatten / sehenfchafften und ¿es 
hen-geuten Edel und Anedely in dicferr WAemptern gefeffen und 
gelegen/_audy NETS und andern Scufen/ Xenten/ Güls 
ten / Zinfen / Frauendienft/ Steuren / hohen und niedern Obrigs 
teiten/ Gebotten/ OXerbotten / Frenbeiten/ Glaiten/ Zöllen/ 
Wildpanen/ Walden/ Holkern/ Waffern/ Teidyen / Aecterng 
Biefen/ Wuhn und Weyd/ und in gemein allen andern Zus 
gehdrigen/ Kegalien/ Ked)ten und Gexechtigkeiten/ wie wir bie 
uvorn innen gehabt / genoffen und gebraucht haben nichts nod) 
Feinerley ausgenommen / oder hindangefegt/ dann allein unfers 
ThumbsCapittels fonbere/ mit alters bergebradyten Gerechtigs 
Feiten / fo fie in berübrten Aemprern an Seuten/ Schenfchafften y 
Kenten/ Giilteny Zinfen/ Behenden/ Gebotten/ Berbotten/ und 
andern / nidts nod) Feinerley ausgenommen/ von Alters hers 
gebradyt/ und derfelben gebraucht haben/ follen denfelben bine 
fibro nod) alfo unverbindert verfolgen und bleiben, 

Wir haben aud) feiner Sieb alle gehen fo hiervor in in derfels 
ben Sande und Obrigkeit gelegen/ und von Uns und tinferm 
Stifft zu schen gangen/ gleicher geftalt geenguet / úbergeben / 
und zugeftellt / baf fie von feiner. Lieb init empfangen und 
geliehen werden follen. 


Wir wollen ud) alle 1b jede/ diefe obberibrte Lehen-Seue 
und Unterthanen / imberstiglid ihrer Pflicht Tedig selen / und die 
an gedadtem tnferm Herren umb Greundt Marggraff Albredys 
ten und feiner Sieb Erben/ derfelben Quldigung zu thun weifens 
Und darzu feiner £ieb die Land-<ehen/ Zinfe/ Ehehafft / Bi 
cer und Kegifter/ und was fonfien hierüber nohtwendig dargu 
gehorig/ und in tinfer Gewalt ift/ zugleid) mit tiberantivorten 
und zuftellen Taffar, "op t 

Und begeben Ling foldyem nad) / mit Wiffen und Witten Uns 
fers Thumb-Capittels / aller obbemelter Unfer gewefener Aemps 
ter/ Státt / Flecken und Sehnfthafft/ fambt alter bero su-und 
Eingehórungen / Herzligkeiten/ Rechten und Gerechtigkeiten/ 
auch Pukungen durchaus/ hinführo zu dem allen/ fampt und 
fondeen feine Sufprucb / weder mit/ oder ohn Kedyt/ nod; audy 
einige Pabftliche/ Kavferlidre Königliche ober Ras Begnas 
bung/ Rettitution und Hulff/ in einig Weis nod) Weg bierz 
tuber zu fuchen/fondern des alles génélich und gar verziehen feyn/ 
ohn alles Gefährde. > 3 

Bit dem gercben und verfprechen wie aud) feiner Sieb/ achgig 
Taufendt Gulden que Siebonús / finfféig taufent Gulden / am 


Anno 
1552. 


feiner Sieh Schulden zu bezahlen / auf Ins/ Unfern Stift und . 


NachEommen / nad) feiner Sieb Anweifung zu nehmen / und fein 
giebden drrjelben Ba au entheben. Des zu 47 
2 
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funde /haben wit für Uns tmb Unfere Nachkommen am Stifft/ 
Unfers Stiffts Snfiegel hierar gehangen, 3 

So betennen wir Thun=Probft/ Dedant / Senior und Caz 
pittel/ biefeg ©. Kayfer Kemrids Stiffts zu Bamberg / daß 
biefc Sandlungy tibergab und Zueignung der obbemelten emp» 
ter fambt allen ihren Ein und Zugehdrungen / mit tinferin aue 
ten Borwiffen und Willen gefehehen fey willigen auch dafelbig 
biemit/ und in Rrafft dis Briefs wiffentlid) / gereden and 
verfprechen darauf für Ung und infor Nadtommeny fein Zus 
fpruch nod) Forderung emigs Wegs /weber fir Ing felbff/ nod 
Jemandt andern / eg fey mit/ oder ohn Sedyc/ dargu gewinnen 
oder zu haben/ mod) barmiber weder Päbftliche/ Keyferliche / 
Königliche oder Reichs Begnadng / KHulff oder Reftitution gu 
fucyen/ in Fein Weiß nod Wege /gerreulich und ohn alles Ge- 
fábrbe/ des zu wahren runde / haben wir zu bodygenandts 
Unfers quebigflen Herren Unfers gemeinen Thumb=Eapittels 


Syufiegel hieran hangen laffen. Der geben iff in tinfer Statt | 


Bamberg/ am Oonnerfiag nat) dem Sontag Cantate, den 
19. May. nad) Chriffi Unfers lieben Herren Geburt/ taufent 
Tünffbunbert/ und im ¿wey umd fünffsigften Sabre. 


26.Août. Sanferí. Caffation des zwifchen Bamberg uno Marge 


graf Albrecht su Brandenburg gemachten Derrrags. 
Augfpurg am 26. Auguitt 1552. HorTLE- 
per, Tom.II. Libr. VI. Cap. XXVIII. pag. 
1790. Lunic, Teutfches Reichs- Archiv, 
Part. Spec. Abtheilung IV. Abfatz III. pag. 
43. d’où l'on a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire , 


Lettres Imperiales de Caffation, par lesquelles P Ac- 
cord pa[fé entre WiGAND, Evéque de Bam- 
berg, € Ab B E R T Marcgrave de Brandebourg, 
eft mis à néant. A Augsbourg le 26. d'Aoút 


1552. 


Gt Carl der Finffte / von Gottes Ginaben SXbmifdyer 
OBS cad zu An pr, Mebrer des Reis / in Germaz | 
mien/ qu Sotepanian/ beyder, Goicilien/ Soierufafem Yungacny | 
Dalmatien / Ervatien ze. Kónig/ Er-Nerkog zu Oeffecreich / | 
$Xc&og zu Burgundi/ x. Graff au Soabebutg / Flandern und | 
Tyrol/ x. befennen offeutfid) mit biefam Brief und run Funde 
atfecmamiglid): N po 

Nadıdem in jüngft entftandener Empórung/ der Ehrwürdiz 
ge Weigandt/ Bilhoff zu Bamberg / Unfer Firft/ Xabt und 
lieber Andächtiger/ fambe femen Thumb-Sapittel / und zugez | 
horiger Geiftlichkeit /bucch Drarggraffen Albrechten von Bran- 
benbucg und andere feine Anbengige/ auftührifche/ Srangofi- 
fée Confpirations- Berwandte/ gang unverwarnter, Sachen / 
aufelbriger / murfwüfiger Seife / mit Deers-Rrafft überjogen/ 
etficher jeer Gotátte/ Schlöffer/ Feden/ Dorffer/ Aemprer und 
Güter entfeges undentroenbet/lind {flic über bae alles einen fehr 
Befehwerlichen Dertrag/ und Capitulation, darin unter andern 
vermelder/daß aedadyter Bifchoff von Bamberg hundert und b2efz 
iy faufendt Gilden Sduldensauf fid) und fein Sapittel nemmen/ 
und derhalben auf Wilhelm von Grumbach / Chrifof Straf: 
fen/ der Kechten Licentiaten und Beit Bicken/ gewiefam fen 
fole / einzugehen umb anzunehmen/ gebzumgen wozden/alles ims 
und bent heifigen Reid) za Sthmelerung und zu &ngiebung tm- 
fers und defelben Cigenthums Obrigtett unb Geredtigteit und 
jm/ dem Bifchoff und feinem. Thumb-Capittel/ zu merde 
fidet VBefdhwerung/ unwiderbringliden Schaden ımd Nach 
tbeit. 4 
X pet denn weber gedachten sDtatggraffen: dergleichen un: 
bitlidye befepwerliche Dertrage jemands anfjuttingen / nod) ge» 
dachtem Bifehoff/ fol) Ans unb dem heiligen Rad) und feinem 
Thumb-Capittel widerwärtige nadhtheilige Verträge mit je 
mands einzugehen/ anzunehmen / ober zu bewilligen / nod) bene 
felbigen einige Folge zu thun oder zu geleben/ gebticet, 

So haben wir demnady mit wohlbedachtem Muth autem Kathy 
eigener Bewegniis 10 reditem te obbeftimpten nich 
eigen Dertrag in allen und jeglichen feinen Puneten/Snbaltungen/ 
Dieymungen und Begrciffimgen / und fonderluh in bem Dunct / 
bic bunbert und bxenpig taufenbt Gulden obgemelt/ vernichtiget/ 
atffchebt/ casfire umb abgethan/ wub denfelbigen fame allen 
barüber aufgerichteten Derjchreibungen / nicitig/ Frafftlog und 
von Unwúrden ectanne/ und erkläret/ und gebadtem. tnferm 
Sücfien und Kabte bem Bifboff qu Bamberg fampe allen imb 
jeden fein imb feines Stiffts » Statens Schlöffeen/ Flecken / 
Dorffern/Aempteen/ Schenmannen/gehen und Gütern, fo viel 
ibnen derfelbigen durch Marggraff Albreten abgedzungen / 
nichts gusgenommen / ganglid) und vollkonmnenfich wiederumb 
za Unfern und des Reichs handen und Gehorfamb genommen / 
und von den Gehibben und Œiden / fampt der Deffimg/ Hulffe 


OMATIQUE 


j tigen Standt/ immaffen fie vo» der Zeit 6e obbeftünpten auf ANNO 


| gerichteten Vertrags geweft fepn/reftituiret und gefeßt/ Und thun 
| das alles piermit von Römifcher Kayferlicher Made Bollkom= 
menheit/ wiffentlid) in raft diefes Wrieffs/ und mepnen/ 
fe&en und wollen/ bafi derfelbige vermepnte Dertrag ur allen 
und jeden feinen Puncten/ Claufulen/ Artiefeln/ Smbaltun= 
| gen/ Meynungen und Begreiffungen/ Rrafftlos / unbúndig / 
| nichtig und von limwiiroen fepn und bleiben / und von mannige 
lichen alfo inner und aufferhalb Gerichts geachtet und gebaltert 
werden folle, Und gebieten darauf allen und jeden Chuchirfieny 
Sucfien/Geifiliden und Weltlidery Preelateny Graffen/ Freyeny 
Serren/Xitern/ Rnabten/ Dauptleuten / £and-Dógten/ Piles 
gam Bermefern / Anptleuten/ &xdultleiffen / Burgérmeifterny 
Xicbrern/ 3Xábten / Vurgern / Gemeinden / umb fonft allen ans 
bern Imfecn und des Reichs Unterthanen und Getreuen/ und 
fonderlich gedachtem tinferm Fürften und Kabte dem Bifthofre 
zu Bamberg / fambe feinem <humb-Capittel unb Sanbfdafit ¢ 
| von Nomifeher Kaiferlicher Made / hiermit eznftfid 7 und mot: 
len / daß fie folcben auffgerichteten Dertrag fur Frafftlos/nich> 
tig/ unbundig unb von Auwürden halten/ Lind gedachter unfer 
Surft/ ber Bifchoff von Bamberg fambt feinen Shimb-Caz 
pittul und fanbfdbarft mit Bolkiehung foldies Dertcags ferner 
nicht fürfahren/ fondern fich deffelbigen ganélichen entfthlagen 
Und enteuffern ¡und obangeregte eingezogene Stätte/ Schloffer/ 
NA Aempter / $eben/ Giiter und Unterthanen/ fo viel 
ihnen derfelbigen durch gedachten Marggraffen/ alfo/wie obftez 
bet / abgedamgen worden / widerum an fid) bringen und bins 
fübro Ung/ als ihren rechten einigen Heren/ allen fouldigen 


| Geborfam feiffen / und diefe tmfere Renferlicye Caffation fide 


und feff halten auch gedachten Bifchoff zu Bamberg und fein 
Thumbs Capittel und <andfehafft und jte Nadtommen/ dara 
wider nicht damgen /belaftigen nod) befthiweren/noch des jemand 
anders zu thun geftatten/ in Feine Weis / als lie einem jedern 
fey Imfer und des Xeiehs fübvere Ungnad und Straffe und bare 
zu ay Pen, nemlich funfféig Darel lötigg Golds / au vers 
meiden, 

Bir empfehlen aud) hierauf unferm Sepfeelidert Cammers 
Procurator, Fiscal, General, gegenwertigen und zukünfftigenz 
hieemig eenftlich/ und wollen / daß et auf obbeftimpte Poen und 
Gorraffe/ an Unfrm Kayferlidsen Cammer-Geticht / für fid) 
felbften / ober fampt und neben gedadıtem Bifchoff zu Bans 
berg / feinem Thunb-Cayittul, und Sandfhafft/ fo offt er bet 
halben evfuchet / ober foldyes für id) felbs innen wirbt/ gegerr 
allen und jeden/ die wieder obbertibtte Unfere Keyferliche Calla 
tion und Reflitution ichtes bandeln/ furnehmen oder thun/ uns 
Ee procedirem und verfahren folle/ wie fid) in folder, 
Gall geburet, 

Dit ttcfunbt drefes Brieffs befigelt mit tinfcrm Kavferlidert 
anhangenden Snfiegel. Geben in Unfer und des Keihs Stade 
Stadt Augfpurg/ ain feds und zwangigften Tage des Monate 
Augufti, nad) Chrifti unfers lieben Herm Geburt / funffjehens 
hundert und im grey und funfféigfien/ und Unferer Reiche imt 
fieben und daeyfigfien Sabre, 


CAROLUS. 


Vt. A. PERENNOT, 
Vr. SELD. 


Ad Mandatum Cefarez & Catholicæ 
Majeftatis proprium. 


Bav. Sit. 


XVI. 


eines] unb Marggraf Albrecht dem Syüngern von 
Brandenburg andern Theis] über bie swifchen ihnen 
entftanpene Mäßverftinde / wodurch von Seiten 
MWürsburg zweyhundert und 3wangig taufend Gilden 
pem Marggrafen uentrichten/und noch 3 50000, Bike 
den an feinen Schulden zu bezahlen; von deffen feiten 
aber von der wider Würgburg fürgenomingnen Kriegs: 
Expedition absufteben fipuliret wird. Gefchehen 
den 21. May 1552. [HoRTLEDeR, von tr 
fachen des Teutfchen Kriegs Tom. 11. Libr. VI. 
Cap. TI. pag. 1352. Lunre, Teutfches 
Reichs-Archiv. Part. Special. Abtheil. IV, 
Abfatz III. pag. 54. fans date, d'où Pon a 
tiré cette Piece. ] 


\ C'eft-à-dire , 


imb Folge/ unb allen andern Burden gegen gedacheen Diarg- 
gjcafren ib feinen "Anhängen? ganklich entlebiget / und in voe 


> 


Traité d' Ascommodement entre M k 1. e H10 R. Evé- 
^ que 


1552» 


Dertrag zwifchen DBifchoff Melchior von Wirkburg 21. Mai. 


ANNO 
1552 


DU DROIT 


que de Wartzbourg, ES Auwer le jeune 
Marcgrave de Brandebourg, fur les Différents 
furvenus entr'eux y par lequel P'Evéque & fon 
Chapitre S'obligent de payer au Marcgrave 220. 
mille Florins , € de fe charger de 350000. Flo- 
rins de fes dettes moyennant quoi il promet de fe 
defifter de la: Guerre qu'il avoit, entreprife con- 
treux, Fait le 21. Mai 1552. 


Y (yeiberid) von Wirfperg / Dechane des Stifftd Miirgs 
MI und Michel von sicheenflein / aud) Erasmus News 
flatters Stürmer genanty Thumberan dafelbften/ Wolff von 
Belberg/ Sebaftian Ride Earl von RKedwig / Baftian von 
Siedhtenfiem / Reichard von Thúngen/ und Albrecht von Adelá> 
heim / alle in Nabmen und von wegen eines gemeinen, Thumbs 
Tapittels zu Wirgburg /und Hergogen zu Franken hierzu vers 
ordner und gebettam, Berennen. offantlid) mit diefem Brief) 
nadydent. (fd) diefer Zeit zwifchen dem bodyvotirbigen gie en und 
Herm 7 Ham Meldise/ Bifhoffen gu Würgbirg und Heros 
gen zu ander cio / und ban Durchlenctigen/ Bochgebohrnen 
Fürften und Herany Sert Albrechten dem pingern/ Marge 
graffen zu Brandenburg / 26. bepben Anfern gnadigen en 
anders Theils/ Jrrungen/ unfremdfchafft/ alterley Mißverz 
Handy und umvillen sugetragen/ wie, bafelbig ihrer $ ©, 
Gsdyrifften gegen einander ergangen/ gu erkennen gebenyderwegen 
fich hochgenannter tinfer gnädiger Herr von Würkburg/ aud 
feiner E. ©. Stifft/ eines befehiwerlicyen tibergugg und enbtficpan 
Derderbens befahren müffen/alsdann hochgenannter infer gnaz 
biger Here Marggraff Albrecht allbercit mit einem ftattlichen 
Kriegs Dolek / zu Roß und Fuß qefaff gemeft/ umb ung denen 
vom Capittel / atid) den Stätten und Kitterfihafft/ foldyen ubers 
zug feriffelicy zu fehreiben laffat/ daß wir folden nadı/zu fürs 
Fommung mehrers unrabta/ aud) endlicyen. Berderbens umb 
anterhandlung imtertbaniglid) angehalten’ und auff daßelbige/ 
bey beyder ihren $. Gnaden/ fo viel erhalten/daß die ung der 
felben verfolgt, x as 

und haben alfo mit beyderfeits gutent Qxouviffet tmb Witlen/ 
bie Sachen nachfolgender geftalt bepgeleget / vereiniget: und ver 
tragen / daß hochgenannter unfer gnadiger Herr Marggraff Als 
Brecht / den gefaften unfreumblichen willen / gegen umferin gnadis 
gen Seven von Wirkburg fallen laffen/ aud) den fürgenomine- 
hen uberzug guvtice / und abaeftelles / und darzu alle ihre gehabte 
Sprud) umd Forderung darunb/ die dann diefen wiberzug für 
zunehmen verurfachet / begeben hat. if 1 
, Dargegen wifer gnábiget Here von 9üvburg feiner FG. 
beftandıglic, bewilliget/ verfpaochen und gugefagct / sroenhundert 
taufent und ¿wangig taufene Gulden/ an guter ganger fanbdz 
Läufftigee Wehrung grober Ming / nachfolgender Gefiale par 
gu entrichten / nemlich / daft einhundert taufent Gulden auf den 
neundten Tag des MRonats Junii net fitomwende / in bet Statt 
¿ordeim/ imb bag úberig ein hundert taufend/ wid die ¿ran 
fig taufent Gulden/ aud) it ber Statt Fordeim/auf den erften 
Monats Tag Julii erlegen/ bezahlen fol und will. trib bargu 
dzephundere raufendt/und funfféig taufent Gulden feiner Marge 
iycaff Albacrs Schulden/ wie die feinen ty. G. mbalts eines 
beficgelten Regifices verweifer wordeit/ auf fid) und femer F.G, 
Stiff nemmieny fid darfite verfehreiben und bie/ fampt der Bers 
ainfung / laut und Srhalts der Sehuld-Berfehrerbung nun bins 
führo begablen / und fein $. S. aud) berfelben Erben der ganéli- 
then entheben mid fehadlog.halten/ neue Saulo verfehreibung 
aufrichten/ 10b Margavaff Albzechten/ ober feiner y; G. Erz 
ben thy Berfhreibung von den Gläubigern ubernemmen/ und 
feiner $. Gs guffelen. " HQ 

Defigleichen dieweil fid) mein guabiger Herr Marggraff Al 
biet befdoert / daß weiland Bifdoff &ontabt von Thungen / 
toblicher Gedachems wider das Clofter Ebvady fein Ravferliche 
Begnadung / oh Wiffen und Willen bemelts Cloffer  ausgez 
bracht habe /baf diefes Elofiee nun binfuro in einem Grbfobug 
des Stiffts Burgburg fepm folt/ deffen aber fein F. ©; aug 
allerley uefachen niche. geringe befthwerden tragen / und fonder= 
Tid) barumb af fold) Elofler von Alters her je und allwegeny 
fico gervefen / unb cin Schugzgperan feines Willens und Gefal= 
Jens nemmen mogen/ alsdann feine $. ©, VBovaltern/ aud) 
Sehus-Hevm daruber gemeft/ welcher Weg nimmermebe feinen 
FG. und bero Erbeny durch fold) ansgebradye Begnadung 
gefperre worden; fo follunfer gnabiger Here von Wurkburg und 
devo Nachkommen am Stiffe/ fid) bertivter ausgebrachter Bez 
gmadung nicht mele gebrauchen / fondern gemelt Clofter Ebrady 
nun binfiteo bey feiner alten Freyheit ungehindert bleiben laffen/ 
einen Seug-Herat/ jederzeit feines Gefatlens zu erwahlen und 
anzunemmen. 

Darnebert fepn etliche Bey Articul burch und abgerebt / amd. 
von benden unfeen gnädigen Fürften ind Hern angenommen 
and. bewiltiget worden/ inhalts einer Derzeichniig/ fo von bey= 
den ibren E. G5. mit eigen handen unteufébrieben / welche bann 
augeaditet /baf bie aug etlichen urfachen diefem Qaupt-Bertrag 
nit eingefeibt /nidts deftoweniger volkogen werden follen / und 
fol hierdurd) alle Forderung/ unfreundichafft/ Difp.Derftande 
and unité ‚gefallen. und gbfepn /. and bepbe. unfer gnápige | 


DES GENS 35 
pum tnd $m, aud) deve Stiffe/ Sande und ¿ent in 
teundtlichen guten/ nachbarlichen Willen/ gegen einander 
fleben / und emander alter Forderungen und <yerungen hale 
ben/ Feines argen oder ungurens gerarten/ in Fein Weiß nod) 


Beg, E 
«Desgleidjen foll und will unfer gnádiger Heer Maragraff 
Abreche ein Ebrwiivdig Thumb - Capittel des Stiffts Mires 
burg) Prälsten/ Grafen / Herren, und von der Kitterfchafft/ 
aud) allen derfelben Diener / Unterchanen umb Berwandfen in 
gricbigen Befehl haben/ und die Ungnad/ ob fem 5, ©. diefele 
ben gegen etlichen gefaft heiten gnadiglich fatfen/ und abftehen 
laffen auch fo viel an feinen $. ©. fem mag/ iu diefen ges 
fchwinden I ufften gnebige Ahwendung thun/ damit das Stift 
in fie nit tibergogen/ gepbinbert 7 bber gebranbdtfthañt wers 
T" 


Des stt Wahrent neEunde/ daß bie Sader / durch ung óbbes 
nannte Lnterhandler von gemeines Thumb-Cayittels wegen/ob= 
angaeigter maffen/ mit Wiffen 1:0 Willen beyder obgenannter 
tnfer gnábigen Serm abgehandelt/ haben wit Dechant nd gea 
mein EHunb:Capittel / des pis Búrgburg /unfers 3 bumba 
Capittels gemeinlid) Snfiegel fir uns und unfere nadFommea 
des Stiffts hieran hängen laffen/ imb. uns damit befermet/ bag 
diefer Vertrag mit unferm gutem Wiffen unb Willen zugangen? 
aufgeridty auch von ung ¿uglcid) mit beliebt und angenommen 
fey / demfelben nit zu wider feyn/ noch ung einiger befrepung / 
Reftitütion oder Begnadung zu gebrauchen, 

So bekennen wir Melchior von Gottes Graben / Bifdhoff zu 
Würkburg und Herkog zu Francken/ daß diefer Bertvag mit 
unferm/ auch unfers Thumb-Caypittels/gutem Wiffen und Wile 
len/ abgeredt / und aufacricbt fey... Gereden und verfprechen 
darauf bey rnferer ürfiliden Würden md wahren Worten / 
foltbem Vertrag in allen feinen Puncten und Artieuln/nadyyıs 
fommen/ den gt vollziehen / und datwider Feines wegs zu fen) 
Ping mig fein SXedbt/ Frenheit/ Begnadung/ Soulff oder 
Reftitution, wie bie in-oder aufferhalb Neches bey Dappilicer 
Herligheit/ Nomifchen Kayfeen/ Konigen imb ingemein alert 
andern Ständen auggebracht erlangts odet aus eigener bewegs 
müg geben werden möchten nit fibügen nod) freyeny wir aud) 
derfelben nit begehren ober gebrauchen follen nod) wo(len/ im 
tei Weiß nod) Wege / getrenlich und ohn alles Gefebrbe; 
Des zu wahren tirtimbt/ und fieter. Saltung/ haben wir fie 
ims/ und unfere Nadfommen an Stifft/ unfer und anfers 
Stiffts Infiegel/ hieran aud) bengen laffen: 


XVII. 


ANNO 
155% 


Dettrág swifchen Marggraf Albrecht dein Süngeen 34 19. Juin, 


Brandenburg und der Stadt Ditenberg) ooburch die 
zwifchen Sbnen entjtandene Feindfeligteiten beygeles 
get/und dem Marggraffen vor auffgelauffene Krieges 
Koften der Belagerung 200000. 9tb(r. 3u erlegen von 
feiten Nürnberg promittivt wird. Gefcheben den 
19. Juni. 1ff2. ^ ORTLEDER, tof 
Anfang und Fortgang des Teutfehen Kriegs. Tom, 
IL Libr. VI. Cap. XX VII. pag. 1719. 
Lunic, Teutíches Reichs- Archiv. Part. Spee 
cial. Abtheil. IV. Abfatz ILI. pag. 44. d'où 
Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


Traité d’ Accord entre Av. pi m v le jeune Mares 
grave de Brandebourg ES la Ville de Nu RE M^ 
PERG fur les hofilites commentées enir'eux, ES 
par lequel ladite Ville s oblige de payer à ce Prince 
la fomme de 200. mille Ecus pour les dépenfes du 
Siege. Du 19. Juin 1552. 


Et butdyleudtigen / bochgebornen Grvflen und Herm Herm 
= Sobann Albrechten zu Mreckelburg / Fúrfied pos y] 
Giraffe jut Schwerinyder Landen Roffoch und Stargarte Herng- 
und Qerm Wilhelmeny éandtgraffen zu Heffen / Grafren zu 
Œafenelñbogen / zu Dieh/_ Ziegenhain und Nidda/ aud der 
hernachbenandten erbarn , rep « umb. Reichs= Stätten Rathes 
Boftfchafften und tinterbaubler in nadhbemeldter Sáden/ Wie 
init Ramen Georg von Gannenberg / Meckelburgifther Rriegss 
Lieutenant; Wilhelin von Schaditen/ Heffifher Feld-Mars 
fhall/ Georg Hefterretdhiferer./ Dominicus Hanolt / Georg 
KHopffer des Kaths/ und Georg Frolig von der Seinenigy Ada 
vocat zit Augfpurg/ Burefhart Eberhart / des Naths zu Nos 
tenburg an der Zauber/ und Georg Rudolf Widmann / der 
Rechten Door, eines Ehrfainen Kaths zu Schwäbifchen Hat 
Advocat,, beFennen offentlid) und thm Funde allermanniglich 3m 
emiger @rhächenns mic dicfem. Madden: der Durchlencheight 2 

E 3 Gate. 


Anno 
1552. 
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Grofmächtigft und Chrifilidfte Konig im grandreid) / $e 
HEZNRIEN I des Yiahmens de ANDER aud) andere 
Potentaren / Churzund Feilen des Keic)g / cines gemeinen 
Friedens in Teutfeher Nation , aud) Erhaltung halben wahrer 
Chriftlider Religion /etliche Ausfchreiben gethan/. und diefelben 
des Neidys-Sranden zugefcjiekt/ darauf aud) etliche hochlobliche 
Rrechs > Churz und Fürften/ ein Begehren an einen Erfamen 
Rath der Statt Nürnberg gelangen laffen/ fid) auf folche Nuss 
fáveiben zu erklären’ und wiewol fid) darauf ein Rath gegen 
etlichen derfelben pure und Fürften in Handlung eingelaffen / 
dabey fie verhoffe zu bleiben / fo hat bod) ber Durdyleuchtige / 
hochgeborne Fueft und Herz/ Herz Albrecht der Finger! Miarg- 
graf zu Brandenburg / ux Preuffen /qu Stettin /Pommern/ der 
Caffuben und Wendeny aud) in Schlefien zu Oppeln und Kaz 
tibarn/ Herhog/ à. Burggraff zu Nürnberg/ und Surf au 
Rigen / amfer gnediger Herr/ daran nicht begmigig feyn / fon= 
bern von ihnen /benen von Niúenberg / eine austructentide Erz 
Flátumg/bataug qu verfichen / Ob fie der Cron Francéveidy/ aud 
der Churzund Fürften / und anderer Einungs Verwandten 
Ständtey Freunde oder Feinde feyn wolten? ernfilid) begehret 
amd erfordert. Darüber dann beyde Theil in allerley thatz 
liche Handlungen unb Weiterung gegen einander gewadhfen/ bag 
aud) S. SG. die Stade Suimberg und derfelben Bürger / 
Stat/ Scjlößer/ Dörffer/ Clofier und ‚Hüter mit Heres 
Kraffe überzogen/ angegriffen/ gebranbdefehage/ zum Theil gar 
verifier und die Stadt Nürnberg ernftlic) belagert, 

Lind aber hochernandte unfere gnedige, Fürften unb Herren/ 
aud) bie Exbarn Grenzund Reid) 8 Stadte niche ungeitlidy bez 
dadit / mie fehwer es falle /da die Glieder cines Keichs als Teut- 
fede gegen Teutfihen / und Chriften wider, Ebrifteny fo tief in 
einander wacfen / und daß es gemeiner furgenommener Vindi- 
cation nicht wenig Nadtheil und-Zerrüttumg gebáren möchte / 
daß aud) menniglic) den Frieden zu fordern fehuldig/ haben ung 
hocigedachte unjere gnadige Fürfien und Serren/ aud) unfere 
Serren md Frenbe/ ben Grfamen dreyer ren =mb Xeid)8> | 
Statten SXabte/-alg einen Ausfehuß aller diefer Emungs-Qerz | 
wandten Stadte abgefertiget/ mit $3efebl / awifdben hochgedach- | 
gen unfern quebigen Dem Marggraffen/2t. und einen Erfamen | 
Nach der Stadt Mrirnberg/unterthanige und freumbliche unter 
Handlung mit embfigen guten Fleiß gu fuchen und fürgunehmen/ 
als uns dam hochbenannter Kriegs=Furft/ desaleidyen audy bez 
amneldter cin Erfamer Rath gúelcher und verbindlicher tmterbar 
Tung gnebiglid) und frennblid) geftattet und bewilliger, Di 
auf wir herfommen/ gefialt und Gelegenheit diefer bochtic 
gen Saden von beyden Theilen nuindlich und fehriffelich / nach 
Tongs gut Notturfft eingenommen/ Mittel unb maf /des Triez 
Dens vielfeltiglich fürgefcylagen/ auch gegenzFürfdylag und ¿$ 
derung angehoret/ und mad) lang gepflogener Interhandlung hod) 
amd viel bemelten unfern gnadigen Fürften und Derm/ Hiarga 
graff Albrechten/ und einen Erfamen Rath der Statt Mirnberg 
fie fic) / alle ihre Erben’ Erbnehmen/ Nachfommensund wer 
ur diefer Kriegs-Gachen verwandt und verdacht ifty Nahe und 
That dargu gegeben Dat / mit jrer F.G. und ihrem freyen guten 
Offer und Willen / woblbedadjtem Much und zeitigem vorz 
gehabten Nath / aller und jeder obgedachter Kriegs-Sandlungen 
balben / was fid) am Anfang beg Uberzugs der Lente / Güter/ 
unb mit Belágerung der Stadt Nürnberg/ bis auf diefen Ta 
und Stunde zugetragen/ nichts ansgenommen / unterthaniglidy 
and freundlich m ber Güte vereiniget/ vertragen/ verglichen / 
und brefem fehweren Krieg/ein Ende gemache haben / vertragen/ 
wércinugen und vergleichen fie aud) bepberfeite / im Namen beg 
Allmächtigen Gottes/ auf flet3/ emig/ immer während und 
unwidereuffiich/ hiermit und in Rrafft diefes Brieffs / wie ver 
mög der gemeinen und aller Volker Rechten und Sagungen am 
bindigfien/ Frafftigften und beffanpigfien immer fepn folly fan 
amd mag / als unterfchiedlicy hernadı folget : 

Grfilicb/ nachdem ein Œtfamer Rath der Stadt Nürnberg 
fib lauter erfiavet hat / der lobliden Potentaten Ehur=und 
Flieften Vindication und Einigung / wie ein Erfamer Kabt dee 
Stadt Augfpurg/ fampt andern Erbaven Statten/ fid) bafelbft 
zu Augfpurg eingelaffen/ theilhafftig und anhangıg gu machen 
fid aud altbereit eingelaffen/ theilhafftig/ und anhangig qe» 
macht haben/ vermog aufgerichter / beftegelter/ briefflicher ttre 
Funden / mit hochgedadjtes Kriegs-Fürften und eines Erfamen 
Kaths der Stadt Nürnberg anbangenben Sufiegeln bebrafftiz 
get/ fo foll ein Erfamer Kabt zu Nürnberg ben folder ihrer 
Erklärung und Berpflideung/ obn allen fernern Anhang/ ge- 
ger hoehgedachten, Potentaten / Churzund Fürfien und fonft 
menniglicyen gelaffen/ darüber nicht getrungen / fondern darbey 
Hchandthabt werden. Es follen aud die KriegssPotentaten / 
Shurzund Fürften bemeldte dev von Nürnberg gethane Erlés 
zung und aufgeridte Capitulation durch ihe felbft gnedig Quz 
febreiben roborirer und beftettigen gum fozberlichfien es feyn 
mag. : 

Zum andern iff abgerebt / verglichen/ und endlich vertragen/ 
wiewol ein Exfamer Kath der Stadt Nüruberg/ aud) alle der- 
felben Bürger’ Verwandte und Zugehörige in/ und aufferhalb 
der Stadt / an Schlöffern/ Städten/ Cloftern/ Dörffern / 
Giken/ Haufen, Weilen / Höften/ Gehölgen  Mäldten / 
Mannfhafften/ Gefehrigs Kugel und Pulver, mit Brandtz 
fivagung und Name / mercklicen Schaden erlitten/daß bod) fie 


ten noch gegen S. F. ©. jungen Detern/ Marageaf Georg Anno 


Hriderichen/ und derfelben beyder Gy. G. Erben / Sandty feuten/ 
Unterthanen / Saab und Gritern/ aud) Kriegg-Derwandten/ von 
wegen bemeldter erlittenen Befchädigung/ weder mit oder ohne 
Rechts nimmermteby fuchen/ fitewenden/ haben nod) gewirmen/ 
fondern foldye Schäden felbft tragen und gedulden/ aud) in £ine 
Weife noc) Wege bennlich oder offentlich/ durch fid) felbft oder 
andere /in Ungutem anden/ affern nod) racer foffen/ weder mit 
Worten nod) Bereten/ dafür und wider fie jee Nadfommeny 
Bürger /umd gemeine Stadt Nürnberg / nidye bel fen Nod) vors 
fragen foll / Fan noc) mag/ einige Reyferlide/ Roniglide/ 
Päpftlicye Privilegia, Refcript, Indult, Abfolution, Begnas 
digung/Bann oder Adht / (uppliciren / reduciren / reftituiren/ap- 
pelliren/ provociren/ nicht das Xedjt auf Forcbt ober Zwang 
gefchehener Ding/ nod) daß gemeine Berzeihung ohne vorgehens 
De fpecificirte Renunciation, nit gelten [oll / nod) idbt8 andersy 
was Diermiber immer etbaché werden mag / bep jren wahren 
Trenen/ Glauben und Ehren/ treulidy fonder Gefehrde, Wo 
fid) aber jemanbt der.ihren/ jego ober funfftig/ es gefebebe im 
[bein Kechtens oder in andere Wege/ unterfichen wurde/ feine 
Wy. G. bero jungen Dettern/ ire Exben/ Sand und sente oder 
diefer Saden Bermandte/ hiewider angufediten/wie das acfchez 
he/ dap damn ein Ebfamer Kath Sr $. G. dero Erben/ Landes 
feute/ aud) ber Sadyen Berwandte/ deshalben vertretten / und 
allerdings febadlog halten follen, Wo aber der jren einer /obee 
Jemand von jrentwegen/ austretten/ und S.F.G. deren juns 
gen Dettern/ Marggraff Georg Friderihen 2, oder jrer sy. Gy. 
sand und feute diefer Sadyen halben: bevehden/ ober fonften 
thatlich anfechren winden/ alfo/ daß bie von Nürnberg berfel- 
ben, zu gleic) und recht nit mächtig feyn Fonten/ follen fie bie von 
Nürnberg / den oder biefélben / neben unfern Gn. Sern/ den 
Darggraffen/ für jue Feinde haleen/ und denfelben nad) gue 
trachten fhuldig fepn. 

Zum britten / nadybem fid) stoifében bem Löblichen Haus Branz 
denburg diefer Sandeg-Art/1nd gemeiner Stadt Nürnberg meb- 
rerley Nachbarlicher Srrung und Spenne/ in= und außerhalb 
Rechtens/ alten follen bemelte Spenne und Serumgen alte 
ind jede wie die bis auf heutigen Tag herfommeny unerdrtere 
hangen/ und genannt werden / Feine ausgendimmen/ biemit von 
wegen bepber unfer gnábiger Herren Marggeaff Albrechten/ und 
Maragraff George Sehen / und der Stadt Nienberg von 
dem langwirigen rechtlichen 2fugtrag genommen / abgefchafft / 


Und zu gitlicher Berhore und Handlung der Durchleuchrigften/ 
Sourdyleüdytigen / odygebomen ‘Fürften und Sym / Hern Mo= 
tigen/ Hergogen zu Sacdyfen/ des heiligen Xomifhen Keichg 
Erd Marfthall und Churfürften / Hera Albrechten/ Pfalz 
Graffen bep Xheins und Herkogen in Obern-und Nieder-Beyerny 
und Herm Ehriftoffen/ Herkogen zu IBúrtenberg / unferer ges 
bigfte und, gnebigen Gerven/ aud) gu ber Erbarn Steps unb, 
Retehs-Seadte Augfpurg/Rotenbueg an ber Tauber/zumd Sois 
bifthen Halle / gleichen Sechs zu fegen umbftimmen / hiemit ges 
fboben und gefiellet fen /dergeftale / dafi jede Parthey ibt Note 
turfft/ in feo Monaten/ den nechfien den Sern Compromis- 
farien / und fonderlid) unferm gnábigffen Serm/ dem Churfürs 
fien zu Sadvfen/ geswyffadht tiberfibifen / davon feine Churs 
fürftl. Gnaden jeder Parthey des andern Scheifften alsdann 
aufchieken/ die dann abermals in fecha Monaten’ den nechfteny 
ein Ablehnungs Sajrifft / auch gedoppelt einbringen und übers 
ftbicten : Darauf dann unfer gnädigfter Herz dev Churfücft ¢ 
innerhalb feds Dtonat den nechfien / die Qerven Compromifa- 


1552 


rien an eine gelegene Malftatt befthreiben/ aud beyden Theiler * 


darzu vertünben foll/da alsdem thy Churamd Fil. Gai 
aud) der Städte verordnete anfanglid) bie Sites nog Hie 
exorterten Saden allen / mit Fleiß fuchen follen. Ob aber bie 
Gúte entfhinde /daf ihre Charamd F. G, aud) die bit States 
alg Compromiffarien / mit einhelliger Stimme/ ober durch das 
Mebrer / nad) notturfftiger Cognition aller Handlung / welcher 
fid) durch die ergangenen Geridyes-AGen/ und geführten Kunde 
fbafften: (derhalben mn Exhibition von beyden Theilen/ aud; 
den Seran Compromiffarien/ am Cammer= Gericht angefuchet 
werden foll) aud) aus den eingebrachten Schriften zu erlernen/ 
machtiglich und unwiderruflich erkennen und fpreden follen. 
Die bodygebadten Cbur und Fürften/ und der Städt Com- 
promiffarien follen aud) votftommen Macht und Gewalt baben/ 
den Theilen (wo es bie Nothourfft ber Sachen erfordert :) aufs 
¿ulegen/ in fedjg Mtonaten / den nechften hernach / nod) ferner 
Stunbfdjafft zu verfübren/ und davauf alsdann endlich zu evens 
nen/ als voxfebet. Deggleichen ob fie: fid) Feines embelligen / 
oder mit ben mehrern Stimmen gefundenen 2(ugforudjg. vers 
gleichen Fonten: Daß fie algdann einen unparthepifthen Obs 
mann ihres Gutdúnciens /bod) zum wenigften bud) bie mehrer 

Stimmen der Zufaß/ gu ihnen erfíefen mögen und follen; um 

welcher Meinung derfelb Obmann alsdann auf eingenommen 
Bericht zufallt/ und bie mehrern Stimmen made; dabey foll eg 
enblid) und unviderfpredltd) bleiben/ bep Fürftlichen und er= 
barn wahren Worten/ Trauen und Glauben/ an Eyoes fiat 

Hiermit foll aber den Herren Compromiffarien, nad) Com. 
promifs-Gigenftbafft und Natur / Map und Weiß aller Hand= 
lung/ bid jun endlichen Endfthiedt/ zu geben/ gar nid)t bes 
nommer / fondern vorbehalten und heingefteltes feyn, Wilrde 
aud) einer ober mehr ber Herren Compromiffarien SDerfobnerr 


and alle thre Nachkommen einige Bu oder Anfprud)/ weder gez | vor Endung unb Ausfprud) obbemelter fpennigen Sacyen/mic tob 
gen podygebadytem wnfem gnadigen Serm Marggeaff Albrecy= | abgeben s iff ev von den Gpur sund Furfien gemefen / fo foll eii 
andes 


ÁNNO 
1 55% 


DU DROTT DES “GENS: 


ander an des verfdjiedenen fiat bud) unfece gnädige Gerrèn/ 

Rarggraff Albzechten und Darggraft Georg yriedeielhen / oder 
ihrer Fürftl. Gnaden Erber / erbetten iub: gefagts ift aber einer 
von den Städten abgangen/ durch einen Ebrfamen: Rath ber 
Stadt Nienberg ein anderer aus dem Rath der Stadt / darin 
Der vorig Todts verfchieden / benennes und bie Zahlder «Herren 
Compromifiarien aljo wieder evfülfee werdeny fo: offt es Noth 
feyn wird. ES foll audy diefeSs* Compromifs, burtb tei jets 
nod) tobtlidben Abgang der felbfadere oder, andere urfadheny, von 
deren wegen fonft bie Compromifs, inhale der sXedycen/untráftig 
werden/ fallen: fondern audy anf und bey den Erbens bis qu 
endlichen Austrag bey rechten Wieden: und Scáfftei bleiben: 
mit gegenwartiger urthätlichee Bergeihung alter und jeder Behelffz 
und Einreden/ die einigem Theil’ hierin zu Vebel fF / ober zu 
Enderumg feines hierzu gegebenen Wilkens fürtragen und fehirz 
men inogen: Ob dann der Epur= oder Fúrftenemer fid) hierzu 
nicht vermögen laffen: fo fol od) nichts befio weniger auf dre 
andern ¿rocen md ¿io Stätt zugleichenzufegenygleicher geftallt 
compromittitet feyn/ allerding haben zu handeln und gu forte 
den / als die feds gethani haben folten. 

Bun pierbten (f£ abgeredt / vertragen und bediengty bafi cin 
Ebefamer Kath dev Stade Nürnberg / fodjemannten unferm 
guadigen Fürften und erm. Marggeaffı Albrechcen / amb imb 
und file den in'diefer Expedition imd S3elegerung atfgelo fe 
Kriegseoften und alle feiner Fürfil. Gin. deshalb befeyehen Anz 
Forderung auf gebtihrlide Quitting encrichéen ind bezahlen foley 
¿reymalhundert taufent Gulder/in grober Cardlaufftige Mins) 
jeden Gulden qu fechhig Creugern gerechnet: nemlid) einhundert 
amd funffgig taufent Gulden Je als bar bey Aufrichtung diekes 
Bertrags- Briefs / tmb die andern funffeig taufendt Gulden in 
einem Sonat den nechfier mad) dato dis: Brie in Ditienberg: 
allda feine F. G5. fold)e Gunma Gelts empfaber: / und forter 
«n ibr Gewahrfam bringen laffen follen: bargu die von Shien- 
berg ihres Bermogens gern helffeit/ und Feines '1egs darwider 
{hun noch feyn wollen und follen. Ein Ehrfamer.Rahtfok and 
Hochgedachten Friefterr über biéfe Barıhaffe nachfolgen Taffen und 
gebeny fed Stick Gefejuis/ nemlich/ qoo febarp fe Mesen/ 
qo Singeritt’ und imo Morhfijlangen/ und dazu vierhundert 
enter Dulbée/ aber cin ‘Nath. gw Numberg/ und die ihren/ 
follen: ihren Kriegs >Koften und empfangene Schaden felbft 
tragen, 

Zum fünften imb dargegen foll und will hocherbehann- 


tec unfer Shad. Herr Marggraff Albzedyt von Branders | 


burg / 1c. einen erfamen Rabe und gemeiner Stat Nirnberg/ 
aud) derfelben Burger / Diener umb Intertijanen / ale und jede 
in diefem Krieg cingenommiene imb evoberte / befibadigte und un= 
efthadigte Städte). Galoffer / Flecten/ Marett/ "Dörffer/ 
Weiler / Hoffe/ Balde / Geholg7 Weier / Gifibivaffet/ Ze 
Yenden/ Grimd-Boder/ Mannfchaffeen/ 2inf / Mente / Stu&ung/ 
Gitter / Hanfer und Sehafferyery wo und weldyes Ores jedes 
gelegen ift/ mit allen berfelben Rechter und Gerechtigteit/ Feines 
noc) ihre ausgenommnen/ ut bem Wefen/ Werth und Gute/ wie 
fie auff diefen Tag fey /ohne alle fernere Befchadigung/ Auszug 
und Derlangerung / (allein ansgenommen die anpfarigenen 
Biamdibagiig/ de SO. Bleiben / und darzu für bie auss 
fiánbig Brandfehagung/ vor wegen aller und jeder Mrirnbergiz 
fijen Empter tito taterthanen/ S/F. 6. Ditédy einem Ehrfa> 
men Xabe/ encriehe tmb bezahle werden follen/ 19833. Gulden/ 
nemlid) auf den Tag/ da hodsgedachter Furfe bie leftere Bez 
¿ablung dev fimpráig taufend Gulden Bertrags Sima 'eiipfaz 
hen wirde laffen) \alsbaldt wieder cnantrwozten / abttettèt und 
zuftellen/ aud die Mannfaffte tmb IMterthanen Ter Eidt 
ande Pfid)t/ ob fie feinen 5: (S: oder derfelben Ampeleuten oder 
andern gethan/ aller-ding ledig zehlen Taffer/ und fie wiederum 
an einen ebtfamen Nahe der Stadt Nürnberg / ihre Burger 
amd die iheen/denen fie zuvor zugehotig/ gnebiglichen weifen amd 
bleiben, 

SHochfigedadster Sue fol and will aud)/ duch ihrer 3.6. 
und derfelben Betters/ Maragraff Georg Friderichen Fürftens 
thumb vnb sande allenthalb / die Strafien wiederumb eroffnen / 
and fié/bie von Nmderg/ und die ihren / aud ihre geiby Haab 
imb Gurer aus / vor/ und att der Stadt quediglidy vergleiten: 
and die bewenlichen Guter fo viel derfelben bis anbero von feiz 
net y. G, oder derd Kriegs- Doleé/ niche auf feiner FG. Haus 
fer und Sehloffer' verführet ober" Harlene fibt / diefelben gleid) 
gu Eger / qu Goburg/ Bamberg’ Schmalkalden ober anders> 
wo/ denen von Nitenberg/ ano weit fie zugehören/ ferner und 
amverhanpt 7 fiber durch mo gutonimen faffen: 

Buin fechfien follen alle und jede bendetfcits in diefem Krieg 
gefangene Derfonen gegen einander ohn Enegelt Media goseblt / 
und er Gefängnis atlerbing wrlaffen fep bed» auf die Nanz 
fion/ wie (id) die gefangene' derfelbe mié denen fo fie gefangen/ 
vergleichen werden: A 

Zum ficbenbett / Ale hochgedachter"unferee gnadigen Gtiefrem 
und Seern'/ bepber: Marggraffen/ deegleidyen deren vom Adel/ 
cines Rabts der Stadt Irienberg/ umb derfelben Burger Gre 
ger an etlichen Orten unter einander vermifche amd vermenget + 
ift biefe Abrede und Bevilfigung beyderfets gefebebjen / daß (id) 
em Theil gegen dem andern fo gnedig/ unterchanig/ friedtlich 
and fremdtlic) halten und erzeigen fot / wie es Cheiflide und 
alte Veutfdye "Tugende / tmb" das” ratutlidje Kedyt/ weldyes 
foridht: 98 a8 built bd bit widerfähre/ das erzeig aud) andere, 
ausweißt/und fitb Feit Theil der unbilligteis gu bet lagen habe, 


| 


| 


39. 

Damit und dadurch alles und jedeg/ was fid) von Anfang 
der obbemeldten Kriegs-Dandlung bis-auf diefen Tag und Stunz 
de/ zwifchen hochgedachten Grirflen /, aud) feiner E. Gn. jungen 
Dettcen /- Margaraff Georg Friedridyen / and allen ihrer bender 
SG. zugewandten/ mit Keden/ Schrifften/ feindlichen, Gee 
thaten/ Entleibungen/ Berwrifhng/ : Befehadigung/ Derder 
bung; je begeben und verlauffen bette/ an.geibyseben Ehe und 
Gut nichts ausgenommen. nod» hindan gefeñer/ gang amd gar 
tobt / ab/vetgieben feyny unb fein Theil gegen dem andern / aud 
ihren Mitvermandren / Unterchanen / Saab / and Gúrer einige 
lingnab/ tmrodTen / nod). Lache; tragen / fuchen und gufügen/ fons 
beri einander gnadige/ befaandige / gute und unterthanige Macs 
bamwerfchafft Lerfien follen. 

ES foll und will cud) hicrauff hochgedadhter. imfer gnediger 
Herr Mrarggraff Albrecht qu Brandenburg, mit allen imb jeden 
feine 5. Gs Kriegs= Boleé umd sXti tung /; einen. Hirfilidyeny 
friedlichen und gnedigen Wbyug von ber. Statt Nürnberg und 
derfelben Grter/ Grunde und, Boden, unverztiglic/.nady.aufz 
tichrung. diefes Buefis / gnediglidy nemmen/ und. allen feiner 
SG. zugewandten / die hierwider mit; Worten oder Wereéen 
gebührliche &traff anlegen. Desgleichen ein chrfas 
mer Kaht der Etatt Nürnberg / fie der ihren halben auch a 
balten/ su gefagt und verfprochen bat /; alles and jedes:treulichy 
aufrecht / rechtlich und ohne 93ebelgr/. bie auffer Und inner Sede 
fens qu exdencten / gu. fuchen und su finden fer mogen/ alles amb 
jedes bey guten Tranen mó Glauben, 

lind dieweil diefer gegenwartig Bertrag/audy alles amd jedes/ 
Was in biefem Brief von Wort qu Wortswerleibt,ift/s mitin 
fem. Marggraff Wibrechts des: jimgern gu; Brandenburg / ut 
SPreuffen/ Seplefien y stt Oppeln md Skatiborn/ x, Devgoqens/ 
Vurggraffens qu Pirnberg und Fürflens ¿uKúgen / gutent/ 
rechtem / wahren Wiffen amb: Willen exgangen / beroilfiget- und 
REC et ift: fo haben wity des! gu. Uefunbt fie img, amd 
unfern freundlichen liebe jungen, Bettern/ Marggraff Georg 
Friderichen (des wir ung Dierinnan fo viel fein £ieby aud) Sande 
und ¿cut Detrifft/ gemächtigt haben) unfer. Synfiegel-bieran bens 
gen laffem, Go gereden und verfpreden wir Burgermeifter und 
Xabt der Statt Shinberg/ für ung tnb alle bie mfern daß 
biefer Dertrag mic umferm guten: Wiffen und Willen befchehen 
und angenommen fep. Gereden und: verfpred;on aud). für ung 
amd amfere Madtommen/ auch alle die unfeeny iby. Erben und 
Nachkommen bey unfern wahren Worten und Treuen/an&idg- 
ftatt./ alles das zu leiften und zu vollziehen baf in biefem Der 
frag begriffen ift: derhalben fid) auch bie zween unfere Burgerz 
meifter / diefer Zeit im Ampt/ nemlid) Sannf Geuder/ und 
Georg Dolcéamer ber Gunger/ mit eigenen handen an diefem 
DBrieff unterfehrieben/ getreulich und ohn ales Gefährde/des zur 


| wahren Urkunde haben wir unfer gemeiner Stadt Snfiegel hiers 


an bangen laffen. So haben die den Stätt / Wigfourg / Xo» 
tenburg auf ber Tauber und Schwäbifchen Dal / daß bic Sad 
dure) ung/ als ihre Gefandtey neben den Ftirfilichen Rather 
wie fie infonderhett oben benandt findt/ alfo vertragen: und abe 
gehandelt / ihrer Statt Synficgel hieran zu mehrer Ggeugnig 
auch wiffentlicy hangen laffen: Und wir. die. Unterbandler ung 
darzu mit eignen handen hieran unterfihrieben: Doch der erbarıt 
dey Stätte Synfiegel mb Nachkommen) aud). ung den be 
melbten Imterhandlern ohne Schaden. : Der geben ift am Sons 
tag/ den 19. beg Monats) Junii , mad) Chrifli anfers lieben 
m Geburt / funfRehenhundert unb. im ¿wey und funffzigften 
Sabr. 


Kavferl. Caffation des stvifeben. Diaragraf Albrechts 
zu Brandenburg und der Stadt Nürnberg gemach- 
ten Bertrags.  Augfpurg den 25. 2fuguff 1552. 
[HorTLEDER, von {nfang und Sortgang des 
Ceutfchen Kriegs, Tom. II. Libr. VI. Cap. Il. 
p3g.1371. LuwrG, Teutíches Reichs- Are 
chiv. Part. Spec. vierbter 2(6tbeilung dritter bass 
pag. 49: d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire; 


Decret Imperial, portant Caffation du Traité d 4c- 
cord) paffé le 19. Juin 1552. entre ALBER® 
le jeune Marcgrave de Brandebourg , 62 1a Ville 
de NUREMBERG, Donné à Augsbourg le 25, 
d'Aoft 1552. 


BI Carl dee Fihiffee 7 von GHttes Gnaden’Kömifiher 
: Kayfery qu allen Zeiten Mehter des Keidys/ in Germaz 
nien/ zu Qispanien/ bepber Gicilien/ Syerüfatem/ Sinimarn / 
Dalmatien/ Exoatien 2c, Konig/ Eté-Derhon zu Heflerreidy/ 
Soetfog zu Burgundt/ wx. Graff zu Habsburg/ andern uud 
Tyrol/2c, bekennen offentlic) mit diefem Satiejr und tun Funde 
nait f 

Nachdem in jungft entftandener Reicás:Empóriná/ Marge 
graff Albrecht zu Brandenburg der Sunger fampe sut nbus 
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Kelffern und Helffershelffern / fo viel fidy berfelben bem júngfien ANNO 


gigen Granféfifében Confpirations- Berwandten mb Mipthä- 
ten etliche unfere und des heiligen Reiche gehorfame Standt 
Kreyaund Reichs» Stadt / wider unfer und des Keich8 Recht / 
Ordnung) Safung und gemeinen aufgerichten Land = Frieder / 
amd infonberbett bie Ebrfamen/ unfere und des Keichs lieben 
Gerreuen N, Bnrgermeifter/Natb imb Gemeinder Stadt Nürnz 
berg / derfelben Burger/ Einwohner / tintertbanen Zugehdrigen 
ind Derwandten gang unverfebentid) / opm einige vorgehende 
Berwahrnung/ aud außerhalb aller redtlichen urfachen /frevents 
lier / muthwilliger / fürfeglicher weife / und unverfthuldter 
Gather mit Heers-Qvafft zu Roß und Fuf/mit der That übers 
fallen/ die Statt bis in die ficben Wodhen belägert /,befchloffeny 
the sandfehafft/ Rirden/ Klofter/ Sofpital/ Swloffer / Git / 
Oûufer / Flecéen /Dbeffer / Weyler/ S9ojf/ in einer mercklichen 
geoffen Anzabl / aud) unfern und des Seide Walde /fambe anz 
derm Reichsumd unfers freundlichen lieben Bruders des Nomi 
fen Königs à. SSbbeniftibe amd fonft Ehuesund, Guivfiliche / 
aud) anderer Stände schen und epgenthumbliche Guter. und Zu 
geborumgen /tmerbórter Tprannifeher/ unehriftlider und Türcki- 
fiber weife verbzenne/ zerfprenge / verbeevet / the Unterthanen in 
Städten und fonft auf dem Lande über ihr Bermogen gebrandtz 
fibá&et/ geplündert / gefangen hinweggeftibret / qu umvedstmagie 
gen Pfüchten und Huldigungen gedzungen/ gegen jungen und 
alten Manns = und Weibs 2 Perforen mit Mordt und andern 
Tyrannifben Thaten/ befehwerlichen und graufamlichen gewti= 
tet/ ibr und derfelben Burgerfchaffe/ Saab und Kauffinannss 
Waar / auf frepen des heiligen Reibg-Straffen aud) nicht allein 
in feineny fondern aud) in ander Síánde Herrfehafften/ Obers 
teiten amd Gebieten /niederwerffen / augbeuten/ in feine Gtatt/ | 
Sclofer und und Flecken führen/ amb in feinen Mug wenden | 
laffen, Des weiten Vorhabens / nod) über, folches altes / die | 
¿two? gebrandtfchäkten/ und gum. Theil geplhinberte Shirnbergi- 
ide angehorige Státt / Shlöffer/ Doeffer / Flecken und ans | 
derg/was zu fambt dem/ fo an gemelbtem Nürnberger Balde | 
nod) unverbrennt/ wicht niebergeriffén/ und unabgehaten geblie- 
ben/votlends gar qu verbzennen / gu verroti ten md zu verheeren/ 
auch folches albereit gum Theil/ (wie wir glaublid) bericht feyn) 
in das Merck gericht und vollhrackt. 

Derhalben gemelte Burgermeifter/ Rath und Gemeine bet 
Stadt Nienbera/ auf erlicher Stätt Unterhandlung und zu 
Berhütung gemeiner Stadt/ und derfelben Imterthanen und | 
DBerwandten/ fernern verderblichen unmwiderbzinglichen Schaden | 
und Nachtheil/ zu Ervettung des armen unfhulbigen Sands | 
Dolet3/ aud) zu wieder befommung der abgeboumgen Statt / 
iyleden / Echloffer / unterthan / at $aab unb Güter / 


und der entwebrren und mit Gewalt abgeraubten Kauffnanng= 
Ofaarat/ fid) mit ijm/ dan Margagraffen/ in etliche befthimers 
lide DBertrags-Ditel einzulaffen/und ein vermeinte vortbeilifde/ 
anbilliche hocnadstheil bligation tmb OXerfübreibumg eingus 
gehen und uber fic) zugeben geboumgen worden, Wiewol nu 
foldye vermemte Handlung / Wertrag / Contra, Obligation | 
und Derfehrabung/ die aus Fordt/ Gewaltfam unb bedrange | 
mis/ und infonberbeit uns / nnb dem heiligen Neicy/ alg der | 
pochfien weltlichen Oberkeit zu wider umb. Madhtheil sefehehen / | 
an ihnen felbft nichtig / fvafftlos / imbrndig und von unwúrden | 
feinb/1mb weder gedachten Margaraffen/: nod) jemand andermy 
dergleichen unbilliche befthwwertiche/ ung und dem heiligen Reid) 
widerivertige nadytheilige Obligationes und Verfehreibung/ jez 
manbt$ abjudaimgen / nod) gedachten Burgermeifiern und Nath 
der Stade Mrienberg/ oder andern diefelben mit jenande einzu> 
ehen/ anzımehmen/ oder gu bewiltigen/ nod) deinfelben einige | 
oder zu geleben/ gebühret; Go haben wir bod) / 
tiber vorige thre Nichtigkeit / noch zu allen Nberfluß und mehs" 
und Gewarfam / mit wohlbedachtenm Muth / que | 
tem zeitigem Kathy aus eigener Semegnus und rechter Wiffen/ 
alle und jede obbeffimpre Cap tion, Obligation , Derfthreiz | 
bung /¿Extlárung / Contrat, OXertráq Anlaf/ Compromit , 
und ingemein alle Traétat und Handlungen / wie die geffalt und 
Namen haben mogen/ und Burgermeifte und Kat) gemelter 
Stadt Nürnberg / und die ibren/ qu Zeit des UWberyngs / Belás 
gerung und OXergemaltigamg mit borgebadbtem Marggraffen / 
und feinen Confpirations- Berwandten Gebtilffen und Hiithas 
tern/eine eingangen/und angenommen haben/in allen und jeden 
ihren Capitteln/ Prmeten / Artikeln Snbaltungen/ Meynıms 
gen und Begreiffungen vernichtige/ aufgehebt/ cafürt/ und 
abgcthan / diefell nichtig / untaugentid) / trafftlos / ambiine 
dig / unb von umwiirèen erfent und erflart/ und gedachte Bure | 
germeifter / Rath und Gemeine der Stade Nirnberg/ aud» atte 
perfelben tinterthanen / Zugehörigen und Verwandten’ Geiftliche 
amd Weltlicye fampe and fonder von ben Gelübden/Zufagungen/ | 
Obligationen/ Derfereibungen/ und allen andern Bürden und 
Yefchwerungeny wie und welcher geftale die immer gefehehen / 
gegen gebadbtem Margaraffen und feinen Anhangern/ genélich 
entledigt / abfolvirt und entbumden / und fie wider m den 
Stande und, QBefen/ darin (te vor bem Gewaltthatigen Marg- 
graff Albrechts und feiner Verwandten Uberfall/ Belagerung | 
"amb aufgerichten vermeinten Vertrag gewefen fiyn/ reltituire 
und gefeht. 
di ch gemelten Burgermeifter und Kath der Stadt Minberg 
genábiglic) negönt/ erlaubt und diefe volfommen Macht und | 
Gewalt gegeben /baf fie von wegen ihrer, auf dem éanbt/Gstrafe | 
fen und fonjt/vor/nady/. amd in der Belagerung / empfangenen | 
amb erlittenen Schaden gegen ihm dem Marggraffen/ feinen | 
) 


Paflauifchen Bertrag nicht unterworffen / anhangig gemacht 
und, erflavet haben / mit ozdentlichen Kechten oder font m ander 
qulafige gebräuchliche Wegy ihrer Gelegenheit nad) handeln / 
desgleichen ihre abgebrungene weggeführte und eingezogene Burs 
ger und tinterthanen/ und derfelben Haab und Güter / und die 
entwebrten Sauffinang Waaren/ voz und an weldyen Enden fie 
bie beteetten / angreiffen / niederlegen/ auf alten / befiinmern/ 
arreftiven/ und mit HUF und 3utbun jedes Hxts Hbrigkeit/die 
ihnen zu folbem alle gute Hulff/ Förderung und Anweifung 
umvegeclid) / und ohn alle Weitlauffrigkeit / mitzutheilen/ und 
ihnen folche Güter folgen zu laffen fdyuldig feyn follen / zu ihren 
handen zu beingen/ mb nehmen follen und mogen/ von allers 
manniglich unverbindert. Und infonberbeit gemelte Burgerz 
meifier/ Nake und Gemein der Stadt Nürnberg ihre Diener / 
Unterehanen/Zugehörigen und Verwandten und alle derfelben 
Haab und Güter/ liegent und fahrend/ mod) darzu im fee 
und des Reichs befonber Gnad/ Quldt/ Schug und Sois 
genommen. 

DBernichten/ heben auf/ caffiren/ thin ab / erkennen und ev 
Élaren gemelte Berteag/ Capitulation und Obligation für ums 
tauglichy nidjtig/ trafftlos umd unbtinbig. Entledigen/ablol- 
viren und entbinden auch gemelte Burgermeifter / Kath und 
Gemein der Stadt Nürnberg und alle ıhre Unterthanen/ Zus 
gehörigen und Verwandten / von gedachten Geltibden/ Pflichten 
unb Burden. 

Reftituiren und fegen fie in vorigen ihren Stande und Wefen ; 
Gonnen/ erlauben und geben ihnen aud) obberibrter maffen/ 
volftommen Macht und Gewalt s Und nehmen fie auch üt unfer 
und des Reichs befonder Gnad/Yuld/ Schus and Schirm / unb 
thunfoldyeg-altes hiemit von Romifther Reyferlider Mtadyt Dolls 
Zonmenheit/ wifférrelid) und in Krafft dis Briefs. und meiz 
nen/fehen und wollen/ daß die obbeftimpten abgedungene/ vers 
meinte Capitulation , Obligation , Berfehreibung / Erklärung/ 
Contra&, Bertrag/ Anlaf/ Compromifs, und ingemein alle 
Traétat und Handlungen in allen und jeden ihren Puncten/ Arz 
tieeeln/ Snhaltungen/ Meynungen und Begreiffungen /untige 
lid)/ Eraffeloß/ imbúndig/ nichtig / von amwärden / tobt und 
ab fein und bleiben / von manniglich alfo innerhalb und. aufferz 
balb Geriches/ dafür geacye und gehalten werden / umd vielgez 
melte Burgermeifier/ Kat und Gemeine der Stadt Mienberg/ 
ihre Unterthanen/ Zugehörigen und Derwandten / deren Haab 
und Güter /binfüvan/ t ewige Zeit/ vbbenibuter Sachen hale 
ben/ mit noch ohne Xecbt/ nicht angelanget/ befúmmert / bes 
fibwert nod) befehädiget / fondern derhalben gang frey amd Tedig 
fleben umd bleiben/ und von jemand darumb niche angezogen 
Yocrben/ nod) an ihren Ehren’ Würden/ Aemtern/oder Standen/ 
einige verlekumg/ verkleinerung und. verbinberumg/ empfinden 
oder gedulden s Noch foldye/ gemeldtem Margaraff Albzechten/ 
feinen Confpirations-Berwandten/ Helffern/ Mitthatern/nocy 
Ihren Erben ober NachFounneny fampt oder fonderlich /noch fonft 
jemande andern/ im was Würden / Stande ober Wefen der / 
oder die fenn/ einig Neche/ Gerechtigkeit / Sufprud)/ Anfordes 
rung Rod) Hefady und Grunde einiger Bevivrung / wie das ime 
mer erdacht werden Font/ gebeny und geben follen noch mbgen/ 
in feine Weis, 

Und gebieren barauf allen und jeder Chueftirfien/ Siüvften / 
Geifiliden und Weltliden/ Prælaren/ Graffen/ Freyen/ Herz 
ven/ Kitten,’ Knechten/ Sauptlenten / £and= 930gten/ D) 
thunben/ Pflegern/ Bogten/ Berwefern / Amptleuten/ chui 
beifen/ Bürgermeiftern/ Richtern / Rathen / Birgern/ Ges 
meen und fonft allen andern/ amfeen und des Xeid)S/aud) uns 
fever exblichen Fiivfienthumen und Lander finterthanen und Gee 
treuen / in was Würden/ Standes ober Wefens die feyn / unb. 


| fonderlich.gebachten Grirgermeiftern / Xath / und Gemeine bee 


Stat Diúmberg/ derer Interthanen / Zugehörige und Berwands 
ten von Romifcher Keyferlicher Made hiemit ernftlich und wolz 
len / daß fie folcye obbeftimbte vermeinte Derfchreibung/ Obli- 
gation, Capitulation, Erflárung/Dertrag/ Anlaß und Com- 
promißs, fir frafftlos / nichtig/ ambindig/ unb von unwiivden 
halten/ und gedachte Bilxgermeifice/ Nath und Gemeine der 
Statt Himberg/ mit Bollgiehung foldyer Capitulation, Ere 
Elarung/ Obligation , Derfebveibung / Dertrág/ Anlaß und 
Compromifs, weiter nicht füvfabren/fondern fid» derfelben genke 
Tid enefehlagen und enteufiern /und diefe unfere Keyferliche Cas- 
fation und Abfolution , fat und feft halten/und gedachte Brive 
germeifter/ Rath und Gemein und ihre 9tadtommen/ 1inter= 
thanen und Derwanten / bey diefem-allen/ wie oblaut / von unfer 
und des Reichs wegen / vertretten/ feigen/ ftbirmen/ bandba- 
ben/ und vubiglid) bleiben faffen/ dawider nicht bxingen/ anlan= 
gen/ beleidigen/ betúmmern/ nod) an Ehren/ Oaabsund Gui 
term befehweren/ ober des jemanbt andern gu thun geftatten/ in 
Feine Meife/ aL3 Tieb einem jeden fey unfer und des Keichs fées 
ve tingnadt und Straff/ und dazu ein Peen/ nemlid) hundert 
Mart locigs Goldrg zu vermeiden/ bie ein jeder / fo offt er free 
ventlid) hicwider thate/ uns halb in unfer und des SXeidjgs 
Gammer/ und den andern halben Theil obgedachten Búrger= 


| meifter und Kath der Statt Nürnberg unableflig zu besahlen / 


verfallen fen folfe, Wir empfehlen aud) darauf unfam Keys 
ferlichen Cammer» Procuraton / Fiscal General, gegenwärtis 
gen imb Finfftigen biemit eenfilid) und wollen/ daß er auf obs 
beftimpte Peen / und Straffen/ an unferm Kehferlichen Came 
mer-Geride/ fur fid) felbft ober fampt und neben gedachten Brir= 

germeifter 


1552. 


ANNO 
1552. 


DU DROIT DES GENS, 


geriteifter und Kath der Statt Nienberg/ fo offt cr derhalben 
erfuche/ oder file fid) fefbft innen wird / gegen affert und jeden / 
fo wider obberübrte amfer Kapferliche Caffacion , Abfolution , 
Reftitution, Sómung/ Erlaubung / Gadus und Schiemyichts 
fürnehment/ handeln oder thum/ unvergogentlidy procediven wid 
verfahren: folte/ wie fic) in folejem Gall gebrtvet, Mit Mrs 
Eundt dis $3rieffe / befiegelt mit unfeom, Keyferlichen anfangate 
den Snfigel, Geben in amfer wb bt8 Reiche Stadt Augfpurg 
am Fünf und srwangigfen Zag des Monats Augufti nad) Gbrifit. 
infers liben Herren Geburt/ 1552. unfers Keyfersthums im 
¿wey und deeifigften und unferer Keich im fieben amb drepfigften 
Sabre, 


CAROLUS. 


Vt. À. PERENNOT, 
Vt. SELD. 


Ad Mandatum Cefarex & Catholicæ 
Majeftatis proprium. 


D. Pfinging, 
R. B. Bave 


Sapfitl. Cow erg wa Tron bet vorgehenden Cas- 
fation, Brüffel den 20, Martii 1553: [Horr- 
LEDER, Tom. Il. Libr. VI. Cap. IV. 
pag. 1337. Lunic, Teutfch. Reichs- Archiv. 
Part. Spec. vierdter Abtheilung dritter Wofas pag. 
52. d’où l'on a tiré cette Pièce. | 


C’eft-a-dire, 


Conrirmarion Imperiale fur le précédent 
Décret de Caffation. 4 Bruxelles le 20, Mars 
bn La 


ABI Carl der Fünfte von GOttes Gnaden Kömifeher 

Stepfer/ zu alten Zeiten Mehrer des Neieys in Germaz 
nien/ gu Sispanieny beyder Gicilien/ Serufalem/ Oungarn/ 
Dalmatien/ Evoatin/ 2, Komg/Erk-ierhog su Oefterreichy 
Sxetfog. zu Burgund/ 2c. Graff zu Soabtpurg/ ‘Flandern und 
<Eyrol/2c. betennen offentlid) mic diefen Brieff/und tbun Funde 
allermanniglidy / wierwohl wit in necbff verjcbienem zwey amb 
funffüigften Sabe ber mindern Bahl / bie Chrfamen / unfere 
Amd des Reichs lieben Getveren I. Guvgermeifiers Rath, und 
Gemeine der Stadt Nürnberg / aud) derfelben Unterthaneny Zus 
gehdrigen und Berwandren/ Geiftlihe und IBeltliche/ fümpte 
Tid) und fonderlic,/von den Gelübden / Zufagung/ Obligationen/ 
Derfepreibungen/ und allen andern Burden und Befehwerder/ 
bie fie in jüngft erffaubener Emporung im heiligen Reich, mit eta 
liden/ ums damals widermertigen Ständen / aufguridtar/ ans 
gumebinen und einzugehen/ gewaltthatiger weife gedungen wor= 
den/ von Kom. Keyferl. Macht Bolfommenkeit/ entlediger / 
abfolvirt/ entbunben/ und wiederum in den Stande und es 
fen/ davim fie vor derfelben Empormnig / Mberzug und Bebdzangs 
mis, gervefen / reftituivt und gefege/ auch alle und jede vermein= 
te Capitulation , Obligation , Berfehverbing / Cvtlarimg/ Con- 
trad, Bevtvag/ Anlaf/ Compromiß , und in gemeim alle 
"Fraétat und Handlungen/ wie bie Geftalt und Nahen haben 
mögen / die gentelte Burgermeifter und Nath dev Stade Suite 
berg und die ihren obgemeldter maffen eimgangen tmd angenom= 
men haben / in allen und jeden ihren Capitteln / Puncten / Ars 
tieteln/ Snbalturgen/ Meynungen/ unb Begreiffungen mit wobl- 
bedgchtem Muth/ gutem Kath / zedster wiffen / eigener BYaweg- 
núf und aus obbeflimpter Unfer Keyferlicher Macht Dolltom- 
menbeic vernichtiget/aufgehebe/ cart / abgethan/ und diefelben 
nichtig / untücheig / Erafftloß / unbindig und von unwurden er» 
Tent wd erklaret/ aud) allen und jeden unfeen und des Keichg= 
Ständer 1010 Imterthanen / in was ABúrden (Stand oder Wee 
feit bic fen / bey fdroerer Inifer Unignadt and béflimyterr Peenen/ 
befoblen tind gébotten/ daß fie gemelte Buegermeifier und Ratly 
der Stat Nitenberg / derfelben Burger / Untterthanen/ Hinter 
fäßen und Derivandten/ die in andere Gehibt/ ulbigung/ Gee 
walt/ Berhafftung oder Gefánguús Eommen/ ohn alle Entgelty 
Mächeheil und Schaden ledig gebert/ und fie ihrer Gybt/ libbt/ 
und Pflicht fee) zehlen/ und an ihre omentlide O tigkeit und 
Herrfchafft wiederumb meifer/ aud» ihnen alle und jede thre Gite 
ter/ Bins / Gúldt/ fahrende Saab imb. Sauffinang Waar / fo 
ihnen entwebrt wd abgeboungan/ wieder zuftellen/ folgen lafz 
fen/ und zu ihren fichern handen zu bringen / geftatten/ und fie 
bey obbeftimmpter Unfee fe 
Reflitution , vertretten/ fehtigen/ fehiemen/ handhaben tmb vue 
biglid) bleiben laffen/ ımd darwider niche deingen/ anfangen / 
beleidigen oder bektimmern follen/ ales inhalt und verno tmz 

Tom. IV. Part, Ill. 


Keyferlichen Caflation ,. Abfolution und | 


At 
feret: beemegeii: atisgarigeneit Saviertidien Refcript; Caffation 5 
Abfolution und Reftitution., tmb. Sebots-Brieff/ am dato hale 
fent / in unfer und des. Keiche>-Statt Augfpurg am funff und 
¿wangigflen Tag des Monats Augufti gemeles jungft werfehienen. 
$2. Hales der gevingern Zahl; 

So fombe uns: body glanblidy für. dag Denübrten unfen 
Refcripten/ Caffation, Ablolution, Reftitution md Gebotsz 
Briefferr in viel Weg q wider gehandele und fitenemblid) /bag. 
fidy etliche (winter dent fein / dieweil fic. bey ams voriger. vers 
Lauffeney Handlung: halben ausgefobnet amd ihnen in folder 
Ausfolnung nachgeben bafi fie nientande iuner-oper auffechalb 
Recbtens wm alle in nechft eneftandener Empörung. begangene 
ind verlauffene Handlungen/Rede und Antwort zu geben, fdyuls 
big fepn/und derhalben emfibren/ felieffen und vermeinen wols 
len/ daß dadurch. alle unfere Refcripta , Caffationes, Indulta 
ib. Mandata aufgehebt/ mb ihnen gefíattet und zugelaffen fent 
fot / vorigen iren Verhandlung nachzufeken) gemeiner Stadt 
Nürnberg Unterthanen und Beewandeen / die SBranbfdjatungat 
bargu fie gewaltthätiger weife in obberührter Empórung gendthiz 
get worden/nochmahls zu bezahlen und zu erftatten/ unb fie fonft 
in ander mehr: Weg zu dungen, rind su vergeraltigen/ mit es 
Drawung/ wo demfelben mee Folg befchehe/ bap gegen inen / 
ferner mit Feuer und Sewerds/ dev febery fF rad (olt gehandelt 
und fürgenommen werden / eigenes Gewalts ind Furnchmeng 
imterfiehen foffen/ welches aber nidye allem obgemeltert unfern 
Keyferlichen Refcripten/ Abfolution Caffation und Mandaten / 
fondern aud) unferm Kepferlichen Gamith / Willen und Meys 
nung/desqleichen allen Kedhten/ Exbarkeiten und gemeinen Sandts 
| Frieder zu wider ift/ aud) int beiligert Neich zu gedulden/ gané 
befehwerlich/ und ung als Romifchen Renfex und dem Obevften 
weltlichen Qaupe Feines weges nadhzufehen und ¿ugeftatren ges 
búbret/ barum haben wir mit woblbebathtat Much/ gutem 
Rath und vechter Wiffen/ ung declariret und evElavet / bap uns 
| fer Meynung und Gemtich niche geweft/ burd) unfere Ausjoh=> 
| nung und Begnadung (diewir jemandts von vielbemeldter jünaff 
erregter Emporung im heiligen Keich wegert/ gnábiglid) widers 
fahren faffen/ und gechan haben möchten wen wieyund wann 
Dis gefthehen wer) obgemelte unfere Refcript, Calfaion, Ab= 
flip und Reftitution aufzuheben / gu casfiven und abzus 
tun. 

Und derhalben diefelbent hiemit zu einem tberfluß it dft ihe 


ten Capittem/ Puncten/ Avtieéelny Meynungen und Begreifs 
fungen/ nochmals und von neuem confirmiret und beftettiget / 
aud) gemelten Surgermeifiern und Nath der Stadt Diienberg 
mandirt/ befoblen und Gewalt geben daß fie alle und jede ihz 
Burger/ Unterthanen/ Hinterfajfen und Verwandten, bey ges 
dachten unfern Refcripten/ Caflation, Abfolution , Reftitution 
und Gcbots-Brieffén/ an unfer flat / und von unfere wegen 
vertretten/ handhaben/fenigen / fermen / und Feineg weges dar 
wider befthiveren oder dringen laffén follen, Declariven tmb era 
Flare mg / confirmiren und beftattigen fofde unfere Refcript, 
Caflation , Abfolution und Reflitution , Mandiren und befehlen 
obgemelten Burgermeifteren und Nath / geben ihnen atıch foldyen 
Gavalt / als obbeftimpter maffen von Romifcher Käyferlicher 
Mache vollfommenheit wiffentlid in Krafft dies Brieffs/ md 
| mepnen / fegen und wollen / daß die obgemelte unfere Kenferliche 
Refcript, Caffation, Reftitution, und Gebots-Brieff/ durdy 
| unfere WAusfohnung und Beanadımg niche aufgehebe / casfivt und 
abgethan fepn /foridern bey ihren Würden und Kräfften bleiben/ 
von manniglich alfo ficifr/ feft/ und unverbrtichentlidy ‚gehalten 
werden und gedachte Yurgermeifter und Nach qu Nürnberg / 
fid) deffen alles wie oblaut/ freueny gebrauchen md genieffen / 
ind ihre Burger / Unterehanen/ Hinterfüffen und Berwandeerr 
Davbery handhaben, und vertretten/ und fie Davwider nicht Suns 
gen/ ober befäyweren Laffer folfer und mögen/ von aller mans 
niglich imverhindere / wie wollen auch, fie bey folchem atem alfo/ 
| wie obfichet/ felbft guadiglic, handhaben/ fdyien/ imb five 
men unb davwider nidité ansgehen laffen/ thun oder befchlen 
in Feine weif: Da aber folhes befehehe/ oder hierüber cinigera 
ley Mandat, Gcbotté-Brieffe/ oder its anders / fo bem zu 
wider und Tracheheil verfkanden und gedeutet werden Font / aug 
eigener bewegung / vergeffenbeit/ ober ander Sent anhalten / wie 
fic) das immer begeben möchte, von ung gegeben /erlanget/vder 
| ausgebradt wiivde/ ober vor dato befthelen / gegeben/ erlangeg 
oder ausgebvadht were ; So wollen wir dodydaf foldyes mehrz 
gemelter von Nurnberg an vorgedachten unfern Refcript, Cass 
fation, Abfolution, Reftitution, Gebots-Brieff/ tmb diefer 
imfer Declaration, Erklärung / Confirmation und Beftáftiz 
gung gar feine Abgang / Nacheheil oder Hindevimg gebebvert y 
nod) bartoiber einige wircéua oder Krafft baben/ fondern Evafftz 
los wnb von amviden heiffen amó feyn foit / darin wir daffels 
bige altes jego als damıyımd dann als jeßo/ derogiren / caflıren/ 
aufheben und vernichten/ vor obberihrter infer Renferlichen 
Mat volltommenbeit / wiffentlidy i Srafft dis Drieffs, 
Und gebieten darauf allen und jeden Ehurfürften/ Fürften/ 
Geiftlichen und Weltlichen Preelaten/ Graffen / Freyen / Hers 
ren Ritter / Suedten/ $yauptlenten / Land-Bogeen / Diéthu- 

men’ Dógten/ Pflegen’ QXermefern / ¿Amptleuten / Schul 
heifer / Burgermeificen / Kichteen / Kabten / Burgern/ Ges 
meinden/ tnb fonft allen andern/ 1mfern imb des Keic)g ms 
tertbanen/ und Derromidten / in was Winden / Seande oder 
QBefen die feyn/ ernftlich / und wollen daß fie die vorgemelcen 
Burgermeifice und Rath der Stade Múmbcrg ihre Burger / 
F Unteye 
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tinterthanen/ Hinterfaffen und Getrenen/ an ‚diefer unfer Keyz 
ferlihen Declaration, Ertlarimg/ Confirmation, beftettiguag/ 
Befehl wid Mandat nicht bindern / ieren/ befümmern/ beleidt 
gen noch befehweren/ fondern fie dabey / von unfer tind des 
Reichs wegen/ handhabeny fehligen und fétemen/ fie deren fámpt= 
Lich / und fonderlid) geruhiglic) gebrauchen / genteffen und genéz 
lid) dabey bleiben Laffen/ und hiewider niche thun nod) jemanbt 
andern zu thun befehlen/ ober geflatten / in feine Werfe noch 
Weg/ als lieb. einem jeden fey unfer und des Reichs fehwere 
Ungnads Straff und Peen/ im obbemelter unfer Caffation , 
Abjolution und Reftitution beftimpt/ zu vermeiden/ das meiz 
nen wit ernfilid)/ mit Urbund dis Briejis befiegelt / nut imeem 
Sepferlidben anbangenden Syufiegel, Geben in unfer Stadt 
Briiffel in Brabant / am zwangigiten Tag des Donats Mar- 
tii, nad) Chrifti unfers lieben Sen Geburt / fünffsebenpun 
bert amb im drey tmb funffgigften /anfers Kepferthumbs im 38. 
Sabren. 


CAROLUS» 


Vt. A. PERENNOT. 
Vt. SELD. 


Ad Mandatum Cæfareæ & Catholicæ 
Majettatis proprium, 


D. Pfinging. 
XVIII. 


Transattion concluë & vatifife à Paffau, le 2. 
d'Aoút 1552. fous l'autorité de CHARLES- 
Quint Empereur, en FERDINAND 
Jon Frere Roi des Romains, & quelques 
Erars D'ALLEMAGNE, die la Paix 
Publique. [Goupasr, Tom. I.. pag. 566. 
d’où Pon a tiré cette Pièce, qui fe trou- 
ve auffi en Latin dans LEHMANNI Aöa 
publica de Pace Religiofa, Lib. I Cap. 1.5 en 
Allemand & en Latin, dans Ap ami Cor- 
TREI Corp. Tur. publ. Tom. IL.; en Alle- 
mand feul, dans Jon. Bazras. KLAUTE 
Leges Fundament. Imperii pag 83; dans Ho r r- 
LEDERUS, don anfang und fortgang Des * 


Lente 
fehen Kriege. Buch) V. Cap. XLV. pag. 1317.5 
dans Low pon p11 Ada publica, Liv. VIII. 
pag. 882. & dans Lunic, Teutfch. Reichs- 
Archiv. Part. gener Tom. 1. pag. 119. & en 
François dans l'Æifoire de l'Empire de Hess, 
Tom. III. pag. 272.] 


(1) Neos FERDINANDUS Dei gratia Roma- 

À N norum Rex femper- Auguftus ; Germania, 
Hungariæ, Bohemiæ, Dalm: tig , Croatie & Sclavo- 
nie, &c. Rex; Infans Hispanie; Archidux Auftrie, 
Dux Burgundiz, Brabantiæ, Styriæ, Carinthim, Car- 
niole, Lucimburgi, Limburgi, Geldriæ, Superioris & 
Inferioris Silefie; Princeps Suevie ; Marchio Sacri 
Rom. Imperii, Burgaviz, Moraviz, Superioris & In- 
ferioris Lufatie ; Princeps Comes Habfpurgi, Flan- 
driæ, Tyrolis, Phirti, Kiburgi, Gorciz, &c. Comes 
Palatinus Burgundiæ, Hannoniz, Holandiæ, Selan- 
die, Namurci, & Zutphanie ; Lantgravius Alfatie 
Dominus Marchiæ Vandalicæ, Portenaiæ, & Salin: 
rum, &c. fatemur ; Cum aliquoties jam antea Nobis 
innotuiffet in Germanie Sacri Imperii Natione hinc in- 
de multifariam commoveri ad Bellum arma, palamque 
tumultuari, ac id quidem przcipua Generofi Philippi 
Hefforum Landtgravii , &c. cultodiæ detentionisque 
caufa: ingenita Nobis cupiditate , defiderio, fide ,amo- 
re,atque promptitudine erga Sacrum Imperi um.omnes- 
que & fingulos ejus Status ac Membra,cumprimis vero 
ad communis Reipub. falutem , pacem, tranquillita- 
tem & concordiam confervandam provehendamque , & 
Chriftiani fanguinis effufiones, infontium excidia, Pa- 
triæ devaltationes! evitandas ac prohibendas, prompte 


3 


(x) Les Proteftans d’Allemagne ont toujours _confideré ce Traité 
comme le fondement & le titre de leur liberté. Cependant ils le 
firent , lors que le Landgrave de Hefle étoit encore en prifon; & 
ils fe hátérent de le conclurre, de peur que Charles-Quint ne fit mou- 
rir ce Prince,ayant menacé Mawrice, Ele&eur de Saxe, de lui en envoyer 
la tete fi Pon ne fe contentoit des conditions qu'il offtoit, 


|ac meritó volentesque adducti, Romanam Imp. Ma- 
| jeftatem , dileétum Fratrem. & Doininum noftrum 
amanter juxta atque fuppliciter requifivimus ac inter- 
pellavimus jut Nobis ad dicli Lantgravii liberationem , 
aliarumque appendentium controverfiarum , ad Bella 
tumultusque occationem prebentium, derivationem, 
amicam tra&ationem indulgere, concedereque dignare- 
tur: quod ita nos quidem & amicé ab ipfa Cæ- 
farea Majeltate & fraterné impetravimus & confecuti 
fumus. 

2. Quo factum eft, ut unà cum Illuftriffimo Princi- 
| pe Domino Maximiliano Rege Bohemiz, &c. dilecto 
| noftro Filio, & Illuftriff. Mauricio Duce Saxoniz, &c. 
Cognato, & Alberto Duce Bavarie, Genero, Ele&o- 
ribus, Principibus, ad. proximum Pafcha, in Civitate 
noftra Linfenfi conveniremus , de rebus hisce benigné 
atque confidenter colloquentes, variis deliberationibus 
& tra&atibus inter nos habitis, ac diligenter omnibus 
| Perpenfis neceffarium , opereque precium fore exifti- 
mavimus, aliam Convocationem huc Pataviam (gehr 
Paffaw) ad 26. Maij proximam indicere ac prælti- 
tuere, 

3. Similiter & hos Eleétores ac Principes ceu nobis- 
cum Interceffores & Compofitores harum amice tranfi- 
gendarum rerum caufa Literis noflris evocavimus & ac- 
| cerfivimus, talibus , divina clementia , gravaminibus, li- 
tibus atque discordiis, quibus fieri poteft, viis, modis- 
que obviaturi, ac denique finem impofituri 

4. Proinde nos, & infra memorati Principes, Elec- 
| tor Saxoniz, &c. huc ad diétam diem cum caeterorum 
Eleétorum & Principum Legatis pervenimus, videli- 
cet , Archiepiscopi Moguntinenfis nomine Daniel 
Brendel & Honburck, majoris ZEdis Canonicus Mo- 
guntiæ, Chriftophorus Matthias Jurium Licentiatus 
Cancellarius, & Petrus Echterus ; Archiepiscopi au- 
tem Colonienfis nomine Henricus Salispurgenlis, & 
Franciscus Burghardus , ambo Doétores ; Archiepis- 
copi Trevirenfis nomine , Joannes de Petra, Primas 
inter Archidiaconos Treve i 
Winnenberg & Beylftein, Ditionis Trevei 
Magifter, & Felix Hornung Dottor, 
Palatini verd Friderichi nomine, Ludovicus Comes à 
Stolberg, Konigffein, & Ruthfchefort , Joannes à Din- 
heim, Prefeétus in Creucenach, Melchior Drechfel 
Do&or, & Joan. Koting ; Joachimi Marchionis nomi- 
ne, Adam Trotte Marifchalcus, Chriftophorus Stra- 
tius, Timotheus Jung , & Lampertus Diftelmeyer , 
Do&ores. : Item Reverendi & Generofi, Erneftus Ar- 
chiepiscopus Salispurgenfis, &c. Mauritius Echifeten- 
fis, & Wolffgangus Patavienfis Episcopi, Albertus 
quoque Palatinus Rheni, Dux fuperioris & inferioris 
Bavariæ , in perfona. ltem Episcopi Herbipolenfis no- 
mine, Henricus Comes à Caftel Canonicus, & Hans 
Zobel; Joannis Marchionis Brandenburgentis nomine , 
Adrianus Albinus Doétor, Cancellarius, Andreas Zoch 
Doétor, € Bartholus à Mandelslo ; Henrici Junioris 
Ducis Braunsvigenfis nomine, Vitus Grummer ; Wil- 
helmi Ducis Juliacenfis nomine, Wilhelmus Kettler, 
Wilhelmus à Hewenhof, appellatus Ley, Magifter Cu- 
tie "Theodoricus à Schepíled, & Carolus Horítus, 
Do&ores ; Philippi Pomeranie nomine , Jacobus Zit- 
zewitz, Doctor & Cancellarius ; Et Ohriftophor, Du- 
cis Wirtembergenfis nomine, Johannes Theodoricus à 
Plenningen, fuperior Advocatus in Stutgarten, Ludo- 
vicus à Frawenberg, Advocatus fuperior in Lauffen, 
Joannes Henricus Hecklin, & Caspar Behem , ambo 
Doétores hic coram nobis comparentes. bus cum 
vocatis Transaétoribus rem coepimus traétandam,ac ini- 
tio di&i Electoris Saxonici, fuorumque Conjunétorum 
poftulata & gravamina duobus fpecialibus Scriptis com- 
plexa accepimus , eaque fumma diligentia, fideque 
perpendentes, quo ad amicé componi, & ingruentis 
Belli discrimina, Pace, tranquillitate, & concordia fir- 
mata, in Sacro T'eutonice Nationis Imperio averti 
poffent. Atque fic tandem poft multam longamque 
tum fcripto tum verbo rerum traétationem agitatam , 
fequentia media, punétaque ad Cæfareæ Majeltatis be- 
neplacitum, ac Ele&oris Saxonici, faorumque Con- 
foederatorum aflenfum ac ratificationem relata furit, 
deque iisdem unanimiter tandem in hunc qui fequitur 
modum conventum eft atque conclufum, 


Cap, I. 


Anno 
1552, 


DU 


Celio armate Militi. 
Lantgrav 


, G PHivippi Heforum 


avrpwais feu liberatio. 


Rimüm Eleétor Saxonicus, fuique Belli confor- 
X tes Principes ac Status hanc Compofitionem am- 
ple&entes à coeptis fumptisque armis prorfus defiftent: 
fuosque paratos & confcriptos Milites ad undecimum 
duodecimumve diem Augufti mentis proximum undi- 
quaque dimittant, diffipent, atque discurrere, vel no- 
bis Regi Ferdinando ad petitionem ftipemque noftram 
adjungi vel admoveri finant : dentque omnibus modis 
operam, in quantum fieri poteft, ne quid injuriæ dam- 
ive dolo malo Cxfaree Majeltati, nobis, aut ceteris 
Sacri Imperii Ele&oribus,, Principibus, Statibus & Ci- 
vitatibus illorum discurfu, fufioneque inferatur, quin 
ita potius disperfi Cafarex Majeltati, Sacroque Impe- 
rio obfequentes fe gerant permaneantque, remiflis illo- 
rum Statuum, Civitatum , aliorumque Juramentis , 
quos hactenus oppugnarunt & obfiderunt , aut fibi ali- 
qua adhæfione $ Confcederatione fubdiderunt, idque 
vigore-transfcripti jam hoc in loco patentium Litera- 
rum exemplaris remiffionem illam conteftantium, | 
quemadmodum & earundem & hujus Ediéti virtute à 
fuis Juramentis protinus liberantur & abfolvuntur. 
Interea quoque temporis Philippus Hefforum 
ndtgravius fancitam Hale in Saxonia Capitulatio- 
nem ( exceptis jam antea refolutis A 
Caffella loquente) ratam de novo habere ac irrefraga- 


bilite € debet, adeoque detentionem füam & 
cufto udquaquam vindicare, quinimd Cæfareæ 
Majeftati, Sacroque Imperio fefe Principem per dies | 


vite fue obfequentem exhibere, & ad omnia ifta Cæfa- 
rez Majeftati formula decenti hoc loci preferipta fufi- 
cienter aftringere, efficereque tandem, ut idem a Filiis, 
Ditioneque fua nova Literarum obligatione praftituta 
fervetur ac teneatur. 

3. Simili modo uterque Ele&orum Saxonicus & 


ticulis, puncto de | 


DROIT DES GEN 


| aliasve adverfus eum prefump 
| rum exceptionibus, ab Electoribus, & P. 
| rum controverfiaram intercefforibus pr. 


| 
| 


Drandenburgenfis, Dux item Wolffgangus Palatinus, 
&c. obligationes quisque fuas jam pridem factas modd 
renovent, easque fcriptas cautiones ad fextum Augufti 
diem Illuftriffime Principi Domine Marie Hungariz 
& Bohemie Regine , Viduæ, dile&e Sorori noltre, 
ejusve Præfidenti apud Mechliniam tradantur. 

4. Econtrá memoratus Landtgravius cuftodia fua pe- 
nitus liberetur, & ad dictum Augufti diem undecimum 
vel duodecimum Rheinfelfium tuto certoque extra pe- 
riculum fiftetur liber. Jam & ipfa copias fuas Cefarea 
Majeftas diverfis in locis in hos Status confcriptas, 
hanc Compofitionem acceptantes haudquaquam pro- 
ducat, aut etiam fundendi feu dimittendi mora moleve 
ulla gravetur. 

5. Coeptam quoque Caffelle Munitionem Imperato- 
ria Majeltas Landtgravio clementer perficere concedet. 

6. Similiter Naflovienfium durante cuftodia promul- 
gatarum Sententiarum executio differatur ac fuspenda- 
tur, donec liberato Landtgravio amica inter Partes 
Traétatio inflitui agique poffit. Cafu autem quo mi- 
nus ea amicabilis progrederetur Tra&atio , Landtgravio 
tamen , quo ad equum eft, Teftimonia, Literarum Do- 
cumenta, aliaque neceffaria, que Advocatorum hucus- 
que defectu, duranteve cultodia proferri nequibant, de 
cætero exhibeantur ac producantur. Et ita tunc quidem 
Elcétores hi, quos caufa hec non contingit, ipfimet, 
feu Confiliarii eorum, atque adhuc alii fex minim par- 
tiales Imperii Principes, ex quibus ambæ Partes quin- 
denos Cæfareæ Majeftati intra menfem, pofteaquam 
Landtgravius fuerit liberatus, nominatim indicent at- 
quibus ambarum Partium nuncu- 


decifio ad fummum intra biennium poft conclufionem 


& datum Compofitionis feu Transactionis hujus certo 
expediatur ac exequatur, 


Tom.IV. PART..III. 
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| 


| Chriftianam redigantur , 


five alio quovis modo ipfum g 


s. 43 
7. Ceteris vero Punéti Articulis: omnibus inter 


memoratos Ele&orem Principem Savon 
mum Lantgravium Hefe propo/Zitis t 
que reliqua communiter propofit. 
tur, dilatis atque füspenlis, 

8. Adminiflrator item Ordinis T'eutonici,atque Du 
Henricus Brunsvigenfis , aliique Lantgravium preteriti 
Schmalkaldenfis Belli caufa impetentes, aut porró im- 
petituri , ceffent quoque & quiescsut, donec predicta 
gravamina refolvantur. 

9. Etiam nova fuperius memorata 
durante Lantgravii cuftodia E 


2, & Wilhel- 
amdiu, quous- 
a gravamina expedian- 


tata gravamina, que, 
in Judicio Imperiali, 
ta fuere, fimul cum eo 
rincipibus ha- 
[ x oximo Comi- 
tio, uti decet, recognoscantur revideanturque, ac idem 
Lantgravius, prout neceffe eft , ahdiatur: In iisdem 
quoque quod æquum & juftum eft decernatur , nes 
que interea camen in Camera [mperialis Judicio proce- 
atur. à 


Car. IL 


Religionem, Pacem, ES Fuflitiam concernentia. 
V En UM atqui alios fequentes Articulos quod con- 
; cernit, ab Eleétore Saxoniz, füisque conjunétis 
in hac Pacificatione propofit , & quidem primo de Re: 
ligione, de Pace, & Juítitia, Majeftas Cefarea fpon- 
fionem gratiofam nuper ad Oppidum Linfium f 
extunc dato refponfo fideliter præftabit, € ut intra die 
midii anni fpacium Comitia habeantur, in quibus dein 
qua via, quibusque modis, nimirum fcu Generali feu 
Nationali Concilio , aut Colloquio, vel communi 
etiam Imperii Conventu Religionis discordie commo- 
dé atque compendio fopiantur, heque ad unio nem 
ift atque ejusmodi conciliatio 
Religionis ab omnibus Sacri Imperii Statibus, me- 
diante Majeftatis fuz ordinaria ope prefidioque, per- 
tractetur. 3 
2. Initio autem Comitiorum ad præparationem Cori- 
cordi dele&us placidarum prudentumque perfonarum 
conftituatur, utriusque Religionis equali numero cum 
Mandato deliberandi , quibus modis ejusmodi Concilia 
tio atque Concordia inftitui commode poffet , absque 
Elcétorum Principum præjudicio tamen hujus deleétus 
ergo. 
3..Et quidem interea temporis nec Cæfarea Majes- 
tas, neque nos, ac Electores, Principes, & S. Impe- 
tii Status quempiam ex Auguftanæ Confeffionis Stati- 
bus, propter Religionem, vi fe Glove, aut aliàs contra 
Jus conícientiam ac voluntatem cogere ‚aut ea de cau- 
fa vi bellove petere, vel invadere, vei oppugnare ali- 
quem, eive damnum aliquod inferre five per mandat, 


adam; 


a 
avare vel etiam contem- 
fed fuz Religioni fideique quieté & pa- 
è flare, cadereque finentes. 
4. Ob hoc quoque Bellum Status omnes Auguftan® 
Confeflionis certeros Sacri Imperii Status antiquæ Re- 
ligionis Ecclefiafticos & Seculares fimiliter Religionis 
fux, Ceremoniarum, Conftitutionum, rerum. immo- 
bilium & mobilium , Ditionum , Subditorum, Redi- 
tuum, Cenfuum, Superioritatum > & Jurisdiétionum 
caufa non gravent , fed pacifice tranguilleque illis uti 
fruique finant, nec vi factove, feu alias maligné con- 
tra eos quicquam przfümant: Verum enim vero juxta 
noftras & Sacri Imperii Ordinationes , Conftitutiones, 
Ediéta, Decreta, Receffüs fa@e Pacis , finguli ere: 
fingulos ordinario Jure Juftitiaque contenti fnt, fub 
proxime renovate Pacificationis pcena 

5. Quicquid verb in Comitiis illis à communibus 
Statibus unà cum Cefaree Majeftatis ordinario præfi- 
dio concludetur ac ftatuetur, in pofterum quidem & 
recté & firmiter fervetur, neque in contr rium, aliave 
via diverfum agatur. 

6. Omne autem quod diétis Induciis adverfatur , ad- 
verfarive cenfetur, in nihilo deroget illis, aut quicquam 
imminuet, idque à Cæfarea Majeftate, nobis item, & 
Ele&oribus , Principibus, ac Statibus refpective, furi- 
cienter, in quantum fuerit neceffe, vigore hujus Com- 
pofitionis feu Transaétionis cautum, confirmatumque 
fit: Pretor quoque Cameræ Judicii & Confeffores de 
iisdem Induciis certificentur, mediisque eorum Jura- 
mentis, eisdem pareant & obfequantur : Implorantibus 
etiam Partibus non attento eo, cujusnam fint Religio- 
nis, neccflarias REN ferant fuppetias : formu- 

F 2 lam 


nere, feremus, 


o 


ANNO 


ANNO 


1552. 


44 


lam quoque cumprimis Juris jurandi Deum & Sanc- 
os, aut Deum ES Sanda Evangelia , Confefforibus , 
aliisque Perfonis & Partibus deinceps liberam permit- 
tendo. 1 ; fi 

7. In fuffragiis quoque dandis rogandisque æqualitas 
fervetur, æquum Jus Partibus, nec iniquum reddendo 
& confervando: Similiter & in prefentandis Affeffori- 
bus, aliisque Pacis & Juftiti& Articulis hac Traétatione 
placuit, fi quod operzprecium ac deliberatione dignum 
in Dicafterii Camere conftitutione apparuerit , quando- 
quidem eadem conftitutio communi Statuum affenf 
Comitioque Imperii fancita eft, non etiam nifi per Ce 
faream Majeftatem , Statusque communes rebus ira 
ferentibus ordinaria via, utpote vifitationibus , aliisque 
mediis mutari tollique pofle. In qua re nos, Electo- 
rum Legati, comparentes Principes, & abfentium Nun- 


cii recipimus nos, ac confentimus omnem diligentiam, | 


operamque præftituros, ne qua Partium, in Religionis 
negocio fuffragiorum imparitate fibi pre ceteris me- 
tuat, partialitate remota: Augultane quoque Confes- 
fionis confortes à Cefareo Cameræ Judicio non exclu- 
dantur, aliaque gravamina , fi quæ comperiantur, ex 
æquitate removeantur : & hec quidem omnia proximis 
Comitiis explicentur. y 

8. Cærerum&hoc nos unà cam Ele&orum Legatis, 
comparentibus Principibus & abfentium Nunciis apud 
Cæfaream Majeltatem , amanter, reverenterque cum 
reverentia petivimus, uti ejus Majeftas Punéta illa plus 


neceffaria, inter que & Articuli præfentationis, & ne | 


Auguftane Confeflionis conjun&i à Judicio Camere , 
ut fuprà dictum eft, excludanrur, continentur: ex ple- 
nitudine Majeítatis fuz Cæfareæ poteftatis ad prove- 
hendam, retinendamque Pacem & Concordiam in Im- 
perio , quantocius fieri poffet, refolvere dignaretur, 


III. 


C A P. 
Germanice Nationis libertatem contingentia. 


U o» ad gravamina, que Germanice Nationis 

libertati contraria irrepfiffe , ne dicam irruifle, 

videntur , inter Eleétoris Saxonici Articulos alio 
quoque Scripto comprehenía attinet : Volebamus qui- 
dem uni cum Electoribus, Legatis, Principibus præ- 
fentibus , & abfentium Nunciis prompti paratique ac 
minimé gravati, illos ipfos, appendicesque fuos fingu- 
latim protinus & fpecificé pro amicabili Compofitione 
tractanda fuscepiffe , nifi intellexiffemus à Cæfareæ Ma- 
jeltatis ad hanc T' tionem le&tis deftinatisque Confi- 
liarüs , ipfius Majeftatem talium gravaminum haétenus 
bona ex parte infcium effe atque ignarum, quamobrem 
de iis mandata dare Confiliariis nequiviffe: Adhæc, ea 
ipfa gravamina tanta, tamque varia effe & prolixa, 


econtrá vero tempus hoc perexiguum indiétæ diei, ut | 1 Y pus x 
P E “do- | Dominus ab Heideck , Friderichus à Reyfenberg, Geor- 


ipfi Ele&ori quoque Saxonico , fuisque conjunétis, do- 
nec he res omnes, quemadmodum neceflitas poftulat , 
explicentur, copias fuas alendo , immodicos fumptus 
atque impendia non folum pariet , verumetiam Superio- 
ritatibus hinc inde,miferisque Subditis graviflimo maxi- 
moque damno fit futura. R ^ 
2. Proinde hujuscemodi gravaminum refolutionem 
ad proxima Comitia, aliumve Imperii Conventum hac 
vice rejicientes, fpe bona ex Linfica confenfione per 
Cefarex Majeftatis Confiliarios prebita fuffulti, confi- 
lium inituram effe , quo Sacri Imperii & Statuum publi- 
cis & privatis caufis confuletur, cum Jam in eo tota 
Majettas fua elaboret, ut & apud fuam Majeft. Germa- 
nicus Senatus conftituatur, & Germanice res caufe- 
que per Germanos traétentur ac disponantur, ita, ut 
omnibus placeat, omnibusque fiat fatis. uandoqui- 
dem Germanice Nationi ceu dilecte fuæ Patriz tam 
bené velit, ut haud quidem diminutam eam aut debili- 
tatam, verum multó magis quantum fieri poteft auc- 
tam, amplificatam atque confervatam cupiat, que qui- 
dem hoc tempore pollicitatio undiquaque cum gratia- 
rum aétione accepta eft. 1 à 
3. Ne autem Elector Saxonicus , füique adjun&i 
metuant hanc Tractationem fponfam neglectum iri, aut 
pofthaberi, fine debito non decifam, debemus nos Fi- 
liusque nofter dile&us, Maximilianus Rex, Electores 
quoque,Principes, & Status Sacri Imperii in manus fü- 
mere propofita gravamina, atque Cefarez Majeftati ea 
offerre , eoque eniti atque conari promovendo , ut quod 
æquitatis fundamento infiftant, vifa quoque, ut decet, 
Aurea Bulla, ac aliis Sacri [Imperii Ordinationibus, 
Conttitutionibus , veteribusque laudatis Germanice 


| 
| 


CORPS DIPLOMATIQUE 


1 Nationis Confuetudinibus , omnia probé refolvantur ac ANNO 


perficiantur. Reliqua veró ad Cxfaream Majeltatem 
non proprie fpeétantiz gravamina, led à quibusdam 
Sacri Imperii Statibus & Membris privatim allata funt, 
aut que ipli inter fefe Status disceptant, de forma forte 
ac modo communis Confultationis Traétationisve , aut 
aliam ob rem quampiam controverfam , equa € illa, ut 
fuprà ponitur, Cæfareæ Majeftatis tanquam Capitis eo- 
rum confilio prefidioque proximi Comitii initio proponi 
| vult atque abfolvi, gratiofa nimirum hac piaque Ma- 
| jeftatis fue pollicitatione ut que ad ipfius Majeftatem 
in fpecie proprieque faciunt, in iis fic fe tam gratiofo 
bonoque animo ac voluntate gefturum effe, ut com- 
munes perfpiciant Status, fumma ejus Majeftatem cu- 
piditate controverfias omnes, ut decet, velle atque ex- 
| petere compolitas, & Rempub. privato emolumento 
longé prelatam fore, ceteraque omnia ita fuscipi, infti- 
| tuique, ut omnibus Statibus ex «quo & bono quàm 
pleniffimé fiat fatis. 

4. Porró ad Articulum Regis Francie Oratorum ve- 
niendo, media quedam ac Puncta Pacis publica cons- 
tituendæ, aliorumque Negociorum quorundam præ- 
tendentium: ita fe habet, ut cum, que publice funt 
Pacis in Germanica Natione , folummodd Imperato- 
riam Majeftatem, nos, & Electores, Principes.ac Sta- 
tus Sacri Imperii, neminemque praterea concernant, 
& jam ifte Conventus harummet rerum, utpote publica 
Pacis fanciendæ, aliorunique gravaminum amovendo- 
rum caufa fit inftitutus, idcircó nulla jam alia Traéta- 
tione fore opus exiftimatur. 

$. Atqui vero privata Regis Francia Negocia quod 
fpeétat,Eleétor Saxonicus, vigore Linfenfis Decreti feu 
Receflus, cum dicto Rege aut fuis Oratoribus, fi id nec- 
dum fa&um eft, dein tractare poterit: Si quid idem 
Rex forte privatarum caufarum adverfus Caefar. Majeft. 
pretendit, poterit & iisdem aétiones feu poftulationes 
nobis exhibere, Cafar. Majeftati porro per nos trans- 
mittendas , fe fuamque voluntatem defüper declara- 
turi. 


Car. IV. 


Securitatem eorum, qui buic Bello conjunti, & à 
Cefarea Majeflate bauniti funt, concernentia. 


UANTUM attinet eos, qui Belli preteriti caufa, 
Banno & indignatione Cæfareæ Majeltatis nest 


| promoveremus , tandemque impetrare 


funt ac proscripti, huic militiæ juncti , nihil equi- 
dem intermifimus ipfi, fimul cum Electoribus, Lega- 
tis, prefentibus Principibus, & abfentium Nunciis , qud 
minus fideliffimé amantiffimeque € humiliter rem hanc 
us, ut Alber- 
tus Comes à Mansfelt pariter cum Filiis fuis, Comes 
item Rheni, Chriftophorus ab Aldenburg, Johannes 


| gius à Reckenrod, Sebaftianus à Schertle, &c. aliique 


ejus Belli caufa indignatione incidentes à T'erris & Co- 
mitatibus fuis bonisque abaéti, nempe Dux Otto Hen- 
ricus Palatinus , Wolffzangus Princeps ab Anhalt, item 
Braunsvigenfes Principes ac Nobiles, ceterique omnes 
& finguli füperioris & inferioris Status, nominati & in- 
nominati, ob Bellum preteritum infimulati, ac eidem 
dum adherent, metu folicitudineque liberati, rurfus in 
Celarez Majeltatis gratiam. fidemque admitterentur & 
reciperentur , nunc hujus quidem Compofitionis vigore 
reconciliati aflumuntur; hoc pacto tamen conditione- 
que ut de cetero Cæfareæ Majeltati, facroque Imperio 
juftam debitamque præftent ac fervent obedientiam, ne- 
que adverfus ejus Majeftatem, nos, aut Imperium mi- 
litent, priusquàm hic Articulus communibus gravami- 
nibus inferendus refolvetur, cui deinceps Transationi 
refolutionique ftabitur. 

2. Jam & reconciliati, inque gratiam recepti, ut 
fuprà di&um eft, ac ifto jam tempore extra Germani- 
cæ Nationis Imperium in Gallia, aliisve locis agentes, 
& contra Cefaream Majeftatem militantes intra fex 
feptimanas proximas poft Datum hujus Compofitionis 
fe declarent, moxque ab eo tempore adverfus Impera- 
toriam Majeftatem, Imperiique Status non militent, 
neque fe ejusmodi militie mancipent, utendove pra- 
beant, tum & ad fummum bimeftri proximo in Germa- 
niam revertantur, aut bac ipfa reconciliatione & gratia 
omnino deftituantur oportet. 


Car. V. 


1552. 
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1j52. 


DU. DROIT DES GENS, 


Car V. 


Abrogatío astionum omnium illorum, quibus hoc 
Bello damnum datum eff. 


Umaue durante Bello plereque novationes fint 

obortæ, quidam etiam Eleétores, Principes, Sta- 
tus & Civitates bonis rebusque fuis privati damnumque 
paffi int, omnia Principes hujus militie occupata vel 
Dominia, vel Territoria, vel Oppida, Villasve, Ho- 
minesve, he quidem cuncta Statibus iis, quibus antea 
fuerant, reftituant, juramentaque ipfis , ut fupra dictum 
eft, adhefionesque remittant, atque de illis abfolvant 
ac liberent , falvis quoque liberarum Civitatum Privile- 
giis & Libertatibus, quas deinceps retinebunt. 
Viciflim Cefarea Majeltas publice Pacis, alio- 
rumque damnorum evitandorum refpeétu, omnes & 
fingulas a&iones, impetitionesque, quas Status hi & 
Civitates , five etiam private perfonæ in Belli hujus 
Principes, eorumque hinc inde conjunétos & adhæ- 
rentes datorum occafione pretendere poffent, abrogat 
de plenaria Cefaree Majeltatis fue poteftate, operam 
nobiscum & cum ceteris Imperii Statibus datura, o 
nique ftudio & gratia eo enitura, ut equis medi 
que ratio ineatur, quó damna illa perquam graviter ac- 
Cepta, Statibus læfis, Civitatibus item & Subditis absque 
hujus militie conjun&orum Statuum ope impendioque, 
ne qua porrd fuccedentibus motibus occafio detur, & 
firma Pax tranquillitasque retineatur. 


Coa e. VI 


Ad Palatinum Or TOHENRICUM pertinentia. 


Uopgve Ducis Ottohenrici Palatini nomine, 

perque fuos Legatos füpplicatum rogatumque 

eft, nempe ut Komanz Imperatoris Majeltati 
commendaretur, fida nos pariter cum Ele&oribus, 
Legatis, comparentibus Principibus & abfentium Nun- 
ciis promotione apud predictam Cæfaream Majeftatem 
praítitimus, atque effecimus, ut fua fibi ditio in Prin- 
cipatu Neuburgi fuis cum pertinentiis maneat. 


Car. VII. 


Generalis omnium Militum bujus Belli conjunttorum 


fecuritas. 


Equitum Magiftri, Superiores, Officiati, five alii Mi- 
lites, quocunque nomine vocentur, fimul cum omni- 
bus eorum in hac Militia conjunctis, adherentibus , 
adjuratisve fuperioris & inferioris ftatus , nominatis 
& non nominatis, metu curaque vacent, in gratiam rur- 


LEETORES quoque, Principes, Status & Oppi- 


fus fuscepti: hocque Bellicum Negocium, & que fub | 


eodem interim geíta funt , mutuo, alternatimque fubla- 
ta, fopitaque effe debent fimul ac femel, conjunctim 
& divifim , ita ut neutra Partium alteram prater Jus, 
Juftitiamque, clam palamve finiftra mentione carpat , 
agatve, cumprimis erga Cæfaream Majeftatem, erga 
nos Sacrumque Imperium fefe , ut decet, obedienter ex- 
hibendo. 

2. Reinhardus quoque à Solms Comes jufta cautio- 
ne facta, ceterique omnes utrinque capti ad preftitu- 
tum diem undecimum five duodecimum Auguíti abs- 
que dispendio libertate donentur. 

3. Quod fi Albertus Marchio Brandenburgentís Bel- 
1o cefferit,ac intra tempus prefixum Militem dimiferit, 
hanc quoque Transa&tionem fua parte probaverit , Indu- 
ciasque fervaverit, nec ipfe cuiquam Milesque fuus 
damnum dederit, his etiam comple&etur. 

4. Quoaque poftulatam Braunsvigenfium Procerum, 
eorumque poffeffionum reftitutionem, quibus à Duce 
Henrico Braunsvigenfi ornati funt, esque alienum 
fpeétat, ad cavenda vitandaque alia majora gravamina 
inde fecutura, contraque componendæ Pacis caufa, & 
Sacri Imperii tranquillitate confervanda, Interceffores 
dabit feu Commiffarios Cæfarea Majeftas, utrumque 
Ele&orem Saxonicum & Brandenburgenfem , Joan- 
nem quoque Marchionem Brandenburgenfem, & Phi- 
lippum Ducem Pomeraniz, plenam eis poteftatem cum 
pleno mandato tribuens, Principales ipfos aptum ido- 


da hujus Belli confortes , five fint Marfchalci, | 


45 
neumque in locum quantocyus fieri poteft vocandi, 
tranfigendam & reftitutionis & æris alieni. controver- 
fiam, idque fummarié prout neceflitas poftulaverit , 
quàm quoque accuratiffimè fieri poterit. Ac fi com- 
periant Pacatores & Interceffores Ducem Henricum ju- 
niorem obligatum Proceribus , absque jufta exceptione, 
&quitatis eum commonefaciant, Cæterum autem ubi 
res alterius, vel etiam utriusque Partis difficultate cul- 
pave componi non poffet, Cxfarex Majeftatis nomine 
Proceres confeftim ac immediate fuis rebus poffeffioni- 
busque reftituantur, trimeftri ad fummum fpacio proxi- 
mo poft conclufam hanc faétamque Transaétionem,fal= 
vis utrique Parti fuis actionibus ac petitionibus mutuis 
poft reftitutionem loco “apto idoneoque, ut decet, pro- 
ponendi 

5. Cefarea Majeftas, nosque , ac requifiti Eleéto- 
res, Principes, diétos Pacatores feu Commiffarios in 
iis que fuo mandato effecerint, & publica Paci prodes- 
fe putentur, gratiofé atque amicè tuebimur, defende- 
mus ac manutenebimus. 

6. Ad hec grande füb Danni, profcriptionisque in- 
terminatione Edictum exiet in Ducem Henricum à Cæ- 
farea Majeftate, ne qua Procerum corpori, rebus ac 
bonis, praefertim. autem Sylvis eorum. Dux noceat, 
dum lis ab Intercefforibus tota audiatur ac compona* 


| tur, & illi quoque reftituantur. 


Car. VIII. 


Civitates Geslariam € Braunsvigam concernentia, 


IMILITER prædiétos quatuor Ele&oribus & Prin- 

cipibus, tanquam Delegatis fuis feu Commiffariis ; 
præcipiet injungetque Cæfarea Majeftas, & Ducis Hen- 
riei & ambarum Civitatum Braunsvigæ & Goslariæ ac- 
tiones ac petitiones mutuas quantum necefle fuerit 
exaudiri, atque ex bono & æquo utrinque litem com- 
poni, publico Cæfareæ Majeftatis Ediéto propofito, ut 
à coeptis armis defiftant, vique omni inferenda mutud 
abftineant,Cefareanorum Delegatorum Traétationi pas 
rendo, aut omnino a&iones fuas Jure ordinario atqué 
Imperii Conftitutionum vigore explicando. 


Cap. IX. 


Ut ad Jérvandam banc Transattionem Cefarea 
Majeflas fe obliger. 


JE omnia & fingula fupra fcripta, & in fingulis 
Articulis nominatim fpecificata, Cæfarea Ma- 
jeftas, quo ad ipfammet concernunt, vi virtuteque Ra- 
tificationis fue defuper fate, ex Majeltatis fuz digni- 
tate nuncupata lingua pro fe, fuisque pofteris firmiter; 
infraétè, citraque contradictionem fervare juftè, reéte- 


ad ANNO 


1552. 


que exequi debet, nec in contrarium vel nunc vel in ' 


futurum, five ex plenitudine poteftatis , aut ulla alia 
fpecie pretextuve, quocunque id nomine vocetur; 
quicquam moliri, agere, publicareve, neque cuiquam 
ulli alii fua caufa permittere, non attentis quibuscun- 
que aliis Decretis, Faétis, Ediétisve, huic Conventioni 
in aliquo adverfantibus: quin potius omnes Sacri Im- 
perii Status, fingulosque in hac Compofitione, hisque 
Induciis & Articulis aliis comprehenfos manutenere , 
defendere atque tueri volumus: 

2. Si quis quive Status, unus pluresve, alium alios- 
ve quovis modo, quavisve fpecie feu pretextu, cogere ; 
oppugnare, ledere, aut gravare fuave diripere attenta- 
ret, (quod tamen nulla ratione fore fperatur) eum eos- 
que Cefarea Majeltas fimul cum altera Parte, in quam 
ifta coa&io, mine, & pericula protenduntur, Cæfaréa 
ope confilioque, veluti ex Officio fue Majeftatis adde: 
cet, equumque eft, adjuvare , eaque ipía gravamina 
amovere fataget. 


C Ap X. 
Confenfio Principum. Belli in hac Transattioné 
Jeu Compofitiome. 
N°; quoque Eleétor Saxonicus ; Ottohenricus 
ÄN Dux Palatinus, Joannes Albertus Dux Mechel 
burgenfis, & Guilhelmus Landgravius Hefiz; &c. fa- 
temur publicé, omnia & fingula füprà fcripta Puncta & 


Articulos noflra fcientia & voluntate coepta; decifa, & 
Pg eoti= 


C OR PIS. DEBOL O MOA TQUE 


berantur , ne qua minus & tranfigere velint, & Parti 
parenti adverfüs contumacem , ut equum eft, auxi- 
lium prebeant, idque Cxfarex Majeftati nequaquam 


z 
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Anno concluía effe, confentimus ac pollicemur quoque com- | 
munirer & fingulatim, noftro , noftrorumque Heredum | 
52% & Polterorum nomine, omniumque illorum, qui nobis | 


ANNO 
1552, 


in hoc militari Negotio € Expeditione adheferunt, aut 
etiamnum adherent, hancque Compofitionem ratam ha- 
bituri funt, eos ipfos quidem Articulos harum Liteta- 
m vigore, no(tro principali honore & dignitate me- 
diante, bona fide, verboque veritatis, quoad fingulos 
tangit, veré, firmiter, validé, integré & inviolabiliter 
confervaturos ac fecuturos effe,.nec adverfus ullum 
Statum in hac Pacificatione comprehenfum, aut de poft 
ratificantem, ulla fpecie, pretextuve, quovis modo, vi 
fa&ove, clam palamve, per nos ipfos aliosve, noftra 
cauía graffaturos, oppugnaturds, coacturos, læfüros, 
aut turbaturos fore, quin magis eos, qui Transaétionem 
hanc fervant, eique parent, contra veró non fervan- 
tes, aut in adverfum quid machinantes, noftrosve in 
Status hic comprehenfos, qu eam de cætero am- 
ple&uri funt, fimili faéta affecuratione, vi faétove aut 
alias Iæfuri, aut Bello provocaturi, laceffuri, coactu- 
ri, turbaturi, feu quicquam gravaminis allaturi effent , 
fido noftro prefidio confilioque, vigore communis Pa- 
cificationis, Imperii Conftitutionum, hujusque Com- 
politionis & Induciarum communiter & fingulatim tue- 


bimur & defendemus, absque ulla aliqua remora aut | 


impedimento, quod quovis modo excogitari, nosque 
relevare poffet, Quandoquidem omnes 
omnibus his,qui Conventioni huic & T'ransa&tioni adver- 
fari, vel nos relevare poffe videantur, quocunque ti- 
tulo feu nomine cenfeantur , fpecialiterve interpreta- 
rentur, renunc d 
Compolitioni adverfum in meliori firmiorique forma 
harum Literarum vigore ac robore annullando & ab- 
dicando. 


Car. XI. 


ue Elettorum Princi- 


Securitas Regie Majeftatis atq I i 
s Compofitionis. 


pum ut Intercefforum h 


Uo minus multó ctiam dubitetur alterutra ex par- 
te, aut aliquis fenfus diverfus i at, volumus 
nos Ferdinandus Rex , ximilianus Rex, 

nosque infuper Spirituales & Seculares Electores & 
Principes, qui omni ex parte caufam hanc predicto 
modo compofüimus atque tranfegi 
tionem affenfumque profiteri , nimirum Rex uterque 
noftro, noftrorumque Hæredum ac Polterorum nomi- 
ne; Ecclefiaftici verd Ele&ores & Principes confilio 
atque-affenfu fuorum Capitulorum : Seculares autem 
Ele&ores & Principes jam antea fuo fuorumque Here- 


dum & Pofterorum nomine irrevocabiliter, quod nos | 


unà fimulque hanc Traétationem, non folummodo 
quantum nos ipfos, noftrosque Heredes & Succeflo- 


res, Regnaque noftra, Archiepiscopatus item & Col- | 
Sub- | 


' legia, Terras, Dicecefes, Territoria , Populos, 
ditos, Miniftros & conjunétos concernit , ita fervare, & 


adverfum agere nullo paéto velimus, fed ctiam fi qua | 


Partium contra hanc decifionem & Conventionem 
(quod haud fore fperatur) jam nunc aut in futurum 
agat, & alteram Partem vi factove, clam palamve, gra- 
varct, offenderet, urgeretve, nec 
tum quidem nos, illique ac noftri, fuique Succeffores 
feu Adverfariæ Parti, que contra hanc Conventionem 
& Transactionem invaditur, aliasve leditur, & coram 
nobis illisque, aut noftris. illorumque Succefforibns, 
æquas contradiétorias rationesque in alteram Partem 
talia recufantem ac violenter agentem, pati poffet, illi 
equidem non folüm confilio prefidioque nullo adeffe, 
verum eam Partem que Compofitionem conditionem- 
que recipiet , adverfus alteram, vigore publice Pacifica- 
tionis antea fancite, Imperiique Conftitutionum , hujus 
item Transaétionis & Induciarum, opem fuppetiasque 
laturi fumus. 

2. In omnibus autem predi&is viis modisque ea Pars, 
quz putet has In per alios fraétas aut contra ac 
tum effe, vi faétove nihil contra eandem przfümat , fed 
ad nos primum eam rem, aut Ele&ores & Frincipes ut 
Intermediatores rejiciat: qui protinus amicam inftituent 
Traétationem, eamque definiant, & quicquid per nos, 
illosve concordatum decifumque fuerit , ea Sententia 
teneat, eantque illi Partes utrinque absque recufa- 
tione. Quod fi non fecerint, prefidia omnibus, ut 
fupra di&um eft, modis ferantur. 

3. lidem autem Interceffores ac Mediatores jureju- 
rando eodem, quo Cæfareæ Majeftati funt aftriéti, li- 


nos & finguli 


avimus, omniaque alia éf& effectu huic | 


nus, hanc declara- | 


admonita defifteret, 


displicebit. 


SEE GS DÉC A SE TAO, 


UANDOQUIDEM autem Eleétor Saxonicus, 

fuique Adjun&i & Confoederati hanc Capitula- 

tionem in omnibus & fingulis Punétis & Articu- 
lis voluntariè acceptaverunt, & fervare promiferunt, 
tum & Cefarea Majeftas eosdem in Imperii Germani- 
cx Nationis dilecte Patrie fue utilitatem profectum- 
que gratiofè approbavit & ratificavit, in quarum rerum 
l'eftimonium tria funt fcripta Diplomata ejusdem fen- 
fus atque tenoris, noftra Regis Ferdinandi, & ambo- 
rum Ele&orum Moguntini & Palatini Friderici, fimi- 
liter & Episcopi Salisburgenfis ac Alberti Ducis Bava- 
rie, ceterorumque Ele&orum € Principum tanquam 
Intercefforum feu Mediatorum ac Eleétoris Saxoniæ, 
& Wilhelmi Landgravii Heffiz , aliorumque Conjunc- 
torum nomine propriis manibus fubfcripta ac appen- 
dentibus Sigillis munita: de quibus unum Cæfareæ Ma- 
jeftati, alterum. communibus Statibus, tertium. dicto 
Ele&ori Saxonis & fuis conjunétis tradatur. A&um 
Pataviæ, altera die menfis Augufti, Anno poft Chrifti 
Nativitatem Millefimo quingentefimo quinquagefimo 


| fecundo, Regnorum noftrornm Romani vigefimo fe- 


cundo, & aliorum vigefimo fexto. 


Sequuntur. Articuli de Religione, Pace, ES Fufti- 
tia, per Regiam Majeflatem , Elettorum Le- 
gatos, prefentes Principes, & abjentiun 
Nuncios defignati. 


Uo ad Religionis, Pacis, € Juftitiæ Articulum, 

Regia Majeltas cum Ele&orum Legatis ,præfen- 

tibus Principibus, & abfentium Nunciis inter 
Cæfaream & Regiam Majeftates, Eleétores, Principes, 
& Status Germanicæ Nationis, donec controverfa Re- 
ligio tandem concordetur, Inducias fieri firmas exifti- 
mant, fic quidem, ut Cæfarea & Regia Majeftates, 
Ele&ores quoque, Principes & Status Sacri Imperii , 
nullum ex Auguftana Confeffione Statum,aut qui Sec- 
tis publicé per Imperii Decreta damnatis non adlizreat , 
vi fa&ove, aut aliis contra confcientiam ac voluntatem 
rationibus, modisque de fua Religione & fide deturbet, 
déjiciat, propellat, aut Bello petat, ledatve, gravetve 
aut etiam reprehendat , quinimó Religione quemque fua 
fideque tranquillé pacificeque vivere agereque finat , ne- 
que Religionis controverfiam aliter quàm amicis placi- 
disque mediis modisque ad Chriftianum concordem in- 
telle&um unionemque perduc at fuftineatque. Con- 
jun&i quoque hujus Belli, aliique Status omnes, cæ- 
teros Sacri Imperii Status tum Ecclefiafticos, tum Se- 
culares fua Religione, Ecclefiaftico ufü , Ordine & 
Ceremoniis, atque Facultatibus, Bonis, Dicecefibus, 
Subditis, Reditibus, Cenfibus, Domini & Jurisdi 
tionibus non privent aut gravent, fed uti frui illis paci- 
ficè finant, neque vi, facto, aliasve maligne adverfus 
eos prefumant: fed per omnia Sacrí Imperii Juri, Or- 
dinationibus , Decretis , Edictis , Receffibus , atque publi- 
ce Pacis conftitutioni quisque flet, pareatque ordine 
fuo, fub'interminatione pœnæ in proximé renovata 
public Pacis fanétione comprehenfe. 

2. Ac quæcunque fepe dictis Induciis adverfari vi- 
debuntur aut exiftimentur, nihil tamen derogent, fed 
à Cefarea & Regia Ma i leétoribus, item 
Principibus ac Statibus refpe&tive fufficieriter, & ut ne- 
cefle eft, provideri caverique debent mediante hujus 
Transaétionis Cæfareo quoque Judicio Camerz, & As- 
fefforibus Induciæ predicte intimentur ac innotescant, 
ad earum obfervationem jurejurando fuo adaétis, om- 
nino illis fe ut conformes obtemperantesque gerant, 
ibus item implorantibus nulla Religionis differentia 
refpe&tuve habito, prout decebit, opusque fuerit, opem 
Juris Juftitizque ferant. Affefforum quoque aliarum- 
que perfonarum jurisjurandi per Deum Sanétosque,aut 
Deum fan&umque Evangelium, formula juraturis li- 
bere conceffa 

3. Pro unione autem & Pace controverfz Religionis 
conftituenda, Regia Maieftas & Electorum Confiliarii, 
tum & prefentes Principes abfentiumque Nuncii exifti- 
mant, Cæfaream Majeftatem proximo femeltri poft 
conclufionem & data harum Induciarum & Compofitio- 
nis, Comitia habituram effe, in quibus cum Riga 

us, 


E 
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Anno bts, Principibus, & Statibus Imperii rationem ineat an] Za nome della Si, ES individua Trinità Patre, Figlio- ANNO 


Generali aut Nationali Concilio, aut Colloquio , AE lo, ES Spirito Santo, cosi Jia. Sia meto, ES manifesto à 
1552. alio Imperii Conventu & Congregatione diffeétæ Reli- | Ett quelli, che tanto di prefente , quanto per Pauienire LS y 2. 


gionis caufa inftituenda , concordanda, ac definienda | vederanno quejte noftre , come effendo fempre [Lato conos- 
fit, & quód per Cæfarcam Majeltatem communesque | cixto per veras? longa esperienza tra tutte le Nationi del 
tam Auguftanæ quàm contrarie Confeffionis Status pro | Mondo, che li Stati, Republiche, Potentati per unione, 
ufu ac bono publico ftatuetur, cum gratia paffim omni- [od concordia fi confervano, ES crescono, ES di gurno in 
bus concedatur. giorno ia fe augmentano, Pero confiderando l'llluftriffi- 

4. Et hoc in mentem venit, ad preparationem ejus- | #0 € Eccellentifimo Signor Don F 
modi Unionis ineundæ, in initio eorundem Comitio- € 
rum nonnullorum tranquillitatis amantium ac pruden- 
tium Perfonarum utriusque Religionis pari numero ha- 
beri, quibus injungatur, quomodo Concordia talis me- 
lius re&iusque fuscipiatur , absque tamen Electorum 
Principum propter hunc ipfum delectum faperioritatis 


rando Guusaga 
fetta, Capitazo 
ty [no Luogo- 
lano, cow va- 
area prefata 

potenti, C9 firenki, 
prodest: Signori Burgom tri, 


ac preeminentiz præjudicio. Sculteri, Amanni, Confulti, Communita , ini , 
$. Ubi autem nulla talibus viis Concordia confeque- | Parriotti, EY Habitatori delle Citta, Patrie, & Domi- 

retur, nihilo tamen fecius prediétz Induciæ ad füpre- : grande, ES antica Lega d'A 

mum Concordiz terminum fuas habeant vires, perpe- | ES alza cio? di Zurigo, Berna, Lucerna ,Ura 


tuoque valeant atque confiftant. ES fosto Silva, Zug con l'Uffi 

6. Ad fuffragiorum autem & Juftitie æqualitatem, | de fuori, Clarona, Bafilea, Friburgo, Solodoro, Schaff~ 
tum & prefentationem Affeflorum, aliorumque Arti- | /z//zz, ¿> Appenzel per l'altra parte. Ave utilità, ES 
culorum Pacis & Juftitie confervande quod attinet, benefitio di tutti li Stati, ES Suddizi loro effer bene ve- 
deliberatum eft, ti quid grave meditatione cogitatuque d ES ferma Unione , ES Intelligentia tra 
dignum in ordinatione Judicii Camere oboriatur, cum | efi, oltra la buona amicitia, ES vicinita quale per il 
ea conftitutio communi Statuum aflenfu faéta fit, eam Um tra fua 
quoque absque communi Stataum voluntate conditio- | Cefzrea Maeftà, & Siznori Juoi Luogotenenti, ES Go- 
num refpeétu, non nifi ordinaria vilitationis Judicii & il Stato prefato ES noi 
via, aliasve unà cum pretenfis gravaminibus mutari Populi noftri, Affiche la 
non poffe, Cui rei juvandæ Regia Majeltas unà cum | daona concordia , quale à tra Puna, ¿9 l'altra Par- 
Eleétorum Legatis, comparentibus Principibus > & | te, pofi longamente flare, ES durare , ES le cofe 
abfentium Nunciis eft operam datura, ne in Religionis tranquillita, ES quiete 
caufa altera Partium vel fuffragiorum vel partialitatis ES tutti d Sudditi com- 
ergo pre altera fee gravatam queri poflit, aut etiam | uni pollen, mediante lo Sabilmento di tal buo- 
Auguítane Confeffionis adherentes & conjunéti à Cæ- | wa Unione, Ey Intelligentia , attendere a ben vicina- 
farco Cameræ Judicio fecludi fe vereantur. Aliaque 
gravamina, fi que innotuerint, ex æquitate proximis spofati; bavemo per mezzo delli nojèri 
Comitiis decidantur. Ambaffadori &y Mandatarii per noi ambedue Parti, ES 

7. Dabit quoque hic operam Regia Majeftas unà C9 Intelligent 
cum Ele&orum Legatis, comparentibus Principibus , 
& abfentium Nunciis Cefaream Majeltatem amanter | 22, € commifone esprelja dellasgefarea Maejtá, il 
juxta ac reverenter interpellando orandoque, ut Puncta Magnifico & Nobile Signor Gio. a 277 reta= 
cum primis neceffaria, inter que & Articulus præfen- | rio della prefata Cefarea Maeftà ES a nome di noi Suizan 
tationis atque Auguftane Confeflionis , conjuncti, à | rz per li Magnifici , Stre ti, honorati, prudenti, ES fa- 
Cefareo Camere Judicio (ut fupra di&um eft) ‘ne | piezzi, cio? di Zuricho Gio. Rodolfo Laffer Burgomajiro, 
excludantur, ex plenitudine Cæfareæ ejus Majeltatis, | ES Gio. Belcher Secretario di Ber - Francisco Ne 
pro retinenda confervandaque in Imperio Pace € con- Scultero,tS Antonio Tiliere Sechelmaftro di Lucerna, Gio, 
Cordia, quantocius fieri poterit, refolvantur atque ex- | Byrgrer Scultero palfisto di Uras y Gio. Luon , t Fac, 


pediantur. & Pro del Confeglio di s ure, Dietrich Indernaldrer Cane 
cellero ES Landamo paffato di Zug, Gio, Letter Amman, 


& Gio, Burga Clarona, Gio. Bruner del Confeglio 

ES de Bafilea, Honoffrio Belzach,€? Bart Sumerer del Como 

i À Las id RE ee feglio di Solodoro, Conrado Graff, Sculteto de Schaffiui- 

6. Mai Capitolo dell Amicitia, & buona Vicinità tra la fen, Alleff. Dind Burgomajtro y di Appenzel Sabaflia- 

8 il Cesarea Maestra & Eccellentiffimo | z; Zuring del Confeglio. 

2 it Y : 8 

2 pa *- Signor FerDINA NDO GONZAGA per il! Al nome d’Iddio framo noi prefati Ambalfadori per te- 

GA Stato di Milano, & li Signori di XIII. Ca n- | zor de le pre Lettere divennti, ES havema conclue, 

2 Août, ON MCE | per loro, & fuoi Suditi di | Y accerrato li furtoscritti patti, promiffion [24 


itale 
7 , > 
quà, & di là da Monti. [ Copie ancienne ES | convention: qual no d’ejlere inviolabilmente offer- 
Manuferite. | 


vati da tutte due le Parti nel modo, ES forma, che Je- 

guta. 

i : "ds y Primo che il Pr Sigsor Dom Ferrando Gon- 
O1 CARLO quinto per la divina Clementia Im- zaga, ES li fu ccelfori nello Offitio, come Luogote~ 
perator de Romani fempre Augu[lo, Re di Germa- | pente ES Governadore del Ducato, ES tutto il Stato di 

nia, Spagna, dell una, ES l'altra Sicilia, Hierufalem- | Milano a nome, ES luogo de la Cefarea Maefta y 1 pre- 

me, Hungaria, Dalmatia, Croatia 69e. Arciduca d'Ans- | fato Ducato, ES tutto ı] Sato di Milano, debbiamo, ES 
tria, Duca di Borgogna, & Milano &jc. Conte di Fian- vogliamo lafare, ES permettere alli Signori Suizeri dallz 
dra, t5 Tirolo &9c. Ferrando Gonzaga Duca di Arriano, Jopraferitts Cantoni della Liga Helvetica, t9 à tutti loro 

& Principe di Melfetta Capitano Generale di S. M. Gef. lente , congionti, pertinenti, ES Sudditi di qua, ES 

in Italia, 69 fuo Governator 6$ Luogotenente del Duca- | di là dali Monti,Pemptione di tutte le forti di mercantie 

20, ES Stato di Milano ESc. & uoi Borgomaflri , Sculte- & beni, fia beftiami, o. altra robba mobili, ancora es 

ri, Amann, Confoli, Communita, Ciitadini, Patriotti| mento, fegalle, legumi, ES altre biade, non 

delle Citta, Territori 69 Domini: della grande, ES an- | ¢ alcuna, pur che tale mercantie > €9 beni fiano nan 

siqua Lega di Allemagna fuperiore cio Zurigo, Berna, | füinti, fatti, ES lavorati nel prefato Ducato, ES tutto y, 

Lucerna, Urania, Suirz, Underwalden fopra, ES [otto | Stato di Milano ES tutte Jue polfedute Citta, Luoghi, e 

Silva, Zug , con l'Uffitto di fuori, Clarona, Bajilea, Terre, ES quello li appartiene in le loro, ES de fuoi Sud 

Friburgo, Solodoro , Schalfurfen, ES Appenz loto | diti, Gin isditioni, ES patti, fenza gravezza de datii 

facciamo à tutti quelli, che al prefeute ES per Panvenire | tratta taglie, ES altri cari elli poteffero effer 

legeranno, vederanno ES udiranmo li prefeutt noftri Lafira | nominati peri ti a laCamera di Milano o vero à perfo- 
menti, come novamente nella Terra di Bada ix Ligovia | ge particulari Feudatarii E? Communita,ma perd ciafcuno 
per li Ambalfadori ES Deputati utti due noi Parti quale vora godere, ES ware di tal efentione, debba prin 

, ffat: d ^ ma pigliare Licenza , ES Salvocondutto dall Offitiali 

tato di buona Amicitia, ES Vicinitá trà noi per il Duca-\ che per jua Maefta Cefarea, &5 fua Eccellenfa , ES per ii 

to di Milano, ES Territorii, Paefi,ES Sudditi moftri, cofä | prefati Signori Governatori, ES Luogotenenzi del Duca- 

di quà, come di là da la Montagna di Sto, Gotardo ‚il ie- | to, C9 tutto il Stato di Milano faragmo Deputati per 

more di quale Trattato di parola, in parola à come fe- quejto effetto , quale Sálvocondoito, ES Licentia non 

guia. Shabbi da comprare, ma gli fia dass fubito per niente, ES 
’ ] f Leona 


refpettivamente à [lato concordato, ES conclufo uno Trat- 


ANNO 
1552. 


43 


fenza contraditione alcana gli debba efJer conce[Ja. Ap- 
prelfo non debba ancora effer comce[[o, we perme[[5, che 


niuno fia chi fi voglia pollà comprare alee MO di 
frumenti, fegalle, no alsri grani, come quelle poze[[ero 
e[fer aominati , per rivendere, ES metere infieme,, ES la- 
[^ nel prefato Ducato, ey tutto il Stato di Milano per 
permutare, barattare, 0 formare à rivendere ; imo debbe 
3] Compratore fubito per la diritté via, ES camino mena- 
te, ES far condure la fua mercantia , tg beni nel termine 
condecente prefixo. nella Licentía, ty Salvocondotta re= 
fato. Perd con quefta dichiaratione che [ua Cefarea Maes- 
ta, fua Eccellenza ES li prefati Signori Ltogoteuenti y 
es Governatori del Ducato, ES tutto il. Stato di Milano 
non fiano obligati al tempo de la carefHa , ES pendria di 
dar alli prefati Signori Suiza ES fuoi, ut fupra, gra 
no, ES altra biada, la qual ia fi debba intender ogni 
volta, che uno Moggio di F o nel Ducato, ES tutto 
il Stato di Milano di comune corf pi? di libre tredici 
Imperiali di valuta di Milano, y altre biade alla rata, 
Perd in tempo di tal careflia, e penuria fua Cefarea 
Maefrà, fua Eccellenza CA li prefati Signori Luogotenen- 
ti,69 Generali del Ducato ES tutto il Stato di Milano, per 
dimofiratione del [no buon ammo volono dar a li prefati 
Signori Suizari ES fuoi Sudditi,ut füpraz tutto un Anno 
due mila Moggia,cioeimille Moggia di Frumento cinquecen- 
to di fegalli, ES cinquecento de miglio,ES fe ancora li Signor: 
Suizari, Ey fuoi Sudditi, ut füpra, obedienti, congion- 
ti, pertinenti loro, compraffero frumenti, o altri grani 
fuora del Ducato, e tutto il Stato di Milano, d’ogat tem- 
po debbano haver libero pallo ioe tranfito per il prefato 
Ducato, e tutto il Stato Milano feuza alcuna efcet- 
tione, ne contraditione EN fenz älcuno ruhe 
¿ratte, gabbelle, Dati, notationt , 0 albri cari, ES 
apprefjo la Cefarea Maefta, fua Eccellenza °F altri Signo- 
yi Luogoten ati, ES Governdtori del Ducato, ES tutto il 
Stato di Milano vogliamo haver Jempre buono antivede- 
re, che non fia fatta. alcuna careftia penfata, & de non 
permetter, ES concedere, che li loro Sudditi del Ducato, 
e tutto lo Stato di Milano im e[fo polfano comprare fru- 
mento, ES altre biade, per metter infieme, ES rivender 
fecondo il loro valogge dal che nasce tal carefHa peñfata 
wicever[a li Signori Suizari delle Citta, E Paefi dalli 
Jopraferitti Cantoni à tutti li loro congionti, ES pertinen- 
#, ES Sudditi alla Cefarea Maefta ES Sudditi [oi del 
Ducato, e tutto lo Stato di Milano débbano liberamente 
fenza aleuna innovatione de Datii , gravamenti, ES pa: 
gamenti laffar venire , ES andare be[Hami , ES altre cofe, 
ES robbe, non refervando coja alenna, con quefla dichia- 
ratione perd, che accadendo tempo di careftia ne Je noftre 
Leghe, Citta, tx Valle, quel tempo di careftia s inten- 
da ogni volta, che! Moggio del frumento valera pin di 
libre tredici Imperiale, quale fe declaranno effer. della 
hoftra parte bazzi feffanta Suizzari, & altre biade alla 
rata, che in tal tempo di careftia le noftre Leghe , Citta, 
és Valle non fiano tenute dare , laffare comprare , ne 
andare à quelli del Ducato, ES tutto lo Stato di Milano 
pi di Moggia due mila, tra frumento, fegalle, ES caro- 
lan, ES quefto per fervare la medema qualita, che quelli 
del Ducato, e tutto lo Stato di Milano in tempo di ca- 
reftia fono obligati verfo di noi ES li noftri, come di 
fipra. 


Secondo , circa il 


Sale, quale li Signori. Suizari, ES 
fuoi congionti , ES Sudditt , comprano 12 Germania, Val- 
letelina, Chiavena, overo in altri Paefi, & Luoghi , Sua 
Eccellenza ES altri Signori Luogotenenti , ES Governa- 
tori del Ducato, ES tutto lo Stato di Milano à nome del- 
la Cef. Maefta debbono dare à loro, ES li fuoi, come di 
Jopra,il libero tranfito, ES pallo con elfo, con il modo ES 
forma, come feguita, ‘ 

Prima fi debba andare con il Sale, qual fara comprato 
in la Germania, Valetellina, Chiarena, overo in altri 
Luoghi ‚alla Terra di Olonga, ES da li pallare 
mafıo per il Lago di Como, & da li per terra fin 
lezza, ES fe loro voleffero pa[Jare pit oltra verfo Lo- 
carno debbano drittamente andare da Lugano verfo Lui- 
no,ES a quel modo cof palfare sia pra il Lago intra- 
veniffe la fortuna,che boro posal ere pall e di motte cow il 
Sale andare a terra ne li Luoghi ES bande dove gli parerá 
pitt commode , ES ivi mettere il Sale, ES fubito notificarlo 
all Officio di effo Luogo. Et ellendo calata ES ce[Jata la 
e effi fubito (enza dimora fi partino con il Sale, 
efto non fía 2 alcuna frande,perö,che imprima 
loro, debhano pigliare Licentia, ES Salvocondotto, da li 
altri Offitiali per la Cef Maefta, Sua Eceellenza, ix 
altri Lmogotenenti, ES Gouerhatori, del Ducato, e tutto 
il Stato di Milano, per cio faranno Deputati, la quale 
Licenza, & Salvocondorto, gli debba e[fere data fenza 


E 


CORPS DIPLOMATIQUE 


dimora per niente, ES libera di Dati, & fena trattá, ANNO 


Gabelle, bomorauza, e tutti altri pagamenti , come potejfe- 
ro e[fer pefati appreffo, con Pordine de la Cefarea Maefta 
& del? Illuftriffimo Senato,ES Magifirato di Milano,accio 
fía onviato à molte fraudi, ES ingañni, quali porelfére iam 
travenire in danno, ES preginditio de la Cef. Maefta Es 
fue intrate del Ducato, e tutto il Stato di Milano „li qual 
ordini diligentemente faranno offervati, ES efequiti. Perd 
tal cofa fenza ulcuna gravezza, ES innovatione, come di 
fopra, ES perd fe li prefati. Sigrori Suizari, ES fuoi, cor 
me di fopra, per caufa dalenni impedimenti non poreflero 
havere il Sale da la Germania, V alleteliza , Chiavenna ES 
altri Luoghi, Sua Cefarea Maeftd ES Eccellenza ES ala 
tri Signori Lungotenenti, ES Governatori del Ducato, € 
tutto al Stato di Milano, benignamente vogliono concedere 
a li prefati Signori Suizari, ES fuoi, come di fopra, el 
tranjıto libero di poter pigliare , comprare, ES far condurre 
Sale da quelle parti, che gli parera per mexxe del detto 
Ducato, e tutto lo Stato di Milan fezza pagamento di 
alcuna gravezza, datii, taglie, & gabelle, come qui di 
fipra ne li Articoli concernemi li dati, ES gravezze à di- 
chiárato, ES in cafo di neceffita detti Signori Suizeri, ES 
ftoi , come di [opra, richiedefJero el Sale dal Stato di Mim 
lano ,€9 che lo detto Stato di Milano falle proviflo per ufo 
AU auc dp > 
ES bifogmo fuo di Sale, quale fi conduce de Venetia à Geno- 
va, Sua Cefarea Maeftá ES Sua Eccellenza, ES altri 
Signori Luogotenenti, ES Governatori del Ducato, e tutto 
il Stato di Milano del Sale, quale haveranno di fopra pit 
del fito ufo, e bifogno, faranno ogni commodita, ES' lo das 
ranno per uno honefto prezzo alli prefati Signori Suizeri, 
ES fuoi , come di fopra, in quei Luoghi dove Jara im coma 
modo ad ambe due le Parti, ES fecondo le prefate Parti 
feuza afure tra buoni , vers, ES finciert 


Amici, ES vi 

Tertio con quejto, che per la Cef. Maefta debbano effer 
rinovati,confirmatie la[[ati adi Signori Suizart,fuoi congion- 
ti, pertinenti ,e Sudditt li loro Privilegii palfati nel Ducato 
fy tutto il Stato di Milano, ES che tutte, e ciafchedune 
de le Città &§ Paefi, & fuoi, come di fopra , quali fa- 
ranno nominati in quefti Capitol: fiano Cittadini à Caval- 
lo, à à piedi di che flat, ES dignita fi fi con li loro cot 
pi, ES beni per tutto il Ducato ES Stato di Milano po[fatto 
liberamente ES ficuramete fenza alcuma offenfione, overo 
pagamento de li Paefi, bolette de le perfone, o altro con le 


loro Mercantie, ES beni quali fono al prefente nafeinti, o 
fabricati, à per Panvenire nel Ducato, e tutto lo Stato di 
Milaro y overo im altri Luoghi de li fuderti Suizari, ES 
fuoi , come di fopra ue la Lega de la fuperiore Germania, 
Territorii, Signorie, S9 Paefi loro di quà, ES di là da 
Monti faranno levati , ES fabricati per ıl Ducato, e tutto 
lo Stato di Milano, debbano, ES pollano condurre ,€9 com- 
prare , ES vendere fenza alcuno pagamento di datio , gabel- 
le, ES gravezze di qual forte fi voglia pertinente a la Ge- 
farea Camera di Milano, o à perfone particulare Fendata= 
rii, Communita nel Ducato, e tutto lo Stato di Milano 
eccettnato mium , folo rifervato il datio quali fi feotera a le 
Porte nove de la Città di Milano al quale datio mom debba 
effer richiefto, ne pigliato in niuna altra forma, ne modo 
jemom come à [lato ‘ufato anticamente appreffo la Ca 
Maeflà , Sua Eccellenza e tutti li prefati Sigmori Luogote~ 
menti, ES Governatori del Ducato, e tutto il Stato di Mi- 
lano debbano concedere, che li Bowi , Cavalli, & altri 
Befliami , quali. faranso levati ne li Paefi de li prefati 
Signori Suizari , e funi, come di fopra, nom debba effere 
pagato il datio. 

Ez di pin ogni volta, che la Pefte foffe (il che Iddio non 
voglia) ES li prefati Signori Suizari, iS [uoi, come di fopra, 
woleffero uenire nel Ducato, e tutto lo Stato di Milano, 
che loro [fano abligati di pighare le debite Bolette, ES fede 
de la fanita da quelli, che faranno Deputati , per l'Üffitio 
de la fanita di Milano in tutti  Laoghi, che gli accadera 
pallere,la qual perd gli debba effer data per niente,£S fenza 
efcettione. 

Quefto debbano, e poffano godere, ES nfare tali Immu- 
nitadi, Effention:, & Priuileggii , utti ¿ES cialeuno de li 
prefati Signori Suizari, ES funt, come di fopra, quali al 
prefente habitano, à per Panvenire v ro ad babitare ap- 
preffo di noi fia di qua, o di là da. Monti di Santo Gotarto 
folamente per cana de li beni, quali effi hanno po[fedzta al 
prefente, o per Panvenire ereditaffero nel Ducato, ES tuts 
20 lo Stato di Milano. Perd nitna perfona nel Dhcato, e 
tutto il Stato di Milano, quale per Pauvenire venilfe ad 
babitare appre[fo alli prefati Signori. Smizare , ES” fuoi 
come di fopra, nin debba. godere il.vigore di quefto Are 
ticolo. 

Quinto per ouviare alle fraudi 
fer fatte , ES ufate da tutte due 


f in gueflo pofJano esa 
e Parti Ji e chiaramente 
tratiate 
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DU DROIT 


ANNO trattato, ES. conclufo , che ogn'umo , quale vorra ufire, 


tg godere. de tal: Privilegii t$ Effeutioni, fi debbe dili- 


I $ 52. gertemente guardare, ES carare di non fare alcuno in- 


gam, ocompagnia, ES obligatione di vendita verfo nın- 
no, il quale in quefte Effentioni, ES Privilegii, non fía 
comprefo, à fia forafliero, ES quelli, che contrattaranno 
ufura, 9 folicitaranno tali cofe, com perfone , che mon fono 
comprefe, üt Supra, incorreranno mella pena, ES con- 
dennatione quale debbe effer mea da ditte due le 
Parti. 

Sefto s'iztravene[fe , che nasceffe aleuna differenza, ES 
discordia tra Perfone particolari uel Ducato, e tutto lo 
Stato di Milano, ES delli prefati Signori Suizari , ES 
Ju0i, come di fopra, non debba una Parte à Paltra far 
Jequefirar, reftar, ue robbar, ma debba Pattore ricerca- 
re, & litigare contra il reo nel luogo, ES avanti il Gin- 
dice dove egli babita, ES ivi ancora all attore debbe efle- 
re adminifirata buona, ES [ummaria, ES [pedita ragio- 
ne, di modo, che in termine di un Mefe, fecunda la com- 
moditá della cofa, 65 qualita della caufa, fia [pedito fenza 
impedimeñto di qual fi voglia Privilegio, ordine ,ragione, 
o decreti, quals poteffero effère in contrarios ma fe acca= 
defe, che Dio ne gédrdi, che tra la prefata Gef. Maeftà 
& il Ducato, ES tutto lo Stato di Milano, ES li prefati 
Signori Suizari, ES li fnoir, come di fopra , per canfa 
particulare, o generale, masce[fe differenza, ES discordia 
sn tal forma, le prefate di eréniie, E discordie debbano 
elere accordate, ES decıfe per equali Arbitri nominata- 
mente in ChiafJo, o in Henri accadendo:, che quelli 
nel fententiare folfero divifi, che all’ hora fubito per de 
Parti fia fatta elettione del quinto, ES non potendo effer 
d'accordo circa l'elettion prefata à richiefta di una o di 
tutte le Parti, fabitamente fia eletto, ES ordimato dalli 
quattro Arbitri unanimamente,o per la magior parte il jo- 
Pradetto del Paefe di Vallefani , overo delle tre Leghe 
Grife fecondo quello: altre volte à flato nfato ES fervato 
«on li Duchi pa[fati di Milano, 

Settimo fe una Parte bave[fe Sudditi Tnobedienti ‚quali 
Jugpiffero ne li Paeft , ES Giurisditioni delP altra Parte, 
debbano effer obligati di far retener ne li Paefi, ES à fpe- 
fe di quello, che lo richiede ES fenza prolongare, ammi 
niftrare espedita ragione fopra la querela, ES trovandofi 
giuridicamente uno grave delitto, ES efze[fo , all bora tali 
delinguenti che faranno detenut debbano effer confignati 
alla Parte de chi faranno Sudditi, accio che. fi puff auo 


caffigare fecondo loro demeriti Gy che altri da lero piglia- | 


20 ejempio, 

Oitavo, di che beni ft voglia intere, Decime, livel- 
di, ES altri utili de tutte due le Parti Sudditi, iano jpi- 
rituali, o fecolari, che una Parte ba uelli Paefi ES Fu- 
risditiomi dell altra , o per l’auvenire hereditajle, che 
foro poffamo haver Putile, ES debbano ficevére , ES con- 
durre da una Signoria in l'altra, fenza che fopra tali beni 
debba effer mejja alcuna gravezza, e taglia per qual oc- 
cafion fi voglia, ES per caufa delli beni immobili de pr 
gliar in pagamento, ES beredità, delli quali qua di fopra 
non à fatta e[pre]Ja mentione, overo haver tratzato li Sud- 
diti del Ducato di Milano, cofi la Cef. Maefta, Signor 
Don Ferrando ES altri fuoi Succe[fori nell? Offitio debbano 
in quella medema forma, ES modo feuza mezzo tratrar 
di prefati Suizeri, ES fuoi Sudditi fopra il Ducato ES 
tutto il Stato di. Milano. 3 

Nozo, che tra la Cef. Maefta,Sua Eccellenza ES altri 


Signori Luogotenenti ES Governatori del Ducato,e tutto il | prefente Lettera il moffro Sigillo fecretto, 
Stato di Milano, ES li Signori Suizari,e tutti li fuoi Sud- | Carlo Imperatore in Brifinono à XXVIII. di 


ditiES Adherenti fia libero, ES ficuro, andare, ES ritornare 


tra l'ugo,e Valtro,o fia Puno con l'altro amichevolmente 
> D 2 


ES amorevolmente trattare , ES praticare, ES farfí ogni | 


amicitia,vicinita,ES amore,come quefto conviene di fare tra 
bnons cS veri Amici, ES fecondo che fino al prefente d’am- 
be due le Parti, & [uot Sudditi e flato ufato ES fervato 
debba reftare,ES come ancora li Articoli delli Capitoli chia- 
ramente, € evidentemente dicono, ES disponeno, 
Decimo li. Signor? Snizari fi rifervino chiaramente à 
loro tutti, tutte le fue Leghe giurate, tutti li altri pid 
antichi Infiramenti, ES Sigilli, quali loro hanno bani, 
ES dati che que]Hi Capitoli per ogni via non debbano pre: 
judicare à quelli. 
Ultimo ¿ flato conclufo, che quefta buona, veras fin: 
cera, Unione, Intelligentia, Amicitia ts Vicinitoin tutti 
di fuoi ponti, ES Articoli fia ferma ES continua fenza 
mancamento alcuno , ES inviolabilmente debba eller offer- 
vata,  refiare in fua forza, ES virt , mentre che la 
Cef. Maefta reftara in vita, ES flato, ES dopo la morte 
di quella ancora quattr Anni verfo li fuoi Succeffori di 
Sua Cef. Maeffà , uel Stato di Milano nomiuati y 9 Vero 
intitulat. 


Tom. IV. Parr. III. 


DES GENS 49 


No: addongue prefate ambe Parti, ciod Carlo Y, Impe- 
ratore ty Ferrando Gonzaga, ES noi prefati C onfederati 
havendo grato il "Trattato dell Amicitia, ES buna Vici= 
nita prefata quello laudamo, approvamo, CS. retificamo , 
ES volemo, {9 promettemo tutte, ES qualuuque , 6 qua 
Sopra dette per detti moflri Ambaffiadori ES Deputati res= 
pettivamente fatte , concórdate, ES conclufe firmameute , 
& inviolabilmente tenere, ES offeruare ad unguem, $59 
di parola iz parola come ftanno, ES in fede ES teftimonio 
de tutte cadauna cofa premiffe prefate Parti bavemo fatto 
fare due Lettere conforme originali, ES Principali munite 
con li noftri Sigilli pendenti datte per noi Confederati im 
Bada, in Ergovia à di N I. di Maggio, & per Noi Car- 
lo Y. Imperatore in Brifinono à di XX VAL. del Mefe di 
Luglio U’ Aano dopo la Natività di Chrifto M. D. L. IL 
del noflro Imperio XXXIL 9 dell woftri Regni 
XXXVII. € per noi Ferrando Gonzaga in Milano alls 
2. del Mefe d' Agofto del? Anno fopradetto 1552. 


Refervatione fatta à li Signori di Bafılca. 


NY Caro V. per Dio gratia Imperatore de 
Romani fempre Augufto , in Germania, Spagna, 
& dell una, ES l'altra Sicilia, Hiernfalemme , Hunga~ 
ria, Dalmatia, Croatia ESc. Re, Arciduca @ Auftria, 
Duca di Borgogna, 5 Milano; Conte di Tirolo ES Fian- 
dra Sc. &5 Noi Ferdinando Gonzaga Duca di Arrianc, 
Principe di Melfetta, della Cef. Macha Capitano Gene- 
vale in Italia, [uo Luogotenente , ES Governatore del 
Ducato, e tutto il Stato di Milano; notifichiamo aperta- 
inente con le prefente Lettera , che bavendo noi con li boc 
norandi uoffri , & dell’ Imperio cari, ES fideli di XIII. 
Cautoni de la comun Lega Burgomafiri, Amanni, ES Cora 
Piliers della Città, & Paefi Zurich, Berna, Lucerna, 
Urania, Suitz, Underwalden, Zug , Clarona ,Bafilea , 
Friburgo, Solodoro , Schaffinifen, ES Appenzel, per caufa 
del noftro Stato di Milano a bene, ES ntilita, ES buono 
Juccel[o del prefato Stato di Milano, della Lega comune, 
& di tutti li loro pertinenti, Sudditi, ES propinqui de 
qua, &9 di là da Monti, €S fingolarmente, accio che ane 
be due le Parti tanto meglio poj]ano flare in pace, quiete , 
| ES sione , havemo conclufo Puna con Paltra amorevole; 
| & wicinevole Intelligentia , come li Capitoli percio tra 
noi ambe due Parti ordinati, ES fatti chiaramente con= 
tengono. Et perche mel fefto Capitolo fi contiene per com- 
| to di querele quale una Parte, o li fuoi potriano A ö 
| acquiftare verfo P'altra,comeper cio fi debbe cercareilrins- 
cimento, ES fine, Pero à quefto il Burgomaftro &§ Confj= 
Es di Bajtlea per conti di tale Articolo, che ad elf pa- 
re, che fia grave, & fuori del folito de le loro libertad 
ufarlo, ES vecchie discenfioni toccante al Jequeftrare, o 
à refare , pero li havemo conte[fo, ES permelfo, che la 
prefata amorevole Intelligentia a li prefati di Bafilea, à li 
fii, fuoi Succeffori ne la loro liberta, nfantie,e vecchie 
difentioni per conto del detto fegueftrare uon gli porti dan- 
no alcuno ES che quelli di Bafılea debbano reffare appre[fo 
li loro Privilegii di dare, e tuorre la ragtone , ES vecchie 
discenfioni del detto fequeftrare fenza danno alcuso Ma 
altrimenti in tutti li Articoli de Pamichevole; ES vici- 
nevole Intelligentia fa in fua forza, ES incomprenfibi= 
He, ES in fede di queflo babiamo noi fatto a pendere à la 
te dara da Nos 
Luglio 
ıMDLII. de PImperio noftro XXXII. & de lí Regni 
| aoffri XXXVII. de Noi Ferdinando Gonzaga Je. 
| Dato in Milano alli V, d’Agofto dell? Anno Soprafcritta, 
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halber entftanbene Frrungen beygelegt worden! und 
bewilligen Shvo Mayoft. das Hergogthumb befagtem 
Herhog und feinen Erben zum after» Shen zu verlerys 
ben; Dabingraen fo Bemelrer Serbog 250000 qul 

ben 


ANNO 
155% 


6. Août, 


reich an einem / dann Hergog Chriftoph qu Würs * 


ANNO 
1552. 


$9 
pen in bre) Monathen erlegen] wid ferners Denen 
Erg Hergogen zu Defterreich als nen affter« Lchens- 
Herren keine infdelitàt beweifen, Gefchehen den 
6. Augufti 1552. [Lunie, Teutfches 
Reichs- Archiv. Part. Spec. Abtheilung I V. 
Continuat. II. Abfatz VI. pag. 738. ] 


C'eft-à-dire, 


Accord de Paffau entre FerpinanD 1. Roi 
des Romains comme. Archiduc d'Autriche ES 
Curistopure Duc de Wirtemberg, moye- 
ne par AumERT Duc de Baviere , au fujet 
de la Sous Infeudation du Duché de Wirtem- 
berg; par lequel tous les Diférens furvenus entre 
Sa Majefíé, € le Duc Uuric Pere du mo- 
derne , étant mis en oubli ES accommodés ; Sadite 
Majejté promet au Duc, pour lui ES [es Descen- 
dans máles, la Sous-Infeudation du Duché; en 
échange dequoi le Duc s'engage à payer „dans trois 
mois, à Sa Majefté la fomme de 250. mille Flo- 
vins, ES de lui être fidelle, à lui ES à fes Suc 
ceffeurs Archi- Ducs d’ Autriche comme à [es Sei- 


gueurs. Fait le 6. d' Aoút 1552. 
JB Albredye von GHttes Gnaden / Pfalggraff bey Kbeirt/ 
Heehog in Ober= und Unter-Bayeın ac. Bekemen und 
fun End manniglich mit biefem Brief. Nacıdem fic zwifcyen 
dem Durcyleuchtigften, Gopmadtigflen iyürfen und Herm/ 
Herm Ferdinando, Kom. Konig 2. zu allen zeithen Mehrern 


Des Xebs/ in Germanien/ zu Qungarn/ Boheim/ Dalma- | 


tien / Groatien 2. Sonig/ Infant in Qifpanien/ Eré-Heréog 
au Defterreich / Herfog zu Burgund /Vraband/ Wirteinberg zc. 
Graf zu Tyrol) unferm gnabigfie Heber Hern Bettern, und 
SaAnwebhern an eimem/unb weyland bem bochgebobrnen Fürften 
und He’ Dern trier / Soerüogen zu Wurtemberg und 
Sub Srafen zu Mompelgarde / unferm lieben Obcimb und 
Gdyvagern feeligen Gedachemif andern Theils Span und tz 
zungen gugeteagen/ barum höchfigemeldte Konigl. Dtaj. fein 
Seb vor der Rom. Käyferl. Diaz. unferm allergnädigften lieben 
Herm und Dettern/ um bemeltes Fürftenchum Wrivitenberg 
unb Godb/ redtlid) beklagt / darauff in Kechten gegen gemel- 
tem Herkog Ulrichen feel. procedivt/ und S.£. vor befibluf der 
den mut Todt abgangen/aud S. £. verlaffen Anwaldt befz 
en niche befehlieffen wollen/ aber bod) nichts defto weniger 
btfertigung fie befdiloffen angenommen worden; Welcher 
SKedptfertigung. fido der hodygebohrne Furft/ Herr Giro 
Soeráog zu Würtemberg / bemelten Hergog Wlrichen feel. chlicher 
Gobn/ unfer Freundlicher tieber Better / mit nichten annehmen 
nod) theilhagftig machen wollen / fondet daneben auch vermeint / 
dag Shme der Gabawifd) Bertvag / fürnehnlid) in Puneten der 
Affterstchnung des Furfienthums Württemberg /qat nit antres 
een und binden folle/ daraup und folcher Rechtfertigung ©. 8. 
fict Eleine Ungnad bey Nom. Lon. Dai. erwacfen. ——— 

Dorgendes Alterhöchfigemelt Kayferl. Majeft. als ein milter 
gútiger Kayfer / uff unterthänig anfud)en jet. gemeltes Seréog 
Shriftophen/ die Konigl. Maj. breiderlidy und freundlid) anges 
formen/ gegen ©. £ bie gefafie Unanad fallen/ und diefe Sad) 
gu aütlider Soimlegung Fommen qulaffen. 

Degleichen wir die &onigl. Maj. hernady andy mebrmablen 
fibciffclid) und münblid underthanighdy angefudye / mf fol 
chee gúttliden tinderbanblung gnabigft zu gefiatten /weld)es She 
Könial, Mai. gemeltem Serhog Theiffoffear und ung zu fondern 
Gnaden qnabigft vergount und ftatt gethan.  Dierauf haben Wir 
imp bem Heil. Reid) Teutfébe Nation que Ehe imb Wohlfahrt / 
auch allen deffelben Standen/ fonberlid) den bepben loblichen 
Saufeen Defterreich umd Württemberg que Friede/ Rube und 


Sa 


Die 


uffnehmen / mit bocfigemelter Kayferl. Disjeft. gnadigft be- 
willigen exfitico uf jümgft gehaltenen Tag zu £ing/nadmablen 
althie zu Pafaw/ bey der Konigl. Majeit, cigner Perfobn / in 


à / dargu aud) mit Kath und zuethuen ber Kom, Sápfetl. auf 
biefe Tag gefihiekten Nath und Commiffarien , namblich Soa» 
in Herm von 93) / Rom, Kayferl, Majefiit Obriften-Cam- 
merer/ und Georg Sigmund Sölden Doctoris Vice-Cancella- 
rii, weldye von Sr. Kon. Mai. diefer Sachen halbeny fame 
and neben ung que bandeln / fonderlid) anfteuctenlid) befeld) ges 


Habt/der Handlung guitlio) uncerfangen / und lezlich durch ver- | 


fephung des Almádtigen / mit bender Theil Borwifen und bes 
wilfigung/ folder gegen gemelten Spergog Mlvichen und feiner £, 
vertafenen Anwalten und Ævieges-Serren getibter Xechtfer- 
tiging/ auch Herm Chrifophen fürgenommen ungnad und et 
Eicher mehr anbaugiger Mangel und Gebredyen halby nachfolgens 
der Geffalt endlich in ber Guise verglichen und vertragen, 


benfein vorgemelts Hergogs Ebriftoph allhero verordneten Kaz | 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Exfilich hat bie Rout. Rónigi. Majeflät gmábipft bervilli ANNO 


get/ alle gegen gemelte $erfog Ehriftophen auch G5. 2. Râthen/ 


fo in bemelter Rechtfertigung bin und wieder gebraucht worden/ 
gefaßten umivillen und ungnad guábigft fallen’ bemelte Rach / 
Diener und Anterthanen / auf forg/ und derhalb von maus 
niglichen wer ber aud) fey / inner ober außer Rechts / ohnanges 
fochten/ und ohnbefchwerth zu laffen; Aud) fo viel Shr: Ron. 
Maj. weyland $. Weichen / und gemelten Herkog Chrifiopher 
oder hr £bben Kachen/ Dienern und tnderthaneii/ von biefet 
ungnad und Xed)tfertigung / und fouft feiner andern urfad) wes 
gen /eingezogen ober arreftirt/ baffelb wiederum zu relaxiven und 
zu reftituiven, 

Gleicher geftalt hat ermelter Yerkog Chriftoph gegen bet Rin. 
Maj. Käthen/ Diencen amd Underthanen / fonderlid) denen / 
welche Shr. Son. Majeftat in biefer Rechtfertigung gebraucht / 
alle Ungnad und Imvillen/ allermaßen und geftalt/ wie oben 
gemelt/begeben und fallen laffen: Darzu nod) ferner bewigiger/ 
She. Maj. Berwanthen allein/von hr, Kayf, Maj. Wnhangs 
Dienfts / und fonft Feiner, ardern urfad) wegen / von weyland 
Soerfog lichen von Wrirtemberg arreftirte eingezogene/ und 
bißhero ohn einige dariiber gefolgte Derträg/ vorgehaltene Grits 
tec/ Zins/ und Giilten/ aud) wieberumb zu relaxiven und zu 
reftituiren: E8 hat aud) Hergog Chriftoph bewilliger/ wo fene 
Lieb den Sig Syonecth über Emb oder lang verkauffen wolte / 
daf ©. £. denfelben Ihr. Konigl. Majeft.. oder wer Shr. Mas 
jeftt bag gefallig / poz andern geben tvolte; 

11. Sat fic) bie ônigl. Diajeftat angerenter Rechefertigtinas 
uf She. Kapferl. Maj. brüderlich urtd unfer geborfam Fürbitt 
und gepflogene Underhandlung/ gittlid) und gonftig versiehen 
begeben/ und die allerdings fatten foffen/ auch darauf bemillia 
get/ das Fürftenthumb Württemberg mid oh gemeltens 
Sergog Chrifioph/ und, Graf Sergen zu Mürtteitiberg qud) 
becden Shree Sebden Söhnen und marnnlidjen ehlichen keibs= 
Grben / nad) Snbalt des Cadavifhet Vertrags / welchen Fhrs 
Sonigl. Majejt. hiermit yhres Theils aud) betvafftigets mb 
nach folgender Declaration , zu afiterleihen, Da entgegen bas 
| fib $9. Gbriftopb für fid / ©. £. Erben unb NadFomment / ges 
| borfamlic) bewilliget / bte vatterliche mit Ronigl. Maj. aufges 
richte Vertrag / fonderlich gemelten Gabawifdben / und darauf 
erfolgten Wienifchen Vertrag / aud) anzunehmeny/zu ratificiten/ 
zu halten und daß diefelben in allen nod) unvollzogenen Dunes 
ten und Artieuln/ dure) ©. £. ihres Theile in 6. Monaten der 
nediffen nad) dato, gewiflidy und ungewegert volliogen/ aud) 
©. £ mit bero $andfehafft der Ratification und Aflecuration 
halben/ Snbalt angeregten Wienifdyen Vertrags) handeln foll. 
Herkog Chriftoph foll und will aud) inner Sabrs-Frift von der 
Kom. Konigl. Drajeft, regierenden Eré-Nergog zu Defterreidy ¢ 
das bemelte Gürftenthum eigener Sperfon /wie fid) gebtihre/ Ste 
halt allhie verglichenen und von ung aud) beeden Theilen untere 
fehriebenen Copien der neuen Inveftitur und Eyds/ empfaher 
und Sehens2 Pide chun. , 

ILL Ferner bat bie Kónigl. Majeftät aus fondent Gtia= 
den auch zu mehrer Erlautterung des Cadawifehen Vertrags 
gnadigft- bewilliget / daB foldye Affter=schnung dahin decla- 
ritt uno eingezogen / daß bie allein auf fiinfftige expe@anz 
unb Anfahl/ nad) abfterben Soerfog Ehriftoph und Graf 
Georgen zu Würtemberg manliden Hamens und Stammens 
in abfteigender ¿mie verftanden werden/ und daß gemele 
ter Herkog Chriftoph / und fein mannlid) ¿chens-= Erben / 
Soerfog zu Württenberg dem ErksHerkogen zu Defterreich/ alg 
Shren WAffter-kehens = Dern Fein imtrem. oder Infidelitat bemeis 
fen / wb fich wieder diefelben weber ix beimbliche nod) öffentliche 
Kriegs- Handlung oder Stiftung / wiffentlich ober fürfeklidy niche 
begeben / darzu weder rathen noch belffen. Aber fonften zu eis 
nen Servituren oder Dienftbarkeiten/ fondern allein dem Heil. 
Reich / wie andere burzunb Fürften/ nad) Snbalt des Caz 
dawifchen Dertrags / verbunden und verpflicht feyn follens Wie= 
wol nun die Ron. Maj. que Dergntiqung und Ergögung ihrer 
Maj. begebenen Recbtfertigung/und Kayferl. Maj. Gvtántnig/ 
ein mercélidye Summa Gelts/ barqu des &anbté ein Theil, unb 
das Schloß Nohentwiel/ mit aller feiner einzund Bugehdrungs 
gefordert / fo haben wir bod) durch fleifig embfig anbalten / den 
begehrten Theil des Landes und Hohentwiel gang und gar ab/ 
und die Summa Gelts uf 250000. fl. in Miink/ guter Sander 
wehrung gethetiget/ und fie die Partheyen derfelben Besablung 
halben REDE, verglidien/daf Heckog Chriftoph alsbald nad; 
Auffeichtung und Befieglung des Bertrags in 3. Monathen 
100000. fl. / und von derfelben Zeit an uber ein Sabe abermabl 
75000. fl. von dannen über ein Sabe abermabl 75000. fl. gegen 
gebührlicyer gewohnlider Quitting gen Wim gemiflid) erlegen 


four. 1 

IV. tind nachdem von Setfog Chriftoph begebrt worden, nad) 
Abgang des mannlichen Stammens die Fraul, von Wrirtteme 
berg jedes mit 100000, fl. auszuftetiven/ relie Samma die Ror, 
Majeftät alfo ohne unterfuyied zu, bod) gefielle fein geacht / unb 
vermeine daß diefelben Sybrem sFürftlichen Serfommen gemäß / 
nad) Anzahl ber Fraulein/ und fonft nad) billigen bingen gee 
meßiget follen werden; ober aber/ bap es bip puncta balber/ 
bey der Erection bes Furfienthumsy barinnen maf gegeben / 
wie es biffallg zu balten / bleibert folle/ haben wir bod) diff Arz 
ticul8 halben foldje vergleidyung unb bervilligung bey beiden Theis 
Ten erlange/ bag uf den Sal Lbgang mannlid and 2 

ahnen 


Diener / Sehenzgeuthen audy Unterthañen / fonderlidy denjenigen/ I 5 3^ 


DU DROIT DES GENS, 


ANNO Nahmens von Würkenberg/ den verlaffenen/ ehlichen unaus= 


geftenerten und unberathenen Frawlein von Witrttenberg/ ein 


1552. beant Hewath-Gut und Heimftener/ von Erf-Serfogen von 


Defterreich/ gegen gebtihrlicher Quittung und Berzig gegeben 
werden foll/ namlicy da der Fraulein bier oder weniger / Shr 
jeden 60000, fl, wo deren aber mer dann dzey/ jeden 40000. 
fl. in Ding guter fanbtewebrung. 3 ^ 

V. Es ift noch weiter abgerebt unb gethetiget /nemblich nady> 
dem im Sand Wirttemberg etliche Herrfehafften/ Stück und 
Gücher liegen / bie von ber Chron Bobeinr 1nd bent auf Dez 
fiervetd) von Alters hero zu sehen gehen, ba Derhog Ebriftoph 
oder feine ebens-Œvben/ die Bohmifehen von Shro Kon. Majeft. 
alg Konig in Bdhmen/und die Hefterveidhifdyen von bro Dai. 
als vegievenden Erg-Sergog zu Defterreich/ und Sybter Majeft. 
Erben jego and ins fünfftg/ fo offe es zum Gall Éombr/ ins 
fonderbeit empfangen / und wie (id) nach Syertomman / Dbtten 
und Aigenfehafft derfelben Leben gebúive / und beyde der Cadawi= 
fibe und Wienifihe Beverag vermögen 7 damit gehalten werz 
den, 

VI. Sergegen hat 


Herzog Chriftoph von BWrirsemberg jus 
señage/ und beiffiget / fid) wider die Rayferl, und Son. Mi 
ind das Haus Hefier in kein S3tmbnig mit niemanden cine 
aulaffen / fondern im Fall/ ba burd) beyde Maj. wieder cin q 
meinee Bund ul Berfiandnif fürgenommenund uffgeridht wer= 
de/ fid) fambt und neben andern Churfürften und Stande auds 
gutwillig batein zu begeben / umd fonft allerding den ufgerichten 
Dertragen gemap gebührlich und unverweißlic) gu halten. 

VII. Und nachdem (id) zwifchen der Ron. Sj. als Erty 
Sertzog gue Defterreich/ auch derofelben Berwandten und Herz 
fiogen zu Wiirttemberg fonft aud etlidse der ‚Sräntz und andes 
rer Sachen halben/ fo diefe Zeith nit aigentlich fpecificivt / viel 
weniger anderer obligender Gefthaffe und Oxerbinberumg halben 
vertragen werden mogen/ nachbahrlice Gpabn und Setung 
erhoben/ daraufi/ wo bie nit gebtibrlidy verglichen und erortert 
sverden folten /etwan nachtheilige Weitterung erfolgen mochten ; 
Soierumb zu erhaltung mehr Nube und Einigkeit / aud) zu Bez 
fozderung guter freundlicher Nadbarfibafft / haben beyde Theil 
inf, in demfelben aud) qutlide Unterhandlung zu geftatten / 
Huadig und freundlich bewilliget / dergeftale/ daß wir qu cbifter 
Gelegenheit einen Tag fürnemmen/ umb nach griindlicher Anho-z 
tung unb Erklärung jedes Recht und Geredytigkeit/ guitlidy Hands 
lung pflegen/ und die Saden in der Güte vergleichen / oder 
bod) gum fchleinigften widkührlichen. vechlichen Außtrag bethaz 
tigen follen, 

Alle biefe obgefchriebene Artickel/wie die mit ihren Anhängen 
von Wort zu Wortt vermeld fein/ Dat die Kon. Maj, uff fold) 
unfer Handlung unb unterthanige Bit gnadig/ auch Herzog 
Chriftoph aue Württemberg freundlich und wohlbedachtlich bez 
williget / angenommen/zugefagt / dent allem für fid) felbs/ Shre 
Erben und Mac) tommen unverbrüdplid) nachzukommen und au 

eleben. 
a Und wit Ferdinandus von GOHes Gnaden/ Nomifdyer $2 
nigac. Betemen für unf/unfere Erben und Nachkommen ant 
Sang Defterreich/daß diefer Vertrag mit unferer gnadigen Zus 
laffima / Wiffen und Wilten/ burd) obgemelte unfer Handlung 
uffgeriche und vollzogen iff/welche unfere Bewvilliging wir aud) 
hiermit darzu geben: Geredten aud) und verfprechen bey unfern 
Königlichen wahren Woztten/ dem unverbrudlidy nadygutom- 
men 1nd zu geleben, Confirmiten und beftättigen auch hier 
mit/ alles dasjenig was unf darinn zu confirmiven hieoben uff» 


gelegt ift. 
Dergleichen, befennen Wir von GHttes Guaden Chriftoyh 
hiermit für ung / 


Herkog zu Würtemberg zc. und thuen fund bi 
do Erben und Sitadfommen/ daß wir alle diefe obge- 


aile un 
fébricbene Artickel mit ihren Anhangen bewillige und angenome 
men haben: Gereben auch und geloben bey unfern Frvfilichen 

* Menem und wahren Worten/ allen denfelben Avticuln / wie die 
oben gefest/ unverbrüchlich Folg zu thun/ confirmiten und bez 
flattigen auch alles das/ das uns pie oben zu befrafftigen und 
zu beftetigen uffaclege ift. 

Def zu Uhrkunde und Befantnuf/ aud) fleter und vefier Yalz 
£ung/ haben wie obgenandte Ferdinandus Rom. Qungerifcher 
Boheimifcyer Konig 2c. für ms / unfere Erben re. emgac, Wie 
Albrecht Herfog zu Bayern re. alé Underhandler/ und Wir 
Ebriftoph Hergog zu Wirtemberg / für mf und unfere Erben 
und MadhFommen ander Theils/ diefen Vertrag mit aigenen 
Qanden unterfthrieben/ und unfer Snfiegel daran gepánete/ der 
ba geben ift zu Papau den 6. des tonats Augufti nad) Cheifti 
unfers lieben HErm und Seeligmachers Geburt im 1552, 
Sabe * 


FERDINANDUS, Sn, Ronig/2. 
ALLBRECHT, Herhog in Bayern at, 
Curisrorx, $ytíog zu Würtemberg. 


XXI. " 


24. OG Bertrags- Articul zwifchen Sy6ro Misr. Kayfert. Maj. 


Carl den fünfften eines- und Marggraf Albrecht den 


Sungern zu ‚Deandenburg andern theils) woburch ! 


Tom. IV. Parr, I 


si 
Kayfert. Majeft. Diefen wieder 
bie mit Bamberg und Würkburg gemachte Berträge 
confirmiten/ ber Marggraf dabingegen mit feinem 
Kriege-Bolct devfelbon zu Dienenpromittire. Mit der 
darüber von Kayferl. Maj. ertheilten Confirmation 
und Ratification, Geben in der Stade Dictenhos 
fen den 24. Oétobris 1552, [HorrLrEDER, 
von Anfang und Fortgang des Zentfchen Kriegs, 
Tom. II. Libr. VI. Cap. II. pag. 1343. Lua 
nic, Teutíches Reichs- Archiv. Part. Spec. 
Continuat. I. Abtheil. IV. Abfatz TIT. pags 
56. d’où Pon a tiré ces deux Pièces. ] 


C’eft-à-dire, 


Articles de P Accord conclu entre CHARLES Vi 
Empereur, @ Auserr le jeune Marcgrave 
de Brandebourg, par lequel Sa Majefté Imperia- 
le le reçoit en fa grace, & confirme [es Accords 
avec Bamberg € avec Wurtzbourg , Ars 
BERT prometant de fon côté qu'il fe rendra an 
Camp de I Empereur pour le fervir avec fes Trou- 
pes. Avec la Confirmation € Rariricas 


TION de l'Empereur. A Dietenhofen le 24. 
Oftobre 1552. 


SEE Carl von Gottes Gnaden Scomifder Sepfee / stt aller 
zeiten Melee: des Reichs in Germanien/ zu Sifpanien/ 
bepber Sieilten/ Syerufálem / Hungarn/ Dalmatieny Etoatien) 
x, Konig / Gvá-SXerfog zu Oefterreich / Sergog zu S3urgunb/ t. 
Graff zu Habfpurg/ Flandeen und Tyrol / 2c. bekennen offents 
lid mit biefem Brieff/ und thun finde atlermanniglich, 
Nachdem fid) verfchierier Zeit der hodgebort Albrecht Marge 
graff zu Brandenburg/ su Stettin’ Pomntern/der Gaffuben md 
Wenden Yerkog / Burggraff zu Nirnbergyund Fürftzu Kügen/ 
infe lieber beim und Fürft/fampterlich andern feine Bundtssund 
Einigu Verwandten, fo weit itt Kriegs-Küftung eingelaffen 7 
bafi wir Teglich uns in etwas Gegen-Ki fung att fehicken/ und 
mit einer anfehnlichen Anzahl Krieges Do «£8 / gt Xo 10b Fupy 
gefaft zu machen / wider unfern Witten gedzungen worden / und 
wit aber gu DBerbtitung weiters Unvahes/ verderbens und vers 
wüftens Sande tmb £cut/ auch Sammer md Mot / fo der Krieg 
auf ihm hat /unb mie fich bringt / dud) zu Erhaltung Fricoens/ 
Rube und Einigteit/ int heiligen Reich Tenefeher Nation / me 
fern geliebten Batterland/ die Gath viel lieber in der Brite vera 


pont bann mit der Schärfe und Kriegs-Gewalt ausführen 
wolten. 

Derhalben bau der hodigeborn infer Oheim und licher Gee 
treuer / Ferdinandt/ Herkog zu Alba/ Marggraff zu Caria / 
und Salva terra, tmfer Hoffmeifier/ Obriffer Seldthauptnann 
und Ritter unfers Ordens des gúlden Sluffes/ an unfer Statt/ 
und in unfer Nabmen/ mit gemelten Marggraff Albzechten zu 
Kinlegung folder bepderfeits fürgenommon Kriegs = Küftung / 
auf ctlid Weg und Mittel gchandelt/ und fid) deffen mit ime/ 
auf unfer gnedige Bewilligung/ Ratification, Approbation tete 
gliden/ Shale derhalben zwifchen inen abgeredter und aufges 
richter Dertiags=Articul, fo von Worten au Worten folgende y 
und alfo lautendt : d 

I. Die Rom, Sapferl. Maieftit unfer allergnadig fer $n 
wollen Marggraff, Albzechten von Brandenburg fampt feiner 
Sicb und andern Fürflen/ Graffen/ und allen andeun von Pers 
fonen zu Perfonen/ niemanbt bicrinnen nicht ausgenommnen/ firey 
und wiederumb zu allen Gnaden auf-und amebmen/ aud) dies 
felben alte und jebe/ zu ihren liegenden Saab und Guten / fo 
fie von Anfang diefes Kriegs gehabt/ und fonft su ihrer fabrens 
den Saab fommen laffen/aud fie in vafft dis Dertrags hiemie 
reftituirny und manniglichen bep ihrer Reyferl, Maj, Deen/ fibres 
ven Straff unb Ungnad / an folder Reftitution unverhindere au 
laffén / mandirt und gebotten haben. 

IT. Zum andern/ fo follen alle und jede/ bis auf dato pera 
Tauffene Kriegs-Sadhen/ fo fein Sieb oder die ihrigen begangeny 
gm allermanniglic / fre) gants imb gat aufgebaben / und ihe 

ieb/ und alle andere thy Lieb ‘Fürsten / Gitaffen und fonfien 

ingemein und befonder / alle andere Perfonen / niemandt auge 
genommen weber inner noc) aufferhalb Kedtens / gar tein 
Rede noch Antwort mit nicbten zu geben fehuldig feyn / bam ibe 
Majeftar diefelben alle und jede aufheben und defertiten/ an- 
aulliven/ aus Sapferlider Mache und Bolkommenheir, 

III. Zum deitten fo wollen ihr Kenferl. Maj. was fit die 
given Bifhoffe/ Bamberg / Würzburg und Cayittels fampt 
ober fonders gegen feiner Lich verbricfit / ober obligitt / bafi dies 
felben Brieff oder Contract votifommen bey ihren Würden und 
Srafiten bleiben, 

IV. Datgegen foll und will Marggraff Albreché von Brans 
denburg/ 26. She Rom. Keyferl, Maj, wiederumb geloben uns 

G2 febweven / 


zu Ginaben annehmen; ANNO 


1552. 


COR PS DP L OPMMANT FE QUUPE 


52 
ANwo fübweren/ ibrer Reyferl. Maj. wider all ihrer Majeft. Feind / ANN 
AG bodft Bermogens su dienen / aud) gleichfals ihr lieb Kriegs- o 
1552, Dolé/ Reuter und Rneche/ mb fo balde diefelben gefehworen / XXII. 1552. 


wohin dann ihr Repferl. Maj. fie ordnen wirde/ zu ihrer Keys 


feel. Maj. Nutz und Wolfahre zu zehen/ fo wollen the Ref. | Mesifcher Haubt-Bertrag swwifchen Yhro Kayferl. 1o.Nor. 


Maj./fo balde fein Sieb und derfelben Kriegs-Bolek gefthwoven/ 
einen gantzen Solde/ auf Keutter und Kueche/zu feiner Lieb Dau- 
den erlegen und bezahlen/ da aber he. Deajeftat das Geldt 
auf der Doft/ zu Bezahlung des Monats Befoldung / fo bald 
nicht erlegen möchte / fo wollen Shr. Keyferl. Majeftat feiner 
Sieb zu volligem bemigen Caution thun/ mit gnugfamer Det 
pfandung/ bis baf Shr. Keyferl. Majeftat die Bezahlung wie 
oblaut/ evlegt/ und foll mitler weil / feiner Lieb Kriegs 2 Dolce 
der Keyferl, Maj. zu Dienft felbft zufrieden halten/ damit bey 
dem Krregs-BolcE Fein Mangel erfcheine. 3 

V. Und foll fortan hin fein Sieb und derfelben Kriegs: Dolce 
in ber Rom, Keyferl. Majeftát Dienften/ wie guvor / unterhalz 
ten/ aud) in Abzug/ wie ander jur Majeft. Krieges Bolt / ges 
halten werden. ERS 

VI. Da aud) die Römifche Keyferl. Majeftár the Sieb ander 
Sricas-DBolcÉ / fo fie noch in ihrer Sieb Furfienthumb/ oder in 
andern Sete baben/bebtifften / fo follen fein Sieb ihrer Keyferl. 
Majeftát diefelben zu gutem zukommen Laffen /wolten Shr. Mas 
jeftat aber danelbig nicht gebrauchen/ fo foll Marggraff Albrecht 
dafelb von Stund an urlauben/ und bey demfelben vermelden 
laffen/ daß fie in alliweg wider die Sepf. Maj. niche dienen fol 
len / als hoc) ihr Sieb ihnen gti gebieten bat. Y 

VIL tiber das/ nachdem Diarggraff Albredt/ feiner Sieb 
iegs-DoleE/ big in fünffmabl-Dunbertetaufent Crone uns 
$ id) auf ultimo O&obris nedyfttünfrtig/ fchuldig/ fo wollen 
iby Skomifdbe Kayferl. Maj. feiner Lieb allergnedigft zu laffen / 
daß fie bey bem Konig von Franctveidy/ oder auf Gütern der 
CronzFranckreidy (und nit der Sapferlidben Majeftat) ¿ugebós 
rig/derfelben Reichen/ ¿ande oder geut/ fo der Konig jeát in Ge- 
walt und Handen/ mit Einnehmung der Güter ober Brand 
Tagung derfelben mögen handeln/ bis fo lang fein Lieb der obs 
gemeldten finffinabl- hundert-tanfent Cronen bezahle tft/ was 
aber fein lieb / nad) celangter Summa erobert/das alles fol Shr 
Revferl. Drajeftat zu guten Fommen/ darvon aud) feiner Sieb 
Rriegs-Bolel deffo flattlicher unterhalten werde. 

VILL Zum jüngften und legten / fo wollen Shr. Keyferl, 
Majeftät Graff £ubimigen den Súngern/ und Graff Ludwig den 
Eltern von Dettingen/wiederumb zu allen Gnaden aufzund ans 
nehmen / fie auch in ihr Keyferl. Maj. und des heiligen Keichg= 
dbi md Sim auffamd angenommen haben / body/baf fidy 
Diefelben / in den medien zweyen Monaten mad) dato eygner 
Perfony oder duch vollkommen Gawalt/ bey ihrer Majeftat 
unterthanigft erzeigen/ gleichfaltg fol es auch mit Graff Albzch> 
aff Olderichen von Manpfeld / wie mit bem Graffen 
3 gen. gehalten werden. Das alles und jedes follen von 
free Senf. Maj. no Margaraffen von Brandenburg / rc. zween 
‚gleichlautende Bertrags-Bueff in befter Foun unter ihrer Maz 
jeftás und Sieb Sigel / uid unterfehrieben epgen handen/ verferz 
fige und befrafftige werden. 


Juzz Duca DE ALVA; 


Wilhehn von Stein Sst. 
SrLvester Ratt manu propria Sst. 


oe toit demnach foldye Articul inb aufgerichten Bertrag in 
alten und jeden feinen Articuln , Snbaltungen / Meynun- 
gen/ und Begreiffimgen/ in allermaffen wie die lauten / ficher 
und begriffen fen / alfo angenommen und bewilligt haben / und 
thun das alles biemit wiffentlid) in Krafft dis BrtefFB / gereden 
und verfprechen aud) biemit / bey unfern Keyf. Wurden und wahs 
ten Worten/ folche obbeftümbte Articul des Vertrags / alle und 
einen jeden mfonberbeit / fo viel uns diefelben belangen ober bez 
rühren/ fià€/ foft/ und unverbañaplic) zu halten und zu vollzie 
ben. Davwider für uns felbft nichts zu handeln / fürgunehmen/ 
ober gu thun/ nod) jemanbte andern an unfer ffatt/ oder von uns 
fern wegen zu thu geftatten / in Fein Weiß noch Weg / wie das 
Menfehen Sinn jmmer erbenden möcht / treulich obn Gefährde / 
imb arge Lift/ mit türfumbt big Brieff8 befiegelt/ mit unferm 
Keyferlichen anhangenden Sjufigel. " 

Gyeben in unfer Stadt Dietenhoffen / am vier und zwangigften 
Tag des Monats Odtobris nad) brit unfers heben Hera 
Gebueryfinffichenhimdere und int ¿rey ind fünffsigften/unfers 
Keyfertbuunbs in deep und drepßigften/umd unferee Reiche im fie 
ben und Dreyfigften Jahren. 


CAROLUS» 


Vt. A. PERENNOT. 
Vt. SELD. 


Ad Mandatum Cæfarez & Catholice 
Majeftatis proprium, 


Haller Sst. 


Majeft. Carl den Finfften eines unb Marggraf Ab 
brecbt dem Fimgern zu Brandenburg andern Cheils) 
wopucch Die swifehen Ihnen aufgerichtete von Kay 
fec. Majeft. zu Dictenbofen den 24. Detobr. 1552. 
ratihicirte Bertrags - Articul von neñem confirmitt! 
weiters erflähret | und ber Marggraf zu Kayfert. 
Hulden auf-und angenommen wid. Sm Kavfert. 
Seldlager vor Meg ben 10. Diovembr. 1552. 
[HorTLEDER, bon Anfang und Fortgang des 
Leutfehen Kriegs Tom. II. Libr. VI. Cap. II. 
pag. 1343. Lun1c, Teutfches Reichs-Ar- 
chiv. Part. Spec. vierdter Abtheilung dritter Wbfag. 
pag. 58. d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


> 


C'eft-à-dire 


Traité de Mets entre CHARLES V. Empereur, 
& ArsEnrT le jeune, Marcgrave de Bran- 
debourg, par lequel P Accord du 24. Ottobre. eft 
de nouveau confirmé, € ALBERT regu dans 
da grace de l'Empereur. Fait au Camp devant 
Metz le 10. Novembre 1552. 


QB Ie Earl ber Sie von GOites Gnaden Rômifher Ray 

<— fer qu allen Zeiten Mehrer des Ketehs / Konig in Germaz 
nien/ au Caftiliens Arragon/ $eon/ bepber Sicilien / Sy 
lem/ Yungamy Dalmatien/ Croatien / Nova Terra, 
naten /Zholeten/Baleng / Gallicien Majorica/ Hifpalis/ Satz 
dinien/ Corduba/ Goica / Diurtien / Siemis/ Algarbicn / 
Agsien/ Gibraitar/ der Ganarifden und Sndianifeyen Snfuz 
len / und der Terre Firme des Deeanifthen Meers 2. Ergs 
Heros zu Defterreich/ Herhog zu Burgundi/ zu $ofttic£/ zu 


| Brabandt/ zu Steir/ zu Kernten/ Crain / zu Simburg / zu 


Aigenburg/ zu Geldern/ zu Calabrien/ zu Athen/ zu Meopaz 
teien/ und Würtemberg/ 20, Graffe zu Dabfpnrg/ zu Flan: 
den/ zu Eyrol/ zu Gorts/ qu Sparcinan/ su Archois / su SBur- 
gunde / Pfalts-Gra ffe / zu Hennigau/zu Dollandt/zu Seelandt/ 
zu Pfürt/ gu Chiburg/_ zu Namur / Xofiltion / zu Cerithana 
imb Zutpfen/ fanbgraff zu Elfaf/ Marsgraff gu Burgauyzu 
Driftentz/ zu Garienz/und des heiligen Römifchen Reichg = Frirft 
zu Sthwaben/ Cathalonia / Afturia 2c. Herz in Frießlandy auff. 
ber Windifchen Marc / zu Portenau/ zu Bifona/ zu Molins 
qu Galins / zu Teipoli/ und zu Mecheln ee, betenmen éfrentlid) 
piemit und thun funde allermanniglich. 

Nachden vereucrer Tagen/ der hochgebom Albrecht / Margz 
graff zu Brandenburg / zu Stettin/ Pommern/ der Caffuben 
imb Wenden Hertzog/ Burggraff zu Nürnberg’ und Furt zu 
Ruigen/ wnfer lieber Obeim und Fürft/ fambt etlichen andern 
feinen Cinigungg-Detwanbdten fo weit in Kriegs2 Küftung cinz 
gelaffen/ daß wir ung letalid) etwas gegen-Rüftung zu fchteken/ 
imb mit eet anfehnlichen Anzahl Kriegs = Dole zu Kop und 
sup gefaft zu machen/ wieder unfern Willen geboungen wor= 

et, id 

Und wir aber zu Derbiitung weiters unvaths/verderbens und * 
vermúfiens fanbt unb $eut/ aud) Sammer und Moth/ fo der 
Krieg auf ibme hat/ und mit fid) bringt / auch zu Erhaltung/ 
iyriebeng / Ruhe und Einigkeit im henl. Xeid) teutfdber Nation/ 
unfecim geliebten Baterlandt/ die Sad) viel lieber in der qute 
vertragen / dann mit ber Scharffe ind Krieges-Gewalt/ aufiz 


führen wolten / und ermelter Marggraff zu alle / unfer Grad 


und Dulb wieder zu erwerben auc). geneigt und begierig geroefen/ 
derhalbendann der hochgebohren unfer Obeim und Tieber getreuer 
Ferdinandt/ Herkog zu Alba/ Margaraff zu Caria/und Salva 
Terra, unfer Qoffinerfter / Obrifier Feldhauptmann und Ritter 
unfers Ordens dep Grilden Bellies / an unfer flatt/ und ın unferm 
Nahmen mit gemelten Marggraff Albreche/ zu Hinlegung fol= 
cher benderfeits fürgenommen KriegssRüftung/ auf ctlid) Weg 
und Mittel gehandele / 1mb fid) deffen mit Sybnen auf unfer gnez 
dige Bewilligung / Ratification, und Approbation verglichen / 
Snbale dechalben zwifchen Sshnen abgeredter und aufgerichter 
Dertrags-Artieul/ bie wir auch ratificirt haben, tnd biemeil 
aber in gemeldten Capitulationibus infonberbeit begriffen/ daß 
uber fold Capitulationes, fonbere nothiwendige pween aleich- 
lautende Bertrags-Brieffe/ in befter Form / unter unferm und 
feiner sich Siegeln/ verfertigt werden follen. 

Datauff haben wir berührten Marggraffen Albrechten von 
Brandenburg / 2c. und mit Shine alle andere Firften/ Sraffen/ 
und fonft aud) alle andre/ alg Obrifte Feld-DMarfchalee/ Kitts 
meiftes/ Qaupt-und Befehlsrtent/ von Perfonen zu it 3 A 

: Hows 


DU DROIT DES GENS. 


ANNO: Dot oder niedrigs Stands/ niemande hierinen aufgenommen / 


fo ihr Sieb zuftändig/ und berfelben gedient/ fo uns bip auff 


155 2« dato zu wider gewefen/ ober gehandelt haben wiederum qu ale 


len Gnaden/ auff-und angenommen und nehmen fie hiemit in 
Kearft dis Brieffs auff/ ftjen fie aud) in alle tmb tede Tiegens 
de Grither fo fie vor Anfang d18 Kriegs gehabt/ und fonft in alle 
und iede fahrende Saab wiederumb em/ und heben hiemit aud) 
alle und iede Arreftationes, fy ihrer einen oder mehr auff der- 
felben Saab und Giither gethan worden weren/ gang und qat 
auf, pus wollen audy/ daß fie allermanniglich an folder Refti- 
tution ihrer Guither /und fonft bi auf dato verlauffner Krieges 
Sachen halben/ gang unverhindert/ und unturbirt laffe/ hiemit 
allermanniglid) mandirt und gebothen, haben, 

Zum andern / fo heben wir auf Kayferl. Mat und Boll- 
Fommenbeit / affe und iede Gprrid) und Forderungen verlauffens 
Kriegs / und zugefüherer Soaden halben/ hiermit ganglich imb 
gar/ gegen alermanniglid auff/ alfo daß fem fieb/ auch die 
andern Fürften/ Graffen/ und alle Oberjien Befehls=seut/ und 
alle andre Perfonen/ miemand bierinnen aufgenommen fo bey 
feiner gieb in Diefet. Rriegs- Expedition gervefen / niemande im 
heiligen Nomifeyen Keic) / mod) fonft allermánniglid; / weber 
nen noth außer Rebtens/Éein Redt nod) Antwort gar mit nichten 
zugeben fehuidig feyn foffen /annulliren unb vernichrigen auch alle 
amd iede darwieder oder derhalben angefangene/ oder fünjftige 
Sprocef/ bey Dermeydungunfer und imferer Nachkommen feywe= 
ven Poen und Straf. 

Bunt dritten fo wollen wit aug genug beweglichen Hhrfachen / 
Was fich die Bifhoff/als nehmlich Melchior Bifboff zu Wirtz- 
burg / unfer Fürft und lieber andachtiger/ und dann Weygandt 
DVilhosf zu Bamberg / und derfelben Capitel gegen feiner Sich / 
fambt oder fonders verboefft und verfehrieben / daß diefelben 
Derfehreibung und Contraét vollfommen/ gantz und gat ohn 
alle Ein-und Wider Rede gehalten und vollzogen werden follen / 
bie wir auch alfo feiner Lieb hierimit confirmiren / und ob ichtes 

* batwieber gehandelt worden/ in was Weg es ware/ auffheben 
and vernichtigen/ und fein Lieb hiemit auf Käyferlicher Made 
und Bolltommenpeit reftituiren; dargegen haben feine Siebbe / 
fambe derfelbigen Rriegs=BolcE/ uns wiederumb gefdymoren / 
wieder alte ne Feinde bocbfis vermogens / und fonft an atten 
Diten/ aufgenommen in Qungarn/zu dienen / aud) fitb fortan 
pu in unfer / imb def heiligen Xeicbs Geborfan balten/ und 

eweifen follen und wollen, Gebiether wir bierauff allen und 
ieden Churfürften / Firften / Grafen und fonft allen andern 
Ständen umd Städten’ Geiftlichs oder Weltlids Stands / 
gang niemanbt aufigertommen / diefem unferm Ranferliden 93erz 
frag/ weder mit Worten nod Werefeny inner nod) außer Ked)= 
tens nichts suvicber zu handeln/ alles/bey umfer fchweren Poen 
und Gotraff. Wir follen und wollen aud) Shin Dargaraf AL 
booten / und die feinen / alle und iede/ fürnebmlid) bey diefer 

Begnadigung und Bertrags-Kandlung/da fie fic) fortan 

bin in unfer und des heil. Reichs Geborfam exgergen und balten/ 
gnadig febigen / febirmen undt bandthaben / und thun das hierz 
mit wiffentlid) ib in Krafft biejeg Brieffes. Wir geloben und 
verfprechert aud) hiermit bey unferm Kayferl. Würden und wae 
ren Worten/ alles und jedes in drefem Dertrag begriffen / fo 
viel uns belangen thut/ veft und unverbredhlidjen zu halten. 
Und wir Albrecht der Jünger, von GHttes Gnaden Margs 
graff zu Brandenburg / zu Stettin/ Pommern / dev Caffuben 
und Wenden/ Derhog/ Burggraff au Nürnberg/ und FT zu 
Kügen/ x., Berennen in diefem Brief wiffendlid)/ daß wir 
folcye der Xomifiben Käyferlichen Maj, Begnadigung allerun= 
terthänigft und zu Dance angenommen / wir ‚geloben und ver 
fred en and) ales und jedes / fo ber Rom. Käyferl. Mai. Rati- 
fication, und darein verleibte Capitulationes, barüber aufgez 
fite Declaration, aud) diefe Dautpt-Derfthreibung in fid Dal 
fenb/ und mit fic) beingend/ bey unfern wahren Fürfl, Ehren 
frater und Glauben/ gang und gar zugeleben und nadyzufom> 
men/ darmieder nit zu handeln/ und zu thun/ weder durch uns 
oder andere Weife oder Wege/ wie das Denfthen fine immer 
erbenden mag/ freufid) und ohne Gefehrde/ mit tibrtund dif 

Brieffs verfiegelt/ mit unfern Käyferlicyen und unferm Marge 
graff AUlbrecheen zu Brandenburg angehangten Synfiegel. 

eben in unferm Feldlager vor Metz den ¿chenden Tag def 

Monats Novembrisnad) Ehrifti Geburth taufend Fünff hundert 
und im ¿wey und finfftigfien/ unfers Sapfertbums im by 
Sub dreyfigiten/und unferer Reiche tus fieben und brppiofien 
Syabren. 


CAROLUS. 
M.A.3.B, Sst. 
Vt. A. PERENNOT, 


Ad Mandatum Cefarez & Catholicæ 
Majeltatis proprium. 


Haller Sst; 


XXIIL 


Privilége accordé par Henrıll. Roi de France 
aux VILLES ANSEATIQUES, 7e 20 Jan- 
vier 1552. [FREDERIC LEONARD, Tom. 


ve aufi das Lonporpii As Pública, 
Tom, VII. pag. 993. col. 1. en Allemand.] 


ENRY, par la grace de Dieu Roy de France: A 
tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sà- 
lut. Comme par le Traité de Paix & Alliance entre 
feu nos Predeceffeurs Roys, que Dieu abfolve, & nos 
tres-chers grands Amis & Coufederez les Proconfuls 
& Senateurs, Marchands, Anciens, Aldermans, Ma- 
nans & Habitans des Villes & Citez de la Nation de la 
Hanfe Teutonique, dits Ofterlins, par lequel entr’au- 
tre chofe a efté défendu tres-expreffement à tous nas 
Sujets d’enfraindre lad. Paix & Amitié , ne faire ou 
donner ausdits de la Hanf- Teutonique aucun détour. 
bier ou empeschement par Mer ou par Terre, & enco- 
re que feu noftre tres-honoré Seigneur & Pere leur ait 
oétroyé Lettres de confirmation de ladite Amitié, Al- 
liance & Confederation qui elt entre noftre Royaume 
& iceux Ofterlins, en quoy Nous entendons qu'ils 
foient entretenus, gratifiez, receus & favorilez en nos- 
tre Royaume, ainf qu'ils ont efté du temps de nosd. 
Predeceffeurs. Neanmoins dautant que nous ávons 
efté avertis par aucuns des Sieurs & Republique de la- 
dite Ligue, que aucuns de nos Sujets fe font puis au- 
cun temps efforcez de courir fus ausdits dela Hanfe 
Teutonique, à quoy nous voulons bien pourvoir. Sca- 
voir faifons, que nous defirons fingulierement l’entre- 
tenement de ladite Alliance, Paix & Confederation; & 
fuivant la bonne & louable coutume de nosdits Pre= 
de.effeurs, pourvoir aux chofes par lesqueMes ladite 
Alliance pourroit eftre aucunement alterée. Pour ces 
caufes, & autres bonnes,grandes & raifonnables confi- 
derations à ce nous mouvans, avons par l'avis & deli- 
beration des Princes de noftre Sang, Gens de noftre 
Confeil privé, confirmé & ratifié, confirmons & rati= 
fions par ces prefentes ladite Amitié & € onfederation, 
ou tous les Privileges par nos Predeceffeurs donnez & 
oétroyez à ceux de ladite Hanfe, & leurs Sujets. Vou- 
lons & nous plaift, qu'ils en jouïffent pleinement & 
paifiblement, & que felon la teneur d'iceux, ou Trai- 
tez de Paix par nos Predeceffeurs à eux oétroyez, ils 
puiffent venir & frequenter feurement & fauvement en 
noftredit Royaume, Pays, Terres & Seigneuries de 
noftre obeiffance, par Terre & par Mer, & ramener 
Marchandifes non prohibées ny défenduës, en payant 
& acquitant les Droits & devoits pour ce deus, oü & 
ainfi qu'il appartiendra, & trafiquer avec nosdits Sujets 
ainfi qu'ils ont cy-devant accoutumé, en deffendant de 
prohibant à tous nos Sujets de quelque eftat ou condi- 
tion qu'ils foient, ne donner ny fouffrir eftre fait, mis 
Ou donné aucun arreft, détourbier ou empefchement 
ausdits de la Hanfe ou leurs Sujets, ny entreprendre 
aucune chofe prejudiciable à ladite Amitié & Confede- 
ration d’icelle: Si donnons en mandement par ces Pre- 
fentes, à nos amez & feaux, les Gens de noftre Cour 
de Parlement, & autres nos Cours Souveraines; & à 
tous autres nos Lieutenans, Marefchaux ; Admiraux , 
Vice-Admiraux, Baillifs, Senefchaux, Prevofts, & à 
tous nos Jufticiers ou leurs Licutenans, prefens & avez 
nir, & à chacun d'eux, que le contenu en ces Prefen- 
tes, enfemble le Traité de Paix; Privileges, & cette 
prefente Confirmation, ils entretiennent > gardent & 
obfervent, & taflent entretenir, garder & obferver de 
point en point felon fa forme & teneur, & le publient 
& faffent publier par tous les Havres de noftredit 
Royaume, & autres lieux ow il appartiendra, & à 
obtemperer & obeir, contraignant & faifant contraindre 
Royaument & de fait tous ceux qu’il appartiendra; en 
procedant contre ceux qui feront le contraire de ces 
Prefentes, & dudit Traité de Paix; tout ainti qu'il e(f 
accoütumé faire contre les infraéteurs d'Ordonnances 
& d'Edits, nonobftanc doleances, Clameur de Haro, 
oppofitions ou appellations quelconques, pour lesquel- 
les ne voulons eftre differé: Ft pour ce que de ces Pre- 
fentes l'on pourra avoir à befoigner en divers lieux, 
Nous voulons qu'au Vidimus d'icelles fait fous Scel 
Royal, foy foit ajoûtée comme au prefent Original : 
En témoin de ce Nous avons fait mettre noftre Scel 
G 3 à ces- 


10013» 
20.Janv. 
Ill. d'où l'on a tiré cette Piece, qui fe trou- La Fraw- 


CE ET LES 
VILLES 
ANSEATI- 
TIQUES, 


ANNO 
1552. 
2553: 


1553 


11.Sept. 


. Bertrag.swifthen Churfinf— Aucusro 3ù Sachen 


s 


à cesdites Prefentes,- Donné à Paris le vingtiéme 
jour de Janvier , l'an de grace mil cinq cens cinquante- 
deux, & de noftre Regne le fixiéme.  Ainfi figné fur 
le reply, par le Roy en fon Confeil, De LAUBES- 
PINE. 

Regiftrata audito Procuratore Generali Regis, idque 
fentiente pro utendo per fupplicantes didis Privilegiis 
in fequendo verificationem fimilis Confirmationis fac- | 
tam in Curia vigefima feptima Julii, anno millefimo 
quingentefimo quadragefimo fecundo. Parifiis in Par- 
lamento, fexta die Februarii, anno Domini millefimo 
quingentefimo quinquagetimo fecundo. Sic fignatum , 
Du Tırrer. Collation eft faite à Original. Aizf | 
Signé, po TiLLET.Et an bas eft écrit, Extrait des Re- 
giftres des Ordonnances Royaux enregiftrées en la Cour 
de Parlement. Szgzé, Du TıLLET, un paraphe. 
Et au bas eft écrit. Collationné, fait au Greffe de 
Y Admirauté de France en la Table de Marbre du Pa- 
lais à Rouén, fur ledit Extrait eftant en parchemin à la 
requefte de Maiftre Nicolas du Quesney, Procureur de 
Joachim Lucas, Marchand Ofterlin de la Hanfe Teu- 
tonique, de la Ville de Lubec de ladite Hanfe Teuto- 
"hique prefent; les Extraits eftant de prefent és mains 
dudit du Quesney, pour luy valoir & fervir ainfi qu'il 
appartiendra. Le Samedy vingt-uniéme jour d'O&o- 
bre, l'an 1564 Signé, VAULTIER, 

L'an mil cinq cens foixante-cing , le Samedy trei- 
ziéme jour d'O&obre, à la Requefte de Jean Luding- 
hufen, Marchand Ofterlin de la Hanfe Teutonique, 
par les Notaires du Roy noftre Sire au Chaftelet de 
Paris fouflignez, collationné de ce prefent Notaire, a 
efté porté à un autre Notaire d’icelle écrit en par- 
chemin , pour fervir audit Ludinghufen ce que de rai- 
fon, Signé, N. HENRY, & LE GRAND. 


XXIV. 


an cinenano Marggraff ALBRECHT bein Fü 
gern zu Brandenburg am andern theil/ vooburc) bey- 
De theile oon allen ferneren feindfechigkeiten absufteben 
und in gutem vertrauen mit einander zu Leben ver- 
fprechen. Braunfepweig ] Montags nac) Nativi- 
tatis Marie 1553. | Horr LEDER, Don 
Anfang und Fortgang des Teutfehen Kriege. Tom. 
11. Libr. VI. Cap. XIV. pag. 1428. Lv- 
N1G, Teutfches Reichs-Archiv. Part. Special. 
Abtheil. IV. Abfatz LI. pag. 67. d’où l’on a 
tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire , 


Traité d'accommodement entre Auguste Elefteur | 
de Saxe, €? Au. nen T Marcgrave de Brande- 
bourg, par lequel ils fe promettent reciproquement 
de faire ceffer entr’eux les hofiilités, & de vivre 
desormais en bonne intelligence. A Brunswick le 
Lundi après la Nativité de la Vierge 1553. 

BA GHttes Gnaden Wir Chriftian / zu Dennemarc/ 

Norwegen / ber Wenden und Gothen Konig/ Herkog 
qu Schlefwig/ Holftein / Stormarn und der Ditmarfchen / 

Graff zu Oldenburg und Delmenhorft/ und von deffelbigen 

Gnaden/ Wir Soacdim/ Marggraff zu Brandenburg / des 

59. Rom, KecdsErk-Cammerer und Churfürft/ zu Stettin / 

Pommern der Caffuben und Wenden/ und in Schlefien zu 

Groffen Hergog/ Burggraff zu Nürnberg / und Fürft zu Nue | 

gen/ Befennen hiermit und tbun Fund gegen allermanniglid) / 

Nachdem zwifchen weyland dem Hochgebohrnen Fürften/ Sera 

Diovigen/ Herzogen zu Sachfen mb Churfürften/ 2c. Lnferm 

freundlichen lieben Obeim / Schwager und Vrudern/ milder 

Gsebádbtnüf/ und bem aud) Horhgebohenen Fürften/ unferm 

freundlichen lieben Detten und Gevattern/ Sem Albrechten | 

den Syüngern/ Marggraffen zu Brandenburg/ in Prenfen/qu | 

Stettin/ Pommern/ der Caffuben/ Wenden und in Schlefien 

zu Oppeln tnb Xatiborn SHerfogen/2c. SButgaraffen ju Shins 

berg und Fúrfien zu Rúgen/2c. eim Mip-Berftand empefalleny 
und daraus zoifchen bepben ihren Siebden ein unfreandlidher will 
enfffanben/ bie Sachen aud) fo weit gerathen/ daß uber die 

Zuverficht ein Feldfehlacht erfolget / in welder gedachter Churz 

fücft einen Schuß empfangen/ datan ©. éiebben. bernadyet 

Kiglichen verfforben/ der Seelen Gott der Altmächtige wolte gna= 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Here Auguflus / Herkog su Sacıfeny 2t. des D. Nom. Reichs ANNO 


Erg-Marfdatl und Gburfürft/ fanbgraff in Thüringen und 
Margaraff zu Meiffen/unfer freundlicher Tieber Gobn/Obeim/ I 
Schwager und Bruder/folden Sr. €. frermolichen lieben Bru 
ders Todesfall hoch zu Gemüch gegogen/ und hinwieder mit der 
That verfolgen wollen/ darnebentaud) allerhand Xeb 
als folt Margaraff Albrecht/ des gedachten Churfi 
fbafft/ die wider Sr. Liebden gegogen/ bod) befehwert feyn/ 
und derhalben Sr. £. erlittenen Schadens Ergesung/ in gez 
Dadhtes Hertzogen Augufti Sanden fuchen wollen / darans dani 
nod) weiter Krieg und andere: Scyaden umb ttnbenl awifdy 
beyden Sbre Siebden erfolgen und dardurd) ber gemeine (Fri 
den im heiligen Keich Tentfeber Nation / noch ferner und mebt/ 
dann leider! allbereit gefchehen / beraubt werden mögen. Daf 
wir aus fonderlicher Freumdlicher queer Neigung/ fo wir zu 
Rube und Frieden/ auch zu beyden Sheen Kiebden/ als unfern 
freimdlichen Lieben Sohn/ Oheim/ Schwager und Bruder / 
Bettetn und Gevattern tragen/ aud) zu Verhütung obgebach= 
tes Untaths und guter Zubereitung / zu Wiederanftichtung 
eines gemeinen Friedens im $). Reich / zwifchen beyden Shren 
siebden freundlichen vermadet / daß fie gemeinen Frieden zum 
beften/ und damit das heilige Reich, det Teutfchen Nation/ uns 
fer geliebres Daterlandes/ durd) folie Partheyligkeiten und 
innerliche Krieg /niche gäntzlichen möchten erfehdpft/und an allen 
feines beften Dermogen/ an ¿enten und Geld alfo gefeywadhe 
wurde/ daf der Erbfeind des Chrifélichen Nabmens/der Türek) 
fein Tyrannifch/ wnerifilid) Frienehmen/ wider das Ebrififids 
Blut endlich in das Merck qu fetzen/ und bie werthe Teuefche 
Nation unter fein Bichifo) Gervitut ind Syod) zu bringen/ umb 
fo ‚viel defto mehr Mefad) und Bequemgtet erlangen unb haben 
mod)t/ aud) ung und andern mehr Fürften/_die bende Shren 
grebden gum Frieden gleichfals ermabuet/ qu freumblichem Ges 
fallen/ fich freundlichen erblarec und bewilligt; Daß unfer frends 
licher Lieber Better und Gevatter/ Marggraff Albrecht zu Brans 
denburg / St. Liebden Berwandten / unfern freundlichen lieben 
Gobn/ Hheim/ Schwager und Bruder/ Hertzog Auguften/ 
Churfiirjten zu Sadfen / und feiner siebden Lamb / eut und 
Schutz Bermandten / weiter nit befriegen/ überziehen / brands 
fehätzen/ mod) in ander weg, feindlichen angreiffen/ oder thätz 
Tichen befehweren/ fid) auch wider diefelbige niemand beypflichtig 
oder verwandt maden/ nod) mit SLT oder Dorfdhub wollen 
cintaffen. Daß auch gedadyter Gburfürft gu Gachfen/ den Krieg 
wider Marggraff Albrecht nidit continuiren /fondern von demz 
felbigen gantzlicyen abfichen/ fid) aud) wider feiner siebden in 
Glacbnif niemand beppfüdbtig machen/ mod) mit Soulff und 
Fürfchub einlaffen wolte. 

ind ift batauff ferner gehandelt und abgeredt worden/daß fick 
des Churfürften zu Sadfen Sthug-Berwandten aud) follen ins 
nerhalb eds Wochen erklären/ ba fie gegen Marggraff Als 
brecbten fich wiederum friedlich balten/ und feiner Siebden Ii 
derwartigen auch Fein Hulff nod) Gurfeub thun wolten/ imb 
da fie folche Extlacung niche thun/ und dem Parggraffen fers 
ner widerwartig feyn Yolirber / daß alsdann feiner Sicbben frey 
fteben/ und ber Churfürfi zu Sadbfen/ auf ben Fall) ihnen wes 
der Schuß nod) QUI tbun fot, — 

Daß aud die Gefangenen/ fo in gedadts Churfürften amd 
Marggraffen Handen von beyden Ihren siebden in vierichen 
Tagen den nedhfien/ ohne Entgeltuif/ bie aber fo in Shre $, 
Kriegs- Volks und Diener Pflicht und Berfivichung fepnb / ei 
ner gegen dem andern/ oder nach hergebrachtem Kriegeg-Ges 
brauch / em jeder mb fo viel Gelds/ als ex von feinem Sera 
einen Monat zu Befolduing bat/in feds Woden frey und Iedig 
gegeben werden. 

‚Ad da Margguaff Albrecht mit feiner &. burdygoge des Churz 
fürften zu Sachfen / ober feiner Siebd, Schuß-Derwandten sand 
berühren wurde / folíen feiner $. fo viel immer mtiglichy die Bers 
febung thun / daß die tinterthanen unbefchädige bleiben/und bod) 
hierinnen von Feinem Theil Gefahr gefuche werden. 

Weil auch der Churfürft von Gachfen tego ein ftattlich Kriegg= 

Dolcé bepeittanber/ fo nun S.$. demfelbigen abdancken vorirben/ 
foll feine Liebden daffelbige des Diarggraffen Widerwarcigen 
nit ¿ufórdern / nod) derfelbigen beftelten abr=Dienemn geftatten/ 
fold) Rriegs-Dol des Marggraffen Widerwartigen zuzufih 
ten / oder zugufordeen/ desgleichen foll fid) dex Diarggraf zu 
Brandenburg mit feiner Liebden Krieg: olcÉ/ aud) gleicher 
weiß / wie ico gemeft/ gegen dem Churfürften verhalten, und 
das Kriegs- Volk alfo benderfeits ohne Gefahr zu vertreten und 
verlauffen laffen. 2: 
Tof qud) die Erb-Einigung swifdyen ben Churfürftensund 
Srürften-S aufer / Sadbfen/ Brandenburg und Soeffen /3u fors 
derlicher Gelegenheit/ der alten Erb: iqung gemaß/ wieder 
erneuert werden/ daran dann ber Churfürft von Sachfen ar 
fic) Fein Mangel fotf feyn laffen. 

Und folDalfo hievdurd der Krieg zwifchen gedachtem Churz 
fürften und Margaraff Albrechten an aie Ihre $. €, fanben/ 
Seuten und Sbué-Derwandten ganklic) aufgehoben/ vertragen 
und bepgelegt feyn / und von benden ihren Stebden umb Feinerley 


| ttefachen willen / wie fid) bie möchten zugetragen haben/ oder mod) 


autragen möchten / einige thätliche Handlung fürgenommen 
werden, 

Da aud) hre siebden / einer gegen des andern interthanen / 
Diener und Berwandten/ biefer Kviegs-Nandlung halben / und 


big und barmberéig fepn/ und nun der Qodgebohene Surft / 


Yong daraus erfolgt/ einigen Groll gefaft/ ber foll burch diefen 
Dertrag 


35» 


ANNO 
1553. 


11.Sept. 


DU DROIT DES GENS. 


Vertrag auch gänglichen gefallen’ ritid diefelbe alle dus Gefahr 
und Sorg gelaffen fer. Weldyes auch bende ihre giebden alfo 
flet/ feft und aniverbelaplidien gegen einander zu verhalten / 
Und darwider Feines weges zu thum/ mod) den Sbren zu thun 
geftatten / und bey ihren Fiürftlichen Tremen imb gutem Glau- 
ben veepflicht Haden und sugefagt; Ales trevlid) und wngee 
fehrlich, ee 

De 3d wahrer Mrkund/ haben wir der König zu Denne- 
Marc / und der Churfürft zu Brandenburg / als die Handelery 
and Wir der Churfürft zu Sadfen/ und Marggraff Albrecht 
zu Brandenburg / als die Part/ dicen Dertrag geswiefadht / 
und mit unfer eygenen Sanden unterfhrieben/ und mit unferm 
aubärgenden Sjufieael befrafftigen faferi; Gefchehen zu Braue 
Tóweig/ Montags nad) Nativitatis Maris; nad) Chrifti unfers 
HErm Geburt/ im 1553. Sabre 


XXV. 


Endlicher Vertrag zwifchen Sandgraf Philipp von 
Helfen cines-und Hergog Heinrich den Züngern zu 
Braunfihweig andern theils / auf Yinterhandlung exit: 
lich Giurfüvft Morigens/ und dann Gburfürft Wr 

ufti zu Sachfen/ über alle sorgcqangene Serungen. 

Den ii, Septembr: 1555; [HorTLEDER , 
von Yrfachen des Teutfchen Kriegs. Tom. I. Libr. 
1V. Cap. LV. pag. 1944. Lunic, Teut- 
fches Reichs-Archiv. Part. Spec. Abtheil. IV. 
Abfatz IV. pag. 75. d’où l'on a tiré cette 
Piece. ] 


C'eft-à-dire; 


‚dicommodement final entre Parise ret. Lánd- 
grave de Hefe, © Henri le jeune Duc de 
Brunswich, par Pentremife de Maurice € 
PAUGUSTE, fuccefivement Eleteurs de Saxe. 
Le 11. Sept. 1553. 


an GOttes Srtaderi wit Auguftus, Herfog zu adfai / 
des Heil, Rom. Reichs Erk-Marfbal und Churfurft / 
SarideGraff in Thüringen Marggrarf zu Meiffen / und Burge 
Rea if zu Magdeburg 20. vor uns/ und unfere Exhen unb Had) 
Fommen/ thun tano unb befennen/ id und mit Krafft diefes 
offenen Brieffes vor allermániglid. Yachden ficb verfchienee 
Zeit swiftben bem Hochgebohenen Fürften/ unjern freumdfichen 
lieben Oheimen/ Seywagern und Deftern/ Nexen Heinzichen 
den Stinger / Deréogen zu Braunfchweig unb dineburg/ unb 
Hera Philipfen/ Sand-Graffen zu Heffeny Graffen zu Cagen: 
elenbogen/ Dicg/ Ziegenhamy/ und Midda/ 20. etliche Secu 
gen und Gebredyen ethalten/ darein fid) weykand ber Hochges 
bohene Fürft/ unfer freundlicher fieber Bruder / Here SDiorit; / 
Hertzog zu Sadfen/ des 9. Kom. Reichs Ertz-Darfihale 
amd Churfürf/samd-Sraffin Threingen/Marggraff in Def 
fen/ und Burggraff zu Diagdeburg/ feekiger und löblicyer Ges 
Pbádtuüg/ mit “Shree bender Liebd, $3emilliqung / freumdlicher 
und gütlicher Qandlung unterfangen, „ So haben obgedachte une 
fere freundliche liebe Ohmen/ Schwägern und Qettern /Nerkog 
Heinvids zu Braunfehweig und sand 2 Graff Philipfen zu RKefe 
fen/ ung nad) genannte infers freundlichen lieben S3tuberg fees 
Tiger tóbtl. Abgang freundlichen berichten laffen/daf feine Sebo. 
alle folche zwifchen inen. gewefene Srrungen und Gebrechen mit 
Ihrer beyder Liebden gutem Wiffen und Willen abgehandelt / 
«uc folches Vertrags feron ein Diotul begveiffen baba laffen; 
weil aber zuvor und ehe bann diefelbe vollenzogen / oder auch ie 
ten bepberfeite Siebd. zu befichtigen tiberfchicket ivorden/ feine Ltebd. 
nad) eroberter Feld- Schlacht wieder Margaraff Albrechten zu 
Brandenburg Bo bitten Tages in GO fecliglich bere 
febieden/ bero Seele ber alfuiátbtig GOk gerube gnadig und 
barmbergig. zu feyn/ fo haben Shre beyderfeitg Liebden nach fol- 
chem feiner Siebden Todesfall bep etlichen hinterlaffen Räthen 
un Wberfthickung folder Notul anfudben Laffen/ und diefelbige 
nad) gebabtem Bedadhe mit etlichen gang geringfchaßigen Der 
anderungen / beyderfeits beliebet und augenommen/tmb uns bare 
auf freundlich bitten laffen/ daß wir an ftatt vielgedachten un 
fece freundlichen Lieben Bruders feeligen diefelbigen in unferm 
Nahmen und unter unferm Snfiegel tmb. Handzetehen vollziehen 
und folgendes ihren beyperfeits Siebden ihres Theils aud) zu voll 
ziehen tiberfehicten woolten, Weil wir dann dagjenige/ was zu 
sri unb Einigkeit dienlid) / fo viel an ung ift/ befördern ju 
elffen geneigt/ aud infonderheit zwifchen vielgedachten ihren 
bepberfepte iebben foldyen Bertvag gerne aufgerichtet fehen/ fo 
baben wir ihren Siebden fremnblid) hierinnen wilkfahrer/ und 
ihrer Bit nad) / folchen Dertrags-Bricff gegwiefacht aunfehteis 
ben laffenyund Equres derfelbe von Wort gu Wort alfo/wie ber- 
nad) folget ; 


| €tebben ihrer Sanden Einkommens und 


3$ 


Bort, Gottes Guabeii Wir Motis/ Dethod sit Sadfen / des 
Heil, Kömifchen Reichs Erk-Marfhall und Churfürft/ Sande 
Graff in Thüringen, Marggraffe qu Meiffen / und Burggea 
au Magdeburg / tun. Fund und befennen; Nachdem fid) zwis 
feen den Kochgebohenen Fúrften / unfern freundlichen Lieben 
Obeimen / Schivager/ Bruder 1, Bettern / Batern und Sevats 
fern/ Sern Keincihen dem Syingerü/ Socrgogen zu Braun: 
fehweig tind Lineburg / und Ham Philipfen/ Sandgrarfen au 
Seen! Gaffer zu Eabenelnboger / Ores / Ziegenhain/ and 
Dida verfchiener eit allerley MiP =verfiandt / Unwille und 
Serungen ¿ugetragen / die auch fo weit gereidht /baf ihte Siebden 
gegen einander mit urifeeunbliden und verbnepliden Schrifftere 
und Gegenfihrifften/ und offentliden Druck eingelaffen/ und 
endlich gegen einander in Kriegs-Rüftung begeben / ing Feld ges 
tue / und feindlidy gegen einander gchandele/ alfo daß unfer 
Better/ Bater und Gevatter/ der fanbgraff/ mit feiner Siehe 
den Helffern/ obgenandten unfers Ohcims / Schwagers und 
DBeuders/ Herkog Deinvichs Land eingenommen / und eine Zeits 
fang innen gehabt, und tiber erliche Sale Dernad) feiner Sichden 
felbft Perfon/ fame derfelben Sohny infer. aud) feeumblicben 
lieben Oheimen Hergog Carin Viélor; eine Zeitlang in Bera 
tabrung und Cuftodien / zu Caffel und Ziegenhain gehabt und 
gehalten / big fo Tange burd) die Römifche Kayferlidye sptajeftát y 
unfern allergnábigfien Qern/ in der Capitulation , fo zwifchen 
Shree Majeftat / und obgenannten unfern Battern und Bers 
ferr /dem $anbgraffen/gu Salle/ im fieben und vieckigften Sabre 
ufgeridht verordnet worden / welcher geftale der Sandgraff/ Herz 
£308 Heinrichen/ und feiner Stebden Cobn/ $yertyog Carln Vice 
torn; ledig geben / feiner Sichde Shr Sand reftituiren/ und fidy 
mit demfelbigen der Sehaden und Intereffe halben vertragen 
imb vergleichen, Ob dam wohl beyde Shre bb. fid) damabls 
bertibrter Sache md Schäden halber mit einander verglidyen 
und vertragen / dergeftalt und alfo/ daß beyde Shre Siebd. vor 
fib und ihre Exben allen Wiederwillen/ der feithee bin und 
wieder ergangenen Schrifften und Segenfibrifiten / Drucky 
Stiegésttbung / Befridung und Cuftodien halber gegeneinander 
sefaft/ aud) alle und jede Zufpruche und Forderungen 1 fo ein 
Tab derowegen gegen den andern gehabt/oder haben hätte mba 
gen/ desgleichen aud unfer Oheim/ Hertzog Heinrich / und feiz 
ner {iebben Sohn, Hertzog Philips / die Redhtferiguirg / welche 
ihre Siebde an bem Kayferlichen Cammergeridyt oder fonfien wiz 


| dex unfern Bettern den Sandgraffen fitegenommen/ aus freundz 


Biche unb Chriftliden Willen allenthalben in Dergeß geftellet 
und fallen laffen/ aud) bewitliget und sugefaget haben / foldyes 
alles 1110 was fonfien weiter in der gantzen Gate und Hands 
Hung (id zugetragen/ es fep mit Sthrifften / diucéten Worten / 
SRacgs-Ubung/ Snnhabung des Landes tmb Cuftodien / ober in 
andere Wege/ gegen einander / unb cin jeder gegen des andern 
Xáthen / Diencrn / <ehneseuten / und Underthanen/ in Unfecunds 
fibagft/ Unguten und tingnaden nicht zu anden, nod) au efz 
fern / fondern vielmehr einander hinflthro freundlich und treulich 
mepnen/ unb alíen freundlichen Willen erzeigen follen und wols 
len. Go viel aber die Schaden und Interefie , welche Nettrog 
Soeintid) anzeige/ anbetrifft/ wiewohl es an dem/ daB feine 
Nutzeng eine Zeitlang 
entrathen/ und fonft im Kriege allerley Schaden empfangen ; jo 
hat doch feine Siebde ung tmb unfern Batteen und Bettern dem 
Sond-Graffen zu freundlichen Gefallen/ umd in Grwegung dee 
Schaden und Befthwerung/ fo unfer Batter und Better / der 
Sanbgraff folgends felbft aud) elitten/ aud) in Zuverficht / dag 
det Sandgeaff unb feine Söhne, feiner Siebden und betfelbert 
Sobnen/ mit dee Zeit wobf in mebrern dienen mógen/ billige / 
foldhe Scyaden in freundfich Berges zu fehlen und fatfen zu lafz 
fen/ weldyes denn ber fanbgraff zu freundlichem Gand anges 
Nommen / und zu otictfidyer Erzeigung feines bandtbaren Ge= 
müths bemilfiget und sugefaget / zwantzig taufend Gilden 
Grofiben oder Thakee/ auf hernad befchriebene Srifien zu une 
fern $yanben zu fiellen/ nemlich ficben taufend Gitden/ Gros 
feben oder Thaker / auf nedfttünfftige Wennadhten / fo man der 
wenigen Sabt vier und fünfzig zu ftheeiben anfaben wird/ und 
dann auf ben ceflen Dray necyit darnach abeenrabt fieben tarrfend 
Grilden, Grofthen oder Thaler, und dann die übrige fees tous 
fend Gulden/ Grofthen oder Thalee auf Weynacten / fo man 
fünffzumd fünfzig anfaben wird au fehreiben. Diefelben zane 
tig taufend Súlden/ Grofejen oder Thaler / folk und wollen 
wir unferm Obeimen/ Hertzog Heinzichen zu gut/ enim oder 
mehr Suncécen feiner giedden Glanbigern / bie ebbe en 
uns weifen wird / folgen laffen / und fonft an n £t wens 
ben bani / wie obftehet /. feiner Siehden zu nut / unb wohin vor 
feiner $bb. damit verwiefen werden; Sufonderheit aber hat feine 
siebden auf unfere freundliche Bitte gemilliget / daf wir von 
folder Summa unter andern aud) unfeen Keen Geteereny Herta 
hingen von Barefeld/ die Schuld/ damit feine Sicbden Shine 
verbafft/ entrichten mögen / und follen hiemie vielgenannte 
Kertzog Heinrich zu Braunfhweig/ und fanbgraff Philipps 
zu Heffen unb ihrer tiebben beyderfeits Œrben/ alter tnd jeder 
ihrer obbertibrter Jteungen/ und was daraus erfolget/ oder 
denen anbángig / 34 Grunde verglichen und vertragen fépn /and» 
bepbefcte ihrer Kiebden Rache und Dienez/ Sehen=£cute imb 
Unterthanen bey ihren sicbden aus forger gelaffen feyn und 
bleiben, 

Doch ob unfer Oheim und Schwager Hertyog Heinrich zia 
Baunfhweig dieta Gach halben / wide jemand andes a LE 

ai 


ÁNNO 


f 1553. 


Anno 
1553: 


16. 0&. Abfehied zwifchen Apolph Gburfieften qu Gif] und 


56 


Halb unfers Batters und 
giebden Exben / Röthen / 


Ojetters/ des Kandgraffen mb feiner 
Dienerny $ebeneéeuten und Unterthas 
nen Zufpruch hatte / die follen feiner giebden burd) diefen Dertrag 
undenommen feyn; So fol! auch diefe Dirtrags-Handlung allein 
zu unfers Dettern und Dettern des &anbaraffan / imb feiner siebz | 
den Erben/ Nächen/ Dieneny gebenzsenten und Huderthanen 
Erledigung / und von wegen anderen feiner Lrebdert gewefenen | 
DlutssPerwandten gar niche verftanden werden / und haben 
beybe ihre £iebden vor (id) und thee Erber uns zugefagt und vers 
forocheny bey ihren Fie fide wahren Worten / Treuen und 
queen Glauben alle obbertihete Duncte und Urticul in Diefemt 
Devtvag begriffen / fiet / fejt und unverbriichlie zu halten/ gang | 
ereulich und ungefährlidy, Des zu Mekund haben wir obgedad). 
ter von GHttes Snaden/ Auguftus, Socr&og ZU Sadhfen x. 
tinfer alt ‚Fürftlic) Sufiegel / weil wir nod) que Beit Fein Chur= 
fúrftlid) Sufiegel haben / an wepen diefer Srieffey gleichesxauts | 
toiffentlid hangen laffen/ und uns mit eigener Sand unterfihrier 
ben. Gegeben und gefehehen den eilfften Tag des Monats Sep- 
tembr, nad) Eheifti unfers lieben Serm Geburt eintaufend fünffz 
bundert und fünfigigften Sabre. € 

Lind wir von (55 tco Gnaden/ Spcinvid) der Súnger/ Serhog 
zu Braunfehweig/ und Kineburg/ und wir von deffelben Gna- 

b. 


den/ Philips fandgraff qu Helfen’ Graff zu Cagenelnbogen/ 
Sie / Siegenbe 


1d Nidda 20. beyde vor uns felbft/ und ein 
jeder vor feine Erben und Nachkommen befennen in trafft 
diefes Yrieffes/ daB wir alle amd jede Puncten und Articul/ m 
diefem Dertrag begriffen / voiffentltd) und wohlbedachtlich ger 
Tiget/ and) nad) Abfterben gedachten unfers lieben Oheims / Betz 
ters / Gohnes/ Schwagers und Brudev3/ Herkog Mtoriken/ 
Ehurfür xt. feeliger /feinex giebden Bruder / den auch Hochz 
gebohtnen ty icm lieben Oheimen / Bettern und Schwaz 
geen/ Hera Auguft Dertzogen zu Gachfery Chur fie fier / 
freundlich exbeten/ à re Siebdert biefen.Dertrag vollziehen / 
amb uns Mekund dariiber geben wolten; Alp wir dann Diermit/ 
und in trafft diefes Griesfes / feine Siebben freundlich darum ers 
fuchen/ und bitten / aud) in denfelben obbefchriebenen Vertrag 
bewilfigen/ gereden und verfprechen vor uns / anfer Erben umb. 
Sachtommen/ bep unfern Fürftlichen wahren Worten/ gutem 
Glauben / und rechten Treuen / ba. wir denfelbigen in allen feiz 
nen Xrticulm und mbaltungen feftiglich und unverbrüchlich 
nachferzen/ und darider nicht handeln fotten noch wollen in Feiz 
ne Wege/ gantz treulich und ungefährlich, Des zu uhrkund 
haben wir unfere Fürftliche Snjicgel an gen Diefer, Derträge 
Alcides Sauts/ neben obgedadytes wifers Obcims/ Schhwagers 
amd Detterg/ des Churfiirfien zu Sadıfen Snfiegel wiffentlich 
bangen Laffer. Gefchehen und gegeben im Sabr und Tag/ wie | 
oben. Auguftus Ehurfieft qu Sachen. Heinrich Hertzog zu 


Braunfeweig und Lineburg der Súngere / meine Sand. sphi- 
Lipps / Sandgvaff zu Sacffan. 


XXVI. 


Ü 


den Graffen von Waldeck von wegen einiger Se 
ringen? fo fib zwifchen denenfelben occafione 
et(icber Mafte in Sebólge erregeti aufgerichtets Wor- 
fant benannte Mafte durch vermittelung Philipps 
Sanografíen zu Heffen-Exfeli BB. zu auftrag der 
Sachen in die Sequeftration geftelle werden | und | 
follen invef beede Sheil fich nachbabrlich halten. Sefche- 
hen den 16. O&obris 1553: [Lun1G, Teut- 
fches Reichs-Archiv. Part. Spec. Abtheil. III. 


Continuat. I. Fortfetzung III. pag. 98. ] 


C'eft-à-dire, 


Recès conclu, par linterpofition de PHILIPPE 
Landgrave de Hefli-Caffil, entre ADOLPHE 
Eleéteur de Cologne, € le Comte de W aL- 
DECK, au fujet de quelques Páturages fitués dans 
les Bois qui étoient disputés entr'eux. Ils y con- 
viennent de remetire lesdits Päturages en feques- 
tre jusqu'à la decifion finale de leur Diférent , ES 
cependant de vivre en bonne intelligence. Le 16. | 
Odlobre 1553. 


st toiffen / als fid) nachbarliche Serumg und Gebrechen / um 
ezlich Gebdltye/ Mafte uf denfelbigen Geholtyen/ umd um 
Smbers/ avoiféen den Dodo. Frirflert unb Serm Herm Adolf 
fen ErtiBifboffen au Coln/ des Denl. KRomifchen Reichs durch 


Sstahen &rt 2 anter / und Churfiirfien / Herzogen su Weft- 


qnedigftem Seran/ fambt feiner 
Ganfeay/ Pate 


phalen unb Engen/ 2c. unferm 


. Ehurfilefilidyen 


Gnaden Underthanen/ denen von 


CORPS DIPLOMATIQUSE 


berge/Doletmarffen und Dreidelarny an einem / und dann den ANNO 


Srlen imb Wohlgebomen Grafren und Herm / Dern Walva- 
den/ umb. Herm Syobann/ Grafen qu Waldecten/ aud allen 
von der Malgburg am-anderit Theil / bod) nicht fambélidh fon 
bern ameerfcpicdlid) / fo viel teded Theil befunbern feine Srrung 
belanat / gugetragen unb erhalten haber. 

Derwegen hodhgemelter Ers-Bifehoff / und Chürfürft/uf bes 
fehehenen der Gegentheile Kiagen/ und des Durchleuchtigen Docbz 
gebohenen Fürften und Seran / Seran Philipfen Sand-Grafen zu 
Heffen/ Grafen zu Eafenembogen 2c. unfers gnedigen Sueltas 
und Ser von defwegen an fem Chur: tieftliche Gn. gelangte 
Dorftbrifft und unter jegiger Chur 2 unb Frl. Guz, Zufammen- 
Tunt Bericht und Anregung gethan/ darauf aud) hochermelter 
infer Gnediger Fürft und Herr/ zu Yeffen/ Graf Johann von 
von Waldeck / und Heiman von ber Malpburg alf die zur fat 
gewefen fepub/ gebovt/ umd derfelben Gegenbeticht unfern gne= 
digften Dern von Ebln/ wiederum freunblid vorgehalten /dar= 

neben femer Fürfil, Gn. freumblid) und wohlmeinig bedimeten 
dis gebrechens angezeigt hat; Dat demnad) und gu Firderung 
Fricd/ Kuhe und Einigkert/ auc zupflangung und erhaltung defto 
mehr guter Nadhtbarfehafft beyde Shre Chur > und Girl. Gu. 
folgender maffen qu gúelicher Abhandlung abgereds / fit) verglis 
chen und verabfipiedes haben / wie nac)folget : 


Giraffe Zohann von Waldeck betreffend. 


Haven fold Sserumgen our ben Breidelerifchen Dre 
fehlag su qutliber Qandlunge uf bender Theil Freunde / 
Sunbalt des Breidelerifehen Dorftblags, gütliche 1nderhand- 
Kung fürberlid) vorgenommen / und gefabrlid) nicht verzogen 
werden. 

UNG aber unter dem vorgeftelten/ wie es mitler Zeit folder 
gütlichen Underhandlungen/ mit der Maft dif Sabes im dem 
Sehölge exfevienen / fol, gehalten werden / ift durch hochgedachs 
ten unfern Gnedigen Fürsten und Heran/ Sand» Graffen Phi 
Iıpffen zu Sdeffen/2c. fürgefchlagen/ imb bud) unfern Gnadigfterr 
Hern/den Erk-Biffeisffen zu Coln/ betvilfiget worden/daß dies 
felbe Maft big zu folcher gúeblicien imderhandlungen fequeftritet 
feyn fol. Damit aber gleichwohl dasjenige / fo der Diaft bal» 
bat GO der Allmechtige verliehenymicht verderbe / fonberm nike 
lid) angewand werde/ gleichwohl allen Theilen an ihren Kechten 
unvorgreifflic); So foll Johann Spiegel zu Pictelsheim Erb= 
Marfüralet des Stuffts Paderboany von unfeen Gned. Frir fiers 
und Herren zu Heffen /erfudyt werden/ daß er alf Sequeiter der 
Maft fid) mnterniehne/fiirderlieh ohne Eáumen / in Augenfehein 
ige/ und ber Maft halben Ordnung geben folle/ wie viel 
Schweine man barim treiben aud) was man von teden Schwein 
geben fot[/ baf er auch folches Maft ober Trifft, Gele umb 
Sabe aufnehme / wid tiber bie Dinge alle aufridstige Regiftee 
balte/ ait) denjenigen fo es zugetheilt ober zuerkand wird / das 
von Redhnung und siefferung thun wolte/ würde ex aber foldyes 
abfehlagen und nicht thun wollen/ fo mag hodsgedadter unfer 
anediger Furt und Herz zu Keffen/ ic. einen andern unpara 
ifehent an feine Statt vermugen. 

(Es follen aud) bte Serungen Nordenau/ Grund Aftingshau= 
fen/Helmersberg und andere Gebrechen/ Ganftein belangend/in 
folde guithiiche Iinterhandlung mif gezogen feyn/ tmb obgemel- 
EU maffer/ burd) die Fremde hinzulegen vorgenommen wer= 

et, 

Die Pfändungen/ fo von beyden Theilen/ bis daher gefche- 
hen/ follen gegen einander Iedig gegeben werden/ vermbge des 
Heil. Reichs Hrdnung bis zu Austrag der San. 

imb follen fonft mitler Zeitz folder güchlichen Unterhand- 
Lungen) fid) von beyden Theilen nachtbarlich halten umbillicher 
Neuerung / Sungriff und zundtigung enthalten /dod) allen Theis 
len an ihren Rechten und Gerechtigteiten/ es belange poffeffo- 
rium, petitorium , oder was Das feyn mag / nichts benoms 
men. 

ES foll aud) benden Theilen frey ftehen/ mitler Zeit/ und nes 
bent webrender gútlicien Unterhandlunge/am apferl. Camere 
Gericht/ mit der angefangnen Rechtfertigung zu procediren/ oder 
damit fill zu halten, 

ES will aud) unfer guebigfter Herr’ ber Erk-Bıfchoff und 
Churfürft su Côln/ den feinen befeblen / daß fie fid) mitler 2eit 
obbeftimtes Tages und werender Anderhandlungen / Neuerung 
ind Muthwilliges Banks enthalten/desgleichen will unfer Gne- 
diger Fünf umb Herz zu effen/ re, Graf Walraden zu Wal» 
Deck fehreiben/ fit fidy felbft alfo gu alten / auch bey den feinen 
qu befehehen / gu verfehaffen/ bod) abermahls allen und jeden 
‘Theiler an ihren editen und Gerechtigkeiten unnachtheilig. 

Es will unfer Gnadigker Neve der Ertz-Bifchoff und S pure 
fléau Coln/ denen vou Canftein Patbera / Solcfmarffen / 
Breidelarn/ und wen es mehr betreffen mag / desgleichen uns 
fer Gneb. Fúeft/ qu Heffen/ ben Graffen von Waldeck /denen 
von Malkburg/ und welche feiner Furftl. Gn. Unterthanen 
mehr/diefe Serung anlanget / diefes Receffes Tage-Sarzungen/ 
und Imderhandlungen berichten / fid) darnad zu balten/uf anges 
fette. Tage zu erfebeinen / und darnad) zu richten wiffen. 

Qu itbrtunb geben unter beyder Sochermelter unferer Snes 
diglien unb Gnedigen Seran qu Coln und Heffensre. Secreten 
qut Gaffel / am GSedhyelenden Tag des Monats Octobris Anno 
Domini Gunffieber Dunbert/ und bien und Singer, ue 
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20. OR. Bertrag svifelen Heinrich den Siingérn Jocrbogen gu 


Draunfebweig und Lüneburg Cines] dann den Bür- 
gerineiftern! Nath und Gemeinde der Stadt Bran: 
gchweig andern Cheils) Durch verordnete von Shro 
Mout. Königl. Majeft.. Commiffarien aufgerichtet; 
Wodurch fie fic) wegen der zwifchen ihnen occafione 
ber Schmalkalpifchen Burds-Berwandten entftan 
denen Krieg und Streitigkeiten vergleichen | unb 
follen die von Braunfehweig gegen Hergog Heinvichen 
fich bemitigen] die gefafte ungnade abbisten/ fich fia 
robin troulich erhalten] ein Theil den andern in feimer 
Religion nicht befehweren | auch follen die von 
DBraunfchiweig Hergog Heinvichen/ wegen zugefügten 
Schaden! achkig Taufenot Thaler auf fünff termi- 
nen erlegen) ferners wegen Neinhaltung der Straf 
feu Sofifaffung der Gefangenenyeinzichung ber Zinger! 
und Renthen/ aujfoebung aller Feindjchaffe ftipulivet 
wirdt, Geben zu Wolffenbuttel den 20. Oétobris 
1553. [Lunic, Teutfches Reichs- Archiv. 
Part. Special. Abtheil. IV. Abfatz IV. pag. 
78.] 


C'eft-à-dire , 


Accord fait ES conclu, par Vinterpofition des Com- 
miffaires de l'Empereur, entre Hr. NR1 le jeu- 
ne Duc de Brunswich d'une party ES les Ma- 
GISTRATS & BourGEots de la ViLLE 
de BRuNswicu autre part, fur les Hofti- 
lités commifes à Voccafion de la Licue de 
SMALCALDE. On y convient que ceux de la 
Ville fe foumettront au Duc, lui demanderont 
pardon, € lui feront fidelles à l'avenir ; Que les 
deux Partis, [avoir les Catholiques & les Pro- 
teftans, vivront en Paix fans fe faire tort l'un à 
l'autre; & que la Ville payera au Duc, pour 
reparation des Domages à lui caufés, la fomme de 
quatre-vingt mille Ecus en cing termes; On y con- 
vient anfi de ce qui regardé la fürete des Chemins 
publics, la liberté des Prifonniers , la Colleëte des 
Cens € Rentes, C2 la ceffation de toutes fortes 
d'Hoftilités. A Wolfembutel le 20. Ofobre 


1553. 


QU voiffen fey allen und jeden/den diefer offen Brief vortompt/ 
=> gelefen oder gescigt wird; Als fid) eine lange Zeithero hoch> 
Hadhtheilige und fhadliche Spenn, und Gebrechen yifchen dem 
Durchleuchtigen Hochgebohrnen Flirften/ und Keven Harn Heitz 
vichen den Sungern/ Soeróogen zu Bramfchweig und Küneburg/ 
2€, an eimem/ trib ben Erbarn und Erfamen Pt, Bürgermeiftern/ 
Rath und Gemeinde der Stadt Braunfehweig / anders Theils/ 
Unferin gnadigen Fürften und guten Freunden irrig und fireitig 
erhalten/ darunter hodsgedachter Sergog burd) bie Schmalfal- 
difche Bundes - Verwandten / denen die von Braunfeyweig aud) 
anbengig und zugethan gemefen / S. Fñefil. O. fand umdrseut 
entfeßet/ verjaget / und davon abgehalten/ atch zulekt ba S. 
Fürftl, Sn. in Expedition zu Yoieberetobérintg, devfelben ihrer 
Lande geftanden / in fimeréliche Iangwirige Gefangntig gebracht 
and fommen iff/ daraus dann folgendes nad) ©. Fürftl, Sn. 
Erledigung und Reftitution allerley Gramm/ Widerwillen/ 
Krieg Einpirung/Blutvergieffen) Mord’ 3Xaub/ ame und 
Todrfehläge/ mit Derderbung und DVerpeerung deren Sand und 
geute erfolget/und die Sachen qulegt aud) fo weit gerathen feyn/ 
baf andere mehr Kriege mit zugefchlagen / und alfo für und für 
indiefer fanbtezX(rtb em meat) aus dem andern entffanben unb 
erwachfen ift/ daß zuletzt hochgedachter Hertzog tmb, geliebtes 
Sriedeng willen und zu Wolfahrt des Landes ber Nom, Kon, 
Sytajeftat/ unferm allergnädigften Heran/ und bem Hodwiirdi- 
gen Frirften und Heran/ Herm Weiganden zu Bamberg / und 
Sen Dielchioen zu Wriveyoueg S3ifdboffen / aud) den Erbárn / 
regen - Reichs 2 und andern Städten /Peiienberg/ Goflar/ Sil 
desheim/ Gottingen und Eimbeck/ aferm gnedigen Ftivfien / 
erm und Obern/ auf ihrer Koniglichen Majeftät und dero- 
Telben guedight / feifigft/ freundliches und. unterthenigeg begeh- 
ten ımd Bitten gemiliget und nachgelaffen/ daß She. Kon. 
Maj. $. $. G: S, unb Gunfien / zu folge deren von Beams 
(dweig: géfébebenen Exbieteng /- fic) unvergreifflichee / quelicher 
Tom. IV. Parr, IIL 
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Handlung unterfangen / und wo inriglich / die-hodhbefesivertichen ANNO 


und nachtheiligen Gebrecyen in der Ge hinlegen und vergleichen 
mochten: demnach auf Ihre Könial, Majeft. 5.3.6.6. und 
Gunften Befel)/ und in Namen derfelben haben wir Bohtpla 
Fehr/ Here zu Haffenften auf Ligkas Roar, qon. Maj. Rabe 
und Ober- Hauptmann in €». Soadims-Thal/ Georg Fuds 
Thumbherz zu Samberg inb Wiiresburgy (rafmug Ebener/ 
Burgermeifier zu Nürnberg, Heinvidyen Landman Bürgers 
meifter / Ebriftoff Trausenbuel / Dodor und Syndicus, und 
Sobann Neck / Kahtinanne zu Gofler/ Tile Brandes Sang 
Sutpboff /beyde Diiegermeifier / und John Rod) Syndicus zu 
Kildesheim/ Gifeler Schwaneftigel Brit, ermeifier/ Abel Dot 
nemann und Hildebrandt Elvede bepbe Kabtmann qu Got 
gen und Johann Oleman/ Secretarius der Stadt Günbed£/ wis 
fehen beyden Theiler biefe Sach in fleißiger Derhôr und Hands 
lung genommen und diefelbe nad; angewandten groffen und 
embfigent Fleiß auletst mute ihrer bepden Theile gutem Wiffer 
und Willen folgender geflale gentslidy und zu Grunde verglichen 
unb vertragen, 

Und nembtic) / daß die von Braunfchweig follen und molle 
fid gegen hochermeltem Guirften / Hertzonen Heinricheny demúz 
thigen/ ©. $. ©. die gefafte tmgnade in Unterthanigkeie abbita 
ten / und fid) binfüro gegen Gs. s. ©. ale ihren Sandes-Fürften 
getrerolid) / ire frommen/ ehrlichen Unterthanen wohl anftes 
het/ in gebtibrlicyem Gehorjamb/ wie von Altres / verhalten 
Und erzeigen. 

Sie follen und wollen aud) fid Maragraffen Wloredes von 
Brandenburg unb allen derfelben Anhenger / Hel ffer und Bers 
wandten Practifen und Handlung /fo wider die Rom. Keyf, no 
Konig. Majeftäe/ imférm allergnedigfien Seven / auch unfere 
gnebige und günftige Herren und Obern/ die Frenekifehe inis 
gungs> Derwandten / erat Weiganden ju Bamberg / Hera 
Meelchiorn zu Würkburg/ Biftbofren/ auch Dodygebadten Seras 
Gogen Heinrichen zu Braunfdyweig und Aineburg/ 2. Herm Yeina 
tien /Vurggraffen qu 
Gemeine der Stadt Mirnberg/ Wingheimb / und andere / fürs 
genommen und getrieben werden mochten / genélich entfehlagen 7 
und fid) wider ihre Keyferl. und Rôniglide Majeftät 3-6. und 
Gunft nicht gebrauchen nod) betvegen laffen/ auds bem Marga 
graffen oder feinem Anhang Feine QUI / Forderung ober Fürs 
febub than / ober andern zu thn geftatten oder verhengen/ bemba 
lid) oder öffentlich / in Feinerle) Weife noch Aege/ fondern fols 
des /fo viel ihnen uniglidy/ hindern und wehren. Es foi und 
will auch ein Theil des andern Feinde und Miederwärtige / die 
mit der That bandeln/ und an ordentlichen Kedyten fein Gintis 
gen haben wolten/nicht haufen begen/ berbergen / effen /tvincfeny 
fördeen/fürfcyieben / unterfeblep ffen / weder beimblid) nod) offente 
Tidy / und foll einer dem andern auch feine Feinde und Widers 
iartigen / die er bey ibine ober in feinem Gebiete befunden und 
betreten/ dermaffen anhalten/ bap e: Rechts an ihine betome 
mer möge, 

So folfen aud; die von Braunfaweig und die ihren an Shyer 
Religion / wie fie diefelbe mod) habeny biB. zu Erorterung eines 
allgemeinen Chrifflidyen Concilii, oder aber big zu cinbelliger 
Dergleihung/ fo etwa im 9. Reich) / Teutfeher Nation, dari 
mochte angerichtet werden/von Merkog Heinrichen oder S. F.G. 
Dienern / Unterthanen oder Berwandten nicht angefocbten/ bes 
Fimmere ober befehwert werden/ und hinwiederumó follen und 
wollen auch die von Braunfihwerg Derkog Heinrichen ¡SAGA 
Diener/ Unterthanen und Berwandten von wegen ihrer Relis 
gion/ wie fie diefelben biBbero gehabt und noch haben / oder 
billig haben follen/ bif zu Erörterung eines gemeinen Ebrift= 
liden Concilii, oder bi^ zu einhelliger OXergleicbung / fo etwa 
im Heil, Reid) Teirtfebet Nation möchte angerichtet werden / 
nicht anfechten oder befchweren y feine Fürftl. Grad. foll imb 
will and) mit benjenigen / fo von feiner Fürftl, Gnad. Pfarren 
in ber Stadt zu schen haben / fleifig handeln oder anhalten laf2 
fen/ bag fie den halben Theil ihres Syábrliden Einfommens y 
bero von Braunfchweig Kiechen- Dienern folgen laffer follen / 
alles big zu gemelter Erörterung oder Dergleichung der sXelie 
gions=Sachen/ bod) daß folches feine Fürftl, Gnad. an ihrem 
la Patronatus im allemege unvorgreifflich unb. unfchedkich 
ene. . 
Weiter follen aud) der von Braunfbweig Privilegien/ Sua 
hale iver Brieff und Siegel in den Stande/ darinn fie bor. 
diefen Spenn und Syrrungen gemefen / bleiben verftänden amd 
gehalten werden / ausgenommen ber Puncten und Articul/fo it 
diefem Dertrage aufgehoben / geenbert und Timitirt fepn. 3 

Und demnach in dero von Btamifibrocia Privilegio begriffen y 
wer im der Stadt Boge ift/ daß derfelbe foll richten im «unb 
aufferhalh ber Stadt / fo ferne ihre Biche und Sand» Trifft 
wendet/ und aber ber Biehe- Trifft und Richtens halben ¿ía 
fien bepben Theilen und derfelben Inrerehanen und Berwande 
ten MißsBerfiende eingefallen / fo foll derfelbe Articul auff fera 
net Erfumdigung/ und Bergleidung zwifchen bie und Den 
cimgefteltet Ron. — E Re 

Sp iff aud) zwifchen Hodıgedachtem Hergog Heinrichen und 
derten von Biaunfihweig abgerebt und bewilliget daß Dod) - und 
vielaebathtem Herkogen Socirivichen/ und S.$.6, Erben und 
Erbnehmen die Menbede/ Serbfibede / Súbbede/ Haberbede / 
Tormanfizund Sager-gelt/ wie das jego genommen wird/ ges 
QUE werden fon. | à 3 

Belangend aber die wodentlidye Dienfte / ift beredet/ und bes 

HIN williger/ 
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Merffert/ aud) Bürgermeifter/ Rabe und " 


Anno 
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daran Fein fof oder Wiederfauffs geftändig feyn wollen? bets ÁNNO 


williget / Daf bero von Braunfebweig und ihrer Brivger/ andy 
ihrer Kirchen Klöfter und Hospital Meyer von den Wonhofen/ 
fo denfelben zinfpflichtig feyn/ Hocgedachtem Hergogen Heinz 
zichen imb S. FG. Erben wodentlich nicht mehr als einen Tag 
dienen follen / vele Dienft S. E. S. Bogte und 3tmptleute 
nad) ihrer Gelegenheit auszucheilen und au gebrauchen Macht 
haben follen/ wann uno welche Zeit ihnen das am bequehmften 
amd beffen if; Es Yollen aud) diefelben Dienfie den <euten zu 
tecbter Zeit angefagt und perttbibiget werden / alles einem jeben 
Theil an feinen Privilegien/ bergebracbtem Gebraud/ Oberz 
amd Geredstigteiten whfayedlid, | u^ Á 

Dargu will amd foll Bod)gebadbfet Setting Heanvich die gnedt- 
ge Berfebung thun/ bab bie Lette an den Hertern/ da Dienfe 
Geld genommen xotivbet./ von wegen der Dienfte fid) mit Fugen 
nice follar zu Lefdwveven haben/ nadydem bie andern $anb- 
Stinde qu Ablegung iesiger Nergos Heinrichs / und des Fürs 
fientbumbg Schulden / die tid) dennoch über boepmalbtmbert 
faufenb Gpld-Gtilden niche evfivecken follen / eGlicye Sthañun- 
ES als nemblid) bie doppelte Sand = Steut / Schaffz Rirchen- 

jens ober Sunenfihagung/ Schefel- Gelt / Die 2 Biefe /umd 
ben boitten Pferming von allen jahrlichen Geltz Zinfen eingeraue 

Met und bewilliget / Dargu aud einen Ausldup verordnet/ burd) 
welchen folche Schagung eingenommen / und bie Schulden abge- 
legt werden follen / smd aber bie von Braunfeweig fij) des 
Steel: Geldeg/ Bier Bele und daitten Pfenmugs der Gelt- 
Binfe gun poden befeywert und gemeigert/ ift Diefer Articul 
dahin gerichtet/ daß Nodaedadyter Kevgog Sorinrid) fürderlich 
fien und qum. Lengfien grotfeben hice und nedjitommenben Soft 
nacht der £anbe(gotanbe werprdneren Ausfhuß gegen Golt- 
Dalen. jufanrmen befthretben folle/ alba die von Brarnfehweig 
aus ihrem Mitel aud) etliche / fo davgu anungfanb Befeld) haz 
ben folten y fid) mit demfelber Ansfdnp nacht aller Sitotbburfft 
gu unterreben/ ber vergangenen und fuünftigm Sdafungen 
Kechnung zu ¿ulegen/amo auch die Wege qu vergleidyen/ barburdy 
den oben ausgediuckten Schulden ber deeymal hundert taufend 
Goldfl. mit wenigfter Belbwerung Forme ober möge abge- 
holffen werben / bod) daß fic» folshe Wege / fo etwa bedacht wer- 
den módten/ mit ben zuvor bewilligren Steuern in ber jübr- 
Liber Suma amgefebrlidy vergleichen / im Fall aber/ daß fie 
mit dam Ausfchuß niche burdpaus auff eine richtige einbellige 
Menmung Éommen/ fonbeen in einem ober mehr Punéten dis- 
cordiren and sweifpaltig bleiben würden / foll ein jeder die vor 
gelauffene bedencéen / qurucé und an die gelangen laffen/ von dez 
pen et zum Außfehuß verordnet/ und fid) bey denfelben weiters 
Befehls erholen/ und alsdann auff einen beftimten Tag wieder 
gufammen £ommeny die Stimmen gegen einander halter und end= 
did) fehlieffen. A 

(ES hat aber Bannod) bodgebadbter Fürft/ Herkog Heinvidy 
bedinger/ daß ©. F. Gnad. mittler weil / unb big zu folder 
Dergleihung vonder gand-Stande befeyehener Bewilligung des 
Stheffel- Geldes / Bier Ziefe / und dritten Pfennings von 
den Geldz Binfen/ diefelben einzunehmen nicht begeben haben 
wollen, 

Do aud) in Finffrigen Zeiteny amd nad) Ablegung ber jefi- 
gen Schulden/foldye Landes Dbliegen und Noth fürfallen wir 
ben/ die ferner Contribution and Sthagenigen bedurffen wer- 
den/fo wollen die von Braunfehweig auf gewohnlich Erfordern/ 
neben audern £and = Standen auff den sand» agen erftheinen / 
bie vorfiehende Saden/ Moth umd Obliegen mit bem beiten 
bewegen / aud) rahten/ fehlieffen tmb helffen/ daß jederzeit dem 
ie Fürften und bem Sande zum befien tomen und gereis 

ben möge. 

Die Sabe Tse aber follen /1vie es von Alters in bung und 
Giraud) gemefen/ da fonften nicht andere ehehaffte Urfachen 
fürfallen votirben / zu jederzeit zu Salábalen gehalten werden / 
amd einer aus deren von Braunfehweig Mittel nicht allein zu 
jebigem/ fóndeen aud) zu Fünffeigen Ausfchieffen jederzeit gezos 
gen/ und einem jeden fein Stimm oder Votum frey / unbefahz 
xet / und ohne Furcht einiger Ungnade/ eingubeingen geftattet 
und nachgelaffen werden. Lind fo-offe gedachten Herkogen Heinz 
viden und ©. F. (6, Erben von denen von Braunfehweig neben 
andern Ständen des Fürftenthunds Steuer und Scagungen 
emgeraumet und bewilliget werden / follen ihnen und gemeiner 
Saudfebafft femptliden dagegen Reverfal ungefehtlieh in alter 
gerobbnltdyer fyorm/ oder wie man fic) derhalben einer Norell 
«m füglichften vergleichen Eam / augefiellet und gegeben werden. 
Mit den Buridien oder Bus-Gel follen bero von Bramfchweig 

Reyer. vor andern Herkog Heinrichs Unterthanen nichts. aus 
gemablet oder befdyweret/ (orbem batinn allenthalben gebnbr- 
Vide Gleichheit unb ungefabelide Map nebalten werden, 

Es follen aud) bero von Brannfehwäg Meyere unb Unters 
hauen in den Gerichten / bie fie jedo haben und Eünffeiglich haz 
ben und behalten werden (wie von Alters) des Sandes-Fürfien 
halber / mit Beden und Dienfien verfejonet/ und unbefehiwert 

bleiben / und iff aud) tveitet beredt / daß bie von Braunfehweig/ 
alsbald des Gerichts Eis / gegen Erlequng des Pfandtzund 
Rauff-Geldeg/ als nemblich sooo. Golo-Gulder/ die fie von 
der Dertrags-Summen abziehen follen/ abtreten / urb S. $. ©. 
mit Wiederherausgebung darüber einbabenber Qerfibreibunge 
wieberumb einantworten follen und wollen: wiewohl auch hod)= 
gebadter Soetttog Soxinrid) bie Gerichte Afenbuegt und Bedhelty 
Bleichergeftaltivie das Gericht Gid)/ als wiederFeufffich/ oder mies 
derlößlichy angefprodens fo babe 00d) die von. ramfibiveig 


halben S.F.6. vor fid) und ihre Erben ihnen daran alle und 
jede Grid) und Forderung /, Aétion, Mittel und Wege/ fo 
denfelben von vedytémoegen gebüren Fonnen/dagegen vorbebalten/ 
wie dann alfo S. 3.6. ihre und berfelbigen Exben diefelbe hies 

mit austrücklic, vorbehalten haben wollen: was aud) S. 3.6. 

im oder an der Stadt Braunfthweig für Gerechnafeiten zu haz 

ben vermepnen / darqu follen (5. y. 5. alle ihre Actiones , Fors 

derung und Zufprüche hiemit aud) refervivet/ und mit nichten 
abgefehnitten oder begeben feyn. 

AUS and) von Sergogen Heinrichen angezogen/ daß bie von 
VBrainfdyweig zu Berfedretbung und Abbrud S. F. ©. Juris- 
diction , amd hohen Tief Dbrigteit ein Sratut auffgerichtee 
haben folten/daf kein Bürger bey Staff 200. fl. nS. F.G. 
appelliten/ ober fid beenffem folle/ und aber bie von Braums 
feweig zu Erhaltung foldyeg Status alferley Fundamenta und 
Gegen= Rede fürgemenbet / fondertich daß es über hundert Sabe 
und viel jünger in ihrer Stadt dermaffen folte hergebracht / und 
von ihnen nicht neu erbacht oder gemadyt fepn/ welches bod) ibs 
nen von Hergogen Heinrichen Feines weges ge[famben wirdet / fo 
ift biefer Articul auff difmabl auggefeñet / und jedem Theil fein 
Jus, Action unb Gerechtigteit mad) feiner Gelegenheit) im 
Rechten qu gebrauchen verbehalten / bod) auch einem jeden Theil 
an feinem Xedhten/ Gerechtigkeiten umd Obrigkeit mitlerweil 
unvorgreifflich. Es follen and) die von Braunfeyweig Herkogen 
Heinzichen unb S. $. 6. Erben und Sj. iy. €. Verwandten / 
Geifilidyen und Weltliden/ an ihren Sii Zinfen ud Ges 
fellen/mit dee That und aufferbalb Redytens/ Leine Berhinderung 
tun oder thun laffen/in Eeinerley Weiß oder MWege/desgleichen 
S. $. ©. hinwiederwm gegen denen von Bramfdrocig unb den 
ibren/audy nidt anders thun will und foll/in alle wege/ein Theil 
dem anderny aud) allen derfelben Unterthanen uud Berwandter 
wieder menniglichen, deffen er zu Rechte mechtig fep tan/ gebührs 
liches Nechtens verhelffen/ und fic in Feinerley geftichten fehein 
darwider fehligen oder auff halten. 

Belangend bie Giiter St. Æpidii, follen eines jeden Theilg 
Curatores in bem Befig und Auffnahm folder Güter/ Rente/ 
Zinfe/ Zehenten und Malter bleiben / wie die fede nechfie vergez 
gangenen Sabe hero gewefen/und mitler sveil durd) bepder Theile 
Handlung und Dergleichung vorgenommen werden / wie eg 
pinfübro mit foldyen Gütern / Renten und Zinfen gehalten fo 
werden zbietveil bie von $8taunfdbweig aud fürgeben/ daß ihnen 
der halbe Theil ber Dogtey / Gcridbt/ Freyheit und Gerechtigkeit 
in der Burg und auff dem Bergef St. Cyriaci inztnd vor der 
Stadt gelegen/ zuftendig/und dag fie lange Sabr in poffeffione 
vel quafi foldyes halben Theils gewefen feyny aud jederzeit einen 
Boge neben Herkog Heinrichs verordneten Bogte gehabt haben 
follen / deffen aber Hochermelter Herkog Heinvic) nicht geftendig/ 
haben fie bewilfiget/ zum forderlichften von ¿wenen Prælaten / 
swee von ber Kitterfehafft / sweene von den Städten diefes 
Fürftenehumbs/deren fie (id) alsbald vergleichen fotfen/ibre lare 
ge hergebrachte Poffeffion vel quafi, wie fics gebtibret / zu bez 
feheinen und auszuführen / mitler weil aber aud) einem jeden 
Theil an feinem Gebraudye/ wie ex den herbracht haben mag/ 
qe | und Gerechtigfeiten unnachtheilg und unvers 
greifflich, à 

So will aud) Herhog Socinrid) qnábiglid) verhliten/daß in der 
Kirchen S. Blafii vor obgemeldter Bergleichung der Religion Sas 
chen durch Enderumg der Ceremonien zum Aufflauff ober Rumor 
des gemeinen Mannes Fein ttrfad) gegeben werden möge, 

‚Des Glenteng halben ift auch beredt „daß Nerkog Scinvid) durch 
die gand- Wehr big an bie Salag-Báume vor ber Stadt Thor ges 
Teyter möge/ daran die von Braunfihweig S. ty. G. und derfelben 
Erben feinen Eintrag chun follen nod) wollen/ was aber das Ges 
leyte in und burd) die Stadt belanget/ ift beredet/daßbeyde Theile 
awifehen hie, und nechften Oftern ¿ufammen Fommen/und dariiber 
fid) ferner guitlich vereinigen imb vergleichen follen/dody mittler weil 
iedem Theil an feiner Gerechtigkeit in ale mege tunfebeolid) ; Es fol» 
len aber S.F.S. des Raths und der Stadt Braunfchweig Feinde 
und Widermertige in der sand Wehr nicht fichern nod) geleyten, 

Kann aud) denen von Vraunfehweig in viel hochgedadtes 
Herhogen Heinvichg gande/ von den Amprleuten zu Mtordern / 
Keubern/Dieben und andern Ubelthätern gebihrliches Rechten 
verholffen mag werden/ wie dann feine Fürftl. Sn. daffelbige mie 
Œrnf und beflem Fleiß zu verordnen/ und gu befehlen urbotig / 
fo follen fie diefelben an ben Dertern/ ba fie angetroffen der 
Gerichten riberantworten/ und. dafelbfien wider fie mit Kecbte 

verfabren/das ihnen and) sum fehleunigften mitgetheilet fot wers 
deny im Fall aber / daß ihnen folche vecheliche Soülife gemeigert / 
ober/ oie fichs gebiilyret/ niche mitgetheilet werden wolte/ als body 
mit nidyten zu befahrenyfoll ihnen an iprem Privilegio nichts bes 
nommen/fondern daffelbige/ wie von alters gu gebrauchen/ vorbes 
halten feyn/doch G5. y. G. aud) an ihrer $anbcefür(ilidber Hochs 
und Oberteit unfebedlich. a 

td demnach fid) aud) etlidver Scheferey halben in bem Fries 
fienthumb swifében beyden Theilen Sevung crbalten/bat Devfog 
Heineich bewilliget / derohalben ein foldyes gebríbel. Einfehen gu 
thum/baf un denfelben mit dem Treiben cine gebubrlidye Maß ges 
halten werde/ und die Armusly auch derowegen unverborben bleiz 
ben múge/ wo aber dartiber Sreung vorfiele / oder ein, Theil den 
andern uubefprochen nicht laffen tonte/ foll eg in der Gitte oder zu 
Rechte ausgefulret / und mit der That deshalben nichts fiinges 
nommen noch attendive werden. o 

ee 
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Der Weg bey bet neuen Brücken foll den Dörfern groffate 
tnd Eleinen S»encéten / Kemblmg/ Witmer und Sórmer/ und 
denen von Vrauniehweig / fo der Herter zu fehaffen haben/ wie 
von alters / offen und unverfperret bleiben / bod) daß dahin Eciz 
ne zollbahte Hüter gefithree/ getrieben oder getragen werden / 
batauff die von Braunfehweig neben Herkog Heinrichs beftalten 
Diencen durch die ihren gue aufffehen/ und wo jemandt firaff 
bar befunben/ denfelben anpalten/ und zu ber Gebühr weifen 
laffen wollen, 

Es follen und wollen auch die von VBraunfiweig S. gy. ©. 
die Kaften mit ben Siegeln / Brieffen / Negiftern umb trEunden/ 
fo davinnen fepn / und m: einnehmung des Haufes Wolffenbütz 
tel befunden/ und bey ihnen von Sobanns Sfriedrichen/ Nergoz 
gen zu Sacbfen/ und dem Sand» Graffer zu Heffen deponirt 
worden/ gegen S.F.G. gnungfamben Sdbadlof-Brieff/ von 
dato an zu rechnen in Monats Griff wiederumb geben / ¿uftel= 
len und einantivoxten. 

Weiter ift auch bevedet und vertragen / daß die von Braun 
fübweig viel= unb. hochermeldten Frirtien / Herkogen Deinvichen / 
S. $. G. Erben und Erbnehmen / für alle die Koften und 
Sehaden/ die fie S. F. G. und derfelben Cloftern und Kirchen 
Xittershaufen /Steterburg/Cyriaci und andern S. Fürftl. Gn. 
Geiftlichen und Weltliden Käthen/ Dienern / Berwandeen und 
Unterthanen in-und aufferhalb bifbero getibter Rriegs-Nandlung 
guigeftiget haben follen/ Scoco, Thaler auf fünf ermine / als 
manlib 20000. Thalery auff nechfitiingftigen Neuen Sahrss 
Tag/ daran die obbeftimbte sooo. Gold 2 Guilden/laue derhal- 
ben gefegten Articulsyabgezogen werden follen/ unb folgendts im 
abr / wenn man ber weniger Zahl 55. fibreiben wirbet/ aberz 
mabls auf den neuen Sahrg= Tag 15000. Thaler/ und bann 
auf den neuen Yahrs= Zag des 56. Sabre wiederum 15000. 
Thaler / item folgendes im $7. Sabre abermals auf den neuen 
Sabrs= Zag 15000. Thaler/und dann leflid) im 58. Sabe der 
wenigern Bahl /nad ber Geburt Chriffi zu vechnen/ zu Entrich- 
tung des legren Termmns/und vollfommener 93egablumg beftimb= 
ter Bertrags « Summer die übrigen 15000. Thaler jedesmals 
zu Bolfrenbrittel gegen gebúbrlide Quitang entrichten und bez 
zahlen follen und wollen, 

Dagegen wollen ©. $. G. alsbald nad) volfgogenem Ber= 
trag alle thre obangezogene Schaden/ auch alle und jede Procefs , 
fo derohalben S. $. S, am Keyferl. Cammer= Gericht fürges 
nommen/ gufambt dem gehen= Gerichte gnediglich fallen Taffen / 
caufz & liti renunciren / aud) daran und darob feyn/ daß alle 
S.F.G. Geifilide und Weltliche Unterthanen / Rathe/ Diener 
und DBerwandtert/ fonderlid aber ber Abt und Convent des 
Elofters Nittershaufen/ Domina und Convent yu Steterburg/ 
und bie Capituls = Herren S. Cyriaci jte fürgenommene Procefs 
und angezogene Schaden gleicher geftalt fallen. Laffen/ und fid) 
berfelben begeben follen. E i 1 

Dergleichen wollen bie von Braunfehtweig die Shrigen / fo in 
diefen Kriegen und Syevungen befthebiget feyn mogen/ auch zu friez 
den fielen und contentiven, i T5 

tind mehr/ fo hat aud Herkog Heinrich betvilliget/ daß S. 
$. 6. bey ihren Beampten gnediglich verfitgen imb verordnen 
wollen/ daf bero von Braunfehweig und ihrer Bürger Meyer 
mit Gawale wider fie nicht erhalten ober geftercéet werden fol 
Len bod) daß die von Braunfeweig hinwiederumb fie / tiber ale 
Soerfommen und Gebvaud)/ mit den Maltern und Zinfen/ que 
imbilligtcit nicht fiepgerm/ aud) follen und wollen die von Brauns 
füweig die Meyer -und Kocht= Hofe ungerriffen und ungetheilet 
Taffen. A 

Ban Heinrich bat arc) bewilliget/ daf ©. y. ©: die Biür- 
ger von Braunfihweig/ fo von ©. y. Gn. kehen haben/ wies 
derumb nach den Fallen belchnen wollen/ und bap fie mit der 
schen Wahr wider die Billigkeit und alten Sebraud) nicht be- 
fehwert werden follen. 

Was fid) aud) ein Theil gegen dem andern/ oder deffelben tin 
terthanen / Burgen und Verwandten in Bricff und Siegen 
fonfien verfehrieben oder verpflichtet hatte/ foldyes foll er in allez 
wege zu halter und vorieetlich zu volínfirecten fehuldig fepn/ doch 
einem jeden feiner. rechtlichen Einfage/ Sebelff und Execution 
unbenommen, 

Es follen aud) alte und neue Gefangene gegen einanber/ ohne 
Rantion oder Entgeldy auff vorhergehende alte gewohnliche tthr= 
pfede/ frey und lof geyeblet werden. 

Stem. Hergog Heinrich foll und will aud ob den Strafen/ 

daß diefelben rein bleiben beftes Fleiffes halten faffen / und die 
von Braunfehweig in= unb burd) das Fürftenehumd wider Kecht 
nicht aufibalten / fondern frey und fider pafüren Laffen /derglei> 
hen fic) bie von Braunfbmweig-gegen Herkogen Heinzichen und 
S.F.G. Interthanen aud) verhalten follen und wollen, 
Und Leflich fo foll und will aud Herkog Heinrich/wag S. $. 
G. denen von Braunfehweig und ihren Bürgern/ an liegenden 
Gütern/ Zehenden/ Zinfen/ Renten und Gefellen / fo ihnen 
von rechts wegen gebuhret/ und in diefen Kriegs 2 Handlungen 
eingezogen haben mögen / wicderumb folgen Laffen und zuftellen/ 
allein daß GS. $. ©. die bifanbero befagte Schatzung darvon 
eingelaffen oder erftattet werden, 

And hiemit follen alle Serung/ Gebrechen/ Speen/ Feind» 
fbafft/ Gram und Zwiettadt/ fo fid) bißhero zwifchen beyden 
Æbeilen/ obgemeldter Sachen halben zugetragen und erhalten 
haben oder fich folder verloffener Handlung halben nod) autraz 
gen mochten/ gantsfid) tobt und auffgehoben feyn. 
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Dieweil aber auch ‚etliche Articul hierinnen suvertragen ges 
blieben/ ober aud) hinfúbro bie Partheien/ Speen und Srrung 
gegen einander gewinnen mochten / iff berebet/ daß diefelben 
güclich oder im Rechte? vermodg ber Aufiteda/ fo fid) hwifchen 
Keryogen Seinridys Herrn Batern/ hochlobl, Gedächtnuß/und 
den Stenden dices Frrfienthumbs/ Anno der wenigen Baht 
fünff/bewilliger worden oder nad) Subalt der Reids-Oadmung/ 
wie das einem jeden Theil am beften gelegen/ entfdyieden werden 
follen/ und foll bem befdwecten Theil von den gefprochenen tire 
theilen an das Rayferl. Cammer-Geridt ju appelliren/ftey mid 
unbenommen fepn/ ohne das foll fid) binfüvter ein Theil gegen 
bem andern ruhig und feiedlic) erzeigen/ und aller thetlichen 
Handlungen enthalten. 

Es follen aud) alle und jede beyderfeies Kähte/ Anterehanen/ 
Diener / Berwandten/ Angehörige und Kriegs-Seute / fo alte 
diefer obbenanter Sachen halben / die fid zwifchen bepben Theiz 
len gugetragen / in einigem Wege, verdade feyn/ oder bay 
Rabe / Thaty QUIF/ Benftand/ Fordermis oder Fürfihub gez 
than haben mochten/ fonberlid) aud) Braun von Botmer/ und 
Bartold von Yonrod/ desgleichen aud) Convad Mente in dies 
fem DBertrag / deffelben zu genieffen/ und aug forgen gelaffen 
feyn/ und follen die Scymaltaldiichen Bunds-Berwandten / fo 
©.F.6. am Keyferl. Cammer-Geridht fürgenommeny oder nod) 
fürnemen möchten / in biefem Bertrag nicht verfianden werden / 
und wo fics in tümfftigen Zeiten gueriige und begebe/ daß der 
sendesfúrft / oder aud) die von Braunfehweig / von jemands 
muthwillig Mberzogen ober befehdet wiirden / und ber Feind fid) 
am Rechten nicht bemigen laffen wolte/ fo foll eines bey dem ans 
dern Seven und Anterthanen/ tvewlidy halten und ¿ufegen / und 
gurdeffelben Exvettung an ime nichts evwinden laffen/ wie fols 
ches von alters Ublich amd gebraudhlidy gewefen. 

Und wir von GOtes Gnaden/ Sjcintid der Zinger/Herkog 
zu Braunfehweig und Hineburg/2c, und wir Bürgermeifter/ Katly 
inb Gemeine der Stade Braunfchweig/ vor ung/ unfere Erz 
ben/ Erbnehmen und Nachkommen bekennen unb thun Fund 
hiemit offentlidy in diefem Briefe gegen allermemniqlich/ daf 
Diefer obgefthriebener Vertrag aug us beyder Theile woblbes 
dachtem Much und gutem Wiffen und Willen durch die obz 
bemeldte Hendler/ Bohußla Felix / Hern zu Haffenftein/ Geors 
ge Fuchten/ Erafimuffen Gbener / Hemrichen Sandtmann/ Chris 
ftoffen Erautenbuel / Sobann Necken/ Tile Brandes/ Hanfen 
Kniphoff/ Sobannfen Kod/ Giefeler/ Schwaneftügel/ Abel 
Bormemamı/ Hildebrandt Elvede/ und Syobann Dlemann bes 
thedinget/ aufgerichtee und befehloffen ift. 

Und wie/ unfere Exben/ Erbnehmen und Had tommen follen 
und wollen dem auch und jeden feinen Artieulns Pımcten/ Ef 
fe&en und Meynungen bey unfern Fürftlichen Wiirden/ aud) 
wahren Worten und Trewen/ an Eydeszftatt/ fiet / feft und 
unverbrüichlid) halten und volinfirecfen/ bagegen ung nicht frepen/ 
febtigen/ releviren/ nods fitetragen follen/ einige Geifiliche oder 
Weltlicye befchriebene Kechte/Behelff/ Exception, Austlüchte/ 
fein Gnad/ Privilegium , Conftitution , Reformation, Sáfunz 
qa Glept / Berbimdnif /. Gebot / Berbott / Burgzoder fanbte 
friede/ feine Abfolution oder Refcript ber Pabfte/ Kom. Rayz 
fel. ober Kónigl. Majeftat wie die genannt/ jego aufgeridytet / 
gegeben ober erlangt feyit/ und werden möchten bann wir ung 
derfelben/ aller und jeder jego algdann/ und dann als jego y 
hiemie austrricélid) versichen und begeben / diefelbe weder in-nody 
aufferhalb Rechteng hierwider nit zu gebrauchen/ Gefehrde und 
Argelift hierinmen ganglich vermeden/ wd ausgefchloffen/ in 
alle wege getreulid) und ungefehrlich. tind bis zu wahrer ttes 
Eund/ fleter und vefter Haltung haben wir $jerfog Heinrich / 
unfer Furfilidy Snftegel/ und wir Bohußla Felix Herz zum 
Haffenftein / George Fuehs/ Erafimus Ebener / Heinzid) Cards 
mam / Gbriffopfr Trautenbuel / Johann Neekhs Tile Branz 
des / Hanns Kniphoff/ Syobann Sod / Gifeler Gadwaneflrigely 
Abel Bornemann/ Hildebrand Elvede/ und Johann Dlemann/ 
als die Hendler /unfere angeborne und gewohnliche Pitfchafften/ 
amd wir Bürgermeifter/ Kahe md Gemeine zu Braunfehweig 
unfer Stadt=Snfiegel an diefen Dertrag/ deren ¿wey gleichlaus 
tend/ gegeneinander auffgerichtet/ und jedem Theil einer jugez 
ftetfet worden ift/ wiffenclich ttm hengen, Gefcjehen und geben 
zu Wolffenbüttel am Freytag nad) Galli, den 20, Zag Octobris 
nad) Chrifti Geburt im 1553. E 

Socegog Heinrich 4. D, wt. €. 
mein Hand, 
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zwifchen Churfinft Johann Friedrich zu Sachen an 
einem unb Hergog Heinrich den Súngern su Braun 
febweig am andern theil über alle Vinfreunbfcbafft / 
Krieg! und an ber Samer zu Dechte anhangigen 
Zufprichen und Forderungen. Mufgcricht zu ey 
mat! Donnerftags nach Allerheiligen Anno 1552. 
[HoRTLEDER, don Ürfachen des Tentfchen 
Kriegs. Tom. 1. Libr. IV, Cap. LVI. pag. 


1946.] 
H 2 C’eft- 


ÁNNO 


1533: 


Endlicher und Etviger! Güttlicher Haubt-Berttag 2. Nov: 


ANNO 
1555: 


60 
C'eft-à-dire, 


Transaëtion € Accommodement amiable , final & 
perpetuel, entre Jean FREDERIC Eleëteur 
de Saxe, € Henri le jeune, Duc dz Bruns- 
wich, fur toutes leurs précedentes Inimitiés , Guer- 
ves, Demandes, Prétentions, ES Caufes pendan- 
tes en litige devant la Chambre Imperiale de Jus- 
tice. Faite à Weimar le Jeudi après la Fête de 
tous les Saints 1553. 


n EHE Gnaden/ Wir Sohang Friedrich / der Elter/ 
23 n zu uem , und geborner_Churfiieft/ gandaraff 
in Oivingen und Diarggraff zu Meiffen/ und von deffelben 
Graden/ wir Heimic) ber Sungere Serhog gut Braunfdhiveig 
amd qu ineburge/ 2, Bekermen und chur Fund gegen manuige 
Tic) / Nachdem fid) zwifchen uns / Qergog Johann ¿Sviderichen / 
auch andern unfern damalen Epnimgs-Berwandtent Standen / 
an einem imb uns Herkog Heinrichen/ anders Theils/ befepiverz 
lide Krieg und anders zugetragen/ derwegen aud) zwifchen ung 
groffer Widerwill / Unfeeundfehafft und Syügverftanbt/ cine Tanz 
ge Zeit hero fid) erhalten baben/ tub wir Kerfiog Heinviely/ ger 
Dachten Herkog Johann Seiderichen am Keyferlichen Cammerz 
Gericht Kechelithen verklagt und fürgefaft/ und aber dem Reid) 
Aeutfdyer Nation unferm geliebten Daterlande hieran zum hoc) 
fien gelegen ‚daß darinnen alle Mneinigteit  Widerwillen/ Feind= 
fchaffeen/ Migverftand und Mißtrawen unter den Standen auffe 

ehaben/ und an ffatt derfelben/ wieberumb recht DBertrawen/ 
Friede/ Rule und Einigkeit eingepflantet / uffgericht und evbal= 
ten werden möge 1 fo haben wit uns aller tmb jeder obangejoges 
nee Speen/ Sreuigen/ Widerwillen/ tinfreundfhafft/ Dips 
verflanbg / uno was wir dephalben gegen einander vor Action, 
Bufprud amd Forderung haben möchten mit wolbedathten 
Much / zeitigen Rath / und aus rechter Miffenfibafft / endlic, 
and ewiglich/ in ber gúte/ mit einander vereiniget/ verglichen 
und verteagen/ und tiun das alfo/ hiemit und in frafft diefes 
Brieffes dergeftalt : L DAS : 

Zum Exfter/ follen und wollen wir alles dasjenige/ das ci 
ner gegen dem andern mit Worten und Wercken gehandelt haz 
ben mag einanber ans Chriftliden Gemtch/ nad) dem Bes 
felt Gottes / vergeben und verzeihen, — iios 

Zum andern/ fo follen und wollen wir Soeráoq Johann Griz 
devieh und unfer Exben und Exbneymen / ermelten unfern leben 
Oheimen/ Hechog Heinrichen qu VBrarmfeyweig und Limeburg / 
imb feiner Sicb Erben / qu Beftätigung folder DBerfohnung und 
weitern Unrath qu verbtiten/ Bwengig taufent Thaler uff queen 
Termin nemlich/ Zehen tanfent Thaler/ im febierfittin fftigem 
Seippigifehen Newer” Fahes-Marekt / des vier und finfféigiten 
Sabrs/ der wenigen Zahl. Und dann bie tibrigen Zehen taujent 
Thaler / in medbft darnady folgenden zeipgigifchen Oftermarckt 
jedesmals Dafelbft zu Leipxig/ gegen gebürlicher Ouittantz/lobne 
einige verlangerung oder Wupfindht/ evlegen/ entriciten und bes 
ablén, 

! a dritten fo iféin bicfen Devtrage abgevedt und bethyeidi- 
GeE/ Daf wir Hettyog Hans Fridevid) amd unfere Evbeny 
dadjtes unfers leben Oheimen Hertzogen Seinvichs von Braunz 
{dyiveig / offentliden/ und abgefagten Feiriden/ mit Rathen oder 
"eaten tem Souljp nod) Veyftand leiten. wollen nod) follen, 
elijes wir Serrzog Socinvid) gleicher geftalt / und in aller mafe 
fen wie obficbet/ qud) gavilliget und zugefaget/ fondern viele 
ehe ein Theil gegen dem andern fich in biefem Fall umb fonften 
in allwege/ des heiligen Keids-Ordmng/ (bfdyieben und anb 
feieden gemäß verhalten, ; 

Ob aud) befunden wiivde/ daß etliche unfere/Hertzog Johann 

Friederichs Kebenlente/ tinterthanen/ und Berwandte / fid) wiz 
Der unjer befrhehenes offen Außfthreiben/ zu außwertigen Dien= 
(ien in Krieg begeben/ fo wollen wir/ vermoge jetztgedachts 
Außfepreibeng/ ung gegen ihnen mit gebührlicher Cottaff er 
eigen. 
: Sie wollen audy anfere/ Soertzog Johann Friederidys/ Uns 
terthane/ und fonff/ niche hinder / fperven nod) verbieten/ daß 
aus unferm Sand und Filefienthunb/ unfeen lieben Obeimen / 
Hertzogen Heinvichen/ und feiner Lieb / zuförderft aber der Rom, 
Königlichen Mai, unfers allergnabigfien Qerm/ tmb der andern 
Frandifhen Einungs-Berwandten Kriegs-Boleée/atlerley Proz 
Viant/ und Nothdueffe/ wmb gebtirlide Beahlung zugeführt 
Ud verflatter werden möge. N HÀ 

Himwicder follerr und wollen aud) Wir Sertsoq Heinrich von 
VBraunfeyweig md fímmeburg/ unfers lieben Obeimen/ Sertzog 
Sjobann Friedrichs febenleute/ Mnterthanen umd Schutz Der 
Toanbte/mit jetzigen oder andern unfern Kriegs-Bolek/nicht vers 

geraltigen / befeyweren / ober jemands jolies gu thun verfiat- 
ten/ fonbem / umb gebürliche bezablung / feieblid durch pafficren 
Taffenyweldyes wir alfo gewilliges und verfprochen, E 
Zum vierdren / nachdem in jimgft ¿wifthen uns Hertzog Nein 
tien / und unférn Unterthanen von VBraunfdyweig uffgerichten 
Dertrage/ unter andern verfehen ift/ bag nadymale von anfern 


CORPS DIPLOMATIQUE 


lieben Obeimb/ Hevtyog Zohann Friederichen / benfelben von 
Braunfehweig/ gegen ihrem sXeverp unb anftakt deffelbeny ein 
guugfame Duittantz erlanget werden fol/ bap fie die dreyerley 
Rifien/ fampt darinnen enthaltenen Brieff/ Siegel / Uhrkuns 
den/ SKegiffraturen/ und Dergidniffen / fo bey ihnen durdy 
uns Herzog Johann Fricberichen und dem sandgraffen zu Hefe 
fen/ nad) eröberung des Haufes Wolfenbüttel verpittichiert / 
binterfetit und beponirt worden feyn/uns Hertzog Heinrich wies 
derumb zuftellen follen; t 

So wollen wir Qertiog Sohans Friedevidy foldye Quittung / 
nochmals mnveigerlid von uns geben/ wie wir dann aud) dies 
felbe offternanten ımfern Obeimen/ Herog einvidyen zuftellen/ 
mit dem exbieten/ ob nochmals Dangel daran feyn folte/ oder 
von denen von DBraunfeweig nicht vor genugfam angenoms 
men werden / daß wir alsdann folchen Mangel /oder ungenugs 
fambeit erftatten/ und in allewege fo viel an ung befördern wol> 
ten/ daß unfer Oheimb Herkog Heinrich / berührte Brief und 
Siegel 20. wieder befommen und derfelben Dabbafft werden 
moge, 

Zum fünfften/ fo follen alte und jede unfere beyderfeits Ras 
thes Diener und tinterthanen/ fo diefer obergebleen Srrungen 
und Sadén balben/ in einigen Wege verbacht.fepn/ heimlich 
oder offentlich/ paru Nath/ Tbat/ Nulff/ Benfiand/ Fore 
derung und Frirfdub gethan haben mogen/ in biefem Beverage 
mit eingezogen / und aus forgen gelaffen/ defgleichen aud) uns 
fer beyderfeits Gefangene/ ihrer befiriefung/ ober Gefangmife 
fa gegen einander /olne Entgelt ledig gesehlet/ und alfo durdy 
diefen Berttag alle obangeregte Gpeens Serungen / Mifiz 
Berfiand/ unfreunblitber Wille / action, t&orberimgen/ und 
Gachens die fid) bisher zwifchen ung/ und bepberfeite unfern 
Unterthanen/ Ráthen und Dienern derhalben sugetragen umb 
erhalten haben/ und nod) binfüran berbalben erregt / fürges 
nommen unb erdacht werden mochten/ ganglid) vertragen/ uta 
gchoben/ tobt und ab feyn/ und fid) nun hinfort an/ ein Theil 
gegen dem andern / nichts anders / dann alles freundlichen gue 
ten Wiklens tmb was einer dem andern/nach Snbalt def Keid)ss 
Oronungen und Sandfridens zu tbum fuldig ift/ endlich ¿us 
verfehen haben. 

Dieweil aud) wir Hergog Heinrich / bem mebrgebachten uns 
fern Ohinen Herkog Sobann Friederichen zu Sadfen / und feiz 
ner Sieh Rath und Sandhofmeifter/ Bernhard vou Mila Ki 
berährter Œachen/ a@ion und Gebradhen halben / am 


T Kopf. 
Eammer-Gericht (vie obgemeldet ift:) mit Necht beflagt und 


fürgenommen/fo wolfen wit foldher unferer Rechtfertigung / cau- 
fis & litibus, außeriieklichen renunciren, uns derfelben vergeiz 


hen und begeben, Wie wir dann aud) fold) renuntiation, it 
Feafft diefes Brieffes/ gethan haben/ und nod) ferner an bes 
meldtem Cammer-Geridyt/ von unfere wegen zu gefchehen vera 
fbaffen wollen, 

und wir obgedadhte guefien/alo Johannes Sriederidy Herkog 
zu Sacıfeny und geborner Ehuarfürft/ an einem/ unb wir Heinz 
Lich der Singer Hergog zu Braunfthweig und Cineburgy anders 
Theils /gereden und geloben einander hierauff/ vor ung/unfere 
Erben mb Erbnehinen/ bienmit in tübrfunb diefes Brieffes / 
bey unfeen Fürftlichen Whivden/ wahren Worten und gutem 
Glauben, baf wir beyde/ fambt und fonderlich/ diefen Ders 
frag/ fo viel ber einen jeden betrifft in allen und jeden feinen 
Puncten/ Artrekeln/ cffeéten » Chufülen und Meynumngeny fret 
veft/ tremlid) unb unverbrúdlid) / wie goblichen Fürjien des 
Reichs wol anftehet/ halten und vollziehen follen und wolleny 
ohne Behelff und Ausflucht/ wie die Hamen haben/ oder cra 
Dace werden möchten. Dam wir uns deren aller und jeden / 
ob die mit ausgetruckten Worten hierin gefegt/ verziehen und 
begeben haben. Segeben uns auch berfelben in beftändigfter 
Fom/ Dag / Weife und Geftalt/ wie folches in Kecbten / aux 
warhafftigfien fun fol/ fam oder mag/ hiermie und in frafft 
diefes Brieffes/ alles getrewlich/ fonder arge Lift/newe Finde 
und Gefährde. Und def zu wahrer tibcfunb/ fkt-und fefter 
baltung/ haben wir offtbenante beyde Fürfien für ung / unfer 
beyderfeits Erben und Erbnelymen/ unfere angeborne Fúrftl, 
Sufiegel an diefem Brief zweene gleichslauts/ thun hangen/ 
und der jeder Theil einen zur fid) genommen/ ung unfer beyder- 
feits Erben und Erbnehmen/ aller obbefchriebener dinge damit 
gubegeigen und zubeforgen. Geftbeben und geben gu Weimar / 
am Donnerftage nad) Allerheiligen Tage/ nad) Chriftt anfers 
lieben HErm Geburt im fünffgehen Dunberfien amd dey unb 
funféigin Sabre, 


So: Gitieberid). g. Churfürft ac. 
$3. $2. 8. 8. v. €. mein Sand. 


XXIX. 


Seyoelbergifeher Vergleich des Chur-und Fürftl. Hav 
fes Pjalg wegen der Succeflion; Wopurch Borfe 
Hung gefehiche/ Daß die zu der Chur gehörige Sande 
nicht sertheiler follen werben] fondern nach abgang 
des Gburfürfi. Stammes ohne männl. Erben/ auf 

bie 
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die nechfte Simmerifche Sinien Éommen foltens doch 
fo/daf der Zwey-Bruggifehen bie Graffichafft Sügel: 
fein und andere Güter/nebit der Simmeringifchen $i 
nie antheil an dev hindern Grafffchafft zu Sponheim! 
in diefem fall zugeleget werden.  Geftheben Donner: 
nad) omnium Sanctorum den 2. Novemb. 1553. 
[ Ele&a Juris public. curiofa, Contin. pag. 
358 Lunıs, Teutfches Reichs- Archiv. 
Part. Spec. Abtheil. IV. Abfatz I. pag. 662. 
d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'elt-á-dire , 


Patte de Succeffion établi ES conclu dans la Sereniffi- 
me Marson PALATINE) portant que fi la 
Ligne Eleótorale masculine vient à manquer, les 
Biens qui lui appartiennent ne feront point divi- 
Jés4 mais que tous enfemble pafferont à la Ligne 
des Princes PALATINS DE SIMME- 
REN, refervé pourtant le Comté de Lutzelftein, 
€? les autres Biens adventices qui pafferont à la 
Ligne des Deux-Ponrts; © à condition que 
pardefus cela, les PRINCES DE SIMME- 
REN feront obligés de lui donner de leur propre 
Patrimoine, pour fatisfatlion , le Comté pofte- 
rieur de Sponheim. 4 Heidelberg le feudi après 
la Féte de tous les Saints 2. Novembre 1553. 


On GOttes Gnaden Wir Friedrich des Heil. Nom, Reichs 
ErgeTruchfep und Churfiirfé rc, Wir Ott Heinrich) und 

wir Wolfgang / alle Pfalé-Sraffen bey Xhein/ und Herkogen 
in Vayern/2, Betennmen und hun Fund hiermit offenbar / daf 
wir ung zeitlich und woblbebachtlids erinnert haben der güldenen 
Bullen Kanferl. und Konigl. Gagungen/ Decreten / aud) deren 
von unfern Boreleern / Pfalg-Graffen/ Chur-Fürften Loblicer 
fecliger Gedachenif /tiber hundert Sabe hero auffgerichten flatt> 
lichen Ordnungen und Fürfehungen/ damit fie nicht allein die 
von GDEE ihnen befohlne Chuesund Fürftenehumben/ Sand und 
Seut bey ihren Ehren / Würden imb ufnchmender Wohlfarth 
erhielten, fondern aud) bag alles fürter alfo beyfammen unjerz 
trennt auff ihr Erben und Nachkommen devolviren und tom 
men [affe módten/ wie dann aud) foldye Churzund Fúrfien> 
thumb / fament Sand und Seuten dermaffen auff weiland unfern 
freundlichen lieben Brudern und Bettern / Pfalg-Grafe Sudiviz 
gen/ Chuvftirfien/ rc. fecliger Gedachtmif/und nad) feiner Siebo, 
todtlichen Abgang/ auff uns Pfalg-Grafe Friedzichen obgemelbt/ 
alg jeftregierenden Gburfürften gewachfen/und fiteter nad) Aus 
weifung angeregten gulden Bullen /Ordnungen/ und zwifchen 
ung aufgerichten Bertvagen/ biltich wadhfen md tommen fol. 
Wann wir uns aber daneben auch fehuldig erfennen/ daß wir 
nicht allein obgedachten gulbnen Sullen/ aud) andern beilfa- 
men Hrdnungen und Fürfehungen/ zu mehrer Auffnehmen und 
Wohlfahrt diefes Churfürftliyen Hauf der Pfalg-Graffihafft 
bey Rhein und zu Bayerıyıe. alles getreuen Fleiß machzufegen 
und zu geleben/ fonder aud) daffelbig Wir Biel Crate Stier 
dich Churfürft/ bie Zeit unferer Churfürftlichen Regierung aller 
Möglichkeit gethan / und wir andere nad Verordnung des All= 
mächtigen niche weniger zu thun begierig und geneigt feyn/ fo haz 
ben wir aud) foldses alles nod) ferner bep ung bewogen und bes 
badt/ daß ung Pfaltz Giraffe Friedsidjen Churfürfen c. von 
SHE dan Allmadtigen ein hohes woblerlebres Alter milbiglid) 
verlichen / weldyes wir aud) nad) feinem Göttlichen Willen nod) 
ferner wie bifher / Toblic, hinaus bringen mogen/ daß aud) wir 
alle drey bis mod) mit ehelichen Seihg= Erben von bem Hrn 
nióbt verfehen mod) begabt fem alfo bap fid) Leichrlids sutragen 
und begeben mbdpt / daß wir drey aus beruffung GHttes ohne 
derfelben ehelichen $eib > Erben von diefer Welt verfallen vourz 
den/ dardued) nicht allein obgertibrter lobliden/ lang und bet» 
gebrachten guldin Sullen/ Satgungen/ Ordnumgen/ tmb Fürs 
febungen merckliche Aenderimg imb Abbrud) / fonder aud) zwi 
fien andern unfern geliebten Bettern unb Agnaten alferbanb 
Umwillen und ttreinigteit fambe Zertvermung Land und £eut/ und 
davaus endlidye Verkleinerung und Abgang diefes lang und 
woblhertommencn Churfiirfil, Haus ber Dfalé (welches bod) 
der Allmadtig gnáviglid) verbtiten wolle) erfolgen möcht, Daz 
mit aber auf aan Fallyalsda wir obgemeldtedzey/Churs 
amd Fürften/ ohne Hinderlaffung ehelicher Seibs> Erben (wel- 
ches bod) alles zu dem Willen des Allmadhtigen fibt) aus diez 
fem Sammerthal abfeheiden wirden/ foldyen nachfterzehlten bez 
fchwerlichen tinrarh und Nadhrheil begegnet / fonders aber 
Banc und Uneinigkeit / auch Krieg und Glutvergie fen zwifchen 
imfeen nächften Agnaten unb Dettern/ fo viel immer menfehlich 
and müglich/ fürtommen/ und dann in Krafft mehrgedachten 


gulbenen Gullen/ Decreren/ Goafungen / und unfer Borel | vom jetzigen Pabft a dem bitten incorporirten 
! 3 
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tet Löblichen Difpofitionen und O:bnungen diefes Gbttfürfts 
lichen Saufes der Dfalé fampe $anben und ¿euren bey feiner Re< 
putation , Ehren/ Hochheit unb Boblfabre/ aud) zu ihrer un 
fever nächften Agnaten und Oxetterm tmb derofelben Erben imb 
Nattommen / Zeiten amd Fünfftigen Kegierungen/ da fie bate 
gu/auff obzund mehrermeldten Fall Fommen tourben/ nad) mtig- 
lichen Dingen/ unjerviffen bey einander bebalten/ und davon 
bem Heil, Kom. Reich zu gemeiner IBolfart des gelichten Baz 
ferlanoeg teutfeher Nation fo viel ftattlicher gebient werden mo 
ge/ alfo haben wir ber fhuldigen Treue nad/danit wir bemfelz 
ben unferm gemeinen Baterland / fürnebmlid aber diefem Chuce 
fürftlidben Sauf ber Pfals / aud» deffelben Grirftenthtnben/ sanz 
den / und gehorfamen tintertbanen / sugemandt fenn /qu Derbtiz 
tung obangeregten fthablichfien tnratb8 / und Dflangung aller 
ABoblfarth nicht unterlaffen wollen nod) follen / bie Qodygebohr= 
nen Fürften/ Herm Sobannfen Graffen zu Sponbein/ erat 
Seiedaiden + Ham Geoigen / und Sen 3Xeinbarten / Dattern 
und Sohne/ aud) Herm Wolffgangen/ Graffen zu Deldents 
an ftatt ihrer Siebden felbft / und dann als Obriften/ erar 
George Sanfe / allen Pfalg>Graffen bey Rhein / Socrñoge ne 
Bayern oc, Unfer freundliche liebe Betten’ Söhne unb nechfte 
Agnaten/ biebet zu erfordern und zu befthreiben/ wie auch ife 
ver aller $. €. in erguer Perfohn mit fampt gemeldtem Herkogen 
Georg QHanfen verobueten vorder Bormundern/ Ludwigen von 
Efibenau/ diefer Zeit unfers des Churfürften Grof 2 Hoffineis 
fier / aud) Sob BeidentopfF von Océenbeun/ Sandfchreibern zu 
sicchtenberg/ allbie gutwillig erfebienen fcpn / und wie barauff 
ihren £. f. bero obangegogenen gulben Bullen / &apferl, und 
Sónigl. aud) Churfürftl, Sagungen/ Decreten/ Difpofition 
und Drdnungen/ vielfältig flattlidy evinnern laffen/ und fürtee 
auf den Fall wir deey (als auff bie von weyland des Durch- 
leuchrigfien Fúrften und Hern Dern Ruprehts Romifchen 
Sonigg/10.2c. altem. Golyne Sern sudwigen Pfalg-Graffer 
Churiirfien ac, beeder Lobfecliger Gedachentip / in Erafit jegtoces 
meldter gulden Bullen / Safimgen und Ordnungen/audy denen 
¿wiftben uns babenden Bertrágen/ durch ordentliche Succeflion 
und Exbftbafft/ bie Chur/ fambt Sand und Seuchen bifher erba 
lid) gewadfen und fommen folle) ohne Hinderlaffung ebeleiba 
lider Manng= Erben / nach bem Willen des 2(thmattigen vor 
diefer Welt mit Todte/ und alfo diefe Churfürfil, Linie Mann 
lichen Stammens von Hochermeldteg Konigs Ruprechts alter 
Gobne/ Spfalá = Graffe £udwigen Churfürften/ wnfeem iran 
heran fecligen/ bif auff ung abftcigend/ gangliden abging/ ihrer 
aller Siebden wiffender Ding / und mit freumdlichen vetterlichen/ 
woblgencigten Willen und Zulaffung nadfolgenber Seftale und 
maffen endlichen vereint und verglicheny wie dann wir drey/fampe 
gemeldten unfern Bettern und nechften Agnaten/als in ein Sauf 
der Dfalé gebórig / zwifchen ung und ihrer aller Sicbd. aus reds 
ter Sulaffimg /und fonft/ foldye Bereinigung und Bergleidumg 
zu verfchaffen und auszurichten guten Fug und Macht haben, 
Remi aber fo foll auff jegt- und mehrbemeldten Fall unfer 
dreyer eodtlichen Abgangs ohne Berlaffung eheleiblicher Mannss 
Erben/ und fonft gar nicht ehe/ gedachter unfer Better oerfog 
Sang / Graffe zu Sponbeim/ac, ober aber ba feine Siebd. das 
mabls nad) Sbidung des Allmachtigen auch nit mehr bey Seben 
feyn würden/ alsdann Sr. Liebd, altefier Sohne say / vermbg 
guldiner S3ulfen/ auc Kayferl, König. und Churfücftl, Saguns 
gen/ Decreten und Ordnungen/ unfer Chur = und Fürftenthung 
der, Pfal - Graffichaffe und Herkogehum am Rhein und zu 
Bayern / wie gut felbigen Zeit gefunden / und von uns aan 
werden/ allefampt ihren Dignitaten / Würden/ Hoheiten / audy 
ban ErgeTeudhfeffen-Amyt/ Vicariat, Mannfchafft/ Sander 
und Seuthen/ beweglichen und unbeweglichen Güchern/ fampe 
allen ihren Einzund Zugehorungen/ wie das alles auf ung / 
von unfern Doreltern/ Chuefürften Eommen ift/ und noch weie 
fers Fommen foll/ nicyes ausgenommen/ als zur felbigen Zeit 
antommender regievender Ehurfiteft/ tnb wahrer redter unge 
gezweiffelter Crbaunb Pfalg2Graffe/ empfahen/ befigen und 
mubaben. Wann es auch obgeborter Maffen auff. aemelten une 
fan Bettern/ Herkog Hanfen/ ober Sr. sebd. altern Sohne 
Sayen/ alfo erblid gewachfen und Fommen ift/ folls bey bem 
felbigen MannszStammen Sayen / fo lang derfelbig wah= 
ren würde / bleiben/ und follen unfere auch freumblide hebe Bets 
teca / Herkon Wolffgang/ Grafe u Beldentz/ und Herzog 
George Dannf/ beede 3pfalt -Grafen/ Sevettern/ auffobbes 
rührten Fall / unfer boepet Chur-und Fürften todelichen Ab= 
gangs / obwohl beebe Sybre Siebo, Siebd, derfelbigen Zeit in nleiz 
chem oder weiterem Grad/ als gedachter Hertzog Hannf/ oder 
Seiner Liebd, Sobre Sayer fey wurden/ dannod) fein Bers 
hinderung fuchen/ thun / nod) fürnehmen / fondern ermeld> 
tem Herzog Hanfen/ oder Sr. siebd, Sobne fapett zu obges 
meldten Churz und Fürftenthumen/ Sanden und Seuther ohne 
anigen Eintrag fommen/ unb dabey fie unb ihre Manns= 
Erben Sayen/ fo lang derfelbig Stamm waheet/ ruhiglich uns 
geivrt bleiben zu affer / und darn dagegen gedadıren Hertzoi 

Wolffgangen und George Hanfen Gevettern aud) ihren Exbeit 
und Hadtommen diefe nachfolgende WAempter und Settee /wels 
che big in 12000, fl, jährlichen frenes Tedigen Einfommeng/ 

nad) bierunten beftimten zumlichen un Teidlichen 2(mfibfag wohl 
ertragen follen / exblich und eigentbumblid) gefolget werden / 
unb zuftehn. Als nemfib Schloß /, Statt und Ampe Sutzel 
fiein (doc) unbegeben unfer Univertitat zu Heydelberg Sens 
Cloftern 


Sicheus 
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Sixheint und Craffthal) mit allen ihren in zunb Zugehöruns 
gen nichts ausgenommen/ baran auch ganelbter. apients zu 
ewigen Tag kein Sperrung / Kindermüß od) Eintrag Surges 
fügt nod) verftatt werden folle/ der Gburfürfil. Pfaltz Theil an 
Guttenberger Gemeinfhaffe/ das Theil an Wlfenty / das Theil 
an Weinzebenden zu Weiffenburg / unb Gleburg/ und dann 


Herzog Qanfen Theil an der hindern Grafffibatft zu Sponz | 


heim darinmen begriffen Stacckenburg / Greffenburg unb 
Tearbady/ die Stade und Ampt Birkenfeld / Schloß und 
Ampt/ fambt Frauenberg/ Caftellaun Schloß und Anpt/ 
mit den Boigteyen / Bretin/ Senheim/ Winingen/ Dill 
Slog und Ampt / Horfiein Schloß und Ampe/ Winterberg 
Schloß und Ampt/ Ellenbad) Schloß und Ampe/ mit allen 
ihren Begriffen / Einzund Zugehorungen/ Sehaffneveyen/ Ke 
Tereyen/ Gotábten/ (leen / Dörffen / BWeylernr/ Haufen / 
Hofen/ Seuten/ hohen inb mieberm Ober «unb, Herzlichkeiten / 
Kechter Geredytigkeiten / Wild + Bahnen/ Sagereyen/; 
reyen / Geiftlichen und Welelichen gehen ungen) Gthañun- 
gen/ Zöllen/ Steuern/ tmgelo / Seven / Buffer Fällen und 
Unfalten/Wälden/ Weyden/ Wafferlauffen/ Syuiblay Mubl- 
ftatten/ Wayhern/ Wayen/ aud) Zehenden/ Xenten/ Zinfen/ 
Sülten/ Gefatlen/ Nugungen/ ob/ auff/ unter ber Exden/ 
nichts ausgefcheiden /wie das alles und jedes auff diefe Zeit und 
in bie gemeldte Aempter / Gemeinfhafften / und Hinter-Graffz 
fiba fft Sponheim zu Her&og Hanfen Theil/ aud) affe vergeblte 
Stuck geordnet und gehörig ift/ barüber auch zu der Zeit fid) 
mehr angerenter Fall zutruge / ihren beeden £itbb. neben inverz 
züglicyer Einraumung derfelber Gemeinfchafften und Stuck) alle 
Kegifter/ brieffliche tibrEunden/ Kotten und Berzeichmiffen / fo 
viel deren vorhanden / und das alles befagen tbun / unweigerlich 
Linausgeben / und überantwort werden follen/ es waren dam 
foldye Urkunden / fo andere Ding mehr, hierzu nicht gehörig [bee 
fagten / davon foll ihren € $, nothbuivfftige glaubwiirdige Vi- 
dimus mitgetheilt/ und die Originalia bey der Pfalg/atlen Theis 
Ten zu gutem behalten und verwahrt werden, | d 

Sedody/ und als die Shurfiefil, Pfals in Giiteenberger Ge: 

meinfehaffe und zu Alfeng ein befondern gulden Zoll hatyift ders 
felbig/aus Iefachen die Dfalé allein darauff privilegité und bes 
frenet/ dergeftalt ausgenommen und vorbehalten / baf daran 
der Pfaltz und fein Sdertzog Wolffgangs Siebden/ aud) deren 
Peleg 2 Golne / Hertyog Georg Sanfen /, und ibren Erben dase 
jenig / fo jeder heil / vermog Qyetrag bifber in Gemeine 
faraffe an gulden Zoller genoffen / pinpirbag und zu ewigen 
Tagen an obgemelten Orthen alfo haben und empfangen 
lien. 
y Mare es aber Sad) / daf bie oberyeblte Acmter / Gemein- 
féhafften/ und Stück) fampt thren Cm ind, Zugehorungen / 
utjungen/ wie obftebt/ folbe beffimbee zwolffeaufend Sil 
den frepes Lebigen jabrlichen und beftandigen Einfommens / auff 
nechftfolgenden WAnfehlag nicht ertragen / nod) erveichen würben / 
fo follen alsdann Herzog Hannpy oder feiner Siebden Altefier 
Sony welder gur Gburzimb obgebachten Furfienthumben 
fampe £anden und teuten / wie obgemeldt, / tonmen wiirde/ den 
tberftand/ aud) follen ¿wo fftaufenb Gilden jabrliden Ein- 
Fommens mit andern mehr gelegenen. Landeit und <euten nadyge: 
bendem Anfthlag gemap fürter erblich und umviedereufflich ver 
weifen und abrichten/ als lang und viel beede Soertzog Wolff: 
gang’ und Hertzog George Som / famt ¿ren Erben ange- 
regten ttberfianb8 an ben wolfftaufende Gulden volfiglid und 
gantzlic) vergnúgt und zu frieden geftellt worden fepm. — 

Sin fall aber / dieweil viclermelbre 2empter/ Gemeinfihaff 
tard Stiick ein mebrers und groffers/als bie benanntezwolff- 
taufend © E 5 u alf 
dann foll der Beldentzifch Theil unb. Stan / ber Sponbeimi 
fen Sheil und Stanmen hinwieder biemit verbunden feyn nad) 
angeregeem Anfehlag mit gelegenen Sanden und feutben ju con- 
tentiren ud zu vereinigen / fo viel als die Acmpter/ Gemeinz 
fibafften und Stück uber die beftimbte Summe der zwölfftaus 
fent Gulden vermögen wurden. — : 

tnd haber fich aller siebden mit unfern guten Wiffer und 
Willen eines traglichen ziemblicyen Anfchlags/ welcher maffen 
zu der Zeit (id) ber obgemeldt Fall mit uns deeyert nad) bem Wil- 
Ten des Herat begeben wurde / Frucht / Wein und anders geacht 
und und angefehlagen/ aud) Spertzog Molffgang und Hertzog 
Georg Hamg und ihre Erben folded angunebmen/ aud) im 
fait / wie obfteht/ heraus zu geben fehuldig feyn follen / nai» 
folgender Geftatt freundlich und gúttia, verglichen, 

Stem / m Anpt Sutgelficin ein Fuder Being von adhe Gul- 
den/ ein Malter Wartzen/ ein Gulden ein Malte Kochen 
an achrzehenthalb Pfund / cin Malder Saber für einen halben 

Gulden. > 
e in Guttenburger Gemeinfhafft cin Fuder Weins an 
fieben Gulden, ein Malter Korn fir ein und ¿weinejig Albus / 
ein Malter Gerflen für achtzenthalben Abus / ein alter 
Spdltzen für cin halben Gulden/ ein Malter Qabern fiir ein 
halben Gulden, 
2 stem qu Alfentz cin Fuder eins um fieben Gulden / cin 
Malter Korns für 2r. bus / ein Malter Habern für einen 
halben Gulden. 

der Weins umb fieben Gulden / unb dann in der hindern 
Btafffhafft Spönheim ein Fuder Weins durchaus an viergehen 


Stan an Weingehender zu Weiffenburg und Cleberg/ em 


den jährliche Einkommens ertragen wurden/ alÿz | 


OMATIQUE 


den/ cin Malter Speltzen ein Gulden/ und ein Dialter Da- 
bern cin Gulden. 

Aber in Ampten Eaftellaun/ Ohill/ Horftein und Winters 
| berg/ ein Malter Kons für ein Gulden/ ein Malte Speltz 
und Haber / jeder für neunzehen Albus / vier Pfenning. tub 
bann durdy aus in allen Ampten ein Sang um vierthalben Als 
bus. Cappaun um ein wad zweintig Pfenmig/ ein Quen ttm 
| geben Pfennig/ und zwo Wannen Hews um ein Gulden, 

imb fot jeder Gulden Sandläuffig für zweingig fede Pfund 
angefehlager/ gezahlt und gerechnet werden, 

Zu dem follen auch auf mehr> angeregten Fall bemeldter Her» 
fog Lamf/ ober Sr. £bb. altefter Coobne/ welcher [aut mad 
Diefer Dergleichung/ und mehr vermeldten Fall / zu der Chur / 
und andern Sanden und geuten/ alf obfteht/ fommen wurde/ 
auch ihrer bd. Erben und Nachkommen / fo Pfalggraffen und 
Shurfürften feyn werben / beeden unfern Dettern/ Herkog Wolffe 
gangen/und Sergog Georg Hanfen/ aud) ihrer £.< Erben und 
Jiactommen/ alte md jedes Sabre eintaufend Gulden jähr- 
licher Denfen aus ihren Cammeen gegen genungfamer gebührs 
licher Quittung ausrichten und bezahlen/ alfo bap beede Hergog 
Wolffgangy und Sergog George Sang und ihre Erben über 
obbemeldte/ auf den befrummten Ampten und Stucken verwies 
fone Summan der swolfftaufene Gulden/nod) eintaufend Gulden 
obgemetdter Wehrung jabrlids freyes lediges Œinfomens haben 
und empfangen/ bod) foll Derhog Danfen Sr. bb. altiften Gobh- 
ne/ bero Erben und Stadtommea/ Pfaltzgraffen Churfürften/ 
x, wann fie wollen/ ietztbenannte eintaufenb Gulden jabrlider 
Penfionen/ mit zweintzigeaufend Gulden Haupt-Guts ablbfen 
Cweldbe Sofung ihnen ein Sale lang zuvor vertiimbt werden foro 
m allweq vorbehalten feyn. 

Würde fic) aber nad Willen und Schietung des Almád ti 
gen begeben/ daß gemelter Hertzog Hanf/ Grafe zu Sponheim/ 
fampt allen femen Sohnen/ Sapen/ ehe/ und vor uns Pfalte 
grafen Friedrichen Churfürften/ 1c. oder auch ung Sertzog Ore 
thcinvichen / oder auch ung Hertzog WolfFgangen / aucb Praltz> 
guaffen/2c. mit Tod abgangen und verfallen waren/ unb dems 
nad) fein Sertzog Hanfen Enckeln cing oder mehr £ayen/ mit 
| fampt obgedachtem Hertzog Wolffgangen/ Graffen zu Beldentz/ 

und Sr, Lhd, Pfleg-Sobne Sertzog Georg Hanfen/ oder ihrer 
bd. £bb, einer/alß £anen/ unfer dreyer geitlichs Abfterben/ ohne 
Berlaffung ehelicher Mauns-Crben verfeben vourben auf folcherr 
Fall foll bie Succeffion ımd Exbfiba ft unfer Chursund anderer 
Firfienchumbern am Rhein und zu Bayern / fampe allen ihrem 
anbangenben Dignitdten/Wrivden / Preeeminenz, ganden/seus 
ten Ditiegngeny alferdings nad) Snbalt und Ausweifung der 
Milden SXuffen/ Käpferlicher und Konighchen/ auch Ehuefüirft 
lide Satzungen’ Decreten/ Difpofitionen / Ordnungen, fals 
Ten und vererbt werden, 

Entftunde aber von wegen folder jergevermelbter Succeffion , 
Exbfdaffe und Falls, ob vielleicht angeregte Guldine Buller 
amd ander Drönungen darauf Fein lautere Berfehung getan / 
oder fonft aus andern Mängeln zwifeben gedachten Sertog Soz 
hanfen Œncfeln einent/ ober mebr/ und dann Hertzog Wolffe 
gangen/ und Hertzog Georg Hanfeny oder ihrer bb. kbd. einiger 
Zweifel oder Diifiverftand / welcher Theil unb Stamın bem ans 
| dern in der Succefion und Œrbftbaffé fürzugehen babe folle 
fie bod) deshalben gegen einander (bey Derlult ihr jedes haben= 
den Zufpruch/ Rechten und Gerechtigteiten/ die fie aud) ihrem 
ietgigen Bewilligen und Zufagen nad)/ wa ein anders dann erz 
folge/ burd) em/ ober mehr fürgenommen/ alsbald/ und mit 
der That/ obn ferrer Erklarung/verwirckt haben/ und daffels 
big alles dem andern Theil und Stammen zuvachfen foll) stt 
Feiner thatlichen Dandlungen/ Vefdadigung Sand und écttt/ aud) 
feindlichen Kriegen und Blutvergicffen fommen/ fonder folder 
Zwveifel/ Syertbim8 und Mifverfiands fic) que felbigen eit die 

nden Komifchen Kayfer oder Konig / fampt des Heil. 
g-Churfürften ze. alf fév bie folds ordentlicher Weiß cho 


& À 
rig/ auf beeder Theil mb Stämme vorgehenden genug 


gfamerr 
Bericht ordentlich entfebciden laffen/ aud) deffelben Entfebeios 
ober Erklärung friedlich und ruhig eroarten / und was alfo ers 
fannt/ vertlárt und entfcheiden wurde/ das follen fie alfo. qti 
lid) annehmen, und fic deffelben ohne Einrede/ oder ohne Bata 
ferung wohl fattigen und bentigen Laffer. 

Damit aud) einiger Theil ober Stamm bem andern Theil oder 
Stammen zu wider (id) vor obbemeldten ergangenen Entfcheid/ 
oder Extlarmge/ der Poffeflion, vel quafi, diefer El und 
Fürftenthumben mit allen ihren Elven Wirden/ Qodbeiter 
Gud) Sanden/ geuten md Nutzumgen/ nicht zu umterzichen/ oder 
au nábern babe/ fonder alles eim jeden zu feinen Kechten bes 
vorftehn/ tmb bleiben mogen/ fo follen in mittlerweil / und big 
daß obgeharter Geftalt der entfeheid/oder Erklarunge ergangen/ 
und beffelber genungfamer Schein und Irfund fürqebracbt ift/ 
vermeldte Chursund Firftenehum der Pfaltsgrafffchafft unb 
Hertzogthum am Rhein unb zu Bayern / bud) bie fanbftánbe 
und Yerwandten/ alg memfid) hieunden am Rhein/ bie zween 
Pralaten/ Schönau und Eufferftall/ zween Grafen /drey vom 
Adel / die Stade Heydelberg und Bacharad) / fampt Germergs 
heim und Brettheim/ und dann broberr gu Bayern durch die 
awe Prälaten/ Taftell und Spanishard/ dey vom Adel/die 
Städt Amberg und Naprug/ fampt Neuburg vorm Wald/ 
und ISenden / bem obfiegenden Theil zu gutem verfehen/ vers 


Eulden/ und in Trarbacher/ Birckenfelder/ Ellenbacyer/ und | walter und adminiftrive werdert/ welche auch die Nath/ 2(mtleue 


und 


Frauenberger Anpten / ein Malter Roms an anderthalb Gul- ANNO 


1553 


ANNO 
1553- 


DU DROIT 


and Diener / aTB viel von nöchen wurd/ unb feyn mag in ihe 
ren S3eftatfungen bem Frirfienchum verpfliche zu balten/ oder wo 
dern einer oder mehr abgingen/ an derofelben flatt notbdúe fitige 
Berfehung qu chun haben und fürter die andfidnde/ und anz 
bete iegt-vermeldt /foldyer Adminiftration; nad) ergangenem ente 


febeide und vertlárunge/demfelben gemáf/ was obgemeldeen Kert- | 


fehaffeen zuerkannt ihnen/amo fonft niemand andern / obne einige 
Einvede wiederumb adfretten/und ihrer Berwaltung vedliche und 
ehrliche Rechenfibafft zu thun fehuldig feyn follen, 

Und nachdem jegtmalen auf mehrbemeldten Fall die Grafen 
And Adel / fo zu angeregter Adminiftration zu ziehen nicht wohl 
tahınhaffe gemacht werben mbgen/ tva bann burd) uns die Chur- 
und Fürften/oder gum wenigften unfer einem / ehe bann wir von 
diefer Welt abfrheiden / diefelbigen mahln nidjt benennt / ober 
‚verordniet/ fo follen unfer des i re Gbutz 
fürften / diefer Sinie hinderlaffene &rofi$2o ffmciier und obriften 
Xathe / denen wir auch biemit deffen vollkommenen Gewale und 
Macé geben/ und zufiellen / bie fürnebm(fe unferer und ber 
PfalG sehen-geut und sand-Stande/ von Grafen/ Herren und 
vom Adel in ziemlicher Anzahl fant etlichen Städten zu bes 
fübreiben haben’ mit denfelben den: Handel notbbtirftiglid) bes 
wegen / rachfehlagen / und fürter aus demfelber Rath diejenigen 
von Grafren/Serten unb Adel/aud) aus den obbeffimten Stadten 
foiche Perfohnen sieben und nehmen / melde neben gedachten tii» 
fern Grofeoffinerfter umd Kathen die Adminiftration zu verfe- 
ben geftbicét und tauglid) fepn. s ‘ 

Und ob ber Theil und Stammen einem obgehorter maffen die 
Churz und Güvfienthun mit allen ihren Wiwden/ Ein= und 
Zugehörumgen / Sander und geuten / wie ob(tebt/ famentlid dd) 
bie Römifche Ranferliche oder Königliche Dajefiát und Chur- 
fürften guerfanne werden / folt derfelbige Theil und Stammen/ 
dem es alfo fambtlid) mit einander zuerkannt / tnb in Poffeffio- 
nem vel quafi, ie obfieht/ Fommen ift/ um etwas Bergesung 
und zu Erhaltung freundlihen Willers / bem andern Theil und 
Stammen/. weldjem das alles aber bekannt wäre/ fo viel an 
amd mit Sanden und seuten/ fampt ihren Snzund guaebörun 
gen nidrs ausgenommen eigenthunnblicy und erblid) einantz 
worten/zuftellen und úbergeben/ daraus er obberührter Anfeblag 
nad) 2000, fl, frees [edigen einkommeng ungefährlich haben / 
augen und empfaben moge, 

Db aud) ber Allmächtig gütig GH wifet dreyer Gur «imb. 
Frieften einen/ ober mehr mit eheleiblichen Töchtern und Fear 
Yn einen oder mehr mildiglichen begaben / die wie nad) ung verz 
laffen würden/ alsdann fotfen vielbemeldte unfere Bettern fampe 
Oder fonder / wie fidy auch beede obberribrte Fall / oder Erfánt 
nús in der Succeffion si gutragen werben (unb nemlidy 
der Theil/fo an der Gur tnd denfelben unfern Güvftenthumen 
fuccediren voutbet) zu der Befigrmg wd Regierung foldyer Churs 
und Fürftenehumen/ aud) Landen und geuten/ nicht Fommen nod) 
¿ugelaffen werden/ fie haben fid) dann zuvor verfehrieben tmb 
verpflichtet / bemeldten unfern eheleiblichen Töchtern und Fraus 
lin alles das zu leiften/ zu halten und zu vollgiehen/das toit ben 
Fraulins laut einer befondern Ordination , Eimfftiglicdy zueignen 
und verordnen werden. 

Golte fid) aber fügen oder gutragen/ daß mehrbemeldte unfere 
Dettern/ Herhog Hanf und feine Söhne Herkog Wolffgang/ 
Grave zu Beldenz / und Herkog Georg HNannG aud) ihrer (5b. 
£bb. Erben und Nadfommen/ alte Semen / fampt oder cines 
Theils Sachen halben / fo in diefer Bergleidung zwifehen ihnen 
allen aufgericht / begriffen / verftanben /oder deren anhangig was 
ren / iveig mid fpenig wurden / daß follen fie abermabIn zu feiz 
ner thatlichen Handlung ober Weiterungen deswegen gegen ein= 
ander trachten/ nod) wachfen/ fonber fic folder ihrer Spenn 
unb Serungen/ nad) Inhalt umd WAuswei fing ber WAustvag / fo 
beede Sponheimifche Deldengifehe Stamne mm viel Sabe: hero 
an denen zwifchen ihnen aufgerichten Theilung und Einungen ges 
iy und noc) baben/ weifen/ vergleichen imb unterfcheiden 
affen. 

Weiters haben wit aus allerfeits Siebderr für. fidy/ und ihre 
Erben und PrachFommen veremige und verglichen was deren 
cines oder mehr von ihren Landen / Aemteen / &áloffem/ Stad- 
gen /Flecken/ Dörffen/ ober andern Gritern / im andere frembs 
de Hand verpfánbet und verfehrieben hätten / oder nochmahlen 
fun wurden/ auf fünfftige Miederlöfung / bod) benem/ ober 
ihren Erben / die fold) Sofung Mache hatten /diefelbig Theil von 
bem /bem es alfo verpfünbt oder verfehrieben ware / dem andern 
Theil/und feinen Geben auf vorgebenb Anfinmen und Grfüden/ 
«ud) damit diefelben Derpfindungen aus frembben Sjnnbaben 
deffo fiirberlicher wieder zu deren Theibeinen gebracht diefelbig 
fofung zu thun/ freundlich gunden und zulaffen/ bod) vorbez 
baltlich ihren Siebden und derfelben Exben/ die folie Bergun> 
dunge thún/ zu jederzeit der Wiederlojung daran, alf diefelbis 
gen foldyes von vorigen Pfandhaltern zu thun gehabt/ bag audy 
der ander Theil und Furft/dem die Gundung befebicht/ibren £bd. 
amd deren Exben darilber notbburfftige SBetánbtmi und Ber- 
ficherung unter feinem Snjicgel vor/ und che ev bie Ginlofung 
thut/ ber Wiederlofung alfo qu geftátren zuftellen folle / treulidy 
und ohne Gefahrde. 

Soldhes alles und jedes / wie obftcht/ haben gemeldte umfere 
Dettern für fids/ ihren Pilea-Sobne/ ihrer aller ben und 
Nachkommen / fampt und fonder/ gutwilig eingangen/bewillige 

und angenommen / fiet/ veft und unverbrüchlich qu halten bem 
wirklich zu geleben und na d) zukommen / aud) einander dabey 
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beftené Bermógens helffer zu befiivdéen / handhaben/imd fonft ANKO 


darwider nicht zu huh noch fibaffen oder geftatten gethan toerz 


den. Des zu Uhrkunde haben wie Pfalsgraff Friedrich Chur= 
fürft/ wir Qerhog Ottheuitidy/ unto asd Wolfgang / 


Detter und Briider / uns mit eignen $9anben unterfchrieben/und 
unfer unterfipicolide Sinflegel Kevan hengen laffen, ., J 

So vereinen wi Hergog Dan Grafe qu Sponheim/ Herkog 
Wuirid)/ Syergug Georg / utd HerGog Neichart/ Bater mb 
Sohite/ attt wit Sergog Wolffgang/ Grafe qu Beldeng/ fiv 
ung felbft und dame fampt obgemelbtet untfern sugeordneten mits 
DBormundern) von wegen infers Pfleg-Gobus / Hergoa Georg 
Harinfen/ baff diefe Bergen mit unfernt gutem Wiffen/ aud 
freyem unbepwungenen Willen) auf vorgehabten zeitlichen Nath 
verhandelt/ aufgericht und Befchehert ift. Gereden und verfpree 
Gen darauf in und mit Keäffe dis Briefs fat und fonder fir 
uns/ unfeen Pfleg-Sbbne/ atıd) alle unfere Erber und Sachs 
Fommen bey unfern Fürftlichen Würden in dem Wort der MWahr- 
beit/ und mit Trenen / die wir fanpé gedachten Bonntiridern/ 
in Doznumds Nahmen darüber gemeltem unferm freundlichen 
lieben Dettern / und guad, Hern Dfaléarafe Friedrichen / Chure 
fürften 2c, mit eignen Handen gethan/amd geben Daben/daf wie 
zu Zeiten fic) der bargu beftümmten Fehl einer oder der ander be 
geben unb ¿utragen wurde/ diefer Qergleichung ohn allen Bere 
¿Ug/ Jn «ober Widerrede ttitivaigértid) und treulich geleben/tnache 
Tommen/ und diefelbig in allen umd jeden ihren Puneten/ Sins 
haltungen/ Articuln, und Meinmgen/ fo viel fie ung fampe 
oder ein jeden infonderheit berühren thie / fit veft/ und univers 
beticblic) halten / vollziehen / mb babep ganglichen bleiben follen 
und wollen/ aud) barroteber nichts fuen / févrichmen/bandeln/ 
Oder thun/ nod) foldyeg jemands au thun befeblen / ober verftate 
ten/ wie uns aud dagegen tein 9Xedbt / Greyheit/Gegnadigungy 
Abfolution , Disputation, Relaxation, Reftitution oder Des 
belff/ wie bie ints ober auffechaló Kechtens vou Pabfien/ Roe 
mifden Kayfern md Konigen / und ingemeirt allen andern Obrigs 
Feiten und Standen/ gemadt/ gegeben / ausgebtache/ erlangt / 
oder noc) Fünfftiglich / auff eins / oder mehr Anfuchen/ aus ciges 
ner Bewegnip der, Oberhand erlangt / tmb geben werden mbdje 
te zu welchen Frirfiand und gutem niche dienen / fobttéon/ feire 
men nod) helffen/ noch wir derfelben $3ebelif oder Borftand fire 
ung felbft/ noch andere fiche fuchen/ begebeen/ ober gebranchetr 
follen nod; wolfen/ fondern thun ung dex aller ind jeder/ wie die 
Nahmen haben) exdadt/ oder erfunden werden möchten/hientie 
gang und garyund infonderheit dem Kechten/fo da fptidt: ag 
eneiter Berziege nicht binden folle / es gieng bam em befonder 

t / renunciren/ verzeihen und begeben. 

ES foll aud) vielgemeldter Hergog Georg Sang Pfalga 
Graffe/ fo er aus dem mderjährrgert zu feinem rechten Alter 
und Sahren Fommen wurdet/ das alles / fo obgefährieben fiebty 
un ihre belangen ttt qebitbel. Maffen ratificiven / beftättigen/ 
und bey verkuft deffen/ fo thine hierzu zu gutem Fommen ioge/ 
auffeeche mb Fürftlich vollziehen und halten, 

Und des qu ifbrtumb haben wir obgemeldte Hergog Hann) 
Graffe zu Sporibeim / Hethog Friderich/ Herkog Georg / und 
HetGog Reichards Batter und Sohne/ und wir Herzog Wolffe 
gang/ Grave zu Beldenty voz ims felbft/ andy als Sbrifters 
und dano wir Ludwig von Efdnan/ mb Job Weidenkopff obe 
genamnt/ alg Mit-Boumumbder / an ftatt und vow wegen unfers 

fleg-Sobhns und gnábigen jungen Herat Hertyog Georg Dans 
tn / 1019 für ine ung mit eignen Sander umneerfeheieben / andy 
umfere imterfdytedlidye Snfiegel am diefen Brieff/ devo vier qleie 
ches Snbalts verfertigt/ thm hencten/ und wir. Pfalt-Graffe 
Fredric) Churfürft ac, von nnfer und obgemelbt$ unfers Bets 
fen und Srudern Ottheinrichg mb Hertzog Wolffgangs / 16. 
wegen/ den ein bep mmfern Handen behalten ; ber ander ung 
Sertjog Hannfer und ungen Söhnen; der dritt ung Hertzog 
Wolffgang/ Graffen zu Beldenty und der vierbt zu Berwals 
rung der Boumiinder / Hertzog Georg Hannfen geben und zuges 
ftett£ worden feyn. Actum & datum Heydelberg/ Donnerftag 
nad) omnium Sanctorum den jweyten Novembris, Anno Das 
mini funffichenbundere funfftgig deep. 


Friedridy Pfalty> Graff, Chufürf/x. 


Aus Mangel/ $ag Herzog Wolfgang / meir Gnadiger Herr) 
dfefe Zeit nicht fehreiben Fan/hab aus feiner Fürftlihen Gnas 
den Befehlidy ich/ dero Hoffimeifter / Sam$ von Rodenftein/ 
iid) unteefehrieben/ nnb femer Fúxfil. Grad, Ring - Signet 
heran gedruckt, 

$3. Sohannd. ©. 3, ©: 
$. Georg Pfalty-Grave 2, mppz 
Fredric Pfaltz-Graff 26. mpp: 
Keichatt Pfalty-Graff mpp: 


mol ffgáng Pfalez-Grave/ a6; 
und Grave zu Beldentz/ mpp: 


Ludwig von Efdaw / der Churfücftl. Spfalty Grogs 
1 i Soffineiftes / Mer. ud 


ob Weidenkopff von Defenheim/ Sands 
a Schreiber zwsichtenberg ac. 
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XXX. 


ym Sabinen der Mdm. Kayf Maj. Carorı V. 
zu Speyer gefehehene Publication der Acht! auf 
Anhalten Bifchof. Weigands zu Bamberg! wider 
Macggeaf Albrechten den Simgern zu Branden: 
burg den 1. Decembr. 1553. [HORTLEDER, 
von Anfang unb Forgtang des Teutfehen Kriege. 
Tom. LI. Libr. VI. pag. 1434. Lunie, 
Teutíches Reichs- Archiv. Part. Spec. Contin. 
11. Abtheil. IV. Abfarz III. pag. 21. d'ou 
Pon a tiré cette Pièce. ] 


Ceft-a-dire, 


(1) Ban de Profeription publié, au nom de P Em- 
pereur CHARLES V., contre ALBERT le 
jeune, Marcgrave de Brandebourg , aux inflan- 
‘ces de WicAnND Evéque de Bamberg. A Spi- 


se le 1. Decembre 1553. 
> e Carl ber Fünfrte / von GHttes Ghaden Römifcyer 
DE zu alten T Mrehrer des Keichs/ in Germaz 
nien/ zu Sifpanien / beyder GSitilien / Serufalem/ $yungam / 
Dalmatien/ Eroatien/ Sonig/ Era Herhog pn Defterreich / 
Herkog zu Burgundt/ Graf qu Sabspura/ Slandern unb i» 
rol / entbieten ben Hodwrvdigen/ Ehewärdigen / KHochgebornen/ 
Ehefamen / Wohlgebomen colen / alten und jeben unfern und 
des Keichg-Churfürften/ Furten/ Gallien und MWeltlichen/ 
rálaren/ Grafen/ Feyen/ Set Xitterm/ En f 1/ Sjatuyptz 
enten/ Bikthumen/ Boigden/ Pflegern /. Dermefern / Ant 
Yeuten / Buragrafen/ Bawmeifen/ Gemeinern Sehuldheifen/ 
Sehoffen/ Surgermeiftern/ Kihtern/ Rathen/ Gememen/ Suit 
gem und fonft alíen icden andern / unferm ımd des seio / umb 
anger erblichen Pürftenthunen 1010 sanden Unterthanen und 
Getrewen/ was Würden Standts oder ABefen bie fever / ime 
fer, Freumdfayafft/ Gnad und alles Guts / Qoduwiirdigen/ € 
aplirdigen/ Qodgebornent / Ebrfamen / Bolgebornen/ Glen T 
ben Freundt/even/ Obeimen/ Churfürften / Fürften/ Andachtiz 
en urbt. Setrenen. 

F Dom bet Hodjgebor Albrecht der Singer Margaraff zu 
Brandenburg / auf vorgehende Schriffeliche betvarwungens den 
Ehrwürdigen Heygande Bifchoffen qu Bamberg unfern Fürften 
amd lieben andächtigen/ aud) jener Andache Stifft/ Sand und 
$euty mt Qeerstvafft überzogen / tmb angegriffen/ befelbigen 
Haupt-Statt Bamberg/fampt etlichen mehr Stattan/Schlößern 
amd \Flecken belegert / mit Gewalt eingenommen / bie Unterthaz 
nen darfelbft zu Quldigungs Pflichten gedaungen / aud) fonft ger 
gen andern feiner Andadye/ und deren Stiffe/ Acmter/¿Flecten/ 


drfrer/ und derfelben Einwohnern mit Brandt/ Brandtz 
ma 1a) nee und in andere Pege freventlicher 
OPeife gehandelt / wie dann foldyes Landttrindig / offenbar und 
die Geridhts = Acten und Handlungen / am unferm Sayferlicen 
Cammer-Geritht / darüber geubt und befihrieben fernces aus» 
weifen/ alles gemeinen Kedhten/ auch auffgerichten und offen 
Sandtfrieben / and hievor infer Keyferlihen ausgangenen und 
verkimdeten Mandaten zu swieder / Dargut aufr derbalben beftbez 
hei techtliche verheifchen / Fein erhebliche Urfachen/ roaruinb e 
in bic Peen des Landéfriedens von feiner, geubten fandefiindigen 
und offenbaven Handlungen wegen / nicht evtlaves werden folt / 
bey gedachten unfer Ref. Tamer = Gericht fürbracht. * 

So ift amiegt gemeldten unfern Cammer-Geridht bicrauf/ 
amd rechtliche Klag/ Handlung und anenffen gedachts unfers 
Fürften umb. des Ebrfamen gelehreen / unfers 110 beg Keichg 
heben Gerrewen/ Sacob Hukels / der Rechten schrer/ unfer 
Keyferlichen Sammer Procucator /Fifeal-Ants/ und feiner in- 
tereffe halben / nad) vorgehaltenen Gerichtlichen Proceß und al 
Ten fürbringen gegen ermeldten Marggrafen Urteil ergangen 
damit er mb angeregter feiner begangenen engengemaltigen/ fre 
ventliden / Sandkündigen und, offenbaren Handlung willen / in 
unfer und des Sociligen Reiche At gefprochen/ erfennt und er 
flárt/ aud) alfbaldt des Reiche bertpmmen und Gebraud) nad 
dure) unfern Reyferlichen Cammerz Richter / unter offen Syim= 
mel vor/ tmb alg folder unfer und des Reiche Landtfriedtbredser 
und Aedster/offentlids denuncitet / ausgeruffen/, aug dem Triez 
den in tinfrieben mefeses fein Leib / Saab und Güter obgemeltem 
Rage / auch fonft alíermennigtic) erlaubt/ unb dif unfer Keys 


même jour & au niéme Lieu, deux autres publi- 
cations de ce Ban; l’une, à l'inftance de l'Evéqne de Wurtzhourg, & 
Tautre, à Pinftance de la Ville de Nuremberg. Mais comme elles ne 
diférent de celle ci qu'en certains motifs particuliers qui y font expri- 
més, on a cru pouvoir les omertre. Ceux qui voudront les voir, les 
eronyeront dans Hortlederus au meme endroit, [Dum.] 


(1) fe fit, le 


LOMATIQUE 


feclit) Denunciation und Gyebottà Grief dariiber erkenne tvor- 
den/ Snbalt gemelter Gevidhes-Acten und Handlungen darüber 
geubet und ausgangen. 

Darum und damit mim gedadsece Margaraf Albrecht bervbr= 
ter feiner Sandtiindigen/ offenbaren / epgengemaltigen und Landa 
feiedbrtichigen Berhandlungen halben gefirafft werde/ fo vers 
fünben/ denunciven amd 'offenbahren wir denfelben Marggtas 
feu mit diefen unfern Keyferlichen offen Brief oder alaubwirs 
diger Abfehrifft davon / file folchen unfern unb des Reich offen= 
baren extennten /evélarten und verurtheilten /Kandfriedts Brecher 
und Acd)ter, 

Und gebieren darauf wer Freundfehafften / Liebden / Andadye 
ten/ und ench/von Romifcher Keyferlider Macht /aud Gericht 
unb Rechts wegen/ hiemit ernfilid)/ und wollen daß_ihr test 
genemiten Marggraf Albrechten fur md alf folden unfern und 
des Keichs offenbaren Sandfriedebredier und Aedhter fürohir 
haltet und melder/ in unfern erblichen und ewren des Reid)g= 


À Fgürftenehumen/ sandtfchafften/ Grafffbafften/ Serfibafften / 


Gebteten/ Gerichten/ Schlößern/ Stätten/ Starten Dorfa 
fern/ Hofen/ Haufern oder Behaufungen «nicht einlaßer/ haus 
ftt boffet/ etzet / trencfet/ entbaltet/ leidet ober gedulbet/fiirz 
Schieber / burdbfibleifet / fdyutget / fébicmet/ begleitet/ oder fonft 
einigerley Semeinfivaffe mit ipm babet / nod) foldyes altes und 
iedes gutbun den euren befchlet oder geftatter/ weder beamlid) nod. 
dffentlich / m einige, Weip/ Weg oder Schein) fondern fein 
teib/ Qaab und Guter / wo ibt bie auff Wafer oder fanbt be> 
trettet/ erfabret oder finder / auffhaltet/ annrcifict / niederleger/ 
befiimmert/ arreftiret und verhafftet/ auch forderlichg Kechteng 
darunb verhelffet. nd fonderiich vorgemeldten unferm üt ftem 
ben Bischoff mid unfer Keyferlichen Giammer-Sprocutatot/Sifcaln/ 
oder andern von ihrer megen/ folies alles und iedes zu chun 
gefiattet/ vergónnet/ aud) fo offt the barumb durd) fie mit dies 
fem unferm offen Brief oder Glaubmirdiger Abfehriffe datvon 
erfucht. werde£ / von unfer und des Reichs wegen/ zu foldyem 
| ewer getrem Beyftandt/ Hülffy Füribub imb Forderung thut/ 
| ihnen auch hiecinn Eeinecley Berhindecung oder Sreung qufümet/ 
alfo /ba Decium ewer Feiner auf den andern verziehe/ oder Ent= 
| fduldigung firche/ fonder in allewege gegen gedachten ertlár- 
| ten gandtfriedrbrecher und Aechter Handelt und fiirnehmet / wie 
fic das gegen foldyen Aechtern gebürtb / fo lang bif cr gebiibr- 
lide Gtraff feiner Verhandlung erlanget/ oder fonft zu Abtragy 
| amd umfer und des Keichs Gehorfam bracht/ und von beriicter 
Ache /1oie recht /erleidiget / und abfolviret wird und euch i dent 
alten und iedem nicht anders exgeíge/ ober haltet/ alg lieb cud; 
und ewer iebem fey nachgemelte Peet/ auch andere unfer und 
| beg Reichs fehwere tngnad/ Gotraff und Buf zu vermeiden. 

| Darum thun ewer Freundtfchaffe/ Siebden / Andachten/ und 
ie unfere ernftliche Meynungy dann wir, fetyen / meynen und 
| wolfen/ von obberúrter unfer Keyferlichen Macht/ was dlfo von 
| des obgenanten Acchters Marggraf Albecchten/ $eib/ Haas 
unb Gut fúrgenommen/ oder gehandelt wird/ bap dardurely 
wieder ung/ das Heilige Neil / noch iemanbt andern/ mit 
nichten geftevelt/ verhandlet/ oder verwúrctet feyn/ noch bate 
fü gehalten werden. j 

Goll auch denfelben Landefriedthrecher und Aechter darwieder 
niche feputzen / fchiemen/ freyen/ oder fúrtragen/ einige Gnab/ 
Frepheit/ Tróftung/ Gleidt/ Sicherheit/ Lande ober Burg» 
fried / Bundnuf / Bereinigung/ Burg/ oder Stallrecht/ fo 
von ung/ unfern Vorfahren / am Reach Kömifchen Kenfern 
und Ronigen/ oder andern Herrfehafften) ober Obrigteiren / 
euch oder ihm gemeiniglich/ ober fonderlich gegeben oder be 
fetiiget weren oder noch wiirden/ auch Feinerlen Gewohnheit / 
Brauch oder Afthertommen / noch fonft alles anders / das iur 
hierin zu HUF / fatten oder flewer Fommen folt/ oder moch= 
te/ wann wir ibn alg erklahrten Aechter/ in dem alten/ alg 
deffelben unentpfänglich iausgefehloffen/ und barinn nicht bez 
griffen haben wollen, 

Welcher aber/ oder welche diefem unfern Kenferlichen Gebott 
ungehorfamlich" tib freventlidyen qu wieder chun ivürben/ in 
was fiin das befchehe/ der oder diefelben follen / alfdann alg 
ietj/ und icti alfoann/damit im unfer amd des Reichs Abr / 
und fonft andere fo)were Peenen verfallen fepn / und gegen dem) 
ober benfelben al Xechteen und ungehorfamen aud) gebaubelt 
werden. 

Darhadh wiffen fid) ewer Gyreunbfdba fften / $iebben / Anda 
ten / and thr euch qu richten. Geben m unfer und des Reich 
Stat Speyer: am erfien Tage des. Monats Decembr. nad) 
Ehrifti unfers Heren Geburth 1553.unferer Reidy des Sxomiftben 
im 35. und ber andern aller un 35. Jahren, 


XXXI. 


Proteftation Marggraff Albrecht des Simgern su 
Brandenburg wider die zu Copeyr wider ihn ergan- 
gene Achts-Erflährung. Schweinfurt) den 12. 
12. Januar. 1554. [HorTLEDER, don fi 
fang uno Fortgang des Teutfchen Kriege Tom. LI. 
Libr; VI. Cap. XX. pag. 1457. Lunte, 
Teutfches Reichs-Archiv. Part. Spec. Contin. 
TL 


ANNO 
1553: 


1554. 


12.Janv. 


ANNO 
1554 


DU DROIT DES 


IT. vierdier Abtheilungı dvitter Wbfag. pag. 29. 
d’où Pon a tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire; 


Proteftation d' Av 3 &m v le jeune Marcgrave, de 
Brandebourg contre le Ban de profcription publié 
contre lui. 4 Swinfort le 12. Jano. 1554. 


93°" Goites Grinben/ Wir Ulbzecht/der Sringer/Marggraff 
zu Brandenburg / in Preuffen/ zu tetti in Pommern/ 
der Cafuben und Ienden/ aud) in Schleften/ zu Oppeln und 
Xattibaen Herkog/ Burggraf zu Nürrenberg und Fürft zu Rügen, 

Œntbieten allen und jeglichen Seiftlichen und Welclichen Ehurz 
fúrften/ Fürften/, Pralaten/ Grafen/ Herren/ denen vom Ar 
del/ Erbarn Stätten und fonften mánmglid) in gentein/ was 
Standes ihr im Heiligen Reich, Teutfyer Nation feyn/ denen 
piefed unfer. offen Ausfthreiben furtomme/fo viel derfelben unfer 
Fendy oder derfelben Helffer/ umd Helffers Helffer nicht feyen/ 
infer freundlid, Dienft/ Freundefcharft/ ginftigen Geug/Gnad 
amd alles guts zu vom/ und fügen euer Sieb und euch allen ane 
dern hiemit zu wiffen.  Wiewol wir hiebevor durch unfer ernfteg 
warhafttig offen ausfcreiben gnügfant an Tag geben/ welcher 
waffen bie bepbe vermeinte Bifchoff/ zu Bamberg und Würfe 
burg/ Weigandt Redwiger / und Meldyior Zobel/ fampt ihren 
Thums-Capitens nicht allein the Ehr und Trew/ Brief und 
Siegel in vergeffen geftelle / auch der Komifchen Keyferlichen 
Majeftat / unfers allergnadigften Heron / Ratification, Confir- 
mation ; imb Reftitution-Brief verachelidy gehalten/ fondern 
alf offentliche Sandtfriedbrecher. und Bevehder/ uns durd) viel 
amd manderley Sandtfriedbzichige gemaltthätige Unthaten/zu erz 
Yaubter Roth / und Gegenwely verurfadse und gedzungen baben/ 
wie wir dann ung deffelben am Cainmerz Gericht wieder etliche 
vermeinte aufgebzachte Mandata aufs-höchft befTagt/ aud) nady- 
mabls / alg ung gemelte Bifchoff/ fampt ihren Anhang / denen 
von Nierenberg/ bafelbft zu Befbonung beribrter ihrer Sandt- 
friedbarichigen Unthateny auf den Landtfricden beFlagt/ und fürs 
genommen / imfere beftandige und erhebliche, Urfachen/ fo viel 
wir berfelben dayımahl wiffends gehabt / dargegen fürsund eins 
bringen laffen/ die ung, nicht allein von ihren vermeinten Rlaz 
gen/vermoge des Landtfriedens und gemeiner befehriebenen Keys 
ferlichen Recht) billig entheben und ledigen/ fondern aud) ihnen 
den Pfaffen und Nürnbergern/ alf offentlichen Sandtfviedtbre> 
erny ie vermeinte/umvahrhafftige Rlagen/ ob die gleich fonften/ 
gegritndet geweft feyn folten/ ganglichen benommen und abgez 
Schnitten haben folten, t 3 

So haben doch bie partbeplichen Caminer-Rid)ter und WAHefforn/ 
uns diefelben unfere vecbt gegelimdte tefachen/ alf unerheblicyy 
jüngft den ebffen Decembrig def verlauffenen dacy und funffsige 
(ien Sabrs/ widbtiger smd unrechtmäßiger weis / gegen atten 
Drepert vermeinten Klägern zu gleich aberEande / mb uns darzu 
in bie Acht gefallen qu feyn erfenbt/ erflart/ umd denuncirt. 
Mie bam foldye ihe nidtige Acts = Extlábrung im Truck auge 
gegangen/ und allenthalben im Keich hin und wieder / offent= 
lid) angefchlagen wird/ darauf arte) allkereic/ den 13. Decem= 
bris die bemelten Klagende Partheyen um Execution folder 
nichtigen erlangten Acht/ an alle Krepß-Stände des Reichs ans 
fuchen/ und burd) ihre Procuratores Mandata ubergeben affa. 
Damit. bani manniglich tuiffé/ tie parcheylidy/nichtig/und un 
zechemafig/die CammerGetichts-Perfohnen geurtheilec und fid) 
dertuegen niemandts/ ed. Standts der ift / fich einige folche 
micbtige Proceß wieder uns bewegen laffen/ auch fid) des loz 
fen Pfaffensund Pfefferfackifchen Handels Gilfig und von rechts 
kvegen zu enefehuldigen babe: So haben wir deffen unfere tuarz 
bafftige/ beftändige/ und in dev Gefchicht aud) zu recht mobi 
gegrundte tirfaden / Wíeber die vermeinte Camnier Gerichts 
Erklärung/ unfered unvermeidentlichen Nottdueft nadıyzu mánz 
au wiffen/ Hegveiffen und fielen Laffen/und hat damit diefe 
Geftalt. 

Wiewohl die bey Pareheyen/ Bamberg / Würkkburg und 
Nürrenberg/ fame dem Cammer-GerichtssFifcalyden fie mit atta 
mebenc£t/ fonderbare vermeinte Klagen auf den Sandtfrieden an- 
geftelle : Go ift bod) ihventhalben nur ein Sach / der fie fid y 
mit gemeinfamer vereinigter Confpiration, wieder ung beladen 
und angenommen/dechalben / dieweil fidy Würkburg und Sii» 
tenberg anfanglidy allein eines Zuzugs / Bamberg balbeit/ 
iuietwohl nur im fehein/ angemaft/ fo achten wir Rives halben 
von nöthen/die Gefchich£/ banm mo es die Nochdurfft extodert/ 
infonderhcit su vermelden, 4 

imb fo viel erfilid) bag Bambergifche veemeint ertangt2(dytg» 
itetbeif betriffe/ daraus und demfelben gemäß die andern gee 
folgt/ feyn tir auf deffelben Bifeyoffs vermeinte Klag/ dar- 
umb ín die Ache nichtiglic) ertandr/daf mir auf vorgebenbe fchtifft- 
Tibe Bedratoung / ibme feine Stifft/ ande und &eut/ mít Qeers- 
Erafft übergogen/ und angtiffen / fein Qaupt= Statt Bamberg 
fampt etlíchen mehr Stätten/ Sdlofern und (Flecken Belägert / 
und mie Gewalt eingenommen/die ttectbanen dafelbft/ zu ule 
digungs- Pflichten gebrungen/auc fonften mit Brandtfcbattung/ 
Dhinberung / und tr andere Wege / freventlicber und feindlicher 
Saf / gehandelt / den Nechten / anffgerichten offnen $aubte 
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frieden / amd bievor ausgangen und verfündten Käpferlichen 
Mandaten zu wieder/umd dargu/ auf derhalben befeyehen tremlids 
füvbeifthen / Fein erhebliche Urfachen / warumb wir in die Deer 
des fanbtfetebeng umb. folder geribter Handlung willen y niche 
evElave werden fotlen fürbiacht, 

- Daeg und wieder fagen wit, wie wir die bende Bifuyo ffe. duberfr 
nicht zu Dollziehung ihrer Bertrage anmabnen laffen/ dann auf 
Sof. Dai. erlangte Reftitution, Ratification und Confirmation, 
der berürten Dertrage/ fo fie und. ihre Stiffe guvom mit uns 
auffgeriche/ aud) fie von ihrer thâtlicien und feindlichen Sanda 
lung/ darinnen fie zuvom lang wieder uns und die unfern ges 
fanden /davdurdy abzubzingen / alf wir uns deffelben ungmweiffe> 
lich zu _gefehehen verbofft hatten/ und dertegen / nad befehehe- 
ner wfer Bermabnimg nichts deftoweniger bag Manhipfeldife / 
auch all inifer Rriegs-Boleé/ inzund aufferhalb Sandtes vera 
lauffen und verurlauben laffen / ob wir wohl daffelbig zu bepale 
ten/ aut fug/ rect und flatt / auch deffen bargu/ von wegen der 
RKepferlicen Maj, Willen und erTaubtnup / BiB von den Pfafrert 
den Bertragen Bollgichung gefdyebe / und (ie ihr Kriegs=Bolet/fo, 
fort an/zu 3Xof und Fufi ut imferm Sand gelegen uno gegen der 
unfern in viel Wege/ feindtlidy gehandelt / abgeftba fft und ver 
laubt hätten; imb bgf fie bie Pfaffen/ bie Abfchaffima / und 
Derurlaubumg unfers Kriegs-DBoleks/ fo männiglid) SandtFündig 
geweft/wol gewuft/ und fi alfo der angezogenen Betrowung / 
Wie fie die nennen gar nichts befahren borfren/ fen fie deffelben y 
mit Weylandte Herkog Morigen Schriften zu uberweifens der 
ihnen bie Sertrenmmg des Mannsfeldifien Kriegs-Volckg seit 
Tid) angezeigt/ auch von feiit/ umb ihren wegen etlid) Kriege-Dolck/ 
alf taufendt Pferdt/ von denfelben beftelit / und nad)mabht/ der 
Kotnifhen Königlichen / aud) nad) etlichen derfelben Neutter / die 
anzunehmen geftanden, 

So feynd wir aus Kepferl, Maj. Dienften/erwann init sens 
hundert/ dennod) Gar abgefdlagenen und mehrer theils verbotbnen 
Spferden/ ungefehrlic, anheunifch gevitten/ alloa fie umd ihre Nirnz 
berger ihre gute Kundtfchaift auf ung gehabt/ dlfo/dag fid) in der 
Gelchicht und dem Yugenfcheinlichen Merck befunden/ tag wiv 
gegen iemanbt/ wo wir deffen übrig feyn modgen/ feindtlich jut 
bandeln / gar nicht gewillet/ ober gencigt gewefen. Wher Hergez 
gen/ baf bie Pfaften/ fampt den Diurribergern Wieder uns mit 
Gewalt/ unb ber That zu handeln nice allein bewille / fonderrs 


| aud) deffelben in bereiten Merck gemefen / ift die umverneinlich 


Warheit/ bag derfelben Zeit/ fie, bie beyde Pfaffen/ alfbereit 
und guvon/ ba wir nod) in Keyferlichen Majeftat Dienft voz 
Meg gewefen /mit Kriege-Dolck zu Roß und Fuß gefaft geweft/ 
und ftd) fortan / nod) ferner allenthalben darunib beworben / wie 
fie dann nicht allein / alg vorfichet/ das Mannsfeldifel) Krregs= 
Dole / fondern aud) die Kneche/ fo wit alfbaldt nach erfolgter 
unfer WAuspohnung / durch unfere Rache zu Blaffenburg verur- 
Taube/ fo viel fie deren betommen mögen befteffen und antiehmen 
laffens  Defigleichen haben fie auch an den Paffen attentbalben, 
die Beftellung gethan/alle die Knecht fo wir vor Meß geurlaubt/ 
m» ihnen, zu dienen gewile/ aud angunébmen/und in ibre Dienfir 
au bringat; 

Neben dein haben fie fampt ben Nürnbergern/ allbereit mit 
Herhog Morifieny Herhog Heineichen/ und dem von Plawen/ wels 
den der Bifthoff zu Bamberg zu sohn cin Suppen abfieden müfz 
fen/ und fonft andere mehr/wieder ben aufgerichten Sandtfrieben 
confpiriet/umd ihren Oyerftanbt uns zu ribergiehen gemacht. Uber 
das haben fie auch nicht unterlaffen/ bey der Cangley an Rayfers 
licher Majeftat Qo ff/ burd) ihre Gefandten/ und fondeclid) Hanf 
Wilhelm Notharft Commenthuvrn/ dex lime die Sachen/ wie tne 
fein eigen Handtfchriffe deffen tiberseugt / wol hat laffen befoljlen 
feyn/mit grofferremfigen Gleif/ wieder ung qu pradticiren/ wie dag 
alles ¿ue Mottuvfft/ und was den Secrerarien voi Dienfigelt / 
und fonften verfprodyen/ mit Gebvifften zu beweifen/fo wir, in dex 
Bambergiféhen Cangeley befunden / auch bag Wereé hernad ar 
ibm felbftbie heimlich verborgene Confpirationes und Practicten/ 
an Tag gebracht bat/und ohne das aus det ‚Biaffen Pochen/ trogert 
und Itbermuch/ auch feihdlidver Handlung folder confpirirter Hinz 
terhalt/ wol abzunehmen/dieweil fie fort any fo wohl nad alf vor 
aunfer Austohnung/ fid) für unfere Feind gehalten/ ung anunferes 
reftituirten Bertrags 2 Handlung mit der That und Gewaltfan 
verhindert/unfere ‘Flecken eingenommen/ diefelben mit Gewalt in= 
nen gehalten, aud) unfere Erb -und andere Unterthanen fahen/ 
fivicten/feblagen/ verwundeny erftecheni/ rangioniven/ der Botten die 
Brief einen ihre Brchfen abreigen/ und unter Augen, werffen/ 
auch alf wir aus Sepf. Maj. Dienft vor Mek/öhne manniglichg 
Berlekung anheims gegogen/zu ung und unferm Hoftgefmdtfeindts 
lid) fchiefen/ umb auf ung unterwegs nieder zu werffeit/ ftreiffen 
and halten Faffen/ und in Summa/ fid) als Feindt gegen ung unb 
den unfern wieder unfern Willen üt arder oder mebt Weg ges 
múfigt umb gehalten. Ob nun wir hiervon durch die Pfaften / 
nicht allein fie mit Schriften zu Bedrawung/ fondern aud) au 
erlaubter Noth und Gegenwehr verurfache und gebrimgen wo: 
den / das geben wir allen imparthenlichen felbft zu erkennen 
und zu ermefferts E. ; 

Wir haben abet nidyts deftoweniger die Handling rod) ferner 
an ims wachfen.umd Fommen laffen/ ee bann wir ung in die 
Noth und Gegenwehr begeben/ unb zuvor unterwegs zu Heidels 
berg unfern Heron und Freimdten/etlichen Chur und Fürsten 
pod) unvergreifflich und ohnabbrüchig unferer Bextrage/aller unfes 
ver und ber unfeen. (CT) unb Forderung halben endlich verfolge, 
nachdem ung allein wi Sorchheum/ an Gefdyig/ Getveyde/ Weir 
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und andern Borvath/ fo sie allenhalben aus fem Memterñ 
dahin führen laffen/weit tiber bie bundert taufenb Gulden mertb/ 
mit Gewalt genommen/ohne was den unfern fur mercklicher Scha> 
den burd) Mahın/ Phindeen und Dertvüftung des ihren / auch 
Beftbedigung an ihren Seiben/ mit Gefängnäßyfhlagen ind Ders 
Tounben/ zugefügt. ; 
Aber biefe qutlidje Betteags-Qandliing/ wiewolinvergreiffens 

Tidy eingtgeben/ oder zu bewilligen/ ift bet vermeinte Bifchoof au 
Bamberg befehiwerlich qu berebeit/abet durch bie bemelte tinterhandz 
fungs Churs und Fürften/ gar nicht zu Bewegen geweft/ bag ev/ 
$5 wir vieffeicyt fonfien nod) mich wrifien oder erfahren hatten / 
daferunfer/wiemol bifbero allwegen uiterfagter Feind fepr molt/ 
einen friedtlichen Anflandt/ wie doch unfers theils befehehen/ big. zu 
Endung beriivter Interhandlung hatt beroilfigen wollen alf et ung 
dann in derfelben wehrenden gütliden Handlung einen amfee 
Secvetavieny Hatteung Fladenftein/ auf freer Straffen gefanglidy 
ennepmen/ und gen Forchheim führen bat laffen/ weldes fo 
balbt ein gewiffes / ungweiffenlich anzeigen gab; daß er der Biz 
{hoff auf feinen beinilichen vertrofien Gewale/ auch Ftrfehub am 
Cammer-Geriche/ qat nicht gewilt/ oder gefinnet 7 fidy gütlic) 
bertraga zu Laffer wie fid) demi im erc bejcheint/ und wir here 
nad) /alß wir ung mit unferm Siege -Dolef gen Bamberg ges 
than/ unter feinen Canglen-Sandlungen befundenydaß er feinen ab 
gefertigten Rathen/auf den Tag gen Keydelberg nachgefehricben / 
fie folten über ihver habenden Inftruétion halten/denn der Marge 
graff werde nod) diefen Frühling Hand gnung in Haar babeny er 
Heforge nu fein armer Gott ft werde darunter mit einbúfien múfien 
Calida war der Fuchs begraben.) 4 

Darauf hat er fie) aud Feines weges begeben oder weifen affe 
Wollert ung feimen/ durd) bie Kepferliche Majeftät confirmirten 
amd ratificirten Vertrag ju halten/ oder uns bey deffelben erlang= 
ter Repferlicher Reftitution bleiben zu laffen/ fondeen wolt nod) 
bargu über das / fo er ung guvorn mit Gewalt genommen/ und 
eigezogen/ Abrrag und Geldt darzu haben, ? 
{md wiewohl nun der Vifehoff von Würgburg bep unfern lie- 
en und Freunden/den beyden Erkbiffchoffen su Meynf 
ried in gemeinem Rath gefunden / wis die Bertrage gu hal 
ten/alß er dann deffelben endlich Willens geweft/und berbalben 
bep ihne dein vermeinten Bifchoff zu Bamberg tmb Würkdurg 
Hurd) feine gefandte 9xabte fuchen Taffenydaß er feines Theile fet 
nen Bertrag aud) halten fole/daf hat er ‚diefer MWeigandt Kedz 
wißer/nicht allein geweigert/ fondern ben Wirgburger gum hod) fren 
gebetten/ und beivegt/daß et ben Vertrag feines theils auch nicht 

alten folt/ mit der Angeig/daf er in Rire Schreiben vom Keys 
feti Hoff bctomnten/baf man wohl leiden mbge/bap ung die 
Dertrage nieht gehalten warden / wie denn foldyes alles fein/des 
Diftho fs Cangley-Savifften/fampeder Würgburgifehen Enftruc- 
tion, tmb des Nothhaffts Godreibet/vóm Keyferlichen Hoff aus 
gethart/ fo dergleichen Meinung innen pelt/ ausweiftny da wit 
aber zuvom/ alB wie noch in ihrer Keyferlichen Majeftit Dienft 
vor Dich geweft/ dag widerwertige von ihrer Majeftät wegen 
Fehriffelich und muinblic) / wie Billig /devfelben Brief und Siegel 
gemaß/ beantwoet/ und ung noch darzu/ lang nad) geendter Heidels 
bergifdyen Unterhandlung/ zugefehrieben worden/daß ihre Majeftät 
gern gefehen / bag die Bilhoff ihre Verträge gehalten Hatters 
alfo / daß entweder die Schreiben den Bifhoffen befchehenyoder 
aber unfere gegebene Antwort gewißlich/ ohne Keyferliher Maz 
jeftat Wiffen md Willen Zvozingig/ ober aber bero eme nicht 
sabe feyn miffen : das wiffen wir aber/ daß alle Brief/ fo wir 
darüber haben/ mit ihrer Majeftat epanen Sanden umderfehriebert 
fenen/demfelben nach dann der Bifhoff von Buréburg/ uber fin 
bielfaltig Zufagen / darvon, unferm freundlichen lieben Bettern 
Pfalgguatf Friedridy Churfüriten bewuft ift/ den Bertrag ferner 
nicht halten wotfeni/ fondern andere: fait unmögliche Conditio- 
nirtefejeinseebieten/gethany ein nahmliche Summa unferer Schul 
den auf fid) zunehmen / bod) daß die Schulden, in acht oder gehen 
Sahren von den Gläubigern/ und nad) Derjaumung berfelben 

eit/ nicht heufflich auffgefebrieben werden folten / damit ee und 
tin Stifft die Beahlung evfdywingen möchten und die Kevfer- 
lide Drajeftat die Glaubiger foldje Conditiones artzunchmen 
vermögen/ welches bird) uns zu wegen gebracht werden folt/datin 
phne dag/ da der eines nicht gefchche/ volt er iedesmabls entz 
bredjen/ unb zu nichtes unmbglides verbunden feyu neben bem 
fo wolt ihme/ bem Bifehoff nicht gebtihren/ fic) von wegert einer 
vermeint verfatlen Erbeinigung / fo die Bifchoff zuvor in Tangen 
abren mie gehalten ohne ausgenommen derfelben Erbeinigung 
thre den Wifcyoff zu Bamberg mit ung zu vertragen, Das 
alles heift ja/ hoftlic) aus den Berteagen zu falten (dieweil die 
Conditiones nicht in unfern machten gefianden) und ung alfo im 
wenigften zuzuhalten / mod) auch einen t eftandigen Frieden angus 
nehmen. Wie dann gleich für dem Heielbergifhen Vertrag / 
dich diefe bende Bifhoff/ fampt den Mrienbergern/ weylandt 
Herhog Morigen gefcbrichen worden/ wie fie die Sachen nad) 
alter Gelegenheit bedencten/ könne und werde diequ Socidelberg/gu 
Mithidher Bertrags-Handhing nicht gelangen. Alfo baf ihr der 
Pfaffen Gemiit) endlich nie geftanbten / auch noch nicht iff/ ben 
Sieden qu belieben/ ober angunepmen/oie im Beret bißhers er- 
wiefen/daß fie fichu Erhaltung Friedens/ auch ihrer Chren/ Briel 
Siegel/ Trawens/ Glaubens/ ud Keyferlichen Majeftat feyuldis 
gen Gehorfams fo gar aem und imvermogent dargeben / daß fie 
es aneinemgeringen/damie der Sachen were abgeholffen tworben/ 
etwinbenlajfen/unb deffelben als Gott fte Snedyt nid gevollmadh= 
gige fem wollen, Aber zu Forderung des Unfriedens ifto ihnen 


CORPS DIPLOMATIQUE 


bißhero nit qu wentg geweft/ cines groffen Könige Gut zu vers 
Friegeni/und die Stifft in Grund und Boden zu verderben / wie 
fib bam gar in neulidyer Zeit/im Stifft Würkburg sugetragen/ 
daß die Franckifthe Kitterrfchafft / auf des Bifbofs dafelbft Anz 
langen und Bitters ihe ein namhafte Summa Geldts ju Ins 
terbaltung feines Rriegs-Bolets flirzuftrecken/ daffelbig / fo ferrn 
ber Frieder mit amis getroffen / und gemacht/gu geben bewilligt, 
DaB er aber folder Geftalt (wie wir bericht) Nicht angenom- 
men/ fondern viel ebe zu feinem beliebten gemobnten Krieg ieft 
bey feinen armen Stiffts Bauern von Haus zu Haus Mild)- 
Pfennig betteln/ und vieleicht auf die Faften fchierften nach Eyern 
fingen laffen will / damit fte nod) langer bey Unfrieden bleiben y 
und den Kriegy wie fie fi offentlidy vernehmen laffen follen / 
durch foldye betteley noch über Syabr unb Tag unterhalten mos 
gen, Nod) müffen wir bey unjern Feinden die gleichwohl fid) 
Feiner Unwarhert fehämeny der unterfühtebelichft geroeft fen der fich 
tenes Villigen werfen Laffer wolten/ daran ung bod) in affmege 
unrecht gefehicht, 

Wie wir num in Befudung gútlider Handlung zu Heidelberg 
feynd/iftuns gewißlidy aus fonderer heimlichen Anifftungy Eos 
peien eines Cammer- Gerichts Mrandats/ darinnen den Francis 
fen Rreif= Gatnden/ fampt etlichen benachbarten Chut = und 
Fürften bem Bifchof von $3amberg/ wider us zu zuziehen/ 
mandirt/ sufommen, Da wie mm deffelbert im Grimde für 
wahr und gewiß/ daß bem alfo/woeiter bericht worden haben wir 
an die Fränckifchen Kreif-Ständte) aud) die benachbarte Churs 
und Fürften/denen gleithfalls mandirt/ wieder fold) falfd) und 
nidytiglid) ausgebracht Mandat/weil daffelbig durch ben vermeins 
ten Bifehoff mit erdichter Unwahrheit/unfeen halben zuvoan unvers 
hort/ aud) uncittitty und unferer Anwaldt am Cammer-Gericht 
ganglid, unbewuft/ erlangt / eine verttefachte Berichte und 2(6lebs 
nung fiellen Taffen/ darüber fic) alle biefe Stande/aufferhalb was 
au Núrrenberg/ fo suvom lang mit in der Confpiration geweft / 
und diefertnfriedt aus Rach und Neydt belffen antriffelny gu bez 
meltem Zuzug / wiebillic) /-nidyt vermogen oder bewegen laffat 
toolfen/ unb ob fie gleich gerblt/ niche sugieben tónnen/dieweil wie 
dazumahl/ mit einem Kriegs-Boleé gefaft / nod) in einem Aberzug/ 
barauff fid) bie narrata berühtts Mandats gegrtinbt/gemeft fenits 
Und haben ung aud) zum forderflen deffelben gegen bem Cahiers 
Gericht/ durch unfere Herren und Freunde / aud) etlich derfelben 
Gefandte/ bie wir bagumabl zu uns auf den gütlichen Tage 
gehn Heidelberg erbetten/ mit fonderer Proteftation befiweerty 
Inhalts infer mitgegeben Inftru&ion, die ibnen/ dem Gama 
mer=Kid)ter und Apeporn perjobnlid)/ neben Fiivlegung unferes 
Revferliden Bersrags-und Austöhnungs-Brief/in otiginali st 
Speyer im figenden Kathy durch flesamfere Herren and Sreundt/ 
aud) der Fúrfien Gefandten/ fehrifftlich übergeben worden /wela 
dye wit/ fant des Cammer=Gerid)ts dazumabl gegebener 
Wider-Antwort/ und wef wir ihnen barbey fevrier gefehries 
bens unferm erften offen gedeustten Ausfeyeiben inferiren laffen, 

Darauf ift es diefeg vermeinten Cammer-Gerichts Mandats 
balben / big auf die júngft ergangene unverdiente und unverfehes 
ne/micheige Acht berubet / welche Adyerms gewißlic) durd) einen 
andern amd Altern Bater / darn das Cammer-Seriche ift/ auff 
ießige Neids-Berfammlung / voie stor das obbemelt vermeine 
Cammer-Gerichts Mandat auf den Tag gen Heidelberg gu ere 
Pancéet angerichtet worden / ob man uns befio che von umferee 
erlangten Keyferlichen Gererhtigkeie/ ben 9pfagfen und andern zu 
gutem/ abtringen mode. 

Dann wer Font fonft glaubert/ bafi fich bie Cammer-Gerichts 
itetbeiler in einer folcherr offenbabren Sad) /fo gar grob/vermefz 
fenlich/und vartbeilig vor tid) felbft halten folten / wie aus.obérs 
zehlten/ aud) nacbfolgenden fernern Urfachen/ foldye unvechtmägige 
nichtige Paxtheiligkeie greiffich am Tag liegt / auch.zuvoz ten 
KreypeStandte im Reich / wiewobl es die Pfaffen und Nirrens 
berger mit liia gefucht/unfere Sachen /fo fich in und auf Ke 
feel. May. felbft eigen Kevferl. Befehlen und Gefchefften gegeú 
bet/ nicbt fite. Sandefriedbrrichig ertennet und erhalten mögen, 

Als mun der Heidelbergifcye Tag aus demydaß fich viefer Viz 
fiboff feiner die Berevdge zu halten bewegen oder bereden faffax 
wollen / unb alfo ihrer angeftifften Halfftatrigkeit halben/ ohne 
Frucht abgangen / baben bie Murenberger welche fid) lang zuvor 
auf diefen Handel gefpigt/ mub mit einer fattlidyen Gumine 
Kriegs- Bole zu Nop und FUP gefaft gemadht/fampe den Baus 
ren zu Wirishein/ fid) fo bald gegen uns ertlart/baf fie/ auf das 
obermelte Cammer-Geridhts Mandat / die bepbe 93iftboff Bains 
berg und Würkburg/ mit QUA und Rettung/ nit zu verTa|fen wee 
flen/ wiewohl inten gleichwohl Würgburg halben garnichts man= 
diré worden/und fid) darauf famype ben SBifchoffeu/ wieder ung in 
dag Felde zurziehen/in eilenbe Rüftung begeben /umd mit einander 
gerathfehlaget/ wie fie uns/ alf der dazumahl unbewehrt/ und mie 
Sriegs-Bok zu einem Wicderftandt nicht gefaft geweft/uberfal= 
len / und verjagen. 

Defigleidyen wie fie Herkog Moriger mid den Graunfehweis 
ger auf derfelben felbft / su Handrhabung des Landtfriedens / bes 
fochen erbieten/in unfer Sandt auf dem Gebirg zu sieben vermós 
geny imb ihnen allein gvangig taufende Gulden (wiewohl fic ihe 
nen hernady/ anderft in Priigel beiffen und mit dem geoffen $0 fiel 
auffichöpffen múfien) zu Erhaltung ihres Rriegs-Dolcts geben/ 
und daß fie fich des úibrigen Rriegs-Rofien von ımferm fanbt deg 
Gebirges erholen folten / inbef wolte fie ums ınterhalb des 
Gebirges angreiffen/ und zeitlich Feyer-abend machen / biemcit 
fie ihre vermeinens dazumahl dermaffen mit TT 

got) 
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Wfaft/ baf fie alf Hocverfländige Kriegg-seue) auch Herhog | 
Morigen und Braunfehweigers Soulff entvathen fonbten/ wie 
wit bann derfelben Zeit in großer Eyly eine £leine Anzahl Neue | 
ter efehwwerlidy zu ung gebracht / und noch nit ein gericht Feb 
tein Knecht beyfammen gehabt. : 

Golden nad) bat fürnemfid) ber Kriegerifehe Vitehoff von 
Würkburg/ dev gleichwohl für dev Zeit einsmal ein sandeknedht 
werden wollen / den Kriegs-Nandel/ wie feine Schriften ausz 
weifen/ febr geeilet/ und getreulid gerathen uns den Frir-fiveidy 
nit zu laffen / dann es modit ihnen fonften all ife Meade umb= 
Fehlagen /und darauf als der erffe in Qarnifay/ dem es vielfeicht/ 
alg einen angemaften bincéenden Hergog von Francten gebtihren 
avollen / fo bald in unfer Obrigkeit qu MWegenheim farc zu Kop 
eingefalfen/ und etliche Kneche/ fo wir dafelbft bin beim / 
erlegt und zertrennt, Deßgleichen heenady der 93ifdboff von 
Bamberg in unfer Statt Ebermanftatt eingefallen/ und Dafelós 
fien aud) erliche unfere Knee zum tbeil erftochen/ und die tibrigert 
abfangen und verfiricéen laffan. m 

Und wie fre folgends vem Befyluß nady/ie Rriegs Dole au 
fammen führen wollen/ uns in Eyl zu tiberfallen /und aus line 
ferm Lande zu verjagen/ haben wit uns alfbann/ zum Anfang 
und erfinals ohn einige vorgehende gegen Handlung aus Hod 
gedrimgener 9rotl ind Gegenwehr / mit etlidien unfern Reutern/ 
der wir dagumabl aller über fechs hundert iingefebrlic nit bey 
ung gehabt/ erheben müffen/ allein bte ‘Feind dadurch fo viel 
múglid) str verhindern) bip ung Gott qu mehrerm Kriegs Bolt 
verbuljfe / indef uns unverfehener Ding durd) unfere ulff 
and Schiefung des Almächtigen zugeftanden/ bag wir mit benz 
felben Keutern / des Siifiboffé von Mirkbürg prachtlichen 
Ka] / alf dev nad) Bamberg herauf geogen/ zu sXof und 
Sup jertrennt haben. : " : 
Wie aber die Pfaffen nichts deftoweniger fampe ihren Núm 
bergern auf ihre heimliche Bertvofting gegen uns feimblid) be 
arret / und nach ihren Mtothhelffen Herzog. Morigen; Braun- 
fehweiger umd den von Plawen gefthieke/ und alf ber Bifchoff 
von Bamberg ung unfere eingenommene (yletfen mit Gewalt 
vorenthalten /und diefelben nit wicberumb guitlid) zuftchen laffen 
wollen/ haben wir ung gen Bamberg gethan/ aber daffelbig/ 
Wie auch fonften feinen Flecken / dem Bifchoff zufandig/ in 
Huldigung oder Pflicht nit genommen wiewol die Bürgerfhafft/ 
auch arme Sent foldyes atfentbalben 7 atleir ind Sois hale 
ben/ gern gefehen hetten, 

Und damit ber Bifthoff/ wiewol cvs umb ung nit verbienet / 
infer Gemtieh dißfalls wüßte / haben wir ime durch fente Brit 
ger zu Bamberg zu entboten/ da er ung umfere Stade Fordis 
heim wiederum abtreren/ imd darans ziehen wolt/ folt ime 
fein Bamberg unbefehrveert und ungebrandefehakt aud) verfolgen/ 
Dann wir des feinen oder feines Stifftsy wo uns das tmfer ge 
"laffen und nit vorenthalten wird / nicht begebrten/ aber er hat 
fic) deffeny alf cin fonderer halsftavriger Pfaff geweigerty tmd 
auf fein erbar Gefellfchafft ausfluche gefuche. 

Und die weil ie die Pfaffen Femen Fried mit tme annemnen 
oder halten wollen / fonder nod) weiter QuilfF/ aufs eilente qe 
febrichen/ auch alfbalo zu gefabren / tms etliche unfete Haufer 
(fonberlid) die Nürrenbergifyen amd Winsheimifesen Bauern) 


abgebrennet / die tmnterthanen in Geltibte /Eyde und Pide gee | 


nommen/ daraus wir zu Gleichheit auch bewege/ und bann 
nicht unbilfig/ nad) Kriegs-Gebrauch/ zu unferm und der tme 
fern Schuß) afec Notre sft gegen ihnen md ben ihren/ als 
amfern öffentlichen Feinden weiter bedencken müffen. 

Da wir aber doch infonderheit gegen Nrnberg / oder den ih- 
ten / wiewohl fie ung allbereit ein Abfag gethan/nod) in Ruhe 
geftanden/ des Berhöffens/ dieweil fie mit ung vertragen / aud, 
wenig Tag zuvor / burd) ihren Natfehreiber qu Heidelberg / alf 
Wit denfelben auf ibt tmb ander begehren umfere Keyferl. Brief 


in originali fehen laffen/ von ibrennvegen/ unbeforgens vertroft 


Worden / und wit ihnen allen guadigen Willen exviefen/ qud) | 


imfere Befchwerumg wieder die Pfaften, und Cammer-Gericht/ 
zuvor / wie andern Standten des Sranekifchen Kreyß/ úber= 
Ftbictet / aud) ihre Kauffleut vergleichen laffen/ und fie fid) hers 
gegen alles Interehanigen Willens erbotten / attdy uns eben bere 
felben Zeit Fur zuvor etfi) Hol zu Bexfaffimg wnkr8 Gee 
febúiges/ zuftehen laffen/ fie folten umb wurden gegen uns nod) 
malen wenden / beregan wider fie und die ihren gar nichte hans 
deln laffen bif fie ung zum forberften wie vorgemelt / eingefale 
den/ und infer Aempter® verbrennt 7 gephindert / und ferner 
feindtlich gehandelt haben. Da wir alfdann/ wie wir in Ex 
fahrung fommen/baf ihnen etliche Renter durch das Sande Boz 
beim und Pfalé zugögen/verurfacyee / denfelbigen Reutern fürgte 
brigen / amd fie nieder zu werffen unb ferner gegen thnen alf unz 
fern argliftigen Feinden zu handeln/ wie wit denn nicht in 262 
2d/ daß wir auch dazumahl etlich ihr Rricgs-Dolté / fo diefen 
Xeutern zu Hilf enegegen gezogen wiederumb flüchtig/ wol bey 
fechs Meil Wegs/ in die Statt gejagt /und ihnen etlid) Sté 
Büchfen abgetvimgen haben / wolten aud) daffelbig/da uns fol 
tbe Gelegenheit, an die Qandt ftieße/ nod) thun / ob gleidy diefe 
Keuter aus Boheinr/ Hefterreich/ oder wo anderft hergewefen 
fenn folteny fo haben unfere arme verderbte Unterehanen wol 
erfahren/ zu tas Schuß ibr der Nürvenberger Kriegs-Bolee 
beftelle/ angenommen und zugezogen ift wie fie es iet germebefchd= 
nen wolten/ wir werden ums mit febenben augen nit Blenden lafen/ 
der von Plaren unb Murrenberger mifen es bey enenander ver 
ucheny ihren. Sale qu fucben/ dev die Sachen nicht verficher, 
Tom, IV, Part. 111, 


| ob fie ihnen beftigten Sachen halben/vermoge des 


And wicwobl wir diefe 
bey fid) babenben geoßen Son if ub Macht vie fiees felbft genennt/ 
dermaßen erlegt und gedampfft/ daß fie fit) niche weiter vor 
IMS vegen oder fepen laffen borffen/ fo haben fie doch in ihren 
Dejtungen ihrer SH der fie lang zuvor gewiß vertrbft gez 
wet / envart/ big ihnen bie mit Nacht aus Braunfchweig und 
GSadhfer zukommen /barvon wir gleidyool bevorab y fo baldt wir 
¿uvor / aus den Bamıbergifchen nicdergelegren Eangeley Schriffe 
ten item confpirirten Troft/ und fonderlich ane das darbey bes 
funden/daf ber 93ifdioff von Bamberg nicht allein unfern Hern 
und Freunden den Heidelbergifeyen nterhandlungs Chur=und 
Súefien/ fo fid) weiter gitlicher Unterhandlung unterfangen 
wollen / fondern aud) der Kevferl. Majeft. auf ihren gebornen, 
Seiedtftande qu miclicher Handlung / nit allein den Friedeftande/ 
fondern aud) die gútige Yinterhandlung. von wegen derfelben Gi 
nungs-Derwandten abgefchlagen/wie fid aud head) im Were. 
befunden/ baf diefe Confpirations - Berwandte gleicher Geftattt. 
auf den Tag zu Francéfurth /ba dod) ber Now. Sonig / und der 
Herkog Moris alg unpartheilige tinterhanoler fid bertihmet and 
dargeben/ den gemuthen Gtilfiandt/inbaltibrer nicbergelegters 
Schrifften/ qu weigern/ ein ander zugefehrieben/. barburd) wir 
verurfacht worden / etliche unfere Befehis-Seut in die iederlan= 
difche Gachfifthe Sandis=-Are abzufertigen/ (id mb mehr Krieg: 
Dolek bafelbft zu bewerben. Dieweil ung aber die Zeit daffel= 
big zu ims zu bringen zu Euré wozden/ haben wir ung aus der 
Noth mit unfern Xeuteen in diefelbige Sandts=-Are ME 
thun miüffen/ damit wir nit Inctauper durch bie Menge der 
fentlidyen und heimlichen Femben und bie andern darinnen/ int 
beraussichen durch Heckog Morigen und feinen Anhang eclege 
würden, 

Wie aber unfere Feinde die Pfaffen 7 Niürrenberger und der 
neue Kriegs= Hauptmann von Plawen folgents den gantgem 
Sommer wieder wnfer Sande and feut/ mit Brandt / Phinderny 
Nam) Brandefhatzung / verharen und verberben/ wirgen/ 
feugen/ unb noch viel bofen Türgeifchen Thaten gehandelt) dag 
fie in unfen Flecken fenwangere Weiber/ und andere arme enit 
Jammerlich verbeende und zum theil/ wie das Biche ausgeröfty 
and) etliche Gefangene an die Bäume gebunden/ und alg zum 
Ziel zu ihnen gefehoffen/ und etfics Tebendig eingegraben / und 
fonderfich mit unfer armen Priefterfthafft/ wo fie die ermifdt / 
gants tyrannifdy umbgegangen / etliche gehencke/ und einem uns 
fern Pfare-Heren zu Putsbach die Backen/die Naplöcher fehlitzen 
Und letzlic, die Gurgel abfibrieiben und hencten/audh etliche tme 
fere arme {eut mit bey Handen an die Baume einblöcken / auch 
die Finger abfehneiden/ etlichen die Qande sufammen binden? 
Pulver darzwifchen firewen / anzimden/und die Fauft von eins 
ander fprengen/ aud) die fo fie gelts halben fo Jaumerlich nez 
martert/ wenn fie Feines bey ihnen befumden/ volfent erftechen 
und erfehieffen faffen/ und was dergleichen. mehr / wngablbarer 

uber = Trivetifeler Tyrannen feyen / die diefer Weibifelher weicher 
Tocame Kuegs-Dole gegen den unfern getibt/biefea ift landtz 
fünbig und beweifiliely/ wie wir daffelbig in unferm andern Auge 
fehreiben / an Tag geben Taffen. 

Dip folten aber die Geifitichen Batter und erbar fent /denen 
die Warfen/ vermoge Gotficher / und weer felbft Geferz / zum 
höchften verbotten / umb bargu die gehorfame Ständte des Reiche 
feyn/ die vermuthlich wieder ben fanbtfricben / iver Andacht 
und Etbartert halben / niemande befchmeeren oder beleidigen 
fónnen/ und folches vielleicht aus der tirfachen/ daß fie ihrer 
Sache von den Komifchen Rdnig/ auch weylande Hertyoa Moz 
tits) Braunfehweiger und Plawen / cin bep fill befommen / al f 

i 1 Sandtfriedens 
Soul ff und Rettung gethan heiten / dieweil fie befinden / daß fie 


| alg die unfehuldigen/demiichigen Schäfflein wieder Sott/ Ebr 


und Recht/ fo Sandtfriedtbriichiger verbottener Weis/von ung 
befchiveert werden folten. — 

Und wiewobl diefes ihr qrofier Behelff bifhero gewefen/dar- 
durch auch das Cammer-Geriehe fonder: Zweifel wieder ung zu 
folcher Partheyligteit bewegt worden / fo bat es doch mit altert 
diefen ietzegenanten ihren Gehtitffen viel ein ander Selegenheity 
dann der Konig foll tegund durd) ben von Dlawen/ Nirnbers 
ger/ tttib fie / eines falfch etdichten Briefs halben/ alf ob wir ibr 
Son. May. ihrer Hoaheit entfegeny und den Pringen aus Hip: 
nien dev deutfchen Mation qu einem Komiftben Konig tiberbzine 
gen wolten/ hierzu berebet feyn worden, 

Herhog Morig ifE/ wre fein Schreiben ausweifet /gegen ung 
in bem Verdacht geftanden/ alf ob wir mit bem Pfaffen mur cin 
fehein Krieg anfaben/ aber ibne folgents uberzichen/ amd ibm 
vielleicht von wegen ber. Keyf. Diaj. eim Pancket fobencéen wollen/ 
in diefen Handel gewachfen / daran ung aut) unvedse gefdehen y 
wiewol fonften feinthalben cin anders dahinter. fiecten mocbt / fo 
wollen wir doch einem Todten nichts nac) fehreiben/ emnad) ime 
gelungeny darnac er gerungen hat, 

Der Braunfebweiger ift des Mrannsfeldifchen Kriegs - Boleés 
halben fo ibue des verfipienen 52. Sahrs aus dem &anbt/ bod) 
ohn alle unfere Schuld und Geheiß/ fondern aus feiner felbft 
DBerurfachung gejage/ hierzu aus Saf / Neidt md Rad [ 
wachfens 

d etbat Qerg von Plaweny fo bifher bud) gefchwinden 
Raub ein Fürfienthum auffzutichten vermeint / der hat feinem 
unerfettigten Geiß nad)/ und tiber fein Zufagen/ fo ev uns qu 
Plawen gethan/ unfer Borgelande/ fo zu nechft an ite grenfet/ 
in das SERA und aus einem Schreiber (ia) felbft zu 

1 ean 
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einem Sieg: Mann gemacht wie er dann mit m8 andy nod) 
niche-auffhört/ fondeen hat ben Sodgebomnen úrften Herren 
Georgen / £anbtgrafav qu geuchtenberg umb beg Willen/ daß er 
ung mit Freundfehagft sugethan /_ Gleichsfalls aud) bevbebet und 
Abfag gethan/ dod) möge er mit viergig Taufend Thaler / gu 
Aufohnung und in fein Freundfchafft wider Fommen/defgleichen 
bat er vor wenig tagen den frommen / alten / “verlebten Grafen/ 
Sang Seinricdjen von Cxdmarfenburg/ dieweil er mit feitter 
Herrfdsaffe an ihme grenget/ auch abgefagt/ unangefehen / daß 
diefelbig:ohne Mittel zum Reich gehört /umd Sin iedes mahl der 
Komif. Keyfer und der iefig Rom. König an fiat feines Dern 
und Bruders der Keyf. Maj. alf des Keichs=schen geliehen hat/ 
aber des alles unbedache/ und daß gemelter Graffe in dren fig 
and mehr abren Fein Kriegsmann gewefen /fo mup et danach 
iegunó aud vom Reidy smd Sm den halbierten Zeutfehen Beheim/ 
mit feiner Herrfihaffe fein geigig Maul aud) füllen und von jme 
verjagt werden. H Que E 
Lind voiemobLa(fe biefe Gebiilffen allein im fúxin/ ben fanbt» 
feieden filegewendet / fo iff es bod) nidyts / und wir wolten ¡ver 
allenhatben / ‘von wegen bertivts Sandtfriedens/ and) der Pfaffer 
felöft / wol Tang von ihnen ımangefochten blieben fem/ das 
wiffen wir fürwahe / und die Prob haben bie Pfaffen von 
Hergog Morigen und Beaunfchweiger felbft erfahren / wie wohl 
fle fid) anfanglich /be8 Sandtfeiedeng halben / bey ‚Ihnen angeben/ 
DaF fie dod) bernath /alf es ben Pfaffen und Nürenbergern ¿ue 
lobt gelangt/ an Gele nichts tbun/ ja uberfilbert feyn wollen/ 
Wl mann dann iegunde folies augenfeyeinlic, fiebet /daf es den 
Pfaffer und Pfefferfäcken an Gelt nunmehr mangeln will) fo ver= 
urlauben fie iegunde jt cigen Kriege = Bole / und behalten das 
Braunfeweigifd und Splamifd) : warn the SUI von dem sant: 
Frieden berftü fe wiirdat die Pfaffen uno Pfefferfect allein mie 
Gilt feyn/ wie fie dann Herhog Morigen all feit Rriegs-Bolcé/ 
ungweiffelicy fampt mebrem Wartgelt/ damit fie vermeint haz 
ben/ung die gange Welt gu fperren / umb daß wir niemands auf 
anıfer feiten bringen folten / fie mit den vollen Seefel/ den fie mur 
Got lob/ wol geleeret / wol ausfy open / fonders Arweiffels aus 
mange der Pfaffen/denmach die Stifft nunmehr faft hindurch / 
alícin durch den Poffel und redee Keichg-Derrather / die Nürnz 
Berger zahle finde worden/daraus nun mámiglid) zu fpiven/daf 
iegmalg im Reid) der Sandtfriedt / ix rechtmapig Erbieten/ tem 
jt Friede und Recht /davon fie Tag unb Nacht [ingen/ qu Stm 
berg in Goldtafien flecket / davaus fie diefe Gehülffen alte an fid) 
gebracht / und nun aus. Recht Unvecht/ wie it bofbafftig und 
Gifftig Act ift/ machen/ und burd) Dicfen Frieden und Xecbt / 
fon uns / dieweil der Xomifel, Konig und ergog Morig an uns 
fern Sanden und Seuten/ vermog ihr abfag-Briets / nichts gureiz 
chen begebren biefe Kriegsfehreiber/ Dfaffen und Prerrerfect/ zur 
amfern reden Erben eingefeßt/ alg ob tem Marggraffe mehr 
auf Erden/ und ift ihnen mum recht und, billig/unfer armes vers 
derbtes Sande vollend mnter bie Geighalp-Brieff und fiegellofe 
eut einzutheileny daraus erfeheinet / daß fie nunmehr die fep / 
fo. im. teutfüben Sande die Fürften ihres Gefallens ein und augz 
gufegen haben/ und ihnen dergleichen Friedt und vedyt zu exequi- 
zen befoblen. au EI. 

Sergegen abet haben Feine Kreyf-Ständte im Reich unfer Saz 
hen für Sandefriedtbrrichig erfennen/ mod) fic derhalben aud) 
dee Pfaffen vermeint ausgebradyt Cammer-Geridt Mandaten / 
aub ander je vielfältigen Ingefttim anbalten / wieder ung bewe- 
gen fafen wollen / al wir ung dann bet Gebühr nad)/ nod) als 
fo zugefehehen ungwei ffefid) verteoften. — 4 

Eben bie Geftalt hat es/ baf nit allein fie die Pfaffen fon 
Bern ihr Mitgebülffen it ber bemelten Pfaffen rechtmäßig und 
überrlüpig Gebieten (wie fie eS nennen) zu aud) ihrer febein-Uts 
fachen einen/ herfürrucken / wiewohl fte fc auf die Keyferl. 
amd Königl. Majeft, gemeine Reichs Berfamblung Chur 2 imb 
Frirften aud) zu tecbt erboten / hetten fie bod) babe nicht bleiben 
mögen. 

RE fagen aber/ daß ir vermeint vecht » erbieten / otbentlidber 
Reif gegen ung nit befdhelyen/infinuirt / ober aud) ausgeführt 
Worden / wiewohl wir bud) unfece athe alB wie nod) in Keys 
fecl. Maj. Dienften außer Landes geweft / bericht worden/ alf 
etliche aus ihnen den Bifthoff von Bamberg von unfern wee 
gen gütlidy erfucht/ unfere Bertrags-Aempeer abgufieben / und 
img diefelben 1moerbinberlid) verfolgen st lafien / ober fie würs 
den aus unfern habenden Befehl verurfacht / in vermóg der Ders 
trág/ tmb. Stepfetl. Maj. Confirmation ımd Reftitution - Bvieff/ 
diefelbe felbft eingumemmen / daß gemelter Bifhoff von folchen 
igem Anfuchen an das Cammer » Gericht vermeintlid) appellivt / 
aber foldyer Appellation nit nadfommen / fondern bie deferitt / 
erlefdben und fallen laffen/ davon er fid) auch von redyesivegen 

foldies feineg beruffeng oder erbietens weiter nicht zu bertihmen 
ober fic) deffelben zu gebrauchen haben móg. — — : i 

Don des Bifchoffs qu Wirkburg Rechts > erbieten wiffen wit 
und nit/ aber wohl des vielfeltigen erbietens zu beriebten/ dag 
et feinen Dertrag gu halten gebencét /alf einem ehrlichen Bider= 
mann qufichet/es mache gleid) der Keyfer was und wie ee wolley 
avie dann foldy und dergleichen fein erbteten zu Churfürflen/ Für» 
flen/ Edel und timedeln/ durd) ifue yerjobulith befchehen iff / er 
auch foldyes mit feiner eigen handfehrifft zu überwerfen ift. — 

undim fall die Pfaffen hetten the erbieten mur aufs orbenlichft 
und beft gethan/fo waren wir dannod) bemfelben mit Ginnehmung 
unfee Dertrags> Aenter nad; zu warten nicht fhulbig getveft / 
demnach uns foldhes von Sepferl, Maj. erlaubt. ift. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Dann Wilrezburg hat fid) ann forderfíen moebet wenig noch 
viel gegen ung gu befdyweeren / bag wir in Krafft der Dertrage/ 
oder fonft'idxtes gegen jm und den feinen furgenommen/bif wir 
zum forderften von ibm alg ‘obfiebèt/ feinbtlid) entgriffen wore 
Den/das-Fan von ihm den vermeinten Bifchoff nimmermebr ver= 
Teugnet / oder anders gegen uns durch diefen Pfaffen mit Wars 
heit bewiefen werden, 

So viel aber Bamberg betrifft / haben wir gegen benfelben / 
feinem Stifft/ oder allen feinen Berwandten/ ungeadyt wie feind= 
lich die feinen fortan gegen uns unb ben unfern gehandelt / gar 
nichts handeln und iaa laffen / bann daß wir unfere 
Dertrags-Xempter / deren wir zuvor nod) in Pofef gewefen/in 
vermog fein und feines Stiffts=Bertrags / aud) Kenferl. Maj. 
darüber erfolgten Ratification, Confirmation und Reftitution , 
mit angehängter Bermichtigung alles des / fo darwider gehanz 
delt/ aud) fonderer ihrer Diaj. getrewter Straff und tingnad / 
ung baran nicht gu irten oder zu verbindern/dody ohn manniglidys 
Nachtheil ober Verlegung / billiger vechtmäßiger und gugelaf 
fener Weiß wrederumb einnemmen, laffen. Dargegen fi) aber 
die Pfaffen verbottner Sandtfriedthriichiger Weifi gegen uns auff= 
gelebnt/ und ung diefelben 2(emter; fo und wann fie fonbten / 
wiederumb abdeingen laffen. — . 

. So ift bargu nit gnug/und trage in allweg nicht fürydaß fid) 
einer will zu recht oder in andere Wege erbieren/ 1mb bod) nichté 
deftoweniger feinblid) mit der That handeln / aud) Kriegs-DBoleé 
zu Xof und (Fuß halten / fid) nad) mehren bewerben/ und mit an- 
bern beimlid) confpirationes und Practicten machen/die sent fas 
ben/ verwundeny ver(tricfen / und in andere Wege gegen denfelben 
handen, Denn wer fid) Kechteng alten / und bentigen laffeny 
aud) fid bargu erbieren will/ der foll fid) ja in fein Bewerbung 
oder Sxüfiumg begeben und darumb/ ob bie Pfaffen einigen 
Mangel ober Feel an ihren Dertragen/ oder Repferl. Majeft. 
dariiber erfolgter Confirmation zu haben vermeint/ folten fie 
denfelben bevor ab/ alf geiftlich Seut/ und fonderlic) ihrem et 
bitten nads/ mit Kedbt/ und mit der That von fic) abgebradhe 
baben/ Wort und Were? follen gleid) feyn/ alioqui proteftatio 
contraria faéto , nihil relevat. Dann einmahl ift das zu redit 
unverneinlid) / dieweil ung ber Bifhoff zu Bamberg und fein 
Thumb-Cayittel die Dertrags-Aempter eingeben / wir aud) von 
den tnterthanen und $cfnleuten Soulbigung/ auch Kenth/ Zins 
und Gilt eingenommen / fo find wir ja in wircklicher Dofeg 
derfelben gewejen/ alg wie aud) nod) finde. tmbe ob ung wohl 
bie Bifchoff unfers Abtvefeng/ davon mit Gewalt gedzungen / 
fo feyn wir body betfelben Aemter/auffs wentaft civiliter , biemeil 
toit img nit für entfeét gehalten/ in Dofef blieben/ und foldes 
fo viel defto mebr/ dieweil wir von der Keyferlichen Maj. wies 
betum reftituitt/ und alles fo zuvor darwieder gebanbelt/ durdy 
ihre Maj. vernicht und auffgchaben/daraus ftbleuft fid) vermbge 
der Recht unwiederfpredjlidy/ ob gleich des Pfaffen Bertrag/ oder 
Kevferl. Majeft. barauff erfolgte Confirmation , Ratification, 
Reftitution und Annullation zu recht unbindig (bod) in allewe= 
ge ungeftanden) dieweil fonderlid) bie Keyf. Contract fiir glaube 
würdig gehalten werben / fo hetten wit uns dannod) auffs we= 
nigft unfer habenden Poffeffion fo lang zu gebrauchen / big wir 
bero mit Kecht enfeget/ quum etiam ex Contraétu de Jure in- 
valido, transferatur pofleffio, vel quafi , & prado tuendus eft 
in pofleffione , bag wollen wit ung an alfeunpartheilige Nechto= 
verftandige gezogen haben. 

Dieweil wir aber von den Pfaffen und ihrem Anhang mie 
der That dariiber angegriffen / fo haben fie uns ohne Mittel 
untecht getban / und burdjaus / wieder den $anbtfrieben be- 
fébiveert / vergewaltigt / umd find derwegen wieder ung auf ben 
Landtfriedten zuflagen gar nicht befügt gerefen/ dieweil fie ob= 
ne Mittel darwieder gehandelt/ und wie ung unfers befügcen 
Kechteng/ daran wir ung nicht verwiecten mögen / gehalten 

haben / fruftra implorat legis auxilium , qui ipfe committit 
in eam, 

Diefe obvermelte wahrhaffte etwas lang geflallte Sefebid)e 
haben wir darumb wiewohl aufs Furte einführen und ersebler 
wollen/ daß unfere Urfacyen/ die wir an dem Cammer-Geridty 
wieder bre vermeinte/ Elagende Partheyen/ Bamberg / Würks 
burg und Nirenberg articulatim einbamgen laffen / derfelben 
gemef geftelt/wie bie an Orten und Enden/ ba es fic gebtiechy 
au cu fútgebrad)e werden folíen / bie wir uns in der Gee 
febidbt / fo viel von nöthen/ zu beweifen erbotten/ daratıs manz 
niglid) fpübren und abnemmen möge/ wie partbeilig und tm» 
rechtmäßig das Cammer-Gericht ung foldye Mrfachen/ alg uns 
verheblich verworffen/ und auf der Gegen = Partheyen unerhebs 
licyyunerwiefen unde nichtig beFlagen/ ung gegen demfelben in die 


| vermemte Acht nichtiglich / gemeinen Rechten und dem gandtfries 


den ¿uwieder / erkennt haben, 

Damit aber aus obvermelter Gefhicht / bas groß, Partheys 
lig tinrecht/ fo ung bierinnen begegnet / mit dem Furgtenbeftins 
biglid verfaft/ fiebet es darauf, — y i 

Wir haben anfanglid)g wieder die Pfaffen / oder bie jren bem 
gemeinen Sanbtfriebten/ oder Rechten zw entgegen / nicht gehans 
belt/ fonder ung unferer Gerechtigkeit und ohne Mittel babens 
der Poffeffion (bie wit unter ihr ber Pfaffen und nachfolgend 
Sepf, Maj. Brief und Siegel haben) in Einmenmung. etlicher 
unferer Aemter gehalteny und gebraudyt/wie foldyes auf das Ftivéeff 
nechft oben ausgeführt, — ; 

Hingegen aber haben bie Pfaffen fid) mit bee That in affe 
wege und wick epe und mehr bann fie: att: recht werimeinélich4 tem 

allein 
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allein int febein erbotter/ nit allein darwieder alg defenfivè wie 
ihnen bod) nit gebribret/ fonbern bargu auch offenfive mit fehla> 
gen/ fangen/ verwunden/ verfiricéen /und erfiechen ber unfern / 
10 fie bie auf freyer Straßen / oder foufien anfommen/ feindt= 
lid gefeét/ dem fanbtfriebten und gemeinen Rechten ohne Mittel 
zu enttgegen. \ 

Wir haben fo balde nad) Senf. Maj. mit ung gepflogener Bars 
trags-Handlung und Ausfohnung/ das Manpfeldifcye und all 
ander infer Kriegs Bole verlauffen und verurlauben laffen/ 
daß aber fie die Pfaffen fampt ihren Anbang / fo viel fie deffen 
bekommen mögen / gu bem vorigen ihren Kriegs 2 Bolct beftelle 
umd angenommen / Aber nichts deftoweniger im felben fheiny da 


den Fränekifchen wie aud) andern Krenfen/ allein deffelben aus- 
Landifchen frembden Rriegs= Dolcts halben fic) zu bejfelben wie 
berflanbt vermoge des Landtfriedens mit einander zu vereinigen / 
gleich wol auf diefer Pfaffen und ihrer Mothhelffer / die in uns 
fern Ausfdyreiben guugfamy angeregte Practicta Keyf. Majeft. 
Befehl befchehen/ haben die Pfaften folche befohlene Bereinigung/ 
folgents wider ung von wegen fer Geredstigfeit deuten wollen/ 
dejfen fie aber bey Feinem Kreißsftandt/ einigen beyfall bekommen 
mogen / es wird ihnen aud) auf diefe Stundte/durd) keinen ebro 
Tiebenden gebiltiche werden. Wir find ie und allwegen allein / 
ohne aller unfer Freundefchafft Qulff und Rath/ gegen ihnen / 
ben Pfaffen gejtanden / wie fie ung dann allwegen in Yoabrenber/ 
amd von ihnen falfch gefchicéten Anterhandlung/ diefelben abzu= 
practiciven/ fid) zum heffrigften bemüht / da he aber alfenthalz 
ben mit hohen Potentaten/Ehur=und Fürften/ im Xeid) beimz 
liche/ verbottene Confpirationes zu machen unterftanden / wie 
wit dann diefelben heimlichen Confpiration , wie Herhog Morig 
und fie/ fampt ben Nürvenbergern diefelben in groffer Geheim 
mit einander angerriffelt/ mit fein Herkog Morigen Sthreiben 
zu belegen haben/ bem offenbahren fanbtfriebten qu entgegen / 
und zu wieder/da dergleichen Confpirationes verbotten feyn, 

Wir haben Keyferl, Maj. Vertrags - Handtlung/ Befehlen / 
ud) Brieff und Siegel gehorfamlich gelebt / und allem dem / fo 
ung davinnen aufferlege / Bolg gethany hiegegen aber haben fie 
ir Ehry eigen Brief und Siegel in vergeffen geftellt/ und darzu 
fich iver Keyf. Majeft. Mandaten und Befehlen ungehorfamidy 
wiederfegt/ and wird ung Fein Keyf, Miandat / fo imferthalb 
wiffentlidy ausgangen / vorgelegt / oder angezeigt werden mo» 
gen/ darinnen uns unfere Gerechtigkeit benommen/ ober abge» 
fdmitta/ oder daß wir tins derfelben nit halten/oder gebrauchen | 
mochten. 

Bol haben die Pfaffen Cammer-Gerichts Mandaten de non | 
offendendo, wieder vermeintliche Gewalt/ tind wie fie bericht/ 
ausgebrache/ aber diefelb feyn allein auf ihre Narrata erfolgt / 
die ung aber darumb an dem fo wir befügt/ nit nadstheiligy in 
maffen fib dag Cammer -Geridyt gegen uns encjehuldiget/ da 
voir demfelben unfere Ref. BriefF/ in Originali fúrlegen/ und 
Dabey angergen laffen/dag wir bred) einnehmung unferer Aemps 
tex Feinen Gewalt an fie bie Pfaffen gelegt/ fondern uns allein 
unferer Gerechtigkeit gehalten / vote es aud) bey bem Cammers 
Gericht nit geftanden / und mod)/ baf fo die Keyf. Majeft. aus | 
gnug beweglichen Nrfachen ftatuirt/ abzufchaffen. m 

Dann was folt des Keyfers Macht und Authovitat feyn 2 
Wo er etwas unter feinem angehangten Zeichen und Keyferlichen 
Snfiegel verfürieben/ und perföhnlic, zugefagt / bap alfdann 
Bey denen am Cammer-Gericht ficben folt/ dafelbig wiederum 
gu caffiven/ und zu vernidhtigen: derwegen und dieweil aber den 
Pfaffen dee Keyfer das lebendig Necht / wie fie gefthrien/ gewe= 
fen / und bey ihrer Diaj. geffanden / ihre Bareff und Siegel fo | 
fie tiber fid) gegeben/qu caftiven/ von weldyer Cafation wir dod) | 
nie nichts germblids und glaubwurdiges gefehen / und nod) | 
vielmehr hat fie auch jnen den Pfaffen Trawen und Glait- 
ben / Vref und Siegel zu halten / zu mandiren Sytadyt 

ehabe. 

4 Die Pfaffen vermeinen/wir folten unfere Aempter / nad) bem | 
fie fid) qu vechterbotten (wie c8 dod) em ander geftalt mit ihrem | 
Erbieten bat/ als obuermelt) nicht für ung felbft/fondern burd) 
den ordentlichen Weg des Kedstens eingenommen haben / das ift 
oben nad) Notturffe allbereit wiederlege/ dam wir feyn auffer- 
halb Keyf. Mt. erfolgter Beftettigung und Reftitution unferer 
Dertrag/ und Bernidhergung alles des) fo zuvor Dawieber ge- 
handelt/ einig weiter Keche qu fuchen / nod) einigen erbieten nad) 
au warten nit fdyuldig gereft/ und nod); dem durch bie Reyfers 
licye Reftitution ift unfer zuvor gehabte Poffeffion ber Aempter / 
wicderumb einsumd zugeftellt / wie wir aud) diefelben im Gemiith 
ohne das / trie verlohren gehabt/ bet haben wir ung unverbins 
berlid) gebrauchen môgen / und foldjes fo viel befto mehr/dieweil 
ibe Sepf. Maj. allen Stenden des Reichs gebeut/ folem wee 
ber mit Worten nod) Wereken / inner nod) auffer Kechteng/ 
nichts zu wieder handeln / alles bey derfelben fehweeren Poen 
unb Straff. 

So viel dann die von Niärenberg betrifft / bie haben fid bet 
Spfaffen Gadjen durch verbotene Sandtfeicobridige Confpiration 
angenommm und theilhafftig gemadt/ che dann des 3ujtgs 
halben einig Mandat am Cammer= Geriche burd) ihre umb 
andere heimliche Anftifftung / damit fie fébein » ttefacben fetten / 
ausgangen/ fid) aud) folgents unverwart und thatlidy/ aud 
feinbtlid) gegen ung/ che dann wir jnen bie wentgfter Mefad) 
geben/ handeln laffen/ und folat alfo auf allen fo oben eins 
geführet/ mit der Fürk befdblieflid bag die Pfaffen und Pürens 


berger img und die unfeen wieder vecht unb den $anbtfricbten/ obit 


DES GENS 69 


gegebene Billige ttefadyem zum forderten und.cheften feinotlid) an- 
griffen befdbebigt und beleidigt / und aus ber Noth zur Ger 
genvehr gedzungen haben. 

Der gandefrieden/wie auch bag gemein Sxedbt vermag/tnd Táft 
gu / daB, bem befchedigeen fein Gegenmwehr. und Verfolgung zu 
thun zu frifder That/ oder wann er/ fein Freund: und Helft 
fer hae mag / nit verbotten / fondern ganélich vorbehal 
ten fey, , 

Und ob bafür gehalten werden wolt/ die Maf der Gegenz 
webr folt dur) uns vielfeibt tiberfehritten feyn/ als wir mot 
gefichen / diciveil wir nad) Gelegenheit fo viel gewaltiger Feind/ 
daß wir fie von ihrem feindlichen fürnemmen / ung von unfern 
Sanden und feuten ohne Urfadh stt verjagen / abhalten mögen /fo 
waren wir doc darrim in die Poen der Acht ob execufationem 
permiffive defenfionis, nicht gefallen, i 

Aber hergegeny wiewoll unfere Fand wieder Keche tmb den 
Sanbtfrieben diefen verderblichen Krieg gegen uns gefucht und fürs 
genommen imd uns alfo offenfivé unfer Land und seut belás 
gert/ verbeert verbrannt / geplündert / und Was nod übrig blica 
ben/ mit Gewaltiger Hand eingenommen/ und. gu frembdert 
Pflichten gedamgen/ unfere Unterthanen verjagt/und über-Ty= 
ramifo) gegen jnen gebabret/ dergleichen in femen Krieg / fons 
derlic) in Teujcher Nation je export ift/ dardurdy fie alfo viel= 
faltiglic) mit der That in die Poen des Sandtfriedeng gefallenz 
ind billig darein von 2(myte wegen/ vorlangft erkläre worden 
feyn folten. 5 d 

(So ift bod) des alles imbebacht und ınrangefehen/ am Came 
met=Geridht/dag ttnredyt dem rechten ie&igem Gebraudy nad) fürs 
gefebt/ und wir alg der unftbulbig / auf diefer Feinde vermeint/ 
nicht zunb uneriviefen beblagen / in bie Acht nicbttglid)/obet aufs 
wenigft wieder recht/ und alle erbare Bernunfft in die Acht er 
flart/ und unfern Feinden alle je unverantwortlidie Sandtfriedt= 
bride Handling gen Doff gefeienekt/ welches / wie wir mol 
wiffen/fúrnebunlid) daher erfolgt/ daß unfere Feinde/ auff jren 
jungften Tag zu Zeißy die Acht durch) den Rom, Konig. wider ung 
gu befördern / für febr hochdienftlich geachtet/wie denn der von Pla= 
wen jrer Ron, Maj, neben andern mehr folches wit eigener Hands 
iugeftbtieben / weiches ihr Son. Maj. volgents / wie wir vers 
nommen / Hurd einen fondern Gefthicten/ umangefeen der sweyer 
Diottaten bewilligten Stillfiandrs/im Cammer-Gericht mit ale 
Tee tingefitim fuchen laffen / ben fonder Zweiffels die am Cams 
mer-Geridht/ beforgter Imgnad halben / pariven muiffen/ungeadys 
tet/ bap darmod) bie Keyf. Maj. in ihren Ausfchreiben zu icis 
gent Retdystag fid diefem Rricgs-Sanbel abzuhelffen. erbotten / 
und fid) über das alles die. Chur sand Fürften folder Geftale 
nit/ wie gegen uns / befeyehen/zu ächten gebühret/im Fall daß 
fie gleid) berfelben verwircélid) feyn folten/ wie wir bod nit findy 
imb ift bie tiber-groffe Spartbeiligteit diefes Cammer = Gerichts / 
aus dem gu mereten/ dieweil fie tebeemanníglid) im gangen Reidy 
wieder ung hegen/ barauff fie dann feinen redlichen Krieg wieder 
uns führen/fondern rotten fid wieder uns / als wann ein Qaufs 
fen Mörder in einem Wald einen verwarter, , 

Befeblieglico / als (id) der partheilig Fifcal/ am Cammers 
t/an diefe drey obgemelte Partheyen alf das Roth an das 
Kad gehengt/umd nichts anders dann berfelben Fürbringen / mit 
betlagen helffeir/ folt ex billig mit feinen gt 2 deputirten Perfobz 
nen, feinem befoblenen und gefthimornem Ampt nach / fic) der 
Offentlichen gandtfriedtbeichigen Tyrannifchen Sandtlungen / fo 
unfere einde/ nit allein wieder ung und unfere Sande und Seuty 
foubern etliche mehr, Geiftlide umd Weltlidve Fürften/ aud anz 
dere gehorfame Stände des Ketehs / fo diefe Sadıen nichts an- 
gehen/ mit getualtthatigen Mberziehen / einfaffen/ S82anbtfdbaten/ 
imb andern $andtfriedebrüchigen Bendthigungen/ geübt / und 
nod) fort an derfelben mehr feindelich betrawen/ erkundigt / 
und tuicbet diefelben viel billiger / dann uns / auf die Poen des 
fanbtfeiebertd procedirt und gehandelt habeny vielfetdbt iff das 
die Schuld / bap wit nicht fo viel Golts/ alg tinfere Feind zu 
verftbencéen bant. 

. Und deriuegen fo erholen tuit ficher denfelben tmb. die/ für 
ihre nichtige exgárigene Acte: Uvtheil / alles / fo oben eine 
gefübret iff. 

Und proteftiren folem nad) / von alter obvermelbren / niche 
tigen/ oder aufs tuenigft/ unrecimáfigen partheiligen Achess 
urtheiln/ und allen Procefien/ fo ferner Hichtigliy/ und ume 
tédjtmáfiger Weiß / darauf erfolgen / hiattit folenniter und 
recufiren die Cammer-Geridhts ttetbeiler/ aug obvetntelten rechts 
mafigen trfaden / alf Sufpect, iemit alfbamn und bann alf 
ne / bs de zu recht und fonffen/ am beftandigften immermehe 
gefchehen fol. 

Und bitten/ auch erfucben/ darauf die Rout. RKevferl. Maj 
unférn allergnadigften Qerm/ md alle md jede umpartheilige 
Chureund Fürften auch andere Stanbre des Keicye/ unterthanigity 
freunbelid) und gútlido / wieder bicfe iehige/ und Fünffeige ingez 
bribe und Vefehiverung umb gebúbeliden Schuß und Schirm / 
auch ber vertieinten Acht / fo ferne von tothen/ Abfolution ; 
oder aufs wmenigfte Sufpenfion, mit bem erbieten/ baf tir bea 
rürtee Acht nichtig sumd unretyemaßigkeit/ auf iekigen Reichs 
tag/ für allen und jeden ımpartheiligen Ständen des Reichs / 
oder für Keyf, Daj, und etlichen des Keidhs Chur - und Fürfteny 
umverdächtigen Commiffarien , mit Beftandt und Grumds/ auf 
förderlichft auszuffhren, 

und dieweil unfere Wiederparthen/ thie wie glaublic) berichs 
tt auff die vermennte Uche/ fernerer nichtiger Weife qu pro- 

13 Gediten/ 


ANNO 


1554 


ANNO 
1554: 


7O 
cediven / tid an bie Reichs KreißsStändte Executoriales wider 
ams ausjubringen im Merck iff. ] 

So bitten wir alle Ewre Licbden / boy gebühe nad) freundt- 
Lich / und cut) die andern gnedigs und gunftigs Fleif / die wol- 
len fic) duech biefe nicbtige Wats Erklärung ober andy ferner 
vermeinter PeoceB / wo bie weiter auggebracht / umb an cud) ges 
Tangen möchten/ wieder ung ober die unfeen nicht bemegen laffen/ 


fondern ung bey unferm gethanen warhafften beftándigen Be | 


ridht/ aud) dabey gefdchenem überflüßigen recbémagigen Bits 
ten und erbieten/ belffen beforbern/ banbtbaben / feptgen und 
firmen, ; d 

Das wollen wir inieber sufampt ber Gebühr umb E. €. 
ir mehreren freunblid) verdienen/und euch den andern in Freunds 


fate und Gnaden erfemen/ dann da wir/ alf wir ims der | 


Gebühr und aller Billigteit nad) / nicht verfehen Fonnen/ bierz 
über alfo unfebulbiglid) befeyrveeree und von mennighdy verlaffen 
werden folten/ baf toit alfdann/ ob wir dadurch aus ber Noth 
zu ferner Weiterung gedzungen würden / def wir fonfien/ wie 
Gott weiß/ Tieber übrig feyn woltenydeffelben gegen menniglidy 
biermit offenelic) uns_entfehuldiget haben wollen, Und bep zu 
itrfunbt haben wir unfer Secret zu Ende diefes offenen Brieffs/ 
auff trucken laffen. Der geben iff in des Heiligen Keichs-Statt 
Schweinfurth/ den 12, Januarii, Anno &c, der weniger Zahl/ 
im 54. Sabre, 


XXXIL 


24.Fevr. Naumburgifcher Erb-Bertrag ¿wifojen Churfünft Au: 


guft von Sachfen eines! und Hergog Johann Sric- 
Drichen qu Sachen! gebohrnen Churfirefien andern 
theils) über bie zwifchen Ihnen wegen gedachten Her 
Logens an das auf und Land zu Gachfen bab 
Den preetenfionenjentftandenen Spaltungen. Marne 
burg den 24. Februar. 1554. [HoRTLEDER, 
von Anfang und Fortgang des Teutfehen Kriege. 
Tom. 11. Libr. III, pag. 968. Lunic, 
Teutfches Reichs-Archiv. Part. Spec. Abtheil. 
IV. Abfatz II. pag. 60. d'où Pon a tiré cette 
Pièce,qui fe trouve auffi dans Curist.Gas- 
TELIUS de Statu publico Europæ novifl. 
Cap. XVII. pag. 563.] 


a C'eft-à-dire, 

Accord Hereditaire de Naumbourg paff entre 
AvcusrE Eleéteur de Saxe, d'une parts ES 
Jean Freperic ne Eletteur de Saxe d'au- 
tre part, fur les différens nus entr'cux au 
fujet des Droits ES Prétenfions dudit JEAN 
“Freperic comme Duc de Saxe. A Naum- 
bourg le 24. Fevrier 1554. 


cya On Gottes Gnaden/ Wir Auguftus / Spevhog zu Sac fen/ 
O des Heil, Rom, ReidyS / Erge Marfdsall md Churfürft/ 
Sand- Graff in Thivingen/ MarggrafF zu Meiffen/ und Bu 
graff zu Magdeburg / und Wir aud) von Gottes Gnaden/ 3 
ban Sricdrid) der Elter/ gebomer Gburfürft / Sohann Friedzid) 
der Mitlee/ Soham Wilhelm und Johann Friedzich der Súnz 
get/ Bater und Sobne / Herkogen zu Sadhfen/ Land-Graffen in 
Thiringen/Marggraffer qu Meiffen/ bekennen mit diefem tut 
fern offenen Brieff/ vor ins / unfere Erben und HadFommen/ 
nachdem etliche Sabe zuriick hochbefehwerliche Spaltungen im 
Haufe zu Sadfen gewefen/ berobalben die Sand in merckliche 
Befchwerung und Abnehmen fommen/ baf wir ung erinnert / 
vo foldye Spaltung nicht gerichtet / daß baburd) ferner Invatl, 
“amd alferley Weiterung erfolgen mochte/ und haben berobalben 
ans in dem Nabmen Bottes/ zu feinem £obe / aud) zu Aufnch> 
anung und Gedeyung unferer Land und $eut/ vetterlich md freunde 
Tidy vereiniget umb vertragen / wie hernacl folget ; 

Gefifid) follen und wollen Wir einander genklic, verzeihen / 
amb allen Widerwillar/ wie fie) ber bißhero ¿ugetragen / falten 
Taffen/ einander ehren/ lieben / freundlich meinen wnb einer 
dem andern in feinem Oblicgen ráthlid) und hulffich fep. 

Wir wollen aud). die Erb » Einigung / defgleichen bie Erb- 
verbriderumg / wieder auffrichten unb vernewern / und mann 
wir uns derhalben verglichen alsdann wollen wir die Erbeini- 
gungs = und Erbverbriiderungs - Verwandte Chur «unb Fürften 
famptlich vermögen / neben uns foie Frnewerung auch zu 
£hun/ unb die Obrigkeit mb Vefeftigung neben mg zu er- 
chen. Ric 
f Lind nadjbem Wir Herkog Johann Friedrich der Glter/ ge 
bobines Churfürft/ nad) Abfterben des Spodsgebornen Furften / 
Herm Morisen/ Qergogen gu Cad fen / des Heil, Nom, Reiche 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Erh-Marfchalten und Churfürften/ Land-Gvaffen in S pürüte ANNO 


gen/ SXerggraffen. zu Meiffen/ und Bw en qu Diagdes 
burg /feliger Gedachemip / unfer Land wiedergefordert/ und Wir 
Hechog Auguftus/ Churfirft/ uns bie G5. £. folgen zu laffen/ 
weil wir vor allen mit gedachten unfern lieben Bender Hergog 
Moriken/ Churfürften feligen/ bamit belichen / gewegert/ fo haz 
ben Wir uns allen friedlichen Wefen zu qu£ / amd unangefchen / 
was. jeder Theil von wegen obberührtes femes Borgebens befugt/ 
oder unbefuget feyn mochten/ freundlich vereiniget und vergli- 
ane Bereinigen und vergleidjen uns hiemit dergeflalt und 
alos 

Nachdem Wit Herkog Auguftus Churfürft ung freundlichen 
erbotten/ unfern freundlichen Heben Better Serfog Sobanır 
Friedeichen dem. Eltern / geboznen Churfiirfien / und ©. (bb. 
Sohnen/ nachfolgende Aempt/ Stat / Güter und Geredtig= 
feit folgen zu laffen und abgutreten/ Otemblidyens Gadslop/ 
Statt und Ampt Sangerhaufen/ das Ampt Xeblingen/ das 
Ampe Sadhfenburg/ das Ampt Serbifleben / ausgefdyloffen bie 
Statt Denfíatt / und alle Gercchtigleit/ die die von Denflatt 
bißher gegen Soerbigleben Sahrlichen gethan/ oder geben haben/ 
nichts aufigefebloffen / das Ampt Enfenberg/ fampt Xudolphs 
von Ray erfaufftm Gitter / außgefchloffen nachbefchriebene 
Obvffer / Flemmingen unb Aldenburg / welche zu unferer Ser 
len que Pforten geboren / fampt bem Gehôlée/ bag. Budholé 
genennet / welches bem Capitul und dem Kath zur Naumburg 
¿ugchóret / und darzu bie gange Sand-Straffe von Weiffenfel 
und der Naumburg aus / big gegen dem Erkersberge/ wo die 
fonft das Ampt Epfenderg berühren mochten. 

lind weil der Beyweg / tiber bie Sona genandt/ feine Sand» 
Straffen ift/ fo foll aud) Feine Bergleitung darüber gefchchen / 
fonbern/ fo jemand von Weymar nach der Maumbr 
till / det foll die o:bentlidbe Straffe auf Auerfiat/odcr Eekers= 
berg gebrauchen. Aber über die Sona foll niemand geleitet wers 
den/ wie obftehet, 

Lind demnad) foll durch das Stift Naumburg unb das Ampe 
Enfenberg ung Herkogen Augufto/ Churfürten/ aud) die Straf= 
fe/ welche von Weiffenfelf und Naumburg aus/ nad) Cams 
burg und Dornburg/ zur rechten Hand des Buchholges hinausy 
zu dem hohen holgernen Creuf gehet/ weldyes zwifchen den Dörfe 
fern/ heiligen Creug und Seifla/ am Senifchen Weg genande/ 
ftebet /unb alba bey bemfelbigen Creuß der bender Aempter Ey= 
fenberg und Camburg Xeinunge wendet / fampt ben Gerichten 
und Straffen-Gerechtigkeit daraufhin und wieder bleiben, tind 
ob wohl die ¿wey angezogene Dorffer und bas genante Buds 
holb/ aud bie suleát und nechft benente Straffe/ zum Theil etz 
wan im Ampe Enfenberg gelegen gewefen/ fo follen bod) die bes 
melten ¿wey Dorffer/ fampt ihren ganan Fluren/ und obge- 
nanten des Capitels und Xaths Geholfe weder mit Folge/ 
Steven / Gerichteny Obermotimeffigtciten / nod) fonft emiger 
Gerechtigkeit/in bemelt Ampt Eyfenberg nrimmermebr geboren y 
fondern ung Hertzog Augufto Churfürften zuftehen. Wie mir 
dann in gleichen ung und unfern männlichen geibs-seheng-Er= 
ben die benanten Sand-Straffen/ mit allen Gerichten md Ger 
rechtigteiten / daranff vorbehalten. und ausgezogen haben, 

Was aber vor Güter aufferhalb der beyder Dorffer Alden= 
Burg und Flemmingen Fluren/ aud) des Buchhölss/ und ber 
Teeztbenenten ausgezogenen Strafen / im Ampt Ey ig ge- 
legen/ es fey umbs heylige Greutz / Preiffits / Sanfiroda/ 
Nauffiitz/ oder andre Oorffe im 2ümpt/ fo viel der in die 
Soul sur Pforten nicht gehoren/ die follen die Gocbür und 
Dienfte / wie vor alters/ in das Ampt Eyfenberg leiften und 
geben, 

Soiemit foll nicht gemeine feyn die Giraffe fo von Seiprig antsy 
nad) Stoffar/ und dem auf Ftawen=Bripnitz gehet/ weldies 
Sehenchanfen Sehnen sufichet/fondern diefelbe fol uns Sertiog 
Augufto Chucfücften/ big an die Grantz der Aempter orn 
burg und Camburg gântslid mit allen Gerichten nd Straffen/ 
Rechter / ausgefchlo Jen / vorbehalten fey und bleiben / 1migéaché 
iedas Ampt Enfenberg berühren there. Auch derhalben Sable 
fein gefetgt werden. Dietmeil_ aber das Ampt Epfenberg cin 
Bengleite zu Tarfching bat / fo fol an Einnehmen deftiben/ 
fie vor alters herfommen/ bíetburd) aud) ber Gerichte halben 
in Doxrffern oder andern Enden / auffechalb diefer obangezeigten 
Straffen Gerechtigkeit / dem berühren Ampten Enfenbera Fein 
Einhalt gefchehen. 

So follen auch hinter des Capitels und Kaths sut Naumburg 
Geholtze an der Straffe/ fo von ber Namnburg aus/ gegen 
Gyfenberg Taufft/ Mahlftein gefetze werden; An di 1 fol= 
len wir Hertzog Auguftus Churfürft/von der Mar aus/ 
imb heriwieder zugeleiten haben/ und fol ung bertibree Strajfe 
fo weit altenthalben zuftehen, 

und darzu die Güter Ollersleben/ Kaldenbron/ C5, 1tlrids / 
KRorbac) im Amp£ Sangerhaufen/ und Doleenroda. Id uber 
bí alles einlumdert taufend Gülden Mrenty/ nemlic) auf Weys 
nadhten/in dem füuff und funffigften Sabe fehicft/ fig taue 
fend Gülden/ und nechft darnad) folgende Weynachten/ in dem 
fechs und funffzigften Sabr aber fünfzig taufend Gülden, Altes 
an grober Mruntz/ in wnfer Statt Leipzig gegen gebührlicher 
Duittantz. E 

Dictual aber unfers Hertzon Augufti Churfürften Leber Beta 
ter / Heetzog Sobans Fredric der Elter / geborner Churfürft/ 
unb G5. £ Sobne diefen Borfeblag alfentbalben anzunelmen 


Bedencken gehabe/ fondern die Erftattung obbemelter Zufprüche 
mit 
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DU DROIT 
mit denen Lander bie zuvor Sik. gewefer/ gefucht / Haber wit 
aus vechtlichee Betterlider Fueundfeharft/ zu Befotderung und 
Pflangung Sieb und Einigkeit swifeher unfeen lieben Bettern/ 
and Ang / fonberlid) aber der Konigl; Wieden qu Dennemarcé 
qu freundlichen Gefallen gewilliget/ daß vo an ftatt des 2tmpt8 
Sangerhaufen/ Keblingen/ aud) der Güter Salbenbont/ ©. 
Ulvidy imb Korbach/ S. &. wollen folgen laffeny und erblich 
einraumen/ Schloß / Stat und Ampe Aldenburg / mit den 
Flecken Sucfaro md Schmölleny tmb. denen von Adel/ die ing 
Ampt gehören/ und Amptfaffen feind / ohne einige weitere Li- 
quidation, wie fid) eines gegen dem andern der 9tufung halben 
vergleichen möchten / oder nichts y 

Das Ampt Borna aber/ und was daveitt und Darju gehöret/ 
Hadydem es ent fonderlich Ame ift/ foll bievein niche gegogen/ 
unb damit Gemeinet fep. aa d 

Und darüber wollen wir ihren £iebben einraumen / die vorge- 
nannte Xempter / Schlöffer und Státte/ nantidyen/ bag Ampe 
Sadhfenburgy dag Ampt Herbipleben/ ausgefbloffen bie Statt 
Denftatt/ und alle Gevedtigheit 7 die fie bipher gegen Nerbißs 
Teben Sabrlichen gethan/und daß fich das Ampt diefer Statt hal: 
ben gar nichts fol anmaffen/ das Anipe Enfenberg/dod) mit bent 
Auszug/ wie obfteher. A 

und laffen S. £. in obgebadytant 2fentpteem und Gütern allen 
Dowat/den wir diefer Ait datirmen Daben/ fampt den Inventa- 
rio, ausgefeplo fen was an Zinfen und Steuren bip auf die Zeit 
der Anvocrfimg ausfteher/das behalten wir mg ¿uvom. 

ud) die Hundert taufenb Gúlder/ davon eben Meldung gee 
os auff die oben gemelte Tagzeit/und mit der Maß/wie her= 
Had) folget, A » à 

Solthes alles gebert wir mid raumen ihreit £, em/ vor alle 
Zusund Anfprúde/ bie ihr £. bifher zu IS gehabt / oder hetten 
haben mögen: Bon wegen der geftichten erfegung an den funffiig 
taufend Gulden jabrlider Nugung /davon die Keyferliche Capi- 
tulation befaget: Von wegen des Xeffs/ bap ibve $b. die funff- 
sig taufenb Grilden bifher nıcht erfege feyn follen: Don wegen 
G5. £, Gemabls gefudjten Seibguts/ und was derobalben vertaget 
feyn folte/ und fonft vor alle Zufprüche/ wie bie Namen haben / 
nichts ausgefdloffer. tnd es fol folde einrainnung gefcheberi / 
erblich und ewiglich: i i 

Was andy von Wis und thtfetrr Botfahrert auff folder Gri- 
tern verfihrieben/ das wolfen voir ablegen/ oder versinfen/ big zu 
ber Ablequng/und devohalben griugfame Berficherung wind Ber 
fehreibung von ung geben. + 

Dette aber unfer lieber Better/ Herkog Johan Friedrich geborner 
Chur-Firf/oder S. €. Borfahren/ vor ber Keyferl. Capitula- 
tion, oderfonftetrvas / auff gemelten Amper Aldenburg verftbriez 
ben/das fotfen wir zu bezahlen nicht fepuloig ferns a 

(ES foll auch foldbe einraumung gefebeben/mie alten hohen Fürft 
Tiden und Regalifcyen Obrigtciten/ aur allen Gütern /bie in die 

Aempter und andre obbenannte Güter geboren / nite ausgez 
fehloffen/auch mit Folgen/Stetiven/Ampefafjen und Bergwercten/ 
and allen andern/ inmaffen wir folche zuvor imegepabt/mic)ts daz 
von ausgefebloffen; Dawe 

Und wir Herkog, Yohati Friedrich der Elter/ geborner Chur- 
füft von wegen unfet/ ancy ui epelidber Bormunidfayaffe der Hoch 
gebornen Furftin / Frawen CSpybillen/ geborner Herkogin zu 
Giilich / Yergogin zu Sadfen/ unfer freundtlichen lieben Ge- 
mabís / und wir Soergog Sobans Wilhelm/ umb Soerüoq "yos 
han Frtedeidy/ der pünget/ Gebrüder / wollen daran zufrieden 
feon/ auch wir/ unfer Erben und Nadtommnen / wollen und 
follen unfern-Tieben Better Heros Auguften/ ChursFürften/ und 
S. £ manliche $eibg=geheng-Erben/ von wegen unferer Zufpeiiz 
che/ wie fid) bie bifhero in bent Haufe su Sachfen erhalten / bes 
mant und unbenant/ nichts ausgefchloffen? aud) wnfer gewefen 
Sand / Seibgue und fonften/ amb erfkattunge/ oder anders/ wie 
das Namen bat/ gar nichts ausgefébloffen / ferner nicht ane 
Tangent, 4 PE 

‘Ms aud) infee Heros Augufti Churfitefien Hicber Bruder / 
Hevhog Morif feliger/ in ber Maumbrirgifdyen Handlung vor» 
wenden laffen/ bap die Qolézund Teih-Nukung/ dud) die 
Klöfter/ bie unfer lieber Vetter Herkog Johann Friedrich / ges 
borner Chur Fürft/ Dat/ das Ampe Schwarkwaldt/ Stadt 
Spóging/ Auma/ Triptis/ und Nevflatt/ nicht angefthlagen/ 
Und daß biefelben Aempter und State feiner fo. zufiandig feprt 
folten/ haben wir Sergog Auguftus / Ghburfürft/ folde Zus 
forücye) ber fid unfer Bruder angemaft / aus freundelichen 
Witten / und allen Sather zum beften / aud fallen laffen / 
po thum für uns und unfere Grben gantilid) davon abe 

epa; 

Die &brifftfaffen/ bie in unfers lieben Better Land wohs 
hen/ bie vorgenanter unfer Fieber Bruder Hertjog Morits/Cburz 
Surf feliger / angefodptery als weren fre miope “iberwiefen/ follen 
€5. £, und iren Söhnen auch bleiben / bie wie aud) weiter niche 
fordern wollen; 

Doc) bag S.L. und ihre Söhne von der Forderung / die fie 
an dem fanbt-Comptur zu Zwetzen/ und auff Schenckhanfen 
Gütern gubaben vermeinen/ gentzlid) aud) abjtehen : Meldyes 
denn wit Hertyog Sohans Friedridy ber Elter / geborner Chnr- 
fúrft/ und unfere Söhne, aud) alfo bewilligen. 

Die StraeninS. Sobans z unb AndrefenzTHot zu Er ffurdey 
follen ung Hertzog Auguften/ Chuefürften/ depgleichen die von 
Serbifleben / da das Ampt wendet / bod) daß Denftatt in das 
imt nicht gebôve/ mit allen Straffen/ nebfi Dberzund Opies 


A 
DES GENS 5k 
der-Gerichten / auch dein £eib- GSeleite bleiben; Dod)/ daß unfer 
lieber Detter ©, L. Geleite in der Stadt x ffucbt / wie vor ale 
ter8/ möge einnefmen/ rnd die Fubrlente/ die folu) Geleite wmfals 
ten/ auff gemelten Gstraffen/ umtreiben / auffhalten/ ober prender: 
laffen/ und fie geburlichen firaffen. » 

‚Und obwohl Graff Gunther zu Schwartburg mit den Arma 
fattifchen schen / an unfern heben Brudern/ Hertsog Moritzert 
feeligen/. gemiefen / und wit Herkog Augufius/ Churfürft/ be 
richt worden/daß unfern lieben Bettern daraus alterlen, Gezencé 
erfolgen modyte/ haben wir S, £. und derofelben Söhnen au 
freundlichen Gefallen gewilliget/ Graff Grnthern/ ober feine 
Erben / mit denfelben Anftättifchen schen wiederumd exblich art 
S,£, zu weifen/ in allermaffen fie fieder der Groß-Wätterlichen 
G5. £ umb iven Borfahren vor der Capitulation zugeftanden/ tub 
Weiter nit. 

Der Reichs: Anfehläge halben) fol es gwifdhen ung endlichen 
enefchieben feynyund bleiben/nemlith alfo: daß wir Hergog Auz 
gufius, Churfürft/ auff der (bur wollen behalten sebeir $ 
auf den andern Aempteen/ bie wufere lieben Dettern/ Herkog 
Johan Friedzichen des Eltern/ gebomen Churfürften gewefen? 
auch gehen: Pferde, ji 

And ©. $. foll auff fid) dreifiig Pferd behalten) bie übrig gehen 
gebühren bem Burggrafen zu Meilen, . Defigleidjer foli es 
Abrhcilung ber Fup-RKnedhte/ aud) gehalten werdeit/ wie bem 
Serñog Johann Fricbrid ber. Elter / gebomer Gburfürft/ und 
neben uns unfere Söhne/ foldes alfo willigen’ tub zu halten 
gufagen / wir Soetüoq Friedeich ber Citer; gebomer Churfürft 
follen und wollen auf Gornabend nad) Quafimodog 
in ein Gewolbe zu Wittenberg in dem Schloß legen die Br 
liche Urkunden tiber die Chav zu Gadhfen. 

Stem/úber die Burggraffihafft und Grafen Gedinge sit Mage 

deburg und Salt / aud) die Kathfehläge ber Xedts-Seleprten / 
ind die Acta, fo darüber ergangen, Sn daffelbe Gewölbe follert 
auch die Brief gelegt werden/ bie DipDero zu Leipyig üi beni 
Brief» Gewölbe gewefer, 

Wir Hergog Auguftus/ Churfürft/ wollen etliche unfer Diener 
gegen Weymar febicten/ denen wollen wit Herkog Solan Friedzich 
der. Eltery gebomer Chuvfirft/ vorlegen laffen / die Aaupt-Brief 
über die Schloß / Statt / Anpe/Flekei und Gyüter/ Seem die 
Eapitel / Kedhenbricher und Kegifters : 

SStem/ die Ampt=£chen /S&eceg und andere Bücher: Sytein/im 
titifever Carieley bie feben/ $9omagial =und SKecepi = Bucher / fo 
viel wir dever haben, Welche Bridher/ Brief! Regiffer/ oder ans 
derg/ die Anpt/ Státt/Flecten/ Güter und Uniterthanen/die uns 
ferm lieben Bettern/ Hertzog Wugufio/ & burfürfien/ allein zuftes 
ben/ fie feind unfer gewefen/oder nicht belangen / bie wollen wie 
S.& Dinan alsbald zufiellen/ und folgen Iaffen. 

Mereit aber mfolchen Briefen’ Kegiftern ober Büchern geineiigs 
te Qandel/die zum Theil G5. €. Aempt/ Stätt/ Flecken, Miterthas 
nen / oder Güter / und zum Theil unfere Statt/ Flecéen/ Ampt/ 
iter ober Linterthanen belangten/ daraus wollen wir S. £ Dies 
Tier fehreiben Laffen/ alles was S. €. Imterthanen/ Schloß/Stätt/ 
Acmpt/$Flecten/ oder Güter belanger/ ohne alle Gefebrde/ oder 
einige wegerung, 

iyernér wollen wir Hertyog Auguftis Churfiieft/ ter obs 
gedachte etliche unfere Diener / mod) bwp Schreiber / den je: 
bene Tag mad) dato bif Vertrags / gegen Weymar ore 

enel. 

Bu denen wollen wir Syertyog Zohan Griedrid) Det Iter / ges 
borner Churfürfty auch drey.vertvauete Schreiber nieberfetgen die 
follen die obgedachten Brief ausfehreiben, 

¿as fie aber vor dem Sontag Quafimodogeniti sii Weyinar 
Vict augfihreiben/ das follen fie zu Wittenberg in dem Schloß 
ausfchreiden/ und fich alebald von Wenmar derhalben gegen Wits 
tenberg begeben/alfo/daß fie auffs langfte Freytag nach Quafi- 
modogeniti febivft zu Wittenberg eintommen/ und fid) daran 
nichts verhindern [affen ; und welche Brief ausgefbrichen feyndy 
follen alsbald in das Gewolbe gelegt. werden / und alfo forder / 
bif fie alle hinein gelegt werden, 

Wir follen und wollen auch/ zu bemfetben Brief Bewblle zu 
Wittenberg in dem Schloß/ beyderfeits bie GE haben / 
Aa wit die zu den Brief-Gewolbe zu Leipzig bifhero 
gehabt, 

‚Ferner wollen wit Hertog Zohan Friedsidy der Elter/ ges 
borner Churficfi/ unjerm Heben Dettern/ Hertzog 2(ugu(fo Eburs 
fürften zuftellen/ von dato an binnen fede Wochen/ ein verfiegele 
Kegifter iiber die einhundert taufend Gulden Derjonticher 
Schuld/ fo wir vor diefer Zeit &5. €. Bruder gewiefen/defgleiz 
ehenswas auf den Ampten und Stätten/die &. €. hat/ die zuvor 
imfer gewefen/ dinglid) verfehrichen, 

Wir Hector Augufius Churfürft/ wollen aud) unfeem Ties 
ben Detteen / Hertzog Johan Friedzich dem Eltern / geboren 
Eburfrivften und ©. &. Semabt/unfere freundlichen Liebe sube 
men umb Schwägerin / defiglciden S. €; Sdhnensaunfee tieben 
Bettern/ freundlich folgen Laffen /ibrer allereits €. Berg-Thyeily 
wo ifte f. bie in unfeen Berg=Státten haben / die ihre $ als 
Gewereéen gebatvet; Dod) ausgefehloffen die Hütten, ımd ba 
bie Amprlente gegen der Zubuß vergleiche / Ind einander aufgez 
haben feyn und bleiben ; Qiertiber haben wir Heros Auguftug 
Checfiirsy freemdliden gewilliget/daf wie nun binfotix? die Sez 
bent Silber/dierms/imfern Erben umb NachFömmen/ auff dem 
Schneeberg eintommen werdenyden halben Theil/unfern freumds 
tichen lieben Betten Dertiog Zohan Friedrich dem Eltern/ gebor= 
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72 
und ©. $. Söhnen / in den Kauf Taffen 
wolíen / wie wir den Gewerden ihre Silber bezahlen; Dody/ 
daf ung ©.$. folde Silber mit unferer Müng bar bezahle/ und 
su eipsigdie Silber gegen der Bexablinge alle Seipgifehe Márct= 
te empfabe / und bag ©. f. fid) derhalben auff dem Sehttee- 
erg Feiner Bottmepigkeit/ oder Gerechtigkeit anmaffc/ fidy aud) 
barum nicht annehme/ ob wenig Silber gemacht wurde. 

Pachfolacidse Articul haben wir bepberfeit? gegen einander 
freundlich Fallen laffen: Die Brandfepakung und Stewer/ fo 
Soerfog Mori / Ghirfürft feeligee/ und wir beyde üt des dme 
Dern Sanden eingenommen. Aud) die 42000, Gulderi/ fo dem 
Meymarifehen Cheil/ mad) auffgerichtet Capitulation , äbgefchaßt 
fern follen.” Stem die Zehent-Silber / fo unfer Herkog Zohan 
Friedrich des Eltern / gebornen Ehurfürften/ Sigo = Boleé in 
den Bergftätten follen bekommen haben. Daß, die Brück 
zu Meiffen abgebrande : Daß alt= Drefden geplimdert; Der 
Shöffere/ Gleítaz4cnt/ und Forftere eingenommen und unbe 
redet Geld/ und was des Dinge mehr ift/ inhalts voriger 
Xetieul/ die auff den Tag gue Naumburg Arno si. derhalben 
übergeben; Dif alles/ und was dergleichen Sachen find / fie 
fein benant/ ober unbenant/ follen ganglichen fallen / und ges 
gen einander auffgchoben feyn/ imb gar feine Sache / bedacht 
be unbedacht/ benane ober unbenant/ hinderftellig bleiben,” 

Was aber bie tinterthanen von dem ıhren auff Bit dargelie- 
ben und darúber Brieff und Siegel haben / wenn fie umb Bes 
zahlung anfitdyert / wird fid) ieder "Theil der Gebrhe zu verbal 
ten wiffot. 3 

Pul) wolfeh qud) infer beyderfeits Nathe/ Dieter inb Yits 
texthanen / fo unfer ieden in bem vergangenen Krieg wider eiit» 
ander gebienet/ aus Berdadht/ Ungnaden, tind forgen/ datein 
dic barumb bey den andern Fommen feyn modten/genglid) laffeu/ 
sie auch diefelbigen aufgehoben und abfeyn/ und fic) derhalben 
Feiner au beforgen/ noch zu befahren haben fol; i 

SHigleidhen follen aud) bie SXátbe und Diener / fé unis mit 
Dienfte verwande feyn / wid unter dem anbern/ Guiter / Qau- 
fex/ und andere Œinfommien haben / derhalben oder fonften/ 
an bemfelben ihren Gritern/ Qaufern inb Einfommen unbez 
Drangt/ umbefehwert bleiben und ‚gelaffen werden/ fondern fie 
folches miverhindert / und ohne Eintrag genieffen/ mitzen und 
gebrauchen, > 

Shemit fole und wollen wir aller tmferet Gebrecheri/ fie 
feind benant oder umbenant/ nichts ausgefehloffen / wie fi) die 
bifbero swifehen uns und unfeen Dorfabren erbalten/ es fen 
4vafferle) Sachen es wolle/ ob die aud) setzt unbedacht bleiben / 
gentglicy unb zu Grund vertragen feyn und bleiben. tnd foll unfer 
Feiner derwegen einige Rechtfertigung / ode? gewaltfame chatliche 
Handlung wider den andern vornelymen/ fonderitein foll jedes dem 
anbern gerubiglids bey alle dem / das et in Zeit dicfes Bertrags 
im Vefity/Gewabr und Gebrauch gchabt/und durdy diefen Bertrag 
betommet/ wngeadht/ daß es gum Theil zuvor des andern ges 
iocfen/ gerubiglid) und gants unverhindert erblid) und emiglid) 
bleiben laffen. t M 

Und wit Sertzog Anguftus Churfürft/ haben ‚aber dif alles 
aus freundlichen Willen / und fürnebmlid) auf Anbalten ber 
Königlichen Würden qu Oennemarc/ unfers lieben era und 
Dettes / Rath und Gefchickte/ welche fie diefer Zeit bep ims 
gehabt/umb mehrer Freundfehafft willen gemilfigt/ wie wie bann 
bianit Rrafft dite Beicfts willigert/ bag wit wifetn Heber 
Ojettern guewrllig wollen abtreten/ unfete Gerechtigkeit zu dee 
Hfung an dem Ampt Königsberg in Scand / fampt der Lelyenz 
füafit/ Oberbottmepigkeit/ und aller Gerechtigkeit / Folge / 
Stewer/ und anders bie wir an bem Ampé Alftatt haben; 
Wd) daß unfer Univerfität zu Wittenberg / von den Gite 
fern / Pfiffel und Navendorff/ Sahrlichen ihre Zeit und Gee 
bühr/ummwegerlich bey fehleuniger Soulff gegeben werden. — 

Daß wit qud) von Anfprach der schen über die Gleidhifaye 
Güter) die unfer Better Weehfelweife/ von denen von Gleichen 
an fid) bracht/wolfen abftehen/und G5. £: tiber obbemelte Ampt/ 
uno Güter) die Ampt8-Búder / (fo viel wir derer haben) und 
Kegifter wollen zuftelen. Doc) befcheidentlicy amb alfo/ baf 
es des Eintommeng halben detfelben Ampe/ Stätt und Güter 
feiner Liquidation ferner bedorffe/fondern daß bie Ihtterehanen 
in ben Aempten und Gütern, Gadfenburg/ Eyfenberg/ Herz 
bifleben/ Hllersleben /, md Bolefentoda / alstiald follen bie 
Zirffe und anders / vermbge der Xegifier /angeloben, Das fiti 
ende und fallende befindet fi aus den Xechnumger; im 2impe 
Aloenbueg aber/ foll die Exbliche Anweifung gefehehen/ amd 
altenthalbeny alle fernere Difpuration imb Liquidation mad 
Hleiben/ und unfer Better mit folchen Gütern / was bie Syübts 
lige Nutzen und Einkommens haben/ altenthalten begntiget 
fo; Weldses wit Yerttog Soban Griedudy der Elter/ gebor- 
ner Chuicfirfiy von wegen unfer und, unfers freimdlichen lieben 
Senahls/ und neben ung unfere Sobne/ alfo biemit sufagen / 
willigen md verfprechen /umb ohne einige Velelff oder Eintrag 
halten follen und wollen — À 

Wir Hertzog Johan Friedridy det Eltct/geborner Gfurfürft/ 
in ehelicher Bormundfehafft unferer freundlichen lieben Gemah- 
Yin) wollen unfern freundlichen lieben Bettern / Hertzog Aus 
nuften Churfürften/ Sy, € Widumb/_oder Leib-gedings-Vrieff 
binnen 4. Wodyen/ nad) Dato bif Beieffs/ zuftellen/ in be 
dencuna/daf es bili) gefdpidbt / weil (wie obenanggeigt) uns 
fece Gemahlin allenthalben verguiiges / und freundlich zufrieden 
geficher iff. 


CORPS DIPLOMATIQUE 


Bir Hertzog Augufius Churfürft / aud) unfere ben fol- ANNO 


Ten und wollen unfern freundlichen leben Bettern / Sertsog 507 
ban ¿Faiedaichen bem Eltern / gebornen Churfürften/ unb @.<. 
Söhne/der Güter Ollersleben und Bolcfenroda gavchren/ wie 
Gewehres Recht und Gewohnheit iff. 

find darauff gereden wir Sertog, Soban Geiedrid) der Elter / 
geborner Churfürft/ bey unfern Furftlichen Worten vor ung / 
unfete Erben und NadhFommens/rund wir Herzog Johan Fries 
drid) ber Mitler/ Hertzog Zohan Wilhelm, unb Sertyog 304 
han Griedridy der Künger/ Batter und Söhne / daß wir une 
fern lichen Bettern/ Nertzon, Augufto/ den Titul/ des Heil. 
Kom. Reichs Erti-Marfball und Gburfürft/ aud» Burggraf 
qu Magdeburg GS: €. <eibs-Erben/ neben andern gebiihrlichert 
ittuln/ hinforder geben follen und wollen. 

And wiewol wir Hergog Auguftus Gburfürft/ Bedencken ges 
babt/ unferm fielien Better den Titul/ ‚geborner Ehurfürft/ 
qu geben /weil es aber davor geacht wird /daß foldyes der Rom, 
Ravferl. und Komigl. Maj. nicht zu entgegen/ und aud etliche 
Könige/ Churfürften/Fürften unb Stande G5. £. folden Titul 
geben/ fo wollen wit ©. €. die Zeit ihreg $cbeng/ zu Befordez 
rung diefes unfers freundlichen Vertrags / denfelben neben den 
Tituln: Herhog zu Sadfen/ sandgraff in Gbüringen/ und 
Marggraff zu Meiffen/ aud) geben, _ 

So haben wir Herkog Johan Fricdtidy der Mitler/ Herkog 
Johan Wilkelmyund Heckog Syoban Friedrich der Singer vor 
uns / unfere Erben und. NachFommen/ gewilliget/ wie wir bani. 
Krafft diefes Brieffs willigen / verfprechen und zufagen/daß wir 
und unfere Gobne/ den Titul/ gebormer Churfiirft/ aud) des 
Churwefens/ degleichen des Tituls/ Burggraff u Magbe- 
burg/ nicht brauchen follen / noch wollen/ weil unfer freundlis 
cher Fieber Better / Seréog Auguflus Glurfürft/ und S. €. 
mánnlidye Seibs-Sehens-Erben am geben fey, Wher Go. 6. wid 
berfelbigen mannlichen seibs-sehens-Exrben foller und wollen wit 
foldhen itul geber / ohne wegerung. 

Wir Herhog Auguftus GDurfürft/ Hergog Johan Friedrich 
ber Elter/ geborner Gburfürft/ Derkog Johan iyricbrid) ber 
Mitler/ Herkog Sjoban Wilhelm / und Serñog Sohan Fries 
drid) ber Singer / auch unfere Erben und NtachFomnien / follers 
und wollen bie Ref; Capitulation, einer gegen dem andern/ und 
unfern beyderfeits Erbeny in allen Articéeln / die in diefem Ber= 
tage nicht gedndert/und darzu diefen OXertrag free und fefie hale 
ten, And wir Bater und Söhne/ wollen unfern lichen Betterns 
bey ©. €. Landen und $euten/ auch denen/ bie G5. e, tego hat/die zu= 
vorn unfer gewefen/rubiglid) bleiben Laffen/ ohne cinigen Eintrag 
oder Wiedervedes 

Und wir Hergog Anguftus G burfitvft/ gereden bey unferri Fürftl, 
Worten /baf wir diefen obbefthriebenen Vertrag / in allen feinen 
Puncten und Artikeln / auch alles dasjenige unverbritdlid bala 
ten wollen / daß ung bie Keyf. Capitulation aufleget/umd in diez 
fem Dertrag nit geándert Hy and wollen unfern Bettern bey 
Sree €. Sanden und Setiteit / te ihre $b. ¡ego bat/ urib dutch diefer 
Bertrag ¡ego betómmet/ gerübiglid) dud) bleiben Iaffen/ one eie 
nigen Eintrag ober Wiederrede, 

und nachdem wir Sergog Zohan (riebrid) ber Clter/ geborner 
Gburfürft/ in diefer Handlung gefuc)t/ daß uns die Scriffte 
faffen im Ampe WAldenburg / und ben andern obgenanten Amps 
ten / folten mit angewiefen werden ; und wir Hergog Auguftus 
Churfiirft bedacht / daß fie in die Ape nicht geboren / und uns 
foldyes niche fihnldig geachtet/ gletdwobhl aber aus fonderlicher 
Freundfehaftt/ und auf Anhalten der Konial, Würden zu Den= 
nenmateé Kathes haben wir S. $. nachfolgende Schrifftfaffen 
amveifen zu laffen getuifliget/ nemblich/ den Comptur- Hoff zur 
Altenburg / den Dern von WildenfelB/ mit dem Gut Kones 
berg / und tuciter nichts. Ausgefchloffen den Anfall deffelben 
Guts Konneberg / fo ung dent Ehurfürften / wid unfer Erben/ 
bleiben foll, Doctor Effen/ mit dem Sut Frauenfels / Haus 
bolbt Pflug / mit bem Gut Lobiehata / die von Ende/ mit dem 
Gut Starekenberg. Die von Brinaw/ mit den Gütern Brei= 
tenhain und Meujeltaig., Wolff von Weifbad mie dem Sut 
Rainsdorff. Baftian von Gabeleng/ mit ben Gütern spefde 
witz und geuben/ die von Ende/ mit beni Gut Fudshain, 
Œrnft von Braitenbad) / mit bem Gut £emtz/ bie von Ende / 
mit dem Gut Ponity, Servatius und gevin vom Ende / mit 
den Gutetn £omen und Selcta / Chriftoph von Weisbach / mit 
bem Gut Weifbad. Die von Greutgn/ mit den Gien 
Heckenwalde und Pelitz/ Doctor Erentz/ mit dem Gut SXeidje 
fiiit; Mincéuitz/ mit bem Gut Prautfha/ Wolf Hageneft/ 
mit den Gritern $ucfatu und Deweritz/ Balten von XemBberg/ 
mit den Gut Erenberg / Urban von *Xith/ mit bem Gut 
Munrits, 

Welches wir Hertzog Johan Friedrich der Elter/ gebohrner 
Churfürfty zu fonderlichen freundlichen Gefallen vermerct / und 
wollen dant freundlich zufrieden feyn/ aud) wits und unfere 
Sohne/ follen und wollen S. & diefes WArtickels halben ferner 
nicht anlangen. PER 

Db aud unfer/ des Churfürftei/ Schrifftfaffen/ die inter 
ung bleibert/ ober ihre Untertharten einige Gebiit / óbee Diente/ 
in bie Ampt/ bie wir unfert Bettern zukommen laffat / vor al: 
ters und bifihero geben und geleiftet/ die folfem fie binforber in 
biefelben Wmpe auch Teiften und geben, Sn wegerting aber def y 
mag unfer lieber Better S. £, durch ihre Ampes-Diener in Jre 
Güter / die in den Aemptern gelegen/ davon die Debit in die 
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folten die Sehen in unfer Cangelery bleiben / und unfere Sebvifft= 
faffen/ von unfern lieben Bettern mit Feiner Pfliche / oder ans 
der Befedwernng derhalben belegt werden. ind folepes foi im 
Gegenfall mit den Schrifftfaffeny die wir Ss €. tego zumeifen 
lajjen/ dergleichen aud) gehalten werden, — 

Und nadjdem Is Hergog Zohan Raredzichen dem Eltern ges 
bornen Churfürften/ unfer freundlicher Lieber Better / Herkog 
Auguftus Ehurfürft/ wie obgemelt/ roocco, Gulden ing 
giebt / wollen wir Georg Dithummen 20000. Gulden / die ibm 
auff bem Ampe Sachfenburg verfehrieben/felbft bezablen/ und 
foll unfer lieber Better berfelben Schuld balben/ ferner nicht 
angelanget werden, 

Ob qud) Linfftig siviftben ttmg/ober unfern Erben umd Macy 
fommen/ Srrungen und Gebrechen vorfielent / damit dann aller 
unfrermdlicher Wille und andere Weitlaufftigheity fo daraus ente 
fichen möchte/ fo viel immer nuiglidy/ verhtitet werden / haben 
wit uns folgends Austrags mit einander freundlich und 9xetterz 
lid) verglichen. — tmb anfanglidy da ie zu Zeiten in unferer Furft- 
lichen Regierung etwas vorfallen wurde / darunmb wie uns / mit 
frambliden Schriften und Beridhten / mit einander felber nicht 
möchten vergleichen/ fo wollen wir alsdann unfere _verfiandige / 
febiedliche und getverve Kathe batum. forberlichen zufammen fé 
sen und diefelben gutlichen vergleichen Laffen; Da wir aber 
bird) biefelben auch niche moeyten verciniges werden / fo fol tme 
fer jeder vier Weltliche und zween gelährte Rathe niederfeben / 
und ber Eyd und Pfltehty damit diefelbige unfer jedem sugethan/ 
fo viel die Sadye/ barumb fie niedergefegt/ belanget / loBzchlen: 
Die follen alsdann dargw infonderheit/ in Beyfeyn unfer 1edes 
dargu verordnecert Anwalden von newes (wie gewonlich) verer= 
bet mb verpflichtet / mb alsdann vor ihnen die Sache / berhals 
ben die Syerumge vorfatlen/ durch beyde Theile/ mit der Kies / 
and oft alle Berbitterung/ alfo votbradt werdenydamit fte der 
firettigen Gachen einen guten Bericht haben tonnens Alsdann 
follen fie allen ‘Fleiß vorwenden/ ung ober unfere Erber und 
Nachkommen / folder entftandenen Gebrechen üt ber Güte zu 
vergleichen umd zu vertragen, Ob fie aber des nicht folge haben 
möchten/ algdann follen die smblf Niedergefegte bie Srrungen 
von und in die Feder zu reehte/ ohne alle undienftliche Weitz 
Kaufftigkeit/ vor ihmen einbringen, und mit denen Sägen zum 
Ureheil befchlieffen laffen/ aud) die Berfehung thint/daB im leg> 
fen Sage Feine Pewerung eingebracht werde/ und da es gefches 
ben foldes in Stellung des Werheils Übergeben/ und auff bee 
fbebene rechtliche Borträg/ was recht ift/ fpredyert. 

Db au rintervedlidye/ oder bey Ureheil zu foreden / Gegeugs 
MIP qu boren/ und anders zu endlichen Urtheil dienftlich folte 
vorgenommen werden/ das follen diefelben zwolff niedergefehte 
Nath aud) zu thun Macht haben; ba aud) der Articul / derentz 
halben zwifchen ung Sperungen zuftinden / viel meren/ Die / wie 
obgemelt/ in ber Güte nicht Lote entfchieden werden / fo foll 
Die recheliche Erörterung derfelben zugleich und miteinander ges 
fübebon/ und alle enblid) geortert/ und Fein Artictel / fo zum 
Rechten gediegen were / ohne den andern rechtlich verfprochen / 
ober hinfiellig abgefandt werden / damit wir/ und unfere Erben 
oder NadFommen / alfo alter Gebrechen/ fo tederzeit encftepen / 
zugleich vertragen / und eritfdieben werden. i 

Koncert fid) aber die wolff niedergefehte des Ureheils und 
ehrlichen Extánenúf unter ihnen nicht vereinigen / fo follen fie 
alsdam fchuldig feyn/ fib des Rechten und Ierheil an dem 
Keyferl. Cammer-Gericht zu belernen/ und darauf int ihren Malye 
men vecbtlihe Erkänenuß zu thun. 


Da aud) iegene Actickel fúrficien / bie fij) in bie Sachfifche , 


Keehe in der Haupt-SGachen ziehen tbáten / barum foll demfelben 
Gacbfifében Red te nad) gefprochen werden ; tind foll foldyes alles 
in Sabrs-Frift/ von Seit der Dhiederfagung ansurecbrien / genk= 
Tid) unb allenthalben ausgericyt und gebrtere feyn; Und was 
dem alfo na) in foldyen mifern Gebrechen/ entweder butd) gritz 
lide Handlunge verglichen / ober da diefelbe entfttinde / durdy 
zechtliche GrEantmig auf Mag und Mepnung/ wie obgemelbt/ 
gebrtert wird /ba8 gekeden und geloben wir einander hiermit bey 
anfern Fürftlichen Teewen und Worten vor ttu /Unfere Erben 
imb S9rtadfommen/ trewlid) zu halten’ anzunchmen/ und dents 
felbigen zu verfolgen / ohne alle Reduction , Appellation, atid) 
fonder alle Auszúge/ BehelfF/ Ein - oder Wiederrede / wie und 
welcher Geftalt diefelbe/ nad) Schärfe der Recht / oder menfa)> 
lider Grfinbung/ erdacht werden mochten; Es foll aud) diefer 
Austrag in ben Serungen/ fo fid) mad) unfer eins oder bepber 
Abgang zwifchen unfern Erben gutragen môcbte/ gleicher geftate 
gehalten werden. 

Def zu Urtunde/ aud) fiter/ feffer/ und unverbrüchlicher 
Haltung/ haben wir beyde Sergog Auguftus Churfürft/ und 
Herhogs Syobamn Friedrid der Elter / gebornec Churcfirfts 
desgleichen wir Hertzog Sobanns Friedrich ber Mitler/ Herz 
2308 Soban Wilyelm/ und $oerfgog Johan Friedzich der Sine 
ger / weber fein Snfiegel an diefen Brief / ber gerwnfacht / 
fier hengen faffen/ und ung mit eignen Sanden unters 

hrieben. 

Und wir obgenarinte Hertyog Auguflus Churfürft/ und 
wir Hertzog Johan Friedrich der Elter/ geborner Churfürft / 
mit Wiffen und Willen unferee Goh’ haben uns gegen bey= 
derfeits unferer Sandfthafften bewilligt / aud) ihnen verfprochen/ 
und quacfagt/ daß wit/ und unfere Erbeny diefen Dertrag/ 
fict/ Fefte halten follen und wollen, Welcher aber unter ung / 
oder unfer Œrben/ foldes mid tbun wurde/ demfelben foU 
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feine eygene sandfihaffe ii foldver feiner Nidehateung/ iveder 
Hulfflicy nad) vathig fepn; Und zu noch mehrer Sid heit hat 
ben wir beyde obgenannte Chur= und Súrfien zu Sadıfen/ die 
Aller = Durchleuchtigften / Großmächtigften/ aud Hodgeborz 
na Fürften und Herven/ Dern Ferdinandum/ Kömifchen/ 
ju Sungarny Bobemen / Dalmatien imb Groatim Konig) 
Sufanten in Hifpanien/ Exg=Hergogen tu Defterveich/ Heros 
gen zu Burgundt/ Brabane und ABrrtembera / Graffen qu 
rol: Sen Ebrifian qu Dennenmard / Norwegen, der 
Wenden md Gothen Sónig/ Herkoge zu Sehlefwig/ Holficin/ 
Stormarn/ and der Ditmarfejen / Graffen zu Oldenburg und 
Delmanborfts Hern Soachim / Diarggrafien zu Branden 
burg / des heiligen :Xomifiem Keds Erk-Cammerer und 
Ehmfürfen/ zu Stettiny Pommern/ der Caffitben /Wenden / 
und in Gcblefien / qu Croffen / Hertzogen/ Burggraffen zu 
Nürnberg / umd Fürften zu Sgen; Dern Wilhelmen/ Hertzos 
gen zu Gúlid) / Cleve und Berg/ Grafen. qu der Marek und 
Ravensherg/ Hern zu Xavenficin; Dern Philipfen/ zu Stets 
tin/ Pommern/ ber Caffuben und Wenden Sertzogen / Fürs 
fien zu Rügen) amd Grafen zu Gützlawy und Hern Philips 
fen den Eltern, Sandgraffen zu Heffen/ Graffen zu Catsenenz 
bogen/ Dietz) Ziegenherm und Nidda/ unfer allergnadigfte / 
aud) befonder liebe Herven/ Better Oheime umd Schwäger / 
unterthanig aud) freundlich gebeten und vermodt/ daß Shre 
Sonigl. Majeft. Komigl, Würden und ficbdeny jre Snfiegel an 
diefen Brief auch wolten hengen laffen. 

Und von GOtes Gnadeny wir Ferdiriandus / Römifcher / 
imb wir Chrifitan/ zu Dennemare / Konig / wir Syoadun/ 
Marggraff zu Brandenburg / Churfiieft/wir Wilhelm qu Griz 
li} und wir Philips / zu Pommern Oertiogen/ und wir Phiz 
lips/ gu Pomme Hertzögen/ und wir Philips dev Elter / 
fanbgraff zu Soeffen / bekennen mit diefem Baeff/ vor mis / 
unfere Erben und Machkommen/ daß wir auf Anfuchen der 
KHochgebommen/ obgenannten Chur uno Fürften/ unferer lieberr 
Ohmen/ Sohns/ Bettern und Scywägern/ unfere Snfiegel an 
diefent Brieff zu beglaubigung deffelbigen hengen laffen/ unb ung 
mit eignen Sanden unterfchrieben; bod) ung Konig Ferdinando/ 
unb unfern Erben/ ohne Schaden. 

Und wir Albrecht Georg / Graff tnb Herr zu Stolberg 
und Wernigerode; Hang Geoıg/ Graff und Herz zu Manf= 
feld/ Edler ere zu Helduungen: Georg / Herr von Schons 
burg/ Here zu Glaudar und Waldenburg; Hanf von Gerz 
mar/ tande= Comptor dev Valley in Gbüringen/ Georg von 
Schleinitz zu Serrhaufen; Wolff vom Ende/ Ritter; Cafpar 
von Schönberg der Elter aufm Borftenficin; Ernft von Vils 
dits auff Batzösrff/ Oberhauptmann des Meifnifthen Ereys 
fes/ Gbriftopb von Wertern auff Frohndorff/ Oberbauptmamt 
des Thuringifehen Ereyf / Dietrich von Starfehedel qu Muse 
fcen/ Abraham von Einfiedel/ aufn. Scyarffenftein : Wolff 
Seller zu Steinberg; Georg von Wigleben qu Wolmerflätt 7 
Andreas Pflug zu Lobnig: Sobann Lofer zu Trebig) Baftiar 
Spfüig su Strehlen: Oeinrid) von S3unaw der Elter zu Dropig: 
Hreronymus Kiepweiter zu Sobifs/ Doctor/ Gan&kr; Chris 
ftoph von Carlewik/ auff Hermannsdorff/Han von Saleus 
nig dafelbft/ und Heinrich von Malditz zu Dippolswalde. 

Aucy wie Búrgermeifter und Kathe der Stät/ Witten- 
berg/ Seipzig und Saltza 7 bekennen mit diefem Brief: Stade 
dem ung Hertzogen Auguften/ Churfürften qu Sadfen/ uns 
fers gnadigften Serm Sandefchafft davzit veroobite£/ bap wir / 
zu Glauben / ieder fein Snfiegel an diefen Brief gehangen / und 
Tid) mit cigner Hand unterfdricben ; und wir Crnft/ Graff zu 
Gleichen/ Herz zu Tomas Bernhardt von Mila Ritter) Landa 
Qoffincifier: Mattes von Aallrott / Sauptman gu Coburg / 
Erafmus von Meinckwirz zu SOvenati/ Doctor und Gant;ler z 
Wolff Miúlid)/ zu Hartisleben/ Hoffineifer ; Friedridy von 
Wangenheim/ zum OSinterficin: Denrih Mind zu Berife 
borff/ und Jacob Keltzy Burgermeifter zu Salfeldt / bekennen 
auch mit diefem Brieff/ nadbem uns Soertzog Sohan Friedzis 
chen /des Eltern / gebornen Churfürften/ unjere qnadigen Qeren 
sandfihafft darzu verordnet/ bap wir/ zu Glauben / ieder fein 
Snfiegel an diefen Brieff gehangen/ und fid) mit engner Hand 
unterfehrieben; Wir bewilligen aud) hiemit vor uns / und von 
wegen gantzer sandfchafft/auf empfangenen Vetelelh/wo fiche uber 
lang oder furty wiirde 3utragen/daf em Churfürft/ ober Fürftlicy 
The im Sauf zu Sadfén/ diefen Bertrag nicht halten wir= 
de/ daß algdann deffelbigen engne faubfibafft Shm in folder 
fener Nichthaltung/ weder vátblid noch helfflich feyn fot / uns 
geacht / wir fie durdy iven Heren oder fonft dazu ermahner ; Wie 
Tow dann auf den Fall unfee Eyd und Pflicht evlaffen wore 
den, 

Bey obbefchriebener Handlung und Beverage feind gewefen / 
ber Konigl., Würden zu Oennemare’ Kathe und Gefthiekten/ 
nemblich Peter Hchfe zu Gieffelfeldt / Hauptmann zu Kavang- 
burg / Balthafar Clammer/ Lieentiat und Cantzler/ Verne 
Jarbt/ Wigwalg/ ‘rie / Dodor, fer Hertzog Augufti / 
Ehurfürften/ Ráthe und liebe Getrewe: Nang von ana. 
auff Pombfen/ Ampeinann zu Grim/ Georg Commerftätt auf 
Kalekraut/ und Leonhardt Badehorn/ bende der Rechten Docs 
tores/ und unfer Qertyog Zohan Friedrichs des Eltern/ ge= 


bornen Churfürften Rathe und lieben Getvewe/ Erafınus von 
Minekwity/ zu Drenaw/ Doctor und unfer Cantzler; Wolff 
Milicy/ zu Hardipleben/ Hoffmeifler/ und Heinrich Mind 
zu S3ermeborf. Gefiheben UND geben zu dev et at 

age 
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$ Tage Matthize Apoftoli den 24. Tag des Monats Februaviiy | fehen und su Sanit) gefiihree haben/ wie ietsiger Zeiten, nad Se 
Anno nad) Chait unfe liben Han Ole) Im area Sole Seistung GDttes Willens) unfer alter und Kblieer im Heit, ANNO 
X Reich hergebvachter Frivfte Stamm und Stand ber Herrfa 
3 Serdinandus. ten Senneberg/2c. an unfeen Mannlidyen Seibes-Erben in mer 
oh. gieboid) der Eltere/ geborner Chuefiirft zu | lies Abnehmeu und Dangel Fommen/ und wir nad) unfern 


Sadyfen/ m. p. 
Chriftian, 
Auguflus/ GDurfürft su Sad fem 
Sob. Hriedricly der Meitler, 
I: 28. 9. zu Sachfen, 
Job. Friedad) ber. Jinger/ m. pi 
Soadim Churfirft/ m. p. 
Wilhelm /. Herzog zu ©: 
Philips £, zu Heffen m. p. 
bilips/ Herzog zu Stettin’ Pommern 
anf Georg/ Graff zu Manfrelo. ot 
Albrecht Georg/ Graff zu Gtolberg / Königs 
ftem und Nursfdfort. 
Georg Ser von Sehonburg, 
Georg von Sehleinits, 


XXXIII 


a. Sept. Cr-Berbriiderng swifchen Johann Friedrich ben mite 


feren] Johann Wilhelm! und Johann Friedrich den 
Sängern! allerfeits Hergogen zu Sachfen eines dann 
auch Wilhelm Georg Ernie) unb Boppo Batern 
und Söhneny Graffen zu Henneberg andern bolas 
Boburch bie legtera bewilligen | dabirim fall fie ohne 
männlichen Erben nit Tode abgehen foften] befagte 
Hergogen in der gangen Graffichaffe Heaneberg 
fuccediren/ dahingegen befagte Herbogen 130470 
guiden obbenanter Sraffen Schulden auf fic) zuneh- 
Men) and diefelbe zwansig Gabe zu derpenfioniren 
verfprechen. Gefchehen zu Kabla den 1. Septembr. 
1554. Sambt Inferirten Confens in obiger Erb. 
cinigung 2fugufti Churfücfts zn Sachfen/ und Phi- 
Vipps $anbgraffen zu Neffen. Geben wie oben. 
[Lunie, Teutíches Reichs- Archiv. Part, 
Special, Continuat. II. Abfatz II. pag. 296.] 


Ceft-ä-dire, 


Union Hereditaire entre Jk AN FREDERIC le 
mitoyen, JEAN GUILLAUME, & JEAN 
Freperic & jeune, Ducs de Saxe d'une 
part; ES GUILLAUME, JEAN Ernest 
& BorPo, Pere & Fils, Comtes de Henne- 
berg d'autre parts portant que fi lesdits Comtes 
viennent à mourir fans Hoirs males, les Ducs 
fasnommés leur fuccederont dans le Comté de Hen- 
néberg, & qu’en échange de cette Expeltative, 
ils Je chargent pour lesdits Comtes de leurs dettes 
montant à la Somme de 130470 Florins, ES d'en 
payer les Intéréts pendant vingt aus. A Kable 
de 1. Sept, 1554.. Avec le Confentement d'A v- 
Gusve Eletteur de Saxe ES de Puicirpe 
Landgrave de Heffe du 1. Sept. 1554» 


a GOkes Gnaden wir Johan Friedrich / der Mielere/ 
Soban Wilhelm / und xoban ¿Friedrich / ber Srngere 
SGebriidere/ Dertsogen zu Saben / Sandgrafen in Théringen/ 
und Diarggrafen zu Meiffen/ 2c. und von beffelbigen Gnaden 
wir Wilhelm’ Georg Genft und Boppo/ Date und Sohne / 
Strafen amd Herren zu SYemiebergt /, 2. Thun Fund und bez 
Famen vor tns und alle unfere Dannliche fcib8 2 auch Sands 
and eigene Erben gegen iedermanlichen biermit/ und in Kraffe 
dıefes Briefeg: TONO y Lm 
Sjtadbeme wir allerfeits die foralichert und Sefdwindent íduffz 
te/ fo fid) nummebro in diefen letzten Zeiten der Welt. burdy 
Derhengniß des Athnadytigen offtermables. befchwerlichen E 
fragai/ beneben unfer und unfer ttuterthanen Nuts und Gez 
Deven und Wohlfahrt ermogen/ auch ‚wie und, welcher Geftals 
zwoifthen Uns und den Unjern/ vermittelt Göttlicyer Suljfe, 
Freumdlicher und Machtbarlicher Wilte/ auch Rube und Einige 
Feit / sufambt Gericht und, Getecht/ und aufotber(t der Kon, 
Sanferl, und Konigl. Majeft, unb des $. Rom, Keichs ausz 
angettinbigten Sand-Frieden/ beflandiglic) (fo viel an ins /als 
benachtbarten Fivfien/ in unferm Furfienthumb /- Sanden und 
Herrfibafften/) erhalten / gefdhitezet umb. gehandhaber vwerden: 
mochte, mit sFleiB betrachtet. And infonderheit wit Graff 
2Bilbel sufambt obgenanten; fern. Fel, lieben Söhnen anges 


> 


unb unfers Mamlihen Stammes gäntzlichen Abgang unfern 
getecuen Unterthanen nichts Beffers gónnen nod) verlaffen moz 
gens dem daß fie unter Fromme Herren / von denen fie wohl 
xegiecet und gefchlitzee werden möchten; Fommen/ zu deme daß 
auch wir uf unfere Sel. liebe Sohne che und zuvorn auch / ba 
fie denen hoben Stifften einverleibet worden/ einen trefflichen 
Untoften aufgermendet, Aber das aud) die Weltlicyen unfere 
Gobne/ inbeme fie der Nom. Käyferl, und Königl. Maj. in 
Tentfehen und Welfchen Sanden wider deren iyeinbe mit tren 
Sib zu offtermablen gebienet / md eine anfebnliche Sunme 
aufgegangen/ und bardurch Beneben andern zufälligen Anftöffen 
und nothwendigen Ausgabeny ‚viel Zeitlang in groffen tnvath 
Schulden halber gefeffen feynyüber vorige vielfaltige unb faft ar 
einander viel Sabe her webrende Durchjúge/und zuforderft nun 
mebro wit wid aunfere arme Unterthanen vou dem tebe vereinigz 
ter Sränekifchen Stánde / Bamberg/ Búrgbueg mb Men» 
berg riend 2 Dole / und deffelbigen vielfaltigen Ourchptigen / 
mit Brand / Kaub/ Phindering und DBerheeenng verderblichen 
and undberwindlichen Sehaden erlitten haben. 

Derohalben den unfer. Graff Wilhelms und zugleid) unfes 
Yer freunbl. lieben Sohne hodfte und unvermeidlicye Ototbburfrt 
erfordert. bat umfere Gelegenheit imb Sachen / zu Erhaltunge 
infers 5uefil. Glaubens / Vrieff und Siegel Stande md 
Wirden/ damit devfelbe allenthalben nidst bey unfern deben und 
nad) unfern Abfterben in gemiffe und merekliche Gefahr und Anz 
fally ung qu emiger Derfleinerung / fallen môge/ auf Gbriftz 
lice billige unb mügliche Wege/ zu DBerbuitimg audy unfer ar 
men Unterthanen Befehwerumgen und Nothfälte/fo ihnen túnfi= 
tiglichen weiter begegnen möchten /vorzutrachten/ und fúbenebm= 
lcben/da ams zu diefer Zeit ie tahtfamer und bequemer / auch 
gegen den nachtommenden unfern mannlichen Seibes-Evben vielz 
mehr rühmlich amd verantworclicy gewefen /durd) diefe vor=und 
hernachgefehriebene Conditiones die alte Jul. Herrihafft Sen- 
nebergt unperteennet bey Wrirden / Staat und Grande im Heil, 
Rom. Xeich lang qu erhalten/weder obrie bertihrte Conditiones, 
gu ewig Dorweiß moamibervindliden Derderben / berübete 
Herrfchafft uf unfere Seibes Männliche Erben nicht zu bringen / 
oder zum wenigfien biefelbe gar zu drúmmern und ftbeitern geben 
gu laffén s Dameben wit uns aud) erinnern und bewegen/daf vorz 
genenne unfere liebe Herve und Ohmenydie Serfogen su Sachz 
fen/ 20. ung alíerley Sreunbfeba fft und Wohlthaten bezenger habeny 
aud) nod) weiter exgcigen Fonnen/und daß die Hevvfehafft Senne- 
bergE und Coburg. Arch vor langen Sabren ¿ufammen geboret/ 
aus welchen und andern vielen hoehwidhtigen uns bargubemegenz 
ben Urfachen wir tambelich Batter und Sohnenach unfern gangs 
lichen Abgang unfixe Herefthaffe niemandes Lieber gönnen wolten/ 
den vorgenanbten unfernlichen Herren und Ohemenydargut wir 
rd unfére Hnéertbanen aud) fonberlid) geneigt vermercen und 
wiffen. 

Darumb wir uns gegen Shr .sd. freumdl. etbothen/bey dex Rom, 
Rayf. und Rôn. Maj. unfern allergnadigften Herveny unfers Bers 
hoffens die unterthanigfie Fürwendung und Forderung gu tbun y 
bap bepbe Shr. Maj. bemelten unfern Sun, Obeimen den Wnfatt 
gemelter Oerrftbaffé Henneberg/ mit allen Zusund Eingehorun- 
gen/fo viel beren Keichs-Sehen iffy beftándiglicien witlen und vers 
febvetben mochteny doc) daß unfere On. Dheimen folches neben 
ung befien Bermogens auch fleifigen helffen. 

And dam wir die Hergogen zu Sachfen/w. uns fehuldig erten- 
nen/ ate) geneigt und willig feind/fiix biefe unfere liebe Obeimen/ 
der Srafen zu Henmebergk/ gané freundliche und wohlmeinende Ers 
¿cigunge uns 35. €, hinwieder zuforderft von wegen der imercklichen 
Schulden/p liche Fabrezunicé auf bie Herrfchaffe gevadyfen/und 
biß anbero fehwerlich haben verpenfioniret werden müfen/ mit 
fecunbl. getreuen mft anzunehmen / anf bag fie der Hauyts 
Summa und Sinf gu, guten Theil mogen abFoumnen/imd infers 
mit des Allmadcigen auch gemieffen, 
envie vorermoepnte Herfogesu Sachfen und Graz 
fer gu Hennebergk / 2c, ung in dem Samen des Allmáctigen 
freundlich mit cinanber vereinigt und verglichen. Bereinigen und 
vergleichen uns auch in allerkrafftigfien Form/ wie foldyeg su Rec 
oder nad) Gewonheit gefcheben foll oder mag/ mit und in Kraffe 
dif Briefesynehmlichent imb alfo + So bewilligen wir obgenante 
von Senneberg hiermit fambtltd und fonberlid) aud) unviebertuffa 
lid; und uffs Eräfftigfte/ats wi bad quede diffalls tun tóner 
oder follen/uf den Gall/ want nady bem Gott. Willen unfer Den 
neberg. énnlider Stamm Todes halben ganglid) und ledig ab= 
gehen wiürbe/ dafite bod) der Allmadtige GH gnadiglidy fep 
wolle/ daß algdam wir den Hergogen au Sacfen/unfern freundl, 
Oheimen/und ihren Männl, Seibes=Sehns-Erben/ fiir allen andern 
Standen gonnen voo(fen / an fie su Fommen und zu fallen eigene 
thúmblic) als das hve einzunehmen amd zu gebrauchen / ohne 
mánniglides Einreden/ Wiederferhten b Berhinderunge/ wnfere 
gange Hevvfchaffe Henneberg/ mit fambe derfelben augeborigei 
Pfandfehafft/ Pfandes-Gerechrigkeit/nach £aue und Snbalt unfez 
rev habenden sehen und anderer Briefe und Derfchreibungen/adive 
und paffive , beneben allen und jeden Furftl, Regalien/ Qoheiteny 
‚Oberbothmäßiigteitenyschenfchaftt Gerichten / Folgen) Steuven/ 
ABildbabneny Geboléen /- Fifdereyen / Zolfen/ N à 

Werden / 
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wercken / gefuche und ungefuchte/ amd allen andern Geredhtigtei= | 


ten / Œbren/ Würden Freybeiten und Nugungen/ Zusund 
Eingehdrungeny nichts ausgefchloffen/ in allermaffen imfere 
Dotfabren / Lobl, uno feel. Gedadyenifi / und wir bertibrte un- 
fete Herrfehaffe bif anbero befeffen und genoffen/ auch nochmabls 
befigen und genieffen/ sufambt umfern Gefcytig und zugehörigen 
Munition , aud) unferer Yarnifeh-Cammer/ aud) allen andern / 
fo zu der Wehre nothwendig/ und was wir dergleichen meht/ 
¿ue Munition unb Wehre gehörig/ die Zeit unfers <cbens Dar» 
zu weiter erlangen und bringen mochten fambt denjenigen / fo 
ir unfern Schlöffern/ Haufen imb Gigentbumb angewidmet 
und Nagelfeft ift. e hais 

Uf bap auch foldye gu Kecht frdfftiglidben und beftandigliden 
geftbebe/ fo wollen und follen wir dee Rom, Kavf. und Konigl. 
Maj. unfers allergnädigften Herat / gnabigfte Bewilligung tiber 
Diefe Anwartung /Anfatl_und gangen Contract durch unfere un 
terthanigfte und embfige Fürwendung und Bitte ausbringen und 
etlangen/ dargu ung auc) vorgemelte unfere liebe Obeimen / die 
Sergogen zu SGachfen/ rc. ihres befiens Bermmigens und Fleiffes 
bebolffen feyn wollen, : 

Wir/ die von Hennebergt / wollen tnd follen auch gleicher 
Geftale der Geiftl. fena Herren Bergúnftigung über diefen 
Contraét ausbringen/ amd über die albereits gemachte Sul 
den/ deren Berzeichmiß unter amferm Secret wie unfern lieben 
Obeimen/den Sergogen zu SGadhferr/ 2, zugeftellt/ von diefer Zeit 
an weiter Feine Schuld uf unfere senate und Sand machen 
ober fie befthweren, t 

Alleine behalten wir ung in deme bif beoom da fid) durch 
DBerhengnif des Allmadhtigen Einftiglic) nad) Voltziehung dies 
18 Contracts zutvagen folte/ bap wir. oder unfere Erben mit 
Soct-Qrigen / Brand verberbet / befehadiger und befdymeret / oder 
gefangen wilden / welches aber der allmächtige SO gnábiglid) 
wolle verhüten/ bap wiv algdann m diefen ict erzehlten Noths 
füllen / und fonften nict/su Erfeattung und Erledigunge folder 
Vefehwerdert / eme ziemliche und tragliche Sunme Geldes / mit 
unfer Freundl, Ohmen/ der Hergogen zu Sadfen [w. Bors 
wiffen/ ufnehmen/ und ber Sacra fft Rammer-Guther /jebod) 
ohne ungewöhnliche/überftüßige und unved)emáfigo Bersinfung/ 
wiederfauflicher weife verfichern mögen/m dem wir / die Derts0- 
gen zu Sadfen/c. uns nad) Gelegenheit amd Erforderung der= 
felbigen Nothfalle unverweißlic und feeunblid) erzeigen wollen, 
Dargegen wollen wir / die Sertzogen zu Gachfen/ zc. unfern Ties 
ben Oheimeny den vozbenenten Grafen zu Nermebergeé / wieder- 
amó zur Freundtfehaffe und Enthebung ber trefflichen Schul- 
den/ damit Shr. $d. beladen feyny ein hundert / deeyfig fau» 
fendt/ vier hundert/ fiebensig Gülden / und fechs Grofeen / 
je ein unb zwantzig Grofchen Fürfl. Gsádyf. sandes-Wehrung 
vor einen Guilder gerechnet / an Schulden / weldye fie ietst alfoz 
balden nad) befchloffenem Contra& an uns weifen follen uf 
ung nebmen / und diefelben zwangig Sabr bie nefttinfitigen 
verpenfioniren / ober darzwilchen zu unferet Gelegenheit ables 
gen/ und ben Glaubiger emes jeden Schuld halben gebripy: 
Jide Verficherung machen / audy die abgelöften Oennebergifthe 
Schuld» Berfepreibungen caffirm/ und alfo dann unfern Ohr 
men von Sennebergé gegen gebührlichen Betandtnif unb Re- 
vers zuftellen, qe. x 

Do aber der Almadrige GOTT ung den Grafen qu ene 
nebergÉ / 2c. einen oder mehr mannliche Lcibes-Erben befeheren 
wiirde/ fo follen alsdenn die obberuhrten ung) den Herkogen zu 
Gadfen/2c. angeweifie ein Dunbert/ dreyfig taufend / vier hunz 
bert; fiebengig Sulden/ feds Gr. uff wmjer/ der von Denne 
bergt/1c, gangen Freumdfchafft und berfelbigen jafel. Xenthen / 
Mugungen und Einfommen/ nichts darvon ausgefehloffen/ et 
nes rechten beftändigen Wiederkauffs verfchrieben und verfichert 
fans Als vow fie denn hiermit iegund wie alsdenn/ amd alg» 
Denn wie iegund/ uf obbertihrten Fall darauf verfchreiben und 
verfichern, 

Würden denn demnach Wir die von Sennebergé ung der Ab- 
Jófimg unterfichen von deßwegen/ daß wir inwendig obgedadyten 
awangig Jahren oder bernad) männliche geibeg= sehn» Erben er= 
zeugen’ welche Ablofung denn in diefem Fallyund fonften nicht/ 
in mfer ASIE und Gefallen ftehen folly fo follen Wir alfoz 
balben pflichtig und fdulbig feyn/ unfern Server Ohemeny den 
Hergogen zu Sadfen/ die einnahl Dunbert / drenfig taufend / 
Dierhundert und fiebenzig Guldeny fed)g Grofeheny sufambt der 
Penfion, die Shr. £b. mitler Zeit haben entrichtet / bif. que end- 
Fiche Abldfung wiederkäufflichen zu verginfen/ md Macht haz 
ben bie Haupe-Summen uf ein oder mehr mabl/ bod) bafi zu 
Feiner (Griff unter gehen taufend Gulden abgeleget/ und die Bes 
ablung ein viertel Sabres guvom angetimbiget/1mb allewege die 
Benton von der abgetragenen Summa feywinden, 

¿So balben aud) Wir bie Grafen von Hennebergt mit ber (62 
Lofung oder Berginfimg auf obbertbrten Fall angefangen fo foll 
Herivieder diefer unfer Vergleich und Contract an bem Fall er» 
laffe und nichtig feyn:/ jedoch daß die verfchriebene Penfion ob- 
bertibrter maffen jedes Sabes uf gewiffe und Nahmhaffte Fri 
fien, derer wiv ams alsdenn wollen zu vergleichen wiffen/ ges 
fallen; und im Fall do befbalben von ung/ben Grafen zu en» 
nebergt/ Wegerung Oder. Berfaumniß fid) veruhrfachen und bes 
geben würde/ fo follen alsdenn unfere Aembter MaßfeldyNort- 
heiinb/ Mafimgen nnd Sandy in Krafft des obbertibrfat tie 
Hevfauffs vor foldsen Mangel infonderbeit: hafften/ aud) die 
Herhogen zu Sachfen/ec. Fug / Stadt und Recht baben/ fid) 

Tom, IV, Parr. IIL 


1 


75 
zu den ieh bemelten YAembeern/ als ihren wiederkäufflichen Giz 
genthumb/ bif fo Tange Shr. $d. bte der gangen Schuld-Sumz 
inen wiederum vergnúgt und babbafft gemacht worden/ unfer 
und mannigliches halbenyunverhindert zu halten/ diefelbigen cinz 
gunehmen/ und als das Sypre inne zu haben/zu genieffen und zu 
gebrauchen; Doch was die iegbemelten Xembter uf ben Fall uns 
fern Herren und Ohemen von Sadhfen/ 2c. ¿ue Ubermaf erwegen 
wurden/daß foldye im Anfchlage der Summen fbwinben. Her= 
wieder aber / und im Fall/ daß wir, Graf. Georg Ent ober 
Graff Boppo nad) Ausgang swangig Jahr Feine männliche sei 
bes = Erben erzeugt baben/ oder alfo denn nacymabls nicht ez 
zeugen wurden / fo follen wir, die Serfogen zu Sadyfen/ rc. 
Shr. fb. der obbetübrten Berginfimg/ beneben Grlegung der 
SaupeSumne/ biß an-ibt letztes und gantzlichen erlaffen/ imb 
bargegen auf den tobtliden unb ledigen Abgang des Semeberg. 
mannliden Stanmes des fünfftigen Anfalls obberiihreer waffen 
gemártig und empfänglich fepu/ Jedod) bag wir / die Herhkogen 
zu Sacyfenyzc. in miter Zeit und für erledigen Gall ung des 
Tieuls und Wapens der Herrfchaffe Henneberge feinesweges 
gebrauchen oder anmaffen/ fondern unfere Ohemen von Hennes 
berg 2c. folteit fid) aller habenden Kayfersumd Sonigl. Regalien/ 
Privilegien and aller andern Freyheiten / Herzligkeiten und Ge: 
redjtigheiten ungehindert gebrauchen / bod) in alle Wege diefem 
Contra& utabbrtidyliden. 

Lind nachdem unfere Ohemen von Hennebergt bird) bie eg 
fürftehende Sriegs-tauffte / Duechzüge und Lagerungen/ fambt 
ihren Interthanen aufs euferft verderber/und gleichwohl über die 
einhundert / deen Fig taufend / vierhundere/ fiebenfstg Gulden und 
fechs Grofben/ noch eine anfehnliche Summe und nepmlidy bif 
indie Dep unb funffiig taufenb Gulden Haupt-Geldes auf fehierft 
fünfftig Cathedra Petri qu verpenfioniren fehuldig feyn/ fo haz 
ben wir uns aus freumdl. Mittleiden/ und bap She & tinterz 
thanen foldyes. verderblichen Schadens halber She. tb. weder. 
Kently in / nod) Steuer diefes Sabre geben Fünnen/ freund!. 
bewilliget/ daß Shr. $b. uf nedfifommenben. Cathedra Petri 
Mangig taufend (Sulden/ damit She. fb. ihren Treuen und 
Glauben retten/ aufbringen mögen/ dergeftale daß durch Shr. 
$0. folche ¿wangig taufend Gulden in fieben Jabren den nechfteny 
fambt gebuhrlichen Abzinfen/ und den head) benannten darzır 
und zu den übrigen dre) und funffsig faufenb Gulden Schulden 
geordneten Aemptern wiederumb abgelofer werden follen/ uf fol= 
gende Tage-Reit/ erftlichen Cathedra Petri des fehierft Fommens 
den séten Sabes dre taufenb Gilden fambt ben Siufen/ und 
alfo jábrlid) dey taufende Gulden fambt den Zinfen/ bif bag 
foldye zwangig taufenbt Gulden imvenbig obgefegten Jahren wies 
ber begablet fepn. 7 

So haben wir ung auch ber übrigen dey und fimffiig taufend 
Gulden halber mit unfern lieben Obemen von Soenneberg£ rc, 
alfo vergliden/ bag Shr. &. gu Ablequng derfelben Haupta 
Summen und, Zinfe bie Aembter und Dotgtepen / nehmlichen 
Ambe Meinungen? Ambe Schmalfalden/ Subla und Heinitss 
Doigtey neuen und alten Breitungen/ dag 2(mbt Bafimgen 
mit feinen in zunb Jugebormgen/ nidts darvon ausgefehlofe 
fen / fonbern in allermaffen es tetzo burd) ung die von Hennes 
berg 2c. befeffen/ gentitzet und gebrauchet wird/ aufambt ein 
taufend Gulden Saubt¿Summa / fo aus denen ‘Fifcherepen amd 
Seen der Henftbafft jährlich gelofet werden/ welches alles auf 
fiebenthalb taufendt und drephundere Gulden jabel. Prurzung 
gerechnet / gebrauchen und fehlahen/ und damit derfelben Fins 
don ander Geftale niche vertfun nod) angreiffen follen und 
wollen, 

So follen biefelbigen 2(mbteteutpe nd Befehlhabeve ung/ den 
Kevtzogen zu Sachfen/ 2c. dififalf mit verpflichtet feyn/ bif fo 
lange foldhe Ablegung zu Grund geftbeben ift/ und ung/ ben 
Soetfioqen zu Sadfen/2c. alle Sabre mit gnugfamen Uhrkunden 
befcheiniget und dargethan werden/ ob und wie bie Berzinfung 
von obberührten Einfonmen der 2(embter den Glaubigern ent= 
vichtet / und die Nbermaß zu Ablegung der Schulden gebrauchet 
worden fep. Und ob es fid gutriige/ bap an ies bemelten bien 
Und fiebenzig taufend Gulden unfern Leben Obeimen von Sennez 
berg ichtwas lofgctúnbiget würde/ daß fie von der Ubermaf 
obgedachter fpecificirten 2(embter ohne ferner Borgen nicht ver- 
möchten zu bezahlen; Go follen Shr. £b. Macht haben/ als viel 
Sybr. &. uf den Fall lofigetindiget / fo viel /amd mehr nicht /uf 
die gemelten Ampe zu entlehnen/ bod) mit unfer / der Hergogen 
zu Sachfen/zc. Dorwiffen und Bewilligung / und bap unfere 
Ohemen über folde bleibende Schulden feine fernere Schulden 
machen / fondern diefelbigen von Jahren zu Salven vingern und 
abfragen, 

Ferner auch / und dieweil wit / die Herhogen zu Sachfen/ ac. 
Gebrúdere/uno wir die Grafen zu Hennebergkyr. Batter tmb. 
Sohne/wohl wiffen/ und es davor qantylid) palten/ daB unfer 
beyderfeits Ovths 7 Land und Dervfafft zu Srancéen/ dieweil 
fie mebr / dem an einem Oveh gufammen arentgen und ftoffens 
inmaffen fie denn aud) vor swenlundert Sjabren gufammen und 
in cine Socrrfebaffe gen Sennebergt gehörig gewefen/ wann fie 
durch eine neue und Exafftige Erb- Berbrizderamge sufammen vers 
leibet und vereiniget werden) nicht die geringfte Wohlfahrt des 
Nachtbarlichen Friedens halber. wiederfahren/ und infonderheie 
auch durd) dasjenige verhtitet werden fonne / damit nit auf uns 
feret eines Fürfil. Yaufes und Stammeng fodtlidyen und Iebigerr 
Abgang cin frembber und unbenachtbarter Stamm dem andern 
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einen einfityen möchte / aud) dud) denfelben allerley Neuerung 
wieder diefer Sande alt Derfommen/ Gebräuche und Geredtig- 
Feitemalsdann evwecket werden Fonte, 4 

Als haben wir ung um folder hicroben im eingang diefes 
Contraéts erzehlten/ auch andern flatlichen und erheblichen Ure 
facer willen ferner. mit einander freunblid) vereiniget umb ver 
glichen/ dergeftalt unb alfo/ daß ob und wenn gleich durch uns 
fec der Graffen zu Henneberge befehehene Ablöfung / darvon 
bieroben gemeldet worden / die erfie Bewilligung und, Pa& ges 
falleny daß dennod) nichts deftoweniger / vermuge diefer unferer 
Oyereinigunge/ auch in Krafft einer Exbverbritderunge/die amie 
fiben den Haufen’ Sachfen/ effet und Herafehaftt Hennebergt 
def fallsund wiederfalls halben mit allerguadigfien Borwi {fen / 
Bergiinftigung und Vellatiaung dee Rom. Kayferl. und Konigl, 
Meajefe. unfers allergnadigfien Seven / ufgerichret werden folle / 
die Herrfehaffe Soemteberg / wenn fie ohne Mannliche Seibes= 
sehng=Erbeny ehe denn ber Fúefil, Samf. Stamm abgehen 
wurde/ an ung die Hergogen zu Sacfen rw. Gebridere/und an 
unfere Männliche geibs-schng-Erben/ aud) nach unfern und ders 
felben todrlichen und lebigen Abgang / an die Hochgebohrnen 
Früeften/unfere freumdl. liebe Dettern/ den Churfürften zu Sad 
faac, Qerfogen Augufto, umd S. ©. Mannlichen Stamme/ 
und folgendes uf vergl. tödtlichen und Lebigen Abgange (welches 
alles bod» der Altmächtige GO gnadiglid) verhiten wolle/) an 
Sandgraf Philipfen zu Heffen und S. &. Nachtommen /aud uf 
den Fall do fich gleich bie Berledigung an uns und unfern Manz 
lien Erben vor des SQenneberg. Todes = Fall und ganélichen 
Abgang qutragen wirde/ und bimvicberumb/ wo wir / die Graz 
fen qu Henneberge/ ben gangen Ehurfürftl, md gyür[iT. Gadhp. 
und Hefifehen Stamm überleben wurden/ als wir unfern Soere 
ren und Ohemen von Sadıfen ze. den Anfang unferer Herrfchafft 
vorberúleter maffen verwilliget / an uns / die Grafen zu Kennez 
bergt / und was wir tego oder Fünfftig aus Graf Albrechts von 
Hennebergé verlaffenen Herrfihafft durd) Angefatle / Kedytferti= 
gung und aller ander Geftalt tiber das mit rechemafigen und gue 
ten Æitul gumegen bringen möchten/ und hinter uns eclaffen 
würden/ mit allen Briefflichen uhrkumden/ und allen andern 
Forderungen butd) Erafftige Ceflion und tiberpeifung Éomimen 
inb fallen, 

Wrirden auch wit / die von Hennebergt / dure) Rechtfertigums 
4t/ Kauff-oder Pfandfehafft / Graf Bertholds feel. Ancheil 
Herrfehafft wiederumb gar oder zum tbeil an uns bringen/ fol 
derfelbige bey unferev Herefehafft bleiben und. gelaffen werden. 

Dod wollen wir / die Hevgogen zu Sadfen/2c. fehuldig feyn/ 
wenn die Herrfehafft Hennevergt an ung fommt/das ausgelegte 
Sauffaco/ Pfandfehilting ober unfofien/ ben unfere Ohemen 
von Hennebergt darauf gewendet/ den Hennebergifiben Cigens= 
Etbar/ ober weme das verfchafft oder befchieben wurde / wieder 
baar heraug zu geben/ himmwieder foldyes im Gegenfall/ wo durch 
ung bie Herkogen zu Sadhfer/ 2c. oder mad) uns durch unfere 
miterbuerbritderte Churzund Fürften vorgenanne bie Coburgifche 
Arch mit dem Ampt KonigssBerg dermaffen aud) gemebret und 
evwindt wiirde/ bo wir die von Spennebergt unfere liebe Die 
men / die &bure1mb Fürfl, Daufer Sachen und Heffen tiberz 
lebeten: gleichfalls gegen br. dd. Fräulicyen Erben gehalten 
werden. 

Wann aud) die Ablöfung in ihren vorbehaltenen Falle von 
ung und denen von Hennebergt rc, ganélichen erfolge und ges 
febehen iff/ und batburd) bie Dergleichunge imb Contract, wie 
obgemelbt/ erlaffen/fo foll einem jeden Theil big uf feines Stams 
meg Abfterben frey ftehny fic feiner Herrfiharfe ohne Hindevunge 
des andern Theils nothduirfftiglichen und pfleglichen zu gebrar 
tbe / wid was ber abgehende Stamm SyennebergE feiner Seres 
fdafft/ deggleichen Sadfen und Heffen der Coburgifchen Arch 
verlafferwiivde/ fo( bem uberbleibenden / wie oblaut / folgen und 
bleiben / und Wir die von QerneberaË follen bie Ablofung niche 
mit Geld/ das wir auf unferer Derafbaft/ ohne unferer Liebert 
Herren md Obemen / der Hevtzogen zu Sadyfenyx. VBewillie 
gung aufbradf / fonder vor uns und vit unfern eigenen Gelbe 
gu tbun Macht haben, " à i 

Wann aud) hernach etwas ais dringenden Irfachen muje 
verpfanbet und verfauffet werden y fo foll die Anbietung vor als 
ler andern infers Semen von Sadfen ac. gefchehen/ und bie 
Berpfindung durd) Dortauff geftattet / ingfeidnif foll es auch 
mit ung den Hertzogen zu Sadfen à. des Coburgifdyen Avths 
balben gegen unfern Ohement von Sennebergf gehalten werden. 

Auff daß aber gleidwobhl hiebeneben / warn fid die Anwarz 
tung und Berlediguag auf die erfie oder andere hieroben gefetzs 
te Daß qutragen folte/ unfer allerfeits Land = und Cigens-Er- 
ben Nochdurfft betrachtet / und ihnen uf beftinbte Falle bagz 
jenige / def fie won Rechts wegen zu ihren gebührlichen und naz 

tüitlichen Antheil befugt fenn/ nidt entzogen werde; Go follen 
und wollen wir/ die Hertzogen zu Sadfen/x. Gebrüdere / 
auch nad) ung und mern mannlichen StammessErben unfer 
Freumdl, lieder Better / der Churfürft zu Gadhfen/2c. und feine 
mannlidye seibes-gehng=Exben wann fid) bie Herfhafft Henne 
berge an ung ober ©. fb. dermaffen/ wie berührt/ verledigen 
wiirde] den Hennebergifehen Eigeng=Exben vor alle ihre Inte- 
refle, Zufpruche und Forderunge / von wegen ihrer QXtterf. 
und Miter! Briderl, und Schwefterlichen angeftorbenen Erb- 
Gerechtigkeiten/ entweder bie Guther Jugften + Sucheberg / 
Bothenhaufien und Sebe/ ale tem. Stticte / fo Söhnen und 


Tocbteun-gelichen /. fo viel fie deren qu Rede befugt fen mögen/ | 
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den Sand=und Eigeng=Exben/ funffsig taufend Gulden/ das 
nechftfolgende Saher nad) befchebenen Exledigungen angufaben / 
auf ¿mo Sahres=griften / alg jebe Griff fümff und amanfig tar 
fend Súlden entrichtet werden, Domit alfo die Land zunb Gi- 
gens Erben ihre angeftorbene Erb» Gerechtigkeit/ fo viel die 
erzehlte weibliche gehn-Stucke anlanget/nad) erlebigten Fall mit 
den obgenanten Summen Geldes imvendig bx Jahren bee 
Fommen múgen / ibnen aud) bargu allen Dorvabt auf dem 
Sande und die Fahrnuffe amd ben Haufrahe in Haufern fol 
gen laffen. 

Und damit nun tiber bif alles die Gleichheit aud) in bem 
Wiedevfall gegen des Churz unb Fúrftl. Haujes zu Sadfen 1c. 
und Soeffen Sand und Eigens= Erben gehalten werde / fo follen 
und wollen wir/ bie Grafen zu Qennebergt / re. Dates und 
Söhne/ aud) unfere mannliche Leibs-<ehns-Erben / warn die 
Goburgif. Arch Landes zu Francken/nad) todrlichen und ledigert 
Abgange des Chur 2 wnb Firfil. Stammes zu Sachfen rc, und 
Seffen/ an uns fallen und Fommen wurde / ben. Fürftl. Sacfif. 
oder Defiftben Erben andy funffzig taufend Gülden aut A 
tigung in deeyen Sahrs-Friften / und gleicher Geftalt/ ale ht 
Oben von wegen ber Hernebergif, Eigens-Erben geordnet und 
gewilliger 1o:den / unweigerlichen reichen und geben / Jedoch auf 
den Falt/ do fidhs gutrüge/ daf ber bur «imb Fúrfil. Gace 
fifeye vor bem Hennebergifeyen Stamme verfiele/ unb. hernad; 
auch der Hennebergif, Stamm fid) Todes halben ganklich werles 
digen wiirde/ fo folte alsdenn Sandgraff Philipps su Heffen/ oder 
©. Ed, chliche £eibes + Erben oder Nachkommeny fdyulbig feyn/ 
den Henmebergif. Eigens-Erben vor ihre Anfprud) und orde- 
Lung von der Herafehafft SoennebergE wegen ein hundert taufend 
Gülben/sufambt dem/ was SyemebergE/ wie obfiehet/vor Graf 
Bertholdts fed. Nombildif, Antheil ausgelegt hätte/ binnen 
deeyen Jahren nad) exledigten Fall zu zeichen / umb allen und jee 
ben Dorrath unb Sabinib/ausgefhloffen das Gefchük und ait 
gehörige Munition , Harnifely-<Cammer und anderes/ fo zur Wels 
re ebore amb Magelfeft tf£/ folgen zu laffen. 

Dartibet foll aud) em jedes beil/ weld) des andern Aneheil 
evvartet / bie Widdumb/ Leibgedinge/ Wiederfilley Morgens 
gabe und bergleichen/ fo andere abgeftorbene Theile Eunfftig auffe 
gerichtet und verfehrieben / unverbrichlich alten / umb. dabin fie 
gehörig folgen laffen. 

Dargegen aber / und dieweil unfer bepderfeits Fürftl, Stänz 
me/ Landes und Eigens-Erben / uf eines Stammes tödrlichen 
und lebigen Abgang cine flatliche Gumme Geldes zu Adferti- 
gung / beneben verlaffener Baarfchafft/ Kleinodien und anderer 
Erbfehaffe/ fo zur tb - Gerechtigkeit gehovig/ betommen / als 
haben wir/ die Qergogen gu. Sachfen/2c. Gebrüdere/ und wir 
die Grafen qu enneberge/ re. Batter amb Söhne/ ung weiter 
vereiniget und verglichen/ bafi der Stamme oder Theile / weldye 
den andern nad) GH ttes Willen überleben und erben würdeny 
mit des andern abgegangenen Stammes verlaffene Schulden 
(ausgenommen in obberúbreen fpecificirten Mothfällen/) niches 
ü thun haben / noch diefelbigen Schulden zu bezahlen verhafft 
cn. 

uf daf aber and biefe Beveinigung und Succeffion- Hands 
Tung fo viel mehr Beftandes / Sttafft und Wrirefung bebalten / 
imb unfere bende Fürftl, Stamine vor allen andern Perfoner 
den Bortheil und Vorzug dev würekl, Poffeffion, Befiges und 
Serecyefhyafft halben an obberührten beyden Arch Landes und 
Herrfehafft betommen und haben möchten; So follen: bemnady 
alle und jede Unterthanen von Sxitterftba fft / Burgund Bauern 
in der Herrfehafft Hennebergt ung (bur zuib Fürften zu Sachs 
fen/2c. und Heffen alfobald nad) vollftändiger Bollziehung dies 
feg, Contradts ‚darauf einverleibter maffen und uf die Erb-Bers 
brüberunge/ und hinwieder die Untertanen von Ritterfchaffe / 
Burgund Bauern’ zu der Coburg. Arth gehorig/ ans den 
Grafen zu Hermeberge huldigen amd fchweren/ aud). fortan zu 
beyden Seiten / als offt es zu fallen oder Schulden fommt/ 
mit Evimecung angezogen: Erbhuldigung alfo gehalten 
werden. 

(Es follen und wollen aud unfer jeder hieroben Benannee qu 
würcklicher Einfegung und berweifung der Gewehrfihafft amd 
Poffefion hiermit sugefagt / und ung diefes exrElähret haben/daf 
uf diefe unfere fambtliche und gegen einander tego befehehene Con 
tra& wir die Hergogen zu Sachfen/ze. Gebrúdere / amfere Coz 
burgif. Arch Landes qu Francten/ im Nahmen/ an fiat and 
von wegen amferer frembl. gel, Ohemen/ dev Grafen zu Henz 
nebergt/2c. auf bie obberüprten umb ausgedruckten Todes-<Fale 
Le als unfer und der Chur und Fürftl. Haufee Sachfen und 
Heffen wahrhafftigen Nachfolge Mitgeerben und tinfitigen Bes 
fiber unfer Arch andes qu Francken / umb hermieder wir bie Gras 
fen zu HennebergE/2c. Batter und Sole / unfere Dervfthaffé 
Soenneberg£/tm Habmen/an flatt und von wegen unferer freundl. 
lieben. Herren Obemen/ dev Herkoge zu Sachfen/ 2c. aud dev 
vorgenanten Herren Miterbverbriiderten Chur - und Girfieny 
als aud) unfer und ber Herrfchafft. Semebergt wahrhafftigen 
Nadfolge Mit-Erben und Fimfitigen Befiger/ von Zeit am 
ie Vertrags innen haben/ befigen/ erhalten und behalten 
wolen, 

ipib dieweil wit andy bepderfeits nicht alleine zu Erhaltung 
nachtbarlichen Friedens und Wefens/fondern aud) zu Zefchliguns 
ge unb Handhabunge des Stapferf, Sand-Friedeng bey INS / audy 
unfer Unterthanen/ganden und Seuteny diefe unfere Vereinigung 
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md Eb-Berbuldcrung ufgeridtet / als haben wie ferner aligte 
redet und ung beffen gegen einander verpflichtet / bap wenn wir/ 
bie Grafen von Hennebergt / Fünfftig Zeit durch jemanbeg/ tuber 
infer Exbiehen/ daß wir für Känferl. ober Konigl. Sytajeff. 
aud Chuvfirfien/ Fúrfien und Ständen des Keicbs /. infond 
Heit aud) vor uns/ den Herhogen zu @achfen oder von den Œtb- 
verbrtiberten Chur = und Fürften dee Haufer Sadfen und Heffen 
Recht dulden / Leiden tonten und wolten / guivicber des Safer. 
and Heil, Reichs Sand -Frieden / Orbnung und Conftitution , 
hefdweret werden follen/ bag alsdenn wiry bie Syerhogen zu 
Sadyfenyzc, unfere Ohemen/ die Grafen zu Sermebergt / auf 
foldes Kechemafiges und billiges Erbiethen und Go. fb. An: 
fucben/gu gleich und Recht/umd fo viel wir mad vermúge ber Kay= 
ferl, Maj. und des Heil. Reichs ausgetimbdigten Sand 2 Frieden 
imb ausgefegten Ordnungen zu thin febulbig/ als unfere Erb- 
vereinigte getreulid) fubitóen und verthadigen/ und uns / den Netz 
fogen zu Sadhfer/2c. in folchem Fall die Folge auf ben Hennes 
bergif. tnterthanen zu Behuff und flatten Fommen, — 

imb aber dargegen wit/ bie Grafen zu Hennebergt/ hinwieder 
auch febuldig fepn/ in foldyen Gallen / do. unfere HOhemen / bie 
Hevgogen zu Sachfen/ x. auf dergleichen Erbiethen von jemands 
wurden wollen befehweret werden/S, $d. nad) unfer Serrfthafft 
Gclegenbeit / was uns mit Rechten thunlichen und métalichen / 
in allermaffen SS. $b. des Schußes halben gegen uns fic) vere 
pflichtet / gu flatten gu Fommens Sedody follen hiermit, umb vor 
allen Dingen die Hochgedachten Kom. Kayferl. und Kon. Mai. 
unfere,alfergnadigfte Serven /. und eines jeden sehen, auch Shree 
Majeft. Ronigreiche / Lande und Imterthanen/ und die Erbverz 
brüberte/ mit fambt den Eimmgs-verwandten Chur z und Fin 
fien ber Haufer Sadfen/ Brandenburg? und Heffen/ ausge- 
fcbloffén / und kein Theil dem andern wider diefelbigen fid) ges 
brauchen zu faffen fchuldig fep. 

Mirden aber wir/ Graff Wilhehn/ Georg Emft/Boppo/ 
oder unfere nachFommende männhche Erben/ ung in Fünftigen 
Zeiten für bie Rom. Kayferl. Diajeft, auch die Erbverbruderten 
und Erbeinigunggsverwandten s aufer Sahfay Brandenburgt 
und Heffen/ zu Gute ober Recht erbiethen/ md Fontan von efe 
Tichen auch benfelbigen Qaufern bey folchem erbierhen nicht gelafz 
fen/fondern wolten barüber betvengt werden 5. auff den Fall fol 
len bie andern Erbverbrüderten und Einigumgssverwandten 
Chur 2 unb Frvfler, für die wir die von Dennebergé ung bermafz 
fex erbierhen / mad) Laut ihrer Exbeinigung / uns mit Schuß/ dem 
obbertibrten Land= Frieden gemag/ nicht verIaffay €. 

Und haben foldyes alles von Articuln zu Weticuln / wie hier 
oben unterfehiedlichen ausgedancet worden/ einer bem. afiberm bey 
unfecn Fürftl. Ehren’ Wrirden und Treuen, vor tins / unfere 
Erben und NachEoumien/ feft und unveebriiehlidserr zu eigen 
Zeiten zu halten/ mit Mund und Hand verheiffen und gefaget / 
jedoch und dergeftalt tmb anders niche/ denn fo ferne wit obbez 
nannte Fürften aile ambtlichen bey den Höchfigedachten Kon. 
Ravferl. und Königl. Majeft. als unfen von GOH dem Allz 
mächtigen ordentl. oberften und boda in diefer Welt gefegten 
Hauptern/ und allergnadigften $cbn«Soerten/ auf imfere imter= 
thanigfte und demtichtgfte Bitte und Anfuchen/ eine allergnadigite 
Gunft und Befietigung tiber diefer unfer freumdl. Bereinigung / 
Erbverbriiderung/ Ubergebung / DBererbung und Zufammenz 
fegung erlangen und -ausbringen werden / batstt wir denn allen 
anfern höchften und múgliden Fleiß. ankehren/ und biefelbe zur 
erlangen feinen Ziveiffel haben wollen/ weil in diefen abgeredez 
ten und wohlmepnlichen Contra&, aud) freundl, Deremigung 
and Zufammenfegung / dex Rom, Kayferl, und Ronigl. Majeft. 
aud) des Heil. Reichs Ebre/ Stufe / Wohlfahrt und beharrlicher 
Fricde betvacbtet/ gemeinet und gefucht wird. Alles freufid) umb. 
ohne Argelift und Gefehrde. 4 ; 

Zu mehrer Bergewifferunge / tbrfumbt. und Siderheit haben 
wir obbertiprte Hergogen zu Safen/ac. und wir/ die von Henz 
niebergk/2c. ung mit eigener Hand unterfehrieben/ und unfer je 
des Snfiegel-hieran wiffenelich hengen Laffer. Gefehehen und 
geben zu Kahla den erfien SDlonatetag Septembr. nad) Chrifti 
unfers lieben HEran und Seelidmachers Geburth im taufend/ 
fingfhundere und vier und fünfsigften Sabre. 

{nd von GHites Gnaden wir. Auguftus , Herkog zu Sada 
fenyac. amd Churfürft 2, gandaraff in Thuringen/ Marggraff 
zu Meiffen und Burggraff qu Magdeburge / und von deffelbigen 
Gnaden wir Philipps / fanbgrafr in Heffay Graife zu Cagenz 
elnbogen/ Dieß/ Biegenhain und Nidda /thun Fund und befenz 
nen dor ung und amfere Erben und Stadfommen / daß voit / uf 
der Hocgebohrnen Frrften/ unferer freundl, lieben Dettern/ 
Herm Johannes Friedrich / des. Miüttlen/ Sera Johannes 
Wilhelmen/ und Hern Johannes Friedridhs/ des Syungern/ 
Gebriidere/ Hergogen zu Sachfen/ Sandgraffen in <hurmngen 
imb Marggraffen zu Meiffen/ freundliches und billiges Ane 
firchen/ in diefen ‚She. fb. und unferer lieben Obemen / der 
von Semebergt / aufgeridteten Bertrag / Bereinigung und 
Erb-Derbioeumg/ freundl, Bewilfiget/ gebelet und confen- 
tiret haben. 

Verwilliger und ratificiren ben hiermit und in Seafft dig 
Briefs ute frdjftigfie/ alg wir follen und Tonnen, Wollen 
auch/daß foldiem Bertrage und Erbverbriiderunge/ fo viel ung 
die verpflichten und betreffen.chusy dur) Uns und unfere Erben 
and Nachkommen unweigerlich und ganglid) gelebet und, nad) 
gegangen/und darwieder nicht gehandelt werden folle in Feinerley 
Weife nod) Wege/ Arglift und Gefehrde, 
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Zu tibrEunb haben wir neben obgedachten unfern freundl. lies 
ben Bettern umd Ohemen/ zu mehrer amd flete / vefter und unz 
verbrüchlicer Qaltunge/ umfer jedes Snfiegel auch wrffentlidy 
laffen bierunter bângen/ ung aud) mit eigenen Qanden unters 
foprieben; Gefchehen im Sabr/ wie oben. 


Sobann Friedsidy / der Mittlere mppr. 
Sobann Wilyelm/ Herkog zu Sadfen/ mppre 
Sohann Friedzich/ der Singere/ mppr. 
Auguftus / Churfürft/ mppr. 
Philipp / Sandgraff su Heffen/ mppr: 
unfee Graf Wilhelms eigene Yandfehrifft. 
Georg Cmft/ Graff und Herr zu. Dennebergé/mppr! 
Voppo/ 2. mit eigener Hand, 


XXXIV. 


Bewilligung und Beftättigung der zwifchen Johann 
Friedrich dem Mitleren/ Johann Wilyelm/ ER 
bani Friedrich den Singern Hergogen zu Sachfen/ 
dann denen Graffen zu Henneberg) Wilhelm) Fo 
bann Grut] und Boppo anno 15 $4. errichteten Evb- 
enigung/ durch Karl den fünfften Nömifchen Kayfer 
befchehen. Geben zu Briiffel in Braband | ain 22. 
Januarii 1555... [ Lu nie, Teutfches Reichs- 
Archiv. Part, Spec. Continuat. II. Abfatz 11, 


pag. 393. ] 
C'eft-à-dire , 


Confentement ES Confirmation de CHARLES V, 
Empereur des Romains fur l'Union Hereditaire 
contratiée entre Je AN FREDERIC le mitoyen, 
JEAN GoriLLAUME, & JEANFREDE- 
RIC Le jeune Ducs: de Saxe d'une parts ES les 
Comtes de Henneberg GuïLLAUME, JEAN 
Ernest, (9 Borro. 4 Bruxelles en Bra- 
bant le 22: Jano. 1955. 


War Earl der Fünffte von GHttes Gnaden/ Romifeer 

Kayfer/ zu allen Zeiten Mebrer des Neids/ Konig zu 
Germanien/ 1. Vekennen dffentlich mit diefem Brief/ und thu 
Eund altecmánmiglid) : Als uns bie Oochacbobrnen Sohanng 
paar ber Mittlere/ Fohanns Wilhelm /. und Sohanns 
Friedrich der Stingere/ Gebrüdere/ Oerfogen zu Sadhfen/ Landa 
grafen in <húcimgen / und Darggraffen zu Meiffen/ unfere 
liebe Obeimen und Furfien / und bie auch Sodgebobenen/ un 
fere und des Reichs Fürften umb lieben Getreuen/ Wilhelm / 
Georg Ernfty und Poppo/ Batter und Söhne, alle Staffen 
und Herren gu Qenneberge / ducdy ihre erbahre Potfehafften uns 
terthaniglidy fürbeingen laffen / welcher maffen fie fic) zu Exhale 
sung freundlichen nachtbarlichen Willeng unter Shnen/ und zur 
mehrer und beiferer Beförderung (Friedens/ Nügens/ Wohlfahrt 
und Auffnehmens ihrer heyderfeits Fiirftenthumb/ Sand und 
Herrfebafften/ und fürnehmlid; zu Yerhitung der Serrfthaffé 
Qenneberge endlichen Berderbens und Imtergangs / aud) bles 
gung des schweren obliegenden Sthulden=gafts derfelben / mit 
Borwiffen/ Boliwort und Bevilfigung ber Hocgebohenen/ 
Auguften/ Sergogen u Sachfen/ Sandgraffen in Zhúcinger 
und Marggrafer zu Meiffen / des Heil. Sont, Reichs Erfz 
Marfehatleny und Phillipfen/ faubaraffen qu Seffen/2c. unfes 
ver Lieben Obeimen/ Churfürften=und Fürfen/ als ihrer der 
Herhogen zu Gachfen Dit-Erbverbriderten/ auf etliche Con- 
ditionen und Geding eines erblichen Vertrags / Einigung und 
Berbriiderumg freunblid mit einander verglichen / Snbalt anz 
gerentes Vertrags und Einigung/ darüber aufgericyter / fo fie 
im in Originali füclefen Iaffen/ und von Worten zu Worten 


hernach gefthrieben fieher/ und alfo fautet : 
[or or GHttes Gnaden/ wie Kohanng Friedrich der Mittle- 
1e/ Sobanns ISilhelm/ amd Sobanns Friedrich der Sine 
ger/2c. 2. Und ung darauf dentitiglic) angerufen und gebethen y 
daß wir als Nom. Käyfer/ und ihrer aller £ebn-Sevr/ in foldyen 
Erb-Dertrag/Einiqung und Erb= OYerbritberumg zu bewilligen / 
und denfelben in allen und teglichen feinen Worten’ Eleufuln/ 
Puncten / Artietehr/ Snbaltungen/ Meinungen und Begreifa 
füngen zu confirmiren und zu bejteten /gnábiglid) geruhen; Des 
haben wit angefehen fol Shrer $0. deinüchig gtemlich Bitte, 
auch ben queen Frieden/ Gunigteit/ Freumdfhaft/ Dinkbabr> 
feit/ Gedenhen/ Aufnehmen und Wohlfahrt/ fo aus foldens 
Oyerfrag unb Bercinigung beiden Theilen/ Sypren Erben und 
Nrachkommen/ Fommen und entfpringen mag7 umb darumb aus 
K 3 erzehlsen 
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eeseblten und anbetm mele erefflichen Mefachen/ ung darzu bes 
wegend/ mit wohlbedacheen Much / queen zeitigen Nahe und 
rechter Wiffen /in obbefehriebenen Evbliden Vertrag / Einigung 
und Berbruderimg/ als Rom. Kanf umd <ehn-Sere gnadiglidy 
gewilliget / diefelben in aller und jeglichen ihren QBorten/ Claus 
ful Puncten/ Artictem/ Suhaltungen/ Meinungen unb Ber 
greiffimaen confirmiret und befteter. Bewilligen/ confirmiren 
und beffeten die auch alfo hiermit von Rom, Kayferl. Made 
Bolltommenheit/ wiffentlid) in Krafft diefes Briefes /was wir 
daran von Rechts oder Billigkeit wegen zu bewilligen/ zu con- | 
firmiren unb zu befteten haben, 

Und meinen / ordnen/ fegen und wollen/ daß vorgefhriebene | 
Hevtrag und Vereinigung in allen ihren Worten/ Elaufulny | 

uncten/, Artikeln / Suhaltungen/ Meinungen und Begreifs 
pes frafftig und mächtig feyn und bleiben / unb fichaeren bie | 
Hevitheten unfere lieben Samen und FZürften/ bie Soerfbgen qu 
Gacbferr und $effen / aud) die gedachten Grafen zu Soenneberat/ 
unb ıhrer aller mannliche Seibs-gels-Erben und Nacheommen/ 
fo viel die deren jeden berührt, alles ihres Nnbalts gebrauchen 
und genieffen/ geffracts geloben/ bie fiet / feft und unverbriid)= 
Tid halten und volfmziehen/und weder fte/ihre Erben und Pac 
Tommen /nod) fonft jemand anders/wer der oder die werenyichts 
Darwieder/wie das immer qefdbeben oder gedacht werden modyte/ 
fürnehmen /handlen oder thun / fondern obgefihriebene Bertrag/ 
Dereinigung md Erb DBerbrüderung alfo bey Krafften und 
Würden bleiben folle / in atlermtaffen wie das alles begriffen / 
amd hierin verleibt ifE/ von Uns und allermanniglid) imverhin- 
dert. Good) ung und dem Heil. Reiche an unfer Sbrigteit / und 
fonft mámiglid) an ru Kehren und Gerebtigfeiten ınverz | 
riffen und unfchadlich. 2 * 
y ae FRE allen und jeden Churfürften/ Fürften/ 
Gaifilithen und IBeltliwen/ Pralaten/ Grafen/ tyrepen / Ser» 
ven/ Ritteen/ Kuechten/ Qaupt-seuthen / tand-Boigten/ 25 
bomben/ Doigten/ Pflegern/ Berwefern/ AmbeLeuuthen / Sau 
heiffen/ Burgermeiften/ Nichtern/ Kabten/ Bürgern / 6G 
meinden/ und fonft allen andern unfern umb des SXeidb8 Unéer- 
thanen und Getveuen/ ernftlich und feftiglic) mit otefem Briefe/ 
uno wollen/ daß fie die obgemelten unfere liebe Obeimen und 
Fürften/ die Hevgogen zu Sadhfen/ x. und ihre Mit-Erbvers 
brüberte Churzund Fürften / Sachen und Heffen / aud) die 
gedachten Grafen qu spennebergt / ihre männliche serbs=schng= | 
Erben/ derfelben Exben-Evben und Nachtommen/ bey ange- 
vegten aufgerichteren erblichen Detrag/ Einigung und Erbe 
Derbeiderung / und diefer unfer darüber gegebenen Bewilli> 
gung/ Confirmation und £3efietupmg gerubiglich bleiben fie 
Deven gánglic) gebrauchen und genieffen Laffén / und daran gar 
nicht irven/ verhindern / bebümmern / befdbweren/ ober dringen/ 
noch des jemands andern zu thun geflatten/ in fane Weifenody 
Were / als lied einem jeden fep unfet und des Reichs feywe- 
te Ungnad und Straffe / und darzu eine Poen / nehmlicy 
¿wey hundert Marek Lorhiges Goldes zu vermeiden / die ein jez 
der / fo offt er freventlich hiewieder thete/halb in unfer und des 
Reichs-Cammer / und den andern halben Theil obgemelten uns 
fern lieben Oheimen /, Churfürften und Fürften/ Sathfen und 
Heffen/ aud) gemelten Grafen zu Henmeberge/ gegen welchen 
Theil folebes verbrochen wirden/ unnachlaffig zu bezahlen ver 
fallen’ fen folle. Das meinen wir ernftlich, ] 

it Mbrtmod bip VrieffS befiegelt mit Inform Käyferl. ans 
bangenden Snftegel. _ Geben zu infer Stadt Brüffel in Brae 
band am 22. Januarii nad) Chrifit mere Seeligmachers Ger 
burth fünffzehen hundert / und im fünff und fünffsigften/ unfers 
Rapferthunbs im fünf und Dreyfigften/ und Unferer Reiche im 
neun und deeyfigften SSahren. 


CAROLUS. 
V. PERENOT. 
V. Ser D. 


Ad Mandatum Cæfareæ & Catholic 
Majeftatis proprium, 


5p. SPfinfing, 
XXXV. 


Mémoire des diférends entre l'Empereur Cu Ar- 
LES V. € le Roi de France He N a1 TI. £ou- 
chant plufieurs Roiaumes ES Seigneuries , ES Pini- 
quité des Traitez de Madrid , Cambrai, ES Cres- 
pi, és années 1526, 1529, 1544. mis par écrit 
Pan 1555. par le Chancelier Ohvier, pour la 
Conférence de Mar près Andres. [FRE DER. 
Leonarp, Tom. TL. pag. 491.] 


a) E tous les Traitez paffez entre l'Empereur & 
D le feu Roi, il y en a trois principalement qui 


(1) M. de Puy dans fon Livre des Traitez touchant les Droits du Roi 
a amplement traité cette matiere, 


CORPS DIPLOMATIQUE 


| font importans ; '& grandement dommageables audit ANNO 


Sieur Roi & à la Couronne de France: c'eft à favoir 
celui de Madrid, celui de Cambrai 
pi, qui font les trois derniers Traitez. Par celui de 
Cambrai & de Crespi eft dit, que celui de Madrid 
tiendra quant aux chofes, qui n'auront été innovées 
par lesdits Traitez de Cambrai & de Crespi. Celui de 
Madrid a été patlé le feu Roi étant prifonnier detenu 
en Espagne, fans espoir de pouvoir fortir fors par l’a- 
cord des chofes contenues audit Traité. Celui de 
Cambrai a été paffé étant feu Monfeigneur le Daufin, 
& le Roi qui eft à prefent, qui étoit lors Duc d'Or- 
leans,detenus prifonniers en Espagne. Celui de Cres- 
pi, qui eft le dernier Traité, a éte paflé l'Empereur 
avec fon Armée étant en France d'un côté, & aiant 
pris les Villes de Ligny, S. Difier, € Vitry; & le Roi 
d'Angleterre d'autre cóté étant en France, tenant la 
Ville de Montireüil étroitement affiegée, & aiant ja 
pris la Ville de Boulogne: & encore lors fe faifoit con- 
tribution par les Etats de l'Empire aux frais & dépens de 
l'armée de l'Empereur. Par quoi fe trouvant les affaires 
du Roi & du Roiaume en telles neceffitez & difficul- 
tez, on a été contraint d'accorder & pafler fcientement 
plufieurs chofes de grande importance à l'avantage de 
l'Empereur, & au grand prejudice du Roiaume; com- 
me il advient ordinairement, que le vainqueur, ou ce- 
lui qui a le meilleur jeu, donne la Loi, ou prend fon 
avantage par le Traité. Et outre les chofes prejudicia- 
bles, paflées pour la neceffité du tems & difficulté des 
affaires, il y a encore certaines chofes paffées , fignam- 
ment par le dernier Traité, plus par inadvertence & 
peu d'avis de ceux qui ont negocié, que pour la neces- 
fité du tems, comme il fera dit ci-aprés. 

11 faut noter, que le Traité de Madrid eft comme le 
pivot & fondement des deux autres Traitez fubfequens, 
qui ont été pris & tirez mot à mot dudit Traité de Ma- 
drid; car par celui de Cambrai a été feulement innové 
PArticle touchant la reddition du Duché de Bour- 
goghe, avec quelques autres Articles de peu d'impor- 
tance; & par celui de Crespi, combien qu'en faveur 
du Mariage de Monfieur d'Orleans & de la Fille du 
Roi des Romains, auquel Mariage l'Empereur fina- 
lement s'étoit réfolu; il a été convenu & accordé de 
bailler le Duché de Milan audit feu Sieur d’Orleans ; 
toutefois à bien pefer ledit Traité, il ny auroit en cet 
endroit aucune innovation du Traité de Madrid, d'au- 
tant que l'Empereur ne bailloit pas ledit Duché par 
forme de reftitution, ains le bailloit comme fien & à 
lui apartenant ;car il le bailloit en Dot à fa Niece pour 
tout fon bien prefent & futur, & demeuroit ledit Du- 
ché chargé d'un grand Dot & d'un grand Doüaire: & 
fi ne reftoit lors dudit Duché, que Pame fans corps, 
d'autant qu'il étoit tant demembré par dons & aliena- 
tions, que le Duc n'avoit plus de domaine; & la plus- 
part des daces étoient engagées pour tres-grofle fom- 
me de deniers. Ce neanmoins,il étoit baillé à la char- 
ge d’entretenir lesdits dons, alienations , engagemens, 
& dispofitions ja faites par l'Empereur, & qui fe trou- 
veroient faites au tems de l'Inveftiture, que l’on devoit 
faire: encore ledit Duché devoit retourner audit Em- 
pereur, au cas que ledit Sieur d'Orleans decedát fans 
mâle, Tellement qu'à bien confiderer l'Accord fait 
par ledit Traité pour raifon d'icelui Duché, il aportoic 
plus de confirmation au "Traité de Madrid, que d'in- 
novation, Et outre tout cela, en contemplation dudit 
Duché baillé par la maniere devant dite, il faloit ren- 
dre à Monfieur de Savoie entierement tout ce qui avoit 
été pris fur lui, tant decà, que delà les Monts. 

Etant donc le Traité de Madrid le vrai fondement 
des deux derniers Traitez fübfequens , für lequel ils 
font forgez & entierement conformes au refte des cho- 
fes ci-deffus touchées, fi on montre évidente iniquité 
dudit Traité, on aura fuffifamment montré par méme 
moien l'iniquité des deux autres Traitez, 

Or pour mettre au clair les iniquitez & opreffions 
refultantes dudit Traité, il faut mettre en confidera- 
tion deux chofes , c'elt à favoir, la caufe de la Guerre, 
durant laquelle le feu Roi fut pris prifonnier; & aufli 
de quoi il étoit queftion principalement, lors que ledit 
Traité de Madrid fut paffé; car par là fe connoi- 
tra fi ledit feu Roi meritoir d’être ainfi traité & dé. 
poüillé, 6 

Quant au premier, il eft notoire, que le feu Roi fut 
pris au Siege de Pavie, aiant paffé les Monts avec fon 
Armée, pour le recouvrement du Duché de Milan, 
vrai Heritage de Meflieurs fes Enfans , desquels il écoit 
Tuteur naturel, & Adminiftrateur dudit Duché. du- 

rant 
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ANNO 
1555: 


DU DROIT DES GENS, 


rant leur minorité. Ainf ladite Guerre étoit autant 
jufte qu'il en fur jamais, combien que l'iffu& ne fut ré- 
pondante.à la juftice de la caufe, comme fouvent elle 
n'eft pas, par certains Jugemens de Dieu fecrets & in- 
connus aux Hommes. 

Quant au fecond , il eft certain qu'aprés ladite pri- 
fe, la principale Negociation fut de la delivrance du 
feu Roi; car on fe füt bien paffé de tout le demeu- 
rant: par laquelle delivrance , combien qu'il ait été 
paié la plus grande Somme, qui onques fut convenuë 
en femblable cas pour quelque Monarque que ce fit, 
montant à deux millions trois-cens mille Ecus Soleil 
d'or en or; neanmoins pour parvenir à la delivrance 
dudit feu Seigneur, on fut contráint de quitter tout ce 
qui enfuit. 

Premierement, tous les Droits par le Roi,fes Hoirs 
& Succefleurs, pretendus és Roiaumes de la Couronne 
d'Aragon, étans unis & compris, & dependans d’ice- 
lui, qui ne font pas petits Droits, ni petitement fon- 
dez, & méme le Droit du Roiaume de Naples, tant 
en proprieté, que poffeflion, Penfions , que Arrera- 
ges, foit par Traitez, ou par Inveftitures du Pape; les- 
quels quittemens font réitérez par les deux Traitez 
fubfequens. 

Et outre; fut quitté audit Traité de Madrid, par le 
feu Roi, le Droit par lui pretendu au Duché de Mi- 
lan, & Seigneurie de Gennes, tant par le moien des 
Inveftitures & Conceffions faites à fes Predeceffeurs, 
que par Droit d'Hoirie; Succeflion, ou autrement; 
enfemble le Comté d’Aft, qui ne tient rien de l'Empe- 
reur, ni de l'Empire, & dont n'étoit debat ni querelle 
aucune. 

Et outre les fusdits quittemens, & plufieurs autres 
de moindre importance, & une infinité de charges & 
dépenfes impofées audit feu Seigneur, à plein decla- 
rées és fusdits Traitez de Madrid & de Cambrai, qui 


font ci-delaiflées pour caufe de brieveté, ledit Sieur’ 


vint a ceder, par ledit Traité de Madrid, les plus clairs 
& les plus beaux Droits & Dignitez de la Couronne de 
France, qui font inalienables par la Loi du Roiaume, 
lesquels n'avoient jamais été en controverfe & difé- 
rend, & oü l'Empereur & fes Predeceffeurs n'auroient 
rien pretendu ni demandé. Tellement qu'à parler à la 
verité & fans paliation, c’eft un pur don de partie du 
Roiaume, & non pas un Traité ou Apointement , les- 
quels ne fe font fors des chofes pretenduës & debatuës 
par les Contraétans. Car par ledit Traité de Madrid, 
& les deux autres fubfequens, il cede à l'Empereur, fes 
Hoirs, Succeffeurs, & aians caufe, les Fief, Hom- 
mage, Pairie de France, Serment de fidelité , & toute 
Sujetion , Jurisdiétion, Superiorité , Reffort, & Souve- 
raineté, & tous autres Droits aux Rois de France apar- 
tenans fur le Comté de Flandre, Prelars , Nobles, 
Vaffaux, Villes & Communautez, & Habitans, fans 
aucune chofe en referver; il renonce au droit de ra- 
chat, que lui & fes Succeffeurs ont és Villes & Chà- 
tellenies de Lille, Douay & Orchies, qui font trois 
belles Villes & Chätellenies apartenantes au Roi fans 
contredit | qui avoient été feulement engagées 
au Comte de Flandre; cede la Ville & Comté de 
Tournay, Bailliage de T'ournefis, Villes de Mortagne 
& Saint-Amand, & tous Droits de regale, nomination 
aux Evéchez & Abbaies étant audit Tournefis, & tous 
autres Droits quelconques; cede les Fief, Hommage, 
Pairie, & Serment de fidelité, Reffort, & Souveraine- 
té, & toute fujettion apartenante à la Couronne de 
France für la Comté d'Artois, Reflort, & Enclave- 
mens d'icelle; & fur les Prelats, Nobles, Vaffaux, & 
Sujets dudit Pais; & tout Droit, Reffort, & Souverai- 
neté für la Cité lez la Ville d'Arras & Habitans d'icel- 
le, avec le Droit de regale & nomination fur l'Eglife 
d'Arras,& fes apartenances, & les Droits de Gardien- 
neté fur les Eglifes fituées audit Comté & Enclave- 
mens, encore qu’elles foient de fondation des Rois de 
France; cede l'Aide ordinaire d'Artois, montant par 
an à la Somme de quatorze mille Livres, que les Rois 
de France ont toüjours pris fur les Habitans de ladite 
Comté; en figue de Souveraineté; tous lesquels fus- 
dits Droits, Dignitez , Hommages , Souverainete? , font 
Droits inalienables & dependans de la Couronne de 
France, Et neanmoins tous les Habitans dudit Com- 
té & Enclavemens, encore que par ceffion ils demeu- 
rent toûjours exempts de la. Jurisdiétion, Hommage, 
Souveraineté & Sujetion du Roi, font maintenus en 
tous les Privileges, que les Rois de France leur avoient 
donnez en faveur & contemplation de leur loiauté ;tel- 
lement qu'ils font exempts des Droits du Domaine, 
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impofition foraine, haut paffage; Ceinture de la Reine; 
iffüé du Roiaume, 
,, Outre les grands & importans dommages deffusdits, 
il y a certaines Chofes dommageables peu avifement 
paflées au dernier Traité de Crespi; par ceux qui ont 
manié cette Negociation de la part du Roi; pour être 
peu exercitez en tels affaires, A 

Car par ledit dernier Traité le Roi fe referve feule- 
ment au Pais d'Artois la Cité de Terotianne, fans par- 
ler des dependances ,..combien que par le Traité de 
Cambrai il fe fût refervé bien expreffément ladite Cité; 
avec toutes les dependances d'icelle; fous couleur de 
laquelle omiffion l'Empereur a toüjours pretendu de- 
puis le dernier Traité; que le Mont-Saint-Jean, & le 
terroir à l’environ ,étoità lui, comme compris au der- 
nier quittement ; lequel terroir par ledit Traité de Cam- 
brai s'entendoit être refervé fous le nom des dependan- 
ces de Teroüanne. 

Item, Combien que par le Traité de Cambrai, & 
même par ledit Traité de Crespi, foit porté que tous 
Sujets d'une part & d'autre retourneront en la jouiflan- 
ce de leurs Terres & Heritages, dés la publication de 
la Paix, fans autre miltere; & qu'en vertu dudit Arti- 
cle, Madame de Vendôme peut fans difficulté entrer 
en la jouiffance & poffeffion du Comté de Saint-Pol, 
comme les autres Sujets du Roi: neanmoins audit der- 
nier Traité a été ajoûté en un autre endroit dudit Trai- 
té, la claufe qui en(uit. 

[La Dame de Vendôme pourra ravoir de PEmpe- 
reur Je Comté de Saint-Pol, pour le tenir en tel Droit, 
& comme elle le poffedoit aaparavant le commence- 
ment des Guerres d'entre l'Empereur & le Roi,] Par 
où les Imperiaux pretendent, que ladite Dane ne 
fe peut aider du general Article deflusdit, d'autant 
qu'il y en a un autre pour fon regard, concernant le 
Comté de Saint-Pol; difin: que ledit Article n'a pas 
été ajoûté fuperftuenient & fans miltere; & qu'il faut 
qu'elle prenne une mainlevée particuliere de l'Empe- 
reur ; laquelle finalement, aprés plufieurs follicitations, 
il a par ci-devant baillée à feuë Madame de Vendôme; 
contenant ladite mainlevée bien expreffement , que c’eit 
à la charge de l'Hommage, Reffort, & Souveraineté 
envers lui,comme Comte d'Artois : combien que ledit 
Comté de Saint-Pol de tout tems eft fous l'Hommage 
du Comté de Boulenois, & du Reffort fouverain du 
Parlement de Paris. Et quelque remontrance qu’on 
ait fet faire à l'Empereur, & à fes Deputez, il na ja- 
mais voulu reformer fes Lettres de mainlevée; & ce- 
pendant, il S'eft tenu faifi de ladite Comté; au grand 
dommage du Roi, 

Davantage, par ledit Traité de Crespi, on a omis à 
comprendre de la part du Roi les Ecoffois, comme fes 
Alliez & Confederez ; & fe contentérent les Deputez du 
Roi d'une claufe contenuë audit Traité, portant, que 
les deux Princes, dedans deux mois, pourront nom- 
mer, d'un commun confentement, autres leurs Alliez 
& Confederez ; qui en ce faifant feront compris au 
Traité de la Paix, comme fi lors dudit Traité ils y 
étoient declarez. Dedans lequel tems de deux mois, 
quand on eft veru à nommer à l'Empereur les Ecos» 
fois de la part du Roi, fes Alliez, il a refufé de les y 
comprendre, difant qu'il ne confentoit à ladite nomi- 
nation; & qu'il ne s’en pouvoit plus nommer d'une 
part ni d'autre, finon par commun confentement , ainfi 
que ledit Traité le porte expreflément. 

Par ce que dit eft, apert clairement de l’évidente ini- 
quité des fusdits Traitez , & des grands & infuportables 
dommages, & diminutions, qui en reviennent au Roi, 
& à la Couronne de France. 

A quoi les Imperiaux répondront par trois moiens, 
comme il eft yrai-femblable. 

En premier lieu, ils diront; que par les Traitez de 
Madrid, & de Cambrai, il n'a pas été feulement trai- 
té de la Rancon ou: Délivrance du feu Roi, & de Mes- 
fieurs fes Enfans, ains auffi d’une Paix perpetuelle en- 
tre les Maifons de France, Bourgogne, & Efpagne: 
& que en faveur de Paix, qui eft la plus precieufe chofe 
qui foit; & la plus favorable, les Princes peuvent re= 
noncer à toutes leurs querelles & pretentions, & enco- 
re ceder leurs Droits. 

En fecond lieu; que par les; Ceffions ; & Renoncia- 
tions faites; par lesdits Traitez de Madrid & de Cam- 
brai, l'Empereur a renoncé à tout ce qu'il pretend és 
Villes &,Chatellenies de Peronne, Mondidier, & Roye; 
& aux Comtez de Boulenois,. Guines ; & Ponthieu; 
aufli aux Villes & Seigneuries affifes. fur la Riviere de 
Somme; d'un côté & d'autre, Er outre ce, qu'il a 
renoncé 
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renoncé par le dernier Traité, au Droit par lui preten- 
du en la Duché de Bourgogne, Vicomté d'Ausonne, 
Reffort de Saint-Laurent, Auxerrois „Mäconnois , Bar- 
für-Seine, & leurs apartenances, & que lesdites Re- 
nonciatións font grandes, & de grand poids. 

Tiercement, ils diront; que fi on reçoit une fois 
cette ouverture de pouvoir debatre d'iniquité un Traité 
ja paflé & juré, il n'y aura plus de feüreté aux Traitez 
paílez. entre les Princes, & faudra toújours traiter de 
nouveau fans faire fin, dautant qu'on n'aura jamais 
faute de raifons pour impugner un Traité par voie d’i- 
niquité; & quelque folution ou réponfe qu'on y faffe , 
celui qui le debatra, n'y voudra aquiescer, pource qu'il 
paura point de Supérieur pour en juger ; & que partant 
on vient à tard à debatre les fusdits Traitez, & qu'ils 
fe devoient debatre lors qu’ils furent paffez, & non 
maintenant. 

À quoi on peut repliquer , 

Quant au premier moien, que pofé que au Traité de 
Madrid ait été convenu & accordé, tant de la Rancon 
du feu Roi, que du fait de la Paix, fi-eft-ce qu'en fa- 
veur de Paix, quelque favorable qu'elle foit , le feu 
Roi n'a pú aliener ni démembrer fa Couronne, dautant 
que la Loi du Roiaume y refifte: tellement que ex tal: 
alienatione nunquam transfertar Dominium ullo temporis 
tapfu , quelque claufe de derogation que l'on puiffe 
ajoüter, comme il eff notoire par dispolition de Droit 
écrit. 

Au fecond moien eft repliqué, quant au Duché de 
Bourgogne, Vicomté d'Auxonne, Reffort de Saint- 
Laurent, Mäconnois, Auxerrois, Bar-fur- Seine, & 
leurs apartenances, encore que l'Empereur n'y ait au- 
cun Droit, comme il lui a été montré en Efpagne, tou- 
tefois il ne demeure rien quité de fa part des chofes 
fusdites, par tous les trois Traitez. Des deux pre- 
miers, il eft certain; & par le dernier, il eft bien vrai, 
qu'il quite les Droits par lui pretendus és chofes fusdi- 
tes, mais c'eft moiennant l'effet, accompliffement, & 
obfervation de la Paix, & du contenu audit dernier Trai- 
té; & le Mariage convenu de feu Monfieur d'Orleans, 
qui n'a été effe&ué ni accompli, fait portion dudit 
Traité: & confequemment, ledit quitement, comme 
étant conditionel, & fait moiennant l’obfervation ; ef- 
fet & accompliffement du contenu audit Traité, eft de- 
meuré nul & fans effet, 

Et au regard de la Renonciation faite par les trois 
derniers Traitez , de tout ce que l'Empereür pretend és 
Villes de Peronne, Mondidier, & Roye, Comtez de 
Boulonnois, Guines, & Ponthieu, elle lui a été aifée 
à faire, dautant qu'il n'y avoit aucun Droit, comme il 
a été fouvent montré à fes Deputez. Et quant aux 
Villes aflifes fur la Riviere de Somme, d'un côté & 
d'autre, qu'il dit auffi avoir quitées, lesdites Villes 
avoient été baillées par le Roi Charles VII, au Duc 
Philippe de Bourgogne par forme d'engagement, pour 
la Somme de quatre-cens mille Ecus d'or vieux de 64. 
au Marc de 8. onces, & d'aloi à 24. karats, & depuis 
moiennant le paiement de cette Somme fait audit feu 
Duc Philippe de Bourgogne, il reftitua au Roi Louis 
XI. lesdites Villes, ufant de bonne foi, comme il 
étoit tenu, 

Davanrage, il faut confiderer, qu'il y a grande dif- 
ference entre ceder gane querelle, & un Droit pretendu 
& debatu, dont on ne jouit point, & de ceder des cho- 
fes dont on jouit, qui font claires & indubitables, & 
qui ne furent onques en dispute, comme font celles , 
qui ont été cedées par le feu Roi, dépendantes de la 
Couronne de France. 

Au tiers moien eft repliqué, qu’un Traité inique, & 
par lequel un des Contraétans eft iniquement dépoüillé 
& opreffé, n'eft jamais für; car Ia feule équité eft cel: 
le qui fait les Traitez durables; & ne faut point penfer, 
qu'entre deux Monarques, qui commandent à des Na- 
tions belliqueufes, on puiffe jamais planter une Paix 
ftable & affürée, finon par Traitez équitables, ou apro- 
chans d'équité; dautant que celui qui fe fentira fpo- 
lié, & traité injurieufement, & contre toute raifon , 
reprendra facilement les Armes à la premiere oc- 
cafion qui s'ofríra; & s'il nele fait, fon Succeffeur 
le fera. 

Sur quoi, fi on veut itiférer qu'il n'y aura donc ja- 
mais rien de für paffé entre les Princes; à ce on ré- 
pond, qu'il eft vrai qu'un Traité évidemment inique, 
& excefiivement tortionné, ne fera jamais für. Dieu 
ne le permet point, qui eft le jufte vangeur & vrai Juge 
de toutes injures & opreffions; & ne veut poiht, que 
celui qui a injuftement tollu à fon voifin ce qui juite- 
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ment lui apartenoit, en ait longue jouïffance, afin que 
ceux qu'il a élevez en puiffance, n'en abufent point , 
& viennent à-connoître, que Juftice & équité, & non 
pas violence, ou puiffancé abfoluë , confervent les 
Roiaumes & Principautez. 

Alexandré de Macedoine, aprés avoir vaincu quel- 
ques Peuples de Scythie, non fans grand éfort & gran- 
de perte, leur demanda s'ils obferveroient de bonne foi 
la Paix qu'il leur bailleroit ; à quoi ils répondirent, 
comme il apartenoit à Gens de grande valeur : Si zz la 
bailles équitable, nous la garderons à toñjours s fi elle eft 
autre , nous la garderons taut que la force mous de- 
faudra. a 

Sur la reltitution du Duché de Milan, les Imperiaux 
ont ci-devant dit deux chofes, dont l’une fut objeétée 
en Espagne au feu Prefident de Selve, par le Chance- 
lier Gattinara, qui ne voulut fouffrir que ledit Prefi: 
dent répondift ; c’eft que l'Inveftiture du Duché de Mi- 
lan, octroiée par le feu Empereur Maximilien, étoit 
conditionelle, & faite pour Madame Claude, Fille ai- 
née du Roi Louis XII. & pour le Duc de Luxem- 
bourg , Prince de Caftiile, lors fon fiancé, & en faveur 
dudit Mariage, lequel n'aiant forti effet, l'Inveftiture 
étoit nulle. 

Le fecond obje& fut fait au Chancelier *, lors qu'il 
étoit en Flandre; par feu Monfieur de Granvelle; c’eft 
que lé feu Roi avoit quité tout le Droit par lui preten- 
du au Duché de Milan; tant pour lui que pout Mes- 
fieurs fes Enfans, avec promeffe de leur faire ratifier ; 
& que les Enfaris venant à heriter, ou fucceder au Pe- 
re, demeurent tenus des faits, promeffes, & obligations 
de leur Pere. 

Au premier obje& fe répondit, Que l’Inveftiture fai- 
te par le feu Empereur Maximilien du Duché de Mi- 
lan, en Pan 1505. eft faite pour le Roi Louis XII. & 
les mâles descendans de lui; € en défaut de miles, 
pour Madame Claude, fa Fille, & Charles, Duc de 
Luxembourg, fon fiancé; mais il y a autre fubfequente 
Inveftiture faite en l'an 1509. pour laquelle fut paice la 
Somme de cinquante mille Ecus Soleil, outre deux 
cens mille Francs, qui avoient été auparavant paiez ; la- 
quelle eft faite pour le Roi Louis XII. & les mâles des- 
cendans de fon corps en loial Mariage; & en défaut 
d'eux, pour Madame Claude; fa Fille ainée, & pour 
celui qui viendroiv a Pépoufer, & pour les mâles des- 
cendans d'eux; & elt ladite Inveftiture pure & fimple, 
& fans aucune condition, 

Au fecond obje& eft répondu, Que par le Traité de 
Madrid, le feu Roi quite feulement le Droit par lui 
pretendu au Duché de Milan, tant par les Inveftitures , 
& Conceflions faites par fes Predecefleurs, comme par 
Hoirie, Succeffion, ou autrement, Vrai eft, que par 
le dernier Traité fait à Crespi, eft dit, que en cas que 
le Mariage fe fift de feu Monfieur d'Orleans, & de la 
Fille de l'Empereur; & aprés que ledit Sieur d’Orleans 
& fa Femme auroient été conftituez Regens és Pais- 
Bas, & que l'adminiftration leur en auroit été baillée, 
ence caslefeu Roi, en fon nom, & celui de Mes- 
fieurs fes Enfans, renonceroit à tous Droits, & que- 
relles pretenduës au Duché de Milan, Comté d'Àft; 
& fes apartenances, & feroit ratifier icelle Renoncia- 
tion par fesdits Enfans; lequel cas, parce qu'il n'eft 
advenu, il n’eft point befoin de disputer de la promeffe 
contenué audit Article, & aufli peu de la ceflion faite 
par le Traité de Madrid; car par le texte de I’Invetti- 
ture de l'an 1509. qui eft la derniere, & dont ci-deffus 
eft faite mention, apert clairement que le feu Roi ne 
pouvoit lors rien pretendre au Duché de Milan, fors 
ladminiftration, & les fruits durant la minorité de 
Meffieurs fes Enfans, ausquels ledit Duché apartenoit 
par la fusdite Inveftiture: & partant, quand le feu Roi 
auroit cedé, tant pour lui que Meffieurs fes Enfans (ce 
que non) tout le Droit qu'il pretendoit au Duché de 
Milan, avec promeffe de leur faire ratifier, & que mes- 
dits Sieurs fes Enfans fuivant ladite promeffe auroient 
ratifié en ces termes ladite ceflion; fi-eft- ce qu'elle ne 
leur aporteroit aucun prejudice ;car par là on ne pour- 
roit inferer, fors qu'ils auroient renoncé au Droit que 
leur Pere avoit audit Duché; mais non pas au Droit, 
qui leur competoit & compete de leur Chef, & 
par la Loi de l'Inveftiture , non par Hoirie ni Suc- 
ceflion, & pour raifon duquel Droit ledit Duché leur 
apartenoit, comme encore apartient au Roi, vrai Duc 
& Seigneur. Et davantage, en quelque facon & ma- 
niere que l'eüt promis, & pú promettre le feu Roi, fi 
eft-ce que le Roi qui eft à prefent n'en feroit tenu ; car 
il ne vient pas à la Couronne, comme Heritier dé ia 
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fon Pere, mais par la Loi du Roiaume; qu'on apelle 
Ja Loi Salique; & ne feroit pas moins Roi, quand il 
auroit renoncé à la Succeffion de feu fon Pere. 

Outre le Droit apartenant au Roi en la Duché de 
Milan, par Inveftiture du feu Empereur Maximilien; 
on allegae communément, que ladite Duché lui apar- 
tient auffi par Droit d'Hoirie; car Jean-Galeas Viscon- 
ti, Comte de Vertus, Duc de Milan, eüt trois Enfans 
de Blanche, Fille du Comte de Savoie, c’eft à favoir 
Madame Valentine Visconti, ainée de tous; Jean- 
Marie Visconti, & Philippe Marie Visconti. ladite 
Valentine fut mariée à Louis, Duc d'Orleans, en l'an 
1486. & lors dudit Mariage fe nommoit Duc de Tou- 
raine, Comte de Valois, & de Beaumont-fur-Oife. A 
ladite Valentine fut baillé en Dot, par fon Pere, le 
Comté @Aft, & fes apartenances, que déslors il pro- 
mettoit faire valoir trente mille Ducats d'or de rente, | 
pour en jouir dés le lendemain des nôces: & outre ce, | 
lui fut promife la Somme de quatre- cens cinquante | 
mille Dueats d'or; & fut dit & convenu expreffément 
par icelui Traité, qu'au cas que ledit Galeas decedát 
{ans Hoirs mâles de fon corps en loial Mariage, ladite 
Valentine lui fuccederoit en toutes fes Terres & Sei- 
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l'Empereur; car ce font behefices, en la cônceflion 
desquels il ufe de telle grace, (i ample & fi courte qu'il 
veut, & ne peut le Beneficiaire le vendre ni aliener. Et 
fi le Roi Louis XII. pour le regard de la Duché de 
Milan, eût penfé être affez fondé en Droit d’Hoirie, 
il ny eût pas fait la dépenfe qu'il fit, ni pris la peine 
qu'il en prit; car il ne pourfuivit jamais chofe fi vive- 
ment, ni fi affcétionnément, qu’il a pourfuivi fon In- 
veltiture eh ladite Duché. Finalement, il femble, 
qu'avec les Imperiaux il ne faut facilement mettre eri 
ayant le Droit Hereditaire en la Duché de Milan; car 
elt un Droit incompatible avec le Droit d'Inveftiture, 
prefupofant que ladite Duché de Milan foit un Fief dé 
l'Empire, comme nous l'avons aflez confeité par l'In- 
veftiture, qui en a été prife de l'Empereur Maximilien. 
Car par là ils inferent, qu'il ne fuffit pas de recouvrer 
d'eux ladite Duché, fi nous ne privons davantage 
l'Empereur & l'Empire de leur Droit, la voulant faire 
Hereditaire & Patrimoniale: & par ci-aprés l'Empereur 
s’en pourroit prevaloir envers les Allemans, alleguant 
qu'il n'auroit point voulu entendre à la teftitution de 
ladite Duché, dautant qu'il ne Peút pú faire fans pre- 


gneuries quelconques, prefens & à venir, fans que pat 
Teftament, Codicilie$, ou Donations faites entre vifs, | 
ilen püt dispofer au contraire. Et combien que ledit | 
Jean-Galeas foit decedé, & ait laiffé deux Fils miles, | 
C'eft à favoir lesdits Jean-Marie, & Philippe-Marie Vis- | 
conti, qui fücceffivement ont éré Ducs de Milan; tou- | 
tefois ledit Jean-Marie feroit decedé fans Enfans, le- | 
dit Philippe-Marie auffi fans Eufans legitimes;car il de- | 
laiffa feulement une bâtärde, que François Sforce | 
époufa. Et davantage, par la mort dudit Philippe, qui 
fut dernier mâle du nom & de la Maifon des Visconti, | 
periit Vicecomitum familia, & reftoit feulement la ligne | 
venuë de Louis d'Orleans, qui eüt trois Fils, Char- | 
les, Duc d'Orleans; Philippe, Comte de Vertus; & | 
Jean,Comte d'Angoulesme. Philippe mourut fans En- 
fans; de Charles vint Louis, quia été Roi de France, | 
douzieme de ce nom, aieu! maternel du Roi qui.eft à 
prefent; & de Jean, eft aufli descendu en ligne mascu- | 
line le Roi à prefent regnant. 

Charles donc, aprés le decés de fa Mere Valentine, 
tant comme le plus proche parent de Philippe Visconti, | 
dernier Duc de Milan, à caufe de fa Mere, que auf 
en vertu du Traité de Mariage fusdit, parce qu'il n'y 
avoit aucuns máles reftez dudit Jean-Galeas Visconti, 
ni autre mále quelconque de la Maifon des Visconti, 
vint à la Succeffion des Ducs de Milan, & entreprit la 
conquére, conquéta le Comté d’Aft, & quelques autres 
Places, $ mourut avant qu'avoir parachevé. 

Louis fon Fils, Roi douzieme de ce nom, parache- 
va la conquéte; car aprés le decés de Philippe Viscon- 
ti, François Sforce, quí avoit époufé Blanche, bâtar- 
de dudit feu Duc, fe faifit de ladite Duché, & aprés 
lui, fes Fils fucceffivement, jusques à Louis Sforce, 
Fils dudit Francois, fur lequel ledit Roi Louis con- 
quéta ladite Duché, & l’amena prifonnier en France: 
& aprés ladite conquéte, il en fit l'Hommage à l’Em- 
pereur Maximilien, & en prit l’Inveftiture en l'an 1509. 

Voilà comme le Droit d'Hoirie eft fondé. 

Sur quoi il faut mettre en confideration, qu'il y a 

grande difference entre les Fiefs de 'Empire,& les Fiefs 


de France: car les Fiefs de France font Patrimoniaux, | 


& viennent par Droit d’Hoirie en Succeffion, € com- 
me autres Heritages, fans benefice du Prince, & s'alie- 
nent fans fon congé: & en font les Femmes capables. 
Au contraire, les Fiefs Imperiaux font benefices des 
Princes, ausqueis on ne vient point par Droit Heredi- 
taire, quelque prochain que l'on foit, ains par la Loi 
de l’Inveftiture, & felon les termes d'icelle: tellement 
que ceux qui n'y font point compris, n'y peuvent venir 
fans nouvelle Inveftiture, laquelle l'Empereur n'eft pas 
tenu de bailler, quelque prochains mâles qu'ils foient 
du dernier decedé. Davantage, lesdits Fiefs de l'Em- 
pire ne fe peuvent aliener fans le confentement de 
l'Empereur, autrement ils tombent en commife de pu- 
re perte pour le Vaffal. Item, les Femmes en font in- 
capables par dispofition du Droit commun feodal: & 
fi l'Empereur, par grace fpeciale, vient à étendre fon 
Inveltiture jusques aux Femmes, il foüille fi avant dans 
la bourfe des Vaffaux, qu’ils s’en fouviennent long- 
tems aprés; témoin celle du feu Roi Louis XII. qui 
lui coüta , compris les allées & venties , & les pre- 
fents,plus de quatre cens mille Livres. Par ce que des- 
fus apert qu'il n'y a qu'un feul moien d'aquerir Droit 
£s Fiefs Imperiaux, c'eft à favoir, par l'Inveftiture de 
Tom. IV. PART. HI. 


judicier aux Droits de l'Empereur & de l'Empire, pour- 
ce qu'elle étoit demandée comme chofe Patrimoniale, 
& par Droit d'Hoiric. 

Au regard de la Seigneurie dé Gennes, ce n’eft point 
un Fief de l'Empire, & dont il foit befoin d'obtenir 
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dont les Habitans étoient Seigneurs; jusques à ce que 
fe trouvant affoiblis & épuifez par les Guerres conti- 
nuelles, qu'ils avoient eú contre les Venitiens,l’espace 
de quatre-vints ans, ils vinrent à fe donner à Philippe- 
Marie Visconti de Milan, & à fes Succeffeurs en l'E- 
tat de Milan; lequel Duc, qui étoit alors tenu pour le 
plus riche & puiffant en Armes, & le plus avifé Prince 
de toute l'Italie, les recüt en fà main & Seigneurie, & 
en jouit jusques à la mort; & confequemment , aprés 
fa mort, Charles, Fils de Louis, Duc d'Orleans, qui 
étoit le plus proche par confanguinité dudit Philippe, 
& depuis, le Roi Louis XII. Fils dudit Charles, fe 
font dits & portez Seigneurs de Gennes, & Ducs de 
Milan; en ont lesdits feus Roi Louis XII. & le feu 
Roi,joui jusques à ce que par force ils en ont été fpo- 
liez. Et fi faut noter, que ledit Duc Philippe aiant été 
fait Seigneur de Gennes par la maniere devant dite, afin 
de fe faire plus fort, fe mit fous l'Hommage de Fran- 
ce, & fit la foi & Serment de fidelité au Roi Louis XI; 
en l'an 1477. tant de ladite Seigneurie de Gennes, que 
de Savonne. Outre le Droit.deffusdit pretendu par le 
Roi en la Seigneurie de Gennes, il fe trouve, que dés 
l'an trois-cens quatre-vint treize, Charles Flisco Pala- 
tin, Seigneur de Gennes, par fes Lettres Patentes y 
voulut confentir, que Charles, Roi de France, & fes 
Succeffeurs Rois audit Roiaume, fuffent & demeuras- 
fent à jamais Seigneurs naturels de fa Ville, Cité, € 
Territoire de Gennes: & environ trois ans aprés, l'an 
trois-cens quatre-vint feize, & le quatrieme Novem- 
bre, Antoine Adorne, Duc de Gennes, en la pres 
| fence, '& du confentement des autres Officiers de Gen- 
nes, fit le Serment de fidelité aux Ambafladeurs du 
Roi, & le vintfixieme Novembre enfüivant audit an, 
en la prefence desdits anciens Officiers, & grand nom 
bre de Peuple, ledit Adorne confeffa tenir la Seigneu: 
rie de Gennes au nom precaire du Roi, en bailla lá 
| poffeflion réelle aux Officiers dudit Seigneur, par le 
Bail du Sceptre de ladite Seigneurie, & des Clefs des 
portes; & fut mis l’un des Ambaffadeurs en la place & 
Siege Ducal, duquel ledit Adorne fe leva. 

Ii fe trouve par femblable, que dés l'an quatre cens 
cinquante-fept, les Habitans de Gennes s'étoient m 
en l'obeiffance du Roi Charles VII. qui efit ladite fu- 
jettion & obeiffance pour agreable, & en bailla fes Let: 
tres d'agreablement. En Pan quatre cens cinquante 
huit, lesdits Habitans firent au Roi Hommage & Ser- 
ment de fidelité; auquel an auffi fut paffé un Traité 
entre le Roi, & fesdits Sujets de Gennes, touchant 
plufieurs Articles accordez entre eux. 

Quant aux Droits apartenans à feué Madame Louife 
de Savoie, aieule Paternelle du Roi, en la Maifon de 
Savoie,il faut prefupofer, que Philippe de Savoie, Com- 
te de Beugey, & Sieur de Brefle, Fils du Duc de Sa- 
voie, fut conjoint par Mariage avec Dame Marguerite 
de Bourbon ; duquel Mariage font iflus Philbert Duc 
de Savoie, & ladite feuë Dame Louife. Fut convenu 
par le Traité, que les Enfans dudit Mariage , & les 
descendans d'eux , reprefenteroient la perfonne de l’af- 
né, & fuccederoient és fusdites Terres & Seigneuries, 
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ANNO felon l'ordre d'aineffe. Or ledit Philbert de Savoie de- 


Ly 


ceda fans Enfans, & confequemment, fuivant ce qui 
avoit été convenu par ledit Traité de Mariage, ladite 
Dame Louife, & le feu Roi, comme descendu d'elle, 
& reprefentant ledit Philbert, étoit capable de fucceder 
esdites Seigneuries de Beugey, & Breffe, tant par dis- 
pofition de Droit commun pour la proximité du ligna- 
ge, que par Droit de convention. _ : 
Dayantage, quand ladite Dame fat mariée, la Suc- 
ceffion de fa Mere lui étoit ja aquife, qni avoit aporté 
en Mariage la Somme de foixante mille Ecus, dont 
Jui apartenoit la moitié, qui font trente mille Ecus; & 
neanmoins pour toutes chofes quelcanques , tant de 


Succeffion de Pere que de Mere,elle n'a jamais e que | 
Et ne fert de | 


Ia Somme de vint-cinq mille Livres. | 
rien de dire, qu'elle y a renoncé par fon Traité de Ma- 
riage, parce que telle Renonciation eft faite per zzizo- 
rem de Succefione jam quefita, pour le regard de la Me- 
re; & pour le regard du Pere, de Succeflione futura 1 
ES fic utroque refpecu, nulle de dispolition de Droit. 
Il y a d'autres Droits de plus grande importance pre- 
tendus par le Roi, comme Comte de Provence. 

C'eft à favoir, la Comté de Nice, & Villefranche, 
qui font fans difficulté des apartenances du Comté de 
Provence, & dont les Comtes de Provence ont toü- 
jours joui jusques à ce que le Comte (a) de Savoie, 
fous couleur d'une dette qu'il prétendoit à l'encontre 
du Roi de Sicile, Comte de Provence, s'en faifit par 
force d' Armes aprés la mort,dudit Roi ; qui avoit dé- 


fa Veuve. 

Plus, la Comté & Seigneurie de Piémont a été pie- 
ça unie & incorporée à la Comté de Provence, par les 
Comtes de Provence, avec toutes les folennitez en tel 
cas requifes, dont ont été expediées Lettres en forme 
autentiquez desquelles Comté & Seigneurie de Pié- 
mont, les Comtes de Provence ont toújours jouï de- 


puis, comme d'un membre faifant portion de ladite | 
s de Sa- | 


Comté de Provence, jusques à ce que les Dx 
voie, par violence, & fans titre, s'en font faifis. 

A quoi par ci-devant les Gens du Duc ont répondu, 
que le feu Roi, l'an cing-cens vint-trois, par fes Let- 
tres Patentes, promit au feu Duc de Savoie, de ne lui 
faire jamais demande ni queftion des Terres qu'il te- 
noit, fpecialement de la Comté de Nice, dont il lui 
fit ceffion & tranfport, entant qu'il y pourroit avoir 
aucun Droit. 2 

Sur quoi leur eft repliqué, que lesdites Lettres, com- 


bien qu'elles foient adreflées au Parlement de Proven- | 


ce, & Chambre des Comptes dudit Lieu, & ailleurs, 
toutefois n'y a aucune Verification ‚ni prefentation des- 
dites Lettres, chofe requife & neceffaire, tant de dis- 
pofition de Droit,que par les Ordonnances & Ufances, 
tant du Roiaume, que de Provence; & par ainfi lesdi- 
tes Lettres font & demeurent encore jusques à hui fans 
Que cette alienation eft faite de chofe 
non alienable, dautant que Ja Comté de Provence, 
dont lesdits Comtez de Nice & Piémont font portion, 
comme Membres dépendans & incorporez en ladite 
Comité de Provence, étoit ja dés le tems de ladite alie- 
nation unie à la Couronne de France par Lettres d'in- 
corporation , verifiées où il apartient, & partant inalie- 
nable comme portion de la Couronne: & quand elle 
ne feroit point unie à la Couronne, fi eft-ce que par 
dispofition de raifon, quand il eft queftion d'aliener les 


Droits Patrimoniaux d'une Dignité ou Seigneurie Sou- | 


veraine, comme étoit la Comté de Provence, qu'il 
faloit avant que pouvoir parvenir à Palienation, quod 
precederet pragmatica [auctio cum confilio procerum. 

Et outre, y a Edit pieça fait par le Roi de Sicile, 
Comte de Provence, cam confilio procerum, qui pro- 
hibe telles alienations , staque cm lex refiflat aliezatio- 
ni, elle eft nulle. 

Or pour autant, que feu Monfieur de Savoye fom- 
mé, requis, & interpellé par plufienrs fois, tant de la 
part de feuë Madame, que aufli du feu Roi, pour rai- 
fon des Droits & chofes fusdites , n'y auroit jamais 
voulu entendre ;à cette caufe le feu Roi, pour en avoir 
la raifon, fut contraint de venir auX Armes, & prit ce 


qu'il put prendre fur ledit Ducere recepto inter Prin- | 


eipes, ES apud omues Gentes mfitato, dont s'il y a quelque 
chofe non comprife en fes Droits & demandes, com- 
me à la verité il y a, on fera preft de lui en faire 
raifon, rendant par lui ce qui refte à recouvrer des cho- 
fes pretenduës & demandées, comme font les Com- 
tez de Nice & de Villefranche, & une bonne partie du 
Piemont 


un Fils mineur fous la garde de la Reine Yoland, | 


LOMATIQUE 


Quant au quatrieme point, qui eft de la conquéte 
des Citez de Metz, Toul & Verdun, elles ont toújours 
été tenués pour Villes & Citez de l'Empire, & n'ai ja- 
mais entendu, que nous y pretendiflions , fors le Droit 
de prote&ion és Citez de Toul & Verdun, qui n'em- 
porte aucun Droit de Juftice ni Hommage, & dont les 
uns & les autres à toute heure fe peuvent départir fans 
mutuel confentement, par Pufance de la Germanie :. & 
fi ne voi point en quoi nous puiffions douloir de PAJ- 
lemagne, fi ce Welt qu'ils contribuerent aux frais de la 
| Guerre, qui nous fût faite par l'Empereur en l'an mil- 
le cinq- cens quarante- trois, qui nous fut grandement 
| dommageable, & qui fat caufe de nous faire faire PA- 
Pointement de Crespi, peu avantageux pour nous, 
Mais fi nous venons à nous découvrir jusques là, & 
dire que par cela nous avons efi jufte caufe de nous 
faifir des Villes de PEmpire, & de les retenir; outre 
ce qu'il y a pour eux des réponfes bien aparentes, ce 
fera faire une declaration équipollente à ‘demonftration 
de Guerre, dont les Imperiaux ne faudront pas incon- 
tinent de s'en prevaloir aux Etats de l'Empire; & fem- 
ble être plus utile de fe tenir couvert en cet endroit le 
| plus qu'on pourra, fans fe laiffer entendre quant au fait 
de la reftitution desdites Villes, : 


XXXVI. 


Traité de Tréve pour ting ans, entre Henr111. 
Roi de France d'une part; Cuharres V. 
Empereur ,& Puıtıppe fin Fils, Roi d'An- 
gleterre, ES depuis Roi d'Espagne, d'autre. En 
l'Abbaïe de Vaucellesprès Cambrai, le y. Février 
1555. [Recueil de Traitez de Paix, &c. en- 
tre les Couronnes d'Espagne & de France. 
Imprimé à Anvers in 12. pag. 229. & Fre- 
DER. LEoNAR D; Tom. Il.pag. 5oz. avec 
les différences marquées à la marge.] 


J nom de Dieu le Createur, "Comme il foit, que 
zuerre fe foit mü& depuis aucunes années en ça, 
entre l'Empereur & le Roi Tres-Chretien de France & 
que pour y procurer Pacification, & parvenir au bien 
de la Pair, repos & tranquillité du Public, plufieurs 
diligences ont été faites par aucuns Potentats de la 
Chrerienté, lesquelles n'ont pü fortir effet pour les 
grandes & importantes difficultez, qui fe font trouvées, 
& telles que jusqu'à prefent l'on n'a trouvé moiens 
convenables pour venir à 


à la conclufion tant defirée; 
neanmoins pour faire ceffer Poccafion d'aigreur, & don- 
| ner moien à ce que par une Treve communicative, 
l'on puiffe durant icelle, par moien d’Ambafladeurs 
| ou autrement, trouver (2) moien & expedient pour 
parvenir à final repos & apaifement de tous diférends 
étans entre lesdits Princes; & que les dommages, que 
| la Chretienté fouffre de la Guerre, ceffent, Se font 
trouvez perfonnellement , (4) Meflieurs , Charles, 
| Comte de Lalain, Baron d'Escornaix, Chevalier de 
| l'Ordre de la Toifon d'Or, Lieutenant & Capitaine 
| general, & Grand-Bailli de Hainaut; Simon Renard, 
| Charles Tisnac, Philippe de (c) Bruxelles, & Jean 
| Batifte Scotio, Senateur & Regent de Milan, Con- 
cillers & Procureurs de Sa Majelté Imperiale, & de 
tres-haut, tres-excellent, & tres-puiffant Prince Dom 
hilippe, Roi d'Angleterre, de Naples,&c. Et Mes- 
| fire Gaspard de Coligny, (4) Sieur de Chatillon, A- 
| miral de France, Gouverneur & Lieutenant- General 4 
| tant en l'Ile de France, qu’en Picardie; & Sebaftien 
de l’Aubespine, Abbé de Baffe-Fontaine, & de S, Mar- 
tin de Pontoife, Confeiller & Maître des Requeftes 
de l'Hôtel dudit Seigneur Roi Tres-Chretien, fes Con- 
| feillers & Procureurs, & en vertu des Pouvoirs, qu'ils 
ont réfpe&ivement de leursdits Princes, ont fait, con- 
clu, & accordé la Treve telle que s'enfuit, fous le 
|bon plaifir & vouloir toutefois de leursdites Ma- 
| jeftez. ; 
Premierement , que bonne, feure, vraie, ferme & 
|loiale Treve, (2) abftinence de Guerre, & Ceffation 
| d'Armes, eft faite, conclué , arreftée, accordée, & 
| paffée entre lesdits (f) Empereur & Roi d'Angleterre 
| fon Fils, & le Roi de France Tres- Chretien, par 
Terre, Mer, Eaux douces, tant en Levant, que Ponenr, 
& en tous Lieux & Endroits quelconques, comme fi 
| Particulierement & fpecialement ils étoient ci-exprimez 
n & decla- 
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& declarez, durable fermement & inviolablement en- 
tre leurs Majeftez Imperiale & Roiales, leurs Hoirs, 
Succeffeurs, Roiaumes, País, Terres, & Seigneuries 
quelconques par eux poffedez, & qu'ils tiennent & en 
jouiffent à prefent, tant decà que delà les Monts, ou 
en quelque lieu & endroit que ce foit. 

Et ne fera durant ladite Treve rien innové ni atenté 
d'une part & d'autre, directement ou indirectement, 
au prejudice d'icelle, mais demeureront toutes chofes 
en l’état qu'elles font, & la pofleflion € jourffance à 
chacun, comme ils auront.au tems de la Date de cettes 
refpeétivement, le tout de bonne foi & fans fraude, & 
ce pour le tems & terme de cinq ans enfuivans & con- 
fecutifs, à commencer du jour & Date de ces prefen- 
tes; laquelle fera promtement publiée de part & d'au- 
tre fur les Fronticres, & donné ordre qu’ainfi fe faffe 
en tous Lieux & Pais, qui doivent jouir du benefice 
d'icelle, comme il eft requis & accoütumé en tel cas; 
pour la pleine & entiere obfervation de ladite Treve, 
& de maniere qu'il n’y ait faute. 

Er fera ladite T'reve marchande & communicative 
en tous Lieux & Endroits, tant de Mer, que de Ter- 
re, & Eaux douces? & pourront les Sujets d'un côté 
& d'autre, aller, venir, frequenter, negocier, fejour- 
ner, marchander, & trafiquer; en paiant toutefois les 
Droits en tous Lieux düs & accóútumez, franchement 
& librement, comme en tems de bonne & entiere Paix, 
fays contredit ni empéchement. 

Et retourneront les Sujets & Serviteurs d'un côté & 
@autre,de quelque qualité qu'ils foient, pleinement en 
la jouiffance de tous & chacuns leurs Biens immeu- 
bles, Droits & Aétions, faifis, & occupez au moien de 
la derniere Guerre, & à l'occafion d'icelle, pour en 
jouir par eux,ou feulement par les mains de leurs Fac- 
teurs & Entremeteurs, fi bon femble ausdits (2) Sieurs 
Empereur & Rois, foit pour fuspicion, ou autre jufte 
& raifonnable confideration , dés la Date d'icelle Tre- 
ve, fans rien quereller des fruits pergús € échus pen- 
dant la Guerre. Et fera ledit retour nonobftant toutes 
Donations , Concetfions, € Declarations de Confisca- 
tions,& Commifes, Sentences données par contumace , 
& eu l'abfence des Parties, & icelles non outes à l'oc- 
cafion de ladite Guerre comme qu'il foit ; remettant 
iceux Sujets quant à ce pleinement, & ceflänt tous em- 
péchemens & contredits en leurs Droits & Adtions, 
ainfi qu'ils étoient au tems de l'ouverture de ladite 
Guerre. Et s'entend le contenu au prefent Article 
avoir lieu en tous les endroits étans fous l’obciffance 
& pofleffion. desdits Sieurs Empereur & Rois, qu'ils 
tiennent & poffedent. 

Durant lesquels cinq ans lesdits Sieurs Empereur & 
Rois, ne pourront, directement ou indirectement, en- 
dommager l'un l'autre, en quelque lieu & endroit de 
la Chretienté, &ade leurs Roiaumes & Pais, que ce 
foit, par eux ni par autrui, ni bailler aide, port, affis- 
tance, ou faveur de Gens, Argent, Artillerie, Muni- 
tions, Vi&uailles, quels qu'ils foient, ni chofes quel- 
conques à ceux qui le voudront faire, procurer, ou 
attenter, ní pa(fage par leurs Roiaumes, Pais, Terres, 
& Seigneuries, ni les recevoir, ni donner entrée és 
Ports de Mer, qu'ils tiennent, ou leur donner rafrai- 
chiffement , y venant pour faire aéte d'holtilité con- 
tre Leurs Majeftez, Pais & Sujets, & autres compris 
en la prefente Treve. Et ainfi s'obfervera réelle- 
ment, fincerement, & de bonne foi, & feront tous 
les meilleurs offices qu'ils pourront, pour procurer 
efe&uellement le repos de la Chretienté, & éviter l'o- 
preflion d'icelle. 

Et ne pourra-t’on proceder durant ladite Treve, di- 
re&ement ou indirectement, d'un côté ni d'autre, à 
l'encontre des Sujets, Capitaines, Officiers, & Ser- 
viteurs, de quelque Nation qu'ils foient refpediive- 
ment, pour le Service fait ausdits Princes, chacun en- 
droit foi, & delits par eux commis auparavant la Date 
de ces prefentes; ains pourront refider en leurs Mai- 
fons, poffeffions, & biens quelconques, & en jouir 
paifiblement fans aucun empéchement, Sauf & refer- 
VÉ, que fi pour cas par eux commis attouchant Partie 
partieuliere, ils font en Juftice, que l’on les veüille 
pourfüivre en icelle, elle aura fon cours par voie ci- 
vile, pour l'interet de la Partie tant feulement, & fans 
fraude. 

Auffi fera la Juftice: adminiftrée fincerement, & par 
chacun desdits Sieurs Empereur & Rois, aux Sujets 
d'un côté & d'autre, és Lieux, où par Droit & raifon 
elle doit être faite & adminiftrée , fans que par indireds 
& obliques moiens or la puiffe attirerjpourfuivre,ni fai- 
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re ailleurs, que és Lieux , où les Perfonnes doivent 
être convenués , & les biens font aflis & reflortis- 
fans, & où par droit & raifon on la doit requerir & 
faire. 

Et fi aucun d'un Parti ou d'autre contrevient à la 
Treve & abítinence de Guerre, dire&ement ou indi- 
reétement, & fe fait comme qu'il foit chofe au con- 
traire d'icelle, cela fera pleinement & fans figure de 
Juítice, & dilation, reparé, & les contrefaifans chatiez 
exemplairement , comme s'ils étoient infracteurs de 
Paix: & en feront la reparation les Officiers d'un côté 
& d'autre, chacun endroit foi, fans port ni difimula- 
tion quelconque, à la premiere & fimple plainte & re- 
quifition qui s'en fera, ladite Treve demeurant nean- 
moins en fon entiere force & vigueur. 

Tous (2) Foruscis & bannis de Naples & Sicile font 
& demeureront exclus du benefice de ladite Treve. Et 
quant aux bannis de Florence & de Sienne, qui fe 
pourroient être retirez és Places de la Toscane, tenués 
par Jedir Seigneur Roi de France, ledit Seigneur Roi ne 
leur permettra, ou confentira, ains les empéchera, 
pendant qu'ils feront fous l'obeiffance dudit Seigneur 
Roi de France, de faire chofe qui puiffe offenfer ou al- 
terer ladite Treve, ou dispolition d'icelle, ni les Etats 
de Sienne & Florence, ou autres apartenans à Leurs 
Majeltez, compris en la prefente Treve. 

Toutes Lettres de marque & de reprefailles ceffe- 
ront, & fera la Juftice ouverte à un chacun desdits Sus 
jets, pour y avoir recours, 

Les Vaflaux & Sujets, d'une part & d'autre; reflituez 
& à reftituer en leurs biens, pourront pourfüivre leurs 
a&tions par eux, ou par Procureurs & Entremeteurs , és 
Jurisdictions de Leurs Majeftez , fans être tenus d'y 
aller en perfonne. 

Finalement a été accordé, que par la prefente Tre- 
ve ne puiffe être fait nul prejudice aux Droits & Ac- 
tions des particuliers; en laquelle, de la part de Leurs 
Majeftez Imperiale & Roi d'Angleterre fon Fils, fe- 
ront compris le Pape & le Saint-Siege Apoltolique, le 
Roi des Romains, le Saint Empire, le Roiaume d'An- 
gleterre,les Rois de Portugal, Pologne & Danemarc, le 
Duc de Savoie,les Suiffes,le Duc de Florence,le Duc de 
Ferrare,la Republique de Venife,Gennes, pour en jouir 
felon qu'ils ont accoütumé par JE pafle; Sienne, Lu- 
ques ,le Duc de Mantoué; toute la Toscane; les Duc; 
Ducheffe, & País de Lorraine; pour jouir ladite ( x ) 
Dame de l'effet de ladite Treve, & de tout ce qui lui 
apartiendra, & d'aller & refider, tant en Lorraine, que 
ailleurs, ou bon lui femblers, 

Et de la part dudit Seigneur Roi Tres-Chretien ,font 
compris nôtre Saint-Pere le Pape, le Saint Siege Apos- 
tolique, la Reine & le Roiaume d'Ecoffe; le Roi de 
Navarre ; la Reine & le Roiaume d'Angleterre; les 
Rois de Portugal & de Danemarc; la Reine (2) Ifa- 
belle, Veuve du feu Roi Jean Vaivode, & le Roi fon 
(3) Fils; les Princes, Villes & Etats du Saint Empire; 
la Seigneurie de Venife, les (c) Treize Cantons des 
Suiffes, les Ligues-Grifes, le Valais; enfemble tous 
les Alliez & Confederez desdits Cantons; les Ducs de 
Lorraine & de Ferrare;les Duc & Ducheffe de Parme: 
les Ducs de Mantouë & d’Urbin, le Comte de la Mi: 
rande; les Siennois, la (4) Corfegue, les Sieurs de 
la Maifon de la (e) Marche; leurs Roiaumes , Pais 
& Sujets, & generalement tous & chacuns Amis, Al- 
liez, Confederez & Serviteurs desdits Seigneurs Em- 
pereur & Rois, qui fe pourront denommer dedans trois 
mois; & ont iceux Procureurs & Mandataires, en vertu 
de leurs Pouvoits refpe&ivement & au nom desdits 
Seigneurs Empereur & Rois, paflé & promis l'entiere 
obfervation de ladite Treve, & chofes füsdites,& cha- 
cune d’icelles, fans y contrevenir directement ou in- 
directement. Et pour ce ont tous prêté le Serment aux 
faints Evangiles de Dieu ; & obligent lesdits Sieurs 
Empereur & Rois, leurs Hoirs, Succeffeurs, & tous 
& chacuns leurs Roiaumes, Pais, & Biens prefens & 
à venir, & promis de faire ratifier en bonne & autenti- 
que forme les prefentes, en & dedans fix femaines. En 
témoin de ce, fe font fousfignez de leurs mains pro- 
pres. Fait & paffé en l'Abbaie de Faucelles, le cin- 
quieme jour de Fevrier , l'an 1555. 
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(x) Ghriftine de Danemarc, Niéce de Charles-Quint, Veuve de Francois, 
Duc de Lorraine, Mere de Charles 171, 

(2) Fille de Sigismond Angufte, Roi de Pologne, 

(3) Etieune Sigismond, 
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j * Ceti l uchant le UAR de Savoie, le trafic des | 
n’eft p François aux Indes >, €? delivrance des Prifon-| 
dans I y 


niers de Guerre, ES A. Alliez des Rois de 
ES d'Espagne, outre ceux qui font nommez 
it Traité. 


tion d'An- 
veis, 


— 


Ox ME il foit qu’aujourdai Date de cettes, ait été 
^ traité Treve marchande & communicat ve, 
1 irs, Charles, Comte de Lalain , Baron d'Escor- | 
iier de l'Ordre de la Toifon d'Or, Lieu- 
pitaine general, & Grand Bailli de Hainaut ; 
Simon Renard, Charles de Tisnacq, Philbert de Bru- 
elles, & J an-Batilte Scorio, Senateur & Regent de | 
n, Confeillers & Procureurs de l'Empereur, & 
de tres-he aut, tres-excellent, & tres- puiffant E. 
Dom Philipe, Roi d'Angleterre, de Naples, &c.« Et 
Metlire Gaspard de Coligny, Sieur de C bätillon, Ad- 
ral de Fran e, Gouverneur & Capitaine § general tant 
en Plíle de France, qu'en Picardie; & Sebaftien de 
lAubespine, Abbé de Baffefontaine, & de Saint Mar- 
Pontoife, Confeiller & Maitre des Requétes du 
Tres-Chretien de France. Iceux Commis dudit 
igneur Roi Tres-Chretien ont, en vertu de leur Pou- 
voir, outre le contenu en ladite Treve, acordé & pro- | 
mis; que ledit Seigneur Roi de France paiera réelle- | 
ment & de fait, durant ladite Treve, & chacune année | 
celle, aux termes ci aprés fpecifiez , au Sieur Duc | 
de Savoie, ou fes Procureurs & Entremetteurs, aians 
quitance de lui, la valeur du revenu annuel da plat | 
a País € dépendances de la Ville d’Yvrée, tel qu’il fera | 
' eltimé & liquidé pàr Commis, qui feront pour 
| mez & choifis. Et fe fera ledit paiement en la Vi 
Lion, par Marchand! particulier, qui fera avifé 
voir la moitié au dernier jour de Juillet r prochainement | 
venant; & l'autre moitié, au dernier jour de Janvier | 
fuivant; & confecutivement de termes en termes, | 
dont ledit Seigneur donnera Mandement & Lettres | 
en forme requife, pour fûreté € paiement de la| 
Somme, 

Et jouira ledit Sieut Duc, fes País, Sujets, € Ser- | 
viteurs, du benefice de ladite Treve, tout ainfi que les | 
Sujets & Pais desdits Seigneurs Empereur & Rois. 

Et rentreront lesdits Sujets en joulifance de leurs 
Biens, Droits, € Aétions, comme les Sujets & Ser- 
viteurs de Leursdites Maj eftez. 

Et audit Sieur Duc ne fera mis empéchement en ce 
qu'il tient & poffede, fe trouvera tenir & poffeder au 
tems de la Date de ces prefentes. 

Auffi a été expreffément convenu & capitulé, que 
jaçoit que ladite Treve foit marchande & communica- 
tive, fi elt-ce que les Sujets dudit Sieur Roi de Fran- 
Ce, ou autres par leur aveu, ne poürront trafiquer, na- 
viger, ou negocier aux Indes ap rtenantes audit Sieur | 
Roi d* Angleterre, fans fon ex é, € licence; 
ant le contraire, icite @ufer contre 
lité, deme urant toutetois ladite Treve en f | 
force & vigueur; moiennant auffi que fous cette ombre 
rien ne fe faffe ou commette au prejudice des Sujets 
dudit Seigneur Roi Tres-Chretien, qui fe trouveront | 
voiager par Mer, ailleurs à leur commodité, & où bon 
leur femblera, comme du pue. 

Le Marquis (1) Albert de Drandebourg eft com- 
pris,de la part dudit Seigneur Roi Tres-C hretien, en la 
prefente "reve; mais pour fon regard a été declaré 
que nonobftant la comprehenfion faite de lui, par ledit 
Seigneur Roi, l’on entend qu’elle ne puiffe avoir lieu 
en ce qui concerne l'Empire, finon aprés que ledit | 
Marquis, qui eft au ban dudit (2) Empire, fe fera re- | 
concilié ,. & remis comme devant, (2) & fera- t'on con- | 
tent qué la Juftice & Chambre Imperia > y pourvoie, 
Y“ comme il apartiendra par droit & raifon. .A la charge | 

auffi, que cependant d'une part ni d'autre ne fe donne 

ra faveur ni aide audit Marquis, directement ou indi- 
rectement, pour entreprendre contre les Etats, Pais, 

& Roi ame de Leurs Majeltez, ni en quelque lieu que 

ce fc 

Outre la comprehenfion generale, en laquelle la 
Reine Eleonor fera inferée en la T'reve.fi bon lui fem- | 
ble, aiant lesdits Deputez de Sadite Majefté Imperia- | 


5 


m 


| 


itre de l'Ordre Teutonique. 

avoir fait Hommage au Roi de Pologne Sigis- 
#ond 1. fon Oncle, du Duché de Prufle, que Charle Quint prétendoit 
gue Fief de l'Empire, 


| ont de leurs Princes: 


| compris en c 


| Princes reff 
| fon, par to 


| manuels, 


| 


| neur , & Lieutenant general pour le Roi Pres Chretien, 


OMATIQUE 


le, & du Roi d'Angleterre, fon Fils, fait inftance des ANNO 
Arrerages de fon Dot, & voulu entrer en la vigueur 

& contenu aux Traitez ‚qui font mentión de ladite Da- 155 ye 
me; les Députez dudit Seigneur Roi Tres - Chretien 

ont répondu n’en avoir aucune charge, & remis le 

tout à 5a Majefté Roiale, pour en avifer ainfi que de 

raifon. 

Auffi aiant les Députez dudit Roi Tres-Chretien fait 
femblable inftance pour Madame la Ducheffe de Par- 
me, ceux de Sadite Majefté Imperiale, & du Rot, fon 
Fils, ont remis le tout à ieurs Majeftez, comme n'en 
aíant aucune charge, esperant qu'elles y auront tel 
égard que de raifon. 

T'ous lesquels Articles, & chacun d'iceux, auront 
& fortiront effet; comme fi diftinétement ils étoient 
compris en ladite Treve generale. En figne dequoi 
lesdits Deputez ont promis, & juré | "obfervation, & 
Ratification d’i iceux, comme de ladite Treve, & iceux 
fignez de leurs Seins. Au lieu de Vazcelles le cinquie- 
me jour_de Fevrier 1555. imf figné, C. DE La- 
LAIN, C. DE Ti1sNACQ, S, RENARD, P. DE 
BRUXELLES, © BAT ISTE Scorro; DE Co- 
LIGNY, & S. DE L'AUBESPINE. 


* Nrnr Meflieurs les Députez , affemblez en * Tout ce 


l'Abbaie de Vaucelles, le dixneuvieme jour de qui fuit n°eft 
Decembre 1555. à favoir de la part de l'Empereur, & Pea 
du Roi d? Angleterre, Meffieurs y le Comte de Lalain, d'Anvers, 
Chevalier de l'Ordre de la Toifon, & vir gene- 


| ral de Leurs Majeftez au Pars de Hain ; Renard & 
de Bruxelles, leurs Confeillers, & Ma no des, Re- 
quêtes de leur Hötel: Et de la part du Roi, Meflieurs 


l'Admiril, Gouverneur & Lieutenant general de Sa 
elté en Picardie; & de PAubespine , Abbé de Baffe- 


fontaine , Confeiller & Maitre des Requéres de l'Hôtel 
de Sadite Majefté, pour traiter de la delivrance & ran- 
con Prifonniers de Guerre, d'une part & d'autre, 
IL a été accordé que lesdits Prifonniers de Guerre étans 


refpeétivement détenus d'un côté & d'autre, feront 
¡mis à rançon, pour une fois paier, au feür & prix du 
revenu d'une année de leurs Biens, enfemble des Ga- 
Soldes, Penfions, & Traitemens annuels qu'ils 
& pardeffus cela feront pefécs & 
eltimées raifonnablement les qualitez d'un chacun, par 
Mesditsfieurs les Députez : Er que pour parvenir à 
de cet Accord; l'on enyotera pardevers lesdits 
Prifonniers en diligenc avec Lettres de Mesditsfieurs 
les Députez, pour faire entendre à chacun desdits Pri- 
fonniers ce que deffüs: & que fans aucun del lai, de 
bonne foi, & fur leur honneur, & par Serment ; ils. 
aient à dire & declarer combien: ils ont de revenu par 
an, enfemble des ‘Traitemens , Soldes & Penfions, 

charges & qualitez SH "ils ont; & l'envoieront écrit & 
figné de leurs mai qu'ils le puiffent faire, & 
cacheté de leurs cachets; finon par autre certification 
able , advertiffant lesdits. Sieurs Députez de leurs 
volontez, & s'ils n'acceptent pas le fusdit Acord: non 
dit Acord, Meffieurs les Ducs de Bouil- 
ontmorency, & d'Arfcot ; s'étant refervé 
lesdits Sieurs Députez à en traiter ainfi qu “entre eux il 
a été acordé. Et en cas qu'il fut trouvé quí aucun 
d'eux (ce que l’on n'eftime) eût celé la vérité de fes- 
dits revenus, Etats, & autres chofes fusdites, leurs 
:&ivement en feront, ou feront faire rai- 
ites voies fommaires dü&s & raifonnables, 
prontement, & fans délai, Et au prealable de leur de- 
livrance, feront paiez tous frais, dépens, & dettes 
créees & faites durant le tems de leur captivité : & 
fe fout promis lesdits Sieurs Députez, de fe fournir les 
uns aux autres refpectivement leurs réponfes desdits 
Prifonniers, dedans le premier jour de l'an prochaine- 
ment venant, N’entendant que cet Acord s'érende fur 
ceux lesquels anroient ja capitulé.avec leurs Maîtres 
pour leur Rang Fait audit lieu de Vaucelles, les an 
& jour que deffus, En témoin dequoi Mesdits Sieurs 
les Députez fe font baillé Copie les uns aux autr 
refpeétivement de ce prefent Acord, fous leurs Seins 
& des Secretaires y etans.  Szgzz, DE La. 
& BRUXELLES. 


Bes, 


lon, de M 


LAIN, RENARD, 


Ur ce que Meffieurs le Comte de Lalain, & Ch, 
XO de Tisnacg, Confeillers d'Etat, & Maîtres des 
Requêtes des Majeltez de ’Empereur,& du Roi d’An- 
gleterre, ont declaré à Monfieur P Admiral, Gouver- 


des Pais de Picardie, & Ifle de France; procedans d'u- 
ne part & d'autre, à la confommation de ce qui a été 


par 


y 


Anno 
EI 


DG DAR OLE T, DES ¿GuE NS 


pat ci-devant traité , en leur Affemblée, pour traiter 
tant de l'Acord de Treve entre lesdites Majeftez com- 
me celui qui touche la Penfion des Prifonniers de 
Guerre ; que ledit Empereur, € fon Fils, le Roi d'An-J 
gleterre, fe contentoient, que Meffieurs les Ducs de 
Bouillon, & de Montmorency, fuffent mis à Rançon 
d'argent feulement, & raifonnable, dedans le plus brief 
tems que faire fe pourroit, pourvú que le femblable für 
fait à l'endroit de Monfieur le Duc d'Arfcor, Prifon- 
nier de Guerre en France; aïant Mondit Sieur 1’ Ami- 
ral accepté cette offre,ponrvú que ce brief tems für pre- 
fix & arrêté entre eux raifonnablement: Lesdits Sieurs 
font demeurez d'acord pour trois mois, à commencer 
du jour & Dare de ce prefent Acord, & que dedans le- 
dit tems, fi plütót ne fe peut faire, il fera farisfait à ce 
que deffüs. Fait à /aueelles lés Cambrefis, le neuvie- 
me jour.de Mars 155. Eft entendu ce que deffus , que 
le titre du Duc de Bouillon foit fans prejudice. Anji 
Siné, DE LALAIN, DE COLIGNY, & Tis- 
NACQ. 


Alte par lequel le Roi Putriere YI. declare € 
nomme ceux qu'il entend ES veut être compris au 
Traité de Vaucelles. Fait à Bruxelles le dix- 


neuvieme Avril 1555. 
P od JOURDUI quatrieme, jour de Mai de Pan 
1555. le Roi étant en fon Château de Chambord, 
Meflire Simon Renard, Confeiller d'Etat, & Ambas- 
fadeur de l'Empereur, & du Roi d'Angleterre fon Fils, 
a prefenté au Roi l'Aéte dont la teneur s’enfuit, 
pour par la grace de Dieu (1) Roi de Cas- 
tille, de Leon ,d' Arragon, d'Angleterre, de Fran- 
ce, de Navarre, de Naples, de Sicile, Archiduc d'Au- 
triche, Duc de Bourgogne, de Milan, Comte de Habs- 
bourz, de Flandre, d'Artois, Comme par la Treve 
dernierement conclué & arrétée pour le tems de cinq 
ans, au Lieu de //azcelles, le cinquieme jour du mois 
de Fevrier dernier paffé, entre tres -haut, tres-excel- 
lent, & tres-puiffant Prince le Roi Tres - Chretien de 
France, & Nous, a entre autres chofes été traité & 
capitulé, Que outre la comprehenfion faite d'un côté 
& d'autre, de ceux qui doivent étre compris en ladite 
Treve, l’on pourroit des deux côtez, en dedans trois 
mois, dénommer ceux que, outre ladite comprehen- 
fion, l'on voudroit encore dénommer : Nous y vou- 
lant faire l'office requis , avant l'expiration du terme 
fur ce prefix par ladite Treve, avons dénommé & dé- 
nommons par cetres, l'Archevéque de Treves, Elec- 
teur; l'Evéque de Liege, PEvéque de Cambrai, le 
Duc de Juliers, les Suiffes, les Grifons , le Duc 
d'Urbin, le Sieur Dom Fernand de Gonzague, le 
Comte de Sainte-Flore , & fes Freres; le Sieur de 
Monaco, le Comte Zrylo de’ Roffi fes Freres, & tous 
ceux de la Maifon de (2) Aff, dont eft auffi PEvé- 
que de (3) Pavie; les Comtes de Sala, & ceux de fa 
Maifon; le Sieur de Colormo, le Marquis de Final, 
le Sieur.Sinolfo Ottecio, le Sieur Bartolde Farnefe, 
le Sieur Sigismond d'Efte, le Marquis de Mafia, le 
Sieur Marc-Antoine Dorie, Prince de Melfe; Mada- 
ine Beneditta Spinola del Carro ‚fa Sœur: & tous Feu- 
dataires de l'Empire generalement qui reconnoiffent 
PEmpire; & obeiffent à icelui, pour jouir de ladite 
comprehention de nôtre côté, tout ainfi que fi expres- 
fément étoient fpecifiez & dénommez en ladite Treve. 
En témoin de ce nous avons fait dépécher ces prefen- 
tes, & icelles fignées de nôtre main, & cachetées de 
nôtre cachet. Fait en nôtre Ville de Bruxelles, le dix- 
neuvieme jour d'Avril 1555. Ez au deflous Signé, Pur 
LIPPE, feellé en Placart: ES plus bas du Secretaire 
VINDELLA, dont il a demandé Certification, qui 
jui a été oétroiée par moi Secretaire d'Etat dudit Sieur, 
les an & jour que deflus. 
(1) 1 wétoit pas encore Roi d'Espagne, car fon Pere n'abdiqua 
qu'à la fiu de cette année 1555. 


(2) Autrefois Souveraine de Parme. 
(3) Hippolite, qui fut fait Cardinal par Sixte V. 


Alte par lequel le Roi Henri Yl. nomme auff 
ceux qu'il veut ES entend. être compris au Traité 
de Vaucelles. Fait à Chambord , le troifieme 
Moi 1555. 


85 
ENr1, &c. Comme ainfi foit que par le Traité 
de la Treve conclué & arrêtée en l'Abbaie de 
Vaucelles, le cinquieme jour de Fevrier dernier pañlé, 
entre les Commis Députez de tres-hauts, tres-excel- 
lens, & tres-puiffans Princes, l'Empereur Charles V. 
de ce nom, le Roi d'Angleterre fon Fils, & les nô- 
tres, & depuis par Nous ratifié, il foit refervé à cha- 
cun de nous de nommer, dedans trois mois enfüivans , 
tels de nos Serviteurs, Amis & Alliez que bon nous 
temblera, pour être compris audit Traité de Treve, € 
jouir du benefice d'icelle; Avons, fuivant icelle refer- 
vation & permifüon, nommé & nommons de nôtre 
part, les Evéques de Metz, de Toul, de Verdun, & 
Abbé de Gorze; les Seigneurs de la Maifon Caraffa, 
& ceux de la Maifon Farnefe; le Comte * Nicole de 
Petillan; & les Florentins, & Siennois, tant forufcis, 
que autres des Villes & Etats de l'lorence & Sienne; 
pour être & demeurer compris & entendus audit Trai- 
té de ladite Treve, & jouir du benefice d'icelle, tout 
ainfi que les autres qui y font fpecialement nommez 
& compris. En témoin de ce, nous avons figné 
ce prefent Aéte de nôtre propre main, & fait figner 
par l'un de nos Secretaires d'Etat. À Chambord, 
le troifieme jour de Mai mille cinq-cens cinquante- 
cinq. 


* dela Mais 
fori Orfinia 
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Aofchied durch Gurfürft Auguftus str Sachen) und 12. Mars: 
Ehurfürft Soachin von Brandenburg / Johann Frie- 
rich! Syobann Wifhelin und Hanns Friedrich den 
Fangern/ Hergogen zu Sachen! Johann und Georg 
Friedrich Marggrafen 51 Brandenburg! und pbi» 
lipps Sandgrafen su Hoffen aufgericbts voopurcb fiefic) 
vereinen bey der Wug{purgl. Confeffion de Anno 30. 
ganglich su bleiben | nichts Darwider anzunehmen! 
noch andere Secten einfehleichen zu (affe. Naum- 
burgden 12, Marti Anno 1555. [LEHMAN- 
NI Aéta de Pace Religionis publica Libr. 1. 
Cap. XXVII. pag. 54. Lunic, Teutfches 
Reichs-Archiv. Part. Spec. Abtheil. I. Abfatz 
IL pag. 256. d’où Pon a tiré cette Piece, ] 


C'eft-à-dire , 


Recis conclu entre Auguste Eleiteur € Duc de * 
Saxe; Joacuim Eleteur ES Mircgrave de 
Brandebourg ; JEAN FREDERIC, JEAN 
GUILLAUME, & Jean FREDERIC le 
jeune Ducs de Saxe; Jean, & GEoRrGE 
Frederic Marigraves de Brandebourg ES 
PhiLirrE Landgrave de Hefe, contenant un 
Pate d'Union avec promejje reciproque de per- * 
filter dans la Confeffion d' Augsbourg , publiée 
en 1530, de maccepter rien qui. y foit contraire, 
ES de wadmettre aucunes nouvelles Seties. A 


Naumbourg le 12. Mars 1555. 
939" GHtes Gnaden/ wir Auguftus Herkog zn Cadbfen / 

> Soathims Diatggraf zu Brandenburg / bepbe des Neil. 
Kom. Reichs / EtMarfbalé/Eté-Rammerer/ Ehnr-Fürsten/ 
Sobann Friedrich/ ber nuélere/ Zohan Wilhelm und Hang 
Friedrich der Jüngere Deréogen zu Sadyfen/ anb Grafen in 
Thüringen/ Marggraten in Meiffen/ Johan und George Fries 
deich/ Marggrafen zu Brandenburg / zu Stettin’ Pommern/ 
der Caffuben mb Wenden, Schleftenyw, Herhogen / Burg- 
grafen zu Nücnberg/ und Fürften zu Rügen/ und Philipps / 
Land Graf zu Heffen/ Graf zu Saenz Elnbogen/ zu Dieß/ 
Ziegenhainy und Nidda, bekennen für uns / unfere Exrbiny und 
thun Find gegen manniglich/ nachdem wit ung ietze von wegen 
Erneuerung der Erb-Emigung zwifchen ung/ und weiland uns 
fern Dorfahren und Eltern/ den lHblidyen Qaufern Sadyfen / 
Brandenburg und Heffen/ bievor aufgericyt/ anber gegen der 
Naumburg betaget und verftigt/ auch permittelft Gotthicber Ber= 
leihung foldye Erneuerung ber Erb-Einigumg/laut dee Brief und 
Siegel / battiber von uns vollzogen) unb gegen einander übers 
geben/ fo haben wir ung daneben nachfolgender Sachen und Ar- 
ticul halben/mit einander unterrebet /freundlich verglichen / und 


verabfehiedee/ nemlic) zum erften/ als dic Nom. Königl, Maz 

jeflat unfer allergnadigfter Sour auf ietzigen Reid 

Augfpurg in Ihrer Sur Ptopofition, den Chu 
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Súeften ımd Ständen des Neids / unter andern. hat fürtragen 


und anzeigen laffen/ daß tiber bem Bwiefpalt / fo m ber Reli- 
gion fitegefallen/ und fic) mun etliche viele "yabr bero/ und nod) 
erhalten/ fid) atterley Secren erregen und ¿utragen follen / mit 
allerfey weiter Ausführung und Fiewendung, BWiewohl wir 
folches auf unferer Chrifilichen Religion vermóge ber 2tugfpu 
gifthen Confeffion, darumen wir GHit (ob keine Secten wife 
fen biltich nicht zu verfehen/ fo haben wir ung bod infonderheit 
mit einander vereiniget/ und thun folches biermit wiffentlich / 


und in Krafft diefes Abfthicdg/ bap wir ung/ unfere Erben / | 


mit Berlethung Gottlicher Hilf / bey gemelbtee Augfpurgifben 
Confeflion, Anno im dreyfigften gefihehen/ Dinfüvter gantlich 
bleiben’ und es der Religion damach halten / auch durch Gbriftz 
lide Vifiration , unb fonftdiesgurfehung thun follen/ und wolten/ 
damit betirbter Confeffion gemaßy und nicht anders / gelehrt/ 
eprediget/ die Sacramenten und fonft gehalten / aber dag 
Dexwartige verboten / und abgefthaffet / aud) tiber und wider di 
felbige nichts gehandele foll werden / darauf wie auch feftiglid) 
halten foller md wollen. So haben wir ung auch mitemander 
einer Schrifft an höchgedachte Nom. Kayferl, und Konigl. Maz 
jeftät deromegen und fonften verglichen / wie foldhes die Copeyen 
ausweifen. 

to o vielleicht efvas der Religion halben / auf iegigem 
Xcid)8-Tag zu Auafpurg folte gedacht / auch fiixgenonunen wol- 
den werden / fo dee Augfpurgifdien Confeffion zu wider oder unz 
gemäß fo follen unfere/ weldye wir auf gemeldten 
Init Nothwendigen Befehl und Inftruétion, auch diefes 


Articuls 


abgefertiget / foldyes bey ber. Kömifehen Königl, Diajeftat / aud) 
andern Churfürften/ Fürften und Standen sum füglichften umo | 


glimpffüchten als möglich ift/ abzuwenden fic e 
detlich aber den Paffanifehen DBertrag, von der Kay elichen 
und Königl. Stajeftat dem exwebleen bnig zu Bohmen/ Konig 
Maximilian, auch fo viel Ehuramo Fu jar des Reiche verwils 
ligt und angenommen) dergleichen auch Konigl, Viajeftat imp 
anderer Clues und Fürften bedachte Sytittel/bep diefem Articul/ 
Religion und Fried belangend/ disfalls mit Fleif anziehen / 
und darauf bitten/daß wir mit einiger & 
fo der Religion ¿wmvider / nicht mögen befehwert werden / anges 
feben / baf diefe Sachen die bie Gewiffen belangen/darum, bag 
mehrer niche Fonte fiatt baben/baff aud ber Paffauifche Abfehicd 
Flav wit fich bvingt/ daß bie Romifehe &ontgl. Maj, und die 
anden Stände qnadiglic) befiiederung thun wolten/daß fid die 
Sande diefer Religion, des Uberftimnens niche stt befahren / 
im Fall aber daf folches alles imangefeben und nichts beflomez 
iger mit Dandlima oder Abfhieden/ der Augfpurgifehen Con- 
feffion zuwider / fürgefahren werden wolle/ als wir ung bod) 
nicht verfehen/ fo follen unfere Kathe / von amferrvegen que 
¿cigen/daB ob wir ung wohl gang ungern von den andern Stans 


flciffen / fone 


den abfondern wolten/ baf mir doch dagjenige/ fo unfer Defand= | 


ten Ehriftlichen Religion ¿uuviber / mit guten Gawiffen nicht 
annehmeny noch bewilfigen Fonten/ und derowegen febviffelicye 
und geimdliche $ nbung thu, Was aber die Ceremonien 
anlanget / barinmen wird ein jeder baruntet ims imb. 
den und Gebieten diefelben dermaffen El; 
fen/ wie er fold) j 
feffion gemaf / wird wiffen git verantworten, 3 1 

Wir wollen unfen Rather / fo wir allerfeits auf den tebigen 
Reidys= Tag gen Auafpurg abgefertiger haben/ des Canmerz 
Geridhts halben Bef e Koniglichen Majeftát und 
fonft bey den Ständen des XeichS / im Neichg- Karl / mie ‚Fleiß 
angubalten / damit fid) bemeltes Cammer -Gericht in Relision- 
Sader und der Geiftlihen Guther halben/ gegen den Stänz 
ben der Angfpurgifihen Confefion zu wider/ nicht einlaffen/ 
daß auch daffeibe Snbalts des & crifépen im Sale nechft 
verfebienen aufgerichten 2Abfbicos md jingfien Pa ffauifdyen 
Bertrags / amparehepifey/ mit Perfonen amferer Re ion, fo 
viel als des andern theils befeßt/und die Affefforn mit befehwer- 
Tibe Eyden/ und fonften andern Xvticuln obgemeldter unfer 
Religion zu wider/ nicht befehweree wer Damit alfo ein 
jeder unpartheyifch aleich Recht erlangen moge/ und daß foldyes 
mit nothdtteffiger Ausführung und Detogation beffen/ fo den 
zugegen feyn mochte/ ben -Abfehieden eimgeleibt / 
Und die jüngfie Cammer-G ronung barauf reformirt/ 
und evtlavet werde, 2 8 

Zum andern / nachdem fit auch eine Zeitlang augetragen/ und 
iego von neuem jute age / daR fich viel fands-1nd Rriegs-Knethte 
in unferm Chu fienehümern/ zu lauffen/ imb au gate 
ben anguridbter hen/ cud) unfere arme Unterthanen ¿um 
Hodsfier und auf anfferte qu befehweren/das ©, e mit Gewalt 
zu nehmeny und fie qu ve unterffehen / und wir dann auch 
geneige fey and aud) ung fehuldig erkennen unferer armen tine 
terehanen Sehaden/ Statbtbell md Derderben durd) Sottlide 
KHülffe abgtivenben: tnd vorzufommen So haben wir img hier- 
auf bes verabfibtebet / Daß unfer jeder in feinem Chur-und Fürs 
fientbim amd Landen unverzüglich burd) offne Au Sfibreiben / 
mandirar unb befehliden folle / bag auf folie Knechte deve 
maffen SBefielling geferehe/ daß fie an feinem Orth Langer, 
dam über Macht gelitten werden / auch nicht anderft dam 
um ihren Pfeming in gewöhnlichen Gaft- Haufen zu jeh- 
ven/ auch eine i 
egliche batti n inéerfichen fid) auf bie Imterthanen zu 
legen / und die zu. befehwehren/ bie fol! man nad) Gelegenheit 
auftteiben / und die Muchwilige gefanglic) 


ndlung/ ober Abftbie | 


3 inen fanz | 
fili angufielten wife | 
Dtt/ und der Augfpurgiichen Con- | 


cn gandfiraffen zu gebrauchen : da aber | 


einziehen und | 


OM AT I Q UE 


| fixaffen laffen, Des qu Uhrkund ac, 26; Naumburg den 12, 
Martii 1555, 


XXXVIIL 


fen und Heffen/ zwifchen Churfürft Auguftı Johann 
Friedrich bem mitlern? Fohann Wilbean) and Sos 
bann Friedrich dem Simgern Hergogen zu Sachfen 
eines] und Philipp Wilhelm! Sudwig) Batter unb 
Sohne) Sandgvatfen zu Heffen andern Sbeifé] Daß 
wann eine bon Diefen Partheyen ohne rechte Seibeg 
Sebens-Evben folte abgehen, foiche ihre Sande auf Die 
andere folten gefallen jeyn. Geben su Naumburg den 
12. Marti 1555. [Lımnaı Jus Public. 
Imperii Romano-Germanicum Tom. II. Libr, 
TV. Cap. VIII. Num. CL XI. Luxre, 
Teutfches Reichs- Archiv. Part, Special. Ab- 
theilung IV. Abfatz IL. pag. 84, d'où l'on a 
tiré cette Pièce. ] 


C'eft-à-dire, 


Patte de Confraternité Hereditaire de la Maifon E- 
leétoralet? Ducale de Saxe y avec celle de HE s- 
SE, conclu entre AUGUSTE Eleéteur > JEAN 
Frrperic le mitoyen, GUILLAUME € 
Jean Friperic /e Jeune, Ducs de Saxe 
d'une part, Purcipre GurLLAU M E,C2 
Louis Landgraves de Hefe d'autre partsportant 
que lesdites Maifous fe devront fucceder l'une à 
l'autre, en cas d'extinétion faute d' Hoirs procréés 
de leurs Corps. 4 Naumbourg le 12. Mars Ijfy. 


Gottes Gnaden Wir Auguftus, des Heil. Rômifher 
eite Erh- Marfehatle /Churfürft / Burggraff zu Mage 
ben Gnaden/ Wir Sohanns Friedrich 
helm und Sohanns ;Feiedeich der 

tere amd Gebrtidere / Seréogen zu Sacfen/ 
Magen in Thúringer/ umb. Maragrarfen zu Meiffen/ 
auf einer/ tmb aud» von deffelben Gnaden/ Wir Philipp Wile 
helm Subwig/ Bater tmb Sohne / tand-Srafjen zu Heffen/ 
Graffen qu Eagenembogen / zu Dig Zigenhein und Midda/ 
auf der andern Seiten / bekennen unb tbun fimd/ für ung und 
alle unfe ben offenelic m diefen Brieffe /. vor atten deffel= 
begen Anficbtigen/ ober die ihn boven lefen/ Madden in Bore 
zeiten unfere Bor= Eltern. und Oyorfabrn / alle feel. und Iobl, 
Gedathenns / fich umb Donges ind riches willens / Sbrer aller 
Saude/Seuthe md Unterthanen / mit andar und isürfleg- 
thumen durdy sXonufdbe Ravi vl. vilfigung ımd Confir- 
mation, laut bcr Brieff Darüber gegen einander ausgangen / 
| 3ufammen verbrüibert/ tnb darauf ieglicher Theil von des ane 
bern Theils Graffen/ Qerren/ Ritterfchafften/ Ampezseuchen/ 
Mannen tmb Städten / Rechte Erb-Yuldigung genommen / denz 
felben unferer 9Yor- / Eltern und Borfabren feeliger Fuße 
| tapffen nadyzufolgen/ Daß wir/ Gott qu fob und Ehr/ ung 
| mit wohlbedachtem Muthe und guten Dorrath unferer Käthey 
Dianne/ und der Infern/ umb angebohener Siebe rechter Treuey 

| umb fonderlicher Freundfehafft tvilfen / unfern Sanden und den 
| unfern 3 ede unb in bem befien / erblichen folde Bruders 
j leet / UND UNS verbritdert / ielichen vercinet / jute 
fammen gefeht/ gegen einander Aufzind Mbergabunge getban 
haben. 
Derneuern die / verbrtbern / ver inigen uns / und tun ung 
¿ufammeny thun aud) gemelte Auf unb Ubergabunge / gegen 
einander gegenwartiglid) inz und mit Krafft dis Bricffs / m der 
allerbeftandighten Form / Weif/ und Diaÿ/ alg fol Jure 
publico militari, und fonft zu Recht gefchehen Fan où mag/ 
init unfer biyder Parthenen Furfenthumen / Grafffhaffteny 
Herrfehafften/ fn z umb Pfandfebafften/ mit atten unfern Sanz 
den/ geuteny die wir jekumd haben/ ober hernady gewinnen mó 
gen. Alf ware es/ (das ft verhalte) bag unfer einige vor 
genante Parthey/ ober unfer Sei schens = Erben/ nach ung 
fiueben / und von Todts wegen abgingen/ ohne rechte Seibeg- 
schens- Erben) daß alsdanı derfelben. abgegangenen Fürftens 
tbum / Graffchafften/ Serifthafften / <ehen zunb Pfandfchaffteny 
mit <anden und Seuten/ (Erben eigen Gleinobien/ Gefehlik/und 
zugehörige Artillerie, andy affer fahrenden Qaabe/ nichts ange 
gefübloffen/ beweglich tmb unbeweglidy/ die wir iefimd haben / 


| OR On 


ober wir amd unfere Leibs-Selyens-Erben noch gewinnen mogen/ 
in alfermafen als vorgefähwieben fichet/ auf bie andere spartbop/ 
qu Erbe/ 
ihren Erben/ alg 
lib jeglich Darthey 

bat 


unb ihre Seibes = fefjeng - Grben / ganglidyen jtbmabl 
| eigen Gefallen/ und. erblichen bey ibme unb 
ihren rechten Erb» Serm. bleiben follen. 


ÁNNO 
1555 


Erb-Berbriderung.der Gur amp Fürftl. Haufer Sach; 12. Mars, 


Áxxo 
1555. 


DU DROIT 
fat bet andern auf folde Buüderfhafft Aufzund bergebunge/ 
alte ihre Mannfchafft / fie feynd Graffen/ Sevren/ Ritter oder 
Snedte / BúveEmanne/ SYotgte /. Saupt und 2t - &cutbe / 
und Búrgere/ und gemeinlichen Buret-fiadte/ Land unb £euthe/ 
eine rechte Exbhuldigung thu laffén/ die es aber nicht gethan/ 
follen und wollen nochmahls zum alferforderlichften folches zu 
Gefchehen verozbnen / ob ihre Serefthatft obe geibes-schns-Erben 
abgingen/ baf fie alsdenn der andern unter uns Paxtheyen/alg 
ihrem rechten Er etm / gehorfam feyn und gewartten follen 
und wollen/ Smmatfen als vorgefihrieben fiehet / fonder alles 
Gefährde, And weld unfere Städte von beeder Seiten der 
andern Darthey unter uns Herren alfo Huldigung gethan baben/ 
die follen der zu Sunbfdjafft tmb Sicherheit thre Brieffedaruber 
geben, Da aud) eine Parthey nicht danélid/ fondern ehliche 
¿Fúrficn eines Haufes/ c8 wäre Sachfen oder Sacffen/ ohne Mrann= 
liche Seibes 2 Leys - Erben abeginge/ fo fotfen alsdann dem oder 
dem nechften Drannlichen geheng-Exben deffelben Stammes und 
Saufes der abgegangenen, Land / feuthe/ und alle deren Zuges 
borungen/ wie oben exbióre/ allenthalben angefallen feyn und 
bleiben, 

Und nachdem diefelben unferee Bor-Eltern / Eltern und Bors 
fabren Verbrüderungen zuvom von Römifchen Kanfern beftätigt 
und confirmirt; Sollen und, wollen wir beyde Partheyen Dp 
genannt/ aud) bey iebiger Romifchen Kayferl. Diajeftat Lunfern 
allergnadigtien Sevn/ getverlich ausrichten und bearbeiten / baf 
diefe Anfere Bariderfehafft/ Auf e mb Ubergabung/ wie vorgefthrie- 
ben flehet / beitatiget/ bemilligt und gevollwort werde / mit wife 
fentlicher Aufhebung aller Recht / fo Darwider feyn/ oder ange- 
jogen/ aud) wie die in Rechten nabmbafftig ober deutlich genennt 
werden modten. Su diefer unfer Beüperfchafft/Auf> und Aber» 
gabung iff nehmlichen berebt / ob umfer ein Parthey ohne $eibes> 
febend-Grben Todes halben abginge/ alfo/ bag ibt Fürften> 
thum und Qerefehafften an die andern Partheyen/ die nod) am 
Seben waren/ nad) laut diefer Bariderfdyafft/ Aufsund WMbergaz 
bunge fáme/ daß wir/ und unfer Erben alsdann alle des ab= 
gegangenen Fürftenehung Marnfehagfe / fte feynd Graffen/ Qevz 
very Ritter / Snedt/ Bu Ranne/ Bürger und gemeiniglid) 
Bürger, Stedt/ sand und $eutben/ Geifili und Weitlic) / 
bey allen ihren Xechten / Œbren/ Mugen’ Wurden/ alten gue 
ten Gewohnheiten und Sertommen laffen/ und fie gewöhnlichen 
dabey behalten follen und wollen/ nad) Ausweifimg unfer Bzieff/ 
bie wir ibue befondern dariiber geben follen und wollen, Es 
follen aud alle unfere Boigtes Haupt und Amprleuthe / die 
wir benderfeits iefunb haben / ober hernad) / fo ofre dicfelben 
Deftung und Amper verändert / haben werden / geloben mb Leib= 
lid) zu (5:0 febweren/ welder ‘Fürftlicher Gtanm/ Sadfen 
ober Heffen/ das GHt nad) femem gobe gnabiglic verhitten 
svo(fc/ ohne männliche seheng-Exben abginge / daß fie fic) an 
niemand anders/dann an den andern Furfienthum / manntices 
Gefihledes / mit den Sebloffen / Better und Ampten/ fo Sh= 
nen befoblen feyny oder befoblen werden / und mit allen ihren 
Zugehorungen /es fey fabrenb Qaab/ oder anders allenthalben/ 
wie oben ertlabret / halten und bleiben und barmit gehorfam 
unb unterthanig fep follen und wollen / gleicherweis und in 
aller Maffen/ als fie Sbren Herren/ die fie gu den Sehloffen 
und lmpren gefegt baten gethan folten haben/ ohne Cintrage 
imb Gefahrde, Dergleichen fol aud) einem ieglichen/was Stan- 
des er fen/umd von uns / den Fürften von Sacıfen ober Heflen/ 
sehn tragen / fo offt einer gehen empfäht/-ihme in feine Sebenz 
Pflicht gegeben werden/ wie die Haupt= ind Amprleuthe/ als 
obberührt/ fdyweven follen / und folches fol in emat jeglichen 
Selen-BrieF gefagty und mit deutlichen Worten ausqedamctt wer- 
den /1tnb, fo aud) in wnfern/ ber ;yurfien von Sachfen ober Hefe 
fen/ Städten ein neuer. Rath aufgehen und beftatige / oder auch 
in denfelben Städten ein heuer Bürger foll aufgenommen werz 
den/folí in der Naths-Beftatiqung ausgedukt/ auch dem neuen 
Bürger in feine Ende und Pflicht eingebunden werben diefer Erbz 
Oterbrüberunge/ Aufzumd Ubergabunge und den Fallen nady/ wie 
objteher/twenlidyund ohne weigerung fib mit ihren Städten und 
Bürgern gegen bom Fürften-Stamm mannlidys Gefäjlechts/ wels 
her nacy Abfterben deg andern bleiben wuirde/als bie getrenen Uns 
tertbanen/ wie oben ermeldt/zu halten/ es foff aud) alsdann die 
Parthey/ auf die der Abgegangen Firftenthum / Stafffehafft 
imb Herifebafft / nach laut diefer Bruderfthaft / Aufsund Uber= 
gabung / alfo Fommen wären/ denfelben Noigten / Scöffern / 
Schyultheiffen/ Gleits-Leuten und 2mptleutben/ wer die waren/ 
die von bet abgegangenen Parthey wegen ausgenommen hatten/ 
redliche Ausrichtung und Sezablung thuny was man Shnen/ 
nad) laut Sbrer Fundlichen und veblidhen Nechnung/ die man von 
Shen aufnehmen und hören folle/ fdulbig ware, aud ohne 
Gefehede / ware auch / bap diefelbe abgegangen Parthey um ihr 
aid three Sande tug oder Moth wegen/ Shloß/ Guldt oder 
Gütter verfaßt hatte/ oder fonft Schuld fdsuldig mare/ foldse 
Berfegung und Schuld foll die andere unter ung Parthepen/an 
die des abgegangenen Frirflenchum / Grafffhafféen und Ser. 
febpafiten/ Sand ind feutb / nad) Laut diefer Brüberftbafft/ Auf 
und Ubergabunge/alfo Eámen/ denjenigen y ben bie Berfegung 
gefchehen/ und den man foulbig ware/nadh laut der Brieff datz 
Uber gegeben; oder wie folie Derfafung und Schuld anders 
Fundiglich wäre/ unverruckt und qánflid) anhalten unb Bezah= 
Tung tiun / auch ohne alles Gefehrbe, 1 

tinfer jeglibe SDartben/ auf die des andern Furfienthum / 
Grafifhafiten md erefeafften alfo kamen, foll aud) der abs 


DES GENS iz 
bátte/ on allen Eintrag banbpaben/ darzu helfen und thun/ 
daß es auf das veblichfie nad) des abgegangenen legten Witten 
und S3cgebrtmg ausgeriche werde; Doch fo fol baffelbe Teftaz 
ment über bzeppig taufend Hilden nicht feyn / unb aud) init Feis 
nen Schloffen/ Stadten/ nod) Dörffern/ fondern aus fabrenz 
ber Sganbe gemacht und gefege fepn/ aud) ohne Gefebrde, Es 
ift aud) in dicfer Brüderfharft/ Auf unb Ubergabunge nebmlidy 
bedinget/ ob einige unter uns vorgenannte Parthenen ohne ehes 
fiche mánnlide Geburt abgienge/ und bod Fraulen deffelben 
abgegangenen Stamns / bie zu der heiligen Ehe nod) nicht aus: 
gefagt/ nod) berathen voaren/ nad) (id lieffe/ daß alsdaim die 
andere Parthey/ auf die des abgegangenen Fiirflenthum und 
£ande/ immaffen wie vorgefthrichen ficbet / verftorhen waren/ dies 
felben Fraulein/als viel der waren / jegliche befondern ausfegen/ 
und berathen fol / mit vier und zwanzig taufend sXbeintfdben 
Gulden/ ohne Gefehrde; Sjebod) wo ber jyürfi/ der alfo lege 
unter einer der Partheyen/ das wären Ebur-und Fürften zu 
Sadfen/ als eine oder Neffen/ als die ander. Parthey/ gangs 
Lich verfiicbe/ nicht mehr denn en Fraulem deffelben Stamme/ 
wie obfichet/ verlieffe / foll verfelben bie [Summa ihrer Seins 
Steuer gebeffert werden mit pvantig taufenb Gulden/ wo aber 
der Füürft der ¿roo verlieffe/ fo foll Shnen die gebeffert werden / 
Fhe teicher mit gehen fanfend Gülden/ wo aber der mehr wae 
ten/ fol man She jede ausficuern / mit vier und swantig tau= 
fend Süldeny Wie obbertihrt / und Sbnen allen obbemelt eine 
weitere Befferung / nod) wegen Baterlicher / Mitterheher/ oder 
beriderlicher Œrbfthafften/ Legitima, oder aller anderer Anger 
fatle/ was mehr zu veichen/ zu geben / ober folgen zu laffen 
feyuldig fep; Sondern fie follen mit vbbertibeten Summen als 
ler ihrer Forderung / fo fie zu haben gedachten) allenthalben 
vergmigt und abgericht feyn und bleiben / und fic biertiber 
feiner Succeffion , oder anderer Anforderung an den Sc 
il Sadfen und Seffen anmaffen / in feincrley 2Weife oder 

Beges 

Hb auch wad) der legtern Frften Abgange/ ehliche Fair flirt 
WiteFrauen/ fie waren deffelbigen Lebtern verftorbenen Fürften 
oder anderer Fürften/ deffelbigen Stams als von ber Parthey 
diefer Erb = Berbrüderung /Aufsund Ubergebung verwend/ es 
wäre eine oder mebr/ fo nad) feinem Tode im geben waren / die 
dam auf folden, der Berftorbenen Fürftenchtm IHenfhafften/ 
Sehloffen/ Stadten/ Märckten/ Dorffern / Landen oder seus 
ten/ Derfchreibung /, Berweifung oder Bermadheniis ihres Hei 
rath=Guths/ es ware Heimfteuer oder Morgen= Gabe / wie 
dag genannt wäre/ hatten/ biefelbige und jegliche foll bep pe 
OYerfdyveibung/ Berweifung /und Bermadyemis gerubiglich blei> 
ben/ ber genteffen und gebrauden/ nach laut ber Brief ıhmen 
von ihren Gemahl barüber gegeben/ von ber angehenden Par= 
thenen babep gefelrigty gefthirme und getreulid) gehandhabt voerz 
ben /obne Gefehrde/ und ob folche Wit-Frauen/ ihres Heyratz 
Guts/ Morgen-Gabe/ oder Leib-Gedinge nicht vermadt oder 
veriefen weren/ folfen bie angehenden Partheyen fie/ wie ges 
bührlicdy/ nad Rebligéeit verweifen/ und darbey firmen und 
bandbaben/ in allermaf als ob das von ihren Ganablen vers 
Yocifet und verfchrieben wave/ auch ohne Gefehrde, 

Und in diefe unfere Brüderfchafft/ Aufzund Ibergabunge fol: 
len nod) wollen vow / nod) Feiner umfer Erben nad) uns / nuns 
mer nicht gelegen/ géfprocoen nod) gethun/daf diefe unfer Bus 
derfehaffe/Aufsund tibergabunge/ im einigen Sticken gefrand'en/ 
gebindern ober barmiber gefeyen mögen/ in Feine IBeife/ fondern 
tote follen und wollen alle Puncête und Articul, derfelben unfer 
Brriderfchafft WAuf= und Ubergabung/ wie die hievom von ung 
gefebrieben ftehet / ganglidyen balten/ und im Feine Weife bare 
wider Fommen, tnd als num unfer jeglich Parthey der aridern 
Parthey ihres Firflenthumbs / Graffithafften / Hersfibafften / 
Sande und $eutbe / nad) laut diefer wafer Vriderfehafft/Aufeund 
Ubergebunge/ rechter Erbe ift; So follen und wollen wir unfee 
jeglicher dem andern getreulich mit Landen und geuthen/ wider 
altermanniglid) / memands ausgenommen / beholffen feyn/unfer 
jeglicher des andern Sande unb Seuthe/ ibt Guth und Haabe/ 
gicic) feinen eigenen Landen und Senten /helffen/ wehren/ fdniéen/ 
firmen und vertheidigen/ wann und mie die des immer 9iotl 
befchicht, Obne Gefehroe. 

Es follen auch unfer jeglicher Parchey / Shlof/ Beftuita/ 
und Stadte/ der andern Darthen offen fen / fico dar aus und 
cimubehel ffen / in allen ihren Qrdthen / wider. allermannighideny 
aud ohne alles Gefährde; Und daß dicfe verfchrieben/ vernauete 
Buiderfehaft/Aufz umb ubergabunge/ und alleStück + Puncte 
und Articul big Bieffs/ von ung allen und allen tmfern Erber 
ftet/ gang / amd unverbrochen follen gehalten werden / haben 
Wir Auguftus, Gburfürft/ Johannes Friedsidy der Mitler/ Foz 
bann Wilhelm und Sohanng Friedrich ber Singer Bettern und 
und Gebriidere/ Soergogen zu Gadhfen/ ac. als eine Pactheyiy 
unb wit Philipp Wilhelm und Ludwig y Barer unb Sobne/ 
Sand-Graffen zu Seffen/ac, art der andern Pacthey / unfer. emer 
Dem andern Hand in Sand / in Teenen gelobt und zu Gott ges 
fdworen/ Geloben und firwehren das auch / gegemvattiglid) ui 
und mit Krafft dies Brieffs/ und es follen unferer jeder Pace 
they Diannliche sehens-Erben Fürften zu Sachfen und Heffen/ 
diefe Erb-DVerbrüderung / wann deren einer oder mehr.vierzehert 
Sabr alt/ aud) geloben tmb fébiveren/ wie vor alters herfoms 
men/ und haben des zu wahren uhrkund und mehrer Sicherheit 
wit obgenannte der Chuefürft/ und wir Sobanns d bet 

ids 


gegangenen Parthey Geffament/ ob fie anders Teffainent gefege ÁNNO 


1535» 


ANNO 


209058 


14.Sept. 


Mittler/ Sobanns Wilhelm/ unb Sobanns Friedrich der Sine 
gere/ Gevettere und Gebritdere / und wit Philips / Sand-Sraff 
u Heffen/vor uns und unfere allerfeitg rechte inannliche Scheng= 
Erben/ Fürften zu Sacyfen und Soeffe / als diefer Zeit" regie 
rende Churzund ‚Fürften/ unfere SSnfiegele wiffendlic) an diefen 
ff laffen bengen / ung aud) mit eigenen Sanden unterfehries | 
ben/ und wir obgenannte sand-Graff Wilhelm imo ¿udwig / 
als noch sut Zeit nicht regierende Soerren / zufagen und verfprez 
cher gleicher geftalt/ das.alles/ wie obbemelt / aud glid) au 
halten, 1nd haben derhalben neben gethaner Eds 2 feiftung | 
ung mit unfern Handen auch umterzeichnet/ Geben zu 9taum- 
burg den gol 


en Marti nad) Chrifft, unfers lieben Herrn 
Geburt / im funffehenhumdere unb Fünf und funffigfien | 
abre 
Sabre, 


Aucustus Churfirff, 
Jos. WitHELM Herkog zu Sadfen. 
Wzrurrw Sand-Graff zu Heffen. 
Jon. Frıd, der Mikler. 
Puxripp fand-Graff zu Seffen. 
. Lv»wrc sand-Graff su Seffen. 
Jouann Fui. der Singer, 9.3.6. 


XXXIX. 


Declaratio FERDINANDII. Cefaris Augufti, 
de Libertate Religionis concefa Nobilibus & 
Communitatibus Auguftanæ Confeflioni addiétis, 
€ fub Episcoporum vel Abbatum Ditione confis- 
tentibus. Datum im Civitate Augulle die 14. 
Septembris 1955. | GouLpasrı Conftitutio- | 
nes Imperiales Tom. 1. pag. 574. d’où Pon a | 
tiré cette Pièce, qui fe trouve aufli en Alle- 
mand dans LeumAnnı Aca de Pace Rcli- 
gionis publica Lib. I, Cap. X X V III. pag. 
$5] 


Erpinanpus Dei gratia Romanorum Res 

Semper-Auguftus; Germaniarum , Hungarie, Bo- 
hemiz, Dalmatie, Croatie, & Sclayoniz, &c. Rex; 
Infans Hispanie; Archidux Auftrie; Dux Burgundia , 
Stirie, Carinthie & Wirtemberge, &c. Comes Ty- 
rolis, &c. Fatemur, & notum facimus omnibus ac 
fingulis. 

1. Quum in hisce Comitiis de Pace Religiofa conci- 
lianda &.conftituenda traétaretur, humiliter nobis Or- 
dines atque Legati Auguftanam Confeffionem profiten- 
tes expofüerunt; quód íi Nobiles, Ci es & Com- 
munitates fub quorundam Archiepiscoporum, Episco- 
porum, & aliorum Ecclefiafticorum ac Praelatorum 
Dominiis conitituti, qui jam diu multumque temporis 
per pluri norum curricula Auguftane Confeflio- 
nis Religioni addicti fuerunt, $ hodieque addicti funt, 
eadem illorum füscepta & per tot annos continuata 
Blone, per memoratos eorum Dominos atque Ma- 
giítratus, difcedere cogerentur, priusquam controve 
fum Religionis diffidium modis amicabilibus & pacifi- 
cis ad Chriftianam Sententiam & Concordiam redigere- 
tur, nihil inde certiüs fperari poffet, quàm diffufiora 
eademque prefentifima Bellorum dispendia inter Do- | 
minos five Magiltratus & eorum Subditos. Quibus | 
periculis ut occurratur , humillime nobis füpplicave- 
runt, ut apud Ecclefiafticos authoritate noftra Regia 
tantum efficere ac impetrare vellemus, qud ipfi fuis 
Subditis, ad confervandam Pacem publicam & fumme 
neceffariam in Sacro Imperio Germanice Nationis, fi- 
cut ha&enus longo tempore, ita in pofterum quoque, 
propter Auguflanæ Confeffionis Religionem, nullam 
violentiam aut moleftiam. inferant, fed liberum ejus 
exercitium permittant usque ad füpra memoratam con- 
troverfæ Religionis plenam compofitionem atque con- 
iliationem: eoque nomine confentiant, ut diclis fuis 
Subditis in hac Religiofe Pacis conftitutione, pront ne- 
ceflitas requirit,caveatur. Verüm contra ea nobis Or- 
dines atque Legati noftre antique Religioni addi&i , 
varias caufas & poftulata recenfüerunt, aded ut utrius- 
que Religionis Ordines in hoc puncto concordari non 
potuerint. 

2. Quapropter nos, de Sacre Cefarez Majeftatis , 
Fratris ac Domini noflri, data poteltatis plenitudine & 
arbitrationis, declaravimus, conftituimus & decrevimus ; | 


| contra dicam Pacem Rel, 
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terarum,ut Minifteriales five Nobiles,Civitates & Corn- 
munitates, füb Ecclefiafticorum Dominiis conftituti, 
qui à longo tempore multisque annis Auguftane Con- 
feffionis Religioni fuerunt addi&i , ejusdemque Reli- 
gionis fidem, Ritus Ecclefiafticos , ordinationes & cæ- 
remonias palàm obfervarunt & ufi funt, & ad hunc us- 
que diem obfervant atque utuntur , eandem fuam fidem, 
Ritus Ecclefiafticos, ordinationes & ceremonias relin- 


| quere, minimé à quocunque cogi debeant aut pos- 


fint) fed ut in ea Confeffione liberè verfari ; usque 
ad predi&am Religionis Chriftianam ac plenam con- 
ciliationem, fine ulla turbatione aut moleftia permit- 


| tantur. 


3. Et quo hzc noftra Declaratio firmior fubfiftat, 
nec impeti ab aliquo poffit, ideó communiter Ordines 
Ecclefiaftici prefentes, & abfentium Confiliarii atque 
Legati; nobis humillima obfervantia confenferunt, ut 
derogatio illa in Receffa horum Comitiorum,in Cons- 
titutione publica Pacis Religiofæ, cujus tenor, ze 
igiofam ulla Declaratio, aut 
adem impedire aut mutare pofJet,com- 
aut acceptetur ; fed couce[[um , impe- 
m uiribus now fubfiftat : pluribus 
, de predi&a noltra Declaratione 


aliud qu quod e 
cedatur, et 
tratum ant acce, 
verbis comprehen 


| & Decreto intelligi non debeat, nec eidem derogare ; 


in ceteris tamen falva & inviolabilis permaneat. 

4. Ad cujus rei certitudinem ac confirmationem has 
Literas propria manu fübferipfimus, & appenfo noftro 
Regio Sigillo roboravimus. Datum in noftra & Sacri 
Imperii Civitate Augufta, 24. die Septembris, anno Do- 
minicæ Incarnationis 1555. Regnorum noftrorum, Ro- 
mani 25. & ceterorum omnium 29. 


FERDINANDUS =. pp. 
J. JONAS Doctor Vicecancellarius. 
Ad mandatum Domini Regis proprinm 
L. KHIRCHSLAGER: 


XL. 


Meichs- Abschied und Conflitution des Religion- 
Friedens zwifchen Foro Kayferl. Majeft. Karl den 
V. und Im. Königl. Dajeft. Ferdinand den Los 
dann denen Standen der Catholifchen Religion, wie 
auch der Augfpurgifchen Confeflion aufgerichtet y 
Daf cin jeder Theil den audern/ inclufive der Ritter: 
Ichafft/ unb ben Freyen-und Neichs- Städten) rit: 
highich und friedlich bey feiner Religion folle verbfei- 
ben faffen! und auf keine Arth Davon dringen. Zu 
Augfpurg den 25. Septembris Anno 1555. [Lo n- 
DOR PII Acta publica Tom III. Libr. VIII, 
Cap CL I V. pag. 1055. Lunre,Teutfches 
Reichs- Archiv. Part. General. Tom. I. pag. 
131. d’où l'on a tiré cette Pièce, qui fe trou- 
ve aufh dans L E HM A N N1 Ada de Pace Re- 
ligionis publica, pag. 145.] 


C'eft-à-dire, 


Recès ES Conflitution Imperiale fur les affaires de 
Religion concluë ES arrêtée entre CHARLES 
V. Einpereur très- Augufte, € FERDINAND 
Jon Frere Roi des Romains avec les Prınces 
@ Erars de PEMPIRE, tant ceux de le 
Religion Catholigue- Romaine , que ceux de la 
Confefion d’Augsbourg, par laquelle la Liberté 
de Religion eft laiffée à un chacun, y compris la 
Nobleffe libre de P Empire, € les Villes Imperia- 
les, fans que perfonne puiffe être , à ce fujet y trou- 
blé ou inquieté. A Augsbourg le 25. Septembre 
1555- 


I: Gerbinanb/ von GOTTES Gnaden/ Römifcher Kor 
nig/ zu allen Zeiten Diehrer des Reichs / in Germanien/ 


ju Sungarn/ S3bbeim / Dalmatien / Eroatien und Selavo= 
nien/ac. König/ Snfant in Hifpanien/ Erg-Sergog su Hefferz 


declaramus,conftituimus & decernimus vigore harum Li- | 


teidy/ Qevgou iu Burgund/ ju Brabant/ zu Stever/ gu Rátnd= 
ten/ 


Anno 
1555: 


25. Sept. 


1555: 


DU DROIT DES GENS. 


ANNO £m/gu Sedn / qu Süfelburg und -Wivtenberg /- Oberzund | 
und vienen - Schlefien/ Hye zu Edwaben/ Marggraf des | 


Heiligen Komifth, SXeic zu Burgau/ zu Mähren/ Ober=1mb 
Diederssaußnig/ Gepiteftcrer Graf zu Habspurg/ su Tyrol / 
zu Dfirb/ zu Kiburg und Gorts/2c.  fanbgraf in Glfap / 
Ser auf ber Windifthen Marek / qu Portenau und zu Saz 
lingac. bekennen offenclid) und thun Eund atfermanniglich / 
nachdem die Sxomifibe Kayferliche Majeftät tfe lieber Bruder 
und Here/ auf bodtringenben bewegenden Hrfadseny fürmebme 
Tid) aber barum/ dieweil Shro Majeftar befunden/ bafi des 
Heiligen Reichs Satzungen/ Ordnungen mo Abfebieden/ mit 
gefamten / gnadigen getreuen und ernfilichem/ durch Syro giebz 
den und Zayferl. Maj. unfern und des Keiligen Reidhs-Sta 
be und (lieber / flirgewandtem Fleiß/ Mühe und Arbeit/ bif= 
her die begehrte und gewinfibte Frucht umd Würekung / wie es 
die hohe Nothdurffe wohl erforbert/ nice erlanget/ aud) fic) 
viel Widerwärtigkeiten imb imrube im Heiligen Reid) zuge= 
frage : Zu bem der Juftitien halben / aud in anderen Shy 
Liebden und Kayferlicher Diajeftat und des Reichs Kechten ] Gee 
rechtigteiten / Orduungen/ Satzungen / alten Gewobnbeiten / 
Herkommen/ Berhinderung und allerhand Unvichtigkeiten / bez 
fwerden/ Mängel und Gebrecyen fivgefatien und eingeriffen / 
ein gemeinen Reichs-Tag/ auf die hiebevor zu Paffau gepfoz 
gene Syanbelung und Dertrag / durch Shro siebven und Ka 
ferliche Miajeftá und infer gnabige beforberung / auch in 
fratbtung und erinnerung-Shrer Siebden und Ranferliden Maz 
jeftát obliegenben und tragenden Amts/ auf den róben Tag des 
Monats Augufti verfébienenen $3. Sabres / ber weniger 3abl/ 
in Shrev Liebden und Kayferl. Diajeft, aud) Unfer und des Seis 
Tigen Xeid) 8 7 Stadt ttl ausgefehrreben/ angeferzé und furgez 
nowmmen / auc des endlichen Borhabens gemefen] foldyen anz 
gefetgren Reich8- Tag / vermittelt Göttlicher Orilfre/ felbft eige- 
ner SPerfon gewiglid) qu befuchen umd fürgehen zu laffen.. 1nd 
aber aus fürfallenben Berhinderungen und entffandenen Kriegs= 
Ubungen/ die fid) damahls gantz gefährlich tux Heiligen Reid) 
Teutfcher Nation ereugt / bie obernannte ihrer Liebd = unb Kays 
ferlichen Majeftät/ angefetzte Zeit zu alten / und. den ausgez 
fo)riebenen Kerchs-Tag/ derfelben gemäß su befuchen/ in bes 
trachtung aller Umfianden und Gelegenheit derfelbigen Zeit / 
nicht allem befthwerlich / fondern aud) unmöglich gewefen. , tind 
bod) ibt Siebden und Spferlide SDtajeftát nicht allein. für ein 
bod unvermeidentide Nothourfft erachtet / folchen angefetzten 
Reids=Tag in alle Weg fürgehen zu laffen/ fondern aud) im 
Grund befunden imb extent / aud) endlidy davfiir gepalten/ daß 
obn cin folche gemeine Berfammlung / der gemein Fried / Nube 
und Wohlfahre/im Heiligen Reid) nicht gefordert /umd erhalten 
werden Font, " ^ 
Soemnad haben hr Liebden and Kayferlidhe Majeftát aus 
iegtgemeldten Uivfachen/ und ihrem allergnadigften Witten / umb. 
Därerlichen Gemiche/ fo fie au dem Keid) Teutfcher Nation 
tragen/ anzuhangen/ ben berührten Rei 8-Tag in ferner Zeit 
und bif auf ben erfien Tag folgends Monats Oétobris vers 
Tángere und -erftrectt/ qud) nadmabls / als bie entftanden 
Kriegs-Emporumgen qu ieátbomelb&er Zeitz nit aller Ding 
geftillt/ und eben bie vorige Derhinderungen im Wege gelegen / 
und ihr Siebben und. Känferliche Majefiar deren Nieder > Erb- 
Sanden halben mit groffen und féweren Kriens -Rüftungen 
trenglid) verhafft gewefen/ ferner Prorogation Fürgenommen / 
audy folden Xeichs-Tag in Sypver Liebden und Känferlidien Maz 
jeftat auch unfer und des Heiligen Keidhs-SGtadt Augfpurg / als 
ein gelegener Malftatt / transferiret] verrüctt und verlängert, 
Und, als der Churs;Fürften geordnete Rache / etliche Fürften und 
Stände des Heiligen Reichs eigener Derfon/ und etliche burd). 
bre bottfchafften anit. volltommerem Gewalt bey 1in8 gehor> 
famlid) eefcbienen/ und wie Uns mit Sinen/ an welchen Punc- 
fen am meiften gelegen / und / welcher Geftalt bie beratbfibla- 
gung fürzunehmen/ zuforderft erinnert; bat fic) gleich alsbald / 
wie aud) auf etlichen vorgehaltenen Reichs: Tagen erfunden / 
daß der Articul der fpaltigen Religion, daraus nunmebro ein 
gute Zeit allerhand Unruhe / Anfall und Widerwärtigkeie im 
ciligen Reich Teutfeber Nation erfolget / unter andern des 
Heiligen Xeid)8 befehwerlichen Oblicgen/ nodymable ber für 
nepmft/ treffücft und hochwichtigft / an dem allen Ständen 
und Unterthanen gum hochften gelegen /, unerlediget frirfitinbe, 
Daraus dam der Chur = Fürften Kathe / bie erfeheinende 
Fürften) Stande/ Bottfhafften/ und Gefandten/ auf Unfer 
Propofition diefes Reiche= Tages Shnen qnábiglid) fürgehalz 
gen / ¿uforberft diefen hochwichtigen Articul fürgunehmen und zu 
handen wohlbedacht gewefen. Als fid) aber gleid) alsbald un 
ber berathfihlagung eraugt/ bag um Groffe und Weitläuff- 
tigkeit diefer Tractation tiber die Haupt -Artieul und Sachen 
Anfers Heiligen Chriftlichen Glaubens, Ceremonien und Rive 
‚hen - Gebräuchen/ die endliche DBergleidung diefes trefflichen 
Articuls/ in weniger Zeit nicht wohl zu finden/ und bann alle 
Gelegenheiten fi) dermaffen anfeben laffen/ daß noc) wohl 
allerhand Unruhe und Krieges- Empórungen/ babitrd) gemei- 
ne Sicherheit jerfibret werde / im Heiligen Reid, Teutfcher 
Nation entftehen/ dadurdy auc) / wo nicht zuvor ein beftandiz 
ger Fried/ Execution und Handhabung deffelbigen im Heiliz 
gen Neid) aufgericht/ die Stande und Boittfchafften von fol 
cher fürgenommenen beilfamen Tradation tmb berathfdyla- 
ging / wohl abgehalten/ ober verbindert werden mögen; So 
Tom. IV. Part. IIL 
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ift burd) die Stände/ Bortfihafften und Sefandten/ aus ichterz 
gelyltem bebancfen und erheifchender 9101) / für vathfam/ für 
traglid) und nothwendig angefehen/ aud) Uns in Lnterthas 
nigfeit vermeldet / dag bie Traétation Diefes Articulo der 
Religion , bif auf andere gelegene Zeit cingufiellen. lind haz 
ben demnad) den 2(rticul des Friedens / wie gemeine ube und 
Sicherheit in Teutfcher Nation zu erlangen/ zu erbauen imb 
zu erhalten’ wie aud) Chur 2 Frivfien / fien und Stande 
in cin qut Vertrauen gegen emander qu / dadurd) ferner 
Dacheheil/ Schaden und Derderben ferner abgewendet wers 
den) auch bie Kapferlicye Majeftät LUnfer lieber Bender unb. 
SQere/ wir/ und fie/ die Stände des Keichg/ in geliebten Fries 
den/ gnbere mehrfältige Obliegen des Reichs Teutftyer Nation 
fo ‚viel befto fattlicher/ ficherer / und feuchrbarlicher bey nod) 
wahrendem Keichs>Tage/ oder zu anderer Zeit traétiren und 
handeln méchten / in Berarbfthlagung gezogen, Wiewohl nun 
auf vorigen Reichs Tagen der Sand = Fed fürgenommen/ ere 
wogen / gebeffert / und im gemein aufgericht / dadurd) im 
Keiligen Keich verhoffentlich eim. friedlich Welen zu erhalten; 
So bat bod) bie Exfaheniß nad) der Sand mit fid) bracbt/ 
daß derfelbig auffgerichtete Sand= Fried’ und die darin verord- 
nete Handhabung) Amruhe und Emporungen zu verbúteny niche 
anugiam/ unb fi aud) des Zuzieheng halben/ wie die Ans 
foffende und benaditbarte den beleidigten zu Hlffe fommen 
folten/ fonderliche Befcywerungen und Derbinderungen auges 
fragen, Derowegen wir fie/ die Stände und Bottfiharften/ 
evfuchet und vermabnet / etliche Mangel des sand = Friedens 
aus begegneten und noch fir Augen ficbenben Dingen fiatlich qu 
erwegen/ und auf Mittel gu gedencten/ barburd) gu gewiffer 
und flandhafftiger Handhabung und erhaltung des gemeinen 
Friedens zu Fommen/ umd ob foldhe. befferung ber biebevoz 
Darüber aufgerichteten Conftiturionen/ in angezogenen Manz 
gem oder in andere erfchießlicye Wege verfehen werden módje 
te/ damit alfo die imenbigen Abfeheu hatten’ den gemeinen 
Frieden zu betrüben/ und die Gehorfame- einen Troft wifien / 
war fie vergewaltiget werden wolten/ daß Shnen gewiffe 
Kulff und Kettung befehelen wird. Sn folder fütgeyogener 
berathfehlagung des Friedens haben fid) aleıd) alsbald aus ber 
Erfabeniig und demjenigen/ fo bievor fürgangen / ber Chur 
Fürften Käthe / erfeheinende Frirfien/ Stande, Bortfchafften 
imb Gefandten erinnert; Dieweil auf allen / von 30, ober 
mele Sabren/ gehaltenen Reis Tagen / und etlichen mehr 
particularen Derfammlungen/ von einem gemeinen bebartlichen 
und befiändigen Frieden zwifchen des Heiligen Nees = Stäns 
den/ der fireitigen Religion halben aufzuricyten/ vielfältig ges 
handelt/ gerathfehlaget und etlide mahl Fried - Stände ange 
gerichtet worden / weldye aber zu Erhaltung des Friedens niez 
mablé gnugfam gewefen./ fondern/ deren unangefeben / die 
Stande des Keichs für und für im Widerwillen unb Mifivers 
trauen gegen einander fieben blieben / daraus nicht geringer Ans 
Lath femen Urfprung erlanget. Wofern dann in wábrender 
Spaltung der Religion cin erginéte Tra@ation und Handlung 


des Friedens / in bender der Religion, Profan- und Weltlichen 
Saden nicht fürgenommen wird/ und in alte Mege diefer Ars 
ticul dahin gearbeitet und verglichen/ damit beyderfeitö Reli« 
gionen hernady zu vermelben ‚wiffen möchten / was einer fid 
gum anbern endlich zu verfeheny bag.bie Stände imp Unterthas 
nen fid) beftandiger und gewiffr Sicherheit nicht zugetcoften / 
fonder für und für ein jeder in untráglider Gefabr/ weifentz 
ich fichen müften; Sole nachdenekliche Unficherheie auffzuhes 
ben / der Standen und Imterthanen Gemiithee wiederum ir 
Ruhe und Dertrauen gegen einander sufrellen / die teutfthe Na- 
tion , unfer geliebt Daterland/ vor endlicher Revtrenmmg und 
imtergang zu verhliten/ haben wir ung mit der Churfurften 
Rather und Geodneten/ erfdeinenben Fürften tmb Ständen 
der abivefenden Bottfchafften und Gefandten / amd fie binwieder 
fic) mt ung vereiniget und verglichen, 

„ Sefer deimac / oednen/ wollen: unb. gebieten/ daß Hinz 
fübro niemands / wes Würden / Standes oder Wefens der 
fey / um Feinerley: Hrfache willen / wie die rahmen haben mode 
ten/ aud) in was gefucbtem fdyein das gefchehe/. den andern bes 
vebden/bebriegen/ berauben/ faben / 1fbersichen / belágern audy 
datzu für fid) felbft / ober jemands andern. von feinetwegen 
nicht dienen/ nod) einig Schloß / Stadt / Mart / Befelliz 
gung/ Dorffer/ Hofe und IBeyler / abfleigen / oder obit des 
andern Willen mit gewaltiger That freventlid) einnehmen / oder 
gefabrlid) mit Brand) oder in andere Weige befehädigen / nod) 
jemands folchen Thatern Nath / HUF md tr Fein ander Weis 
fe Venfiand oder Fürfhub chun / auch fie wiffentlid) und ges 
fébrlid) nicht, beherbergen/ bebaufeny agen/ trancten/ enthale 
ten oder gedulden/ fondern ein jeder ben andern mit redter 
Freundfihafft und Chriftlicher Geb meinen / aud) Fein Stand 
nod) Glied des Heiligen Reichs bem anbern/ fo an gebúbren= 
den Orten Recht leben mag/ den freyen Zugang der Proviant/ 
Nahrung/ Gewerben/ Xent/Gúld und Gintommen abfteicken 
nod) aufhalten/ fondern in alle Wee die Kayf. Maj. und wiry 
alle Stande / und hinwiederum die Stande die Rayf. Mai. tmb 
ms/ qud) ein Stand den andern bey diefer nachfolgenden Reli- 
gions, aud gemeiner Conftitution des auffgerichten &anbfties 
dens alles Salts bleiben faffen folten, 

2. Unddamitfolther Fried aud) der fpaltigen Religion hakben/ 
wie aus hievor bemelbten und angesogenen Urfachen/ die bobe 

M MNothe 


ar 
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jig Tenefeher Nation erfordert/ deffo 
beftandiger zwifchen dee Romifchen Kavferlider Dajeftät / ung/ 
y Chuv-Fuvfien/ Grivfier und Standen des Heiligen Reichs 
Teuefiher Nation angefellet/ auffgericht/, und erhalten werden 
möchte; (So follen die Kayferliche Majeftae/ wie/ aud) Chur= 
Fürften/ Fürften und Stände des Del, Reiche / Feinen Stand 
Des Neidhs/ von wegen bet Augfpuraifyer Confeffion , amd 
derfelbigen sehr / Religion und Glaubens halber / mit der That 
gewaltiger Heiß überzieheny befehadigen / vergewaltigen / ober 
in andere Wege weder fein Confcienz, Ofiffen und Willen / 


a 


zubiglich gebrauchen / genieffen/ vumxigerlidy folgen Iatfn/ und 
gececilichen darzu verholfen fet / auch wut der That/ oder 
fonft in Uingurem gegen denfelbigen nichts fürnehmen/ fondern 
in aflewege/ nach laut und Ausweifung des $9, Reichs Kecycen / 
Hrdnungen /Abfebieden und aufgerichten Landfeiedetr/ jeder fic 
gegen ben andern an gebithrenden vadentlichen Rechten begnúgen 
laffav/ alles. bey Fürfllichen Ehren /; wahren Worten/ und 
BPBermeidung der Pon/ in dem auffgerichten Land Frieden bez 
Urffer. 

3 m Dod follen: alle andere /fo obgemelbten beyden Religionen 
nicht anhangigy in biefem Frieden nicht gemeinet/fondern ganf- 
Tid) ausgefchloffen feyn. ; s a orl 

5. Lund nachdem bey Bergleidung diefes Friedens/Seveit fiv 
gefallen / wo der Geifllichen einer oder mele / von ber alten Re- 
ligion abgetreten wuirdent/ wie es der von Sbuen big dafelbft 
bin, befeffenem umb eingehabten Œvé -Bißthun, SSifitbum / 
Pralatureny Beneficien halben, gehalten werden folly werfen 
ftd) aber becder Religions- Stande nicht haben vergleichen 
Eonnens Demnad) haben wir in Krafft bodsgedacheer Romifehen 
Kavferlichear Diajeft, ung gegebenen Bollmacht und Yeimfielling 
erflävet und gefeget / thun auch folches hyemie wiffentlid) / alfo 7 
wo cn Erg=Bifhoff / Vifthof / Pralat / ober ent anderer 
Geiftliches Standes / von tinfer alte Religion abgetretan wir 
bc/ bag devfelbig fein Gr&eSSigrbum / fitum / Speatatur / 
unb andere Beneficien/ auch damit alle Frucht und Ginfom- 
men/ fo er davon gehabt/ alsbald obn emige Z'iberimg. und 
Berzug/ jedoch feinen Ehren ohnnachtbeilig / verfaffen / audy 
den Sapiculn/ und denen eg von gemeinen Kedyten/ ober ber 
Kirchen und Stifft- Gewohnheiten zugehöret/ ein Perfon bet 
alten Religion verivandt/ zu wahlen/ und att vednen stigtlaffan 
fepn/ weldhe audy fame der Geiftl. Capitutn und andern Kirchen 
bey der Kirchen und Stift Fundarionen/ Electionen /Præfenta- 
tionen/ Confirmationen alten Herkommen/ Gerechtigkeiten und 
Giitern/ liegend und fahren / unverhindert und friedlich gelaffen 
werden folfeijebod) Eumfftiger Chriftlicher/ freundlicher und end» 
lidyer Dergleichung der Religion unvergreiflid). 

6. Dieweilsaber erliche Stande/ und. derfelben Dorfahren/ 
erliche Stifft/ Clofter und andere Geiftliche Güter eingezogen, 
und diefelbigen zu Kirchen’ Schulen/ milden unb andern Gaz 
den angewendet/ fo follen auch folche eingezogene Güter/weldye 
denjenigen /fo dem Reich ohne Mittel untermor ffeny und Reichg= 
Stände feynd7 niche nugehorig/ und deren Pofleflion die Saft: 
lichen. gue Beit des Paffauifihen Bertrags/ oder feithero nicht 
gehabt / in diefen Fried» Stand mit begriffen/ und eingezogen 
feyn/ und bey ber Berodnung/ wie ee ein jeder Stand mit 
obberiibreen empeogenen und albereit verwendten Gütern ge 
mader/ gelaffen werden / umd diefelbe, Stande deventhalb wv 
bec menody aufferhalb Kecjtens / au Erhaltung eines beftän; 
gen ewigen Friedens / nicht befprochen noch angefochten werde 
Derhalben befehlen und gebieten wir Hremit/ und in Krafft dies 
fes Abfibicos / der Kapferlihen Mtajeft. Cammer=Kıdjrer und 
Beyfigern/ daf fle/ diefer eingegogenen und vermendeter Güter 

halben/ Fein Citation, Mandat, und Procefs erfennen und 
decerniven follen, à T ar 
7. Damit aud) obberubree beyderfeits Religions - Derwandte 


| 


fo viel mehr in beftándigen Friedar/ und guter Œidierheit gez 
gen und mit einander figen tmb bleiben mogen / fo foll die Geilt- 
lide Jurisdiction, (bod) den Geiftl, Chur-;Fürften/ Fürften und 
Standen/ Colfégien/ Clofien und Ordens» senten/ an ihren 
Kenten, Gült/ inf und Zehenden/ Weltlidyen £ebnfibagiten 
auch andern Rechten und Gerechtigteiten/ wie obftcher/ unver> 
griffen) wider der Aygfpurgifeyen Confeffion , Religion , Glauz 
ben/ bejietiung der. Minifterien / Kirchen» Gebrauchen/ Ord= 
nungen/ und Geremonien / fo fie auffgericht/ ober. auffrichten 
moccen/big zur enblider Bergleichung der Religion ‚nicht exer- 
citt/ gebraucht oder geübt iverden / fonbern derfelbigen Religion , 
Glanben/ Kirdens Gebraudyen / Didningen/ Ecremonien und 
Deffellimgen der Minifterien/ wie hiervon racfolgends cin bes 
fonderer Articul gefeét/ibren Gang gelaffeny und fein Hinder= 
MiB oder Eintrag dadurch befehehen/ umd alfo bierauff/wie obs 
gemeldt/ bis zu endlicher Chriflicher Bergleidymg der Religion, 
die Geifflidye Jurisdiction ruhen/eingeftellet ind füfpendiret fenn 
und bleiben; Aber in andern Sachen und Fälle) der Augfpıns 


| gifthen Confeffion Religion / Glauben / Kirchen-Sebraucen/ 
SY: 


»dnung/ Geremonien und befteltung der Minifterien nicht anlanz 
/ {oll und mag die Geiftliche Jurisdiction , durd) die Erf= 


| *Bifteff 2 SBifdoff und andere Pralater/ wie deren Exercitium. 


an einem jeden Ort hergebvacht/ und fie in deren Ubung/ Gee 
brauch amd Poffeflion fepnb/ binfür/ wie bipber unverbinbert 
exerciret /. gibt und gebraucht werden, 

8. Ws auch den Ständen der alten Religion verwant/ alls 
Ihre zuftandige Rene/ Sing" Guile und Zehendeny wie oblaut/ 
folgen folfen/ jo foll bod) einem jeden Stand/unter bem bie Kent/ 
3in8/Gúlt /Zehenden oder Güter gelegen / air demfelbigen Griz 
sen fein Weltliche Obrigkeit /Reche und Berechtigkeit/fo er vor 
‘Anfang diefes Streits in ber Religion daran gehabt / und im 
Braud) gemefen / vorbehalten/ und babutd» denfelbigen nichts 
benonmmen feyn/ und follen bannod von foldyen obqenanbten 
Gütern/dienothötirfftige Minifteria der Kirchen/Pfarrhern und 
Sehulen/ aud) die Allmofen und Spitäler / bie fie vormahlg bez 
fiellet/und zu beftellen fbilbig/ von folchen obgemeldten Gütern/ 
wie foldje Minifteria der Kirchen und Sájnlen vormabls beftelz 
let/ auch ttachmalls befie(let amd verfehen werden / ungeadht was 
Religion die feyen. 

9. LUnd/ ob folder beftelfung halb Qwiefpalt amd Mif-Derz 
fland fürfielen/ fo follen fid) bie Parthenen etlider Stheids-Per= 
fonen (deren jeder Theil eine ober zo zu benennen / und / da fid) 
Diefelbige nicht vergleichen Eonten/ emen unparthepifthen Obmann 
zu erwählen/ ber nadmaplg mit Shnen/den Rulesens bie Sad) 
zu entfcheiden/) vergleichen/ bie nad) fummarifher Berhorung 
beyder Sheile/ in fedie Monaten erfennen/was und wie viel ju 
Unterhaltung obgemeldter Minifterien tmb Strict gegeben rerber 
fol. Dodydaf diejenigen/fo der Unterhaltung halben der Mi- 
nifterien angefochten werden/ehe und dann diefer gritlidyer (ugs 
trag ober befcheid der Entfchieds- Perfonen/ und auff dem Fall 
Obmanns erfolger/des Shren/ fo fie in Poffeffion feynd/ nicht 
entjegt/ oder aut) arrefliver/ not) aufgehalten werden. Defigs 
weniger aber nidty fo follen doch mitlerweile diejenigen/ fo/ wie ob= 
gemeldfzdenen die Rent/Galt/ ZinßrZehenden und Giiter/ daz 
von von Alters hero die Minifterien der Xirdyen verfehen toorden/ 
amd die fold) onus uf Sybnen gehabt/zuftehen/big zu Austrag der 
Saden/was fie von Alters hero foldien Minifterien gegeben haz 
ben/ aud fi entrichten, 

10. ES foll auch fein Stand den andern / nod) deffelben 
Muterthanen qu fene Religion dringen/ abpradticiven/ oder 
wider ibe Obrigkeit in Sdué umd Schirm nehmen / nod; 
vertheidigen in Feinen Weg. Und foll Diemit denjenigen / fo 
hievor von Alters dub zunb Sdivmberm anzunehmen gee 
habt/ bieburd) nichts benommen / und diefelbige mide gemeis 
net fepn. 

rr, Wo aber ımfere/ qud) der Chue-Fürften/ Guürfla und 
Stande Unterthanen/ der alten Religion , oder Augfpurgifchen 
Confeffion anhangig / von folder ihrer Religion wegen aus 
Anfern/aud) der ChutsFürften/ Fürften unb Ständen des Heil. 


| Reichs ¿anden / Gurflenthumen / Städten oder GFleckens mit 


Ihren Weib und Kindern / an andere Ore ziehen / und fid) nies 
derthun wolten/ denen foil folder Abz1mb Zuzug / aud Bers 
faujfung ibrer Haab und Güter/ gegen ziemlichen billigen Ab= 
trag ber Seibeigenfehaffe und Orad)fieuer/tvie es eines jeden Orts 
von Alters her üblich herbracht und gehalten worden ift/imvetz 
hindere männigliche/zugelaffen unb bewilliget/ auch an ihren Eh= 
ten unb Pflichten allerding unentgolten jepn. Dod) fo(f den 
Obtigteiten an ihren Gerecheigteiten and herfommen ber scibz 
eigenen halben/ diefetbrgen Ledig zu zählen ober nicht / Dierburdy 
nichts abgebrochen ober benommen feyn, 

12. Und nadben cine Dergleichung der Religion md Glau- 
Bens- Sader durch ziemliche imb gebúbrlide Wege gefucher 
werden foll/ rnd aber ohne beffánbigen Frieden zu Chriftlicher 
freundlicher Dergleichung der Religion richt wohl zu fom 
men: So haben voir / aud) der Ehur-Suefien Rathe/ an fate 
der Chuv-Hrrfien/ecfheinende Furften/ Stande/und der abyes 
fenden Boftfchafften und Gefandten/ Geiftliche und Weltliche / 
diefen Fricd= Stand, von gelicbtes Friedens wegen/ das lod 
febadlidve Mißvertrauen im Xcid) auffyubeben/ und diefe Lbb= 
lide Nation vor endlichen vorfichenden Untergang zu verbiiten / 
und damit man deffo ehe zu Chrifilicher / freunbl, und endlicher 
Sxegleicbung der fpaltigen Religion fommen móge/ S 
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folhen Frieden.in obgefthtiebenen Articuln bif qu Chriftlicher / 
fecimdlicher umd-endlicher Dergleichung der Religion und Glaus 
bens=Sache/ftet/ veft / umb unverbrüc)lic) gt halten / und dem 
felben treulid) nachyufommen. Wo dann folcbe. Dergicidung 
durch bie Wege des General-Concilii, Narional-Berfammlung/ 
Colloquien / pde ReichS-Mandelungen nicht erfolgen wiirde/ foll 
alsdann nichts beffoweniger diefer ‚Friedftand. in allen oberzehlten 
Puneren und Areteuln. bey Kräfften/ bis zu endlicher DBergleiz 
dung der Religion und Glaubens-Gadhen / fien tb bleiben: 
Und foll. alfo mit obberihrter Geftalt/ und fonft in alle, andere 
Wege/ ein beftandiger /beharvlicher / unbedingeter /- fx und fiir 
{oi wahrender ¿ricde auffaevibé und befchleffen feyn imb 
ciber, D 

13. Und in foldhem Frieden follen bie freye Kitterfchafft / wel- 
che ohne Deittel ber Kapferl. Maj. und ung unterworffen/ aud 
begriffen feyn/ alfo und dergeftalt/ daß fie obbemeldter becder 
Religion halben / aud) von niemand vergewaleiget / bebxangt 
noch befcbiveret follen werden. à : j 

14. Nachdem aber in vielen Frey= unb Reichs-Städten / bie 
beede Neligioneny nemlid) unfer alte Religion / unb der Augfpurz 
giihen Confefions Verwandten Religion / eine Zeithero, um 
Gange 1nd Gebraudy gewefen/ fo follen diefelbigen hinführo 
auc)*alfo bleiben/ und in folchen Städten gehalten werden / 
aud) derfelben Frey zund Reihs-Stadt Burger umd Eimwvoh= 
ner Geiftliches umd Weltliches Grandes / friedlidy und ruhig / 
bey und neben einander wobnen und fein Theil des andern 
Religion / Kirchen» Gebvaudy ober Cevemonien abzuthun/ oder 
ibn davon gu demgen/ unterftehen/ fondern jeder Theil ben an= 
bern / Laue diefes ‘Friedes / bey folder feinck Religions Glau- 
ben/ Kirdyen-Gebrérehens Hednungen ‚und Eeremonien / aud 
femen Saab und Gutern/ und allen andern / wie hie oben bees 
der Religion Xeich8 - Stand halben verordnet und gefeget wore 
den rubiglicy und friedlich bleiben faffen. 

15. Und folf alles das in hievorigen SXeidb8 = Abfthieden / 
Dibnungen / ober fonft begeiffen/ und verfehen/ fo diefen Grie- 
Denfiand in aten feinen Segui / vticuin amd Puncten zu wir 
Der fenn/ oder verftanden werden mbdte/ demfelbigen nichts 
benehmen / derogiren nod) abbrechen / auch dagegen feme 
Declaration ober etwas anders fo denfelben verhindern / oder 
verandern möchtey.niche gegeben/ erlangt nod) angenommen / 
oder ob eg féboir gegeben / exlanget pber angenommen Wur- 
be/ bannod) von timvtrden tmb Vnteafften fepn / und barauff/ 
perd Me nod) auffer Rechtens/ nicht gehandelt oder gefprodyen 
werden, 

16. Golthes alles imb jebe8 / fo obgefthrichen / und in einen 
jeden 2teticul nabmbafftig gematbet/ amb die Kavferl. Diajeft. 
und ung anvúbret / follen und wollen Shre Siebden und Rayfert. 
Majeftät/ und wir/ bey Sybren Kayferl. und tnfeen Sonigl. 
Würden und Worten/ für uns and unfere S2adytommen / fiet / 
anverbrichlich imb auffrichtig halten unb vollenziehen/ bem. 
fitacés und unweigerlid) nacbfommen und geleben/ unb dartiber 
tet oder Fünfftiglic) weber aus Bolfommenheit/ ober unter ei 
Nigen andern fehein / wie die Nahmen haben möchten, nicht fiir 
nehmenyhandein oder ausgchen laffen / noch jemand anders von 


e 


2 siebden umd Sapf. Majeft. und unfertwegen gu thun gez 
atten. 


17. Unb wir die verordnete der Ehur-Húrfict Ráthe/ an flat 
Sbrer Churfürftl, Gnaden/ aud) für thre NachEommen und 
Exben/ wir bie erfeheinende Sürften / Pralaten / Graffen und 
Serren/ aud der abwefenden Fúrften/ Pralaten / Graffen imb 
Soervett/ mid beg Heil. Reichs ¿Frey «tmb Reidys-Seadtes Ge- 
fandte/ Borfihaffter und Gewalthaber / an flat) unb von w 
gen inferer Serrfchaffren und Obern/ auch für thre Nadhtor 
men unb Erben/ willigen und verfprechen / bey Frivfilieen b= 
ren und Wirden/ in vechten guten Treuen/ und im Wore der 
Wahrheit / aud) bey Treuen und Glauben / fo viel einen jeben 
betrifft ober betreffen mag/ wie allenthalben obftehet/ftet/veftund 
unverbriichlich zu halten/ und bem. getretilid) unweigerlich nad) 
zukommen und zu geleben. 

18. Ferner verpflichten umb verbinden wie ung zu alten Theiz 
Ien/ daß die Say]. Majeft. wir/ und fein Stand den anbern / 
mit was gefuchten frein das qefübeben mocbte/ init bet That / 
oder fonft einiger geitalt/heimlich ober offentlich/ durch ung felb ty 
oder andere von unfertivegen befdnveren/ tibersichen / vergeral= 
tigen / befriegen / tringen/ beleidigen ober berruben follen ober 
wollen/ und fo aud) einig Theil oder Stand / wider folchen aufs 
gerichteten Frieden/ ben anderny als doch nicht feyn folly ict 
ober Fünfftiglid) mit ehärlicher Handlung / bie gefehehe heimlich 
oder offenzlich/ vergewaltigen oder betrangen wurde / baf die 
Ravferl. Majeft. wir/ oder fie/ auch unfere und Shre Mache 
Fommen und Erben/ alsdann nicht allein dem DBergewaltiger / 
oder dem fo thatliche Yandlumg fiirgenommen/oder flürnchme/teiz 
nen Ratlh/ Site oder Beyfiantd Teiften/ fordern duch bem are 
dern Theil oder Stand/ fo wider diefen Frieden vergewaltiget / 
tibevsogen / oder befrieget wiivde/ wider den DBergewaltiger / 
oder ber fid ehätlicher Handlung unternimmer / QU und 
Benfiand Leiften wollen und follen/ ales getrentid) und ohns 
gefährlich. 

19. Wir befehlen und gebeten auch biemit'imb in Krafft die 
feo unfers Reidys-Abfayieds / den Kayferl. Cammer-Kichter tmb 
Bevfikern/ bap fie fich biefem Friedensftand gemäß halten und 
erzeigen / “aud den antuffenden Partheyen darauff/ ungeadyt / 
weldyer der obgemelbtert Religion die feon/ gebüpeliche. mó noth: 

Tom. IV. Part. 111, 
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fein ProceB nod) Mandat decerniren/ ober auch fonft in einigen 
andern Weg thun nod) handeln folien, 

20, Alsdann auch auff, dicfem Xeidhs > Tage fiixgenommeny 
gerachfthlager und verozdnet werden foll/ burd) was ziemliche 
imb geblbrlice Wege/ die nothwendig unb heilfame Dergleis 
hung und Ginigfeit/ in ben fiveitigen Religion = unb Glaubensz 
Sachen gefuchr/ und vermittelft Gotlicher Gnaden getroffen und 
erlanget werden môge/ welche aber von wegen vieler umb ¿un 
Theil obvermelbeter Urfachen / iego aud) niche befehehen mogen 5 
So haben fid ber. Chez Fürften Rátbe/ die eritbeinende Fürs 
ften/ Stande/ und der Abwefenden Bortfehafften und Gefanda 
ten mit 1m8/unb wie himviederum mit ihnen vereimiget und ent= 
febloffen/diefes Articuls Erledigung auff tünjitige Keichs-Der= 
fammlung qu verfchieben; Alfo/ und mit folder 93efdeibenbeit/ 
bap von wegen Sinlegung det fehadliden Spaltung und Tens 
uumgen in unfer Heil. Chrifilichen Religion (mb. Glaubens 
Sachen bie SXomifde Kayferl. Majefiaes unfer lieber Bruder 
unb Qerz/ und wo Shre siebden und Kayferl. Majeft, daran 
verbindert wiivden/ von Shree Liebden und Sapferl. Maj. wee 
gen/ wir eigener Perfon folchen Neiehs-Tag befuchen und bem 
bepwolnen/ dergleichen pure Fürften und Fürften qud in 
eigenen Perfonen erfdbeinen / und aufferbalb Eundlicher Seibesz 
Schwachheit und Umvermöglichkeit/ aud) andern Ehehafftigen 
Urfacheny nicht ausbleiben follen. Darzu auch jeder mit feinen 
Gelehrren und Theologis fid) mitlerweile bermaffen gefaft maz 
chen/ unb in Xeitfehafjt fopicten/ damit nicht allein von dem 
Wege unb Mafe/ dadurdy die Dergleichung zu fuchen/ gerach= 
fblaget / fondern aud) alsbald darauff in der Haupt-Sache/ fo 
viel immer moglich / fortgefebritten /_ wirklich und fruchebartich 
gehandelt und gefehloffen werden möge, bod) alles vermoge und 
male des Paffauifchen Bertrags. und wiewohl etlicher 1012 
fer und des Heil. Keichs Chur Fürften verordnete Näche / i1 cis 
nen Fünfftigen Reichs>Tag/ mit Beftimmung gewiffer Zeit und 
Mablftatt von Shree Lebd. nicht abgefertiger/ und derhalben 
aus Mangel ihres Gewalts und Befeblid)S / darin nicht willis 
gen Eonnen. Nachdem/ fintemabl wir Eurkverfcyiener Tagen/ 
| von wegen Haltung eines Fünfftigen Reichs Tages und Ders 

febreibung derer Gathen/ fo allbier füglich ubt. erlebiget wers 
den mögen/ zu Shen giebden unfere eigene Gefandten abgefer= 
tiget/ imb auf derbalben befchehene Werbung / von denfelbigen 
| fo viel vermercéer/ und in Antwort empfangen daß wir ung 
| nicht verfeLen/ daß Shrer einig Shme die Veftmmung und Anz 
fegung gewiffer Zeit und Mablitate gu foldem Keichstage zu 
wider fepn laffen werde. Darum und auf daß fold) nothwen= 
big Werck/ daran nicht allein aller zeitliche woblfabrt/ fonbern 
aud) unfer Seelen Heil und Seeligteit zum hodhfien viel geles 
gen/ in feinen unnothwendigen Berzug geftellet werde: So has 
ben wir im Habmen und an fate bochgebachtet Ranferlicher 
Majefiár ung enefehloffen/ baf foldher fungtiger Reichstag auf 
fobieeft fimfftig crfien Tag des Monats Marti in unfer und 
des Heiligen Reichs-Stadte Kegenfpurg fürgenommen und Gee 
halten werbe/umb hiemit Und in Krafft diefes Abfehiedes / Chur- 
Fürfeny Fürften und Stande des Heil. Reichs ohn emiges 
ferner Erfuehen und Ausfereiben/ alfo beftimmet und angeftelz 
let feyn fol. Darauf fiirnemlich von Chriftlicher DVergleichung 
Unfer heiligen Religion und Glaubens-Sadyen/ mb dann que) 
von endlicher SXidbtigmadbung und wiireklichen Boltengichung der 
neuen Min-Drdnung und &apferl. Edidts, und was fonft mite 
Terweile bor mehr Obliegen und Sachen fiirfatlen werden, daz 
von bodgebadbter Kayferlichen Majeftát / und ung gemeinen 
Standen des Heiligen Reichs bafelbft zu handeln’ und Erlediz 
gung zu thun/nué ober noth feyn wird / fehleunige Berarhfihlar 
gung / Berglcidung und Erledigung befehehen folf. 

21. Es foll que) die Seflion und Gtimm/ fo wohl die Sub- 
feription zu Ende diefes Abfunedes befcbeben seinen jeden an feiz 
nem herbrachten Gebrauch und Gerechtigkeit / gang unnachthciz 
Tig/ unfehädlich und unvorgreiffid fen; 

22. Soles alles und jedes/ fo obgefehrieben ficher / und bie 
Sanferlide Dajeftät unfern lieben Bruder und Serm / und ung 
antúbret/ gereben und verfprechen wir/ an fiat und im abs 
men der Kapferlichen Majeftat/ und für ung felbft / fiet/ feft/ 
unverbrücblid) und. auffrichtig qu halten und zu vollenziehen / 
dem firacts und ungemeigert Nachzutommen und zu geleben/ fons 
der alle Gefehrde, Des zu uhrkund haben wir Unfer Königlich 
Snfiegel an diefen Abfehied than hangen. Und wir die perpedz 
nete Chur » Frirfilide Rache/ exfdyemende Fürften/ Pralaten / 
Grafen und Herven/und des Heiligen Reichs Frey = umd Reiches 
Städte Gefandte/ Bottfvafften und Sewalthaber hernady bee 
nennet/ befennen auch offentlic) mit diefem Abfehied/ bag ale 
und jede obgefehriebene Puneten und Articul / alfo wie obfteher/ 
mit unferm guten Willers Wiffen und SXatb fürgenonmen und 
befchloffen find / willigen auch diefelbigen alley fame amd fonder= 
lid) biemit und in Krafft diefes Briefes. Gereden und verfpr 
den demnad) in guten/ wahren Treuen / die fo viel einen jeden 
feine Qerafdyafft oder Fremde / von denen er geftbichet/ oder Gee 
walthabend ift/ betrifft/ oder betreffen mag/ wahr, fiet/ vefty 
duffridtig und unverbrochen zu halten und zu vollenziehen/ und 
bent nach allen unfern Bermogen nadızufommen und zu geleben/ 
fondern Gefabrde. T y d 

Und feynd drefe bera) gefehriebene/ wir der Chur-Fürften 
Kathe/ Fúeften/ Pralaten/ Grafen / Herren und der Abwe> 
fenden. Stände, and) ne Keiligen Reidis Grey s amb. Reis 
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Städte Bot fhafFienimd Gewalthaber. Der E iid Bot: 
fasaffe und Rathe von wegen Dameln ermeblten zum Gr6-2aifdyoff 


keys und © Marquard von Stein/Thum-Probft der 
boten Thum-Sriffe Mayng/ Bamberg und Augfpurg/ Thwun- 
Derr zu Salghurg/2e. Gohan Andreas Mofbad) von kinden- 
fe18/ Tbum-Dechant wb Eammere zu Mayng/ 2c, Philips 
von Koppenfiein/ Thun-ser2 zu Mayngk /Chriftoph Matthaeus 
der Kehren Licentiat, Cankler/ Johann Brendel von Homs 
burg ber Aelter/ des Heil. Reiche Burggraf zu Friedbergy Ser 


baftian Xudt von Eoltenberg / Amtmamı zu Bifchoffeheim/ 
Hanf seonhard Sotmi& von Aulenbad) / Ammann gu Cline 


ior Drechfel und Harty t y ¿Doc 
res. Augufien $ gen zu Sachfen/ des Heil, Xomifthen 
Reichs ErkeMarfehatin und Gfurzsürfin/ Sand -Grafen in 
Sbiringen/ und Margarafen zu Meiffen/ Almas von Lone= 
tig, auf Cobfey it / Frank Sram und Laurentius Sindemamn / 
beede Doé und Grid) Bolemar von Berlepfh.  Soami> 
men / Diarggrafen qu Brandenburg / des Heil. Komifchen 
Keichg ámmerenn nd Chur-Furfien/ zu Sterin/ Pomz 
üben) Wenden/ und in Seblefiens zu Croffen 

rafen zu Nürnberg und ‚Fürften zu Kúgen/ac. 
ngy 2ümtman qu Saarmund / Eheiftoph von der 
en Timotheus Sunct / und Lambert Dteftelmener / alle 

DHefierveidy/ Wilhelm der júnger/ | 
$ Erg=Trudfes und Freyhere zu 


e 
Waldourg / George Fifing von Tragberg /Landvoigt in Hbern= | 
inb Niedern-Saywabenamd Fohann ttlvid) Bafius der Rechte | 
Do&or, alle deen der Nomifehen Königl. Maj. Rathe. Geift- | 
Tithe Fürften perjonlid)/ von SO ttes Gnaden Michael Erg, 
Sifhoff zu Saléburg/x. Melchior/ Bifboff zu Evitar / | 
Hito dev Heil. Komifdyen Kirden Ticuli fanctze Sabine Prie- 
fice/ Cardinal und Bifhoff su Augfpurg/ Wolffgang Abe zu 
Kempten, Geiftlicher Fürften Borfchafften / von wegen Sigi 
munden / poftalirten und beftátigten Erk-Bifchoffen zu Magd 
burg/ Primaten in Sermanien/ac. Albrecht Svafft/ Thum> 
bez qu Magdeburg/ und Johann Trautenbuel / der Rechten 
i , Wolffgangen/ Adminiftrat. des Syodymeifícz = Ames in 
1/ und Meifter-Teutfehen Ordens 2. Sigismund von 
n/ Sand = Commentbue ber Bale) Claw und Burz 
gund: Soban von Ehingen/ Commenthur zu Blomenchal/ 
Thomas Menerhoffer/ D enganden Bifchoffen su Bamberg/ 
Andreas Sebil D. und Friedxic) von Setivitj zu Titfehnig/ Dietriz | 
chen/ Bifehoffen zu Warms/ Philips von Rechsberg zu $297 
ben-Rechberg/ Thunbere gu Worms uo Thumber: zu Auge 
fourg/ und ducas Landfirapy D. Rudolffen Bıloff su Spiyer/ 
und Drobfien qu Weiffenburg/ Lucas Saub(ivaf Doctor, und 
Wendelberg Licent. Eraßmen Vifehoffar zu Strafburg/ und 
Sandgrafen in lap Ghriftopb Welfinger ‚Do&or Ehriftoph 
Birdhoffen zu Cofinié und Herren dee Reichenan/ Bopyelin 
von Stein Hofmeifter. o Bifhoffen zu Seeyfingen/ Wolff 
gang Hunger / D.Cangler/ und George Guldeu D... Paffauiz 
fiber Cangier, George Biftboffen zu Xegenfpurg/ Subannes 
Lorichius D. Cangler. Wolffgangen Bifchoffen zu Paffauy 
George Gulden D. Canéler. Wilhelm Bifthorfen au Drinfter/ 
Soft von Dincklagen Sumber at Dpnabrusk und Paderborn/ 
inb von wegen Kemberten / Bifchoffen zu Paderborn. _ Sevrg/ 
Bifhoffen zu güttich/ Hevtgogen zu Sullion/ und Grafen zu 
Soon /Wolffg. Andres Kem von &ets/. Thumber zu Augfpurg/ 
Probften 2c. umd Ulvid) Ken von Retz. Chrifiophen/ Cardrz 
nals und Bifchoffen zu "rient / Hercules KRüttinger D. Thum 
herr zu Augfpurg und zu Serizen, Jul, Bifhoren zu Raums 
bur T per Merfenburgifcher Secretarius. Micbaeln/ 
Merfenburg/ Syobann Topffer Secretar. Niclas 
f n qu Meiffar? Magitter Sigfridus Nutz. Des 
chant unb Capitul zu Dinden/ Beit Krumy Probft umb Syn- 


dicas. banafen/ Bifevoffen: gu. Eurland/ und Adminiftra- 
toris des 8 Detgel/ Leopold Die D. Wolffgangen/ {bts 


qu Fulda /Balenen Klinhard/ Fuldıfber Rath s Sohann Kur 


Ordens. Diten/ Cardinals und Bifhoffen zu Augfpurg / als 
Sprobft und Herren qu Elwang/ gudwig/ Freyherz zu Grave= 
nef / Thumberz gu Augfpurg wid Wendelberg/ Licent. Welt 
lie dürfen perfinlic). Don GHttes Gnaden/ Albreds 
Pfaltzgraf bey SXbein/Soertgog in Ober und Dicder-Bayern/2c. 
Cbriftoph / Qertzog zu Burtenberg und Te / Graf zu Mom= 
pelgard/ 20. Carol/ Maragraff zu Baden und Hochberg, ac. 
Philibere, Marggraf zu Baden/ und Graf zu Spankeim. 
Emanuel Philibert / Hertzog zu Sophoy umb, Prints in Pie= 
mont/ 2. Heinrich ber Aelter / des Heil. Nomifchen Reichs 
Burggraf su Meichfen/ Graf zu Hartenjleiny und Herr zu 
Splauen vor fid) und feinen Bruder Henrich den júngern. Welt- 
licher Fürften Botfibafften: Bon wegen Otto Neinrichs/ Pfaltze 
grafen bey Rhein’ Hertzog m Nieder z und Dber-Bayern/ Adam 
von Sobenec zu Hohenect / Hoffmeifter/ umb Heinrich Helffane 
Licent. Sohamis / Pfaltygrafen bey Rhein’ Hertzogen in 
Bayern und Grafen zu Spanheim. Sebaftian Meyern/ Licent. 
und Scultheiß zu Creutynab. Wolffgangen/ Pfalsgrafen 


fat zu Gutzgau/ Author Sthwalenberg der Rechten Doctor, 


Philipfen zu Stettin/ Pommern / der Caffirben und Wenz 
den Hertzogen / Fürften zu Rügen und Grafen qu Su 

gau/ Henrich Normann / Chrifitan Kuffenwein 7 und 93a- 
lentin von Œrcbficdten.  Philivfen / Landgrafen zu Heffeny 
Grafen zu Catzenelubogen / 34 Dietz / qu Ziegenhayn und 
Midday Heinvic) &crBner Cantzler/ und Juftus Oidemayr/ D. 
Wolffen/ Frrfien su Anbalt/ Grafen zu Afeanien und Herm 


au Bernburg / Marcus Zimmermann / Dod&or. Soadims 
unb feiner dinmimbigen Bettern/ Furften qu Anhalt? Grafen 
zu Afcanien und Herm zu Benburg/ Marcus Zimmermann / 
D. Wilhelmeny Grafen zu QYenneberg / Eberhard von der 
Than/und Lucas Thaniegel D. Prálaten perjonlid). Gerwidsy 
Abt zu Weingarten und Oayfenhaufen, — Sobanne8 / Abe zu 
Kayfersheim/ Sigmund von Hornftein / fano Commenthur 
ber Valey E und Vurgundi, Sebaftian/ Abt gu Et 
chingen, Prälaten Borfchafften. Bon wegen Sohanfen von 
Salmansweiler / Sebaftians zu Drfm/ Georgen zu Noggenz 
burg/ Benten zu Nott / Thomaffen zu tiefpergs Andreaffen zu 
Mindernau/Benedicten zu Schuffemwried/ und Chriftorfen au 
Marctthals alle Acbte bertibrter Gotteshaufery Cbrifioph von 


| Haufen) D. Krafftens/ Abts zu Kirfehfeld/ Heinvidy ferfner y 


Hefifcber Santgler/ und Suflus Dicdemayer / D. Albrecht von 
SSad;tebung / Abra zu St. Cornclien / Miünfter in der Su 
den / Wilhelm von Reufchenberg/ Giilifdyer Kath. Erafimus) 
Abts zu -GS, Hepmeran zu Regenfpurg / Steffen Gottfperger / 
Secretar. des Gottshaufes Waldfachfen/ unb des Probfts und 
Stiffts su SGeltz/ Sobann von Oienheimy Autmann zu Erentzo 
nady Eberhard von Grorod/ Amtınann zu Oppenbenn/ Phi= 
lips Qenlers /Melerior Drechfel / amd Hartmannus Harman 
m/ alte dep Doctores. Pfaltyguafifthe Churfiirfilide Käthe, 
Ebrifioffen/ Abts zu Prunbeim und Stabel / Heinridy- von 
$3udxl/ Licent. Schultheiß qu Trier / Wolffgangen/ Probften 
und Ertz-Prieflers zu Verdtholsgaden/ Hanf Greiner $anb- 


| Richter. - Gebhardten/ Abts zu Petershaufen /Diang Steger/ 


Secretar. Abbatiffin Botfibafften / von wegen Anna/ Abbas 
tipi zu Hevvorden/ Wilhelm von Neuenhoffeny genannt sey / 
Elevifcher Hofineifier s 2(mtmam zu Orfey und Kueroth / Wile 
belin von Reufchenbergy und Semeid) von der 3Xecf, “Barba- 
ta/ Abtifin zu Ober > Münfter in Regenfpurg / Stephan Gota 
tesfperger / Secret. Ama) des freyen Welelidyen Stiffts qu 
Gerenroda Abtifin zu Quedlinburg/ gebohrne Gräfin zu Stol- 
berg/ Marcus Zunmermam/Doétor.. Grafen und Herren per 
folmlidy/ $ubwig ber altere/ Wolfgang und Friederich / alle Gra- 
fen zu Detingen. Soadim/ Graf zu Ortenburg/rc. Heinrich 
der junge/ Reuß von Plauen/ Herr zu Grait;/ Cranidfeld 
und Gera / für fia) unb feine Vriidery Heinrid den Aeltern und 
Mitlan/ Xcuffen von Plauen/ Herren qu Graity/2. Gotta 
fricden von Wolffenftein / + Feeyhere zu Ober» Salyburg/ su 
Bamberg unb Augfpurg Gbumberz/ vor fid) felbft/ und mit 
Gewalt $e SHanfen unb Herm Barni von Wolffftein/ 
Frepherz zu Ober-Suleyburg, feiner Gebriiders Sang George 


dolphen/ Abts qu Murbad) und Liiders / Rochius Hertz von 
Staffelfeld / zum Schramberg/ und Chriffoph Welfinger D. 
Georg von Hohenheim genannt Bombaft / M: Johannes Drs | 
Sens / in Teuefehen Sanden/ Apollinarius Kirfhen D. Cantyler/ | 
und Chriftoph Welfinger D, Teutfdineiffers in Sieffland/ Geor- | 


t gen t 
gen Sieberg zu Wifchling / Gommentbur ju Migas Teugfehe’ Grafenan Gberfiem/ Soft Miclafen/ Stafen zu ohen-Zolfern/ 


und David von Baungarten/ Frepyhere zu $yobenzGsdymangais 
und Erbad), Grafen und Herren Botfthatiten : Don wegen 
Friedrichs / Grafen zu Füritenbera / Sciligenberg und Werdens 
erg / tano-Sjrafen zu Bare/2, Huaen/ Grafen zu Montfore 
und SXotenfelg / $2erm zu Tetnang und 2rcgen/x. Wilhelmy 


bi. 


ANNO 
155ÿ° 


ANNO 
2555. 


DU DROIT DES GENS. 


HS Heil, Reis Erb-CAmmerer/a, — Georgen / Sebaftian und 
Ulrichen / Grafen zu Helffenftein/ uud Freyleren zu Grindel- 
fingen/ Gebriidern/r, Wilhelmen / Grafen zu Sulf und 
£mdgrafen zu Klefau7 Joachim und Gitel Friedrichen/ Graz 
fen zu Sipfen / und gandgrafen zu Stillingen? Froben/ C btifto- 
phen/ Grafen und Herren zu Simmern /2c.  Diargarethen / 
JibtiBin des Stiffts Buchau/ gebohrne Grafin zu Montfort / 
Bilhelins des Heil. Reis Erb Teuchfeffen/ Freyheren au 
Waltpurg des älteyen/ Johann Yacoben/ Freyheren zu Koz 
Nigsect und Alndorff/ Georgen und Heinvidren / Gevettern / 
des Heil. Raids Erb > Truchfeffen/ Frepheren 3u-QAialepurg / 
Quit Gangol ffen /_ Herm zu Soben=Gerolsect / und Georz 
gen von Fronfpergy Frepherrn zu Mundelheun/ Hanf Schlek/ 
Hber-Botge zu Trocheelfingen/ und Borficher zu Sngau/ und 
Peter Andersgut. Wilhelm/ Graf von Naffau7 Caseneln- 
bogen/ Banden md Dieg/ Philipfen/ Grafen zu Naffau/ 
und zu Sarbrúcten/ Sohann/ Grafen zu Naffauy unb erm 
zu Venltiein / Reinhard Philipfen / und ‚Friedrich, Magnuffen/ 
Grafen zu Solms und Herren zu Duingenberg/ Anthon und 
Xeinbardten von Dienburg / Gevetterns Grafen zu Budingen/ 
tudwig/ Grafen zu Stolberg / Königftein und Rucféenfort re. 
Herrn zu Epftein und Mingenberg 2. Philipfen / Grafen zu 
Hanan/ Hern zu Sichtenberg / Johann Grafen zu 98ieba/ 
Heren zu Rumefel und Dfenberg / Philipfen Grafen zu Hanan 
und Haren zu Meingenberg, - Sobann sieberich von Crofftel- 
bad / Solmifdyer, Rath und Secretarii, Günther / und Hanf 
Grintherny Gebrädern / Grafen zu Schwargenburg/ erm 
au Arnfiatt und Sundershaufen / Gimther von Oram Secret, 
gudwigen/ Heinrichen/ Wbrechten/ Georgen tmb Chriftoffen/ 
Gebrübern/ für fid) und dex Dormmbfhafft ihrer jungen un- 
amindigen Vettern/ weyland Graf Wolffgangs ihres Bruders 
feeligen Hinterlaffenen Söhnen/ alle Grafen zu Stollberg $02 
nigficin/ Nutfefort und Werningeroda/ Herren zu Epftein/ 
Dinéenberg/ Breuberg und Aygmont/ Sobann fiebrid) von 
Crofftelbach) / Solmifcher Secret. und Kath. ^ 2(lbredten/ Graz 
fen und Seven zu Manfifeld/ Andreas Saurer, Hanf Gore 
gen und Hang Albrechteny Grafen zu Danffeld/ Edle Herren 
zu Heldrungen/ Wilhelm Perfhen, Philipfen Keinharden/ 
imb Georgen/ Grafen zu Leynnigeny Herren zu Wefterburg 
und Schaumburg/ Gebrüpern/ Johann éteberid) von Cro fftele 
bad) / Solmifcher Secret. Convaden/ Grafen zu Teckelnburg / 
Herren zu Reden c. Sohann &eberid) von Crofftelbad) / Gol- 
mifcher Secret. Bernhardten/ Grafen zu der Lippen / Hermann 
Stiep. Hanfen von <ham/ Grafen zu Falckenftein/ Herren 
zu Oberftein und Bruchy Sebaftian Dener/ Licent. und Schult> 
heiß zu Greugenad. Rudolffen/ Grafen zu Diepholt und 
Bruckhorft/ Herrn zu Berckenlohe/ Joacim ¿be Secret. 
Wolffgangen/ Grafen und Heren zu Barbe und Mühlingen/ 
Marcus mada Doétor. Albrechten Grafen zur Hoyay 
Soermarm Frieffe. Heinzichen von jlecenfiem / repere zu 
Soagftubl x. Bent Moll) Gotabtfü)teiber zu Nagenau. | fub» 
wigen von Frepberg/ als Inhaber ber Herrfchaft Suftingen / 
Sant Ebinger/ Sobft MWeietmann. Der Frey und Keichg- 
Städte Gefandten.  Khemifehe Band. Aa) /Gerladus Re 
dermacher / Do&or Svndicus Straßburg / Heinzich von 
Muilchepn Stattmeifter/ Hanf von Broß Ammeifier/ Ludwig 
Gremper Door, und Yacob Nermann. Worms / Peter 
Berling/ alter Seatmeifer / und Hang Melchior Socther 
Stadefcyreiber und Syndicus. GSpeyer/ Adam Suef Ben 
Berwandter. Francdfurth/ Conrad Soumbradt Doctor imb 
‘Anconi gum, Sungen/ mit befelt der Stade Weklar/Hagenany 
und die Städte in bie fanb-Ooigtep Hagenau geborig /nelymlidy 
Colmar/ Schlettftett / 9geijfenburg / sandau/Dber-Ehenheun/ 
Känfersberg/ Minfter im (5. Gorgenthal/ Rofbein und Dice 

heim / Beit Moll Stadtfehreiber zu Dagenau/ und Balthaz 
far von Heln, Stadtfibreiber zu Colmar, Gelnhaufen/ Sos 
ham von Dienheim/ Amtmann zu Creugnach/ Eberhard von 
Sroenrod/Amemann zu Oppenheim. Philips Heylers/ Mel 
thior Drechfel/imd sun Soattmanni / alle drey Do&o- 
res, Pfalggraflide Chuvfirfiliche Käthe, Ditiblbaufen in Thúz 
ringen/ Magifier Lucas Otto Syndicus. Soplar/ Ebrifioph 
Trautenbuel Doctor und Syndicus. Friedberg in der Wirette= 
rau/ Johann Brendel von Homburg der Alter / Burggraf au 
Friedberg. Schwäbifche Band. Kegenfpurg / 91. Porener / 
Stadt» Cämmerer/ Johann Offéndrefth Door und Niclas 
MDugely Magıfier Syndicus. “Oirnberg/ Sebald Haller von 
Qallerfieins Ebrifioph Gugel ber Kehren Doctor, Jacob 
Duffel/ und George Dolekeimer/ mit befehlid ber Stadt 
Windsheim und Weiffenberg am Nordgau. tim / George 
Vefferer / Hanf Krafft/ geheime Rache/ Hanf Ehinger/Bur- 
germeifter/ und Sobft Weiekmann / mit befehlidy der Stadt 
Aalen) Gengen/ Wimpfen/ Biberad)/ Duneelfpähly Seuts 
Fico) / Pfulendorff/ SSudbaw am Feder See. Scwäbifchen 
Salt / George Rudolph Widmann/ Doctor md Advocat daz 
felbfien, Rotenburg an der Tauber/ Günter Bock / der Rec 
ten Doctor Syndicus, mit befehlich der Stadt Schweinfurth / 
Eplingen/ Hieronymus Preglin/ Bürgermeifter/ unb. Johann 
Macheolff/ Licent. Nordlingen/ Hanf Kocenftil, Scwa- 
bifeb Gmimd Paulus Goldfteiner, Städtmeifter, Memnin- 
geny Lug von Frenburg/ Raths 2 Verwandten / und Felix Pfoft. 
$imbau/ Hieronymus Xappus Bürgermeifter / unb Cafpar von 
Siro). Ravenfpneg/ Melhior AdelgeyH. Kempter / Bartho- 
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Tomáus Schmid / Stadrfehreiber. Kaufbeuren/Blaf. Gerhard, 
Raths-Berwandter/ $eo Thaner S3ürgermeifter / und feonbaro 
Banreuter, Dfni/ Hang VBraumeyer/ 3Xatb8 2 Berwandter, 
Giengen/ Hang SGeger/ Búrgermeificr. Bopfingen/ George 
Gflin/ des geheimen Kaths und Syob. Franck Stadifibucibes 
dafelbft, Weyls Balentinus Ranminger /und Gabriel {uk 
Cotabtfdreiber, Donawerth/ Hang Bucher Burgermeifter / 
unb Wolff Difchinger / Stadrfopreiber, Heilbronn / QWolyF 
Betles Bürgermeifter / und 2ümbro(ntg Vechten, Xaths- Bere 
wandter, Augfpurg/ Conrad Meyer/Bürgermeitier / Sobann 
Baptifta Heinzel/ Hieronymus im Hoff / tnb Sebafiian 
Chrifioph Kehlinger / Doctor mit befehlid) der Stadt Nord» 
haufen / Uberlingen / und Buchhorn. Des zu Wbrfunb haben 
wir Margward vom Stein / zu Mayng/ Bamberg und Aug8= 
burg Ihumz=Probftz Eberhard von Sroentode Amemann gt 
Oppenheim / Maynzifehe und Pfals = Graffifehe Churfürftl, 
Geordnete Kathe zu diefem Neidhs-Tage/ an fíatt Infer Gnad. 
Herren und der andern Chursftirften, Michael Erkbifdhoff zu 
Galburg / tegat des Stubls zu Romy und Albrecht / Pfalge 
graff bey Xhcin/ Herkog in bern und Micdern-Dayern/ von 
wnfer und der Geiftlichen und Welclichen Füvfien wegen, 
Cbrifioph von Haufen Dodtor von wegen ber Prálaten, Pez 
ter Andersgut/ von wegen der Graffen und Herren. Und wir 
Birgermeifter unb Rath zu Augfpurgy von unfer imb ber 
rep: und 3Xeidé = Stadt wegen/ Ynfer = Snfiegel an dicfen Abs 
febwed tbun bencten Geben in Unfers Königs ‚Ferdinandiy und 
des Heil, Neie)S > Stadt Augípurg auf den 25. Tag des Moz 
nats Septembr. nad) EHrifti Unters lieben HErven Geburt/ ein 
taufend/ fiinffhundert und füng; und füngzgften Sabre, tiu» 
fere Reiche des Nomifehen im fünff unb zwanzigften/ and der 
anderen im neun und gwangigften. 


FERDINANDUS, 


XLI. 


ANNO 
1535. 


Cefion & transport des Pays-Bas, € de la Bour- 25. O&. 
gogne, par CHARLES-QUINT Empereur, curries. 
à PuiLiere fon Fils Roi d' Angleterre ES de- Quint xx 


puis Roi d'Espagne. A Bruxelles, le 25. Offo- 
bre, 1555. [GoLbasr, Conftitut. Imper. 
Tom. I. pag.575.] 


AROLUS divina favente gratia Romanorum Im- 
perator € Rex Hispaniarum. 

1. Notum facimus fingulis & univerfis hic præfenti- 
bus, & hasce vifuris, quatenus nos ad animum revo- 
cantes, quód in pofterum propter etatem & valetudi- 
nem noftram, aliasque caufas, labores, profectiones , 
& moleltias, quas hucusque longo tempore ob gloriam 
Domini Dei noflri, confervationem ac defenfionem 
Statuum, Regnorum, noftrorumque Subditorum ea in- 
colentium perpeffi fumus, fufferre non valeamus; fta- 
tuerimus ac determinaverimus, Regna noflra Hispa- 
nienfia revifere, & in iis, quod vite reliquum eft, in 
quiete & tranquillitate tranfigere. 

2. Et videntes Philippum Regem Anglie & Neapo- 
lis, Filium noftrum charifimum in ætate apta, Gu- 
bernationi.& integre adminiftrationi Regionum Belgi- 
carum, à quibus jam Juramento ei obftriétis tanquam 
unicus nofter Filius & Heres pro futuro Principe & 
Domino, cum obfervatione confuetarum debitarum 
folennitatum, jam anteà receptus eft, € quod ad hac 
Regnum Angliz hisce Terris vicinum fit : quod prop- 
terea ut dicio Domino & noftro Filio fit melior oppor- 
tunitas gubernandi atque regendi Regna & Regiones 
citimas , easque confervandi & defendendi ab invafione 
& infultu Hoftium, ei cefferimus diétas Terras, & cu- 
piamus bisce de caufis, aliisque juftis & equis rationi- 
bus, expofitis in prefentia noftra, & Filii noftri Regis 
Angliz in plena & folenni Congregatione Procerum & 
Statuum harum Terrarum , noftre mentis dispofitionem 
atque fententiam in effe&um producere, omnino con- 
fidentes, eos minimè gravatim nomine noftro præfa- 
tum Regem recepturos, utpote cui ceffio, relaxatio , 
& translatio harum Terrarum proprio motu noflro, li- 
bera voluntate, autoritate, & poteftate abfoluta, faa 
eft, ut & per præfentes cedimus, relaxamus, & trans- 
ferimus dico noftro Filio, Regi Anglie & Neapolis, 
omnes Terras citeriores, Ducatus, Marchionatus, Prin- 
cipatus, Comitatus, Baronatus, Dominia, Civitates, 
Oppida, Caftra, Arces, que in hisce funt, cum Re- 
galiis, Feudis, Homagiis, Allodiis Patrimoniis, Advo- 
catis, Redditibus , Proventibus, Confiscationibus , 
mul€tis, pertinentiis, & appendiciis ipforum, & omni 

Ms Jure, 


PHILIPPE 
SON FILS, 


Anno 
1555 
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Jure & a&ione, quod potuimus aut poffumus præten- 
dere ad dictas res: prætereà omnes Dignitates,Preemi- 
nentias, Prerogativas, Privilegia , Exemptiones, Ju- 
risdiétiones, Appellationes, & denique omnes Superio- 
ritates, cujuscumque generis fint, & quacumque ratio- 
ne competere poflint, feu titulo Patrimonii feu alio; 
nullo fruétu vel ufu in ulla commemoratarum Superio- 
ritatum ac Dignitatum nobis retento vel refervato , qui- 
bus ufi, fruiti, & gavifi ha&enus fuimus. Nihilomi- 
nus tamen volentes, ut id fiat cum tranfitu obligationis 
folvendí omnia debita & mutua contracta per nos, aut 
alios nomine noftro, in rebus concernentibus Terras 
has citeriores. 

3. Et per prefentes Facimus, créamus , & inftituimus 
ipfum Principem € Dominum diétarum Terrarum, 
confentientes & permittentes, ut abhinc in pofterum 
fine ulla alia licentia aut requifitione ipfemet, aut alii 
pro ipfo, integram & plenam pofleffionem apprehen- 
dat: dantes quoque illi amplam poteftatem & liberam 
autoritatem faciendi de novo quicquid opus fuerit, obs- 
tringendi Status & Subditos Juramento, & renovandi 
Inveftituras Locorum,prout res requilierit ; fimiliter re- 
cipiendi Juramentum ab ipfis, & obligandi ad omne id, 
ad quod prioribus Juramentis reciprocè tenentur : Con- 
featientes amplius, ut retineat, mutet, deleget; atque 
inftituat in dictis Terris Gubernatores, Judices, Jufti- 
ciarios, tam pro defenfione & confervatione ipfarum 
quàm pro adminiftratione Jufticie, Politie, & alterius 
quàm voluerit. Denique ut faciat quod verus, fupre- 


CORPS DIPLOMATIQUE 


exoneravimus , qui&tamus , dimittimus , & exóneramus, Anko 


omnes Episcopos, Abbates, Prelatos, & alios Eccle- 
fiafticos, Duces, Principes, Marchiones, Comites, 
Barones; Gubernatores, Capitaneos; Terrarum & Belli 
Prefides; Cancellarios, Præfeétos atque Rectores Æra- 
rii; ac Rationum; aliosque Officiales, Præfeétos Mili- 
tum, Munitionum, Prefidiariorum, eorumque Vica- 
rios, Equites, Scutarios, Vafallos, & denique omnes 
Subditos hujus citerioris Terre & quemlibet ipforum à 
Juramento fidelitatis, Fide, Homagio, Promiffionibus, 
& Obligationibus, quibus nobis tanquam ipforum Do- 
mino & fuperiori Principi fuere obftri&i, volentes, or- 
dinantes, & expreflè mandantes unicuique, ut dictum 
noftrum Filiam pro vero ipforum Domino & fupremo 
Principe recipiant, & illi Juramentum fidelitatis, Ho- 
magium, Promifliones, Obligationes, modo confue- 
to, & fecundum qualitatem "Terrarum, Locorum, 
Feudorum, & Digniratum praftent. Adhæc ut illi om- 
nem honorem, reverentiam , obedientiam, & fidem 
exhibeant, fervitia preltent, eumque tali amore & ftu- 
dio profequantur, qua bonos & fideles Subditos ipfo- 
rum verum, fopremum, & naturalem Principem & 
Dominum compleéti decet, & prout nobismet ipfis 
haétenus fecerunt : fupplentes omnes defe&us & omis- 
fiones tàm Juris quàm faéti,qui poterunt in hac Ceffio- 
ne atque Translatione effe, & derogantes ex plenaria & 
abfoluta poteftate omnibus Legibus & Conftitutionibus, 
que ei obftare porerunt. Nam ita nobis placet: in 
cujus Teftimonium & noticiam prefentes manu nos- 


mus, naturalis ac proprius Princeps poffit & facere | tra propria fübfcriplimus, easque majoris noftri Sigilli 


foleat, & non aliter quam fecerit aut facere potuerit 
poft noftram mortem. 
4. Et ad hunc finem quiétavimus , abfolvimus, & 


munimine firmari fecimus. 
Date in Civitate noftra Bruxella, xxv. die Octobris; 
Anno Dominice Incarnationis MD LV. 


Fin DE LA III. Parrıe pu Tome IV. 
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ANNO 
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SEP iM BNE 


Pour le IV. Tome. 


| tentabit tam in Ducatu Mediolani, & Patriis fibi in Ita- 


I. 


Tabule Pacis fatte inter MAXIMILIANUM I. 
Romanorum Imperatorem , PuıLıppum I. 
Hifpanie , (9 Lupovrcum XII..Gallie Re- 
ges, quibus nonnulle conditioues , ES , inter eas 
palmaria, de Inveftitura Mediolanenfi , vate funt 
habite, die 4. Aprilis Anno 1505. [Lunıc, 
Codex Italie Diplomaticus, &c. Tom, I. 
Part. L col. 127.] 


"AXIMILIANUS divina favente clementia Ro- 
manorum Rex femper Auguitus ac Hungaria, | 
Dalmatiz, Croatix &c. Rex, Archidux Auftrie, Dux | 
Burgundie , Lotharingie , Brabantie, Stirie, Carin- | 
thie, Carniole, Limburgie, Luxenburgie € Geldriæ, 
Lantgravius Alfatie, Princeps Sueviz , Palatinus Habs- | 
purgiz & Hannoniæ, Princeps & Comes Burgundiz, 
Tirolis, Goritiz, Artefit, Hollandiz, Zelandiæ, Fer- 
reti , Kiburgie , Namurci & Zutphaniæ, Marchio 
Sacri Romani Imperii fuper Anafam & Burgo- 
viz, Dominus Frifiz, Marchie Sclavonice , Me- 
cliniz, Portus Naonis & Salinarum &c. Notum 
facimus univerfis præfentibus & futuris, quod ad 
laudem € gloriam omnipotentis Redemtoris noflri | 
Jefa Chrifti, exaltationem atque amplificationem to- | 
tius Chriftianæ Religionis orthodoxæque Fidei hono- ! 
rem, commodum, tranquillitatem, & confervationem 
Statuum & Subditorum noftrorum, atque Sereniflimi 
Principis Domini Ludovici Francorum Regis, Fratris | 
& Confanguinei noftri-chariflimi, nec non Sereniffimi | 
Principis Domini Philippi, Caftelle , Ixegionis & Gra- 
nate Regis, Archiducis Auftriz, Principis Aragonum, 
& Ducis Burgundiæ &c: Filii noftri chariffimi, bona, 
vera, fecura, fidelis, fincera, atque perpetua Pax, U- 
nio, Amicitia, Foedus , & Confœderatio, omni evo 
duratura, facta, firmata ac conclufa fuit & eft, die vi- 
gefimo fecundo mentis Septembris, Anno Domini mil- 
lefimo quingentefimo quarto inter prefatum Francie 
Regem, parte ex una, & honorabiles, devotos & fide- 
les noftros, dilectos Philbertum Naturellum, Prepo- 
fitum Ecclefie Trajeétenfis inferioris, & Cyprianum 
de Serntein, Cancellarium Comitatus noftri Tirolis 
Oratores noftros, € nobiles & honorabiles, devotos 
& fideles noftros, dilectos, Johannem de Luxembur- 
o, Dominum de Ville, Carolum de Ranchicourt , 
ter Attrebatenfem & Magillrum du Bliol ip- 
fins Regis Caftelle Oratores, Nuncios, ac Procurato- 
res fpeciales ad hoc fpecialiter deputatos, parte ex al» 
tera, in hunc qui fequitur modum. 

Imprimis quod predidi Principes, videlicet diétus 
Serenifimus Rex Romanorum & Chrittianifimus Fran- 
corum Rex, & Sereniffimus Caftell® Rex nunc, tunc 
vero Archidux Auftrie, faciunt, ineunt, tractant, & 
concludunt unam veram, bonam, finceram, & indiffo- 
lubilem inter fe Fraternitatem, Foedus, Confcederatio- 
nem, & Amicitiam pro iptis , Hæredibus & Succeffori- 
bus fuis, omni evo & tempore duraturam , adeo quód, 
tanquam una anima in tribus corporibus, erunt amici 
amicorum, inimici inimicorum . ita »& taliter quod 
neuter eorum dabit unquam, direétè vel per indirec- 
tum, füb quocunque colore, caufa, aut occafione. 
que dici apt excogitari poffit, ulli Principi, Domino, 
Communitati, aut Potentatui , feu alicui quicunque fit, 
favorem; opem, auxilium aut fübfidium contra & ad- 
verfus omnes & fingulos, cujuscumque ftatus aut con- 
ditionis exiftant, eis feu alteri eorum Bellum inferen- 
tibus. 

Item, cum tanta fit Amicitia inter Sereniffimos præ- 
fatos Reges, ut ipfifint amici amicorum, idcirco inter 
ipfas Partes conventum eft, quod Sereniffimus atque 


Excellentifimus Romanorum Rex nihil faciet aut at- 


lia fpeétantibus , quam etiam in Terris & Dominiis 
Cohfoederatorum & Recommendatorum fue Celfitudi- 
ni qui funt Illuftriffimi Sabaudie , & Ferrarie duces, 
Montisferrati, & Mantug Marchiones , Dominium 
Florentinum, Communitates Senentis & Lucenfis, 
Dominus Albertus de Carpi, & Joannes Petrus de 
Gonzaga, nili. fuperioritarem, honorem , & obedien- 
tiam, quam ipfi debent Sue Majeltati, & Sacro Ro- 
mano Imperio, denegaverint. ; 

Si tamen contingat, præfatam Crfäream Majeftatem 
tranfire per Ducarum Mediolanenfem, aut alia præfati 
Chriftianiffimi Regis trans Alpes, Dominia, faciet ex- 
hiberi, ut par eft, dictt: Cefaree Majeftati omnem ho- 
norem & comitatem quam poterit, & faciet eam aflo- 
ciari per fuos Locatenentes, Cancellarium & alios prin- 
cipales Officiales, quod libentius fua Celfitudo faceret 
perfonaliter , fi ibi adeffet. - a 

Item ad Sereniffinii & Chriftianifimi Regis Franco- 
rum petitionem & inftantiam , Sereniffimus Romano- 
rum Rex vult indulgere, & indulget per prefentes, 
Duci Ferrariz, Marchionibus Montisferrati & Man- 
tuæ, Florentinis, Lucenfibus, Senenfibus, & Domi- 
no Alberto de Carpi & Joanni Petro de Gonzaga, om- 
nia que ab eo die & tempore, quo Chriftianiflimus 
Rex Carolus,noviffime defunétus, primum ingreffus eft 
Italiam, usque in hunc diem contra fuam Majeftatem 
tanquam Romanorum Regem & Sacrum Imperium 
commiferunt, aut quovis modó committere potuerunt, 
tam faciendo, quam omittendo & propter que Feuda 
eorum, que a Sacro Imperio tenent, ipfi Sereniffimo 
Romanorum Regi devoluta & confiscata fuiffent & eos 
ad prefati Francorum Regis petitionem abfolvit, & 
permittit redire in gratiam, & fub favorem & tutelam 
Sacri Imperii & nihilominus poterunt prenominati Dux 
Ferrarie, & c&teri, remanere Confoederati, Servitores 
& Recommendati Chriftianifimi Francorum Regis, 
juxta tenorem Traétatus apud Tridentum inter Cæfa- 
ream Majeftatem , & Reverendiffimum Dominum Le- 
gatum confeci, pro quo ipfi deinceps Romanorum 
Regi, & Sacro Imperio, ficut ceteri fübditi , fide- 
les, obedientes , fubditi & dediti effe debent & te- 
nentur, 

Et fi de cetero in his que Romanorum Regi & 
Sacro Imperio exhibere tenentur , rebelles & minus 
Obedientes erunt, aut aliquod aliud contra eum com- 
mitterent, quod tunc unusquisque Romanorum Rex, 
aut Imperator, eos fecundum viam , ordinem , aut 
legem Imperii punire poffit, &'in ifto neque in 
aliis quibuscumque Principatibus , Communitatibus , 
Civitatibus , Provinciis," Dominiis &. Jurisdictioni- 
bus totius Italie, quocumque nomine appellentur, 
& ubicumque fituatz fint, qug Romanorum Regi aut 
Imperio quovis modo fpeétarent, nullus Rex Fran- 
cic unquam Romanorum Regi aut Imperatori , 'ne- 
que Imperio , aliquod impedimentum inferre neque 
prafatis aut aliquibus contrariis aut rebellibus Imperii, 
adjumentum, directé neque indirecté, dare, fed de his 
omnibus penitus abftinere velit & debeat. 

Item tractatum eft quod’ prefatus Chriftianiffimus 
Francorum Rex non vult neque aise fe ingerere, 
neque intromittere fe Subditis , Feudis, & Rebus Impe- 
tii, five in Italia, five extra Italiam , nifi fecundum 
quod fupra dictum eft & formam Tractatus apud Tri- 
dentinum apud Serenifimam & Excellentifimam Cæ- 
faream Majeftatem & dictum Reverendifimum Domi- 
num Legatum confedi. 

Item, quod Inveftituram Ducatus Mediolani, quam 
Chriftianiffimus Dominus Francorum Rex cupit ha- 
bere pro fe & Heredibus fuis, conventum eft, quod 


"Serenifimus Dominus Romanorum Rex dabit infra 


tres menfes ,à conclufione Pacis, ut fupra, Inveftituram 
ipfi Chriftianiffimo Domino Regi pro fe € Heredibus 
fuis masculis, ex fuo corpore descendentibus, & eis 
deficientibus , pro Filia fua primogenita & pro Domino 
Duce de Luxemburgo, ejus Sponfo, conjun@im. Er 

fi con- 


ANNO 
1595. 


ja 
i3 
P 
| 


ANNO 
1505. 


96 CORPS DIPLOMATIQUE 


fi contingeret eam mori , pro alia primogenita, que 
nubet predicto Domino Duci vel alteri Filiorum Sere- 
niflimi Domini Regis Caftelle & eis deficientibus fine 
liberis, pro Hæredibus masculis Chriftianiflimi Domini 
Regis, qui illo tempore venient ad capiendum Invefti- 
turam, & pro di&a Inveftitura, & quibuscunque aliis 
Rebus, Chriftianifimus Rex dabit Serenifimo Domino 
Romanorum Regi ducenta millia Francorum, fecun- 
dum quod fuit tractatum Blefis, ita quod infra tres 
menfes poft Datum hujus Pacis j prefatus Chrittianiffi- 
mus Rex mittat pro Inveftitura, & ipfe Dominus Ro- 
manorum Rex faciet & dabit eam pro predictis Chris- 
tianifimo Rege & Domina Claudia Filia fua primoge- 
nita & Domino Duce de Luxemburgo ejus Sponfo ; & 
fi contingeret eam mori pro alia Filia iptius Chriftianis- 
fimi Regis, quz nuber diéto Domino Duci vel alteri 
Filiorum Sereniffimi Domini Regis Caftelle,ut ditum 
eft, & fi contingeret, ut fupra di&um eft, illos de- 
cedere absque liberis, & præfatus Romanorum Rex 
non daret Inveftituram predictis Heredibus Chriftianis- 
fimi Regis, tunc Majeftas Cefarea tenebitur reftituere 
dictis Hæredibus predicta ducenta millia Francorum ; 
Jure tamen, quod diéti Hæredes in dicto Ducatu; tunc 
habebunt, non obitante reftitutione di&z fammæ, ipfis 
integre falvo remanente, intelleéto tamen, quod fi 
contingeret in predicto cafu Haeredes fupra dictos mit- 
tere pro Inveftitura,tunc illi Haredes teneantur folvere 
juxta confueta diétæ Inveftiture- 

Et quoad Regnum Neapolitanum attinet, prafatus 
Chriftianififhus Rex promittit præfato Sereniffimo Ro- 
manorum Regi, quod de cetero non traétabit, neque 
apunétuabit de dito Regno Neapolitano, cum Regi- 
bus Hispaniarum & Rege Friderico de Aragonia, nili 
de voluntate diéti Sereniífimi & Excellentiffimi Roma- 
norum Regis; provifo tamen, quod prefatus Serenis- 
fimus Romanorum Rex non dabit directé vel indirecte 
fub qnovis colore, di&tis Regibus Hispaniarum aux 
lium, fuppetias, vel favorem contra vel adverfus dic- 
tum Chriftianiffimum Regem, quinimo aperté fe decla- 
rabit bonum Amicum, Fratrem & Confcederatum diéti 
Chriftianiffimi Regis. 

Et quoad Filios. Domini Ludovici Sfortie, quan- 
quam ipfe Chriftianiffimus Francorum Rex in nullo eis 
teneatur, eít tamen contentus ob honorem & amorem 
prefati Sereniffimi Romanorum Regis. habita prefata 
Inveftitura, dare prediétis Liberis aliquas T'erras feu 
Statum in Regno Francie unde poterunt honorabiliter 
vivere,poltea quam tamen praedicti Liberi ad hoc Fran- 
cie Regnum fe contulerint, & quamdiu in eo refide- 
bunt. 

Item, quoad bannitos Mediolanenfes prefatus Chris- 
tianiffimus Rex eft contentus remittere & remittit eis 
bona eorum & abfolvit eos ab omnibus deliétis, crimi- 
nibus lefe Majeftatis , & offenfionibus eorum, & il- 
los in gratiam fuam redire permittit, modo ipfi teneant 
& adimpleant que ipfi per eos , aut Procuratores & 
Negotiorum Geltores fuz Celfitudini promiferunt , ex- 
ceptis tamen Domino Galea Sfortia, Alexandro Sfor- 
tia, Michaele Sclafeta, Joanne Philippo Affiico quon- 
dam Magi(tro Hospitii diéti Domini Ludovici, Mafino 
Lodenfi, Ludovico de Landrino, & Fratre fuo, Pe- 
tro de Porres, Blafino Grinol, Hieronymo de Carca- 
no, Oidrado Lampugnani, Bonologea de Caftrono- 
vatæ, Joanne Angelo, Frederico, & Ludovico de 
Landriando, Fratribus ; Comite Ludovico Bergamin 
Sforza Sfortia, Generale Humiliatorum, Episcopo Lo- 
denfi, Protonotario fanéti Celfi, Protonotario Trinel: 
le, Petro Corfiz Comite, Hanuibale de Balbiano, La- 
zaro Immerat, Comite, Frederico de Verine, Fran- 
cisco de Verine, Comite; Perro de Verine, Comite ; 
Fregofino Joanne Antonio Bilia, Vincenno de la 
Taille, Silveftro Ladenfi, Antonio de Landriano, 
Francisco de Magno, qui non refidebunt Mediolani 
nec in aliis fuis Dominiis in Italia exiltentibus & nihi- 
lominus recipient fructus, reditus & emolumenta bo- 
norum fuorum in diétis Dominiis exiftentium, tene- 
buntur tamen omnes & finguli, qui redibunt ad Duca- 
tum Mediolanenfem, & cetera Chriftianiffimi Regis 
trans Alpes Dominia, præftare Juramentum ad fan&a 
Dei Evangelia, in manibus Officialium Locorum ad 
quz redibunt, quod de cztero ipfi erunt boni & fideles 
Subditi Regie Majeltatis, nec aliquid contra fuam Ma- 
jeflatem, aut Stratum, molientur. 

Convenerunt etiam Partes predi&z , quod Sacri Ro- 
mani Imperii Principes Ele&ores, & ipfum univerfum 
Romanum Imperium, tint hujus Pacis , Unionis, Fœ- 
Serum, & Concordiæ, & fingulorum in eis contento- 
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rum Confervatores,ita & taliter quod poflint & debeant 
totis viribus affiftere ei, qui predicta obfervaverit con- 
tra alium non obfervantem. 

ltem, converitum eft, quod predi&i Sereniffimi & 
Excelf Domini Romanorum , Francie, & Caftelle 
Reges poterunt, infra tres menfes, à die Pacis fade 
numerandos , fuos Confoederatos, quos in hac Pace in- 
telligunt elfe comprehenfos, alter alteri nominare, & 
ex nunc præfatus Chriftianiflimus Francorum Rex, de- 
clarat & nominat pro fuo primo & precipuo Confoede- 
rato S. D. N. Julium II. Papam modernum. 

Poterit etiam Catholicus € Sereniffimus Princeps 
Dominus Ferdinandus, Rex Hispaniarum, ingredi hoc 
Foedus & Amicitiam infra quatuor menfes a die Pacis 
faéte, modo velit remittere Regnum Neapolitanum, 
quantum ad eum attinet , Illuftrifimo Domino Luxem- 
burgie Duci; & Chriftianifimus Francorum Rex 
fimiliter. remittere portionem fibi in diéto Regno com- 
petentem diéte Claudie Filiz fue; cujus quidem Regni 
adminiftratio fpeétabit predicto Caftelle Regi, quous- 
que fuerit confummatum Matrimonium inter predictos 
Ducem, & Dominam Claudiam, aut alio modo, de 
confenfu prædiétorum Romanorum, Francorum, His- 
paniarum , & Caftelle Regum, fuper hoc Regnum Nea- 
politanum fuerit conventum. 

Cumque præinferta Pacis, Feederis, Concordiz & 
Amicitie Capitula omniaque & fingula in illis contenta, 
nobis gratiflima fint, ac libentiffimo animo ea omnia 
fervare, exequi & complere, que pro parte noflra 
preinferrorum Capitulorum Pacis virtute fervanda & 
exequenda fint & complenda, idcircó præfentibus Lite- 
ris noftris, omnibus melioribus via, modo & forma 
quibus meliüs & validiüs de Jure poflumus & debemus, 
preinferta Pacis, Foederis, Concordiz & Amicitie Ca- 
pitula, omniaque in illis quolibet eorum contenta juxta 
fui feriem & tenorem, laudamus, approbamus, ratifi- 
camus & confirmamus & corroboramus, ac rata, grata 
& firma habemus & firmamus, & infuper promittimus 
& juramus ad Dominum Deum noftrum & ejus fanc- 
tam Crucem, & fanéta quatuor Evangelia; manibus 
noftris corporaliter tacta, bona fide & in verbo Regio 
& fub Cenfuris Apoftolicis,quibus nos in hoc cafu con- 
traventionis fübjicimus, tenere, adimplere & inviolabi- 
liter obfervare, pro nobis, Heredibus & Succefloribus, 
Regnis, Terris, Dominiis & Ditionibus noftris , omnia 
& fingula in prefentis Pacis & Foederis, Concordie & 
Amicitiz Capitulis contenta, prout in eisdem cavetur 
& continetur , & contra ipfam quovis modo direétè vel 
indireété non facere,nec venire, fub obligatione & hy- 
potheca omnium bonorum noftrorum prefentium & 
futurorum, nec non fub poena perjurii, quam Rex pos- 
fit tali cafu incurrere & fi, quod Deus avertat, non 
adimplerentur integre omnia & fingula, per nos prz- 
diétis Sereniffimis Principibus promiffa, volumus & 
confentimus ex nunc prout ex tunc, quod ipfi & neuter 
eorum in nullo fit nobis penitus obligatus. 

In quorum omnium & fingulorum predictorum tes- 
timonium, præfentes Literas manu noftra fignavimus, 
Sigillique noftri munimine juffimus roborari. Datum 
in noftro & Imperii Sacri Oppido Haguenaw die quar- 
to menfis Aprilis , anno Domini millefimo quingente- 
fimo quinto, Regnorum noftrorum, Romani vigefimo, 
Hungarie decimo fexto, 
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Tabule Federis flabiliti inter CaroLnum V. 
Romanorum Imperatorem, & Leonem X. 
Pontificem Maximum contra Gallos aliosque Ita 
lie turbatores, date Rome die 8. Maii Anno 
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rum Gubernatio duabus maxime rebus efficitur, 

cum & voluntas Principum intenta ad bonum 
communem fpeétat falutem, & cum eorum talis eft po- 
tentia, quz poffit reprimere & coércere Pacis ac’ Jufti- 
tie turbatores ; idcirco decet eos, qui & auctoritate & 
potentia maxime excellunt, inter fe concordes & uni- 
tos effe, quoniam ficut eorum discordie Bellorum & 
tumultuum caufa funt , fic concordia atque amicitia 
Pacem confervat, bonis fiduciam , malis injicit timo- 
rem, publicam omnium tuetur falutem. Quod fi ulla 
in alia Natione & Gente hzc Pax Populorum, Princi- 
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maxime fieri decet in Chriltiana, que tanto ceteris no- 
bilior eft, quanto hzc divino Numine conftituta eft , ce- 
tere humanis confiliis ordinate fuerunt. Et tamen 
(quod magno cum dolore dicendum eft) ubi potiófi- 
mum Pax & Concordia, & Dei refpe&us, & univerfa- 
lis boni Procuratio vigere debuit ,in Chriltiana Republi- 
ca videlicet, in ea tot cedes, rapinæ, Urbium direptio- 
nes, Populorum eyerfiones, fahguinis effüfiones tate 
funt, ut omni humano & divino Jure polluto, nihil 
reli&tum fuerit ad majorern crudelitatem, prafertirnque 
in hac mifera & afflicta Italia, in qua omnium cupidita- 
tes & odia fxvierünt: que cum per fe acerba & intole- 
randa, tum hoc etiam periculofiora ac perniciofiora 
fuerunt, quod imminente cervicibus totius Chriftianita- 
tis atque ejusdem mileræ in primis Italia potentiffimo 
atque immaniffimo Hofte Chriftiani nominis Rege Tur- 
carum, que arma ad defenfionern tanti periculi parata 
effe debuerunt, ea a nonnullis Principibus Chriftianis , 
tanquam confpiratione cum ipfis Infidelibus fa&ta, ad 
augendum periculüm damaumque Chriftianitatis, male 
converfa fuerunt. Et quidem non defuere illi, quo- 
rum auétoritas valere debuit, in admonendo, cohor- 
tado, & obfecrando, ut iis privatis odiis omiflis, ge- 
nerali Chriltianitatis faluti^& fanéte fidei Catholica 
confuleretúr: nec ullus labor aut cura pretermilla eft, 
ut fanéta inter Chriftianos Principes Pax conftituere- 
tur.. Sed tantum potuit quorundam effrenata cupiditas 
& privati emolumenti non tam amor, fed rabies, ut 
claufis ad bona & falutaria confilia auribus atque ani- 
mis, vice l'urcarum atque Infidelium, in ipfos Dei Po- 
pulos hueusque faerit fevitum, Multa fuerunt dicta, 
Ícripta, tractata, ur fanéta Expeditio contra Turcas | 
fumeretur: multa hinc inde recepta € promilla: Deci- 
me Ecclefiaftice Principibus concetlæ, Cruciate date, 
maximeque ex his rebus Pecuniæ coaétæ: € tamen 
unius adhuc folius Sereniflimi Cefaris Caroli Regis 
Romanorum eleéti fides & virtus in hoc præclarifimo 
opere fpe&tata eft, qui magna claffe Gerbas Infulam 
Maurorum, receptaculum Piratarum, valde opportu- 
nam rebus Chriftianis, fub ditionem füam redegit. 

Ceterorum aliquis, qui pro nomine & meritis erga 
hanc fan&tam Sedem potiffimum tenebatur, his diebus 
requificus, ut auxilium Rhodo Infulæ, atque Italiz , ac 
Sicilie ferre vellet, quas Turc& invafuri credebantur, 
respondit, hanc curam eorum effe debere, quorum in- 
tereflet: fe remotum ab his periculis, fua, cum opus 
elfet, defenfuram effe, hoc modo fuum auxilium Deo 
& Chriftiane fidei negans, contra promiffiones etiam 
fuas manu propria confcriptas : quas pravas volunta- 
tes, mala, detrimentaque totius Chriftianitatis cum in- 
de procefliffe & aucta fuiffe manifeftum fit, quod aliqui 
Principum fuis propriis cupiditatibus frena laxantes , ad 
veros & primarios Principes Chriftianitatis, Romanum 
videlicet Pontificem, & Sereniffimum Imperatorem res- 
pe&um non habuerunt, propterea quod ad hunc diem 
alter auétoritate fola regere infolentias illorum non 
poterat, alter debitam ad coércendum potentiam non 
habebat: vifus eft omnipotens Deus fuo divino confi- 
lio his tantis malis providere voluiffe, vocato ad Im- 
perium Sereniffimo Carolo Catholico, qui opibus & 
potentia multis jam feculis parem non habuerit , ex 
cujus magnitudine animi, pietate erga Chrifti fidem, 
obfervantia in fanétam Sedem Apoftolicam fit. prædi- 
tus, ut fumma & certiflima in eo fpes felicium tempo- 
rum, & liberandæ ab omni Infidelium, & eorum, qui 
Infidelibus quandoque deteriores funt, periculo , Chris- 
tianitatis, poffit conftitui. Qua occafione oblata, quo- 
niam utrasque has Poteftates, Pontificialem,& Impetia- 
lem fupremas omnium conftituit Deus,& ab ipfis, Roma- 
no Pontifice & Imperatore, ratio Deo reddenda eft Gu- 
bernationis € adminiftrationis totius Reipublice Chris- 
tianæ, idcirco ad emendandos Chriftianitatis errores, 
Pacemque univerfalem conftituendam, Bellum genera- 
le contra T'urcas fuscipiendum, omniaque in meliorem 
ftatum & formam redigenda, decreta eft, Deo infpi- 
rante, eodemque adjuvante, inter Sanétiffimum Do- 
minum noftrum Leonem Papam X. & Sereniffimum 
Cæfarem Carolum prediétos perpetuæ Pacis, Amicitie- 
que & inviolabilis Foederis conjunctio, que fignum at- 
tollat, & fpem confirmet omnibus Deum vere colenti- 
bus & fidem Catholicam falvam volentibus, meliora 
deinceps tempora a Deo óptimo maximo fuis fidelibus 
præparari. 

Sed quia corpus graviter egroturh fine alicujus partis 
detrimento fepe non poteft fanari, neceffarioque pra- 
vum aliquod membrum aut fecandum, aut inurendum 
e(t, idcirco fi armis neceffario utendum fuerit ad auéto- 
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lendos, conveniet hoc Juititiæ. 
fe&us optate Pacis coniequi, nili 
late lint: que omnes ab ipfa Italia & propter ipfam ‚ut 
plurimum, exortæ fünt. Patet enim duas res fuiffe & 
effc omnis tumultus femper & perturbationis caufas : 
unam anxiam illam cupiditatem Francorum obtinendi 
Ducatum Mediolanenfem & Civitatem Genuz, ac ab 
his tanquam Arcibus, toti Itali dominandi: alteram , 
damna & injurias huic fan&iffims Sedi Apoftolice fe= 
pe illatas, quas ut propulfäre & evitare poffet, fuaque 
detrimenta farcire, erepta recuperare, auxiliuin ab ali= 
quo Principum petere coacta eft , & adverfus impie cori- 
tra [e venientes arma implorare. Quibus malis omnis 
bus providere omnino cogitans Sereniffimus Cæfar Ca- 
rolus, Sedemque Apoftolicam, üt bonum ejus Advo- 
catum & Protcétorem decet, in orhni fua dignitate ins 
columém confervare, Italiam vero, cujus Correétor 
ipfe eft, Statumque Mediolani & Civitatem Genuæ, ad 
fe Jure omni pertinentes, a tyrannide & violentia ad 
&quius Imperium & legitimam Gubernationem redige- 
re, Subditosque € Commendatitios fuos per vim atque 
injuriam pulfos reftituere, rebusque publicis meliorem 
formam réddere; Sanétifimus vero Dominus nofter 
Leo X. ad quietem, pacemque ftabilem totius Chriftia= 
nitatis, & Bellum contra Infideles, ut femper , anhe- 
lans,huncque Ducem facrz Expeditionis a Deo fibi ob: 
latum judicans, & quemadmodum Socii in fumma auc- 
toritate ac poteftate a Deo faéti, ut fic animis, amore, 
amicitia, & fcedere perpetuo focientur ambo , quod Deo 
gratum & acceptum, Reipublice Chriftiane felix faus- 
tumque fir, utrisque ipfis utile ac honorificum, Foedus 
indiffolubile, Pacemque perpetuam fub Capitulis infra 
fcriptis, per Magnificum Dominum Joarinem Emanue- 
lem,Cæfareæ Majeftatis Oratorem,ad Cæfarem mitten- 
dis , ab ipfa deinde Cæfarea Majeftate ratificandis mania 
propria, € approbandis , inierunt , fecerünt , confirmave- 
runt. + 

Et primo, prædiéti duo Principes, Sereniffimus Papa, 
Leo X. & Sereniffimus Cæfar Carolus Hispaniarum ac 
utriusque Sicilie citra & ultra Pharum Rex,faciunt Li- 
gam atque Amicitiam , junguntque fe Fœdere perpetuo 
& indiffolubili, ita ut eosdem habeant Amicos, eosdem 
Hoftes fine exceptione, ut una atque eadem amborum 
fit fortuna, idem velle & nolle-ad offenfionem quo- 
rumcunque & defenfionem a quibuscumque opus! fuë- 
rit, alter femper cum altero copulati atque conjuncti 
obligantes fe invicem uterque alterius flatum , dignita- 
tem, res omnes, tam publice, quam privatim pofleffas, 
nunc & in pofterum vigore prefentis Foederis pofliden- 
das, tueri, confervare, defendere, ut qui alterutrum 
leferit aut ledere attentaverit, alterius continuo fit 
Hottis. IL. 

ltem, quod omnia alia Foedera & Colligationes , & 
obligationes alias inter eosdem Pontificem & Cæfarem 
faéta, permaneant in fuo robore, neque illis per hoc 
prefens Fœdus intelligatur ullo modo derogatum, fed 
nova hec Conjun&io fuperiorum Foederum inter eos 
potius fit major confirmatio, Verum aliæ quidem om- 
nes Societates, Amicitiz, Confederationes, quas al- 
teruter eorum cum alio quovis Principe aut Potentatu 
habeat, intelligantur füfpenfz & abrogatz, quatenus 
contra prefeutem veniant Conventionem. Hinc vero 
inter di&os duos Principes Foederi prafenti per alias 
nullas Conventiones cum quovis alio Principe aut Po- 
tentatu faétas feu faciendas, intelligatür unquam dero- 
gatum, neque poffit derogari. Nec vero alter fine al 
tero duorum diétorum Principum Pacem five Inducias, 


aut Conventionem aliguam cum aliis quibuscunque fa= 
cere debeat, 


Non enim poteft ef- 


ILL 

Item cum deliberaverit Sereniffimus Cefar ob ratio- 
hes füpra allegatas redigere in eam formam Statum 
Mediolani & Genuz, que cum voluntate fuórüm ma- 
jorum, & quiete ac Pace Italie olim fuit fervata, ut 
ipfe tauquam verus eorum Princeps pro Imperiali fua 
Dignitate recognoscatur, id quod nunc non fit, Sanc- 
tiffimus Dominus Nofter contentus eft & paratus acce- 
dere ad voluntatem Caefaris, & contribuere pro füa 
parte auxilium ad hoc opus. Et quoniam plurimum 
conferet, in hauc Expeditionem uti viribus & manu 
Helvetiorum, que fortiffima Natio hujus fan@e Sedis 
devotiffima, € Cafaree Majeftatis amantiffima eft, 
conventum eft & decretum inter dictum Sandiffimurn 
Dominum Noftrum, & Cæfarem conducere fesdecim. 
millia Helvetiorum, & pro ftipendio eorum , tempore, 
quo militaverint arene ducenta millia Ducato- 


rutti, 


caufe Bellorum fub- 15 214 


m 


AM... edi 


rum, centum per Sandifimum Dominum Noftrum | 
pr videnda, alia centum millia per Sereniffimum Ce- 


IV. 

Item quod hane Summam ducentorum millium Du- 
ru uterque pro fua parte paratam & in promptu 
debeat in Civicate Augultz primo die Seprem- 
proxime futuri, & uterque ibidem hominem fuum, 
in quo confid qui homines uno 10 atque confi- 
as pecunias exponant, Militibus ftipendium dent, 

aque concorditer traélent atque ger quz ad 
coinmodum & voluntatem fuorum Principum exe- 
quendam fuerint A 


Itein quod diétus numerus Helvetiorum debeat fti- 
pendiari citra diem XV. Septembris, & quam celerrime 
& occultifimé fieri poterit , Liluftriffimo Domino 
Francisco Sfortie , Barti Duci, Mediolanum verfus 
Prainitti, eodemque tempore Cæfarea Majeltas ordinet, 


ut Clafis fua cum omni copia Militum, qui nunc funt | 


ad Favilinam , Adurnos Genuam deducat, atque ut 
expeditius utraque Civitas recuperetur, Mediolanum & 
a videlicet, jam nunc flatuatür, ut utra manus 
commiflionem fuam peregerit, cum altera fta- 
tim conjungatur ad opus celerius perficiendum, Gal- 
Tosque extra Italiam penitus fubmovendos. 
vi 
n cum Cæfarea Majeftas intentionem firmam ha- 
i dictum Franciscum Sforti 
id. Starum Mediol: uenfem, prout Frater & Pater ejus 
fuerunt, teneatur illum creare Ducem Mediolani, ficut 
ara memorie > Maximiliano Avo fuo Pater. diéti | 
itemque Antoniottum Adurnum 
1 n Genuæ just morem & illius Civit 
men, tanquam obedientiffimis fue Maj 
ribus, Sereniffimus Celar pro vero & fup 
mo Domino cum omni reverentia recognoscatur. 
VII 
Item quod Franciscus Sfortia predictus teneatur , re- 
pto Ducatu Mediolani, & Gallis expulfis , etiamf | 
recuperate fuerint, curare, ut prefatis 
ri reftituantur feptuaginta quinque millia 
torum in termino duorum menfium, & in alio 
menfium termino alia. fepruaginta 
pto beneficio & pro tantis ex- 
æfare in ejus commodum 
que in totum centum quinqua- 


Item quod praedictus Adurnus, & Hieronymus ejus 
Genua, teneantur intra dies XV. cu- 
itibus Cla flis C i ium folvatur | 
in recogni- 


1 alterius 
ftabiliv men 


um verfus , 
nuam juflu € aufpiciis Cafaris, 
Em tempore ordinare debeat Czfar, 
i ino TUE nti pari RE 


Helverii Medi 


um n h cogendi faite 3ononiam fuo ter mpi 
quibus per Statum Sande Ecclefiz trans- 
euntibus totide n ex fi aut etiam plures adjung t 
Summus Pontifex; qui omnes conjunéti & uniti, quo 


opus fuerit , tempeftive ducantur. 


Item quod Cefarea Majettas ordinare. debeat, ut in 
fua Claffe vis magna fit Tormentorum cum omni mu- 
nitione navaria, quo ubi res poltulaverit, in Ter- 

,Arces, que ab Hoftibus tenebuntu ir, ex- 
pu i ide ub Sanétifimus Dominus Pap a 
faccre teneatur , copiamque Tormentorum Bononiz & 
in Roma ındiola paratam habere, que duci poflint quo 


dierit. 


XI 
cum enifimus Cæfar conftitutum habeat 
Sanétam Romanam Ecclefiam & Sedem | 
Apoltolicam ad eas res omnes, que ad eam jure fpe. 
tant, ut optimi Proteétoris ejus ^R Advocati noi a 
ipleat, ex nune promittit Serenitas füa 
Galli e Mediolanenfi Statu fi 
es nondum recuperate fuerint, 


m 


imqu 


| 


| 


| perfone San& 


|tem, ut opus foret, fortificand 


8 CORPS DIPLOMA TIQUE 


tiffimo Domino Noftro & Sedi Apoñolicæ, prout 1 Anno 


felicis recordationis Julio II. & 2 à Sanéfitate fua pos- 
feffz atque obtentz fuerunt, dene. eis eundem Sa 
fimum Dominum Noftrum & Sedem Apoftolicam in- 
po iturum, rent Rens & in eam omne Jus, a&io- 
| 
| 
| 
li 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


que, quam ipfe forfitan ad eas Jure Imperiali præ- 
ve fe habe FA transferendó , itemque efficiendo 
ut Franciscu Sfortia eisdem. cedat eidem Apoftol 
Sedi, omneque Jus, quod, tanquam Dux Mediol 
in eas habet, in Apoftolicam Sedem. transferat. 
etiam Civitates fupradiéto c: 
Nofter recipere & recuperare 
telligantur conceffe & date 
XII. 

Item promittit SUE ord , fe effc edu 
à predicto Francisco HE 
ta, & Capitula Salis , 
ferventur, que cum icd DESEAS fuer 


Sede Apoftolica acceptum in ufu fit, cum eisd 

ditionibus & Paétis, ut didum eft, que cı 

co Rege convenerunt, promittendo etiam fe effectu- 

rum, ut in bis Capitulis partes illz, que ad Francis 

cum Sfortiam, € Dominos Adurnos {peétant & perti- 

nent, per eos ipfos acceptabuntur & ratificabuntur, 
XIII. 


Item, ut omnibus in rebus a t Cefa Ma- 
IP ; E po 
|Jeftatis erga Sanétam Sedem Apoitolicam amor & ob 
fervantia, utque ca in omne jus fibi debitum reflituatur 


| plenarie, cum clarius luce fit, Ferrarium ad ipfam | 
| dem omni ratione & caufa pertinere , promittit Serenis- 
fimus Caefar omnem vim, omnem potentiam fuam, 
[atque auxilium, ut ea eidem Sedi Apoltolice recupere 
| tur: modus autem eam obtinendi fic futurus eft f: 
| ut apparet,& expeditus & non ma 
mum invadentes Statum Mediolanenfem Helveti 
| expulerint & nondum receptis Arcibus,fubito Ferrariam 
| deducantur;itémque maritime Copiz,recepta Genua iti- 
nere terrellri ad eandem C i i 
mittantur,ac fimul cum his quingenti I 
fub aufpicio Cæfaris, totidemque vel etia 
mi P ontificis ù ntur cum” Lormentis & CIT 


Dor fue T or- 


mentis & 


te traétata ;, ta 
& celeritas, ut locus non videat 


nita effet , terrorem tamen tanti itus ferre non 
poffit. Qnod fi tamen preter Omnem rationem diffici- 
lior effet, & tardior Ferrarie expugnatio, tunc idem 
Sereniffimus Calar promittit Sa fimo Domino Nos- 
tro, fe profec i 
erci 
| me: 


Caefar, fe accepturum , 
nunc accipit, patrocinium & proteétionem ac 
nem quascunque fine ulla posts exceptione 
fimi Domini Noftri € totius IMluftrifii- 


[me Domus & Familie de Medicis, ac in fpecie € 


re celeriter |S 


iam Sanc- | Civitas, & ejus Regimen recognoscant Cefarem fap 


üe Bcc De 
cnon Sta- 
ilegiorum, & 
Familia poffidet 

n, quam próprio- 


Prærog 


Item promitti 
ies bitur n omne 


Kb: cum 
er Flore 
ms poflident. Et 
2 Civitas eft cum eo, 
|quo nunc gubernatur, regimine, in quam plenum Jus 
| i nulla in parte detrahere , fed potiu 
F in&iffimus Dominus Nofter 
ideo declaratur ,: Cefarem ex benignitate velle, 
concedere, ut Sena fub proteétione cjusdem Sanétiffi- 
mi Domini Noftri, € in eo, in quo nunc eft, flatu, 
| gübernante Reverendiffimo Cardinali de Petruceiis; 
| manere permittatur; propterea quod ad ceterum Statum 
ejusdem San&iffimi Domini Noftr vehementer com- 
moda & opportuna eft, & Cardinalis Petruccius Senæ 
ejusdem factura eft. Sed hee ita fint tamen, ut dicla 


quia in ipfis Cc 


m 
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¿ANNO mim fuum Principem, & illi omni obfervantia, fervi- | Oratoris & Prócuratoris diéti Sereniffimi Caroli Regis ANNO 
ii tio, & fide fübje&i fint, quantum commode &honeíte | in Imperatorem eleéti. : 
1521. feri poterit. Ita convenimus ES promittimus F. rji. 


, XVI. 


Item, quoniam San&iffimo Domino noftro cura.eft 
aliquanto eti 
officii, quam temporalium, dignitatem Sanétæ Apos- 
tolicæ Sedis fupra omnia cariffimam habet, multi au- 
tem exorti funt, qui & de Fide Catholica male fentire, 
& diétam Sedem fua malignitate & maledicentia lacera- 
re non dubitant, promittit Sereniffimus Cxfar, fe con- 
tra eos, qui Sedem Apoftolicam verbo, & facto le- 
dere præfumunt, aut Fidem Catholicam pertufbare 
conantur, ut juftifimum & Chriftianiffimum Impera- 
torem decet, omnem vim fuæ poreftatis diftri&turum , 
eosque perfecuturum, omnesque injurias eidem Sedi 
illatas, tanquam fibi faétas, vindicaturum. 


XVII. 


Item promittit idem Cæfar, fe non acceptürum in 
protectionem quemque Sancte Ecclefiz Subje&tum me- 
diate feu immediate , fed eos omnes reliéturum fub cor- 
rectione & pleno arbitrio Sanétifimi Domini Noftri. 
Et fi forfan aliquorum hujusmodi proteétionem fus- 
ceptam jam haberet, fe eam dimiffurum, & adverfus 
contumaces fe eidem Sanétiffimo Domino Noftro om- 
ni auxilio affuturum, ut puniantur: que omnia vicis- 
fim promittit Sanétiffimus Dominus Nofter Cæfari, de 
ejus Subditis, & quod de iis, qua éx utraque parte de- 
liquerint, ftabunt & fidem habebunt inter fe ‚alter di&o 
& affertioni alterius. Item promittit San&iffimus Do- 
minus Nofter Sereniffimo Cæfari, quoties opus fit, in 
defenfionem Regni Neapolitani à Cæfare poffefli con- 
tra quoscunque omnia auxilia fua, tam Terreftria, 
quam Maritima, quantum fue € hujus Sancte Sedis 
vires fe extendent, armaque omnia, tam temporalia ; 
quam fpiritualia. 

XVIII. 


Item, quod adventut Cefaris ad Italiam & ad acci- 
piendam Coronam Imperii omni fua gratia & liberalita- 
te Sanétiffimus Dominus Nofter excipiet, & in omni- 
bus eum, tanquam cariffimum & amantiffimum Filium, 
tractabit. 

XIX. 


Item promittit Sanétiffimos Dominus ¿Nofter, fe 
omni auxilio affaturum Sereniflimo Cefari > Quoties- 
cunque ille Bellum contra Venetos fit fuscepturus, 
omnibus viribus fuis temporalibus & fpiritualibus: nec 
non in omnibus aliis rebus, Negotiis, Bello, & Pace, 
fe cum cadem Majeftate Cæfarea femper conjun&iffi- 
mum futurum , ut res ipfius Caefaris eodem habeat 
loco, quo fuas, in omnibus & per omnia. Quoniam 
autem fortiffima Helvetiorum Natio cum hac Sancta 
Sede conjunétiffima femper fuit, multaque preclara 
geflit facinora ad Ecclefiafticam libertatem defenden- 
dam, ac præfertim contra cosdem Gallos, unde illus- 
tribus titulis meruit decorari , eamque Sanétiflimus Do- 
minus Nofter fécum omni tempore vult effe conjunc- 
fam, quam eandem fore non dubitat obfervantiffimam 
Majeltatis Cefarez ; idcirco in hoc Feedere vult effe 
comprehenfam, prout Sanétitas Sua eam comprehen- 


dit & nominat. 
XX 


Item cum Sereniffimus Rex Anglie, & propter vir- 
tutem, & propter celfitudinem animi fui huic Sancte 
Sedi fit amicifimus, atque eodem in Cefarem animo 
fit & benevolentia, Sanctiffmus Dominus Nofter, & 
Cæfar in hoc præfenti Foedere locum illi relinquunt 
honorificum, & dignifimum ipfius Serenitate Regia, 
ita quidem, quod non poflit prædiétus Rex Anglie 
alios fecum. in Foedere afcribere, quorum afcriptio & 
nominatio prefenti Foederi & Capitulis in eo contentis 
aliqua ex parte contrarietur, 

X2 

Item, quod prafentis Foederis ac Conventionis & 
Colligationis, omniumque in ea Capitulorum conten- 
torum duo Exemplaria authentica fieri debeant, quorum 
unum manu Serenifimi Cæfaris fübfcriptum apud 
San&iffimum Dominum Noftrum remaneat, alterum 
manu fubfcriptum ejusdem Sandiflimi Domini Noftri 
apud ipfum Cefarem fit depofitum. 

Hec autem Capitula acta, concluía, & firmata fue- 
runt in Palatio Apoftolico in Camera ejusdem Sanétis- 
fimi Domini Noftri, die, menfe, & anno infrafcrip- 
tis: qua etiam erunt fubfcripta manu ipfius Sanctiffimi 
Domini Noftri, & Illuftris Domini Joannis Emanuelis 


Tow. IV. PART. IH. 


am major rérum fpiritualium & paftoralis | rum &. Hispariiarum Ez Catholici in Imperatorem 


Ego Joarnés Emanuel Sereniffimi Caroli Romano- 


| eleéti apud San&iffimam Dominum Noftrum & Sedern 
| Apoftolicam Orator , habens plenum & fufficiens man- 
datum ad capitulandum & firmandum Conventiones & 
[Paéta quecumque cum Sanétiflimo Domino Noftro 
| Leone divina próvidentia Papa X. &'di&a Sede, vigore 
| dicti mandati, quod exhibui, & eidem Sanétiffimo Do- 
| mino Noftro confignavi, approbo & confirmo omnia 
fuprafcripta, ac obligo predictum Imperatorem nomi- 
ne, quo fupra, ad fervandum omnia fupradiéta, per 
| me fuo nomine gefta: ac promitto, quod idem Caro- 
lus Rex ratificabit de novo infra viginti quinque dies a, 
|prefenti data omnia fuprafcripta in authentica forma 
|cam infertione fupradiétorum Capitulorum & Conven- 
tionum fub pcena decem millium Ducatorum, Camere 
Apoltolice applicandorum: & Ratificationem fubferi- 
bet manu propria, & fuo Sigillo fignari faciet, ac ad 
Urbem mittet, & eidem Sandifimg Domino Noftro 
realiter & cum effectu intra diétos dies confignabit. 

Et in fidem premifforum hanc fubfcriptionem manu 
jalterius fubferiptam, propria manu firmavi, & fub- 
‚Teripfi, & meo parvo Sigillo firmari juffi. Rome die 
Vil. Maji MDXXI. 


Loco 1 Sigilli. 


Ill. 


(1) Capitulatio conclufa inter Calareum Exérci- 15 27% 
tum in Italia commorantem, ES CLEMEN- 2y Juin} 
TEM VII. Pontificem Maximum, data die 25. = 
Funii Anno 1527. [Lun16, ibid. col. 187.] 


OsTQUAM fœlicifimus C&fareus Exercitus, op- 

pugnata Roma, Urbem ingreffus eft, € San&is- 
fimus Dominus nofter Papa, Clemens Septimus, & 
quam plurimi ex Reverendiflimis Dominis Cardinali- 
bus, Prælatis, Curialibus, Familiaribus & etiam Capi- 
taneis, & Gentibus armorum, cum nonnullis Merca- 
toribus & Civibus Romanis , & aliis ad Caftrum S. An- 
geli confugerunt, credens & perfuafum habens prefa- 
tus Sanétiffimus Dominus nofter Cæfaream Majefta- 
tem ei non defuturam, fed ejus Beatitudinem, Reve- 
rendiff. Cardinales, & alios antediétos , & Sanctam Se- 
dem Apoftolicam ab omni conatu & violentia confer- 
|vaturam & prote&uram. Cum ipfius Sandiff. noftri 
mentis & intentionis femper fuerit, & fic ftare & per- 
feveräre in Amicitia, tranquillitate & quiete cum fua 
Majeftate: accerfitum ad fe fecit Magnificum Domi- 
num Joannem Bartholomeum Gattinaram, Regentem 
in Regno Neapolitano, ut ipfe D. Joannes Bartholo- 
| meus ejus Sanctitatis nomine exhiberet & offerret I1- 
| luftribus, Magnificis & multum & longe ftrenuis Ca- 
pitaneis di&i fceliciffimi Exercitus , & ipli Exercitui fub- 
fequentes conditiones, ab utraque parte inviolabiliter 
‘obfervandas. Et primo,quod præfati Pontificis Sanctitas 
cum Reverendiffimis Dominis Cardinalibus, Prælatis , 
Curialibus, Familiaribus; & etiam Capitaneis & Gentibus 
armorum, & quibuscunque Mercatoribus , Civibus Ro- 
manis & his omnibus, qui in diéto Caftro reperiuntur , 
ponantur & feponi debeant, fub fide, prote&ione, & 
poteftate predictorum Dominorum Capitaneorum Cæ- 
| far. Majelt. & cum fecuritate perfonarum, & bonorum 
fuorum affociari debeant in Regnum Neapolitanum, & 
etiam ulterius, fi expediens fuerit, ut commode & abs- 
que violentia & impedimento eis inferendis poflint ac- 
cedere ad Cæfaream Majeftatem, & tra&ari debeant; 
prout convenit ejus Sanétitati, habita femper ratione 
Dignitatis prefati San&iffimi Domini noftri, Romano- 
rum Cardinalium & aliorum, de quibus fupra. Et fi 

aliqui prefatorum , demptis femper perfonis fummi 

Pontificis, Romanorum Dominorum Cardinalium & 

Obfidum infra fcriptorum, vellent alio fe conferre , feu 

Roma 


ELE 3 


+ 


(1) Cette Piece a été deja inferée en François dans la I. Part. de 
ce Tome pag. 485. No. CCXI. fous le 7, Juin 127. Mais, comme 
la Copie en eft tres-fautive, on a cru qu'il roit à propos de la met- 
tre ici telle que Mr. Lunig vient de la publier, parce qu'elle eft plus 
authentique, & qu'elle peut fervir à corriger la précedente, 
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1527. fidium, pro eorum tutela & fecuritate. Item quo 
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fa eis præftare debeat amplus falvus Condu&us , & præ- 


prefatus Sanctiffimus Dominus per totam diem cralti- 
nam dare debeat & confignare'in poteffate & manibus 
illorum, qui deputabuntur per prædiétos Cæfareos Ca- 
pitaneos, Caftrum $. Angeli, cum Machinis, Muni; 
nitionibus, Cibariis, Viétualiis & Mobilibus, quibus- 
cunque exiftentibus in dicto Caftro quoquo modo per- 
tinentibus, & Deputatis ad defenfionem & pro defen- 
fione & fuftentatione dicti Caftri. Alia vero bona par- 
ticularia predicti fummi Domini noftri , Reverendiffi- 
morum Dominorum Cardinalium & aliorum fint & 
remaneant in libera poteftate & arbitrio prefati fummi 
Domini noftri, Reverendiffimorum Cardinalium eorum, 
ad quos fpeétant di&a bona. Item ut Exercitus Cæfa- 
reus ftare poffit præfenti Capitulationi & eam obferva- 
re: quod quidem mon effet faéturas, ubi ei faltem in 
aliqua parte non fatisfieret. De quantitatibus, que ei 
pro Stipendiis per decuría tempora debentur, prefatus 
San&iflimus Dominus nofter affentit, .& vult folvere 
& exburfare de prefenti centum millia Scutorum auri a 
Sole: in hunc modum, ut quamprimum firmata fuerit 
prefens Capirulatio, quadraginta millia fcutorum in 
pecunia numerata, & tantam quantitatem auri & ar- 
genti, ex qua conflari poflint. alia q adraginta millia 
Scutorum: & infra terminum fex dierum viginti millia 
Scutorum, & alia quinquaginta millia Scutorum infra 
terminum viginti dierum, quz promittitur folvere Re- 
verendo Domino Abbati Nazario, feu ejus Procurato- 
ri, in Civitate Januæ, Senarum aut, Neapolis. Qua 
quidem centum quinquaginta millia Scutorum, perfo]- 
ventur pro liberatione perfonarum , quz reperiuntur in 
diéto Caftro, & bonorum fuorum, que liberantur , 
prout füperius di&um eft. Et .præfatus Sandiffimus 
Dominus nofter ordinabit, & faciet impofitionem fuper 
Tertis poffeffis per Ecclefiam, & ex ea impofitione ul 
tra dicta centum quinquaginta millia Scutorum perfol- 
ventur alia ducenta quinquaginta mil lia Scutorum: & 
di&a de Ecclefia Sanétitas fua deputabit Exaétores , 
Oficiales & Miniftros, qui fibi videbuntur magis ido- 
nei, ut effectualis exa&tio & infra breve tempus fubfe- 
quatur, ut tanto citius liberari poffint Obfides, qui 
Tiberi debent pro fecuritate diéte folutionis , prout in- 
fra dicetur. Et pro hujusmodi exactione fienda, & alia 
quavis occafione prefatus Exercitus exhibebit prælibato 
Sanéiffimo Domino noftro auxilium & favorem neces- 
farium & opportunum. Et ut predictus Exercitus red- 
datur tutus folutionis diorum millium Scutorum fien- 
dz, ut fupra, prefatus Sanétiffimus Dominus nofter 
dabit Obfides Reverendiffimos Archiepiscopos Siponti- 


num & Pifanum, Episcopos Piftorienfem & Veronen- | 


fem, D. Jacobum Salviatum, D. Laurentium, Ridol- 
phum & Simonem de Recca Solis, fab hac tamen de- 
<laratione, quod prefatus San&iffimus D. nofter non 
poffit, nec debeat imponere onus alicujus folutionis 
fuper Terris, que de præfenti confignari debent Caf. 
Majelt. ut infra dicetur, nec etiam fuper Terris Latii 
& Campaniz, fuper quibus Sanétitas fua non intendit 
onus aliquod imponere. Item ut diétus Exercitus ex 
Urbe Roma, & ex aliis Terris Ecclefiz egredi poffit, 
pro ut defiderio tenetur ejus Sanctitas > & non detur 
Exercitui caufa & neceffitas capiendi poffeffionem tem- 
poralem aliquarum Terrarum, Civitatum , & Locorum 
poffefforum per Ecclefiam, pradictus Sanétiffimus Do 
minus nofter offert prefatis Dominis Capitaneis eisdem 
& in manibus fuis nomine predicte Cæfareæ Majettati 
confignare & ponere infra Civitates cum fuis Fort 
tiis & Territoriis, videlicet Hoftiam, Civitatem vete- 
rem cum ejus Portu, Mutinam, Parmam & Placen- 
tiam, quas de præfenti Sanctitas fua & Sedes Apoftoli- 
a poflidet. Ad arbitrium prefate Cæfareæ Majefta- 
tis, & in eventum, in quem alique ex Terris prefatis 
prater & contra voluntatem fue San&titatis adverfaren- 
tur, & effent renitentes , & inobedientes >, Poffint & va- 
leant prefati Cæfarei Miniftri & Capitanei €as expugna- 
re, & tanquam holliles & inimicos habere & tractare 
Íperans & confidens prefatus Sanétifimus Dominus 
noíter, quod prelibata Cæfarea, Majeltas Pro ejus be- 
nignitate & obfervantia, quam femper habuit & habet 
erga Sedem Apoftolicam, refpiciet , prout convenit, 
honorem & dignitatem, & tuebitur auctoritatem ejus 
Beatitudinis & fanéte: Sedis Apoftolice, Et in even- 
tum, in quem obferventur contenta in prefenti Capi- 
tulo, prefati Domini Capitanei Cafarei teneantur & 
debeant fe abftinere & abftineri facere. prefatum Exer- 
«itum & alios quoscunque Subditos Cafaree Majelta- 


OMATIQUE 


Anno Romæ commorari, hoc eis liberum fit; & hac de cau- | tis ab omni violentia & hoftilitate contra alias Givita- 


tes, T'erras & Status, mediate & immediate fubjeétas 
Eccleliæ, ita tamen, quod Poffeffores diétarum Ter- 
rarum mediate & immediate aliquid non operentur 
contra Cæfaream Majeltatem. Item contemplatione 
| prefate Cefarez Majeftatis & dictorum Capitaneorum, 
| % ut eis complaceat, prefatus Sanétiffimus Dominus 
| nofter affentit, & vult redintegrare Iluftres Dominos 
| Columnenfes ad Civitates, "Terras, Caltra & Status, 
| que, & qui de prefenti per eos tenebantur & poflide- 
bantur, absque aliqua exceptione & dilatione. Et pari- 
formiter reflituere ac redintegrare Reverendifimum 
Cardinalem Columnenfem ad priftinas ejus Dignitates, 
Officia & Prerogativas, & etiam ad bona fua patrimo- 
nialia & temporalia. Item prefatus Sanétifimus Do- 
minus nofter ad preces predictorum Dominorum Ca- 
pitaneorum & diéti Exercitus affentit liberare & abfol- 
vere prefatos Dominos Columnenfes ab omnibus & 
quibuscunque cenfuris, excommunicationibus , penis, 
& inhabilitationibus, in quas haétenus incurfi fuiffent, 
XX quibuscunque commiflis contra ejus Sanétitatem & 
edem Apoftolicam. Item quod lilufiris Dominus 
Princeps interfit & prefens fit, quando Gentes armo- 
‘tum, & alie Perfonz utriusque fexus exiftentes in Cas- 
| tro S. Angeli, exibunt ex dico Caftro, & providere 
| debeat, quod tuto poflint abire absque damno & inju- 
ria. Item debeat eas Gentes & Perfonas aflociari face- 
re ab illis, feu Cohortibus tribus Peditum Alemanno- 
rum, & quingue Hispanorum, per fpacium quatuor 
feu quinque milliariorum , & etiam u tra, fi neceflum 
fuerit, & a centum Equitibus levis armature per fpa- 
| ciam viginti, feu viginti quinque milliariorum , cum 
fide & fecuritate, quod poflint pro eorum libito, tuto 
reverti. Item quod eis, qui remanebunt in dicto Cas- 
tro S. Angeli, & eis, qui voluerint Rome manere. vel 
alio fe conferre, fieri debeant Literz Patentes, & falvi 
Conduétus in oportuna forma pro eorum fecuritate. 
| Item, quod unico & eodem & conceptu & tempore, 
| quo Gentes armorum exibunt, diétum Caftrum S. An- 
geli, in eo ingredi debeant Gentes Cæfareæ Majeftatis, 
| Prout ordinabit & ftatuet prefatus Dominus Princeps : 
que Gentes Cefaree fub earum cuftodia & poteftate 
tenere habeant Fortalitia diéli Caftri. 
Et nihilominus non intelligatur, nec fit conceffum 
alicui ascendere partes fuperiores diéti Caftri, præter- 
| quam Perfenis propriis diétorum Dominorum Capita- 
| neorum,cnm quatuor feu fex Sociis pro quolibet eorum, 
Pro convenienti cuftodia. Item quod per totam diem 
craftinam prefatus Sanétiffimus Dominus Nofter figni- 
ficare debeat, & notum facere Caftellanis € Guberna- 
toribus Hoftiæ & Civitatis veteris, firmationem præfen- 
tis Capitulationis , ut poflint exinde exportari. facere 
|bona füa. Et poítmodum fequenti die-debeat & re- 
laxare Fortalitia, & Arces in poteftate & manibus ip- 
forum, qui ad hoc deputabuntur per prefatum Hlus- 
trifimum Dominum Principem cum contrafignis & 
brevibus expedientibus, ut curent cum effe&u, ut pri- 
mo quoque tempore Andreas de Auria cum fuis Trire- 
mibus, & alie quinque Triremes armate discedant ex 
Portu Civitatis veteris, ut fübinde poft ejus disce(füm 
confignari poffit Agentibus Cæfareæ Majeltatis. Item 
quod prefatus San&tiffimus Dominus Nofter, & Re- 
verendiffimi Domini Cardinales, & alii, qui cum eis 
| discedere voluerint, facta fatisfactione diétorum Scu- 
|torum centum millium, & confignatione dictarum Ci- 
| vitatum, Hofti , Civitatis veteris & expeditis. Com- 
| miflariis & Exaétoribus pro exigenda impofitione alia- 
| ram quantitatum & pro confignandis diétis Civitatibus , 
Mutinæ, Parmæ, Placentiæ, poflint & valeant pro li- 
| bito & voluntate eorum discedere ex diéto Caltro, & 
fe conferre ad Regnum Neapolitanum, prout fuperius 
expreflum eft: & interim praeparari debeant omnia ad 
hec neceffaria, & Sanétitas fua vacare debeat premis- 
|fis ordinationi & expeditioni. - Intelledtis igitur fupra 
| ditis oblationibus & Capitulis ' prefati Sanétiffimi Do- 
¡mini Noftri , Illuftriffimus Princeps Philibertus de 
| Chialon, Princeps Orangie, & reliqui Domini Capita- 
| nei Gentium, tam Equeltrium, quam Pedeftrium His- 
panorum, Alemannorum & Italorum, & Reverendis- 
fimus Dominus Abbas Nazarius, Commiffarius gene- 
ralis prefati Exercitus, & ceteri Confiliarii & Offici - 
les ipfius Exercitus perfpeétam habentes humanifün 
& optimam voluntatem prefati Sandifimi Domi 
Noftri erga Majeltatem Cefüream, que utique decla- 
ratur ex premiflis, & cognoscentes mentes & animi 
prefate Cafaree Majeft. femper fuifle & effe, habere 
& tractare prafatum Sanétifimum Dominum, ac fi n 
ettet 
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effet Pater, & eum in bona amicitia confervare, & fub 
ejus proteétione habere, prout condecehs eft ejus Ma- 
jeftati prompto animo & fincera fide acceptarum hujus- 
modi Capitularionats & oblationum. Et fic diéte pro- 
miffiones ftipulate fuérunt, interventu diéti Magnifici 
Domini Johannis Bartholomæi Gattinariæ. Et quem- 
admodum Sanétitas füa promifit, & promittit ipfa 
Capitula obfervare & obfervari facere. fincere > rea- 
liter & cum effectu absque aliqua finiftra interpretatio- 
ne pro parte fua. Ira etiam prefati Capitanei & Do- 
mini Cæfarei promittunt ea obfervare & obfervare fice- 
re inviolabiliter pro parte fua, & in fidem pramifforum 
predicte Partes fub{cripferunt fe prefentibus Capitulis, 
propriis fuis manibus: que quidem Capitula duplica- 
buntur, ut penes utramque Partem remaneant Capitula 
ipfa authentica & fubícripra. Datum Rome ut fupra, 
die 5. Junii, Anno 1527. 


Ego A. Episcopus Oftienfis. 

Ego Ant. Episcopus Portuenfis. 
Ego Paulus, Episcopus Sabinenfis, 
Ego Laurentius, Episcopus Preneftenfis, 
Ego Laurentius, Cardinalis Campegius. 
Ego F. Cardinalis Camerarius. 
Ego B. Cardinalis, Ravennenfis. 
Ego F. Cardinalis Urfinos. 

Ego P. Cardinalis S. Fuftachii. 
Ego Her. Cardinalis de Rankon. 
Ego A. Cardinalis S. Adriani. 

Ego F. Cardinalis S. Marci. 

Ego N Cardinalis Firmanus. ' 
Philibertus de Chialon, Princeps. 
Ferdinandus de Gonzaga. 
Conradus de Bemelberg. 
Colonellus de Alemannia. 
Johannes de Urbina. 

Comes Ludovicus de Ladron. 
Joannes Bartholomeus Gattinaria, 
Marinus Abbas de Naggera, 
Hieronymus Moronus. 

Loys Gonfaga. 

Petrus Ramirus. 

Hieronymus de Mendoza. 

Loys de Vallos. 

Alfonfus de Gajoza. 

Andreas de Egnareta. 

Andreas Mendes. 

Michael de Artieda. 

N. de Aldana. . 

Lodovicus de Ripalta. 

Johannes de Zepe. 
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INSTRUMENTUM primum, de Solennitatibus 
circa ImPERATORUM Coronationem Ttali- 
cam cum Corona ferrea obfervari folitis , agens, 
Dat. Modoetie die 14. Februarii Anno x $30. 
ELunre, ibid. col. 2515.] 


N Nomine Domini. Anno a Nativitate ejusdem 

millfimo quingentefimo - trigefimo. ^ Indictione 
tertia. Die Lune, quartodecimo menfis Februarii. 
Cum expediat Serenifimum $ Catholicum Dominum 
Carolum Divina favente clementia Romanorum Re- 
gem cupientem in præfentia Coronationem fuam abfol- 
Vere, & pérficere fervatis omnibus, & fingulis folem- 
nitatibus Obfervari requifitis, & confuetis ex dispofitio- 
ne Ordinum, & Conttitutionum tam a Summis Ponti- 
ficibus , quam a Sereniffimis Prædecefloribus fuis in 
Imperio editorum, & in Chronicis, aliisque Monu- 
mentis continentibus folemnitates, & alia, in Corona- 
tionibus hujusmodi fervatas, & fervari requifitas in Op- 
pido Modoetiz exiftentibus defcriptas autenticas habe- 
rc, & de eis fidem publicam ficri. Cum hujusmodi 
Chronice, &alia Monumenta ad Civitatem Bononiz, 
in qua ipía Coronatio fieri debet, deferri non poffint, 
hinc eft, quod pro habenda fide predictorum, inftan- 
tibus Agentibus pro Communitate ipfius Oppidi Mo- 
doetiz , Spectabilis Dominus Jacobus Capredonus Fi- 
lius quondam Speétabilis Domini Prandini, nunc Cas- 
tellanus, & Capitaneus Modoetiz, ejusque Diftrictus 
pro Excell. & Illuftr. D. D. Francisco IL Sfortia Me- 
diolani Duce, convocatis de mandato prefati Domini 


| Caltellani 8 Capitanei Agentibus pro diéta Co 
tate, nec non Venerabilibus Cano 3 & Fabriceriis 
Sacelli S. Joannis Baptifta Modoetie, expofitoque eis 
hoc prefati Sereniffimi Imperatoris deliderio, cüpien- 
tesque Agentes prefate Communitatis, ac Canonici; 
€ Fabricerii huic honefto voto fuo fatisfacere, prour 
tenentur. Delatis per eos coram prefato Domino Ca 
pitaneo ,: & le&is prius omnibus Chronicis, & Monu- 
mentis dicti Oppidi Modoetiz commorantibus , omnis; 
& fingula, quz in his Coronationibus obfervari debent, 
& confüeverunt, compertum in primis fuit in Biblio: 
theca Venerabilis Canonicæ Sacelli D. Joannís Bapri 

ejusdem Oppidi adeffe qu 
quiffimo tempore in cha 


folio X. Capitulum tenoris hujusmodi, videlicet. Et 
Cum warrare den 
ereverimus, quare Imperatores taftituerint Ec. "Adeft 
& aliud Capitulum XXII. in Chronica tenoris hajus- 
modi, videlicet: Karolus Magnus hijas pominis pri 
mus, Pipini Grofi Franconie Esc. In cadem etiam 
Chronica folio XII. adeft Capitulum.,. quod ett 
XXVIII. in ordine tenoris hujusmodi , videlicet: (470 
Hearici Mlamanorum Regis Filius yc. Compertum 
poftremo fuit in Ecclefia S. Joannis Baptittz Modoe- 
tie poft locum, füper quo cantantur Epiftola, & E- 
vaugelium, quando Miffe folemnes celebrantur, ta- 
bula marmorea, in qua fculptum eft Altare majus ip- 
fius Ecclefie, & fuper Altari Ículpto adfunt vata tria 
fculpta ad. reprafentationem trium. vañum Thefauri 
diéte Ecclefie, fculpta quoque eft Crux ad reprefen- 
tationem Crucis D. N. ].O. & defuper Altare Teulp- 
tum adeft etiam. fculptus baculus, in quo dependent 
IV. Corone aurez {culpte ad reprefentationem earum 
IV. Coronaram Thefauri predicti relidtarum per Regi- 
nam Theodelindam. Apud di&um Altare Ículptum 
fculpte funt due Statue reprefentantes duos Canoni- 
cos, alterum. indutum , fcilicet vette Subdiaconi, & 
alterum indutum vefte Diaconi, & qui Diaconi vette 
indutus eff, manibus tenet Bacalum Paftoralem fculp- 
tum in modum Tridentis. In eadem etiam tabula apud 
has duas Statuas Canonicorum fculptorum fculpta eít 
Statua Archipresbyteri dicte Ecclefiz » induti veftibus 
Episcopalibus, habentis etiam infulam Episcopalem in 
"capite, & ambabus manibus imponentís Coronam fer- 
ream in capite Statue Cæfarem reprefentantis, feden- 
tem armatüm füper quadam Cathedra emittente ab 
utroque latere ipfius Cathedrz caput animalis ; quod 
non potuit discerni , habentemque vefter quamdam 
fuperiorem more Imperii longam, &talos excei 
fultam pelle varii coloris circa humeros 


dentem, 


circa hu > & collum, 
& ornamenta quzdam auri, videlicet' fimbrias 


] quas- 
dam, Et memoratz Status Archipresbyteri, Cano- 
nicorum funt a manu dextra Cæfaris fedentis. A ma- 


nu autem finiftra apud Cefarem fedentem in eadem ta- 
bula fculpta eft Statua Archiepiscopi Colonienf 
tis in manu dextra quamdam Cedulam, & in manu 
finiftra Libram, & ih utraque manu habct anulos, ca- 
pite detecto, veltitique veltibus Episcopalibus, & ftan- 
tis in pede. Sequitur poftea Statua Ducis Saxoniz ftan- 
tis in pede, habentis manu dextra Enfem Impetialem 
coopertum, & feu tectum fodro rubeo, & cingulum. 
aureum involutum circa enfém, induti vefte alba ha- 
bente fimbrias aureds, & tenentis Manum finiftram fu 
per pugione, & veltis fulta videtur pellibus variis, ha- 
bentisque caput nudum. Sequitur poltea Imago Ar- 
chiepiscopi Treverenfis induti veftibus Episcopalibus 
pro more tamen quotidiano deferri folitis, Er cum 
fimilibus veftibus induta eft Statua Archiepiscopi Colo- 
nienfis, & Statua hzc habet etiam caput detéétum ftans 
in pede. Sequitur poftea Statua Landegravii, qui, prout 
es Chronicis Modoetiz deprehenditur, eft Comes Pa- 
latinus, induti vefte confimili vefti Ducis Saxoniz; ha- 
bentis chirotecas in manibus, biretum in capite, & 
flantis. Sequitur poftmodum Statua Archiepiscopi 
Maguntiz induti confimilibus veflibus > Quibus induti 
funt Archiepiscopi Colonienfis , & Treverenfis , cum 
capite deteéto,tenentis in manu dextera Cedulam fculp- 
tam, in quam fcriptum eft: Zperator, Sequitur pos- 
tea Statua Marchionis Brandeburgenfis induti conlimi- 
libus veftibus, quibus indutus eft Landegravius, manu 
dextra accipientis a Statuis feptem Oratorum Mod: 
| tienfium Privilegium Communis Modoetiz cum Sig 
pendentibus. Erin eadem tabula inter primum Orato- 
rem Modoetienfium , & dictum Marchionem fcripta 
fant hec verba , que videntür pronunciáta a pr 
| Marchione : Dominus Rex bene novit, que d. 


2 
PIG 


15 tenen- 


ANNO ampliabit fortiter , ES con 


102 CORPS DIPLOMATIQUE 


Peftisque graviflima incommoda, que duo harum Re-ÁNNO 


mabit Privilegia veftra, Su- 
per capita autem diétorum Oratorum Modoetienfium 


1-5 30. in eadem tabula fcripta funt infrafcripta verba, que vi- 


dentur pronunciata per ipfos Oratores: Homines Mo- 
doetie a majore usque ad minorem femper fuere, © fuat 
Tmperatorie Majeftati fidelifimi. lu eadem etiam ta- 
bula fuper capita diétarum Statuarum Archipresbyteri 
& Canonicorum infrafcripta funt hec verba, qua vis 
dentur pronunciata ab ipfo Archipresbytero : Altifimi 
Dei, t Apoftolice Sedis gratia concedente , prout con[H- 
tuinm eft Modoetie, que caput Lombardie, ES Sedes 
Regni ilius effe dignoscitur an S. Oraculo S. Foannis 
Baptifte Ferreo Diademate de Jure Regni corono te 
vius electum jufte, atque unctum Regem fertilis Italie. 
t ideo predi&us Dominus Capitaneus pro, Tribunali 
fedens fuper ejus folito Tribunali confiftente in Palatio 
Communis Modoeti ex authoritate fibi virtute didi 
Officii fui attributa juffit, & jubet mihi Notario infra- 
fcripto , ut per hoc præfens publicum Inftrumentum 
cun&is fidem faciam, & attelter, prout etiam atteftor, 
di&a Capitula, & prediéta fuperius narrata a didis 
Chronica, & tabula fideliter, & ad unguem extracta 
fuiffe, nil addito, vel diminuto , aut alterato, quod 
fubltantiam hujus rei vitiet, variet, vel immptet &c. 
A&um Modoetie die quarto decimo Februarii 


MDXXX. 


V. 


&z.Fevr. INSTRUMENTUM Secundum ejusdem cum antea 


inferto argumenti. Dat. Modoetie die 17. Fe- 
bruarü Anno 1530. [Lunss, ibid. col. 
2517.] 


MD X X X. Die Jovis 17. Menfis Februarii. 


Franciscus LI. Sfortia Mediolani Dux Serenis- 

fimo, & Catholico D. D. Carolo Divina favente 
ilementia Romanorum Rege Imperatore electo requi- 
rente Literis fuis fcripferit [luftri D. Alexandro Ben- 
tivolo in Ducali Dominio Mediolani pro prefato Ex- 
cell. Duce Gubernatori, & Locumtenenti, ut curaret 
ea, qua poffet, diligentia habere Scripturas, Inftru- 
menta, & Protocollos , & alia quecumque Monimenta 
continentia folemnitates , & alia queque fervata in Co- 
tonationibus factis tam in Oppido Modoctiæ, quam in 
Civitate Mediolani de Imperatoribus Predecefforibus 
præfati Sereniffimi Imperatoris ele&i, & Scripturas ip- 
fas , Inftrumenta, Protocollos, ac Monimenta ad præ- 
fatum Excellentiffimum Ducem noftrum tradenda prz- 
fato Sereniffimo Carolo deftinaret, & propterea facta 
per prafatum Illuftrem D. Alexandrum diligenti inqui- 
fitione, & inveftigatione pro habendis diétis Scripturis , 
& ex omnium relatu prefatus Illuftris D. Alexander 
pro explorato haberet hujusmodi Scripturas , & Monu- 
menta facilius Modoetiæ, quam alibi reperiri poffe, & 
certior effet fa&us propter diuturnum Bellum, quod in 
Dominio Mediolani nimium diu invaluit, & propter 
validam, & feviffimam pellem, que in eo Oppido an- 
no fuperiore debacchata fuit, plerosque Incolas aut ab- 
fentes, aut mortuos effe, ita ut ex folita multitudine 
hominum unus tantum Notarius in eo Oppido præfens 
comperiatur , qui requifita ab Iluftriffimo Duce poflit 
perquirere , € inveftigare, & de inventis folemne Tran- 
fumptum facere , & propterea Reverendiffimus , & 
Magnificus Senatus præfato Excellentiffimo Duci ob- 
temperare , & Cefarez Catholiceque Majeltati fatis- 
facere ,ut ea, qua poteft, folemnitate agantur , Senatus- 
confultum edidit tenoris hujusmodi, 

MDXXX. die 16. Februarii. Quum Illuftriff. & 
Excellentiff. Princeps Franciscus 11. Mediolani Dux 
&c. Bononia Literas dediffet ad Illufirem virum Ale- 
xandrum Bentivolum generalem in univerfa ipfius Ju- 
risdiétione Locumtenentem, ut omnes ritus omniaque 
inflituta, que ad coronandos in Oppido Modoetiz, & 
Civitate Mediolani Imperatores per tempora fervari 
confueverunt, ex veteribus Monimentis , & Archivis 
amma cum cura perquireret, & in publicas tabulas re- 
ferri mandaret, ad eumque transmitteret, ita requiren- 
te Sacratiffimo, atque Invi&iffimo Principe Carolo V. 
Romanorum electo Imperatore, qui ex Hispania pro- 
fe&tus Coronationis fue caufa Bononiz nunc moratur. 
Quumque idem Illuftris Locumtenens certior effet 


Q Uum Iluftifimus, & Excellentifimus DD. 


gionum Incolas nimium diu afflixerunt, aut abfentes, 
aut mortuos effe, & preter unum, qui huic perquifi- 
tioni adefle poffit, neminem alium in eo Oppido ad 
præfens reperiri; eaque de caufa hoc ad ampliffimum 
ipfius Iluftriffimi Ducis Senatum retuliffet, qui & vo- 
luntati Cæfaris, & mandato Principis noftri cumulatis- 
fime fatisfieri curaret. 

Senatus, ut hec omnia majori cum fide, atque fo- 
lemnitate peragerentur , cenfuit mittendos effe Mo- 
doetiam egregios Julianum Piscinam Camere prefati 
Excell. Ducis Mediolani Notarium, nec non: Joannem 
Petrum Gazurrum Notarium. publicum. Mediolanen- 
fem, qui una cum Notario Modoetienfi, vocatis, at- 
que adhibitis Capitaneo, Caftellaneoque, ac Canoni- 
cis, & Decurionibus ipfius Oppidi, T'eftibusque omni 
exceptione majoribus, qui per tempus inveniri potue- 
runt, ex Chronicis , Annalibus, Archivis, Aétisque 
publicis,& literarum Monimentis omnes Ritus , Solem- 
nitates, Cerimonias omniaque Inftituta, que faciendæ 
Ferree Coronationis gratia tradita funt a majoribus, 
quam diligentiffime fcrutentur, perquirant, & inveft 
genos quecumque comperuerint, omnia fumma cum 

de deferibant, & in publicum, atque folemne Inftru- 
mentum redigant, ut ad ipfum Illuftriffimum Ducem 
perferri poflint. Signatur fuprafcriptam Bartholomeus 
Landrianus & figillatus Sigillo confueto prefati Se- 
natus. 

Quum etiam in executione mandati prefati Illuftris 
D. Locumtenentis , & Senatusconfulti predicti, Do- 
mino Capitaneo, & Caftellano diétæ Terre una cum 
Confiliariis, Prefectis, ac Deputatis Oppidi; & Cano- 
nicis ad id congregatis predicta fignificaverimus, & in- 
ter di&os D. Capitaneum , Deputatos, & Canonicos 
babitum fuper inde longum colloquium fuerit , € Con- 
filium, & ducti fuerimus in Archivum, & Bibliothecam 
prediéte Terre pofitam in Ecclefia S. Joannis Baptitte, 
que Cathedralis eft ejusdem loci, claufam,& per De- 
putatos ipfius Oppidi de publico diligenter cuftoditam, 
præfentibus præfato D. Capitaneo, dictis Dominis Ca- 
nonicis, ac Deputatis, & infrafcriptis Teftibus , ingreffi 
fuimus nos infrafcripti tres Notarii Archivum prædic- 
tum, & compertis in eo diverfis voluminibus Librorum 
jam antiquifimo tempore in Carta Membrana manu- 
Ícriprorum, unum tantummodo Librum comperuimus , 
cui titulus eft Chrozica Oppid: Modoetie vcetultiffimum, 
eoque a nobis infrafcriptis Notariis diligenter, & accu- 
rate le&o, etiam ad prefentiam prefati D. Capitanei, 
& præfatorum Dominorum Canonicorum,& Deputato- 
rum,nec non inftaferiptorum T'eftium, quatenus per tem- 
pus licuit, compertum fuit in eadem Chronica defcrip- 
ta effe Capitula infrafcripta, & videlicet folio decimo 
Capitulum. tenoris hujusmodi, videlicet : In quadam 
Chronica exiftente in Bibliotheca Canonice S. Joannis 
Baptilte Modoetie manufcripta in Carta Membrana 
defcripta funt infrafcripta Capitula, videlicet folio de- 
cimo Capitulum tenoris hujusmodi videlicet, & quod 
Capitulum eft vigefimum primum in ordine: Cam zar- 
rare decreverimus quare Imperatores inflituerunt Terram 
de Modoetia Caput Lombardie, € eam fic affirmant 
effe, & quare debeant ¿bi in Ecclefia S. Joannis Bap- 
tifæ coronari, poffumus oftendere pluribus rationibus, Co? 
exemplis yc. Adeft € aliud Capitulum X XII. in ea- 
dem Chronica tenoris hujusmodi videlicet : Karolus 
Magnus bujus nominis Primus ge. In eadem Chroni- 
ca folio XII. adeft Capitulum, quod eft XXVIII. in 
ordine tenoris hujusmodi, videlicet: Otto Hezrici Ala- 
manorum Regis Filius Sc. 

Quum autem praefatus D. Capitaneus didi D D. 
Canonici, Deputati, & ego Julianus Notarius ut fupra, 
ac di&ti infraferipti alii Notarii, & Teltes predictis expe- 
ditis egrefli effemus diétum Archivum, nobisque om- 
nibus exiftentibus in Ecclefia predica Canonici ipfi 
prefato D. Capitaneo, ac dictis Deputatis, & nobis 
Notariis, & Teftibus infrafcriptis quamdam tabulam 
marmoream in muro polteriori loci, fuper quo can- 
tantur Epiftola, & Evangelium in eadem Ecclefia, 
quando Miffe folemnes celebrantur, afixam oftendis- 
fent, affeverantes in eadem fculptas effe Cærimonias 
folitas in hujusmodi Coronationibus fervari , propte- 
rea ego Julianus Notarius, ut fupra, cupiens hujus rei 
veritatem indagare, & elicere, appofita juxta dictam 
marmoream tabulam-fcala, per gradus aícendens ipfi 
tabula propinquus faétus, aftantibus, & prefentibus, 
videntibusque predictis D. Capitaneo, Canonicis, De- 
putatis & Notariis, ac Teftibus infrafcriptis, cum vi. 


fa&us omnes Modoetienfes Notarios propter Belli, | diffem in ea Tabula fculptas effe plurimas Statuas, & 


infra» 
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infrafcriptas etiam quasdam Literas, defcripfi Statuas 
ipfas, ac Literas, & comperii, quod in tabula ipfa 
{eulptum eft Altare majus &c. 

Quibus omnibus peractis, juffü prefati D. Capitanel, 
& auctoritate nobis attributa per Reverendiffimum, & 
Magnificum Senatum, Ego Julianus Piscina una cum 
frafcriptis Notariis de predictis omnibus, & fingulis 
tam a diéta Chronica, quam a fupraferipta tabula mar- 
morea fideliter extraétis, hoc publicum Tranfumptum 
confecimus , publicum de eo tradimus Iuftrumen- 
tum, 

Ada hec fuerunt in Palatio Communis Modoctiz 
prefentibus Venerabile D. Presbytero Joanne de Rip- 
pa Canonico predidte Ecclefie S. Joannis Baptifte, 
nec non &c. 


VI. 


… Conventiones inter E,|DuA m p uM V I. Anglie Re- 
gem € Mariam Reginam Scotorum [uper de- 


finitione Limitum ES mutuo Commercio conclufe. | 


Date apud. Exclefiam de Norhame die 10. Juni 
Anno 1551. (Rx MER, Fodera, Conven- 
tiones, &c. Tom. XV. pag. 265. ] 


NIVERSIS ET SINGULIS ad quos prefen- 
\ tes Litteræ pervenerint Salutem & Fidem indu- 
biam adhiberi, 


Quam in Traétatu perpetue Pacis, inter Illuftriffi- | 


mos ac Potentifimos Principes Hezrrezz , Dei gra- 
tia, Francie Regem Chriftianiflimum, ac EZwardum , 


eadem gratia, Zaglie Regem 24 die Martii, 4229 Do- | 
| habitantes & Incolæ eorundem, fub eisdem Pace & 


mini millefimo greniers à "arefimo momo conclu- 
fo, Illuftriffma Princeps Maria , eadem gratià, Sco- 
toruim Regina Regnumque Scotia, certis modis & con- 


ditionibus in diéto Tractatu pleniüs fpecificatis, com- | 
prehendantur, dictaque Regiza comprehenfionem illam | 


poltea acceptavit & approbavit, ficut per Litteras fuas 


Patentes Magno Scotis Sigillo. munitas uberiüs eft at- | 


teftarum; licet Bellorum exinde tumultu ceffante dicti 
Serenifimus Rex Aaghe,ac Iluftrifima Scorte Regina, 
eorum Regna, Dominia, Subditique hincinde quieto, 
tranquillo & amico rerum flatu degant (quem Deus 
Optimus Maximus pro faa erga mortales pietate inco- 
lumem ac perpetuam effe velit) quia tamen Quæftiones 
quadam ac Controverfia tim de utriusque Regni An- 
glie & Scotia Limitibus, quàm de Captivorum & Ob- 
fidum nonnullorum detentione & liberatione; preterea 

e Piratiis, Depredationibus aliisque Attemptatis, In- 
juriis & Dampnis, que per alterutram Gentem alteri in- 
ferri poffunt; ac denique de hospitali & benigná Merca- 
torum, Navium & Subditorum utriusque Regni tra&ta- 
tione haétenus indecifie dependeant, que fi non aliter 
componantur, haud comteninendum periculum immi- 
neat: Né earum occafione amenitas hec Amicitiz inter 
tim Potentes Populos nuper refarcite denuo, quod ab- 
fit, turbetur, oportunum ac item neceffarium vifum eft 


que dubia ifthinc oriuntur ita enodari, diffiniti & deter- | 
minari, ut, quantum fieri poffit, hujusmodi Litium & | 
| re poterant. 


Bellorum fegetes de cetero amputentur. 


Nos igitur Robertus, Permiffione Divinà , Orebaden, | 
Episcopus, Robertus Dominus Maxwell, Thomas Magifter: | 


Erskin & Ludovicus de Sando Gelafio Dominus de 
Lanffac Eques Auratus, dicte Illuftrifüme Principis 
Scotorum Regine Commillarii, Ambaffiatores, Oratores, 
Procuratores, Deputati ac Nuncii fpeciales, ad infra- 


fcripta fufhcientem Poteftatem & Auétoritatem haben- | 


tes, cum Reverendo & Nobilibus Viris, Thoma, Per- 
miffione Divinà, Norwicenfi Episcopo, Roberto Bowes, 
Leonardo Beckwith & Thoma Chalonar, Equitibus Au- 
ratis, dicti Sereniffimi Regis Anglie Commiffariis, Pro- 
curatoribus , Legatis, Oratoribus, Deputatis & Nunciis 
Tpecialibus, convenimus, concordavimus & conclufi- 
mus, Au&oritateque Commiffionum noftrarum (qu: 
rum Tenores inferius inferuntur) per Præfentes conve- 
nimus, concordamus & concludimus articulatim prout 
fequitur. 


INPRIMIS, conyentum, conclufüm & concorda- 
tum eft inter Nos Oratores & Commiffarios prefatos, 
quód Regnorum Anglia & Scotia Limites, Termini,Fi- 
nes vel Bundi hincinde, refpe&ivà quà contigui funt, 
tales idemque erunt & effe cenfebuntur, quales quique 
fuerant ac effe cenfebantur proxime ante initium Belli 


TO3 


quod nuperimé, inter Hevricum Olavum Ai 
Jacobum Quintam Scotie nuper À eft geftum. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód Terra variabilis communi utriusque. Gentis vo- 
cabulo diéta The Debatable G 1, que inter Occi- 
dentales Marchias Anglie & Scotie fita eft, codem in 
ftatu reponatur, ac quantum ad 
maneat prout ante predi&i Belli 
tare folebat; ita tamen quód utriu 
Subditi, fuper Terram diétam vari: 
tantes aut Domos habitantes, pote 1 
habeant usque ad Feftum Sanéti N is Archa 
oximè poft datam Prefentium futuri ibidem absque 
iftius Articuli præjudicio commorandi, eademque ufu 
fruendi, quo commodiüs, pendente diéto temporis in- 
tervallo,fefe, Uxores, Liberos, Bona, Caralla , & ceteras 
Res fuas inde amovere, ac ad fuam quisque Partem 
transferre valeant; quód. fi interea non alitér de dicta 
Terra variabili fuerit inter diétos Potentifimum Arglie 
Regem ac llluftriffimam Score Regizam bonis mediis 
compofitum € conclufum, & ultra dictum Feítum 
quispiam hincinde Inhabitantium diétarum huic Articu- 
lo in aliquo contravenerit, a Gardianis dictarum Mar- 
chiarum Occidentalium eorumve Deputatis refpectivé 


gei aut 


que Regn 
unc inhabi- 


| extrudentur, & debito modo Jure Legam Marchiarum 


punientur ; 

Provifo etiam quód temporario hoc Privilegio & Di- 
latione non gaudeant nec gaudebunt quicunque interim 
mandatis & conventis Gardianorum ambarum Mar- 
chiarum predictarum, communi confenfu pro ipforum 
bono Regimine capiendis, ftare recufant aut iisdem in 
aliquo contraveniunt. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, durantibus Pace & Amicitia predictis, Caftrum 
& Villa de Berwik cum antiquis fais Limitibus & In- 


Aiicitià continebuntur, ftabunt & permanebunt, ita 
quód neque Illuftriflima Keira Scotie per fe, aut alios 
Subditorum,Ligeorum aut Vafallorum füorum, Guer- 
am, Infültum,Obfidionem aut aliud quidpiam hoftile in 
illis locis aut contra Incolas eorundem movebit; ne- 
que Potentiffimus Rex Arglie per fe, aut fuos Inhabi- 
tantes Villam feu Caltrum hujusmodi, Bellum feu 


! Guerram, Infultum. Obfidionem aut aliud quidpiam 


hoftile dióte Illoftriffüme Regina Scotia feu fuis Ligeis 
aut Vafallis faciet quovis modo , pendente tempore 
diétæ Pacis & Amicitiæ, 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft 
quód, infra quatuor dies polt datam prefentis Tra&a- 
rús, Domus & Molendinum de Edringt alias d 
tum Caw Mylas, cum Terris, Piscariis € reliquis fuis 
Pertínentiis que ut ejusdem Loci Parcellæ, priusquam. 
dictum Bellum batür, a Scotis poflidebantur , diétæ 
Illeftriffimse Scotie Regime reftituentur, Prelidio An- 
glorum, quod nunc ibi refidet, dimoto. 

SIMILITER etiam concordatum & conclufum eft, 
quód tot & tales Piscationes Fluminis Twed&, a Bun- 
dis & Limitibus de Berwik usque ad Reddenburne as- 
cendendo, quot & quales ad Regnum Scotia proximè 
ante initium predicti Belli notoriè pertinebant, & a 
Scotis ufü fruebantur, iterum ab eisdem exercebuntur, 
habebuntur & tenebuntur fimili modo quo antea de Ju- 


lrEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quod Obfides & Captivi quicumque , quacunque ex 
caufa hincinde tempore diéti Belli capti & detenti, 
quamcelertimé & commodiffimé fieri poterit, liberé 
dimittentur. 

ITEM, conventum , concordatum & conclufüm eft, 
quód, Pace & Amieitiis ex comprehenfione predicta 
durantibus, neuter Prin ædiétorum quovis mo- 
do receptabit, nec a fuis Subditis receptari permittet 
aliquos Homicidas;Fures,Latrones, Transfugas aut Re- 
belles, nec alios Malefactores quoscunque ex Subditis 


| alterius eorum , nec hujusmodi Furibus, Latronibus, 


Homicidis, Transfugis, Rebellibus, aut aliis Malefacto- 
ribus quibuscunque, qui in aliquem Locum Obedien- 
tie alterius Principum prediétorum declinaverint quo- 
quomodo dabit, preftabit Confilium , Auxilium, Favo- 
ren, Subfidium aut Affiitentiam, fed infra x. Dies pro- 
ximé & immediaté fequentes poftquam, per Literas il- 
lius Principum eujus hujusmodi Homicida, Fur, Latro , 
Transfuga,Rebellis aut Malefa&or Subditus extitit, aut 
fui Gardiani Locumtenentis feu Deputati, alter ex 
Principibus hujusmodi reqnuifitus. fuerit, Litterarum 


| hujusmodi Requifitionis Latori, aut alii in eisdem Lit- 


teris nominato feu Deputato, prediétos Homicidas, 
Fures 


lie, & ANNO 
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Fures & Transfugas,Rebelles & Malefaétores tradet & 
deliberabit tradive € deliberari faciet ; 

Provifo tameu quod hoc Articulo non intelligantur 
effe comprehenfi aut aftricti, fed pro exceptis habean- 
tur, illi utrorumvis Principum predictorum Subditi qui, 
ratione aut caufá fuperiorum Bellorum, alterius diéto- 
rum Principum partes foventes eidem íefe addixerunt. 

ITEM, conventum,concordatum & conclufum ett 
per Oratores antediétos, quod Literz Salvi Conductüs 
per neutrum Principum prædiétorum qualitercumque 
eorum alterius Rebellibus, Gentibus Guerrarum , Mer- 


catoribus, Artificibus aliisve eorum utriusque Subditis | 


cujuscumque ftatús, dignitatis, gradüs aut conditionis 
exiltant, fub utriusque aut alterius eorum Maguis , Pri- 
vatis aut Signetorum Sigillis, nec vivis vocum eorum 
Oraculis aut aliter qualitercumque , per "Terram five 
per Mare, durantibus Pace & Amicitià ex comprehen- 
fione prædiétà de cetero concedentur, aut aliquo mo- 
do annuentur per eorum alterum niti ad id alter eorum 
per alterum eorundem congrué in Scriptis requiratur 
exprefiè : Et cafu quo de cetero quandocunque alter 
alterum dictorum Principum pro hujusmodi Litteris 
Salvi Condu&üs cuicunque Subdito fao quibuscunqué- 
ve Subditis fuis indulgendis in Scriptis de Facto inter- 
pellaverit aut requifierit , ftabitur nichilominus Arbi- 
trio & Voluntati Principis fic interpellati, an hujusmo- 
di Interpellationi acquiescere, Literasve hujusmodi 
vi Conduétüs voluerit concedere, an non, fecundüm 
quód eidem Principi fic requifito meliüs expedire vide- 
bitur, ita tamen quód hujusmodi Litteræ Salvi Conduc- 
tis ultra unum Annum duraturæ minimé concedentur ; 

Provifo tamen quod Litter fupplicatoriæ utriusque 
diétorum Principum vim habebunt Literarum Salvi 
Condu&üs, eruntque fuffücientis roboris ut Ligei & 
Subditi in eisdem nominati , cujuscunque fuerint digni- 
tatis, ftatüs aut preeminentiz, liberi tutique in fuum 
Regnum redire poterint, etiamfi. Princeps ipfe inter- 
pellatus Litteras fuas Salvi Conduétús tradere noluerit 
aut recufaverit; Litteris nichilominus Salvi Conduéhis, 
ante hzc tempora conceflis, fuo robore duraturis. 

Ir&M, conventum & conclufum eft, quód Homi- 
cide, Fures, Latrones, & alii Malefactores quicunque 
utriusque Regnorum praedictorum, durante diétá com- 
prehenfione, modo & forma fequenti puniantur ; viz. 
fi contingat de cetero aliquem vel aliquos Subditum 
vel Subditos dice Regine Scotie aliquem vel aliquos 
Subditum vel Subditos Regis Azglie infra Marchiam 
Scotiz vel Limites Marchiarum Anglie violenter in- 
terficere, Gardianus predictarum Marchiarum Scotiz 
vel ejus Deputatus vel Deputati,cum omni curá & di 
gentid,omni favore poltpofito, ac dolo,frande & finiftra 
machinatione quibuscunquein hac parte ceflantibus,pro- 
fequentur,& quilibet profequetur,ut talis Interfeétor feu 
Interfeétores capiantur & ducantur ad Dietam per Gar- 
dianos utriusque Marchiarum vel per eorum Deputatos 
appunétuandam, ubi fi per Leges Marchiarum legitimè 
convincantur, vel aliquis eorum convincatur , tunc 
Gardianus Marchiarum Scotiz talem Interfeétorem vel 
Interfetores , ut fupra convictum vel convi&os Gar- 
diano Marcbiarum Anglie liberabit feu liberari faciet ; 
qui Gardianus Marchiarum Angliz ipfum Homicidam 
vel Homicidas fic, ut fupra, conviétum vel con- 
victos, & (ibi confignatum vel confignatos, pro hu- 
jusmodi Homicidio ultimo Supplicio condemnabit ; & 
fi contingat de cætero aliquem vel aliquos Subditum 
vel Subditos diti Regis Anglie 
Subditum vel Subditos diéte Regine Scotie , intra 
Marchias Angliæ, vel Limites Marchiarum Scotiz , 
violenter interficere, Gardianus Marchiarum dictarum 
Anglie, vel ejus Deputatus feu Deputati, cum omni 
cura & diligentia , omni favore poftpofito , ac dolo,frau- 
de & finiftra machinatione in hac parte ceffantibus,, pro- 
fequentur & quilibet profequetur, ut talis Interfe&or 
five Interfectores capiantur & ducantur ad Dietam per 
Gardianos utriusque Marchiarum, vel per eorum De- 
putatos appunétuandam, ubi fi per Leges Marchiarum 
legitimé convincantur, vel aliquis eorum convincatur, 
tunc Gardianus Marchiarum Anglie talem Interfec- 
torem vel Interfectores , ut fupra, conviétum vel 
conviétos, Gardiano Marchiarum Scotis liberabit feu 
liberari faciet; qui Gardianus Marchiarum Scotia ip- 
fum Homicidam vel Homicidas fic, ut fupra, con- 
viétum vel convi&os, & fibi confignatum vel configna- 
tos, pro hujusmodi Hornicidio ultimo Supplicio de- 
maudabit. 

ITEM, conventum & conclufum eft quód, fi ali- 
quis ex Subditis alterius Principum predictorum quic- 


; aliquem vel aliquos | 


OMATIQUE 


chiam aut Terram alterius Partis Partium praedictarum, 
& poft depredationem illam fic attemptatam fugiendo 
revertatur ad Marchiam vel ad T'erram illius Partis cu- 
jus elt Subditus, licebit illi contra quem fic attempta- 
turh fuerit in recenti, vel infra fex dies computandos 
a tempore deliéti fic attemptati vel commiffi, auétori- 
| tate præfentis Ordinationis & Traétatüs, absque aliis 
| Litteris vel Salyo Conduétu, profequi illum Malefaéto- 
| rem, & ipfum fic profequendo intrare falvd & fecuré 
Marchiam & Terram in quam diétus Malefador fe 
contulerit; dummodó quamcitó hujusmodi Marchiam 
five Terram hac de caufa introierit, adeat aliquem vi- 
rum bonz fame & opinionis illefe, inhabitantem infra 
Marchiam quam fic intret € eidem declaret caufarn in- 
troitüs fui; viz. ad profequendum deprædationem, 
| defcribatque & fpecificer quibus Bonis vel Rebus de- 
prædatus feu fpoliatus fuerit, ac infuper requirat eun- 
dem quód, quamdiu hujusmodi Profecutionem fuam 
fecerit, fecum eat, ut fuper Faétis (fuis tempore dicte 
Profecutionis poffit cum requifitus fuerit fuper hoc 
| Teftimonium perhibere Veritati. 

ITEM, cüm hucusque Inhabitatores Marchiarum 
predictarum non folüm clàm & occulté, fed etiam 
palàm & publicè, cum magno Hominum numero fi- 
nes hincinde Marchiarum ingreffi , Arbores alienas ce- 
dere, & adiufum Ædificiorum füorum auferre confue- 
verint, Dominis invitis & minimé confentientibus , que 
magna inter confines fimultatum, discordiarum ac jur» 
giorum materia fuit; proinde, ad omnem contentionis 
| occafionem removendam, cotiventum , concordatum 
& conclufum elt, quód deinceps nullus Subditus di&o- 
rum Principum, five in Marchiis prediétis aut in /e 
Debatable Grousd commorans, aut alibi locorum ubi- 
cunque, talia aut fimilia committet aut perpetrabit aut 
perpetrari confentiet, nec ullas Arbores vel Ligna 
| quecunque ex Marchiis alterius Principis quovismodó 
aut quovis quefito colore auferet, aut in illis cedet, 
| nifi prius fuper hoc cum vero Domino paétus fuerit & 
convenerit de eodem, & fi fecüs & contra premitfa 
aliquid aétum , geftum aut perpetratum fuerit, tanquam 
attemptatum contra effe&um præfentis Tra&atüs debi- 
té reformabitur; Arboribus cefis aut abduétis Domini 
Juramento æftimandis. 

ITEM, conventum & concordatum eft, quód Fue 
gitivi Scotiæ qui devenerunt Ligei Regis Anglie debent 
ligari ex parte Anglorum ad obfervandum Articulos 
præfentis Traétatús, $ quód attemptata per eos fuper 
Subditos Regine Scotie debent eodem modo reforma- 
ri, quo reformabuntur attemptata per Originarios Sub- 
| ditos Regis Anglie: Idem per omnia obfervandum ex 
parte Regine Scotie fi qui Angli ante hec tempora Ligei 
Regine Scotorum devenerint quovis modo. 
| ITEM, conventum & conclufum eft, quód fi ali- 
| quis Subditus alicujus Principum predictorum, paffus 
Rapinamivel Spolium a Subdito alterius eorundem, 
| propria Auctoritate fad propter hanc Spoliationem, Pri- 
| las vel Diftri€tiones Perfonarum vel Bonorum fecerit, 
eo ipfo cadat a caufa füa, & nichilominus fecundüm 
delicti exigentiam punietur. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufüm eft, 
quód Pace & Amicitià ex comprehentione predicta 
durantibus, fi contingat, Tempeltatis vi aut alia im- 
pellente neceffarià caufá, navigantes de una parte vel 
alia Naufragium pati, dummodó aliqua Perfona hu- 
mana füperíles ex ipfis fuerit, Bona & Navis non in- 
| telligantur a Proprietariis aufferenda , fed illis refer- 
vabuntur qui Domini & Proprietarij antea fuerunt, 

ITEM, conventum & conclufum eft, quód fi, Pa- 
ce & Amicitià ex comprehenfione prædiéta durantibus, 
| contingat aliquos Subditos five Ligeos alterius vel 
utriusque Principis predicti per Mare, ex quacunque 
jufta rationabili vel licita caufa , navigantes, five Mer- 
catores fuerint five Peregrini, Piscatores aut alii cujus- 
| cunque conditionis Homines, vi Tempeftatis five alit 
rationabili urgenteque cauf ad hoc eos omnind co- 
gente, cüm ipfi hoc non affe&taverint, nec id tempore 
receffüs eorum a Patria füa propofuerint, applicare in 
aliquo Portu five Loco quocunque Regni alterius Prin- 
cipum, Naufragium pati, dummodd aliqua Perfona 
humana in Navi fic Naufragium paffà fuperftes exiftat, 
non licebit alteri Principum, feu alicui vel aliquibus 
Subditorum feu Ligeorum fuorum, per fe vel per 
alios, ipfos fic appulfos feu Naufragium paffos , eorum 
Naves, Bona,Mercandifas five Res alias quascunque in 
hujusmodi addu&as, capere, rapere vel ab eisdem fic 


| appulfis vel Naufragium paffis aut paffo aufferre quovis 
! modo 


quam depredatus fuerit feu attemptaverit infra Mar- ANNO 


Ijjt. 


ANNO 
1551. 


DU DROIT 


modo vel detinere, aut ratione debiti alicujus Perfonæ 
easdem Res,Bona vel Mercandifas arreftare vel arreíta- 
i facere; fed licebit ipfis fic appulfis aut Naufragium 
paílis cum Navibus , Bonis , Mercandifis & Rebus fuis, 
caufä hujusmodi ceffante prout fic appulfi & Naufra- 
gium pafli, eorum Nave refecti, tenebuntur quam ci- 
tiffime commodé valeant recedere, absque quibuscun- 
que impetitione, impedimento , arrefto, five alia occa- 
fione quacunque, fibi persalterum Principem, aliquem 
vel aliquos ejusdem Subditum vel Subditos, objicien- 
dis feu etiam faciendis. 

ITEM, conventum & conclufum eft, quód fi ali- 
quis Subditorum vel Ligeorum alterius Principis fic, ut 
praemittitur, appulfus vel appulfi, five in Reguum al- 
terius füb Salvo Condu&u veniens vel venientes, ante 
diem expirationis Salvi Conduétus fui adverfà valitudine 
adeo vexetur vel vexentur,quod fic appulfus vel appulfi, 
Naufragium paffüs vel pafli, aut fub Salvo Conduétu 
veniens aut venientes , cum Nave vel Navibus, quà 
vel quibus applicuit vel applicuerunt , vel ante diem 
expirationis fui Salvi Conduétús fic veniens vel venien- 
tes nequeat vel nequeant commodè recedere, & in 
proprias partes fe recipere; tunc bené licebit fic appul- 
fo vel appulfis, Naufragium paflo vel paffis , ac ve- 
nienti & venientibus , infirmo vel infirmis cuicunque & 
quibuscumque, falvd & fecurè in Loco quo fic appul- 
fas vel appulfi, Naufragium paflüs vel pafli, applicue- 
rit vel applicuerint, infirmari contigerit expeétare, quo- 
usque reconvaluerit vel reconvaluerint; Et extunc cum 
Litteris Teftimonialibus Majoris, Ballivi, Conftabularii 
aut alicujus' altérius Officiarii Principis in Loco quo 
fic eum vel eos infirmari contigerit, eidem vel eisdem 
fub moderatis expenfis concedendis & tradendis, cau- 
fà hujusmodi infirmitatis ceffante , in partes proprias 
recedere licebit, idemque infirmus five infirmi hujus- 
modi fic recedere debebit & debebunt absque impedi- 
mento vel obítaculo quocumque fibi per aliquem Sub- 
ditorum Principis vel Ligeorum utriusque Principis 
quomodolibet faciendis ; ità tamen quód interim nihil 
prejudiciale contra alterum Principem, Regnum feu 
Ligeos ejusdem attemptet vel attemptent fierive procu- 
ret feu procurent. : 

Preterea conclufum & conventum eft quód fi, du- 
rante Amicitia ex Comprehenfione predicta, contingat 
aliquem non Subditum vel aliquos non Subditos utrius- 
que Principis Navem vel Naves, Perfonam vel Perfo- 
nas, Res, Mercandifas aut Bona quecumque alicujus 
vel aliquorum Subditi vel Subditorum alterius Principis 
capere, & eas vel eam in aliquem Locum vel Portum 
alteri Principi fubjeétum adducere, non licebit ipfi 
Principi vel alicui Subdito five Ligeo fuo eas vel ea feu 
aliquam partem earundem emere, feu quovis modo ad 
utilitatem fuam receptare , absque confenfu ejus vel 
eorum ad quem vel ad quos Bona feu Res hujusmodi 
ante eorum captionem. pertinebant, aut eorum Faéto- 
rum, & fi Mercator vel Proprietarius Donorum vel 
ejus Faétor non fuerit prefens, tunc fufficiet licentia 
Magiftri Duétoris feu Gubernatoris Navis ante captio- 
nem, & aliarum Perfonarum in eadem Navi exilten- 
tium, quod fi per aliquem eorum quicquam in contra- 
rium hujusmodi Ordinationis faétum vel attemptatum 
fuerit, tunc Perfonæ, Bona, Mercandife & Res quæ- 
cunque fic empte five recepte, illi vel illis, ad quem 
vel ad quos Bona hujusmodi veré pertinebant , fraude 
malóve ingenio ceffantibus quibuscunque, integraliter 
reftituentur per fic ementes five recipientes, eo modo 
quo reltitui debent fi a Subditis illius. Principis capta 
fuiffent in cujas Regno Res hujusmodi empta erant, 
& nichilominus fic attemptans tanquam  prefentis 
Traétatús violator pro modo & qualitate criminis pu- 
nietur. 

lvT£M, conventum & conclufum eft quód fi, du- 
rante Comprehenfione prediétá, contingat aliquam 
Navem alterius Partium praedictarum Naufragium pati 
aut rumpi, & aliqua Perfonarum exiftentium in Navi 
fic Naufragium paffà vel ruptä fuperftes remanferit, 
ceffantibus in ea parte dolo, fraude & malo ingenio 
quibuscumque, Mercandife, Bona & Res quecumque 
que de di&a Navi projeéta funt, ex eadem extracta , 
vel in Mari colle&a, feu ad Terram venientia, feu 
alias quovis modo falva & fervata, per eos ad quorum 
manus Res, Mercandife & Bona hujusmodi devenerint 
nullatenus diffipentur, diminuantur, alienentur , dividan- 
tur, nec quovis modo fubtrahantur’& concelentur, fed 
integré fine diminutione quacunque , Gubernator illius 
Dominii feu Loci in quod vel in quem dicta Bona de- 
venerint, feu ejus Deputato fideliter & fine fraude de- 
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liberentur atque tradantur ; ad ufum vel utilitatem illius 
vel illorum ad quem vel ad quos Bona ipfa, rei verita- 
te infpectà, pertinere noscuntur, confervanda, cui vel 
quibus infra fpatium unius Anni, a tempore notitiæ 
Naufragii vel rupture Navis computandi, licebit pro 
recuperatione & reftitutione rerum, Mercandifarum & 
Bonoruin hujusmodi. profequi coram Judice in ea par- 
te competenti, cui vel quibus fic profequenti vel pro 
fequentibus realiter & effectualiter tradi, liberari & refti- 
tui debent: folutis tamen expenfis & fumptibus ratio= 
nabilibus faétis circa colle&ionem & falvationem Bo- 
norum eorundem: provifo femper quód Perfuna vel 
Perfone fuperítes vel fuperftites ex eadem Navi ad 
Terram venientes ftatim , Juxta effeétum & tenorem 
Præfentium, liber dimittentur. 

1TEM, conclufum eft quód fi, durante di&a Com: 
prehenfione , aliqua Navis unius Partis vel alterius ; 
Perfonis, Rebus, Mercandifis aut Bonis onufta five rup- 
ta, five pro Viétualibus neceflitate eis in Mari fuper- 
veniente emendis, applicuerit in aliquem Portum vel 
Locum alium alicujus Partium predictarum, pro quà 
refe&tione Navem ipfam, Perfonas, Res & Bona con- 
tenta in eadem oporteat ad Terram deponi; in hoc ca- 
fu Perfonæ, Res , Merces & Bona ipfa fic depofita, abs= 
que impedimento, & fine folutione Cuftumæ, in ea- 
dem Navi cum refeéta fuerit vel in alia reponantur & 
liberé abducantur ; Provifo tamen quod, pro Mercibus, 
Rebus , Bonis & Mercandilis, ibidem pro emendis Vic- 
tualibus eis neceffatiis pro numero Perfonarum vendi- 
tis, Cuftume & cetera Devaria in ea parte debita fide- 
liter perfolvantur. 

ITEM, quia nonnunquam Subditi unius Partis per 
Mare navigantes a Navigarione fuá plurimüm impe- 
diuntur & alia damna patiuntur per hoc, quod per 
Subditos alterius Partis qui füfficientem habent noti- 
tiam per Coketa five alia evidentie Documenta quód 
fic alterius Partis Subditi (int; Vela fua coguntur fub- 
trahere, feu in toto vel parte deponere; inter Nos 
Commiffarios predictos conclufum eft ; quód nulli 
Subditorum unius vel alterius Partis liceat aliquos al- 
terius Partis Subditos navigantes ; dummodo per hu- 
jusmodi Cocketa five Documenta evidenter conftat eis- 
dem quód alterius Partis Subditi, Naves & Bona fint, 
cogere Vela feu Velum fuum deponere, feu aliquo 
modo a licita Navigatione impediri, & fi eorum aliquis 
vel aliqui contrafecerit vel contrafecerint feverè ar- 
guantur ac puniantur. 

ITEM; conventum, concordatum, conclufum & fpe- 
cialiter provifum eft, quód occafione, pretextu vel co- 
lore quocunque cujuscunque Articuli, Claufule, Sen- 
tentiæ, Verbi vel alterius rei in præfenti Tractatu infer- 
ti aut infertorum , nulla ex parte derogatum, obviatum, 
dispenfatum aut contraitum effe cenfeatur , primitús 
diéto Tra&atui perpetue Pacis de Data vicefimo quarto 
menfis Martii Anno Domini millefimo quingentefimo 
quadragefimo nono, inter dictos Illuftrifimos ac Po- 
tentiflimos Francorum is Anglie Reges conclufo, nec 
alicui Articulo , Claufule, Sententiz, Verbo vel alteri 
rei cuicunque in dico Tra&atu perpetuæ Pacis fpeci- 
ficatis ( exceptis refervatis vel provifis) quin ea omnia 
& fingula univerfim & per fe non minus firma, rata, 
inconcuffa ac obfervanda maneant a quocunque vel 
quacunque eadem obfervari vel perimpleri oporteat, 
quàm fi in prefenti Tractatu iisdem verbis repetita ex- 
primerentur, vel fi prefens Traétatus nunquam initus 
fuiffet. 

ITEM, conventum,conclufum & concordatum eft; 
quód diétus Serenifimus Rex Angle, infra fex dies 
poftquam ad id per Oratorem five Oratores di@e 11- 
luftriflime Regine Scotie fuerit requifitus, eisdem Ora- 
tori five Oratoribus, Litteras füas Patentes Traétarüs 
iftius confirmatorias & ratificatorias, defuper fufficienti 
forma confeétas, necnon magno fuo Sigillo munitas ; 
tradet & deliberabit, feu tradi & delibérari faciet cum 
effetu, € quód vicifim diéta Illuftriffima Scozze Regi- 
za, infra fex dies poltquam ad id per Oratorem five 
per Oratores diéti Sereniffimi Regis Anglie fuerit requi- 
fita, eisdem Oratori five Oratoribus Litteras fuas Pa= 
tentes Traétatús iftius confirmatorias & ratificatorias 
defuper fufficienti forma confectas , necnon magno fuo 
Sigillo munitas, tradet & deliberabit, feu tradi & deli- 
berari faciet cum effe&u, 
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ANNO | Datum apud Ecclefiam de Norbame,decimo diemen- ANNO 
Seguuntur Tenores Commiffiomum , fis Junii, Anno Domini millefimo quingentefimo quin- 
1551. quagefimo primo. 3 1551 


Maria, &c. [Rymer, pag. 263. 
y 2 [ » > E 3 ROBERT ORCHADEN. 


Dwarpüs SExTUS, Dei gratià, Anglie Fran- RosERT MAXWELL, 
cie tg Hibernie Rex Fidei Defenfor, ac in Terra THoMAS ERSKkIN. 
Ecclefis Anglicane & Hibernice Süpremum Caput Lors DE St. GeLays. 
omnibus ad quos præfentes Littere pervenerint, Sa- 
lutem. Sigillis avulfis. 
| Quim in Traétatu ultime Pacis, inter Nos & Il- 
luftrifimut ac Porentifimum .Hezricum Francorum VII 


Regem Chriftianiffimum, Fratrem, Amicum & Confæ- | 
deratum noftrum Chatifimum , vicefimo quarto die b is 
Menfis Martii, Anno Domini millefimo quingentefi- | 77#éatus Matr 


imonialis inter PHILIPPUM 553 


mo quadragefimo nono , nuper conclufo, Iliuttriffima Principem Hispaniarum , CarorıV. Impe- 
pps, N.N ee iip ce ratoris Filium C9 Mariam Reginam Angie Y 5 5 4- 
HAN PE TORO TERRES PEGs NEN BEN conclu[us. at. apud Weffmo: dum Menfe 
tis modis € conditionibus in dicto Traétatu Pacis ple- D Zu e[monafrerium. Menfe Mars. 


niüs fpecificatis comprehenfa fint, licet a tempore Martio anno 1553- [Ryme R ; Fœdefa, Con- 
comprehenfionis prædiétæ Hoftiles Invafiones ac Bellici ventiones &c. Tom. XV. pag. 377. ] 
tumultus, inter Nos diétique Regni Scotie Subditos, | 
pe ceffaverint atque inprælentiarûm etiam ces- 
ent; 


N | AR 1A, Dei gratiä , Anglie,Francie ES Hibernie 
Quia tamen queftiones quedam, tim de Juribus | Regina, Fidei Defenfor &c. univerfis & fingulis 
quibusdam ac utriusque Regni terminis & limitibus, | 2d quorum notitias prefentes Litere pervenerint, Sa- 
quàm de & fuper Captivorum & Obfidum quorumdam | lutem, 
detentione & liberatione, Depredationibus,Piratiis aliis- | Cüm, poft multas & varias Deliberationes & Con- 
que Attemptatis, Injuriis & Damnis , ac amico Merca- | fultationes, inter, dile&tos & fideles Confiliarios nos- 
torum,Navium € Subditorum utriusque Regni Tra&a- | tros, 
tu adhuc remanent indecifz. Reverendiffimum in Chrifto Patrem, 

Sciatis quód nos, qui Chriftianis omnibus Pacem | Stephanum Wintonienfem Episcopum, Cancellarium 
optamus, volentes quantum in Nobis eft Litium, Bel- | noftrum Anglie, 
lorum & Contraverfiarum occafiones amputare, deque | Hexricum Comitem Arundelle, Magnum Senefehal- 
fidelitatibus , prudentiis & circumfpe&tionib dile&to- | lum Hospitii noftri , Secretioris Concilii Prefidentem & 


zum & fidelium Confiliariorum noftrorum,7ome Nor- | Ordinis noflri Garterii Militem, 
wicenfis Episcopi , Roberti Bowes, Leonardi Beckwith ac | Grillielmum Dominum. Paget de Beaudefert , dicti 
Thome Chaloner , Equitum , plurimüm confidentes, ip- | noftri Ordinis Garterii Militem, 


fos noftros veros & indubitatos Commiffarios, Ambas- Robert Rocheftre Militem , Hospitii noftri Contra- 
fiatores, Oratores , Procuratores, Deputatos ac Nuncios | rotulatorem & Ducatüs noftri Lancaftrie Cancella- 


noílros fpeciales facimus, conftituimus & ordinamus | rium, 
per Prafentes : Et Willielmum Petre Militem Secretarium noftrum 


Dantes & concedentes eisdem feu tribus eorum, Po- | Primarium, 


teltatem, Auctoritatem, Mandatum generale & fpeciale, | _ Oratores, Procuratores & Commiffarios noftros fpe- 
pro nobis & nomine noftro,cum predicta Sorore & Con- | ciales, ex una, 

fanguinea noftra, ejusve Commiffariis,Ambaffiatoribus, | Et Illuftres, Preclaros & Nobiles Viros, 
Oratoribus,Procuratoribus & Deputatis, ad id fufficien- | Dominum Admirallum Comitem Egmonde & Prin- 


tem Poteltatem & Au&oritatem habentibus,fuper Ques- 
tionibus , Contraverfiis fupradiétis, tàm de Regni, tàm 
Noftri quàm diétæ chariflime Sororis noftre, l'erminis 4 
& Limitibus conftituendi, quàm de € fuper Captivorum | lem & Supremum Ballivum Comitarús Hanonie, E- 
& Obfidum quorumcunque detentione ac liberatione, | quites Ordinis Aurei V elleris , 


necnon Deprædationibus, Piratiis aliisque Attemptatis , Dominum de Curriere Ballivum Comitatús Alos- 
Injuriis & Damnis, ac amico Mercatorum, Navium & | tenfis, | 

Subditorum, tam noftrorum quàm diétæ chariffime Philippum Nigri Prepofitum Harlebecenfem ac Or- 
Sororis noftre, Traétatu, aliisque Caufis , Negotiis & | dinis Aurei Velleris Cancellarium; 

Litibus quibuscunque, inter Nos ac dictam Sororem Et Simonem Renard Locumtenentem Ballivatús d'A- 
noftram noftrosve & diéti Regni Scotiz Subditos, ad- | mont, 

huc indecifis & Contraverfis, communicandi, traétandi |. llluítriffimi & Potentiffimi Principis Caroli, Dei gra- 


is 


& concludendi; ac generaliter ea omnia & fingula fa- tid, ejus nominis ( 
ciendi & expediendi que in premiflis vel circa ea ne- 
ceffaria fuerint vel oportuna; 

Promittentes , bona fide & in Verbo Regio, Nos Lily 
ratum , gratum & firmum habituros € obfervaturos, | ris Oceani C9c. Regis, 
quicquid per diétos noftros Procuratores, Am! | 


atores | rios, Oratores, Nun- 
& Nuncios five eorum tres, circa præmifla vel eorum | cios & Commiffarios fpeciales, ex altera, auétoritate 
aliquod aétum, promiffum, geftum & conclufum extite- | & virtute Commiflionum, a Nobis & di&o Illuftriffi- 
rit, & quod contra ea vel aliqua ipforum neque Ver- | mo & Potentiffimo Principe Domino Carolo Romano- 
bo aut Faéto quovismodo veniemus, fed ea omnia & | 12m Imperatore , eis refpectivé conceffarum, quarum 
fingula manutenebimus & inviolabiliter obfervabimus , | Tenores inferiüs describuntur, Traétatus quidem Ma- 
ac a Subditis noftris quibuscunque obfervari faciemus: | trimonii, inter Nos €, Sereniffimum Principem His- 
| paniarum, Dominum Philippum d’Aufria Filium dici 

In cujus rei Teftimonium hiis Litteris noftris, manu | Imperatoris chariffimum , contrahendi, nuper hincinde 
noftrá fignatis, Sigillum noftrum magnum apponi fe- | conventus & conclufus fuerit in ea que fequitur 
cimus. . | forma; 


Datum apud Manerinm noffrum de Gremewiche de- Ad Laudem & Honorem Dei Optimi Maximi, & 
cimo die Maji, Anno Domini millefimo quingen- | pro conftabiliendis veteri Amicitià Fœderibusque, nec- 
tefimo quinquagefimo primo, & Regni noftri quinto. | non pro bona confideratione, augmento Honorum & 

Statuum, Regnorum , Dominiorum, Provinciarum , In- 
In quorum omnium Fidem & Teftimonium nos Ro- | vi&iffimi & Porentiffimi Principis & Domini, Domini 
bertus Episcopus Orch . Robertus Dominus Maxwell, | Caroli Romanorum Imperatoris, Hispaniarum Regis, Ar- 
Thomas Magifter Erskin & Ludovicus de Sanéto Gelafio | chiducis Auftrie Esc. Sereniffimi € Excellentiffimi Do- 
Dominus de Langfac fepefate Potentiffime & Sere- | mini, Domini Philippi Priucipis Hispaniarum unici 
niffimz Regine Scotie Commiffarii fupradiéti, prefen- | ejusdem Filii , Heredis & Succefforis, ex una, &, 
tes Litteras fubfcripfimus, & Sigilla noftra eisdem ap- | Sereniffime & Potentiffime Domine, Domine Marie 


pofuimus. | Regine Anglie Fc. ex altera parte, 
Pof 


D UAD RROGTETEUDAE SS GEN S, 


ANNO Poft multas € varias Confultationes & Traétatus, 
tam fuper Matrimonium inter prefatum Sereniflimum 

1553. Priseipem Hispaniarum ac diétam Dominam. Mariam 
—— Reginam contrahendo, & in iis qui de eo dependent, 
1554. quam faper Confervationem $ Confirmationem Fœ- 
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aut obligata reperiantur, loco eorum alia ejusdem va: Anno 
loris, & ceteris Dotalitiis fuis bonis vicina & propin? 

qua, intra Trimeftre füb(tituentur, & in debita forma I 553» 
aflignabuntur, quibus quidem prefata Domina ejusdem === 
modo & forma utetur & fruetur, quibus prediéta Do- 15545 


derum veterum, Stephanum Wyntonienfèm Episcopum 
Magnum Angliæ Cancellarium, Hesricum Comitem 
d' Arundelle Magnum Senefchallum Hospitii dié&tæ Do- 
minæ Reginæ & Concilii ejusdem Præfidenrem,Ordinis 
Garterii Milicem,Willielmum Dominum Paget de Beau- 
defert Ordinis Garterit Militem, Robertum Kocheftre Mi- 
litem ,Hospitii dicte Domine Regine Contrarotulato- 
rem, Ducatüs Lancaftrie Cancellarium, & Willielmum 
Peter Militem & dict» Dominz Regine Principalem 
Secretarium, &, Maynificos Illuftres Viros & Dominos, 
Dominum Admirallum Comitem Egmonde € Princi- 
pem Ganrie,& Dominum Carolum Comitem de Lailaing, 
Baronem Scornon &c. _Locumtenentem,Capitaneum 
Generalem & Supremum Ballivum Comitatús Hanno- 
niæ, Equites Ordinis Aurei Velleris, ‘Fohanzem de 
Montmorency Equitem, Dominnm Courriere Ballivum 
Comitatüs Aloltenfis, Phslippum Nigri Prepolitum 
Eccletiz Collegialis Harlebicenfis & Cancellarium dic- 
ti Ordinis Aurei Velleris, & Simozem Renard Locum- 
tenentem Ballivatús d'Amont, Confiliarios, Oratores 
& Procuratores utriusque Partis, habitos (accedente 
tandem divinà gratia) conventum, concordatum & 
Concio um fuit inter eos in hunc qui fequitur mo- 

um; 


IMPRIMIS, conventum, concordatum & conclu- 
fam eft, quód inter dictum Serenifimum Principem 
& dictam Sereniffimam Dominam Mariam Reginam , in. 
propriis Perfonis, quamprimüm id commodè fieri pos- 
fit, Matrimonium verum, purum & licitum, per verba 
de præfenti, in Anglia contrahatur, celebretur & con- 
fummetur , virtute cujus Matrimonii ita contracti, cele- 
brati & confummati, dictus Dominus Sereniffimus 
Princeps. Philippus Regnorum. € Dominiorum diétæ 
Sereniflime Regine pertinentium, unà cum eadem Se- 
reniffima Regiva Conforte faa, Stilo, Honore & No- 
mine Regio, conftante Matrimonio predicto, cenfe- 
bitur & gaudebit, eamque Sereniffimam Confortem 
fuam, in foelici Regnorum. & Dominiorum fuorum 
Adminiftratione, adjuvabit; falvis tamen Legibus, Ju- 
ribus, Privilegiis & Confuetudinibus eorundem Regno- 
rum & Dommiorum; & etiam nominatim cauto & 
convento, quód dictus Sereniffimus Prizceps, Domi- 
nz Conthorali fue Regize Marie, omnimodam dis- 
pofitionem omnium Beneficioram, Officiorum, l'erra- 
rum Reddituum & Fruétuum dictorum Regnorum & 
Dominiorum relinquet, quodque illa dabuntur Origi- 
nariis & Naturalibus eorundem, quodque omnia ipto- 
sum Negotia eis Linguis traétabuntur in quibus ab an- 
tiquo ibidem tractari confueverint, & per naturales. 

ITEM, conventum, concordatum & conclufum eft, 
quód ipfa Sereniffima Regina, virtute Matrimonii pre- 
dicti, admittatur in Societatem Regnorum € Domi- 
niorum diéti Sereniffimi Prizeipis, tàm præfentium 
quàm fururorum, que ei, cüm in tempore obvenire 
poterunt (conftante itidem Matrimonio) & pro Do- 
talitio fuo fingulis Annis recipiat fexaginta millia Li- 
brarum , ad valorem quadraginta Grolfarum Monete 
Flandris, fuper univerfis ejusdem Inviétifimi Do- 
mini Imperatoris Genitoris fui Regnis, Terris & Domi- 
niis Patrimonialibus, diftribuendo ea ut fequitur ; 

Videlicet, 

Quadraginta willia Librarum affignabuntur fuper 
Regais Hispaniarum & Coronis Caftelle ÈS Arragonie 
eorumque dependentibus, idque in meliori forma, & 
juxta eorundem Regnorum Stilum & Confüetudinem, 
ita quód adveniente cafu prefati Dotalitii, & quod ipfe 
Sereniffimus Prizceps premoriatur, Sereniffima Doms- 
za Regina Maria, diétis quadraginta millibus Librarum, 
citra aliquod impedimentum, uti, frui & gaudere liberé 
poffit, reliqua autem viginti millia ei aflignabuntur fu- 
per Ducatibus, Comitatibus & Dominiis Brabantia, 
Flandrie, Hanuonie, Holandie, & alis Terris Patri- 
monialibus didi Domini Imperatoris in saferiori Germa- 
za, prout eandem Summam olim fuper eos habuit $ 
percepit quondam Domina Marguerita de Anglia, 11- 
luftriffime & laudabilis memorie, Domini Carol; Dz- 
cis Burgundie Conthoralis & Reliéta, ita quód, diéti 
Reginá fuperftiti, mox a Morte Sereniffimi Mariti fui 
concedetur poffeffio & ufus eorundem Bonorum, 
quatenus ea in Patrimonio fuo & non alienata, vel aliis 
obligata fuerint , in quantuna vero aliqua ex his alienata 


mina Marguerite de Anglia antea ufa & fruita fuit; 

Et né inter Liberos Controverfiæ de Succeflione 
oriantur, que feparatim ex hoc Matrimonio perpetua 
Concordiz fruétum inter Regna & Dominia utriusque 
Partis queant perturbare, de ea, in hunc qui fequitur 
modum, dispofitum eft : 

Primo quód, quantum pertinet ad Maternæ He- 
reditatis Jura ex Regno Anglie & aliis Regnis & Do- 
miniis de eo dependentibus, Masculi & l'ceming ex 


| co Matrimonio nascituri, in eis fuccedent fecundim 


Jara, Statuta & Confuetudinem eorum , quantüm verd 
attinet ad Bona que ipfe Serenifimus Hispa 2 
Princeps reliéturus eft; Imprimis, refervabuntur Filio 
fuoPrimogenito Domino Carola d AvfIrie Infanti His- 
paniarum, liberisque & Heredibus ex ipfo descenden- 
tibus , tim Foeminis quàm Masculis, omnia & fingula 
Jura que dicto: Prizcipi nunc competunt vel impofte- 
rum competitura funt, & ad eum, Morte Sereniffime 
Regine Avie, vel InviCtiffimi Imperatoris Caroli Quinti 
Genitoris fui (quam Deus diu avertat) quandocunque 
divolventur, in Regis Hispaniarum, necnon ztriusque 
Sicilie, omnibusque eorum dependentibus & pertinen- 
tibus, Dacatugue Mediolani, & alis Terris & Domi- 
niis Lumbardie ES Italie, quocumque Nomine Titu- 
lóve cenfeantur , cum onere tamen præfati Dotalitii 
quadraginta millia Librarum ‚in quibus quidem Regnis; 
Dominiis & Terris, ipfo Domino Carolo Infante aut 
Descendentibus legittimis ex eo ftantibus, Liberi ex pre- 
fenti Matrimonio nibil preteudere poterunt, fed fi ip- 
fum Dominum Carolzm, Descendentesque ex eo, de- 
ficere contingat, tunc, & in eo cafu, Primogenitus 
ex præfenti Matrimonio in prædiétum Jus fubrogabitur, 
& justa eorum Regnorum & Dominiorum naturam; 
Leges & Confüetndines fuccedere debebit, idem etiam 
fuccedet in omnibus Ducatibus , Comitatibus, Dominiis 
& Terris Patrimonialibus ad dictum Dominum /mpera- 
torem pertinentibus, tam in Burguzdia quàm in Iafe- 
riori Germania; {cilicet, Ducatibus Brabantie, Luxem- 
Pia, Gueldrie , Comitatibus Flandrie , Arthefie, 

Holandie, Zelandie, Namurci, Zutphene, Burg " 
Frifie, Trajedi , Patrie Tranfinfulane, & aliis qui. 
buscunque Patrimonialibus inde dependentibus eisdem- 
ye annexis, cum omnibus eorum Juribus & Querelis ; 
fed fi di&us Dominus Carolus vel Descendentes ex co 
extabunt, fueritque ex hoc Matrimonio aliqua Proles 
Mascula, eo cafu, diétus Dominus Caro/zs five Des- 
cendentes, erunt, & manebunt exclufi a diétis Terris 
& Dominiis Patrimonialibus Zzferieris Germanie & 
Burgundiarum, illaque, cum omni Jure devolventur 
ad Filium Primogenitum hujus Matrimonii nascitu- 
rum, ceteris autem Masculis & Foeminis ex eodem. 
nascituris congrua affignabitur Portio & Dos in Regno 
Angliæ & Dominiis de eo dependentibus, dictisve T er- 
ris & Dominiis Patrimonialibus Zzferzorzs Germanie , 
nec poterit quoque, feu Primogenitus ex hoc Matri- 
monio, feu alii Filii ex eodem geniti, quicquam Ju 
pretendere in Regais Hispaniarum aut aliis Dom: 
de eisdem dependentibus, & diéto Domino Carola Ia- 
Janti refervatis, nifi & in quantum per Paternam aut 

Avitam dispofitionem ipfis datum aut relictum fuerit ; 
Porrd fi nullus forté Masculus ex hoc Matrimonio 
nascatur fed Foemina duntaxat, eo cafu, Primogenita 
in prediétis Terris & Dominiis Irferioris Germania ES 
Burgundiarum pleno Jure fuccedet, dummodà fi ali- 
quem non Originarium Anglie aut Inferioris Germanie 
eligere velit Maritum, eum, de confilio & confenfa 
diéti Domini Caroli Izfaztis Fratris fai Matrimonium 
contraxerit, alioquin verd. fi aliquem non. Originarium 
Anglie aut Inferioris Germanie, negle&o confilio & 
confenfu di&i Domini Carol: Maritum acceperit, eo 
cafu, eidem Domino Carolo Infanti alvum erit & ma- 
nebir Jus Succeffionis in diétis Dominiis Jaferioris Ger- 
manie , Burgundiarum & dependentibus, que, in cafu 
prediéto, ad eum ejusve Descendentes, tàm Mascu- 
los quàm Fœminas, devolyentur, verumtamen tunc 
ipfa, prout & alie Filie ex hoc Matrimonio progna- 
te, non extantibus Masculis, ex Paternis Bonis tàm 
Hispauiarum. quàm Inferioris Germanie congrue & fe- 
cundüm dictorum Regnorum & Dominiorum Confue- 
tudines dotari debebit; Deficiente vero etiam Domino 
Carolo. & Stirpe ex eo, nullisque aliis ex hoc Matrimo- 
nio extantibus Liberis quàm Foeminis, co cafu, Primo- 
O2 genita 
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genita Filiarum ex hoc Matrimonio nascitura, in diétis 
Vominiis Ir : ie ES Burgundiarum. fucce- 
det, quemadmodum & in aliis Regnis Hispantarum & 
eteris juxta eorundem naturam, Leges & Confuetu- 


quietem fideliter procurare, ac eos fecundüin Statuta 
& Confuetudines ipforum in bona Juftitia & Pace rege- 
re & fovere : ; 
Finaliter, quód inter di&um Imperatorem, Princi- 
a ejusve Succeffores. Regna & Dominia quecunque, 
n Dominam Regizam ejusve Regna, erit deinceps 
& fincera Fraternitas, Unio & Confcederatio 


tiffima perpetuis temporibus feliciter, volente Deo, 
duratura, itaque fe mutud adjuvent per omnia & in | 
omnibus que ipfis, ipforumque honori, & conferva- | 
tioni & augmento Statuum, Regnorum, Dominiorum 
ac Provinciarum, Heredumque & Succeflorum fuorum 
convenerint, juxta vim, formam & effectum noyiflimi 
Traétatús arétioris Amicitiz, & Declarationem ejus- 
z Anno Domini 


dem, de Data apud We/imonajtersu 
1546. quantüm ad Declarationem. 


bus ac Regiis, & medio Juramento, pro fe, Heredibus 
Succefforibusque fuis, quamprimüm poterunt Literas 
in forma debita viciffim tradent aut tradi facient ; 
is Ratificatoriis & Juramento etiam 
itur expreffis verbis , quód omnia hic con- 
venta & conclufa bonà fide obfervabunt & adim- 
pleri curabunt, omnesque & fingulas Securitates pres- 
tabunt, que, de Jure & Confuetudine in fimilibus 
Traétatibus pro illorum fubfiftentia firmare,præftari de- 
bent feu confueverint, juftave aliqua ratione pro na- 
tura rei przmiífe , hincinde exigi aut requiri poflint, 
renunciantes omnibus Juris, Legum vel Statutorum 
Pragmaticarumque dispofitionibus aut beneficiis qui- 
nque in contrarium , eísque, quantüm contra 
prediéta faciunt, ex plena fcientia, proprioque motu, 
&, ex plenitudine Poteftatis ipfis, a Deo , in diétis 
Regnis, & Dominiis tributum, denegantes ; Statuenté - 
a omnia & fingula debere in omnibus fuis Punc- 
ma inanere, perpetuisque & immobili- 
bus Legibus vim obtinere. 


Nos Tra&atum predictum ,ac omnia & fingula Ca- 

pitula in eisdem contenta & fpecificata, rata & grata 
habentes, ea omnia & fingula, ex certa fcientia noftra, | 
quatenus Nos, Heredes vel Succeffores noftros con- 
cernunt, approbamus, landamus, confirmamus & ratifi- 
camus,& inviolabiliter, firmiter , bene & fideliter tenere, 
obfervare & perimplere, tenerique, obfervari & adim- 
pleri facere cum etfe&tu, bon: fide & in verbo Regio, 
promittimus per Præfentes, omni exceptione feu con- 
tradiétione ceffante : 
Eademque in præfentiam Illuftris & Nobilis Viri 
Admirali Comitis Egmonde ES Principis Ganrie ES Si- 
monis Renard Locumtenentis Ballivatüs d'Amont, fü- 
pra memoratorum Confiliarioram & Oratorum didi 
Potentiffimi Imperatoris in Curia noftra refidentium, 
Sacris Evangeliisque per Nos taétis Jurejurando fir- 
matum. ; 

In quorum omnium & fingulorum premifforum fi- | 
dem & Teftimonium his Præfentibus, manu noftra 
fubferiptis ; magnum Sigillum noftrum apponi fe- 


cimus. 


Datum apud Palatium nofirum de Weflmonafferio 
menfis Marti Anno Domini 1553. & noftri Regni 


primo, 


MATIQ U E, &c. 


Claufula annexa. 


Cüm in Tra&atu Matrimoniali intra Sereniffimum 
Dominum Philippum Principem Hispa um & Sere- 
nifimam Dominam Mariam Kegizam Anglie &c. ge- 
neraliter diétum € m fit, quod O a ejusdem 
Regni Dominiorumque inde dependentium debeant ad- 
miniltrari per Orig & Naturales corundem, 
quodque in omnibus debeant fervari intra Privilegia & 
Confuetudines ipforum , cupientes , contra Pericula 
futura & Inconvenientia, que ex diverfarum Natio- 
num conjunctione & extraneorum admiflione nonnun- 
quam evenire folent, de maturo providere Remedio, 
di&us Dominus Prizceps Hispaniarum , antequam 
Nuptiarum Solemnia celebrabuntur , folenniter € in 
verbo Principis promittet & Juramento etiam firmabit 
Capitula fequentia , 


am 


Primo, quód nullum extraneum & non natum fab 
Dominio & Subje&tione Serenifime Regine & Domi- 
niis ei annexis, dictus Sereniffimus Priaceps in Servi- 
tium Domús € Curie fuæ recipiet & admittet Nobiles 
& Vaflallos di&i Regni Argliz in numero competenti, 
eosque ut proprios fuos Subditos commendatos habebit, 
tractabit & fovebit, nec ullos in fua Comitiva adducet 
aut habebit qui Subditis Regni predicti aliquam infe- 
rant moleftiam, & fi intu'erint condigná Punitione eos 
afficiet & de fua Curia expelli abit; quódque dictus 
Sereniflimus Prizceps nihil faciet ut aliquid innovetur 
in Statu & Jure publico aut privato, Legibus & Con- 
fuetudine dicti Regni Anglie Dominiorumve de eo de- 
pendentium, fed contra confirmabit € obfervabit fin- 
gulis Statibus & Ordinibus fua Jura & Privilegia; 

Quodque dictus Dominus Prizceps prefatam Sere- 
nifimam Dominam Aegizam extra Fines Regni fui 
Angliz, nifi ipfa id fieri rogaverit, non abducet, ne- 
que Liberos qui ex hoc Matrimonio nascentur ex eo- 
dem Anglie Kegno diftrahet, fed ibidem eos ad fpem 
future Succeflionis nutriri & educari finet, nifi aliud 
de confenfü Magnatum Anglie faciendum vide- 
bitur, 

Et in cafü quo, multis relictis Liberis, Sereniffima 
Domina Aegiza premoria diétus Dominus Priz- 
ceps nullum fibi in dicto Regno Angliz Jus vendicabit, 
fed ejus Succeffionem ad.eos quos fecundüm Jura & 
ejusdem Regni fpeétabit pervenire fine aliquo 
impedimento permitter; 

ITEM, quód diétus Sereniffimus ‚Prizceps non pote- 
rit extra diétum Regnum portare vel transferre Jocalia 
& Res pretiofas majoris æftimationis, nec quoque alie 
nabit quicquam de Pertinentiis diéti Regni Anglie, aut 
quicquam per fuos Subditos aut alios de cis ulurpari 
permittet; fed omnia loca Regni, € prefertim Forta- 
litia & Limitropha ejus fideliter ad ufum & utilitatem 
diéti Regni € per Orig & Naturales ejusdem 
cuftodiri & confervari curabit, nec inde Naves, Born- 
bardas aut alia quecunque Belli & Defenfionis Inftru 
menta amoveri finet, fed contra diligenter ea cuftodiri 
&, quando neceffe erit, renovari faciet, & ita provide- 
bit ut ea perpetuo ad Regni Tutelam in fuo vigore con- 
fiftere valeant; 

ITEM, quód occafione hujus Matrimonii non de- 


bebit Regnum Anglie, direétè vel indireétè, misceri 


Bello exiftente inter Invictiffimum J atorem ejus 
Domini Principis Genitorem & Henricum. Francorum 
Regem; fed ipfe Dominus Philippus, quantum in fe 
erit, ex parte dicti Regni Anglie curabit Pacem, inter 
di&a Regaa Francie & Anglie exiftentem, obfervari, 
nec alicujus Infraétionis caufam przbebit ita quód non 
cenfeatur per hoc in aliquo derogatum Traétatui no- 
viffimo arétioris Amicitie , verüm fic in fuo vigore 
permanebit ; falvO etiam quod ex parte aliorum Regno- 
rum & Dominiorum ipfe Prizceps liberas habebit ma- 
nus, Patrique fuo obfervandiffimo in defenfione Ter- 
rarum fuarum & vindicatione acceptarum  injuria- 
rum, ita ut ei meliüs videbitur, correspondere & as- 
fiftere liber poffit. 
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